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AVIS IMPORTANT. 
D'apr6s une des lois providentielles qui regissent le monde, rarement les oeuvres au-dessus de 1'ordinaire se font 

sans contradictions plus ou moins fortes et nombreuses. Les Ateliers Callwliques ne pouvaient guere echapper ace 
cacbetdivin de leur utilito. Tantot on a nie leur existence ou leur importance; tantot on a ditqu'i!s etaient fermos 
ou qiTils allaient Totre. Gependant ils poursuiveni leur carriere depuis 27 ans, ct les productions qui en sortent 
deviennent de plus en plus graves et soignees: aussi parait-il certain qu'a moins d'evenements qu'aucuno prudeoce 
humaine ne saurait prevoir ni emp6cher, ces Ateliers ne se fermeront quo quand la Bibliothaque du Clergi sera 
terminoe en ses 2,000 volumes in-4°. Le passe parait un sur garant de 1 avenir, pour ce qu'il y a a esperer ou a 
craindre. Cependant, parmi les calomoies auxquelles ils se sont trouves en butte, il en esl deux qui oat ete conti-
nOellement repetees, Y>arce au'etant plus capitales, leur effet entrainait plus de conscqirenccs. De petits et ignares 
concurrents se sont aonc acnarnes, par leur correspondance ou leurs voyaireurs, a rtp&er partout qae nos Editions 
etaient mal corrigees et mal iinprimees. Ne pouvant attaquer le fond des Ouvrages, qui, poor la plupart, oe sont 
que les chefs-d'oeuvre du Catholicisme reconnus pour tels dans tous les temps etdans tous les pays, ll fallait bion 
se rejeter sur la forme dans ce qu'elle a de plus serieux, la correction et 1'impressioo; en effet, les chefs-dOeuvre 
merae n'auraient qifune demi-valeur, si le texte en etait inexact ou illisible. 

11 est tres vrai que, dans le principe, un succes inoul dans les fastes de la Typographie ayant force TEditeur de 
recourir aux mocaniques, afin do inarcherplus rapideraent etdedonner les ouvrages a moindre prix, quatre volumes 
du double Cours d'Ecriture sainte et de Ttnfologie furent tires avec lacorrection insuftisante donneedane les impri-
meries a presque tout ce qui 8'edite; il est vrai auesi qu'un certaiu nombre d'autres volumos, appartenant a diverses 
Publications, furent imprimes ou trop noir ou trop blanc. Mais depuis ces temps eloignes, les mecaniques ont 
cede le travail aux presses a bras, et l'impressioQ qui en sort, sans 6tre du luxe, attendu que le luxe jurerait dans 
des ouvrages d'une telle nature, est panaitement convenable sous tous les rapporls. Quant a la correction, il est 
defait qu'elle n'a jamais oto portee si loin dans aucuue edilion ancienne ou contemporaine. Etcomment en serait-il 
autrement, apros toutes les peines ot toUies les dapensei que nous aubissons pour arriver kpurger nos epreuvesde 
toutes fautosY L'habitude, en typographie, m£me dans les meilleures maisons, estdene corriger que deux epreuves 
et d'en coniercr une troisiome avec la seconde, sans avoir prepare en rien le manuscrit de Tautftur. 

Dans les Ateliers Catholiques la differeoce est presque incommensurable. Au moyen de correcteurs blanchissous 
le harnais et dont le coupd'ceil typographique est sans pitie pour lesfautes, on commence par preparer la copie d'un 
bout a Tautre sans en excepter mi seul mot, On lil ensuite eo premiere opreuve avec lacopie ainsi preparee. On lit 
eo seconde de la m£me maniere, mais en collalionnant avec la preuiiere. On fait la m6me chose en tierce, en colla-
tionnant avec la seconde. On agit de meme en quarle, en collationnant avec la tierco. On renouvelle la mome ope-
ration en quinte, en collationnant avec la quarte. Ges collationnements onl pour but de voir si aucune des fautes 
sigoalees au bureau par MM. les correcteurs, sur la marge des epreuves, n'a echappo a MM. les corrigeurs sur Ie 
marbre et le motal. Apros ces cinq lectures entiores controlees Tune par Tautro, et en dehors de la preparatiou 
ci-dessus mcnticnnee, vient unerevision, et souvent il en vient deuxou trois; puis Γοο cliche. Le clichage opere, par 
coDsequeut la purete du texte se trouvant immobilisee, on fait, avec la copie, une nouvelle leclure d'un bout de l'e-
preuve a 1'autre, on se livre a une nouvclle revision, et le tirage D*arriV(3 au'apres ces iniiombrables procautious. 

Aussi y a-t-il a Montrouge des correcteurs de toutes les nations et en plus grand nombro que dans vingt-cinq 
imprimerie* de Paris reunies! Aussiencore, lacorrection y coate-t-elle autaot que la composition, tandis qu'ailleurs 
elle ne coute que le dixieme ! Ausgi enfin, bien quc 1'assertion puisse paraitre lemeraire, l'exactilude obtenue par 
tant de frais et de soins, fait-ollo que la plupart des Editions des Ateliers Catholiques laissent bien loin derriore 
elles relles m^me des celebres Benedictins Mabillon et Montfaucon et des celebres Jesuitcs Petau et Sirmond. Que 
Pon compare, en effet, n'importe quelles feuilles de leurs edilions avec celles des notres qui leur correspondent, en 
grec, comme en latin, on se convaincra que l'invrai«emblable est une roalite. 

D'ailleurs, ces savants eminents, plus preoccupes du sens des textes que de la partic typographique et n'etant 
oint correcteurs de profession, li«aient. noo ce que porlaient les epreuves, mais ce qui devait s'y Irouver, leur 
aute intelligence suppleant aux fautes de l'edition. Do plus les Benedictins, comme les Jesuites, operaienl presque 

toujours sur des mauuscrits, cause perpetuello de la multiplicila des fautes, pendant que les Ateliers Catholiqnes, 
doQt le propre est surtout de ressusciter la Tradition, nOpercnl le plus souvenl que sur des imprim^s. 

Le II. P. l)e" Buch, Josuite Bollandiste de Bruxelles, nous ecrivait, il y a quelque tenips, n'avoir pu trouvcr en 
dix-huit moisdetude, ttne seule faute dansnotre Patrologie latine. M. Denzin^er, professeur He Tlieologie a 1'Uni-
versito de Wurzbourg, et M. Reissruann, Vicaire General de la mome ville, nous mandaieiit, a la dato du 19 juillet, 
n'avoir pu ogalement surprendre une seule fauley soit dans le latin soit dans le grec de notre double Palrologie. 
Enfin, lc savant P. Pitra, Benedictin de Solesme. et M. Bnnetty, dirccteur des Aunales de philosophie ctinflienne, 
mis an dofi de nous convamcred'une seule errourtypographique, ont Pleforces d'avouer que nous n*avions guere irop 
presume de notre parfaite correclion. Dans le Gler^e se Irouvent de bons latinistes et de bons hellcnisles, et, co qui 
est plus rare, des hommes tres positifs et tres pratiques, eh bien ! HOUS letir prometlons une prime de 10 centimes 
par chaque faute veritable qu'ils decoavriront aans n'importe lequel de nos volumes, surtout aans les grecs. 

Malgre ce qui pr6c6de, l'Eaiteur des Cours complets, sentant de plus en plus rimportancc el meme ia^ necesshe 
d'une correction parfaite pour qu'un ouvrage soit veritablemcnt utile et estimable, se livre depuis plus d'un an, et 
est resolu de se livr^r jusan'A la fin a une operation longue, penible et couteuse, savoir. fa revision entiere ol 
universelle de ses innombrablcs cliches. Ainsi cnacon do ses volumes, au furct a mesure qiTil ics rcmetsous presse, 
est corrigo mot pour mol d'un bout k 1'aiitre. Quarante hommes y sont ou y seront occupes pendant 10 ans, et une 
somme qui ne saurait 6tre moindre d'un demi-million de franca est consacroe a cet important controle. De celle 
maniore, les Publications des Ateliers Catholiques* qui doja se distinguaient entro toutes par la superiorile de leur 
correction, n*auront de rivales, sous ce rapport, dans aucun temps ni dans aucun pays; car quel est 1'ediieur qui 
pourrait et voudrait se livrer APBfiS CQvP k des travaux si gigantesques et d*un prix si exorbiiant? 11 faut 
certea 6tre bien pon t̂ro d'une vocation di^ine a Cft effet. pour ne reculer ni devant la peine ni devant la depense, 
surtout lorsque 1'Europe savanle proclame qtie jamnis volumes iiOnt ele edites avec tant d'exactitude que ceux de 
la Bibliothtque universelle du Clergti. Le present volume est du noinbre de eeux revises, et tous ceux qui le soronl 
k Tavenir porteront cettenote. En consequenc ,̂ nonr juger les productions des Ateliers Catholiques sous le rapport 
de la correction, il ne faudra prendrc quc ceux qni porteront cn tfttc 1'avis ici trace. Νυιιβ ne reconnaissons que 
ceite edition et cellcs qui suivront sur nos plancbes ae nietal ainsi corrigees. On croyait autrefois que la siereotypie 
immobilisait les fautes, attendu qu'un cliche dc mota! n'est point elastique; pas du tout, il introduit la perfection, 
car on a trouve le moyon de le corriger jusqifa extinction de fautes. L'Hebreu a eto revu p.ir M. Drach, lo Grec 
par d*s Grecs, leLatin etle Fran^ais par les premiera correclcurs de la capitalo en ces langucs. 

Nous avons la consolation do pouvoir iinir oct avis par les reflexions suivanies : Enlin, notre exomple a fiui par 
ebranler l«s grandes publications en Italic, eu Allpiuagno, en Belpique et en France,par les Canonsqrecs do Rome, 
le Gerdil de Naples, le Saint-Thomas de Parme, VEncycloptdie religieuse άο Munich le recueil des dtclarations des 
ritei de Bruxdles, les liollandisten, le Suarez et lc Spiciltge de Paris. Jusqu'ici, on n'avait su reimprimer qno dos 
ouvrag ŝ de c«»urte. haleine. Les in-t°, oii s'englouti8sent les in-folio, faisaieut peur, et on nOsait y toucher. par 
crainte de se noyer dans ces abimes sans fond ct saos rives; maisona fini parse risquera nous imiter Bicu plus, 
sons notre impulsion, d'autres Editeurs se prepareut, sons notro patronage et uotre direction, au liullaire uiiivorsel, 
aux Ihfcisions de toutesles Gonpr^galions. a une Biographie et a une Histoire generale de tous les conciles ei a. 
une Histoire univcrselle, c!c. Malheorcuscment, la plupart des editions dej«;i faites ou qui se font, sont sans 
autorite, parce qu'elles sont sans cxartitudp; la coirertion semble en avoir ete faito par des aveujjles, sott qu'on η'βη 
ait pas senli la gravito, soit <ju'on ait recule devant les frais; mais patienco! une reproductioo correcle eurgira 
bientol, ne fut-ce qu'a la iumiere des ecolcs qui se sont faites et qui se feronl encore. 
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CIRCA A N N U M DOMINI D X X X V 

C 0 S H 1 8 I M C O P L I S T E S 

N O T I T I A . 

(Aodr. GILLAND. Veterum Painan Biblioth. t. XI, Proleg., p. XTHI.) 

I. Cosroas jEgyptius, et (Juidem Alexandrious, u l ipsemet satis innuere videtur (α), ab 
Tndica navigatione Ίνδικοπλευστής dictus (b), mercaluram primum excrcuit (c), monastieum 
deinde institutum amplexus, ut ex ejus fopographiae Christiance inscriptione, prout eam 
referant varii codices manu cxarati, iiquido eonstal. De proprio auctoris nomine dubitasse 
videtur Isaacus Vossius (d). Quin et suspicatur Fabricius (e) scriplorem hunc ea de causa 
fuisse Cosmam appellatum, quod Κόσμου (kscriptionem elucubrarit, perinde ac Joannes 
abbas SinaiU CUmacus dictus propterea fuit, quod librum ediderit Κλίμαξ inscriptum : i n -
gepiosa quidem, sed mious firma conjectura, Cavei (/) aliorumque judicio. Temporis autem 
notationem quo claruit Cosmas, ex ipso auctore deducere in promptu est. Dum enim sui 
operis librum π litteris coosignarel, prodit ille {g) tum effluxisse annos plus roinus xxv ab 
Elesbaani Axomitarum regis expeditione in Homeritas : q u » quidem eipeditio, ut docet 
Pagius (Λ), in annura incidit 522, Justini autem imperatoris v. Jara vero si hujusmodi annorum 
notationi annosaddas supra dictos xxv, annus exsurget 547, Justiniani xxi , quo proinde 
hnperante auctor floruisse atque ista scripsisse intelligitur. At enim liber x, prope finem de 
Timolheo Alexandrue antistite, quem ad jEluri discrimen juniorem appellat, verba faciens f 

eum N U P E R obiisse tradit, quem anno 535 decessisse novimus. Quin et idem Cosroas quo 
tempore librum suse Topographice x i absolvebat, Theodosii hcerelici patriarch® Alexandrini 
meminit , qui anno 536 exsulavit, quod concilio Chalcedonensi subscribere detret-.lavil. 
Heec tainen de tecaporum ratione ab eodem auclore tradita, si recle inspicianlur, nulla-
tenus άσυστατΛ esse cura c l . Monlfauconio agnoscimus. « Sane putaveritn, inquit 
vir ille doctus (t), Cosmam qut diulurnum tempus i n his elucubrandis insuropsit , 
et obnitentibus conlrari® sententiee viris, heec s«pius retractavil el auxit, postreraam atoni 
535 notam tum posuisse, cum priimim his operom daret : deinde vero, cum subsequenti 
tempore multisque elapsis annis pristina repeteret et pro solito reformaret, priorem notam 
veljposuisse, vel jam positain ad annum quo haBC ageret reduxisse. » 

I L Complura scripsisse auctorem nostrum, ex ipso coioperimus : nimirum primo (/) 
Cosmographiam, ubi universa terra latius deseripta est; prceterea (k) Tabulas astronomicas, 
in quibus astrorum motwf ad exemplum organicce exterorum sph&rce pro systematis sui 
ratione delineavit, easque Homolojjo cliacono inscripsit; deinde cororaentarium in Canticum 
canticorum (I), quem Theophilus ejus araicusab eo expetierat. Ad haec Expositionem Cosm® 
IndicopleuslflB in loca Psalraorurn difficiliora ex ms. codice Colbertino 147o memorat Cangius 
in Glossario Grceco (m); necjue aliter codex II inier Grascos bibliolhec» Hegi« Taurinen-
sis (η · . Et Monllauconius quidero bibliothec® Coislinianffl codicem CLXXXVII evolvens, in 
quo Psalterium initio mutilura continetur, inter auctores cotnmentariorum in idem Psalte-
rtum Cosmam quoque nostrutn recenset (o). Quin, u t observatum Colomesio in Paralipo-
menis de scriptoribus ecclesiasiicis (p), ejusdem Psalraorum Exposiiionis Inclicopleustae 
fragonenlum exstat in Catena Corderiana ad Psaimum xvi , 14. Ex eo porro uno commale 
auctoris nostri forte detecto, eidem propterea esse ascribendam Catenam illam Corderianam 
secure argut posse putarunt modo laudato bibliothecflB Taurinensis editores clarissirai. Quod 
equidem naud facile concesserim. Utquid enioi in eara Catenam locum illum suum immiserit 

(a) Cosm. Topoqr. Clirist. lib. n, pag. 424\ (i) Montf. Prapfal. iu Cosm. Topogr. cap. f, § i . 
(b) l d . ibid. pag. 154, el lib. n i t paj;. 17^, {j) Cosm. Topogr. Prol. i f ad lib. i . 
(e) Id. ibid. tib. π, pag. 132 et alibi. (k) Id. ibid. 
(d) Voss. Observ.ad Pompon. Met. lib. m, cnp. 7, (/) Id. ibid. lil). vui, sub intt. 

pag. 275, 276, edil. i . (m) Cang. C/o«. Gr. lom. I, pag. 516, v. 'bfc-
{e) Fabric. BibLGr. l . II, p. 012. [nov.ed. IV,251.] χοπλευστή,-, tnm. I», ρ. 1717, v. Arb φωνής. 

1 
) CaT. Hist. litter. ΐυιιι. I, pag. 515. (n) BibL Taurin., mm. I, pag. 67. 

(^)0>&ιη. lib. i i , pas. UO. (υ) ΜοιιΐΓ. Bibt. Cvislin., pag. 244. 
{h) Pagi. ad aiin. 522, § v. (p) Coiom. Opp. pag. 600. cdil. Fabrtc 

* Pagio» Inlellige ediliooi». Ifonlefalconii quas typis crassiorlbus eipretiimus. K M T . PATK. 
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Inaicoplcustcs, si camdera ipse confecisset? Id enimvero non est in more positum «piiil 
Catenarum consarcinatores, qui aliorum potius excerptis quani suis in hujtismoui centonibu» 
conlcxendis abulunlur. Quid quod eidem quoque Cosmae Iribuenda fuent allera Catena illa 
Coisliniana paulo ante Montfauconio eoiDmemorala 9 et quotquot a l ie 9 sicubi exslant, in 
quibus iotcr auctores Indicopleusles ilem recenseatur, si viroruts eruditorum, quos modo 
laudavimus, scnteniiam scrael admittamus. Quod sane jure dixerit nemo, u l equidem duco. 
Alius iiaque a nostro Cosma Cordcriana) Calcn® auctor esse Yidetur, qui ex Indicopleustio 
Exnositione fragnientum illud excerpaeril. CjDlctum profationera illam in Psalterium Cosmaa 
Indicopleusta} nomen prarferentera , qu® in codicibua Taurinensi, Barocciano (a) , Vaticano 
CCCXLlf, aliisque inslar prologi cujusdam in Psalmos pramittitur, ex ejusdem Cosrnft Γορο-
graphiaChristiana esse desumptam, jam dudum admonuilMonlfauconius(6); quilamen vir do-
ctissimus, deincepsaliud agens, eamdcia Cosmee prafationera velut ineditaminterChrysoslomi 
opcra iterum cvuigavit (c) ex ihs. OUobooiano in quo eidem Chrysostottto ascribilur, ubi ; 

licet illam tanquaru Chrysostomi fetum non admiltal, legitimum iainen ejus auctorem, uti 
autca, detcgcre haud cogitavit. Neque illud hic pratereundum, eam Indicopleustac prieCalio-
nern in Psalmos, cx biuis codicibus Baroccianis redintegralam, edendam in se reoepissc 
Magaum Crusium (d); qui inonuit rautilara esse i l l am, quam in Topographia Christiana 
exhibet Montfauconius. Hinc existimaverim equidem, exemplaria Crusii Barocciana conci-
nere fortc cum codice OUoboniano, unde prafationera eamdem rursus edidit V . C , ut paulo 
antc docuimus; ubi sane sub finem plenior exstat quam vulgata in Topograpkia.Chri-
stiana. Multo denique locupletiorem prologura illum Pealmorum miper edidit ex ms. Val l i -
ccliano vir doctissimus, cui Danielem secundum LXX ex Teirmplis Origenii acccplum reiV-
riQjus(e). Quibus observatis itlud quoque addere libet, prodidisse nimirum Colooiesium (/*). 
Matlhiam Flacium Novo Testamento suo Graeco Latino ex vetusto codice pr&fixisse C O S H H B 
nostri Argumenta Greeca m quatuor evangelistas: qiue quidem ex ejusoem Tqpograpkia 
Christiana (g) fuisse dcscripta pulaverim, quemadroodum de Cosmaa profiatione ία Psalte-
rium faclilatum, ut uiodo uimiimus. 

III. H«c porro IndicoplcusUe litterarum monumcnta orania huc usque recensita, si non-
nulla excemta Exposilionis in Psalterium excipias, sive ioteriere penilus, sive in bibliolhe-
carum foruiis adbuc lalent. Unum vero superest, Topograohim Christianw titulo pranot*-
tuai , quod ioeunte hoc saculo ex duobus codicibus mss. Vaticano et Laurentiano Parisiis 
in lucciu emisit c l . Montfauconius. Hujuscc operis meroinit ex veteribus uous Photius (A)„ 
cujus recensionera doclissimo editori pratcntam exhibet illustratque Fabricius (i). Lucu-
brationem suam dicavit auctor Pamptuto Hierosolymitano, qui Alexandriam, ubi degebat 
Indicopleustes, accesserat eumque ad scribendum impulerat (/). Sic quidem Photius (Aj : 

?ui tamen in operis leclione ulterius progressus, advertit sex iantum priores libros buic 
ampbilo ab auctore nuncupatos; septimum autem Anastasio cuidam, quem Cosmas 

φιλοπονικώτβτον et φιλόχριττον, hominem studio$i$$imum et Chrisu amantissimum appellat [l); 
octavum vero Pelro amico suo (m), cujus antea meminimus. Reliquos porro quatuor 
neraini diserle inscriptos novimus. Gomplura notaiu digna hoc in opere lndieoplcuslaa 
observat eruditissioius Hontfauconius (n) : cujusmodi suut cjus de Ggura mundi scopus et 
opinio, narrationes de rebus itigypliacis, iBlhiopicis et Indicis; quibus alia rerum memo-
rabilium miscellanea inteita conspiciuntur. In primis vero ca edisserit (ο), quea Cosmas litte* 
ris consignavit de rebus Scripluram sacrara et Ecclesiam spectaotibus : quoe item de Ep i -
stolis Festalibus sancti Atbanasii aUisque veierum Patrum fragmenUs, ab codem auctore 
decicno s u » Topographia: libro prolatis. Porro de horum C O S U M B librorum pretio h « c habel 
c). editor (p): «Elsi non pauca sint, inquit , in tam prolixo opere qum ignorari et negligi 
sine dispendio possint, uti solet in hujus mi scriptoribus accidere, nemo tamen eequus 
rerum cestimalor non fateatur, paucissiroos ex iis qui a scxio saeculo floruere , tam multa 
passira circumferre rerum documenta, quanta in Cosma nostro depi*ehendimus. Nam, pra^ter 
res Elhiopicas, ^figyptiacas et Indicas alia bene multa subinde occurrunt luce dtgnissima, 
quae noa parvam rei Jilterariro accessionem afferant : i n his vero scriptoruin veterum 
(raguienta non pauca, et Athanasii excerpta undecim ex Epistolis Festalibus, quaa jam diu 
interierimt. » llmc ille : quo quideru doclissirai viri judicio emollienda videlurPhotii senleniia, 
qui auctorera nostrum non solucu absona qu$dam afferre, sed ct nonnulla incredibilia narraro 
ait, ut inter fabulosos potius quam fide dignos scriptores recensere homineua aequum iuerit (q). 

IV. Porro intcr singularia quoo hoc in operc passim refert Cosmasv eminet enimvero egre-
giuin vetustatis monutnealum, Itiscriptioneui videlicet Ptolem^ei tcrtii regis ^Egypti, cogno-

(«) V. Oiiiltn. De script. ecel. tom. I, p. 1412. (h) Plioi. Bibl. cotl. xixvi. 
(b) llontf. Pr*fal. ad Cosm. cnp. 2, n. 4 t el (t) Fabric. Bibl. Cr. t. II, pag. 609scnq. 

Topoyr. Chrisl. lil>. v, pag. 225. (j) Cosiu. Topogr. Christ. Trol. u, ad lib. i . 
(c) * | . i . Gbrysost. Opp. lom. V, pag. 559. (k) Pbol. I. c. 
((i) Ctus. Diss. opist. p. 27, n. 9, edil. Lips. 1728. (1) Gosm. lib. vn, gub inil. 
[e) Snu. di' MagUlris ad Danitl. Ap d. stnt. Pa- (m) ld. lib. vin, init 

" \n) Monlf. 
452 seqq. ' ' (o) l.U ibid, 
irum de LXX vir. vers., Diwcrl. iv, { u, pag. }n) Monif. pr*fal. in Coem., cap. 2. 

{() Colom. 1. c. (p) ld. ibid. 
(j)Cosm. Topogr. Christ. lib. ? f infra p. 245. (η) Pbol. I. c. 
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ueolo Evergetis, in Adale sitam qu© urbs ,Elhiopura maritima est. Eara exscripsit ipscruot 
luclor, nonnuHisque scholiis illustravil (α), quam postea uberioribus notis auxit Mont-
fauconius (6). Hujusmodi monuraentum Aduliticum primus cdidit (r. L . RomaR 1631 Leo 
Allatius : sed vitiosc adftiodum, iudice Vossio (c), nui et nonnulla cjusdem monunienli loca 
lUastrat. Ilhid poslmodum cx codicc Laurcntiano Florentino ab Eoierico Digolio accuratius 
dcscriptum, anno 1666 Parisiis Gallice vulgavit Thevenotius (d). Deinceps ineunte hoc 
s&culo idcm Monuraeotum cum adnolatis Dodwellianis in lerlio volumine Geographorum 
Grcrcorum Qxonii fursus evulgavit Joanncs Iludsonus. Praoterea notis auclum illud nobis 
exhibuit Fabricitts Bamburgi 1716 (e). Postremo monOmenUim Adulitanum ab crudilis viris 
mtea eertaliro edilum, posi Spanbemiura, Dodwellum aliosque doctos homines, protulit 
Edmundus Chisull in suis Anttquitatibus Asiaticis Christianam &ram antccedcntibus , anno 
1728 Loodini evulgatis, ut ex Actis eruditorum Lipsiensibus inteliiginius (f): illudque V . C. 
a νοΟιία; suspicione vkidical conlra Begenim et Harduinmn : paucis denique insius Cosm/υ 
etuberioribus Montfauconii, suas ipsemet eruditasaddit adnolationes: ubi et isto momniwiUo 
fiticioium Danielis x i * 8, de rege Austri, id est Ptolemaeo , mire illustrari palaiu oslendit. 
Piwter alia vero notalu digna q u » in sua Topographia Christxana describit Indicopleuslcs, 
illudquoque accediiad operis araplitudinem , quod auctor passim rerura imagines do quibus 
ia opere agitur, manu propria nec iraperite delineatas exhibet. Gaudent siquidem, ait Mont-
fiuconius ig) f maxtme Graeci libraVii, picturis et ioiaginibus, queis res ab aucloribus descn-
ptas nalivis coloribus reprasenlent. Unde etiam plerumque res obscuras nec ita perspicue 
enunliatas intelligere est. Earum vero rerum imagines non paucas, q u « in Cosmae poslri 
codicibus Vaticano el Laurentiano habenlur, quaeque rebus intelligendis opportun® erant, 
«neis tabulis incidi curavit V . C. Qui prolerca permultas alias icones ex eodcm Cosma de-
sumptas profert in alio prostanti opere inscripto AntiquiU cxpliqute, in cujus duobus indi-
cibus f. Cotmas ostensas vidcas. Caeterura lopographi nostri scrinia compilasse videtur auctor 
Chronici Paschalis, vulgo Alexandrini, cum apud Chronographum istum Indicopleusto 
plaoe recentiorem complura leganlur iisdem prope verbis quibus Cosmas abutitur. Cujus-
BMXU est i l lud quod relert Simonius in epistoia Dt inspiratione librorum sacrorum , operi 
premissa cujus inscriplio : JUponse au livre intituli : α Dtftnse des sentiments, » etc. (h). 
Quiquidem locus a viro illo critico ex laudati Chrooki auctore descriptus ( t ) , apud Gosmam 
aoslrum verbo lenus occurrit (j). Hinc porro rainus recte suspicatus est Allatius (k)% Chro-
nicon Paschale Topographw Christiana auctari tribuendum, quem loto ferme sa*culo antc-
liorem Chronographo Alexandriao exstilisse coraperimus. Quade re Fabricium (/) consule 
alque Caveum (m). 

V . Uoum adhuc et atterum adnolandum superest ad Cosm(B sivc lextum restituendum, 
shre interpreUtionera reformandam. Et primujoa quidem edvertit Wesselingius (n). Hyperidis 
locum ab Indicopleuste relatum (ο) , occurrere quoque apud Pollucem (ρ : . sed minus for-
sitan emendale. Eumdem aulem locum ab auctore noslro excitalum edisserii ad suuin Hcsy-
chium Joaones Alberti (q). Porro alterum Mesandri locum a Cosma statim subjectum, ita 
resliluit modo laudalus Wesselin^ius : στυππεΓ Ιλέφ., ubi malc in edito Montfauconiano 
VWKUIW. Verura gravioris momenli, ad inlerpretaiionem quod attinct, ccnsenda V. C. Josc-
phi Simonii Assemani observalio (r). In responsione ilaque ad Crozii iibellum Gallice inscri-
tom: Bistoire du Chri$tiani$me de$ Indes, refert primum cum ejusdem laude, quod ab co 
de Nestorianis erudile aniroadversum esl. « NimiruiD, mquit, oslendit ille (5) , Gosmam Indi-
copleusten Nestorian» heereseos sectatorem fuisse (quod neque Photius vidit (r), ncquo 
Montfauconius adnolavit (u), rationesque bas profert: primo, quia Cosmas lauaat Patri-
cium (ν), qui poslea lolius Persidis archiepiscopus fuit', cura rogio iila Nestorianisrno 
infecla esset, cum vocans virum dirinum ct doctoieo) illuslrem. Sccuado, b^reliconjm 
Domina reccnsons (x)f Manichaeos noininat, Marcionistas, Kutycbianos, Arianos, Apolli-
naristas; nullibi Neslorianos. Terlio in Scripturarum exposilione (y) et in systemate nmndi, 
Tbeodorum Mopsueslenum el Diodorum Tarstnsera, primarios Ncstorianorum doctores, 
ubique sequilur. Quarto, de Chrislo et Verbi incarnatione easdem cura Ncstorianis iocutioncs 
usurpat (*). » Uis aulem ex Crozk) delibatis, pergit vir dociissimus sic inquiens : « Grozii 
lecteoliam libens ampleclor, cooflrmoque ex certissimis Nestoiianorum documentis. Patri-

Wessel. Probab. lib. $vtg. cap. 29, p. 2c>2. 
((») Gosm. Topogr. iib. vf infi3, pagg. 1̂ 6 sq. 
(pj Polluc. ltb. iv, scgm. 122. 
[q) llesyeb. tom. I, pag. 614, nol. 24. 
(r) Asscm. Bibl. Orienl., toin.HI, parl. 11, c. 7, 

§ xxin, png. CDV et sq. 
($) Groz. Wii/. du Christ., pag. 27-57. 
(t) Pbm. Bibt. χχχνι. 
(u) Momf. Pi.if.a. utl Cosiu. 
(r) Gosm. Topogr. infra ρημ. I2i. 
(x) Id. ibid. iiifra pag. 242. 
(y) Id.ilMd. infra pa^. 225. 
\z\ M. ibii. pag. 125 et sr-rjq., 146 et seqq., 

154 el seqq., 17δ «Ί seqq., 209 217, 262, 26Γ», 
260, 235, 2«6 et alibi |>a>ini. 

f«) Coam. Κ e. lib. H , infra pag. 140. 
ib) Monlf. PraefaL in Cosm. cap. 5. 
U) V % i . Oburw. in Meiam lib. m, cap. 8, pag. 

(4) Tbevaa. fitki. At dner$ towagn cur., 1.1. 
(€) Fahric. BiH. Gr. lom. Π, pag. 664-6011. 
10 JUt. &rmd. 172», Dag. 147 
(f) Monli. Psimgr. Gr. lib. i , cap. I, pag. 7. 

St) Simon. l>e Γ inspirai. des /t'v. *acr.% pag. 26. 
) Chron. Patch., pag. 155 edtt. Paris. 

0) Cosw. Tovcgr. Ckriti. lib. v, infra p. 259. 
(4) Allat. Conteus. de Purgat., pag. 942. 
(0 Fatartc. Bibl. Gr. low. II, pag. 613-850, el 

tnra. VI, pag. 143. 
im) Cav. / /«/ . titur. loro. I, pag. 516. 
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cius eniin ejusque discipulus Thomas Edessenus quorum Cosmas meminit (α), Nestoriaui 
fuere, ut ahbi demonstravi <t6). Syri Abam, seuMar-Abam vocant, quem Griece Patricium 
Gosmas appellat. Abam autem Catholicum tothis Persidis fuisse, ex Catalogo palriarcharum 
Nestorianorum liquet (c). Hinc laudato Cosm® testimonio, quod juxta Monlfauconii versio-
nem obscurura est, lux roaxima aflulget. Verba Cosmae hsac sunt (d): Ούχ οίκοθεν ορμηθείς, ούδ* έξ 
έμαυτοϋ πλασάμενος, ή στοχασάμενος, αλλ* έκ των θείων Γραφών παιδευθεΐς, κα\ διά ζώσης φωνής παραλαβών 
ύπδ του θειοτάτου άνδρδς χα\ μεγάλου διδασκάλου Πατρικίου, ώς τάξιν 'Αβραμιαίαν πλήρων, έκ Χαλδαίων 
παραγεγονώς, άμα τψ έν άγίοις τδτε μαθητή θωμ$ τψ Εδέσσης, αύτψ πανταχού ακόλουθη σα ντ ι, νυν δε έν xfj 
Βυςαντίω βουλή σε (βεοϋ τον βίον μεταλλάξαντι, μετέδωχβ θεοσέβειας κα\ γνώσεως αληθέστατης, δς κα\ αύτδς 
νυν\ έκ θείας χάριτος, έπ\ τους υψηλούς κα\ αρχιερατικούς Θρόνου; άνήχθη της δλης Περσίδος. καθολική 
επίσκοπος αυτόθι κατασταθείς. Νοη ex me, neque tx mea opinione et conjectura, $ed ex divinis 
intttitutui Scripturiiy et ex viva accipiens voce divinistimi viri magniqut magitfri Patrieii; 
gui cum Abrahamicum ordinem implesset, ex Chaldcta profectus una cum sancto virof tum 
discipulo $uo , Thotna Edesseno, qui ipsum ubigue secutui est ? nune vero Byzantiif Deo 
volente , vitam eum morte commutavit; piw retigionii et verce $cientict munus tradidit, qui 
et nunc per Dei gratiam ad sublimes et archiepiscopales throno$ evectus eaf, catholicus ibiaem 
episcopus constitutus. Nimirum Patricius seu Aba , cum ordinem Ahrabamicum implevisset, 
hoc es l , vel imitando Abrahamum patriarcham, qui ex Chaldaea in terram Chanaan Dei jussu 
raigravit, vel potius emenso in Ilzensi coenobio monastici inslituti curriculo, quod in pristi-
num splendorem Abrahamus archimandrita' restituerat (e), Bvzanlium cum Thoma Edesseno 
discipulo suo profectus est, ibique defuncto Thoma, in Chaldaeam unde venerat, regressus, 
ad archiepiscopalem totius Persidis thronum evectus fuit, Catholicus constilutus, ut Mares, 
Amrus, Barhebrseus, c«terique Nesloriani vel Jacobit* scriptores tradunt (/). Montfauconius 
Gracum Cosm® lextum perperam interprelans, ad Tbomam Edessenum reiert quae de Patn-
cio seu Aba dicuntur et m margine notat (y), eumdem Thomam catbolicum Persidis coosli-
lutura fuisse. Hoc et Crozius de Latina Montfauconii versione advertit (λ). » Hactenus V . C. 
Sed bic animadvertendum ducimus, ipsummet Montfauconium probe agnovisse (i) lum Per-
$idis archiepiicopum, tum alios omne$ episeopos et presbyteroi eidem subdito$, Neslorii 
ptacitis fuisse aadictos, ut propterea incompertura haud ipsi fuerit, sive Patricium totius 
Persidis catholicum, sive Thomam Edessenum ejus discipulum Nestorianos exstitisse; licet 
Cosotae Indicopleustee qui eos celebrat, ejusmodi bareseos maculam inurere pretermiseni. 
Pergamus porro. 

(α) Cosm. Topogr. infra pag. 125. (0 ld. ibkl. tom. II, pag. 412, tt lom. III, 
(b) As«em. Btbl. Orient. ιοια. II, pag. 412, Η pfff. 75. 

lom. III, pag. 615. (g) Monlf. ad Cosro. pag. 125. 
(€) ld. ibid. loin. l l l , pag. 615. (h) Cros. I. e. pag. 28. 
(d) Cosm. I. c. infra pag. 124. (t) Moolf. Prsfai. ad Cosm. Topogr. cap. 3, 
(e) Ass€in. 1. c , tom. III, pag. 93, et 155. | TI. 
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Ν Ο Τ Ι Ή Α A L T E R A . 

(FAMIC. BiHioikica Grmea ed. Harles, tom. I V , p. 251.) 

I . De monumento Adulitieo $ive AdulUano Ptolemm Etergctx. 

fiximium monumentum Ptolemsi Evergel» (o) in Adule, iEthiopum civitate marilima # 

suo adhuc lempore superstes observavit (b) atque Cosmographiaa s u « Chri>tian» inseruil scri-
ptorquidara Greecus sub Juslino imp. clarus, qui mercaturo causaillase locaadiisse lesla-
lur. Reperit vero δίφρον sive sellam e candido raarraore ad urbis ingressam a rege consecralam 
Marti, el in posteriori parte imagines Herculis atque Mercurii habeotem insculplas, tum un-
dique inscriptam littcns Gracis, et ingenles expeditiones, a Ptolemeeo feliciter susceptas, 
amplissiraasque victorias satis gloiiose celebranlem 

Labentibus annis, uti Bernardus Montefalconius integram Cosms, monachi iEgyplii , Γο-
pographiam Christianam, sic cum ea marmorei istius solii, dudum deperditi, epigraphen, sive 
monnmcntum Adulitanum&d utriusque codicis, cum Vaticaui, lum Florentini, Qdem recensuit 
in Collectionis novcB Patrum, Paris. 1706, in-fol. , lom. 11, p. 141 sqq.,additis non modo Co-
saiee «cbobis in Ptolemeei inscriplionem, sed suis etiam aaimadversiunculis, necnon pictura 

(a\ Ctrc. Α. M. 3783, olymp. cxxxiv, 3, anle Cb. 'Αδούλτ̂  καλουμέντ) των ΑΙθιόπων πδλει παραλίω. 
Ν* 220, a. V. C. 532, secumlum Saxii rationce, Conler de noc oppido ei garlu Goil. Slucklum a<l 
OnomasL I, pag. 112, ubi de boc monumeulo dili- Ariani periplum uiaris Eryibraei, fol. 10; Cellarii 
gvMr disserit. Africam *uliquam, p. 96. Ilodie Ercoro tlicilur, ul 

(t>) Cosrost lndicopkaties lib. n, pag. 146, έν τ% Sponio oouiuu e»i. 
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δίφρου Πτολεμαΐκοΰ, ad pag. 188. (Ει hac Montf. sylloge repetierat Fabriciush. I. inonuraenturu 
Adulitanum cum adnotationibus; sed ego omisi, quoniam illud cum insigoi observationum ap-
paratu postea locum invenit in Edm. Chishulli Antiquitatum Aiiuticarum, part. i f Londini 
1728, in-fol. , pag. 79-87. Specimen codicis Florenlini β bibl. Laurentiana dedit quoque Monte-
falcon.in Palceographia Grcecatpd%. 282. AddeClerici Bibl. anciennectmoderne, tom. IV, pag. 
45 sqq.) Ab illo tempore nemo dubitavit, quin maxime sincerum esset Monlefalconis exem-

Elum. Vel sic tamen huic intercessisse visus est Theoph. Sigefr. Bayerus, qui priraam partem 
ujas monumenti ex apographo codicis Vaiicani sumroa accuralione secundura versus et lit-

terasa Josepho Siinone Assemanno (conf. bic ipsius Assemanni epistola ad Bayerum in Sy/-
loge UMiana, vol. I V , pag. 3 sq.) descriplara edidit in disserlatione Dc numis duobus Ptole-
nuti Laoidcc, tom. I V Commentarior. academiae Petropolitanffi, a pag. 248 inserta. Caelerum 
non eadem omnibus hujus monumenti auctoriias visa cst. Sunt qui probae vetustatis esse 
credant, quorura senlenliee me nondum poenitet. Al i i νοθείας accusarunt: in quibus fuerunt 
Harduinus, Begerus, Jo. Sartorius, aliquantuluin dubitans, et Erasm. Froelicnius. Harduini 
judicium, in Chronologia Veteris Testamenti, pag. 579 Operura select. de eo lalum, vanitatis 
convicit La Crosius mVindiciis veUrum $criptorum 9 p. 140-145. Begeri dubitationibus , 
in Thtsauro Brandcnburg., tom. 111, p. 31 sq. expositis, occurrit Chishullus io animadver-
sionibus ad monuraentum Adulilanum ι ante i . Etsi vero defensio La Crosiana viroruni do-
ctorum suffragia tulit, ipsique Gisberto Cupero, testibus ejus Litteris criticis, p. 6 (adde Cu-
peri epist. ad La Crosium in Thes. epistol., lom. I I I , pag. 268), placuit; tamen Jo. Sartorio, 
Gedanensi professori, non usquequaque salisfaciebat, nonnullis ei scrupulis subortis, quo-
rum causa ad La Crosiumsingulares scripsil litieras in Thesauro episiotico La Crosiano lora. I , 
n . 267, obvias. Respendit ei humaniter docteque LaCrosius, ejusque epistolam ipse Jo. 
Sartorius io libcllo, qui penes meest, salis raro De ostracismo JiWerario, Gedani 1710, in-4,pag. 
78 sqq. t promulgavit, a Jordano deinceps in Historia vitae et scriptorum La Grosii, Arasle-
lod. 1741, in -8 , pag. 108 sq<j., typis renovatam. (Addelom. I I I , fhe$. epistolici La Crosiani, 
epist. 149, pag. 288-291, ubi locus quidara ia monumeato emendalur.) Neque lamen Sar-
torius herbaoa porrexisse videtur, qusadam denuo suspicatus, ut apparel ex aliis litteris, ad 
eumdem LaCrosium datis, in TTiesauro La Crosiano, tom. I, n. 268. (Conf. epistolam Wolfii 
ad LaCrosium in eodem Thesauro epi$tol.y lom. I I , epist. n , pag. 18 sq . ; unde apparet Sar-
torium rivis La Crosii suos irrigasse hortos.) Tandem ui i totius monumeali fidem in dubium 
vocare ausus non esl Erasmus Froelichius i a Inscriplionibus anliquis, ad Annales Syrias re-
gum illustrandos idoneis, pag. 125, ita alteram duntaxat illius partem sibi de sincera anti-
quitate suspectam esse scrioil.Cujus tamen dubilationuai remedia jaiu antea occupayerat vir 
litteralissimus Theopb. Sigfr. Bayerus, 1.1. Hactenus c l . Saxius. I I A K L . 
I I . Cotmographia ChrUtiana lecta olim α Photio $ine auctoris nomine, quod doctistimo 

Montefalconio haud observatum. 
Opusipsumin quomonumenlum hocexslat, inscribitur Χριστιανική Τοπογραφία παντός κόσμου (ο), 

Dttcriptiomundi universi, e menie Christianorum, et distributum est in libros duodecim, 
elsi oon simul ab auctore vulgatos, quia initio non lo l libros menle conceperat. Duodecimus 
i n Vaticano ms. desideratur, in Mediceo codice mutitus extreoia parte [ nempe uliimo folio 
postreoui tibri amisso ] est reperlus, alque ita a Monlfaucono curo reliquis XI mtegris editus. 
Argumcntum operis succincte persequitur Photius, cujus locum doctissimo editori haud 
obserralumascribam. Ita vero ille codice x x x n . 

ΆνεγνώσΟη βιβλίον, ου ή επιγραφή Xpi<rtiar<ur Leclum opus esl, cujus lilulus Chrislianorttm 
βίβλος, ερμηνεία είς τήν όκτάτευχον (6). Παμφί- tiber, iraclatut oclo voluminum. Pampbito cuidam 
λφ {c) U τινι προσφωνεί τδ βιβλίον ήν δε ταΐς Ιου- dicalus ab auclore, qui Juslini, imp. Komani lem-
στίνου (rf) του των Τω μα ίων βασιλέως ήμέραις έν- poribus floruit. Inilio stalim ecclesiaslica quatdam 
ακμάζων. *Απάρχεται μέν ουν υπέρ τίνων εκκλησία- dogmata, S. ScHplurx, tit ipsi quidem videlur, te-
στικων δογμάτων, ΓραφικαΙς, ώς έδάκει, μαρτυρίαις stiraoniis propugnat. Dictione ulilur bumili, cl plus 

(a) Lib. i , sob init., et pag. 114 aqq.; lib. ιι, vi, pag. 266; ω τιμία κεφαλή ad eumdein lib. v, 
p^g. 125, 126; lib. νιι, pag.275#. p. 260. 

(b) Nullo modo huic operi ronvenil lituloe Expo- (d) Lib. n, pag. 141 : Παρ<5ντς ουν μοι έν τοις τό-
titionis in Oclateuchum, sive in primos octo ftaciae ποις προ τούτων τών ένιαυτων εΓκοσι πέντε πλέον τ} 
Scripiurae libros. ltaque batc verba innuunt potius Ιλαττον, έν τή αρχή της βασιλείας Ίουστίνου του 
expositionem sive iractatum, libris ocio consian- *Ρω^ίων βασιλέως, ό τηνικαΰτα βασιλεύς τών \Αξο>-
lem, sive ίιι oclato libro desinentem. Nam quam- μίτων μέλλων έξιέναι ε Ις πόλεμο ν προς τους Όμη-
vis οιοχ ab ipso Pholioduodecim numerantur libri, ρίτας τους πέραν, elc« Expedilio illa Klesbani, 
tamen po&tremi quaUior inlerjecto demum lempore Aibiopum regis, facla esl a. Ch. 522. (confer 
R*:ripii et prioribae addili sunt, el a Pbotio referun- Pagium tom. II, Criiic. Baron., pag. 517), Juslini 
tur separalifn. imp. quiulo : ergo auclor ista scripsii Alexan-

(c) Pampbilo llicrosolymitano. Vide lib. i , pag. driae (vide lil). u, pag. 114; lib. vr, pag. 6, pag. 
114; lib. u, pag. 154, et lib. vui, pag. 505. Ilunc 264), a. Cb. 517, Jusliniani xxi. 
θ<>φιλέστατον Πατέρα vocat lib. u, pag. 185; lib. 

Paginas intellige editioais Montefalconii quas tjpis crassioribus in textu exprimeudas curaYimus. Eoir, 
Γ Α » . 
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quam vulgari composiliouc. Sed et incredibilia 
qiiicdam uarral, u( fabultsis polius qriam flde di-
gtiis accensere scriploribus bominem fas sit. Pro 
qjibus vero maxime propugnaiionem suscepit dog-
mata,ba?c sunt: Coelum non esse orbiculari iigura, 
ncc tcrrani adeo, scd iilud fornicis insiar terra 
incumbere; hanc longiorcin esse quam laliorera, 
et exlrema coeli ultimis terrae jungi; astra eingiila 
inoveri mimslerio angelorum, et id genus alia. Di-
gressus in meulioncm Geneseos el Exodi, cumpri-
mis insisiil enarr.itiorti et conlemplalioni taberna-
culi. llinc propbeias pcrcurrit ac deinde aposlolos. 
Solis magiiiludiiiem duobus dimalibus mctiiur 
lerr», et angclos non in cuelo versari, aed lantum 
iufra iirmameiiltiin at nobiscum degere conlendit. 
Christum vcro, ascendentcm e terris, ingressum 
ê se locum meditim intcr coeluin ac firmamentum, 
idque solum esse regnum coelorum. Affert et alia 
absona. Ac libros quidcm se\ Pamphilo cuidam 
consccravil; e sex rcliquis aulem (universi cnin 
daodecim sunt) septimura Anastasio, in qno ccelos 
dissolvendos negat, ei octavum dicavii Pelro, in 
quo caniicum Ezcchix el regressionem solie inter-
pretaiur, testalus sc etiam Cnnitcum caniicorum 
commciilario expHcuissc. Reliqui qualuor libri 
ad ncimnem sunt ab auctore disertc dirccli. 

αγωνίζεσαι. "Εστί δέ ταπεινδς τήν φράαιν (·) χαλ 
συντάξεως ουδέ της κοινής μετέχων άλλά καί τινα 
κατά τήν ίστορίαν απίθανα συντίθησι (·), ttb χαϊ 
μυθιχώτερον μάλλον ή άληθέστερον ήγείσΟαι tov 
άνθρωπον, δίκαιον. Υπέρ ών δέ δόγματα ένίσταται. 
Εστί ταϋτα* "Οτι δ ούρανδς ούχ Ιστι σφαιρικός, 
ουδέ ή γη, αλλ* ό μέν ώσε\ χαμάρα (c)t % δέ έτερο-
μήχης (d)9 χαϊ χεχόλληται (e) τά πέρατα του ουρα­
νού πρδς τά πέρατα της γης. Κα\ δτι πάντες ο! 
αστέρες κινούνται, αγγέλων (/) αύτοίς *f| κινήσει 
διακονούντων, χα\ Ιτερά τινα τοιαύτα. Ποιείται χα\ 
ώς έν παρεκβάσει (§) μνήμην κα\ τής Γενέσεως χαϊ 
της Εξόδου, διατρίδει δέ τ% διηγήσει χα\ τξ θεωρία, 
ώς έπίπαν της σκηνής (Λ), επιτρέχει δέ χαϊ τους 
προφήτας, χάκείθεν τους αποστόλους. Αέγει δέ δτι 
το μέγεθος έχει 6 ήλιος δύο χλιμάτων (ί), χαϊ δτι 
οΙ άγγελοι ούχ είσ\ν έν τψ ούρανψ (/), άλλά μόνον 
υπέρ (Α) το στερέωμα χα\ μεθ* ημών. Κα\ δτι 6 
Χρίστος άνελθών άπο της γής, είς τδ μεταξύ τον 
ουρανού χα\ του στερεώματος (/) είσηλθε, χα\ δτι 
τούτο έστι χα\ μόνον ή βασιλεία τών ουρανών (m)« 
Αέγει δέ χα\ άλλα τινά αλλόκοτα (»). Προσφωνεί δα 
τους μέν Ιξ αύτοϋ λόγους Παμφίλψ τιν\ (ο), τών δα 
λοιπών έξ (οΐγάρ πάντες αύτον δώδεκα είσι) τδν 
μέν έβδομον *Αναστασ(φ (ρ), έν ψ δτι ακατάλυτο! 
είσιν ol ουρανοί (?). Τδν βγδοον δέ, δς έστιν είς τή* 

ψδήν Έζεκίου (Γ) και είς τον άναποδισμόν του ηλίου, ΙΙέτρφ (ε) προσφωνεί, έν φ, δτι χα\ ύπεμνημάτιΛ 
τά "Ασματα τών ασμάτων (ι) λέγει. 01 δέ λοιπο\ τέσσαρες ού προς τι πρόσωπον αύτφ συνετάγησαν. 

(α) Ipse l ib. ι, pag. 114, libentcr fatetur πεζώς 
πως καϊ άνωμάλω; argumcntum sumn διεξιέναι* κα\ 
γαρ, iuquit, εννοιών ύρθών, ού φράσεων δειται ό 
Χριστιανός. Nimirum a Pampbilo, qtti Hierosoly-
mis Alcxandham accesseral, etiam atque etiam 
ad hocoxcitalus permisit sc ad scribendum impclli, 
ritm alioqui mercaluram f<4cisset ei a lideraruiu 
rlegaiHiorumstudio fuissel alienus, praMereaque p^r 
nioibos exbauslns ctiam corporis viribus. Ένοχλών 
ήμίν περ\ τούτου ού διέλιπες, ασθενών ημών τυγ-
χανόντο>ν τψ σώματι, ταϊς τε δψεσι και τί) ξηρότητι 
της γαστρδς πιεζόμενων, κα\ συνεχώς λοιπόν έκ 
τούτου άσθενείαις συχναΐς περιπιπτόντων, άλλως δε 
κα\τής έξωθεν εγκυκλίου παιδείας λειπομένων, χαϊ 
ρητορικϊ;ς τέχνης άμοιρούντων, καν. στωμυλία λόγων 
ή κόμπου χαρακτήρσι συνθεϊνα: λόγον ούκ είδότων, 
κα\ταις τοΰ βίου πλοκαϊς ασχολουμένων,— lib. ιι, 
pag. 124. Ilaque pag. 125 ai l , se scriberc άνευ 
χεκομψευμένου xa\ τεχνικού λόγου έν Ιδιωτ.χοις τε 
κα\ άπλάστοις ^ήμασι. Et pag. 152 : Εμπορία; γάρ 
/ i p i v Ιπλευσα τους τρείς κόλπους τούτους, τόν τε 
κλτά τήν 'Ρωμανίαν (inditioneRomanorum), καϊ τδν 
'Λράβιον, κα\ τον Πεοσικ6ν, κα\ άπο τών οίκουντων 
?Λ ή καϊ πλεόντων τους τόπους, ακριβώς μεμαθη-
*/.ώς. Addc lib. ιιι, pag. 178 sq. 

(b) Yidelur respicere oa quje libro χι tradtt de 
>ariis aiiimantibus arboribusque,quie tamcn siqitis 
lc^at noslro lompore, qno bistoria naturalis lol Ιιυ-
miitum soleriium longissimis ilinoribtis non leviler 
iocnplciala csi, facilius iis babebil lidem. Ccrie 
prxclara niilii vidcutur cl ncuiiquam conleninemla 
quse seriptor ille obs«»rvavil. Toiuiii vero illum li-
brum χι pridem c codice Mediceo a Bigolio dcscii 
plum cuin Gallicacjus vrrsiomi vnlgavcial ΤΙΚΊΙΙΓ.Ο· 
ms (omo primocoliecliouis ilincnnu l*aris. 1050, fol. 

(c) VJuod nempc scripium essvi Is. xi., 22, "Ο στή-
σ / ; ώς καμάραν τον ού^ανόν. GOIIIIT Eiibcliiuni ad 
ΙΙΙΜΙΠ tm-um, pag. 5 l l , c l laudalaai) aticioic Τύρο-
tjt f?/>///fl!S«v<*riaiiialqueCbrys«slomiveiba; Allaliiiui 
ld LuiUcbiuin in Ueiacnicroii, p. 2U sqq.; Pclavii 

Dosmala ibeolog. de mnndi opificio lib. i , cao. 12. 
(d) Insiar mensae in sacro labernaculo. Vide l i K 

n, pag. 158; επιμήκη ipse vocai pag. 129. 
(c) Lib. ιι, pag. 129, τδν ούρανδν κατ* άκρα τοίς 

άκροι; της γης συνέδησε. 
\0 Lib. ιι, pag. 150,155, lib. i u , pag. 161, liK. 

pag. 189; lib. vn, pag. 287·; lib. ix, pag. 310 el512 v\* 
(g) Libro quinlo. 
(h) Quia Apostolns labcrnaculum vocat άγισν xo-

σμικδν Ibibr. ix, 2. Vide iib. i , pag. 115; lib. n r 

pag. 154 sq.; lib. ιιι, pag. 165, 173 sq. ; lib. v, 
p.17<», 200 sq.; Iib.vu,p 297; lib. u,p.305, 511. 

(i) Lib. vi, pag. 265, 267. 
(j) Senbniia aucloris perspicue patel e figura. 

Angelos auiem in supremo coelo esse, negat lib. n, 
pag. 175; lib. \n,pag. 286 sq.,289; Ub. ix, pag. 313. 

(k) Non auper slereoma site flroianteiiiare, eed 
intra alque subler illud. Nain ex mente aueiorift 
nibil supra liriuatntnlum praeter aquae supra<xe* 
lcsies ci regnum ceelorum. 

(/) Ac primus quidem. Vide Ub. vn, p. 277; 
lib. ix t pag. 314. 

(m) Lib. ιιι, pag. 183. 
(n) (Ji de nionte conico, columnis CODII, tcrra, ul* 

Ira Occanum inaccessa elc. De nionie ejusmtfMli 
geminam Braminum dwlrhiam rcferi Abrabaiiu Ko-
gerus iu : lndiani*che$ Heidenihum, pag.251.Adde 
llem. de Treroux. 1715, pag. 1861. 

(o) Supra dixerat Pboiius, Pampbilo tomm opus 
esse dicatum. Nimc leclione ullciius progrossus 
recie monel, ei iuscriptos esse ab auclore libii/s 
sotuinmodo sex priioores. 

(p) Lib. VII, pag. 274, ώ φιλοπονικώτατε ανδρών 
*Αναστάσιε. Euundem φιλόχριστον vocat pag. 275. 

(η) Lib. νιι, pag. 275 sq. 
(r) lsai.T LVIII. 
($) Lib. vui, pag. 500, 507 el 508, ubi φιλό­

χριστον appeliat. 
(() lllud in CaiUiiMim cniiticoriim ύπόμνΓ.μχ, ait 

dcdicasse sc Tbeopbilo aiuiio, lib. vm, ρ 500 

http://pag.251.Adde
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III. Topographia Chrittiancc num aucfor Cosmas. 

Patel ex boc loco, Photium in codice suo nullum auctoris nomcn ascriutum roperisse. 
Vocatur tamen a viris eruditis Comat lndopltutlt*. Allalius pag. 20, 47, Dc mensura tem-
porum citat Chrislinum sive Christianum, in Chrittiana Topographia. [Alia Allatii loca allulit 
Pabric. § ΠΙ, versus finem.] In codice Mediceo [cod. 28, plut. IX] hic index est oneris, 
Αδτη ή βίβλος Χριστιανική Τοπογραφία, περιεκτική παντός του κόσμου παρ 1 ήμΤν ώνομασμένη. [Banaimtis 
inCatal. ms. Gr«c . biblioth. Laurent., tom. I, pag. 437-449, de illo cod. saiculo χ seripto, 
de argumenlo operis el deCosma ipso copiosus esl. In cod. Laurent., pag. 20 verso, posl pro-
JogOS U lcgitur tamen, Κοσμά αοναχου λόγος α' προς τους Χριστιανίζειν μέν έΟέλοντας, κατα τους έξω­
θεν 41 αφαιροειοη τδν ούρανδν νομίζοντας κα\ δοξ όζοντα;. BandillillS jam nicmorat, i l l codice biblio-
IheciB Ciesare» apud Lambec. in Comro. de illa bibliotb. l ib. m , cod. IX, exslare solum-
roodo laciniam. Atqui Kotlarius innotaadLambecii Comm. III, pag. 47 sq., ostendit, esse tan-
lum quatuor excerpta, qu® quoque, cum editiooe Montfaucon. collata, diligenter designat. 
Valicanus codex unciali cbaractere circiter s®c. tx in membranis inanu exaratus esi, cum fi-
guris ex vetustiori exemplari, et, opinaote Bandinio, ex autographo dcpiclis; sed carct 
l i b r o x n . Cosmas enira, aitBandinius, editam a se Topographiam Christianam secundis curis 
aliam in formam plerisque in locis deduxit, muUis partibus auxit, et cum obstrepenlibus 
naviterque pugoanlibus advers» sentent i» viris, objecta refellcre opus esset, libros addidit 
noTOs (α), unde accidit ut ea quae a pr imo raanaruat autographo cxemplaria, longe breviora 
sint aliis qu® post sartum et lectum opus ciscrip*a sunt. Postremi gcneris esi Laurcntianus 
codexsec. x , adcujus fldem Montfaucon. in Collectione nova Patrum, lom. II, edilioneni 
suam curavit, adjutore Aotonio Maria Salvinio. Jac. tamen Gronovius ad Minucii Felicis 
cap. 37, Sfn/en/tam,ait, kane nonmeninilegisse specicrius illutiratam, quam α Cosma mona-
cno i * ista Chrisiianica Topographia, nuper ita Parisiii edita, ut potuissct emcndatius id 
prctttari. Idem Montfaucon. tabulas nonnulks, quibus bene raultis totus eiornatus codex, 
fecit describi : dolet taraen Bandinius, omissas esso clegantissimas etab antiquitatis sludiosis 
maximi faciendas. Salvimum tulisse opem, docet Bandin. ex ipsius Montfaucouii epislulis, 
fldeumdem Salvinium datis ann. 1700, edilisque tom. II, pag. 149 sqq. Symbol. litter. Gorii. 
Ex epislola vero quiota, pag. 200, eflicitur, curam depiogendamm Ubularuui, q u « deletae 
peneerant ineod. Vaticano, demandasse Anselmo Mar. Bandurio, a quo taraen nonnul l» jn-
scriptiones, difficiles captu, fuerunt praetermiss».— Cosm® prooomiura είς τδν Υαλτήρα citatur 
a Niceta Choniate in Thesawro orthod. fidei, teste Bandinio tom. 1 Catal. laud., pag. 432 B. 
Prologus ipse in Psalraos est in cod. Venet. D. Marci (Catal. pag. 261). Prologmn hujus 
Cosm® in Psalmos inte^riorem, quaoi Hontfaucon. loru. II, pag. 223, editurum sc promisit 
Magaus Crusius diss. eptst. pag. 27, Lips is 1728. Nec tamen confundenda cst Ecphrasis ia 
Psalmos, in codd. Vindob. tom. III, pag. 272, et tora. IV, pag. 475 : ncque enira est,ut 
Lambeciusopinabatur, aCosma Hierosolymitano, ncque carmine iambico, sed versibus poli-
ticis scripta, ut docet Kollar. ad utrumqueLaxnbecii locum. Conf. Fabric. Bibl. Gr., vol. X , 
pag . 218, ubipluresCosQMB enumerantur : quibus addunturh. l .aFabricio Cosmas, diaconu» 
Apostolopitanus; tempore Chrysostomi (Lambec. VIII, pa^. 300); Cosmas, cujus serino paree-
neticus ad peccatorem contumaccm (Lambec. VIII, pag7449; Nessel. V , pog. 24); Cosmads 
hieromooaehi Ερμηνείατίς επιστήμηςτής χρυσοποιίας, ois. in cod.Regio et Laurent. (vtd. Bandin. 
III, pag. 356); Cosmas, Alexandnnus episcopus (Asseman. tom. II Biblioth. OricntaL, pag. 
474). Fabricio ignoius fuit Cosroas Cyparissiqla, cuius Offkium tupplex in Jcsum, in cod. 
Laurent. Medic. apud Bandinium tom. ICatatogi, c o d . X V l I , pag. 40. Ibid. pag. 530 occur-
rant CosmcB subiubperat. Roraano seniore magislri oQiciorum senlenti® duae de colonis. De* 
cretum itlius Περ\ πάροικων exslat in cod. Veneto D. Marci (CatAl. pag. 103). H A R L . ) — Geogra-
phum Cbristianum ms. biblioth. Medicae de animalibus Indicis citai Thoin. Bartholious lib. 
de unicornu, cap. 24, pag. 211. 

Sed vereor, ut proprium hoc, ncrape Cosmas Indopleustes, ejus noruei) sit. Nam ut Jndo-
plcuttes quidem aiclus est a suscepta in longe dissita loca (6) navigatione, ita Cosmas ap-
pellatus videturquod scripsisset topograpbiam κόσμου sive mundi (c). Simiiiter Joanncs, 
abbas Sioaila, dictus esi Cltmacnt quod scrip5isset librum cui iitulus Κλίμαξ, u l omittqra alia 
bujus geoeris exempla, jam nota eruditis, el parlim collecla ab Adriano Baillelo in libro 

(α) QuoJ a Cosnu Aleiantlri.c a Clir. 547 . fa-
Cluui esse, docfl Ilamberger iu Zuverlte*$iaen Nach-
HekttHt eic, part. ιιι, p. 5 8 7 , ubi de Cosma 
disaeril. Ad euindcm annum â lalem Cosmae re-
ferl Saxiue Onom. liittr., I, pag. 45. UARL. 

(i>) Coul. Casauboui cl Salmasii noias ad baec 
Vopisci in Firmo: Rave* quoque ad Indo* negotia-
toria$ twpe mtstf, lom. II, p. 709 sq. FADRIC. Conf. 
Eoberlsou in libro: An hisloricul (Hstjuisiiion con* 
ceruiug ihe knonledge uhich ihe Micicnts had o[ la-
dte, eu. Loudin. et Edinburg. 1791 , maj. 4 , qui 
de Cosma agit, [p. 91 sq. verlionis Germ.j t»t 
didliognendn puiat ea, qtuc ipsc vidcrit Cadiua^ ab 

illius bypoibcsibus pliysicis. C\. Heercn Hbrum »K 
niilis lcrc argamcnli qui nuper prodiit, iioodutM 
vjdi. H A B L . [Α. 11. K. Heeren CommenuaL dc 

.Grmcorum de Jndia uoliiia et cuin indu commer-
ciis. Coinmctilaii. Soc, etc. Gott., vol. X el XI . 
Kjusd. Comm. deliomanorumdtlwiianQiiliu, ib.vol. 
XI; ejiisd. Ideen uber die Polilik, den Verkchr und 
den Handel der nornehmsien Valker der alten WeU9 

Cartltaqer, jEthioper, AZgypter. (iott. 1792 , 8.J 
[c) £nimvero bsc dnbilatio, scii conjecdira !<·.-

\ ίϊ» essc vidotur: nam plun-s, qui COAIUU amlio-
b mi, exstilisbc, ceitum est. I IAKL. 
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Gallico, quo scriptores sub falso vel nullo nominelatentesrecensuit, p. 322. Yideo eliam, de 
auclore addubitare Is. Vossium, pag. 275, ad Melara : Quam antiquum sit vocabulum, liquet 
ex auctore Topographiw Christ\anoe% sire is tit Cosmas IndopltusUs, sive alius. Et pag. 276 : 
Cum hoc convenit Cosmas Jndopleustes, sive quxcunque β/tut Τοπογραφίας Χριστιανικής 
est auctor. Cosmam, nescio an nostrum, libro prinio Ah^nxtax&r laudant scholia Gr«ca 
in Apollonium, IV, vs, 262. Cosinas lamen lndopleustes citalur a Corderio in Psalmos tom. I, 

Rag. 53, 303; a Petro Gyllio lib. n Topographice Con$tant\nop.% cap. 25. Certissime 
estorianum esse auctoreni Topographicc, notat Μ. V . La Crose in Bibl. Bremensi, t. V t 

p. 663; in Museo Brementi, t. I, pag. 85; et in Bistoria Christianismi apud Indos pag. 
27 seqq., edila Gallice, Hag« 1724, in-12, licet non difliteatur Mariam ab eo dici θεοτόκον pag. 
260 C. Add. Joseph. Sim. Assemannus l ib. mBibl. Orient., part. n, pag. x c i , D C X V I I , qui 
circa a. Cb. 539 scripsisse eum pronuntiat. Cosmte tres inter patriarchas Alexandrinos re-
feruntur in Chronico Orientali, pag. 126, 132, 133. Topographm quidera auctorin jEgypto 
diu Yersatus est, atque Alexanariae scripsit, ut testatur u , p. 114; v i , pag. 264. Mercatu-
ram eiercuisse non uno se loco prodit, ιι, pag. 130, ui , pag. 178 , x i , pag. 336. Eumdem 
monachum VOCat inscriptio libri .* Κοσμά ΑΙγυπτίου μονάχου Χριστιανική Τοπογραφία. OpiGcium 
eiercuisse monacbos oliro, salis constat vel ex Epiphanio L X X X , 3 seq., et Palladii lautioca, 
pag. 92,142, 143, etc., ne afferam q u » in hanc rem collegenint Alteserra in Asceticis.Tho-
masious De disciplina ecclcsiagtica, etGundlingius ad Eustratii delineationem EccIesi«Gr©c© t 

pag. 21 sq. Sed rationes comraerciorum et frequentia itinerum cum monachi institutis mi-
nus congruere videntur. Igitur coramerciis auctor forsan cum valedixisset, monachi vitam 
est amplexus. Patriarcham Cairensem, Joanoem Abulmagedum, antequam ad patriarchatum 
ascendisset, exercuisse mercaturam, et sapius transjecisse in Indiam, leges in Chronico 
Orientali, fol. 139, ad ann. 6707. Libro quinto Topographia plura occurrunt qu® iisdem 
prope verbis memini me legere in Chronico Paschali, quod vulgo appellant Alexandrinum. 
Fortasse uterque scriptor ex coromunibus hausit fontibus. Hinc Allatius in Consemu de 

Cwrgatorio% p . 942, Cosmara suspicatusrest aiiclorera esse Chronici Alexandrini. Idem A l -
tius pag. 50 De libris Grxcortm ecclesiasticis locum afferens ex Topographia Christiana, 

auctorem vocat Ckriitinum sive Christianum: ita et pag. 528 De consemu utriusque Ec-
clesice. Sed Depurgatorio p . 936, eiDe consensu ρ 260, auclorem antiquum vocat, no-
mioeDullo addilo. Conf. Vossius De histor. Grcecis, II, cap. 23, pag. 219. Praecipue vero 
jucunda est hujus lopographiffi lectio, quod ex ea veterum Christianorum sententia de orbe 
terrarum arcam No® referente, haucf sphaerico, sed plano (a) non modo explicata sit 
perspicue, sed etiam propugnata variis argumentis, atque ita proposita, u l , quomodo se~ 
cundum hanc hypothesin eclipses, oiiusque et occasus siderum animo suo conceperint at-

Se ioteliexerint boni i l l i bomines, perspiciatur. Similem fere Siamensium opinionem re-
t Luberius in Descriptione regni Siamensis, Galiice edita, t. I, pag. 199; lndorum La-

neus, Mem. de Trevoux, 1713, p. 1861; Theodori Mopsueslini apud Jo. Philoponum in 
Btxaem.: Diodori Tarsensis apud Photiuin; Chrysostomi et aliorum apud PetaYium Lib. do-
gmat. $keol., de mundi opificio, cap. 12; Lactanlii m , 24. 

IV. Index scriptorum et cUiorum quorumdam, in Topographia Christiana memora-
torum. 

Amphilochius, familiaris S. Basilii, in lambis ad Scleucum. Lib . v i i , pag. 292. 
Anastasius, mecbaoicus. VI, pag. 264. Idero, ut videtur, cui librum seplimum inscripsit. 

φιλοπονιχώτατος ανδρών. VII, pag. 274. Φιλόχριστο; 275. 
Apion, grammaticus, jEgyptiacaruui rerum scriptor. ΧΠ, pag. 341. 
Apollinaris h»reticus. V , 242. 
Apollonius, Molo, quem inter scriplores rerum iEgypliacaruin (e Josepho, ut videtur) 

referl. X U , p. 341. 
Archimedes, geometra et arithmeticus incomparabilis. III, p. 182. Ejus τετραγωνισμός χυκλου, 

ibid. 
Aristoteles. I, pag. 121; III, pag. 177, 179. Contra eumdem, quod ccelum non conslat β 

quinta qiiadam essentia. 1, p . 117 sq. Ejus sentenlia de dupiici qualitate singulorum 
clementorum explosa pag. 123. 

Arius bfereticus. V , pag. 242. 
Athanasius, Alexandrinus episeopus. VII, pag. 292. Ex ejus epislolis festalibus secunda, 

quinta, sexta, vicesima secunda, vicesima quarta, duo et undetricesima, quadragesima, 
quadragesima secunda, terlia ct quinta. X , p. 316-319. 

Οί έξωθεν Αττικοί. V , pag. 197. 
Babyloniorum opinio, coelum esse spbeeram.' VIII, p. 305. 
Basiiius, Amphilochii amicus. VII, pag. 292. 
Berosi Χαλδαϊκά γράμματα. X U , pag. 340. 
Brachmanes. II, p. 137. 

(α) Conf. Lamtec. III, pag. 21, Chronu. po- clis kittoricii tl Htterar. Obttrv. IV, pag. 94· sq 
xchale, pag. 237, 238. iHoblen. ui Lilicmhalii %tU- HARL. 
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Ctlmus e Tyro litteras in Graeciara intulit. V, pag. 206; X I I , pag. 343 
Chareinon, yfigyptiarum rerum scriptor. X I I , pag. 341. 
Cha!d©i έχ τοΰ γένους του Αβραάμ, barbaricara sphferara jEsyptiis tradidere. III, ρ. 159. 
Christianusscriptor,qui, CODIUTM sphamcum proressus, illud dissolvendum esseadyersus ythni-

cos docuit, impugnatur. VII, pag. 274, 299. 
Dius et Menander, uui Tyriorum antiquilates in Graecara linguara transtulerunt. XII , 

pag. 342. 
Bphonis, e cujus historiaB libro quarto profertur insigne fragmentum. II, pag. 143. Hoc 

Gr«ce ex Medic«o Cosmographia; codice excerplum edideral Jac. Gronovius in calce ap-
pendicis ad Geographica antiqua. LugduniBatav., 1699, in-4. 

Kpiphanius de mensuris ac pondcribus. X , pag. 326. 
Jpistol® catholicie Jacobi, Petri, Joannis, Jud© non omnes ab omnibus Ecclesiis recipiun-

tur. VII, pag. 292, 
οίίξω,οΐ έξωθεν, oi έχτός. ΙΠ, pag. 175; IV, pag. 190; IX, pag. 310, etc. 
Euciides, arithmeticus et geornetra. III, pag. 182. 
Kudoxus, Cnidius, Pythagoras ac Plato m jEgypto astrologiam didicerunt. III, pag. 159. 
Eusebius Pamphili. ΙΠ, pag. 174. Ejus Historia eceU$ia$tica. V I I , pag. 292. 
Eutyches haerelicus. V , pag. 242. 
Greci, Έλληνιχή πλάνη. VI, pag. 260, 272, etc. 
Gregorii Nazianzeni sermo de Paschale. X , pag. 319. 
Epistolffi ad Hebraeos auctor Paulus apostolus. V , pag. 254, 255. 
Hebrai in deserto plurimis lapidibus memoriam profectionis s u « litteris Hebraicis insculpse-

re, quos vidisse se testatur auctor. V , pag. 205. 
Homerus nunquam νόμου (α) vocabulo usus. XII, pag. 343. 
Hyperidis oratio contra Patroclem. V, pag. 197. 
Joannes rogatus a Gdelibus Evangelium scripsit velut in supplementam reliquorum quae pro-

baYit Evangeliorum. V , pag. 248. 
loaonis Chrysoslomi sermo de eleemosyna. X , pag. 327. Commenlarius in Epist. ad Ephe-

sios. Ibid. Ad Hebraos, pag. 328. 
losephus. III, pag. 174. 
Iren«us. VI I , pag. 292. 
Jud«i ήλειμμένον sive Messiam exspectanles. VI , pag. 271. 
Lycurgus legislator. XII, pag. 342. 
Lvsimachus, iEgyptiarum rerum scriptor. XII, pag. 341. 
Manetho de rebus Agyptiis. X l l , pag. 341. 
Manichai. V , pag. 242, 262; VI, pag. 271, 272, 273. 
Μαρχιωνιαταί. V , pag. 242. 
Meoander historicus. Supra in Dhu. 
Meoauder coraicus. V, pag. 198. 
Μοντανο\, Montanisl». V, pag. 262. 
Moyses, primus scriplor a Dco litteras edoctus. ΙΠ, pag. 174. 
Origenes. VII, pag. 298, 299. 
Pamphilus Hierosolymilanus, cui prinios sex libros inscripsit auctor. I, pag. 114; II, pag. 

124; V i n , pag. 305. Τ Οτιμ!α χεφαλή. VI, pag. 260. Πάτερ θεοφιλέστατε, pag. 266. 
Palricius mathematicus, e Chaldaea profectus in iEgyplura, a quo edoctus auctor, que* de 

mundo tradit. VIII , pag. 306. Idem forte quem θειότατον διδάοχαλον vocat, 11, pag. 132; Y , 
pag.192. Byzantii defunclus. II, pag. 125. 

Petrus, cui inscripsit Jibrum VIII, pag. 300, 307; φιλόχριστος, pag. 308. 
Phiionis Carpathii commentarius m Canticuin canticorum. X , pag. 329. In Hexaemeron 

pag. 330. 
Plato. III, pag. 177, 179, Ejus Timmu. XII, pag. 341, Vide et supra in Eudoxo. 
Procli commentarius in Timaum Platonis. XII, pag. 341. 
Plolemaeus ό τήν Αίθιοπίαν πολεμήσας. V I , pag. 268. Ptolemfieus nempe Eyergeles primus, 

cujus monuraentum Adtiliticuin refcrt. II, pag. 141 sq. 
iClaudius) Ptoletnaeus. ΙΠ, pag. 177. Astronomus ineomparabilis, pag. 182. 
Pythagoras. III, pag. 179. Vide ct supra in Eudoxo. 
Pyiheas Massiliensis. Π,-pag. 149. 
Pro Salomone (6) Jegendum Solon. XII, pag. 342. 
Samaritani. V , pag. 262; VI, pag. 271, 272. 
Severiani, Gabalorum episcopi, liber primus, secundus, tertius, quartus et sexlus in Uexa§-

meron. X , pag. 320. Liber contraJudaos. VI I , pag. 192. 
Socrates. III, pag. 179. 
Solon. Vide paulo ante in Salomone. 
Sopater mercator, cum quo auctor versalus. XI , pag. 338. 

(α) Hanc observalionem, ulal ia, e Josepbo mu- morum, scd ψοής. 
tuatus esi No<ier. Vidc lib. ι Contra Apioti., pag. (b) Simitem errorem obeervabia aptulTheopbiluin 
1071. Occurril quidem νόμου voc.ibulun), liymim in Anti clieiuim !ib. tu, ad Aulolycum, pag. 120 cdil 
Apolunem v. 20, i>on taiuen de Ifgc civili sivc Paiis., d in tSa.iiaiizciii orat. X V , pag. 226. 
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Stepbanus mathemalicus, presbyter Anliochcnus. VI , pag. 264. 
Syn . VII, pag. 292. 
i)i Τερατολόγοι· V , pag. 205, 213. 
Tcueer, Locrorum legislator. ΧΠ, pag. 342. 
Tlieodosius, Alcxandrinus schismaticus CPoIi degens, tunc, cum auctor semberet, adhuc 

superstcs. Ejus concio in quadragesinia AssumptTuiiis. X. pag. 331. Alia έξήγησις. ibtd. Iq 
dictimi, Paler, si possibilc est, transcat calix nte,\b\d. 

Tbeophili Alexandrini epislola prima ftslalis. X , pag. 320. 
Tliomas Edessenus, Palricii discipulus, arcbiepiscopus et Calbolicus Persidis. p , p. 125. 
TiaiiPus philosophus (apud Platonem). XII, pag. 340. 
Timothcus ό vio,-, Theoaosii Alex. decessor. XI , pag. 332 sq. 
Tryphon Phalereus, qucm cousuluit Pbiladelphus de libris sacris Hebneorum in Grocara 

linguam transferendis. XII, pag. 344. Trv phoneui pro Demetrio appellat auctor, ex nie-
moi i iP , ul videtur, lapsu. 

Xenophanes. II, pag. 149. 
V . Scripia Cosmm deperdita. 

Scripserat et aba hic auctor Cosmographia, quorura ipse partim facit inentionem. Sunt 
autem broc : 

1. Descriplio tcnvc ad Constantinum : Προς τον φιλόχριστον ΚωνσταντΓνον βιβλίον, έν φπερ γέ-
γραπται πλατύτερους πάσα ή γη , ή τε πέραν του Όχχανοϋ κα\ αυτή κα\ πάσαι αί χώραι έτι τε χα\ νοτιά 
μέρη τα άπο Αλεξανδρείας έω; του νοτιαίου 'ίΙκεανοΟ. λέγω δή δ Νείλος ποταμός καϊ αί παρακείμενα: 
χώραι κα\ τα έθνη της τε Αιγύπτου πάσης κα\ Αιθιοπία;. Ιτι τε και Άράβιος κόλπος κα\ αί παραχείμεναι 
χώραι κα\ Εθνη εως πάλιν του αύτοΰ Όκεανοΰ, όαοίως καϊ ή μέση γη τοΰ τε ποτ ι μου καΊτοΰ κόλπου κα\ 
αί χώραι κα\ τά 50νη τά έν αύτ|). Lib. ι, pag. 113. Hi$us opcris vel lacryrais deploranda jactura 
videlur Montfaucono. 

2. Adumbratio sive imago universi el motus siderum facta ad imitationem npkmra armil-
laris Gntcorum, atque de itla imagine liber ad Uomologum diaconum. Ό σκάριφος του παντδς 
κα\ τής άστρώας κινήσεως 6 παρ* ήμϊν γενόμενος κατά μίμησιν της οργανικής της έξωθεν σφαίρας, χα\ ό 
περί αύτου λόγος προς τον θεοφιλήστατον διάκονον Όμόλογον αποσταλείς. Lib. 1, pag. 114. Idcm forte 
opusculum respicit v i i , pag. 274, ubi ait se έτε>;> συγγράμματι docuisse, quod ccelum non sit 
spliiira, nec circulariler niovealur. 

3. Commentarius sive υπόμνημα in Canticum canticorum, ad Tkeophihm% amicum suum* 
VII, pag. 300. 

4. Cosmas citatur in catcna ms. Macarii Gbrysocepbali in Matlheeum. [An vero intelli-
grndus est Cosmas Hicrosolytnitanus? Ilic eriim cum mullis aliis vett. theologis, teste 
Kambecio commctilar. III, pag. 165, uti in cod. CCl Coislin., teste Monfaucon in Catal. b ib l . 
Coislin., pag. 251, citatur in catena sive couunentario amplissimo in EvangeliumS. Luc«e. 
li luai quidem scripsisse etiam in Lucam, conjicit Caveus part. nliist. litlerar.; sed locus 
quern atfcrt hoc non probat, et quod Fabrio. in nola ms. observarat, petitum est e libro ν 
t"ntmographU*, pag. 217. Similiter argurnenla qualuor Ewmgelioruin, qura in Maltbftum el 
Marcmu sub nouiiue Cosniffi Indicopoiila\ in Lucam el Joannem sub Cosmfle Indicopleust» 
nomine ex veteri cud. exhibet Hatthias Flaciusin pra>clara Glossa sua ad Ν. T., dosumpla 
sunt, adnolanlc Fabricio in nola ms.*, ex eodem Cosmographia* loco, Basil. 1570, fol. Gr. ei 
Lat. Inde lorsan dcsuinpla1 quoque sunt procfatiuncul® C.osmae liidicoplcuslse in Malthieuru, 
Mareum, Lucui i ct Joannem in codd. VIII ct XI Naaianis, pag. 6 et 8 Calalogi Gra?coium 
codd. niss. apud Nanios asservalorum. H A H L . ] 

5. Expositio. in Psalmos, de qua jarn ad § III qua?dam adnotala sunt. Codex mcm-
bran. %est in Bibl . Taurinensi, c l in calalogo Graicor. iuss., p. 67 sqq. late describitur. 
Primum animadverterunt cdilores, illo codice amplissinm contineri coramentaria in 
Psaluios et canlica ulriusque Tcstamonti, qom proiecto cadem videaniur ac illa q u » 
rcfert Carolus Du Fresne in Glossario medifle et inlimiB Gracitat., pag. 516, sub litulo 
qtli legitur il l cod. ('oIJ)CrtinO : Κοσμά Ινδικοπλεύστου έξήγησις είς τουςΨαλμους ιστορικώς γε κα\ 
άναγωγ : χώ;, etc. Pr.Dfalio cum epigrapbo, qua) Cosina) Indicopleusteo nomcn prrpfert, aiunt 
cditores, oodcm sancmodo, quo in Barocciano codicc apud Ouainum tora. 1, pag. 1412, Κοσμά" 
του Ίνόικοπλεύστου πρόλογος είς τοΰ; Ψαλμούς. ΗΟΪΚ' prffiiationcin i l l Psalmos cdidit Montfau-
can toin. V Opp. Cbrysostoim, pag. 540, ex nisto Ottoboniano, in quo Joanni. Cbrvsoslomo 
nsrribitur. Prccfationcm alUirnra exr.ipit texlus Psalmorum cuni expositione locorum dif-
iiciliorum. Cousensuiii lamen cum iis qu;e Corderius iu Catcna vul^avil, deprehenderunt 
edtlores illius calalogi. Est quoqao hujub Cosiuao Commentar. in prophetam David fuli 
scripsit Pluer in Itinerario pcr Jlispnti., p. 163.) s. Psalmos in bibl. Escorial. et in cod .XIX 
Gr. oibl. reg. Neapolitan*T H A R L . ] — Expositio Cosmae in Psalmos cum protheoria de ra-
lione Psalmoruoi in cod. Colbertino 147(5. Excod. Barocciano descriptmn baberc sc tesla-
tur Joan. Christoplior. Wolfius, pag. 23 De catcnis Patrum, et ibidein Graece dcscribil 
expositioncui Cosma* in Psalmum cx, 4, ex Mcetiii ITiesauro orthodoxir fidci. Prologum 
illum, a laudalo Woltio ex cod. Barocciaiio XV mihi couimunicalut^, v i J i . i i i h i l aliud essre, 
quani άποσπασμάτιον, qtiod Topograpkiie p. 223, lcgitur, sed nonnullis posl verba p. 224, 
t\ μή *5ου άαοιδ auclius. Laudaliir utian» ab Allatio p. 595 De proccssione Spiritus snnvli. — 
[ l u c o d . XXVII , n. 2, bibt. rog. Neapolitauw-e^f Coshue monachi κανών ττ, Κυ.ν.ακζ τών 
[ίλ^ων, Ui ϋ/> Μεγάλων ΈυΟομά'ϊΙα. l lARt . ] 
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P B i E F A T I O 
LN 

COSUM Λ6ΥΡΤΠ TOPOGRAPHIAM CHRISTIANAM, 

Sive Chrislianorum opinioncm de mundo, 
Ubi mulia Athaoasii ex operibus aroissts. 

PRCMEMIUM. 
Cos ra» , qui lndicopleustes ab Indica na-

rigatione dicilur, Topographia Christiana a 
Pftro Lacabecio BibUoth. Cewar. 1. III , co-
dice9 , p. 21, ruemoratur; diciturque a fol. 
28 ad fol. 34 in 'nono codicc extendi, quo 

i»alam sit non lotum opus, scd laciniara so-
umoiodo in Cacsariano exstare. In Vaticana 

yero bibliotheca elegantissinius ojusdem co-
dex membrauaceus babetur unciali chara-
ctere noni circiier saeculi, cuin iiguris ex 
•etusliori e\cmplari, et forlabsis ex aulo-

grapho depictis : scd dcest ibi duodccimus 
ber. Nam, ut ad calceiu operis indicamus, 

Cosmas editam ab se Topographiam Cftri-
siianam secundis curis aliaui in formam p!e-
risque in iocis deduxit, multis partibus 
auxit, et cura, obstrepentibus naviterque 
pugnantibus advers® sentenlio) viris, objc-
eta depeUere opus esset, libros addere no-
Y O S necesse putavit, ut in decursu operis 
deprehendas. Unde accidit, u l ea qu® a 
pnmo autograpbo manarunt cxemplaria, 
fonge brcviora sint aliis, q u » post sartum ct 
tectum opus exscripta sunt. Postrerai gene-
ris est codex Laurentianus decimi sajculi 
iDembranaceus, ad cujtis fidcm editionem 
nostraoi adornaviiiius: qui totos duodeciin 
Cosmse libros complectitur, amisso tanlura 
jiostremi libri folio ulliino. Hujus scriploris 
luentionem fecere Joannes Jacobus Frisius 
in Bibliotbeca universali, ubi Cosmas /wdi-
copUusus dicitur; et Possevinus, a (JUO Indi-
coplensis pari lapsu vocatur. Verum i l l i 
unam in Psalterium prafationem, quao in 
cuibusdam manuscriptis proBmittitur, se vi -
disse testiflcantur: illa vero prafalio ex boc 
opcre excerpta fuit, u l i suo loco notatiim a 
uobis esl. Longe majorem nobis postea 
Cosraae notiliam atiulit δ μακαρίτης Emericus 
Bigotius, qui peragratis halire partibus, ex 
codice Laurcntiano Florenlice queedam ex-
cerpsit, videlicet inscriptioneni Ptolema» 
Evergetis, et alia nonnulla maxirai pretii ad 
res ifethiopicas ct Indicas spectanlia. Sed nt 
cvenire solel iis, qui in transcursu exccrpta 
paranl, ejusdcm argumenti inulla et quidera 
prffclara pwtermisil vir eruditus. Ad ha?c 
vero, cura Bigotiana άποσπασμά-ια iiinera-
riis soluru Gallice scriptis a TheYenolio edi-
lis itiserta sint, vix in extcrorum nolitiam 
devenerunt. Quid quod prrcler rcs iEthiopi-
cas, i£gypliacas et Inditas aiia benc nnil tx 
(•assim oiicurruiit luce dignissima, qum iiou 
parvnm r r i l iUorari i^ aw.-s^ionein alferaut, 
u i iu hujus Pi'i;»fnlinni< d^cursu dcprobon-

das : in his Yero scriptorum veterum fi-as-
menta non pauea, et Athana^ii exrcrpla un-
decim cx episloli? Fostalibus, qu<o jaindiu 
interierunt. His de causis ami( ori!in Jiorla-
lu i cessimus, qui hunc scriptorem, Alhana-
sii excerpta praierentem, Athanasianis avsx-
δόταις subjungi peroptabant. Nara etsi non 
pauca siut in tam prolixo opere q u « igno-
rari ei negligi sine dispendio possint, uti so-
let in hujus eevi srriploribus accidere ; ncmo 
tamon a^quus rerum wslimalor non fatcatur, 
paucissimos ex iis qui a sexto sacculo flfn 
ruere, tam raulta passim circumfcrre rerum 
documenta, quanta in Cosma noslro depre-
iicndiuius, ut propalam ex sequentibus eriu 

CAPUT PRIMUM. 
ΌΕ COSUM ΛΤΑΤΕ ET SCRIPTIS. 

I . Cosmas Topographiam Christianam $cri-
psit anno circiter 535, imperante Justi-
niano. II. Cosmographiom ttem universa-
lem dencripsit jam depcrditam. 111. Et alia 
opuscula. 

I. Cosmas jEgyplius Aloxandrinus, primo 
roercator, qui negotiationis et quttslus caus«a 
iEthiopiam, Indiarn Orientalesque alias rcgki-
ncs peragraveral, vir litteris, ut illa cl>Mu 
opprime erudilus fuil. Di;in]c vero mona-
enale insliliiluru iiigressus multa scnpsit, 
qu® ir» boc opere variis in locis coiiiinemrt-
ral. Licet aulora ex nota lcmporis, quam in 
secundo libro Topographia Christianw consi-
gnat, cxpedite pohi calculum posse videa-
tur, negotium tamen faccssit qnod cadem 
de rc libro undecimo legitur. Nam primo 
Joco dixit, duii) libruin sectinluin scnb<TCt 
annos 25 turn eflluxisse ab cxpuditione Ele-
sbaani rogis iElhiopum in Horneritas: h « c 
autcm expedilio in annum cadit 522 : cui 
compulo si annos 25 adjicias, anno 547 im-
perante Jusiiniaho hflec scripserit necesse 
cst. A l Jibro undecirao ail do Thcodosio 
AlexandriflB patriarclia ha»rciico lixpniiis : 
θή·"(ο xa? τίνος νέου άποι/ίττου αυτών ττατ^ο,·, ίζι 
και νΰνζώντο; κα\ έν Κωνσταντίνου πόλε ι διάγοντος, 
έκ περιουσία; καϊ τούτο πν.ον, μαρτυρίαν μαρτυ-
ροΰντος, είτε έξ αγνοίας. εΓτεάπ* αύτίτ,ς της αληθείας 
άναγκαζο{ΐένου, τ^ ήμετεοα συγγραφή. Cl UOSt 
scqilitur,' Θεοδοσίου Μίλεξανδρείας επισκόπου. 
Hoc est, Cnjusdam nori schismaiici corum 
patris, adhuc superstitis et Constantinopoli 
tiigcntiSy iestimonium ex abundanli aflVrnw, 
quisive ex ignoranda, sive ipsa cogente te-
ritaU\ libro noslro puirodnatur. Et p. 332 : 
Ηαραοραμόντες οέ κα\ τούτον, έπ\ τον προ αύτου, 
νυν τετ*λ5υττ#κ4·:α νίον ΤιμόΟεον μετέ/.Οωμεν iu' 
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est, Hoc autem (S. Theodosio) pratermhso, 
ad deeessorem ejus, qui nuper obiit, Timo-
thcum juniorcm vemamus. Decessii autem 
Timotheus ille, quem ad discrimen /Eluri, 
juniorein vocat Cosraas, anno Christi 535. 
Cui subrogatus Theodosius haereticus post-
quaia Aleiandriffi paulum teinporis manse-
rat, Constantinopolin abiit, ac elapso ab or-
dinatione anno et quatuor raensibus, quod 
synodo Chalcedonensi subscribere nollet, in 
exsilium missus est, anno Christi 536 : quo 
tempore sciiicet Cosmas undecimum hujus 
operis libruin absolvebat; imo vero quod 
habet Cosmas nuper obiisse Tiraotheum, 
paulo posl discessum TheodosiiConstantino-
polin conscriptum eumdem librum signiQ-
care videlur, id est, anno 535. Qua ratione 
ergo h « c libri undecimi nota auae in annuui 
535 cadit, cum illa secundi libri quadrare 
valeat, qu® annum circiter 547 exprimit? 
Et vero in utroque codice, Vaticaao scilicet 
et Laurentiano, par annorum numerus assi-
gnatur. Sane putavcrim Cosmam, qui diu-
turnum tempus in bis elucubrandis insum-
psit, ot obnilentibus contrarias sententi® 
viris, hflec saepius retraclavit ot auxit, postre-
mam anni 535 notam tum posuisse, cum 
primum his operaua daret : deindc vero cum 
subsequenti lerapore multisquc clapsis au-
nis pnstina repeteret, et pro solito retornia-
ret, priorem notam vel posuisse, vel jam 
positam ad annum quo hoec ageret re-
duiis>e. 

Π. Jam ad ca leraqu»Cosmas edidit, injuria 
temporum amissa opera procedendum. Pr i -
nium occurrit Cosmograpbia il la, ubi uni-
aersa terra laiiug descripta erat, tam ea qum 
ultra Oeeanum sita e$t, quam hatc cum om-
nibus regionibus; et austratcs partcs ab 
Altxandria usque ad australem Oceanum, 
videlicet Nilus fluvius regionesque adjacen-
iesf et populi universcc JEgypti et jEthiopia; 
insttperque sinus Arabicus cum regionibus 
rt popuiis circumpositis usqtu ad eumdem 
Oceanum: ad kctc, media terra, quct inter 
fluvium et sinum jacet, cum urbibus, regio-
nibus et populis ipsam incolentibus. Constan-
tino autem euidam nuncupatum erat hoc 
opus, cujus vel lacrymis deploranda jactura 
cs t : nain jEthiopicas maxime, Arabicas, ct 
Indicas rcgiones, ncc Strabo, nec Ptole-
maeus, nec vetemm quispiam tara accurate 
nosse potuit, quam Cosaias noster, qui rnui-
tis annis prasens locis interfuerat, et mira 
sagacitate, situs locorum, nalionum consue-
tudinos ei negotiandi genus, animalium ct 
planiarum naturaui observabat. Dignissimi 
oper is / s i (amen alicubi lateat, crueiidi nal-
mam deferimus iis qui ad orientales plagas 
iter in dics iostituunt. 

111. Astronomicas item tabulas ad Homo-
logum roisit Cosmas, ubi astrorum motum, 
pro systeraatis sui ratione, delineabat. Me-
morat quoque scriptor noster Commenta-
rium in Canlica canticorum ab se clabora-
tum, quio orania paritcr vetustale obliterala 
f t dcluta fuerunt. 

CAPUT II. 
COSMJE SCOPUS BT OPINIO EJUS DE FIGURA MUNDI. 

1. Veterum magna pars sphceram negabant. 
11. Itemque Chrisiiani scriptores antiqui 
pene omnes. III. Cosmas astronomos; 
tpk&ram propugnantes refellit. IV. Eju$ 
opinio de mundo. 
I. Veterum multorum sentenlia fuil, pla-

nam esso raundi ti^uram, coelumque in for-
nicis morem erectura extremis terriB parti-
bus conjungi, ita ut ccelum et terra simul 
conclave magnum efficerent: hoc i l l i spatio 
astrorum molus et φαινόμενα omnia circum-
sciibi putabant. Sic primus inter scriptores 
Herodotus, ncc sine risu eos, aui spnaera 
opinionem tenerent, rcpudiat. Ila quidem 
multi Herodoti quemdam locum in Nelpo-
mene interprelantur. Verum rem serio excu~ 
tienli raihi, non videtur ex Herodoti verbis, 
talera seutentiam exprimi, qualem i l l i ex 
ejus dictis expiscanlur. Ea vero de re pluri-
bus agere, non est piwsentis instiluti. Sane 
quidem a priscis illis temporibus quotquot 
astronomia) dabant operam, vel ad primum 
arlis limen constituli, probe noverant, non-
nisi secundum snhaer® sententiam posse 
molus astrorum, lunares eclipses, et alia 
irmumera explicari; alii contra, etsi doc-
trina et eruditione graves, cum luminariura 
et slellarum motus non observarent, peri-
tia hujusmodi rerum deslituti, antipodas et 
antichthonas obversis vesti^iis ambulantes» 
pluviam contrario lapsu decidentem, ne au-
ditu quidem ferentes, aslronomos sphfleram 
depreedicantes non sine cachinnis deride-
bant. Unde Cicero Acad. Qucest. i . iv : Habi-
tari ait Xenophanes in luna> eamque esse 
(erram multarum urbium et montium. Por-
tenta videntur : $ed tamen neque ille qui 
dixity jurare posset ita se rem habere, nequ* 
ego. tfonne etiam dicitis, esse e regione no-
6t*, e contraria ttrrm parte% qui adversis 
vestigiis stent conira nostra ve$tigiaf qw>* 
antipodas vocatis? Cur mihi magts $ucccn~ 
sctis, qui ista non aspernor, quam eis qui 
cum audiunt desipcre υο$ arbUranturf Ita 
demuoi se res semper habuit, ut qu® astro-
nouii perspicuis dcmonstrationibus com* 

[>robarentt alii rerum islarum imperiii cum 
udibrio respuerent. 

II. Deinde vero Chrisliani scriptores pleri-
quc omnesf vulgarera amplexi opiaionem, 
a spbairae nomine abborrebant: ac tum ve-
terum umuoruui sententia, tum Scriptur» 
sacrio locis non paucis, quco cura s p n » r a 
opinione consisterc non posso rebantur, 
inducti, planam esse lerra? superGciem ar-
bitrabantur. Hinc Lactantius, I. 111, c. 24: 
Quid illi, qui esse contrarios vestigiis nostris 
antipodas putanl, num aliquid loquunturf 
aut est guisquam tam ineplus, qai credat 
csse homines, quorum vestigiasint superiora, 
(fuam capita ? aut ibi quae apud nos jacent 
inversa pendere ? fruges et arbores deorsum 
versus crescere ? pluvias tt nivcs tt grandi-
nem surswn vcrsus cadere in lcrram ? Ei mt-
ratur aliquis hortos pensile$ inler septem 
tnira narrari; cum philosophi tt agro$, ei 
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rnana, tt urbes,et montes pcnsiles faciant? 
et ccetera quae fusius ibi llle prosequitur. 
His simiiia tradunt Augustinus De exvitale 
Dei l ib . x v i , c. 9; Chrysostomus in Ep. ad 
Hebrceos; Severianus Gabalorum, serin. 2 
in Hexaemeron; Bcda, multique alii , quos 
recensere supervacaneum esset: siquidem 
res trita neminique non nota est. Aliud item 
eratquod SS. PP. a sphaer» opinione diuio-
•eret, videlicet Scriptura* sacr» loca qu® 
sphjBricam cceli terrfpcpie formam rcpudiarc 
Tidentur. Verum bac in re duo potissiroum 
sunt consideranda: priino loca hujusniodi 
Don ila perspicue emintiari, ut non aliam 
explicaliunem patiantur; secundo, Scriptu-
ram sacraro, cujus unus ille scopus est, ut 
homines ad pietatem et fluxarum mundi re-
rum contemptum informet, ex vulgari gen-
tium opinionc rera illam commemorassc. 
« At emm, » ut ait Basilius (α), « nihil nostra 
intercst, sphaerane sit terra, an cylindrus, 
aut disco similis, et undique in orbicularem 
figuram ex aequo detornata, an vanno simi-
Ks et i n medio concava: ncc quia nihil 
Moyses de circuitu lerree, de eclipsibus, 
aliisque hujusmodi disseruit, ideo Spiritus 
saocti oracula sapientiee hujus mundi infe-
riora censenda sunt; imo potius gratiffi ro-
ferendee ei qui non sivit mentem nostram 
y&o& et futilis philosophioe dogmatibus irre-
t i r i , sed ea duotaxat conscribi voJuit, quaa 
instituendis animabus et in tranquillo statu 
constituendis apprime fore utilia praenove-
rat. » Sententia vero de piana mundi figura 
ad decimum quintum usque saiculum a ple-
risque theologorum propugnata est; ita ut 
Tostatus ipse (6), paucis antequam alterum 
bemispheerium adiretur annis, spba?r» opi-
nionem quasi io fidc nou tutam et temera-
riam rejecerit. 

Supra memoratis igilur dc causis, concors 
pene omnium sententia eral planam esse 
terra superficiem, montibusque lamen hinc 
et inde distinctam, cceluroque ab extremis 
sui partibus terr® conglutinari. Et, ut veri-
simile est, plerique saltem ab ulteriori reruin 
perquisitione abstinebant: nec considerabani 
nullatenus posse talem opinionera curn luini-
oarium et aslrorum cursu quadrare. Qiii 
enim sol ex altera nmndi parte oriens, ad 
afteram ocddens, possit occultus pristinum 
locum repetere, Disi circularem motum per-
agalTNihil enira moror ridiculam quorumdam 
Teterum opinionem, qui putabant solem in 
oceanutn delapsum, ccicri aquarum alveo in 
adversum mundi iatus toto noctis spatio 
deportari, indeque denuo exoriri. Similiter-
que qua ratione valeant eclipses lunae, cum 
ea quam referunt umbra? rotunditate 6eri, 
nisi terra inter solem el lunam posita rotimda 
sit ? Mitto c®tera quce tale syslema obruant. 
f i ihi l mirumergo aiultos Christianorum, qui 
« τ ο Cosmae astronomid) dabant opcram, ad 
sphaer® sententiam accessisse ; raulloque 
magis stupendum est Cosmani et ipsum 
astroQomum, coeiique motus ac stellarum 
cursum observantem, pro adversa opinionc 
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pugnassc : qua tamen in re id nobis gratuni 
pr«stitit, u l intelligere liccat, quo pacto SS. 
PP. , i i saltem" qui penitius rem indagave-
rant, cursum solis, eclipses luna?, astrorum 
motus, sccundum vulgarem illam sentcnliani 
explanarent. 

III- Cum igitur astronomi, quos frequenter 
memurat et refellit Costnas, obstreperent et 
spharicam esse coeli terr«que figuram asse-
verarent, Cosmas contra nitebatur, aifirmans 
sphaeram nec cum Sciiptura sacra, nec cum 
ratione posse consistere. Nam a recta ratione 
abhorrere pugnat, quod homines obyersis 
vestigiis ambulent, auod pluyi» adverso 
lapsu cadant, etc, ut alii quos supra memi-
njmus. Ex Scriptura vero sacra probare 
nitilur, coelum terrae ita conjunclum esse, ut 
immanis sublimisque camera, iornicis more 
fastigiatffi, formam elficiant, hoc maxime loco 
lsaiao fullus : (Jui statuit cctlum sicui forni-
cem, et extendit illud sicut tabernaculum ad 
habitandum: qui tamen locusad alteram item 
opinionem denvari potest; similiterquo hunc 
Jobi locum usurpat: Calum autem in terram 
inclinavit, effusatst vero sicut terra calx: 
conglutinavit autem ipsum quasi lapidem 
guadrum. Qus saue verba ad rem a Cosma 
afferuntur. Sed b©c loca ex LXXInterpretum 
versione deprompta, in Hebraico nonnihil ab 
hac sententia deilcctunt. Etiamsi vero non-
nunquam secundura Cosmee opinionem sacra 
Scriptura verba faceret, palam est ea ad 
vulgarcm gentium exi&timalionem adaptari. 
Nam si Spiritus sanctus dura monita salulis, 
et alia ad felicitatem hominis spectantia 
edisseril, spha)rani et antipodas induxisset, 
rei insolentia permoti lectores, buic uni dicto 
aniinum adhibuissent, neglectis i is t quse ad 
institutionem aniraarura, et ad homiois bea-
titudinem respiciebant. Ad spheeram item 
evellendara Cosmas his utitur argumentis : 
Scriptura sacra plerumque dicit coelum et 
terrara omnia compiecti, quod minime verum 
erit si spheeram admitlamus: nam illa posita 
unum coelum omnia cum terra simul conti-
nebit. Ad h&c S. Paulus dixit tabernaculum 
a Moyse struclum esse figuram hujus mundi; 
tabemaculum autem erat quadrum ei obloo-
gum, atque adeomundum quadrum etoblon-
^um esse necesse fuerit. Hoc ille argumentum 
iusius agitat, utque taberriacuii cum terra 
consonantiam accuratius eibibeat, et totum 
simu), et partes ejussingulas explicat, additis 
figuris et dolineationibus singulorum; quas 
nos ltem depingi curavimus, appositis tabu-
Jarum explanationibus : quee rcs lectori, 
spero,necinjucunda nec infructuosa erit. Vali-
dissimum omnium ad sphflerffi confutandam 
opinionem argumentum putat esse Cosmas, 
quod Deus ab inilio etprasenlisel futuri mundi 
mansioncs paraverit, videlicel terram et COB-
lum; atqui coelum beatorumnon putatille,posi-
ta spha)ra et circumveclionc coplorum reperiri: 
ratus non posse perpetuam illam volubilita-
tem cum beala Yila consistere. Ad hoc rc-
spondebant Cbristiani sphaer» defensores, 
hos coelos quos videmus, in consummatione 

(m) Honi. 9, in Hexacm (fr) Comm. in Gen. i . 
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»fPCulonim destrticndos, aliosque novos pa-
randos csse. At reponit Cosmas et e% Scri-
p t u w locis cormnonsiral in ho% ccelos indu-
cluro Christum, taducendos esso sancto*: et 
quia hac in re cornprobanda totutti dtlBcul-
tatis eardintw> vcili comprobat, e\ saerro 
Scripturep libris omnibus et exSS. PP.loea 
congcrit opporluniora, ut ostendatab initio 
Oeuro Mnas illas mansione$ parasse, Porro 
abs re foret in confutandis Cosro» ratiociniis 
tempusterere: nam utquivis vcl mediocriter 
peritas advcrtat, omnia vol a locis perperam 
explicatis, vel ex mate ab adversariis cou-
cessa cotforum destructione, deducuntur, 

IV. Postquam autem Cosrnm argunienta ad 
sph©raro confutandam aUulimus, rostat ut 
ejus σύστημα, quo slderum, solls ac lun® 
motus, ecHpsesque hinee pariler eiplicat, 
aperinmiw. Munoutp teitur Ifte planum aVbi-
tratur ac terraa superflcrorn quadrara et oblon-

SBD) ; ita ut longitudo ejiw ab oriente ad occi-
entem duplo raajor talitudine s i t , qum 

latiludo a septentnone ad meridiera exten-
datur. Hunc vero parallelogrammum muris 
claudi pugnat; raurosque a parie orientali 
etoccidentali, ab imo ad fastigium rectos in 
temicirculuro desinere; a parte vero scpten-
triooali et meridionali, erectos item muros 
esse putat, donec ad semieirculum pcrtingant, 
tura enim convolvi imiros ait, ut oblongam 
cameram in forhicis modum fastigiaiam 
efficiant. Firmamentura porro, ceu lacunar 
quoddam, ubi muri convolvi et in semicir-
culum deflecti incipiunt extendi arbitratur, 
aclocum supremum beatorumque sedes, a 
loeo inferiori disterorinare. Solem vero, 
lunara etstelias sub firmamento esse opinatar. 
Ulque noctium, dierum et eclipsium ratio-
ncm explicet, ad extrema septentrionis mon-
tem altissiraum esse comroiniscitur: et circa 
montem, soiem, lunam et astra cursum per-
agere pugnat: ita ut cum sol adversam nobis 
montis parlem respicit, tura nobis appareat, 
diesque sit; cum autem pone rnontem cursura 
peragit, tum noctem efficiat. LunuB vero 
eclipses tum Reri putat, cum roons solem 
ioter et lunain interponttur : cumque mons 
ille a cacumine hemispha&riuni referal, hinc 
effici ut unibra quamin luna conspiciraus, in 
semieirculum desinat. Hujus porro commenti 
ratio clarius in schemate ad primam tabulam 
posito deprehendas, ubi adjunctam e regione 
explicationem perlegas oportet. BancdoclH-
nam Cosraas a aene quodarn Patritio nomine 
9 0 mutuatum tesUucalur: eaque ipsa, ut 
•eiisiraile, Pairum ratio et intelligendi modus 
est, cum planam mundi superftciem esse 
contendunt. Sicque sententiam suam expla-
nat SeverianusGabalorun), cujus locum aifert 
Cosraas libro decimo. Ut vero digressionibus 
gaudet scriptor nosler, multa prieclara tiltro 
citroque refert, qu«B in sequentibus capilibus 
explananda venient: vereque dici potest csse 
τδ παρεργον νρειττον τοΰ Ιργου. 

CAPUT III. 
DB ftBBUS AGYPTIACIS, JSTHloriCIS ΕΤ INDICIS 

APUO COSMASi. 
l.Delnscriptionc Ptolemcri Evergttis. U. Quis 

PRUFATIO as 
Ptoltmmorum ilh tit 1Π. Nolm qutrdam 
in itlam in$criplionem. IV. De NUi $ca-
tHrigin*. V . Ve rebn$ Indki* apud Co-
smam.W. De itatu Chriitiunimi M / * » 
dia$exto $<rmlo. 
I. Perinsigne momimentum antiquilalis 

studiosis oilert Cosmas, dum inscriptjonem 
nobis Plolem»i tcrtii regis iEgypU cogno-
tnine Evergoiis, in extrcmfe iEthiopt» qua 
iCgyptum respicit, pnrtibus cxscriptam a se 9 

lilterjs coneignavit. Illarero omnos ejusdem 
PtolemoBi tam in Oriente. nuam in iEtlriopto 

Arabim partibus ( cxpcaitiones, minutatim 
cnarrat, ut pulchrior etad hisloriam oppor-
tunior altera nusquara compareat. Postquara 
autem ea, quee in Orientis, Asi», Hellesponti 
et Thracto, Mesopotami® item et Babyfonim 
partibus gesMt Ptolema&us, inscriptio retuiit, 
ait Ptolemwum corMAs pcr eanales roisisae, 
Δυνάμει; απέστειλε δια (ών δρυχθένιων ποταμών, 
ubi nos ad verbum aic vertimus, Per canalt$ 
fiuviorum manufactps copias misii; Bigotius 
vcro Gallice, Ei faisant de$ eanaux, ού it 
tttoit nict$$airt% powr rtndn i scs troupe* 
U pasiage plu$ ai*4, Vbi παραφραστιχώς i l le 
rom enuntiat, ol quidem, opiiior, non sa-
tis felieiter; nara canales illos. quos cum 
copiis trajecit, ipsius opera confectos fuisse 
uec inscnptio, ut liquel, exprimit, nec ratio 
suadet, Quorsum enira rvm i la arduara, el 
longioria opere, periiciendam ad copiarum 
transitum suscepisset, quando expedituoi 
i l l i erat feademv qua prius trajecerat, ?ia re-
•ertiT Jam pridem igitureffossos canales PUv 
lemaeum trajecisse putaimis. Reliquum esl 
aulera, ut excutiamus quosilJe curo exercitu 
canales transmiserit, ttum canales N i l i v sive 
eos queis se flumen in Mediterraneum mare 
exonerat, quorum aliquot mamifacti ertnt; 
sive eanalem a Nilo ad Rubrum roaredu-
ctum? De Niliostiis hao intelligi ne »o-
mniari quidem potesi. Neque eliam verisi-
raile est nic agi de canali quem reges iBgy-
pti a Nilo ad mare Rubrum deduxerunt; 
non unus enim canalis, sed plures expri-
muntur; ille vcro a Rubro man ductus, uni-
cus erat. Ad ha?c aulem, quorsum ex Pcr -
sica expeditione redux, statim op ias per ca« 
nales ad mare Rubrum transraittat, cuai 
subsequenlem in ^tbiopiam, et nauticam in 
Arabiam expeditionem, noooisi post multos 
annos susceperitt Qnantobrem Inscriptio se-
quens non eodem in lapide, sed in marmo-
rea seJla sculpta erat; et boc pacto narra-
tioncm ordiebalur, Μεθ' ά Ανδρειωσας, Posiea 
iirenue agen*. fiis adjicias a multis tentatam 
canalis, qui Mediterraneum Rubro mari jun-
gerct, operam, nulli unquam exvotocessisse. 
Etenim Herodotus in Euterpe, e. 158, a i l 
Necon AgypU regera, id operisaggressum, 
curn huic insudantium multa hoiDinum mi l -
lia luesabsumpsisset, rem intermisisse. He-
rodotObuffraganturDiodorusSiculuslib. i , et 
Tzetz^s Cbiliade vu . Aristoteles autem Afe-
ieor. 1.1, c. 14, narral Sesostrim priorem 
id aggressum, et multis posl SIBCUHS Darium, 
cum irustra laborassent, rem infeclam reli-
quisse, nc tkivialibus commisUD maris aqus 
Nilnru cor umperent: p.riaque tiadit r l i -
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aius flist. nat. l ib. v i 9 c. 29. Strabo, l ib. x v i i , 
rcfert Scsoslriin, quem Trojano bclio anti-
quiorem narral (verura rr fragantibns miperis 
ehronograpbis), canalem bujusroodi effoderc 
faistra tentasse9 parique exilu Darium : sed 
postea a Ptoletnais perfeclum*opusfuiss<!. 
At Diodoms U B U I D Phriadelphum rcm absol-
Yisse dtci t : qui tanien canalem quampri-
mum obslruxil, ταχέως πάλιν συνέκλε·.εν. Nani, 
ut ait Plinius, UUra deUrruit intmdationis 
meius, txctlnere iribus cubitis Rubro tnari 
comptrto, qwtm ierra Atgypti. Aliqui non 
$um affcryiu causam, srd ne immisso mari 
corrumperetHr mque Nili, qtut sola potum 
prmbtt. NihUominu$ iter totum terendo fre-
quenUUur amari JEgyptio: quod est triplcx; 
u*um α Pdu$io, elc. En totam de tentalo 
huiusmodi canati historiara. Unde inferas ca-
nalem nunquam in usu ftiisse, nec per iilum 
lransmisisse copias Evergetem. Restat igitur 
όρυχΟέντας ποταμούς, sive canales fluviorum 
manu factos, esse Euphralis et Tigridis ca-
nales, quorum primigenius alveus amultis 
regibus muiatus et alio deduclus fuerat, testc 
Piinio aliisque scriptoribus. Truncam et, fra-
cto lapidis angulo, aliquot verbis mutilam 
priorem inscripuonera esse tum Cosmas i n -
dieat, tum ipsum lapidis schema, quod in 
mre incidi curavimus, exhibet: quarc vix 
coivjectari possit, quo Ptolemffius Evergetes 
copias per canales transmiserit: at quoquo 
miserit, exploratum sane videtur bic non alios 
signiGeari canales,quam Tigridis el Euphra-
l is . Csterum quae de subaciis a se Mesopo-
tamia, Babylonia, Susiana, Perside, Media 
ac reliquis omnibus ad usque Bactrianam 
regiombu*, raagniQce in nac inscriptione 
narral Evergeles, non sunt ad litterara acci-
pieada. In bac eniiu, neque sane diuturna, 
l r r u p ione, ad summura poluit agros deva-
stare, Seleuci Callinici lune regnanlis vires 
aliquot secundis proetiis frangere; neque ta-
men penitus debellasse, et iYieaioratas re-
giones ditioni sme subjecisse valuit, ut jacta-
bundus indicat. 

U . Huoc porro Ptoleiuieirai cognoroine 
Erergetero, Lagid® nepotem et Pbiladelphi 
fiitum esse ex inscriplionc liquet: manilestc-
que labitur Cosmas (α), qui putatesse Philo-
metorem, aut Evergetem sccundum, sivc 
Diooysum, qui ante poslrcmam Cleopatram 
regnavit. Cui sententue ideo accessit auod 
falso putarel hos UnUim pos! Phitadclphum 
•kesimum sepltmum regnt annum atligisse. 
Cu i op in ion i suffragari videtur Eusebiusin 
Ckronieo, ubt Evergelem I viccsimo qiiarto 
regni anno defunctum assignat. Venira longe 
anteponenda eximiaa inscriptionis auclorilas, 

2u « aaoo 27 Ptolem«i Evergetis ioscutpta 
irtur: quaeque hunc Ptok-m®um, Phila-

delpbi filiura, Lagida nepotem esse testifica-
tur, Itaque bic Ptolemteus vicesimo septimo 
regni aono inscriptioncm posuit : eodeinquc 
ipso, ut putalur, e vivis excessit. 

III. Varias lectiones ex Vaticano codice 
nolavimus, ac ex eodem Cosni® scboliaad 
inscript iODem Ptolcraaicam: quea omnia a 

(«) P. 116. 

Bigolio prmlermissa fuerant. Ubi mulla 
qnoque alia, in Bigolianis scbedis secus 
posita, a nobis resliluta animadvcrtas. l n 
enunieratione porro iElhiopicarum genlium, 
quas debellasse Plolemceum fert inscriplio, 
quampluriiDas videas nodcrn bactenus no-
inine insignilas, ut in notis observaviinus. 
Etsi vero Grffici, pro consuelo niore, oinncs 
diversa) liaguae variique rilus naliones barba-
ras vocarenl, peculiaris tamen jEthiopka 

Sens erat, qu^e Barbara, regioque Barbaria 
icebatur, non ea qua? a Gaditano frelo ad 

jEgypUim usquc oram marilimam occupabat, 
quam hodie Barbariam dicimus; scdqua) 
ultra fretum Arabici sinus in interiore jElhio-
piasitaerat,qu«eliam Λιβανωτοφόρος γη, Thu-
rifcra terra nuncupabatur. Sub flnem ioscri-

flionis i n hasc verba, q u ® post enumeratas 
loJeroaji cum pcdestrcs, tum naulicas ex-

peditiones habentur, ΚατήλΟον είς τήν Αδούλην 
τψ Δι\ χα\ τφ Άρει, χα\ τψ Ποσειδωνι Ουσιάσαι 
Οπερ τών πλοΐζομέν^ον id est, Adulem detccndi 
sacrificatum Jovi, Marti ct Neptuno pro n a -
vigantibus; sivc, pro pcracto felici nautica 
cxpeditionis successu, observes velim bic 
non pro naulica lanlum, sod eliam pro pede-
stribus expedilionibusoblatas bostias fuissc ; 
nam ϋίικί,ύπίρ τών πλοιζομένων ad Neptununi 
postremo loco mcmoratum ι espicil; Jovi a u -
tem et Marti pro aliis expcditionis sacriOca-
lum est. Monitum ilem lectorem velim, ad 

Eaginam 132, ubi Cosnias suam in raari R u -
ro usque ad fretum Arabicum navigatioaera 

enarrat (quaa a Bigolio praDtermissa fuerat), 
el Zingium ultra fretum esse uiemorat, pu-
tasse nos Ζίγγιον idipsum esse quod Zangiii 
et Zanguebar hodicrnum : idque sane vcnuri. 
Quod aulero adjecimus Zanguebar idem essev 

atque niare Zangui, non perinde probatur 
viro quodam doclissimo el amicissimo: qui 
ex oplimis reriim Afrioanarum monumentis 
e l cx geographo Nubiensi,nomen Zangue-
bar, non ex Zangi e l bahar9mare Zangi, 
sed cx Zangi ct bar% coniinens Zangi, fc-
ctum putal: nam geographus Nubiensis i l -
lam conlinentem, el barr absoluto, non-
nunquam appc l l a l . Ejus nos sententiaB liben-
ler assenlimur. 

IV. De Nili vera scalurigina priraus scripto-
rum Cosinas ipsis in locis peregrinalus, con-
spicue et ul i so res habet verba fecit. Cujus 
origineni investigare ila arduum antiauis vi~ 
sum es l , u l i n proverbium cederet, Nili capui 
qwtrere, de iis loqucndo, qui rem huaianas 
vires excedentem aggrederentur. Et ad usque 
nostram penc aelateui res in incerto mansil, 
donec RR. PP. Jesuitce peragratis Evangelii 
causa iEthiopi/e parlibus, et situs et noiuina 
locorum, u b i Nili fontes exstarent, aperue-
runt. In regione igitur Agau, ul Cosmas mid-
tis relro saeculis narraverat, et nuperi Jesuita 
testificanlur, Nili caput habetur. Eaaulcn» ro-
gio in rcgno Cioiami Habyssinorum dilionis 
sita est. 

V. De India pr»clare agil Cosmas noster 
ptarNquo in locis, quorum anquot praeSer-
missa a (Χ V. Bigotio fuere : houenim omnia 
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exbibere potutt, qui άποσπάσμάτιβ cursini hinc tbica, qui nonnunquam Massagetee, aliquando 
et inde cxscripsil. Ait igitur Cosmas Sinam, Magiares, interdum Abareset aliis nominibus 
unde sericura advehebatur, in extrema orien- appellantur. Cflelera qu® ad Indica et ΛΒΐϊιίο-
tis ora ad orientalem Occanum sitam esse : pica animalia, et ad earum regionum plantas 
lantumdemquc circiter navigationis esse a ca- et arbores pertinent, descripla nabes in tabula 

;

>ite Persici sinus ad insulam Sieledivam IV,cum adjunctis explieationibus. is enimCo-

Cejian), quantum a Sielediva ad Sinam. Sic- snue mos iuit, ut raemorabiliura rerum, quas 
edivam insulam accurate describit, in duoque tractabat, forniaro depingeret. 

regna disti ibutam esse ai t : quorum aliud ab V L Jaui vero rcstat ut de statu Christianismi 
Hyacintho perinsigni, qui ibi quodam in de- in India, qualcm variis iu locis describit re-
lubro edito ιη loco servabatur, Hyacinthi re- rum peritus ot plerumque oculatus testis 
gnum vocabatur; aliud vero rciiquam insul» Cosmas, verba faciamus. Omnes quotquot in 
partem obtinebat. Eamdern insulam Seledi- Perside, India et Arabia Fclici Chiistiani de-
vam, sive Sieledivaro, nam utroque modo )e- gebant, archiepiscopo Persidis subditi erant, 
gitur, esse quara Taprobanam non uno loco a quo item ordinabantur earum regionum 
ait Cosmas noster, cui suffragantur plerique episcopi. lnPersideveropr©dicalionemE?an-
gcographi vcleres et recentiorum maxiroa gelii a Thaddoeo apostolo factam memorat 

!
>ars : neque posse pulo id in dubium vocari. Huic archiepiscopo sedes erat Babylone : et 

rrecentorum milliarium insulce circuitum ipskis Cosm® ©YO, anno circiter 530, quidam 
esse d k i t : bodierni gcographi duceuta tan- Thomas Edcssenus eius amicus et Patrilii se-
tum millia ambitus insul® ascribunt : ve- nis discipulus ad archiepiscopalcs totius Per-
rum u i plerisque i a locis observavimus, et sidis thronos evectus est. Babylon autem illa 
a doctis viris antea notatum, breviora millia'- longe diversa erat a veteri illa Babylone, ad 
ria vetercs numerabant, quam recentiores. Euphraten posita; qwm a multis jam s®culis 
Ceetera ad eam insulam spectantia, tute le- solo «quata ac deleta fuerat. Sed heec Baby-
cior erudite, in hoc opere nec sine voluptate lon eadem erat atque Seleucia ad Tigrim sita, 
percurras. Begiones mter Sieledivam et S i - et caput regni Persarum, quam Arabes Jtfa-
nara posttas recenset Cosmas, videlicet Ma- dayeno Co$ra, Urbem Cosroes, vocant. Nicaeni 
rallo cochleis abundans; Gaber ubi alabande- caoones Arabici, qui pro suppositiiiis haben-
num reperitur, et aliam regionem unde ca- di , hujusce arcbiepiscopi sive Catholici men-
ryophyllum advebebatur. Caryophyllum au- tionem habeni. Vide Conc. Labbe t. II, p. 301. 
tem, non id quod nomcn sonat hic signiOcat, P. vero 328 legitur : Dominus Selcuciw, qum 
seilicet, nucis folium. Nam misso Plioii loco, e$t Abnodaion (scribe, Atmadaion), konoretur 
elJuliiScaligeriexplicatione circa caryophylli guper omnes metropolitanos Romanorum : 
significatura; quia bcec vetustiora tempora siquidem kabetur loco patriarchcs tn Oriente. 
spectani; «vo Cosmae, imo etiam Paul i iEgi - Sub h®c autem, dirutis in Saracenorum i r -
neUe, Cosma antiquioris, caryopbyllum id - ruplione Cosroes urbibus, patriarcba sive Ca-
ipsura erat quod clavus ille odonferus, quem tholicus Selcuciensis in urbcm Mausel haud 
nos dicimus, clou de girofle. Nam ex caryo* procut a veteri Ninive structara receptum ha-
phyllo, Ilali aarofolo, indeque nos giroflc, buit. Archiepiscopus Persidis, in Callianam, 
confecimus. Qua de re vidc Gorrhaeum, et quam hodiernum Calecutum esse arbilra-
Robertum Stephaoum in Thesauro. mur, episcopum ab se ordinatum mittere so-

In altera Indi® ora, quam hodie Malabari- lebat. In Maie supra memorato emporio, ad-
cam dicimus, b « urbes et emporia celebriora erat Christianorum ecclesia; simihterque in 
erant, Sindu, Orrhoiha, Calliana; eadem, ut Sielediva insula ecclesia Christianorum, cum 
vidctur, quam hodie Caliculum vocamus; Si- presbytero et diacono in Perside ordinatis, 
bor, et Male, quinque emporia habens, Parli , ac reliquo ecclesiastico ministerio. Item apud 
Mangaruth, Salopatana, Nalopatana, et P u - Bactros, Hunnos, de guibus supra, reliquos 
dapalana. Ex Male baud dubie. Malabar fa- Indos, Persarmenos, Medos, Elamitas, atque 
ctum e$t. Nam Male barr, continens Male s i - in tota Persidis regione ecclesi® inflmtaa 
gniGcat: atquc κρος άντιλαστολ^ν insularum illa erant, episcopi Chrislianique populi magno 
series Malabaricae Ο Γ Φ e regione posila, Mal- numero, martyres multi, monachi, hesycba-
dive, id est, insuto Hato, appellatur. In se- stee. Similiterque in insuia quae Dioscoridis 
{)ientrionalivero Indiae plaga populosissimum vocabatur, nunc Zocotora vitiato nomine, in 
Iunnorum, ila scilicet Cosmas nuncupat, re- raari Indico sita, cujus incol®, ait ille, a 

gnura erat, quorum rex, Gollas dictus, ele- PtolenwBis eo missi coloni, Gr®ce loqueban-

Ehautos bis mille, equitatumque multum ad tur; clerici eranl ex Perside eodem missi, 
eilum educebaU Is cum Indoium urbem atque ecclesia Chrislianorum, qui ibideni 

aquis circumfusam obsideret, diuturuo ele- magno nuraero versabantur. H«c omnia a 
pnantoruffl eqiiorumque bauslu arelacto solo, c l . Bigotio prtetermissa refert Cosraas, eo 
urbem cepil. Qua) res haud incredibilis for- lectori jucundiora, quod a nemine fortasse 
tasse videatur iis, qui apud Herodotum, ita minutalim memorata sint. Persidis autem 
haustu infiniUe prope multitudinis quam op- archiepiscopus Nestorianus erat, ut aliiomnes 
primendaj GraBciao Xerxes cduxcrat, exsicca- episcopi et presbyleri eidem subditi. 
tos fluvios legerint. Ab his porro Uunnis ori- CAPUT IV. 
ginem ducebant Hunni i lU, qui raultis saeculis M I S C B L L A N E A R E R U U M E M O R A B I L I U M A P U D 
Europam tum justis expedilionibus, tum ex- C O S M A M . 
cursiouibus depopulati sunU quorum series I. Veterum loca. II. Romanorum numismcUa 
Bactris f in i 4 im«. Erantque Hunni gens Scy- ubique terrarum. 111. ilieroglyphica quid. 
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IV. Litterct quando inrcnlce. V . Milhra 
atltus apud Persas. 
I. Veterum scriptorum loca subinde aiTert 

Cosmas : in his Ephori Aristoteli «qualis qut 
iriginta histori» libros conscripseral: ex 
quarlo autem historiarum libro exccrplum 
affert scriptor noster (α); ubi videas qua> fue-
rit antiquorum opimo de situ orbis, deque 
nationibus exlrema terrao incolcntibus. Puta-
bant igitur i l l i ullimam orieniis oram Indos 
occupare; occidenlis Ccltas, scptcntrionis 
Scylhas, meridiei uthiopas. Verura orien-
tale et occidentale Jalus longc slhctius se-
pteotrionali et austraii, ila ut h « c postrema 
Ialera duplo majus spatium obtinerent. Qu® 
incidunt m Cosmse opinionera de figura lerrac, 
oli superius explicavimus. Alia autem q u » 
de Yeteribus Pythea Massiiiensi, Xenophane 
et oeteris usurpat, tute, Jeclor erudite, pas-
sim observes. 

II. Ait Cosmas Romanorum numismata ct 
monetas ubique locorum ad commercium 
usurpari. Cum ipsorumnumismrte,sic ille (b), 
mnes aentes commtrcium extrcent : et tn 
quovis ioco ab extretnis tcrrct xisque ad oppo-
$itos fines, illud admittitur: mimntibus tafem 
monetam cunctis hominibus ntgue rtgnis ? 
quia in aliis qwbuscunque regnu simiUt non 
eomparet. 

ΠΙ. Notat ille hferoglyphica jEgyptiaca, 
non litteras, sed rerum symbola esse : qu® 
guidem, ut puto, veriorest opinio. Nam ut 
in obeliscis, qui adhuc Romae supersunt, 
deprebendas, hieroglyphica» illee Htlera, quae 
magno numero in quadrum digest® viden-
tur, eedem prorsus cum quadam concinni-
tate et elegantia ioferius repetuntur bis. ter, 
quatenre : quod nequaquam prestitisset si 
quis sermonem vel narrationem quamdam 
una serie instituisset. Quamobrem q u « apud 
Ammianum Marcellinura fertur hieroglypho-
πιω obelisci Romani explicatio, a quodam 
Hermapione concinnata, pro eommentitia a 
viris doctis babetur: neque magis Athanasio 
Kirkero creditur, qui repudiata Hermapionis 
interpretatione, longissime diversam ipse 
nulla fultus auctoritale adornavit. Litterarum 
igitur usum, a legislatore Moyse, qui in 
monte Sina a Deo litteri* institutus ruerat, 
primum in orbem invectum esse, post multos 
alios arbitratur Cosmas. 

IV Venim non animadvertit ille Scriptu-
ram sacram opinioni su® maniieste refraffari : 
siquidem antequam Lex in monte Sina dare-
tur, postpartam de Amalecitis victoriam, 
jubetur Moyses id litteris consigoare (Exod. 
xvn, 14) : Dixii aulem Dominut ad Moy-
len: Scribe hoc ob monumentum in libro, tt 
traie auribus Jotue : delebo enim memoriam 
Amaltc sub ccclo. Unde pateal iam tunc tem-
poris Htterarum usum io orbem inrcctum 
iuisse. Memoralu porro digna sunt qu© sub 
h«e enarrantur. Cum autem% sic ille (/7e-
ftrcw), scriptam α Deo legem accepis$enty ibi 
pnmum lilteras edidicerunt : ac solitudine 
ctuquieto quodam liiterario ludo usus Deus, 
iptos totii quadraginta annit exarandis littc-

(β) Ρ. 148. 
'*) Ρ. 148. 

PATROL. Ga. L X X X V I U . 

ris excrceri $itii. Quamobrem m dnttio Sinai 
montii, inqne omnibus Ilebrttorvm mansio-
nibus videre est lapides omnet ex montibns 
delapsos, litteris Ilebraici$ inscriptos, ut ego 
qui istac iter habui testificor. Quas inscriptio-
nes Judcti quidam, qui ipsas legerant, nor-
rabant nobis ita habere : Profectio talis, vx 
tributali, anno Udi, mense la l i ; ut plerum-
que multi nostro avo in diversoriis scribere 
solent. IUi vcro, utpote qtti nuper Uttcra* 
edidicissent, frequentius scribebant, et litte-
rus multiplicabant, ita ut isthac omnia loca 
litteris Hebraicis insculptis plena sint: firufl», 
ut quidem cestimo, incndulorum causa Aac-
tenus servantur. Cnivis porro licet adire 
ioca et isthcec inspicere, tel alio* sciscitari, 
ui ediscat nos tero narrare. Cum ergo m i -
mum Bebrcti α Dco per illas scripto traditas 
tabulas litteris instHuti tt eruditi fuissevt 
per moras illas quadraginta annorum in dt~ 
serto, vicinis $uis Pfumiicibus ipsas tradide-
rutit, quo ttmpore pritnum Tyriii regnabat 
Cadmus : tx quo Groeci UtUras acceperttfit% 

qtax inde ad omnes gentet cmanarunt. Qua> 
de visis ab se inscriptionibus biqusinodi π -
fert Cosmas, Ά nemine puto in dubium v r -
camta : nain fide dignus ac sincerus scriptof 
est, si quis alius. An vero inscripliones illro 
veterum Hebraeonjrti in descrto aber-
rantium fuerint f id aagaci lectori a&sti-
mandum roittimus : nos sane Cosmam He-
breeorum mcndacio deceptum probabiJiu* 
existimamus. 

V. Ex aliorum narratu ait, apud Persas ad 
suuni usque lempus celebritatera Milhrir , 
sive solis, quotannis peragi, in memoriam 
signi sub Ezechia rege editi : cum in cxtrc-
nus agens impetratffi valetudinis indicium 
accepit, solis videlicet retrogrcssionem. So-
lem autem Mitbram apud Persas dictum, ab 
iisdem pro numine el deo cultum iuisse ple-
rique tradunt: ac, etsi quidam nuperus scri-
ptor id in dubium vocare videatur, non puto 
posse rem tot testatam auctoribus in contro-
versiam adduci. 

CAPUT V . 

D B B K B U S eCWPTUEAM S A C B A M E T E C C L E S T A M 

6PBCTA19TIBU8. 

I. Singulare quiddam de LXX Interpretum 
historia. II. Dt loco tratuitus hraelita-
rumper mare Rubrum. 111. De vestimen-
tis Hebrccorum in deserto. IV. Dt para-
dUo terrestri. V . De Epist. ad Hebrvo*. 
VI . Νιφη anima circumteripta sint. V U . 
De die Natali Domini. VIII. Ritus bapti-
tmt. IX . Oratio pro defunctis. X . Dc Epi-
Mtolis catholicii. 

I. Mirum quod narrat Cosmas (c) de Se-
ptuaginta Interpretuin historia. Dctndc, si> 
llle, Ptobcmceui, cognomine Philadelphus, cum 
de Judaicis libris curiose α Tryphone PAa-
lerco sciicitatus, rei veritatem edidicisset, 
illos $tudio$e perquiiirit : missii ad Eleaz*-

(r) P. 544. 
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rvm sacerdotem ef ad templum doni$ qitam-
plurimis, etc. Ubi vides loco Dcmctrii, Try-
phoncm, nulla vocis aifiniiate jaeere. Licet 
aulem vix in roentem subeat qua rationc po-
tuurit Demelrius in Tryphoneni mutaii, quia 
lainen Arisleas, rhi!o, Jose«.)hus, et aliibene 
nwlli Demctrium constanter expriinunt, cre-
dere malira esse Cosmio noslri μνημονικον 
αμάρτημα. 

Π. De loco \ibi Israelitrc roarc Rubrum 
sicca pede trajecerunt, haec habtit Cosmas : 
Est aulcm locus ilte in Clytmate, ut vocant, 
in dextcra abeuntium ad tnontem. Ubi ctiam 
rcstigia rolarnm curruum visuntnr, et usque 
nd mare longo tractu apparait, adhoc usqw 
trmpux scrvata ad siguum infideiibus non vero 
/ideiibus. De vesligiis curruum a?vo Cosme 
iDanentibus, agit item Paulus Orosius; de 
looo vcro transitus paria tradit Philoslor-
l>ius in excerptis Pholii I. ι ι ι , c. 6 : *H μέν 
τοι Ερυθρά έπ\ πλείστον αηκυνομένη εις δύο τινάς 
άπομερίζεται χδλπους · και το μεν αυτής έπ' ΑΙγΰ-
πτου χωρεί Κλύσμα, καθ* δ τελευτά τδ έπώνυμον 
φέρον" δΥ Λ πάλαι χαύ τδ Ίσραηλιτικδν φεύγον· 
τες τους Αιγυπτίους, άβρδχω τδ £ε!6ρον διεπε-
ραιώΟησαν ποδί. ΐ δ δε Ετερον μέρος έπ\ Παλαιστ!· 
νην έρχεται κατά πόλιν Άειλά εκ παλαιού χαλούμε· 
νην * id cst, Rubrum quidctn mare in maxi-
tuam cxtcnsum longitudincm, in dm$ sinue 
dividitur : quorum aiius tcrsus jEgyptum 
tendit, α Clysmatt, quo loco desinit, cogno-
minatus : qua oiim israeliiw fugientes Mgy-
ptios, sicco pede transgressi $unt. Altera 
rcro par$ ad Paltvslinam vcrgit, ad urbcm, 
<;wr α priscis temporibus Aila vocatur. Cly-
siua ου!cm ab Athanasio in Arabia esse d i -
c i i i i r , juxla Arabium scilicet montem, 
quo oiiiii Piiilo episcopus jEgyplius pro 
fide ealholica in exsilium a Constanlio ac-
tus est. Licut enim Ciysma ad oram ma-
ris versus jEgyptuiu jaceret, a multis ta-
iiaen in Arabia , el habitatorcs ejus Ara-
bes, ccnsebantur. Nam jEgyplii vocaban-
tur i i lantum, qui Nil i utrumque latus, ad 
certum lamen ninc et inde spatium , oc-
cupabant. Quod ail Pbilostorgius Kubrum 
niare a sententrionali parte duos iu sinus 
desinere, idasserunl bodierni geograpbi, el 
ex frequenli Europsaorum aditu comproba-
tur. Urbsaulem Ailay ad altcrius sinus orain 
posita T a Cosma iEgyplio sccundum Valica-
nurn codicem Έλά dicilur; secunduui Lau-
renliamim autem Άηλά vocatur. De Clysmale 
t t Ela hsec ha!x»t Jacobus Golius in notis ad 
AljVrganura, p. 144 : Colzuma, oppidutum 
in liltore Mgypli% commxmt olim hujus et 
SyricB prcuidium. Qtwd liaud aliud videtur 
esse t quam Clysma Ptolcnuri, uti siius 
utriusque, et voci* et significationis conte-
nientia arguit. Hinc mare Rubrum, Bahar 
ol Colzum, dictum; pcculiariier quidem tn-
fima sui parte; sed quoquc universum... / n 
gcminum illic terminatur sinum; occidentalcm 
Colzuma insignem ,r orienlalem Elana. Altera 
autem maris ora, ad quam sicco pedeappule* 
runt Israeii t», Cosraae mvo Pboenicon di«:c-
haiuv (a); videlicet a palmis, quibus con-
situs locus erat. Elim ilem locus in deserlo, 

(α; Ρ. 195 . 
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Railhu vocal>atur, ubisuo tempore duodoripi 
ilios fonles a Scriptura merooralos adcs^) 
tt»sli(icaiur Cosmas: Raphidin vcro allerr.tii 
Hebtr-oorum mansioneiu, Pharau suo 
dici enarrat idem. 

III. In hunc Deuteronomii locum xxrx , 5 : 
Vtduxit ro$ quadraginta annis in desrrto ; 
vcslimcnta vestra non vetutlate consumpt* 
»untf et calceamenta vestra non detrila $un$ 
α pedibun restris, hanc, neque sane abs rc r 

interprelationcm atterl Cosmas : Neque enim, 
ut quidam porlentorum fabulatores, maxitne 
qui ex circumcisione sunt. arbitranlur, rcsli-
mcnla et caicamenta corum non detriia 
eunt, etiamsi Moyscs ita toqui videaiur; sed 
ait.nihil ipsi$ in solitudine defuis$c9 quia 
mereatores frequenUr ipsi* nece$**ria JM6-
ministrabant. Aiias enim dicaut, quaso. 
qui potuissent infantcs in dtserto naii, pa -
tertiis vcnimentis ct calctamenti* uti% in 
ianto itaturce discriminef Qui p*ne$ pro-
positionii quotidie recctiies eonficcr$ juai 
fui$se*t, niii ipsit mcrcatorei frumentum 
edvcxisicni ? clc., quse sane a verisimili noo 
abborrcro nemo non fateatur: e l h « c ilem 
fuissc videlur Aben-Ezr® sentenlia. Allamen 
concors pene oinnium opinio est,non sine 
miraculo Hebra oruiu vcstimenta in deserlo 
illapsa, et non dclrila, pcr annos quadra-
ginia inansisse. Alque buic staodum opinioni 
pulamus. 

IV. Quoad paradisi voluptatia situm, vele-
rura narralioni Cosmas paria tradit. Nara 
C U C D , ut supra dixiraus, lerraui putet ille 
quadram ct oblongam csse, Oceano undique 
circumfusam; ultra Occanum alteram lerraiu 
comminisciluf, quao lotum Oceanum unde-
quaque ambial, queeque ab exlrcmis sui 
partibus coelo jungalur. Tn hac vero cxtrema 
terra paradisum voluplatis silum fuissc putaL 
Qualuor autera fluvios cx paradiso subler-
raneis mcatibus Oceani spaliadccurrcnles,ad 
noslram terraui pcrmeare, ei ubi fluviorum 
scaturigines habentur ex t e r r» penetralibus 
emergere, Gehon videlicel, qucm esse N i * 
Jum anstimat, in Alh iop ia ; Ti^rim et E u -
phralen, in Persarmenia; Pbison, quem 
essc Gangcm arbitralur, in India. Huic pene 
siicHia tradunl Philoslorgius 1. u i , c. 10 1 

et Theodorolus in Genesin, qui perinde qua~ 
luor paradisi tluvios ingenli spatio sub terra 
meantcs, ad Joca deniquf; scaluriginum cie-
porlari narranl, et foras erumpere. 

V. A i l (6) Hebrceis Pauluai Hebraice 
scripsissc : Epistolam autem ejus in Grfficam 
linguam Iranslataro fuisse vel a Luca vel a 
Clemenle; siraiiiterque Evangelium secun-
dum Matthicum. 

VI. Animas liominum circumscriptas esse 
pugnacissimu deiendit. Verum si argumenla 
perpcndas quibus eam sententiam asserere 
nitilur, id unuin Cosmas vult comprobare, 
animas sciliccl bominum vere in ioco esse; 
ila ut, v. g . , aniuia cujuspiam bominis i n 
hoc conclavi vere exsislat, nec extra repe-
riatur : neque ita vult animam in loco de-
gere, u l pars parti respondeat; quod ta~ 

(b) P. 2 5 5 . 
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mco neecssc forct ut anima vere cireura-
scribi diceretur. Atquc ita planum vidclur 
inier Cosroaui e l aaversarios, in qiios itle 
tamen acriter iovchilur, de solo nominc 
quttstionem esse. 

VII. Observalu porro digna suot φ ι » de 
Natalis Domim die babct Cosmas; najn do 
ritu iEgypliofum e i Hierosolyraitanorum ta-
Ik taiurzCum Zctcharias detima ttptimi 
mentis innressut €$$et tn lemplum, secundum 
h/is tradiiitnem, ae nuntium accepiisct de 
J*anne *ibi ex Elixabet nascituro, sexto t/-
/nti mcnse Virgo quoque nuntium acctpit; 
iU ut tunc primi mensu initium tsnt. Kam 
cumdfcima tcptimi mensis Zaeharia$ nun-
tium acceperR, tt eodem mense Elizabet con-
cepcrit, pulam »ane est ttx anni mcnses tnnc 
prurterusst, ac $tx rtlitpH** fuisst 9 txccptit 
dtcem illit diebus; tel forta$te duobus afiis 9 

witribu$% aul $eptem9 dontc Zachnrias ab-
iret domum , ita ui diet supereu#nt 168, ani 
167, aui 163. Initium itaque conceptionis 
Bomini, id e$t, initium primi mensit, sextxu 
mtnsit EtUabetm erat secvndum Erange-
iUrum traditionem : nam hunc ordinem 
Dexts Mtmptr scrvavit et servat. Binc vero 
liqutt, quod omntM ortum Christi nono de-
tjarso mense α primi mcnsii initio ctlebre-
m t , id e$t9 Choiac 28; Bierosolymitani 
varo quasi ex B. Luca aucioritatc, qui ait 
Ckritium baptizatum fuis$e incipientcm quasi 
***orum iriginta, m dit Epiphanm JVa-
tolem celebrani. Et vere quidem tam Lucas, 
quam Uitrosolymiiani $upputmt : at accu-
fnta rotio non sic hmbet: ntd iamtn in ip$o 
ortwt die baptisma contigit, ut aiunt Lucas 
tf UierostlymUani. Verum EecUtia ab an-
tiqui$ temporibus , ne dwt$ ittos $oltmni-
UU$ to ip$o die ckebran*, cUttrutrhti ofr/i-
tiomtm induceret, prmtepxt. ut9 $ecundum 
wmerum mpoitolorum, duodecim dies inler-
€tiereni9 mlque iune Epiphanim $clemnito$ 
aUbrgrttur: qucmadmodum eiiam qwdra-
gi*l* dicrum jejunium Domini, quod *ntc 
pug*am cum diabolo initam penoirit, re-
nurectione Domini clnudi ju$$it; ut et no$ 
ttamdwm extmjplar pro faciitalt pugnante$9 

tt Christum tmitanies, txcipxamxu pastio-
umtt resurrtctionem Domini, eliam$i non 
Hidtm diebui contigerit. Simiti itaque modo 
Spipkamim Dcminx nostri Je$u iu$sit pott 
Hwteam α Natali eju$ dies ctlcbrari. Soli 
autm UicrotolymUani tx conjectura pro-
Mili, fitc tamtn ex accurata ratione, in 
EuipKa*ii$ Natale agunt; tn die aultm 
i u w j mttmoriam ceUbrant Dctxdit et / a -
c«6i npo4$*ii : « o * quod ambo eadem 
4pt ile moriui sint, sed , tU arbilror , 
fu ipti exira festum eognatorum Chritti 
fuqlicti mmntani, eorum memoriom omnes 
colunt. 

Quod lnbet Cosmas, Zachariam Joannis 
pttreei, decima sepliroi mensis in templum 
injsreasum esse, in epistolis Cyriili Jerosoly-
mitaai ad lul ium papam, et io αμοιβαίας Julii , 

euradem prorsus modtim enarratur : unde 
fortasee COSOMS hane opinionem mutualus 
J*t III® ?ero mutu® CynlH et Julii cpistolao 
« episl. Joannis arcHieowcopi Nicaui ad 

Znchariam Catholicum Armenia? airiruntur. 
Ubi videas Natalcm Domini dicm, ad vicesi-
roam quinlam Dcccnibris a Julio papa cele-
brandani edici.Cujus calculi ralionom cx libro 
quodam Josephi Historia scriptoris, Jtomfle, 
ut dicitur ibidem, deprebensi, peti ct usur-
pari animadvertas. Haec porro Josepbi verba 
ιιι testimonium afTerunlur, "Οτι έν μην\ τω f , 
4ν τ^έορτ^ της Ιχηνοπηγίας, είς τήν ήμέραν τοΰ 
ίλασμοΰ, ωφθη ό άγγελος τοΰ θεοΰ. Καϊ χωφωΟεΙς 6 
Ιερεύς- id est, mcnse septimo, in festo Srtno-
pegia, die propitiationis, visus est angelus 
Dei. Et mutus factus $acerdo$, ctc. Sub 
haec autem Joannes Nicoonus Julium indueit 
Hebrworum nienscs cum Romanis conferpn-
tem. Quia veio cdita computatione, Annuntia-
tionem et Incarnationem, utpotc sexto pra>-
gnantis Elisabetae mense factam, in Hebrcro-
rum mensem Nisan cadere comperit; hinc 
colligit natuni Chrisium esse 28 mensis Cboiac t 

sive 25 Deceaibris. Vide Combefis. Hi$t. Jl/o-
notheliiarurnt p. 298. Veteres tamen iEgyptii, 
et Orientales omnes, ut concors universbrum 
sentenlia est, pari rilu Epiphani® Naialisque 
Domini festuoi 6 Januarii celcbrabenl : ac 
versus quarti s®culi inedium invecla iisdcm 
in regionibus consueludo fuit, ut viccsima 
quinta Decembris Natalcni dicm agoieiit, 
undc Atbanasius ad 25 Dtcembris ortum 
Chrisli consignal supra, p. 26. Venim priscam 
illara consueludinem ad astatcm usque suam 
in Ecclesia lerosolymilana oblinere testis est 
Cosnias : aliis rilum posterius inductum ser-
vantibus. Idipsum vero conlirmat. Joannes Ni -
rsnus, dum ai i , asseverare Jorosolymilanoc, 
Jacobum fratrem Domini pnmum Jerosoly-
monim episcopuro, ad Natalem Cbrisli diew 
celcbrandam, Januarii sextara diera assigna-
visse. Cosmas vero priscum iEgyptioniin ritum, 
quo non 25 Dececubris, sed Januarii 6 INata-
lem celcbrabant, vel prorsus ignoravit, vel 
consulto tacuit. Tamels), ut supra dictum est, 
Orientalcs ad usque raedium s®culi iv ritum 
celebrandi 25 Decembris ne noveranl qui-
dem, u l videre esl in sermone Gregohi Nys-
seni de die Natali, Nunc pcr totum orbem 
habitattun, itiquit, diem festum celebrantium 
concon sonus auditur; nunc scilicel, non 
autea. In oratione autem dc Natali Dooiini 
tom. V Operum Chrysostomi, quam putani 
nonnulli ab eo adhufc prcsbylero Antiochiai 

EronuntiatatD, dicitur, a paucis anni^ Naialis 
omini festum in Orienlaliura notiliam ve-

nisse, atque ab Occidentalibus in Oricnltui 
advectum fuisse. Apud Occidentales vero 
nonnisi post Epiphania> solerr.nitateru, Natalis 
festum iostitutum fuerai: indeque eral, quod 
in Occidcnte et in urbe Roroa Natali polior 
Epiphania haberetur, ut legilur in veteri 
Ordme Romano, Nec koc prcctereundum est, 
quod iccunda Nativitas Christi (quo mtelli 
gitur Epiphania), tot illustrala my%lerii$, 
nonoratior iit, quamprima, videlicel Nalalis : 

3uod iiem ad verbum legitur in libro De 
ivinis Officiis, cap. de Baptismo Domini, 

qui Alcuino quideru ascribilur, scd nonnisi 
post decimuni scDculum c&wus pulatur. Nec 
prflDlereundum est Cosmaiu, dura a i l , Ex 
tradilionc άίνΐ7ΐω Irgis, Moysis legcm indi-
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care; putareque Zachariaru,in die propilia-
tionis, in sanctuarium ingressum esse, ut i n 
lege pnBcipi tur . In lege porpo id muneris uni 
summo pont i i ic i ascribitur : quo videas eam 
Cosm® op in ioncm esse, Zachariam nimirum 
Jpannis patrem fuisse summum pontiiicem. 
Neque mirum est ea fuisse senlentia Cosmara, 
quando id ipsum, etsi falsum, amultis anti-

auorum creditum est. Sic Chrysostoraus eo-
em de Natali Domini sermone, Zachariam 

pro summo pontiiice habens, in sanctuarium 
ιη feslo Tabernaculorum ingressum illum 
esse colligit; sive potius in die Propitiationis, 
quflo i lantum dicbus fbstuin Tabernaculorum 
autevertit : qua die soli summo pontifici 
banc pcragere functionem licebat. Hinc forte 
Cosmas quae de Zacharia tradit mutuatus cst. 
Cffiterum hic Cbrysostomi sermo a nonnullis 
doctis viris in suspicionera νοθείας vocatur : 
utut vero sit, antiquissiinum, et nondum 
dapso ScBcuio ν conscriptum opusculum 
fuisse cxptoratum est: indeque potuit Cosmas 
ea qusa de Zacharia tradidit eipiscari. Quod 
«d epislolas vero Julii papae et Cyrilli Jeroso-
lymitani, quae, uti supra aietum est, a Joanne 
Nic»no aileruntur, monere ne pigeat, vulgo 
iflas pro supposilitiis nec injuria haberi. 

V U L Quisquis baptizabalur (α), do sancta 
Trinitate deque resurrectione carnis, confes-
sionem edebal, qui mos perantiquus erat, ac 
eliam sancti Albanasii fievo vulgo receptus. 

IX. In sacra liturgia sacerdotes non pro 
vivis niodo, sed etiani pro defunctis preca-
bantur boc pacto : Animce hujus, Domine, 
requicm concedc : resuscitans quoque carnem 
ejus, qua die decrevisti secundum veras luas 
promissiones. Idque, ut ex Cosmae /6) serie 
deprebenditur pro defunctis quibusaam no« 
rniaatim reccnsitis, quoruin cognati muncra 
sacerdoli offerebant, 

X . Nou perinJe probandum quod de catho-
licis Epistolis habet Cosmas : Silentio autem 
mitlimus , sic i l l e , catholicas Epistolas jam 
inde α priscis temporibui inter dubias ab 
Ecclesia reponi. Certe nemo tx iis. qui in 
divinas Scripturat commentaria ediderunt, 
catholicarum Epistolarum aliquam rationem 
Habuit. Quinetiam quotquol librorum, qui in 
divina Scriptura iocum habent, canonem 
lexutrunt, illas inter dubia locarunt; nimi-
rum Ircnxus Lugduncnsii episcopus, vir illu» 
stri* et sptctalissimot vita, qui naud diu post 
apostolos vixil; Eusebiut Pamphili, Athana-
sius Alexandrinui episcopus, tt Amphilochius 
Jconii episcopus.amicuset famiiiaris B.Basilii 
in lambis suis ad Seleucum $cripli$, dubia$ ?7-
taspronuntiarunt. SimiliterqucSeverianus epi-
sropus Gabalorum in libro contra Judctos i7-
lus proscripsit. Nam plerique aiunt eat non 
apoMtolorum, sed aliorum quorumdam presby-
icrorum simplicium csse.Quare EusebiusPam* 
phili in Ecclesiastica Historiadicitfduo scpul-
vra Ephesi essc, aliud Joannis evangelistct, 
(tliud Joannis presbyteri, qui duas catholi-
carum Epistolarum scripsit, secundam et ter-
tiam; in quibus inscriptio sic habet, Prcsbyter 
Electaa Dominai; ct7 Presbyter Gaio dilecto. 

[II PRiEPATIO « 
Etenim nonnisi primam Petn tt primam 
Joannis, ipt$, ut ct Irenceus ait, apostolorum 
esse; alii vero non apostolorum, $ed presby-
terorum. Nam prima, $eeunda et tertia Joan-
nh inseribuntur; quasi manifcstum sit tres 
illas ejusdcm ptrsonm ess*. Alii tero cum 
his duabus ttiam Jacobi Epistolam admit-
tunt f alii universas recipiunt. Apud Sy-
ros autem nonnisi tres prcedictcc reperiun-
iur; videlicet Jacobi, Petri, Joannii : alias 
quippe penes illos ne quidem habentur. I l ic 
sane Cosmas non accurate rem agit. Nam 
quod ait, Epistolas catholicas nullis veleruni 
commentariis illustratas fuisse, id perperani 
dicitur: Didvmus enim Alexandrinus integros 
in septem ilias Epislolas commeatarios edidit, 
teste Hieronymo. Quod si illa> non taiila 
commenlariorum frequentia illustraUB sunt , 

uanta alii multi Scripturarum i ibr i ; id eliam 
e multis aliis, et quidem indubitalis, S c n -

ptur® sacra libris dici potuit. De Irenoei qui-
dem canooe Scripturarum, si quidem illum 
unquam edidit, nibil superest. Quod ad 
Athanasii vero canonem, miror Cosmam, qui 
epistolas ejusdem Festales perlegerat, qua-
rum fragmenta multa libro decimo affert, non 
advertisse canonem Scripturarum i a trice-
sima nuna haberi, ubi Epistol® septem catho-
licas inter ScripturaB sacr® libros, el quidem 
nulli suspicioni obnoxios recensentur. Quod 
adjicit autem septem Epislolas ab omnibus 
Ecclesiis non admitti, nihil earum γνησιοτητς 
oflicit. Nara fatemur quidem de quibusdaun 
dubitalum esse in aiiquot Ecclesiis, u l etiaui 
de nooDullis aliis Scriptura iibris; at demuni 
omnes communi Ecclesi® calculo admissac et 
in canone repusit® fuere. 

CAPUT VI . 
DK EPISTOLIS FBSTALIBCS 'ATHANASII, ET ALIIS 

VBTERUM PATRUM FRAGMENTIS, QVM IM DE* 
CHIO COSMJt UBRO EXSTANT. 

\ . De epistolis Festalibus Athanasii. II. Cur 
PaBchales dictot. III. De aliis sanctorum 
PP. locis α Co$ma allatis. 
I. Epistolas Festales Athanash, quarum 

fragmenta aliquot supersunt, magno olim 
nuniero fuisse planum est9 quando ex Qua-
dragesiraa quinla excerpta quaedam Cosmas 
affert. In Vita vero S. Alhanasu a Coptis Ara-
bice adornata, cujus versionem Laliuam in 
nupera Athanasii editione attulimus, ad qua-
draginta octo numerantur. Ex conjectura 
porro diximus scnptas illas et missas ad po-
pulum Alexandrinum fuisse, cum Atliana-
sius in deserto latens, metu Consiantii, age-
ret : neque enim epistolaa nomen priBsenlis 
Yiri sermoniaut homiliaBaptari posse videtur. 
Attamen epistol® Festales Theopbili Alcxan-
drini et Cyrilli succcssoris ejus, ab ipsis p ra -
seutibus et popuio concionantibus recilatee 
fuisse putantur, u l semper eadem diflicultas 
supersit, cur scilicet p rasen t ium booiili» et 
concioneSp epistolarum nomen obtineaot. 

II. Eaedem autem epistol® Feslales, a qui -
busdam Paschales item dicuntur, quia i n 
diebus maxime paschalibus populo recita-

3 

(ο) P. 408. (b) P . m. 
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bantur. Nec modoiHas, uine in ipsis Pa-
scbalis solemnitalibus, sed etiam eas, q u » 
per Quadragesimam, dura Chrisliani populi 
jejuniis, vigiliis aliisque bonis operibus, sese 
ad saDctum Pascha rite celebrandum corapo-
iierent, Paschalium sive Festalium norame 
insignitas reperias. Sic cpistola Festalis Atha-
nasii, quae apud Cosmam vigesiina octava no-
iatur t in die Paimarum iramiuente paschali 
soleiamtate dida deprebeoditur. 

Ex undecim autem Aihaoasii epislolis 
Festalibus fragmeota excerpsil Cosmas, n i -
mirum ex secunda, quinla, sexta t vigesima 
secttada, vigesima auarta, vigesima octava, 
vigesiraa nona, quadragesima, quadragesima 
secutida, quadragesima tertia, quadragesima 
quinta. 

111. Post illa epistolaruai Feslalium Atha-
nasii excerpta, Gregorii Nazianzeni pauca af-
feruDtur. Deinde oxcerpta ex epislolis Festa-
libus Theopbili Alexandrini, Severiani epi-
*copi Gabalorum ex bomiliis in Hexaemeron, 
qua i n editione Saviliana Cbrysostomi no-
ttiine circumferuntur, Epiphanii, Joannis 
Chrysoslomi, Pbiloais Carpaihii ex commen-

lariis m Cantica : ejusdem ex commcntariis 
in Hexaemeron, quod opus interiit. Theodo-
sii Alexandrini, qui lempore Cosrrue episcfl-
patum lenuit, tum ejus successoris Timothei 
junioris, qui, ut ex fragrnentis liquet, elegon-
tiaetdicendi copia pollebat. De duobus au-
tempostremis loquens, Ecclesiarum Alexnn-
drinarum, in queis concionoti erant, nomina 
recenset. Erant autem illffi, ca quaB Magna 
Ecclesia dicebatur, xbUpov, siye templum, 
ccclesia S. Serapammonis, qui sub Constantio 
ab Arianis necalus est, ecclcsia S. Theodori, 
ecclesia Quirim, ecclesia S. Vicloris. Haec de 
Cosui® Topographia dicta sunto. Verum an-
tequam hanc praefationem elaudaraus, pra)-
stitam nobis ia his erueudis ab Anlonio Sal-
vinio Florentino operam commemorare jubet 
animus : qui vir eruditione prastans, et in 
Grfflcoa iinguea peritia cum primis numeran-
dus, in exscribendo Cosma solidos mecum 
dies insumpsit: nec ruodo semper rogantt 
adfuit, sed oplata s»pe raea ofluio suo an-
tevertit: dignus sane cui lector benevolus 
promerilas niecura gratesrepcndat. 

I N D E X L I B R O R U M C O S M i E . 

DPOAOrOS A \ 
ΠΡΟΛΟΓΟΣ B \ 

Xpurrmvmh τοπογραφία περιεκτική παντός του 
κόσμου, άποδεί" ιίξεις έχουσα έχ της Θείας Γρα-

περί ής άμφισθητεϊν Χριστιανούς cv 

ΚΟΣΜΑ ΜΟΝΑΧΟΥ ΑΟΓΟΣ Α'. 
Ορός τους Χριστιατί&ιτ μέν έθέΛοντας, χατά 

τους έξωθεν δέ σφαιρόείδη χόγ ούρανόν τομί~ 
ζρντας χαϊ δοξάζοντας. 

ΑΟΓΟΣ B^. 
Υποθέσεις Χριστιανικοί περϊ σχημάτων χαϊ 

τοποθεσίας παντός του κόσμου, έχ της θείας 
Γραφές τάς αποδείξεις έχουσαι. 

ΑΟΓΟΣ Ρ . 
•βτ* βεβαία έστϊ χαϊ αξιόπιστος ή θεία Γρα?*ι% 

καϊ σύμψωτος αυτή έαντ$ χαϊ χαΡ έαυτηνΐ 
διηγονμέττχ ΠαΛαιά τε χαϊ Καινή Αιαδήχη, 
σημαίνουσα χαϊ τό χρήσψον των σχημάτων 
του παντός κόσμου. 

ΑΟΓΟΧ Δ*. 
%ΚναχεφαΧαΙωσις σύντομος χαϊ διαγραρή των 

σχημάτων τον κόσμου χατά τήν Oeiav Γρα-
$pr% χαϊ της σφαίρας ανατροπή. 

Λ 0 Γ 0 5 Ε \ 

V.V φ έστι της σκηνής ή διαγραφή, καϊ τών προ· 
ρητών χαϊ αποστόλων 4 συμφωνία, 

Α Ο Γ 0 2 Cp, συνημμένος. 

Ufpl ιι&ϊέΟονς ήΛίου. 

Λ Ο Γ Ο Σ Ζ ' . 

Περϊ διαμονής οιγανών. 

PROLOGUSL 
PROLOGUSII. 

Topographla Chrittiana univerti mnndi, quaa prob* 
lur demontlraiionibut pelilis ex divina Scripiuru t 

de qua Chritlianii dubiiare non iicei. 

COSMiE MONACUl LIRER I. 
Contra eo$ qui cum Chrisliani e$*e velini, ueundum 

txiero* iphxricum eue cmlum pntanl ti ορίπα*-
lur. 

LIBER II. 
Bypolheu* CkriniaiuB de figura et sit* loiiut nwn-

dit qum exdhina Scriplura comprobantur. 

LIBER III. 
Quod dmna Scriptura firma et fide digna tit, atqv 

ipta, nempe Vttut, et Novum Teilumenlum, uu 
concordet, dum figurarum totiut mundi uliiiiate* 
indicat. 

LIBER 1Y. 
Brevii recapitulalio et detcriptio figurarum mundi 

$ecundumdidnam Scripturam, el $phwr<B confu-
ialio. 

LIBER Y. 
Jn quo labertmculi deicriplio continetur, ci pto-

pketarum aposlolorumque concordia comprebalur. 

LIBER VI, tuperadditut. 
De magmtudihe $oli*. 

LIBER VII. 
De cu\QYur>i dunuione. 
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LlBiLR VI!!. 
caniicum Eiechix, et in retrogrestioutm $oiis, 

LIBER IX. 
D$ aslrorum cur$u. 

LIBEIt X. 
Loca Patrum. 

LIBERXI. 
indicorum auimalium deuriplio, et de insuta Tapro-

bana. 
L4BER XII. 

Aliut Uem tiber, dcclarans multot exlerorum tele-
rnm icripiomm dhinarum Scripturamm per 
Moyten ei propheias edilarum anliquilatem testi* 
ficuri : iiemque Grxcos omnium potiremo* litlerui 
edidtcuu videri% aliiutque defixam circa dicinas 
Scriplura$ incredulilaiem relinere. 

COSMiE INDICOPLEUST/E δ2 
ΑΟΓΟΣ ir. 

&ς τήν φδήν '£{fec/ot>, χαϊ είς tbr άναποθισμέν 
του ήΜου. 
ΑΟΓΟΣ β \ 

ttepl δρόμου άστρων. 
ΛΟΓΟΣ Γ. 

Χρήσεις Πατέρων, 
ΑΟΓΟΣ ΙΑ\ 

Καταγραφή *Φ &*ων Ινδικών, χαϊ περί e?fc 
Ταπροδάνης νήσου. 

ΑΟΓΟΣ W. 
Τ Γ * έτερος Λόγος σημαίνων δτι χοΧΙοϊ τών έξω­

θεν αρχαίων συγγραφέα μαρτυρονσι τη άρ~ 
χαιύτητι τών θείων Γράφων τών δίά ΜωΟσέως 
xal τών προφητών είρημένων. καϊ δτι ύστερον 
πάντων cl "ΕΛΛηνες φαίνονται ίαιμαθηκότες 
γράμματα, χαϊ περϊ των θείων Γράφων kfifii-
Ούμένην έχοντες τήν άπιστίαν. 

Nomina $criptorum qui in hoe opere laudan$*r9 vel quorum fragmenla afferuntur. 

Scriplorum indiccm multe loeupletioreai vide apod Fabricmm sopca col. 25. 

Κ Ο Σ Μ Α 

ΑΙΓΥΠΤΙΟΥ ΜΟΝΑΧΟΥ 

Χ Ρ Ι Σ Τ Ι Α Ν Ι Κ Η Τ Ο Π Ο Γ Ρ Α Φ Ι Α . 

C O S M i E 

Λ β Υ Ρ Τ Ι Ι M O N A C H I 

C H R I S T I A N A T O P O G R A P H I A , 

S1\E 

CHRISTIANORUM ΟΡΙΝΙΟ DE MUNDO. 

1 Ί 1 3 Hicliber a nobis iiuncupalur Topogra- Α 
pfiia Cliriitiam, tolum imindum coinplecleus. 

IM iioimne Palris et Filii et Spiritus sancli, 
uuius io liibug hypostasibns adoranda» Dcitatis , 
consubsUnlialis ct vilae principis Trinitatis unius 
Dei, a quo omr.c daluin opiimum ct omne donum 
pcifecium desursumad nosdescendil, balbulicraia 
ct tardiloqua labia mea ego peccalor et miscr apcrio, 
coniisus eum, cum ob loquelam pelentis liumililatcm, 
tum ad utililalem au;lienlium largiiurum esse Spiri-
tum sapienli&, ci sermonem in apertione oris mei, 
qui gralix Douiinus, et oninium bonotum promus 
exi, qui csl supcr omnia Pcus benedictus in saecula. 
Aineu. 

Αδτη ή βίβλος Χριστιανική Τοπογραφία περιεκτι­
κή παντδ; τοΰ κίσμου, πσρ* ημών ώνομασμένη. 

Έν ονόματι του Πατρδς χσΛ του Υιου κα\ τοΰ άγίο·> 
Πνεύματος, της μιας τρισυπόστατου χαϊ προσχυνη-
της θεοτητος, της ομοουσίου χα\ ζωαρχ\χτ\ς Τριάδος 
τοΰ ένδς θεοΰ f παρ'ο5 πάσα δοσις αγαθή χα\ πίν 
δώρημα τέλειον άνωθεν είς ήμας κάτεισιν , ανοίγω τά 
μογιλάλα χα\ βραδυγλωσσα χείλη, 6 Αμαρτωλός χαϊ 
τάλσς έγώ, πεπβ;βως έπ* αύτψ, ώς δια τήν τών α!τη-
σάντων τ?,ν λάγον ταπείνωσιν , χα\ τών άχουόντων 
ώφέλειαν, 6ν.όσει πνεύμα σοφίας, χαϊ λόγον έν ανοίξει 
τοΰ στόμστος μ*υ, 6 της χάριτο; Κύριος, καϊ πάντων 
τών αγαθών ταμίας, ό ώνέπ\ π:ν;ι>ν βϊος, εύλογη-
τ^ς ε!ς τους σίώνσ;. Αμήν. 
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ΠΡΟΛΟΓΟΣ Λ'. Α PROLOGUS PRIMUS. 

Πρώτον μέν πάντων παρακαλώ τους μέλλοντας 
έντυγχάνειν τζδ· τ?# βίβλω, tva μετά πάσης προσ­
οχής καϊ επιμελείας τήν άνάγνωσιν ποιήσωνται, και 
μή χαρέργως αυτήν διαδραμεΖν , άλλα και τους τό-
πους και τά σχήματα xal τας έγκειμένας ιστορίας, 
μ$τι πάσης σπουδής φιλοπόνω; άπομάςο'.ντο * καϊ 
IUT2 τδ τέλος 61 της βίβλου, έγκυψάτωσαν κα\ τφ 
ιόμφ τψ παρ* ημών γενόμενο προς τδν φιλόχριστον 
Κωνσταντϊνον, ένφπερ χαταγέγραπται πλατυτέρως 
S O M ή γή · ή τε πέραν τοΰ Όχεανοΰ, κα\ αύτη, 
xa\ πάααι αϊ χώραι, έτι τε κα\τά νότια μέρη τά 
άπδ 'Λ/εςανοριΙα; Ιως τοΰ νοτιαίου 'ΙΙκεανοΰ * λέγω 
Ιήό Νείλος ποταμός, χα\ αί παρακείμενα ι χώραι, 
χα\τι έθνη της τε Αίγύπτου πάσης, κα\ Αιθιοπίας, 
h i τι καϊ Άράβιος κόλπο;, καϊ αϊ παρακείμενα ι χώ­
ραι καϊ έθνη έως πάλιν τοΰ αύτοΰ Όκεανοϋ, όμοέως 
χχΐ ή μέση γή τοΰ τε πόταμου και τοΰ κόλπου , κα\ 
αϊ πόλεις χα\ αϊ χώραι κα\ τά έθνη τά έν auxfj, προς 
τοδείςαι τά «αρν ημών μέν λεγόμενα αληθή, τά δε 
τών εναντίων ψευδή- οΥ ους χα\ ή βίβλος χα\ αϊ 
χαταγραφαΛ γεγόνασιν ai έγχείμεναι, περί τε μεγέ­
θους ηλίου λέγω, χαϊ της βιακεχαυμένη; χα\ δια-
βοωμένης αυτών άοιχήτου γης, ώς πλάσματα χα\ 
μύθους έρευγομένων. Ζητησάτωσαν II πάλιν τδν 
σκάρ ι?ον τοΰ παντδς , χα\ της άστρψας κινήσεως , 
τδν παρ' ημών γενόμενον κατά μίμησιν της οργανι­
κής τών έξωθεν σφαίρας, και τδν χερ'ι αυτού λόγον 
πρδ; τδν Οεοφιλέστατον διάκο νον Όμόλογον άποστα-

Primo quotquol hunc librum lccturi sunt rogo, 
ul euiu omni allenlione et soiliciludine lectionen» 
poragant, ncque perfunclorie transcurranl; sed loea, 
figuras et liislorias liic enarraUs cum sludio c i 
labore pcrcipianl : atque absoluta bujus libii le-
ctione, adcant totnuma nobis elaboratum, ac ClnisU 
amanlt Coiislamiiio uuncupalum, ubi untversa 
lerra Ulius dcscripla esl, tara ca qua», ultra Occa-
numsilaest, qtiam hxc cum oniiiibus regionibus ; 
ci ausirales parles ab Aletaudria usque ad ;»uslra-
lem Oceauum : vitlclicel Nilus fluvius rcgionesquo 
adjaccntcs, ct ροριιΓι univcrsse Jigypli et Αϊύΰο-
pinc : iustiperquc simis Arabicus cuin rcgionibus 
el populis ciicuinposilis usquc ad cumdem Occa-
nutn : ad hxc media lerra quse iiitor fluvium cl 
aimim jacet, cum urbibus , regionibus el populis 
ipsam incolenlibus; idque ad coniprobanduiii veia 
quidem csse ea, quaB nos referirous ; sed lalsa 
pioferre adversarios noslros, quoruro causa 114 
hiinc librum ct pracsenles paragrapbos edidimus ; 
niiuirum de magniiudtnc solis, deque terra i'.!a 
ardore solis adusta et inculla, quam jpsi confi' lis 
et fabulosis scrmoitibus jaclilaM. Qttaiiaiil ilcm 
labulam rt d«klincalioiicm universi, ct aslioriuu 
niolus, quain nos coiifocimus ad excntplom oi-a-
nicas exlerorum sp!iaL*rae, alque lilu-uin qucm ca t!c 
re edilum a nobis ad religiosissimum diacoiiuiu 
Ilomologum mUimus, cvulvanl : (jui s uic , opitu-

Ηντα, καϊ έγκυψάτωσαν, δστις τε συν Οεψ ίκανδς C lanle Deo, niaximc cum hoc libro nc cum lomo 
υπάρχει, μάλιστα συν ταύτβ tg βίβλφ, χα\ τώ τόμφ, 
έχ βάθρων άνελείν τών *Ελληνιχών υποθέσεων τήν 
πλάνην. Ταύτα γάρ τις τά τρία Χριστιανός ύπάρ-
gtjy κα\ κτώμενος, κα\ τ!| θεία χάριτι περί τήν θείαν 
Γραφήν επιμελώς κινούμενος, £αβίως ελέγχει τών 
μυΟολόγων τήν άνοιαν. Συνίστησι γάρ 6ι' αΰτοΰ τοΰ 
σχήματος, χαϊ της τοΰ κόσμου κατασκευής χαϊ αυτής 
τήί φύσεως τών πραγμάτων, τήν θείαν Γραφήν άλη-
θζστάτην οΰσαν χαϊ τών Χριστιανών τδ χήρ^γμα. 
ΤΕ^^ωσθε, ο! Χριστιανοί, έν Κυρίω. 

ΠΡΟΛΟΓΟΣ Β\ 

ΧρισΓίανιχή τοπογραφία περιεκτική χαττός τον 
χόσμον, αποδείξεις έχουσα έχ τής θείας Γρα-
φηςί, περϊ ής άμφισθητείν Χριστιανούς ον n 

δέον. ν 

Πάλαι μέν ώχνουν έπιχειρήσαι τξ διηγήσει τ% 
παρά σον μοι ένταλΟείση, ή είσφέρεται ή τοΰ παντδς 
κόσμου αύστασις, ώ θεοφιλή Θεόφιλε τε χαι χριστό-
φιλε Πάμφιλε. Έ,Ι γάρ χα\ έβουλόμην, ουκ εδυνά-
μην, 6ιά τδ, ώς οίσθα και αύτδς, τ | | πολυχρόνιοι με 
χαταχείσθαι νόσφ. Τώ^ Ιϊ πυκνών σου δεήσεων τήν 
νόσον πό^όω άπ* έμοΰ ποιησαμένων, δέχου λοιπδν τδ 
-ροοίμισν τών έν τη βίβλ(ρ κεφαλαίων · τούτο μεν ώς 
τ/ν υπακοή ν πληροΰντί μοι · τούτο ΒΙ ώς τήν εύΟύ-
ντν έπτοημένω έκείνην τήν τοΰ οκνηρού δούλου, ήν ό 
-ΐ'>τήρ;ος λόγος έν τοις Εύαγγΐλίοις άπεφήνατο. Και 
μ·*.δεΊς καταγινωσκέτω ώς τολμηρού τήν σαφήνειαν 
τών λ;γων πεζώς πως κα\ άνωμάλω; διεξιόντος * 
ν.Α γ>ρ ένν.ι'.ν ορθών, ο!» φράσεων δ:ιτα; ό Χρ;3τ:α-

junclus, crii ad Grsncarum bypollicsium crroroni 
fundiius cvcrlenduin salis. Elenim si quis Cbri-
sliaitus hxc iria opcra nanciscalur , si per Dd 
graliam in divina Scriplura probe cxcrciiaius fu-
eril, perfacilc polerit fabulatorum aineniiam con-
futare. Per ipsam etiiiu (iguram, ei mundi com-
posilioncm , ipsatnque rerum naturam , canslat 
(livinani Scriplurain el Clirislianorum prsedicalio-
nem verissiraara csse. Salvcie, Cbristiaai, tn Do-
roino. 

PROLOGUS SECUM)US. 

Topographia ChrUtiana unheni mundi% qua pro-
batur demoMiraiiombut peiilis ex divina Scri-
plura: dt qua Chrhlianos dubiiare non licel. 
Pi^ebal quidem ulitn quam jussisli narratioiiem 

aggicdi, qua totius muudi coinposilio doscribalur, 
Dco cliarissiuio, Doi ct Chrisli anianlissime Pam-
pliile. iNam tUi votuUscui, per viics non ltcebat, 
quod, ut probe uosti, diulurna delimirtT a^riiu-.li-
ne. Cuin aulcm frequcniibus tuis precibus morbo 
siin ncrealu», accipc dcinuiu capiiuloium, qux in 
libro coHlineiilur, prooeiniuui : quud qiiidcin Irans-
iniUo, (um ad obsequcnliain libi prastaudaui, lutn 
perlci rilus illa pigri servi daninalione, quam salu 
laris scrmo in Evangeliis proiulit. Ncquc IUC quis-
piaui uL audaccm damnei, quod liumtli el iu-
:iiqualiiti slylu narraiioneni inslilueriiu : nam recli* 
cogitaiiouibu^, UOII pbrasibu» Christiano cst opus. 
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Siquidem cura muiu Ula, galeas, scuU ct bella Α νός. Πολλών γάρ βολίδων, κα\ χοανών, χα\ ασπίδων, 
umira Ecclcsiam moveaiitur, noiinulli qui Chrislia 
norum nomine censenlur, divinam Seripturain ui 
liiti facientes ac deepicieuies, periiide atque exlcrr 
philosophi, cflblum spba»rica forma esse opinau-
lur , eolaribus ac hinaribus eclipsibus dece-
pii. Toluia igiiur tibri argumenlum in quinque 
parlea congruenter disiribui. Priaao adverstte 
mcmoiaios errores sermo prior insuiuiiur; 
scilicct noo debere eum, qui Cbristianus esse 
115 T e , i l » epecioso cxlerorum errore; abduci: 
t!inu ditina Scriptura diversa proponat. Eieiiira si 
quis illas Cnecorum liypoibeses explorare voluerii, 
coramentaprorsuselfabulosa sopbisraata, quae stare 

και πολέμων κινηΰέντων χατά της Έχχλησίας, τινές 
Χριστιανίζ-ιν νομιζόμενοι χα\ τήν θείαν Γραφήν μη-
δ:ν λογιζόμενοι, άλλά περιφρονούντες και ύπερφρο-
νοΰντες, χατά τους έξωθεν φιλοσόφους, σφαιριχδν 
είναι τδ σχήμα τοΰ ουρανού ύπολαμβάνουσιν, έκ τών 
ηλιακών κα\ σεληνιακών εκλείψεων πλανώμενοι. Πά-
σαν τοίνυν της βίβλου τήν ύπόθεσιν είς πέντε μ£ρη 
αρμοδίως δαιλόμην. Πρώτον πάντων πρδς τους είρη-
μένους χα\ πλανωμένους ό πρώτος λόγος έγένετο, ώς 
οΰ δυνατδν τδν Χριστιανίζειν έθέλοντα άπάγεσΟαι τί| 
πιθανή πλάνη τών έξωθεν, έτερα τής θείας Γραφής 
υποτιθεμένης. Κα\ γάρ έάν τιςθελήσειενβασανίσαι τάς 
Έλληνικάς υποθέσεις, πλάσματα πάντως εύρήσει κα\ 

nequeant, esse deprehend*. Deinde aotem ad Chri- B ^φίσματα κα\ αδύνατα παντελώς. Είτα AOU 
tliani jalerrogationem, qui sine dubio diclurus esl: 
IIU sublaiis, quxnam ver« bypoiheses inducends? 
secundus libcr edilus est, qui Cbrislianas hypothe-
*es, ei Scriptura sacra progressus, enarrat, et lo-
lius mundi figuram describit, declaratqtie exiero-
ram veiertim nonnullos ejus opinionis fuisse. Hinc 
rur&um, ac si qnispiam dubiuturus et dtciurus sit: 
LTude palam silMoysen et propheta* baic dicen-
ie5, vera protalisse? lertius liber quam fidc rii-
gnt eint Moyses eft propheue demonstrat, compro-
batque eos non ei se, sed afflanle divina revela-
tione locutos esse : ac re opereque probato*, eaque 
prospicienles, lum Veleris tuin Novas Scripturae 
auctores baic effatos esse: oslendilurque quae sit 
mundi labularuni ei figurarum utililas, ac qaa oc- C 
casione cxorla sit spbaerae opinio. Poslea rorsura 
•n eorura graiiam qui mundi Oguras perspicere 
eupiunt, quarlus libcr editus esl; niniirum brevis 
recapilulatio ac delincalio eorura qu* prius dicta 
suut, spha*ra scilicet ct antipoduro confutaiio. 
Itebinc ilerum quinlus liber insiiluitur ejus graiia 
qut Chrislianas bypolbeses quaeral: declarans nos 
non figmenta, non novas fabulas a nobis exco-
giialas scripto consignasse; sed cx revelatione 
rt jussu rerum conditorie Dei confecium totiuj 
tnundi exemplar speculatos; videlicet labernacu-
]i2m a Noyse consiruclom, a Novo pariler Testa-
lueulo imago toiiui tnundi vocatum, quod ille velo 
apposito dividcus, ununi duas in partes distiibuil 

πδν πρδς τδν αίτησάμενον Χριστιανδν όφείλοντα λέ­
γειν · Τούτων αναιρουμένων, ποίας χρή άντεισάγειν 
υποθέσεις αληθείς; ό δεύτερος λόγος έγένετο, έςηγού-
μένος τάς Χριστιανιχάς υποθέσεις έχ τής θείας Γρα* 
φής προερχόμενος, χα\ δηλών παντός τοΰ χόσμου το 
σχήμα, χα\ δτι τινές τών έξωθεν παλαιών τοιαύτης 
δόξης έγένοντο. Είτα πάλιν ώσανε\ τινδς άπορούντος 
χα\ λέγοντος * Πόθεν δήλον εί αληθεύει Μωσής χα\ 
<Α προφήται τοιαύτα λέγοντες; ό τρίτος λόγο; τδ άςιό-
πιστον άποδείχνυσι Μωσέως χα\ τών προφητών, χαλ 
δτι ούχ άφ* εαυτών έλάλησαν, άλλ* έχ θείας άποκαλύ« 
ψεως έμπνευσθέντες, χα\ δοκιμασθέντες Ιργψ xaV 
πράγματι, προθεωρήσαντες αυτά ούτως έξείπον καϊ 
ol έν τΐ) Πάλαια χα\ ol έν τ$ Νέα, χα\ τί τδ χρήσιμ/.ν 
τών σχημάτων του χόσμου, χα\ πόθεν άφορμήν χζ\ 
αρχήν Ισχε τής σφαίρας ή υπόνοια· Είτα πάλιν περ\ 
τών ποθούντων δψει παραλαβιΐν τά σχήματα, ό τέ­
ταρτος λόγος έγένετο, σύντομος άναχεφαλαίωσις χα\ 
διαγραφή τών προειρημένων υπάρχων, και τής σφαί­
ρας χα\ τών αντίποδων ή ανατροπή. Έτι πάλιν πρδς 
τδν αίτησάμενον τάς Χριστιανικός υποθέσεις 6 πέμ­
πτος λόγος έγένετο· δηλών ώς ούχ έαυτοίς πλάσαμε* 
νοι, ούτε νέους μύθους έφευρηκότες , είρήκαμεν ή 
ίιεγράψαμεν (I)* άλλ* έξ άποκαλύψεως καϊ προστά· 
ξ^ως θεού τού τδν χόσμον δημιουργήσαντος, θεοιρή-
σαντες τδ έχμαγείον τού παντδς χόσμου * τήν σχηνήν 
λέγω τήν ύπδ Μωσέως χατασχευασθεΐσαν, ήν χα\ ή 
Νέα συμφώνως έχτύχωμα χαντός τον χόσμον αυ­
τήν Ιφησεν είναι * ήν χα\ διελών 6 ΜωΟςής δια τού 

(piemadmodum et Deus ab iniiio regioiMm unaro, D χαταπετάσματος, τήν μίαν είς δύο πεποίηχε, χαθ-
»cilicel a lerra usque ad primuoi coelum, firma-
menlo divisil in duas rcgiones : ac velut in laber-
naculo interiori el exteriori; sic ibi supcrna et io-
fcrna regio est: cl inferna quidem bic nmndus 
esl; superna vero, futurus mundus, quo Dominus 
Cbrislus, posiquam secundum carncm ex mortuis 
icsiirrexisset, primus oimiium ascendit, ac jusii 
posiea ascendcnt. Ec quud ab AJanio usque ad 
Moysen, a Moyse usque ad Joannem, a Joanne 
omnes apostoli et evaugelislae ; oinncs, inquam, 
nna voce, cum vcrbis, tum iiguiis, de his duo-
\ws slalibiis verba fccerinl : niiHusqtie eortim va-
ι-ia proiuloril; neque alium anlc bunc slalum, «c-

άπερ χα\ ό Θεδς έξ αρχής τδν χώρον τδν Ινα τδν άπδ 
τής γής έως τού πρώτου ουρανού διά τοΰ στερεώμα­
τος διεΓλεν είς δύο χώρους · ώ; έν τ$ σκηνή τή έςω-
τίρα κα\ εσωτέρα, ενταύθα κατώτερος κα\ ανώτερος. 
Και κατώτερος μέν έστιν 6 κόσμος ο5τος- ό ανώτε­
ρο; δέ ό μέλλων κόσμος - ένθα καϊ ό Δεσπότης Χρί­
στος κατά σάρκα έκ νεκρών άναστάς, πρώτος πάν · 
των άνελήλυθε, χαι οί δίκαιοι μετά ταύτα πάλιν άν-
ελεύσονται. Κα\ ότι άπδ τοΰ *Αδάμ μέχρι Μωσέως, 
κα\ άπδ Μωσέως έως *Ιωάννου, χα\ άπδ Ιωάννου 
πάντες οί απόστολοι κα\ εύαγγελιστα\ , συμφώνως 
πάντες, κα\ διά λόγων κα\ διά τύπων έξείπον π ^ \ 
τών δύο τούτων καταστάσεων, και 3ΤΛ ούδε\; αυτών 
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διιτώνησεν, οδτε π<Α ταύτης έτέραν είπών, οΰτ* Α q«»e post secundum, tertium tort svpposoeril; trd 
μετά τήν δευτέραν τρίτην ύποθέμενος · άλλα πάντες 
ύς έξ ένος θείου Πνεύματος έμπνευσθέντες, τάς δύο 
μονάς καταστάσεις έξείπον. "Οθεν θα^ήβαντε; τ$ 
θεία όντως Γραφή, χατεγράψαμεν χα\ τά σχήματα 
τού παντός χόσμου, χα\ αυτούς τους τόπους έν οΓς 
εύρήσεις χα\ τήν Ιςοδον αυτών τών Ισραηλιτών, χα\ 
τδ δρος έν ψ τδν νόμον εγγράφως έόέξαντο, και τών 
γραμμάτων τήν πείραν έδιδάχθησαν, κα\ τής Σκηνής 
τήν διαγραφήν, χαϊ τήν χατάσχεσιν αυτών τήν έν τή 
γή τής επαγγελίας · άχρις άν 6 προσδοκώμενος έξ 
αυτών κα\ προκηρυττόμενος διά πάντων τών αρχαίων, 
ανθρώπων χα\ προφητών, παρεγένετο, άναδεικνύων 
τήν μέλλουσαν δευτέραν χατάστασιν, ήν χαϊ παραγε-
νόμενος έν έαυτώ !δειξε πάσιν ήμίν * εΐεελθών είς 

oiuncft. utpole uno Ui\ino Spiritu afllali, duos 
doMaxai stalns declarai iut. Quamobrcm, divinae 
Seripiune 11β proraua lidentcs, loiius inandi figu* 
rat ddirteaviinys; nec non lora illa, in quibos repe-
rias IsraeliUrtim cxitum, monicin in quo sci iplam 
legetn acceperuiil, et liiteraruin periiia in&trucli giiu?, 
labernacuti deecriplionem, eorumque in lerra pro-
iwtsionis positas eedes : donec is qui ex illa genie 
orittiraseispectabatur, ei ab anliquie omnibtts viria 
ct propbetis praedicabaiur, advenil, ac fuluruni 
ilta* accnndoro ilatum deelaravit: qeem post ad-
teatuui stiam in seipao nobts omnibus eiliibtiit, 
ingrestaa in interius tabcrnaculum, In sttperiiam 
coeJfStem regionem, ad qaam ia secundo advirntu 

τήν έσωτέραν σκηνήν, είς τον άνώτερον ουρά νιο ν χώ- Β soo j«sios advocabil ditens : Venite, btneiicti Va-
pov, είς δν προσκαλείται τους δικαίους έν τ$ δευτέρα Irit wifi, percipiie paraium wobh regnum α consii-
παρουσίαλέγων Δαύτα, oi §ύΛογημένοι τον Πατρός Mhn* mundi tpsi glorta \m aaecula. Amen 
μου, χΛηρονομήσατ* xfy ήζοιμαχτμίνητ ύμϊτ fiaciMlar άπδ χαταδοΛής κόσμου. Αύτφ ή δόξα είς τούς 
αΙώνας. Αμήν. 

Αί παραγραφα\ τοίνυν αϊ κείμεναι έν τήδε τή βί-
6λφ, πρδς σαφεστέρα ν διήγησιν τού κειμένου έγκειν­
ται *0 άναγινώσχων ουν πρώτον τδ κείμενο ν, άναγνψ 
και ούτω; τήν παραγραφήν. 

ΚΟΣΜΑ ΜΟΝΑΧΟΥ ΑΟΓΟΣ Α'. 
ΒρΙς χους Xpwriart&tr μεν έΟέΛοντας, κατά 

τους έξωθεν δέ σραφοειδή τόν obparir νομί­

ζοντας χαϊ δοξάζοντας. 

Όσοι πόθω τής αληθούς γνώσεως έφίενται, χα\ 
έρασταΐ φωτός αληθινού ύπάρχουσι, χα\ έν τφ μέλ-
hm αΐώνι συμπολίται τών αγίων σπιύδοόσιν είναι, 
H τήν Πάλαιαν χα\ Καινήν Διαθήχην θείαν δντως 
Γραφήν ήγούμανοι, οί Μωύσή χα\ τψ Χριστψ πειΟό-

Paragraph» igitur hoe in libro poaitc, ad luci-
diorem rei propoailje eoarratioiiem jaceat. Qni 
ipiur leiimu priaa legeril, kgai potlea paragr*» 
pbam. 

COSM JE MONACHI LIDER I. 

Ctftfra eot qui eum Ckri$ti**i tut nU*49 ncnn-
dum txiero* tpharicum ttu cwtum putam tl af+ 
nauitr. 

Qiiotquoi slndio t«r* cogniUonie aflbcli ct amt-
tores veri luminit tont, qni in fniuro saecolo con-
civcs sanclornm esse aauguni, qni Vetus α No-
Turo Tealamentuin, Scripturam we divinam exi* 
eumanl, qni Moysi ei Ckrislo obtemperani, q«i 

μεν*, ot ταΖς άρχαΐς εαυτών μέχρι τέλους άχολου- Q i p $ o s a principio ad finem usque ftcquonlur, qui 
Ιούντες, οί έχ του μηδαμή μηδαμώς τδν χόσμον ύπδ 
θεού παρηχθαι όμολογούντες, χα\ πιστέύοντες άνά-
στασιν γίνεσΟαι ανθρώπων χα\ κρίσιν, χα\ κληρονο* 
μείν τους δικαίους βασιλείαν ουρανών, περισχοπούσι 
πασαν τήν θείαν Γραφήν, εί γεγραμμένοι τυγχάνουσι 
παρά Μωύσή τφ α ν γ γ ^ Ψ 9 ^ ^ ^ ^ ν ι ή παρ* 
Ιτέροις προφήταις, τόποι χαι σχήματα τής κτίσεως 
πάσης, έν οίς έστι ση μαινόμενος χα\ ό τόπος ένθα 
έστ\ν ή βασιλεία τών ουρανών * ήνπερ επαγγέλλεται 
• Δεσπότης Χριστδς δοιρείσθαι τδν θεδν τοίς διχαίοις 
άνθρώποις. Εύρίσχοντες δέ Πάλαιαν τε καϊ Καινήν 
άιαθήκην σύμφωνο ν έαυτί), μένουσιν έν αυτή έπι-
στηριζόμενοι χαϊ ασάλευτοι, έν μηδενΐ ύπδ τών εν­
αντίων περιτρεπόμενοι. Οί δέ τή τού χόσμου τούτου 

laundum ex nihilo a Deo produeUiin conliienliir, 
qui credunt bominum resarreclione« et judidum 
fare, ac justos regnum cttlomin tn lunredilatem 
accepiuros essc, ii totam divinain Scripmram ctr* 
cumspitiunt, ol)»€rvanlqtto oum apod Moyace, qui 
crealionem tcripto narravil, aut apod alioa pro-
pbeias, deacripii reperiaolor lod aul flgane 10-
tius reram opificii: ubi signiflcetur locus ille regui 
coelorum, quod jusiis boininibus Dearn datumm 
esio pollicecar Clirislus Dominas. Ubi tero com-
perium habent, Velus et Novom TesUmeBluiii 
sibi inoiuo consonare, in to firmi immotlque con-
aistunt, nullaienusque ab adveraariis cveriunlur. 
Contra vero qui sapieniia hujut mundi exornaii. 

«φία κοσμούμενοι, χαλ έαυτοΓς θαρ,όούντες λόγο:ς l> conlidunt se schoiaslicis ratiociniis mundi Aguran 
σχολαστικοϊς καταλαμβάνεtv σχήμα κα\ Οέσιν αυτού, 
τ4?αν τήν θείαν Γραφήν ώσπερ μύθους χαταχλευά-
ζ«ισι· Μωσέα τε χα\ τούς προφήτας, τδν Δεσπότην 
Χριστδν χα\ τούς αποστόλους, σπερμολόγους κα\ 
φαντασιοσχόπους άποκαλούντες, κα\ τά ; όφρύς έπ-
ηρχοτες, ώς τ : μίγα κατασοφιζόμενοι τού; λοιπού; 
ανθρώπους, σφα'ρικδν σχήμα κα\ χυχ/οφοριχήν κί-
νηιιν τώ ούρανώ δωρούντα:, και γίωμετρ'.χα^ς μ:0-

1 Matth, χχν, 34. 

ct silum capere posse, ii divinam Scriptttrara ιο-
lam velmi fabulas profusis eacbinnis deridcnl, 
Moyscn et propheias» 117 Domiiiuai Chrisium ei 
apostolos, blatcroiics et flgmeotorum auclorfs di-
ciiiaulcs, ct quasi caeleris bominibus aapieniia 
auiccellaul, superctlia cxtolkntes,, spltaericum rt 
ciicularcm cocli inoiiim esse tradunt, ci geomeui-
cis astiOiioinix nielbodis el calculis, ac Mibo-
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faco Tersuliaqnc tftculari, ex solaiibus et χ όδοις χα\ ψήφοις άστρων, κα\ κυβεία λόγων χαι παν-

luntribus eclipsibua, posilioiicin ei figttrain mtindi 
cotrprcbtmlerc cofianlur, erranlcs ci aiios in er-
rorem ifidncenlee. duin in alia ci divcrsa figura 
Iwec IHMI posae perlici asscverant. El de his qui-
dom tiiiltiit a no\m jam ftcnno itifttittietur, cuitt 
sese illi muluo satte stipcrquc confutcni. Qni au-
leui (brisliaui censf ri vohint, el lamen facundia, 
sapienlia, et ronliiplici linjut muadi errore exor-
nari cxpeluitl: qui ol li.i:c * l ilia adtnittenda esso 
coutcmlmit, niliil differre vidrnlnr ab umbra, quie 
iiitoriiiedio corporc in lucc fieri solct; sccus w o 
si inierinediura corpns tion s i l : scd cum corptts 
umliq-.ie luce perfuiulitur, a lucc ipsa ubiqtie de-
|Chir. 

Adversus 1iujtisni<tdi hoiirines mihi jam edisse- D 

ου ργί* κοσμική, καταλαμβάνε:ν έπιχειροΰσι τήνθέσιν 
χα\ τδ σχήμα του κόσμου έκ τών ηλιακών χαϊ σελη­
νιακών εκλείψεων πλανώντες χα\ πλανώμενοι, έν άλ­
λο f ψ σχήματι τά τοιαύτα μή δύνασΦαι γίνεσθαι Ισχυ­
ριζόμενοι. Κα\ περί μέν τών τοιούτων ούδε\ς ήμίν 
λόγο; νυν, άρχετώς αλλήλους άνατρεπόντων. 01 δέ 
Χριστιανίζειν μέν έθίλοντες, τοις λόγοις δέ χαϊ τ*, 
σοφία, καϊ τή ποικιλία της πλάνης τού χόσμου τού­
του πάλιν θέλοντες κοσμείσθαι, χα\ ταύτα κάκειν* 
δέχεσθαι φιλονε(χούντες, εοίκασι σκιάς μηδέν διαλλάτ · 
τειν, τής μεσιτεύοντος μέν σώματος έν φωτ\ γενέ­
σθαι πεφυκυίας, μή μεσιτεύοντας δέ σώματος έν φωτ\ 
μή πεφυκυίαν γενέσθαι, άλλά χαι περιλαμπομένοα 
τού σώματος πάντοθεν έκ τού φωτδς έξιφανιζομένης. 

Πρδς τους τοιούτους γάρ μοι ό λόγο;. περί ών 
όμοίω; ποτέ παροίχων γενομένων έν τή Σαμάρεια 
χαταβο|ί ή θεία Γραφή, δτι Tdr Θεύν έ?ο€ον?το9 

χα\ τοϊς ύγη.Ιοϊς έΟνμίωτ χαϊ έΛότρενοτ. Ούστι-
να; διμόρφους τις καλέσας, ούχ άν άρ άρτοι. Και 
μεθ' ημών γάρ θέλουσιν είναι χα\ μετ' εκείνων, τήν 
άποταγήν τού Σατζν2 f ν άπετάξαντο έν τω βαπτί-
σματι νυν άθετούντες, χα\ έπ* αύτδν παλινδρομούν* 
τες. Ού δύνανται γάρ καθόλου μεθ* ημών «Ιναι οέ 
τοιούτοι, άλλά μέσοι τινέ; υπάρχου σι ν * οίκοι κενο* 
μεταρσίως πως Ιστάμενοι, θεμέλια χατά γήν μ\ 
έχοντες, μήτε μήν έξ ύψους τδ χατέχον. Σχεδδν γάρ 
μήπω άρξάμενοι, τάς εαυτών αρχάς χαταλύονσι * 
χα\ μήπω καταλύοντες, τά εαυτών τέλη ατελή διι-

Q χνύουσι, μήτε έν τούτο) βεβαίως έχοντες, μήτε έν 
έκε-νω, άλλά μάλλον τού; πάντας διαπαίζουσι, χα\ 
ύπδ πάντων βιαπαίζονται. Πρώτον μέν ουν βασανί-
σαντες μετ* αυτών περ\ τοΰ σφαιρικού σχήματος, ώς 
ού δυνατδν τούτο είναι, ούτε μήντ|) φύσει τών ττραγ· 
μάτων συμβαίνον. Τινές μέν ούν έξ αυτών λέγουσι 
τδν ουρανδν σώμα έχ τεσσάρων στοιχείων δντα · Ινιοι 
δέ τάς όφρύς άνατείναντες, έξ έτερου πέμπτου νέου 
στοιχείου τδν ούρανδν ύστερον άνέχτισαν, τδ πριν 
έχ τών τεσσάρων έχοντα τήν ουσιώδη σύστασιν · συν· 
είδον γάρ ώς ού δυνατδν εΓναι κύκλω φέρεσΰαι αύ­
τδν, έκ τούτων Εχοντα τήν ούσίαν. Άλλά πάλιν έν 
αύτψ τυφλώττοντες άλίσκοντα;, καϊ τους όξύ βλέπον­
τα; ούχ όρδν οίόμενοι. Διαφόρων γάρ καϊ ποικίλων 
έν αΰτω χρωμάτων όρωμένο>ν · έξ ών ή του θερμαί-

rcn-lum c%i : deqttibtis peiimlc alque de illts olim 
in Samaria advcnis, ctamal divina Scriplura, Denm 
timrbant, et m excelsis adolebant et cultHm pertolre-
bani *: quos si qnis biformes noncupavct i l , ticu-
liqnam aberrabil. Nam iiobiscum siinnl et cum iiiis 
e*S4» voliinc, abrcniinlialioTtcm Salana?, qviam in 
ItapliamaCeedidertiiil, irritain faci«inics, d ad ipsum 
ntintgixdientcs. IIIi qmppt». inillau»nns uobiscuirt esse 
valoanl; scl in quo.lam ren mcdio eonsislunt: va-
CIIJC el iiHililos domus qno.lammoJo suspensa ,̂ quac 
noc f-JinlanunU in l rra babent, ncc a quopiam ex 
alio rcliuenliir. Nam cum vixdmn inceperinl, prin-
cipia sua destnuinl, cl ntilcquam destruaul, fincm 
suoni fin« carore coinmoiistrant; ita til neqoe iu 
IMH:, neque in illo firmi ronsistanl, imo polics omncs 
iUadwil, et ab omnibua illiidunltir. Primo quidem 
apliacricam illam iigurnm cttm illis repotantes, de-
prehrndhnus cam neqiic consislere, noquererum na-
turx convcnirc possc. Qnidam igitnr ex itlts (!) 
aiuut coelnm corpus esse ex quatuor elemeniis 0.011-
sluutum; alii (2) eblis supcrciliis, cx alio quinto 
novo elemfnlo* ccelom deoique coniposucruni, cuni 
prius tx qoalttor clemcnlis constarc dicei-clur; con-
spicali acilicel non posse circumforri cailuin, si ex 
bls composilom essei. Sed in hoc eliam ca3culire 
probanlur, ctiamsi puleni eos qui acute iiilueiilur, 
niliil videro. Nam cum varii colores in coolo conspi-
cianlur, unde ipsis calcfacicndi el refrigerandi vis 
indila videlur; illi ol> nimiam dislanliam omuiuni D νειν τε κα\ψϋ/ειν ένυπάρχουσα δύναμ·.ς αυτοί; άνα-
falli visuni diciilant. A l rcspond<Mtquisr|uis in mc-
diiim prodir^ Vciil : Slelfcr. 118 immobili scr »11-
dum vos spba^ne inflxse, cum ina^quaH spaiio n \ isu 
nostro tiisiont, si a ccnlro tcrru oculi radius d i i i -
gahir, cur non cotorc el magnituditie vari:L» appa-
rnit? Cur Mani, ul vos vocaiis, qni inf.rioivs strclos 
b:ib«l, imtllas slellamm immobilium, a-qiiaks sntit 
<t similos; Jovique similiier nou paucas siinilis \ i -
d«nuis? Iino nec ipsnm crt»lnm sibi colore siinile rcr-
nimus : nam illis uubilosis concrclioisiiius, qinis 
non aliundc quam a colo' is varictaie, lactex noinon 

* IV Hrs. xvu, 52. 
(!) P I M O M H . 
<2j ArisU»lcliii. 

φαίν:ται, τήν δ̂ ψιν απάντων ήπατήσθαί φασι διά τήν 
άγαν άποατασίαν. Ειπάτω τοίνυν παρελθών είς μέ­
σον 6 βουλόμενος · οί τ?[ άπλανεί καθ' ύμας έγκεί-
μ:νοι σφαίρα αστέρες δηλονότι, πώς ούκ άνίσω δια-
στήματι τή ; δψεως ημών απέχοντες · ώς άπδ κέντρου 
τ ? ι ί ϊ ή ί άφιεμένης τής όπτ·.χής ενεργείας, άλ>.»;ίοι 
ταί; χροιαϊς κα\ τοίς μεγέθεσι φαίνωνται; Πώς δε 
τω κα> ου μένω πρδς υμών "Αρει, κατωτέρω τήν τάςιν 
έχοντ:, πολλο\ τών απλανών υπάρχουσιν Γσο: τε και 
ομο:οί, καιτψ τού Λ:δ; ώιαΰτο>; παραπλησίως δρώ-
μεν ούκ ολίγου; · 'Λλλ* ούόέ τ / / ούρανδν αύτδν όμό-
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χρουν έαυτφθχώρεθα * t i ; γάρ έναύτφ νεφελοιιδεΐς Α fK>suistis, undc lalcm a$pcctttm csse saspitalimur. 
συστροφάς, αΤς όνομα τεθείκατε γαλαξίαν, ούχ άλλο-
•cv ή «χ τού διαφόρου χρώματος έπιθέμενοι τήν 
χλήσιν αύταίς · πόθεν άν ύποτοπήσαιμεν ούτω φαί-
νεσβαι μιας ούσης τής επιφανείας, ή προ3βάλλει τδ 
πνεύμα τής βψεως; Οΐμαι γε, φάσκοντί μοι ταύτα 
τεχμήρια διαφόρων εΤναι συγκρίσεως τε κα\ μίς^ως, 
ούδένα τολμών άντιφθέγγεσθαι, καν ε Γη τού ψεύδους 
εραστής· μήτοιγε τών έν προεδρία ταττόντο^ν άε\ 
τήν άλήθειαν. Εί δ* ούκ έξ ένδς ιδίαν ?χοντος κίνησιν 
τήν χυχλοφορουμένην, άλλ' έκ τής τών τεσσάρο>ν 
στοιχείων έδημαυργήθη μίξεως, ού περιφέρεται κα­
λώς. ΕΓρηται γάρ ώς ή κάτω κινηθήσεται, πλεονά­
ζοντος έν αύτώ τού βαρέως, ή πρδς τήν άνω φοράν 
άρθήσεται τούναντίου χαταχρατούντος, ή στήσεται. 

8ί itna s»»l superficii*», ad qttam octilares radii pi;r-
tingattl? Aibilior aulcin, iliccnli mil;t, ba?c evidi*n-
tia esse variortim detnciilorum compositiouts ct 
mislnrnc argumnwa, nentitiero obsislcrc atistuum 
essc, tiiam cx iis qui mcndacii amatorcs siiut, nc-
dum ex iis qui veritaletu sibi ecmpcr pncsidcni «ΪΟΙ»-
siiiuuul. Quod si non ex uno rlcnienio propt imii 
circularein molum babcnto, sed o.x quaittor elmieu-
lorum mistione con&iitiiium <:oMum sil, reolo c ir-
cumfeiri iieqtiil; dietum enim fuil ipsiim dcorsum 
esse moYenduni, pntvalente gravitalc, vd siirsum 
eflcrendtim, superanlc contrario; aut sane siarc, si 
nilitl in ipsu atleri pra?valeal: quod ulique cuivi* ma-
nifesiuin esi. Quis aulcm dirat se vidissc coclnm iu-c 

• - · ·' * » ' n — —· — — 
εί μηδέν έν αύτψ πλεονεκτοίη · τούτο δή κα\ παντ\ ° sur&um nec dcorsum fcrri? Iti-slat igiiur ul dtcalur 
φανερόν. Ουδέ γάρ άνω φερόμενον, ουδέ κάτω, τίς 
όμολογήσειεν έωρακέναι πώποτε ; Αείπεται φάσκειν 
«ύτον έρηρισμένον εΐναι. Λεγόντων δέ, Πόθεν έν 
άπλφ χα\ άποίω στοιχείω διάφοροι κινήσεις; εΓγε 
φαοΛ τήν εναντία ν έλίττεσθαι τψ παντ\ τούς ούς 
πλάνητος δνομάζουσιν, ού ψευσθέντες * ωσαύτως εί 
γι χατά τινας, ους 6 Δημιουργός ώρισε χρόνους, 
εμφανώς ώς μηδ' αυτούς άρνείσθαι τήν άπδ ανατο­
λών έπίδοσιν, ούράνιόν τε ποιούμενοι πορείαν. 

Είτα πάλιν ίλιγγιώντες άπορου με νοι, όπερ ε!ωθ€ 
παρέπεσθαι τοϊ; τ' αληθές άποφυγγάνουσι, κα\ ούδε-
μίαν οιέξοδον εύρίσχοντες, άναποδισμούς κα\ στηρι-
γμούς ποκεΐσθαί φασι τους αστέρας. Αλλ*, ώ τά πάν-

ipsum fuuro cs*e. Quod si dkanl: Undc in situplici 
ci qnaliiatibiis experte elcmcuio varit illi motus? 
»i qutdem dixcriiii planetas, ιιι vocant, conlrariuHfi 
unirereo curium tancrc, iton fallunlur; sin secnn-
dum lf mpora a Creaiore deftuiia, id agi pulcui, pa-
lam csl eos non negare ipsoram ab orieulc pro-
gre&suu ad cursum c«li conGcicndum. 

Ilursum auiem caliginc obmli ac dubii, quod iis 
coulingere eolei, qui veriiatem rcfugiiiiii, cuiw mii-
lum exiiuni repetiaiil, slcllas relrogre«sioiics quas-
dam cl slaiioncs facere diclilaul. Sed, ο quan iti 

ταδ-ινοί τού πλέκειν τι χα\ λύειν * εί χατά φύσιν Q nedemlo el solvendo ingftiios»i eunt! Si ex iiaiura 
αύτοές χινεΓσθαι, πόθεν ή στάσις; Ού γάρ έστιν 
αύ-.οίς εναντίον, δ τής φυσιχής αυτών μορφής εφ­
άπτεται. Τίς δέ τούτους έπ\ τδν εναντίον δρόμον 
άνάγχη βιάζεται μεπέναι; Μή μοι δί τις άπάτην εί­
ναι λεγέτω τής δψεως * ού γάρ έστι μικράν δ προ-
τρέχουσι μήκος, έξ επομένου δέ ζωδίου πολλάκις 
δρώνται μεΟιστάμενοι είς προηγούμενον. Τί δέ δεί 
λέγειν, δπου γε αύτο\ μεταβάντες έπ\ τάς αυτών τών 
άατέρων ενεργείας έν οΤς είς άκρον όχέλλοντες άτο-
πίας ού συνιάσι στηρίζοντας, ήτοι άναποδίζοντας 
εαυτούς, Αδρανείς τε χα\ φαύλους είναι; Καϊ τδν έν 
Κρεφ πρώην, έν ΊχΟύσι δέ νύν όρώμενον, ούχ έν 
oixtp τις Άρεως, άλλ' έν Διδς άν είποι, χαι ποιεΤν 
αύτον, ούχ άπερ εΐώθασι ληρωδείν ένυπάρχοντος αύ-

sua moium babent, unde 6latiot ^on cnim illU 
coutrarium eat quod naturac suse conjungitnr. Quâ  
a«item vie ei necfssiia* Hlis ad sibi conlrarium 
rooiuin adigilt Nec mibi quispiain oculorum fall -
ciam esse jaclitcl : neque eiiim exigitum cst spa-
lium qood percurruul; siquidem cx scquemi Zo-
diaci aigno in praccedeiis plerumque translaue cci-
nuRliir. Quid vero dictu opus csi, cum el ipsi dum 
ad astrorum operaliones iranscunt, ubi in supre-
niam abiurdilatem iinpingitnt, non inlelliguut SA 
quoque slaiicues el rclrogrcssiones faccre, bebetes-
quc pariier ac imprubos esse? Steklam vero qu& 
prius inAriclc,nanciu Piscibus videitir, non in Mar-
(is, 119 bed in Jovia domo dtxeril quispiam esso 

τού τώ Κριώ, άλλ' δσας αύτώ χαρίζονται δ'.ατρέχοντι D η 0 ι ι quod, ut ipsi elfulire solent, ipsa slella ii» 
τους Ίχθύας. Εί δ* ού συνφόουσι τή φαινόμενη κατά 
τδ f μπαλιν αναδρομή, πόθεν ουν ή τίνος ένεκεν αύ-
τοίς ή έπ' αμφότερα πορεία; Τάχα δ! πάλιν αίτιά-
σονται τούτου τούς ούχ δρώμενους έπικύκλους * ούς 
ύπέθηκαν αύτοίς οχήματα, κα\ έπ\ τούτων αυτούς 
φέρεσθαι διισχυριζόμενοι * άλλ' ουδέν ϊαται πεptσσδv 
Ικ γ« τούτου τού μηχανήματος · άπαιτήσομεν γάρ 
αυτούς, δι* ήν αίτίαν οχημάτων εδέησε ν αύτοις- ώς 
ού δυναμένους αρα χιν:ίσΟαι; χα\ πώς έψυχωμένους 
αυτούς άν είποιτε, χαι Οειοτέρα'.ς ψυχαις ; Άλλ' ώς 
δυναμένους; καταγέλαστον ο!μαί γε καϊ τδ έννοειν» 
Δ;ατί δέ ή σελήνη καϊ ό ήλιος έπικύκλων ούκ έτυ/ον ; 
ώς ούχ άξιοι διά τήν ύφεσιν ; Άλλ' ού νηφόντων ό 
λόχ 0^ · άλλά σπάνει τή; έπ:τΓδ':ας OXr.- '.·;.·< *ου-

Ariolc sit, sed qitod, ut ipsi couceduul, Pisct-s iraus-
turiat. Quod si iiii qu« appanl retiogrcssioui «υιι 
assfiiiiaiiliir; unde crgo el lur illa ad ulraquc pn> 
gresbio? Foilassc vcio dirluri sunl, in causa csso 
rpioy.ios qui sub aspeclutn non cadunl; quosquc 
ipsi veliiculi iuslai commctiti sunl, slellas iii ipsis 
dcferri asscveranlcs. Veruni cum boc matbiiwmi nto 
niliil jilus reiercul : nam ipsos rogabimus qua de 
causa vcliieulo opus baboant : an quod iuoveri noti 
possiul? at cur ipsos aniinalos, iir.o divinioribua 
aniiiiabus inslruclos dicatis? An ctsi possiiU? at 
illiiii vel cogilare ridiculum isac atbiiror. Cur au-
hn« sol ct luna rpicyclos non nacli sunl? An quod 
v.b >ililalcm iis (ugni non siui? Vciuin id diccre 
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ιιοη sana menlis estel. An tero cx ldone» male- Α νήΟη τούτοις ό Δημιουργός οχήματα πλάσαι ; ΕΙς 
ήχ penuria non poluil Crealor ipsis vebicula effor-
inare? In capui veslruin blaspheniia convrriaiur. 

Nugandt floem facile, osapienlissimi, mliili suut 
Uthaec : eed vel sero Undem diviuis verbis ubse-
qtii edtsciie, non autein fulilibus veslris raiioci-
Biis. Nam dicite : quomodo pulalis fixa3 stellas 
univcrso contrarium cursum tencre ? Ipsarumne 
aoJummodo, an spluers in qua consislunt, liujns-
Modi molus esl? Si quidein ipt&rum, qunmodo 
acqaali tempore iiuequalcs cyclos percurrtnU ? Quo-
aodo Nl la carum qtue in laclea exslatti, exlra 
ilbra Mqaam videliir: neque ulla earura qua3 ex-
ira, prepior, vel iiUra Ulam, apparel? Quod si quis 

apteram conlrario moiu ferri, fcaue compe-

κεφαλήν υμών ή δυσφημία τράποιτο. 

Παύσασθε ληρωδούντες, ω σοφώτατοι, τά μηδενός 
άξια* γνώτε δέ καν όψέ ποτε τοις Οείοις ΙπεσΟαι λο­
γίους, και μή ταίς ύμετέραις αυτών άνυποστάτοις 
έπινοίαις. ΈπεΙ λέξατε, πώς κα\ τής απλανούς οΓεσΟ* 
τούς αστέρας έναντίως τω παντ\ κινείσθαι; Μόνων 
αυτών, ή τής έν ή είσι σφαίρας έστ\ν ή τοιάδε φορά; 
Άλλ' εί μέν αυτών, πώς έν Γσω χρδνιρ τούς άνισους 
διέρχονται κύκλους; Πώς δέούδε\ςτών έν τψ γαλα­
ξία γέγονεν έκτδς αυτού · ουδέ τών έξωθεν αύτου πλη-
σιέστερον αυτού φαίνεται ή έν αύτψ; Είδε τήν σφαί-
ραν έναντίως φέρεσθαι λέγοι τις, εύρεθήσεται κατά 
τδν αύτδν χρόνον αυτή έαυτ^ έναντίως κινούμενη • 

ipsa codem tempore coutrariuui sibi inoium β τούτου δέ τίς αν άτοπώτερον έπινοήσειεν; Ούτως δέ 
αναίδειας, ασεβείας δέ μάλλον, ούδενί καταλιπείν 
ύπερβολήν άμιλλώνται, ώς άπερυθριάν δμολογείν τε, 
τινάςύπδ γήν οίκούντας είναι. Τί ούν, δταν άπορη· 
σειέ τις αύτοίς λέγων, Διακενής ό ήλιος ύπδ γήν φέ­
ρεται ; Παραχρήμα οί καταγέλαστοι σύ φροντίζοντας 
έρούσι, ώς άντίχθονές είσι κάτω κάρα φερόμενοι, 
κα\ ποταμο\ τοίς ενταύθα οί τήν έναντίαν θέσιν έχον­
τες, άπαντα τά άνω κάτω μεταστρέφε ι ν έπιχειροϋν-
τες, ή τοίς τής αληθείας έπεσθαι δόγμασιν, ο:ς ούδίν 
έστιν τών τής ματαιότητος σοφισμάτων, άπαντα δέ 
£φδια κα\ θεοσέβειας άνάπλεα, κα\ τοις προσιούσιν 
σωφρόνως αυτοί; προξενεί τήν σωτηρίαν. 

quo quid abeurdius excogiuii poseil ? 
conceriani, ol neminem impudentia, 
impiciaie, superiorefti relinquanl; ut 

*u*m fateri non erubetcant aliquos sub terra in-
Qaid igiiur si quispiam ipeis quaeslio-

dicens: Frti&lra sol sub lerram fera-
θ<ν? aue Uli perridiculi bomines, nibil curanics 

anuchlboaai ibi csse obvcrso deor-
el fiamina, qaae conlrariaiu noftiris 

ι habeant : omata aorsuin deorsum ever-
tere conanles poiius, quam veritaiis dogmata sc-
qnanlar: qaibas nulla insunl falilia sophiamala ; 
•cd omniaipais perviact facilia ac religiouia ptena suni: ipsaque Usqui acsapi uter adeunl, salultm 
condliaiiL 

Έπ\ δέ πάντων αιτιάσεις τδ λέγειν Ένεκα τίνος Ulos Tero boe dklo pnecipoe reprebeodas: Cur C 
•pbsn veslranon circBuifertar ab aquilooe ad me-
ridieia, aat ab alio ad oppoeilun ventum ? E l ne 
mihi dieas : l u melina ease vifum eat mandi api-
Aci; nani 120 DMO. Quomodo aolem re-
rum natura? coosenianoa dicere videamioi, quando 
ccriom moveri ei in circulum ferri, neque tamen 
exlrinaecas aliom locuni aoi aliod corpus vel 
conmaiutiaB, tupponilia? Fieri enim nequil, ul 
qeidpiam movealar, nisi in qualoor eleroeniis; TCI 
in tcrra, vel iu aqua, vel iii aere, vel in igne; sive 
a looo in locam transeal ia infiniium; sive in eo-
dero loeo seinper vohalur. Sed si quidem in lo-
cam iattoilum traascat roiando, inliailam lcrram 
exierius supponi necesse est, in qua volvatur, ^ 
posleriora sensim relinquent : si vcro unuin ex 
tribtis aliis elcmcniis supponaiur, iu nullo coruai 
poiest spbaera volvi ct roiari; imo polius jacta, 
cura itridore pertransii; siu vero in eodein sem-
per loco volvalur el rolelur, nec ii anseai a loco ia 
lorum ; fulcris ut toraum, aul organicam spbae-
ram aa<lineri oportei, aut aupra axem, aut 
TCIOI machinaoi vel currum. Quod si id dicaiur, 
rursus qaaerendum est, qtio Euslineaniur ful< ra 
aul axis : ct sic in iulinitum. Ac dicilc, qua?sn, 
qnoir.odo suppouaiuus axcm per uicdium IIMTO: 
transfigi, t l cx qna maieria sil ? 

Cum Uaquede uatura rcium 'pnraiioi^s ino-

ούχ άπο τοΰ $op{& περιφέρεται ή σφαίρα υμών έπ\ 
τδν νοτον, ή άπο έτερου ανέμου έπ\ τδν άντιπνέοντα; 
Κα\ μή μοι λέγε* Τούτο χρείττον Ιδοξε τ φ ποιητή 
του χόσμου, τά έμά γάρ άλλως... .έσθαι φθεγγόμε-
voc. Πώς δέ τή φύσει τών πραγμάτων ακόλουθα δο-
χείτε λέγειν , δλως κινείσθαι, χα\ χυκλεύειν τδν ού­
ρανδν υποτιθέμενοι, έξωθεν αυτού ή τόπον ή σώμα 
κίν πεπλασμένως μή υποτιθέμενοι; Ού γάρ δυνατόν 
τι κινείσθαι άνευ τών τεσσάρων στοιχείων. ΟΤον ή 
έπ\ γης, ή έπΙ ύδατος, ή έπ\ αέρος, ή έπ\ πυρδς, εί 
χα\ άπδ τόπου είς τόπον μετέρχεσθαι έπ* άπειρον, ή 
έπΙ τού αυτού πάντοτε στρέφεσθαι τόπου. Άλλ' εί 
μέν έπ' άπειρον μετέρχεται τόπον κυλιόμενος, άπει­
ρον γήν ύποτίθεσΟαι, έξωθεν είς ήν κυλίεται, ήρεμα 
τούπισθεν καταλιμπάνων, εί δέ έτερον έν τών τριών 
στοιχείων ύποτίθεσθαι, ούδ* είς ό πότερο ν αυτών κυ­
λίε σθ α ι και στρέφεσθαι πέφυκεν σφαίρα · άλλά μάλ­
λον κα\ άκοντιζομίνη ^οιζτδδν μετέρχεται. Ε: δ: 
πάλιν έπ\ τού αυτού άε\ τόπου κυλίεται κα\ στρέφε­
ται μή μετερχόμενος τόπον έκ τόπου, ανάγκη αύτδν 
ύπδ κλοτάκων ώς τόρνος, ή οργανική σφαίρα βαστα-
ζεσθαι, ή ύπδ άξωνος, ή ώς ή μηχανή, ή ή αμαςα. 
Και εί τούτο, πάλιν ανάγκη ζητ:ίν είς τί έπιστηρί-
ζονται, ή οί χλώταχες (*ir), ή. ό άξων χαϊ τούτο 
άπειρον. Πώς δέ κα\ τον άςωνα διήκειν διά μέσου τής 
γή ; ύποθώμεθα; ποίου σώματος, εΓπατε; 

ΐ*3·-των '·;ν τ ή *; jizi τών πραγμάτων άπο^νρέ-
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νων, λείπεται, καδά κα\ πρώην είπαμεν, έρηρεισμέ- Α *eanlur, rcslal, ul jain dixintus, cttitim flxumessr, 

nequc circumferri. Quin eliam cum lerram. veluli vov αύτδν είναι, κα\ μή περιφερόμενον. Άλλά κα\ τήν 
γήν ώς κέντρον μέσην τοΰ παντδς υποτιθέμενοι, τα­
χύτατα εαυτούς καταλύετε τδ μέσον πάλιν κάτω λέ­
γοντες είναι · τδ αύτδ γάρ κατά τδ αύτδ κα\ μέσον 
χαι κάτω αδύνατον είναι * τδ μέσον γάρ τού άνω καϊ 
χάτω μέαον έστ\ν, ή τού δεξιά καϊ αριστερά, ή τού 
έμπροσθεν χα\ δπισθεν. Πώς ουν απορία πολιορκού-
μενοι, ανακόλουθα χα\ αφύσικα άπδ Γραφών φθέγγε-
σθε; Αεδιότες γάρ μή τις ύμίν άπορήσειε φάσκων 
Τα τοσαυτα αμύθητα βάρη τής γής, πώς δυνατδν ύπδ 
αέρα χρεμ&θαι, καϊ μή καταπίπτειν; ούκ αληθών, 
άλλά ξένων πραγμάτων μύθους έφευρηκότες , αντι­
στρόφως λέγετε τδ μέσον κάτω είναι, ώ; εί γε άντ\ 

ϊήν «ύρ τις ύπόθοιτο μέσον, τδ μέσον άνω άν 
είπατε άντ\ τού κάτω, επειδή τδ πύρ άνωφερές έστιν. 
Έμο\ γούν τά πρώτα δοκοΰσι διά τών δευτέρων άναι-
ρείν, καϊ διά τών πρώτων τά δεύτερα. Ει δέ έξ ίσου 
οντος τού αέρος πάντοθεν τής γής ώθείσθαι λέγοιεν 
ύπδ τοΰ παντδς, κα\ τήν γήν άκλινή διαμένειν, κα\ 
μή χλίνειν έν μέρει, πώς ανθρώπους κα\ τά λοιπά 
άλογα χερσαία τε κα\ πτηνά ού συνωθούνται, άκλινή 
διαμένοντα ώς ή γη, άλλά διατέμνει τδν αέρα πάντα 
πορευόμενα χα\ αεροπόρουντα, καϊ ύψηλο6ατούντα· ού 
μόνον τά τοιαύτα, άλλά κα\ ψιλά τινα άψυχα πράγμα­
τα· οίον βραχύ τα τον πτερδν, ή σμικρότατον άχυρον 
περ'κρατήααι ή βαστάσαι τδν αέρα αδύνατον* άλλά 
τέμνει αύτδν χαύνον δντα χα\ άπαλόν · χα\ παρ­
έρχεται, δσον ή όρμή τού άγοντος φέρεται; Πώς ούν 
δεκτέον τάς τοιαύτας ψευδείς υποθέσεις; 

ceulrum, miditim univcrsi essc supponalia, bypo-
Uiesis vcslra per se slatim eorruil, cam mcdiuiii 
esse miiinum dicatis: tleii cntm ncquit, ul idipsuui 
eadcm ralione el iuedium ct iiiAmuin t i l : nam me-
dinni, supremi el infimi mcdium e*i, ul et dextra-
nim et sinistrarum parlium, anicrioriim iteni el 
poaleriorum. Cur ergo angustiis obaessi, abftirda 
ei uaiurae repugnantia prxler Scripturas impu-
deitier loquimini ? Verili eniro ne qtiis vobis qua> 
sti«mcm moveal liis verbis, Hoc ineuarrabile pon-
dus lcn*, qtjoinodo in acre suspeiisum siare po-
tcst, i u ui tton cadai Τ non vera, sed iueredtbilia 
figraenia a vobie excogilata profertis, ac principium 
repelitisex adverso dicenlci, medium easeiiiiinuui: 
i(a oi si pro terra in medio igncm ease quii suppo» 
iiat, medium, quod jam iuflmum dicitis, suprc-
mum dicluri siiis, quia ignis sursam icndit. liaqae 
videnlur milii prioia aecondis, secunda priwia, 
evericrc. Si tero, cuai aer tindequaque a*qualiicr 
icrram ambtal, ipsutn ab tinivcrso moveri dueriut, 
ac lcrrain imittobilem manere, neqoe vel ex parle 
incliiiari ; quoinodo homiiies el bruia aoinalia, 
lerrcsiria el volatilia, non uua roovenlur, ae per-
indc atquc lerra non incliiiaiiiur, sed aereoi fln-
duui ambulando in aere, el erecu eervice gradieu-
do : nec modo iUa,sedetiam 121 leviaataa qoaeqi* 
inaiiimaia, i u ul exiguam pluniam ei lefnrisai* 

G mam fesiucam aer suOinere nequeat; aed scin-
dontcum, quia levis ct tenuis cxsisiil, prxlereunlque quautiim validiu* ab agenle pellanlur? Qttl 
i^ilnr meiHlacissimas hypothose* admittamus ? 

Εί δέ κα\ περ\ τών άντιπόδοιν έπεξεργαστικώ-
τερον θελήσειέ τις ζητήσαι, ^αδίο>ς τούς γραώ-
δεις μύθους αυτών ανακαλύψει. Πόδες γάρ άν­
θρωπου άντ (συναπτόμενοι αμφότεροι ς, εί στήσαι ή 
* ν ϊ5» [ή έν ύδατι, ή έν αέρι,] ή έν πυρ\, ή έν 
οιψδηποτοΰν σώματι βούλονται, πώς εύρεθήσον-
ται αμφότεροι όρθιοι; Πώς ούχ ό μέν αυτών χατά 
φύσιν δρδιος, ό δ' έτερος παρά φύσιν χατακέφαλα 
εύρεθήσεται; Αλόγιστα κα\ ξένα τής ημετέρας φύ­
σεως χσΛ τάξεως είσιτά τοιαύτα. Πώς δέ πάλιν ύετού 
γινομένου έπ* αμφότερους δυνατδν λέγειν καταφέρε-
σθαι έπι τούς δύο τδν ύετόν; Καϊ ουχί τώ μέν κατα-
φέρεσθαι, τφ δέ άναφέρεσθαι, ή άντιφέρεβθαι, ή 
είσφέρεσθαι χα\ έχφέρεσθαι; Τδ γάρ αντίποδας νοείν 

Quod ΒΊ quis ά* anlipoiliboa cunofiut dijqul-
rere velii, perquam facillime aniles eortim fatulaa 
patcfaciel. Etciiim si pedea bominis pedibat cx op-
posito conjuncli sint; sive in tcrra, sive in aqua, 
sivcin acrc, sive in igne, $We inquovis alio corpore 
aleieiint, quoiuodo possiul aniboerecli reperiri?Qiii 
ll«ri possil quoniimia alter coram aecmidain uaiit-
ram recttis, alter vero praeter uaiuram obveno ca-
pite rcpcriaiur? Absurda saiK, et a iiatara et voa-
«iiiione nosira aliena sunt isthaec. Rorsoiw vcro, 
ingrueuie supcr ulrumque pluvia, quoiiKMlo dica-
lur supcr ainb«s dccidere? Annon potias diraier 
supt?r alium quidcm decidere, ad alium vero ascon-
dcre, aut conira ferri, aut iiifcrri, aal dcfcrri ? Nam 

xa\ άντιβρέχειν έπ% αυτούς αναγκάζει νοείν · xal D si aiuipodes iiitelliganlur esge, inversa pluvia in-
εύλόγως έπεγγελάσεταί τις ταίς καταγελάστοις ταύ-
ται: ύποθέσεσιν, ανάρμοστα χαι άτακτα και αφύσικα 
φθεγγομέναις. 

Εί δέ τις κατανοήσει κα\ τδ άλλο αυτών σόφισμα, 
λέγω δη τδ έμπνευματούσθαι τήν γήν, κα\ τούς σει­
σμούς γίνεσΟαι, ήνίκα τδ πνεύμα συγκλε;όμενον τήν 
γήν δήθεν βιαίως σαλεύει, Οαυμάσειε τήν άπατη ν, 
καϊ τιυν ίδίων λόγο>ν τήν έναντιότητα. Εί yap εξ 
Γ:ου τού παντδς πνεύματος ωθούμενη ή γή ίσταται 
άαάλευτος, κα\ άκλ,ινης, έμπνευματουμένη μάλλον 
βαρείαθαι ώφελε κατά τδ μέρος sxs?vo ζα\ κλίνει/, 

lcUigeiida esi. Saiwi lai» ridicuias bypoibeaes jure 
quis deridfat, utpoie qvue res coutra coociuttuio or-
dinem et coutra naturain efferant. 

QIKHI si quis aliiid eorum topbisroa tiploraverit, 
scilket tcrrain ocduso aere repleri, et twtc lerraa 
molus fieri, cum occlusus aer lerran vobementer 
quatil; i& sane fraudein et verba aecum pugnanlia 
admireiur. Nani si lerra arqualiter a tolo spiritu 
prcssa, elaltamen inconcussa el indeciiiiabilis, ui-
flala sane secundum iliam parieai debci gravior 
csbe οι dcdiuarc, secundttiii bominis eiemiduw 
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•|UO ip*i utunlur. Ilomo quippc non mo.lo influhis Α ώσπιρκα\ παραδείγματι χρώνταε τφ xetA τδν άνθρ*» 
ν acillai cltremit, scd citam litnore rorrcplus, vi»o 
raplus, aul frigorc, tx eaiiguinis iiem fcrvore vi 
iracumlia, cx ecncctute cl imbccilliuic :cum autcm 
itiflattis ircinil, tumsanc pleruinqut: ina?g?UudiiH'in 
cadil et mohlur. Qut ergo lerra , qu.c Sfcundui» 
illoa ittflata cst, non dccidil, ncc proprium tniiuii 
loium ? Cur terram ^Egypti idco Irsm molibug l i -
beram dicunt, qaod mollissil, etsulci <\jus iraiigpi-
rcni, iitdoquc e8*e qnod maguos snccu^us uon paiia-
inr : eiiamsi ρίοηιιοιμίύ itioius iii iEjjyplo fuerin?, 
qni is tirlies cornjiTuot ol solo sejuaup ^niii? Ne-
que id lantum, *'d cliaro Gr.ecomm icmporo m* 
guaniibus Alexandro, Seleuco, Atiiiocho el Plole-
niaeo, cum ii philogopbos jpultos, Amtouil.Oici ipsi 

πον. Ό γάρ TOC άνθρωπος ού μόνον έμπν8υματο4μι-
νος σαλεύιται κα\ τρέμει, άλλά χα\ φόβω ληφθείς 
τρέμ:ι, κα\ μέθη οΓνου κα\ ψύχει πιεζόμενος, xal 
αιματ». ύπερζέων κα\ θυμού μένος, χα\ άπδ γήρ·*; 
χχι άπδ αδυναμία; * ήνίκα δε κα^ έμπνευματούμενος 
σαλεύ:ται, τελευτ^. Πώς ούν χαι ή γη χατ' αυτούς 
έμπνευματουμένη, ού καταπίπτει χαι άπδλλυσι τδν 
Γόιον τόπον ; Πώς δε κα\ τήν γήν τής Αιγύπτου κριίτ-
τονα σεισμών λέγουσιν, ώ; διά τδ χαύνην είναι, κα\ 
πνέ.ιν τούς αύλακας εκείνους μή ποιούσα (εί·) τούς 
μεγάλους σεισμούς, καίτοι πολλάκις σεισμών γενομέ­
νων έν Αίγύπτψ , ώστε πόλεις πεαείν χα\ έδαφισθή-
ναι * ού μόνον δε τούτο, άλλά χα\ Ιπ\ τών καιρών των 
Ελλήνων, ήνίχα χατεκράτουν χαί έβασίλευον, έπι 

gimtle» coiuulcrcnt, cl consilio eonnn in inulii> & Αλεξάνδρου, χα\ Ιελβύκου, χα\ 'Αντιόχου, χα\ Πτο­
λεμαίου, χαι φιλοσόφους άνδρας επήγον.ο, Αριστο­
τέλη τε χα\ τούς ομοίους, χ α \ βουλ·, αυτών έποίουν 
τά πολλά; Πώς χτιζομένης Αντιοχείας ύπδ Σίλ«ύ-
χου χαι 'Αντιόχου, ούχ έγένόντο δυνατο\ είπεΐν περ\ 
τής γής τών αυτόθι δτι ούχ Ιστι χρείττων σεισμών, 
άλλά μάλλον χα\ φίλη; "Οσπερ ουν χαέ έωράκαμεν 
'Αντιόχειαν, άλλά χα\ Κόρινθον ένθα δ δήμος τών 

ulcreulur; rur i i , dum Anliochia a Selcuco ei Ari-
itocbo fundaretur, iudkare noii potueninl lcrram 
ilUin tion moiibus liberam, imo ipsis obnoxiam 
«SMS ? 122 u t n < j S vidiinus eollapearo 6*pc, mm 
inodo Aniiocbiam, *ed ciiam Corinibuin, cui vicina 
erat philosopliorum nalio. 
αυτήν πολλάκις πεσούσαν άπδ σεισμών» ού μόνον δε 
φιλοσόφων Ιγειτνία 

Si voro aliam eorum opitiiciii*in examincnius, 
qua dicunt ctexcmplis probare mluniur, pluviam 
ex bumiditaie aistu in vaporcs resoluta procederc; 
quoni.tm, inquiunt, ui balueum ex calore ln vapores 

Ei 11 χα\ τήν έτέραν αυτών δόςαν τις θεάσοιτο. ώς 
φασι τδν ύετδνάπδ τής ύγρότητος τής άνιμωμένης 
ύπδ τής θερμότητος άποτελείσθαι, χα\ παραδείγμασι 
πείθειν έπιχειρούσιν, δτι ώσπερ, φησ\, τδ βαλανεΤον 

solvtuir eifiittas expiimil, ei sicut cucumeres sub- ^ έκτης θερμότητος άνιμάται τδ ύγρδνχα\αποστάζει 
jrcta »luppa el igiu vaporef cl buinidiluietn emit- χα\ ώσπερ ή σικύα διά τού στυπτείου χα\ πυρ^ς άν 
ιαιιΐ , sic hiimidilatem sol in vapores rcsolvii, ac 
ttto I inporc Rlillare facit, uriJo fli pluvi.i; uattc m i -
rabimur ianlam sapientiam ex veriiaiis specie tn:il-
108 decipionlcni. Nam si balncum caloreni uon ιΓ su-
per, »«'d deorsum accipil, cnr in vapores so lv i iu r , 
imo non polius rcpctlil? SisMili irr iu xnco vas% 
quod iioti 8uperne, sed 6t>btus calorcm a c c i p i i : 
ulraquc islkeciii vaporem c i u m p u n i , ct rx rep^r-
ciissione liiitc ex lccto» isihinc ex operculo, siill.e 
deflttuiil; siiniliterque in cucnmerf accidil; qui nisi 
pcr ip^uiii organum, quod naturT vim infert ei 
iraliil, ncqtiaqiiam bumidilatcm trabrrel, eiiamsi 
sexcemies fttuppa ct igtii* coujiccrenlur. Sic <t l i -
gnum buLiidttm si qnts iti ignem conjicial, usque D -Αλλά καϊ ξύλον ύγρδν τινδς έμβαλόντος πυρ\, τοσού-

άν-
ιμάται τδ ύγρόν * ούτω χαι τδ ύγρδν άνιμωμενος δ 
ήλιος, έν καιρώ αποστάζει αύτδ, δΟε* γίνεται ό ύε-
τό;. θαυμάσειβ δ* άν τις αύτων τήν τοσαύτην σοφίαν 
τήν τή πιθανόχητι άπατώσαν τούς πολλούς. Εί γάρ 
το βαλανείον τήν θερμότητα ούχ άνωθεν, άλλά κά­
τωθεν έχει, πώς άνιμάται, ούχ\ δέ μάλλον ώθ:ί; 
Όμοίο>ς κα\ έπΙ τού χαλκείου, ούκ άνωθεν Ιχιι τήν 
θερμότητα , άλλά κάτωθεν, κα\ αμφότερα ύπδ τής 
Οερμόχητος ωθούνται, κα\ τή ανακλάσει, τδ μέν ** 
τής στέγης αποστάζει, τδ δέ έκ τού πώματος · ομοίως 
κα\ ή σικύα, εί μή δι' αυτού τού οργάνου βιασμένου 
τήν φύσιν κα\ ί λ κοντός, ού/. άν είλχεν ύγρότητα, μυ-
ριάκις έπ\ μυρίων πϋρ κα\ στυπτείον έμδαλόντων. 

adco butniditas a calore pellilur, ut «x alia iigai 
parie buinor ct fuinvs einiuanlur : el ai quis in 
tcrra igncm acccndai, lignomin bainiditaiem fumo 
ciTerri ac sureum lcndere videt, non a supernie par-
tibtis in vaporem resolulam, sed ab ignis calore 
pulsam. Quincliam cum quis vesiem abluit, cl ad 
ten-ani extendit, postqaain ea a solc cxsiccala fuc-
rit, sublalo vcstimenio, baiuidiiatein a ralore emis-
8am, ad formam vestts expressam in lcrra rcperieC. 
Similiier gi qui» in lancem caliduni obgoniuai cou-
jiciai, ex utraque parte humidUatcm emitti eonspi-
ckt, Mirsum scilicet et deorstim, quia calor inier-
mcdios esl: siirsum entm ascendontem famuiii, ac 
deoraum eudarc lancem, ac in disci scdibus bumo-
reni ad ejus (iguram cxprcssum, viJcbit. Quare 

τον ωθείται ή ύγρότης έκ τής θερμότητος, ώς έχ του 
έτερου μέρους ξύλου, τήν ύγρότητα χα\ τδν χαπνδν 
έκβάλλεσθαι. Κα\ πύρ τις άνάψας είς γήν, τήν ύγρό­
τητα τήν εν τοίς ξύλοι;, διά τού καπνού εκπεμπόμε­
νη ν ΙπΙ τά άνω θεωρεί* ουχ\ άπδ τών άνω άνιμωμέ-
νην, άλλ' ωθούμενη ν άπδ τής Οερμότητος του πυρό;. 
Ού μήν άλλά και πλύνων τις ίμάτιον, χαϊ άπλωσα; 
έν τη γή, έπειδάν ξηρανθή έχ τοΰ ηλίου, έπάρας τδ 
Ιμάτιον τήν ύγρότητα έχπεμφθείσαν ύπδ τής θερμό­
τητος έν τή γή εύρήσει τυπωθείσαν χατά τδ σχήμα 
τοΰ ιματίου. Όμοίως χα\ είς πινάκιόν τις έμ6αλων 
θερμδν δψον, δι' έκατέρου εκπεμπόμενη ν τήν ύγρό­
τητα θεωρήσει άνωθεν κα\ χάτωθεν, επειδή μέση 
τυγχάνει ή Οερμότης · άνο>θεν γάρ θεωρεί χαπνδν 
ανιόντα, χα\ χάτο>θεν ίδροΰντα τδν πίνακα, χα\ τήν 
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ύγρότητα τυπουμένην χατά τδν τύπον τού πίνακος * Α cocrtra quani sopbia ill i* videtur, ealor aon avrsvt ι 
4ne ούχ άνιμάτα·., χατά τού; σοφούς, άλλά μάλλον ira!.il t sed pellil. 
£fel ή θερμότης. 

Έχαπορούντων δέ ημών «ρδς αυτούς, δτι άιατί iv 
Θηβαία καυματουμένης τής χώρας ούχ άν.μάται τδ 
ύγρδνχι\ γίνεται ύετδς έν τοΤς αυτόθι; άπολογούμε-
νοι φάσκουσιν, δτι ή μετρία χα\ ούχ ή Αγαν μάλλον 
θερμότης είωθεν άνιμάσθαι. Ορδς ούς συντομώτατα 
Ιρούμιν, δτι Κα\ πώς ένδοτέρω τής θηβαΐδος είς τή / 
Α&οπίαν, Ινθα πολύ π).έον Οερμότης υπάρχει, πολ-
λεί ύετοι γίνονται; Πώς δέ δύνανται λέγειν, τδν ήλιο* 
άνιμάσΟαι, οί πολλοί χαι Ακρότατο*, σοφοί, έχ τής πε­
ριφοράς συντρίβεσβαι, χα\ θερμαίνε ι ν διισχυριζόμε· 
νκ, χαϊ ούχ\ ένυπάρχειν αύτιρ χατά φύσιν τδ θ;ρμδν 
ύπητιθέμινοι; Ού μήν αλλά χαι τδν αέρα ύγρδν χα\ 

Cuin aulem qua»tionem Spsis proponimus, Ctn-
iu Tbcbaide, cuin rcgio iila aeslu fervcl, humor i»; t» 
Hirsum Iraliitur, neque phivia decidil? respomlenl 
illi, jnoderatutii i»on vcro fervcntifsimum calorrm 
surstjfii trahr rc. Quibus brevissime reponeimie, Cur 
crgo ulna Tbcbaidem iu AUIiiopia, ubi intilto vc-
bemeidior arstus, pltivuc ft cqucitlra et copiosx sutil f 
Qui diccre pobsint illi iuler sopbos siiprcmi, *oiem 
snravni iraliere, etim illum ex cursus collisioue 
calulicri afBrmenl, ncc nahiralcm in sc calorvm 
kabert 8Uppofiafil?ltito vero cutii acrcm litjmidinii 
el catidiun cssc (ttcanl, quid o; us 129 < ** 

βερμδν λέγοντες εΐναι, τίς εστι χρεία σοφίζεσθαι τούς Β saptentilms ιavillari ae dicere aliundo bumidilatrm 
σοφούς, χαι λέγειν έτέρωθεν άνιμάσΟαι τδ ύγρδν, αύ-
τδθεν άνωθεν έχοντες τδ Οερμδν χα\ τδ ύγρό* ; Εί δέ 
τις άπαιτήσειεν αυτούς στοιχεϊον έν χαθ'έαυτδ, ήγουν 
τήν αυτού ποιότητα δεϊξαι, ευθέως άπορου ντ: ς τώ 
ένί στοιχείω δύο ποιότητας χαρίζονται, χαί φααιν 
Έ γή, ξηρδν χα\ ψνχρόν · τδ ύδωρ, ψυχρών χαλ 
ύγρδν · ό αήρ, ύγρδς χα\ θερμός · τδ πύρ, βερμδν χαϊ 
ξΐ}ρδν, ώστε απορία πολιορχούμενοι, Οχτώ ποιότητας 
λέγουσι τών τεσσάρων στοιχείων. Ποτ! δ* τάς ποιό­
τητας πάσας έν ίκάστω στοιχίίω λέγουσιν είναι · πά­
λιν ουν αντίκεινται τοϊς εαυτών λόγοις, Ζκαστον τών 
τεσσάρων στοιχείων τετραχώς μή δνομάζοντες, άλλά 
δι/ώς μόνον. Θαυμάζω τοένυν τούς βέλτιστους τού­
τους ψυχρδν χαϊ ύγρδν τδ ύδωρ παρέχοντας, κα\ τδν ^ 
αέρα ύγρδν χαϊ θερμόν. Πόθεν λέγουσι τδ ύδωρ, 
τουτέστι τδ ψυχρδν χα\ ύγρδν, πήγνυσθαι χα\ κρυ­
στάλλου σθα ι έν χαιρψ χειμώνος; Πόθεν επέρχεται ή 
άχρα ψυχρότης, Γνα χρύσταλλον αύτύ άπεργάσηται; 
ΚσΛ εί μέν έρούσιν δτι ή άπόστασις τού ηλίου εί; τδ 
χβτά φύσιν αύτδ άποδιίκνυσι, πώς τδν αέρα χατά 
φύσιν δντα θερμδν τότε χα\ ύγρδν ούχ άποδείχνυσιν, 
άλ/ά τουναντίον ψυχρότατου; Ηώς δέ αύτδ τδ ψυ­
χρδν, τουτέστι τδ ύδωρ, ού πήγνυσι τδν αέρα, τουτ­
έστι τδ ύγρδν, άλλά τουναντίον εκείνο τούτο πήγνυσι, 
καθώς δρώμεν; Πολλά μέν ούν έχων ειπείν περι τού­
τον, χα\ περ\ ων πάλιν πλανώμενοι φέρουτι παρα­
δειγμάτων επ' αυτού, χαλινούμαι τή ματαιότητι τών 
δχ' αυτών λεγομένων έντρεπόμενος · αρκετά ήγησά-
μενος τά προλεχΟίντα π:ρ\ τούτου. 

Ώιο\ έτερον δέ μάλλον έπειγόμενο; τών σοφών I) 
άσχολείσθαι σόφισμα, όπερ ευθέως έρώ. Τδν ούρα­
νδν σώμα λέγοντες εΐναι, περιεχειν λέγουσι.τδν 
τάντα κόσμον, μηδέν δέ Εξωθεν αυτού ύπάρχ-ιν δι-
ιβ/υριζόμενο:, αγγέλους κα\ δαίμονας χα\ ψυχάς, 
μέρος δντσς του κόσμου, άπεριγράφους πάλιν ορί­
ζονται, μήτε περιέχοντας τδν ούρανδν, μήτε περι-
ίχομένους ύπδ τού ουρανού, ού συνιέντες τδ λεγόμε-
νον, δτι τδ μήτε περιέχον μήτε περιεχόμενον, έν τοίς 
»υσιν δλως ού θεωρείται. Εί τοίνυν ταύθ' ούτως 
Ιχει, είπάτωσαν περ\ τής Ιδίας αυτών ψυχής, πό-
τεοον Ιστιν, ή ούκ Ιστι. Κα\ εί μέν ούκ £στι, λίαν 
ά«ιδ!;, κα\ άψυχους εαυτούς ύποτίΟενται· εί δ: 
hv, πά)ιν >Γ.γέτωσαν, Έν αύτοίς έ*τιν, ή ο*,;: 

ailtalii, ctim ibidcm el in sublimi catoretn et liomi-
ititaif m kabcant ? Quod si qitis rogel illos dc tingtt-
lis clcmcntis fienteiitiam, aul qnac sit cujosqae qua-
Htas, alaiim dubil elenionto cuilibct duas qualila-
lt*s atlriluiiint, ac inquiunl : Tcrra aiccitalem ct 
frigidilatem; aqna, frigitlitalcm ct bumidilatem; 
a«r liiiiitiililateiii vl caloiTiu; ignis, calorcm clsic-
ciiatcm bal̂ ot; iu ut aiigiiHtiis obscssi, oclo qoa-
luor elemcnlorum qualilates essc dicaiu. Aliquando 
vcro omncs qnalitnio» in quovis olcmcnto essc di-
cuul; ac ilcriiin suis ipsi vcibis rrpngnant, c«m 
singuus clemHilis non qitadrupliccs qualilates, aed 
dnpliccu ascribant. 51iror ilaquc prsslanliasintoa 
uros, q ii aqnam fiigidam ct hiiiuidam, acrem bu-
midum ct calidum aslniont. El unde dicetil aqiiam, 
id cst frijiifuin ct littmiduni, teiupore hirmis com-
pingi 11 in glaciem coagitlari ? Umle proveoil illud 
suprcnuim frigus, quod aqtiam iu glacicm conver-
tat? Qtiod si dicanl solis disccsfum illtiri Kecundum 
naluram cffiicre, cur acrcni cx nalura sua calidum, 
tunc Immidtmi non < fTicit, scd coiura frigidissi-
niunt? Cur ipsa frigidilas, id csi, aqua, aerew noa 
coajjulYi, qui cst fii^idus, sed couira ;ieraquani9 

ulvnlcnius? Cum nsittia igilur bac dc re dkenda 
euppclant, necnon d<* exemplis, quac ad eam rem 
foniprobaiidaiu crrantos afferunl, eoium quat ipai 
ofleiunt vanilale pudcfaclus cobibcor, ratus tatit 
ea esse qus supcriug aliaia sunl. 

Ai jubel aniimis aliud eorum feophisma aggredi, 
quod jamjani profer^iin. Cum coelum corptis es»e 
dicanl, ab ipso loium rouiidam circumdari a&se-
runl : ac cum nibit cxlra ipsum ease asscvereut, 
angcloA, dxmouas ti auiinas, qui inuiuli pancs sunt, 
iniMrcnmscripiofc esec dcfiimini, dicuntque eos i.e» 
que cceium in sc continere, i»e<jue a ccelt» conlincri. 
non intelligcntee qu;e dicunt : nam quod nequo 
conliiicat, ucqne coniinoalur, in rerum nalura pror-
sus non conspioilur. Si igilur ba»c ila se liabcanf, 
jam respondeaut: Anima ipsorum cstnc, afimm est? 
Si dicanl nou esso, admodum inipiidcntor sese iu-
animatos ron&liiuuut; si esso dicant, respondram 
iinuiu : Vcl in i|i,is is i , ΛΟΙ IIOII ê t in ipsis? Si 
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jmgtremum dlcanl, *que amenter el impudcntcr Α ίστινέν αύτοΓς; t.l μέν τδ ύστερον, πάλιν αναιδές 
rcspondenl; si primum, rursus scfeciiabor : Cum 
corpus a coelo circuinscribaiur, cur non aninia Ueiti 
circumscrilrflur? Si , ut diciiiant, corpori illucescif, 
non circumacripla a corpore, Jam qiiierenduro quo 
loco ccnsisieiis corpori illucescat: fieri enim ne-
quit ui, cum creaia ait, cum creatU rebus non ex-
tistal. Qtiod si dicanl illam intra coelum 1 2 4 esse, 
aanc a cocli corpore circumscribilur anima, qtiam 
ipsi iricirctimscripfam commimsctinlur; sin exlra 
OQBlum, primo qttldem seso ipsi confuiant; deinde, 
in parie coeli erii, ul txiguum locum occupans; 
em in lolo coelo, aane coelum circunificribel, alque 
figtiram batere deprehendeiur ut corpus, ac spbae-
rica forma erii, ulpole qaae *pb*ram lerminct ci 

τε κα\ μωρδν, ούχ έλαττον το~> προτέρου. ΕΙ δέ τδ 
πρώτον, πάλιν έρωτητέον αυτούς· Τού σώματο: 
περιγραφομένου ύπδ τού ουρανού, πώς ού συμπερι-
γράφεται χαϊ ή ψυχή; Εί δε, χαΟά φασιν, έλλάμπ^ι 
τψ σώματι μή συμπεριγραφομένη αύτώ, ζητητέον 
πού υπάρχουσα έλλάμπει τώ σώματι* αδύνατον γάρ 
χτιστήν αυτήν ουσαν, μή συν τοις χτίσμασιν ύπάρ-
χειν. Καϊ εί μέν έσωθέν που τού ουρανού έρούσι * 
πάλιν ύπ' αυτού τού σώματος τού ουρανού περιγρά­
φεται ή σχιαγραφουμένη παρ* αύτοίς άπερίγραφος. 
Εί δέ έξωθεν δωσουσι, πρώτον μέν εαυτούς κατ­
έλυσα ν * έπειτα έν μέρει τού ουρανού έστιν ώς έν 
μέρει βραχυτάτω ούσα * εί δέ δλω, περιγράφει μέν 
τδν ούράνδν,ύπδ σχήμα δέ εύρεθήσεται ώς σώμα, 

coriliiieat. Quod ai dicani eam, nlpote incireum- B σφαιροειδής τυγχάνουσα, κατά τά εντεύθεν πέρατα 
scripiam, et inlra ei extra oninta permeare, ne 
Ignorent se el pluraliialem deorum induccrt», ct 
sequalilalem dcoram comminisci, Nam illa proprie-
tas nonniii ad iitcreatum Dcum, qui omnia creavil 
et condidit, periincre potest. Cum itaque se sapien-
les esse dicant, iiiftipienies tunt, secundum B. Pau-
luni apostolum \ gtoriani inctrcumscripii Dei ad ani-
mas auaa creaias transferente» : sibique divinam 
glorlam qoasi propriam agcribcntes. Ideoque niaxi-
me fugiendt sunt. //σε, inquil Aposiolus, atenare, 
aui pklatu $peckm kabcni, ud virtuttm eju$ ne-

LIBER II. 
Hypolhtsc* Chntlian* dt figura c< $ilu toth$ mim-

di, qu* ex divina Scripiura comprobantur. 

Quantas moras attulerlmus ln nostro de flgura 
tnundi opere conscribendo, borUnlibus licet viria 
admtraudis, tu omniuin oplime noslf, cbarissime, 
Dei el Cbrigli amaniissime, ac omniuni sanctormn 
noinine merito exornate Pampbile; qiti lorreosequi-
dem icrosolym» incola, in coelesti vero cum pri~ 
niogenitis el proplietis deacriptus es : qui< um pri-
dem eχ fama soliim ct audiiu amicitia conjunciis 
simas fui; jam vero conspectu ei pratsentia digna-
tus tua suro, quando, sic providente l)eo, Jerosoly-
mis boc ad maximain urbem Alexandriam acoes-
tiiti , ac ii08 ad id operis vehementissime concilasii, 
etsi corpore segros, oculis ac venlris aridiUle labo-
rantes, indeque in coniinuas iiiflriuiuies delapsos: 
ad baei- exterorum encyclopasdia desiiiuios, ac rhe-
ioricae artia experles, qui insuper verborura facun-
diam ct figuraram pompam ininime callemus, viue-
que negoiiis iroplicamar. E l lamen ipse nullum fi-
t)cm vel cura nioletlia concilandi faciebas, ut 1U 
brum oongcriberemus de tabernaculo, quod per 
Moyben in deaerto conslruclum esC : eralque lotius 
Diuudi exemplar ei delineatk), ul libi praesenti viva 
voce, 1 2 5 ^ obiier exposui: non ex me, nequc 
ex mca opiniooe ei conjeclura, aed cmn cx divinis 

συμπεριειληφυΐα τήν σφαιραν. Εί δέ πάλιν κα*. 
έσωθεν κα\ έξωθεν αυτήν εΓπωσι διήκουσαν διά 
πάντων ώς άπερίγραφον, μή λανθανέτωσαν εαυτούς 
πολυθεΐαν εισάγοντας, κα\ ίσοθεΐαν φανταζομένους. 
Τούτο γάρ τδ ιδίωμα εί μή τού άκτίστου Θεού τού 
χτίσαντος κα\ δημιουργήσαντος τά πάντα, ούκ εστι. 
Φάσχοντες ούν είναι σοφο\ μωραίνουσι, κατά τδν 
μακάριον Παύλον τδν άπδστολον, έναλλάξαντες τήν 
δδξαντοΰ άπεριγράφου Θεού είς τάς κτιστάς εαυτών 
ψυχάς, σφετεριζόμενοι τήν δόξαν τήν θείαν. Διά 
τούτο μάλλον αυτούς φευκτέον. Τούτους γάρ, φησιν 
δ Απόστολος, άχοχρέχου, τούς έχοντας μόρφω-
σιν ενσεόβίας, τήν δέ δύναμιν αυτής αρνούμε­
νους. 

c ΑΟΓΟΣ Β. 
Υποθέσεις Χριστιανικά) περϊ σχημάτων καϊ το-

ΛοΟεσΙας χαντόο τοΰ κόσμου, έκ της θείας 
Γραφής τάς αποδείξεις ίχουσαι. 

"Οσην μέν άναβολήν έποιησάμην περ\ τήν τών 
σχημάτοιν τού χόσμου συγγραφή ν, πολλάκις χα\ 
έτερων ημάς είς τούτο προτρεψαμένων ανδρών θαυ­
μάσιων, αύτδς πάντων άμεινον οΐσθα, ώ τά πάντα 
φίλε Θεόφιλε τε χα\ χριστόφιλε, κα\ πάντων ά^ίων 
ανδρών φερώνυμε Πάμφιλε, επιγείου μέν "Ιερουσα­
λήμ πάροικος τυγχάνων, ουρανίου δέ πρωτότοκοις 
κα\ προφήταις απογεγραμμένος* άνωθεν μέν έξ 
ακοής θερμότατη συνδεδεμένος φιλία * τής δέ χατά 
πρόσωπον θέας νυν\ άπολαύσας τής σής * δτε τή του 

D Θεού βουλή έξ Ιεροσολύμων πρδς ημάς ενταύθα τ j 
μεγίστη "Αλεξάνδρου πόλε ι πα ρε γέ νου, ένοχλών 
ήμίν περ\ τούτου ού διέλιπες, ασθενών ήμώντυγ-
χανόντων τφ σώματι, ταίς τε δψεσι χαλ τή ξηρό· 
τητι τής γαστρδς πιεζόμενων, κα\ συνεχώς λοιπδν 
έκ τούτου άσθενείαις συχναίς περιπιπτόντων, άλ­
λως τε δέ χαλ τής έξωθεν έγχυχλίου παιδείας λει-
πομένων, χα\ Ρητορικής τέχνης άμοιρουντων, κα\ 
στομυλία λόγων ή κόμπου χαραχτήρι συνθείναι 

λόγον ούχ είδότων, χα\ ταις τού βίου πλοχαίς ασχο­
λουμένων. Αύτδς ουδέν ήττον ένοχλών ήμίν ού δι-
έλειπες, ώς λόγον ημάς έγγραφον έκθείναι περ\ τής 
σκηνής τής έν τή έρήμιρ διά Μωύσέως χατασκευα-

• Rom. ι, 12 seqq. «· II Tim. ιιι, 5. 
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α0ε!σι·ς, ή τύπος κα\ υπογραφή ήν παντδς τοΰ Α inslitulus Scripluris, lum ex ore divinissimi viri 
xojpw, χαθά xa\ παρόντι, διά ζώσης φωνής, ώς 
tv iwptioV έξηγησάμην, ούκ οίκοθεν ορμηθείς, ούδ' 
έξ έμαυτού πλασάμενος ή στοχασάμενος, άλλ' έκ 
τών βείων Γραφών παιδευθείς, κα\ διά ζώσης φωνής 
παραλαβών ύπδ τού θειοτάτου άνδρδς κα\ μεγάλου 
διδασκάλου Πατρικίου, ώς τάξιν Άβραμιαίαν πλη­
ρών, έκ Χαλδαίων παραγεγονώς άμα τψ έν άγίοις 
τότε μαθητή Θωμά τψ Εδέσσης αύτψ πανταχού 
ακολουθήσαντε, νΰν δέ έν τή Πυζαντίψ βουλήσει 
θεού τδν βίον μ«ταλλάξαντι, μετέδωκε θεοσέβειας 
χαλ γνώσεως αληθέστατης, δς χα\ αύτδς νυν\ έκ 

Χάριτος, έπ\ τούς υψηλούς χα\ αρχιερατι­
κού; θρόνους άνήχθη τής δλης Περαίδος, χαθολικδς 
επίσκοπος αυτόθι κατασταθείς. Έμοΰ δέ λίαν είς 

niagnique magislri Palrilii, qui cum Abrabamicum 
ordinem et cursum implesset, cx Cbaldara profc-
ciut est cum saucio viro, lum discipulo tuo, Tboma 
Edesseno, qui ipsum ubique scculus est: jamque 
Byzantii, volente Deo, vila funclus, eidem Tbotnaj 
pix religionis el vcras scieniiae munus rcliquit, qui 
IIUIIC pcr Dei graliam ad sublimes et arcbicpitco-
palcs totius Persidit tbrouos eveclus esl, catboli-
cus ibidem episcopas conslitulus. Cum eigo admo-
dum anxius ha-rerem, corum maxime causa, qai 
criminalionis occasionem aucupantur, el ad ca-
lumniam proni, frequeutera cavillandi et irridtndi 
materiaro captaul, in re tustipienda aegnis eram. 
Tu vero insubas, ct gravem iiilerminatui darona-

τοΰτο άπορούντος, μάλιστα διά τούς φιλεγχλήμο- ^ lioncm, ad icribenduiD insligahas, perulile opui fore 
*ας, ών εύπορος ή διαβολή, χα\ πολλάς Ολας τού 
σχώπτειν έχουσα, δχνος ούχ δ τυχών μι χατείχεν. 
Αύτδς δέ πάλιν προύτρεπες, χαταχρίμασι βαρών 
έπιτδ αυγγράφειν φάσχων τψ βίω χρήσιμον «Τναι 
τδ σύνταγμα πρδς μάθησιν χα\ χατανόησιν θείων 
δογμάτων, χα\ άνατροπήν Ελληνικών προλήψεων, 
χαϊ δπως άπας δ σκοπδς τής θείας Γραφής είς 
τήν μέλλουσαν κατάσταση* άφορα, μάλιστα τού 
Αποστόλου λέγοντος· ΟΙδαμετγάρ, φησιν, δτιέάτ 
ή επίγειος ήμύτ olxla τού σχήτονς χαταΛνΘχι, 
οίχοδομψ- έγομετ έχ θεον άχειροχοίφον olxiar 
akirtor έτ τοις ουρανό ις. Ταύτα χαλ τά τοιαύτα 
υμών φασκόντων, χαλ ταίς τής σης θεοσέβειας 

dicens borainibus ad disciplinam, et ad dmnonim 
dogmaium intelltgentUm, necnon ad prsjudicalas 
Craecomm opfinionea confutartdas; ul ediscaur ιο· 
tum divinaD Scriplure scopura fitiuram viiam respi-
cere; cum maxime Aposlolus dicai: Scimut exim, 
Qmomem tt terrettri* domus nottra knjut tabernaculi 
dissobalur, qnod adi/uationem ex Deo ttabemut no* 
mnxufaclam, domum wtemam in calis*. Haec et 
similia cum diceres, aeque mandatis tuis obsistere 
potsero, cessi landero, oraiionlbos frdus luis, pre-
calnsque ut iu aperliooe orii divina gratia, sine qua 
recie agerf uibil possomus, ad oos acccdat; ul siwe 
ulla poinpa et arliflcio sermonit, aed verbis popu-

χελεύσεσι μή δυνάμενος άντειπείν, χαθήχα έμαυ- Q laribue ei impolilis, gratia vim suam exhlbeiile, 
τδν είς τούτο, τάς σάς εύχά; σύλλαβε σθ α ι μοι θα^ 
ίων, τήν τα θείαν χάριν ήμίν προσγενέσθαι δεό· 
μένος έν ανοίξει τού στόματος, ής άνευ ουδέν δυνά­
μεθα χατορθώσαι, δπως δυνηθείημεν άνευ χεχομ-
ψενμίνου χα\ τεχνικού λόγου, έν ίδιωτιχοΤς τι χα\ 

ejus aluronos edocere pofsimua, ac divinam dogma-
tum noliiiim, piorum bominum vilam, roundique 
flgoram ei orium aine ulla ambiguiuie conscribere 
alacritcr, eaque aflluenter iradere, qo« not graiis a 
Deo accepimus. 

άχλάστοις ^ήμασι τήν Ιδίαν ίσχύν τής χάριτος δεικνυούσης, δίδασχιιν τε τούς αυτής τροφίμσ^ς, χαϊ 
δογμάτων θείαν είδησιν, χα\ βίους ανδρών εύαρέστων, χα\ σχήματα γενέσεως χόσμου άδιστάχτως, χα\ 
συγγράφειν προθύμως χα\ μεταδιδόναι άφθόνως, άπερ χα\ ημείς παρά τού Θεού δωρεάν έλάβομεν. 

Τελέσαντες τοίνυν, ώ Θεόφιλε, τδν πρώτον λόγον Absoluio ilaquc, vir religiose, primo libro de 
περ\ τών πεπλασμένων Χριστιανών, χα\ έλέγξαντες fucalis illis Cbritlianis, poslquain eoe ul impossi-
ώς άδυνάτοις έπιχειροΰσιν, δσον ένήν, ώς έγωγε biiia aggressos pro virili confularimus, ut cgo qui-
οΐμαι, ού τήν κοσμιότητα των λόγων ανατρέπε ι ν dem arbilror; non vcrborum elcganiiam etertere 
έαχειρούντες* μή γένοιτο* άλλά τά -πλάσματα xal conantes, absiti eed ilgmenU et fabulai Graca-

rum bypotbesium refutantes: cum jam ei libro τους μύθους τών Ελληνικών υποθέσεων απωθούμε · 
να* χα\ πέρας έπιτεθεικότεςτού λόγου, έφαπτόμεθα 
vuvl τής υμετέρας κελεύσεως, υποθέσεις Χριστιανι-
αές έν τούτω πρώτον τψδευτέρψ λόγψ διηγούμενοι 
πι (Λ σχημάτων χα\ τοποθεσίας του χόσμου. ΕΤθ* 
ούτω τψ τρίτω, δτι βεβαία έστ\ και αξιόπιστος ή 
θεία Γραφή Παλαιά τε χαι Καινή Διαθήχη, αυτή 
καθ* έαυτήν διηγουμένη, χαλ αποφαινομένη τδ χρή­
σιμον τών οχημάτων. Έτι τι πάλιν έν τψ τετάρτψ 
άναχεφαλαίωσιν χα\ διαγραφήν τών τού κόσμου σχη­
μάτων* ομοίως έν τψ πέμπτψ διαγραφήν τής σκηνής 
τής παρά Μωΰσέως χατασχευασθείσης, χα\ τών 
προφητών χαλ αποστόλων τήν συμφωνίαν. "Εστω 
τοίνυν αύτη ή βίβλος, Χριστιατιχή Τοπογραφία 

ilnem imposuerirous, nunc jussui veslro parenlea 
Christianas de iigura et silu mundi bypolbeaea in 
hoc secundo libro jam primum periraclaimis. 
DeiDde vero ia terlio libro, diviuam Scripiuram, 
lam Veius scilicct quam Novum Te&lamenluiii, 
dum figuras mnndi iradit el explicat, per so ccriam 
et fide dtgnam esse commonslrabiinus. ln quario 
autem recapiiulauonem et delineaiionem 1 2 6 
figurarum mondi afferemus; siniiliter io quinlo 
deacriplionem uberoaculi a Moyae construcii, nec 
non prophctanim el apostoloruai coocordiam cx-
bibebirous. Hic erit liber cui nos bunc titulum in-
didimus, Tepographia Ckrntiana totura mundum 

1 I I Cor. ν, I . 
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com-plectona, demoniiraiiooes balxn* cx vcrc di- Λ περιεκτική παντδςτού χόσμου παρ* ήμων ώνομααμέ-

νη, αποδείξεις έχουσα έχ της θείας δντως Γραφή;, vina ScripUira, de qua Cbrislianis dubiiarc non 
licef. Divina igiiur, uli diiimuf, ope precibus ve-
siris impeiraia, inilitiBi loqticndft focimus. Ail ila-
quedivinue cosinographus ltoyses, In principio (t-
cit Deut ctelum et terram · . Sapponimus tlaque 
coelum ct terrara universa compteiti, uipote qute 
omnia intra se comineanl. Nam qtiod baec ita se 
babeanl, ipsc rursaui ctamai, Sex enim dkbut (etU 
Deut ccelum et terram et omnia ftue m ei$ $unt ·} 
rursinnquc ail, Ει perfecttm e$t catum et terra, tt 
cmnn orncUut eorum T . Iterum aiiiem l-etvmeiis, 
ac librum commemorans, $ic ail : Hic est iiber 
generatioia* c*U et lerra · , quasi oania Hs con-
lineantur, et uoifersa quae in eie sunl cum illis 

περ\ ής άμφισβητείν Χριστιανούς ού δέον. Τής ουν 
άνωθεν, ώς είρηται, 0οπής συνεργού σης ήμίν διά 
των υμετέρων αύχών, άρχόμεθα λέγειν τάς ημετέ­
ρας υποθέσεις. Αέγει τοίνυν ό θείος κοσμογράφος 
Μωσής, Έν άρχη έποίησετ ύ θεός tdr οϋρανόν 
καϊ την γην. Ύποτιθέμιθα τοένυν ούρανδν άμα χαλ 
γήν περιεκτικά του παντδς ύπάρχειν, ώς περιέχοντα 
τδ πάν ένδον Ιαυτών. 'Οτι δέ ταύθ' ούτως έχει. αδ-
τδς πάλιν βοά · Er γαρ έξ ήμέραις έποίησεν ό 
θεός τότ οϋρανόν χαϊ τήρ γην καϊ πάντα τά έτ 
αύτοϊς · ομοίως χα\ πάλιν λέγει, Καϊ σντετεΛέσθη 
ό ουρανός καίήγή καΧ πας ό κόσμος αυτών. 
Άναχεφαλαιούμενος δέ «άλιν, χα\ τήν βίβλον όνομά-

signific<?nlor. Nam ·ι sceandam fucalos illos Cbri- B C*»v W*** ©ύτ**ς · AtSttf ^βΙΘΛος γενέσεως ουρα­
νού καϊ γης, ώσανε\ περιεκτικών αυτών, χα\ 
συνσημαίνεσθαι δφειλόντων πάντων τών έν αύτοΐς. 
ΕΙ γάρ χατά τούς πεπλασμένους Χριστανουςό ουρα­
νός μόνος περιέχει τδ πάν, ούχ άν έλεγε τήν γήν 
συν τφ ουρανό) * άλλ\ αύτη ή βΙΘΛος γενέσεως 
ουρανού. \Αλλά μήν ούτω ού φαίνεται πεποιηχώς, 
ούτε Ιτερός τις των προφητών, εύδηλον ώς άμφστα-
ρα οίδε τού παντδς περιεκτικά τύγχανε ι ν, χαλ πάς 
δέ δ χορδς τών διχαΐων χα\ των προφητών τδν 
ούρανδν άει ουν τή γή σημαίνουσι. Κα\ άκουσον 
έκαστου λέγοντος · Μελχιαεδέχ πρώτος εύλογων τδν 
Αβραάμ, φησΙν ούτως * ΕνΛογητός "Αβραάμ τφ 
θεφ τφ ύψίστφ, ός έχτισε τδν οϋρανόν καϊ τήν 

Miaiios, coelum Untunmnodo universa conliueat, 
terram cum coelo non nominasset; ted dixiseet, 
Hic ezi liber generartonis cmix. Imo eiiam nntlus pro-
i»hetaruiu ua iinquam loqui videlur, maiiifesminqtte 
esi iiovisse iUos bxc atnbo ornnia coniinere : om-
niaque justorum bomiiium et propbeurum cborus 
eislnm scmper cum lerra indicat. Aadi vcro ain-
gulos ita ioqueniea : Itelchisedecb primus Abia-
bamo beoediceoa tic ait: Benedklui Abtalmm Dto 
uUiuimo, qui creatil eefxm ti Urram 9 ; secmtdue 
Abraham dicit: Esiendam manum meam ad Deum 
allimMum, qui cremvit ealum et terram; ac rursom, 
Suppon* maaum tuam super femur meum, et ad-
juro it per Dommum De*m «r/i et Deum terrm «·. C T V ' έ τ ε ρ ο ς Ά6ραάμ φησιν Έχτενώ Hpr χύρά 

μου χρός 6εόν tdv vftctcv, δς έχτισε τόν νϋ-
ρανόν χαϊ τήν γήν. Κα\ πάλιν* Ύχόΰες τήν 
χείρα σου έχϊ τόν μηρόν μου, καϊ εξορκίζω cm 
Kvptcv τόν Οεόν του ουρανού καϊ τόν θεόν της 
γης. Σεμνοτέρως γάρ δ πιστότατος Αβραάμ χατά 
τής «εριτομής έξορχίσαι βουλόμενος τδν Ιδιον παΐ-
δα, ώς βασαιχής σφραγίδος ούσης, 'Τχόθες, Απε, 
τήν χεΐρά σου έχί τόν μηρόν μου, άντί τοΰ, ύπά 
τήν βασιλιχήν σφραγίδα, τουτέστι τήν περιτομήν, 
κα\ πάλιν* Κύρης ό θεός τον ουρανού χαϊ της 
γης, ός έΛαβέ με έκ τον οϊχου του Χατρός μον. 
ΊΒτι δ Δαυίδ· ΕύΛογημένοι νμεις τφ ΚυρΙφ τφ 
χοιήσαντι τόν οϋρανόν καϊ ripr γην χαλ, Πάντα 
όσα ήΟέΛησεν έχοίησεν έν τφ ούρανφ χαϊ έν 

Naifl curo fideiissiiuus Abrabam solemniut pueniio 
suuiu adjurare vcllft, per circumcisionem, ut per 
rcgittm signaculum, id egil. Supponc, inqait, ma-
num luam super femur meum, id est, tab regiam 
ftignaculitm, neuipe circuiucisionent; ac ruraum, 
Dominut Deui cmli el Urrm, qui asiumpsit m# ex 
domo patris mei Ad baec David, BsnedicU voi 
α Domino, qui fecit ccslum el terram " ; ct, Omuia 
qumcunque voluil (ecii in eado el in terra 1 1 ; et ite-
rum, Tu initio, Domine, terram fuudatU, ti opera 
manuum luarum $unt caux u . Simililer Osee ila 
luquilur, Ego Dominui Deus tuu$t firmant carlum 
cl crean* terram: cujus manus creaverunt omnem 
txercilHmccili". Zacliariasautem, Exlendentcadum 
ei fundans lerram, et formans spiriUm liowinit in D τή γή, χα\ πάλιν* Σν κατ* αρχάς, Κύριε, τήν γην 
ipso 1 έθεμεΧΙωσας, καϊ τά έργα των χειρών σον είσϊν 
νΐ ο Ορατοί. Όμοίω; Όσηέ ούτως φησίν · Έγω Κύριος ό θεός σον στερεών οϋρανόν καϊ κτίζων 
γήν. ΟJ αϊ χείρες έχτισαν χάσαν τήν στρατιάν τον ουρανού. Ζαχαρίας δέ, ΈχτεΙτων τόν ονρατότ 
καϊ θεμεΛιών την γήν, χαϊ χΛάσσων πνεύμα άνθρωπου έν ανζφ. 

Έσαΐας ούτως λέγει * Κύριος ό θεός ό έοεφτν^ |27 ι**Μ **ro te* dicil, DominuM Dau ψύ 
fetil calum, ti compecpl ip$um, qui ftrmavil terram 
el ea qua in Ula »nntt et dedil reipiralionem populo, 
qui in Ula esi, et spintum m oxt ambnlaxl in εα 1 1 . 
l Tbi observes velim dtxisse illum, oui compegil tp-
*»m, videlicel C03lum; ct ilerum, Ego Domw** 
perfideni omnia : exlendi coelum $olm$, et firmavi 

τόν οϋρανόν χαϊ πήξας αυτόν, ό στερεώσας rt^r 
γήν καϊ τά έν αύτη, καϊ θιθούς χτοήρ τφ Λαφ 
τφ έχ% αυτής, καϊ πνεύμα τοις χατοϋσιν αυτήν. 
Έπισημαντέον ενταύθα, δτι ό π^ξας αυτόν είπαν, 
ώσανελ τδν ούρανδν. Καλ πάλιν * Έγώ Κύριος σνν-
τεΛών xdrtOi έξέτεινα τόν οϋρανόν μόνος, καλ 

• Cen. ι. i . 6 Εχοιί. χχ, II, Τ Gen. ιι, I. · ibid. 4. · Gen. χιν, 19. ι # Geo. χχιν, %. " ibd . 7. 
"Pfral. cs i i i , 15. " Paal. LWXIX, G. ·» I»«al. ci,iO. " imo lea. I M I 9 λ " Zacb. ιιι , I . l vIsa. u 9 13. 
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εστερέωσα ritr γην. Καλ πάλιν * %Εγω έποίησα \ lerram el riR&ui», Ego feci tcvramt et hominem 

τήν γήν, χαϊ άνΟρωπον έπ' αυτής. "Εγω τή χειρί 

ρου εστερέωσα τόν ονρανόν · χαι πάλιν · Ούτως 

Λέγει Κύριος ό χοιήσας τόν οϋρανόν, ούτως ό 

Θεές ό καταδείξας τψτ γήν χαϊ χοιήσας αυτήν · 

οντος διάρισεν αυτήν, ούχ είς κενόν έποίησεν 

αυτήν, άΧΙά χατοιχεϊσθαι. Κα\ πάλιν * "Εγώ είμι 

χρωτός, χαϊ έγω εϊμι είς τόν αΙώνα, χαϊ ή χείρ' 

ρου έθεμεΧΙωσε τήν γήν, χαϊ ή δεξιά μον έθεμε-

Μνσε τύν οϋρανόν. ΚσΛ πάλιν * 'ΕζεΛάΟον θεού 

τον χοι^σαντός σε , τον χοιήαιντος τόν οϋρανόν 

χαϊΒεμεΑιώσαντος την γήν. &α\ πάλιν* Ούτως 

Λέγει Κύριος * Ό ουρανός μοι θρόνος, ή δέ γή 

ν χοχ ίδιον τω* ποδών μου. Ποίον olxov οίχοδο-

μήσετέ μο*9 Λέγει Κύριος, φ τ4ς τόπος τής χατα 

i/i iiln. Ego tnanu tttea firmavi caslum 1 9 ; iierumque, 
Sic dicit DuminHs, qui fecit coelum, sic Deiu qui 

ottendit tcrram, ct fecii illam : hic distermmavil 

tllam. Non in vanum fecit illam, sed ad habitan-

dum**; ac dciiuo, Ego sum primui, ei ego sum tti 
Muculum, €t manus niea fmulavil terram, ct dexteia 

mea {undavit c&luw " ; ilmimque, Oblitu* ca 

Dei qui fecil le, qui fecil c&lum, et fundavit tir-

ram 9 1; el rursum, Sic dicil Dominut: Caium mihi 

Uirouus, lerrn autem scabellum pcdum mcortim. 

Qualem doniHm mdificabilis mihi, dicil Domimis, 

ant qui$ iocut requieimea? ftonue manusmea fecil 

bwc omniuul ac ilcrnm, Ponam lermoncs meos in 

ore Ixo, el sub umbra nrnnui mew pioiegam u, qua 
καύσεως μον; Ούχϊ ή χείρ μου έποίησε ταύτα & couiUui calmm, ei Urnmfundavi"; α rursus, Qui 
ζάντα ; χαλ πάλιν - 6ήσω τον ς Λύγους μου είς τό 
στόμα σου, χαϊ νχό τήν σκιάν της χειρός μον 
νχεζάσω σε, έν y έστησα τόν οϋρανόν χαι την 
γην έθεμεΜωσα. Κ«Λ πάλιν Ό κατέχων τόν γύ-
ρον τής γης+ χαϊ οί ένοιχούντες έν αυτή ως ακρί­
δες * 6 στήσας τόν οϋρανόν ώς χαμάραν, καϊ Αα·» 
χείνας ώς σκηνήν κατοιχεϊν · όδιδονς άρχοντας 
ε\ς ουδέν άρχειν, τήν δέ γήν ώς ουδέν έποίησεν. 
Ό στήσας, etstv, ούχ ό ετρέ^ων, ή περιστρέφων * 
άλλ1 δ βτήΊβς ώς χαμάψαν * ώεταρ ή καμάρα δύνα­
ται μέν ΖαταβΦαι, ^ριψτρέψεα^αι δέ ού δύναται. 
'Ομοίω; χαλ Ίτφ*μ(ας ούτως λέγει * Οντως έρεπε 
ούζοΊς * βαοί d τόν οϋρανόν χαϊ τήν γην ούκ 

eonimet pfntw torrcc, tl habiMort* eju$ iunl MVNI 
LocusKc : qni ttatuit cmtum sicui firnictm, tl ex-

lendU iptum ni iabemtcuium ad habiiandum, q*i 

dal prineipet, qutsi iii/ii/xm, ad imperandum: terram 

ouitm qxaii mhilum eflecti. Qui suiuit, aii, iion 
qui volvk »al circumvoivk; sed, qui consliUiitui 
iorrmcom : qucmadnodatB foraix slare qtjideoi 
potetl, circnmvolvi non potcst. Similiter Jere-
miM aic habel, Sie diceln cis, Dii qui non oatfum et 

Itrrmm feceruxi, vereaxt: el *u6 hoc cozlo Domixxs 

fucim* ttrrom in ftrliiudint sxa, enxil orbem in $a-

viemtui εκα, el tn pmdtmia sua extendil ccelu m, ei mml -

Utudinrm aqu*runiix tttlo^tx eduxit nubct ab exirtmo 
********* άΛοΜσϋωσατ. Καϊ ϋποχάτωθεν τον c % m m f u l g u m fe 9 t u 9 i a m f e c i t . # „ H l 0 % & 

ohpavov τούτον ό Κύρης χοτήσας τήν γην, έν ihuaurituut.DtsipuitomHittonoa 
r i tojfitαυτού άνώρθωσε τήν οϊχονμένην έν τη modo Daniel βι persona trium piierorum sic ait, 
σοφία αύτου, xat έν τη φρονήσει αύτον έξέτεινε Bcnedictie, cadi, Domino, benedicite, terrat Domind "· 

τόν ούρανδν, xal πΛήΦος υδάτων έν οϋρανφ, χαϊ ανήγαγε νεφέΛας έξ έσχατου τής γής, άστραχάς 

είς ϋετόν έποίησε, καϊ έξήγαγεν άνέ^ωυς έκ θησαυρών αυτών * έμι»φάνθη πάς άνθρωπος από 

γτώσεως. Όμοίως χα\ άχνιήλ έχ προσώπου τών τριών παίδων ούτως λέγει * ΕύΛογεϊιε, ούρανο), τόν 

KSpajv ενΛογειτε, ή γή, τόν Κύρισν. 

Ό 61 άιβδατολος Παύλος δεδα*χων τού< έν Αθήναις 
δχισιδβίμίΜς ^ρει*ιηγέτας9 ούτως pof · *0 θεός 

χοτήσας τόν χόσμον καϊ χάντα τά έν αϋτφ, ού 

τοςοϋρανόν χα\ γης υπάρχων Κύριος. Κα\ πάλιν 
b τ] Λυχαονέοι έδοα τοίς πλανωμένοις, χα\ θύειν 
αύτφ βουλομένοις, Ι Μ ημείς όμοιοχαθεΐς έσμεν 

ϋμιν άνθρωποι, εϋαγγεΛι&μενοι υμάς άπό τού-

τνν τώνματαίων έχιστρέφετν έπϊ θεόν δς έχοίησε 

τόν οϋρανόν χαϊ τήρ γην καϊ τήν* θάλασσαν καϊ 

Apostftlut vero Paulus stipersiitiosos Areopagiias 
Aiitenis docetis, ita tlamat, Deus qui fecit mundum 

€t onwaquaix eo $unt, kie calitt terrat Ooramn*e7; 
ei niraum in Lycaonia ha?c crrauiibus vociFcra-
bairjf, qui ipsi sacriiicare volebaiu, tl nos hominet 

tumui, iudem p**iionibiu obxoxii, annunlianie* νο­

εί*, mt ab his vanii converlammi md Deum, qui (ecH 

cadum ei lerram et niare ti omniu quw in eit suni 

Yepum 4liam Donisue in Evangeliis ail, Confiuor 
πάντα τά έταώτοϊς. Άλλά χα\ δ Κύριος έν Εύαγγ^ D tibi, Paltr, Domim cadi tl itrros · · . Cum iiaque lota 
Ifaffiptv * *ΕξομοΛογοϋμαί σοι, Πάτερ, Κύριε 
τον οϋρανόν χαϊ της γης. Πάσης ουν τής θείας 
Γραφής Βαλαιάς τα χαλ Καινής Αιαθήχης αημαν-
νι6σηςν χαλ ούτως συνήθως χαταχίχρημένης, ώς ού-
f̂ ivoG χαλ γής Ινάον ύπάρχουσι πάντα* πώς οίον τε 
Χριστιανδν clvai τδν τούτοις «άσιν άπιστουντα, χαλ 
ένίον λέγοντα του ουρανού μόνον πάντα; 

ΙΙτφι«χτεχ^*ν τοίνυν τού παντδς υπαρχόντων του τε 
ύρικχι χαλ τής γής» θεμελιούσθαι λέγομεν τήν γήν 

Scriptara, 128 i u m V*1·** *u*m N o v a » } ( 1 signiii-
<*t, Η iia frequeiiii u&u iwuiat, omoia imus coeluro 
«i lcrram poaila easev qfjoinodo potest ts Cbrisiianu^ 
aase, qui liia non crodii, ae dieil, oionia ialra coelam 

M l u . ixrv # U. 
itfi t I. *** ka. 
1 9 Maua. χι, *25. 

1 9 Ita. XLVIII, 13. 1 9 tea. xvm. 1 1 Isa. 
23. · · Hier. χ, II. · β Dan. m, 59 

Quia igtlur caelum ei lerra omuia complecluittur, 
diciinus tcrrain a Creatore supra stabUiuiem suaoi 

M Isa, 
xiv, 14. 

xtvin, 43. , f Isa. X L I , 13. 
- 7 Acl. xvii, 21. " Aci. 
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fundatam cssc, sccundum divinam Scriplurtm, ac \ έπ\ τήν εαυτής άσφάλειαν παρά του Δημιουργού 

πάλιν χατά τήν θείαν Γραφήν έπ* ούδεν\ σώματι4 nuili corpori inmxam essc. In Job quippe dicitur 
Qai iusptndil terram in nullo; ac ilerum, Ubi eras 
cum fundarem terram ? Annuntia autem mihi, $i scis 
prudentiam, an notli quis potuit menturat ejm, aut 
qui$ funiculum induxit super eam f Super quo ba-
ses ejut solidalce $unt ? aul quis potuxt lapidem angu-
larem in ea *·? Pariierque apud Davidem dtrilur, 
Qui (undatli lerram svper stabilUatem tuam Vir-
tute igitur Dd omniam opiGcis diciraus eam fun-
dalaiu tirmalamque fuisse. Portant omnia, inquit 
Apostolus, werbo viriutis tuct · · . Mam si vel sub illa, 
vel exlra iliaoi quodlibet corpus essel, non gtaret, 
scd coilaberetur ; siquidem id in oinnibus nalura-
liter fieri videmus. Eteuim *iquis aerero gopponerei, 

λέγει γαρ έν τψ 'ίώβ · 9Ο χρημτώτ τήν γήν έχ* 
ούδενός · χα\ πάλιν * Πού ής έν τψ ΘεμεΛιοϋν 
με τήν γήν; *ΚχάγγειΛον δέ μοι εί έχίστασαι 
σύνεσιν% τίς έθετο τά μέτρα αυτής εί οΤδας, ή τίς 
ό έχαγαγών σχαρτίον έχ* αυτής; έχϊ τίνος οί 
κρίκοι αυτής χεχήγασι; τίς δέ έοτιν ό έχιδαΛων 
Λίθον άχρογωνιαιον έχ* αυτής; Όμοίως χα\ έν 
τψ Δαυΐδ φησιν * Ό θεμβΛιώσας τήν γήν έχϊ τήν 
άσφάΛειατ αυτής. Τή ούν δυνάμει τοΰ τά πάντα 
γενεσιουργήσαντος θεοΰ λέγομεν αυτήν θεμελιούσθαι 
κα\ κρατείσθαι. Φέρων τε τά χάντα, φησ\ν δ Από­
στολο;, τψ £ήματι τής δυνάμεως αύτου. ΕΙ γάρ 
ήν ύποχάτωθεν αυτής, ή έξωθεν αυτής οίον δήποτα 

aul aquam, aut ignero, in baec prorsus decideret, Β σώμα, ούχ Γστατο, άλλά χατέπιπτ*, τούτου φυσιχώ-
cum iis gravior exsislat. Eam itaque Deus, utpoie 
omnium corporum gravissimam, ία universt fun-
damcnturo poiuii, ipsamque propria siabiliiate fir-
mavil. Quemadmodum si quis locura aliquern cen-
tum cubiiorum profunditatem habenlem stipponat, 
graviore corpore, veluli aqua , replelum, arrep-
lumque lapidcm quispiara eo projiciat, qnoto tem-
porie spalio fundura attingcl? Respoudebit qnis-
piam, exetnpli causa, quatuor borarum spalio. 
Quod si supponatur iocum tcuuiorc corpore reple-
lum essc, veluli aere, quoio ilerum temporis inlcr-
vallo ad imvm perventei ? Respoudebit denuo quis-
piam, cxcmpli causa, duarum circitcr borarum. 
Iterumqucsi levios corpus suppooaiur esse, unius 

τερον έν πάσι θεωρουμένου. Εί γάρ αέρα τις ύπδ-
θοιτο, ή ύδωρ, ή πύρ, πάντως έν τούτοις χατέπιπτ* 
βαρύτερα τούτων υπάρχουσα. 'Ος βαρυτέραν τοίνυν 
τών δλων σωμάτων, δ θεδς αυτήν θεμέλιον του παν· 
τδ; έθηχεν, έδρασα; τή ιδία ασφάλεια. "Ώσπερ έάν 
τις ύπόθοιτο χώρον Ινα έχοντα βάθος πήχεις εκατόν* 
γέμει δέ δ χώρος εκείνος σώματος παχύτερου οίον 
ύδατος, κρατήσας δέ τις λίθον τή χειρ\ άνωθεν απο­
λύσει, πόσψ διαστήματι χρόνου τδ βάθος καταλήψε-
ται; έρεί τις πάλιν καθ1 ύπόθεσιν ωρών τεσσάρων· 
Έτι δέ λεπτότερου σώματος ύποθέμενος γέμειν τδν 
χώρον, οίον αέρος, πόσψ πάλιν διαστήματι χρόνου 
τδ βάθο; καταλήψεται; Δηλονότι βραχυτέρου, ώσαναλ 
ωρών δόο. Πάλιν έτι λεπτότερου σώματο; ύποθέμε-

bor* dicet; ct si levius adlmc fuerit, dimidi» C ^ Ρ * * ' ^ W , x a \ Ιτι πάλιν λεπτότερου 
lior*. Qood si adhoc u»oioi sapponalur, rursus *™ ^ ο τ ά τ ο υ , πάλιν βραχυ-

^ Λ , ; Λ ^ Λ Λ Λ Λ Λ . f A n M s « t . M A τέρου εύρήσει μέχρι χα\ τού σώματος λεπτυνομένου τέρου εύρήσει μέχρι χαλ του σώματος λεπτυνομε> 
χαλ είς άσώματον κατάστησαντος, έξ ανάγκης χα\ δ 
χρόνος είς άχρονον λήξει. Ούτως χαλ ενταύθα έν ού-
δενλ σώματι παντελώς, αλλ* άσωμάτω, ανάγκη άχρό-
νως καταλαμβάνειν τδ βάθος τοΰ παντδς χώρου, χαλ 
Γστασθαι τδ βαρύ σώμα. Ούτως ούν δ Θεδς φυσικώς 
έπ* ούδενί, χατά τήν Γραφήν, τήν γήν χρεμάσας χαι 
έδράσας κατειληφυίαν τδ βάθος του χώρου, έΟεμε-
λίωσεν έπ\ τήν άσφάλειαν αυτής, ού χλιθήσεται είς 
τδν αίώνα τού αίώνος. Εί δέ χα\ πάλιν έξ άναιδείας 
τις φιλονεικών, έξωθεν γής χαλ ουρανού τόπον ύπό-
θοιτο έξ έτερου αοράτου χα\ πεπλασμένου σώματος, 

ται. "Ομως συν Θεψ χα\ είς τούτο άπαντωμεν φυσι-
χώτερον. Εί χα\ χάος τις ύπόβοιτοτδν χώρον εκείνον, 
δτι τού μέν ουρανού κούφου χα\ άνωφεροΰς υπάρχον­
τος, τής δέ γής βαρείας και χατωφερούς, άκρα δέ 
άχροις συνδεδεσμένα, τού μέν άνωφερούς, τής δέ 
χατωφερούς - άλληλα άντιπερισπώμενα, συμβαστά-
ζουσι χαλ ακίνητα διαμένουσι. Θεμελιώσας τοίνυν ό 
Θαδς τήν γήν έπλ τήν αυτής άσφάλειαν, επιμήκη 
οδσαν, τδν ούρανδν κατ* άκρα τοΣς άχροις τής γής 
συνέδησε * στήσας μέν κάτωθεν τά άχρα τού ουρα­
νού έχ τεσσάρων μερών * άνωθεν δέ υψηλότατα πάνυ 
έπλ τδ μήχος τής γής χαμαρώσας · είς δέ πλάτος τής 

minoie temporis spatio, donec cx tenuissitno cor-
pore ad incorporeum perveniatur : et tunc eiiam 
ex nercs&iiate, letnpus in temports vacuiiaiem 
cuucedet; ita quoque, ex supposilo, iiullo ibi cor-
poreo, sed incorporeo exsisicnte, grave corpus stue 
ullo lemporis spatio imum petat necesse eet. Ila 
crgo Beus nauiraliter non in aliquo, secundum 
Scripturam, terram wispendil el fundavit, ita ut 
profundum loci ailigeril; sed fundavit cara guper 
slablliiatem suam, non inclinabiiur in aaeculom 
Miculi. Quod si quis rursum inipudenter eontea-
dens, exira lerram 1 2 9 e l coelum locum sapponat 
JCSSC, 

illud quoque in alio in inflniUim el infiuiuim con-
eislcre necesse est. Allamen huic opinioni, Deo 
juvante, ex nalurali raiione occurramus. Si quia 
locum illuiii wppouai esae cbaos, quia coelum lere 
est et sursum lendit, lerra auicm gravis, cl deor-
eum feriur, exlrema vero exlremis conjuncia aunt, 
alio siirsum, doorsum alio icndente, cum illa se 
muluc» pcrirabani, se' invicem stipporiant, ac im-
mola manenl. Cutn igiturDeuslerratn, qua? oblonga 
est, super subililaiem suam fundavii, coeli ex-
ircma exlreinis lerraj colligavit, inicrne quidcm 
«xtrcma Cicli ex qualuor parubus conslUueos, su-

, e Job XXXVJII, δ. 1 1 Paal. cm, 5 . " Ilebr- t, 5 . 
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γής τά άκρα τοΰ ουρανού άπδ κάτωθεν έως άνω τει- Α peroe vero supra longitudinem lerra; in aitissiraum 
χίσας χαλ άποχλείσας τδν χώρον, οίκον, ώς άν τις 
εί«*κ, παμμεγέθη, ώς έν τάξει Θόλου καμαρρειόοΰς 
επιμήκους έποτΓησεν · Ό στήσας γάρ τότ ούρατότ 
ώςχαμόραν, φησ\ν ό προφήτης Ήσαίας(Ι). Περ\ δέ 
τδ κεκολλήσθαι τδν ούρανδν τή γή, έν τφ Ίώβ γέγρα-
πται ούτω;* Ούρατότ δέ είς γητ έχΜτε, χέχνται 
δέ ώσπερ γη χοτεΐα · χεχόΧΧηχα δέ αύτότ ώσπερ 
Μθοτ πύβοτ. Τδ είς γην αύτδν κλίναι, χαΧ τδ κε­
κολλήσθαι αύτδν, πώς ού φανερώς δηλοί, δτι άκρα 
άκρσις τή γή συνδέδεται Ιστάμενο; ώς καμάρα; Τδ 
γάρ κλΤναι αύτδν, χαϊ χολλήσαι αύτδν τή γή, έπΙ 

foriiicem coneinnans : sccundum iatitudincm porro 
teme, exlrema cali ab imo usque ad suinmom 
quasi tnurum conslruens, el locum coiitlodena, 
ceu domum, itl quis dixcrit, amplissimara, quasi 
ad modum oblongi llioli foruicati, pcrfecit : nam 
ail Isaias propbeta, Qui ttatuit catum iieui fornr-
cemn. Qtiod vero ccelum lerrae congluliuafmti sit, 
iu Job ila fcriplum est : Cotium autem in terram 
inclinavit, e/fusa est vero iteut terra, calx, conglu-
linavi autem ipsum quasi lapidem quadrum Nam 
quod ipsum in terram inclinaverii, qui non inani-
feste indicel, ipsum dutn quasi fornix consislil, 

qaoJ ipsum inclinaverit, ac terroe 
σφαίρας ού δύναται δλως νοείσθαι. 
extmnis lcme ab exttxmie suis colligalura es$e* Etenim 
coDgfuiinaTeril, de spbaera nequit inlelligi. 

Καλ δ Μωύσής δέ διαγραφών έν τή Σκηνή τήν Β Moyses quoqoc, mensa? in Tabernaeulo fclaiuis 
τράπεζαν, τύπον ύπάρχουσαν τής γής, τδ μήκος αύ- fonnam describens, qiue est exemplar terra?, Ion* 
τής δυο πήχεων προσέταξεν γενέσθαι, κα\ τδ πλάτος gitudinem ejus duorurn eubilorum, latiludlnem 
αήχεος ενός. Ούτως ουν, καθώς εΐπεν Ησαΐας, τδ 
σχήμα του ουρανού του πρώτου τού γεγονότος έν 
Tj πρώτη ήμερα» τού σύν τή γή γεγονότος, τού περι­
έχοντος τδ πάν σύν τή γή, τού χαμαροειδούς, καλ 
ήμεΧς λέγομεν. Κα\ ώσπερ έν τψ Ίώβ λέλεκται κε­
κολλήσθαι τή γή τδν ούρανδν, πάλιν ούτως λέγομεν. 
•Αλλά καϊ έχ τού Μωσέως μεμαθηκότες δτ; έπ\ τδ 
μήκος πλέον ή γή έκτέταται, λέγομεν πάλιν, μεμα-
θηχοτις πείθεσθαι τή θεία δντω; Γραφή. Είτα λοι-
πδν επειδή χαλ τά ύδατα καλ αγγέλους χαί τινα έτε­
ρα σύν τή γή κα\ αύτψ τψ πρώτψ ούρανψ δ Θεδς 
αθρόως παρήγαγε, ποιεί έπ* δψεσιν αυτών τή δευτέ-

vero unius cubili esse jussit. Sic igilur el nos, quem-
admodum Isaias, fignram primi coeli priroa die 
condiii, cum tcrra facli, com lerra uuWersum 
complecienlls, ad fornicis Agvfam adornaii, sia* 
luimos esse. Ac quemadmodum tn Job dictum cst, 
coelum conglutiaatum esse terrse, iia quoqoe uos 
dicimus. Itemque cnm cx Moyee didicerimus, lctv 
ram magis quoad tongitudiiiera exleodi, id nos 
qnoque fatemur, gnari scilicet Scripturae divinae 
crcdenduro esee. Hinc ruraum quia aqoas, angelos 
et quasdam atia Detis cum ierra et ipso primo coelo 
siinul produxit; 1ia?c secunda dic sub aspectam 

' y · ' · »i · γ — > — — r 

Ρ* ήΐ*̂ Ρ?» ώσπερ Ιδίοις χτισμασι κεχρημένος, έκ eoruin ponit, cura quasi propriia creatnris usug, 
τών υδάτων πήξας ώσπερ έξ ύλης τδν δεύτερον τού­
τον και όρώμενον ουρανό ν καθ* ομοιότητα τψ είδει, 
ού τψ σχήματι τού προτέρου ουρανού, κα\ μεσάζει 
τδ ύψος τδ άπδ τής γής έως τού προτέρου ουρανού. 
Εάκαϊ άπλώσας εκτείνει δι' δλου τού χώρου κατά τδ 
ώρος, ώσπερ έπι στέγης μέσης, κα\ σύνδεσμε! τδ 
στερέωμα τώ πρώτψ ούρανψ, διελών κα\ μερί σας τά 
λοιπά ύδατα, τά μέν επάνω τού στερεώματος, τά δέ 
είς τήν γήν έάσας ύποκάτω τού στερεώματος, χαθά 
διηγείται ό θείος Μωύσης, καϊ ποιεί τδν Ινα χώρον 
ήτοι οίκον, δυο οίκους, τουτέστιν άνώγεων χα\ κατώ-

Πάλιν δέ λέγει ή θεία Γραφή περ\ τοΰ δευτέρου 

ex aquis, ceu ex materia, secuudum illud «Blum 
aub aspeclum cadens compiuxit; specic, non vero 
forraa, primo coelo simile, mediamque ailitudincm 
occupans a lerra ad primutn coelum : ibique 130 
explicatum exicndil per toiura locum itluiA aecun-
dumfaiiiudinenv, quasi medium tccium: atqaefir-
mameiilttfn colligavit com primo coaln, cacleras 
aquas dividens diriiucnsque, alias supra firmameu-
tum, alias in terra sub flrmamento relinquens, ul 
enarrat divinos Moyses: ex unoqtte loco, sive do-
mo, duas efficit domos, id esl, supernam ei ia-
fernam. 

Aursusque de secundo coelo baee ait divina Scri-
ούρανου ούτως, παρά μέν τψ Μωύσή · Καϊ έκάΛβ- D piara,apud Moysen quidem, Εί vocavit Deu$ /irwa-
<r*r ό Θεδς τό στερέωμα ούρατότ9 παρά δέ τώ 
θεσπεσίφ Δαυίδ* ΈχτεΙτωτ τότ ούρατότ ώσεϊ 
δ#βιτ · επάγει γάρ, Ό στεγάζω έτ ϋδασι τά 
ύχερφα αυτού * σαφώς περί αύτου τού στερεώματος 
Ιξειπών. Πολλάκις δέ κα\ τούς δύο συμπεριλαμβάνου­
σα ή Γραφή, ώς έφ* ένδς ένικώς έκφο>νεί λέγουσα διά 
Όσαίου · Ό στήσας τότ ούρατότ ώς χαμάρατ, 
χαϊ διατείτας ώς σχητήτ χατοιχεΊτ · τδ μέν, ώς 
χαμάρατ, έπ\ τοΰ πρώτου ουρανού, τδ δέ, διατείνας 
ώς σχητήτ, περί τού στερεώματος είποΰ?α · ώ ; 

Isa. XLtx, w Job X X X V I H , 58. i f Gcn. ι, 8. *· Psal. cm, δ. 

mentum, ealum u ; apudadmiraiidum veroDavidom, 
Exiendrm ccBlum ticui pellcm: nam intulit, Qui tcgh 
aqui$ tupcriora eju$ *\ dare de ipso firmatnenlo lotu-
lus. C«terum Scriptura plerumque duos illos coelrs 
complcclens, singulariter quasi deuno loqoiiur: sic 
perlaiiam, Quislaluil catumul fomicemtet extendil 
ut tabernaculumad habilandum";u\>\ illud, ul /onn-
cem, de primo coelo, illud aiitem, exlendii ut taber-
uaculum, dc firniamenlo d i x i l ; anibos ccelos ut 
coiijiiuctos, ac sj>ecie MiuiKs, siiigolartler cxpri-

» Isa. XL, 2 i . 
(1) Ccrli cl tcrne schema, secunduin 

UboJal. 
Cosnix scntcatiam, divcrsimode deliiu•aium habcs infcriub io 
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lueiii. Da\id aut in sit ail, Cwli enarrunt §loriam Α συνδεδεμένους κα\ όμοιους τφ ειίει αμφότερους 4νι-

χώς ούρανδν εκφώνησα σα. Ό δ* Δαυίδ ούτως λέγει1 Dcircl opera manuum ejua annnnliat firmanuHtum 
duaiiicr orsus, singulariter dcsinens. Nam quia 
wcundum Hebiaieae linguae proprieiatem, coeli ei 
cflclum sirotliltr vocantur, alque duo cocli coitjmi-
ciiui quasi unum copulantur, specieque et aepeclu 
siimles s«fil; ioVo divina Scriptura coDloru in plu-
rali ct in singulaii mdiscriininalini cflert. Hac enhu 
usus dicciidi proprietaie David ait, Laudate eum, 
cmli ceelorttm39; ac si stngulariler dicas, c>rlum caui: 
»ain inleri, Εί aqtta qwe tuper cotloi M, ubi etiam 
pluralitor coelos expritnit, ac firmamentufu indicat, 
swpcr quo sum aquae. Siquidem idiuma iliud se-
culus, illius loco, ccclum cccli, sic ait, cali cceiorum. 

01 ούράνοϊ διηγούνται τήν δόξαν Θεον, ποίησιν 
δέ τών χειρών αντον άναγγέλΛει τό στερέωμα-
δυΐκώς μεν άρξάμενος, ένιχώς δέ καταλήξας. Επειδή 
γάρ, κατά τδ τής Έβραΐδος γλώττης Ιδίωμα, ουρανοί 
χα\ ούρανδς [OVOO] εκφωνείται, συνδέδενται δέ χα\ 
αμφότεροι ώς εΤς * καϊ δμοιοί είσι κατ* αύτδ τδ εί­
δος χα\ τήν πρόσοψιν, άδΊαφόρως ή θεία Γραφή χαϊ 
πληθυντικώς χαι ένιχώς καλεί έπΙ τού ουρανού. 
Τούτω γάρ τώ ίδιώματι χεχρη μένος δ μακάριος 
Δαυίδ βο$ * ΑΙνειτε αυτόν, οί ουρανοί τών ουρα­
νών · ίνα εΓπη; Ινιχώτερον, ό ουρανός τον ουρα­
νού, επιφέρει γάρ * Καϊ τό ϋδωρ τδ υπεράνω τών 

Nam ipsealibi dicil, arfam cwli Domino, terram R ουρανών ααφως ενταύθα, πληθυντιχώς μέν είπων, 
ουρανών* π·ρ\ δέ τού ατίρεώματος δηλώσας τού 
έχοντος επάνω τά ύδατα. Επόμενος γάρ τφ Ιδιώματι, 
άντ\ τού είπεεν, ό ουρανός τον ουρανού, εΤπεν, οί 
ουρανοί τών ουρανών. Αύτδς γάρ πάλιν και έτέρο-
θί φησιν - Ό ουρανός τον ονρανου τφ Κυρίψ, τήν 
δέ γην έδωκε τοϊς υίοις τών ανθρώπων * ούρανδν 
ουρανού χαλέσας τδν πρώτον τδν χαμαροειδή, δς ου­
ρανός έστι τού στερεώματος, ώς ανώτερος χα\ υψη­
λότερος αύτου υπάρχων. Καλ δ Uptajtttifi U Μ Μ Ο -
σης έν τφ Δσυτερονομίω φησλν ούτως * *Pfob Κν-
ρίον ιού ββον σου δ ουρανός, καϊ ό ουρανός τον 
ουρανού, ή γη καϊ πάντα δσα έστϊν έν a&rjf 
Άλλά χα\ δ μέγας απόστολος Παύλος χέχρηται τού­
τω τφ ίδιώματι βοών, Ημών δέ χαϊ τό πολίτευμα 

autem dedit filiis hominum ": coclum coeli uuucu-
pans primuin coelum, fornicis specie sirticumi: 
quod eiiam ipsius iirraainefrti ccelum est, olpotc 
ciccUius ac sublimUis illo. Sacer ilem pncco 
Moyses in Deulcronofnio dicit, Ecce Donnni Dei 
iui ccclui*, el calutH cccli, terra ei omnia qua iii eo 
suntht. Magnus etiaia aposlolus Paalus hoc csl 
usus idiomaie, iia clamans, Νοείτα auiem eenvtr-
wiioih calis e$l, tx quo Saivatorem exspeeiamut ***; 
pluralilcr orsus, singulariier desioena, cum illud, 
ex quo, in eingulari prolulii. Oat/κΐ quoque pe«ae-
pe eaden usus loqucndi propriclale, iia clanut, 
Laudate Dominum de calis u , et postquam dixerat, 
Laudate Dominum de terra, ita dcsinil, Conftssio 

cjm tuper terram et calum item aitbi, Qui fecit ^ έν ούρανοΐς υπάρχει, έξ ot καϊ Σωτήρα άπεχδε* 
caetos ιιι iulelligentia " , e( alia mulia bac de re χόμεΟα' άρξάμενος μέν πληθυντιχώς* χαταλήξας 
Kitnilia profcrl. δέ έπ\ τδ ένιχόν * τδ, έξ οδ, ένιχώς είπών. Πολλάκις 
δε χαϊ ό Λαυΐδ χατακέχρηται τω τοιούτω ίδιώματι βοών * Aitwr* τόν Κύριον έκ τών ουρανών * χαλ 
μετά τδ είπειν, δτι κα\ *Εκ της γης αινείτε αυτόν, συντελών λέγιι · V έξομοΛόγησις αύτον έπΙ γης 
καϊ ονρανου ' άλλά και, Τφ αοιήσαντι τους ουρανούς έν σννέσει, χα\ δσα χατά τδ μέρος τούτο 
διηγείται. 

131 Terrx verofiguram diiimiiaesae quoad lon-
giludiiiem quidcm, aborienle ad occidenlem; quoad 
faiiiudiitem vero, a seplontrione ad meridiera: dt-
vidique ipsam duas in parles, inlcrmedio niari, 
quod ab cxlernis Ocearius vocatur, banc lertram, 
quam nos boniines babiiaimi?, circumdanle ; iu 
l.anc, inquam, dividilur, ei in illam cnjus cxtreina 
rxlrcniis coeli junguniur, (\\\<z Oceanum circuin-
daf, quamquc olini ad orienlcin incolebanl bomi-
nes, priusquaui tcmporibus Noa? dihiviuni accide-
rel, in qua ilcni lerra paia.lisws silus est. llomi-
ncs ciim icniporc diluvii Oceauiini iu ana mira-
bililer Irajecisscnl, in Pcrsidc conscderuut, ubi 
arca Noa: subslitil ia monlibus Araral : eervalo 
Nor, liliis rjus el uxoribus illoruni; iia ul qualuor 
paria csscnt: el aniinalium luunduruin paria terna; 
liTarum vcro par unum. Siquidcm cx mundis 

(2) Τδ δέ σχήμα τής γής εΓπομεν έπλ μήκος άπδ 
ανατολών έπ\ τήν δύσιν, χα\ εύρος άπδ άρκτου έπλ 
μεσημβρίαν* διαιρείσθαι δέ ταύτην είς δύο, μεσα-
ζούσης κύχλωθεν τής θαλάσσης τού λεγομένου παρά 
τοις Εξω Ωκεανού, κα\ χυχλούσης ταύτην γήν ήν 
οίκούμεν οί άνθρωποι, χάκείνην ής τά άχρα τού 
ουρανού τοΤς άκροι; αυτής συνδέδενται, ή χαλ χυχλοέ 
τδν Όκιανδν, ήν ποτε ψκουν μέν οί άνθρωποι χαεά 
ανατολάς, πριν γενέσθαι έπ\ Νώε τδν χαταχλνσμέν, 
ένθα χα\ δ παράδεισος έστι. Περάσαντε; άπδ τού 

D κατακλυσμού είς ταύτην τήν γήν διά τής χιδωτού 
παραδόξως τδν Όκεανδν έπ\ τά μέρη τής Πιρσίδος, 
Ενθα χα\ έκάθισεν ή κιδωτδς τού Νώε είς τά δρη 
Αραράτ · διασώσασα τόν τε Νώε καλ τούς υίους 
αυτού σύν ταϊς γυναιξ\ν αυτών ώς είναι ζυγάς 
τεσσάρας, χα\ τά άλογα πάντα, τά μέν καθαρά 
πάντα άπδ ζυγών τριών τά δέ θηριώδη άπδ ένδς 

3« Psal. ινιιι, ί. "· Psal. cxi-vm, 4. 4 0 Pbal.cxm, 10. % ι Deui. χ, 14, 4 1 Pbilipp. ιιι, 20. " Peal. 
ι:ιΐνΐιι, 1. *v ibid. 14 . Μ P*al. cxxxv, 5. 

(i) Cosmai opinio cst, lorram banc quam inco- oxslilcral, qw* uniuqiM Oeranumambiftl: bvJMsqut 
liuiiis ab Ocoano circumdari: ulira Ocoanum \cro tcrra» ^xliruiis cxlreiua corii coiijungi. Ul vUlea» 
aliam csse U rtww, tibi olim paradbus vulttpfaiis in Tabula I. 
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ζ<υγαρίου. Επειδή τά περισσδν Εν άπδ πάντων τών Α pnreler par unum, cxteta Noe in Gacriftcium Deo 
καθαρών θυαίαν τφ Θεφ άνενέγχας φαίνεται δ Νώε * 
ώστα οί μεν άνθρωποι C"T*\ ^σσαρες ήσαν, τά δε 
καθαρά άλογα άπδ ζυγών τριών, χαϊ τά άγρια άπδ 
ένδς ζευγαριού. Καλ πχράσασα εις τήν γήν ταύ­
την, είς ήν Ιχ τότε νυν οίχούμεν, διαμεμε ρισμένοι 
τήν γήν οί τρείς υίο\ τού Νώε * δ τε Σήμ χα\ οί έχ 
τούτου άπδ Άβιας έως Εσω άπδ ανατολών τού 
Ωκεανού - χα\ δ Χάμ χαλ οί έχ τούτου άπδ δύσεως 
τών λεγομένων Γαδείρων, Ιως τοΰ Όκεανού τής 
Αιθιοπίας τής λεγομένης Βαρβαρίας, πέραν τοΰ 
Άραβίου χόλπου· παρατε/νων έως τής ημετέρας 
θαλάσσης, Παλαιστίνης λέγω χαλ Φοινίκης, πάντα 
τά νότια μέρη, χαλ πάσαν τήν Άραβίαν τήν χαθ' 
ημάς χαλ τήν χαλουμένην Εύδαίμονα * χαλ δ Ίάφετ 
χαλ οί έχ τούτου άπδ τών βορειοτέρων, τών Μηδικών 
λέγω, χα\ Σχυθών μέχρι τού Ωκεανού χατά τήν 
δύσιν, έως έξω Γαδείρων» χαθά χαϊ έν τή Γενέσει 
γέγραπται παρά τού θασπεσίου Μωύσέως, περ\ τών 
τριών τούτων έν τψ διαμερισμφ τής γής, ούτω λέ­
γοντος- ΪΊοΙ Ίαφέτ, Γάμβμ χαϊ Μαγωγ, xal Jfa-
bat, καϊ 'ίουαυτ (Ζ), χαϊ ΈΜσά' Ινα είχη τά 
υπερβόρεια έθνη τών Σχυθών χαλ Μήδων. ΕΙβ* ούτως 
Ίωνας χαλ Ελλαδικούς, ομοίως χαι Θωβέλ, χα\Μο-
οώχ, χαι θήρας, ίνα χαλ τά πλησίον αυτών δηλώση. 
Θήρας γάρ τούς βρ$χας λέγει, χαλ έχ τούτων λέγιι 
άφωρίσθαι είς τάς νήσους τών εθνών χαλ τά παρα-
«λήαια · τούτο γάρ δηλοί ΘαραεΣς. Κητίσυς (δ) δέ 
τούς τής Κύπρου καλεί, χα\ Τοδίους τούς τής 

obtulitfte narratur. Itaqoe houiiiiura qualuor paria 
erant, niundorum animaliutn iria, fcrarum unum. 
Cum igilur arca in hanc lerram, lu qua jam indc 
a lempore illo habilanms, lran»misis9Ct. tres Glii 
Noae lerram diviserunU Scm el posteri ejus, ab 
Asia tisque ad oricnlalem Oeeani paricm sorliii 
atini; Cham τι ncpoics ejua α Gadibu* occidenits 
osquc ad Oceanuiu iElbiopise, quae diciuir Bar-
baria, ullra Arabicum sinum, usquo ad mare no-
tirum, ad Patesiinam scillcolel Pboeniecm, omnes-
qim Australei panes, Arabiam item nobis vicinam, 
et eam quae diciiur Felix ; Japbet etpoeieri ejut a 
septeiilrionalibus parlibus, Nedia acilicct et Scy-
Ibia, usque ad Occamira occidcniafeni, et ad a\ 
qua? eiint exlra GaJest queroadmodumeiin Geneii 
a divlno Moysc scrtplum est, qui in lerr» divtsione 
tac de tribas illis dixi l : Filii Japhet, Comer tt 
Magog, Madai el Jovan, et Elisa " : ul Indk*l Hy-
perboreaa gtrrtes Scyibartnn et Medorum; deiadeque 
lones et Grscas naitanes: similiierquc Thobel ei 
ltoaocb ti Tbcraa, «l iift fiuiiinta denolcl; Theras 
qaippe Tbracas sigmical: ex his auiem dicit ali -
qoos in gentium iusutis et t vicino disiribulos 
esae, id enim significai Tbarsis. Cctios vocat Cy-
prios; Hbodios vero, Rliodi incolas. Filii wro 
Ckam, Cku$ $i Mutaim sic vocans iElbiopas et 
jtfgyplio»: deroumque Pbul el Cbanaan, indicans 
Libycs et Gnitimas gontei. Filii vero Chus« Saba 

Τόδου. Υίοϊ δέ Χάμ, Χους ηαϊ ΜεαραεΙμ, Γ#α εΓπη Q et Elisa, liomerius dcnotans el vicinos coruro : «i-
Αίθίοπας χαλ Αιγυπτίους, Λοιπδν Φούθ κα\ Χαναάν, 
ίνα είπη Αιβυας χαλ τά πλησίον ΙΟνη. Υίο\ δέ Χου;, 
Σαδ"ά χα\ Έλησά- ίνα είπη Όμηρίτας καϊ τούς 
πλησίον· ομοίως χαλ τά καθεξής δλα τά είς τά νότια 
μέρη δντα έθνη. Καλ τούς Χαναναίους έχ τού Μεσ-
ραείμ λέγει είναι, τουτέστι τούς Αίγυπτίους χαλ 
τους Σιδωνίους, χαλ πάντα τά έθνη τά πλησίον. 
Υίοϊ δέ Σήμ, ΈΛάμ χαϊ 'Ασονρ, τουτέστιν Έλα-

miliier 132 reliquas omnes geote» qu* Australes 
partea incolunt. Cbananxos vero ex Mosraim οι IOS 
csse aii, idest, iEgyplios et Sidonioi, Gnhimasque 
genles. Filii Sem, Elam et Attur * · ; id est, Elami-
Ix et AsKyrii, ac reliquae gente», el quolquol ex illis 
longe laicque propagaUe sunt usque ad Asiam el ad 
Orieuiem, Persarum, UiiDorum, xlaclrorum, Indo-
rum, usque ad Oceanam. 

μίτος χαλ 'Ασσυρίους, χαλ τά λοιπά Ιθνη καλ δσα έξ αυτών έπεξετάΟησαν Ιως 'Ασίας κα\ έ π \ άνατολήν, 
Πιρσών, Ούννων, Βάκτρων, Ινδών έως τοΰ Ωκεανού. 

Ένθεν ούν λαβόντες κα; οί έξωθΓ/, είς τρία μέρη 
διαιρούσε πάσαν τήν γήν, 'Ασίαν χαλ Αιβύην χαϊ 
Εύρώπην; Άσίαν μέν τήν Άνατολήν καλούντες, 

Hinc arrepta exteri occasione, in ircs parlcs lo-
lam lerram dividunt, in Asiam. Libyam et Euro-
pam; Aniam vocantes Orieniem; Libyara, Meridiem 

Αιβύην δέ Νότον έως τής Δύσεως, Εύρώπην δέ τδν neqne ad Occideniem; Europam vcro Aqitilonem 
Β«^άν, έως πάλιν τής Δύσεως όλης. Ε1σ\ δέ έν 
ταύτ-g τή γή είσβάλλοντσς έχ τού ϊέχχανού, χαθώς 
χαλ οί έξωθεν Ιν τούτω ίστοροΰντες ά)ηθεύουσι, 
χόλποι τέαααρχς* ούτος δπαρ' ήμίν δ χατά τήν 
'Ρωμανίαν (5) άπδ τών Γαδείρων, χατά τδ δυτιχδν 
Γ*ΡΚ γή« είσβάλχων, κα\ δ Άράβιος δ χαλου-
r**K Ερυθραίας, χα\ δ Περσικός, εισβάλλοντες 

"Gen. χ9% " ib id .6 . O n . χ, η 

(3) Sie Lanrenlianwt. Vatieanus aiitcro Ίυωουάν. 
(4) Sie Valicamis. LaurenUaiiua aoieni ΣκυΘίους, 

iaali\ 
(5) 'Pe μανία, Romxnia, hic iutelllgilur lerra illa 

οία*», qu* ad Ronianain dition^m penittebai. Q*o 
nm OSM Athanauius ρ. 301, ci Epipbauius p. 728, 
"Ρω^ανίαν oieivorani. 

ftaque ad totam Occidentis plagam. In bac vero 
DOttra lerra, ot exieri, et quidem vere, narrani, 
qnamor eont sinua ab Oceano inflaenles; scilicec 
hic notter, qoi per Romanam dUlonem, a Gadibtis 
irt occtdente, infltiil; Arabicus, Eryibr*us diclus, 
et Peraicas : qui tnnbo ex Zingio prodeunl ad an-
sirales et orienlafes tcrra» paries, a terra qu» Bai-

Qnaiuor ainus a Strabone parifrr mcmoraniur. 
Medilerraneus scilicet, Arabkna, Persieus el Ca-
spius, sive Hyrcamw : qucm pterique veterrs, ul 
Slrabo et Cusmas nosler, eeptculi ionalis one itti-
perili, ab Occano manare arbitrabanlur. Ballicum 
vcio Minim penilus ignorabaiM. 
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i>aiia dicitur, quo dcsinil jElbiopia? rcgio. Zingium Α αμφότεροι έχ του λεγομένου Ζιγγίου, έπ\ τδ νότιον 
aniem, ul noruntquotquotin ludico mari navtgant, 
situm cst extra ibtiriferam terram, quae Barbaria 
•licilur, quam circuii Oceaniis, in ambos inde sinus 
influens. Quartus sinus a seplcnlrionali terra* parle 
influit ad orienlem, qui vocalur mare Caspium, sive 
Hyreanum. In his tero tanlum sinibtis navigari po-
tcst; secus in Oceano, ob flucluum frequentiam, 
el ob spississimos vapores, qui solis radiot obsco-
rant, necnon quia immania spaiia occupat. H*c 
porro cum a laudato Dei viro mutuatus, tum e i -
pertus ipse indicavi, quippe qui in Iribus illis s i -
nibus inercatunB causa navigarim, scilicet in ilio 
Komanae dilioni*, in Arabico et in Pereico, et cum 
ab iocolis, luin a vectoribus sciscitatus, accuratam 
locorum notiiiam pcrcepi. 

κα\ άνατολικώτερον μέρος τής γής άπδ τής λεγο· 
μένης Βαρβαρίας · ένθα χα\ ή γή τής Αιθιοπίας 
τέλος Εχει. Ίσασι δέ τδ λεγόμενον Ζίγγιον (6), οί 
τήν Ινδικήν θάλασσαν διαπερώντες, περαιτέρω 
τυγχάνον τής λιβανωτοφόρου γής τής καλούμενης 
Βαρβαρίας ήν καϊ κύκλοι δ Όκεανδς, εισβάλλων 
έχείθεν εις αμφότερους τους κόλπους. Καϊ ό τέταρ­
το; έχ του βορείου μέρους τής γής εισβάλλων ανα­
τολικότερος, ό καλούμενος Κασπία θάλασσα, ήτοι 
Ύρχανία. Ούτοι γάρ μόνοι οί κόλποι πλέονται* 
αδυνάτου υπάρχοντος τού Ωκεανού πλέεσθαι διά 
τδ πλήθος των γευμάτων, χα\ τών άναδιδομένων 
ατμών, χα\ άμβλυνόντων τάς αχτίνας τού ηλίου, 
χα\ τψ πολλά διαστήματα Εχειν. Ταύτα δέ παραλα-

Β βών έχ τού θείου άνδρδς, ώς εΓρηται, ήτοι χαλ αυτής 
τής πείρας, έσήμανα · εμπορίας γάρ χάριν έπλευσα τούς τρεΤς κόλπους τούτους, τόν τε κατά τήν Τ ω -
μανίαν, χαλ τδν 'Αράβιον χα\ τδν Περσικό ν · καϊ άπδ τών οίκούντων δέ, ή κα\ «λεόντων τούς τόπους ακρι­
βώς μεμαθηχώς. 

Cum autem aliquando ad tnleriorem Indiam navi-
gareinus, pene usque ad Barbariaru transgrcssi, 
ulira quam Zitigium situm esl: nam iia vocant 
Oceani osliora : cum ad dexceram declinaremus, 
avtum volaalium multUoJinem conspexi, quas vo-
eant suspha. Sunt porro milvts ealtem duplo ma-
jores: magnamque in HUs locts ammadverlt 133 
aeris iniemperiem ; ita ut omnes reformidarent: 
orones quippe, lam naute, quam vectores, perid 
rerum diceban!,nos proximc Oceanum csse, sicque 
gubernatorem compellabanl, Amove navero ad si-
nisiram in siuuro, ne fluctuum impetu in Oceanmn 
deporlali, pereamus. Nam Oceanus in sinum erum-
pcus ingenlcm fluctura ciebat, fluctusque ex sinu 
navem Oceanuin versus deferebani: quod sane uo-
bis erat speciaculum perquam horrendum, vebe-
iueiitique erarous timore correpli. Multiiudo porro 
aYium, Suspba diclarum, supervoliians nos seque-
balur, qnod signum erat vicinum este Occanum. 

Tcme vero iiujus, quam incolimus, sepletilrlo-
nales el occidemales parles longe sublimiurcs sunt, 
inertdionales vcro, babila proporiione, demissioreg. 
Ac quantum lalitudinis habet terra, quae, modo 
tatnen insensili, dcmiasior et humilior eet: lan-
luuidem babere altiludinis versus septenliionales 
et oendentalee paries deprebenditur : quse cx illa 
parlc ullerius babeui Oceanum profundiorem : ab 
orienlalibus autem et mcridioiialibus parlibus , 
Occanus non profundior est, sed aequalis. Id aulem 
cx ipsa rcruni expcrientia perspiccre licel : nam 
i|ui ad seplenirionales el occidenialcs partes navi-

(6) Ζίγγιον, Zingium ex a?vi sui usu vocat Co-
Kinas, non niodo frettim Arabici sinus, sed eliam 
οι ain inarilirnam Africatiam ullra frciuin ; ilcmqtie 
niarc adjarcns; quod noir.en hodicquc perseveral, 
liilus quippe Zangucbaricum, a freto Aiabici sinus 
peneadiisqucpromonloriiun Bonaj Spei, quuiidiaitis 
Europxorum navigaiionibus Ire«iuenl3(uii), ab m-
culit* Zatigm \oculur, Zaiigucbar o:iui ^iguiikal, 

Έν οίς ποτε πλεύσαντες έπ\ τήν έσωτέραν Τν-
δίαν, καϊ ύπερβάντες μικρψ πρδς τήν Βαρβαρίαν, 
Ινθα περαιτέρω τδ Ζίγγιον τυγχάνει* ούτω γάρ 
καλού σι τδ στόμα τού Όκεανού * έχει έθεώρουν μέν 
είς τά δεξιά ε Ισε ρχο μένων ημών, πλήθος πετεινών 
πετομένων ά χαλούσι σούσφα (7). Είσλ δέ ώς διπλοί 
Ιχτΐνες, χα\ μείζους μικρδν, χαλ δυσαερίαν πολλήν 
έν τψ τόπψ, ώστε δειλι^ν πάντας * Iλεγον γάρ πάν­
τες οί έν τψ πλοίψ έμπείρως έχοντες, πλωτήρες, 
ναύταί τε χαλ έπιβάται, δτι εγγύς έσμεν τού Ωκεα­
νού, χαλ έλεγον τψ κυβερνήτη * Άπωσε τήν ναύν 
έπ\ τά αριστερά είς τδν χόλπον, μή έχσύρωμεν τοίς 
^εύμασι, χα\ έμπέσωμεν είς τδν Ώκεανδν καϊ άπο-
λούμεθα. Ό γάρ Όκεανδς είς τδν χόλπον είσβάλλων, 
χύμα μέγα κα\ έξαίσιον έποίει, έχ δέ τού κόλπου 
γεύματα είλκον έπ\ τδν Ώχεανδν, κα\ ήν φριχτδν 
ήμίν πάνυ τδ θέαμα, χα\ δειλία πολλή κατείχεν 
ημάς. Έκ δέ τών πετεινών εκείνων τών καλουμέ­
νων σούσφα, ήκολούθουν ήμΤν έπλ πολύ πετόμενα 
κατά τδ ύψος, ά τινα έσήμαινον εγγύς είναι τδν 
'Πκεανόν. 

Τής δέ γής ταύτης ής οίκου μεν, τά μέν βόρεια 
μέρη κα\ δυτικά, υψηλότατα πάνυ είσί * τά δέ νότια 
χθαμαλά κατά άναλογίαν. "Οσον πλάτος Ιχει ή γή 
ανεπαισθήτως χθαμαλώς κειμένη , τοσούτον εύρί-
σκεται Εχουσα ύψος είς τά βόρεια κα\ δυτικά, περαι­
τέρω τδν Όκεανόν Εχουσα είς βάθος κείμενον * τά 
δέ ανατολικά κα\ νότια μέρη περαιτέρω τδν Όκεα-

' νδν Εχουσα ούκ είς βάθος, άλλ' Γσον. Έξ αυτών δέ 
τών πραγμάτων Ενεστιν ίδείν · δτι οί πλέοντες τά 
βόρεια χαΛ δυτικά μέρη, *Ανα€οΛεις καλού νια:, 
ώς άνω που ανερχόμενοι καϊ βραδυπλοούντες έν τψ 
άνέρχεσθαι · έν δέ τψ έπιστρέφειν ώς έξ ύψους έπ\ 

mare Zan^ui. 
Μοχ legilur, της λιβανωτοφόρου γής τής καλούμε­

νης Βαρβαρίας. Thuriferae terrce quo! vocatur Borbu-
ria. Barbaria illa, regio cral inaritima, ad ineridiem 
regni Axomitarum proxime frclum Arabici siuus, 
de qua ii»ff rius. 

(7) Σούσφα. (ιι Laurenliano lcgilur σοισφα, qui 
tauwn Laureuiianus mox habtl σούσφα. 
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τά κάτω ερχόμενοι, ταχυπλοούντες, κα\ IC ολίγων Α ganl, Anaboles, sive sursum lendenles vocaulur ; 
ήμερων τδν πλουν άνύοντες. Κα\ οι δυο δε ποταμοί 
Τίγρης χαλ Ευφράτης, άπδ τών βορείων μερών, 
τουτέστι Περσαρμενίας, έπ\ τά νότια κατερχόμενοι, 
πολλά πάνυ γεύματα έχουσι πλείω πολύ του παρ* 
ήμίν Νείλου ποταμού, τουτέστι τοΰ Γηών. Ό γάρ 
Νείλος ούτος ποταμδς άπδ τών χθαμαλών καϊ νοτίων 
τόπων έπλ τά υψηλότερα κα\ βόρεια μέρη ωθούμε­
νος χαλ άνω που τρέχων, δμαλώτερα πάνυ γεύματα 
Ιχει. Τά δέ ανατολικά καλ νότια μέρη, ώς χθαμαλά 
κα\ έχ του ηλίου περιθαλπόμενα, θερμότερα τυγχάνει, 
τά δέ βόρεια κα\ δυτικά, ώς υψηλότερα χα\ μακράν 
του ηλίου τνγχάνοντα, ψυχρότερα τυγχάνει, δθεν καϊ 
τά σώματα τών οίκουντων λευκότερα τυγχάνει, εαυ­
τούς περιθάλποντες διά τδ κρύος. Ούτε δέ πάσα ή 

ulpoie qui sur&um alque ideo lculius Jiavigcnl, iu 
rediiu vero, quasi e sublimi in iiiferiorc* parles 
delali, celerius et paucis diebus cursuin navig^iio-
nis conrtciant. Atanim duo flumina Tigris cl Eu-
pbrate*, a sepientrionaiibus parlibus, sciliccl a 
Persarmenia, ad meridionales defluenles, mullo 
ronciUliore el fluctuosiore alveo fcrmilur, quain 
Nilus noster, id esl Gchon. Nain bic fluvius Nilus 
a deinissioribus et ausiralibus locis, ad sublimiorcs 
el scplentrionalcs deflucnset quasi sursuai cur-
rcns , tcdaiiore mulium alveo proccdit. Oricn-
Ulc* porro el ineridionales paries, utpole dc-
niissae, ct ardore solis calefaclx , arsluosioree ; 
teptenirionales vero el occideniales, ulpote cel-

γή αύτη οί κείται · τά υπερβόρεια γάρ μέρη είς άκρον Β eiorcs el longius a eole dislanles , frigidiores sunl 
ψυχόμενα, άοίχητα διαμένει* και τά ύπερνότια έχ 
τής άγαν θερμότητος άοίκητα διαμένει* ούτω γάρ 
χαλ δ μακάριος Δαυίδ λέγει, "Οτι ούτε έξ έξόδντ, 
ούτε άχό 6νσμώτ> ούτε άχό έρήμωτ όρέωτ, εξ­
όδους χολών τήν άνατολήν, δυσμάς δέ τά δυΐχά* 
έρημα δέ, τά λοιπά κλίματα, ώσανεΐ τά υπερβόρεια 
χαλ τά ύπερνότια* ταύτα δέ κα\ οί έξωθεν ίστορούν-
τες άληθεύουσι. 
vero, oceideolales partos 
a neridHMiaiia longiw 
mr. 

qaare incolarum corpora candidiora, ipsique seso 
a frigore tutauUir. Ncque vero universa lerra Uv.c 
incoliliir : nam ulteriores septenlrionales regionet, 
niinio frigore aflfecta\ inhabitatas manenl : pari-
que modo meridionatcs loiigius posiue, ob nimiu-n 
seslura : sic eutm B. David loqoilur, Quia ntque ab 
exitibu$t neoue ab oriente, neque α deurtii mon-
libui *· : extlus vocaus, oriculem; occidcnlem 

desertot aulem mootes, rctiqua climata, vidclicei sepicnlrioiialia alieriora, 
posita. 1 3 4 Idipsum narranles ciieri accunduia rei verilatem loquon-

Τούτων ουν ούτως εχόντων, έρούμεν, λαμβάνοντας Hac cum ita se habeant, re secondom difinam 
μέν χατά τήν θείαν Γραφήν, έξ ανατολών τδν ήλιον Scripluraro accepta, dicenuis solem ab ortu pcr ae-
πορευόμενον διά τού αέρος τά νότια μέρη, ύψού- £ rem decurrere meridiooaloe partes, ascendcreqtic 
μενον χαλ φαίνοντα έπΙ τδν βο^&ν πάση τή οίκου· versus sepienlrionem, ac universa? tcrnrs apparere: 
ρένΐ|· (8) τδ δέ ύψος τής γής τδ βόρειον κα\ δυτιχδν 
μεσολαβούν, ποιεί νύκτα περαιτέρω τής γή; ταύ­
της χατά τδν Όχεανδν, κα\ τήν γήν τήν πέραν τού 
Όχεανού κατ* αυτά μέρη, είτα λοιπδν έπλ δυσμάς 
γινόμενος δ ήλιος ύπδ τδ ύψος τής γής, χαϊ διατρέ-
χων επάνω τού Όχεανού διά τών βορείων μερών, 
ποιεί ενταύθα νύχτα, άχρι χυχλεύων έλθη πάλιν είς 
ανατολάς, χαϊ υψούμενος πάλιν χατά τδ νότιον μέ­
ρος χαταλάμψει ταύτην τήν οίχουμένην, χαθά χαλ 
ή θεία Γραφή λέγει διά τού θείου Σολομώντο; · 'Ara-
τέΧΧει ό ήΐιος* δύτει ό ήΜος, χαϊ εϊς τότ 
τοΊτοτ αύτου έΛχει · άνατέΧΙωτ αυτός έχει χο­
ρεύεται χρός νότοτ, χαϊ χνχΛοι χυχΛωτ, χαϊ ixl 

scpienlrionale autem et occidentale terrae cacumen, 
cum intermodiuro poniiur, noclem cfftcit ullra ler-
ram hanc nosiram ad Occanum, iiideque ad terrara 
ullraOceanumsitam: postoa ubi ad ocr.idcnlero pcr-
venit, tub lerrae cacuminc abscondiius, ullra Oceanuni 
in sepienlrionalibos parlibua percxrrens, bic nociom 
efflcit, donec circamieiisrursusad orienieiu acccese-
ri l , aique iterum ad mtridionales parles ascendens, 
bancierraroillustret; queinadmodum Scriptora saci-a 
pcr divinum Salomonem ait: Oritur IO/, tl occidit 
IO/, ti t« locum $num trahil, orkm ipse illic, pergii 
ad meriditm, εί drcumil circumeuxdo, εί in eirculoi 
$uoi revertiiur ipirilui *°. Hic spirilum vocat aerein, 

χύχΛονς αύτου έχιστρέφει τό χτεύμα. Τδ πνεύμα β quia, inquil, in acre circumieus, ab oricnle ad rae-
ενταύθα τδν αέρα καλεί - δτι έν τψ αέρι χυχλών, 
φηαλν, άπδ ανατολών έπ\ τδν νότον, χαλ άπδ νότου 
είς δυσμάς, χαλ άπδ δυσμών έπΙ βο (̂5άν, καϊ άπδ 
βο£0ά έπ\ ανατολάς, νύκτας χαλ ημέρας απεργάζε­
ται χαλ τροπάς. Τδ γάρ* ΚυχΛοΊ χυκΜατ, χαϊ έχϊ 
χύχΛους αυτού έχιστρέφει, μετά τού δρόμου κα\ 
τάς τροπάς έ σήμανε ν, πληθυντικώς αυτά έξειπών. 
Ού γάρ τύ χτεύμα χυχΛούτ λέγει, άλλά τδν ήλιον 
διά τού πνεύματος, τουτέστι τού αέρος. Άλλά και ό 
μακάριος Μωύσής χελευσθε\ς ποιήσαι τήν σκηνήν 

» PsaU LXXIV, 7. »· Eccle. ι, 5, 6. 
(8) Pulabat Cosmas io seplciilnonalibus lcrnc 

pariibtis adeeao outnlem aliissiinum couica forma 
qotrm $ol sempcr circuirci, dumque in avvrsa nobis 

ridiero, a meridic ad occidentem, ab occidcnle 
ad aquiloneni, ab aquilonc ad orieuieai, nocies ei 
diea aique couversioocs efllcil. Illud enim, circxm-
itm cbcumit, εί ad drculoi tuo$ revertiiur, una 
cuin cursu, cooversiones eUatu indicat, quia baec 
pluralitor prolulit. Neque eniin d ix i l , tpiritui rtr-
cumienty sed sol pcr spirilum, id esl aercro , cir-
cumit. Quinetiam B. Moyset labernaculuiu iu monle 
Sinai, secundum exemplar quo I viderai con-
strucre jossus, diviuilus iuspiraius dixit • cxto-

parle < ursum conficcrcl, lum ox tnouti* umbra uo-
i-ioni in liac lorra cflUl. Ut fusius vidoas iiifra ad 
Tabulain i . 
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ritas UbernaeultiT» ad figuram btajus mutidi fartam Α έν τψ δρει τψ Zivofrp, χατά τον τύπον δν έωράχει, 

θεόθεν τήν έξωτίραν σχηνήν τύπον τούτου του δρω-esse. Quod explican* divtnua Apostolua in Epi-
tlola ad Hebrwos dixil, labernaculum interiua, aiva 
inlra vehnn, ftjfuram etae e«xk*tiiua, scilieel regni 
ccelorun, ac si diceret, faitiri etatus : pro firma-
rntnto veliim accipteM, qnod in medio posimm , 
tabernaculttni onitm io duo tabernacuta diviilit : 
queatadmodum el flrmamentuiD v cocli ac teinc 
medium occnpans, daos roondoa effccii, liutoc aci-
licet et ftttumm. In quem fulurtim inuitdiun pri-
nius nobla praecursor Chrfeiua iagreftttj* «*t, viam 
nobb parans novam ei viventein. I» primo auteni 
taliernaciilo caiidelabmm in nieridtonali paric po-
ailum deacribit, feptem Ittmiiiaribtts tnstrticltJiii, 
sectmdom numeruin dierum Itcbdomadis, ad exem-
plar litininariufn terrx : quae luiuinaria ad ee-
picntrionem rerrae positam mcnsain illusirabani , 
ubi 135 duodecim panca proposilionis quotiiKe 
reponi jusserat, raliono numcri dnodecim men-
ftiirni; tres H< ilicel panes ad siiigulo» mensae an-
gulos, quod qttaiuor conversionea, meiuiuni iriuin 
sttigulas, denolat. Pncceph iiem in circuiiu men-
aae cymadutn rotundum flcri, quod aquarum mul-
liludiiiero sigmGcai, id est Oceanuro : rtirsumqtie 
circa cyiiiatium corofiam palmarem in cirruitu, 
scilicef lerram ultra Occanum circamposilam : ubi 
ad orientem csl paradisus, quo loco exlrema ca li 
cxlrcmis lerra; junguniur. Non modo aulem ex 
liac descripiione de lumiuaribus cdiscimus ct dc 

μένου κόσμου γενέσθαι Εφησεν, 'Ερμηνεύων δέ 6 
θείος Απόστολο; Ιν τή πρδς Εβραίους Επιστολή τήν 
εσωτέρα ν τού χαταπετάσματος σχηνήν, τύπον τών 
ουρανίων , τουτέστι τής βασιλείας τών ουρανών , 
ώσανε\ τής μελλούσης καταστάσεως, τδ χαταπέτασμα 
άντ\ τού στερεώματος λαβών, δ καλ μεσάζει τήν 
σχηνήν ε!ς δύο ακηνάς. 'Οσπερ χα\ τψ ούρανψ χα\ 
τή γή μεσολαβούν τδ στερέωμα, έποίησε δύο κόσμους, 
τούτο·/ χα\ τδν μέλλοντα · έν ψ μίλλοντι χόσμω είσ-
ήλθε πρώτος πρόδρομος υπέρ ημών Χρίστος, έγχαι-
νίσας ήμίν όδδν πρόσφατον χαϊ ζώσαν. Είς δέ τήν 
πρώτην σχηνήν διαγράφει έν τψ νότω τήν λυχνία ν, 
έπτά λύχνους Εχουσαν χατά τδν αριθμόν τής εβδο­
μάδος, τύπον ύπάρχουσαν τών φωστήρων · φαίνοντας 
χατά τήν τράπεζαν τήν χειμένην έν τψ βο4δβ$, τουτέστι 
τής γής· έν ή κελεύει δώδεκα άρτους προθέσεως έφημε-
ρινούςτίθεσθαι, χατά τδν άριθμδν τών δώδεκα μηνών, 
είς έκαστη ν γωνίαν τής τραπέζης τρείς άρτους, δ γίνε­
ται τροπαΐ τέσσαρες, άπδ μηνών τριών. Προστάττει 
δέ καλ πέριξ τής τραπέζης χυμάτιον στρεπτδν χύ-
κλίυ, ώσανε\ πλήθος υδάτων, τουτέστι τδν Όχεανδν * 
χα\ πάλιν κύκλω τού κυματίου στεφάνην παλαιστού κύ­
κλο), τουτέστι τήν πέραν χα\ χύκλω τού Όχεανού γήν 
Ενθα χατά ανατολάς κείται χα\ δ παράδεισος. Ενθα 
χαλ τά άχρα τού ουρανού ιοίς άχροις συνδέδεται τής 
γής. Ού μόνον Ιέ έχ ταύτης τής διαγραφής διδασκό· 
μεΐα πιρ\ τών φωστήρων, χα\ τών άστρων, δτι τδν 

asiris, quod eciliciit ausirum pleraque pcrcurranl C v * t o v διατρέχουσιν οί πλείους ανατέλλοντες, άλλ' έν 
ab oriente; sed ibidem quoqtic d<vjcu»ur icrram ab 
Oceano circumdai i ; ilidonique ullra Occanum esse 
lorram qua? ipsuui ambiat. 

Ιιιιο eliam ex prafidiclioti^ Lamecbi palris No« 
cdiadmus, fulurum c&se ul Noe iiomintta el biula 
aniinalia por muiidiferaoi arcam iu hauc terram 
Iruibferat: nam sic loquilur, Hic reqxmctrc nos 
facifl ab operibu* nottris, et α doforibus mauuum 
uostramui, eta terra, cui maledixil Dommui /tais". 
Ideoquc ipsum \oca*/tl Nrte, id est, requicm. 
Naui poslquam primus bouio peocaveral, aique a 
Deo ejccius fuerat ex paradiso in terram spinis 
ti iribulia obsiiam, decem ilte gencraiiones ca-
siigationeni admoduni aegre fercbaut, non jussae 

ταυτψ xa\ περ\ τής γής διδάσχει, δτι Εςωθεν αυτής 
τδν Όχεανδν Εχει κύκλο ν ντ α * κα\ πάλιν δτι πέραν 
τού Ωκεανού γή υπάρχει χυχλούσα τδν Όκεανόν. 

*Λλ>.ά χαλ έχ τής προ^όήσεως τού πατρδς Νώε 
Α αμέ χ διδασχόμεΟα περ\ τούτου, ώς δτι Νώε διά τής 
χοσμοφόρου κιβωτού, μέλλει άγαγείν τούς ανθρώπους 
καλ τά άλογα είς τήν γήν ταύτην, φάσκοντος ώδέ 
που, Οΰζος diaraxaooti ημάς άχό τών Ιργων 
ή/ιώτ, ual άχό τών Λνχώτ τών χειρών ημών, καϊ 
άχό της γης ής κατηράσατο Κύριος ό θεός. Διά 
τούτο χαλ Νώε αύτδν ώνόμασε, τουτέστιν άνάπαυσιν. 
'ϋμαρτηχότσς γάρ τού πρώτου άνθρωπου, χαλ έχ-
βληθέντος ύπδ τού θεού έχ τού παραδείσου είς γήν 
ακανθώδη χαι σαπράν, πάνυ ήχθοντο παιδευόμεναι 

ulua, secunduiii divinam Scripiuram, coroedcre 0 · · ***** Υ«νε«* Ε««Γναι, μή χελευσθείσαι χατά τδ 
Γράμμα τδ ίερδν Ετι άπδ ξύλου χαρπίμου φαγείν · 
διά τδ έν βρώσει ξύλου παραβήναι τδν άνθρωπον. Καλ 
πάνυ ξηρά δπήρχεν ή δίαιτα τών γενεών άπδ Αδάμ 
μέχρι Νώε, μήτε Ελαιον έσθιόντων, μήτε οίνου άπο-
γευομένων, μήτε δέ χρεών, μόνον δέ άπδ σπερμάτων 
χελευσθέντες έσθίειν, χαι τούτο τής γής εκείνης μή 
πάνυ χαρποφορούσης, άλλά μοχθούντων διαπαντδς * 
ούτω γάρ λέγει ή Γραφή* %Εχικατάρατος ή γή έν 
τοις έργοις σον, έν Λύχαις φάγη αϋνΐχν πάσας τάς 
ήΐιέρας τής ζωής σον. Άκανθας καϊ τριβόΛονς 
άνατεΛεϊ σοι · καϊ φάγη τόν χόρτον τού άγριου · 
έν \δ$)ώτι τον πρόσωπον σον φάγη τόν άρτον 
σον. 

ex ligno fruciifero; quia bomo per coinesiionem 
ex ligno peccaveral: ac lenui sane victu uleban-
itir illae generationes ab Adaro u^que ad Noc, cum 
neque oleo, neque vino, neque carnibus ad aliau n-
lum utcreulur, legumina (anlnro cdî re jussi, cum 
maximc lerra illa no» admodum fcrax esset, sed 
iii illa colenda mulltim laltorarent: nam ita Scri-
plura loqtiilur: iltdedicta lerra in operibu$ 
luis : iu dolortbm comedc* iptam omnibns diebus 
titw iu(r. Spinai el tribuht germinabil libi : tt 
comcde* (<ΗΗΙΗ agri: in tudore tnlm tui comedes 
P « M I M Imin , f . 

1 1 Gcn. v, 29 t s Gcn. i i i , 17. 
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Παραγραφή]. 

φ»νερό ν Ιστι περ\ του οίνου δτι μι τα τδν χαταχλυ­
σμδν, ώς γέγραπται, έπιμελησάμβνος 6 Νώε τ ή; αμ­
πέλου , χα\ θλίψας έχ τοΰ καρπού χα\ πιών περισσδν 
έχ του γλεύκους, μήπω πεΤραν έχων τών τοιούτων, 
έμεθύσύη. Περί δα τών χρεών έτι φανερώτερόν έστιν, 
δτι χαλ διδάσκει αΰτδν δ Θεδς λέγων, Ιδού δέδωχα 
ομιν χάντα ώς Λάχανα χάρτου ίδ$σΰαι * πΛήν 
χρέος έν atpart μή φάγεσΰε άχ' ούζου · ίνα ειπη. 
Πρώην μέν υμάς έκώλυσα άπδ τών πολλών φαγείν 
νυνλ δε χελεύω άπδ πάντων υμάς έσθίειν χα\ κ ρε ο-
φαγείν. Θνσον ουν χα\ Ικχεε τδ αίμα, χαλ τότε ώς 
λάχανον τδ κρέας φάγεσθε. Περ\ Ιέ του ελαίου, δτι 
χαλ αύτδ άπδ ξύλου έστ\ν, έξ ού ούχ Ιλαδον έξουσίαν 
πρδ τού κατακλυσμού φαγείν. Ίσως δέ πάλιν έρεί 
τις* ΕΙ αληθές τδ μή κρεοφαγείν αυτούς πρδ τού 
κατακλυσμού, πώς γέγραπται, Καϊ ήν 'Χ€βΛ χοιμήν 
χρο€άτων, χαϊ χροσήνεγχεν αχό τών πρωτοτόκων 
χαϊάχδτώνστζαχων αυτών; Μή κρεοφαγοΰντες· 
&ατί έπεμελούντο ποίμνης; Πώς δέ χαϊ είς βυσίαν 
προσφέρω ν οδχ έουεν; 'Δχούσεται γάρ φιλαλήΟως δ 
«σιούτος, δτι έν τή μέν προσφορά, ζάντα προσέφε-
ρεν δλοχαυτώματα. Τούτο γάρ σημαίνει χαλ μία τών 
άχα^ιωνλέγοααχ·9Εχϊ δέ ΚαΐνχαΙ έχϊ τάςδυσίας 
αυτού ούχ ένεχύρνσον, ώς δήλβν δτι τά προσφερό­
μενα πυρ* θείψ χατηναλίσχετο. Περιεποεούντο δέ 
ποίμνιον είς γάλα χαλ Ιρια προνόουμενοι εαυτών. 
Πάλιν άντίθεσις* Πόθεν αύτοίς έννοια μή χρεοφα-
γούντων πιμελή έπιλέγεσδαι είς δυσίαν τφ βεφ; 
Άπάντησις · "Οτι πλέον τά πιμελή έξάπτει τήν φλό­
γα έν τφ χαταχαίεσοαι πυρί. { 

Τδ xslutvor. 

Ταύτης τής διαίτης χαλ τών μόχθων τούτων φιλ-
ανθρώπως δ Θεδς παύσαι βουλόμενος τδ άνθρωπειον 
γένος, λοιπόν χαϊ ασθενέστερων τών ανθρώπων υπαρ­
χόντων* οί πρώτοι γάρ ώς νεόκτιστοι άντιίχον τή 
παιδεύσει εκείνη* αφορμής δραξάμενος ό Θεδς τών 
αμαρτιών αυτών, τδν Νώε δέ μόνον εύρηχως δίκαιον, 
επάγει χαταχλυσμδν διά δύο ή χαλ πλείους προφά­
σεις* ίνα τους μέν αμαρτωλούς άποχτείνη, τον δέ 
δίχαιον διάσωση είς παιδείαν χαλ τών μετά ταύτα 
γενεών* απαλλάξω δε χάχείνουςθνητούς όντας, χα\ 
μ&λοντας δπως δήποτε άπαξ άποθανείν διά τής άω-
ρέας,μάλλον μή προστιΟέναι αμαρτίας* ένέγχαι δέ ' 
πους ανθρώπους χαϊ τά άλογα τά διά τδν άνθρωπον 
άν τή γή ταύτη, χρείττονι ύπαρχσύση χα\ σχεδδν 
ίση τού παραδείσου* δπερ χα\ πεποίηχε, χελεύαας 
τφ Νώε μετά τδν χαταχλυσμδν έν τή γή ταύτη λοι­
πόν ύπάρχοντι, πάντων άπογεύεσθαι χα\ ξύλων χαι 
σπερμάτων, χαλ διδάξας κρεοφαγείν. "Οτι δέ ού διά 
το άχοχτείναι έχείνους μόνον έπήγαγε τδν χαταχλυ-
σμδν, δηλον έχ τού έπιχρατήσαι τδ ύδωρ τδν πλείονα 
χρόνον* ήρχει γάρ χα\ μία ήμερα κα\ δύο πάντας 
άπολέσαι* αλλ" ίνα καλ τήν ιιβωτδν διαπεράση τδν 
Όχεανδν, χαλ ένέγχη έν τή γή ταύτη. Έκατδν γ«ρ 

RISTIAN Ε L!B . I. 91 
Paragraplta. 

Palam cst, Scriplura lcslc, viutim inveiKiim fisfce 
post tjilavintii, quando N«>e, posl plaittatam el cuK-
Utn vineam, musium ex frocln ejus cxprcssum, 
non expfrius aitlea, largius cbibil, ac iiiebrialus 
osU De earuibus vero etiam manifeslius cst ; 
nain ipsnm Deus edocet bis verbis, Etce dedi M-
bU omnia, quau olera feni ad coimdendun. C<r-
tcrxm caniem in iangttine ne comedalis 99 ; ac si 
dic<-ret, Nupcr vobis imiltorum esu itUcrdixi : 
1 3 e n e n c *t<icm omnibus vo? vcsd el carncs co-
medere jubeo. Maiia igMur, et effnride aangttincin : 
el tunc carnem quasi olera comcdiie. Dc oleo ilem 
probatur, quia illud ex ligno orilur, de quo corae-
dere ante diluviom non licebal ipvi«. Al forlassc 
quis objiciat, Si verum esl illiit ante diluviiiui 
carucro ιιοιι comcdisee, quare acripiero csl, Et erat 
Abel fasior ovium, ei oblulil de primogemii$9 et de 
adipe eorum e*?Curo canwra non comedcrenl, quid 
curabanl gregem? Quoniodo aviem catn in sacri-
fidum offerret, non maciabat? A l huic secutiduin 
•criialem r«*spondd)ilur, in oblationc TIVUIU bolo-
cautoma oblalum fuiaae: iilud qalppe sigtuiical 
uua ex edilionibdfi bu verbis : Suptr Cai* et tnptr 
sacrificium ejm non iHflammtvit91; ita ut paiam 
sii ea, qufe oJferebanliir, divino ignc conwimpia 
fuiase. Crogeio vero fovebaxi, lac et lanan sibi 
procyranles. Rarsum objeciio : Umk ipsisiit tnen-
lem venii pinguia deligere ad wcriBciuia Deo offe-
reiidum, cum carnes non coinedercni f ftesponsio *. 
Quia ptnguia ad flammafB cicodam aunt apiiora, 
cuin quid igne comburiiur. 

Texiut. 
Cum ab boc viciat gfaereet labotibai genus hu-

manuro recreare vellelclcmcnliswma» Detis,q«ia 
tune boaaines iafinaiores eraat -. aaix primi bo-
nioes, ut reeens creaii, hanc casligaiionem sns-
liaere poleranl: occasione Deos a percaiiieormn 
oceepta, cuai Noe solum jiiattmi liivenieset, dilu-
vKim iudacit, daabuo ?idelicel aut pluribtis de eau-
ek; «l peccaiorea €xu-rmiuarei, juMum vero ad 
iiutiluliofieai futuraru» generationum servarel, i l -
loeque beraiaes qui mortal<»5 eraut, actandem 
aliquando mortturi, cx immatura alioram raotie 
aboterrtsret, ne sete peccaiie dedVretit; ulque bo-
roinet ac bruta aniataiuia, prtvpter bamiiiem crea-
la in hanc terram iramfetret, aiicra r*a«Uo mclio-
rcm, ac peue parem paradiso : qnod otiam e§e-
c i l , No« jubens in bac (erra posl diUiviom 
stenti, de ouanibus gtislare lum arboribns, tuin legu-
miiiibtis, ei cariies qiioque comedere. Qraod aalem 
non tanluro ol homiiies illog cxterminaret diluvium 
iuduxcrit, hinc inaiiifcstum rst, qiiod diluvium iou-
go temporc diiraveril : nam v<»| una, aut dux dies 
galis crant, ad necem omuibus iufercndam; eetl 
id egil ul etiaai arca Occanum iranse^arct, cl i» 

1 5 Gcn. u f 3. * C«n. iv, 3. *· iWd. 5. 
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tlietms aqoa obiinuil, nun imminuta, donec mira-
bililer arca in banc terrara pertransiret. Imo eiiain 
quod aqua monles sublimiores 137 quiudecim cu-
bilis supergressa sii, palam facit, id cvenisse ob 
ralionern iliius arc» partis quae in aquis demer-
gebalur, ui ea in cacumiuibus moniium consi-
dercl. Nam nicdia arca? alliiudo, qnindecim cubi-
lorum, demcrsa erat: siqnidem loia ejus aubli-
mitas erat IrigiiUa cubilorum. Igilur Uni biuc, 
quam ex propbelia Lameclii, ct ex consiruclione 
ntcnsue io Tabernaculo slautis, edisccre licet esse 
ierram ultra Oceanum, quae Oceannm ambiai. hno 
vero gaccr praeco lloyscs in Deuleronomio sic ba-

έλαττουμενον, Εως δτου περάση παραδόξως ή κιβω­
τός έν τή γή ταύτη. Άλλά καϊ τδ ύψωθήναι τδ ύδωρ 
επάνω τών υψηλότερων ορέων πήχεις δεκαπέντε, 
εύδηλον δέ έστιν ώς διά τδ μέτρον τού μέρους τής 
κιβωτού τού υποβρυχίου, ίνα έπιχαθίση ή χιβωτδς 
επάνω τών δρέων. Τδ ήμισυ γάρ ύψος της κιβωτού 
ύποβρύχιον ήν, τουτέστι πηχών δεκαπέντε· ήν γάρ 
έχουσα ύψος πάσα πηχών τριάκοντα. Έστιν ουν χαλ 
έκ τούτου χα\ έκ τής προφητείας του Αάμεχ, κα\ έχ 
τής κατασκευής τής τραπέζης τής έν τή σκηνή μα-
θείν, δτι πέραν τού Ωκεανού γή υπάρχει χυχλούσα 
τδν Όχεανδν. Άλλά χα\ δ ίεροφάντης Μωσής έν τφ 
Δευτερονομίφ φησΙν ούτως, Καϊ σν, Ισραήλ, άχον-

bet, Ει lu, hraet, audi prwcepium quod do tibi ^ σοτ τήτ έττολήτ ήτ δίδωμί σοι σήμερον · μή et 

kodie. Ne dicas in corde tuo, Quii ascendet in 
calum dtducere nobi* ipium, *ut qui$ trantibit 

uttra mare, adducere nobis ipmm ? Prope U verbxm 

t$t in ore luo · · . Id est, Ne dicas imposaibile esso 
ascendere in coeluin, ad diviua pracepla isibinc dc-
duccnda, aul ultra mare transmeare, ad ipsa ad-
\ebenda : nain proximc ic sunl in cre tuo, et in 
corde tuo. ltoc utraquc una docens, esse scilicct 
lerrain et locuin ulira Ocranum, acque non posse 
Occanuin irangmeari, qucmadinodum nos, dum 
raorlales sumus, in coelum ascendcre neqiiirous. 
Banicb quoque scriba Jcremiae propbcta», in epi-
slola sua prudenlia? consilia iradcns, ac Hoysis 
lcgalia edoctus, eadem quje Moyses loqaitur, ct 

*'.K έτ τή καρδία σον, ζΐς άταδήσεται έΐς τότ ού-
ρατότ χαταγαγεΊτ ήμϊταύτήτ;ή τΙς περάσει είς 

τό πέρατ τής θαλάσσης άγαγειτ ήμιτ αύτήτ; 

Εγγύς σον τό φήμά έστιτ έτ τφ στόματί σον. 

Τούτο λέγων, δτι Μή είπης· Αδύνατον έστιν άνελθείν 
είς τδν ούρανδν καταγαγείν τά θεία προστάγματα* 
ή περάσαι είς τδ πέραν τής θαλάσσης άγαγεΓν αυτά* 
δτι Ιδού εγγύς σου έστιν έν τώ στόματί σου, χαϊ έν 
τή καρδία σου. Έν ταυτψ αμφότερα διδάξας, δτι καϊ 
πέραν τού Ωκεανού γή, ήτοι τόπος υπάρχει, καλ 
αδύνατον έστι διαπορΟμεύσαι τδν Όχεανδν, ώσπερ 
ούν χαϊ είς τδν ούρανδν ημάς άνελθείν θνητούς Ετι 
υπάρχοντας. Άλλά χα\ Βαρούχ ό γραμματεύς Ιερε­
μίου τού προφήτου, έν τή επιστολή εαυτού περι φρο-

ait: Quis atctndil in calum et acccpit eam, el de- C νήσειας συμβουλεύων, διδαχθελς δέ χα\ νόμιμα Μωύ 
duxil eam ex uubibu$? Quh Iransisit ultra mare 91 ? 

non dc nostro mari loqu-*ns, liain potosi illud 
ab bominibut iransmcari, scd de ipso Oceano. 
πέρατ τής Θαλάσσης; ού λέγων περ\ ημετέρας 
αύτου τού Ωκεανού. 

Sane vero ai paradisus in hac lorra esset, mulli 
bomines disceodi ac cariose intestigandi percupidi, 
eo usque peragrare lentasaeni. Nam si ad sericum 
advebendiim noonulli ad extrema terrae, roisera? 
negotialionts cavsa, permcare non dnbiunt, cur 
IIOII atl paradisum spectanduin iler susccpissenl ? 
Uaec porro serici regio in extreina interiore ludia 
aita esi, ad Ucvam ingredienlium mare Indicuin, 
longe ullerius Persicum stiium, et insulara vocaiam 
ab lndis Siciedivam, a Graecis voro Taprobanam: 
voeaturque Sina, quatii a Lcva Occanus ambil, 
quetiiadmodttm el Barbariam a dexlera. Aiunique 
lndi pbilosoplii Bracbmanes, ul vocant, gi a Sina 
funitulum tendas, qui per Pcrsidom uansiens 
usque ad Homannm dilioncm peilingat, tcrrae mc-
diuin adamussim 138 describi: ct forlasse vcredi-
cunt. Nam multum illa ad sinislram defleciii; ila ut mo-

· · Deut. xxx, 11 1 7 Barucb. m, 29. 
(9) ILec in coilcclionc ilincrariorum, Gallice, Re-

cueil de divevs voyaifes, a Tbcvonoiio ediia cxsiata 
a V. Cl. Emcriro Bigolio, dum Florenlia: agt:tci, 
fxcerpla ct Gallire vcrsa. 

(\ϋ) Σελεδίβα, infrrms tcgilir, Z:Z\I6L6JL. Esiquc 
insula Geylan, uomine lanlisp r iiuu)iitalo. Nani 

σίως, τά αυτά Μωύσή φθέγγεται χαί φησι* Τ/ς 
άτέδη είς τότ ούρατότ χαϊ έΛαδετ αύτήτ, χαϊ 

χατεδίδασετ αύτήτ έχ τώτ τεφελώτ; Τίς διέδη 

θαλάσσης, δυνατδν γάρ περάσαι ταύτην, άλλά περλ 

Ού μήν άλλά χα\ οί άνθρωποι οί ποθούντες πολλά 
μανθάνειν χα\ περιεργάζεσθαι (9), εΓπερ ήν δ πα­
ράδεισος έν ταύτη τή γή, ούχ ώχνουν οί πολλοί φΟά-
σαι μέχρι τών αυτόθι. Εί γάρ διά μετάξιον είς τά 
Εσχατα τή; γής τίνες εμπορίας οίχτράς χάριν ούχ 
όχνούσι διελθείν, πώς άν περ\ τής θέας σύτοΰ τού 
παραδείσου ώκνησαν πορεύεσθαι; Αύτη δέ ή χώρα 
τού μεταξίου έστ\ν έν τή εσωτέρα πάντων Ινδία, 
κατά τδ άριστερδν μέρος είσιόντων τού Ινδικού πε-
λάγους, περαιτέρω πολύ τού Περσικού κόλπου, καλ 
τής νήσου τής καλούμενης παρά μέν Ίνδοίς, Σελεδί-
βα (10), παρά δ£ τοίς Έλλησι, Τραποβάνη, (sic) Τζί-
νιτζα ούτω καλούμενη, κυκλουμένη πάλιν έξ αριστε­
ρών ύπδ τού Όκεανού, ώσπερ κα\ ή Βαρβαρία κυ· 
κλούται έκ δεξιών ύπ' αυτού. Καί φασιν οί Ίνδο\ 
φιλόσοφοι οί καλούμενοι Βραχμάνες, δτι Έάν βάλης 
άπό Τζινίτζας σπαρτίον, διελθείν διά Περσίδος έως 

δι6α, aul divay insularo sibi vull ; biuc Maldive, 
tla ul Sielediva, insnlam Siele signiiicel. Mox 
Τζινίτζα inf^rius in Valicano codice legitur Τζκνή, 
T^ina, MVC Sina, ncmpc Sinarum rrgio: qux, ipso 
toslc Cosuia, Occano ab oricuic icrminatur. 

file:///ebenda


97 TOPOORAPniiE C H R I S T I A N J E LIB. I. 98 
Τωμανίας, άπδ κανόνος τ\ με σα (τα το ν τοΰ κόσμου Α dico lcmpore inde sericl vecittra, pcr alias gcnle* 

poragrando in Persidem, perficialur, *i tcrreglrij» 
via incalur; siu mari co concedalur, antptioribus 
loiige spaiiis di*iat a Pcrsidc. Quantum enim 
spaiii obtinet sinus Persicus qui in Pcrsidem iiilrat, 
tantumdem iino plus spatii conficit qui a Ta-
probana ad laevam iter insliiuii usque ad Sinam, 
cum mulia iie;n alia spaiia sint emeiicnda ab exic-
riori Persici simis exordio, usque ad Taprobanam, 
universuni scilicet mare Indicum ei ukra. Qul 
igilur pedesiri via a Perside ad Sinam concedit, 
longissimo spalio viam minuil: uade est quod iti 
Perside magua aemperserici copta repcriatur : nllra 
Sinam vero ueque navigaiur, ncqoc babiiatur. 

εστίν, χαλ τάχα άληθεύουσι. Πολύ γάρ αριστερά Ιστι ν, 
ώς ολίγου χρόνου βασταγάς μεταξίου γίνεσθαι έκ 
τών εκεί, έκ διαδοχής έτερων εθνών έν Περσίδι διά 
τής Τή*ί* διά & θαλάσσης πάνυ πολλά διαστήματα 
απέχουσα άπδ τής Περσίόος. "Οσον γάρ διάστημα έχει 
δ κόλπος δ Περσικός εισερχόμενος έν Περσίδι, τοσού­
τον διάστημα πάλιν άπδ τής Ταπροβάνης κα\ περαι-
ττέρω ποιεί δ έπ\ τά αριστερά είσερχόμενός τις έν 
αυτή τή Τζινίτζ* · μετά τδ καϊ διαστήματα πάλιν 
Ικανά έχειν άπδ τής άρχή$ έξωθεν τού Περσικού 
κόλπου δλον τδ Ίνδικδν πέλαγος έως Ταπροβάνης κα\ 
Ιπέκεινα. Διατέμνει ουν πολλά διαστήματα δ διά τής 
οδού ερχόμενος άπδ Τζινίτζας (41) έπ\ Περσίδα, όθεν 
χαλ πλήθος μεταξίου άει έπ\ τήν Περσίδα ευρίσκεται· 
περαιτέρω δέ τής Τζινίτζας, ουδέ πλέεται ούδέοίκειται. Β 

*Απδ γοΰν τής Τζινίτζας ώς άπδ σπαρτίου ορθώς 
έπΙ τήν δυσιν τις μέτρων τά διαστήματα τού μήκους 
της γής, εύρήσει πλειον ή έλαττον μονών υ', άπδ μι­
λίων λ\ Μετρητέον δέ ούτω; * άπδ τής Τζινίτζας έως 
τής αρχής τής Περσίδος πάσα Ίουυία (Ιχ) καλ Ίν-
βία, καλ ή Βάκτρων χώρα, είσ\ περί που μοναλ ρν·, 
αί μή τι πλείους ούκ έλαττον. Κα\ πάσα ή Περσών 
χώρα μονα\ π*. Κα\ άπδ τού Νίσιβι έπ\ Σελεύκειαν 
μοναλ ιγ* · κα\ άπδ Σελευκείας έπ\ Τώμην, κα\ Γά­
λους καϊ Ίβηρίαν, τούς νΰν λεγόμενους Ισπανούς, 
Ιως Γαδείρων έξω είς τδν Όκεανδν, μονα\ ρν* χαλ 
πλέον · ώς γίνεσθαι ομού τδ πάν μονα\ υ' πλέον ή 
Iλαττον. Τδ δέ πλάτος αυτής, άπδ τών υπερβορείων 
τόπων έως τοΰ Βυζαντίου, ού πλείους είσ\ μοναι ν\ ^ >cro terra? ab Hyperboreis parlibus ad usque 
Έκ τής γάρ Κασπίας θαλάσσης τής είσβαλλούσης RvT-jniimn mnncutnM n«m nimv»* ΑΐιίηΑΐι«»2ηι* 

Si quis ergo a Sina usque ad occidenlcni, recta 
longitudiucm ierne fuuiculo dimelialur, invenict 
mansionea circiter 400, irigiuta milliarium singuiaa. 
Sic auiem ioeunda meusorae ralio esl. Α Sina usque 
ad inilium Persidig, intermcdia Juvia, India el 
Baeiroruro rcgione, sunl circiter mansiones saltcm 
ceiilum quiiiquaginta. Toia Pcrsarum regio ?st 
meusiotium ocloginta. Nisib* Selcuclaui, mansionca 
suni tredccim, Seleucia Romam, el usque ad Gal-
los el Iberos, qiii nunc Hispani vocanlur, usque ad 
Gades eilerius poeitas ad Oceanuin, maiiftioncs 
auni plus centum qoinquaginla ; iia ui sumiua stt 
marisionum plus miuus quadntigeutarum. LalUudo 

έχ τοΰ Ωκεανού, δυνατδν στοχάσασθαι καλ τά άοί-
κητα χαλ τά οίκουμενα τών μερών εκείνων. Και άπδ 
τού Βυζαντίου πάλιν έως "Αλεξανδρείας μοναί ν* · χαλ 
άπδ "Αλεξανδρείας έως τών καταράχτων μονα\ λ' * 
χαλ άπδ τών χαταράκτων έως Άξώμεωά μοναί λ' * 
χαϊ άπδ Άξώμεως έως άκρων τής Αίθιοπίας τής 
λιβανωτοφόρου γής τής καλούμενη; Βαρβαρίας, 
ήτις χαλ παράκειται τψ Όκεανφ ού πλησίον, άλλά 
χαί μακράν έχουσα τήν Σάσου χώραν ύστάτην ούσαν 
τής Αιθιόπων γής, μονα\ V πλέον ή έλαττον, ώς είναι 
όμου μονάς σ* πλέον ή έλαττον, ώστε χαλ κατά τούτο 
άληθεύειν τήν θείαν Γραφήν, διπλούν τού πλάτους 
τδ μήκος τής γής ύποτιθεμένην · ποιήσεις γάρ τήν 
τράπεζαν ώσανελ τήν ύπογραφήν τής γής μήκος πη­
χών β\ καλ πλάτος πήχεος μιάς. 

Έστι δέ ή χώρα ή λιβανωτοφόρος είς τά άκρα τής 
Αίθιοπίας μεσόγειος μέν ούσα, τδν δέ Όχεανδν έπ­
ε κείνα έχουσα. "Οθεν χαλ οί τήν Βαρβαρίαν οίχούν-
τ#ς. ώς έγγύθεν βντες, ανερχόμενοι έπλ τά μεσόγεια 
xal πραγματευόμενοι κομίζουσιν έξ αυτών τά πλείστα 
τών ήδυσμάτων, λίβανον, χασίαν, κάλαμον κα\ έτε­
ρα πολλά, χαϊ αύτολ πάλιν διά θαλάσσης κομίζουσιν 
άν τή 'Αδούλη, χαλ έν τφ Όμηρίτη, κα\ έν τή εσω­
τέρα Ινδία χαλ. έν τή Περσίδι. Τούτο δέ αύτδ κα\ έν 
ταΐς Βασιλείαις εύρήσεις γεγραμμένον, δτι ή Βασί-

Byzantiuin, mausiones non plurcs quinqiiagt&ta 
sunt. Nain ex Caspio mart ab Oceano iufliteiile 
conj ccare licet, quae babitata, quaeqne inhabilala 
in illis pariibiie sint. Byzaniio Ucm Alexandriam 
manaiones suul quinquaginla : Alexandria vefo ad 
Caiaractaa, manaioues iriginta; a Cataractis ad 
Axumin, mangiones iriginta; Axumi usque ad 
extrema j&biopiae, ittrx ihuriienr, qux vocalur 
Barbaria, el Oceano adjaccl, regionero babens, non 
vicinam, sed longinqoam, qua3 Sasus dicitur. ac 
iEihiopiae ullima esi, mansftnes plos minus 50, ila 
nt simul computenlor mansiones circitor 200 : ae 
Scriplura divina vere dical longUudinem lerrae lati-
tudine dtiplo majorem esse : iiam ceu de€Cripiio-

D oem lerrae facias, si tabulam paies duorum cubi-
lorum longiiudine, unius vero laiiludine. 

Esl autera regio llmrifera sita Sn extremie iElbio^ 
piae, qoa? quidem inediierranea cst, sed Oceanum 
utierius habei. Unde 139 qui Barbariam incolunt, 
ad mediterranea, mpoie vicini, ac conferunt, in-
deqae varia condimenia exponant, thus, caaiam, 
calaraum, et alia multa : qo» ipsi mari iransferant 
Adulem, in Horaeriurura regionem, in inleriofem 
Indiam, el in Peraidcm. Quod ipeum in Regnorum 
libris scriptum rcperias; acilicet reginam Sabse, Μ 
esl Homeriiarum regiouis, quam in Evangeliia re-

(11) Valicanuft Τζίνι στα. 
(ii) Sic Laurentianus, Yaticanus auicua Ούννία aetunda manu. 
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f tnara Aiifttri Domipoe nuncupal, condimcnta Salo- Α '.twa Σάβα, τουτέστι του Όμηρίτου, ήν πάλιν καλεί 
inoni oblulisse, qux ex Barbaria, iiiicrmedio sinu 
tkina, luuiiiabaiur; ebeni virgaa, ct simias et au-
rum ex iEtbiopia, uipoleqtue loii iEthiopix viriua, 
iitlcrtnedio iamen eiuu Arabico, essel. Ubi etiatn 
iu Domini vcrbis obscrvcs, ipsum ca loca lermiuos 
tcrrac tocare : Heyina Attstri surgtt in judicio cum 
generalione hac, et condemnabit eam, quia venil ex 
lerminis terra, mt audiret lapientiam Salomonii M. 
Νοπ cittin admodum disiat llomerites a Barbaria, 
medianlc mari trajccius bidoi; ullra quam Baiba-
riam Oieanus est, qui Zingium ibi dicitur. Sasna 
ilcm, ui vocaui, Otcano proxima est, ut eliam re-
gioni lliurifemi propiuquua Oceanus, quac rcgio 
iuiilta auri nictalla babel, Alternis porro annis rex 

ό Κύριος έν Εύαγγ.λίοις $ασ:λισσαν νότου, τψ Σολο­
μών-:: ήούσματα έφερε τά άπδ αυτής τής Βαρβαρίας, 
ώς γειτνιώσα είς τδ πέραν, κα\ ράβδους έβεννίνους 
χα\ πιθήκους κα\ χρυσίον έκ τής Αίθιοπίας, ώς γειτ-
νιώσα πάση τή Αιθιοπία, κατά τδ πέραν τοΰ Αρα­
βικού κόλπου. "Εστιν συν πάλιν καϊ έχ τών λόγων 
τοΰ Κυρίου ίδεΤν , ώς ο τι πέρατα γής καλεί αύτοΰς 
τους τόπους, οΰτως, Βασίλισσα τότου έγερθησεται 
έτ τ ή χρίσει μετά τής γετεάς ταύτης, χαϊ χατα-
χριτεί αύτήτ, δτι ήλΟετ έκ ζώτ περάτωτ τής γης 
άχονσαι τής σοφίας ΣοΛομωττος. Ούχ απέχει γάρ 
τής Βαρβαρίας δ Όμηρίτης τής θαλάσσης μεααζου-
σης πορείας ήμερων διά θαλάσσης δύο, ής λοιπδν 
έπέχεινα δ Ωκεανός έστι τδ καλούμενον εκεί Ζίγ-

Axouiilarum per pr&feclos Agau illuc bomines ntil- ^ γι**. Ή δέ λεγομένη Σάσου χα\ αυτή πλησίον ύπάρ-
ιίΐ, qr*i oegoliemur aurum : quoa comifaiUiir alii 
plnrtnii ncgoiiaiores, ita ul pUis quain quiiigciiii 
iwntero *im. lauc vero deporlaul boves, salem el 
fierruoi. Ubi aui< in proximc regioocm illam accee-
scruni, iiii quoaam loco quieecum, exque aggestig 
spiiiia aepem wagnain couslruunl, in eaquc deguai; 
boves wacuui, quoniiu fmsla supra spinas collo-
caql, ibiqu* paf iier galcm et ferrum cxponuut. Tum 
lncoke accotani ftreiuc* quasi magstilas aori, quod 
vocaoi Taucbai an ac quisque uuam, aul dua&, aut 
tre* maftftvlas dqwuit, gupra fruslam bovis aol 
sapra &alem vtl fei ruio, pro lubilo, exlrinsecasqiie 
consiatii. Tuei 1$, ad qvt̂ aj bog penioel, advcnit, 

χει τοΰ Όκεανοΰ, ώς κα\ τής λιβανωτοφόρου γης 
πλησίον δ Όκεανδς υπάρχει, μέταλλα πολλά χρυσίον 
έχουσα. "Ενα δέ παρ* ένα ένιαυτδν δ βασιλεύς τών 
Άξωμιτών διά τοΰ άρχοντος τής *Αγαΰ(Ι5) αποστέλ­
λει εκεί ανθρώπους Ιδίους ένεκεν πραγματείας χρυ* 
σίου * συνεξέρχονται δέ αυτοί; χαϊ έτεροι πολλοί συρι-
πραγματονδμενοι, ώς είναι επάνω πενταχααίων αν­
δρών· ΆποφέρουοΛ δέ έχεί βόας χα\ άλα; χαι αίδηρον. 
'41ς δέ εγγύς τής χώρας γίνονται, ποιούσι χατά 
τόπον παύλαν * φέροντες δέ ακανθών πλήθος ποιούατ 
μέγαν φραγμδν, χα\ Iαωθι διάγουσι, χα\ θύουσι βόας 
χαϊ μελίζουσι, χαλ προβάλ>6υσιν επάνω τών ακανθών 
ταύτα χα\ τους άλας χαλ τδν σίδηρον. Έρχονται δέ 

tc Μ coalenlus pretio wl , accipil anrum : Uleque r l x t i v t i °- ^TX^pwi φέροντες χρυαίον ώς θέρμια, τδν 
ί . _ . · . . * . \ t Χ . . - \ _(Α &Λ Λ veums carnem, sive «alem, atit ferrum aafert; 

iin mmms placeai, relinqoil aurum, acceoVnsque 
aliat, ac mm accepisse ooiispicauif, vel adjicii quid-
puoi, vel aurum sumk, ti absccdit. UujugmooH 
borun comoefcittm geritur, qaia diveraae lingrt» 
ium ac ialerprieiibus peue carent. Ια eofiem vtro 
regioois illiua loco diobus quinque plus miniis com-
HMN-auuir, proui aciiicel «iccedit ftegoiiaiio, 4onee 
omaia veudtderial. lu redilu ana 1 4 0 O H M ^ ar-
mali reniigraul, quod iu boc iuneria intervaUo 
infeataoi ganleoi repcaiaol, qiue aurom abripera 
teulel. Semeslri autem apalio tolani wcgoUalio-
ntrn, sivo CUIHJO, aive redeuodo, perflciuut. In 
eoado remisMiiu ac lenlius, ob amenla maxime, 

λεγόμενον ταγχάραν, χαλ τίθηαιν Ιν θέρμιον, ή δύο, 
ή πλέον επάνω Λ αρέσκεται μέλους, ή είς τού; άλας, 
ή είς τδ σιάήριον, χαλ είστήχει παρέξω* Εγγίζει δε 
δ χύριος ταυ βοδς 9 χαλ εάν ήρεαεν αύτφ, έλαβε τδ 
χρυσίον, κάχείνος έλθών έλαβε τδ χρέος, ή τούς 
άλας, ή τδ σιδήριον · εί βέ ουκ ήρεαεν αυτό), ήφίει 
τδ χρυσίον, χαϊ ήλθε χάκεΐνος θεωρών δτι ούχ έλαβε, 
χαϊ ή προστίθησιν ή έλαβε τδ χρυσίον αύτου χαλ άν-
εχώρηαε. Τοιαύτη έστί ή συναλλαγή τών έχείσε, επει­
δή χα\ άλλόγλωσσοί είσι χαλ έρμηνέων μάλιστα πολ­
λών άπορου σι. λΊοιοΰσι δέ χατά τόπον είς άχείνην τήν 
χώρον ημέρας πέντε πλέον ή έλαττον χατά πρόσβα-
σιν εισερχόμενοι χαλ σοραγματευόμενοι, μέχρις Λ 
άποπραγματεύσονται. Έν τφ δέ ύποστρέφειν πάλιν 

iier aguoi; rediluoi vcro colerius absolvunt, ne D ομοθυμαδόν ένοπλοι ύποοτρέφουσι, διάτδ είναί τίνος 
bieme et pluvtis iatercifianuir iu via. Nili quippe 
scaturiginea pcnea illam Krrara suul : bietneque 
ex pluviarum vebetnculia multi fluvii viam occu-
pauL H i c M voio penea illos aeaia» esi oobit, 
iiikns abEpipbi oicnse. ui vocanl «/Egypiii, usqto 
ad Tboili : eatqtie valde humida triiueacribiis plu-
viU, i u ui fluiio» BHIUOS eHleiai, qid o»nes Nilttm 
iofluuol. 

« Maub. xii , Ά 
<I5) Esl badiequ* bis in partibus, in regno 

scilicci Uabesiiiiorum iEUiiopoin regio Agao no-
wine, ubi celebres Ul« Nili scatari((tnes, ut in-
f<riot narratur. Quod vero narrat'bic Cosmaa de 
aingulari illa mertaturani exercendi consueludine : 
qua nempe £ibiopcs ei Barbari illi lingua diacre-

μεταξύ τής χώρας επηρεάζοντας αυτούς» χαέ άφελεΐν 
βουλομένους άπ* αυτών τδ χρυσίον. Ούτως ουν ποιούν-
τες, εξαμήνου ποιούσι τήν έμπορίαν έν τφ ύπάγειν 
χα\ ύποστρέφειν αυτούς, βραδυτέρως περιποτουντας 
έν τφ ύπάγειν, μάλιστα διά τά άλογα* υποστρέφον­
τας δέ σπουδαεότερον. Ινα μήοέ χειμώνες χαλ οί ύετολ 
χαταλάβωοχν αυτούς Ιν τή άδφ. Περλ γάρ τά έχιΐ 
έστιν ή χορυφή του Νείλου ποταμού, χαλ χατά χεε-

panics, admotis rebus commutaodit, min neg»-
tiailanem perficereru, c*m ia qui veouaHlabal, 
apposilum preiium acclperet, bodieque \n pleris-
que Africae pariibus usu venil, m videu io ilino-
rariig cl descriptiouibus Afric*. 
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ρώνι !x τών πολλών ύετών πολλοί ποταμο\ Ιξ αύτου αίς τήν δοδν γίνονται. Έστι δέ l χειμών τών αίτόθ* 
χατά τδ παρ* ήμίν θέρος, Απδ τού χατ* Αιγυπτίους Έπιφι μηνδς Αρχή, έως τού βωθ, σφοδρώς πάνυ 
βρ*χων τους τρείς μήνας, ώστε πλήθος ποταμών ποιείν, πάντες δε έπΙ τόν Νείλον έχχέουσι. 

Ταύτα δε τά μέν δψει παρέλαβαν, τα δέ άχηκοώς 
έξ αυτών τών έχείσε πραγματευομένων γέγραφα. 
Βούλομαι δέ χα\ έτΙραν ίστορίαν διηγήσασθαι τή αή 
εύλαβεία συντελουσαν πρδς τήν παρούσα ν ύπόθεσιν, 
Έν τή *Αδούλη (14) τή καλούμενη τών Αιθιόπων 
«όλει παραλίιρ τνγχανούαη ώς Απδ μιλίων δύο, λιμένι 
ύπαρχούση τού Άξωμιτών έθνους, Ινθα χα\ τήν έμ-
πορίαν ποιούμεθα, οΤον Απδ "Αλεξανδρείας χα\ Απδ 
ΈΑΑ (15) εμπορευόμενοι, δίφρος έστί κείμενος έν τή 

H.ec tiim ipsis ouilie a mc couspecta, tum nar-
ranlibus iis, qui fstuc nrgotialioms < ausa veuioul, 
accepta srripio tradidi. Altam iicin litsioriant, rH, 
qttam IracUnms, opportuNani, pielati lnx narrare 
animus est. lo Adule, quae Jubiopum urhs mari-
tima duobas milliaritms a mari dislans, ei Axoiui-
tannu portns i»sl, in quo aegoliari soleiiitis, Afaxau-
dria aitl Ela profeclt, sclla esi marmorca ad urbis 
ioffeMoiii sita vmos ocndeiiialein partem, qua 

αρχή τής πόλεως χατά τδ δντεχδν μέρος προσεχών g respicii viam Axonits. Eetqnc unias *x IHolenueig, 
έχε τήν 6δδν "Αξώμεως μαρμάρινος, ένδς τών βασι-
λιυσάντων ενταύθα Ιέτολεμαίου, Απδ δοχεμασίου 
μάρμαρου λευχού, οία είσι τά τραπέζια τά λευχΑ, 
ού μέν τοι Οροχοννήσιος * έχων βάστν τετραγωνον, 
χαλ τέσσαρα χιονιά λεπτά μικρά εές τάς τεσσάρας 
γωνίας, χαλ Ινα παχύτερο ν μέσον γιγλυιεμένον σχοι-
νωτδν, χαλ επάνω τών χιονιών τδ χάθιαμα, χαϊ τδ 
άναχλιτδν τδ Οπισθεν τοΰ θρόνου, χαλ τά παρ" έκά-
τερα πλευρά δεξιά κα\ αριστερά, δλος ό δίφρος χαλ ή 
βάαις χαλ τά πέντε χιόνια χαλ τδ κάθισμα, χα\ τδ 
άναχλιτδν χαι τά παρ* έχοτερα πλευρά δλαείς λίθος 
γεγλυμμίνος, έχων δλος ώς πήχεις δύο ήμισυ, ώ Τ αί 
παρ* ήμΝ καλούμενοι χαθέ*ραι. "Οπισθεν δέ αυτού 
τού δίφρου άλλο μάρμορον απδ Βααανέτου λίθου έστιν 

qoi apud ιιοβ rogiiaraut, ex prelioso oiarmore albo, 
qiiatia sutit ea, cx quibus mensa» marmoreae attxs 
cotiHeiuiiiiir; non autem ex Proconnesio : cojus 
lm*b qoadra curo quatuor columcllU ad qoatoor 
aogulos, ooaque tn oiedio deusiore, tinoosi* lineis 
inecolpia. Sopra coitnuna» iedes babclor, ct pooo 
tbronuoi tabola dorso recluuodo; uiraqiie latcra, 
lotaqoe setta fui» base, quioqoe coluroeiUft, tedo 
Η dorso, e i uno lapide iiiscutpto, babel cobitoa 
circiler duos cum dkiiidio, ea forma qoa poaeo nos 
caibedro? confeci* sunt. Poiie leHam inanuor aliod 
cx Roftaoiie laphle erigilur, cubilorutD csrciler 
Uiirai, qoadraofuJoiii, qoaei ilatoa citjoa capot iii 
αιγαίου desinal, et acuminU laiera paoMioi derli-

ίιτάμενον ώοεί πηχών τριών τετραγωνον ώς είχών€ nent, ad liguram litlene lambda; (OUNII vcro cur* 
ής ή κεφαλή τδ μέσον μέν όξύ άνω, τά παρ* έχάτερα 
δέ μιχρδν χαμηλότερα ώς τύπον τού στοιχείου τού 
λάμδοα, δλον δέ τδ σώμα τετράγωχον. ΝυνΙ δέ αυτή 
ή εϊχών παπτωχυΐά έστιν όπισθεν τού δίφρου τδ κάτω 
πάνυ μέρος αΰτης χλασθέν χαϊ άπολεαθέν. "Ολον δ^ 
τδ μάρμορον χαι ό δίφρος πεπληρωμένο γραμμάτων 
*&1ηνεχών. ΙΙορόντι ουν μοι έν τοίς τόποις έχείνοις, 
πρδ τούτων τών ένιαυτών εΓχοσι πέντε πλέον ή έλατ­
τον. έν τή Αρχή «ής βασιλείας Τουστίνου τού 'Ρω-
ραίων βοσϋϋίως, ό τηνιχαύτα βασιλεύς τών Αξωμι-
τών Έλεσ6αάν (16) μέλ>ων έξιέναι είς πόλεμεν πρδς 
τους Όμηρίτας τους πέραν, γράφει τώ άρχοντι 
*Αδούλης άναλαόείν τά Ισο τών γεγραμμένων έν τω 
δίφρω τφ Πτολεμαίκφ χαϊ τή εΙχόνι(17),χα\ άποστείλαι 

pua quadrangulum sii. Caetorum jam ilh decidil 
potie acliaoi, a&que itiQma pars ejiig cooiracia pcr* 
i i l . Toloin vero ruarwor itomqu^ aella Graci* Ittte-
ris pb;iia sunl. Gum αοι^ιη ΟΑΝΙΟ abbioc plut OM* 

nus vifioli qoinqtje, sub initittai priocipaiUis Josiiui 
Romanorum imperalons, itlis in locia aiktsean, 
141 Eksbaan tutie AxowiUnim rei, belNcam 
suscepluru* expcditiooan ooolra UomeHus ia od-
\ersa aioua ora pofciios, Adulis prarlecto litieHs 
toaiidavit, ut ex^oipluoi inacripiiooia lHohsmai-
cas sellae otque lapidi» sibi iraosmitlercL Tooc 
pra;fcclus Ule notntne Asbas evoeauin me ct aliooi 
negoiiaiorem Mcnam dicimn, qui poslqtiatn fUitlm 
monacbiM foit, haud iia pridem exeeasil e vivia, •*rrr « r — — ι r „ w n r 

ούτψ. Καλέσας δέ με ό τότε άρχων ονόματι Άσδάς, jussit loca pelerf, ei Siiaciipiionem exaumere: quam 
xol άλλον Ινα πραγματευτήν ονόματι Μηνάν, δς γε­
νόμενος μονάζων έν τή Ταΐθού ού πρδ πολλού τδν 
βίον μετήλλαξε, πελευει ήμίν άπελθείν χα\ άναλαβείν 
τά γεγραμμένα. Λαβόντες δέ δεδώχαμεν τφ άρχοντι, 
χατοοχδντες έαυτοΐς τά ίσα ά χαι νύν θήσω έν ταύτη 
τή συγραφή, συμβαλλόμενα ήμίν πρδς τήν τών τόπων 
χαλ τών οίχουντων χαλ τών διαστημάτων εΕδησιν. 
Εύρομεν δε χαλ έν όπισθίοις τού δίφρου γεγλυμμένους 

(14) Άβουλη, Adule ex qua mare adjaceui, sinus 
Adulilanas appdlabalur; tide Pioleni&um. 

(15) Sic Valicanus. Laurentius wro, χαι "Αηλά, 
(Ιβ) Ια Vaitauo prima nianu kgiltir Έλλατζοβάα. 

Hie porro Elesbaan rex Axoiuiiaruin, ea quam 
CosRtaa memoral cxpedilioue, llomeritarum rt-
gaoni detevii, polso f>unaaiio rege Judaicae religio-
oii, qoi ••Miianeni \u Gbrigtianos carnificinam exer 
εφαΐ. (Jui Eiealioaa alio notiiine Calebus vocaba-

oxecripuia praeieclo dedimus, penes nos fiten apo* 
grapiiun aervanies, qood j m bic apponero visooj, 
qoia niuluioi couferat nobis ad ioconim, incoia-
vum cl intersiiiiorum notiliam. In pogteriori aelbe 
parte sculplos repcrimua Herculem el Jtlerctihuti): 
diccbalque beat;u vir mcmori^ Menas, qoi meeoni 
erat, llerculein easo virlutia symbolum, llercu-
rium vero, diviiiarum. Al memor ego Acluom apo-

lur : a Gracis pariler et Arabilmt, ac iEihiopibos 
celebratus alquc iu &aociorum faslos relalus e*l. 
Hnjus menlioncin tiabenl Ntninosus in Pboiio, Me-
laphraslus, Callislus, Abulpharagius. Il«c piuribog 
receiisiia videaa apud Jobum Ludolphtim accura-
lissimuiii rerum Atbiopicarum iuterpi-etem ei bi-
dagalureni. Mox Vatic. Αδούλεως. 

(17; Είχόνα vocai ubulam lapideani, ol tupra. 
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siolorwn, in uno 
Mercuriutn esse potius sermonis aymbolum; ila 
quippe scriplum est iu Actibug, ubi Barnabam 
iovei»^ Paulum vcro Mercoriuro vocaiuiii esse di-
ciiur, quia ipse erai dux verbi. Sella iiaque, mar-
mor el ipsc PloIema?us ila se babent. 
Πράξεσιν * δτι έκαλουν τόν μέν Βαρνάβαν, Δία, τδν 

COSMiE INDICOPLEUSTiB JOi 
rcpognabam, opponcbamque Α τόν τε Ήραχλέα και Έρμέα · ούς ό μετ' έμοΰ μακα­

ρίτης Μήνας έλεγε τδν μέν Ήρακλέα σύμβολο ν εΐναι 
δυνάμεως, τδν δέ Έρμέα, πλούτου. Κάγώ δέ μνη-
σθε\ς τών Πράξεων τών αποστόλων άντέλεγον αύτφ 
πρδς τδ Ιν, λέγων δτι τδν Έρμέα μάλλον σύμβολον 
λόγου έστ\ λαβείν · ούτως γάρ γέγρακται έν ταΐς 
δέ Παύλον, Έρμήν, δτι αύτδς ήν ηγούμενος του λό­

γου. (18) Έστιν ουν δ δίφρος καλ τδ μάρμαρον άμα ούτως, κα\ αύτδς δ Πτολεμαίος. 
ttac porro in $tatua9 tive lapidea tabula, scripla 

ενιιί. 
Rex magntis Piolemaeus, filius regis Ptolemaei el 

reginas Arsinoes, deorum fralrum, regis Plolemai 
et rcginac Berenices, dcorum sospilatorum nepos, 
ex paire quidero Hercule Jovis filio, ex maire aalero 
Baccho itcra Jovis filio oriundus : accepio a patre 

ΕΙσΙ Ιέ καϊ τά γβγραμμέτα έτ τζ elxori ταύτα· 

Βασιλεύς μέγας Πτολεμαίος, υίδς βασιλέως Πτο­
λεμαίου κα\ βασιλίσσης * Αρσινόη ς θεών αδελφών, 
τών βασιλέων Πτολεμαίου χαλ βασιλίσσης Βερενίκης 
θεών σωτήρων απόγονος * τά μέν άπδ πατρός Ήρα-
χλέος τού Διδς, τά δέ άπδ μητρδς Διονύσου τού Διδς, 

regno iEgypti, Lybiae, Syriae, Pboeniceg, Cypri, β παραλαβών παρά τού πατρδς τήν βασιλείαν Αίγύ-
Lyciae, Cariae ei Cycladum insutarum, bellum gcssit 
tn Asia,cum roagna pediiuin equiiumque muliilu-
dine, ei cum naulica classe, aique elepbantis Tro-
glodyiicis el jEiliiopicie, quos pater ejus ei ipae 
piimi tu his locis venalu ceperunt, et abductos iii 
jEgyptum, bellico usui assuefecerunt. Cum autem 
irgionea cilra Eupbratem omnes dilioni suae subdi-
disset, nccnon Ciliciam, Pampliyliam , loniam, Hel-
lesponlam, Thraciam, vircsque oniues istis Sn re-
giooibtig sitae aique elepbanlog Indicos, omncsque 
locorum istorum monarcbas vecligales sibi fecisset; 
Eupbratem fluvium £42 irajectl: ac eum Me&opo-
lamtam, Babyloniam, Susianain, Porsidem, Ifediam, 
ac reliqoas otnnes usque ad Baclrianaoi regiones 

πτου, χα\ Λιβύης, χα\ Συρίας, κα\ Φοινίκης, χαλ 
Κύπρου, χαλ Αυχίας, χα\ Καρίας, χαι τών Κυκλά­
δων νήσων, έξεστράτευσεν είς τήν 'Ασίαν μετά δυνά-
μεοιν πεζικών χα\ Ιππικών χα\ ναυτικού στόλου, 
χα\ ελεφάντων Τρογλοδυτικών κα\ Αίθιοπιχών, ούς 
δ τε πατήρ αυτού, χαλ αύτδς πρώτος έχ τών χώρων 
τούτων έθήρευσαν, χα\ καταγαγόντες είς Αίγυπτον, 
κ ατε σκεύασαν πολεμική ν χρεία ν (19). Κυριεύσας δέ 
τής τε έντδς Εύφράτου χώρας πάσης, κα\ Κιλικίας 
χα\ Παμφυλίας, χα\ Ιωνίας, καλ τού Ελλησπόντου, 
χα\ Θράκης χαϊ τών δυνάμεων τών έν ταίς χώραις 
ταύταις πασών, χα\ ελεφάντων Ινδικών, χαλ τούς 
μονάρχους τούς έν τοις τόποις πάντας υπηκόους χα-
ταστήσας, διέβη τδν Εύφράτην ποταμδν, χα\ τήν 

subegisstH, et perquisilie sacria rebos, quag oliro ^ Μεσοποταμίαν, χαλ Βαβυλωνίαν, κα\ Σουσιάνην, χαλ 
Perss ex iEgypto exportaveranl, eas cum retiqua Περσίδα, καλ Μηδείαν, χαι τήν λοιπήν πάσαν Ιως 
gaza variis ex locis coacia, retulisset in jEgyptum, Βακτριανής ύπ* αύτδν (20) ποιησάμενος, χαιάναζη* 
per canales fkmorum manufaclos copias misit. τήσας δσα ύπδ τών Περσών Ιερά έξ Αίγύπτου εξ­
ήχθη, κα\ άναχομίσας μετά τής άλλης γάζης τής άπδ τών τόπων είς Αίγυπτον, δυνάμεις απέστειλε 
διά τών όρυχθέντων ποταμών (21). 

Haec in lapidea Hla tabula scripta rcperimus, ei 
scrvare licuit, aed pauca interciderant: ex fraclura 
enira nonnisi frustulum excideral. Dcinde quasi una 
aerie bsec in aelta descripta erani. 

Poatea gireiiue agens, jussu pacalig genlibus re-
gno meo Anilimis, genles niox enumerandas dcvici, 
ac bfllo milii subjcci. Gazam gentcm dcbellavi, de 

Και ταύτα μέν έν τή είχόνι έγέγραπτο, ά χαλ εύ-
ρομεν σώσαι* ολίγα δέ ήσαν τά άπολόμενα, ουδέ 
γάρ πολύ ήν τδ χεκλασμένον μέρος αυτής. Είτα ώς 
έξ ακολουθίας χαλ είς τδν δίφρου έγέγραπτο ούτως. 

Μεθ' Α άνδρειώσας τά μέν έγγιστα τού βασιλείου 
μου έθνη είρηνεύεσθαι κέλευσα;, έπολέμησα χαλ 
υπέταξα μάχαις τά υπογεγραμμένα έθνη. Γάζη (22) 

binc Aganien el Sigucn, quibus deviclis, eorum qus ^ έθνη έπολέμησα, έπειτα Αγαμη κα\ Σιγύην, χαλ 
poggidebanl omnium dimidium accepimus. Ava, 
Tiamo, qui tocantur etiam Tziamo, Gambela et 

· · Act. xiv, 12. 
(18) Hacc deliticantur infcrius iu tabula prima, 

ubi vidests. 
(19; Ηολεμικήν χρείαν. Sic Vaticanus: Laurenlianus 

vero iuinus comuiode Πτολεμαΐκήν χρείαν, el sic edi-
dit Bigotius. 

(20) Yalicanua ύφ* έαυτφ. 
(21) Δυνάμεις απέστειλε διά τών όρυχθέντων πο­

ταμών. Haec ila Gallice vertit Emericns Bigotius, 
Et faisaHt des canaux ok il iiail niceuaire pour 
rendre α $e$ Iroupes le patsage plus aiti. 

(22) Γάζη. Ex nomiuibiis iEthioj»icis qiue se-
quunlur pleraque bodierni usus in j£ibiopia sunl, 
quae nos pro faculiale indicabimus, ea tamen cau-
lione, ul ne ntmium coojeciuris iudulgeamus. Gaza 
iu iEibiopta pro loco aut genie peculiari non oc-

νικήσας, τήν ημίσεια ν τών παρ* αύτοίς πάντων έμε-
ρίσαμεν. Αύα, χαλ Τιαμώ (23), τούς λεγόμενους 

ctirrit; sed hodierni ffabessini regnum suum Ghe-
exa voeani: an vero idipsura inscripiio, Gazam a 
Ptoleroaeo in iEihiopia subjugaiam memorant, ai-

Snificel, ignoratur. Qum mox sequhur, Άγαμη, 
game vel Agaroi,jam Agamia diciiur, esique prx> 

feclura regtii Tigrae : nec ex nominis similitodi-
ne tanitim eadem esse deprebendilur; sed etiam 
quia quae inox receuscntur loca pleraque, huic v i -
cina gtini. De Σιγύη nihil reperio. Ibid. κα\ νικήσας, 
6ic Yalicanus : Laurentianus vero ένίχησα* aed 
prior leclio pnesiai. 

(23) Αύα χαλ Τιαμώ. Ιιι Vatic. legilur Τίαμα, 
quae iiein, ul bic fcrur, etiam Τζιαμω vel Τζίαμα 
«icebatur, quo nomine pracfcclura quardam regni 
Tigrae hodicque proxime Agamiam cxsiat, Tum*. 
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Τζιζμω, χαλ τούς Γαμβηλά, χαλ τά εγγύς αυτών Α genfs ipsis vicinas [loquitur de populis trans Nilum 
{dfii έθνη tA πέραν τού Νείλου], χα\ Ζιγγαβηνέ (24), 
χαι 'Αγγαβέ, και Τιαμά, χα\ 'Αθαγαούς, χα\ Καλαά, 
χι\ Σεμήναι έθνος πέραν τού Νείλου έν δυσβάτοις 
χαϊ χιονόδεσσιν δρεσιν οίχούντας, έν οίς διΑ παντδς 
νιφετοί χαλ χρύη χαϊ χιόνες βαθύτατοι (25), ώς μέ­
χρι γονάτων χαταδύνειν Ανδρα, τδν ποταμδν διαβάς 
ύπέταξα.Έπειτα, Λασινέ, χαλ ΖαΑ, χα\ ΓαβαλΑ, οί­
χούντας παρ4 δρεσι θερμών υδάτων βλύζουσι χαλ 
χατα^ύτοις, 'Αταλμώ χα\ Βεγά, χα\ τά ούν αύτοΓς 
έθνη πάντα* Ταγγαίτας (26) τούς μέχρι τών της 
Αιγύπτου ορίων οίχούντας ύποτάξας, πεζεύεσθαι 
έχοίηεα τήν έδδν Απδ τών τής έμής βασιλείας τόπων 
μέχρι ΑΙγύπτου.Έπειτα 'Αννίνε χαλ Μετίνε έν άπο-
χρήμνοις οίχούντα δρεσι. Σεσέα έθνος (27) έπολέμη-

posilisj, Zingabene, Angab<*, Tiama, Aihagaos, Calaa 
el Scroena genlem trans Nilum iu aviia r l nivosis 
mottiibus sedcs habenlem, ubi semper pruina?, gla-
cies ei uivcs profundissima», iia ut ad gcnua usque 
vestigium imprimalur, Irajcclo flumine subjori. 
Detnde vero Lazine, Zaa ei Gabala, qui habilani in 
montibus calidas aquag emiltcntibus ac praruptis, 
Alalroo el Bega, ct cum iis genles isiins tractut 
omnes; Tangaiias, qui ueqiie ad lerminos Mgypu 
pertingunl, cum aubegisseni, pedestrcm viam paravi 
a regni mei locie usque ad iEgyplum. Deiude vcro 
gentcs Anniiie et Meline tn prertfpiis raontibut 
babilanles. Sescee populo bellum iniuli, quos, cum 
in maximtim el asperrimum momem ascendisscnt. 

σα, ού; χαι μέγιστον χαλ δυσβατώτατον δρος Ανελ· Β J43 posiia circum cuslodia, illinc deduxi, mibique 
θόντας περιφρουρήσας χατήγαγον χαλ έπελεξάμην 
έμαυτφ τούς τε νέους αυτών χαι γυναΤχας χα\ παί-
δας χα\ παρθένους χαλ πάσαν τήν υπάρχουσα ν αυ­
τοί; χτήσιν. 'Ραυσών (2S) έθνη μεσόγεια λιβανωτο-
φόρων βαρβάρων, οίχούντα έντδς πεδίων μεγίστων 
ανύδρων, χαι Σωλατέ έθνος υπέταξα, οΐς χα\ τούς 
είγιαλούς τή; θαλάσσης φυλάσσειν έχέλευσα. Ταύτα 
έλ πάντα τά έθνη δρεσιν ισχυροί; πεφρουρημένα 
αύτδς έγω έν ταίς μάχαις παρών νιχήσα; χαλ ύπο­
τάξας, έχαρισάμην αυτοί; πάσας τάς χώρα; έπ\ φό­
ροι;. "Αλλα δέ πλείστα έθνη έχοντα ύπετάγη μοι έπλ 
φόροις. Καλ πέραν δέ τής Ερυθράς θαλάσσης οίχούν­
τας Άραβίτας χαλ Κιναιδοχολπίτας (29), στράτευμα 
ναυτιχδν χα\ πέζιχδν διαπεμψάμενος, χαλ ύποτάξας 
αυτών τούς βασιλέας, φόρους της γής τελείν Ιχέλευ-
σα, χαϊ όδεύεσθαι μετ* ειρήνης χαλ πλέεσΟαι * άπό 
τε Λεύχης χώμης έως τών Σαβέων χώρας έπολέμησα. 
Πάντα δέ ταύτα τά Ιθνη πρώτος χα\ μόνος βασιλέων 
τών πρδ έμου υπέταξα» δι* ήν έχω τδν μέγιστον Οεόν 
μου "Αρην εύχαριστίαν, δς με χαλ έγέννησε, δι* Λ 
πάντα τά έθνη τά όμορούντα τή έμή γή άπδ μέν 
ανατολής μέχρι τής λιβανωτοφόρου, άπδ δέ δύσεως 
μέχρι τών τής Αίθιοπίας χαϊ Σάσου τόπων, ύπ* 
έμαντδν έποίησα * ά μέν αύτδς έγω έλθών χαλ νιχή-
σας, Α δέ διαπεμπόμενος, χαλ έν είρήνη χαταστήσας 
πάντα τδν ύπ* έμο\ χόσμον, χατήλθον είς τήν 'Αδού-

aliegi juveues eorum, uxoret item, poeros ei virgi-
nes, una cuin unif ersis corum facullatibus. Rauso-
rum genicm niedilerraQtam Barbaroram tburiferm 
regionis, uiaximas el inaquosas pUniiica incolen-
tem, nalionemqne Solate subjeci: quos jassi marif 
oras praidiis lutare. Haa porro genles omnea, 
asperrimis montibus septag, cum ipae praesens editia . 
certaminibtit subegisaem, concessi agros εαοε wcli-
gales retinere. Iroo eiiam plarims geoies spoata 
saee mibi veciigalea obiiilerunt. Sed eiiam misso 
cxerciiu nautico ci pcdcstri traus mare Rubnim, 
Arabilas ct Cinaedocolpiue subegt, eorumqoe regea 
triboia penderc, pacaia iiinera cl maria tervare 
jaaai. Gentcs item a Vico albo usque ad SabaBorem 
regHMftem debellavi. Csierum basce oinnes aalionei 
pnmus ei solue pott decesaorce meos regea tubjeci» 
quare niaximo deo meo Marti, qui πια geauit, gra-
liaa babeo, cujus ope geules dilioni mea* finilimas, 
ab oriente quidem usque ad tburiferam regiooem, 
tb occidenu vero uaqoe ad iElbiopiam et ad Saai 
loca, mibi aubdiiaa feei, curo ipse profeclus, t m 
roisaii legaiis vicioriam referens; ac ubi tolam 
dilioait mea? terram pacatam comlHai, Adxkm 
desceiidi sacrificaium Jovi, lfartiet Neptuoo pro 
natiganiibus; accilis el in unum colleuli» boe loee 
univmia exerciiibus meis, bancque sollain l lanl 

λην τφ άιΐ, χαϊ τφ "Αρει, χαλ τψ Ποσειδωνι θυσιάσαι D dicavi, anno regni inei viccsimo seplimo. 
δπέρ τών πλοίζομένων · άθροΐσας δέ μου τά στρατεύματα, χαλ ύφ* Ιν ποιήσας έπ\ τούτιρ τφ τόπφ, 
χαθίαας τόνβε τδν δίφρον παραθήχην τφ Άρει έποίησα, έτει τής έμής βασιλείας είχοστφ έδδόμω. 

De Ara nibil babemuf, niai forte dicas esse p«R?-
cioraoi Tigrscquas dicitnr Afa. Dc Γααβηλά vel 
Γαμβελά, ut VaucAoos babet, occarril nibil. 

Qa« mox seqounlur verba, λέγει έθνη τά πέραν 
τού Νείλου, ex margine in seriem irrcpsisse viden-
lor: aauiqoe Coanue noslri Scbolion sive paragra-
pha. 

(24) Και Ζ ι γ γ ^ ν έ χα\Άγγαβέ,χα\Τιαμά(Υβΐίο. 
Τιάμάα) χαλ *Αθαγάους, χαλ Καλαά, χαι Σε μήνα ι, 
Valic Ζαμινέ. Dc duobus piimis nihil succurril. 
De Tiana vero aecando occurreme, conjeclare licet 
eaae aliaui praefeciuram primae cognoniincm in re-
gno Bagaflaedra, nee proeul positam, Tzama di-
cuoi, Atkagaot: dese sunt in Habeasinia regiones 
oeiDino Αααο, <]iiarum alierulra bic foi lasse itidica-
lar. DeCalaa mbil. Semeiias vero aut Samine,moi 

P A T E O L . G E . L X X X V I I I . 

s^qoens, est ceriisairoe regio Samen vel Scmen bo-
dierna : nam el nometi conscntil apprinte, ei prae-
ruptis nivosisque roonlibug plena esse narratur. 

(25) LaureiU. βαθύτατοι, Vatic. βαθείαι. De gen-
libus mox memoraiis, nibil tuccurrit. 

(26) Laurenl. Ταγγαΐτας, Yalic. Ταγγαΐτών. 
(27) Quae sequumur ccnies, Sesea, Hauso ct So-

late, ad Barbariam perlmeni, ul monei Gosmas hi-
ferios; Barbaria auiem regio erat mariiinia uilra 
frelum Arabiui sinus, ul ait «plcrumque Gosmag, 
qnae ilem Tburifera vocabalur. Hujus melropolis, 
Plolemaeo iesle, erat 'Ράπτος, torte eadem quae bie 
xlanso vocalur. 

(28) Yatican. Ταυσώ. 
(29) Cinaedocolpitae «unt Arabise populi ad oram 

maris Rubri, ex Plalemco. 
k 
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Coima Schotia in Ptotemai inuriptfonem. Ex Vuiicano ccdice. 

Dehde Laxine, Zaa, ei Gabata. 11» gentes liac- Α "Επειτα Aavri, χαϊ Ζαά% χαϊ Γα€αΛά. Τα Ιθνη 
έως της σήμερον ούτως καλούνται. 

Σέσεα έθνος έποΛέμησα. Ύά τής Βαρβαρίας έθ*η 
Irnus ila vocanlur. 

Sctea gcniem debetlavi. liic Barbarix gentcs tn-
dical. 

Arabiiai et Cinadocotpitat. Paragrapka. Gentcs 
qiiae in Homerite sunl significat, id csl, Felicie Ara-
bue populos. 

Λ Vico albo. Puragrapha. In pariibus Blemmyucn, 
vicu* csl nomine Lcucogcn. 

Osqne ad Sabaorum regionem. Puragrapha. Sa-
baeonsm itetn rcgto in llomerite est. 

Et ad Sasi loca. Paragrapka. Hsec Sasi regio, ul-
lima jEibiopum est, «bi muUum auri repcritur, 
qood tiicitur Tanebaras. lilterlus autem esi Ocea-

ενταύθα δηλοΤ. 
'Αραβίτας χαϊ ΚιταώοχοΛπΙτας. Παραγραφή. 

Τους είς τδν Όμηρίτην σημαίνει* τουτέστι τους έν 
τή Εύδαίμονι Αραβία. 

Άπο τε Αεύ*ης αύμης. Παραγραφή. Είς τα 
μέρη των Βλβμμύων, Ιστι χώμη καλούμενη Αευχό-
γην. 

ΊΕως τώτ χώρας. Παραγραφή. Σαβέων 
χώρα πάλιν είς τδν Όμηρίτην εστίν. 

Καϊ 2tf<r*v τόπων. Παραγραφή. Αυτή ή Σάσου 
χώρα, ύστατη έστ\ τών Αιθιόπων, Ινθα και πολύ 

. . . χρυσίον έστί, τδ λεγόμενον Ταγχάρας. Έπέχεινα δέ 
i.us, ct reglo Barbareoiaru», qoi ibune mercata- Β ταύτης ό Ίίχεανός παράκειται, ώσπερ καλ τών Βάρ-
ram exercenl 

144 Ε ι quidcm in sella scripia ionl. Porro 
usque in praesentem diem, anie sellaro bojusmodi 
reos capilali pc&na aflKciunt. An vero a lempore 
usque Piolenuei id moris oblineat, dicere non va-
leo. Haec autcra apposui, ut coraraonsirareia ipsnm 
Piolemaeura, Sasam et Barbariain, extrema iEtbio-
pise, accurate novisse, utpoie qui universaa illas 
geutes et regiones subegerit, quaram pleraaque vi-
dimus; oeteras, tum proxime versaiites, quorom-
dam narralu probe novimus. Alenira mancipiorum 
maxima pars bis ex geniibus prodeunl: qose bodie 
apud eosqui ibi mercaluram exercent, inveniuntur. 
In Semenam vero, ubi glacies cl nivea adeste dicit, 

βαρεωτών τών χαί τδν λίβανον εμπορευομένων. 
Και ταύτα μέν τά έν τώ δίφρω γεγραμμένα/Εως 

δέ τής σήμερον ημέρας έν έχείνφ τφ τόπφ ένθα κεί­
ται δ δίφρος έμπροσθεν αυτού τούς καταδίχους φο-
νεύουσιν.Εί έχ τού παλαιού τού χατά τδν Πτολεμαίον 
έθους τούτο χεχρατηχδς, είπείν ούχ έχω. Ταύτα 4% 
τέθειχα δείξαι βουλόμενος, ώς χαλ αύτδς τήν Σάσου 
χα\ τήν Βαρβαρίαν τέλος τής Αίθιοπίας άχριβώς 
έπίσταται, πάντα τά έθνη εκείνα ύποτάξας χαλ τάς 
χώρας, ά χαλ πλείστα έξ αυτών έθεασάμεθα * τά δα 
λοιπά χαι ώςΆγγύς τών τόπων δντες άχριβώς μεμα-
θήχαμεν. Τά γάρ πλείστα τών άνδραπόόων τών ερ­
χομένων, έξ αυτών τών εθνών είσιν, ά χα\ νυν εύρί-

, . ..... .,.! C «»νται παρά τοίς εμπορευόμενους έχείσε. Αλλά χαλ rcx Axomilanim exsulaium mitiil eos quos exsilu u

 v - - 7 \ . r «~ * ^ Σεμηναι (50), Ινθα λέγει τάς χιόνας καλ τά χρύη 
pcena mullal. Transmaunos aulcm Arabilas, Cinae-
docolpius el Sabaeorum regionem vocal, llooieri-
las. Ex bac ilaque narralionc conjectarc licei lati-
ludinem terraB ab hyperboreis parlibus usqoe ad 
Sasum ac iburiferam Barbariam, mn plus quam 
duceDtaruDi roansionum este. EUoniin rem accura-
lissiine exploralam, neque multum a vcriiaie aber-
ranies, curo ex decursis a nobis mari el lerra spa-
liis, lum ex certis narrationibus acripto consrgna-
mus : ita ul hac in parie divina Scriptura vcra di-
ceredeprebendaiur; cxteri vero falsa enuntient, ac 
conjecluras, aopbismala et anilea (abellas ad tani-
taus suae conGnDalionem poiius quam rei verita 

γίνεσθαι, έχει εξορίζει δ βασιλεύς τών 'Αξωμιτών 
ήνίχα τινά χαταδιχάζει περ^θήναι έν εξορία. Τους 
δέ πέραν 'Αραβίτας χαέ Κιναιδοχολπίτας χαϊ τήν 
Σαβέων χώραν, τους 'έ^μηρίτας λέγει. Έστιν ούν χαλ 
έχ ταύτης τής Ιστορίας άχριβώς στοχάσασθαι τά 
πλάτος τής γής άπδ τών υπερβορείων τόπων έως τής 
Σάσου χα\ τής λιβανωτοφόρου Βαρβαρίας, ού πλείω 
τών διακοσίων μονών είναι. νΑχριβώς γάρ επισταμέ­
νοι, χα\ ού πολύ διαμαρτάνοντες τής αληθείας, τά 
μέν πλεύσαντες χα\ όδεύσαντες, τά δέ άχριβώς με-
μαθηχότες χατεγράψαμεν * ώστε χαλ χατά τούτα τήν 
θείαν Γραφήν άληθεύειν, τούς δέ Ιξωθεν ψεύδεσθαι» 

ccm, proforanl, lonara aliam auilralem commenli, ^ στοχαζομένους μάλλον xal αοφιζομένους ψευδείς χαλ 
ulira eam qua solis ardore exusta, qtiaeque lerrae a 
nobis babitaix similis sii, quam nemo unus ura-
quam vidii vel audivU. Quomodo m\m vidcalar au-
diaturve, quod nunquam veie sensu percepiuro est? 
Quarc ne aodianlur nugaces illi : nupcrorum euim 
sopbislarum \&c eanl, non aiiliquorum, qiii M -
peri coloralis eophismatis se puianl velcnim opi* 
nioncm eversuros, rcm impossibilcm aggrcssi, ul 
in fiuperlori libro paucis comprobavimus. 

γραώδεις μύθους διηγουμένους πρδς σύστασιν τής 
αυτών ματαιότητος, χαλ άναπλαττομένους έτερον 
ζώνην νοτιωτέραν τής χεχαυμενης όμοέαν τής ύφ* 
ημών οίχουμένης, χα\ ταύτην δέ ούδε\ς έώραχε πώ-
ποτε ούτε άχήχοε. Πώς γάρ δραθείη ή άχουσθείη τά 
μήτε άληθείφ αισθητώς ύφιστάμενον; Αιδ ού παρα-
δεχτέον τούς αυτών φληνάφους, νέων γάρ τίνων σο· 
φιζομένων τά τοιαύτα τυγχάνει, χα\ ού παλαιών -
οίτινες σοφίσμασι πιθανοίς Ιδοξαν άνατρέπειν τούς 

πρδ αυτών γεγονότας άδυνάτοις ςπιχειρούντες, χαθάπερ έν τφ πρδ τούτου λόγ̂ ρ τδν Ιλεγχον ώς έν βρπ-
\iv:/ έποιησάμεθα. 

(30) ν:ι!ί€αη.,Σαλμηνέ· 
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Και γάρ ούτος ο Πτολεμαίο;, εΓς έοτι τών βασι-
λευσάντων μετά 'Αλέξανδρον τδν Μαχεδόνα Πτολε­
μαίων, περλ ων δ προφήτη; Αανιήλ προφητεύει 
ΑΊαφδρως μεν, έξαιρέτως δέ έν τψ ένυπνίφ τού Να-
βουχοδονόσορ, χα\ τφ δράματι τών τεσσάρων θηρίων 
τών άναβαινόντων άπδ τής θαλάσσης, ών ειδεν αύτδς 
ό Αανιήλ· έν μέν τή είχδνι κεφαλήν χρυσήν έν δέ 
τφ δράματι λέαιναν, σημαίνων τήν τών Βαβυλωνίων 
αρχήν, τουτέστι τδν Ναβουχοδονόσορ. Είτα έν μέν 
τή είχδνι, στήθος χαλ βραχίονας αργυρούς · 4ν άέ τφ 
άράματι, Ιρχον, τήν τών Μήδων αρχήν, ήττονα ού-
ααν τών Βαβυλωνίων, τουτέστι Aoftiov τδν Ιίήδον 
λέγει. ΕΤτα εφεξής Ιν μέν τή είχδνι, χοιλίαν χα\ μη-

ΙΗιι Plolerocus aiiquis esl ex iis qui posl Alcxan-
drum Maccdonem regnaruol; de quibus Danicl 
prophela vaiiis in locis vaiicinauir, maiimcque in 
somnio Nabucbodonosom et in visione qualuor 
besiiartiiu ascendc:uiutn cx inari : quae vidit Da-
niel, in imagine scilirct capui aureum, in visione 
vcro lexnam, Babvlonioruiu rcgnum &igniflcati?, id 
cai, Nabudtodonosorem; in ini.^ine item pectus it 
bracbia 145 argoniea, in usione vero uisti.Ti, 
scilicel Meiiorum impcriuin, iniitus Babylonicu : 
ubi Daritipi Medum indical; deindc in imaginc vcn-
trem ct fcinora aenea, in visione autcin pardum, 
nempe Persaruw ioiperium, Cyrum videliccl sigu-

ρους χαλκούς· έν Ιέ τφ δράματι πάρδαλιν, τήν τών ρ fi^l, cujus tmperhtm non minus splendiduiu cl i l -
ΙΙεραών αρχήν, τουτέστι Κύρον σημαίνει, ήτι$ έγέ­
νετο λαμπρά χαλ περιφανής, ούχ έλαττον τών Βαβυ­
λωνίων. Είτα πάλιν έν μέν τή είχόνι χνήμας σιδηράς, 
έν δέ τφ δράματι θηρίον Ιχθαμβον καλ φοβερδν, δνυ-
χας χαλκούς, χα\ οδόντας σιδηρούς έχον, τήν Μαχε-
άονιχήν αρχήν δηλοΓ, τουτέστιν Αλέξανδρον, λεπτύ-
νοεν {uc) χαλ δαμάζων τάς βασιλείας. Είτα πάλιν έν 
|εεν τή είχόνι πόδες χαι δάχτυλοι, μέρος μέντοι σι­
δηρούν, μέρος δέ τι όστράχινον · έν δέ τφ δράματι 
άέχα κέρατα ίσάριθμα τ**ν δαχτύλων, βασιλεία ν δι-
ΐρηρενην λέγει, τήν μετά 'Αλέξανδρον, ήν καλ έν τφ 
άράματι τον χρι*3 χαλ του τράγου διαιρεθείσαν είς 
τους τεσσάρας άνεμους λέγει του ουρανού. Του γαρ 
•Αλεξάνδρου τελευτώντος τοίς τέσσαρσι φίλοις αυτού 

Itiolrc fuii, quain Babylonicum; posiea in ioiagtne 
crura ferrea, in mione auiem l>csliam tenibilein 
el burrendam, unguibus insiructatri xrtis fcrrcisque 
deniibus, scilicct Maccdoniciim ititpcriura, sive 
Alexandrum Magnuni, regrta comminuciilem ct do-
iiiaulem; ilcntmquc iu imagine pcdcs et digilos, 
pariim ferrcos, pailim testaccos; iu visione vero, 
deccm cornna, loiidcm scilicet qtiol dighos, queia 
dtvisum rcgnum denoiat posl Alexandri obiltim. 
Quod eliam rfgnum, in visione arictis cl birci, iu 
quatuor coeli ventos divisum ait. Moricns quippe 
Alexander, rtgnum inter qualuor sibi familiares di-
visit: quorum wuis in Europa, scilicel hi Gracia, 
rtguavil alicr in Aaia; alius in Syria ct Bab) lo-

L·εΌx τήν βασιλείαν αύτου· χαλ ό μέν εΓς τής Εύ- C Ρ·»; qturtuv in ^gypto, Libya ct auslralibus parli 
ρώπης, ήτοι τής Ελλάδος έβασίλευσεν- ό δέ έτερος 
τ% *Ααίας, χαλ ό άλλος Συρίας χα\ Βαβυλωνίας, χα\ 
ά τέταρτο^ ΑΙγΰπτου χαϊ Αιβύης χαλ των νοτίων 
ρερώα,Έχ τουτειν ουν τών τεσσάρων, μετ* αυτούς 
νδολ αότών πλείους γενόμενοι» έβασίλευσαν * χαλ 
έ^λήΐιτναν κακά τή γή, χαβά χα\ άν -τοις Μχχχαβαΐ-
χοές έγγέγραπται. Τδ Ιέ χέρας αδ μιχρδν τδ λαλούν 
ρρχάλα, τδ άναμέσον τών δέχα κεράτων, 'Αντίοχον 
ανμιαένει τδν Επιφανή, τδν πολεμήσαντα τους 'Ιου-
^αέους Απ) τών Μακκαβαίων. Τούτους οδν πάντας 

bus. Εχ bi$ igiftur qualupr propagaii fiiii bene 
mutii regnaruni, ei mohiplicaveruni mala super 
tcfraoi, ut in libro Machabxorum scribiiur *· . Par-
Tom autein cornu magpa loquciis, in medio decem 
coraiiqm pofiiuni, Aniiocbum Epipbanem dcnolai, 
qtii Uuapore Uacbalueorum Jndacis bellum intulit. 
Hos iiaque omnes, pariim fen-eos, parlim lesta-
eeos dteit, utpotc qni modo viceririt, modo ab aliis 
maluo victi sitit, neque tamen commisti sinf, 
qttcmadmeduin ferrum lestae non commiscetur. 

Uftu ι^ρος μέν οαδηροϋ ,̂ μέρος δέ όστράχινον, ώς νιχώντα; χα\ ν.χωμένους αλλήλων, χαλ μή μ:-
ν^^νους · δν τρόπον ό σίδηρος ού μίγνυται τφ δστράχφ. 

£εχα πάλιν λέγει, έν μέν τή ειχόνι, λίθον τμη- D Deiode dicii, in imagine oniidcm, lapidcm cxci-
Μντο έξ όρους 4>*υ χειρών· έν {έ τφ δράματι 
mby άνθρωπο» έρχόμενρν έπ> τών νεφελών τού 
οό|Νΐνεΰ- τον άεαπότιρ Χριατδν έντανθα σημαίχει 
άν Αχατλρφ μέρει έχ του Αβραάμ χα\ τής Παρθέ­
νου άρεν «πέρματος άνδρδς έρχόρνον Κα), ενταύθα 
γάρ 'Arfu Χε/ρώτ είπεν, ίνα ειπη, 'Ανευ σπέρματος 
άνάρός. Κα\, έπι τών νεφελών τού ουρανού - αιτινες 
άνευ χειρών ανθρωπίνων ώς άπδ γαοτρδς τούς 
αετούς βαστάζουσας τίχτουσιν. Είτα πάλιν έπ\ τής 
είχ^νος, Μ*14*άταξ* τότ bcxpawov, tor ct6r\por% 

txV xoLUAr, zbr άργνροτ, tor yjwcvr, xal έγέ-
rtxo άσεϊ ηοηορζός άΛωτος Φερνης, Μ(Λ έζήρεν 
mirtu ΖΦ χΛήθος τοΰ πνεύματος χιιΐ τάχος ούχ 
ευρέθη kr αύτοΤς. Έν δέ τφ δράματι, Έθεώρονν 

••IMacb. ς 10. "Oan. ιι, 54. · Ibid. 55. 

Mim ex iiionLc aio« manibus91; in \isione aulcm, 
Filium boaiinis vcnieulem in oubibus coeli, Domi-
nuro Cbritluin : utriitqu^ vero signilicat ipsuip ex 
Abrabam tjt ex Virgiue sinc seraine viri veuicniem : 
i«aoi iiic Sinc manibns a i l , ac $i diccroi, Sine sc-
mipc viri, n, in nubibus co;li : q\ix absque bunta-
I\\B Dianibuy, quasi in utero pluvias gesianlcs, pa-
riunl. llinc iicrum in itpaginc : ll percmtii tettam, 
(trnm, r«, argeatum, purum, ct ftutnm est guasi 
pjUrti a.rete asiivtr, ct rxtulit ea nbnndmiiia spiri-
ixs, el locut inveutus non al eis82; in visioue vcro : 
\idcbam 4M*C orcifa /c$t bestia, ci perul, et corpus 
eju$ datum c$t in combuitionem igni*, el rtUqnarum 
batiarum imptrium translatw.n cst, ct lougitudo pii* 
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daia esl \pti$ utque ad tempu*1*, idipsum ulrobi- Α έως δτου άνχρέύη τύ Οηρίον καϊ άπώΛετο, καϊ 
qtie stgniflcans, fore scilicci ul, advonieiile Cbrislo 
Dnmino, oninia rcgna bxc ablata tint, Babylonio-
runi, 146 Medorum, Pcrsarum, Macedonum; el ea 
quse ex divisione impcrii Macedonum facta sunt, pro 
nihilo compulanda sint. Quod cliani factum tetnpore 
Cbrigti est : neque enim lunc slabant regna Baby-
loniorum, Medorum, Persarum, vel Macedonura; 
sed omnia soluta fucrant. 

τδ σώμα αυτού εδόθη εϊς καύσιν πυρός · καϊ τών 
Λοιπών θηρίων ή αρχή μετεστάβη · καϊ μαχρότης 
ζωής εδόθη αύτοις έως καιρού* τδ αύτδ έφ' έχα-
τέρου σημαίνων * ότι παραγενομένου του Δεσπότου 
Χρίστου πάσαι αϊ βασιλείαι αύται άναιρεθήσονται, 
καλ ή των Βαβυλωνίων, χαλ ή των Μήδων, χαλ ή τδν 
Περσών χαλ ή τών Μακεδόνων, χαλ δσαι έξ αυτής 
έχ διαιρέσεως έγένοντο, χαλ είς ουδέν έτι λογισβή-

σονται · δπερ χαλ ούτως έγένετο έπλ τού χαfρου τού Χριστού· ούτε γάρ ή τών Βαβυλωνίων ίστατο, οδτε 
ή τών Μήδων, ούτε ή τών Περσών, ούτε ή τών Μακεδόνων · άλλά πάσαι χατελύΟησαν. 

Postea rursum in imagtne ait: Et indiebus regum Είτα πάλιν έν μέν τή είχόνι φησί· Καϊ έν τα7ς 
ilorum exeitabit Deus coeli regnum, quod in ttccu- ήμέραις τών βασιΛέων εκείνων αναστήσει ό θεός 
lum non everletur, etregnum ejus altcri poputo non ^ τού ουρανού βασιΛεΙαν, ήτις είς τόν αΙώνα ού 
nlinquelur, et tngtlur ιιι scccula*\ ία vtsione au- διαφθαρήσεται · καϊ ή βασιλεία αυτού Λαφ ίτίρφ 
tero aii : Et utquead Antiqnum dierum pervenil, et 
obialum eit ei. Et ipti datum e$t imperium et honor 
tt regnum; cl omnes populi, inbm et lingua UT-
vient f i . Poteslai eju$, poteHas umpiterna, qua non 
traniibit, el regnum eju$ non corrumpelnr**. Uirin-
que idipsum dicene, fore scilicet ui, advenienle Do-
ntino Cbrislo, regna illa transierint, el aolata stnt: 
bujuft autem regnum insolululc el seiermim sii. Est 
ilaque bic Piolcmaeus unue ex iis qui regnaront, 
sive Pbiloroetor, sive Evergeles secoodos, sive is 
qui ante postreroam Cleopalram regnavii, Diony-
£ius dicius. Nam ii ultra viginti acpicm annoe re-
gnarunt, alque abnepotei suntpriorum regum Pio-

ούχ ύποΛειφθι\σεται, καϊ άναστήσεται είς τούς 
αΙώνας. Έν δέ τψ όράματί φησι · Καϊ έως τού 
ΠαΛαιού τών ήμερων έφθασε καϊ προσηνέχθη 
αύτφ. Καϊ αύτφ εδόθη ή άρχή καϊ ή τιμή καϊ ή 
βασιΛεΙα, καϊ πάντες οί Λαοϊ, φυΛαϊ, γΛώσσαι 
δουΛεύσουσιν αύτφ. 7Γ εξουσία αύτου έξονσια 
αΙώνιος, ήτις ού παρεΛεύσεται, καϊ ή βασιΛεία 
αύτου ού διαφθαρήσεται · πάλιν τδ αύτδ έφ' έχα-
τέρου λέγων, δτι ερχομένου τού Δεσπότου Χριστού, 
εκείνα ι μέν αί βασιλείαι παρελεύσονται, χαλ χατα-
λυθήσονται, ή δέ τούτου βασιλεία ακατάλυτος Εσται 
χαλ αιώνιος. Είς ούν έστιν χαλ ούτος δ Πτολεμαίος 
τών βασιλευσάντων, ή ό Φιλομήτωρ (31), ή ό νεώ-

temaeorum, ol in marmorea labula, quam supra ς τερος Ευεργέτης, ή ό πρδ Κλεοπάτρας τής ύστατης, 
posuimus, descriptum est. Nam de iis qui nanc im-
perium oblinenl, nihil in propbeia scriptnm esl, 
qaeroadmodam ei ip&eDominus a i l u , legem et pro-
pbetas usque ad Joannem prsnuuliasse. Alcnim 
ciim Nabucbodonosor secum reputarel, iium re-
gnum suuiu successionem babiluraoi, similiicrque 
Daniel cogiiaret, num rilus Judaici pereeveraturi es-
sent, ulrique pariler revclatum est, ono eodemque 
icmpore imperiuiD cjus flnero babiturnm, ei riius 
lcgaliaque Judaica sotvenda esse, alqac altum sia-
tum condilioncmque rerum meliorcm cxorituram, 
qu» xlerna et nunquam solvenda e r i i : quse exor-
dium ducei, postquam barc prima regna ci lcgaies 
riius cxoleverinl: alque lanc exhibebitnr, cum ejus 

ό καλούμενος Διονύσου* ούτοι γάρ υπερέβησαν 
βασιλεύοντες τά είχοσιεπτά έτη, χαλ αύτολ άπόγονοί 
είσι τών πρώτων βασιλευσάντοιν Πτολεμαίων, χαβά 
χαλ έν τή είχόνι τή μαρμάρινη, ή έτάξαμεν, άνον 
γέγραπται. Περλ γάρ τών νυν βασιλέων ουδέν έν τώ 
προφήτη άναγέγραπται, χαθά χαλ αύτδς ό Κύριος 
λέγει, δτι Καλ ό νόμος χαλ οί προφήται έως Ιωάννου 
προεκήρυξαν. Τού γάρ Ναβουχοδονόσορ διαλογισ­
μένου, εί Ιχει διαδοχήν ή βασιλεία αυτού, χαλ του 
Δανιήλ διαλογισμένου, εί Ιχει διαδοχήν τά 10η τά 
"Ιουδαϊκά - άμφοτέροις έχ παραλλήλου τδ αύτδ απ­
εκαλύφθη, δτι Έν ένλ χρόνω χαλ πάσα ή άρχή τής 
βασιλείας σου εκλείψει, έν ταυτφ χαλ τά Ιουδαϊκά 
έΟη χαλ νόμιμα χαταλυΟήσονται, χαλ έτερα χατά-

priiiceps advenerit. Nara de Bomano imperio in D στασις άντεισαχθήσεται χρείττων, ήτις αίώνιος χαλ 
propbcla nibil diserle scribitur : neque eniin illud ex 
successione Nabn€bodonosoris, neque tliam Judai-
cis legibus, aul poliiiae congrucns csl; tmo potius 
\m\ exiliosuin. Ncque iiem ex Macedonum succes-
sione venit, sed ail propbeta : Excitabit Deui cceti 
regnum, quod in sascutum non erertelur. Ubi qui-
dem de Domino Cbrtelo loquitur, {cnigmalice ta-
nien Itoiuanum imperium bis verbis complecliiur, 
quod una cum Domino Christo cxortum 147 e s t » 
Nani cum adhuc Cbristus in ulero geslareiur, Ro-

άχατάλυτος έσται, ήτις χαλ αρχήν λήψεται, παυο-
μένων μέν τών πρώτων βασιλειών χαλ τών νομικών 
έ6ών· άναδειχνυμένη δέ όταν ό ταύτης αρχηγός 
παραγένηται. Περλ γάρ τής Τωμαίων βασιλείας έν 
μέν τψ προφήτη ού φανερώς γέγραπται · ουδέ γάρ 
έχ διαδοχής έστι τού Ναβουχοδονόσορ, ουδέ αρμοδία 
τή τών Ιουδαίων πολιτεία, ήγουν ευνομία, άλλά 
μάλλον χαλ χαθαιρετιχή. Ουδέ έχ διαδοχής έστι τών 
Μακεδόνων, άλλά φησιν * Αναστήσει ό θεός τον 
ουρανού βασιΛεΙαν, ήτις είς τόν αΙώνα ού δεα-

" Oan. νιι, \ ! . " Dan. ιι, 44. " Dan. νιι, 13, 14. · · Mailb. χι, 13. 

(51) Hic manifesie labitor Cosmas . nam Ρίο- ainoeg, nepoa Plolemaei primi et Bereaice, ut fcrt 
binxus hic mcmoraius, hujus nominis tertius est, inscriptio. 
Evcrgcies diclus, filiusPlolema?i Pbiladelpbi el Ar-
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Deo, nipole 

Cbiisli oecoiioiniartim adminislrum : eo quippe 
teinpore aelernura duraluri Augnsti proclamati sunt t 

ei per onmcm tcrraiii ut imperames censuai frce-
runl. E l sane ail evangelista : Ucec prima dtscriptio 
facta etl inb Cfftare Auguito*\ quando Dominus 
Chrisla*nalus, et in Romanorum terra et imperio 
describi alquc iributa pcndcre dignaius cst. 

113 TOPOGRAPHLE CHRISTIANJE LIB. ΙΓ. 
φθαρήσεται. Ενταύθα μέν λέγων περ\ του Δεσπό- Α nianuni impcrium roboratum esi a 
του Χρίστου, αίνιγματωδως δέ συμπεριλαμβάνει 
χαι τδ των "Ρωμαίων βασίλειο ν, συνανατείλαν τφ 
Δεσπότη Χριστώ, Του γάρ Χρίστου Ιτι κυοφορού­
μενου, κράτος έδέξατο παρά Θεού ή τών 'Ρωμαίων 
βασιλεία, ώς υπηρέτες ούσα τών τού Χριστού οικο­
νομιών * έν αύτφ γάρ τφ καιρφ καϊ α Ια» νιοι Αύ­
γουστοι προσηγορεύθησαν, χαΛ είς πάσαν τήν γήν 
άπογραφήν ώς κρατούντες έποιήσαντο. Άμέλει επισημαίνεται δ ευαγγελιστής, δτι Αύτη Xf-ώτη 
απογραφή έγένετο έχϊ Αυγούστου Καίσαρος9 δτε χα\ ό Δεσπότης Χριστδς έγενήθη, χαϊ είς τήν 
τών Τωμαίων γήν χαϊ βασιλείαν ήξίωσεν άπογραφήναι χαι τέλη δούναι· 

Μετέχει ουν ή βασιλεία τών Τωμαίων τών άζιω- Β Iftiperiiim itaqve Romanuro dignitalis regni 
Cbrisli Domini consors e*t; ulpole quod omnia 
regna exsaperct, quantum in boc saeculo licet, ae 
Umclum maneat usque ad consummationeni : ait 
quippe, Jn ucculum uon corrumpeixr. Quod εί 
de Domiiio Cbristo accipiatur illuJ, m nxenlnm, 
perpetuiutem dcnotat, quemadmodam ei Gabriel 
Virgtni dicil: Et regnabil in domo Jacob in $acmta9 

H regni cjus non erit fiuit **·**; si vero de Komano-
rum imperio accipiatur, ulpoto quod cum Cbrislo 
exorlum sit, In boc ssculo non evertendum ait. 
Nec vereor cum fiducia pronaniiare, eliamsi ob 
peccala nosira ad brcve lempus ad casligationem. 
noatram barbari hosles in ftomanam diiioneor 
insurganl, allamen suniral moderaloris virlult. 

μάτων τής βασιλείας του Δεσπότου Χριστού * πάσας 
άπεραιρουσα όσον ενδέχεται χατά τδν βίον τούτον, 
αήττητος διαμένουσα μέχρι τής συντέλειας* ΕΙς τόν 
αΟώ>α γάρ, φησ\ν, ού διαφθαρήσεται. Καλ έπ\ μέν 
τού Δεσπότου Χριστού τδ, είς tor αίώτα, τδ άτε-
λεύτητον σημαίνει, χαθά χα\ δ Γαβριήλ τή έΊαρθένφ 
λέγει * Καϊ βασιλεύσει έχϊ tbr 6Uor Ίαχώδ είς 
τούς αϊώτας, χαϊ τήςβασιΛείας αυτού ούχ έσται 
τέλος* έπΙ δέ τής 'Ρωμαίων βασιλείας ώς συ να να-
τειλάαης τφ Χριστφ, είς τδν αιώνα τούτον ού δια­
φθαρήσεται. Θα££ών γάρ αποφαίνομαι, δτι εί χαλ 
διά τάς ημετέρας αμαρτίας πρδς παιδείαν, δλίγον 
έχθρολ βάρβαροι τή Τωμανία έπανίστανται, άλλά 
τή δυνάμει τού διαχρατούντος, αήττητος διαμένει ή 
βασιλεία, επί τφ μή στενουσθαι τά τών Χριστιανών, ^ invicium imperium fore, «Ι ne Cbrislianae res in 
Αλλά πλατύνεσθαι. Κα\ γάρ χαλ πρώτον βασίλειον 
Απίστενσε Χριστφ παρά τά λοιπά* χαλ αύτη ή 
βασιλεία ύπηρέτις έστ\ τών του Χριστού οίχονο-
μιών, ήν διά ταύτα φυλάττει δ τών δλων Δεσπότης 
άήττητον μέχρι συντελείας. Τδ δέ τών Ιίερσών βασί­
λειον ούχ έστιν έχ τών Περσών, ούτε έχ διαδοχής 
τών προτέρων, άλλ' έξ άλλης αρχής νύν άναστάν, 
τουτέστιν έχ τών Μάγων. Έπλ γάρ τών χαιρών τού 
Χριστού, ή βασιλεία τών Περσών χαταλυθείσα ήν 
άπδ τού Μαχεδόνος Αλεξάνδρου χατά τήν προφη· 
τείαν, χαλ οί διάδοχοι τής Μακεδόνικης αρχής χατ-
εχράτουν τής χώρας άχρις Άντιόχου · λοιπόν· έκ­
τοτε Πάρθοι χατά μικρόν έτοποχράτουν. Α μέλι ι 

angttstum deducanior, s&d potios amplificeniur. 
Etenira boc prhunm imperium prae aeteris in Chii-
alum credidii, aiqae boc iptiiin Cbrisii cocoeo-
mia famulalom est: ac ideo ipsuin ad coagum-
maiionem usque ioviciuro servabit aaiveraoroni 
Dominus. Parsarum autcm regnum, non ex Per-
aie orium babet, neque priscorum regnm encces-
aioneui serval, sed e i atieno principalu jain in-
surrexit, id esl, ex Magis. Nam Cbriiii lempore, 
Persaruni regnum jam aolotum fuerat ab Alexan-
dro Hacedone, aecundum propbetiani, ac Macedo-
nici imperii auccessorcs eam regionem obtioebaiit 
uaque ad Antiocbum : deinde vero Parlbi paQlalim 

Απι^όίψαντες έν 'Ιεροσολύμοις, Τρχανδν τδν τών Q e a m *«»egeruiU. Ει \ero Jerosolyroaro irrumpen-
Ίουδαίων άρχοντα αίχμάλωτον έλαβον πρδ ολίγου " ~~~" ' 
χρόνου του παραγενέσθαι τδν Δεσπότην Χριστόν. 
Νυν γάρ ώς πρδ τετρακοσίων ετών έξεγέρθη αύτη 
ή βασιλεία τών Μάγων ώς οΤμαιχα\ αύτη δευτε­
ρεύουσα μετά τούς "Ρωμαίους, διά τδ τούς Μάγους 
αξιώματα τινα λαβείν έπλ του Δεσπόττυ Χριστού 
βιά τήν πρδς αύτδν προσχύνησιν χα\ τιμήν. Έν τή 
γάρ Τωμαίων γή πρώτον έπ\ τών αποστόλων δι-
έ&ραμε τδ Χριστιανιχδν κήρυγμα· χαλ ευθέως πάλιν 
άν Περσίδι διά βαδοαίου τού αποστόλου. Αμελεί κα\ 
άν ταές ΚαθολικαΓς γέγραπται · Ασπάζεται υμάς ή 
έτ ΟαδυΛώη συτεχΛεκτή. 'Αλλά μην τδ τών 'Ρω­
μαίων βασίλειον πολλά προβλήματα έχει έν τούτφ, 
ώς χαλ πρώτον δν, καλ πρώτον πιστεύσαν είς Χρι­
στόν χα\ υπηρετούν έν πάση τή χατά Χριστδν οικο­
νομία. Έτερον δε σημείον δυναστείας τών 'Ρωμίαίων 

tea, llyrcanuio Judneorum priDcipem caplivam 
abduieruni, baud diu antequam Dominus Chri-
slus advcnirei. Jam auicm quod obtincl Nagorum 
iinpcrium, anle annos circiter quadringenlos 
exorlum est, quod ideo, mea quidem aenteolia, 
secuudas post Romanos oblinei, qoia Magi, quod 
Cbristuro adoraium vencrinl, aliquam hinc digni-
laiem adepli stut. Aleniai in Romana primum 
dilione apostolorum leir.pore Cbnstiana praedicalio 
diffuaa esl; statim vero postca iii Perside per 
Tbaddseum aposlolum. Ei sane in Calbolicis epi-
stolis scriplum 148 e s l : Salutat vos Ecctoia, 
quceett in Babylone> coelectαT#.Quinciiam Roraa-
num iflDperium mulias bac in parte praerogitiras 
obtinct; uenipe, quod sit primum, quod primum 
in Cbristum crediderit, quod omiii accaudum 

9 9 Luc. n, 2. «V» Luc. i , 52. ' · 1 P,t. v, 15. 
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Christum cecDiicunaj mimstravenr. Aliud a*:lcm l δ αύτοίς κεχάρισται 6 Θεός, λίγωδέ δτ* έν τώνομί-

σματι αυτών εμπορεύονται πάντα τά έθνη, χαλ έν 
παντλ τόπω άπ' άκρου γής « ω ς άκρου γής δεχτόν 
εστι, θαυμαζδμενο/ παρά παντδς άνθρωπου, χαλ 
πάσης βασιλείας, οπερ έτερα βασιλεία ούχ υπάρχει 
τδ τοιούτον. Λοιπόν έπλ το προκείμενον επανέλθω· 
μ*ν. 

}x>tenli.e ar^uinciUum flomAnis IXrus conce>si(: 
m m i r u m , quod u i m n i r u m riuuiiMuaie u-.nue.s 
genles conimeiciui t i exertvanl, c l ifi quovi» luro 
ab exlremis leinr usque ad o^puuilos (iius illud 
admitlatur, ntirauiibus la icm monelaiii t uuc l i s 
ftioniiiiibus alque rcgnK quia in ali is *iuilnis\ 
jeguis s imi l i s iiou l u n t p a i c l . Dcutuiii ad piopusi-
l u m rcYCrlamur. 

Cerlc velerum ptiilo&opliorum qiudam, qui iu 
tiiundo cifcumquaque percgr»ua(i suitt et bialoriag 
seripseruiit, lenae posiiioiiem el astrorum cursuiu 
paii atque Scriptura sacra modo explictvere. iam 

Τό xsiperor. 

Τινές γάρ τών παλαιών φιλοσόφων σχεδόν τήν 
οίκουμένην περινοστήσαντες, χαλ ίστοριογραφήσαν-
τις, παραπλησίως τή θεία Γραφή Ιφασαν χαλ αύτολ 
τήν θέσιν τής γής είναι, χαλ τών άστρων τήν περί» 

corum quidam prodeai in tuedium, qui sic babet: β φοράν γίνεσθαι. Ηάρίτω δέ είς μέσον έξ αυτών τις 
φάσχων ούτως. 

Ephori ex quario Ui$(oria libro. 

Subsolanum ac orienii proximtiui locum Indi 
incolum ; au&trutu vero el meridictti jCthiopes, 
loca veisus zcpliyruui el occidenleni Celti babi-
laut; aquilonem et sepleuii iouem, Scyilise. ttx 
vero paries non imer se proraus sequafes u i r i t , 
sed Scyiharum ei iEibiopum latus majus est; In-
dorum vero el Celloruui, niiuu<; scd primi el 
aecundi iutcr se pares sunl >palii aropUttidiue. 
Nam Indi quiJeiu imer iesiivum cl bibcrnum 
oricntem suut, O l i i vero ab xsiivo, usque ad 
lubeinum occa&uni spaiia oceupanl; qna» spalia 

(31) Εφόρου kx ri}c & aitvv 'tctoptoc. 
Τδν μέν γάρ άπηλιώτήν χαλ τδν εγγύς ανατολών 

τόπον Τνδολ χατοιχούσι, τδν δε πρδς νότον χαλ 
μεσημθρίαν ΑΙθίοπες νέμονται * τδν δε άπδ Ζέφυρου 
χαλ δυσμών Κελτολ χατέχουσι · τδν δέ χατά Βο^βάν 
χαλ τούς άρχτους, Σχύθαι χατοιχούσιν. Έστιν μέν 
όδν ούχ Ισον έχαστον τούτων τών μερών* άλλά τό 
μέν τών Σχυθών χαλ τών Αιθιόπων μείζον * τδδέ τών 
Ινδών χαλ τών Κελτών έλαττον. Καλ παραπλήσιον 
έχατέρων άλλήλοίς Ιχει τον τόπον τδ μέγεθος. 01 
μέν γάρ είσι μεταξύ θερινών χαλ χειμερινών ανατο­
λών * Κελΐσλ δέ τήν άπ* θερινών μέχρι χειμερινών 

inler be &iinilia sunt, atque inicr ae proraiis op- v ***** J&t** Καλ τούτο μένΙσόν έστιν 
posiia. Scyibarum auiem rcgio quod ex curaux 
toUs spalio superest occupat; ii.Uilopic« vero 
^onii opponilur : qu* videiur extetidi ab liibemo 
oriente usque ad brevisbiiouui occasuui. 

1 4 9 P^raijrupha. 

Hic Epbonii vctos scriplor eal, pbilosopbus ct 
lii&loriugrapbus. 

Ιχέίνφ τφ διαστήματι, χαλ μάλιστα πως άντιχεί-
μενον. 'II δε τών Σχυθών χατοίχήαις τού μέν ηλίου 
τής περιφοράς ·ίδν διαλείποντα χατέχει τόπον* 
αντίκειται δέ πρδς τδ τών Αίθιδπων Ιθνες * δ δοχεί 
παράΐείνέιν άπδ ανατολών χειμερινών μέχρι θυσμών 
τών βραχυτάτων. 

Παραγραφή. 
Ούτος ό Έφορος, παλαιός έστι συγγραφεύς, φιλό­

σοφος χαλ Ιστοριογράφος. 

ΝΟΤΟΣ 
Χ Ε Ι Μ Ε Ρ Ι ­
Ν Η Α Ν Α Τ Ο Λ Η 

ΑΟΊΙάΐα-
ΤΗΣ 

ΘΕΡΙΝΗ 
ΑΝΑΤΟΛΗ 

I ΑΙΘΙΟΠΕΣ Κ 
Ν Ε 
Δ Α 
0 Τ 
1 1 

tKTOAI 
0 
I 

ΧΕΙΜΕΡΙΝΗ 
ΔΤΣΙΣ 

ttvVPOI 

efPINH 
ΔΤΣΙΣ ΛΙΡΡΑΣ 

Accurate Ephorus, luin veYbo luru dfeUoeailon ,̂ ρ Άχριόως ό Έφορος χαλλόγφ χαλ τή καταγραφή» 
posiiionero lerrae et asirorum cursum, perinde ai- ώς ή θεία Γραφή, διηγείται τήν θίσιν τής γής χαλ 
quc divina Scriplura, enarrat. Eniu)vero hic Eplio- τών άστρων τήν περιφοράν. Ούτος γάρ ό "Εφορος 
rus bistoriograpbus erat, qui in quario llUlorix U- έγένετο ιστοριογράφος, δς έν τή τετάρτη αύτου Τστο-
bro liaec, quae supra diximus, reluiil. Pyibeas ρ·φ ταύτα συγγράψαμενος ςιηγήσατο. Πυθέας δέ ό 

(3i) llic Epborua Isocralis audilor cl Tbcopotiipi condisiipulus, scripsil 30 llisloiix libro*. 
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βαταλιώτης (53) έν τοΙς περλ Ωκεανού ούτως φη- Α w o Maaailiensia de Oceano agcns ait, cmn aJ ie-

moiUsima scpienirioiiis loca adveitissel, solis cu-o * t ώς ότι «άραγε νομένω αύτφ έν τοίς βορειότατοι ς 
*όπο*ς έάεέχνυον ol αυτόθι Βάρβαροι τήν ηλίου κοί­
τη ν, ώς έχε! τών νυχτών άει γινομένων παρ* αύτοΐς. 
Σενοφάνης δέ ό Κολοφώνιος, Απειρον υποτιθέμενος 
τήν γήν είναι, πρόδηλος έστι μή δεχόμενος τήν σφαί-
ραν · χαλ ταύτα μέν ο! έξωθεν συμφωνούντες τή 
θεία Γραφή ευρίσκονται είρηχδτες. Εμείς δε τή 
Ακολουθία χρώμενοε πάλιν ύποτιθέμεθα λέγοντες, 
τούς τεσσάρας ποταμούς, ούς ή θεία Γραφή λέγει 
έξέρχεσθαι του παραδείσου, τδν Όχεανδν διατέ-
μνουσι, χα\ αναδίδονται έν τή γή ταύτη · δ μέν Φ*ι-
αώνέντή Ινδική χώρα, δν χαλούσί τίνες Ίνδδν f) 
Γάγγην, έχ τών μεσογείων που κατερχόμενος, πολ-
λάς έχροίας έχει έν τψ Ίνδικφ πελάγει. Καϊ ούτος 

bile a Barbaiis sibi comiuonsiralum fuisse, quia 
i&lic nox penes ipsos elfici solcbat. Xcnnpbaucs 
auleo» Colopbotiius, cmn immensam esse lerram 
aopponal, spba?ram, ut propalaiu esl, non admiuit. 
E l batc quideui cxtcri cum divina Scriptura C O M -
leolientes dtxisse deprcbcndunlur. Nos auleni ini-
\w teriei inststentcs, rorsum suppommus quaiuor 
flitmina, quae cx paradiso emuuassc sacnc LiltcraD 
fcrunl, Oeeanum pcmuarc in baucque tcnam in-
Aiiere; Pbison quidcni liidicam ui rcgiuucm: 
qvem ex mcdiierrancis dcfluenlem quiilani luduin 
am Gangem vocant, mullisque osiiis lndicum mare 
iiiDuii. Hic vcro fluvius ciboria, sivc fabas ^Egy-

tt I ποταμός χαλ χιδωρια έχει χα\ τά καλούμενα Β ^ m u | l a s | i a u c i , el quae Nilagalhia vocauiur, fu-
Νειλαγαθία, χαλ φύλλα, χαλ λωτάρια χαλ κροκοδεί­
λους, χα\ έτερα δσα Ιχει δ Νείλος. Ό δέ Γηών Απδ 
τών μερών τής Αίθιοπίας διερχόμενος πάσαν τήν 
Λίθιοπίαν χαλ Αίγυπτον, τάς έχροίας έπλ τδν παρ* 
ήμέν χόλπον έχπέμπει. Ό δέ Τίγρης χα\ Ευφράτης 
Απέ τών μερών τής Οερσαρμενίας διερχόμενοι μέχρι 
ταυ Περσικού χόλπου. Καλ ταύτα μέν ημείς περ\ 
τούτων. Σημάναι βουλομένη ή θεία Γραφή τήν διά-
μετρον τού παραδείσου, ώς μεγάλη τίς έστι και εκ­
τεταμένη έν τή ανατολή, έμνήσθη τών τεσσάρων 
ποταμών τούτων μόνων · ώς έχ τής πηγής τής έξ 
ΊΕδέμ Αναδιδομένης, χαλ ποτιζούσης τδν παράδεισον, 
τά ύπόλοιπον ύδωρ είς τούς τεσσάρας τούτους τούς 
μεγάλους ποταμούς αφορίζεται. Καϊ διαπερώντες έν 
*Β γή τ«ύτη πολλήν γήν πάλιν ποτίζουσι. 

ΓΑ κείμενον. 
Τούτω ουν τφ τρόπφ διατρεχόντων τών φωστήρων 

χαλ ποιουντων νύχτας χα\ ημέρας, χα\ χαιρούς χαλ 
χρόνους, χαλ είς σημεία τοίς πλέουσι πελάγη, ή όδοι-
πορούσιν Ιρημον, όντων χαϊ φαινόντων έπΙ τής γής * 
ού τή περιφορά τού ουρανού αυτά φήσομεν κινείσθαι, 
άλλά μάλλον διά δυνάμεων λογικών χαθάπερ λαμπα­
δηφόρο» τινών, ώς πάλιν δείξομεν τήν θείαν Γρα-
τ?ήν δηλουσαν. Φησλ γάρ περ\ τού αντικειμένου δι­
δάσκων ό θείος 'Απόστολος, τί ήν αυτού τδ έργον έξ 
άφχης. ούτως · Κατά τον άρχοντα τής εξουσίας 
του αέρος τον χνεύματος, του νυν ενεργούντος 
έν χοίς υΐοΐς τής άχειθεΐας * σαφώς άρχοντα τής 
Ακουσίας του χινείν τδν αέρα χαλ μεταόάλλειν αύτδν r 

είναι πρώην διδάξας, νυνλ δέ έχριφέντα μηχέτι ταυ- D aulero lali digmialc abjecmm ct exclusum fuissc, 

lia ilctn, lolaria cl crocodiloa, caleraqtie otiinia 
qac Niles profert. Gebon aulem,in parlibus jEtbio* 
pl* orium babcns loiamque iElbiopiaiu et -figy-
ptum percurrens, iti simim BOftlrum niullis capiii-
bus exoucralur. Tigris vero el Euphrate» ex P m -
armcnlae parlibus ad Persicum eimun defluupt. 
Et debis quidem bactcnus. Diviua Scriplura, ul pa-
radiai diaiuclrum degcriberel, qnod permagQuui 
aane erai el in oriciile proiensum, baec qualuor 
iluroina lamum roeinoravit, lu ui rcliquam iiem 
aquain, cx fonte in Eden scalurienie ac paradisuin 
riganie inananleni, cuiu bis 1 5 0 qualuor 
gnis fluminibus complexa sil. Qusc flumina, in hanc 

, lerratn p»*rnicantia, magnam cjns partem irri-
' gaut. 

Textns. 
Cuin crgo luaiiuaria boc riui cursiim peragant, 

ac noclea diesque, lempora et annos conGciant, 
uaYiganlibueque alque in deserlo peragranlibus in 
aiguuin posila aint, terramque collusireni, dicimus 
ea non ex coeli circumveciione moveri, sed poiius 
virlalibua quibusdaro raiionabilibua ceu quibusdara 
bmpadopharis, uti rarsum ex divina Scriptura com-
monstrabimus. Nam de adversario loqucns divinus 
Apoaiolua, quod ejus opus ab iniiio cssct iia decia-
ral : Secundum principem poltilalis aeri$ tpiritut A K -
/αε, qui nu*c operalur in filioi digUientiai aperlo 
docens ipaum aeiea fuissc principem potestatis 
aerit ad ipsam mofendum ct commulandum; nunc 

την έχειν τήν άξίαν * άλλά μάλλον ένεργείν έχ χα-
χίας έπλ τους αμαρτωλούς, ώς δήλον έχ τούτου, δτι 
ού μόνος τούτο ποαίν έξίσχυεν, άλ)ά χιΐ άλλοι πολ­
λοί ούν αύτφ * οί μέν γάρ τών αγγέλων τδν αέρα 
χτνείν έπετρέποντο, οί δέ τδν ήλιον, οί δέ τήν σελή-
νην, άλλοι τά άστρα, έτεροι νέφελας χα\ βροχάς ερ­
γαζόμενοι, χαλ |τερα πο>Αά* τούτο γάρ έργον χαϊ 
νόμος τών αγγελικών ταγμάτων τε και δυνάμεων 
έστι, τδ διαχονεΤν πρδς εύεργεσίαν χα\ τιμήν τής 

'* Epbes. ιι, 2 . 

imo potiiis cx malilia optTari in peccatores: id binc 
inanifestum esl quod nun ipse eolnn id agcrc pos-
acl, sed cliam alii mulii cumillo: iiam cx angelis 
alii ul movercnt aerem dcpulabanlur; alii sotam, 
alii lunam, alii asira,alii nubes ul pluvias pararonl. 
ct alia routia officia obibani. Nam id opus, ca lox 
csl angclicorum ordinum ei Tirtutum, ul ad bcne-
ficenliatn ei bonorcm imaginis Dei ministrent, id 
cst, bominis, ei ul, ccu dicto audientcs rcgia mi-

(33) Talic. Μ:σαλεώ?ης 
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liies, omnia moveant: siquidem id operis perflcere Α είχόνος τοΰ Θεού, τουτέστι του Ανθρώπου, χαλ χινείν 
quaria die jussi eunt, quando coelum astris e\or-
r avil. Inimicorum vero daemonum oflicium est, ul-
potc rebctlium, ui imagini Dei damna parianl: nam 
ci ipsi quarta die jussa transgressi, coelo dejecti 
sunt, quemadmodum alihi dicit: Nonne omnes lunt 
«dminiuratorii $piritn$, t« minitterixm miui pro-
pter eo$ qui hareditatem capient sulutis 7 1 ? mani-
foslc doccns orones in iniiitsierium homiimm de-
pulalos csse. lusuper ai l : Nam exspectatio creatu-
rce revelalionem filiorum Dei extpectat. VunUali enim 
creatura iubjecla etlf non votens, sed propter etim 
qui lubjecit tam in ερε, quia el ipsa creatura iibt-
rabilur α iervilufe corruplioxh in liberlatcm glorim 
fiiiorum DeiCrealuram bic vocal angclos ; fi-
lios aulem Dci, bomines; exspeclalionem vcrudicit, 
ac si quis procul posilug spectandi causa capui at-
lollat, aul eminus videal sperando aliquid boni 
Jiominibus obventurum esse. Nisi enitn servile mi-
nisleriuiu obiissent, liberlatem non oplasseut: si-
quidem cum bomo peccassel, ac raortie setilenliam 
«ubiiseet, admodum dolebatil angeli, quasi de uni-
terso desperauies ; 151 quippe cum bomo uni-
versi rerum opificit vinculuui ac imago Dei sii. Ex 
tali aentenlia, pro seipsis et pro universo animttm 
despondentes, nolebanl ullra bomiui iucastuni oii-
nistrare et senrire, aed, inquit, propler eum qni 
$ubjecil in $pe, ac si dical: Non permisil Deus vo-
Juaielem eorwn impleri, sed spem aliqitam dedit, 

πάντα, ώς υπήκοοι στρατιώται του βασιλέως. Τούτο 
γάρ τύ έργον τή τετάρτη ήμερα έχελεύσθησαν ποιείν, 
δτε καλ τδν ούρανδν τοίς άστροις χατεχόσμησεν. 
"Εργον τών αντικειμένων δαιμόνων τά πρδς βλάβην 
τής εΙκόνος, ώς ανταρτών (sic) ποιείν - χα\ αύτο\ 
γάρ τή τετάρτη ήμερα παραβάντες τήν κέλευσιν 
κατε££ίφησαν έκ τού ουρανού, χαθά χαϊ έτέρωθι 
ούτως λέγει * Ούχϊ χάντες elcl Λειτουργικά Χνεν* 
ματα εϊς διαχονίαν άχοστεΛΛόμενα, διά τους 
μέλλοντας χληρονομειν σωτηρίαν; διαβ^ήδην 
πάντας ειπών είς διαχονίαν τεταγμένους τών αν­
θρώπων. "Ετι λέγει · Ή γάρ άχοχαραδοχία της 
κτίσεως τήν άχοχάλυψιν τών νΙών του Θεού 
άχεχδέχεται - τή γάρ ματαιύτητι ή χτίσις ϋχετά· 

D γη, ούχ έχουσα, άλλά διά τόν ύχοτάξαντα έχ* 
έλχίδι· δτι καϊ αυτή ή χτίσις έΛευθερωθήσεχαε 
άχό τής δονΛεΙας τής φθοράς είς τήν έΛευθερΙαν 
τής δόξης τών τέκνων τού θεού' κτίσιν χολών 
ενταύθα τούς αγγέλους- υίούς δέ θεού, τούς άνθρω­
που; * άποχαραδοχίαν δέ, τδ άπδ τού χάρα έχτείνειν, 
χα\ μακρόθεν δράν τε χα\ έλπίζειν τι χρήσιμον περι 
τών ανθρώπων. ΕΙ μή γάρδουλιχήν ύποταγήν έποίουν, 
ούχ Αν ελευθερία; έπεθύμουν άμαρτήσαντος γάρ 
τού άνθρωπου, χα\ λαβόντος τήν άπόφασιν τοΰ θα­
νάτου, πάνυ έλυπούντο οί άγγελοι, άπελπιστίαν 
τού παντδς αναλογιζόμενοι * ώς συνδέσμου δντος του 
άνθρωπου πάσης τής κτίσεως, χα\ είχόνος βεοΰ τυγ-
χάνοντος, χα\ έχ τής αποφάσεως άπελπιστίαν χα\ 
εαυτών χα\ τού παντδς λογιζόμενοι διακονεΖν χαι 

οι ne animum deaponderenl, sed sperarent, eUpto C ύ π η ρ Ε τ € ϊ ν | t t 0 πέρ αυτού ματαίως ούχ ήοούλοντο · 
qitodam tempore, aliquid booi boniinibus adfu- άλλά, φησιν, διά τόν ύχοτάξαντα έχ* έΛχίδι-
turum. ώσανει, Ούχ εΓασεν δ βεδς τήν βουλήν αυτών γενέ­
σθαι · άλλά δέδωχεν αύτοίς ελπίδα τινά, ώστε μή άπογνώναι, αλλ* έλπιζε ιν τι χρήσιμο ν μετά καιρού 
τοίς άνθρώποις. 

PatagTapha. 
Seiia die conspicaius ille bonorum osor dsmon 

bominem bonore ei cura mulla dignatum, invidia 
tllmulanle, in parem §uo lapsum illum pcnrabere 
conatus cst; cumque adorlendi modum ignoraret, 
bruta quidem slatim ad cibum currcittia vide-
bat, ipsum vero IIOH confcsliin appetiiu mo-
veri, sed cirruinspeclarc arborum pulcbriluditiem; 
binc asiimavii etnn legem a Deo accepisao; ac 
serpentis assumpla forma propius accedens, qtiae lex 

Παραγραφή. 
Τή έκτη ήμερα θεωρών δ μισόχαλος δαίμων τδν 

άνθρωπον τιμηθέντα χα\ πολλής επιμελείας άξιω-
θέντα, φθονήσας συγχατασπάν έπειράτο. Άγνοών 
δε πόθεν αΰτω προσβάλλει, έθεώρει τά μέν άλογα 
ευθέως είς τροφήν προσδραμόντα, αύτδν δέ τέως 
είς δρεξιν μή χινηθέντα, ά)Λά περισχοποΰντα τά 
κάλλη τών φυτών, κα\ έλογίσατο αύτδν νόμον είλη-
φέναι παρά θεού. Έλθών δέ πλησίον διά τού δφεως, 
πειράται μαθείν τδν νόμον κα\ τεχναζόμενός φησι * 

illa esset edisccre conalur, ac subdole ait : Cur D ΤΙ δτι εΊχεν ό θεός, Ού μή φάγητε άχό παντός 
prccccpit vobii Peu$t )ie comederitit ex omni tiguo 
paraditiul Mu ier autem, ulpolequae rcceits edila 
in luceni, ac inicUigentia inulio tirdior ilto cssel, 
rcponii ipsi. Ille vero quasi jam antea preceptuiu 
illud novissel, Deum quaai invtdumcalamitiari C<B-
pit, bominemque ad cibi esum pellicere, suadeus 
ul sibi poiius obseqnensfessct» quo veluti Deus eva-
deret: roorbiqne aui conlagium ipsis coramumca-
vit. Cui bomo cum pomeridianis boris obtempe-
rass«t, ipsa die ex paradiso puisus esf, queroad -
niodum et ille sutim poat peccatum e coelo dcjc-
clus est. Accepilque homo sentenliam mortis his 

" llebr. i,15. T > Rom. vm t l» . n Ccn. w, i . 

ξύΛου τού χαραδείσου; 11 γυνή δέ ώς άρτιγενής 
ούσα χα\ πολύ βραδύτερα εκείνου περ\ τδ νοείν υπ­
άρχουσα, έξείπεν αύτφ. Ό δέ τδν νόμον τότε δήθεν 
ώς ήδη είδως, ήρξατο τδν θεδν διαβάλλειν ώ; φθονε-
ρδν, χα\ γαργαλίζειν τδν άνθρωπον πρδς τροφήν, 
κα\ συμβούλευε ιν μάλλον υπάκουσα ι αύτοΰ, καϊ γε­
νέσθαι δήθεν ώ; Θεδς, τήν (δίαν αύτοις νόσον προσ­
τριβών. Κα\ δή πεισθείς τδ δειλινδν, αυτή τή ήμερα 
έκόάλλεται ό άνθρωπος έχ τού παραδείσου, ώσπερ 
κάκείνος ευθέως αμάρτησα; χατε^ίφη έχ τον ουρα­
νού. Έδέςατο δέ χα\ ό άνθρωπος τήν άπόφασιν του 
θανάτου αχούσα;, οτι Γή εί χαϊ είς γήν άχεΛεύ-
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€ΓΏ Τούτο τους αγγέλους πάνυ έλύπει · ήΟύμουν μεν Α verbis : Terra ei, et tn tcrram rererteris u . Id an-
γάρ χαϊ έπλ τοις έξ αυτών παραβεβηχόσι, πλην έξ 
αιρέτως διά τον άνθρωπον, ώς συνδονουμένης πάση; 
τής κτίσεως έν αύ:φ, καϊ ενεχύρου δντος φιλίας 
παντός τού χόσμου * τού γάρ συνδέσμου τούτου δήθεν 
διαλυομένου, ανάγκη τδ πάν διαλύεσθαι. Έθρήνουν 
τοίνυν καϊ εαυτών καϊ τού παντδ; τήν διάλυσιν, ώστε 
χαι διαχονειν έτι ματαίως ύπερ αυτού ούχ ήνείχοντο. 
Του δέ εύσπλάγχνου Θεού διά τής επιμελείας πάλιν 
τού ανθρώπου καϊ τής ύπερθέσεως τής τιμωρίας 
ευέλπιδος τούτους καταστήσχντος, προθύμως έπ9 

έλπίδι διηχόνουν. Καθ* έχάστην δέ γενεάν επιδόξους 
τους δικαίου; εργαζόμενος δ Θεδς, τούτους προθυμό­
τερους χαθίστησι, χαι ελπίδας άναχτίσεως κα\ ανα­
κλήσεως καϊ άνακαινίσεως αύτοίς χατεβάλλετο. 
Άμέλει έχΑ τή γεννήσει τού Δεσπότου Χριστού κατά 
σάρκα, ή πληθύς πάσα τών αοράτων δυνάμεων 
θεωρήσασα τεχθέντα δι* ού γίνεται τού θανάτου ή 
χζτάλυσις, χα\ τής άναχτίσεως χα\ αναστάσεως ή 
Αρχή, χαϊ αυτών ή ελευθερία, τδν Θεδν τδν πάντων 
αίτιον άνυμνούντες έβόων, άόξα έτ ύγΙσχοις θεφ, 
χαϊ έχϊ γής είρήτη, έτ άτβρώχοις ευδοκία, τήν 
λύπην έχείνην χαϊ τήν χατήφειαν ττν πάλαι διά τδν 
άνθρωπον τέλεον άποβαλλόμενοι, χαϊ χαίροντες έπΙ 
τή τού δευτέρου *Αδάμου γενέσει. "Οθεν χαϊ έν χαι-
ρφ τών πειρασμών, θεωρήσαντες μέν ήδη πρόπάλαι 
τήν ήττον τού πρώτου *Αδάμου, έφ' ών χαϊ έδυσφό-
ρουν, νυν! δέ χαϊ τούτου τού δευτέρου τήν νίχην, 
ώς νομίμως ούχ άπαξ, άλλά τρίτον παλαίσαντος τφ 

gelis dolori eral : nam angcbaultir ex numero mo 
iransgrcssos quospiam cssc; praesei lim tanitn ho-
minis causa moerebanl, iu quo scilicel rerum om-
nium opiflcii sors versaretur, quique lolius inundi 
amicilias pignua esset, quo vioculo soluto, necessc 
cssel universum disaolvi. Lugebani itaque el sui 
et omnium solutiouem, nec ullra ferebant iti vaituui 
ipsi bomini ministrare. Cum aulem miserator 
Dens, tain ex sollicitudinc quam de horaine gerc-
bat, qoam ex dilalioue supplicii, spein ipsis bo-
nain ailulisset, alacriler ilii spe fulti miniblrabani. 
la singulia autero generationibus juslos viros Dens 
perilluslres faciens, alacriorcs reddnbat, in spo rc-
vocalionis ac rcMauralionia fundaios. Saue in ort» 
Domini Christi eecunduin caroem, invisibiliutn 
virlutuin muliiludo conspicata 152 naium iUum 
cssc, pcr quem mortis desiruciio, necnott rrnova-
lionis et resurreclionis principium ipaoruiiiqiie l i -
bcrlas gtatuilur, Deuni oiunium causani bymiila 
celcbrauies clamabaiil: Cloria in eicelsu Deo, et im 
terra pax9 in kominibut kenepiaciium *· , abjecto do-
loreilloet Iristitia, quam olim bomiiiU causa con-
ceperant, ac de eecundi Adaini orlu Lrlitia perfii-
8*. Quare tempore letitalionis, jam oliin prinii 
Adami lapsum coiilemplalae, qium angre el cum do-
lore ferebanl, nunc vero secundi vicioriani; ccr 
nentes quam rite conserto non seniel, sed ler cum 
tenlatoro prelio, ipsuin extra valluni eoitfodcril, 

πειράζοντι, έξω του σκάμματος αύτδν χατηχόντισεν, Q iwgeiili gaudio affecla, alacriler, ol scriptoin est, 
έν πολλή χαρ$ χαίροντες, διηχόνουν προθύμως, ώς 
γέγραπται, ώσανεΐ ούχ έτι έπ* έλπίδι τιν\, άλλ* αύ-
ταΖς δψεσι θεασάμενοι τήν νίχην τού δευτέρου Αδάμ, 
προθύμως μετά χαράς προσελθόντες διηχόνουν 
αύτφ. 

Ή δέ τών εναντίων πληθύς αντιστρόφως νυν έπεν­
θεί χαλ ώδύρετο, αίσχυνομένη έπ* τή νίκη τού δευ­
τέρου 'Λδάμου. "Οθεν μή δυνηθείς ό αυτής πρωτο­
στάτης τούτον χαταβαλείν, έπιόουλεύειν ήρξατο διά 
τών Ιουδαίων, χαλ δή τήν πληθύν αυτών διεγείρας, 
χα\ σταυρώσος χαϊ θανάτωσα;, έδόχει τούτου άπαλ-
λάττεσθαι. Μετ* ού πολύ δέ τής αναστάσεως γενομέ­
νης, θαυμαστής τε χαϊ ένδοξου χαϊ παραδόξου, χαϊ 
δυνατής, μηκέτι θάνατον υποδεχόμενος ή έτερον τι 

ipsi minislrabanl, ulpoie qu# acilkei non spe lax-
lum ut oliin, sed ipsis oculis novi Adami vkloriara 
vidissent, prompto animo et cum Lmitia acccdeuies 
fmui&lrabanl ci ' · * . 

Adversariorum vero turba nunc lugobai ac gemi-
cdebal, pudefacla ob secundi Adanii vicUiriam. 

Unde cum eorum princcps ipsum dejicere nequi-
rei, insidias ipsi Judsorom mitmterto paravil; et 
etne, cum lurbam Judaicain conciiasscl ipsumque 
croci aflixum occidissel, jam se illo expeditum ac 
liberum csse putabal. A l poslqnam ncc diu rcsur-
reriio illa, iuiiabilis, gloriosa, ipsis iiiexspeclaia, 
eumiiia virtule coiuigisset, cum ipsc nec mortem 

χαθ* όλου πάθος, άλλά σύν τή αφθαρσία χαϊ άθανα- D uUra, nec aegriludincm ullain admilicrct, sed cum 
σία χαϊ τήν άτρεπτότητα τής. ψυχής κομίσαμενο; · 
χαϊ πάλιν μετέπειτα είς τδν ούρανδν αναφερόμενος 
χαϊ διά τής νεφέλης εποχούμενος, χαϊ ώς έν θριάμβφ 
νικηφόρο; αναφερόμενος, έσωθεν τού στερεώματος 
εισήλθε, πρώτος πάντων έγκαινίσας ήμΤν όδδν πρόσ­
φατο*/ χαϊ ζώσαν. Καϊ οί μέν άγγελοι λευχειμονούν-
τες συνηυφραί\οντο τοίς άνθρωποι;, εύαγγελιζόμε-
νοι τούς μαθητά; καϊ τάς γυναίκας · οί δέ έναντίοι 
θεώμενοι εαυτών τε καϊ πάσης τής κτίσεως άνωτέ-
ραν γενομένην τήν άνθρωπείαν φύσιν, ήν ποτέ μέν 
ύπεσχέλισαν, νυνί δέ καταβληθέντες ύπ' αυτής, έν-
νεολ μεμενηχότες χαϊ αχανείς τελείως χατησχύνοντο. 

incorruptibiliiatc et immorialiiaie imuiuiabiliia-
toro animae retulisset; postea iu coclum assnniplBs, 
ac nubc veclus, quasi in Iriumpbo viclor allaltts, 
itilra llrmaiuciituui iiitravtl, prirousque omtiium 
novam ct viveulem viani paravil uobis. Angidi vero 
ve&libus albisiiiduli una cum li<>iiiinibus laitaban-
lur, faustum disoipulis et tuulieiibus uoiiiium affe-
renle» ; advcrsarji coulra ccineitles buinanam na-
turam soipsis et umni crcalura stiperiorem fa-
claiu, quatiioliui supplaiilavcraiii, jam abea drjctii, 
niMli ac biauti ore maucules, itigomi pudorc suf-
fubi sunt. Quatuobrcm Doiuiuus dibii|Milis ciatiia* 

Cen. ιιι, 10\ ' · Luc. n, 14. T«# Maub. rv, 1 scqq. 
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bal: Cwfidile, ego vici mundxm T T ; ac rursum: Εεεε Α Αιά τούτο κα\ 4 Κύρ*ς τοίς μαάηταΖς, θαρσ*ν> 
dedi vobii potcstatem catcandi tupra serpente* et 
$corpione$, et supra omuem tnrtutem iniinici * · ; ac si 
dicat: Oliin quidem cuin Itomo a serpente in paradiao 
oppugiialos in peccaium lapstts essei, dictum itli 
eat: Caieaxeum tuum oburv*bitt et fx capxiejut19; 
id est, ifiimidtiae miiluo geretis ; ne ipsi homo mo-
rem gerat. Atque tunc *quo marte pugnabatiir, cutn 
§e miMno laettert! potaent, quia aerpcns calrancam, 
sivc viam bomiiiie observans, ipstim si exir* viam 
invonrrci I;IM1»MC potcrat, utpote qui circa calcauetiin 
153 reptarct: bomo vero, ulpole crccius statura, ca-
vene sibi, uoqae a via deerrans, caput serpciilis conte-
rere vakbat. Jam autem posiquam serpentem device-
ram ac coMfusione rfptevcram usquc in finem, ojueqite 
opcra injtfbto moilen) pro loio genere snsiinueram, 
ac cbirograpburo cruci aflixeram dcbveramque, 
post IridnuiA resurrrxi, reporlala adversua mortem 
tictoria, ac loli liuinanas naiui;« vtctoriam peperi, 
ea qttippe per me loium genus buu>aiium pervasit. 
Confidite ergo. Ecce dedi vobit pcte$ta(em calcandi 
ittpra gerpeniet et tcorpipmet, tt tupra ownem virtu* 
tem invnici: jtequt enim utlerius, inquit, calcaneo 
veairo nocere valet, cum pedibas veatris conteratxr. 
Quemadinodum igiiur Adam ctm aexla di*, esn 
ligni circa roeridicm peccaasel, potueridiaaif boris 
cjectus est; ita etxia die et sexla bora aalatarem 
crucem pro eo Dominus Clirislus secunduui rarnem 
tuslinuiu Ac quemadmodiim itein, a lap*tt Adauil 

τε, έγω νενίχηχα τδν χόσμον' χα\ πάλιν, Ίδον 
δέδωχα ύμϊν έξονσίαν χατεΐν έχάνω δφεων xml 
σχορχιων9 χαϊ έχϊ χάσαν τήτ δύναμιν το* 
έ;τ0/*?Γ>.Ίναείπη * ΙΙάλαι μέν άμαρτήσαντος του α ν 
θρώπου, ήνίχα δ Ιψς έν παραΑε(αφ αυνέοαλι πρδς 
αύ-δν, έ^ήθη αύτω · Τήρησα σον χτέρναν, xml 
σύ avtvv χεραΛήν, ώσανχι έχθρα ν δ^ιρέοεως 
πρδς Αλλήλους αχοίητε, του μή πείθεαθαι αύτψ τδν 
Ανθρωπον * χα\ ήν ή πάλη τδτι ιτη. Αλλήλους δυνα­
μένων βλάψαι * δτ( δ μέν δ?ις έπιτηρων τήν πτέρ-
ναν του ανθρώπου, ώσανκλ τήν δίδν αδτου, ti tOpoi 
αΰτδν Ιςω τής δδου ?λάψαι, ώς έρπων περ\ τήν πτέρ-
ναν ^δυνατό * δ δέ άνθρωπος, ώς δρθιον σχήμα έχων, 
προσέχουν έαυτψ, πσ\ μή πλανώμινος τήν δδον, τήν 
χεφαλήν του δφεως ήδύνατο θλάσαι. Νυν\ δέ νική­
σαντος μου τδν δφιν χα\ καταισχύναντος είς τέλος, 
χα\ ίτΛρ παντδς τού γένους αδίκως δΥ αύτου τδν 
θάνατον ύπομείναντος, κα\ έν τφ σταυρφ τδ χειρδ-
γραφον προσηλώσαντος καλ έξαλ·ίψαντος , άνέστην 
τριήμερος τήν νίκην έχων κατά τού θανάτου, παλ 
πάση τή ανθρωπεία φύσει πρόξενο; τής νίκης γαγέ-
νημαι, δι* έμού είς πάσαν τήν ανθρωπότητα τής 
νίχης διαδραμούσης. θαρσεΊζε ούν. Ίσον δέβωχα 
ύμ7ν έξονσίαν χατείν έχάνι* έφ&ον χαϊ σχορ-
χ ίων, χαϊ έχϊ χάσαν ζην δύναμιν τον έχθρον. 
Ούκίτι, φησ\ν, ούτε τήν πτέρναν υμών δύναται βλά-
ψαι, ύποκάτω τών ποδών υμών κατ απατού μένος, 
"ύσπερ ούν έν τή έκτη ήμερα ήμαρτηκώς δ *Αδάμ, 

•aqnf adcjtcliotiem e i paraiiiw), omiiea aiigel! ewtn-C Τ £ υ j i . U 2 v 0 » ^ μ·«ί|ΐ*ρίβν του ξύλου, έξεβλήθη 
τδ δ ι̂λινόν · ούτως κα\ τή έκτη ήμέρφ , ώρα ν έπτην mopere dolebant, nibil aliud quam dissolutioiicm 

lioniinis,ac ami ipeoruo^totiiiequeiiiuiidi sp»rantes; 
aic el in pastiotv ab bora sc\la iisqu^ ad nonatii, 
uuivtirsa croalura lencbris ceu uigro vcslilu indiila 
crrat, ob injnstum pcrpelratum facinus. Ac qiieinad-
modum nona bora, duo'i!lt Adam el Eva paradiso 
ptilsi sniil, sic bora nona Domiuus Cbristus, secun-
dttm animatn, cl latro iu patadisum ingressi sunt. 
Ipsa ergo die qua Adam foimalus csl, ncnipe sexia» 
radetn lapsus bomiuis, aitgeloruui moeslUia, inorlis 
i!oorelum cl ejf ctio cx parodiso fuil: itemqne lein-
porc paseionis, ^a tpsa die coiiugii niors Salvaioria 
pcr lignuin crucift, luctua rerum naturac: ac pome-

τδν αωτήριον σταυρδν δ·Δεσπότης Χριστδς χατά 
σάρκα υπέρ αυτού ύπέμεινεν. Καϊ ώσπερ άπδ τής 
παραβάσεως έως τής εκβολής του παραδείσου, πάν­
τες οί άγγελοι ήθύμουν σφόδρα, μηδέν έλπίζοντες 
έτερον ή διάλυσιν τού άνθρωπου, κα\ εαυτών, χαϊ 
τού παντός * ούτ<ο; κα\ έπ\ τού πάθους άπδ ώρας 
έκτης Ιως έννάτης ή χτίσις πά?α έμελανεΐ{ΑΟνει, τώ 
σκότφ περιβεβλημένη έπ\ τώ γινομένφ άδίχφ. Κα\ 
ώσπερ έννάτην ώραν οι δύο έξεβλήθησαν τού παρα­
δείσου, ο τε Αοάμ κα\ ή Εύα. ούτως χαϊ ώραν έννά­
την δ άεσπότης Χριστός κατά τήν ψυχήν χαϊ ό λη­
στής είσήλθον έν τφ παραδείση). Έν αυτή ούν τή 
ήμερα έν ή επλάσθη ό Αδάμ, λέγω Αέ τή έκτη, γέ-

mecum erit in paradm '*'**· Gloria Deo in aaocula. 
Ainon. Jam ad propositxm revertamur 
έγένετο ό*ιά ξύλου σταυρού ό Σωτήριο; θάνατος, κα 

rblianis boris depogitio luctus, ingrcftsus iu para-
dUum. Ameii dico tibi, ail lalroui Servalor, hodu ^ Y ^ * χ Λ ί παράβασις, χαλ ή λύπη τών αγγέλων, 

χαλ ή άπόφασις τού θανάτου, καϊ ή έκόολή τού πα­
ραδείσου * ούτως κα\ είς τδ πάθος έν αυτή τή ήμερο; 

τδ πένθος τής χτίσεως, χαϊ τδ δείλινδν ή άπόθεσις 
τού πένθους καϊ ή είσβολή τού παραδείσου· Αμήν Λέγω σοι, φησ\ν ό Σο>τήρ τώ ληστή, σήμερον fut* 
:μον έσχι έν τφ χαραδείσφ. Δόξα τώ θεφ είς τούς αίώνας. Αμήν. Άλλ' έπ\ τδ προκειμενον λοιπδν έπ­
α νέλθωμεν. 

Tpxtns. Το χείμενον. 
E.ipropler ntm a mini>lcrio suo ccssabatii angfli, "Οθεν ουκ έπαύσαντοτής διακονία;, ής έποίουν ο! 

hoiitiuiiiu caiis» qui wortalea el corruplioni OIHIO- άγγελοι διά τούς ανθρώπους τούς θνητούς κ^\ φθαρ-
\u cranl : id uiiim ait, Vanilativnim cnatura tub- τούς· τούτο γάρ λέγει, Τή γάρ ματαιότητι ή χτί-
)ε»-/α e*/, MOJI ro/i-n* e j; id esi, incassuin miui- σις νχετάγη, ούχ εχονσα · ώσανε\, ματαιοπονειν 

ν ' Joan. w!, Τ,. ·* Luc. χ, 10. 7 ? Gcn. ιιι, i">. *9 *ι Luc. χχιιι, Α3. 91 Roin. νιιι, 20. 
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xsi hmmnU ούχ ήβούλοντο · πλήν, φησ\, διά τόν Α strare notebaitt; w u m f th, propter eum% qni sabje 

cit eam im »pe. In qo» spe? Qnla, nl patain *$i. χχοτάξαττα «V έΛχΙδι · ποία έλπίδι; £ύ δήλον δτι 
ορώντας μετά την παράδασιν τδν θεδν μή πρδς τήν 
άπειλήν τής αποφάσεως ποιήσαντα * αλλά φιλανθρω-
πευσάμενον χα\ έπιμελούμενον τού ανθρώπου χα\ 
χιτώνας αύτφ χατασχευάσαντα, ούτοι χρηστότερα; 
έλπ&ας έάέχοντο περ\ τού ανθρώπου · ώστε μή άπ-
σιπεΓν, Αλλά διακονεϊν δπέρ αυτού. Λοιπδν πάλιν 
φησλ, *α? αυτή ή κτίσις έΛενβερωθήσεται άχό 
τής δονΛεΙας τής φθοράς είς τήν έΛενβερΙαν τής 
δόξης των τέκνων του θεού · ώσανε\, ΈλευΘερω-
•ήαονται χα\ αύτο\ οί άγγελοι, καλ μετ' αυτών πάσα 
ή χτίσις, όταν ο! άνθρωποι έλευθερούνται τής φθο­
ράς χαλ δοξάζονται, αθάνατοι, χα\ υίο\ θεού καθιστά­
μενοι έν τή συντέλεια τού κόσμου, όταν τδ σχήμα 
του χόσμου τούτου παράγη, χα\ άνάστασις τών νε- * 
χρών γίνηται, χαι ή τροπή ταύτης τής χαταστά-
«χως. Τών γάρ άστρων πιπτόντων χατά τήν θείαν 
Γραφήν, χα\ δρόμου χα\ νυχτδς χαϊ ημέρας παυομέ-
νου, χαϊ ελευθέρουμένων τών αγγέλων τών ταύτα 
χινούντων, διά τδ τους ανθρώπους έξω τής φθοράς 
γίνεσθαι, χαλ τούτων όλως μή χρήζειν, τί φήσαιεν 
*4 χαινολ νομοθέται, οί σφαιριχδν είναι νομίζοντες 
τδν ούρανδν, χαλ χινεΐσθαι χα\ κινεΐν τά άστρα λέ­
γοντες ; Είς τί χρήσιμον, είπάτωσαν ήμίν, τότε ό 
ουρανός «ερεατραφήσεται, εΓ γε Χριστιανούς αυτούς 
ορίζονται; αλλ* άπαγε τών ματαιοπόνων χα\ τών 
άβεόαίων- έτι γάρ βο| ό Απόστολος, ότι Πάσα ή 
χτίσις σνστετάζχί καϊ σννωδινεϊ άχρι τον νυν 

ροεί bominis lapsum, Vide&tes angeli Dewu non 
tocundom seulCMtix» commiiiaiioneiii agere, sed Ίιι 
amore el ciira komtnis perseverare, ac veste* 
ipsi coutacre, in moliorem de liomine nptin vene-
runt, ita nl non ipsi valc 154 dicerenl, sed mini-
Fttr i t im ipsi pnestarenC. Dt»nttim a i t : Et ipsa crcalurm 
liberabiiur α ierrituie forrvplionh, tn Ubertetem 
gtoriar pliorum De% •* ; ar. «i riimrel, Ipsi ang«lt 
Itbcrabuniur, ac cuiii ipsis omnis rtcattira. quanrio 
Itomines liberabutiltir a corrtiptione ei gloria afli-
cionittr, immortalc s ac fllti Deiconslituti tn conMini» 
matione sawtili, quaitdo figura liujus inundl per-
traitsi<»rit, ei roswrrrnio morliioriim erii, bttjus-
qite slalus coimmitalio. Nam cum *?cunduiii tfivi-
nam Scriptornm fulunim sit, ul aslra cndanl, ac 
CTirsns noctis el diei cfsset, aitgcliqtte isia moveo-
les lilxiH «vadanl, quia lunc botniacs torrnptioue 
iitimunea, istis nnlhlentis opwe habcbnnl : qoid 
dtxcrittt novi Irgislalorea, qtii cceluin sptacticum 
esse puianl, dicantqu« aslra una ixoveri et movcrc! 
Coi bono, dicatit nobis, lanc coclum circamvolvelurT 
ai lameii sese Chrislianos e^w detiniunt. Sed apage 
ineplos cl vacitlanlea Itomines : nain pnelerca cta-
mal Aponlolus: Omnis creatura ingemiscit el condo-
let «ισαε HUMC

 e i , bit itermn oVrlaraiis, rnimcm 
ereaiuram, pnrseriim vero angeloa, In hac vtla 

i ^ f ^ s t t α ε τ ο ύ ς αγγέλους, ρ.ρ«νομίνην iv ° C n m ·»'»" raf,b,tee ·'"«' * • » « · · • · » 
πφδχ βίφ, τή φθορά δούλευόντων χαι τή τροπή. Τρε-
πτοέ γάρ δντες χαλ αύτο\, χάμνουσιν άελ τή τροπή, 
αναλογιζόμενοι χαλ έλπίζοντες τήν έλευθερίαν, χα\ 
επιθυμούντες ταύτης τυχείν · ήσπερ χαϊ τυγχάνου-
«ιν, ώς εΓρηται, όταν οί άνθρωποι έχ νεκρών άνα-
ατώαιν. Εί γάρ μή Ιλαβον και αύτολ νόμον, τί δει 
ποιείν, χαλ τί μή ποιείν, ούχ άν ύπδ αμαρτία ν έπι­
πταν· ούχ άν γάρ τίνες έξ αυτών παρέβησαν, εί μή 
τούτον νόμον είλήφεισαν παρά τού θεού. *Οθεν οί 
τνραβάντες, έπλ τήν γήν έχ τού ύψους χατε^ίφη-
«χν - 'Ββτύρονν γάρ, φησ\ν ό Κύριος, τόν Σατα-
ναν ώς άατραχήν έκ τον οϋρανόν χεσόντα * χωρίς 
Αέ νόμου αδύνατον παραβήναι, ώς φησιν ό Άπόστο-

flecimitiir, cogilaotee ac sperantea libcrtatcm, quam 
conseqni peroptant : qoam iiero adipisccnlir, ttl 
dicfum est, qi»ando bomiuea ei rooi leis resurgenf. 
Atcnim nisi ct ipsi legem de agendi» ct non ageinfia 
accrpisscnl, nrqMaqaam in peccatum iocidibftcnt: 
ncque oniin qiiidam cornm tranegrftii ettenl. nisi 
bncc lcx a Dt ο pnrsrripia fui*srt. Qitamobrrni pra*-
varicanlcs, e subMini in torram d^jceli Minl. siqni 
dcm ail Domiuua: Videbam Saienem ««αεί fulguf 
de cmio cadenlem ·» : sinc lcge qnippe prxvaricari 
nemo poiest, ut ail Aposfohis: Cnjut aniem non e$t 
tex neque trantgrestio ett M*; ci, Sime iegt peecmlum 
morluum**.Ilaque ctiam illi con&^uluri prorsoetunt 

λος· Ojf Μ ούκ έστι νόμος, ουδέ χαράδασις, χαι, D liberUlem a l«gc el a wwiaiione : liujus porn» 
Χωρίς νόμον αμαρτία νεκρά. "Ωστε χατά πάντα 
τρόπον χαι αύτοι δέονται τυχείν τής ελευθερίας τού 
νόμου χαλ τής τροπής * ή II παρουσία τού Δεσπότου 

libertaits causa fuii <* f«tura cst , advctttws 
Domini nostri J « » Cbriafi; nam iii CbriMo omnia 
qtue in cailo ei qit:e m tcrra snril, inslauraiida cs»e 
ait Aposiohis; n , Qua IM Chritio mva eretturti, 
tetera tra*$icrtint, ecc* ηουα (acta $unto**rim**\ 

Χριστφ φησίνό *Απόστολος, τά τε έν τφ ούραν?7) xal τά έπ\ τής γής· χαι, ΕΙ ης έν Χριστφ χαινηχτί-
σις , τά αρχαία χαρήΛθεν, Ιδού γίγννε τά χάντα καινά. 

ημών Ίησον Χριστού ταύτης αιτία γέγονεν, πα\ έτι 
γενήσεται * άνακεφαλαιώσασθαι γάρ τά πάντα έν τφ 

Παραγραφή. 
Έν τή α' ήμερα, τουτέστι τή Κυριακή, ή κχτα-

βςλή του χόσμου κα\ ή αρχή τής κτίσεως έγένετο · 
άφ* εσπέρας άρξάμενο; ό θεδς κτίζειν τά περ:?χτ·.κά 
του παντδς κόσμου, λέγωδέ ούρανδν κα\ γήν, συνδη-

Γ«Γ0^Γ«ρΑ«. 
Piiina Λ\ι\ \Λ esl Doimuka, mnndi fumlaiio Π 

rcrum piincipiuin facta ennt. Α vosfMira OTOIH 

Dtiiis ca crcarc, qn« loluni mimdtim romptccmninr. 
nrm^c cu»liim ci lcrram, crcatis simul Um4»ri», 

·» Rom. vin, 21. »k ibid. 23 w Luc. x, 18. «** Rom. I T , 15. e 5 Ιιοιιι. vn, 8 II Cov. ν, f>7. 
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aqua,aere, igne cura lei ra permislo, ileinqiie augelis, Α μιουργήσας αυτοί; χαϊ τδ σκότος κα\ τδ ύδωρ, χαλ 

τδν Αέρα, χα\ τδ πυρ τδ έν τή γή άναμεμιγμένον. 155 c u m o a * c omnia uno tcmpore produxisset; 
id(X) ipsa die ei eadem nocle, restauraiio Uciu 
iinirersi roundi facla rsi : nam loius mundue in 
liomine eircumscribitur, qtiia, ut sajpe dictunt est, 
homo loiius mundi vinculuni esl. llomiiie itaqne 
itntnorlali, incorruptibili et immiilabili in cadem 
ipsa Domintca? nocle restirgenle, is lolam rerum 
ualiiram, seu visibitam acti invisibitem, paris biv 
ncficii tponstone donat. Ideo ait Apostolus : iw-
staurari omnia in Clirhlo, quat in ccclis, et quae in 
tetra S T ; e l : Quat iu Christo uota ereatura : vetera 
trcntiemni, ecce nova facia sunt omnia **. Otnnia 
dixil, qtiia in liomine omnia videtUur, Uni visibi-
lia 9 quain invisibilia. Qtii ergo bumaniiatcm Cbrisli 

χα\ τους Αγγέλους, ύφ' έν ταύτα πάντα παραγαγών, 
διά τούτο έν αυτή τή ήμερα χα\ έν αυτή τή νυχτλ 
πάλιν ή άνάχτισις τού παντδς κόσμου έγένετο* δ πάς 
γάρ κόσμος έν τφ άνθρώπφ περιγράφεται, δτι σύν­
δεσμος έστιν δ άνθρωπος, ώς πολλάκις εΓρηται, παν­
τδς τού χόσμου ' άναστάντος ούν τού άνθρωπου έν 
αυτή τή νυκτ\ τής Κυριαχής άφθαρτου χα\ αθανάτου 
χσλ άτρέπτου, πάσαν τήν χτίσιν εγγυάται δρατήν 
χαλ άόρατον των ομοίων τύγχανε ιν. Αιά τούτο είπεν 
ό Απόστολος, %Αναχε#αΛαιώσασθαι τά χάντα έν 
τφ Χριστφ, τάτε έν τοΤς ούρανοΤς χαϊ τά έχϊ τής 
γής · κα\, Εϊ τις έτ Χριστφ χαινή χτίσις, τά άρ· 
γαία χαρήΛΟεν, Ιδού γέγονε τά χάντα καινά. Τά 

ptrfectam ncgat, is ιιι daiitmim incidit, inagiiae t* Γ ^ τ α ε τ π ε ν , g t t fcv χ ιτ, άνθρώπφ θεωρούνται δρατά 
χα\ αόρατα. Ό άθετών ούν τφ Δεσπότη Χριστφ τήν 
Ανθρωπότητα τελείαν μή ύπαρχε ι ν, ούτος βέβλαπται, 
μή επισταμένος τήν μεγάλην οίκονομίαν τού Θεού, 
χαλ τδ δόγμα τδ Χριστιανιχόν' ομοίως χα\ δ τήν 
θεότητα αυτής τελείαν άθετών, ένοχος έστι χα\ πά­
νυ (ϋβλαπιαι. Τής ουν ελπίδος ταύτης προκειμένης 
τοίς Χριστιανοις, ώστε κα\ αγγέλου; κα\ πάσαν τήν 
χτίσιν άνακαινίζεσθαι είς κρείττονα χαλ μαχαρίαν 
κατ άστα σι ν, τίς ούτω βάσκανο; χα\ άντίθεος, ταύτην 
καταλιπ?Γν χα\ τή χαινή κα\ απατηλή τών έξωθεν 
έπιστηρίζεσθαι ματαιότητι; Άχούσεται γάρ παρά 
τού κριτού έν εκείνη τή ήμερα, *Αμήν .Ιέγω νμιτ, 
ούκ οΊδα ύμας · αποχωρείτε άχ* έμού πάντες οί 

Dei occonomix el Cbristiani dogmalis ignarus : si-
milUerqite qui perfeclaui ejus divinitatein ncgai, 
rcus esl, ct magnum accipit delrimenium. Guio 
crgo Cbrtgiianis lisec tanla epcs pioponatur, quod 
ti angeli ei rertim nalara innovaiida sil, ac roe-
lioivio cl beatiorem in coiidiiioiiem Iransferenda, 
quis ila invidas et Dtjo adversarius fucril, ut banc 
dimitial, ac novai mcndactque exterorum vanitati 
innilalur ? Sane is a Judice in illa die audiel: 
Amen dico vobh, nescio vos : discedite α me, omne$ 
qui opcramiui iniquiialem • · . Nam vere magna ini-
quilas esl, cloquia Dei despicorc, el repugnaniibus 
illis spbaricam furmam CCDIO ascribere : t»bks 
quippe homincs exspeciare n^queunt tealflm $pem, r έργαζνμετοι τήτ άτομίατ. Ανομία γάρ δντως με 
ci adienlum alorix magui Dei, tl Salvaloris nvitri 
Jesu CJiriiti, qni dedil temetipsxm pro nobis " ; 
«tquc cum fiJelibus Uoininiim Cbristum au!ire vo-
luitl c supcrno clauiantom: Venile, benedicti Patrit 
mei : hwrediiaie accipiie paralum vobit regnum α 
conuitntione mxndi*1; scJ optntotie semper er-
rantes, inceria circuitionc cum spba:ra aua fcruo-
lur, spc quictis ivmancnti1 nulla 

γάλη τδ άθετείν τά λόγια τού βεού, κα\ άντικρυς 
αυτών τδ σφαιριχδν σχήμα τφ ούρανφ δωρεισθαι. 01 
τοιούτοι γάρ ού δύνανται προσδέχεσθαι τΐ(Τ μαχα­
ρίαν έΛχίδα χαϊ έχιφάνειατ τής δόξης τού μεγά-
Λον Θεού καϊ Σωτήρος ημών 11ησού Χριστού, δς 
έδωκετ έαντότ ύχέρ ημών, ούτε βούλονται άχούσαι 
μετά πιστών έξ ύψους προσκαλουμένου τού Δεσπότου 
Χριστού, άεντε οί ευλογημένοι τού Πατρός μον, 

χΛηροτομήσατε τήτ ήτοιμασμέτητ ϋμ~τ βασιΛείαν άχό χαταδοΛής χόσμον άλλ' άε\ κατά τήν ύπόληψιν 
πλανώμ$νοι άστάτφ φορά περιφέρονται σύν τή εαυτών σφαίρα, παύλαν τούτων μή έλπίζοντές ποτε γενέσθαι. 

Textux. 
Cum ergo asira invisibilibus, secundum divinam 

Scripluraai, virlutibus permula circumferanlur, ac 
per aquilonem discurrenlia sub altiludincm ΙΟΓΓΦ 

pctvrni^iit, bac &ane figura <tata, possunt eclipses 
lunaalqne solis rcclc perfici. Nam aMgclics vir-
luies, cum ralione ci ordine, acuiioreque qiiam 
H O S capere valcaraus modo bas figoras moveules, 

Τό χείμενον· 
Κυκλευόντων τοίνυν τών άστρων διά τών άοράτων-

δυνάμεων, κατά τήν θείαν Γραφήν, κα\ διά τού Βο^Α 
διατρεχόντων χαλ ύπδ τδ ύψος τής γής γινομένων, 
δυνατδν τφ τοιούτφ σχήματι τάς εκλείψεις αποτελεί-
σθαι τής σελήνης χα\ τού ηλίου * λογικώς γάρ χαλ 
εύτάκτως κα\ δξυτέρως ημών αί άγγελιχαλ δυνάμεις 
τά σχήματα χινούσαι άποτελούσιν · έργον αύτδ χε-

id cfti<iunt, buic opcri noclc dicque sine ulla re- ρ χτημέναι νυχτδς κα\ ημέρας άπαύστως."Ονπερ γάρ 
quie incuuilnMilcs. Eteiiim sicul cxlcri dicunt, 
aslra sub leira nullo curanle circumferri, uli supra 
comniouslraium cst, nalurae rerum nou consona, 
15G i , n 0 c l i a m D c i lestimonio adveraa proferen-
lc*; sic no3, divinam sequenles Scripiuram, ob!i-
quaiu cogiianios molus 'rationcm , circumveclio-
moi cl cursutn astrorumboc niodo perfict dicimus : 
uain liinc ctiain cdipses ticcessavio coiiscquunlur , 

τρόπον οί έξωθεν λέγουσιν ύποκάτωθεν τής γής χυ-
χλεΰειν αυτά άπερισκέπτως, ώς πρόσθεν έδείχθη, μή 
Η>μβαινοντες τή φύσει τών πραγμάτων, άλλά χαι τφ 
Βεφ ενάντιου με νοι * ημείς άκολουθούντες τή θεία 
Γραφή, ολίγον πλαγιάσαντες τφ νφ τήν περιφοράν 
ήτοι τήν πορείαν τών άστρων, διά τούτου τοΰ σχή­
ματος άποτελεΐσθαι αυτά; λέγομεν. Αί αντα\ γάρ 
έ χ λείψεις έξ Ανάγκης επακόλουθου σι · κα\ ούτε τφ 

eTE|»bes. ι, 10 *8 II Cor. ν, 17. »» Mullb. χχν, (2. t 0 Tit.n, 13 . " Mallb. χχν, 31. 
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θεφ έναντιούμεθα, ούτε τή φύσει τών πραγμάτων. Α n c ncquc Dco, i.cquc rcrum r.aturae adversamur, 
ΙΙιστευτέον γάρ τψ θεώ ύπίρ πάσαν έννοιαν καλ οι 
όασχαλίαν ανθρώπων. Κα\ πάλιν περ\ τών τεσσάρων 
στοιχείων λέγομεν, δτι τήν γήν πρώτον ξηράν ούσαν 
έδράσας δ θεδς, θεμέλιον τού παντδς ώς βαρειαν τέ-
θειχε · πάλιν τδ ύδωρ, τουτέστι τδ ύγρδν, ώς 0ευστδν 
δν, επάνω τής γής έταξεν · ώς δε εναντία ταις ποίό-
τησιν δμού έδιχαίωσεν είναι, διά τήν εύχρασίαν πάλιν 
άνώτερον τούτων τδν αέρα έταξε ψυχρδν, χαλ πάλιν 
άνώτερον τδ πύρ, τουτέστι τδ Οερμδν, αμφότερα πά­
λιν ώς κουφότερα, ώς δέ πάλιν εναντία, δμού τά δύο 
ούν μέσα τό τε ύδωρ ώς ύγρδν, χαλ τδν αέρα ώς 
ψυχρδν πολλήν συγγένειαν έχοντα πρδς άλληλα, τδ 
μέν ρευστής φύσεως δν, τδ δέ χαύνης, αμφότερα δέ 
Απαλά, καλ ευχερώς είσδεχόμενα είς έαυτά καλ αλλή­
λων χαλ τών εναντίων τάς ποιότητας, χαι άλλήλοις Β aliud fluxae, aliml ruli* nalurae esl, amboque mol 

Dro qiiippc crrdciiduiu polius, quaro cogitatior.ibas 
el doclrina? homimini. Ac rursum dc qualuor clc-
menlis dirioius, Dcum prins aridain lcrram cum 
flrniassct, cain, titpote ntole gravcm, ut tinivcrsi 
fuiidamenlum posuisse; aquam v<?ro, id est liunii-
<!um clcm» nlmn, ulpole / I U X H I D , supra lcrram po-
suisse, ei ambo ui qualilatibus cunlraria uua um-
siiluissc, f>od' ad icmpcramenlum εαροriorcm po-
fuisse aercm qui fiigidus est, cl aeri euperiorera 
\tt\en\, id esl, raliduin rlemonluni, quia ambo le-
\iora siml : cumque ba?c rouiuo aint coufraria, 
elementa duo qu* mediam apalium occupant, 
aquam scilicci ui bumidam, cl aerein ut frigidum, 
quae magitam muluo liabem affinilalem, quoruui 

μεταδίδοντα, χαλ τδ πάν συγχιρνώντα, τοΓς άλλοις 
όνο μεσάζειν έδιχαίωσε, τψ τε ξηρψ χαλ Οερμψ, Ινα 
μή τδ πάν διαφθαρή χαλ άποτεφρωθή. Έχ τού γάρ 
ευχερώς μεταλάμβανε ιν αλλήλων τά δύο μέσα στοι­
χεία, πλάνην ύπέμειναν οί έχτδς, χαλ έξ αντιστρόφου 
τδν μέν αέρα ύγρδν, τδ δέ ύδωρ ψυχρδν προσηγό-
ρευσαν · λοιπόν χαλ έχ τούτου, δύο ποιότητας τψ ένλ 
χαρίζονται, πολλάκις δέ χαλ τεσσάρας. 

lia, «Ι muiuas altcrulrius, ucinnn ei conirarlorum 
elemcnlorum qualiiates focile admiitcntia, sibiqiie 
invic^m conimiiuicaittia, univrrsuitiqnc lcmpcran-
lia, inlerniedium imer alia duo elenieula spaiium 
Ofcupare decrcvisa*, inler ariduin videlicel ei cali-
dum, ne universum corrumpereiur, el in ciaerem 
abirel. Quia euiiu duo illa media elemenia tcte fo-
cilc muuio pervaduni, in errorero lapsi snni etteri 

eies oppoailo aerem quidem bomidum, aquam vcro frigidam dixcrunl : deinum ideo «ni qualiialea duaa 
iribnnnt, ae plerumque qualaor. 

Τούς δέ ύετούς χατά τδ χρήσιμον ό θεδς διά τών 
άγγελιχώ> δυνάμεων έταξε γίνεσθαι, εξυπηρετούν­
των χαλ άπδ τής θαλάσσης έπλ τάς νεφέλας άναγόν-
των, χαλ τώ προστάγματι τψ θείψ διακονούντες έκ-
πέμπουσιν όπουδαν τδ θείον πρόσταγμα χελεύση. Αέ­
γει γάρ ή Γραφή διά Άμως τού προφήτου* *0 

Pluviat aulem Deus ad uiilitatem pcr angelicaa 
xirioteft fieri providit, qtne ipsi obsequentes, cx 
mari in nubes a juas advcluint, ac jussui Dei paren-
tcs imbrcm quo Dens pnrcipit cmittuut; ail enim 
Scriplura per propbetam Ainos : Advocans aquat* 
marit, et effundem illam twper faciem lerrm " . Si-

χροσχαΛούμενος τό ύδωρ τής ΘαΛάσσης , χαϊ c miliier pcr Zacbaiiam propheum sic ait: Ραίιε 
• ι »_i i - i — - ~ r_ . χ..-.: \ Λ . . . έχχέωτ αύτδ έχϊ χροσώχον της γης * ομοίως χαλ 
διά Ζαχαρίου φησλν ούτως ' ΑΙτεισββ vezbr χαρά 
Κυρίου καθ" ώραν χρώϊμοτ χαϊ δψιμοτ, χαϊ vetor 
χμψΜριτότ δώσει αϋτοΐς, έχάστφ βοτάτητ έτ 
άγρφ. Έν δέ ταΐς βασιλείαις έπλ Ήλιου ούτω φησί * 
Καϊ επέστρεψε τό χαιδάριοτ έχτάχις, χαϊ έγένετο 
έτ τφ έδδόμφ, χαϊ Ιδού τεφέΛη μιχρά ώς Ιχνος, 
άνάγουσα ύδωρ άχό ΘαΛάσσης. Τδ δέ σαλευθήναι 
τήν γήν ούκ άπδ πνεύματος λέγομεν ού γάρ ώς αύτολ 
μύθους ύποτιθέμεθα · άλλά προστάγματι Οείω τούτο 
γίνεσθαι λέγομεν άπεριέργως. Αέγει γάρ ή Γραφή 
διά τού Ααυΐδ\ Ό έχιδΛέχων έχϊ τήν γην, χαϊ 
αοιών αυτήν τρέμειν χαλ έπλ τών αποστόλων λέγει 
είς τάς Πράξεις, Καϊ έσαΛεύθη ό τόπος, έν φ ήσαν 

pluiiam α Domino, ad horam matutinam el leroti-
nam, εί pluviam kiemalem dabit ipsit, umcuiqua 
herbam tti agro ln Hcgiiorum autem libro de 
Elta 8ic diciiur : Ei revtnui εεί ρηετ uptiet: εί 
(actHM εεί in teptima vict. tt ecce nub*$ parta φααεί 
veiligium, cveheui aauam ε% uiari*, Qnod rero 
lcrra moveaiur, id iion a vcnlo fieri dicimua; non 
cniiu fabulaa commiuiscimur ut il l i , aed illud JUSHII 

Dci Aeri pronnnUamus, nec carioae rem perquiri-
rous. Ait quippe Scriptura per Davidera: Qui retpi-
cil terram et facit εαχι tremere · · ; de apostolis vero 
dicilur in Aciibus : Ef commotut eit locni in quo 
157 e r a n t congregaii, et repleli tunl omnet Spiriiu 
lancio H ; itemque Amos propbela sic babrt : Dn-

σννηγμένοί, χαϊ έχΛήσθησαν άχαντες Πνεύμα- ο minut Deui omnipoWu, gni tmugil terrnm, et com-
TOC άτγίου. Καλ 'Αμώς δέ ό προφήτης λέγει πάλιν moael tpiam 9 1 ; el iierum aliua propbcta, Aggams 
ούτως * Κύριος ό θεός ό παντοκράτωρ, ό έφαχτό- scilicet, a i l : Quoniam adhuc itmel ego commovcbo, 
μένος τής γής χαϊ σοΛεύων αυτήν και πάλιν nonmodoterra»i$sedeliumcalumm;$crunum\$*\u: 
έτερος προφήτης, ΆγγαΓος δέ ούτος, λέγει, δτι Έτι Si aperuem calnm, treniorem α te accipienl monttt. 
άπαξ εγώ σείσω ού μόνον τήν γήν, άΧΛά χαϊ τόν ούρανόν · χαλ πάλιν Ησαΐας, Έάν άνοιξης τόν 
οϋρανόν, τρόμος Λήψεται άχό σον ίοη. 

Περλ δέ αντίποδων ούτε ειπείν ή άκουσα ι περλ Quoad aiifipodas \ero spe îat* de bujuamodi fa-
τουτων τών μύθων ανέχεται ή θεία Γραφή * 'ΕποΙησε bulia ne audirc quidem vel loqui licilun eil per di-
γαρ, φησλν ό Απόστολος, έξ ένίς χάν έθνος άν- vinam Sciiplurain. Fecil emm,\nqmi Apoalolue,<* 

· · Amoe ιτ , C. ·» Zach. τ, I. » 111 Ileg. «vin, 41. M P i a ! . cm, S2. t e Acl. n, 4. 91 Amos 
β . 5. ·» Agg ιι, S4. 
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%ΛΟ omneni genlem komiimm, ut inhabitet tnper χ ύρώχωτ, κατοικεΐν έχϊ Χαντός χροσώχοο τίμ: 

γης· ούχλ iit\ παντλ προσώπφ τής γής ειπεν, Αλλ* 
έπ\ προσώπου. Κατσχθονίους δέ τούς νεκρούς τούς 
τεθαμμένους έν τή γή καλεί· ©Τόν έστι τό · Ίνα έν 
τφ ονόματι Ιησού χάν γόνυ χάμ^η, έχονρανίων 
χαϊ έχιγείων χαϊ χαταχΘονίων · ίνα είπη, αγγείων -
ώς ουρανίων, Ανθρώπων ώς επιγείων, καταχθόνιων 
ώς εν τή γή τεθαμμένων. Τούτο γαρ Ιφη περ\ τή< 
Αναστάσεως γίνεσθαι, ότε πάντες ο? τε κατ* ούρανδν 
άγγελοι, of τα χατά γήν άνθρωποι, κα\ οί έν τή γ | 
τεθαμμένοι νεχρο\ άνιστάμενοι πάντες, γόνυ κλίνου-
σιν έν τφ ονόματι Ιησού τού έΊοΰ τού θεού. Πατιϊν 
γάρ λεγόμεθα επάνω τής γής, οίον ώ; όταν λέγη* οάβω» 
χα ϋμίν έξουσίαν χατεϊν έχάνω δφεων καϊ σκορ» 
χίων. Τδ πατείν ουν τδ επάνω τινός λέγεται πατείν· 

07*nem faciem terrce; ιιοη dixit snpra oinnes facies, 
scd supcr faciein. Iuferos aulcm vocot moriuos in 
frra sepultog : eujiisinocli cst illu<J, Ut in nomine 
Jesn omiie gcnu flectatur, caleilium, terrettrium et 
infernorum w ; ac si dieerel, angeloruro, ulpote 
cxiesltum ; bomtmiiti, uipole terrenoniiit; el infer-
norum, ulpolc in terra scptiilorum. Si,c enhn in re-
surreciioiie ftiturum dicit, qtiando omnes, sive an-
geli in coelo, sivc liomincs in lerra degcuteg, give 
morttii in lerra sepnlii resnrgenlrs, gonu fleclent 
in aomincJesti FiliiOei. Nam sttpra lcrram calcare 
dicinuir, ut in illo : Dedi vobit poUiiatem talcandi 
tmpra $erpenie$et scorpionet \ Calcarcosl aupra «Ιι­

ι ambulare, qnod sl supra aliquem ambulamag, 
qui obversts pedibus ambnlat, gxbco est qui supra B «l δέ επάνω τινδς πατούμεν, τδ άντιπατχΐν ύποκάτω 
anbulat: et lainen, oecundum gepbot tllos, epha> 
rica figtira neqoe sarsum neqae deortum babet: 
ergo nequecaJcaiuug, ucqiie calcamur, neqiie «llale-
nus in terra gradinMir, ae consequeoler ipgi com-
menU et fabulas eftutiuni. 

Quod vero speclal ad angetos, et damone*, βί­
ο}** aoiaiaa, ovjtuino tircanschplag eas aiqne in boc 
muodo oVgteteg taae ait divina Scripiura, ut cum 
dieil Apostola» : Spcclaculum facti txmui mxudo ti 
mwgcii* et homiuibus · , uipoie qui in boc UIIO raun-
do versentur. Ιιι Daiiitt qaoque de eadeni rc tic ha-
bdur : El prvtcept rtgni Persarum advenum me 
$iclil liginti uno dtcbut. El ecce Michaet, unu$ 4$ 
ftmcipibtu primisy teuit in anxUixm mioi, ei iptum 

έστιν ού πατεί, κατά .τούς σοφούς δέ τό αφαιροειΙές 
ούτε επάνω ούτε ύποκάτω έχει· ούχοΰν οΟτε πάτου* 
μεν, ούτε άντ ι πατούμε θα, ούτε όλως βαίνομεν έν τή 
γή, χα\ πλάσματα χα\ μύθοί είσι τά χατ* αύτους. 

11ε ρΐ δέ άγγ^λβεν κα\ δαιμόνων ή ψυχών, πάντα 
περιγραπτούς λέγει ή θεία Γραφή, χαϊ έν τψ χόαμφ 
τούτω διάγοντας, ώς όταν λέγ-β ό Απόστολος· Φέα-
τρον έγβτήθημβτ τφ χόσμφ ual άγγέΛοίς χαϊ 
άτθρώχας * ώς είς Ινα χόσμον διάγοντας· "Αλλά χαι 
έν τώ Αανιήλ λέγει περί αυτών ούτοι; · Καϊ ό άρχω* 
βασιΛεΙας flepcatr *1στήχ*ι έζ έταττίας μον tU 
χοσιμίατ ήμέρατ. Καϊ Uhh Μιχαήλ ύς τώτ άρ-
χόττωιτ τώτ χρώτων ήλθε βοηύήσαΐ μοι, χαϊ 

rtliqxi ibi cumprixcipc regni Persarum : texi autem C ***** ^έλιχοτ έχει μετά τού δρχοκτος βαστ­
ά* doeenm U qum vextura tunt pepulo tuo in xovU-
iimi$ ditbut *. Illud, advenum me$tetit, itemque, w-
xif, tt abiil, ti reliqui eum ibi9 ac gittilb, circum-
acripiorum suut. Obacrvaiuluai porro, aingulia gen-
libti* el regiib arcbangelos admiuisiraiorea depa-
tari; iaiooiiain bominom quooilibel angeluiu comi-
le» ta euaiodem babere, Exempli causa ecclosia de 
Peiro loqueos in Aclibus dicit, Angetxi eju$ e$l **; 
Dommoft tiera iu Evangeliia b*c vociferalor : Nam 
amffiti eorum icmptr \^%vaUui (acitm Palru mti qxi 
ία €o4i$ ui4; luanifc^le detlarana aiiicuiqiie iioUruin 
augetum adcsse, ducem scitket aique cubiodem. So-
Imu quippc Namcu incircunecripiuiii, ubiquo codein 

Λείας Περσώτ. Καϊ ήλΟοτ σντετίσαι σε ώς άχατ* 
τήσεται τφ Λαφ σον έχ' ίσχάτωτ τών ήμερώτ. 
Τδ, είστήχει ίξ εναντίας μον, χα\ τδ, ήλδε, χαέ, 
άχήλθε9χ%\9 ηάτίλιχον αύτδν έχεϊ, καϊ δσα τοιαύτα 
περιγραπτών είσιν. Έπισημαντέον δε ότι χαϊ χατ 9 

έθνος χαι βασιλείαν Αρχάγγελοι διοιχούσι φυλάττον-
τες· ού μήν άλλά χα\ χαθ* Ινα άνθρωπον άγγελος 
Ιπεται φυλάττων, ώς όταν λέγς ή εκκλησία περλ 
Πέτρου έν ταί; Πράξεσιν · *0 άγγελος αυτού έστα*· 
άλλά χα\ ό Κύριος έν Εδαγγελίοι; βοά λέγων, Οί 
γάρ Αγγελοι αυτών διαχαντύς βλέχονσι τό χροσ-
ωχον τού Πατρός μου τον έν τοις ούρανοΐς" σα­
φώς δηλώσας Ινα έχαστον ημών άγγελον έχειν, όβη-

ai dical, in oiienlc, σι kabitavtro in exiremit marh, 
qoasi dical, in oectd«atc, είεηιιχ manxi tua dtducet 
nu · , Dcum inctrcmnscriploiii esse paloin doceug, 
De angelia vere »d uecogiiari quidem poieai, quip-
po qni, ul gupra diclum est, iu loco reliqiiaulur, 
Aiuoiat quoque circuinscripias dicit divina S^rri-
plura, ip3<H|uc corpore circamscribi innuit, ut 
c m dkilur, Benedic, anima mea9 Domiw>9 α omnia 
mua intrame tunt · , quasi sdlicoKA Ipsa intra cx&i-

••Philip. ιι ,Ιβ 1 Lue. τ, 19. I Cor. iv, 9. 
*faat. cxYiviii, 8, * Psal. cu, i . 

ρανόν, σϋ έχει t l * έάν χαταδώ είς τδν &ην9 

χάρει · έάν άναΛάδω τάς χτέρνγάς μον χατ% δρ-
Oporf ώσανελ, έν τή Ανατολή, χαϊ κατασκηνώσω 
είς τά έσχατα τής θαλάσσης, Γνα εΓπτ], τής δυ« 
σιω;, χαϊ γάρ ή χείρ σου οδηγήσει με* φανερώς τό 
άπερίγραφον τού θεού ενταύθα σημάνας.ΈπΙ όέ αγ­
γέλων ού δυνατδν τούτο νοείν, χαταλειπόμενοε, ώς 
ανωτέρω γι γραπτοί, έν τόπφ. Περί δέ ψυχΐν, χαέ 
αύτάς περιγραπτάς λέγει ή θεία Γραφή, χαέ έν αύτφ 
τφ σώματι περιγράφεαθαι, οίον τι λέγει, ΚύΛάγει, ή 

Ibn. χ, 15 sqq. J e Act, xn, 13. · Matlb. vnu» ΙέΧ 
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ψυχή μον, τδν Kvptor καϊ χάντα τά βντά; μον, \ ftiai, ac rursvm, Cor mgum el caro mea T ; bic cor 
ώσανελ, xal αυτής ένδον τυγχχνούσης · xa\ πάλιν, ή 
χαρδία μου *al ή οάρζ μου · κέχρηται 6έ άντι 
ψυχή; τή καρδία, ώς εκεί αυτής Ιδρυμένης, κα\ Ιν-
δον ούτης τοΰ σώματος* ώς όταν πάλιν λ έ γ ι \ , » r.j 
χαρδία μου έκρυψα τά Λόγια σου, δχως άν 
άμάρτω σοι * ίνα είππ,, Έν τή ψυχή μου · χαϊ πά­
λιν, ΚαρδΙαν χαθαράν κτίσον ένέμοί, ό θεός· ι.α 
ΐΓπη, ψνχήν. Ό δε Κύριος φησιν ούτως, Ού τά e/<r-
χορευόμενα «οίνοι τόν άνθρωπον9 είς γιιρ τήν 
moiJUxv χνρεΐ, χαϊ είς άφεδρώνα έκδαΛΛεται · τά 
δέ έχΧΌρενόμενα έχ τής καρδίας, ώσανεΐ, τής ψυ­
χής, έχεινα «οίνοι τόν άνθρωχον' νΤον χονηροϊ 
διαλογισμοί % χα\δσα καταλέγει Ιδιώματα τής ψυχής. 
Έτέρωόι δλ πάλιν λέγει έντριπτιχώτερον τοίς Ίου-

pro aiiima usurpai, ulpalc qnas in corde sedcat, Cl 
infra torpus s i l ; et itertim qiiando dicil : 1« coid* 
meo abscondi Wo//wie IMO, ni xon pecc*m tibi*, ai 
dieal, f)i aitima nua; tiermnque: Cor mutidmm erea 
itt me, Iknt *, ul dical, atthuam. Domiuua aulew 
sic aii : Xon qua ivgredimtlur, coixqxhwnt howi-
ttcm; uam i« tentrem radur.t, ct in wceitnm emii!uu~ 
tw : ud aum egrediunlur cx cordc; qiiasi dicai, 
ex aninia, itla coinqmiuaut homimem; qxmiia sunt 
£egitatioHe$ ma/<f*",c( alioe, qua& €*ua*eral, aninuc 
prtqu-ieiatcs. Alilriquc rarsam aplia» ad JtidoM»ram 
coufnftioiieni ail : Regnxm Μ tafra ψοε t*l11, ac si 
diceici : Optis osl r.t ivgnum l)ei ftcmper inUis in 
aniiua bahealis ; rursiis lalroni credculi IURC polli-

Ιαίοες* 'Π βασιΛεία τού θεού έντύς υμών έστιν · Β «etoir, Ameudko iibi, hodie mecum tru in p*rmdiiv,e , 
άντλ τοΰ «httlv, Οτι *Οφείλετε χατά ψυχήν άεΐ έχειν 
έντδς υμών τήν βασιλείαν τον θεού" χα\ πάλιν, τφ 
πιστεύοντι λ^στή επαγγέλλεται λέγων, %Αμήν Λέγω 
σοι, σήμερον μετ' εμού είέντφ χαραδείσφ · τέως 
φανερώτατα έν τδπφ λέγει * δτι δέ χατά ψυχήν λέγει 
χαλ ού χατά τδ σώμα,δήλσν έχ τού τεΟάφΟαι τδ σώμα 
του Κυρίου ύπδ 'ϊωσήφ έν Ίεροσολύμοις * άλλά χαι 
τδ τού λοστού έν τοίς αύτύΟι έτέβαπτο. Προδηλδτατα 
ο3ν χατά τήν ψυχήν λέγει τδ, Μετ έμοϋ εϊ σήμερον 
έν τψ Χαραδείσφ."^ δέ χαι oi πλείους τών εύαγ-

«bi evideiilisgime, in loco, dicil. QUIMI vrro accux-
άαιιι animain, aon secaiiilHin corpas dical, ioile 
palam est, quod corpus Domini a Josqdm Jcroac-
lyniis sepulturo sit, ac lalronis iU*M forpwe iiadem 
in loci* sii lumulatuai : inaniresiissiiuutn ergo esl 
ipsam tec dt aoima dicere, Mecum ετίε kodie im 
paradUo. Ad baBc evangelisianiot pleriq«« de morte 
Domini laqaenies, eagpiraaiix; aiunl, ac ai npiHiax, 
qui iNiuo exaislfbal, vidclkei ajiima, a corporo 
asiefii; oaoi alius a i i : IxciinmiQ eapile, omiui ερί-
riium u . 

*0 γάρ άλλος, 
γελεατών έπλ του δανάτου τού Κυρίου, Έξέχνενσεν, 
είπαν, ώσανεΐ, Ισωάεν δντος τοΰ πνεύματος, τουτέστι τής ψυχής, εξήλθε ν άπδ τοΰ σώματος. 
&Λ£*ως τήν χεφαΛήν, λέγει, άρήχε τό χνενμα. 

Κολ ταύτα μέν ήμίν είρηται ώς έν τάξει *ποΒήχης C Ει hanc qnidem a nobis dicta »uxt, ojiiaai t en 
Χριστιανικής, έχ τής θείας Γραφής χινουμένοις, ούχ Cbrialiana bypoibe«is, α aobis, inquam, e i divina 
έαυτοίς πλασαμένοις ή ατοχαααμένοις, άλλ' ακριβώς 
πειθομένοις τφ Θεφ τφ διά τών προφητών καϊ απο­
στόλων χαλ αυτού τού Τίού λαλήσαντι * πάντων γάρ 
τών θελόντων άπδ λογισμών ιδίων ή στοχασμών εί-
πεέν τι τοιούτο, χα\ άπορούντων τά πλείστα και 
αφαλλομένων, χα\ μή έξισχυόντων τδ ακριβές ειπείν, 
πρδς τδν θεδν τδν χτίστην τού παντδς χαταφυγιίν χρή 
τον όντως Χριστιανδν, τδν είδότα τδ πώς χαϊ διατί' ίνα 
μή πλανώμενοι χαϊ περιφερόμενοι παντ\ άνέμφ έν 
τή διδασκαλία τών ανθρώπων, χαΟά χαι ό "Απόστολος 
^of, έν cg χυδεία των Λόγων, χαϊ τή χανουργία 
ζής αχάτης, εύρεΟώμεν χσΐ ημείς σύν τώ χ4σμφ 
χοτεπχρενόμενοι. Ταύτα δέ αυτά χα\ έν τή Παλαιή ό 

Seripiura permotia : ηοα enim batc commaiii aol 
eanjeciura quadani ataecuii mniua; ted re accx-
raie perqaisila Deo obiemparavimvs per propbetas 
el aposiolos, ac per Fitium suuoi ΙΛ |uenli: tiqiii-
dem cupi oiimos quolqool aut ratiocinio suo avl 
eoujeciura baec Iraciarc aggrediuntur, \ $ & pait l» 
bsreanl ei batlucinenlur, ncc valeaol accurale loqai, 
ad Deum univerti opiflcero, quemlibet vere Cbffi-
•tianain coufugere oporlel, uipolc qui cl ctir cl quo-
modo faclum sil apprinio uoiil, nt crrantes rt 
ooioi vcnlo doclrina? boniiotiui ullro cilroqoe ja-
eiali, ul Aposlolus clamat, m venulia urmoxum in 
αείαιία (aUacia 1 S ioveiiianiiir el nos cum mimtto 

ΜωΟσής έν τοίς *ΑριΟμοίς καταλέγει χαί φησι * Kai & coudemnali. Hec Spsa ιιι vcleri k*gc lloysea in 
είχα Κύριος χρός Μωΰσήν, ΑάΛησον τοις νίοις 
ΊσραήΛ, «αϊ έρείς χρύς αυτούς, χοιι^σάτωσαν 
έαυτόίς χράσχεδα έχϊ τά χτερύγια τών Ιματίων 
χυτών είς τάς γενεάς αυτών, χαϊ έχιΟήσεται έχϊ 
τα χράσχεδα τών χτερνγίων χΛώσμα ναχίνΟινον, 
χαϊ iotai ϋ§ά"ν έν τοις χρασχέδοις * χαϊ δψεσΟε 
χαϊ μτήσ&ηρε πόντων τών εντολών Κνρίον, χαϊ 
ΧΦΐήσετε αύτάς, χα\ ού διαστρα^ήσεσΟε υχίσω 
χών ανοιών υμών χαϊ όχίσω τών ν^ΟαΛμον υμών, 
έτ οίς ύμεΐς έχχορνεύετε οπίσω αν τών, ύχ^ς άν 
μημτθήτε χαϊ χοιήτε πάσας τάς έντολάς μον, 

Nuiueris rcceoaet bia verbis : Vixii^ue Domium md 
Uogten : Lequere filiii iirael, et dices ad eo», ul /a-
cianl $ibi fimbna$ m α/ίε tatimemorum gxorum in 
gtneralionei εχαε, εί impoueiur fimbriii titta kyatia-
thina, et erit vobi$ in fimbriU, el wUbilu ti recor-
dabimwi omnium mandalorum Dommi,€i ficietiiea, 
neqxe ditertemini pott amexliat teUrm, el pott ocm-
io$ vetlroi, I N quibui toi [oruicamixi, ut recorde-
tiiffii cl faciaiu omnim prrceplm mea: ti criiU εαχ-
cli Deo κεείι-ο. Ego Dommxi Dext, φαί fdiucf οοε er 
j€gypto, ut euem tvbis Deu», ego Vominus Dcut 

1 Pwl . L I S I I I I , 5. ePaal. cvvin, II . f Psal. i , 12. 1 9 Malih. 
χτιιι, ·» Ibid. 08. u MaillK «vn . 50. 1 5 Ephcs. iv, !4. 
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viiter ·*. Claiiusel ipsc cadem doccns quaedocuil Α χαϊ έσεσΟε άγιοι τφ θεφ νμώ%\'Εγ& Κύριος ό 
Apostolu*, r.os r.oti proprias cogitalioncs, scd po-
litis divina prxcepla sequi opoilcre. Faxil Dcns, ο 
preliosum captit, ul ab iis abslitieamus, ac divina 
acctemur, precibus sanclilatis luas, (Ibrislianissimc 
Pater, ul coram ibrono gralisc misericordiam et 
graliain inveniaimis in sascula.. Amcn. 
έχεσθαι. εύχαϊςτής σης Αγιωσύνης, Χριστιανικώτατε Πάτερ 
θρόνου τής χάριτος, είς τούς αιώνας. Αμήν. 

LlDEll III. 

θεός ό έζαγαγων υμάς έχ της Αιγύπτου, είναι 
υμών θεός, έ)*ώ Κύριος 6 θεός υμών. Σαφέστερου 
κα\ αύτδς διδάξας, δπερ κα\ δ Απόστολος έδίδαξε, 
μή κατακολουΟείν ται; ίδίαις έννοίαις · άλλά μάλλον 
τοϊς θείοις προστάγμασι. Γένοιτο δε ή μα; , ώ τρμία 
κεφαλή, τούτων μεν άπίχεσθαι, τών δε θείων άντ-

δπως εύρωμεν έλεος καλ χάριν ενώπιον τού 

Quod diviita Scriptura prma et fide digna st/, atqxe 
ipia, nempe Vetui et NOVHM Teiiamentum, una 
concordel, dum figurarum totiu* muudi utilita-
tem indicut. 9 

Post dtluvium cum boinines Dco adversantet 
conslrucnda; lurri priinum occuparcnliir, e sublimi 
frequenler aslra considoranics, eirore ducii, au-
spicali ftunl cceluin vcre spbxricum csse. Nam 
cuio iirbs in qua turriin aediftcabaiil Babylontonim 
essei, xecessarium esl Kioc primo Cbaldsoram 
iuvctilum essc : quare bartoram spbxram conciu-
naruDl qui, ex Abrabami geoere orti, Chaldaei 
erant; alque in jEgyplum profecli, iEgypliis i l -
lam opiuionem cominunicarunt. JSgyplii vero ar-
rtpia biuc occasione rcni curiosius pervestiganlee, 
eam opinioitem laiius exicndeiunt, donec in JEgy-
plo peregrinanles Grapci, Pyibagoras scilicet, Pla-

ΑΟΓΟΣ I \ 
"Οτι βεβαία έστι χα) αξιόπιστος ή θεία Γραφή, 

χαϊ σύμφωνος αυτή εαυτή χαϊ χαθ' έαυτήν £*-
ηγουμένη, ΠαΛαιά τε χαϊ Καινή Διαθήκη, ση­
μαίνουσα χαϊ τό χρήσιμον τών σχημάτων τού 
παντός κόσμου. 
ΙΙρώτον οί άνθρωποι μετά τδν κατακλυσμδν επ\ 

τής Οέομάχου πυργοποιίας έφ' υψηλού γενόμενοι, κα-
τανοούντες συνεχώς τοις άστροις, ύπώπτευσαν πλα­
νώμε vot ταύτην είναι τήν δόξαν σφαιροειδή τδν οϋ­
ρανόν. Βαβυλωνίων γάρ ούσης τής πόλεως Ινθα τδν 
πυργον ψκοδόμουν, Χαλδαίων ανάγκη πρώτον εφεύ­
ρεμα τδ τοιούτον* όθεν κα\ βαρβαρική ν σφαίραν έξ-
ειργάσαντο οί έχ τού γένους τού Αβραάμ, Χαλδαίοι 
υπάρχοντες, χα\ χατελθόντες είς Αίγυπτον, αυτοί 
μετέδωκαν τοί; Αίγυπτίοις ταύτης τής δόξης. Πολυ-
πραγμονιχώτερον πάλιν αφορμής δραξάμενοι οί Αί-
γύπτιοι, επέτειναν χαϊ αυτοί ταύτην τήν δόξαν, έως 
δτου χα\ οί "Ελληνες παροιχήσαντες έν Αίγύπτφ, 

10 , ei Eudoxub Ciiidius pbilosopbi, eam 160 c , , n a C Πυθαγόρας, Πλάτων τε, κα\ Εύδοξος δ Κνίδιος οέ 
edidicissenl, arrepla ex prioribus ansa, eamdem 
fosius cxplaiurunl. 

Paragrapha. 
Posl diluvium, boniiuibus tn 'ntteriore Orienlia 

parle, ubi arca cotisederal, numero aoctif, ut 
ecripium esi, i i , ex pristinis limitibue egreati, pla-
nitietn ioveneruni Ιιι lerra Sennaar. Cum auten 
omnea unius lingus essent, de bis motud consul-
tabanl dicenics : Priscos boraines Deue diluvio 
perdidil: ac ai iterum iratus nos pariter diluvio 
perdere velii, eane peribirous. Verum agilo, la-
leres pareinus et coquaiuua igui, ul aquis obsi-
scanl , ac biiumiiie coaglulinantes coiistruamus 
preallam luriim, cujua cacumcn coelum perliu-
gai, ui, diluvio erepti, in turri aenrcinur. Sicque 
facile btUuin conira iilum insirucre polerimus, 
quaodo proximi erimua, dumque omnes una su-
inus necdum dispersi. Ulud enim sibi vull boc 
diclum : Et faciamut nobis nomen, anlequam dii-
pergamur w facie terrv M . Orei ilaque siruclu-
ram, cuin lyranntco ntorc vellent in coelum asccn-
dere, clemcns ilie ac misericora Deus , gnarus ac 
praescius eum, qwcm libert arbiliii creaveral, 
boinincm, vi qutdem raiionalis partis inslructnm, 
sed infirmilate carnis debilem esae, eommiscra-
lione poiius, quam indignatione permotus, magna 
ilerum oeconoiqia cst usus, nec permistt aoa in-
casaum laborajrc ac defatigari : nam pratcrquam 

φιλόσοφοι, χα\ αύτο\ ταύτης μετάλαβαντες πλέον τι 
χα\ αύτο\ έπεξειργάσαντο έχ τών πρώτων λαβόντες 
τάς άφορμάς. 

Παραγραφή. 
Μετά τδν χαταχλυσμδν, λοιπδν τών ανθρώπων πλη-

θυνθέντων έσω έν τή Ανατολή ,ένθα ή χιβωτδς έχαθέσθη, 
χαθώς γέγραπται, χινήσαντες μιχρφ πρδς έπ\ τά έξω, 
ευρον πεδίον έν γή Σενναάρ. Μιάς δέ γλώττης δντες 
οί πάντες, δμοθυμαδδν διελογίζοντο λέγοντες, δτι 
Τού; πρδ ημών ανθρώπους δ θεός χαταχλυσμφ δι-
έφθειρεν* εί δοχήσει πάλιν αύτφ όργισθήναι ήμίν 
χα\ χαταχλυσμφ διαφθείραι, άπολούμεθα πάντες. 
Άλλά δεύτε, πλινθεύσωμεν πλίνθους, χα\ όπτήσωμεν 

^ αύτάς πυρ\, ίνα τοίς ύόασιν άντέχωσι, χα\ άσφάλτφ 
οίκοδομήσαντες ποιήσωμεν πύργον ύψηλδν, ού ή κε­
φαλή έσται έως τού ουρανού* ίνα τού μέν κατακλυ­
σμού ^υσΟέντες, σωθώμεν έν τώ πύργφ. Ευχερώς δέ 
πρδς αύτδν παραταξώμεθα είς πόλε μον, εγγύτατοι 
αυτού δντες, έως έσμέν δμού πάντες, πρ\ν ή δια-
σκορπισθώμεν. Τούτο γάρ δηΧοί τδ λέγειν* Καϊ 
ποιήσωμεν έαυτοίς όνομα, πρό του όιασπαρήναι 
ι'ΐμας έπϊ προσώπου τής γής. Άρ^άμενοι τοίνυν 
οίκοδομείν κα\ τυραννικφ τρόπφ βουλόμενοι είς τδν 
ούρανδν άνελθειν, ό φιλάνθρωπος χα\ εύσπλαγχνος 
θεδς, είδώς κα\ προειδώς δν Ικτισεν αύθαίρετον χαλ 
αύτεξούσιον άνθρωπον, δύναμιν μέν τού έν αύτφ λο­
γικού, τήν άσθένειαν δ« της αυτού σαρκός, σπλαγχνι-
σθε\ς μάλλον ή περιοργιοθε\ς, πεποίηκε πάλιν olxc-
νομίαν μεγάλην, μή έάσας αυτούς άνόνητα χάμ/ειν 

Μ Nura. εν, 1C. 4 7 Gen. χι, ό. 
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χαλ μοχθείν μετά τοΰ γάρ συντρίβεσθαι τώ χαμάτφ, Α quod defaiigalione el operibus aUerebaumi, inulii. 
διεφθείροντο παντελώς έφ* Οψου; γενόμενοι, Ιχ ' 
εφοδρότητος των ανέμων άνωθεν καταβαλλόμενοι, χαι 
τ{ έγγύτητι τού ήλίοθ κατακαυματούμενοι, κα· τή 
έχπλήξει τοΰ ύψους σκοτούμενοι πάλιν χαι καταφε-
ρόμενοι. Διαιρεί ουν αυτών χα\ συγχει τήν γλώτταν 
είς πολλάς, χαλ παύει μεν της άθεου μανίας,διασκορ­
πίζει δε αυτούς χα\ κατοικίζει είς πάααν τίν γήν. 
Αυτή ή αίτία του διαμερισμού τών εθνών χαϊ της κατ­
οικίας της έπι τής γής. Έπ' εσχάτων οδν τών ήμερων 
εύδοχήσας δ θεδς έν τοίς άνθρώποις, καθά γέγρα· 
πται, *£r άνθρώποις zydvxla, ίδια βουλή καν άγα-
Οότητι άναγαγείν αυτούς είς τδν ούρανδν, τήν ήμε-
τέραν άπαρχήν μετά μ' ημέρας «ης αυτού αναστά­
σεως άνήγαγεν είς τδν ουρανού * προμηνύων δε πάλιν 

ιιι allo ronslituli, venloruni \ebemtniia in ιι·πmu 
dtjecti nnb.mi; sive etiam ardore solis exu^li, ac 
niniia relsiludiuo aitoniii el offuscaii, in imuiu fe-
rcbantur. Liuguam igilur corum confuiuJil et iu 
complures alias dividii, impiam ameniUw com-
pescil, ipsosque diapergit, el universam ierrain 
inhabitare fecit. Usec causa gciUium disper&ionis 
fuil, liacc babiialionis in onini tcrra. In novissimis 
crgo dicbus beneplacilum Deo fuit bomines (viai-
larc), ul scripium esi, Jn hamiuibiu beueplaci-
/tim · · , ac proprio consilio el beiiftale ipsos de-
ducere in coelum; atquc, pos4 qaadragiuia a rc-
aurreciione sua dies, primitias noslrum iu coctos 
exlulil: ileroquc, ut reliquoruni borointua ascen-

xal τών λοιπών ανθρώπων τήν άνοδον έν τή ήμερα Β sum praesignificaret, indie Peotecoales, conjuuclif 
τής r/ διά Πνεύματος αγίου αυνάψας, άς ποτε διείλε 
γλώσσας, ούρα νόθε ν τοί; άποατόλοις δέδωχε , χα\ 
ίλάλουν γλώσσαις τά μεγαλεία τού θεού, καθώς τό 
Πνεύμα έδίδου αύτοίς άποφθέγγεσθαι* ώστε τού; 
παριστάμενους πάνεας έχ πάντων τών εθνών συν-
ηγμένους, άχουειν Ιχαστον τή Ιδία διαλεχτώ τά 
μεγαλεία ταυ θεού, χα\ γνώναι τήν εύδοκίαν ήν 
ηύόόκησεν έν τοίς άνθρώποις, ότι ποτέ οί τυραννούν-
τες χαλ βουλεμένοι άνθρωποι είς τόν ούρανδν άνελ-
6είν, άπραχτοι μεμενήχασιν * ευδοκία δέ θεού νύν 
είς ούρανδν οί πιστοί αναφέρονται. Αόξα τφ σοφψ καλ 
εόαπλάγχνφ θεφ, τφ ταύτα χαριζομένφ τοίς άνθρώ-
ποις/Αμήν. 

Παραγραφή. 
Ενταύθα έφ' υψηλού γενόμενοι oj πρώτοι άνθρω­

ποι τόν πυργον ψκοδόμουν, χαϊ συχνώς τοίς άστροις 
ύπονοούντες, χαλ όρώντες τά μέν τών άστρων ανερχό­
μενα, τά δε κατερχόμενα, τρόπον τινά ώς έπ\ μηχα­
νής στρεφόμενον ύπώπτευσαν πρδς τό σφαιροειδη 
είναι τόν ούρανόν. Ήγνόησαν γάρ χαλ τό σχήμα τής 
γης, χαλ ότι ύπδ αγγέλων κινούνται έν τφ αέρι. Διά 
τούτο τήν ύπόνοιαν ταύτην έαχον, τάς πύλας ταύτας 
τάς διαπε ρώσος τόν πυργον εποίησαν, μηχανώμενοι 
πάντοβεν, ίνα μή δήθεν έκ τών υδάτων τού κατακλυ­
σμού χαταβληθή ό πύργος* ομοίως χαϊ τήν πλίνθον 
ώχοδόμουν, ίνα τοίς ύδασι δήθεν άντέγτ|. Ούτως γάρ 
Αττιν 6 πύργος οίκοδομούμενος. τ>ασ\ δέ χατέχειν τού 
πλάτους τό διάστημα τών θεμελίων τρία έπλ τρία 
μίλια. Αέγουσι δέ χαϊ τήν άνοδον έξωθεν αύτδν ^ 
χυχλφ ίχειν, ίνα διά τών θυρίδων φώτα Βέχηται ή 
άνοδος. 

Τό χείμετοτ. 
•Έτι 8ε διατριβόντων τών Ισραηλιτών έν τή Αίγύ­

πτφ» γεννηθείς ό Μωσής χαϊ Ανατραφείς έν τοίς βα-
αιλείοες ΑΙγυπτου, έπαιδεύετο πάσαν τήν σοφίαν τών 
Αίγυπτιων, παραλαβών διά τής όψεως χαϊ αύτδς τήν 
σφαίραν χαϊ άστρονομίαν, ή χαϊ μαγείαν χαϊ ίερο-
γλυφιχά γράμματα, μάλλον δέ σύμβολα γραμμάτων* 
γράμματα γάρ ούπω ήν, χαι απλώς είπείν, πάσης 
αυτών της σοφίας μέτοχος γεγονως, χαθά διηγείται ή 
θεία Γεχεφέι, ανδρωθείς χαϊ ζηλωτής υπάρχων μάλλον 

ι β Luc. Λ, 11. ' · · Acl. Μ Ι , 24. 
P A T R U I G R . L X X X V H I . 

per Spiritum sanclum lingtiis quas olira diviserat, 
calilus apostolis variis liuguis loquendi magnalia 
Dei factillatem indidit , proul Spirilus saoclus 
ipsos ad loqoendum afflabal, iia ut omnes qui 
asiabatit, ex oronibus genirbus coacli, propria 
singuli dialeclo magnalia Oci audirent, iioscerem-
que Dci erga bomines dignaiioncm : quia, 161 cum 
olitn bomines lyrannica vi ulenica io ccdum vo-
luisaetit ascendere, re infecta manserunl, jaro vero 
ex Dei i>encplacito in coeluin fidelra efferuntiir. 
Gloria sapienli ac mUericordi l^o.qui lisc liomi-
nibus largitns est. Atnen. 

Paragrapka. 
Jn sublime elaii primi boinioes, duop intxia} *dir 

ficarcnl, asira freqiientcr suspii ienltt, ac yidpntea 
steliarum alias ascendere, alias descendere, suspicail 
suni ceu macbinis quibusdam coeluia circqmyolri, 
ac conjcctarunt esse spbaericum. Figuiam quippe 
terne ignoxabani, Besciebaiuque slellas ab angelia 
in aere moveri. Quamobrem bac suspicione permoli 
ponas, quae loiam mrrim permearent, exsiruxeruui, 
prospicientes ne aquis diluvii succussa turris rue-
rei: similiterque latcribus xdiOcarunt f ul aquit 
obeî ieret : nam eo modo strucia iurris depre-
benditur. Aiunt autem eain a fundauienlig leriia 
quaquaversmn milliaria latiiudinis occupare: dicuul 
etiam gtadus ad ascensasi in ambitu ad exterio-
rein paricin posilos liabere, ul per fencslras lucem 
accipiant. 

Texmt. 
Israeliiis in iCgyplo degentibus , iialus Moyses tx 

in rcgia iEgypli educius universam iEgyptiorum 
eapieniiam cdocebalur : cum autem oculig perce-
pUsel spha?rani ei aslronomiam, tive potius ma-
giam, ei bieroglypbicas lillems, imo verius litlera-
ruro symbola ; nondum cnim luierae erant: ac, ui 
atimmaliai dicam, cura omnis eorum sapieniis con-
sors eaael, ui divina Scripiura narrai u*: postea vin-
lem adcpius xlaiein, cum propri» ac patria» genlia 
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«..linliosus essel 
fonlus, in regioneiu Madian sc subduiif, ubi,uxo;c 
Jucta , Iitiu3 deos stisccpil. Cum vcro soccri sui 
orcs pasccrci. easquc in monieui Sina duxie^i, 
tltam rubi vlsiourm vidit, qui, C U I B totos ardercl, 
itou coueumcbalur. Uim* fiiai ad epeclaciiluui pm-
pius accoderet, ab angel» Dci in iiominc Dci e%o-
oaius, jtitsus esi adire regcm I'lia« aonem ia MgJ-
plmu, accduccrc tilios brael ex serviluie iCgy-
piioiuni. Gum auiero ille, rem licri non potae raina, 
raluctarelur, ncc posse pularel leDuem boninem 
regem lantum oppugnare, ipsum Deus per aiigelum 
li.luda replevil, avos ίιι ineinoriam revocaus t cl 
4|iii ipsc Oeus ex velula ei sembrjs parcttlibtie 
-cnieui maguain ci numerosissiiiiaiii praMor s|*eiti 

6ηθε\ς Εφυγε ν έπ\ τά μέρη της Μαδιάν, Ιν ή γήμ*ς 
έ ποίησε παΐόας δύο. Ποιμαίνων δέ τα πρόβατα τοΰ 
ιδίου πενθερού, Ανήγαγεν έπ\ τδ Sivaiov δρος, κα\ 
θεο»ρεί τήν δπτασέχν έχείνην της βάτου, ώς πυρ\ κατ· 
εφλίγάτο ή βάτος, κα\ ού κατεχαίετο. Είτα προσδρα-
μόντα Ιδεί ν τδ μέγα θαύμα, προσχιλείται αύτδν Αγ­
γελος Θεού έπ* ονόματι Θ^ού, κα\ προτρέπεται άπελ-
θείν πρδς βασιλέα Φαραώ 4ν Αίγύπτω, έπι τψ έξ-
αγαγείν τούς υΙούς Ισραήλ έκ τής δουλείας τών ΑΙγυ· 
πτίων. Ιού δέ παραιτουμένου δι Α τδ Αδύνατον του 
πράγματος (Ιθεώρει γάρ ώς μόνος άνθρωπος ών, μά 
χεσθαι πρδς τοιούτον μεγαν βασιλία ού δύναται), 
θα££αλεώτερο7 ό θεδς διά τού αγγέλου απεργάζεται 
•ύ-τομιμνήσκων αύτδν τών προπατόρων αυτού, δτι έπ 

ixciiassel. 162 ^ m *d miractiU pcr vir$ain, D στείρας και γεγηρακότων παραδόξως συνεστήσατο 
quam laanu gesiabat, patrauda adoruavii: quibua 
mitaculis slupefacius Moyses , pracepio poruil. ιιι 
iEgyptumquc profcctus esl. Eo cuot adveaUset ac 
cuiii Pbaraone colloquia luiscuUsel, oaieneuint ci 
crai Deuui umneni creaturam prodtuUsc, ac de-
daralurus quae prima, qux sccutida, ei qao ordiue 
roliqua coudideiil. Erautque istiec bouiinibtis in-
crcd.bilia, queiiiaduioduin bodiequc piaeclaiis istis 
viris csse vidcnlui; imo eliam ipsi Moysi : ιιοιι-
dum eniiu boruin expcriraeuium ccperat; scd, p*r-
indc aiqtic iEgypiii, spbaericam csse cecii Aguram 
pulaiKii. 

Dcus igilnr ip^iitn ad miial>ilia iti nominc Dci 
palranda et ad c!cincnla cu:umutaiida instrtixit, 

έθνος μέγα κα\ πολύ. Και προπαρασκευάζει διά τής 
(&ά6δου τής έν τή χειρί αυτού θαυματουργέίν* έν οίς 
καταπλαγεις δ λΙωύσής τοίς θαύμα σι, πείθεται άπ-
ελθείν είς Αίγυπτον. Απελθόντα δε χαϊ ποιήσαντα 
συντυχίας πρδς Φαραώ· έπειδήπερ ήμελλε δειχνύειν 
αΰτώ ώς τήν κτίσιν άπασαν παρήγαγεν ό θεός, ποέά 
τε πρώτα κα\ ποία δεύτερα» καϊ καθεξής. Καϊ ήσαν 
άπιστα τοις άνθρωπον ώσπερ ούν xal νυν τούτοις 
τοι; βελτίσχο·.;* άλλά και αυτψ τψ Μωύ3ή* ούπω γάρ 
ήν τούτων π·.ίραν είληφώς, άλλά χατά τους Αιγυ­
πτίους χαλ αντδς σ^αιριχδν σχήμα ύπενόει τδν 
ούρανδν. 

Παρασκευάζει γούν αύτδν θαυματουργών χα\ 
μ^ταβάλλειν τά στοιχεία έπι ονόματι τού θεού, και 

ul omnibus JSgyptiis iiemque lsracliiis, ac, eoruui C δειχνύειν πάσι τοίς Αίγυπτος χαλ τοίς Ίσραηλίταις, 
mintslerio , omiiibus prorsus bomiiiibus osteode-
rei, se Deo in omnibus qux d cit vi agil fideleoa 
esse : sic eos pwparans et dispoaena mi ie 
acceplum habercni. Incaiitaloribtia aut«in, qui-
bus illu magiairis usus fuerat, coneessum tsi ul 
CVHII vo congredercniur; ac divina virtoie in aciem 
contra illos descendil, ad cjusroodi homincs de-
spicicudos itistilutus, i u ul alla pugnam detre-
ciarcnl ac diccrenl, Digilus Dei e*i kic · · . Cumergo 
aqiiaruin iiaiuram in sanguincra \ f rtisset, pisccs 
occidisstt, ac rursum sanguinem ίιι aquam vivcx-
tem el fecuudam muiasset, roare Rubrum divisis-
BCI , ac ceu munim ultru citroque conslimUset in 
conspccta Israelitaruni el iEgyplioruin • accepiat 

δι* αυτών δέ χαι πάσιν δμού τοίς Ανθρώποις. ότι πι-
στδς ήν τψ θεώ έπ\ πάσιν οΓς λέγει χαϊ ποιεί* προ-
ομαλιζων αυτούς χα\ προπαρασχ-υάζοιν είς τδ εό-
παράδεκτον αυτοί; είναι. Συνεχωρούντό τε καλ οί 
έπαοιόοΊ συμβαλείν αύτώ, έξ ών χα\ αύτδς έπεπαί-
δευτο, χαλ τή θεία δυνάμει άντιπαρατάττεται αότοίς, 
διδασκόμενο; τών τοιούτων καταφρονεί ν, ώστε παρ-
αιτείσθαι εκείνους χαι λέγειν, ότι ΑάχτνΛος θεού 
έστιν ούτος. Μεταβαλών ούν τήν φύσιν τών υδάτων 
είς αίμα, κα\ άποκτείνας τους ίχθύας, χαϊ πάλιν τό 
αίμα είς ύδωρ £ών χα\ γόνιμου, χσΐ σχίσας τήν Έρυ· 
θράν θάλασσα*, χα\ τειχίσας ένθεν τάχ^Τθεν έμπρο­
σθεν τών Ισραηλιτών χα\ τών Αιγυπτίων, εύπαρά-
δεχτο^ f ν αύτοίς μετά ταύτα λέγων* Εΐζεν ό θεός* « «wr ' U » · » f ' * ·' 

Μ pt-obauis illis cral, cum postea dicercl: Dix4t u Γεη\0ήτω στερέωμα έτ μέσω τού ύδατος, χαϊ 
Dem: Fiat fumamentum ί/ι medio cqua, tt erit 
dividens inler aquam et equam: et factum est ila ***· 
Iiciutpic cuiu toto triduo teiicbras apud ^gypiios 
icrisset, dum lux ioter Itraeliiaa essel, accepiua el 
probaitia illis erat, dicens: Εί ienebra erani $uper 
<iby$sum. Et dixti Dcut: Fial lux. Εί divteit Deut 
inter lucem el Unebrat , # ; ac sinc cursu solis, lunac 
il asiroriim priiiiam, secundam et lerliam dicm 
ertliixissc supponil, dicvns Divisit Pexs inlerlucem 
d lenebras. Deindc voro rauas cx fluvio oi acitii-
pbos ex lcrra cduxil, idcoque cu>lilulis cral cuu» 

έσται διαχωρίζμτ άτα μέσον ύδατος χαϊ ύδατος, 
χαϊ έγένετο ούτως. Πάλιν ποιήσας σκότος εφεξής 
τρείς ήμίρας παρά τοίς Αίγυπτίοις, έν δέ τοίς 
Ίσραηλίταις φως, πάλιν εύπαράάεχτος ήν λέγων 
Καϊ σχζτος ήν έ.τανω τής άδύσσον. Καϊ είχαν ό 
θεός' Γενηθήτω φως. Καϊ διεχώρισεν ό θεός άνα 
μέσνν τού φωτός χαϊ άνά μέσον τού 7χότονς· 
χτί ΰπίθετο πρώτην κα\ δευτέραν χα\ τρίττ,ν ήμέραν 
άνευ δρόμου ηλίου χάι σελήνης χα\ άστρων, λέγων 
Αΐε/ώρισεν ό θεός άνά μέσον τού φωΐις χα) ά*ά 
ptrcr τού σχοτονς. Ειτα πάλιν εξάγει τούς βατο§-

e f Exod. νιιι, 10. 1 : ' Gcn. ι, V. «· ibid. S. 
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χους έχ τοΰ ποταμού χαι τους σχνίπας έκ τ",; γτ\ς· χα\ 3 
πιστός f ν λίγων· Ε/-τν» c* ββος· Τ£ατ<*;ν?Γω Γ/< 
t&fcrrcr ^ - Γ / Α Γ ΰοτας, χαι tykveto ονζως' χαϊ πάλιν 
ειπεν Έξαγα^τω ή ν'ϊ **· *** ί}***™ 
οντως' ομοίως χ*Λ λοιπά παράδοξα πάντα. Ύστε­
ρον πάντων τά πρωτότοκα άποκτΐίνας, πιστδς ήν λέ­
γω* ύστερον πάντων · Έχοίησετ ό θ*ί>ς tor &r-
Ugmxcr. Καϊ καθάπερ έφημβν, προπαρασκευάζει 
αυτόν πιστόν τοΣς Ίσρσηλίταις Ιν οίς Ελεγε τε χαι 
έπραττε ν, δψεσιν όρώσι τά γενόμενα. 

Κίτα έξαγαγόντος αυτούς έκ τής Αιγύπτου, χα\ 
χερχιώσαντος όιά ξηράς τήν Έρυθράν θάλασσαν, 
χαλ άγαγόντος έπλ τό Χινδ όρος, εν ψ ήν έωραχώς 
τήν όπτασίαν τήν θείαν, έτι θαυματουργών ό θεδς 
Ιαπβοσθεν τού λαού, έμπυρίζει τό όρος χα\ καπνίζει 
αυτό, χαϊ φωναλ σαλπίγγων ούρανόΟεν ήχουσών έγί- | 
νοντο,χαΐ προβαινόντων είς μείζον ήχούοντο· χαι γνό-
φφ χαλ σχότψ χαι θυίλλτ] εκφοβήσας αυτούς ούτως 
φοβερώτατα, τψ Μωύσή έμπροσθεν τού λαού όιελέγετο 
άπό τής νεφέλης. Καλ τότε άνενεγχας έπλ τό δρος μ' 
ημέρας άαιτον διαμείναι, χρΰψας έν τή νεφέλη τρό­
πον τινά έξιστησιν αύτσν πάντων τών γήινων, χα\ 
ποιεί αύτδν πάντων έχιλαθέσθαι χαλ ών ήν μαθών Ιχ 
τών ΑΙγυπτίων, άναγεννών ώσπερ βρέφο; έν μήτρα. 
Μ^τά μ' ημέρας διαμορφών χα\ ψυχών αύτδν, κα\ 
μετά ταύτα άποχαλύπτει αύτφ όσα τε πεποίηκεν έν 
τι ταίς [τής] κοσμοποιίας Ιξ ήμέραις, έπ\ Ιξ έτέραις 
ήμέραις δεικνύων ΙΓ οπτασιών έχείνην τήν χοσμο-
ποκαν, χατά πρόσωπον εργαζόμενος τό χαθ* ήμέραν, 
οίον έν τή πρώτη ήμερα ούρανδν τόν πρώτον, χαϊ γήν 
οίκον παμμεγέθη, χα\ Ισωθεν αυτού ύδωρ, αέρα, I 
πυρ τδ άναμεμιγμένον έν τή γή, σκότος, αγγέλου;, 
ύφ* έν αθρόως έχ τού μηόαμή μηδαμώ; όντο; πάντα 
παραγαγών μόνΐ| φωνή χρησάμενος πρός παιδείαν 
τών αγγέλων, παράγει Υ.Λ\ τδ φώς είς αύτδν τδν 
οίκον, φωτίσας πάντα ώς έπΙ λύχνου. Είτα τή δεύ­
τεροι ήμερα έχ τού ύδατος κατασκευάζει τδ στερέω­
μα, ό συνόεί χαταμέσοθεν τού ύψους τού ουρανού, 
μερίζον τά ύδατα άνωθεν χαλ χάτωθεν μεσολαβούν. 
Γίνονται ουν χώροι δυο ώσανε\ άνώγεων χα\ κατώ-
γεων τδ μέν χατώγεων ήρμοσεν είς δίαιταν είναι 
τώ Ονητφ χαλ τρεπτφ βίφ τούτω* τό δέ άνώγεων 
τώ μέλλοντι άθανάτφ χαλ άτρέπτφ βίψ προητοίμασε. 

ΠαρΒτναφή. 
Μετά τδ γενέσθαι παρά θεού τή δευτέρα ήμερα τό 

στερέωμα τδ μεσάσαν τδν Ινα χώρον, χαλ ποίησαν 
αυτόν δύο χώρους* ουδέν ότι περλ τής μελλούσης 
καταστάσεως, τουτέστι τού ανωτέρου χώρου, ό μέγας 
ΑΙωσής έξηγήσατο* άλλά πάντα τόν λόγον έτρεψε περί 
ταύτην τήν χατάστασιν, τουτέστι τδν χατώτερον χώ­
ρον, λέγων ώς συνήγαγε τά ύδατα, χα\ έξήγαγεν έχ 
τής γής τά χλωρά χαλ τά ξύλα, ομοίως χα\ τόν ού­
ρανδν άστροις χατεχόσμησε, και πάλιν έχ τών υδά­
των εξήγαγε τά πτηνά χαλ τά ένυδρα ζώα- ομοίως 
τάλιν έχ τής γής έμψυχα άλογα χαλ τόν άνθρωπον. 
Είτα πάλιν χελευσθείς τήν σχηνήν ποιήσαι χατά μί­
μηση τού χόσμου, τήν μίαν σχηνήν διελών διά τού 
χαταπ*τάσματος, είς δυο πεποίηχεν, έσωτέραν χαλ 
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el factum e*i ttn " ; ac rursuni a i l : Kdncat terra 
i l lu i l e l ϊΐίειεί, ct f»ictnm est ita, el reliqtia simili-
l e r , &itippiuli hiuw oninia . P.isircmo c i im p i i u io -
geuila oinnia inlei f ivtesot, tirjuus c r a l , cum 
po&livmo ii*ui «Jiceiet: fWit /),·«* /OJHIWIM 5 e . At-
q u c , u l i supra f l ixmtu», i!!mit l«:a;T»*.i$ t ii» dir t is 
Π grsiis siti> lidc di^uuai o*iend;t, ritpote qni ipsN 
Dculis idiia ab ii!o op^ra ci-iu^mi!. 

Sub l iaw, cum erfuxi.sici oos *x .l^irypto, ar ρ τ 
sicruiii trajocisset marc Uut»ritui, pnpiiliimijTic 1 S 3 
ad inonlcmSina dnxisscl, nbi <liv:::n vision** d i^ i . a -
ιιι* fuerat? rursum Deus in ron.qicrtu pop':li nii-
rabi l ia |icrpetrat, n ionlcm ignc. flammis el fuino 

i replct: Uinc buccinarum c . lan^r c n r l o o t i i i i i i lnr 
<|ii;c a quovis it» nicdium accnlente audi:M)an!uT. 
lis vcro caligitic, tcnebris ac lnrbine pcrlcrrefacii«, 
Movseii ox nn!>e iu conspcciu populi albiqiifbatHr. 
Tttnc cura quadraginta dicbus in nionlc jtjuntis 
p^rsevcrasset, ipsum in mibe absconditum, D C I K 

c\ lerrcnie rebas ceu cxtrabil, ac omnium, qua; in 
JCgyplo didicerat, oblivkmcm iitducit, r^gcnerai-
quc qnasi infantcm in vti lva. Elapsift aulcni qua-
draginla diebus formam ipsi el animani novam in-
dit, rcvflatque ea oninia qn;r. in opcre scx dierum 
pcrfcccrai; aliisq«ie scx diebtis in visionc opiftcium 
illad osl^ndcns, ac in consperiu poncns qune sin-
gotis dicbas condiderat, iititiintm : prinia dic O R -
Vtim piimum, cl lcrram, dornum spaiiosissimam ; 

• cl iutra illam, aquain, aercm, ignom cuui lorra 
commifttum, tcnebras angelosque, una ct confcr-
lim ex nibilo producens : soiaquc usus vocc ad 
insittulionem angelorum, Iticoiu creavit, qu.-c lu-
ccrnoe iosiar in ipsa domo omnia illustrarct. flinr 
aefitnda dic cx aqua firmamcnlum conslruit, quot! 
inmcdio allilndinis coeli toinm ligat et firmat, di-
videas aquas supcriorea ab infcrioribue, in niedio-
que ronsistens. Dao itaque loea paramiir, ccn tri-
dinium snperins cl tricliriiuiii inferias : iuferius 
qaidem fatitc morUli el inntabili viue deaiinaium; su-
pitrius vero futaraeiminulabili vilae paratura abco ί uit. 

ParagraphQ. 
Poftqnam aecunda dic lirniamcnlnm, locuin 

' anum dinin«ns ac in duo loca dividefis, a Dev 
facium fneral, di* futurostalu, id cst de superior! 
loco, magnus illc Moyses IIC verbum qutdcin facil: 
aedlotuscslin boc slalu, niniiruin, in inferiori loco 
describcndo, narrnns qnonirxlo Dcua aquas rongrc-
gavcrit, qua ra(it»ne borbam viridem ci ligna ox 
lerra eduxcril, similiicrqne coeium asiris oxorua-
vcrit, ilemqiie«»x aqiiis voJalilia α aqualilia odiixcrU, 
cx terra qnoqiie bruta animalta ct boiuinem pro-
duxcrit. Dcindu jiiastis srrundiii» mundi forfiiam 
Ubernaeulttin oxstmcro, uniim in duo labemacu!a 
inlerposilo velo divisit, interias ectticcl el exicrins: 
ac in cxleriori qnidcni sacerdotcs ctiltuni assidu·» 

• C t a . i,^>. "ibid.17. 
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prjestabaiii, AC si nempe in lioc mundo fuisaent; ίη Α έξωτέραν, και «Ις μέν τήν έξωτέραν διαπαντδς τάς 

λατρείας οί Ιερείς έπετέλουν, ώσανε\ έν τφ χόσμφ inlerius vero, nonnisi &emel iu asino soJua suminus 
eacerdos ingrediebaiur, quasi ad locum coeleslora 
164 stiperiorem; quapropler iaierioris tabenta-
culi atliiu prorsus arcebantur, atpoie quod coele-
siium typum gcreret. Leges auietn, onera, supplicia, 
et casiigalionea iransgi essoribus iuferendas con-
grucmer euarrans, fide dignus babitus est, qaia 
jam se apparaverat ad ea, qoae ad correpiiooein 
speciarcni, enuniianda, et ad miracula edonda, ul 
cuin i£-ypiios variis plagis ct suppliciis affecit: 
*imililerque com lanla in deserlo peccantibus et 
prjevaricanitbus Israeliiis designavit; ita ut wiiver-
sam illaro generaiiooem perdiderit, duobos tanlum 
supersiiiibus reliclis : imo ipse quoque cum illa 
gcneraiione tinem vivendi fecil. 

Cum auiem Dominas Cbristus pro salule lolius 
fnuodi, ut praesenlem renim slalum golrerei, futu-
rum vero declararei, buc . percgriuatus esi ac di-
serie predicavit appropinquare regnam COBIOTUOI, 

miracula pnedicalioui sua& consenianea edidit, ad 
beneficia scilicet boimntbus preslanda; ac ne iinum 
quidein ad casligaiionein bominis perpelravit : 
tlaemoiuacos liberavit, aegros sauavit, soiutoe fir-
uiavit, claudos erexit, caeci» oculormn usum resti-
liliiit, surdorum aures aperuit, balboimm linguas 
expedivil, leprosos mundavil, ariditale aCeclos ad 
icatperaium elatum reduxit, manusaridas reaiaura-
vil, sauguinis profluvia virtute soa boimnibus 
obslnixU, niorluos jam 
•d cursum couficiendum preparavil, ibetauros, 
qui iiuiiquam expilaci possint paupcribua annun-
liavit, veniorum vcheinentiara el maris furorein in-
terminaiioue compressit, et cxiera bene mulia 
edidit, quae evangelicae pra^dicaiioni et futurae viiae 
congrueniia sunl: in ea quippe nec daemon agitai, 
nec inGrniiusadesl; illinc aegritudo exsulat, iiem-
que membroruui morbus, inlemperies, penuria, 
aanguinis profluvia, motds elemenlorum; el no-
vissimus inimicus, mors nempe, destruiiur. ilaec 
cwn vidcrenl Judxi, quod vidclicet ne ununo qui-
dem signum ederei ad bominuin casligaliouem, 
nisi duo lanlum, non iu bomiue tamcii, sed in 
jgorcis, et iu iicu, in bruiis ncmpe et itiaiiimalis, 
ad potejjiiae indicium id operatus, illum accu*aiidi 
ansam caplabaul, diceitles : Volumus α U tignum 
videreid esl, quale Moyses, ad honiinum ca-
stigaiionem edilum.Dumiuus aulein. cum nossel co-
giialionea eorum, respoitdit: Gcneratio prava etadul-
tera signum qnwril, el signuin non dabilur et, nisi 
iiijnumJoiuv prophei<eu\ Siculcnim Jonaspropbeta 
tribus diebus in vcntrcceli inclusus inansil,el poilea 
>ivcns illx*su$quc cxivil; sic el ego moiluus, poftl-
quam iribus diobtisin lerra manseio, posteavivus 
1651:1 iitcorrupiibilis ex mortuis resurgam. Alias 
lirra, cum tlagcltum cx funiculis fecit ci oinnes cx 
itinplo cjcctl, direbaul i!H : Quod signum osiendit. 

τούτω* είς βέ τήν έαωτέραν, εί μή άπαξ του ένιαυτου 
μόνος ό άρχιιρβυς βίσήρχετο, ώσανε\ έν τφ άνωτέοφ 
χώρφ έν τοίς ούρανοίς* όιά τούτο χα\ άβατος ήν αύ· 
τοίς βιαπαντός ή εσωτέρα σκηνή, ώς τύπον έχουσα 
τών ουρανίων. Νόμους όέ χαϊ βάρη χα\ χολαστήρια, 
χα\ παιόείας τοίς παραβαίνουσιν έξηγησέμενος κατ­
αλλήλως ό αυτός ών έπιστεύθη, έξηγήσασθαι είς 
παιδείαν συντείνοντα παρασκεύασα; κα\ βαυματουρ-
γείν, οΙονε\ τούς Αιγυπτίους βιαφόροις πληγαίς χαλ 
τιμωρίαις περιόαλων, όμοίω; χαϊ όσα πεποίηχεν έν 
τή έρήμψ έπλ ταίς Αμαρτίαις χα\ παραβάσεσι τώι 
Ισραηλιτών, ώς πάντας απώλεσε τούς τής γενεάς 
εκείνης, μή χαταλείψας Κ αυτών εί μή δύο χα\ 

Β μόνους, τέλος έσχηχώς χα. αυτός συν τή γενεφ εκείνη. 
Τού δέ Αεσπότου Χριστού παραγενομένου έπ\ σω­

τηρία παντδς του χόσμου* παυσαι μέν τήν παρουσαν 
χατάστασιν, άναδείξαι δε τήν μέλλουσαν, χα\ Aiaf-
»3ήδην αυτού χηρύττοντος ήγγιχέναι τήν βαστλείσν 
τών ουρανών, καταλλήλως τψ χηρύγματι χαλ τά θαύ· 
ματα πεποίηχεν έπ\ ευεργεσία τών ανθρώπων, μήτε 
έν τό σύνολον έπλ τιμωρία ανθρώπου πεποιηκώς, 
δαιμονώντας ελευθέρων, νοσούντας ίώμενος, παρ* 
ειμένους ^ωννύς, χωλούς άνορθών, τυφλών άπαλλάτ-
των οφθαλμούς, κωφών διανοίγων άκοάς, μογιλάλων 
άπολύων τάς γλώσσας, λεπρούς καθσίρων, ξηρούς είς 
εύκρατον μεταβάλλων βίον, ξηρανθείσας χείρας εδ 
πράττω ν, πηγάς α ίμο^γε ί ς τών ανθρώπων άπο· 

fetidos refiuxil, viventes Γ W*«wv δυνάμει, νεκρούς διαφθαρέντας χα\ όζοντας 
Μ \ Ι f h M . n m Αναχαλκεύων, κα\ ζώντας δρόμον έκτελείν πάρα-

σκευάζων, Ασύλους θησαυρούς πτωχοίς εύαγγελιζό-
μενος, πνευμάτων βίας χα\ θαλάττης θυμόν επιτιμή­
σει χαταπαύων, χαλ τά άλλα πάντα άπερ αρμόδια 
τυγχάνει τού ευαγγελικού κηρύγματος χαϊ τής μελ­
λούσης καταστάσεως- έν αυτή γάρ τή χαταστάσει 
δαίμων ούχ ενοχλεί, ασθένεια ού πάρεστι, μαλαχία 
πεφυγάδευται, μελών βλάβη χαλ άχρασία χαϊ ένδεια, 
χα\ αίμάχων πηγάΛ χαϊ στοιχείων κινήσεις, χα\ έσχα­
τος εχθρός ό θάνατος αναιρείται. Ταύτα πάντα θεω-
ρούντων τών Ιουδαίων, επειδή οόχ\ έν σημείον εΐόον 
αύτδν πεποιηχότα έπ\ τιμωρία ανθρώπων, εί μή δύο 
μόνον, ούχ έπλ άνθρωπον δέ, αλλ* έπι τούς χοίρους 
χα\ τήν συχήν, είς άλογα χαι άψυχον, πρδς ένδειξιν 

Ρ χαλ αυτά γενόμενα τής αύτου δυνάμεως, έπεχείρουν 
έγκαλείν αύτφ πάλιν λέγοντες* θέΑομ*τ dxt σου 
σημείον Ιδεϊν, τουτέστιν όμοιον Μωύσέως έπι τιμω­
ρία ανθρώπων γενόμενον. Ό δέ Κύριος γνούς αυτών 
τάς ενθυμήσεις, άπεχρίνατο πρδς αυτούς λέγων* Γε­
νεά πονηρά καϊ μοιχαΧίο σημείον επιζητεί, χαϊ 
σημείον ού δοθήσεται αύτη, εί μή τό σημεϊον 
Ίωνά, τον προφήτου. "USmp γάρ ίμεινεν Ίωνάς 

ενδόμυχων έν τή κοιλία τοΰ κήτους τρείς ημέρας, 
και μετά ταύτα ζών αδιάφθορος εξήλθε ν , ούτως χάγώ 
τελευτών κα\ μένων έν τή γή τρείς ημέρας, μετά 
ταύτα ζών άφθαρτος έχ νεκρών άνίσταμαι. Άλλοτε 
δέ πάλιν ότε τδ φραγέλλιον έχ σχοινίων πεποίηχε, 
χα\ έΡέβαλε πάντας έχ τού Ιερού, έλεγον αύτφ* Τί 

" Mauh. χι.ι b8. ·'· ibiJ, 30. 



145 TOPOGRAPHl.fi CURISTlAN.fi LIB 111. HO 
Βεαττύεις σημείον δτι ταύτα ποιείς; Καίτοι πολ- Α guia hccc facis ** ? Etiaiusi uitilla ab eo signa cdila 
Ιών σημείων γερμένων παρ' αύτου* Α δέ πάλιν έλε­
γαν αύτοίς Ανσατκ τόν radr τούτον, καϊ έν τρι~ 
€%tr ήμέραις έγερώ αυτόν* έπ* Αμφοτέρων τ Α αυτά 
άποχρινόμενος λέγω δή την τού σώματος αυτού 
άνάστασιν, ίνα εϊπ-ρ/ "Οταν ίδητέ με έχ νεχρών άν-
ιστάμενον, χα\ έπ\ ονόματι μον τά θαύματα γινόμε­
να, τότε γνώσεσθε τήν ήμετέραν δύναμιν χαϊ τδν 
ήμέτερον εύαγγελισμόν* δτι ή έμή παρουσία ούχ έπλ 
τιμωρία Ανθρώπων γίνεται» Αλλ* έπΙ τή αναστάσει 
χαλ τή Αθανασία χχ\ τή Αφθαρσία χα\ τή άτρεπτότητι 
καλ τή μαχχριότητι τή παρεχομένη τοίς άνθρώποις. 
Καεαλλήλλως ουν έδίδασχε χαλ τά σημεία είργάζετσ. 
Τούτο Ιέ αύτδ χαι δ Ματθαίος δηλοί λέγων ούτως* 
Καϊ χεριηγεν ό Ιησούς τάς πόλεις χαϊ τάς χώ-
χας, διδάσκων έτ τοις συναγωγαίς αυτών, καϊ 
κηρύσσων τό Εναγγέλιον της βασιλείας, χαϊ 0ε-
ραχεύων χάσαν νόσον χαϊ χάσαν μαΛακίαν ίνα 
είχτ^. Ανάλογα ών έχήρυττε θαύματα εργαζόμενος. 
Ό δα Ιωάννης δ ευαγγελιστής φησιν ούτως, δτι 
ΠοΛΛοϊ των μαθητών αύτου άχήλθον β$ τά 
ύχχσω, χαϊ ούκέτι μετ" αυτού χερπεχάτονν. ΕΊχεν 
ούν ό Ιησούς τοις δώδεκα* Μή χαϊ ύμέϊς θέλετε 
άχελΰεΤν; Ό δέ Πέτρος ταχύτατα έκ χροσώχου 
χάντων άχοχρινόμενος έφη- Κύριε, χρός τίνα άχ-
ε,Ιενσόμεθα; φήματα ζωής αΐωνίον έχεις· χαϊ 
ημείς χκχαττεύκαμετ, δτι σύ εϊ ό άγιος του θεού. 
Τούτο λέγων χαλ αύτδς, δτι Άπερ ημάς διδάσκεις, 
όρώμεν καλ δι' έργων παρά σου γινόμενα* έπαγγέλ 

fuissent, respondit eis : Solvite lcmplnm hoc, et iu 
Iribus diebm excitabo illud t e , eadem ulrinque 
rcapondens indicansque corporis sui resurreclio-
nem, ac si diceret: Cum vidcritU mc ex moritiis 
resnrgenlem, et mtracula in nomiiie mco facla, 
tunc virlulem el praedicalionem iueam cognosceits, 
quod scilfoei adventus meus non ad supplicium 
bominum fuerit, sed ad resurrectionem, immor-
laliiatem, incorrupiioiiem, iuimiuabilitaiem, ei 
bcaiiludinem bominibus prasiandam. Itaque con-
gruenter ad docirinam euam miracula edetal. 
Quod tpsum MaMbams detlaral lns vcrbis : Et cir-
cuibal Je$u$ cimlaUt et cailella, docen» ίιι synayo-

g git eorxm, et pradicans Evangeiium rtgni, et curam 
vmnem ianguorem et vmnem infirmiiatem · · , ac st 
diccrtH, congrueulia pi&dicaiioni suae miracula 
palrans. Joannes auteiu evangelisla lic ait : Multi 
diuipulorum ejmi abitruKi retro, tl jam non cum 
illo KmbulabanL Dixit ergo Jetui ad duodecim. 
Nunqnid el vo$ v*Uii abire? Retpondil subiic 
omnium nomxne Peirui: Domine, ad qmem ibimus ? 
terba vita atenue kmbes, ei uo$ credidimut, qnia 
lu e» δακτίκε Dei ··*. ld videlicet dicens : Quae nos 
edoces, abs Ce operibas perflci videmus ; nobi* 
quippe viiam et rtgnum coeleste polticeris, ei 
omnia gesla tua ad vilam bominum speciare con-
spicimus. Qui ergo ροβείπιαε le relinqtjere, alleri-

λειςγΑρ ήμίν ζωήν χα\ βασιλείαν έχουράνιον, χα\ Q que adba?iere? Porlio ilaqne noaira lecuin esi, 
πάντα τά γινόμενα παρά σου είς ζωήν τών άν- Domine iesu Clirisle. AmftJ. 
θρώπων όρώμεν συντείνοντα. Πώς ούν έχομέν σε χαταλείπειν, χα\ έτέρφ προσχολλάσθαι; Κα\ \ μέ­
ρες ουν ημών μετά σου έστι, Κύριε *1ησού Χριστέ. 'Αμήν. 

'Απορήσειεν άν τις λέγων* Πώς μηδέ έν αυτού ση- Al quaeral forle quiapiam : Cur cum nulluro ail 
μείον πεποιηχότος πρός τιμωρίαν ανθρώπων, χαθά- casligalionena hominum signuro cdidcril, accepto 
περ έφη, τό φραγέλλιον λαβών, έτύπτησε τούς έν τφ 
ναό> πωλούντας, χαλ έςέβαλεν έχ τού Ιερού; 'Απόχρι-
αις * Τευδές τό λεγόμενον* ούχ έτύπτησε γάρ όλως ψ 

τόν άνθρωπον, άλλά θαυμαστή χαλ πρεπούση χα\ 
άχολοΰΟφ τάξει έχρήσατο* τά γάρ άλογα μόνα έτυ-
πτηαεν, ώς γέγραπται* Καϊ χοιήσας. φραγέλλιον 
έκ σχοινιών, έξέβαΛε χάντας έκ τού Ιερού, τά τε 
χρόδαχα χαϊ τούς βόας· ίνα είπη, ότι Ταύτα ουν 
έμψυχα μέν, άλογαδέ, έτύπτησεν, άπελαύνων έχ του 
Ιερού τά χαλ προσφερόμενα είς θυσίαν χατά νόμον, 
δηλών χαΐδιά τούτου παύεαθαι τήν Ίουδαίχήν χατά-
στασιν. Τά δέ άψυχα χα\ αναίσθητα ώθησε χαϊ χατ-

tamen, αϊ dicium est* flagello, «οε, qui in icniplo 
vendebani, verboraverit, ei *ex sacro ejcceril? 
Rcsponsio. FaUum illud cal: neque cniiu hoiui-
iiem percuasii; sed, mirabili ei congruemi utub 
dispeiisalione, brn(a solura verbtravii, yl scri-
plum esl: Factoque flKgeUo ex funiculii, ejecit ex 
ttmpio omnei ovet el bovettT, ac si dicerel 4 Wvtc 
quidera animalia, aed irraiionabilia, verberavit, ea 
diain, qu« in aacrifloiuni ex foge oflerebanlur dc 
teinplo ejicicns, bis declaraiia. ludaicam riiuin 
resaare. Iiianimata voro re|talii ct evertit, ut acrt-
pluin esl: fit nummttlatdomm peeuniam effudil, ei 

έστρεψεν. ώς γέγραπται* Καϊ τών χοΛΛυδιστών D w m | J g 9 € r t H u . ^ raiionabilee noc veiberavii, 
έξέχεχ τό χέρμα, καϊ τάς τραχέζας κατέστρεψε. 
Χους βέ λογικούς ούτε έτύπτησεν, ούτε ώθησεν, άλλ* 
άλογα έ παίδευσε ν, ώς γέγραπται, χαι τοίς πωλούσι* 
τάς περιστεράς είπεν* Άρατε ταύτα εντεύθεν, καϊ 
μή χοιειτε τόν οίκον τον Πατρός μον% οίκον εμ­
πορίου* όιά πάντων δηλιόσας, Οτι τά προσφερόμενα 
έν τή πρώτη σκηνή κατά νόμον είς θυσίαν, παυθή-
αονται* έτερα δέ τις χατάπασι; άντεισαχθήσεται, αρ­
μόζουσα τή εσωτέρα σκηνή, ήτις κα\ τύπο; ήν τών 

nec pepulil, sed bruia oolum percoaeii, ui scri-
pluin est, ei columbaa veoderilibus dixil : Aufe.ru 
nia kine : εί noltU fucere domum Ραίηε ιχεί, do-
mutn uegollationii Hia oronibus declaratis, 
ea qua3 iu prisco illo tabernaeolo aecanduin legeni in 
sacrificium oJerebaniur, iloera babitura; &liuiuquo 
btaimu subsli lueDdum esse, ioieriori labernaculo, 
quod coelcsiium fuiurique status figura erai, con-
grueniem. Judxi vcro, Judaici siaius finena adum-

Λ Joau. ιι, 18. " ibid. iif. t e Mallb. ix, 53. *·· Joan. νι, (Ϊ7. " Joan. ιι, ΙΓι. ? l il>id. »· ibid. 16. 
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bran sibi suspicaii, mierrogabanl eiitn diceules : Α ούρανίεεν,τουτέατι τής μελλούσης καταστάσεο*;. Τκεί-
Quod signum oUtndu, quitt Ιια-c fucit » ' ? Itle vero, 
cGiigrueiiWr auuipta e i re prasenii occagioiic, *c 
tjtiiiipiaitt faciiirum wiiigmalicc protnisii, videlim 
liinpli deslruclioiiem, ejusdemque restauraluMiettt, 
quia deblt-uciio leiupti, eive corporis s«i, feiijiis 
inundi M>lmi<> esi, rcimatio auieni, r*ive fuafalio 
tctmpli, seti corpori* sui, fulure declaralio 
eral. Scrmo ilaqne meuf, heus lu t lirmua cou»i-
siil, quod scitkct niliil ad casligalioueui bouiima 
fccerii, *ed omnia ad bcneficiuiu pnrtttamiimi ; 
ipse iiaiiique alibi clamal : Kon etiim tutiU Vattr 
Fiiiuw, ut judicet tuuudum, $ed ut sahelur mun-
Ott* pcr v,)$um *·. 

νων Ιέ τών Ιουδαίων, αίαθομένων ώς tbv πανλαν τής 
Ιουδαϊκής χαταστάσεω; αϋτοίς ήνίττετο, έπεζήτουν 
αύτδν λέγοντας* ΎΙ δεικνύεις σημεΐατ, δτι tavra 
χοιεις; Ό δέ πρδς αυτούς αρμοδίως έξ αυτού τον 
προκειμένου αίνιγματωδως ποιήσειν έπηγγυάτο* λέ­
γω δή τήν χατάλυαιν τού ναού, χα\ τήν σλαχαίνεαιν 
αυτού* δτι ή μέν χατάλυσις τον ναού, ήγουν «ού αώ-
ματος αύτου, χχτάλυσ'.ς Ιστι του χόσμου τούτου* ή 
δέ ανακαίνισες κα\ αλλαγή του ναού, ήγουν του σώμα· 
τος αύτου, άνάδειξις τής μελλούσης χαταστάσεοκ-
'Αποσώζετα* ουν μοι λδγος, 6 ούτος, ώς δτι τίποτε 
ούκ εποίησαν έπλ τιμωρία ανθρώπου» αλλ* έπ* ευερ­
γεσία* χαι αύτδς έτέρωθι βο$· Ου γάρ άχέστειΛετ 
ό Ιΐατήρ τον YK-r9 Ίνα xplra zor κοσ*οτ, 4JLV 

' Ira σω#9 ό χάσμος tV αυτού. 
Τδ xsijicror. 

Είτα συνάγει τδ υδωρ είς μίαν συναγωγήν, χαλ 
φανεροί τήν ξηράν, γήν αυτήν όνομάσας, χαλυπτο-
μένη) πρώην ύπδ τών υδάτων- χα\ raui τάς θχλάσ-
σας,'τουτέστι ταύτης μέν τής γής χυκλόθεν, τής Ιέ 
πέραν έσωΟεν, τδν λεγόμενον Όχεανδν, χαλ τους έξ 
αύτου εισβάλλοντας έν τή γή ταύτη τεσσάρας κόλ­
πους- πρδς τδ τδν Ώχεανόν μεσάζοντα μέν τήν εν­
ταύθα χαλ τήν πέραν γήν, εύαερίαν χαι τοίς πέραν 
ποτέ οικούσε, χα\ τοίς ενταύθα Ι* ούν παρέχειν, τους 
Ιέ κόλπους πρδς τδ πλώιμον χα* διαόατιχόν χατα-
σχευάσαι τούτου τού χόσμου, συναπτών άελ τά ίθνη 
τά δεεσχορπισμένα είς φιλία ν, τό) τά επιτήδεια εύχε· 

karia a getito in geutem traiisferrenlur. Praripit C I** μ*τακομίζειν έξ έθνους είς έθνος. Αναφύεσθαί 

textus. 
Deinde aquam ίιι unum congregai ei aridan 

osteudii, quam lerram nuncupavit, pritis aqui* 
obrulam et occullam : alque ui iria cflkit, id esi 
UceauOfti, ut vocant, qui terram banc uoMraiii 
ambit, et intra lerrani itlam ultetioretu coniiiie-
tnr; ilemque qualuor siuua ab Occaito in hauc 
lerram nostrain inAuenlea, ut in medio siius 
Oceanus, cun ititfriorem rtiaui lerram, Utin nu-
alram banc incoletilibns aeris ttmpcrietn gignc-
r c i : siuus vero ad Iinjus aundi navigalionem cl 
irajeclom pararel, dispersas genles in amictliara 
keniper deduccns, ut facili negoiio ad vilam neccs 

ilem ot oninis generis fructas, ligoa «t virido 
feiiurn ex terra germineot. Quarta vero die, 
cxcepla puriore lucis parle, solem coudil; cx re-
liqua vero, lunain ei stellas, totigrucnli pulcliritu-
dinc cneleslia exornans, ac uaivcrsi ordinem 
comenlum parans, opus et legcin invisibililHta 
viriiititms prx>scHbens, uti aciticct b;ee admiHi-
slrarenl el conciMie regerent ad usnm imaginis 

ucmpe bomtnis, ct omuium qua* illius causa 
«.ondita sunl. Qua in re illos quo<|ue assuefcrii ei 
insiiiuii ul legi a^ibjicercnlur : ac bonam malamve 
eorum menlcin exploravit. Quare eorum qtiidaxt 
piaivaricali cx cauo dejecli suni, ei digiiilalom 
auiiseruul : Vtdeoem cniro, ail Domiuus, Sala-

τε κελεύει παντοδαπούς καρπούς χαλ ξύλα χαλ χδρ» 
τον χλωρδν έχ τής γής. Καλ πάλιν τή τετάρτη, εργά­
ζεται έχ τού φωτός χαταχερματίζευν τό μέν αύτου 
χαθαρώτερον είς ήλιον, τό δέ λοιπόν είς αελήνην κα\ 
αστέρας* κόσμων τά κατ ούρανδν χατά τήν παναρμε-
νίαν κδσμησιν, χαι διδούς τάξιν Κα\ άρμονίαν τψ 
παντ\, καϊ έργον χαϊ νόμον ταίς άοράτοις Ιυνάμεσι, 
βιαχονείν κα\ λειτουργείν χαλ προευτρεπίζειν είς λό­
γον τή; τού Θεού είχόνος, τουτέστι του άνθρωπου χαϊ 
πάντων τών δι* αύτδν γεγονότων* έν τούτψ χάχείνους 
έθίζων χαλ παιδεύω^ υπό νόμον εΐναι, χα\ τήν εύ-
νοιαν ή χαχόνοιαν τού λογικού αυτών γυμνάζων. 
"Οθεν χαί τίνες παραόεόηχότες χατε^όίφήσαν έχ τού 
ουρανού χαλ τής αξία; έξίπεσον- %Εύ*ώροντ γάρ. 

ΙΙΜΙΗ% sicul fulgur de cmlo cadenUm »fc. Inflaliis ^ 9 Τ ^ ν 0 Κύριος, tir Sararar xtcorxa ώς άστρα· 
cniiu ub imiiisierium a Dco »ibi depiitaium, ad *h* i x ™ obparov. Τυφωθε'.ς γάρ έπ\ τή πε-

πιστευμένη αύτώ παρά τού θεού διακονία, ε Ες ωφέ­
λεια ν τών ανθρώπων, κα\ τδ όλά τόν άνθρωπον χινείν 
τδν αέρα, χα\ ^υθμίζειν έπΙ χρηβίμω* χα\ νομίσας 

ulititalein sciliiei hominuin, ul hoininuiii gralia 
aiTctu ui<»vercl t l ad «SUIII cjos conciHiiart*!, ra-
tus 107 ^ t l c x na*>ura sua id se pramitmuxi 
* ssr, dcbilaniquc Dto adoralionem usurpans sibi, 
biatiiu praetfps aclus esi. Siquidem ail Aposltilus, 
Tiiuulhe<» pnetipiene ue tuaiuiiya ueopbyio digui-
taicin conffrrel, xlpftle qui nopor ad lidciu actea-
si-S4*l, M C «ibcripsil: Afox ueophutum, ne m $uper-
bium t/ii/iu. in judicium incidat dinbolile. Cuiu 
xoro .ni Apuhtidvs, πιθαίοιιι cs*e dubolum, cav-
&.UII d«jo\iuitns inauifesle doclarai: quia sciKcel 

έαυτψ αύτομάτι.ι: εις τούτο προελθείν, τήν όφειλομέ-
νην προσχύνησιν τό) Θεώε·ς έαυτδν άρπάσας, ευθέως 
κχτε,ό£:φη. Ψησ̂ . γάρ πάλιν ό %Απόστολος, παραγγέλ 
λων Τιμο0:·ρ μή παρεχειν ταχέως άξίαν νεο-f ύτ«μ, 
ώσανε\ νεωστι προσελθοντι τή πίστει, ούτως έπ­
ε στείλε* Mif rev^vtcr, "m 4**1 τν?ωΟα>ς είςχρΐμα 
εμζέσητον fiiavoAcv. "Οτερ, φησιν, ίπαθεν όδιάό*·· 
λος τυφωθείς * Σαφώί ουν i o f / ω ό Απόστολος τδ 
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Ιιατί χατεόμφη, ώσανει ετυ?ώθη, θεδν εαυτόν Α inffatnt ctt seae, Oenm osse rartns 
νομίσας είναι* Οθεν καλ τήν i&av νόσον τψ άνθρώπω Initii ειιιιιιι lioinini comnuiitcarc. 

: uude rl nior-
liebat, diccits: 

ευθέως προστρίψαι έόουλετο λίγο*ν - "Εσισθζ ώς 

Παραγραφή. 
Του παντοδυνάμου Θεού παραγαγόντος τους Αγγέ­

λους πάντα; συν τψ ούρανώ χα\ τή γή, ουκ» τό 
κρότε ρον όντας* ίσταντο πάντες έννεοέ, διακρινό­
μενοι ώς λογιχολ, άμα τε κα\ ξενιζόμενοι, χα\ δια-
Λογιζόμενοι τίς Αρα έστλν ό αυτών τε καλ τών Αρα 
αύτοίς δημιουργός παραγωγού;. Έθεώρουν γΑρ εαυ­
τούς τρίτων ένδον όντας, χα\οΰ προϋπάρχοντας* έτι 
τε «Αλεν* Είς έστιν Ιρα ό δημιουργός αυτών τε 
χάχείνων, ή έτερος χαλ έτερος* ή πάλιν · ΈξαΰτομΑ­
τού παρήχθησαν Απαντα* ή τίς Αρα μείζων έατλ 

Eritii $kut dii Μ \ 

Paramrapha. 
Ciim oomipoiens Dcus cum ca-lo ct terra angc-

U$ ouutte, qxi antea non ftterant, produxissti: 
stabaxt illi ailooiit, ut palionalcs segrfgaii, »imtit-
qtie stxpemea et cogitantes qnis eorain vi aliortim 
creaior esset ei opifcx. Videbani enim sc intra rcs 
alias ceateri, neqoe praeexsiilisse; ac rursuni ita 
ralfocmabajUur: tJiiuseslhoimn eonnnquc ircaioi·, 
avft alma el alioa; itcramqae : Suane spoute ac 
per aa otmia producia i«tntT quis igitur major alio 
eaUCum itaqoc talcs cogilaliones aecum ν ο η ­

τού έτερου; ας δέέν τούτοις ήσαν Ανακύπτοντες Β ^ | ο | 0 ocilicel notii» iltiuf epatio : lcnebras 
τόν λογισμδν έπ\ τψ δλαατήμα* ι τής νυκτός εκείνης 
(χό γΑρ σχΰτος έχεένο, καθώς γέγραπται, ό θεός 
Ιχαλεαε νύκτα), εμόατεύων ό θεός ταίς αυτών όλα· 
νοίαις, άθροον φωνήν άοράτως Α θεός έχτυχ*,ί λέγων* 
Γητ^θήτω φώς · Αμα δέ τψ λόγω τό έργον έχ τού 
μή δντος επακολουθήσαν τους πάντα; ίξέπληξεν* 
Αμα δα χαλ έδίδααχεν ώς ό τούτο έχ τού μή δντος 
χαραγαγών χα\ αυτούς χαλ τΑ με τ* αυτών έχ του μή 
δντος παρήγαγε. Κύπτοντες δέ πάντες άοράτως 
τώ θεφ προσεχυνουν, τφ χαλ αυτούς και πάντα έχ 
τού μή δντος «αραγαγόντι. Αηλοί δέ τούτο ή θεία 
Γραφή έν τψ 'Ιωβ, έχ προσώπου τού Θεού λέ­
γουσα- "Or* έχοίουτ άστρα, flrwdr μα ?ωτ£ 
μ*γάΙ>ι χάττ$ς οί άγγεΛοί μου χαϊ vjnnprar' 
Από τού ενός χαλ περλ πάντων εφεξής σημαίνου­
σα. Έπισημαντέον δε ότι έπ* όψεσι τών Αγγέλων 
πρώτον πάντων χα\ ύστερον πάντων δύο ουσίας έχ 
τού μή δντος είς τό είναι παρήγαγε * μίαν μέν τήν 
πρώτην, τό φώς, και τήν έτέραν τήν ήμετέραν ψυ-
χήν, τήν μίαν όρατήν τε χαλ αίσθητήν χαϊ άλογον, 
χα\ τήν άλλην άόρατον καλ νοεράν χαϊ λογιχήν · τά 
δε άλλα πάντα έχ τών όντων παρήγαγε. Αιά τούτου 
πάλιν διδάξαι αυτούς προθέμενος, ώς αυτός εΓη πάν­
των τών χτισμάτων άλογων τε χα\ λογικών, αίσθητών 
καλ νοητών, ορατών χαλ αοράτων ποιητής, έχ του 
μή δντος είς τό είναι αυτά παραγαγών. Ούχ άπειχός 
σύν αυτούς πάλιν έν τφ νυχθημέρφ ώς λογικούς 
όεαλογίζεσθαι, εί ό τούτο to φώς παραγαγών άρα 

qxippe DeΜ· ilba, til scriptom etl, nocicm voca-
vfc: Deos eorum cogHalfonibue pnesene, dere-
p«ile hiTisibilUcr hanc vocem protulit, Fiai lux : 
qya Aala •©*·*, ι-es Ipso tcmpore ex nibilo sc-
ce;a, oninea otwlupefecii, unaque doctiit, ctnn 
qui boc tx nUiUo proiluxcral, "rpsos qttoque ci 
aiia «iimil ex tiibilo produxisve. Oinuesque aimul 
iimsibititer Dcum conspicientes, ipsuin adoravc-
r«nl, qui et tpsos (l atia omnia ex nibilo produxc-
rtt. Id porro dcrlarat ilivbia Scriptura in Job, c\ 
perfiofia Dei iia loqucns: Cum faeenm aslray lauda» 
rtrnM me roee magna omnet anueU mei et hymnti 
ttlttrafmuni ab uno omnea detnceps signiii-

C «ans. Observandtim eel, eum iu conspcctu augc-
Imatn duas aubstantias, altcram primo, a!-
tcram poslrcmo oinnium, ex nihilo produxissc. 
primo qaidcm Iticcm, postrfmo anlcm aiiimam 
imstram; aHcram vistbiiem, sensileni cl irraiio-
itateni; allfram iulellectu pradiiam, rationaiciii 
ei invtsibilem ; cxHcra avtcm onitiia cx jam cxsi-
rMetHibvs produxii, ut binc docercl cos, se re-
ram crealarum oiimium irrationatium, ei raliona-
fcj«m, teneiliviii ei inteiligentium, visibilinm oi iu-
titibilium axctorem esae, qui ex uibilo tllas pro-
dvxlseet. Nec vero absimile esl item eos illa di«» 
ol xotte, ulpote ralionabites, cogiiassc, mim illc, 
qui banc lucemproduxeraf, <*uiliim itcuiproduxissiM. 

καλ τόν ούρανδν παρήγαγε. *ωνή πάλιν χρήσαμε- D i«« w e vocc itcrutn 168 usus secaiidoro cocbun 
νος, ποιεί τόν δεύτερον ούρανδν έπ* όψεσιν αυτών, 
πήξας έχ τών ύδάτοιν καθ* ομοιότητα τώ είδει τού 
πρώτου ουρανού. Καλ πάλιν διά τούτου έδιόασχοντο, 
ώς αυτός έστιν ό τούτου χαι τού προτέρου ουρανού 
ποιητής, χαλ τέλειοι τά τής δευτέρας ημέρας. Είτα 
πάλιν διαλογιζομένων αυτών, χαϊ περ\ της γής σχο-
πούντων, ομοίως συνάξας τό ύδωρ, φανεροί αυτήν 
τήν γήν τήν ξηράν όνομάσας, ώς Αεσπότης αυτή 
όνομα Μθειχώς * ώσπερ χα\ τό στερέωμα εχά).εσεν 
ούρα «ο» Είτα εξάγει έχ τής γής σπέρματα χαϊ βο-
τάνας νον πάν χλο>ρόν χα\ ξύλα διδάσκων ώς ίδίοις 
χτίσμασ*. •εχρηται Ικαστφ πρδς δ βούλεται. Ειτα 
•τειδή τ,ήτρίττ^ ήμερα εξήγαγε τΑ φυτά ζα\ τά 

Ιιι eonopccla conim ex coinpat lis aquis condidit, 
primo caklo specie simile : aiquc binc itcm didicc-
rinil, ipsiim case el bujus el priini cfluli aucioron,; 
el ila secundae dioi opera perfccit. Ilino ntisum n». 
gilanlibn» illis ea quas ad lcrra*n spcctamit, («ιι · 
gregali» aquis» aridam c&bibd, quaiti lcrratu vocal, 
ip&iqtie nomen, utpoio Doniinus, imponil, qihin-
admodvni ci flrniameiiiiiiii cwluni miii<upai;i. 
Poslea cx lcrra setiiiua, oloia omneqoe viroiis gu-
nus aique ligna cduvii, d<M-eii* sc singulis, utpulo 
ab cicalis, ad libiiiiiu uii. llcinde quia lcitia 
die planias ciscniiua produvcrat, scqitculi, scilicet 
quaru dif, cuxi IMM; iciiq^ianwiuo quodam el or-

'Ccn. ιιι, 5. 1 1 iob vxxvnt, 
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difle opue babcreirt, ex luc«, quam auper pioduxe* Α σπέρματα, τή έςής /οιπόν, λέγω δή τή τέταρτη ήμέ-
rat, luminaria ct aslra eoodidit: ac posila ίιι coeli 
iirmafriento invisibiitum virtulum iniiltiludine, prae-
rtplt ets ut jlla raiionabililer secuiidtira ordinem 
ftiovfcrent, et ad planlarum atiormnque tis opua 
babentiaoi (ernperarnenluro, circumvolverenl, ut iia 
occidCDlibug cx frigore ei motu aeris bume&cerem, 
bincque luroinariuni prasentia calefierent. Quxdara 
<Tgo ex mvfeibilibos virttiiibus, anctpiti mente ab 
initio ad boc tlsqae ifemptis permancnies, el erga 
condiiorem suiiro ingratae, ad depalaium sibi a Deo 
minisierium temere aceedtnics, natarx acumiue 
atque iusila virtuie ei raiioae iafiaia, a Deo prola-
ura vocera etjussuiu vilipeadentes ac deapicicntea, 
neque iiitelJigentes se una cum tenebris, ul caelera 

ρα, ώς χρηζόντων τών τοιούτων κράσεως χαι τάξεως, 
ποιεί έκ τού φωτός, ού πρώην παρήγαγε, τούς φω­
στήρας χα\ τά άστρα * κα\ θεις κατά τδ στερέωμα 
τού ουρανού τήν πληθύν τών αοράτων δυνάμεων, 
χινείν αυτά χατά τάξιν λογικώς έκέλευσεν, κα\ πε-
ριφέρειν πρδς εύκρασίαν τών φυτών, χα\ πάντων 
τών μελλόντων χεχρήσθαι αύτοίς * ίνα δυνόντων μέν 
αυτών τή ψύξει καλ κινήσει τού αέρος ψύχωνται, τή 
δέ παρουσία τών φωστήρων θέρμης άπολαύωαι. 
Τινές ούν έχ τών αοράτων δυνάμεων, αμφίβολοι τή 
γνώμη έξ αρχής Εως τού νύν μεμενηκότες, χαλ 
αγνώμονες περί τδν πεποιηκότα, έπλ τή πεπιστευ-
μένη. αύτοϊς παρά τού θεού τάξει άμνημόνως προ· 
ελΟόντες τή τής φύσεως οξυτητι χαϊ τή προσούση 

bpificia, producias esse, aoientia sua superatc, Β δυνάμει, και λόγω φυσώμενοι, τήν προερχομένην 
suspicaiae se per sc ei sua aponle in hanc naiu-
ram prodiisse ; diabolus videlicet, cui aeris cura 
comnmsa erat, ei alii com ipso, quibue alia con-
credila fuerant, debitam Deo adoraiioaem et bono-
rem sibi tistirpantes, cito inlkiti ei iaobaeqoentes ; 
nc aliis itcm oifcndkulo essent, ex subliini cl ex 
dignttate sua dejecti eunt, ctrca terram versatori. 
Lndc et scxta die, post formalum bomineai, in ler-
ra degens, ci tantse Dei erga bommem sullicitu-
dini kivtdcns, bominem ad proprium morbum 
pertrabei-e voluil. 

φωνήν τε κα\ πρόσταξιν του θεού είς ουδέν λογιζό­
μενοι, άλλά περιφρονουντες * ούτε μήν συνιέντες ώς 
άμα τφ σκόνφ ώς χτίσματα παρήχθησαν, τή παρόν 
φροσύνη νικώμενοι ύπώπτευσαν εαυτούς ε Ες τούτα 
αυτομάτως προελθεϊν * λέγω δή δ διάβολος ό τήν 
έξουσίαν τού αέρος πεπιστευμένος, χαλ έτεροι σύν 
αύτφ Ιτερα πεπτστευμένοι χαλ τήν δφειλομένην τφ 
θεφ προσχύνησίν τε χα\ τιμήν είς εαυτούς άρπα-
σαντες, χαλ τυφωθέντες χαλ ανυπότακτοι γεγονότες 
ταχέως, ίνα μή χα\ έτερους βλαψωσιν, έχ τοΰ ύψους 
χαλ τής αξίας χατερ^ίφησαν περ\ τήν γήν. "Οθεν χαλ 

τή έκτη ήμερα μετά τδ διαπλασθήναι τδν άνθρωπον περι τήν γήν εύρεθε\ς χα\ φθονήσας τή τοσαύτφ 
έπιμελεία τού θεού τή πρδς άνθρωπονr ήβουλήθη περ\ τδ τήν Ιδίαν νόσον συγκατασπάσαι τδν άνθρωπον. 

Ttxius. £ 
Quiula die jubet animaUa diverg* ex aquis pro-

dire seeunduin genos suum, aqtiaiilia cete et re-
liqu.i, uuaque volatilia oinnia aerivaga. Deinde 
sexia die jumenta oronia, feraa el repiilia secun-
«'ιιιη genus sutiin e tcrra prodiixiu El postquatn 
iCtam danium pknissimam et eonctnne ornatam 
prscpara&sei; lunc perinde atqoe rex qut ur-
bem «dificavit et absolvit, imaginem ibi 169 
suam reponil, varils coloribus decoratam; sic ct 
«apiemissiniQS Deus, variis sui9 opiikiis, ratio-
nabilibus ci brulis, morlalibus ei immorlalibus, 
corniplibiVibus ei inooFrupiibilibus, sensilibus et 
inrelleciu pr*dius una colleclis, animal unum ad-
ornat el perftcil,ex omnibus naturis consiitutum, 
videlicet hominera : ac in praeparala donio repunit, 
ut viccm implerel imaginis soa3, deciaraniis unum 
rsse mundi opificem. Quare talcm imagincm tniran-
ics aogeli, behe elrga Dcum affecii, eamdein ejus 
imaginein fovchl, ipsique minislrant : similitorquo 
.imnis rerum nalura; sol videlicel superne lucens, 
aique bominis caufa diem cificicns; luna el astra, 
ticnsissimaa ten^bras quadamiebus illustrantes, 
riirsum nociis propter bominem peiHciunt; necnon 
>iienscs, teropeslaies, conversioncs, el annos, in 
signum posita iis quimarfnas plagas irajiciunt, aut 
!u dcscrlo itcr agunt; aer auiem ad respirationem, 
V. irigerium,e( tem^ricm imagini ill i inservil; ignis 
\v A\ ad coqiKMidiiiu iiaucm, ad a^iaiu Calidair 

Tb ΧίΙμεΤΌΤ. 
Πάλιν τή πέμπτη ήμέ^α έκ των υδάτων κελεύει 

έμψυχα ζώα άναδίδδσθαι χατά γένος, ένυδρα κήτη 
τε χαλ τά λοιπά, άμα χαλ πτηνά πάντα τά άεροπόρα. 
Είτα πάλιν τή έχττ] έχ τής γής τά ιΚήνη πάντα 
χα\ τά θηρία χα\ ερπετά χατά γένος. Ra\ μετά τδ 
χατασχευάσαι πάντα τδν οίκον, πληρέστατόν τέ χαλ 
εύάρμοστον, τότε ώς έπλ βασιλέως κτίσαντος πόλιν 
χα\ πληρώσαντος, τήν Ιδίαν εικόνα τίθησι, χρώσας 
χαι χαλλωπίσας έχ διαφόρων χρωμάτων* ούτω χαλ 
ό πάνσοφος θεός, ώσπερ συνάξας τά διάφορα χαλ 
ποικίλα αυτού ποιήματα, λογικά τε χαλ άλογα, 
θνητά κ*Λ αθάνατα» φθαρτά χα\ άφθαρτα, αίσθητά 
τε καϊ νοητά, αποτελεί χα\ κατασκευάζει έν ζώον 
έξ άπασών συνεσ^ηχός τών φύσεων, λέγω δέ τδν 
άνθρωπον, χα\ τίθησι ν έν τφ ήτοιμασμένιρ obap ώς 
έν τάξει Ιδίας εικόνος, γνωριζούσης Ινα τινά είναι τόν 
τού παντδς όημιουργόν. "Οθεν θαυμάσαντες έπ\ τή 
είχόνι οί άγγελοι, εύνοούντες τφ θεφ, περιέχουσι 
χαλ λειτουργούσι τή αύτου είχόνι * ομοίως χαλ πάσα 
ή χτίσις, ήλιος άνωθεν φαίνων καϊ ήμέραν άποτελών 
διά τδν άνθρωπον, ή σελήνη κα\ αστέρες, το βαθύ-
τατον σκότος έκ μέρους χαταλάμποντες, δρόμον 
νυχτδς άποτελούσιν δ:ά τόν άνθρωπον, πάντας δέ 
μήνας χα\ καιρούς καϊ τροπάς κα\ ένίαυτούς είς 
σημεία τοί; τά θαλάττια πελάγη διαπερώσι, καλ τοις 
κατά τήν έρημον όδοιπορούσιν άνθρώποις · άήρ δέ είς 
άναπνοήν κα\ είς άνάψυξιν χα\ εύκρασίαν τή είχόνι 
'ο·.Λεύων· π*3ρ πάλιν είς [τδ] άρτοποιείν, κα\ είς 
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θέρμη v, xa\ είς φώτα νυχτδ;, xort εις έψησιν, και λ parandaiu, ad noclis lumcn, ad rem foquiiianam, 
δτ,αφόρους χρείας υπουργών· ύδωρ είς πόσιν, είς 
πλύσιν, είς ζύμην, είς τό ποτίζειν. και εί; άλλος 
κολλάς χρείας δουλεΰον γη εις κατοικίαν, καϊ είς 
avaoaatv παντοόαπών καρπών, χα\ είς ετέρας 
πολλάς χρείας λειτουργούσα · τετράποδα καθαρά είς 
άπάλαυσιν, καλ είς ενδύματα, κτήνη πρδς ύπουργίαν 
χαι άνάπαυσιν, θηρία είς τέρψιν καϊ είς φόόον, 
ερπετά ομοίως · πάντα, δουλεύοντα πρδς γυμνασίαν 
του λογικού, κα\ τδ χρήσιμου παρέχοντα διά τδν 
άνθρωπον τδν σύνδεσμο ν φιλίας δντα πάσης τής 
κτίσεως, τδν χαμαλ βαδίζοντα, κα\ τώ νψ ίπτάμενον 
χαλ περισχοπούντα τδ πάν, τδν δρθιον τώ σχήματι 
καλ τδν ούρανδν ώς οίχητήριον ευχερώς άντοπτευ-
οντα, τδν βασιλέα πάντων τών χατά γήν χαϊ συμ· 

et ad alios bene mulios nsus minister adcst; aqua 
ad poloro, ad ablulionem, ad fermentum, ad irri-
gandum, el ad alia multa osu venit; terra ad habi-
tandum, ad productionem omnigenorum fructuum, 
el ad alia multa inservit : quadrupodes nninda? ad 
deleelalionem et ad vestUum, jumenia ad ministe-
riom et ad aolatium, fera? ad voluptalem et ad ter-
rorem, reptilia similiter : omniaque ad partid ralio-
nalis exerciiaiioitem miiiisiranl, el ad uiilitatem, 
propter bominem sciiicct, qui est vinculum amicUia» 
univcrsa* rerom nalurae, qni in terra gradihir, et 
mente volal ac universum contcmplalur, qui figura 
rectus esl, tralumque, utpoie domicilium suum, 
facile obtneiur, qui rex est omuiuin qua; in icrra 

δασιλεύοντα τψ Δεσπότη Χριστφ έν ούρανοίς, χα\ & sunt, et ana regnal in coelis cum Doniino Clirislo» 
συμπολίτην τών ουρανίων γινόμενον, ψ πάσα χτίσις 
ώς είχόνι θεού εξυπηρετεί ύποτασσομένη τφ θεφ, 
καλ ε&νοιαν τώ Κτίστη άποσώζουαά. 

Παραγραφή. 
Βάλιν τή πέμπτη άναδιδομένων έχ τών υδάτων 

Ιμψύχων ζώνη, διδάσκονται χα\ τούτου τού ύδατος 
του άμα αυτοί; παραχθέντος ποιητήν είναι τδν θεόν · 
ομοίως πάλιν έντελέστερον, χα\ έχ της γης ζώων 
έμψυχων άναδιδομένων τή έκτη ήμερα, διδάσκονται 
του παντδς είναι τδν θεδν ποιητήν έμψυχων τε χα\ 
αψύχων. ϋερασχόπουν τοίνυν πάλιν πάντες οί άγγε­
λο*, δρώντας μέν πάντα τά ποιήματα τού θεού τά 
έν ταίς έξ ήμέραις έπ' δψεσιν αυτών γεγονότα * χαλ 

el concivis coeleslium effeclus est, cui f ui imagtni 
Oei, mimsiral oronis creatura, Deo subjecta ei bene-
volentiam erga Creatorcm conservans. 

Paragrapha. 
Quinta iterum die animalibus cx aqua prodneiis, 

cdocentxr angeli aquae una cum ipsis product* 
auctorem esse Deum : rursiimque, animalibus ex 
lerra sexta die produciis, pcrfeciitis cdiscnni oinnium 
opiticem csse Deurn, cum animaloruni liun inani · 
motonim. Sed omnes ilerum angcli circumspicic-
bant, videntes quidcm omnia Dei opificia in conspe-
ctu suo eex dierum spalio condiia : ac secum repn-
labanl, oronia saoe 170 v i r i a » mirabilia, magna 

δαλογίζοντο ώς πάντα μέν διάφορα χα\ θαυμαστά C trl stupore digna; verum sui eimilein, ralionabilcio 
χαλ εκπλήξεως άξια · δμοιον δε εαυτών, λογιχόν τι 
καϊ άόρατον χα\ νοητδν ούχ έώρων έν αύτοίς · χα\ 
ένην αυτούς ύποπτευσαι, μή άρα έτερος τίς έστι τών 
λογικών χαλ αοράτων κα\ νοητών δημιουργός, χαλ 
έτερος τών άλογων χα\ αίσθητών χα\ ορατών. Ταύ­
την αυτών τήν ύπόνοιαν άφελείν βουλόμενος ό θεός, 
ύστερον πάντων κατασκευάζει έν ζώον έξ άπασών 
αυναστηχός τών φύσεων* λέγω δέ τόν άνθρωπον έχ 
τε λογικού χαι αίσθητου, χαλ νοητού, ορατού χαλ 
αοράτου, χαλ ίστησιν ώς έν τάξει εικόνος αύτου, 
αημαινούσης ένα τινά είναι τδν του παντός δημιουρ­
γό*. "Οθεν ύπερθαυμάσαντες οί άγγελοι, έδιδάχθησαν 
αύταλς όψεσι διά τού άνθρωπου, τήν δόξαν, χαϊ τήν 
όύναμιν, χα\ τήν μεγαλοσύνην, χα\ τήν σοφίαν, κα\ 
τήν αγαθότητα του ένδς χαλ μόνον θεού, χαι ότι 
πάντα τά στοιχεία, χα\ τά μετ' αυτούς γεγονότα, διά 
τόν άνθρωπον προητοίμαστό. Προθύμως ουν διηχό­
νουν ώς υπήκοοι, χαλ έλειτούργουν χινούντες πάντα 
τά πρδς ώφέλειαν τής είχόνος τού θεού, ώς μέλη 
αυτής οίχεία υπάρχοντες * όθεν πάλιν έπ\ τή εύπρα-

'^γίχ χαλ δικαιοσύνη τών ανθρώπων μεγάλως χαίρον­
ται * έπ\ δέ τή δυσπραγία κα\ αμαρτία μεγάλως 
δυσφορούσιν, ώς φησι χαλ αύτδς ό Κύριος* "Οτι με­
γάλη χαρά έτ ούρατφ γίτεται έαϊ έτΙ άμαρτωΛφ 
μετα^Όονττί. 

Έπτσημαντέον δέ ενταύθα, δτι ώσπερ έπ* όψεσι 
τών αγγέλων πρώτον έκ του μή ό/τος τδ αίσθητδν 

fcilicet, invisibilem ei inlelleclu pneditum, in ipsis 
rcUi» non observabanl : eraique suspicandi locue, 
num alius ralionabilturo, invisibiliuni, el inlelligcn-
lium; alius vero irralionabilium, sensibiliuir» ei 
visibilium creaior esaet. Hanc vero ab ipsis soapi-
cionetn ul aaferrel Deus, omniiim postremuni ani-
mal quodpiam prodecit, omnibus ex nalurie com-
posi(um,sive botnincm, cx rationali, sensili et intel-
ligeoli, visibili el invmbili conslnictiim : ipsumqnc 
imaginis suse loco consutuil, qnne significarel unum 
esse onivcrsi opificcm. Unde admiratioiie capti 
angeli, ipsis ocolis bomiiie conspeclo, gloriam, v i i -
tulem, roagnilodiDem, sapientiam, bonitalem unins 
el solius Dci edidicerunt, certiorcs facii omnia ele-
roenla el qi»e poet ipsos angelos creaia (ueranl, 
propier bominem praeparau fuisse. Alacriier igitur 
ministrabant obnequenies, ei operani dabanl ad 
omnia pro uiililate ioiaginis Dei roovenda, aipotc 
qui ejus propria mcmbra essenl: qux cansa esJ, ul 
de bonis operibus cl de jnstilia hominura suinroe 
hvtcntur; conira tero de pravis actibus et dc pec-
calo magnoperc dolcani, ut ipse Domintis ait: Quia 
gaudium magnnm esl in ccette *upcr nno peccaton 
pwnilciUiam agente *\ 

Obscrvandiim aiitcm boc loco cst, qnod quemad-
inodum in consp€Clu angelorum, primo cx nibile 

·» I-uc. X Y , 7. 
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tiniic sMisilem, visibiiem et itralimiabiletii lucem Λ xal όρατόν καϊ άλογονφώς παρήγαγε. χα\ ύστερον 
preduxit, ptatrcmo aotrm raltonabitcm, inlnlligen-
fcm e( iftvisibUcm iialtuam; ita tt iti hoiiiiiuk. piimo 
«•m*poa, aecumlum Moysen, rflbrniavil, diinde VITO 
aniinam. ilinc coiijenanduni eral, post j»cx iliat 
tHes, aliera dies cxstitissft, alias qnwpic ros Itaum 
Itrfldueltarym fuUse; qiiia vero iittlla alia post sex 
iMas dics cxsialeret, uibil polutsse Dcum tillra pro-
«Ittrciv. Ilano porro illorum suspicionem de mcdio 
Udletis uens, septiiuam quoqiic tliem, quasi aupcr* 
varaitcam cffecii, nihilqne ίιι ea prodnvii; his decla-
frans perfccltini ciie mandum, nibilqne ad ejua 
fttnictaraiti deesse : vatn si qaid defccissel, seplimo 
saue dii» qna» desiderabanlur perfecturus crat: jam 
vero, nullo dcfidenie, requievit die teptimo ab 

τδ λογ'.κον και νοητόν χα\ άδρατον ούτως καλ έπι 
τοΰ άνθρωπου πρώτον τδ σώμα, κατά τον Μωσέα, 
χατϊτχεύασΞ, κα\ ούτως τήν ψυχήν. Ένην πάλιν 
τινά; ύποπτεύειν, δτι εί ήν έτερα ήμ-ρα μετά τάς 
Ι ξ ημέρας, πάντως άν Ιποίητεν δ θεδς Ιτερά τινα * 
επειδή δε ούκ 2στιν ετέρα ήμ'ρα μετά τάς έξ, άδυ-
νάτως ήνεγκεν έ"τερα παραγαγείν. Ταύτην αυτών τήν 
ύπόνοιαν άναιρών δ θεδς, ποιεΤ καϊ τήν έβδδμην 
περισσήν, μηδέν έν αυτή έργασάμενος, δηλών διά 
τούτου ώς τέλειος έστιν ό κόσμος, κα\ λείπει αύτφ 
πρδς γένεσιν ουδέν · εί γάρ ε*λ:πεν, άνεπλήρωσεν άν 
έν τή έβδομη τά λειποντα · νύν δέ μηδέν αύτφ λεί* 
πόντος, χατέπαυσε τή έβδομη άπδ πάντων τών Ιργων 
αυτού, ων ήρξατο ποίησαν "Ισως πάλιν έρεί τις· 

umnibus operibus suls, quae facen» cuepcrai. Verum & Δ ( α τ | | v ήμερα, ή δύο, ή τρισίν, ή τέτρα-
forlassc quis itertim dixerit : C.ur non una die, aul 
daabiis, aul Ifibua, aut qualuor, anl quinque, sed 
s«'x dicbos omnem rertim naturam produxit? At is 
rei verilatem andiet: €um nenipe angclt raliona.-
biles et mniabilea eaaent, IIOA fuisae unam dicm ad 
«oriim in>iiuitioiiem satis, »t quidem una die uni-
vcrauai condKiiai futtoel: 171 alias eiiim pnfag-
sml itli omnia confuse, ceu spectra quasdam, cflfe-
cia, ot in<ondiie producta fuisse. Sed omnipolens 
IKns concioiic ct tcrvato partium ordine, cniquo 
opcri diem auam ad discernendos et docendos 
angetos depuians, tta condidil universum. Ac priroa 
die, postquam illos cutn coalo ac terra el elemeniia 

σιν, ή πέντε, άλλ' έν Ιξ πεπο?ηκε πάσαν τήν χτίσεν; 
'Αχούσεται φίλαλήθως, δτι Τών αγγέλων λογικών 
δντων χα\ τρεπτών, ούχ άν ή μία ήμερα ήρχεσε 
πρδς διδασχαλίαν αυτών, εΓπερ έν μια ήμερα έγε-
γόνει τδ πάν* ή γάρ άν έλογίζοντο χύδην ώς ojoV 
σματά τινα γεγενήσίαι χαϊ ατάκτως παρήχνατ* άλλ' 
δ παντοδύναμος θεδς εύτάχτως χατά μέρος ενός 
έκαστου έργου ήμέραν άφορίσας πρδς διάχριοτν χαι 
διδασχαλίαν τών αγγέλων, ούτως τό πάν είργάσατο* 
πρώτον πάντων έν τή πρώτη ήμερα μετά τό πάρα· 
χΟήναι αυτούς σύν τφ ούρανφ χαλ τή γή χα\ τοίς 
στοίχε(οις, τό φώς έπ* δψεσιν αυτών πεποίηχε- τή 
όευτέρφ τό στερέωμα * τή τρίτη συνάψας τά ύδατα 

pr-Klaxiesel, primum oiimiuin luccm in conspecia Q εξήγαγε τάέχ τής γης ξύλα χαλ χλωρά · τή τετάρτη 
conitn condidit; secunda die, iirmameiiluin; terlia, 
eoilociis aqais, cduxii ex (erra ligna ct herbas; 
qttarla, luminaribus CIRIOS exornavil; quinia, nala-
iilia et volaiilia cx aquis eduxit; sexta, animalia ex 
terra ot bominciir condidil: alque six il!a geoeraiia 
opera sex diebus exsccutus est. Ideo orgo pcr paries 
aex dirbus lotum moiiduiti eondidii, ui angelos 
disctntcret ti doceret, ttt ei ipsi, qaippe ingenii 
acttinine poltentes, singulis diebus discernere pos* 
tecnt ci operis raiionera el ipaius opifkem. Cuilibet 
anlcm ejiacere fas esl atigelos cuin c«!o el lerra 
ftiissc produclos, quia cum ipsi omuibus ejos operi* 
btis prxfienles esseni, voccm Deiia coram ipttf 
einisii,ad corum instilotionein diceus,Fiat boc et 
itlud 

τοίς φωστήρσι τόν ούρανδν χαταχοσμήσας, τή πέμ­
πτη τά νηχτά χαλ πτηνά έχ τών υδάτων, τή Ιχτη τά 
έχ της γής έμψυχα ζωα χαλ τόν άνόρωχον, τά έξ 
ταύτα καθολικά έργα έν ταίς ς' ήμέραις έργασάμε-
νος. άιά τούτο ούν κατά μέρος έν ταίς ς* ήμέραις 
πεποίηχε πάντα τδν χόσμον προς διάχρισιν χα\ δι­
δασχαλίαν τών αγγέλων, χαόώς ήδυναντο oiaxpivat 
ώς οξύτεροι έν έκαστη ήμέρφ τοΰ έργου τήν διάχρι­
σιν χαι τόν τούτου ποιητήν· Ένεση δέ μαόείν τφ 
βουλομένφ, ώς σύν τφ ουρανό) χαλ τή γή παρήχθησαν 
χαλ οί άγγελοι - ότι όντων μέν αυτών έπι πάσι τοίς 
Ιργοις αυτού, ό θεός φωνήν προχατεβάλλετο έπ* δψε­
σιν αυτών πρδς παιδείαν αυτών λέγων* Γενηόήτω 
τδδε χα\ τόδε* έπλ δέ τού ουρανού καλ τής γής, έπει-

cuni amctji ccelum teiraraqiie creavii, quia D δ ή π £ ρ c 0 όλως φωνήν ού προχατεβάλ 
nonditm ilti «xsistcltaiit, voce non esi usus, neque 
dixit, Fiai coHum ci icrra ei qnae cum cis sunl : 
mrquc enitu aderaut qni audircni ct erudireiUur: in 
aliis vcro omtiibus, qnia audilorcs qui crudircntur 
a&labant, vox oppoitunc prarmiu^baltir. 

Uuotiiam igitur angcli una oum coilo ei tcira 
ftrouiicii suut, idro scriplor ille Moyscs, Spnitii 
sancto mo\cii(e, :*b iis quippe qux augelos uua 
ιmiiplci.lcivniiT, Iibnim sutim exorsus csl, diccns : 
In prhfipio /ivil I V H * cwlum cl lcrram 3 ' . Ilinc 
A^iiiMohis. tjt· :id bomineiii. cl ad ojns figuraui 

|M*CI.IIII probe c.ognnscciis, in «ua ad Konianos 
ipj^inla boiiiiiiMti. nlpolc ca*!«>ln:i fiihiruiii, mn-

λετο λέγο>ν· Γενηδήτω ουρανός Χαλ γη χα\ τά σύν 
αύτοίς - ού γάρ ήσαν οί άχουοντες χα\ παιάευόμενοί" 
έπ\ δέ τών λοιπών πάντων έπείπερ ήσαν οί παιδευό-
μενοι, ευλόγως ή φωνή προήρχετο. 

Έπε\ ουν σύν τφ ούρανφ χαϊ τή γή παρήχθησαν 
άμα, ό συγγραφεύς Μωύσής διά Πνεύματος άγιου έξ 
αυτών τού γράμματος ήρξατο, ώς περιεκτικών αυ­
τών Οντων λίγων · Έτ αρχή έχοίησετ ό θεύς rtV 
< vtttrcv καϊ τήτ γήν. "Ετι εύ είδιΊις ό Απόστολος 
τά χ*·;ά τδν άνθρωπον, ήτοι κα\ τδ αυτού σχήμα, έν 
ιή πρδ; Τωμαίους 'Κπιττολή, άνώτερον πάντων ώς 
οΰ^άνιον :χ τοΰ μ;λ/.οντο; τ:0:·.χ: τδν άνθρωπον" 
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φηβλ γάρ* Kul yJAaF.nv τήν δόξαν τού άρΟιη τον \ tmim suprctiiuin posttil; ait eniui ; El mutaveTHM 
Οτιύ έτ όμοιώματι είχννος φβνρτον άνθρωπου, 
dml πετεινών, χαϊ τετραπόδων, καϊ ερπετών9 

ανωτέρω πάντων ειπών τον άνθρωπον, είτα τούτου 
κατωτέρα τά πετεκνά, χαι τούτων πάλιν τά τετρά­
ποδα, χαλ τούτω/ τά Ιρπετά, τά έμφωλεΰοντα μάλλον 
νποχάτω της γής, ώς έπλ χλίμαχος αυτά ές^ιπών. 
Έτι πάντα τά άλογα ζώα τά τετράποδα τοίς τ^σ-
ααραι ποα\ τδ οώμα βασταζόμενα, χαλ τάς όψεις περ\ 
τήν γήν νεύοντα, ούτε Ιν έξ αυτών ευχερώς δύναται 
τδν ούρανδν χατοπτεύειν, δμοίως χαλερπετά, τδ πάν 
οώμα περλ τήν γήν είλούμενα, ούτε έν έξ αυτών δύ­
ναται τδν ούρανδν χατοπτεύειν. Πάλιν τά πτηνά 
πάντα, δίποδα όντα, χαλ μέαον τού σώματος τούς 
πόδας αναλόγως έχοντα* πετάμενα μέν χατά τδ 

gloriam incorrvptibili* !)ei ιιι umultinduuto im<i~ 
ghiit corrupti kominis, tl rolatilinm, et quad*upt-
dum d repalium™* >up\v\u\tii\ otimiiim iliccti* lio-
miiicin, liiur co itift-riora votaluia, .sub h;rc ortlt-1 

ue quadrupcdis, poslicmo ιrpiilia, quas ίιι lalibttli» 
lerias aguitt, ccu gradaiim li.vc eiintiliaiis. Ad bauc 
vero ointtia hnila ammalia qiiadrupwlia, qua» qua-
tuor pcdibus lci unliir, ei oculis ad tcrram iinli-
MHlur, «K-qwe vcl unuiii ex iis lacile polcsl cirelmu 
mtutri; siimlitiTquc rcptilia, quae I<HO corporc itl 
lerra perrcpiaiit, ucqite ilctu possuut cueluni coti-
spiccte. Av«*s itfai qn;c bipftles friuit, ac i-otigriwn-
li ralione pedea in meilio ciirrwris babetu, ilnm 
iu aabbxti volatH, lerratit rotispiciiinl, ncqite facilo 

ύψος, περλ τήν γήν όρώσιν, ιστάμενα δέ ούτε αυτά θ ροεεαιιΐ vel staMrs 1 7 2 r a ( l , m ion»pio«re. Suliis 
ευχερώς τδν ούρανδν δύναται περιόλέπειν. Μόνος δέ 
έ άνθρωπος τών έπλ γής ζώων ώς λογιχδς χαλ ουρά­
νιος μέλλων είναι, αναλόγως τδ σ/ήμα παρά τού 
άηριουργού έδέξατο · «πους μέν γάρ έστιν, ώς μέλ­
λων ίπτασθαι χαλ ούρανοβατείν * άνατεταμένον δέ τό 
σχήμα χαλ όρθιον έχει, ώς έτοιμος χαλ μέλλων ά ν­
ιε ναι είς ύψο; · ευχερώς δέ χαι τήν γήν χαλ τόν ού­
ρανδν χατο^τ-jii ταίς δψεσιν, ώς έχ τής γής είς τόν 
ούρανδν έπειγόμενος άνελθείν, επίγεια χαλ ουράνια 
όΊ* αύτου συναπτόμενα. "Ετι πάντα τά άλογα ζώα 
καθόλου τήν μίξιν τής συζυγίας έχ τών όπισθεν 
εργαζόμενα χαλ συναπτόμενα, άλληλα μή όρώντα 
χατά πρόσωπον, άλόγως χαλ άναισχύντως χίχρηνται 
τή μίξει* μόνο, δε ό άνθρωπος προσιών χατά πρόσ-

aolfiu bomo ΊιιΙ*τ animalta tcrrrtia, utpole rattfi-
uabilis ac coeleslis itiitu us, congrneniem sux eon-
dftioui a Deo formaio actepit: nam bipes esl, 
utpote avolalurus t i in oodo ambiilalmvs: Hgwr4 
aulcm ciecta esi, qiiast paratus atl subtiinia prteii-
da : facilc vcro ct lciram oi cocbim octili* itiluoiut', 
quippo qui a Hrra ail coelum aroiMlcre fttiitict, 
ac lerrcna cw!e*liaque per ipsum uMijuitgantar. 
Piaiicr \UVA\ omitia brnta anistaiilia a lorgo copii-
lam agiml vi cominisccnlur, ita ui ποιι seae « ο fa< ic 
vidcaut, ac bruh» niore inipudcnlerque cojitim vtci-
ceani: solus auiem bomo, utpotc ralionahiiis, ad-
veraa facie coil, m masctiltjs el fcniina sew tntilu» 
viilente», cuiu ratiouc, pudore et rcvercnlta ci»pu-

ώς λογιχδς :ργάζεται, ίνα αλλήλους όρώντες, ^ tatn peraganl, clcuin graliarum actionc auctoie»; 
λόγω χαλ αίδοί χαλ τιμή τήν μίξιν έργάζωνται, χαλ 
τόν πεποιηχότα ευχαρίστως άνυμνώσι μετά λόγου, 
τόν δόντα χαλ τάξαντα τή φύσει ίόίαν Ιχε·.ν βοήθειαν 
χαλ χινησιν ζις έαυτήν, πρδς αύξησιν χαλ πληΟυσμον 
τού ημετέρου γένους. Έτι έχ της πλευράς τού αν­
δρός τήν γυναϊχα πεποίηχεν ό Θεός, ώς τών δύο 
πλιυρών πάν τδ σώμα συσφιγγουσών · ούτε γάρ έχ 
τών έμπροσθεν αύτου πεποίηχεν αυτήν, ίνα μή ύπερ-
αίρηται ή γυνή τού άνδρδς, ούτε έχ τών όπισθεν, ίνα 
μή ό άνίρ ύπεραίρηται τής γυναιχός * άλλ' έχ τής 
πλευράς, ώς ίσην ουσαν χατά τήν φύσιν, εί χαλ 
προτεριύε*. ό άντ#ρ, ώς αίτιος, τιρ χρόνοι, ού μέντοι 
χατ' αυτήν τήν φύσιν. Έτι τε χαλ 6ιά τδ σχέπειν 
όιαΓ.αντός τήν χείρα χαλ φυλάττειν την ίδίαν πλευ- ( 

ράν, ούτω τδ θήλυ έχ τού ά ,̂όενος έργασάμενος, χαλ 
τό ά£νεν έχ τής γής, μίαν είναι σάρκα αμφότερους 
προαηγόρευσεν, έχ της χατασχευης τών όυο πλευ­
ρών, χαλ τψ έχ τής συναφείας βλαστάνοντι χαρπφ. 
Λ.ά τούτο ό πορνεύων άμαρτάνει αλλότριων τήν ιδίαν 
σάρχα, χαλ άταχτον χαρπδν σπείρων · ό δε μο·.-

siiiiiii laudibus pro mcrilo celcbrenl, qtii iiatui;^ 
au&ilium el motum muiuum, ad genorii» uo^iri pio-
pagalionem cl uiiitiiplicalioiicin indidii. Ad It.tc 
Y<MO c\ viri lalcre fcminam Doue dTormavil, quia 
duo Ittera cotpns constringont ιΐ aitimit: ncqyo 
riiitii ex iel»us coraui positis iptam tondidil, iie 
iiiu!i< r coitlia viniiu superbiret, neqae fx ivho 
|kosiiis, nc vir iu mulierem arrogauicr agvrei ;si;d 
c\ l U c K i c lu i i l , qiiod nalura aqualis eit, nianiai 
vii nt caus;t, lentporc, noii aulem natitta, piiinas 
oltlineat. Ilcmque quta mauus lalu» suinn sw»|M»r 
piolrgit ei cuslodit, idco fenii»ain ex viro, viruui 
i\ iena ab sc conditoi jussilambosiiiiam Phs· 

^ rantoin, liim c\ dtiorvro blcnim fomposiliiHic*. 
tuip < \ fructu ilia cmtjuuclicne parlo. QuaniobieiH 
qui foriiKaiiir, p<:n:al, otpote qtii cantciti prnpriaiu, 
ali* naiii factat, cl f.uctum scial ittegitiitiuiu : quib-
qtiis wro iii<rcbalur, in liomioidaruiu ontinepo 
nidi i- , quippo qui (arnoui uiiani dividal, <l Ua ιλ '* 
dcm p c r p r l r c l . 

χι>;υ μετά τού φονέως τέταχται, ώς διαιρώ ν τήν μίαν ?άρχα χαλ <f?vov εργαζόμενος. 
Έ τ ι ίσως άπορήσειέ τις πάλιν AOVOJV * άιατί πάν-

TW> μεν τών άλόγω*; άρόεν χχλ OrV J αμα γενομένων 
παρά τού θεού, μόνος όάνθ^ΜΤτο: οΰχ αμα τού ';ή-
λεος γ ^ ο ν ε , άλλά μονοΊτατο:, :·.0% οΰ:ω χαλ τδ θήλυ 
ύστερον έγένετο; Άχού?ειαι ό τοιούτο;· Οτι πάν­
των τ*Τ»·/ γ:νομ*!νΜ·ι ζί··ων r.jr/j ,yj α/όγων 

Vcinni fortasse quaislionoiii « iu^piaa i ιιιον<··ιΐα 
«iical : Qr.aic biuia omiua p iodiKGiis Ocuv, ma-
bniluiu κΛ i u i i i i i a m ui:a formavil ; sod liomo laiitum 
*.!Oii una tiun fciiiiua, sed solus p iodmt i i s tst ? ΛΙ 
Imic rc|M>iiaiii : Quia oinnia illa auiinalia a D<HI |·ιυ-
d ia t a , brula tum sint, nihil ixtclligcie vakaxt, 
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angeli vero uno eodemque lcmpore facti sint ra- Λ όντων καϊ μή δυναμένων γνώναί τι, πάντων δε τώσ 
lionabiles et cx iis, qu« sifigulatira, sive sex illis 
dtebita, eondila sunt, omniuin conditorein cogno-
acant, necesse fuit boininem, qui cl ipse rationa-
bilis a Deo crealus est, ut oranis rernm naturae 
vinculum esset, ediscere quis esset oranium 
opifex : cum autem non autea exstiiisset, sed 
omnium poRiremus eflecius esset, neque ex 
ant<i creatis, nequecx seipso nosso Deum poierat; 
173 1 u a r e beo placikim fuit, ut femina non una 
< um illo, sed posl illum produceretur , ut liinc co-
giiosreret, cum qui illud sibi siinilc prodaxerat, 6ui 
quoquc opificcm csse: quamobrem extasin et som-
num injecii ci, ui costa cjus sine ullo fabore dolo-
reque ablaia, quasi in somno, per gratiam Del, 

αγγέλων ύφ* Εν γενομένων λογικών καλ γινωσκόντων 
Ιν τοις κατά μέρος γεγονόσι, λέγω δή έν ταίς ς' ήμέ­
ραις, τδν ποιητήν του παντός · ανάγκη καλ τδν άν­
θρωπον λογικό ν δημιουργηθέντα παρά τοΰ θεού, και 
σύνδεσμον δντα πάσης τής κτίσεως, διδαχθήναι χαλ 
αύτδν τοΰ παντδς τδν δημιουργό*/ · επειδή δέ *μή όντος 
αυτού τό πρότερον, άλλ' ΰστερον πάντων γενομένου, 
ούκ ήδύνατο ούτε έκ τών πρδ αυτού γενομένων, ούτε 
έξ εαυτού γνώναι βεόν, ηύδόκησεν ό θεδς μή άμα 
αύτφ, αλλ* ύστερον τό θήλυ έξ αύτου παραγαγείν\ 
ίνα γνώ διά τούτου ότι ό τούτο τό δμοιον έξ αύτου 
άπαγαγών, καλ αύτδν παρήγαγε, άιά τούτο καλ Ικ-
ατασιν αύτφ έβαλε καλ ύπνωσιν, ί\ α αφαιρούμενης 
τής πλευράς αυτού, άπόνως καλ άλύπως ώς έν ύπνφ 

gesta rci sensum accipcret, et opiOcerti suumlau*- B *«*nc χάριτος τού θεού αίσθητιν τού γινομένου δέ-
dibus celebrarct, baec confiiens ac dicens : Noc 
nunc o$ ex ossibus meis et caro ex cartte mea. Uccc 
vocubitur, mulier, quia ex tnro $uo sumpta ε ε ί · \ 
<-um itaque angeli, rationabiles producti essent, 
atque ex operibtis sex dierum qu» ipsorum causa 
essei edidicisscnt, necesse fuit ui bomo a feminae 
productione edisceret Deum esse sai ei universi 
opificcm, maxinie vcro quia prius Deum baec di-
rentem audierat: Faciamus ipii adjuiorem $ecundum 
tpsxm 

Texlxi. 
Rursuni septima die, postqtiaro Ifoysi lotum 

ξητα:, καλ τδν πεποιηκότα άνυμνήσειεν ομολόγων 
καλ λέγων Τούτο ννν όστονν έχ τών όστέων 
μου, χαϊ σαρξ έχ τής ΟΌρχός μου. Αΰτη χΛηθή-
σεται γυνή, δτι έχ τον ανδρός αυτής έΛήφ&ιμ 
Τών αγγέλων τοίνυν λογικών γεγονότων, πα\ διά 
τών έργων τών έν ταίς ς' ήμέραις γενομένων παι-
δευθέντων τδν αίτιον, άναγκαίως καλ ό άνθρωπος διά 
του θήλεος έπαιδεύθη κα\ έμαθεν εαυτού τε κα\ τού 
παντδς είναι ιδν βεδν δημιουργδν, μάλιστα προ-
ακούσας τού θεού λέγοντος* Ποιήσωμεν αντψ.βοψ 
αόν χατ' αυτόν. 

Τδ χεΙμενσν% 
Κιτα πάλιν χαλ τή έβδομη ήμερα μετά τό άποχο> 

roiindi opificium revelaYerat, ac myslicts bujusniodi Q λύψαι τψ Μωΰσή πάσαν τήν κοσμοποιίαν, καλ τοιού-
. των οπτασιών μυστικών άξιώσαι, τότε ώμίλει αύτφ, 

κα\ δούς αύτφ τδν νόμον έν πλαξλ λιθίναις γεγραμ· 
μένον δακτύλφ θεού, σοφίσας αύτδν γραμμάτων τήν 
πείραν και δοξάσας αυτού τδ πρόσωπον, άφίησι χα*-
ελθείν έχ τού όρους. 

Παραγραφή. 
Ενταύθα πρώτον οί άνθρωποι παρά θεου δεξάμε-

νοι εγγράφως τόν νόμον, έδιδάχθησαν γράμματα, 
χαλ μετέδωκαν πάσι τοίς έθνεσιν. 

Τό χείμενον. 
Είτα μετά ταύτα προστάττει αύτφ Σχηνήν επιτέ­

λεσα ι χατά τδν τύπον δν έωράχει έν τψ όρεί, ώσανελ 
τύπον ουσαν παντός τού χόσμου. Έποίησεν ουν τήν 
Χκηνήν, χατά τδ δυνατδν μιμήσασθαι θέλων τό σχήμα 
τού κόσμου, ούτως, τριάκοντα πηχέων τό μήχος, 
χα\ δέκα τδ πλάτος * κα\ μεσολαβήσας καταπέτασμσ 
Ισωθεν, ποιεί αυτήν χώρους δύο, χαλ έλέγετο ή 
πρώτη, "Αγια, ή δέ δευτέρα ή μετά τδ χαταπέτασμα, 
"Αγια αγίων. Τύπος δέ ήν ή έξωτίρα τούτου του 
δρο^νου χόσμου, κατά τδν θείον Άπόστολον άπδ 
τής γής έως τοΰ στερεώματος * έν ή υπήρχε τράπεζα 
κατά τδ βόρειον μέρος, χαλ επάνω τής τραπέζης δε-
καδύο άρτοι, τύπον επέχουσα τής γης καρπούς έχού-
σης παντοδαπούς, μηνιαίου ένα ώσανελ τού ένιαυτού, 
δ:καδύο. Πέριξ δέ τής τραπέζης κύκλω κυμάτιον 
στρεπτδν σημαίνον τήν θάλασσαν, τδν λεγόμενο* 
Ήκεανόν · ε:τα καλ πέριξ τούτου πάλιν κύκλω στα-

revelationilius ipsum dignatus fuerat,cum eo collo-
quia tuiscebal, dalaque ipsi lege in labulis lapideis 
digiio Dei conscripia, lillcrarum ilem periliam iu-
didii, faciemqiie illius gloria replevii, demumque 
diuiisit ut descenderel de monle. 

Paragrapha. 
Ific primum Iioroitiet, cum lcgcin a Deo con-

scriptam accepisseni, litieras edocii suni, quas c«-
lerfs exinde genlibns tradidcrunt. 

TfXlHS. 
Sub liaec aiitf m prxcipit ipsi ul iabernaculum 

ixslrual, secundum exemplar quod vidcrat in 
nionic, quot! ceu typns ueset tolius mundi. Fecit 
itaquc labernaculum, ut pro virili mondi formam 
imilaroiur, nempe longihidine triginta cubiluram, 
laliludinc vcro,decem : qtiod inlerpostlo vnlo divi-
dcns, Ίιι duo toca separavit, primusque locus voca-
balur, Sancla; secundus vcro post vela positus, 
Sancia sanclorum. Exterior aulem locus, liujus vi-
sibilis mundi typus crat, secundum divinum Apo-
slolum, a lerra scilicel usque ad firmameiilum; 
quo loco vcrsus aquiloitem mensa crai, ci supra 
niciisam duodecim panes ; qu» mcnsa typuni ter-
ia3, oinnis gcneris frticiibus iiisinicl.c, gorebal, ct 
duodetim ai.ni meiibiinn rcn labula unu orat. In 
circmlu auleni uicusai cymaiium roiundum, mare, 
ikTanum 174 «ficluni, signiiicans : dcindc in cir-

»? Ccn. ιι, 23. *f ibid. n, 18. 
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φάνην παλαιστου, σημαίνονταν τήν πέραν γήν, ένθα Α cutlu Uem, corona palmaris, tcrram uiCenorem 
χαλ έστιν δ παράδεισος χατά ανατολάς, Ινθα καλ τά 
άχρα τον ούρα νου τού πρώτου τού καμαροειδούς, 
τοίς άχροις τής γής πάντοθεν έπερείδεται. Είτα χα\ 
τήν λυχνίαν εις τδ νότιο ν μέρος τέθειχε φαί νου σαν 
είς Ρορρ&ν τή γή άπδ τού νότου. Έπτά λύχνους έπ' 
αμτής τέθειχε τήν εβδομάδα σημαίνων * οί δέ λύχνοι 
τους φωστήρας πάντας σημαίνουσι. Μετά δέ τδ χα-
ταπέτασμα ή δευτέρα Σχηνή, ή λεγομένη Άγια 
αγίων, χαλ ή χιβωτδς τού μαρτυρίου, χαϊ τδ Ιλαστή-
ριον, χα\ υπεράνω Χερουβλμ δόξης χατασχιάζοντα τδ 
ίλαστήριον, τύπος έστι, χατά τδν 'Απόστολον, τών 
ουρανίων.άπδ τού στερεώματος έπι τδν άνώτερον ού* 
ρανόν, ώσπερ άπδ τού χαταπετάσματος , έως τού 
τοίχου τής εσωτέρα; σκηνής, ποιούσα τδν έσώτερον 
χώρον. 

Παραγραφή. 
Πρώτος συγγραφεύς έν χόσμω Μωσής, καλ Εύσέ-

βιος δ Παμφίλου άποδείχνυσιν χα\ Ίώσηππος έν τοίς 
εαυτών συντάγμασιν - έδήλωσαν γάρ ώς αρχαιότερος 
πάντων τών συγγραφέων έστ\ν δ Μωΰσης. 

Τό χει μόνον. 
ΧοφισΘελς ούν ύπό τού Θεού γράμματα τε, και τών 

πάντων τήν γένεσιν αύταίς δψεσιν έξ άποχαλύψεως 
δεξάμενος, χαϊ δοξασθελς τδ πρόσωπον , μή δυνάμε­
νος όραθήναι τοίς συγγενέσιν άνευ καλύμματος, τότε 
πρώτος ανθρώπων ώς αξιόπιστος χαλ δεδοξασμένος 
ύπό τού Θεού, συγγράφει τήν βίβλον τής Γενέσεως, 

adumbrans, in qua esl paradisus ad ortentim, ubi 
iicm extrema priim coeli fornicaii, exucmis ierr.e 
circtimquaque fulciunlur. Hinc vero candelabrum ad 
auslralcm panem posuit, quod ab auslralibus par-
libus ad aqurlonares lerram illusiraret. Septem lu-
cernae candelabro impo&uit, his bebdomadem si-
gnificaos : lucernae vero slcllas omnes indicant. Posi 
velum auiem erai secundum labernacwluei, Sancla 
aanclorum dietum, cl arca testimonii, propitialo-
riuro, et cberubiin glorise sopra positi, propitiato-
rinm adumbraotes, qua typus sunt, secandum Apo-
slokmi, coeleslitini a firroamenlo uaque ad supre-
rooni crelum, quaai a velo usqoe ad marum iute-
rioria tabernacoli, quod locvm iuteriorem consti-

B luil. 

Paragrapka, 
Primns scriptor in orbe Moyses, ut Eusebiui 

Pampbili, et Joscphus m acripUs suis testificaoiur. 
Nain cuiii oronitim scriptorun antiqtiissimam esso 
eon>probaol. 

Textus 
Edoctus igiiur a Dco litteras, cum omnium reram 

exordium ipsis oculis ex revclatione percepisiei, 
vuUusque ejus iUuminalus et gloria replelus fuis-
sel, iia ut nonniei velatura illum poeaent coDtribuIes 
ejus intueri, tunc primus omniuni, atpoie flde 
dignus et gloria affocius a Deo, librum Geneseot 

^ J r d f x u k*oinc»r 4 Θ,ύς tir οϋρατύτ . „ i s verbis: ln pmcipio fecit D.us cc^lnm 
aal ziir γην αρχήν γενέσεως κόσμου παρά Θεου 
γενομένην ώς περιεκτικών πάντων υπαρχόντων κα\ 
ένδοθεν όντων πάντων τών λοιπών χτισμάτων, ώνπερ 
&μα αύτοίς χαλ ων μετά ταύτα χατά μέρος πεποίη­
χεν άποφηνάμενος- είτα άρξάμενος άπδ τής πρώτης 
χαλ έως της έκτης τελέσας πάντα τά ένδον υπάρχοντα 
ουρανού χα\ γής, καλ τή έβδομη χαταπαόσαντα τδν 
βεόν είρηχώς χαλ μηδέν έργασάμενον, διά τδ πεπλη-
ρώσθαι πάσαν τήν χτίσιν, καλ μή λείπειν τι τή χαλ-
λίστη αρμονία τού χόσμου, τότε πάλιν επιφέρει * Αύ-
τα ήβίβΛος ουρανού χαϊ γής· άρχετόν ήγησάμενος 
πάντα συνσημαίνεσθαι έσωθεν όντα ουρανού καλ γής. 
Καλ πάλιν έτέρωθι* Έν γαρ έξ ήμέραις συνετέλεσε, 
χαϊ χαχέχαυσεν άχό χάντων τών έργων αυτού t 

ei terram *·; quae principium a Deo creali mundi 
fuisse declarat, utpoie qua* omnia coropleciaolur,ot 
ία iis coniineanlor reliqua omnia opificia; ac lam 
ea qiwe una cum eis produxit, quaro ea quae sult 
ba*c sigillatira creala suni, una reeensuit. Deindo 
orsu» a prima die, et sexta die finem faciena nar-
randi ea quae intra ccelura et terram contineniur, 
postquaro dixerat Deum seplima die quievisae, ni-
liilque ullra fecisse, quia omnis rerum natura com-
pleta erat, nihilque deficiebat ad pnlcberrimvm 
imjrnli concentam ; rursum infert : Hic libev cmti 
εί terrcs, saiis esse raius omnia qu« intra coelum 
ei lerram 6unt indicasse. Ac mream alibi ait: Nam 

&r ήρξατο ό θεός χοιήσαι · διά πάντων τδν αύτδν ο «εχ diebut \Htfeai; ει requkvit ab omnibut operibu* 
νουν είρηχώς, ότι χαλ ένέον είσλ πάντα τού ουρανού 
χαλ τής γής, χαι ότι πρδ τών ζ ήμερων εκείνων τί­
ποτε τό σύνολον ού πεποιήκει * άλλά κα\ ήρξατο άπδ 
της πρώτης ημέρας , καλ έτέλεσε τή εκτη, καϊ τή 
έβόόμη χατέπαυσε, μηδέν έτερον ποιήσας* χαλ ότι 
δύο μόνους ουρανούς πεποίηχε, τδν πρώτον άμα τή 
γ ή , χαλ τόν δεύτερον μέσον θέμενος, χαλ ποιήσας τάς 
δυο χαταστάαεις, ταΰτην τε χαλ τήν μέλλουσαν, 
χαθάπερ χαλ έν τή σκηνή προσέταξε γενέσθαι δύο 
χώρας χατά μίμησιν τού κόσμου * Κατά τύν τύπον 
γ ά ρ , λέγει, τόν δειχθέντα σοι έν τφ δρει · ή ν ό 

νΑιτ^στολος έρμηνεύων πρδς Εβραίους έπιστέλ)ων 

««ιι, qua ca-perat Dtxt \acttteadem sempftr scn? 
lentia locutus, qnod scilicet omnia intra cfclum el 
lerram contineantur, Deumque dicit nibil anle se? 
piero illas diee rtmdidisee, sed prima die coepisse, 
175 s e x l a perfecisse, sepiima quievisae, nihitqne 
aliud creavisse; iteroquc duog laDliun coeloa eondi-
disse, primum cum terra; secundum in medio po-
situin : duos siatn» praeparand, pnrsentem videlicet 
et fuiurum, <|ucmadmodum et in labernaculo ad 
mundi exemplar duo loca siatui jusserat; nam aii, 
Secuudum txenwiar axod tibi in monte ottmtHM 
e$t*\ quod explicans Apostoius in Epititola al Ho-

»· Qcx. ι, I, · · Geo. n, 5. 4 1 Exod. xxv, 40· 
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er*u»ritis lakernaciiloni este Iiujis Α εφη, τύπον τού χόσμου τούτου τήν έξωτέραν Σχη-
mnndi typiiin; inleriut w o , cooioruui. 

CMIII ilaquc itiagmtft illc el di\imi<< miiftdt de-
srripior Mnysr s, leslimomum et gloriam acwperit 
iu Yeteri quidcm Testaiiieiito a IVo. iu No%o ao-
t m a Cbristo : atque alti deiferi propbcU* el apo-

cmuipso tt*t»tiuioiiium ferant dc oiimtbus 4lci|iie 
li-ura mundi toiius, ul iu pnrcedenii libro declu-
ta\iipti&, ac circa ipaani cmiionrro C U B I illo piane 
< ouseiiliaiii, ςιμε iia pravc mentis ac atiiltos ei 
errwe ducuis iuerit, rqaitine si aeae CbrUlianuro 
dicai. ul adco as»ertae vertiali et aacro fcsiiruonio 
lioVm acgci, c l ooo poiius doniaaia in terram 
aculis revereatur letiiiuomoroiu Uirbam , electio-
ncai, rcvelatiuwK, sapieiiliam, gloriam , praedi* 

νην χαλ τήν εσωτέρα ν τών ουρανών. 
Τού ούν τοιούτον μ;γάλου καλ θείου χοσμογράφου 

Μωύσέω; μαρτυρουμίνου καλ δοξασθεντος, έν μέν τή 
ΙΙαλαιά ύζδ τού Θεού , έν δέ τή Ν^α ύπδ τού Χρι­
στού· καλ έτερων δέ Οεοφόρων προφητών <αλ αποστό­
λων συμμιρτυρούντων αύτώ περ\ πάντων περί τε 
τών σχημάτων τής κτίσεως άπάσης, χαθάπερ έν τώ 
πρδ τούτου λόγω παρεΟήχιμεν , χαλ περί αυτής τής 
κτίσεως χατά πάντα συμφωνούντων, αύτφ * τίς ούτω 
σχχιδς χαλ ηλίθιος χα> πεπλανημένος, χα\ μάλιστα 
χαλ όνομάζων έαυτδν Χρ»στ·.ανδν, άπιστήσειε τή τοσ-
αύτη άληβεία καλ Upa μαρτυρία, χαϊ ούχλ μάλλον 
χύψας είς γ?|ν έντραπήσεται τδν δχλον τών μαρτυ­
ριών, τήν εκλογή*, τάς αποκαλύψεις, τήν σοφίαν. 

iliones, signa slupenda , tttiractiia magna, proplie- Β τήν δόξαν, τάς προ^ήσεις, τά σημεία τά παράδοξα· 
Ihrum e\€iilum, ipsirj^ Dei teaiitmHtiuin, qui cmn 
Μυ)ββ ιιι amicus cuui awico corain collocutus eai; 
€l ία Novo Tcstaineitlo ipsius Oouiini Cbrisii , qui 
swepc do illo leolificaiu$ e*t? Sane ul fcrvciiuqs 
loqtiur, nisi qtiis Deo advctsari velil, Rrquaquaiii 
irpugtia-e valcat; nam deiiide DOiiiiiemia ductus 
dicci : INgiius Dci «si in illo ; ct s«?se viclum fate-
btiur, queDjadmodum itli JEgypiii incanlatores vo-
xdici Jauuis ci Mainbro* de illo leslificabantur. 
Cum iiaque ieuiudaia inaguum illtiin ac divinum 
eogioograpbum, Moysen, ei secuadum divinissimum 

illam, in quo Cbritiaa loqutbator, doclorean Eccle-
*iA l-attUim, doo taiimm caeli a Deo condiii sint, 

τά μεγάλα θαύματα, τας εκβάσεις τών προφητειών, 
αυτού τοΰ Ηεού τήν μαρτυρίαν, ώς φίλος πρδς φίλον 
χατά πρόσωπον ομιλούντος χαϊ ένωπίως , και έν τή 
Νέα τοΰ Δεσπότου Χριστού πολλάκις αύτφ μαρτυρή-
σαντος; "Οντως ίν' ούτως κάγώ Οερμότερον είπω, εί 
μή τι; Ο;ομάχος :Γη, τούτοις άντΐίπείν ού δυνήσηται· 
μεταμελόμενος γάρ πάλιν λέξει · Δάκτυλος Θεού έστιν 
έν αύτώ * καϊ τήν ήτταν ομολογήσει, χαθάπερ οί Αί-
γ ύπτιοι έπαοιδοι φαρμακοί Ίαννής χαϊ Ιαμβρής 
ελεγον π:ρ\ αυτού. Κατά τδν μέγαν ουν χαί θείον 
χοσμογράφον Μωϋαέα, κα\ χατά τδν Οειότατον χα\ 
έν έαυτφ Ιχοντα λαλούντα τδν Δεσπότην Χριστδν τδν 
διδάσκαλο ν τή; Εκκλησίας ΙΙαύλον, δύο χαλ μονών 
ουρανών γεγονότων παρά Θεού, καϊ ούχ\ έπτά ή όχτώ 

«ου vcro sepicm, oeto aut novem, qoi fieri poie*l C ή k ^ ^ ώ ς ο ί ό ν τ έ i e t , v τ ο ? ς | & Λ π ρ ο ί 4 χ β ι ν l x 

ui ciieri* aiicadaiil, qoi ea cvnjeeluri* iopbisma- α τ ο χ α 5 μ ώ , x a X σ ο φ ι σ μ ά τ ι . ν Χ β Λ γ ν ά 0 ω ν διαλεγομέ-
iilms, ci ex arrogamia verba fundunl, ei labulas 
couiinini^tiiiilur, nou veteribva scriploribus, imo 
inaxiuu' uoperis, qui ad dubia et diiGculiatcs in 
senietiiia eua «»ccurreiiie«, fuiiliorem derensioucm 
eicogitarunl. Qui ρο&ευιιΐ ii qui lalibus aniinuni 
adbibent, «licere aquas tfc*e snpra CCRIUIB, SACUII-

duiu Scriplnrain; aui piimaiu , eccundam ci ter-
liaoa dicoiaaoe ciirsu aolis, luxa» el aatroriun fiiisac? 
QnooiotU» dijuviufii leiapoie Noe totam terram 
eperuii, ei ruraaui aqaa» receskcruxi? Aut q«o> 
m.Hlo iiemni dixerim coaauoiiuaiiaiieni txundi 
N M C , 17S» c l Bsiroium corbum ccssaturum esse 

νοις χαι μύθους άναπλαττομένοις, ού παλαιοίς, μά­
λιστα χα\ νέοις τισλν, οί πρδς τάς απορίας τών 
οικείων δογμάτων ματαιοτέρας απολογίας έπινενοή· 
χασ:; ίΐώς δέ δύνανται οί τούτοις προσέχοντες λέγειν, 
ύδατα είναι επάνω τού ουρανού χατά τήν Γραφήν, ή 
πρώτην, καλ δευτέραν, κα\ τρίτην ήμέραν άνευ δρό­
μου ηλίου καλ σελήνης χαλ άστρων γενέσθαι; *Μ χατά 
τδν έπι τού Νώε χαταχλυσμδν πώς έκάλυψε πάσαν 
τή / γην, χαλ πάλιν ύπεχώρησαν τά ύδατα; H πώς 
δύνανται πάλιν λέγειν συντέλειαν χόσμου, χαι παύε-
σθαι τδν δρόμον, τών άστρων πιπτόντων, χα> αηχέτι 
έχ διαοοχής ποιείν ημέρας χαλ νύχτας, χαι χαύεσθαι 

i||iis cadentibna, nec oaex succcsaiouc uoctea el D μ ν ^ - ή ν παρούσαν χατάστασιν, άναδείχνο-
dics facttira esse» αί periiunim οηιιΓιιιο praes^nlciB 
siaioflk, α!ί·ιιιι«|Μ0 exhibeiidum wee p^regriuu», 
ati|ue buic longe superkrein; |ot4ot ingieasaros 
iu siiprcmvin caJnm, boc vhibili coelo longe ulte-
nus posiiom , ubi ett regiMUX; cjelorum, jicmpe 
a^uiiMluro illud Ubernacyluai , diciuin Saocia 
iaiidorum, cttjiia typus erat lix*«s ille inicrior i»i 
tabemai-ulo, quo ingn*aaas est Dotnimii ClirUtits as-
soiDptun ίιι coHum supra brmamenlum, oraecursor 
iaciu» pro iiobis, xovam uobif et mcmWm viam 
parans? Aiti qui |>os.Mtni dieere, potl cOBSumma-
iHMicot, a^piem, octo ani xovem fore coeiOH aut 
robluni, stvc 8pb;tTain , u l vocant iteruiu gyralu-
ruiu ? Cni bono? dicaot, neqoe id invidcant nobis. 

σθαι δέ έτ:ραν άπεξενωμέν^ν χαλ ύπερ€αίνουσαν 
ταύτην, καλ είσέρχεσθαι τούς δικαίους είς τδν άνώ­
τερον ούρανδν, έτώτερον τούτου τού δρωμένου ουρα­
νού, ένθα έστλν ή βασιλεία τών ουρανών, ή δευτέρα 
Σκηνή ή λεγομένη, "Αγια αγίων, ής τύπος ήν ό έν τή 
Σκηνή εσώτερος χώρος * ένθα χαλ είσήλθεν ό Δεσπό­
τη: Χριστός, άναληφΟελς είς τόν ούρανδν υπεράνω 
τοΰ στεριώματος, γενόμενος πρόδρομος υπέρ ημών, 
έγχαινίσας ήμίν όδδν πρόσφαρν χαλ ζώσαν; Έ πώς 
δύνανται λέγειν μετά τήν συντέλειαν έπτά ή όχτώ ή 
εννέα ουρανούς, ή κυκλεύειν πάλιν τδν ούρανδν τήν 
παρ' αυτών λεγομένην σφαίράν; Είς τί χρήσιμον; 
λεγέτωσαν, μή φθονησάτωσαν ήμίν. "Η πώς δύναν­
ται οί τοιούτοι πιστεύειν και περλ τών παραδόξων 
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θαυμάτων των πολλάκις ήμίν είρημένων, των έπλ τού Λ Quomouo poeaunt UMn babcrc slupfendis ittis mi* 
μεγάλου Μωσέως; ομοίως χαλ έπλ τον Ιησού τοΰ 
Ναυή, τό στήσαι τδν ήλιον καλ τήν σελήνην καλ 
ταχήσαι μεγάλην πάνυ ήμέραν, μέχρις ου τροπώση-
τχι τους εναντίου;; Ιπλ του Έζεκίου τοΰ άναποδισμδν 
τοΰ ηλίου έπλ δέκα κλιμάκων άναποδίσαντος, δ καλ 
τδν Βαβυλώνιου έκπλήξαν παρεσχεύασόν έκπέμ-
ψαιτό) Έζεχία; 

Παραγραφή. 
Τινές Ιφαααν έως τού νυν έορτήν έπιτελεΐσΟαι 

«αρά Πέρσαις τού Μίθρα, τουτέστι τού ηλίου, μνη. 
μόσυνον τού σημείου τού έπλ Έζεχίου. 

Τό χείμετοτ. 
Τδ παμφάγου πυρ έπλ τού Ναβουχοδονόσορ, τά 

μέν δεσμά των τριών χαύσαν, αυτούς δέ έως τριχός 

racuiis snb tnagno MOJKC oditis, de qtii! u> gabiitdo 
verba fccimus; aimiliterqtitt sub ii*$ti \aw, cui* 
sol et funa sleierunl, dLsquc adiiio.tuai pm.tueo 
est, donec ille bosits in ftigain vcn-n ' ; suli 
Kzccbi.i item, qni soleiu dccem gradibus ntioce 
dere fecii, qua dere obslupelavlus Babyloaius lega-
toa Eiecbiae timii ? 

Paragrapha. 
Quidam dicunt, apud Porsas ad hoc aaque UMII-

pas celebrilalem Mtibra>, id eet solis, agi in mc-
moriam signi sub Ezccbia odili. 

Ttxtxt. 
Sub Nabncbodono&ore ignia illc omtHa devorana 

χχΠματίων μή διαφθείραν; Ήλίαν τόν τηλιχούτον Β l r l u i n POprorum vincula quidcm tinasil, vesli-
τόν άρματι πυρίνφ τόν ούρανδν όιατρίχοντα, χαλ νε 
χρόν έγείραντα t χαλ ύετόν έπλ γλώσση έπλ μ' καλ 
f μήνας χατασχόντα ; Τόν τούτου μαΟητήν Έλισ-
σαόον, τόν μψαντα τό ξύλον είς τό ύδωρ, χχ*» τόν σί­
δηρου άνασπάσαντα, Λ χαλ ή χόνις νεκρόν ανέστη· 
σεν; "Ομοίως χαλ'τά έπι τού Δεσπότου Χριστού γε­
νόμενα θαύματα, τήν παράδοξον έκ Παρθένου γέν-
νησιν, τήν τού φανέντος αστέρος μαρτυρίαν, τών 
μάγων τήν τ-ροσχύνησιν, τών ποιμένων ύπό ιού αγ­
γέλου μετά χαράς εύαγγελισμδν, τού πλήθους τής 
στρατιάς τών αγγέλων τήν δοξολογία ν , τού Συμεών 
τήν μετ* ευχαριστίας προσευχήν, τής Άννης τήν 
έξομαλόγησιν, αυτού τρύ Χριστού τό πρώτον θαύμα 
εν Κανφ τής Γαλιλαίας, ός έν γάμψ παράδοξον οίνο-

menioniin avtexi ne pilam quidea» coftgtimpoiL 
Qtitd Eliam memorem lanmn illum virun, qui in 
cnrru igneo coelum decncurrii, morianm excitavil, 
vcrbo solum plaviam quadrxgiata daoboo ewuihe» 
cobibuil ? Qttid fjee disdputttm Elisatvm, qwi ligitum 
conjccit in aqoam, et ferrum rediixit, eujua cinerot 
mortuum stiscilarunl ? Siniiliter qtiid iiife Dfeanno 
Cbrisio pairata miracula rucenaeaxi : ftiopcndnm 
f χ Virgiite orltjin, apparomU slelloe teftlinomtim , 
magorum adoratioiiean, pafloribos ab angclo dattm 
ctm oaodio nuntium, a maltitudiae exercitus an-
gelorum cdebratam gloriam, Sineonis precaironea 
coro graiiarum tciioite coujunciam, imwB coaTof» 
sionem, ipsius Cbhui primxm miraculam irv Cana 

ποσίαν φιλοτίμως έχορήγησε, τοΰ έκ γενετής τυφλού C Ca l i lM, qni in Bxpitis ioeitpeoUtura Ytni polooi 
χαλ άπδ πηλού διά πτυσμάτων οφθαλμών άναπλα-
σμόν, τήν τού Ααζάρου τεταρταίαν χαλ πεπορθμευ-
μένην, χαλ όζουσαν ήδη σπλάγχνων άναχάλκευσιν, 

πλήθος τών αντικειμένων δαιμόνων τρεμόντων τήν 
παρουσίαν χαλ ροώντων* "ΗΑβ£ς χρό χα/ρου βασά­
νισα* ήμας9 τήν πρόσταξιν χαλ τδν φίμον τής 
μαινόμενης θαλάσσης, τήν πόρε ία ν τήν έπλ τοΰ νώ­
του τών υδάτων, ώς χαλ τόν Πέτρον συμβαδί£ειν | χέ · 
λευαε, χάχείνου απιστία κατασχεθέντος καλ καταπον-
τουμένου χαλ βοώντος* Κύριε βοήθει μοι9 χαλ τοΰ 
βυθού άνασπάσα[ντο]ς, αύθις συμβαδίσας, υγιή έπλ τδ 
πλοΐον αποκατέστησε, τήν γενομένην έχλειψιν ηλίου 
έπλ ώρας τρείς έν χαιρψ τοΰ πάθους, έν τεσσαρεσχαι-

•nagoUlee sxppcditavii; caeeo oaio per Iviuin ex 
sputo 177 fadom dafum oculoruai «suoi, La-
xari qiialriduoxi moitai fet#»Bli«m jan viscerom 
rettawrmtionaom, adversarlorun dxmoattra turbam 
eo pmaenle pcrlerriUx), ei daroafttem: Vtnuti 
aMlt leu*p*M torq*€rem$4%* ; jtitsionetii el frcnum 
fareoii mari impoftiuu», lnceasnm svpra dorstixi 
Btaris, qoando Peirum totuni ambulara jwssil, κ 
illam, incredolilala correpiym, can dtfmergercior 
dclamarel, DomiM#,aaai/uir<«i7ii % ,,extraxUGiiri-
ataa ex profxndo, ac aecviii dedui:ent incolumcm in 
xaviculam rosliluit; eciipein solis iem|»orc passio-
nis iribos boria pereeveranleni, idquc in ^uana-

άεχαταίφ τή σελήνη * όπερ και τούτο εναντίον έστλ ^ deciraa luna, quod sane a esculari sapifNiia alie-
της κοσμικής σοφίας* εί μή γάρ έν νεομηνίφ σελη­
νίου, ού παρακολουθεί κατ* αυτούς έκλειψις ηλίου * 
τόν κλόνον τής γής, χαλ τών πετρών καλ τού ναού 
τό χαταπέτασμα όια^^αγέν; Καλ τά άλλα πάντα» 
άπερ νυν χαταλέγειν ούχ ευχερές, παραλείψας, έπ* 
αυτήν τήν άνάστασιν λοιπόν δρα^ούμαι, τόν τών άν· 
#ρώπων, χαλ παντός τού χόσμου άναχαινισμόν* τήν 
δωρεάν τής αφθαρσίας χαλ της αθανασίας χαλ τής 
άτρεπτότητος της δωρουμένης παρά τού Θεού χαντλ 
τψ χόσμω * τήν άνοδον αυτών πάλιν τήν είς τόν ού­
ρανδν, ένθα χαλ πρώτος είσελήλυθε χατά σάρχα ό 
Δεσπότης Χριστός· τών αποστόλων τάς σκιάς αι τούς 
ά££ώστους έρώννυον, τού Αποστόλου Παύλου τήν 

"Maub.wn.fc). "Haftb. ^ · 

nurn est: oonnisi eiiiro Ία neomenia lunari, xecun-
dum sopbos illo», potcsl solis eelipsia contingcre; 
lerne rootum, petrarum ci velt lempli scissionem ? 
Caetens aulen oinnibus, qnas jam cnuineraro liaud 
iia facile essct, praiermissia, ad ipsaui dcmuiii iv-
surreeiioii€Qi decurraiti, quae boniiituni ct toiu» 
muodi renovalio es l ; doniitn incoriupiiunis , im-
•lorlaliUlis, iuiinM^bililatie , univciso uniu.lo 
conce»s«m a Deo; asceutmit iieiu lioniinuni ιιι 
coelnm, quo priiuus svcuuduni carnctn Doinbius 
Chrislu* iiigressus csl. Quid icfcram aposiolo>iini 
uinbra*, qujc inliimos curabaul ; apostol* Pauii 
rapluiu usquc ad ierliuui COBIUID, id Cbl Ititia n*> 
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D U S parle qtiam dislol coclum a icrra, nempc u$i|iie Λ άρ-αγήν τήν εως τρίτου ουρανού γενομένην, τουτέστι 
ad firmameiuuni; ι ursusque iu paradisum , ubi 
arcanorum verboruiu digmis babitus esi, audtlor 
iacius eorum qua? non licel honiini loqui ? Quae 
gaueomnia niirabilia sunl, et naturam, sive eialuiu 
itoslrain, exceduni. 

Paragrapha ulia. 
Sub Jesu Nave sol sieiit, sub Ezccbia Isaiee 

opctra relrpceesil, in passione Cliristi conlra cxte-
rortiiu regulain lotus deiedl. Qu* propbelis, apo-
slolis el ipsi Cbrislo Odem conciliant, &unl stupenda 
el roagna lutracula, alque pradictiones; quud Pla-
toni, Arisloleli, Piolemseo et aliis fldem adderepos-
sit, iliud est, ex calculis eclipsin solis cl lunse co-
gooscere bi lameu vel ita vere dic.mi. 

Textui. 
Ei bsec quidem priscos Ulos bomines ad obteai-

pertndum pnedictiouibus perpulerunt; nobis au-
tem propbetiarum evenlus suadenl, uiAdem habea-
niiis Hgnis ei aliis onnibus qua3 prophelai loculi 
sunt: quaic faetum esl Oomiiii €bristi tempore, 
cum, deacendens ex monte Olivaruin, ct Jerosolymam 
178 resP^c ieDS* ei usque inforiunium dolens, sic a i i : 
Quoliei volui congregare filios tuo$, quemadmodum 
1*Uina eongregat pullo$ tuo$ $ub alas, et noluUlis t 
Ecce reUnquetur vobis domut ve$tra deserla **. 
Deiiide, cum aentenliam uilisset adversus templum, 
..iscipuli, adhoc ludaico ,»,ore affecU, angebanlur; c ^ ^ " ^ ' ^ ' ^ " ' s ^ 
aitque postea : Deuendentes de monte ostendarunt 

$iructuram templi ui videlicel ipsum ad 

παρά τδ τρίτον του διαστήματος τοΰ ύψους τοΰ ουρα­
νού, άπδ τής γής ?ως τοΰ στερεώματος · πάλιν τήν 
έν τώ παραδείσω, ένθα χα\ τών άψητων βημάτων 
ήξιώθη ακουστής γενέσθαι, άπερ οΰχ έξδν άνθρωπε 
λαλήσαι; "Απερ πάντα παράδοξα τυγχάνει, καΐτήν 
ήμετέραν φύσιν ήτοι χατάστασιν υπερβαίνει. 

Έτι χαραγραρή. 
Έπι Ιησού του Ναυή έστάθη δ ήλιος * έπλ Έζε-

χίου διά Ήσαΐου άνεπόδισεν * έπλ τοΰ πάθους του 
Χριστού παρά τδν κανόνα τών έξωθεν δλος έξέλιπεν. 
Ή αξιοπιστία τών προφητών χαλ αποστόλων, χαλ 
αυτού τον Χριστού τά παράδοξα καλ μεγάλα Θαύματα 
καλ αί προ^ήσεις* ή αξιοπιστία Πλάτωνος, χαλ 
Αριστοτέλους, Πτολεμαίου χαλ των λοιπών, έχ ψή-

Β φων γινώσκειν έκλειψιν ηλίου χαϊ σελήνης · είχε χάν 
ούτως άληθεύ£α}ωσι. 

Τό χείμετοτ· 
Καλ ταύτα μέν τούς τότε ανθρώπους γινόμενα π^ρ-

εσχεύασαν πείθεσθαι χαλ περ\ τών προ^ήσεων · 
ημάς δέ αί εκβάσεις τών προφητειών παρασχευάζουσι 
πείθεσθαι περλ τών σημείων, καλ περί πάντων ών 
έλάλησαν · οιον γέγονε χαϊ έπλ του Δεσπότου Χριστού* 
Κατερχόμενος τότε έκ τού όρους τών 'Ελαιών κα\ προσ­
εχών τή Ιερουσαλήμ, απέναντι ταλανίζων αυτήν, 
φησ\ν ούτως* Ποσάκιςηθέλησα έχισυναγαγειν τά 
τέκνα σον, δν τρόχον έχισντάγει δρτις τά τοσ-
σία εαυτής ύχό τάς χτέρνγας, χαϊ ούχ ήθελήσα-
τε i Ιδού άφίεται νμιτ ό οίκος ύμίαν έρημος. Είτα 

tpst 
miserkcordiam fleciereut, el ille suam conlra tcin-
plum vocem el sentenliam revocaret: eciebaul 
tnim et credebanl omiria ab eo prolata evenlura 
esse. Ille rei non nescius 6ic ipsos alloquilur: Vi-
αείιε hmc omnia ? Amen dico tobis non relinquetur 
hie lapi$ tuper lapidem, qui non destrualur Ilii 
vero timenles, laiideiu quieveruul, neque uitra bac 
<:e re loculi suut. Exinde vero irnimpenlcs Roma-
niet templum el urbem golo «quarunt, et in so-
iitudiiiem prorsus verieruni, quasi ex paclo, DoniiiH 
jussa exsequentcs. E l bactenus ipsis ocuiis vido-
nnis, elapsis annis plus quingeiiiis, Ua in deser-
ium con-veraum locum esse, ul inslaurari nequeat. Β 
ι iceltal iiem disctpulis suis: Confidite, tgo vici 
wvndum 4 7 ; ac rursum : Ponot iuferi uon prwvale-
bt.xt advenus EccUsiam " ; iteruinquc ail, toluui 
οι i»<!in doclrina sua replenduni esse, quemadmo-
dum cum mulicr ferinenlutn accipil el in Iria fa-
rinas sata nbscondit, donec fermeiitclur toium et 
IIIIUSU eflicialur4* ; acrursum : Prmdicabilur Evan-
gelinm tn uniterso mundo kt. Quo dido eliam 
quamdaiD atbi bcnevdam mulicreiu una praedican-
daui e*se docet: omniumquc rerum eveulus jam 
cO.ispjcinms. Nam cum obui Cbristiani a Graecii 

άποφηναμένου αύτου κατά τού ναού, οί μαθηταΐ 
ενοι, χαί φησι 

μετά ταύτα* ΚαζεΛΟόντες έχ τού όρους, ύχέδειξαν 
αύτφ τήν οίχοδομήν τού ναον · Γνα δήθεν είς οί-
χτον αύτδν χινήσωσι, χα\ τήν φωνήν τήν χατά του 
ναού άναχαλέσηται * ήόεσαν γάρ χα\ έπίστευον πάντα 
τά λαλούμενα παρ* αυτού γίνεσθαι. Ό δέ γνους προς 
αυτούς φησι * ΒΛέχετε χάντα ταύτα; Αμήν ^iroi 
ύμϊν, ού μή άφεθη ώδε Λίθος έχϊ Λίΰοτ, όςούμή 
χαταΛυθήσεται. Εκείνοι δέ φοβηθέντες, ησύχασαν, 
μηχέτι είπόντες τά περ\ τομτου. Έχ τότε ούν έλθόν-
τες Ύωμαίοι, και τδν ναδν χα\ τήν πόλιν κατέσκα-
ψαν, χα\ έρημον παντελώς είργάσαντο * ώσπερ έχ 
συνθήματος Δεσπότου τδ προσταχθέν εκπληρώσαν­
τες * καλ όρώμεν αύταΐς όψεσι μέχρι τοΰ νυν, Ιδού 
πλέον πεντακοσίων ετών έξότε έρημος γέγονε, μή 
δυνάμενος άνανεωΟήναι. "Ετι είπε τοις Ιδ/οις μάθη-
ταίς* θαρσεΐτβ, έγω νενίχηκα τότ χόσμον· χαλ 
πάλιν* ΠύΛαι φδου ουχατισχύσουσιτης "Εκκλη­
σίας * χαλ πάλιν, πάσαν τήν οίχουμένην πλησθήσε-
σθαι τής αυτού διδασκαλίας * ώσπερ ζύμην λαβούσα 
γυνή κρύψει είς αλεύρου σάτα τρία, έως ου ζυμωθή 
όλον, κα\ γένηται έν · καλ πά>.ιν, Κηρυχθήσεται τό 
ΕύαγγέΛιον έν δΛφ τφ χόσμφ. Μεθ% ου καϊ γυναίκα 
εύνουν αύτώ συγκηρύττεσθαι * χαϊ όρώμεν τάς εκ­
βάσεις πάντων γενόμενος. Διωκόμενοι γάρ ποτε πάν 
οί Χριστιανοί έξ Ελλήνων και Ιουδαίων, νενικήκασι 

% · Mauh. χ\ιιι, 57,58. u Matib. \\ικ, i. Μ ibid. 2. · 7 Joau. λ\ι, 33. Ρ lljtih. xvi, 1«. Μ ' 1| ίϋε. 
Χΐιι, 33. 4 9 Mallb. χχιν, 14. 



m T O P O G R A P H L E C H R I S T I A N J E L I B . 111. 170 

«α\ τούς διώκοντας εις εαυτούς είλχυσαν. Όμοίως Α e( Judaeig vehemenler imptiguarenlur, vicerunl u -
χαϊ τήν Έκκλησίαν ποτέ μή καταβαλλομένων, Αλλά 
πληθυνομένην, χαϊ ομοίως πα σαν τήν γήν τής διδα­
σκαλίας του Δεσπότου Χριστού πληρωθείσαν , καλ 
έτι πληρουμένην, χα\ τδ Εύαγγέλιον κηρυττόμενον 
έν όλω τφ κόσμω - όπερ έν πλείοσι τόποις παρών 
Ιδων χαλ μεμαθηκως απαγγέλλω ώς έπλ τής άλη-
βιίας. 

(7Λ) Έν τή Ταπροβάνη νήσω έν τή εσωτέρα "Ιν­
δία, ένθα τό Ίνόιχόν πέλαγος έστι, χα\ εκκλησία 
Χριστιανών έστιν έχε! καλ κληρικοί χαλ πιστο\, ούχ 
οΐόα δέ ει χαλ περαιτέρω * ομοίως χαλ είς τήν λεγο-
μένην Μαλέ, ένθα τό πέπερι γίνεται* χα\ έν τή Καλ-
λιάνα δέ τή καλούμενη , χα\ επίσκοπος έστιν άπδ 

men, et adversarios suos ad se perlraxerutu. Ee-
clestam similiter non dcslruclam, sed admodum 
mtilliplicatam ccrutimis: iiemqne tolum orbem 
docli ina Dotmni Chrtsli replelum, eainque in diea 
propagari, Evangclium eliam in universa lerra pra-
dicaii videmus. Quod cum rauiiia in locis prascns 
ipse, itim nculis, lom narralti aliorum cdidicerim, 
quasi lcstc vertlale renunlio. 

In Taprobana iusula ad inienorom Indiaro, ubi 
Iudiciim pelagug exsiat, ccclesia Chrisiianorum ba-
betur, ubi clerici el fideles reperiuntur: an ulle-
rius etiarn, ignoro. Simililer in Malc, ul vocaot, 
tibi gignilur piper. In Calliana vero (sic nuncupant) 
episcopus etl, in Perside ordinari solitus. Simili-

Περσίδος χειροτονούμενο;. Όμοίως xa\ έν τή νήσω Β in insola quac Dioscoridi* Tocatur, 
τή χαλουμένη Διοσχορίδους χατά τδ αύτδ Ίνδικδν 
πέλαγος, ένθα καλ οί παροιχούντες Ελληνιστί λα-
λούσι, πάροικοι τών Πτολεμαίων τών μετά "Αλέξαν-
δρσν τόν Μακεδόνα όχαρχόντων, χαλ κληρικοί είσιν 
έκ Οερσίδος χειροτονούμενοι χαλ πεμπόμενοι έν τοϊς 
αυτόθι, χαλ Χριστιανών πλήθος - ήν νήσον παρέπλευσα 
μέν, ού χατήλθον όέ έν αυτή * συνέτυχον δέ άνδράσι 
τών έχει Έλληνιστ\ λαλούσιν, έλθούσιν έν τή Αιθιο­
πία. "Ομοίως όέ χαλ έπ\ Βάχτρο.ς, καλ Ούννοις, χαλ 
Πέρσαις, χαλ λοιποίς Ίνδοίς, χαλ Περσαρμενίοις, 
χαϊ Μήδοις, χαλ Έλαμίταις καλ πάση τή χώρα Περ­
σίδος χαλ έκκλησίαι άπειροι χαλ επίσκοποι, χαλ Χρι­
στιανοί λαολ πάμπολλοι, χα\ μάρτυρες πολλο\ , χαλ 

in eo-
dem roari lndico sila, cujus iucolx Graece loquun-
lor, suntque eoloni 179 a Ptolemseis Alexandri 
Macedonit succmoribus istuc deportali, clerici re-
perionlur, ei Porside, ubi ordinaniur, eodem irans-
misai: ibi ettam Cbrisiianortim muliiiudo versalur. 
Cui insubre adoavigavi, neque tanien eo desceiisum 
feci: verunt cum qoibosdam ejus incolis Gracce lo-
quenlibus colloquia roiecui, qoi in iEtbiopiam pro-
ficiscebaniur. Itemqiie apud Bactros, Hunnos, Per-
sas, reliquos Indos, Persarmenos, Medot, Ela-
mitas, alque in tola Persidis regione ecclesix in-
fioil» auot; epiicopi itein, Gbrisiianique populi 
magno oumero, martyres roulli, monacbi et hesy-

μονάζοντες ήσυχασταί. Ομοίως δέ χαι έπλ τήν Αίθιο- c β ^ , - , ^ i n Λ Λ ί ο ρ ί ε , in Axumi el in 
πίαν, 'Α&ώμην τε χα\ πάσαν τήν περίνωρον* Δρα- , - , „ πίαν, 'Αξώμην τε χαι πάσαν τήν περίνωρον * Άρα­
βας τε τους Εύόαίμονας, τούς νύν καλουμένους 'Ομη-
ρίτας, πάααν Άραβίαν χα\ Παλαιστίνην, Φοινίχην 
τε χαλ πάααν Συρίαν χα\ Αντιόχειαν μέχρι Μεαοπο-
ταμίας, Νωβάτας τε χαϊ Γαραμάντας, Αίγυπτον χαλ 
Αιβύην χαλ Πεντάπολιν, Αφρικήν κα\ Μαυριτανίαν 
έως Γαδείρων, τά πρδς νότον πανταχού έκκλησίαι 
Χριστιανών είαι, χαλ επίσκοποι, μάρτυρες, μονάζον­
τες» ήσυχασταλ διαπαντός, Οπή έστι χηρυττόμενον τό 
Εύαγγέλιον του Χριστού. "Ομοίως πάλιν Κιλικία ν, 
Ασίαν, Καππαόοχίαν, Ααζιχήν, χα\ Πόντον, κα\ τά 
υπερβόρεια μέρη Σχυθών, Ύρκάνων, Έρούλλων, 
έΐουλγάρων. Ελλαδικών τε χα\ Ίλλυρίων, Δαλμά-
των, Γότθων, Ισπανών, Τωμαίων, Φράγγων, χαλ 
λοιπών εθνών μέχρι τών Γαδείρων τού Όχεανού Ο 
χατά τό βόρειον μέρος, πιστευσάντων χα\ χαταγγελ-
λόντων τό Εύαγγέλιον τού Χριστού, χα\ τήν ανάστα-
σιν τήν έχ νεχρών όμολογούντων. Και πληρουμένας 
όρώμεν τάς προώσεις είς πάντα τόν χόσμον. 

Ποίος Σωκράτης, ή Πυθαγόρας, ή Πλάτων, ή 
Αριστοτέλης, ή έτερος τις τών διαπρεψάντων 
παρά τοίς έξωθεν φιλοσόφοις, ήξιώθη προειπείν 
ή χηρύξαι τι τοιούτον, ώφέλιμον τψ χόσμω, 
άνάστασιν νεχρών, χα\ βασιλείαν ουρανών άσάλευ-
τον, χαρεζομένην τοίς άνθρώποις; Εί μή μόνον έχ 
ψήφου χαλ χοσμιχής μαθήσεως, ώς εί γε χα\ αύτδ 
άληθεύουσι, τάς εκλείψεις τάς ήλιαχάς χαλ τάς σε-

(3ό) De Cbrislianisfuo inlndia vidc in pnefalione. 

P A T R O L . G X . L X X S V U l . 

yniverta circom regiorie. Apod Arabae quoque Fe-
llees, quijam voeanior Homeril», inuniversa Ara-
bia, PaJaeatitta, Pfaoenice et tota Syria, Anliocbia 
nsqoe ad Mesopoumian, Nobauset Garamanias, 
in iEgypto, Libya, Pentapoli, Africa el Maaritania 
oeque ad Gades vertus meHdiem obiqoe ecdeaias 
Gliriaiianoruro videaa, η episeopos, uiartyres, mo-
naeboa, besycbattas, ubi pradtcatum faii Evan-
geliuni Cbmti. Ilemqoe in Cilicia, Asia, Gappado-
cia, L4izica,Poaio, el in byperboreis partibua Scy-
tbarutn, Hyrauioniin, Herulonim, Balgarorum, 
Ilelladioonie, Ulyriorom, Dalmatanim, Gotiborum, 
Hiapanonim, ftoframoriini, Francoram, et reliqua-
rum geMJaiB maque ad Gades Oceani vertaa 8e-
ptentrlonalem plagam : qui otnnes credideront, ac 
Eraogeliuni Gbrisli anuutUiant, reaarreclionem-
que mortuomai cotifiteniur. Alquc sic praodiciiouet 
in oniverso muodo completaavidomus. 

Qoit Soerates, aui Pythagorae, aui PIato,ant 
Arisloielet, aui alius ex pbilosopliis, qui apud ex-
tcros florueruni, dignua babilug esl, qui talequid-
piam praediceret aat annunliarel, uiundo scilicet 
uiile, ol esl reaurrectio mortaorum ei regnuni eov 
lorum iminuiabilc, bominibus concessum ? Nonuisi 
enioi ex calculis et sa?rulari disciplina possunl quid-
piam prsnouliarc; jta ui, eiiamsi verc dican^ 
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(ct vere dicunl utiqne), dum oclipsc* solarea et U - Α ληνιαχάς. όπερ χαλ άληθεύουσι χηρύττοντες, ουδέν 

έχ τούτου τό) χόαμω προσγενήσεται όφελος*, ή μάέ· iiarcts aiuiuuliant, nilitl hiuc iituudo ulililali* ob-
vemat; inio polius hinc superbia orilur: ha^cvero 
si siluisseni, nulluni hiuc damnutn mundo ilialuin 
luisscl. Quis etiim puer, a* ccptis ealculis , bttjus-
inodi discipltna vatuus sil? Quaj veiula, aut ruslicus 
in agro educalus, non pbysicas saiiem uoiitias 
quasdani assequatur ? Aut quts populua eliam bar-
barus liiec ignoral ? dico astronomiani, geomeiriax* 
variasque faculiates, iucdtcinaro, fabrilem arlem, 
dolaioriam, lexiilem, oialleatoriaiit, agriculiuram, 
180 c t a * i a s <l u a s n e nieiile quideni capere Graeci 
possuut. Aui qux naiio ab oricnle usque ad occi-
dentem, a septentrione ad meridiem, ti quidem iu 
Clirislum credai, ex oielhodo quadain cl variis cal-

λον χαι τύφος* σιωπώντες δέούδεμίαν βλάβην προτ-
τρίψαι δυνήσονται. HoTov γάρ παιδίον παραλαβόν 
τήν ψήφον, άμοιρη « ι τής διδαχής; ΤΙ ποία γρχύς 
ή έν άγρφ τις άνατεθραμμένος, άμοιρη « ι φυσιχών 
τίνων; Τέ «οίον έθνος ή βάρβαρος, ούχ έπ(σταται 
ταύτα * λίγω δή άστρονομίαν, γεωμετρίαν, χαλ έπι· 
στήμας διαφόρους, ίατριχήν,τεχτονιχήν, λαξευτικήν, 
ύφαντιχήν, χαλχευτιχήν* γεωργιχήν, χα\ ετέρας,.άς 
ούτε ένθυμείσθαι τους Έλληνας δυνατδν; Ή ποίον 
έθνος άπδ ανατολών χαλ όΝισμών, άρκτου τε χαλ με­
σημβρίας, πιστεύσχν εΙς Χριστδν, ού προλέγει έχ 
μεθόδων χα\ διαφόρων ψήφων πολλών ετών πασχα-
λίους έορτάς; Καλ πάντες προλέγοντες άληθεύουσιν. 

culis, pascbalca mullorum annonim golemniutes g έν pif ήμερα άπ' άχρων γής έως άχρων έορτάζοντες 
non praesigniticat? Omiiesque sane vera pnedicetvj αυμφώνως χατά τάς διαφόρους ψήφους χαλ μεθόδους, 
deprebcnduniur, quandoqqidem ab oxlrenis torna aftqoe ad eitreaaa tfppoaita, ttiaoiti socaadum di-
versos calculos ac inetbodos, omnes eadem die reoo eonecntu Pascha cekbrant. 

Etemix cnm Dens boniini aapieaiiam ei ralkMMn Σοφίσας γάρ ό 6εός τόν άνθρωπον, χαϊ λόγον 
tndiderit, id eaTecil ut oronia ad qu« meas periin- αύτφ μεταδούς, εφευρίσκει* πεποίηχεν όσα θ* άν ό 
gere valei> aui invenial, aul ex disciplina adipiaca-
lur. Etenim bujustnodt nature est animal iliud ra-
tionale, bomo. Nam eum prisci bominea, arie qua-
dam reporia ct adipvenla, in multis lapai siitt, «x-
perienlia deiiide, aut lempore aui auiduiute tra-
ctandi, stve iidem ipsi, sive posteri eoram, ea ipsa 
emendaxi ac corriguni: simililerque qvi ab iptls 

νους έπιόαλεΐν δυνηθείη, ή χαλ άπδ μαθήσεως παρα«-
λάβη. Τοιούτο γάρ φύσει τό ζώσν τό λογιχόν ό άν­
θρωπος. ΟΙ πρώτοι γάρ έπινοούντες άνθρωποι 
τέχνην, πολλά διασφαλλόμενοι, τή πείρα, χαλ τφ 
χρόνω, χαλ τή τριβή αύτολ ή οί μετ* αυτούς, ύστερον 
χατορθούσιν * όμοίως χαλ οί έξ αυτών παραλαμβά-
νοντες, ασφαλώς τό παραδιδδμενον παραλαμβά-

ediscutit, ca lirwiter retineni. A l divinae diacipiiM C ν ο υ 9 1 · T i Λ M & μαθήματα ούχ ούτως έξ έπινοίας 
ιιο» pari modo ex hnmana inventione perfediorea 
evadunl: eed a prima iosUioiioiie a Oeo iadit», 
sive baec dogmata* sive artes siRi, drmiter oota-
prebenduniur: quemadmoduai iis aecidit qoi tex*-
pore Moyats ubernaculum airoxerani, quibutqoe 
Deus sapieniiam indidit, Besdeel scilicot filio Urix>, 
τ# lam Or, ex tribu Juda, eti£liab Glio AchisaoMcb, 
cx tribu Dau, aliisque omnibus qui intclligeiilia ei 
Spiriiu divino ropleii ευηΐ, neciion scieoua od 
opua quodlibei excogiiatiduiu, aive ad arcbilecto-
uieen, sive ad auri, argenti et c rU opera, tive ad 
byacUnbttm, purpuram, coccioxm lexium, bysaam 
relorlaoi elaboraoda, sive td lapidea opera, aivo 
ad fabrilia Jigoa eoncinnanda, ad opora omqia 

άνθρωπίνης χατορθούται, άλλ' έχ πρώτης παρά του 
6εου διδόμενα, χάν τε δόγματα, χάν τέχναι, ασφαλώς 
τις παραλαμβάνει * ώσπερ χαλ πεποιήχαοΛν οΙ έν 
τή σχηνή τή έπλ Μωύσέως σοφισθέντες παρά τοΰ 
θεού, αυτός χαλ Βεσελεήλ ό του Ούρίου, υίού t lp , 
τής φυλής Ιούδα, χαλ ό Έλιάβ ό *Αχισαμάχ, έχ 
φυλής Αάν, χαλ πάσιν οΤς δέδωχε σύνεσιν, χαλ 
Πνεύμα θείον Ιπλησε χαλ έπιστήμην έν παντλ έργι·> 
διανοείσθαι, χαλ άρχιτεχτονείν, χαλ έργάζεσθαι τό 
χρυσίον, χαλ τό άργύριον χαλ τόν χαλχόν, χαλ τήν 
όάχινθον χαλ τήν πορφύραν, χαλ τό χόχχινον τά νη-
στόν, χαλ τήν βύσσον τήν χεχλωσμένην, χαλ τά 
λιθουργιχά είς τά έργα, χαλ τά τεχτονιχά τών ξύλων 
έργάζεσθαι χατά πάντα τά έργα όσα συνέταξε ποεή-

onficieoda, quae jussit Deas Moyseii ία labcrna- D ™ δπαδςείςτήν σχηνήν του μαρτυρίον, χαλ τήν 
culo lcsUmonii, in arca icstamenli, et in propiiia-
iorio ipsi imposito, adornare; necnon ad appara-
iuiu eiad altaria ubernaculi, elad roensam omnia-
quo vasa ejus, ad labrum et basim ejns, ad siolas 
minidlerii Aaronis, cl ad slolas filiorum, ut sacer-
ilotium obireni Oeo, ad oleum unclionis, ad Ihyniia-
iua compoeiliouis sancti, secundum omnia quae fa-
ccre pnecipil ipsi Dcus. Et sane bactenus plerasque 
barum ariium penea Judaeos maxiioe culias de-
prtheudas. 

1 8 1 l^ruQrapha. 
Gum primus bomo peecasset, ct ad delicii aui 

scosum devciiisaei, atqoe a Deo opportune convi-

χιβωτόν της διαθήχης, χαλ τό ίλαστήριον τό έπ' 
αυτής, χαλ τήν διασχευήν τής σχηνής, χαλ θυσια­
στήρια της σχηνής, χαλ τήν τράπεζαν, χαλ πάντα 
τά σκεύη αυτής, χαλ τόν λουτήρα, χαλ τήν βάσιν 
αύτου, χαλ τάς στολάς τάς λειτουργικός "Ααρών, χαλ 
τάς στολάς τών υ!ών, είς τό ίερατεύειν τφ Θεφ, 
χαλ τό έλαιον τής χρίσεως, χαλ τό θυμίαμα τής 
συνθέσεως τού αγίου, χατά πάντα όσα ένετείλατο 
αύτφ ποιείν. Ά μέλει έως τής σήμερον ημέρας τάς 
πλείστας τών τεχνών τούτων παρά ΊουθαΙοις ώς 
έπλ τό πλείστον εύρήσεις. 

Παραγραφή. 
Τού πρώτου άνθρωπου άμαρτήσαντος, χαλ είς 

αίσθησιν τοΰ πλημμελήματος έλθόντος, χαλ παρά 
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Μ συμφέροντες ελεγχόμενος, χσΛ «Ισχύντ,ν χαλ Α ctoo foistei; hioc confuftiojtem et pudorem refe-
tilw χομιαάμενος, άαλσγίζετο λοιπόν τήν έαυτοΰ 
γύμνωσιν σχεπάσαι, τεχναζόμενο; δέ, καλ παρά 
βεου ώς λογικός νυττάμενος, εφεύρε τήν £απτιχήν 
τέχνπν, φύλλα σνχής έαυτφ συναπτών διά σχολό-
«*ν δένδρων. Έν τχυτφ δε χαι χιτώνας πάλιν ύπδ 
θεού σεφισθελς, i x δερμάτων ξύλων (είε) ποιεέν έ*ι-
δεχθη. ΚάΙν δέ γχπανίαν χαλ Άβελ ποιμαντιχήν 
τέχνιν, ήτοι έπιστήμην, έφευρπχότες μαρτυρούνται 
χαρά τή Γραφή. χ3τα πάλιν μετά τήν άδελφοχτονίαν 
όΚάέν παρά βίου έχ£λΐ)θ·λς, χαθά γέγραπται, 
έξηΛδ* Kmtr ά*ό προσώπου νου Θεού χαϊ xar-
φκψητ aV ri jfelr, ίνα είπ$, ότι έξεόλήθη ά Κάιν 
ατά τον βεού, χαλ έπέμφθη έν εξορία αίς γήν μοχθη-

rens, de nodiute sua tegenda eogiiare ciepit, et a 
Deo, uipote raiionalts, punctoa dolore, artem con · 
sueitdi reperit, ficique iolia adbibitw arbomm spi-
oia sibi conauii. Tum α Deo arteni vesiiuni con-
ficiendaruiu cdoclos, ul ex pellibus oviuin tpsas 
adoroarel edidicit. Caioum aulem agricullu-
ram, Abclem vero pastoriliaro aneni sive ecicn-
tiam inveuisse, tesitflcatur Scriplura. Iteinde 
posl fratricidiun) Cain a Deo ejicittir, ut scripluin 
eai: Efrguus est Cmn α fack itei, et kabitatil in 
Urrx iVatx M ; ac si diceret, Ejectus est Cain a 
Deo et missus esl in exgilium in terram a?rumno-

babiUculum Dei putabanl cese paradisum, 
ράν· χατοοηττήριον γάρ τον Θοού όπενόουν είναι ^ q u j j | | | | d e ^redtelMavfr ac frequenter ipsix apparc-
τον παρά**! σον, ώς IxtHsv εξερχόμενου, χαλ συχνό-
τιρον αύτοίς όπτανομένου. Οί έγγύθχν ούν τον 
περαδείσου δντες,υΐολ τον £ήν, ώς Οπό τήν έταμέ-
utav τον βεαύ* δντες, χαλ πυχνδτερον τφ Θαφ ομι­
λούντες, δεαπαντδς υΐολ του Θεού εχαλαΰντο* ol δέ 
περλ τον ΚάΙν, ώς μαχράν παν τον παραδείσου 
άπφχισρανοε, χαλ μή δντες άελ όπό τήν έπιμέλειαν 
τού θεού, αλλ* άν μοχθηρή γή χάνο οίχουντες, χαλ 
τετηριωμένΊ)· χαλ εαυτών μάλλον έπιμελουμενοι, 
έχαλουντο υίολ τών ανθρώπων. Έν φοοφ ουν διάγον­
τες ό τε ΚάΙν χαλ oi έξ αύτου, έφεύρον ετέρας 
τέχνας πρδς εαυτών άσφάλειαν, οίας ειπείν τεχτονι-
χήν, λαξευτιχήν, χαλχευτιχήν, μουσιχήν* τεχτονο* 
χήν ράν πρδ; τδ σχηνάς ποεεΤν χαλ θύρας χαλ ατέ» 
γας, έαυτοίυς φυ^άιτοντες χαλ τά έαντών χτήνη 

bat. Com ergo fllii Selh proiiaie paradisum incole-
rent, et qoast sxb eura Dei etaent, passimqae Dci 
colloquio fmerentur, ideo filii Dei nuncopabantur ; 
Caini vero filii, elpote proctil paradiao iranelali, 
nec stib cura Dei semper versanles, imo in terra 
admodom «rumnosa babilantes, qui ruii ipsorum 
canoi baberent, filii hominum appellabantur. Cum 
ergo in formidine degerenl Cain et ejus posteh, 
alias aibi artea ad tutelam et •ocurtutein eicogiu-
rant, oempe, ledonken, dolalorlam, malleaionam, 
muaicam: tectonicen, ut sibi labernacuia struerent, 
porias ct lecta, ad tui, juBacaiomm pccorumqurt 
tulelarn; dolatoriam, adciciiandas domos ei urbW, 
in praesidium ei munimentun; malleatoriam a<( γας, εαυτούς φυ^άιτοντες χαλ τά έαντοιν χτήνη · c "~ — ~9 7 * «,» 

λαξευτιχήν Ιέ πρές τδ οίχους χαλ πάλεις χτ«ειν, »Fiettlloram, ei ad terram aratro eukatidam, ad 
άσφάλειαν χαλ φρουράν έαυτοίς προνοούμενοι * 
Ταλχευτιχήν δέ πρδς τδ γηπονεϊν, χαλ τέμνειν τήν 
γήν άροτρφ, χαλ θερ^ειν τά σχέρματα μαχα(ραις9 

χαλ πρδς τά αυλούς χαλ έτερα τινα ποεείν · μουσι­
χήν δέ πράς τδαύλοές χαλ χιθάραις χαλ ψδαές άγρυ-
πνεέν νυχτδς, χαλ φυλάττειν εαυτούς τα χαλ τά 
εαυτών χτήνη άπδ βλάοης θηρέοιν· Έν φάδφ ουν 
διάγοντες χαλ έν έφορέοΛ υπάρχοντες, πάσαν μιιχανήν 
έτχνόευν πρδς τήν εαυτών άσφάλειαν. ΟΟταις γάρ 
λέγε*περί ο4τών9 «αρλμέντοδ Κάέν, UtAtyoUto» 
tepmr πά!ατ% nmk kmmrtymm to tropm ψής 
MaJmmx ixltyoYopmn τον vUA mbtov, 'Κνώχ * 

faicibus semina, ad libiaa et alia mulu 
cooficienda; mueicam deinum, ui libiis, cilharis et 
canlibos vigilias noctu agerenl, ecsê iue cura jumei.-
lis α ferarum injuriie cusiodirefil. In formidind 
igitar ct in exailk) vium agenies, omneai macbi-
aam ad mi tuieKam excogiubant: i u enim deilliR 
dleitvr, de Cain sciUcvi» Et etdi/uavit urUrn, η 
tocmiUomM momku filii sui, Enock»; de TboUl 
i l io lAioeeb ex Ada, Mic eral peter habiumium iu 
ttbermcmtU pa$tor*m de Jubal fratre Tbobd 
aic ait, Bic erot aui docnii u$um p$aUerii tX citha-
rm M . MaUeaioriam vero memorai cum de Tbo-
beie aii e i Sdla xalo» Bie fuit malUalor et faber περλδβ βάάελ του υΙοΰ Αάμεχ του έχτής !Αάάς, 

φη«λν, Qfcoc σ σ φ olxai>rrojr ir σχίξκιΐς 9 mtU et ferri 
uxnYotpopmr' περλ δέ τού Ίουβάλ του αδελφού βδβελ, ούτως φησίν · Ούτος ήτ ό κατάδειξης 
t>aJr%xcr xal xtdipmr. Χαλχευτιχήν δέ ώς όταν λέγη περλ βόβελ τού έχ τής Σελλά; * Οντος ν> 
σπνροΜάχος, χρΛχΒνς χαΛχον χαϊ σίδηρου. 

Ούτως οδν ίξ αρχής ό θεός σοφίσας τόν άνθρω­
πον, έφευρισχεεν πεποίηχε τάς τέχνας * χαλ οί 
μεν πρώτοι άρχή έφευρον αύτάς, οί όε μετ% έπειτα 
^τών πριάτων τάς άφορμας λαόόντες, χαλ πολυ-
πραγμονουντας επέτειναν αότΑς άχριβέστερον. Κα-
4δνο5ν σννάραι λόγον πρδς τούς σοφιζομένους χαλ 
λέγοντας άΐόιον είναι τόν χόσμον, χαλ άναρχον, χαλ 
ύχομνήαπι ώς σφάλλονται , μή συνιέντες έξ αυτών 
τών πραγμάτων, ήτοι χαλ τών τεχνών» ώς ούχ έστιν 

Sic crgo Oeiis a principlo sagacitatem bomini in-
didil ad iuvenlioncm artium : ac 182 l»i isci qui-
aiu\ Uli ipsas cxcogilaruni, posteri vero eonnn, 
arrepta ex priscis occaaione, duin eas accurate 
traciarent, in perfectiorem moduin deduxerunl Κ ic 
crgo ftierii aermonem movere comra siipbisias illos, 
qui dicual xternHm ac siiie principio esse miindum: 
ac ipsoa mouere indioereque illisquantura abcrrtiu, 
χοχ iiilellifeiiles ex ipsis robug sive cx artibuft, nou 

M Ge«.iv« 16. * ibtd. 17. 'Mbid. *>. " ibid. 21. » ibid. 22. 
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xuernuin Hluro, sed receus prodoclom etoe. Atenim Α «ίδιος καλ Αναρχος, άλλά πρόσφατος. ΕΙ γάρ αί 

τέχναι χατά μέρος έφευρέθησαν, πάσα 61 πολιτεία 
ανθρώπων διά τέχνης καλ επιστήμης λογικής συν­
ίσταται, πώς οιόν τι χόσμον έστλ συνίστασθαι άνευ 

εί arleg paulalim invent» sunl, omnUquc potiiix 
liomioum arle et gcientia raliotiali consisiil, qui 
polestsine artibug el gcieniia raiionali mondut sia-
re? Nam sioe dolaioriae sabakfio, qua raiione do-
mus, raanjmeiiia et urbes exciienlor, ad hominum 
et civitatum tutclim? Similiter gioe textili arte, 
«nde bomini operimenla conira frigna et glaciom? 
liem aixe nalleatoria, qui poatiat bomineg lerram 
colere .et aralro gulcajre, falcibogqtie gemina me-
tore, ol gibi vicltim parenl? Rursum medicina ηοα 
exgiante, qua arte morbos curabont, et efriiadines 
lenieni? 

Ex liis itaque omnibug propalam e*t, non aeier- & 
mim, sed receniem csse mundum : queinadmoduin 
apod bomines invenla ei arteg nov« excogiiantar. 
Ubi enim io aslrouomis aul parem aul periiioreoi 
Ploleoixo reperiant, atit in philogopbia Platone 
el Arisiotele, aol qui geometrag el ariibiuetico* 
iuveniaut periiiores Euclide et Arcbimede, qoi 
golug iuventt quadratoraru circuli? Qaod t i isti 
prisdft accuratiores faerunt, annon palam esl artet 
«x tagadlate a Deo bonainibus indiia paolalim easo 
invcniag? Quamobrem omiiia ad Deum referen* 
Seriptora clamal, Qmni$ tapieniia α Domtxo". 
Ilallucinantur ergo, imo poiiot inganiuol, qui 
munduni a&lernum cote commiDiseuniiir, ex ip*it 

τεχνών χαϊ επιστήμης λογικής ;*Μή οΟσης γάρ 
λαξευτιχής, πώς όυνήσονται οίκοι χαλ φρούρια χαϊ 
χόλεις γενέσθαι προς φυλακήν ανθρώπων χαλ πολι-
τείαν; Όμοίως υφαντικής μή ούσης, όθεν άρχετά 
τοΕς άνθρώποις σκεπάσματα αίς τά ψύχη χαλ τά 
χρύη; "Ομοίως χαλκευτιχής μή ούσης, πόθεν τοίς 
άνθρώποις γηπονείν καλ τέμνε ι ν τοίς άρότροις τήν 
γήν, χαλ μαχαίραις τά σπέρματα, ίνα τ ροφάς περι-
ποιήσωνται; Π£λιν ιατρικής μή ούσης, πόθεν τοίς 
άνθρώποις τά συμβαίνοντα πάθη θεραπεύειν, χαλ 
τάς νόσους παραμυθεϊσθαι; 

Εύ όήλον τοίνυν έχ πάντων τούτων ώς ούχ άίο«ος 
ό κόσμος, άλλά πρόσφατος, ώσπερ χαλ αί έπίνοιαι 
χαλ αί τέχναι χαλ αί έπιστήμαι τών ανθρώπων· 
Πού γάρ χα\ αυτοί εύρήσωσιν έν άστρονόμοις ίσον 
ή χρείττω Πτολεμαίου, ή έν φιλοσόφοις ΙΙλάτωνος 
χαλ "Αριστοτέλους, ή Εύχλείδους χαλ Άρχιμήδου, 
τοΰ μόνου έφευρηχότος τόν τετραγωνισμόν τοΰ χύ-
χλου, γεωμέτραςχαλ αριθμητικούς; ΕΙ όέ ούτοι 
ακριβέστεροι τών πρώτων έγένοντο, πώς'ού πρόδη-
λον ότι χατά μέρος άελ τέχναι έφευρέθησαν όιά τής 
σοφίας τής δεδομένης παρά τοΰ Θιοΰ τοίς άνθρώ-
ποις; άιά τούτο χαλ ή Γραφή τφ θεφ τό πάν ανατι­
θέμενη fof - Πάσα σοφία χαρά Κυρίου. Τεύδονται 
τοίνυν, ήτοι μωραίνουσιν, οί άίόλον τόν χόσμον όπο-

rebus coirioUti: verior autom eal Scriplura divina Q τιθέμενοι, ελεγχόμενοι έξ αυτών τών πραγμάτων · 
qoc aii, In principio feeit Dtu§ calum $t terram 
Αι rurgum aopboa illos placide interrogabimus : 
Com fabrilem omnem arieni malleus, iucea et for-
ccps antecedant, quig toe fabricatiif eat? Regpon-
iteant, n«c invideam nobU. Ut vero neaciuot ad 
Deum omnfum opificem coofugere, qoi geiieri bo-
minum sapienlian hididit, ipsiaque b«c inveaiendi 
principiQtn contolit; aed proprio ratiocinio termo-
nea confingere et reftDgere sataguni, in angiistiat et 
Cugitationum fluctug redaeti, demum arroganter 
aeiernotn eaae mundon, ct principiom non habere, 
pfooooiitnt; biocque arguitur iti qoanlis angagtiis 
•vergealtar.lii^oaiiU, exenipU eaoga,diiBcuhate ver-
ganlur, com de hominoei de avibus agitur, quo-

άληθεύει όέ μάλλον ή θεία Γραφή λέγουσα, Έτ άρχί 
έχοίησετ 6 βσός χοτ ούρατότ χαϊ τήτ γητ. Ή -
όέως άν πάλιν ήρόμην τους σοφούς* Πάσης χαλχευ-
τιχής τέχνης, σφύρας, χαλ άχμωνος, χαϊ λαβίόος 
προηγουμένων, τίς ό ταύτα χατασχευάσας; Είπά-
τωσαν, μή φθονησάτωσαν ήμίν· Μή συνιέντες όέ 
χαταφεόγειν προς τόν τών όλων ποιητήν βεόν, τόν 
σοφίσαντα τό γένος τών ανθρώπων, χα\ όόντα αύτοίς 
τήν αρχήν τής έπινοίας * αλλ* Ιόίαις ένθυμήσεσι 
θέλοντες άνασχευάζειν χαλ χατασχευάζειν τους λό­
γους, απορία πολιορχουμενοι χαλ τρικυμίαις λογι­
σμών, άλα^ονευόμενοι λοιπόν άΐόλον τόν χόσμον 
λέγουσι, και αρχήν μή Ιχει ν · τά τοιαύτα γάρ αυτοίς 
τής απορίας έγένετο τεκμήρια. Οίον γάρ πάσχουσι 

rum ille ex gemine, bft \ero exovis nascuniur? Si D καϊ έπ\ τού άνθρωπου χα\ έπΙ τών ορνίθων, ότι ό 
aulcm rcra sit illornm opinio, a principio una 
cam Deo bomineg 183 e t a v C 8 » € X ^mine scili-
tti et ovo, vt* 1 eranl, \*Λ non erant ? Si eranl, hinc 
coocludUur genifn el ova Deo, hominilnis ct avi-
bus pneexgtiliggo; sin non eranl, divin» Scripturae 
fdisequenior bac docenti, apud Moysen quidero^ 
J)ixU D$us: Faciamut hominem ad imagitum H O -
stram i T ; apud Aposlolum vero Aibenis in Areopago 
loqucntem, llic Dtu$9 avi fech mxxdxm, et omxia 
qua int* $unt: kic caii el terrm cnm itf Domimu, 
nox iu wuuiHfaciii Umplit habitat, nee manibus άα-
maiiis colilur uidigetu aliquo, cxm ipu det ommbut 
vitam, ti itupirationem et omnia : fecitque ex « N O 

• e Eccli. ι, ! . " Gcn. ι, 1. " ibid. 26. 

μέν έκ σπέρματος, τά δέ έξ ωών; Καλ εί τοΰτ 
αληθές, άμα τφ βεφ άνθρωποι χαλ όρνιθες, έχ 
σπέρματος χαλ ώού, ή ήσαν, ή ούχ ήσαν; Καϊ εί 
μέν ήσαν, έξ ανάγκης εύρεθήσεται τό σπέρμα χαλ 
τά ώά προϋπάρχοντα του τε θεού χαλ τών ανθρώπων 
χαλ τών ορνίθων * εί δέ οόχ ήσαν, ύποκύψουσι τή 
θεία Γραφή διδασκόμενοι, παρά μέν Μωσέως * ΒΤχττ 
ό βεός, Πονήσωμιτ άτθρωχοτ χοχ* ΒΪχότα ήμ*τέ· 
ρατ * παρά όέ τοΰ "Αποστόλου έν Αθήναις έν τφ 
Άρειοπάγω, Ούτος ό θχύςό χοιήσας τότ κόσμοτ 
χαϊ χαττα τά έτ αύτφ· ούτος ουρανού χαϊ γης 
Κύριος ύχάρχωτ9 ούχ έτ χειροχοιήτοις ναοις 
χατοιχ£Ϊ9 ουδέ ύχο χτ/ρώτ άτβρώχωτ Ορραχχύ*· 
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rai, προοδευμένος τίνος, αυτός βιβούς πάσι ζωήν Α $angmne omne genui Itominum inhabilare super uni-

versam fuciein lerrce, definient slatuta tempttra, et χαϊ πνοήν ual τά πάντα , έποίησέ τε έξ ενός 
αίματος παν έθνος ανθρώπων χατοικειν έπϊ πάν 
τό πρόσωπον τής γης, όρίσας προτεταγμένονς 
χοίρους, καϊ τάς όροθεσίας τής κατοικίας αυτών* 
ζητεΐν τόν Kvpwv εί άρα γε ψηλαφήσειαν αυτόν, 
χαϊ ενροιεν · καίτοιγε ου μαχράν από ενός έχά-
στον ημών υπάρχοντα · έν αύτφ γάρ ζώμεν, καϊ 
κινούμεθα, χαϊ έσμέν. 'Ος προειρηται ουν, oi υίολ 
τοΰ Σήθ, τουτέστιν οί καλούμενοι υίοϊ τού θεού, πα* 
ΟΛ τήν βουλήν τού θεού αυτόνομα»; χαλ αυθαιρέτους 
ώρμησαν προ; τάς θυγατέρας τών ανθρώπων, τουτ­
έστι τάς έπ τού γένους τού Κάιν ούσας f χαλ 
συνώθησαν αύταίς προ; γάμον. Προς ταύτα αφορμής 

lermino» habitalionis eoruin, quceren Dominum $i 
forte attrectenl eum, et invenianl, quamris non 
longe lil ab unoquoque nosirum : ι/ι ip$o enim vtri-
mu», et movemur el tumu* lginir, ul Mipra di-
clura csi, fitii Selh, qui vocanlur iilii Dei, preler 
Dei volontatem sponle sua cl arbilrio suo, ad filias 
botmniiM, id esi ex gencre Cain, a<*ccsseruiit, tt 
cuni iig juucii roatrimonio funl. Uinc occasioue 
txmpta Deoe oeconomiam aliam paravit, ac pecca-
tores qatdcti dilovio perdidit; servalumque iu arca 
joatur* in baoc lorram iraualulit, qux nielior allera 
eratet peno paradiao xqualis. 

αυτών δραξάμενος ο βίος, πεποίηχε πάλιν οίκονομίαν, χαλ τούς μέν άμαρτήσαντας χαταχλυσμφ 
διέφθειρε · διά δέ της κιβωτού τον δίκαιον διασώσας, έν τή γή ταύτη μετέστησε, χρείττονι ύπαρχούση, 
χαλ σχεδόν ίση του παραδείσου. 

Τό κείμενον. Β Τεχίκ». 
βεϊα δέ πάλιν δόγματα χαλ χατασχευήν χόσμου, Diviiia ilepj doguata, mundi Atruclara, et propbt-

ή προφητείαν άμήχανον είπείν, εί μή έχ θείας άπο- ιίχ expiicari i»qi*<ii>t,aisi qoi» ex divioa revclaiiooo 
καλύψεως τις μάθη, ή έχ τών θεοφόρων ανδρών, 
αλτών τών προφητών χαλ αποστόλων χαλ πάσης τής 
θεοπνεύστου Γραφής παραλαβή- άμήχανον γάρ έχ 
στοχασμών, ή άπδ γνάθων, ή έχ σοφίας άνθρωπίνης 
μαθείν τι τοιούτο. "Οτι δέ ή χατασχευή του χόσμου 
αρμόζει τψ όόγματι τών Χριστιανών, πάσα, ώς εΓ-
ρηται, χηρύττει ή θεία Γραφή, Μωϋσής τε χαλ οέ 
προφηται, ό άεσπότης Χριστός χαλ οί απόστολοι, ώς 
πολλάχις έμνημονεύσαμεν. άιείλε γάρ ό Θεός τόν 
ένα χώρον άπδ τής γής έως του ανωτέρου ουρανού, 
μεσάσας τόν δεύτερον ούρανδν, ποιήσας χώρους δύο* 
χαλ απένειμε τή θνητή χαλ τρεπτή ταύτη καταστά-
σει 
τόν άνωγαΐον, ός χαλ βασιλεία ουρανών χέχληταε 
ώσπερ χαλ ό Αχσπότης Χριστός λέγει περλ τούτου 
έν τφ χατά Ματθαίον Εοαγγελίω ούτως · Έν γάρ 

άναστάσει ούτε γαμούσιν, ούτε γαμίζονται, 
aXV ώς άγγελοι τον θεού έν ούρανφ * χαλ πάλιν, 
ΊΖρεϊτοϊς έχ δεξιών Αεύτε, οί ευλογημένοι τον Πα­
τρός μον, κλτφονομήσατε τήνήτοιμασμένην ύμιν 
βασιλείαν από καταβολής τον χόσμου, ώσανελ 
έχτότε ήτοιμασμένην · χαλ πάλιν, Έάν υψωθώ έκ 
τής γης, πάντας ελκύσω πρός έμαντόν · χαλ πά­
λιν, Είς παραλαμβάνεται, καϊ είς άφίεται < ίνα 
είπη, έν τή γή · χαλ πάλιν, Εϊσελθε ε\ς τήν χαρον 
τον Κυρίου σου · ώσανελ είς τόν ούρανόν * χαλ πά­
λιν, ΠολΛοϊ από ανατολών καϊ δνσμών ήξονσι, 

didicerit; vel a delferit virit, ipais ocilicel pro-
pbelis,»poslolts, ei a loia diviua Scriplura id aceo-
ptrit: ex conjecUiris qotppe, vel arroganiia, v«i 
bumana aapiealia aibil bojuamodi poicat ediaci. 
Qood autem naadi atrucitira cam Cbrirtiaooruxi 
dociriaa coxtaallat, omafe, ol dktam esl, diviiu 
Scriplvra depradkat, Moyoet nimirxm el propbete, 
CkriiMM ot apotioli, nt plefamqoe meBoravimat. 
Deif qxippe νααώ locam α torrt ad CCBIUOI aopre-
B o n , ioteitioailo wteamao colo, diviail in duoa : 
inBBMtaiqtic locxm boic nooruli at muUbili vita 

' " m v ~'<~ '« ~ jrTT" u """""'J ""7""*" r taaigiiavit; immoruli autem et ioimutabili, aopre-
τόνχατωγαίονχωρον,τήόεάθανάτφχαλάτρέπτω, , . . 

Γ T , qoi eiiam regnum COMOTIIIII vocatur, quem-
admodiiiD de itto a§ens Doaipo* Cbrialua in F.vao-
fdio focondum MallhMM loquilur bis verbis : In 
τεεΜττεαϊοχε rxiix xeqxe xxaexf, αεσασ nubtntur; 
εεέ ricut oxffft Dei im ealo 1 9 ; ac Utrum: Dic$l m 
aui α dmήε orxal ; ΥειαΊε, btmedicii Patrii xftt, 
kmTMdUaU aecipiii paratum wobii regnun α ronifi-
tutioxe wixndi»; ac\&& εί dieoret, ex eo iem|K>ro 
paralon ;ac rursam, Siexa/iolai fuoro α Ιειτα, οχιχεε 
Iroaaai admeiptum u ; ileruroque, U»u$ auxmitur, 
et αχχε reimquitnr ·*; ac h\ dicat, in lerra; roreos, 
Ικίτε ί» gaxdmm Domwi tui ·*, tcilioet, in ccdum, 
ac iierttm, Mulii ab orkxU ει otcidenu wenUnt, εί 
τετΜοώεηΐ cmm Abrakam i* rtgno Dei: fUH ααίεχ* 

παΙάνακΜο^ονται μετά Αβραάμ έν τή βασιλεία D regni eJMntur in ΐεκεέταε «χίετίστεε · % . Iiemqao 
τοΰ Οεού' οί όέ υΜ τής βασιλείας έκβληθήσον-
ται είς τό σκότος τό εξώτερον. Όμοίως χαλ ό 
* Απόστολος Παύλος συμφώνως λέγει * Σπουβάσωμεν 
είσεΛθεΙν εϊς έκείνην τήν κατάπαυσιν ίνα είπη, 
έν τφ ούρανφ · χαλ πάλιν, Ημών βέ τό πολίτευμα 
έν ούρανοΐς υπάρχει, έξ ού χαϊ Σωτήρα άπεχβε-
χόμεθα Κύριον Ίησούν Χριστόν* ός μετασχημα­
τίσει τό σώμα τής ταπεινώσεως ημών, είς τό 

apoeiolus Paulus bis consona dicit, EetuMmtu 
ingredi i» ilhm reqxiem M ; ac ai dicat, in coelum; 
ac nirsnm, Noslra axitm τοιιεετεαί'ιο in catis est: 
ex quo Salvalorem txipectamut Uontinum Jetutn 
Chrittum, qui reformabtl corput kumilitatii nourat, 
αί conforme fiat corpori gloria sua **; ilerumque, 
Si computimur, et conregnabimui"; et ruraas, 
Coaruxtcilavit* tl coniedere (tcit in caitetlibut in 

· · Aci. i r i i , M Maitb.ixtt; 50. · · Matlb. « v , 50. ** Joan. xn, 52. · · Mallh. χχιτ, ό0. 
· ' Malib. x i i , 25. · ν Mallb. νιιι, II, 12. ' · Hebr. ιν, II · · Pbilipp m, 20. " Kom. vm, 20. 



171 COSM.E INDtCOPLEUST Ε 1Μ 
Cfnisto Ic\u "· ; iiemquc, Secuudum uopum pcne- Α γενέσθαι αυτό σύμμορ$ον τφ σώματι τής ίάξΐζ 
quor ad bruvium lupcrmT vocu:ioui$ **; et ileruiu, 
Hla aulem quce lursum est Jerusulem libera ett, 
ifuw est maier nostra 7 f : rursum, Vnde9 frmire$ 
suncliy vocalionis cceletlis purihipe*71; ilemque, Jam 
non ath hospiies et advena, sed e*th civei tanclo-
rum et donmlici Dei ac rursura, fide AbraJiatn 
in lerra promisshnis commoralus esi, tanquam in 
oliena, in labernacutii habilant cutn Itaae et Jacob 
cohceredibus tuk. Exspeclabat e/iim (undamenta 
liabenlcm cmtatcm :cujn$ artifex el eondilor /fevt"; 
ι ursuni, Ει «i quidem iptiui meminituxl de σχα 
cxierunl, haberent utique tempui rewcrtendi: mune 
anttm meliorem appeluni, id eaf, cmU$4em. Idto κοκ 
Tonfundilur Dex$ vocari Dexi eerem; parxtit 

αύτου · χαλ πάλιν, ΕΙ σνμπάσγομεν, καϊ συμβα-
σιΛενσομεν* χαλ πάλιν, Συνήγειρε χαϊ σννεκάθ-
ισεν έν τοις Ιχουρατίοις έν Χριστφ ψ£ησού · 
χαι πάλιν. Κατά σχοπότ διώκω είς τόβραβειον 
της άνω χΛήσεως · χαλ πάλιν, Η δέ Ανω Ιερου­
σαλήμ ελευθέρα έστϊν9 ήτις εστί μήτηρ ημών* 
χαι πάλιν, "Οσον, αδελφοί άγιοι κΛήσεως έπου* 
ρατίου μέτοχοι · χαλ πάλιν, Ούχέτι έστέ ξένοι 
χαϊ πάροικοι, άΧΙα σνμχοΜται τώτ άγίων9 χαϊ 
οίχείοι τού Θεού* χαλ πάλιν, Πίστει "Αβραάμ 
χαρφκησετ είς τήν γήν τής επαγγελίας, ώς 
άλΛοτρίαν, έτ σχηναΤς χατοιχήσας μετά Ίσαάχ 
χαϊ Ίαχώβ τώτ συγκληρονόμων τής αυτής* 

~ m m v w m w „.„„1 r~,m9l. έξεβέχετο γάρ *1ξΤ τούςθεμεΜονςέχουοΊτν ΧΟΛατ9 

enim iitis cwitaletH»; ac rursum, Sed αεοεεείεΐη ad Β ̂ c te*rltW *** * W * W * C ά «Λ ««λ»»· 
Shn monUm, Mtatem Dti viventii, Jerxiaiem *** e i ******* *Ρ**έ*Λνευσαν, άρ% ής έξ-

ήλθοτ, είχοτ άτ χαιρδτ άναχέμφαι · τυτϊ δέ χρείτ· 
τστος ορέγονται, τοντέστατ έχουρανίσν. Αεέ ούχ 
έχαισχύτεται αυτούς 4 θεδς, θεός έχιχχλχίσθαι 
αύτώτ' ήτοίμασε γάρ αύτοϊς χόλατ» χαλ πάλιν, 
*Αλλά χροσεληλύθατε Σιώτ δρει, χόλει θεού 
ζώττος, Ιερουσαλήμ έχονρατίφ9 καϊ μυριασατ 
άγγέλωτ χατ^ηγύρει9 χαϊ 'ΚκχλησΙα xpmordxur 
τώτ απογεγραμμένα* έτ ούρανφ9 χαλ κριτή θεφ 
χάντων, καϊ χνεύματι δικαίων τετελ*$ωμένων9 

χαϊ διαθήκης νέας μεσίτη Ιησού, και αίματι 
φαντισμον, κρείττονα λαΛούντι χαρά τον 'ΑβεΑ. 
Καλ πάλιν, Ού γάρ έχομεν ώδε μένουσαν χόΧα\ 
άλλά τήν μέλλουσαν έπιζητούμεν. Κανως χαλ 

cakitem, et tnullornm millium angelomm frtqum-
liem, tt Ecclemm primiliBorxm, qui couuripii 
*unt in ccelo9 εί judictm omnium Iknm9 εί ipirUum 
juslorum perfectorum, ei leitamenti novi maiUao-
rem Jesum9 tttanguixtm atpersionu, mmlha iofxen-
ίειχ quam Abtlu; ilerumque, Non tnm habtm** 
hie manenum civitaUm, εεά (uturam inquirimu$ 
QueiuailiDodum elitm in Evangeliie Uicilur; aocno-
duui Lucam eniui sic liabeiur : Ει εάκχΗ to$ 
MMque ad Bethauiam, et eUvalii numibu* $aw, bexe^ 
dixit eii. Ει facttuu est9 dxm benediceret Uii$9 rtuuit 
ub ei$9 ei (erebatur in cadum17 ; ct ilerum ia Acii-
bus: 
ecce viri duo aitiUrunt eis in te$U aiba, qui U 
dixerunt : Viri Galilan, qxid itaiis atpkknui in 
tcttum ? Hic Je$u$9 qui atiumptu* est α vobU in cx-
lum, $ic veniet quemadmodum tidiitn eum εκχίεχ* 
in ctxlum T \ Apofiloius enim Paulas iterum ait: 
Non emm ia mannfaeta tancla Christui introwU9 

exemplaria vtrorum; udin ipium 185 ^vv t» ** 
mpparemt vxltui Dei19; ac rursam, TalU tnim nobi$ 
dtcebal pontifex factui M ; et, Fortittimum solxlium 
hxbemus, qui confugimui ad lenendam propoiUam 
spem: quam iicut anckoram habemxi auima tmtam 
ac firmam, et vUranlem utque ad inltriora vtiami* 
nii, quo prweursor pro nobit introivit Je$u$9 ucxx-
dum ordinem Mdckiudec pontifex (actu* in aUr-

Καλ εξήγαγαν αυτούς έως ορός Βηθανίαν, χαϊ 
έχάρας τάς χείρας αύτου εϋλόγησεν αυτούς * 
χαϊ έγένετο έν τφ εύλογειν αυτόν αοτους9 

διέστη άχ% αυτών, καϊ άνεφέρετο είς τόν ούρανσν* 
χαλ πάλιν Ιν ταΖς Πράξ/ιεΙ αηαι* Καϊ ώς ατενίζον­
τες ήσαν εϊς τόν ούρανόν, χορευομένου αύτου, 
και Ιδού άνδρες δύο χαρεαττήκεισαν αντοϊς έν 
έσθήτι λευκή* οί χαϊ είχον' "Ανδρες ΓαλιΛαίοι, 
τί έστήχατε έμβλέχοντες ελςτονούρανάν; ούτος 
ό Ιησούς ό άτα&ηφθεϊς άφ% υμών είς τότ ούρανον9 

ούτως έλεύσεται, W τροχσν έΒεασασθεαύτον χο-
ρευόμενον εϊς τότ ούρανόν. Πάλιν γάρ λέγει ά 
απόστολος Παύλος * Ού γάρ είς χειροποίητα αγεα 
είσήλθεν δ Χραττός9 άντίτυχα τών άΑηθηών,άΛΧ 

num · ι ; ac rursum, tiabtniu Haq*e9 (ταΐτα, /Ida- D §ΐς αυτόν τόν ούρανδν νυν έμαατισθήνε» τφχροσ-
ώπφ τον θεού* χαλ πάλιν, Ibiovroc γαρ ήμίν 
έχρεχεν άρχιερεύς γενόμενος' Καλ πάλιν, %Ιοχυ-
ράν χαράκλησιν έχομεν οί καταφυγόντες χρα-
τήσαι τής προκειμένης έλχίδος' ήνώς άγκνραν 
έχομεν τής ψι>χής ασφαλή καϊ βεβαίαν, καϊ είσερ-
χομένην εις τό έσώτερον τού χαταχετάσματος * 
όπου πρόδρομος ύχέρ ημών είσή.ϊθεν "έησονς9 

ciam in introUu lanctorum in taxguine Jtsu, quam 
initiavil nobit viam novam el vivtntem, ptt vtlamm, 
id eitf carnem $uam9 et sacerdotem niagnum εχρετ 
domum Dei, accedamui cum vero corde in plemlu-
dine fidei, aspersi corda α eonicientia mala, et abluli 
corpm aqua munda, teneamui confeisienem tpei 
indeciniabilem: fidelii est enim qxi promiiit M. 
κατά τήν τάζιν Μελχισεδέκ άρχιερεύς γενόμενος είς τόν αΙώνα' χαλ πάλιν, "Εχοντες ούν9 αδελφοί9 

παρ^ησίαν είς τήν εϊσοδον τών. αγίων έν τφ άίματι Ιησού, ήν ένεκαίνισεν ήμίν όδόν χρόσφαχον 
και ζώσαν9 διά τού καταχετάσματος9 το\.τέ<ττι τϊς σαρκός αν τον, χαϊ Ιερέα μέγαν έχϊ τον οίκον 

*· Kphet> η 6. " Ρ1ιϋ·ι>ρ. ιιι, !«. τ · Gabl. ιν, 26. " llcbu \ν. \ τ» E»>br*. ιι, 19. 7 1 ttebr. χι, 
9, 10. 7* ibiii. 1». 1«. 7 1 Hebr. an, 42-*4. τ · lltbr. u i i , II. τ ί Lur Γ»0. " Act. ι, 10, II . 
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τού θεού, προσερχφμευα μετά άΑηθινής καρδίας iv πληροφορία πίστεως, ίψφαντισμένοι τάς 
καρδίας άπδ συνειδήσεως πονηρός9 κι») ΛεΛουμένοι τό σώμα ύδατι καθαρφ, κατέχωμεν την 
ό;ιοΛο}ΐ'αν τής έΛχίδος άκλινή · πιστός γάρ ό έπαγγειλάμενος. 

Πώς ουν 6 τάλας χα\ τρισάθλιος, ό άπιστων ταϊς Α Qui igilur reperiatur taui iufelix ei miscr liomo, 
τοιαύταις έπαγγελίαις, καλ ταίς τοιαύταις άληθέσι qoi hujoamodi promissiouibtts veri&que pr«dicti'v-
προ££ήσεσιν, α! χσΛ Ιχ τών έξ αρχής κτισθέν-
τ«ιν καλ ετοιμασμένων f ώς εΤπεν, άπο καταβο­
λής χόσμου παρά του Θεού χώρων δυο, χσΛ ταί; τοι­
αύτας χατασχευαίς δείχνυνται άληθιναλ χαλ συμ­
φώνου σαι τώ δόγματι τών Χριστιανών; αί υποθέ­
σεις, χα\ τά τέλη · ώς δτι 6 Θεδς όρίσας τήν νυν 
χατάσ*χοιν θνητήν χαϊ τρεπτήν, πρδς γύμνασαν 
οοΰ λογικού, χαλ διά πείρας άγαγών, είς ύστερον 
παύει «ών μοχθηρών χαλ τής παιδείας τδν χόσμον, 
χαλ άναάείχνυσι τδν μέλλοντα, χαριζόμενος αγαθά 
«Ιώνια, άνένΙειαν, απάθεια ν, άθανασίαν, άφθαρσίαν, 
άτρεπνότητα , γνώσιν τελείαν, διχαιοσύνην, άγια-
αμάν, άπολύτρωαιν, ρχυοχριοτητα είς τούς αίώνας. 
"Αμήν. Ούγάρ καθώς οί έξωθεν ληρωδοΰντες λέγου- * redepjplioneiii, beaiiludioero ίιι *ecu1a 
9tv, άΐδίως μενειν ·ήν νύν χατάστασιν, χαιρεσίχαχον 
μάλλον ή αδύνατον ή φθονερδν τδν Θεδν ύποτιθέ-
μενοι, τών αγώνων χαλ τής φθοράς μή δυνάμενόν 
ποτε παύλαν δούναι τφ χόσμφ * αλλ* όσημέραι χαλ 
προστιθέντα φθοράν, χαλ πάθη, χαλ θάνατον, χαλ 
αγώνας, χαλ μή Ισχύοντα άθλα τών αγώνων, ή στε­
φάνους χαρίσασθαι, χαλ ού χαταπαύοντα τδ γυμνά-
σιον. 'ίέσπερ γάρ αύτδν ύποτίθενται ής ηύπόρησεν 
ύλης δημιουργδν γεγενήσθαι μόνον * ούτως αύτδν 
χαλ νυν ύποτίθενται μή εύπορούντα τούτου βέλτιον 
ποεήααι, άπιστουντες χαλ τή άναστάσει τών σωμά-
τοεν, ώς ού δυνατού οντος, χαλ πάση τή θεία Γραφή. 
Αιά τούτο οί τάλανες, χαλ τδ οφαιριχδν σχήμα τού 
ουρανού ώς αληθές παραδέχονται, άπιστούντες χαλ c ^ formaniT ceo vcram 

uibua fideiu negei, quae ex rebus ab ioilio creaiis, 
et cx duobus locis a Deo praparalia, ut ait, a 
couaiiuitiooe rauiidi, ac ex lanlo rerum apparalti, 
xerx et Chri*lianortim dogtuati consoiitt denion-
airaiilur? idquCgive de bypotbcsibut loquaris, sivn 
de Mne, videlicet, quod cnm Dous «anc vitam, m«r-
lolcu oempe et imilabilom» ad eierciutionefnraiio 
ualts natur» doAnferit, ιιιαιρίο ο]οε experimtiuo, 
deomm a laboribus eam, el mwidom a caaligaitone, 
qaiotcere facial, oslexdalqxe fuluraoi vium, bona 
coneedena aeterna ; penurix acilicet et munmni 
aoixiivacoilaletii, itnmoruliiaieui, iiiimuiabililalnu, 
perfoeiaxi cognittonoio, ju§iiiiau, sanciiilcaiioncm, 

Amcn. Nun 
Oftim bic siatus sHcrnum perseverabil, sicul exlen 
migantor; Deum ut alienis gaudeniem malis coutin* 
geales ; sive poiiua intirmum, aul invidum, qui 
ηοα poatituuqaaai amadocerUminuin 61 corrupiio-
nis fioomcoacedero; imoqui in diee, corrupdonem, 
morboa, moriem, certainioa adjiciaf, nec valeal 
loborum praemia ei coronas irtbuere, ac finem 
eiercitaliooibua afferre. Quemadmoilam enim eum 
materi» Uoluan, quae in cjus poteaiaic fuil, opiiiccm 
eaae supponunl, iia jani comroinigcuniiir, nun posse 
illan ad meuorexi coadilionem dodnccre, n-aurre-
ctioni mortuoram, m impossibili, et univcrsje 
Scriplane diviiue Hdom uegnnies. Quaroobrem, 

ρόελυττόμενοι πάσαν τήν θείαν Γραφήν, χαλ ώς 
γραώδεις μύθους, άποστρεφόμενοι τήν άλήθειαν * 
ήμίν δα μή γένοιτο καυχάσθαι, εί μή έν πάση τή θεία 
Γραφή, δι* ής χόσμος δ έξωθεν ήμίν έσταυρώθη, χαλ 
ημείς τφ έξωθεν χόσμφ. Γένοιτο δέ ήμάς,ώ θεοφι­
λέστατε Πάτερ Πάμφιλε, συν είζωΧα αγαθή τά θεία 
λάγια άσπάζεσθαι, τά δέ τών εναντίων άποσείεσθαι, 
ζουλήσει του χρείττονος, χαλ συνεργεία του πάντων 
ημών Σωτήρας Χρίστου * μεθ* ού τφ Πατρλ δόξα 
άμα τφ άγίφ χαλ προσχυνητφ αύτου Πνεύματι, νυν 
χαλ πάντοτε, χαλ είς τους αίώνας τών αίώνοιν. 
•Αμήν. 

ΛΟΓΟΣ Α. 
ΆτακεφαΑαίωσις σύντομος, καϊ δχντραψή τών 

σχημάτων τού κόσμου κατά τήν θείον Γρα-
φ\\ν, καϊ τής σφαίρας ανατροπή. 
Γέγραπται · Έν άρχή έποίησεν ό θεός τόν οϋ­

ρανόν καϊ τήν γήν. άιαγράφομεν τοίνυν τδν πρώτον 
ούρανδν άμα τή γή , τ;>ν χαμαροειόή, άχρα άχροις 
συνδεδεμένον * χαθώς δέ ενδέχεται αύτδν γραφή πα-
ραόούναι πεποιήχαμεν, τέως χατά τδ πλάγιον τδ δυ-
τιχδν ή τδ άνατολιχόν - τά γάρ αυτά δύο πλάγια τοί­
χοι είσιν άποχάτωθεν έως αυτής άνω τής καμάρας. 
Έστι δέ χαλτδ στ:ρέωμα χατά μ:σου συνδεδεμένον 

adtaiUuiU, divia» Sci-iptur» non crcdcntcs, imo 
potiua exaeeraniea illam, ac veriutem, quasi aniles 
fabulas, avertanieg. Nobis vero absil gloriari, 
nisi io miiversa Scriplura divina, per quam nobis 
wuodos bic exterior cruciOxua est, et nos mundo 
eileriori. Utinam vero, religiooitViiwe Pater 1 S 6 
Pampbile, cam viu bona, divioa eloquia ample-
cumxr, adveriariorum autem dicu repodiemus, 
nuto Dei oi ope ooairuiB onoiamSenraloris Chrisii: 
coai quo Patri gloria, et uoa aancto ei adorando 
φ ε SpiriUii, uuuc el semper et in txcula aseculo-
nuo. Aneu. 

LIBER IV. 
Brevis reeaptiuUaio, ct dturipii* figurarum mundi 

ucundum diciuum Scnptwr*m, εί spkarce con-
[utatio. 
Scriptum eat, In ptincipio feeii Deut cadum ei 

lerramet. Priroum iiaque culu» fornicatum, cujns 
exirema exUemia lerrae coapUnlur, cum ipea terra 
depiogimus : ip&umqoe, proul faculus tulil, deii-
ueandam curavirous,secundum latus occidenlale ei 
oiM»niale; nam b*c duo latcra rouri aont ab imo 
iisque ad iornicem perliogcoles. E»l vcro l i r raa-
incnlutn, a modio cum primo coelo conjunclum : in 

"Ocn. ι, I. 
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cajus durso sunt aqiue, secuudum divioatn Scripla- Α τώ πρώτψ ούρανψ · έν φ είσιν έπ\ νώτου τά ύδατα, 

κατ* αυτήν τήν θ «ία ν Γραφήν. "Εστιν ουν ή θέσις χα\ ram. Posilio aatem el figura ejus ita se liabet: 
Extremis lerrae a quatuor laieribus, coelum ab ex-
ireiuis suis parlibus conglulinalur, ac cubi figuram 
eflicii ceu quadrati solidi: detaper quidem in for-
niceni volvilur secandam loogiladiuem, ac oeu ibo-
lummagnam repraesentat; in medio aulem per 
iinnainentum colligitur, alque sic io duo loca divi-
dilur. 

Α terra usqae ad firmameolaiD prinius locus est, 
scilicel hic muodus, in quo sant angeli ei bomiucs, 
ac lotus bic presen* status : a firmameoto autem 
nsquead supremum fornteem ei$lal secundus locus, 
ncmpe regnum coelorum, quo Chrislus assuroptus, 
priinus omniuiu ingrewus est, viam nobis parao* 
Bovam etviventem. 

Secundum taius occtdeniale · aut orieiilale, 
hanc tiguram minorem babel, quasi magni 
fornicis; secundura latus auiem mertdionale et 
teptenirionale, longiludineui exbibct. Figura vero 
talis est: 

Paragrapha. 
Uoc est priuium coelam fornicatum, quod prinia 

die ciim terra factum esi; de quo dicit l&aias: 
Qni Hatuit cuHum iicul fornicem**. Quod aulem 
intcrmedium posittim, et secuuda die facluiu est, 
il!ud esl de 187 <l a o ̂ ttri idera IsaUs diceiu, Ei 
exlendit Ulxd sicxl labtrxacutum ad kabitaxdnm ··: 
David autem de ilto ail, Extendeui calum sicul 

τδ σχήμα τοιόνδε * Είς τά άχρα τή; γή; χατά τά τέσ­
σαρα ρέρη αυτή; , δ ουρανός αυτή χεχόλληται τοίς 
εαυτού άκροις, ποιών σχήμα κύβου ώσανε\ τετραγω­
νον · άνωθεν δε έφ* ύψους χαμαροειδής ελίσσαμε νος 
χατά τό μήκος, χαϊ γίνεται ώς θόλος μεγάλη * χατα-
μέσοθεν δέ συνδέδεται χατά τδ στερέωμα, χα\ γίνε­
ται χώροι δύο (35) . 

*Από τής γής Ιως τού στερεώματος χώρος έστι 
πρώτος, ό κόσμος ούτος, έν φ είσιν άγγελοι χα\ άν­
θρωποι, χαϊ πάσα ή νυν κατάστασις * άπδ του στε­
ρεώματος έως άνω τής χ αμάρας, χώρος έστι δεύτε­
ρο;, ή βασιλεία τών ουρανών, ένθα ό Χριστός ανα­
ληφθεί πρώτος πάντων είσήλθεν, έγκαινίσας ήμίν 

' όδόν πρδσφατον χα\ ζώσαν. 
Κατά μέντδ πλάγιον τδδυτικδν, ή τδ άνατολιχδν,τα-

όνδε σχήμα έχει μακρόν (56) ώς έπΙ θόλου μεγάλης * 
χατά Οέ τά νότια χα\ βόρεια μέρη τδ μήχος άποδεί-
κνυσιν. Έστιν ούν τδ σχήμα χα\ ούτως τοιόνδε* 

Παραγραφή. 
Ούτος ό πρώτος ουρανός ό χαμαροειδής, ό έν τή 

πρώτη ήμερα γεγονώς, ό άμα τή γή, περί ού λέγει 
Ησαΐας · Ό στήσας τόν ούρατότ ώσεϊ χαμάρατ-
ό χαταμέσοθεν δέ αύτου συνδεδεμένος, ό έν τή δευ­
τέρα ήμερα γεγονώς , περ\ ού επιφέρει πάλιν Ησα­
ΐας λέγων Καϊ διαχείτας αύτότως σχητήτ χατ-
οιχεΐτ · ό δέ Δαυίδ λέγει περλ αυτού · Έχτείτων 

petlem"; qaod clarios explicans ait, Qui t$gi$ aquis C ούρατότ ώσεϊ oififitv χα\ σαφέστερον δηλών λέγει* 
$vperiora ejutCum auiem supreroa cocli elterrx 
Scripiura memoret, non potesi id de spbsera iritel-
ligi. Ait iierum Isaias, Sic dicit Dominut, qui fecil 
cctlum tt compegii tpsum " ; similiter Aposlolus, Εί 
tabernaeuli aert, quod pxU l)ominui,et non Λοιπό*9. 
Ambtque dicuni illud slare, fixumque lerra 
inniti, ncc circumvoWi. Insuper extrema coeli 
nliinque cuin exlremis terrx coiligantur, dequibua 
iu Job scriptum est, CaUum auicm ad terram incli-
navit: tffusa e$i tero $ic*l terra caix; conglulUavi 
aulem ip$um sieul tapidi oxodram 9 9 . De terra iiem 
in Job ecriptum e*l, Quituspendil terram innullo*\ 
quasi nibil aubtus habeai : sirajliterqee Datid, 
cum nibil iuveniai in quo illam fuodaverit, ait, Qui 
fundai terram $uper tiabililateni ixom 9 1 , ac gi 
dicat, a te in seipsa fundalani, non in alio 

*0 στεγάζωτ έτ ύδασι τά ύχερφα αυτού. Έτι 
άχρα ουρανού χαϊ γής τής Γραφής μνημονευούσης, 
οό δύναται έπ\ σφαίρας νοεί σθαι.Πάλιν λέγει Ησαΐας* 
Ούτως Λέγει Κύριος, ό χοιήσας τότ ούρατότ, 
χαϊ χήξας αύτάτ · ό δέ Απόστολος όμοίως, Καϊ 
τής σχητής τής άΛτ\βιτής ήτ Ιπηζεν ό Κύριος , 
χαϊ ούχ άτϋρωχος. Αμφότεροι Ιστάμενον λέγοντες 
κα\ πεπηγότα έν τή γή, χα\ ού περιφερόμενον/Ετι 
τά άχρα τού ουρανού παρ1 έχάτερα συν τοίς άχροις 
τής γής συνδεδεμένα είσί · περ\ ών έν τφ Ίώθ γέ­
γραπται · Ούρατότ δέ είς γήτ έχΛιτε, χέχυται 
δέ ώσχερ γή χοτία · χεχόΧΙιχχα δέ αύτότώσχερ 
ΛΙΘφ χύδοτ. Περλ δε της γης γέγραπται πάλιν έν 
τψ Ίώβ · Ό χρεμτώτ τήτ γήτ έχ* ούδετός' ώσαν-
ε\ μή έχουσαν ύποκάτω τι. Ό δέ Δαυΐδ συμφώνως· 
μή εύρηκώς έπί τίνος αυτήν ήδρασμένην, έφη · Ό 

ΟεμεΛιωτ τψ γήν έχϊ τι\τ άσράΛειατ αυτής. Όσανε\ αυτήν έφ' έαυτήν παρά σου θεμελοιΛεΙσαν, 
χα\ ουχί έπί τίνος. 

Pro facultaie coelum depingi curavimus cam fir-
inameuto intus posilo, ei cacuminibus sitis in me-
dia tcrra, quam nonc incolimus, Oceauomque in 
circuitn ejus, ac qualuor sinus navigabiles in ter-
ram inOuentes, Romanum scilicet, Arabicum, Per-
hicuin, Caspium, sive llyrcanum : rursum in cir-

•Ος ήν μέν δυνατόν διαγράψαι πεποιήχαμεν έσω-
θεν έχοντα τδ στερέωμα, κα\ τά ύψη τής γής της 
μεσαιτάτης, ή ; νΰν κατοικοΰμεν, χα\ τδν Όκεανόν 
πέριξ αυτής , κα\ έν αυτή τούς τεσσάρας κόλπους 
εισβάλλοντας τούς πλεομένους, ΤωμαΧχδν, Άραόι-
κδν, Περσιχδν, Κάσπιον, ήτοι Ύρκανόν. Πέριξ δέ 

·* Isa. %Lt 22. Μ ibid Μ Ρ Μ Ι . cnr, 2. 1 7 ibid. 5. " Isa. XLI I , 3. 9 9 Hebr. τι», 2. M ^ b 

i?>:>) Ibrumcc reruro scbrmaia babesinfra in Tabula prima, addita cxplanatione. 
,;3l>) Μικρόν. 
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πάλιντου Όκεανού τήν γήν τήν πέραν, Ινθα καλό Α ciiilu oeeani ierrain ulieiiorcin , in qua paraditut 

aulcm latitudineiu terre παράδεισος χατά ανατολάς κείται. Διαγράφομεν τοί 
νυν πάλιν τδ πλάτος τέως τής γής, καλ του Ωκεα­
νού χαλ τών κόλπων, καν τής πέραν γής κα\ τδν πχ-
ράδεισον, έώντες τέως τά ύψη αυτή;, δπως ευσύν­
οπτα γένηται τοίς θεωμένοις. Έστι δέ τδ σχήμα τής 
γής πάσης κατά ταύτην τήν έπιφάνειαν καλ τδ 
πλάτος τοιόνδε (37) · 

ΕΙς ταύτην τήν γήν τήν πέραν τού Ωκεανού 
πανταχόθεν άκρα τοίς άκροις ό ουρανός ό πρώτος δ 
χαμαροειδής συνδέδεται, κατά μέν τδ δυτικό ν μέ­
ρος καλ άνατολικδν τοίχος όρθ[ι]ος ώς άνω έμβαίνων 
ευρίσκεται, χατά δέ τό νότιον χα\ βόρειον τοίχος μέν 
Γσος τό κάτωθεν, έως φανερού κατά τδν τύπον δντος 
καμάρας · άνωθεν δέ υψηλότατος έλισσόμενος, ώς 

esl ad orienlcin. iierum 
depingimus, necnon occani cl sinuum, lerramqu»* 
ultcriorem cl paradistiin, missis taiuen ejus cacu-
minibiis, ut stiperftfies aspctlu facilior esscl: cst 
autem figura icrrae secuodum Ulam superficicm ei 
latiludincm, lalis : 

Cum liac terra ultra oceanuin siln, roekim pri-
jnum fornicalum ab exiremilatibus conjangiiur : ac 
aecundutn ocddentafes el orientales partes muru» 
rectus erigitur; secundam ausirales vero ct sc-
plentrionaie* mtirus inferiua aequalis est, ac camera? 
formaro pUne eflicil; superne aulem in atitssimum 
fomicem convolvii<ir,ceu magna balnei iliolus,quas 

σ^λος λουτρού μεγάλη, κάτωθεν πέλμα έχουσα, Β inferius lacunar babeai: i(a ul ipse quoque munis 
αυτός τε τοίχος καλ καμάρα υπάρχων. Είτα καλ 
πρώην Ιφημεν πολλάκις, τό στερέωμα μέσα μέσοις 
έξηπλωμένον κατά τό ύψος, συνδέδεται αύτφ τώ ού­
ρανφ, ίνα γένωνται δύο χώροι άνάγαιον ($ie) καλ κατά-
γαιον. "Εστι δε ό χώρος ό εις τουτέστι τδ κατά-
γαιον, Ινθα είσλν ή γή καλ τό ύδωρ χαλ τά λοιπά 
στοιχεία χαλ άστρα, ό κόσμο; ούτος άπδ τής γής 
έως τού στερεώματος * γήν μέν έχων έδαφος, τοί­
χους δέ έχ τού πρώτου ουρανού, ατέγην δέ τό στε­
ρέωμα · χαλ άπδ τού στερεώματος έως τής χαμάρας 
τοΰ πρώτου ουρανού, χώρος δεύτερος, τουτέστιν ή 
βασιλεία τών ουρανών * ένθα χαλό Δεσπότης Χρι­
στός άναστάς άπδ τών νεχρών άνελήλυθε, χαλ οί δί-

camera sii. Hinc, υ! patilo ante sarpe diccbamu\« 
firmamenluin in medio exlensum, ad certam aiti-
tudiuem com ipso caelo conjungilur, ut duo loci 
efficianlur, auperior acilicei el inferior. Alier auicin 
locu8, oempe iufenor, lerram, aquam, reliqua ele-
menlaet astra compleciilur, bic scilicet mundus , 
cujus soluiu e*t terra, muri a primo coelo usque 
deoraoro, lacunar, firmamenlum : a firmaroeDlo 
autem usque ad 188 stipremuin fornicem primi 
coali, locut alter coiiaiiloilur; videlicei regnura coe-
lorum, quo Domintis Cbristus», postquara a tnortuia 
resuirexerat, asccndit, ac jutii poslea asceiuuri 
S U D I , cui solum eat flrmameniom, aive secundutft 

x*«oi |«τά ταύτα μ έ ^ σ ι ν ά ν ι έ ν α ι - ούρανδν μέν c ^ t { p r i m u m ^ lam/pro «umoifor-
ήτοε τό στερέωμα έχων έδαφος, χαλ ούρανδν τδν 
πρώτον τοίχους χαλ στέγην χαμαροειδή. Διαγρά-
φομεν πάλιν χαλ τό ύψος χαλ σχήμα ταύτης τής γής, 
ής νυν ο!χουμεν οί άνθρωποι * ή έστιν έσωθεν τού 
'Οκεανού κυχλευομένη, έν ή είσι καλ καλοί τέσσα­
ρες κόλποι οί πλεόμενοι. Έστι δέ τά ανατολικά αυ­
τής μέρη χαλ τά νότια, χαμηλά * βόρεια χαλ δυτικά 
υψηλότατα, χθαμαλώς χαλ ανεπαισθήτως κειμένη. 
"Οσον ουν πλάτος έχει ή γή , τοσούτον Ιχει χαλ ύψος 
χατά τά βόρεια χαλ δυτικά μέρη. "Εστιν ούν κατά 
τό ένόεχόμενον διαγράψαι τό σχήμα τοιόνδε * 

Παραγραφή. 

nicato lacunari babetur. llujus item lerra*, quam 
no* bomines incolimus, sublimiiatem et figurain 
delineamus, qua» oceano includiUir, in $e babens 
qualuor ainu* navigabiles. Ejua quidem parles 
orientales ct auetrales demissse bumilesqoo aunl; 
sepieiilrionales vero et occidentales altissimx; ita 
ut eensim devecta inaequalitaa non percipiatur. 
Quanlom igilur lalilodinfs lerra habet, tantutn ba-
bet secundum septcntrionales ei occidenlales partea, 
sublimiiaiis. Ejus porro figuram pro facullale de-
pingimus. 

Paragraplia. 
*H Τη ί*έν πάσα τετράγωνος έστι, καθ ά προεγράφη· x e r r a q uideni universa, ιιι jam depinximus, 

τό ανάστημα δέ αυτής τής μεσαιτάτης καλ τά ύψη U

 q MdraDguian8 esl; ejas vero cacum«n in medio 
τά χατά τά βόρεια χαλ δυτικά μέρη έσημάναμεν 
εντεύθεν διαγράψαντες όποκ μέση τυγχάνουσα καλ 
πέριξ έχουσα τόν Όκεανόν, καλ πάλιν πέριξ τήν 
αντίκρυ γήν, τών άστρων κυκλενόντων αυτήν , δύνα­
ται χαλ κώνον άποτελείν τήν σκιάν, χατά τούς έξω, 
χαλ ότι κατά τό σχήμα τούτο δύνανται καλ εκλείψεις 
τής σελήνης αποτελεί σθαι καλ νύκτες καλ ήμέραι, 
καλ ή θεία Γραφή μάλλον αληθεύει λέγουσα' 'Ara-
τέΧΙχι 6 ήΛιος, χαϊ δύτει ό ήΜος, χαϊ είς τότ τό-
Λοτ αυτού εΛχει άτατέΛΛωτ αυτός, έχει πορεύε­
ται πρώς τότον, χαϊ κνχΛοΙ χνχΛώτ, χαϊ έχϊ χν· 

poailurn, aUiludinesquc ad sepientrionalca et occi-
dentales parlce erigi declaravimus. Alque binc iia 
illam delinearaus, ul cum in medio posita ait, et 
circuinposilum oceanum,ac oUeriorcai terrain ba-
beat, asiraque circumferantur, mons ille conkua 
possit, eiiara aecuudum exieros, uiubram pi«berc ; 

ac, ui bac flgura rtqmeseniatur, possinl oclipsca 
lunse, uocles et dies efiici; sicque divina Scriplura 
vcic dicat : Oriiur ιοί, et oeeidit io/, el in locnm 
suum iraku : oriens ipse iliuc pergit ad mcridiem.ft 
tircuit circumeundo, et in circulos IUOS revrrtunr 

(37) Ilxc scbcmaia vidc infra ad Tabulam primaio. 
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«fffVffut*1: ac si ditcrct, et acicm 
locum suuin rcvcilUur. 

Textus. 
Uoc conspeciu iiihabitatas lcrras partes viderc 

lieel. Sol igitur oricns, el mcridiein aecunduin con-
versioncs »uas dccurrens, sempcr alliludinera tcrrac, 
eive ipsam terram collustrans, ullra lerrae allilu-
dincm illam ,vcrsus oceanum ct uUeriorem terram, 
noctcm cfflcil : ac mrsus ad occidentcin et aquilo-
nem deveniens eupra aUiladiocm tcrras, hte no-
ttein cftkti, donec circumieas ad demissioree orien-
tis partes appareat, ac raraum ad meridiem aacen-
ilens hoc anivmom illutniiiei. Eclipaes itaque luiiae 
diam aocvndani baoc tigoram (ti tamen illa gocw)-
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ciiYutttiens, in Α *Λονς α ντον ixtCTpi^et τύ χτεύμα* ώσανελ τδν 

ά£ρα κυκλεύων, πάλιν είς τόν τόπον αυτού έπ­
α··-Γ *ε ι. 

ΤΑ χείμετον. 
Ούτως ούν έστιν έν ταύτη τή όψει τά οίχούμενχ 

αυτής μί ρη· Ανατέλλων ουν ά ήλιος έξ ανατολών, 
καλ όιατρέχων τόν νότον χατά τάς τροπάς, πάντοτε 
πρδς τό ύψος τής γής, ήτοι χαλ πρδς αυτήν τήν γήν 
φαίνων, ποιεί νύχτα περαιτέρω του ύψους τής γής 
χατά τόν Όχεανδν καλ τήν πέραν γήν * καλ πάλιν 
πρδς δυσμάς, χαλ βο££άν γινόμενος υπέρ τό ύψος 
ιήΐ Τήί» ενταύθα ποιεί νύχτα, άχρις άν χυχλεύων 
άναφανή χατά τά χθαμαλά μέρη τής ανατολής, χαι 
πάλιν ανιών χατά τόν νότον χαταλάμψη τάδε τό πάν. 
ΑΙ εκλείψεις ούν τής σελήνης, χαλ χατά τό σχήμα 

· » n • » 
dmi exterosvcra ftterit), tunc Seri poasunt, cum τούτο, εί γε αληθή τυγχάνει χατά τούς έξω, δυναν-eive sol είνβ luna sub terrae cacumine abaconditur : 
nann solarem eclipsin non ab umbra terne (ieri di-
cmit, sed quia inier nos et tolem luna interpooitur; 
Ua ut 189 a paric illa quae solem respictt illu-
atretor, ab altera vero minime; imo poiius eura 
quominus appareat impedit, dum aubtos currit, 
qxando acilicei neomenia luaaris est, et luna non 
illoiiralur ab ea parte qua nos reapicit. Nostra igi-
twr sententia iis nihil officiet, nisi in eo quod cce-
kim moveatur el eircuroferatur, quod aane loiiua 
dWiax Scriplurai lain Velcris quaut Novi TesU-
lTienti, doclrinatqtjc Cbrisliana eversio esset. Haec 
auletn iiltcrius dUquirere non tacal per oliuiti 

ται γενέσθαι ύπό τό ύψος τής γής γινομένου τού 
ηλίου, ήγουν τής σελήνης * τήν γάρ ήλιαχήν Ιχλειψιν 
ούχ άπδ τής σκιάς τής γής γίνεσθαι λέγουσιν * άλλ* 
άχό τού χατά χάθετον ύπό κάτω είναι τού ηλίου τήν 
σελήνην, φωτιζομένην μάλλον τψ μέρει φ opf 
ό ήλιος, ψ δέ μή όρφ μή φωτίζεσθαι, άλλά μάλ­
λον χαλ έμποδίζειν αύτώ μή φαίνε ιθαι, δ ιατρέ-
χουσ^ν ύποκάτω, δτε νεομηνία δήθεν έστι σεληνίου, 
ότε χαλ άφώτιστος τυγχάνει χατά τό μέρος αυτής τό 
φαινόμενον παρ* ήμίν. Ουδέν ούν τά ημέτερα παρα­
βλάψει τά τοιαύτα πλήν μόνου τού κινείσθαι χαλ 
κύκλε ύε ι ν τδν ούρανδν. Οπερ ανατροπή έστι πάσης 
ομού τής θείας Γραφής Παλαιάς τε χαλ Καινής άια-

uam inoiilie proraus nobis lalis nolitia forcl, qui- C *<* toO δόγματος τού Χριστιανού. Ζητήσαιδέ 
boa allcra adest looge olilior cognilio, speni bonam 
c». frocluosaiii afferens animabus uoalris, quarn iti 
se credeniibu* Deus se dalurum polliciius c&t: iis 
\«rro qui injusie ajunt, cxlremam uliionem desii-
navit. CaHeruro, Deo opiuilante, obversaro terr$ 
fiartcm aecandum septcnlrionales plagas delinca-
bimos, ul aslronim circuitam ex parte saltem de-
acribere valeamos: sic aulem se babei: 

Cvin igitnr oecidens sol invisibilium virtutum 
nt4tibierio bie dacurril, nt in divina Scriptura 
ferlur, in alicra parte, qua? babitatur, nox adesl; 
cnoi amem illic excorrit, bic noctem efficit. Com-
pendio aulem pro facullate coelura ct lerram deli-
oeabiaiua. Sic vero *t babei: 

Paragrapha. 
H«c lerrae pars, uitra acpientrionem posita, 

inbabiUU esl, ubi luminaria decurrum ab occi-
demo per aquilonem usquo ad orieutcm : ei bxc 
muri inslar erigiiur; quo cum aol devenit, ίιι ορρυ-
8ila paric babilata nocteni efGcil. Adiamelro igitur 
laliludinis cjus partium babilalarunt, atliludo ba-
baur, quas ab ima lerr» versus oceanum parie, 
usqut* ad cacumen ipeitis lerra*, crigitur. Quarecum 
basc subtitnitaa inlermedia aslrorum lunicn iu-
tercipiat, binc nox el alia oiunia conscquunlur. 

περαιτέρω τούτων, ήμίν ού σχολή - ανωφελής γάρ ή 
τοιαύτη γνώσις, τής επωφελούς μάλλον γινόμενοι 
γνώσεως* ήτις ελπίδα χρηστήν χαλ ώφελίμην έμποιεί 
ταίς ήμετέραις ψυχαίς * ήν χαλ έπηγγείλατο ό θεός 
διδόναι μάλλον τοίς αύτφ πιστεύουσι * τοί; όέ άόι-
χούσι, δίχην όλέθριον. άείξομεν δε σύν θεφ, όιαγρά-
φοντες έξ αντιστρόφου τό σχήμα τής γής τό χατά 
βόρειον μέρος, ίνα δυνηθώμεν έχ μέρους πάλιν δια· 
γράψαι τών άστρων τδν κύκλον · έστι όέ ούτω; * 

Ήνίκα ούν ένθεν δύνων ό ήλιος διατρέχει κατά τήν 
διακονίαν τών αοράτων δυνάμεων % καθά τή θεία 
Γραφή δοκεί, νύκτα κατά τδ έτερον μέρο:, τουτέστι 
τό οίκούμενον, ποιεί * ήνίκα δέ έχείθεν διατρέχει, 
ένθάδε νύκτα ποιεί * συλλήβδην δέ χατά τό ένδε-

^ χόμενον πάλιν διαγράφομεν τόν ούρανδν χαλ τήν 
γήν, Έστι δέ ούτω; · 

Παραγραφή, 
Τούτο πάλιν τδ μέρος τής γής, τδ επέχει να τού 

βο^όά, έστλ τδ άοίκητον, ένθα θιατρέχουσιν άπδ δύ­
σεως διά τού βο^ά έπλ ανατολάς, ορθόν ώς έπλ τοί­
χου υπάρχον · έν ώ γινόμενος ό ήλιος είς τ* άλλο μέ­
ρος αυτής τδ οίκου με νον νύκτα απεργάζεται. Κατά 
οιάμετρον ouv τού πλάτους τών οίκου μένων αυτής 
μερών ευρίσκεται, ύψος έχουσα έν τούτω τψ μέρει, 
άπο κάτωθεν τού Ίλκεανού £ως άνω τού ύψους αυτής * 
δθεν μεσάζουσα τψ φωτ\ τών άστρων, αί νύχτες χαλ 
:ά άλλα πάντα έπακολουθούο·.ν. 

·» ΕαΙο. ι, G,7. 
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Παιαχ*?ή. Α Pangrmpku. 

Ανάγκη ζητήσαι τους Χριστιανίζειν έθέλοντας, Qaarn-iklom reatai iis qai Cbriatiani eSM vo-
άπδ τούτων τών όχτώ, ή εννέα ουρανών, αίς ποίον 
αυτών «ναλήλυθεν ό Χριστός · Ινθα χαλ ούτοι έλπί-
ζουσιν ανελθείν · χαλ τί τδ χρήσιμον τών άλλων έπτά, 
ή οχτώ ουρανών.Ημείς μέν γάρ υποτιθέμενοι πρό­
τερο* σχήμα, χαθά τ | Γραφή δοχεί, δύο χώρους λέ­
γομεν γεγινήσθαι * Ινα αρμόζοντα ταύτη τή κατα­
σταθεί, χαλ τδν άλλον Ινα, αρμόζοντα τή μελλούση * 
επειδή χαλ ελπίδα τοιαύτην κεκτήμεθα, κρείττονα 
ουααν τής ένθάδε ζωής * χαλ δμείς έάν τοιαύτην ελ­
πίδα ώς Χριστιανοί χαχτησθε, ανάγκη άπαιτηθήσε-
σθαε τά χρήοιμον τών άλλων έπτά, ή οκτώ ουρανών. 
Οέ γάρ έξωθεν οί δοξάζοντας τήν σφαίραν, εαυτοί; 
άχολουνοϋντες,ουτε τοιαύτην ελπίδα έλπίζουσιν, ούτε 

lunl, in qood co&lum, ex ocio anl oovem itlit, 
Cbrialns ascenderit: quo item illi sese aacensuros 
tperanl; ct qoat sii aliorom sepfem vel octo coslo-
rmm «ftilitaa. Noa quippe eupposito secundom Scri-
piarat priore illft schemate, duo loca facta fuissc 
didmuft : unam kaic ttaioi congruentem; altet uin 
vero fatara ? to contenianeuni : quandoqnidem 
lalero epem babemas, praesoiili vita longe meitorem. 
El vos «uoquc ai, ul pote Cbristiani, spern hujusmudi 
balicaiis, 180neeeseario interrogabimiiii, qoMam 
tit aliorom ttptetn vcl odo cttloram militas. Nam 
exleti qui tpbacram luentar, consequcnter nec apen 
takio babext, nec aqoat aupra ccelum esse, mec 

Οδατπ επάνω ταυ ουρανού λέγουαιν, ούτε αυντέλειαν Β ftslroram * M | | m J i ^ m i B a U o n e f n t o r t e o n f i l e i H 

άστρων χαλ του χόσμου καταδέχονται όμολογείν έτι 
άλλ' έν τή φάορφ όεάγειν άϊδίως τόν χόσμον έλπέζουσι· 
II ή πλανής σφαίρα τάς άλλος βία συμπερεφέρει άχό 
ανατολών έπλ δυσμάς, ή έμπαλιν αναδρομή τών έπτά 
πλανητών πόόεν γίνεται; τών σφαιρών τό έμπαλιν 
κινουμένων, ή αυτών τών άστρων; άλλ' εί μέν τών 
σφαιρών, πώς δυνατόν χατά ταυτόν καλ έπλ δυσμάς 
χαλ έπλ ανατολάς περιφέρεσθαι; εί δέ τών άστρων, 
πώς ουράνια σώματα διατέμνουσιν οί πλανήται; Ι ρ ' 
ού πρόδηλον ότι σώμα διατεμνόμενον ούράνιον ούχ 
έστι; ΕΙ μή γάρ φθαρτόν είη, ούχ άν τμηθείη. Πώς 
ούν τά τοιαύτα ύποτίθεσθε; 

tur ; ted tperant muudum in corropiiont Bempcr 
vefaaiurxai etae. Si sph*ra mobilia vi alias SGCIIIII 

trahii ac volvere facit ab orieaie usque ad occideu-
dem aoptem ptanetarum advereaa cursaa, unde 
«at?nuai ipbaoneadvermo curaa ferontar, an astraf 
ai ftphane, quomodo possuot oodem tempore versus 
occidoxlon ei orientem ferri ? si aitra, qxomodo 
cadeati» corpora planeie difindant? annoo patam 
coi coffaa cosletle non diflhidi ? Nisi enim corra-
pcibiie sit, nonqaam sano dittndatar. Cur ergo talia 
tnpponilii ? 

Com exlra spheram illam, nec loctie, nec forpos. (38) "Εξωθεν ταύτης μή τόπου οίουδήποτε, μή σώ-
ματος. μή στοιχείου, μή τι[νος] τών μερών υπάρχον- R

 D C C * ^ " · . ™ Jf™ > ]» € χ ™ » \ ^ β ^ ° 
„±T*L.. Β Τ ^ Γ \ Ι ~ A J L « C - Ρ " » « w m dicius? Respoudeie, occ id nobis in-

videaiii. Nam eine loco vel epalio, qua roacbina 
τος, πώς αυτήν φατε κινείσόαι; Είχατε, μή φθονήσατε 
ήμέν - χωρλς γάρ τόχου, ήτοι ευρυχωρίας, αδύνατον 
χενείσΊαι «ότήν. άείξατε ουν ήμίν αυτήν δι' οίουδή-
ποτα θέλετε οργάνου, ότι δυνατόν αυτήν κινείσθαι 
άνευ τόπου ή σώματος, ή στοιχείου ή ευρυχωρίας. 
Καλ μή λόγοις κενοίς μόνον χομπάσητε, ότι φυσιχολ 
τυγχάνετε. Επειδή δε χαλ ένιοι ώς ό τόρνος βούλονται 
οπό χλώταχος στρέφεσθαι, ή ύπό άξωνος, ή ώς άμα-
(α» ή ώς μηχανή, δειξάτωσαν χαλ αύτολ έν τίνι έρη-
ρεισμένα τυγχάνει, ή ό χλώταξ, ή ό άξων, χάκείνο 
πάλιν έπλ τίνος, χαλ έπ' άπειρον. Πώς οδν φυσικά 
όιαλέγεσθε; Πώς Οέ χαλ τήν γήν ού διέχει μέσην ου­
ααν ά άξων χαλ περιστρέφει; Πάλιν δέ λέξατε οέ 
τοντοες επόμενοι, χαλ Χριστιανίζειν εθελοντές, είς 

potea illa moveri ? Νο vero fuiilibos dictis snperlK» 
agatis, qoia pbysici eslii. Quia vcro quidaro volimi 
apberam, qoasi lornum a longiirio, a«l ab axo 
eornts vei macbime inttar volvi, declareiit ipsi quo 
fxteiaiur longnriot, aut ai ia; ac Ulud iiemm, quo 
•osloxielar, ei stcin intiniiom. Carergo cfe pbysicio 
raiiociuaniioi ? Qxomodo axis teirani,qu« modiom 
oocapat, non irajicil, et circumvolvii? hemoiquo 
dicite, vooqui ipsos aoqoimini, ot Uineii Cbrisliani 
ooae voliia, in quem octo spbxrarxm aut non« |o-
tmm (qoam nonain qaidam anaatron, aivo aleilis 
vocfjofli nuneopani), Cbrisiua ingressoa est, aul noe 

ποίον χώρον τών όχτώ σφαιρών, ή τής ένατης, τή$ D i»fwexrl Minus? Aot quomodo possunl aqoas iu 
λεγομένης παρά τισιν άναστρον, είσελήλυθεν ό Χρι­
στός, ή χαλ ημείς μέλλομεν είσιέναι; υ πώς ύδατα 
δύνανται είναι είς σφαίραν στρεφομένην; ή πώς έν 
τή συντελεία πιπτόντων τών άστρων, έτι σώζονται 
αϊ τοσαϋται υμών σφαίραι; χαλ τί τό χρειώδες αυ­
τών; *Αρ' ού πρόδηλον ότι ανέλπιστα Χριστιανικής^ 
δόξης όιαλέγεσθε; Ταύτα γάρ εί μή τοίς άνελπίστοις 
'Ελλησι, τοίς μή έλπίζουσιν έτέραν κρείττονα χατά-
ατααιν, ούχ αρμόζει * οίτινες ακολουθώ; έαυτοίς τόν 
χόσμον άΐδιον ύποτίθενται. ίνα σώζηται αυτοί; ή τών 
σφαιρών πλουσία πληθύς, έν ή άελ οί πλανήται τι ν 
εαυτών δρόμον έχτελούσιν* έν άλλη δέ χαλ οί άπλα-

spbawa mobili haberi ? vel qnomodo poleronl in COII-

aoo|maiioiie, otellis cadcnlibos, bujuimodi spluerah 
vestra servaril aut qus sit utilitaa earom? Annoti 
palam csl vos contra CbrUlianae doclriM' spem 
railocinari ? Ilâ c quippe noonrsi Graeci* compiMero 
possunl, qui melroreio aliam vitam non sperant, 
quiquc consoqiicnler .Tternnui esse munduin sup-
poiiiint, ul 0|Niiiam illaiu sibi sorvenl copiam splia!-
ramm, in quitms planeta? proprium ŝ mper citrsum 
conflciam; in alia vero slella? fi\x residimni: n<v 
quc laracn error ipsorum aliqua saliom probabili-
talc carel. Vos autcm incrcdibilia oinnino pioioilis 

lob^ Spliarry, schcma vtdc in Tal»ub 
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dam spbacrarum malliludincm vuliis, ei consuru- Α νείς, κα\ έχει πιθανότητα λόγου ή παρ* αυτών προ-
uialionem mtindi non vuttts : et tamen eavum ultli-
Cateoi proferre non valeiis. Similiterque aquas supra 
aphwas mobiles vullis esse : quae sane ridicula 
sutil 191 amenliai pleiia; rcsque stbi ipsis ei 
reram naiune adversantia Iwjuiuiini. Sex iicm 
diebus unitersum condiiam esse vullis : ae cum 
iu iis ne icrtii quidem coeli pioductioueiu reperiatis, 
oclo vel novem dicerc audelis. Quanta apud vos 
arieutia, quaala sapientia, quania prudenlia, quania 
conlrarietas! Nemo pote$t duobu* domini* $ervire, 
ut pulchre dixit Doininus"; sed ai Dco velil, DtiO 
serviat; εί mammons velit, roammonx serviat. 
ltemque ipse per Paulura clamat: Non potesiis com-
municare memm Dominitet menue dasmoniorum 
ac rtirsum, Notile jugum dxcere cum infidelibus. 
Quas enim participatio juslitioj cum iniquitate ? Aul 
qxm societas luci ad tenebras? Quh autem consenm 
Chmii cum Belial ? Aui qua> pan /ideli cum infideli ? 
Qui auiem conuntu» lempli Dei cum idoiit 9 1 7 

Quomodo poiuil ileui lcrra, qu« secondum \os 
iu medio univerai sila est, lempore Noe diluvii 
submargi? Autqui eredi potesi, eam prima el se-
cuada die subtnersam aquis, teriia, poslquam 
colleclae fueraut aquae, apparuisse, ul scriplum est 
in Geneai ? Vcrum, quod sapientius cst, anlipodas 
bomines supponiiia in universa lerra perattibulan 

φερομένη πλάνη. Ύμείς δέ παντελώς απίθανα όια­
λέγεσθε, κα\ πλήθος σφαιρών θέλετε, κα\ σνντέλειαν 
χόσμου ού θέλετε, τδ χρειώδες τούτων, ού δυνάμενοι 
λέγειν. Όμοίως και ύδατα επάνω σφαιρών στρεφομέ­
νων βούλεσθε, άπερ καταγέλαστα χαϊ πάσης άνοίας 
άνάμεστα, χαϊ εναντία έαυτοίς κα\ τή φύσει τών 
πραγμάτων διαλέγεσθε. Κα\ iv έξ ήμέραις θέλετε 
γεγενήσθαι τδ πάν, κα\ ποίησιν τρίτου ουρανού έν 
αύταίς μή εύρίσκοντες, οκτώ καλ εννέα τολμάτε λέ­
γειν. Πόση παρ' ύμίν επιστήμη, πόση παρ* ύμίν σο­
φία, πόση σύνεσις, πόση έναντιότης! Ουδείς δύναται 
δυσϊ χνρίοις δουλεύει%\ καλώς τψ Κυρίω λέλεκται* 
άλλ' ή τφ θεώ, τψ Θεώ * ή τψ μαμμων$, τψ μαμ-
μωνά. Κα\ πάλιν αύτδς διά Παύλου βοά * Ού δύνα~ 

" σθε τραπέζης Κυρίου ι*τέχειν, χαϊ τραπέζης δαι­
μονίων* χαλ πάλιν, Μή γίνεσθε έτεροζυγούντες 
άπίστοις. Τίς γάρ μετοχή δικαιοσύνη χαϊ ανομία; 
Τίς δέ κοινωνία φωτϊ πρδς σχότος; Τίς δέ συμ-
φώνησις Χριστφ πρδς ΒεΧιάΧ; Ή τίς μερίς πιστφ 
μετά άπιστου; Τίς δέ συγχατάΦεσις ναφ θεού 
μετά εΙδώΛων; 

Πώς γάρ πάλιν δυνατδν τήν γήν, καθ' υμάς μέ­
σα ιτάτη ν τού παντός ούσαν, τδν έπ\ τού Νώε ύπο-
μείναι κατακλυσμού; ή πιστεύεσθαι πρώτη ν χαλ 
δευτέραν ήμέραν πάλιν καλύπτε σθαι ύπδ τών υδά­
των, κα\ τή τρίτη μετά τδ συναχθήναι τδ ύδωρ, 
φανήναι αυτήν, καθά γέγραπται έν τή Γενέσει; Αλλά 
κα\ τδ σοφώτερον, αντίποδας ύποτίθεσθε τούς άνθρώ-

les. Ilaque secundum veslram sentenliam, lcrram C * ° υ ς έ ν δ λ * τ * ^ ^ Ρ ' ^ ο ύ ν τ α ς . (39) Διαγράφομεν 
el aiitipodaa depingimus; el quisquis vesirum sa- τ ο ί ν υ ν ^ *?* ς τ |> ν ^ ^ tobe αντίποδας · xa\ 

πάς τις έν ύμίν έχο>ν δψεις υγιείς καϊ λογισμούς uis oculis et gana meiiie pneditus, lerrani quo 
pacto voluerit circumvolvai, ti dicai, num ouinea 
antipodcs poaaint erecli secundum eaaidem raiio-
hfin esse. Verura hoc non probaluri sunt, etiamsi 
impudenler verba facianl. Sic iiaque respoudimus 
ad veslras coniuientiliaa et falsas bypolbeses, el 
ad condusiones vestras sane ina?quabiles, incon-
gruentcs, quae ne secum quidero consislere pos-
suni, quaeque pcrlurbalioni el cotifusioni obnoxiu> 
suiu, ac circunivoluUonem majorem patiuniur, 
quani volubilis illa vesira comnienlilia spluera. 
iluaiuobrem, Clirialt amaotissiine Paier, poatqoam 
ad finem quarii libri devcniinue, el anti|KKlas deli-
neavimus, ul polltcilus snm, quiiiium librum or-
diar, uecnon descriplionem tabcrnaculi a Moysc 
io dcserto consinicli; idque cx nulu ct voluniate 
ouinium nosirum Servaioris pei. 

192 LIBER V. 
/n quo taberxaculi descriptio continetur, el prophe-

tarum apostolorumque concordia comprobalur. 
Tabcrnaculi aulem in doserto per Moyscn con-

sirucli, jaiu lempus esl deliiieatioucm adomare, 
quemadmodtiro a diviuissimo viro et doclorc ac-
cepiiuus, qui, stimpla ex Scriplura divina ocoa-
sione, ejusquc lcatiiuonia mulualus, ab oxilu co-

>v Mallli. vi. 24. I iUw. x, ϊ\. n II Cuv. vi, J i 10 
(Τ)*)) Atiiipodiim srlicTiia linbfs in Taluilj "2. 

σώφρονας, περιτρέψει ώς άν βούληται τήν γήν, κα\ 
είπάτω, εί πάντες οί αντίποδες δύνανται δρθιοι χατά 
ταυτδν είναι · Αλλ' ούκ άν δείξωσιν εί κα\ άναισχύν-
τως έρούσιν. Ούτως ούν πρδς τάς υμετέρας πλαστάς 
κα\ ούκ αληθείς υποθέσεις, καϊ τά συμπεράσματα 
τών υμετέρων λόγων ανώμαλα, κα\ ακατάλληλα, κα\ 
άσύστατα, και κλόνον ού τδν τυχόντα υπομένοντα, 
και περιφοράν πλείονα της άστατου χα\ περιφερό­
μενης παρ' ύμίν μυθικής σφαίρας. Διδ, φιλόχριστε 
Πάτερ (τούτο γάρ τού λόγου τού τετάρτου τέλος 
ποιησάμενος άρξομαι), μετά τήν διαγραφήν τών αν­
τίποδων, και τοΰ πέμπτου λόγου, ώς έπήγγελμαι τή 

D σή φιλοΟέω ψυχή, τή; σκηνής τήν διαγραφήν τής έν 
τή έρήμω ύπό Μωΰσέως κατασκευασθείσης ποιήσα· 
σθαι, βουλή σε ι τού πάντων ημών Σωτήρος Θεού. 

ΑΟΓΟΣ Ε*. 
t Έν $ έσΐΐ τής σχηνής ή διαγραφή, χαϊ τών 

προφητών χαϊ αποστόλων ή συμφωνία* 
Περί δέ τής σκηνής τής έν τή έρήμω διά Μωσέως 

κατασκευασθείσης, καιρός λοιπόν κα\ αυτής τήν δια­
γραφήν ποιήσασθαι, καθά κα\ παρελάβομεν έκ τού 
Οειοτάτου διδασκάλου ανδρός, άπδ τής θείας Γραφής 
τάς άφορμάς καϊ τάς μαρτυρίας ποιησααένου, άρξα-
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μένου απδ τής εξόδου αυτών της έξ Αιγύπτου, ήνίκα Α rum ex jEgyplo orsus esf, quando primogeiiiu 
τα πρωτότοκα τών Αιγυπτίων έτελεύτων, τήν ΰστέ-
ραν πληγήν δεξάμενα διά Μωσέως, δτε καλ τδ Πάσχα 
ίφαγον θύσαντες οί Ίσραηλίται όρθιοι, περιεζωσμέ-
νοε τάς όσφύας, χαλ τάς ράβδους έν ταίς χερσλ κατ­
έχοντες, έτοιμοι πρδς έξοδον, τή πρώτη τού πρώτου 
μηνός αφ* εσπέρας, τεσσαρεσχχώεχάτην ήδη έχούσης 
τής σελήνης/Οπερ σχιάν καλ τύπον έτέλουν τών μελ­
λόντων γίνεσθαι έπλ τού Δεσπότου Χριστού, αφέσεως 
λέγω δουλείας τυραννικής, χα\ άναχτίσεως χόσμου 
έξ αναστάσεως νεχρών έχτελουμενης, χα\ χαταπαύ-
σεως άνθρώχων αίωνίας.Έν αύτφ γάρ τψ χαιρφ 
φαίνεται χαι ό κόσμος παρά βεού παραχθείς, χαλ 
αρχήν έσχηχώς έν αύτφ * όμοίως χαλ έπλ τού Νώε, 
μετά τόν χαταχλυσμδν, αρχή πάλιν χόσμου * έν αύτφ 
πάλιν έξ Αιγύπτου ελευθερία τών Ισραηλιτών* έν ' 
αύτφ πάλιν χαλ ή συλληψις τού Δεσπότου Χρίστου 
χατά σάρχα έχ τής Παρθένου γεγένηται, τού δευτέ­
ρου Αδάμ, του αρχηγού τής δευτέρας καταστάσεως* 
χαϊ έν αύτφ ή άνάστασις ή άπδ νεχρών γενομένη του 
Κυρίου ημών Ιησού Χριστού κατά σάρχα. *ασι δέ 
χαι τήν χαθολιχήν άνοστα σι ν έν αύτφ πάλιν γενέ­
σθαι. Μαρτυρούσι δέ τφ χαιρφ χαλ οί έξωθεν, χλέ-
πται υπάρχοντες, (δίαν δόξαν ηγούμενοι, χαλ αρχήν 
κύκλου ζωδιακού τόν Κριόν υποτιθέμενοι * έν φπερό 
πρώτος μήν, χατά τήν θείαν Γραφήν, υπάρχει, σα­
φής έλεγχος αυτών χαλ έν τούτω γινόμενος * μάλιστα 
χαλ αρχήν χυχλου παρέχοντες όπερ γελοίον χατ* αυ­
τούς υπάρχει. Ουδέν δέ αύτοίς αγαθόν ενυπάρχει, δ 

jEgypiioruia mortoa giinl, quae postrema plaga 
fuit a Moyse inducla : quando ilero hraelita», post 
oblatum sacriticium, Pascba coiucderunt, slantes, 
snccincti lumbos, et virgas prae manibus tencnlcs, 
paraii ad cxituin ex iEgypto; idquo prima prin.i 
mensis a veepera, el quarta decima luna currcme. 
Quse timbra et iigura erani eorucn quae snb Do-
mino Clirtsio fulura erant, scilicet liberalionis a 
tyranuica serviiute, renovadouis mundi, quas e\ 
resurreclioiie a morluis obvenit, ac requiei hotui-
nutn aeiomsc. Nam co ipso teinporo muud-is Λ 
Deo crealua, videlur iniliiim eisistendi crpis*» ; 
simitilcrque aub Noe post diluvium eodem cti.uu 
lcmpore recurrenle sccundum mundi priiicipium 
fuisse *, eodem eliam tempore Israelitarucn litcra-
tio et egressus ex iEgypto; ilomqoe oodem rccur-
rente concepiio Domini Chrisli secuodum carncm 
cx Virgine facu esi, qui eocuodua Adam, el sc-
cundi staius princepa est; io eodem qaoquc resur-
reclio Domini wosiri Jesu Chrixii secundum car-
nem. Aiunl iiom reaurreelionem generalem codeni 
anui tempore fuluram. Hoic porro tcmpori lesii-
roonium ilem affertiDt*exteri illi plagiarii, qut ta-
men illam aemenliam aibi propriaro arbilraniur, 
ei ab Ariele iniiium cireuli xodiaci ducnnt. lfi quo 
oiiam aecandom divinam Scripluram primus meiiaii 
exaUdi, quo illoroin plagii manifestum indiciwti 
afferttir, cum maxime ioitium cycii ducani a re. 

μή έκλεψαν έχ τής θείας Γραφής · τύφφ δέ χατεχό- c e l i a m tecundura ipaot, ptrridicula. Nibilque pcoea 
μενοι, χαλ όπερ τούς λοιπούς ανθρώπους θέλοντες 
είναι, ώς Ιδίοις τοίς άλλοτρίοις χέχρηνται. 

"Οτι δέ οχιάς τάξιν επέχει ό νόμος μελλόντων τι­
νών, μαρτυρεί ό Απόστολος βοών * Σκιάν γαρ έχων 
ό τόμος τώτ μκΧΙοντων αγαθών, ούκ αυτήν τήν 
βϊκόνα τών αραγμάτων * σχιάν φήσας, ώς άν δτε τις 
σκιαγραφήσει άνθρωπον, μή ποιήσει δέ τήν είχόνα 
αύτου, τουτέστιν όψεις χαλ μέλη πάντα, ίνα γνωρισθή 
οποίος τυγχάνει ή παλαιός, ή νέος, ή ευπρεπής, ή 
άπρεπης, άλλά μόνον τό μέγεθος του σώματος σκια­
γραφήσει * ούτω χαλ είχόνα λέγει αύτάς τάς Οψεις 
χαλ τους χαρακτήρας, τουτέστι τά δι* ημών τών 
Χριστιανών έχτελούμενα μυστήρια, άναγε*ννησίν τε ^ 
λέγω τήν διά τού βαπτίσματος, χαλ μετάληψιν μυ­
στηρίων. Αυτά Οέ πάλιν τά πράγματα καλεί αυτήν 
τή*/ έχ νεχρών άνάστασιν, τήν μεταστοιχείωσιν τών 
σωμάτων ημών, τήν άπό φθοράς είς αφθαρσία ν 
μεταβολήν,τήν της ψυχής άντλ τροπής άτρεπτότητα, 
χαλ τελείαν γνώσιν άντλ μεριχής, τό οίχητήριον, χαλ 
τήν χατάπαυσιν, χαλ τήν είσοδον τήν είς τδν ούρανδν, 
άντλ των επιγείων ουράνια, άντλ προσχαίρων αίώνια. 
Ταύτα δέ πάντα διά τού Κυρίου ημών Ιησού Χρί­
στου χατωρθώθη τφ γένει τών ανθρώπων. Σχιάν ουν 
τούτων τόν νόμον χαλεί * είχόνα δέ χαλ χαρακτήρας, 
τά όϊά τών Χριστιανών επιτελούμενα μυστήρια* οΤόν 
τι λέγω, τδν άμνόν τόν θυόμενον, άντλ τού πάθους 
του Χριστού, χαθάπερ χαλ ό απόστολος Παύλος λέγει * 

Hebr. χ, 4. 

ipsos adeat boni, quod non οχ divina Scripiura 
suflurau siot; inflati vero, ac pr» altis bominibuft 
aese efferentes, alienis quasi proprits uiuniur. 

Quod auiem umbrae locum lox pro quibosdam 
fnturis babeat, id tesiiOcatur Aposlolus Ua cla-
mans, Vmbram enim habens Ux futurorum bono-
rum, non ipsam imaginem rerum " * : umbram di-
cens, ac εί quis, excmpli causa, homiuem aduna-
bret, IIOC imaginem cjus depingat, acilicet faciem 
el membra \99 omnia, ita ut cognoscatur senex-
ue an juvenig, formoausne an deformis sit, acd 
sialuram eolum figuraie detioeat; eic ille iinagi-
nem vocai ipsum figurarum conspeclum, nempo 
mysteria a nobis Cbristiams celebrata, videlicel 
rcgeiierationem per bapiiemura, ei royslcriomm 
participarionein. Res aotem vocai, ipsam ex 
ntorliiis resurreciionero, iransformationem corpo-
mm iKMrorum, iiiuiationom a corrupiione in in-
corruplionem, animae loeo mutabiliialis imnou-
bilitalem, perfociam cognitionem pro oa quae ex 
parie est, babilaculum, requiem et iiigresauni in 
coelum; pro terrenis ccelesiia, pro icroporaneis 
aeierna. Ilaec porro omnia pcr Dominum nostrtim 
Jesum Cbristum bumano gcneii conciliala aunl. 
Horum iiaque umbram vocai legein; imaginem 
autem cl characlcre6, niysloria pcr Chrisiianos 
cclebrala, cxeinpli gralia, agnum immolalum, pro 
passione Chriaii, qnemadmoduni apoololus Pax* 

http://cti.uu
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lus ail, Etemm Pascha uo$trHm immotntns tU Chri- Α AVsl γάρ ttal τό Πάσχα ή/*ώτ έΰνΰη Χωστός· χαλ 

Ιωάννης δέ 6 ϋαπχιστής ούτως λέγε: * 7£ε ό άμτός flH»··; cl Joaunca Baplisla sic loqtiittir, Ece* 
egrnts Dei, qui lollii pecenium murnti Deinde 
Israelitarum libcraiio al> cxterminalore augelo ei 
a servttule Pbaraonis signilicai nostram a diabolo 
el a servilule gravissiut^ legis liberalionem. Quod 
•psis traiifcitns nians, conversaiio iii deserto, 
legislalio el tabernaculi coit&truciio, Μ nobts esi 
Iraosilas per bapiismuin, convorsaiio in Ecclcsia, 
dontmi sancli Sptrilus; iiiis aqua ex peira lopiose ad 
vilam stibfDini&iratur, nobis vero viviftca mysierta; 
illia terra promiaaioitis ad requiem concediiur, 
nobis vcro cttlam, non maniifacta reqnies; iltis 
tetffeporane* vila, oobU «terna viia, juaiiiia iteaa, 
sanctiflcalio, redempiio, beaiiiado. Illa iiaquc «m-

τον Seov ό αϊρωτ r*\r αμαρτία* τον χόσμον. Είτα 
τήνέχ τούτου γινομένην έπ* έχείνοις μέν τοίς Ίσραη· 
λίταις τότε φυγήν άπο τού όλοθρευτού, χαϊ τής δου­
λείας τού Φαραώ, ήμίν δέ άπο τού διαβόλου χχ\ τής 
δουλείας τού βαρύτατου νόμου* έχείνοις διάβασις 
θαλάσσης χα\ έρημου διαγωγή· καϊ νόμου δδσις, χα\ 
σχηνοπηγία, ήμίν διάβασις βαπτίσματος, χαι δια­
γωγή Έχχλησίας χαλ Πνεύματος αγίου δωρΆ* έχεί-
νοις έχ πέτρας άφθονον είς ζωήν ύδωρ, ήμίν μυστή­
ρια ζωοποιά * έχείνοες ή τής επαγγελίας γή χατά· 
παυσις, ήμίν ουρανός αχειροποίητος χατάπαυσις * 
έκεινοις πρόσκαιρος ζωή, ήμίν αιωνία ζωή, δικαιο­
σύνη τε, χαϊ αγιασμός, χαϊ άπολύτρωσις, χα\ μαχα-

bne parlea occupant; noetra vero suot quasi ipsa- β Ρι**η«· Εκείνα τοίνυν ώς έν τάξει σκιαγραφίας όπ-
rum rerum ioaagines et cbaracleres : oam inira 
res ipaaa nondim ingressi auuius, sed fuUtnMt 
est ol a morlnia mxrgainas. Nxltae qaippe pr«-
ler Domittuin Cbrislara aecuadaai carxem intra 
rea ipsas fuit, cmu ipsc prioxita a oaoftoie jvjs*r-
rexerit. 

C w ilaqoo sollicile inaUrenl jEgypiii Israelitis 
mt egrederentur ex jEgyplo, farinaiu ilti aqua com-
pactan, fernenlo recipiendo paralaiu, nocdum co-
riam, bxoieris abuolerunl. Egre&gis igilur illis et 
ad mare Rubruui appropinquaiitiUie, i£gypfias 
Pbarao muuia senteolia ei colteclo cxereilu, inse* 

άρχουσι, τά ημέτερα δέ αυτών τών πραγμάτων εΙ-
χονες χαλ χαρακτήρες- αυτών δέ τών πραγμάτων 
εντός οόπω έγενόμεόα, μέλλομεν όέ έχ τών νεχρών 
άνιστασόαι. Εί μή γάρ ό άεσπότης Χριστός μάνες 
χατά σάρχα, έτερος τε ού, εντός τών πραγμάτων ούχ 
έγένετο, πρώτος πάντων αυτός άναστάς άπδ τών νε­
χρών. 

Κατασπευδοντων ουν τών Αιγυπτίων τούς Ίσραη-
λίτας, έξελόείν έχ τής Αιγύπτου, αύτότό στα\ς, αυτών 
χερσΊ ό έφύρασαν είς άζύμους, μή χαταλαόόνττς 
όπτήσαι, έπ* ώμων έλαόον. Εξελθόντων ουν αυτών, 
χα\ τή Ερυθρά θαλασσή προσεγγιζόντων, ό Αίγυ-
πτιος Φαραώ μεταμεληθείς χαλ στρατοπεόεύσας, 

lolus iptos est, ti atligil prope mare, e regione C ^εδίωξεν όπισθεν, φθάσας αυτούς πλησίον τής θα­
λάσσης απέναντι τής έπαύλεως, άναμέσον Μαγδωλου, 
χα\ έξ εναντίας Βεελσεφών. Καλ λοιπόν ήθη εσπέρας 
χαταλαβούσης, τήν νύχτα έχε ί νην ό στύλος τής νεφέ­
λη;» ήτοι τού πυρός, ό διαπαντός προάγων χαϊ χαθ-
οδηγών αυτούς, έλθών όπισθεν αυτών, έχώλυσε τους 
Αιγυπτίους συμμίξαι τοίς Ισραηλίταις· Είτα λοιπόν 
ημέρας μελλούσης γίνεσθαι, βοησάντων πρός Θεόν 
τών Ισραηλιτών, κελεύει ό Φεός τφ Μοχλσή τόψαε 
τή ^άβδφ τήν θάλασσαν χαλ όϊα^ήξαε αυτήν. Ποιή-
σας ουν τό προσταχθέν χαλ τύψας διαιρεί τό ύδωρ, 
ένθεν χαλ ένθεν τείχος γενόμενον* χαλ όιαπερώσιν οέ 
Ίσραηλίται* οί Αιγύπτιοι δέ μετά τών αρμάτων 
πάντες» δτε χατά μέσον έγένοντο τής θαλάσσης, όλώ-
χοντες τούς Ίσραηλίτας, τού ύδατος έπαναστρέψαν-

cauUe, inter Magdolum, ei os oppoeito Beelaepboa. 
Tanc demuro vespere iocio, nocle illa columna 
aubis sive igxis, qwt eeraper ipaoe praecedebat ei 
ducebat, pooe illos accedens, iEgypliot coercebat, 
194 M >n Israelilaa imprefwiooeia faoorent. Hinc 
primo dilocuto, Uraelilisad Deom clamantibusju-
bet Deus Moysen virga percutere mare, et divtdore 
ipsvm. Itlo, jusaa exaeevtos, pereussoqoo mari, 
divisit aquas : qa« binc et indo qaaoi munis sla-
tiant: txm Israelii» Iraosount, et poalea iEgyptii 
cam cnrribus txia: qokum in medio niari eseent 
el inseqoerontur lamlitas, aquis iugroente ira Doi 
redociis, domerai omnes perieruoi. Est auieio lo-
€08 ille iu Clysmate, ut vocast, iu drxtera abeua- , 
Uum ad monteiu. Ubi etiam vesligia roUrum cur* το; έπ* αυτούς θεηλάτφ οργή, άπώλοντο \ 
roum visunlur ei usqtte ad mare longo Uaein ap- θέντες.ΊΕστι δέ αυτός ό τόπος έν τφλεγομένω Κλύ-
parenl, ad boo wsque lempua scrvala ad signuin σματι, απερχομένων δεξι| έπ\ τό όρος.Ένθα χαλ τά 
iuftdelibuj, non vero lidelibus. ίχνη τών τροχών τών αρμάτων αυτών φαίνονται, έως 
θαλάσσης άπδ ίχανού τόπου φαινόμενα, χαϊ είς έτι χα\ νύν σωζόμενα, είς σημείον τοίς άπίστοις, ού τοίς 
π'.στοίς. 

Paragrapha itt conceptionem Dommi. 
Cum Zacharias decima sqitiiiii mrasia ingrcssus 

essot in leuiplam, socunduni legis Iradilioncin, ac 
Bunlium occepUsel dc ioanne sibi ex Elieabet ua-
adturo, acxio illitix mense Virgo qooque iinn-
iium accfpii. Ua utlanc prinii mensis inititimes-
scl Nam rnm decima srpiinii mensis Karbarias 

·* II Cor. v, 7. f ? Joan. i , 29. 

Παραγραφή ε/ς τήτ σύΧΛηψιν τον Kvplov. 
Τού Ζαχαρίου δεχάτη τού έβδομου μηνός είσελ-

θόντος είς τόν ναόν, χατά τήν τού νόμου παράδοσιν, 
χα\ εύαγγελισθέντος ποιήσαι τόν Τοιάννην έχ τής 
Ελισάβετ, τφ έχτφ μην\ αυτής χα\ ή Παρθένος 
εύηγγελίσθη,ώς είναι τώ πρώτφ μηνι αρχήν. Δεχάτη 
γάρ τού έβδομου μηνός εύαγγελισθε\ς ό Ζαχαρίας, 
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χαλ Ιν αύτώ τφ μηνλ χαλ ή Ελισάβετ συλλαοοϋσχ, Λ ιπιιιΐιαιιι accfptrtt, et codcm mmait Effsalet eoe-
or/ov δτι Ιξ ήσαν μήνες παρελθόντες τού ένιαυτοΰ, 
χαι Εξ Ετι λοιπαζόμενοι παρά τάς δέ χα ημέρας έχεί-
νας, ή χαϊ άλλος δύο, ή τρείς, ή έπτά. έω; δτε άπ-
ήλθεν ε!ς τδν οίχον αυτού δ Ζαχαρία;, ώς είναι ημέ­
ρας ρξη' ή ρξ? ή ρξγ\ Ή αρχή ούν τής συλλήψεως τού 
Κυρίου, τουτέστιν ή άρχή τού πρώτου μηνός, έχτος 
μέν ήν πάντως τή Ελισάβετ, χατά τήν τών Ευαγγε­
λίων παράδοσιν * άε\ γάρ δ θεός ταύτην τήν τάξιν 
έφύλαξεν χαλ φυλάττει/Ενεστιδε γνώναι, επειδή χαλ 
πάντες αυτήν,τήν γένναν τού Χριστού, πληρουμένου 
τού έννάτου μηνδς, άπδ τής αρχής τού πρώτου μηνδς 
πατουμεν, τουτέστι Χοιάχ χη'. Οί δε Ίεροσολυμίται, 
ώς έχ τού μαχαρίου Δουχά λέγοντος περέ τον βαπτι-
σθήναι τδν Χριστδν άρχόμετοτ έτώτ Χ, τοίς Έπι-

repcril, palam sane est tex anni ntenses lunc piw-
leritsse, ac sex reliquos fnisse, excepiia decem i l -
lis iliebuft ; vid fortassc duobus atiis aot Iribua aiit 
septem.doncc Zacharias abirei doinmii, iia ut dfes 
supcresgent HJ8 aut 167 IG5. biilivn ilaquo 
conrrpiionift Oomini, id es', inUium primi mensis, 
w-xius mensis Elisabeta eral, secundom Evooge-
lioruu» iradiliotttin : nam bunc or.linexi Deus sexi-
pcr eervavii et scrvat. Hinc vero liqnet, quod otu-
nc« ortiiin Cbrisli »000 decurao incnse a primi 
nicii&is iniclo cetebremttft, id est Cboiac 28. Jero-
solymitani vero quasi es beali Lueae auctoriiate, qxi 
ail Ohriftliifli baplitaum fuiese inctpknttm σχαεέ 
σχχατΝίχ iriginia M , in dio Epipbani* Nalalem 

φανίοις ποιούσε τήν γένναν. Καλ αληθεύει μέν χαλ ό celebraiii. El vero quidem tan Lueas qoam Jero-
εδαγγελιστής χαλ oi Ίεροσολυμίται * ούχ ή άχρίβεια 
δ% ούτως έχει, αλλ* έν αυτή τή γέννα έγένετο χαλ τό 
βάπτισμα, ώς φασι χαλ ό Αουχάς χαλ ο! Ίεροσολυμί­
ται. Έξ άρχαιόθεν δέ ή Έχχλησία, Γνα μή τάς δύο 
έορτάς όμοΰ ποιούσα λήθην ποιήση μιάς έξ αυτών, 
έ νομοθέτη σε με σάζε ι ν δωδεχα ημέρας χατά τόν αρι­
θμόν τών αποστόλων, χαλ ούτως γίνεσθαι τήν έορτήν 
τών Επιφανίων, ώσπερ έ νομοθέτησε χαλ τήν τεσσα-
ραχονοήμερον νηστείαν του Κυρίου, ήν προς τόν διά-
βολον μέλλων άγωνίζεσθαι ένήστευσε, συντελεΐσθαι 
έν τή του Κυρίου άναστάσει * ίνα χαλ ημείς χατά τδν 
τύπον, δσον έχδέχεται, αγωνιζόμενοι χαλ μιμούμενοι, 
παραλάβωμεν τό πάθος χαλ τήν άνάσταοτν τού Κυ-

sotymiiaiii aappolaol: at aecorata ratio ηοα stc 
babel; ted ιιι ipao ortog die bapiisma coatigk, ut 
aiooi Locaa et JeroeolymiUnt. Verun Ecdetia ob 
oxtiqnii temporibut, oe duas ilbs ftolemnitatet eo 
ipoo dio cefebraaa, alterutrias obli?ioftem ixdxce» 
rei, pracepit ut stcniidom nuroeram apoeloJorm 
dxodecira dies inlereoderent, atqxe tune Eptpbaaix* 
soJeojiniUs cetebraretar : quemadmodum eiiamqoa-
draginta dierum j^uiiium Domini, quod ante pn-
gftaa cuno diabolo iniiam porsolvii, Rotorrectiooo 
Dowiini daudi jusxil, ut etiaiu ηο· aocxxdum 
exemplar pro facollate pogoaniet el Cbriamai ioii-
taniee, exdpiamas paasionexi ei resorrectio-

ρίου, οό μέντοι ταίς αύταίς'ήμέραις έγένετο. Ούτως C eiianiai i bdm d idm cottiigo-
ouv χαλ τά Επιφάνια τού Δεσπότου ημών Ιησού ~* ^ * "~ " ^ 1 ~ u ! Λ ' 
ένομοθέτησε γίνεσθαι μετά δυωχαίδεχα ημέρας τής 
γεννήσεως αύτού.Μόνοι δέ οί Ίεροσολυμϊται έχ στοχα­
σμού πιθανού, ούχ άχριβώς δέ, ποιούσι τοίς Έπι-
φανίοες» τή δέ γέννα μνήμην επιτελούσε τού Δαυίδ 
χαλ Ίαχώβου του αποστόλου · ού πάντως χαλ τή αυτή 
ήμερα τών δυο τελευτησάντων * αλλ* ώς γε οίμαι, ίνα 
χαλ αύτολ μή έξωθεν τής εορτής μείνωσι τών χατά 
σάρχα συγγενών του Χριστού , έχτελοΰσι μνήμην 
πάντες, τόν Θεδν διά πάντων δοξάζοντες. Αμήν. ~ 
Μεεά Ηρτ ίξρδοτ έτ έρήμφ τώτ ΊσραηΛιτώτ 

διάβασις. 
Παρελθόντων ουν τών Ισραηλιτών είς τό πέραν είς 

τόν λεγόμενον Φοινιχώνα, ήρξαντο βαδίζειν τήν Ιρη- ^ «iconem dklitxi, ία deaerlo Sor progredi coepervnt. 

rit. Simiii itaqoe modo Epipbaoia Doaiini nnoiri 
ieso justll posl doodecim α NaUli ejus diet erle-
brari. 8oli aoteoi JeroaolyxiitaBi ox conjoftnrx 
probtbili, xec tamen ox accorau ralioxo, io Epi-
fbtxkih Naiolo agoM : in die aete» Nalali memo-
riain celebraoi Dovtdis ot JacoM opootoli: nox 
qood aorto eadem ipsa die mortai siot, fed, m 
arbiiror, oe ipsi extra feaium eogoatomni CbHsli 
neglect! nuaerem, eocQ» xvenoriaro omooe co-
luiw, llexm per onnia gloria eekbranlag. Aatcn. 

Potf €Xtlxm ex uEggyto UratHtanm trtnutut in 
ieurtun* 

Om iiaqoo IsroouUB traJeeisaeBt ad locum Pboc-

μον £ούρ* τού Θεού ημέρας νεφέλην αύτοίς είς σχέ 
πην όιαπετανννντος άπδ τού χαύσωνος τού ηλίου, 
χαλ όόηγούντος αυτούς έν αυτή, χαλ νυχτός έν στύλφ 
πυρός φαίνοντας, χαλ χαθοδηγούντος αυτούς πάσαν 
τήν έρημον, χαθώς γέγραπται - άίεχέτασβ τεφέΛιχτ 
είς σχέχΊ\τ αντοΤς, «αί ηνρ του φωτίσω αύτοΐς 
τιχτ νύκτα. Έστιν ουν χαταγράψαι χαλ τούτο 
τοιώσδε* 

Είτα πάλιν όδεύσαντες άπο τής Μ ε ^ ς , ήλθον είς 
'Ελεελμ, ήν νΰν καλού μεν 'Ραΐθου* ένθα ήσαν δυωχαί­
δεχα πηγαι, αί εΙσέτι χαλ νυν σώζονται. Οί δέ φοίνι-

••· Lac. ιι, 13· Η Psal. αν, 39. 
W) Hane cum scqucittibttg figuiis, quia vd omissae ab amanoettsibut, tc» incoficiime ikliiMat», 

ct uboquin inulitet craul, eonsulio otniaiiuus. 

Doo ipsia per dioffl nubetn expoodonie, ne ab aa4« 
οοΐίε laborareol, et pcr ean dactun iis pnebenie 
xoctu vero in columua nubis apparentc, ac ducenlc 
ipao^ per loiatn foliludinem, quemadniodaroacriptttm 
eel: Expandit nubtmin tegnmentum eorum, tt ignem mt 
inctrei eit per noetem *9, Illud aulem boc modo de-
pingi polesi (40). 

ilinc ex Merra profoctt, veoermit in Elim, qoam 
nunc Raiibu vocarous, ubi erant duodecim ooi«s% 

qui bacieiiueservauitir. Palnuo vero moUo piorrs 
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IUJIC erani. Hactcnos aulem mare ad dcxlram, ad 
sinistram vero desertum liabuerant: deindo vero, 
tnari ralro reliclo, inira descrtum iter agentes, 
superiora petebant ad montem. Cum aolem perve-
nissenl inter Elim ct montem Sinai, manna descen-
dil auper cos; ibique primo Sabbalum cctebrarutil 
secundom praecepium a Deo lloysi tine ecripto 
datum in Merra. Ifcec porro sic depingi pos-
auni : 

Ex Merra in Eliin profccii, ac rarsus dum inler 
El in ti moniem Sinai iler agerent, in deeetto illo 
descendit auper eos coturnix vesperf, mane vcro 
roanna. Itiie autem rursus Sabbatum agere ccepe-
runt, cmn manna incorrupium a sexta dle ad 
usque Sabbalum ftervaroior, etsi aliis diebus con-
aervari non posaet, sed felerel el corrunriperelur . 
quod illis Sabbaiom celebrandi documcnlum fuit; 
nam cura eorum itonnatli Sabbato vellent manna 
colli jere, uon repererunl, ut scripltiin est. 

Postea castrameiaii aiiiit iu Rapliidin, in loco qui 
nranc Tocatar Pbaran. Cvmque siti preraerenlnr, 
jaasn Dei, Moyses, virgam manu tetiens, 196 cum 
senioribus in montein Choreb procedii, td eet, in 
Sina, qoi aex milliaribus circiier a Pliaran dislal. 
Ac com ibi percussissel peiram, fluxeronl aquae 
mullx, ac populo potom prsebuerunl, qtiemadmo-
dum David io Psatmis vociferatnr: Dirupit pctram 
i» ertmo, et tdaquavit eo$ vetut in abytto mulla 1; 
ac rursum: Dirupit petram et Puxerunl aquw, 
aburunt in iicco β*Μί*α · ; iterumqtic : EduxU 
aquam de ptlru, et deduxit tanqxam flumixa 
aqnai *. Apooiolui autem Paulus ai i : hibebant ·«-
tum εχ iptrUuali coHstqmente eot pelra : psir* au-
Umerai Chrium*; ac ai dioeret, Siculillos aqna 
de petra large manang polavit, i u ei nobis vivifi-
caa aquas per royaieriapmbelCbrisliia, cujus lypus 
erai petra. Illic iierom potiqaam Amalec belto fu-
derant, Joibor, cnm deobus lliis suis et axore 
ejos, geoeram tmtm Moysen convenii : nam 
Moyaet uxoreuet filios suos remiserai.... 

Ego tum Dominui Oeut iuu$, qui eduxi le de terra 
jEgypti, di domo tervtiutn. Non erunl iibi dii atieni 
pralet me. Non facics tibi idolmm, nec ullam *imi-
liludmem eornm qxm $uul ?it cceto $upraf mc eorxm 
qua lunl in terra deorixm, nec eorum qxw *unt m 
aqtkit tub lerra. Non adorabii tay neque colet illa. 
No* atsumet itomeu Domini Dei ttti in tanum : ne-
que euim intontem habebit Dominut eum qni etetem-
purii nomen suum in vanum. Memento ul diem Sub-
baiorum $anclifice$. Stx diebus operare, et facirs 
emnia opera tua; teplima nulem dieSabbaia Domino 
Deo tuo sunt; nulium opu$ faciei in ea% /u, et filiu» 
laas, ti filia tma, urtus tuustet ancilla lua, bos tuus, 
jumtntum tuuin, tt advena qui habilal lecum. IIo-
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γ.ες ίτολύ πλείους έγένοντο. "Εως δε τών ενταύθα, 
δεςια τήν Οάλατααν εΤχον, κα\ έξ ευωνύμων τήν Ιρη-
μον άπδ δε τών ένταοθα τήν άνω έπ\ τού δρους βα· 
διζουσιν, δπί*ω λοιπδν τήν θάλασσαν έάσαντες, τά 
πρόσω δέ τήν έρημον βαδίζοντες. "Ενθα γενομένων 
άνά μέσον Έλε\μ χα\ τού Σιναίου δρους, εκεί κατ-
ελήλυθεν έπ ' αυτούς τδ μάννα· Ινθα κα\ πρώτως 
έσαββάτισχν κατά τάς έντολάς, άς δέδωκεν δ βεδς τφ 
Μωύσή άγράφως έν Mtppd. Έστιν ούν κα\ ταύτα 
διαγράψαι ούτως * 

Κατάντησαντες ενταύθα είς Έλειμ άπδ τής Με£-
^άς, κα\ πάλιν δδεύσαντες άνά μέσον Έλε\μ κα\ τού 
Χιναίου δρους είς τήν έρημον είς τήν εκεί, χαλ 
δρτυγομήτρα χατήλθεν έπ* αυτούς είς έσπέραν, καλ 
είς τδ πρωί τδ μάννα. Εκε ί πάλιν ήρξαντο πρώτον 
σαββατίζειν, τού μάννα διατηρουμένου άπδ τής έκτης 
καλ του σαβθάτου* έν άλλη δέ ήμερα μή δυναμένου 
μείναι, άλλ' έπόζοντο; καλ άφανιζομένου* και διά τούτο 
διδασκόμενοι σαβδατίζειν ηθέλησαν γάρ τίνες χαλ τφ 
σαββάτω συλλέξαι, χαλ ούχ εύρτν, χαθά γέγpαπ^αu 

Είτα πάλιν παρενέέαλον είς Ταφιδίν, είς τήν νυν 
λεγοαένην Φαράν. Καλ διψευσάντων αυτών, πορεύεται 
χατά πρόσταξιν Θεού δ Μωύσής μετά τών πρεσβυτέ­
ρων (χαλ ή ράβδος έν τή χειρλ αυτού) είς Χωρήβ τδ 
δρος, τουτέστιν έν τφ Σιναίφ, εγγύς δντι τής Φαράν 
ώς άπδ μιλίων έξ. Καλ έχεί χατάξαντος τήν πέτρα ν, 
έ^ύησαν ύδατα πολλά, χαλ έπιεν δ λαός, χαθάπερ 
χαλ ό Δαυίδ έν Υαλμοίς βο$ * άιέ/ψηξ* χέτρατ έτ 
έρήμφ, χαϊ έχότισετ αυτούς ώς έτ άβύσσφ 
χοΧΧή' χαλ πάλιν, άιέββηξβ χέτρατ, χαϊ ί£0ύησατ 
ύδατα, έχορεύΟτισατ έτ άτύδροις χοταμοΐ' χαλ 
πάλιν, Καϊ έξήγαγετ ύδωρ έχ χέτρας, *αϊ χατ-
ήγαγοτ ώς χοταμούς ύδατα. Ό δέ Απόστολος φησιν· 
Έχίτοτ γαρ έχ χτενματιχής άχοΧουΰούσχ\ς χέ­
τρας· ή δέ χέτρα ijr ό Χριστός" ίνα είπη, "Ιλσπερ 
εκείνους έκ τής πέτρας δαψιλές ύδωρ ακολουθούν 
άφθόνωςέπότισεν, ούτιος ήμίν ζωοποιά νάματα παρ­
έχεται ό Χριστός διά τών μυστηρίων, ού τύπος ήν ή 
πέτρα. Κάχεί δέ πάλιν καταπολεμήσαντες τόν Άμα-
λήχ έτρωπώσαντο - έχεί πάλιν ύπαντ^ Ίοθώρ τφ 
γαμβρφ αύτου τφ Μωύσή, μετά δύο παίδων αυτού χαλ 
τής γυναικός αυτού* ήν γάρ ό Μοχλσής απόστρε­
ψες τήν γυναίκα αυτού καλ τά τέκνα.... 

Έγώ (Ιμι Κύριος ό Θεός σον, όστις έξήγαγάτ 
ση έχ γης ΑΙγύχτον, έξ otxov δουλείας. Ούχ 
έσονται σοι θεοί έτεροι χΛήτ εμού. Ού χοιήσεις 
σεαντφ εϊδωΛοτ, ουδέ χαντός ομοίωμα, δσα έν 
τφ ούρανφ άνω, χαϊ δσα έν τη γή χάτω, χαϊ δσα 
έν τοις ύδασιν ύχοχάτω τής γής. Ού χροσχννή-
σεις αύτοΐς, ον& ού μή Λατρεύσεις αύτοίς. Ού 
Λήψη τό δνομα Κυρίου τον θεού σου έχ) ρναταίφ· 
ού γάρ μή χαθαρίση Κύριος τόν Λαδόντα τό δνομα 
αυτού έχϊ ματαίφ. Μνήσΰητι τήν ήμέραν ζών 
Σαΰδάτων, άγιάζειν αυτήν. *Εξ ημέρας έργ$ χαϊ 
ποιήσεις χάντα τά έργα σον τή δέ ήμερα τή ζ9 

Σάββατα Κυρίφ τφ θεφ σου- ού ποιήσεις έν αυτή 
πάν έργον, σύ χαϊ ό νίνς σον, χαϊ ή θνγάτηρ σου. 

• Poal. LXXVII , 15. * Psal. αν, 41. » P*»al. L X X V H , \ύ. * I Cor. χ,4. 
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ό παις σον, καϊ ή χαιδίσκησου, ό βονς σον, χαϊ Α »οτα patrem ttium cl matreni tnam, Μ sil tibi b?ne. 
τό ύποζύγιόν σον, χαϊ ό χροσήΛντος ό παροικών 
έν σοι. Τίμα τότ χατέρα σον xai τήν μητέρα 
σον, i ra εύ σοι γένηται, χαϊ ίνα μακροχρόνιος 
γένη έχϊ της γης. Ου φονεύσεις. Ού μοίχεύσεις. 
Ού κΛέφεις. Ού ψευδομαρτυρήσεις χατά τού 
χΧησίοτ σον μαρτνρίατ ψευδή. Ούχ έχιθυμήσεις 
τήν γντάϊχα τού χΛησίον σον, ουδέ τότ άγρότ 

tl αί ιιι tongiwut tvper terram. Nonoccides. ISOn 
machabcn*. Son (uraberii. Non ferei conlra proxi-
mum luum faiium letlimonium. Son concupiices 
uxortm proximi tui, neque ugrum eju$, neqve *er-
tnm eju$% neqne ancillam ejni, neque bovtt ejus, 
ntque ixbjxgalem ejus, neque omne jumentum ejut, 
vequt aiia quacxwqnt proximi tui $unt ·. 

αυτού, ουδέ τότ χαΐδα αύτον, ονδέτήν χαιδίσχητ αύτον, ουδέ τους βόας αυτού, ουδέ τό ύποζύγιόν 
αυτού, ουδέ χάν χτήτος αύτον, ουδέ δσα τφ χΛησίον σου έστι. 

Τό χείμενον. Textui. 
Λοιπόν κατεληλυόότος αυτού έχ τού όρου; προ*· Deakpie coei deocendisset dc monte, jutsus est α 

τάττεται ύπό τού Θεού ποιείν τήν σχηνήν, ή τύπος ήν Deo Uberoaculum cotistruere, quod ftgura erat βο­
ών έωράχει έντφ δρει, λέγωδή, τού παντός χόσμον ΤΠΜΒ qua? to mooto viderat, vkfelicet eipressa mundi 
τό έχμαγείον mOpa γάρ χοεήσεις χάττα χατά τότ Q todtfts inago : nam vide, inqvit, xl faciat lecxndum 
τύχοτ τότ δειχΰέντα σοι έτ τφ δρει. *0 όέ μαχά- εχεαφίατ omod tibl oitentum t$i tn monU*. fieauts 
ριος Παύλος ό Απόστολος τήν μέν πρώτην σχηνήν τυ­
χόν τού χόσμου τούτου έν τή προς Εβραίους Επιστολή 
εΤπεν είναι· φησλ γέρ' Είχε μέν γάρ χαϊ ή χρώτη 
δικαιώματα Λατρείας, τό τε άγιοτ χοσμιχόν. Σκηνή 
γάρ χατεσχευάσθη ή χρώτη, έν ή ή τε Λυχνία καϊ 
ή τράπεζα καϊ ή χρόθεσις άρτων, ήτις Λέγεται 
Άγια. Είπών αυτήν χοσμιχόν, ώσανελ τύπον τού χό­
σμον τούτου, έπήνεγχεν Έν ή ή τε Λυχνία, ίνα 
είπη, τους φωστήρα;- χαλ ή τράχεζχ, τουτέστιν ή 
γη· χαϊ ή πρόθεσις τών άρτων, ίνα είπη τούς 
ενιαυσίους χαρπούς αυτής* ήτις, ψη9\9Λέγεται "Αγια, 
ίνα είχη, τήν πρώτην σχηνήν. Ειτα κα\ περλ τής 

auteoi PaxUis apostoles, primom illud labernacu-
luxi ftguram bojus mundi osse ait in Episiola ad 
HobrxHK bis verbie : ilabuit tnim ει primum jxafi-
ficaliooei 197 τχΐΐα», τί $atHlum tmeuiart. Tabrr-
nacnluM exim factmm σεί prtmom, tx quo ετεί cun-
ddabTxm, tt αεεκεα, cl propoalio panum : qxod di-
eitmr STneta'. Unm dixiasel illud, iaculmr*f ceu fi-
xariro bojos rovodi esoe, inlalil ; In quo et caade-
iabrxm, ac si dicat, laminaria; et mtnta, id esu 
terra; tt propotUh poxam, videlicei annuos froclus 
ejos : quod, ait, dicitur Saiuta ; id e$t, primum 
Ubernaculom. Postea do seeundo ait: Taim habr-

Ιευτέρας φησλ, Τοιούτον έχομεν αρχιερέα, δς Q mu$ pontipcm, qui coxsedit in dtxtera throni ma 
άχαΰατεν έν δεξίφ του ΰρόνου τής μεγοΛωσύνης 
έν τοις οίφατοϊς, τώτ αγίων Λειτουργός, χα) τής 
σκηνής τής άΛηθιτής, ήν έχηξεν ό Κύριος καϊ 
ούχ άνθρωπος. Καλ πάλιν, tyccrr^c παραγενόμενος 
άρχαφεύς τών μεΧΛόντων αγαθών, διά τής μεί­
ζονος χαϊ τεΛεεοτέρας σχηνής, ού χειροχοιήτου, 
τουτέστατ, ού ταύτης τής κτίσεως, ουδέ δι αίμα­
τος τράγων καϊ μόσχων, διά δέ τού Ιδίου αίματος 
εΙσήΛθεν έράχαξ είς τά άγια, αϊωνίαν Λύτρωστν 
εύράμενος' χαλ πάλιν, Ού γάρ εές χειροποίητα άγια 
εχτηΛθεν ό Χριστός αντίτυπα τών άΛηθατών, άΛΧ 
εές αύτον τόν οϋρανόν νυν έμφανχΎύήναι τφ 
Μροσώχφ τον θεού9 άληθινήν μέν σχηνήν τόν 
οόρανόν είπών- αντίτυπα όέ Ιεά τού ΙΙωσέως χατα-

gnxludinitin c&ii$,sTnctorummi»i$Ur, el taberuaculi 
teri, quod fixit Domixxt, t% non homo*; ilerumquc, 
Ckrittxi amitent pontifex fxtnrorum bonorum per 
umpliui ei ptrfecliut labernaeuium xon manufactum, 
id est, non kmjui erealionit; neqve per ttmguinem 
kircormm xnt vitulorxm, tai ptr proprium laxguinem 
introivittemelin $oxcU,aUma redemptione ixtenta*. 
Et rxrewn : Non exim rx mawufacta Saxcla Ckriiiui 
ixtromt, εχεαρίετίε vtrorum : ud tn iptum calum, 
χι εφρατεαί nume txiivi Dn *· . (Jbi verum quidom 
Ubtroacolum ait ease CODIUIO ; eieniplaria vero ea, 
qoa; per Moysen parata toni. Quare illa quae 
lleysit sonl, roanvfacta vocal; vera auu.'in, non 
aiamilaeta dirit. Joaaoi iuqoe, tabernaculi exem-

οχευασόέντα. "Οθεν τά Ιαωύσέως χειροποίητα καλεί, D plar, prool ipsi oaloiigam fuorat, exciuvit, nocoon 
τά όέ άληΐινά άχειροποίητα. Προσταχόελ; ούν ποεή-
σαι, ποιεί χαθώς έόείχόη αύτφ τό παράόειγμα τής 
αχηνής, χαλ τό παράόειγμα πάντων τών σκευών αυ­
τής, χαλ τήν χιάωτόν του μαρτυρίου, χαλ τό ίλαστή-
ρεον τό επάνω, χαλ τά δύο χερουβλμ έχτείνοντα τας 
πτέρυγας, χαλ συσχιάζοντα τό ίλαστήριον έπάνωόεν 
ομοίως χαλτόχαταπέτασμα χαλ τήν τράπεζαν χαλ τήν 
λυχνίαν, χαι τάς αύλάς της σχηνής, ίνα είπη τά 
σκεπάσματα τά πρώτα, χαλ τάς δένεις τάς τρίχινος 
τάς άπδ έρίων αίγών ίνα είπη στυπτά* πάλιν, χαλ 

exomplar omniutn vaaorun eju», arcain te&iimouii, 
propUiatoriufla supra po«Uum, duo cberubim aias 
exteodralia, et propkiaiorium auperius tegeniia : 
•imiliterquo velum, ιηοιιεοσι, candeiabntm, airia 
Ubernaculi, scilicel velatnonta prima, pellct pilosa« 
ex pilis capraruin, id esl, ex lela : et l.iecilerum se-
^unda velamenia laberiiaculi erant. Tertia itera ex 
pellibas robi icatig ei aeriis, quas vocaot §aga pel-
licea: omnia vai ia el mirabilia. Esl autem iaberna-
culi delineatU) bujusmodi (41). 

•Exod. ax,t-17. · Eiod. xv, 30. 1 Hebr. ιχ, I, S. · Ifcbr. νιιι, i, i . · Hebr. ix, 11,14· 
· · ibid.*4. 

(41; Tabemaculi, amiciuum ucerdoUlium, propifiaiorii , el alia bic memorala schomaia i i a l ^ 
ln TabvJa Ul. 
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αυτά δεύτερα σκεπάσματα τής σκηνής· όμοίως καλ τά τρίτα έκ ό:ρμάτων πυ^όών, χαλ αέρινων, άς έχά-
λ>υν διφθέρα;, και ποικίλα πάντα θαυμαστά. "Εστι δέ ή διαγραφή τής απηνής ούτως* 

Paragraphe. Α Παραγραφή. 
Observandum est iieroo), vcrura labortiaculara 

α Dco iixuin hic significari, videlicet coxltiiu : in-
supcrque, pcrfeciun? illud taberiiacalum, uon »a -
nufacium, a Paulo coelum vocari, iitpote a Deo 
condimni : manufaclum quippc vocai tabernaculom 
a Moyse construcium. Uoc porro voram nancupat, 
utpote xternu-n perseverans, cum illad e contra-
riodissolvalur. Autaea dicil, corlinas : nam sic illa 
minctipant exleri ilii Allici, aul.ca diceutes magnum 
variatumquc vclum. Ilyperidef certo rhetor in 
Oratioito conira Pairoclem : Novem, inquit, pria-
eipe$ fti porlicu cpulabantur, parlem ejus 1 9 β 0 9 * * ~ 
gente aulaa. Siiiiiliierqu» Meuandcr: TeUm9 εέχτ, 
ungaemum, timim, autmum* 

Έπισημαντέον ενταύθα πάλιν, δτι πεπηγυίαν σχη­
νήν παρά τοΰ θεού λέγει τήν άληΟινήν, τουτέστι τδν 
ούρανδν. "Ετι χαλ πάλιν άχειροποίητον καλεί αυτήν 
χαλ τελεία ν σχηνήν τδν ούρανδν ώς παρά τού θεού 
γενομένην. Χειροποίητου γάρ κιλεί τήν σχηνήν, ήν 
Μωύσής χατεσχεύασεν. Έτι χατά άντιδιαστολήν δε 
της σκηνής τής ύπδ Μωύσέως χατασκευασθείσης 
αληθινή ν ταύτην καλεί, ώς άελ αυτής δια μενού αης, 
εκείνης δε χαταλυομένης. "Ετι αυλαίας χαλεί τάς 
χορτίνας, ούτως 01 χαλούσιν αύτάς χαλ οί έξωθεν 
Άττιχολ λέγοντες αυλαία τδ μέγα χαλ ποικίλον 
παραπέτασμα. 'ϊπερίδης ό £ήτωρ έν τώ χατά 
ΙΙατροχλέους λόγω, ΟΙ δέ έττέα άρχοτττς βίστιωτ 
το kr τή στομ, φραξάμττα τό μέρος αυτής 

* αυλαία· ομοίως χαλ Μένανδρος, Trvxroior, έΛέ-
φαττα, μύροτ, ctror% avJalar. 

Oi είκοσι στύλοι, είκοσι σανίδες είσλν (στάμεναι, άπδ 
πήχεως μιας ήμισυ τδ πλάτος έκαστης σανίδος* γίνον­
ται ούν τών είκοσι στύλων πήχεις λ'* τούτο τδ μήκος 
τής σχηνής. ΑΙ βάσεις δε αυτών θιπλαί ήσαν έσωθεν 
χαλ έξωθεν περιστάσαι τήν σανίδα* αργυροί δέ ήσαν 
αί βάσεις. Αί δέ κεφαλίδες ήσαν άπλαί, χρυσοί δέ, 
ομοίως χαλ αί σανίδες χαλ οί μοχλολ χαλ οί άγχωνί-
σχοι· οί δέ άγχωνίσχοι είσλ δυο ξύλα χρυσέμπαστα, 
χαλ καθηλωμένα είς έχάστην σανίδα, στρεφόμενα χαλ 
άντιπίπτοντα άλλήλοις, ίνα συνδεσμεύωσι πάσας τάς 
σανίδας* αύτολ οί άγχωνίσχοι χαλ οί μοχλολ διά τών 
δακτυλίων, ήτοι τών ψαλίδων, διιχνούμενοι έδέσμευον 

firmiter jungebanl. Quinlus aulem veclis mediug c ασφαλώς πάσαν τήν σχηνήν δ δέ πέμπτος μοχλός δ 

Vighui coltimnae, sunt Cotidem asterea tlanies, 
quorum singuli erani laliludine uniua ac dimidit 
eubiti; ita ut viginti columns iriginta cubitot ba-
beant: baec longiludo labernaculi. Baaes oaram du-
plices erant Uni iutra, quam exlra, asseri circum-
posuse, illxque argentcse. Capilella airaplkia et 
anrea erant, simililcrqueasseres, vectOf ei incastra-
turse : incasiraiurae vero erant duo ligna comtnisaa, 
auro obducia, clavis affixa unicuique atseri, obrorsa 
niiuuo ac unum alleri incideniia, ul incastralurae 
omnes asse.res utia colligarcnt: ac vectea perannol-
los sive per annillas immi&si totuiu tabcrnacufum 

non per aimulos immissusfcrcbaiur, sed per inedioa 
asseres ad majorcm tabernaculi firmilalom. AIU-
lodo cujitgque asseris crat cubiiorum undecim, et 
latiiudo tabcrnaculi eral iiem cubiiortim undetim : 
m;iru!>que oppositui bolc muro par cral. Quandc 
velum lempli in pasaioncChristi acissua esl iudao, 
iria nobis per baac unain rm\ indicabanlur : 
primo, Judaeorum andacia conlra Doaiiuuro binc 
argiiidiaiur, qtiasi lugeme lemplodiscissis vcstibus; 
sccundo, siguiflrabatur Judaicosriius, eublaloprioro 
labcrnaculo, solvendoe ft confundendos eaee; lei lio, 
interius tabernaculiiin, hactenas occulttiin et inac-
«.•essum otnuibus, eiiam aacerdoiibug, jam apetium 
ti adiiu faoilo hominibua cssc. Gloria per omnia 
regi saecnloruni («hristo in s«cu!a. Amen. 

Tcxlut. 
llacc labcMnacuIi nudi dcliiiealio. Piima autem 

vdamcnu et lcmoria ejus texia eram ct variaia 
byacinlbis, purpnra, bysso relorla, ei coccino, 
qucmadmoiluui ei veium, qux diviua Scripiura 
aula*a nuiicupal. Eranl porro eadem qiia corlin* 
longiiodinc : Miignlaiuiuque longitudo eral vigioli 
oclo cubUoruni, el lalitodo qualuor cubitorum. 
Dicil aul<kin aubea quinquc una conjiincla fuiase, 
KC similiier quiiiqae reliqua, junclur» vero qui-
ΐαυπιω auUoTiiiu ίιι medio ad oraiu ouius, omiii 

μέσος, ού διά τών δακτυλίων ήρετο, άλλά διά μέσου 
τών σανίδων πρδς πλείονα άσφάλειαν τής σχηνής. 
Τδ δέ ύψος έκαστης σανίδος πήχεων δέχα έν, χαλ τδ 
πλάτος τής σχηνής πηχέων δέχα έν, χαλ δ άλλος τοί­
χος δμοιος ήν τούτω τψ τοίχω. "Οτε τδ χαταπέτασμα 
τού ναού έσχίσθη έπλ τδ πάθος τοΰ Κυρίου είς δυο» 
έν ταυτφ τρία έσήμανεν* πρώτον τήν τόλμα ν τών 
Ιουδαίων διέλεγχε τήν χατά του Κυρίου γενομένην, 
ώς πενθούντος τοΰ θείου ναού χαλ περισχιζομένου* 
δεύτερον, ότι χαταλυθήσονται τά Ίουόαίχά, χαλ συγ-
χυθήσονται αναιρουμένης τής πρώτης σχηνής* τρί­
τον, ότι ή εσωτέρα σκηνή ή αφανής, χαλ άόατος πάσι, 
χαλ τοίς ίερεύσιν οδσα, καταφανής χαλ βατή τοίς άν-
θρώποις γέγονε. Δόξα όϊά πάντα τό> βασιλεί τών 

ρ αΙώνων Χριστώ είς τούς αίώνας· Αμήν. 

Τό αείμετον. 
Αύτη ή διαγραφή τής σχηνής γυμνής. Τά δε πρώτα 

σκεπάσματα αυτής ήν υφαντά ποικίλα έξ υακίνθων 
χαλ πορφύρας καλ χεκλωσμένης βύσσου, χαλ χοχχί-
νου, ώσπερ χαλ τό χαταπέτασμα, ά χαλ αυλαίας χα­
λεί ή Γραφή. ΤΗσαν δέ ώς χορτίναι επιμήκεις* είχοσι 
η' πηχέων ήν τό μήκος τής μιας, χαλ ό' πήχεις τό 
πλάτος* ε' δέ αυλαίας δμού χεχολλήσθαι λέγει, χαλ 
πάλιν όμοίως ε' [λοιπάς] λοιπών, συμόολή τών ε' χαλ 
ε' χαταμέσοθεν είς τό χείλος τής μ·.άς, χρίχοι* χαλ 
είς τίι χείλος τής έτ/ρας, άγχΰ>αι. Καλ ήρον τάς 
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β ™ 7 * ; ι ι Λ τ · υ ς χ ρ ^ ^ el ad oram atterius, atisul*. Ansulas vero 
tyou, ώς έχλ τών λεγομένων σιγιστροπυλών, ή στρω-
μετοδέσμων, ή ώς έπλ τών δισσαχίων. "Οτι δέ ήρον 
τήν σχηνήν Ιν τή απαρτία, πέντε ήσαν καλ πέντε, 
χα\ αύται διαιρούμενοι χα\ βχσταζδμεναι. Τούτο δέ 
αύτο χαΛ έπλ τών εντέρων αχεχασμάτων έποίουν, 
τώ» άχό αίγείων Οντων στυπτών, ας χα\ οσάκις 
έχάλουν. Ιο* μεν ήσαν* λ' δέ πηχών ήν ή μία, χα\ λ' 
«ηχών χάλιν το πλάτος. Ήσαν δέ ομού αί πέντε, χα\ 
•I άλλοι Ιξ ομού. Χυνήχτοντο πάλιν διά τών αγκύλων 
χαλ τών χρίχων, χαλ έγίνετο χάλιν ή πάσα μία. Τδ 
μίμος οδν τής σχηνής χηχών ήν V. Είκοσι γάρ στύ-
ΛΜ ήσαν, λνα είπη, σανίδες άπδ πήχεως μιάς ήμισυ 
τδ πλάτος γίνονται πήχεις λ'* είτα χαλ τδ πλάτος 
στύλοι Ιξ άχο χήχεως μιας ήμισυ, γίνονται πήχεις 

circulis adinovebant, aiquc deccm aulaea una col-
ligabani, ui fil iu sigislropylts et in ligaminiln* 
etragolaruin, necuon ία dissaciis. Cum autem in 
profeclu tabernaculum gestarent, quina et qui:»a 
divisa asporiabanlur. Quod ipsum eliam in secundis 
leiaoriis agebanl, qu« ex caprini» pilis iu texlis 
eranl, et pelles vocabaiiliir. Erant aulem iiumero 
19Θ ttndecim, et singula longiiudine irigiiita cu-
bitorumjatiludine ilemlriginia. Eorum veroquinquc 
aimul orant, sex reliqua parilcr : jungebauiurr|ue 
almtlitcr cum ansulis ct circulis, ita ui om-
nia unuio componcrenl. Longiludo ilaque tabcrna-
Cttli eral cubiloruro irigmla; nam viginli columiue 
tivo a&seres, erant unius ac dhuidii cubili laiiiu-

ίννέα. Καλ είς τάς γωνίας στύλοι δύο άπδ χήχεως ' dine : qua Iriginta cubitos conOciuru. Hinc in lati-
χαλ ήμισυ γίνονται τών η' στύλων πήχεις κ* [ φ ] 
«άντοΙεν ήσφαλισμένον άπδ τών μοχλών. Αί αύλαίαι 
ούν συνάπταμε ναι α! ι? έχοίουν είς πλάτος πήχεις μ', 
χαλ έχάλυπτον δλον τδ μήχος τής σχηνής, χαλ τδν 
δπισδεν τοίχον, Εχοντα ύψος πήχεις ι', δμού πήχεις 
μ'. Οί δα είκοσι δχτώ πήχεις τδ μήχος τών αυλαίων 
έχάλυπτον τδ πλάτος τής σχηνής πήχεις ι** χαλ δύο 
τοίχων τών παρ* έχάτερα τδ ύψος άπδ πήχεων ι' γί­
νονται* άλλοι πήχεις χ9, δμού πήχεις λ'. Ήσαν δε 
άπδ xrf εύδηλον παρά Ινα πήχυν έαχέπασε τδν Ινα 
τοίχον, χαλ τδν έτερον παρά Ινα πήχυν αϊ δε δένεις 
αί άπδ στυπτών χαλ τους άλλους δύο πήχεις Ισχε-
πον ήσαν γάρ άπδ πηχέων λ' τδ μήχος εκάστης, ή 

ttidine column» sex, uniue ct dimidit cubili sin-
gttic, qox) itmul novem cubiios absolvebant. Ad 
xogxlot verocolumnadiMB onius eidimidii cubiii: 
ocio autem columiue cranl cubilorum decem |duo-
decin], ae aodiquo urmabanlur veciibus. A«la?a 
igilor decem coujunctaerant, lalitudiiic quadragiuu 
cubitorou], et operiebaiit loum tabernaculi longi-
todinem, ac murum a lergo potitum, qui erat aln-
tudine decem cubilorum, quadraginta cubiiorum 
ftimul. Aulaea vcro vigiuli el octo cubitorum lon-
gilodioe, tolam Ubernacuii laiiludineui, scilicet 
deceni cobttorum obtegebanl. Aliinuicm duo muri 
t lateribus 10 ctibilos, alii 20 cubitos babebani. 

ft περισσή μία Ι έ ^ ι ς είς τήν Ουραν τής σχηνής Q ^ l i m u i 50 cubiios conficiuol. Eraoi porro aul»a 
χατεχε^άλαστο.Διαγράφομιν ούν χαλ αυτών τδ είδος, v i g j n U o c l o cobiioruui, atque uno excepio cubiK» 
Ιστιν ουν ουτοκ, άμα δέ χαλ τά τρία σκεπάσματα τά morem unom cootegebant; iiemque alierum, uno 
άπδ δερμάτων. fam excepto cubito : verura pelles illae conlextat 
tieU<|«os dooo cubilof oblogoboxl : eroal enia •ixgula? loogitudirte cobilorum trigiwU : pellia au-
I M qoae topererai, ad ubornaculi jaouam dexoiuobatur. flonim ilaque formam delineamua, pariier-
qoo tnum icmodorum ex pelUbxa, qu« ak babeni. 

Π<φ*γρ*ϊ*)* Paregrapfui 
Ένταύδα δ ΜοΛσής μετά τδ άξανθήναι έν τφ βρει Hic lloyses, poitquam teriibilibus illis osicntis in 

τών *κνχσιών εκείνων τών αοδερών, προστάττεται mooto dignatoa ftieral, a Deo jubettir ubernaculum 
χαρά τού βιου ποιήσαι σχηνήν χατά τδν τύπον δν 
Ιωράχει Ιν τφ δρει, τύπον ουσαν παντδς τού xoapo*j* 
*Ofm fay, χησλφ «oiifirtic *drr* χατά τότ τνχοτ 
νάν* &%ΛχΦέττχ σο* ir τφ bptu Επειδή ουν έδείχδη 
αύτφ πώς έποίησεν δ βεδς τδν ούρανδν χαλ τήν γήν* 
χσΛ τή δευτέρα ήμερα χαταμέσοοεν έποίησε τδ στε­
ρέωμα, χαλ έποίησε τδν Ινα χώρον δυο χώρους* χαλ 
αύτος δμοίως χατά τδν τύπον δν έωράχει, έποίησε 
τήν σχηνήν, χαλ Ιδηχε χαταμέσοοεν χαταπέτασμα, 
χαλ διελών έποίησε τήν μίαν σχηνήν είς δυο, έσωτέ· 
ραν χαλ έξωτέραν. Ό Απόστολος ουν τήν έξωτέραν 
τοΰ χόσμου τούτου τύπον έξείπε, λέγων ούτως* Εϊχ* 
§x\r γάρ 4 *pury «χηρή δικαιώματα Λατρείας, 
τό ΤΜ άγιοτ χοσμιχότ. Χαητή γάρ χατεσχενάσβη 
4 αρώεη» έτ^ήτε Λυχνία, χαϊ ι) τράπεζα χαϊ ή 
χρόάαας άρτων; ήτις Λέγεται "Αγια- ώσανελ τύπον 
επέχει τον κόσμου, τοΰ έν φ έστιν ή γή, χαλ οί μη-

eonsirucre secundum exemplar qood viderat in 
1000lc, ci lypus tral loiius mundi : Vide euim, 
itiquit, feciet omxia ucundum esempUr quod ttiti 
oilenium εεί in monle H . Quia exliibitum illi fuerai 

^ quoiiiodo focieset Deu» coelum el lerraro, el secunda 
die iiiiennedium coiididissel Urmameoluni, ac eo 
pacio dao loca cx uno fecisset; ipee quoque simili-
tcryfOcatidum exemplar quod videral. fecii laberna-
colom, in cujue tnedio veloni apposuit, atque ila 
onuro labernaeulum divisil in duo, inierins nempo 
el exlerius. Aposlolus ilaque exterias tabernaculum 
figaram hujos easc mundi pronuntiavit bis verbis : 
flabuit enim et primum tabemaculum justificationes 
cultui, ει lanclum iwcutare. Tabernacutum enim 
faclum eil primum, in quo erai caxdelabrum, et 
meuiatit propositw panum, quod dicitur 2 0 0 S f l M" 
ε ί α ι β ; ac $i dicerel, lypum bujns mundi habet, in 

· · Exod. X Y , 50. · · U«br. ιχ, I, t. 
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quo eet terra, ac menatroi frocttts, necnoo lumiiia- Α vtaiot καρποί κα\ οί φωστήρες. Είτα κα\ τήν δευτέραν 
ria. Deinde vero secundum tabernacultim explicans 
aic habel : Chrittut mntem auiilent pontifex (uiuro-
rum bonoinm, per awptixi et per[eciiu$ tubemaculum 
uon manufnctum, id e$t, non hujut crealionis : neque 
per saHguinem hircormm attt ntulorum, ted per pro-
prium languinem, introivit $cmcl in Sancta, asterna 
redemptioiie invaita Ac si diccrel: Quemadmodum 
ponlifex semet in anno ingredilur in iuleriiis taber-
naculum per sanguiuciii bircoram et viiulomni, 
Deum populo reddens propiliom; sic Chrislus 
ingressus e$l in fabernacutum non manufaclum; 
ac si dicat, in ccelum, a*terna redemptionc gemel 
inventa, ac rorsuin : Non enim tn manufacte Sancla 
ingreisus eil Christus, exemplaria terorum; $ed S'M 

έρμηνεύων φησλν ούτως* Χριστός δέ παραγενόμενος 
άρχιερεύς τώτ μεΧΧύντων αγαθών, διά τής μείζο-
τος καϊ τεΛειοτέρας σχηνής, ού χειροποίητου, 
τουζέστιτ ού ταύτης τής κτίσεως, ουδέ δι' αίμα· 
τος τράγων χαϊ μόσχων, διάδέ τού Ιδίου αίματος 
εΙσήΛθεν εφάπαξ είς τά "Αγια, αίωτίατ Λύτρωσα9 

εύράμετος* ώσανελ, Όσπερ δ άρχ'ερεύς άπαξ του 
ένιαυτού είσέρχεται είς τήν έσωτέραν σχηνήν δι% 

αίματος τράγων χα\ μόσχων, έξιλεούμενος τδν λαόν· 
οΟτως χα\ δ Χριστδς είσήλθεν είς τήν άχειροποίητον 
σχηνήν, ίνα είπη, τδν ούρανδν, εφάπαξ αίωνίαν 
λύτρωσιν εύράμενος* καλ πάλιν Ού γάρ είς χειρο­
ποίητα "Αγια είσήλβεν ό Χριστές, αντίτυπα τών 
άΛηθινών άΛΧ είς αύτδν τόν οϋρανόν- καλ πάλιν 

iptam coetum; iliTtimque : Umbram enim habvil Ux & λέγει, Σχιάν γάρ είχεν ό νόμος τών μεΛΛόντων 
αγαθών ώς έν σκιαγραφία γάρ προετύπου διά τής 
εσωτέρας σκηνής τήν άνοδον του Δεσπότου Χριστού 
χατά σάρχα, καλ τών δικαίων ανθρώπων τήν είσοδον. 
"Οθεν πάλιν νουθετών επιφέρει, Έχοντες ούν, 
άδεΛφοΧ, χαφ^ησίαν είς τήν είσοδον τών "Αγίων 
έν τφ αϊματι Ιησού, ήν άνεχαίνισεν ήμίν όδόν 
πρόσφατοτ χαϊ ζώσαν, διά του χαταπετάσματος, 
τουτέστι τής σαρχός αύτον, χαϊ Ιερέα μέγαν έπϊ 
τόν οίκον τού θεού, προσερχώμεθα μετά άΛηθινής 
καρδίας9 χαλ πάλιν δηλών ώς έσω είς τδν οϋρανόν 
έστιν δ Χριστός, λέγει* "Ον προέθετο ό θεός ΙΛθτ 
στήριον έν τφ αυτού αϊματι- επειδή καλ τδ Ιλαστή-
ριον έσω είς την δευτέραν σχηνήν έχειτο. Καλ άλλα 

^ θέ πολλά τοιαύτα έγκεινται ταίς Έπιστολαίς του 
Αποστόλου, χα\ πάση τή θεία Γραφή. 

Έτι ίσως πάλιν έρεί τις, Διατί έν τή ανατολή 
προσέταξεν ό ΜωΟσής γενέσθαι τήν είσοδον τής σκη­
νής, χαλ τήν εσωτέρα ν σκηνήν, τουτέστι τά Άγια 
τών αγίων, έν τή δύσει; Αχούσεται ό τοιούτος 
συντομώτατα* Επειδήπερ έχμαγείον του παντός χό­
σμου τήν δλην σχηνήν προσετάγη ποιήσαι παρά τού 
θεού, χατά τδν τύπον τδν όειχθέντα αύτφ έντψδρει* 
ούτως καλ πεποίηχεν* άμα Οέ κα\ συνέγραψε ν ώς 
πλάσας τδν άνθρωπον ό θεός τήν αρχήν τής είσοδον 
αυτού τήν έν τψ χόσμφ είς άνατολήν έποιήσατο* χαλ 
ούτως κελεύει χατά πρόσόασιν αύξανόμενον κα\ πλη· 
θυνόμενον, έχτείνεσθαι χαλ πληρούν πάσαν τήν γήν 
έως δυσμών- διά τούτο ή θύρα της σχηνής έξ άνα-

futurovum bonorum " : nam quasi adumbrate, per 
mt^rius labernaculum, ascensum Cfarisli secunduro 
carnem et juslorum bomintim ingressum dclinca-
bai. Quarc bis ilerum verbis admonel . Habenle* 
itaqve, frotrei, fiduciam tn inlroilu Sanclorum in 
langnxnt Jetu, qnam imliavU nobii nam novam et 
tiventcm per vtUmeH, id eit, per carnem suam, el 
sncerdolem magnum super domum Dd, accedamut 
cxm νετο Μάε " ; rocsuroquc declarans Chriotum 
in coeio eese, ait : Quem proposuit Deui propitialo-
rixm ία iungvine $mo 1 9 ; qnia propilialorium inlra 
te^imdum tabcroaculum jaceboi. SimHia beno mulu 
in Epiglolia Apostoti deprtbendoniur, ac in vniversa 
Scriptura. 

At fortasse quis iionim opponat : Cur jussit 
lloyses in orienie (abernaculi iogressom constilui; 
el inierius labernaculum, id esi, Sancta sanciorum, 
ad occideniem collocari? Verum buic paucia repo-
nelur ; Quia ad iniaginem lotius inundi totom 
tabernaculum construere jussus a Deo fuerat, 
aecunduin exemplar quod ipsi osiensurD fuerat in 
monfe, sic ilie rem peregit, atque una scripto 
tradidii Detim, cmw bominero efforuiaaset, ejus in 
mufidoni ingressus principtum in orienle posuiese, 
ac jusiiMC eam profeciu auclum et mtjitiplicaluni 
eitendi et implere uuiversaro lerram usque ad 
orieiiitfrn : ideo labernaculi jartua ad orientem 
posiia fuit. llem, qtiia ipsum iabernaeulum imago β τολών έγίνετο. Επειδή δέ πάλιν χα\ αυτή έχμαγείον 
erat atflestium mansionum, in novissimo dcfiniltim 
cst, ul per poniificem el omnium regem Doininum 
nostruin iesum Chrislum declareiur jam novissima 
advcnisse. Quia vero hominum genus ab oiiente 
cwpit, ct uer iutilliplirationem ad occideutem dila · 
taluru cst, ideo ^eciindiiin (abcrnaculum, 201 e l 

poslrcimjin, ad exirema exhibiluin esl in occideMe. 
ldcirco Ecctesia ex iraditione acccpii Cbrislianos 
unain versus orientem adoialionem Deo piaestare 
oportere, utpolc qui i l ic piiiuo liominihus appa-
ruisscl : inemor sciliccl reruni anliquarum, alquc 
nunc graiias agens Dco, ab orientc usqtie ad occi-
doiiUMii iiominuin genus mulliplicanli et dilalanli. 

ήν τών ουρανίων μονών, έπ* έσχατου δέ τών χρόνων 
ώρισται άναδείχνυσθαι διά τού άρχιερέως και παμόα-
σιλέως χα\ Κυρίου ημών Ιησού Χριστού, ώς ύστερα 
έπεγένετο. Έπειοή Οέ άπδ της ανατολής ήρξατο γί­
νεσθαι ό χόσμος τών ανθρώπων, χαϊ χατά πρόσόασιν, 
έπ\ δυσμάς άνατρέχων έξηπλούτο, τούτου ένεκα ώς 
δευτέρα χα\ έπ* έσχατων όειχνυμένη, έπί τήν δύσιν 
έγένετο. Διά τούτο χα\ ή Έχχλησία παράδοσιν έχει 
πανταχού μίαν προτκύνησιν τούς Χριστιανούς πνευ-
ματιχήν έπ% ανατολάς ποιείσΟαι τφ θεψ* ώς έχεί τδ 
πρώτον έπιφανέντι τοίς άνθρώποις* μεμνημένη τών 
πάλαι, χαλ νυν ευχαριστούσα τψ άπο ανατολών έως 
δυσμών τδ γένος τών ανθρώπων πληθΰνοντι χαλ έξ· 

1 8 Ift-br. ιχ, II, 12. «* llebr. χ, i. 1 β ibtd. 19-21. u Rom. ιιι, 15. 
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απλώσαντι. Ο! γάρ 'ίουδαίοι, σωματιχώτερον περ\ Α Nam Juctei corporeo inore de Deo seutieules, Jero-

solynm, ubi construclum eral templum, culltmi 
peraolvobanl. Ex Daniclia porro histoiia ediseore 
iicet ipsitm, aperiis fenrslris Jerosolymam &pecian-
libus, ad leroplum conversum adorattonts cullum 
pneatiti&se. Sane qui ad orieniem Jerosolymorum 
exsifrtit, i* versus occidcnteni adorationem persolvit; 
qui vero ad occidentcm, versus oricniem d agit; 
qui ad seplenirtoneiYi, versos meridicm; qui ad 
meridiem, versus &ept«iilrioiiein : iia ut qtiodam-
modo qualuor illi scse iuuluo adorire dcmonslren-
4er. Christiani vero noo ila; fted «no rilu, unain 
Tcrsiia orientem spiritualeai adorationew Deo, ul-
poie incircumscriplo, praebeut; qui ipsi* a principio 
ία orienie apparuil, eosdetuque osque ad occidentem 

βεοΰ φρονούντες, τήν προσχύνησιν έπλ τά Ίεροσόλυ 
ρα· Ινθα ά ναός ώχοδόμηται, έποιοΰντο. Ένεστι δέ 
μαθείν περί τούτου έχ τής χατά τδν Δανιήλ Ιστορίας, 
δς άνοίξας τάς θυρίδας, τάς χατά Ιεροσόλυμα βλε-
χοΰσας, έπλ τδν ναδν προσεχών, τήν προσχύνησιν 
έχοιείτο. Α μέλει ούν δ άνατολιχώτερος τών Ιεροσο­
λύμων ευρισκόμενος, έχ\ τήν δύσιν τήν προσχύνησιν 
ποιείται· χαι ό δυτιχώτερος, έχ\ τήν άνατολήν, χα\ δ 
βορειότερος, έπί τδν νότον, χα\ ό νοτιώτερος έχ\ τδν 
βο££άν- τρόπον τινά οί τέσσαρες άλλήλοις δειχνυμε-
νοι προσχυνούντες. Οί δέ Χριστιανοί ούχ ούτως, άλλά 
μονότροπον μίαν προσχύνησιν «νευματιχήν, ώς 
άχαριγράφου δντος τού Θεού, έπ\ ανατολάς ποιούνται, 
τφ έξ αρχής έξ ανατολών αύτοίς έχιφανέντι χα\ πλη-
ρώσαντι αυτούς έως δυσμών- αύτφ ή δόξα είς τούς R mulliplicavil; ipsi gloria iu *a*cula. Amen 
αΙώνα;, αμήν. B 

'βχτά Λύχνοι, Λάδρες [Λαβίδες], έχαρυστρίδες. 
Αύτη ή λυχνία , έπτά λύχνους έχουσα, είς νότον 

κειμένη τής σχηνής, τύπος ήν τών φωστήρων έχει-
θήπερ χατά τδν σοφδν Σολομώντα, ανατέλλοντες οί 
φωστήρες, χαϊ είς νότον διατρέχοντες, έπ\ τόν βο^-
ί*> τ ί Υή 9«ίνουσι. Καϊ πάλιν έπτά είσι διά τήν 
εβδομάδα τών ήμερων · επειδή πάς ό χρόνος άπδ 
εβδομάδων αρχόμενος, χα\ μήνας αποτελεί χα\ ένιαυ-
τούς. Έχ τού δέ ενός μέρους χελεύει άνάπτειν αυ­
τούς, έχειδήπερέχειτο χατά τόν βο^όάν ή τράπεζα· 
ίνα άπλ τού νότου έπλ τόν βο£0άν φαίνωσιν, ούτως 
γάρ χα\ περ\ τών φωστήρων ό Σολομών λέγει, A r a -
τέΛΛων αυτός εκπορεύεται χρός νότον, ηαϊ χυ 

Seplem lucerna, emuxctoria, ναεα ixfnioria. 
Doc candelabruro, lucernis septeio tusiructtim, 

ad labeniacali meridioin po&itum, luroinarmm ly-
pus erai, qooniam, gectjndam sapieoiein Salomo-
nein, orieniia luminaria, ot ad meridiew discurren-
lia, a eeptoxiriofie terrae apparent. Itemquo aeptem 
numero sxnt, ob avpieiiariuiii dierum nuttierum: 
siquidcm lcrapus oinoe ab bobdomadtbus orsum, 
el nieoses et aunos conGcil. Ab una vero parle ju-
bet accendi luoernas, quia ad septeufrionein mensa 
posiia orat, ul a meridie td septentrionein lucem 
einiuerent: nam iia de luminaribus Salomon toqui-
lur: Oriens tol pergil ad wuridiem, tt circxit ad 

χΛοϊ χρός flafiflav χνχΛοϊ χνχΛών, ηαϊ έχϊ χι)- C lepicMnonem: circuit circumeundo, εί w circuloi 
χΛονς αύτον έχαττρέφει τό χνεύμα. Απδ τών ούν 
χαθολιχωτέρων χα\ ώς Σολομών χα* ό Μωύσής έξεί-
πον περί τών φωστήρων. 

Παραγραφή. 
Αύτη δέ ή τράπεζα τύπος έστί τής γής * οί δέ άρ­

τοι, οί καρποί αυτής είσι - δώδεκα δέ σύμβολον τών 
δώδεκα μηνών τού ένιαυσιαίου κύκλου * αί τέσσαρες 
ούν γωνίαι, τέσσαρες είσι τροπαΐ τού ένιαυτού, άπδ 
μηνών τριών * τό δέ κυμάτιον τό στρεπτόν τω κύκλφ, 
τήν θάλασσαν πάσαν σημαίνει, τόν λεγόμενον παρά 
τοίς έξω Όκεανόν ή δέ στεφάνη ή πέριξ, τήν πέραν 
γήν τού Όκεανού σημαίνει, ένθα χα\ ό παράδεισος 
έστιν. 

Τό χείμενον. I 
Πάλιν τό χαταπέτασμα έξ υακίνθου χα\ πορφύρας, 

χαλ βύσσου, χα\ κοκκίνου, χελεύει γίνεσθαι, ποικίλου 
χατά τά τέσσαρα στοιχεία, ήτοι κα\ πρός εύπρέπειαν. 
Φανερά γάρ χαϊ είς τύπον έγένοντο, φανερά γάρ καϊ 
είς εύπρέπειαν κα\ εί; λειτουργίαν. Κα\ τίθησι διά 
μέσου τής σκηνής, διαιρών αυτήν είς δύο χώρους. 
Είς τόν δέ έσώτερον χώρον, ή κιβωτός τοΰ ίλαστη-
ρίου ή ν κειμένη, καϊ καλυπτόμενη ύπό τού χαταπε-
τάσματος, χα\ μή δρώμενη ύπό τίνος. Τύπος δέ ήν τδ 
ίλαστήριον του Δεσπότου Χριστού κατά σάρκα, καθά 
φησιν ό Απόστολος, *Ον χροέΟετο ό θεός ΙΛαστή-
ρίον έν Γ«ί> αυτού αϊματι · χαι πάλιν, ό άρχιερεύς 

$uo$ revertilxr tpiruus Ab universalioribos ilaqtio 
Salomon et Moyses de Ixminanbus aimiliicr loccii 
aoot. 

Paraarapha. 
Hxc mensa, lerraB iypus cst; panes vero, fruclus 

ejtts ttgnificanl; duodecim aulem panee «uni, in si-
goam duodedm mensium annui cycli: quatuor 
anguli, toiidem anni tropas sive conversioxca 
adu»braiil,iernorum menaium eingula* ; cymatium 
circitiuvoliuiim, uiiiversum mare oigoiftcat, 202 
quod exieri vocanl Oceaniim; corona circompueila, 
terram ulira Oceanum silam iodicat, ubi paradisus 
eiHlal. 

( Textui. 
Vtlum ilem ex byaciotho, purpura, bysso et coc-

cino Ucri jubet, ipsuraque variatum secundutii qua-
(\ior elemcuia, ad ornainentum vidclicet. Palam 
enira esl in liguram coufectum cssc : nec mtnu£ 
maiiifeslum esi adornaiuiu eliam el miiiisleriuiii 
fuisse concinnalum. ipsumque iu mcdio posuii, 
tabernaculum in duo loca dividens.In inieriori loco 
arca propitialorii jacebai, opcrU velo, nee ullius 
oculis palens. Propiiiatorium porro lypus eralCliri-
sti Doinini secundum carncm accopli, qucmadmo-
dum ait Apostolus : Queni ptoposuil Deua propi-
lintorium in iuugnine iuo Ilcinquc pontifox Πο-

I T Eii lc . i , 0. 1 1 llom. IH, l ^ . 
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uuui Chrisli typus cral9 secundum Aposloli dictwu; Α τύπος ήν καλ αύτδς τού Δεσπότου Χριστού * "iitiatp 
nam ail : Quemadmodum pontifex uiuel ία oxwo 
inyredilur in inleriut labernaculum; ita Chnitui «tst-
siens poniifex futurorum bouorum, pcr proprium 
sanguiiiem iniroioit temel in Sancta, aurna rtdem-
piione invenla"; quac jani frequenler commeraoravi. 
Est auiem arca? propiiiatorii deliueatio hujutmodi: 

Puragropha, 
Zaebarias ergo et Abia eacerdotes ambo erani, qui 

alternatim per annum ingrediebanmr ad rtmisaio-
nem faciendam. AccWil igitur ut, quo lompore eoo-
ceptus est Dominus, Zacbarias sacerdotiusi obiret, 
qoi ingressus, qaeioadmodum narrat Luca*, fidii 

γάρ, φησιν, ό άρχιερεϊ*ς άχαξ τού ένιαυτού είσέρ-
χεται είς τήν έσωτέραν σχηνήν· ούτως χαϊ ό 
Ιριστός χαραγενόμενος άρχιερεϋς t w μεΧΧόν-
των αγαθών, διά τον Μου αίματος εϊσήΛθεν ip-
άχαξ εϊς τά 'Αγια,αΙωνΙαν Αντρωσιν εύραμενος · 
ταύτα δα μέμνημαι πολλάκις είρηχώς· Έστλ δέ ή 
διαγραφή τής κιβωτού τού ίλαστηρίου ούτως· 

Οαραγραρτ\. 
Ζαχσρίας τοίνυν χαλ 'Αβιά ίερείς ήσαν αμφότεροι, 

εΐς παρά ε!ς χατ* Ινιαντδν εισερχόμενοι τήν άφεσιν 
ποιήσασδαι. "Βλαχεν ουν χατά τδν καιρόν τον συλ-
ληφδηναι τδν Κόριον, Ιεροτεύειν τώ Ζαχαρία* χα\ 
είσελίών, καθά γράφει δ ΑουχΙς, Είδεν όχτασίαν 

mieuem angeii, αχ» el dixit ei: Ne timeas, ImckmrU, Β αγγέλου, *C *** ***** ρόδου, Ζαχαρία* 
quia exaudita e$t oralio iua: et uxor tua Eiiiabtik 
pariei tibi fiiiumu; ae si dkoret,quia: l lac ingrcssag 
ea ad postulandam pro populo peccatorum remisaio-
acm : eccc evaogelizo iibt qoia oralio toa implebi-
tur: gigi.eturcmm libi filius e i Elisabetb, praecar-
eor ejus qoi ommroodani peeeatorum remtseionext 
inumlo largilur. Revera ip*e Joannes Ooininam 
Cbrisiutn digito commooslrans clamabat: Eeco 
agnus Dei qui tottii peecalum mundi*\ ac ai dioeivjt, 
tlui morlaliiatem, corrupiioDem et mutabiliuiem 
aufert et eiterminat, ac immortale* nos ei incorru-
ptos, immuiabiles ac noo ulira peccatis obooxioa 
vitkh. 

Texiu$. 
Tabernaculi porro atiium longiludino erat centum 

cubilorum vigimi columnis insirucium; latitudixo 
vero quiiiquaginta cubitorum, columnas habena duo-
ilecim. Cujus laiiludinem ad oricnlem tabernaculi 
tribus 203 binc t l Iribus inde columDi» instmi 
praeccpit; el vela qaasi vesiinienla ex byaso aota, 
quindecim cubiiis, exleoaa ad ires colamita* : ac 
qualuor alias coluinnas jussit ad portani ingressue 
atrii fieri; vela autem quatuor eoloribas varicfau 
cese inaudavit. Omnia vero vela alrii ex byaao 
tantum conlici jussit. AUitudo porro Uloruui erat 
cubiiorum quinqne. Circulos aulem babebat, vo-
ctes iteni et funicubs, quibtis exlendebantur lom 
(alicrnacu)i lecium, lum vela airii: eratque oxa 

διότι βίσηχονσδη ή δέησίς σον- χαϊ ή γ Μ σ ο υ 

'ΚΛισάδττ γεννήσει νΐόν σοι · τούτο αύτδ αΐνιττδ-
μενος, δτι ΕΙσήλθες μεν ενταύθα παραχαλών Δφεσιν 
αμαρτιών τδν λαδν. Ιδού ούν εοαγγελίζομαί σοι, δτι 
πληρούνται τά τής σής προσευχής* γεννάται γάρ σοι 
νΐδς έχ τής Ελισάβετ, δστις πρόδρομος τυγχάνει τοΰ 
τήν παντελή άφεσιν τφ χόσμφ χαριζομένου. *Αμάλα 
αυτός ό Ίο>άννης όαχτυλοδειχτών τόν Δεσπότην Χρι-
στόνεόόα· Ίδε 6 αμνός τού θεού ό αίρων τήν 
άμαρτίαν τον χόσμου · ίνα είπη, βΟ τήν θνητότητα 
χα\ τήν φόοράν χα\ τήν τροπήν άναιρών χσΛ έξαφα-
νίζων, χα\ ποιών ημάς άόανάτους χα\ άφθαρτους χαλ 
άτρίπτους, μή Ιπιδεχομίνους Ιτι άμαοτείν. 

Τό κείμενον. 
1 Έ δε αυλή τής σκηνής, μήχος πηχών ρ\ στύλους 
Ιχουσα χ* · χαι πλάτος πηχών ν \ Ιχουσα στύλους Λ 
Κσλ τό πλάτος τό προς ανατολάς τής σχηνής, τρείς 
χα\ τρείς στύλους !ν6εν κάκεϊΟεν προστάττει γενά· 
σθαι· χα\ τά Εστία ώσανει τά Ιμάτια Ιχ βύσσου μό­
νης πρδς ιε/ πηχών Ιχτεινόμενα έπ\ τούς τρείς στύ­
λους· και τούς άλλους τεσσάρας στύλους είς πύλην 
γΝεσόαι είσδδου τής αυλής, καλ τά Ιστία Ιχ τών τεσ­
σάρων χρωμάτων προστάττει Ισεσόαι ποικίλα. "Ολα 
όέ τά Ιστία τής αυλής έχ βύσσου χαλ μόνης. Τό δε 
υψος αυτών πήχεις πέντε, κρίκους δε χα\ πασσάλους 
χαλ σχοινία έν οίς άπετείνοντο ή τε σκέπη τής σχη­
νής χαι τά Ιστία τής αυλής · χαϊ ήν φοόερόν κα\ ένά-
ρετόν τε άμα πάσης τής σκηνής. Έστιν ουν διαγρά-

terribile ac viriute plenutn Ubemaculi xdificiun). D ψαι κατά τό ένδεχόμενον καλ ταύτα, ούτοκ; ώς έν 
Qaod hoc modo pro faculuie delincare liceat, qua τάξει τών λεγομένων παχυλεώνων. 
iigura suiii vulgo dicti papyliones. 

De amictu sacerdotit. 
Aiuictussacerdolis ita se baU»t: Tuoica fimbriata, 

supcrbuincralo, podcn>s, liara, zona, milra, bmina, 
duo superbunicralia, bumeris saoerdoiis imposilt, 
muluo conjuncla ac revidula a sinislris ad dex* 
ina, et a dexlris ad sinistra , colli ejtis nudiialeni 
ojHTienlia, ex aureis fitis coniexu, ct ex vera pxr-
pura ac ex cxruleo colore, bysso el coccino clabo-
rata rl variali erant. Superhumei*alibus duo lapidea 
au.aiagdi ad bumeros connexi crant, in*€<ilpii uo-

ΠερΙ τής στοΛής τού Ιερέως. 
Ή δέ στολή τού Ιερέως έστλν ούτως· Χιτών χοσύμ-

βρωτος, κα\ έπωμλς, χα\ ποδήρες, χαλ χίδαρις, χαλ 
ζώνη, χαλ μίτρα, χαλ πέταλον, δύο έπωμίδες έπλ 
τούς δύο ώμους τού Ιερέως συνέχουσαι αύτφ έτερα 
τήν έτέραν, χσλ ανακλώμενοι έξ αριστερών έπλ τά 
δεξιά, κα\ άπδ δεξιών έπλ τά αριστερά, περιχαλύ-
πτουσσι τήν γύμνι·>σιν τού τραχήλου αύτου, έχ χρυ­
σό νήματος χσλ αληθινής πορφύρας, χαλ χυάνου χρω* 
ματος, χσλ βύσσου, χαλ χοχχίνου χαθυφασμέναι ήσαν 

" llcbr. ιχ, I!, 12. " Liic. ι, 15. " Joan ι, 
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mi έπωμίδες ποικίλοι. Καλ δυο λίθοι σμαράγόου έπλ Α mina duodecim Iribuum; sex .tooiina in uno lapide 
τους ooo ώμους αύτου είς τάς έπωμίδας, γεγλυμμέ-
νοι τα ονόματα τών όεχαόυο φυλών, Ιξ είς τόν 2να 
λίθον, χαλ ες είς τόν ε να λίθον. Τό Οέ λογείον της 
κρίσεως όφαντόν, ήν (Ιάχος σπιθαμής τό πλάτος τε* 
τράγωνον, διπλούν έκ χρυσονήματος, πάλιν χαλ τών 
τεσσάρων χρωμάτων χαθυφασμένον, ποιχίλον, έχον 
χαλ λίθους τετράστιχον* άπό λίθων τριών γίνονται ι>' 
περιχεχαλυμμένα (42) χρυσίφ, χεχολλημένα τφ λο-
γείφ· Ιχαατος λίθος όνομα μιας φυλής γεγλυμμέ-
νον έχων όν έαυτφ. Άσπιδίσχας δέ δύο χρυσάς χε­
λεύει γενέσθαι έπλ τών δυο ώμων, χατά τό έμπρο­
σθεν μέρος, χαλ έξ αυτών χροσαωτά πε πληγμένα έχ 
χροσον χαλ χρωμάτων, χαλ άποχρέμασθαι τό λογείον 
έπλ τό στήθος* χαλ πάλιν άλύσεσι όυσλν έχ χρυσίου 
έχ τών δυο πλευρών του λογείον ανακλώμενα κάτω­
θεν, χαλ έξόπισθεν συνδέσμουμενα, εναλλάξ έπλ τά 
όνο πτερύγια τών δυο έπωμίδων τών οόσών χατά 
νώτου τού ιερέως, ίνα ώσιν αί άλυσεις είς τόν νώτον 
ταυ ιερέως, ώς έν τάξει χιάστης, συνόεσμεύουσαι τό 
λογείον ταίς έπωμίσιν έμπροσθεν χαλ όπιαθεν. Καλ 
νποόύτης όλος χυάνεος τό χρώμα άπό του στήθους 
χαλ Ιοες τών σκελών χάτω, τό περιστόμιον αυτού 
συνεξυφαίνετο. Ή δέ χάτω ώΐα ώς έπλ λώματος 
πλατεία έχ χρωμάτων ποικίλων, χαλ κώδωνας χρυ­
σούς, χαλ ιΜσχους χρυσούς χαλ άνθείνους ένα παρ* 
Ινα είχεν άποχρεμαμένους έν τό) λώματι * χαλ χίδα-
ftv βυσσινήν, χαλ ζώνην ποιχίλχν, περε&ζώννυεν 
άνωθεν ύπό τό στήθος τόν ύποδύτην. Μίτραν όέ έπλ 

cl loliJcBi in aliero. Ratiouale auiem jodicii con-
lcxtum pannus cral qoadrus unius paliui quaqu t-
versum: Ulque duplcx cl ex aurcis filis confeclnm, 
qualoor iteni coloribus di&iinctuin, quatuor lapi-
dura ordinibus inslrucuim : qui ordiiws, lernoruta 
lapidum singuli, duodecim simul lapillos conficie-
bant, qui auro circuioornali ac raiioualt colligati 
erant, quormn singuli eingularum iribuum nouii-
nibua kosculpii sont. Sculula ilom aurea duo duo-
baa butneris jusail imponi ad anieriorero partcm , 
ob Hsqoo cotxpttcataa ex auro et coloribtte fioibrias, 
ulamicxaai raliooale a peclore penderet; ac rursua 
cateitulat dvas aureas, a duobus raiionalis laieribua 
ab inta-iori parto rcductas aique reiro aliernalim 
colligaias ad oraa duorum sopcrbumeraliiim, quai 
α lergo tacerdolis erant, ui caicnulae a lergo sacer-
doii» decussaUe, raliooale a frooie et a lergo ea-
peHiumeraiibuj colligareui. \eslis inierior lol.i 
c?erolea erai, a pectore osque ad imas tibias , cui 
capilium connectebalur; ora vcro, quasi limbriia 
dilatata, vaiiis cotoribui contexia , qu;c aurca lin-
linnabula, et mala puuica aurea et floribus disiin-
cu circtnntorebat; cidartu bysunam, et zoiiain 
variatau) babebai, qiue tub pcciore veslem intcrio-
reoi constriiigeret. 204 Mtiram auiem in fronlo 
geaiabal, et anpia raitrani quasi viltam fiuibriaiam 
auream lamiuam babeutem, in qua eral signacu-
lum sancUOcaliofiia Domiiii, videlicei leiragrauiinon. 

moralia aulem, id esi, bombonaria linea gesubai , 
a lumbis u»qoe ad femora, ad opcrieinfam tur> 
pilodinem. Sacerdotis porro flgura sie deliueari 
poieal. 

μετώπου έφόρει, χαλ υπεράνω τής μίτρας (stc) χύα- C *>t vocaxt: alqoe ila in Sancu ingrediebaiur. Fe-
vov, ώς έπλ λώματος έχον πέταλον χρυσαυν, έν φ ήν 
αφραγλς αγιάσματος Κυρίου, ίνα είπη, τδ λεγόμενον 
πετράγραμμον, χαλ ούτως είσήει είς τά'Αγια. Οερν-
αχελή δέ, τουτέστι βομβωνάρια λινά έφόρει άπό όσ-
φύος έως μηρών όλά τήν άσχημοσύνην. Έστιν ουν 
χαλ αυτό τό σχήμα του ιερέως χαταγράψαι τοιόνδε. 

Είσλν ουν φανερά τά τού σχήματος, τύποι τινών 
πραγμάτων, χαλ φανερά πρδς εύπρέπειαν χαλ προς 
φοοον· οίον οί δύο λίθοι του σμαράγόου, οί έπλ τών 
όνμοιν αύτου βασταζόμενοι έν οίς ήσαν τά«όνόματα 
τών όαχαόύο φυλών, σημαίνουσι τάς όεχαδύο φυλάς, 
άξ ενός προπάτορος τού Αβραάμ καταγόμενος. Τούτο 
γάρ όηλοί τό είναι λίθον σμαράγόου τόν έπ* αμφοτέ­
ρων τών ώμων αύτου είς δύο γεγονότα. Έπ* ώμων δέ 

Manifcsloin igiiureti, vesiimciiit paries reruiu 
aliquarxra ligoraa oaoe, ad decoretn et limorero re-
verenliantque palaiu adornaias. Exompli rauea, duo 
lapidea smaragdini eupra bum^ros aacerdniis positi, 
io quibus duodeciio tribuuro tioraina erant, duo-
deciin iribua signiAcant, cx uno atavo Abrabaiuo 
oriundaa. Id enira signiucat smaragdi lapiv, qui in 
utroque bomero ejua ad duo colliganda usurpaiur. 

του Upfox; προσέταξεν ίνα ή τδ βάρος τών όεχαδύο llumeria autcon aaeerdolia duodecim irtbuiim ροιι 
φυλών, έπλ τόν βαστάζοντα χαλ προσερχόμενον περλ 
ανύτών τω Θεφ. Τό όέ λογείον τό έπλ τού στήθους, τό 
διπλούν, ψυχήν χαλ σώμα σημαίνει * διά τούτο χαλ 
&πλούν χαλ έπλ τής καρδίας τιθέμενο ν. Οί όεχαδύο 
άιάφοροι λίθοι * έπειόήπερ διαφόρους γνώμας είχον 
Ιχαστος τών ανθρώπων, καλ διάφοροι φυλαλ ήσαν * 
έχεί μεν έπλ τών ώμων ώς ενός προπάτορος σμάρα-
γδον Ινα λίθον έχέλευσεν * ενταύθα δέ επειδή χαλ αί 
φυλαλ χαλ αί γνώμαι διάφοροι, διαφόρου; λίθους χαλ 
έπ: τού στήθους χελεύει τεθήναι * έπλ δ! τού μετιυπου 
τί» πέταλον άγιάσματο; ίφραγίοος Κυρίου, γράμματα 
/.ίγει άτΛ—τυ-ωμ^να, έν ο!ς έγίγρατ.το <ν>^·' δ 

dua imponi jussil, uipote qui pro illis omiiia gcata-
νή et ad ΙΚίοιιι accederei. Raiioaale vero duplex, 
peciori baercn.s, animam el curpos significal; ideo-
que duplex e&t et cordi applicalur. Duodccim varii 
lapidcs eranl, quia stuguli bominuiit seiHcmia va-
riaut, ei quta \a r ix tiibus eranl : binc quoniani 
xuua atavos erat, unuui lapidem smaragdum esso 
jH&ait; quia vero Iribus alque senienlia* vari:t-
craul, varioa lapidea in peclore gesiat i prxccpit, 
in froolo vero lauiiiiani saiicliiuationis sigilii Do-
Piiiiii lilleris etarataai dicit, nomen Deu* icf«> 
leulilms, quod kl lnaicis ΙΙΙΙ<ΊΙ* Ulragiamiiioii u»-

Ilii' ^f-itci mti graiiimaticali> raii»» !?o:i s?*rv4iu:. 
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δΓ εύπρέπειαν. 01 δέ κώδωνες οι χρυσοί χαλ ο! £ot-Tinlinnabula auiem aarea ei mala puuica, ui so-
nkum ederent: qao signo veiilum erai, ne quis in 
Sancta ingredi presumerei, donec ilte voeem emi-
sisset. Quemadmodam enim si quis optimates adire 
ve\\t, nisi quempiam indieanlem sibi reperiat, 
priino pulsal, nec ila facile ingredi audel; iia ju-
betur bic sacerdos cam lioiinnabuiis iucedere ac 
sonUum emitterc. Et hcrc quide.m de Ubernaculo 
et de sacerdote descripsimus. 

Nubes auiem ipsi laberoaculo inierdiu immine-
b*4, noetu vero ignis; idque in conspeclu tolius 
Israelis, quandocunque prolicisci vellent, ul ecri-
ptum «»si. Cuiri porro raercaiores, maxime Ismaelits 

σκοι, ίνα έκτελώσιν ήχον έδιδάσκετο δέ διά του συμ­
βόλου, μή χχτατολμ$ν είσιέναι είς τά "Αγια, πρ\ν 
έξακουστόν ποιήση τήν φωνήν. "Ωσπερ γάρ τις παρά 
άνΟρώποις μεγάλοις είσιέναι μέλλων, έάν μή εΟργ) 
τδν μηνύοντα, άρχεται χρούειν, μή τολμών ώς Ιτν-
χεν εισέλθει ν * ούτως κάνταύθα προστάττεται διά 
τών κωδώνων βαδίζειν χαϊ κτύπον άποτελείν. Καλ 
ταύτα μέν περλ τής σχηνής χαλ του Ιερέως κατεγρά-
ψαμεν. 

Νεφέλη δέ ήν ημέρας έπ 1 αυτήν, χαλ πυρ τήν νύ­
χτα, εναντίον παντδς Ισραήλ έν πάσαις ταίς άναζυ-
γαίς αυτών, χαθά γέγραπται. Συνεχώς δέ βασταγαλ 
έμπορων, μάλιστα Ίσμαηλιτών χαλ Μαδιανιτών πρδς 

ei Madiauitie, comineatum ipsis frequenter advehe- αυτούς συνιρχόντων ώς άφθάνως αύτοίς πάντα 
renl, abandc omuia, Deo ipsts prospicieale, soppe-
diubanior, ul scripium est in Deuteronomio: Agno-
$ce qxomodo penraniiirii lolitudinem hanc tnagnam 
et terribilem; ecce quadraginta anuis Donunu* Deui 
iuus tecmi, el nUtil tibi defuit " ; idiptura alibi 
dicit: VeHimtnla lua *on deirita lunt, podei tui 
xon obcallueTUnt, ecce quadragixia aunh. Et recogi-
tabit205 *M τοτάε tuo,quia ikut erudiet homo filium 
εααιχ, itc Domhus Deui erudiel u · · ; ac sitniliter 
ilerum : Deduxil vot qxadraginla annii in deterto : 
tettunenlu vesira non vetusiaU consumpta $unt9 et 
caUeamtnta vetira non deinla iunt α pedibui w-
arii · \ Neque eniro, ut quidam porteniorum fabu-

χορηγείσθαι τού Θεού τά κατ* αυτούς προνοουμένου, 
χαθά γέγραπται έν τψ Δευτερονομίω ούτως * άιά~ 
γνώθι πώς διήλθες τήν έρημον τήν μεγάΛην χαλ 
ροδεράν έκείνην · Ιδού τεσσαράκοντα ίτη Κύριος 
ό θεός σον μετά σον· ούκ έπεδεήθης ρήματος' 
χαλ πάλιν τά αυτά έτέρως λέγει, Τά Ιμάτια σον ού 
κατετρίδη άχό σον, οί πόδες ούχ ετνΧώθησαν9 

Ιδού τεσσαράκοντα Ιτη. Καϊ γτώσχι τή καρδία 
σον, δτι ώς εϊ τις άνθρωπος παίδευση τδν vior 
αύτον, ούτω Κύριος ό θεός σον παιδεύσει σε * 
χαλ πάλιν ομοίως, Ήγαγετ ύμός μ' l o j έτ τή έρή* 
μφ, ούκ έπαίαιώθη τά Ιμάτια νμών, χαϊ τά υπο­
δήματα ύμώτ ού χατετρίδη άπδ τών ποδών υμών. 

latores, maiimeque qui excircumciiione sunl, arbi- Q Ού γάρ ώς τίνες τερατολόγοι, μάλιστα οί τής 
irautur, veetiitienta ei calceamema eorom non de-
trila sunt, etiauisi Moyses ita loqui videtur; sed ait, 
uibil ipsis iit eolitudine defuisse, quia mercatores 
frequenter ipsis uecessaria subministrabant. Alias 
eniin dicant, quaeso, qui poiuisseul infanies in de-
serto nati, paiernis veslimentis et calceamemis uti, 
in tauto stalurai discrimine? Qtii panes propogi-
lionis quolidie recentcs conGcere juasi fuissent 
nisi ipeis mercalores irumenium advexissenit 
Scilis eoe illa de causa munnurasse ac dixiase : 
Sunquid €t pancm polest dare, aut parare meniam 
populo IUO 1 8 ? Aut unde ipsis simila, ut placcntas 
facercnl, el byacinlltinse caerulea?que pclles ad ta-
bernaculi lenioria, nisi a mercatoribus emissenl? 

τομής, ύπενόησαν, μή παλαιωδήναι όλως αυτόχρημα 
τά Ιμάτια αυτών χαλ τά υποδήματα, τδ ούτως ειπείν 
τδν Μωσέα * άλλ' δτι ουδέν αύτοίς, φησλν, έλειψαν έν 
τή έρήμω, τών έμπορων συνεχώς τά επιτήδεια προσ-
χομιζόντων. "Η γάρ άν χατ* αυτούς τά γεννώμενα έν 
τή έρήμω παιδία πώς ένήν τοις πατριχοίς ίματίοις 
χαλ ύποδήμασι χρήσΟαι, τελείων δντων, αυτών δέ 
σμιχροτάτων; Ιίώς δέ χαλ τούς άρτους τής προθέ­
σεως καθ* ήμέραν νεαρούς χεχελευσμένοι ποιείν, μή 
τών έμπορων αύτοίς κομιζόντων τόν σίτον; "Ιστέ γάρ 
ότι χαλ έν τούτφ έγόγγυζον λέγοντες, Μή χαϊ άρτον 
δύναται δούναι ή έτοιμάσαι τράπεζαν τφ Λοφ 
αυτού ; Ί Ι πόθεν αύτοίς σεμίδαλις, ίνα τά λάγανα 
πο;ώσιν, ή λαγχηρά δέρματα χαλ κυανά είς τάς δι-

Quia cnim ea mercalores, Dei providentia, aubmi- ·̂  φθέρας τής σχηνής, εί μή έκ τών έμπορων ήγόρα 
mstrabaiit, et lameu ilii nmrmurabant contraDeum 
cl cunlra Moyscn, eisi i£gyptiorum divilias possi-
derenl; ideo ipsis ut ingralia e( incredulis mirabi-
Jia palrabai: ac iuodo aquam cx petra large emil-
icbai, modo manna de coelo, modo couimicem ex 
mari pcr triginta dies suppediians; rursus cos pla-
{',is castigabat, atiqtiaudo parteni caslromm ignc 
consumens, aliquando viginii duo millia morle af-
ficicns, ΙΏΟΧ serpenlcs inuniuons, mox Dalban, Abi-
nm el Corc < u n sociis ira diviuilus immibsa cuui 
toia doii)0 ac juiuenlis vivinlcs bialu lerrac devo-
rr ·. docensqut ne incivduli neque ingiaii Deo cs-

ζον; Διά τούτο γάρ ότι έχορήγουν οί έμποροι προνοίχ 
τού Θεού, χαλ έγόγγυζον χατά τού Θεού χαλ χατά 
τού Μωύσέως, είχον δε καλ τδν πλουτον τών Αίγυ-
πτίων, ώς άχαρίστοις λοιπδν καλ άπίστοις, παράδοξα 
έποίει, ποτέ μεν ύδωρ άφθονον έκ πέτρας, ποτέ δέ 
μάννα έξ ουρανού, ποτέ δέ όρτυγομήτραν έκ θσλάτ-
της έπλ λ' ημέρας χορηγήσας, αύθις σωφρονίζων 
έπαίδευε πληγαϊς, ποτέ μέν πυρλ καταναλίσκων μέ­
ρος τής παρεμβολής, ποτέ δέ θανάτιρ θραύων κδ' 
χιλιάδας, ποτέ δε δι' βφεων, πο:έ δέ καλ τούς περ\ 
Δαθάν ΧΛ\ Άβειρων καλ Κορε θ^ηλάτφ οργή ή γή 
ζώντας πανοικελ και κτί4ν:σι κατ^ττιε· διδάσκων μή 

• Ρ Ι Ί Ι Ι . ιι, »'Deut. νιπ, i . · D P I J L Χ \ Ι \ , 4. " Paal. ι . \ \ \ ι ι , '20. 



Μ7 TOPOGlUPHIiE C H R I S T i A N * Π Β , V. 
άπιστείν μήτε ά χαριστεί ν Θ^ψ, άλλά σωφρόνως ζήν. Α s»wi, <»cd lemperanter viverenl. 

218 
Cutn antem ecri-

Ααβόντες δέ χαι παρά τού Θεού τον νόμον εγγράφως, 
καλ διδασκόμενοι γράμματα νεωστλ, χαι ώσπερ παι-
δευτηρίω ήσύχω έν τή έρήμφ χρησάμενος δ Θεός, μ' 
Ετη είασεν αυτούς χαταλαξεύσαι τά γράμματα· 
"Οθεν έστιν Ιδεΐν έν εκείνη τ{ έρήμω τού Σιναΐου 
δρους έν πάσαις κατάπαυσε σι, πάντας τούς λίθους 
τών αυτόθι, τους έχ τών βρεων άποκλωμένους, γε-
γραμμένους γράμμα σι γλυπτοίς Έβραΐκοίς, ώς αυ­
τός έγώ πεζεύσας τούς τόπους μαρτυρώ. Άτινα χαί 
τίνος Ιουδαίοι άναγνάντες διηγοόντο ήμ?ν λέγοντες 
γεγράφθαι ούτως, Άπερσις [άπαρσις] τούδε, έχ 
ρνΛής τησδε, έτει τφδε, μητί τφδε, χαθά χαι 
παρ* ήμίν πολλάχις νινές έν ταίς ξενίαις γράφουσιν. 
Αύτολ δέ χαϊ ώς νεωστλ μαθόντες γράμματα, συν­
εχώς χατεχρώντο χαλ έπλήθυνον γράφοντες, ώστε 
πάντας τούς τόπους έχεί νου; μεστούς είναι γραμμά­
των Εβραϊκών γλυπτών, είς έτι χαϊ νύν σωζόμενων 
διά τού; απίστους, ώς έγωγε οΐμαι. Εξόν δε τψ βου-
λομένφ έν τοίς τόποις γενέσθαι χα\ θεάσασθαι, ήγουν 
έρωτήσαι χα: μαθείν περλ τούτου, ώς άλήθειαν εί-
πομεν. ΙΙρώτως ουν Εβραίοι παρά τού θεού σοφι-
οθέντες χα\ γράμματα διά τών λιθίνων πλαχών 
έχείνων παραλαβόντες χα\ μεμαθηχότες μ' έτη έν τή 
έρήμφ, γειτνιώσι τοίς Φοίνιξι παραδεδωχασι χατ* 
εκείνο καιρού, πρώτψ Κάδμψ τώ Τυρίων βασιλεί, έξ 
έχείνου παρέλαβον "Ελληνες, λοιπδν καθεξής πάντα 
τά έθνη. 

Έστρατοπέδευον δέ έν τή έρήμφ χατά τήν τάξιν 
τήν δοθείσαν αύτοίς παρά τού θεού, χυκλούντες τήν Q etritu sibi a Oeo Iradilo : nempo saccrdolea elLe-

plam a Deo legeni accepteseut, ibi primum litleraa 
edidiceruni, ao soliuidine ceu quieto qtiodam fitte-
rario ludo usus Dcus, ipsos tolis qaadraginia amiis 
exarandis liltcris rxerccri eivii. Quamobrem in de-
eerto Sinai montis, inque omnibus Hebrawam 
mausionibns, videre est lapidcs orones ex monll-
bus delapsoa, litteris Hebratcis inscriptoa, ut fgo 
qui iaiac iter babui, tesliiicor. Quas iiiscripilonei 
Jedei quidam, qui ipeas legerant, nambanl nobta 
i u babere : Profeclio ΐα/ίε, tx tribu laU* anno Ixit, 
mtnu tali; ut plerumque rouUi noatro aevo in di-
vorsoriis acribere soleni. Itli fcro, utpoie q«i nwper 
lilterai edidicissenl, frequentioe scribebanl ei litteraa 
mullipJicabant; iia ut isliiacc omnia toca liueri* He-
braicis inactttptisplena snni: qu«, utquidem awtimo, 
incredulonimcatisabactent» scrvanlnr.Cuim 206 
porro licei loca adire etistbcc inapifm, ve! alios »ci-
acitari, ut ediscal nos vera oarrare. Cum ergo pri-
mum Hebrsei a Oeo ptr illae acripio traditos ubu-* 
laa lioeris inttiluli et crudiii foissent per moras 
ilias quadraginia aiinomm lo deserto, vicinis suis 
Pboenicibuf iptx* iradidemnl, qno lempore primuoi 
Tyriis regnabat Cadmoa : ex qoo Graeci litterat 
acoeperunl, que inde ad omuea geulea emana-
runi. 

Caetramelabftniiir aalem in itocrlo, ordixe 

σχηνήν Ιερείς τε καλ Λευίται, καλ πέριξ αυτών αί ιβ' 
φυλαλ, είς ανατολάς τής σκηνής τρείς * έν αις μέση 
έτύγχανεν ή τού Ιούδα φυλή σύν Μωύσή καλ * Ααρών, 
έξάρχουσα τών λοιπών, καλ εις νότον τρείς, κα\ εί; 
δυσμάς τρείς, καλ είς βο^άν τρείς. Ούτω; κατα-
παύεντες χαλ ούτως άναίροντες, χαλ βαδίζοντες χατά 
τήν διαγραφήν ταύτην. 

Ούτως ουν στρατοπεδευοντες καθ* έκάστην έν τή 
έρήμφ, τελευτήσαντος λοιπόν τού Ααρών χαλ τού 
Μωσέως, χαλ παραλαβόντος αυτών τήν στρατηγίαν 
του Ιησού τού υίού τού Ναυή, χαλ διαβιβάσαντος αυ­
τούς τόν Ίορδάνην παραδόξως, χληρούχους αυτούς 
κατέστησε τής γής τής επαγγελίας, χατά τάς θεόθεν 

vita* \n circntiu tabernaculi; circum autam illoa 
dodecim iribus, nimirum ad orieuiem ubernacali 
irea, in quarum medio eraliuda iribus, cumlloyse 
et Aaron, utpote quae principalaiu in omnes gere-
TtA; ires ilein ad roeridiem, Ires ad octidenie», 
ires ad sepienlrionem. Eo acilicet riiu quiescebam, 
eo proficiscebaniurei iocedebaat secundum pnMen-
iein delinealionciw. 

Hoc eaatramciandi gexere in deserlo quolidie 
QB08, ροεί Aarouif et ΙΙονείε obitum, qui popnki 
principaium excepil, Jesus tHios Nave, cum eos 
roodo perquam mirabili Irani Jordauem duxiesel, 
bsredes ipsos lerrae promitaionis conblituii, eecun-
dum datas divinilug praedicltoucs ac coostilulio-

προ^ήσεις τε χαλ διατάξεις. Κατείχε ή τού Ιούδα D nes. Tum Iribus Juda nietropolim Jerosolymam 
φυλή τήν μητρόπολιν τήν Ίερουσα/,ήμ,'μέχρις ού ό 
προσδοκώμενος, καλ προκηρυττόμενος διά τού νόμου 
καλ τών προφητών, έξ αυτών έλήλυθε, δι* ού τήν με-
γάλην χαι αίώνιον σωτηρίαν καλ άνάκτισιν ό Θεδς 
τψ κότμφ είργάσατο * λέγω δή τού Δεσπότου Χριστού 
χατά σάρχα, κατά τάς επαγγελίας τού Θεού τάς πρδς 
τόν Αβραάμ γεγενημένας, καλ τδν άνωθεν καλ ές 
αρχής αυτού σκοπόν, καθά και ό Απόστολος έν τή 
πρλς Γαλατάς Επιστολή, ώ; ερωτώμενος ύπό τίνος, 

. χαλ λίγοντος * 7V ουν ό τόμος; ώσανελ, Τί ούν έόοΟη 
δ νόμος; ταχύτατα αποκρίνεται χαί φησι, Τώτ πα-
ΐαδάσεωτ γάμιτ προσετέθη, ayjxq ου $Mr\ ζό 

oblinuit, donec ex ea orluin ducerel is qui ex^pe* 
clabalur ac per legera el propbetas pra^nuntiatus 
iuerat: per qtiem niagnam %ientamque satulem ac 
renovaiiouem Dtuis mundo iniulii; de Oomino 
Clirisio secundum carncm loquor, nenipe secun-
dum pronmsa Dei Abrahamo facia, ac secundum 
proposilum, quod jaoa a principio Dcus babtteral, 
prouteiiain Aposlolus \n Kpislolaad GaialaR**, quasi 
scidcitante quodam, loquitur: Quidigiiur lex?ac εί 
diccrel: Cur lcx daiafuit? conlinuo re^mdet his 
verbis : Propttr transgrcssiones posita eti donec ve-
niret semctt quod promhexn, ordinata per ang.elo$ in 

** Galal. ιιι, 1». 
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ι-sl, ul per illam et pcr saccrdotiuni gen* illa cu-
stodirctur, qti» promissa acceprrat, gcilicel genos 
Abraliam; ae mt illius coramislio ulla cum aiia 
getUe fieret , ut binc is, qut prxuuntialtis fuerat, 
omnibus nolus essei : pcr quem inundtis renovatur, 
ac scopua iltc priatinua oaconomtaqiic Dei implclur. 
4am olim qnippe ci a principto scopus et propo$i-
lutn Dci trai aliis etiam easUtemiam ac bouitaiia 
soie pariicipaiioneiii Iradcrc, itcmque raiionc in, co-
guitioiiem, iiumortalttaicra, beatiltidinein, ac oninis 
boui, pro facultaie et captu, parlicipatioiiem. A l 
quamloqttideoi Nuroen soluin docori neqtiil, ac sola 
207 l w r s e coguiiio csl, brulorura vero pro-
priuiii e*i, ul nattira? impctu ferantur siito ulla ra-
lione ac vera cogniiioiic, ac cum sitnili&er inanimaCa ' 
oami piorsus uiotu et.impetu atqne cognilione ea-
reaul, ceti niedios quosdam ratioiiabiles conslituit 
clemcns ille Dcos, scicnliat perdisciplinam et expe-

^ rientiam capaccs probaltoni tradidil: et sccoiulutn 
prisliiium illud propo$itti«i, futuruoi slatuin, id eei, 
aupre.num locuui, eflecii. 

CUCD aulein primo prattcoicm stalum et vitain 
ease dclittiviasvt, qua ceu scbola nobis conseutaiiea 
uieietur. banc vilam mortalem el mutabilcm cflc-
cii, ui nos, internoscettdt ct ratioeinandi vi pra.iili, 
botiorum parlicipatione frui ol a malis declinare 
l*»sseBUfS. Quamobrein prursons viu jucitndis et 

χειρί μεσίτου- ινα εΓπη, δτι Διά τούτο ά νόμος 
προσετέθη, Γνα φυλαχθή δι* αύτου καλ τής Ηρατείας 
φρουρούμενον τδ έθνος τδ τάς επαγγελίας λαβόν, 
τουτέστι τδ τού Αβραάμ, χαλ μή μίξις τις γένηται 
αυτού μετά έτερου έθνους - δπως ό προχηρυττόμενος 
έξ αυτού γνώριμος τοίς πάσιν ύπάρχη, δι* ου κόσμος 
ανακαινίζεται, χα\ δ σκοπός και ή άνωθεν οικονομία 
τού Θεού πληρούται. Σκοπός γάρ ή ν άνωθεν χαί έξ 
αρχής τφ Θεώ έτέροις μεταδούναι τού είναι χαλ με-
τασχείν τής αυτού αγαθότητας, λόγου τε χαλ γνώσεως 
χαλ αθανασίας καλ μακαριότητος χαι παντός αγαθού 
όσον ενδέχεται μετασχείν τόν μετέχοντα. Και επειδή-
περ τό Θείον μόνον άόίδαχτον, καλ αυτόχρημα α*ηθής 
γνώσίς έστι, τών όέ άλογων ίδιον φυσικαίς όρμαΐς 
χινείσθαι άνευ λόγου καλ αληθούς γνώσεως * όμοίως 
καλ τών αψύχων άμοιρούντων τό παράπαν χινήσεώς 
τε χαλ ορμής φυσικής καλ γνώσεως, μέσους τινάς, 
ώς ένεδέχετο, είναι τούς λογικούς ποιήσας ό φιλάν­
θρωπος Θεός, δεκτικούς επιστήμης διά μαθήσεως 
καλ πείρας, έδοκίμασε, χαλ έποίησε χατά τόν άνωθεν 
αυτού σχοπόν, τήν μέλλουσαν χατάστασιν, τουτέστι 
τδν άνω χώρον. 

Πρώτον δέ όρίσας ταύτην τήν χατάστασιν, έν 
?,περ χαλ παΐδευτηρίφ χρησίμω χρησάμενος πρδς τό 
ήν.ίν συμβαλλόμενον, θνητήν δέ χαλ τρεπτήν άπειρ-
γάσατο, πρδς τό δύνασθαι ημάς διακριτική χαλ λο­
γική Ιξει τών καλών τήν μετουσίαν χτάσθαι, τών δέ 

. . Ι κακών άποστρέφεσθαι. άιό χαλ ηδέα χαλ λυπηρά 
frislibtis pcrimsta est, ul, quulidie in ilbs vcrsantes, c a„-. x — JL— * Δ. % \ x * V ,. 0 *^ . . . . . έχει ή νυν καταστασις · ίνα χαθ' έχάστην έν αύτοές aita rugereinus, alia asscqui iiilercnuir. Idoo legve 
dautur, cormuiiiationea cl auppiicia, quje appciitum 
iiusirun» a malo absicrreaul. Denique mors ipsa, 
<»:x ab fjus ira profecia videlur, revera quies el 
bujos calainitos^e viue ei scbola? cessalio reputanda 
Cfet : qoa raliorio illam primo hoinini Deu* ex pro-
videuiia inlulit, ut peccatum illi perosum, jueliiiam 
vcro (ksidci abilcm redderct, inviiana iUiim, ac ejus 
opcia uuiveroos, ad futuram nobis paralam vilam, 
alcrnun^que regnum, jttgliiiam, sanciiflcalNioeiu, 
rdemplioaciQelbeatitudiiiem : quod eral prUlinuu 
ab iniiio Dci cousilium. Deus igilur aapienter, imo 
aapioniijisiiue poccato priuii houiinis, ceu ira per-
αχΜαε, morlem injicil, ul ipsi pcrosum illud red-
deret. Dcinde ne malis obmiits liomo iu desperalio-
nciu iret, ejus, unquam liiii paler, curain gerit, 
i|iaiqae ionicas eonsuit : binc Atkilis ganguiiiem ul-
cisdlur, Enoclitun iransferl, ita ul moiiis docrelum 
iu eum non olrthwrel, Noe ei mundi uauft agio scr-
\at, Abrabamum eligit, e\ cujtis seniinc niuiidi n*-
iiovaiiMfictii rlli it; m*cnon Isaacum, Jacnbum, pa-
Itiandas c^ruiuque iilios, diiodciimque ttilnis <x 
iilis oiias : qua> vmn bracbio oxcclso ab A-^vpCio-
rum s iTvi i i t ic icditnit, in deserlo inita'i:tiler d«du-
cit, dosc%o>i'-».u ipsis W]H'ih Iradit : ac po|Milo iu co-
borlee tlisfribiit-.i Palu-siinam in snries <liv!i»atii Ita-
dit poesiibiidaiii. IVopbmas ipsis cxrttaul Davidcui 
primum rrgcin corutu, Saimtcb>u>, Kiiam tanlum 

αναστρεφόμενοι, τά μέν φεύγωμεν, τών δέ άντεχώ-
μέθα. Διά τούτο χαλ νόμοι, χαλ άπειλαλ, καλ κολα-
στήρια, τού χαχού τήν όρμήν ημών ανακόπτοντα. 
Τελευταίου δέ καλ ό δοκών μέν κατ' όργήν είναι θά­
νατος, κατά δέ τδ αληθές παύλαν παρέχων τή μοχ­
θηρά ταύτη ζωή καλ τώ παιδευτηρίφ, χαθά χαλ τφ 
πρώτψ άνθρώπφ ό Θεδς χατ' οίχονομίαν έπήνεγχε, 
μισητήν αύτφ τήν άμαρτίαν εργαζόμενος, χαλ πο-
θητήν ποιών τήν διχαιοσύνην * προτρεπόμενος αυτόν 
τε χαλ πάντας δι* αυτού, είς τήν προητοιμασμένην 
ήμίν χατάστασιν, βασιλείαν τε αίώνιον χαλ διχαιοσύ­
νην χαλ άγιασμδν χαι άπολύτρωσιν χαλ μακαριότη­
τα, άπερ χαλ ό σκοπός τού Θεού έξ αρχής ήβούλετο. 

D Επιπίπτει τοίνυν ό Θ:ός σοφώς, χαλ πάνυ σοφώς, 
τή αμαρτία τού πρωτοπλάστου άνθρωπου τόν θάνα­
τον, ώς κατ* όργήν, ίνα μισητήν αύτφ ταύτην απερ­
γάζεται · εΐτα λοιπόν πάλιν, ίνα μή έχ κακών ό 
άνθρωπος άπελπιστίαν νοσήση, επιμελείται αυτού 
ώς πατήρ τέκνου, καλ ποιεί αύτφ χιτώνας * είτα 
εχζικεί τδ αΤμα τού Άβελ, τδν Ένωχ μετατίθησιν, 
(υστε καλ τήν άπόφασιν τού θανάτου μή κρατείν έπ* 
αυτού * τον ΙΝώ: διασιυζει έκ τού κοσμικού ναυαγίου, 
τον Αβραάμ εκλέγεται, άφ* ού καλ διά τού σπέρ­
ματος έργάΓεται τήν άνά/τισιν τού κόσμου, τόν 
Ισαάκ, τον Ιακώβ, τούς πατριάρχας, καλ τούτων 
τά τέκνα καλ τάς εκ τούτων όώό-χα φυλάς, άπερ χαλ 
μετά βρα/ίονος υψηλού λυτρούται τής δουλείας των 
Λ·γυπτίων, καθοδηγήσας τήν έρημον , θαυμαστώς 



» TOPOCRAPIII.E CIIRISTIAN^ LIB. V. 222 
χΔ όους νόμον έγγραφο* · χαλταξιαρχήσαςτδ έθνος, Α illuro \iruro, ejtit rilttiputttm EUiMUfB* duodocim 
χατεχληροόότησεν αύτοίς τήν γήν Παλαιστίνης · καλ 
ήγετριν αύτοίς προφήτας, τόν Δαυίδ τόν πρώτον 
αυτών βασιλέα, Σαμουήλ, Ήλίαν τόν τηλικούτον, 
τόν τούτου μαθητήν Έλισσαίον, τους δώδεκα καλ 
τους τεσσάρας τούς μεγάλους προφητεύσαντας τήν 
Ιλιυσιν του έξ αυτών έγειρομένου χατά σάρχα Δε­
σπότου Χριστού , Ιν φ καλ όι' ου γίνεται χαΛ πλη­
ρούται ό (ξ αρχής σκοπός χαλ ή οικονομία του Θεού 
ή μεγάλη χαλ σωτηριώδης. "Οσπερ γάρ ώκονόμησε 
όιά τής αμαρτίας τού πρωτοπλάστου άνθρωπου παρ· 
ειααγαγείν τόν θάνατον, ούτω χαλ όιά τής υπακοής 
του Δεσπότου Χρίστου χατά σάρκα, τήν άνάστασιν 
χοάτήνάνάχτισιν χαλ τήν άναχεφαλαίωσιν πάσης τής 
κτίσεως. "Οσπερ γάρ φησιν ό Παύλος, άι* ανθρώπου 

propheiae, qnatuor ilem inaguos ίΙΙοε· qtil Domni 
Cbrisli, ab tllis sectnicltiffi carnem prodiiuri, advcti-
tam vaticinarcntur : in qno Clirisb», ct per qitem 
acopus ille Dei prieilitus cl <rconomia msgna ei sa-
lutaris impfotur. Qitemndmodutii 208 c n , m P 0* 
primi bontinis peccalum niortem induccre dispeit-
aavil; sfe per absiqtKMtliain Doinittt Cbrt*tl, sccwn 
dom carnem, resnn titlioncni, reuovaiiotiem rc*l*u-
raiioaemque loiios rerum naiura ficri providit. 
Nam quemadniodtim ail Patilnfc : Pet koMinem 
xtora, tt per kominem returrecii* mortxurxm tf 

in lerram indiicta est. H*c e&l magna satos, OBOO-
nomia et sapiciitta Dei, qoi omnia prodoxit, et 
ooinla itoruot restauravit. Quapropier ditos illos sta* 

ύ θάνατος *** tV άνθρωπου άνάστασις νεχρών Β

 l | | g a b ! n i | j < | «ϋ^^,,ϋ^ toiasquo diviii* Scrrptura 
εΙσήχθη έν τή γή. Αύτη ή μεγάλη σωτηρία χαλ οί 
χονομία χαλ σοφία τού τά πάντα παραγαγδντος χαλ 
πάλιν άναχτίζοντος Θεού. Ata τούτο χαλ τάς όύο κα­
ταστάσεις έξ αρχής πεποίηχε, χαλ είς τήν μέλλου-
ααν μετά τήν ένθένδε ζωήν άφορφ πάς ό σχοπός τής 
θείας Γραφής, χαλ τό Χρισιιανικδν κήρυγμα, χαλ ή 
έλπλς τών Χριστιανών, άιά τούτο χαλ έν τφ βαπτί-
ζεσάαι, εί μή πρώτον όμολογήσειέ τις τήν τής αγίας 
Τριάδος όμολογίαν, χαλ τής ημετέρας σαρκός τήν 
άνάστασιν πιστεύειν, ού βαπτίζεται, χαλ συγχαταλέ -
γεται αετά Χριστιανών, χαλ πιστός αναγορεύε­
ται. Ούτος ό σχοπός πάσης τής όεοπνεύστου Γρα­
φής, Παλαιάς τε χαλ Καινής Διαθήκης- χαλ ότι χα* 
τά τύπον τής σχηνής τής έν τή έρήμφ όπό Μωύ- g 
σάεος χατασχευασθείσης, όύο χώρους πεποίηχεν ό 
Θ*ός τόν σύμπαντα χόσμον * λέγω δή τούτον τόν χό­
σμον * έν φ θνητούς χαλ τρεπτούςώς έν παώευτη-
ρίψ έόοχίμασε πρώτον ημάς όιάγειν, χαλ πεπει-
ράσόαι λυπηρών τε χαλ ηδέων * χωρλς γάρ παιδείας 
μάόησιν γενέσθαι άμήχανον. ΙΙάσα γάρ παιδεία, φησλ, 
*ρδς τό παρόν ού όοχεί χαράς είναι, άλλά λύπης. Είς 
ύστερον οδν πεπειραμένοις λογικώς έδοκίμασε πάρα-
σχείν τά αΐώντα αύτου αγαθά έν τή μελλούση κατα­
σταθεί, χαλ πληρώσαι τόν εαυτού άνωθεν χαλ έξ 
αρχής σχοπόν, οίχονομήσας ώς Θεός τά καθ* ημάς, 
ώς αύτφ έπρεπε, χαλ ήμίν συνέφερε. Διαγράφομεν 

ecopus ad futuram vilam post pranentem respieit, 
nocnon Chrisliana praedicatio el spea Chrisliano~ 
rom. Quocirea nemo baptizaiur, quiu priife sanclaro 
Trtttiiaiem cl noeir* carttia resurrertionem §e cre* 
dore conflteitiir : alias nec cum Chrittiania annx-
neraior, nte idelis etse pnedicatur. Ilic lotiu* αι­
τία* Srriptane scopus lam Yctcrie qoam Pfovi Te-
aiamooU: qoi eo speclat Hiam, quod, ad exeinplom 
tabernaoiXi io deserlo a Moyse consirocti, io doo 
loca lotom muudoin fteos disiribueril, bunc scil i-
eet mvndum, in quo nos morules ei mutabilcs ceu 
iii scbola priroum dfgere dccre\it, ul Iristia simol 
Η jucooda ciperiamer : nam aino iuaiiiutioiio 
dociriAa aecedere ntinquant poteaL Omnis quippo 
disciplioa, inqiiit, in praesenli noo videtur gaudio 
eaae, ted dolori demum raiionabili modo exerci-
taiis, toaipiierna bona in iuiura vila conferre de-
crevii, et sic suum a prinripio scopum perficere; 
com otpole Oous, noslra uli se decebat, nobiaqoo 
conaentaneuin eral, providcril. Casira ilaqoo Israe-
litarum in deoerlo dclineamns, necnon Iransitum 
Jordanii, qni aub ieau fdio Nare posl lloysis obi-
lnm contlgit, iloroqoe ipsorum in lerra promissio-
nit parUtn requiem, Hierosolymam qnoque, elquo-
modo lerram sorte acroperint et obtiimerifil. 

τοίνυν χαλ τήν στρατοπεδαρχίαν αυτών τών Ισραηλιτών τήν έν τή έρήμφ, χαλ τήν διάδασιν τήν έν τφ 
ΊορΙάνη άμα τφ 'ίησού τού Ναυή μετά τήν τελευτήν τού Μωσέως, χαλ τήν χατάπαυσιν αυτών τήν έν τή 
γή τής επαγγελία:, χαλ τήν Ιερουσαλήμ, χαλ όπως έχληρονόμησαν τήν γην, καλ κατέσχον αυτήν. 

Έν ταύτη τή γή χατοιχουσιν, ήγειρεν αύτοίς ό Θ;δς D Dum in itU lerra habilarcnl, Oeus illis propbeias 
χατά χαιρόν προφήτας, τήν έλευσιν τού Δεσπότου 
Χριστού χατά σάρχα διαγοριύειν, δι* ου ήμελλεν 
άναόείχνυσθαι ή μέλλουσα κατάστασις, ύπομιμνή-
σκοντας αυτούς τών επαγγελιών ών πρδς Αβραάμ 
έποιήσατο. Διαγράφωμεν τοίνυν έχαστον τών πρεσ­
βυτέρων χαλ προφητών, δπως άνακηρύττη άξιωθιλς 
μέν είπείν τι περλ της έλεύσεως τού Δεσπότου Χρι­
στού, είτε οιά λό^ων, είτε δι' Ιργων επιγράφοντας* 
χαλ άζιωθελς είπίίν ή ποιήσαι περλ αύτου · συμβάλ­
λεται γάρ καλ τούτο τώ ήμετέρφ λόγω, δπι·>ς κα\ ί t 
τούτιρ δείςοιμεν άπ' αρχής έως τέλους είς δν σχοπόν 
ά^ορα πάσα ή θεία Γραφή. 

• ' l i i o r . \\, 21. *"·llcbr. \ ι ι , II. 

variis lemporibus excitavii. qui Domini Cliriali s<*-
cuuduro carnem advenium praMiiimiarem, a quo fu-
tura illa vita comroonslrauda t*r..i; qui propli<M;i! 
in meitioriftra ipais revocarenl proiiiisgioiicu, quas 
ad Abrabamurn dederal. Singulos iiaque souior^s 
ct propbotas deltiieeuiiis, dedaromtLsqiie <|uo paii<i 
digui liab.ti fuerint, qui Doiiiiai Cltn>ii adv^ntum 
pf.odicrrenl, ac aeu V C I I M S SCU iqx-riln s pr^ntinlia-
rrul ac si'iitK.reiil: naui i«l atl liiinc ld>ruiu uoslrum 
rcspicit, ul ab initio ad cabviii ux«uc deuionslre-
nms, ;\d quem ^copuin ci iiueiii lot; «iivina Scriplura 
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209 ADAM. 
I!ic est protoplaslus Adam, dignus babiius qui 

vaticiniinn cderet de &e deque uxore stia, qui ex 
Dci betiedtctione per copulam, in carnern unam 
ambo conjuitgunlur: quod ipsom Dominus in 
Evaugettis lesiificatur, aQirmans baec Deum per os 
Adami dixiase, cui eiiam nupiiarum coticiliator 
fu i l w . Apostolus vero Paulus boc usus excmplo esl, 
id myslico more et de Ecclesia explicans his ver-
bis : Sacramentum hoe magnum e*t; ego aulem dico 
ίιι Chrino tl tn Eccktia n \ At cnim quemadoiodum 
Adam est caput omoium in boc aimido, utpote eo-
nim causa atque pater; sic ei Domiuus Christus 
secundmn caniem fapul esi Ecclesiacn Pater futuri 
saeculi. Adam iiem Dei imago esse ei vocari primus 

COSME INDIOOPLEUST* 
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ΑΔΑΜ . 
Ούτος ό πρωτόπλαστος Αδάμ, δς ήξιώθη προειπείν 

περί τε εαυτού καϊ της Ιδίας γυναικός, οί εκ τής ευ­
λογίας Θεού διά της συναφείας είς σάρχα μίαν αμ­
φότεροι συνάπτονται * όπερ ό Κύριος μαρτυρεί έν 
Εύαγγελίοις λέγων, τόν Θεόν ταύτα είρηχέναι διά 
στόματος τού Αδάμ, δς καϊ νυμφαγωγός αυτού έγέ­
νετο. Ό δέ απόστολος Παύλος κατεχρήσατο τοότφ 
τφ παραδείγματι, μυστικώτερον έπι τού Δεσπότου 
Χριστού αυτό έχλαβών κα\ της Εκκλησίας λέγων * 
Τό μνστήριον τοΰτο μέγα εστίν · έγώ όέ Λέγω είς 
Χριστόν χαϊ εϊς τήν ΈχχΛησίαν. Κα\ γάρ ώσχερ 
κεφαλή έστιν ό Αδάμ πάντων τών ανθρώπων έν 
τούτω τω κόσμφ, ώς αίτιος αυτών ών καλ πατήρ · 
ούτω κα\ ό Δεσπότης Χριστός, κατά σάρκα, τής Έχ» 

dignatus e*l, al in Domiito Chnsio id magis pro- ρ *λησίας κεφαλή έστι καϊ Πατήρ τοΰ μέλλοντος αίώ-
prie comigtl, quemadmodum Apostolus dicit : Qui 
fff imago Dei intitibUuAdam solus et primus 
boimiiuin ex latere, Dei opera mulierem prolulit 
alne semine, Domiuus vero Cbrisios secundum 
carueia atne semine quasi masculus ex ieinina 
prodiit, aequaliiatem ac debilum nalurae implerts. 
lile prinius bominuin a diabolo decepius peccavit, 
Dominus auiem Cbrislus pro illo debiium aolvit, 
opporiune dUciaso cbirographo, et adversariv con-
cukato. 

In 
Paragrapka. 

Epiatola ad Ron»anos Apostolus Adamum 

νος. Ούτος πάλιν πρώτος ήξιώθη ε?κών Θεού γενέ­
σθαι χαί κληθήναι · έπ\ δέ τού Δεσπότου Χριστού 
κυριώτερον έκβέβηχε, καθά χα\ ό Απόστολος λέγει, 
"Ος έστιν είχών τοΰ θεού τον άοράτον. Ούτος μό­
νος κα\ πρώτος ανθρώπων έκ πλευράς διά τοΰ Θεού 
προήνεγκε τδ θήλυ άσπόρως , καϊ ό Δεσπότης Χρι­
στός χατά σάρκα άσπόρως ώς άρ4όεν έκ τού θήλεΐι*ς 
παρήχθη, τήν ίσοτιμίαν χα\ τό χρέος τής φύσεως 
άναπληρώσας. Ούτος πρώτος ανθρώπων απατηθείς 
ύπό τού διαβόλου ήμαρτεν ό Δεσπότης Χριστός όπερ 
τούτου τδ χρέος απέτισε, σχίσας ευλόγως τό χειρό-
γραφον, κα\ καταπατήσας τδν έχθρόν. 

Παραγραφή. 
Έν τή πρδς 'Ρωμαίους Επιστολή ό Απόστολος 

Cbrieli typum esse dixit bis verbis : Quiisl typus C τύπον αυτού τοΰ Χριστού ίφησεν είναι τόν Αδάμ 
λέγων · "Ος έστι τύπος τον μέΛΛοντος' χα\ όμοίως 
τούτον πρώτον είπε, κα'ι τδν Χριστόν δεύτερον. 
Απειλήσαντος τοΰ Θεού τώ πρώτφ άνθρώπφ αυθη­
μερόν θάνατον, εί παράβαση τήν έντολήν, φ καλ πα-
ραβάντι μή έπενέγκαντος αύτφ χατά την άπειλήν 
ευθέως θάνατον, άλλά μακροθυμήσαντος, χαι νόμφ 
παιδεύσαντος καϊ τού παραδείσου έχβαλόντος, καλ 
μακρω γήρει ύστερον συγχωρήσαντος τελευτάν · 
έδειξε πολλήν φειδώ πρδς τούς ανθρώπους ποιούμε­
νος ό Θεός, μάλιστα καϊ χιτώνας αύτώ προνοούμενος, 
κα\ δτι ού κατ1 όργήν τόν θάνατον έπήνεγκε τή 
φύσει τών ανθρώπων, άλλά προγνώσει κα\ σοφία δι­
δάσκων τόν άνθρωπον κα\ μισητήν αύτφ ποιών τήν 
άμαρτίαν, κα\ ποθητήν τήν δικαιοσύνην. Διά δέ τής 
φυλακής τού ξύλου τής ζωή;, έδίδασκεν έρ$ν τόν 
άνθρωπον κα\ έλπί^ειν αθανασία ν. Δόξα τφ ές 
αρχής Εως τέλους οίκονομήσανιι τά κατά τδν 
άνθρωπον. 

Παραγραφή. 
"Ενεστι τφ βουλομένφ μαΟεΐν ώς ούκ όργή, άλλά 

μάλλον φιλανΟρο>πία καλ σοφία τά κατά τόν άνθρω­
πον ψκονόμησεν. και δτι μετάτήνπαράδασιν, ού μόνον 
φ?ίδΐται και προνοείται αυτού, άλλά χ%\ προφητικού 
κηρύγματος ΐ,ξ''ωσε. Φησι γάρ περί της γυναικός 
αυτού, Κα! έχιίΛεσε τό όνομα αϊ; ης Ζωή, Οτι αύ· 
τη μήζηρ πάντων τών ζώντων. 0{.χ ή ν γάρ τής 

futuri *· ; «imililer illuin primum vocavit; Cbri-
aium vero, sccunduin. Cum Deus primo horaini 
mortem ipsa die obeundam comrainaius essct, εί 
prapceplufii transgrederetur, nec lamen iransgrcsso 
siaiim eam iutalisset secnnduin comroinalionem, 
scd palienier tulissel; lege ipsum crudiissei cl eje-
ciaael ex paradiso. ac concessisset illi ut longxvus 
decederei; raagnam erga bomines Deus commisei a-
lionem exbibuit, cum maxiine ipsi lunicas procura-
vci i l , nequc ira permotus moriem naturae hominum 
inluleril: sed prospicieudi vi el sapienlia bomiuem 
î rudieng ip$i peccalum pcrosum, conira vero jusli-
liam oplabileiu reddiderit. Per cuslodiam autem 
ligni vitse, bominem instituit ad amorem et &pem 
bnmorlalitalts. Gloria illi qui ab inilio ad Onem 
vsquc quae bominoni speclabant providii. 

210 Paragrapha alia. 
Cuivis ediscere licel Deum nou ex ira, scd polius 

ex bumanilate el 6apientia res bomiuum curasse: 
quia eliam post transgrcssioncin non modo ipsi 
veiiiam et provideniiam suam loniulit, scd eiiam 
eum propbotica pr»ilicemli vi cxomavit. Nam de 
uxorc ejus ba»c ffninlnr : Ει vocavii nomcn eju*, 
ViM, nniti >p&a eal mat>r ommum titrndum 1 1 . IV-

«· M.«tlli. xw. 1 siqq. " Kp»c 5 . ν , Γ^. « Odoas. i , 15. · · Rom. v, l i . a l Con. m. 
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αΰτοΰ δυνάμεως προιδείν, δτι ποιήσει χόσμον άν- Α que enim ex oatura ei vi propria prxviJere polc-
θρώπων έχ τής γυναιχδς αύτου, εί μή θεία δυναμις 
χαλ χάρις αύτφ ένεπνεύσθη. Πάλιν φονεύσαντος τού 
Κάιν τδν 'Αβελ, μήπω ποιήσαντα τέκνα, άλλά νέον 
χαλ άωρον * περιόντος δέ τού Κάιν, προβλέπων πά­
λιν ώς καλ Κάιν, καλ τδ τούτου σπέρμα, άπολέσΟαι 
έχει έν χαταχλυσμφ, δν έγέννησε τρίτον, Σήθ προσ-
ηγδρευσεν, ώσανελ θεμέλιος τών ανθρώπων · ούτως 
γάρ ερμηνεύεται ό Σήθ · έν ταυτφ δύο προφητείας 
είπών, δτι χα\ τδ σπέρμα τού Κάιν άπολέσθαι έχει, 
χαί ούτος δ γεννηθείς, ώσπερ τις άρχή χαι θεμέλιος 
καινός των ανθρώπων έστιν. Ού μόνον δέ αύτδς, 
άλλά χα\ ή γυνή αυτού, τούτοις χα\ αυτή λέγουσα 
προσηγόρευσεν αυτόν φησλ γάρ περλ αυτής, Καϊ 
σνΧΛαδούσα έτεχεν υΐόν, χαϊ έχωνόμασε τό όνο-

ral, sc ex uxore univereos matidi homines produ-
ctvruoi eese, nUi divina virios et gratia ipsum af-
fiaesei. Rursurn ubi Cain occidisset Abelem, pro-
lem noiidum habemcm, juvenom ei tmmaturuin; 
cani prsviderel Adain Cainwn axperftileoi, eive 
semen ejus, diluvio perituram, qnem lertium ge-
Duit, Selb nunciipavii, ac εί dieas, fundamewluro 
generi* bumatti : nam Seih id eigniflcat. Uoo au-
lem dicio propbeiias duas complexu» esc, nerope 
semen Cain periiumm esse; et bunc, naper edituni, 
quasi principium et fundatnenlum novuin bominum 
fore. Nec modo ipse, sed eiiam axor tjus, de filio 
suo loqufns, illi nomen itnpoeuii: de illa eoim 
bse narraniur : Et cmm cottcepistet, peperit fiiimm. 

μααντού Σήθ, Λέγουσα · Κατέστησε γάρ μοι, B # | V Q e a t i i uomeneju$ Sctk, dium : ExcittvH *xf*v 
ό θεός σπέρμα έτερον άντϊ "ΑδεΛ, ότ άχέχτεινε 
Κάττ. Τούτο χαι αυτή λέγουσα, δτι "Αβελ άπαις 
τελευτά, τδ Οέ τού Κάίν σπέρμα άπολείται * τούτον 
μοι δέδωχεν δ Θεδς χαινδν θεμέλιον πάντων ανθρώ­
πων. Κα\ ταύτα μέν ή Εύα. * 

°0 δέ 'Αδάμ, μετά τδ είπείν τδν συγγραφέα τήν 
γέννησιν τού Σήθ, χαλ τού υίού αυτού τού Ένδς, ανα­
λαμβάνουν πάλιν τά χατά τδν 'Αδάμ, φησιν ούτως * 
Αύτη ή βίδΛος γενέσεως ανθρώπων · χφ ήμερα 
έχοίησεν ό θεός τόν %Αδάμ, χαν' είχόνα θεού 
έχοίησεν αυτόν · άρσεν χαϊ θήΛυ έχοίησεν αυ­
τούς. Καϊ ενΛόγησεν αυτούς, χαϊ έχωνόμασε τό 
δνομα αύτου %Αδάμ, ή ήμερα έχοίησεν αυτούς* 

vuhiDeus aliud temen pro Abei,quem occidit Caln**. 
tlaec et ipsa significans : Quoniam Abel sino 11-
beris mortuus, semen autem Cain periturum C i l , 
bonc dedit mihi Deus in itoviim oninium bominaai 
fundamenium. El baecquidem Eva. 

Do Adara vero, postquam sac«r tcriplor orium 
Setbi et Eoos fitii ejus narraveral, resvmpto aer-
mone *ic babct: Hic e$t liber gm§rotioni$ bomixnm : 
Qua dit ftcit Ueus Adamfad imxginm ϋε% ftcit t/-
lum : masculum et (tmnam fecit τοε. Ei bentdixit 
ei$, εί vocatit nomen eju$ Adam, qma di$ (ecit eot. 
Vixit axtom Adam ducentos iriginta άχησε, εί yenuit 
ad ideam εί imaginem εχαΐΜ, ei toeavil nomen ε/αε 

Έζησε δέ 'Αδάμ τριάκοντα καϊ διακόσια έτη, καϊ Q Seth »·. Hoc autem loco ipseqxoque Adaro voca-
έγέννησε κατά τήν ιδέαν αυτού, χαί κατά τήν εί­
χόνα αυτού, καϊ έχωνόμασε τό δνομα αυτού Σήθ. 
Ενταύθα χα\ αύτδς έκάλεσε τδ δνομα αυτού Σήθ, 
ώς θεμέλιον δντα πάντων ανθρώπων, και φέροντα τούς 
Ιδίους χαρακτήρας χα\ τά ίδια αξιώματα. Έπιση-
μαντέον δέ ενταύθα δτι τδν Θεδν λέγει τεθειχέναι 
θνομα τφ πρώτψ άνθρώπφ, χαι τδν άνθρωπον τή 
γυναιχι, χαλ αμφότερους τφ τέχνφ. Έκ τών δέ χατά 
τδν άνθρωπον οικονόμου μένων, καϊ αί αόρατοι δυνά­
μεις λογικαλ τυγχάνουσαι διδάσκονται τά περί 
Θεού. Του γάρ άνθρωπου συνδέσμου δντος πάσης 
κτίσεως, καλ είκόνος δέ Θεού, παιδευτήριον τυγχάνει 
τά περλ αύτδν οικονόμουμενα χαλ αυτού χαλ πάντων 
τών λογικών. Άμαρτήσαντος γάρ αυτού χα\ λαβόν 

νΐι nomen ejus Selb, ulpole qui fatidaineiilMitt 
hominum casct, ac proprioa ferrec cbarocterea et 
digniiaics. Nolandum bo€ loco io Scripiura dic), 
Oeum primo liomini noroeii indidisse, virum uaori, 
amboa filio. Ex iis vero qn» circa bomiooai dit-
pensau ei ρτονίεα fuerunt, inviaibilea vinuie», ui* 
poie ralioitc praediUH, qus ad Deum specUxl edi-
scuni. "Nam cum bomo sil vintulam loiiua reraxt 
iiaiuiae, et imago Dci, qo« circa illain diapeiitait-
lur, el ipst, et omnibus ralioxe praditis diacipliiia 
et scliola sunt. Eienii» cam ille peccasset, ac acn-
lentiam morlit aceopisaei, Ittgebant iilitei211 **** 
el uuiversi spem eublaiam MMpicanU» : cum auievi 
rursus videreiil Dcui» ipsius curam gerere, in spem 

τος ^,» άπάφα^ν «,0 Oevatog, έβρήνουν, xal D b o „ a m p r o j l | o e l i e i p t i 8 ^ « « ΐ «,Μ. Μ porto 
εαυτών χαλ τού παντός άπελπιστίαν λογιζόμενοι 
δρώντες δέ πάλιν τόν Θεδν αυτού έπιμελουμενον, 
εύελπιστίαν τινά προσελάμβανον περλ αυτού χαλ 
πιρλ αυτών. Τούτο δέ καλ έν Εύαγγελίοις ό Κύριος 
δηλοί λέγων, ότι Χαρά έν ούρανφ γίνεται έχϊ ένϊ 
άμαρτωΛφ μετανοονντι, ώς όηλον χαλ λύπη, όταν 
τις τό εναντίον αυτού άμάρτη. Άλλά χαλ ό •Από­
στολος λέγει, ότι χαλ οί άγγελοι ύπετάγησαν μέν 
δουλεύειν τή ματαιότητι όιά τδν άνθρωπον, έλπίδι 
τινι ή δέδωχεν ό Θεός, ότι χαλ αύτολ έλευθερούνται, 
δταν οί άνθρωποι τήν ελπίδα τήν αύτοίς άποχειμέ-
νη^ άπολαμβάνοισιν, υίολΘεού έν δόξη καθιστάμενοι. 

* Gtn. ιν, «5. w Cen. ν, 1-5 

ipsfi Doiniuua in Evangeliif declarai bia verbis: 
Gaxdium cil in caiu εκρετ xxo peecatort po> 
uiteniium agente υι e converso dolor, cum 
quispiaia peccaveril. Imo el Apoaiolus ati, ange-
los subactos fuisse ui senireitt vauiiali propterho-
minem, ex spe quadam, quaui Ihtuo dedertt, Ipsos 
qooque lil>erandos csse, quando boinines reposiiam 
ibi apein accipcrent, iilii Dei in gioria conuliiuli 
Teaiiflcalur ii^m Apoeiolun, angolot ex ceconomta 
et provideiuia Dei crga homiiiee, edooeri ea quse 
adl>eum pcriiu^ut; ait cnim : Ut innoiescat nunc 
principaiibus el pouttalibu* ccctctithui ρετ EccU~ 

Luc. xv, 7. »*' Rom. vjn, 20, t l . 
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mm mltiformli faptolfi* fri Μ ? ciare tifoifi- Α Μαρτυρεί δέ πάλιν δ Απόστολος ώς οί άγγελοι έκ 
*;Μ<$Ιρ«Μ» pcilokjim gapieuliam Itol Oiloierl, ιών περι τδν άνθρωπον οίκονομουμένων διδάσκονται 
«α π?ρ* βεοδ *«ί φη<ϊ*ν · 7·*β r£r ΓαΓς d/ χα/ς χα! ταΐς έξονσίαις έτ τοΊς έχσνρατίοις 
ΛΑ ίί\ς %β**ΑφΙ«ς ή χβΑνχνΙχφς tov θεού σο?ία- σαφώς διά τής Εκκλησίας είπών αυτούς 
διδάσκι«Θ«* τήν ν>9 §ιον σοφ(αν. 

ΑΒΕΙ, 
Hi(j ΑΜ JHSluftt Ηΐροω qul hijualc mortem obkv 

rii, ptiuiu* oumiuro liomiutim iiiflrma eaao monia 
rumiameiiu cttiMinoiiMravli. Quamobrojn vol nmr-
luus ailliuc b»quiiur9 ruaurrmkmcm moruionim 
pi ̂ ilkciis, quam Domintii Ckrialui primui omnlum 
iu *eipso c&bibeiu, morlla illud in opiniooo poaiium 
iuiperiuiii evertil. Ilic ett Abel ille, qui quasi in 
acuiguiaie, passiomi Cbrisii imttaior e&sisiii, qui ob 
boiue operibus etciialaro invidiain a fratre iitjuOe 
pereuipluseftl. I>e quo Abcle Aposiolus iu Epi&lola ad 
liebra»*iu loqoilur: Sed accestisiU ad Sion moiUcm, 

ABEA. 
Ούτος δ Άβελ δ δίκαιος ώς αδίκως αποθανών, 

πρώτος πάντων ανθρώπων έδειξε σαθρά είναι τον 
θάνατον τά θεμ&ια. Διά τούτο χαλ αποθανών έτι 
λαλεί προμηνύων τήν τών νεχρών άνάστασιν, ήν δ 
Δεσπότης Χριστός πρώτος πάντων έν εαυτό) δείξας, 
κατέλυσε τού θανάτου τό δοκούν κράτος. Ούτος έστιν 
ό 'Αόελ δς ώς έν αίνίγματι μιμητής τοΰ πάθους του 
Χριστού υπάρχει, ός διά φθόνον αγαθών έργων ύπό 
τού αδελφού άδίχως άπεχτάνθη, περ\ ού χαλ ό Από­
στολος ΙΙαύλος έν τή πρδς Εβραίους Επιστολή φη­
σιν * 'ΑΛΛά χροσεΛηΛύθατε Σνωτ ύρει, χαϊ χόλει 

ει civitatem Dti viveulh, Jerusalem c*U$iemt tt g ζωττος Ίε^υσαΛήμ έ*<»»/*Γ/ω, χαϊ μνριά* 
mmitvrxn* miliium augelvrum ffeqxenliam, ει EecU 
$iam primititorum, qui fputt ripft Ml W «pfo, «I 
jmdicem omuixm faxm, «I fif»rflf!</ftftorxoi pttfe-
ctorutn, ει tnt(iwt*n afpaji ŵ faforex* Jeimm9 

ti txaauimm aiusrmm wt\*% <tff*f9!<*tlt f**«f 

m aperttai &tt9R*tf*ttirf mwhie feiltaet \mto 
AN«i moftm ** m homipi illnmm *m, 

QlHitt Q w w t a m ei i\w Atalii έ Beo porqwiMtto 
Imteiur, *»t menti uHta iufcrmr» Q«ed w * pon 
ΜΡΛ\*Η\ elwn§if hm mwfo*te **ftt*qtrit«r9 \f%m 
ip λ ilo4ii revt̂ oiH}»m t m ΗΜΠΙ»Η ^im monl 
fwuw fwerH χι i H ^ i o r m priwwm Invaderei, 
tad «iperiew? \\\m comprobalvr Ulam ik-
ΚηιοιιΦια) et§e ι qula primaro irrupUonom non 
t U J a e i e , aod ioiqnafwrii: lnjunum quippe, 
nt>n iu peccalorero fundamcnia jecit; unde edivcaa 
lieel morteni infirma fumlaroenia posuUao. Idco 
eelefriwedealrtteiida cral, quud in Cbrtato Oomiiio 
accidit, a qxo solulum csl ejus, quod apparcl>al, 
imperiuo). Gloria ei, qai ab intlio ad finem bomi-
nuin resmiavit. Inde cttam oslcodiiur D»nex ira 
iiuioitli morlem : quod ii qui justi esse dê Iarautar 
immatura inorie et vi iliala intereaitl; couira qui 
peccaiores fuissa narraniur, decursa aetale, in sc-
Reetiile longa niorlui aiut. Nam statulum a Oeo 

CIT άγγέΛωτ χατηγύρει, χαϊ 'ΕχχΛψτΙα χρωτα-
τόχωτ έτ ούρατοΊς άχογεγραμμέτων, χαϊ xptrj 
θεφ χάττων, χαϊ χτεύμασι διχαΐωτ τετζΛειωμέ· 
τωτ9 χαϊ ύ(αβι\κί\ς τέας jifcfrn Ιησού9 χαϊ ·7 -
fiati φατχισμον, χρείχτοτα ΛχΛούτει χαρά χύψ 
•AeMt 

Παραγραφή. 
Έν5αδ*α ?ε^νντ«ι σαφέστιρον τού δικε(συ 'ΑΙελ 

tΛινιήσανίθς, &i σύ και* όργήν ό θάνατος τψ άν-
(ρώιιφ 4^νήνε/tos, Ινι ό μή άμαρτήσας πρό νου 
ά)Μΐργήσ«νιος Μανι, Διά %ουτο χαλ {ήτησις παρά τού 
#w3 γ(ν«τ*ι τής ζωής τού "Αβελ, χαλ έκόίχησις τού 
θανάτου αυτού, Καλ ότι μετά θάνατον fo$, όήλον όιά 

, τούτο, ώς παλινδρομήσει είς (ωήν. Καλ πάλιν ό θά-
* νατος μή συγχωρηθελς έπλ τόν αμάρτησαντα πρώτον 
έπελθιΤν, αλλ9 έπλ τδν μή άμαρτήσαντα, δείχνυται 
καταλυόμενος, ώς τήν πρώτην έφοδον αδίκως έπελ-
Οών, καλ ού δικαίως* έπλ δίκαιον γάρ τέθειχε θεμέ­
λια, χαλ ούχλ έπλ αμαρτωλό ν * όθεν ένεστι μαθείν, 
ότι σαθρά θεμέλια τέθειχεν ό θάνατος. Διά τούτο 
τάχιστα χαταλυθήσεται, ό χαλ γέγονεν έπλ τού Δε­
σπότου Χριστού καταλυθέν αύτου τό δοκούν κράτος· 
Δόξα τψ έξ αρχής έως τέλους οίχονομήσαντι τά χατά 
τόν άνθρωπον. Έχ τούτου δείχνυται πάλιν, μή κατ* 
όργήν είναι τόν θάνατον * ότι χαλ οί μαρτυρουμενοι 
δίκαιοι είναι άωροι χαλ τελευτώσιν * οί δέ μαρτυρου­
μενοι άμαρτωλολ, πληρώσαντες τάς ημέρας εαυτών, 
έν μαχρφ γήρει έτελεύτησαν. Άπαξ γάρ άχόχειται 

bominibxt eat, χι eifinol morianlur, queniadmodum D **P* βεού τοις άνθρώποις άποθανείν, καθά 9ή«Λ* 4 
ul aolet aciidure loqoetis : Απόστολος, έχ τού πλείονος αυτών προειπών < ούτ· aii Apotiolu» ", de re ul aolet accidtre loqoetis 

itequc enim oamea oimiino moiiotitur, neque Laza-
ms et alii, qoos suscitavU Doininue, semel tantum 
mortui auoi; sed imlical oinnes, qui ίο, lioc s(aiq 
oi coiidiiioiie rerutn vorsantur liomî ê , et mqf̂ lps 
a Oeo crcali soot. Post' b«c veru aliqi Iftnge pr»-
alaniior Ualue Mucĵ r, ψ[ |MMP| *\> injustjs, 
pioaab impii* dl̂ mH, W W*mm «Pf» «IM 
minabUur. Quidaw \\cn) di«erf ? qufKJ pnmw* 
bomo fMHKMset, e| wnlenliain monil acixipiaHl, 

γάρ πάντες oxoAŷ x̂oyatv, ούτε Λάζαρος *\\ O^ 
ήγειρεν ό Κύρ^ SlŴ  μένον άπίθχνον̂  (να 
*Λ*ή fa\ «Φνΐ§·? ίν *ή xjwmaott iaO?fl οντες ol 
bAww. **> ίνη^ν ήχ̂ ρχοντΚ, οδνια χτισθέντες 
ύπΛ βεςδ, πβ(ί>̂ ο έτερα τις χατάστασις έπεισ-
4γεται χρείτιων, δι* κρίνου σα δικαίους χαλ αδίκους, 
|ήσε06ίί^α\ όσεόείς' tv fj θάνατος ούχέτι κρατεί. 
*Ιζτι τ̂ νέε Ιφη̂ αν, δτι άμβρτήσαντος τον πρώτου 
αν0ρ<ί>Γ»ου, χαλ /α^ντος τήν άπόφσσιν τού θανάτου, 
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έχτος προσούσης αύτιό αθανασίας, ε!ς θνητότητα Α nondura nactui immorUKUtcni, in mortautatem 
μετεβ#ήθη · χαλ δήθεν έρμηνεϋοντες λίγουσιν, ότι 
Τδ ειπείν τδν βεδν, Τ{1 ar jr^rfl dtfd τοΰ 
ξύΛον, Οαη'ηφ άχοθατή, θνητδν αύτδν γενέσθαι 
έφησεν όρώμεν γάρ αύτδν μή ευθέως χατά τήν 
όπειλήν αποθανόντα, ώς δήλον δτι τούτο αίνίττεται, 
δτι Αθάνατος ών γενήση θνητός, ίνα άληθεύσειε , 
φνσλν, ή άπόφασις τού Θεού. "Οθεν χα\ ο( έξ αυτού 
ΐ«*νώμενοεν τή πατρική άποφάσει ύποπίπτοντες, 
θνητοί γεννώνται. Κα\ εί τούτο αληθές, πώς ύπο-
πεαών κατ' αυτούς δ 'Αόελ τή άποφάσει, καλ θνητός 
γεννηθείς, δίκαιος δέ αναφανείς καλ παρθένος, ούχ 
αρκετή έγένετο ή άπόφασις έπ* αυτού, αλλ* έτερα 
πάλιν τιμωρία ύποπέπτωχε, λέγω δή τή άωρία; 
Οόθεν αύτφ τούτο προσετέθη, ώ χα ίου δντος χαί παρ-

Iraiulatu» ι·*ι. Quod wnoita eiplfoant Wi: Curo dlclt 
Dcu* : In qnacnnque dle cowedcrh 4$ llgno, morto 
moriem mf»i;a!cm Ipftum factoro tm dueUrat; 
nam vidomue etim uon slaihn poal commlnalkMirifl 
obitae, quo palam ftt hoc «ubindicari: Immortalii 
cum »1$, morulii cvariei; idquo, oit, Μ Doi pen̂  
leniia vera dfprebendaltir. Quaic qul ox Adamo gi-
gnuiuur, in poieruam damnallooom iDcideotet, 
morules uascuniur. Qtiod »i verum I U , cor, cam 
Abel sccundum ipso* In banc damnaiionem iucide-
rit, el morialitt natus, jtsaiue declaratus t i l et v»r-
go, noii itla tola damnaiioiic plcxua esi, ?ed aliam 
poenam subiit, immaitirain nempe morteoj ! Qoare 
iili, licei jualo et virgioi, hoc superadditoin fuii, 

θένου, άλλως τε δέ καλ της, ώς λέγεται, πατρικής Β c u m maxintc, ut diclum est, ttsi in palerna damiia 
kitrxaant»*? ftAm Ι ν τ λ - VfYfi \«V *ftiyti<rri OMTTOU· .? _ • J . 1· . . _ · _ αποφάσεως ήδη έντδς γεγονώς, τουτέστι θνητού 
δυναμένων καλ θνητών δικαίων δλατηρεϊσθοί, μή 
θανείν ώσπερ όρώμεν χαλ έπλ τού Ένώχ 6no*f« 
σόντος μέν χα\ αυτού τή πατριχή άποφάσει, ώς φάτε, 
χαλ γυναίκα έσχηχότος χαλ τέκνα, πείραν δέ θανάτου 
μή ειληφότος, του όέ Άδελ μήτε γυναίκα μήτε τέκνα 
έτχηχότο;; Πώς και τού Κάίν σίτησαμένου θάνατον 
όιά τήνάδελφοχτονίαν, ό βεός ού δίδωσιν' άλλά μάλ­
λον* βαρύτερα τιμωρία παραδίδωσΐ, τό στένειν *α\ 
τρέμε ιν έπι τής γής, χαλ άπαλλαγήν τούτου τού 
χαχού τδν θάνατον είναι λέγει; Φησλν ούν, Πάθ ό 
άπύχτΜίτας έχτά έχ&χούμκτχ χαραΑΦα· ίνα 
είπη. Πολλάς τιμωρίας αφαιρείται άπ' αυτού, χσΛ 

liotie comprebenderetur ac roortalis easei, niortales 
jtiftti mm\ WPrlP imm*""* ut videuiift in 
Efttth, qui M<tem ift pâ n damnaiiooem lapaas, 
Ciiam mom li^rOfqq^ Mbens, xioriero Umen 
•iperlui no»» e»t, cqm anHr* AW IKC uxorem da-
aer|t9Hre lilios suwprrli? Qq:ire towo, ex frairi-
cldii bqrrore mortem efllagiiaiiM, id iwn coneetwi 
tous ί Imo graviorj lllum «ppplicie irxdit, «ι acilicet 
logoret (ramerit lyper larram ; cujus tanii mali 
cffuglum rnoriem em dicpbaft Ideo ait: βχίισχίε 
MfidtrH CtrtH $*fHtm vU\w* $ohit »·, ac ai diceret, 
Mulla mppli€ia »b W «μίετι, ae ejus soppliciun 
w»lf U quiiquii weldtril aum. 213 Hinc iuque vi-

παραλύει αύτου τήν χόλασιν πάς ό άποχτείνων αύ- ̂  . _ . . ... Λ . Λ Λ 

«faT-E«wo5v « 3 U τούτου «,Ν, « δ C Μ , ' ^ * C i " m ^ r t 0 , " "'^' ^ . Ϊ Τ * 
χαλ παρθένου συγχωρηθέντος άποχτανθήναι, ώς οό 
χατ' όργήν ό θάνατος τφ άνθρώπφ έπενήνεχται9 

χαθά οί τερατολάγοι αποφαίνονται, άλλά μάλλον φι· 
λανθρωπία χαλ σοφίφ τή παρά τού οίχτίρμονος θεού, 
προς παιδείαν ήμετέραν, χαθά χα\ πρώην είρήχα-
μεν. "Ετι πώς όέ χατ* αυτούς τού πρώτου άνθρωπου 
άμαρτήσαντος έπλ βρώσεως ενός φυτού, χα\ αύτον 
χαλ πάντας τους εφεξής ονητότητι χατεόίχασε, τόν 
Οέ πρώτον φονέα στένειν χαλ τρέμειν χαταδιχάσας, 
οό πάντας τους εφεξής φονέας τή αυτή τιμωρία χα-
ταόιχάζεε, άλλ* έτέρφ, ή χαλ ό χρωτός ποτε παρ-
εχάλει χαταόαεασθήναι ? χαλ παραχαλών ούχ έτυ-
χεν; 

Ουτός έστιν ^νό^ χ ^ ς p5ff ή ft*o?«*!f m 
νανάτου έχράτησε' μεςετΜΐ) γ^ο {/̂  τ§τ§ §εο§ φ*$ 
μή Ιόείν θάνατον, χαθ^ τ | |ε(α ί^κε|? $πω^ 
χαλ Οιά τούτου προμηνυθή ήμίν &ς ô  ^pW^ff | έπλ 
τόν άνθρωπον δ θάνατος, άλλ* λJflV #§ft§* 1Φ WFf' 
αυτόν, ώσπερ χαλ γέγονεν έχ\ το§ Al7f^9V Χρίστο ,̂ 
χαταλνθέ·/τος αυτού τού %f4<mi, Θνΐ4ε Ιε̂ ιν Ένό>χ 
ό μετατεθείς είς ζωήν, *|ς δείγμα τ ή | φοθ #εο9 Ιν* 
νάμεως ταίς μετά ταύτα γίνεα^, τής Ιυνιμένΐ)| 
όιατηρησαι τους θνητούς μή θανίίν, Αλλά (&ν19# 
τήν έπλ τό χρείττον άλλαγήν όχομένιΐν, θν?νς Ιστ̂ ν 
ό άμα τφ Ηλία έν έσχάτακ ήί̂ ρσΗ αντικαθιστά» 
μένος τφ •Αντιχρ'στφ, χαλ έλεγχων τήν πλάνων 

» έλο. ιι, 17. 1 1 tex, if, 15. 

leiit*, «eeaiui l i l , non es ira morU-m homixi illataoi 
fuiiaOi 01 illi ponenioraoi fabulaiores decernuol; 
θσά polluM οχ eleioeiiiia el aapieniia miVralorie 
D P I I ad dlieipliiiam xoatram, ut napcrios diximwt. 
Ad bttcaim, eecundum ίΐΐοε, primom botniitem, in 
ComeiiioMO fruetus uuias ligni poccantem, cum 
poaleria suii morti diamaveril, cur cum priinxm 
booiicidani ad lueloro et irenoreiii damnasaet, OOJI 

oxtnea booiicidaa ad par toppliciom damnavit, aed 
ad aliud, qood cnm prioiutille ioierri aibi rofaasei, 
Id non impolravit? 

ENOCIi. 
| |ic esl Enocb, in quem mortis damnaiio non 

pbljppit: nam a D-o Irtoalaluo esl, ut non >idc-
WPFlPW t prout io divina Scriptura fortur, ut 

b?fî  ^p|arelin, n^ortein non imperiuoi in bominrs 
PlHfflfyî M^ ŝ d vim ejus ftolvfitdam forc, 
fjuiifftajniodum accidit in Domino Cluisto, qai 
jlHpPrlpnt #»j»i8 everlit. Hie est Enocli, qnl irans 
Iftl»! W\ ad vitara, in arguiuentaro divinae vir-

t ed ppsteras gencraiionea penasumiu : quod 
RdliPPi ppsiil illa mortales a morte eripero, aiqne 
VW^P^* pd melioi-efD atalum transferre. ilic esi 
qwi pffm Elia i« novUsimia diebua, Axlicbrtato 
ot«i oppOMol, ac sffnodiim tcclesiaslicam iradi-
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lionem errorcm ejus coarguet. Hic est qui per i i - Α αύτου κατά τήν έκκλησιαστιχήν παράδοσιν. Ουτός 
dem viaui mortis effugii. 

Paragrapha. 
In hoc item elarius demonsiratur, non ex ira 

iiomiui morletn ac decreium morlis illatum a Dco 
esse;seri u i , quemadiuodum dtximus, peccatuni 
ipsi peroeuin el jusiitiain ainabilem redderet. 
Quaie in iliuro nec daimialio, iiec inors, τίιη 
obunnil aut oblinebil. Fide namque Enoch lran$-
laiu* tu, ait Aposlolus, ut non videret mortem ", 
clare eoinmonslrans ipeuiri non videre uiorlem, 
sed vivura mulaiionem in meiiue subire, perinde 
atque eoft omnes qni vivi residui eruiti in adveniu 
Douiini : quibui ob celeriialeni rosurrccliouis et 
futurae vitae advenientis, aioriendi spaiiuin DOII 
crit. Hicilem dicaiil portentorum fabulatores, qoi 
ex i iaDei , non vero ex ejus proudenua ct sa-
pieniia , immiasam nobis iuortem etsa dicunl, cxr, 
cum cx paterna danmaiione omnes bomines ee-
mel inori dcboant, bic io bujusiuodi (Meaam ooo 
dcciderit. 

914 E s t auiem arca longitudine trecenlorumcubi-
ΙΟΓΙΙΜ, lafitudo aniem ejua, ul dfctum eat, inferne 
quidcm cubilorvin quinquaginta, auperne vefo 
cubiii uniua : uam in auiuma repetena a i l : Fociet 
ti/am, tt i* tubitum perficif 4 1 . Altiiudo autem 
ejns v cubitorum quinquaginta : illos quinquaginta 
cubitos in tria tabitlau diviail, quorum *ii>gula 

έστιν ό διά πίστεως έκφυγών τήν οοδν τού θανά­
του. 

Παραιγαρή. 
Κα\ έπι τούτου σαφέστερον δείκνυται, ώς ού κατ* 

δργήν έπενήνε/τα; τω άνθρώπφ δ θάνατος, ούτε ή 
άπόφασις τού θανάτου - άλλ' Γνα, καθά είρήκαμεν, 
μισητήν αύτφ ποιήση τήν άμαρτίαν, κα\ ποθεινήν 
τήν δικαιοσύνη ν. "Οθεν έπ\ τούτου ούτε ή άπόφασις, 
ούτε αύτδς δ θάνατος έ κράτησε ν ούτε κρατήσει. Πί-
στει γάρ δ Ένώχ μετετέθη, φησ\ν δ Απόστολος, 
τού μή ίοεϊν θάνατον - σαφώ; δηλώσας βτι ούχ όρ$ 
θάνατον, άλλά ζών τήν έπι τδ κρεΓττον άλλαγήν 
υπομένει, κατά πάντων τών περιλειπομένων ζώντων 

g έν τή παρουσία τοΰ Κυρίου, καϊ μή φθανόντων έχ 
τής αναστάσεως χα\ της ζωής τής γινομένης, άπο-
θανείν. Έτι είπάτωσαν ήμίν οί τερατολόγοι, οΙ 
κατ* δργήν του θεού τδν θάνατον προσγενέσθαι ήμίν 
λέγοντος, κα\ ού χατ' οίχονομίαν χαλ σοφίαν, πώς 
χρεωστούντων πάντων τών ανθρώπων έκ τής πα­
τρικής αποφάσεως άπαξ άποθανείν, ούτος τφ έπιτι-
μίφ τούτω ούχ υποπίπτει; Πιο texttu deficiL 

Έστι δέ πηχών τ', τδ δέ πλάτος, ώς ε'ρηται, Ιστι 
μέν κάτωθεν πηχών ν \ άνωθεν δέ πήχεω; μιας* 
έπισυνάγων γάρ, φηοΛ, Ποιήσεις αυτήν, χαϊ αίς 
*ήχνν συντελέσεις. Τδ δέ ύψος πηχών V· διείλεν 
οδν είς τρείς σηχούς τούς ν' πήχεις, άπδ πηχών ι', 
τδ ύψος έκαστου σηχού * Αι*ϊφορα γάρ χαί r/κώ-
ροφα ποιήσεις αυτήν* ώσανε\, Δύο μέν στέγας 

VUUiiUS ιιι i n a l avmaia U I T I » I » , uuviurai P I U K U U Μ , » · Λ . . . _ 
«Itiiudine decen. cubiiorum eranl. Nam, duptkm. C * * τ/»«την -rtjv *m « ίγην . & .γ* . 
inquit, εΧ (riplicem coniignalionem facUsht; ac fti 
dioeret : Duas coniabulaliones iutus facito, ac 
pro tertia lecium superius, ita ul Ubulaia tria 
aint. Atque in inferiore quidem ubulato , feras et 
venenata repiilia posuit, ulpoie qoai latibuia sem-
per et foveas sub terra frequenteat; quadrupedes 
\ero ei ίιι niomibus subsultanua animalia, in se-
cimdo tabulato coUot̂ avit, utpole qu<e eopra ler-
ram et in moniibus versenlur; volaiilia et bomi-
nem , ia tenio tabitlalo consiituil: quia illa aeria 
suni, bic cc&lestis futunis est. Hic ille cst Noe, per-
feclus ei joaiua in generaiione sua, qui involuo-
lariam ebrietaiem passus, rnystoria qiwdam in 

νωνται σηκοί τρείς.· Και είς μέν τδν χατώτερον 
σηχδν τά θηρία χα\ τά ίοδολα ερπετά έταξεν είναι, 
ώς έμφωλεύοντα διαπαντδς ύπδ τήν γήν * τά δέ τε­
τράποδα χα\ τά έξαλλάμενα έπ\ τά δρη, είς τδν δεύ­
τερον ση κδν έταξεν είναι * ώς επάνω τής γης χαλ έν 
τοίς δρεσι διαιτώμενα · τά δέ πετεινά χα\ τδν άνθρο>-
πον είς τδν τρίτον ση κδν έταξεν είναι, ώς τά μέν 
άεροπορούντα, τδν δέ ούράνιον μέλλοντα είναι. Οίτες 
έστι Νώε δ τέλειος και δίκαιος ών έν τή γενεφ αυ­
τού * δ άχούσιον μέθην ύπομείνας, κα\ θεωρήσας έν 
αυτή μυστήρια. *ησλ Τ*Ρ ή Γραφή, 'Κξένηψε δέ 
Νώε άπό του οίνου, καϊ έγνω δσα έποίψτεν ό 
υιός αύτου ό νεώτερος. Και μετά τδ αυτά προει-

ilia CDiitcmplaius eet. Ail enim Scriptura : Eriei- 0 **ίν, ώς έν τάξει κατάρας τά μέλλοντα λέγει, χαλ 
τοίς άλλοις ώς έν τάξει ευλογίας τά έσόμεναι χαί 
φησιν, ΕύΛορμός ο Βεός Κύριος του Σήμ· καλ 
πάλιν, ΠΛατύναι ό θεός τφ Ίάφετ, καϊ χατοεχη-
σάτω έν τοις οίκοις τού Σήμ. Τρόπον γάρ τινα 
ούτε τω πρώτφ χατηράσατο, ούτε τούτους εύλογη-
σεν * άλλά πρό^ησιν έξείπε μυστηρίων διά τού Δε­
σπότου Χριστού έ/.τελουμένων. Ούτε γάρ ποτε έδού-
λευσαν οί τού Χαναάν τοίς άδελφοίς αυτών, άλλά 
μάλλον εκείνοι τούτοις έόούλευσαν έν Αίγύπτφ. 
Άλλ' ούτε οί Γαδαωνίται, ώς τίνες ύπενόησαν, έβού-
λευ?αν αύτοίς, άλλά τψ θεφ έδούλευον - ζυγοφόρους 
γάρ κα\ υδροφόρους τφ ναφ τού θεού αυτούς κατ 
εστήσαντο,ού γάρέαυτοίς. Τί ουν έστιν, ή πάντως 

laxil Noe α vino, et cognovit omnia quoe (ecerat 
fiiius suus junior El postquam haec prspmî eral, 
quasi malediciionem proferens, futura praenuiiliai, 
aliisque filiis qua&i benediciioncm inipcriiens, veo-
lura praedicit cl ait : Benediciu$ Uominui Dtu$ 
Sem; ac rursum: Dilutet Deus Japhel, et habilel 
in domibn$ Sem u . Nam quodamroodo neque primo 
ntaledixil, neque bis benedixit, sed praediclioneni 
niysierioruin per Dominom Chrisluni perficiendo-
r u i D , euunliavii. Neque eniin filii Cliauaaa fra-
Iribos suis unqaam aervieruiit, imo poiiua hi sub-
jccli ipsis faeruiil in iEgypio. Sed neque Gabao-
wilJi i , ut quidam cxislimaruof, servieruni ipsis, 

*· ikbr. χι, 5. 4 1 Gen. vi, 16. k* ibid. ·» Gen. u , 21. u ibid. 25, 26. 
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τζρζρρψίς έστιν, ώς τφ Χριστφ δουλεύσουσι χαλ Α *cd Deo miiiistrabanl: siquidcm ipsoe bajulos ci 
αύτολ, τφ Ιχ του Σήμ ύπάρχοντι χατά σάρχα; τό δέ, aqualores templo Dei, non 
ΕύΛογητός Κύριος ό Θεός τον Στψ · εί ό Θεδς 
αύτου εύλογητός έστιν; άλλ' επιφέρει * ΠΛαζύναι ό 
θεός τφ Ίάφεθ, χαϊ κατοικησάτω, ώσανελ δ θεδς, 
έν τοις σχηνώμασι τον Σήμ' ύπερόατόν αύτφ 
είρηχώς, Γνα ή ούτως * ΕύΛογητός Κύριος ό Θεές 
τον Σήμ, καϊ χατοιχησάτω έτ τοις σχηνώμασι 
τον Σήμ· λοιπόν, ΠΛατύναι ό θεός τφ Ίάρεθ' 
χαλ γάρ χα\ τόν Ίάφεθ χα\ τόν Χαναάν έπλάτυνε * 
χαλ πάλιν αμφότεροι τφ Χριστφ δουλεύονσι, τφ έχ 
τού Σήμ ύπάρχοντι. Πάσας γάρ τάς χατοιχίας 
εαυτού ό Θεός, άς προς τους ανθρώπους έποιήσατο, 
μεριχώς μέν έν τοΙς προφήταις, όλοτελώς δέ χαλ 
άδιασπάστως χαί χαθολιχώς έν τφ Δεσπότη Χριστφ 

aibi, eonslituerunt. 
Quid igitar illud est, oiei praediclio qtiod Cbristo 
eerriiuri sint, qui eecaodum caroeni ex Semi pro-
genle esl* lllud auiem, Benedietut Dorninns Deu* 
Sem: num Deus illtus lantum benedicius? Verum 
inferl : Uilattt Deut Japket, tt kabitet, stilicit 
Deuv, m tabernaculii Stm; qaod per byperbaton 
dicilur, ui bic sil temas: Benedictut Dominu* 
Deut Sem, et habilel in tabemaculii Sem; ac 
deinceps, Dilatet Detu Japktt; siquidcm ei Ja-
phet et Cbauaan dilalavil ille: itemque ambo 
Cbrialo senriont, ex Sem oriundo. Nam Deus ba-
bilalioncs et commorationts suas apud homines 
ex parle eotara in propbelis babuU, integre au-

χατά σάρχα πεποίηται τφ έχ τοΰ Σήμ όπάρχοντι· Β lem el plene univcrsimque in Doroino CbrUto. 
χαθάπερ έχ τοΰ Δεσπότου Χριστού γέγραπται χατά 
σάρχα * %Ετ φ κατοικεί χάν τύ χΛήρωμα της θεό-
ττετος σωματιχώς* Τούτων ούν τών οπτασιών χαλ 
αυτός ήξιώθη προεικείν, τών χατά τήν οίχονομίαν 
τού Δεσπότου Χρίστου έχτελουμένων. 

Παραγραφή. 
Καλ έχλ τούτου σαφέστερον δείχνυται ώς ού χατ' 

όργήν τφ άνθρώπφ ό θάνατος προσενήνεχται. Όσον 
γάρ χατά τό προσεχές μέν χατ' όργήν Θεού πάντων 
ανθρώπων διαφθαρέντων έν τφ χαταχλυσμφ * χατά 
Οέ τύ αληθές, διά τής άωρίας τών αμαρτιών ών είχον 
ποιήσιι χουφισθέντων, τούτου δέ ώς κειμηλίου έξαι-

qui secundum carnem ex Sem oriundus eal , ut do 
J15 iilo secundum caruem accepto tcriptum et ι : i x 
quo kabital omnU plenitudo diviniiaiu corporali-
Ur M . His igilur visionibus Noe quoqoe dignatu* 
ett, ut prttdtaeret ea, qo* pcr occouofniaw Do-
mini Cbriaii poracia sunt. 

Paragrapha. 
In boc item viro flarius coromonstralur, non ex 

i r i bomini mortom illatom es*e. Nam cum secun-
dom opiaionis quldem illios aeriera ei seqnelam, 
ex ira Dei omnea bomines diluvio pcrierint; ae-
'cmidatti rei veriiaiem autem, ut immauira morio 
poccatorum, quae admi&sori erant, pondus ninue-

ρέτου όντος, διαφυλαττομένου χαλ ούτως προνοούμε- ~ reiar; cumque hic vir Μ preiiosum cinielium cum 
, ότι ού χατ' έααια providoutia senraiuseit, plaoume»tquoddixi-νου * αληθές τό προς ημών λεγόμενου 

όργήν έπενήνεχται τφ άνθρώπφ ό θάνατος, άλλά 
προς ώφέλειαν χαλ παιόεέαν χαλ παύλαν τής ενταύθα 
μοχθηρός ζωής. Καλ γάρ ό Νώε τοσούτον διαφυλα­
χθείς χαλ προνοηθελς ύπό του θεού τήν όΐόν του θα­
νάτου ούχ έξέφυγε. ΚάχεΙνοι εέ άπολλόμενοι δν είχον 
ύπομεΐναι μετ' ολίγον θάνατον ώς θνητοί, ώς χατ' 
όργήν όιά τής άωρίας ύπέμενον * ώφεληθέντες μάλλον 
χαλ έπιχονφισθέντες τών πολλών αμαρτιών ων ήμελ-
λον προστιθέναι ζώντες. Τήν αυτήν δέ τιμήν χαλ 
αύλογίαν χαλ έπαγγελίαν χαλ τούτφ ώς τφ πρώτφ 
άνθρώπφ, χαλ έτι πλέον άνανεοΖ ό Θεός λέγων * Καϊ 
ούΜγορε Κύριος τοτ Νώε, ηαϊ τούς υϊούς αύτον, 
ηαϊ εϊχετ αύτοϊς, Αύξάτεσϋε χαϊ κΛηθντεσοε, 

moa, monen non ex ira bomini iilaUin esse, sed ad 
xiiliuieiB 01 ceasaiiouem bojua niiaera? viue. £i-
OQim ipje Noe, qu» uou provideutia a Deo eervaiu* 
eat, mortem non effugiu lUi vero qui periere, quam 
brcvi poslea aubimri erant morteoi, quia inortalca 
oroot, quaaJ ox ira immalure perpessi auni; inio 
poiiutbioc uiiliuiem etpcccatorum inuliorum, qua: 
vivi patraturi erxxt, immuoiuiem acceperuni. 
Huic porro Noo idem bonort et promi&sio eadem 
01 booodiciio quax primo bomini, imo major a Deo 
Coilataost, bis verbis : Benedixiiuiu Dominnt Noi ct 
fUm εχίι, tl disit illii: Cretdli εί tnuitiplicamini, 
εί τερΙείε terrom, εί domimomni illiui. Et tremor 

χαϊ χΧηρώσατε τέρτ γήτ, xoi κατακυριεύσατε 0 tmier εί timor εΗι $uper cxnclat feras terra, Μ­
άντης. Καϊ ό τρόμος καϊ ό ρόβος ύμώτ έσται έ*ϊ 
αασι τοις ΘηρΙας τής γής, έ*ϊ χάντα τά χετει* 
τά τού ουρανού, χαϊ έχϊ χάντα τά κινούμενα έχϊ 
τής γής, χαΐάχλ χάντας τούς ϊχθύας τής θαλάσ­
σης* ύχό χεφας ύμίν θέδωκα * χαϊ χάν έρχετότ, 
Ζ έστι ζών, ύμίν έσται εϊς βρώσιν· ώς Λάχανα 
χόρτου θέδωκα ύμίν τά χάντα· ΠΛήν κρέας έν 
αϊματι ού φάγεσθε· χαλ μετ' ολίγα- Ό έκχέων 
αέμα άνθρώχον, άντϊ τον αίματος αύτον έκχνθή-
σεται, δει έν είχόνι θεού έχοίησα τόν άνθρωχον. 
Ιβού δήλον έστιν ότι πρδ τής παραβάσεως χαί μετά 
τοσούτον χρόνου τής παραβάσεως, τήν αυτήν τιμήν 

" Colou. ιι, 9. Gen. ιχ, 1-4. 4 Τ ibid. 6. 

P A T H O L . G X . L X X K V I ! ! . 

p#r omntx txdalilia cmli, εί tuper omnia εκα mo~ 
vtxixr ixper Urram, εί $uper omnes piuet tnarii: 
$ub Kumut veilrai dedi. Εί omne reptile, quod vi-
vit, εήί 9obU in cibum; quasi oUra herbarum 
dtdi vobis omnia. Caterum carttTtn i* tanguinc 
non comtdttu M ; et paulo post: Q*i e/fuderit swi-
gumtm homiuit, pro tanguine ejtu iffmidHur, quxa 
ad iwiaghum Dti [εά kominem 4 7 . Maoifeaium 
bioc plane est, Reum et aitto iransgressiooem, el 
tanio ροει transgrmioneoi elapto lcmpore, eum-
dem bonoreiu, eamdem pote&ialem el doiniiialio-
nom dodisae bomini, imo vero jam quid ^m) ias 



eonccJil : si*.|uiilem ante 
fiominem cx onini ligno, 11110 laiitum excepirt, 
comedcre ; p( sl ejccium vero bominemex paradiso 
non jarn cx ligno roinedorc prxcepil, sed ex se-
minibus tcrra». Cam ilaque Deus decem illas geue-
raiiones in u\u riori ilta lerra, spinis consita, as-
petο el eicco viciu casiigasset: cos qui soper-
erant No» opcra in banc lerram iransiulit, et ibi 
habitare jussit, qwc terra melior, et paradtso par 
pene fuerii: pnecepilque ui ex omnibus viciita-
reni, cum lignis fiuctiieris,lura legumiuibus: 216 
hno, quod majus esi, carnium esum concessit. 

C O S M . F . I S D I C O P L E U S T . E 2tt 
Iransgrcssionem jtissit Α κσ\ εξουσία ν κα\ κυρείαν δέδωκε τφ άνθρώπφ - νυνι 

δε κα\ πλέον, δτι πρδ μέν της παραβάσεως έν τφ 
παραδείσφ ά.τδ παντδς ξύλου έκέλευσεν έσθίειν τδν 
άνθρωπον, πλην ένος · μετά δέ τήν έχβολήν τού πα­
ραδείσου, ούχ έτι άπο ξύλου έκέλευσεν έσθίειν, άλλά 
άπο τών σπερμάτων τής γής. ΙΙαιδεύσας ούν τάς δέχα 
γενεάς έκεινας δ Θεδς έν τή πέραν γή τή άκανθώδει, 
διά ξηράς πάνυ κα\ μοχθηράς ζωής, τούς μετά ταυ· 
τα διά τού Νώε έν τή γή ταύτη διεπέρασε, κα\ έτα­
ξεν είναι, κρείττονι τυγχανούση, κα\ σχεδδνίση τού 
παραδείσου * χελεύσας πάντων άπογεύεσθαι χαι ξύ­
λων χαρπίμων καϊ σπερμάτων δμού, έτι τε πλέον 
χαλ κρεωφαγείν. 

Τίς δρών τοσαύτην τήν πρόνοιαν χα\ έπιμέλειαν 
τού σοφού και εύσπλάγχνου θεού ού δυσπετήσειε λέ· 

<Juis ranlam sapiemis et miseratorts Dei provi-
dentiam et curam conspicaius, non a*gre dicat, ex 
ira bomini mortcm a Deo immissam esse; ac non Β γων χατ' δργήν τού &ού τδν θάνατον τφ άνθρώπφ 
μοτιυε aapienter inslitutus ad graiiarum actiones 
veriatar? Qnoiiiam curo Deus hominum genus 
castigare ei erodire vollet, ob peccatura primo bo-
mtni mortem iinmisii, ul iUi perosum pcccaium 
txbiberet, ob ligni vero vita eustodiatn ejeclum, 
ad imniorialitalis dcsiderium instiiuil; nam eum 
ait Deus: Ne forie exKndat manum suam, et acci-
fiut de lignovitce, εί comtdal, et vival in wternum 
desideriura quoddam, amorem et spem immoria-
lilatta liomini indidit, ac pcr bomincm omnibus 
invieibilibos virtutibus. Neqoe euim boiuin«'in a 
promissis axte transgressionem dalis cxclusil, aul 
iis privavii, iroo vero ipsi ab se castigaio plura 

προσγενέσθαι, καϊ ουχί μάλλον σο φώς χα\ ευχαρί­
στως νοήσειεν; 'Οτιπερ παιόεύσαι βουλόμενος δ Θεδς 
τδ ανθρώπειου γένος, σοφώς τδν θάνατον τή αμαρ­
τία τοΰ πρωτοπλάστου έπε^ιψεν, Γνα μισητήν αύτφ 
τήν άμαρτίαν άπεργάσηται, διά δέ τής φυλακής τοΰ 
ξύλου τή; ζωής έκβαλών αάτον, χα\ είς πόθον πάλιν 
παιβεύων αύτδν τής αθανασίας * τφ γάρ είπείν τδν 
Θεδν, Μήαοτε έκτείνη τήν χείρα αύτον, χαϊ Λά­
θη όχύ τού ζύΛου της ζωής, χαί φάρχ% χαϊ ζήσε-
ται εϊς τόν αΙώνα, πόθον τινά κα\ έρωτα κα\ ελπί­
δα χρηστήν τφ άνθρώπφ αθανασίας προκατεβάλετο * 
διά τού άνθρωπου δέ κα\ πάσαις ταίς άοράτοις δυνά-
μεσιν. Ουδέ γάρ τι τών επαγγελιών τών πρδ τής πα-

concessit, ac imaginis su« nomen ei dignitatetn ^ ραβάσεως έκώλυσεν ή έστέρησε τδν άνθρωπον, άλλά 
Νο* opera ampliavil, cum ait, Quia ad imaginem 
Deifeci hommem * · . Ad hoc igilur Deus hominein 
fucil, ul in praescnti vita mortalis el mutabilia de-
gerci, ac post pr;esontem castiguUonem immor-
lalis ciftceretur. Quod inde liquidius agnoscas, 
qiiia ab inilio ad lineni usque bomiuem paulatim 
ad meliora per (astigaiionem ei diactplinam de-
duxil et ogit semper, Ua ut etiam propbeiis do-
ntim priscis bominibus indideril. Quamdam porro 
Noe simililiidinem cum Domino Chrislo, secundum 
carnem acccpto, gerit. Quemadroodum enim ex 
massa priecorum ho:itinuin servatus ille, et in 
nicliorem lerraio iranslatus fuil, ne boniines sn* 
spicarentur Doininum Deam quadain pcenitentia du 

χα\ παιδεύσας πλέον δέδωχε, κα\ τής επωνυμίας τής 
είκάνος τής εαυτού τήνάξίαν, διά τοΰ Νώε επέτεινε ν 
"Οτι έν είχόνι Θεού έχοίησα τύν άνθρωπον. Έπλ 
τούτο ούν δ Θεδς έποίησε τδν άνθρωπον, ώστε έν τή 
παρουση ζωή θνητόν χαλ τρεπτδν διάγειν, καϊ μετά 
τήν εντεύθεν παιδείαν, άθάνατον άπεργάσηται. Φανε-
ρώτερον δέ πάλιν έστι περί τούτου ιδείν, δτι έξ αρ­
χής έως τέλους χατ' ολίγον έπ\ τδ χρείττον διά παι-
δεύσεως χαλ μαθήσεως ήγαγε χαι άγει τδν άνθρω­
πον δ Θεδς, χαλ τούτο πάλιν χάρισμα προφητείας ό 
Θεδς τοίς πρώτοις άνθρώποις μετέδωχεν. Έχει δέ 
χαί τινα δμοίωσιν δ Νώε πρδς τδν άεσπότην Χριστόν 
χατά σάρχα. "Ωσπερ γάρ έκ τού φυράματος τών 
πρώτων ανθρώπων, διεφυλάχθη χα\ μετηνέχθη είς 

ctuin, atqne opificium stium improbautem, bo- jy κρείττονα γήν πρδς τδ μή ύπονοήσαι τούς άνθρώ-
mines diluvio coiTupisse; iia et Dnminus Cbristus 
sccundom carnero aeceptus, solu» ex massa lio-
minum sutnplus est, ad saiutem loliws mundi, 
ei ad mcliorein ceeiestemque vium iranslatus eit. 
Cloria Dco. Artien. 

MEIXIIISEDEC. 
llic esi Metcbisedec, lanlus ille aacordoo Oei al-

iibsitui, qut ex sacerdoiibus socoodnia legem 
Moysis decimas accepit. Hic eat rex pacis et 
justitiur, similque saccrdos allissimi, qui si-
uu!is fuii Filio I>ci, qui saccrdolium non cx suc-

4 # Gc:i. ιιι. 2u. *· G«.n. i . 27. 

πους, ώς μεταμέλεια τινλ χαταγινώσχων τού εαυτού 
πλάσματος δ άεσπδτης Θεδς τους ανθρώπους χατα­
χλυσμφ διέφθειρεν * ούτως χα\ έπλ του άεσπδτου 
Χριστού χατά σάρχα μόνος έχ τοΰ φυράματος τών 
ανθρώπων ελήφθη πρδς σωτηρίαν τοΰ παντός χό· 
σμου, κα\ είς κρείττονα χαί ούράνιον πολιτείαν χαι 
διαγωγήν μετέστη. άόξα τφ Θεφ. Αμήν. 

ΜΕΛΧΙΣΕΔΕΚ. 
Ουτός έστιν ό Μελχισεόέκ, ό πηλίχος Ιερεύς τού 

Θεού τοΰ υψίστου, ό τους χατά νόμον Μωύσέως lr-
ρείς άποδεκατών. Ουτός έστιν ό βασιλεύς τής είρή-
νης χα\ τής δικαιοσύνης, άμα χαί ιερεύς τοΰ Θεοΰ 
τοΰ υψίστου, ό άφωμοιωμένος τώ TUo τοΰ Θεοΰ, ά 
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τήν Ιερωσύνην μήτεέχ διαδοχής έτερων ίερίων π ι - Α cessione aliorum sacerdolum acoepit, noqueab aliis 

aacerdotibo* miseus est. Hic esl, qui non secundun» 
Moysis legem cultum persolyit, sed aiiis prseslantio-
ribus symbotis sacra obiit. Uic est qui patriarcba 
Abraham benedixil, sine patre, sine matre, siae 
genealogia, qu» ox illis 217 Ibomimbus] ducaiur ; 
aetita sacerdos e: rex, FiHo Dci similis effectus, 
qui tol bonorum praenuntialor esse meruii. 

Paragrapha. 

Post diluvimn, mullipliealis rursum hominibus, 
bic &olug ex ipsis, proprio delcciu, sacerdo» Dei 
ahissiini dcclaraius eet, ac rex Jcrosolymae, ad 
aioiUiludinein Filii Dci; ac pra&laniissioia rerum 

ραλαβών, μήτε έτίροις ίερεύσι παραπεμψάμενος. 
Ούτος έστιν έ μή κατά νόμον ΜωΟσέως τά; λατρείας 
επιτελών, αλλ* έτερο ις χρείττοσι σύμβολο*ς Ιερουρ­
γών. Ούτος έστιν έ τόν πατριάρχη ν Αβραάμ εύλο-
γηαας * ό άπάτωρ, καλ άμήτωρ, χαί μή γενεαλόγου-
μένος έξ αύτώ/ - ό μόνος Ιερεύς χαλ βασιλεύς, ό άφ-
ωμοιωμένος τψ Τίφ τού Θεού, χαλ αυτός αξιωθείς 
τοσούτων αγαθών μηνυτής γίνεσθαι. 

Παραγραφή. 
Ιέετά τόν χαταχλυσμδν, τών ανθρώπων λοιπόν 

πληθυνθέντων, ούτος μόνος έξ αυτών έχ προαιρέσεως 
Ιδίας ανεδείχθη Ιερεύς τού Θεού τού υψίστου, χα\ 
βασιλεύς τής Ιερουσαλήμ, χαθ' ομοιότητα τού Τίού 
τού θεού * καλ τά κάλλιστα πάντων τών χτισμάτων, Β omniuro crealarum, queis boiuinura genus fuictlur 
έν οίς άελ τό άνθρώπειον γένος στηρίζεται τε χαλ 
ευφραίνεται, χατά τήν Γραφήν, προσέφερεν Ιερά τω 
Θεφ. Ούτος ό βασιλεύς πάντως χαλ τδν ύπ* αυτού 
διοικούμενον λαδν, έν τούτοις άναστρέφεσθαι νουθετών, 
όατέλει, αυτή τή τάξει Ιερουργών χα\ έξιλεούμενος 
περλ τού ίδίου λαού * Χαναναίός μέντοι υπάρχων χαλ 
τών Χαναναίων βασιλεύς, μή ών έχ γένους τών προ-
πατόρων, άλλά γνωστός ών τής γενεαλογίας τών 
προπατόρων Αόραμιαίων, τοιούτος παρά τοίς άνθρώ-
ποις ανεδείχθη όίχαιος, χα\ βασιλεύς, χαί ίερεύς. Ού­
τος πρώτος ώς Ιερεύς τόν "Αβραάμ εύλογήσας, χαλ τω 
Θεφ εύχαριστήσας, δεχάτας έλάμβανεν άπό πάντων 
ών είχεν Αβραάμ· οίμαι δέτάχα, χαλ αληθές έρώ, 
χαι ή "Ρεβέχα όιά τούτου πορευθείσα, χαθά γέγρα- g 
πται, πυθέσθαι τότε παρά του Κυρίου, περί Δν είχεν 
έν γαστρ\ διδύμων, ήχουσεν, ότι Ό μτίζωτ δον-
ΛτύχτΕί τφ έΧάσσοπ · ώς Ιερείς γάρ τού Θεού έχ 
συνηθείας χατά τόν καιρόν εκείνον προσήρχετο πυ­
θέσθαι παρά Κυρίου. Απάτορα Οέ χαλ άμήτορα χα\ 
άγενεαλόγητον αυτόν έξείπε, χαλ μήτε αρχήν ήμερων 
μήτε ζωής τέλος έχοντα, ώς μή όντα μέν τών γενεά· 
λογού μένων έχ τών Άβραμιαίων ανθρώπων · έχοντα 
άε χαλ όμοίωσιν έν τούτω πρός τόν άεσπότην Χριστόν, 
ότι άπάτωρ μέν έστι χατά σάρχα, άμήτωρ δέ χατά 
τήν θεότητα, μήτε δε ζωής τέλος έχων πάλιν χατ' 
αυτήν» δμοίως χα\ χατά τήν ανθρωπότητα, ώς αθά­
νατος γενόμενος ΧσΛ άτριπτος. Εκάστοτε τοίνυν ό 
%&% θπομιμνήσκει τούς ανθρώπους είτε διά λόγων 
i f o Ιιά τύπων, ώς δευτέρα τις κατάστασης μετά τήν D reposiiam esae 
ενταύθα ζωήν τοίς άνθρώποις απόκειται. 

ΑΒΡΑΑΜ. 
έΜττος ά πατριάρχης Αβραάμ ό πρώτος ανθρώπων 

χοτεπλείψας πατρίδα τε χαλ γένος χαλ έθνος, χαλ πν-
στχύσπς Θεό), χαλ θιχαχονελς όιά τούτο, χαλ διά τάς 
ivxrntitac; τού Θεού άς προς αύτδν έποιήσατο ό Θεός· 
ά 1* νι*χρω^*ένου σώματος χαλ νενεχρωμένης μή­
τρας μυριάδας συστήσαμενος· ό τδν εύλογημίνον 
χαρΐοόν ώςάπό (MCtf φύσας τψ χόσμφ, δι" οδ ό κό­
σμος εόλογείται χαλ άναχτίζεται* ό δι* έργων χαλ δι' 
επαγγελιών μηνυων τφ χόσμφ τήν. έχ νεχρών άνά-

1 V επαγγελιών μέν, ώς το · ΈντνΛοριδή-

et exbilaraiur, sccuaduin Scripturam, sacra Deo 
oblulit. Iiic est rex qui populum sibi subditum, ut 
ia bis pietalis officiis versarelur erudiebat, eadem-
quc opei a sacra faciens, populo suo Deuin placa-
bal: Cbaoanaous quidexn genere, el Cbanarueorum 
rex, non cx iilo quidem Abrahamicorum avorutn 
gcnere orlua, sed ipsorum generi noius : talia 
borainibus eommonstratus esi jusius, rex ti sa-
cerdos. IJic primus, uipole sacerdos, cum Abra-
bamo bcnedixissei, ac Deo graiias cgisuet, ex om-
nibus quae Abraham babebai dccimas accepit. 
Arbitror autem ac vere dici posso a»liiuobuncesse, 
quem ftebecca adiit, ut scriplura est, ui a Domino 
rcsponsum de gemellis, quos utero gcstabal, acci-
peret, audivitque, Major serviet minori01: ad euig 
namque, utpoie Dei aacerdotem, accedore solebat 
ut de conlingeotibua rebus Dominom coosuleret. 
Sinft patre aulem, *iue matre ei sioo gencalogia 
fuisso illum dicit Aposiolus, qui nec iniliuni nec 
finem dicrum baberct, quia non ex numero eo-
rom erat, qui in Abrabami genealogia ferunlur. 
Io boc porro Doiniuo Cbrislo sioiilis fuit, quod 
bic aecundum carnera sine patre sit; secundum 
deilatem vero sinc oiaire, ac secunduiu banc finem 
non babeai; irno etiam secundum humaniiaiem, 
ulpoie qui immorlalis et immutabilis factus sit. 
Seroper itaque I)eus seu verbis, seu figuris adm<>-
»e(, post banc vium, secundam aiiam bominibus 

ABRAHAM. 
Hic est Abraham patriarcba, priraus inter ho-

mines, qui patriam, genus ct geiitem euaro reli-
qucrit, ac Deo crediderit; ideoque justus declaratus 
esi, xecnon ob promissionee quas dedit illi Deua. 
Qui ex corpore jara moriuo, ct ex vulva jam ex 
slincta, ionumera bomiuum millia produxii. Qui 
benedictum fruclum quasi ex radice niundo«mi-
sit, qoo mundus benedicitur et reslauratur; qui 
operibaa et promissis mundum de resurreciione 
mortuoram certiorom 218 f e c i t : proniissis qui» 

Coo.xxv, 2S. 
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d«iu, in ill<», Bitudicealur iu u et in umhie iuoom- Α σονται ένσοϊ χαϊ έν τφ σπέρματί σον narui χα 

έθνη, χαθάπερ χαι 6 Απόστολος βο$* Τφδέ Άϋραάμ ne$ gutUt "* ; quemadmodum et Apotiolus vocife 
ratur : Abrahte auietri dicias ixnt prominionet, et 
«emint ejut. Non dieil, et $eminibu$, quatiinmuitii; 
$ed quaii iii uno, et lemini luo, qui eit Chri$tu$ 11 ; 
operibas vero, quia unigenitura fltiuin in sacrifi-
cium obtulit; sic cnim dicit Dominus : Abraham 
pater vester exiuUxvil, ut tidtret diem meum, ti 
tidit, ei gavutu e i l A p o s l o l u s atiiem clamat: 
Fide obtulii Abraham Itaac, cutn lentareiur, etuui-
tjenilum offtrebat, qui susceperat reprominionei'; ad 
quem dictum est, qxia In Isaac vocabitur tibi u-
men ; arbilrant quxa α mortuis suscitare potens ett 
Dexs: unde tuin ei in paraboia accepit"; rursura 
item ία Episiola ad Romanos sic habei : Sicut tcri-

έφφήθησαν ai έχαγγεΛίαι, χαϊ τφ σχέρματί αύ­
τον. Ού Λέγει, χαϊ τοις σχέρμασι, ώς έχϊ χοΛΛών* 
άΛΧ ώς έχϊ ενός, χαϊ τφ σχέρματί σον, δς έστι 
Χριστός · Ιι* έργων Οέ, ότι τον μονογενή υΐον είς θυ­
σίαν προσήνεγχεν * ούτως γάρ λέγει δ Κύριος, "Αβραάμ 
ό πατήρ υμών ήγαΛΛιάσατο ίνα ϊδη τήν ήμέραν 
χήν έμήν, χαϊ είδε, χαϊ έχάρη. Ό δέ Απόστολος 
βο$, Πίστει χροσήνεγχεν Άδραάμ τδν Ίσαάχ 
χειμαζόμενος, χαϊ τόν μονογενή χροσέφερεν, ό 
τάς έχαγγεΛΙας άναδεξάμενος · χρός δν έΛαΛήθη, 
δτι Έν Ισαάχ χΛηθήσεταί σοι σχέρμα · Λογισά-
/ιετος δτι χαϊ έχ νεχρών έγείρειν δννατός ό θεός, 
δθεν αύτδν χαϊ έν χαραδοΛή έχομισατο* πάλιν γάρ 

ptum cst, Patrem multarum gexlium potxi u, xnie * χαλ έν τή πρδς "Ρωμαίους fxxt, Καθώς γέγραχτι 
Deum, cui credidil, qni vmficat mortuos, et vocat ea 
qnce noa suni, * ac si etieut: qui conlra spem in 
ipem credidit, $e \οτε pairem multarum genliutn, 
tecundxm quod dicium esl: Sic eril lemex tuum. Et 
non iufirmalui eit fide, nec coniideratU corpui i a -
um emortuum, cum jam fere centxm esut annorxm, 
tt tmorlxam tulvam Sara. lu repromissione etiam 
Dei non hmitam diffideniia, sed confortatui eit fide, 
dam gloriam beo: pUnisiime scieni quia quacuu-
que promisit, potens est el facere. Jdeo et rcpula-
tum esi ilti ad justiliam. Noneil aulem striptum 
lautwn propler ipsum, quia reputatum eil itii ad 
jiistiliam : ud propter nos, quibui reputabitur, cre-

Πατέρα χοΛΛών εθνών τέθειχά σε, χατέναντι οδ 
έχίστενσε θεού, τον ζωοχοιονντος τούς νεχρούς, 
χαϊ χαΛούντος τά μή δντα ώς δντα· χαϊ χχρ* 
έΛχίδα έν έΛχΙδι έχίστενσεν, είς τδ γενέσθαι 
αύτδν χατέρα χοΛΛών εθνών, χατά τό είριχμενοτ* 
Ούτως έσται τό σχέρμα σον. Καϊ μή άσθενήσας 
τή χΐστει, ού κατενόησε τό εαυτού σώμα ήδη 
νενεχρωμένον, εκατονταετής χον ύχάρχων, χαϊ 
τήν νέχρωσιν τής μήτρας Χάιφας. Εις δέ τήν 
έχαγγεΛΙαν τού θεού ού διεχρίθη τή άχιστία, 
άΛΧ ένεδνναμώθη τή χΐστει,δούς δόξαν τφ θεφ* 
χαϊ χΛηροφορηθεϊς δτι δ έχήγγεΛται, δννατός 
έστι χαϊ χοιήσαι. Αιό χαϊ έΛογισθη αύτφ είς 

denixbxiin eum, qui tutcitavit Jetum Ckrittum Do- r διχαιοσύνην. Ούχ έγραφε δέ δι% αυτόν μόνον, δτι 
tuiuum HQttrutn α mortui$, σχι (raditxs e$l propter 
ddicia noitm, et returrexit propter juttificationem 
nostram9*. Quod aulem iribusdiebos procesoeril, 
«louec pervenirel ad locum, qtiem osienderal ipsi 
Deus, ui ibi offerrei filium suum in sacrificiuro, 
in «no moniiuin, ut scripiura esl; et qaod loco veri 
el naiuralis fdii, ostensos illi fuerii aries ad imroo-
landum; baec, inquam, omuia syiubola eranlet H-
gura mysierii passioiiis ct resurreclioois Cbrisii. 
Oinnis quippe Scripiura ad hunc seopum col-
limau 

Paragtapha. 
Hinc Abrahamo priraura c«m verbis, lum flguris 

έΛογίσθη αύτφ' άΛΛά χαϊ δΐ ημάς, οΐς μέΛΛει 
Λογίζεσθαι τοις χιστενονσιν έχϊ τόν έγείραντα 
Ίησούν τόν Κύριον ημών έχ νεχρών, δς xup-
εδόθη διά τά χαραχτώματα ημών, χαϊ ήγέρθη διά 
τήν διχαίωσιν ημών. Τδ δέ πορευθζναι τρείς ημέ­
ρας, έως ού φθάση τδν τόπον δν έόειξεν αύτψ ό Θεός, 
ίνα άνενέγχη τδν υΐδν αυτού είς θυσίαν έφ' έν τών 
ορέων, χαθώς γέγραπται, χαλ τό άντλ τού γνησίου 
χαλ φυσιχού υίού δεΓξβι αύτφ χριόν ίνα προσενέγχη· 
πάντα σύμβολα ήσαν χαλ τύποι τού χατά Χριστόν 
μυστηρίου τού πάθους χαλ τής αναστάσεως * πάσα 
γάρ ή Γραφή πρδς τούτον τδν σχοπόν άφορφ. 

Παραγραφή. 
Έχ τούτου πρώτφ τψ Αβραάμ άρχεται ό Θεός ά« 

incipil Dcus fuiuram vitam revelare. Magtius quippe ο χαλύπτειν χαλ διά λόγων, χαλ διά τύπων τήν μέλλουσαν 
Abrabam, Deo jubemc, dileclum filium in sacriii-
tiuin offerre cogitabat, credcns posse Deum illura 
dcnuo susciiare, atque ea ipsi dona conferrc qua 
in Scripiura feruntur. Quauiobrera in Evangeliis 
Dominus Abrabamici sacrilicii figuram memorat, 
diero suum vocans figuram illius. Atque ipsi per 
proinisaa Dcus 219 declarabat dicens, In te et in 
semine tuo benedicentur omnes gintei. quod ipsi 
eain, qua» secundum Cbrislum est, oeconoraiaio du-
rl.frabat. lnsuperque cum prospiceret Dcns et 
MO«SCI, ex Abrabaoi seinine proditurum eum, pcr 
I;U.?III roswrreciio ei univcrsi restauratio perlicien-

χατάστασιν * έλογίσατο γάρ δ μέγας Αβραάμ, του Θεοΰ 
αύτφ ε ί πόντος, άνενεγχείν είς θυσίαν τόν υίόν τδν άγα-
πητόν * ώς δύναται πάλιν ό Θεός έχ νεχρών ανάστησα ι 
αύτδν, χαλ παρασχείν αύτφ χαθά τή Γραφή δοχεί. 
"Οθεν χαλ έν Εύαγγελίοις μέμνηται ό Κύριος του τό­
που της θυσίας του Αβραάμ, ήμέραν τήν εαυτού χα-
λέσας τδν τύπον. Καλ δι' επαγγελιών όέ έδήλου αύτφ 
λέγων, ότι 'ΕνενΛογηθήσονται έν σοϊ χαϊ έν τφ 
σχέρματί σον χάντα τά έθνη, όπερ τήν χατά Χρι­
στόν οίχονομίαν αύτώ έδήλου.Έτι προγνώστης ών ό 
Θεός χαλ είόως, ότι έχ τού Αβραάμ μέλλει προέρχε· 
σθαι δι ου τήν άνάστασιν χαλ τδν άναχαινισμόν τού 

s - i ; en . xiviit. II. 1 1 Gal. ιιι, !0'. " Juan. νιιι, 56. " Ilcbr. u, !7, 18, ί 9 . ·* Roiu. ιν, 17-25. 
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παντός εργάζεται, εκλέγεται τδν πυτον Αβραάμ, Α da erai, lidelcni Abraliam elegil, in omuibus pro-
όοχιμάσας έν πάσιν, ώς ούκ άκαίρως εκλέγεται, καλ 
από μέν τών Χαλδαίων αστρονόμων δντων κα\ αστρο­
λόγων, πιστότατον αύτδν εύρηκως, μεταφέρει πρδς 
τούς γόητας τούς λεγόμενους Καρηνούς · κάκεϊ πιστός 
Αναφανείς, κελεύεται τών ειδωλολατρών τήν γήν οί-
κείν. Κάχεί ανώτερος ευρεθείς χα\ πρδς ούδεμίαν τών 
τριών έκκλίνας τήν όδόν · αλλά προς τό σέβας κα\ τάς 
κελεύσεις τού Θεού μάλλον ύποκύψας, τών μεγάλων 
επαγγελιών χα\ δωρεών τού Θεού ήξιώθη, ακουστής 
γενέσθαι, χαλ ότι άπό τού σπέρματος αυτού προέρ­
χεται ό τήν εύλογίαν χαλ τήν έπαγγελίαν τφ χόσμφ 
ΟΥ αύτου πρώτον όειχνύς, δι* ού χαλ τήν άνάστασιν 
χαλ τήν έπαγγελίαν χαρίζεται τφ χόσμφ, ό χτίστης 
χαλ ανακαινιστής τού χόσμου. Φασλ όέ τήν θυσίαν 

balum, ne ipsum immature deligercl: alque illunt 
ex Cbabheis, astronomis et aslrologis illis, GdeKs-
siinum deprelicnsum transfcrt ad prasligialorcs, 
qui Carcni (05) vocautur, ibique fidelis reperlus, 
jubetur Cbauaii&oruni idololairarum lerram iuco-
lere. Curo ibi commorans, auimo iis superior de-
prebenderelur, ncque ad ullam memoraiarum Irium 
vtarum declinaret, sed cultui el mandaiis Dei sese 
pronum subjiceret, magnis Dei ptomissis el donis 
dignaius esi, iia ut etiaro atidiret, cx semine cjua 
prodituruut eum, qui bencdictionem et proinissio-
nem muiido per se primuni exbibcrel, per quem 
eiiaro resurrectionem ct promissionem mundo 
clargiiur, qoi mundi creator et restauraior est. 

του Ισαάκ πεποιήσθαι τδν Αβραάμ έν αύτφ τφ δρει, ^ Fcrler aulem m eodem monte Abrabam l&aaci sa-
ένθα χαλ ό Δεσπότης Χριστός θυσία υπέρ παντδς τού 
χόσμου άνηνέχθη, καλ τό*/ σωτήριου σταυρόν ύπομε-
μένηκε. Δόξα τφ Θεφ ημών. Αμήν. 

ΙΣΑΑΚ. 
Ούτος ό Ισαάκ, συγκληρονόμος τών επαγγελιών 

χαλ τών ευλογιών του Θεού, τών γενομένων προς 
Αβραάμ τδν αύτου πατέρα. "Ος τύχος έγένετο τής 
σφαγής του Δεσπότου Χριστού, τριήμερος διαβαδίσας 
έχλ τφ θανείν, καλ μετά ταύτα ζών ύποστρέψας · ό 
έν τοές Ιδίοις ώμοις τά ξύλα τής εαυτού θυσίας βα-
ατάξας, ώσπερ χαλ ό Δεσπότης Χριστός τόν εαυτού 
σταυρόν έπλ τόν ω μον έβάσταξεν * ό τή προαιρέσει 

criAcium factaram fuisse, io quo Domiaus Cbri* 
8iu9 pro tolomundo io sacrificium oMatns, ei 
satutarem crooem perpessus eei. Gloria Deo no> 
fttro. Aroen. 

ISAAC. 
Hic esl Isaac cobaeres promissionuni etbentdi-

ciioatim, quas Deus pairi suo Abraham elargilu» 
esl. Qui typns ftjit necis Domini Cbrtsii, qttando 
It ibus diebue ad mortem progressus, postea vivus 
reversus esl. Qi i propriis bumeris immolaiionis 
soae ligna gestavil, quemadroodum Dominus Cbri-
aias vuis buroeris crueem delulil. Hic est qui pro-
posito quidem morluua, a Deo vita donatue csi ι 

θανών,χαλ ύπό τοΰ Θεού ζωωθείς · ούπερ αντάλλαγμα c j n €0}ΐια coraimiiaiionera aries immolalu* esi, tunc-
πρόβατον έφάγη, χαλ ήχουσεν δ πατήρ παρά Θεού, 
*Οτι ούκ έψείσω τον ν Ιού σου άγαχητού * ούτως 
χαλ έπλ τοΰ Χριστού τοΰ ΥΙοΰ τοΰ Θεού λέλεχται, 
"Ος γε τον Ιδίου ΥΊού ούκ έρείσατο · dXV ύχέρ 
ήμων xavrwv χαρέδωκεν αυτόν, χάν ή σαρξ έστι 
μόνη ή δοθείσα ύχέρ τής τοΰ χόσμου ζωής * επειδή 
αδύνατον τήν θεότητα θανείν * τής σαρκός διδομένης, 
τόν ίδιον Τίόν δεδόσθαι λέγει ή Γραφή, αντάλλαγμα 
χαλ άντίδειξιν ούσαν τού υίοΰ χατά τόν τύπον τοΰ 
μακαρίου Ισαάκ. Ούτως γάρ χαλ είπεν ό Κύριος, δτι 
Αβραάμ ήγαΛΛιάσατο Ινα ϊδη τήν ήμέραν τήτ 
έμήν, καϊ είδε, καϊ έχάρη. Ούτος έστιν ό Ισαάκ ό 
ακουσίως παραδούς τήν έπηγγελμένην αύτφ καλ τφ 
πατρλ αυτού εύλογίαν ύπό τοΰ Θεού, τφ Ιακώβ φά 

que pater ejus audivit a Deo : Quia non peptrcitii 
JHio tuo dilecto**; ita ct de Chrislo Filio Dei di-
claffl est, Qni proprio FUio non pepercii; ttd pro 
nobii omnibut iradidit illum M : quamvis caro tan-
tum pro viia mundi tradiia sit, qnia impoesibilc 
eral deiiaiein moei; cum auiem caro sit tradita, la-
roen proprium Filium suum tradidisse Oeum ait 
Scripiura. quia illaia commulatioRem eliocum F i -
lii Dci dala ett, secundum exemplum beati fsaaci. 
Sic eoim ail DomiiMie: Abraham extultavit, ut tideret 
diem inexm, εί vtdtf, et gamtu* e$i Hic esl 
kaae qui sibi et palri suo promiseam a Doo benc-
die&iofieiu, non voluntarie Jacobo 220 tradidit 
diciiiis: Semant tibi genles, et adorent le principe$ : 

σχων, ΑονΛβυσάτωσάτ σοι έθτη, κα) χροσχντησά· D etio dominui fralrii ini, et adorahntU ufilii pa 
tktoar σοι άρχοντες * χαί γίνου κύριος τού άδβΛ-
ρου σου, καϊ χροσκυνήσουσί σοι οί υίοϊ τού 
χατρός σου * ό καταραμένος σε, έαικατάρατος, 
ό δέ εύ.Ιογών σε, εύΛογημένος. Ταύτα δέ άπαντα 
έχλ τού Ιακώβ ούχ όρώμεν γινόμενα* άλλά μάλλον 
αυτός έπτάκις πεσών έπλ τήν γήν προσεκύνησε τφ 
Ήσαύ. Καλ λ' βασιλείς έόασίλευσαν έκ τοΰ Ίΐσαΰ 
πρινή βασιλεΰσαι βασιλέα έν Ισραήλ * ώστε αί ευλο­
γία ι έπλ τόν προσδοκώμενου έξ αυτών Δεσπότη ν Χρι­
στόν παραμένουσι, πρδς δν πάς ό σκοπός τής θείας 
Γραφής άφορα. 

tri$ tui : qui maUdicet (ε, maUdietut εήΐ, ει qui 
biHtdicet le, btnedkt** M Hx3C porro omiiia in ia-
cobo nequaquam completa videmus; imo potiue illc 
sepiies in lerram procidena, Esau adoravit. Ac 
iriginU reges cx Et»au regnaruni, aiUequaw rex 
cssel in Israel; iia xi illae benedicliones illutn, qui 
ex cin prodilnrui ox&peclatur, Oomiiium Cbii-
sium, maneant, ad queui speclai omuis divin.e Scri-
piur;e scopns. 

M Gen. xxn, 10. · · Rom. vm, 5i . e f Jiwn. vm, o0\ xwn, 29. 
Carcnoi vovat a (ibaraii, ^ivc (.anlHs, i;im tOiur:^il At lal ar.t ex (I aliUia «'girb.sus. 
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llic cliam cobxresfuildonoi um ei promissionuitt, Α Καλ ούτος συγκληρονόμος τών τον Χριστού δω­

ρεών χαλ επαγγελιών γενόμενος, χσΛ τύπος τού άε-qu* cx Cbristo prodcunt, atqucipsiusDoniini Cbri 
hti lypus, qui el ipsc bcncdiciionem a paire suo 
flcceplara, non cui voluerat e bliis tradidil, sed 
cui Dcus illam dandam providcraL Gloria Deo 
nostro qui rcs hominum sapienler dispensat. 
Amen. 

JACOD. 
Ilic csi Jacob, et ipse quoque cobaeres promiseo-

rum Dei, cxspecians civilalem fundainenta baben-
lem, cujus artifex et creaior Deus est; id csi, Je-
rusalem cadeslcm, quo prxcursor pro nobis in-
gressus est Chrisius: quam vilam respicti lotus 
Cbristiiiiorum culliis; quam primus omnium 
viam nobis innovavii, receulem el vivenlcm, Do-

σπότου Χριστού, δ; χαλ αύτδς ύπδ τού Ιδίου πατρός 
παραλαβών τήν εύλογίαν, ούχ ψ έβούλετο υίφ παρ· 
έδωκεν, αλλ* ψ δ Θεδς ψχονόμησε δοθήναι. Δόξα τό) 
χατά πάντα σοφώς οΐχονομούντι τά χατά τόν άνθρω' 
πον Θεφ ημών. Αμήν. 

ΙΑΚΩΒ. 
Ούτος ό Ιακώβ, χαλ αυτός συγκληρονόμος τών επ­

αγγελιών τού Θεού, έχδεχόμενος χαλ αυτός τήν τους 
θεμέλιους Ιχουσαν πάλιν, ής τεχνίτης χαλ δημιουρ-
γός ό Θεός, τουτέστι τής επουρανίου "Ιερουσαλήμ * 
ένθα πρόδρομος ύπλρ ημών είσήλθε Χριστός, είς ήν 
χατάστασιν άφορα πάσα ή τών Χριστιανών θρησκεία* 
ήν πρώτος πάντων ένεχαίνισιν ήμίν όδόν πρόσφατον 

ininus Chrislus : quam itcm praedicit magnus ille ^ χα\ ζώσαν ό Δεσπότης Χριστός, ήν χαι προλέγει ό 
Jacob, eam filio suo Juda? iransmtllens, doro bcne-
dicil ei, unde eliaro proniissorum ille Dominus, 
iesus Christus, doclaratur his verbis: Juda, te 
Inudent fralres tui, munus tuae supra dortum tnt-
tnhorum tuorum : adorent le filii patris lui. Calu-
έχε Leonis Juda: ex germine, fili mi, atccndiili; 
recumbcni dormivisli ul Uo, et nt calulus leonh. 
Quis tuscitabit eum ? Non deficiet princepi ex i x -
dat el dux ex femoribus eju$, domc veniant qwe re* 
vosita tunt ei: et ipse extptciulio gentium. Ligan* ad 
rintam pullum suum, et ad vilempuUutn aiina tna. 
Lavabit in vino tloUm suam, et in mguine avo? 
amicium iuum. liilariorei tunt ocuti ejui rint, et 

μέγας *Ιαχώ6 παραπέμπων τφ Ιδχρ αύτου υίώ Ιού* 
δα, εύλογων αυτόν* έξ ο5 χαλ ό τών επαγγελιών 
άνεφαίνετο Κύριος Ιησούς Χριστός, φάσχων ούτως · 
Ιούδα, σέ αΐνέσαισαν ol άθεΛφοΙ σον, αί χε'ρές 
σον έχϊ νώτον τών έχθρων σον* χροσχννήσονσί 
σοι αϊ vloi τον χατρός σον* Σκύμνος Λέοντος 
Ίούθα, έχ βΛοστού, νΐέ μον, άνέθης, άναχεσών 
έχοιμήθης ώς Λέων, χαϊ ύς σχύμνος, τΙς έγτρτί 
αυτόν; Ούχ έχΜΙψαι άρχων έξ Ίονόα, χαϊ ίγγού-
μένος έχ τών μηρών αύτον, έως αν έΛθη τά άχο· 
χείμενα αύτφ* ηαϊ αυτός ή χροσθοχία εθνών, 
άεσμένων χρός ΑμχεΛον τον χώΛον αύτον, xal 
τή έΛιχι τόν χώΛον τής δνον αυτού. ΠΛνντϊ έτ 

dntti ejut lacU caxdidiorei At beoc non ad- Q οίνφ τήν στοΛήν αύτον, xal έν αϊματι σταψνΛής 
τήν χεριθοΛήν αύτον. Χαροχοιοϊ οί όρθοΛμοϊ 
αύτον ύχέρ όϊνον. χαϊ Λχνχοϊ οί όΒοντες αύτον, 
ή γύΛα. Καλ τούτον ού προσεχύνησαν ο! νίολ τού πα­
τρός αυτού, άλλά τουναντίον αύτδς προσεχύνησε τφ 
*Ιωσήφ χαι μετά θάνατον τού πατρός. Ευδηλον ουν 
Οτι πάσα ή προφητεία αύτη είς τόν έξ αύτου τε-
χΟέντα Δεσπότην Χριστόν χατά σάρχα έσχε τό πέ· 

oraverunt filii patris sui; imo e conirario ipoe Jo-
scpbum adoravii,eiiam posimortem patris sui. Ifa-
iiifesium iiaque esl in Domino Cbristo, ex Juda se-
cundum carnem naio, flnem ei exiium habuisse 
tdtam banc propbeliam, quae regiam ejus poienltam, 
p.issioneio, ac bealam poai cruciatue rehurreciioncin 
declaial. 
ρας, τό τε δυνατόν καλ βασιλικδν αυτού παριστώσα, και τό πάθος καλ τήν έκ τού πάθους μαχαρίαν άνά* 
στασιν. 

221 Paragrapka. Παραγραφή* 
Hic item Jacob cum duobus iilis connumeratua, Και ούτος Ιακώβ ό συναριθμούμενος τοίς δύο τρέ-

leriius palriarcha cst, qui uon eam , quam ab initio τος πατριάρχης* ούχ οία*; μέν καλ αυτός ήθελεν έξ 
deslinarat, uxorem duxil, scilicet Liam, ac quarlo 0 άρ/ής γήμαι γυναίκα γήμας* λέγω δή τήν Αίαν, τφ 
qucra ex ea suscepit filio, nenipe Juda? , benedi- έξ αυτής τετάρτφ τεχθέντι, τουτέστι τφ Ιούόφ, τάς 
ciiones el promissa conlulil; ul binc palani e&t, 
quod II.TC benediclio non vttlgaris, nec cuivis data 
sit, scd ei ex quo prodiit Dominus Clirislus secun-
dum carnem, secundse vilac princeps. idipsum <*di-
icerc licet ex ipso Juda, cujus semitiis nou cx pro-
pria iixore, sed ex nuru Thamar, genealogia duci-
(ur, ex quoeemine bcnediclionum Domiuus prodiit. 
Ad Ii:cc vcro, cum pairiarcbae tot lanlaquo promissa 
a Doo acciperenl, fuiurum scilicet csse ut in ipsis 
ct \w semine eorum benediccrcntur omnes genlcs, 
Bimttitcrquc aydirenl illud : El vobts dabo terram 
/ianc, ft scmini veilro · · , ncc lamc.11 vcl vcsiigium 
pcdis ipsi possidcrenl, sed in labernarulis babita-

εύλογίας καλ τάς επαγγελίας χατεβάλετο* ώς δήλον 
έχ τούτου, δτι ούχ ώς έτυχεν οίφδήποτε ή ευλογία 
όιε'τρΓ/εν, άλλ' έξ ών άνεφαίνετο ό Δεσπότης Χριστός 
κατά σάρκα, ό της δευτέρας καταστάσεως αρχηγός. 
Ένεστι δε μαθείν καλ έξ αύτου τού Ιούδα, ώς ούχ 
έκ τής ιδίας γυναικός, άλλ% έχ τής νύμφης Θάμαρ 
γευεαλογεισθαι τδ τούτου σπέρμα, έξ ού χαλ ό τών ευ­
λογιών άνεφαίνετο Κύριος. "Έτι φανερώτατα οί πα-
τριάρχαι τηλ.καντας έ-αγγελίας λαβόντες παρά Θεού 
ένευλογεισθαι εν αύτοίς καλ έν τφ σπέρματι αυτών 
πάντα τά έθνη· όμοίως καλ, ΎμΤν θώσω τήν γήν 
ταύτην χαϊ τφ σχέρματί υμών και μηδέ βήμα 
ποοος αύτολ λαβόντες, ά/λ' έν σκηναΐς χατο:χούντεςν 

»' Ccn. \ιι\, 8-12. e e Gcn. xxvn?, 13. 
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έτερον τινά χατάστασιν, δι* ή ; άπολήψονται τάς επ­
αγγελίας· "Οθεν χαλ έν χαιρφ του Θνήσκειν, παρεδί-
δου έκαστος αυτών τήν εύλογίαν φπερ δ θεό; ψχονδ-
μησεν. *Οθεν χαλ πάλιν ή Γραφή ώς θησαυρίζουια 
τους πατέρας, έβάα περλ έκαστου λέγουσα, Καϊ 
χροσετέθη χρός τούς πατέρας αύτον* ώσανελ, 
Πάντες δμού ποτε άπολήψσνται θησαυριζόμενοι ε!ς 
τήν μέλλουσχν χατάστασιν. 

ΜΟΣέΙΣ. 
Ουτός έστιν δ μέγας Νωσής, ά τών παραδόξων 

σημείων χαλ τεράτων ποιητής, δ τής κτίσεως κόσμο-
γράφος* ά σχισϊς τοΰ αληθινού ημών ποιμένος Χρί­
στου τετιμημένος- ά λόγοις χαλ έργοες προμηνύων τά 

sc alium staium exspeclare, iu quo promUsa nacUiri 
esaent. Quapropler dum mors inslaiet, singtili be-
nediclionem iilio, quem dcsliuarat Deus, imperlic-
bant. Qnare Scriptura, quasi paires illos ceu in Ihe-
sauro rccondal, ad singuios dicil : Et apposilus est 
ad paires suot; ac »i diceict: Onmcs simui quasi iu 
tiiesauro recondiii, in futura vita rccipicnlur. 

MOYSES. 
Hicefti mtgnos ille Moyaes, mirabiliom signorum 

el prodigiorum artifcx, rerum creationis descri-
ptor : qoi veri pasloris noslri Cbristi umbris et 
igoris orxaUis csl, qui verbia ei operibus OPCOIIO-

τής οίχονομίας τοΰ Δεσπότου Χρίστου, έργοις μέν ^ mfam Domini Cbrisli pneminiiavit: operibus qui-
ώς τδν Ισραήλ έχ δουλείας ΑΙγυπτίων λυτρώσαοθαι, 
τόπάσχα χαλ τήν πρόχυσιν τοΰ αίματος, ποιησάμε-
νος τήν διάβασιν τής θαλάσσης ώς έπλ βαπτίσματος· 
Ιιά τής νεφέλης προμηνύων τήν δΰσιν τοΰ νόμου, 
χαλ τήν τής έρημου διαγωγήν ώς έπλ του αγίου 
Dνεύματος χαλ τής Εκκλησίας προτύπου μένος · τδν 
δφιν τδν χαλχοΰν έφ* ύψηλοΰ στήσας, τδ πάθος τδ διά 
του σταυρού τοΰ Δεσπότου Χριστού προχατήγγειλε* 
τήν είσοδον τής γής επαγγελίας διά Ιησού παραπέμ-
ψας, τδ χατοιχητήριον τδ έν τοίς ούρχνοίς προεγρά-
φετο. *β τάξις Μεσίτου ύπερφυής, διά πλειόνων θαυ­
μάτων ίστορουμένη 1 Τί δέ δεί λέγειν χαλ περλ τής 
σχηνής τής ούσης έχμαγείον παντδς τού χόσμου, έν 
ή χαλ τό ίλαστήριον έθετο, τάξιν επέχον του Δεσπό-

οι verbi giaiia cum Israelcro ex scrviiuie 
iCgypilorum redcmit, per pascha scilicet el eflu-
sionem sanguinit; iransiium maris fecit, quasi iu 
boptismaie; per nubem legis occasum prxsiguifi-
cavit; commemoialioneni in deserio quasi in Spi-
ritu sancto et iu Ecclesia prsefiguravii ; erecio iit 
aublime serpente aeneo, mortcm crucis a Domino 
Chrislo susceptam praminiiavii; per ingressum iu 
lerram promissioais duce Jesu a Moyse procura-
Ιαοι, babilaculum Hlud coetesle prsescripeit. 0 super-
naluralis ordo Mcdialoris, qui per miilia roiracula 
euarratur ! Quid opue est loqui de tabernaculo, 
quod esi imago totius mundi, in quo reposituui 
erat propiiiatorium, Cbrieti locum et ordinem adim-

του Χρεστού; Αλλ* ίνα μή μηχύνωμεν τόν λόγον, C p l e n s ? ^ | | € | o n g j u e sermonem protrahamus, cum 
πολλάκις αυτά προειρηκοτες, έπλ τήν προφητεία ν αυ­
τού τήν Οιά τών λόγων έλθωμεν λέγει τοίνυν ούτως* 
Προφήνην ύμίν αναστήσει Κύριος ό Θεός ύμων· 
αύτου άχονσεσθε. Καϊ ό άνθρωπος (όέ) δς έάν μή 
άχονση δσα άν ΛαΛήση ό χρορήτης εκείνος έχϊ 
τφ ονόματι μον, έξοΛοθρενθήσεται ή ψνχή αυτή 
έκ τού Λαού αυτής. Καλ πάλιν αυτός συγγράφει ώς 
άπό τοΰ έκελαάμ είρημένον* ανατεΛεΐ άστρον έξ 
Ίαχωδ, άναστήσεται άνθρωπος έξ ΊσραήΛ· καϊ 
Θραύσει τούς αρχηγούς έέωάθ, χαϊ χρονομεύσει 
χάντας νΙούς Σήθ. Υίολ Οέ Σήθ, όλος ό κόσμος έστί. 
Καλ oJx αρμόζει τούτο εί μή έπλ τοΰ Δεσπότου Χρι­
στού· ό γάρ Σήθ θεμέλιος ερμηνεύεται. Επειδή ουν 

maxiroe eadem saepe dixerimus, ad cjus pro-
pheliam verbis cxpressain veniamus; sic igitur a i i : 
Prophetam twbit $uuUabit Dominu$ Deut veiler: 
ipsnm audietii. Et homo qui non audierit quacun-
que locuiHi futrit propluta ilte iu ttomine meo, per-
ibU anima itia de populo IUO Ac rursum cx pcr-
sona Balaam haec scribit: Orieiur tlclla «x Jacob, 
coniurgel vir ex hracl; el pcrcntiet principes Moab, 
εί vastabit omnes filioi Seth Fiiios Selh dicil 
muadMin universuin. Id vero uounisi Douiiuo 
Cbristo compelerc polcsi: uam Seili, fundamentum 
ftignificat. Qiiandoquidein igiiur Cain ct seiiR-n cjus 
diluvio fundilus periil, Alicl aulem junior siitc !i~ 

ό Κάιν χαλ τό τούτου σπέρμα έν τώ χαταχλυσμφ fy beris obiil, bis posleiior fuit Setl», ex quo Noo ol 
Ολον άχώλετο, Άόελ όέ νεώτερος άπαις έτελεύτησε, 
τούτων ό Σήθ μεταγενέστερος έγένετο, έξ οΰ χαλ ό 
Νώε χαλ πάς ό κόσμος κατάγεται, ώσπερ τις θεμέλιος 
ών τών ανθρώπων, άιά τούτο έχ τής αίτίας ενθουσιά-
σθελς αύτδν ό Αδάμ έχωνόμασε Σήθ αύτδν προσ-
αγορεύσας, τουτέστι θεμίλιος* διά τούτο είπε * Καϊ 
ύχοτάξει χάντας τούς νΙούς Σήθ* ίνα είπη, δλον 

tolus mundus orium docii : ci proitide qunsi fun-
dameutum bomiiiuui est. La pon-ode causa Nutnino 
aiDatus Adam ipsum Setb>nuucupavit, id c$l, fun-
damentiim : idcoque ail ilte : Εί lubjiciel omnc* 
fitio* Scth, ac si dicerel, lotutn miindum. 1d vc:<> 
soli Cbrislo convenit, ad quem tola diviua Sn »-
ptura collimai. 

τόν χόσμον. ,Τούτο δέ έπλ τοΰ Χριστού χαλ μόνου αρμόσει, πρδς δν πάσα ή θεία Γραφή αφορά. 
Παραγραφή 

Καλ ούτος αστείος, τφ θεφ γεννηθελς, άνεστρέφετο 
μέν είς τά βασίλεια τής Αίγύπτου, παιδευόμενος πά­
σαν σοφίαν Αίγυπτίων· χαλ μετέπειτα, παραληφΟελς 

D^ul. χ\ιιι. 15, 18. "Νιιιυ. χχιν, 17 . 
Toxtum laccrum bk reslituimos : nam a Graco LXX aboimilia in codicc c<t. 

Paragrapha. 
F l bic quoque vir iirbanus, Dco iiatus, in regia 

iEgypli cducalus est, alque insliltitiis in omiii i»a-
pienlia iEgyptioruni : ac postea asbuoiplus in inonie 
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jEgyptum rujuiliir, typam gcrens illius, qui roun-
duin a semlute rcdimit, ac liherialcin adopiioiiem-
qoe largitur. h qaippe redemit Israeliias a servi-
loie jEgypliorum, poslquam effusionem gangoinrs 
«t Pascha prjescripsisset : ac cum oiare Rubium 
trajecit, baptisma prxftgurabat: per legtslaiionem, 
sancli Sp;ritus desceosum prawignificat: per mo-
ras in deserlo, Ecclesiae iradilioncm pranuntial: 
per ingreasum in tciram proroissionis coelorum 
domicilium, idque successoris sui xrinielerio, prae-
dicit; cutn vultus ejus gloria et splendore a Deo 
illuslralus est, gloriam postea dislributam per par-
les pracuuntius adurabrabat. Neque modo typis et 
liguris, scd etiam verbts, Cbrislt myslerium vati-
cinatus est. Ilemquc ltucrarum pcruia» ipse pri- Β 
mum iniindo et bominum generi auctor et com-
monslraior fuit. Uuiversi niundi opiGciuin et de-
&criptio»em iu myslcriis speculatus, id scripio tra-
didit : primi ac secundi slatus figuras common-
slravit. Gloria ei, qui per alumnos suos rebua bu-
nianis aapientor pro*piciL 

Texlus. 
Poat Moyoen ojusque successorcra Joflom filium 

Nave, ei post iudices ίο krael conslilutos, postquam 
accepio regiio Saul reprobalus est, cxcitavii illis 
lVus regem virtole ornatuni, juslam et prophetam, 
scilicet Davidcm, qui librum concinnavil centuin 

χαί αποστέλλεται πάλιν έν ΑΙγύπτω, τύπον έπιφε-
ρόμενος τού λυτρουμένου τδν χόσμον έχ δουλείας, χαλ 
έλευθερίαν χα\ υίοθεσίαν χαριζομένου. Αυτρούται 
γάρ τούς Ίσραηλίτας έχ της δουλείας τών Αιγυπτίων, 
τήν πρόχυσιν τού αίματος χα\ τδ πάσχα προδιαγρά­
ψαμε νος· τήν Ερυθρά ν θάλασσαν διαβιβάσας, τδ 
βάπτισμα προδιετύπου* τήν δοσιν του νόμου, του 
αγίου Πνεύματος τήν χάθοδον προμηνύει* τήν διάγω-
γήν της έρημου, τήν τής Έχχλησίας παράδοσιν προ-
αημαίνεΓ τήν είσοδον τής γής τής επαγγελίας, τδ 
τών ουρανών οίχητήριον, διά τού διάδοχου εαυτού, 
προεμήνυσε* τδ πρόσωπον ύπό θεού όοξασθελς, τάς 
μετά ταύτα δόξας μερικώς προδιεγράφετο. Ού μόνον 
δέ διά τύπων, άλλά χα\ διά λόγων προεφήτευσε «ερλ 
τού χατά Χριστόν μυστηρίου. Καλ πάλιν τών γραμ­
μάτων τήν πείραν έν τφδε τφ βίφ αυτός πρώτος τφ 
χόσμφ υπέδειξε. Τού παντός χόσμου τήν ποίησιν, 
χαι τήν διαγραφήν έν μυστηρίοις θεωρήαας άνεγρά-
ψατο* τής πρώτης χα\ δευτέρας χαταστάσεως τους 
τύπους υπέδειξε. Δόξα τφ σοφώς διά τών εαυτού 
τροφίμων οίχονομούντι τά χατά τό άνθρώπειον 
γένος. 

Τδ χεί/ιενον*. 
[45] Μετά τδν Μωύσέα χα\ τόν τούτου διάδοχο* Τη-

σούντδν τού Ναυή, χα\ μετά τούς γενομένους Κριτάς 
έντφΊσραήλ, έπιλαόομένου λοιπόν τής βασιλείας του 
Σαούλ χα\ άποδοχιμασθέντος, ήγειρεν αύτοίς ό θεός 
βασιλέα ένάρετον, δίκαιον τε καϊ πρσφήτην τόν Δαυίδ, 

quinqtiag.uU psalinorum, a Spiritu sanclo molus, C * βίόλον ψαλμών ρν', έχ Πνεύματος αγίου 
κινούμενος, έμμέτρως χατά τό μέτρον τό Ιδιον τής 
Εβραϊκής γλώττης* χα\ έμμελώς μετά £υθμοΰ, χαλ 
οργάνων διαφόρων, χα\ όρχήσεων, χαλ ψδών αυτούς 
άοων. ΤΗν γάρ αυτός κατέχων χεθάραν* είχε δέ χαλ 
χορούς ύφ' εαυτόν διαφόρους μικρών προφητών* 
ούτω γάρ έκάλουν τούς παραμένοντας τοίς προφή-
ταις, πολλάκις δέ χα\ υίούς προφητών αυτούς ώνόμα* 
ζον εχόντων διάφορα δργανα, τόύ μέν χύμβαλα, τοΰ 
δέ αυλούς, τού δέ τύμπανα, τοΰ δέ σάλπιγγας, τοΰ όέ 
ψαλτήριον χαί κιθάραν, τοΰ δέ ψδους τούς λεγόμενους 
βουκολίους. "Εκαστος δέ χορός έξαρχον ειχον, ό μέν 
έλέγετο Άσάφ, άλλος Τδιθούμ, έτεροι υίολ Κορέ, άλ­
λο; Αίθάμ Ισραηλίτης, έτερος Μωύσής άνθρωπος τοΰ 
θεού. Ήνίχα τοίνυν έκινείτο έχ τοΰ Πνεύματος, 

ut metrict» gecunduin Hebraica? Ithgtue idioma car-
men ede.roi, ac cuoi mclodia ei rbyihmo, instru-
iiicnlis variis, saltaiioue et cantkis, ipsos modala-
relur. Nam ciibaratn illc tractabat, mullos sub se 
clioros minoruiu proplietirum nactus : sic quippe 
Yocabaut eos qui propbetis aslabani; ε»ρβ iiem i l -
los propbelarum Qlios nuncupabant, qui variis cranl 
orgauis instrucii : alius cyoibata lencbal, alius l i -
bias, alius tympana, alius tubas, alius psalterium 
ct ciibaram, aiius odos, qui vocanlur bucnlii. Sin-
guli chori principem obtinebaut : quorum alius 
Asapb vocabalur, alius Idilhum, alii filii Corc, alius 
iElbam lsraeliics, alius Moyses homo Dei. Cuoi ila-
<,ue [princeps ilte] a Spiritu gaacto movebatur, tum β % f M f % i ή ^ χ ^ Λ ΐ χ μ β Λ η β 1 α ς ^ ^ % 

aliquid pra?Qunliabai, aut de caplivitate popoli, aul 
de reditu ejus, sive de disciplina morum, sive de 
Providentia, vel de Ooroino Chrislo. Mflrice psal-
mum quemlibet adoroabai, qui ad onum argumen-
tum respiciebat; idcoque modo broves, modo pro-
lixi psalmi suut. Psalmuro porro alicui ex cboria 
tradebat, cnjus cxperimenium ceperai, et cui itlum 
tradtre par erat, ac pritnum iu illo cboro catteba-
lur. Quod si in medio psalmo aheri clioro resi-
duum psalmi iradendunvputaret. tunc illa rbyihmi 
succeeaio diapsalma vocabatur; ila ot cum iu me-
dio psalmi, quod residuum erat odis illis sive bu-

περ\ τής επανόδου αυτών, ή χερί ηθών διδασκαλικά, 
ή περ\ προνοίας, ή περ\ τού Δεσπότου Χριστού. Συν· 
ετίθει έμμέτρως τόν ψαλμόν έχαστον, είς μίαν ύπό-
θεσιν συντείνοντα* διά τούτο γάρ χα\ μικροί ψαλμοί, 
χα\ μεγάλοι* χα\ παρεδίδου ένι χορφ ψ έδοχίμασεν, ή 
ήρμοζε παράόίδοσθαι* χα\ ήδον αύτδν έν έκείνω πρώ­
τον τφ χορφ. Ε! δέ πάλιν έδοκίμασε χατά μέσον τοΰ 
ψαλμού, χα\ άλλφ χορφ παραδούναι τδ λοιπόν τοΰ 
ψαλμού, τότε αυτή ή διαδοχή τοΰ ^υθμοΰ έχαλείτο 
διάψαλμα. Ώστε χαί όταν τοίς λεγομένοις ψδοίς 
ήτοι βουχολίοις χαταμεσόθεν ψαλμού ήθελε παραδού­
ναι, τότε έχαλείτο ωδή διαψάλματος' έπειδήπερ οί 

(i">) tl«c ίιι Valicauo codicc uum. 542 ct in aliia qaoque coditibus iuslar prologi ia Psaluios fe-
runi ;r. 
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ώόολ ix διαδοχής παρελάμβανον το λοιπόν τοΰ ψαλ- Α eoliis tradendum aesliniaret, tunc ode sive canltcutx 
μοΰ φδειν. Μαθείν δε ένεστι τφ βουλομένφ περ\ τού­
του, έχ τοΰ γεγράφθαι έν ταίς παραλειπομέναις τών 
Βασιλειών ούτως, Καϊ ήσε τήν φθήν αυτήν έν χειρϊ 
%Ασάφ τον χρορήτον. Μετά δέ τδ καραδούναι ού­
τως πρώτον τόν ψαλμόν, λοιπόν έχαοτος χορός, χαλ 
χαθ1 εαυτόν, χαι ομοθυμαδόν μετά τέρψεων χαλ 
βυθμοΰ, οέ μέν τούτοις τοίς όργάνοες, οί δέ έν έχεί· 
νοις, άντιφώνως {δον τόν ψαλμόν μετά όρχήσεως είς 
δόξαν του Θεοΰ. ΤΕνεστι δέ πάλιν χαι περ\ τούτου μα­
θείν, ώς αυτός δι' εαυτού ό Δαυίδ άναλαβών έχ τών 
αλλοφύλων τήν χιόωτόν ώρχήσατο έμπροσθεν αυτής, 
χα\ όνειάισθελς ύπό τής ίδίας γυναικός Μέλχολ έφη· 
Παίζομαι χαϊ γεΛάσομαι εναντίον Κυρίου' ού 
μόνον γάρ οόχ έπαύσατο, άλλά καλ έπιτείνειν τά 

diapaalmali* vocaretur : quia nenipo illi odi, sive 
cantores, ex successiono residuura psalmt canen-
dom accipiebant. Id vero liiiicquibusvis ediscereii-
cet, quod in Paralipomeoie Regnorum b*c scripfa 
aint: Et eteMt koc caniicum m manu Atapk pro-
phttmM. Poelqoam vero bac raliouo psalmos pri-
mom iraditaa fueiat, singuli cbori et per ao el xxa-
o.arriter, com suavilate et rhytbmo, alii bia, alii aliia 
ixalroaiomia, mutoo couceniu, canebant poatnaxi 
cxn aaltattooe ad gloriam Dei. Hinc iiom Hlod edi-
acere licot, qood ipse David, recepta ab aliooigenio 
arca, coram oo saltaverit, et a propria axore Hct-
cbol inerepaloo dixoril: lllndar εί 224 dertdebot 
tx eomiptcim Domini noo niodo exioi χοα ceo-i · - r — - - g r — - » 

τοιαύτα έχηγγείλατο. Τινές όέ μή προσέχοντες τή εατίι, acd eiiam ba*c ae frequeotios facturum pol-
τάξει χα\ τή άχριβεία ταύτη, μήτε θελήσαντες έχ 
τών εΐάότων δλδαχδηναι, είς αλληγορίας έτράπησαν* 
μηδέ πάντα* είναι τοΰ Δαυίδ, τούς ψαλμούς άποφη-
νάμενοΓ άλλά τών έχ τοΰ Δαυίδ παραλαμβανόντων 
φανερώς έξ αυτών είρηχότες. "Οπερ ποτέ "Απόστολος 
ή ό Κύριος τίνος άλλου οόχ έ μνημόνευσαν, εί μή τοΰ 

ΔΑΥΙΔ. 
Ούτος ό μέγας Δαυίδ ό βασιλεύς χαλ προφήτης, ό 

χατά τήν χαρδίαν τοΰ Κυρίου γεγονώς, πρδς δν ό 
Θεός, ώς έπλ τοΰ "Αβραάμ, καταλλήλως τάς επαγγε­
λίας πάλιν έποιήσατο, τό σπέρμα αυτού είς τον αΙώνα 

licitus o*t. Qoidim vero bunc ordinem el oxaciam 
rti veritatem oon iotdligeniee, noc a perili* edi-
ftcere volcntea, ad altegoriaa aese vorlervm : poal-
mooqxo oon oatnes Davidis esae promintiarunt, 
ootl oorum easo dixeront, qui a HavxJo iUot canen-
dos aceeperani. A l nuoqoaoj yol Apotlolua vel ipoe 
Dooiinus alime qoam Dividis pottaorani aoaoris 
nemineniiit. 

DAVID. 
Hic ille ttagooa ett David, rex et propbeu, qot 

•ocuadum cor Domlni l u i l : cut Deos, qvtaudnoo-
dum oi Abrabatno congruonter promisu dodit, oe-
•»en ejus Ία selernuro maosoruai, el lliroNoni regoi 

μένειν έπαγγειλάμενος, χαλ τόν θρόναν αυτού άδιά- C «jw tino alieno aoccessore fulumnt esae. Quoniam 
δοχον της βασιλείας όμοίως άποφηνάμενος. Επειδή 
γάρ ό "Αβραάμ πατρίδα χαλ γένος χαταλείψας, έπί-
οτευσα Θεφ, καταλλήλως πατέρα εθνών αύτδν ποιή-
σειν όπέσχετο, καλ εύλογείν πάντα τά έθνη δι* αυτού 
χαλ τοΰ σπέρματος αύτου, τουτέστι Χριστού* ούτω 
χαλ έπλ τοΰ Δαυίδ, επειδήπερ βασιλεύς ήν χαλ εύ-
άρεστος αύτφ, καταλλήλως χαλ αύτφ έπηγγείλατο 
χαλ τό σπέρμα χαλ τόν θρόνον τής βασιλείας άδιάδο-
χον όλαμένειν, τουτέστι πάλιν Χριστόν. Ούτος ό 
Δαυίδ ήξιώθη έχ Πνεύματος προειπείν περλ τού Δε­
σπότου Χριστού ψαλμούς δ*, τδν β*, χαλ τόν η', χαλ 
τόν μδ\ χαλ τόν ρθ*, όλους τούς δ*, δι' όλου είς αύτδν 
είρηχώς. Καλ γάρ χαλ ό Δεσπότης Χριστός χαλ οί 
απόστολοι φαίνονται χαλ έχ τών δ* ψαλμών λαβόντες ^ 
μαρτυρίαν περλ αυτού, οίον τι λέγω * Έν ταίς Πράξε σι 
τών αποστόλων πάντες οί απόστολοι προσευχόμενοι 
τφ Θεφ έλεγον* "JBx* αληθείας γάρ συνήχθησαν 
ίν rtj χόΛει ταύτη έχϊ Ιησού ον έχρισας. Ηρώ­
δης τε χαι Πόντιος Πιλάτος* τόν ψ ψαλμόν είς αυ­
τόν έχλαβόντες. Όμοίως πάλιν είς αύτάς τάς Πρά­
ξεις δτε ό Παύλος όιελέγετο ε (ς τήν συναγωγή ν Άν-
τιοχίας της Πισιόίας, ούτως έφη, Καϊ ημείς ύμίν 
εύαγγεΛιζόμεθα τήν χρός τούς πατέρας έχαγγε-
Χίαν γενομένην, δτι ταύτην ό θβός έκχεχΛήρωκε 
τοις τέκνοις αυτών ήμίκ, drarrij^ac Ίησονν ώς 
καϊ έν τφ ψαΛμφ τφ θεντέρφ γέγραχται, ΥΙός 
μον εί σύ9 έγώ σήμερον γεγέννηκά σε' τήν γέν-

euiin Abrabam, patria ac genere suo rdiciia, crfdi-
dit Oeo, jure illuai genlium patrexi fore, aiqxo 
onioes geotes per ipsiim ei per oemeii ejxa, id αεί, 
per Cbriatum, benediciionem accepltiras esse polli-
cilus est : ita qooqoe Oavidi, utpoie regi, ac sibi 
aecepio, polliciius meriio est, temen ejus, et Ibro-
num regni eju», sinc alieno succeaeore mansiiniim 
esse, quod ilem de Cbrisio iotelligilur. Hic David 
dignus babitus qoi Spiritu afllalaa de Doroino Cbri-
slo vraicinaretur, psalmod quaiuor, nempo ιι, vm, 
X L I V et cix, de illius persooa profereus. Ex bis 
namque quatuor psalinis, cuin Doiuinus Chrislua, 
ixin Apostoli teslimonia ipsum speciarilia mutuati 
videnlur, ot verbi gratia in Aciibus aposloloram, 

1 omnea apostoli Deum prccanles dicebant: In aen-
tate enim comgregxli εχκΐ in kac citritaU tx Jtaxn, 
ςχεm unxiiti, Uerodet tt Pontitu PUatui ·*, accun-
dum psalmum de Cbrisio accipienloa. Stmiliier in 
ipsis Actibus, cum Paulus cdissereret in synagoga 
Anliocbiae in Pisidia, bacc dixil : Et noi vobii αχ* 
nuMliamui eam, quoc ud patret noitroi repromusio 
(acta eil; quoniam hane Deut adimpUrit nobis fUii* 
eorum, resuscitani Jeium, licul ei in ptatmo lecundo 
scriptum ett: Fiiius nuus u tu, ego hodie genui i$ M; 
generaiionem pro resurrcciione somens, atquc bic 
asscrens secunduni psalniutn de illo diclum esac, 
queinadniodum omnca aposioli dixerunt. Ei harcqui* 

·» 1 Paral. xxv, 2 . " 1 Paral. xv, 30. "Act. iv, 27. « Act. xut, 33, 53 
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dcitt de bumanitale ejiw; nam de deilale in psalmo Δ νησιν έχλ τής αναστάσεως Ικλαβών, xiVxyρώσος καλ 

αυτός ώς ό β9 ψαλμός είς τ αυτόν είρηται, καθά καλ 
χάντες oi απόστολοι είπον. Καλ ταύτα μέν περλ τής 
ανθρωπότητας αυτού* τό γάρ περλ τής θεότητος έν 
τούτω τφ ψαλμφ είρημένον έστλ τό, ίίοιμανεϊς αυ­
τούς έν φάβδφ σιδηρφ, ώς σκεύος χεραμέως 
συντρίψεις αυτούς* ώσανελ τό ίσχυρδν χαλ δυνατόν 

τής θεότητος γνωρίσας έν ταυτφ, χα\ τδν άναχαινισμόν, ήτοι τον άναπλασμδν τών ανθρώπων ση μάνας. 
Τό γάρ σκεύος του χεραμέως συντριβόμενον, μήπω προσομιλήσαν πυρλ, δέχεται άναπλασμδν· 
. 225 OcUvom pariter psalmum dc Christo Ιο- Όμοίως καλ τδν η' είς αύτδν πάλιν είρηχεν, είς τήν 
quene prolulit, primi voro psalroi versut de ejus αυτού θεότητα είπών τά πρώτα τού ψαλμού, χαθά 
deitaie verbo feciunt, qoentadmoduiii ipse Cbrielut χαλ αυτός ό Δεσπότης Χριστός μαρτυρεί περί τούτου 
in Evangelio lestiHcalur. Cum enim ramos gestan- έν τφ Εύαγγελίω, όταν μετά τών κλάδων επευφημούν 
les ipsom laadibus excipercot dicentes : Ηοιαηηα ^ λέγοντες, 'Οσαννά τφ νίφ Λανΐδ* εύΛογημένος ό 
filio Danid: btHedictus qui vemit in uomine Dornt* ερχόμενος έν ονόματι Κυρίου. Κα\ επειδή μή 

dkium illod esl : Pasces eos tx virga ferrea : 
quam ναι figuii confringti eos · · : bic vim et potcn-
liam deitatis ceu repraescnians, atque renovationeui 
»ive reforraattonem hominum signiflcaru. Nam vas 
figuli eonfracluro, qood BODduroigneui experium sit, 
rcformaiionom accipit 

x t J o d a e i , qoaodoqaidem noo polerant torbat et 
pueros increparc (oam alupendtua opoctaculum i l -
lud erat, scilicet pueros videre, lacientes, infantes, 
discipnlos et lorbaa cum laodibus aeclamanies, 
ei bytnno» vociferanles), in ipsum ir.lerrogaiio-
nem vericniul, alque koc pacto eompellaruDl: 
Aiim audis qum isti rficxxl"? Aliuo aotem evange-
iista dicit: Qnidam ex turba dicebant illi : Increpa 
diicipulot f«os°; ac si dicereni : Cur blaspheroe 
agis bymnum cxcipicns, qui soli Dco competit? ea-
dcm vidclicet aiobo sentenlia : quos sic Dominus 
alloquitur : Eiiam, nunquam Ugistis iltud : Ex ott 
infantium εί /acfoxttxm perfecisli /axaVm70? aperie 

Ισχύοντες ol Ιουδαίοι επίτιμων τοίς δχλοις χαλ τοίς 
νηπίοις (ήν γάρ παράδοξα τά δρώμενα, παίδες χαί 
θηλάζοντα χαλ νήπια, χαλ μαθηταλ χαλ όχλοι έπευ-
φημούντες, κα\ τόν ύμνο ν άνακρίζοντες αύτφ), έπ · 
εχείρουν τήν πεύσιν έπι££ίπτειν, χαί φασι προς αύ­
τδν, Ούκ άχονεις τί ούτοι Λέγουσιν ; Ό δέ έτερος 
ευαγγελιστής φησι, Τινές έκ τού δχΛον έΛεγον 
αύτφ, Ύπιτίμησον τοις μαθηταΐς σου· ώσανελ, 
Τί δυσφημείς χαταβεχόμενος ύμνον, δςτφ Θεφ μδνφ 
αρμόζει; έχάτεροι τδν αύτδν νούν έχοντες* πρδς ούς 
ό Κύριος φησι, τοίς μέν, ΝαΙ, ουδέποτε άνέγνωτε, 
δτι Έχ στόματος νηπίων καϊ Θηλαζόντων κατηρ· 
τίσω άίνον ; δια££ήδην φήσας τδν η' ε!ς αυτόν είρή· 

signiticans psalrautn octavum de Gbristo diclum C σθαι ψαλμόν* έν ταυτφ χαλ αίνιττόμενος ότι Ούχ άρ-
esse; eademque opera subindicans, se non rapere 
qua? Dei sunt, cum Deus si l ; queraadmoduni et 
Aposiolua clamai: Non rapinam arbilraius est eue 
se aqnaum Deo; *ed umelivsum txinanml formam 
atrut ueciOHM1*. Aliis ilem dicebat: Quid miramini 
άε puerh «I diiapnlu ? Si illi lileant, lapides cla-
wabwit1*. Illi vero ecieiiles boc scripluin essc, 
ipsaque rc consptcati infanles el lactentes slupendo 
inore clamare byranuroque profcrro : ac secum ro-
putantes poase Ulum, qui infantes bymnum supra 
iiaturam proferre fecit, etiara inanimalis voccm et 
clainorem iiidere, pudore suffusi frenabantur. Pa-
pa?, quae \iitus Domiui CbrisU! Papac, quae buma-
uita^! Papâ , quae adtemperatio misericordia: plena ! 
Quomodo tii doclrina illa de scrvi fom.a, quam ac-
copit. dignatus etl eliam dciialie su« arganicntum 
demctiler exbiberc, objecUoncs itcin propriarum 
cnaiurarum accipere, ipsisque rcsponlero : neque 
id irastcniis more, sed mansiicte ct palicMcr? Ο 
toleranli.T exsuperaulia ί Quia scilicet David dî n(i> 
babitus fucral, qui lnec pra?nuntiarct : in < «dem 
quippc psalmo de bunuiniiatc ejus iicm loqwiiur ab 
lus verbis : Quxd e*i homo, quod mcmor es cjus''^! 
usque in iiufin : quibus eliain lcsliinoiiium addit 
diviuus aposlolus 1'aulus bis vcrbis : Eum auicm 
qtti modico quam augeli minoratus est9 videmut Je-
6umf prvpter patsioncm morlis, gtoria et honore cu-

πάζω τά τφ Θεφ προσόντα* τούτο γάρ είμι· χαθά 
χαλ ό Ά'πόστολος βοα· Ονχάρπαγμύν ήγήσατο τό 
είναι Ισα θεφ- άΛΧ εαυτόν έκένωσε, μορφήν 
δούΛον Λαβών* τοις δέ πάλιν είττιον, Τί θαυμάζετε 
περϊ τών νηπίων καϊ τών μαθητών; Ούτοι έάν 
σιωπήσωσιν, οί Λίθοι χεχράζονται. 01 δε είοότες 
ότι γέγραπται, θεωρούντες δέ χαλ αύτοίς τοίς έργοις 
τά νήπια καλ θηλάζοντα παραδόξως χράζοντα τδν 
ύμνον · αναλογιζόμενο: δέ ώς δυνατδν τφ ποιήσαντι 
τά νήπια υπέρ φύσιν άναχράξαι τδν ύμνον, δυνατδν 
αύτφ χαλ τά άψυχα ποιήσαι χράξαι, έφιμούντο αί-
σχυνόμενοι. ΒαβαΙ, δύναμις τού Δεσπότου Χριστού! 
βαβαλ φιλανθρωπία! βαόαλ,συγχατάβασιςεύσπλαγχ· 

^ νος! Πώς διά τής διδασκαλίας ής ανέλαβε δούλου 
^ρφ ?»ίι ήξίωσε πραέως τήν εαυτού θεότητα ύποδεί-
ξαι, δέχεσθαί τε έναγωγάς ύπδ τών ίδίων χτισμά­
των, και άποχρίνεσθαι, ού μετ' οργής, άλλά πραέως 
χαλ άνεξικάκως ; "Ω μακροθυμίας υπερβολή! ώς καλ 
τού Δαυίδ τοιαύτα ά|ιωθέντος προειπ·ίν· έτι γάρ 
λέγει καλ τ.ζρ\ τής άν6ρο>πότητος αύτου έν τφ αύτφ 
ψαλμώ, άπο τού, Τί έστιν άνθρωπος % δι ι μιμνη-
CKHX αύτον ; εως τέλους· οΤς μαρτυρεί ό θε:ος από­
στολος Παύλος λέγων ούτως, Τνν δέ βραχύ τι παρ" 
άγγέΛονς ήΛαττωμένον βΛέπομεν Ίησούν διά τό 
πάθημα τον θάνατον δόξη χαϊ τιμχί Ιστερανωμέ-
vcv- καλ πάλιν. Ου γάρ άγγέΛοις υπέταξε τήν οι-
χονμένητ τήν μέΛΛονσαν, περί ής ΛαΛονμεν* 

' · Psal. ιι, 9. · Τ Matih. χχι, 9. Μ ibiJ. 16. c* L u c χιχ, 59. τ · Malth. χχι, 16. 7 1 ίΜιϋίρρ. u , 
0. 9 I.uc. xix, έ0. " Psa!. \ I I I , 5. 
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άλλά τίνι αυτήν ύπέταξεν; είπε, Παύλε. #η«λ, Δ<· Α ronatumu; i c ruratim, ΛΓοΧ εχί* oxotMi 
εμαρτύρετο δέ χού τις Λέγων* Τί έστιν άνθρωχος, 
δη ^μνήσκη αυτού, ή υίός άνθρωπου, δη έχι-
σκέχτν αυτόν; ΉΛάττωσας αυτόν βραχύ η 
χεφ' άγγέΛονς * δόξη χαΧτιμη έστεράνωσας αύ· 
τόν, ηαϊ χατέστησας αύτον έχϊ τά έργα τώτ χα­
ρών σον χάντα ύχέταξας ύχοκάτω τών χοδών 
αυτού. ·Κν γάρ τψ έχοτάζαι αύτφ ta χάντα, 
ουδέν άφήχεν αύτφ άννχδταχτον. Ούτως τοίς 
Έβραίοιςπιστοίς είρηκώς, τ* αυτί χαι τοίς Ίϊλλησι 
λέγει καί φησι, Τούς μέν ούν χρόνους της αγνοίας 
ύχεριδών ό Θεός, τανύν χαραγγέΛΛει τοΐς άνθρώ-
χοίς χάσι χανταχον μετανοεϊν · διότι έστησεν 

ikta orbtm tetra futumm, dt «χ· ioqximxfn\ tod 
cuioam illuaisubjeeerit, dfc, Paxte. Sic Itte reopoa* 
dot: Tttii/Uattu eit *uUm quhpiam dictnt: Qairf 
i$t kom* qucd mimot ε$ ijv$, aut /ttixi Aoxitxt*, 
2 2 6 4**»i*ffi οίε/ίσι TUmt Minuiiti tum mamio 
ninu$ ab angelii : glvria εί kotiote coronaUi #xm, εί 
totulUuUii εum ixpet οψενα manuum tuarwn. Omaia 
tubjecUU lub pedibu$ ejut. tn εο tnim qxod camia 
εί ixbjtcil, nikil χΊχάείί χοχ εχέ/Μία* ει Τ · . Coxi 
hxtt (idclibxs Hcbrxxt dixeril, aimitia Gracts pro-
lalil bis vorbls : Εί umpora qxidim kujut ignoran-
iUe dtspicUni ϋεκε, nuxc oxxxxfiet kominibui, «l 
αχιχα· ubiqtu pamiUutUm ε§εηί, εο qmod *tat*U ήμέραν έν ή μέΛΛει χρίνειν τήν οίχονμένην έν 

δικαιοσύνη, έν άνδρί, φ ώρισε, χίστιν παράσχων dkm, %η αχο judicaturui εεί ierrom Ιη j*ititia, εχ 
xactv, άναστήσας αυτόν έχ νεκρών. Όμοίως καλ *iro ixquo slxtuit, fidem prabens owmibui, tustiiaxt 
Πέτρος, m0u αυτός έστιν ώρισμένος ύχό τον Θεού 
κριτής ζώντων καϊ νεκρών. 

Όμοίως «άλιν είπεν είς αύτον ό Δαυίδ χα\ τον μδ" 
ψαλμόν, Ιν φ πάλιν χα\ περλ τής θεότητας αυτού φαί­
νεται λέγων, χαλ χερλ τής άνθρωπότητος · ψ μαρτυ­
ρεί πάλιν όμαχαρίτης Παύλος έν τή πρδς Εβραίους 
Επιστολή, λέγων ούτως» Ορός δέ τόν ΥΙόν, ό θρό­
νος σου ό Θεός, είς τόν αΙώνα τον αΙώνος · φά· 
θδος εύθύτητος ή φάδδος τής βασιΛείας σου. 
Τούτο χερλ τής θεότητος αυτού είρηχώς, λέγει ευ­
θέως χαλ χερλ τής άνΟρωχότητος, χαί φησιν * Ήγά-
χησας δικαιοσύνην, καϊ έμίσησας άδικίαν, διά 
τούτο έχρισε σε ό Θεός, ό Θεός σου έΛαιον άγαΑ* 

εκη\ α morfχέεΤΤ. Sixiiliier et Peirus: Q*i* ipu εεί qui 
coxitltuttu εειούεο jmdex vivontm εί monuorum H. 

Qttadragot4xmi eecaodofli perinfe ροοίαιχαι Da* 
vid de iUo protxlit, in qoo ctiara de deitato ot do 
kxmanlute ejes loqoi deprehenditur. Cui testhno* 
iiium iiem addit lieatas Paxlos in Epistoia ad He-
braeos sic habens : Ad Fitium, ihrimui iuu$, Deus, 
im $*cuium ixculi : χήτεε aomUalis virga reoni iaf " · 
€um de illius deiuto boc dixisset, staiim de huma-
oiUle intfl: DiUxisii JKititiam, εί odisti txtoatio-
leoi, propterta nnxii ie Deut, ύεκε Ιακε olto εχικί· 
UiioaU pra parlicipibui lats M . Neqoe eniiu deiias 
protHer fotiiiias amorew et iniqttttatis odium ongi-

Ιιάσεως χαρά τούς μετόχους σον. Ού γάρ ή θεό- C tor, xeque plano ungitor, it«qiie Df om alium agno-
της όιά τό αγαπήσει όιχαιοσυνην, χαλ μισήσαι άνο-
μίαν χρίεται, ούτε ολως χρίεται, ούτε βεόν έχει * αυ­
τόχρημα γάρ Θεός έστιν * άλλ' ή άνθρωπότης αύτου 
χρίεται έλαιον άγαλλιάσεως * ίνα είπη, τφ Πνεύματι 
τφ άγίφ, παρά τούς μετόχους αυτής, τουτέστι παρά 
χάντας τούς Χριστούς. Έ γάρ θεότης μετόχους άλ­
λους ούχ έχει · είς γάρ έστι Θεδς, ό Πατήρ, χαλ ό Τίός, 
χαλ τό Πνεύμα τό άγιον* ή δέ άνθρωπότης τού Χρι­
στού πάντας τούς ανθρώπους, μάλιστα τούς Χριστούς, 
έχει μετόχους. Διά τούτο γάρ ότι παρά πάντας έχρί-
σΟη ή άνθρωπότης τού Χριστού, χρισΟείσα Πνεύματι 
άγίφ χαλ δυνάμει, όπερ ούδενλ τών άλλων χριστών 

ocit, per se nauique Deus esl; temm humanilat 
cjua est, qoac ungitur olco exsuliaiionis; ac ni di-
cat, Spiriia sancto, pne consoriibut suis, id esi, 
ριτο omnibus aliis inunclis. Natn deitas consorles 
alioo non babet: unus qtiippe Detis est, Pater, cl 
Filius, et Spirilus sanelus : bumanilas vero Cbi i&li 
omaes bomincs, ina\inieque onclos, consorles l u -
bet. Eo autem quod humanilas Cbristi prx ouuii-
bus uncta loeril, ct uncu qttidem Spirilu eancto et 
virlote, quod nulli atti ex unctia concessuro cal; 
ea de causa dixil, Pra omnibus consortibus tuis. 
Tolum porro psalmum de Cbrislo et de Ecilcsia 
ejus, qoasi de Rege sponso el jae Regina sponsa όπηρξεν, ούτως έξείπε* Παρά χάντας τούς μετόχους 

σου. "Ολον δέ τού Χριστού χαλ της Έχχλησίας αύτδν ρ loquefig, protulil ct absolvit 
τόν ψαλμόν, ώς έπλ βασιλέως νυμφίου χαι νύμφης βασιλίδος έζειπών, έτέλεσεν. 

Όμοίως δέ χαλ τόν ρθ* ψαλμόν είς αύτδν εΓρηχε * 
χαλ μαρτυρεί αυτός ό Κύριος λέγων προς Ιουδαίους, 
Πώς ούν Δαυίδ έν Πνεύματι Κνριον αυτόν καΛει 
Λέγων, Είχεν ό Κύριος τφ Κνρίφ μον · Κάθον έχ 
δεξιών μου, έως άν θώ τούς εχθρούς σον ύχοχό-
διον τών χοδών σον; Εί ονν Αανΐδ καΛεϊ αυτόν 
Κνριον , ίτώς νΙός αυτού έστι; Τδ μέν, Κύριος 
αύτον, ώς Θεός σαφώς προειπών * τό Οέ, Καθέζον 
έχ δεξιών μον, σαφώς τή άνΟρωπότητι αρμόζει · τδ 
γάρ, κάθον, τψ μή χαΟεζομ£νψ λέγει· ή δέ Οεότης 
ίορυται εις τήν οίχείαν μακαριότητα , τιμήν τε χαλ 

Caitesimum uonum iiem psalmutn dc illo pro-
nunliavit, ut testtiicatur ipsc Dominus, Judacos sic 
alloquens : Quomodo ergo David in Spirilu vocai 
tum Domiuntn dicent ; Dixil Dominus Domiuo 
meo: Sede α dextrU meis, donec ponam iximicot luvi 
scabellum pedum luorum? Si ergo David vocul euix 
Dominum, quomodo filiut ejus est9t Ί Ei illud qui-
dem, Domwu* ejut, Ocuro e$*c iudicat; itlud vero, 
Sede α dexlris mris, clarc humanhalt corapelit : 
tiain illud, scde, ci ilicil, qui anlea non sedebal; al 
deiias in propria bealiluitine, bonorc el gloiia coti-

n liebr. n, 9. " ibid. 
· ' Maitb. xxii, 05, 44. 

5. T« ibid, 6-8. " Act. XVII , 50, 5 i . 7 1 Aci. x, 4i . "llebr.», 8. w ibid. P. 
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aiutit, ncqtieabalio majore aliquid ipsi couccdilur, Α δοςαν, παρ* έτερου μείζονος μή επιτρεπομένη , ή 
227 a u l a t - *d swmendum invitalur : verum utiroa-
uitas Cliristi a deilaie ipsi inscparabililer conjuncla 
invilalur bis yerbis : Sede α dextris meis; ac si di-
ceret, In honore IQCO. Neque enim Dcua dextra vel 
sinislra babet, ulpote qoi iucircumscriptus s i i : sed 
ail ilti, Sede in bonora tneo, quasi lu faciem mearo, 
τ<?1, Pio facie mca, ut imago Dei oniverso roiindo re-
prasenlaia. Iia quoqae Daniel ail : El dutum esi 
ipii rtgnum εί poUitai, el eslera t l # ; ipsequc Do-
minos dic i l : Dxia eit mihi poteita$ m caio ei i/i 
urra%%. Sub ba*c auiem in eodem pealmo de dei-
lalc ait ; Ex utcro ante iuciferum gtnui u; ac si 
Paier Filium sccandumdeiiaiem sic alloquatur : Te 
anie onineni crealurant, tx utero, produxi (ul con-
Mibstantialitaleai indicet), neqve pouerius, sed iu 
mcipao le sine principio cl ab jelerno babens, quasi 
ex venire, ex mea le sub&lantia genui, cocxsisien-
icm et simuK exstaiuem. Mox rurtura de buaiani-
tale bac declaral : Juravil Dominxi, εί non pxmi-
lebii eum : Tu t$ tacerdoi in alerxum ucuxdum 
ardinem Melchiudic" ; non enira deitas sacerdo-
iiom vel cullum agit; iiuo potiua ipsa colittjr, ac 
sacra mintsieria acceptat. Hujus porro loci merai-
nil Aposloius in Epistola ad Hebra&os, bis verbis r 
Tanqnam Aaron. Sic εί Christus non lemelipium 
eUtrificavit, ut ponlifex fitrel; s$d qui loculus e$t ad 
eum : Filius men$ e* ία, «go kodie qenui ie. Quem* 
ndmodum et in alio ioco dicit: Tu es sactrdot in 

προτρεπομένη είς τούτο · άλλ' ή άνθρωπότης τοΰ 
Χριστού ύπδ τής ηνωμένης αυτή άχωρίστως θεότη­
τας επιτρέπεται, άκούουσα, Κάθον έκ δεξιών μον · 
ώσανεί, Έν τή έμή τιμή. Ούτε γαρ δεξιά, ούτε αρι­
στερά έχει όΘεός, άπερίγράφος υπάρχων * άλλά τούτο 
αυτή λέγει, δτι ΚάΟου έν τή έμή τιμή, ώσανεΐ, Είς 
πρόσωπον έμόν , ώς είχών θεού, παντ\ τψ χόσμφ 
δειχνυμένη.Ούτως γάρ χα\ αανιήλ λέγει* Καϊ αύτφ 
εδόθη t) βασιΛεία, χαϊ ι) εξουσία, χα\ τά λοιπά 
άλλα* χα\ αυτός ό Κύριος φησιν, Εδόθη μοι εξουσία 
έν ούρανφ χαϊ ixl γης. Παρακατιών δε πάλιν τού 
αυτού ψαλμού, φησ\ περλ τής θεότητος, Έχ γαστρύς 
χρό εωσφόρου έγέττησά σε* ώσανελ τού Πατρός 
πρός τόν ΓΙδν χατά τήν Θεότητα λέγοντος, δτι πρδ 
χάσης κτίσεως άπδ γαστρός, τό όμοούσιον Θέλων ση-
μάναι, ούχ ύστερον προβαλών, αλλ* έν έμαυτφ σε 
Ιχων άνάρχως χα\ άπεράντως, ώς άπό γαστρός έχ 
τής ημετέρας ουσίας σε έξεγέννησα, συναντά χαί συν­
υπάρχοντα. Είτα πάλιν ευθέως χα\ περλ τής άνθρω­
πότητος δηλών φησιν, "Ομοσε Κύριος, χαϊ σύμετα-
μεΛεθήσεται · Σύ Ιερεύς εϊς χδτ αίώτα χατά τήτ 
τάξιτ ΜεΛχισεδέχ* ού γάρ ή θεότης Ιερατεύειή 
λατρεύει, άλλά μάλλον αυτή λατρεύεται χα\ τά (ερεία 
προσδέχεται. Μέμνηται δέ καϊ τής χρήσεως ταύτης 
ό "Απόστολος λέγων έν τή πρδς Εβραίους Επιστολή 
ούτως- Καθάχερ καϊ 1 Ααρών · ούτω καϊ ό Χριστός 
ούχ εαυτόν έδόξασε γετηθηται αρχιερέα, aJLV ό 
ΛαΛήσας χρός αυτόν* ΥΙόςμον έϊ σύ, έγώσήμε-

xternum tecundum ordinem Μείοηαεάβο1» : orania C Ρ0* *Φ*ησΛ σε. Καθώς καϊ έν έτέρφ Λέγει Σύ 
qoa? ad buKiaBiutem peruoeni excipiens. 

Sic itaque bealus David lios qualuor psalmos de 
Domino Christo, ipsoque solo, pronuniiavit. Neque 
eiiiro ea qua* ad Dominum Cbrisium, cum iis quae 
aJ aervos perlincnt, commiscebal; sed ca quab ad 
Dominuni speciant, quast de Doinino; et ea qu« 
a I scrvos, qtiasi de servis, proiulic. Quaecuiique 
vcro alia apostoii cx Psalmis exsuinpseruni, non 
qcasi dc ipso proprie dicta usurpabant, sed proul 
argumcnlo convcniebant, cujusmodi est illud: 
Dhiterunl veitinunta mea " ; el illud : Dtdtruut in 
escam mam fel M ; et : Prowdebam Dominum in 
conspectu nieo itmper * 7 ; et : Ascendetu in allum 

Ιερεύς είςτόναΐώνακατά τήν τάζιν ΜεΛχισεδέχ· 
πάντα τά περ\ τής άνθρωπότητος αυτού έχλαβών. 

Ούτως ούν ό μακάριος Aavto τούς δ* τούτους ψαλμούς 
είς τδν άεσπότην Χριστόν χαλ μόνον εΐπεν. Ού γάρ 
έ κοινοποιεί τά τού δεσπότου Χριστού μετά τών δού­
λων , άλλ' Γδια τά τού άεσπότου, ώς Δεσπότου έ ξ εί­
πε ν, και τά τών δούλων, ώς δούλων. "Οσα δέ έτερα 
έξέλαβον οί απόστολοι έκ τών ψαλμών, ούχ ώς είς 
εαυτόν χυρίως είρημένα έξέλαβον, άλλ' ώς αρμόζοντα 
τή υποθέσει - οίον, Αιεμερίσαντο τά Ιμάτια μον * 
χαλτδ, "Εδωκαν ε\ς βρωμά μον χοΛήν κα\ τό, 
Προωρώμην τόν. Κνριον ένώχιόν μον διαχαντός · 
κα\, Αναδάς εϊς ύψος ήχμοΛώτενσας αΙχμαΛω-
σίαν * κα\ δσα τούτοις όμοια ώς αρμόζοντα τ!) ύπο-

tapiitam duxisli eaptmtalem · · , el quotquot bis si- D θέσει αυτών έξέλαβον. Οίον έποίησε χα\ ό μακάριος 
Παύλος, τήν χρήσιν Μωΰσέω; τήν έν τφ Δεύτερονο-
μίφ μεταβολών είς τήν Ιδίαν ύπόθεσιν, ώς αρμόζου­
σα ν, λέγων ούτως, Μ ή εϊχης έν τη καρδία σον, 
Ίίς άταδήσεται είς τόν ούρανόν; τούτ' έστι Χρι­
στόν χαταγαγειν* ή , Τίς καταδήσεται εις τήν 
άΰνσσον; τοντ' έστι Χριστόν έκ νεχρών άγαγεΐν 
μεταφράσας τήν χρήσιν ώς άρμοδίαν είς τήν ιδίαν 
ύπόθεσιν. Ουδέ γάρ άρμόζουσι τά λοιπά τών ψαλμών 
είς τδν Δεσπότην Χριστδν, έξ ών τινα έξέλαβον * οίον 
είς τδ, αιεμερίσαντο Γ α Ιμάτια μον έαυτοίς, χα* 
ψαλμός έστι * λέγει ούν είς αύτδν, Μακράν άχό της 

iiiilia, utpole argumenlo euo congruenlia, usurpa-
bant. Quali ilem modo beatus Paulus, locura 
Moys»i8 in Oeuicrononiio ° ad proprium argumen-
lum iransfcreus, uipote ipsi congriienieii) a i i : Ne 
dixeris in corde tuo : Quis auendel in cctum ? id 
tit, Christum deducere; aut: Qun deuendti in 
abyssum ? hoc eily Chmtum ex morluis revocare 99: 
locuinul argumeiilosuocoiupcieret, accoinmodans. 
Neque enim in psalints, undc 228 aliqua excerpta 
fucrunl, quae residua sunl Cbrisio eiiam conve-
niunl* cxempli causa, in viccsimo prhno psalmo 

»•* Dan. τιι, ίό. · · Matlh. χχνιιι, 1S, ·*-· Mallb. χχιι, έΓ>, 41. •» Psal. cix, 4. -· Ibbr. Y , 4, «. 
e l P M l . \ x i , iO. H Pbai. L X M I I , 2 i . e t x v , 8. M Psal. L X V . I , 19. > s l M i l . x.vx, I I •· Koiu. x, G. 

http://COSM.fi


&7 TOPOGRAPHI.E CHRISTIW.E LIB. V 
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όπερ άνάρμοστον καλ άσύμφωνον τή θείχ Γραφή * κα\ 
βαφή; μανία περί τοΰ Χρίστου έκλαβεΤν τδ τοιούτον. 
Έπλδέ τών δ* τούτων ψαλμών τών εί; τδν Δεσπότην 
Χριστδν είρημένων, δλοι δι* όλου αύτφ άρμόζουσιν. 
Ούτε γάρ, χαθά χαΛ πρώην είρήχαμεν, έκοινοποίε: δ 
μακάριος Δαυίδ τά είς τδν Δεσπότη ν Χριστδν λεγό­
μενα, μετά τών λεγομένων είς έτερου; τινά;. Φαίνε­
ται γάρ χαλ αύτδς δ Σωτήρ τούτο ποιών, ήνίχα έν-
εχάλουν αύτφ οΙ Ιουδαίοι λέγοντες, άιατί έργάζη έν 
σα€€άτφ; οίς άπεχρίνατο λέγων, Ό Πατήρ μου 
έως άρτι εργάζεται. "Οτε δέ τοις μαθηταίς αύτου 
ένεχάλουν, φηολν, Ούχ άνέγνωτε τί έποίησε άανΐδ, 
δτε έχείνασεν αυτός χαι οί μετ% αυτού% πώς ei<r-
ήΛΒεν είς τόν οϊχον τού Θεού, χαϊ τούς άρτους 

258 
an iiem 

tlc illo dicalur : Longe α salute mea Terba deliclo-
mm mcornm 9 1 ; quod sane iiicongrucns, et cum 
divina Scriplura minime consonum esset : ac aom-
m# demenliae forel hxc dc Cbrislo accipere Qiia-
tuor aulcm memoraii psalmi toii plaiie ipsi conipc-
lunl. Neque entm, uli jam diximus, bealus Daviii 
ea, qu» de Doniino Christo diccbantur, curo iis, 
quae de altis quibusdam profcrebanior, commisco-
bat. Xpeeque Salvalor idipsuin egissc dcprebeodi-
lur, cum accusauiibiis ipsuro Judxis, ac dicenti-
bus : Cur in Sabbato operxris Τ reapoudil illi* bit 
verbis : Pater mrui msque modo operalur · · . Cum 
auiem disripuln* suos accusarenl, retpondil: Non 
Ugittis qxid fecerii David, quando «santi, εί i«t 

τής προθέσεις έφαγεν, ούς ούχ έζόν ήν αύτφ Β cum εο erani; quomodc iniravil in domnm Dn, εί 

φαγείν, ουδέ τοις μετ' αυτού, εί μή τοις Ιερεύσι 
μόνον ; Διαρρήδην τφ Πατρλ έαυτδν άντιδιαστέλλων, 
τους μαθητάς δέ τοίς χροφήταις, ήγουν τοίς Ιερεύσι ν, 
ώς δούλους πρδς δούλους, χαί ώς υίδν πρδς πατέρα· 
"Οτε μετεμορφώθη δ Κύριος είς τδ δρος έμπροσθεν 
ΙΙέτρου χαι Ίαχώβου χαλ Ιωάννου έν δοξη μεγάλη, 
χαλ Μωύσης χα\ Ηλίας συνελάλουν αύτφ * θεωρή-
σαντες οί μαθηταλ τήν ύπερβάλλουσαν δόξαν, είς 2χ-
πληξιν χα\ τέρψιν χαι πόθον χαί έπιθυμίαν τού κάλ­
λους έχείνου έγένοντο. ΆποχριΰεΙς δέ ό Πέτρος, 
τρόπον τινά χα\ αυτός άλλος άντ* άλλου γεγονώς, χα-
ταπλαγελς τή θέα έλεγε τφ Ιησού, Έπιστάτα, χα* 
Λόν έστιν ημάς ώδε είναι · ώσανε\, Ιδού χολή θέα 

panes propoiilionh comedil, q*o$ uon licebal εί ede-
rey neque iis qxi cum eo etant, r.iii lacerdvtibui lan-
f«m"? Ubi scse clare Pairi comparai, discipolot 
aulem propbeiis vel sacerdotibus, quaai servot aer-
vis, et quasi Giium patri. Cum Domiuut in monie 
trao&flguralus esl in conspoctu Pelri, Jacobi ct 
Joannis, gloria magua sptendidus, dom Novaee et 
Eliaa cum eo colloqaerentur; ingentem gloriam 
coniemplanles diseipuli, in sluporem simul et dc-
lecialionem, ainorem ei concupisceuiiam tanii 
decoris versi sunl. Respondem aulem Pnrus, aliua 
pro alio quodammodo eflfaiu*, auonilutquc tpe-
ctaculo Jesum $ic alloculus cst: Domine, bonum αεί 

χαλ τόχος, λαμπρότης, καλ δόξα υπερβάλλουσα · διατί C " * k i c e u $ " > a c e i d U * r e l ' ^ W^kmm ipe-, υπεροοΑΑουσα οιατι C ^ ^ ( Q e t l o c u f decorxftcti, spleudor et glorU 
χατερχόμεθα ένθεν, είς χείρας πάλιν τών θελόντων 
ήμίν έπιβουλεύσαι χαλ θλίβεσθαι, διαπαντδς τόπον 
έχ τόπου μετερχόμενοι, χα\ διωκόμενοι; ΕΙ βέΛεις 
ούν χοιήσωμεν ώδε τρεις σχηνάς, σοϊ μίαν, χαϊ 
Μωσή μίαν, χαϊ %ΗΛία μίαν. Καλ επειδή ίσότιμον 
ήγήσατο ό ΙΙέτρος, Μωσέα χαί ΊΙλίαν τού Κυρίου, 
συναριθμήσας έξ ίσου τάς αχηνάς, μίαν έχάστφ εί-
πών, επισημαίνεται ό ευαγγελιστής Λουχάς λέγων 
ούτως, Μή είδώς δ Λέγει- ώσανελ, Ήγνοηχώς ό Πέ­
τρος, τά χατά τόν Κύριον έφθέγξατο. Ευθέως δέ ού­
ρα νόθεν νεφέλη έπεσχίασε, χαλ έχώρισε ΜωΟσέα χαλ 
ΊΙλίαν, χαλ άχέχρυψεν άπό τών μαθητών * τόν δέ 
Ίησουν μόνον έν μέσω δαχτυλοδειχτών ό Πατήρ, 

ingena. Cur htac desceadamxe, et ία manua eoniai 
nos denuo coDJicianuf, qui nobie laaldiaa parant, 
ei ovumnas inieruni; i u ut expulsi a looo io lo-
coni faniper transeamus? Si vU igitxr fetia-
χιχε hic tria taberxaeuia, libi unum, Μοαιί mnum, 
ει Elia xnam " . Quia vero Pelrus pareni Domino, 
Moyiem et Eliam «siimabat, eum ex «qoo uberna-
cula ilta uumerarel, ae aiogulis unum paraodiim 
esae dicerei; ideo Lucaa «vangeliala, idipaam εί-
gniiicans atl, Nescieti quid dictbai · Τ ; id ett, igxa» 
rus Petrus, que Oominmn specUbant loquebaiiir. 
Slatioi porro nubea de ccelo obumbravit, Moyien-
qoe separavii el Eliam, eotqae discipulis occulta-

όειχνυει τοίς μαθηταίς λέγων · Ούτος έστιν ό ϊϊός i e s w n ? e r 0 w l n m i n ϊ η α ι % ϊ ί Λ Μ 

μον έν φ ηύδόχησα, αυτού άχούετε. Πλανάσθε, 
φησλ, τούτο μετ' έχείνων έξισούντες * ούτος γάρ μού 
έστιν ό Υίός * εκείνοι δέ χαθάπερ χαλ ύμείς, δούλοι. 
Τούτου ουν ώς Δεσπότου χαλ έμού Υίού χατά πάντα 
άχούετε. 

Τό χείμενον. 
€>ύτως οδν χαλ ό προφήτης Δαυίδ, τφ Πνεύματι 

τ φ άγίφ κινούμενος, οόχ ανέμιξε χύδην τά τής υπο­
θέσεως τού Δεσχότου μετά τής ύχοθέσεως τών δού­
λων* αλλ* Ιδικώς τήν ύπόθεσιν τού Δεσπότου τούς 
τέαααρας τούτους ψαλμούς ήξιώθη προειπειν καλ 

Paier, discipolia ostendil dioeiia : Uic εεί FUiu$ 
χεεχε, tn qxo miki complacui, ipaxm αχέίίε M . Erm-
ih, inquit, eum ipsum illis oxfequaiia: oam bic osl 
Filius motts; illt vero, qaemadmodum et vo», aervi 
auni. Huncergo, otpoio 228 Dominuiii ac Filium 
meum, in ouuiibus audiie. 

Tfj/«i. 
Sic iiaquo propbeta David, Spbitu sancto mo-

lua, qu* ad Dommuin et quae ad servos specta-
banl, »on indiscrimiuaiim coioiniscuU, sed bos 
quaiuor psalmos proprie ei uno argumtnio, de 
DoiDiuo tantum «aiicinando edere nieruil; reliqnou 

M Poal. txi , 19. · · Psal. χχι, I. ·» Joan. v, 16. 17. " Mallh. ιιι, 3, 4. &K xHaitli xvn, 4. · · 
IbkJ. -T Lvc. ix, 55. M Maiib. X Y I I , 5. 
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auici» omnet de aliis peraonis, tdve rcbui, &1YO Α σνντάξ»ι· τού; δέ άλλου; πάντας είς έτερων προσ-
biatorii*, ad utilcm doctrinara ooinibua eipoiuit, 
quo batc ab omnibus, utpoio laeta ei jtiounda, fa-
cile meinoria reiiaerentur ae celebrarfntur. Id vcro 
hloc palam est, quod In omnibos inundl ecclciill, 
Da*idis ptalnos canlari deprehondatar, iptiquo in 
fere ctijotlibei aetalia bominum ore venentur : illos 
xniverti aaediteniar ac memorent, plusquam alios 
propbotas et reliquam Scripturam. Verum bac de 
re floem loquendi facientea, ad magniim Eliam 
iranscamus, et digoam ejus delinealionem et de-
•cripiionem faciamus; quas hoc pacto ae babet: 

ELIAS. 
Hic est magnus Elias, qui primus omniotu, dlri 

ώπων, ή πραγμάτων, ή Ιστοριών, κοινωφελή διδα-
σχαλίαν τοίς πάσιν έχτιθέμενος · ίνα εύχάτοχα χαλ 
εύμνημόνευτα τοίς πάσιν ώς τερπνά γένωνται. Και 
τούτο εύδηλον, ώς Ιν πάσαις ταίς έχχλησίαις τού κό­
σμου φδόμενα τού Δαυΐδ εύρήσομεν, κα\ σχεδόν ύπδ 
πάντων τών ανθρώπων μιχρών τε χσλ μεγάλων διά 
στόματος φερόμενα χαλ μελετώμενα χαλ μνημονευό­
μενα, πλείω τών άλλων προφητών χαλ Γραφών. 
•Αλλά χαλ τούτω πέρας δόντις, έχλ τδν μιγανίίλ'αν 
μετέλθωμεν, Ιξηγούμινοι χαλ τούτου τήν άξίαν όλα* 
γραφήν * Ιβτιν οδν χαλ τούτου τήν διαγραφήν χατ-

ΗΑΙΑΣ. 
05τός έστιν Ηλίας δ πρώτος ανθρώπων τοΙς άν-

gendi in calum cursus bomioibqs magieter fujt t * Θρώινονς ό π ο ι α ς ούρανοδραμεΝ' ό πρώτος ανθρώ­
πων νχοΙε({ας αγγέλων καλ ανθρώπων μίαν όόόν· 
τήν γήν λσχών οίκητήριον, χσΛ τόν ούρανδν άθρόον 
<i«vp4vojv« ό Θνητός υπάρχων, χαλ τοίς άθανάτοις 
άμιλλόμενος9 ό χαμαί βαδίζων, χαλ ώς πνεύμα μετ' 
αγγέλων οΦρσνοπορών, ό δ(ά τής μήλιστής τψ μαθη­
τή Έλισσαίφ διπλά τά χαρίσματα μεταδούς· ό μα­
κροχρόνιος χα\ «γήροκ; άνθρωπος, ό τφ'Αντιχρίστω 
διατηρούμενος στρατηγός, ό άντιχαθιστάμενος χαλ 
διελέγχων τήν άπάτην χαλ τήν ύπερηφανίαν αύτου * 
ό πάντας ανθρώπους έχ' τής πλάνης αύτου έπλ τόν 
Θεδν έν τή συντέλεια τού αΙώνος επιστρέφων, Ούτος 
ό τής θιυτίρχς χαλ επιφανούς παρουσίας τού Δεσπό-

primusque bominum angelis et hoitiifiiliii^ V>gni 
unam monslravit : qui cum lerram pro domjeillo 
babuisset, ίο ccelum celeri cursu penelrftvil ι qu) 
«ortalis eum sif, cum immortalibui ^oneertat ι qul 
huiiii inccdit, el quasi Spi) Una <?UW ftngeli* D<x)l0i 
peragrai, qui per nelqiani SMain di$cip«lv #0θΕϋΐΜ 
dnpiicia dona. conccssit ; tongx>vu§ iiio ** m*~ 
ituMe e*per§ liomo, qui du* «dvorsui Antidirifttvm 
mtmtuFt φιΙ oWktoit w fraodem *«j*r-
biamque ejus convincet : qui uiiiveriofi bomines in 
consummaiione sa&culi ab erroro ojoa od Oouip re-
ducet. Hic est qui seeundi ac coitaplcui ltomini 
ChiUU advonMis pneeurspr oaae digoaius eat. Ο του Χριστού άξιούμονος tlvai πρόδρομος, F O μέτρα 
niiuiftlerioruai roensura et magniiudo, qiLe cum c όιαχονιών τοΤς άγχίλοις άμιλλώμενα, Ao> τψ ταύτα 
angebs conccrui! Glorla Deo. qui bxc bomiiiibiit άνθράποις χαριζομένω βεώ, βΑμήν. 
elargiius est. Araen. 

Patagrapha. 
Hic magnus Elbs, qoasi in coeluro sublalus, ao-

gelU bominibusquo osiendil, qnantum bonorie bu-
nraua nalura nacta si t : cujus opera Deus bonam 
speni fuudavii et conOrmaTit, posse scilicel bomioea 
Dti noiu in ccElum ascendere. Mirum eniqi apoc(a« 
α*!*», ^aamodi viruai in CIM T M 230^8ueu ^origan* 
lem, aofaqaepercurrenleoi,coM»picere, Papa*,quanta 
demeoiia e)0s qui taoium bonoris conccssil t Po-
doro afficiaxiar i i , qoi magnam Dei cecooomiam 
Β Ο Α laudibos celebranl: nec decamaut qoomodo 
aapieDter, xoc ex iracxndia Deus vlcissim et sup-
plicia inferat, ot honorem servet ei paret homini D φυλάττει τού χατ' είχόνα εαυτού γενομένου άνθρώ-

άνθρώποις χαριζομένψ βεψ, *Αμήν 

Παραγραφή. 
Οδτος ό μέγας Ήλιος, άναληφθιλς ώς είς τδν ού­

ρανδν χαλ άγγέλοις χαλ άνθρώποις έδειξεν ώς τετί-
μηται τών ανθρώπων ή φύσις· χαλ ελπίδα χρηστήν 
Οιά τούτου πάλιν ό Οεδς προχατεβάλλετο, ώς δυνατόν 
τοΤς άνθρωποις9 θεού θέλοντος, ούρανοόατείν. Μέγα 
γάρ θαύμα τό τούτον δρ{ν άνθρωπον έν άρματι πυ· 
ρίνφ ήνιοχούντα, χαλ τόν αέρα διατρέχοντα. Βαόαλ, 
φιλανθρωπία τού τιμήσαντος | ΑΙσχυνέσθωσαν οΙ μή 
δοξάζοντες τήν μεγάλην οίχονομίαν τού θεού, ώς σο-
φώς χαλ ούχ όργίλως ό θεός εκάστοτε χαλ τάς τιμω­
ρίας επιφέρει τοίς άνθρώποις, χαλ τήν τιμήν όια-

ad ipsius imaginoin facto. Gloria et laus ipti in που. άόςα χαλ έπαινος αύτψ είς τούς αίώνος/Α|φτ 
saecola. Aoien. 

OSEE PROPHETA. 
Iltc esi Oaee, duodocim propbetarum priojug, 

dignu» babituo qui do fkxnlno Cbrislo loqoeretur 
boe pacto : Cxot tributantar, od nu diluculo COH-
«urooxf, diuutis: Venite, ntetiamur ad Domiaum, 
Ikmm nottrum. Quia ip$e perentsit, ei tanabit no$; 
qni percauit, curabil nos. S*no$ faciet no$ ροεί duoi 
dies; i* dk tertia exatablmnr, et tivtmuM M . Hoc 
bw?o uteof apostolos Paoloft bsec Corintbiie dicit: 
Tredidi enlm wbit in primh oxod tl accepi: Oxo-
**am Ckri$iM$ mortnns e$t pro ftccaut χοείη'ε te-

9 9 0«ee. τι, 1-3. 

Ο ΠΡΟΦΗΤ11Σ OXRG, 
Ούτος ό Όσηέ, τών ipr προφητών ^ πρώτος 

θελς είπείν περλ τού Δεσπό̂ οΜ ίριστοά $<&χ%

ψ4Ηαψ 
ΘΛί6ωσιτ, 6pepic*xt\ xpdc pfi Ασδ^, 
έχιστρέψωμετ χρός ψ*Τ **°Τ ήίΦ?% 
αυτός χέχαιχε, ual kdaetm 4 
χώσει ήρας. 'Χγιφσψ} ήμ&ς μ$ι& δύο ήμερος, έτ 
τή ήμερα τή τρίτη έξαταστησόμε^ χεΑ &&4* 
μεβα· έχ ταύτης τής χρήσεως 4 άχόαταλικ; λ|γε| 
Παύλος τοίς Κόρινθος, Παρέδιαχα γαρ ύρΧ* σ> 
πρώτοις δ *α\ χαρίΛαδοτ, δη Χριστός axlomrtr 
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γάρ ετάφη, χαλ ότι έγήγερται τή ήμερα τή τρίτη 
χατά τάς Γραφάς, ούχ έστιν άλλαχόθεν εύρείν. Έτι 
λέγει δ προφήτης αρμόζων έχλ τού Δεσπότου Χρί­
στου, μον έξ αυτών. Πάλιν λέγει/£χι·*ν?(«κτ4 
με έν ψεύδει Έφράίμ, καϊ έν άσεβεΐα οίκος 
'ΙσραήΛ καϊ Ιούδα· Νύν έγνω αυτούς ό θεός, 
ηεΑ Λαός άγιος κΛηθήσεται θεού άχό της φυΛής* 
όλα τόν έξ αυτής άναδειχνύμενον χατά σάρχα Δεσπό-
την Χριστδν, λαδν άγιον βεού όνομάσας τδν Ίούδαν. 
Έ τ ι χάλιν ό αυτός προφήτης, V x χειρός φδον fiv* 
0ομαι αυτούς. Πού ή νίκη oovt θάνατε; Χού σον 
τόχέντρον, φδη; ταύτη τή χρήσει έχρήσατο ό Από­
στολος Παύλος περ\ τής αναστάσεως. 

Παραγραφή. 
Οβτος χα\ τήν τριήμερον άνάστασιν σαφώς προ» 

εμήνυσε, φάσχων, Γή τρίτη ήμερα άναστησόμεθα· 
ομοίως χαλ τού θανάτου τήν χαθαίρεσιν, χαλ τού 
κέντρου του $δου τήν δίχην προκατήγγειλε. Πώς ούχ 
έχπλήττεσθαι δεί τήν του θεού άφατον φιλανθρω-
πίαν, τήν έχάστοτε προνόου ui νην τού ανθρωπείου 
γένους; Δόξα τή άνεχόιηγήτφ αυτού δωρε$. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ 10ΗΑ. 
Ούτος Ιωηλ ό δεύτερος, άξυ»θελς προειπείν περλ 

του χατά τόν Δεσπότην Χριστόν μυστηρίου, φησλ γάρ 
ούτως * Καϊ έσται μετά ταύτα, άχχεώ άχό τον 
Πνεύματος μου έχϊ χάσαν σάρχα, χαϊ χροφψ 
τενσονσιν οϊ υίοϊ υμών, χαϊ αϊ θυγατέρες υμών* 
χαϊ οί πρεσβύτεροι υμών ενύπνια έτνχνιασθή· 
σοτται, καϊ οί νεανίσκοι υμών οράσεις δψον. C tk 231 mptr antUl*$ mm to σΤεέχι UHt e/fundam 

lortia dio resurrexeril tecuodutn Scrlpttiras, u\'M 
non ivperias. AU insupcr prophofa, quoil itom 
Chrislo convrniat: Caro mcu *x ipiii; rur>umqu« 
dicit: CircumdedU tn* in viewhno Ephraim, tt in 
iwpietatc domut hroel et Juda. Nttnc norit eo& 
Dex$, tl popului tanctui vocabitur Dei, α tiibu*; 
propier eum scilicct qut ab ipsa secandum camem 
exbibitus est, Domiiium Cbrisiuin, populiim fian-
elum Dei vocaus iudam. Ruraum idera propbela sic 
babei : De manu inferi emam eoi. (Jbi vicloria lua, 
mofkt nbi$iimulu$ IKVI, fafernt*) qqo loto ajxn 
atoJui Paolua pro wwrrecttone u$ns m S 

Paregraph*. 
llic eliam rewirrmioncm po«i trlduwm fuMtrpnt 

tlarc prgmiatlavit, duxi ait; In dlt lerllx mxr^ 
mui: itemqoo mortli draifiictionem f ac ftlioiuto 
Infcrnali lllatam uUioncm ?otfcioaiui ttl» Qoi XPA 
itopeamua inenarrabiletn Dol bMmaiiltatom, qum 
aemper bumano generi proaplcUT Clorla OJM« iiigf* 
fabiti dooo. 

JOEl PROPHETA. 
Hicesi Jod nunvroMfundus, qui digoui hibiUn 

est, ut myfitcriuw ClirUli prn?noiuiar^i; nam sic 
ait ; Et eril ροιι h*ct effundum 4t SpirHx m*o 90* 
per Mmm carntm ; e$ prcphetatxnt fitii mM εί 
/Ww vutra: ifXf* uttri tomvia tomniabtmt, §i )*-
vtnei veuti iliioim vldibunt, El tuptr §erm mmf 

χαι. Kal έχϊ τούς δούΛους μον, χαϊ έχϊ τάς 
θονΛας έτ τοις ήμέραις έκείταις έχχεύ άχό τού 
Πνεύματος μου. Καϊ δώσω τέρατα έτ ούρανφ καϊ 
έχϊ τής γής, αίμα, καϊ χύρ, καϊ άτμίδα καχνον. 
*0 ήΛιος μεταστραρήσεται είς σκότος, καϊ ή σε· 
·*'\τη εϊς αίμα, χρϊν έΛθειν τήν ήμέραν ΚνμΙον 
τήν μεγάΛην χαϊ επιφανή. Καϊ έσται, χας δς ά> 
έχιχαΛέσηται τό δνομα Κνρίον, σωθήσεται. Ταύ-

άε Splritu moo. Ει ασέο prodiai* in ψαίο εί Ια (rrr*, 
iaxgumm εί l§*m εί ftpcrtm (umi, Μ εεαψεψ* 
utmf in tenebra», ει tuna Jx w*ff*i*m, ortqum 
nniai diei DmM χισρακε i l conipUxm, El trit, 
omxtf qui itmcaxHril xomex Domiui, inhm eritv. 
Hunc lociim memorat aanciu» Polriu in Aciibiii 
apoeiolonim, ut compb-lum, quando adrfoim 9pi» 
riioi eancti iu apoatolos In dio PeniecoitOf eontlgit, 

^1« ^ ΧτΑ**"* μέμνηται ό μακάριος Πέτρος έν ταίς Πράξε σι τών αποστόλων, συμπληρουμένης, δτε 
ή κάθοδος τού αγίου Πνεύματος έπλ τούς αποστόλους έν τή ήμερα τής V έπεγένετο. 

Παραγραφή. Paragrapha. 
Καλ ούτος τά χατά τδν καιρόν τού Δεσπότου Χρι- Hic item praenuniiai mirabilia ilia qnae Domkii 

στού γενόμενα θαύματα διά Πνεύματος αγίου, προ- D Chrisii lempore per Spirilom sanclum edila iiint; 
φητείας, ενύπνια χαλ δράσεις έν αύτφ, καλ τής με* propbetias acilicoi, somnia, visioncf, in ipeo Spiriiu 
γάλης χαλ φοβέρας χαλ επιφανούς παρουσίας τού 
Δεσπότου Χριστού τήν ήμέραν, προμηνύει * οίον γέ-
γονε διαφόρως μέν έπλ του Ιωσήφ χαλ τών μάγων 
χατ* δνχρ χρηματισθέντων, ώς όηλοί τά Ευαγγέλια* 
Ιι* οράσεων II ϊνμεών χρηματισθελς ύπό του Πνεύ­
ματος είς τάς άγχάλας τόν Δεσπότην Χριστή 
ξατο. Άννα πέλιν ή τοΟ Φανονήλ άνήο^ολογουμένη 
τφ Κυρίφ περλ αύτοδ' προφητεύοντες δε? ώς 'Αγα· 
6ος χαλ αί θυγατέρες Φιλίππου. Καλ αί γυναίκες δέ 
α! έπλ τό πάθος τού Κυρίου οπτασίας αγγέλων έθεά-
οαντο, χαλ οί μαθηταλ όμοίως. Τί Οέ δεί λέγειν καλ περλ 
της καθόδου τού αγίου Πνεύματος έπλ τούς αποστό­
λους γενομένης * άλλά χαλ έπλ Κορνηλίου, καλ έπλ 

• I Cor. αν, 5. · 0*ee χι, 12. 3 0>ec χιιι, II. 

saocto ; dicro item niagni, terribilit el coxepicoi 
advfnios Oooiini Cbrisli vatkinalur : uiiuimm 
oraeola, quae diverso aane modo facta suni, scilicel 
Josepbo quidem et Magu, in aomnis, ol Evangelia 
Darrant; in visione aulen, Simeon oraculo por 
l^piriMim M-rciuip accepio, Oominum CbriOuro in 
ujnas gqscepHi el Anna rursum filia Plianuel do 
ipsp Doinino coufessiontim edidil. Propbei» iiem 
fuerunt, y( Agabu$ et blisc Pbiltppi. Nulieres quo-
que iu passione Doiuini visiones angetorum babiio-
runt, simililerque discipuli. Quid dictx οροε de 
gaucii Spirilua deacensu in apostolos; imo etiam la 
Conidium ei in fideles omiies, do quibot Apootolus 

% 1 Cor. xv, 55. e Joel. n, 28-52. 
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tiaac scriUU : A/w enim delur rermo tapientla; alii Α πάντων των πιστών, ών γράφει δ Απόστολο;, rQ μέν 
vtro fida in eodem Spiriiu, alii gratia curationum in 
eodem Sptriiu, alii operalionei virtuium, alii prophe-
lio, alii diicretionei ipirHuxm, alii genera linguarum, 
alii inlerpretaio Hngunrum. Hcec autem omnia ope* 
ratur κηχε et idem Spiriius, dividtns tingulii prout 
rx/f · . Gloria Deo, qui per omnes propbctas bac 
pneminiiavit, in saecula ssecoloruiu. Amen. 

γάρ δίδοται Λόγος σοφίας, έτέρφ δε χίστις έτ τφ 
αύτφ Πνεύματι, άΛΛφ δέ χαρίσματα Ιαμάτων έτ 
τφ αύτφ Πνεύματι, άΛΛφ δέ ενεργήματα δυνά­
μεων, άΛΛφ δέ προφητεία, άΛΛφ δέ διακρίσεις 
πνευμάτων, έτέρφ δέ γένη γΛωσσών, άΛΛφ δέ 
ερμηνεία γΛωσσών. Πάντα δέ ταύτα ενεργείτε έν 
καϊ τδ αύτδ Πνεύμα, διαιρούν Ιδία έκάστφ καθώς 

βούΛεται. Δόξα τφ όιά πάντων τών προφητών προμηνύοντα ταύτα θεφ, εί; τούς αΙώνα; τών αΙώνων. Αμήν, 
AMOS PROPHETA. 

Hlc est Anios uomero tertius, ipse quoque dignus 
liabilus qui adventoni Chrisli predicerel his vcrbis : 
Ecce ego firmaat tonitruum, εί cream spiritum, εί 
axnuntiant hominibui Chrislum ejut1; item a i l : /n 
dk iila lutcilabo tabcrnaculum David, qucd cecidil: 
εί rtadificabo ruinai ejui, εί ea qua deitrucla fue-
rant in εο, imilaurabo. Εί rerdificabo iliud ticui die$ 
SGCUU : ut quaraHi reiiqui hominei, εί omne$ geni€$ 
$mper qxa» invocatum ειί nomvx meum, dicii Domi-
nu$ facUns hiec ·. Hunc locum memorat Jacobut 
aposlolus io Aciibus apoalolorum. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΔΜΟΣ. 
Ουτο; ό τρίτος 'Αμώς, χα\ αυτός αξιωθείς ειπείν 

περλ της έλεύσεως τού Δεσπότου Χριστού ούτως* 
Ιδού έγώ στερεών βροντήν, καϊ κτίζων πνεύμα, 

I καϊ άπαγγέΛΛων είς ανθρώπους τότ Χριστδν αυ­
τού * έτι λέγει, Έν τή ήμερα εκείνη αναστήσω 
τήν σκηνήν Αανϊδ τήν πεπτωκυίαν, καϊ ανοικο­
δομήσω τά πεπχωκότα αυτής, καϊ τά κατεσκαμ-
μένα αυτής αναστήσω. Καϊ ανοικοδομήσω αυτήν 
καθώς αί ήμέραι τού αΙώνος, δπως έχζητήσωσιν 
οί Λοιχοϊ τών ανθρώπων καϊ χάντα τά έθνη, έφ* 
ούς έχιχέκΛηται τδ δνομά μου έχ* αυτούς, Λέγει 

Κύριος ό χοιών ταύτα. Ταύτης τής χρήσεως μέμνηται Ίάχωδος ό απόστολος έν ταίς Πράξεσι τών 
αποστόλων. 

Παραγραφή. 
Κα\ ούτος συμφώνως τφ πρώτψ, τόν Χριστόν 

καταγγέλλει, δι' ού γίνεται τού παντδς χόσμου ή 
σωτηρία* χσΛ πάλιν τήν σχηνήν Δαυίδ άνεγείρειν 
πεπτωκυίαν, δι' αύτου επαγγέλλεται ό Θεός, χαλ 

CS9« Deos pollicelur. Qu* ipsa omnea aanunliant. Q πάντα τά έθνη ώφελείν* άπερ τά αυτά πάντες έξ-
αγγέλλουσιν. 

Ρεταεταρέα. 
Hic qooquc, queoiadmodum et prirnus, Cbriaiam 

ononntiat, per quem univerai mondi salus efficitur: 
per Hluni itcm tabernacolum DavkJia collapsum, 
re>uoi^ndnm, et geniibus omnibus profutunim 

ABDIU ΡΒΟΡΠΕΤΑ. 
Hic Abdiu nomero quartua, tt ipse dignus hobilos 

qui Cbrieti wysierium pnenuntiaret, baec a i l : Qxia 
prope esl dies Domini in otxtu* gtnlet ·. Qood obvio 
qutdem aetisu, de Scytbia, id tit, do Gog el Magog 
dicitur; sed apiius convenii Domfno GbrUlo; naui 
paocis iiiterjcctio ale iofort : /x monte tuicm Siox 
εήί εσ/χε*·. 

P*ragTapha. 
Hiceliam prope esse diem Hiaro Domini salutarem 

ίο Sioo, tt \n oranes geoies clare prsedicat. Gloria 
Deo in wecula. Auien. 

JONAS PROPBETA. D 
Hic esi lonaa nomoro quintus, qoi non Tfrbis, 

aed opere et flgora resorreeiionem Cbrisii praraion* 
tiavil r ait quippe Dominus : Sicul Jonat xfoxitt <x 
εεκίτε uli irUnu aubxi εί tribvs xoclibus; Ua εήί 
Eihut komim$ tx corde ierra tnbui diebtu εί tribus 
mociibuilft. QoemadnMKJum onim cetus incorruptum 
Joiioro evomoit, i u ei sepalernm Dominum evomuit 
ad loeliorem vilam. 

Paragrcpha, 
Hk qooque eepulcrom et mirabilem Chmu re-

iurreciionem et iucorrupubiliutcm operibns subin-

0 ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΑΒΔΙΟΥ. 
Οίτος ό 'Αβδιού τέταρτος, φησί, χαλ αυτός άξιοι-

Οελς προειπείν περλ τοΰ χατά Χριστόν μυστηρίου, 
ούτως, άιότι εγγύς ή ήμερα Κυρίου έχϊ χάντα τά 
έθνη· είρηταε μέν χατά τό πρόχειρον περλ τών 
Σχυθών, τουτέστι του Γώγ χαλ του Μαγώγ * χυριώ-
τερον όέ αρμόζει περλ τού Δεσπότου Χριστού * επι­
φέρει γάρ μετ' ολίγα, 'Εν δέ τφ δρει Χιών έσται ή 
σωτηρία. 

Παραγραφή. 
Καλ ούτος πάλιν έγγίις είναι ήμέραν σωτηριώδη 

έν τή Σιών, χαλ έπλ πάντα τά έθνη, όια^ήόην χη-
ρύττει. Δόξα τψ Θεφ είς τους αίώνας· Αμήν· 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΙΟΝ ΑΣ. 
Ούτος Τωνάς πέμπτος, δς ού διά λόγων, άλλ' έργφ 

χαλ τύπφ προεμήνυσε τήνάνάστασιν του Χριστού* 
φησλ γάρ ό Κύριος, "Οσχερ Ίωνάς έμεινεν έν τή 
χοιΛία τού κήτους τρεις ημέρας καϊ τρεις νύχτας* 
ούτως έσται ό Υίδς του άνθρωπου έν τή καρδία 
τής γής τρεις ημέρας καϊ τρεις νύκτας. Όσπερ 
γάρ τό χήτος άόιάφόορον έξήμεσε τόν Ίωνάν, ούτος 
χαλ ό τάφος τόν Δεσπότην έξήμεσεν είς χρείττονα 
ζωήν. 

Παραγραφή. 
Καλ ούτος τόν τάφον χαλ τήν παράδοξον άνάστασιν 

χαλ άφθαρσίαν τού Χριστού έτύπου δι' έργων · αΥ ού 

• Ι Γ Ο Γ χιι, 8-11. 7 Anios ιν, 13. 1 Amos u , 11,1*. · Abd. ι, 15. " ibid. 17 1 1 MatdL 
χιι, 40. 
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ή τών ανθρώπων άνάχτισις χα\ άνακεφαλαίωσις Α dicabal: pcr quem liomiuum innovatio el reslaara-

'Αμήν οικονομείται. Δόξα τφ ταύτα ποιούντι θεφ. 
Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΗΣΑΙΑΣ. 

Ούτος θ μέγας Ησαΐας υίδς του 'Λμώς, θς τύπφ 
μέν προε&ε τΑ κατά τό μυστήριον του Χρίστου, 
ότα είδε τόν Κύριον χαθήμενον έπλ θρόνου υψηλού 
χαλ επηρμένου, χαλ Σεραφλμ είστήχεισαν χύχλφ αύ­
του, έξ πτέρυγας τφ έν\, χα\ έξ πτέρυγες τφ ένλ, 
έαυτΔ χαταχαλύπτοντα, χαλ έκραζαν έτερος πρός 
έτερον, χα\ έλεγον, "Αγιος, άγιος, άγιος Κύριος 
Σαϋαώθ · χΛήρης πόση ή ΤΆ τής δόξης αύτον. 
Έπλ τούτοις απεστάλη έν τών Σεραφλμ, χα\ έλαβε 
τ | λαόίδλ άχό του θυσιαστηρίου, χαι ήψατο τών 
χειλέων αύτου λέγων. Τούτο άφεΛει τάς αμαρτίας 

lio diapcnsaiur. Gloria horum aaciori Dco. Araen. 
ISAIAS PBOPHETA. 

Hic ort magnug Isaiao Olius A O D O S , qui in figtira 
quideon qoae mysKrium Chrisii spectabant pracvidit, 
quando Dominoro cootemplatus esl sedentem super 
tolium excelsun el etevaluro, coni Seraphim sia-
bftiit in circuilu ejue, sex ate ooi ei sex ala? alteri, 
qxi seoe operiebant, ol ctonaboni atter ad allerom, 
oo dieebant : Smuct«ε, εαχείκε, tanctus Dominus 
Sabaoih : pUma ε*$ omrnii tetr* 233 gtoria ejus ··. 
lnter hmc mitxos eat ooot ox Serapliim, el forcipo 
[cxrboxcn] tolU do altori et leiigil Ubia ejos dicens: 
Boc awftrit peccat* tma Per eihibtlara visionoxj. 

σον σαφώς όιά της όψεως της δειχθείσης, χαλ τού ^ per bymituoa et per figoram illam edocttia cslUaias, 
ϋμνου, χαλ τού τύπου, διδαχθελς προμηνύσαι τό 
χατά Χριστόν μυστήριον. Έτι δε πάλιν χα\ λόγφ 
ούτως φησίν Ός αρόδατον έχϊ σφαγήν ήχθη, καϊ 
ώς αμνός εναντίον τού κείροντος άφωνος. Ταύ­
την τήν χρήσιν ό ευνούχος Αίθίοψ άναγνούς, τόν Φί-
λιππον παρεχάλει έρμηνευθήναι αύτφ αυτήν ός τάχι­
στα περλ τοΰ Δεσπότου Χριστού αύτφ αυτήν ήρμήνευ-
σεν είρήσθαι ύπό του προφήτου. Είτα πάλιν λέγει· 
9Ανθρωπος έν πληγή ών, χα) *1δως φέρειν μαΛα-
ηΐας · χαλ χάλιν* "Οτι άνομίαν ούκ έποίησε, ουδέ 
δόΧον έν τφ στόματι αυτού· Καϊ Κύριος βούΛεται 
καϋαρίσαι αύτδν της κΛηγής. Έάν δοΰή χορέ 
αμαρτίας ή ψνχή υμών, δψεται σχέρμα μακρό-
€ior, καϊ βούΛεται Κύριος άφεΛειν άχό τον χό-

ad prftnuntiaBdom Chriali myoteriam. tioromqno 
bjce vcrbo narral: Sicmt όσιε od jugulaiioKem duciut 
αεί, et ticml σσαχε eoram umdenle line voceIV. Uune 
locuro eooucbus jEihiopo com lcgerct, Philippum 
rogabat, ui hmt sibi ioierproiaretxr: qui statiro basc 
do Domixo CbrUto ο propbeta dtcla faisso expltca-
v i l u . Uenimquo ait: JIOKJO in pU§α εο»* ίίίχίχε, tf 
uUn$ firrt infirmitaUt »·; oe ruraom : Quia pecca-
tmm MH \ecit, utoue Mmm ία ort εχο. El DOWUKKM 

wlt pxrpxre illum α ρέσασ. Si data fnerii pro peuato 
axlma «wfra, videbit HHMK U»§awum : el tmlt Domi* 
ntu axferri tili dolortm amma tux, ottcndert ipii 
luum IT; ti : Hac ail ΟοχιιχΜε : Ecce ego tnjkiam 
in funaxwnnta Shm lapidtm pretmnm, eltcimm, 

vov εηςψνχής αύτον, δεϊξαι αύτφ φως· χα\ πά- C εηφιίετεηι, konorabikm ία fandanunta tjmi. Ε$ σ»ί 
λιν Ούτως Λέγει Κύριος * Ιδού έγω έμδαΛω είς 
τά θεμέΛια Σιων Λίθον ΧοΛντεΛή, έκΛεκτόν, 
άκρογωνιαιον, έντιμον είς τά ΘεμέΛια αυτής. Καϊ 
ό χιστεύων ού μή χαταισχννθή * χα\ πάλινΈσι-αε 
έν τή ήμερα εκείνη ή ρΗζβ τον Ίεσσαϊ , καϊ 6 
άτΗΤτάμενος άρχετν τών εθνών * έχ* αύτφ έθνη 

crtdidtrit, χοχ con{%udclurt%\ iteramqxo : ErU ix 
dk il/a Todix Jeum, εί ςχί exmrqit ίκιρετετε §emi-
έΜΐ: ίκ ιρεο §emiet iperebuni4t; ei rurtus : SpiritKi 
Domini εχρστ xu * · . H«€ cmm legioset Dominus io 
aynagofo Sabbotia, dixil : Amtn dico vobu, hodie 
compUia etl k&c Scriptura ix aurib** vtitrii91. 

έΛχιονσι * χαί πάλιν. Πνεύμα Κνριον έχ* έμέ. Τούτο άναγνού; ό Κύριος έν τή συναγωγή τοίς Σάβ-
όασιν, είχεν %Αμήν Λέγ%> ύμίν, σήμερον έχΛηρώθη ή Γραφή αύτη έν τοις ώσΐν ύμων. 

Παραγραφή* Paraorapka. 
Οδτος ό μεγαλοφωνότατος Ήσαίας όιά λόγων χαλ Uic magnus ille prarco Isoiaa, verbis oi visioni-

lc» οπτασιών προεμήνυσε τοίς άνθρωποις χαλ τήν bva bancl» Triniiatia, id csl, uniua Oei confes-
τής αγίας Τριάόος, τουτέστιν τού ενός θεού, όμολο- tionem bomioibus prmuutiavit, nocxon bumana3 
γίαν, χαλ τής ανθρωπείας φύσεως τήν άνάστασιν' D oaiune resurreciiooem : qiuo ounc Eccleaia Dei do* 
άπερ νυν χαλ ή Εκκλησία τού θεου πρεσβεύει. pr»dical. Ctoria ei, qni bomano generi sapitotor 
όόξβ τφ πάντα σοφώς οίχονομουντι τφ άνθρωπείφ omnia providii. 
γένει· 

Παραγραφή. 
*Αλλά χαλ ούτος ού (ένα, άλλ' όμοια τοίς άλλοις 

προφήταις τά όιά Χριστού έσόμενα προεμήνυσε, χχλ 
τήν μεγάλην πάλιν έπλ τού Κυρίου ήμέραν, έν ή 
αποπέμπει χαλ τόν προφήτην Ήλίαν έτι περιόντα. 
Δόξα τφ τά πάντα χτίζοντι βεφ χαλ πάλιν άνακτί-
C C V T U 'Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΜΙΧΑΙΑΣ. 
ΐΧτος ό Μιχαίας ό έβόομος, ήξιώθη καλ αυτός 

πρσσιπείν περλ τής έλεύσιως του Δεσπότου Χριστού, 

Paragrapka. 
Hk ctiam non extranoa ei inaolenlia quaedam, 

ted aliii propbelia similia, per Cbristum futara, 
praedixit: in bis magoaro illam Oomini dien, in 
qua propbclam Eliam, lunc auprrsiiloin, missurua 
est. Gloria ei, qui omnia creavii ct rursum insJau-
ravif, D<O. Amen. 

lllCUiEAS P&OPHETA. 
Hic Micbaras nuraero septimns, et ipso dignns 

habilus e&t, qui pranumiarct do advenlu Chri-

l» Isa. vi, 1-5. ·» ibkf. 7. 1 % Iso. LIII, 7. · · Act. τιιι, 3 i . 
ixTin, 16. " l«a. χι, 40. * ka. L X I , 4. 1 1 l.uc. iv, 18. 

P A T B O L . G X . LXXXVl l l . 

·· Isa. L I I I , S. " ibbl. 0-II. "· Isa. 
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sli; ait cirim : Et tu BeiMeeM domus Ephrmfia, tni- & χαί φησι, Kmlt cv ΒηθΛείμ, CTMC^ Tj/αθά, r.lr-

cgre- γοστός εϊ τον είναι έν χι.Ιιάσιν Ιούδα. T x riima es ut *is in mitt bns Juda. Ex te mihi 
distur, ul sit princep* Israel; ct rgnssus ejus α 
prhicipio ex diebus mvctili 234 Menc usur-
panles locum pontiihvs el scribae Judseorum, He-
rodc sciscilante uht Clirislus nascerelur, dixeruni, 
In Bellilcem Judaeae " ; quamobrem etiam Magos 
in Bctbfcem tunc misil. lusupcr ail idcm propbeta, 
Ipse converlct et miserebilnr nostri, et demerget 
iniquilates noilrai, et projicicntur in profundum 
marit omnia peccaia nosirn : dabit in vcritatem Ja-
cob, misericordiam Abraham, quemadmodutn jn-
rasii patribus nostris, secundum die$ prhtinos a%. 

Paragrapha. 
Et liic simdiler cum aliis, eutn qoi cx Bethlecm 

el Juda a sir.culo in principcnt Israelis exciiandua 
cral, praenunliat, pcr quent roundi conversio e(D* 
citur, qui toliii peccaia noslra et in mcliorem nos 
soriem deducit. Cloria Deo, qui res honiiuem 
ipcclanles eemper sapicuier dispeusat cl praediut. 

NAIWM PROPllETA. 
Ilic Nabuio oclavoi, dignus babitu* iiem esl qui 

de resurrcclione Domioi Clirisii prxdiccrct, sic 
quippe ait: CeUbra, Juda, toUmnitaUi tuas, %tdd% 
precet tuas, quia non adderU utira perlransire per 
te in veluslaiem: eonwtnmalum e$t, tublatum est. 
Ascendii iniu[flani in /ociem fxam, trutn» le de Iri-
bulalione ··. 

Paragrapha. 
Quoraodo et ipse nos gaudere jubei dc Cbristi 

et nostra resurreciione, υο* nunquam vetera-
scerefulurura prasigoilicans, nempc incorrupiio-
nem et imiuorlaUtalcm ooslram prvdicens. Gloria 
Deo. Aiuen. 

HAMBACUU PROPHETA. 
llic llauibacum nuniero xomis, et ipse digntie 

fuil qui de resurrectione Cbriaii fcic loqoeretar : 
Videte, conlemptore$9el retpicite, et miramini iuirx-
lilia, εί deUamini v quia opus ego faciam tn diebu$ 
venris, quod non cretUih, ή quu en*rraten( *·. 
Utiiic locuiu PanluaderesurrccUone Domini Chri-
sli congrueiiter accepit Ahtiocliia» iit Pisidia. 

Paragrapko. 
Hic eiinUtter stupenda el iucredibitia liontini-

bus, praeaeriim contemploribus, opera, de reaur-
reciione scilicet polliceado, prteauiiliaU Gloria 
Deo. Amen. 

235 JEREMIAS PROPHETA. 
Hic Jcremias dccimus, dignus ilcm babitus esl 

qui Cbristi inysleriuin prxiiuntiarcl his verbis : 
Εί acceperuni iriginta argenieos prelium appreiiaii, 
quem appreliaveruni α filiis hraet: el dedtrunl eoi 

ccvμοι έξεΛείσττηί tev tfVsc «fxtvra ην 
Ίσραϊ\Λ, χαϊ έξοδα αύτου d.T* αρχής ίξ %\fttpm\r 
αιώνος. Ταύτην τήν χρήσιν λαβόντες oi άρχιζοζΐ: 
χα\ γραμματεΓ; τών Ιουδαίων, ΊΙρώδου αυτούς 
Απαιτούντος πού δ Χριατδς γβ'^νίται, Ιφηααν, fTr 
ΒηθΛεέμ τής Ιουδαίας, δθεν χα\ Μάγους έπ\ τήν 
Βηθλεέμ τδτβ άπίστειλεν. Έτι λέγει αύτδς ό προ-
φήτης, Αύτδς επιστρέψει χαϊ οίχτειρήσει ημάς, χαϊ 
χαταδύσει τάς αδικίας ήμώτ, χα) άχοφφΐφήσοτται 
ε\ς τά βάθη τής ΰαΛάσσης πασαι αϊ άμσρτίαι 
ημών * δώσει εις άΛήΟειατ τω Ταχώδ*, έΛεοτ τώ 
Αβραάμ, καθότι ώμοσας τοις πατράσιν ήμώτ, 
χατά τάς ή^ιέρας τάς έμπροσθετ. 

Β Παραγραφή* 
Καϊ ούτος συμφώνως τδν έχ Βηθλεέμ χαλ Ιούδα 

έξ αΙώνος ti; άρχοντα τφ Ισραήλ έγειρδμχνον προ­
μηνύει· δι' ού γίνεται χαταλλαγή τφ χόσμφ, χαΟ-
αιρών ημών τάς αμαρτίας χα\ είς χρείττονα λήξιν 
ημάς οδηγών. Αόξα τφ έχάστοτε σοφώς οίχονομούντι* 
χα\ προλέγοντι θεφ τά χατά τδν άνθρωπον. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΝΑΟΤΜ. 
β Οδτος Ναούμ δγδοος, ήξιώθη χα\ αύτδς προειπείν 
περ\ τής αναστάσεως του Δεσπότου Χριστού, χαί 
φησιν · "Εόρταζε, Ιούδα, τάς έορτάς σου, άχόδος 
τάς εύχάς σου, διότι ού μή χροσθήσωσιτ έτι τνύ 
διεΛΟέϊτ διά σον είς χαΛαίωσιν · σνττετέΛεσται, 
έξηρται. Ανέ€η έμρνσώτ είς χρόσωχότ σον, 

Q εξαιρούμενος σε έκ ΟΛΙ$εως. 
Παραγραφή. 

Πώς χαί οϊτος χαίρειν παρεγγυ| περ\ της χατά 
Χριστδν χαί τής ημετέρας αναστάσεως, τδ άπαλαίω-
τον ημών προσημαίνων, τουτέστι τήν άφθαρσίαν χα\ 
τήν άθανασίαν. Δόξα τφ θεφ. Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΑΜΒΑΚΟΤΜ. 
Ούτος ό Άμβαχούμ ό 2νατος, χα\ αύτδς άξιωθε\ς 

είπείν περλ της αναστάσεως τού Χριστού ούτως, 
Ίδετε οί καταφρονηταϊ, καϊ έχιδΛέψατε χμϊ 
θαυμάσατε θαυμάσια, καϊ άφανίσθητε* διότι 
έργον έγώ εργάζομαι έν τοις ήμέραις υμών δ ού 
μή Λίστεύσητε, έάν τις έκδιηγήται. Ταύτην τήν 
χρήσιν αρμοδίως ό Παύλος έπλ τής αναστάσεως τού 

D Δεσπότου Χριστού έξέλαβεν έν Άντιοχεία τής Πισι-
δίας. 

Παραγραφή. 
Όμοίως χα\ ούτος παράδοξα χα\ άπιστα τοίς άν-

θρώποις, μάλιστα τοίς χαταφρονηταίς, πράγματα, 
δηλονότι περί αναστάσεως, επαγγέλλεται προσημαί-
νειν. Δόξα τφ θεφ. Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ 1ΕΡΕΜΙΛΣ. 
Ούτος Ιερεμίας ό όέχατος χαλ αυτός άξιωθε\ς 

προειπείν περλ τού χατά Χριστόν μυστηρίου, λέγων 
ούτως, Καϊ έΛαδον τά Χ άργνρια τήν τιμήν του 
τετιμημένου, δν έτιμήσαντο άχό νΙών ΊσραήΑ· 

** Micli. ν, 2. " liatlb. ιι, 5. »· Micb. νιι, PJ, «0. t e Nabum ι, IS. t eIIalac. ι, Γί. 
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χαϊέδωχακ αυτά εις τόν άγρόν τον χεραμίως, Α Ί'Λ agrum figxli, ikut cuiistituit mihi Donunu*'• 
χαθά σννέτ"ξ< μνι Κύριος. Ταύτης 11 της χρή-
τιοις χαλ ό ευαγγελιστής μέμνηται Ματθαίος πλη-
ρωβείσης εν x&ipcp τοΰ βάθους. Πάλιν λέγει ό αυ­
τός προφήτης * ltcv ήμεροι έρχονται, Λέγει Κύ­
ριος, χαι διαΟήσομαι τφ οϊχφ ΊσραήΛ χαϊ τφ 
οίχφ 1Ιούδα διαθήχην καινήν' ού χατά τί(Τ δια­
θήχην ήν διεΰέμην τοΤς χατράσιν αυτών, εν 
ήμερα έχιΛα€ομένον μον της χειρός αυτών, έξ-
αγαγειν αύτονς έχ γής ΑΙγνχτον, δτι αυτοί ονχ 
ένέμειναν έν τή διαθήκη μον · χαϊ έγω έμέ.Ιησα 
αυτών, φησϊ Κύριος· δτι αύτη ή διαθήκη μου, ήν 
διαθήσομαι τφ οϊκφ ΊσραήΛ μετά τάς ήμέ(ας 
εκείνος, φησϊ Κύριος' Αιδούς δώσω νύμονς μον 
εϊς τήν διάνοιαν αυτών, καϊ έχϊ καρδίας αυτών 

1'unc locum, ut in lciupmc patsionis impleinm , 
fiienioiat evaogelista Matthaeus , y . Iieiuin ail pro 
pliela : Ecce dies veniuul, dicit Domhv**, el feriam 
domui hrad el domni Juda Irstumenlum novum : 
von tecundum lesttimeiitum, qnod pepigi cttm pairi-
bvs eorum, in die qua appr^'eudi manum eorum , 
ul educcrcm eo% de terra At.jijptt, quia ipii non 
permanserunl in teitamcnto tnco, it ujo c-ravi cos. 
ail Dominus. Quia fioc csl lcstahidii.nn nienm, qucd 
ego feriam cttm domo hrael, posi dirs Ulas, ai*. 
Domiuut : l>abo leges meas in menie eormn, cl in 
cordibvs ipsorum scribam eas. El ero eh in Deunt, 
et ipii erunt milii in populum. \]\ uon doccbit vir 
coucirem $uum, nec unuiquhquc (rairem svum, di-

γρόγω αυτούς. Και έσομαι αντοΊς εις Θείν, χαϊ Β eens: Cognoue Domimtm, quin otnnes cogitoscent mc% 

OVTCI έσονται μοι είς Λαόν. Καϊ ού μή διδάξωσιν « miuimo nsqne εά maximum, quoitiam propiiius erv 
έκαστος τάτ aotftnv αύτον , χαϊ έκαστος τόν iniqxilalibxi eorum , et peccatorum tpwrum non re-
άδεΛφόν αύτον· Λέγων · Γνώθι τόν Κνριον% δτι rordabor ampliut · · . Hunc item locum memoral 
πάντες είδήσονσΐ^ιε άπό μικρού αυτών έως με* Aposlolus i» Epislola ad Roinanos *· . 
γάΜν αυτών, δτι Ηεως έσομαι ταίς άδικίαις αυτών, χαϊ τών αμαρτιών αυτών oi> μ ή μνησβώ 
άτι. Κα\ ταύτης μέμνηται δ Απόστολος έν τή προς Τωμαίους Επιστολή. 

Παραγραφή. Paragraplta. 
Ολος ομοίως τά κατά τδν Δε απάτη ν Χριοτδν προ- Mic sinnliter quse ad Domimim Clirisium perli-

μηνύει, όστις αρχηγός έστι της δευτέρας χαταστά- neni praedicit. Qui secundi stalus princeps cst: nain 
αεευς' ααφέατερον γάρ χαί πρωτην χα\ δευτέραν 
χατάστασιν προμηνύει · ήτις δευτέρα αρχήν έσχεν 
έχλ τού Δεσπότου Χριστού. Δοξα τω θεό) είς τους 
αιώνας. Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΣΟΦΟΝΙΑΣ. 
Ούτος ό Σοφονίας Ινόέχατος, χαλ αύτδς άξιωΟελς C 

προφητεύσαι περλ του Δεσπότου Χριστού * χαί φησιν 
οΰτως* "Επιφανήσεται Κύριος έχ αυτούς, καϊ 
έζοΛοθρεύσει χάντας τανς θεούς τών εθνών τής 
γης, καϊ χροσκννήσονσιν αύτφ έκαστος έχ τού 
τόχον αυτού χάσαι αϊ νήσοι τών εθνών· χαλ 
πάλιν Έχ αεράτων χοταμών Αϊθιοχίας οϊσουσι 
θνσίαν μοι' χαλ πάλιν λέγει · Χα7ρβ σφόδρα, θύγα-
τερ Σιών, χήρνσσε, θύγατερ Ίερονσαλι\μ, εύφραί-
νον καϊ κατατέρχον έζ δΛης καρδίας, σύ θύγατερ 
ΊερονσαΛήμ* χεριειΛε Κύριος τά αδικήματα σον, 
βασιΛενς ΊσραήΛ, Κύριος έν μέσφ σον. Ούκ 
δγει χαχά, ούκέτι. "Απερ πάντα χυριωτερον έπλ 
τού Δεσπότου Χριστού αρμόζει. 

Παραγραφή. I 
Καλ ούτος τήν έπιφάνειαν τού Κυρίου, χαλ τών 

•άό-χλεσν τήν χαόαίρεσιν, χαλ τών εθνών τήν προς 
τόν θεόν διά τού Δεσπότου Χριστού έπιστροφήν, 
προδήλως επισημαίνει. Δόξα τώ θεώ εις τούς αιώνας. 
•Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΙΕΖΕΚΙΗΛ. 
Ούτος ό Ίεζεχιήλ έν Βαβυλωνι προφητεύων χαλ 

αύτος ήξιοίχλη προειπείν περλ τής χατά Χριστόν οί-
χσσομίας, χαί φησι* 'Ρύσομαι αυτούς άχό χασών 
τών άτομαον, ών ήμάρτοσαν έν ανταις, κοϊ χα-
θαριώ αυτούς· χαϊ έσονται μοι είς Λαόν, χαϊ 
έ^ώ Κύριος έσομαι αύτοις εις θεόν. Καϊ ό δονΛός 

• f Imo, Zachar. χι, 11. " Mallli. xxvn, ί), 10. 
Μ ^>ρίιοο. ιι, II . Μ Sophon. ιιι, ί0. » ilml. έ Ι , ί ί . 

apcrlissime prhnum et sccundum 6latitm pr-emm-
tiat Qui aecuiidus sialng ei vita, in Domino Cbristo 
exordium liafauii. Gloria Dco in saecula. Amcn. 

SOPHONIAS PROPIIKTA. 
Hic Soptionias numero uudccimus, digous item 

fuit qui de Domino Chrislo valiciiiarelur; sic vero 
loquitur : Apparebii Dominns stiper illos, tl disper-
det omiies oVoi gtniium lerra>, el adorabunt eum utius-
qnUque ex loco SHO onnies insulw gcntium 1 1 ; ac 
ntrstim : Ex terminh fluminum JZtltwpia fcrent 
sacrificixm mihi * ' ; ilorum ail : Gaude multum, filia 
Sion, puvdica, filia Jerusaiem : gaude el delcciarc 
ex lolo corde, lu filia Jcruralem : abitutit Dominus 
itiju$litia$ tnui, rex luacl Dominus in mcdio iwi. 
Non tidebis mala amptiui Qtia? omnia Domino 
Chiisio pi(»prie romprlunt. 

236 Poragraphu. 
llic qiioque couspicuuin Domiui adveiilum, alque 

idolonim deslmclioneni, gentiumquc pcr Domiaiiin 
Chrisluiii ad- Deum conversionem, maniiesiissiiue 
indical. Gloria Dco in saccula. Amcn. 

LZECIIIEL PI\OPHETA. 
Hic Ucin Ezccliicl, in Uabylonc propbeUm agen ,̂ 

digiius liabilus et>l, qui Chrisli occonouiiam jnaMiuu-
iiarel, aitqut': Eruam eos nb omnibus iniqvUatibu$9 

quibui peccaverntH, ei purgabo cos : et crunl mila in 
popuium, ft ego Dominus ero cis in Deum. El urvu$ 
meu$ David, princeps in tnedio corum, erit uiw* 
*' Jeroni. xxxi, 31-34. I f t Imo, Iktor. vni, $ l i . 
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omntum pasior , quia in pracepiU mei$ ambul*- Α μον Αανΐδ άρχων ir μέσφ αντων9 Έσται χοιμήν 
buni η . ; ac rurgum ait: El ait ad me : Aqua kirc 
qucs egreditur in Galilaam ad orientem, εί duundit 
in Arabiam, el vadii usque ad mare ad aoxom era-
ptionis: et uinabil aquai. Et erii, omnis anima απί· 
malium pullulantium, super quw vcnerit flvviut ille, 
vhet M. 
Καϊ έσται πάσα ψυχή των ζώων των έχζεόντων 
σεται. 

Paragrapha. 
Hic perinde atque alii wnbraliti modo, sttlus 

noslri secundi, ac viix illius principcm praenun-
tiat. Gloria Deo , qui omrtia tapiencer dispeosat. g τήν πολιτείαν. Δόξα τφ τά πάντα σοφώς οίκονομοΰντι 

εΐς πάντων, δτι έν τοις χροστάγμασί μον χο-
ρεύσονται · χαλ πάλιν λέγει · Καϊ είχε χρός με · 
Τύ ύδωρ τούτο τδ έχχορευόμενον εϊς τήν ΓαΛι-
λαίαν τήν χρδς ανατολάς, χαϊ χατέδαινεν έχϊ 
ΑραδΙαν, χαϊ ήρχετο έως έχϊ τήν Θάλασσαν έχϊ 
τό ύδωρ τής διεχβολής, χαϊ ύγιάσει τά ύδατα, 
έχϊ χάντα έφ% ά άν έχέλθη έχει ό χοταμδς, ζή-

Παραγραφή. 
Ούτος ομοίως τοίς άλλοις αίνίττεται προμηνύων 

της δευτέρας ημών καταστάσεως τδν άρχηγδν χαϊ 

AroeiK 
DAtflEL PROPHETA. 

Hic Daniel in Babyloue vaticinans, ei iptedignaa 
fuit, qui Dominuro Christum praenuntiaret; aicenim 
ait: Et cognoutt ti inUliigei ab oxtlx urmotm ad 
retpondtndum, ut adifictlur JerusaUm, usque od 
Chrislum dxeem, hebdomade$ tpttm, εί hebdomadti 
uxaginla dx* " , etc. Ac rarsum: Ab$ci$$u$ tit 
lapii iixe manibus, ei commnuit tetiam, etferrxm, 
εί x%, etargenium, et exrxm, εί impUtAt tolam 
terram " ; et iterum : Ecce eum nxbibus caHi quxH 
fiiius homixU vcnieni, tl uique ad Antiquxm ditrmm 
pervenil, et obUUus est ei. El ipti datum e$t impe* 
rium , et honor, el regnum: ti onne* gente$, tribus 

βεφ. Αμήν. 
Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΔΑΝΙΗΛ. 

Οδτος δ Δανιήλ έν Βαβυλώνι προφητεύων, χα\ 
αύτδς άξιωθελς προειπείν περλ τού Δεσπότου Χρί­
στου, χαί φησιν ούτως' Καϊ γνώση χαϊ σννήσβις 
άχδ εξόδου Λόγον τού άχοχριθήναι, χαϊ τού οί-
χοδομήσαι Ιερουσαλήμ, έως Χριστού ηγουμένου, 
εβδομάδες έχτά χαϊ εβδομάδες έξήχοντα δύο, χαί 
τά λοιπά* χαλ πάλιν* 'Ετμήθη Λίθος άνευ χειρών, 
χαϊ έΛέχτννε τδ δστραχον, τόνσίδηρον, τδν χαΛ-
χύν, τδν άργυρον, τδν χρυσδν, χαϊ έχλήρωσε 
χάσαν τήν γήν· χαλ πάλιν Ιδού μετά τών νε­
φελών τον ουρανού ώς νΐδς άνθρώχου ερχόμε­
νος, καϊ έως τού Παλαιού τών ήμερων έφθασε. 

et iingua ip$i εεπάεηί. Ροίεείε* », et caetera qoa ibi c χαϊ χροσήχθη αύτφ. Καϊ αύτφ εδόθη ή άρχή καϊ 
dicuoiui; ή τιμή καϊ ή βασιλεία, καϊ χάντες οί λαοϊ, φυ-

Λαϊ χαϊ γλώσσαι, αύτφ δουλεύσουσιν, Ή εξου­
σία, χαλ τά λοιπά έ^ήθη. 

Παραγραφή. 
Κα\ οϊτος σαφέστερον περλ τής έλεύσεως του Χρι­

στού έξείπε, σημάνας χαλ τδν χαιρδν χαλ τήν προσ-
ούσαν αύτφ έξουσίαν, χαλ τήν έχ Παρθένου γέννη-
σιν, χαλ τήν έξάπλωσιν της διδασκαλίας έν πάση τή 
γή· ά χαλ σύν θεφ χάντα γε γόνα σι, χαλ έτι γενή-
σεται. Δόξα τψ διά πάντων τών προφητών προ· 
χαταγγείλαντι ταύτα Θεφ. Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΑΓΓΑΙΟΣ. 
Ούτος Άγγαίος ήξιώθη χαλ αυτός προειπείν περλ 

τού Δεσπότου Χριστού, ώς είς πρόσωπον Ζοροβάβελ 
τά αρμόζοντα τφ Δεσπότη Χριστφ, λέγων* Καϊ θή· 
σομαι σφραγίδα, διότι σέ ήρέτισα, Λέγει Κύριος ό 
θεός. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗΣ ΖΑΧΑΡΙΑΣ. 
Ούτος Ζαχαρίας χαλ αυτός άξιωθελς προειπείν περλ 

τής έλεύσεως του Χριστού, λέγων ούτως* Χαίροις 
σφόδρα, θύγατερ Σ ιών · κήρυσσε, θύγατερ Ιερου­
σαλήμ* Ιδού ό βασιλεύς σον έρχεται σοι δίκαιος 
καϊ σώζων, αυτός χραύς χαϊ έχιβεβηχώς έχϊ 
ύχοζύγιον καϊ χώΛον νέον. Ύπερόολιχώς μέν είς 
τδνΖοροβάβελ είρηχε ταύτην τήν χρήσιν τήν έχ-
δασιν δέ κυρίως έσχεν έπλ τού Δεσπότου Χριστού 
ώς είς πρόσωπον Ζοροόάβελ. "Ετι λέγει, Καϊ έρώ 
χρός αύτδν, Τί αϊ χληγαϊ αύται άναμέσον τών 

Paragrapha. 
Hic quoque clarius adveituiin Cbristi pradixit, 

ei tempus et insiiam ipsi potesiatem aignificana, 
necnon orlam ex Virgioe, doctrine propagatio-
neui pcr universara 237 terram ; qiue omnia Oei 
ι »pe facia sunt, el in poeierum fient. Gloria Deot qvi 
omuuim propbeurum ministerio h«e pnenunlia-
vil. Amen. 

AGGJEUS PROPKIETA. 
Uic Aggaaus quoque dignus fuil qui Douoinam 

Chribtuin praenunliarel, aub persona Zorobabelia 
ea proferens, qu» Oomino Chrislo conveniunt, bia ' 
verbii: Et ponam tigillum, quia U eltgi, dicit Ih-
xilxus Deu$ 

ZACHARIAS PROPHETA. 
Hic iieni ̂ Zacbariaa pari dignatione Ghriali adven-

ium vaiicinauis est, i u loquens: Gaudt muiinm, 
filia Sioa; pradica, fUia Jeruialem: εαε τεχ tuu$ 
vmit iibi juitm et lalvans; ipu mansuelus, imidem 
subjugali εί pnlio juveni Quem locom hypcrbo-
lice quidem de Zorobabele pronuDliavil: verum 
itle proprie ciitura babuitaub Cbriato Domino, per 
Zorobabelen expresgo. Ait item: Εί dicam εί, 
Quid plaga ilia in medio manuum iuaTumt εί 
rcspcndebit: Qua$ accepi in domo dilecta mea " ; 

* Eiccb. xxxiv, 25-25. M Exccb. X L V I I , 8, 9.. M Dan. 11,26. , T Dao. n, 45. M Dan, νιι, 15 seqq. 
** Ajjg. 11, 2*. " Zacbar. ix, 9. 4 1 Zacbar. xui, 6. 
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χειρών σου; χαϊ έρεϊ·βΑς έχΛήγηνέν τφ οΐχφ Α et paocis inierjeclis dcnuo: Percutiam paiiorem, 
τφ άγαπητφ μου* XA\ μετ* ολίγα πάλιν* Πατάξω ει diipergenlur otes gregii ~ Hunc loctim ineminu 

Dominos in tempore passionia, cum moi tradeiw 
dai esset; idque de seipso diiiu 

rdr χοιμένα, χαϊ διασχορχισθήσονται τά χρό-
€ατα της χοΐμτης. Ταύτης τής χρήσεως μέμνηται 
χα\ 6 Κύριος Ιν χαιρφ του πάθους, δτι ήμελλε πα-
ραδεόόσθαι, αίς εαυτόν ταύτην είρηχώς. 

Παραγραφή. 
Ουδέν ξένον χαλ ούτος τών αυτών τοίς άλλοις λέ­

γων, χαλ έρμηνεύων τού Δεσπότου Χριστού περλ τής 
καταστάσεως τήν αρχήν. 

Ο ΠΡΟΦΗΤΗ! ΙέΑΛΑΧΙΑΖ. 
Ούτος ό Μαλαχίας, χαλ αυτός προφητεύει άξιω­

θελς, χερλ τών χατά τήν οίχονομίαν του άεσπότου 
Χρίστου* λέγει Ιέ χαλ αυτός ούτως* Auht άχό 
άνατοΛών έως δυσμών τό δνομά μον δεδόξασται 
έν τοις έθνεσι. Καϊ έν χαντί τόχφ θυμίαμα χροσ- ·*αχί loco incentxm offeriur nomini meo, el naeri 

Paragrapha. 
Hic alieiiura niliil ab alits dixit, et Domioi Chri-

ati in fuiuro sutti imperium interpretatur. 

MALACHIAS iPROPHETA. 
Hic itom Matacbias, propbetia dono illustratoe, 

f»a ad oeconomiam Cbristi pertinent praedixit. 
Sic voro ait: Quw xb oriente usgxe ed occidentem 
WOXMX xuxm glonfieatxm ett in gentibui. El in 

άγεται τφ όνόματί μον, χαϊ θυσία χαθαρά. Αιότι 
/ιέγα τό δνομά μου έν τοις έθνεσι, Λέγει Κύριος 
χαντοκράτωρ, χαλ πάλιν λέγει * Ιδού έξαχοστεΛώ 
τδν άγγεΧάτ μου χαϊ έχιθΛέγεται όδόνχρό χροσ-
ώχον σον. Ταύτην ό Κύριος τήν χρήσιν είς εαυτόν 
εξέλαβε, χαλ είς τόν Βαχτιστήν Τωάννην. Έτι λέγει 
ό αυτός προφήτης * Καϊ άνατεΛεϊύμιν τοις φοδου-
μένοις τό δνομά σον ήΛα>ς δικαιοσύνης, καϊ 
Χασίς έν τοις χτέρυξιν αύτον * χαϊ έξεΛεύσεσθε, 
χαέ σκιρτήσετε ώς μοσχάρια έχ δεσμών άνει-
μένα. Καϊ χαταχατήσετε άνεμους, διότι έσονται 
σχοδός ύχοχάτω τών χοδών υμών έν τή ήμερα 
ήέγώ χονώ, Λέγει Κύριος χαντοκράτωρ. Καϊ Ιδού 

ficium mxndum : quia magxum ett nomen meum in 
σαιίίέχε, dixit Oomxnxi omnipotint " ; iierumque 
ait: Εττε mittam angelum *r*xm, εί τειρίάεί viam 
εηίε faeiem iuam M . Hunc vero lociim deoe et de 
Joanno Baptista itilerpretatos Domioas est. Ait ia-
auper idem propbela: Εί orieiur tobh timentibu* 
nomen tmexm toi Juiiiiia, εί τκεάείε In ali$ είχε. 
Εί egrediemxni εί salielii sicut vituii εχ vixcuiu di-
XUMI, εί ooneulcabiiU οεχίοε, guia erunt puhii sxi 
ρεαΊέαε εεείήε in dU, ix gua ego facio, dicil Do-
oitxxj omxipoitnt. Εί εεεε ego miitam 238 r o W * 
EHam Tkeibiiom, anttquxm «tntaJ άίεε Domixi Μέτ­
οχα σι UlxtifU **. Qxoriiadxiodxm ail Doninos Ju-

έγώάχοστεΛώ ύμτν %ΠΜαν τδν θεσδΊνεν οι, si libeat.id do loonno Baptista acripia 
fctoxtr τήν ήμέραν Κυρίου τήν μεγάΛιγν καϊ έχε 
ψανή. Καθώς είπε Κύριος τοίς Ίουδαίοις· ότι χαλ 
έάν θέλητε, Ιέξασθε περλ Ιωάννου του Βαπτιστού, 
Αυτός έστατ 'ΒΜας ό μέΛΛων έρχεσθαι (46). Λοε* 
πόν έπλ τους τεσσάρας τους μεγάλους βοδιού μεν 
πλήρωσαντες συν τφ Θεφ τους φ . 

Παραγραφή. 
'Αλλά χαλ ούτως ού ξένα, άλλ' όμοια τοίς άλλοις 

ένόεχα τά όιά του Χριστού έσόμενα προεμήνυσε, χαλ 
τήν μεγάλην πάλιν χαλ επιφανή τού Κυρίου ήμέραν, 
έν ή προπέμψει χαλ τόν θεσβίτην Ήλίαν φησλν έτι 
περιάντα. άόξα τφ τά πάντα χτίσαντι θεφ, χαλ πάλιν 
άναχτίζοντι. Αμήν. 

Τό χείμενον. D 
Πάντες μέν οέ προφήται προεφήτευον, χαλ ύπεμί-

μνησχον τους Τουόαίόυς περλ τών επαγγελιών του 
θεοΰ. δν πρός τους πατέρας έχοιήσατο * όπως πάντα 
τά έθνη εόλογήσαι δπέσχετο έν τφ σπέρματι τού 
'Αβραάμ, Οιά τής χατά τόν Δεσπότην Χριστόν οίχο-
νομίας, χαλ όπως έλυτρώσατο αυτούς ό θεός πρώην 
Ιχ της δουλείας τών Αίγυπτίων μετά βραχ(ονος 
υψηλού, χαλ έόωχεν αύτοίς τήν γήν τής επαγγελίας, 
χαλ όπως αίχμάλωτοι είς Βαβυλώνα ύπό Ναβουχοδο­
νόσορ άπαχθήσονται, χαλ πάλιν μετά δόξη* έπαν· 

tis, BU εεί ΕΗαε σχέ οεχίχιχε εε ί Μ . Demaai posl-
quam Deoopifxlanio daodecioi propbeua abaoifi-
Bias, od qxaioor Uloo nagooo porgomua. 

Paragfupka. 
Hic qooquo ooo alieoa, sod aimllia undecin alio* 

rum vaiiciniif, de agendia per Christum pra*noo-
liavii, iiemqae nagnom illttm ci conapkuum Do» 
mini diem pnedixit, in quo ipsun Eliam Tboabile», 
qui adboc aupersiea eat, pnemUsoram esae dixit. 
Gloria Boo, qui omnia creavit oi fttorom m u o -
ravit. Amen. 

Texiui. 
Omnes qoidom prophetas valicioaU tuni, Judaeoa-

qne moouerunt do prootuis Del , 1 qo» palribuo 
forura fcceral; nempo qood per Domini Cbriaii 
oeconomiara in tcmine Abrabae benedioento foroot 
omnes genles; oi qxod aoiea cum bracbio excelto 
redeinerit eoo de tervilule iEgypiiorum, ol doderit 
eis lcrram promissionjs, OL quod a Nabuchodooo-
sore in Babylonom capiivi abduceodi aini, iieram 
ciim gioria reversori; tum poatea ab Amiocbo, et 
a viciais getilibus «rumnaa passnri, quas lameu 

4>Maiacb. i , ii. » Malach. ιιι, 5. » Malacb. iv , i -5 . " Maiib. χι, U . 
(46) Cosmas pnmo quidem quatuor xiagnot propbelas duodecim parvis subjun\crat 

sive idcin Cos» as, sive alius quispiam, magnos cum parvis miscnil, ut supra. 
po»ioa vero 
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ilivina virtule snp< raluri sinl : ac denique quod Α ήςουσι· καλ πάλιν πείσονται κακά ύπδ Άντιόχου χαί 
cxspocialus e* seminc Abraha», ad saluiem 
totius mundi voniurus sif, scoindum promLssa su-
peiius data. IIoc proplictaium opus fuil. Quidam 
auicm corum proprios sibi libros coiiscripseriuit ; 
qualis David, qui Ithruni Psalinonim compu*tiit, ci 
l>aiiirl, qui in captivilalc ca srribcie jussus csl, 
«jii» ipsi per visiones revolala fucrant; cl si qui 

Itdiqui vcro lton sibi ipsis scripscrunt; scd 
iii tcnipl» scriba* qutdam aderant, qui singulorum 
propinlaiuin verba, quasi in Diitrno rcscribcbaitl. 
Lt cutn a Dco propbcta mitlcreiur ad quidpiam prae-
dicandum, sive de Jerusalcm, quod sciiiccl iu ca-
piivicalem abducenda essci; sivc dc Samaria, sive 

τών πέριξ εθνών, χαλ Οπως τούτων δυνάμει θεία 
περιγενήσονται * χαλ τότε δ προσδοκώμενος έχ τού 
σπέρματος Αβραάμ ήξει έπλ σωτηρία παντδς τού 
χόσμου, κατά τάς άνωθεν επαγγελίας. Τούτο τδ 
έργον τών προφητών. Τινές μέν ούν έξ αυτών εαυ­
τοί; συνέγραψαν τάς ίδιας βίβλους · οΓον ό Δαυίδ 
συνΟελς τήν βίβλον τών Τολμών, χαλ Δανιήλ έν τή 
αιχμαλωσία κελευσθελς γράψαι άπερ αύτώ δι' δρά-
σεων απεκαλύφθη · ή καλ άλλοι τινές. Οί δέ λοιπολ 
ούχ έαυτοις συνέγραφον, άλλά γραμματείς ήσαν έν 
τώ ίερφ, οί Ιγραφον έκαστου προφήτου, ώς έπλ ημε­
ρολογίου, λόγον. Καλ ήνίκα άπεστέλλετο ύπδ Θεού 
προφήτης κηρύξαι τι, ή περλ Ιερουσαλήμ, δτι μέλ-

de aliis locis, sivede redilu ex caplivitate, sive d« β

 λ « «Ιχμαλωτίζεσθαι, ή περλ Σαμαρείας, ή περλ έτέ-
Anliocbo, aut de reliqiiis geutibus, aui dcmiun dc 
Domino Cbristo; qua die vaticmabaiur, ca dtc 
sertba? in album referebant illius prophelx no-
niine, quaa ilie de quadam re peculiari prenuniia-
bal: et si clapso tcniporc dc re alia praadicerct, ea 
rursiim 239 scripto consignabant: et quidcm or-
dine illa reponenles in ejusdcm propbetx dictis, qux 
denuo ille praedixcrat initio alierius capiluli peisrri-
bcntes, ei sic tolum ejus librum conficiobant. Quam-
obrem in eorum libris modo capilulmn de capti-
vitalc Babylonis pertracians, modo aliud do redicu, 
mox de CbrUto aliud, rursumqiie de captivitalc, et 
de rediiu invenias. Et, ut in summa dicam, nisi 
quis cauie el considerate logat, pleraquc confusa 

ρων τόπων, ή περλ τής επανόδου, ή περλ Άντώχου, 
ή περλ τών πέριξ εθνών, ή περλ αυτού τού Δεσπό­
του Χριστού * καθ* ήν ήμέραν προεφήτευεν, Ιγραφον 
έν τώ λδγψ τού προφήτου εκείνου δ έχήρυττε, τουτ­
έστι π:ρλ ένδς πράγματος * χαλ πάλιν μετά καιρόν, 
εί έκήρυξε περλ έτερου, πράγματος, πάλιν Ιγραφον, 
ύποτάσσοντες είς αύτδν τδν αυτού λόγον, ώς αρχήν 
κεφαλαίου ποιούμενοι ό έχήρυξε, χαλ ούτως πάσαν 
τήν βίβλον αυτού συνετίθεσαν. Όθεν έστιν εύρεΤν έν 
ταίς αυτών βίβλοις κεφάλαιον άρμόζον είς τήν 
αιχμαλωσίαν Βαβυλώνος, ή είς τήν έχάνοδον, χαλ 
ευθέως περλ Χριστού έτερον, χαλ αύθις πάλιν περλ 
της αιχμαλωσίας, καλ τής επανόδου λέγον. Καλ 
απλώς είπείν, έάν μή παρατετηρημένως τιςάναγνφ, 

rcperiet. Ncc illt ianlum, sed eliam Begnorum l i - C συγκεχυμένα τά πλείστα εύρήσει. Ού μόνον», άλλά 
bri eadcm ralionc in tempio dcscripti fuerc singu 
lalim ; niniii um quac Sauleni apeclabant miuuta-
lim tcmpore Saulis, usqae ad finem regni cju.s; 
ci in rcgno Davidis, quac sub rogno ejus conligc-
rant; Mmililerque singulorum rcguiu gcsla ipso-
nim temporc dcscribebantur. Pari modo in scriniis 
Regum, qoae Paialipoiuetia vocamus, geeta dcscri-
bebant. Penlaleuchuro vero lloyscs scripwl, prap-
ieriiorum, prascnthim elfutororum historram com-
plect^uumi; iosns simililcr librum suuiu; Judi-
i um librum in sacro, sive in tabcmaculo, scripse-
rimt; Rutb ciiam rodern modo; Salomoo itrm 
proprios libros dosrripbil, Provcrbia, Canlica, Ec-
<Ί<sinsicm. Nam cuin sapieuti» graiiun accepissct f) 
a Dco, ad vitam banc sapienlor agcndam singulos 
bomines inslittwbai, propbelia: gralia minimcdo-
nalus. Quoiqiiol igilur propheiiae dr Cluisi» <r<o~ 
nomia dono ornatos deprchciidimus, ordine reccn-
suimue Jam vcro dc aliis qualuor prophclis scri-
bcmluni nobis est, ac recenscnda ca qua* do illo 
prxnniiliare mcrucnml: quo spodat onutis divin:e 
Snipiurae scopug. Piimo iiaque mngnum tllinu 
praiconem Isaiaro proforimus, qui cl ligura el ŝ>r~ 
mone, Chrisli myslcrium vidcrc €l pnvnuiKiarc di-
guaius c-ht. 

JOANNES PRJXCKSOR. 
iiic ille ost omnium bominuiii n>.i\imus, Joannos 

B:.piisla, qui adbuc in uieco SpirHu sanrio π·-
plelus, ijaii-.ns ac l>omi;,o s»io prvcmrci'1 goMii*us 

καλ αϊ Βασιλείαι τούτω τψ τρόπω έν τφ Ιερφ εγράφη­
σαν χατά μέρος * τώ Σαούλ τά τού Σαούλ κατά μέρος 
έν τώ καιρφ τού Σαούλ, τά έως τού Σαούλ * έν τώ 
χαιρφ τού Δαυίδ, τά έως τού Δαυίδ, όμοίως τά 
έκαστου βασιλέως, τά χατά τδν ίδιον καιρόν έγρά-
φοντο. Όμοίως Ιγραφον χαλ έν τοίς σκρηνίοις τών 
Βασιλέων Δς καλού μεν Παραλειπόμενος. Τήν δέ 
Πεντάτευχον Μωύσής έγραψε, I στορ ί αν προγεγονό-
των, χαλ γινομένων, καλ έσομένων. Ιησούς πάλιν 
τήν ιδίαν βίβλον τούς Κριτάς πάλιν έντω ίερφ, 
ήγουν έν τή σκηνή · όμοίως καλ τήν 'Ρούθ · Σολο­
μών πάλιν τά ίδια έγραψε, τάς τε Παροιμίας, καλ 
τά "Ασματα, καλ τον Έχχλησιαστήν. Σοφίας γάρ 
χάριν είληφώς παρά Θεού , καλ πάντα άνθρωπον 
νουθετών σοφώς άναστρέφεσθαι έν τφόε τψ βίω, 
προφητεία; χάριν ούκ είλήφει. Όσους ουν εύρομεν 
ττροφητεία; άξιιοθέντα; περλ τής κατά τόν Δεσπότην 
Χριστόν οικονομίας, έτάξαμεν. Έτι δέ γράφο με ν καλ 
περλ τών άλλων τεσσάρων προφητών, δσα ήξιώθη-
σαν προειπείν* έν ή άφοροι πά; ό σκοπδς της θ:ίας 
Γραφή;.. Προφέρομεν τοίνυν τόν μεγαλοφωνόιατον 
Ήσαίαν πρώτον, δς καλ τύπφ και λόγφ ήξιώθη ίδ:ίν 
χαλ προειπείν περλ τού κατά Χριστόν μυστη­
ρίου. 

ΙΩΑΝΝΗΣ Ο ΠΡΟΔΡΟΜΟΣ. 
Οϋτος ό μείζων πάντων ανθρώπων %|ι·#άνντ,ς ό 

Βαπτιστή;, ό έτι έν κοιλία Πνεύματος αγίου πλη-
οΟ:Λ.;, καλ σκιρτών καλ έπειγόμε/ος προθραμείν τ'-ύ 
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Κυρχ*Ι«υτο3' 4 μέγας ενώπιον τούβεού, ό πρό Α «rai: magnus ίιι cowpcciti Dt-i, pracursor Cbri-
Ιρομος του Χριατου, 4 έττεμάζων αύτφ λαδν κατ-
εσχευασμένον, 4 τών προφητών Ανώτερος, χαλ τών 
αποστόλων προγενέστερος, ό μέσος της Παλα:άς χαλ 
Καινής Δκιθήχης, 4 τελευταίος έν νόμψ, καλ της 
Νέας ύποδέχτης, ό παρόντα τον Δεσπότην Χριστόν 
πάσιν όποδειχνυς, 4 τή σκληραγωγία πάντας ανθρώ­
πους ύπεραίρων, χαλ τή διακονία πάντας άνθρώ-ους 
υπερβάς, 4 έν πνεύματι χαλ δυνάμει Ηλίου προελ-
θών, χαλ τδν Ήλίχν υπερβαίνων έν τφ Ραπτικέ ι ν τδν 
Κύρ«ον, 4 λύχνος δ χαιδμενος πρδ του ηλίου τής δι-
χαιοσυνης. Ούτος παρόντα τδν Κύριον ύποδείκνυσι 
λέγων. Ί6Λ ό αμνός τού θεού ό αϊρων τήν άμαρ-
τιαν τοΰ χόσμον · άμνδν ώς θυόμενον καλέσα;, χαλ 
τήν άμαρτίαν τού χόσμου αίροντα, ώς άπαλλάττοντα 

sii, qui paravit ipse plebcm pctfcctain, piopbcla-
riim supremus, aj>osioloi atialc prxcuncns, mc-
dius iutcr Yelus et Novum Tcstarnentum, postre-
raus in lege, sasceptor Novi Tcsiamcnti, qni prae-
ac&tcm Ooniiuum Ciiiisiuin oinnibus indkavil, 
qui viclus aaperilalc otnues bomiitcs superavit, ei 
ministerio suo oimtcs iteni bomiites praecessit: qui 
in xpiriln et virlute Ehx prseivil, ipsumqtic Eliam 
antecclluil, quod Doniinom baptixavcril: liiccriia 
acccnsa aule aoltin juslilia». Hic pixsenicm 240 
Doininum indical his vcrbis : Ecce agxu$ Dei, qui 
iollil peccatum mundi " ; agnuni vo< aus, ulpolc 
qui iminolalu* sit, el inuiidum a pcccaio liberet, 
bouiines per resorreclionem incorwptos, imnior-

τδν χόσμον τής αμαρτίας , δ'.ά τής αναστάσεως ' talea et immuiabites eflkicns. Ilic demum roagnus 
άφθαρτους, χαλ αθανάτους, χαλ άτρέπτους ά ποτ ελών. 
Τοιαύτης διακονίας χαλ τοιούτων πραγμάτων μηνυ­
τής ήξιώθη δ μέγα; ούτος Ιωάννης είναι. 

ΙΙαραγραφή. 
Ούτος δ μείζων πάντων ανθρώπων Ιωάννης, 4 πα­

τέρα χαλ μητέρα συμπροφήτας κεκτημένος · δς ού 
μόνον τδν τής δευτέρας καταστάσεως άρχηγδν παρ­
όντα τόν Αεσπότην Χριστδν ύποδείκνυσιν, άλλά καλ 
κριτή/ αύτδν άποφαίνει τού παντδς είναι λέγων · 05 
τό χτύον έν τή γειρϊ α ντον, χαϊ διαχαΟαριει τήν 
ά,ϊωνα UVTOV, χαϊ συνάζει τνν σϊτον είς τήν 
άχοΟήχην αύτον, τό δέ άχνρον καταπαύσει χνρϊ 
άσ€έστιρ. Ούτος πάλιν βασιλεία ν ουρανών προκη-

Joannea dignus habiias est, qui ulia tninisierii 
lalixmqae rerum prxi ο cssct. 

Paragrapha. 
llic eai Joanncft omniuin maximus boniinum, 

qui d palrcm el matrem comprophetas babuil, 
quiquc non modo secutidi stalus priuctpctn Doini-
nura Cbrfolum prsesentem osicndil, scd illum uni-
versi judicem esse pronunliat dicens: Cujus ten-
tUabrum in manu ejus ; el purgabit aream $uam; 
ct eongrcgabtt triticHm in horreum «xam, paleam 
KHlem comburet igni inexuinguibili Hic itcm ro-
gnum coclorom prxminlial, et post se vcnienli viam 

ρύττει, χαλ όδοποιεί τ φ μετ' αύτδν έρχομένω, καλ c V*r*** ί η ««'Ρ» 0 « 2 n » « n coelorum rcipsa oslcn 
έν έαυτφ έργφ όε·.χνύοντι τήν βασιλεία ν τών ούρα 
ν,ΰν, ήτις Ιστλ δευτέρα κατάστασις. Δόξα τώ τά 
πάντα εκ τού μή δντος είς τό είναι παραγαγόντι Θεώ, 
καλ πάλιν έν Χριστώ άνακτίζοντι. *Αμήν. 

Ο ΠΡΟΦΠΤΗΣΖΑΧΑΡΙΑΪ. 
Ούτος Ζαχαρίας ό ίερεύ;, καλ αύτδς προφητεία; 

όξιοίθελς, έόόα περί τε τού ίόίου τέκνου, άμα όέ καλ 
τού Δεσπότου Χριστ>ύ, ούτω;, Καϊ σύ, χαιδίον, χρο-
φήτης Ύψίστον χ.ϊι\θι\σ$ · χροχορεόση v̂Vp χρό 
χροσώχον Κυρίου, έτοιμάσαι οδούς αύτον. 

Η ΠΡ0ΦΗΤ1Σ ΕΛΙΣΑΒΕΤ. 
Αύτη ή προφήτις Ελισάβετ, ήτις έκ Πνεύματος 

ίγίου ήξκόθη προφητεύειν π ·ρ ί τε τού Δεσπότου 
Χριστού και τ ή : αγία; ΙΙαρθίνου, λέγουσα ούτως, 
Καϊ χόβενμοι τούτο Ινα ήμήτηρ τού ΚνρΙον μον Α Λ θ Γ mi*i9 nt veniat maUr Domwi nwi ud me 4* ? 

aurus erat: quod est sct.undus slaius. Gloiia Oeo 
qui oinnia cx uibilo ad cxsisteniiam pro.luiii, ac 
rursum Ίιι Cbristo cadeni rcstauravU. Aiuen. 

ZACIIAHIAS PROPHETA. 
Ilic Zacbarias «acerdos, cl ipse propheiico dono 

iHuslralus, clamabai, uua dc proprio lilio, ei de 
Oomino Cbristo loquens bis vcrbis : Et lu, puer, 
prophela Altmimi vocabcrit; prwibis enim anle fa-
c\em Domini parare via$ ejus M. 

ELiSABET PROPHETISSA. 
IIajc csl Eli*abcl propbeiissa, q«« ei Spirttti 

sanclo propbcliam cdcre mcruil tam do Cbri^io 
Domino quam de sancia Virginc, dicons : El unde 

PMhj xpor με*; Αμφότεροι προκηρΰττειν άξιωθέντες 
ό τε πατήρ καλ ή μήτηρ τοΰ ΙΙροδρόμου περλ τού 
Λ:σπότου Χριστού. Αύτώ ή δόξα σύν Πατρλ καϊ άγίφ 
Πνεύματι είς τούς αίώνας. Αμήν. 

Π ΠΑΡΘΕΝΟΣ ΜΑΡΙΑΜ. 
Αύτη ή αγία Παρθένος Μαριάμ, τδν εύλογημίνον 

χαρπόν τ φ χόσμφ άσπόρως έχ Πνεύματος αγίου 
άποχυήσασα * ήτις χαλ πρδ τού τόκου χαίρουσα μη­
νύει τοΰ τιχτομένου τήν άξίΛ , καί φησιν · Ιδού 
tiip, ά.τ<3 τον νϋν μακαριονσί#ε χάσαι αί γενεαί · 
ν.ι\ πά/.ιν · Άντε.Ιάυετυ 'ΙσραήΛ χαιδός αύτον, 
μημτΰΓ\ναι έ.ΐέονς, καθώς έΛάΛησε χρός τους 

An.bo quip|><% paler scilicet et ixalcr Pracursoiis, 
huininuin Clmslum pra?ntiniiarc inciuerunt. Ipst 
gloria cum P.Uie et Spiritu sanclo iu sxrula. 
AIIICII . 

VtllGO M A R I A . 

Ilxc csl santla Yirgo Maria, qiia: beuLiliciuiu 
fiucium inuti t<> sinc soiuiiic, es Spiiiui sanolo pe-
pcril: qux ileiu aiiic parlum giudens, nati digui-
lalcm sigitiiieal ct dicit: Erce emm ex hoc bcuium 
nie diccni omnet gcneraliouc* *9; ai* rursiim : .S« -
c<pii l.M-inl putrum snum, ut reconkltir mncricvr 
duv, siii'1 (ucutut e*i ad palir* uoitros, Abraha^i 

4 Jnan. i,*29. *7 Luc. m, 17. · ' L u c . i , TO. ibid. \o. »J ibul. S8. 
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τον έως αίώτος. Αύτφ ή δόξα είς τους αΙώνας τών sa?cula sxculorum. Ameo. 

ΑΝΝΑ; PROPHETISSA fiho Phx**el. 
Haec item Anna filia Pbanuel9 Deo cotifeealone» 

dt» ipso [Cliriaio ] emtsit in templo, qoaodo ipsom 
parixHos iu templum in diebua purgaiionvm suarum 
detulerunt, «f iUtennt eum Domixo, tfc»< $criptwm 

SYMEON. 
Hic esl justus itle Synieoii, qui ouscepio itt ulnaa 

Domino Christo, D?um rogabat ot jam sibi ?iisflnem 
adduceret,proul sibia Spiritu revelaium ftjcrat,b»c 
diccns: Snne dimiun uroum tuum, Domine, ucmn-
dum verbum luum in poce, ααια viderunt ocnti mei 

αΙώνων. Αμήν. 
Η ΠΡΟΦΗΤΙΣ ΑΝΝΑ ή rov ΦατονήΛ. 

Αύτη Άννα τού Φανουήλ, χαλ αυτή άνθομολογου-
μένη τφ Θιψ περλ αυτού έν τφ ίερφ, ήνίκα άνήνεγ-
χαν αύτον οΙ πρόγονοι είς τδ ίερόν έν ταίς ήμέραις 
τού καθαρισμού αυτών, χαραστησαι αντότ τφ 
Κνρίφ, καθώς γέγραχται. 

ΣΥΜΕΩΝ. 
Ούτο; δ δίκαιος Συμεών, όστις δεξάμενος έν άγκά-

λαις τδν Αεαπότην Χριστδν παρεχάλει τδν Θεδν, άπο· 
λυθήναι τής ζωής, καθώς ήν αύτφ κεχρηματισμένον 
ύπδ τού Πνεύματος, λέγων ούτως * Nor άχολύνς 
τότ δονλότ σον, Αέσχοτα, χατά τό ρήμα σον έτ 

salulure lunm, guod paratti ante fadem ommum D «έρφΊΙ * **** ottor °l οφθαλμοί μον τό σωτήριοτ 
popuhrum, immen ad revclatiorumgtnli***, etgtoritm 
pUbi$ tnm hratl 

DOMINUS CHRISTUS. 
Hic eai Domiiius univergorum Cbristos, de qtio 

omnis propbelia bominibus praenuiUiata est, ad 
quem respicit omnis ereaiora, ei coi omnii lingua 
tonfitebtlur, ad gloriam Oei geoua fleclens. Cbristus 
termtnos omnii propbetis, jadex vivoram el mor-
luorum, lumen de lumlne, Filius Dei vm, cui otnnis 
rreatura eobdiu esl, cordesiium, torrestrium et in-
fernorum, qui per aeipsom clamabal: Lex ti propkeim 
αεσασ ad Joantum pradicoverunl Ckristum M . Ipsi glo-
ria COIII Palre et Spiritu tanclo in saecula. Amen. 

Prohgui de apo$iolit. 
I3i itaquo proroiaeraiiius, nos seilicel demon-

atraturos esse, priscoa viros et propbetas omnea 
mysteriam Chrisli praeminliavUse, omnesque a 
primo parente Adamo usque ad Joannem Baplieiam, 
ad fulurum sutum respicere, ila pnesiituma nobis 
est: quod etiam Dominus ChrUtus el discipuli 
apoatolique ejus clare deinde p.aedicarunt, esse vide-
Itcei futuram vitam, prxsenii mollo metiorem, quam 
tn seipso nobis primus cxbibuit Dominus Chrislus, 
quando a mortuis resorreiit, et in ccelum aacondit: 
quam etiam prisci ilti aliqua raiione ei acopo pr«-
noniiarunt, el qui posl venerunl clariut depre-

σον, δ ήτοίμασας κατά χροσωχοτ χάττωτ τώτ 
λαών- φώς &1ς άχοκάλνψατ έθτώτ, χαϊ δδξατ 
λαού σον Ισραήλ. 

Ο ΔΕΣΠΟΤΗΣ ΧΡΙΣΤΟΣ. 
Ούτος δ Δεσπότης τών δλων Χρίστος, χερλ Λ πάσα 

προφητεία τοίς άνδρώποις προεμηνύδη * πρδς δν 
άφορφ πάσα χτίσις, χαλ πάσα γλώσσα εξομολόγησε· 
ται, είς δόξαν θεού χάμπτουσα γόνυ. Χριστός τό 
πέρας πάσης προφητείας, ό χριτής ζώντων χαλ νε­
χρών, τδ φώς τό έχ του φωτός, ό ΤΙός του θεού τού 
ζώντος * φ πάσα ή χτίσις ύποτέταχται επουρανίων, 
χαλ επιγείων, χαλ χαταχόονίων, όστις χαλ ΟΥ εαυτού 
έόόα, Ό νόμος καϊ οί χροφηται έως Ιωάννου χρο· 

£ βκήρνζαν τότ Xpunor. Αύτφ ή δόξα συν Πατρλ 
χαλτφ άγίφ Πνεύματι είς τούς αίώνας. Αμήν. 

Πρόλογος χ*ρ\ τώτ άχοστόλωτ. 
Καθάχερ σ5ν έπηγγειλάμεοα τους αρχαίους αν­

θρώπους δειξαι, χαλ τούς προφήτας πάντας περλ τού 
χατά Χριστδν μυστηρίου προειρηχότας, χαλ ότι πάν­
τες άπό τού πρωτοπλάστου "Αδάμ μέχρι; Ιωάννου 
τού Βαπτιστού είς τήν μέλλουσαν χατάστασιν αφορώ-
σι, τούτο πεποιήχαμεν * όπερ χαλ ό Δεσπότης Χρι­
στός χαλ οί τούτου μαΟηταλ χαλ απόστολοι δια££ήδην 
λοιπδν έχήρυξαν - ώς έστί τι; μέλλουσα χατάστασις 
χρείττων της ενταύθα πολύ, ήν έν έαυτφ πρώτος 
ήμίν έδειξεν ό Δεσπότης Χριστός άναστάς έχ τών νε­
χρών, χαλ είς ούρανδν άνεληλυθώς * ήν χαλ οί πρώ­
τοι σχοπφ τινι έμήνυσαν, χαλ οί μετά ταύτα σαφώς 

dicant, nerainemqae eorura unquam, live ex reccn- D οιαγγίλλουσι * χαλ ότι ούδελς αυτών πώποτε ούτε τών 
νεωτέρων, ούτε τών αρχαίων, έτέραν ποτέ χατάστα­
σιν, ή πρεσβυτέραν, ή μεταγενεστέραν τούτων τών 
δύο, έχήρυξαν ή έφαντάσθησαν * άλλ' ότι άρξάμενος 
ό Θεδς ποιήσαι τήν χτίσιν πάσαν, τάς δύο ταύτας 
μόνον καταστάσεις έποίησε * ταύτην πρώτον όρίσας 
πολιτεύεσθαι, αΙΘ" ούτως τήν μέλλουσαν, είς ήν άφο­
ρα πάς ό σχοπός του θεού χαλ τών προφητών αυτού. 
Αίσχυνέσθωσαν τοίνυν οί "Ελληνες οί συναίδιον τψ 
Θεφ τδν χόσμον υποτιθέμενοι * χαλ προόιοτήν κατ-
αγγέλλοντες, καλ ά^άστασιν σωμάτων άθετούντες. 
Αίσχυνέσθωσαν καλ οί τούτων επακόλουθοι, οί χρι-
στιανίζειν μέν δοκούντες, τά δε έργα τά τών Έλλή-

libus, sivc ex antiquis, alium alaium et viiam sivc 
aniiquiorem sive posieriorem, pneierquaro illasduas, 
prxdicasse aut242 commentoo osao damonsiravi-
inus; imo eiiaoi Oeum reroin omnium naturain 
condere orsum, bosduos solum slalus consliiuisse; 
bunc primum esae, in qoo vcrsaremur, definiens: 
«lcindeqtie ruiurum, quem spectal omnis Dei propbe-
Urumque ejos scopus. Pudore itaqtie suflTundantur 
Gra?ci, qni foaMernum Dco mundum eaae sup-
ponunt, quique vilam priorem consiilaeutea, resvr-
rcclioncoi corporuni ncgant. Confuodanlur item 
iiloritm &equace.s qui Cbrisiiantsmum quidem proli-

"* Luc. i , 5#. " Luc. n , 2 i . M ibid. 28 ^2. " Luc. xvi, 10. 
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vbiv φρονούντες, οί λέγοντε; σφαιροειδή είναι τδν ού- Α tori vidcntur, re autein, quemadmodum el Crxci, 
ρανόν. Ουδέν γΑρ καϊ αύτο\ έτερον, ων ot Έλληνες 
χχταγγέλλουσιν · άεΐ τδν χόσμον εν φθορφ τών σω­
μάτων είναι, χαί άνάστασιν σωμάτων μηδέποτε γί· 
τασθαι, μήτε έτερον χατάστασιν. ΑΙσχυνέσΘωσαν 
Μανιχαϊοι χα\ ΜαρκιωνισταΙ, τάς σάρχας άποβαλλό-
μενοι, χα\ πονηράς αρχής αύτάς ποιήματα χαταγγέλ-
λοντες. ΑΙσχυνέσΘωσαν πάντες όσοι άθετούσι τάς 
ημετέρας ψυχάς σύν τφ vot αυτών, τουτέστιν Ευτυ­
χή;» "Αρειος, Άπολλινάριος, κα\ πάντες δσοι χατ' 
αυτούς. Αίσχυνέσθωσαν πάντες οί αίρετικώ, οί μή 
ομολόγουντες Ενα θεδν έν τρισ\ν ύποστάσεσι γνωρι-
ζόμενόν τε χα\ χροσχυνούμενον, ποιητήν ουρανού χαλ 
γης υπάρχοντα, χα\ τής ημετέρας σαρχό; τήν άνά· 
στασιν μή ομολόγου ντες, μήτε άγγελον, μήτε πνεύμα. 

senliunt, dkentes tpbapricum eaae cceltim : quiquo 
nvllam aliam quam Grsecorom seoleflliani toeuiur; 
verbi gratia, munduro eeotper in corruptiooe cor-
pormn xorsari, resfjrrcciionem corporum nunqtiam 
fore, oeqot aliom esse stofom. Coftfondaniur Mawi-
duei et Marcionieta, qtii carnem abjiciunt, el eam 
maliprincipii opittcium esse prxdtraut. Confundan-
tur omnes qoi animat nostras cura menie «arum vili-
pendani, id est, Eutycbes, Arius, Apollinarius, et 
quotquot iliis similes sunt. Pudore aificianiur oronea 
bsrclici, qui non confilcntur unum Deuro in iribus 
hyposiasibos cognitum ei adoratum, coeli ct lerr» 
opificemyqai carnis nosiraeresitrrcclionem non confl-
tentur, neqoe angelum, noqueftpiriinm.Conftindaiitur 

ΑΙσχυνέσΘωσαν τών Ιουδαίων ol άπιστοι οί τδν προα- Β J u 0 \ r i incredoli, eum, qoi exspeclabator, non admit-
δοχώμενον μή δεξάμενοι, μήτε Χριστιανιχήν άνά-
στασιν ομολόγου ντε ς · άλλά τοιαύτην οΤαν νυν πολι­
τευόμενα , γαμούνττς χαϊ γαμιζόμτνοι. Εύγε δέ 
ευγε, χαρά τε χαλ άγαλλίασις τοίς δντως Χριστια-
νοίς, τοις πειΟομένοις πάση τή θεία Γραφή, Παλαιά 
τε χαλ Καινή Διαθήκη, τοίς ποδηγηθείσιν έχ τού νό­
μου χαλ πιστεύσασι Χριστφ, χα\ πάσιν οΤς έχήρυξε, 
χαλ έτι λέγοντι * Ό τόμος χαϊ οί αφόρητοι έως 
Ιωάννου χροΜχήρυξατ, χα\, άχο τών ήμερων 
Ιωάννου του Βο χτιστού ή βασιΛεία τών ούρα­
τότ βιάζεται, χαϊ βιασταϊ άρχάζρυσιν αυτήν * 
ίνα είπη · "Οτι όσοι εαυτούς βιάζονται, χα\ πολιτεύ­
ονται διχαίω;, χα\ μήτσίς ίδίαις έννοίαις εξακολου­
θούσαν, άλλά τφ θεφ πιστεύουσιν, εκείνοι ταύτης 

leetes, neqxo Christianam reatirrectionem conAlen-
tts, ted solum vitani pneaoxii similem, tx σχα nubentet 
xxoenfxr. Verom exge, eoge, gaudiom et exsoltatio 
vore CbrUtiaois, qni univerae divin* Scriptnra?, 
tam Veicri quam Novo Te&lamomo obaeqttnnCor, 
qui tege dxconte, Cbrioio ot omnibog qu* ipse prc-
dicavit credkkrunt, biaqoe dictia otxetxperavenioi: 
Lex et propketa βεσχσ ad Jcotutem pradicaterutu**; 
ei : Α diebui Joannit Bapiaia regaum ealorum rim 
patxiur, et νίοίεχιί rapiunt UludH; ae i i dicat: Quoi-
quot aibi Tim ioferuni, ac juaieconv eraxntor, nec pro-
piiis cogiiaiionibos obaeqounlur, sed l>eo idexi ba-
benl; bi regnuoi ilbid obiiuent. El verotnatri Joaonis 

ί υ τ ι ) ς

 r et Jacobi a Οοαιίιιο petonli, ot onas ex filii» suis ο 
τυγχάνουσιν. 'Αμέλει xa\ μήτηρ Ιωάννου xa\ Ία- * ^ ι ΐ Γ ΐ β φ 8 | t \ w Toroaeinialriieollocoreiormregiio 
χώόου αίτησα μένη τδν Κύριον, ένα έχ δεξιών αυτού 
είναι, χα\ ένα έξ ευωνύμων έν τή βασιλεία, άχεχρί-
νατο αυτή, ότι Ούχ Ιστντ έμότ δούναι, άΛΧ οίς 
ήτοΐμασται χαρά τού Πατρός μου * ώς άν, Τδ μέν 
δωρον τού θεού πάσιν έφήπλωται, τδ άναστήναι έχ 
τών νεχρών χα\ γενέσθαι άφθαρτους χα\ αθανάτους 
χα\ άτρέπτους * τό δέ προτιμασθαι έτερου, ού δωρον 
τούτο, άλλ' ετοιμασία τού θεού τοίς χαλως πιστεύου-
σι χα\ βιούσι * πάλιν γάρ λέγει ό Κύριος, ΔενΓβ, οί 
ούΛογημένοι τού Πατρός μου, χΛτ\ρονομήσατ$ τήν 
ήτοιμασμένητ ύμίν βασιΛείαν, χα\ πότε ήτοι-
μάσθη φησ\ν, άχό xaratToJqc χόσμου προσει-

ipsiag, re?pondit i l le : Ν οχ est mexm dare, ttd qmibut 
paratumett ε Palre mto91;id est, donom quidem l>ei 
ad omues exlendilur, tcilicot ot resorganiex raortois, 
et fiaol iiicorrapii, imiuorUleg ei itnmutabile*; qood 
vero alius alii prwponalDr, id donuui non cst, $ed 
pra3para(io Oei iis, qui recte crediderint ac vixeriitt. 
Ai l quippe iierom Domitius: Yeniu, btncdictl Patrii 
mei, hareditate xuipile prwparalum ttobit rf*»mmM; 
quando autem prsparaium fueril adjicii, α ςσχείί· 
tutione mundi. 

Ό χοσμογράφος τοίνυν ΜωΟσής, χα\ οί λοιχο\ n *Μ » u n U l iuq»e ae$eripior eoyu 
πάντες προφήται, xaV αρχαίοι άνθρωποι, χερ\ τών omnes profdiito, priKiqiio v i r i , com 
όόο τούτων καταστάσεων χα\ μόνων είχόντες, καϊ 
ετέρας μή μνημονεύσαντες, άλλά ταύτα μόνον προ-
χηρύξαντες χαλ συγγράψαμενοι * ού μόνον όέ, άλλά 
χα\ ό Κύριος παραγεγονώς, χαλ οί τούτου μαθηταΧ, 
εύαγγελισταΐ, χαλ απόστολοι ουδέν έτερον άνεκήρυ-
ξαν, ή τάς δυο ταύτας καϊ μόνον καταστάσεις* τί έτι 
λείπεται περλ πίστεω;, ώς ότι ταύτα ούκ Ιστιν αλη­
θή ; Τίς ούχ έντρχπήσεταιτδν δχλον τών προ^όήσεων, 
τάς εκβάσεις τών προφητειών, τόν δχλον τών σημείων 
χαλ τών παραδόξων θαυμάτων, αυτήν τήν πολιτείαν 
πάντων τών αγίων καϊ τού Δεσπότου Χριστού, καϊ 
τών αύτου αποστόλων, τήν συμφωνίαν τής Παλαιάς 

••Lac.xvi, ib\ * Mallh. » f 12. · 7 Malih. xx, 

243 Mundi iiaqoe deseriptor Moyaea ac rtiiqni 
do dooboa 

aoliim bjsco sialibus loeoii alot, nec aliom oaomo-
raverint, sed ooo lanturo pneouBliaveriniac ecripto 
cowsigoaverba; nec illi donlaxat, nal eliam ipso 
Dominus, qui ad ooe venit, ejosqoe discipob, evao-
gelista? et aposioli, nibil aliud prxdicavenul quam 
dooa ii.los statos : quid adbuc superesi difllcuUaiis 
circa fidem, num illa aint vera ? Qois non reverea-
lur praedii:lionum molliludinero, evenlus prophc* 
liarum, signorum ac prodigiorum nuroerum, ipsam 
omnium sanciorum, Domini Cbristi et apostolorum 
ejus convcrsaiioneni, Veleris Teslamcnii curo Novo 
consensum ? Quisuam ex illis curo aliis diasensii» 

21. « Malili. xxv, 51. 
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»11i.muim.|He coebi: ι <sse nariav.t ? Qois liujus Α xal Κι:νής Διαθήκης; Τίς έξαύιών διεφώνησ: πρώ­

τους Αλλους, σφαιρο;ιδη τον ούρανδν έξηγησάμενος, inr.ndi |>i\*.'exsislci>ii.m> prxdicavil, aut xternuu) 
<*s*e muinlum pronuiiliavil. aut corpoi um resurre-
ili»Miem noguvit, nul illam iJnisii ujroiiomiaiu, qua 
jusri liomiuee in ccehni asceiidtiul ? Vertira «uiues, 
qtiaai 11110 rfijcc <ti\iuo Spirilu , cadein tp*a vcrbis', 
operibu», fignris prxnumiaruut, omueeqiit» fuhirmii 
siahun respiciunl. Ip*c vero Dominus Clirisius in 
Evaiigeliis % qwt Iwo vcrialiiri sint, tuiu justi p^r-
IWli, tnm metiii. quo ifmi impii, tlctlaial. El qui-
item i\e jusli» pcifrclis iri ostoiidii f runi a«l *<· I : V O -
canfi illos sic alloquilur : Vtitite, bexcdiai Palri* 
fiirj, kxrediiatc accipiie paratum vobis regnum α 
con*titutioiiewundi *»: d>» intpite auiem,com iis qoi 
a sinistrts sttiU ait : Discedite α mt. maledtcti, in 

ή προΰπαρξιν τούτου του χόσμου έχήρυξεν, ή άΐδιον 
είναι τδν χόσμον άπεφήνατο, ή ήθέτησε τήν των 
σωμάτων άνάστασιν, ή τήν διά του Χριστού γενο-
μένην οίχονομίαν τού άνέρχεσθαι τούς δικαίους αν­
θρώπους εί; τδν ούρανδν; Άλλά πάντες ώς έξ ένδς 
θείου Πνεύματος ποοηγούμενοι, τά αυτά διά λόγων, 
χ α : δί* «ργων, ή τύπων προεμήνυιαν, χαλ πάντες 
ζΐ; τήν μέλλουσαν κατά στασιν άφορώσι. Κα\ αύτδς δ 
Δεσπότης Χριστδς έν Εύαγγελίοις δηλοί, έν «ρ μέλ-
λουσιν άνα3τρέφεσθαι οί τέλειοι δίκαιοι, χα\ οί μέσοι, 
κα\ οί ασεβείς * χα\ περί μέν τών τελείων δικαίων, 
ώ; δταν προσχαλήται αυτούς πρδς εαυτόν λέγων * 
αεντε% οί ενΛογι\μέτο% τον Πατρός /#ον, χΛηροτο-

itjnrm murnxm , paratum diabolo ti aagcln ejut ··; " μήσατε τήν ήταμοσρένην ύμίν βασιΛχίαν άχό 
χαταϋοΛής χόσμον * περι όέ τών άσεβων, ώς όταν 
τοίς έξ ευωνύμων λ£γη * Πορενεσθε αχ* έμον, οί 
χατηραμέτξμ είς τό χνρ τό αΐώποτ, τό ήτοιμα-
σμέτοτ τφ δια€όΛφ ηαϊ τοΊς άγγέΛοις αυτόν * ίνα 
είπη, τοίς μέν διχαίοις, άνω είς τδν ούρανδν έοώτε-
ρον τούτου τού δρωμένου στερεώματος * τοίς δέ άσε-
βέσι, χάτω περ\ τήν γήν, Ινθα κα\ ό διάβολος χατ-
εβ,όίφη. Λοιπόν τών μ-σων ανάγκη ζητήσαι τδν τό­
πον. Λέγει τοίνυν έν τή παραβολή τών C χαρθένων, 
ώ; αϊ ε' φρόνιμοι είσηλθον μετά τού νυμφίου είς τόν 
νυμφώνα, τουτέστιν είς τόν ούρανδν * έπειόήπερ κα\ 
τήν παρθενίου χαί τήν έλεημοσύνην, ώς φρόνιμοι 
έπελίξαντο · αί δέ μωραΐ, φησι, τό έν έπιλεξάμεναι, 

C τού δε έτερου καταφρονήσασα*, έμειναν έξω του νυμ-

ar si dital, juMit» quidoiu, stir&uin in caJuttt iotc-
iius, posiian) i;!ira visibile boc limiaiiieiiHiiii; im-
p.is vcro, dcorsuiu in lerram, qoo diabobts conje-
citis esi. Rosiai itt oorttro qiti ία niedio suni locum 
qu^rarous. A H ilaqnoin parabola dccein virginum, 
quiuqiic prudonics in tbalamom, id esl in coelum, 
C U I H &poitso ingreasat esse, quia, ntpote prudrotcs, 
tirghiitaiiw cl misci icordiam ckgeraul, faluag 
vcro, qu;e uiiam laiilum ex illis elegeranl, aliam 
vero drspcxcraiii, eatra Ibalamuni mansisse , αιιιι 
c-aiisam jaiiuam itivcnisseni, f l audivia.sciit: Disce-
dite α me, uescio vo$ * · , ocque ingredi pcrmissas , 
uequc cuui impiis oondcunalag, sed extra Ibalamiim 
iiiantiitcs. 
φώνος9 κ:κλεισμένην εύρούσαι τήν θύραν, κα\ άχούσα?αι, 'AxoUtfsre άχ* έμον, οόχ οϊδα ν μας, ούτε 
ε:σελθ:ίν συγχωρτ,Οείσαι, ούτε μετά τών άσεβων χατακριΟείσαι, άλλά μείνασαι έξω του νυμφώνος. 

I'a igilur omisquisquc rccta nec dissimnlata file 
4\ proba \ila inslruclus, in rcgnum com fiJucia 
iugi edimr : conlra vcro, qiti nibi! corum halxinl, 
n< <j»ie rcclam fldem sciliccl, neque probani vilam , 
til cuni diabolo circa lcnam deganl damnaiitur. 
Qni aitirin aliod quidem bal>cnt, alio atilcm carcnl, 
qua&i mcdii siint,dnnnaliui rxlra 244ih^*1»11"»» 
scu exlra firioamcnluin ntaiicaui. Species vero «ive 
iouoruin sivo biipplirioiuin prorsiis scirc ncqui-
iiins, uisi pi ius intra rcs ipsas conslituamur; sc»l 
qtia^i iu (igura tanlnm el οχοιηρ'ο suppticiorunn 
vi boooruni bujusce vitae, fulura subindicavit. 
Noquc ooim poteramus atio modo, no?as rcs iilas 
noiiiium experli, intelligere; sed qnaicnus snigma-

Ούτω; ουν έκαστος έχων πίστιν όρθήν ανυπόκρι­
του κα\ ρίον καλόν, μετά πα^ησίας εισέρχεται είς 
τήν βασιλείαν · οί δέ ενάντιοι, οί μηδέ έν τούτων 
έχοντες, μήτε πίστιν όρθήν, μήτε βίον εύθή, μετά 
τού διαβόλου πίρ·. τήν γήν κατακρίνονται. Οί δέ εν 
μ:ν Ιχοντε:, εν δί μή έχοντες, μίσοι τινές είσιν, 
έξωθεν μένειν τού νυμφώνο; χατακρινόμενοι, τουτ­
έστι τού στ?ρεώματΓς. Το δέ ε!δος τών αγαθών, ή 
τών τιμωριών αδύνατον ειδέναι ημάς, εί μή εντός 
αυτών τών πραγμάτων γενώμεθα · ώς έν ύποδείγμα-
τι δε μόνον τών ενταύθα τιμωριών κα\ τών ενταύθα 
αγαθών, έ σήμα ν ε τά μέλλοντα. Ουδέ γάρ ένήν ημάς 
άλλως άκούσαι, μήπω πείραν είληφότας, καινών τίνων 
πραγμάτων, άλλ' δσον ήν αίν.γματωδως είπείν, εϊπεν, 

liee rxprimi potoraul, caionus eas eiprossil i l l e : D δτι Όμοιώθη ή βασιΛεία τώτ ovparar άΐθρώχφ 
βασιλεΐ, ί'ατις ίχοίησε τφ νιφ αντον γά{ίονς, τά 
πάντων ανώτερα τών τού βίου τούτου αγαθών έχλεξά-
μενο.·, κα;. όμοκοτας τοίς έχείσε αγαθοί;· όμοίως χα\ 
τά χείριστα, πυρ, σκώληκα, τάρταρον, κα\ βρυγμον 
όόόντο>ν, κα\ σκότο; κα\ οσα τούτοις παραπλήσια, 
επχιόή τα^τα τών ενταύθα τιμο>ρητικών δεινότερα 
τυγ/άνουσι, τούτοις αυτά έξωμοίωσεν. Ούτ; δε τά 
αγαθά τών έ/.ει δυνατόν άνσλογίσατΟχι, ούτ· τά δει­
νά, ούτε τά μέσα τούτο»ν · άλλ' έτίρα τις κατάστα-
σις Ετι κρεί::ων πολύ, κα'· λίαν πολύ καθόλου ύπάρ-

ι·» Matib. x\u, 2. 

SiirMe esl rajuu u cwlorum homim rcgi, qui fecil 
nnpiias filio suo 1 1 , suproma omiuuiu bujusiO vila^ 
btiiia flcligciis, bonis4|iio illis coinparaus ; siimlilcr, 
\K'ssiraa quaeque, igncm, vermcm, larlmiin, strido-
u n deiilium, lencbras, el alia u\ genus, quia intcr 
liujns aitpplicia pro gravioribu» balK%utur, il.is 
Mippliciis romparavil: cuui iion p.>ssiul bona i l l i , 
ΐ)·'.|ΐΐΐ! suppiicij , ne«|iic mcdni> ttib·»* · Λ status to-
μ:Γ.ιΐίυιιο ροιτίρ!: Mil illc ab»is blaliis pr:r-rnli v i ia 
iniigc pra.^l.i li(»r ftil , oniUoque ip i anlco:!tai; 

· · \ i . U , . \ v., ν ; . 1 ibid. 41. ' ibi-l. 12. 
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χουσα, τών ενταύθα* ώσπερ κρείττων ύπάρ/ει ό βής Α q»iemadmodum Ιιιτ vila l<inr'o pr.tstal illi , qiiant iit 
ούτος, τού ότε ήμίν έν τή κοιλία της μητρός ημών. 
Άναλογίσασθαι γάρ δεϊ πώς ήμεν έσωΟεν τή; χοιλίας 
διάγοντες · έν σκότω. έν αιματι, έν φλέγματι, έν 
χολή. χαλ βορβόρω, xal κόπρω, χαί πάση ακαθαρ­
σία, χα\ δυσωόίχ συμφυρόμενοι, κα\ εν πάση άγνω­
στα υπάρχοντες* παρακύζάντες δέ έν τώ β·ιρ τούτω, 
Ιτερά τινα Οεωρούμεν, ών τήν πεϊραν ούπω παριι-
λήφαμεν, άνίσ:ω; έκτασιν, αέρος άναπνοήν, άπό-
λαυσιν φωτός καλλίστου, κατασκευήν κόσμου, τ-:χνί-
του χα\ πανσόφου δημιούργημα, ν.α\ γνώσεως Θεού 
Ιμπιπλάμενοι * άπερ πάντα ούτι είδενχι ήμα; δυνα­
τόν, ούιε ένθυμηθήναι, ούτε άχούσαι, ούτι άπολαύ-
ααι ένδς τούτων, έτι δντα; εν τή κοιλία. Ούτως χα\ 
τήν μζλλουσαν χατάστασιν καθόλου κρείττονα τυγχά-

ulero inatris agcbafiius. N<»bis<-»m cnim rrpulaic 
opus esf, quo pacto drgcbamus in titcro; in lcno-
bris, in tangiiinc, in plilogmale, liili. Volo, *lerron\ 
in immiiixliltis omitttn<»di$, in fclorc vcrsanlcs, 
inqtic otnni rrrum i^noranlia. In lianc aulein viiain 
ingrcssi, loiigr alia vidrmns, qtiorum rxpfriineii-
luni ncndum wpfrainus , liberiorem exlt*n$M>m»m, 
acris rc6p4i'atioii«iii, pulcben itnae iucis voltiplal<m 
et nsuni, inundi composiiioncm, sapinUi»simi arti-
liris opus, idqiic Pei rognitionis Iuiuine rcplcli; 
qu;e omnia, dum in βΐιτο csseniiis, nrquc wosso, 
neqiiecogiiattone assoqni, ncquc amlire, neque \<Λ 
uno conim frui potcratuus. Pari niodo fulnrum sla-
tutn, pwseiiti omniiio prastantiorein, dum in liac 

νουσαν τών ενταύθα, αδύνατον ή;χά; αναλόγισα σθαι, ' · vila aumias, inlclligcrc prorsus ar.i imagmari nequt-
Ετι όντας έν τούτω τψ βίω, ή ένθυμηθήναι ή φαντζ-
σΟήναι, ει μή ίντδς αυτών τών πραγμάτων γενώ;*ε 
θα · *Α γαρ όφθαΧμος ούκ είδε, καϊ o\yr ούκ ήκον-
σε% φησλν, καϊ έχϊ xaptiiar drOpihxou ούκ άνέ€η. ά 
ϊμοΐμασεν ό Οεδη το7ς ayvxoxrtr αυτόν· "Οσπερ 
τοίνυν ενταύθα κοινδν δωρον άπασι κεχάρ<σται δ 
βεδς, τδν ήλιον ανατέλλων έπι δικαίους και αδίκου;, 
«βλ βρέχωνέπ* αγαθούς και πονηρούς, ούτω και έν 
τή μελλούση καταστάσει κοινδν δώρον πάσι χωρίζε­
ται, άθανασίαν, και άφθαρσίαν, χαί ζωήν, καϊ άτρε· 
πτότητα · χατά δ* τάς πρότερα ς πράξεις 2καστος 
έαυτώ έφέλκεται, είτε τήν βασιλεία ν, είτε τήν τιμω-
ρίαν, εΓτε άνοδον έν οΰρανώ, είτε μονήν π·ρ\ τήν 
γήν, είτε τ.ιρ\ τήν μέση ν τάξιν. Πάντα δέ αΙώνια 
και απέραντα τυγχάνει, κα\ τά αγαθά κα\ τά τού­
των χείριστα. Καθόλου δέ εκείνη ή κατάστασις τής 
ενταύθα πολύ κα\ πάνυ πολύ διενήνο*/?. Προ; τά 
αγαθά τά ήτοιμασμένα τοίς δίκαιοι; άντιδιαστελλό-
μενα τά τών άσεβων, έσχατη τιμωρία και κρίσι; 
ανηλεής τυγχάνει * αναλογεί γάρ τή καταστάσει 
εκείνη ή ταύτης κρίσι; και τιμωρία. "Ελθωμεν λοι­
πόν κα\ έπ\ τούς εύαγγελιστάς κα\ αποστόλου;, και 
δείξωμεν κα\ αυτούς συμφωνώ; τοις παλαιοίς λέγον­
τας, ταύτας καϊ μόνα; τά; δύο καταστάσεις παρά 
θεού γεγενήσθαι, ταύτην πρώτην cv ή και διάγομεν 
νυν, χα\ τήν μέλλουσαν ε!; ήν πάντες οί Χριστιανοί 
άφορώμεν. Αιαγράψωμεν ουν και τόν πρώτον τών 
ευαγγελιστών Ματθαίον λέγοντα περι τών τοιού­
των. 

MATPJtlOS Ο ΕΥΑΓΓΕΛ1ΣΤΗΣ. 
Ούτος πρώτος τών ευαγγελιστών συγγραψάμενος 

Εύαγγέλιον. Εύαγγελιον δέ λέγεται αγαθών πραγμά­
των αγγελία. Ούτος διωγμού γινομένου :ν Ίεροσο-
λΰμοις οτε τον Στ'φανον ^λιθοβόλησαν, μέλλων χα\ 
αύτδ; τά Ιεροσόλυμα χαταλιπΐίν, α:τη:άντοιν σύτόν 
Ttvt-iv τών πιστών, έγγρα':ν/ αϋτοίς οιόασχαλιαν 
χαταλ·.π&ίν, δοχ'μάσα; τήν έν -ταρχι μάλλον Ιτζ' γή; 
όιατριβήν του Κυοίου, αίτο:; άν:γρά·1ατ·. · εικόνα 
πολίτη ία* ενάρετου, χαι ό·.αγιυγήί ουρανίου, και §ν-
θέου αναστροφής, αυτούς ?>·Λί.ξ?.ι προΟ;μ:νο:. Τούτον 
ούν τον σκοπόν άποσώ,ων άρχεται ταϊς εαυτού συγ· 

man, nisi inlia rcs ipsas constiiuamur. Nam, inquit, 
Nec vcnlus vidit, nec aurh andivit, nec in cor homitii* 
ahcenderunl, qtuc pwparavil Dfus dMgentibns %e. *3. 
Simicrgo contmune in lia<; vila doaNm omnibus Deus 
clargiius est, dum toleni oriri facit supcr ju-los 11 
injustos, ac pluil snpcr bonos ct pccoaioro* **; ita 
et in futura vha comiminc donum omniluis iniper-

iminorlalHalem srilicet, incorruplionem, vilam 
el imtitulabiliiatoiii: verum qitifiqiie scciiiKitttn pri-
alina opera , sive regnum , sivc FuppHcium , sive 
ascciistim in ΓΟΡΙΙΙΙΠ , sivo commorationom ciroa 
li rram , anl deuiqw* modimi) qucmdani stalum tibi 
prorurat rl penraliit. Islbasc porro omaia oHerna vt 

Q ifilinita suiil, sivc bona, sive pessima. llle vcro 
t»unis a pra?senii miilitim, imo immanc qtiaiiluin 
differi. Qwod si bona jiislii pr.rparala cum im-
piorum pflcniscompanniur, 245 l > 9 D C S a n c Vr0 

curcnio suppHoio ac pro hnmiiissima damnaliouc 
babranttjr : damnatio quippe et bupplicium ad 
illa?ii vtiam proportionc quadam conferlnr. IWslat ut 
ad cvangcliftas ct aposlolos iranseamus, ostenda-
niiifqtio eos, cum priscis consonanlcs , duos illos 
solum slatns a Dco adornalos essc declarare; vide-
licol biinc pra?sc»lem in quo nunc dcgimus, cl fu-
luriim ad qucni Cbrisliani omncs rcspicimus. Jam 
a priiuo cvangclUlarum Matlli^o, bis dc reliiis lo-
qncnle, scribcre aggrediamiir. 

D MATTlliEtS EVANCELISTA. 
llic cvangclislaruin primtis Evangclium suum 

seiipfil. Evangclium auicin dioilur bonarura reruai 
iiunlitiiu. Ilic facla llieroholymis perseriilione, cuiii 
lapidaliis Slcpbanus est. JtuOsolytnis discfssiinis, 
ro-anlibus quibuftdam liiietibus, ul sibi doclrinam 
soiiplo ronsigiiatain reliiiqimrl, ut cxperimriilo 
i:ovt'ral, cariialein Ποίιίίιιί ίιι icrra corivifaaiioiM-m 
ois «esriipsii, ul probi iiislituli, ojeUttlia vila% di-
vin.cquo coiuiTsaliunis imaginoiii ip>»s tiadirrl. 
U«M! iiaquc < op» insistcufi, librum siitiiu sic onli-
llir, Libcr //ri/<>r/;.'î kU λ*ι· C«i**»ii f»a Dmld, /?/« 

* J I Ι'οι. Π, Ρ. ' M:.llb. ν, -2Γ,. 



237 
Abraham «·; ae st dicoret 
aernioneoi dirigcns, siupendae generalionU, opiimae 
conversalionis, calesds instituti, novique slatus l i -
brum edo. Qtiontam Deus Abrabamoel Davidi pollici-
lasest.fuioruinesseaiin semiae eorua» benediceren-
lur onmes geates, ipsumque semen eorum in saecu-
luio rcgnaret; rtliu» cgo orium describo, per quem 
ex eornm semiiie prodeuniem, Deoa mtindum bone-
dicit et reslaorai, ftteroumque regnom elargilur; 
quomodo scilicet fuluri status prioceps sil, noto ac 
decenli nore cooceptus ac genitus, alque cum omni 
jusittia et saueiitate sine pcccato conversaius. Qnem-
admoduin euim proioplastus Adam Ex terra nondom 
sata, nec arairo ab bomioe subacta, divina virtule 

COSMiE INDICOPLEUSTJE 
Ad vos , ο iidelissimi, Α γραφαΐς λέγων ούτω; • 

m 
ΒίδΛος γενέσεως Ίησου 

Χρίστου, υΙού Αανίδ, υίού Αβραάμ9 τούτο λέγων · 
Πρδς υμάς, & πιστότατοι, τδν λόγον ποιούμενος 
παραδόξου γενέσεως, κα\ άριστης πολιτείας, χαλ 
διαγωγής ουρανίου, χαινοπρεπους καταστάσεως, ύμΓν 
έχτίθεμαι βίβλον. Επειδήπερ πρδς τδν Δαυίδ χα\ τόν 
Αβραάμ ό Θεός επαγγελίας έποιήσατο, ένευλογείσθαι 
Οιά τού σπέρματος αυτών πάντα τά 16νη, χαί τό 
σπέρμα αυτών είς τόν αίώνα βασιλεύειν * αύτου έχεί· 
νου τού έξ αυτών σπέρματος, δι* Λ ό Θεός τόν χόσμον 
ευλογεί χα\ άνακτίζει, κα\ βασιλείαν αίώνιον χαρί­
ζεται, τήν γένεσιν διηγούμαι · όπως αρχηγός έστι 
τής μελλούσης καταστάσεως, καινοπρεπώς συλλη­
φθείς καλ τεχθε\ς κα\ έν πάση δικαιοσύνη χαλ άγιο-

productus ett, $ic ct ille secuudi siatus princeps, ex R τητι άναμαρτήτως πολιτευσάμενος. "Ωσπερ γάρ ό 
bominiboe, et ot quia dixeril, ex lerra virgine, aiuc πρωτόπλαστος Αδάμ έκ γής μήπω σπαρείσης, μηδέ 
semine, aine viro, virtule Spirilus sancti prodiil: 
rufsumque sicxt tunc femina cx masculo producia 
e*l, sic eontra masculus ex femina produciiur: ac 
qocnadmodum iletu ille a diabolo viclus bumauo 
gcneri mortem jnlulit, sic el isle, dovicto boste, roor-
tem ex humano genere oiUninovU, ac immortalila-
len viiamqoo aine termioo ipsi procuravit. Hax 
porro similiaqae curo eloqui inproposito baboret 
beaiua Maiibgtis, acripsum uarratiouemque euam 
sic contexuit, qxomodo sioe semioe concepios sit 
ex Spiritu sancto, ac proflciens aeuie, sine peccaio 
246 f «raH«* sat, ac vit* ioatitatum aecuodum le-
gero, ei Evangelium, omnemqae jusliiiara impleverit 

γεωργηθείσης παρά άνθρωπου, δυνάμει θεία παρ­
ήχθη, ούτω κα\ ό τής δευτέρας καταστάσεως αρχη­
γός έκ τών ανθρώπων, ώς άν τις είποι, Έχ παρθένου 
γής άσπόρως, άνευ ανδρός, δυνάμει του αγίου Πνεύ­
ματος παρήχθη * χαλ ώσπερ πάλιν τότε τό θήλυ έχ 
τού ά^ενο; παρήχθη, ούτω χα\ ενταύθα τό ά£0εν 
έκ τού θήλεος παρήχθη * κα\ ώσπερ εκείνος ήττηθε\ς 
έκ τοΰ διαβόλου τόν θάνατον τφ γένει παρεισήγαγεν, 
ούτω κα\ ούτος νικήσας τδν θάνατον έχ τού γένους 
κατήργησε, χα\ τήν άθανασίαν χαλ ζωήν ατελεύτητου 
τψ γένει προσεκτήσατο. Ταύτα χα\ τά τοιαύτα σχο-
πόν έχων είπείν ό μακαρίτης Ματθαίος, έξέθετο τήν 
εαυτού Γραφήν* όπως έγένετο συλληφθείς άσπόρως 

qno pacto teotalori Iradilus, vicior evaserit, ac in-C ι* Πνεύματος αγίου, χα\ ότι προβάς έν ηλικία, 
άναμαρτήτως έπολιτεύσατο, τήν τε χατά νόμον πο­
λιτεία ν χα\ τήν εύαγγελικήν χα\ πάσαν όΊχαιοσύνην 
έ πλήρωσε * παραδοθείς δέ κα\ τψ πειράζοντι, νικητής 
άνεφάνη, αήττητος διαμείνας, χ*\ έξω τού σκάμμα­
τος ύπερακοντίσας τδν άντίπαλον της άνθρωπίνης 
φύσεως * είτα χαλ ύπδ τών Ιουδαίων έπιβουλευθείς 
χαί παραδοθείς αδίκως είς θάνατον, δέχεται χαλ 
τούτον υπέρ τού γένους έκοντής · ίν* ευλόγως τό πα-
λαιόν χειρόγραφον σχίσας τψ σταυρψ προσήλωση, χαλ 
τόν υπέρ απάντων όφειλόμενον θάνατον ώς θυσία λο­
γική άποτίση, έαυτον άμωμον προσενέγχας τψ θεψ. 
Τότε λοιπόν τριήμερος άναστάς έχ τών νεχρών, πάσιν 
έδειξε τού θανάτου τήν χατάλυσιν, χα\ χαίρειν πάσι 
παρεγγυ$, τού θανάτου τό λοιπόν τό χράτος καθελών. 

D Μέμνηται δέ χα\ αυτός ό Ματθαίος τής ανόδου τής 
είς τόν ούρανδν, εί χαί μή έν τψ τέλει, άλλ' ουν γε έν 
αυτή τή συγγραφή, ή νίκα λέγει περ\ Ιωάννου του 
Βαπτιστού ούτως* Έν δέ τοις ήμέραις έχείνάις 
παραγίνεται Ιωάννης ό Βαπτιστής, κηρύσσων έν 
τη έρήμφ τής Ιουδαίας, χα\ Λέγων Μετανοείτε, 
ήγγικε γάρ ή βασιΛεία τών ουρανών · ίνα είπη, 
Τδ οίκητήριον τδ έν τοίς ουρανοί; λοιπδν Ιτοιμόν 
έστι, τού Χριστού παραγινομένου, άναδείκνυσθαι. 
Άλλά κα\ έν τοίς μακαρισμοίς κα>. έν πάση τή συγ-

fctuperabilis manierit, atque utlra atadii locum od-
versarium nainrae bumanae projecerii: bioc vero 
Judcorum insidiis appetitus ac morli ab iis tnju-
aie Iradilos, eam libentor generis causa susceperit, 
ul vclus rhirographum coogruenler disciseum, 
cruci aiBgeret, ac mortem pro omnibus debitam 
ipee ui rationabilis hoslia luerel, aese inculpatum 
Doo off«rens. Demiian vcro cum post triduum re-
ourrexisoet cx mortuis, tuorijg soluiiooem omnibus 
ostendit, omnesqoe goudcre jubet, quod ipse ioipe-
rkjm moriis saslulcrit. Mcrooral itein Matlhaeus 
asccnsom in coelum, eiiamsi noo in fioc libri, sed 
in ipso opere, curo de Joanne fopiisla agU hig 
vorbis : in diebus illis venit ioannet Baplhla, prce-
dican* in άεεετίο Judaut εί άίοεηε : Paniiteaiiam 
agile , appropinquavit enim regnum emiorum **; ac 
&i diceret, llabiiatio illa in coelis jani prope esl ut, 
adveuiettte Christo, exhibealur. Imo eliam in bea-
tiludiiiibuft, ci passim in libro suo vegni coe!orun\ 
n:eojiuii, maxime vero quando cum Pbarisyeis el 
Sadducaeis de resurrectione edieserens Dominus ila 
loqmtur : Nam in retuneclione neque nubeni, ucqut 
nubenixr; ud ticut angeli Dei in cmloeT. Hunc in libro 
beali Μalib*i cvangclistae scopum deprchendere est 
γραφή, μέμνηται βασιλείας ουρανών εξαιρέτως δέ δτε προς τούς Φαρισαίους κα\ Σαδδουκαίους διαλεγόμενος 
περ\ αναστάσεως ό Κύριος, λέγων ούτως· 'Εν γιΐρ τή άναστάσεί ούτε γαμούσι, ούτε έκγαμ'ζονται, άΛΛ% 

ώς άγγεΛα τού Θεού έν ονρανφ. Ούτος ό σκοπό; τής συγγραφής τού μακαρίου Ματθαίου τού εύαγγελιστοΰ. 
Μ Malth. ι, 8. · · Mallh. ιιι, !, 2. · Τ Μ Λ Ί Ι Ι . ΧΧΙΙ , 30. 
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Ούτος δ δεύτερος, Πέτρου έν 'Ρώμη έντειλαμένου 
αύτφ, Μάρκος συγγραψάμενος Εύαγγέλιον · δς αρχήν 
του Ευαγγελίου, ήτοι τής ευαγγελικής πολιτείας τδ 
βάπτισμα συγγραψάμενος, δ τύπος ήν τής έκ νεκρών 
αναστάσεως, δι' ής είς άθάνατον κα\ άτρεπτον ζωήν 
άναγεννώμεθα. Είτα χαλ αύτδς τούς πειρασμούς 
είρηχώς· χαλ τήν νίχην, ομοίως χαλ τήν έπιόουλήν, 
χαλ τδν θάνατον, χαλ τήν άνάστασιν, έτέλεσε τήν 
αύτου Γραφήν. Μέμνηται δέ κα\ αύτδς Ιωάννου του 
Βαπτισιού, χηρύττοντος ήγγ·*ένα* τήν βασιλείαν 
τών ουρανών, Απερ πάντα κα\ αύτδς σύμφωνα τψ 
μαχαρίψ Ματθαίω έφθέγξατο. Είς γάρ σκοπός έστι 
πάσης τής θείας Γραφής. 

Παραγραφή. Β 
Καϊ οδτος τής Νέας Διαθήκης κήρυξ υπάρχων, 

ταυτά τφ πρδ αυτού ήμίν συνέγραψεν, έκ τής κατά 
τό βάχτισμα Ιστορίας άρξάμενος * ήτις καλ τύπος 
έστλ της έχ νεχρών αναστάσεως * λέγω δή τής καινής 
χαλ ουρανίου πολιτείας * όπως τε έόαπτίσθη, χαλ 
έπολιτεύόη, χα\ άπεκτάνόη, χαί ανέστη, χα\ είς ου­
ρανούς άνελήλυθεν* ένθα.έστί τής δευτέρας κατα-
στάσεω; ό τόπος κα\ ή πολιτεία. Δόξα τφ έξ αρχής 
έτοιμάσαντι χα\ προμηνύσαντι Θεφ χα\ νυν πλή­
ρωσαν», καλ πληρούντι. 'Αμήν. 

ΑΟΪΚΑΣ Ο ΕΥΑΠΈΑΙΣΤΗΣ. 
Ούτος Αουκάς ό τρίτος τών ευαγγελιστών, ός θεω-

Hic Marcus secuodus esi, qui Roinae jusso Petri 
Evangeiium couscripeii, quique Evaugefh,sive evan-
gelica conversationia iniliuin duxit a baptismalc, 
quod cral figura resurreclionU ex mortuis, per 
quam aii innnorialeni el inimulabileuo vilara re-
generaumr. Dcinde postquam leoialiones ac vicio-
riam et ipso narraverai, aiquo insidias, roouein el 
reaxrrectiooen], demxm Scripturaoi suaro claudit. 
Meaiaii et ipso ovoqoo Joamiia Rapiiais, praedi-
eautis appropinquare regnura coBlomm, quat omnia 
ille beati Maubaei Evaogelto consona enuntiavit. 
Unua quippe esl tolius diviiw ScripUir» aeopo*. 

Paragrapk*. 
Et hic quoque Novi Teatamenti pneco, eadem 

que prior ille nobis cootcripgil, orsos ab bisioria 
bapiismi, qai resorreclioxie ex mortais typog esi; 
vidolioet nov» ot cctkttis vtia : narratque qoo-
ixodo baptitatus, ot eoovorsaios είι, qua ratiooe 
mortoos oit, returrexerit, et iu coeloe atcenderil, 
obi ille eeciindi alaiue ot vila» locus eot. Gloria 
l)eo, 247 Φ» *° h a e c praparavii et pra>-
nuoliavit, et nooc implevil ei iniplet. Amen. 

LUCAS EVANGELISTA. 

flic ett Locas, tertitj* eYongeliaianioi, qui cum 
ρήσος πολλούς έπικεχειρηκότας άναγράψασόαι Εύ- Q vdewl muUo* Evangelia deocribere oggressos esae, 
αγγελία, xa\ έκ καρδίας πολλά πραττομένους, αυτός 
τάχιστα προς τόν ίδιον μαθητήν Θεόφιλον συγγράφει 
λέγων, ασφαλιζόμενος μή παρασυρήναι τοίς εκείνων 
πλάσμασι, μηδέ παρατραπήναι ών πρώτη ν μεμά· 
θηκεν · 9ίτα γτφς> φησ\ν, ακριβώς περϊ ώτ xar-
Ύ{τήθτ\ς Λόγων τήτ άσφάΛ9*ατ. Διηγείται τοίνυν αύ­
τφ όσαπερ χαλ παρέδωκεν αύτφ, άρξάμενος άχό της 
γενέσεως "Ιωάννου, τούτο διδάσκων, ότι κα\ τού Προ­
δρόμου ή γένεσις παράδοξος ήν. Είτα τήν αυτήν τού 
Δεσπότου Χριστού χατά σάρχα, χαλ αυτήν παρα­
δόξως όιηγησάμενος γεγενήσθαι χατά τδν τού προ-
λαβόντος Ματθαίου σκοπό ν , είρηχώς χατά άναπο-
όισμόν τούς αυτού προγόνους * ώς έχ τού Δαυίδ κα\ 
τοΰ 'Αόραάμ * έτι τε παρατείνας ώς έχ τού 'Αδάμ 

ac multa ex ao auoque marte coofinxissc, slaltm 
ad diacipolutn auum Thcopbiluoi rescribit, mo-
nens ne toniin coofictiouibos deciporeiur, neu ab 
iis, qo« prius edidieorat, avenerelur, bis verbia: 
Ul cognouas, inqoil, adulo eorum «trooffaai, dt 
quibus eruditus *s, uritaUm M . Enarrai igiuir oa 
quae jam ipsi tradiderai, orixf a Joaoxis Botalibos, 
Darransquo PrxKoraoris qooque orUim admiran-
duai foiaao. Oeiode vero Domloi Cbrtsti quoque 
oecundum can*m oaulia, ifrro nirabiliboa plooa, 
enarrat, ac, aecuodom Uattbxi fcopom, qui ipaon 
praecesseral, ejus progenitores, reiroversug no-
meraodo, receoeet, ac ex Oavido et Abrabamo or-
tuno narrat; hioc vero relrocedens, ex Adamo 

υπάρχει * μή εύρηκως ύστερον τινα, έπι τόν Θεόν R prodii&so refert: ac ctim iieminetn uilra reporiat. 
λοιπόν άνέδραμε, λέγων, τού Θεού, τουτέστι τού 
άρξαμένου τής κτίσεως, χατά τόν ίεροφάντην Μωύ-
σέα, χαλ ποιήσαντος τδν πρωτόπλαστον 'Αδάμ. Είτα 
πάλιν χαλ αυτός Ομοια τοίς άλλοις είρηχώς, περ\ τού 
βαπτίσματος, χαλ τών πειρασμών, έτι τε καϊ τού 
θανάτου κα\ της αναστάσεως * μετά ταύτα χαί έν 
αύτφ τφ Εύαγγελίφ, χαί έν ταίς Πράξεσι τήν άνοδον 
αύτου τήν είς τόν ούρανδν απαγγέλλει, χα\ Οτι ούτως 
πάλιν έλεύσεται. Κα\ τελειοί χα\ αύτδς τήν εαυτού 
συγγραφήν, είς ένα σχοπόν άφορων δν πάντες προσ-
δοχώσι, τούτο διδάσκων κα\ τόν εαυτού μαθητήν τον 
θεοφιλή θεόφιλον. 

ad Dcum deuiqoe recurrit, dicena, ^xi fuii Dei ··, 
qui acilicet crealionem orsos est, tecundum aaeroni 
praecooem Moysen, el proloplaalom Adamvm cou-
didii. I>einde poaiquam alits Evangeliis similia 
oarravii, de baptiamaie, de iMiiationibtis, pracieroa 
vero de morte et de worreclione; postea, ura hi 
Evangelio, quam io Aciiboa, axceosam ejux iu 
caelum enuiuiat, addiiqne sic deuuo veulurum eaae. 
Et sic ille quoquc bbrum sumn claudit, ad nnum 
scopum, quem exapecuot onines, respiciena, alquo 
sic eradient religiosiaKimum Tbeopbilum dUcipo> 
lum suum. 

• Loc. ι, ό. «· Loc. ιιι, 58. 



C0SH7EIXC 
Paraqrapha. 

II k quoquc Novi Tcsaminli praeco, eadem qu.x 
Sklai proltilil, ab oilu Pi.v< msor i s iu ic i is , Iiinc »d 
cjus natalia prugivssfts, i lius ikm viia' gcut i i t*nar-

raus ; s imit i l tTqi i i : di' cvangr.li< a vila LMUSSITCIIS, 

iitMnpe do baplismo, de morle, de ie>iurec»ioiio, 
dcmumque de ascensu in coolttm , ubi sccuadi no-
slii staius doiuUiiium exs is t i l . Gioiia Duo qui 
bajc ab iuitio prajparavii ac pr.eiiuuliavil, el jam 
implcvil in dtesquc implet. Auien. 

Paragrapha alia. 
llic ilcm a muluiudiiie excmltts angrlorum 

celcbratam Doi {Joiiain coitsciipsh, quod illi in 
o:tu scci induii i cariieiu Doitiini CbiUii piwsiiiere, 
μ.ιιιJciiteb, txsuliaulc*, ac direiites : Gloria in al-
tissimis Deot et hi lerra pax, %n hominibua benepla-
iitum '° : itlam «dint fonnn iritilitiain, quam ob 
protoplaatuni 2 4 β , , ο η , · η Ρ ΐ η siiscrperantdcpcllexle», 
ac do sccnndi Adami natalibus IxiaiKes. 

JOAINNES TIIEOLOGUS. 
Ilic ibcologus Joanms cvangelistaruffi princeps, 

a CbrUto plus omnibus adamalus, qui supra pe-
rtus Domini rvcubuit, atquc inde, ccti ex perenni 
foiile, niyslcria liatisiC; cni Epbisi vetsanli trinm 
alioruro evaii-disl uum libri a fidefibus traditi 
sunl: quos illo accepto* bcne liabere prouunliavil: 
sed quasdam iu iilis omibsa fuisse, quas cnarrare 
itccesse <ksstl. Uo^alus autcm a fidtTibus, ipsc 
qttoquc libtuni suuin edidil, .tc quodammodo qiiod 
praoiermis&um fuorat stippbvii; cxeir.pli causa, 
dc iiifpiitsiii Cana, de Nicodemo, dc Samariiaua, 
de rcguto, dc caxo naio, de La/aro, de indigna-
tione JudiC, quod nuilici Doiniuuni tiiixissci, de 
actedemibus GtaKis, de loiionc pedum, :c dc aliis 
ad doctt inaiii pertincuiibu!» ipiai in meJio babeii-
tur, de Pai aclelo; praeipue vcro Cbiisli deilatem 
clarc praidicavit, illudque ciu libri sui fuiida-
meiiium pramisii: qoae omuia ab aliis praHetmissa 
fucrant. Α deilaie igitur orsus, slaliiu ad buma-
niiatem ejus progressus cst9 ac ca omnia itarra-
Mit quae jaiu ab aliis dicla fueraiit, baplisma, tcu-
ta;iori«g, uiortem, re^arreciioncm. Dcinde veru t*a 
oinnia addil, qu» post resui reclioncni ftcit: quod 
βι ilicvl januii clausis ingrcssus sit, quod ouitus, 
pedes cl lalus oslcudcrit, quod cuui ipsii» comedc-
ι i l el bibcrit, ilcrqtie IVcerit, quod oculos eorum 
conlinucrit nc wdereiil ip»um : quod quolies vcl-
kt coiifc»tiin evaiicsccicl, quod doccutU more Ma-
ria; dixeiil: Se me tungat lits doceus imraor-
laltum converftalioncm cuin inorlalibus non C O I I -

grucre, aed poiiua in COPIO C S S C . ldooque jubel i l -
laoi diaeedcre, ac discipulis mintiaie illu.l: Ascondo 
iu cwlunit quo vos ciiam ascensuri csiis. llxc oui-
uia cmn acrqî isaet ille, librum suum claubit. 
iiiiumque scopum turo aliis cvangelislis babel, 
quo«l vidrlitel e i boc stalu in fucurmn ivspiccre 
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ΚΛ\ ούτος ύ κήρυξ τής N i a ; Διαθήκης τβ αύτΑ 
τοΓ: ά» . ί ς έςειττεν, άρ:άμενος άπό τής γενέσεως 
τοΰ Ιΐρο'ρέμου, >̂.0t>v y.y\ ϊιύ τήν αύτου γέννησιν, 
εί-ών 01 και τήν αυτού Tco/.ιτείαν · όμοίως όε κα\ 
τήν εύαγγελικήν, λ*γω δή βάικισμα, θάνατον, άνά­
στασιν, αίς ύστερον κα\ αύτος τήν άνοδον τήν είς 
ούρανδν κατήγγειλαν, cvOa έστ\ τδ τής δευτέρας 
ημών καταστάσει»)ς κατοικητήριον. Δόξα τφ έξ αρ­
χής έτο'.μάσαντι, κα\ «ρομηνύσαντι *κζρ\ τούτων 
θεώ, και νύν πληρώσαντι, καϊ πληρούντι. 'Αμήν. 

Μαραγραρή έτερα. 
Ούτος πάλιν συνέγραψε τού πλήθους τής στρατιάς 

τών αγγέλων τήν δοξολογίαν, έπ\ τή γεννήσει τού 
Δεσπότου Χριστού κατά σάρκα χαιρόντων κα\ άγαλ-
λιώντων και λεγόντων Ααξα έτ νύστας θεφ, καϊ 
έχϊ 7»|C d|p4»T|t έν* άτθρώχαις ευδοκία · τήν πά).αι 
κατήφειαν αυτών, τήν διά τδν πρωτόπλαστου άνθρω­
πον, νύν αποθεμένοι, χαίροντες έπί τή τού δευτέρου 
'Αδάμ γεννήσει. 

. IOANNHS Ο ΘΕΟΛΟΓΟΣ. 
Ούτος δ θεολόγος Ιωάννης ό έξαρχος τών ευαγγε­

λιστών, ό πλείω πάντων άγαπώμενος ύπδ τού Χρι­
στού, ό έπ\ τδ στήθο; τού Κυρίου άνακεκλιμένος, ό 
εκείθεν ώς έξ άεννάου πηγής τά μυστήρια άρυό-
μενος · ψ έν Έφέσιρ οιάγοντι έπεδόΟησαν τών έτερων 
τριών ευαγγελιστών ύπό τών πιστών αί συγγραφαί · 
κα\ δεξάμενος εν Ιχειν αύτλς άπεφήνατο · τινα Ιϊ 
έν αύτοίς παραλελείφΟαι έφη* άτινα κα\ άναγκαίον 
ήν διηγήσασθαι. Κα\ παρακληθε\ς ύπό τών πιστών, 
έξε'θετο κα\ αυτός τήν εαυτού συγγραφήν, τρόπον 
τινά παραλελειμμένον άνεπλήρωσε · οίον περ\ τού έν 
Κανά γάμου, περι Νικόδημου, περλ της Σαμαρείτι-
δος, περ\τού βασιλικού, περλ τοΰ έκ γενετής τυφλού, 
περί τού Ααζάρου, περ\ τού τδν Ίούδαν άγανακτείν, 
διά τήν άλειψα σαν τδν Κυρ·, ο ν μύρω, περ\ τών 
προσελθόντων Ελλήνων, π* ρ ι τοΰ ν.πτήρος, χσ>. περι 
έτερων διδάσκαλων, έν μέσω ε Ιρη μένων, περ\ τού 
Παρακλήτου · έξαιρέτως δέ καϊ περ\ τής θεότητος 
τού Χριστού φανερώς χηρύξας, θεμέλιον τής αυτού 
συγγραφής αύτφ προτάςας * άπερ άπαντα παραλε-
λειμμένα τοίς άλλοι; ήν. Άρξάμενος τοίνυν άπδ της 
Οεότητος, μετελήλυθεν εύθεω; κα\ έπι τήν ανθρω­
πότητα αυτού * είπων κα\ α^τός δσα κα\ τοίς άλλοις 
προείρητο, βάπτισμα, πειρασμούς, θάνατον χαλ άνά­
στασιν. Είτα πάλιν προστίϋησιν όσα μετά τήν άνά­
στασιν πεποίηχεν, ώ; τών θυρών κεκλεισμένων 
είσήλθεν, ώς έδειξε τά; χείρας καλ τους πόδας καλ 
τήν πλευράν, ώς συνέφαγε xa\ συνέπιεν αύτοίς, ώς 
συνωδοιπόρησεν, ώς έχράτει τους οφθαλμούς τού μή 
όράν αύτδν, ώς δτε έόούλετο άθροον πάλιν άτζελιμ-
πάνετο, ώς διοασκαλιχώς τή Μαρία έλεγε * Μή ρου 
α .τ του, διδάσκων διά τούτων ώς τών αθανάτων ή 
διαγωγή μετά θνητών ούχ αρμόζει, άλλά μάλλον έν 
ούρανφ έστι τών αθανάτων ή διαγωγή. Διά τούτο καϊ 
λέγει αυτή άπελθείν, καλ είπ:ίν τοϊς μαθηταίς, δτι 
Αναβαίνω εις τον ούρανδν, ένθα καλ ύμείς μέλλετε 

Τ · Luc. ιι, U . τ« I uc \χ, 17. 
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άνιέναι. Ταύτα πάντα συγγραψάμενος χαλ αύτδς, Α ορυιΐ·at : a 1 qnem re<p:«ii omne i l iv ini υ* iuspi-
ετίλεσε τήν εαυτού γραφήν · Ινα σχοπδν έχων συν ralum Veiu* cl Noium Teslamonttini. 
tfj; άλλοις εύαγγελιστχίς, δ.οάξαι, δτι Ια ταύτης τής καταστάσεως έπ\ τήν μέλλουσαν δει άφορ?ν, πρδ% 
ήν άφορα πάσα ή θεδπνευστο; Παλαιά τε κα\ Καινή Διαθήκη. 

Παραλή. Vumgrapha. 
Και σίτος τής Νέας Διαθήκης κήρυξ αναφανείς, τά & ^ Φ · · ^ Tt-slaiiieiiii pr*co dtclara-

παραλελειμμένα τοις άλλοις εύαγγελισταίς συγγρα- t»s, <* qiia ab aliis evang lisiis omissa ftVraitt 
ψάμενος, και άναπληρώσας τά λοιπά τοίς άλλοις · 
ομοίως έξείπε, βάπτισμα, πολιτείαν, θάνατον, κα\ 
ένάστασιν, και άνοδον τήν είς τδν ούρανδν · Ινθα 
έστι των αθανάτων κα\ δικαίων ανθρώπων κα\ αγ­
γέλων τδ κατοικητήριον, τουτέστι τής δευτέρας κατα­
στάσεως δ τόπος. Δόξα τώ ταύτα έτοιμάσαντι, κα\ 
προμηνύσαντι, καϊ Ετι πληροϋντι. Αμήν. 

ΠΕΤΡΟΣ Ο ΑΠΟΣΤΟΛΟΣ. 
Ούτος Πέτρος δ κορυφαίο; τών άποστό)ων, 6 τάς β 

κλεί; των ουρανών πιστευθεις, ό έν τή Ιαυτού ομο­
λογία τεθεμελιωμένην έχων τήν Έπκλησίαν, δ τρίτον 
άρνησάμενο; κα\ τρίτον ομολόγησα;, ό γενναίως τδν 
σταυρόν χατακάραν παρακαλών ύπομείναι, κα\ ούτος 
τον αύτδν τοίς εύαγγελισταίς άποσώζων σχοπδν, 
ούτω; έν ταίς Πράξεσιν Ιφη · Ίησονν τόν Ναζω-
ραίον, άνδρα άχό τον θεού αποδεδειγμένα είς 
νμάς δννάμεσι, καϊ τέρασι, χαί ση^ιείοις, οΐς 
έχοίησε δΥ αύτον δ θεός έν μέσφ υμών, ναΟως 
αύτο\ όίδατε · τούτον τη ώρισμένη βονΛή καϊ 
χρογνώσει τον θεού ίκδοτον Λα&!ντες, διά χει» 
ρών άνομων χροσχήξαντες, άνείΛετε · Ιν ό θεός 
άνέστησε, Λύσας τάς ώδίνας τον θανάτου · είτα 
πάλιν κατιών. Τούτον τόν Ίησονν άνέστησεν ό 

cooscripsir, ct qn« iri aliis dc< raiil i i i t p l cv i t : s i i u i -
literquc nairavil baptisma, convcrsa l io i ic in , uioi · 
lcm, n'surroctioncm el xarensiiiii in coefum, ttl.i 
ctt iinmoiialium cl juslorum boniinum, ;<û olo-
rumqiio domidliuiii, sivclocas s ccu i i ( l i 249 s , a l u ^ 
Cloria ei qui b«c paravit, cl pr:cHtimia\it , ac jam 
impbi. Aixcn. 

PKTRUS APOSTOI.US. 
Hic cst Pelrus nposlolorum corypbxws, cui ron-

crcditae sunl clavos regnl coRlornio, qui in coitfrs-
sioite &ua funrfaiam babet Ecclrsiam, qni lcr nega-
vil, ct ter confcssua cst, qai genctose crttcein in-
verso capiie ausiinere rogavit, qei ei ipsc eirmdem 
qiiem evangcliatas scoporo senal, sic iti Artibns 
verlia faciciis: Jesum Nnzarennm, virum approba-
tum α Deo in tobis, rtrrx(ji>ws, el prodigrit el *iguis, 
qiut feeit Ocns per illum i * mcdio νεείτι, tiul et 
io% uiti$ : hunc defimlo coutitio tl pritscienlia Dei 
*radilum apprehend<nte$% εί pcr manus hiquorum 
affigtnta, inleremivh : qmem Deu$ iUscilurit, SOIH-

tis doforibut α ortis T f . Snb lia*c auteoi : ttme 
Jesum suncitavil Deu$f cujus omnes nos lctlei S M -
mn$. Dextera igUur Vei exattattt, et promissioue 

, - - — " 1 ρ " · 
θεός,ού χάντεςήμεΤς έσμεν μάρτυρες. Τ^δεζι^ Spiritus tnncii accepla α Pefre, e/*dit hunc, quew cSv τού θεού υψωθείς, τήν τε έχαγγεΑΙιιν τον 
αγίου Πνεύματος Λαΰων χαρά τού Πατρός, έξέχεε 
τούτο, δ νύν ύμεις βΛέχετε καί άχονετε. Ού t̂Vp 
ΔανΓό* άνέ€τ\ εϊς τους ουρανούς · Λέγει δέ αυτός, 
Είχεν ό Κύριος τφ Κνρίφ μον, Κάθον έκ δεξιών 
μον, Ιιας άν θώ τούς εχθρούς σον ύχοχόδιον τών 
χοδών σον. ΆσφαΑόίς ούν γινωσχέτω χας οίκος 
ΊσρσήΛ, οτι Κύριον χαί Χριστόν αντόν ό θεός 
έχοίησε, τούτον τόν Ίιμτούν Ιν ύμεΤς έσταν-
ρώσατε. Σκοπητέον ενταύθα, πώ; πάσαν τήν ύπό­
θεσιν τών ευαγγελιστών είς ολίγους πάνυ στίχους 
π-ριέγραψεν, είπών περί αυτού κα\ τήν θρεψαμένην 
αύτον Ναζαρέτ, και δτι άπδ Θεού άνήρ τυγχάνει, ώς 

vos tidelis el auditu. 2Vox εη'ιχι David ascend I in 
cctlot; dic.U anlem ipu : Itixil Domixu* Dotmno 
meo, Sede α dexlris meis, donec ponam viimicos tuut 
tcabetlnm pedum luorum. Ctrusiime trgo sciai 
omnis domns Jsrael, quia Domhium el Chmtnm 
eum Dtut fecit, IIUHC Jeiutn, quem vo$ crkcifixi-
sti* Ilic pono observcs vcliui, eum Mum 
e\angc!is(ariiiii argumenliim pancis wersiculis cir-
cinwbn ipsisso, cinn de ipso loqueus Naxarelant, 
qua? ipsum aluorat, mcmcwavii, aitque ipsmn a 
Dct> \irutu c&so, ulpole sorundum Adauiiiin, 
cjusqnc opera Deem mirabilia palrassc : ilom 
qtiod permigsione propria occistis sil ab iniquie. 

οεύτερος 'Αδάμ, κα\ δτι δι' αυτού τά θαυμάσια είργά- ρ d quoil Dous ipsum, ut iiumorlalein el iroinu-
ζετο ό Θεδς, καλ δτι συγχωρήσει ιδία άττεκτάνθη ύπδ 
τών ανόμων, καϊ δτι δ Θεδς αύτδν άνέστησεν άΟάνα-
τον χαλ άτρεπτον, τούτο γάρ ?φη, λύ:α; τάς ώδίνας 
του Θανάτου, χαλ δτι τή Θεια δυνάμει ύπερυψωθελς 
είς ούρανδν άνελήλυθε, κάκείθεν κατέπεμψε τδ 
Πνεύμα τδ άγιον. Ού γάρ έτερο; τις άνελήλυθεν είς 
τδν ούρανδν, ή Δαυίδ, άλλ' αύτ?>; ό Κύριος, περι ού 
χαλ ά ΔαυΤό ειπεν · Είχεν ό Κύριος τώ Κνρίφ μον, 
Κάθον έχ δεξιών μον, έως άν θώ τούς εχθρούς 
σον <)Χοχόδιον τών χοδών σον κα\, \\σφαΛώς 
Κνριον αυτόν χαί Κρισχόν έχοίησεν. 

"Rtt δέ πάλιν λέγει πρδς Κορνήλιον ούτως* Ίησονν 

labilPtii ( idcnimail) , suscilavcrit, solutis dolo-
ribus mortis, ei quod diviua virlulo exatlalus, itt 
eoclum asconJeril, oCqne inde Spirilum saiictum 
emiseril. Neque enim alius qnispiani, vel ipao Da-
vid, ascondil in coclum, sed ipse Oominns, de quo 
att Oavid : Dixit Domiuus Domino me§, Side α 
dexlrh meis, donec ponain iminicos luot tcabeltum 
pedmn luorxm n , et, Certi$bime Domixum ipsum et 
Christxm fecilTe. 

Aci. u, " i b i d . 5236. 

A<t ileruin ad Comelium : Jesum α Nazaret,qHO« 
k P*al. r.ix, I. f» Art. ιι, 5G. 
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modo unxil eum Deui Spirilu tanclo εί virtuie : qui Α τόν άχό Ναζαρέτ, ώς έχρισεν αυτόν ό θεός Πνεύ-
pertraniiil bexefaciendo el ιεηαηάο omnei oppresios 
α diaboio, qxia Deu$ erat cum itlo. Εί not testes tu-
fims omnium qxa fecit in regiotu Jxdaorwm tl tn 
Jerntatem : qucm occiderunt tnspendentes in ligno. 
IIUHC De*i suuitam lcrtia die, et dedU enm meai-
festum fUn, M M omxi populo, t$d lettibus praordi-
nalh α fieo, xobi», qmi mauducavimut εί bibimus cum 
iiio, potiquam rciurrexuul α 250 «σΠοιε. Ei prct-
upii nobii pradicare popxlo, εί ieslificari, quia ipu 
ettqui dcfinUu* tii α Dtojudex witorxm ti mortuo-
rmm. Huic « M U U J propktla ietiimonium perkibext, 
remiuionem peeeaiormm iccipere per uomem ejus 
omnes, qui credunt ix *xm , 4 . Simililer, quando 
clauduro eaoavil, ha dixit: Pxmlemiui igiiur εί con-

ματι άγίφ χαϊ δυνάμει, δς διήλβεν ευεργετών χαϊ 
Ιώμετος χάττας τους χαταδυταστευομένους ύχό 
τοΰ διαβόλου, δτι ό θεός ήν μετ' αύτ*ύ. Καϊ ημείς 
έσμεν μάρτυρες χάντων ών έχοίησεν έτ τε τή χώρα 
τών Ιουδαίων χαϊ έν Ιερουσαλήμ · δν άνεΙΛον 
χρεμάσαντες έχϊ ξύλου. Τούτον ό θεός ήγειρε τή 
τρίτη ήμερα, χαϊ έδωκεν αυτόν εμφανή γενέσβαι, 
ού χαντϊ τφ λαφ, άλλά μαρτυσι τοις χροχεχει-
ροτονημένοις ύχδ τού θεού ήμίν, οϊτινες συν· 
εφάγομεν,χαϊ συνεχίομεν αύτφ, μετά τό άνοστη· 
ναι αυτόν έχ νεχρών. Καϊ χαρήγγειλεν ήμίν χη-
ρύξαι τφ λαφ, χαϊ διαμαρτύρασΟαι δτι αύτδς 
έστιν ό ώρισμένος ύχδ τού θεού κριτής ζώντων 
χαϊ νεχρών. Τούτφ χάντες οί χροφήται μαρτυ-

verlimini, ut dtUanlxr peccala vestrx, ut eum «σκετιαΐ ^ ρούσι, άφεσιν αμαρτιών λαδείν διά τού ονόματος 
iempora refngerii, α facie Domini; ετ miurit exm, 
qui prmdUxtus εεί votis, Jeixm Ckristum, qxem 
oporiti qxidim coslum suuiptrt «ια*« in tsmpora 
TtititutionU OMHIXM, qua loculus ειΐ Deui ρετ εε 
omnium uxciormm ε]*ε propheurwa " · Memorat 
iiem Moytit lecum UKim : Propktian νοέιε txuita-
bit Domiuui DeusTf. Et iterasi infert : Et omuui 
propheia α Somuti εί dtincepi, qui iocmti suut, ax-
ΜΐΗΐιΊηεηΜ diet ιεεοε. Vos εείϊε fdu prophetxrum, 
tt tatixaumti, qxod diipoiuit Dtx$ ad patrtt noitros, 
diccJU ad Akrakam : Εί ia umiiu iuo bexedicentur 
omnes /axu/xr ttrrx. fobii primum Deut suscitani 
Filium suxm Jtrmm, miiit eum bentdiceniem uoi, 

αυτού χάντα τόν χιστεύοντα είς αυτόν. ΌμοΙως 
•χαλιν, dt£ τόν χώλον ΙΑσατο, ούτως φησί · Μετανοή­
σατε ούν χαϊ έχιστρέψατε είς τό έξαλειφδηναι 
υμών τάς αμαρτίας, δχως άν έλθωσι χαιροϊ άνα-
ψύξεως, άχό χροσώχου τον Κυρίου, χαϊ άχο· 
στείλη τόν χροχεχηρυγμένον ύμίν Ίησούν Χρι­
στόν, δν δει ούρανόν μέν δέξασθαι άχρι χρόνων 
άχοχαταστάσεως χάντων, ών έλάλησεν ό θεός 
διά στόματος χάντων αγίων αύτον χροφηρών. 
Καλ μέμνηται της χρήεεως ΜωΟαέως τό ( Προφήνεν 
ύμϋν αναστήσει Κύριος ό θεός* χαλ πάλιν titt* 
φέρει, Καϊ χάντες δέ οί χροφήται άχό Σαμουήλ, 
χαϊ τών καθεξής, όσοι έλάλησαν καϊ χροχατήγ-

dnm eonvtrlmini tinguti α nequiltis veitri* His Q γειλαν τάς ημέρας ταύτας * ύμείς έστε υίοϊ τών 
χροφητών χαϊ τής δαΟήκης, ής διέθετο ό θεδς 
χρός τούς χατέρας ημών, λέγων ορός %Αβραάμ -
Καϊ τφ σχέρματί σου ένενλογη&ήσονται χάσαι αϊ 
χατριαϊ τής γής. ΎμΟν χρώτον ό θεός άναστήσας 
τόν χαΣδα αύτου Ίησούν, άχέσχειλεν αύτδν εν· 
λογούντα ημάς, έν τφ άχοστρέφειν έκαστον άχό 
τών χονηρκών υμών. Τούτοις πάσι μαρτυρεΤ χαλ ό 
μαχαρίτης Πέτρος, ώαχερ χα\ οί εύαγγελιατα\, χα\ 
ότι χάντες ot χροφήται χροχατήγγειλαν ταύτα χάντα, 
ότι ό θεός δευτέραν τινά χατάστασιν καινήν χε-

omiiibtio lestiiDooiom perhibel beaius Pelnie, 
queniadmodum et evangeligiac, ac declarat orooea 
prophelas ba?c omnia praenuotiassc, quod scllioet 
Oeus aecundum alium statum novum effeceric et 
efflciai, quem per oa omnium propbclarum pne-
nuniiavit; nequo dixil alium, anle bunc, alaiiiai 
exsiiiitao, neqtte po&l futurum, atium fore denun-
liavit: eed cum omnibus ona propbetia et apooto-
lis, duos untttn este, bunc scilicetet fulurum, de-
claravit. 
χοίηχε χα\ ποιεί, ήν χαλ χροκατήγγειλε όιά στόματος χάντων των προφητών, χαλ ούτε πρδ ταύτης της 
καταστάσεως εΐπεν έτέραν είναι, ούτε μετά τήν μέλλουσαν, έτέραν άπεφήνατο, άλλά μετά πάντων τών 
προφητών χαλ αποστόλων δύο μόνας έξείπε, ταύτην χαλ τήν μέλλουσαν. 

Paragrapha. D Παραγραφή. 
Coin in turris conelructione bonines olim cum 

Deo concertanieg, in cauum conscendere vellent, 
eoruni divUia lingoie Deus ipsoe re infecta dimieit. 
Io uovissiino aulem leDiporuin, cum ad bominura 
saltticoi veuisset, ei naiuram noscram in taurnn 
dedusiftei; binc in die PenlecoxU», reliqooraui 
boaiinum ia coBlum tsceneura prxtiuntians, lixgtiaa 
iierum, in ttiium coeliius coactas, apostoUg con-
cetuii. Tum vero Pcirui, Novi hujusce Tesiameiiii 
magoaa praco consuiuius, ία medio pracdicang, et 
eas qux sibi a Cbrisio concreditx luerani coelo-
rum claves gesUos, curo fiducia clamabai, eadem 
ip5a profcrens, quae evangclislae conacripseruiii: 

Έπ\ της πυργοποιίας όεομαχούντές ποτε ol άν 
Ορωποι έόούλοντο είς τόν ούρανόν άνιλδεΐν, τούτων 
τάς γλώσσας σχ(σας δ θεδς, άπρακτους πεποίηχεν. 
Έπ* έσχατου δέ τών χαιρών έπ\ σωτηρ(φ τών αν­
θρώπων παραγεγσνώς, χα\ τήν ημετέρα ν φύσιν είς 
ούρανόν άναγαγών, τή ήμερα τής ν» προμηνύων χαλ 
τών λοιπών τήν άνοδον, όλα Πνεύματος αγίου ού­
ρα νόθεν πάλιν τάς γλώσσας συνάξας, τοίς άποστόλοις 
δίδωσι. Κα\ σταόε\ς ό τής Νέας ταύτης Διαδήχης 
μέγας χήρυξ Πέτρος, έν μέσω δημηγορών, χαί άς 
έπιστεύθη παρά Χριστού κλείδας τών ουρανών βα­
στάζων, έόόα μετά πατησιάς ά χαλ οΙ εύαγγελισταλ 
συνεγράψαντο * βάπτισμα, πολιτείαν, θάνατον, άνά-

»· Act. χ, 5»-43. 7 ; Acl. ιι., 19-21. ' · Deul. xvm, Ιδ. ' · Acl. ιιι, 2o-i6. 
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εταστν, άθανασίαν, χάριν κα\ άφθαρσίαν. Τούτο γάρ Α "erape bapliemam, coiiverMlioiieni, mortem, resnr* 
βουλεται λέγειν, Αύσας τάς ώδϊτας τον Θάνατον ' 
χαλ όμοίως τήν Ανοδον τήν είς τδν ούρανδν, καλ χαι· 
ρους άναψύξεως καλεί τήν μέλλουσαν χατάστασιν, 
χαλ ταύτην λέγει τήν προεχηγγ'λμένην εύλογίαν τφ 
Αβραάμ * χαλ διά πάντων τών προφητών αυτήν χη-
ρυττομένην έπλ πάντα τά έθνη, χαλ άρχηγόν αυτής 
τδν Δεσπότην Χριστδν είναι, δΓ ού πάντα τά έθνη 
ευλογούνται χαλ δοξάζονται παρά Θεού. Δόξα τω 
ταύτα έτοχμάσαντί· 

ΣΤΕΦΑΝΟΙ. 
Ούτος δ Στέφανος έ της Νέας Διαθήκης πρωτομάρ-

τυς, χαί πρωτοδιάχονος, δ τδν μέγαν Παύλον, έτι 
ζηλωτήν υπάρχοντα του νόμου, φονέα ίδιον χεχτη-

reclionom, iinmortalitalcm, graliam et incorruplio-
nero. Id enim sibi vull illud : Soluli* moriis dolo-
riax*"; ac similiter ascensum in coelum atqtie 
lempora rciiigerii noncupat fulurura illum siatum, 
queni dicit esse illam ante promissara Abrabamo 
bonediciionem; 251 a i t <l u e i i l u r a a b oronibus pro-
pbelis praedicatum fuisse ommbus genlibus; cjus-
quo principeni essc Doroinuro Cbrietuni, pcr quem 
omites genice bencdicunlur, ei a Deo gloria afll-
ciuutur. Gloria ei qoi bsec praparavit. 

STBPflANUS* 
Uic Stephanu», primaH Novi Tesumenii maiiyr, 

acprimus diaconua, qui magnum Paulura, adlmc 
legie sludiositsimum, interfectorem habuit, qui solus 

μένος, δ μονός μετά πάσης συναγωγής άγωνιζόμε- g advenus totam Synagogam pugnavit, qui agonolbe* 
νος, ό τδν άγωνοθέτην πρδς τήν θέαν έξαναστήσας, 
Ούτος δ θεωρών τους ουρανούς διηνοιγμένους, χαλ 
τδν ΪΊδν του άνθρωπου έστώτα έχ δεξιών του θεού. 
Πάσης γάρ θείας Γραφής χαθήμενον λεγούσης, ούτος 
έστώτα είδεν · ή γάρ σφοόρότης τού αγώνος έπλ τήν 
θέαν τδν άγωνοθέτην έξανέστησεν/Οθεν χα\ παρ* 
αύτου προτρεπομενος άνιέναι είς έκείνην τήν δόξαν, 
ηύχετο τοίς αύτδν λιθάζσυσι λέγων, Κυρα, μή οττή-
σης αύτοίς τήν άμαρτίατ ταύτην, άλλά σύ ούτος 
δέξαι τδ πνεύμα μου. Ιδού χαί ούτος τά αυτά τοίς 
άλλοες καϊ είδε χαί κηρύττει, ώς είς τδν ούρανόν 
έστιν ό Χριστός, ό τής δευτέρας καταστάσεως αρχη­
γός, δν παρακαλεί κα\ αυτόν αυτόθι δέξασθαι. 

Παραγραφή. 
Κα\ ούτος τής Νέας Διαθήκης κήρυξ και άγωνι- C 

στής θερμός υπάρχων αύτοίς όφθαλμοίς έθεάζετο 
πνευματιχώτερον τδν Ίησούν έσωθεν όντα τού στε­
ρεώματος, δν χα\ λιθαζόμενος παραχαλεί όέξασθαι 
αύτου τδ πνεύμα. Ούτος προς τούς Ιουδαίους έξ-
έτεινε μεγάλην δημηγορίαν, έν ή αυτούς ήλεγξε φο-
νέας του Τησυύ γεγονότος. Διά τούτου *α\ αύτδς πι­
οτού με νος ημάς, δσαπερ χαλ οΙ πρώτοι εΙρήκασι, 
θάνατον, άνάστασιν κα\ άνοδον είς τόν ούρανόν. Δόξα 
τφ ταύτα έτοιμάσαντι χαλ προχαταγγε ίλαντι, χα\ νύν 
πλήρωσαντι χαλ πληρουντι. Αμήν-

ΠΑΤΑΟΣ Ο ΑΠΟΣΤΟΛΟΣ. 
Ούτος ό μέγας Παύλος ό απόστολος, ό τής ουρα­

νίου φάλαγγος ταξιάρχης, ό έν έαυτφ έχων τόν Χρι-

UOD ad sui apectacuhim excilavit. Hie esl qui vi-
dii coeloo aporlos oi Filium bominis slanlem a dex-
Iria Oei. Naoo cum roliqua omniedivina Sciiplura 
ipaoro sedero dicat, bie staniom vidtt: vis qutppo 
certarainis agoitotbeiaia ad *pectaculun» eorgere fe* 
ciu Quaro bortinlo illo ut io eam glortam ascen-
dcrel, ipae pro lapidaolibus se precabalur bU ver-
bis: Domini, ne είαίααε Uti$ koc peeeatum 9 1 ; sed tu 
ip*o aocipo spiriiom tneom. Ecco bic quoque ea-
dem, qu* alii, videt et prsedicat, videlicet Cbri-
stum socundi auios priocipom in coelis esse, quem 
rogai ot oo isiic recipiaf. 

Pafagrapha. 
El bic quoque Novl Τσε tatncnti preco «l tlrenuu* 

albkU, ipsie oculis Jesum vidii spiritoali more, 
inira firmametitum positum, qucm laptdalus ro-
gal auscipere fcpirilum suum. llic Jud;eis longaoi 
inslituil concionero, qua illos ut lesu parricidas 
coarguil. Hisquo nobis ea fide digna exliibuit, qux 
priores tradiderant, nempo niortrm, resurrectio-
Bero, aaeensam in coelum. GlorU ei qtii baec om-
nia praeparavii ac pra&nuntiafii, ipsaquo implevit, 
in diesquc impiet. Amen. 

PAUL6S APOSTOLOS. 
Ilic eat magnua Paulut apoaiolus, coeloruii pha-

langis dux, qui Chrietuni in eo loqueniem babet, 
στόν λαλουντα, ό τά στίγματα τοΰ Χριστού έν τψ Λ q U i stigmata Chrisli in corpore suo circumfert; ma-
σώματι περιφερών, ό μέγας διδάσκαλος τής Έχχλη 
σίας, ό μυρίους θανάτους καθ' έχάστην όπερ τής 
Έχχλησίας υπομένων, ό έν Κυρίφ χαυχώμενος, χαί 
έν ταίς ίδίαις άσθενείαις, ό τήν χάριν τού Χριστού έν 
έαυτφ βλυζούσαν έχων, ό γλώσσαις λαλών πάσι τοίς 
έθνεσιν, ό ποτέ διώκτης, νύν δέ διωκόμενος, ό ποτέ 
αμαρτωλός, νυν δέ ήλεημένος, ό έως τρίτου ουρανού 
άρπαγείς, %α\ πάλιν είς τδν παράδεισον, ό τών άψη­
των βημάτων ακουστής, ό τών πνευματικών χαρι­
σμάτων χεχρυμμένος δικαστής* ό μέγας χανονάρ-
χης, χαλ υπερβαίνων τούς λοιπούς διδασκάλους τής 
Έχχλησίας Παύλος * ού ό ασπασμός έν πάσαις ταίς 
έπιστολαίς αύτου, ώς έν τάξει σημείου, χάρις έστ\ τού 
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goas ifle doctor Ecclosix, qui sexcetilas mortes 
qoolidie pro Ecclesia tolerabal, qul iii Oomino glo-
riabalur et in propriis infirmilaiibus, qut Cbristi 
graiiam in se acaturientein posaidebat, qtii variis 
linguis orones getiies alloqnobatur, qui olim perse-
culor, nuno peraeculionem patitur; olim peccator, 
iiunc miaericordiam conseculus, qui uiquc ad ler-
tium coelum raplus cst, ac rursus in paradisum, 
arcanorum verborum auditor, spirilualium obari-
saiaium occullus jodex, magnus canonura et sla-
lutoram princeps, reliquos Ecclesiae 252 docio-
ret oxsuporans Paulus: cujus oalataiio in Episto-
lis omnibus. quasi signaculum, ett gratia Domini. 

10 
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Hic in cunclis Cj.istolis suig, quasi jam in oeciindo Λ Κυρ-ou. ούτος χαθ&λου έν πάσχις ταΓς εαυτού έπι. 

ατολαΤ;, ώς ήδη γενόμενος έν τή β' καταατάσει, γε-illo stam fucrit, l.elus el fiducia plcnus agit el per 
fceverat: Conresuscitavit, dieens, ct coniedere fecii 
wcalettibni 9 , ; e l : Spe satvi facti sumus vl 
seicenia alia, quae jam rectOserc iu promplu non 
f s l : nonnulla tamcti iitemorabiinus, ne lougius ex-
curral sorino. Moc igiiur modo in priroa ad Coi in-
iliios Epistola loquiiur: Si in kue vito lanlum iu 
Chrtito spcrantei sumu$, miserabiliorcs IUMUI om-
nibui /wminibui "» Sed quid, Paule, posi lianc vi-
lam, quam aliam speramus ? Eliam, inquit, eat 
aiia vita melior, solidior el ceelcslis, a Dco cura ju-
ramemo promissa; ait euim : Inquo abundantiu$ 
volem Deus oilenderc pnllici!aiwnis hwredibui trn-
inobiliiatem consilii aui, inlevposuit juijxrandutn : 

γηθώς xal πεποιθώς διατελεί' Συνήγειρε, χαϊ συν· 
εκάΟισε, βάσκων, έν τοις έχουρανίοις, κα\, Τη έ.Ι-
πίδι έσώθημεν, χαΛ άλλα μύρια, α νύν καταλέγε ιν 
ούχ εύχερέ;. Ένίων δέ μνημονεύαομεν, Γνα μή τδν 
λόγον μηκύνωμεν. Λέγει τοίνυν έν τή πρδς Κοριν­
θίους πρώτη Έπιατολή ούτω, ΕΙ έν τή ζωή ταύτη 
ήΛχικότες έσμέν έν Χριστφ μόνον, έΛεεινδτεροι 
χάντων ανθρώπων έσμέτ. Άλλά τί, Παύλε, μετά 
τήν ενταύθα ζωήν, ποίαν άλλην έλπέζθ(αν ; Ναλ, φη· 
σ\ν, Ιοτι τις κρείττων ζωή. (οχυρά κα\ ουράνιος, 
μεθ' Ορκου παρά θεού έπαγγελλομένη * φηΛ γάρ,Έν 
φ χερισσότερον βονΛόμενος ό θεός έχιδείξαι 
τοις κ,Ιιχροτόμοις της έπαγγεΛΙας τό αμετάθετα* 

« I per duaires immobitet, in quibus impombiU ett Β της βουΛής αύτον, έμεσίτενσετ δρκφ * ίνα διά 
δύο πραγμάτων αμετάθετων, έτ οΐς αδύνατον 
ψεύσασθαι θεδν, Ισχνράτ χαράκΛησιν έχωμεν, 
οί καταφυγόττες κρατήσαι τής χροχειμέτης έΛ· 
χίδος · ήν ώς άγχνρατ έχομετ τής ψυχής, άσφα-
Χή TCxaX βέβαιον, χαϊ είσερχομέτητεΐςτόέσώεε-
ροτ τον καταχετάσματος * δχου πρόδρομος ύχέρ 
ήμώτ εΙσήΛθετ Ιησούς χατά τήτ τάξιν ΜεΛχι· 
σεδέκ άρχιερεύς γενόμεννς εϊς τότ αίώτα * χα\ 
πάλιν, Γιτώσχοττες έχειτ έτ έαυτοίς κρείττονα 
ύπαρξιτ έτ ούρατοΐς χαϊ μένονσαν · κα\ πάλιν, 
Διό βασιΛείαν άσάΛευτον χαραΛαμβάνοντες· χαλ 
πάλιν, Ού γαρ έχομετ ώδε μέτονσατ χόΛιτ, άΧΧά 
τήτ μέΛΛονσαν έχιζητονμετ · κχ\ πάλιν, Παράγε* 

mnuiri Deum, fonUsimum solatium habeamus, qui 
confugimnt ad tenendam propotitam ipem, quam 
:icu! anchorum hnbemu* anima luiam acfirmam, εί 
inctdeniem usque ad interiora velaminis, ubi pra-
eursor pro nobh inlroivil Je$u$, stcundum ordinem 
Melchhedtc ponlilex faclus in fflermim ** ; ac rar* 
swn : Cognoicenu$ vos habere in vobis ίρείι mr/to-
rem εΐ vtamnietn $ub$tanliam in ccclit M ; iterura-
que : Qxare reguum immobile percipienUi t T ; ac 
rursum : Non enim habemm kic manenlem civiia-
tem, sed futuram inquirimut M ; et icerum : Pra> 
tcril etiim figitra UUJHS mundi M ; ac rursum : Pio» 
tas ad omnia utilis est, promiuionem habtnt tiltt, 
gua nnnc esl, el futnra · · ; iterumque : Fratret, Q γάρ τό σχήμα τού χόσμον τούτον · χα*, πάλιν, 71 
vgo me uondum arbilror comprchenditu. Vnnm au-
tem, qua* quidem reiro tunl oblimcens, ad ex vtro 
tjuce ante sunt exiendent meipsum, $ecundum $co-
pxm peneamor ad bravium nuptrna vocatwni$ Dei, 
in Christo Jesu. Quicunqut ε^ο perfecti sumus, koc 
sentiamut 9 1 ; item : No&tra xutem convcrsalio ix 
icelii ett: unde etiam Saivalorem ex$peclamu$ Do-
fxintim nostrum Jetum Chrhium, qtti (ranforma-
bii corpus liumUite(is nottrce, mt fiai conforme cor-
pori gloria i«<f , e ; ilerumqne : Exspeclanlct bεa· 
tam spem et advenlxm gloria magm Dei, ci Saha-
toris uostri Jetu Christi 91; ei: Igilur εί cotaurtt-
xistis cnm Christo, qu(C tursum $unt quwrite, nbi 
Chrislut e$t in dextera Dei udtnt, qua surtum *m/i 

δέ ευσέβεια χρός χάντα ώρέΛιμός έστιτ, έχαγ* 
γεΛίατ έχουσα ζωής τής νυν χαϊ τής μεΑΑούσης· 
χαλ πάΧιν/ΑδεΛροΙ, έγώέμαντόν ούχω Λογίζομαι 
κατειΛηρένα* * έν δέ, τά μέν όχίσω έχιΛανθανό-
μενος, τοις δέ έμπροσθεν επεκτεινόμενος, κατά 
σκοχόν διώκω έχϊ τό βραβεϊον τής άνω κΛήσεως 
τον θεού, έν Χραττφ Ίησον. "Οσοι ούν τέΛειοι, 
τούτο ρρονώμεν* χαλ πάλιν,Ημών δέ τό χοΜ· 
τευμα έν ούρανότς υπάρχει, έξ ού χαϊ Σωτήρα 
άπεκδεχόμεθα Κνριον Ίησονν Χριστόν · δς μετά-
σχηματίσει τύ σώμα τής ταχεινώσεως ημών, εΐς 
τό γενέσθαι αυτό σνμ§ιορφον τφ σώματι τής δό­
ξης αυτού * χαλ πάλιν, Προσδεχόμενοι τήν μαχα· 
ρίαν έΛχίδα καϊ έχιράνειαν τής δόξης τού μεγά· 

tapilc, non qua inper lerram · % ; e i : Hoc tuim »o- D Λου θεού, καϊ Σωτήρος ημών Ιησού Χριστού · 
χα\ πάλιν, ΕΙ ούν συνε^ρθητε τφ Χριστφ, τά 
άνω ζητείτε, ού ό Χριστός έστιν έν δεξιφ τον 
θεού καθήμενος, τά άνω φρονείτε, μή τά έχ\ τής 
γής* χαι πάλιν, Τοντο γάρ ύμίν Λέγομεν έν Λό-,-φ 
Κυρίου, δτι ήμεις οί ζώντες, οί χεριΛειχόμενοι είς 
τήνχαρονσίαν τού Κυρίου, ού μή φθάσωμεττούς 
κοιμηθέττας.*Οτι αυτός ό Κύριος έτ κεΛεύσματι, 
έτ φωνή άρχαγγέΛου, χαϊ έν σάΛχιγγι θεού κιι· 
ταβήσεται άχ* ούρανόν * καϊ οί νεκροί έν Χραττφ 
άναστήσονται χρώτον'Εχειτα ημείς οί ζώντες. 

bis dichum iit verbo Domini, quia no$ qni rtiimxa, 
qui residui sumut m advemnm Domini, non prm-
veniewus εοι qu'% dormitrxni. Quoniam ipie Domi-
uus in juisu ei m voce archangeli, εί in luba Dei 
dezcendel de ewlo, et mortui i* Clttuio reiurgcnl 
primum. Deinde not qui vmm*$, qui relinquimur, 
253 s i m u i c u m i l i l t rnPiemur i n nttbibu$, obviam 
Domino in aera; et $ic sempcr exm Domino erimus. 
Itaqve eoniolamini invuem in verbi$ iUis91; ac 
rursuin : Qui euim kac dicuni, tignifieani u p«-
iriatn inquinre, Et *i oxufcm ipsius ιχειχιηίειεηί de 

Eobc* i i , 6 . M RAIII. VIII, »24. 9 V I Cor. xv, 19. · · Hebr. TI , 17-20. 9 9 Hebr. x,W. · Τ fkhr. 
xti 2« 9 R Hebr. xiii, «4. M I Cor. vn, 51. 9 9 I Tim. iv, 5. 9 1 Pfeilipp. ιιι, 15-15. 9» ibid. 20, 
slil 9 i TU. n, 15. 9* Coloss. ιιι, !, 2. " 1 Tliess. iv, 11-17. 
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il πειιΛειπ'μένει, άμα cvr οίτοίς ά^πα-γηνό- Α Η*" exierunt% hubebanl 
μεθα έν νεφέΛαις, είς άπάντησιν rcv Κυρίου είς 
αέρα· ral ούτω πάντοτε σύν Κνρίφ έσόμεθα. 
'Οστε παρακαλείτεάΧΙήΛονς έν τοί ς Μγοις τού­
τοις* χα\ πάλιν, 01 γάρ τοιαύτα Λέγοντες, έμφανί-
ζρνσιν δτι πατρίδα έπιζητονσι. Καϊ el μέν εκεί­
νης έμνημόνευον, άφ' ής έξήΛθον, είχον άν και­
ρόν άναχάμψαι · νυνϊ δέ κρείττονος ορέγονται, 
τουτέστιν επουρανίου. Αιό ούκ έπαισχύνεται 
αυτούς ό Θεός, Θεός έπικαΛεισθαι αυτών · ήτοί-
μασε γάρ αύιόίς πό.Χιν * χαλ πάλιν, Έξεδέχετο γάρ 
τήν τούς βεμεΛίους έχονσαν πόΛιν, ής τεχνίτης 
καϊ δημιουργός ό Θεός · χαι πάλιν, Γώ*· ά)4ων 
Λειτουργός καϊ τής σκηνής τής αληθινής, ήν 
έπηξεν ό Κύριος, καϊ ούκ άνθρωπος. Άλλά και αν 
ταίς Πράξε οι ν όταν τφ Φήστφ κα\ τω Άγρίππα έπ\ 
βήματος δλελέγετ», ταύτα φησι, Περϊ ής έΛπίδος 
εγκαλούμαι ύπό τών Ιουδαίων. Τί άπιστον κρί­
νεται παρ* ύμίν, εί ό Θεός νεκρούς εγείρει; κα\ 
πάΧιν,'Κνεχά τούτων rl Ιουδαίοι συ.ΧΛαδόμενοι 
έν τφ Ιερφ, έπειρώντο διαχειρίσασϋαι. Επικου­
ρίας ονν τυχών τής παρά τού Θεού, άχρι τής 
ημέρας ταύτης έστηχα, μαρτνρούμενος μικρφ τε 
καϊ μεγάΛφ, ουδέν έκτος Λέγων, ών τε οί προ-
ρήται έλάλησαν, μεΛΛόντων γίνεσθαι, χαϊ Μω-
σής· εί ποθητός ό Χριστός, εί πρώτος έξ άνοστα-

301 
uliqne tcmpus leicrundi; 

)iuuc autnn melwrem apptlunl, td est. cccteilcm. 
Ideonon con\und\tur Deus, vccuri Deuicorum : p.i-
ravit enim itiii civitalm ? e . Ar rursum : Εχψ€-
itabat enim (nndamtnla ImbenUm civitaiem, cujus 
artijrx el condiior //nu" 7; acnn>um : Sumlontm 
muisler, ci lalurnnculi teri, qvod jltft Dominus, tt 
nonhomo**. lino etiam in Aclibus, cum Feslo ci 
Agrippa» loquercliir ad iribiiual, ba c : De φι« 
$pe accuior α Jtidais. Quid incrcdibile judicntm 
apud vot, si Deut mortuos insciial 8 3 ? iicrumqiw : 
J/is de causis me Judci, cumtsscm in Irmplo, com-
prehentum knlabant inierficere Auxilto anicm </</-
jutu* Dci, usque in hodiernttm diem ilo, tcttifican* 
minori aique majori, nihil extra diccus, quam en 
quw propheta locuti lunt futnra esse, et Moqses: 
li panibilii Christui, li primxs ex murrectione mor-
tmorum, lumen annutaiaiurtti eit populo et genli-
bui ». Quod sivelttmus omnia Aposloli loca fiac do 
re colltgcre, tolas fere qitatuordecim Epistolasde-
prebcndercmus dc iioc argumetiio verba faccrc, 
quod ex boc slalu ad fuiurum oiirrcre fcsttneimis. 
Unde ei praecipii bis Terbis : Festinemus ingredi in 
illam requiem *; rcquiem dicens, quasi alia posl 
illani uon exsistai, sed rcgnum iminobile, id est, 
quod succefisioaem uon babeaf. 

σεως νεχρών φώς μέΛΛει χαταγγέΛλειν τφ Λαφ χαϊτο7ς έθνεσι. Κτ.\ εί θελήαομεν πάαας τας χρήσεις 
του 'Αποστολου άναλέξααΟαι περ\ τούτου, σχεδόν τάς ιδ' αυτού Έπιατολάς δι* όλου εύρήσομεν περί τούτου 
λέγουσας, δτι έκ ταύτης τής καταστάσεως 1π\ τήν μέλλουσαν έπειγδμεΟα δραμείν* δθεν κα\ παραγγέλ­
λει λέγων, Σπουδάσωμεν εΙσεΛθεϊν είς έχείνην τήν κατάπανσιν* κατάπαυσιν αυτήν είρηχώς ώς 
ετέρας μή ούσης μετ' αυτήν, άλλά κα\ βασιλείαν άσάλευτον, ινα είττη, διαδοχήν μή Ιχουσαν. 

Παραγραφή. C Paragrapha. 
Τ£ δεί λέγειν καϊ περί τούτου τοΰ σκεύους τής Quid diclu opus est de hoc elecfionis vagc, de 

εκλογής, τής ήχούσης μεγάλης σάλπιγγος νέας έν magna tlla nova luba in geiitibus ctangentc, omnes 
τοίς έδνεσι, τής συναγούσης τά έδνη κα\ τδν Ισραήλ 
είς μίαν Έκκλησίαν · δτι κα\ αυτή ή πρώτη αύτου 
εκλογή έξ ουρανού τού Ιησού προσκαλεσαμίνου έγέ­
νετο, καϊ μαθών, ούχ ήπιίΟησε τή ούρανίφ οπτασία; 
Ούτος πάλιν άρπαγεΐς περιών έν τή νύν χαταστάσει 
έως τρίτου ουρανού, των αγγέλων τάς τάξεις έθεά­
βατο, των αοράτων δυνάμεων τήν λειτουργία ν κατ­
όπτευσε, των Άρχων, κα\ των Εξουσιών, κα\ Κυ­
ριοτήτων, κα\ πασών τών δυνάμεων τών κατωνομα-
σμένων, έμβατεύσας και χατοπτρισθε\ς τήν διακο-
νίαν έβία · Ούχϊ πάντες εισϊ Λειτουργικά πνεύ­
ματα, είς διακονίαν άποστεΛΛδμενα, διά τους 

gcntes ei Uraclem in unam Eccksiam congrcgante: 
quoniam cl ipsa prima cjus elcclio, de coelo Jesn 
cvocantc facia cst, alque cdoclus ille, non fuit 
rcelesli wsioiii inobsequcns ? llic iiem, dnm in hac 
\iia supcrnicsessot, raplus usque ad tciliuni coclum, 
angeloruoi ordines vidii, ac invisibilium virtulum 
ininislcrium, ncmpe Principaiuum, Poiestatum, 
Oominaiionum, aiqnc oumiuni iiiciuoraiaruni vir-
tutum oificium, postquam co ascenderat, contcni-
platus, exclamabal: Nonne omnes iunt adwiitiura-
lorii spiritus, in mimiterhim mi$sit propter tos qui 
hwrtdilate acccpturi sunt &alutem 3 ? l(a ci illuni 

μέΛΛοντος κΛηρονομείν σωτηρίαν. Ούτω καϊ τήν D 0 | j m adveisarii ordinem, qui poicstalom aeris lia 
ποτε τάςιν τού αντικειμένου, ώς τής εξουσίας του 
αέρος υπήρχε ν, t ξείπε, καϊ τήν άπδ τού τύφου έξ 
ουρανών πτώσιν άνήγγειλεν. Ούτος πάλιν έδοα, Ούκ 
οίδατε δτι άγγέΛους ηρινονμεν; κα\ πάλιν, 01 
• άγιοι τόν κδσμον χρίνονσιν. Ούτδς έστιν δ έν πά-
σαις ταΐς Έπιστολαίς εαυτού παραγγέλλων ουράνια 
φρονείν κ%\ ουράνια ζητείν, κα\ σπεύδε ι ν δραμείν έν 
ούρανφ χα\ έπείγεσθαι τών άνω τυχείν. Ουτός έστιν 
δ τήν πδλιν κα\ τδ οίκητήprov τών δικαίων αγγέλων 
κα\ ανθρώπων χα\ πάση; όμοΰ τής Εκκλησίας τον 

· · Hebr. ιι, 14, !5. · · ibid. 10 · · Hebr. νιιι, 2. 
• Hebr. ι. U . Μ Cor. vi, 5. »ibid. 

buit, cnarravii, ejusque ex superlda lapsum e ca-lis 
enunliavii. Ilic item clamabat: Nestitis quia an-
gelos judicabimut41 ct rursum : Suncli mundum ju 
dicnnl5.254 * , I C c s t <ίυ> I n omnibus Epistolis suis 
praecipit ul coelestia scntiamns, et eoclestia quxra* 
mus ac feslinemus currere iu coeJum, maluremus-
quc supcrna con&equi. Hic esl qni cum civiiatcm 
cl babiiaculiim ju&lorum, augelorum et bomiuum to-
liusque Ecclesiae, coelum esse declaraverit, caput Co-
lius corpoiis Dominum Cbristurn Sucundum carnem, 

M Act. xxvi, 7, S. « ibid. 21-15. 1 Hcbr. ιν, 11. 
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carnein, ul aupremut», 
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appdUvil. Nam dixit esse Α ούρανόν έξειπών, κεφαλήν όλου τού σώματος, ιί.ς 

supcr omnem principatum, poteslatem, virtutem, 
dorainalionem «ι omne nomeu appellalum, non 
sotutn iu !)oc saeculo, scd eliam in fuluro : ac, ut 
paucis dicam, bic est cocleslium ordinum et Ecclo-
si;e doclor magnus et interpres, ipscque presenlis 
ct futaii solum slalus meiUionem facil, atqoe im-
inortaliutis, imrautabililalis omniumque boaoroin 
supernorum, quorum fim sesiitnare oon valemoe. 
Gloria Deo, qoi ha&c praparavil ac praenuotiavil, 
iiidemque hnplevit ei io dics imolcl, in sttcula. 
Amcn. 

Paragrapha alia. 
Statim a prtncipio Romanorum fidem in loto Β 

άνώτερον τδν Δεσπότην Χριστδν κατά σάρχα προσ-
ειπών. Ύπτράνω γάρ είπε πάσης αρχής, χα\ εξου­
σίας, χαί δυνάμεως, χα\ κυριότητος, κα\ παντδς 
ονόματος ονομαζόμενου, ού μόνον έν τψ αΐώνι τούτω, 
άλλά κα\ έν τώ μέλλοντι * χα\, συντόμως είπείν, ού­
τος έστιν δ τών ουρανίων ταγμάτων χα\ της Έχχλη-
σίας διδάσκαλος μέγας χαί εξηγητής, χαί αύτδς τής 
νύν χα\ τής μελλούσης μόνον καταστάσεως μνημο­
νέ ύων χαλ τής αθανασίας, χα\ τής άτρεχτότητος, χα\ 
χάντων τών αγαθών τών ύπερχοσμίων, ών τήν δύ-
ναμιν λογίσασθαι ού δυνάμεθα, άόξα τψ ταύτα προ-
ετοιμάσαντι. χα\ προμήνυσαντι, χα\ νυν πληρώσαντι, 
χαλ πληρούντι θεφ είς τους αίώνας. Αμήν* 

Παραγραφή έτερα. 
Τωμαίων μέν ευθύς έν προοιμίοις ό Παύλος τήν 

πίστιν επαινεί χαταγγελλομένην έν όλψ τφ χόσμφ, 
χαί όμοπίστους αποκαλεί. Κορινθίους δέ, ώς πρώην 
φιλοσόφους του χόσμου τούτου όντας, μέμφεται, πι-
στεύσαντας μέν ήδη περί τής αναστάσεως του Δε­
σπότου Χριστού, άνώνητον όέ αύτοίς τούτον αποφαί­
νονται, μή χαι τής ημετέρας αναστάσεως πιστεύο­
με νης παρ* αυτών. Δικαίως ουν οί "Αθηναίοι σπερμο-
λόγον αύτον προσηγόρευον, ώς άνορύττοντα τής δει­
σιδαιμονίας αυτών τά ζιζάνια. Γαλατάς ανόητους 
αποκαλεί, χαί δίχην αψύχων ευχερώς μετατιθεμένους, 
χαλ μετά τό βάπτισμα άπατηθέντας χαι περιτμη-
θέντας.Έφεσίοις πάσαν τήν βουλήν τού Θεού εξαγ­
γέλλει χαί σχεδόν έχείσε θηριομαχήσας παρατίθεται 
αύτοίς προφητεύων χα\ λέγων, μετά ταύτα τινά; 
πρός αυτούς ώς λύκους ερχόμενους χαλ διασπώντας 
αυτούς, μεθ' ών έφη, κα\ έξ αυτών άνίστασθαί τινας 
όμοίως τοίς λύχοις διασπώντας τήν Έκκλησίαν. *ι-
λιππησίους πάνυ θαυμάζει έπα ινών ώς μόνους πολ-
λήν φροντίδα κα\ άγάπην τιθεμένους πρός αύτδν έν 
τε τοίς όεσμοίς αυτού, καλ έν τή απολογία, χαι πολ­
λάκις αύτφ πέμψαντας τά πρός τήν χρείαν. Κολασ-
σαείς δέ πάλιν χα\ αυτούς επαινεί έν τή πίστει, εί 
γε έπιμένουσι, χαλ άγάπην έχοντας είς πάντας τούς 
αγίους, θεσσαλονικέας φιλαόέλφους λέγει, χαλ διωκό­
μενους χαλ πάσχοντας υπέρ τής εύσεόείας* ώσπερ 
χα\ τούς Εβραίους πιστούς, χα\ έχιστηρίζει αυτούς 
ώσπερ χαί τούς Κορινθίους περ\ αναστάσεως νεχρών, 
άμα κα\ περ\ τής δευτέρας τού Κυρίου παρουσίας. 

Hebrxos, otpote Hebrxus , ρ Εβραίοι; ώς Εβραίος χαι ώς είς έξ αυτών χοινο-

ποιούμενος τά αυτών, αγίους αδελφούς, χα\ χλητούς 
και μετόχους τών ουρανίων γεγονότος ονομάζει, και 
διωκόμενους κα\ πάσχοντας υπέρ της εύσεβείας, 
πλήν, φησλν» έάνπερ τήν αρχήν μέχρι τέλους βεβχίαν 
κατάσχω μεν · καϊ ασφαλίζεται, μή τφ φόβω του δι­
ωγμού έκλυθήναι και παλινδρομήσαι πρδς τούς απί­
στους. Τιμοθέφ πάλιν έν Έφέσφ παραγγέλλει γρά­
φων, άσφαλίζεσθαι τούς έτεροδιόασκάλους, χαί μή 
πρόσεχε ιν τοίς αυτών μύθοις * καϊ στηρίζει ν έν τοίς 
δόγμασι, κα\ κανόνας παραδίδωσιν εκκλησιαστικούς. 
Ίνα γτφς, φησ\ν, ώς δει έτ οίκφ Βεον άναστρέ-
φεσθαι. Λέγει δέ καί τινας αιρέσεις άναδεικνυμένας 

muudo praedicatam laadibue eflert Paulus, eotqiio 
uuius aecum lidei vocat. Corinihio* aulero, utpoto 
qui nuper hnjus muudi pbilosopbi fuissenl, arguii, 
quod, cum jam quidem resurreciioni Domiui Cbri-
aii fidem babueritii, id ipsis inulile evadat, cum 
reaurreciioni pariter noaire non credani. Joroita-
que ilium seoiimverbium vocabant Atbenienses, 
uipoic qui superaiiiioois suae xizania convellerei. 
Galalas tiultos appellat, qui instar ioauimaiarun 
reruro facile senteiiliam mutasacnt, oc post ba-
ptismum decepti, circumcisi fuixaent. Epbcsiis 
omoc Oei consilium aiinunliat, ac se istie qoasi 
mm feris puguasae dcclaral, baec vaiicinans, vento-
rvs esoc postea ceu lupos quosdam, qni illos dis-
cerperent : quibuscura ait ex tpsio Epbesiis ex- ^ 
eorrociuros quosdaro, qui instar luporum Eccle-
aiatn discerpiuri ossent. PbtHppeuses admodum 
miratur, laudans eos, ui qui soli muliam oollicitu-
dincm et dilcctionem erga ee exbibueriol, eive in 
viiicuHs, sivo in defensione eua, ac plerumquo 
eibi ad usura neccssaria miserinl. Coloesenaet 
item laudal de fide, si quidera in ilia permaneaot 
11 cbaritatem erga sancioo oinnes babeanl. Tbes-
salonicenees frairuro amantes dicit, ac pereectitio-
uem serumnasque pro pieiale paasos aODrmat; quem-
admodum ot Uebra?os fideles praedicai, qooa per-
inde atqoe Corinlbios confirmai circa resarreciio-
ncm inoriuorum, giiniliterqiie circa secundoro 
Christi advcnlom. 
Η unus ex illis, eorum res sibi communes as 
eerens, aancios fratres, vocaios et 255 C ( B ' 
leslium participea appellal, atque. pro pietaie vc-
xaios ei passos asserii; ei lamen, inquit'% eam 
ab inilio usque ad iincm firmaui U;ncamus: ipsos-
que inonct ct coobrmat, uc metu pcrsecutionis 
eniolliantur, et ad infideles redeant. Timolbeo ilem 
Epbesi verganti liueriapraecipit, ut cavcat ab alicnae 
doclrinae raagistris, ncc eorum fabulis aitendai: 
ipsumque confirmat in dogmaiibus, canonesque cc-
dcMaslicos iradit ei : Ut cognoseas, inquil, quomodo 
oporteai in dt/mo Dei contenan*. Ait item aliquot 

lielir. ιιι, C, 14. · 1 Tim. m, 15. 
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έχ* έσχατου, καλ άποστρεφομένας τήν άλήθειαν. Και Α toreset in novissimo emeisuias 
προλέγει, έτι ού προχάψουσιν έπ\ το χρείττον, ΑλλΑ 
φανερα\γενήσονται, χα\ ή άνοια αυτών έκδηλος Ισται 
Χάσι· Τίτω χάλιν χαι αύτφ έν τή Κρήτη κανόνας 
εκκλησιαστικούς παραδίδωσι, xaV έπι στηρίζει έν τοίς 
δόγμασι, χαλ επιτιμήσει χέχρηται προς τούς Κρή-
τσς, ώς ψεύστας, χαλ κούφους, χα\ δολίους χα\ ύχδ 
τών έχ χεριτομής χλανοιμένους· Φιλήμονι μαρτυραΤ 
πολλήν πίστιν, εύσέβειαν χαλ Αγάπην έχοντι πρδς 
τους Αγίους* οδ τδν δοϋλον Ώνήσιμον, άχρηστου 
δντα, μετέβαλε, χαλ ευσεβή πεποίηχε, χσΛ τδν αύτου 
δασπότην δ μέγας Απόστολος παρακαλεί δέξασθαι, 
μηχέτι ώς δούλσν, άλλ' ώς άδελφόν.Έν πάσαις δέ 
ταΙς Ιπιστολαϊς αυτού είς τδ τών ουρανών οίχητήριον 
πάντας προτρέπεται διά πίστεως ορθής χα\ βίου 
χχλού είσελθείν, καϊ μή άχοτυχείν τών άποκειμένωυ nam vium iotroeaot, neque boaorum jusiis destiua 
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subverturat. Al praedicit non in inclius profccluraa 
osoo, aed maoifestas fore, et aroentiain earuro pa-
lan fore omnibus. Tiio item, iu Creia versanti, ca-
noxea ecclestasiicos iradlt, ci in dogmaiibua cuu-
finaat, atqoe adversus Cretenses increpatione tuitur, 
qoaai aevdoces, leves, eubdoloa, el ab iit. qui ex 
circxflttisioeo erant, deceptos. Philentoni scribcns 
lctiiicalar eom nultam babere fidem, pieiatem, et 
Cxorilolem erga »anctosv cujus scrvom Ooesimum, 
qoi ioolilit erai, in roeliue mutarit, et piuro effecil: 
ejo&qoe dominura mognus Aposlolos rogal ul eum 
excipiat, xou ullra quaei servuro, sod qoasi fralrenw 
lx oxiDibot ootem episioli* suit omnea borlalur, ut 
od coaloroai babiuculom per fidem rectam el bo-

τοίς δικαίοις Αγαθών* μεθ* ών χαλ ημάς αναξίους όν­
τας, άξίωσον, ά τήν εύσπλαγχνον έχοιν αγαθότητα. 
Κυρα ά θεός» ό τών όλων ποιητής· Αμήν· Έτι τοίς 
Εβραίας ό Παύλος ΈβραΙστλ γεγράφηχεν ώς 
Εβραίος* μετεστράφη δεείςτήν Ελληνίδα γλώτταν, 
ώς φασιν, ύπό Λουχά, ή ύχδ Κλήμεντος* ώς όμοίως 
χαλ τό χατά Ματθαίον Εύαγγέλιον. 

Τδ χείμετοτ. 
Ζχοπήσαι δεί, Δ θεοφιλέστατε, τήν συμφωνίαν του 

χοσμογράφου ΒΙωυσέως, χαλ πάντων τών προφητών, 
χαλ τών ευαγγελιστών, χαλ αποστόλων, ώς πάντες 
συμφώνως δυο καταστάσεις διηγούνται τόν θεδν πε-
ποεηχέναι τόν σύμπαντα χόσμον. Διά τούτο γάρ άρ-

lonim jacluram faciaot. Quibuacuoi nos eliatn, in-
digno* licet, xtisericors ei clemeni Domiiius Deus, 
xxivoriormxt opifex, coonumerari digneris. Amon. 
C*4eroxi Bebrais Paolus,alpote Hebr&og, Hebroioe 
ocrip&it, io Graecaiu vero liogoam iranslala eju* 
epttloU fuil, vd a Loca, ol ferlur, vel ο Cleincnle : 
tixMliterquo Evaogeliom aecoxdun Maulueum. 

Textu$. 
Oxaorvando, vir rdigiosissimc, eat Moytis mundi 

dcocriptorig cum orouibut propbetis, evangelisii* 
oi apootolis, coacordia: quomodo oeilicet omnes 
uno coooeaau, loixm mundum ix duos atatus a Deo 
divisum fuisse narrent. ldeo enim ortus Deus rorum 

ξάμενος ό θεός τήν χτίσιν ποιήσαι, τή δευτέρα £ naiuram coodere, secunda dio firiDameutum effecit, 
ήμερα τό στερέωμα πεποίηκε, χαί συνέδησε τψ πρώ­
τψ ούρανψ, χατά μέσον του ύψους τού άχό τής γής 
έως τού ουρανού όλελών τόν ένα χώρον είς χώρους 
δυο * χαί τόν ένα τόν χατώτερον τούτον τόν χόσμον 
έταξεν είναι · τόν όέ άνώτερον τόν μέλλοντα χόσμον 
ήτοίμασεν έξ αρχής, χατά τόν άνωθεν αύτου σχοπόν. 
Ού γάρ έν τή ζωή ταύτη τή προσχαίρψ εστίν ή ημε­
τέρα έλπ\ς, άλλ' έν τή μελλούση τή άτελευτήτψ * έν 
ή υίοθεσία, κα\ άπολύτρωσις, χα\ άτρεπτοτης, χαλ 
δικαιοσύνη, καλ αγιασμός, χαλ μαχαριότης υπάρχει, 
χαλ τελεία γνώσις, χα\ δόξα, χαι πάν ότιούν χαλόν 
ήμίν απόκειται λαμβάνειν χαρά του θεού · πεπειρα­
μένοι άχ" εντεύθεν χολών χαλ χαχών* ίν* είόείημεν 
τών παραγενομένων ήμίν αγαθών τήν δύναμιν, χαθ-

oc primo coelo conjunxit, in medio a lerra ad coeluni 
apatio inierposUxm; atque onum locom in duos 
disiriboens; alterum, iaieriorein, nenipe bonc 
muodum etao conatituit; superiorem vcro, futurxm 
essemundom ab iniiio dosdxavii,ee€ttiiduni priorfni 
ocopunn auoni. Neque enim spea nostra lu bac leai-
poraria vita sifa est, «od io iulora et intcrminabili: 
in qua esi adoplio tiliorum ei redempiio, imrouiabi-
lilaa, joslilia, tauciittcalio, beatiludo, porfecU cogni-
tio, 256 e l o r i a 6 1 quodvis aliud bonum repoaitoro 
oobis el ο Doo accipiendum est, cmn ootea bic bonx 
malaque experli fuerimus, ui pro facultaie Uloram 
nobi& tribondoram bonoraoi slm et prs»Untiam co-
gnoocomuo, quodammodo ttlii Dei eiecli, ae gloria 

ώς ενδέχεται, τρόπον τινά υίολ θεού γιγ^όμενοι, χα\ D pudioqiie laenarrabiH aftecU. Qoamobrem hic fidelco 
όοξαζόμενοι δόξη χα\ χαρ | άνεχλαλήτοις. Αιά τούτο 
χαι ενταύθα οί πιστοί συμβολιχώς τών μυστηρίων 
μεταλαμβάνομεν τού σώματος τού Δεσπότου Χριστού 
μετά τό βάπτισμα * ίνα μετά τήν άνάστασιν, προσ-
έχοντες τψ Δεσπότη Χριστώ, μεταλάβωμεν τής αύτου 
δόξης, έφελχόμενοι δόξαν άπό τής αύτου δόξης. Διά 
τούτο καλ μετάληψις λέγεται, καθά κα\ έν τψ 'Απο-
στόλψ γέγραπται ούτως, Έμεϊς 6k χάττες araxs* 
καΧυμμέτφ χροσώπφ rqr όόζατ Κυρίου xur-
οζτριζόμετοι, τήτ αύιήν slxora μεταμορρονμεΟα 
άχό δόξης ιΐς δόξατ, χαθάπερ άπό Κυρίου Πνεν-
ΐακος - ίνα είπη, Ήνίκα ό Κύριος παραγίνεται, 

' II Cor. ιιι, 18. 

myftteriorum corpori» Donini Christi, post l>apli« 
8«om tymbolice participes sumos, ulpoet resurrec-
tionem OooiinoCbrielo aniaoro adbibenl€8,ejua gki-
riaBconeories simus, gloriam ex ejos gloria alirabex-
lee. Proplerea participalio dicilor, quemadrooduai ei 
in Aposlolo scriplUDi est : ΛΌι vcro omnes reveiata 
facieyloriam Domini speculanles, t» eamdem imagitum 
lran$[oriHatnur α gloria inglonam,tanquamαDomini 
Spirilu T ; ac si dicerel: Cum Dominus accedit, om-
ncs iideles manifcslissime, eiuo operimcnto, gloriam 
Domini quasi in epeculo conspiciiuus, et in ram-
dem, quam Doiniiios babei, imaginem transfornia-
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mnr, cjiis gloria», ad noslram gloriara, participanles. Λ ??άντε; οί πιστό: φ ανέρωτα τα άνευ καλύμματος, τήν 

δόξαν τού Κυρίου ώς έν έσόπτρω κχτοπτρισόμεθα, 
κα\ είς τήν αυτήν είχόνα, ήν ό Κύριος Ιχει, μετα-

ld eiiiin .ih^at pariicipatio ntysleriorum ejus, 
quia cum curpon ey\s glorificalo partictpatmts, 
quasi in spcculo foiispicimus gloriam ejns, cique 
participcs surints. Nam ex plenitudine rjus uo$ omne% 
uccipimu* 9 , ipso largienle, ncc lamcn imminiilo. 
lllud aulem, Tanquam α Oomnii Spiriiu, boe sitrni— 
Iic3t: Sicul Moysrs a Domino accepit, sic et uos a 
Sptitiu saoclo accipimus. 

μορφουμεθα άπο τής αυτού δόξης είς ήμετέραν όόξαν 
μεταλαμβάνοντες. Τούτο γάρ σημα?;ει χαί ή μετά-
ληψις τών μυστηρίων τού μεταλαβεΓν τού δεδοξασμέ-
νου αυτού σώματος, ώσπ?ρ έν έσόπτρω κατοπτριζό-
μενο: κα\ μεταλαμβάνοντες της δοςης αύτου. Έχ γάρ 
τον η.Ϊ7\(ώματος αυτόν ήμέίς xarts<; μεταΛαμβά-

νομεν, χορηγοϋντο; αύτου κα> μή μειομένου. Τδ δέ, ΚαΟάχερ άχό Κυρίου Πι-εύματος, τούτο βούλεται 
λέγειν, δτι ΚαΟά^ρ Μωύσής έλαβε παρά Κυρίου, ήμ:ϊς διά τού Πνεύματος τού αγίου λαμβάνομεν. 

pQragntpha. Παραγραφή. 
Qucnia.linodnm in lioc mundo nali, lacle paren- "Οαπερ ενταύθα γεννώμενοι έχ τού γάλαχτος σιτι-

ιιιιη nitliimuT, id est, ex carnc ct sanguine eorttm ζόμεθα τών ημετέρων γονέων, τουτέστιν έχ τών 
ad vilaro constiluimur; ila jubemur corporis el san- σαρκών αυτών χα\ τών αίμάτων προς ζωήν συν-
guinis Domiiii Clnisli alimentum myslico morc R U - ^ ιστάμενοι · ούτως προσετάχθημεν σιτίζεσθαι μυστι-
merr, quandoquidcin sccuuJurn Scriptur» seitlcn- χώτερον τού σώματος καλ αίματος του Δεσπότου 
liam in iuiuro saeculo Patcr noster esl, quia ab co 
el pcr cuin gloriam accipimas, ac aliquo modo rc-
geneiamur ad vilam aiernam. Hic vcro priuia na-
talta 6unl, laaisque nuti imenlum, quod eum qui 
generalur in inysteriis, rongruenter ad viiam firmat 
ci consiiiuit; nerope iypu* rcgenerationis per aqiiaro 
et spiriuim, ei mysiicus cibus corporis ci sanguinis 
Cbrisli, qui credentem iisque particjpaniom, ad vi-
lam «ternam invitat et aUrabii; in fuluro aolem 
resurrectio a moriuis, qua ceu ex ulero ex sepulcris 
resurgimus, regenoramur ct rcforroainur : proprie-
que est pariicipatio gloriOcati» iroinortalis, incor-
ruptibilis ci imimilabilis Cbrisii corporis et animae. 

Χριστού - έπειδήπερ χαλ Πατήρ ημών έστιν έν τφ 
μέλλοντι α'.ώνι, καθά τή Γραφή δοχ^ϊ · παρ* αύτου 
κα\ δι* αυτού δόξαν λαμβάνοντες, χα\ τδ πώς είναι 
άναγεννώμενοι εις ζωήν αίώνιον. Ενταύθα γέννησις 
αρχική κα\ γάλακτος τροφή καταλλήλως είς ζωήν 
συνιστώσα τδν γεννώμενον έν τοίς μυστηρίσις, τύπος 
αναγεννήσεως δι' ύδατος χα\ πνεύματος, χαί μυστική 
τροφή σώματος κα\ αίματος Χριστού είς ζωήν «ίώ-
νιον προτρεπομένη χα\ έφελκομένη τδν πιστεύοντα 
χχ\ μεταλαμβάνοντα* έν τφ μέλλοντι άνάστασις άπο 
νεχρών, ώς άπδ γαστρδς έχ τών τάφων άνιστάμενοι 
καϊ άναγεννώμενοι χαί άναπλαττόμενοι, χα\ κυρίως, 
μετάληψις τού διδοξασμένοο, αθανάτου, χα\ άφθάρ-

Gioria crcaiori ac resUuralori universi Deo in $ae- C του, κα\ άτρέπτου σώματος χαλ ψυχής Χριστού. Δόξα 
cula. Amen. τφ κτίστη, χαι ανακαινιστή του παντός Θεφ είς τους 

αίώνας. Αμήν· 
Τό χείμετοτ. 

Είωθε δέ ή θεία Γραφή τήν δημιουργίαν ώς άπό 
τού Πατρός λέγειν γενέσθαι, τήν Οέ ένανθρώπησιν, 
ώς άπό τού ΥΙού · τήν δέ άναγεννησιν τήν άπό τών 
νεχρών, ώς άπό τού Πνεύματος τού αγίου. Ούχ ότι ό 
Πατήρ τόδε μόνον ποιεί, ή ό Γιος τόδε, ή τό Πνεύμα 
τδ άγιον τόδε * άλλά καθόλου ή αγία Τριάς χα\ τήν 
δημιουργίαν, καλ τήν ένανθρώπησιν, χαλ τήν άνάστα-
σιν εργάζεται. Καθάπερ γάρ είρηται, είωθεν ή θεία 
Γραφή, πρδς τδ παράστησα! τδν ένα Θεδν έν τρισίν 
είναι ύποστάσεσιν, ούτω διαστέλλειν * τφ μέν Πατρ>. 

^ ώς αϊτίω, τή*/ αίτίαν τού είναι τδν χόσμον * τφ δέ ΊΠφ 
ώς γεννήματι, τήν τής ενανθρωπήσεως αίτίαν, ώς 
άξίαν υίοθεσίαν έχούσης, χα\ πηγής γνώσεως ούσης· 
τώ δέ Πνεύματι τίρ άγίφ, ώς έχ τού Πατρός έχπο-
ρευο'/.ένω, ζωοποιού χαι άγιαστιχής αύτου δυνάμεως 
ούσητ,τήν άναγεννησιν, χα\ την άπολύτρωσιν, κα\ 
τον άγιασμόν της μελλούσης καταστάσεως. ΊΟαπερ 
γάρ ό ήλιος έχει έν έαυτφ φωτιστική ν τε δύναμιν 
χσ\ θερμαντικήν, κα\ χωρίς αυτών ού δύναται θεω-
pxioflai · ούτω καϊ ό Πατήρ τάς δύο δυνάμεις έξ εαυ­
τού έχει, έκτδς αυτών μή δυνάμενος θεωρείσθαι, τόν 
τε ΤΙόν , κα\ τό Πνεύμα τδ άγιον · χα\ ώσπερ ό ή'ηος 
σώμα μέν πύρινόν έστιν, έτερα δέ αυτού ένίργειά 

257 Texlus. 
Divio* Sci ipturae mos est, creaiionero ceo a Pairc 

faciam eifcrrc, incarnationem, quasi a Filio; rege-
neratiooem cx morluit», quasi a Spirilu sancto. 
Non qaod Paier boc solum faciat, Filius vero iliud, 
Spirilus sanctus aliud; scd universim sancia Tiini-
las crealionem, incarnalionem ct rcuurroctionom 
ofBcit. Nam, quemadmodura dictuni esl, solel di-
vina Scripiura, ad declarandum unum esae Oeum 
in Iribus byposlasibus, boc paclo distmguere, ul 
Patri velui causae ascribal, quod sii auctor toiius 
niuiidi; Filio auiem, uipole proii, incamaiioneiii 
altribuat, quia dignam adoplioncm obtinel, et fons 
eogniiionis csl; Sptriiui aulcm sancto, quippe 
cx Palre procedenti, ac ulpolc virtuli viviGcauli 
€i sanctilicanCi, regeneralinnem, redemplionein, ei 
haoculicationem fuluri staius. Quemadmodum cnim 
sol vim in se illmmnandi et calefaciendi habet, nec 
pote&t sine illis vidori; iu ct Pater doaa viilulcs 
ex εο baM, ncc tinc iliU conspicilur, Filium sci-
licet el Spiriluni sancium ; ac quemaduioduni sol 
igneum corpns csl, quod aliani illurninandi, atiaiu 
caiciaciendi vim bab«?l; neque iliunnnandi vi», calc-
facicndi faculiaa e^l; nc*\uc cafofaciendi facultas. 

•Joau. r, Ifi, 
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εστίν ή φωτιστική, έτερα Ιέ ή θερμαντική · καϊ ούτε Α iltorainandi vis, sed lamcn 
ή θερμαντική, φωτιστική έστιν, ούτε ή φωτιστική, 
θερμαντική * έν άλλήλοις δέ είσιν άχωρίστως δ τε 
ήλιος κα\ αί τούτον δυνάμεις* ούτω κα\ έπ\ τού Πα­
τρός κα\ YfoG, κα\ αγίου Πνεύματος, είς έστι θεδς 
δ Πατήρ, μετά των δύο εαυτού δυνάμεων, άχωρίστως 
έν άλλήλοις δντες, καϊ ίδιούποστάτως θεωρούμενοι 
νψ. Ενταύθα γάρ ασώματος κυρίως ό θεδς, τδ δέ 
υπόδειγμα άμυδρδν,ώς υπόδειγμα. Έστι δέ καλ άπό 
τής ψυχής τ$< ημετέρας παράδειγμα λαβείν. Όσπερ 
γάρ ή ψυχή έχει έν εαυτή ένδιάθετον λόγον χα\ νουν, 
χαι έτερον έστι τό *σγιχόν, κα\ έτερον τό νοερόν, κα\ 
πμόεισιν ό λόγος έκ τής ψυχής άχωρίστως, μή τε­
μνόμενος έξ αυτής * ομοίως χα\ ό νους, άλλ' έν αυτή, 
χαι έξ αυτής, χα\ σύν αυτή είσιν * ούτως χα\ έπι του 

iiigeparalnles imiluo 
ixnt ιοί ei viriulea ejus ; eic in Patre, Filio ci Spi-
riio soocto, unaa ost Deus Paier cum duabus suis 
virialibus, qtut iit&eparabiliier in se muiuo sunt; 
atque in propriis byposlasibus menic conspiciumur. 
Hic enim Deos proprie incorporeusest, exemplur 
aulem, utpoto exemplar, obscui um osl. Ab anima 
quoquo xoslra pote&t exeinplum assnmi. QuomaJ-
oioJium cniin anima insiluin in so babet vei bum 
et mentem, alque alia csl ratiocmandi, »lia inlel-
ligondi faculua, verbumque ex aniuia itueparu-
billior prodtl, nec ab oa diaaecatur (simiiiierqua 
raeas ) : εοά io ipa , ex ipsa et cum ip*a sunl, iia 
qooqvc dt Deo cogtiaodura. 

θεού. 
'Οθεν χαί Ιωάννης ό ευαγγελιστής, τούτω τό) πο> 

ραδείγματι χρησάμενος, λόγον έχάλεσε τόν Υίόν, ώς 
έχ του Πατρός προϊόντα, καλ σύν τφ Πατρ\ όντα, καλ 
έχ τής αυτής ουσίας όντα * ό όέ απόστολος Παύλος 
Μματιχώτερον, απαύγασμα αύτδν έχάλεσε, τφ πα­
ραδείγματι του ήλιου χρησάμενος· Ή δέ παλαιά 
Γραφή, Ποιήσωμοτ άνδρωποτ, λέγει, xar' oixoVa 
ήμτχέρατ, καϊ καθ* όμαίωσιν · τό μέν, Ποτήσωμττ, 
χαλ τό, ήμττέρατ% πληθυντιχώς έξεφώνησε * τό δέ, 
χεεε* *1χότα καϊ opolwrir, ού τό αύτδ λέγει, άλλ* 
έτερον έστι τό, «ar* eixdra · έτερον τό, καν* όμοΐω-
σιτ. Καλ τό μέν, κατ* xXxora, ταύτην έχει τήν έν· 
νοιαν, ότι ό άνθρωπος καλ μόνος, ώς πάντα έχων έν 

QxaxwbroBi Joannes ovanjelisia, boc exeroplo 
usox, Filium vocavit Verbum; ulpote qui ex Paire 
piocedat ei cum Patre ail, aiqneex eadem $ub-
sianlia, apoflolus tero Paulu* corpoteo morc, splen-
dorcm ipsttm vocavit, solis usus oxeinplo. \etv.s 
aotcm Teslaroonton a i l : Faciamu* homintm ad 
imayinttu ei $imUUudiuem notiram · ; ubi illud, 
faeiamtu , oc illod, χοείΓοχι, plurariter proiiuiitta-
v i l ; il&ud aoteox, od imagimm εί $imilitudinem% 

οόχ idipfon siguiflcai; sed oliud oat, ad imaginem; 
aliod voro, ad timiUtxdinem. Alque iilud quidcm, ad 
imooiii#wi,258 , l o c* c u g | , , < l i c ii» l r; <J«od scilicet bo-
mo tolus, quia omnia cum visibilia tuai iiivisibilia, 

έαυτφ ορατά τε χαλ αόρατα, νοητά τε χαλ αίσθητά, C c u m inloliigibilia lein teneibilia, cum cori uptibilia 
φθαρτά τε χαλ άφθαρτα, δείκνυσιν ένα τινά είναι όη-
μιουργόν χάντων τών όντων τόν θεόν * χα\ χατά τούτο 
εέχών έστι τον θεού, όιά τό γνωρίζειν αυτόν ένα του 
παντός είναι δημιουργού, χαθά χαλ ό Απόστολος βο$-
ατήρμέτ γαρ ούχ dpriJUu καζακοΛύχττσΘοΛ τήκ 
χσρχιΐήτ, εέχώτ καϊ δόξα τον βοον ύπαρχων* 
δια#ήδην τόν άνθρωπον είς δόξαν θεού γεγενήσθαι 
φήσας, χαλ χατά τούτο είχόνα χαλέσα?, ώς μόνος ό 
άνθρωπος δυνάμενος γνωρίσαι ένα είναι τού παντδς 
τόν θεόν δη μιουργόν, τόν έξ άχασών τών φύσεων ένα 
ζώον τόν άνθρωπον χατασχευάσαντα- τό δέ, καθ" 
δμοΐασιψ, ταύτην έχει τήν έννοιαν, δτιπερ ό 'Αδάμ 
πατήρ έγένετο χα\ ούχ υίός, προβάλλων έχ τής έαυ-
ττύ ουσίας, έχχορευτιχώς μέν τήν Εύαν, μήτε υίόν 

ιαιη iocorruptibilio in εο babcl, oslendti unura esso 
omnium rerun crooioren Oeum. Aique eaicnos 
imago Itei otl, quoiooua iiovii unum osao oniverti 
creatoroio, quewadmoduni daaiat Apostolus*: Vtr 
oxidcai xox debot uUte txpxi, cum tit imago et 
§Uria Dei19, palatn enonliaiu bominem ad glo-
riam Doi Cacium oooo, ac ea raiione imaginera vo-
caue, qoaoi sciUcot toiua bomo nosso valeat, uiium 
esoo m«o<li opificem Dcura, qui ox oinnibus naiurig 
oxinol U I I X I D , scilioei borainera, compoeuerii; illud 
voro, ad timilitudintm, boc signilicai, quod oempo 
Adam paicr fuerit, ooa vero filiua, produxeriiqiic 
ox eubsUniia »aa,modoquidem procedondt, Evam, 
qu« oeque filius, neqoo ooror vocatur; gignendi 

προοαγορευομένην, μήτε άδελφήν, χαλ γεννητιχώς D * t T 0 n^ono, proprium tlUum Selh, ex sua item 
τόν Ιδιον υίόν Ιήθ πάλιν έχ τής αυτού ουσίας * τόν 
μέν γεννητιχώς προβάλλων, τήν όέ έχπορευτιχώς, 
έτέρως χαλ έτέρως προβαλλόμενο; έχ τής αύτου ου­
σίας τους δυο. Άλλά τού μέν Αδάμ, ώς αρχήν έσχη· 
χότος, χαλ οί έξ αυτού αρχήν έχουσι * τού δέ θεού 
χα\ Πατρός ώς άναρχου, χα\ οί έξ αυτού άνάρχως 
προήλθον συνόντες αύτφ άίδίως, ώσπερ τό απαύγα­
σμα, χαλ ή θερμή τφ ήλίφ' χχλ ώσπερ ό λόγος χαλ 
όνους τή ημετέρα ψυχή, χατά τά τής θείας Γραφής 
παραδείγματα. Έχρήσαντο δέ χαί τίνες Πατέρες πα­
ραδείγματι σωματιχώτεραν έπλ τής αγίας Τριάδος, 
οί μέν ώς άπό άεννάου πηγής χα\ έξ αυτής δύο ποτα­
μούς προχεομένους, οί δέ oivopip, ώς f ίζη, χα; χ)ά-

•Ccx. ι, f». ·· I Cor. χι, 7. 

eubatanlia : aliuro gignendi, aliatn procedendi moro 
liroducons, alio olioquc modo duos illog emillena 
ex aubslanUa sua. Veroro Adami, utpote qni ini-
lium babuerit, filii ei ipsi inilium babent; ai con-
Ira Deo elPalre inilio carente, qui ex eo prodeunr, 
aino inilio procedunt, ac «lernuro cum illo suni; 
qnemadmodum apiendoreicalorcumsole, ac qupip-
admodum vorbum ei ment cuui anima noslra, 
Hfcunduni exompla divin« Scriplurse. Quidam VCJO 
Palret aliia ad corporcum roorem propiug accedcn-
tibua exeropbe sonl o»i circa sanctam Trinitatcm; 
alii quidem quaai ex perenni fontt* promananUs 
dxoo Ouvioo eaae aionl; alii arbori «x raditf, ra-
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mio et fmctu conslanti ipsos comparant; omnet Α δω, χαλχαρπφ. Πάντες όέ είτε Πατέρες, ώς άνθρω­

ποι, σωματικώτερον έκ του Πνεύματος έμπνευσθέν-autem atve aposioli, sive Patrea, ulpote bominea, 
corporeo more, afflante Spiritu sancto, locutt sont, 
exemplis usi divina substantia longe inferioribus. 
In futuro autem statu, quia spirituales resurgemos, 
aceuratiorcm Dei noiiiiam obtioebinias. 

Sic igitur isiis in locis divina Scriptara, bypo-
siases declarare volens, hac sermonis proprieiate 
frcquenier usa est, quasi a Patre creationem csse 
narrans, a Filio incarnalionem, a Spiritu ganclo 
resurrectionem. Verumtamen sancla Trinitas omnia 
opeialur. Beatus vero Moyses, qnasi Deo loqoenle, 
sic habet, Faciamus hominem, quae vox pluralis qui-
dem est, polesique lamen de duobus tanUim iniel-
ligi. Quoniam igiiur visum Deo fuit nobis sanclae 
Triniialia coofessionero non ab iniiio tradere; ne 
illa, ut corpora, corporeo more intelligeranot, 
aut euspicarerour tres esse deos; cum ad crea-
tionem bominig accessii, tenc aenigmattce plo-
rali voce locuius est, quae posaii eliai» de duo-
bus 259 iulelligi. Elapso aulem quodam leropore, 
plaraliorem profert vocctn, dicens : Υεηϊίε, de-
scendentM confundamni linguas eorum u , quod non 
taiiium do duobus intelligi vaiet; sed eiiam de 
ttibus ac do pluribus. Deinde igilur roallia inicr-
curreniibus annie, ne majorem csae niultiludinem 
inrerremus, de Trinitate vocera xnigmaiiee per 
Isaiam congtittiil alque firmavii, ter dicens, Stnclu*, 
idque ad unum Deum reducens bie verbie, Oomi-
nut Sabaolk, pUxa esl omnis terra gloria eju$ "; ^ 
ona triam byposlasiua) numerum, et deiiaiis uni-
tatem declarans. Sub Domino autem Chrislo se-
cunduin caruem, haec palam ipse docuil: Euntei 
docete jomnei genlet, baptizantes eoi in nomine Pa-
i r i i , el Filii, et Spiriiu* saucli 1 1 ; unum qtiidem 
iiomen proferens, eed in tres bypoalases dividcns. 
Ει quoniam bsec dare per eervi formam pnedica-
lurus erat, liaec in creaiione hominia pranuniians 
pturalcm voccm prUninii emisil, Fad*mm$ homi-
nem. Ciira itaque de coelo veniet Domiiius, ftdeleg, 
ju&tos alqae dignoa secuni inditcet in regnum cce-
lorum, ciim angelos tum huroines : ex roliquis au-
tem altos exlra flrmanienlum sinet, caeierosque 
inferins circa terram, qnemadmodum in Evangeliis 

τες, έξείπον, ώς έν παραδείγματι, λειπόμενχ μεντοε 
πάνυ της θείας ουσίας· έν τή δέ μελλούση καταστα­
θεί ώς πνευματικοί άνιστάμενοι πάλιν, άχριβέστερον 
γνωσόμεθα περλ θεού. 

Ούτως ούν ενταύθα τάς υποστάσεις παραστήσαι 
βουλομένη ή θεία Γραφή, χέχρηται πολλάκις τφ ίδιώ­
ματι τούτψ, ώς άπδ τοΰ Πατρός λέγουσα τήν δημιουρ­
γίαν, χαλ τού ΊΊού τήν ένανθρώπησιν, και τού Πνεύ­
ματος τού αγίου τήν ανάστα σι ν. Άλλ* οδν γε τά 
πάντα ή αγία Τριάς κατεργάζεται. *ΟΟέ μακάριος 
Μωύσής ειπεν ώς άπό τού θεού, Ποιήσωμεν άτ0ρω-
Χον χαλ πληθυντική μέν έστιν ή φωνή, δυναμένη 
δέ χαλ έπλ δύο μόνων νοεί σθαι. Επειδή οδν έξ άρ-
χής ό θεός έόοκίμασε μή παραδούναι ή μι ν τήν τής 
αγίας Τριάδος όμολογίαν, ίνα μή ώς σώματα σωμα­
τικώτερον αυτά νοήσω μεν, καλ δποπτεύσωμεν τρείς 
είναι θεούς* έπι τής δημιουργίας τού άνθρωπου έλ-
θών, τότε αίνιγματωδως πληθυντιχήν φωνήν έξεφώ­
νησε, δυναμένην δέ χαλ έπλ δύο μόνων νοείσθαι Μετά 
δέ χρόνον πάλιν έτι πληθυντιχωτέραν φωνήν αποφαί­
νεται λέγων, άσνεσ, καταβάντες σνγχενμετ αντώτ 
τάς γΧώσσας · ούχ έτι έπλ δύο μόνων δύναται νοεί­
σθαι, άλλ' έπλ τριών χαλ πλειόνων. Πάλιν ουν μετά 
πολλά πάνυ έτη, ίνα μή είς πλήθος έξενεχθώμεν, 
έστησε τήν φωνήν πάλιν αίνιγματωδώς έπλ τής Τριά­
δος διά Ήσαΐου,τριχώςλέγων τό, Άγιος* συναπτών 
δέ είς ένα θεδν, χαλ λέγων* Κύριος Σα&Αθ, ΧΛή· 
ρης χάοα ή γη της δάξης αύτον, χαλ τών τριών 
υποστάσεων δηλώσας τδν αριθμόν, χαλ τής θεότητος 
τό μοναδικόν. Έπλ δέ τού Δεσπότου Χριστού χατά 
σάρχα φανερώς έδίδαξε λέγων, Πορενθέττες μαθη­
τεύσατε χάντα τά Ιθτη, βαχτίζόττες αυτούς είς 
τύ δτομα τού Πατρός, χαί τον ΧΙον, καϊ τον άγιον 
Πνεύματος * έν όνομα μέν είχών, είς τρείς όέ υπο­
στάσεις διελών. Καλ έπειδήπερ ή μέλλε ταύτα φανε­
ρώς κηρύττειν διά τής τού δούλου μορφής προμηνύων, 
έπλ τής δημιουργίας τού άνθρωπου τήν πληθυντιχήν 
φωνήν πρώτως έξεφώνησε τδ, Ποιήσωμεν άτθρωχοτ. 
ΊΙνίκα τοίνυν παραγίνεται έξ ουρανού ό Κύριος, τούς 
μέν πιστούς καλ δικαίους καλ άξίους μεθ' εαυτού είσ-
φέρει είς τήν βασιλείαν τών ουρανών αγγέλους τε καλ 
ανθρώπους * τούς δέ λοιπούς, τούς μέν έξωθεν τού 

de consummaiione loquens ait: Tanc eranl duo in j) στερεώματο; έά · τούς δέ χάτω περλ τήν γήν, χαθά-
agro, unus anumeiur, et unus relinquMr; duas περ και έν τφ Εύαγγ«λί<:> ^ T " * ν τ![ συντελεί* οδ-
vwlenlei in mola, una assumetur, et una relinque-
lur ac si diceret, eos qui in agro suni, ncmpe 
omnes bujtis mundi boinincs, sive diviiee, eive 
pauperes, sive rocdiac fortuna, scilicel cx quavis 
condilione, si qui digni rcperianlar, assumeudos 
«̂ sse in caliiui; sin indigni, relijiqucodos iu terra. 
Oeinde vero eos qui in niola sunt, nenipc servos, 
memorai: qui si digni repcrianlur, assumentur 
in coelum ; bin indigni sint, rcliuquentur in twra. 
ijuod aulem pritno masculino gencre, deinde femi-
nino ulalur, generis diflcrcntiam iioiat; netnpe, 

τω; * Τότε έσονται δύο έτ τφ άγρφ, δ έίς χαρα-
Λαμβάνεται, κα\ ό είς άφίεται, δύο άΛήθονσαι έν 
τφ μύΛωνι,μία χαραΧαμβάνεται,%α\μΙα άρίεχαι' 
ίνα είπη, τούς έν τώ άγρψ πάντας τους όντας έν τω 
χόσμφ είτε πλουσίους, είτε πτωχούς, είτε χαλ μέσους, 
δηλονότι έν οίαδηποτούν τάξει εύρηταί τις άξιος, πα­
ραλαμβάνεται έν τώ ούρανφ * έάν δέ μή ή άξιος, 
άφίεται έν τή γή. Είτα χαλ τούς έν τψ μύλφ, τους 
δούλους λέγει * ότι χαλ άπδ τών δούλων έάν ευρεθώσιν 
άξιοι, παραλαμβάνονται έν τώ ούρανφ · οί δέ ανάξιοι 
άφίενται έν τή γή. Τδ δέ ά££ενικώς έπλ τών πρώτων 

C«JH. \ ι : 7. " Isa. \ Ί , 5. 1 1 Malib. xxvut, !0. " MaUh. χχιν, 40. 
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είπών, καλ τδ θηλυχώς έπλ τών δευτέρων, έ σήμανε Α si\e mare* sive ieminae, sive justi aive peccalores 
τήνδλαφοράν του γένους, είτε ά^όενες εύρεθήσονται, 
είτε θήλιιχι, είτε τους δικαίους εΓτε τους αμαρτω­
λούς. 

Καλ ό απόστολος δέ Παύλος σημαίνει έν τή πρδς 
θεσσαλονικείς δευτέρα Επιστολή λέγων ούτως, 'Εν 
τη άχοχοΛύψει τού Κυρίου Ίήσού άχ* ουρανού 
μετ' άγγέΛων δυνάμεως αύτου, έν χυρϊ φΛογός 
δίδοντος έχδίχηστν τοις μή είδόσι Θεόν, καϊ τοις 
μή ύχακούουσι τφ ΕύαγγεΛίφ τού Κυρίου ήμων 
Ιησού Χριστού * οϊτινες δίχην τίσονσιν, δΛε-
Φρον αϊωνιον, άχό χροσώχου τού Κυρίου, χαϊ 
άχό τής δόξης τής Ισχύος αύτου * δταν έΛΘη έν-
δοξασδήναι έν τοις άγίοις αυτού% χαϊ θάνμασΟή-
ναι έν χάσι τοις χιστενσασι* δηλών χα\ αύτδ;, 

SIIII . 

Aposiolus vero Paulus in secunda ad Thessolo-
nicenset b«c indical; Ix rnelatioiu Domini Jesu 
de cwlo, cum angelis virtutii ε}**, %n flamma igni$, 
danti$ windictam tti σαι non noverunl Deum, εί φά 
non obediunt Evangetio Domini noslri Jesu Chrhti: 
qui pctnas dabuni, inUritum alernxm α facie Domi-
ftt, el α gloria fortitudiitis e/χε, enm veturit glorifi-
emri ix $oncth $xi$, ti odmirabifo fieri im omnibui 
QH% crediderxnt11 : ipso quoquo derlaraas ideti-
bns saiHtifi magfiam et ineffabilem glorian repo-
alum ease; inftdelibu* aotem, paenain xiernam, 

ότι τοί; πιστοίς αγίοις μεγάλαι χα\ άνεχλάλητοι δόξαι Β id est, congruena illi elatui aupplkiom. Nam in 
άπόχεινται * τοίς δέ άπίστοις, δίχη ολέθριος, τουτ­
έστιν, ανάλογος τιμωρία τής καταστάσεως έχείνης. 
Έν όλέθρω γάρ χαλ έσχατη τιμωρία χαλ μεταμέλεια 
πολλή ευρίσκεται πάς ός ούκ απολαύει τών αγίων 
χαλ τών δοξών χαλ τής μαχαριότητος τής άποκειμέ-
νης τοίς δικαίοις. Όφείλει τοίνυν πάς Χριστιανός 
δουλαγωγησαι εαυτόν καλ ύποτάξαι άπεντεύθεν τψ 
θεφ, χαλ πιστεύειν πάση τή θεία Γραφή, Παλαιή τε 
χαλ Καινή Διαθήκη, χαλ φύλαξ είναι δογμάτων ακρι­
βής, χαλ (Μον έχειν κατάλληλον τή πίστει· άπωθεί-
σθαι Οέ χαθά χαλ μέλλοντες προσιέναι τώ βαπτίσματι 
ώμολογήσαμεν χαλ άποτάσσεσθαι πάση Σατανική τε 
καλ Ελληνική πλάνη, χαλ απιστία, καλ ματαιότητι, 

pernieie, exlremo supplicio ct poeniieniia magna 
260T e r 4* l u r> quisqois taoetis doois, gloria ct 
beaiiiadioe jualia reposila, IHMI fruiiur. Opag ito-
qne etl at quivis Cbrislianos in hac viu aeae eer-
vitoli tradal, et eubjicial Doo, credatque toli di-
vin« Scripturat, lam Veieri, quam Novo TesU-
mento; accnrale dogmala scrvet, atque viiam fldei 
eonsenUneam ducat; omuoa* vero Saunicum ei 
Graecam errorem, prout ad baptisinam accesauri 
proroisimus tt confeui euauis, dcpellat, ipaiqoo 
abrenoniiet, necnon inftdelitati, vaniiaii, et de-
gporaue illi spei. Magnum enioi dolrimeni-ιαι acci-
pionl ei iis immorentur: eclipses ceu divinam 

χαλ έλπίδι άνελπίστω. Τά μέγιστα γάρ βλαβήσονται Q diseiplinam e i eakulig tradenteg ac prsnuntian-
έχείνοις εμμένοντες, ώς μάθημα θείον τάς εκλείψεις 
ψηφίζοντες χαλ προλέγοντες, περαιτέρω τούτου ελπί­
δα μή κεκτημένοι * άλλά πλανώντες χαλ πλανώ με vor 
είπου γε χαί τις άποσυληθελς ίμάτιον ή έτερον τι, ώς 
προφήταις τούτοις προσιών, ήχουσε παρ" αυτών ή 
επέτυχε ψευσαμένων άλήθειαν * εί δέ μή, ουδέ τούτο. 
Τοιαυται τών ματαιοφρόνων τών τό σφαιριχόν σχήμα 
τφ ούρανφ δώρου μένων αί ελπίδες * ού δύνανται δέ 
περαιτέρω τούτων τι έλπίζειν, ούτε άνάστασιν, ούτε 
βασιλείαν ουρανών, ούτε κρείττονα χατάστασιν 
έπείχερ έξεώσι τήν σφαίρα ν, καλ αυτήν ήν έχουσιν 
ελπίδα άπολλύουσι. Γένοιτο δέ ημάς, ώ τιμία κεφαλή, 
έν τή αποκαλύψει τού Κυρίου ημών Ιησού Χριστού, 
εόχαίς τής όεσποίνης ημών θεοτόχου, χαι πάντων 

les, neqoe ulteriori spo intirucii: aod errauloo ct 
alioa in errorem inducenles; ai quia cum aut ve-
siimontum aut aliud quidpiam fvno sublatum 
tst, ad eos, ceu od propbeus, ae confcrt, aB iis 
reaponsum accipii; ac vel, iia voriiatem emen-
lienlibtis, casa amissam rtm contoquitur; sin nii-
nus, ne hoc qoidem. H*c apes oat vanorum hoiui-
num, qui apbaricam formatn ccelo ascribune: nec 
qutdpiam ullra sperare pouunt, nequc rcKurrecuo-
nem, neque regnum coeloram, ncque «iaiam me-
Itorem : quandoqutdera etspteraoi illam amiturai, 
ct spei qiiam habebanl jaclaram facionl. Fai i l 
Dcoe, ο vetierauduin capul, ut in revelatione Domini 
noslci Jesu Cbnsii,preci)Mia Dooiiaa noetne Deipane 

τών αγίων πατριαρχών, προφητών, αποστόλων, μαρ- D etomnium sanctorum,palriartbarum,propbetarani. 
τύρων, όμολογητών, όιδασχάλοιν, συναριθμίους τοίς 
έχ δεξιών γενέσθαι, χαι μετ' αυτών άχούσαι τήν 
εξαίρετου χαλ μακαρίαν έκείνην φωνήν λέγουσαν* 
Αεντε, τΛ ευλογημένοι τού Πατρός μον, κληρονο­
μήσατε τήν ήτοιμασμέν\(ν ύμιν βασιΛεΐαν άχό 
χαταδοΛής χόσμον. Αύτφ ή δόξα είς τούς αιώνας, 
•Αμήν. 

Παραγραφή. 
Ό σκοπός δλος τής συγγραφής καλ τής διαγραφής, 

πρδ; τό δείξαι ότι άπ' αρχής ό θεδς διά πάντων τών 
αρχαίων ανθρώπων, έτι τε κα\ τού χοσμογράφου Μωύ-
σέως, καλ πάντων τών προφητών καλ αποστόλων 
έδήλωσε Ονο καταστάσεις, ταύτην καλ τήν μέλλουσαν, 

Ι Β 11 Tbcss. ι, 7-9. ι β Mallb. ι\ν, 34. 

apostolorum, mariyrom, confeasorum, doclorura, 
cuin iis qni in destera posili erunl annuroereuiur, 
CUDI iis iiem audiamus praeslantem illaro β prs> 
claram vocem : Vemte, benedicti Patris tnei, hxre-
ditate Tecipxle paratum vobi$ regnum α conitiluliouo 
mundi Ipsi gloria iu sacula. Amcn. 

Paragrapha. 
Totus hujusce operis et dclineationum gcopus est, 

ul ostcndamus Deum ab iuitio, omniuin priscorum 
bominum, Moysis item mundi descriploris, om-
niumque proplietarum cl apostoloruni lcslimotMo, 
duos illos sialus drclarasse, pnvscnteiu scibcci ci 
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futttrom; htijtas mnndi utitversS flguram etpJitan- Α δηλώσαντες κα\ τδ σχήμα παντός τού χόσμου, κο' 
tcs declarantesqae Cbrislianos principiis au'\6 ina-
f it iusiatere eaquc seqtti, alquo firiern eorum priii-
cipiis etse consetUaueum : et iti iioc Dci boniutem 
eoaimofistravtmiis, qna» hutc ludoct pat:estra, ccrta-
ntinibus, corrupiioniet mortt, Anem imposnil. Osleit-
dimus autem in Domiuo CbrUto immortaliiatem, 
in€orru|itionem , imnitttabililaiein, bcaiitudineut , 
ftaactificationea, ju&liiiamque sempiiernam omnibot 
«ominibos parari, quemadmoduui a conslilulione 
• m n d i S e i pweparavorat, secundum videlicel lo-
ctiui iu COBIIS, el secundttm siaturo, eodeitt prorm 
modo, quo per tabei oacutum in flgura praniituiavil 
nobU. DecbraviiniisiienGrxconim sentenUani om-
ni ipacar«re, *q*i neque secitndum sUlum el Tiiam 

ότι oi Χριστιανοί μάλλον έπονται ταίς εαυτών άρχαίς 
δείχννοντες, χαλ τά τέλη ακόλουθα ταίς εαυτών άρ-
χαις, χα\ έν το^τψ μηνύοντες τήν αγαθότητα τον 
ββου, τήν παρέχουσαν παύλαν τώ παιδευτηρίω τούτω 
κα\ τοίς άγώσι, καλ τή φθορά, κα\ τψ θανάτψ. 
'Αναδειξαντβς δέ έν τψ Δεσπότη Χριστψ άθανασίαν, 
άφθαροίαν, άτρεπτότητα, καλ μακαριότητα, άγια· 
α μον, χχ\ δικαιοσύνην αίώνιον πάσι τοίς άνθρώποις, 
ώσπερ ήν έτοιμάσας άπό καταβολής κόσμου, τόν 
δεύτερον χώρον, τόν έν τοίς ούρανοίς, τήν δευτέραν 
χατάστασιν, χαθάπερ χα\ διά της σκηνής πάλιν έν 
τυπω προεδήλωσεν ήμίν. Και δτι ανέλπιστος έστιν ή 
τών Ελλήνων δόξα, μήτε δευτέραν χατάστασιν προα-
δοχώντων, μήτε πιστευόντων άνά στασιν έσεσθαι τών 

oxapeciont, ncqno forc credunl corporum nostiorum Β ημετέρων σωμάτο»ν, άλλά πλανώντων χαλ πλανωμέ 
νων, μετά τής εαυτών σφαίρας άμα κυλιόμενοι ταίς 
φρεσίν * αδύνατον νομίζοντες είναι τψ βεψ άναστήσαι 
τά σώματα πάντων τών άνθρώχων * όφείλοντες ώς 
σοφολ γνώναι, ότι εί κριτής έστιν ό θεός εννοιών χσΛ 
καρδιών πάντων ανθρώπων, χαλ δύναται διαχρίναι 
τάς εννοίας έκαστου τάς άπ' αΙώνος, πώς ούχλ μάλ­
λον δύναται σώματα Οιακρίναι έκαστου άνθρωπου, ΚΙ 
γάρ τά του πνεύματος δύναται διαχρίναι, πολλψ μάλ­
λον τά σώματα. Τινάσσει γάρ πάσαν τήν χτίσιν έχ 
θεμελίων ούρανδν χαλ γην άμα χαλ τά λοιπά στοι­
χεία έν τή συντελεία * χαλ Ιχαστον αυτών άποδίοωσιν 
ό χατέχει σώμα άνθρώπευ>ν, διαχρινόμενον ύπό της 
αυτού δυνάμεως* "Ώσπερ έν κοσχίνω κοσκινεύων τις 

resurrecttoiiem : sed orranl siroul οι alioa io erro-
rom ioduconl, uua CUDJ spbcra soa meiuibus suia 
eircumvoluti: raiiiio* posse Dexxi omntura boxiiRum 
corpora reauscitart; cura tamen, otpoio sapieoles, 
xofte debeant quod, ol qtiiJcm Dcus cogtUtiooum 
ol cordioMi ttiiiveroorom hominoai judei ait, pooait-
qne cogUalioBce giugulomm qos a aacolo fiitrtint 
difcewerc, nolio mogIs poterit eiagukxiiB bomi-
nxm eorpora oeccfxore : naio ti spiritoaba diooor» 
oerevalei.qoaniomagt* corpora? siquidotn io eox-
tomtnatioae omoem creaturam commovebil α fnx-
damcniii, cooloat xempo, ac terram ei rdiqoa οίο· 

qoonim oixfxla qo« o i hx-.naois corpori-
Ixts babeoi, ojoo vtrtota discernento, restiluent. ^ τό ζητούμενον μήν εύρήσει, ούτως σαλευομένης πά-
Sicttl cribrum agilont qoispiam, quod quasrit iovo-
xiet; aic, concoaso et agilala iiDiverta rerum natura, 
qoi quaerontdr In modio comporeboni. Nam 
mdhuc umel, inqoil por propbeiani, eg* agitabu non 
modo Urram, ud ettmm cctlum". Cxm auleiw oil mdkxu 
umel, rerum agiUUrom, ntpote iaclaniiri, raoUtio-
neoi, secundooi Apoalofom, aiguilical; ut landcfu illae 
immote mancant. Quainobrero cum regnum immMU 
ocdpiemxj, graliam άσόσοιχε, perauam Deo ptace*u$ 
$erri*mu$ cmm ttvertutia, fhuu elobucxaiione**. 

Domixoe verode coneummationo i u loquiiur: Et 
$(eUm cadeni ie caio, tl virlules cctlornm χιοοεόχχ-
lur. Εί iutu mpparebil tignum Eilii hominU tx emlo : 
et luncpUngent omntt Iribtu ferre, εί videbuni F i -

σης τής κτίσεως, οί ζητούμενοι μέσοι εύρεθήσονται. 
"Ετι γάρ άπαξ έγώετσ/ετω, φησλ διά του προφήτου, 
ον μόνον tijv γην, άΛΛά nal tbv οϋρανόν. Ιο Ιέ, 
lu άπαξ, είπείν, ό Απόστολος δηλοί τήν τών όχ­
λε υομένων μετάστασιν ώς πεποιη μένων, ίνα μσίνη τά 
μή σαλευόμενα. άιό βασιΜΙαν άσάΛεντον ααρα-
Λαμβάνοννες, έχομεν χάριν $L ής JUnptvwptv 
εύαρέσζως τφ Βεψ μετ' αΐ&ονς, καϊ εύΛα€ε(ας9 

καϊ δεήσεως. 

Και ό Κύριος περλ συντελείας λέγων, ούτω φησί · 
Καϊ οί αστέρες τον ούρανόν χεσοννται, καϊ αϊ 
δυνάμεις εών ουρανών σαλευδ^σονται * καϊ τότε 
ρανήσεται τδ σημείον τον ΥΙον τον άνθρωοον έν 

lium homims waiexfem U καόέόκε cofii cum ροίε- f> ούρανφ- καϊ τότε κόβονται πάσαι αϊ φνΛαϊ 
χίαιε €ί gloria mulia. Εί mittei mngelo$ εαοε εχχι 
iuba TOCU magna; εί congregabuni eUctoi ε;αε α 
qnaiuor οεχίιε, α summi$ ealh χεσχε ad summum 
calum Rorsmuque Apbaiolus in prima ad Tbes-
saHHiiceoset Epislola ail : Qnoniam ipst Dominu$ in 
ju*$n, in voce archangeli, et in luba Ihi dciandti 
dt ccefo, et mortui in Chmlo resnrgent primum. 
ϋάιώε noi qui rtrimxs, qta relinquimnr, rapiemnr 
fum ip$h in nubibtn obtiam Ihmino in aera, εί sir 
$€mpet cum Ihmino erimut. Itaquc consoiamini m-
wc.ni in verbit toiio " . Simililer haliel in Epi»loIa 
fctl r.oritilbios \vnm% : In momenlo, tn ictn ocx/t, in 
uiihsima tuba : canei enim tuba, εί moriui reiar-

cijc γης, καϊ δψονται τόν ΥΙδν τού άνδρώζον έρ~ 
γόμενον έχϊ τών νεφελών τού ουρανού μετά δυνα-
/ιεως καϊ δόξης χολλής. Καϊ άχοστελει τους αγ­
γέλους αύτου μετά σάλχ+γγος φωνής μεγάλης, 
καϊ έχισννάξονσι τούς εκλεκτούς αυτού έκ τών 
δ* άνεμων, άχ' άκρων ουρανών έως άκρον ουρα­
νού. Κα\ πάλιν ό Απόστολος έν τή πρδς θεσσαλον<-
κείς πρώτη φησί ν * "Ότι αυτός ό Κύριος έν κελεύ · 
σματι, έν φωνή αρχαγγέλου , καϊ έν σάλχιγγι 
Θεού καταδήσεται άχ' ουρανοί*, καϊ οί νεκροί έν 
Χριστφ άνασιήσονται χ^ώτον. Έχειτα ημείς οί 
ζώντες, ol xsputeixojuvoi, άμα σύν αύτοίς dpxa-
γησόμεθα έν νεφέλαις είς άχάντησιν τού Κυρίου 

Λαα. ·, 7. »· Hebr. «ιι, ί θ . ι" Matlh. xxtv, 39 seqq. *Μ Tnoss. ιν, Ιό aeqq. 
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Ιςάέρα, καϊ υ Οι ω χάντοζε cvr Κνρίφ icdjisda- Α 9**1 incorrupli, et ηοι immulabimxr. OporM enim 

ώστε χαραχαλειτε άλλήλονς ir τοις λόγοις τον- torrupiibiie hoc indueve ixcomiptionem, ct moriale 
τοις. Όμοίως πάλιν λέγει έν τή πρ>>ς Κορινθίους 
πρώτη Επιστολή· %Ενάτόμφ% έι· ριχ\\ όρϋα.ΐμην, 
ir τή έσχατη σάλχιγγι, σαΛχίσει γαρ, χαϊ οι νε-
χροι εγερΟήσυνται άφθαρτοι, χαϊ fyie^ άΑΑιιγη-
σόμεΟα. Δει γίφ τό yuttpzor το ντο έτδνσασΰαι 
άφθαρσίατ , χαλ τό Ονητόν τοντο έτσύσασΟαι 
άΰατασ/ατ. Ταύτα τών Χριστιανών τα ευαγγέλια, 
αύται τών πιοτών α! μεγάλαι κα\ θαυμαστά*: ελπίδες, 
άνάστασις νεκρών κα\ βασιλεία ουρανών ήτοιμασμέ-
νη Απδ καταβολής κόσμου τοίς ΑνΟρώποις - οί χαι 
πρώτον Αθανασίαν, χαί άφθαρσίαν, κα\ Ατρεπτότητα 
χομιζόμενοι, μετάρσιοι άεροβατούντες συν Χριστφ 
βασιλείαν ουρανών κληρονομούσι, σύν Χριστφ βασι 

boc ixdnere 262 immorlaliiatem IIxc MintCbri-
slijnorum evangeiia, Uxe magna et lttirabilis tide-
liuni spcs, reaurrcclio moriiiorinn, cl r ^ n m n CHC-
lorum, paratiim bomitftibu* a rniisiituliouc uiijtidt: 
qui ItotiinieA, cum prius iiiuiioilalif.tlcro, iucorritpiio* 
ο hi ei iinmulabilitalem na< li ΓΙΜΊ iiit, stibiinies pcr 
oercmdelati,cuut Cbristorcguum<·« lorum in baure-
dilalom accipteM, cum Cbri»<ori»gnabunl, com Cbri-
slo coelum in domiciliutn pcssidcbunt, cuiii ChH-
alo ία laberttactilo non manufaclo ambnlarc per-
mitlentor, cum Cbrisio «roelestis Jerosolymie civca 
mia com sanciis angelrs appellabtinlur, cnin Cbri-
slo gatideuies, citm Cbrtsio cxsultaiifcs, cum Chri-

λευσουσι f συν Χριστφ οίχητήριον τδν ούρανδν χέ- Β Μ exaltati, ciiro Cbrisio coronas gcsiaiuos, ciim 
χτηνται, σύν Χριστφ τής άχειροποιήτου σκηνής τήν 
είσοδον συγχωρούμενοι πατείν, συν Χριστφ τής επου­
ρανίου Ιερουσαλήμ πολιται σύν άγίοις άγγέλοις 
άναγορχυόμενοι, συν Χριατφ χαίροντες, συν Χριστφ 
αγαλλιώμενοί· σύν Χριστφ υψούμενοι, σύν Χριστφ 

Chrttfo gloria affetti, cnm l'.hii»io tbrono graitax 
fruonies, cux» Cbristo josttlia, sanclificattoi*, re-
demplioiie, bcaiiiudiuc, omiiiqtie xterno cl iitefla* 
bili bono gaiidciilce. Qna? gen*, qua: secta tanlaili 
epom credcndo obtineal, practer Cbrotiaiio* ? 

στεφανηφορούντες9 συν Χριστφ δοξαζόμενοι, συν Χριστφ τού θρόνου της χάριτος Απολαύοντες, σύν 
Χριστώ δικαιοσύνης, καϊ αγιασμού, κα\ άπολυτρωσέως, καϊ μακαριδτητος, κα\ παντδς αιωνίου καλ 
άνεχλαλήτου αγαθού απολαύοντες. Ποίον έθνος, ή ποία αίρεσις, τοιαύτας ελπίδας πιστεύουσα κέκτηται, ε ϊ 
μή μόνον Χριστιανοί; 

"Ελληνες άταατοΰσιν, ανέλπιστοι δντες, σοφίαν τού 
χόσμου τούτου αγαχώντες, ήτις μάλλον ούτε έν τών 
πραγμάτων έςισχύει χαταλαβείν άφ* εαυτής, εί μή 
θεία τις Ιλλαμψις παραχολουθήση. Όμοίως χα\ Ίου-

Crcd iioncredont ac aino ερο degnnt, sapioxliaai 
hujot xiondi diligcotesvqore ne ooom quidem rorum 
capere per so valeat, niti divina qoxipiani illoairalio 
tubseqoaiQr. Sixiilitor Judct Ciirioto apparexli non 

oxfoi Απιστήσαντες τφ φανέντι Χριστώ τφ ταύτα C credoutes, qui baec tatn per se, qoatn per afioslolos 
αανερώς χηρύςαντι, χα\ συστήσαντι, κα\ δι* εαυτού 
χαλ δλΑ τών αποστόλων , τούτων πάντων άπΙτυχον. 
Χαμαρείται δε κα\ ΜοντανοΙ σκληροτράχηλοι υπέρ 
τους Ιουδαίους δντες, έκ ΜωΟσέως χα\ τών σχημά­
των του χόσμου μή δυνάμενοι παιδευθήναι, άλλά χαι 
τοίς προφήταις άπιστούντες, μήτε άγγελον, μήτε 
πνεύμα, μήτεψυχήν λοηχήν αθάνατο ν δμολογούντες, 
άλλά χα\ αυτοί ίσα τών Ελλήνων, άνάσταστν σωμά­
των άθετουντες, τούτων πάντων άποτυγχάνουσιν. 
Όμοίως χαί Μανιχαίοι πάλιν, τά σώματα μισούντες, 
χαλ τούτων άνάστασιν μή δμολογούντες, άλλά πονη­
ρού Θεού αυτά δημιουργήματα υποτιθέμενοι, και 
άχώλειαν αυτών προσδοχώντες, πάντων τών αγαθών 
χα\ ούτοι στερίσχονται, μεθ' ού έχειροτόνησαν έαυ 

suos polaa» pnodicavii el coxflrmavit, bomrn ox> 
nium jocturam ieceruni. Somoriiani et Mon-
tanistae, dorioro qnom Jodu î corvrae, com 
a Moyse ct a mutidt figoris orudiri el in*titui 
oon possenl, nequo propbeiie crodercnt, ucque an-
geium, vel spiriuim, vel animam raiionaleiu im-
morialom etsc confilenics, sed pari cum Craecis 
senienlia r€surrecn*>nem corporum iioganles, baec 
oiiinia aroitlujti. Simililer et Manicbai, qui cor-
pora odei unl eoriimque resurrcclioneni tion confi-
lontur; eed ea malidci optQcia esse eomininiscun-
lur : cumquc illa perilura cxspecleni, omnium el 
ipsi botMMrunijwiuraoi iaciuut, cumdoo illo, quem 
bibi in lerra coiisiiluoruul, ut impii condemnati. Iia 

τοίς θεού περί τήν γήν, ώς ασεβείς χατακεκριμένοι. ^ panier ooioes bserctici, quotquol carnis el aniniae 
Όμοίως χαί πάντες οί αίρετικο\ όσοι άθετούσι τήν 
άνάληψιν τής ημετέρας σαρκός, χαί τής ημετέρας 
ψυχής, έν τφ χαιρφ της ενανθρωπήσεως, κα\ όσοι 
άθετούσι κολοβούντες τήν θεότητα τού Υιού , καϊ 
σμιχρύνοντες τήν θεότητα τού αγίου Πνεύματος, τού­
των πάντων τών αγαθών και αύτολ στερίσχονται. 
Μόνοι γάρ οί όμολογούντες ένα θεόν έν τρισίν ύπο-
στάσεσιν, άναρχον, άΐδιον, άπερίγραφον, άόρατον, 
άνοφή, άφθαρτον, άΟάνατον, απαθή, άσώματον, άπε-
ριόριστον, άκατάληπτον, ά σύνθετο ν, άμερή, ποιητήν 
ουρανού κα\ γής, ορατών τε πάντων κα\ αοράτων · 
έν Πατρλ, κα>. λ'ίφ, κα\ άγίφ Πνεύματι γνωριζόμενόν 
τε καλ χροσχυνούμενον, χα\ έπ* έσχατου τών ήμερων 

Μ ' I (ΙΟΓ. ιν, 52, » . 

itosine aoauoiplioxem ίιι lempore incarnaiioui» fa -
ctam iiegant, qaob|iiot cliani Filii deii-Uem lollunt, 
cl Spiritus santli dciiatem niiiiuiiul, bis omnibus 
et ipsis boitis pi ivaiitur. Illi quippe laulum, qui 
unuin Douinin irtbu$ bypoalasibuft conftlentur, fine 
prtncipio, xtermnn, iiicircumscriptum, invisibilem» 
intaciilcm, inroiTuplibil^t i i , iinmortarfin, impas-
sibilom, incorporeutn, indeiiniiuai, intomprcbensi-
bilcm, incomiM>silum, sine parlibue, tceli et ierra», 
\ Uibiliuin et iuvisibiluun opificem, in Palre d Filio 
11 Spirilu sanclo cogniium el adoratum: qui in novis-
^mo dieruin, incai nationis263 i^nipore, lonndiim» 
quem crcavcrat, rusiaurare volcns, atccpta tx 
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beala Virgine massa? uostra? particula, Deut Vcr- Α έν τφ χαιρφ τής ενανθρωπήσεως άναχτίσαι βουλδ-i 
bura, ctiin Patre et Spiritu saoclo, gine genrine, ul 
panram munduni, viuculum omnis creauirae,bomi-
nem videlicet, restaurarel : ipsi ei timplici rolttn-
titis incliualione uoitns esl onione prxslanlissima 
ci indissolubili , ita ut agsunptiu unioni anteire non 
intelligatur, sed simul eodemque tempore formatio, 
assumptio et unio eAsislanl, pati quoque voluil et 
occidi : cuoique lioniinem per resurrectiooen 
coiisummassct, in coelum reduxil illuat, et sossione 
ad dextcram ipsura bonoravit, alqae universi judi-
ccm consiituii: cum boe item qui recte vium in-
eiituunt, in ihalainum ona curo gponso iitgrediun-
tur : qui scilicet oeque deiuteni, neque bamauila-
tcm ipsi adimuni; i i c«m Chriaio cboreas agunl, a* 

μένος δνπερ έχτισε χόσμον , λαθών πάλιν έχ της 
Αγίας παρθένου Μαρίας έχ του ημετέρου φυράματος 
θ Θεδς Λόγος, συν Πατρλ χα> άγίφ Πνεύματι, άνευ 
σποράς, άναχτίσαιτδν μιχρδν χόσμον, τδν σύνδεσμον 
πάσης της χτίσεως, τουτέστι τδν άνθρωπον, χαλ αυτό) 
έξ αυτής τής ακαριαίας 0οπής, ενώσει έξαιρέτφ, χα\ 
άναφαιρέτφ, ώς μή προεπινοείσθαι την λήψιν τής 
ενώσεως, άλλ' άμα διάπλασις, χαλ λήψις, χαι ένωσις* 
συνεχώρησέ τε παθείν, χαλ άποχτανθήναι' χαλ τε* 
λειώσας διά τής αναστάσεως, είς ούρανδν ανήγαγε, 
χαί τής έχ δεξιών αυτού χαθέδρας έτίμησε, χαλ χρι-
τήν αύτδν τού παντδς χατέστησεν · όμοίως σύν τουτφ 
χαι οί βισύντες χαλώς, εισέρχονται είς τδν νυμφώνα 
άμα τφ νυμφίφ, μή χολοβούντες μήτε τήν θεότητα, 

cum ipso regnant in coalo, audienieg ab illo in con- B μήτσ τήν ανθρωπότητα · οδτοι συγχορεύουσι τψ Χρν-
sumnialiooo : Vttiiie, benedicti Patris mei, harcdi-
ίσίε accipiu paratum vobis regnum * cotulilulioru 

De eonsuroroalionig autem die neino novii, nisi 
tinus Deus. Dicunt autem mundum non consum-
mandum esse, donec homineg sint angelia oamero 
aqualeg : nam dicit Moyses: Conititnit lerminot po-
pulorum, ucnndum numerum engelorum Detu; ac 
gi diceret, Terminum populorum in hoc coostituit, 
ut gitii atigelis numero pareg. Saae Apoatolug quo-
quc ail : Cum autem pUmtudo otntium ingrtua fue-

στφ, χαλ συμβασιλεύουσιν αύτφ έν τφ ούρανφ, i 
οντες παρ* αυτού έν τή συντέλεια - Αευτε ol ευλογη­
μένοι τοΰ Πατρός μου, κληρονομήσατε τήτ ήτοι-
μασμένην νμιν βασιλείαν άχό καταβολής χσ*-
σμου. 

Περί δέ τής συντελείας τήν ήμέραν ουδέ εΤς έπί · 
σταται, εί μή μόνος ό Θεός. Φασλ δέ εί μή συναρί-
θμιοι γένωνται οί άνθρωποι τοίς άγγέλοις, οό συντε­
λείται ό χόσμας · λέγει γάρ ό Μωύσής, Έστησεν 
όρια εθνών κατά αριθμόν αγγέλων θεοΰ * ώσανελ, 
Τόν όρον τών εθνών έν τούτφ ίστησεν, έν τφ συναρί-
θμίους γενέσθαι τοίς άγγέλοις. Ά μέλει χα\ ό "Από­
στολος λέγει, Όταν θέ τό πλήρωμα τών εθνών είσ-

r i i , $ic omnii hricl salvabilur clare de congun- Q έλθη, nal ούτω πας Ισραήλ σωθήσεται9 σαφώς 
niaiione verba facieng. Iino eliam Dominus bac de 
readumbraie loqui vkleiur, cam ail: In ruurrtctione 
pare$ *ngeli $unttk. Quotqnoi ergo Cbrigliani eslis, 
et buic gpei pairociuamiiii, Chrislumque in exem-
plum et typum habeiie, cum liunc librum legelig, 
orate pro me peccatore, ut univergorum Domiuug 
ne me despiciat, sed miseralus, me vobiscum aunu-
merrt cum iis qui a dextris cjuserunt, pcccaiorum 
gcilkct nosirorum oblitus, el ne illa ineffabili bea-
tiiadine excidam, precibus ei obsecraiionibug ve-
glris, per misericordiam, clcmcnliim et graliam 
omnium nostrum Servaloris Cbrisli, cum quo Pairi 
gloria cum sanclo Spiriiu et aunc, ei serapcr, el ia 
sascula gsculorum. Amen. 

Chrigiiani Chritiiana Topographia lotum rouodum 
coniplecicng. 

LIBER VI. Superadditns. 
264 &c magniludine solii. 

Post absolulum librum, quidam adveraum nog 
circa liguram roundi quaesliones movcranC, hig ver-
bis- Quomodo polest, ai vesira fcrt senientia, sol 
abscondi sub borealibus terra? panibus, curo miiltia 
pariibus ierrs magniludinem excedal? Nam gecun-
duni sphaeram nosiram, quaDiumcunque gol terra 
gil major, nibilo minus xmbraiii cfliciet ad oppo-
gbam ejugdem lcrrae pariem. Quibus nos brevissime 

περί συντελείας είπών. Άλλά χαλ ό Κύριος φαίνεται 
αίνιττόμενος περ\ τούτου, χα\ λέγων, *Εν τή άνα-
στάσει ΙσάγγελοΙ είσιν. "Οσοι τοίνυν Χριστιανοί 
υπάρχετε, χαί ταύτης τής ελπίδος αντιλαμβάνεσθε, 
χαι δείγμα χα\ τύπον έχετε τόν Δεσπότην Χριστόν, 
άναγινώσχοντες τήν βίβλον, εΟξασθε υπέρ έμού του 
αμαρτωλού, όπως ό πάντων Κύριος μή με όπερίδη, 
άλλ' έλεήσας συναρίθμιόν με ποιήση μεθ' υμών σύν 
τοίς έχ δεξιών αύτου, παρορών τά ημέτερα πλημμε­
λήματα, χαλ μή αποτύχω ταύτης τής μαχαριότητος 
τής άνεχλαλήτου, εύχαίς χα\ όεήσεσιν ύμετέραις, 
εύσπλαγχνίφ δέ χα\ φιλανθρωχίφ χαί χάριτι τού πάν­
των ημών Σωτήρος Χριστού, μεθ' ου τώ ΠατρΙ δόξα 
σύν τφ άγίφ Πνεύματι, χαί νύν, χα\ πάντοτε, χαλ 

rj είς τούς αίώνας τών αίώνων. Αμήν· 
Χριστιανού λριστατνιχή Τοπογραφία περαχτιχή 

παντός τού χόσμου. 
ΛΟΓΟΣ (7· Συνημμένος. 

Περϊ μεγέθους ήλιου. 
Τινές μετά τό πέρας είληφέναι τήν βίβλον, έχίνη-

σαν λόγους πρδς ημάς περ\ τού σχήματος τού χό­
σμου, λέγοντες. Πώς δύναται χρύπτεσθαι τδν ήλιον 
χαθ' υμάς ύπδ τά βόρεια μέρη τής γης τά υψηλά, 
πολλοίς τοίς μέτροις υπερέχοντα τδ μέγεθος αυτής; 
Έπι γάρ τής λεγομένης παρ* ημών σφαίρας, όσφ 
δήποτε μείζων έστιν ό ήλιος τής γής, πάντως ποιή­
σει σχιάν χατά τδ έτερον μέρος αυτής. Πρός ούς 

S l Mauh. χχν, 5i . ·» Deui. xx\n, 8. " Rjni. u, 25. t v Luo. xx, 56. 
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ονντομώτατα είρήκαμεν, ψευδές είναι χαλ πλάσμα Α reapondiimis faUum esso figmentum eorum: osten-

άποδείξαντες πρώτον έξ αυτών τών 
χαρ' αύτοίς ώμολογημίνων κλιμάτων, ώς αδιάφορους 
fyxi οχιάς. Έπειτα χαί Ιξ ων τοΙς όφθαλμοίς ημών 
έθεασάμεθα Ιχ\ τά μέρη 'Αξώμεως iv τή Λίθιοπία. 
Έν τή γάρ άρχή της θερινής τροπής χατά τήν βίχο-
στήν πέμπτην τού Παύνι μηνδς, ώραν έχτην .τής 
ημέρας, δντος ήδη περ*ι τό μεσουράνημα τού ηλίου, 
σαφώς είδομεν ώς δτι ή οχιά τού άνθρωπου έπι τδν 
νέτον κλίνει. Λαβών δέ χαλ αύτδς ενταύθα τή 'Αλε-
ξανδρεία κατ* αύτδν τδν χαιρδν, λέγω δή Παύνλ είκο-
οτή πέμπτη χαί έως θώθ λ', ώραν έχτην τή; ήμε­
ρες, οταθέντες ύποχάτω τού ηλίου, έδειξα τήν σχιάν 
έχλ τά βόρεια μέρη πόδα ένα χλίνουσαν χαλ μόνον· 
Κχ\ Ιστι χατ' αυτούς ή Αλεξάνδρεια τρίτον κλίμα, 

dioiosqaa primo cx climalibus, ol ab ipsis in con~ 
fesxo babetttr, eum minime diveros uinbras babere. 
Poftiea voro fdtpauin commoiistravimus ex iis, quae 
noo m partibus Axomis in iEibiopia obsemviimig. 
Nam in priueipio at&livae conversionis, vicceima 
qoiota dio mensis Pauni, bora sexla, rum jam ool 
circa mediom cadum advenisael, c!aro vidimoe um-
bram bominis ad meridtain declinare. Hic porro, 
Aloxandrue tcilicet, coiibiitutus, eodem tempore 
recurrenle, sciliccl vicesima quinta mensis Pauni, 
usque ad roensis Tboth (ricesimam, bora sexta dier, 
com sub sole congistereioag, oglendi umbram uno 
tantam pede ad septcntrionalcs parles declinare. 
Secundum ίΐΐοε vcro Alexandria tmhim ctima est. 

Ευρεθείς δέ ενταύθα δ τά πάντα θεοσεβέστατος χα\ Β Cum autem bic tum degeret religiosissimus ille et 
mirabilis abbas Stepbamis, presbyier Antiocbenue, 
Cbrigtianissimus bomo et inicr perfectos vere nu-
merandos, in lunaribus catculis versalissimus, qui, 
iecundum schema mundt illud ex divina Sciipiura 
α nobis exposittini, solarea et lunares eclipses facile 
pratnuniiare poggil, iis aeso lonc exerctlaro volutl 
[Vide in Pr&faiioue]. Quare io mense Tbotb de-
ciuiae preseniie indictionig, rogaius ab erudilo 
Aoaslosio, viro mocbanico et docto, mnliog peritta 
rerum aaperanie, ut oolia eclipoiu praenoniiaret, 
dixit ille foloram tali temporo duodecima dio 
meuoig Mecbir : q«& etiam accidii: lunareni vero 
fore pnedixit vicesima quarta Mesori, notata simi-

θαομαστδς άββάς Στέφανος, δ χατά Αντιόχεια ν 
πρεσβύτερος , Χριατιανιχώτατος, τών τελείων χα*ι 
άληθινώς υπάρχων, ήσχημένος δέ άχριβώς χα\ τήν 
ψηφον τής σελήνης, χατά τδ σχήμα μέντοι χαι αύτδς 
δ ύπεθέμεθα χατά τήν θείαν Γραφήν, δυνάμενος τε 
χρολέγειν ευχερώς χαλ εκλείψεις ήλιαχάς, χαλ σελη-
νιαχάς, ήβουλήθη περλ τούτο άσχολείσθαι. "Οθεν 
απαιτηθείς τψ θώθ μην*», τής παρούσης δεκάτης ίν-
δεχτιώνος» παρά ανδρός έ πιστή μονός, Αναστασίου 
τοθνομα, μηχανικού άνδρδς λογίου, χα*ι υπέρ πολλούς 
εμπείρου, προειπείν έχλειψιν ηλίου * έφη γενέσθαι έν 
αύτφ τψ χαιρψ κατά τήν δωδεχάτην τού Μεχ\ρ μη­
νάς· ήτις χα\ γέγονε· και σεληνιαχήν Μεσορ\ χό* 
πάλιν τψ αύτφ χαιρψ. Κα\ θαυμάσας, πάλιν άπήτησε i\Ur h o r a # m e v e r 0 r e m mj raius, rogavil ul praeler-
γεγονυίας εκλείψεις· χα\ ταύτας πάλιν έξειπόντος · . . . . 
έθαύμασεν δ άνήρ. Παρήσαν δέ χα\ οί έτεροί τίνες 
μηχανικοί χα\ τών ημετέρων φίλων, έφ* ών ταύτα 
έλαλήθησαν. Αύτδς ούν δ θεοφιλή; άνήρ πείραν καλ 
χόθον έχων περλ τών τοιούτων, έν τε τή Άντιοχέων 
χα\ έν Κο^νσταντινουπόλει παραγεγονώς, χα\ πολλά 
έτη διατρίψας, έλεγε χαί αύτδς μεμετρηχέναι χα*ι έν 
άμφοτέροις τόποις τάς σκιάς · και έν μέν τή Άντιο-
χεία πόδα ένα ήμισυ έχειν τήν σκιάν έν αύτφ τψ 
χαιρψ, σλεβεβαιουτο · έν δέ τψ Βυζαντίω πόδας δύο. 
Έστι δέ ή Αντιόχεια τού κλίματος τού διά Τόδου· 
λέγωδή του τετάρτου · τό δέ Βυζάντιον τού ε' έπέκει-
να μικρόν. Ούτω γάρ διαιρούσι τά κλίματα* πρώτον 
κλίμα τό χατά Μερόην φασ\, δεύτερον τδ χατά Συή- ^ _ 
νην, τρίτον τό χατά 'Δλεξάνδρειαν, τέταρτον τό χατά ™ 7 . » ι , a^ondum Syene," tef îym k x a n d r i * , 

itas item ecltpsee iixlicaret: quas cum Hle pariter 
enoaliasset, obstupuit Anastasiue. Aderaui iteoi 
alii mecbanici ex amicortirc nostrorum nuinero: 
quibue praeseiitibuft boc colloqaioro babiium est. 
llle itaque vir religiosus, lom experimento re-
rum hujusmodi, lum siudio permofos, Auiiochiso 
et Constantinopoli muliis aimis commoratus, 
265 s e i n olraque urbe umbras diraensum 
lesitficabaiur : atque Anliochi» umbram eesqui-
pode eo ipso tempore extendi declarabat, ByxanCii 
voro duobus pedibus. Est porro Anliocbia eodem 
cliaoate sita, quo Rbodus, scilicei qoano : Byzan-
tium vero quinluoi clima paulom oxcodit. Nam 
iic ctimata dividunt : primum cliroa in Meroe si-

Τόδον, πέμπτον τό χατά Έλλήσποντον, έκτον τό 
κατά μέσον του Πόντου, έβδομον τδ κατά Βορυσθέ-
νους ποταμού, χαλ τής Μαιώτιδος λίμνης · λοιπόν ό 
Όχεανός. Εί τοίνυν, χαθά χαλ αύταίς όψεσιν έθεασά-
μεθα, τήν σχιάν ενταύθα έν τψ τρίτψ κλίματι, ώς 
αύτολ ύποτίθενται, πόδα ένα κλίνει ν μόνον έπ\ βο^-
βάν, χαλ έν τψ τετάρτψ πόδα ένα ήμισυ, καϊ έν τψ 
ε' δύο, πώς ού φανερόν έστιν δτι κατά κλίμα ποδός 
τδ ήμισυ προστίθεται, ή αφαιρείται; Και ει τούτο 
αληθές, ώσπερ ούν καλ αληθές έστ*»ν, εύρεθήσεται ό 
ήλιος δύο χλιμάτων μέγεθος χαλ μόνον έχων. Εί 
γάρ έν τψ τρίτψ κλίματι πόδα ένα Ιχει , έν 
τψ δευτέρψ πάντως ήμισυ ποδός Ιχει, έν δέ τω 
Χ|ίώτο/ χαλ άσχιοι παντελώς ευρισκόμεθα. Καθάπερ 

qnartum Rbodi, quintum in Helletponlo, acxtum 
in medio Poitti [Euxini], Tscplimum ad Boryslbe-
nem fluvium et ad Maeotidem paludem. Deindo 
Oceaous adest. Si igitur, ut nos ipsis ocutis vidi-
rous, hic ίο tertio, ut ipsi euppoounl, climaie, uno 
pcde lanturo umbra declinat ad aeptentrionem; in 
quarlo autem, seequipede; in quiuio, ditobus pe-
dibus : qul non palam faeril, ad gingula climaia 
dimidium pedis adjici, aut detrahi? Quod ei boc 
veriim sil, ul revera eal, hioc eane drprchfiidalur, 
solem ditorum lantum climatum magnitudinem ob-
linere. Etenim si in tertio climate pcdis oniue um-
bram elficil, in secundo sane dimidii pedis efliciet; 
in primo autem nulla fuerit urobra. Quemadmodom 
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autem In sccundo libro jam dicerc occupavinitis, Α δέ προλαβόντες έν τψ δευτέρω λόγω είπομεν ημείς, 

τά διαστήματα τής γής άπδ τής Μ*ρόης έως τού 
Ωκεανού, χατά τδν νότον, πολλά διαστήματα έχϊ ιν* 
άπδ τών καταρακτών έως τοΰ Ωκεανού, μονάς ο', 
πλέον ή Ελαττον, μεμνήμεθα είπόντες έχε ι ν τδ διά· 
στη μα τής γής. Μ δε αύτοι ύποτίθενται κλίματα 
άπδ κ' μόνον έγγιστα ύποτίθενται. Ευρίσκεται οδν 
πάντως έν τφ χατά τήν 'Αξωμην τών Αίθιόπων 
πόλιν κλίματι, πλέον ποδδς κλίνουσα έπι τδν νότον ή 
σκιά · ώστε παντι τρόπω, εί άναμέσον έστλ Συήνης 
κα*ι Άξώμεως, δύο κλιμάτων έχει μέγεθος, τήν θε­
ρινή ν τροπήν διατρέχων ό ήλιος. Πώς ουν ού ψευδή 
κα\ μυΟώδη τά λεγόμενα παρ4 αυτών περί τού ήλιου, 
ώς οτι μείζων υπάρχει τής γής; Πώς δέ χα*ι τήν γήν 
σφαιροειδή φασκόντων, ού διαλλάττει ή σχιά έν τφ 

u riie spaiia mulia siint a Meroo ad auslratem usqtic 
Oceauum : itam a 1 aiaraclis usque atl Oceauum, 
niaiisioiws snnt plus ininus Sfptuaghila, ut uos 
dixiftse iuemiiumiis. Climata porro, qux »Ui suppo-
nwtl, uA viginli ferc latitum iiuintratil. In cltmato 
vcro Axonioos, quae esl jEibiopum civitas, umbta 
plus UIIO pcde ad meridiem declinare dcprebondi-
tur; ila ut ad omuem modum sol, cum iui< r Sye-
neiu rt Axotuiin aeslivam coiivcrsioiiein decurrtt, 
diiotura tatitum climatum magxiludincin Itabeat. 
Qua rationc igilur < a, quae al> ipsts dc sole «iicuo-
lur, iion falsa ei fabulosa fucrinl, quod fetilicei 
lerra inajor cx»istal? Quomoiio item CUIII terrain 
sptiaericam esso dicatti, umbra in convcxia lerrae 
» ' ιι — ~ 

parlibu* nou variat ? Naiii c-uui xooaro illam ad- ° κοιλώματι τής γής; Μέση ν μέν γάρ υποτιθεμένων Utftam in medio repofiaoi, necesse est ea, qxa ad 
utmmquc latu* wint, wulium devexa eaae. Aiuxt 
auteiu posse uemincm ίιι adusla illa zona babitare; 
imo eliam tllam, quam tioe iitcoJtiuus, terraro, ad 
teptenlrioaalcm lerr* parleai lougissirois apaiiis a 
soiia illa adu*u disiare. Mirorqua pUne quod in 
bujusiuodi, secundum illorum bypotbesin, couvexa 
ternt figura, ca proporlioue umbne proeedere 
queant, v l ad singula climata dimidio pede accreacani 
aul niinuanUir, υΐ, Deo juvaute, cominonsiraviiiitis, 
ipsigque ocalis percepimus, ac osieudimng iis, qui 
Bobiscuiii versabanivr bominibus, sane noa impe-
rUis, sed erudiiis admodutt, et bac in re xtreimo 

τήν διακεκαυμένην ζώνην, ανάγκη τά παρ* έχάτερα 
κοιλάτερα είναι. Φασ\ δέ μή δύνασόαι οίκείν τινας 
κατά τήν κεκαυμένην ζώνην · άλλά χαλ τήν χαό* 
ημάς οίχουμένην είναι έπλ τό βόρειον μέρος της γής, 
άπέχουσαν διαστήματα πολλά τής διαχεχαυμένης 
ζώνης. Και θαυμάζω πάλιν, εί έν τούτοις τοίς χοε-
λώμασι τής γής, χατά τήν αυτών ύποθήχην, δύναν­
ται ούτω; άναλογείν αί σχιαΐ, ώς ύπό ήμισυ ποδός 
χαό1 έχαστον χλίμα είναι, ώς σύν Θεφ παρ* ημών 
άποόέόεικται, αύταί; όψεσι θεασαμένων, χαί δειξάν-
των οΓς διαλεγόμεθα άνθρώποις, ούκ άμυήτοις, αλλ* 
έμπείροις ούσι, καϊ έν τούτφ στερεώς διαμσχομένοις. 
"Ετι πάλιν έλεγον διίσχυριζόμενοι, ότι ήνίχα μέγα 

liii vcro iterum dicebaal et Q σώμα ή τό φωτίζον, τό δέ φωτιζόμενον μικρόν, άμ-dwcertmlibxs. 
afiroiabanl, c\m corpus illuminaas majus, illumi-
nainm vero nuiiua sit, ulrumque aulem spbaericuw, 
tooicaua prorgas umbram eflici; iiam radii majo-
ri» apbjar» ultia minorem isibae iltac transeuaies, 
iiecex^ario in acuiissimuni cowum dcsinere, aiqae 
deltnealii doniouslraiionibus nos drcumscribcre 
conabantur. Vcrum bac in re falsum ab illis pro-
fei) ι ipgis oculoruro experiuicntis coroprobavimos : 
allaia quippe parva gpli^ra liguea, dettxoque clavo 
quo iilam wanibus lenorcmus, eamdemque soii op-
poncuies, rotundam ejus uiobram esso vidimus, 
noti aulcm conicaiu. Tuin eos ita compeilavimus : 
Ex quam parva baec spbstra cst, quam lenemns, sol 
auiem secundum vo» ingt nlis roagtiitudinis, el ta-

φότερα όέ σφαιροειδή, χώνον πάντως άποτελείσόαι 
τήν σκιάν* αί ακτίνες γάρ τής μεγάλης σφαίρας όι-
ήκουσαι ένθεν χάκείθεν τής μικράς σφαίρας, όςύτα-
τον κώνον πάντως άποτελούσι * κα\ έπείρουν γραμ­
μικά!; άποδείςεσι δήθεν ημάς περίγραφε ιν. Κατά 
τούτο δέ πάλιν συντομώτατα αύταίς δψεσιν έόείξαμεν 
ψευδές τδ λεγόμενον* ένέγκαντες γάρ βραχυτάτην 
σφαίραν ξυλίνην, ένεβάλομεν ήλον καθηλωτίν, έξ Λ 
καϊ χατέχομεν χερσ\, καϊ έχτείνοντες έπ\ τόν ήλιον, 
στρογγύλην σκιάν έ θεωρούμε ν, *m\ ουχί χωνοειόη. 
'Ελέγομεν δέ αυτοί;, 'Ιδού πιός μιχρά έστιν ήν χατ· 
έχομεν σφαίραν, κα\ μέγας, μάλιστα χαθ* ομάς, ό 
ήλιος, χαλ ούκ αποτελεί κιυνοειδή σχιάν, άλλά στρογ­
γύλην. Κα\ άπ' έγγύθεν γάρ έόοκιμάσαμεν, χα\ μα-

iu«n non fonicain, sed rolundam el (ylindiicam ^ χρόθεν χαί ούχ εύρον άποδείξαι ά λέγουσιν · άλλά 
miibram eflicit. Expcrimemum vero iilius, modo ex 
breviore, inox ex loogiore iulercapedine cepimas : 
noqoe dcmonsuaia 6uwt qaz illi effuliebanl; sei! 
capuusis ipsi verbii multos dccipiunl. Rursam aa-
1« ιιι allato couico vaso, conmonsiravimua iliis, co-
aieuai corpus coniram itidem umbraDi efliccre. Ac, 
xl veritaie pra?sente loqitor, Pater religiosissiroe, 
illi biauti oie, iristes atlonitique, per virluiem 
Cbiisii, absces^ruiu, a nobis ex ipsis sois fiznicn-
l» pudt̂ factt. Eccc jam pro ittorum more *l arl?\ 
liucoi describeittes, unam cuilibet climaii, Deo ju-
xauie, asslgnarc possumus, ccitis a» gumeiuia com-
oiotttiraoleg, solcm m»ii ŝso duobus diroaiibus 

μάλλον πιθσναίς άπάταις «ούς πολλούς άπατώσεν. 
Ένέγχαντες πάλιν ημείς ^ωνοειδές σκεύος, τότε 
άπεδειξαμεν αύτοίς ως τό χωνοειόές χαι χωνοειόη 
σκιάν άποιελεί. Καλ ώς έπτ τής αληθείας λέγω. Πά­
τερ θεοφιλέστατε, διά της δυνάμεως τού Χριστού, 
αχανείς καϊ σχυθρωπο\ τά* όψεις άνεχώρησαν, παρ* 
ημών αίσχυνόμενοι έπ\ τοίς εαυτών πλάσμασιν. 'ίόού 
II χα; ημείς κατά τήν α?>τών τέχνην, γραμμάς βα-
/όντες κα' εντυπώσαντες , ώς ^Οος α-τοίς ποιείν, 
έκάστψ κλίματι μίαν δυνάμεθα όεΤςαι, τή θεία όυνά· 
ρε: πρώτον ώ/υρωμένοι* ώ; ούκ έστι μείζων δύο 
κλιμάτων ό ήλιο; * ίνα και έν τούτφ μάθωσιν μή 
ύψαυχενείν , άλλ* ύποκύπτειν τή θεία Γραφή. 

najore»; ut ba io re discaat a>n recu ccivice stiporbire, ged diviu» Scripturs obsequi. 
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H χατ* cMttov γραμμή έστιν ή γή · α! δι * δρ-
θιαι γραμμαι, σώματΑ clot χα·* Ιχαστον κλίμα Ιττά-
μτνον Ιν* α! Αβίωτου ηλίου χατιρ/δμσναι έχλ τα σώ­
ματα, ακτίνες clat τού ήλ(οο ένδεν xaxsttsv συμπί­
πτουσα* τοίς σώμαστν, Αποτελουαν, ώσπερ τάς Αχο 
μέλανος έχαράξαμεν σκιάς. Ή δέ μια γραμμή ή 
ορ9ί*»ς κ*τασαίνουσα, έχειόήπερ χατά κορυφής έστι 

ΝΦ4Μ αχ* ukimm $pth. Sofem deBexo capite dcli-
ntavx Coaxtas, qaia cnm ia cjos de mttadu svtte-
rnale, xNtho pkirx ver»iis toptenlrioiiem, qtiam 
TetMis meridii-m, climala sittl, non poierat eam 
qaa? in uovcin iiisce lioci* mcdia *n»it ail perpcn* 
tlicxlxm vullot softis dfpingere, «t τδ άσκ;ον, Μ esl. 

Becta linta etl lerra; aoveoi xatem Untz* reeta* 
ad ittrpeitdiculam, toitdeai erecia rorpora, Btxtpe 
ad singitla cliroaia «nuai reprsrstxtaai. Lnum 
vero a aote ad corpora decidentcs, sobrea rxdii 
swot, qui hinc et iude ad corpora delapti, xmbros 
ui airarotiuo designavimus, cttciunt. Una ixtea* 
tx linois, recta descendeat, qxia ad pcrpexdicaloia 

loexmubi sol nxllam exVit ttnbraai, indicartt. 
Advertaft porro wlim, iu scbemate dinidixm pe-
dis cerva lineola indieari: aiqaideo», ut ix Aaale-
rtia Gra»eis ohstrvavimiis, hac fgxra ήμιον, siva 
diwidiuni s»giiiOcatur. 
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capiti imminet, nullam effit.it umbram ; qoia Α του σώματος, άσκιον αύτδ αποτελεί, ώς μείζων Λζα 
major corpore radius, tolum drcumquaquo col- τψ σώματι χα\ όλον περιλάμπουσα. 
Iuslrat. " 

ld testificatur Dominus in Evangeliis cum tfr-
minos lerrae vocat Homenlero, qui a Barbaria 
irajectu marie ηοιι plus bidui dislat. ldque liquot 
tx ciimaitbus, ut apud illos in confesso suui : 
rt ex lods, αϊ ait Ploleinaeus, qui jEtbiopiam 
dcbellavii; cujus meiuionom fecimus in secundo 
libro. Palam item est e i urubrU in quolibet d i -
ιηοιο exstauiibus, tolcra duorum dimaium magni-
tudinem non eicedere : ac etiam terram esse expli-
caiam, non vcro spbsericaro, ut in delineatione 
cjus exbibelur. 
268 Tractatus,quo manifestiui ae brevius compro-

baiur, ηοι α tola dititta Scripiura douri, Deum β 
duoe paravisse ttalui: humc iciticel, el [ulurum. 

ld demonstralur primo ex ipaa univer&i con-
otroctione, qoa Deui ununi locum divixrt, a terra 
itempe osque ad prinium coelum, ialermedio posito 
firraamouto, id osl secuudo ccelo, otque uno loco io 
duo ioca dialributo. 

Socuado, ox honiinis etructura, quero ex duo-
bus consiiiuit; ex morlali videticei ol immoruii: 
IIIIIDI manifesle por contraria ilia cerlamwl obji-
deoo, nt pooiea munoriboa oxor&arou 

Tcrtio, ex duobus lignis in modio paradisi poai-
tis, ostendil duos esso ataius : alium mortalem oi 

Μαρτυρεί χαλ δ Κύριος έν Εύαγγ*λίοις, πέρατα 
τής γής καλών τον Όμηρίτην, απέχοντα της Βαρ­
βαρίας ού πλεϊον δύο ήμερων διά θαλάσσης δρόμον. 
Εύόηλον έκ των παρ* αύτοίς ώμολογημένων κλιμά­
των, κα\ τών τόπων, ώς μαρτυρεί και Πτολεμαίος ο 
τήν ΑΙθιοπίαν πολεμήσας, ου χαι μνήμην έποιησά-
μεθα έν τψ δευτέρψ λόγψ. Κα*ι έξ αυτών τών σκιών 
τών είς έχαστον κλίμα γενομένων, ώς δτι πλέον 6' 
κλιμάτων ούκ έχει τδ μέγεθος δ ήλιος · άλλά χαί ή 
γή έξηπλωμένη τυγχάνει, χαΐούχι σφαιροειδής , ώς 
ή καταγραφή δείκνυσιν. 

"Ετι σαφέστερος Λόγος ηαϊ χεριεκτικώτερος σκο-
χός, ηαϊ ότι διά χάσης της Θείας Γρανής δι-
δασχόμεθα δύο καταστάσεις χεχοιηκέται τόν 
βεότ · ταύτητ, καϊ τήν μέΛΛονσατ. 
Πρώτον πάντων έξ αυτής τής κατασκευής τού παν· 

τδς, ώς διείλεν ό Θεδς τδν ένα χώρον τδν άπδ τής 
γής έως τού πρώτου ουρανού, χαταμεσόθεν θείς τδ 
στερέωμα, τουτέστι, τδν δεύτερον ούρανδν, χαι ποιή­
σας τδν ένα χώρον δύο χώρους. 

Δεύτερον πάλιν, έξ αυτής τής κατασκευής τού άν­
θρωπου, ώς έχ δύο τινών ουνίστησι, λέγω θνητού χαι 
αθανάτου * προδήλως αύτδν διά τών εναντίων είς 
αγώνα προβαλλόμενος, δπως μετά ταύτα δωρεών 
άξιώση. 

Τρίτον, όιά τών δύο ξύλων τών έν μέσω του πα­
ραδείσου, δείχνυσι δυο τινάς καταστάσεις · μίαν θνη-

niiitabilero, iromortalcm vero et immutaNloa c ^ w X x p $ K ^ t M \ μ(αν άθάνατον χαλ άτρεπτον. 
Τό γάρ ξύλον του γινώοχειν καλόν καλ πονηρον, τύ­
πος έστ\ τού χόσμου τούτου, τού παιδευτηρίου * χαλ 
τό ξύλον τής ζωής, τόπος έστ\ τής μελλούσης κατα­
στάσεως, έν ή ούτε θάνατος, ούτε τροπή κρατεί. 

Τέταρτον, ότιχαΐ αύτδ τό έχβαλείν του παραδείσου 
τόν άνθρωπον, χαι μνησθήναι χα\ εΙπείν,Μφεοτε £χ-
τείτη τήτ χείρα αυτού, καϊ άψητοι του ξύΛον 
τής ζωής, ηαϊ φάγη, ηαϊ ζήσεζαι εϊς τότ αίώτα, 
παιδεύοντας έστι χαί αίνιττομένου, ώς δωρεά τις 
απόκειται τοίς άνθρώποις μετά τόν ενταύθα αγώνα, 
ζωής αθανάτου. 

alium. Nam lignum scieniie boni ei mali, ty 
pus et Ogara esl hujua mundi, in quo insit-
tuimur et exorcemar : ligitum aulem \itae, futuri 
stalus figura est: in quo neque mors, oeque uiuta-
lio oblinet. 

Quaiio, quod hominem ex paradiso oxpalerit, oi 
haec monita verbaque dederit, Νε forle exltndat 
manum tuam, el tangal lignum vitx, ει ccnudat, ae 
t iwl in aiernum bec, inqaam, erudienlis sunt, 
ac aiibindicanits, aiiquod boniuibua, post bujoa 
viiae cerumen, immortalis vite donuoi repositum 
etse. 

Quinlo, a Fuimccbo id docomur, qui do Noo 
valiciiiatar et dicit, bonc liberatunim noo oaso 

Πέμπτον πάλιν, διδασκόμεθα όιά τού άάμεχ του 
πατρδς Νώε, προφητεύοντος χαλ λέγοντος, άπαλλάσ-

a laboribus et a nialediaione, atque ad nieliorem 0 *lr* \W™ ^ ****9*t> ^ βελτίονα 
itoium deduclurum. 

Scxio, ab ipso Noe ediscimos nos bominos a 
prima illa terra oiala ei spinosa, in hanc lerram, 
quain uunc iucolimas, transiaioa esae : qua 
quidem inelioresl, ac prope paradiso aequalis : hino-
quo dccemur primi et aecundi siatus discriicen. 

Septiroo, quod Deug Abrabaraum elegerit, acex 
CbakUeomm leira in Palae&iinam transiulerit, 
magnaque ipsi dona pollidlut sit, el terrai ilUus 
poxoostKMioin; licet ipai no vosiigium qoidem pe-

άπόλαυσιν προχόπτειν. 
ν£χτον έτι πάλιν , Οιά τούτου του Νώε, ώς άπό 

της πρώτης γής μοχθηρές τε χαλ ακανθώδους μα-
θιστάμενοι είς ταύτην τήν γήν, ήν νυν κατοιχούμεν οί 
άνθρωποι, χρείττονέιτυγχάνουσαν χα\ σχεδόν ίσην τού 
παραδείσου, διδασκόμενοι πρώτης χαλ δευτέρας κα­
ταστάσεως δια φοράν. 

"Εβδομον, ότι χαλ τόν Αβραάμ έχλεξάμενος ό Θεός 
έκ της γής τών Χαλόαίων, κα*ι είς τήν τών Παλαιστίνων 
μεταστήσας , έπαγγειλάμενός τε αύτφ δωρεάς με­
γάλος δώσειν, χα*ι χατάσχεσιν γης, χαλ μήτε βήμα 

"Geo. πι,22. 
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ποδδς αύτφ δούς, κατά τήν θείαν Γραφήν, παρ- Α tlis dederit, secundum uivinum SiTipturam ; 
εσκεύασε πιστόν, έπιστάμενον άψευδώς έλπίδι ν τάς 
μετά ταύτα δωρεάς τού Θεοΰ. Όμοίως κα\ διά τοΰ 
Ισραήλ χα\ τοΰ Ισαάκ, έδήλου τών δύο Διαθη­
κών τήν άξίαν, δτι ή μεν δούλη, ή δέ ελευθέρα. 

Όγδοον, πάλιν διά τού ΊσαάχκαΊ τής 'Ρεόόέκκας 
δίδυμα αυτών γεννησάντων έ^ήθη, δτι Ό μείζων δον 
Λενσει τφ έΛάσσονι· διά τούτου πάλιν δηλών δύο κα­
ταστάσεις, μίαν δουλην χα\ μίαν έλευθέραν. 

Έννατον, έπέ του Ιακώβ πάλιν κα\ τού Ιωσήφ, 
μή άνασχομένων αυτών ταφήναι είς Αίγυπτον, άλλ' 
έν τή γή τής επαγγελίας, έδηλοϋτο έπ* αμφοτέρων, 
ώς επόσουν εκείνης τής ελπίδος τής έπηγγελμένης 
αύτοίς παρά του Θεού τυχείν, τουτέστι τής δευτέρας 
καταστάσεως. 

Δέκατον, καλ αυτή ή έπλ Μωύσέως έξοδος, και 
λύτρωσις γενομένη έκ τής δουλείας τών Αίγυπτίων, 
χαί ελευθερία χαί είσοδος, διά τού Ιησού τού Ναυή 
γενομένη, έν τή γή τής επαγγελίας, θια^ήδην τάς 
δυο καταστάσεις προεγράφετο. 

Ένδεκαrov, όμοίως τήν κατασκευήν τής σκηνής 
χαί του ναού, ώς μεσάσαν τό καταπέτασμα καϊ δύο 
σχηνά; τήν μίαν πεποιηκδς έσωτέραν και έξωτέραν, 
ταύτην χαι τήν μέλλουσαν προετύπου. 

Τί Οέ όεί λέγειν καλ τάς Οιά τών ενάρετων ανδρών 
γενόμενος οίχονομίας, ευθέως τού "Αόελ τήν μετά 
θάνατον πα££ησίαν, δς έτι λαλεί βοών έχ τή; γής 
ζωης παλινδρομίαν ώδίνων· 

Του Ένώχ τήν μετάθεσίν τις ενθυμούμενο;, ός διά . . . 
τής εύαρεστήσεως μετετέθη, του μή ίδείν θάνατον, « ™: 
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ipsuni-
que fidelem eflecerit, ita ul fulura Oei dona firmi-
lcr speraret. Simililerquc per Ismaetem el Isaa-
cui» iioorum TcsiamoiUorum dignitaleni declara 
vil, quod videlicet Ulud sorvum, istud libenmi 
esset. 

Ociavo, iicruoi per Isaacum et Rcbeccam, qut 
gemellos genuerunt, dictum eal, Major terviel mi-
nori " ; binc rursum duo slatua declaraitiur, alius 
servus, liber atius. 

269 Nono, in Jacobo et ίο Joseplio, qul non 
iti iiCgypio, scd in lerra proinissionis sepeliri vo-
luerunl, declaraium cst, quanlo uicrque desiderio 
ferebatur erga &p̂ m illani, stbi a Dco datam, sci-
licel sccundum slaltim. 

Dccimo, ipsc quoque lempore Moysis exilus , 
redetnplio ex serviiutc Algyptiorum, liberias itcm 
oi ingrcssus, iesu fdio Nave duce, in terram pro-
raissionis , duos illos ataix* clare pnesignifl-
cant. 

Undecimo, similitcr construciio artac el lempli. 
ac velum, quod unum labernaculunn in duo divi-
debat, interius scilicci ct exterius, fauuc et fuluruni 
alalum praesignilicabat. 

Quid dicamus de juoromdam probomm bomi-
num dispensatiooe : de Abelie ocilicei, eiiam post 
morl?m, fiducia, qui adhuc loquilur de terra cla-
mans, el rediium ad vilam paiioricns. 

Eoocbi iraoslaiionem εί qois sccum reputet, qoi 

προόηλότατα γινώσκει κρείττονα civa χατάστασιν 
έσεσθαι όιά τής τοιαύτη; τάξεως * τού Ήλιου τήν 
άνάληψιν χαλ τόν όιά τού πυρίνου άρματος δρόμον 
τις χατανοών έκ πληττόμενος σχοπήσειεν, ώςτετίμη-
ται τών ανθρώπων ή φύσις διδασκόμενη χαλ έλπί-
ζουσα οόρανοόατείν. 

Τής στρατιάς τών ουρανίων ταγμάτων τήν πλη-
θύν χορεύουσαν χα\ χαίρουσα* κα\ εύφραινομένην 
έπλτή γεννήσει τού Δεσπότου ημών Χριστού κατά 
σάρχα, τίς ένηχούμενος λέγουσα ν, Αόξα έν ϋψί-
στο*ς θεφ, καϊ έν τή γ$ εΙρήνη, έν άνδρώχοις 
ενδοχία * ύπερθαυμάσειε λογιζόμενος ουρανίων κα\ 
έχιγείων μίαν όμολογίαν γεγενήσθαι, καϊ εύόοχίαν 
Θεοΰ έν τοίς άνθρώποις. 

Τήν δύναμιν τής έκ νεκρών άναστάσεω; αύτου τού 
Κυρίου χαλ Σωτηρος ημών Ιησού Χριστού θιασά-
μενός τις, άναχιν*υν τήν διάνοιαν τόν τών όλων Σω­
τήρα Θεόν άπαόστως άνυμνήσειε τόν παύσαντα τόν 
αγώνα του σώματος καϊ τής ψυχής, ώς αμφότερα 
εναντία όντα είς όμόνοιαν ήγαγε, πνευματικά ανά­
λογα άλλήλοις έργασάμενο;. 

Τήν άνοδον του Δεσπότου ημών Χριστού κατά σάρ­
χα τήν είς τδν ούρανόν τις κατοπτεύων, κα\ τούς 
αγγέλους λευχειμονούντας κα\ προς τούς αποστόλους 
λέγοντας πάλιν τήν έλευσιν αυτού, τόν Ίησούν με-
γχλύνων διατελέσει, τδν δείξαντα κα\ φχνερώσαντχ 

mJGx*. χχν, 13. Μ · Lu<. ιι. Ιέ. 
P A T R O L . G R . L X X X V H I . 

derct niortem, palaro ex nojusinodi ordinatione 
cognoscat meliorem quemdam statum csso felu-
ruin. Elis assumptionofn ct illoro in curru ignco 
cursura quitpiam videna obalupescai aane, ct anim 
adveriat quanium bonorie bominum iiaton» iribua-
tor, quippo quas doceaiur ei sporct »e cttrsum ad 
COBIUIU dirigere poooo. 

Si qxis eoeiesliom ordinum exercitus muUiiudi-
nem cborca» ageiiiem, gandentem el cxsullaiitem 
de oriu Dotnioi nostri Cbrisli secundum carneii), 
audiat dicentem, 67orie in alii$$imis Deo, ει in 
urta pax, ta hominibw bensplaciivm *·*, sammoperi* 
snue mirelur, secum repuians coelcatium ei ierre-
uoroin uoain couiewiooem editam* ac Bei placilooi 
in bomiiiibus esse. 

Si quis Tiriuteni resurrtctiooi» ipeius Domini et 
Salvaloris noslii Jeso Chnsii ex morluis contem-
plelur, erecta mente sna, umveraorom Servalorcpi 
Deuui iocessanter celebret, qni ccriamini cor|>orî  
ctiui aniina finem impoeuii, qui baec ambo contra-
ria invicem ad concordiam deiluxil, et gpirilualia 
mutuo consotia effecil. 

Bomini uoslri Cbrisli in coeluni secundnm car-
nem ascensum si quis considerel, angeluaqite 
veele caudida apostolis sccoiidum ejus adventum 
praenuntiantes, Jeauui magniflcare non dexislet, qui 
bomiuibus aicensum ad fotumm ccciestem siaium 
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cmmnmisirai it t1 apcruit, qucm praepnravil a con- Α τοίς άνθρωποι; τήν ανοδον τής μελλούσης ούρ-
fttilulione uiuridi. 

Si quis descentum Spirilus saucti ail apoololos 
eongpicctur, magniquc Pctri in roedio oipnium po-
siti concionem pcrpendat, 270 univcrsorum to*> 
gitori Deo supplieans, ipsum laudibus exlollet, qui 
talem arrham ct pignus fuiuri slalus bominibus 
conlulii. 

Magni Pauli coelilus faclam vocaftonen) ejusque 
raptitm ad terlium coelum, ac rursus in paradisum, 
et quis coiiiemplettir, baec ad Deum clamabit : Glo-
ria Wbi qtii per omnia et in onmibus dona largim 
boiuimbus. 

Si quis cbori propbeiarum, sacerdolum, justo* 
rum, iusuperque apostolorum et evangelislarum 
scripia legerit, cum prodigiis, vaticiniis, cl veris 
evcmibus, is deprebendel cos priinnm el secundum 
stalura duntaxal memoravissc, nequo anlc priniutn 
neque post secundum, aliorum caialoguro texuissc. 
Gloria Di»o qui eorum oninium mitiUlerio locutus 
esi, eC fuUra praenuMiavit, in sscula. Amc». 

Si quis secundi, iliustris ei gtoriosi advenitig 
Domini ot Salvatoiis noslri Cbtisli meraoriain in 
imo pectorv. r.oiiservcl, uecnou beaUe a moiluis 
resuneclioui», mutaliouis diundi in ueiius, ac 
inellabiiis gaudii el spci bouiiuibus reposiue ratio-
ncni uiciit'.' i-oncipiai , ooinium causam, crealorcm, 
reslauraloreiu uuivcr&i celebrabit, ac iuirabiiem 
predicabit; itno polius non poieril pro diguilale * 
compciiaie cum, qui onua laurie, gloria etcaniicis 
tupciior e»i, qui cx surrnna boniiale a principio 
duos slalus aeavit, ac in priiuo sialu bumanum 
genu& iustiiutis tiadidit, cl per discipliuam seroio-
neinque leiuperanler agere docuit, ac ipsum.ei per 
ipsira omnetn quoque crealuram, ad aecundura 
sutum deJuxil. Gloria libi, gloiia libi, gloria tibi, 
tcr eapcie, creaior, opifex omniuiu, ei reaiauralor 
universi, Ία aaecuia sattuloruin. Aaien. 

liis omnibus commonsiratur , Cbristiaiioram 
dogma omnium optimum, sirueture mundi consen-
taneum ac \ei issititum csse. Quia ab iuilio Deus, 

νίου καταστάσεως, ήν προητοίμασεν άπδ καταβολής 
κόσμου· 

Τήν κάθοδο ν τού αγίου Πνεύματος τήν είς τούς 
αποστόλους τις χατιδάν γενομίνην, καϊ τού μεγά­
λου Πέτρου τήν έν μέσω πάντων δημηγορίαν, τδν 
δοτήρα τών δλων βεδν ίκετεύων άνυμνήσειε, τδν 
δόντα τοιούτον ά^^αβώνα και ένέχυρον τής μελλού­
σης καταστάσεως τοίς άνθρωπο ις. 

Τού μεγάλου Παύλου τήν ούρανόθεν χλήσιν, καλ 
τήν έως τρίτου ουρανού άρπαγήν f χα\ πάλιν τήν έν 
τφ παραδχίσφ, τίς κατοπτρισθεις, βοήσει πρδς βεδν 
λέγων* άόξα oot τφ διά πάντων χαλ πάσι χαριζομέ -
νω δωρεάς τοίς άνθρώποις· 

Τού χορού τών προφητών, χαί Ιερέων, χα\ δλ-
1 καίο>ν, έτι τε καϊ τών αποστόλων χαλ ευαγγελιστών 

τά συγγράμματα τις άναγνούς, τά μετά θαυμάτων 
κα\ προρ^ήσεων κα\ αληθινών εκβάσεων, εύρήσει 
πρώτης κα\ δευτέρας μόνον καταστάσεως αυτούς 
μ: μνημένους, χαί μήτε πρδ πρώτης, μήτε μετά τήν 
Ρ' έτερων κατάλογον πεποιημένους, άόξα τφ διά 
πάν:ων λαλήσαντι κα\ προμηνύσαντι βεψ, είς τους 
αίώνας. Αμήν. 

Τής δευτέρας χα\ επιφανούς χαλ ένδοξου παρου­
σίας τού Δεσπότου ημών καλ Σωτηρος Χριστού τήν 
μνήμην τις ένστερνισάμενος, χαλ τής έχ νεχρών μα* 
χαρίας αναστάσεως, καϊ μεταβολής τού χόσμου τής 
έπ\ τδ κρείττον, χαι τής άνεχλαλήτου χαράς χαλ ελ­
πίδος τής άποχειμένης τοίς άνθρώποις χατά νουν τις 

, τδν λόγον λαβών · τδν πάντων αίτιον, τδν χτίστην, 
* κα\ ανακαινιστή ν τού παντδς πολλαχώς άνυμνήσεα 

χα\ ύπερθαυμάσειε * μάλλον δέ ού δυνήσεται χατ* 
άξ'αν προσειπείν τδν παντδς επαίνου χαλ δόξης χαλ 
ύμνων άνώτερον, τδν αρμοδίως έξ άκρας άγαθότη-
το: άπ* αρχής τάς β' καταστάσεις χτίσαντα, χαλ παι-
δεύσαντα έν τή ώτη χα\ διά μαθήσεως χαλ λόγου 
σωφρονίζοντα, χαι άγοντα έν τή δευτέρα χαταστάσει 
τδ γένος τών ανθρώπων, δι* αύτου δέ χσΛ πάσαν τήν 
χτίσιν. Αόξα σοι, δόξα σοι, δόξα σοι, τρισάγιε, χτιστά 
χαλ δημιουργέ τών απάντων, χαλ άναχαινιστά τ*υ 
παντδς, ε (ς τούς αιώνας τών αίώνων. *Αμήν. 

*Εκ τούτων πάντων δείχνυται τδ δόγμα τών Χρι­
στιανών κρείττον πάντων, χαλ άχόλουθον χαι άρμα-
όιον τή κατασκευή τού χόσμου, χαλ άληθινωτερον 

ιιοη inlompesiive, scd ntiliter et apposiie, uoum ^ υπάρχον. *Οτι άπ* αρχής όβεός, ονχάχαίρως. άλλά 
locum in duo lo< a divisit : buucque paravit ac dis-
l>03uii ad praesenlem stalum; altum vero, aJ fulu-
ruiu; ut \CT\ et non fieii ilbrisliani coiiilteulur. 
Gixci ilaque, qui sclcmum esse muadum suppo-
nunt, ac rosurreclioiieai corporum , ooronique ία 
caDium ascensum negani, siuliiiiaiuquo reputani; 
bonoribus hujusmodi, ascer.su jue iu coelum, se-
cundum hypolhesin suam, jure privantur. Judaii 
qui lloysen et propbetas l^gunt, ncqt.c lamon 
magiiam illain cl sapientem Dci oecoiioiutam 
iitteiligunt, qua in ptopbclis declaralur, Dcuin 
ab iuilio duos staius ad nlililatom bon:inum pa-
ravisso; ncque pririci]>etu ilem biijus sccundi 
L:U(US receperunt; trno eltam »n ofTcMidtculiun 

χρησίμως, εις δυο χώρους τδν ένα χώρον διείλεν» 
έτοιμάσας κα\ προχατασκευάσας, τούτον μέν είς 
ταύτην τήν χατάστασιν, τόν όέ άλλον είς τήν μέλλοχ» 
σαν έσεσθαι, χαθάπερ οί αληθινοί, χα\ ούχ επίπλα­
στοι, Χριστιανοί όμολογούσιν. "Ελληνες τοίνυν άΐ-
διον τόν χόσμον υποτιθέμενοι, χα\ τήν άνάστασι» 
τών σωμάτων, χα\ τήν είς ούρανόν αυτών άνοδον 
άθετούντες, μωρίαν αύτδ ηγούμενοι, τών μελλόντων 
τιμών χαί τής ανόδου τής είς τδν ουρανών αρμο­
δίως χατά τήν αυτών ύποθήκην στερίσχονται. Ιου­
δαίοι , τόν Μωσέα χα\ τούς προφήτας άναγινώσχον-
τες, και μή συνιέντες τήν μεγάλην χαλ σοφήν οίχο-
νομίαντού Θευ0, τήν διάτων προφητώνδηλούσαν, 
δτιπερ δυο καταστάσεις έξ αρχή; πεποίηχεν ό θεδς 
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έπλ χρη*«μν τοίς άνΟρώπας, ούτε τ*ν άρ/ηγδναύ-Α 271 Ψ** fuii : baotenusque ascciieum bomi-
τής τής δευτέρας καταστάσεως έδέξαντο * άλλά κα\ 
σχχν4αύ\ον αύτοίς έγένετο, ούτε Ζ(·>ς του νυν άνοδον 
Ιν ούρανφ τών ανθρώπων πιστεύουσιν έσεσθχι * 
αλλ* αύτολ δήθεν τδν έρχόμενσν προσδοκώσιν, δν χα\ 
*Η>?;μμένον χαλοΰσιν, βασιλεύει·/ έπι γής αυτών έλ-
πίζουσιν, χαλ ύποτάσσειν αύτοίς πάντα τά Εθνη, ου­
ράνια τινα μηδόλως φρονείν, άθετοΰντες τοΰ Θεοΰ 
τήν βουλήν, χαλ άκαίρως χατεσχευάσθαι νομίζοντες 
εδ έν τοίς ούρανοίς οίχητήριον * όπερ Μωύσής ουκ 
άχαίρως δείκνυσιν γεγονέναι λέγων τή β'ήμερα, καλ 
μεαάζειν τδ στερέωμα χα\ γίνεσθαι β' χώρους * έκ-
«ίχτουσι χαί αυτοί τούτου τοΰ χατοιχητηρίου. £αμα-
ρείται ομοίως τά αυτά τοίς Ιουδαίοι; άγνοούντες χα\ 
άπεατοΰντες, έτι δέ xai περ\ αναστάσεως σωμάτων 

i.era in cadum aliquando fnre nou crcdunl, 
sed venltiruin quempiau) exspcciani, qucm Unciam 
vor;«i,if qui in lerra ipsoruni regnaturus sit, spe-
m ilqtie illum gcntcs ontncssibi sttbjeclurum cssc, 
imlloque tO;lcsliw» scnau aCfcclum forw pulant, 

consitium ncganles : rali qtioquc donuiilium 
illud in «(jblis paratum, inopportunc supponi : quod 
lamcn Moyscs non inopportuue dicit sccunda dio 
factum, ac (IrmaraetUutu iutei medium positum, 
sicque duo loca confccla esse; iJcoquc ipsi ab 
boc domicilio excidunl. Samariiani pariicr, cadeiu 
qna Jiutei ignoraniia ducti, non credcotes, ac de 
resurreclione corporum dcque immortalitale ani-
uia* dubiiautes; simililer ei ip>i ex COBICSU domi-

αμφιβάλλοντες, xal χερ\ αθανασίας ψυχής και αύ- Β c j | l 0 peltuatur. Manicb»i Grscis paria eenlicnles, 
τολ όμοίως τοΰ ουρανίου χατοιχητηρίου εκδιώκον­
ται· Μχνιχαίοι παραπλήσια τοίς "Ελλησι φρονούν-
τες,τόντε ούρανόν χαλ αυτοί σφαιροειδή νομίζοντεσ* 
χαλ τών σωμάτων άπώλειαν προσδοκώντες, μετά 
τοΰ πονηρού εαυτών θεοΰ, ού εαυτοί; έχειροτόνησαν 
περί τήν γήν, κατακρίνονται, τή; άνω πόλεως ή ; 
ήθέτουν άπελαυνόμενοι. Όμοίως κα\ πάσα σίρεσις 
ή μέν άΘετοΰ;α τήν τελείαν ανθρωπότητα τού Χρί­
στου, λέγω δή ψυχή ν λογικήν ί ν νου ν, κα\ σώμα, κα\ 
πάντα τά Ιδιώματα τής ψυχής κα\ τοΰ σώματος 
μή ομολογούσα, άλλ' ενόοιάζουσα * ή δέ τήν θεότητα 
τοΰ Χριστού άθεαΰσχ χα*, κολοβού σα, χα\ήττονα τού 
ίΐατρός λέγουσα, ή χαλ τήν τοΰ Πνεύματος τοΰ 

x*liinaiil€oque spb&ricum coelum esse, corporuroque 
exlremam corrupiionem exspeclaniee, curo malo 
deo soo, quem sibi circa lerram consliiuemnt, 
eondcrananlur, a calesii civiiate, quam abnegarunt, 
tjecii. Similiterquo oronis toreais, qu» perfectaiu 
osso Cbritii bumanitaiem negat, videJicel qnae 
aoimam ralior.alcm mcnte pradiiam, corpue , 
ct oiMncs imn corporis iura animae proprielales 
non confitclur, seddubitai; sivc ctiam quae deita-
lem Cbrigii negat, ei mtiiuii, ac minorem Palre 
ipatixi vcl Spiriitim sanclnm dicil; ba3, inquaro, 
omnoa baueses, a eoelesiibus mansionibus excidunt. 
B> ati rrgo suni quotqtiot per divhiaa Scripluras, 

Αγίου, αύται πάσαι τών ουρανίων μονών άποτυγ- β c e m Veterio lum Νοτί Teslaroenli, universonim 
χάνουσιν. Μακάριοι γούν είσιν όσοι διά τών Θείων 
Γραφών, Παλαιάς τε χα\ Καινής Διαθήκης γνωρί-
ζουσι τόν τών απάντων όημιουργόν ένα Θεδν είναι 
έν τρισιν όποστάσεσι, Πατρδ; λέγω και ΊΓίού χαι 
αγίου Πνεύματος, άγίαν Τριάδα, όμοούσιον, Σσοδύ-
ναμόντεκαι ίσοσθενή, χαι ίσοκλεά, κα\ ίσότιμον, καϊ 
συνάναρχον, κα\ τήν μεγάλην κα\ σοφήν χα\ παντο­
δύναμου οϊκονομίαν αυτού τού πάντων αιτίου * ώς 
οοφώς κα\ αρμοδίως έκτισε τάς β' καταστάσεις ίξ 
αρχής, τχύτην τε κα\ έχεί νην · κα\ Cia τής τιλείας 
άνθρωπότ^τος τοΰ Χριστού τής ήμίν κατά πάν-α 
ομοουσίου κατά τε 'γυχήν χαι σώμα χωρ\ς αμαρτίας 
πολιτευσαμένης :ν έσχά?οις τοί; χαιροίς, άναόείξαντα 
χαλ φανερώσαντα την μέλλουσαν χατάστασιν καϊ πί-

opificem ttoom esse D<um ^gnowunl in iribus hy-
posiatibns, Pairis, inqwnm, ei Filii el V , r i l u * 
c i i : sanctaui Triniialein consubslantiab»ni,paris po-
lciilix, forliludinU, glori», bonoris ac sitie prin-
cipio : iloiiiqnc sapicnlem c.i omnipoientein oeco-
noiniam i jn^ qui onmium causa esi; qnod sapicn-
ler coiigruuiilerque doos ilios sialus ab ini io <r s-
\cril , bunc scilicet el illum : ac j>cr Cbrtsti per-
fcctam bumaailatem per omnia nobie, lam accun-
duiii auimaM), quaui sccuudiim rorpits, siiuilcir., 
oxcrplo pcicalo, qnae ia no\issimis lemporibus 
cum bomiiiibus conveisiala esi, fuUJium illum sta-
lum doclaravil ei osleudit, alqne omnibus bujusct» 
r«*i lidera ieeit, cum ipsam a inorluis suscila\it. 

στεν παράσχοντα πάσιν, άναστήσας αυτήν έκ νε- D Qoouioot eigo ροτΓοαί bac reguia iusisiunt, pax 
χρων. Όσοι ουν τέλειοι τώ χανόνι τούτω στοίχου 
σιν, εΙρήνη έπ* αυτούς χαλ έλεος, χαλ έπι τήν κρίσιν 
τοΰ Θεοΰ ούτοι άκούσονται δ: καίω; έν τή μελλούση 
καταστάσει παρά τοΰ Αεσπότου Χριστού έξ ουρανού 
λέγον ;ος · Δεύτε οί ευλογημένοι τον Πατρός μον, 
κληρονομήσατε τ)\ν ήτοιμασμένην ύμ?ν βασιΛείαν ά;:ό χατα€οΛϊ\ς xCcp 
τού^ αιώνας τών αιώνων. Αμήν. 

"Απας ούν ό σκοπός τής olxovogJx; τού %οΖ ουτός 
έστι· όείγάρώς έν ανακεφαλαιώσει συντομώτερον 
αυτόν έξειπείν · ήόουλήθη ό θχ*ίς :ξ άγαθότητο; 
έτεροι ς μεταδούναι τού είναι, δυνάμεως τε χαλ λό­
γου χαί γνώσεως · επειδή δέ οί έκ μ ί τ ο / η ; τούτων 

iliia τι nmcricordia, el in judiciu l>: i fuiuro jure 
audienl a Boniiuo Ciirislo cx coclo to<|iienie : Γο 
tiitc, benediai I*utri$ mei, lnpreditate acapiic para-
tum tobi* regntit* α couslitulionc mundi *T. Ips) 
g!mia in sâ cula sieciileriini. Aiucn. 

Αύτώ ή δόξα είς 

U.Mivcrsus itaquo Dei oecoiiorai;e scojius bio rsi: 
nam opoi;e preliuin ίυ<·ιil, ilimn 272 breviier rc-
pcterc. Dcus cx bonitalf^ua volnit csseiuiam, vir-
lutoin, raiionem ei cognilioncm aliU conimuaicare: 
quia vcro ii qui bis patucipani, non possuutiTt 

" Maub. xxv, Zl. 
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ununi collecla omuia nosse el babere (naoi id Α τυγχάνοντες, άδυνάτως Ιχουσιν ύφ' έν γνώναι κ*ί 

έχειν πάντα * έπε {«ρ τούτο μόνον Ιδιον Θεού, τδ Deo soli proprium cst, sine disciplioa et experienlia 
oiiwia cognoscere: quod ille per so aif, virios, ra-
lio et cognijio ; coutra vero res faciie ex condi-
toria sui panicipaiione bsc oronia obiineant); fe-
cii ille duos boscc stalus; primoin, nioctalem et 
mulabilero, ad experiroenlwn ct insiituiionem ra-
lionabiliuro, ui universi variclate, Η conurariorum 
conjunclione exerciiati, dulcia et amara experi-
remur; aecundum vero slaluni, iinmorlaleni, et 
iramulabiiem, td fruendum gratia ip$ius; utdiscer-
nendi vi instracii priorum pariicipationem amjrie-
eiamur. Ipsi gloria iu sscala saeculorum. Amen. 

Nulla igiiur secfa, non Jndaws, non Samarila-

δίχα μαθήσεως χα\ πείρας ταύτα πάντα είδέναι, 
αυτόχρημα ων καλ δύναμις χαί λόγος κα\ γνώσις * 
γενητών δέ τό έκ του πεποιηχότος μετίχειν τούτων 
απάντων, πεποίηκεν Αμα τάς ψ ταύτας καταστά­
σεις, τήν πρώτην μέν θνητήν χα\ τρεπτήν, πείρας 
Ινεκα κα\ παιδεύσεως τών λογικών, Γνα τή ποικιλία 
τού παντός χα*ι τή παραθέσει τών εναντίων γυμνά-
ζόμενοι, πειραθώμεν ηδέων χαι λυπηρών * τήν Οέ 
δευτέραν, άθάνατον καϊ άτρεπτον άπόλαυσιντης χά­
ριτος αύτου, πρός τό διακριτική έξει τών πρώτων 
τήν μετουαίαν όέξασθαι ημάς. Αύτφ ή δόξα είς τούς 
αίώνας τών αίώνων. Αμήν. 

Ουδεμία τοίνυν θρησκεία, ούκ Ιουδαίος, ού Χαμα-
nux, non Grxcus, nou Manicba?us credit aol spe- B ρείτης, ούχ Έλλην, ού Μανιχαίός, πιστεύει ή έλπί-
rat rcsurrectionom bomioum, aul aseeiisum eorom 
in coelum ; sed ex iis quolquot coehim eese spharom 
aeslimanl, id esl, Gratciet Manichaei, opinioni suae 
cousenlancam increduhiaiem obiitient. In qua 
enira spbxras suse paito poasuiit regni coelorum lo-
cum assignare 1 lure igitur illi resurreciionem cor-
porum negant, solasque aniinas aiunl, aui gtoria 
aut eupplicio aflici post vitam pnesenlem ; vol ani-
mas una cum sphacra circumvolvi, oraniaque vi-
dere, ut quidam eorum dicthant, vel ad larttrura 
damnari. Quidam aoiem animarum io aiia corpora 
iranstaiionem perpeluo fieri affirmant; alii vero 
animc rmmorialitalem prorsus nega.nl, iique omnes 

ζει άνάστασιν Ανθρώπων, χαί άνοδον αυτών γίνεσθαι 
έν τώ ούρανφ · άλλ* α! μέν αυτών όσαι τόν ούρανόν 
δοξάζουσι σφαίραν, τουτέστιν Έλληνες κα\ Μανι-
χαίοι, Αρμοδίως έαυτοίς χα\ τήν Απιστίαν χέκτην-
ται. How γάρ έχουσι δούναι έν τή σφαίρα τόπον τής 
βασιλείας τών ουρανών ; Δικαίως ουν αμφότεροι 
τήν άνάστασιν τών σωμάτων άθετούσι, κα\ μόνον 
τάς ψυχάς δοξάζεσθαι λέγουσιν, ή χολάζεσθαι μετά 
τήν ένθένόε ζωήν * ή σύν τή σφαίρα περιπολεΰειν 
τάς ψυχάς κα\ όρ$ν πάντα, ώς τίνες αυτών λέγουσιν, 
ή είς τόν τάρταρον αύτάς χαταδιχάζεσθαι. Τινές δέ καλ 
μετενσωμάτωσιν άε>. λέγουσι γίνεσθαι* έτεροι Οέ κα\αυ­
τό τδ άθάνατον τής ψυχής άθετούσι, χα\ ούτε μίαν έλπί-

uullam de corpore post hanc vium spem habent. c gj σώματος άπαντες κέχτηνται μετά τήν ενταύθα ζωήν. 
Qu* vero secia-, spbaram csse noii credunt, eci 
licel Judari et Samaritaui, alquo nrmamanium, 
qood ίιι medio tnlcrpositum, et locura umun in 
duodmdit, iniempeslivefactura dicunt, consequen-
ter et ipsi incredulitale detineuiur: Samariunis 
neque re*urreclionem, xeque ascensom iu cceJum 
conftienttbas, neque immoruieoi animam esae di-
cenlibos, sed perpeiuaoi generis nootri eoccc»-
aiooem aflitrnaiilibus ; Judaeis vero reaurreciioiieiii 
quidem bominum faieniibus, sed eos semper iu 
icrra versaiuros, comesiuros, bibtiuros ; raatrimo-
nia ioituros esse doccntibus : quemadmodum et 
Sadducaei in Evingcliis Dooiino quaesliouem pro-
ponebant bis Terbis, /n re$urrectionc cujus εε-

A l δέ μή δοξάζουσαι σφαίραν, τουτέστιν Ιουδαίοι χαλ 
Σαμαρείται* άχαίρως δέ γεγονέναι νομίζοντες τό στε­
ρέωμα τό μεσάσαν τδν ένα χώρον, χαι ποίησαν τους δυο 
χώρους, ακολούθως και αύτολ απιστία κεκράτηνται · 
τών μέν Σαμαρειτών μήτε άνάστασιν· μήτε άνοδον έν 
τφ ούρανφ όμολογούντων, μήτεδέ τήν ψυχήνάθάνατον 
λεγόντων ' άλλ* άελ γίνεσθαι ημάς νομιζόντων * τών 
δέ Ιουδαίων όμολογούντων μέν άνάστασιν ανθρώπων, 
έπι γής δέ πολιτεύεσθαι λεγόντων χαλ έσθίειν, χα\ 
πίνειν ημάς, χα\ γαμείν κα\ γαμίζεσθαι, καθά καλ 
έν Εύαγγελίοις οί Σαδδουκαίόι ήπόρουν τφ Κυρίφ 
λέγοντες* *Er τ ή aractdcei τίτος τώτ έχτά 
έσται γυνή; ούς συντομώτατα ό Κύριος πλανισμέ­
νους ήλεγξε, ΧΛ\ μή επισταμένους τήν θείαν Γρα-

ptem Womm trit mulier •· ? quos errare Dominus D ^ 4 v j i y t t v ^ ^ μ ι ς ^ Θεού, λέγων · Εν γαρ 
brevissiroe, ac Scripiurani divinaro, in qua \irlus 
Dei continetur, ignorare comprol»avii dicent: / N 
usurrectione emm ncque itubent, mque nubenlur: 
tederunt sicut axgeli Dei in caelo Illi 273ert>° 
tum ex acripiia, tum e\ figura c pra^paraii a con-
eliluiione oiundi ι argmtulur, superiorem illum lo-
cum non iutempeaiive faclum esse, sed es&e 
qucindam aecundom statum ccclestem paraium a 
coirtiiitiiione mondi. Similitcr autem omnis ba:-
resis apud Cbristianos: nam alia» apud Graxos, 
nempe Manich», ccelutn csse epbxram puuol; 
alUe viiam buk pnwuniem anipleciuutiir; aiw iu 

rjj άταστάσ*ι$ οϋτε γαμονσιν, ούτι έχγαμίζοτται, 
άΛΧ ώς άγγαΛοι τον βεον έτ τφ ούρατφ. Ελέγ­
χονται τοίνυν χαί αύτο\ έκ τε τών γραφομένων, έχ 
τε τού σχήματος, ι τού ήτοιμασμένου άπό καταβολής 
χόσμου, »ώςούχ άχαίρως έγένετο ό ανώτερος χώρος* 
άλλ* έστι τις δευτέρα χατάστασις ουράνιος ήτοιμα-
σμένη άπό καταβολής χόσμου. Όμοίως δέ χαί πάσα 
αίρεσις έν τοίς Χριστισνοίς * αί μέν έν τοίς Έλλη-
σιν, ήγουν Μανιχαίοις, σφαίραν τδν ούρανόν δοξά­
ζουσαι, ή προβιωτήν άσπαζόμεναι, ή άθετονσαι έν 
Χριστφ τι τής ημετέρας φύσεω;, ή σώμα, ή ψυ-
χήν, ή νουν, πολύ χλανώνται χα\ αύται μή rlovioi 

" Malib. xxu,tt. 1 1 ibid. 30. 
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τάς Γράφος, μήτε τήν δυναμιν του Θεοΰ. Μόνοι γάρ Α Cliristo qtiidpiam ad naturam nostram perlincos 
τέλεκχ Χριστιανοί είσιν, οί άπλανώς τή θεία Γραφή 
άκολαυθούντες, χαί γινώακοντες Ιχ τι τών γραφο-
μένων, Ιχ τε τού οχήματος τής πρώτης χαλ δευτέρας 
καταστάσεως τούς τόπους κα\ τΑ σχήματα, Α δι· 
ηγείται ή θεία Γραφή * δτι ώσπερ δ κόσμος ούτος 
Αγγέλων χαλ Ανθρώπων έστλ , Βέατροτ έΜΟίήθη-
μετ τφ χόσμφ, φησλν ό 'Απόστολος, άγγέΛας χαί 
άνβρώχοις · ούτω χαλ δ ανώτερος χώρος πάλιν άγ­
γελοι; χαλ άνθρώποις προητοίμαστο. Δόξα διά πάντα 
« φ βασιλεί τών αίώνων βεψ. "Αμήν. 
cos iiodeai xxfolio ct horainibiif prxpaiatoe eat. Glorio 
Αοχοα. 

Ό οδρανδς συνδεδεμένος τή γή, 
χαί διαιρεθείς χατά μέρος* ίστών 
γάρ τάς δυο καμάρας, χαλ τους δυο 
τοίχους τους παρ* έχάτερα, χαί τή 
αναλογία τών χαμαρών έλίσσων τδν 
ένα τοίχον, χαλ συνδεσμεύων έπ\ 
τδν έτερον, αποτελεί δλον * τδ σχή­
μα του χόσμου. 

Καλτούτοτδ σχήμα, τουτέστι,τδ 
μέγεθος του ηλίου χαλ τής γής, 
χατά τους έξωθεν κατέγραψα μεν· 
ίνα ορών τις, έχ παραλλήλου συγ-
χρίναι δυνηθείη, πώς μέν έν τφ 
ήμετέρφ σχήματι χατ' άλήθειαν, 
συνεμπίπτουσαι αϊ αχτίνες τού 
ηλίου τοίς σώμασιν, άποτελούσι 
τάς οχιάς είς έχαστον χλίμα ανα­
λόγως χατά τήν προτέραν διαγρα­
φήν, άπδ ήμισυ ποδός τήν όιαφοράν 
δεικνύουσα** πώς όέ χαλ έν τούτφ 
τφ αυτών σχήματι ού συνεμπί-
πτουσι [τοίς σώμασιν] τών σωμά­
των αί αχτίνες* ώς μηδέ φωτί-
ζεσθαι ύπό του ηλίου δυνάμενα τά 
παρ* αύτοίς λεγόμενα κλίματα, 
ήγουν σώματα, χαλ ότι μάτην με-
γαλαυχούσιν έπλ τοίς αυτών μύ­
θοι;, τήν άλήθειαν μάλλον άχοστρε-
φόμενοι. 

w I Cor. ιν, 9. 

csse negatu, sive corpus, sive animam, sive nien-
lem: atquo iiiuUum errant, divinas Scripturas ct 
Dei viriuiem ignoranlea. Soli namque perfecd Chri-
stiani i i sum, qui sine errore divinam Scripturani 
aoquuntur, atque tom ex ecriplis, lom e i figura 
primi ac eocundi stalus, et loca ei flguras qua» in 
divina Scriptura narraniur agnoscont. Quia quem-
admodum bic inutidus ci angclorum et bomi-
Dom esl, Sptclaculum facli $UMH$ mxndo, ail Apo-
ttolos, angeiii et kominibus >*; sic et superior lo-

proplei omnia regi saeculorum Deo. 

Ckelum terne colligalum ol di-
visum io partes est: duas enim 
cameras, el daos oirinque muroa 
coosiituem, et ad cameramm pro-
poriionem manim onum convol-
T C D S , aUerique colligans, totam 
mundi figuram conficil. 

Hoc item schema, id cst ma-
gnitudinem solis et lerre, secun-
dam exteroram opiuioneni deli-
neamas; ut quivis baec couside-
raas [duo illa acbemata], moiuo 
conferre possit, quomodo scilicet 
secundum scbema noslrum, ac rei 
voritoten, radii sotis in corpora 
decidentes, mnbrao proporuono 
quadam ad singula climala cffi-
ciaot, aecundum priorem noslram 
dcocripitonea, dimidii pedis per 
eingola discrlmen exbibentes ; 
quomodo itemio hocillorum scbe-
mile rodii hon in corpora deci-
danl; i u «t climata illa, al vo-
carn, givo corpora, a sole iUumi-
nari neqaeaDt: ol quod veritaiem 
aversantes iu sois faboiia suio 
causa glurie&tur. 

* Hic roerooralum sctoma bobo-
lur inCra io priroa labuta. 
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Tibi a nobis de < celo scrmouem ineiitiTi rogauii, 
t ominom studiosissiinc Anastasi, oblcmpcrare ιιοιι 
negtigam ; idqueprimumdarilaiiscausa propunam : 
ntrum iilnd indissolubilo, au dissolubilc divina 
Scriplura dicat. Nam iMud etiam tndii-asii: Essc 
qtiemdaro ex iliis, qui ee Christiaaos cssu glo-
riatilur, qtii contra Gia*co* dispularc volens, §*i i l -
loruni sentcnlia* aslipulari noo itiiclligcrcf, dum 
ftpbxram cum illis adimiiii, quaeseinper coeltim eir-
cummoveat; oi tamcn in libro suo cuDfuni dissolvi 
prjedicat. Vcrum ignoro qua ro permoius ita lo-
«;ualur, ac «airari subit perilissimaro illam viri *a-
(ticnliam, qua? ex nimio novandi etudio ita csecu-
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Περί διαμονής ουρανών (4(5)* 

Τόν περ>. ουρανού λόγον αίτή-ταντί σοι συγγραφή-
ναι παρ* ημών, ώ φιλοπονικώτατ* ανδρών Αναστά­
σιε, ούχ άπειΟήσω* σαφηνιώ δέ πρότιρον, άχατάλυτον 
αυτόν φησιν ή θεία Γραφή, ή χαταλυόμενον Ιφησθα 
γαρ χα\ τούτο· "Ος τις τών Χριστιανών αύνούντοιν. 
βουλδμενος καθ* Ελλήνων ειπεί/, ΙλαΟεν εαυτόν συν­
ηγόρων αύτοίς, σφαίραν μέν σύν αύτοίς δοξάζων. 
άε\ περιστρεφομένην, τδν ούρανόν, καταλυόμχνον lt 
τούτον iv τφ αυτού συγγράμματι κηρύττων. Ούχ οίο* 
όπως κινούμενος ί ξείπε, καλ θαυμάζ»'.ν μοι έπεισι τήν 
ούτω πολυμαθή τού ανδρός σοφίαν, ούτω τυφλώττου-
σαν ύπό τής άγαν φιλοτιμίας. Ei γάρ ώς Χριστιανός 
άνατρέπειν ήδούλετο τήν δόξαν τήν Έλληνιχήν, τάς γε 

tiat. Nam ει, titpote Cbri^ianws, Gra^caiiicam illam Β περλ τούτων πρώτον αρχάς Ιχρήν Ιχ βάθρων άνελείν. 
*eiilentiam coniulare voluit; eoruin siatixt pritici-
pia Tuqdiius evertere opus eral, videlicet tpbreram 
rt ejuo circularem molum : quemadmoduro not» 
t>eo voleute, ii» alio opere rogati pneslilimoa. Qnou 
si fundamcntutn ac priucipia eorunt, twdu aiier-
niialis demouairationes ptofcrunt, adiniltal; qtiiJ 
Truslra laborat sopbus ille, qui non supra ρ >tram, 
cd supra arenam iuepUas fuudat aua»? Nemoquip-

fic ex iis qui recie seniiuui iil , quod semper mu-
vclur , corruplibilc et dissolubilc esae , noqtia 
orruplibile et diasolubile *emper moveri dicai; 

ftcd quod aemper moveiur, cum gemper morcatur, 
incorrupiibile eei: qvod auleon non semper move-
iur ac dissolvilur, corraptibite prorsus est; quia, 
cuxi a eiota eesset, nox temprr movelur. Qui 
ergo, eiOditissimus i!b% com sempcr roovcri c(p-
lum admillat, quamvis secus diviua Scrtptxra (ra-
dat, ipsiiin tamen dissolubile csse delinii ? Qmm 
r\ aniiquis aut ex recentioribiis, qni ioier exl«?ros 
philosopboft clarnenioi, repcrit, qai, cuix r€c!um 
apbxraoi fsse diceret, dical tamen iltud diasoKt ? 
Imo veio ocimea, syllogUtico morc p:oc<ilcnt g, in 
dia&olabile c<xlun esse dixeraitt. Ilic naiie no\ a Η 
abaurda commema eonfiogii, ncque exteroruui 
docirinam eeetatas, neque apirituali noslram in-
tra posilorum iratlitioni obteraperans; §ed exlcro-
ruin doclrin» varietalem, pai Uerqne intra poai-
forum oiiniaie fictam ci puram Etclesi» discipli-
nam ignorans, i»inc prxvio examiue nova doccre 
nggredilur; verba sua «ecttoi pugnarc iion aniiuad-
veitens, acqaas 27S°inc oriamur quxsiiones xox 
eanoiderans ; sed queiuadmodum iniperilus viaior, 

τήν σφαίραν χα\ τήν ταύτης χερτφοράν, ώσχσρ ήμχίς 
βουλήσχι Οσου άν Mptp συγγράμματι αΐτηθέντχς «τ* 
ποιήκαμβν. Ei tk αυτόν τόν θεμέλιον και τάς αρχάς αύ̂  
τών, έξ ων αί άχοόχίξχις τού άίόχοο πρόίασιν, έόέςατο· 
τί μάτην ό σο-ρός άόολεσχεί,ούχ ϊτ& πέτρας, άλλ* ktA 
ψ άμμου τους εαυτού χτίζων ύΟλους; Ούόχις γάρ τών 
εύφρονούντων τό άειχίνητον φθαρτόν χα\ χαταλυό-
μενον, ούόε τό φθαρτόν χαλ καταλυόμχνον, άειχίνητον 
άν εί^ι* άλλά τό μεν άειχίνητον, ώς άειχίνητον, 
άφθαρτόν έστι· τό 6ε μή άελ χινοΰμενον, χαλ χατα* 
λυόμενον, πάντως φθαρτόν έστιν Ιπείπερ χαλ της 
κινήσεως παύεται, όιό ούχ άειχίνητον. ΙΊώς ουν όλο-
γκ»>τατος άειχίνητον όεξάμενος τόν οόρανόν, οόχ ούτως 
τή θεία Γραφή δοχοϋν, χαταλυόμενον αυτόν ορίζεται; 

C Υ·̂ α γάρ τών αρχαίων, ή τών νεωτέρων, τών ό*εο> 
πρ-ψάντων χαρά τοίς έξωθεν φιλοσόφοις, τών χαλ 
οοςαζόντων σφαίραν είναι τόν ούρανόν, εύρεν είρηχό-
τα τούτον χαταλυόμενον; Μάλλον χα*ι «άντες συλλο-
γιστιχώ; προσερχόμενοι, άχατάλυτον αυτόν έφασαν 
είναι. Ούτος ήθη χαινά; άναπλάττων άτοχίας, ούτε 
τή τών Εξωθεν άκολουθήσας όιόασκαλία, ούτε τή τών 
έσωΟεν πνευματική χαραόόσει προσθεμένος, άγνοή-
σας όέ τών τε έξωθεν τήν χοιχιλίαν τών όογμάτων, 
χα\ xJh ΙσωΟεν το άπλαστον χα\ χαθαρδν τής Έκ­
κλησης μάθημα, τά νεώτερα διόάσκειν άβασανίστως 
επεχείρησε* μή λογισάμενος τών ίδιων λόγων τήν έν-
αντιότητα, χαλ τά έκ τούτων ανακύπτοντα ζητήματα, 
άλλ* οΤάπερ άτριόής οδοιπόρο;, της λεωφόρου πλάνη· 

D θελς, καλ ταύτης έκτος γεγονώς, τή τών χρημνών χαλ 
τών ακανθών οδύνη περιπείρεται* ούτω χαλ ό βέλτι­
στο; τή τών εναντίων φορφ τιτρωσχόμενος ευχερώς 
καταβάλλεται. 

omtsso reao Uioore et in οτίίε posiios, in pravipiliis et iuspioix anxixo veroatxr; t k illo doHaotexo, ia 
adversarioriim, qnom lonet, corsu roufoisus» la<*ilt dejirilur. 

Quamoliirm, ο Clirisli omanlis itne, iibi, qoi άιό, φιλόχριστε, άρχετόνμέν ώήθηνάναγινώσχοντά 
t:ostrum opusculum (s»c onim uoslra miuuert» ae σε τό ήμέτερον πονημάτιον- ούτω γάρ δεί σμιχρολο-
doprimeirt oportet), Chriuianum Kcilicet toiiog 
tntinJi Topourapliiam Icgeris, salU esse doxi, si 
«•u.siJeres ei advorlas, qua raiionc in pi ioio qoidmii 
libro pliysicis arguinonlis» nsi siinus adveroua^os, 
qui Cbrisliane quideiasciilire \ideniiir, sed coBlum 

γείν τά ήμέτιρα* τήν Χμιοηανυιήν λέγω Τοχογρα-
£ . / Ό * παντός του χόσ'ΐου, χατιδείν* πώς έν μέν τφ 
πρ'^τιρ λόγφ, έλέγχοις έχρησάμεθα φυσιχωτεροις 
*ρ>.ς τους δοκού ν τα; μέν Χρισηανίζειν, σφαίραν όέ 
τον ούρανόν δοξάζοντας* έν όέ τφ δε υιέ ρω τάς Χρε-

Valir.n"ΐκ ςο.ίβχ hab«?l. Χριστίνου xto\ διαμονή:, ubi lrg^i»i«m pjiio, Χρισ:ιανώ, 
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στιΐνιχάς ύποθέσε-ς π:ρ\ σχημάτων χα\ τοποθεσίας Α essc •jpliacrara putanl; «ι secunJo, Cliriatianas liy-
παντός του χόσμου, έχ της θείας Γραφής τάς άπο* 
βείςεις ποιησάμενοι* έν δέ τψ τρίτψ. οτι βεβαία χαλ 
αξιόπιστος έστιν ή θεία Γραφή, κα\ τί τό χρήσιμον 
τών οχημάτων τον παντός χόσμον* έν όέ τφ τετάρτη» 
άνχχεφχλαίωσιν σύντομον χα\ όιαγραφήν της σχηνής 
τής ύπό Μωύσέως κατασκευασθείσης, χα\ τών προ­
φητών χαι άποοτόλοιν τήν συμφωνίαν* έν όέ τφ έχτφ 
vcxpl μεγέθους ηλίου, χα\ ούτω συμπέραναντες τό πο-
νημάτιον* όμως βέ χάλ(ν όιά τόν σόν πόΟον χα*, τήν 
πήναίτησιν μή δυνάμενος παραχο^ειν τής σής, ώς εί-
ρηται Οεοφιλίας, ώς έκέλευσας, καθώς άν οΤδ; τε ώ, 
βιά ουντόμων ποιήσομαι έχ τής θείας Γραφής τδν 
Ιλεγχον μέν τών άναΐρούντων τούς ουρανούς, σύστα-
αιν δέ τής αυτών διαμονής, τής θείας χάριτος ήμίν 

polbcscs ιΐυ figura 11 pohilione lotios muridi, ex 
divina Sctiptura fommoiistraveriintis; in leriio, 
qnam certa ei Gde digua sit divina Scriptura, ot 
quitl ulililaiis ex munii schewalibus oriri possil; 
in quarto, bn vcin ripoiUiouein, ei dcUiicatione-u 
labernaculi a lliiysc sli •ucli, itemquo prophetarum 
etaposlolortim concoi-dtam exhibneiiir.us; i:i sc.xi'», 
auleni dc niitgnkudine solis egerimus; sicquc opus-
cultim abaoivcriiuus; ut tamen volod pelrtioni 
tuae faciani salis, cum uon possiin, uc dictum est, 
religioiri lo* non oblemperare, pro wribu», ut jus-
eiali, ex divioa Scriptura eortim qui caslos do luedio 
tollunt coiifulalionem aggrcdiemur, doqno eoiuni 
diirattoiie, opNuUule divioa gralia, itiisqite adjitli 

ενεργούσης, χαί τών οών προσευχών* προλέγοντες & precibus, pertractabimus : postquaoi prtmo enarra-
πρώτον ποίοες ίδιώμασι χέχρηται περί ουρανού ή θεία 
Γραφή, έχειτα ότι χαλ ακατάλυτους αυτούς δια παν­
τδς ορίζεται, 

Τής Παλαιάς τοίνυν Διαθήκης τοίς Έβραίοις γρα-
φείσης, ανάγκη τή Έβραίφ γλώττη χαλ γράμμασιν 
αυτήν γεγράφθαι* ή γλώττα ούν ή Εβραία τδν ούρα­
νόν χαλ τούς ουρανούς, μι$ εκφωνήσει όμοίως εκφωνεί, 
ώττε χαλ άδιαφορείν περί τούτου, εύρίακεσθαι δέ τό 
έΗχόνέχχφερόμενον πληθυντική», κχ\ τδ πληθυντικόν 
ένιχφ, ώς όταν λέγη* λίνείτε αυτόν, ol ούρχνοϊ 
τώτ ουρανών9 άντ\ του είπείν, ό ουρανός τού ουρα­
νού* επιφέρει γάρ, Καϊ τό ύδωρ τό υπεράνω τώτ 
ουρανών ίνα είπη, του ουρανού τούτου τού δρωμέ-

vnritnus, quibus idknnatibos diviua Scriptttra de 
WBIO agene utalur; dciudc ostendemos ipeam coaloa 
scmper tndissotubiles esse doeere* 

Cum ilaqoe Vetus TYslatrn iiiuoi Hcbrais cou-
scriptum ait, netesso est illud llebraica lingua et 
Jtticris exaraixm fuisse. Ilebraica cniui iirigoa COB-
lura et CGCIOS una vocc similiier expriioit; ita ut eo 
in re niinquam variet, alqtie aingularo plurali, u 
plurale stogulari efferatnr, ui quando dicit : Lan< 
date enm, cceli cviontm; ac si dical, toelum cordi; 
infert enim, of αοχα ΟΝΟΤ snper ca*lo$ esitx; uiini-
r.nn, sopvr casittm boc visibilo, id esl, finoainon-
hnn. £li'iiim aqure supra s«dwin fiiinameiituni suuf, 

νου, τουτέστι, τού στερεώματος. Επάνω γάρ μόνου g tccundtim iacrum Hlum prsrcottem Moyseit. Simi-
τού στερεώματος είσι τά ύδατα κατά τδν ίεροφάντην ];ΚΤ dicit: Lwti enarranl yloriat* Deiy et op 
Μωύσέα. Όμοίως λέγει, Oi ούρατοί διηγούνται 
ϋόξ,ατ θεού, χοίηριτ δέ χεφώτ αυτού άταγγέλ-
Λε% τό στερέωμα· πληθυντικώς μέν άρξάμενος, ένι· 
>. όέ χαταλήξας, ίνα δι' έχατέρου τδ αύτδ σημάνη, 
f : \ αυτή ή πρόσοψις τού ουρανού, τουτέστι, τούτου 
τοΰ δρωμένου στερεώματος, χαι τήν δόξαν χα\ τήν 
δημιουργίαν τού Θεού εξαγγέλλει, διά τή; έ νου ση; 
αύτφ τάξεως χαί μεγαλόπρεπε ία ς* όμοίως πάλιν* Ό 
ουρανός τον ουρανού τφ Κνρίφ, τήν δέ γήν 
έδωκε τοις νίοις τών Ανθρώπων. Ούρανόν ουρανού 
χαλέσας τόν πρώτον χαλ άνώτερον ούρανδν, ός ουρα­
νός έστι τούτου του δρωμένου ουρανού υπεράνω αύ­
του κείμενο;. Όμοίως πάλιν ό μέγας Μωσής φησιν* 

opera 
manuum eju$ annunliat firmamentxm*9; ubi post-
fpiam iu plurali ccfcpnat, in singulaii claulit, t;uo 
ulrobiqoc siguificaroi, bunc c<rliT id csf, vihibilis 
tinnameuli, conspG^ium, gloriam < ι froatoticm Doi 
enuniiari1 propler insiluut ibi υrdincni et magniil-
c iiliam; ilcmquc, Calum cceti uomiuo, terram au-
lein dedii (iliii R9miuumu. CORIUUI cosli vocans 
F>riminn 276 ίΛ supetios ccebim, qucnl bujua \ ifei-
bilis caeli cueluut < sl ipsi supiaposiium. 8imilihM-
<jtt * magntig Moyscs a i l ; Ecce Domim Dei tui calum 
et arluiii <ali; ac si dicorci, boc vihibtlc cuelum, 
al-jiie cailum ιMius, id est, sublimins illo posiluni. 
IIoc iloru idioiuate Paulug est usus bâ c cla: i.uis, 

Ιδού Κυρίου τον θεού σον ό ουρανός καϊ ό ού· I) ϊΐυιίπι uulem conter*&lio in culUesl, ex quv Suiva-
ρανός τού ουρανού, ώσα>:Ί ούτος ό ύρώμενος ήμίν 
ουρανός κα\ ό ουρανό; αυτού, τουτέστιν, ό υπεράνω 
αύτου. Κέχρηται δε χαί ό Παύλος τούτφ τώ ιοιώματι 
ϋοών, Ημών δέ τό αοΛίτενμα έν ού{ανο7ς νχάρ-
/ t, έξ ού καϊ Σωτήρα άχεχδεχόμεθα· άρξάμ^νος 
μέν όυΐχώ;, ένιχώς δέ κατάληξα;, άντί τού είπείν, 
έξ ών9 έξ ού, είρηκε. Δύο γάρ ουρανών γενομένων 
παρά τού θεού, ώς διηγείται ό μακαοίτης Μωύσή-, 

lorem extptclamug n · ubi dualitti inccpit, uiiiguli-
liier dtbiit, ac pro «II*» ex quibus, aii ille, cx quv. 
lUenini cum dno coeli a Dro facli, ui uarrat beatu§ 
Moyses, ac mutuo colligali aint, modo pluralilcr dc 
iia Scriplora tacra vcrba facil, inodo siogttlariier, 
«b Haguac idioma, uldictumest; live ciiaio quia 
€<£li muluo gecundum aliquam aui pnrlem juiuun-
lnr, et quasi ouuui ellioiunt, ui dtctum est. 

χαί συνδουμένων άλλήλο-ς, ποτ; μέν πληθυντικώ; ή θε.'α Γραφή π«ρ\ αυτών ποιείται τόν λόγον, ποτέ οέ 
ένιχώς, καθά είρηται, τό ίόιωμα τ ή ; γλώττης· καϊ <,:. κατά τι συνάπτονται άλλήλοις σ-»νσούμεν^:, ΚΛ\ 
ο>; :Γς αποτελούνται, λέλεχται. 

Μή ούν πλάνην ύπομείνη; axovojv τού μακαρίου Nc iCiqm* in ΓΓΓΟΠΜ» iuduuaris nudicna b<aa'u ιι 
ΙΙαύλου ήρπάχϋαι έως τρίτου ουρανού* ούκ εί^ι γ?ρ Kiubnti iaj>l«i:;i i»iih!»e u«quu ad ietllum IUJIUI:; ; 

1 Tial. cxi.\::», 4 . " i r . ; ' . wui, | . 3 1 PMI . Ιυ'. »· Pbiiipp. ιιι. ίΟ. 
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ncque enim treo neque plures coeli soni, neque id Α *p*ic ούρανο\, ούτε πλείους, ούτε τούτο βούλεται λέ-
ille signiflcat, ncc Moysi adversaiur; sed ait raplam 
fuisse a terra secundum loiam aldiudinem cceli, 
exoepu tertia parle; ot dicerei, Tam alle sublato» 
SHm a lerra, ot mibi inlercapedinis, quaa est osque 
ad gammurn coelum, leiita tanium pars superessel. 
Cum hajc i u se babcant, restat ui dicamns tolara 
divinam Scripiuram coeluni sivecoelos iodissolubiles 
pnedicare. Ait igitur divinus apostolus Paulos : 
Scimu* emm quoniam ti terrena noitra domus huju$ 
tabemaeuti diisolvatur, adificationem ex Deo habe-
mu$, domnm non manufactam in ccelU M : ut oelen-
dcrei hunc qoidem lerrenam siotam dissolvi, fuiururo 
vero, qui etiam coeleetis eal, indissolabilem et aeter-
mun esse; ac rursura, Talem kmktmus lacerdottm, 

γειν, ούτε έναντιοΰται τψ Μωύσή, Αλλ* δτι ήρπάχθαι 
λέγειν άπδ της γης δλον τδ διάστημα τοΰ ύψους τοΰ 
ουρανού, παρά τδ τρίτον αύτου, ίνα είπη. Τοσούτον 
έπήρθην άπδ της γης, ώς περιλείπεσθαί μοι τδ τρίτον 
τού διαστήματος τού ύψους τού ουρανού. Τούτων ουν 
ούτως εχόντων, χαιρδς νύν ημάς είπείν ώς άδιάλυ-
τον αύτδν, ήτοι αυτούς κηρύττει πάσα ή θεία Γραφή· 
Αέγει τοίνυν δ θείος απόστολος Παύλος ούτως* Οίδα-
μεν γάρ δτι έάν ή επίγειος ήμωτ οΐχία τον σκή­
τους καταΐυβή, οίκοδομήν έκ Θεού έχομετ, 
οΐχίατ άχειροχοίητον έτ τοις ονρανοις, ίνα δήλω­
ση τήν ενταύθα μέν έπίγειον χατάστασιν χαταλυομέ-
νην, τήν δέ μέλλουσαν, ήτις χαί ουράνιος έστιν, 
άχατάλυτον χαλ αίώνιον* χαλ πάλιν, Τοιούτον έχο-

σχί εεάεί ιχ άεχίετα throni magnitudmU in eaiis, * μετ αρχιερέα, δς έκάθισετ έτ δεζιφ τον Ορδτου 
lanctornm miniuer, εί labernacuii νετί, quod /Sxtl 
Dominus, εί non Aomo"; ac si dicerei, Dominum 
Cbristam assumptura in ccalo* io tabemaculum 
veruin, id est eemper manens el indissolubile. Nam 
cum dicii, verxm, id significot indiseolubile esae: 
quoniato id, qood per Moyson coiiatrucium erai 
dissoltjtam est; boc et indissolubile, ex opposilo 
illius, verum vocavit; ac si diceret, manens, fir-
OHim ei Indissolubile; rursumque a i l , Ckruius ox-
fem κεεηίεκε ponlifex [uiurorum boxorum, per tnajus 
εί ptrfeclms tabernaculum κοκ maxufacium, id est, nou 
kujui creationis, ntque ρετ languinem hircomm εί w-
iulorum, $ed ρετproprium $anguinem iniromt lemel 

τής μεγαΛωσύνης έτ τοις ούρανόίς, των άγιων 
Λειτουργός, χαϊ της σκηνής «ής άΛηθινής, ήν 
έχηξεν ό Κύριος, καϊ ούχ άνΰρωχος' ίνα είπη, τδν 
Δεσπότην Χριστδν Αναληφθέντα έ ν τοίς ούρανοίς, έν 
τή σκηνή τή αληθινή, τουτέστι, τή αεί μονίμη χαλ 
άχαταλύτω. Τδ γάρ είπείν άΛηθινήν, έσήμανεν ώς 
ακατάλυτος έστιν, έπειδήπερ ή διά Μωύσέως κατα-
σκευασθείσα χατελύθη* ταύτην ώς άχατάλυτον, χατά 
άντιδιαστολήν έχείνης, άληθινήν έξείπεν ώσανελ, 
μονίμην, χα\ βεοαίαν, χαλ άχατάλυτον, χαί πάλιν 
λέγει· Χριστός δέ χαραγενόμενος άρχιερεύς των 
μεΛΛόντων άγαδών, διά τής μείζονος καϊ τεΛειο-
τέρας σκηνής, ού χειροχοιήτον, τουτέστιν ού 

in tancia, aierna rcdempiiont invenia Quod aulcm Q ταύτης τής κτίσεως, ουδέ δι' αίματος τράγων 
dicit hujusmodi eai: Beus Moysen jussii fĵ ere taber 
nacalum ad imiialioiiem toiius muudi, ipsumqiic 
construxitiUa,velo inlermediodivideits, unumqiie ta-
bcniaculum in duo distribuena, cxleriti3 el interius, 
ac 277 sthunc locurn, parilerquc superiorem adum-
brarel: Atque in pritnum quidem inbernaculum su-
cerdolet umper imrani, cullum periolveniei; in se-
cundum aulem temel in anno lolus ponltyx, non $ine 
itnguiHt19 ; quod ille pro se el pro populo agil. 

χαϊ μόσχων, διά δέ τού Ιδίου αίματος, εΙοήΛδετ 
έράχαζ είς τά άγια, αΐωνίαν Λύτρωσιν εύράμε-
νος. "Ο δέ λέγει τοιούτον έστιν* Έπειδήπερ δβεδς τψ 
Μωύσή προσέτιξε ποιήσαι τήν σχηνήν κατά μίμησιν 
τοΰ παντδς κόσμου, έποίησε τε αυτήν διελών κατα-
μεσόθεν τψ χαταπετάσματι, χαλ ποιήσας τήν μίαν 
σχηνήν είς δύο, έξωτέραν χαλ έσωτέραν, ώσπερ τού­
τον τδν χώρον χαλ τδν τούτου άνώτερον αΐνιττόμενος, 
καϊ είς μέν τήν χρώτην διά χαντός οέ έερεΤς σίσ-

ίασιν, τάς Λατρείας έχιτεΛούντες, είς δέ τήν δεντόραν άχαξ τού ένιαυτού μόνος ό άρχιερενς* 
ου χωρϊς αίματος, έαυτψ τε χαι τψ λαψ ποιούμενος. 

Ideo ait apostolus Paulus, Cliiisiui atihleni Τούτου ένεκα φησιν δ απόστολος Παύλος, δτι ό 
pontifex coelorum, quemadmodum ponlifex terre- Χριστός χαραγενόμενος άρχιερεύς τών ουρανών* 
slris inlroivil in tabci naculum iolerius cum san- £) ώσπερ ό άρχιερεύς δ επίγειος είσήει είς τήν έσωτέ-
j;uine altcuo; sic ei illc ίιι supcriorcm locum in- ραν σχηνήν έν αϊματι άλλοτρίψ, ούτω χα\ αύτδς είς 
gressus €st in sanguinc proprio; et sicut bic 
labernaculum parvaro el m.inufariuin quasi lypus 
iinperfcclum el dissolubile esl; ila cl coeitim ma-
gnom, non manufactum, firoiuin, verum, aetcriium, 
indissolubile : ubi ctiam estseterna rederoplio. Nam 
cum aelernus sit sacerdos, consequemer et salus tt 
tabernaeukim xlorna sunl, (luemadaiodum rursus 
Mtripium esl : Ei aliiquidem plures $unt tacerdoles, 
eo quod morie prohiberenlur permancre : hic auiem 
eoquod maneai in (Ctenium, sempitemum itubel $a-
cerdolium; unde el salrarc in perpetuum poteit acce-
denlei per ipsum ud iJcum, semper vivem ad intcr-
pedandum pro nobit.Talis enim dcceftat vt tiobis essct 

" II Cor. ν, I. 3 9 Ilcbr. νιιι, 1. 3 7 iltbr. ι\, I!. 

τδν άνώτερον χώρον είσελήλυθεν έν αίματι ίδίφ* χα\ 
ώσπερ ή ενταύθα σκηνή μικρά κα\ χειροποίητος, χα\ 
ώς τύπος ατελής κα\ χαταλυομένη, ούτω χαί δ ουρα­
νός μέγας, χα\ άχειροποίητος, χαι βέβαιος, χαι αλη­
θινός, καλ αιώνιος, χα\ ακατάλυτος, ένθα και γίνεται 
ή αΙώνιος λύτρωσις. Α Ιωνίου γάρ δντος του άρχιε-
ρέως, έξ ανάγκης κα\ ή σωτηρία κα\ ή σκηνή αίώνιοι 
τυγχάνουσιν, καθά πάλιν γέγραπται* Καϊ οί μέν 
χΛείονές είσιν ιερείς, διά τδ θανάτφ κω,ΧύεσΘαι 
χαραμκνειν ό δέ διά τό μένειν αυτόν είς τότ 
αΙώνα, άχαράβατοτ έχει τήτ Ιερωσύτητ. *Οθεν 
καϊ σώζειν εις τύ χαντεΛες δύναται τους χροσ-
ερχομένονς δι αυτού Γψ Θεφ, χάντοτε ζων είς τό 

** ibid. ιχ, 6, 7. 
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έντνγχάνειν ύχέρ ή^ιών. Τοιούτος γαρ ήμίν Α pontifex, $auctu$, inxoccns, wtpolfaiu*, ffgregatms α 
έχραχεν άρχιερεύς, δσιος, άκακος, αμίαντος, χε-
χ%φισμένος άχό τών αμαρτωλών, χαϊ ύψηλότε-
ρος τών ουρανών γενόμενος. Τδ, υψηλότερος 
τών ουρανών, χατά τδ Ιδίωμα τής γλώττης, τού 
ουρανού, λέγει* φανερώτερον δε τδ, άχαράδατον, 
χαι τδ μένεατείς τότ αιώνα, χαλ τδ, χάντοτε, δηλοί 
τδ άχατάλυτον τοΰ πράγματος. ΕΙ γάρ Ιερεύς απαρά­
βατος έστε, πάντω; χαλ ή σκηνή ένθα Ιερουργέ! 
Απαράβατος έστι, τουτέστιν, άδιάδοχος. Κα\ έτέρωΟι 
πάλιν, Αιό βασιλείαν άσάλευτον χαραλαμδάνον-
τες' ίνα είπη, μονίμην, χα\ άμετακίνητον, χα\ 
Αχατάλυτον, χαλ διαδοχήν μή έχουσαν χα\ πάλιν, 
Σχουδάζωμεν εΙσεΛΟεΙτ είς έχείνην τήτ χατάχαυ-
σιν χατάπαυαιν αυτήν είρηκώς, ως άδιάδοχον, χαί 

peccatoribui, εί exctUiot e&Ui fncitu Illud, excel-
$ior eatis, secondum lingnae idioma dicit, nempc, 
calo; claritia, auiem iliud profert, umpiitrxxm, ct, 
quod moneat in alernum, alqoe illttd, umper, rem 
indissotubilem signiQcal. Nam si eacerdoe sempt-
tenius e*t, necesee prorsus csl labernaculam, in 
quo sacra peragit, esae sempitirouiii, id est, aina 
successione. Alibi item ait, Qxare regnum ixcon-
ctuium lutctpienlei"; ac ei dical, permanens, im-
mobile, indiesolubilo, quod aucccsaionein non ha-
beai; ac rursum : Fe$tinemu$ ingredi tx Ulam 
requwn 4 1 : requicm vocans, ulpole siiccetaioneni 
non admittentero; quta istinc tranaferendi oox su-
mus, aed semper in ipso coslo requieseemos. Ac 

μή μετανάστας πάλιν γινόμενους, άλλ' είς άε\ έν Β rur*us : Habente$ Uuqtu pontiftctm magnum, qui 
αύτφ τφ ούρανφ καταπαύοντας. Και πάλιν, Έχον­
τες ούν αρχιερέα μέγαν, διεληλνθότα τούς ουρα­
νούς, Ίησούν τόν Υίόν τον θεού κρατώμεν της 
ομολογίας" τδ, διεληλυθότα τούς ουρανούς, ίνα 
είπη, διεληλυθότα τδν ούρανδν, χατά τδ Ιδίωμα τής 
γλωττης, χαλ Ιαωδεν δντα των δυο ουρανών, ώς έν 
απηνή άχειροποιήτφ. Καλ πάλιν Έχοντες ούν χαφ-
φησίαν είς τήν είσοδον των άγιων έν τφ αίματι 
"Ιησού, ένεκαίνισεν ήμίν όδύν χρόσφατον χαϊ 
Carav, τήν είσοδον τών αγίων, τήν έν τφ αιματι 
Ίηαού γενομένην, λέγει τήν εΓσοδον αυτού τήν είς 
τους ουρανούς* ήν μετά τδ πάθος και τήν άνάστασιν 
άποιήσατο αναληφθείς είς τδν ούρανδν* ήν και έγκαι-
νισθείσαν ήμίν όδδν πρδσφατον χαί ζώσα ν πρσσείπεν, ^ 
ώς πρώτος πάντων αύτδς καινοπρεπώς χα\ προσφά­
τως αυτήν τήν όδδν έβάδισε, ζώσαν ούσαν καϊ άγίαν, 
χα\ ήμίν καταλιμπάνων τινά ύπογραμμδν. Καϊ πά­
λιν* Καϊ χάς μέν άρχιερεύς έστηχε καθ* ήμέραν 
Λειτουργών, καϊ τάς αύτάς χολλάκις χροσρέρων 
Θυσίας, αϊτινες ούδέχοτε δύνανται χεριελείν 
αμαρτίας9 αυτός δέ μίαν ύχέρ αμαρτιών χροσ-
ανέγκας θυσίαν, είς τό διηνεκές έκάθισεν έν δε-
ζιφ τού θεού* τό λοιχόν έκδεχόμενος έως τεθώ-
σιν οί έχθροϊ αυτού ύχοχόδιον τών χοδών αύτον. 
Μία γαρ χροσρορά τετελείωκε τούς άγιαζυμένονς· 
εί.καθά έφη, είς τό διηνεκές χαθέζεται έν δεξιά τού 
βεοΰ μετά τδ πάθος χαί τήν θυσίαν, κα\ είς τδ διηνε­
κές αγιάζει τους προσερχόμενους, πώς οίον τέ έστι 

perirantivil calvi, Jetum Filixm Del, leneamut con* 
fessionem. Ulud, q*i ptrtrantmi ccelot, id est, qtti 
perlransivit coebim, secundura lingu* idioma : et 
intra duos coeloa ille exsistit, ul iu laberuacnlo xon 
manufacto; ac ilerum, Habentei itaque fidmciam im 
tHtroitu $anelorum, in sanguiM Jeiu, imliatHt χοέίε 
viam novam ει mvemitm"; ingrcssuin scilicet in 
«ancla in sanguine Jesu factum, tocat iogresexm 
suuro in ccrios, quem posi pasatonem el resurre-
cuonem fecit assumptas in eoduin : qoain otiam 
initiatara nobis viam novam et vivenlem nuxcupat, 
quia ipse primus omnium novo t i recenli modo per 
illam viain viventcm et sanclaiti incessil, nobisqoe 
aliquod 278 exemplar reliquil; ac mreutn:Ef 

' omnii quidem pontifex sial qttotidie miniitratu, ef 
εαιάεχι iape o,ferent hosliai, qua nxnquam ροεεχχΙ 
auferre peccala : hie axtem utiam pro peccalh ojfe-
T€H» hoiliam, in sempilernum ledel in dextcra Dei: 
dt ciclero exipeclans donec pouantur vtimici ejui UM-
bettum pedum ejui. lina qnippe oblatio tanclifiealos 
contummaviiM. Si, ut ait, post passioneni el bo-
siiam iu perpctuum sedet a dextris Dei,el in pcrpe-
luiim acccdentea sancliiicat, qui fieri potcst ul dis-
aolvalur, quando ipse in perpeluum sedet, cl qui 
accedunl sanciiilcanlur? Ac rureum : Manifeitum 
esl tnim quod ex Juda ortui $it Domimtt mtfer: 
iii qua Iribu nihil de sacerdotio Mog$es locului tttkK; 
ac iterum : Conustalur enim, quoniam tu t% ta+ 

χαταλύεσθαι, ένθα αύτδς είς τδ διηνεκές καθέζεται D cerdoi in aternum tecundum ordinem Mclchliedec", 
χαλ οί προσερχόμενοι αγιάζονται; χαί πάλιν* Πρό­
δηλον γαρ δτι έξ Ιούδα άνατέταλκεν ό Κύριος 
ημών είς ήν φνλήν ουδέν χερϊ Ιερωσύνης Μω-
σής έλάλησε' καλ πάλιν» Μαρτνρεί γάρ δτι σύ Ιε­
ρεύς είς τόν αιώνα κατά τήν τάξιν Μελχισεδέχ. 
Ιδού φανερώτατα ίερέα αίώνιον λέγει τδν Χριστόν, 
διά δυνάμεως χαι ζωής ακατάλυτου. Πώς ουν ενδέ­
χεται τδν μέν ίερέα ακατάλυτου είναι, τήν δέ 
σχηνήν, ής και λειτουργός έστι, καταλυομένην; *ησ\ 
γάρ, Τών αγίων λειτουργός χαϊ της σχηνης της 
αληθινής, ήν έχηξεν ό Κύριος, χαϊ ονκ άνΟρω-
χος, δια^ήδην καϊ αυτήν άληθινήν χαι άχατάλυτον 

Λ Hebr. νπ, 25-26. 
%n, Ιέ. fc> ibid. 17. 

llrbr. χιι, 28. 4 1 llebr. 
Ilebr. νιιι, 2. i 7 llcbr. \ i , 1(3. 17 

Ecce aperUsaimo aelernum sacerdotein Chrieiurm 
dicit, per virtulein gciltcet et vium indissolubi-
lem. Qua ratiooe autem polest, sacerdolc iudisso-
lubili, tabernaculura, cujus minister ille est, dis-
solvi?Ait quipp«, sanctorum minister, et laberna* 
Ckili veri, quod fixit Dominui, ct non kvmo M : ubi 
niamfesla illud ei verum el indissolubile dicil; iic* 
rumque : Uomixei enim per majorcm juraul : εί 
omnit conlroversia evrnm fimi ad confirmationtm, 
est jxramentum. In quo abvndanlitis voteni. Dex$ 
ottendere h&redibus pollicitationis immobiiiLaiem 
coniilii sui, interposuil jusjurandum " ; ac rursum : 
11. " llcbr. t, 19,20. ibid. II. Mcbr. 
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Ubi pracxrtor pro nobit ixiromi Je$u$ ucundum Α έξειπών. Καλ πάλιν* ΆνΟρωχοι γάρ ttata του μΗ-
orditttm Mitckiseilcc, ροκί'ψχ factui iu xterxvi*. ζονος όμνύουσι, ηαϊ χάσης αύτοίς άντιλογίας 
llertimqiic:Cog*i>scenie$ *οε habtrt meltoremel wa- χέρας είς βε€αίωσιν ό δρχος. Έν φ χερισσότε· 
nexttm mbitaniium. por βουλόμενος ό Θεός έχιδεΐξαι τοις κληρονό-
μοις της έχαγγεΜας τό άμετάθετον rijc βουλής αύτου έμεσίτευσεν cjxy χα\ πάλιν* Όχου χρδ* 
δρόμος ύχέρ %\μών είσήλθετ Ιησούς χατά τήτ τάξιν Μελχισεδέκ άρχιερεύς γενόμενος εϊς τόν 
ultava. Καλ πάλιν* Γ ινώσ κοντές έχειν υμάς κρείττονα νχαρξιν καϊ μένονσαν. 

llic iCerum9qu«so,perpendas, vir aduirande, in- *Ορα πάλιν, θαυμάσιε, ότι έχείνην τήν είσοίον 
greasHm illum ad inleriora velatainis, k) esttirma- τ>ν ίσωθεν τού χαταπετάσματος εισερχόμενη ν, τουτ-
meiUt, qoo Jesus ingressus esi et nos ingrcssori 
««atttt, immolnlern, forten, cerlum, firmam, pcr-
nianeitiem, perpcUfxm, et inatar ancborae xot 
retiaentett, ab itlo dici; ct itentw : NOR exin άβέσ-
mut hie maxextem cniiatem, εεά fmtunm Mfxtri-
mx$u; ac ai diceret: illaw taqairiiuus, qua sii 
pcraaxcas Η jeterna, Jemsalexi code&tctn, qtideesl 
libera et matcr ouuiitjxi fidclium : nam ba-c ler-
rona, ioqwil, dissolvilvr, trcundain illud ; PraUrit 
tmrn figmra hxjtu mxndi"; ac rurst:m ait: Qn* 
smrtum εκηί sapiu: xbi Chri*tx$ c*i in (Uxtera bei 
ied+ηι; qna $unum sunt quxiite, uon qma tuper 
UnamM. Qoae srartam sunl diii vobis, ait, obi 
nanc Caristiis e*t sedeua : illa igilm quaerite, noa 
qa* bic babeitiur. Quod auiem suium illom ja n 
abbitic preparaitfm dlcal, id licei libi a Paulo 
Mtdire dtcetrte: Ide* mon pxoxff D*um votari Dtnm 
ipzormm : pttravil enim iliii άειίείεηι11; rvrtxtnqae 
ab ipto 179 Domin*dfecnte: Fextte, bcnedicti Pa~ 
iria mei: harediiale uccipiU paraium vobis regnutn α 
tontliiHliome mundi**. E l qoandonam pra»paraluni 

Β 

έστι, τού στερεώματος, δπου χα\ ά Ιησούς είσελή· 
λυθε, καλ ημείς μέλλομεν είσιέναι, άμετάθετον, χαλ 
Ισχυράν, χαλ ασφαλή, χα\ βεβαίαν, χα\ μένονσαν, χα\ 
θιηναχή, χα\ θίχην άγχύρας περιχρατούσαν ημάς λέ­
γει. Κα\ πάλιν Ού γάρ έχομεν &δε μένουσατ Χό-
λιν, αλλά τήν μέλλουσαν έχιζητονμεν * ώσανε\, 
Έχείνην έπιζητούμεν τήν άε\ μονίμην χαλ αίώνιον 
τήν Ανο> Ιερουσαλήμ, ήτις έστλν ελευθέρα, χαλ μή· 
τηρ παντοιν τών πιστών ή γάρ ενταύθα, φησι, χατον 
λύεται, χατά το είρημένον, Παράγει γάρ τύ σχήμα 
τού κόσμου τούτον χσΛ πάλιν λέγει* Τά άνω φρο­
νείτε, ού δ Χριστός έστιν έν δεζιφ τού θεοϊ 
καθήμενος, τά άνω ζητείτε, μή τά έχϊ τής γης. 

Τά άνω ειπον ύμίν, φησιν, ένθα νύν ίστιν ά Χρε· 
στδς χαθεζόμενος' τά έχεί ούν ζητείτε, μή τά ενταύ­
θα. "Οτι έέ χαλ ήτοιμασμένην άπεντεύθεν χαλεί αυ­
τήν, έξον σοι άχούσαι πάλ·ν τού Παύλου λέγοντος, 
Αιό ούχ έχησχύνθη ό θεός, θεός καλείσθαι «Φ» 
tw* ήτοίμασε γάρ αύτοις χόλιν χα\ πάλιν αύτου 
τού Κυρίου λέγοντος, Αεύτε οί ευλογημένοι τού Πα­
τρός μου, κληρονομήσατε τήν ήτοιμασμένην 

0*1? α coHHilutioju mnndi, att; ac si ditat ; Ex eo ~ ύμίν βασιλείαν άχό καταδοΐής κόσμου. Και πότε 
. · - · . : _ _ · t Α JL^ . / . . — Λ ~- . * Λ Γ..-tempore a priuiipio creationis, cuin ccDlum ει terra 
el alia cum iis producla conderentur, paratxs est 
locus regxi CQcIorum, Deo nobis aliquid oielius pro* 
\idexie. Ail ixsuper in Evangetio tecxitaani Joan-
X P » : Im aoma Palri* mei wHmtwxe* mmUne *unt: 
αΙΊεε χοχ dinnom pobii: Vado parare vobii locum%t\ 
U O B J U X I Palria dicil Itabiiaeulum iltnd in coslis. 
In boc itaquc, atl, esl babilaculam veatram, para-
lum vobis a Γαΐι e. Deiiiile itcriim ail : Et si abiero 
n praparuttro vobit locmn, Uernm vento, ει accx-
piam tos ad mtipsum.ul nbi $um cgo,et vos$Ui$.Et 
quo εψο vado tcitii, ti tlam $citi$**. Hursumque 
xiatri Ja<:o!;i ct Joannis, roganli ut uims a deKtris, 
cl vnus a sinislris ejus efiscl in rcguo, respaiulit bis 

ήτοιμάσθη; φησί ν \\χό κατα€ολής κόσμου* ίνα 
είπη, "Εκτοτε έν τή αρχή τής κτίσεως, άμα τω όη · 
μιουργει;θαι τόν ούρανόν χαλ την γήν, χαλ τά 
παραχθέντα σύν αύτοίς, ήτοιμάσθη ό τόπος τής βα­
σιλείας τών ουρανών, τού θεού προβλέψαμε νου 
κρείττον τι περ\ ημών. "Ετι γάρ πάλιν λέγει έν τψ 
χατά Ίωάννην Εύαγγελίο»· "Εν τη οίκια τού Πατρός 
μον μονοί χολλαί είσιν* εί δέ μή είχον άν ύμίν9 

Πορεύομαι έτοιμάσαι ύμίν τόχον. Τήν οίχίαν τού 
Πατρός λέγει τό κατοιχητήριον, τό έν τοίς ούρανοίς. 
Έν τούτφ ούν, φησ\ν, έστ\ν υμών τό χατοικητήριον 
τό ήτοιμασμένον ύμίν παρά τού Πατρός. Είτα πάλιν 
λέγει* Καϊ έάν πορευθώ καϊ ετοιμάσω ύμίν τόχον, 
χάλιν έρχομαι, χαϊ χαραλήψομαι υμάς χρός 

\erbis: Non ett meum darc, $ed quibus paratum ed |) έμαυτόν ίνα δχου είμϊ έγω, χαϊ ύμεις ήτε. Καϊ 
α Palrf meoQui crgo digni sunt, \\xc consc-
quvntur, anlequam ego largiar, sivc ftliis luis, sivc 
aliii, pariter dignis. Imo eiiam illud, Ut ubi num 
tgo, εί vot siih, indissoIubMem locum ilbim atque 
abbinc prapparalum esse, imrabililer declarat: iton 
vero aliooi locum, secundum sopbos illos, pro ilto 
iDdiirtom, xbi post rcsurr«ctionein liabilaturi §i-
mus, postquam biccoeloivm loo.us dis&olutus fuerit. 
Ulquc suintnatim lo«|uar, loca propc iniiumcrabilia 
IQ diviua Scripiura reperamlur, qnx indissidubiio 

δχου έγω ύχάγωοϊδατε, χαϊ τήν όδόν οίδατε' 
χαλ πάλιν προς τήν μητέρα Ιακώβου χα\ Ιωάννου 
αίτησα μένη ν Ινα έχ όεξιών αυτού είναι, χαί ένα έξ 
ευωνύμων έν τή βασιλεία, άπεκρίνατο λ iγωv Ούκ 
έστιν έμόν δούναι, άΛΧ οΊς ήτοίμασται ύχό 
τού Πατρός μου. Οϊ άξιοι το.'νυν τούτων τυγχά­
νουν·, καϊ πρό τού έμέ χαρίσασΟαι, είτε ιοΓς σοΐς 
υΐυϊς. είτε κα\ έτέροις άςίοις ούσιν. Άλλά κα\ τδ, 
"Οαου είμϊ έγίο, ίνα καϊ ύμεις /Jre, θαυματίως π^ιρ-
ίσττσιν άκατάλυτον είναι τ·Υγ τόπον εκείνον, και ά*τ-

" Htbr. %ιιι, Ιό. i f I C « r . νιι, 51. 5 β Οάααε. ιιι, !. " llubr. ιι, 1υ. i e >Ulib. \\\. 2 ί . 
β·"ί.ΐ4ΐι. χιν. -2. Μ tbld. 3. β · Matlh. 
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εντεύθεν ήτοιμασμένον, xa\ ού χατά τούς σοφούς \ csbe cocluin ilfuJ comprobanl, quo CbrialttO ifc-
έτερον είναι τόπον άντεισαγόμενον, έν «ρ μέλλομεν troivil, et nos ingre*.Hiiri sumus. 
άνιστάμενοι οέχείν, τούτου τού έν τοίς ούρανοίς χχταλυομένου. Κα\ συντόμους είπείν, άναρίθμη-
ταί είσι σχεδόν α! χρήσης αί έν τή θεία Γραφή, δσα: δηλούσιν ώς άχατάλυτός έστιν έ ούρανδς. 
έν Α είσελήλυθεν δ. Χριστός, χαλ ημείς μέλ)ομεν ε! σι ίνα ι. 

Και ταύτα μέν ό Κύριος πρός τούς εαυτού μάθη- Et ha*c quidem Dotninus discipulis sitts pwedicavil: 
τάς έχήρυξεν ό δέ απόστολος ΙΙαύλος πρός τούς έχ ApostohfS vero ad llebra:>s, qut i» Cbrislum cro-
τών 'Εόραίων χι«στευχστ*ς ε!ς Χριστόν γεγράφη 
χεν, άντιδιαστέλλω>ν αύτοές αρμοδίως τά τής σχηνής 
πάντα, τά τε τής έξωτέρας, πρός τούτον τόν χώρον, 
τά τε τής εσωτέρας, πρός τόν άνώτερον χαι ούράνιον 
•χώρον. Ορός δέ τούς έχ τών Ελλήνων πιστεύσαντας, 
λέγω δή Κορινθίους, ανθρώπους φιλολόγους δνιχς 
χαλ φιλοσόφους, πιστεύσαντας μέν ήό*η περ\ τής ανα­
στάσεως τού Χρίστου* έτι δέ αμφιβάλλοντας περ\ τής 
χοενής αναστάσεως τών ανθρώπων, πάλιν τοί; αύτοίς 
ένθυμήμασιν έχρήσατο, χαί φησιν ΕΙ δέ Χριστίς 
κηρύσσεται, δτι έκ νεκρών έγήγερται, ηώς Λέ-
γονσί τατες έτ ύμίν, δτι άνάστασις νεκρών ούκ 
έστιν; ΕΙ δέ άτάστασα: τεχρών ούχ έστιν, ονδέ 
Χρεστδς έγήγερταΐ' el δέ Χραττός ούκ έγήγερεαι^ 
κκνύν άρα τδ κήρυγμα ημών, κενή δέ ή Χίστις 
υμών- ώσανε\, Ανωφελής ύμίν έστιν ή εϊς Χριστόν 
πέστις, μή χαλ τής ημετέρας αναστάσεως πεπιστευ-
μένης παρ* όμών. Εί γάρ περ*. ενός έπιστεύσατε ότι 
ήγέρθη άπό τών νεχρών , πώς ού πιστευτέον ό:ι 
δυνατόν χαλ πάντα; τούς λοπούς εγείρε σθαι; Ό γάρ 
όυνάμενός ένα έγείραι, χαί πάντας δύναται έγείραι. 

dideraiH Epislobim mtsit, atqu»» omiita qoas ad ta-
bernsctiiuni peiiiiicbani, congtueulcr distinxil, lotx 
rcs exterioris tabernacuti, qttx ad hono noalrxm 
locum referuntur; tum iutcrioris, qwat a<l tnpoiMi-
rem ot eofdcslem loctim speciaftt. Ad oot vefo ox 
Goecis qiii crodkkranl, acilicet ad Coriiitbios, UtU-
rarum cultorcs et pbiloaopbos, qui jam qoidem rc-
suntk-tinncm Christi ciedcbml; sel ambijrebant 
adbttr «Ic oo ninuni bomtiiuin resurroclion·», eariom 
eiitbyiittiitala oppoiiit bi* vorbis: Si autcm Chriztx* 
prctdicalur qnod ftturrexii α morixii, quomodo f * i -
rfom diennt in vobh, q*oxiam resmrreetio morluorum 
Hon est ? Si axtem reixrrectio mortuorum xon tit, 
neque Ckrittut mnrrexit : εί aftlem Cbriilui nox re-
surrexit, inxxu e*t ergo pradicalio noiir*, btaitii et 
pde$ ttitra · · ; ac * i dicerof, intittlie verbU est fides 
iit Cbri8luni,si nostfxm bomioom resorreclio ο vo-
b t noncrtdafur. Namoi de oxorrfdidislis.qoo.l re-
aurrcxertC a 2 8 0 mortai* · cur non crcdotif «cie-
ro» omuea resorredoros? Nam qoi pofeoi unura, 
pm<>sloi omtiea su&r.Uire. Deindf inferl * Invenimur 

Είτα έχιφέρει, Ευρισκόμεθα δέ κ*ά ψευδομάρτν- Q axiem et faUi teitet Dei: quomam Cfiftmoiirxm di-
ρες τού Θεού, δτι έμαρτνρήσαμεν κατά τού Θεού, 
οτι ήγειρεν τύν Χριστόν, δν ούκ ήγειρεν, εϊζερ 
άρα νεκροί ούκ εγείρονται. Κα\ ημείς δε φησιν οί 
μαρτύρησα ντε; ύμίν, Οτι ό θεός ήγειρε τόν Χριστόν, 
ψευδείς χα\ πλάνοι εύρεθησόμεθα. Κα\ πάλιν δ.ΰτ:-
ρόν φησιν* ΕΙ γαρ νεκροί ούχ εγείρονται, ουδέ 
Χριστός έγήγερται- ει δε Χριστές ούχ έγήγερται, 
£ΐαταία Α αίστις υμών έτι έστέ έν ταϊς άμνιρτίαις 
i-μών έχ του παρ* αυτών ώμολογημένου χαί πιστέυ-
θέντος αυτούς έλεγχων χαλ λέγων Εί γάρ έχείνος, 
φησ\, περλ ού έπιστεύσατε, νεχρδς υπάρχων, αν­
έστη, πώς άπιστείτε χαλ περ\ τής τών λοιπών νε­
κρών Αναστάσεως, ώς φαίνε σθαι υμάς μάλλον μάτην 

ηστευχότας χαλ περλ τού ενός; Ό γάρ δυνάμενος 

ximxt εάεεηκε Dnttn, qwod ηιτϊΐανεηΐ Christmm, 
quem κοκ εκκίεσεΐΐ, εί mortmi κοκ rtiurgnitt Μ . Νο» 
cliam, inquit, qui lesUUcaii gnniu» vnbis , qu >d 
f)eu8 eoscilaveril Cbrislum, oxemlaces ct imp isio-
res deprebendemar. Ilontmqoe a i l : Λβρχ «i moritti 
xox mxrpaifl, neqxe Chritius reiurrtxil : quod u 
Chruitu xon resnrrexil, inanii eu fidcs xteiira; adkuo 
etiit in peccaiit veilrii>T; ex eo qxoit apud 
in confesso erai el eredcbalur, ipsos ooarguit ct 
dioil; nam si ille, de qxo credidisita, mortxoo 
cuiu e&scl, reaurrexii, oir relit|xonim morloorufx 
rcsurrcciioAom non credilie, ai videatur vos Iroslra 
i.l dc ιιIIO credi<lissc? Klenim qui umtm potost mor* 
luum# pol«*ui etiam et rcliquos oinncs suscilare. 

Ινα νεχρόν έγείραι, χα\ πάντας τούς λοιπούς νεκρούς D Q«ani«brem cum uiorluarum rosurreciioni non 
δυνατός άναστήσαι. "είστε άπ*.σ:ούντες τή τώ·/ 
νεχρών άναστάσει είς τήν προτέραν υμών δεισι-
όαιμονίαν πάλιν ύποστρίψαντ:; , έξωλισθήσατε · 
τούτο γάρ λέγει, 9Ετι έστέ ταίς άμαρτίαις υμών. 

Είτα μετ' ολίγα χαί την αίτίαν επιφέρει λέγοιν 
'Εχειδή γάρ δι' άνΟρώχον ό θάνατος, χαϊ δι% άν-
θράαον άνάστασις νεκρών· Κα\ δηλών όστις εστίν 
ό πρώτος άνθρωπος, ΘΓ ού ό θάνατος παρχισήχΟη, 
επάγει, "Ωσχιρ γάρ έν τφ 'Αδάμ πάντες άποθνι\-
σκονσιν, ούτω *tal έν τφ Χριστφ ζάντες ζνοχοιη· 
Οησονται. Είτα πάλιν μετ'όλίγα λέγει. 'Εχεϊ τί ποιή* 
ocvotvol βαχτιζ'μενοι ύχέρ τών νεκρών, ει £.1ωζ 
νεχροϊ ούκ εγείρονται; Τί καϊβαχτί&ντίΐι ύ.τ.\' u>.v 
νεχρών; Τίκαϊ ήμεϊς ηιτδυνεύομενχάσαν Γύ^·/ν; 

" lCor. ιν , t2, \y e ' i b i d Γι " ibid. 1G. 

credalis, in prislinaio veslram supcrslilioiiem rela-
p**i, in perniciem ruistis : nam id sibi vull illud : 
Adltxc cstii f/ι peccaiii vtstris. 

Deindc paucts interposilii causam profert di-
cen* : Quia enim per homrncm mors, εί per homi-
nem fciurrecliu moriuorum · · . Ostmidcnsque qui sil 
priiiiits bonio, por qucm mors indticiia esl. ac sc-
cundus bonto, \r?r qin-m rc^unvxlio cxbttNla fuil, 
;«:J]»cil : Nutu »icul iu Adam omnet mnrinntnr, iia 
el in Ciiriito omnes viviftcabuntur bnc lursum 
paucie iiitcrjcoiis, ail : Mwqum quid fucieut qni 
bujtiizuHlHr (>to mtnluis, li omnhw uarlmi mou re-
iHfQHUi? Viquid bapiizaniur pio moimist Uijuid 
€i ηοε perkiitMHMr ewni hora · · ? ac Μ eual : Quia 

•Mbid.21. ·» ibid. ** ibid. u», Λ>. 
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mystice baptizamar pro mortuis nostrts corpori- Α ίνα είπη. Επειδή βαπτιζόμεθα μυστιχώτερον υπέρ 
bua, in sancla aqua demersi, »tqii« inde cmcrg-en-
les, bac in re imitantes morlem cl n suncciioncra, 
idque ob xpem et pronissionem resuneclionis ex 
niorfiiis; cur id, ait, frtitlra agimue, cum secun-
dum facla nostra non incedamus ? Cur ei nos pcri-
clilamur omni bora bac prapdicanles tanta? mullilu-
dini, el adversus prajudicalam niundi opinionem 
piignanies? Deniuin paucisiiiierposilis, ex anlithesi 
ctexemplo iiaturali ipsis rcm perauadere coualur 
bis verbis: Sed dicel aliquis, quomodo mortui $u$-
eitantur * quaUre corpore veniuni ? Respondel ille 
his vcrbit : Insipicns, quod tu semvias non vivifica-
fwr, nhi prius morialur. Εί quod uminai, non cor-
pu$, quod fulurum ε$ί, leminat , $ed xudxm granum, 

τών ημετέρων νεκρών σωμάτων, καταδύνοντες Ιν τψ 
άγίφ ύδατι, κα\ άναδύνοντες, άπεντεύθεν μιμούμε­
νοι θάνατον κα\ άνάστασιν, έλπίδι χαλ επαγγελία τής 
έκ νεκρών αναστάσεως* τί μάτην, φησι, ταύτα 
ποιούμεν, μή στοιχούντες οίς ποιούμεν; Τί δέ χαλ 
ημείς κινδυνεύομεν πάσαν ώραν, ταύτα χηρυττοντες 
τοσούτφ πλήθει, χα\ προλήψει χοσμιχή μαχόμενοι; 
Αοιπδν πειράται πάλιν μετ1 ολίγα έξ αντιθέσεως φυ-
σικωτερον διά παραδείγματος πείθειν, χαί φησιν, 
*ΑΧΓ έρεϊ τις, χώς εγείρονται οί νεκροί; χοίφ δέ 
σώματι έρχονται; Αποκρίνεται δήθεν χαλ λέγει, 
'Κφρον, σύ δ σχείρεις σύ ζωοχοιειται, έάν μή 
άχοθάνη. Καϊ δ σχείρεις, ού τδ σώμα τδ γενησά-
μενον σχείρεις, άΧΧά γνμνύν xdxxov, σέ τύχει 

ntpxta iriiici, αα! aticvjus caierorum. Deui autem Β σίτου, ή τίνος εώκ λοιχών. Ό δέ θεδς αύτφ δί· 
dai ilii corpui sicni vuit : εί unicuique uminum 
proprium corpui ·». Id scilicet dicit : Vobis-
cam repuuie, ο homiuoa, nudaoi granum in lorra 
satuiD, primo quidero 2Sl<Kssolvi. Illud enim, ait, 
ai prius moriatur.deindc auoluin Dei virltite et pro-
vidcnlia, donis ruullis, artificio el pulcbritudine in-
struUum apparct; pro nno scilirel grano, mulli-
plcx, ac nitn nuJum anlea esset, vcstituin ac cum 
leguwenlo prodit; cum prius facile capi et conteri 
posscl, jam firmum el arisiarum presidio lulum 
esi, ut dainnum ab iis qui laedere possent, non ac-
cipiaL Hoc ilaquc corpus, corrupium et in terram 
cotutmilatara, rursam majore numcro cl mira pul-

δωσι σώμα καθώς ηθέλησε, καϊ έκάστφ των 
σχερμάτων τδ Ιδιον σώμα. Τούτο λέγων* 'Αναλογί· 
σασθε, ώ άνθρωποι, δτι δ γυμνός κόκκος σπειρόμενος 
έν τή γή, πρώτον μέν διαλύεται* τούτο γάρ λέγει, Έάν 
πρδτερον άποθάνη, έπειτα άναδιδόμενος τή τού θεού 
δυνάμει τε καϊ προνοίφ, πολλής δωρεάς χα\ τέχνης, 
και ώραιότητος αναφαίνεται* άντλ ενός κόκκου πολ­
λοστός* άντ\ γυμνού ένδεδυμένος, χαλ θήχας έχων* 
άντ\ ευάλωτου κα\ έπηρεάστου, έ στη ριγμένος χαλ βε-
βοηθημένος, έχων άνθέριχας, ίνα άβλαβης δλαμείνη άπό 
τών αδίκησα ι δυναμένων. Αύτδ ούν τούτο τό φθαρέν 
κα\ μεταβληθέν είς γήν σώμα, κα\ πάλιν έν άριθμφ 
πλείονι καϊ θαυμαστφ κάλλει φυόμενον έχ τής γής. 

chiitudine c i lerra pullulal; opus sanc providenli» g έργον σοφδν καϊ κάλλιστον κα\ έντεχνον τής προνοίας 
omnivm condiloria Dei, sapienlia et arle plenum 
ac pulcberrimum. 

CogiUte igilur quod Oeu$ deiiili corpus $icut 
vull, et unieuiqtte semiuuui proprium eorpus ipsi com-
peiens; ac si dicat, non alienum, non extraneuro, 
eed ximilc coiisentaneumque corpus in unoquoque 
niutiiplicans singulis tradil. Hinc rursus, postquam 
carnes diversas, ct corpora ierrena cum c<eb*-
stibus coinparavil, nmlluinque oslendil inlcr illa 
discrimeii, ila subsumil: Sic et resurreciio moriuo-
roM. Seminalur in corruplione, $urget in iticorru-
ριίοηε; umixatur in ignobililate, surgel in gloria ; 
fcmvtaiur in infirmitate, mrgel in virtute elc. 
Hiir&um: Hoc auum dico, fratres, quia caro εί ιαπ-
guis regeum Dei pouktere non pounni, neqxe COT- d σάρζ καϊ αίμα βασιλείαν θεού κληρονομήσαι ού 

τού τά πάντα δημιουργήσαντος θεού. 

Λογίσασθε ούν ότι θεδς αύτφ δίδωσι σώμα καθ­
ώς βόύλεται, χαϊ έκάστφ δέ τών σχερμάτων 
αναλογούν ίδιον σώμα δίδωσιν * ίνα είπη, Ούχ 
άλλότριον, ουδέ ξένον, άλλ* όμοιον σώμα πληθύνων 
έκάστφ, κα\ αναλογούν δίδωσιν. Είτα πάλιν, μετά τό 
συγκρίναι σάρκας διαφόρους, κα\ σώματα επίγεια 
χα\ επουράνια, χαλ πολλήν δείξας αυτών τήν διαφο-
ράν επάγει, Ούτω καϊ ή άνάστασις τών νεκρών· 
Σχείρεται έν φθορη.. εγείρεται έν άψθαρσία· 
σχείρεται έν ατιμία, εγείρεται έν δόζη · σχείρε­
ται έν ασθένεια, εγείρεται έν δυνάμει, καϊ τά 
έξης. Είτα πάλιν * Τούτο δέ φημι% άδελφοϊ, δτι 

rupiio ίηοοττκρίΊοκεκι pouidei · ' . Hic pbysico ar-
guuieDiandi gencre ex comparatione progressus, 
id persuadere conatur its qui in sapienlia mundi 
tercantur, alquc cx framcnti exemplo, ad resur-
rectionem mortnorum proeedii, dicens : Quemad-
moduin frumentui» seminatur el dissoWilur, iia ci 
corpora homiiiuin moriua in terra seniinala, sol-
vmiiur; ac queroadmodiim granum muko incre-
inenlo, firinilalc ac pnlcbriludine donalum, crcscil; 
ila ei corpora bominum, cum mtillo honoro, gloria, 
virtule et ineffabili pulchriludine, resurgunt, a sa-
picntia illa omnipoienteet inenarrabili Dci, omuium 

δύνανται, ουδέ ή φθορά τήν άφθαρσίαν κλη· 
ρονονομει. Βούλεται ενταύθα έχ παραλλήλου φυσικώ-
τερον έπιχειρών πείθειν τούς έν τή σοφία αναστρε­
φόμενους τού κόσμιου, κα\ έκ τού κατά τόν σίτον πα­
ραδείγματος μετελήλυθεν έπ\ τήν τών νεχρών άνά­
στασιν λέγων, ότι "Ωσπερ ό σίτος σπείρεται κσ\ δια­
λύεται, ούτως και τά σώματα τών ανθρώπων σπει-
ρόμενα νεκρά έν τή γή, διαλύονται · κα\ ώσπερ με­
τά πολλής προσθήκης κα\ ασφαλείας χα\ κάλλους 
άναδίδοται, ούτω κα\ τά σώματα τών ανθρώπων μετά 
πολλής τιμής κα\ δόξης κα\ δυνάμεως και άφατου 
κάλλους άνίστανται, διακρινόμενα ύπδ τής παντοδυ-

·» i Cor. χν, 35-58. G f ibid.. 42. " ibid. 50 
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νόμον σοφία;, και άφατου Ισχύος τού τά πάντα κτί- Α crfaloris el rcsiauraloria, vinule discrela el segre-
σσντος και άναχαινίζοντος Θεού. Έν ψ γάρ στοιχείς 
εύρεθή οώμα Ανθρώπειου δεδαπανημένον κα\ πεπεμ-
μένον, ύπδ έτερων μυρίων σωμάτων τινασσδμενον * 
έν τ | έσχατη ήμερα» έκ θεμελίων τά ζητούμενα ταίς 
Ιδίοις ψυχαίς άποδίδωσι. Κα\ ώσπερ έν κοσχίνω τδ 
ζητούμενου μέσον ευρίσκεται * ούτω κα\ τά σώματα 
τών ανθρώπων, σαλευομένων τών στοιχείων, χα\ τι-
νασσομένων, τά ζητούμενα είς μέσον άγονται. Κα\ 
ού θανμαοτδν τφ θεφ - ώς γάρ κριτής έστι καρδιών 
χα\ λογισμών πα\ εννοιών· χα\ διακρίνει έκαστου 
έξ αιώνος τους καθ* έκαστον χρόνον λογισμούς τε χα\ 
εννοίας μέχρι τής συντ-λείας, ούτω καλ δυνατδν αύ­
τφ έστι τδ ευτελέστερου ποιήσαι χαί σώματα έχ 
σωμάτων διαχρεναι * "Ετι γάρ άχαξ έγω σείσω, 

gaia. In quocunque enini clcmcnlo reperialur cor-
pus humanum dissipatutn «i decoctum, a sexcotuii 
aliis corporibus excussum, in novissirao die pro-
priio animabus omnia pciquUita rcsiiltiet. Ac 
queroadmoduin in cribro, quod exquiriiur, aiodium 
reperilur; i u et bominum corpora, excussie agila-
lisque elemcnlis, perquisiia in medium adducuntur. 
Quod sane in Deo miuime minim e»l: ut namqno 
cordium, cogitationum aiitmiqite scnsuom jodoi 
est, alque a saeculo usque ad coiihummalion***, 
quovts lempore admissas cogiiaiionea ouimique 
fcenxa di&cernil; Ua, quod facilios esl, polest ror-
pora a corporibus discemcre; nani, ioquit, adkuc u-
mel ego commovcbo,282 N 0 M mo<io ^rram, ud tttom 

φησ\ν, ού poror τήτ γητ, άΛΛά χαϊ ror ούρατότ. 9 coelum · \ lllud auiem , umtl, concitbsorum Irana 
Τδ δέν άχαξ, δηλοί τήν τών σαλευομένων μετάστα-
σινΦ ώς πχ ποιημένων t Γνα μείνη τά μή σαλευόμενα* 
Ινα είπη, δτι έν τή συντέλεια τινάξω Ιτι άπαξ, πάν­
τα σαλεύων, πρδς τήν έκαστου ίδίαν μετάθεσιν. 'Ως 
ήδη γάρ αυτών πεποιημένων έξ αρχής, χαί φθοράν ή 
τροπήν όπομεενάντων, ££δ*.ον έπ\ τήν οίκείαν φύσιν 
•χαστον μετα^υθμίσω4 {να καϊ τού λοιπού μείνωσιν 
έν χρείττονι χαταστάσει, μηχέτι κλόνον ή σάλον 
υπομένοντα. 

Άλλά πάλιν έρεί τις* Πώς τά αυτά ημών σώματα 
άνίστανται, ήδη πεπεμμένα χα\ μεταβληθέντα είς 
έτερα μυρία σώματα ; Πρδς τούτο έρούμεν, δτι ώσ­
περ ημείς μικροί δντες έσθίομεν σάρκας ετέρας πολ-

laitonom signiflcai, quasi ideo hxtc facia siut, ol illa 
imiBOU inaneant; ac si ditercl: Ιιι consummatioiie 
adhuc seroel conculiam, omiiiaqiie commovobo, vi 
singula ad propriam ssbi conditionem iranaftTautur. 
Nam ulpoio qua ab iniiio facia ae coinipiioin n» 
muiationemque perpcssa aiui, aingiih ad propriuxi 
sibi natararo factle el concinne rt btiioani, uluVin-
oepo iu meliore condilioae maoeont, uee olira 
commolionem aul concossionem paliantxr. 

Veruoi dicel qutspiam: Quomudo corpora nooira 
eadein ip*o reaurgent, cum jam decoeta, el ix oct-
eenu alia corpora aautata titu? Quibxa rfpooeaaui : 
QaeiDadmodum nos cun> porvi ei lenelli anmx*. 

λάς, οίον ροών, χοίρων, χαλ έτερων διαφόρων, κα\ c rouiU8 a - j M rarncgcomediroos, vtrbi gratia, booni, 
πετεινών, χαλ Ιχθύων, κα\ πεπτόμενα αύξουσι τδ 
ήμέτερον σώμα, μή μεταβαλλόμενον, μήτε άλλο άν­
τε άλλου γινόμενον, άλλά μένει έν τή ταυτδτητι * 
ούτω χαλ έν τή άναστάσει, τδ έμπαλιν ημών πα­
σχόντων, κα\ τών ημετέρων σωμάτων έν τοίς στοι­
χείο*,» άναλυθέντων , ^φδίως κινήσει τιν\ τάς ίδέας 
αποχαθισταμένας άν ίδοις, διακρινόμενος ύπδ τής 
θείας δυνάμεως. "Οσπερ γάρ ζώντων ημών ού μετα­
βάλλεται άπδ τής τών έτερων κοινωνίας, τού θεού 
ούτω διατάξαμε νου, ούτω κα\ τελευτώντων, ευχερώς 
Απδ της αύτον δυνάμεως διακρινόμενα σώζεται άπδ 
της είς έτερον μεταβολής."Ορα δέ πάλιν, θαυμάσιε, 
τον 'Αχόστολον ούρανίους ανθρώπους χα\ επιγείου; 
λέγοντα · Καϊ ώς έρορέσαμετ, φησλ, τή*· είχότα 

porcorum, aliorumque varioruin, avium item d 
pisciuro, qose deeocu corpus .noslmro adaugem, 
quin illad muieiur, aut ab alio ad aliud coxverialoi, 
•ed idipouai manet; Uo et in roaorrectioiif, cum 
vico verso noo idem perpeiiarour, ei corpora nooita 
ία clemenia dissoluta aint, moiu quodam formaa 
faciie reatilulaa videaa, a divina viriute«dUereua. 
Quemadxioduni eniin nobia vivonlibua, Deo iia m » 
temperaoie, illa ex aliontm eojnnuDicatioiie xou 
mulanltir ; i u quoque oobia defouciia, ab eodtxi 
ipsa viriole discrcta iervoniur, ne io aliud comma-
tcoiur. lierum aulero considerea, ovir admitandc, 
Apoatolum coKleates ei terrenos bomines dicere, 
Εί iicui fofiavimut, inquit, imagimm Urrtni, ΉΙ 

τον zomov, τουτέστι, τού *Αδάμ τήν θνητότητα, χα\ D w | A d e m i e o r l e B l a l e e i f ί ο β Γ Ι Ι ι ί ω β η ι e l 

τήν άσθένειαν, χαλ τήν φθοράν, φορέσωμετ καϊ 
τήτ είχόνα χού έχονματίον, τουτέστι, τού προλα-
βάντος, χαλ άνελθόντο;, ήδη έν τοίς ούρανοίς έχ τής 
τών νεχρών αναστάσεως * λέγω δή τού Χριστού κατά 
οάρχα του γενομένου δυνατού χα\ άφθαρτου , χαλ 
άόανάτου χαλ δεόοξασμένου · χα\ ημείς όμοίως αύτφ 
ουράνιοι γενόμενοι· Καλώς δέ χαλ Ά,έρορέσαμετ, 
ήβη είχών, χαλ τδ, ρορέσωμετ, ώς πάλιν έπ\ 
μέλλοντος προειπών όιά τούτο πάλιν γεγηθώς 
χαι άγαλλόμενος έπήγαγεν, "Ovar δέ τδ φθαρτόν 
τούτο έτδύστγται άφθαρσέατ, χαί τό θη\τόν τούτο 
έτδύσηται άθατασίατ, τότε γετήσεται ό Λόγος ό 

xem, poriemu* εί imaohtm calesth " , id eat, ejot 
qui jam pramnit et ascendii in coelosex resor-
reciioiio mortuorom; CbriaUiin dico accundum 
carnewi, qui facioa esl poiena, inoorruplut, immor-
lalis el gloriOcaioe: oosqoo, periodo ut ilie, co?k-
siea facti sumui. Ac pulcbro sane poslquam illud, 
poTiat-imu*, dixerat, el iierum illud, porlimu*, quasl 
do fuluro protulerai; ideo rursum gaudens et cx-
Sttluns inmlit: Cum axtem conuptibile koc ίηέηετη 
incorrupiionim, εί morttU koc miuorU immorioli* 
lalem, iunc ficiurmo, ovi $ct\ptx$ ε$ΐ: Ab*orptt εεί 
mot$ jx vkforia. Vbi etl, mort, εΐίοιχ/οε Ιοχε u Τ 

" A«U«» 7 · M 1 Cor- i v » M ibid. 50, 55. 
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oc oi dicercl : tfors de xicdio tolfrlur ab orpia, \ita Λ γε-,-ραμμένος 9 χαταχόύη ό θάνατος ιίς r/χος. 
//ci> croi/, θάνατε, τό χέντροτ; ίνα εΓπη 'Α?ανής ta mibis superaxte. Qoaniobreiu claiucimia : UW 

ft*t* mort, atiperbta iua ? ubi e*l, ioferne, robar 
Ινα» ? bemwm i*mi»iat a Chrislo procurala»t 
ponsota, IVeo asrribil, t»l at l : Ikoautem grai\a,qni 
<to/fl ai>aii rtt/ortooi per Dcminum noiirum Jcium 
Chrutum · ' ; &c si u i t m l : ilauc \ictoriam dc mor-
leper Jesum Cbrisium rcpwutam. 283 1 wifci» 
Huivtiraoruju Dens, qucw ι!οα·ι Miuicr gluriaet 
graltaruw ailio. Aiueit. Nibilque aliud iis griipsit, 
quam quoJ Juda:i$ illia acripserai: Quoniam es 
*oc ε<α/χ fluio ad fuiurmm tratuwui, id <*!, a.t 
coelesieai locum, qttera vocal regnum eoelorum, 
ulpole regnamibus nobis iu mwbos animi, ht cor-
ryplkmcm ei i» morieni, atque ιιι pracellenii, arter-

γενήσεται κατα ποθείς ό θάνατος, της ζωής ύπερνι-
χώσης έν ήμίν. Διά τούτο βοήσωμεν · Πού σον έστί. 
θάνατε, ή υπερηφανίχ ; χα\ αού, $δη, τ·!» χράτος; 
λοιπόν άχο&οωσ· τδ δλον τφ θεφ διά του Χριστού 
οίχονομηθέν, χαί φησι, Τφ £έ θεφ χ4μις τψ δι-
£Jrr* ή/e/r νίχος, διά τον Κυρίου ημών Ίησον 
Χριστού · Ινα εϊπη · Ταύτην τήν νίχην τήν χατά 
τού θανάτου , τήν διά τού Ιησού Χριστού, έδωρή· 
σατο ήμίν δ τών δλων θεός * φ χρέπει δόξα, χα\ ευ­
χαριστία διά παντός. Αμήν. Ουδέν έτερον χα\ τούτοις 
γραίας, εί μή άπερ χα\ τοίς έξ "Ιουδαίων γεγράφη· 
κεν, δτι έχ τή; καταστάσεως ταύτης τής έπιχήρου , 
ίτλ τήν μέλλουσαν μετερχόμεθα · τουτέστι τδν 

«ο el conseulaitco loco degetttibos : ubi trattsfor- Β ουράνιου χώρον, δν χαλ χαλεί βασιλείαν ούρα* 
maii a corruplioue in iiicorritptioiieo), taercdilateui νών, ώς βασιλευόντων ημών χατά τών παθών, 
accipiinas. χαλ τής φθοράς, χα\ τού θανάτου, χα\ έν εξαίρετη» 
χωρίφ αίωνίω χαί άρμοοίφ διαγόντων * χαι μετασχηματισμένοι άπδ φθοράς είς άφθαρσίαν, χληρανο-
μούμεν. 

Id onioi tupra qitoqiio siguiftcavil Apvsiolus lu 
exciuplo de grauo iruineuii, ubi qxasi exetuplocoi-
ruptibtb* ad iucorruptioncm iuiiicaiidam uans eto, 
diceos : Ne potelis exeuipla per omnia stmittter 
babtire : boc rnim vobis tl.co, quia inotlalcs d 
xiutabilei cum simus (id eiiiui siguifical caro ci 
aaagiti&) , intpossibtlc est ut posskleamus regnum 
COSOIUII I , nisi piius ex moiluis incorruplibile*, 
luimorlales a iinmoubile^ rcsnrgamus. Qumeliata 

Τούτο γάρ χα\ ανωτέρω έπεσημήνατο δ Απόστολο.: 
έ> τώ χατά χόχχον τού σίτου ύποδείγματι, ώς δι ι 
παραδείγματι φθαρτφ πρδς άφθαρσίαν έχρήσατο λέ 
γι. ν · Μή νομισητε χατά πάντα όμοίως έχειντά πα­
ραδείγματα* τούτο γάρ ύμίν λέγω, δτι θνητούς ήμά; 
υπάρχοντας ή τρεπτούς (τούτο γάρ λέγει αίμα ηο\ 
σάρχα ),άνένδεχτδν έστι χληρονομείν βασιλείαν ούρα-
νών, εί μή πρώτον έχ νεχρών άφθαρτοι, χαλ αθάνα­
τοι, χαλ άτρεπτοι άναστώμεν. Άλλά χα\ δ Κύριος 

Dominas eoJt.111 ipro exen.pl > esl usus, qaando^ τφ αύτφ ύποοείγ^ατι έχρήσατο, δτε τινές τών #Ε). 
λήνων πα ρε κάλε σαν τδν Φίλιππον δείξαι αύτοίς τδ> 
Ίησούν, πρδςόν δ Κύριος άπαγγείλαντα άπεφήνατ^ 
λέγων, *£ar μή δ χόχκο*; τον σίτου χεσωνβΐς 

(ir«ci qiiUain Fbilippum ro- »ru;ti, ιιι sibi Je^um 
Ofttendercl, cui OOIII IDUX rcr.unliaiiti rcspondit : 
NUi oroxMNt [rumenti cadcus t/ι ttrram morlxum 
fotrif, ipftttin tetum maiut, εί autem mortuum \xt-
rii, xiailxm (rnctutn ufferi **; &c si dicerel: Cur 
BO ouuc vidtrc viduiM, qui iU dcspicabilis appa-
n»aw ei solus, itt gianum fiuinehti? Nisi eoim ve-
luii graiiuw morluus fucro, et resurrexero bicul 
iipica, ft|»cdusiia, iiicorrnplibilis, immortalis et 
immitlabilis ciTfcliis; ac uisi in nomiiic meo vir-
lutcsel sigau «riiatiliir, viilulcm ct ^b>iiain tioslram 
iiou coguosctiU. bhriiiiirque Joaiiros Baptista de 
Dotniiio edisser .-tis ac demonsimre pcropians cum 

rifr γήν axoGdrn, αυτός μονός μένει · έάν δ& 
άχοθάνχι, ποΧύν χαρχδν φέρει * ίνα είπη, Τί με 
βούλονται νύν ίδείν, ούτως δρώμενον εύχαταφρένη < 
τ>ν, μόνον ώς χόχχον σίτου υπάρχοντα ; Εί μή γάρ 
Αποθάνω ώς κόκκος, κα\ άναστώ ώς i στά/υ; . ωραίο;, 
άν-θαρτος, κα\ αθάνατο;, χαι άτρεπτο; γενόμενος, 
χα\ έν τ φ όνόματί μου δυναμό ς και σημεία γενή-
σοίνται, ού μή γνώσ^νται την r ' ρ α ν οΰ.^μίν τ* Χαί 
€!ξαν. "Ομοίως χα\ Ιωάννης ό Βα-ττιστής περ\ το3 
Κυρίου διαλεγόμενος, χαι σπεύδων δεΐ;αι αύτδν έν τή 

Ιιι lumro slalu universi jodioom ίυ.-e, ip.se qnoquo ^ μελλούση χαταστάσει κριτήν τού παντδς δντα, τφ 
cvtimjlo est ostisbis verbis :Cujm χατά τδν σιτον ύποοε'γματι και graoi fruineiili cvtimj 

tnrtitabrum i i mnnu ε«α, ti permunditbii arenm 
mnm.ei eongregabii irHkum suum ix horreum, paUas 
aulem c-ju.burei igni i*ex*lwguibiU Cum aulem 
ij>ias Grwcos Albems routptUaret Paolns in Areo-
pa^o, φιίιΙ ail? Viri AfooiiieJisea, per onmia qxaii 
tupersiUioiioTCt voi txdeo. Pmttrieiu enim el r i -
deui ximxlacra viifre, inreiii ct arem, in q:<« acri-
p/om era!; Ignolo Veo. Quem ergo ignoranu* α / i -
Its, hmne epo eXManiio vobii. De*$t qui (ecit O I H M -

dum it oihntJ qu(c ia eo εχχΙ, kie cali el terras 
cum tH Domixus, non in mannfactis templii hubi-
laf, nec tuanibui humanis cctilur, iudigcns oliquo, 

και αύ-.ο; έχρήσατο, χα; 
φησιν «.ύτω; · Οί τό XTVCV έν τή γρ.ιρϊ ι»νζού% 

χα) δ/ι.χ/ιθαριεί τήν α,Ιωνα αύτον, χαϊ συνάζει 
τι ν σίτον αντού είς τήν ύποΰή*τιν, τδ δέαχν 
pcr χατακανσει rzrpi άσϋίστφ. ΊΙ/*χα δέ καλ 
πρ^.; αυτούς τούς Ύ.λληνας άποτεινόμε-/οςέν 'Αθή-
ν ϊ · . ; ό Παύλος έν τφ *Λρείψ πάγφ, τί φτσ.ν ; ~Λν~ 
f; ι:ς WOnralci, χατά πάντα ώς δεισιδαιμον*-
σζ.:;-ννς νμ.Ίς θεωρώ. Αιερχόξίενος γάρ, χαιάνα-
θεωρών τά σεζάσματα υμών, εϊ>ρον χαί βωμον 
έν φ έχεγέγραχτο ' Άγνώστφ €ieip. *Ον ο\>ν 
άγνοονντες ενσεδεϊτε, τούτον έγιο χαταγγέΛΛ ι 
ύμίν. Ό θεός ό χοιήσας τόν χόσμον χαϊ χάντα 

* I C O T . χν, 57. «· Joan. xn, 4 i . M Matib. »1 , t i . 
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» 7 ΪΟΚΚ/R.IPJILE CHIUSTIAN.E Π Β VII. 35* 
τύ έι-αίτφ, £?rr( ουρανού «Λ) γ»7θ Κύριος νχάρ» Α »P* </<?! oaiMiiw* ipiit/.' ιιι d Wam, ei o.vula. 
γ ων, ονχέν χειροποιήεοίς ναοις κατοικεί, νύ*έ 
ύχδ χειρών ανθρώπων θεραπεύεται, χροσδεόμε* 
ψός τιτος, αύτύς διδούς χάσι χνοήν καϊ ζωήν, 
ΜΟΪ τά χάντα* Έποίησε τε έζ έτος αίματος χάν 
έθνος ανθρώπων κατοιχεΤν kxl χυν τό χρόσωχον 
της της,ά$*Ισιις χροτεταγμένονς καιρούς, καϊ τάς 
δροθεσίας τής κατοικίας αυτών ζητησαι τόν Κν­
ριον, εί άρα γεψηΛαρήσεατν αυτόν καϊεϋροιεν · 
χ&ίτοιγε ού μακράν άχό ενός έκαστου ημών 
υπάρχοντα, Έν αν:ψ γάρ ζωμεν κα\ κινούμεθα 
χεύ έσμέν * ώς και τίνες τών καθ% υμάς ποιητών 
είρήχασι · Τού γάρ καϊ ^γένος έσμέν. Γένος ούν 
υπάρχοντες τού θεού, ούχ όρείΛομεν νομίζτιν 
χρνσψ, ή άργύρφ, ή Λίθφ, χαράγματι τέχνης καϊ 

Fecilque ex uno taxgxinc amne gexus hominxm ln-
habilare εχρετ xMamatfi faeiem lerra, dtfinUtu ita-
fa/a Ιεταροτα, εί Urmiuoi habitathnii eorum, emai-
τετε Dominum, li forie 284 ^recieni emm, εί 
invemant, quamvii non long* $ii ab unoquoque no-
sirum. In ipto euhn vimmtu, εί mocemmr, et εχ-
tN«f; tieui ei quidtm veilrorxm poeiarxm dixtruxt: 
Ipsiui cnim εί genm $um*$. Gtxui ergo cum simu$ 
Dei, non debemmi aUxmare, auro, ant nryenlo, avf 
hpidi teutpiurm artu et cogilaiienh hominis, dhi-
xum ent itmile. Εί ίεχιρε-τα quidcm hujm tanorax-
lia? deipicieui Deui, nunc pracipil omnibu* komini-
bui ubtqne, nl pauiuuliam agatH : eo qnnd tinluil 
diemt tn qxo jxdicaluTus εεί orbem in xquiiafe, in 

ένθνμήσεως άνθρωπου, τό θείον είναι Cpctov. Β ηΥο, ία quo slaiuii, fideut prahem omuibui, imui 
Τούς μέν ούν χρόνους τής άγνοιας ύχεριδών ό 
θεός τανύν χαραγγέΛΑει τοις άνθρώχοις χάσι 
πανταχού μετανοεΊν* διότι έστησεν ήμέραν, έν ή 
μέΛΛει χρίνετν τήν οίκονμένην έν δικαιοσύνη 
έν άνδρϊ φ ώρισε, χίστιν χαρασχών πάσιν, άνα· 
στήσας αυτόν έκ νεκρών * ουδέν έκτος χαί τού­
τοις ε ίρηκώς, ών πρώην τοίς πιστέ ύσασιν έξ Ίου-

ίαηε eum α mutrixii Nilnl atiud illis lucxi**, ab 
iis quai Jud%is et Gracis crcdentibus anlc dixeral, 
scilicel Ifeum, incircumscripius tx omuipolefts ctun 
sll, in co qxem soaciiavil a mortuis viro, ut fidem 
bominibus omtiibtu tacerei, jodicaiurum case ler-
ram in xquiute: qood ipwata im uuiverti jodicetn 
dcpularerii. 

ό»(ων κα\ Ελλήνων εΐπεν, δτι δ Θεδς άπιρίγραφος ύπαρχων χα\ παντοδύναμος, δν ήγιιρ€νέχ νεκρών 
Α.5ρα είς π(ττω3ΐν πΑντων Ανθρώπων, έν αύτφ κρίναι τήν οίχοομίνην έν δικαιοαΰνη, αύτδν dp-βα; 
χριτήν τού παντός. 

"Ομοίως είπε πζρ\ αύτου δ μέν Απόστολος, Καϊ 
έκάθισεν αίτίν έν όεξιφ αύτον * δ δέ Ιωάννης δ 
Βαπτιστής όμοίως, Πτυον έν τή χειρλ αυτού, ε!πεΦ 

χαι άφοριεί τδν σίτον άπό τών άχυρων * παραοιδούς 

De iUa pariler aii Aposiotua: Εί itdire fetii 
Tum i* dtxiTfO ε«α n : Juannea vero BapiiaU si-
mililcr, \eniibbriini in wanu cjxi <'ftae ait, et se-
paraturxn euiu esse uiiicxxi a paWsia, sxpplicio 

τιμωρίαις τούς Αμαρτωλούς, τούς δίκη ν άχυρων άπό ^ Iradilit peccaloribua, qai ixttar pakarum χ Irilfai 
όιαχρίσεω; τού σίτου υπάρχοντας. *Οόεν τινές μέν Μ * Λ ' 1 Λ 

έξ αυτών έπίστευσαν, χαόως γέγραπται, τινές δέ 
έχλεύαζον, άνάστασιν νεκρών άχούοντες * χαί τίνες 
πάλιν έλεγον * Τί άν Οέλοι λέγειν ό σπερμολόγος 
ούτος; Υέσανε\ Ό τά ημέτερα σπέρματα άνορύττων * 
έτεροι δέ έλεγον, ΆχουσόμεΟά σου πάλιν, φησί, πε­
ρλ τούτου * χαλ αύθις έτεροι, ΖένωνόαιμονίωνδοχεΙ 
χαταγγελεύ, είναι* ότι, φησλνόΑουχά;,,τόν Ίησούν χαλ 
τήν Ανάστασιν εύηγγελίζετο* καλ πάλιν έτεροι,άυνάμε-
•αγνώναιτίς ή καινή αύτη ή ύπό σου λαλούμενηδιδαχή; 
Καλ απλώς είπείν, ο: πλείους αυτών έσχωπτον τόνΠαύ-
λον περλ αναστάσεως νεχρών δλως διαλεγόμενον. Ή -
νίχα δέ καλ πρδ; τον Φήστον τόν ηγεμόνα χαλ τόν 
'Αγρίππαν τδν βασιλέα ό Παύλος εγκαλούμενος ύπό 

diacreli ernul. QxamolHrrra qnidaui cx illie credidc-
ruui, sicul Mriptum eot; quidam vero resxrrcciio-
Rcm mortuorum aadientes, ridehanl; quidaw au-
lew ditebaiU: Qnid sibi vull vcrbi sator isiof id 
cat, qui semiua xotlni evellil; alii vero dicebaxl: 
Audienms lc do xoc reketxm; rarsuro ali i : Novo> 
raiA dxunottiira bic praeco videtxr: qitoxiatii, ait 
Luct», Jeaam el retarrectioaeai anauxiiabal; iie-
rum alii: Possaawgoe acire qux t̂ia.u sii bcc u«va 
doclrina, quam toquens ? Ιιι somtna pteriqxo itlo-
rum PavltiRJ do resiirrccliooo moiiuorom cdtase* 
reuicm deridebaia. Quando) axletu apud Fesltim 
prxsidem ei Agrippa» regeoa Paulas atxiisaiits a 
Jitdivis anle IrilMiiul ktabat, eoruni qoa» prics ge&la 

Μουδαίων,έπλτούβήματο;παρίστατο,τώνπροπραχΟέν- Oiecranl viiialeoi narralarus, Agripjwc Fcaius dtce-
των τήν δύναμινδιηγησνμενος,όΦήστος τφ 'Αγρίππα 
έλεγεν, ώς Ζίιτι,ματά τινα έγ,ονσι χρός ά,ϊΧηΛονς 
χερί εης Ιδίας δεισιδαιμονίας, δ τε ΩαύΛος καϊ 
οί Ιουδαίοι, καϊ περί τίνος Ιησού τεθνηκότος, 
Ιν έρασκεν δ ΠανΛνς ζην -έπιτραπελς παρ% αύ:ών ό 
Παύλος, μιτά πα^4όητ?α; λαμπρά τή φωνή έβόα· Κερί 
ής έΛχίδνς έγκαΛονμαι, βασιΛεύ %Αγρίχχα, ύχό 
τών Ιουδαίων. Τί ; άχιστον κρίνεται χαρ% ύμίν 
εί ό θεός νεκρούς εγείρει; είτα πάλιν · Ένεκα 
τούτον συΧίαΰόμενο έντψίερά, έχειρώντο δια-
γε'ρισασθαι· έχ ι κουρίας ούν τυχών της χαρά 

bat: Quicstiomes qmasdam muluo h*bexi de propria 
lupcntiiione Paxlu* εί Judai, εί dt quodam J*\>u 
defuxclo, quem dutbal Paulu* vivtre T t : ip>is voro 
pernruietiiilius, P.iulus cuaii fiducia clara %oco c»a-
mabut: Dt qua $ρε accuior α Jmimis, ux Agrippa. 
Quid incredibiU judicxtxr opxd vo*, $i Dex* mor-
tuot suiciiut '*? Bcinde : llac de cauia comprchen-
mm in lempto, me icnlabunt iateificere; aixii'iH..i 
MKt.m cvmccuiui α lUo, utrjue in Modiernum diviu 
no, tcmficmu miuort αίσαε muijori, aihil εχίπι di-
ceni quam ea qxm propfictx toeuii εχχί futura nis^ 
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3W COSMUINDICOPLEUSTA 360 
tlMogui. Si pa$$ibiluChritl*$, *i primus ex resur-\ τού θεού , άχρι τής ημέρας ταύτης έστηχα 
Tectione moriuorum, lumen annuuliaturu$ csl popuio, 
285 €t genlibuif\ Sintifitcrquc iocredulis Jutlxis9 

Anliocliias in PisMia ipsum loqui conccileiitibus, 
quhJ tlixil ? Viri liraelitic, el qui limetis Deum, <?*-
dite : Deu$ popnli huju$ hrael% elegit patrcs noilroi, 
tl plcbttn exallavit. cum eateut incolce in terra JEgg-
pti$ ei tx bracbio excelto eduxit eoi ex ea, el per 
quadragiula annorum Umput morei eorum iuiiinxii 
in destrto. El dcstrnent gentei septem tn t&Ta Cha-
naan, sorle ditlribuil eit terram eorum. Ei poiiea, 
elapsh quasi qnadrmgemis el quinquaginta aniis, de-
dit judicei usque ad Samuelem prophclam. Ei exinde 
poithiaver< H I regtm : et dedit U.ii Deui Saul fiiium 
Cit, wr*m ex tribu Benjamin, annis quadraginta : 

μαρτνρούμενος μιχρφ τε χαϊ μεγάΛφ, ουδέν 
έχτός Λέγων, ών τε οί χροφήται έΛάΧησαν 
μεΛΛόντων γενέσθαι, χαϊ Μωσής. ΕΙ χαθιρ-
τός ό Χριστός, εί χρώτος έξ αναστάσεως νε­
χρών, ρώς μέΛΛει χαταγγέΛΛειν τφ Λαφ, χαϊ 
τοις έθνεσιν. Όμοίως πάλιν χαλ αύτοΤς τοις άπί-
στοις Ίουδαίοις, παρ" αυτών προτραπείς έν Άντιο-
χεία τής Ηισώίας τί φησιν ; "Ανδρες ΊσραηΛΊται, 
χαϊ οί φοβούμενοι τόν θεόν, αχούσατε · Ό θεός 
τού Λαού τούτον ΊσραήΛ έξβ.Ιέξατο τούς χατέ-
ρας ημών, χαϊ τόν Λαόν ύψωσεν έν τή χαροιχία 
έν γη Αϊγύχτφ, χαϊ μετά βραχίονος ύψηΛού έξ-
ήγαγεν αυτούς έξ αυτής, χαϊ ώς τεσσαρακονταετή 
χρόνον έτροχοφόρησεν αυτούς έντή έρή^ιφ. Καϊ 

εί amoto illo, taicitanii iilu David, cui Uslimonixm Β χαΟεΛών έθνι\ έχτά έν m Χαναάν, κατεκΛηροδό-
ptrhibcni dixii : Inveni David filixm Jes$e, virum 
ittMNdam cor meum, qui faciet omnti tcluntaie* 
meat. Ilujxs Deui tx temiue ucxndmn promisiio-
iieix exciiuvu hrael SaUalorem Jctum, pradicante 
Joanne anu faciem aduuitti tjui baptiimum pwui-
Jejtfur omui ρορπίο Israei. C*m implerel uulemJvan-
xes cxrsum, diccbat ; Quem mi arbiiramiui e&se? 
Jiox ego $um, $ed ecce nenit poii me, cujui κοκ wm 
dkgnxt caUtamtnla pedum svlvere. Viri fratres, filii 
gensrii Abrahas, εί qui itt vobit iiiueni Deum, vobit 
verbum $aiuiis hujui miuxm est. Qui tnim hubila-
bani JerntaUm, ei ρτίχείρεε εατκιη, hxmc ignoranUi, 
εί εεεεε propktlarum, qua per omite Sabbalum legux-

τησεν αύτοις τήν γήν αυτών. Καϊ μετά ταύτα ώς 
έτεσι τετρακοσίοίς χαϊ χεντήκοντα έδωκε κριτάς 
έως ΣαμονήΛ τον χροφήτον. Κάχειθεν ήτήσαντο 
βασιΛέα, χα\ έδωχεν αύτοίς δ θεός τόν ΣαονΛ 
υίόν Κ\ς, άνδρα έκ φνΛής Βενιαμίν έτη τεσσα­
ράκοντα. Καϊ μεταστήσας αυτόν ήγειρεν αύτοΐς 
τόν ΑανΧδ, φ χαϊ είχε μαρτνρήσας * Ενρον ΑανΧδ 
τόν τού Ίεσσαϊ, άνδρα χατά τήν καρδίαν μον, 
δς χοιήσει χάντα τά θεΛήματά μου. Τούτον ό 
θεός άχό τού σχέρματος κατ* έχαγγεΛΙαν ήγειρε 
τφ ΊσραήΛ Σωτήρα Ίησούν, χροκηρύξαντος 
Ιωάννου χρό χροσώχου τής εΙσόδου αυτού βά-
χτίσμα μετανοίας χαντϊ τφ Λαφ ΊσραήΛ. Ώς 

lur, judicaxtet iiapumruKi: εί iiutlam cantam mor- Q δέ έχΛήρον ό Ιωάννης τδν δρόμον, έΛεγετ Τίνα 
lii iNvexitJiff*, ptaetunt α Pitalo ul interficereni 
ε*Μ. Cumqxe con$uamaueni omxia, qxa de εο $cri-
pia ermii, άεροηεκίεε de iigno , posmeruni in monx -
xttxio. Οεκί νετο tu$ciiavil tmm α moriuis Urlia die : 
qui rrfittj etl ptr die* m*Uo* ϋε, qui timul αιοεκΑε-
Tttui eum εο ex Caliiaa ia JermtaUin : qui $mni u-
είεε ejut ad popuixm. Ei xot vobis anxxiaiamu* 
εααι, qam od ραίτεε κοείτοε τεφτο*ι%ε*ίθ fxcia εεί : 
queuiam liauc Dcut adimpinit fitih eorxm, nobis, 
ruxuuam Jtoam, ticul εί iu p$atmo ucundo «cri-
pium εεί: FUim* mt** ei tu, ego hodie gcnui u. Quia 
autem nucitacil eum tx moriuis, ompUu$ jam non 
TemsuTum in corr< piio»tm, tto dixil : Quia dabo 
tobU MJtru Davul fidelia. Idtoqxe εί aliai dicit 

με ύχονοειτε είναι; Ούχ είμϊ έγώ, άΛΛ' Ιδού έρχε­
ται μετ' έμέ, ού ούκ είμϊ άξιος τό ύχόδημα τών 
χοδών Λνσαι. Άνδρες άδεΛφοϊ, υίοϊ γένους 
Αβραάμ, καϊ οί έν ύμίν φοβούμενοι τδν θεδν, 
ύμίν ό Λόγος τής σωτηρίας ταύτης άχεστάΛη. 01 
γάρ κατοικονντες έν ΊερουσαΛήμ, καϊ οί άρχον­
τες αυτών, τούτον άγνοήσαντες, χαϊ τάς φωνάς 
τών χροφητών, τάς χατά χάν Σάββατον άταγατω-
σκομένας, κρίνοντες έχΛήρωσαν. Καϊ μηδεμίαν 
αίτίαν θανάτου εύρόντες, ήτήσαντο ΠιΛάτον 
άναιρεθήναι αυτόν. Ώς δέ έτέΛεσαν άχαντα τά 
χερϊ αυτού γεγραμμένα, καθεΛόντες άχό τού ξύ-
Λον, έβηχαν είς μνημέίον * ό δέ θεός ήγειρεν αυ­
τόν έκ νεχρών 9 δς ώφθη έχϊ ημέρας χΛείονς 

Non dabit Sancium laxm tidere torrupiioHtm. Da- D τοίς συναναβάσνν αύτφ άχό τής ΓαΛιΛαίας είς 
vid emm in ιχα geueratione eum miniitraisel Dei 
toniiho, dormmt, ei aj>poiUu$ εεί ad patn$ iuoa, 
εί vidii corruptionem; quem Deui vero luscilavii, 
uon vidii corrumlionem. Nolum igiiw $ii vobit, rirt 
fraires, quia ptt eum vobii τεειΜίε pvccalorxm an-
ακηίίαίκτ,εί ab ommbui, quibui non potuisiii in tege 
Moyiis justifieari, in hoc omnii, qui credil, jusiifiea-
ixr. Ύίάείε ergo ne lupememal vobii quod dicium 
εεί ιw propheiii: Videte, 286 eonlemplorei, εί ad-
miramini, εί duperdimiM : quia opus optror ego in 
dUbxi tuim, qxod non credilis, li quii enarrave-
rtl vobii". Aique bit eimilia ex propbelis loculus, 

u Act.xxvit i l - « 3 19 Acl. i i t i 9 ib' 41. 

ΊερονσαΑήμ, οΧτινές είσι μάρτυρες αυτού χρός 
τόν Λαόν. Καϊ ημείς υμάς εναγγεΛιζόμεθα τήν 
χρός τούς χατέρας έχαγγεΛΙαν γενομένην, δτι 
ταύτην ό θεός έκχεχΛήρωαε τοις τέκνοις αυτών 
ήμίν, άναστήσας Ίησονν, ώςκαϊέντφ ψαΛμφ 
τφ p γέγραχται · ΥΙός μου εί σύ, έγώ σήμερον 
γεγέννηχά σε. 'Οτι δέ άνέστησεν αύτδν έχ νε­
χρών, μηχέτι μέΛΛοντα ύχοστρέφειν είς διαφθο-
ράν, ούτως εϊρηχεν, δτι Αώσω ύμίν τά όσια Αανΐδ 
τά χιστά. Αιό καϊ έν έτέρφ Λέγει· Ού δώσεις τόν 
δσιόν σου ίδείν διαφθοράν· Ααυίδ μέν γάρ ίδιο 
γενεξί ύχηρετήσας τή τού θεού βουΛή, έκοιμήθη, 
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xu) προσετέθη πρός τονς πατέρας αύτον, χα) Α nibil aliud efialus rst, qtiam ea quae aliis dixerat, 
ε9δε διαρΰοράν' δν δέ θεός ήγειρεν , ούκ 
βϊδε διαρθοράν. Γνωστόν ουν έστω νμΐν, Ανδρες 
άδεΛροϊ, δη διά τούτου ύμίν άρεσις αμαρτιών 
χαταγγέΛΛεται · χαϊ άπό πάντων ών ούχ ήδννή-
θψε έν τφ νόμφ Μωσέως διχαιωΟήναι, έν τούτφ 
πάς ό πιστεύων δικαιούται. ΒΛ έχετε ούν μή 
έπέΧθη έρ* υμάς τό είρημένον έν τοις χροφήταις* 
'Ιδετε, οί χαταφρονηταϊ, χαϊ θαυμάσατε, χαϊ άρα· 
νίσθητε' δτι έργον έγώ εργάζομαι έν τοις ήμέραις 
υμών, & ού μή πιστεύσητε, έάν τις έχδιηγήται 
ύμιν. Καλ τούτοις όμοίως έκ τών προφητών διηγη-
σάμενος, ούόέν έτερον έλεγεν, ή δσα τοίς Αλλοις 
προείρηκε, θάνατον, άνάστασιν, χαλ βασιλείαν ου­
ρανών, χάντας σπεύδων χτίθειν, συνεργούντος αύτφ 

ntortem scjlicet, lfsurreciionem ei reguuni coe!o-
nim, siudens omnibus, opitulanie Deo. illa persua-
dere aignis, prodigiis et virtuiibus, quae cum ipsc, 
lum alii omnea aposioli edebanl in conspectu Grac-
tornm ei Judsoruni, fidelium et infidcliua : iiem-
que prsediciionibue et eveniibu» tirroans eos in 
omnibus, qux* bunc mondum exsopcrxot : qxi εί 
idoneo» fedt eoit qoemadmodum scribit Pauhis, tti 
eiunt ministri novi itilamenti; non litura, sed $pi~ 
ritus : nam UtUra occidit, ipiHlui autem vittficatu, 
ac si diceret: Α Deo idonei facti sumus, per ftigna 
Spirilus saneti, itl lalia doeeniibus nobU fides ba-
beaiur. Noe quippe Oeus novi et viviHci tesiamenit 
miuUtros coottiuiit; non vcleris liliera», id est, 

τον Θεού, αημείοις τε χαλ τέρασι χαλ δυνάμεσιν, οίς ecriplae Itgift, qoae mortero interminalur, sed vivi-
έχοίουν αυτός τε χαλ χάντες οί απόστολοι εναντίον 
"Ελλήνων τε χαί Ιουδαίων, πιστών χαλ απίστων. 
Έ τ ι τε χα\ προβόήσεσι, χαλ έχβάσεσι βέβαιων αυ­
τούς έν πάσιν, άπερ υπερβαίνει τόν χόσμον τούτον -
δς χαϊ Ιχάνωσεν αυτούς, χαθά γράφει Παύλος, διά­
χυτους Καινής Αια&ήχης, ού γράμματος, άΛΛά 
πνεύματος · τό γάρ γράμμα άχοχτείνει, τό δέ 
πνεύμα ζωοχοιέϊ' ίνα είπη* Έχ τού Θεού έγενόμεθα 
Ικανολ διά τών σημείων τού αγίου Πνεύματος, είς τό 
πείθειν τοιαύτα διδάσκοντες. Διακόνους γάρ ημάς ό 

fics virtutis, id est Spirittsa saticti. Qoare iierum 
dicit : Tanqxam xox «txfaraa $im od roa, inflati 
axNl quidem. Veniam autm ad tot eilo, l i Dominm 
tolueril: ει cognouam nox tcrmonem eornm qui 
infiali εαηί, ud virlxltm. Non enim in sermone e$t 
TtgnuM Dei, ted in ttriate"; ac si diceret, scriuo-
nem regni coelorum omnem sermoiiem sopcrare, 
ac frusira iaflari quosdam, qui ae sermoite con&i-
stere saiagunt. Solus quippe flde dignm sermo e*i 
ex virtutcsancii Spiriiuf ,ei signorum subsequentivm. 

θεός κατέοτησε τής Καινής καλ ζωοποιού Διαθήκης*, ού τού παλαιού γράμματος, τουτέστι, τού γραπτού 
νόμου, του θάνατον άπειλούντος , άλλά της δυνάμεως ζωοποιού, τουτέστι, τού αγίου Πνεύματος· δθεν πάλιν 
λέγει· Ώς μή ερχομένου δέ μου χρός υμάς, έφυσααθησάν τίνες. ΈΛεύσομαι δέ ταχέως χρός 
υμάς, έάν ό Κύριος θεΛήση' χαϊ γνώσομαι, ού τόν Λόγον τών χερυσιωμένων, άΛΛά τήν δύναμιν. Ού 
γάρ έν Λόγφ ή βασιΛεία του θεού, αΧΓ έν δυνάμει' ίνα είπη, ότι πάντα λόγον υπερβαίνει ό λόγος 
της βασιλείας τών ουρανών · χαλ μάτην φυσιώνταί τίνες, διά λόγου συνιστάν πειρώμενοι. Μόνος γάρ 
αξιόπιστος έστιν έκ τής δυνάμεως τού αγίου Πνεύματος, καλ τών έξ αυτού παραχολουΟούντων σημείων. 

Καλ πάλιν λέγει, 7ί δοχιμήν ζητείτε του έν έμοϊ C Rorsumque ait : An cxpcrimenlmm ejui quaniii, 
ΛαΛούντος Χριστού, δς είς υμάς ούχ ασθενεί, qxi in τεε loquitur, Chriiti, qui in tobii uon infxr-
άΛΛά δυνατεϊ έν ύμίν · ώσανεΐ, Δυνατός έστιν έχ 
τών σημείων τών γενομένων έν ύμίν έν τφ ονόματι 
αύτου. Καλ ταύτα μέν περλ τούτων. Τινές δέ λέγουσι 
μή είναι έν τφ χόσμφ τους αγγέλους, άλλ' έν τφ 
Ανωτέρω χώρφ * πρός ούς έχ μέρους ολίγα παρα-
θήσομεν άπό τής θείας Γραφής, όηλούσης ώς άμα 
ήμίν έν τφ χώρφ τούτφ διάγουσι, χαλ ούπω τις έξ 
αυτών ήξιώθη τών άνω τέως τυχείν. Πρώτος ό Κύ­
ριος ούτω πρός Νικόδημου διαλεγόμενός φησι · Καϊ 
ούδεϊς άναδέδηχεν εϊς τόν ούρανόν, εϊμή ό έχ τού 
ουρανού χαταδάς, ό ΥΙός τού θεού, ό ών έν τφ 
ούρανφ· σαφέστερον δηλώσας μηδένα τδ σύνολον 
Αναβεόηκέναι είς τόν άνώτερον χώρον, ε1, μή αύτδν 

malur, %εά poteni εεί in vohii Τ · ; ac si dicat, Pol«»a 
esl ox aignis, quae iu vobis io nomine ejus eduntitr. 
El baec quidero de illis* Quidam vero riicuni, nou in 
mondo aogeloa ease, aed in auporiore loco : quibus 
paura Scripiurae divinc loca opponemus, deelarau-
Its ίΙΙοτ Dobiftcuro boc in loco dogere, nec quem-
pian illorum soperioribus illis adbuc dignoiox) 
fuitoe. Prior ouiem Dominus Nicodeiuum sic alto^ 
quiiur: £i uemo aueruiil ia cxlxm, uiii qui d#-
aetxdiJ de cato Filiu$ Dti, qui ett tx catlo99: aper-
lioa declarans neminem prorsus ascendisso in ευ-
poriorem locum, nisi ipeum Dombiom Cbristam. 
Apostotao vero Paulus a i i : Spectaculum facii mmui 

τόν Δεσπότην Χριστόν. Ό δέ Απόστολος Παύλος φησι · D mundo; ac de quo mundo loqualur indicaus, ad-
θέατρον έγενήθημεν τφ χόσμφ· χαλ σημαίνων τίνα 
λέγει χόσμον, έπήγαγεν, άγγέΛοις χαϊ άνϋρώχοις, 
ίνα είπη, Παρά πάντων ώς έν θεάτρφ θεωρού μεθα έν 
τφόε τφ χώρφ, λέγω δή, αγγέλων καλ ανθρώπων, 
ώς έν ένλ χώρφ όντων πάντων τούτων τε χάκείνων. 
Είτα πάλιν, Ή γάρ άχοχαραδοχία τής χτίσεως 
τήνάχοχάΛυψιν τών υϊών τού θεού άχεχδέχεται · 
χαλ ώσανεί τίνος αύτφ άπορουντος καλ λέγοντος· 
Τίνος χάριν ή τί ποιούσα ταύτην άπεκδέχεται; 

' · II Cor. ιιι, β. " I Cor. ιν, 18, 19. 
F A T R O L . G R . L X X X V I I I . 

didil, angeii$ el hominibxt, ul diceret, Ab omnibus 
ceu in tbealro couspiciiuur boc iu loco, videlicei 
ab angdia t\ bominibu», ulpote omnibus, tum bis 
tum illis, uno in loco exsisicnlibos. Hiuc rur-
aum : Nam exipvctatio creaiurce, revelallonem / i -
itorttm ΰεί extptciai** ι ac quasi abquo intcrro-
ganie 287 a c diccnle : Qua de caosa aal quid 
agens banc oxbpecial? Sic prosequitur : Vanitati 
enim creatura mbjecta tii non toient; ac si dieai. 

" 11 Cor. xiii , 3. «9 ioau m, i 3 . *· Roin. T4ii, 10. 
13 
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in hoc mtimlo corruptibili el mutabrii. Ilawc enim Α έπήγαγε χ«ί φη^ . j f i γάρ ματαιότητι 4 «τέσΐς 
Φ-τετα -̂η ούχ έχουσα, Να είπη, έν τψ χόσμφ τούτω 
τω φθαρτψ καλ τρεπτφ. Ταύτην γάρ καλεί ματαιό­
τητα, ή έχιλεύσθησαν χχθ' ύποταγήν τού θεού δού­
λευε ιν χα\ άκοντες· Εντεύθεν γινώσκομεν&ά τό,σελχ 
έχουσα, ότι περλ λογικών λέγει, και νόμος έβτλν 
αύτοίς ούτος. "Εστω, φησλν, ό άπορων* Κα\ πως πάλιν 
δουλεύ[σ]ουστ, νύν χινούντες πάντα ; Αποκρίνεται * 
Ναλ, φησλν, όσον μέν πρός τό αμάρτημα τού Άδά-
μου, διά τδ χαταδιχασόήναι αύτδν θανάτφ, ούχ ήνεί· 
χοντο έτι δουλεύειν χαλ πονείν υπέρ ημών ματαίως, 
Άλλά. φησι, όλα τόν ύποταξαντα έπ* έλπίδι τούτο 
λέγω * ότι ελπίδα τινά δέδωχεν αύτοίς ό Θεός έσεσθαΙ 
τι χρήαιμον μετά χρόνον τοίς άνθρώποις * χαλ διά 
τούτο ύπετάγησαν χαλ δουλεύουσιν, έχόεχόμενοι τήν 
εαυτών έλ&υθερίαν * όταν χαλ οί άνθρωποι έλευθε-
ρώνται τού θανάτου χαλ της φθοράς χαλ τών ματαίων 
τούτων, χαλ άπολήψωνται τήν ελπίδα τού βεού χαλ 
τήν δόξαν τήν αύοοίς άποχειμένην. Αιά τούτο έπ-
ήνεγχεν* "Οτι χαϊ αυτή ή ηχίσις έΛενβερωθήσετΜ 
άχό τής δονΛεΙας είς ' ή τ έΛουθερΙαν τής δόξης 
των νΙών τοΰ θεού · χαλ πάλιν έτέρωθί φηβιν* Ούχϊ 
πάντες είσϊ Λειτουργική πνεύματα* εις διακονίαν 
άποστεΛΛόμενα διά τους μέλλοντας κΛηρονομεϊν 
σωτημίαν; πάντας δμού είπών εις διαχονίαν τετα­
γμένους τών ανθρώπων, ώς άμα αύτοίς όντας ε (ς 
τδν χώρον τούτον · χαλ πάλιν, Ίνα γνωρισθή νυν 
τοις άρχαις χα\ ταις έξουσίαις έντοις επουράνιας 
διά της ΈκκΛησίας ή ποΛνποΙκιΛος του θεον σο-

Q φΐα. Σαφώς πάλιν , ού μόνον αυτούς ενταύθα έσή-
μανεν, άλλά χαλ παιδευομένους εΐπεν έχ τών χατά τον άνθρωπον οίχονομουμένων. Τδ γάρ είπείν, διά 
της ΕκχΛησιας, διά τών ανθρώπων προδήλως έ σήμανε ν. 

appellai vanitatera, cui oervire jnssu l>ei coacli 
?util, etbi nolenteo, ul ex bis verbis cogiioscimua, 
non vvlexi: quia de rattonabilibus loquitvr, el hstt 
illis poxiia Icx est. Esto quispiam quttsfionem 
xiovens : Ei quoiuodo iteruni senienl, cum jara 
omnia moveam? Respondel ilta : Ettam, quantum 
ad ptccaluin Adami, cujus causa morii damnalos 
esi, uhra scrvire, ei pro nvbis ulira laborare non 
ousiitiueruni. Voruni boc dico, aii, proptcr eom 
qui subjecit eos in spe : quonum spem aliqoam 
imiidil illis Deus, qood elapeo tempore id otile fu-
turum essct bominibut; ideo subjcclt stint tl ser-
vitiDi, libertatem ftuam exspectantes, qoo temporo 
bfiinines a morie, a corruplione ci ab bisce vanis 
iKgoiiis liberabuniar, aique ipsi spem illom Dei el 
gloriam sibi paraiam accipicnt. Meo intulit : Quo-
niam et ipsa criatura libernbilur α urviinie in liber-
latem gloriie filiorxm Dei·'; ilcromque alibi a i l : 
Nonne omnet $xnt admixhtratorii ipiriius, ίο βιί-
nUterium mi$$i propter eos qui hartdilalem accepturi 
tuHt lalxiitia t omocs uoa dicous ad miiiisteritim 
boniiniim dcbiinatos, ulpoie qui cura ipsis boc ίιι 
loco cxsistaiil; ac rurstim : Ut innolescat nunc prhi-
cipalxbm in cccUitibtu per Eccle$iam mulliformit 
sapitntia Dei**, llerumque perspicue non modo 
illos hic ftignificavit; sed eliam erudttos fuisse dicit 
ox iis quae cirea bominem dispensata fueraiit. Nara 
eam ait, ρετ EccUtiam, baod dubie, pcr homine* 
sighincat. 

Rursiim in veleri lestaincnto pairiarcba iacob 
vblii scalam a lerra usque in coelum, in cujus ca-
cnmine Doum siantem, angelos aulern io ea ascon-
itenles t i dcscendentea; ascendentes primnm, 
«leimSc vcro d ŝccndenteo oslendii. Posteo voro 
iuVm ipse muliiludineni angcloruni vidil, quam 
casiia vocaxii. Moyses similiter duos lantoDi foelos 
coodilognnmonnil, nempe iilud quod in principio 
CIIDI icrra faoimn csl, cl secundum secunda die 
condiiuni, qttod iirmamonium appellat. Ipseque 
priier de Agar, de Abrabam, dc Lot et de iacobo 
ioquens, alios angclos ipsis boc in loco minislrantcs 
tnarrat. In magno auiem caniico ait : Laiamiw, 
εαΙ%% eum ipso, et adorcnl eum onme* augcli 

Είτα πάλιν χαλ έν τή Παλαιά δ πατριάρχης Ιακώβ 
έθεώρησεν άπό τής γής έως τον ουρανού κλίμακα. 
Ταύτης όέ έπλ κορυφής έστώτα τόν θεόν χαλ τους 
αγγέλους αναβαίνοντας χαλ καταβαίνοντας έπ* αυ­
τής* αναβαίνοντας πρότερον έδειξε, χαλ ούτω κατα­
βαίνοντας. Ειτα πάλιν δ αυτός έθεώρησε πλήθος αγ­
γέλων, ούς καλ παρεμβολήν έχάλεσεν. Όμοίως ΜωΟ» 
οής δύο μέν ουρανών έ μνημόνευε μόνων γενομένων* 
λέγω δή τού έν άρ/ή σύν τή γή γενομένου, χαλ τού 
β' τού έν τή β' ήμέρ* γεγονότος, δν χαλ στερέωμα 
χαλεί. Όμοίως δέ χαλ αύτδς πολλάκις χαλ τή "Αγαρ, 
χαλ τψ Αβραάμ, χαλ τψ Αώτ, χαλ αύτψ τψ Ιακώβ, 
χαλ έτερους αγγέλους διακονήσαμε νου ς λέγει έν τψ 
χώροι τούτφ. Καλ έν τή μεγάλη δ! ψδή ούτως φησίν 

beiu\ ubi posicoelos, angelos reoensei boc in loco ^ Ευφράνθηκε, ουρανοί, άμα αδτφ, χαϊ χροσχυνη-
σάτωσαν αύτφ πάντες άγχεΛοι θεού · μετά τούς 
ουρανούς είπων τούς αγγέλους έν τψ χώρφ τούτφ · 
δθενέπισυνήψεν, Εύφράνθητε, έθνη, μετά του Λαού 
αυτού, πάλιν τούς έν τψ χώρφ είπών · όμοίως χαλ ό 
Δαυίδ τψ σκοπώ Μωύσέως ακολουθών, χαλ αυτός 
μετά τον Μωσέα γενόμενος προφήτης, διαιρών τά τε 
έν τοϊς ούρανοίς καλ τά έπλ τής γής» ούτω φησίν· 
ΑΙνειτε τον Κνριον έχ τών ουρανών, αένειτε αύτδν 
έν τοις ύψίστοις. ΑϊνεΤτε αύτδν, πάντες οί άγχεΛοι 
αντού' οίνατε αυτόν, πάσαι αί δυνάμεις αύτον · 

versantes; qiiaro addidil, Latamini, gentet, cum po-
puio cjii* : ubi ruraum co* qui boc ln loco degonl 
memoral. Iiemque David Moytie scopo insisiens, 
ui qni pool Noysen prophela faerii, qusc in ccclis 
288 c l Φ 1 * i n l e r , a S l i n t ^ividens, iia ioquilur : 
Laudalt Dominum dtcadxt, iandale enm in cxcelsis. 
Laudatc eum, omne$ angeliejus, laudale eum, onmc$ 
vtriutes eju$ " : congnienlcr a Urmauiento ci ex-
celso orsus, atque ad iuferiora progressus, deiude 
ornnes angclot iuemorai, qoos ilero virlules vocai. 

· · Piom. vni,41. M H.br. i , 14. · · Fpkos. ιιι. 10. · · Dtnl. xxxn» 45. M Paal CXLVIH, 1,4. 
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ακολούθως άχό τοΰ στερεώματος χχ\ του Οψου; άρςά- Α Deinceps aulcm quse uua cuiii illis suni rcrcikset: 
μένος, χα\ προίών έπλ τΑ χάτω, είπε πάντας τους 
Αγγέλους, τους αυτούς είπών χα\ δυνάμεις. Λοιπόν 
πάλιν τά άμα αΰτοίς λέγει * ΑΙηϊτι αυτόν, ήλιος 
καϊ σελήνη· αίνείτε αυτόν, χάντα τά άστρα καϊ τό 
ρώς. Έχ τούτου ανατρέχει είς τον άνώτερον χώρον, 
χαί φησιν Αΐνεηε αυτόν, οί ουρανοί τώτ ουρανών· 
άντ\ του ειπείν, ό ουρανός τοΰ ουρανού. Ούρανόν 

Laudale enm, $εί ctlnna, laudate eum, omiies HclUc 
ct Umen i n . llinc vcro ad sttpt norem locuin recurril 
el ai l : Laudate eum, cali cidorum; ac si dicerel, 
calum cctli. Coeluiu coeli voraus primuin itltid, quod 
liujua vixibilis lii mamcoli coelum est. Dcinde a i i : 
Et aqua qua $uper calot ειί; nempc, $uper calvm. 
Cnm auiem jam superiora cJare meraorel, palam 
cal eeex prima inforiora osse cugnoacere. 

ίνα είπη, τού ουρανού. 
ουρανού χαλέαας τδν πρώτον, δς ουρανός έστι τούτου 
τοΰ δρωμένου στερεώματος. ΕΙτά φησι, Aoi χό ύδωρ τό ύχεράνω τώτ ουρανών 
Δια#ήδην νυν τά επάνω είρηχώς, εύσηλός έστιν είδώς τά πρότερα ύποχάτω. 

Είτα χάντα είπών τά έν τοίς ούρανοίς αίνείν τδν Pottquani vero omnia quae in coelis sunt, Dcum 
βεόν, τήν αίτίαν επιφέρει, δΥ ήν αύτδν ώφειλον loudare jusserat, caiixam affiert cur illum hymnis 
όμνεέν, χαί φησιν "Οτι αυτός είχε, καϊ έχοιήθησαν· colebraro debeanl, bis verbis : Quonimm ipte dixit, 
αντός ΗετεΙλατο,καϊ έκτίσδησαν/Εστησεν αντά Β ει facla tunt: ip$e maudavit et creata lunt. Siaiuit 
σές tor αιώνα, καϊ αίςεδτ αΙώνα του αϊώνος' χρόσ- #ο ιχ aUrnum tl in saculum ictculi: praceptnm po-
τάγμα έΟετο, καϊ ού χαρελενσετφ. Είτα λοιπόν μετ­
έρχεται χαι περλ τήν γήν, χαλ λέγει πάντα τά έν τφ 
Αέριχα\τοΙς όόασιχαλ έν τή γή διαιτώμενα, ένήχαλ 
τόν άνθρωπον έταξε * χαί πάλιν έγχελεύεται λέγων* 
Αένεσάτασατ ζό δνομα Κυρίου, δι' ήν αίτίαν φησλν, 
δτι άψάΰα to δνομα αύτου μόνου. Λοιπόν τά πάντα 
συναπτοί λέγων, Ίέ έζομολόγησις αυτού έχϊ γης 
ηαϊ ουρανού, άμα δηλώσας ώς ότι χαι έσωθεν γής 
χαλ ουρανού είσι χάντα. Όμοίως χαλ αυτός έν τφ 
Μωύσή είρηχώς έφησεν ·#> γάρ §ξ ήμέραις έχοίη­
σεν ό Θε^ς τότ ούρανόν καϊ τήν γήν, καϊ χάντα 
τά έτ αύτοίς. Έτι φανερώτερον δηλώσας πάντας 
τους Αγγέλους έσωθεν όντας ουρανού χα\ γης, χαλ 

j x i i , tl non pmleribilST. Hrnc rursum ad omnia 
lerreoa progredilur, ac receusel omnia quae in ncre, 
io aqoit, in torra, in qua et hominem consiiiuit. 
voraantur. Rarsumque iia prxcipit: Laudent nomcH 
Domni; qua vero de cauaa adjicit: Quia exaltatum 
ett nomen ejusioliui. Bemum omnia copulal dicens, 
Confettio ejut mper Urram et calum**; una dccla-
rana omnia inira coelum el lcrram esse. Similiter 
ot ipse in Moyse dixil : Scx exim diebui ftcil Deui 
caium εί urram, et omnia qua in eii sunt"; aper-
tioa decloraiis oinnes angelos inira ccclwm ei terram 
esse, ei ab iis circuniscribi. Itera alibi inquii David: 
Exlendem coelum ikut pellem, qui iegU aqnit iupe-

περιγραφόμενους ύπ* αυτών. "Ετι πάλιν έν έτέρφ C rioro eju* · · ; firmanicnlum palam dicens, tecli loco 
λέγει ό Aauto * ϊκτιίννν τότ ούρατότ ώσ$ϊ δέρρ\ν, 
όσττγάζννένύδχσι. τά ύχχρφα αύτον· σαφώς περ\ 
τοί στερεώματος είπών, ώς έν τάξει στέγης ημών 
ύπάρχοντο;, έν φ είσιν έτά νώτου τά ύδατα. Α έ ^ ι ς 
γαρ χυρίως καλούνται τά άνωθεν σχέποντα τήν σχη­
νήν, είτε ιμάτια ειεν, είτε άπό τριχών. Είτα επι­
συνάπτει χαί φησιν * θε)ς νέφη τήν έχίδασιν αυ­
τού, ό χεριχατών έχϊ χτερύγνν ανέμων, ό χοιών 
έονς άγγέΛονς αύτον χντύματα, καϊ τούς λει­
τουργούς αυτού χυρός φλόγα. Πάλιν άπό τού στε­
ρεώματος έπι τά χάτω νεφών χαι άνεμων μνημονεύ-
σας, έπήγαγεν δμού είναι χα\ τούς αγγέλους, τους 
αυτούς xaV λειτουργούς καλέσα£ Καϊ ταύτα μέν δ 
ΑαυΤό. Μετέλόωμεν όέ χαλ έπ\ τόν μεγαλοφυέστατον 

xobU essf, in cujus dor«o tini aquse. Nam pelles 
proprio vocanlur eo quae saperne labernaculuai 
coxtegunt, slvo vcMimenla, sive ci pilis confecto 
fuerint. Deiiuie vcro subilit : Qui ponit nubei atctn-
tum iuum, qui ambulal tuper pennat temormn, qui 
facil angeloi $uoi tpiritui, et wimstroi IUOI flam-
mam ignii". Iieruuiquo cum a firmaniento ad nubee 
et vcnlos usque recenawssei, pariier subdii angeloa 
me, qiios et niinUlios vocai. Et liaec quidcm Da-
\id. Jam ad inaximum illum Danielem propbetaiii 
iranseamus. Quid vcro ait' in bymno ex pcrsona 
Ihuni pueroruiu ? ficnedicite, omnia opera Domini, 
Domino, laudate e( luptrexultate eum in iacuta. 
Bcnedieite, caii, Domlno Ipse quoque post coelos 

Αανιήλ τόν προφήτην. Τί φησιν έχ προσώπου τού D angplos iiiemorans, nec aqOas quae snper CODIOS sutil 
όμνου τών τριών παίδων; Ευλογείτε, χάντα τά έργα 
Κυρίου, τότ Κνριον, υμνείτε καϊ ύχερνψούτε αό-
σσταές τούς αέώτας. Ευλογείτε, ούρανοϊ, τόν Κύ-
ριον. Κα\ αυτός μετά τούς ουρανούς τών αγγέλων 
μνημονεύσας, μή καταλιπών δε αμνημόνευτα κα\ τά 
επάνω τού ουρανού όντα ύδατα * τή ακολουθία πάλιν 
χρησάμενος, ανέλαβε τδν λόγον, χα\ έκ τών ύποχάτω-
θεν δευτερώσας τούς αγγέλους, δυνάμεις αυτούς 
έξείπεν, έν οίς έπισυνήψεν ήλιον καϊ σελήνην, χα) 
Ιστρα, χα\ όμορους, χα\ δρόσους, χα\ άνεμους, χαλ 
πυρ χαλ ψύχος, χαλ χούμο, χαλ νεφέλας, χαλ νιφε-

iniacias relinquens : eademque postea serie usus. 
ftcrnioncm resumpsk; ot ab infiims procedens an-
gelos, 888Q u 0 S viitutes vocat, aecuudo r<*censuit; 
quibiift subdidit xolein, lunam, stcllas, imbres, ro-
m , ventoe, igncm, fiigua et sstum, nobes, nives, 
fulgura et onutia quae in aere, in aquis, in tcrr.i 
sunl: ac Davidem Moysenque secuius, deiuum et 
ipsc bominem memorat, propler quem omniapriora 
condita sunt. Elenim cum bomo sit reu viiicnltini 
sive pignusamoris universi mnndi, seeunduro quani-
dam ralionem el proporiionem supradicia omnia 

• m P*mU a&Lvui, l. ·» ibU. » f 6. · · ibid. II, 15. "Exod xx, II. · · Psal. r.m, 3. 
8 Οχ», ιιι, Sf, Λ . 

·'ibid, ό. 
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necessario compleclilur. Ε re qnippe ab cxleris Α wWi xa\ άστραπάς, χα\ πάντα τά περ\ τδν αέρα καϊ 
horoo parvus muitdus esse diciiur. τά ύδατα κα\ τήν γήν · επόμενος τφ τε Δαυίδ χαλ τφ 
Μωύσή ύστερον κα\ αύτδς τά περ\ τδν άνθρωπον είρηκε, δ:* δν τά πρότερα πάντα γεγόνασι, Σύνδεσμος 
γάρ" τις ών καϊ ένέχυρον φιλίας παντδς τοΰ κόσμου δ άνθρωπος, εξ ανάγκης πάντα τά προειρημένα περι­
έχει κατά τινα άναλογίαν. Ευ γάρ εΓρηται παρά τοίς έξω μικρός κόσμος δ άνθρωπος. 

Omites iiaque deifcri homiiies cum propheUe, Πάντες τοίνυν οί θεοφόροι άνθρωποι προφήταί τε 
lum apostoli, qui sanciissima vila exornaii facrunt, xa\ απόστολοι, σεμνοτάτφ βίφ χαταχεκοσμημένοι. 
ac scxccuiis sc pro pieiate cruciatibus el morlibus 
dediderutil: quibu$, ut scriptum est, dignrn non 
erai mundut 9 1 : qui insopcr iouumera miracula, 
quae eipriiui iiequeaiy% variasque virluteg cdide-
runc, alque a Deo idonei effecli suni, ul lerram 
cdocerent, coniinonefacerent ei circumircnt, omnea* 
que gcntcs ad pietaicm pellicerent; de bis lanlum 

καϊ παραδεδωκότες εαυτούς ύπλρ τής εύσεβείας μυ-
ρίοις παθήμασι κα\ θανάτοις, χαθά γέγραπται* *Qr 
ούκ ήν άξιος ό κόσμος· Ετι δε κα\ παράδοξα πάμ­
πολλα λόγφ μή υποβαλλόμενα, καλ δυνάμεις ποιχι-
λας έργασάμενοι, κα\ παρά θεού Ικανοί γενόμενοι είς 
τδ διδάξαι χα\ πείσαι καλ περινοστήσαι τήν ύπ' ού­
ρανόν, κα\ έλκύσαι πάντα τά έθνη είς τήν εύσέβειαν. 

duobus slalibus verba feceruni, neque alium ine- B περί τών τοιούτων δύο καταστάσεων είρήκασιν, έτέ 
ρας μή μνημονεύσαντες · χα\ πάντες δμού τδν χώρον 
τούτον άγγλων κα\ ανθρώπων έξείπον, χα\ τδν 
άνώτερον χώρον όμοίως χα\ αγγέλων καϊ ανθρώπων 
μετά τήν έκ νεκρών άνάστασιν άπεφήναντο. Ποίον 
ουν άπολογίαν Ιχουσιν οί πεπλασμένοι Χριστιανοί, οί 
τούτοις πασιν άπιστούντες, καταλύε σθαι λέγοντες 
τούς ουρανούς, έν οίς ή βεβαία χαλ μόνιμος κα\ ακα­
τάλυτος ημών έλπίς τυγχάνει, ή παρά τοΰ θεού ήμίν 
άποκειμένη; περ\ ής βο$ό Παύλος- *Α όφθαΛμδς ούχ 
είδε, χαϊ ούς ούκ ήχονσε, καϊ έχϊ xupdiar άν­
θρωπου ούκ άνέΰη, ά ήτοίμασεν ό θεός τοις άγα· 
χώσιν αυτόν χαλ πάλιν, Ούκ άξια τά χαθήμιιτα 
τού νύν καιρού χρός τήν μέΧΧονσαν δόξαν άχο-

roorarunl: alque una omnes bunc locum angelo-
rum et bominuni esse dixerunt: ac supernum quo-
quc loc(im, angelorum ilem el horainum, posl 
resurreclioncin ex uooriuis , foro pronuntiarunt. 
Quam crgo dcfeusioui» ausani babenl iucali illi 
Chrisliaai, qui bis omoibus iidcm uegaul, ac coelos 
aolvendos esse dicuni : in quibus flnua, immobi-
lis el indissolubilis spes illa noslra consislii, quae 
nobis a Deo ivpoeita esl, de qua clamal Paulus : 
Qutf oculut non tidit, nu aurii audivit, et in cor 
keminis non autnderunl, qua pr&paravil Οεκε 
diiigentibut $e ·•; ac ruraum : Xim tuni coudiguae 
pastiones hujut umporu ad futuram gforiam, qva 
revelabilur in nobis · · ; iierum simililcr : Nam ̂  χαΛυφθήναι είςήμάς' ΙμβίΑύςηάΧιν,Τδγάρχαραν-

νίχα έλαρρόν τής ΘΜψνως ήμων, καθ* ύχερΰοΛήν 
είς ύχερδοΛήν, αίώνιον βάρος δόξης, κατεργάζεται 
ήμίν* μή σχοχούντων ημών τά βΛεχόμενα, άΛΛά 
τά μή βΛεχόμενα. Τά γάρ βΧεχόμενα, χρόσκαιρα · 
τά δέ μή βΛεχόμενα, αίώνια. Τούτο λέγων, ότι Έάν 
άντιταλαντεύσης (υγφ τάς θλίψεις τοΰ χόσμου τού­
του, χαλ τά αγαθά τού μέλλοντος αΙώνος, εύρεθή­
σονται χαθ' όπερβολήν βαρούντα τή δόξη τήν ελα­
φρότητα κα\ κουφότητα τών είς όπερβολήν πρόσκαι­
ρων καλ παρ* αυτά εξαφανισμένων θλίψεων τούτου 
τού χόσμου. Ταύτα γάρ, φησί, τά βλεπόμενα, τουτέ­
στι, τά τού χόσμου τούτου, πρόσκαιρα είσι * τά δέ 
μή βλεπ5μενα, τουτέστι, τοΰ ανωτέρου χαι ουρανίου 
χώρου, ήτοι κόσμου, αίώνια τυγχάνουσιν. "Ήδη δεί 

momentaneum et leve iribulativms ηοΜτω, tupra mo-
dum in sublimilale, telernum glorict pondut opera-
tur in nobit : non contempiantibus nobis qnce videx-
ΙΜΓ, ud qucB non videntur; qua enim videntur, lem-
poralia swit : qua aulem non videnlur, aterna **; 
boc dicens : Si ad iruiinam hujus mundi Iribula-
lioties, CUIII fuluri saeculi bonis appenderis etcom-
paraveris, liaec supra modum gtoria sitpcrabunt, el 
graviora eruul levitale ct rutiliuto teiuporalium 
iDundi tribiilationum, qvae supra nnodum breves, 
alatim de medio lolluntur. Nam, iuquit, baec qu« 
videnlur, id est, res bujus muudi, tcmporaria sunl; 
qus auiem uon videntur, id esl, quac superni et 
ccelestis ioci sive wundi εαηΐ, seierna exsisiunt. 
Jam rcsUlut ex catbolicis epistolis bac de re leeti - f> κα\ έκ τών Καθολικών παραγαγείν μαρτυρίσν περί 
luouia prtvferamus. Ibi quoque dicilur : In qum de-
ήάετακί angcii protpictre91; 290 a c s i ^ i c a l : 

etiam rcposiu nobie in coelis bona noodum sunt 
conseiruli; 'unovero necdum ipsa xidere conccdun-
lur. Nam uuuile iltud esl buic Aj>ostoli dicto : Quo* 
matn omnn erealura ingemiscit ei parturit utqne 
adhuc H ; id esi, etiam angeli gravantur ex muta-
tione illa, cum omni creaiura ingcniiscentes, libcr-
lafem expcUmles. Uot aperari ergo potest ut coeli 
^olvantur, et alii novi indueaolur ? Etenini aopra-
diita omiiia faUa demonstranlur, quia et parali 
cl indiww>!ubilex sunt, et quo Cbrislus ingressus 
wt, eo nos iietn ingrediemtir. Vcram illusiones el 

τούτου. Κάχεί λέλεκται - Είς ά έχιΟνμούσιν ΛγγεΛοι 
χαρακύψαι · ίνα είχη * Ούπω κα\ αύτο\ τετυχήχασι 
τών άποκειμένων ήμίν έν τφ ούρανφ αγαθών, άλλ' 
ούτε Ιδείν αυτά χα\ αύτο\ νυν άξιούνται. "Ομοιον γάρ 
έστι καϊ τούτο τφ τού "Αποστόλου ^ητφ τφ λέγοντι* 
"Οτι χάσα ή χτίσις σνστενάζει καϊ συνωδίνεε 
άχρι τού νύν * ώσανεΐ, Βαρύνονται καλ οί άγγελοι 
τή τροπή, στενάζοντες μετά πάσης τής κτίσεως, ελευ­
θερίας Ιμειρόμενοι. Πώς συν οΓόν τε έλπίζειν τούς 
ουρανούς καταλύεσθαι, κα\ έτερους καινούς εισάγε· 
σθαι; Τευδή γάρ δείκνυνται πάντα τά προλεχθέντα. 
Οτι καλ ήτοιμασμένοι είσλ κα\ ακατάλυτοι, και όπου 
εισήλθε Χριστδς, εισερχόμεθα. Άλλά φενακισμάς τις 

• f Hcbr. χι, 58. " 1 Cor. ιι, 9. M Rom .vm, 18. · · 11 Cor. iv, 13, 19. " I Pclr. ι, Ά Μ Ποαι· 
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χαλ άπατη είσι πάντα τά γραφόμενα iv τή θεία Α fallacift sunt quolquoi in divina Scripttira exstatit, 
Γραφή· πατά τδν μύθον τών επίπλαστων Χριστια 
νών· Αλλως τε βλ χα\ καταλυομένων, ώς φασι, τών 
ουρανών, χα\ έτερων άντεισαγομένων, Ανάγχη κατα-
λύεσθαι χα\ τον έν αύτοίς δντα Χριστόν, χαλ έτερον 
Χριστόν χαινόν είσάγεσθαι συν τοίς έτέροις χαινοίς 
οόρανοίς, t l άρα οΰν τφ Χριστφ δεί ημάς είναι. Άλλ' 
Απαγε της άτοπίσς I είς κεφαλήν αυτών τράποιτο ή 
δυσφημία I xfyoV γάρ, φησ\ν ά Απόστολος, τό χαέέ· 
τενμα έτ ούρανοϊς ύχάρχει · έξ οδ ηαϊ Σωτήρα 
άχεκδεχόμεθα Κνριον Ίησούν Γνα είπη* Έχε(νους 
λέγω τους ουρανούς, έξ ων χαί προσόοχώμεν τόν Κύ-
ρεον έλεύσεσθαϊ, μετασχηματίζοντα ημάς άπό φθο­
ρά; εις άφθαρσίαν, χα\ αναφερόντα ημάς ένθα χα\ 
πρό ημών αυτός είσελήλυθε. Τούτο γάρ χαλ έν έτέρφ 
λέγει, πρόόρομον όπερ ημών αυτόν είσελθόντα. 

Επειδή ούν τίνες παραφθείροντες τήν έννοιαν τών 
θείων Γραφών, παρερμηνεύουσι τό είρημένον χαρά 
τοΰ Κυρίου, λέγω όή * Ό ουρανός καϊ ή γη χαρ-
εΛεύσονται, οί δέ Λόγοι μου ού μή χαρέΛΟωσιν · 
άγνοοΰντες ότι χαθ* ύπερόολήν είρηται * ημείς αύ-
τοϊς τήν έννοιαν έρμηνεΰσομεν * λέγει γάρ * Ένδεχό-
μενάν έστι τούτους μέν καταλύεσθαι, τους όέ λόγους 
μου, ουδέποτε * χαλ πάλιν τό είρημένον. τφ Δαυίδ * 
Σύ κατ9 άρχος, Κύριε, Τήν γην έθεμεΛΙωσας, καϊ 
έργα τών χειρών σού είστν αϊ ουρανοί' αύτοϊ άχ· 
οΛούνται, σύ δέ διαμένεις ' μή νοοΰντεςδτι χαί έν· 
ταΰθα χατά άντιδιαστόλήν τοΰ άγενήτου θεοΰ, τά 
γενητά άχολλΰμενα έχάλεσεν, ώς μή χρότερον όντα. 

gecundum fabulas larvaloruin Cbrislianoruni ; et 
alioquin coelis, ui iili aiuni, solulis, aliisque eorum 
loco ioduclis, necesse quoque esi solvi Cltrisium 
in illis versaniem, aliumque novum Clirlstum cum 
UHa novio coelis induci, si uiique cum Clirislo nos 
esse oporleat. Scd apage ineplias : in capui ipso-
rum blatpberoia retorquoalur. Nam, inquil Aposlo-
lus, xojiro converialio in calii e$i, e% quo ει Sal-
tmtorem £Xtptcl*m*$ Dominum Jeum · · ; ac si di-
cal : lUoo es$o coelos dico ex quibos cxspeciaimia 
Dominom veoturum esse, qui transforniabit no* 
a corruptiono in incorropiioncni, ac eo deferct tios, 
quo et ipae anie nos tngressus esi. lloc eniro a1il>i 
quoquo aii, precuraorcm pro nobis ipsum ingrcs-

R auro. 
Quoniom tgtiiir divinaruni Scripiurarum inentem 

adulieranlet, dictum iliud Doniini perperam iiiier-
preUDUir : Cctlum e/ terra iransibunf, verbaauiem 
aum non tTaniibunl1, ignoraoles id per byperbo-
len dieium etae; noa propriam Ulis scnteniiam hi-
lerpreiabimor : nam id sibi vull, Fieri poirsl ul 
illi transeaot, verbaaulem meanuoquam iransibuni. 
Rureusque illod Davidis dlclum delorquent: Tn in 
initio, Domim, lerram jundatti, εί optra manunm 
ixarum εκεί caii : ip$i peribunt, iu aulcm pcrma-
nebii·: DOD intelligentee eum hic quoque ad com-
parotionem non facti Dri, creaiura» Auxas ei pmti-
ciei obnoxiaa diccre, wtpoie qua, cum non amca 

ύστερον δέ γενόμενα * χα\ εί βούλοιτο, τδ άγένητον, Γ estent, poslea iaclas s in l : ac si illud non faclum 
ώσπερ μή όντα αυτά παρήγαγε, πάλιν χαλ όντα volueril, qocmadmodum illa, cum anle «on exsiitis-
δύναται άπολέσαι. Τό γάρ άγένητον ύπ* ούδενός γενό-
μενον, χα\ ύπ* ούδενδς άπόλλυται * τό δέ γενητόν, χαί 
άπόλέσόαι δύναται, 'τού ποιήσαντος μάλιστα βουλο-
μένου. Όμοίως χαι έν ταίς Καδολιχαίς τδ είρημένον, 
Έν ή ούρανοϊ Χνρούμενοι Λυ&ήσονται, καϊ στοι­
χεία καυσούμενα τήκεται. Καινούς δέ ουρανούς χαλ 
χαινήν γήν, χαλ τά επαγγέλματα αυτού άμαόώς 
έχλαμβάνοντες, μή συνιέντες τό λεγόμενον άλλ* 
αυτόχρημα τούτους μέν χαταλύεσόαι λέγουσιν, έτε­
ρους όέ χαινούς είσάγεσθαι · όπερ εναντίον έστ\ πά­
σης τής θείας Γραφής. Εί γάρ ούτοι οί ουρανοί ένθα 
νυν ό Χριστός άνελήλυθεν, άναστάς άπό τών νεχρών, 
άφθαρτος τψ σώματι χαι άτρεχτος χατά ψυχήν γενό· 

eent, condidii, poeee ilero Jam exsisieiuia deeirucre. 
Etonim quod a nullo faclum est, a nullo dcstruitur; 
qood vcro fuclam est, porire polcsi; niaxime vero 
«i velit ie qui condidit. Siinile quidpiam in Callio-
licisEpialolis dicilur: /w qua caii ardtnlei iolvenlur, 
εί elementa ignis ardore iabesoeni *. Ccelos atitem 
ηονοε, lerram novam et promisxa ejus indocio 
tDlerpreianlur,quoddicilurnon iniolligentes; sedboa 
quidcm coeloe plane ootvcndos, alios auicm novoa in-
291 ducendos eese, aiunt: quod nniversaB divin;c 
Scriplurae coolroriunv est. Nam ei in hos caelos, 
quo jam Cbristus ascendit postqiiam a inortuis rc-
surrexerat, corpore incorrupiibilis et aiitma ironiu-

μένος, έν οίς μέλλομεν χα\ ημείς είσιέναι άνιστά- D tal>ilis effeclus, et nos iugressuri sumus posiquani 
μενοι άπό νεχρών, χα\ ταύτην άχατάλυτον ελπίδα χα\ 
ζωήν χαλεί ή θεία Γραφή * πώς οίον τέ έστι τούτους 
μέν τους ουρανούς χαταλύεσθαι, χα\ έτερους καινούς 
είσάγεσθαι; Εί γάρ οίκητήριόν έστι κα\ νύν άφθαρτων 
χαλ αθανάτων χαλ άτρέπτων ό έν τοίς ούρανοίς χώ­
ρος, πώς κα\ ημάς ού δέξεται άνισταμένους άφθαρ­
τους χα\ αθανάτους χα\ άτρέπτους γινόμενους; 
•Απαγε τής τοιαύτης μανίας! Ού γάρ μετα[με]μέληται 
ό Θεός έφ* οίς πεποίηχε, τούτους μέν άπολύων, έτε­
ρους Οέ είσάγων. Άλλά χα\ πάσαν τήν χτίσιν έπ\ τό 
χρείττον ανακαινίσει, καθά πολλάκις είρήκαμεν. ΕΙ 
γάρ ό άνθρωπος, ό σύνδεσμος ών πάσης τής κτί· 
οεως, ανακαινίζεται, κατά τε σώμα άφθαρτος και 

ex mortuis resurrexcrimus : et si spem bunc aU]ue 
vilam insolubilem vocal divina Scriptura, qut 
Ueri poiesl, ul bi qnidem cceli dissolvaniur, alii 
aotem uovi inducantur? Etenim si cotlonim locits 
ounc incorruptibilium, immorlalium , e( iminulabU 
lium babilaculuin eel; cur nox non suscipiai, quando 
iacorrupiibilee, iromorlales el immulabilcs resur-
geinusi Apage talem amculiam. ison cnim Deuiii 
pqenilcl gesloruni, ut bos qutdem dissolvat, alios 
inducal. Verom omncin rerum naiuram ad mclio-
rriD conditioiiem renovabit, ul pleramque diximus. 
Si uaniquc bomo. oiniiium crcaturarum vinculum, 
irnuvalttr, sccaiidtini COIIUS lii<orruptibiiis ct "un-

Pb % pp.iu, 40. 1 Matlh. xxiv, 55 1 l'sal. ci, 2G; 47. 1 i l IMr. ιιι, 1-\ 
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nwialis, secundum animam vero immutabilis effc- Α αθάνατος, χαί χατά τήν ψυχήν Ιτρεπτος γινόμενος * 

ού δήλον δτι πάντα τά στοιχεία, έξ ων χα\ σύγκειται ctus : annon palam esl omnia elemenia, quibu* 
<*onstat hominis corpus, ct omnia raiiouabilia, quae 
liomini eecundum nnimain cognala sunt, retiovanda 
«?l nieliorem in slatum revocanda essc ? ouinia 
quippe in Cliristo insiauranda esse, ait Aposlolus *, 
sive qnae in cadis, sive quae io ierra ; ac rursum : 
Si qua iit Christo nova creatura; vetera trantierunt, 
ecee nova facta tunt omnia 9 : nova otnnia, aive 
renovaiionem omnium dtcens. Siquidem CIIID instau-
raitonem dicil et novam creaiuram, utroque dicto 
3am in Chrislo factara significat. Sicut enim Chri-
ttus cum secuitdnm carnem resurrexiseet a mor-
lois, non afius Chrislut erat ab co qui obierai, aed 
idem ipse erat, qai morfem suslimierat; ita tamen 

τδ σώμα τού άνθρωπον, χα\ πάντα τά λογικά, συγ­
γενή δντα χα\ αυτά χατά τήν ψυχήν τού ανθρώπου, 
άνακαινίσονται χαλ είς βελτίωσιν έρχονται; άνακε-
φαλαιώσασθαι γάρ τά πάντα φησιν δ "Απόστολος Ιν 
τψ Χριστφ, τά τε iv τοίς ούρανοίς, χα\ τά έπ\ τής 
γής - χα\ πάλιν, Είτιςέττφ Χριστφ, χαιτή χτίσις · 
τά αρχαία χορτχΑθον, \Βον γέγοτε xatra τά χάττα. 
Καινά λέγων τά πάντα, τήν άναχαίνισιν πάντων των 
δντων * άναχεφαλαίωσιν γάρ είπών χα\ χαινήν χτΙ-
σιν, δι' έχατέρον τδ αύτδ έσήμανεν, έν τφ Χριστφ 
ήδη γενομένην. Όσπερ γάρ δ Χρίστος χατά σάρχα 
άναστάς άπδ των νεχρών, ούχ άλλος ήν Χρίστος παρά 
τδν τετελευτηχότα , άλλ' αύτδς ήν έ χα\ τδν θάνατον 

ul in resurreclione passionibus et morti superior · ύπομείνας, ομοίως χατά τήν άνάστασιν χρείττων γι­
νόμενος παθών χαλ θανάτου· ούτω χαλ πάσα ή χτίσις, 
μή άπολλυμένη, άλλ' ή αυτή υπάρχουσα έπ\ τδ χρείτ-
τον μεθίσταται* Έστησε γάρ αυτά σίς τότ αίωτα χαέ 
είς τότ αίωτα του αΙωτος, πρόσταγμα Μετο χαϊ ου 
χαρεΛεύσεται, φησλ τδ θείον λόγιον. Αιά τούτο ούχ 
αγγέλων επιλαμβάνεται 4 θεδς, άλλά σπέρματος 
•Αβραάμ, χαθά γέγραπται. ΕΙ γάρ έπελάβετο αγγέ­
λων, τά λογιχά μόνον ήλπιζαν άναχαινίζεαθαι · ώς 
συγγενή αυτού όντα * νυνλ όέ σπέρματος Αβραάμ 
έπιλαβόμενος, τουτέστι, σώματος χαλ ψυχής λογιχής, 
χαλ άναγαγών είς τόν ούράνιον χώρον, πάση τή χτί­
σει ελπίδα σωτηρίας προχατεβάλλετο. Τό οδν έν ταΐς 
Καθολιχαίς είρημένον, 'Μτ ή ούρατοϊ χυρούμετοε 

evaoerit : ila ei omnis crealura non destructa , aod 
eadem eisistene. in meliorcm statum iransferttir: 
nam Staiuil ea tn aternum et in saculum laculi, 
praceptxm posuit tt non prwteribit, ait divinum 
oraculum ·. Ideo noo angelos apprebendii Deua, 
oed semen Abrahae, ut scriptum est f. Nam εί an-
gelos apprehendisset, rationabilia dunUxat se re-
siaoranda foro sperartnt, utpote ipsi cogoaia ; jam 
vero cum eemen Abrahae appn benderit, id est, 
eorpus et animam rationalera, atque in coeleelem 
locuin induxerit, univmae rerum natura salutis 
•pem ante fundavit. Quod igitur in epistolio Catbo-
licia dicitur: ln qua cali ordtntet solvenlur, et ele-
monia iym$ ardore tabetcent: novot vero cceloi st ^ Αυθήσοτται* χαϊ στοιχεία χανσούμετα χήχεται* 

. ^ . . . . χαίτες ct οϋρατούς χα\ χαιτήν τήτ γήτ · τούτον 
έχει τόν νουν, ότι 0οιζηδδν, ώς έν (κπή οφθαλμού, 
ώσπερ Ιν χωνευτηρίφ πυρούμενοι, χαλ χαθαριζό-
μενοι, τήν έπ\ τό χρείττον άλλαγήν ύπομένουσι τά 
στοιχεία πάντα. Καλ οί ουρανοί χα\ ή γή, χαινών 
αυτών τούτων γινομένων χαλ τή χαταστάσει τής πο­
λιτείας έναλλαττομένων, ώς [τό] παρά τφ Παυλφ λεγό-
μενον, Παράγει γάρ τό σχήμα του χόσμον τούτον* 
ώσανε\, Ή νύν πολιτευόμενη χατάστασις, τής δια­
δοχής τής νυχτός χαι τής ημέρας παυομένης, χαλ 
τών άστρων δρόμον μή τελούντων, χαλ τού αέρος μή 
κινουμένου * μήτε τού ύδατος μήτε τής γής φυουσης 
χαρπούς * άλλ' ετέρας τινός καταστάσεως έπεισαγο-
μένης, άρμοζούσης άθανάνοις χα\ άφθάρτοις Ανθρώ-

D ποις χα\ Αγγέλοις. 
Σιωπώμεν δε ότι τάς Καθολιχάς άνέχαθεν ή f x -

χλησία άμφιβαλλομένας έχει. Κα\ πάντες δλ οί ύπο· 
μνηματίσαντες τάς θείας Γραφάς, ούτε είς αυτών 
λόγον έποιήσατο τών Καθολικών. Άλλά χα\ οί χανο-
νίσαντες τάς ένδιαθέτους βίβλους τής θείας Γραφής, 
πάντες ώς αμφιβόλους αύτάς έθηχαν' λέγω όή, f i -
ρηναίος, ό Αουγόούνων έχίσχοπος, άνήρ επίσημος, 
χαί λαμπρού βίου, μετ' ού πολύ τών αποστόλων γενό­
μενο;* χαί Εύσέβιος ό Παμφίλου, χ«\ Αθανάσιος ό 
Αλεξανδρείας επίσκοπος, καλ Άμφιλόχιος επίσκο­
πος γενόμενος τον "Ικονίου, φίλος κα\ κοινωνικός του 

novam terram · ; hane babct meotem, quod scilicet 
cum eiridore quasi in ictu oculi, igne quasi in 
oiDcina fabrili admoto, mua lenlur et olemexta 
omnia meliorem in staium mutanda S9S siiii; 
iiemqiie coeli et lerra : ipgie videlicet novis offe-
ciie, etquoad staturo el convorsalionem immuuiia, 
ut apud Patilum dicilur, Pralerii enim figura hvjus 
munii9; ac si dicerel, Prssens conversatiouis ralio 
inuiabitur, oessanto diei noeiisqoo succeesiono, 
astrorum curt»u, hemque aoris inotu desinente, 
aqua et terra fruclus suos non gigoeote; sed alio 
induao sutu, qui iromorialibui et incorruptibilibuo 
bommibos ei angelis conveniat. 

Silcitiio auum miuimus Caibolica.^ t̂ pislolas jam 
indc a priscig lemp»ribus intcr dubias ab Ecdesia 
reponi. Certe nemo ex iis, qui in diviaas Scripiu-
ras commentaria ediderunl, Catliolicarum Ερίειο-
larum aliquam ralionem habuit. Qoinetiam quol-
quot librorum , qui in divir.a Scripiura locom 
babcnl, cauonem lcxu runt, illas inter dobia loca-
runt. J i imimm Ireuâ us Litgduncnsis episcopus, 
virilinstris et spoxtatissiniie viUc, qoi baud dio 
posl aposlolos vixil; Eusebitis Panipbili, Alhana-
«iiis A!e\.v.:dtnms episcoptis , ct Ampbilocbius 
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TOPOGRAPilLfi CHRISTIAN/E LIB. VII. 
Βασιλείου, χα\ αυτός έν τοίς πρδς Σέλευ- Α Iconii episcoptift 9 amicus et familiaris I eaCi l>: 

«υν αότφ γραφείσιν Ίάμδοις άμφιβαλλομένας αύτάς 
έήεέπττ ομοίως χαλ Ζευηριανός δ Γαβάλων είς τον 
Α * * ΊουΜωτ λόγον αύτάς άπεχήρυξιν. Ού γάρ 
volrv άκσατόλων φασίν αύτάς οΙ πλείους, άλλ* έτερων 
τίνων πρεσβυτέρων αφελέστερων. "Όθεν ό Παμφίλου 
σέςτήν ΤχχΛι^ΜΜΓΓίκήτ αύτον /crTC*)/<fr λέγει, δτι 
άν Έφέσφ δυο μνήματα είσιν* Ιν Ιωάννου του εύ-
αγγελιστου, χα\ Ιν έτερον Ιωάννου πρεσβυτέρου, τοΰ 
γράψαντος τάς ουο έπιστολάς των Καθολικών τήν 
άευχέραν χαλ τήν τρίτην, ένθα έχιγέγραχται* Ό 
χρ*σ6ύτφ>ς r « YxJexr-} xtyx>* χαλ, *0 xpt<r€o-
tmpoc ΓαΧφ τφ άγαπητφ. ΚΙ μή γάρ τήν πρώτην 
έΐέτρου χαλ τήν πρώτην Ιωάννου ού λέγει αύτδς χαλ 
ΚίρηναΖος εΤναι των αποστόλων· έτεροι δέ ούτε αύ-

l i i , in lambis suis ad Selt-ucum scriptts, dubia* ill.ts 
pronuiniaviL SimUilerque Severianus epi>copu$ 
Gabaloruxt iu libro Coutra Jndao$y eas proscrip&U. 
Nan» plerique aiunt ea» non aposiolorum, sed alio-
mm quorumdam pretbyieroruin simplicium esse. 
Qxaro Euaebiua Pampbili in EccU*i*uiea huioria 
dicit, duo sepolcra Epbeti essc, aliud JoannU 
avangeltittt, alivd Joanui» presbyleri, qui duas Ca-
Iboiiearuni Episiolarum «crip&it, sccundam et ler-
l ian, m quibus inscriplio aic babvl: Preibyter EU-
cim Domnm; et: Vreibuitr Guio dileclo. Eleiitfii 
nonniai priiuam Peiri et priuiam Joanuis, ipee, υι 
ei Ineneoo, ail apostolorutn csse; alii vero non 
apoatolonim , aed presbytcrorum. Nam prima, oe-

τάς λέγουσιν είναι των αποστολών, άλλά τών πρε- & conda cl terlix ioannis inecribunlur, qoati uiani 
festum sil lre$ illaa ejusdein persouas ease. Alii 
vcro €um bis duabue eliam Jacobi Epislolam admit-
luul; alii universas rectpiuni. Apud Syrot auiem 
iionnisi trca prsadicUe repcriuottir, vidclicet Jacobi, 
Peiri et Joannis: alic quippe penee illos ne qttidem 
habcutur. Perfettam ilaquo Cbtislianuin dubiis m-
niii noii oporlet, cum eas ScripUira», quae tn canoite 
reposiuc et apud otnnet in co.fca*o auni, onmia 
salis dcclareot, laro de ccelixquaro de terra ei 
de elemeoiis, deque univeiso Chmiianorum do* 
graate. 

«άντερων. ΙΙρώτη γάρ χαλ δευτέρα χα\ τρίτη Ιωάν­
νου γέγραπται* ώς δήλον ένδς προσώπου είναι τάς 
πρεες. "Έτεροι δε χαλ τήν Ίαχώόου σύν ταϊς δυσλ 
ταύταις δέχονται· έτεροι δέ πάσας δέχονται* παρά 
Χύροις δέ, εί μή αί τρεΓς μογαι α! προγεγραμμέναε, 
ούχ εάρίσχονται* λέγω δή, Ιαχώβου χα\ Πέτρου χαλ 
Ιωάννου· αί άλλαι γάρ ούτε χείνται παρ* αύτοίς. Ού 
χρή οδν τδν τέλειον Κριστιανδν έχ τών άμφιβαλλομέ-
VOJV έπιστηρίζεσΟαι, τών ένδιαΟέτων χα\ χοινώς ώμο-
λβγημένων Γραφών Ιχανώς πάντα μηνυοντων, περί 
τα τών ουρανών χα\ τής γής χα\ τών στοιχείων, χα\ 
παντδς τοΰ δόγματος τών Χριστιανών. 

ΌλίΘιοε τοιγαροΰν είναί μοι δοχοΰσι, χα\ τών Awenlea iUquo el diviiiarum Sciiplararum pror-
vxfbjv Γραφών παντελώς αμύητοι, ol τών χαινώνδο- C 8 ι ι β l n l P e r i l e e t t c n i i , i i videnlur, illi novoiuro iaven-

toret dogmaluui, qui ccetos solveudos csse putant. 
Cowoxioj Oeuf jam imle ab iuiiio aciat, pracscial ac 
aemper coguotcat, S93 ^ c unquani cogniliouis 
accesttionciii adinUtai, cum aliis vcllct cxsisicmiaui 
brgi i i , eosque botiitate, scienlia c( sapirniia siu 
rcplerc, lolum muuduin condidil, atqiic e.ono i l 
terra ciicuaiscnpuU, firmameiiluui in medio ροει-
tuin curu prirao coelo tonjunxit: ac cum ex uno 
dao loca fecisaet, bunc locaui moruli et mulabili 
viueaaoignavii; fuiuraque vilae supernum prapara-
vU, quemadmodura ipaa ttgur» dcliMealio in One re-
pnescBlat, necnon tabernacali slructura,qa*eet ipsa 
loiiiis rauudi imago est. In boc vcru statu nos jam de-
gere decrevii, quasi in ludoqaodam ulili, ubi tristia 

γμάτων εύρεταΐ, ώς τούς ουρανούς χαταλύεσδαε οίδ-
μενοι. Άνωθεν γάρ χαί έξ αρχής δ βεδς εΚώς χαλ 
«ροειδως, χαι άε\ γινώσχων χαλ μηδέποτε πρδαληψιν 
γνώσεως επιδεχόμενος, βουλδμενος χα\ έτέροις μετα* 
σοΰναι τοΰ είναι, χαλ τής Ιδίας αυτού άγαδοτητος, 
χαί γνώσεως, χαί σοφίας έμπλήσαι, πεποίηχε τδν 
σύμπαντα χόσμον, περιγράψας έν ούρανφ χα\ έπλ 
γής, δεις δέ μέσον τδ στερέωμα χα\ συνδήσας τφ 
πρώτφ ούρανφ- χαί ποιήσας τδν ένα χώρον δύο χώ­
ρους, απένειμε τή θνητή χα\ τρεπτή χαταστάσει τδν 
-|ώρον τούτον, προετοιμάσας χα\ τή μελλούση χατα­
στάσει τδν άνώτερον* χαθά χαί ή χαταγραφή του 
σχήματος έπλ τέλει δείχνυσι, χαί ή τής σχηνής χατα-
σχευή, έχμαγείον χαι αυτή γεγονυία παντδς τοΰ κό­
σμου. Καλ έν μέν ταύτη τή κατάσταση έδοχίμασεν D joxuudia admit>U, αϊ ttialtbus corripiamur, jucun-
ήμάς νυν διάγε ιν, ώς έν παιδευτηρίφ χρησίμφ, 
έχοντι λυπηρά καϊ ήδέα' ίνα όιά μέν τών λυπηρών 
παιόευώμεθα, διά όέ τών ηδέων μή άπείπωμεν, δι­
δασκόμενοι χα\ αναγόμενοι πρός έπίγνωσιν τού πε-
ποεηχότος δια τής χοιχιλίας τών χτισμάτων, χα\ 
τής πανσόφου αρμονίας, χα\ τής διαφοράς τών όν­
των· όστις χαλ νόμους ήμίν δέδωχε χατά καιρούς 
όπτανόμενος, πρός βοήθειαν τής ημετέρας ασθενείας, 
άνάγων τους λογικούς, ώς είρη-ιαι, είς έχίγνωσιν τής 
αυτού πανάγαθου φιλανθρωπίας* όπερ έστί χενά-
λαεον πάντων τών λογιχών. Κτιστών γάρ ημών Ον­
των, χαι έξ έτερου εχόντων τδ είναι, εκείνου αυτού 
άει όεόμεθα πρδς σύσταση χα\ γνώσιν ήμετ:ραν. Οΰχ 

σ:ν έχειν* τ,ύτο γάρ ίδιον τού άγενήτου βεοΰ. 

dU vero α deapcrationo oniuveainiir : \*r crcatur:i-
rum varielaloiu, ftapieutissiinam l.ariiionian), rcruin 
dtffereuiiaui, ervdili el ad Condiloris cugnttioueiii 
deducli: qui qoodaui lemporc vistis, ad iiitirmiiaii* 
noatiae auxiliuai legog uobis tradidil; rationabilcs, ια 
dicluuieal, ad opttoMe cloiuenlia? sua; ootiiiani dedit-
cons, quod cst capttl omniuin ratioiiabiliiini. Nam 
cuni creali shuus, ct ab alio exsistenlian> bab< anius, 
eodeiu ipso *empcr egcmos, tom od conslilutioneni, 
tuin ad cognilioDOm adipiaceiHloin. Ficri eniin 11011 
potcrat, utslatitn alque facii suinus, omneaicogniiin-
lum bal>eroii»us : id eiiim non facli Dei propi iomost. 

ήν γαρ ημάς ευθέως γενομένους πάσαν τήν 



Τη COSx\LE I X D I C O P L E U S T J E 376 
Qtioniam igtlur ex boniutc Deus arcana ralioue Α Επειδή ούν έξ άγαθότητο; δθεος άπο£0ήτως πε-

ποίηκε τα έμψυχα, άμοιρα γνώσεως δντα, πρδς διδα-iMiiiuaua cognitione vacua, ad nostrum rationabi-
lium inslitutionein el auxilium condidit : ac oein 
interinedios quosdam inter seipaum et ferula ratio-
uabiles eflecit. *n universi varielate, trariiiis legi-
bus, ac discipiina \abore el assiduiiate, per iristium 
«ι jucundorum experimentum, dcsiderio permoii ad 
cjus notitiam pcr parles adducamur. iHvisibilia 
enim ipiiui, ail divinus Apostolus, per ea qua [a-
cta iunt, inteltecta conspiciuntur: tempUerna quoque 
ejui tirtus et divinitas: Ua ut tinl ituxcuiabilei 19; 
ac si dicat: Invisibilia ipsius, virtuteni scilicel, 
sapictitiam, providentiam, bonitatem Uci, ipsaro-
que seinpiiernam ejus deitatem, ex rebua exsi-
slentibus et vi*ib'dibtig iutelligimus el vidorous, ae 

σκαλίαν κα\ βοήθειαν ημών τών λογικών, μέσους τι-
νάς αυτού τε καϊ τούτων, ώς έν*:δέχετο, πεποίηχεν δ 
θεδς τούς λογικούς, ίνα τή ποικιλία τού παντδς, Ιτι 
τε κα\ τοίς παραδεδομένοις νόμοις, τή τε τριβή τής 
μαθήσεως, διά πείρας λυπηρών καλ ήδέο>ν, ποθούν-
τες, κατά μέρος άναγώμεθα έπ\ τήν αυτού γνώσιν. 
Τά γάρ αόρατα αύτον, φητ\ν δ θείος Απόστολος, 
άπό κτίσεως κόσμου, τοις ποιήμασι νοούμενα 
καθοράται, ή τε αιώνιος αυτού δύναμις καϊ Θειο-
της,είς τό είναι αυτούς αναπολόγητους· ίνα είπη* 
Τά αόρατα αύτου, τήν δύναμιν, χαλ τήν αοφίαν, χα\ 
τήν πρδνοιαν, κα\ τήν αγαθότητα του θεού, κα\ αυ­
τήν τήν άΐδιον αυτού θεότητα, έκ τών δντων χαι τών 

cx oronibus οριΟαίε, proporlionc quadaw, Crea- Β δρωμένων νοουμέν τε χαλ όρώμεν, χαλ όιά χάντων τών 
lorein cogtioscimus , Ua ut nutlum ignoranti* ob-
leatum objicere pussimus : id enim significal illud 
inexcuiabiles; c»nn ex bis omnibug in promptu 
uobis eii nostrum el univcrgi Conditorem propor-
rioiie quadam cognoscere. Similiter iteruro : Mul-
tifariam mullisque modii olim Deui loquent palri-
Ous in prjphaii; in nomsimU dicbui bi$ locu-
mi esl nobis in Filio 1 1 ; sermonem inparteset figu-
ras, in propbelas et Filiura distribuens. Parles 
qutdem vocat, diffcrentiara 294 'ocorum, in qui-
bus Deug priscis hoininibns apparebat et loque-
baiur per propbetas; figuras aulem, visionum di-
scrimen, quaa vario teropore pro in&lantibos neces-

κτισμάτων αναλόγως τόν άημιουργόν, ώστε ημάς άφορ-
μήν τινα άγνωσίας μή προβάλλεσθαι (τούτο γάρ δή­
λοι τύ,άναπολογήτους), έχοντας έν χερσίν έχ τούτων 
απάντων, αναλόγως γινώσχειν τόν εαυτών τε καλ τού 
παντδς άημιουργόν. Όμοίως πάλιν, Πολυμερώς καϊ 
ποΧυτρόπως πάλαι ό Θεός λαλήσας τοΐς πάτρα-
σιν εν τοίς προρήταις, άχ' έσχατων των ήμερων 
τούτων έλάλησεν ήμίν έν ΪΊψ* είς μέρη χαι τρό­
πους, είς προφήτας χα\ Υίόν διελών τδν λόγον. Μέρη 
μέν είπε τήν διαφοράν τών τόπων, έν οΤς ίφαίνετό τε 
χα\ έλάλει τοίς άρχαίοις άνθρώποις ό θεός διά τών 
προφητών τρόπους δέ τήν ποικιλίαν αυτών τών 
οπτασιών, ών χατά καιρόν όπτανόρενος χρός τάς 

siutibus visus, exbibuit; sive per seipeuro,sivepor παρακείμενος χρείας, έδείκνυεν, είτε δι" εαυτού, είτε 
propbeus; ui nempe significaret Deom sempor et 
ubique aiveox rebusipsis, sive ex vistonibua propo-
f»itie, raiionabiles naturas ad sui cogniiionem iDXli-
luere non neglexisse, modo per prophetas, modo per 
proprium Filniin ; dcinde vero ca instructis expe-
rieuiia, futuiam viiam ct stati»»n pneparasoe, in 
quo nos prius incorruptibilcs et immorules effe-
ctos consiiiuerut : perfecta sui cognitione oos ro-
plens, quantum nos cogiioscere fas est. ldco duot 
illos slatus ab inilio effecit, quod, ut jam diclum 
esi, totam ejus nottaam coofertim accipore aino 
discipliua non pof^emus: solum quippe Numen per 
*e doctum el fo»is cogniliouis esl ab altcro oon 
nrcept33 ; quou etiam possit illam aliis iinperlire; 

Οιά τών προφητών τούτο θέλων ση μάνα ι, ώς παντα­
χόθεν ό θεδς έκ τε τών δντων, Ιχ τε τών οπτασιών, 
ούχ ήμέλησε διδάξαι προθέμενος τούς λογικούς περί 
τής αυτού γνώσεως, ποτέ μέν διά τών προφητών, 
νυν\ Οέ διά τού Ιδίου Τίού* ειΟ* ούτω λοιπόν πεπείρα-
μένοις, ήτοίμασε χα\ τήν μέλλουσαν κατάστασιν, έν jj 
άφθαρτους κα\ αθανάτους ημάς έργασάμενος κατά­
στησε ιε ν έμπιπλών ημάς ώς εμπείρου; χα\ τής τε­
λείας αυτού γνώσεως, καθώς δε Τ γνώναι ημάς. άιά 
τούτο τάς δύο καταστάσεις έξ αρχής πεποίηχεν, ού 
δυναμένων ημών, ώς προείρηται, ύφ' έν αθρόως πά­
σαν τήν γνώσιν δέξασθαι άνευ μαθήσεως* αύτοδίδα-
κτον γάρ μόνον τδ θείον έστι, κα\ πηγή γνώσεως, 
παρ* έτερου μή προσλαβδν, άλλά δυνάμενον χα\ έτέ-

mque jam immorlales et imniutabilcs eifccli, cx Π ροις χορηγήσαι, ημάς δέ διδαχθήναι πάλ'ν, αθανάτους 
ncrumnis odoceremur. Quandoquidem ait Aposlo-
lus: Or.ims disciplina, in prmenti quidem, non vi-
dtiur csse gaudii, ted maroris l s . Nam sine disci-
plina cl xrnmnis non polest doctrina comparari. 
hiscf)>Iiria3 iiaque gratia hunc mundum condidit, 
inorlaleinf nmtabilem et variuin; ul disciplinae 
labore cl assiduiiate, ac universi varictate, cxpe-
i ienlia posscmus ad Dci cogniiioncm ascendere. 
Nam initio nos immorlalcs el iuiniuiabilcs 
efTccissci, ttii.il diflferrcmas a bnitis, quac natura-
litcr quidoni bonum quidpiam et utile habeul, 
scd quid habeatit iguoranl: cxernpli causa, apts 

όντας κα\ άτρέπτους, έκ τών δυσχερών. Έπειδήπερ, 
φησ\ν ό Απόστολος, Πάσα παιδεία χοός μέν τό 
παρόν ού δοκεί χαράς είναι, ΑΛ'ά Λι-πης. Χωρίς 
γάρ παιδεία; κα\ λυπηρών, Αδύνατον μάθησιν γενέ­
σθαι. Παιδείας ουν ένεκα τούτον τδν κόσμον πεποίη-
κε Ονητδν, κα\ τρεπτδν, κα\ ποικίλον, ίνα τή συντριβή 
τή; μαθήσεως, κα\ τή ποικιλία τού παντός διά πεί­
ρας δυνηθώμεν άνελθείν έπλ τήν τού θεού γνώσιν. 
Εί γάρ έξ αρχής αθανάτους κα\ άτρέπτους ημάς είρ-
γάσατο, ουδέν διεφέρομεν τών αλόγων, τών φυσικώς 
μεν εχόντων τι χρήσιμον, άγνοούντων δέ τί κέκτην-
ται· οίον ή μέλιττα τδ χηρίον σοφώς εργαζομένη, 

1 α Κοιν. ι, £0. u Hebr. ι, 1,2. 1 3 llcbr. χιι, II . 
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χαλ ή αράχνη έντέχνως ίστουργοΰσα, κσ\ ό μύρμηξ Α Q u * iavum sapictiler cfficit ; aranea, qtiae telam 
6ί ρους έτοιμαζόμενος τήν τροφήν, ούχ επιστήμη λο­
γική τινι ποιοΰσιν, ή ώς ό χρυσός κα\ ό μαρ­
γαρίτης, καλόν μέν, Αλλ' ούκ αισθάνονται τού Ιδίου 
χάλλους. 

Σοφώς ούν κα\ πάνυ σοφώς ό θεός τάς δύο κατα­
στάσεις ανέκαθεν πεποίηχεν, ίνα πεπειραμένοι άπ* 
άντεύθεν ήδίων κα\ λυπηρών, γνώμεν τελείως έν τή 
β' καταστάσει τήν δύναμιν τής αύτου άγαθότητος, 
Φιά τών παραδιδομένων ήμίν άνεχλαλήτων χα\ αίω-
νίων αγαθών. Κα\ έξ οίων είς οία μετερχόμεθα. 
Ταύτα χαλ τά τοιαύτα κηρύττει πάσα ή θεία Γραφή, 
παλ ούτος αυτής άπας ό σκοπός. Αγνοούσε γάρ οί 
βέλτιστοι τόν σχοπδν τών θείων Γραφών, οί τούς ού-

cum artiflcio ordilur: forinica, quae in a**late vi- " 
cturaslbi parai; non scitntia quadaia ralionabili 
id aguni: nec nisi ot auruiu et margarilat, qnao 
qtiidem pulchra sum, scd pulchriludinem pro-
priain noii seiUiuiit. 

Deus itaque sapienter, et admodum aaptentcr» 
duos illos status jam olim adoritavit, ui U\c jucun-
da et Iristia experii, in sccuitdo eiaiu bonitaiis ejus 
vira per coliaia nobU ineffabitia et aeterna booa 
perfecte agnosceremu*, aciremnsque ex qualibos 
in qualia liausiinus. ftac ei siniiiia predicat otutiu 
Seriplura divioa, ct bic esl loini illtaa scopxj* 
Eleiiim praclari illi honines, qui coeloa deairxi 
ct alios novos ixduci itobia velunl, divinanim 

ρανούς άπόλλοντες, χαλ έτερους ήμίν καινούς είσ- Β Scripluraru» acopuro ignoranl. Ncque omm qtion-
άγοντες. Ού γάρ ήγνόησέ ποτε ό θεός, νυν όέ κρείτ­
τον έπέγνω ποιήσαι έτερους ουρανούς, χα\ κρείττονα 
χατάστασιν, χατά τδν μύθον τών άνοήτων χα\ πε-
πλασμένων Χριστιανών άλλ* άε\ ό αυτός υπάρχει, 
ωσαύτως χαλ χατά το αύτδ ών, γινώσχων πώς τε χαλ 
πότε, χα\ πόσον, χα\ πού, χα\ οίον ποιήσειε τόν 
σύμπαντα χόσμον. Άλλ* όμως προβάλλονται ήμίν 
δήθεν ευλόγως τό άναχύπτον έκ τούτου άπορον, λέ­
γοντες* Τί ουν τά έμβρυα τελευτώντα, είς γνώσιν 
θεού προκόπτουσι, μή πεπειραμένα ηδέων χαι λυ­
πηρών, άπεντεύθεν όιδαχθέντα περλ θεού; Προς ους 
έρούμεν, ότι τό έμβρυον τό λογιχόν, γευσάμενον, ώς 
έπος είπείν, τής μητρφας γαστρός, άμυδρώς πως ώς 

dan ignoravit Deui, ut jam ad ftubliiutorem cogat-
liotioni venienx, novos ccelos awt mdiorexi alaixm 
cofidcret, oecundum fabutam atitcnlUim «l fticalo* 
ram Clirislianorxm : aed Idem acmper ost, eodom 
modo ei ratione exsislens, cogno«C6H&quo 295 
quoniodo, quaudo, qaanluoi, ubi, quatan IOCNIII 

mundum produi al. AUamen dabiom bac «x opi-
ntonc conaequeos nobia e reei congraonier prtipo-
fiimt, duni aiunt: Cnr ergo fetua in ulero ex-
aiiucii, ad Dei cftfxUionem accaduni, licet jucuada 
ei iristia αοη expcrli; oed abhine a Dco edocii? 
Qfjibus respondfbimxa, fctxm raiionabifani, qui, 
ui iia dicam, maiemaiti utemm expertus «t t : quia 

σύμβολον ούσα τούτου τού χόσμου ή μητρφα γαστήρ, C q u a 8 i *lmb°\*m btijas mundi ett malcr 
έν ή χα\ θερμότης, χαλ ψυχρότης, καλ ξηρότης, κα\ 
ύνρότης υπάρχει, λαμβάνον γνώσιν έν τή μελλούση 
καταστάσει ύπομιμνήσχεται, χαλ είς αίσθησιν έρχε­
ται τής μητρφας γαστρός, έν ή πεπείραται μερικώς 
χα\ αυτό τής ταύτης καταστάσεως. Έτι όέ όρφ χα\ 
αυτά τά στοιχεία, χα\ τδν σύμπαντα χόσμον ίστάμε-
νον ώ; όλόάσχαλον, κα\ Ολα τής τελείας γνώσεως άνα-
λογιζόμενον, ευθέως είς έπίγνωσιν χα\ αύτδ έρχεται 
τού παρεληλυθότος βίου, έν ταυτφ κα\ τής έπιγνώ-
σεως του θεού του δημιουργήσαντος τά πάντα. Περ\ 
Οέ τής κρίσεως αυτών, αύτφ τφ θεφ παραχωρούμεν 
ού γάρ ενδέχεται ημάς εΐδέναι πάντα έν τψδε τφ §ίψ. 
Μόνον δέ λέγομεν, ώς έστι λέγειν ότι μέσα τινά είσΙ, 
μήτε στεφάνους ληψόμενα, μήτε τιμωρίας ύπομέ 

ηιικ utertis, in quo calor, frigus, siccilae et humi-
dltas; bac nolilia imbuluoi, in fulura viia maiernt 
titeri recordari, in ejuique spnaain venire, in quo 
taliem ex parte bujutce slalus ei xiiae experimcu-
tum acceperiL Yidet eaim ipsa quoqne ciemcnla 
ei totom rouoduin ut magtotrom stantem, ae per 
cogtiiiioneiD perfcctam, res aecum ptrpettdefta, 
ilaiini in nmitiam prasierilaB vitar, ei in eifgiiilio-
Dem omnium opificis Dei venii. iudicii aate>m 
ipsorum acieniiam ad Deum mittifmu : oox eolm 
possumas in hac vila omniam periilam aatwqoi. 
Solum dicimus, qtiantam effari lieet, eos ia me-
dio ceu statu consistere, Ha ut neqne eorouaiae-
cipiaut, neqae supplicia luanl; nam a ε·ιρρίίαο 

νοντα· τής μέν τιμωρίας έλευθερούμενα, διά τό μή D eximuulur, quia bujus viue bona non guelaveniiH, 
άχολαύσαι τών αγαθών τοΰ βίου τούτου* τών δέ στε­
φάνων στερισκόμενα, ώς μή χάμνοντα έν τφόε τφ 
Ρ*-

Εί δέ χολ τούτο είποι τις, ότι έκαστου αυτών ώς άν 
έπίσταται ό θεός, εί έπέμενον ζώντα, τήν διαγωγήν 
χαι τήν πολιτείαν, ούτως αυτά χρινεί* ούκ άποβαλλό-
μεθα τδν νουν, άλλά παραχωρούμεν τοί; πλέον τι εί-
όόσι. ΊΙμεί; γάρ περί κρίσεως τό τέλειον ούκ έπι-
στάμεθα, τώ θεφ τό δοκούν πάντως καλδν κα\ σοφόν 
λογιζόμενοι* ομολόγουντες έν τούτφ τήν ήδίστην ήτ­
τα ν, καϊ υτεφανοφοροΰντες έπ\τή τοιαύτη αγνοία, κατά 
τον μέγαν άπόστολον Παύλον, Έχ μέρους ηρτώσχο-

φήσαντα, χαλ ϊχ μέρους ζροφηζεύομΒΤ · οταν 
£έ ιΛΟη τό teAttcr, rvre τύ έχ μέρους χαταργη-

coroiiia aulem prtvantur, quia in hac vita noa 
tuat laboribus ptiTuncii. 

Quod si quia dixcril Deum, ntpMe qni novit 
quam singuli vilac el conversaliouU ralionem ae-
cuiuri erant, si in hac vila mansiasent, secoiulum 
hoc de tllts ju.licium ferre; banc scntenliam tniiii-
me rejicimus; vcrum docliorilins rem utiuinios. 
Nos quippe judicii perfeclam «oliliam mn babe-
mus ; rali lamen id quod Oeo viMiin fneril, pulcbrc 
el sapiomer se babcre, buic assequetida? rei MOS 
impares libcntissime falcinur, banc ignoranliam 
nobis corou» locuiu tcuer*' pulanl^», srttind-im 
iiiaguum aposlolum Paulu-v, qui ail · Lx pnric 
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cog**$cimus εί εχ parle propkHMmmi: cum axtem Α Θήοεταν τελείως τότε γινωσχόννων ημών καθώς Ιεί 
tenerit qmod perfectum ε$ΐ9 tunc ev*c**bitur qmod ex 
ρατιε εεί 1 9 : oiquidem tonc, ctun omne» perfmi 
resurgaaiaa, quomodo nos sentire oporteat perfe-
elo eognosceiuut, quentadmo<toro ait rursutn Apo-
slolus : Donec aec*rramu$ omna in uniUttem fidei ef 
εοσοίίισαιι FiHi Dei, i* virum perftcium, in tnen-
$urmm mtatit pUniiudiuii Chritti,%. lleram auleui 
quattlkMttot movebunl, quomodo corpore parvos, 
perfectos resurget? et qua rationo, cascus, claudus 
xtembritqac muiilus, iueolumiselinteger resorgei? 
Ventm oo§ axdiaiit cum ex Scripiura, lum ex na-
turali ratiooe loquenles. Qxemadmodum Deus, ac-
cepta Adani cotia, perexiguo ejus mcnibro, «di-
•Vavit iilain in 296 perfecUro mulierem, arcana 

γνώναι, χαλ τελείων πάντων άνισταμένων, χαθάπερ 
πάλιν λέγει ό Απόστολος, Μέχρις οδ καταντήσω-
ματ οί χύτης είς τήτ ενότητα τής χίστεως χαέ 
τής έχιγνώσεως τον ΥΙον τον θεού, εϊς άνδρα 
τέΛειον9 είς μέτρον ηλικίας τον χληρώματος τον 
Xpwrov. Πάλιν άεάπορήσουσιν ήμίν έν τούτο/* Πώς 
6 μικρός τψ σώματι, τέλειος άνίσταται; χαλ «ώς έ 
χήρος χα\ 6 χωλός, ή άποχε κομμένος έν τών μελών, 
σώος χαλ πληρέστατος άνίσταται; Άχουσάτωσαν 
παρ* ημών χαλ Γραφιχώς χαλ φυσικώς* έτι ώσπερ ό 
θεός λαβών τήν πλευράν τοΰ 'Αδάμ σμιχροτατον αύ-
του μέλος, ψχοοομησεν αυτήν είς τελείαν γυναίκα, τΑ 
περισσδν άπο^ήτω λόγω άναπληρώσας- πχλ ώσπερ 
συνάπτεται το άνδρόγυνον πολλάκις τυφλδν δν, ή 

ralione qood deerai supplena : ae quetiiodmodam ·* άποχεχομμένον, χαλ τδ τεχτδμενον έξ αυτών σώον χαλ 
pteramqoo vir eum muliere copolalur, alteraterqoa 
eorum catcos ae mutilus, ei tamen proiee eoniim 
ificolumla et integra pariiur; i u credendxm ot in-
telligendaai de rvjtarreciione α mortuis, in qaa noo 
regeneranar, et qoidero prxx4antiore ortu, qiiam 
cttm cx vulva prodiitnus. Tibi vero, charisaime, 
roeli οι terne ncenon intermedii Armameml flgx-
raoi delioexbo, labernactjlttu ilem a Moyso con-
airxctuxi, quod esi exexiplar toliua mmidi: ac co-
lebrata» illam exlcrorum sphatram; ul vol ipoo 
viso cognotcas congruepler ad figuram (47), quid 
diviua Seripiura et Cbristiana praedieailo ediaaerat, 
ct qoaio sii a ephatro illa exieroraai aliena. 
Paragrapka conorxexu* ex dmna Scripiura d$ 

figura casli ti Urra. 
h prindpio (icit Dt*% caHnrn *f Urram 1 1 · IIxc 

rocmoral, quia alia complectanlur, uuaque aigni-
ticat ea quas et inira b«c elcaui bU facu tunl; 
ilcruinqoe : Perftetum Μ calum et lerra9 *\ owaii 
omatHs eormm u ; ac si videlicet alia complecunlur, 
el omiiiu ornaiaa intra illa cootincaiur; el rursus : 
Sex enirn diebui fech Deu$ caium ti terram, et om-
Μία «NO> i« eit $uni17; ulpoie oinuibua iotra illa 
exaisienlibua, iitdtmqoe onuiia coinplecienlibus; 
ac luiauin : Et reqvievit Dtu* die uptimo ab oixni-
bus opeiibui εαίι,ςαατ facere caperat " ; ac ai dicc-
rel, Creare coepil, et creaodo deaiii; el iicram: 
ilic esl liber gewtionU eali ei terra19; ac εί di-

άγιες τίκτεται* οδτω πεστευτέον, ήτοι χαλ νοητέον 
έπ\ τής έχ νεχρών αναστάσεως, άναγεννωμένων 
ημών έχ τάψων είς κρείττονα γέννησιν, ήπερ έχ μή­
τρας. Αιαγράψω δέ σοι, προσφιλέστατε, χα\ τδ σχήμα 
του οδρανου χαλ τής γής χα\ του χατά μεσοΑεν στε­
ρεώματος χα\ τήν σχηνήν τήν διά Μωϋσέως χατα-
σχευασΟεΙσαν, ή χα\ έχτύπωμα τυγχάνει παντδς τοδ 
χδσμου* έτι δε χα\ τών έξωθεν τήν πολΰφημον σφαί* 
ραν* ίνα γνψς κα\ -δι* αυτής τή; δψεως αρμοδίως τψ 
σχήματι, χα\ τί χα\ ή θεία Γραφή χαλ τδ Χριστιανι· 
χδν κήρυγμα διαλέγεται* τής δέ έξωθεν σφαίρας 
παντελώς άπηλλοτρίωται. 

Παραχραφαϊ αρμόδιοι έχ τής Μας Γραφής Χτρϊ 
C σχήματος ουρανού ηαϊ γής. 

Έν αρχή έχοίησεν ό θεός τδν ούρατότ χαέ τήτ 
γην. Τούτων ώς περιεκτικών έ μνημόνευσε, συνση· 
μάνας τά χαι Ισωθεν τούτο>ν, καλ τά άμα αύτοίς γε­
νόμενα* χαί πάλιν ΣυνετεΛέσβη ό ουρανός χαϊ ή 
γή, χαϊ χάς ό κόσμος αυτών, ώσανε\ πάλιν περι­
εκτικών αυτών δντων, χα\ παντδς του χόσμου αύτραν 
ένδον αυτών υπάρχοντος. Καλ πάλιν %Εν γάρ έξ 
ήμέραις έχοίησεν ό θεός τότ ούρατότ καϊ τήτ 
γήν, καϊ χάντα τά έν αύτοίς- ώσανελ πάλιν ένδον 
αυτών πάντων υπαρχόντων, χα\ περιεκτικών αυτών 
δντων. Κα\ πάλιν* Καϊ χατέχανσεν ό θεός τη ήμε­
ρα τή έβδομη άχό χάντων τών έργωτ αύτον, ών 
ήρξατο χοιήσαι. Όσανε\, δτι κα\ ήρξατο δήμιουρ-

cerel, Uic libor toiios mundi exorium ooorrai, qui ^ γείν, χαί έληξε δημιουργών* χαλ πάλιν, Αύτη ή βί-
tauo et terra circumscribilur. llerumquo do figura 
ait leaias : Qui Hatuit cmium ticxl forxicem, et tx-
iendit ipium licut tabernaculvm ad habUandum 99; 
iltod, liail (οτηΉεηι, de priino coelo dicens; illud 
vero, tl εχίεηέίί ipium licut labernaculum, de sc-
cundo: vldeiicei ceu do doino loquitur, in qua 
quidam habiiani et domicilium babeut. Rnrsus Da-
vid : Exteudtnt cmium sicnt peilem u , de firmamcn-
to loqoons: licut peilem aii, veluii ecilicel teuloria 
illa quas supenio lal)ernaculwm conlegohant: qua-

δΛος γενέσεως ουρανού καϊ γης· ώσανεΐ, Αύτη ή 
βίβλος διηγείται τήν γένεσιν τοΰ παντδς κόσμου, όσ­
τις περιγράφεται έν ούρανφ χα\ γή. Καλ πάλιν περί 
τον σχήματα; φησιν Ήσαίας* Ό στήσας τόν ούρατότ 
ώς χαμάραν, καϊ διατείνας ώςσκηνήν χατοιχείτ* τό 
μέν, ώς χαμάραν, περλ τοΰ πρώτου ουρανού* τό H , 
διατείναςώςσχηνήν, περ\ τού β' είρηχώς, δηλονότι 
ώς οίκον λέγει, ένθα καϊ οίκούσιν, ήγουν χατασχη-
νοΰσί τίνες. Κα\ πάλιν ό Δαυίδ, *Κκτείνων τότ οά· 
ρανύν ώσεϊ δέφφιτ9 περλ τοΰ στερεώματος λέγων 

1 9 1 Ο*, χιιι, 9. ·* ΕρΙιοε. ιν, 1Γ·. · 9 Gen. ι, I. 1 9 Ccu. ιι, I. 1 7
 ΒΧΙΗΙ. Χ Ϊ , II. " fcii. ιι, 1. 

1 9 <;*· ν, I . 9 9 loa. χι., ti. 9 1 ΡεαΙ. cm, 
(47) Uxc in Tabiila detcrtpfa babcs. 
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o V r s l ^ ^ i r a λέγπ, ώσανελ, #11ςτά σκεπάσματα τά Α liacouque Undem illa faerint, sivo ev ρΝίε confo-
Ανωθεν σκέποντα τήν σχηνήν, οία Γ άν είεν, είτε 
τρίχινα, είτε Ιμάτια* δίδεις γάρ κυρίως καλούνται 
τΑ άνωθεν σκεπάσματα τά σκέποντα τήν σχηνήν. 
Άμέλει επιφέρει* Ό εττεγνΚωτ «V t\*tan r a ύπερφα 
αύτον, σαφέστερον χα\ στέγην περ\ αυτού του στε­
ρεώματος έξειπών. Περ\ δέ του μηδέν είναι ύποκάτω 
τής γής, ούτω φηα\ν έν τφ Ίώβ* *0 κρημνών τήν 
γήν ijr' ούδενός, ώσανε\, μή έχουσαν ύποκάτω τι, 
Όμοίως πάλιν έν αύτώ· ΈπΙ τίνος οί κρίκοι αυ­
τής αεπήγασιν; ώσανελ, Ούκ Ιστι τι ύποκάτω, ένφ 
«έπηγεν. Ό δέ Δαυίδ- Έθεμελίωσε τήν γήν έπϊ 
τήν άσφάλειαν αυτής- ίνα είπη, αυτήν έφ' έαυτήν 
ΦεμελιωΟεΙσαν, χσΛ ουχί έπί τίνος. Περί δέ τού χε-
χολλήσθαι τδν ούρανδν τή γή, ούτω φησλν έν τφ Ίώβ· 

cu, είτα votiimenta : nat* pel | e* pcoprie voeaalar 
lentoria, qu* tuperne labcrnacolum operiebant. Et 
vero itifcrt : Qui ttgil aqmit wpcrfora ejnt; aotrlius 
de Ubemaculo qtmi do tecto tocotr». Qaod aaieoi 
niliil sub icrra ali, ita declarat in iob: Qui ικιρεη-
dii terram in nutio, id eat, eubioa se nihil bobeu-
lein; rareiim ibidom : Super quo έαεεε ejui tolidi-
iaia <«Nl··? oo ei diceret, Nibil aublus eel in quo 
flganlur. David S97 aulem : Fxxdavil terratxaxptr 
itaHliUtem suam ac si dicerel, ip*am iupra 
aeipsam fundaum ease, ei noo aupra alind qeid-
pian. Qood aiitem eaetan Usrrm eonglaiinatam ait, 
ita doclaral in libro Job: Crnintn vtro in lerrom ix-
clknavit: efuta aufm tsi, $icut ierru, cote, Cox-

Ονρανόν δέ είς γήν έκλινε- κέχυται δέ ώσπερ γή * gtutinavi axfem ipium σχαεί taphU oxorfmoi ·*; εί-
αονίετ κεκόλληκα δέ αυτόν ώσπερ λίθφ, κύδον 
σημαίνων δτι κίκλιται είς γήν, χα\ χεχδλληται ώς 
χύδος κάτωθεν, ώσανει τετράγωνος. 

Τύπος ουν έστι πάσα ή σκηνή του παντδς χόσμου, 
«ανά διηγείται δ Ιείος Απόστολος · περ\ μέν τής 
εσωτέρας ούτω λέγων · Είχε μέν γάρ καϊ ή πρώτη 
σκηνή δικαιώματα λατρείας, τό τε άγιον κοσμι· 
αόν · χοσμιχδν αυτήν φήσας, ώσανει του κόσμου 
τούτου τύπον ύπάρχουσαν · περ\ δέ τής εσωτέρας 
ούτω φησίν. Ού γάρ είς χειροποίητα άγια είσή.Ι-
θεν ό Χριστός, αντίτυπα τών αληθινών, άλλ' είς 
αυτόν τδν ούρανόν · αληθινά μέν τδν ούρανδν εί-
«ών, αντίτυπα δέ, τήν έσωτέραν σχηνήν. Κατανοεί-

gnificaosioxlioalum eaao in lerraxf, οι conglutiaalui 
ease tofcriio quasi cubuin, aive qua»i qoadrangu-
lum. 

Totnm ergo taberuacolum figora ost touua mntMti, 
proot onarrat divinus Apostolus, sio do oxtcriore 
loquens : Haiuit enim prini lakemnculum jauifita-
lionti cultus, et lanctum uec*!aret9\ racularo 
vocans illud, ulpole qood hojus moiidi locus οίε; 
de inleriori vero lic ait : JVofi cxtm tn mo<ta/otf/o 
lavxta Chruiut inlroivit, εεεηρίατΊε terornm, itd in 
ipium cotlum " ; vera vocant CODIUOI, exomplara 
autcra, exierius Ubernaculum. Qui logit ergo, ctm* 
sidcret COBII ct lenrae (Iguram, corvmque exemplar, 

νωουνδ άναγινώσχων τφ σχήματι του ουρανού χα\ Γ \ά tgl, labcrnaculum; qvo pacto scilicel haBc om-
-M a \ - - i. » ι t . ν . . . . . · εής γής χα\ τώ έχτυπώματι, τουτέστι, τήν σχηνήν, 
πώς αρμόδια πάντα τυγχάνουσι τφ δόγματι τφ Xpt-
οτιανιχφ, ότι όύο πόροι είσι του παντός χόσμου, 
ούτος χα\ ό ανώτερος, ήτοιμασμένοι άπό καταβολής 
χόσμου* ουτο; μέν έν τή νυν καταστάσει δέδοται άγ-
γέλοις χα\ άνθρώποις, χαί ό ανώτερος έν τή μελ-
λούση καταστάσει έξ αναστάσεως νεχρών δίδοται τοίς 
όικαίοις άνθρώποις χα\ άγγέλοις. Ή γάρ πολύφη­
μος σφζίρα τών έξωθ·ν ούχ αρμόζει χαθόλου τφ 
Χριστιαν.χφ χηρύγματι * άλλά μάλλον τούτοις αρ­
μόζει, τοίς άνάστασιν νεχρών μή έλπίζουσι, μήτε 
έτέραν χατάστασιν παρ" αυτήν, άλλά τοίς άελ έν τή 
γενέσει χα\ φθορά διάγειν τ^ν σύμπαντα χόσμον λέ­
γουσιν. 

Παραγραφή έτερα. 
ΕΙ μέν είς τήν πρώτην σφαίραν, ένθα έστ\ν ή σελή­

νη, λέγουσιν οί τής πλάνης διδάσκαλοι τδν Δεσπότην 
Χριστόν είσιέναι, πρέπον μέν έν πρώτοις τή αετών 
πλάνη, ότι μετά τής θεού αυτών λέγουσιν αύτδν διά­
γειν. Δεύτερον δτι να στης ούσης τής σφαίρας είπα* 
\ωσαν, εί άμα τή σελήνη , ώς ίχθύς έν ύδατι, .δια­
τέμνει τό ούράνιον σώμα, τήν εναντίον βαδίζων, ή 
τ^ν εύθ:ίαν άμα τώ π α ν τ \ βιαίως κυλίεται, άπερ χαλ 
ταύτα καταγέλασια. Τρίτον δτι υπεράνω αυτού εί:ιν 
οι έτεροι πλανήτα; υμών θεοί * λέγω δή. Έρμη;, 
Αφροδίτη, "Ηλιος, Άρης, Ζεύ;, Κρόνο;, ό ΓΛτήρ 
τών θεών υμών, οΤς κα\ έςωράθητε θύοντ:ς · ϊπ:·.τχ 

nia cum Cbriaiiano dogmaie congruanl: quonia 
totius muodi duac via sunl, basc a« ilwet et superna, 
pra?porat« a conslilutione muiidi : hac quidcm io 
praeeenti statn angeHs et botninibus daia est; su-
pnma vero in futuro siaiu poel rpftureeciionent 
cx moriuis, juslis bominibos tt angelis dalur. Naoi 
celebrata illa extorornm spbcn, nollaienua cooi 
Clirisliana praedicattone couaciilU; iiuo poiiua bia 
coinpclil, qui nec reeorreciionetn morlooruiu, noc 
alium pracicr buuc staiura speranl; aed loiom nox-
duoi sentpcr in gcneratiooo 01 corrupiiooe venwri 
dictilant 

> Poraqrapha o/ta. 
Si eiroria magistrt illi Dominnra Cbrisiom ix 

primam iliam sphaM am, in qoa luoa exaislU, In-
gmauni dicant; aaoe errori enrum in primia coo-
vooit, ot com doa sua ilbim degere dicant. Sucundo, 
cxm apbara eorum solido sil, dicani, an c«m lona, 
qooroadxioduin pUeis i» aqua, coelurum corpus dif-
Aiidal, eomrarium tcn*Mis coi-aum ; ao vero uno 
cum oxivoroo reria el violomorvvUaliir, qoodper-
intlo ridicHlom esl. Tcrlio, sopia positi auiil alii 
plancla?, dii veslri , ncinpo, Mcrcurius, Venu», Sol, 
Mai$, JvpUor, Satoimu, pater deoruin TestroruM, 
qxibus voo aaorittcare cuiiiporlum c ^ l : dcindo n%M 

· · Job aixuif, 0. M Paa!. cm r 5. ** Jub χιενιιι, 50. " Hcbr. ιι , I. w i bxJ . i i . 
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domos «tuodecim xodiaci oignorum, ei Iriginu sex Α κα\ οί απλανείς οΤχοι τών if/ ζωδίων χαλ ο! λς* δσκα* 
docani. Et qoomodo non raentialur secuttdum vos 
Apoiiolus qui ait, eum sopra illa csse : Supru oix-
Hcm prineip*l*M, et poUstilem, tt wirlutem, $i do-
minati**em% et omne nomen quod nominatmr 17 ? 
Quod si dicaut eum in tecunda spbxra οβεο, eadom 
ipsis occuirenl 29ediAteuluiea; oixiililer si in ler-
lia, quarta, qoinia, «oxta, soptimo, octava, nona, 
dixertoi et supra omnia; ac falsua deprebendelur 
dictum illud Apostoli, quod sciticet a pnmo tabcr-
naculo, sive ab boc mtiDdo, ad secuiidum ingretsus 
sit Chrittus; Id esl, ad eoxlesiem locum, «terna 
redeoipiioRa invenla; ad tocundam nompo, non ad 
nooaiu. Qui ergo Gbrislianut easo expetit, divinam 
aequiuir Scripuiram, nec exterorum fallaci» inni-

νοί. Και πώς ού ψε ύδεται καθ* υμάς ό Απόστολος 
φάσχων, Υπεράνω αύτδν είναι, πάσης αρχής β 

καϊ εξουσίας, κα\ δυνάμεως, καϊ κυριότητος, καϊ 
παντός ονόματος ονομαζόμενου; Ε! δέ έν τή 
β' σφαίρα φήσουσιν αύτδν είναι, τα αυτά πάλιν 
αύτοίς άπαντήσεται, χα\ 1I έν τή γ* χα\ έν τή δ* χαλ 
έν τή ι9 χα\ έν τή ς* χα\ έν τή ? χαι έν τή η· χαι έν 
τή θ* είπωσιν αύτδν υπεράνω πάντων · χα\ εύρεβή-
σεται ψεύδος τδ παρά τψ Αποσταλώ είρημένον, δτι 
Απδ τής πρώτης σκηνής, τουτέστιν, Απδ τοΰ χόσμου 
τούτου, έχλ τήν δευτέραν είσελήλυθεν δ Χρίστος, 
τουτέστιν, είς τδν ούράνιον χώρον, αίωνίαν λύτρωσιν 
εύράμενος. Αευτέρας ούσης χα\ ουχί ένατης. Ό άγο> 
πών ούν Χριστιανδς είναι, τή Θεία Γραφή έπεται. 

litur, quae pluralUalero et «qualiiatem deorum do- Β **'ι · °Χ Χ τ ί β π ά τ Π τ ώ ν έπιστηρίζετοι, τή πο-
λυθείαν χαί Ισοθιίαν διδασχούση, χαί δλεθρον ταίς 
ψυχαίς έμποιούση. 

Τό κείμενον. 
Πασών ούν τών σφαιρών χατά τδ συνεχές κειμέ­

νων, χα>. ναστών ούσών, πώς ενδέχεται νοείν έν αύτφ 
τφ σχήματι άνάστασιν νεχρών Ισε σθαι, χαί άνοδον 
αυτών γίνεσθαι έν ούρανφ, χαλ βασιλεύε™ έν ούρα· 
νφ τούς άνθοώπους, τουτέστιν, έν τή δευτέρα σκηνή, 
ένθα χα\ τδν Χριστδν λέγει ή Γραφή ήδη είσιέναι 
πρώτον πάντων; Και τά άλλα πάντα δσα προείρηται. 
Άχολούθως γάρ οί έξωθεν τήν σφαίραν δοξάζοντας, 
ούτε άνάστασιν νεχρών δμολογούσιν, ούτε τήν άνοδον 
αυτών τήν είς τδν ούρανδν λέγουσιν, ούτε ύδατα λέ­
γουσιν είναι επάνω τού ουρανού, ούτε άλλάσσεσθαι 

cel, οέ animabos peroiciom mfort. 

TexiK*. 
Cum iiaque sphaene onines conligos moliio sint, 

etfurfid*, qut inteliigi potsit, dala tigura, regurre-
lionem morluorum faturaro esse, bominesquo in 
coelum a&oeiisttroo, ac ibidom rcgiialttros esso, 
bl est, in xecundo laberiiacalo, quo jam Cbrislum 
primum omnium ingreseum esie Scriptura lcslifl-
caiur. Ilis adjico ea omnia quae suptrius dicia sunt. 
Naro eiieri qut apbâ ram eseo opinaulur, couso-
quciiier neque resurreciionem moriuonim fore, ne-
qoc ipoo» in coelum ascensuros esse faientur, ncque 
dicuiit aquas sopra cudum esse, nequ« (igurant bo-
jiis muiitii, id cst, circularein aslroniro cursam, C λέγουσι τδ σχήμα τού χόσμου τούτου, τουτέστι, τήν 
commulaltitn iri putant, nec reliqua oinnia ver-
lcnda, neque crcdunl quempiam eo cura corpore 
ascemliise vd ascensurum osse. Sod ex illis alii 
quidrm solas animas posl mortem cuin spbajra 
cirfutitvolii dicunl, alque omnia videre et cogno-
sc*re; alii (t atslalionem animaruna ab uno corpore 
ad aliud essc volani; alii praeexsislenliam anima-
rum amplecliintar, qui consequenter dicunt sphus-
ra Η 6ohi; sive oiniiem omninocorporoam naluram 
perire, animasque ad primuni ordinem reverii : 
qucroadmodum inirabilis illo Origenes eiaoctatorcs 
ejus xentiuut; aiii codum aino priocipio aemp^r, 
aeoinc Oue eese pronontiant, ac miinlura in gene-
raiione ei corrupliono aempor versari: quibus id 

περιφοράν τών άστρων, χα\ τών καθεξής, ούτε δτι 
τις ανήλθε μετά σώματος παντελώς είς τδν ούρανδν, 
ούτε ανέρχεται. Άλλ' οί μέν αυτών τάς ψυχάς μόνας 
μετά θάνατον περιπολεύειν σύν τή σφαίρα, χα\ όράν, 
ήτοι γινώσχειν, πάντα λέγουσι * οί δέ χα\ μετενσω-
μάτωσιν βούλονται, άλλοι χα\ προβιοτήν ασπάζονται * 
οΤς χαί έπεται λέγειν έξ ακολουθίας , καταλύε σθαι 
τήν σφαίραν, ήτοι πάσας καϊ πάσαν σωματικήν φύ­
σιν άπόλλυσθαι κα\ υπόστρεφε ι ν είς τήν άρχαίαν 
τάξιν τάς ψυχάς, ώσπερ χα\ οί περ\ τδν θαυμάσιου 
Όριγένην δοξάζουσιν* έτεροι δέ άει άναρχον χαί 
άτελεύτητον αύτδν τδν ούρανδν φάσχουσιν είναι, χα\ 
έν γενέσει και έν φθορφ αεί διάγε ι ν τδν χόσμον * οίς 
συνάγεται χαιρεσίχακον μάλλον, ή άδύναμον, ή φθο-

iiecessario additur, ol credanl Deum malis gao- D νερον τδν Θεδν λέγειν, ήγουν παντελώς άθεΐαν δοξά 
dere, ac iuOnnuin vel invidutn etso; sivo Deura 
iiulluin c£&c. Nam id divina; nalurce prorsua impro-
prium est, ul aiuac leinpor mundum ilaingenera-
Itone elcorruptionemancre, mulucque aliasdifficulia-
teo ip«:is omnibus oriuutur. S<,li veroCbrieliani por-
Cecti suiit,qoemadinodum spica; pictatU tniNlineiiilttr 
zzania ctspims: qttuinivorsa? divin« Scriplur.c 
lam Vtilcri, qti;im No\o Te.tainnuo crcduul : ac 
ncque antc bunc sia um alium fuisse diriuil, noquc 
pont fuiuni:») , alium fore pronunlianl; sed dai.s 
loluzntuoilo staiiifc»ossc dictint, quos d.srripiio no-

ζειν. Άνοίκειον γάρ Θεφ τδ ούτως πάντοτε μένειν 
τδν κόσμον έν γενέσει χα\ φθορά. κα\ έτερα δέ πάμ­
πολλα άπορα τούτοις πάσιν ανακύπτει. Μόνοι δέ 
Χριστιανοί τέλειοι υπάρχουσιν, ώς στάχυες ευσέβειας 
μέσον ζιζανίων κα\ ακανθών δντες · οί πιστεύοντες 
πάση τή θεία Γραφή, Π αλάνα τε κα\ Καινή Αιαθήκη· 
κα\ μήτ* πρδ ταύτης τής καταστάσεως είναι λέ­
γοντες έτέραν , μήτε μετά τήν μέλλουσαν, έτέραν 
αποφαινόμενοι · άλλά τά ; δυο μόνας, άς ή καταγρα­
φή αρμοδίως δείκνυσιν δτι έκ ταύτης τής καταστά­
σεως έπ\ τήν μέλλουσαν και ούράνιον μετερχόμεθα' 

" Ephoo. ι. 21 . 



335 TOPOGRAPliliE CHRISTIAN;E LIB. VIII. 
χαλ πάλιν, τότε σύν Κυρίφ διάγομεν, χαθάπερ πάσα Α stra coitgi ueutcr cxbibel : 

386 
quia οχ Imc stalu in ium-

ή θεία Γραφή διαλέγεται · άρξάμενον μέν τον θεον 
δημιουργείν, ποχήσαντχ δέ τους δύο χώρους, χαι 
παυσάμενον τής δημιουργίας χατά τδν άνωθεν αυ­
τού χαλ έξ αρχής σχοπόν. Αλλόκοτα τοίνυν συνέγρα-
ψεν, ώ βέλτιστε, δν είρηχας πεπλασμένον μάλλον 
Χριστιανόν, τούς ουρανούς χαταλύεαθαι λέγων, ούς 
χαλ σφαιροεώείς δοξάζει χατά τήν ύποθήκην τών 
έξωθεν, καλ τούτους άελ περιστρέφεσθαι , μύθους 
μάλλον γραώδεις άναγραψάμενος, ή Χριστιανικά 
δήγματα * ούδενλ τδ σύνολον άκολουθήσας, εί μή έκ 
μέρους τω χρηττψ 11ρ<γέν{). Τής γάρ δόξης τών 
Χριστιανών παντελώς Αχηλλοτρίωται τά παρ* αυτού 
συγγραφέντα. 

Ύμέτερον δέ άν είη λοιπδν κρίνοι καλ σύγκρινα! 

rum el tuMofclem Iraushnus; 299 *c rursiim, 
tunc cum Domino dcgcmus, ut tota divina Scri-
piura enarrai; uempe Dcitm cuni creare coepissd 
duoque loca cotulidisset, ereandi iiucm fectsse se-
cundom scopum jain a principio »ibi proposilun». 
Aliena igilur scripsii, vir oplime, ille, qneu» dixi-
8ti, fucatits Christianus, coin dicai coelos quoe se-
citiidum cxteroruin hypotbeaiii spb*ricos ease sen-
l i l , dissolvcndos essc, alque aemper cireuiuvolvj, 
aniles poiius faltulas,qvam Cbrisltanadogmala scri-
pio consigr.ans : neniiBem oecatus auctomn, nisi 
ex parte bonuiw illum Origenom. Natn sciipia ejut 
a senlentia Cbrisiiauorum peututs alicua sunl. 

Vesirum xtttcm deincops ftieril, do siiigtilu do-
Ικαστον δόγμα καλ ζήτημα, *** σχοπήσαι ποίφ δό- Β gmalibtts el quaexliouibus jiidkiiiro ferrc, eaqne 
γματι χα\ σχήματι χρή τδν αληθώς Χριστιανδν, τδν 
σύσεβείν βουλόμενον, προστεθήναι. Πολλήν γάρ άχά-
την δρω καλ δόλον τού συγγραφαμένου τούς νύν μύ­
θους, χα\ τφ ούρανφ τδ σφαιριχδν σχήμα δώρου με­
νού, χα\ πάλιν τούτον χαταλύεσθαι λέγοντος. Έγώ 
γαρ, ω προσφιλέστατε, ούτω κατά τήν θείαν Γραφήν 
φρονώ, θα££ώ δε καλ σέ τοιούτον είναι οΤος κάγώ, 
Χριστιανδν έπόμενον ταί; θείαις Γραφαίς, καλ τή 
παραδόσει τή; αγίας Εκκλησίας φασκούση · Πι­
στεύω είς ένα βεδν, τουτέστι, Πατέρα, καλ Τίόν, 
χα\ άγιον Πνεύμα, Τριάδα όμοο-σιον, και εί; σαρχδς 
άνάστασιν, είς μίαν άγίαν, καθολιχήν καλ άποστολι-
χήν Έκκλησίαν, ό)ς καλ αύτδ τδ Χύμβολσν λέγει· 
πιστεύω άνάστασιν έσεσθαι νεκρών, καλ ζωήν τού 

ΐιιο comparare, ac considtTarc cui dogtaatt ao 
figurae, qttivis Cbrislianue, qui pie vivero vclit, odV 
basrero debeat. Μagnaiu quippe faUactam ci dolun 
iii hoc hodierno fabuiartim scripiore deprehendo, 
qoi cwlum sphftrica foriua esse, et Umen aolven-
dutnessc Iradit. Ego auieni, vir aii>icii*iii»c, w?eiin-
dum divinam Seripiuram iu aeolio, ac cottfido le 
aimilem moi esso, Cbrisitanuni soilicet, diviois 
Scriptnris obaoqueuleni, necnon Iradiiioni saocta 
ffccletia* dicenli: Crodo in unum ltaim, id esl, 
Pairem et Filium ct Spiritum sancfuoi, Triiiilau Μ 
consubatantialcm, ol in caniis resurretiionerw; ia 
«Dana sanciam, calbuLicara ol aposiolicam Eccle-
eiato, ui ctiam ipsum Symboluni ai i : crtdo rfgxr-

μέλλοντος αίώνος · και ώς Ιερείς ομοίως εύχονται, C rectiontm moriuorum fuluram eaao, ei vflam von-
περλ μέν τών προσφερόντων ούτω λέγοντες · Τό xt/-
χαριστήριον τώτ δούΛωτ σου χρόσόίξαι είς τό 
ovpdrtor χαί όΧλόγψον σου θυσιαστήριο*, είς 
τά μεγέ&η σου τώτ ουρανών, άχοβιθοϋς αντοις 
άντί φθαρτών άφθαρτα, άντί πρόσκαιρων αίώνια, 
άντϊ επιγείων τά ουράνια · περ\ δέ τών κεκοσμη­
μένων ούτως* Τήν ψυχήν τοΰθε, Κύριε, άνάχαν-
σον · συναναγείρων χαλ τήν σάρκα αυτού, εν ή 
άν ήμερα ώρισας κατά τάς άΛηθεις σου επαγγε­
λίας- οίς κάγώ επισυνάπτω έπευχδμενος άμα αύτοίς 
τδ ύπολοιπον λέγων: Ήμίν δέ Χριστιανά τά τέλη και 
εύάρεστα ενώπιον σου χάρισαι, είς τούςοίώνας.*Αμήν. 

ΑΟΓΟΧ Η ' . 
ΕΙς τήν φδήν Έζεχίσυ, καΧ είς τόν άναποόισμόν 

τού ήλιου. 
Εδ είδως, ώ φίλε Πέτρε, δυσάρεστον είναι τδ τών 

Ανθρώπων γένος, δχνφ πολλφ χατειχδμην έπ\ τή 
υμετέρα χελεύσει. Οί μέν γάρ τών ανθρώπων αύτδ 
τούτο τδ συγγράφε ι ν τι έθέλοντας ψέγουσιν, ώ; είς 
πράγματα καθιέντας εαυτούς, έξδν αύτοίς άπηλλά-
χθαι καμάτου, χαι ήσυχου διατριβής απολαύει ν * οί 
δέ χα\ τά επίπονα, ώς μηδέν λογιζόμενοι τήν γραφήν, 
έν τφ χρυπτφ θέντες, ήρεμου σι ν έτεροι δέ πόθφ 
μέν άρχονται της αναγνώσεως, είτα χατολιγωρή-
οαντες, τών τετραπόδων το μέτρο ν ποιούνται · οί δέ 
χαλ έν λόγφ δντες τδ χείρον ποιούσι · πανευόοχιμεί-

(28) Oralio pro vivis. 

turi weculi; alque ui sacerdoiea preoanioo do cfle-
rcultbna prononliaiii: Gratimrum aclUnem $*norum 
iuoTKm $nscipe tn cmiesli ει r^tionmbili o/lori tuo, 
i» amplUuditH «elorum tuormm, τείτ'ιεαεηε έρεέι pro 
cortKpiibUibtu incorruptibilia, pro temporaneU mUf-
na, pro ferrexi* caUuia (2$); pro morluis vero oie : 
AuimakujuM, Domiue, reruiem concedt: retnieilont 
βκοοκε carntm ε/Με, οχα di$ decrevuti $ecundum 
σσταε tua$ promimoau (29); qoibifi ego cum iptio 
precauo, quod resbluuw oU adjicio dieooa: Nobio 
oulem Cbrotianum ei libi placiluoi finem largiare, 
tn saecnla. Amen. 

LIIiER VIII. 
D 300/x caniicum Exechia, ει ix ulruQTtuionem 

soii$. 
Cum probe ociam, dilecfe Peire, genus homa-

ftura raorosum esae, mo jussni vealro pigcbal ob-
sequi. Naro alii ex bominibu* tos qui scnbero ag-
givjdiuntur co ipso viluperani, quod se&e in DO-
goiiie imuiisceaot, cam liceat ίρείβ Ul Uboris excu-
tere, ac quieio xersandi genore frui; aUi, utpoie 
qui ecribeodi operam pro nibilo babeam, laboriooa 
Ίιι occulio poncnies, qoietc agunl; alii vero cum 
feludio lectionem ordiunlar, deiiide, re neglecta, 
quadrupodum ritu proccdiuit; alii demum io 
iiileris versaii, pejus se geruiii : gnari quippo 

(20) Oralio pro df funciis. 
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noporo* scrfptorc* operibus suis claros evadere, Α σθαι γάρ ηγούμενοι τή τΓ;ν νέων συγγραφή, ουδέ 
xeque ipsi lectiotii alleudero dignanltir, eliamsi προσέχειν αυτή άξιούσιν, ε! κα\ λίαν γενναίως συγ-
illt egregie adinodum in arriplie suis egerint. Qui-
vit aulem poptilario boma, ignoranlia moivs, cliam 
ea qoa? e re diciituur criiniuaiur, aique, rai ααο 
verbo dican, obvia prorsus esl calumniaodi occa-
sio, nulUfnque ad deridcndtim ac criininandom 
maleriani comparal, quaio aflaiim invidia auppe-
ditat. Ibre mecurn repiiiatts, procrailinabam, te 
licei concitaule, ac ut canltmm btaii Excehiae in-
lerpreiarer t-filagitaitie. At ueacio qiio poclo jam 
vic< ris, ο vir adntirande, oegtiilientquc noalram 
amoverie, diceiu non in bac vila decsse, qui labo-
rem ompleciaiiiur, quibue itlud in studio est, nt 
omnivoi κτίριο perlogaoi, et diserimina probent 

γράφοιντο ol συγγραφόμενοι. Πάς δε Ιδιώτης άγνοίφ 
φερόμενος χαι τά καλώς λεγόμενα ψέγει, κα\ Απλώς 
είπείν, πάντως εύπορος ή διαβολή, και πολλάς Ολος 
του σκώπτειν Ιχουσα πρδς τήν τών ψόγων κατα­
σκευήν, ήν δ φθόνος άφΟόνως χορηγεί. Ταύτα κατ* 
δμαυτδν λογιζόμενος, άνεόαλλόμην, πολλάκις σου 
όχλήσαντος, χαι τήν ώδήν του μακαρίου 'Εζεχίου 
εγγράφως παρ* ημών έρμηνευθήναι αΐτήσαντος. 
Άλλ* ούχ οίδ* όπως νενίκηκας αυτόν νυν, ώ θαύμα-
σιώτατε, χαι τόν όχνον άφείλου τόν ήμέτερον * τούς 
τό πονείν προηρη μένους μή λείπει ν φάσχων έν τφ 
βίφ, οίς σπουδή τά πάντων άναγινώσχειν, κα\ δοχι-

. . „ ν w μάζειν τά διαφέροντα κατά τδν θείον "Απόστολον· ών 
ac esperiantur iecunduin divinum Apoftiolum : ο B εΤς τυγχάνεις καϊ αυτός. "Αξιον γάρ χαι τούτο τής 
quorom numero lu es. Id quippe digrtom slvdio 
lno cel, qui discere percxpiat, num qoid inde uli-
lilaiia coxiparari possit. Nam pereuaamn habore 
vel Id qvod niiiiiuiim vidcturi» Scripiura diviiia, 
ροεεο noa parvam utiliiaieui tonferre, id loaa bli 
in reboa prudentiae fuerit; quin eiiatn itiaxifoa 
cora coiiieudere, ul cii ca res onmes odiscatur, qxid 
io ίρείε Iruclus pcrcipi possii, id non procul ctl a 
taa tedoliiaie. £go vero, qumtiam Caiiiici caoti-
eorom inleipretationem, Deo juvaiile, cotupletitrus 
oraio : quaro coxiinunts ac luirabilit amicus nosler 
Tbeopbiiua a nobis oxpelierat, queinadmodoBi ot 
ipso nosli, badonas coiupcrendiiiabaai. Nunc ao-

σής φιλοπονίας, μαθείν βουλόμενος, εί τι χρήσιμου 
έστι λαβείν έξ αυτής · σοί τε γάρ πεπείσθαι, ώς οδ-
δέ τό σμιχρότατον είναι δοκούν τής θείας Γραφής, 
όλίγην τινά παρέχειν τήν ώφέλειαν δύναται, τής σής 
άν είη περι ταύτα συνέσεως * καϊ μήν χα\ τό όιά 
σπουδής έχε ι ν περί πάντων μανθάνειν τιτδ έν αύτοίς 
χρήσιμον, ού πόό(5ω χαθέστηκε τής σής φιλοπονίας. 
Έγώ μέν ούν επειδή τήν τού "^σματος τών φσμΑτων 
έρμηνείαν σύν Θεφ ήμελλον πληρούν, ήν ό κοινός καϊ 
θαυμάσιος φίλος Θεόφιλος ημάς ήτήσατο, ώς οίσθα 
χα\ αυτός, έως τού νύν άνεόαλλόμην. Νυνι Οέ πλη-
ρώσας άρξομαι χα\ τήν σήν αίτησιν. Βουλήσει τού 
αγίου Πνεύματος πληρούν, ού άνευ ουδέν τών άγα-

ιοιη eo abboioio opero, tuaaa peiiiiotiem imploro Q θών ήμίν έγγενέσθαι δυνατόν. Τδν OXMCOV όέ δι' όν 
τήν φδήν έξείπε προλέγω πρώτον, είδ* ούτως τήν 
χατά μέρος έρμηνείαν * άμα δέ χαλ τί τό έν αύτοίς 
χρήσιμον όιαγγελώ* ούτω γάρ ταφεστέρα τών λεγο­
μένων ή όυναμις γενήσεται. 

ordiar, jtibeitte Spirilo aancio, sino qoo oibil nobia 
poiesl itiosfe botii. Seopun voro eojoa grolio Cao-
licuui reciuvit priixo proferam, deindo<iue ialor-
prelalionem per porto*S01 M^rMbo: oe ainul qoid 
in iio uiilo ail enuuiiabo; iia ooim diciorum vit et 
aexlooiia plantor evadet. 

Boatxa igitur Eaecbias Jndaeoroxi rox, pioa admo-
dxm oc vitiulo ornatua, Deiquo oura et providox-
lia dignaius, beaitun Davidom do εο prafotooi cre-
dons, oaiiltos psalmos, qoasl tui cauaa diciot, tpe> 
cxlabaior, ο quoruin itiimero decimua nonua, vi-
cetinos, iienique atii pltirimi: ac \n$upor pro-
plieiiam acroel ab Isaia sub paire aoo editaui, 
Ecet virfo in ulero kobebit, ti pariet flium l o , ad 
fcf referens, el bunanum qoidpiam paxsui, ela- D if tr , εαυτόν έλχύσας χα\ «νόρώπινόν τι παθών, 

Έζεκίας τοίνυν ό μακάριος τών Ιουδαίων βασι­
λεύς υπάρχων, εόσεόής πάνυ γενόμενος κα\ ενάρε­
τος, χχ\ τώ Θεφ μεμελημένος, έθεώρει τ\ν μαχαρί· 
την Δαυίδ πολλούς ψαλμούς είς αυτόν προειρηχότα, 
ών εΤς τυγχάνει ό έννεαχαιδέκατος, χα\ όμοίως ό ει­
κοστός, χα\ έτεροι πλείστοι, έτι όέ κα\ τήν έπι του 
πατρός άπαξ γενομένην ύπό Ήσαίόυ προφητείαν 
τήν, Ίδον 4 ζαρθέτος έτ γαστρί σξει, χαί χέξ**Μ 

Ιοε mo*te,*eqoe Chrisiom illuio praenuniiatum ο&εο 
ralu», buic viias communicare inilio noleb;il, qoia 
longe alia orat Juda-orum opinio, Cliristum vide-
lioti, qoaudo venid, xoti moriiorum eioe, aod 
oaaoounifii in aelernoni: No$ audivimu$ tx Uge, 
φαιό (*Αιτε!οε manet in «ternxni11. Hujus opinionia 
exm ostei Eiecbias, noluii uiorem accipero, ne-
Ojoo soecesiionem geuerio, aive filiot, procreare, 
ερ«τ..ιι· εο ioinpcr viiiurum esso. Quando aolooa 
BonoclioriM rox Assyriofom iit Judaeaui belluni io-
txlit, alqoo xrbis diripienda? auitno Jerosoljxiam 
o^^endii, oudilis Eiccliias Hap<iacU Deo inimici 
mbis, Uoxx|oe liiifrisa.4 se a Seuacberimo mlsus, 

M loa. VII , U . *' Joan. u \ 54. 

έπήρθη τφ λογισμφ, οΙόμενος εαυτόν είναι τόν προ* 
φητευόμενον Χριστόν. "Οθεν τά πρώτα κοινωνήσαι 
βίφ ούχ είλετο, όιά τό έτέραν ύπόνοιαν είναι έν Ιοο* 
δαίοις, ότι ό Χριστός όταν έρχεται, ουδέποτε Απο­
θνήσκει , άλλά μένει είς τόν αίώνα, ώς χαι έν τφ 
Εύαγγελίφ έλεγον, Ήμέϊς ήχούσαρετ έχ σον τά-
μον, δχι ό Χριστός μένει είς τότ «Ιώτα. Ταύτης 
ούν τής δόξης ών Έζεκίας, ού χατεόε^ατο σΰμβιον 
λαβείν, χσλ ποιήσαι διαδοχήν γένους, τουτέστι, τέκνα, 
αε\ ζήν νομίζων. "Οτε δε συνέβη τόν Σεναχηρε\μ τόν 
τών Άσσυρίων βασιλέα χολεμήσαι τήν Ιουδαίου, 
ΑνελΟείν δέ χα\ έν Ιερουσαλήμ πορθήσαι αυτήν. 
Ακουσας τά παρά του όεομάχου 'Ραψάχου λελεγμένο 
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Έζεχίας, Iti δέ χα\ τά παρ' αυτού τού Σεναχηρελμ J 
γραφέντα αύτφ · δια££ήξας τήν βασιλιχήν έσθήτα, 
χχ\ ένδυσάμενος σάκκον, καϊ χουν πασάμενος, είσ-
ήλθεν έν τφ ναφ, ίκετεύων τον θεδν 0υσθήναι έχ 
τών Άσσυρίων. ΕΙσαχουσθέντος δέ αυτού, χαί άναι-
ρεθέντων έν μιφ νυκτι δια τού αγγέλου έχατδν όγ­
δοη χοντα χέντε χιλιάδων έχ τής βοηθείας τών Άσσυ-
P ' V J , χαλ νίχης αύτφ παραδόςου χα\ τηλιχαύτης 
γενοχένης ύχδ τού Θεού, έόεόαίωσεν έτι χλέον τήν 
νκόνοιαν ήν είχε χρότερον, εαυτόν πάντως είναι λέ­
γων τδν χροφητευόμενον Χριστόν δθεν πάλιν έχ τής 
έχάραεως τοΰ λογισμού φαντασθείς ύχέρ εαυτόν, 
ούχ εΙσήλθε μετά τήν νίχην έν τψ ναφ, χατά τδ δέον, 
ευχάριστη σαι χα\ δούναι δόξαν τφ Ηεώ, άλλά μεγάλα 
έφρόνει καθ* εαυτόν, ώς γέγραπται έν ταίς Παρα-
ληχομέναις* *0Γ# Ηαχειτώ&η Έζεκίας άχύ ύψους ' 
χαρδίαςαύτού* χαλ, ΈγκιτέΛιχεταύτυ* Κνριοςτού 
χ&ιράσαι avror, χαϊ eldirat rhtr τη καρδία αυτού. 

Ό δέ φιλάνθρωπος θεός άεΐ τήν σ*>τηρίαν τών αν­
θρώπων πραγματευόμένος, έχστήσαι αυτόν βουλόμε-
νο; της ύπονοίας εκείνης, ήν ώς ά/θρωπος παριδών 
ύπώπτευσεν * έτι δέ χα\ μνησθε\ς αυτού τών αρετών, 
ούχ εί; τέλος βίασε χαταπεσείν * άλλά πέμπει αύτφ 
ά^βωοτίαν είς άπόγνωσιν άγουσαν θανάτου. Καί φη­
σιν "Ησαΐας ό προφήτης είσελθών πρδς αυτόν* Τάξω 
ΧΒρϊ τού οίκου σου * άχοΰνήσκκις γάρ συ, χα\ ού 
ζήση * όμού τάς δύο δόξας άνελών άπ' αυτού. Οί μέν 
γάρ τών Ιουδαίων έλεγον, μηδέποτε τδν Χριστόν 
άποθνήσχ:ιν - οί δέ ότι άποθνήσχει μέν, άνίσταται 
Οέ άπό νεχρών. Τφ ούν είπείν, ότι %Αχοΰτήσχας { 

σύ, άνείλεν άχ* αυτού τήν μίαν, δι* ής έ νόμιζε ν 
εαυτόν μή άποθνήσχει ν ποτέ * τώ δ* έπιστήσαι χαί 
ειπείν, Καϊ σύ ζήση, άνείλε χα\ τήν έτέραν, δι* ήν 
έτεροι έλεγον, δτι άνίσταται άπδ νεχρών. Δι* έχατέ-
ρων γάρ έδιόάχθη έταζόμενος έν τή ά££ωστία μή 
είναι ό Χριστός. Άλλά χαι σφόδρα σοφώς αύτδν ύπ-
αινίττεται τή τού αγίου Πνεύματος δυνάμει, μή είναι 
αύτδν Χριστόν λέγων* Τάζαι χαρϊ τού οίκου σου' 
άΧΌθνήσκκις γάρ, καϊ ού ζήση · ινα είπη · Διάθου 
τάχατά σέ, τίνι μέλλεις παραδούναι τήν βασιλείαν* 
ίνα οώζηται τής επαγγελίας τού θεού τό άδιάπτω-
τον · ούχ εί γάρ σΰ ό ύπό τών προφητών χηρυττόμε-
νος Χριστός, ό άδιάδοχον έχων τήν βασιλείαν * άλλά 
διαδοχήν πάντως έξεις σύ, χα\ ού χαλώς ήμέλησας 
ποιήσαι τέχνα, ίνα διαδέξωνταί σου τήν βασιλείαν. 
Φρόντισαν ούν διαθέσθαι νύν χαλ είπείν, τίνα έ|ς 
διάδοχον τή; βασιλεία; σου. 'Ος ύπώπτευσεν έαυτδν, 
είτα συνελς ό Έζεκίας χο\ χλαύσας πιχρώς, χαλ με­
τανόησα; χαλ στραφείς έν τή κλίνη έπ\ τόν το7χον, 
ένθα συνέβαινεν είναι τ^ν ναδν, καθώς έΟος έστ\ τοίς 
Ιουδαίοι; ποιείν, προσεχών δήθεν τώ ναφ, τήν δέη-
σιν έποιείτο. 

Επιστραφείς δε τοί; λογισμοίς, κα\ ανορθωθείς 
τήν διάνοιαν, άτε δη είσακουσθε'ις, και τής ά£> £ω-
οτίας απαλλαγείς, καϊ προοθήκην ζωής ετών ιε' 
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scitfia regiU vootibas, induius ooeeo, puhrereqao 
cootpmos, ia lenplom iogrmut ett, Deo tappli-
cane ufi BO ab Aasvriit erueret. Re impetrau, at-
que inleifectis per ongelani noctc uno ceittam octo-
ginla quinqno niillibus es copiis Assyrioruni; ex 
iasperata el ιοοία Ο Deo oibi porti victoiio, in pri-
sliao aoso opinioae firmavit, qna puiabal oeio 
Cbrixium illom propbeiice prenunliatuoi otuniao 
otso. Qoamobretx ei bujutmodi eiistinaiioue ma-
gniAce olatvs xionte et cogitatiombos, poot viclo-
riara io tomptum ingressas non est, tameiei id io 
oflicio erat, ot Deo gratias agercl, gloriamqtie rc-
ferret; aed ahuni in se sapbbai, ut scriptum est 
io Paralipoittoois : Quia kxmilitatx* « t Ettdtiasat 
exailatione eorUi* axi;oi, Dereliguit eum ftonixut, 
ut lenlaret eumt et $cirei qxa in eorde ejus eraut ·*. 

Dcus vero ille clemens, qui *omper salatem bo-
minutn procurat, volcns ilium a lali opinionc renxy» 
vcre, qiiam, utpote bomo, errando susceperal: 
itcmqtie viriuium cjus mcnior, non pcrnitsii ot 
usque in finem in lapsu mancrol, sed morbum ioa-
misit, qui ipsum ad vilaml% mouia despora-
tionem agerot. leaiasquc propbcia ad illum i i i -
gressus dixi l : Ditpone domui %um: morierit enim, 
et non vives n , atquc simul duas ab illo amovit 
opiniones. Ex Judxia quippe alii dicebant 30S 
Christum nanqnara moriiurum esst; alii vero, 
moriiurum quidem aiebant, sed ex morluis resur-
recluruin. Cum ilaqoe dicerci illi, Norieri$t unam 
ab ilto opinionem oliminavit, qna putabat se nmi-
quam nioritnrum eise; cum autem i!!ud adjet it, 
ef non tive*, aliam sustulit, qua dicebaui alii, ro-
liirrecturuni CS6C a morluis. In morbo quippe ver-
taiis, ex utroqiie dicio edidicit sr non ex&e Cbri-
ftium. Imo etiam ex virtuto Spiriioa sancti aa-
picniUsiiue subindicabal propb<'la ipsuro noci caoo 
Cbristum, cero dicercl : Dhpone dommi tna, mo-
rieris enim, $t non vive*; ac gi dicerct : Dispooo, 
quantum ad te pcitinot, cui roguuin tradilurus sis ; 
ut promUsio Dei firma ci inconcussa maneai: ne~ 
que enim lu ille es a pruphctis pr*mtniiatut Cbii-
8lusf qui regnum habebit siuc succoesore; sed lx 

^ auccessorem babebis, aii|iio perperam libcros sus-
cipere neglcxisti, qui rignum luum cxciperem. 
Jain vero curaro assignandi babeio, qocm rrgni toi 
successorem rclinquas. Cum aiaca se tibi suceea-
ftorem fore opinaius essci, re dcoium intelleela 
Ezecbiat, cum flevbwt amar^, atquo poDuiiemia 
niotus seoe in leclo vcrsus pariotom coDvertisaei, 
qua parte silum crai lempltitn, ui mos cst Juda*ia 
ag4 re, tcoiplo scilicet iutenlus, suppticaiionem emit-
tebal. 

Cum autem cogitaUonee muiassoi, nientemqoo 
eorrexisxei, uipolc qui cxaudilus ffisset, ac morbo 
rocreatus, quindccim vita: anuoi uin addiiaoiooto 

MHParal.xxxu, 20,31. 1 1 l>a I X U I I , I. 
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diguaius, atqoe mirabiliore tliosigno conftrmalus, Α άξιωθε^, καϊ έτέρφ σημείφ παρχδοξοτέρψ πιστω-
videlicel soJia reirogretsioiie, cujus signi causain 
roox exponam; luac canticum Deo ceciiiil, ίιι quo 
singula, qu» oopra duimas recenset, nam sic ai i : 
Ego dixi: I» ultitudine diervm meorum vadam 
ac si dicerel, Haxc semper penes me cogiiaiionem 
aervavi dlcens, Semper vivain, ct nuuquam nioriar. 
Nam illud, In celtiludine dLrum tneorum vadam, 
iniical diea ejua nunquam prftcidendos csse; ac 
quasi quiepiam tacite rogel: Haec te cogitante, 
quid accuiit libi ? infert cl ait : In portis inferi 
+eliuq*am anncs retiduo$ » · ; ac i i dicat : Haec me 
coghante, reponle in gravom lapsos morbuin, novi 
prima cogiiationi nou ulira insistendum; sed in 
inferoo anuis rcltquis roanendum esee. beindo 

θε:ς, λέγω δή, τώ άναποδισμφ του ηλίου · Λ τήν 
αίτίαν μικρόν ύστερον έρώ· τότε ήσε τήν ψδήν τώ 
θεφ, δηλών έν αυτή έκαστα των προειρημένων* φησ\ 
γάρ ούτως · Έγώ είχα· Έν τφ ϋφει τώτ ήμερων 
μου χορεύσομαι · ώσανε\, Τούτον άεΐ τδν λογισμόν 
Ισωζον παρ" έμαυτφ, λέγων ότι άεΐ ζώ, καλ ουδέποτε 
τελευτώ. Τφ γάρ είπείν, Έν τφ ϋψεί τώτ ήμερων 
μον χορε\>σομαι% έδήλωσεν ώς ουδέποτε κολοβωθή-
αονται αί ήμέραι αυτού* κα\ ώς τίνος κατά άποσαό* 
πησιν αύτου λέγοντος, δτι Ταύτα σου ένθυμουμένου, 
τί σοι συμόέόηκεν ; επάγει καί φησιν Έτ χύλαις 
ξδον κατοΛείψω τά έτη τά έχίΛοιχα * ώσανεΐ, 
Ταύτα μου όλαλογιζομένου, άθρόω; ά^ωστία δεινή 
περιπεσών, έγνων μηκέτι τού λογισμού τού πρότε­

ρο» anpliiu tidtbo taUtan Dei in Urra M . Salu- B έχεσθαι, άλλ' έν τφ $0«.' διατρίόειν τά έτη τά 
tare Dei bic Clirislum significal: i u enim ei Si-
mton ia Evangeliis, com Cbristum in ulnis susce-
pisoot, Deora rogabat ui ex hac viia dimiuereiur, 
quandoqaidero oculi ejua videram salutare Dei, ac 
oi diccret, tpsum Cbriaiom; nam responaun acce-
peral a Spiritu aancio, non visurum ee moriero, 
niai videret Chrisiuni Dominum t r .Hoc 303 igitur 
bic TUU Ezecbtas indicare, aciliccl, Non ianium 
a lali animi srnsu abscessi, aique a magnificis H -
lis de merpw) cogilationibus cessavi; sed ncque 
ip&tiiu Cbriaium ία terra vidore merui, cum viiae 
anui quiudecim aolum mibi supersint. Non aro-
pliua vuiebo bouiiuein ex coguaiionc mea ; ac si 

επίλοιπα. Είτα, Ούχέτι ού μή Ιδω τό σωτήφιον τον 
θεού έχϊ τής γης* Τδ σωτήρων τού θεού ενταύθα 
τδν Χριστδν σημαίνει * ούτω γάρ κα\ Χυμεών έν 
Εύαγγελίοις δεξάμενος τδν Χριστδν είς τάς άγκάλα,-, 
τδν θεδν παρεκάλει άπολυθήναι τής ζωής, έπεί έω-
ράκασιν οί δφθαλμο\ αυτού τδ σωτήριου τού θεού * 
ώσανε\, αύτδν τδν Χριστδν * ήν γάρ αύτφ κεχρημα·» 
τισμένον ύπδ τού Πνεύματος μή Ιδεΐν θάνατον, έως 
ού (δη τδν Χριστδν Κύριον. Τούτο οδν ενταύθα δ 
Έζεκίας βούλεται δηλούν · δτι ού μόνον άπέστην τοΰ 
λογισμού εκείνου, κα\ πέπαυμαι τά ύπ)ρ έμέ φαν· 
ταζδμενος' άλλ* ουδέ αύτδν τδν Χριστδν άξιούμαι 
ίδείν έπ\ τής γής, πέντε κα*ι δέκα μόνον έτη λοιπόν 

diceret: Nam poslquam quind^cim annos prieliiia* C ^σαι. Ούκέτι ού μή ίδω άνθρωπον έκ τής συγ-
MU*t iueaa adjecios a Deo accepi, in morte uon 
uiodo ipsuni videre uon dignus babebor; sed uec 
•x bomiuibus, nec cx cognaiione mea quempiain 
vidcbo. Reliqui Tetiduum tilx mem; ac si dicat, 
Itejecu priore cogiuiioue, ac deiode probe el «i 
par erat cogitans, agnovi me fiueui vita babilu-
rain ease. 

Poolea d ic i l : Exiit εί abiit α νιε, quemadmodum 
it gui ioivu taUrnacultm, quod fixerat»; vide-
1M ut, lam loiige abesi a prataenli menie et een-
teniia met prior Uli supcrbi* o>gilaiior ac si quis 
labernaculum Ugent, coufcsiim soWalillud. Spiriiu* 
meu$ apud me fnit, fua$i tttm ρτοχιηιε succidendctM. 
Parum abfuil qiiin auima n:ca me dcscrerei, quasi 

γενείας μου * Γνα ειπη * Μετά γάρ τά δεκαπέντε τής 
προθεσμίας έτη Ιλαβον παρά τού θεού, τελευτών ού 
μόνον έτι εκείνον ούκ άξιου μα ι Ιθείν · άλλ' ουδέ τινα 
τών ανθρώπων, ουδέ τής συγγενείας μου. ΚαχέΛι· 
ΧΟΥ τό Λοιχότ τής ζωής μον · ίνα είπη- 'Αποόαλλό· 
μένος τοίνυν τόν πρότερον λογισμδν, χα\ το δέον τού 
λοιπού λογισάμενος, έγνων ότι τέλος ζωής Ιχω. 

Είτα; φησιν ΈξήΛΘε χαϊ άχήΑθετ άχ* έμον, 
ώσχερ ό καταΛύωτ σχητήτ, χήξας' ίνα είπη* 
Καλ τοσούτον άπέστη τής ημετέρας διάνοιας δ πρό­
τερος τής ύπερηφανίας λογισμός, ώς άν τις πήξας 
σχηνήν , ευθέως αυτήν κατάλυση. Τό χνενμά μ<ον 
χαρ' έμοϊ έγένετο, έρίθον έγγιζούοης έχτεμετν · 
παρ% ολίγον δΙ χα\ αυτή ή ψυχή ***έλιπέ με. 

U la, quaui lexil inulier, quaeque proxime succi- Π ώσπερ ίστός γυναικός έριθουμένης έτοιμος τού 
τμηθήναΓ. Έν τή ήμερα έχείνη χαρεδόθητ έως 
χρωΐ ώς Λέοντι, ούτως σννέτριψε χάντα τά 
δοτά μον · άχό της ημέρας έως νυκτός χαρεδόθην 
ίνα είπη * Έν έκείνφ τοίνυν τφ χαιρφ τής έμής ά£-
βωστίας ώσπερ λέοντι φοόερφ συντρίοοντι όστά, 
ούτω τφ πυρετφ παρεδόθην αδιαλείπτως, άφ' ίω~ 
θεν έως εσπέρας, άπό εσπέρας έως πρωΐ συντρίβα­
με νος ύπ' αυτού. Ώς χεΛιδών, ούτω ρωτήσω, καϊ 
ώς χεριστερά, ούτω μελετήσω * τουτέστιν, έν 
αύτφ τφ καιρφ ούτως ήμην άφιε\; τήν φωνήν, ώσ­
περ ή χελιδων άφίησιν οξείας καλ διατρόμους φωνάς, 

deuda tsi. ln die itta lradit*$ εοοι usqiu mane qua$i 
leoni: i\c comrivit omuia otsa mea : α die usque ad 
nocum tradiiui sum"; ac si dieai: In ilio ilaquo 
teiiipare intirmtlaiis nieae, quat>i lconi lerribili con-
terenii ossa, iia febri Iradilus sum ind^sincnter a 
uiaiuiino uiquo ad ve*j>eram, a vespera usque ad 
matulinoni conlrilus ab ipso. Sicut hirundo stc w-
ciferabor;*t $icut columba, ita meditabor " ; id est, 
in illo tempore i u vocoin emUtcbam, sicui birundo 
acuta* ac ireniulas voccs odil: atquc i u in lalto-
ribu» geraebatn, ot columbia roos esl meditari. lilud 

" Iba. xxxvin, 10. M ibid. M ibid. II . β Τ Luc. u, 26. 4 1 Isa. χχχχιιι, i t . u ibid. " ib id . 13 
*» ibid. 10. 
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χαλ ούτως ήμην τοίς πόνοι; όουρόμενος, ώσπερ έΟο; Α aiileiii, vociferabor, Π, medUabor, pnriude esl a«*t 

ταίς πελείαις μελετών. Τό δε ρωτήσω, χα\, //εΛε-
rifcrti, Αντλ του, έφώνησα χα\ έμελέτησα, κείται, 
χρόνος άντ\ χρόνου, ώσπερ χα\πολ)αχού έν τή θεία 
Γραφή κείται τδ τοιούτον ιδίωμα ' ώς όταν ό Ησαΐας 
λέγη, ΏςχροΈατοτέχϊσφαγίμτήχ6η9άντ\τή9άχ· 
θήσεται. ΈζέΛιχοτ γάρ μου οί δρθαΛμόϊ νου βΛέ-
χεοτ εϊς τό ύψος του ουρανού προς τότ Κύριον9 δς 
έζείΛατό με9χαϊά?είΛαζό μον τήνόδύτηντής ψυ· 
χής9Κύραί·χεμϊ αυτής γάρ άνηγγέΛη σοι/Ινα είπη* 
Κα\ τοσούτον Ανέτεινον τό όμμα τής διανοίας μου 
αποβλέπων είς τό ΰψος του ουρανού, προς σέ τον 
τών όλων σωτήρα Θεόν ανατιθέμενος τήν τής έμής 
ψυχής όδΰνην, ήν χαλ άφείλου παρ* έμου , άντιστρέ-
ψας τό τής ύ περηφάνιας είδος είς ταπείνωσιν κα\ 

vociferalus ct mediialus ΜΙΙΙΙ, teinpusque aliud pro 
alio jacei, quemadmodum plerumque in divhui 
Scripiura hoc ipsuin idiuma occurrii. Ui cum Isaias 
dici l : Sicut agnus ad ecchionem duclut ett"; id 
esl, ducelur. Defecerunt enim oculi mei respi-
citndo in aihludinem cmii od Dominum ; qni eripuii 
me, εί abtlulu dolorem animw mete, Domiue, dc 
ipsa emm OHnuntialum €*t tibi*·; ac si dicat: ll:i 
ii.leudi ocolos menlie nu-a: asptciendo in aliiiudi-
ncoi coeli, ad leoxtnium servalorem Deum reponeii* 
auiinar oiex? dolorem, qucm a nie abstulisti; su-
perbia mea iu ltuniiliialcm ct obscquci.tiam reli-
giofii» convcrsa : qna de rc scmper 9 ο Domiiie, 
gratias again libi. Εί excilasti miki halitum, ei COH-

pcrirei. tl abjecUti xelro me ouinia peccaia mea "; 
ut dieal: Consolaiione quippe tua excilasli spiriium 
ineiim, ct v ix i : coi.verteus auimara n.eain mor-
luam, 304 pcccala reiro vcrlisli, nec pennisisti 
ui illa tnie me exiendereiiiiir. Neque enim qui in 
ixfetno εχιιΙ lamdabnnt tet neque moriui bcnediinii 
tibi, neqxt iperabxni qmi in mfertw $uni miwicor* 
diam iuam. Ybentet btuediceni tibi, sicut ei egt *"; 
ae si dicat : Nisi euin mibi adbuc vitam conc«s-
•itoot,qut potaissem coiivnli aul poanitere et salu-
tern eonaeqoi, aut miscrieordiam tuam spcrare, cum 
mortui, qui in inferno sunl, nibil bujusmodi prastart* 
poseiiii, scd lu maximo ex cominiseralione loa id 

ΰπακοήν θεοσεόείας, υπέρ ής κα\ διαπαντός, ώ Δέ- D tolalus tixi. Eruisli tuini animam menm, ut noi: 
σποτα* ευχαριστήσω σοι. Καϊ έξήγ&ράς μου τήτ 
ανοήτ, ηαϊ χαραχΛι\0$Ις έζησα. ΕίΛου γάρ μον 
τΙ[Τ ψυχήν. Ινα μή άχόΑηται, χαί άχέφφιψας 
όχίσω μου χάσας τάς αμαρτίας μου' ίνα είπη -
'Εξήγειρας μου γάρ τήν πνοήν τή σή παραχλήσει, χύ 
έζησα, συστρέψας (ίου τήν ψυχήν απολλυμένην, τΑς 
Αμαρτίας είς τΑ οπίσω απέστρεψα;, μήέάσαςέτι ταύ­
τας έχεχτείνεσθαι έμπροσθεν μου. Ού γάρ οί έν φδου 
αϊνέσουσίστ, ούύέ οί άχοΟανόνττς εύΛογήσουσΙ 
σε9 ουδέ έΛχίούστν οί έν φδβ τήν έΛεημο-
σύνην σον. 01 ζώντες εύΛογήσουσΙ σε , δν 
τρέχον χάγώ' ίνα είπη· Εί γαρ ου συνεχώρησά; με 
τοΰ ζήν έτι, πώς Αν είχον έπιστρίψαι, ή μετανοήσαι 
χαλ σωθήναι, ή έλπίσαι τδ παρα σου έλεος τών ^ conccucml 
έν φδου νεχρών οό δυναμένων τι τοιούτον ποιή?αι, 
Αλλα συ μΑλλον τή σή εύσπλαγχνίφ χάρισα μέν. υ ; 

Τό χείμενον. 
Κονφον τήν σχιάν χΛϊναι δέχα αναβαθμούς 4 

ούχ\ άΛΛά έχισχραφήτω ή σχιά t άταδαΰμονς 
είς τά δχίσω. Μετά τό χλίναι οδν τήν σχιάν προ-
€Αντος του ηλίου τους ι' Αναβαθμούς, τότε δυνάμει 
θεία διΑ τής προσευχής τοΰ προφήτου, άπεστράφη 
είς τούπίσω ό ήλιος, χαί γέγονε πάλιν μεσουράνιο; -
χαλ ευρέθη Αναδραμοΰσα ή σχιΑ τους ι' Αναβαθμούς 
χατΑ τό Γράμμα τό Ιερόν. ΕΙ γάρ ήν τό έμπαλιν 
τρίτη ώρα τής ημέρας, ούτε ή σχιά ήδη δραμούσα 
ανέτρεχεν, ούτε ό ήλιος Ανεπόδλζεν είς τούπίσω - εί 
χαλ συνέβη τήν θύραν χαλ τούς Αναβαθμούς τοΰ οί« 

Textvt. 
Ijtxie m Hmbram decem gtcdibus incllnare: non9 

ud retroveriatxr umbra decem gradibm M . Postquain 
crgo sole proccdcnie umbra decom gradibus d<H l i -
naftiel, luuc divina xirtule, per propbeUe oraiioneiu 
sol retro conversos, oc in medium coelum deimo 
regresxut esl, umbramque dccooi gradibns reirc-
grexsam fuî se comp^rium fuil, socundum oacram 
Scripiurtm. Nam ai bora dioi lerlia fuissel, noque 
umbra postquain procosecral retrogrcsaa fuissei, 
nequo eol retro measset : etiamsi comigi&sci ja-
nuam el gradua xdium Ezeclii» od octideniem rt»-

χου Έζεχίου έπλ τήν όυσιν opfv. Κα\ ταύτα μέν D spicere. E l hatc qutdom de domue silu et posiiionr. 
περλ τής θέσεως του οίχου. Ή αίτία όέ τού τοιούτου 
σημείου αύτη εστίν * ότιπερ τά πολλά τών εθνών, 
τάχα δε πάντα, τή στρατί^ μάλλον τοΰ ουρανού όου-
λεύοντα, τόν ήλιον τιμώσιν, ώς μείζονα απάντων 
Θεόν, χολ χατέρα τών φοιτών όντα. Τούτον ούν άνα-
ποθίσαι χελεύσας ό Θεός, έδήλωσε πάσι τοίς έθνεσιν, 
εαυτόν μέν είναι τοΰ παντός Δεσπότην, όοΰλον δέ 
τούτον όπάρχειν, χα\ ού Θεόν. Εί γάρ τότηλιχοΰτον 
οτοιχεέον άναχοόίσαι παρά τήν συνήθειαν προσ-
έταξε* πόσφ μάλλον τοίς ήττοσιν ώς ιδίοις δούλοις 
χεχρημένος χελεύειν δύναται 1 Έρώ δέ συν Θεφ χαλ 
τί τό εντεύθεν κέρδος έγένετο. Άναδραμόντος τοίνυν 

Tanli vero oigni el niiraculi cauaa ba?c cal: qood 
ocilicet geuies mulia?, ei foriaeait oniiiea, exercimi 
ccell maximf. lervieutoo, ooleoi, oi dooruin maxi-
mum ot patreni luinitiom, bonorarent. Hunc porro 
cum relrocedere jossii Dcus, onwibui saoegeoiibus 
oVclaravit, so quidem uxiTorai Dominum, hiinc vero 
sorvuro, non Deum esso. Nam fti tanturo eleuicntum 
praelcr eonsueludinem relrogredi jussii; quanlo 
magis minuribus aliis, ul propriie famulii, \mpc~ 
rare valcl! Dioani vero, favenie Deo, quid ind*k 

eiuolumculi evcncrit. Sole igitur retrogresso, 
in omnium noliliani g«*ntium usqnc ad r\irt'ina 

M l s . . u i i , 7. 4 1 ls». xxxmi, U . » ibid. 17. ·» ibi.l. 14. " IV II g. xx, 10. 
PATHoL.r.r. LSXXVIII . 

file:///mpc~


3*5 COSM.E INDIGOPLEUSTiS 3% 
:«rr« vciiil; ila Μ Babyloiiiae rex Nerodacli llltus Α τού ηλίου, πάσι τοις έθνεσιν εω; έσχατου τής γής 

γνωσ:δν γέγονεν , ώστε κα': τδν Βαβυλώνιου βασιλέα ttaladan, procul posiius ^i^numque conspicatus, ίιι 
^uportm et liorrendi niirabilUque spectaculi inve-
siigaudi curiositalem vcuerit.Stupor cnim ac ireinor 
CHOI regem ipstnn, lum opihnates ejos occupaveral, 
ita ut maxima cu;-a omncs, astrunomia; videlicel 
dedilos, lauli ei tain borrendi prodigii cattsaiu 
ediscuve ftagitarent. Mulla vero perquisitione farla, 
edidi4.it Execbiani Judsex regem, in ftgrituditieui ac 
viiae desperationcm lapsuin, rogasse Deum. qui ipsi 
et saiiitatcm, el annorum vilac quiudecim addita-
ineiitum conccssissct; atque ut proumsiotii sua* fi-
dem faceret, magnum illud ac lerribilc prodigimn 
edidissc : quia ipse 305 e s l tous dcoriim, qut fe* 
cit coelam et lerram ei otnnia quas in ois gtint. 

Μερωδάχ υ 16ν τού Βαλαδάν, πό,ό^ωθεν δντα καϊ θεο*. 
ρήσαντα τδ σημείον, είς έκπληξιν, χα\ έρευναν έ). 
Οιίν τού φοβερού χσΛ παραδόξου Θαύματος. Θάμβος 
γάρ χα\ φόβος περιείχε ν αύτδν τδν βασιλέα χα\ τούς 
α υ τοΰ μεγιστάνας, μετά σπουδής ζητούντας, περ\ τήν 
αστρονομία ν πάντας έπτοημένους, τοιούτου φοβερού 
χαι μεγάλου σημείου τήν αίτίαν μαβείν. Πολλής δέ 
ζητήσεως γενομένης, μανΟάν*ι ώς Έζεκίας δ βασι­
λεύς τής Ιουδαίας ά^^ωστία περιπεσών χα\ είς 
άπόγνωσιν έλθω ν ηύξατο πρδς τδν Θεδν, κα\ δέδωχεν 
αύτώ ύ f ε ία ν χα\ προσθήκη ν ζωής ετών ιε* · ένεκα 
τούτου πρδς πίστωσιν τής επαγγελίας έποίησεν δ 
Θεδς το μέγα καλ φοβερόν σημείον τούτο, δτι αυτός 

έστιν Θεδς τών θεών, ό ποιήσας τδν ούρανόν καλ τήν γήν χαί πάντα τά έν αύτοίς. 
Ha?c cuiu didicissH Babylouius, ipso opere edo- fi Ταύτα μαθών, κα\ παιδευθε\ς έργω ό Βαβυλώνιος 

clus illum ease universi Deum, confcstim mulla 
dona el legaiiouem ad Ezecbiam misit, uipoto qni 
vcre Dei uuiversoruni servuo aiqoe ab eo dilectus 
csset. llint ilein edoceiur, raluin noii spba?ratii, 
qtiae volvaiur, esso, οι fert Babyloniorum opinio : 
iu quatn illi suspicionem in coi^lrucliouc turris in 
allo posiii, incidcrunt; verttm slarc caeium in (crra 
dcfixum, quasi forniccm. Nam &i spha.ra exsisie-
rct, nequaquam sane, cum umvcrsum ad anieriora 
declinct el volvalur, sol couiratiura cursurn leucrct, 
cum universo non circumvolulus; ila ul irtuui bo-
rarum spaito, id est qoarla diei parte, reirocede-
ret, et rursus alia quarla paric, donec ad cumdcm 
locura rediret, unde relrogredi coDpcrat. I)c bis 

αυτόν είναι Θεδν τού παντός, τάχιστα πολλά δώρα 
χαι πρεσβείαν τ ψ Έζεχία έπέστειλεν, ώς δουλφ 
γνησίφ χα\ ήγαπημένω παρά τού Θεού τών όλων. Έν 
τούτφ δέ πάλιν διδάσκεται ώς ού σφαίρα στρεφόμενη 
χατά τήν τών Βαβυλωνίων δόξαν, ήν ώς άπό τής 
πυργοποιίας έφ* υψηλού ποτε γενόμενοι πρώτον 
ύπώπτευσαν, ό ουρανό; υπάρχει, άλλ* Ιστάμενος χαλ 
•Λεπηγώς είς γήν, ώ; χαμάρα. Εί γάρ ήν σφαίρα, 
ούχ άν τού παντδς έπι τά πρόσω στρεφομένου, ό 
ήλιο; τήν εναντία ν έβάδιζε μή συμπεριφερόμενος 
τώ παντ\, ώστε ωρών τριών διάστημα, τουτέστι τέ­
ταρτον ημέρας, άναποόίσαι * χαλ πάλιν έτερον τέ­
ταρτον, έως δτε ήλθεν είς τόν τόπον, έξ ούτχρ τήν 
ύποστροφήν έποιήσατο. Περί τούτων δέ πάντων τών 

porro omnibus figuris in Cosm^raphia CkrUtian*, C » 7 * * * ' < ™ " * « Κοσμογραρ(φ, ·»€•*· 
ul ipsc, vir admirande, nosii, bortantc rcligioso 
Paiopbilo llicrosolymitano, scripsimus. Ipse namquo 
propbeia, cujus minisierio solis rclrogres^io facia 
4 si : cum pcr ireroeadum illud miracuittin Babylo-
niorum opinioncin \t et opcre coniuuns, probassel 
iceluin non csse spbsram ae cimimvolvcnlero, ted 
«o» falaaoi sentcntiaai lenere, non dia poslea corfi 
uguram iia dettrip»it : Qoi είαίχέι cotlum $icui for-
nicem; ac rursum: Dominni Detu qui feeit cvlum ti 
fixil illud simtil liguram declarans, quod scilicei sit 
sicui foruix, quod sutueriiel flxerii ipsum,elquod 
non volvaiur. His porro diclis manifeslum cst ipsuni 

σθα χαλ αύτδς, θαυμάσιε, χατεγράψαμεν, τοΰ θεο­
φιλούς Παμφίλου τοΰ Ίεροσολυμίτου ημάς είς τούτο 
προτρέψαμε νου. Αυτός γάρ ό προφήτης δΓου γέγονεν 
ό άναποδισμδς τού ηλίου, έργω άνελών Οιά τοΰ φο­
βερού σημείου τήν ύπόνοιαν τών Βαβυλοινίων, ώς 
ούχ έστι σφαίρα στρεφόμενη ό ουρανός, άλλά πέπλα-
σμένην δόξαν δοξάζουσι, μετ'ού πολύ αυτού τού ου­
ρανού τό σχήμα λέγε; ούτω;· Ό στήσας τότ oitpi** 
τότ ώσεϊ καμάρατ - χαι πάλιν * Κύριος ό θεός ό 
χοιήσας τότ ούρατότ, καϊχήξας αύτάτ* όμουχαΐ 
τό σχήμα δηλώσας, δτι ώ; χαμάρα έστ\, χαλ στήσας 
και πήξας, καλ μή στρεφόμενο ν, είπών. Τά τοιαύτα 
δέ συγγραψάμενος, εύδηλον ώς και τούς Βαβυλω-

Babyloiiiis «tilcm fuisse : quod sane coiquc volenli ^ ώφέλησεν · ένεστι γάρ μαθείν τώ βουλομένφ, 
edUmc liceal ex iis, quaj Cyri Pemrura regis U z „ i . i . . f l . . . M . n . „ - . u . , 

lemporc gesta suni. Natu cum ρ;» luimibus accc-
piimi Isaixs librum iegerci, clausuiam illam rcpcrii, 
ubi qus ad ipsuiu Cyruin periiuetit praemtnlianlur : 
;>ii quippe ibidcm Isaias : llwc dicit De*% christo 
meo Cyro, cujus apprchcndi dexteram, ut obcditnt 
ix conspcctu ejus gente*$ el robnr regum dirumpam. 
Aperfam coram eo januas, cl urbe$ non ctaudemur. 
tgu anle it ibo, et momct complanabo: porlas cercus 
eonleram, ei vectes \errco* confriugam. Ei dabo tibi 
thesauroi occullo*, abicoudilosfct invisibiles; vt co-
qnotca* quia ego DomiHHS Deu* lnu$, out voeo uomeH 

έχ τών κατά τόν βασιλέα Περσών Κύρον γενομένων. 
Λαβών γάρ μετά χείρας τήν βίβλον ΊΙσαΐου, χαλ 
άναγνούς εύρε τήν περιοχή ν τήν περλ αυτού προ£· 
0ηθεϊσαν γεγραμμίνην · φησ\ γάρ Ίΐσαΐας έν τή 
περιοχή ούτως * Τάδβ Λέγει ό θεός τφ χριστφ μον 
Κνρφ, ού έεράχψτα τής δεξιάς, έχαχούσαι έμ­
προσθεν αύτον έθνη, ηαϊ ϊσχύτ βασιλέων θιαρ» 
Ρήξω. Ανοίξω έμπροσθεν αύτον θύρας, χαϊ πό­
λεις ού σνγχλεισθήσονται. Έγώ έμπροσθεν σου 
χορεύσομαι, χαϊ δρη όμαΛιώ, θύρας χαλκάς 
σνντρίψω, καϊ μοχλονςσιδηι>ονς σνγκΛάσω: Καϊ 
£ώσω σοι θησανρονς σνοτεινζνι;, όηοκ(ύΦο>ς% 
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337 ΓΟΡ0ϋίΙΛΡΙιΙ.« CHRlSTfAN.-E LtB. m 
αεράτους άνοίσω σοι, Ινα γνφς δτι έγώ Κύριος Α Ιοχιχ, Onu% Israel. Propter puerum meum Jacob ei 
ό ϋεός σου, ό καλών τύ δνομά σου, ό Θεός Ίσ­
ραήΛ. "Ενεκεν τού αοιδός μου Ιακώβ, καϊ Ίσ­
ραήΛ τού εκλεκτού μου, έγω καΛέσω στ τφ όνό-
ματί σου, καϊ προσδέξομαί σε. Κα\ μετ' ολίγα* 
Έγω ήγειρα αύτδν μετά δικαιοσύνης βασιΛέα. Καϊ 
χάσαι αϊ όδοϊ αυτού έύθειαι. Ούτος οικοδομήσει 
rt$r χόλιν μου καϊ τήν αιχμαλωσία*· τού λαού 
μου επιστρέψει, ού μετά Λύτρων, ουδέ μετά δώ­
ρων, είχε Κύριος Σαβαώΰ. Κα\ θαυμάσας τήν 
πφόγνωσιν χα\ τήν xptyftotv χα\ εύρων, χαι τ6 
fttov όνομα όια^ήβην ύπό του προφήτου προκη-
ρυχθέν, iκέλευσε τον λαόν άνελθείν έν Ίεροσολύ-
μοις, άφεσιν ποιησάμενοι τής αιχμαλωσίας, δούς κα\ 
δαπανήμχτχ είς οίχοδομήν της πόλεως και τού ναού. 
Ού μόνος όέ αυτός πεποίηχε τούτο, αλλά χαλ οί μετ' Β 
αυτόν, έωςοδ έτελειώθη ή πόλις χα\ ό ναός. 

'Βστι Οέ κα\ ή πρόσταξις Κύρου εγγράφως έν 
ταΐς Παραλειπόμενα ις χαί έντφ "Εσδρα τεταγμένη, 

τεαραχελεΰουσα πάντα τόν λαδν άνελθείν, λέγουσα 
ούτως * "Ετους πρώτου Κυρ ου τού βασιλέως Περ· 
σών, τού τελεσθήνιχι Λόγον Κυρίου άπδ στόμα­
τος Ιερεμίου, έξή^ειρε Κύριες τ ό πνεύμα Κύρον 
βασιλέως Περσών , καϊ χαρήγγειλε ρωνήν έν 
χάση τή βασιΛεία αυτού, και γε έν γραπτφ Λέ­
γων Ούτως είχε Κύρος βασιλεύς Περσών · Πά­
σας τάς βασιλείας τής γής έδωκε μοι Κύριος 
ό βασιλεύς τού ουρανού ' καϊ αυτός έχεσκέ-
ψιιτο έχ% έμέ τού οίκοδομήσαι οίκον αύτφ έν 
Ιερουσαλήμ τη έν τή Ιουδαία. Τίς έν ύμίν άχό 

liracl tlcclum meum ego to*Qbo le nomine tuo, ct 
occipiam le". Etpaulo posl: Ego suuilavi cum cmn 
juHilia regem. Et omites via> ejus recta*. Uic adifi-
cabii tirilatem mettm, et captivitalem populi mei re* 
dncel, non curii pretio et muueribui, dixit bominu» 
Sabaolh%9. Qui praescienliain illam el pradiciioncm 
admiratus, cum t.otnen suum 306<Ji*erte a propbela 
praeiioiiliatum repertgsei, jussit populum asccnderc 
Hieroeolymani, cl captiviiai.s dimi>bio;;tni coi.ces-

ad consli ucliouem urbis ci ii-inpli suntpius sup-
pedilaus. Nec ipse solus iti piaesiilit, eed OIKUII qui 
|K>il illnm fuerunl, donec urbs et tcuiplum absol-
verentur. 

Esl vero ipsum Cyri decrelum sciiplo consigna-
lum in Paralipomcnie 04 in libro Esdrce, jubcns ui.t-
ver&um popuiuni ascendore, Itis verbw : Anno primo 
Cort ngi$ Periarum, nt compleretur terbum Domitii 
ex ore Jeremw, suicitttvii Domhtui spiritum Cgri 
regii Penarum, ac pronuntiavil vccem in oiimt re-
gno IUO, eiiam ptr scnpturam, dicent: Sic dixii Cy-
rus rtx Persarum : Omnia regna terra* dedil mihi 
Deminui rex caii, tt ΐριε reipexii in rne, ttt adif^ 
carem εί dotnum in JcruiaUm, ansc est in J*daa, 
Qui$ in vobit ex univerio populo ejui ? et erit Detts 
emm ipto : auendai**. Vide, vir adinirande, quo 

παντός του λαού αύτου; καϊ έσται ό θεός αυτού c Ρ * € ΐ 0 ^ a l u r ee librum lwi;e lcgisse, el scripiis 
μετ* αύτον, καϊ άναβήτω. "Ορα, όαυμάαιε, πως 
έαοτφ ομολογεί άνεγνωκέναι τήν βίβλον Ήσαΐου , 
χαλ πεπιστευκέναι τοίς γεγραμμένοις, χαλ μετά πά­
σης σπουόης χαλ δαπάνης πληρωσαι τά γεγραμμένα 
έν τή Γραφή. Πώς ούχ εύόηλον τυγχάνει, δτι έχ τού-
των πάντων ωφέλεια πολλή όεοσεβείας γέγονε πά^ι 
τοίς έθνεσι; Πώς δέ χα\ οϊ τοσαύτην πίστιν έσχηχό-
τες είς τήν Γραφήν τού Ήσαίου, άπιστήσειαν χα\ 
περλ του σχήματος τού ουρανού, λέγοντος έν αυτή * 
*0 στήσας τόν ούρανόν ώσεϊ χαμάραν; Μάλιστα 
χαλ νεαρών όντων χατ' εκείνο καιρού τών γενομένων 
όαυμΑτων τών κατά τής £ενοχηρε\μ, χαλ τού άνα-
ποδισμού τού ηλίου · όθεν χαλ πάντες οί ένδοξοι αύ· 

ejua credidisse, ita οι cum mulla cura ei susnptu 
quaB in Scriplura ferebatilur implcrel. Qui noii pa-
lant sit,ex bis ooiuibus muttum ulititalis ad religio-
nctn universi» genlibus obveuisse? Quoniodo au-
lem i i , qoi laiium lidein in Isaiae Sct ipluram babu -
runl, de codi flgura non ipai crcdideriut, cum ait, 
Qui Maluit cadnm licul fomicem*l1 uim maximc 
ilio icmporo miraeula cooira Sonacberim cdifa. 
alque solia rctrogreseio adbuc recenlia esncnt: m.d«i 
oninet eorum optimolee cx hisce ubique ccicbraiis 
oignis, ntcnon ex praedicalioiie Isai» prisuasi, 
Bcgis senloniiae coasenseruni, populo cuiu nullo 
no» bonore dimUso. Cum primi iiaque Babyto:.ii 

τών πεπεισμένοι περλ τούτων τών διαβόητων ση- ρ f onjoctareni ac suspicarenlur coclum essc sphaei am, 
μείων, χα\ έκ τηςπρο^ρ^ήσεως τού Ήσαίου, συνέδεντο 
τή γνώμη του βασιλέως ά πολύ σαντες τόν λαόν μετά 
πάσης τιμής· Πρώτοι ούν πάντων στοχασαμένων και 
ύποπτευσάντων Βαβυλωνίων, σφαίραν είναι τόν ού­
ρανόν, πρώτοι πάλιν έδιδάχΟησαν όιά Ήσαίου τού 
προφήτου, ώς ού σφαίρα τυγχάνει, άλλά χαμάρα. 
Έξών χαί ημείς παμαλαβόντες τά σχήματα πάντα 

primi ilcm edotti suni por Isaiam propbmam, noti 
esao apbaxram, xed fornieem. Uudo nos ijuoqn»! 
acboinaUi ooania acctpioniea, ea in Topographm 
Ckrittiaua doscripaimus, ubt docloreiu, qui illa no 
bia Iradidit enunlhvinnis; dico aulem magi iim pa-
lricium,qui cx iorra CliaUkcorum Ituc piOfuctus os:. 
El \idtc liis de rebits dicta smiio. 

χατεγράψαμεν έν τή Χριστατνατή Tcxo)papia, όνομάσαντες τόν διδασχαλον έν τώ προοιμίφ, τόν κ* 
παραδόντα* λέγω όή τόν μέγαν πατρίκιον , τόν έκ γής Χαλδαίων ενταύθα 7:αραγενόμενον. Καϊ ταύτ/ 
πάλιν περι τούτων. 

ΈλΘόντων όέ τών πρεσβευτών τού Βαβυλωνίου 
προς τόν Έζεκίαν, πάλιν άνθρώπινον ύπο με ίνα;, και 
έπχρθελς τήν διάνοιαν, τούτους μετά πάσης χαράς 

· · ka. χχν, «ibtd. 15. w I Esdr. ι. 1-5. 

Oratoribui rogis Habyioni» Execbiam adeunii 
bu», rur&um ille buinatmni quidpiaiu passus, ei:i-
lusque animo, ip^os cum οιιιιΓι gaudio, rem si: . 
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ploriosam esRc raius, exccpil 
COSILE lNDICOPLEUST^ 

praner voloolatem Α ύχεδέξατο, είς οιχείον κλέος * 
voro Dei ki regiam inlromigit, luesanrof aiqve di-
viiias suas omnee ostendil. Tunc roreum leatat ad 
ipsum mitiitur, qui roeotem ejus corrigai, eomqoo 
iiouice sic affatur : Quid dicunt hominet Uti t tt 
unde ad u veneruin ? Retpondii 3 0 7 EtoeMat ; Ex 
Urra procul venerunt ad me ex Babylone. Dixit Ue-
*um isaiat : Quid viderunt in domo luaU1 lllo ao-
lem, videns eum ut gnaram inierrogaro, vero didt 
ct sie eum alloquilur. Ouuua euat $unt tx dcmo 
mea viderunl : niliHqu$ est m domo mea, oxod 
Mon tideriut; ud etiam thetauroi meo$ w . Tunc 
commiiianii* more, meniig eiaiionem ejus carti-
gaus, quae ipsi fulura suat pranunlial, bis vor-
bis : Audi urmonem Domini exercitxum : Ecu die$ 

400 
εΙσήγαγε δέ αυτούς 

κα\ «αρά γνώμην Θεού είς τά βασίλεια, δείξας αυ­
τοί; τους θησαυρούς χα\ πάντα τδν πλούτον αυτού. 
Τότε πάλιν απεστάλη Ησαΐας «ρδς αύτδν έπανορ-
0ών τήν διάνοιαν αυτού, χαί φησι χρδς αύτδν, είρω-
νευόμενος · Τί Λέγουσιν οϊ άνθρωχοι ούτοι; χαί 
πόθεν ήχασι χρδς σέ; Καϊ εϊχετ Έ&χίας · Έ* 
rnc Χδφφωθτν ήχασι χρδς μ* έχ ΒαθυΛωνος. 
ktlxM πάλα* ΉσαίΟς- Τί Μοσατ έτ τφ οϊχφσον; 
Ό δ*, έγνωχως δτι είδως έραντ&τήν άλήθειαν λέγει, 
χαί φησι «ρδς αύτδν · Βαττα τά έτ τφ οϊχφ μου 
Μοσατ, χαϊ ούχ έστιν έτ τφ οϊχφ μου, δ ούχ 
έίδοσατ · άΛΛά ηαϊ τά έτ τοίς θησανροίς μον. 
Τότο λέγε* χρδς αύτδν ώς έν τάξει απειλής, χολα-
φίζων αύτον τήν έχαρστν της διανοίας, τά μέλλοντα 

rcuiunt, $1 auferentur omxia qnm a«itl ίχ domo <xo, B ^ *·< e "Axowcr τότ Λό-
ti omma qua condiderunt patrei fxi, uiqxs ad ditm 
Uaxc, in Babylonem: el non reUmpuiur ttrbum, quod 
dixerii Domiiius. El fUii tuiqxi egredUntur αχ f#, 
qno$ gignes, aummt, tt erunt enxuchi ix dome re$h 
I!abytouhwm*s; at fti dicat : Quid rnraua cogila-
ι ouibus exlolleris ad propriam, non vero ad Dei 
gluriam accipieoa legaios Babflonii? Oporiuii lc 
ιχ prieiiuis cxeraplis erudiri: nam ad gloriam, non 
i:i.im, scd raeam, signa magqa ediia tonl; ul etiam 
g nies erudirenlur, ac DiagniOeeiHiam meam edi-
suerenl : quam ruraum despicient, elalug ea, nee 
gratias reiuligii. Sed cum sine me oratores Ulog re-
eeperis, ipgisquc quas a me divitias oblixea oslen-

γοτ Κυρίου σαβαώβ · Ιδού ήμεροι έρχονται, χπ! 
•έηο^^ταται χάντα τά έτ τφ οϊχφ σον, ηαϊ δσα 
έΘτμτχάρατατ οί χατέρτς σον έως τής ημέρας τού» 
της αίς ΒαδνΛωνα, χαϊ ούχ ύχοΛτιρδήσεται 
βήμα δ 8Ϊχτ Κύριος. Καϊ οί νϊοί σου, οί έξβΛεν-
σοτται έχ σον, ους γοττήσχις, Λήψχται, χαϊ έσον­
ται τύτούχοι έν τφ οϊχφ του βασιλέως τών Βα­
βυλωνίων " ίνα είπη · Τ( πάλιν έπαίρη τοίς· λογι-
σμοίς εις οίχείον χλέος,χα\ούχ είςδδξαν Θεού, δεξά-
μενος τούς πρεσδευτάς του Βαβυλωνίου; Έδει σο 
γάρ παιδεύεσΟαι έχ τών προλαβδντων, δτι ού τοσού­
τον είς δόξαν σήν, άλλ* είς δόξαν έμήν, τά μεγάλα 
σημεία γεγόνασι, πρδς τδ χαλ τά έθνη παιδεύεσΟαι 
τήν έμήν μεγαλειότητα * ής πάλιν χαταφρονών 

leris; ideo abbinc ediscas, in pootenim, ouccoa- C μ ^ € δ χ α ρ 4 β τ ή σ € ί β ·Αλλ' άνευ έμού δεξά-
s.»rum luorum lemporo, me omoeg diviliag luag in ^ δείξας τοίς πρέσβεσιν δν «αρ' 
iapiiiam elcapiiviutem Babyloniis Iraditararo,quia 
-loriam noeiram neglexigti, leque mibi pnetnligti. 
Quoniam Uroen proboa semper el piug foiaii, id loix-
poribus tuig nonconiingel. Hio aodilisaoreinioUoclo, 
Exeebias bumiliauw, ulpolejusluselDeoobscqueng, 
-ralias ageos dixil ad Uaiam : Bomu εεί εστοιο Βο· 
iiiiui, qutm locutut €$l; «il pax ix diebu» x m i ( V . 
κίας χα\ συνιείς χαλ ταπεινωθείς» ώς δίχαιος χα\ υπήκοος Θεφ, ευχαριστήσας είπε πρδς Ήσαίαν 
"Αγαθός ό λόγος Κυρίου, δν έλάλησεν* έστω αΙρήνη έν τοις ήμέραις μον. 

Quod aulem omnia sccuodum propbeue oermo- D Ότι δέ πάντα χατά τδ ̂ ήμα του προφήτου γε-

έχτήσω πλούτον * τοιγαρούν ΑπεντεύΟεν μαθήση 
ώ; μετά ταύτα, έπι τών οών διαδόχων, πάντα τδν 
σδν πλούτον είς άρχαγήν χαλ αίχμαλωσίαν παραδώσω 
τοίς ΒαΟυλωνίοις * δτιήμέλησας πάλιν τής ημετέρας 
δόξης, σεαυτδν προτιμήσας έμού· Επειδή δέ άε\ 
ενάρετος γεγονός χαι ευσεβής, έχλ τών χαιρών σου 
ουδέν τούτων συμβήσεται. Ταύτα άχούσας 6 Έζε-

ιιοιιι eveneriul, palam eal: quia Nabuchodouogor 
tiabylonius, voslaiio Hierogolymis, omaia in Baby-
bmem cit>orUvit, alque ex regia tttirpo odloclio 
sibi pucris, Danielem, Ananiam, Axariam, ot Mi-
tfaelem, absciasis geniulibug, ad minigtoriom gibi 
tlegiiuavii. Mos qoippe esl ol reges toleo slbfi poo-
ros ad famulaium assumanl: nam curo ipoo vorso-
banlur. Siquidcm «e unius quippe eorum roatri-
mouium, aul libcri, aut quid simile in divina 
Sr.riplura mciuoratur, vcl audttuin uspiam cst. 
Vcrum cl iradilio el cougueludo, sccuudura pro-
piiettam, iuiberl>es illog ct lcni facie in iraaginibus 
ivprxseulal. Quod aulcm iu biscc iniracula multa, 
pnxligia, rcvelaiiones, v;aiciuia facu ginl, alqoc 
Mi^iia biuc uliliias Babylonits', Medig cl Pergis 

γόνασιν, εΟδηλον * ώς Ναβουχοδονόσορ δ Βαβυλώ­
νιος πορθήσας τΑ Ιεροσόλυμα, πάντα έλαβεν έν 
Βαβυλώνι · χαλ έχ του γένους δέ τού βασιλικού εκλέ­
ξαμε νος νεανίσκους, τους περλ Αανιήλ, χαλ *Ανανίαν, 
χαλ Άζαρίαν, χαλ Μισαήλ, χα\ τά γεννητικά τής φύ­
σεως έχτεμών άπ* αυτών μόρια, πρδς Ιδίαν ύπηρε-
σίαν χατέστησεν. Έχ τοιούτοιν γάρ έθος έστλν ύπ-
ηρετείοΟαι τδν βασιλέα* μετ'αυτού γάρ χα\άνεστρέ· 
φόντο. Ούτε γάρ γάμος ενός έξ αυτών φέρεται παρά 
τή θεία Γραφή, ουδέ τέχνον, ούτι τών τοιούτων 
ήκούσόη περλ αυτών· 'ΑλΙ* ή παράόοσις χα\ ή συν* 
ήθεια χατά τήν προφητείαν, αγένειους και λείους 
έν ταίς είκοσι ν άναγράφουσιν. "Οτι δέ χαλ έπι τού­
των πολλά θαύματα, και παράδοξα, κα\ αποκαλύ­
ψεις, κα\ προ^ήσεις κα\ πολλή ωφέλεια παράτε 

lsa. χχχιχ, δ. " ibid. ό. ι ν ibid. 5-7. · · ibid. 8. 
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Βαβυλώνιοι;, χα\ Μήδοις, χα\ Πέρσαις γέγονεν, ούχ Α obvenerit, ηοη ignora», admiratide Pclre 
αγνοείς, ω θαυμάσιε Πέτρε, ώστε τούς βασιλέας αύ- regcs eorimi ipsos aummo tn 
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των τιμ$ν αυτούς μεγάλως, χαλ έχτίθεσθαι δόγματα 
Οεοσεβείας αίς τους Ιδίους λαούς περ\ του Θεοΰ των 
δλων, δτι Θεδς θέων έστι, χαλ Κύριος τώνχυρίων * 
χα\ τούς λέγοντας βλασφημίαν χατ' αύτου τιμωρεί 
σθαι προσέταξαν. Ούτως άε\ δ Θεδς οίχονομών τά 
πράγματα, διά τοΰ ίδίου λαού χαϊδεύει χάντα τά 
έθνη,διχαιοπραγοΰντας μέν αυτούς δοξάζων, άμα ρ-
τάνοντας δέ χολάζων, χαλ αίχμαλωαίαις παράπεμ­
παν * δΓ έχατέρου παιδεύων τά έθνη, τήν εαυτού 
άγαθουργίαν χαλ μεγαλειότητα * δπως χαλ αυτά με-
ταλάδωσι θεοσεβείας, προγυμναζδμενα είς τήν μέλ­
λουσαν άποχαλύπτεσθαι πίστιν τήν διά τοΰ Κυρίου 
ημών Ιησού Χρίστου· Ούτε γάρ μία κεραία τής 

ila υ ι 
lionorc babuerini, 

alque decrela pro 308 P i a religione.circa Deuui 
aoiTcrsoram populis eroiserint, fatenles essc Deum 
deorum el Domiunia domiiiorura : ac de iis qui 
blaspberoa in ipsum dicta proferrent, supplkiunj 
«umi jtisserint. Iia scmper Deus res probe dispen-
sans, per populum suum genles omnes erudii, 
quando eos juste seae gercuies gloria affb it, pec · 
cantes vero casligal, et in capliviialem miuit: ao 
utroqoe modo gealee iuslituii ad bonitntcm ac mu-
niflcentiam suam agnoscendam; ut ci ipsoe ad piam 
religionem accedant, prius eiercilala; ad tidem per 
Doininum nostrum Jesum Cbiislum revelaiidam. 
Neque enira vel unus apex vel iota unum in Scri-

Γραφής ούτε Ιώτα έν άχαίρως συνεγράφη · άλλά Β ptura ab« re et lemere po&iium esl; scd omuia 
πάντα χρησίμως χαλ χρδς χοινήν χαι ποιχίλην ώφέ-
λειαν τών ανθρώπων συνεγράφησαν. Αιδ παρακαλώ, 
φιλδχριστε, διά σοΰ χαλ τους έντυγχάνοντας ταύτη 
ημών τή Γραφή , συνεχώς άναγτνώσχειν τήν θείαν 
Γραφήν, χαλ τδ έχ ταύτης κέρδος καρπούσθαι, 
ώφελείν δυνάμενον πάντα άνθρωπον τά θεία χαί 
ανθρώπινα πράγματα· Γένοιτο δέ ημάς τών θείων 
ευλογιών χα\ επαγγελιών έπιτυχεΐν , εύχαΐς τών 
ημετέρων.διδασκάλων χαΛτήί στις άδελφστητος, τά 
πάντα φιλόχριστε. 

uliltier et ad coromunc variumque bominuiu emo-
lumeotom cooftcripu t»unt. Quamobrem, ο CbrisU 
amaDiissime, rogo per te omnee qui hanc lucubra-
tionem noalram kcturi sunt, ul frcqueoter divi-
xaoa Scripioram legant, et inde provenientem 
lucirniar uiiliuieni, quae tn divinis bumanisquo 
rebua cuivis homini conferri polest. Faxit Deus 
ui diviiias benedictione* et promissioue* nancifcca-
mur, precibut doctorum noslrorum et fratcrnitaiis 
luae, ο Cbristi per omnia amantissime. 

Τύ xtijtercr. 
Όσπερ οί δωδεχα άρτοι τής προθέσεως , οί έν τή 

τραπέζη κείμενοι, τύπος είσλ τού ένιαυσιαίου χυχλου 
χαλ τών χαρπών τής γής, χαθάπερ προείρηται μέν 
έν τή σχηνή, χατεγράφη δέ έν τψ έννάτω λόγφ · 
ούτω χα\ νύν χατεγράψαμεν τδν χύχλον τών δώδεχα 

(49) Μοιιΐίε conici, qoi noctes el eclipses eftlcii, 
Jam aopra posiltiin scbema, bic rufeua dcliucal 
Cosnias, quia ad eorum qux stiperias dixit, cl ad 

Texius. 
Quemadiuodum duodecim panes propositionis, 

in ruensa jacejtlcs, annui cytli el fructmiin icrra? 
typus suni, utdiciuin estcum de labernaculn DJJC-

reiur, ac in nono bbro describitiir; sic cl nunc 
duodeiim anni mcnsium cycluui delineavmiiie. 

iioin decursu aslrorum mox scqueniis libri itilcl -
tigenlram niuUum couferrc putai. 
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ιη·<ιι«>η stngulo: ιι;η mehsiiiiu frticius, omitimn lar- Α μηνών τοΰ ένιαυτού (50), έκαστου μηνδς τούς καρ» 
fciiori Dco gralias agenles, tit et DaviJ 309 Spiriln 
sancio movcnie sic Dctim alloquiiur: Benedic corona 
ahni benigniiutii tua " : iniro sane modo duode-
<im anni mensium cyclum coronam anni nuncu-
pans, nlpote qui terram desuper pulchriludine co-
loncnl, camque ex elemeniorum tempcratione, 
quam hwisibilcs virtates perficiunt, augeant, ei 
menstruos fructoa ejus maiurescere faciant. Ideo 
rursmn adjecit : El eampi tni replebuntxr nberta-
te " ; ac rursum : Parasti cibum illormn, quoniam 
iia ett prwparaiio a l ; alibi quoque sic babet: Omnia 
ad it extpectant, ti( det illis e$cam in tempore · · , ac 
si dicerct, singulis lemporibiis cougru^nler, oos. 
probe enutritos parans. Alibi aulctn de perqoam 
«ι cessaria nobis esca, quam a&liva conversio efll-
ι it, ei ad ires subsequenlee men*es elargitur, sic 
ail : Α fructu frumenti, vini el oUi sui mutliplicati 
ittni ·*; miro item modo in graliarum actioiie re-
rum ordinem scrvans, ac primo frumenlum, 
secundo vinum, lertio oleum mcmorans : quemad-
iiiodutn ex bcnediciione Dei per rationabiles ordi-
ncs, angclos scilicct el hominos, ad tret anlalis 
menses ordine paranlur. Opus iiaque est Chrislia-
nos omnes non ex iranscursti neque perfuoctoric 
dtvinain Scripturam lcgere, quemadmodum a prin-
i ipio bortatus sura; sed cum eladio et ordine con-
decenii; til divina gralia, volunlalem cl coiialiim 
iiosiiuin excipiens, auxilio nobis sit, ul magnalia 

Β 

πους, ευχάριστου ντε ς τφ πάντων δοτήρι Θεφ, χαθά­
περ κα\ Δαυίδ έν Πνεύματι άγίφ χ ι νου με νος λέγει 
έν ψαλμφ πρδς τδν Θεδν ούτως* ΕύΛόγησον τόν 
στέφανον τού ένιαυτού τής χρηστότητας σον · 
Οαυμασίως στέφανον χρη,ηότητος τδν χύχλον τών» 
δώδεκα μηνών τού ένιαυτού έξειπών , ώς ατεφανούν-
τα μέν άνωθεν τφ κ άλλε ι τήν γήν, αυξάνοντα δέ χαλ 
πεπαίνοντα διά της τών στοιχείων χράσεως, ήν αϊ 
αόρατοι δυνάμεις έχτελοΰσι, τούς μηνιαίους αυτής 
καρπούς. Διά τούτα πάλιν έπήγαγε * Καϊ τά πεδία 
σον πΛησθήσονται πιότητος · χα\ πάλιν, Ώτοί-
μασας τήτ τρορήν αυτών, δτι όντως ή έτοιμα-
σία · κα\ έτέρωθι δέ πάλιν φηοΛν ούτως, Πάντα 
πρός σέ προσδοκώσι δοχται τήτ τροφήν αυτών 
είς εϋχαιρον· ώσανεΐ, Έκάστφ χαιρφ αρμοδίως ημάς 
έτοιμάζων εκτρέφεις. Άλλαχοΰ όέ περί της αναγ­
καιότατης ημών τροφής, ήν ή τροπή τοΰ θέρους 
άπεργαζομένη, είς τους τρεϊς μήνας εφεξής* δίδωαι, 
φησιν ούτως* 'Απο καρπού σίτον καϊ όΐνον καϊ 
έΛαίον αυτών έπΛηδύνϋησαν * έξαιαίως πάλιν έν 
τή ευχαριστία τήντάξιν φυλάξας, χαλ πρώτον μέν 
είπών τδν οίτον, δεύτερον τόν οΤνον, χαλ τρίτον τό 
έλαιον * χαθάπερ έξ ευλογίας Θεοΰ διά τών λογικών 
ταγμάτων, αγγέλων λέγω χαλ ανθρώπων, είς τούς 
τρεις μήνας τοΰ θέρους εφεξής κατεργάζονται. Χρή 
ουν πάντα Χριστιανδν μή παρέργως μηδ* ώς έτυ­
χε τήν θείαν Γραφήν άναγινώοχειν, χαθά χαλ 
*ξ &ρχής παρεχάλεσα* άλλά μετά σπουδής χαλ τά-

t>ei cognosceie \aleamus. Ipsi gloria in saecula. Q ξεως της προσηκούσης · Τνα χαλ ή θεία χάρις, τήν 
Aiuen. Sjlvele» Ciuisiiani, in Domioo. προαίρεοιν ημών άναδεξαμένη, συνεργός ημών 
)ίνηται, εές το δΰνασθαι γινώσκειν τά μεγαλεία του θεού. Αύτφ ή δόξα είς τούς αίώνας. Αμήν. Έ ^ ω -

,^Οε, Χριστιανοί έ ν Κυρίω. 
LIBLR IX. 

De aitrorum cur$u. 
Duodecim mensium cyclos superior eal; boic ia-

itiriorv solie; kmc iiom inferior, lunat. Id voro 
Scriptura per caudelabri afructuram signiflcot, ex 
icrnis biiic inde ad oiramquo «jus parlem poaitio 
«alarais, qui in circulum proccdunt, ila ul alier 
alieri precurrai. Et solis quidero circulu» dnode-
«ιι» mcnsium, quotidie «na poniune prxcurrii; 
ta ut sol trigiuta diebus unum mcnsein decurrai, 
atque sic duodecim mcnsibus annum pcrficiai, dcii-
cttMiic taiuen, ut dictum esl, una poriiono io aiu-
gulos dies. Cyclum veru lunae cyclus solix pnecur-
nt duodecim portionibus ad singiilos dies; Ua ul 

ΑΟΓΟΣ β'. 
Περϊ δρόμον άστρων. 

(51) Ό κύκλος τών όεχαδύο μηνών Ανώτερος υπάρ­
χων, και τούτου κατώτερος δ τοΰ ηλίου, χσΛ τούτου πά­
λιν κατώτερος ό τής σελήνης. Σημαίνει όέ τούτο ή θεία 
Γραφή διά της κατασκευής τής λυχνίας, όιά τών έξ 
αμφοτέρων τών μερών αυτής τριών χαλ τραον χαλα-
μίσκων χυχλοειόών προϊόντων, εΤς τοΰ ένδς προτρέ-
χει. Κα\ τού μέν ηλίου χαθ1 ήμέραν ό τών δώδεκα μη­
νών κύκλος προτρέχει μοίραν μίαν* ώς εύρίσκεσθαι 
τόν ήλιον έν τριάκοντα ήμέραις διατρέχοντα τόν ένα 
μήνα, χαλ ούτως έν δωδέχχ μησ\ν άποτελείν τόν 
ένιαυτόν* υστερούντα, ώς είρηται, χαθ' ήμέραν μικ­
ράν μίαν. Τόν όέ χύχλον τής σελήνης, ή τού ηλίου 

luna totum tnginta diernm circulum,id cst meiiscm ^ προτρέχει μοίρας δώδεκα χαθ" έχάστην ήμέραν, ώς 
ευρίσχεσθαι τήν σελήνην έν τριάκοντα ήμέραις υστε­
ρούσαν άποτελείν όλον τόν χύχλον, τουτέστι, μήνα 
ένα. ¥Λ δε τις έξ αντιστρόφου βουληθείη νοείν, του 
μέν ήλιου ό τής σελήνης κύκλος υστερεί χαθ* έχάστην 
ήμέραν μοίρας Οεχαδύο καλ λεπτά τινα- τού δέ ανω­
τέρου πάντων κύκλου, τουτέστι, τών Οεχαδύο μηνών, 
υστερεί ό κύκλο; τού ηλίου χαθ* έκάστην ήμέραν, 

uiium, absolvcre ncqueal. Quod si quis facla rom-
paralione 310 r c n a considerare volucrit, luiia? 
cydus a solis cyclo ad singulos dics duodeciin por-
i onibug el aliquot miruilis deficit, a cyclo aulem 
omnibus superiore, iJ cst, duodcciro mensinm, 
i-yclue so\h quotidie una poiiiuncdeficil. ilacc porro 
mvi.ibilcs potesialee, cum ordine el raiionc, aecon-

u r>al. L M V , 1̂ . 5 7 ibid. »· ibid. 10. , f Psal. cni, 5s7. *· l»aal. ιν, H. 
Λ0) l)ii:idertm mcnsium, fiwctuumquo in singulis uusci solitorum *rhc na iuferiuf habcsad ubuUo) 

l*# a fiiifi i*\jilirn!ic»M^. 
(01 q |»c in labula de cursu »sirr>rom cxpticomof 
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40;· ΤΟΡόΟΙΙΑΡίΙιΛ CHKISTIAN/E L l b . IX. 
μοίρανμιαν. Ταΰςαόέ κινο-σιν αϊ αόρατοι δυνάμει;, Α dum voluniateio Dei ttiovent : bac scilicel aceepi;! 
εύτάχτως κα\ λογιχώς κατά βούλησιν βίου* νόμον 
τούτο είληφότες, καθά γέγραπται έν τψ Δαυίδ· 
λογεΐτετόν Κνριον, πάντες άγγελοι αύτον, δυνα­
τοί Ισχύϊ, Χοιούντες τόν λόγον αυτού, τού αχού-
σαι τής φωνής τών Λόγων αυτού. Ευλογείτε τόν 
Κνριον, χάσαι αϊ δυνάμεις αντον, Λειτουργοί αύ· 
τού, Χοιούντες τό θέλημα αντον. Αύτψ ή δόξα είς 
τους αίώνας τών αιώνων. Αμήν. 

Και ταύτας χατά τδ μήχος τών τριών κύκλων πο­
ρείας τών δώδεκα οΓχων τών αστέρων χα\ τών δύο 
Ιΐεγάλων φωστήρων, Ιχ τε θείας βοηθείας κινούμε­
νοι, έχ τε τών φαινομένων διά τής όψεως συλλογιζδ-
μενοι, ώς ένήν ημάς Χριατιανιχώς είπείν, έξηγησά-
μέθα* χερλ δε τής χατά πλάτος τών δύο μεγάλων φω-

lege, «t acriplum e&l in Davidc : BenedkiU Domhu*. 
omnei angeli ejus, poUntei virtute, facieniei verbuw 
illiut, ad audiendam vocem urmonum ejui. Bencdi-
ciU Domino, omnei virtutu ejui, mnktri ejni «iti 
faciiis voluntalem eju$ **. Ipai gloria in sa?cu!a sa»-
culoruro. Araeu. 

Ει lios duodecim domorum loiidom aslrormn, 
xecnon diioruni grandium luminarium cursus, 
atciindum trium c yclorum longiludinem, eive divi-
no moii auxilto, sivc ex iis qua? ocnlis apparcnt 
rcsliroantes, pro xirili nostra Chrisiiano moic cx-
pbcavitnus. De cursu vero doonim magnoruin 

«τηρών πορείας, μεταβάσεων τε, ανόδων τε χα\ χαθ- * luminarium sccunduro latiiudincm, dequc eoriun 
4δων, συνόδων xal πανσελήνων, συνδέσμων τε κα\ 
άκδιαμέτρων δρόμων, παραλλάξεων τε χαλ φάσεων, 
χαλ ομαλών κινήσεων χαλ ανωμάλων, και βορείου 
πέρατος καϊ νοτίου, καλ λοιπών ονομάτων ών βούλον-
ταιοί έ*τδς ονομάζει ν, έν οΤς τάς εκλείψεις των αυ­
τών φωστήρων ψη?ίζ*υσι, τοίς είδόσι χαλ φιλοαοφούσι 
περ\ τά τοιαύτα τήν ψήφον παραχωρούν ν, ψηφίζειν 
τε καϊ προλέγειν εκλείψει;· μηδέν ημείς έκ τούτου 
βλαπτόμενοι, άλλά μάλλον κα\ συνιστάμενοι. Εί γάρ 
τά τοιαύτα ονόματα, τά; μεταβάσεις λέγω, χαλ άν-
όόους κα\ καθόδους, χχ\ τά λοιπά πάντα έν τψ ήμε-
τ£ρω σώζονται σχήματι, άκαιρος ή φιλονεικία. Ουδέν 
γάρ έτερον δεικνυναι έσπουδάσαμεν διά ταύτης ημών 
τής πραγματείας, ή δτι καϊ αύται αί εκλείψεις άμ 

transilionibus, ascensibus, dosccnsibus, coitjunctio-
nilMia, plciiiluittis, nodts, et diameiralibuscuibibus, 
parallaxibus, pbatibut, planis motibu*, el tor iuo-
• K iiemquede boreali et aiistrali lcrmino, aliisquc 
noniinibut, qneis oxteris plactH illa vocare, ia qui-
btis comindem luimnarinm eclipses calciilis M I J V 
piiiam, nos reniiii pcritis aique bac de rc pbi loso-
pbanlibus calculom deferimns, ut euppnlrnl ct 
cclipscs praenanlienl. Nibil quippe delrtmcnti no-
bis binc emergil, imo potius bhtc nortra nobis 
ralio consial. Nam si nomina bnjusmodi, ncinpc 
transiiioneo, ascensas ci desconsrxs ct rcliqua 
OKHiia in noftlro scbcmaio servaniiir, inopporiuna 
sanc conlcnlio focrit. Nihil quippe altud boc in 
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φοτέρων τών φωστήρων συμβαίνουσί τε χαί άρμό- nosiro opcre demonslrare ciiravimus, quam quod 
ζουσιν έν τούτψ τψ ήμετέρψ σχήματι αυτού τού ού 
ρανού μηδόλως κινουμένου άπδ ανατολών έπί δυσμάς, 
ή άπδ δυσμών έπί ανατολάς, μήτε σφαιροειδούς βν-
τος, ή σφαιρών πολλών* άλλά τών άστρων καϊ τών 
φωστήρων έν τψ αέρι διά τών λογικών δυνάμεων χαλ 
τδν δρόμον κα\τήν τάξιν έχτελούντων, κα\ τού σχή­
ματος τών δύο ουρανών και τής γής σωζόμενων, κα­
τά τήν θείαν Γραφήν. Έν φ τάς δύο καταστάσεις, 
τήν τε νύν χαί τήν μέλλουσαν, έξ αρχής ό Θεός είρ-
γάσατο· τούς χύχλους τούτους, ούς κατεγράψαμεν, 
ουκ ουρανούς σφαιροειδείς, συνεχείς κα\ νόστους 
τοίς σώμασι χαι διαφανείς, χατά τήν έξωθεν ληρω-
yov. 

Έν τψ β' λόγω μεμνήμεθα ειπόντες, τούς άγγέ- Ρ 
λους χτνείν τούς φωστήρας, κα\ τά άστρα, χα\ τά 
άλλα πάντα, ώς πρός όιαχονίαν τών ανθρώπων τετα­
γμένους· ενταύθα δέ χα\ τό σχήμα κατεγράψαμεν, ώς 
ενδέχεται αύτδ γραφή παραδούναι. Έχομεν γάρ 
μαρτυρίας έχ τής θείας Γραφής, σημαίνουσας ότι 
ταύτα ούτως έχει. "Οτι μέν γάρ χυχλοφορητικώς κι­
νούνται, ό μακάριος Δαυίδ σημαίνει λέγων- Ευλογή­
σεις τόν στέφανον τον ένιαντον τής χρηστότη­
τας σου* θαυμασίω; τόν χύχλον τών ιβ* μηνών στέ­
φανον έξειπών, ώς στεφανούντα τψ πάλλει άνωθεν 
τήν γήν, όθεν έπήνεγκεν, Καϊ τά χεθίασου χλησθή-
σονται χιόιητος. Ίω γάρ χύχλψ χα\ τή διαδοχή τών 
τροπών. ο? χαρτοι -ή ; γή; αύξουσί τε και π:πα?νον-

amboroni luroinariiim ecbpect concnrranl, ct no5tro 
quoque echemali eoxveiiianl; etsi cceliim milla-
lentis aborlento ad occideniem moveaiur, nfquc 
epbaericom aut mollis ex spbaris compusitum a i i : 
scd astra ct luminaria io aere, ratioiiabilium vir-
tutom niinislcrio, cursura et ordinem cxpleauf, ac 
c<elorum doorum teiTOqtio flgura, sccundum divi-
nam Scripturam smeiur. Ubi duos atatus, prae-
semem tcilicel et foturom, ab initio Deus cfl^cit, 
boa scilicet clrcxdot qwos dfscripsimus; non 
autcm coeloa spbjericos, continuos, corpore snli-
dos ac pellucidos, secundum exlerorum ougacita-
lem. 

Noa dixisto mexiinimtts in aocondo libro, ango-
los, luminaria et oslra oliaqoo omnia movere. 
vipoic ad minitieriura boroinum depuiatos. Ilir 
porro achema delinoavimas, 311 quanium desnt 
berf Ikci. Nobis quippe lcslimonia ex Scripttir.* 
divino auppcdiianlur, qoeis constat rem iia so ha-
bere. Natn qood iiicirculura roovcanlurbealus David 
significai dioens : Detiedicei coroaa anui btnignila 
tis ΐχα?*·; miro saoe roodo duodccim mensioMi 
circulum, coronam vocons, eo quod supenie lcr 
ram pulcbriiudino qiiaai corooel; qtiare bubjtinxii, 
El campi t*i replebuulur ubertali. Nam ex eirculo 
et convcrsionum succosaione fniciua iorr» creaconi 
cl maliirctcuni. Quin eliam MoyM:s ιιι ivpo icrw, 
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id est, in mcnsa, io circnlum desupcr duoileciia Α ται. Ού μην άλλά και δ Μωσής έν μέν τφ τύπφ τής 

γης, τουτέστι τή τραπέζη. Ανωθεν έθηκε κύκλω τους 
ιβ' τής προθέσεως Αρτους χατά γωνίαν τρείς· σημαί-
νων μέν διά τών γωνιών τάς δ9 τροχάς άχδ μηνών γ \ 
διά δέ του χυχλου τους ιβΓ μήνας, διά δέ τών άρτων 

propoailioitis panes reposuit, trcs netape ad angn-
lum qtiemlibet: angulis qtttdem signiflcans qualuor 
to.iversiones, mcnsiiim triuin singtilas; circulo 
duodccim menses; panibus vero, annuos lerrae 
fructus : atquc xnigmaiice curavit, ol menses au-
imrnc lerram in circulum corouarent. Simililerque 
duodecim tribus io circuilu tabernaculi diftpotuii, 
tres ad orientem, tres ad meridiem, ires ad occa-
sum, et ad septentrionem totidem : ab orienie ioci-
piens, ad meridiem ascendens, rursum deacendcns 
»d occidenlem, deinde vcro septenlrionero percur-
rens, sectindtjm astroram motum ei terra? poiiiio-
uem. 

Hunc porro circulum extcri zodiacum tocaiu, 

τούς ενιαυσίους καρπούς τής γής, αίνιγματωδώς χύ­
χλον τούς μήνας έργασάμενος άνωθεν στεφανούντα 
τήν γήν. Όμοίως χα\ τάς ιβ* φυλάς κύκλω πάλιν τής 
σχηνής έταξεν, είς ανατολάς τρείς, χα\ είς νοτον 
τρείς, χαί είς δυσμάς τρείς, χαί είς βοββάν τρείς* έξ 
ανατολών άρξάμενος, ανιών έχλ τδν νοτον χαΧ πάλιν 
χιτιών έπ\ τήν δύσιν, είτα χα\ τδ λοιχδν τδν βο^βάν 
διατρέχων, χατά τήν χίνησιν τών άστρων χα\ τής θέ­
σεως τής γής. 

Τούτον δέ τδν χύχλον οί έξωθεν ζωδϊακόν χαλουσιν 
quem nos secundum illoruro bypoibesin socundo Β δνχερ χα\ αύτολ χατά τήν αυτών ύποθήχην δεύτερον 
delineavimus. Alias vero sepicm slellas, quas pla-
ueias vocant, in candelabro Moysce atnigmatice, 
septcm scilicet lucernas, locavii, candelabro ad 
uieridiem reposilo; ita ut meneae colloccret versus 
aqiiilonem, hebdomadem dieram indicoas : ac per 
basc omnia, dies, bebdomadas, menaes, converaio-
nes, annmn significans : liimirom quotidianis pant-
bne, qui aingulis diebua novi apponebaniur, dies 
dcuotaiis; feptem Kucernis, hebdomadem; duode-
cim pantim numero, duodeciro nienses; quatuor 
:'Ugu!is, conversionea; circulo, annoai: do quibus 
in Epistoto ad Hebraeoa divinus Apostoius sic ai(: 
Si ergo euel $uper terram, nee esut laurdoi, cum 

κατεγράψαμεν. Τούς δέ άλλους έπτά, ους χαλοΰσι 
πλάνητος, έν τή λυχνία δ Μωύσης αΐνιγματωδώς 
έπτά λύχνους έθηχε* στήσας αυτήν είς τδν νοτον, 
ώστε φαίνειν τή τραπέζη έπ\ τδν βοββάν, σημαίνων 
άμα δι' αυτών εβδομάδα ήμερων* διά πάντων σημαί­
νων ημέρας, εβδομάδας, μήνας, τροπάς, ένιαυτον. 
Αιά μέν τών έφημερινών άρτων τών χαθ* έχάστην 
ήμέραν νεαρών τιθεμένων ημέρας δηλών, διά δέ τών 
έπτά λύχνων, εβδομάδα, διά δέ τού αριθμού τών ιβ* 
μήνας, διά δέ τών δ* γωνιών, τάς τροπάς, διά δέ του 
κύκλου, τδν ένιαυτον* περ\ ών έν τή πρδς Εβραίους 
δ θείος απόστολος ούτω φησί ν ΕΙ μέν oiv i x i γ*7ς, 
ούδ* άν Ιερείς· δντων τών Ιερών τώτ χροσφε-

εεεετάοΐεε εεεεηΐ qxi offerrent ucundumhftmwxne- f χ α τ α χ £ τ ό μ ο ν ^ ^ητες ύχο_ 
δείγματι xal oxig, λατρεύουσι τώτ έχουρανίων, 
καθώς κεχρημάτισται Μωσής, μέ.Ιλων έχττελείτ 
τήτ σχηρήν. mOpa γάρ, φτμτϊ, χοιήσης χάντα 
κατά τόν τύχον, τότ δειχθέντα σο* έν τφ δρει. 
Ό δέ Σολομών- ΆνατέΛλει δ ήλιος, καϊ δύνει 4 
ήλιος, καϊ είς τόν τόχον αύτου έλκει. Άνατέ.Ιλων 
αύτδς έκει χορεύεται χρδς νότον, καϊ κυκΛοΤ χν-
κΛών καϊ έχϊ κύκλους αύτου χορεύεται τό χνεύ-
μα. Κα\ ούτος τά αυτά τφ Μωύσή χαλ τφ άαυΐδ έξ­
ειπών, δτι άπδ μέν ανατολών, άνεισιν έχλ τδν νδτον# 

χαλ διά τού βο£βά χυκλεύων τάς τροπάς χαλ τδν μέ-
γαν χύκλον τού ένιαυτού απεργάζεται έν τφ αέρι 
διατρέχων τούτο γάρ λέγει, Πορεύεται τό χτεύμα, 
ώσανε\, έν τφ αέρι. "Οτι δέ χα\ ύπδ τών αοράτων 
δυνάμεων κινούνται, χαλ τούτο σημαίνει ή θεία Γρα­
φή, λέγουσα ούτως· Τή γάρ ματαιότητι ή χτίσις 
ύχετάγη, ούχ έχουσα, άλλά διά τόν ύχοτάζαττα 

έλχίδι, δτι καϊ αυτή ή κτίσις έλευθερωθήσε-
ται άχό τής δουλείας τής φθοράς είς τήτ έλενθε-
ρίαν τής δόξης τώτ τέκνων τού θεού* τουτέστιν, 
έν τή συντελεία έλευθερούνται οί άγγελοι άπδ ταύ­
τη; τής δουλείας, χαλ τής λειτουργίας ής ποιούσι 
διά τούς ανθρώπους* τών ανθρώπων, αθανάτων χαι 
άτρέπτων γινομένων, κα\ μηκέτι δεομένων τών τοιού­
των καθά κα\ έν Εύαγγελίοις δ Κύριος ούτω περλ 
συντέλειας λέγει* Μ γίφ δυνάμεις τών ούρανώτ 

τα : ovi exempiari et umbra deierviunt cceleilium; 
*icmt reipomum εεί Uoyti, cum labemacutum per-
deturus eiut. Vide, inquil, omnia facilo $ecundum 
cxemplar quod libi oitenwm ειΐ in monte Salo-
inon autem : Oriiur ei oceidii 10/, et in locum 
fttum trahit. Oriext ipse illue procedit ad meridiem, 
cl eircumit cireumeundo, εί ιιι circulot suos proce-
dii spiriius fiic quoque eadem quoe Moysi?s oi 
Uavid tradidii; videlicet soleiu ab oriente astcn-
dere ad meridicm, ac per aquiloiicm circumenudo, 
couverstones ci magoum anni circulum explcii;, 
iu aerc percurrentem; id cnim sibi vull illud, pro-
cedil 312 tpiril*** ac ai dical, in aere, Quod au-
icm ab invisibilibus virtulibus moveaniur, id iicai 
Hgniflcat Scriplara diviua, bis verbis: Vatuuli D 
tuim crcalura subjecla c$i9 non voUns, ud propier 
cvmqiti iubjecil eam ia ipe : quia εί ipsa creatum 
libcrabitur α seniiuU corruplionii in iibtriulem 
gioriw fiiioTum Dei id osi, in consuraraatioue 
aogeli a lali scrviiuie libcraittiir, el a mioislerio, 
quod propter lioinines obeuni: bominilnis videlicei 
immorlalibus ei ImmuiabiUbaa cflectis, neque Uli 
oillcio egeniibus, ul in Evangcliis dc consununa-
iione loqueus Dominus a i l : AVim virixtet cwtorum 
tiwvebuniur ·*, vhiulcs coelorum vocans angelos : 
iibid vcro, motcbuntur, ab ordiuc et depulalionc 
ΜΙ ι dicit. A|>crtc igilur angclis, qni el aslra cl rc-

M Ilcbr. ΜΠ, 1, 5. tcc'c. ι, .\ Γ». Rom. \ M I , 20. " Mallb. \\v\ \9. 
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σαΛενΟι}σονταί, τάς δυνάμεις των ουρανών τούς Α liqua rnovent, ab ordino ei minislerio hoc suo II-
άγγέλους χολών* τδ δέ, σαΛευθήσονται, άπδ της beraiis, slcllas in terram esso lapsuras dicit. 
αυτών τάξεως λέγει. Σαφώς ουν ελευθέρου μένων τών αγγέλων, τών αυτά τά άστρα χα\ τά λοιπά χινούν-
των τής τάξεως χα\ της λειτουργίας ταύτης, πίπτειν είς γην έφησε τά άστρα. 

Και τδ παρά τοΰ Αποστόλου είρημένον τδ* Ούχϊ Mud quoque Aposloli diclum : Nonne omxci sunl 
χάντες σίσΐ Λειτουργικά χνεύματα εϊς Λειτουρ- administratorii $pirilu$, in miniiierium miui pro* 
γίαν άχοστεΛΛόμετα διά τους μέΛΛοντας χΛηρο-
νομείν σωτηρίαν* σαφέστερον δήλοι, πάντας αυτούς 
θιά τους ανθρώπους λειτουργούντος χα\ διακονούντας 
νύχτας τε χαλ ημέρας, χαλ τά άλλα πάντα εργαζο­
μένους είς άνάπαυσιν χαλ χρείαν τών ανθρώπων. 
'Οτε γάρ τούτων ούχέτι χρήζωμεν, εκείνοι της δου­
λείας ταύτης χαλ τής διαχονίας έλευθερούνται 
έξεούντες (1) τά άστρα έπ\ τήν γήν. Πάλιν τού απο­
στόλου Παύλου πολλούς κόπους χα\ θλίψεις χαί 
διωγμούς υπέρ της Εκκλησίας υπομένοντος, χαλ λοι­
πόν έχ τοΰ πλήθους τών έπηρτη μένων κινδύνων κατ-
ολιγωρείν άναγχαζομένου, ή θεία χάρις δι' οπτασιών 

pter eoi, qui haredilatem aceepturi sunt laiuiii *' t 
manifeslius declarat illos omnes hominttin causa 
die nocieque ministerio et offlcio sao vacare, alia-
qne omnia obiro mania ad hominum reqoiero ot 
usum spoclantia. Nam cum illit non ultorius fge-
bimue, tunc illi ab bac servttuto ct inhtislerio libo-
rabunlur, slellas in lerram cadere ainentes. Roraus 
apostolum Paulum labores multos, aeramnae et 
persecuiionea pro Ecclesia perpensum, ac demuni 
ex impendeoiitim periculorum muliitudioe Sn auimi 
dcjeclionom puleum, divina gratia visionibus frc-
quetitibus consolabalur, ne desponderet auimum; 

συχνών αύτδν παρεμυθείτο, μή άπειπείν, άλλ' έπι- Β ged spe fultus ιιι minisforio ad Ecclcstat augraon-
μένειν, χα\ διαχονείν πρδς αύξησιν κα\ πληθυσμδν 
τής Εκκλησίας. Διηγείται οδν ήμίν αύτδς έχ τούτων 
δύο αίτίας, αίτινες σημαίνουσιν ή μέν περ\ κόπου, 
ή δε περλ μισθού. Τί γάρ φησιν; Οϊδα άνθρωχον 
έτ Χριστφ χρό έτώτ δεκατεσσάρων είτε έτ σώ­
ματι, ούκ οίδα' είτε έκτος τού σώματος, ούκ οϊδα, 
ό Θεός οίδεν άρχαγέττα τότ τοιούτον έως τρίτον 
ούρανόν· χαλ πάλιν φησί* Καϊ οϊδα τόν τοιούτον 
άνθρωχον δτι ήρχάγη έως τρίτον ουρανού, καϊ 
ήκουσεν άρρητα ρήματα, ά ούκ εξόν άνθρώχφ 
ΛαΛψταΐ' δια^ήδην τά καθ* έαυτδν ώς είς άλλου 
πρόσωπον διηγούμενος* ΟΙδα# φησ\ν, έμαυτόν, ώ Κο­
ρίνθιοι, εί χρή όλως έλθείν είς οπτασίας κα\ άποκα-

tum οι propagationcm pereererarel. Nobis igitor 
iHe binc duaa canaas affert, quarum alia laboris, 
alia mercedis eigniflcalionem babet. Quideniin ail? 
Scio hominem tx Christo anU annoi qualuoTdtcim, 
sive in eorpore ηεεάο, είτε εχιτα corpus, neicio, 
Deui uity raptum hujumodl atque ad ttrtium αν­
ία» M ; cl ilerum ait *. Εί tcio km}*twodi hommem. 
auia rapiui e$l uiaue ad Urtium talum, εί audivii 
orcana verba, qna non liui homini toqui M ; ubi 
aperte ea qtiae ad so periineul, quaai de alia pcr-
aona loquens, eCfert. Novi, Inqtiit, ο Corinihii: si 
qoidem oporieat ad vi&iones et revelationes Domiiii 
venire, me miro prorsua et rationem exsuperante 

λύψεις Κυρίου, παραδόξως πως χαλ υπέρ λόγον άρ- modo ad tnuliam sublimitatem raplum osse, ad al-
^mtm uiitm^m flaf^v^ ΛΒΙΑΙ* \1^ι.ι X X <**ιί*ϊ X· m /mm & n « i < . n . ^ *Z. 1' - - ' . 1: «...Λ^Ι <I 1 « » . . «wl ΑΡΜΑΜΑΙΙ-παγέντα είς ύψος πολύ, λέγω δή, τοΰ διαστήματος 
του άπό τής γής έως τοΰ στερεώματος, δίμοιρον, ώς 
περιλείπεσθαί μοι τοΰ παντός ύψους τού ουρανού τό 
τρίτον. Καλ τί τό αίτιον τής αρπαγής ταύτης συν Θεφ 
λέξω. Επειδή αί αόρατοι δυνάμεις κατά το ύψος τούτο 
ένθα ό Παύλος ήρπάγη διακόνου σαι τφ θείφ προστά­
γματι όιά τούς ανθρώπους χινούσι τά άστρα ακατα­
παύστως χαλ άνενδυάστως νυκτός καλ ημέρας, τού­
των ένεχα χα\ τόν Παύλον άρπάσας άνήγαγεν έως 
έχεί* δεικνύων αύτφ τήν άνένδοτον αυτών λειτουρ -
γίαν ήν διά τούς ανθρώπους ποιούσιν ώ; λογικώς 
χαλ εύτάχτως, χαλ εύρύθμως, χα\ σοφώς μετά πολ­
λού κόπου και σπουδής κα\ μερίμνης δουλεύοντες, 
έκτελοΰσι* τρόπον τινά τόν Παύλον παραμυθούμενος, 

liiudinem scilicet spalii, quod a terra ad firmamcn-
lum iolercedit; sunlque duae leriias partes, Ua ul 
lertia Untura pars attiiudinia coeli residua mihi 
fueril. Qus rero causa raptoa bojasmodi fuerii 
Deo dante narrabo. Quia inviolbiles virtutee in al-
titudiae illa, ad quam rapius Paulus fuit, 313 di-
vinojassui parenies, bominum caosa sino requit 
el incantianier nocte dicqae aslra moveni; ideo 
raplam Paulum eo nsquo dedoxit, ut ipsi iudesi-
nens illoruro minislerium, qood bomiitum causo 
obeuni, ostenderet: quam raliooabiiitor nionirum, 
conoinne, pulcbre et sapienter cum labore, xiudio 
ol «olliciludine multa ministraodo, illud oxpleaut, 
ut sic Paulum quodainmodo consolareiur, uo pro 

μή άπειπείν χάμνοντα όπερ τής Εκκλησίας* άλλ' JJ f£cclesia laborando desponderei onimum; sod tquod 
έπιμένειν τή όιαχονίφ* χαθάπερ και τούς αγγέλους 
έθεάσατο ποιούντας. "Οθεν κατεθά^όησεν είπείν ό 
Παύλος χαλ τήν τούτων τάξιν, Αρχάς λέγων, χαι 
Εξουσίας, χα\ Δυνάμεις, χαλ Θρόνους, χαί Κυριό­
τητας. Οί μέν γάρ αυτών τδ έργον έχτελούσιν * οί όέ 
τοίς εργαζόμενοι; έπιστατούσιν* Ετεροι κατεξουσιά-
ζουσι ταξιαρχούντες* χα\ απλώς ειπείν, πάντε; 

β 7 ilebr. ιιι, 14. ·* II Cor. χιι, 2. *· Ibid. δ. 

(|)Sic. Fo?tc έξι·>Οουντες. 

angelos praestare videbat), in mlaiBlario poroevera-
rtt. Unde ooruro ordinem Paolot onorrare osl au-
8us, Principatus memorane, Pote&Utes, Vifiute*, 
Tbronoe ei Oominaliones. Siquidom ex illie olii 
opus pcrflciunt; alii operantibus pracsuni; alii o« -
dinum principes potestateni oblinent : ac, ul som-
maiim dicam, omncs pariter ingcmiscenios ct cun-

http://TOPOGRAPHI.fi


<:i CObM/E INDiCOPLEUST^ 412 
dotanlrf ntagna soilicitudinc, cura ci ralionabili Α δμοίως συ$τενάζοντες και συνούίνοντε.:, μ:τά πολλής 
ordtix», opus perficiunt, omncs cupidi oblinenda; li 
bcraiionis ab ea, quam propter bomines geront, 
tcrvitulc. 

Do rapiu autem in parariUum, itcrum, Deo jy> 
vante, verba faciam. Quia post exiltim ex corpore 
aniina* ju*iorutn, qui digui babki sunt ut in re-
gnum coclonim ingredbiiiur, io paradiso depoiiuu-
Uir (ul latronis, qai ana com Cbristo cructfixaa 
esi, exemplo edoceraur), usque ad returr? clioiiem; 
ac in pratsiatili el bonorabtli loco,- ab inviaibilibus 
virtulibos cum bymiiis ct cum nullo non honore 
servonlur; ilttic deducto Pauto , laborani prasiuia 
et ceriamitiuiu corooas conaofationia causa cx 

φροντίδο; καλ μερίμνης καλ τάξεω; λογικής τδ έρ­
γον έκτελούσιν επιθυμούντες πάντες δμού ελευ­
θερία; τυχείν, ής ποιούσι δουλείας διά τους ανθρώ­
πους. 

Περλ δε τής αρπαγής τής έν τφ παραδείσφ, πάλιν, 
του Θεοΰ ημών συνέργουντος, λέξω. Έπειδήπερ 
μετά τήν έξοδον τήν άπδ του σώματος, αί ψυχα\ τών 
δικαίων, τών άξιου μένων είσιέναι δν τή βασιλεία τών 
ουρανών, έν τ φ παραδείσφ άποτίθενται, ώς έχ τοΰ 
χατά τδν ληστήν τδν τφ Κυρίφ συσταυρωθέντα διδα-
σχδμεθα, άχρι τής αναστάσεως, ώς έν έξαιρέτφ χαλ 
τιμίφχωρίφ ύπο τών αοράτων δυνάμεων διατηρού­
μενοι μετά ύμνων χα\ πάσης τιμής· εκεί πάλιν άρ-
πάσας τδν Παύλον, δείχνυσιν αύτφ τέως μεριχώς 

parle Unttim oslendit; unde res illas porfecte nar- Β παραμυθού μένος τά τών κόπων έπαθλα χαλ τών άγώ-
rare nou poluit: huo polius lales easc dixit, ul 
euarrari et ailiri non posscnt; eliattisi hoc scribcrc 
ausus sit, netupo aibi, uipote qui cursum minisie-
rii complevefit, ct fldeai scrvaveiit, rcpositam a 
Pomioo esse coronam Juutiiiae: neque solumiuodo 
sibi, aed eiiam omaibtJS fttji siaiilibus. Et hsc qai-
deu» de vtsioaibus d k u suolo. 

Ilic porro noiandtim eat stellas oumes infra 
tirmameiif uoi osae, sob duabus illis lcrttia paritbus 
aUiludinis casli motum et circumvectioneoi babcntes, 
iuini$itrio scilicet et opera iuvisibilium vtrUilum. 
Ilinc varo docemur ongelos xupra sleilao non 

νων τούς στεφάνους* δθεν διηγήσασθαι τελείως τά 
πράγματα ούκ ήόυνήθη, είπών μάλλον άββητα αυτά 
τυγχάν:ιν κιλ ανέφικτα* συγγράψαι δε χαχαθα££ήσας, 
ώς τδν δρόμον τής διακονίας πληρώσαντι, καλ τήν 
πίστιν τηρήσαντι, άποκείσθαι αύτφ στέφανου δικαιο­
σύνης παρά τού Κυρίου* ού μόνον δέ αύτώ, άλλά χαλ 
πάσι τοις όμοίοις αύτφ. Καλ ταύτα μέν περλ τών 
οπτασιών είπομεν. 

Έπισημαντέον δέ ενταύθα δτι τά άστρα πάντα 
κάτωθεν είσι τού στερεώματος, ύπδ τδ δίμοερον τού 
ουρανίου ύψους κινούμενα καλ περιστρεφόμενα ύπδ 
τής λειτουργίας χαλ τάξεως τών αοράτων δυνάμεων· 
Καλ έχ τούτου διδασχόμεθα έπέχεινα τών άστρων 

ascendere. Nam si ommes εχχί admimUralorU ερέ- άγγελον μή ύπερβαίνειν. Εί γάρ χάντες *1σ\ Λειτ 
rtfM « ΛΑ «ΜΙΜΙ«l^r·ΜΙΜ « « « · « · Μ Μ Μ Ι Μ ΛΛΜ 1 « · « ΐ ; * «... — ~t_ * »— i ——-— » · Λ π'ίαε, od miaul€rtam missi propUr eot qui kwredi 
laUm autpturi εχχί saluiU »· : si quts buic opi-
iikmi adveractar, angeli soperius ascendenlis mi-
itislcrium indieot: quod si indicare ooa valeat, 
non xobis, sod Scripiurae divioae oblemperot. Fiert 
cnin oeqoit ot io, qoi mortalis, aoi corropiibilia, 
aui muUbilif esl, supm stella» incedat, niai prius 
cx resut reclione 314 mortoorum, iocorroptibili-
taiom, imnortoliutem οέ immaubiiiutoro a Deo 
accipiamus : simililerqoe noc angeli, nobiscfjm a 
omituto liberaii, stellisquo iu lerram projeclis, 
ni*i prius ei ipei iromotabiliuiem et libenatem re-
fcraoi; alias non ajceodiniua toporius, firmamen-
iun noa xxdiaiao, in regnuw coelorun ingredien-

ονργιχά χνεύματα, είς $taxovlar άχοστβΛΛόμενα 
dut τούς μέΛΛοντας κΧηρονομεΤν σωτηρίαν, δ 
άντιλέγων είπάτω χαλ τήν λειτουργίαν του υπερβαί­
νοντος αγγέλου* εί δέ μή εύπορεί δείξαι, πειθέσθω 
μάλλον μή ήμίν, άλλά τή θεία Γραφή. Αδύνατον γάρ 
θνητδν έτι δντα, ή φθαρτόν, ή τρεπτόν, έπέχεινα 
τών άστρων βαίνε ι ν, εί μή λάβωμεν παρά τού βεού 
άφθαρσίαν, χαι άθανασίαν, χαλ άτρεπτότητα έξ ανα­
στάσεως νεκρών* όμοίως χαλ άγγελοι μεθ' ημών ελευ­
θέρου μενοι της δουλείας, χαλ ρίπτοντες τά άστρα 
έχλ τήν γήν, εί μή χομίσωνται καλ αύτολ τήν άτρε­
πτότητα χαλ τήν έλευθερίαν, ού βαίνομεν έπέκεινα, 
καϊ τέμνομεν τό στερέωμα, εισερχόμενοι είς τήν τών 
ουρανών βασιλείαν* τούτο γάρ δηλοί ό Απόστολος 

ιοε: id eoim indicat Apoalolua dicena : Caro et ρ λέγων, Σαρξ χαϊ αίμα βασιΛεΙαν θεού ηΛηρονο* 
Λ - , ,. . . . ptfrcv δυνατοί* ίνα είπη διά του, σαρξ, θνητότης, 

καλ όιά τού αίματος, τροπή. 'Αδυνατον ουν είπε θνη­
τδν ή τρεπτόν όντα χληρονομείν τήν τών ουρανών 
βασιλείαν. Άμέλει επιφέρει, Ουδέ ή φθορά τήν 
άφθαρσίαν κΛηρονομεϊ' πάλιν χαι τούτο προσέθη-
κε, δηλών ώς ουδέ φθαρτόν τι δύναται έχεί άνχέναι* 
βλάπτεται γάρ, ήπερ ωφελείται. "Οσπερ γάρ ημείς 
μακρόθεν δντες χαλ προσέχοντες τυχόν τφ δίσκφ του 
ηλίου, δια;ιείναι ούκ ίσχύομεν, βλαπτόμενοι μάλλον 
καλ τυφλούμενοι, ήπερ ωφελούμενοι* ούτως έστλ καλ 
ό θνητός, ή ο έτι τρεπτδς ών, ή φθαρτός, ύπερβήναι 
του; *ρου; ζητών καλ προσεγγ(σαι αυτή τή όόφ τής 

sanaui* regnum Deipouidere ΝΟΧ ροεεχαΐ7 1; ac l i 
per caroem dieerol, Xtonalilatoin, per taogoinem 
vero, raeUtionem. Aii iuqoc noii poaoe mortalein 
uot muubilexi queonpiam rcgoora cceloram posai-
dore. Toxden subjungil : Neqm* corrupiio imcor-
rupihnem pouidei71; rurtum boc adjecii, decla-
lans nibil coriupti postc illo ingrodi: dammtni 
«•uippe potios, qoam ulilitatem iiide caperet. Quem-
admodom onim nos procul positi, ac discum solis 
ronsidoranlct, bac ίο ro perscvcrarc non possu-
jnn«t datiiiunu polins nc ca^citalem binc rcferemcs, 
quani mililnKm : ifa iV qwovis umUali, a»i mula 

**Mebr. · # H . 411 I Cur. «v, 50. ' · ibid. 
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βατ.λείας τών ουρανών έτι μακρόθεν αυτής ών. Λ bili aul corrupiibtli cogiiandoro, qui tcrminoft traiif 
Καθάπερ οδν χαλ ό Λεσπότη; Χρ-στδς άναστάς έχ νε 
χρών, άφθαρτος τώ σώματι χαλ αθάνατος γενό­
μενος, χαλ χατά ψυχήν άτρεπτος, τότε υπερέβη τάς 
ούρανίους δυνάμεις, χαλ τψ στερεώματι προσέγγι­
σα;, ώς χρείττων γενόμενος τών αγγέλων, χαθά γέ­
γραπται, έτεμε τούτο, είσελθών είς τήν τών ουρανών 
βασιλείαν, χαθά χαι 6 Παύλος διηγείται λέγων, αύ­
τδν άναβεβηχέναι υπεράνω χάσης αρχής, χαλ τά λοι­
πά· ούτω χαλ ημείς χαλ οί άγγελοι ταύτα χομιζόμε-
νοι είσερχόμεθα. Πάλιν τά δύο ξύλα τά έν μέσω τού 
παραδείσου, αίνιγματωδώς τήν νύν χατάστασιν χαλ 
τήν μέλλουσαν προσημαίνουσι· χαλ τδ μέν ξύλον τού 
γινωσχειν χαλδν χαλ πονηρδν, τύπος έστλ τούτου τού 
χό;μου του θνητού χαλ τρεπτού, ώς έχοντος αυτού 

grodi, ac viaui ad regnum c&lorvm dticoxtem adiro 
qu&ral; qnandoqmdem illa prooil positue est. 
Quemadmodum igUwr Dominua Chrislns, resurgens 
ex moriuis, incorrupiibilis corporo et immorlati* 
factos, atqno secundom animam Smmiitabilis, tunc 
toelestos tiriutco transcendit, atqne tara od firma-
menlum appropinquasset, utpoto metior angolis 
foeino, aicvt scriptam e s l T l , illod diecMit, ixgret-
aosquo esi iu regnum cAlorum, ol Paulxo onarral 
dicens ipsum asceodisse eupra omnem principatoni, 
otc, codcm prorsus niodo 110* ot angeli quoque, 
bxc nobiocum referentes, fo ingrediemur. Rarsotx 
duo Itgno in medio paradisi, cum praseniem, tom 
futarom slatum xnigmaticc piwsigtiificant : oc 

ηδέα χαλ λυπηρά, χαλ παιδευτηρίου τυγχάνοντος. Β lignom quidem scienli» boni el mali, figora esl 
"Οσπερ ούν χαλ δ 'Αδάμ έπαιδεύθη έν αύτφ τψ ξύλψ 
τό τε χαλδν χαλ τδ χαχόν · τδ δέ ξύλον τής ζωής τύ­
πος έστλ τού μέλλοντος ουρανίου χόσμου, έν φ ζωή 
χαλ μαχαριοτης κρατεί* τδ γάρ είπείν, Μήποτβ έκ-
tsivn τήν χείρα, χαί Αάβη τού ξύλον τής ζωής, 
έσήμανε τδ Οψο; τού ξύλου, δι' αυτού δέ τάς άνω μο­
νάς. "Οσπερ ούν έταξε τά χερουβλμ χαλ τήν φλογίνην 
^ομφαίαν τήν e-τρεφομένην, φυλάσσειν τήν όδδν του 
ξύλου τής ζωής, ούτως έταξε τούς αγγέλους χαλ τούς 
φωστήρας τούς στρεφόμενους περλ τδ ύψος τού στε­
ρεώματος, ένθα έστλ χαλ ή οδός ή άπάγουσα είς τήν 
βασιλείαν τών ουρανών σημάναι βουλόμενος άβατους 
είναι τέως τοίς άνθρώπαες τάς άνω μονάς. Έν τψ πά-

hujiis mundi, niorlalis ae mittabilis, oipote qoi Η 
jucundia et trislibus leropereiar, ac ceo gymnaeium 
sit. y»o pacto ci Adam, ialo ligno erudiitis el insti-
lx(us fait, ac boiffem malun>qne fdidtcil; lignoiu 
ottSem vil» lypua esl fuluri coateatis n»tim)i, in quo 
vita et beatitudo obliitet; nam diclmn illud : N* 
fortt exlendat moxam, el acapiit de ligno tiiee " , 
ligni sublimiiatera denottt, ac pcr eam superitas 
mansionos. Qnemadmodani igilur cbcrubiai cdn-
siitait, alqoe flammettm gladtom versaiilem ad 
viom ligoi vilae custodiendaoi depolavil; iia ot ao-
geloa depatavit el luroioaria, qoac circo finnanionli 
oxMimitotem vortuniur: ubi oot via ad regaura 

Οει τοίνυν τψ εαυτού ό Αεσπότης Χριστός συνεισ- Q cordomn dedocens. θ α » stgnificaro veUd Doniinoa 
ήνεγχε τήν τοΰ ληστοΰ ψυχήν έν τψ παραδείσφ, 
παύσας τήν φυλαχήν τών χερουβλμ χαλ τής φλογίνης 
ρομφαίας τής στρεφόμενης- μετά δέ τήν άνάστασιν 
έχλ τής αναλήψεως παρελθών, τήν πληθύν τών αο­
ράτων δυνάμεων χαλ τους φωστήρας χαλ αυτό τό 
στερέωμα τομών, είσελήλυθεν είς τήν βασιλείαν, 
ένθα αθανασία χαλ άτρεπτότης χαλ μακαριστής χρα-
τεί. Έν τή οδν συντέλεια παυομένων τών αγγέλων 
τοΰ περιστρέφειν τους φωστήρας χαλ πιπτόντων 
τών άστρων, οόχ έτι τά χερουβλμ χαλ ή φλογίνη 
ρομφαία διαιρούσα κωλύει τους ανθρώπους βαίνειν έν 
τή όντως ζωή, άλλά μετάρσιοι γενόμενοι ο! δίχαιοι, 
χαλ τήν πρόσφατον όδδν δόεύοντες, χαλ τέμνοντες τό 
στερέωμα σύν τφ Αεσπότη Χριστφ, τήν βασιλείαν 

Christos superoa* mauoiotict haeCentig boniioiboa 
iiiaccetaaa 315 fuisso, in pasaiono oua btrouis 
anioaam aecum lulit io paradisam, laxoto cbcru -
binorom oc Aanmei gladii veroaUUa cxatodio: posl 
retarreeiionein vero, od oaounpuoiiem occedent, 
iovbibllian viiioium malliiodinom, lanioaria ip-
fiumqoe irmaeioiilain disclndons, ingmoxs eot in 
regnuxt, »bi imaKHlalilas, immxiabilttao 04 beali-
indo obtinot Ix consummalione igUur, com angcli 
luminaria drconivolvondi flxora fadent, occoin 
aslra cxdoot, cberxbioi e4 flaxiaieos gttdixs xon 
altro cobibobonl bomioes, qooaiinoa in veran vi-
Um inlrooant; veruoa jusli, aubUmea efledi, atquo 
in nova illa viei incodenleo, el firtnameDiom cuin 

της ζωής χληρονομήσουσιν. Άξίωσον χαλ ήμά; D Doxiino Obrioto Andontoo, regouoi vilai in Iwcre-
σύν τοίς διχαίοις σου ταύτης τής ζωής χαλ τής 
χληρονομίας, ό έχων οίχτιρμους·χαλ μέγα έλεος. 
Αμήν. 

ΑΟΓΟΣ V. 
Χρήσεις Πατέρων. 

Τινές τών φιλονειχείν εΙο>θότων, άναγνόντες τήν 
βίβλον, χαλ μή εύποροΰντες άντοφΟαλμεΐν πρδς τήν 
τοσαύτην μαρτυρίαν τήν άπό τών Οιίων Γραφών 
παρ* ημών εν τήόΐ τή β{βλω γενομένη ν, τοιάο: τρος 
ημάς έφασαν, ότι 'Τμείς χαλ οϊ υμέτεροι Πατέρ · : 
ά>>ως πως χατά τό ύμΤν συμβαλλόμενο*/ έρμη ν: 

ditmton occipienL Digoare xt nos quoqxe cvm 
jyaiis lula baac vium Η baerediuion obtineawos, 
qoi miseraiiono ot misericordia magno pnodilos oo. 
Amen. 

LIBER X . 
Loca Patrum. 

Quidam cx iis qoi conleulionis studiooi snul, 
boc pt rlecto libro, cum tol lanlaqno divinaram 
Scnptorarum le*limoiiia oMuori ipsisqoc obsiftfert 
non valerent, sic mt fompellabant; Saxe ?os ct 
Tjtrcs vcstri abs re lalem divinanim Scriptiiraroiu 
intorprftnlionom , quac venira* opinioni iaveaf. 

T« Nobr.1,4. ^Cox. ιιι, t i , 
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conciunaslis : nibil quippe in ea fcrlur hujusmodi Α τήν θείαν Γραφήν * ού γάρ τι τοιούτον φέρεται παρ* 
do scbemalibus c l figuris mundi, ut vos dicitis; 
sed Patres nostri, qui verurn haud dubie divinas 
Scriplurae scopum agnovere, m expositionibus suis 
nibil eimilc nobis iradiderunt, cum Scriptura dical; 
Posuit Deus in Eccletia primo apostoics, secxndo 
prophelas, ieriio dociores ' * ; apostolos quidem et · 
prophetas secundum vestram iiiierprelalionein 
atlingere videiuini : doctores autem, qai vcrum 
Scriplurarum scopum exposuerunt, nullalenus 
aflTerlis; sed peregriuam viani iniistis, bacicnus 
ncmini, prxterquam vobis et asseclis vestris, no-
latn. Qua de causa necessitate coacli eumus eo-
rum coulendendi siudium omnibus palam faccre; 
ideo testimonia Palrum, qnos illi sive obteniu 

αυτή περλ σχημάτων χα\ τύπων, χαθώς ύμείς φατε· 
άλλ' οΕ ημέτεροι Πατέρες, οΙ χα\ τδν σχοπδν τή; 
θείας Γραφής ακριβώς όφείλοντες είδέναι, έξηγησά-
μενοι ουδέν τοιούτον ήμίν παρέδοσαν · τής Γραφής 
λεγούσης · Έθεζο ό θεός έτ τζ ΈχχΛησία χρωζοτ 
άχοστόΛονς, δεύτεροτ χρορήτας, τρίτοτ διδα­
σκάλους · τών μεν αποστόλων, καλ προφητών δοχείτε 
χατά τήν ύμετέραν έρμηνείαν έφάπτεσθαι * τών δε 
διδασκάλων, τών χαλ τδν Αληθή σχοπον τής θείας 
Γραφής εξήγησα μένων, ούδ* δλως έφάπτεσθε, άλλά 
ξένην δδδν δδεύετε, μή μηδενλ έγνωσμένην, εί μή 
γε ύμίν χαλ τοίς χαθ' υμάς. Τούτου ουν ένεκα ήναγ-
κάσθημεν πάλιν έκδηλον αυτών τήν φιλονεικίαν πασι 
καταστησαι, παραθεμένοι έν τούτφ τω λόγφ μαρτυ-

quodaro, sive aincere in inedium aflferunt, boc in ^ ρίας Πατέρων, τών χαλ παρ1 αύτοίς, είτε προφάσει, 
libro congeremus; ut sua ipsi aucloritate con-
fuienlur, utque comprobetur lucubralionem no-
airam lcstimoniis omnium apostolorum, propbe-
larum cl dodonim pulclirc dbnstare. Ια medium 
vero primus prodeat magnus ille Alhanasiu», qui 
eadem nobiscum praedicat. 

είτε άληθεία καταγγελλομένων · ίν' οίκοθεν έχωσι τδν 
έλεγχον, ώς καλώς καλ μεμαρτυρημένως παρά πάν­
των αποστόλων τε, χαλ προφητών, χαλ διδασκάλων, 
κείσθαι τήν ήμετέραν Γραφήν. Παρίτω δέ είς μέσον 
πρώτος δ μέγας Αθανάσιος, τά αυτά ήμίν χη~ 
ρύττων. 

Athanatii ex EpittoUt fettalibu* locaqua* afferl Cosmasjam edidtmm inler Opera prcctxlit AUxandHni. Vide 
hujutce Patrologice lom. XX17, cot. 1451. 

316~319 Animadverte mihi, quaeso, quomodo Κατανοεί τδν μέγαν τούτον διδάσχαλον πώς πάν 
magnus bic doclor circa ligvram mundi nobiscum τδ σχήμα τού χόσμου σύν τφ δόγματι, όμοίως ήμίν 
coneonet, coui videlicet rcgnum coelorum, magnum συνεχώς καταλέγει τήν βασιλείαν τών ουρανών, άνά-
et ccelcue cocnaettbmi, qood oitmi crealuraesuCDcial, γαιον μέγα χαλ ύπερκόσμιον, διαρχουν τή χτίσει εί-
appellat: in eoqveprapcurxorem pro iiobixingreasum ^ πών, καλ πρόδρομον υπέρ ημών γενόμενον έν αύτώ 
Dominvm Cbnslum prsedicxi, acnos cttmeoinraecuD- τδν Δεσπότην Χριστδν κηρύττει, χαλ ημάς συνεισέρ-
doadventuingressurot clamat,alqueillud : Jntra in 
yiudittm Domini (ui " , de coenacolo illo, id esl de 
coelo coeli, sive de regno coelorom, explical: ail-
que iilud a consiiiuiione miindi bomiuibus a Deo 
pneparatum fuiase, alque labeniaculum a Moyse 
ali-ikium figuram eaae coelorum. Dicant cotileotiosi 
ill i , qui magnua ille doclor non nobiscam eoneemiat, 
ei qui exiraoeam ab ecclesiastica viam ingredia · 
mur! Apage vanam illorum soliicitudinem. Huic 
Gregorium Nazianxenaoi eubjungamue, qui licet 
tuagnis eorum praeconiis cclebretur, eadem ipsa 
quac Athaoasius nobis depraedieal. 

Gregorii Naxianuni ex urmont dt Pa$chate. 
Scd immolemua Deo bosliam laudis in supcroo 

aliari, primum vclum iransearous, ad aecundnm 
accedamus, in Sancla sanclorum penelremns. Qui 
crgo noD manireslum fuerit nos uoo in peregrina 
ac ccclesiasucae exiranca via incedere? Pudore 
ci go afljcianlur ilH eontentiosi boinines, Ecclesix 
coitbcnsum cernentes, nequc nos indigne feranl: 
durjm enim esl Ulis conlra siiinulos calcitrarc. Al 
lcriium post illum in roediuni producamus, ipsi 
(«icgoiio sequaleiD, Theopbilum videlicct, episco-
piun Alexandrinum, qui ei ipse seutenliai noslra?, 
iino polius vetilaU, tesiimoniuin pcrbibct. 

χεσθαι αύτφ έν τή σευτέρα παρουσία βο$· Καλ τδ , 
-ΕϊσεΛθε είς τήτ χαράτ τον Kvplov σον, είς αύτδ 
τδ άναγαιον λέγει, τουτέστι, τδν ούρανδν τοΰ ουρα­
νού, ήτοΓνήν βασιλείαν τών ουρανών * χαλ δτι άπδ 
καταβολής κόσμου ήτοίμασται τοίς άνθρώποις ύπδ 
τού θεού, χαλ δτι τύπος έστλν ή χατά Μωσήν σχηνη 
τών ουρανών. Είπάτωσαν.οί φιλόνεικοι, πώς ού συμ­
φωνεί ήμίν δ μέγας ούτος διδάσκαλος; ή πώς ξένην 
όδδν παρά τήν έκκλησιαστικήν έβαδίσαμεν; Άπαγε 
τής τούτων ματαιοπονίας! Καλ π^οσθήσωμεν τούτφ 
Γρηγόριον τδν Ναζιανζού, τδν ύπ'^πύτών μάλιστα 
διαβοώμενον, τά αυτά τψ πρδ αυτού χα\ ήμίν έξαγ-
γέλλοντα. r 

D ΓρηγορΙον Ναζιανζού έχ τον Λόγον τονΗέάσχα. 
Άλλά θύσωμεν τψ θεφ θυσίαν αίνέσεως, %πλ τδ 

άνω θυσιαστήριον, μετά τής άνω χοροστασίας, δια· 
σχώμεν τδ πρώτον χαταπέτασμα, τψ δευτέρψ προσ-
έλθωμεν, είς τά Άγια τών Αγίων παρακύψωμχν. 
Πώς ούν ού πρόδηλον δτι ού ξένην δδδν ή άλλοτρίφ* 
έβαδίσαμεν παρά τήν έκκλησιαστικήν; ΑΙσχυνέσΘω­
σαν ούν οί φιλόνεικοι, τήν συμφωνίαν τής Έκκλη^-
σίας όρώντες, χαλ μή δυσπετείτωσαν είς ημάς ^ 
σχληρδν γάρ αύτοίς πρδς κέντρα λακτίζειν. Άλλά 
χαλ τδν τρίτον παράγωμεν μετά τούτον γεγονότα 
χατ' εκείνο καιρού, τδν τής Άλεξανδρέων έπίσκοχον 
θεόφιλον, καλ αύτδν μαρτυρούντα τοίς ήμετέρο:ς, 
μάλλον 61 τή άληθεία. 

i e I C o r . x i , * 8 . " M a i i h . χχν, 21. 
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θζορίλον 'ΑΛεξανόρέως έχ τής πρώτης έορτα- Α 320 Theovhili Alexandrini 

στιχης. 
"Ινα τών γηίνων άνω γενόμενοι πράξεων, είς τδν 

όψηλόν της Αρετής οίκον, χαθάπερ οί μαθητα\, φά-
γωμεν Ιν τψ άναγαίφ τδ πάσχα, Εχοντες μεθ' εαυ­
τών τδν υπέρ ημών τυθέντα Χριστδν, δλον αύτδν ώς 
ζωήν έσθίοντες. 

Τον αύτον έχ της αύτη ς εορταστικής* 
Ίνα πάλιν τδ παραπέτασμα της λέξεως άναστεί-

λαντες, άνακεκαλυμμένψ προσώπψ, τήν διαβατή ρισν 
του θείου Πάσχα πανήγυριν χατοπτρίσωμεν, βοώντες 
τψ Ιησού * Πού θέλεις έτοιμάσωμέν σοι φαγείν τό 
χάσχα; 'Οτε κα\ μαθοντες παρ* αύτου Ιν άναγαίψ 
δείν έχετελείν τούτο * άναγαίψ δή δευτέρων χραγμά-

έγίνοντο είς τά Άγια τών άγίοιν, δρομαίοι τή 

feslnti. 
ex 

418 
vrima Epistola 

II l torrenis operibus stipcriores eflocli, in siiMimi 
virlulis domo, quemadojodum discipuli iti coena-
culo, pascba comedamiis, nobieeum babentes Cbri-
6lum qui pro nobis immolalus est, ipsumque lotum, 
utpotc viiam, coroedentet. 

Ejttsdem ex eadtm Epittola feitalL 
Ul iterum dictionis velamen relrabenlcs, revelata 

facie, iraosiioriam divini Pascbalis celebritatcm 
inlueamar, ad Jesiim clamaotes: Ubi vis paremui 
libi εοηεάετε pascha 1 Qoando discipuli, cumab 
eo audissent in coenacuto ctlebrandum Ulud exse, 
in ccenaculo acilicet secundarum rerum, in Sancta 
eanrtorum concitaio meniis animiquc cursu pro-

γνώμη βαδίζοντες, Ινθα ό Χριστός αυτός ύχέρ ημών Β peranies se contuleront; quo ilena Christus ipse 
είσήλθε * χαι τού χατά τόν τύπον άρχιερέως πέπαυκε 
τήν χρείαν, ήμίν αίωνίαν λύτρωσιν εύράμενος, καλ 
όπερ ημών εμφανισθείς τψ προσώπψ τού Θεού. Τότε 
μεν άπαξ τού ένιαυτού μόνος ό άρχιερεύς είσήρχετο 
είς τά Άγια τών Αγίων, έξω τού λαού μένοντος, 
όιά τό μικρόν της δυνάμεως * ό δέ Σωτήρ έπιβάς, 
άόειαν τοίς βουλομένοις δέδωχεν. 

*Ορα χαλ τούτον σύμφωνον ήμίν όντα, άνάγαιον 
οίκον λέγοντα * ένθα ό Δεσπότης Χριστός πρόδρομος 
όπερ ημών είσήλθεν, ού τύπος ήν ό κατά τήν σχηνήν 
Μωύσέως Αρχιερεύς, έμφανισθήναι τψ προσώπψ τού 
Θεού, χαλ ότι τοίς βουλομένοις άόειαν δέδωχεν είσελ-
θείν είς τά Άγια τών Αγίων, τουτέστιν, είς τήν βα- ^ 
σιλείαν τών ουρανών. Αεγέτωσαν οί τ ίς μερίδος τών 
Αποσχιστών πρός ταύτα * Πώς ξένην όδδν έβαδίσα­
μεν παρά τήν έκκλησιαστικήν; Πώς ούχ αίδούνται 
τών Ιδίων Πατέρων τούς λόγους; Άλλά τούτων ώς 
αίρετιχών όντων χαταψεύδοντες. Καλ τούτον δέ χα­
ράδρα μόντες έπλ τόν κατ1 εκείνο καιρού συ μ μΰ στην 
τόν τής Γαβάλων επίσκοπου Χευηριανδν, τέταρτον 
μετέλθωμεν, μάρτυρα σχεδόν πάση τή ημετέρα συγ­
γραφή. 
Σευηριανον έχισχόχον Γαβάλων, έχ Χρώτον Λό­

γον τής Εξαημέρου. 
Τή γάρ πρώτη ήμερα έποίησε τάς Ολος τών 

χτισμάτων · ταίς δέ άλλαις ήμέραις τή*/ μόρφωσιν 
καλ τήν όιαχόσμησιν των χτισμάτων * οΓόν τι λέγω * 

pro nobis ingreesas eal, alqut ejxs, qui in figom 
suinmi sacerdotis munas gcrebat, usum abrogavit, 
acterna pro nobis redemptione iovcnta, ac pro no-
bis vuhui Dei ae statens. Tunc quidem semel in 
anno solns aummoa aaccrdos in Sancta aattctorum 
ingredicbatur, populo foria maoeiiie, scilicet ob 
poleslalis temiilalem : Salvator autera iiigre»sn*, 
liberam cuique voleali iniraodi facnUatem dcdii. 

Viden* illutn ttiam nobiscum consonare, dum 
ccenaculum domum tut ait; quo Dominus Chri-
stus praecursor pro nobie ingressu» esl (cujus typns 
erat summus ille tacerdoa in Ubernaculo Moysis), 
ut apparereC anlc faciem Del: atque volenti cuilibet 
liberam concessit in SancU aanciorum, eive in 
regnum ccBlorum, inlrandi facvjltalem. Ad baec 
respondeant qui atant a parlibua seqtteairaiomra: 
Qua raiiono viara ecclesiastica? peregrinam inimus? 
Qut non Palrum sxortim dicia revereanlar? Std 
ipsl poiius illoe ut bvrelicoe falxo t raducunL Yerum, 
bpc dimisso, ad alium ipsi equalem et symmyatam 
Gabalorum gcilicet epiacopum Severianom, quartam 
numero transeamus, qni sane pro tottas libri notlri 
tesie haberi potest. 

Severiani episcopi Gabalorum. ex primo libro in 
Hexaeauron. 

Kam prima dte opificiorum matenam eHecit, 
altU vcrodiebos, creaturaruni formam el ornauim; 
scilicet fecit CODIUDI cum D O D anlca osaiatml; 

Έποίησε τόν ούρανόν μή όντα - ού τούτον, άλλά τόν D non boecoelum quod videnias, eedqaod superiuaillo 
υπεράνω* ούτος γάρ τή δευτέρφ ήμερα έγένετο. 
Έποίησεν δ Θεδς τόν ούρανόν τόν άνώτερον* V ού-
ρατός τον ουρανού τφ Κνρίφ * χαλ υπεράνω δέ έστι 
τούτου, χαλ ώς έν οίκω δαορόφψ μεσολαβείται τής 
γής μέσον. Ούτως ώς ένα οίκον χτίσας ό Θεός τόν 
χόσμον μέση ν στέγην έθηχε τόν ούρανδν τούτον, χαλ 
υπεράνω τά ύδατα. Αιά τούτο Δαυίδ λέγει * Ό στε-
γάζων έν ύθασι τά ύχερφα αύτον. Έποίησεν ούν 
τόν ούρανδν μή δντα, τήν γήν μή ούσαν, τάς αβύσ­
σους μή ούσας, άνεμους, αέρα, πυρ, ύδωρ * πάντων 
τών γενομένων τάς ύλας έν τή πρώτη ήμερα έποίη­
σεν. Άλλ* έρεί τις ότι γέγραπται μέν, ότι έποίησε 

est: 391 boc quippo secunda die faclum esl. Fecii 
Deue coelutn saperius: Caiumcatli Domixon;quod hoe 
visibili soperixi eet, etquasi indono duplicig conii-
gnationis inler i)!ud et lerram, aliad coelum inlerroe-
dium e*i. Ea ratione muadum quasi doroan uoam 
creans Beaa, boc ccelom qaaai mediom tecCuro, ei 
supra illud aqaai, posurt. Ideo ail David: Qui tegii 
aquii ixfxriora ejui". Fccil iUqae coHum, quod 
D O D aotea exaUtebtt; terran, quae priui DOII crat; 
abyssos quoque, quae non anie fucrani, veniot, 
aercm, ignero, aquam : opificiorum vero orantam 
maieriam prima die fecil. Verum dicet quispiam 

w Mailh. xxvi, 17. 1 9 P»a!. cxui, β. " Psal. cut, 3. 
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erriptom esse, Dcuirt ieci,sc calimi ι·ι irnam , de Α τδν ούρανόν καλ τήν γήν* περλ te υδάτων χαλ πυρός 
aquift tcro, igne el acre scnpiuin noia tiu^c. PriiiKj 
ltaquo, fralrto, com dixti cffilum el terram facta 
esse,ox continentibu* eo qua? coniinemur indicavit. 
Εί paucii inUrpothi* : Iteindo aer quando faclus sit 

>:?Λ αέρος Q'J γίγραπτχι. ΙΙρωτον μι ν ουν, άόελφοι, 
είπών τδν ούρανδν καλ τήν γήν γεγενησθαι, Ιχ τών 
περιεχόντων τά περιεχόμενα ήρμήνευσι. Α'βΙ μεύ" 
ϊτερα· Είτα δ άήρ πότε έγένετο, άκουα· JxV/} 
χνενμα θεού έχεφέρατο επάνω τώτ υδάτων. Τ 
πνεύμα δέ ού τδ Αγιον λέγει ενταύθα * ού γάρ τ\ 
κτίσει συναριθμεϊται τδ άκτιστον * άλλά πνεύμα κάλε 
τήν τού αέρος κίνησιν. £ϊχετ 6 Θεάς, Γετη&ήτω 
φώς · κα\ έγένετο του πυρδς ή φύσις. Καϊ χάΛιν 
Άλλά τά; μέν ψυχάς ημών τφ σώματι περιέφραξε * 
τους δέ αγγέλους ασωμάτους έποίησεν. "Οσπερ ουν 
έπλ τών ψυχών κσΛ έπ\ τών αγγέλων, ούτω και έπλ 
τού πυρδς Ιστιν ίδείν, τδ πυρ τδ άνω άνευ ύλης, τδ 

oam superniu ignis in- πυρ τδ κάτω μετά ύλης · τδ γάρ άνω πυρ, συγγενές 
... ^ έ α τ ^ ^ ^ , ρ ^ α | ψυχοΛ ημών συγγτνείς 

είσι τών αγγέλων. Πώς; καθότι χάχείναι πνεύμα, 
χαλ ούτοι πνεύμα. Καϊ χάΛιν· Πάντα ουν έγένετο, 
πύρ, άβυσσος, άνεμοι, τά τέσσαρα στοιχεία, γή, πύρ, 
υόωρ, άήρ * χαλ γάρ άπερ έλειπεν, ώς έν παραδόξψ 
άνακεφαλαιούται Μωύσής λέγων * *Βτ γάρ έξ ήμέ­
ραις έχοίησεν 6 θεός τότ οϋρανόν χαί τήν γην. 
καϊ χάντα τά έν αύτοις. "Οσπερ δέ έπλ του σώμα­
τος, ούκ εΐπε πάντα τά μέλη, ουδέ έπλ τής δημι­
ουργίας έξηριθμήσατο, εί χαλ πάντα συγκατεσκ&υά-
σθη τώ χόσμφ. Εί δέ μή ήν έν τφ κόσμφ τό πύρ, 
ούχ άν σήμερον άπό πέτρας έξεβάλλετο, χαλ άπδ ξυ-
λων · παρατριβόμενον γάρ τδ ξύλον, πύρ γεννά * ε! 
δέ μή είχεν ή φύσις, πόθεν γεννά ; 

aodi: Al ipintui Dei ferebalur εαρετ aqua$ Μ . Spi-
riiom vero, non aaiicluai illum liic indicat, xam 
quod tncreolum est com creaiuris non connuniera-
ivr; sed oorU motum vocat spiritum. Dixit Deu$9 

έΊοί lux91: et facta est Ignie uatura. Ac runum : 
• Sed aximas quidcm no&lras corpore munivit; an-

getos vero, incorporcoo efierit* Quetuadmodtiin 
igilor in animabui et io angelis, ita et io igoe 
vidorc est, ignem soperno sino moieria, igncm 
inferno cuui matoria 
fcrui cogiialos esl, *icut el aniinae nostrae angelis 
coiigeucrca suoL Quomodo 1 quia fι ilke ei isli 
apiriioi ειιοι. Ac rnrtum ; Omuia itaque facta 
suu4, iguis,abyssus, ventux, qualuor c!c:ueoU: terra, 
ignis, aqua el aer; Iloy&ee enim quae io reccn-
aione pnetormisil, quasi rem miraiii in ono com-
pieciilor dicens : Sex enim diekus fvcii Deut calmm 
εί Urram, εί omnia qua tx ei$ sunt". Ul autem 
decorpore loqueus, oon omnta mcmbra reconsuii; 
•ic nequo de crealione agcns, partes onines enu-
nieravii, oiiaoui omitia una cum moiido confrcta 
sint. Quod si in muudo ignis non essel, nequaquam 
bodio tx pelra ei ex lignis excotcrel ur : nam 
lignooa obtrituro ignem geoerat; si vero ipsum na-
tura non baboat, quoraodo generabit ? C 

Ejutdtniy εχ ueundo termoue. 
Seeooda die dixit l>eu$ : Fiai firmomenium in 

mmiio ooira?; εί εήί άνάΛεηε inier medium aqua εί 
mqmm u . Fecil hoc coeltt», non soperias illud, sed 
id qood vidctur: ex aquisquaai glaciem conpin-
geiM* Kem aoiem libi ob ocolot ponoro leulabo: 
molia eoie ipsa xiaxs expeiioutia meliuo quam 
verbo SS3 traduntur. Ilaec aqua, ul i u dicam, 
lerram qoioqxo eubUorum ahitodiuem iouudabat. 
Dcindo dixit Deos: Ftol fkrmamcnUm in mtdio 
aqum : ol »ic pootea io med&o aqoarum cryelailioa 
eooapoctio facU cot, quae dimidium oquaa auperno 
pooiloni kvixo effecil, diniidium voro aliud, iufc* 
rius reliqoit, quomadmadum acriptan ost: Ft«i ^ 
firmtmtntUM iu medio aqua, tt ετϊί rftwaVxo intor 
mrdium xfum εί ασχα* t 4 . Quare firnauiciitoiD νυ-
cai illod ? Qoia ox aqnia lenuioribus et soluiiori-
bus ipftum coinpinxil etfiimavil. Quaiuobrcm aii 
Uavid : LoxdoK eum ix firtxsmcHlovirtuth ejtu u ; 
uique alio ntar exemplo, qoooiadmoduci funitis, 
quando ex Ugub et ignc prodit, tenoior ei rarc-
faciior oot; old autem tn altuin perveiiii, in nubts 
deiisiiaiem compingilur, sic aquaroio iiaiuram rarc-
factain, ciim cxtulissel Dens, auporne compiuxii. 
(juod aotfiu id cxeiapiuoi gcrmanunrel veruni tit, 
ksiificalur Isaias diccns:QMm fa?/«m ticui fu-
mu$ firmatum eti M . Calun» itaquc in mcdio aqtia-

Τού αυτού, έχ τον δευτέρου Λόγου. 
*Εν τή δευτέρα ήμερα εΤπεν ό Θεός· ΓενηΘήτω 

στερέωμα έν μέσφ τον ύδατος · καϊ έσται δκιχω* 
ρίζον άναμέσον ύδατος καϊ ύδατος. Έποίησε τδν 
ούρανδν τούτον, ού τόν άνω * άλλά τδν όρώμενον, ες 
υδάτων πήξας ώς κρύσταλλον. Βούλομαι δέ σοι παρα-
στήσαι πράγμα · πολλά γάρ τή όψει μάλλον ή τώ 
λόγω παραδίδοται. Τούτο τό ύδωρ υπερείχε, φέρε ει­
πείν, της γής πήχεις πέντε. Είτα είπεν ό Θεος. 
Γετηβήτω στερέωμα έτ μέσφ τού ύδατος * χαί 
λοιπόν έν μέσφ τών υδάτων έπάγη πήγμα κρυστάλ­
λωσες, χαλ έκούφισε τό ήμισυ του ύόατο; άνω, χαλ 
άπέλιπε τό ήμισυ χάτω, καθώς γέγραπται * Γένη-
Οήτω στερέωμα έν μέσφ τον ύδατος, καϊ έσται 
διαχωρίζρν άναμέσον ύδατος χαϊ ύδατος. Διά τί 
δέ καλεί αύτδ στερέωμα; Επειδή άπό αραιών υδά­
των χαλ διαλελυμένων αύτδ έστερέωσε. Διά τούτο χαλ 
Δαυίδ φησιν Αΐνεϊτε αυτόν ένστερεώματι δυνά­
μει*; αυτού ' χαλ Γνα έτέρφ χρήσωμαι παραδεί­
γματι, ώσπερ καπνός, έπειδάν έχ ξύλων χαλ πυρλς 
άναδοθή, ήραιωμένος καλ κεχαυνωμένος εστίν * 
έπειδάν άναοράμη είς ύψος, είς νεφίλης παχύτητα 
μετα^όυθμίζεται* ούτω τών υδάτων τήν φύσιν τών 
ήραιωμένων ό Θεός ύψώσας, έπηξεν άνω. Καλ ότι 
αληθές έστι τούτο τό δείγμα, μαρτυρεί Ησαΐας λέ­
γων, Οτι Ουρανός ώς καπνός έστερεώθη. Παγελς 
τοίνυν έν μέσφ τών υδάτων ό ουρανός έκούφισε τά 

^ U o i . 1 · · ibid.J **bvod.x*,4t WCen ^ β ^ C e n . i ^ " Ρ ε ο Ι ε ι , τ . ·» loa L I , β. 



ή^ισειχ άνω, χαι τά ημίσεια άφήκε χάτω. \t \ ιί οί Α rti:n c^mpactutn, d imid iam aquarom portcm 
*:«%nie posin-m levioivni »ΊΪ»'«;ΐι, Ανω ύδατα, πρδς ποίαν χρήσιν; ίνα τίς πίη, ;να τίς 

πλεύση; "Οτι μεν γάρ Ιστιν ύδατα Ανω. μαρτυρεί 
Δαυίδ λέγων, Α'«ί τό ύδωρ τό υπεράνω τών ου­
ρανών. Πρόσεχε λοιπόν τή σοφία τοΰ Δημιουργού · 
χρυσταλλώδης ήν ό ουρανός, άπό υδάτων χαγείς * 
έπε\ δέ έμελλε δέχεσΟαι ηλίου φλόγα χα\ σελήνης, 
χαλ Αστρων άπειρα πλήθη, χαί ήν όλος πυρδς πε-
πληρωμένος · ίνα μή ούτως ύπό τής θερμότητος λυθή 
ή φλεχθή, ύπέστρώσε τοές νώτοις τού ουρανού τά 
πελάγη έχείνα των υδάτων * ίνα λιπαίνη χαλ έπ-
αλείφη αύτου τά νώτα, χαί ούτως άντέχη πρός τήν 
φλόγα, χαι μή φρυγή. "Εχεις δέ χα\ υπόδειγμα, 
ώσπερ σήμερον έάν έπιθής λέβητα επάνω πυρδς, 
έάν μέν ΰόωρ επάνω ή, αντέχει πρός τδ πυρ · έάν δέ 
μή, διαλύεται. Ούτως άντέστησεν άντίπαλον τψ πυρ\ 
τό ύδωρ * ίνα έχη άρχοΰσαν τήν διαμονήν διά τών 
άνωθεν άλειφόντων αύτδν υδάτων. Καλ βλέπε τό θαυ­
μαστού * τοσούτον περισσεύει τψ ουρανί ψ σώματι τό 
ύγρδν ύπδ τοσούτου πυρδς πολεμουμένω, ότι χα\ τή 
γή δανείζει. Έπε\ πόθεν δρόσος νεφέλης; ούδαμοΰ; 
*0 άήρ ύδωρ ούχ έχει, δηλονότι ό ουρανός έχ τών 
περισσευόντων αύτώ στάζει. Διά τούτο χα\ ό πα­
τριάρχης Ισαάκ εύλογων τδν Ιακώβ · άψη σοι ό 
θεός έχ τών της δρόσου νου ουρανού, χαϊ τής 
πιότητοςτής γης.—Καϊ μεθ' έτερα- Πρόσεχε, παρα-
χαλώ, ότι χα\ έτέραν χρείαν τά ύδατα αποτελεί τά 
επάνω τού ουρανού · ού μόνον γάρ συντηρεί τδν ού 
ρανόν* άλλά χα\ τήν φλόγα τού ηλίου χαί τής σε-

muiiaiu inforne ·Υ!.·Ι»·' 
rcuqtiara verodi-

Cttr porn» el od queui 
U8U1U aquse su|MTiie postt.e snnl? An bibendi, an 
uavigandi causa? Etcniin qnod aqe« supcrne po-
silae exsistani, testificatur David his verbis : ΙΊ 
aqua φικ tuper e&tos c$t *\ Animadvcrte demimi 
Creaiorie sapienliam. Crysialliuutu coclum erat «*x 
aquis compactum : quia vero aolis et iura flam-
roam, itemque iunuiueraa stelhs cxcepluroin crat, 
iia ut ΐοίααι igne pleiitim essei; ne tatilo a*siii l i -
quesceret ant accet»'cretur, bujusutodi ptdagi-s 
aqttartim, cadi doreo coiisiraiit, ui eadem ip&a 
dorsa emolbret el quaei ungmi; coque modo 
flammae obsisterei, neque igne torrerciur. Ti*.>i 
vero exeinpltiui in promptu esi : kbetcni ei boditj 
igni imponaa, si aqua insit, igni r ^ i s l i l ; sio xii-
nos, liquescii. lla scilicol aquam igni adversariaro 
opposuii, ul ctflutu, aquis ddibulimi ct inonetum 
CGtisi»lcre et inanere possit. Ac iuibi, qosto, rem 
sane mirabilem auiinadvorlo : in ca*le*ti corpore 
per laniura ignein impugnato, xsque adeo «upor 
fluil bumidilas ; ul ea ctiam icrr* communic«tiir. 
Unde ros nubium proveuit? an iiuHa ex parte? 
certe aer aqnaiu xon babei: palamqueesuoclum 
ex soperfluis aquts stillare. ldco l̂ aac patriar» ba 
Jacobo bcnodiccns ail : Dei tibi Dcus de rore cxli, 
et d€ phtgnedine terra ·*. — Et *ub hac; Auioiad-
verte, quaeso, aquasquje super coelos gunt, alii 

λήνης χάτω πέμπει. Εί γάρ ήν διαφανής ό ουρανός, C u s u i e i a c : » ^ u e C H > i n m < ^ ° ^ u 1 1 » vonservaiu ; 
όλη ή αυγή άνω έτρεχε · τό γάρ πύρ άνωφερές όν, 
έρημον τήν γήν χατελίμπανε · διά τούτο ούν συν-
επίλησεν τόν ούρανόν άνωθεν άπείροις ύόασιν, ίνα ή 
αυγή στενουμένη χάτω πέμπηται. Όρα τού τεχνίτου 
τήν σοφίαν. "Εχεις όέ χαι έν έαυτώ τού τεχνίτου 
τήν είχόνα* χαλ πρόσεχε, παραχαλώ. "Ορισαί μοι τήν 
χεφαλήν ταύτην τδν ούρανδν εΐναι τόν άνω* τά 
επάνω της γλωττης τδν άλλον ούρανδν, τουτέστι, τό 
στερέωμα* όθεν χα\ ουρανίσκος καλείται* άνω έν 
τοίς άοράτοις εγκέφαλος μή φαινόμενος, έν τψ χάτω 
ούρανψ γλώσσα ή φαινόμενη * ώσπερ ό ουρανός ό 
Ανωθεν έν τοίς νοητοΧς * ό όέ κόσμος έν τοίς λαλου-
μένοες. 
oaoMxhun cfldooi illod toporius intcr eo 
ixier oa, qxa aennone celebraniur. 

Τον αυτού, έχ του αύτου Λόγου. 
Τή γάρ τρίτη ήμερα έβ>Αστησαν οί χσρποί · καλ 

ίνα μή νομισθή πάλιν ότι τή φύσει ηλίου έβλάστησαν, 
ότε άπηρτίσθη ή δημιουργία, τότε ποιεί ήλιον, καϊ 
τήν σελήνην, κα\ άστρα. Πόθεν δέ αυτά έποίησεν ; 
Είρηται γάρ δτι τή πριότη ήμερα έκ μή δντων 
έποίησε τά πάντα · ταίς δέ άλλαις, έξ δντων. Πόθεν 
ούν ό ήλιος; Έχ τοΰ γενομένου φωτός τή πρώτη 
ήμερα · ό μετέβαλεν ώς ήθέλησεν ό τεχνίτης, χα\ 
ε»; διαφόρους 'ίετεσκεΰασεν όψεις, εκεί μέν τήν 
ύλην τού '̂ ωτδς δημιουργήσας, ώδε δέ τούς φωαχή-
οας ποιησάμενος * ώς εί τις προβάλοιτο μάζαν χρυ-

aed eliam solis ct lunac flamniain iufra deoiiuunl. 
Nam si calum pellucidum essel, lotua radius sor-
auui ierrctur : 323 etenim cuin igolo surxvm b n-
dal, luce deftcrtam lerraoi reliuqaerel; ideoquesp-
pernc eoEsluro infinilis oquis obslruxit, ut coniiadus 
radius deoraum miitalur. Vidc arlilici» 8<>lerliaro. 
In teipso sane talis artiGcis iniaginetu babes : to-
go lecum rein ρ rpcndae : suppouo boc capul, tov 
Ium illud supeiiua esao; quae supra iinguam suui, 
aliud COKIUIU, aivc tfrmamentum, undo caliculum 
sivc palatum appellatur : suporne vero; cerebrtiiu 
est, inicr ea qus ncc vidcntur oec apparcnt, iufc-
riori autcm coelo lingua, quas apparet: quem-

compaialur, q»i3D iiiieUeclu percipionior ; mondos veio 

* Eju$dem, ex eodem urmoae. 
Nam tortia dic fniclus pullulaioul: ne pntaiv-

lur auiein coa vi et natura soUs prodoctos fuisw, 
tuiic solem, hiuam rt slellas coiulidil, com eo-
ran croalio pcrfecta easet. Unde aHtem illa pro 
duxit ? Dirtum quippc fuil illum prinia die cx nnl-
lis exsisUnlibns fccisge omnia ; catterif rcro dic-
bus t cx jam c \ s i s lcnl ibMs. liiide ergo sol condilu^ 
cst 9 E\ lucc primo die facta, quaiu m div< rsan i*t 
formas <t S | K M M S ad nutiuii >nuni ;»11ifex iranstu-
l i i , tuuc qitidem hu io uialori: im creans, jani vero 
htiiiinaria eflicirns nMeuradmiMlutn qu ; s n<assa?ii 
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auri profcret, et Linc postea iiumisinata cuderei, Α σίου, χαι μετά raSta νομί ιματα κό^α;, ούτω όια-

θείη τοΰ χρυσίου τήν κδσμησιν. "Ιλσπερ γάρ τήν atque ita auro ornamenluro conciliarct. Sicut enim 
abys»am qua? lunc aqua una eral, divisii in aquam 
auperiiaiii, in maria, in flumina, in fontes, iu la-
cus, in puteos; ila ti lucom, quac una eral unius-
qne apecioi, divisam ariifex, io solem, in tuoam 
ei steitas dislrilmit* Ei qxibusdam interpotitii: Fe-
cii ilaque coelum, non spbagram, ul blaieronea iili 
pbiloiopbaolttr: uon enim spbaerara roiuodam con-
didil; sed, ut ail propbtta : Qui (ecii cctlum ikui 
fomicem, etextendU ipsum licxi tabernaculum cd 
habilondum 9 9 ; eleuira nrroo noslrum ita implus 
«'stt ul nugacibus illis obtemperel, non propbeli-
< is scrmooiboi, qui dicunl coelum iuiiium et fi-
nein babere: quare sol apud ipsos oou aocendcre, 

άβυσσον τότε, Εν ύδωρ ύπάρχουσαν, έ μέρισε ν είς τδ 
Ανω ύδωρ, εις τάς θάλασσας, είς ποταμούς, είς πη-
γάς, είς λίμνας, είς φρέατα * ουτω χαλ τδ φως iv 
υπάρχον, μονοειδες, χατατε μ νόμε νον ό τεχνίτης έμέ-
ρισεν, είς ήλιον, είς σελήνην, χα\ είς άστρα. Καλ 
μεθ' έτερα· Έποίησεν ουν τδν ούρανδν, ού σφαίραν, 
ώς φιλοσοφούσιν οί ματαιολόγοι * ού γάρ έποίησε 
σφαίραν χυλιομένην * άλλ', ώς φησιν δ προφήτης, *0 
χοιήσας tdr ούρατότ ώσεϊ χαμάραν, χαϊ <Wrti-
νας ώς σχηνήν χατοιχέΐν * χα\ γάρ ουδείς ημών 
ούτως άσεβης, ώστε πεισθήναι τοίς ματαιολόγοις, 
χα\ μή τοίς προφητιχοίς λόγοις, οίπερ λέγουσιν δτι 
αρχήν χαί τέλος Ιχει 4 ουρανός · διά τούτο γούν χαλ 

ΝΗΙ egndi dicilur. Ail quippe Scriptiira : Egretsxt Β 0 * λ ι ο ς ο ύ κ ά ν β 6 α ( ν ε ι ν λέγεται παρ* αύτοίς, άλλ' 
< εί εο/ ιιι terram · · , et non ascendii. Rursumque ait: 
Λ summo calo egrcuio ejut, ti occurix$ ejus vique 
ud summum cotli 9 1 ; ergo non esl ascensus : si ve-
I O circulare sil, summum non babei: nani quod 
iindiquo circularo est, ubi somiuum babeal Τ Num 
uro David solos id dicil? annon eliam Salvator ? 
Au.ii igilur Douiinum boc diceiilem : Cum venertl F i -
lius homixis, milUl angelos 324 * U 0 1 c u m ***** wc** 
wagnm, ei congregabunl elecios α quatucr ventii, α 
tummo cceti, utque ad tummum ejui 9 f . Qu&rimits 
lein quo loco sol occidat, cl quo noctem dectir-

lat, ut dictum est. Secundum cxleros sane, sub 
letra; secundum nos autem, qui discimus ipsura 

έξέρχεσθαι. Αέγει γάρ ή Γραφή · Έξήλϋεν ό ήλιος 
έχϊ τήτ γήν, ούχ, ανήλθε. Καλ πάλιν φησίν * Άχ ' 
άκρου του ουρανού ή έξοδος αύτου, χαϊ χατάν· 
τημα αυτού έως άχρου τού ουρανού* Ούχ άνοδος 
άρα * εί δε περιφερής έστιν, άκρον ούχ έχει * τό γάρ 
πανταχόθεν περιφερές, πού έχει τό άκρον; Άρα ουν 
ό Δαυίδ τούτο μόνος λέγει, ή χα\ ό Σωτήρ; Άκουε 
ούν τούτο τού Κυρίου λέγοντος, "Οταν έλθη ό ΪΊός 
τού άνθρωχον, χαϊ άχοστελει τούς αγγέλους αυ­
τού μετά σάΛχιγγος φωνής μεγάλης, χαϊ έχι-
σννάξουσι τους εκλεχτούς αυτού έχ τών τεσσά­
ρων άνεμων άχ% άχρου ούρανόν, καϊ έως άκρου 
αυτού. Ζητούμεν δέ πάλιν πού δύνει ό ήλιος, χα\ πού 

<*se labcroaculuro, aliende, qiueso, nuro falsus c - ρ £ χ ζ ι τ ή ν νύχτα, καθώς είρήχαμεν · άλλά χατά 
t*rxio noster sit, an polius sigiilum liabeat, ipsius 
vcritatia lehiiioonio asserlum. Yerbis outem meii 
ι oncorril ct iocus: taiia quippe visu raagis, quam 
::udilu u aduntor. Finge fornicom ecclesiae imponi: 
ci oricnlem ibi esso versus solis onum, ibi seplen-
irioncm, bic meridiem, iilic occidentera: deinJe 
\cro solenn hic oriii, atquo occasuni babere non 
&ub lerram subf unir.in, sed scptentrionales partes 
percurrciiteiii, et quasi rnuro quodam occuhaUim : 
aquia cursum ejus videri non einenubus; decor-
renlein, ioquam, paries aeptenlrionales, rursum-
quc oriuin auingentem. Verum undenam id com-
probatur? sic iu Eccleoiaste ailSalomon : baecporro 
Si riptura, ceriia lestinoniii osaeritor, ncc inler 

τούς έξω, ύπό τήν γήν · καθ* ημάς όέ τούς σχηνήν 
αυτόν λέγοντας * πρόσεχε, παρακαλώ, εί μή διαψεύ­
δεται τό £ήμα * άλλ* Ιχει σφραγίδα μεμαρτυρημένην 
ύπό τής αληθείας. Συντρέχει Οέ μου τή φράσει χαλ 
ό τόπο; · τά γάρ τοιαύτα Οψει μάλλον ή άκοή παρα-
δίδοται. Νόμισον είναι χαμάραν έπιχειμένην τή εκ­
κλησία · έπ\ άνατολήν μέν κατά τύπον τής έψας, 
άρκτον δ* έκείσε, καλ μεσημβρία ν ένΟάδε, χαλ δύσιν 
έχεί * είτα τόν ήλιον ανατέλλοντα κα\ μέλλοντα δύνειν, 
ούχ ύπό γήν δύνοντα , άλλά τά βόρεια μέρη όιατρέ-
χοντα, χαί ώσπερ ύπό τινα τοίχον κρυπτόμενον, μή 
συγχωρούντων τών υδάτων φανήναι τδν αύτου δρό­
μον * καλ τρέχοντα χατά τά βόρεια μέρη, χα\ κατα-
λαμβάνοντα τήν άνατολήν πάλιν. Άλλά πόθεν τούτο 

supposililiaa censeiur : Oritur enim, inqoit, $ol εί D δήλόν έστι; Αέγει ούν μακάριο; Σολομών έν τφ Έκ-
occidii $ol, εί in locxm $uum trahit : ΐρεε oritm 
illic, progrcditMr ad meridUm, ei cheuit ad aquilo-
nem, circumeundo proctdii, εί ίο circuiot εκοε rever-
ntur spiritx* 9 t . Videlgilur illamad meridiem cur-
1« re, et versus seplenlriooem drcmnire: ae dixcc. 
£l αχιέχεαοχ* ixterpositis: Omnia igiiur legi Dei 
l*ari»i)t. Cceluui aiat non proprla virtute gcsialum, 
svd divioo vcrbo firroalum. Cum enim mibi du-
binxi incidct, quoniodo coelum ex aquis lOmpa-
titim sil, dubium nubi David dicens : Verbo Do* 
tfiiin caii firmaii suni 9 4 ; quia scilicel ex aquis 
i w t i guuL Nttsquain eiiim olias diciiur firmuin csse 

b ? Ua . xL , J2 . MUa.xxxvni,S. e l PsM. \ \ Ί Ι Ι , 6 . 

χλησιαστή * Γραφή δέ έστιν αύτη μαρτυρουμένη, ού 
παραγραφομένη · Ανατέλλει γάρ, φησλν, ό ήλιος, 
καϊ δύνει ό ήλιος, καϊ εϊς τόν τόχον αύτου έλχει * 
αυτός ανατέλλων έχει, χορεύεται χρός νότον, καϊ 
κνχλοι χρός fioppav, κυχλοι κυκλών, χορεύεται -
χαί έχϊ κύκλους αυτού έχιστρέρει τό χτεύμα.' 
Βλέπε ούν αύτδν κατά μισημβρίαν τρέχοντα, χα\ τδν 
βο^όάν χυχλούντα, χαλ μάθε. Καϊ μεθ' έτερα* Πάντα1 

ούν πείθεται Θεού νόμφ. Ό ουρανός έστηχεν, ούχ 
ιόία δυνάμει βασταζόμενος, άλλά θείφ λόγφ έ στε­
ρεωμένο;. "Οταν γάρ απορήσω πώς ό ουρανός έξ 
υδάτων πέπηχτσι, λύει μου τήν άπορίαν ό μακάριο; 

"Malll i . χχιν,ΠΟ. 51. ·» Ei-cto. ι, 5. 9> Ps:il. χχχιι,ϋ 
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Aoutf λέγων · Τφ . Ι ή φ Κυρίου οί ούρατοί έσι-σ- Α coehira : aiiud quippe esl firmari, aliud firmum 
ροώσησχτ, επειδή άπο υδάτων. Ουδέποτε γΑρ τδ 
στερεδν λέγεται έτέρωθι * άλλο έστερεώθη, και άλλο 
τδ είναι στερεόν * στερεωθέν ούν λέγεται, όταν τδ 
ήραιωμένον χαλ χεχαυνωμένον παγή. 

Του αύτου, άχ τού ίχτου Λόγου. 
Ούτω τδ δένδρον εκείνο ού φύσιν είχε θανατοχοιοΰ 

γνώσεως έργαστιχήν · άλλ' άπδ της περλ αύτδ γενο­
μένης τψ Άόάμ τραγψβίας έλαβε τδ δνομα. Ανω τε 
τά πράγμα συντόμως * ού γάρ Απορεί ή θεία Γραφή. 
Σήμερον έχομεν βρωμά σωτήρα*, Λ μετέχουσιν οί 
πιστοί. Άρα αύτδ τδ δένδρον φυσιχήν έχει σωτηρίσν. 
ΕΙ δεά τήν έπιχαλουμένην 44ξαν έχεις ένέχυρον άχδ 
των παρόντων, τί αμφιβάλλεις περλ των προλαβάν-

eexe; firinalmn «iicitur, curo id quod tenuo ar roolle 
esl, couiptngiiur. 

Ejutdem, ex $crmoue sexto. 

Ita lignum Ulud noii vim baboit morliferae co-
gnilionis eflectriceui, sed ex iragtco casu qui binc 
Adomo obveoit, nomen accepU. Rem compendio 
cxplicabo: non euim divina Scriplura tub dubio 
loqoilur. Eacam bodie salutarem babemua, cujus 
fideto porlicipes sont. Ergo lignont illud natura-
lem hobol salulem. 8i ob gloriaro le advocanlem 
pignxo ο prxseoiibua habot, qnid dubitas de pra> 

των; Εκεί βρωμά θανατοποιδν, ώδε βρωμά ζωο- β ^nUtT lllio cibuo morliferus, bic cibog viviGcus. 
ποιον. Ei ταύτα φύσει σώζει, χαλ ού τή χάριτι• 
χΑκείνο τή φύσει ΑνεΙλε, χαλ ού τή προθέσει, εί τούτο 
τδ βρώμα φύσει σώζει, χολ ού χάριτι, χάκείνο φύσει 
Αναιρεί, χαί ού παραβάσει. 

Τον αυτού, έχ τον & Λόγον. 
Καλ γάρ ο! άγγελοι γενόμενοι, συνεργολ μέν ούχ 

ήσαν του Θεού, άλλά λειτουργοί, ύμνούντες, εύχαρι-
στουντες, ότι έγένοντο * είδότες ότι πρδ τούτου ούχ 
δντες, Πνεύματι άγαθότητος γενόμενοι. Έστήχεισαν 
όέ θεωροί, βλέποντες μόνον τά γενόμενα μετ' αυτών 
χσΛ μετ' αυτούς* έβλεπαν γάρ ούρανόν έχ τού μή 
δντος γενόμενον, χαλ έξεπλήσσοντο * έβλεπαν θάλασ­
σαν άφορεζομένην, χαί έθαυμαζον * έθεώρουν γην 

Si bic ο ι noioro, noo οι gralio aaluteoi affort; 
illo itom ualora, non propooilo occidit; ol bic c i -
bos nalxro oua, noo voro gratia, saloiem conci-
l i a l ; ille ilem natoro occidil, non prevaricaiiooe. 

328 Ejuidem, ex sermoxe quarlo. 
Etenim ongoli condiii, non odjoloreo Oei eraut, 

led niiuistri, bymnos omiltonles graiiatque ageotoo 
qood eondili faorint, gnari se non anteo exttilisse, 
oc Spirilx boniialis creaios esse. Subant aniein 
opeclotoreo tanium rerum sccum et post se coudi-
Urum: videbanl quippe ctxlom ex xon exsiaiiiibus 
fecttt*), ot otupore perculsi oranl: mare videbani 
oogrogaium et admiraboniur, terram ornatam spe-

χοσμουμένην, χαλ έφριττον. "Οτι όέ ούχ ήσαν οί άγ- g dabani, ot exborrcxcebant. Quod autem aogcli non 
γελοε συνεργοί, άλλ' ή θαυμαστοί * λέγει ό Θεός τφ 
Ίώβ · Όττ kxolovr άστρα, fywdrps χάτττς άγ-
γτΛοί μον χαϊ ύμτησατ. ΚαϊμαΨ έτερα- Έβλεπε 
τόν Άόάμ Αμαρτά*σντα * άλλά προεώρα τούς έ£ 
αυτού διχαιοχρχγούντα; * έβλεχεν έκβαλλόμενον 
παραδείσου, άλλά προεώρα ότι αύτφ ήτοίμασται ή 
βασιλεία. Τό δέ θαυμαστόν, ότι χα\ προτού παρα­
δείσου ή βασιλεία έγένετο. Τί ουν θαυμάζεις εί έξε-
βλήθη τού παραδείσου * όπου γε θαύμα στον ότι πρδ 
τού παραδείσου ή βασιλεία τών ουρανών αύτφ ήτοί­
μασται, καθώς λέγει ό Σωτήρ * Ασντσ οί ΒύΛογτι-
μέτοΑ τον Πατρός μον, χαταχΛηροτομήσατβ τήτ 
ήξοιμασμέτψτ ύμίν βασιΛτίατ άχό χαταόοΛής 
χόσμον; 

Τον αύτον, άχ τον γ Λόγον. & 
Αοιπόν ζητητοον, όιά τέ πεπληρωμένην ό Θεός 

έποέησο τήν σολήνην. Πρόσεχε, τό γάρ νόημα βαθύ · 
έχρην γάρ αυτήν τή τετάρτη ήμερα γενομένην, ώς 
τεταρτσίαν φαίνεσθχι. Άλλά πάλιν* Εί ήν τεταρταία, 
τό άκρον της δύσεως ού χατείχεν. Εόρέθη οδν πλεον-
εκτούσα ένδεκα ημέρας * τεταρταία γάρ έφαίνετο ώς 
πεντεκαιδεχαταία. "Ενόεχα ημέρας λοιπόν πλεονεκτεί 
ή σελήνη τόν ήλιον, ού τή ποιήσει, άλλά τή φαύσει. 
Αιά τούτο Α τότε έπλεονέχτησεν, Αποδίόωσι τφ ήλίψ. 
Ό γάρ χατά σελήνην αριθμός χαθ* έκαστον μήνα 
Αχό είχοσιεννέα ήμισυ ήμερων γινόμενος, τόν ένιαυ­
τον ποαί έν τοίς όεχαδύο μησλν ήμερων τριακοσίων 

·> iob χχχνιιι, 7. "Mattfa. χχν, 31. 
P A T R O L . G B LXXXVIII. 

odjutorei easent, oed aduiiraloroa : id Dous Jobo 
dkobot: Qusndo condebam stellag, laudaverxnt m$ 
οοιχσε αχσα/έ m*i, εί όριχχίε1 ctUbrarxxt · · . Et 
quibusdam inierjtctii. Videbal Adam peceon-
It-m, aod prcvidebat posleros ojua jusiiiiam opora-
loroo; vidobot ejctluia ex poradiso, aed proxpi-
cicbai ipti paraium eoao regiiura. Quodquo mirum 
aane eai, mto parodisum regnuiu coodilum erat. 
Qoid crgo iniraris ejeciam cx paradito, quando 
poilas admirationo dignum eot, onte paradisum 
prcparatxoi ipai fuixse regnum coelorom, quemad-
BMMSUIJI ait Senralor : Ytnite, beneduii Pttris mei, 
kmediuao accipiti paraium tobii regxum α eon-
Biituiiotu mundi M f 

Ejusdem, $x ttrtio mmon*. 
ttaraa qoareodiuD, tor plooom Deoa lunaoi 

oabcerii. AniflMdvorio: oara profunda rtx cogi-
taxdo oaVrior.* Oportebal onim illam quaria dio 
coxdiuxi, qoaai qoartanam apparero. Ao raraua : 
Si quartaaa erat, ocridonliaoumiDum non obtinebot. 
lavoxta igiuar eat andocim diebus pnevetions: 
quariana onim, otquinto decimatia opparebat. Un-
docim deaum dloboo luiia eolem pratcurrit; non 
croaliono, sod lacendi ordino. Quaro qoae tune 
plus bobuit, soli resliluit. Nam lunaris dicrutn nu-
meruo per tiDgoIox rnensee, ad viginii novem cum 
dimidio pemnieos, onnuro conflcit duodecim iUio 
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inonsibus Uectnt<»rum quinquaguUa qi iah .or die- Α πεντήκοντα τεσσάρων. Έάν γάρ ούτω ψηφίσης άπό 

είκοσιεννέχ ήμισι ήμερων τδν μήνα, γίνονται τ™ rum. Nam si viginli IIOVCOI cuni dimidio dics ad 
singulo* menscs suppnles, in anno sunt trtttcitti 
quiuquaginta qualuor dies, ui quos dic* luna luiic 
supernutnerarios babuil, quotannis soli restituat. 
Μ calculaior suppulei. 

Qnid bac de rc dicent conlentiosi, audientos 
lantara ejus nobiscum consonaiuiam, tam de figura 
priini et secuudi cadi, quain do duabus illis regio-
nibus, quas inlcrmcdium firmamenlum efficii, cum 
dicat ilfm priiiiuin caduni non spbacr&tn, sed for-
uieem, 326 secundumdivinam Scripturam es$e; ae 
secundum boc visibilc ceelum, ei aquis compacium 
fuisse ci aquas gestare, ut nc asirornm calore sol-
vaiur, sed aquarum frigidilaie scrvetttr; atqtie 

ένιαυτού ήμέραι τριακόσιοι πεντηκοντατέσσαρες, ίνα 
Ας έπλεονέκτησε τότε ημέρας ή σελήνη, χατ' ένιαυτον 
άποδίδωσι τφ ήλίφ. Ό ψηφιστής ψηφιζέτω. 

Τί έρούσι χαΛ περ\ τούτου οί τής φιλον:ιχίας φί/οι, 
άχούοντες παρ* αυτού τήν τοσαύτην συμφωνίαν τήν 
προς ημάς, περί τε τού σχήματος τού ουρανού τού 
προτέρου χα\ τού δευτέρου, χαι των δύο χώρων, ούς 
τδ στερέωμα μεσολαβούν έποίησε, χα\ δτι ού σφαίρα, 
άλλά χαμάρα έστ\ν δ ούρανδς δ πρώτος, χατά τήν 
θείαν Γραφήν χαι δ δεύτερος ούτος δ δρώμενος 
ούρανδς έξ υδάτων έπάγη, χαί βαστάζει τά ύδατα, 
διά τδ μή διαλύεσθαι τή θερμότητι τών άστρων, άλλά 

rorcni ex firmamcuto fluerc: ilcmquc circa cur- Β συντηρείσθαι τή ψύξει τών υδάτων * χαί δτι ή δρόσος 
sum sfeUanim, quod scilicct noclu pcr aqtiilonares 
parlcs percurranl; necuon dc angelis cum ctflo 
faciis, ac creationis sex dierm», a Deo peractae *pn-
ctatoribus, edoclie t»l miraiilibus ; deniquecum dc 
animabus quasi ία corpore coitclusis, lique ia co 
agcnlibiis pbilusopbalur? Cur ergo os qtiodlibei 
comra Deum, ct contra nos, qui divinam Scriptti-
ram secundum ecclcsiaslicam iraditionem mcdila-
mur cx eaque dis&erinius, iiitquilaicm loquens, non 
obsti uatur ? Sane vero dcmonsiratum esl, propbe-
tas, aposlolos, evangclislas ipsumque Dominuiu, ac 
lotam divinam Scripluram, imo cliaai ii quos ipsi, 
ve! piajlextu quodain, \el siucerc allegant, Patres 

έχ τού στερεώματος έστι * χα\ περι του δρόμου δέ 
τών άστρων, ώς διά τών βορείων μερών τήν νύχτα 
διατρεχδντων * χαί περ\ τών αγγέλων σύν τώ ούρανφ 
γενομένων χαλ θεωρών όντων τής εξαημέρου δη­
μιουργίας τού βεού, χαλ διδασκομένων χαι έχπλητ-
τομένων - χα\ περ\ ψυχών δέ φιλοσοφουντος, ώς έν 
τοίς σώμασι περικλεισμένων, χα\ έν σώμασιν ενερ­
γούντων. ΙΙώς ούν ούχ έμφραγήσεται πάν στόμα λα­
λούν άδικίαν κατά τού θεού, κα\ καθ* ημών τών τήν 
θείαν Γραφήν χατά τήν έκκλησιαστικήν παράδοσιν 
μελετώντων, και έξ αυτής διαλεγομένων; Ιδού γάρ 
έδζίχθη δτι κα\ οί προφήται, κα\ οί απόστολοι, χαλ οέ 
εύαγγελισται, και αύτος ό Κύριος, χα\ πάσα ή θεία 

€t doclorcs, nou dtssenlire nobiscurn : sed oroues ^ Γραφή, έτι δέ και οί παρ* αύτοίς είτε αλήθεια, είτε 
dictis noslns astiptilari, ut cx omnibus vera acu 
tenlia constet, el os quodlibet iniqua loquens ob-
struaiur. Verum, his praetermissis, ad htjjus coui-
miDistruni Epiphanium episcopum, quinUim nuine-
ro, transeamus, oslendamusque ipsum cliam 110· 
biscuru concordarc. 

Epiphanii tpiteopi Cypri, ex tibro De memurit el 
pondtribu$. 

Viginli cnim et duo opera, ο vir ttqui et )m\\ stn-
diosc, DPUS ab inilio ad usque scpiimam diem coa-
didil, bxc vidcliect : Pnma clie ccclum supremum, 
terram, aquas, ex quibus nix, glacios,grando, gelu, 
ros. Tum spiriius coratx illo ministranlcs; cojus-
modi stint angeli aasioicntes, angeli gloria?, angeli 
nubiuin, angeli caliginam et aiviam, grandiois ai-
que glacici, angeli vocum, lonilruorum β fulgn-
rnm, angeli frigoris, aestus, biemis, autumni, el 
omniuin apiriluum, crcaluraruai ejus, quxin codit 
rt in lerra sunl, cbaos el icncbramm qiuasxnt sa-
pra abyssum, aquarum, qua* oliui supra terram 
u a i i l : cx quibus tenebris vospcia ct nox, lux diei 
ac diliiculi. II.cc septein maxima opcra piima die 
r/nuilit Dens. Sccuuda antctu die, finiiamcntiini 
ια incdioaqiiaruni. Ipsa dic dtvisx suntaqux': mc-
wia par d ear.im a^ccn.i.i scp:^ iinnamcniuix; 
. Uera \cro medla pars sub UrniametUc in facicm 

προφάσει, θρυλλούμενοι πατέρες τε χαλ διδάσκαλοι 
μή διαφωνούντες τοίς ήμετίροις * ά>^ά πάντες μαρ-
τυρούσι τώ ή*εετέρφ λόγφ * όπως άν έχ πάντοσν τό 
βέβαιον Ιχοι* χα\ φραγή πάν στόμα λαλούν άδικα. 
*Λλλά χα\ τούτον παρελθόντες* έπλ τόν τούτου συλ­
λειτουργών, πέμπτον Έπιφάνιον έπίσχοπον μετα-
βώμεν, δεικνύοντες χαλ τούτον μαρτυρούντα χαλ 
συμφωνούντα τφ ήμετέρ^ι λόγιρ. 

%Επιφαγίον επισκόπου Κύπρου, έχ τον Λόγον τον 
llspl μέτρων xul σταθμών. 

Είκοσι γάρ και δυο έργα, ω φιλόκαλε, Α θεός 
έποίησεν άπ' αρχής άχρι τής έβδομης ημέρας · άτινά 
έστι τάδε. Τή πρώτη ήμερα τόν ούρανδν τόν άνώτε-

^ ρον, τήν γήν, τά ύδατα, έξ ών έστι χιών, κρύσταλλος 
χα\ χάλαζα, πάγος χαλ δρόσος* τά πνεύματα τά 
λειτουργούντα ενώπιον αύτου * άτινά έστι τάόχ. Αγ­
γελοι πρδ προσώπου, χα\ άγγελοι τής δόξης, χ«λ άγ­
γελοι νεφελών, χα\ γνόφων χαλ χιόνων, χαλ χαλάζης, 
καϊ πάγου * άγγελοι φωνών, βροντών χαλ αστραπών * 
άγγελοι ψύχους χαλ καύματος, χειμώνες χαλ φθινοπώ» 
ρου * χαλ πάντων τών πνευμάτων τών χτισμάτων αυ­
τού τών έν ούρανοίς χα\ έπι γής χαλ τοΰ χάους, τό σκό­
τος τό επάνω της αβύσσου, τών υδάτων τών πο:έ 
επάνω τής γής * έξ ουπερ σκότους εσπέρα χαλ νύξ· τό 
φώς ημέρας τε χαλ Ορθρου. Ταύτα τά έπτά μέγι­
στα έργα έποίησεν δ θεός έν τή πρώτη ή^έρχ. Τή οέ 
δευτέρα ήμερα τό στερέωμα τδ έν μ^σφ τών υδάτων. 
Έν αύ-.ή τή ή;·έρα εμερίσθη τά ύδατα · τά ή'^'ση 
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«ύτών άνέόη επάνω τού στερεώματος, χαιτά ήμίση Α ooixcrsa; lerrae. lloc totilum opus sccunda dio.Deus 
•ύτών, ύποχάτω τοΰ στερεώματος, έπλ πρόσωπον effecil. 
πάσης της γής. Τούτο μόνον τΑ έργον έποίησεν ο 
βεδς τή δευτέρα ημέρα. 

Καϊ ούτος ήμίν συμφωνεί μαρτύρων περ\ τού σχή­
ματος * Ανώτερον ούρανόν ειπών, χαι στερέωμα 
χατώτερσν, τδ χα\ βαστάζου τά ύδατα. Κα* περ\ τών 
Αγγέλων δέ δια^βήδην πάντα ομοίως ήμίν *!πών, δτι 
χαλ πάντες έν τώ κόσμψ τούτφ εισι, χαλ πάντζς 
πάντα χινούσι χα\ λειτουργοΰσι διά τον άνθρωπον * 
χαι δτι χα*ι αύτολ τή πρώτη ήμερα σύν ούρανψ τώ 
ανωτέρω χα\ τή γή έγένοντο. Κα\ τούτο άκοΰοντες, 
ά>θρωποε, μή Εριδι χαλ ζήλο) κατεχόμενοι, άγαναχτή-
«ητε * άλλά μάλλον φιλαλήθως έπίγνωτε τήν συμ­
φωνίαν την έκκλησιαστικήν, ήτοι χαι τήν άληθινήν. 
Μάτην γάρ λοιδορείτε, άντοφθαλμείν τή άληθεία μή Β iAlcm cognoscatis. 
δυνάμενοι. Έντράπητε τοίνυν τδ πλήθος τών μαρ­
τύρων. ΕΙ δέ μηδέπω άρχεί ύμίν, έτι χαι τούτον 
παματρέχοντες έπ\ τδν τής βασιλευουσης επίσκοπου, 
τδν θαυμάσιου 'ίωάννην, τδν έχ τών τριών προλα-
βόντων άθετηθέντα, δείξωμεν χαί τούτον τδν άοίδιμον 
άθλητήν χα*, ελεήμονα, συμμαρτυρούντα χαι συμ­
φωνούντα τώ ήμετίρφ λόγφ. 

Ιωάννου τον Χρυσοστόμου, έχ του περί 
Ελεημοσύνης Λόγον. 

Μ:γα άνθρωπος χα\ τίμιον άνήρ ελεήμων, Βλέπε 
πόσον έστ\ν ή ελεημοσύνη· έαυτφ παραβάλλει δ 
θεδς τδν ελεήμονα Γίνεσάε γάρ» Φησιν* οίκτίρ-
μοτας, χαθως ό Πατιφ υμών ό ουράνιος οίχτ/ρ- c Eitole wherkordei, $ic»t Pater wier citiettis 

Llic quoqxc pnrem nosini: senlentiani profeit, 
ae de inundi ibma lcsuiicatnr: cocdtim 327 s u ~ 
pmiiura dicens et flrmamciitmn iiifrrius, qnod 
aquas grslct. Do angHi; vero omnia ul uos njaui-
festo proiiuutiavit, omn ŝ htiiicet in boc iismiJ » 
exsistcre, onuics onniia movcu», ar pi-opter bomi-
Dein minislraiv. : itcmqtic et ipsos piima dio cuoi 
c<clo supcriori cl lerra faelos fuissc. Ihc iwio 
audicnks, ο Imniincs, nc coiilemionc alquc ;vmu-
latione acceusi indignemini, scd potius ex vci itaiis 
omore ecdesiaslicaro concordiaro, sivc polins veri-

Fmstra quippc conviliairiini, 
cum nou possiiis vcrttatenf ΜΛ oluucri. Tcslium 
itaque muhiiudiiicm revrreamini. Quod si non sal 
vobts sinl ii quos pramisisnus, bmic eiiam per-
eurreimig in itrbe impcratoria episcopuni, mira-
bilcm scilircl Joatinem, qui a tribus praecedenlibns 
nialc babhus esi. demonslrabimusque bunc proo-
elarum ei utisericordiae operibus dcditum aililc-
lam, dicia iu>fttra Uslimouio t>uo firmare iisque 
asltpulaii. 

Joonnit Clmjsottomi, ex lermone de Eleemosijna. 

MagnuHt quidpiatn est homo, et vcnerandum vir 
mtoerieortt Vide quanta res sil clcemosyna : sibi 
aatie ipsi Deu* raiscricordem c.omparat; nam ait, 

μωνέστίν. Έάν έλθη ά θάνατος, έχεί μένει τά χρή­
ματα. 

Τού αντου% έχ τού υπομνήματος τής χρός 
Έφεσίονς Επιστολής. 

Ή ν πάση σοφία χαί φρονήσει γνωρίσας ήμίν 
τό μυστήριον τον Θελήματος αύτον, φησίν* ώς 
άν εέποι τις, τά Ιν τή καρδία αυτού ήμίν έγνώρισε. 
T r^o γάρ έστι τδ μυστήριον τδ πάσης σοφίας τε 
γ έ ^ ν χα\ φρονήσεως. Τί γάρ ταύτης τής σοφίας 
μείζον ζητείς; Τούς ούδενδς άξίους δντας, τούτους 
ευ^εν δπως είς πλούτον άναγάγη. Τί ταύτης τής εύ· 
μηχανίας ίσον; Ό εχθρός, ό μεμισημένος, ούτος 
εξαίφνης άνω γέγονε, χαλ ού τούτο μόνον, άλλά χα\ 
έν τούτφ τψ χαιρφ, χαλ τούτο σοφίας ήν. Καλ τό όιά 
σταυρού, μαχρος ενταύθα δείξαι ό λόγος. Πώς σοφίας 
ήν τούτο, χαλ πώς σοφούς ημάς είργάσατο; 

Πάλιν. 
Κατά τήν εύΒοχίαν αύτον, φησλν, ήν χροέΰετο 

έν αύτφ * τουτέστι, τούτο έπεθύμει, τούτο ώδινεν, 
ώ; άν τις είποι, τό μυστήριον. Ποίον δέ τούτο; "Οτι 
άνθρωπον άνω χαθίσαι βούλεται, τούτο δέ βούλεται, 
είς οίχονομίαν τού πληρώματος τών καιρών άνακεφα-
λαιώσασθαι τά πάντα έν τψ Χριστφ, τά έν τοίς ού-
ρανοίς, χαι τά έπλ τής γης. 

εετκοτε ειΐ Si ntora vcniat, illic manctu di-
vitia*. 
Ejmsoem, ex commentario in Ephtoium ad £po*-

510«. 
Ix otnxl lapitnlin el prudentia nolum fmiena 

ooota Mvtterium voiutttatis snie · · , a i l , qtiomad-
nHHltim si quis dixerit, Qua3 in corde suo crant nola 
Hobis fe< if. Hoc namque cst mysterium illud omui 
aapieoiia cl prudeniia plenum. Quid enim bacsa-
pieiaio majus rcquiras ? Eos qui nulliue pretti erant 
reperit, ut ad divitias iuduceret. Quid buic optimo 
macliinameiito par fueril? Qui inimicus elpcrosus 
orat. rtaiim oorsuui ovecius eat: ncque hoc lamum, 

) ooddiom boo tomporo, et boc tapienliae opus crat. 
Qood vero per crucem id egerit longo ad decla-
raxdxm sernioue opui e&U Quomodo saptenliae 
οτοέ illud, et quomodo nos aapkntee eflvcit ? 

BuTsxm. 

Secundxm beruplacitum ejus, inquit, quod propo-
εχιΙ ίο tpso 9 9 ; id esl, boc desiderabat, boc parm-
riel>at, velati si quis diccret, inysiorium. Quod-
nain vero ilbid ? Quia bomincm sursum ascenderc 
viili. Iloc auiem vcre cupii in ODConomia plcniM-
dinis tcmporiim 328 '"Slaurarc munia in ΓΙηί to, 
qoa* ι» coelis ot qu»io lerra. 

9 1 fuŷ . τι, 56. *· Epbe^. i , 9. H ibid. 
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Ejusdem, cx commentarlo iit Ephlolam ed Uikfam, Α Τον αύτον, έχ τού ύχομνήματος τής χρός 

' - * 1 · " 1 — - ^—ί.^ι .— Έδραίοχς ΈχαττοΛής,εΙς τό, χεράΛαιοντό J i -
7©r, c ΚτράΛαιον δέ έχϊ τοϊς Λεγόμενος. > 
Πού είσιν ot λέγοντες δονείσθαι τον ούρανόν; Που 

είσιν ol σφαιροειδή αυτόν είναι ; ^ Αμφότερα γαρ 
ταύτα ανήρηται ενταύθα. 
Τον αύτον, έχ τον αύτον υπομνήματος είς to χε-

ράΛαιον τδ Λέγον · ι Καϊ δ αϊ τούτο διαθήκης 
νέας μεσίτης έστι. » 
Καλ «ως έστιν υποδείγματα ταύτα των Ιν τοΙς ούρα-

νοίς; Τίνα δε χχλείτά έν τοίς ούρανοίς νύν; Άρα τδν 
ούρανόν, ΑλλΑ τούς Αγγέλους; ουδέν τούτων, αλλά τά 
ημέτερα, τεα\ επουράνια τά ημέτερα, χάν έν τή γή 
έπιτελήται. Έπε\ χαλ άγγελοι έν τή γή είαιν * άλλ' 
επουράνιοι λέγονται * χαλ τά ΧερουβΙμ έπλ τής γής 

νι cupni, quo dicilur, ι Capiiulxm anlem εαρετ 
ea qua dicta $unt *. » 
Ubi ounl qui dicuot movori coelum ? Ubi oxnt 

qoi spbxricum illud esso puUnt ? H*c enim axtbo 
bic de medio lollunlur. 
Ejtudem, ex eodem commenSano, in capxt qxod 

sic habei; ι El ideo novi lestamemi medtator 

Et quomodo bsc ooram qu« incotlis baboaior 
exemplaria sunt ? Quaenam tunl Ula, qa« jom in 
coelis esse dicil ? Num coelam , num angoli ? borum 
nibil, sed nosira : nam ccelestia eunt nostra, eliara-
si in lerra perflcianiur. Siquidein ci angeli in terrx 
sunt; 6ed coelestcs dicuntur, ei Cberobini in lerra 

7 ' » ' ' fj 
apparuerunt; verom cadestia sunt. Et quid dico, 1 1 έφάνη, άλλ* επουράνια έοτι. Καλ τί λέγω, έφάνη ; 
apparuerunt Τ ln terra igilux degunt, qutsrin pa-
radiso? neque illud; nam coeleslia eunl: et uoura 
quoque conversalio in coelis est, eliamst bic vewe-
mur. Et paucis inUrjectis. Operilmi ego 
demonstro quinam ad celsiiudinem illam portio-
gant. Quinam illi ? Paulum dico, qui io lorrx cxai 
esset, ia coslo versabatur. Quid porro io coelodico? 
aubliraior coelo et alioro coelo erai, el od ipsnm 
Deum ascendebat. 

Hic itom sapiene mognxsquo doctor, uobia ol 
asseclie nostria conaono do figura mondi roirabi-
liter proialii. E i do figura quidom mondi, a terro-
nis locis progresso quodam esque ad regiooi tbro-

Έπλ τής γής μέν ουν διάγει, ώσπερ ουν έν τψ πάρα-
δείσω; άλλ* ουδέ τούτο * επουράνια γάρ έοτι, χαλ 
ημών τό πολίτευμα έστιν έν οόρανοίς * χάν τοΙς εν­
ταύθα πολιτευώμεθα. klal μεθ* έτερα · Έγω όεί-
χνυμι διά των έργων τους είς τό ύψος έχείνο φθά-
σαντας. Τίνος όέ τούτους; Τούς περ\ Παύλον λέγω, 
οίτινες έν τή γή δντες, έν τψ ούρανψ διέτριβον· Καλ 
τί λέγω, έν τψ ούρανψ; υψηλότεροι ήσαν τού ουρανού, 
χαλ τού άλλου ουρανού, χαί πρός αύτδν ανήλθαν βεόν. 

Καλ ούτος πάλιν ό σοφός χα\ μέγας όιδάσχαλος 
συνωδά ήμίν χαλ τοίς χαθ* ημάς περί το του σχή­
ματος θαυμασίως εξείπε. Περλ μέν του σχήματος» 
άπό των περλ τήν γήν τόπων, χατά πρόβασιν ανιών 

nuni oscendens; ascensom illum ptjlchre ci or- C ** ** ™ * V άνοδον χαλώς χα\ 
χατά τάξιν έξηγησάμενος. Πρώτον θε\ς τόν αέρα, 
είτα τήν σελήνην, έπειτα τόν ήλιον, αύθις τό στε­
ρέωμα, είθ' ούτως πάλιν τόν ούρανόν του ουρανού, 
πλέον Ούο ουρανών μή είπών · χαλ κωμωδών τους 
σφαίραν αυτόν λέγοντας, χαλ χινείσθαι αύτδν απο­
φαινομένους. Καλ περλ τών Αγγέλων χα\ τών Χερου-
όΐμ, έν τψ χόσμω τούτη» Αμα ήμίν πάντας είρηχώς, 
ότι ουδέ εΤς αυτών τέως τόν χόσμον τούτον υπερόπτη· 
Περλ όέ του δόγματος πάλιν ασφαλώς χρησάμενος τψ 
σχήματι, δόγμα τρανώς όεηγησάμενος· Τί γάρ; 
φησιν, ό εχθρός ό μεματημένος ούτος έξαίρνης 
άνω γέγονε · χαλ πάλιν, φΟτι ό θεός άνθρωχον 
άνω χαθίσαι βούΛεται, χαλ τά έζής. Ποιήσας γάρ Α 
θεός τόν ούρανόν χαλ τήν γήν, τή δευτέρα ήμερα 

dine recensens. Primo oerem ponona, deinde lo-
nam, mox soletn, postea nnnanieiilaui ; hiuc ror-
sum coelum coeli ; neque vero plut, qaaui duoo 
«relos, memorat : illotque traducit qui cttluw 
spbsram esee dicunl, tlludque moveri praedicani. 
Angelos vero et Cberubiui, periiido atqoo noo, Ια 
boc roundo dcgere ait, alque nullum oornm booo 
xiundum praeiergressum esso. De dogmato ooiem 
iiem figora usus, cauic ciareque loquiiur: Quid 
εκίΜ, ail, qui inimkus et peratu* erai, ku coxfu-
iim $ar$um ectctu$ e$t Τ oc rursum : Qmia Deug 
tutl hominem turtum conttitutre, etc. Nam cum 
Deus coelum et lerram fecisset, aecundom ilem dio 
linuameiitum condidil: ipsumqoe iu medio olii- D ^ ^ ; Λ β ^ | Μ Ι mm^-iAW™***^ 
ludinis conslilueus, mundum unum in duot oaoo-
dos dtvisit, in hunc329 sciiioet ot in oxperiorofli. 
Seita verodiecum tolum buncmundom porfociiooi, 
deinde omnium ceu vinculum effecit, cuoi vUibi-
liuro, tum invisibilium, videlicet bominem, qaem 
ei naiuris omnibus aoimal unaro composoii. Ix 
novissmo itnque dieruro, cum nocooso esset $o-
cundum mundum exbiberf, loiias mandi Um?isi* 
bilium quam iuvisibilium viocolam, td esl bomt-
nero, accipiens. ipsuoi ex resurreclione renovaium 
et meliorem effecium, in coelum, id est in sccun-
dum locuni, sive mundum, anie omnia introduxii. 
Α Doo quippc rcstauratio et renovatio facta csl in 

του ύψους, OuUa τόν ένα χόσμον είς όύο χόσμους, 
τούτον χαλ τόν Ανώτερον. Τή δέ ς* ήμερα τχλέσας 
πάντα τόν χόσμον τούτον, είς ύστερον πάντων, ώσπερ 
τινά σύνδεσμον τού παντός χόσμου ορατών χαλ αο­
ράτων τόν άνθρωπον έξ άπασών τών φύσεων έν ζώον 
πεποίηχεν. Έπ* έσχατου τοίνυν τών ήμερων, δτε περ 
έδει χαι τόν δεύτερον χόσμον άναδειχθήναι, αύτδν 
πάλιν τόν σύνδεσμον του παντός χόσμου ορατών χαι 
αοράτων, τουτέστι,τόν άνθρωπον λαβών, χαί έξ άνοστα 
σεως νεχρών άναχαινίσας χαλ κρείττονα ποιήσας, είς 
ούρανόν, τουτέστιν, είς τδν β'χώρον, ήτοι χόσμον πρδ 
πάντων είσήγαγεν. Άναχεφαλαίωσις γάρ χαλ άνάχτι-
σίς τ:ς ψχονομείτο παρά τού θεού έν τψ άνθριυπω, 

Uebr. τιιι, i . ibid., 6. 
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ώς συνδέσμψ άντλ επουρανίων χαλ επιγείων, του- Α hominc, utpote vinculo coelesiium el lcrrenoruui, 
τέστιν, ορατών τε πάντων χχΛ Αοράτων. 

Ταύτα τοίνυν χαι ούτος ό Πατήρ επισταμένος, χαλ 
μυστήριον του θελήματος του βίου, αυτά Ιξείπε χατ' 
εύδοκίαν, χαλ τον Ιχ τοΰ παραδείσου δλωχθέντχ, ώς 
μιμισημένον διά τήν παρακοήν, εξαίφνης ούράνιον 
«V εύδοκίαν θεού γεγονότα έχήρυξεν, έπλ ανακεφα­
λαιώσει του χαντός. Βαβαλ αυμφωνία τής Έκκλη-
οίας* βαόαλ ομοφωνία μυστηρίων θεού· βαβαλ διδχ· 
σχάλων ομόνοια χνευματιχή. Πώς ου χατάχριτος ό 
τούτοις Ινανταηίμένος; θεέ τών όλων Κύριε, βεδαίω-
σον ημάς Ιν τοίς μύστηρίοις σου διαπαντδς. Αμήν. 
Παυσάσθωσχν οί φιλόνειχοι, χαλ μάλλον ύχοκυψάτω-
σαν τόν αυχένα τή Έχχλησία. Τοιαύτην γάρ συν-

boc est, visibilium omnium et invisibilium. 
Haec Sgilur sanctus ille Pater, cum voluniatis 

Dei mysterium probo calloret, enuntiavil: ac eum 
qui 01 paradiso, utpoto qui ex inobsequenlia pe-
rosus effecius esset, ejccius facrai, ex volontato 
et benepbcito Dei ad oniversi rcstaoralionem re-
penlo ccelesteni effbctom pradicavk. Pap*! Eccle-
eUe cooeonontiam: papas ! consonantiom myele-
riorom Dei: papae! spirilaalem doctorom consen-
•um. Qoi noti damnandus oil qui iis advorsalor? 
Deos mtfvorsorom Domino, confirma ,ηοε aemper 
io nvoieriio tuU. Amen. Cessenl ergo cooteniiosi 
hoarinos, cervice* inelinenl Ecclesi*. Tales quippe 

ήθειαν χαλ ημείς συν τή Έχχλησία Αποστρν,φόμεθχ ^ xiorea nos coo> Eccleaia repudiamus, Yerum posl 
•Αλλά χαλ τούτω χέρας δόντες, έβδομον μάρτυρα ~ 
παρχγάγωμεν συμχληρουντα τής θείας Διαθήκης Πα­
λαιάς, χαλ Καινής τά σύμβολα. ΕΙ γάρ έχλ όύο χαλ 
τριών μαρτύρων σταθήσεται πάν βήμα, είρηται έντή 
θείφ Γραφή, πδσφ μάλλον έπλ τοίς ? · τής γάρ τε­
λείας διαθήκης σύμβολα όείχνυσιν ό τών ζ* μαρτύρων 
χορός· Έστιν ουν ό τής Καρπάθου έπίσχοπος Φίλων, 
«ά όμοια τοίς άλλοις C μαρτύρων. 

quam hojus loca aflerondi fioera fecimut, sepli-
mum tootem producamus, qoi divini Teeuroenii, 
€om Veteris, lun No?i lestimonia compleat. Nam 
oi in doobvo vol iribos letilbus stabil omne ver-
bum, «t in divina Scriplura dicitor · , quanto nia-
gis in teoiibuf seplem : etenim septem icstium 
cboms porfocti et omnibus numeris absoluti lesla-
rocnti aymbola oxbibol. Esl aulem iile Pbilo Car-
paibionim oplteopas, qxi sex alilo consoua lesii-
flcator. 

Pkilonis Corpelafί epitcopi, ex commenlano in Cam-
lico, ix dictum iilud : < Introduxit me rex in pt* 

φίΛωτος έχισχόχου Καρπάθου, έχ του ΌΛΟ-
μνήματος τώτ '^σμάτωτ, βίς τό ρητότ Λέγοτ* 
« ΚΙσήτεγχέ με 6 βασΟεύς είς τό ταμιτίοτ αύ- xxariam $uum \ » 
τού. > 
Τού δε επουρανίου βασιλέως τό ταμείον, δηλονότι C Cceletiio Rogis ponuarium, id ott corpus, quod 

oibi ix domom oxoixoxit; deindo voro, regtNim co> 
lorxai. 

τό σώμα, ό έαυτφ ώχοδόμησεν οίχον* έπειτα όέ χαλ 
ή τών ουρανών βασιλεία. 
Τον αυτού οίς τό, < Φιλησάτωρ* άαό ριΑχράτωτ 

στόματος αύτου. ι 
Έλαβε γάρ ό μέν ΥΙός του βεού τόν άνθρωπον, όν 

ένεόύσατο άπό τής Εκκλησίας, χαλ άνταπέδωχεν αύ­
τφ πάλιν είς χοινωνίαν αυτής άγίαν τήν σάρχα είς 
μετάληψιν. 
Τον αύτον, είς td, < ΙΓΧπτεΙσνς Μτμέτος έτ 

ααραθρομοΊς. Τί ώραιώθτις χαί τίί^ρύτθης;» 
Παρατρέχων γάρ έξ ουρανού έπλ γής, είς τά χαθ* 

φδην, χα\ χατώτερον φόου βυθόν χατελθών, έχείθεν 
ανασπάσει τόν τεθνεώτα. Καϊ μ*θ* έτερα. Όραιώθη 

Eju$dm ix Uimi, c OdcuUtur m$ e*culU oris sui · . ι 

Filioo qxippo Doi, bominem occepit, quem ab 
Eccleoia οχηριοη indoit; oo ipsi posloa vicissim 
aaocum carnom auam eomodondam ad commu-
nionem iribuil. 
3MCr*o***i*ttt iiiud: < Kex iigatui in trantcurti-

έχε. CUT ερεαοεχε /«είχε e$, el cur firmatut e*f » 
Traoscorreiia oni» ο coelo in terraro, ac in in-

iernuxi, imo od imimi inferni doecoodens, inde 
xtortuam ostrobit. E l quibutdam interpositis. 

γάρ όντως χαλ Βρύνθη, ούχ ή τής θεότητος βύναμις· f> Vero qoippe opodosa facu ct firmau esi, noa vir-
ού γάρ προσθήχην επιδέχεται, ή μείωσιν* άλλ* ή 
σαρξ ήν άνείληφε, χαλ ό άνθρωπος, όν έφόρεσεν. Ού­
τος ώραιώθη τή τής θεότητος ώραιότητι συμμορφω-
θε\ς, χαλ ίδρύνθη έν τή τών ουρανών βασιλεία έν δε­
ξιά τού θεού. 
Τού αύτου τϊς τό Έξαήμρροτ, ένθα θιαΛαμβάτεί 

χερϊ του έχ γετεΓης τυρΛού. 
Εί γάρ χαλ άνθρωπον αύτδν έβλεπες* άλλά τόν 

έν άνθρώπφ θεδν έξ αυτών τών έργων νοήσαι ώφει-
λες. 

Κατανοεί χαλ τούτον τόν Πατέρα, σχοπδν ένα μεθ* 
ημών περλ τού σχήματος χα\ τού δόγματος άποσώ-
ζοντα* χα\ περι μεν τού σχήμα το;, ταμιείον τού 

laadaiiatio: nequo enim accessionera adroiuil, vel 
imminolioDem; ted caro, quam assuinpsil, et bomo 
qoom footavit. Hic spociosus faclus est decore di-
viniloiio od sioiilem formam redacius: atque flr-
Bialaa e$l in regno ccelorum in dexicra Dci. 
Ejuidom in Hexaemeron, ubi de caco naio edit-

ttrtf. 
Eliomoi etiim ipsom bominein vulebas; sed Deum 

in homixo cxsisleniem ex ipsis operibus iHielligero 
delxsbas. 

Aoimadvorlas velim bunc quoquc Palremeum-
dein quom noa circa nuindi Hguram cl dogma, 
acopum lenere , ac dc flgura quidcm roundi Ιο­

ί Maltb. XVIII, Ιβ . 1 Caul. ιι, i . · Cauf. ι, i . 
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qucntcui, regnuin 
por.uarium aulem, eecretius ac luttus domus re-
cqiiaculum esi, quo<) ille regnum < uilorum nunco-
pat; de dogmale vcro cdisserenlem, in ipsorccepia-
ctilo, sive in regno coclorum, homincm, qucm Deos 
geslavit, a morte rcvocavit, et scssionis ad dexle-
ram bouore dignalus csl, sedeniem ct firmatura 
esse diccre. Cur crgo illi contcntioni» amanicg 
ailversum clamanl, nos cxlrancam nemtntque no-
tani viam inirc ? Voluntarii ergo furoris finem fa-
cianl, neque nos caluiwitiis velliccnt: nain Den$ 
qui juslificat, qtti$ est qui condemml ·? Etenim 
Detts acnlcntiam noslram prior conflrmat; deinde 
voro p: opbciat, aposloli, evangelisla, ac celebra-
lissimus Patxum cborus : ex quorum numcro voe 
quosriam adraUiere pi ofiiemini: insuperque exleri * 
vciercs frcriptores in nonnullis opinioni noslrae 
aclipulaniur. Nc multa, prolatas bacienus conlen-
tiosoruiu lantum causa, qui nostra, iioo potius 
ipsam vcriialem, calumniari audcnl, tesliftcaiiones 
aalis e&stt pulamus, ot inauspicalse vesani«e tuas 
confutalioncm pcnes se babeant. Ut ne vero baec 
nosira lucubratio bis solummodo veterum tesiimo-
niis fulciatur, cujusdam novi scbismalici eomm 
puiris, adliuc siipcrblilts et Constantinopoli degcntis 
«cslimonium ex abuttdanti affcram, qut sive ex 
igBoratUia, sive ipaa cogenie vcrilato, libro nosiro 
patroeinalur. 

435 
ccebrum penuarium votaro : Λ θεού τήν βασιλείαν τών ουρανών χαλέσαντα, ταμιείον 

δέ έστι τδ εσώτερο ν κα\ ασφαλέστερου τοΰ οίκου χώ« 
ρημα, δ χα\ βασιλείαν ουρανών είπε. Περλ δέ τοΰ δό­
γματος, έν αύτφ τφ ταμιείφ, τουτέστιν, έν τή βασι­
λεία τών ουρανών χαθεσθέντα χα\ ίδρυνθέντα τδν άν­
θρωπον, δν ό Θεδς έφορε στ χαι του θανάτου άνέσχασε 
καλ τής έν δεξιοί τιμής ήξίωσε. Πώς ουν οέ έθελο-
φίλεχθροι βοώσιν ώς ξένην τινά δδδν χαλ μηδενλ 
έγνωσμένην έβαδίσαμεν; Παυσάσθωσαν τής έθελ( κά­
κου μανίας, χα\ μή συκοφαντείτωααν ημάς* Θεός 
γάρ ό διχααατ, τΙς ό xatamplrur; 4 θεός γάρ 
πρώτος τοίς ημέτεροι ς μαρτυρεί, έπειτα χροφήται, 
χχι απόστολοι, χαλ εύαγγελισταλ, χαλ τών Πατέρων 
πολυώνυμος χορός* έξ ών Πατέρων χαλ ύμείς ένίους 
φατέ δέχεσθαι* έτι δε χαλ παλαιοί τών έξωθεν συγ­
γραφείς τοίς ήμετέροις είς ένϊα συνεφώνησαν. Ινα 
βέ μή τδν λόγον έπ\ πλείον μηκυνωμεν, άρχετδν 
ήγησάμεθα τάς προτεθείσας μόνον μαρτυρίας θειναι 
τών φιλονείχων χαλ μάνων ένεχα, τών τολμώντων 
διαβάλλειν τά ημέτερα, μάλλον δέ αυτήν τήν αλήθεια ν 
έχδηλον πάσι βουλόμενοι χαταστήσαι τήν τούτων 
φιλονειχίαν* ίν* οίκοθεν ίχωσι τδν έλεγχον τής άκαι­
ρου μανίας. *1να δέ μή μόνον άπό τούτων τών πα -
λαιών μεμαρτυρημένη ή ή ημετέρα συγγραφή, θήσω 
χαί τινο; νέου άποσχίστου αυτών πατρός, έτι χαλ 
νύν ζώντος χαλ έν Κωνσταντίνου πόλε ι διάγοντος, 
έχ περιουσίας κα\ τούτο ποιών, μαρτυρίαν μαρ-
τυρούντος, είτε έξ αγνοίας, είτε άπ% αυτής τής 
αληθείας άναγκαζομένου,τή ημετέρα συγγραφή. 

831 (60) Theodosii episcopi AUxandnni, iη o**dra- C ^οδοσίου %Αλεξανδρείας επισκόπου, είς x\\v 
gesimam a$sutnptioni$ Domini dicm 

Uodic bumana natura in coeium iraitsfertur; ho-
die coclmn aperitur ei bomo illuc ingredliur. 

Quid ad haec adversarii dicluri $αο4 Τ Qnomodo 
ille lum quoad figOraro, lora quoad dogmo, nostris 
nou testimonium pnebeal? Papa?! quantam verilaiis 
vim, quai adversarios ve! invitos ad so perirabal. 

Ejusdem in alia concione. 
Non inagnum est, quod diabolum Deus vicerit. 
Ο reir. roiram! ilic quoque vcl ipsa veritas inaa-

spicatam illorum conicniionem paieiacit. Nam al 
iioii magnom csse dicit Deum cum diabolo pugnan-
tem vinccre; conlrarium enim proferre extrenra dc- ^ 
menlix fuerit: Dco quippe, non modo diabolus, 
sed eiiam omnis creatura subjecta est, ac pro nibilo 
ι eputaiur; qui non palam 511 ipsum significarc, 
bomiucin essc qui cum diabolo piignal ct superal ? 
Id cnim magiium plane est, prius quippe dixerat, 
liominctn, ut vicloretn, in coelum ingrcssam osto. 
Qitod aulem bunc scopiim teneat, illc rurstim vo-
cifcraudo significat bis terbie : Qporlebal enim, 
vportcbat tane hanc naiuram debdlaiam coronm 
txornari, ac si diccrcl: Itoc ipsa nalura quac a dia-
lolosupcrala est in paradiso, videlicet bomo, quein 

τεσσαρακοστών ε η ς άναΛήψεως τού Κνρίνυ 
ήμέρατ. 
Σήμερον ή ανθρώπινος (sic) φύσις, σκευαγΐτ)γείται 

είς ούρανόν, σήμερον ουρανός ανοίγεται χα\ άνθρωπος 
είσέρχεται. 

Τί πρός ταύτα έρούσεν οί έναντίοι; Πώς ού με· 
μαρτύρηκε τοίς ήμετέροιςκαλ έν τφ σχήματι καλ έν 
τφόόγματι; Παβαί! ίσχύς τής αληθείας, χαλ άκοντος 
τούς εχθρούς είς έαυτήν έπισπώσα. 

Τού αυτού kr έτερα εξηγήσει. 
Ού μέγα, εί θεός διάβολον ήττησεν. 
ψύ τού θαύματος! Καλ ενταύθα δείκνυαν ή αλήθεια 

την τούτων άκαιρου φιλονειχίαν. Εί γάρ ού μέγα λέ­
γει θεδν μετά διαβόλου παλαίοντα κα\ νικόΥτα* 
τούτο γάρ κα\ λέγειν μανιχδν υπάρχει* θεώ γάρ ού 
μόνον ό διάβολος, άλλά καϊ πάσα ή χτίσις ύποτέτα-
κται. κα\ είς ούδλν λογισθήσεται. Πώς ούχ εύδηλον 
τυγχάνει, ότι άνθρωπον βούλεται μετά τού διαβόλου 
τ ̂ ν παλαίσαντα καϊ νικήσαντα; Τούτο γάρ χαί μέγα 
υπάρχει, δν και ανωτέρω είπεν είσελθόντα ώ; νικη-
τήν είς τδν ούρανόν. "Οτι II τούτον τίν σκοπον άπο-
σώζει, πάλιν ό αύτδς βο2· "Εδει ftVp, έδει τψ' κατά-
ποΛακαθεισαν ρύσιτ ταύτηκ άναδήσασβαι στέ-
φανον ώσανει, αύτη ή φύσις ή ήττηθείσα ύπό του 
διαβόλου, φησιν έν τώ παραδείσφ, τουτέστιν, ό 
άνθρωπος, όν και έξ άναττάσεως κρείττονα γενέ-

* Rom. νιιι, 34. 
(C»«)) De Tlieodofio et de TUnoilieo sequcnti vide io Purf.tta'^ 
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ftivy/ πολλάκις κχλ διά πολλών έξηγήσατο· κα\ Α resurreclionc mcliorctii i-fleclum cs?i\ plrruttiquu 
τούτον είς ούρανδν άναχθέντα μετά πα££ησίας έξ-
ctitc. 
frv etfrev είς r ^ r έ/ερΜηι* άκχΑκτ/ατ, roD Ευ-

αγγεΛίου άναγτωσθέττος, τό. t ffdr«pt el δυνα­
τόν. χαρεΛΟίτω, ι xa\ τά έξης. 
Ζαρχός τά πάθη τούτη;, χα> τού πάθους γνω­

ρίσματα αγωνία, και ίόρώς, λύπη χα\ ψυχής ταρα/ή, 
τά τής άνΟρωπίνης φύσεως σύμβολα. 

ΒαβαΙ τού θαύματος! Τοιαύτα λέγουσι χαλ φιλονει-
χούσι μεθ* ημών, άποσχίζοντΣς τάς Εκκλησίας χαλ 
τυραννούντες. Που γάρ γέγραπται, δτι ήγωνία χαλ 
Βρώσιν, ε! μή έν τώ Αουκ| ένθα λέγει, Καϊ γενό­
μενος oV αγωνία έχτετέστεροτ χροσηύχετυ* καϊ 
έγένετο ό ίδρέας αύτον ώσεϊ Θρόμδοι αίματος 

oc multis enanavil; buiic, inquam, ίιι cu-luni ail-
duclmn esse cum Iblucia pronuiiiiavil. 
Ejxsdem to magna ecclena, poil leciiutiem evangelki 

dicti, i Puter, l i pomibile csi, traiueul» eic. 

Carnis hujus passtones, aiquc passionis inJicia 
suni, woeror, sodor, tristitia, animac pcrluibatfo, 
bdmanac natura eymbola. 

Papre rcm miram! Hxc ilti nobiscum rtxantes, 
feclcsias tcindtntcg, ac lyraimicc agcntcs profe-
runt. Ubinam scripltini est ipsum tn agone fuissc 
el eudavtsse, nisi apud Lucam tliccntem : Ei factu* 
ia ogonia, protixiut orabat : et faclu* est $udor ejus 
ticut gutta sanguinis dccurrenlia iit terram. Appa-

χαταδαίνοντος έχϊ τήν γήν. Ήρθη δέ αύτφ άγ- Β mti owfcm ei angetus άε cwlo cvufortan» euin · . Quo 
γεΛος Αχ' ουρανού έτισχύωτ αύτδν; Πώς τολμώ-
σιν οντά λέγειν, χαλ πάλιν χαταγινώσχειν τών τολ­
μώντων αυτά διηγείσθαι; Ά ρ ' ούκ έστι πρόδηλος 
φιλονειχία τών τοιούτων; Πσραδραμδντες δέ χα\ τού­
τον έπλ τδν πρδ αυτού, νύν τετελευτηκότα νέον Τιμό­
θεο* μετέλθωμεν* δεικνύοντες χα\ τούτον άκοντα 
συγχατατιθέμενον τή ημετέρα γραφή. Γράφει τοίνυν 
είς τό αύτδ £ητδν εξηγούμε νος έν τή περίοδο* είς τό 
Πάσχα έν τφ Άγίω Βίχτορι άναγνωσθέντος Ήσαίου 
του προφήτου χαλ λέγοντος- Ός χρόδατον έχϊ σφα-
Τή** ^χθη, **· ώς αμνός εναντίον τον χείροντος 
άφατος- χαλ μνησθέντος έν τή εξηγήσει τού* Πάτερ, 
αί δυνατόν, χαρεΛΟέτω τό χοτήριοτ τούτο, λέγων 
ούτως. { 

Τιμόθεος είς τά, t Πάτερ, εΧ δυνατόν, χαρ-
εΛΦέτω. » 

Φύσις γάρ άελ τήν ψυχήν έμφιλοχωρείν έν τώ σώ­
ματι, κα\ δυσχεραίνειν πρός άποβίωσιν. Καϊ χάΛιν 
ίν τφ Άγίφ ϊαραχάμμων έ€όα· Καλ μείζονα δέ τού­
των δοθήσεταί μοι παρά τού Πατρός, έχ νεκρών άνά· 
οτασις, φύσεως άναχαινισμός, χα\ άντ\ φθοράς ζωο-
ποίησις. 
T*nf αυτού, είς τά Άγια Θεοφάνια, είς τήν γενέ-

ΘΛιον τού Χριστού ήμέραν, Χυιάκ Α',Ινδ. ι\ 
'Ετεχεν ή Παρθένος άνθρωπον τέλειον, άναμάρτη-

τον. Καϊ μετ* όΛίγα. Συμπεριτμηθώμεν Χριστψ, ίνα 
χαλ συγχαθαρθώμεν αύτώ. 

pacio audeni ilia dicere, dum e conlrario cos, qut 
Ulia enarrare aodent, condemnani? 332 Annon 
plaoum eateos contcnliose agerc? iloc aulem prx-
tormisso, od decossorem cjaa9 qui nnpcr obiil, Ti 
molbexm joniorom vetiiamus, palamque faciamue 
huoc Oliam vol invilum scripiis nostrts astipulari. 
Scribil Staqvo illum ipsum locum explicans in pc-
riodo in S. Pascba, inccclesia Satidi-Victoris post 
leciiouom leaia* propbeloe dicentis : Sicut ovis ad 
octiiionem dnclus est, tl ixcul agnut coram tondenU 
είχε toce9: ac com tit exposiiione, poslfaclam im-
jus dicli memioncm : Pater, $i postibile est, trans* 
εεί caiix i$U sic habct. 

TimuUten* in iiiud: ε Pater, ai po$$ibiie ε$ί, Iroae-
eal ». » 

Id ferl naiura, ut scrapcr anima io corpore mattere 
oxpelai,*ac disoeasloRem ex vita segre fcrai. Iterwn-
aue I N ecctetia Sancti Sarapammonis clamabal. Hi» 
porro majora oiibi a Palre iribnentur, resurrcclio 
ex morluis, renovalio nalurae, oc corrupUonis locu 
vifilcalto. 

Ejutdem, in Sancta Theophania, in orlnm Chriiti, 
die Ckoiac triceiima, indictione decima. 

PeperilVtrgo bominem perfocium, impeccabilem 
E l puocii tnifrpofiiif. Circumcidamur cum Chrislt» 
ol una cum illo porgcmur. 

Χαί χάΛιν έτ τφ Άγίφ θεοδώρφ, Τνβϊ η ' , n Et iterum in επίβεία Saurti-Tktodori, dit ociata 
* * J Tubi,ind'tctioM decima. 

Nain per id qood apparetat, ejui quod taiebat 
vim osleodit. 
Ej**dem ia eccieua Qnirim, d\e Dommica , Pttchon 

decima ouaria, indictione qninta, Uclo Joannn 
Enmgelio, ι Jtsus aixiem fatigalus ex Uinere, 
udebat t a , t» 

Qoia itoqoo ona Deos el bomo ipio m, olrutn-
qocximxl exoperibox comprobatur, ita ut xpecia-
loribus non latere posoil. Nam qood oalura Dfus 
sil, oi oporibxs el eigots ostenditor, dum leprosos 
inundal,c*cosilluminaf, paralvikos roborat; ιοοι-

έτδ. t. 
Α·.ά γάρ του φαινομένου έδειξε τήν δύναμιν του 

χρυπτομένου. 
Τού αυτού, έν τή Ενρινου έχχΛησίν, Κνρια.ιής 

ούσης. Πάσχων κΘ, Ινδ. εΐ,άναγνωσθέντος τον 
χατά Ίωάννην ΕύαγγεΜον, « Ό δέ Ι η ­
σούς χεχοχιαχώς έχ της όδοιχορίας, έχαΟ· 
έζετο. > 
Τοιγαρούν επειδή θεός έστιν άμα χαί άνθρωπος ό 

αύτδς, πιστούται όιά τών έργων αμφότερα, χαι λάν­
θανε ιν τούς δρώντας ούκ ανέχεται. "Οτι μέν γάρ φύ­
σει θεός τέ έστι, διά τών έργων καϊ διά τών σημείων 
έπιόείκνυται, λεπρούς χαθαιρών, φωτίςων τυφλούς, 

f Maltb. *χτι,30. · Luc. λχπ, ό*. 9 »sa. «-ΐιτ, 7. "· MaUb.xxvi, Ζ9. " ibid. ^Joa» . n, β. 
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tuis vitam elargitur : quodque maximora csi; nam Α **\ παρειμένους £ωννύς, χα\ τεθνηχδσι διδους ζωήν* 
harc prius memorata propbelat qaoque odtderanl; xxl τό δή μέγιστον (ταύτα γάρ ίσως κα\ προφήται 
diserle et cum Qducio dic i l : Ego et PMUT unum 
$umut Yerum bis quidero, uli jam dixi, deito-
tis magnitudo comprobator. Quod outom eiiani bo-
mo sii, neque ld item latere vult ei ignorari, ul to% 
inde praeverleretei frangeret, qui euio pbanlastico 
333 advenissepotani; dom cloro ot aperle possto-
uibus sesubdil: al quibus pastiootbuat iis tfili-
cet quas propter infirmilatem, noti propier pe<«a-
tumcarri, familiares auni; esuricm dico, silim9 

aomniim, defaligatioaetn. Haec quSppo q u oalara, 
oon voluniate coniinguDt, eadem patientei pectato 
iion coQtaminant. IKti itaquo Dominus, peccaio νa> 
cuis paisionibus, carnem soam obsequi dedarovit, 
manifeste commonstrans, se oatara et veriUte, oon 
autem specic tanlum bomiaesn factuin esae. 

Ejxsdem, m Umplo, iu festo Packox. 
Dei quidem propriam ctl roiracola edere, efxv 

menlis imperare, futuroram praedicUoneai enun-
tiare; bominis vero mansiieli el comawftem vium 
agentis, parenies bonorare, citm fralribu» versari, 
discipulos ci notos alloqui. Ideo Domtnoa nooior 
Jcsus Chrisiiis, cmu Deus ex Deo oit, ac proptor 
nos bomo faclue stt, et vitn deiuiis oeundti, ei 
teges uumaniuiU aervai: qood aeoiper est ei fuit 
ex aignis comprobans, ac id quod fleri diguamt cal 
operibos cojnmonstraus. 

χατώρθωσαν), δια^ήδην πα^ησιαζόμενος χα\ λέγων* 
Έγώ καϊ ό Πατήρ έτ έσμχγ. 'ΑλλΑ τοίς μέν, ώς 
έφην, χιστουται τδ μεγαλοφυές τής θεότητος. "Οτι 
γι μήν χαλ Ανθρωπος έστιν αληθώς ό αυτός, ουδέ 
τούτο βούλεται λαβείν, προαναχόπτων τους τήν 
φαντασίαν νοσουντας· δειχνύς έναργώς χάθεσιν ύπ-
ουργών* χαλ ποίοις πάθεσιν, δσα 4Γ άσθένειαν, ού οι* 
άμαρτίαν τή οαρχλ προοηρχείωται, το πεινήν λέγω, 
χα\ ovff|v, χαλ όπνοΰν χοΛ χοπούσθαι. Ταύτα γάρ 
φύσει, χαλ οό χροαιρέοει συμβαίνοντα, άμαρτίαν 
τοίς ύχομένουσιν ού χροστρίβεται. Τούτοις ούν 
4 Κύριος τοίς Αναμαρτήτοις χάβεσιν, έφησε τήν 
εαυτού οάρχα χειβαρχείν, βειχνυς σαφώς ώς φύσει 
4*\ άληβείφ, χα\ ού βοχήσει, γέγονεν άνβρωχος. 

Τοΰ αύτον, έτ τφ 1*ιφ, έτ τή εορτή τον Παχώτ. 
Θεού μέν Ιολον τό Οαυματουργείν, χαί τοίς στοι-

χείοις έχτάττειν, χα\ τών μελλόντων χοαίσΟαι τήν 
προσαγέρευσιν* άνθρώχου δέ ήμερου χαί χσινωνι-
χού, ή «ρος τούς γονείς τιμή, ή χρος τους αδελφούς 
συνουσία, ή χρδς τους μάνητας χαλ γνωρίμους ομι­
λία· Αιάτοι ταύτα δ Κύριος ημών Ιησούς Χριστός, 
χαλ θεός ών έχ θεού, χαλ δι* ημάς γεγονώς άνθρω­
πος, χαλ τήν τής θεότητος έπιδείχνυται όύναμιν, χαλ 
της άνθρωχότητος φυλαχτεί τούς νόμους* όχερ 
ήν τε χαί έστι 0·ά τών σημείων πιστούμενος, χαλ ό 
γενέσθαι χατηξίωσε, διά τών έργων έχιδειχνύ-

C μ«νος. 
Τον αύτον, έτ τή τβσσαραχοστή τής άναΛήψεως 

τού Kvplov ήμερα, Παχώτ χ ε \ Μ. 0 ε/ς τό 
φητόν τον κατά Ίωάττην ΕύαγγτΛΙον, τό JU-
γοτ, c Σνμρέμει ύμίν Wa έγώ άχέΛΰω. » 
Άλλ* οία χα\ νύν τά χαρ' αύτου «ρός τούς άοιδί-

μου; μαθητάς είρημένα χατανοήσωμεν, Σνμρέρτι 
ύμίν Ira έγώ άχέΛθω. Αιά τήν υμών σωτηρίαν έτά 
τής γής χαραγέγονα, όιά τήν υμών ώφέλειαν χρός 
τδν ούρανδν άνιέναι χαλόν· Ασώματος χατήλθον δι* 
υμάς, έχεί γενέσθαι μετά τού σώματος συμφέρον* 
χρός ούρανόν γάρ υμών έλχύσαι τό γένος «ροήρη-
μαι* δεί με μετά σαρχδς τήν έχ δεξιών τού Πατρός 
χαθέδραν άχολχβείν- έγχαινίσαι με δει τήν ξένην κο» 
ρείσν, χαλ δείξαι βχτδν τοίς άνθρώχοις τόν ούρανόν. 

Eju$d$m9 ιχ quodragetima aitmmptionu Domiui 4U, 
Paehoa viceslma oxinfa, indictioHe nona, in dictum 
Evangelii secundam Joannem, c Expedii οοόίε ol 
tgo vadam u . » 
Venim illa qoae praeclaris discipulit jam dicta 

sunt considercmus, Expedit vobis nt ego vadam. 
Saluiit veslra causa in lonrain veni, utiliulU vealne 
gralia ul in coelum ascendam opus est. Incorporeos 
descendi propter ros, ui illuc cum corporo eonce-
dam conyentaneum est : gcnus vestrain in caetum 
irabere decrevi: oporlet rae ctint carne addex(«ram 
PairU aedcm rccipere. Ut iter olim oxiraneum jam 
novam parem : uique coeli adiium aperinm homi-
nibus osicndam, necesse esl. Primus per aorem 
iter babeo, ul ei voa demum in aerem in nubibus ρ 'Οδεύω πρώτος διά τού άέρο;, ίνα χα\ ύμείς δστερον 
obviam nobis rapiamini | 0. Hunc nie audire pola-
bam legentein, quo pacio scilicet hominem, qoi 
lanio morlis borrore teneior, cum clamore toro-
pellet : bunc nempe, qui per passionom et resur-
rcciionem/incorruptionero, etnaiuras renovalionem 
ct vivificaiionem accipit, qui prius ob oslantem in-
ii mitalem passionibus el defaligalioni subjecius 
f rat, qui in coelum pertractut ei aeasione ad dcxte-
ram Palris dignaiusest, qui cxtrancam el insolilatn 
viiim prior decucurrit, ac 334 priinu9 hooiinuin 
coelum adiri possc cmnmonslravii. 

Ο reruin ininime consonaniium consonauliam ! 

άρπαγήτε είς αέρα έν νεφέλαις είς τήν ήμετέραν 
άπάντ.;σιν. Και τούτον άχούσαι ψήθην τδν άναγινώ-
σχοντα, πώς τόν άνθρωπον όιαβ^ήδην {kif δυσχεραί* 
νοντα πρός άποβίοισιν* χαί τούτον διά τού πάθους 
χαλ τής αναστάσεως, άφθαρσίαν χα\ άναχαινισμόν 
φύσεως λαμβάνοντα χαί ζωοποίησιν, τδν πρώην πά-
θεσιν ύπουργούντα χα\ χοπούμενον Οιά τήν περιχει* 
μένην άσθένειαν, χα\ πρδς ούρανδν έτι έλχυσθέντα, 
χαι τής έχ δεξιών χιθέόρας ήξιωμένον, χαι τήν ξένην 
πορείαν πρώτον δραμόντα, χα\ βατδν πρώτος ανθρώ­
πων τδν ούρανδν ποιήσαντα. 

Ό τών ά συμφώνων συμφωνία, ώ τών αποσχιστών 

loan. χ, 30. ° Joan. \νι, 7. '« 1 Thess. ιν, 16. 
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ακούσιος συνάφεια, ώ τών λοιδορων, ούχ εκούσιος εύ-Α ο involuniariani ocbisinaiicorum concordiani! ο 
φημία, ήγουν συγκατάθεσις! Πώς χατά χάντα ούχ 
έόείχθη μεν τέκνα τής Εκκλησίας; Φασ\ δηλονότι, όδδν 
ούχ έτρίψαμεν. Πώς ού κατά χάντα κατάκοιτοι ot 
τούτοις πάσιν άχειθοϋντες, ή άντιλέγοντες; Πώς ού 
χατά χάντα μεμαρτυρημένη ή ημετέρα Γραφή γνή-
οτοντής εκκλησιαστικής παραδόσεως γέννημα; Θεός 
μάρτυς, είτα άχό στόλοι, χροφήται, άγουν πατέρων 
πολυώνυμος χορός. 

ΑΟΓΟΣ ΙΑ'. 

Καταγραφή Χ*ρ1 {ώων Ίτδιχϋν· ηαϊ xcpl τ η ς 
Ta*po€arnc νήσου. 

ΡΙΝΌΚΕΡΟΣ. 

Τούτο τό ζώον χαλείται Υινόχερως, όιάτδ Ιν τοίς 1 

μυχτήροι τά χέρατα Ιχειν δτε δέ περιπατεί, οο> 
UOOVTOI τά χέρατα* δτε όέ όρ$ μετά θυμού, αποτεί­
νει αυτά, χαλ ασάλευτα ευρίσκονται, ώστε χα\ δένδρα 
όυνασθαι έκριζούν, τά έν αύτοίς μάλιστα τό έμπροσ­
θεν. Τους όέ οφθαλμούς κάτω περλ τάς γνάθους 
έχει. Μερώτατον όέ έστι πάνυ μάλιστα χαλ τφ έλέ-
φαντί πως άντιχείμενον. 01 πόδες όέ χαλ τό δέρμα 
παραπλήσια έστι τφ έλέφαντι. Έχει Οέ χαλ τό πά­
χος του δέρματος αυτού ξηραίναμενον, δακτύλους 
τεσσάρας, χαλ έξ αύτου ένιοι βάλλουσιν άντ\ σιδήρου 
είς τά άροτρα, χαλ άροτριώσι τήν γήν. Καλούσι δέ 
αύτδ οί Αιθίοπες τή Ιδία δΊαλέκτφ, "Αρου ή "Αριοί, 
όασύνοντες τό δεύτερον άΛφα, χαλ ούτω προστιθέν-

convilialorum ηοιι tponlanenn lauduio ciiiissioncm 
alvo conoeoftiim ! Cor non per omnia Ecclcsia? tilii 
comprobamor ? Aixnl Ki l ice l : Viara noti Uivimos. 
Qot BOtt poxitiit dxnnandi sinl, qui his omniboo 
xon obtemporaiii, oed coniradictiui ? Qoo raiione 
k*c soriplo itostro toi tettimooiis ftrmala, ul ger-
xiaoaa ecclosiatlic* iraditionis feios non babean-
tort Deos teolis oot; binc opottoli, propbtUe oi 
aoncionrai Patroxi cefebraitssimns cfcorttf. 

UBER XI. 
I*dictr%m oxfmoifRm detcriptfo : tt de ίχεχίο 

Teproban*. 
RHINOCEROS. 

Hoo oolmol, Rhiooceros a cornibxo noto teron-
tibxo vocalor; eo ontem ambulaiite, cornua »ub-
agilaotor : coxt autere furore plcnom oUootor, 
oornno vibrat, ipsoqoa immobilia ct finoa consi-
auint, οι oiion arboros oradicore poosii, cora n o i t M 
ο froxto poftitx soni. Ocutos ioforioa od moxillao 
positoo babeU Terribilist imum porro eat alqxe oie-
phatilt maiimo imniicum. Pcdea otqoo pellcw eb-
pbauli tixiiles babol. Pelliiejus cxsiecala digitorom 
qualoor spissitudinem babel, qur nonooUi vonerio 
loco ad aralro Qluitlur, iltaquo lerram sulcaxt. 
Rbinoceroicm JEibiopeo propria dialeeto, Aro, oot 
borioi xoocapaot, in eecuiido vocabulo, deuao spi-
Hlo mlfka prommliantea, ei risi adjiciontot; ot voco 

τες xbfiuri* ίνα διά τού μέν 'Αρου, ή τό θηρίον, διά Q QTM ipoom aniaial aigiiiOcetit; voco autetn ΑχΗει 
Μ . - V t X —X—.."*. _ . Λ Λ Ϊ _. II · _ . όέ του "Aptcn, άροτρων έχ τού σχήματος τού περλ 
τους ρώθωνας, άμα δέ χαλ τού δέρματος, τήν έπωνο-
μίαν αύτφ τεθεικότες. Τεθέαμαι δέ κα\ ζώντα έν τή 
Αίθιοπία Από μακράν Ιστάμενος, χα\ νεχρόν έχδαρέν 
χα\ χαταγγισθέν άχυρα χαλ ίστάμενον έν οίκω βασι-
λεχφ, όθεν άχριβώς κατέγραψα. 

ΤΑΥΡΕΑΑΦΟΣ. 
Τούτο τό ζώον Ταυρέλαφος χαλ έν τή Ινδία χα\ έν 

τή Αίθιοπία ευρίσκεται. *Αλλά τά μέν τής Ινδίας 
ήμερα είσι, χα\ έν αύτοίς ποιου σι ν έν δισακκίοις βα-
οταγάς πεπέρεως χα\ έτερων φορτίων, χα\ γάλα 
άμέλγουσιν έξ αυτών χαλ βούτυρον. "Αμα δέ χα\ τό 
κρέας έσθίομεν, οί μέν Χριστιανοί σφάζοντες- ο! δέ 

flguram naritim atque peUen araiido opportuooni 
ixdicem, binc illi nomen imponcnlca. Ilujusiuodi 
onitnal in jEtbiopia vivuin ottiinos eongpoxi : mor-
laiquo ptllem palea inferiam in regia coiisitlenlcm, 
uiido licuil ae.curate describerc. 

TAURELAPHUS. 
Taurelapbuft animal in lndia el in iEtbiopio ro-

porkor. Sed U in lndio cicorea et mansuoti »uni: 
ilbeqoo otuniur od piporie ooora aliasqoe aarcinaa 
ίιι «accia deporlondas : lac ipsorum omulgent oi 
boiyrum conficiunl. Cames porro oorum romedi-
mus, Cbristiaui quidom jogulanles, Grasci vero fus-

"Ελληνες κροταφίζοντες* τά δέ τής Αιθιοπίας άγρια ^ libvs lundenlos : qui iu itibiopia bobentur agreslef 

et ioiractabil08 suni 

385 CAIIELOPARDALIS. 

Canelopardalis in tolo iCibiopia roperilur. floc 

εϊσι **\ ανήμερα. 

Κ AMH ΑΟΠ ΑΡΑ Α ΑΙΣ. 

Ή δέ Καμηλοπάρδαλις έν τή Αίθιοπία μόνη ευρί­
σκεται. Κα\ αύται πάλιν ανήμεροι και άγριαί είσιν. 
Έν δέ τφ παλατίφ είς λόγον τού βασιλέως ήμερούσι 
άπό μικρόθεν μίαν, ή δύο, πρός θέαν αυτού. "Οτε δε 
παραβάλλουσιν αυτή πιείν έμπροσθεν τού βασιλέως 
είς λεκάνην ή γάλα ή ύδωρ, εί μή απλώσει τούς έμ­
προσθεν δύο πόδας, ού δύναται φθάσαι καϊ πιείν είς 
τήν γήν, διά τδ κα\ τούς πόδας και τό στήθος και τδν 
τράχηλο ν όψηλή ύπάρχειν αναλόγως ουν διασχίζουσα 
τούς Ιμπροιθεν πόδας τότε δύναται πιείν. Κα\ ταύτα 
ώ; οΓδαμεν διεγρά^αμεν· 

Ilem animal iniraclobilo et agretio ool. ln palalio 
tamoa regis od ejus voluplalem unum aut duo pro 
apeclaeulo a lenoria educanl. Guxi vero preaeuie 
roge lac ipsi vel aquam ad poium in pclvi odmo-
venl, nonnisi divaricolU pedibus anterioribus poletl 
ad imlandum iuclinari ad tcrram osque, quia cro-
ribos, poctoro et collo aUiws cst. Rem ot accuro* 
lissimo novimus onarramus. 
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AITIOBOVS. 

Bot agreslig corporc ntagnus, animalque Indicum 
esl : ex quo ediiciltir illuI, quol tuffa vocant, ©r-
nandis eqvis el vcxillis usilatum a pra-lcclis mili-
tum, cum ia campos concedtint. Narrant autcm i l -
iani, xbi iu arbore cauda complicatur ec baenrl, nou 
vlterius deciinarc; sed ibidem manere, qooJ verea-
lur ex canda vc! putim amitlere : quo conspeclo in-
colxaeceduiilvetcaudainabsciti(liiut: ac lanc iilum, 
caoda peniiuf amfcea, fugere. Ea est aniroalis nalura. 

MOSCHUS. 
Moaebus extguam auimal est, quod ixcote pro-

piia dialcclo cuiluri mmcupant: ipfunt auteni ia-
& 'qtienles sagittia coofodiunt, et sanguincm in um-

*Αγρ·ό6"ους έστ\ μέγα;» τής Ινδικής τούτο ζώον, Ι£ 
ού έστιν ή λεγομένη τούφα, ή κοσμούσι τούς ίππους 
xat τα βάνδα οί άρχοντες ε {ς τούς κάμπους, Φασ* δλ 
περί αυτού δτι έάν άντιλάόηται δένδρον τής ουράς, 
ούκέτι κλίνεται, άλλ' ίσταται άηόως έχων έάσαι μίαν 
τρίχα έξ αυτής* λοιπόν έρχονται οί εγχώριοι, κα\ κδ-
πτουσι τήν ούράν, κα\ τότε φεύγει τδ πάν τής ου­
ράς άπολέσας. Αύτη ή φύσις τω ζώφ. 

ΜΟΣΧΟΣ. 
Τδ δέ μικρδν ζώόν έστιν δ μόσχος· καλού σι δέ αύ­

τδ τή Ιδία διαλέκτω οί εγχώριοι Καστονρν διώχον-
τες δέ αύτδ τοξεύουσι, παλ τδ συναγόμενον αίμα περ\ 

bilico coacium eolliganles ab*cind«iil. Itaec qutppe · ^ ό μ ? β 3 Λ ν & , μ β ύ ο ν Τ β ς άποχόπτουσι. Τούτο γάρ 
paraillacsl,in quo fragrautia suavis odoris residel; 
id eai quod uo% motcbus Yocaraoi, corporis vero 
rexidtium abjiciuut. 

IJNiCORNIS. 
tloc animal ituioot nis appellalur : qnod vidcre 

qiiidem non licuit; aed ejus statuas qnatuor xneas 
ίιι JSthiopia ad regis palalium, qtialoor lorribtjs 
iiitiiiicnm, coaspcxi : atque tndo ejus descriptionem 
dclinealiofieiiique adornavi. Terribitcru essc fe-

"lam narrant atqoe inexpugiiabtleoi, in cornu 
robur lotum liabcniem. C«m vero ntulUs inne-
qaenlibus proxioium est ul capialur, deorsum in 
praecipitia ecsc conjicil: in lapsu autcm ila sc con-

έστι τδ μέρος αυτού τδ ευώδες, τουτέστιν, δ παρ* 
ημών λεγόμενος μόσχος* τδ δέ λοιπόν αυτού σώμα 
έξω βίπτουσιν, 

ΜΟΝΟΚΕΡΟΣ. 
Τούτο τό ζώον καλείται μονόκερως, ούκ έΟεασάμπν 

Οέ αύτό' στήλας δέ αυτού χαλκάς άνατιΟεμένας έν τή 
Αιθιοπία Ιν οίκω τετραπύργφ βασιλικφ έώρακα· διό 
κα\ ούτως κατέγραψα. Φασι δέ περ\ αυτού, δτι φο-
6ερόν έστι κα\ άκαταμάχητον έν τφ κέρατι έχον τήν 
ολην ίσχύν. Καλ ή νίκα δόξη παρά πολλών διώκε σθαι, 
κα\ καταληφΟή, είς κρημνδν έφάλλεται καϊ ρίπτει 
έαυτδν έκ τού ύψους, κα\ κατερχόμενον αντιστρέφε­
ται, καϊ τό κέρας δέχεται τήν όλην όρμήν, χα\ άβλα-

vcriit, ul corna lotuin impetum ei ictum excipiat, C € ϊ ς 1 ΐ Λ μ ί ^ Χ ο ι α 0 τ α i k Μχ ή ΤρΛψ^ διηγείται 
sicquc illaesa evadit. Idipsvm vero de hoc animali 
Scripiura refcit dicens : Sutva nu ex ort lconnm, 
et α eornibut nnicornium kxmililatem nuam t # ; ac 
fiirauai : Et dilcctui quemadmoJum filiki uukor-
iriMiit1*; ilerum iu beuediciionibtis Balaani quibus 
thMiedixil leraeli, secundo repclil : Sic Dcut eduxit 
iitum ex AZyypto, ul gtoriam unicornis : sicquc ro-
i^ur, Oduciaiu ei gloriam animalia depracdical. 

336 CIKKRELAPHUS et HIPPOPOT.VMHS. 
Cboerelaphum, sivc Porcum ccrvum vidi ct co-

tncdi. Ilippopolamiini anlem non ronspoxi, sed 
dcntes ejus pr^grandes pcnes me bnbui pondo l i -
biauni Iredecim, quos hic vendidi. Muliosqtic viJi 
iu «Elbiopia & in iEgyplo. 

PIPER. 
lixc fsl aibor piperia : «ingulac autem hnjiisir.oili 

arbows, altcri prascelsx arbori iiiirucioos» hawni 
«Oinplicatv, quia admodum lenuis dcbilisque cst, 
periude alque viiis paluiiies lenuiorcs. Singitla; ao-
tciu ItfHrus dHoruni folioram legiimonfiuu babenl, 
quod admodum viride esl, rutaeque colon siiuilc. 

ARGELLIA. 
Arbor alia argrlliomni, ul vocant, id cst iiuriim 

^i.Midiuiu lndicaium, fitrax os!. In nollo autc.m d:.f-
t ι a pa!ii)a, pni-lcrquam qtiod Crfdsior donsior et 

περί αυτού λέγουσα- Zucor μβ έχ στόματος JUoV* 
των, καϊ άχό περάτων μονοκερωτων τήν ταχεί-
νωσίν μον καϊ πάλιν, Καϊ ό ήγαχημίνος ως νΙός 
μανυκερωΓων καϊ πάλιν έν ταΤς εύλογίαις τού Βα· 
λαάμ αίς ευλόγησε τον Ισραήλ, φησιν έχ δευτέρου· 
Οντως ά Θεός ώδήγησεν aitcv έξ Αίγυπτον, ώς 
δόξαν μονοχέρωτος· αύτφ διά πάντων ίσχύν xa\ 
πεποίΟησιν κα\ όόξαν μαρτυρούσα τφ ζώφ. 

ΧΟΙΡΕΛΑΦΟΣ χαλ ΙΠΠΟΠΟΤΑΜΟΣ. 
Τδν'ίέ χοιρέλαφον καλ εΐδον κα\ έφαγον* τδν δέ 

Ιπποπόταμον ούκ ειδον μέν, έχον δέ οδόντας έξ αύτου 
μεγάλους ώς άπδ λίτρων ιγ* ούς κα\ πέπραχα Ινταύ-
6α. Πολλούς δέ ε*όον και έν τή Αίθιοπία και έν τή 

D Αίγύπτφ. 
ΠΙΠΕΡΙ. 

Τούτο το δένδρον έστ\ τδ τού π?πέρεως- Εκαστον 
δέ οένδρον έτέρφ ύψηλφ άκάρπφ δένδρφ ανακλάται* 
διά τδ λεπτδν είναι πάνυ χαί ασθενές, ώσπερ κα\ τά 
κλήματα τής αμπέλου λεπτά. "Εκαστος δέ βότρυς 
δίφυλλον έχει σκέπον, χλωρόν δέ πάνυ έστ\ν, ώαπ·ρ 
ή χρόα τού πηγάνου. 

Α Ρ Γ Ε Α Α Ι Α . 

Τδ oi α>.)ο τών άργελλίων έστί τών λεγομένου, 
τουτέστι τ ·" ν μεγάλινν yapucov τών Ινδικών. Παρ· 
α'/άττ:·. δ1, τού φοίνικος ουδέν, πλήν ότι τελειότερο ν 
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έστι και έν ύψει χαλ έν πάχει χαλ έν τοις βαίοις. Ού Α ramia granduribos est. Fritclitm aulotn non atiiim 
βάλλει δέ καρχόν, εί μή δύο ή τρία σπάθια άπδ τριών 
άργελλίων. "Εστι δέ ή γεύαις γλυκεία πάνυ χαλ 
ηδεία, ώ; tA χάρυα τΑ χλωρά. Έξ αρχής μέν τον 
ύδατος γέμει γλυχίος πάνυ, όθεν κα\ έξ αυτών πίνουσιν 
οί Ίνδολ Αντλ οίνου. Αέγεται δέ τδ πινόμενον * Ρόγχο» 
covpmifiit πάνυ. Τρυγώμενον δέ καλ χαραμένον αύτδ 
τδ άργέλλιον, χήγνυται τδ ύδωρ αύτου, κατά πρδ· 
βααιν τδ έπ\ τδ δατραχον αυτού, χαλ μένει τδ ύδωρ 
εί; τδ μέαον άπηκτον, μέχρις ότου χαλ αύτδ έκλίπη. 
Έάν δέ χαλ πλέον παραμείνη ταγγί&ι δ καρπός 
αυτού δ πεπηγώς, χαλ ού δύναται έτι βρωθήναι» 

«ΟΚΗ, ΑΕΑΦΙΖ, ΧΕΑΟΝΠ. 
Φώχην τήν λεγομένην χαλ τδν δελφίνο καλ χελώ-

parit, quani duas iresve ipalhas et loiideui atgeltin. 
Sapor vero peritide suavi» et duki* cst, alqun nti-
coftt letierarunt. iniiio' atiient aqua siiavissimi sa-
poris torgida eol, qtiai vini loco lndis polunt prx-
beal. liquorem porro buju&ruodt vocaiit bo*cho»ur*9 

cotqxo pftaoe duicissiinu». Poslquam auicm argtd-
lium dccerpUm osl, ai iia niancal, progressu lem-
pori* oil tcsiain liaUiir, aqua vcro in niedto liqiiida 
poraevorat, dotiec et ipsa dcfcccril. Qood »i diutiut 
uooooai» lamtera ranceseil, ucquc numaoo e&ui nl-
tra valet. 

PUOCA, DELPH1S, TESTUOO. 
Pbocara, delpbhiem cl tvstudiiiom < omcdimns a I 

νην έσθίομεν χατά θάλατταν,εί τύχοι πιασθήναι. Τδν β o r a m m a r i S f ^ ^ conlingat. DelpliiNom vero vi 
μέν βελφίνα χαλ τήν χελώνην σφάζοντες έσθίομεν 
τήν δε φώχην ού σφάζοντες, άλλά χροταφίζοντες, 
ώς έχλ τών Ιχθύων τών μεγάλων. Και τδ μέν κρέας 
«ής χελώνης, ώς προβάτου έοτι μελαμψόν τδ δέ 
τού δελφίνος, ώς χοίρου, μελαμψόν δέ χαλ βρο-
μώδες» τδ δέ τής φώχης, ώς χοίρου, λευχδν, χαλ 
άβρομον. 

ΠΕΡΜ ΊΉΣ ΤΑΠΡΟΒΑΝΙΙΣ ΝΗΣΟΥ. 
Αύτη έατ\ν ή νήαος ή μεγάλη έν τή ιΰκεανώ, έν τώ 

Ίνόιχψ πελάγει κειμένη* παρά μέν Ίνδοις καλούμενη 
Σιελεδίβα, παρά δέ 'Ελληοι, Ταπροβάνη- έν ή ευρί­
σκεται δ λίθος δ υάκινθος- περαιτέρω δέ κείται τής 
χώρας τοΰ πεπέρεως. Πέριξ δέ αυτής είσί τίνες νη-

teaiudinem jugutaiitcs ediimis, pbocam vcro ιιοιι ju-
gtitalam, scd coutnsam i< iibua, ot iu piscibus pra> 
grandibus fieri scdet. Tcsitidinte auipm caro, sicol 
oviUa nigrb ans esi; dclpbiuis ot porci, irigritons 
el olida; phoca-, ul porci, olba, el uon olida. 

DE TAPROBASA i iVSI/lA. 
Ilarc magnaest Occaui ii.sula, in mari Indico sila: 

qoas ab lndis Sielediva; a Graecia Tapiobaiio voea-
lur, ubi lapia byaciqOiu» rcpcritor : jacelqne ulira 
piporis regtoncm. Exignas vero alias iohulas cir-
cuin poaiias bal>el ingcuii numcro : qoarum aio-

oot μιχρα\ πολλα\ πάνυ, πάοαι δέ γλυκύ ύδωρ έχου- g l l | e ^ Ά «Ιεοΐοε Iniuiilnr, argelliis ilem ii^trucue, 
ααι, χαλ άργέλλια. Άαοοβαθαι δέ ώς έχλ τδ πλείστον ^ · - • 
πάσαί είοιν. Έχει δέ ή νήσος ή μεγάλη, καθώς φασιν 
οέ εγχώριοι, γουδιά τριακόσια είς τε μήκος όμοίως 
χαλ πλάτος, τουτέστι μίλια ένναχσσια. Δύο δέ βασι­
λείς είσιν έν τή νήσω, έναντίοι αλλήλων δ ε!ς έχων 
τδν ύάκινθον, χαλ δ έτερος τδ μέρος τδ άλλο, έν ψ 
έστι τδ έμπδριον χαλ δ λιμήν μέγα δέ έστι κα\ τών 
έπεισε έμπδριον. Έχει δέ ή αυτή νήσος κα\ Έκκλη-
σίαν τών έπιδημούντων Περσών Χριστιανών, κα\ 
πρεσβύτερον άπδ Περσίδος χειροτονούμενον, χα\ διά-
χονον, χα\ πάααν τήν έκκλησιαστικήν λειτουργίαν. 
Οί δε εγχώριοι χα\ οί βασιλείς, αλλόφυλοι είσιν. 
Ιερά δέ πολλά έχουσιν έν αυτή τή νήσο>* είς έν 
δέ Ιερόν αυτών έφ* υψηλού κείμενον, έστιν έν ύακίν 

ac alia aliam proxiinc silai. lila porro 337 oiagiia 
iustila, ut uarranl incolae, est loogiludiite Irecenlo-
rum gaodiomtn; iaiiiudinc lotidotn, nempe millia-
rium iiOJigonlorom. Duo regea i» iosula dotuiiian-
lor, mutno i»fe*ti : quoruoi alios byacinlbi regio-
netn, alius reltquam insuLe porlcm olainel, in qtia 
omporiutn ci porttis babelur, a finiiimis quoque 
maxime frequematur. Exaial eliam ea iu inxula Ec-
clesia Cbrisli advinartiw ex Perside, ac presbyler 
in Perside ordinattis coque misatts, diaconus item 
C U D I rcliqtio ccclesiaslico miirjtslerio. Indigciix vero 
ei una regca aliofii cnlius RUIII . Mulla in ttmula 
lcmpla viMintnr; iu aliquo atucm tpsorum delobio 
hyacinLbus, ul aiunt, edito in loeo ροείίοβ, rulilng ao 

θιν, ώς φασι, πυ#ούν χα\ μέγα, δν ώς στρόβιλος D pnrgrandis euapiciliir, ad atrobili episiiiiudiiieni ac 
μέγας* χαλ λάμπει μακρόθεν, μάλιστα τού ηλίου 
αύτδν περιλάμποντος, άτίμητον θέαμα όν. Έ ξ όλης 
όέ τής Ινδικής και Περσίδος κα\ Αίθιοπίας, δέχεται 
ή νήσος πλοία πολλά, μέση τις ούσα, όμοίως καλ εκ­
πέμπει. 

Κα\ άπδ μέν τών ενδοτέρων, λέγω δή τής Τζινί-
στας καλ έτερων εμπορίων, δέχεται μέταξιν, άλοήν, 
καρυόφυλλον, τζανδάναν, χα\ Οσα κατά χώραν εϊσί * 
και μεταβάλλει τοίς έξωτέρω, λέγω δή τή Μαλέ, 
έν ή τό πέπερι γίνεται, καλ τή Καλλιάνφ, ένθα ό 
χαλχδςγίνεται, χαλσησαμινά ξύλα , καλ έτερα ιμά­
τια · έστι γάρ καλ αυτή μέγα έμπόριον. Όμοίω; καλ 
Ιινίού, ένθα ό Μοιχός ή το Καιτόριν, καλ το 'Λν 

ceibuis, qui, sole maximc illustrante, procul admo-
dum efTnlget, injcstimabilc sane spectaculum. Ex 
univcrsa p<»rro Itidia, Per&idc cl A^lbiopia, mttltani 
na\it:m frcqueitliam oxcipil insu'a, uip<»lc qitas in 
mcdio oiiiuium posita sit; intiltasquc eimilitcr ultm 
€tlroqu<; n i i l l i l . 

Λ1) iiileiioribon vero partibus, nfinpc a Sina el 
at> aliiscinpotiis. scricuut, alocn, carYopbyHiiMi. <t 
Uandaiiam muiualur, iifcmui alias iliaroui reg*o 
num iiioiccs, quas illa ad eiicrius pogilae grnlrs 
iraiisuii t i i l , ad Maicn videliccl, in qua pipcr na^ i -
lu r , ad r.atiiatiaiu, ubi xeor i tur , nection ligna 
scsaiiitua T i.i atia ad vc&liittm ap(a : eet namqoo 
ips'i imgmrn cnip^Miiim. SiiiiilibTq-tc ad Siiidtun, 
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ubi Moscbus stvc Castorin, ei Androslachys ; tt ad Λ δροστάχην, κα\ τή Περσίδι, κα\ τψ Όμηρίτη, χαι 
Persidem , ad Horacriteo, el Adutem : ac mtiliio a 
singulis illis emporiis atia accipil, qua; ad interiores 
lndos transferl: tuaqiie itetn eo transmittit. Sindu 
autero esl Indise principium. Nam Indus fluvius , 
id est, Pliison, qui in sinum Persicum exoneralur v 

Persidem ab ludia dirimit. Celebriora porro ladue 
cmporia isihaec stiiil, Sindu, Orrboiba, Calliana, Si-
bor, el Male, qoinq»e emporia habens, quibus piper 
eniitliiur, Parli, Mangaruib , Salopalana, Nalopa* 
ttna, Pud»palana. iilieriua vero iiinero quiaque 
circiter dieruoi el noctium t sita est Sielediva, id 
ex4, Taprobana. Deindo ullorius in contincnli esl 
Marallo, quae cocbleas; Caber, qu* alabaxdeQum 
cmillit: bioc, regio unde caryopbyllon exi l ; do-

τή Άδούλη - κα\ πάλιν τά άπδ έκαστου τών είρη-
μένων εμπορίων δεχόμενη, χαλ τοις ένδοτέρω μετα­
βάλλουσα, κα\ τά ίδια άμα έκάστφ έμπορίφ εκ πέμ­
πουσα. Ή Σινδού δέ έστιν αρχή τής Ινδικής. Διαι­
ρεί γάρ ό Ίνδδς ποταμός, τουτέστιν, δ •εισών, είς 
τδν κόλπον τδν Περσικδν, Ιχων τάς έκροίας , τήν τε 
Περσίδα, χα\ τήν Ίνδίαν. ΕίσΙν ουν τά λαμπρά εμ­
πόρια τής Ινδικής ταύτα- Σινδού, O^fSodi, Καλλιά-
να, Σιβώρ, ή Μαλέ, πέντε εμπόρια έχουσα βάλλοντα 
τό πέπερι. Πάρτι, Μχγγαρούθ, Σαλοπάτανα, Ναλο· 
πάτανα, Πουόαπάτανα. Λοιπόν έξω ώς άπό πέντε 
νυχθη μέρων τής στερεάς είς τόν Ύέκεανόν, έστιν ή 
Σιελεδίβα, τουτέστιν, ή Ταπροόάνη. Είτα λοιπόν είς 
τήν στερεάν έμπόριον, ή Μαραλλω, βάλλουσα χοχλίους, 

iiium Siua unde sericum advebitur; ulierius vero Β έστι Καβέρ, βάλλουσα τδ άλαόανδηνδν, είτα εφεξής λοε-
nalla regio esi 
ambit. 

nam Oceanua iilain ad orienlcm 

IIsc tlaque insula Sielediva, in medio circitcr 
Indiae posiia, quat hyacinUiuiy profert, ex oauiibus 
emporiis merccx acripit, omnibus impertit, ma-
gnom et ipsa quoque emporium. Coniigii auiem ali-
quaiido ut 338 c u m quidam ex noslraiibus, qai 
inercaturam exercebal, nomine Sopaier, quem 
ante triginla quinque annos obiisse comperimus, 
ncgotialioois causa iu Taprobanaro insulam ingres-
sus essei, ex Perside iiem navicula eodem appelle-
rel. Excensum fecerunt AduliUni, quibuscutn erat 

πόν τό χαρυόφυλλον χα\ τό λοιπόν ή Τζινίστατήν μέτα-
ξιν βάλλουσα * ής ένδοτέρω, οόχ έστιν έτερα χώρα * 
ό "Ωκεανός γάρ αυτήν χυχλο! χατά ανατολάς. 

Αύτη ούν ή Σιελεδίβα, μέση πως τυγχάνουσα τής 
Ινδικής, έχουσα όέ και τόν ύάχινόον, έξ δλων τών 
εμπορίων δέχεται, και δλοις μεταβάλλει, χαλ μέγα 
έμπόριον τυγχάνει.. Ποτέ γούν τις άπό τών ενταύθα 
πραγματευομένων ονόματι Σώπατρος, όν Γσμεν πρό 
λε' ετών τελευτήσαντα· είσελθών έν τή Ταπροβάνη 
νήσω πραγματείας ένεκα, έτυχε χαι άπό Περσίέος 
όρμήσαι πλοίον. Κατήλόον ουν οί άπό Άβουλης, με·* 
ών ήν ό Σώπατρος, χατήλθον χαλ οί άπό Περσίδος, 
μεθ' ών ήν χα\ πρεσβύτης Περσών. Είτα χατά τό 

Sopater; idemqua pneaiitore Pora», quibuscum έθος οί άρχοντες χα\ οί τελώναι, όεξάμενοι τούτους. 
Persartrm oroior aderai. Hinc pro more solilo opii 
mates ot pubiicani, bo» oxceplos rcgi aislaot. Ad-
missos in conspectam rex, postquam dcbilum salo-
tandi obseqoium prastiterant, aedero jubet. Htnc 
percoiiialur : Qui regioues vestras, qui res Η nego-
lia se habenl ? Optiino, inquiunt illi . Postea cum 
iiilcr loquondum rex sciicilarelur : Quis e regibus 
vestris major ct potentior? Nec mora, Persa re-
spondel: Noster polentior, major, opuleuiior cl rex 
rcgom e»t, el qnidquid pro lubito faccre valel. So-
paler autem silebal. Tum rex : Tn , Romane, nibil 
loqucris? Cui Sopater : Quid mihi dicendom supe-
resl, quando bic lalia protulit Τ St vclis rei verila-
lem explorare, utruroque bic regem babos, singulos 

άποφέρουσι πρός τδν βασιλέα. *0 όέ βασιλεύς δεξά-
μενος, και προσκυνηθείς, χελεύει αυτούς χαθεσόή-
ναι * είτα έρωτα , Πώς αί χώραι υμών, χαλ πώς τά 
πράγματα; Οί δέείπον, καλώς. Είτα ώς έντφ μετα­
ξύ, ήρώτησεν δ βασιλεύς. Ποίος τών βασιλέων υμών 
μειζότερος κα\ δυνατώτερος; Ό δέ Πέρσης άρπάσας 
τδν λόγον έφη * Ό ημέτερος, χα\ δυνατώτερος χαλ 
μειζότερος, καλ πλουσιώτερος, κα\ βασιλεύς βασι­
λέων έστί * κα\ εί τι θέλει, δύναται. Όόέ Σώπατρος 
έσιώπα. Είτα φησλν ό βασιλεύς · Σύ, Τωμεύ , ουδέν 
λαλείς ; Ό δέ Σώπατρος, Τί έχω είπείν, τούτου ταύ­
τα είπόντος; Εί Θέλεις μαθείν τήν άλήθειαν, έχεις 
αμφότερους τούς βασιλέας ενταύθα* χατανόησον 
Ιχαστον, χα\ όρ ί̂ς ποίος λαμπρότερος, κα\ δυνατώ-

coosidera, et videbis quis clarior et polcniior. His ^ τερό; έστιν. Εκείνος άκουσας έξενίσθη λόγφ, πώς 
ille audili* obsiupefacloa a i l : Qua ralione utrum-
quc bic regeni babeo? luQl ille : fulriusquc sane 
inonetas, bujus nomisma, illius dracbmam, id cst 
inilliarense: ulriusque imagincm pcrpondc, cl vo-
riiaiem compcries. Ille monciiteiii laudans et ati-
uucns, juasil ulruiuqne produci. Erai poiro nomis-
ma ruiituin, splendidum, forma pulchrum : natn 
biijusmodi selecta isluc exportaittur; milliarense 
uutcm argeulcuiii etal, nec, ul paucisdicam , aιι­
ι co iiunimo coiriparaiiduin. Rcx advcrsam el «rbver-
sain parletn conspicatns, ac ulrumque nummum 
tpeculatus, numisnaa laudibus exlulit, aitque : Sanc 
Homani splendidi ac poientes sunt, pi udcnliaquc 
yalcni; jussitquc Sopatmm boiiorc ίίκί, ac dc-

έχω τούς αμφότερους βασιλέας ενταύθα ; Ό δέ 
είπεν, έχεις αμφοτέρων τάς μονίτας, τού μέν τό 
νόμισμα , τού δέ τήν δραχμήν , τουτέστι τό μιλιαρί-
σιον · χατανόησον τή είχόνι έκαστου, κα\ δρ$; τήν 
άλήθειαν. Ό δέ έπαινέσας κα\ έπινεύσας, έκέλευσεν 
ένεχθήναι αμφότερα. ΤΗν ούν τδ νόμισμα εύρόίζον, 
λαμπρδν εύμορφον · τοιαύτα γάρ έχλεκτά προχω-
ρούσιν εκεί · ήν δέ κα\ τδ μιλιαρίσιον άπαξ είπείν, 
άργυρος, κα\ αρκεί, μή συγκρινόμενος τφ χρυσίφ. 
Στρεψας δέ ό βασιλεύς κα\ άντιστρέψας, κα\ κατανο-
ών αμφότερα, έπαινέ^ας πάνυ τό νόμισμα, έφη, 
όντως οί 'Ρωμεί; κα\ λαμπρο\ και δυνατοί και φρόνι­
μοι. Έκίλευσεν ουν τον Σώπατρον τιμηθήναι μεγά-
λως, κα: χαΟί-ιας αύτον εί; ελέφαντα, μετά τυμπά-
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νων τήν πόλιν περιήγεν έντιμη πολλή. Ταύτα ό Σώ- Α pbanli ineidenlen* cum lympanis per Colara urlnm 
πατρός ήμίν διηγήσατο, χα\ ot μετ' αύτου δντες έν 
τή νήσω εκείνη άπδ 'Αδούλης έπελθόντες. Τούτων δέ 
γενομένων, ώς Ιφησαν, δ Πέρσης πάνυ ένετράπη. 

Μεταξύ δέ τών λαμπρών εμπορίων τών προηγη­
θέντων, είσι καλ έτερα εμπόρια πολλά, χαί παραθα-
λάττια χαλ μεσόγεια, χαλ πολλή χώρα· Ανώτερο* 
δέ, τουτέστι, βορειότεροι, τής Ινδικής, είσι λευχολ 
Ούννοι, ό λεγόμενος Γολλάς έχβάλλων είς πόλεμον, 
ώς φασιν, ούχ έλαττον τών β' ελεφάντων, χαλ Γππον 
πολλήν" κατακρατεί όέ χαλ τής Ινδικής καταδυνα-
στεύων, χαλ φόρους άπαιτών. Ποτέ γούν, ώς φασιν, 
βουλόμενος πόλιν τών Ινδών μεσόγειο*/ πορθήσαι * 
τής Οέ πόλεως χυκλφ ύόατι φρουρουμένης, αυτός Β <p2m obeidtono 
ίκανάς ημέρας περικαθίσας, χαλ φρουρήσας, χαλάνα-
λώσας τό ύδωρ όιά τών ελεφάντων χαι ίππων, καλ 
στρατοπέδου, ύστερον διΑ ξηράς περάσας, τήν πόλιν 
παρέλαβεν. Ούτοι χαλ τόν σμάραγόον λίθον ά/απώσι, 
χαί είς τόν στέφανον αύτδν φορούσιν. Είσφέρουσι 
γάρ οί Αιθίοπες, συναλλαγάς ποιούντες μετά τών 
Βλεμμύων έν τή Αίθιοπία, τδν αύτδν λίθον έως είς 
τήν Ινδίαν * χαι αύτολ τΑ χαλλιστεύοντα άγοράζου-
αι. ΚσΛ ταύτα πάντα, τά μέν πείρα μαθών έξηγησά-
μην, χαλ διέγραψα, τάόέ χαι εγγύς τών τόπων γενό­
μενος, άχριβώς μεμαθηχώς έξείπον. 

Οί δε χατά τόπον βασιλείς τής Ινδικής, έχουσιν 
ελέφαντας, οίον ό τής Όβόοθά, χαί ό Καλλιανών, χαλ 
ά τής Σινδού , χαί ό της Σιβώρ, χαλ ό τής Μαλέ * ό 

circumagi, el maguiUce eelebrari. llxc narrabaiit 
nobis tuni Sopater ipse, lum cl socii vecioros, qtti 
e i Adole eamdem in insulam concesscraoi. ilis 
vero peraciis, ui aicbant, Persa pudoie suffusus 
mansii. 

Inicr basc jam mcroorala emporia, alia bcne 
mulla suoi, lam mariiima quatii mediierranea, ac 
perampla sane regio. Snpcrtorem , seu sepienlrioui 
viciniorem partem occnpanl llunni, candido cor-
pore, quorum rex Gollas dictus, bis mille ebpban-
los , equilalumque mullura ad bellum oducii: bic 
Indiae imperat, el lale Uibula exigit. Feruni auieiu 
illum, indortiiu urbem mediterraneam diripero cu-
pientem, cum urbe aquia circuuiinonirtUir, pool-

dbilurua , elepbauierniM, 
eqnorum oc miliium copia, aquas exbausisset, 
iicco demuro pedo orbom cepisso. Hi stuaragdo 
lapide deleciantar, quem ornalus cousa in corona 
gealont. Quorum lapidum coinmercium eadem in 
regior.e excrcenl iEibiopes , qui iilos a Blemuijis, 
£«ibioptca iiom genio, facla loroimitatione, αιιι-
luaulur, iudcqoo in lodiam usque exportaitl, ία 
preiiaatque pulcberrimas xiorceo referuni. H*c por-
ro ooDQia pariim expertos narrovi oc descripo», 
portim proximo loca peregrioaius, occuraiiasino 
oxplorata reiuii. 

Alii iteoi variarum Indix nadoouro ei locorum 
regea elepbanlo* eliam babeni; verbi causa, re-
ges Orrhotha, Catlianorom, Siudu, Sibor ti Mate; 

μέν εξακόσια, ό δε πεντακόσια, έκαστος, πλέον ή C t | i j ρ | η § roillug t<»Keiiios, quiogeulos alii. Rex οιι-
έλαττον. "Ο δε τής Σιελεδίβα , και τούς ελέφαντας 
(afc) ούς Ιχει, χαλ τούς ίππους· τούς μέν ελέφαντας, 
πηχισμφ αγοράζει* μετρείται γάρ άπό τών χαμαλ 
τό ύψος αύτου, χαλ ούτω συμφωνεί τφ πήχει, παρέ­
χων, φέρε είπείν, πεντήκοντα ή εκατόν νομίσματα, 
ή χαλ πλέον * τούς όέ ίππους άπό Περσίδος φέρουσιν 
αύτφ, χαλ αγοράζει, χαλ τ ι μ | άτέλειαν τούς φέρον­
τας. 01 όε χαι είς τήν στερεάν βασιλείς, ήμερου σι ν 
έχ τοό αγρού τούς ελέφαντας, και χτώνται αυτούς 
είς πολεμική/ χρείαν · συμβάλλουσι δέ χαλ μάχην 
ελεφάντων πολλάκις, θεωρούντο; τού βασιλέως. Με-
αάζουσι γάρ τους δυο ξύλον μέγα πλάγιον, δεδ* 

ietn Sieleditae cuni elepbaoioo, turo oquoo preiio 
onrii. Elepbanlo» quidom, cubilo mciilor, oe pro ro-
tiono altiiudiois preiium solvit, oc vulgo ad quinqui-
giula velceotum aureoa velpluaoumeral;equoiau-
lem ex perside advettoo cmii, oe x*goiiaioribus vo-
cligalium immoniialein coneodil. Regco vero io coti-
tinenii liidia^inperantes, elepoanioaex agroeducto* 
cicorani, et ad bellicuni usum oorvaol, pugiiamqoo 
depbanlorum, ipois apeclantibus, plerumque cotn-
miltoni. Elepbanloa aoiem congresoorot, sublinit 
iraosversa irabo, duobut binciode lignis ereciis 
impooila el colligata, distermioaiu; Ua ui irobeo 
illa ad elepbantoruni poetus poriSngat, aslonto oUro 

μένον είς άλλα όνο ξύλα όρθια, φθάνοντα ώσπερ 
είς τό στήθος αυτών. Καλ ίστανται πολλολ ένθεν m 

χάχείθεν άνθρωποι, μή όώντες αυτούς συμμίξαι άλ- D m u l u h o i t t W » 1 »<* ̂ ninr οχ> 
λήλοις, χαλ συμβάλω αυτούς, χαλ ταίς προβο- Ρ ^ η | ° » rouUl0 comxiieeeri. Τα» depbaxioo olriii-
«κίσι τύπτουσιν αλλήλους, μέχρι ό πρότερος αυτών 

χαραιτήσηται. Όδόντας δέ μεγάλους οί Ινδικοί ούχ 
έχουσιν, άλλά χαλ έάν σχώσι, πρίζουσιν αυτούς διά 
τό βάρος, ίνα μή βαρή αυτούς έν τψ πολέμφ. Οί 
Οέ Αίθίοπες ούχ ίσασιν ήμερώσαι ελέφαντας · αλλ· 
εί τύχοι θελήσαι τόν βασαέα ένα ή δεύτερον πρός 
θέαν , μιχρούς πιάζουσι χα\ άνατρέφουσιν. Έχει 
γάρ ή χώρα αυτών πλήθος χαλ μεγάλους όδόντας 
έχοντας. Έχ τής γάρ ΑΙΘιοπίας καλ είς 'Ivoiav 
«λοίζονται οδόντες, χαλ έν Περσίδι, και έν τφ Όμη-
ρίτη, χαλ έν τή 'Ρωμανία. Καλ ταύτα παρειληφώς 
έγραψα. Πάσαν δέ τήν Ίνδικήν, καλ τήν Ούννίαν 
Ιιαιρεί ό «εισών ποταμός. Καλείται γάρ έν τή θεία 

qoo cooalaot, qui οο muloo proboorido forixm, 
donec oller eorom pugnam detrociel. Elepbauiiau-
lem Indici prolixoo dentes oon babenl: nam eist 
babeant, secantur ab Indis, ne eorom poodero gra-
ventor in pratlio. ifiihiopeo porro xoociuni elepbou-
los cicurare; eed si ununi altorumve rex ad ape-
Ciaculum expeial, panros teneroaque capiunl el 
edocant. Nam regio illorum elepbaniia, magoio 
denlibus inslructis, abundat: ac hujosmodi deo-
les ox iElbiopia in Indiam, Pcrsidcm, ilciuquo in 
Homerilen, ei in tolam Romanam diiionem navi-
busexporiantur. Ila3c ex aliorum narraUi doserip^i. 
Totam lndiam et lluoniam Pbison flovius diti-
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mit. Imlira quippe reglo iu M C M Snlplara Evlai Α 1>*φή ή γη Ινδικής χώρας, £ι·Μ& · <,ύ:ως 
vocatut* : narn itft *«'ripiam rsl in Geuesi: Ftuiixi 
a*'cw fQreditur ex Edem ad irriqandum paradimm. 
Indv dividilur ix qnatuor priuapia: nomcn nni ΡΑί· 
/<HI; hic eit qui circuit omuem terram Erittii; ibi 
€ol xxrum ; *ur*m vero regionii iitiut bonnm% ibi 
est carbuucutn* el tapi$ pmsiims u : ubi illam 
:p<*rla icrram Evilot nitncupavil. Hic porro 340 
ttvilat ex gencro Cbam esi; $ic eiiim il< ruui scri-
l.iUir : Filii Chum Chus tt Meiraim, Phud et 
Ciiauaan : fitii (,'όοε, Sakat et Ktilat · · f id ost, 
lloniciiue ct Iudi, Saba qoippe iu lloioeriie sita 
«el, <*| Evilal in ludia. Ilas enim duas regioues 
Peisicu* ainus dirimif. Itla vtro terra aurum, 
ail Scriptura, profcri : babet iiem lapidem pe-

γάρ γέγραπται έν χή Γενέσει, Ποταμός Ιέ έκχο· 
ρεύεται έξ Εδέμ χοτίζειν τότ παράδεισο*. Εκεί­
θεν αφορίζεται είς τεσσάρας αρχάς · δνομα τφ 
ένϊ, €εισών, ούτος ό χυχΛών χάσαν τήν γην 
ΕνιΛάτ · εκεί ούν έστι τό χρυσίον β τό δέ χρυσίον -
τής γής εκείνης χαΛδν εκεί έστατ δ άνΟραξ, χαϊ 
ό Λίθος ό πράσινος · γήν Εύιλάτ σαφέστερο ν αυτήν 
όνομάσας. Ούτος όέ Εύιλάτ έχ τον Χάμ έστιν * ούτω 
γάρ πάλιν γέγραπται, 01 υίοϊ Χάμ, Χούς καϊ Μεσ· 
ρα)μ, Ψούδ χαϊ Χαναάν · υίοϊ δέ Χούς , Σα€ά 
χαϊ ΕύιΛάτ · τουτέστιν, "Ομηρίτχι καϊ Ινδοί. Ί Ι 
Σα€ά γάρ έν τφ Όμηρίτη κείται, χαι Εύι).Ατ έν τή 
Ινδία εστί. Τάς CJo γάρ ταύτας χώρας ό Περσικός 
χόλπος διαιρεί. "Εχει οέ καλή γή εκείνη τδ χρυσίον, χσ -

zeroteiu, quera vocal carbuncubtra, ilemqiic jas- * **Ρ°ν Γράμμα · έχε! και τόν πεζέρωτα λίθον· αό-
pUtem, qtieoi prasinum lapidom imneiipal". Apcrto **v T*P ««Αεί άνθρακα, έχει κα\ τόν ίασπιν · τούτον 
igiiurdiviiia Scripiora, ulpoie verc diviita, rea enva- γάρ είπε λίθον πράσινον. Σαφέσ:ερον ουν ή θεία 
liat, ut cx rccensiiis omnil.ox patam csl. Γραφή, ώς όντως 0;ta, διηγείται τά πράγματα # 

χαθά και πάσα ή πραγματεία δηλοί. 

M O M T L M . 

Monitum leciorero xolumus bunc dapdecimum Cosm* Indtcopteusl* libram, qni ix codice L*uroa-
tiano habtfiur, sed mulilus in line, iu Vaiicano otUvi vel ιιοιιί «as<-uli codice non exiiare. Nam, ut videa* 
iit dectir&u iqn ι is, b%c vaiiis teitiporibus ab auclorc couscripia aual: qwi ctim iniiio aainqve ftoUun b-
»>TOH de muiidi ecbcifiaie eflidiasel; sub b«c obstrepentibua iia qui pro adversa opinione ptignabaxt, 
Mxiam UIMUUI addidit, posd*a vero aepiimuin, ocuvum, iionuw, etr., inierpoaUU ad singxlos epaUU. 
Siqoiiiciu ιιοα quitsceutibus adveiaariis et objecla uova aoblndo aferenlibttf, pro virili Coonuia, xovia 
prUiioe operi adjictie libris, repuguaitiibus, ul poierai, r«apondebal: ei quia veritimile eal, jom edilo-
rxm «xemplaria oiaoasse priusquam iiovos illc librot piiaUiii» adjungeret, biiic iactuxi videtur, m 
«xtmplar iltud ad cujus fidtm Vaiieanua codex exMiipiut fuil, am^uam diiodecimaf liber adjeetv» 
foiftset, i« publicum usum cederel. Neque abs ro fucrii iiidicare, CoMam ixdicoplexolex, non otodo 
eonfetlis jam libris ailjccisae novos, Mc«bi casus poblularel, icd cliaw ninlta «uiaase, tdjeciaie, re*e-
cuUi^, ad Diargiuero noiasse : uude evenil, ot Vallcanus curo Laurentiano non pror>as coiiaexliat: xam, 
ut jam monuiixu», «xemplar illod ad cojxa Adem Yaiicamis ex&cripius cst, iniciuia operit longe bravii*a 
cflirt, qnaiu L^urei.UaHus : undc palani sit exemplar «Josnwe unde ItaureAlioiHif ilke cooVx eaaaaavtl, 
Itostcrioribus rjusdem curis reiraetaluni ci auclum fuisae. 

IJIIER XII. C ΛΟΓΟΣ ΙΒ*. 
Aiiai iteta I H W , άειϊαταχ* mului estcrorxm T*te- 9Ετι έτερος Λνγος σημαίνων δτι χοΛΛοϊ τών έξω* 

rxm uripiorum, dmxatxm Scriplurarum per $sr αρχαίων συγγραφέων μαρτνρούσι τη dp-
Mouun it propketa* edituruw tutiquilatctH Κ - χαιότψι τών θείων Γραφών τών διά ΜωΡσέως 
itificari: itemqut Crxcot omuinm poUremoi /jj. H a \ t m r προφητών είρημένων, χαϊ δτι ύστερον 
Ιετιι* edidichu vidtri, oiiiu*que defixam eirea dt* πάντων οί ΕΛΛηνες φαίνονται μεμαθηχότες 
tiaas Scriptxm iucndnliiaitm Mvitre. γράμματα, χαϊ περϊ τών θείων Γραφώνέ//5<£ω-

μένην έχοντες τήν άπιστίαν. 
Ιιι CbablakU librii Berosi etquoruivdam alioruai Εν τοίς Χαλδαίκοίς γράμμασι Βηρώσου χα\ έτέ-

scripuim e*t, decexi ragea apxd illoa aiinoriin my- ρ«ον τινών γέγραπται ούτως · ότι f βασιλείς έόασί-
riadilKa bis mille dueexli» qoadragima duabua λευσαν παρ' αύτοίς ετών μυριάδας βσμβ'. έχλ όέ τού 
rcfnooso; sub rege aolcm eorum decimo XUutbro, όεκάτου βασιλέως £ισούθρου, παρ* αυτών ούτω χα* 
χ! vocanl, magnom dilovium oxf»tili»so9 Xisx- λουμένου, γενέσθαι έφησαν μέγαν χαταχλυσμδν, έμ-
IbnMnqxo cow oxoro el consaoguiocis, ac bruii» όάντα όέ είς πλοίον τόν Σίσουθρον σύν τή γαμετή 
aoimanlibus Doi moukx, oave eoxxeou&a, servitum, χαλ τοίς συγγενέσι, χα\ τοίς άλόγοις, χρηματιοθένχα 
x i narrant, ix aioniiboa Armenia» lonsediss^, oc ύπό θεού χαλ διασωθέντα λέγουσιν έπ\ τά όρη τής 
posl diluvium ία gratiarum actioiiem bostiaa diis υ Αρμενίας, χαλ μετά τόν χαταχλυσμδν θύσαντα θυ· 
Imxiolasse : totam pene Moyxis bisloriaro alienam σίας ευχαριστηρίου; τοίς θεοίς, πάντα σχεδόν μετά* 
ία formom Iransferenieo. llomines quippe annio πλάσαντες τά Μωσέως. βσμβ' γάρ προσέτι δέχα 
224* por decem genfraliones iu itla ultfrius posiia γενεάς έμειναν έν τή πέραν γή οί Ανθρωποι, χαλ 
turra maxserani: ac sob Noe, qui decimua eral, έπ\ τού δεκάτου, %^γω δή τού Νώε γενομένου ?οδ 

••Ccn. ιι, 10, Η. f» iPiir.i». ι, 0. " Ccn. ιι, 11 



TOPOGRAPUIJ! CHRISTIANX LIB. X U . 4Γ4 
κατακλυσμού, μετ£6*ησαν £ιά της κιβωτού. Τούτον Α aiuidenle dittivii», boc per arcam tranalali ou.u 
γάρ τόν Νώε, αύτολ καλούσι Ξίαουθρον. Τάς ημέρας 
δέ είς έτη μεταπλάσαντ:ς διαχιλίας διακοσίας μβ' 
μυριάδας ετών ίήσαντας τους ι' βασιλείς εΐπον · 
όπερ δ Μωύσης άπδ 'Αδάμ έως τοΰ κατακλυσμού 
τοΰ Νώε βσμβ' έτη ήρίθμησεν. Όμοίως Τίμαιος δ 
φιλόσοφος ούτω καλ αύτδς διαγράφει τήν γήν ταύ­
την κύκλουμένην ύπδ τού Ωκεανού, και τδν Όκεα-
νδν ύπδ τής πέραν γής. Ατλαντίδα γάρ νήσόν τινα 
υποτίθεται ύπδ τήν δύσιν έξω είς τδν 'Οκεανον έπλ 
τάς Γαδείρους μεγάλη ν χαλ άφατον, και τά χατοιχ-
ούντα έν αυτή ΙΟνη μιαθωταμένους δή ι' βα ιλςίς 
έκ τής πέραν γή; έλθόντας και πολεμήσαντσς Εύρώ­
πην κτλ τήν Άσίαν, καλ μετέπειτα ύπδ τών Αθη­
ναίων ήττηθέντας · καλ αυτήν δέ τήν νήσον ύπδ 

iluuc qoippo Noe, Xiauibnim illi noiicupaitt. |)ic-
bos aolcni In axuos commutalts 3243 myriadas 
aniiorum reges illos deccin vixiste dixcrunt; quio 
Moyscs ab Adaino ad usqtte iiiluviuni eub Nuo fa-
ciura 2242 aimoa nnmci avii. Similiter Tinneii» pbi-
losopbus eodetu modo terram banc descrsbit, cam 
diccna ab Oceano circumdat i , ac rursum Oceanmti 
ab ulleriore terra arobiri. Nam Ailanlidem quam-
dam tnaalara vcrsiis ocridenleio, ullra Gadcssup-
potiit esse, xiagnamqtic iHam et immensam esac : 
narralqim decem illos regeg, nteirede conducti* bi 
illa gente ullcriore wilitibits, poatqoam 341 ^ 1 1" 
ropam η Asiam dcbellaveraiit, ab Atheiitcnsibiis 
superatos esse : ipsamqo* insttlato a Deo in aquia 

βεού καταποντωθείσαν λέγει. Τούτον δε καλ Πλάτων * dcmmain fuisse η i«»t I, llnnc vero Plato Artstole 
καλ Αριστοτέλης έπαινούσι, χαλ Πρόκλος ύπομνη-
ματίζει * χαλ ούτος τά δμοια ήμίν λέγει, μεταπλά-
σας τδν λόγον, χαλ άντλ τής ανατολή; τήν δύσιν εί­
πών. Έτι δέ καλ αύτδς τών ι' γενών μνησθελςν **λ 
τής πέραν τού Όκεανού γής. Καλ απλώς είπείν, εύ-
δηλοί είσι πάντες έχ τού Μωύσέως λαμβάνοντες χαλ 
ώς ίοια εκτιθέμενοι. 

Οί τά Χαλδαίχά γάρ συγγράψαμενοι, ώ; αρχαιότε­
ροι καλ άνατολικώτεροι, έμνήσθησαν έν τοίς εαυτών 
συγγράμμασι τού τε κατακλυσμού καλ τής πύργο-
πούας, δρώντες αύταίς δψεσι τδν πυργον καλ τήν 
κατασκευήν αυτού * ώς διά τδν κατακλυσμδν δήθεν 

lesqtte laudaront, ac Procbtgcoiutneiitariift iilotlra-
v i l : ipseque nostri* similia profcrt, nmtato so-
lum aliam in formam acrmone, occidcnteqtie erieu-
(it loco poaiio. tnsuperque dicero illaa genera-
iionei memorat, necnoti lcrrairi illaiu ultra Occa-
imm pofilam. In summa, palam <*t owmeei 
Moyso miituatos csse, ct ut sibi prcpria cxtn-
lissc. 

Nam Cbaldaicamm rerum scriptorcs, utpofe an-
liquioies ac orientt propinquiores, diluvii eicon-
slrucue turris menlionem feceront; quippo qui 
ipsis oculis tarrim cjugquc slructuram conspice-
rent, gnarft scilicel pritcos illoi» hontiucs ob immb-

έπινοήσαντες αύτοίς καταφυγήν καλ σωτηρίαν έ π ο ί η - c g u m diluviom, υί sibi periugii el falutia locum 
έαυτοίς οί τότε άνθρωποι. Άναγνδντες δέ χαλ 

Μωσέα οί μετέπειτα, καλ εύρόντες άπδ 'Αδάμ δέχα-
ταν δντα τδν Νώε, έφ'ούπερ γέγονενό κατακλυσμός, 
άνεπλάσαντο καλ αύτολ δέκα βασιλείς παρ* αύτοίς 
βασιλεύσαντας ετών μυριάδας βσμβ' ώσπερ εΓρηται 
πρδαθεν. ΤΟν έστιν δ πρώτος *Αλώρος, τουτέστιν 
Αδάμ* δ δεύτερος Άλάαπρος, ΣΓ4Θ · δ τρίτος, Άλ· 
μηδων, 'Ενώς · ό τέταρτο; Άμμέων, Καίνάν · δ 
πέμπτες %Αμμεγάλαρος, Μαλελεήλ · ό έκτος Δαόνος 
ποιμήν, Ίαρέδ * δ έβδομος Εύεδωραχος , 'Ενώχ * δ 
Ιγδοος Άμεμψίναχο;, Μαθουσάλα * δ έννατος Ότι-
όρτης, Αάμεχ * δ δέκατος £ίσουθρος, Νώε. Έπλ 
τούτου γενέσθαι λέγουσι τδν μέγαν χαταχλυσμδν 
χατά τδν Μώύσέα. 

] 

Οί βέ τά Αίγυπτιαχά συγγραψάμενοι, τουτέστι 
Μονέδων, χαλ Χαιρημών, χαλ Απολλώνιος δ Μόλων, 
χαλ Λυσίμαχος, χάλ Άπίων δ Γραμματιχδς, μέμνην-
ται Μωύσέως, χαλ τής εξόδου τών υΙών Ισραήλ τής 
έξ Αίγύπτου. 'Ος Αιγύπτιοι γάρ χαλ τά Αιγυπτιακά 
ουγγραφόμενοι, αρμοδίως χαλ αύτολ τά έπι τών τό­
πων γενόμενα διηγούνται * οί τίνες κάλ διασυρουσι 
Μωσέα ώς στασιάσαντα, χαλ πλήθος τών αγυρτών 
χαλ λελωβημένων αναστάτωσαντα, χαλ έκβαλόντα τής 
Αίγύπτου * χαλ απελθόντος είς τδ Σίναιον Ορος καλ 
είς Ιεροσόλυμα καλ κληθέντας Ιουδαίους. Καλ απλώς 
είπείν, Χαλδαίοι καλ Αίγύπτιοι τρόπον τινά, ώς αρ­
χαιότεροι τών Ελλήνων, μαρτυρούσ: τή θεία Γρα­
φή, ότι χαλ ό κατακλυσμός γέγονεν ό έπλ τού Νώέ» 

pararont, oam exaedillcasse. Illi vcro poftieriorio 
xvi homines, cuin lloyscu legixwnl, ac compem-
scni Noe, cujua tetnpore diluviiioi coutigit, deci* 
mura esso ab Adanio, docem ct ipsi rcgcacooi-
monii suni, qui penes εο, ut auie dixiinus, por 
2942 annorum myriadaa regimm oblinoeriiii. 
Quorum prionua etl Aloros, id csl, Adamus ; se-
cuiidut Alaaprus, nerope Selb; (oriius Atmedoii, 
nimiruBi Euos; quarlus Ammeou, scilicet Cainao ; 
quintus Ammegalarus, id eil Maleleel; soxlut Dao-
nua pastor, vidclicet Jared; septirous Evedoracboo, 
siro Euocb; octavus Amempsioachuo, sivo Ma-
Ibusala; noous Oliorlei, id ost Lamccb; decixiiis 
Xitulbrus, videlicet Noe. Sub quo anagnom dibi-
xiom contigisso narrani, eocundum Muyaoo. 

iCgypiiacarxm vero rcrum etTipioreo, acilicn 
Matieiboo, Cfucremon, Apolloiiiae Moto, Lyjiiuia-
cbos el Apioo Gramroattcos, Moy&is χκοιίιιο-
mut, necnon cxttus filiomm loroelex ^)gyp4o. 
Naib vipoie iEgyptii et iCgypiiacaram rerom scrip-
lores, congruenier et ipsi quas isiis in parlibns 
gesta sunt euarrant, qoi etiaoi Moyeeo traducooi, 
ul qui aediiionem excilaveril, oe aiendicorxni mu-
tiloruroquo mullitudiiiem sedibus movcril acedu-
xerit ex iCgypio : qui in Sina iiiontem et Jcrosoly-
itiam profeclt, Juda?ique dicti sint. Ul sumonaiim 
dicam, Cbabl«i el iEgyptii, ut Grafcis vetusiiores, 
divinaR Scrtptorae lcstimonium adduul, xarraafft 
diluvium tetnporibos Noc immissuro, larriro con-
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atrucum, aiiorum Urael exilura ax iEgypto. Gneci Α *Λ πυργοποιία, κα\ ή Εξοδος ή άπ' Αίγύπτου τών 
vero iis recenliores, qui Urdius litteroa odidico-
runl9 oc procal oricule versuoque occiileolem so-
des potuertiot, longUsiwi» spaliis ο Jodaea el ob 
JCgypto diseili, res bujusmodi ignorarunl, qaod 
wec visu nee audilu itlat percepissent. Quaie ad 
lioc 342 uaque ietnpus divinse Scriptura», lam 
Veicri iicmpe, quam Novo Tesiainenio, fideui ne-
gani, et dicla oju* pro fabulis computaia. 

Cbaldai vero, Aledi el Perae, aliquanlo ara-
plioro notilia instrucit, ex lurris consiruciiotie d 
diluvio, necnon ex iis, qtix aub Etecltia cl iona 
coniigcrant, itemque ex capliviiaie, Dauide, ac 
tribus pucrts , ei parlim etiam ex ipsis litteris edo-
cti fuere. Pariierqua iEgyplii ex rebua Josepbiv 

υΙών Ισραήλ. "Ελληνες δέ μεταγενέστεροι τνγχΑ-
νοντες, ΧΑΪ όψέ χοτε συγγράφειν μεμαθηχότες, χαλ 
τής Ανατολής μακράν χου χερ\ τήν δύσιν άπω»εσμ2-
νοι, τής τε Ιουδαίας χα\ Αίγύπτου ποβ^ώτερον διά­
γοντες, τά τοιαύτα ήγνδησαν, μήτε δψει μήτε άχοή 
αυτά παραλαβόντες. Αιδ χαι έως τού παρόντος άπι· 
στούσι τή θεία Γραφή Παλαιή χε, χαλ Καινή Αιαθή-
χη, μύθους ηγούμενοι τά χατ* αυτήν. 

Ο! Χχλδαϊοι δέ, χαλ οΙ Μήδοι χαλ Πέρσαι, έπιστά-
μενοι πλέον τι έχ τής πυργοποΛας χαλ τού χαταχλυ-
σμού χαί τών συμβεβηκότων έπλ Έζεχίου χαι Ίωνά 
χα\ τής αίχμαλωσίας, τού τε Αανιήλ χαί τών τριών 
παίδων έπαιδεύθησαν χαλ αύτοίς έχ μέρους τοίς 
γράμμασιν. Όμοίως χα\ οί Αίγύπτιοι έπαιδεύθησαν 

Moy*is ei populi feraelitici trudiii sunt: isuequo B διάτων χατά τδν Ιωσήφ χαλ Μωύσέα χα\ τού λαού 
gcnles eranl ad auscipicudum Clirisliatttaiiiuiii pa-
ratiores. Imo et ipsi Grseci imiiislerio aposiolorum 
credidervol, viait iis qus ab ipsis edebanlur mi-
rabibbux. Deiude vero eessaiuibos signii et elapao 
tempore, quain moltos quidem Graecos reperiaa 
qui, postquam credideraut et bapttxaii fueraut, 
deincepo in iocrcduliuiem lapei tunl, Novura pa-
rtter et Voixa TeaUmeoluai, id est divinam Scri-
pturam, igiioraaies; xtpoto qui BOD detixam pri-
dom ac profxndam piouti* radicem, nee IMei fuo-
domoftlum baboeriiu. Quamobrem in scriptia sois, 
qotBiadmodiini prioreaCbatdxiaCiEgypiii fecerant, 
noc diluvii, nec constrocta turrit, nec exiiua Α­

τών Ισραηλιτών * ετοιμότερα ταύτα τά έθνη γενά* 
μενα είς ύποδοχήν τού Χριστιανισμού. Έπίστευσαν 
μέντοι χαί Έλληνες ύστερον διά τών αποστόλων, 
θεωρούντες τά ύπ* αυτών γινόμενα θαύματα. Ύστε­
ρον όέ πάλιν τών σημείων παυσαμένων, χαλ του 
χρόνου διαόραμόντος, πολλούς μέν εύρήσεις "Ελληνας 
πεπιστευχότας χαλ βαπτισθέντας, άπιστούντας δέ χαλ 
άγνοούντας τήν Πάλαιαν χα\ Καινήν Αιαθήχην, τουτ­
έστι, τήν θείαν Γραφήν, ώς μή έχοντας έχπαλαι είς 
βάθος βίζαν θεοσεβείας χαλ θεμέλιον πίστεως· Αιδ 
ουδέ έν ταίς συγγραφαΐς εαυτών ώς πρώτοι έμνή­
σθησαν οί Χαλδαίοι χαι οί Αίγύπτιοι περί τε του χα-
ταχλυσμου χαλ πυργοποιίας χαι τής εξόδου τών υΙών 

lioruon UraeJ οχ JZgypio, uoc primi ocriploris Moy- Ισραήλ τής έξ Αιγύπτου χαλ τού πρώτου συγγρα-
οίε mcinineruni; sed εο supertores, sapieniioreo 
oc priores omnibns booitnibat rati, Uuien ex su-
perbia? tumoro oiulta ignorabanl; quare appooite 
^gypiiofum qoidont (01) Salomoii oomine Haiooi 
dleebot: Grttci umper fxeri: ntmo Grxcmi sents, 
ncqx* ιαοα opxd vo$ mtia di$ciplixM. Imo qoidam, 
nempe Dixt el Monaudor, qui Tyriorum antiqaitoteo 
iu Grscam linguam traiitloleniiit, ia ocriplia 
ouio Salomonis ot Judatoruxi menilofiem feoeroni: 
ti bacioxus lou prop^modum JElbiopia ct ausiraleo 
piaga* divine Scriplono lottimonioai praebeot: 
ooliqoo Gneci qoi xibi sopiontef vidonivr, talntom 
ifojorant suam: ac unua TioMevt, jain oopra me-
moroioa (uodo vero fid oecoperit ignoro, fortosoo 

φέως Μωύσέως * Ανωτέρους δέ χαλ σοφωτέρους χαλ 
πρώτους πάντων εαυτούς ηγούμενοι έχ του τύφου 
τού αύτοίς περιχειμένου τΑ πολλά άγνοήσαντες4 διό 
χαλώς τις τών Αίγυπτίων, Σολομών ό* ούτος, ΠλΑ-
τωνι έλεγεν * ΎΧΙητσς αεί Λαίδες, γερωτ ά* Ί&έ-
Jnr ούχ άοτιτ, ούδ* έτι χαρ* ύμίτ χρδτφ ηοΜόν 
μάθημα* Άλλά χα\ τινές, τουτέστι Διός χα\ Ιέέναν· 
όρος, οίτινες τά Τυρίων αρχαία μετέφρασαν είς τήν 
Ελληνίδα φωνήν, είς τάς εαυτών συγγραφάς μαρ-
τυρούσι τψ Σολομώνι χα\ τοίς Ίουόαίοις * χαι έτι 
σχεδόν είπείν, πάσα ή Αίθιοπία, χαι τά νότια μέρη 
μαρτυρούσι τή θεία Γραφή * Έλληνες δέ μόνοι παρ* 
έαυτοίς σοφοί τήν Ιδίαν άγνοοΰντες σωτηρίαν * μόνος 
δέ Τίμαιος ό προγεγραμμένος, οόχ οίόα πόθεν λαβών, 

οι Cbaldoicio nooomenlix), dooom ίΙΙαο regea com- 0 τάχα δέ έχ τών Χαλδαιχών μετέπλασε, τους ι' βασι­
λείς έχ τής πέραν γής έλθόντας είς τήν νήσον τήν 
^Ατλαντίδα, ήν λέγει χαταποντωθείσαν, χα\ μισθώ­
σαμε νους τά οίχούντα έν αυτή έθνη, χαλ έλθόντας έν 
τή γή ταύτη, χαλ πολεμήσαντας Εύρώπην χαλ τήν 
9Ασίαν * ό σαφέστατόν έστι πλάσμα * μή δυνάμενος 
γάρ δείξαι τήν νήσον χαταποντωθείσαν αυτήν είπεν 
ύπό θεού. 

Άλλά γε οί προειρημένοι Έλληνες, οί έπι σοφία 
θαμαζόμενοι, όψέ δέ ποτε χα\ γράμματα μεμαθηχό-
τες, χα\ νόμων άξιωθέντες, ένόμισαν εαυτούς μόνους 
τήν σοφίαν έξωμβρηχέναι * Λυχούργοι χα\ Σόλωνες 
ααλ Τεύκρος ό τών Λόκρων, χα\ πάντες οί λοιποί * 

Μα* οοΐ, qoi ex oltoriori Ulo terra \n inaolam 
Ailontldooi, qoam in mari domoroam xarrat, eon-
dociif iado aililibug, in bano terraxi trajicienleo, 
Eoropam οέ Α ε ί » debellarunt: quod oono com-
XiOJUxm 001 niMilooiissixion: nam cuin IHHI pos-
εοέ illaoj iosolaoa Indicare, ipoom a Deo dener-
&am fnUse dixii. 

A l illi OMinoroli Gnxci, qoi sapieniiae laudem el 
adinirauooem tolerant, cxxi litteras tardiua edidi-
coriirl ac leges ooro babuorint, so aoloo sapientiam 
cflbdisoe puiabani, Lycorgoa dico, Solone» ac T«u-

I«ocrorutn legislaioreio, el reiiqoos oinnes: 

v6l} Lofe Sokm. Ycnini evrat Cosmaf, nam id Solooi dittbaot ^gypiii. 
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ώς χβές χαλ πρώην πρνς εκείνον τδν Μωύσέα παρα- Α qui si Moysi conferanlirr, pro hcsterniset ntiptns 
βαλλόμενο·, φαίνονται γεγονδτες - δπου γε μηδέ αύτδ 
τούνομα πάλαι έγινώσκετο τού νόμου παρά τοίς Έλ-
λησι · χαί μάρτυς Όμηρος, ούδαμού τής ποίησε ω; 
αύτφ χρησάμενος. Ουδέν γάρ ήν χατά τούτον * άλλά 
γνώμαις άρίσταις πλήθη διωχείτο, και πρόσταγμα σι 
τών βασιλέων, άφ' ού καλ μέχρι πολλού διέμειναν 
έθεσιν άγράφοις χρώμενοι, χαλ πολλά τούτων άε\ 
χρδς τά συντυγχάνον μετατιθέντες. Λακεδαιμόνιοι 
μέν γάρ χαλ Κρήτες έθεσιν έπαίόευον, ού λόγους * 
Αθηναίοι δέ χαλ σχεδόν οί άλλοι πάντες ά μέν χρή 
χράττειν προσέταττον διά τδν νόμον * του δέ πρδς 
αυτά διά τών έργον έθίζειν ώλιγώρησαν * ούτοι δέ 
χάχείνοι χατά βραχύ είς προχοπήν σταθηρώ* Λμων 
χαλ βεβαίων έληλυθότες, ού μήν έξ αρχής, ώς ό πά­
λα* Μωύσής, χαλ γραμμάτων πείραν καλ νόμου στα- ' 
θηρού τό ίδιον έξεπαίδευσεν έθνος, λόγφ χαλ έργφ 
πρώτος ένόεικνύμενος του νόμου χαι τών γραμμάτων 
τό βέβαιον, άχρις ού χρόνφ πολλφ τό έθνος έπλ τόν 
προχηρυττόμενον Δεσπότην Χριστόν χαλ τήν τούτου 
δώασχαλίαν ώδήγησε τή βεβαιότητι του νόμου οδη­
γούμε νόν τε χα\ φρουρούμενον. 

•οίνικες οδν τφ έθνει γειτνιώντες καλ έξ αυτών 
μαθόντες γράμματα χα\ άναγραφάς τών Ελλήνων 
αρχαιότερος άνεγράψαντο , καλ Έλληνας μαθείν 
γράμματα παρε σκεύασα ν * Κάδμος γάρ άπό Τύρου 
τά γράμματα λαβών, είς Ελλάδα μετήνεγχε. Μή 
οδν τάς όφρυς άνατεινάτωσαν, ώς τι χαινόν τφ βίφ 
πρώτοι έφευρηχότες, παρ* έτερων χα\ τά γράμμα· 

343 kabendi: quaudo no ip&utn qubtein legix no-
mcn pridcm apud Gracos coguo&cebalur. Tcsti» 
est Homeru&*, qui in poesi sua illo nuuquam est usus. 
Nibil quippe lntjusmodi erat Ulo tempore; verutn 
opiimis sementiis et reguro jusais populi regeban-
lor: quare jam olini ad mulla iempora lcgibas 
IIOII scripiis sunl usi, ac secunduro rerum even* 
lum in iis mulia tubinde muiabani. LAcedsiuonti 
quippo el Grelenses consueludinibus, non auteni 
verbis, orudiebant: Aihenieoses vcro ac fere abi 
oninos, qukl facto opus esset, lcge proecipiebant; 
od iliud vero pneslaoduni operibus ipsis assue-
iaeoro admodom negligebanl: vcrum tam bi, quatn 

^ illi poulatim proflcieoies, ad slabiles firmatquo 
lofot acoesoere; oon ab inilio, xi olii» Moyoos, qui 
oi Iklorarum poniiam el stabilem logem gonii 
oo» com vorbo, tom opero Iradidii, priorque et 
legie ei lilierarum ftrmiutom exbiboit, doaoc diu-
turniialo tempotis gentom illam ad DomiiuimCfari-
ttom prxnanliaium, el aJ ejus doctrinam lcgia ir-
miuie deduceret. 

Pbo^nices igitor vicioi Judseis, ab iioquo litierto 
edoott, vetoftiore* Grxcio inscriptioueo ieceruni, 
ipsosqoe Grscoa iilleras odocuorant. Gadmoa Oftiut 
litlerag Tyro dosvmpias ix Graciam iransluUi. No 
igilur supcrcilia exlollant, ac oi prioros novi quid-
piam ad viiara utilo adinvenerint, quaodo ipsi ab 
aliis liueras, leges, sphcrsopinioaeoi, aslronomiaui. 

ι χαλ τους νόμους· χαλ τήν όπάνοιαν τής σφαίρας, C astrologiini muinati soni. Nim cum tardiuo iu 
χαλ τήν άστρονομίαν χαί άστρολογίαν έρανισάμενοι. 
Xtyo γάρ ποτε φανέντες έν βίφ, τόν χόσμον atorav 
έΐόξασαν, παρ* έτερων τόν ούρανδν σφαίραν ύπονοείν 
όιδαχθέντες, ώς αύτολ πρώτοι τούτο όοξάσαντες, τόν 
κανόνα τής αστρονομίας ώς ίδιον έξέθεντο * παρ* έτε­
ρων τά γράμματα δΊδαχθέντες» συγγραφείς αρχαίους 
χαλ πρώτους εαυτούς ύποτίθενται * παρ" έτερων όι-
δαχθέντες νομοθετείν, νομοθέτας αρχαίους χα\ όι-
χαιάρχους εαυτούς άνεζωγράφησαν * πλατύτητα 
γλώττης χαλ κάλλος λόγου παρά τού όοτήρος θεού 
κομίσαμενοι, τφ Ιοτήρι θεφ αχάριστουντες τοίς αύ­
τον λόγοις άπειθούσι, πάντα παρά θεού χαλ τών πρδ 
αυτών χομισάμενοε τους πάντας άθετούσι, καλ ώς 
ίολα σοβορώς σφετερίζονται. Μαχόμενοι γάρ τοίς 

mando se*o extolorixi, xHemvm ilbim οεεο arbilrali 
auut: ob aliis inxiiioti ut coluro spbaeram e»o 0|»i-
noreiitor, quasi ipoi primi oo seniomia fuerioi, rc-
ftdam OMroiMNoi» ut sibi propriam odideniol : ao 
olai ob atiis Uueras edotii sim, oeoo antiquoa xc 
primoo scripioreo οεοο aopponxiii: etai ob aliia b:-
gmm feroAdamxi xjodum occeperint, oe autkioos 
legioblores oc jorif fercsdi priuctpes depnDdieant: 
cum liogoae eopiam oc eermoxio olcgantiam a mu-
nifico Deo acceperioi, erga moniiicam Deum ingrots, 
verbis ejus ioobaequeates εαοί : com ο Deo ot ab 
aiiliquioribus umuia aool oiuuiati, universos dotpi 
ciont, ae omnia ot propria sibi arroganter ascributu. 
Nom divinis aorxjonibos rolucianies, qoi sic ba-

βείοις λόγχκς τοίς λέγοι̂ αιν· Ό στήσας τότ ovparor D ^ . ^ e a [ u m ^ furnk(m . iHi c o n | r a 

oxrol χαμάραν * άντιβοώσιν οί βέλτιστοι λέγοντες 
Οοχέοτεν ούτως, σφαιροεχΤήςγάρ έοτε, χαι τούτο 
πρόοηλον έχ τών προλεγομένων παρ* ημών έχλεί-
ψεων. "Ετι Οέ άνάστασιν νεχρών άχουοντες χηρυτ-
τομένην έν αύτοίς, όάυνατούν τούτο γενέσθαι · τόν 
όχό μυρίων γάρ σωμάτων έχ διαδοχής όαπανηθέντα, 
πώς έχόέχεται άνοστηvat χαλ απλώς είπείν, χατα-
σοφίζονται τού όοτήρος τής γλώττης ανατρέπε ι ν 
έταχειροΰντες τά δόγματα τής αύτου Εκκλησίας * 
καίτοι ούκ αμάρτυρου εαυτόν άφήκεν, αύτοίς γενέ­
σθαι άγαθουργών καλ προνόων χαλ πρδ τής τού Χρί­
στου παρουσίας τετρακόσια χαλ πρύς έτη, έπλ /ιού 

Ο Homcrtift nunqnam τικ*ο νόμος ul:t:ir. 
P A T H O L . G R . L X X X V U I . 

viri oplimi clamaot bia verbia: Non iia res osi, 
opbaericum cnim ooi corioro, ul ox allatig pcr no^ 
eciipsibus maiiifeilum eot. Ad bwt curo moriuo-
rum reaurrootionom oudiunl apnd eo praeditai i , u\ 
non posso fieri dieiilant; ntm qui per successioncm 
a eeiccniis aliia corporibua absumpius ost, qm r< -
gurgere possit; ac, ut pancis dicam, lingux largi-
torcm 344 topbismaiibua aggrediunlur, Ecclesi.i! 
ejns dogntata evertere conanlcs : etiamsi ille pro-
\ideril, ne vel ipsi Gra*ci (esiimonio sui carereul; 
sed ipsis bona imperlieril ac prospcxeril vel antf 
Cbristi advetitum, quadringemis circiler aut ploj 

file:///ideril
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Mimis, sub Ab'\aiidro Ifaeedoiw, longc post Tioja- \ Μακεδόνο; Αλεξάνδρου, μετά τδνπνλεμον τδν Τρωι-
ιιαιη beUum, Giwis liim florenttbus, Sunc scilicet 
iltis bomluiis SII.T ιιιΊίοί.Λ prebnit : exempli catf*>a, 
ouin Aicxandcr Maccdo Darium debeUaturu* Jt»ro-
solyrois ir:iii$ird, summum saccrdotom Judxorum, 
saccrdolali babiiu sibi uccurrcitlem, <>quo dcsilicna 
perliuman ter a<i*ple\alaa est. Cum auieni clictttcs 
cjcis ipsuiii iwcreparent, ac cur ita se gercrel dicli-
urcnt, ad sui excusnttoncm itlc respondil: Mihi ex 
Blacedoiiia priiinim proiiciifculi, simili babiltt quis-
piam in somnis visus esi, qui dioebat : Exi, et 
vinces. Qiiamobrcm ipsc ptslea Deo sacritiria im-
motavii, muliaque d<wa leinplo ei rcgioni Judaic* 
o.ilulil. 

>.ov, δτε καλ διέπρεψαν οί Έλληνες, έφανέρωσεν 
αΰτοίς τινα γνωρίσματα της αυτού άγχίότητος · ο:δν 
τι λέγω * Αλέξανδρος δ Μακεδών παρερχόμενος τά 
Ιεροσόλυμα πολεμήσομ τδν Δαρείον απερχόμενος, 
συναντήσαντι τφ άρχιερεί τών Ιουδαίων μεθ'ού 
σ/ήματος εφόρει, τοΰ αρχιερατικού λέγο>, κατελΟών 
αυτός άπο τοΰ ίππου ασμένως ήσπχσχτο. Τών δέ 
ιδίων μεμψαμένων αυτόν χαλ ε* πόντων* διατί οΰτω 
πεποίηχας, αύτδς άπολογοΰμενος 5φη· Έξ αρχής έν 
τή Μακεδονία εξερχόμενου μου τοιούτφ σχήματι φο· 
ρών ώφθη μοί τις κατ" δναρ, δς έλεγεν Έξελθε, χαι 
νικάς. "Οθεν λοιπόν χαλ αυτός θυσίας έθυσε τφ θεφ, 
καλ πολλά δώρα προσήνεγκεν είς τόν ναόν, χαλ τή 
χώρα τών Ιουδαίων πολλά έχαρίσατο. 

Dciodevoro tHalemaeut, cognominc Pbiladctpbits, · Μετέπειτα Πτολεμαίος, ό έπίχλην Φιλάόελφος, 
rum dc Judaicis libris curiosc a Tryphoue Pbalerw 
sdsettalus, ri*i veritalun edidkisscl, illos sltidioso 
{HTquibivil, inissis ad Eicazarum eacerdotom ei ad 
HMiipiuui Aoute qiiamplurimis. Illos igilur libroa ac-
rcpit ciun sopluagiiila xcMiioriUus, qui eus ex lle-
braira iti Gwcain lmguam Iranslvl IUIII, alqnc ia 
v\m bibiiotbeea roposucrimi. Eiat porr» illatl di-
viiue providcntiae opus, til auie Cbibdi adviBtum 
jaui prarparai» res cssel, nc tcuiporibiis aposlolo-
ruui iu suspiciatirm muUU vouiteul, quod illi a.) l i -
biium mnni priaca illa prophclanim dicia inier-
prelarciunr; lam qiia» dc Cbr;sto, quam qua? 

π:ριεργασάμενος χαλ μαθών παρά Τρύφωνος τοΰ 
Φαληρέως (51) περλ τών. Ιουδαϊκών βιβλίων σπου-
οαίως ίητήσας παρά τώ άρ/ι:ρ:ί Έλεα^άρφ, άπο· 
στ;ίλας οώρα πολλά καλ τώ ναφ και τώ άρχιερεί· 
Ταύτας Ιδεξατο σύν ο' πρεσβυτίροις, οΤ τιυες καλ 
άπό τής Τ.6ραΐδος γλώττης μ-τίφραταν είς τήν 
Ελλήνων γλώτταν, καλ έν τή ?δία βιβλιοθήκη ανέβη­

καν. *llv καλ τούτο θεία; προνοία; έργον, ίνα πρδ 
τής τοΰ Χριατού παρουσία; προητοιμασμένον ή, καλ 
μή ύστ:ρον γινόμενον έπλ τών αποστόλων ΰπο^τον 
γένηται τοίς πολλοίς · ώς προς τ* κεχαρισμένο* 
εαυτοί; έρμηνεύσαντνς τά παρά τών προφητών πά-

localione genlium fcrcbaiilur. Ptolei»a3ttS aulcui c<w Q λαι ειρημένα, πιρί τε τού Χριστού καλ τής κλήσεο>ς 
«nomuw 1'byscon, cu« d«vicloi ab se Judttos vol-
lel hic, Alexaudi iaft siilicct, iminiasis clepbantis ie-
icvficcre, ctun iiiopinanlcr Deus in ejua cxcrcilotrt 
clepliaiiiorum furorent vertisscl, Dcum colcre Cilo-
cius <*st, ac dciude sacriilciis, oblalionibiis el dona-
riis, ciim qui vcic Dciis cst, ei populuro ^jut, scili-
ccl Judaios, bonoravil. Alii item rcgee cx Maccdo-
nico impci i<>, iuda%i>s ad comaiiliiHiin evocarunl; 
alii beliuui ipsis iuforrc niolicnics, ituo curo cos ad 
iiiulhim lcinporissiitqiigasseiii.dcmumvcrsania f)co 
\iccin agnoverunt, ejusque auxtlimn ipsia collatum 
cxpcni, ai> ipsis, ctsi nuincro pancis, dexicti simt. 

τών εθνών. Ό Φύσκων πάλιν Πτολεμαίος νικήίας 
τούς Ιουδαίους καλ βουλόμενος αυτούς ένχαύΟα τή 
*Λ).εξανόρ:ίφ άπολέσαι διά τών ελεφάντων, παραδό­
ξως τού θ:ού άντιστρίψαντος έπλ τήν αυτού στρα-
τιάν τδν Ουμόν τών θηρίων, σέβ;ιν τδν έν αύτοίς 
θεδν έδιοάσκετο, τιμαΤς γεραίρων καλ θυσίαις καλ 
προσφοραίς αναθημάτων τοΰ λοιπού αύτδν τδν όν· 
το»ς δντα Biov και τδν αύτου λαδν. τουτέστι, τους 
"Ιουδαίους. Καλ ετ:ροι τών zrt; Μακεδόνικη; αρχής 
γενίμενο·. ?α?;λ;Γς συμμάχους τ̂ .Τς -δίοις T^ZVAT.-
λούντο · άλλοι ίϊ καλ πολεμ^ίν αύτοίς προηρημένοι, 
καλ έπ: Ιχανδν χρόνον όουλωσάμινοι, ύττερον τήν τού 

ί->εού τροπήν έώρων ενεργούσαν έν αύτοίς, χαλ ώς ττρδς βοήθ-ιαν αυτών διεγειρομένην, καλ εαυτούς 
νικοψένους ύπ αυτών, ύπδ ελαχίστων καλ εύαριθμήτων ανδρών. 

Ne mulia, bHlis, miracnlif, sonmiia, lilirie pr?i!§ |> Καλ απλώς ειπείν, διά τών πολίμοη καλ τών πα-
exorciiabaiittir, nl odocli ad vcri Dei cogniliom»in 
a<?cedenknt; cjiis vidclircl qiiem lnda» colant; id-
que ad exspcctaittiiicm 345 CbHatianiatni; iia >il 
icinpore advcntuA D<MII»U'I Cbiisti, mtilta; Graecias 
v**nies, aptotoloram mtuislorio eiliia eigna cerneu-
los» ad fidero Ctirisli acct»ss<*riiii, rik»iirreclioiioni 
ojus,ei a r̂.ensiim in co&tos confiteaies. Nane anlmtt 
ι luho «*ta]H»o lempore, res&autibiix aignis, ρτικ* ίιι 
(jt:sdeni ItJci obliviouein vooci uut, ct utl prislinam 
> persliiioi»t»m r€gres«i »untv rosurr.Tlioiicm boiui-
luui) <·χ iMoituis, cl ascensum ίιι ccclum ficri uon 
j««»ss«i diniianlf s. Qnaprop!cr cos b^pii^siiaic qui-

ttnc-ios rcjw;rias, sod tameii »pSt:rritum csge 
e rluni opinantes, ul hinc ct rcsurn^iioaem corpo-

(51) Dc ΤΐΗψοιιν ΙΊ.ΛΗΜΪΟ, \ ' J C in IVxfalione. 

ραδόξών καλ τών ενυπνίων και τών 3·€)·'#αν προ-
εγυμνάίοντο, διδασκόμενοι τδν ίντως δντα θεόν · 
τούτον ούν ",ν Ίο^δαΐΜ σεβοντα·, ίνα καλ αύτολ έτοι-
μότεροι γίνωνται πρός ύ*ον>/ήν τον Χριστιανισμού* 
ώστε χαλ επλ τών καιρών τή^ ετ.ιδημίας τού Δε­
σπότου Χριατού, όιά τών αποστόλων πολλά της 
Έλλάδο; έθνη θεωρούντα τά σημεία, τή πίστε: τοΰ 
Χριστού αυμβέβηχεν, ομολόγου νια τήν άνάστασιν 
αΰτοΰ καλ τήν είς ουρανούς άνοδον. Νυνλ δέ χρόνου 
πολλού διαδραμόντο;, καλ τών σημείων πχυσαμένων, 
ώιπ-ο λήθην τινά έλαβον εκείνης τής πίίτΐί·»;, χαλ 
!τ:λ τήν προτίραν άν^οραμον δε·.σιδα!;/.ον?αν, αδύνα­
τον είναι λέγοντες άνάστασιν έκ νεκρών έσεσθαι άν* 
Ο^ώττων, καλ άνοδον έν τώ ούρανφ. Διά τούτο καλ 
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βάπτισμα μ£ν αυτούς ευρίσκεις έχοντας, καλτό σφαι- Α nira, ei aseensum eoram in coclos infincnlur. ilo* 
ρικδν σχήμα Ιχειν το*/ ούρανόν δοςάΓοντας, πρδς το 
τήν άνάστασιν τών σωμάτων άθετηθήνχι καλ τήν 
άνοδον αυτών τήν έν τφ ούρανφ. Τούτους ώς επλ τδ 
πλείστον παρ* "Ελλησι χαλ μόνοι; εύρήσει τις φιλο­
σόφουμένους, τούς λύγους καλ τάς εκλείψεις ώς (τι 
σφαιρικού σχήματος προβαλλόμενους ώς θείον τι 
μάθημα * είς δ κα\ άπατώνται και άπατώσι. άτδ καλ 
ημείς έπλ τά σχήματα χαλ τους τόπους τού παντδς 
χόσμου, χαλ τών άστρων τήν περιφοράν όρμήσαντες 

qaivis hac de re, eo quo dicimus modo, philoso-
phanies passim reperiat, ac eclipscs objiciemes, ut 
binc «pbaericam esse rccli figoram, ac si divinum 
dogma sil, comprobenl: qua in re et ipsi decipiun-
lur el alios decipiunt. Quamobrem nos, allatis 
•chemalibii*, totius muodi loca et astrorum circu-
larem molum dolineanlibus, ex divinis Scripturis 
adversus eoa pro virili dispulavimus, ut ex bls 
omnibu» oi tcodercrous* * *· 

χαλ άντι στρατευσάμενοι 
τούτων χάντων χαλ.. 

χρός αυτούς έχ τών θείων Γραφών κατεγράψαμεν, δειχνυναι σπεύόοντες Οιά 
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Ρ Β Ι Μ Λ T A B U L J E E X P L I C A T I O . 

4. In prima bgtira, 'Α&ούλη, sive Άοούλις urbs, 
(. *m utroqnc modo vocatur a Costna) exhibelur : 
qux milliaribua duobus a Rubro mari disians, ad 
orietiiem Axumis sila erat. Quare iElbiops Adali 
Axnmin iter habens AHibiopico cultu depingitur. 
Sella deinde Pioleroaica, qua forroa fuisse narraior 
a Cosma, ddlncalur. Ea vero undique lilteris in-
scitlpta poscremam untum inscriptionis partem 
adjeciam babebal. loscriplio auiem ilia, in lapidea 
tabula e rpgione posita incboabarur, cujns ab ima 
parte fiustulura eum lilieri* exciderat. Supra la-
pideam tabulam re.x ipse Ptolemauia Evcrgetea mi-
liiari cultu depii>gitur, ul iii «odice comparet. Ifuec 
fusiBS explicata xidesis eol. 102 et seqq. 

t . lo aectiuda fig. coeli lerraeque forma ddineatur, 
secvndttin Cosms el vetcrum Palruin opinionem: 
qui polabatii terrant, quasi pavtmrntiim tubtlra-
taio, maris uudique chrodi, ipaosqoe murot ad 
iitituensam usque snblimitalera erectos, dcmum in 
forniet* morem convolvi, firmamentumqoe parti 
illi in fornieem faatigialx subslerni, ita ul illa b*a-
loram sedts essei. Sub firniamento autem solem, 
lonam et astra rooveri puiabani, roontemque coui-
cum imoianis allitudini* in seplentrionaUbus lerrae 
partibtis erigi : ac ubi sol, circularctn tnpra ter-
rai» cucsuro peragens, pooe moniem esaet, lunc 
noeJem hoiiiitiibus lerram incolentibus esse; conira 
verodiem esse cum sol ex advcrsa nobis nonlia 
parle Ittceret : ac siiailiter de luna et stelUs ralio-
enalur Cosmaa. Vide col. 171 ct teqq. 

Flg. 3. uniyersi, videliccl coeli temeque prospe-
etam, qua parte stricliora suni exbil>ct: nam puia-
bat Cotmas terram quadram et oblongam esse; iia 
ut longitudo latitudinem media sui partc superarel: 
eodemque inedo de coelo opinabatur. Vidc ibid. 

Fig. 4. Monteiii conicum et icrrain, ilemque solem 
et hinam sub firmamenlo repi aisenlat. Ε laleribus 
vero columnas coeli, com inscripiione in exemplari 
posita, oc στύλο*, του ουρανού, columnas cctli. Quas 
cotiimDas secundum Cosniae sententiam esse arbi-
tror muros illos qui e laieribus a terra ad osque 
coeli fornicem eriguniur. 

Fig. 5. lerrai vesligium ei Ιχνσγραφίαν, complec-
litur. Ubi advertas coujectare Cosmam, moutem 
illum couicum praealtum, oflicere, quo minot lerra 
uoslra a parte xepieniiionali recla linea claudatur; 
qu:a radices ejus, cx illo lalcre rotunda?, quasi 
magnum piomomorium in Oceano eflSciuni. 

Fig. 6. rudeui exbibel lerrae planitiem, qnalent 

paftVim Cosmas explicat. Nam pulabal iile, vl 
snpra diximui, terraui obtongam csse, ac dnplo 
majore longiladino quam laliludinc : Oceanomque 
univemm lerram ambire, ut bic reprxeenuiur. 
Ulira Ooeantim itro aliaoi esse lerram, ad coxli 
inorot tindiqrae ptrtiagentent. lo laterc aaieai 
orieauli bojas (ransmarinae tera , bominem crea-
tnm faiftte arbilratar, ac ibidom paraditnm xolu-
piatis esse iitnm, qualis bic ad oricnUlem oram 
dcscribitar : ex paradiso pulMMi primos parenles 
ad finitimam lerratn, ad oram marlt positam, to 
r^cepisxe. Hinc supenrenienic dibivioWoo ettn ilil» 
in banc quxro iocolhnus lerram arca deporUtam 
fuOse. Quattior paraditi fluniina in paradiso ecalo-
rientia, svbcemneis meaiibut Oeeano Irajfdo, Im 
bauc noxtram lerram ferri antamat, ac eertia ία 
locis dcpuo emmpere. Hyreanam YI*TO mare patai 
Oceano jungi : qu*9 ati alibi cofnnoostraviiutia, 
•etrraro qnorumdam aenieniia fuit. 

Pig. 7. illivt coeli tertaeqtie compotili, qnod, ut 
vetercs a?sttmabaat, mundi machioam totam coalU 
cicbal, (brtnam repneseiilat, cam roontc eoaico 8 « -
perius menoralo : lerram aolem Roslraro qoam 
babiuroos, derexam semper a scpicntrioof od 
meridiem csse poUbat Cosmas JSgyplius. Strmm 
objicit aibi Gosmat : Qoi potest tlb tanla molet 
cceli ei lerne nallo nixa aUrc, quinad imum aam-
per deprimalur? Retpondet ille : Terra qaidem, 
utpote nilara gravis imum petil; igne» rero parte» 
eursitm lendunt. Cum igilur corlum el terra ita 
conjnncu aint ul divelli nequeant; eiatind aorsum, 
altdd deorsum tendat: ne«iiro alleri concedente, lola 
marb na imroota et suepenaa manet. 

Fig. 8. montera comcnm ex aversa terrx parie 
rfpnesentat, quo cum sol penrenerit, nox incolls 
terra? efficitar. Ibidem auiem lineit notantur eoa-
\ersiones aolis, ondc varias iianl anni (empestaies. 
Cum ergo sot ad inflmam lineam perrenit, tam 
tongioret noctes sunt, fltqae btberna anni tροπή 
sive convereio; sol vero majorem curaus sui parlem 
pone mofitem absoWii : cum attem ad nediam 
moniis lineam sol aseendii, tone cqainoctioM 
efficitur, tolqae cursuin pcragent souin ad « q a i -
noclialem linearo penrentt: cum denique ad topre-
mam liueam sol pertingtt, tunc sesliva conxersio 
adcxf, et so! ad itsque tropicum pervenit. H*c se-
cuudiim Costn» opinionem, qni convcreiones aotis 
bis vocibus desiguat, μεγάλη νύξ 9 μέαη νοξ, μιχρά 
νυξ, ιιι vidcs ίιι labula. 

SECUNDiE TABUUE IXPLICATIO. 

Exlerorum asironomoruni opbitonem, ut refutet sir.guia tnonsiiim nominibus iEgyptns aique Roma-
Cusntas, Plolcmaici sysicmalis dc ccelo figurain nis. Nam clsi ame subaclam a Koma::is iOgyplum, 
d^p.ugit, cum duodeiiin zodiaci signis, ad.lili^ ad annus p»pula?is iEgy|4iacus pcrpeluo vagarelur, ul 
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qui roensis aliqtiandoi» bteroc numerabaliir, intcr-
cuiretilibasoiifiia, in vere, aesUle, auiuinno gra-
daiira currerei, donec prisiinum repeieret iocttm, 
|tareiy denuo curiuni confeclurus, quia viddieet 
inlercalarcs dies non observabant, accepio de-
mam Romanorum jugo, sublatisque Antoni» ci 
Clcopatra, annuro suum ad Juliani modum rcdegr-
roDL Ab Wo iempore, iuqoit Petavioft, deineepg 
oooori populmrit corum &*»*$ dciiil; $ed intercala-
iiom frtno re*>catu$ t*l quarlo quoque **no pri-
Xmmm im tedem. Capul kuju$f tirt Neomenia Τάοιά. 
AmsU im Rumani Augmtii die £9, ««{ Dtcollaiiom 
ococfi J***ni* kodu dicatut c$i. Mtnsium eodem, 
qnm w aopo, detcnptio : u a trictnarii ««*{ 
futi; es kuqut ZMdie$ coo/friaalar. qnibui qninqu4 
mdduntur in ftnt qngemenm: quasi eurim$ men$i$, et 
emm bU$extiii$ ttt O M N O J , emtex Humeramtur. Inler-
celmamutem AUxandrini non eodtm anno, quo Ro-
manit ud proxime **uudente, ut ex Antbrotii tpi-
ofoio S3 coUigiiur, in qna tcribU ***o 76 DiocUliami 
f*uka ctUbrmtmm οεε« 28 PAermafai, ir KaL Maii, 
•heAprilu \S,tlc. 

CHRISTIANA. 47i 
Ιιι altcro circulo minore, ut spbaerse ophiioiifin 

derideat Cosinas, bomincs quatuor advcrsis vesii-
giis spliaene insideitles cxbibci, in vacuisque spatiis 
baec adjicit, Όρθιου δντο;τού σχήματος του ανθρώ­
που, κατά ταυτδν, οί δ* ιστάμενοι πώ; ούκ είσ\ν δρ-
θιοι, Αλλ* δπου δ' αν στρέψης αυτούς, οί δ* ούκ είσ\ν 
δρθιοι; Πώς ουν δυνατδν δέξασΟαι τάς ταύτας ψευ­
δείς υποθέσεις; «ώς δε πάλιν είς τούς τεσσάρας κα­
τά ταυτδν δύναται ύετδς γενέσθαι; δπερ ούν ή φύσις 
κα\ δ νους ού παραδέχεται, τί μάτην ύποτίθεσθε; 
Hoc est, Cum figura homini* recta stl, q;ii fit « I 
quaiuor illieodem lemport nantcs, recll mon $int; 
ud quoeunque verla$ eoit quatuor ilti timul nunquam 
rtcli vidtantur? qnomodo ergo fitn polest, ut Γοοαε 
t//a< mendacetque hgpottutei *dmiUaiHu* ? Quomodo 
rnr$um fieri pote$t, ul eodem tempore plutia IM q*a-
tuor illosdecidal? Quod ergo nec nalura neemen$ 
nosira admiitere potest, %d CMT fruslra iuppomtis? 
Sic Cosmas hic ei passim in Topogrephia Chrutia* 
πα, ol ol mulli alii eliam ex SS. ΓΡ. qui iiec gra-
vitaiis cenlrom, nee astronomicas observaliono» 
callebaul. 

TERTIiE T A B U U E EXPUCATIO. 

f · ln priota fignra oiterorum Attkornm (nani sie 
Bta vocal, ol έξωθεν Αττικοί) formam otculium 
depiogil Coomas, qualig ευο tempore in uau orai. 
Extoroo vocat illo quoiquot alieoae religk>nt8 eraut. 
Oceastooe autem Hyporidis el Menaiidh Alticorum, 
qoorva loca oflori col. i03 A, baoc ille flguram ex-
bibuit. 

ln flg. t ή κοσμοφόρος κιβωτός, mundiftra arca 
ropneoooiaior» qualis a Cosina depingiiur col. 

Fig. 3 exleriorem ubernaculi formam ei ejas 
apporalum exprimit: exterior junctis asseribus fir-
ma cofisistobat, ut bic reprawentamr. Tabornaculum 
τατο loium duas in parles dividobalur, in extcrius 
viddicol el iiilerius tabernacolum. In exteriori U -
boroacolo eral ή τράπεζα, sive mcnaa panum 
propooUioois; λυχνία, seu caodclabrura ; ράβδος, id 
oot, virga Aaroots; στάμνος, id cst, vag aspersio-
nis : αί πλάκες, nerope duac Ubulg in quibus Moy-
aot acriptam Itgem accepil; δφις, id ost, serpene 
illo aenoos in deaerto conflalos. Exlerius ubern.ico* 
lotn ab inleriori dividebattir καταπετάσματι, teu 
velo.Iu iuieriori aoiem tabernacolo cral ή κιβωτό;, 
oivo orea leollmoiiii, cujusbic Ιχνογραφία exbibetur; 
Ot "Αγια αγίων, Sancta tanclQrxm ; qnae otnnia rai-
nolalim doscribuoiur a Goania rol. 205 D. 

Fig. 4. τά σκεπάσματα τής σκηνής, tela tempti 
oxbibet, superne caerulea, infcrne rebra. Ilinc ei 
iodo αγκύλοι et κρίκοι, legi» άγκύλαι ansulx erant, 
κρίκοι circuli ox allera parlo adunci, quo ansulis 
kaerereulur cl vela bimul jungerenl. Yide ibid. 

In quinta flguro · canAlobnim iabomaculi, ol 
nenoaoi panom proposilionis repraesenui Cosmas. 
Candeiabrum vero dicilor, λυχνία έπτάμυξος, ca** 
deUbrum $he ttuerna uplem etlgchnforum, qoa 
iiem vo€C asua Epipboutus esl. Καυλδς esi ετοριεε 
candetabri: hioc καρυΧικος, nucula, $ive globtilus 
toroalilie in medio ocapi : deiode σφαιρωτήρ κρά­
τη ρ, crattr $pharicu$ in iptoscapo, ei κρίνον, lilium, 
cujus folia hinc et indc pandunlur : suproma can-
dolabri pars calaroiscis ultro citroqoe tribus absoWi* 
lur, qui cum suprcmi scapi pario aeptenarium el-
lycliniurura nuroerum pcriiciunt, et at orbitrator 
Cosmas, oeplom bcbdomadae dics aduiubranl : vido 
col. 210. Τράπεζα sive mensa pautim propoaitiouis, 
aecundam Cosmam est Ogura lerras ; quam illo 
simililiidinem pluribus expltcat, ibid. 

Ιιι sexta figura Ι^^ΐαΓή κιβωτδς τού μαρτυρίου, 
QTCQ (estimonii; oi ίλαστήριον propiiialorium arcaa 
iiaposilura, duo item chorobini : omnia oti Co-
smas fuisse ex oacras ScripCorae diclix colligebai, el 
uli suo lcropore exisiimabalor. Iltiic ol indo vero 
Zacbarias et Abias saccrJoles dopinguulor. Vide 
col. 21«. 

Iii&cptima, atrii labernaculi exteriorem facieox 
represenial, noe non varios sagoruni el velamenio-
ruiu colores, ut Cosmae piclura cxbibeU 

bt\ ociava, exlerioris labernacoli ordo depingilur; 
nimiruro primo mensa pauum propositionis, qm 
panes duodecim numero, ternt ad quauior moiiaae 
angulos locanlur. Daodecina vcro panibus ail Co-

f 
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smas ftubiudicaii «!uo<!*cmi aiuii nmiits, quaierno 
aulcm irium panum ordine, qualuor anni temps* 
slatcs lernomm vuousiuni siitgulas. Exinde vero 
<-xtcra in exteriori tabcrnaculo asservafa delinean-
li»t\ ncmpe candeinbruui , vas aspcrswiuui, du» 
I»!its fabul;c, ci seipvns *»iieus. 

Iit aono scbciuaif, baU±s saci rdolis vesliluni ei 
cutttint. Et ul qualis sacvnio:is adversi avcr*i<|im 
cultus fuertt, r<kpra*stNt<t. diuas figtiras etlidit : ail 
priniam w o haec scnpsU, Ααρών μέγας άρχιερεύς 
έμπροσΟοφχνής, Aaron magim* princcps itncertlotttm 
Λ fronle co»spcctu$; tti allera vcro, Ααρών μέγας 
ά ρ/ιερεύς όπισθοφανής, Α«ΙΌΜ ΐΝ/ισ»κε princeps 
hatcrdotum α tergo cousptctus. Ilie auicm opjues 

saccrdoialis amicltis parlcs exltileutur, qualcs dc-
scribunlnr, col. 211 l>. 

Ιιι dccima ligura, Iripltccm slalmn exhibct, cor»-
loslium, terrcstritim ol mferitoruni; cadestcs ot 
bealos iu siip»enio ccelo, quod supra iirmameittmii 
rst deg<:re pulabal, ul siepe dictum est; επίγειο·, 
bomincsia bac νιΐο vcraanies, seeumlum locum 
occupont. hcindc vero καταχθόνιοι, sive roorioi itt 
(erra /Egyptiaco morc septilli ilepingunlur. Sectiti-
dora auiciu ct terlium slatum pro uno, terreiionim 
vUtelicel, compulal. Vide cnl. 583, ilemque 207. 

In ondecimo achemaie Meicbisedectim rcgio ctil-
lu defiticatam habcs, qualotn dcpinxit Cosmat C I M R 

d«i saceidoiibtig agrtvt, co!. 211 cl seqq. 

Q t J A R L E T A B U L 

1. Cyclum duoderim incnsium f frucluunique 
tiMisibui singuli3 oascenlium dclineavit Cosnias : 
qua dc re agil illc supcrius, col. 300, ncc ingratas 
*anc pbysiologis edit obecrvatiottcs. In eo igilur, 
qiictn priinuiu nolat, nicuse Pbarimtlhi, sciliret 
Aprili, nascebanlur iu iEgtpto σκόροδα, vidcltcct 
allia. In meuse Padioti, Maio itempe, κίνναι, cimur, 
genus lcgumiiiis. In Payni, Juiiio scilkef, κάρυα 
Άρμένια, nnce* Arme*mc%9 quarum bic forinaitt 
tlepingit. In meose Epipbi, Jolio, σίτος κοπύ-
μωρα, fromeutum nctnpe, el aliud κοπύμωρα di-
clem, vitiaio forsan nomtno, pro συκόμωρα. In 
Mesori, Augtisio irciupe, σύκα σταφύλια, qiwfc, si sil 
»cbomati rredcndam, iruclus unins gcncris indi-
rani : at quia boc lemporc fletts siniul el uvae ma-
fiircscunt, ulrumque fortassis nitelligas. In mensc 
Tboib, S< ρΐ<·ιιι^ί,έλαιορόοακνα, igiiolum nobia ίπι-
Hits genas. In menso Pbaopby, Oclobrt, φοίνικες 
id est, palm<r9 eivc paliuariiDi daetyli. Albyr, sixe 
Novembri iiiousf, άιπαράγια, mpnragia. Cboiac 
aivo IVi^mbri mcnse, μαλάχαι, malvte. Tybi sivc 
Jatiuario, έντύβιαι, ideu», ut p;tto, qtiod intubus 
hortemis. Mccbir sive Febrnario, Άγλάτια, quod 
quidiiain sil ignoratur. Phaineuoih, id esl, Mariio, 
Κίτρα : id vcro quid sil perindc ncscitar. Ilorum 
oouiium scbainata ut iii antiquissiiui Cosmae co<ii-
cibus babeplur ne niiutmo quidiin imtiiulaio, exlii-
buiHivs. 

2. RbiBoccrolcm fuae describil Cosmas, col. 442, 
ubi vidcsif. 

3. Ταυρίλαφον, lauroccrvum, ibidcm dc&criplum 
babce. 

Καμηλοπάρδαλις, camelopardus, hodic dicilur, 
ta g\ra(i\ dc qeo superius, ibM. 

4. " Α γ ρ ί ο υ ς , bos ;ι̂ τ oslis, de quo mira nnr-
raniur, 415. 

6. Μότ/ος, mosclius. le mu$ct cx cujus sangtiinc 
f onficimr sfiavcnlcii« illo pulvis, qui pcriir.le dicitur 
U mnsi9 il'i«V. 

.E E X P L I C A T I O . 

7. Μονόκε.οως, niiicornis, la Ikorite. Animal bii-
jusmoJi nusquain exslare suspicanttir bodie bfoe 
multi. At f um RR. PP. JesuiUe Lusilani qui diu^ 
tamas in idibiopia moras fcccmni, cadcm narrent 
quae Cosmas noster iEgypliiis, qucni ipsi ncc unqtmtt 
Ingcraut, ncc exstarc pulabant; nonVsl quod uni-
corncs esse dubilemus. Aiunt autcm ΙΙΠ. PP. Je-
suiLe, sc non vidisse inodo, scd niam lenclluin 
iiukorncm educasse domi. Cosmas rcro qui ca q*?o* 
de uniconic narrat se ab iucolis eitidicisso lcslifi-
calur, qnatuor aniconiitun a*ncas staluas in «diltus 
regiis iOlbiopicis se xidtsse refert. €«tenim cor-
nua qiiae in cimetiarcbio Saitdionysiano, et abbi 
passim vistintur, non yEtbiopici anicornis, scd ma-
riiti cujusdam csso comperliim cst. 

8. Χοιρέλαφος, porcns cervus, cajns scbema bb: 
babos, memoraitircol. 453. Aprum case arbttror, «t 
bac (igura exprimilur. 

9. Ιπποπόταμο;, bippopotamus, nolissioiuni ani-
mal, ibid. 

10. Ptpcri arborcm desr.ripiam bal>es( ibid. 
11. Κάρυα Ίνόικά, tiuces Indicas , sivc άργέλ-

λια memorat Cosmas, ibid. Hodiequc apud Persas 
nargtl vocantur : nos aulcm cocos dicimiis. Ltqiior 
vr.ro ille suavissimos cv lndica iiuce protnanan*, 
quem rotichosuram appellari narral, iouram et 
cracca Souram, ab hodiernis incolis vocari narraiK 
Enropvi qiti ίιι Indiam percgrinaii sunl. 

12. Φώκη, pboca, scu vitulus roarinos apud llo-
mrrtim c«lebrains, aCosma mcmoratur tbidem, qiti 
cjusdcm oames sn comodissc tcslincalur : tatjusr.t*. 
vcro atiimaHs forma ncscio an uspiam alias depicia 
finrit. 

15, II. Ibidcm vcro lestudincra α drlpbiiiom 
dcpingil ipse. 

Elcpbauietii liidicum bic cxbiUl Cosma^, 
cujus dcntos ad tantam molciii ercsccrc aii, nt sul^ 
iiule ab iurolis rcsccenttir, i.c lar.to pondcrc gra-
vciilur clepbaiilo.s. Vid. iol. 417. 

http://vr.ro


CIIUA KtMIiEM ANNLM 

coiiimm MIMB 

N O T I T I A 

(angelo MAI, Spkiiifhm Bomamm, tom. X, Proltg. ρ. m, ct p. 91.) 

bttynodo geoeraii septtin*, Nkma is urbe anoo 7S8V pro auerendo sanctarum tmagiHum Ιπηιοιβ 
cdebrata, recilalam fait fragrutntum t\ ConttaMini diaconi et cbartopbylactg Ecclesine CoaalaDiitmpoli-
taup9 paatgyrica oratione in omntt martyrea. Tam prisd temporia audor, ab orctimcitica synodo ctti 
g w e ttttimofiium fideque dignuat, in mediuia adduclus, nttnlem meam ad vtstigandnm impulit, Btim 
ia TattcaoU forte codkibti (boe tal in lillerario orbift lerne Ihesauro) oootervaretiir; id quod 
reapse liaud temerario aiisu speravi : ctenim primo bonc invaii j^rmonem Umgi&einiuin in codice sav 
culi fermc dccirai, ptilcbcrrimis litteris scripto; sed lamen aliqoid itt calce deerat, consuntptis edacilale 
lewporis wembranis. Deindt, ne qoid bono invenlui deettel, alUraa codicem dttobat circUer sxculit po-
aieriorem oieodi, in quo intcgcr sermo ronliitebatur. Pars ilaque edilionts noslrs major cx nobUiore co-
diee flvxit, miiior TCI potius tninima tx receniiorc. Jam de auclore Constantino nibtt babeo quod di-
cam. qtiandoqvtdeia ne Altalius qnidcm, qtiipriimi* ejus oieminil in dialriba de Stmeonibos, p, 8 1 · 
B O J I M I tjuftdeoj DOiitiam tradidit. Casteroqni is videlur Juaiiiiianaei circiler « t i k*»e, Id est ducentis fcre 
aaiHft aniiqnlor tyuodo a qua landalvr : nam nec vcrUimile, at reor, vtdciur, roceniia&imi bowiftia 
auctoriialefli a synodo fiusse invocaum. Ipsa vero paiitgyrica oratio qualis sit , lil er noater jam dc-
monstrat, qoae ni omnes cogitoscaul, Lalinitatc qtioque donaviiuus. Proposiltim auctori cst f ei b>-
flnitis martyram, qeas circvmfcrebaulur, aclis &unimariam quamdam conficere bUtoriaiu persecelio-
uam : esin quaeslioncs apud eihnica tribunalia insttiutas, nee non wartynini cum judicibits dfepu-
Irtioatti band sioe eJoqveMiae vigore agilalas referre : mox inii»mcra cruciattiuin gcnera grapbicc 
eiponcre, miramqtte marlyrvni foiiitu.tinctn celcbrare, preccs quoquc ipsorom ad Deam opemque 
i»jpeif^mMrrarev«pioicHiai dcnique • ebil carmen conciucre, el feUctam pagilurojani eoclo rcccpioruw 
M i l e r m a i w pro laboraate Eccleaia implorare. Il«c suama ConeUnliiiianjB oraiionts etl v q«am noa 
•urtymm gloiis dkaodam ceoaniuMift. 
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ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥ 
ΔΙΑΚΟΝΟΥ 

ΚΑΙ XAPTOftTAAKOS ΤΗΣ ΑΠΩΤΑΤΗ! ΕΚΚΛΗΣΙΑΙ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥΠΟΛΕΩΣ 

Ε Γ Κ Ω Μ Ι Ο * Ε Ι Σ ΠΑΝΤΑΣ ΤΟΤΣ ΑΠΟΊΓΣ Ε Ν Δ 0 2 0 Γ Σ 
ΚΑΙ ΠΑΜΕΥΦΗΜΟΓΣ Μ Λ Ρ Τ Τ Ρ Λ Σ 

ΤΟΓΣ ΓΠΕΡ xpoTor τ ο τ wor Έοκα ΚΑΤΆ ΤΗΝ ΟΙΚΟΓΜΕΝΗΝ ΑΘΛΗΣΑΝΤΑΧ. 

C0NSTANTIN1 
D I A C O N I 

ΕΤ CHARTOPHYLACIS S. EGCLESI^ CONSTANTINOPOLITANA 

LAUDATIO ΟΜΝΠΜ SANCTORUM GLORIOSOROM 
INCLTTORUMQUB 11ARTYRUM, 

QUI PRO CHRISTO DEO NOSTRO PRR UN1VSRSUM ORBSM PASSI SUWT. 

fl. Sacrae flestorum CbrUti conciones, qoolquoi 
Hnnen incarnaiioiiis pro nobis opcrala* illusiraiit v 

tslpote argnmentl sui difficvltale bumanos inlellectus 
cxcedentes, omncin loquendi vim snperanl, omnem 
laaditsublimiiafem ac magniftceoliam vincunl.Quod 
autem nonc celebratur ioiigne ac spleudidissimum 
foriium religionis athletarom festum v elsl cuncia 
pariter laudvm prasconia manifesie superat illaslri 
siiae dignilatU magniludioe; nihilominus omnium 
oculo» omniumque tinguas9 illoa quidem ad viden-
ttam, bas aulem ad predicandatn gloriam guam 
vocai; el lege tum spiritus tum etiam corporis nos 
istis a Deo eteciis copulai, ui maxitnas illorum res 
geslas iuiilemur. Sed jam age, ibeatrum mibt muodus 
cibibeat onni aelate omnique genle repletum. et a 
luagtiiloquo prascoae rego David convocalum, qui: 
Vtnite, elamat, et videt* opera Dti, etqua fecit pru-
digia swper terra, auferens bcllx usque «d terminot 
terra *. 

2. Poolquam enim progcnitoribus io paradiso 
ntorbosa calantias accidii, quo lentpore amaruin 
doti veaeoam serpeas illit per invidi» morsum aflla-
v i i , ila ol mox ei immortalitaiis pulchriiudo obscu-
rau ipsis fuerit, ei vitam illain amiserint dolore ac 
labore carenlen); ex quo, inquam, basc iia evene-

'rimi, maluroque gliscens, ceu qoidani malcficus 
fluiiis, universum genus pervasil; unde accidit ut 
iti iusaiiabilero Diorbom decidcrel, ncque cauieriis 
per diversa tempora muha curo patteniia clemeniia-

α\ Αί μεν Χριστού πανηγύρεις, δσαι τδ φώς της 
περ\ ή μας οικονομίας αύγάζουσι, τψ άπροσίτω της 
καταλήψεως Ανθρωπίνους λογισμούς ύπερπίπτουσαι, 
παντδς ύπερίστανται λόγου τε, νικώσι πάσαν εγκω­
μίων ύψηγορίαν τε χαί λαμπρότητα · ή δε νύν κει­
μένη διαβόητος κα\ περιφανέστατη πανήγυρις τών 
γενναίων της εύσεβείας αγωνιστών, εί καϊ πάντας 
επαίνων λόγους κα\ αύτη σαφώς ύπερβέβηκε τψ 
μεγέθει της αξίας σεμνυνομένη, άλλ* δμως πάσαν 
δψιν κα\ πάσαν γλωσσαν, τήν μεν πρδς θέαν, τήν δε 
πρδς εύφημίαν καλεί της οίκείας μεγαλειότητας, νό-
μψ πνεύματος ούχ ήττον ή σώματος ημάς τοίς θεο-
λέκτοις συνάπτουσα, ώς άν τάς μεγίστας εκείνων 
άριστείας ζηλωσαιμεν * άλλά δεύρο θέατρον ή οίκου-
μένη παρείτω μοι, ηλικία πάση χαλ Ιθνει παντλ συμ-
πληρούμενον, καλ ύπδ μεγαλοφώνφ κήρυκι τψ βασιλε! 
Δαβίδ συγκροτούμενον, c AMVZ* βοώντι «αϊ ictte τά 
έργα τοΰ θεον, ά έθετο τέρατα έχϊ τήτ γης, άντ-
αταιρώτ χοΛέμους μέχρι τώτ χεράτωτ της γης. 

β. Επειδή γάρ τοές προγόνοις Ιν παραδείσφ νό­
σος ενέσκηψε, τδν πικρδν τής άπατης ίδν τοΰ δφεως 
αύτοΐς τφ τού φθόνου δήγματι προσεμέσαντος, ώς 
εντ«ύθεν τή; τε αθανασίας άπομορφωθήναι τδ κάλ­
λος αυτούς, κα\ ζωήν εκείνη ν προσαποβαλείν τήν 
άλυπόν τε καλ άμοχθον, επειδή ταύτα ούτως, καϊ τδ 
δεινό ν έρπύσαν, ώσπερ τι ^εύμα κακόηθες, τδ γένος 
άπαν έπενεμήθη, ύφ* ού καλ πρδς βλάβη ν άνίατον 
άπονενευκε, μήτε ταίς κατά διαφόρους καιρούς Ιπ-
ενενθείσαις μετά πολλήν μακροθυμίαν κα\ χρηστ4-

1 Psa». X L V , 10. 
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τητα καύσεσι, πρδς 41 x%\ έπικλύσεσι XA\ τομαϊ:, \ qwo adbtbilis, neque dtluviis, neque seclionibus, 
oiov τισι στύφουσι φαρμάχοις προς ύγείαν έπαναγό-
μενον, μήτε τφ πράφ της Ιατρείας είχον, λόγφ χαι 
νόμφ χα\ θαύμα σι μηχανωμένφ τήν σωτηρίαν, ώς τφ 
της πληγής άθεραπεύτω παντελεϊ παραδοθήναι 
φθορά, τού θανάτου μέχρι Μωσέως καϊ έπί τούς μή 
άμαρτήααντας βασιλεύσαντος, ώς φησιν ό Απόστο­
λος, 6 άριστος της φύσεως κηδεμών, χαθάπερ τις 
πατήρ φιλόπαις υίούς άθετήσαντας, χάχ τών οικείων 
τριβών χωλάναντας άναχαλεσόμενος, προς θεραπείαν 
iπίστημόνως έχώρησε τού συντρίμματος * τήν γάρ 
του ή££ωστηκότος μορφήν ένδυσαμενο;, αύτδς μώμου 
παντδς ελεύθερος ών, τάς τε αμαρτίας {ρεν ημών 
κα\ τάς νόσους έβάστασε * κα\ τφ περιόντι τής σο-

veluti quibusdam acerbis pbarntacis ad sanitalcm 
revocarctur, quia niimrum ncquc lcnilati roedfla» 
ccderet, quae doclriua cl lcgc et prodigiis tiabiiis 
ergo adbtbita fucrat, cl vulnus jano deeperaium ad 
corruptionem omnigenam vergerei, mortc niuiirum 
usque ad Moysen super eos quoquc qui non pecca-
vcranl regnanle, ut ail Aposlolus 1 ; lunc deuique 
optimus nalurae curator, ceu pbilosiorgus parens 
liiios suo* coiituinaces ei a oropriis viis declinaities 
revocaiurus, ad conlritionem sanaodam aapienter 
accurrit. Naraque atgroii formam ia sibi induens, 
qui omni labecarebal, pcccala noslra lulit, eliutir-
initatcs porlavil; suasquc sapienli» ac coustlii abun-

φ(ας τε χα\ συνέσεως, ξένφτιν\ χαλ «αραδοξφ τρόπφ d a n l i a roiram qHamdain peregrii.amque rationcm 
χρησάμενος, διά μεν πάθους άπάθειαν ήμίν περι-
εποιήσατο * τούς δε προσωζέσαντας έν ταίς ψυχαίς 
ημών μώλωπας έκλύσας τφ αϊματι, χα\ τφ ξύλφ 
τήν φθοράν περιχόψας, δλην φλέγμαίνουσαν τήν κο-
σμικήν άμαρτίαν κατέσβεσεν, χαί τών ώδυνών ημών 
τδν δγχον κατέπαυσε · χαλ χαταλύσας τδν θάνατον, 
αύθις ημάς είς τήν άρχαίαν ζωήν έπανήγαγεν, ολό­
κληρους άπεργασάμενος. Καϊ δντως άρτιους, καϊ 
οίους είχδς ήν τούς ύπδ τοιούτφ θεραπευτή/ιηλικαύ-
της επιμελείας τυχόντας, έ^ώσθαι κα\διαφαίνεσθαι, 
ώς άν δε μή γυμνοίς τε χα\ αφύλακτοι; δ πονηρδς 
επολθων αύθις πλήξοι σφοδρότερου, χαί ύγιασθέντας 
λυμήνηται, τή παντευχία τού Πνεύματος ημάς δ Αυ-
τροιτής πολεμικώς διεσκεύασεν, λαμπροί; τε καϊ 

excogitaiu, passione sua inipassibiltlaleni nobit 
conciliavit; ei foeientia animarum nostrarum vot-
nera suo sanguiiie eloens, et cruce saniem abradens, 
omoe mundi fervent peccalum exalinxit, dolorum* 
que nosirorum tumoretn sedavil, deatriKiaque 
roorte, denuo nos in pritiinaai xilom rcpoitaii, el 
ex atse bxredes inaiiftuit. Jamquo oaiioa, oc Unu 
incolumitale prsediios, cujusojodi eoa esse dccebat 
qui lanlam tanii mediei curam expeni fuisseitl; no 
forie nudos el incaiiios malignus boslb adortos 
denuo gravius fcrirei, et valeludini jam resiitulos 
pessumdaret, Spiriius armalura Redempior nos in-
slruxil, spleodide el circumquaqtte nos mtinicns. 
Et capiti quidein galeam talutis impostiit, jusiitiat 

ρίσυ κράνος επέστησε, δικαιοσύνης δε ημάς ένέδυσε 
θώρακα, χαλ άληθεία; ζωστήρι τήν δσφύν ημών 
ένεελήαας, χαλ ύποδήσας τούς πόδας έν ετοιμασία 
του Ευαγγελίου της ειρήνης, ούτω τήν τού Πνεύμα­
τος μάχαιραν, δ έστιν βήμα Θεού, χαλ τδν θυρεδν 
ήμίν τής πίστεως ένεχείρισεν, έν φ σβέσαι πάντα τά 
πεπυρωμένα βέλη τού πονηρού δυνησόμεθα * εΐτα 

pedes Evangelti pacia apparalu calc^avit, Ιοια gladio 
Spirilus, quod cst verbum Dei, el Odoi clypeo manuo 
nostra* armavit · , qoo concta aaaligni bootia ignca 
tela possioius relundcro : postremo robor plorimuni 
inapiraua, aiqoe undique proiectos coolra ?im belli 
efficiens, inviclura contra qaastibei seipealia iosi-
dias geuos nostrom consiiioii. 

χαΐίώμηνπλείστηνδσην Ινθε\ς, χα\ πάντοθεν ασφαλείς πρδς παράταξιν ποιησάμενος, άπτδητον πρδς 
πάσαν Ιπι6ουλήν τού δφεως τδ γένος ημών χατεστήσατο. 

γ. *Αλλ% ούχ Ιμελλεν ή τύραννος φύσις τούτοις 5. Sed eniut tyrannira d*mooie indofes qoielum 
έφηρεμείν, ούδδτήν ώδΤνα χατέχειν τής βασκανίας non crat, nequo sue invidi* dolotoox palienler 
Χυλλαδωνγάρ πόνον δ άλαζών, τάχιστα τήν άνομίαν lalura. ficee enim soporbus ille concepto labore, 
άπέτεκεν ευθέως γάρ ώς οίκείον στίφος τήν άπο- ^ illico peperil iuiquiiaiem. Sutiro ergo, tanqitam 
οτατεχήν άνθώπλισε δύναμιν , τοίς τής ασεβείας propnum agraea, aposlaiicas copia» armavit, tuis 
δπλοις κα\ μηχανήμασιν υποχειρίου ς ^στα λαβών 
τους δσοιπερ πρδ; τήν θείαν παράταξιν καταλεγήναι 
ούχ είλοντο· Βασιλείς τοιγαρούν χα\ υπάτους κα\ 
στρατηγούς καλ τοπάρχας, ηγουμένους τε χα\ τυ­
ράννους, χα\ τούς ύπ* εξουσιών χα\ τούς άρχοντας 
τών χωρών, λαούς τε κα\ φυλάς χα\ γλώσσας, συμ­
μάχους παραστησάμενος, άπδ ανατολών χαλ δυσμών 
χα\ βο^^ά χαλ θαλάσσης τδν χατά τών ευσεβών άν-
εχίνησε πόλεμον * οϊ πύρ χα\ δεσμά καϊ σίδηρον 
προβαλλόμενοι, καλ βόθρους δρύσσοντες, κα\ θήρας 
άτιθάσσους συνεπαγόμενοι, χα\ παντοίων κολαστη-
pinv οργάνων είδέαν τοΤς άνταγωνισταΐς επισείοντες, 
φοβεράν μεν δμποιούσαν βψιν χοίς δειλοίς τε κα\ 

1 ftom. ν, !4. »Epbca. τι, 15*17. 

falsa rcligionis arniis ac macbims tibi facilo sub-
jiciens illos, qiii in divina pbalaugo conscribi no-
lueraiil. luqno reges, coosulcs, praefcclos, lopar-
cbas, ducca atquo tyrannos, subditos equo oc 
magistratus regionum, popolos, triltus el liaguas, 
auxtbaivis sibi adjungais, ab oricnte ei oena«o, ο 
borea et niari, conlra verae religiontx asieclaf bcl-
lum coiuiuovit. Porro prardicti pcrseculores ignrm, 
vtncnla, fcrrura cxpcdientca, foveas effodientft, 
beaiias imxnanes unmiiientea, et omno geous cru-
ciablium niachinaruoa adversariia soia admoventes» 
quje lerribilem quideni limidiset imbellibus speciem 
objiciebani, fortibus autem et roboro auo seturis 
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tuiuios augebaiU, sakltiittm miihiliidinr, potcntia Α ά-ολέμοι;, θράσος δέ τοΓς άσφαλέσι χαι γενναίοις τά 
Jvraitntca, et idololatriat viribus variam muhipli-
remque acicoi conttctebaot. 

4. Neqne tero acgnius bis opposili fidei dcfenso-
rcs, qui divino caialogo noiuioa ik*dcrant, el cor-
ponim coiislantia, cl virliUum oxcrciiio, et bbov 
rutn expci imeuto imptis facti superiores, utroqiie 
ox scxu, aetate quavts, variis studiorum genaribus, 
vilae profe»sionibtis, lingiiarum ci patriarum di-
torsiialtbus disliocli, concordibus tamen aniiais 
pfealaitgem auam conflaverunl. Erat enim iliortim 
calcrva cee qooddam variuni pratulum muliiado-
ribus ornatani retadeiisque Auribua, adolescrnltili 
tiiiuirum rι virgiocs, seties cum juniortbus. Nam-

φρόνημα, δχλ<;> τζ ανδρών θρχσυνόμενοι, χαλ τυραν­
νίδας δυνάμει χαλ κράτει τής ασεβείας, ποιχ&ηνχαλ 
πολυσχιδή τήν παράταξιν έποιήσαντο. 

δ*. 'Λλλ* ουδέν ήττον οί άντιτεταγμένοι χαι τής 
πίστεως πρόμαχοι, οί πρδς τδν θείον άριθμηθέντες 
κατάλογον, κα\ σωμάτων (&ωμη, χα\ αρετών ασκήσει, 
καϊ γυμνασία πόνων τους άνομους δ περιβαλλόμενοι, 
έκατέρω γένει κοΛ ηλικία πάση, χα\ επιτηδευμάτων 
διαφοραίς, χα\ βίων αίρέσεσι, χαι φωνών κα\ πατρί­
δων άλλοτριότησιν , δμοτρόπως τήν οίχείαν χατεκό­
σμησαν φάλαγγα. ΤΗν γάρ τδ στίφος αύτοίς ώσπερ 
τις λειμών ποικίλος έκ πολυχρόων άνθεων εστεμμέ­
νος κα\ άποστίλβων, νεανίσκοι χα\ παρθένοι, πρεσ­
βύτερο: μετά νεωτέρων. Καλ γάρ χα\ τδ θήλυ γένος 

quc ipwm femiuetiiD gcuus masculo vigore robo- B ά^ενωθέν κα\ της οίκείας φύσεως έκληθόμενον προ 
raium, soasqna naltira! oblitum, propooiii ardore 
viriiem aoimi etcclsilaicm armulabaiur. Ptterorum 
qiioquo impiitiertim muliitado, in naftara? pamtale 
intcgi-ani MKMtem gerfnttam agmen fwitipfabant: 
f raiuque in ipats magistraitis et eabdtti, domim 
ituu serwa ordinali, ignobites cl illtistres, bumilcs 
ac nobiles, Greci aiinvl omnes ac barbari, Maco* 
doues, Tbessalt, Pxencx, Jtlvrii, Laeonce, Euxini 
iD.tiis a cidas, Tiirace* ac Bvzanlini, Ciinmeni «·χ 
Uospboro, Bitbyni, Cappadoces, Pbrygea, Caics, 
Lycii, Galafce, Isaeri, Lydi, Pisidae, Painpbylii, Ly-
c.toncs, Cili.es, Scytba» Pcrs;c, Bactriani, Colcbi, 
As^yrii, Paribi ei Medi, Elamila?, Osrhoeni, Blem 

αιρέσεως φιλοτιμία , τήν άνδρικήν μεγαλοψυχία/ 
εζήλωσεν. Πρδς δέ κα\ νηπίων άωρων πλήθος βρα· 
χύτητι φύσεως κα\ γνώμης όλοχληρίφ τδν συνασπι­
σμό ν άνεπλήρωσεν * άρχοντες τε δν αύτοίς χαί αρ­
χόμενοι, χα\ δέσποτα ι δούλοις συντεταγμένοι» άδοξοέ 
τε χαι ένδοξοι, δυσγενείς τε και ευγενείς. Έλληνες 
οί πάντες άμα και βάρβαροι, Μακεδόνες, χα\ θετ-
ταλο!, Παίονες, xal Ιλλυριοί, χα\ Αάχωνες, καλ οί 
τον Εύξεινον πόντων περι καθήμενοι, θρφχές τε χαλ 
Βυζάντιο., χα\ οί προς τψ Βοσπόρω Κιμμέριοι, Βι­
θυνοί τε χαι Καππαοόχαι, •ρύγες, χα\ Κάρες, χαλ 
Αΰκιοι, Γαλάτσι, καϊ Ίσαυροι, ΛυδοΛ, χαλ Πισίδαι, 
κα\ Πάμφυλοι, Λυχάονες τε χα\ Κίλικες, Σκύθαι, 

mycs, Indi, jElbiope», Ismaelixa3, iEgyptii, Syri, Γ "έρσαι, χα\ Βάκτριοε, Κόλχοι, χαλ Άσσυριοι, 
PuLrstini, Cyprii, Crclcnscs, Bbodii, iEole*, 
ioncs, IM eeuices, Arabcs, Botnani, Cyrenasi ei Ly-
Ικε, Baci elGel«,SarmaUB, Cclta?, Vandali, Ibercs; 
insuper Moabila?, Awmaoiue, Cbananxi, Cbci!a?i, 
Amorrba?i et Plierezsci, Evaei et Gcrgesaei, ac Jebu-

ct Britannicaruro insularum incolac, ct Gadi-
i in i , atque, ιιι aii Aclorum liber, ex omnibus qn» 
sub roelo sunl geiitibus in acic consliieruot: mox-
que l ellico caneate classico, atquc albletas in arc-
ttam YOcaDie» cev veri piigitcs matcrialem vestem 
abjicicntea, ct Cltibtutn cujus causa fiebat agmi 
gibi iiidttcnles, lcsserain invicem daittcs Scrvalo-
ris notiteti, in pcricula alacriler sc conjeccrunl. Sic 
r̂go ingu}>erabileiit adversai iortini audaciam ag 

Πάρθο:, χα\ Μήδοι, χα\ Έλαμιται, Όσροηνοί τε, χαλ 
Βλέμμυες, ΊνδοΙ χα\ Αίθίοπες, Ίσμαηλίται, χα\ Αι­
γύπτιοι, Σύροι, χαι Παλαιστίνοι, Κύπριοι» χαλ Κρή-
τες, κα\ Τόδιοι, Αίολείς τε χαλ 'Ιωνες, Φοίνικας τι 
κα\ Άραβες, "Ρωμαίοι, καλ ΚυρηναΤοι» χα\ Λίβυες, 
Δάκες κα\ Γέται, χα\ Σαυρομάται, Κελτοί τε χα\ 
Βάνδηλο:, χα\ "Ιβηρες * προσέτι χα\ Μωαβίται, χαλ 
'ΑμμανΓται,Καναναίοι, χα\ ΧετταΓοι, χαί Άμο^έαΙοι« 
χα\ ΦερεζαΤοι, χα\ Εύαίοι, κα\ Γεργεσαιο:, χα\ 1ε· 
βουσαΤοι, ΧΛ\ οί κάτοικουντες νήσους Βρεττανιχάς, 
χα\ τά Γάδειρα, χα\ ώς φησιν ή βίβλος τών Πράξεων, 
έκ πάντων τών ύπδ τδν ούρανδν εθνών συνετάττοντο* 
ο? τής πολεμικής ύποφωνούσης σάλπιγγος, κα\ τούς 
άθλητάς εί; μέσον προσκαλούμενης ώς δντω; άριστεΐς 

«nssi, diim ρ aeclari hcmr; sticcumbereiU, boslei D ύλικλ; εσθήτα; ά~οδυ?άμενοι, χαί Χριστδν δι*δν 
»uos profligabant, ci \ulncnbu$ aJ inloniecioiiciii 
e.vsi, imciToclorcs suos spoliabaut, prxier spom 
puitore suffusos el vrtos a mortuorum rqrporum 
i';u inorilNis. Porro ihiraMlis victoria erat ot pne-
postcia : prafdicabaltii' enim viclor nun qtii «râ den-
d« itilorreccrat, sed qni \u!nci*iltu$ crat immorluu*. 
Eral quippc inicr cos ccrlamcn, bi ul pio virlute 
pugiiaiMl* iiiorcreutur, i l l i ut praxlaro.̂  atbletas a<t 
bt pcttraberenC, ct idolie addictos suaqnc auclori-
latc artifieiisque victos, crucialibas cximcrcnl, M-
quc in aitas parieg xcduccrent. Sic ergo victores 
iMtairi tropxuin eplendidam in loto orlie eroxc-
nml. fortem vincicolo», et post neceiu, insJgncm 
'ii CbriMo triiniiphtim agenics. 

δ άγι·ιν ένδυσαμενο:, σύνθημα τε δοντε; άλλήλοι; τδ 
Σωτήριον δνομα, πρδ; τους κινδύνους έ^^ωμένως 
έχώρησαν χαι συμπλακένιες τή άμάχω τών εναν­
τίων Ορασύτητι, πίπτοντες οί γεννάδαι, τούς πολε­
μίους άνίτρεπον, κα>. θανατούμενοχ ταΐς πληγαίς» 
T O J ; άναιρούντας έσκΰλευον παρ' ελπίδας ήσχυμμέ-
νου; καϊ ηττημένους τοί; ύπδ τών νεκρω* σι^μάτων 
άνίραγαΟτ μασιν. Και ήν πως παράδοξος ή νίχη χαλ 
διαλλάττουσα · άνεχηρύττετο γάρ ούχ δσπερ άνήρει 
τε χαι κατέσφαττεν, άλλ* ότ:ις τραύμασιν έπαπ-
έθνησχεν · άμιλλα γάρ ήν έκατέροις, τοις μέν δπως 
τεθναίεν υπέρ τού καλού κινδυνεύσαντες, τοίς δέ 
δπως τούς άριστέα; περιποιήσονται, καϊ τών δεινών 
έξαιρήσονται δουλωθέντας τή άσεβε ία, χα\ τοϊς εκεί-

http://Cili.es
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1 γτ\ π<Α: εαυτούς μ;:τασ:ήσα·ε* * ούτω μ:ν *Ζι τδ τροπαίου νικηφό­
ρα λαμπρδν χατά πάσης τί;; οικουμένη; άνίστησα*, τδν ίσχυρδν δήταντε;, καλ μετά θάνατον τήν νίχην 
έν τω Χριστώ θρυαμβεύσαντες. 

ε'. Άλλ* Γδωμεν δπω; καλ δθεν £κατ£ρν.; ή πάλη \ Γ>. MCHIO jnm vi Iramns qnomodo ct unde bi* IMCU 
κχτήρξχτο, καλ τήν τίχνην τών παλαισμάτων, χαι 
ofov χα\ όσον τών αγώνων τδ μίγεθος. Π ~ρ μεν π;-δ 
τών είδωλικών εικόνων Ιπ:6ώμιον άνεκαίετο, χαλ τά 
προ; θυσίαν επιτήδεια προύκειτο, στάχτη , κ>\ 
σμύρνα, κα\ λίβανος, καλ ζώων γένη, καλ πδπανα · 
βασιλικά δέ προγράμματα κατά πάσης έφήπλωτο 
πόλεως, τδ "Ελληνικών τε καλ άθεον δόγμα Θιαχηρύτ-
τοντα, χαλ τήν αληθή τών Χριστιανών πίστιν παρα-
χαράττοντα · καλ πϊσι μεν δ·.ακ*λευόμενα ςενοις καϊ 
άστυκοΤς ΙξόμνυσΘαι μέν τήν εύσέΟειαν, λατρεΰειν 
δε τή κτίσει παρά τον Κτίσαντα * τοΓς δε μή τοί; 
τοιούτοις Θεσπίσμασιν εΐκουσιν, διά πασών έλΟούσι 
τιμωριών, θάνατον ζωής άννδ'όόσΟαι , μηδεμιάς 
ηλικίας ή τύχης οίκτζιρομίνης, ή γυναικών ή π»ί-

< oitflabaiui, ac pai:i?stra* artiflduin, Η qualis qaan-
taqtic fuetil ronnn»inuinniagiiitinlo. lgnis ante bb»-
lonim imagiueu super aris uiceinletialiar, *t*cp*sa-
riaque ad saorifl iuin aderant, stacle, smyrna, ilms, 
viclunanim genora, ct liba : regalia inlcrim edii-fa 
lota urin» pmponehaiUur, qaae iinpiam gcntilitttii 
dogma intiinabaul, veramque Chrisiianomm fidem 
abrogabant; cunciisque imperabant peregriai* 
a?qtie ac «ivibus ui vcratn reJtgionem ejtirarent, ei 
rci crcala?, lo«o Creatoris obsequinm exbiberonl : 
qoi V4TO bis innidatis ininitne obtemperareiil, coa 
omni tormiwiortiiit gtnerc infticto, morteai cuiu 
vi!a commutaiuro?, sine ulla xiafis atit fortuna* 
misc;aii 'ne, no iemitinruin quidcm aut pttcrorum 

δων τινδς άξιουμένων φει$;>0:, ή όιά τδ της φύτ*ιος β habiia raiiom» vcl propter nalttrje infirmilatem, χ Α 
ασθενές, ή τής γνώμης το απλαιτον. β ρ λ ν ο: και 
βήματα προ^τιΟεντο κατά τοΰ; επισημότατους τό­
πο·; ; καλ δημόσιον; · οί; ο: δικάζοντες έφ·£-'μενοιν 

σΰν τάχει το χ:λευσΟ:ν έχπληρ^Θήναι προσέταττον. 
!Ιί.ρ'.εστήκει δε δημίων πλήθος καλ δορυφόρων πρδς 
πάν δτιούν τοίς ήγεμόσιν ύπηρετήσοντε;- παρήν δέ 
καλ λαών συστήματα χα\ εθνών, οί μέν δπω; Θύ-
σαιεν, οί δε όπως τήν τών δρωμένων δ}ιν έφί^υιεν. 

Έπενενόητο οέ βασάνων είδη ποικίλα τε καλ 
πολύμορφα έκ παντοία; ύλης καλ τέχνη; πολυτρόττως 
χατηρτισμένα, φρίκην και oio; τοί; έρώσι καϊ πρδ 
τής τ.είρας έπάγοντα * πνράγρίΐ κοΛ έσχάραι και 
λέβητες, μάχαιρα^ τε κα\ έμπηγες, δίσμάτε και μά­
στιγες, ποδάγραι καϊ στρεβλωτήρε;, προσίτι κα\ π : -

proplcr iuontis noiMltnn jnstnm intcgritatetJ. Tbto-
ui aulCin ar tribunalia in publicU ac iiixigiiioriit^ 
locis slaiuebaiilitr, qr.ibus judiccs insidcnt^s, eclo-
riicr inaudaia ron,|d<kri jubelianl. Cirtumstatiat 
carttitimm alq't:» a;>i>ariiaram inultitudrt uutibu> 
impcraitliitiii illita (disoniiura. Aderatit qooque 
populonjni :JO gi:uiiiiui parlim tit sscrifica-
rctit, pariim m ca quat liid»anl speciarcnt. 

6. Potro fuTaul c\(<»:«itata tormenlorum gencra 
varia ac muUifurtuia ox ^mt.i roaleria ac artiftci<i 
ptorifarianj f.tbr.cal:t, horrnrcin tuctiiiuque cliam 
nnle cxp-iini^iiliim vid<'tilibus injiecnlia : foicip^s, 
craiicula*. b»bctex, gla;«ii, unci, viiicnta, lorn, fia-
gotla, lcitdicul^, loiiur.r. insupcr subuljc, u«g« l r . 

ρόναι και δνυχες, ξυστήρε;, xal μοχλο\, χα· τρο/ο\, £ & c a i p i i l f v e t . l t . S f r o l a ? f eqmilei, alqoe alia ptnri 
καλ άρθρέμβολα, πλείστα τε άλλα πρδς Ικπληξιν 
τών θεοίμένων κακούργοι; εξηυρημένα τοϊ; άνόμοις 
έπεσ;:ευάζετο· Λεόντων δε κχ\ άρχων άγέ)αι κα\ 
αγρίων συών χα\ παρδάλεων πρδ; Οοίνην σωμάτων 
ήλίσκοντο, γ ή ; τε ταμιεία κα\ σκότο; ψηλαφητδν καϊ 
άήρ κρυμιοδης αυτοί; κα\ θαλάσαιο: υπουργεί βυθός, 
Ε!τχ πνρ νάφθη κα\ τ:ίσστ4 και στιππύω και κλημα-
τίδι τρ:φόμενον , χα\ πρδ; μεγίστην φλόγα αίρόμε· 
νον. Και ή θεοποιουμένη κτίσι;, αυτοί; άνΟρο>π?νοις 
νεΰμασιν είκή περιήγετο κα: πρδς κόλασιν τών εύ· 
σεβών ύπηρετχΓν ήναγκάζετο, κα: τδ νύν τι;αυμενον 
αύτοις στοιχε^ν κα\ προσχυνούμενον, νύν έφ' ύδρει 
σωμάτων δουλικώ; επετάττετο. Έπ ι πάσιν ό κήρυξ 
ε€όα έν ίσχΰϊ θύειν δαιμονίοις παρακελευόμενος, χαλ 
μήτε Χρισ.δν δμολογείν, μήτε πρδς τήν θυσίαν ϊ* 
μ^.λλειν τε και ο:αναβάλλεσθαι. 

ζ*. Πολλή τοίνυν ή χύσις τ ή ; άσεβίίας τηνικαυτα 
τήν οίκουμ'νην έπέκλυζεν, ποταμού δίκην τάς apfA-
Γους τε χα\ άκαρπου; ψυχά; δμού και σώματα χα· 
θάπερ τινά δένδρα πίπτοντα χατασυρούσα, κα\ πρδ; 
εν άπωλείας βάραθρον άποπέμπουσα. Ζωοθυσίαι τε 
χαλ οί διά χνίσση; καπνοί κατ χ τάς αγυιάς, κα\ τά 
τεμένη δαψιλώς τοίς είδ<όλοις προσήγοντο, τήν μέλ­
λουσαν Οσον ούδεπο* γενήσεσΟαι αυτών προμαντευό-
ί*ενα καθαίρεσιν χαλ διάλυσιν. Γνόφος δέ τδ πάν συν-

αια 
inaliiiosa itnpiornm invcnia, ul iittiMntea lerro-
facetTDl. Leouuoi quoquo, c l uraorum, aprormn, nc 
paiub^rartiro gregcx ob d«voranda rorpora i*api«sban-
tnr: tcrra? qnoqac cavcrnae, c l palpabiles leue!>:.i\ 
et acr rigidtis, ei maris profunditas. Praeterea igni» 
pice, napbtba, slnppa, sarmculis natriius, el ίιι 
maxiimun flamuiaiii elalus. F.t condila a Deocrea-
titra, buinaua voliuitaie temerc cogebatur cradan-
dis ptis deservirc : atque eloincntum pcidiiu ab 
clbnicts cutii:in ei \n bonore babiium. iiuiic vcxan-
db rorporibus sci vililer adbibtbalnr. Dciiiquopt\ecr* 
validti clamabal adborlans ut iiuinolaron! 'xirotn-
bus, nequc Cbristuo coofllcrcntur, ne juc o*.;ni:io 
sacrifkinm difierrcnl. 

7. Multa \»'duv idclolairix colluvies tunc oriieni 
iutuidnvii, lorrentis iustar animas radicc ci frticlu 
carcutcs, siimihjuc corpora cfu quasdam deiid:ia> 
arboros alHipieus, atqut* in IIIIIIIII perdiiiojiis 1 .r..-
ilinna miiMis . Aiiimale» itaqtic bo&tias, funmmqu» 
itidorc luihliiiu in plaioi» ac iauis aule idob pas-
sim vidcrc <Tat, quibas taui^n non adoo rcmoium 
i|K'n«iM c v i i i l i u m ac dis*(»tuti<» piiiti-tidHiatur. 
(aiucla vcro igiioranlise atqite in»pie'atis lcucbri^ 
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εχάλυτχτεν αγνοίας καλ ανομίας, καλ άφεγγής τι; 
πλάνης ομίχλη τ?ς δψεις τών άσεβων συνετάραττεν, 
ού βουληΟέντων μάλλον ή ού δυνηθέντων τφ φωτλ 
τής αληθείας χαλ γνώσεως καταυγάζεσθαι. Οί μέν 
γάρ μηδέ καλούμενοι προθύμως ύπέκυπτον τοις προσ-
τάγμασιν, αύτόχειρες της εαυτών σφαγής καθιστά­
μενοι- οίδέ μιξόλεθρόν τινα γνώμην έκιόειχνύμενοι 
πρδς τήν θυσίαν έπειχον Ιτι και διεσκέπτοντο · άλλοι 
χολακείαις χαυνούμενοι καλ χρημάτων ήττώμενοι 
έρωτι, κα\ δόξης επιθυμία τάς ψυχάς έτσπείνουν 
τοΓς προσοχθίσμασιν · έτεροι δέ πρδς βίαν μέν,δμως 
δ** ούν μηδέ πρδς βραχύ πρδς τήν άπειλήν τών τυ­
ράννων αντέχοντες, προδόται τής εαυτών σωτηρίας 
έγίνοντο. Καλ τί δεί λέγειν τού τότε καιρού τήν 
σκοτόμαιναν, καλ τδ πυλυειδές εκείνο τής συγχύσεω; 
θέατρον, καλ τδν κυκεώνα τών δυσχερών πάντων 
εαυτούς άγνοούντων σχεδδν χαλ μεριζομένων, παρα-
λόγως ταίς προαιρέσεσι, καλ ούκ έπί τίνος βεβαίας 
ελπίδος έρειδομένων; Άλλά τών μέν κα\ παδ^ησία καλ 
χατά τής αληθείας λυττώντων καλ με μη νότων, και 
τέλος άνομούντων διά κενής * τών δέ τήδε κάκείσε 
νε υ όντων τή τών λογισμών διπλόη καλ τώ άπαγεί καλ 
άστηρικτφ της περλ τά χρηστά διαθέσεως. 

η'. Άλλ* ούχ οί τού δντως καλού έρασταΐ, καλ τήν 
Βασιλικήν είκόνα τηρήσαντες άΟόλωτίντε καλ άτρω-
τον οί καλλίνικοι μάρτυρες οί τάς ψυχάς Θεφ προ-
χαθιερώσαντες, είτα καλ τά σώματα θύσαντες, οι 
χατ'αμφότερα κάλλε: χα\ ,όώμη διαπρεπείς, ή τή 
πεπλανημένη γνώμη τών δυσμενών έδουλώθησαν, τφ 
καιρώ χα\ τφ κράτει συναλλοιούμενοί τε χαλ συ μ- ^ 
μορφούμενοι, ή ώσπερ τινές, ώς άν εΓποι τις, ήμι-
μόχθηροι κα\ ήμίφαυλοι τού καθήκοντος άπεσφάλη-
σαν χωλάναντες τήν διάνοιαν * άλλά μέχρι μέν αυ­
τούς ού πρδς τήν άποστασίαν οί τύραννοι προύτρε-
πον χαλ πρδς τδ θύειν κατήπειγον, νόμον πληρούντες 
άθλητικδν, ήσυ/ή πως διεκαρτέρουν τάς ψυχάς πα-
ραθήγοντες, καλ πρδς τούς αγώνας προύπαλείφοντες 
Ιν τε νηστείαις καϊ προσευχαΐς διανυκτερεύοντες 
και διημερεύοντες, κάν τή λοιπή τών αρετών ασκή­
σει παιδοτριβούμενοι, καλ κατά τών παθών φιλοπο-
νώτερον γυμναζόμενοι, κα\ τδ σώμα δουλαγωγούντες, 
χαι πρδς τδν Ινδοθεν άριστα διαγωνιζόμενοι πόλε μον, 
Ιφστην έαυτοίς τήν Εξωθεν πάλην προπαρεσκεύαζον * 
'Οπηνίχα δέ καιρδς έκάλει πρδς τά παλαίσματα, 
άμελητ\ έπεξήεσαν, άοπλοι μέν τοις σώμασιν, πε- | 
φραγμένοι δέ τή πίστει κα\ τώ θάρσει τής προαιρέ­
σεως, προθύμως έπιδόντες έπλ τά σκάμματα * χα\ δή 
φαιδροί καλ γεγηθότες αντιπρόσωποι τοίς έναντίοις 
κατέστησαν, τδ τής ψυχής άνδρικδν καλ πρδς πάν 
ότιούν τών δυσχερών άχατάπληκτον διά τής επιφαινό­
μενης δψεως τοίς όρώσιν επισημαίνοντας * πρδς ούς 
οί προκαθήμενοι τύραννοι δριμύ τε καλ τιτανώδες 
μετ* οργής άποβλέψαντες τοιαύτας , Γ/ ώς έν τύπφ 
τά; έκατέρων κοινή καλ καθ" ένα διαλέξεις κεφάλα ιω-
όώ; περιλάβοιμεν ( 1 ) , τάς πεύσεις τοίς άθλοφόροις 

(1) En adamussim pane?yric* bujus orationis 
arguineiilittn ; pntpouil *tbi vidcliccl Cmislautiiius 
υιιο sernione ca gtobaliiu coinplecli, qiue por innu-
meros SS. martyrum agones eveitenwl, sive in 
eorum diftpuiaiionibu* cuin jtidicibus ac tyraimia, 

DiACOXI CP. « 8 
i obnubebantur, οί obscura quatdam erroris uebuta 

cthnicoriMii oculos periurbabat, notentfam magia 
quam impoteniium vcr» docirinae lumioe illtislrari. 
Alii ei.ini ne vocati quidem sponte mandalia pa-
rebant, ct voluittariam animabus suis necem in-
ferebani. Alii vacillanie animo fluciuanlea, cogi-
labundi cl morosi eranl ad sacriQcandon. Alii 
assciiiationibiis infiiii, t i diviiiarum amore aut 
gloriie cupidliale capii, animas auat detrSmeiiKi 
aflicicbant. Alii utique vim passi, aed ne breti 
quidem momcnio lyrannoruro minis obftistentes, 
salutis suae prodiiores exstitcronl. Qoid auteoi re-
icrre inleresl tempori» iilius profundam oociooi, 
Tarium illud ronfusionis tbeatrum, cinnamqoo bo-
minum iniclicium, qui §emtl pene ignorabaet, et 
iu absurda* secias divigi, nullius gpei fundamcnlo 
insi>iebant? Mulii oiiaro proierve verilalem ode-
rant, in eamque iiisaiiiebam, et «ine cauaa peeca-
baul. Alii denique modo buc modo illut cogiialia-
num anibigiiitate, itittrmoqae et incotisuuie virtalit 
pioposilo pcndebaBt. 

8 . Non iu lamen \iriutie vere amatores, qni 
Dominicam imagioem Sn tenel imnacalalam in-
violatauique servaveranl, tnvicii martyres qei awas 
animasBeo jaropridem consecrarerant, deindefl 
corpora tacrilicanda obialeranl, purilate aimul el 
foriitudine illustres, non ila, inqnam, bi inimico-
rum suoruai erroribua se viuci sincbaui, lemporl 
ac poteiiibe ae conformanles ac subscrvientes, quae, 
ut ita dicaro, seimpravi ac semisiulli ab ottcio ivjce-
dentes, e( roenle claudicaniea : sod qoandia coo ad 
apoausiam non bortabaniur atqua ad sacrificia nom 
cogebant, more athletarum sileoliooi acrvabant, 
aiiirooa acuebant, seque ad agooes comparabanl, 
aique in jejuiiits et precibus diem noctotiqtte 
Iransigentes, et alita se virtulam exerciliis erudieiH 
tee, atque apprime cupidilalibus resiatentea, cor-
pora in servilutom redigeutcs, beUun ioieriui opii-
me gerent«a, faciUimam sibi exterioreoi psgfiam 
praeparabant. Mox auiem obi tempoa ad ceruniHa 
vacabat, sine mora prodibant, corporibat qaideoa 
inermibus, sed armati fide ei propositi pervka-
cia, prompte admodum ad stadiam volabant; laeil* 
que ei alacres in acic conira adveraarioa oe sisie-
baut, suain animi rorlitudioem, cl ad qaavis atpcra 
iiitperterriiam meniam vulto ipto tntucutibas do* 
monsiranles, quo e subselliie tyrauni lorve iaaiar 
Titaaum, alqoe iracunde εpecUnies, bU ferme qox> 
slionibus (ul barom quamdaoi formam, aiva qoc 
communiter sivc qu« sigdlaiiw iebant aamipaum 
comprebeudainus) aibleiaa exagilabaot. Qoinam 
vos cslia, aiebaiil, aul iude profecti, qui cum poie-
ataiem ac regias scdes vereri deberetis, elato potidf 

sive in muluis cobortationibus, xive in prectbat ad 
Deuni, sive denique in variis cruciauium morliunv 
que gencribiis. Ncque aliter ab eo fieri poierat, qni 
gencralem omnititu raariyrain laudaiiooe» locu-
brabai. 
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προσήνεγκαν Τίνις δντες χαλδθεν ορμώμενοι, δέον Α alqoe audaci aniino, juJicum subselliis astaiia ? ln-
οποπτήσσειν «ήν Ιξουσίαν χα\ δεδιέναι του; θρόνους, 
γαύρω μάλλον φρονήματι χαλ πατησιά τοί; δικα-
στικοίς «αρέστητε βήμασι; Προσαπήτουν δέ χα\ 
τυχην φράζειν, καλ επιτήδευμα, χαλ θρησκείας εί­
δος, χαλ δπως έχοιεν γνώμης περλ τήν τών είδωλων 
προσχύνησιν. Οί δε πραεία τή τής ψυχής καταφτάσει 
£ήμασιν, εύκαιρον τήν άπολογίαν ποιούμενοι -

θ*, c Όμείς μεν, άνδρες δικασταλ,τής αυτής ύμίν 
ελάχομεν φύσεως, ούχ Ιχ θελήματος δλ σαρκός, ουδέ 
έχ θελήματος άνδρδς, άλλ* εχ Θεού Πατρδς έγεννή-
θημεν, παρ' ού χαλ Χριστιανολ χαλ είναι χαλ κχλεί-
σθαι χατηξιώθημεν * χοινδν γαρ ήμίν πάσιν δνομα ^ 
τούτο γε * πατρλς δε ήμίν χαλ τροφός ή δεδοξασμένη 
του θεού πόλις, ή νοητή μήτηρ Χιών, ήν δ ύψιστο; 
Δεσπότης Ιθεμελίωσεν - γένος δε χαλ φυλέται χαλ 
φράτορες οί πρώτοι νόες χαλ θεφ πλησιάζοντες, 
ομογενείς μεν ήμίν χατά τδ ύπδ θεού καυτούς Ικτί-
σθαι χαλ Ιχ μή δντων, ίσοι δε διά τδ πρδς τδ θείον 
αέβας όμόζηλον χαλ τήν φυλαχήν τού χαλού · εί χαλ 
διά τήν τής αξίας ύπεροχήν χαλ τδ της φύσεως χα-
θαρσντε χαλ άχρατον, χαλ τδ πρώτως ύπδ της άχτϊ-
νος Ιλλάμπεσθαι, πλείονα τήν δόξαν περιεβάλοντο. 
Αξίωμα δε χαλ επιτήδευμα, φρόνησις, ανδρεία, δι­
καιοσύνη χαλ σωφροσύνη, τής αρετής τά κεφάλαια 
4V ων άελ τδ άγαθδν εργαζόμενοι, τά πρδς τήν δντως 
ζωήν φιλοτιμότερον ποριζόμεθα. θρησκεία δέ ήμίν 

ftiiper exigebanl, ut condilioncm suam diceranl, η 
viise inMiluUim, et religionis genus, el quid de ido-
lortiai coltu senlirent. llli auiem tranquillo animi 
affectu verbisqtie placidis sic fcre iis tcmpestiva 
cum apologia respondebaot: 
μειλιχίοις ούτω πως πρδς αυτούς διιξήλΟον τοίς 

9. iNos quidem,ojud.ces,earodcm qi.amvosi.a-
luram sortitisumus, verumlamcn non ex volunlate 
carnis, neque ex voluatate viri, sed ex Peo Palre 
nati surous, qui eiiaro, ut Cbrisiiau. ei sumis et ap-
pelleniar, dignaoier nobis conceasil. Comtnunis qui-r 
dem haec nobis appellatio esl; pairia vero nosira 
estet nutrix, gloriota Oci civilas, ralionalis maler 
Sioe, quam aliissimus Dominus fundavil. Gensau-
tem nostra, et coulribules, ac populares, primae 
illae mcntes eunt qiue Deum circumsUM, bomo-
genae quidem oobie qaatenue iptae quoque a 
Deo ei nibilo creaue fuerunt, pares auiem quod 
atliirci ad concors religionie stodium et justi obser-
vanliam: quanquam ob dignilatis exce&sum, ei ..β­
ίο rae puriiatem ac simpltciiaicm, ei qoia ante om-
•es ex divinoitjintne protfierunt, roajore quam noa 
gloria exomaniur. Coudiiio porro aosira et studium 
in eo veraatnr, ul prudeotiaoa, foriiiudinem, justi-
liam ac temperaiuiain exerceamus, qtae totidem 

ή ευσέβεια, χαλ τδ μή άντανιστ$ν τήν χτίσιν χατά c sunl, virlutis capiu, quibusqood bonuroest semper 
τού Κ,τίσαντος, ή τήν άλήθειαν χατέχεεν Ιν άδλχίφ, 
ρηδε τήν είχόνα τού άφθαρτου θεού Ιν δφοιώματι 
εέχδνος φθαρτού άνθρωπου χαλ πετεινών χαλ τετρα­
πόδων χαλ ερπετών μεταλλάττεσθαι, άλλ* Ιν δροις 
μένοντας τής άχλιναΰς Ιπιγνώσεω;, διαφοράν είδέναι 
Οοεητου χαλ ποιήματος * χαλ τδν μέν εν τρισλν δμο-
λογείν ύποστάσεσιν, Οατρλ τφ άνάρχως γεννήσαντι, 
χαλ Τ«ρ τψ άνάρχως γεννηθέντι, είτα χαλ δι1 ημάς 
άν χρόνψ άνθρωπισθέντι, χαλ ΙΙνεύματι άγίφ ζωο-
«οιουντι πάντας χαλ άγιάζοντι, μι$ δέ τή ουσία χαί 
θεότητι χαλ δυνάμει χαλ χυριοτητι * τδ δέ δούλον γνω-
ρίζειν χαλ ύποχείριον, δσον τε Ιν όρατοίς χαλ δσον 
Ιν άοράτοις νοείταί τε χαλ πιστεύεται. Γνώμης δε 
ούτως Ιχομεν περλ τήν τών είδωλων σπουδήν, ώς εί 

agenles, veram vilam impeasius affectamus. Culius 
notter in recta religione fcrxalur, nempe at ne crca-
tura advcrxox aunm Creatorem insurgai, nec veri-
laiem deiineat in injoslitia, neque iniaginem incor-
roplibUis Dei in similitudinem iaiaginis bominia 
morlalis, et volticruin, quadrupedum, aiqoe serpeo* 
lium, commutei; *cd contra in immuiabilis scien-
tia» linibux* coositleniei, differeniiam novimos 
creaiurae «t Creatoris : uempo bunc in tribus con-
flltmur porxonii, Patro qui εine principio genuit; 
Fiiio genito item aiwo principio, deinde vcro pro 
D^bis homine faclo; et deroum Spirilu gancki, qui 
omnea viviOcat et sonctificai; in una tamen sub-
auaiia ac deiiaie, viriute ac poieslaie. Caetera 

τις Ιχει συντόμως φράσαι τψ λόγφ περλ τά βλαβερά D omnia serva exislimamus el subdiu, qitolquot visi-
τα χαλ φθείροντα φάρμακα, χαλ τών ερπετών τά δει· 
ύστατα» ων ή χακία τών είδωλιχών δηγμάτων κουφό­
τερου έμποαΤν τδν δλεθρον πέφυχεν, είχερ ή μέν μέ­
χρι σωμάτοεν (σταται χαλ τής £εούσης Ολης, τά δέ 
«ρδς τοίς σώμασιν χαλ ψυχάς αύτάς πυρπολεί, 
απαράττοντά τε χαλ χατεσθίοντα, ταχρότερόν τε χαλ 
^εαιοτερον. > 

cf. Συμβέβηχε δε τούτων έ πάκου σαντας τών λόγων 
τους δυσμενείς, χαλ προχύπτουσαν ήδη τήν όργήν 
χαλινώσαντας, ώς άν μή ταχέως παθοχρατούμενοι 
φαίνοντο * c Άλλ' Ιφ* δτφ, φάναι, τά σαρχδς αφέντες 
γνωρίσματα, χαλ τήν έπλ γής πολιτείαν χαλ δίαιταν, 
άε'&ν φανερούς εαυτούς καταστήσοιτε, μετεωρολέ-
•χαι γεγόνατε, ξένοις ημάς καλ άηθέσι λό^οις μορ-

ΡΑΤΒΟΙ, G* LXXXVIU. 

btlia alqae invisibilia menle concipiinut atqne cre-
dimua. Jam quid de idolorum cullu senliarous, 
paac&fi verbix absolvilur, nerope hac iusUr cssa 
noxioram alqoe exitialium pharmacoruro, serpen 
Uomque sa*vi*eimoruro, quorura laroen maligm 
morsoa leviusquain ipsa idolanocent, quandoqui-
dem illi eorporum et fragilis malena» tenus, bae« 
auiem corpora simul animasque afflant, ac ma-
jore saevilia violeiitiaqoe discerpanl.» 

10· Porro dam baec audircnt rabidi bostes, 
erwnpentem nibilominus iram cobtbentes, ne 
tam subito coromoti viderentur, « Ει curnam , aie-
bant, vos, humaniialis atque hujns vitE convma-
tionie cura omissa quae vos in prasclaro statu com-
poneret, de rebus ccelesiibus fabulan.ini, vana cl 
ioaudlu verba quasi magice apud DOS jacianlea ? 

16 
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Narti tle vcstro qiiidem cullu, el >fe r.ostro rui aJeo Λ 
audacfcr awrbcque coiivieium facslis, paulo pon 
«uspiciemus; nequc enini cxisthnctis uos untam 
vcrboruni fniililaiciii ae penc portentuin a*quis 
aiiimis laiuros.» — « Kcqttamam vcro, rcspouderuut 
niarlyres, pr.vt» τ oa qnac tlixinius, noia majorcst 
aique e \ ideni ior , iu\ licmon&ir&i.diim tgitaris, qui-

iv»s suigalaribus cliaracteribus ab nliss morlali-
I us (lin.Mamiis? Nam quod aliiuel ad lut&m roa-
'criam d<*nsamqtift alquc compositam, nibil a vobi* 
fliflerinms, atqtie ipsa figura babituque simileiu 
oinniftu tt contmtinem speticm exbibcmus, uti 
oiiam pnri mole, magnitudine cl qualitate ac non.i-
nibus· dcnotamur. Sic deniqtic ivqueac vo.s iiativila-
U-m ac inoriem vita nostra sortitur. Scd cnim ad 
aniroam quod spcctat, graiuii proisus iiilervailo a & 
\obis distamus; qtiippc qiii ncqnc viia>aul morum 
Mmililiidino, ncquc uiotuuin aut sludiorum aul 
voluntaiuin ruliune parcs sumtts. Constat crgo quod 
Μ lerreuis uoii* nosmel vobis dcmoiislrare YelJcmiis, 
ro communi propriam ob!iubercmu9. Nunc qoia 
ptir.iiit vobis niiaiincque fucatam viiae nostrac spc-
<i(Mii exhibcre voluimus, qtiodi;ue latet minimeqtic 
in propatulo cst polilise nostr;o in luccro proferre, 
ul iiquidam dcfaecafnmqtie roguiiioiiem uosiriba-
beatis, baud aliier Μ agenduni crai quam genul-
nis veritatis coloribtis, eorum qtia? Lii vita agiinus 
ac moliimir, ct quinam simus, imagii.em vobie de-
pingcndo. Jam el vos ipsi iiequaquam negab.iisani-
mani delcriori corpori ilUgalam, tamen buic domi- Q 
uari ac moderari, ac suae nature pta&eiaMia stib-
jeclam sibi maicriam pro suo iibito rcgerc quan-
d iu cerie dignitaleni suam conservat. Si quis igiiur 
',οιι tam praccipua; parlis ornaraeutts glorialiir, 
quam obscmo carnis velo ceu rc magna misere dc-
tactatur, bic videtur stulto suffragio quod delcriiis 
esi cligpre, ei rem crcataro bonestaii antcfcrre. 
Quamobrem vobis p* rsuasom vohimti? tios nequc 
icnierc, mtque absurde, neqne iiialitiose aui fratidu-
lonter, sed louipcstive admoduin ttostra? viia? ralio-
iieit. menlibus veslris qnasi (ypo itnpressisae. Reli-
qnumest, ut dc rcligionc nostra, prout minati cstis, 
«(im ŝlioiiem aggrcdtaiiiini; eientm noa parati suntus 
ruivis intorrogauti despe noslra ralioncm rcddere» > 

41. Ad ba?cjudicc& rcspondebanl: c Rectc vo* ea D 
ιι preiio babclis, quorum nos qunquc magnoperc 

< uram gerimus : verumianaen cur recentcr licium 
ι eligiouis gcnus, atque banc dogmalum novilatem 
invebilis? Natn pcregriaa qnaedam noslria auribus 
«btruditis, avitam de dits «cnteittiain ejicietites, eat-
«ulis. moribii:,, lrgibusquo Jamdiii liriualaui. Α diis 
cnini iiuivcTsum Itoc cx di«cordibns opposiii»que 
pnrtibiis 4.<>i!igaturt ac lege veluli amititia; 01 ordi* 
nis ad bunnontani coi>s«'i;sitiiiqii€ compiiigilur. at-
quc ad thas nosli.-e conservationem cl secui italem. 
Oiiinam porro ratione ducii, tanlo numcro deorom 
•wui>so, irtbus tanlummodo ot qiiidem ignoiin dii* 
iidb.crotis η vobis itupcr confictis <H fabi Wali*? Quod 
si innitaicm Ilouitro auclorc nomiuare vobis licct9 
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μολυ-τόμΐνοι; il«pl γάρ ών vpqsxsuctv ώμολογή?α-.?, 
xx\ ov εξυβρίσατε θρχσίω; ουτω χα\ τολρτρώς, sU 
αυΟ:ς διασχεψόμεθα' μτΖΙ γάρ τοσαύτην ημάς τεα-
ρ'.όψεσΟα·. βημάτων αδολεα/ίαν χαι τερατχιανοίηϋεέητε 
αν.» — ιΚα\ ποίον αν, φήσαι τους αΰλητας, ών προ-
ειρήχαμεν γνώρισμα μείζον τε χα\ περιφανέστερον 
πρδς τδ δειχθήναιτοΐς άγνοοίίσιν, οΓτινες δντες ημείς 
σ^ορ·.σ:ιχοΐς χαραχτήρσι τών άλλυν διενηνάχαμεν; 

Κατ α μεν γάρ τδν νουν χα\ τήν της δλης παχύτητά 
τε χα\ σΰμπηξιν, χατ' ουδέν δμών διαλλάττομεν, £ν 
τ ε μορφαίς ταΐ; αύταίς χα\ σχήμασιν δμοίιυς δσον 
zi; τδ κο.νδν είδος ζ χει τής φύσεως χαΟορώμενοι. χα\ 
δγχιρ χα\ μεγέθει χα\ πηλιχότητι, χα\ τοίς αύτοίς 
δνόμασιν επίσημα:νόμενοι · προσέτι χαί γενέσει χα% 
φΟορ| τδν βίον ώς ούτω; ύμίν δtαμείβοντες · ο ί ς δέ 
γε της ψυχής ίδιώμασι, τής πρδς υμάς επιμιξία; 
μεγάλω χάσματι διειργάμεΰα, μήτε τρέπων χα\ ηθών 
δμοιδτητι, μηδ* αύ κινήσεων χαί δρμών ή προαιρέ­
σεων ταυτότητ: συμφερύμενοι · δύεν εί γηΐνοις γνω· 
ρίσμασιν εαυτούς εμφαίνει ν ύμίν έπειρωμεθχ, πρδ-
δηλον ώς έν τφ χοινφ τδ ίδιάζου παρεχαλύπτομεν. 
Επειδή δέ χαΟαρδν χα\ ού συγκεχυμένου τδ τών 
γνωρισμάτων είδο; ύμίν ποιείσΟαι διενοήθημεν, καέ 
τδ χρυπτδν χαί μή πρόχειρου τής καθ' ημάς πολι­
τείας διαφωτίσχι, ώ; &ν τρανή ν χαέ διαχεχριμένην 
τήν περ\ ημών διάγνωσιν χατοπτεύσοιτε, ούχ άν 
Ιτέρως έδείχβημεν ή ούτως έπαληΟεύοντες, τήν τών 
έν οις ζώμεν χαΙ.χινούμεΟα χαι έσμέν, γυμνήν ύμίν 
είχόνα διαχαράξαντες» "Αλλως χα\ ύμείς ούχ άν 
άρνηΟέίητε τήν ψυχήν τφ χείρονι συνδεδεμένην, ήγε-
μονεύειν τε χαί χρατείν χα\ φύσεως υπεροχή φέρειν 
τε χαί άγειν τδ υποχείριου, Ιως άν αυτής σώζηται 
τδ αξίωμα * ώς ε? τις μή τοίς τού χυριωτέρου μέρους 
σημάντροις έγχαλλωπίζεται, μιχροπρεπώς δέ ώς έπί 
τισι μεγίστοις μεγαλαυχείται τοίς τής σαρχδς προ-
χαλύμμασι, Ιοιχεν φαύλη τιν\ ψήφφ τφ χείρονι 
προστιθέμενος, χα\ τήν χτίσιν τού καλού παραιρου-
μενος. Γνώτε τοίνυν ώς ούχ είχή τε χαλ παραλόγως 
ουδέ σεσοφισμένως χαλ σχολιώς, χαιρίως δέ μάλλον 
τών προσόντων ήμίν τούς χαρακτήρας έν ταίς ύμε-
τέραις διανοίαις άπετυπώσαμεν · άλλ* εί δοχεί λοιπδν 
περλ τής θρησκείας ώς ήδη περ ήπειλήσατε, ποιή-
σοσθε τήν έξέτασιν, ώς ημείς έτοιμοι παντλ τψ ερω­
τώ ντ ι περλ τής έν ήμΤν ελπίδος άπολογείσσαι.» 

ια'. Τού; δέ πρδς ταύτα είπείν, ώς · Εύ γε ύμίν 
μή παρέργως Οεμένοις τά περλ ών χαλ ήμίν λίαν 
επιμελώς διεσπούοασται · άλλά τίς ά λόγος ύμίν τής 
περλ τήν Θρησχείαν νεωτεροποιία^ χαλ τής τών 
δογμάτων χαινδτητος; αανίζοντα γάρ τινα είσφέρετε 
είς τάς άχοάς ημών τήν προγονιχήν δόξαν τών θεών 
παρωΟουμενοι, χρόντρ χαλ έδει χαλ νόμφ χραταιω-
ΟεΤσαν * ύφ* ών χαλ τόδε τδ πάν έξ άσυμφώνων χαλ 
αντιθέτων μερών συνδείται, χαλ συγχέχραται νόμ»:ι 
φιλίας χαλ τάξεως πρδς μίαν άρμονίαν χαλ σύμ-
πνοιαν, χαλ τής ημετέρας ζωής διαμονή* χαλ άσφά­
λειαν - ή δι' δντινα λόγον τοσαύτην άφθονίαν χαταλε-
/οιπότες θεών,τρισλ χαλ μόνοι; χαλ ταύτα άγνώστοις 
δεοίς συνεχλείσθητε, χαινώς ύφ* υμών άναπλασθείσι 
χ χι συντενε?σ;ν; Εί δέ χαι τριάδα «χρ' Όμηρου λέγειν 
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« 1 LAUDATIO ΟΜΝ1 
άμΐν έ«εγένετο(2), χατά τδ, τρ ιχθά 61 πάντα δέδασ-αι,, 
άλλ* ού διατέμνειν τήν ποίησιν χρή, χα\* τδ μλν 
αυτής έξανθίζεσθαι, τδ δε τελείς άπο£Ιίπτειν. ΕΙ 
γάρ χαλ τοίς ήγεμοντκωτέροις καλ οίονελ χορυφαίοις 
ώς τεσι πρώτοις αίτίαις δ ποιητής τά; τού παντδς 
αρχάς άπεχλήρωσεν, ού μήν τούς συνεπιμελητάς 
αποκηρύττει θεούς, άλλά δι* δλης αυτού τής ποιήσεως 
xa\ κοινή διασχεπτομένους περλ τών πρακτέων 
εισάγει, καλ συνευεσχουμένους, χαλ ηνδιέποντας, 
κοΑ προπολεμουντας χαΛ συμμαχούντα:, χα\ πάντα 
πράττοντας, δι* ων άν τις αυτούς θεούς μέγιστους 
ήγήσοιτο, προνοίφ τήν χτίσιν διαχοσμούντας καλ 
διατάττοντας · οθ; άπαντος δμοίως προσίεσθαι δ*?, 
χαι ταΐς τιμαΤς ημάς εχμειλίασεσθαι. Τής τοίνυν 
χχτεχούσης πλάνης χαθάπερ λύμης άπαλλαγέντες, 
μετα μάθετε, τδ χαλδν φωτιζόμενοι τήν διάνοιαν, κα\ J 
πείθε σθε σύμβουλεύονστν · Ιτι γάρ υμών φειδόμεθα, 
κα\ τής άνοίας οίχτείρομεν * διδ χαλ Ιπιειχέστερον 
«ως ποιούμεθα τδν διάλογον, τδν δγχον τής αρχικής 
εξουσίας κατατιθέμενοι, χαλ παιδαγωγού τρόπω 
ποιδεύειν υμάς πρδςτδ συμφέρον έπβιαζόμενοι. ι 

ιβ'. ι Καλ πώς άν δειχθείητε, πρδς ταύτα τους 
άθλητάς ύποκρίνασθαι, φιλότεκνοί τε χαλ άρχικολ, 
μή τοίούτοις ημάς λόγκς δαψύώς εκτρέφοντας τε χα\ 
έιιπαιδεύοντες; Οϊ γε περί τών μεγίστων ούτω δια-
νοεΖσθε λίαν μεγαλοπρεπώς χαλ ένδόςως, ώς παιδα­
γωγού τίνος αληθώς δείσθαι μάατιξιν ημάς επιστρέ­
φοντος - χαλ τούτο δε ώς χαρίεν υμών χαλ φιλάνθρω­
που, δτι μή πρδς δργήν, πράως δε ήμίν Οιαλέγεσθε. 
Έπελ δε τούτο ούτωσλ μέχρι παντδς άχέραιον 
φυλάττοιτε τήν ύπόσχεσιν, χαλ ουδέ τι πάθος 
επεπροσθεί, δεύρο άμα συνεξετάσωμεν" περλ τών 
άγαν σπουδαιότατων τε χαλ χαιρίων, ώσπερ έν 
σταθμό) τινι χαλ ζυγφ, τούς λόγους ποιούμενοι" χαλ 
τά (Μπον νιχήσειεν, χαλ μετά τού νικώντος γενώμεθα. 
Καλ πρώτον, εί δοχε!, περλ τής χατά τήν θρησχείαν 
αρχαιότητος διαλάβωμεν. 

ιγΛ f Ό μέν ημέτερος λόγος τδν πρώτον άνθρωπον 
«αραδίδωσι τήν περλ του δντος δόξαν έχδιδαχθέντα 
6εάθεν (^ολογιχώτατον γενέσθαι χαλ γνωστιχώτατον. 
Τούτον επιβουλή χαλ φθόνω τού πονηρού τής υψηλής 
θεωρίας άπωλισθήσαντα, χαλ πρδς τδ γεώδες άπο· 
νεύααντα φρόνημα» πρδς μεν τήν χατά νουν ίσχ^ο-
τάτην τε χαλ είλιχρενή έποψίαν άμβλυωπήσαι, πα-
χείαν Ιέ τινα νεφέλη* αύτου τής τών χολών ά-
μνημοσύνης χατασχιάσαΐ" χαλ ούτως τάς φωτοειδείς 
Κψεις άποβαλοντα, τής έν παραδείσω λαμπράς έξω· 
σθήναι διατριβής· Εντεύθεν τοίς έκγόνοις αμυδρό-
τερόν τε χαλ αδιάκριτου τδ φώς τής θεολογικής 
άχτίνος, ώς Μ τίνος κλειθρίας έπηύγασεν. "Αβραάμ 
άέ καλούμενον ούτω τδν ήμέτερον πρόγονον σοφίας 
Ipam διαπρέποντα, χαλ πολλή μέν τή ζητήσει, 
τφίον*. δέ τή πίστει χατά τδ έφιχτδν Ιν περιλήψει 
τών τελεωτέρων γενδμενον, χαλ τούς περλ τής 
Τριάδος χαλ τής σεπτής ημών θρησκείας μυηθήναι 
λόγους σαφέστερόν τε χαλδιαυγέστερον * φ τή συν-

J M MARTYRUM. 4J1 
juxia lllod, frifariam cuncia distinrta sui t, \.:\\\\ 
tdcirco opoiiet universum hoc secare, el cjus qui-
dcm pariem pradibare, rHiquam prorsus abjiccre. 
£tsi enitD itonfiuNis principalibus ei quasi coiy-
pliseis, ceu qoibnsdam primis taasis, mundi fmpe-
ι-iiitn poeta atlribuil, minimc lamen reliquos dcos 
a rerum cura excludit; imo vciololo BDO poctnale. 
et una de rcbns agcndis delibcrantes iuJucii, κ 
convivantes, siroulquc giibcmanics, el in bello pru-
pugaaiues, el opcm fercnies, cunctaque agcntes ob 
qu« maximos csse deoscredetc opor&ct, crcalisque 
rebos providfiuia sua ac reginiiue coiisiileulis; 
quos idcirco ambire ncccssc est, el <>ulali* bouori-
bus propitios facere. Quapropter erroreiavoairuni» 
tanquam pcsiem quaiudam cxpellei.to^, d<disciie* 
v i i i bonestiqtrc lumiiie meule» resira* purgutiica, 
imbisqoe suadentibu* *u*cnUaie, Adbtic eiiiui vobis 
pnnimus, insauis veslri miseili; ideoque α buiua* 
niter vobiscum coiifalmlamur, deposilo iiopct aiiv» 
dtgiiitatis lumore, ct pxriagogi rilu ad ea quae vobis 
fcunl ulilia compellimus. · 

it. ι Aiqui, reapoiidcrunl martyres.qui ikripotest 
ui beuivoloruin parcnium ac niagisiraiuum looo ha-
beamini, niai dignU nos boenomine docii inis irobua-
lia apprime alque erudiatis Τ Qui interim ία re maxi-
ma, adeo de vobis magnificc ct gloriose seniitis, ut 
vere lanquam apaedagogo nos oporieat a vobis emen-
dari, benigneqae el bamaniter agere puiaiis, quod 
non iracunde aed maneucle nos alloqnimini. Jam 

; vero qaoniam huc usque promissum hoc inviola-
tam aervaelie, neque ulla aninii pcrlurbniionc move-
nnini, age, nonc simul dispiciamus de re gtavigsima 
ti DKimenli roaiimi, tanquam in slutcia iiuadani 
aermonem librantes, qu«vj ubivis inclinaverit viclo-
riam pariet, uoeque ipsi viclorcm sequcmur. Iu 
primis igitur, si vobis placet, dc religiouis antiqui-
laie iractemus. 

45. iNoslra igitur doctrina tradit primum bomi-
ncm,de Eutis exsislenl.a divitiilus edoclum.ei sum-
nittm tbeologum et sapieoiia plenura exsiiiisse; 
bune tamen insidiis invidiaque diaboli a ευχ scien-
l i * gublimitate dcpulsurn, aique ad icrrenas rogi-
Utioncs dejecluin, roenlis acumen subtilissiinuin rt 
pttrissimuin scusisse bebeiatum, crassam vero 

^ quamdain nebulam sibi circunopositaro qu» bonesii 
oblivionein induceret, atque iia, claro luuiine amis-
hot de splendido paradisi babilacalo fuisse ejectum; 
ex eo tempore nepoiilus quidein Aonnisi subobscu-
ram ti indistinctam theologici radii luccm, lanquam 
per trabsennam, splcndoscere solttam; ca3tcroqui 
Abraliauium prog^niloiem noslrum, sapienlia? 
amore prsestanteni, multa quidem meditatione ac 
majore fide, quamum licnil, sublimiorum rerum 
noliliam comprebendisse, atque ipsis Trinitatis 
aanctiqiie nofitri cvttus mysieriis manifestius et 
clarittf fulaae iniiialum : cui demuiu inielleciu sua 

(1) (HtaJ, 1 SS5) 
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ad majora lendenti, et res divinas atudiosius labo- Α ^ i t προς τδ μείζον προχόπτοντι, καλ φιλοπονώτ*-
riosiusque scrutanti, mysterium quoque untus dc 
Triuiiaie personae, Dei scilicei Yerbi posicrioribue 
ssecuiis incarnati, symbonce praeoslensum ett. Posl 
illum Moyses ad Det visionem dignanter admt&su*, a 
quo scripiam legem accepil, Entis oolitiam populo 
exprcssius imperulus est; exinque id luroen pau-
1aiim dimanans crevil, donec Patris Filius nobia-
cum in carne versane saluiem ia terris pairavit; a 
quo fidci accuraue perfectionem habemus, ita ut 
baud jam in umbris atque imaginibus, $ed rete-
lata /acie gloriam Domini speculemur. Sic igilor 
nobis pranunliaia fuit verilaiis doclrina, qus tem-
poris vetusiale myibicas veslras opinioue» supcrat. 
Etcniin Abrabamus circa Nini tenipora iuclaruil; 

pov περλ τήν τών θείων Ιρευναν Ιγχειμένφ, χαλ τής 
χατά τδν Ινα τής αυτής Τριάδος Θεδν Αόγον χρόνοις 
ύστερον γενομένης οίχονομίας τδ παράδοξον συμβο· 
λιχώς προυπεδείχθη μυστήριον. Μεδ* δν Μωύσής 
θεοπτίας άξιωθελς, χαλ νόμους Ιν γράμμασιν είληφώς, 
τφ λαφ τήν περλ τοΰ δντος γνώσιν έξήστραψβν έχτυ-
πώτερον, άφ' ου χαλ ή ίλλαμψις κατά βραχύ προς 
τδ μείζον όδοποιουμένη προέβαινεν * μέχρις Αν ήμίν 
δ του Πατρδς ΊΠδς δμιλήσας διά σαχρδς, τήν έχλ 
γής σωτηρίαν είργάσατο * παρ* ου τδ εντελές τής 
ακριβούς χατέχομεν πίστεως, ούκέτι μέν έν σχιαΙς 
καλ Ινδάλμασιν, άνακεκαλυμμένο δέ προσώπφ τήν 
δόξαν Κυρίου χατοπτριζόμενοι. Ούτως ουν ήμίν 
προχατήγγελτο τής αληθείας τδ κήρυγμα χρόνου 

Uoysts autcm regnante apud Sicyonios Orlhopo- Β πρεσβείοις τών μυθικών υμών δοξών ύπερχείμενον 
ltdi>, qui aiue Cecropero dypbyem exstiiit. Vester 
auiem i!lc bominum deorumque pater Jupiter ab 
ipso Cecropc fatlus est dcus; ex eoque deinceps 
rcliquus vobis deorum grex propagaius fuit; alqoe 
llii calamiuies, et Homericas poeseos caecttas or-
tum babueruni; lapidesque et ligna affaiim in deos 
rransfonnata sunt, el specicm quamlibet pro arlili-
com ingcnio tt voluntatc iuduerunt. Quidui igitur 
eoristanlt ei lcmporum auclorilaie subnixas religioni 
nomina veslra datis, ei belluinis scposilis opinioni-
bus, cvidentem verilatem amplectimiiii ? ι 

εΓπερ Αβραάμ μέν χατά τούς Νίνου χρόνους διέλαμ-
πεν - καλ Μωύσής κατά τήν Σικυωνίων αρχήν 
ηγεμονεύοντος Όρθοπόλιδος, δς τού λεγομένου δυ-
φυούς προήκμαζε Κέκροπος * δ δέ καθ* υμάς πάντων 
πατήρ ανδρών τε δεών τε Ζεύς ύπ* αύτου Κέκροπος 
Ιδημιουργήθη θεός (3)* Ιξ εκείνου τε λοιπδν Ιφ* έξης 
αί τών άλλων ύμίν θεών άγέλαι συνέστησαν * χαλ τά # 

τε Ιν 'Ιλίω κακά, χαλ ή τής *Ομη ριπής «οιήσεως 
διέχυψε πήρωσις * λίθοι τε χαλ ξύλα θεολ πλουσίως 
διεμορφώθησαν πρδς πάσαν έξειχασθέντα τών δή ­
μιου ργησάντων έπίνοιάν τε χαλ βούλησιν. Τί οδν μΙ( 

τ,ή άπλανεί καλ χρόνφ προκεκηρυγμένη πίστει προστίθεσθε, τήν κτηνώδη δόξαν κατατιθέμενοι, χαλ 
τοίς όμολογουμένοις προσέχοντες; ι * 

14. ι Undenam vero, dixerunt judicee, diciorum C (δ*, ε Καλ πόθεν, ΙφησανοΙ δικάζοντες, τάς «ερλ 
vcstrorum depromciis demonslraiiones ? Pariim 
quidcro, respondcnmi martyres, cx sacris apud no§ 
Libris, pariim etiam ex muilis de vestro numero 
brsloricis, scriploribus, aique piiilosophis rei veri-
tatem possumus confirmare. Eupolemus enim et 
Artabanus, Demetrius atque Porpbyrius, aliique 
plurimi, quos ob niraiara inulliiudinem praeler-
nuliiinus, Moysis anliqaitali teslimonium dant. 
Ne igitur, ad imaginem Dei creali et liberi arbi-
irii douo exornaii, ad irrationalcro raenlcm decli-
nenuis, neque more porcorum converii, purorum 
foniium graiiara vilemus, in luto autem ei mate-
riali cnore voluierour, deteriora seculi. Turpe 

τών είρημένων αποδείξεις παρέξετε; Τούτο μεν 
Ιχ τών Ιερών ημών Βίβλων, είπον οί άθληταλ, τούτο 
δε χαλ Ιχ πολλών τών χαθ* υμάς Ιστορικών τε χαλ 
συγγραφέων χαλ φιλοσόφων πρδς τδ αληθές συνιστά-
μεθα * Εύπόλεμός τε γάρ χαλ Άρταβάνος, πρδς δδ 
χαλ Δημήτριος χαλ Πορφύριος, χαλ Ιτεροι πλείστοι, 
ούς διά τδ πλήθος παρήχαμεν, τή Μωύσέω; Ιν χρά-
νοις προσεμαρτύρησαν άρχαιότητι (4). Μή ουν χατ ' 
είχόνα κτισθέντες Θεού, χαλ τ φ τού αυτεξουσίου δώρφ 
φιλοτιμούμενοι πρδς άλογίαν Ιχπίπτωμεν, χαι δίκην 
συών συ στρεφόμενοι, τήν μέν τών καθαρών ναμάτων 
χάριν άποσειώμεθα, βορβόρω δέ χαλ ίλύι πλάνης 
έγκαλινδούμεθα, τδ βέλτιον ούχ αίρούμενοι · χαλ 

enim revcra esl et valde absurdum atque ialuuin, Y*P «l«XP«v αληθώς χαλ λίαν άτοπον χαλ ανόητου, 
naturam roente et aiiimapnediiam, rauonia monere °τήνΙννουν φύσιν χαλίμψυχον, λόγφ τε τιμηθεΤσαν, 
oinaiam, toiquo virtaium privilegiia abundantem, w X · Ρ β τ ώ ν τ ο < , β ύ τ ο ι ς «λε«νε«ήμ««» Χ«λχό> χαλ 
ίιι aere et lignis ερβοι suas tita? ftindare, c l cum 
cnlcaia pedibux servaque maieria quodainmodo 
lapidem fieri per mentis *oae imueiua brotos. · 

15. < Ergone τοε, dixeruni judico», exisiitnaiis 

λίθοις τάς ελπίδας τής ζωής Ιπχτρίβειν, χαλ πρδς 
τήν πεπατημένην χαλ δούλην ύλην άποπετρούτθαε 
ταίς άναισθήτοις τής διανοίας δρμαΐς.» 

ιε'. ι (5) Είτα οίεσθε γάρ, ω ούτοι, Ιφησαν ο! δλ-

(5)Hsec omnino coiiaonaol cam eeeutido libro 
Cbroaici Eusebiani. 

(4) Apud Euaebium, Pray. εναιισ., ιχ, Ϊ6, 27,29; 
e i x, i i . 

(5) Tolus eubsequcne Iractus, a iiobls virgolis 
dislinrltiSt exslat citatas in condlio n Niaenu, 
aiiiio 788 celebrato, acl. 5, ed. Labbci, l . VII, pag. 
575 bis verbis : Κωνσταντίνου διακόνου καλ χαρτο-
φϋλσχος τής άγιωτάτης τού Θεού μεγάλης εκκλησίας 

Κωνσταντινουπόλεως είς πάντας τους αγίους μάρτυ­
ρας, ού ή άρχήβ Αί μέν Χρίστου πανηγύρεις. Είτα 
οίεσθε, ώ ούτοι, ίφησαν οί δικάζοντες, ώς έν χαλχφ 
χαλ λίθοις τήν σωτηρίαν ποιούμεθα clc. Ergo scri-
p4or, cujua sacculo uciavo citaior α generali synoiio 
aocioriias, aasculo sallein uno vel iorta&H* duolmo 
aniiquior credendu» esi. Igiiur sxculi aexti v d 
oepiiuia scripium ediinus, non genuinuai Ui:lum-
niodo, aed exiuio leauaiouio oiuiuium. 
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« χάζοντες, ώς έν χαλχφ χα\ λιβοις τήν σωτηρίαν i 
< ποιούμεθα· ούχ\ 61 προς τινα δύναμιν προνοητική* 
« τε κα\ συνεχτιχήν άποβλέπωμεν, παρ* ή ; τα χάλ­
ι λίστα ήμίν π* ρ ι γίνεται; > c Κα\ πώς πλάτται χαλ 
< λίθου ργο\, ο! μάρτυρες Ιφησαν, αγαλμάτων πλήθος 
t χατασχευά»ουσι, ποιχίλαις μορφαΤς διασχηματί-
ι ζοντες, χα\ τοίς ναοϊς προαηλούαιν; ΤμεΙς δέ 
« θυσίαις ταύτα γεραίρετε, τήν τών άπορων λύσιν 
ι παρ* αυτών έξαιτούμενοι; Τί δέ χα\ «αρ' ύμέν οί 
« τύραννοι άεξήλθον; *0 φατέ θείον, έν είχδαινούχ 
« έγχαράττεται; Πώς ούν ήμίν διαλοιδορείσθε δεισι-
€ δαιμονέστερον, έφ* όμοίαις πράξεσιν διακείμενοι; 
• Ούχούν έπείπερ ήμίν, ώ διχασταΐ, τοίς εύεξελέγ-
c χτοις ψόγοις τήν τών είχονων γραφήν παραρτύετε, 
• φέρε, τής περ\ τούτο πλάνης χαλ αμφιβολίας υμάς 
t άπαλλάξωμεν. ' 

ι ς \ · Ού γάρ τδ θείον απλούν υπάρχον χαλ άλη-
€ «τον μορφαΐς τισι χα\ σχήμασιν άπειχάζομεν, ούτε 
« κηρψ χαί ξύλοις τήν δπερούαιον χαλ «ροάναρχον 
• ούαίαν τιμ$ν ημείς διεγνώχαμεν * άλλ* έπι τού 
t πρώτου χαταπαλαιεθέντος άνθρωπου διά τής πα-
t ραβά?εως χαλ τής *αθελούσης άπεστατιχής θρα-
« συνομένης δυνάμεως, ή φύσις έδιίτο τού άνα-
t στήσοντο; - ού γάρ οΤά τε ήν έξ εαυτής χάτω 
• κειμένη τήν ήτταν άναπλάσαι τε χα\ άναχαλέσα-
c σθαι, τού εχθρού τψ πτώματι έπεμβαίνοντος · ούτε 
• μέν^είχδς υπήρχε ν μή έπί δευτέροις παλαίσμασι 
ε τής νίκης τδν τύραννον Ιχτινάξασθαι · αύτδς δ 
β Δημιουργός τού οίχείου ποιήματος, δ τής Τριάδος 
« είς, δ Θεδς λόγος, ώσπερ ού τή πλάσει πάλαι 
ε της φύσεως ύπσυργόν τινα παρεστήσατο, ούτως * 
ουδέ νυν τήν είχόνα φθαρείσαν άνανεούμενος, άλλω 
τήνάνάχτησιν ένεχείρισεν, αλλ* αύτουργφ δυνάμει 
χρησάμενος, τούς ύχέρ ημών αγώνας άνθρωπιχώς 
c άνεδέξατο · τούτο γάρ ήν πως οίχείον Θεφ χαταλ-
t λήλοκ τφ άγωνίσματι διαπράξασθαι. Επειδή δέ 
ε «άς έ αγωνιζόμενος τρισ\ τρόποις ή ένί γε του-
€ των ύχερμάχεται τδν άντίπαλον, ή γάρ άπατη, ή 
c νέμω, ή τυραννίδι, τούς μέν δυο παντελώς έπαφείς 
c ώς αχρήστους χα\ ούχ οίχείου;, ούτε μέν τοις 
σ δι* ούς δ άγων λυσιτελείς τε χαλ ωφελίμους δ 
c ημέτερος πρόμαχο;, ή τε γάρ άπατη διεψευσμένην 
« Ιχει τήν νίχην φαύλως τδν άνταγωνιστήν άνατρέ-
• πουσα, ή τε τυρανν\ς παραλόγφ βίε κρατεί, μή 
ε έξ Γσου ποιούμενη τήν συμπλοχήν · τδ*/ δέ λοιπδν 
t έγχρίνας τών τρόπων, έπ\ τήν χατά νόμον πάλην 
t έχώρησε - χα\ σάρχα λαβών έχ τού πεσόντος φυ-
• ράματος, έψυχωμένην ψυχή λογιχή τε χαλ νοερφ, 
« μείνας δχερ ήν, χαί τών εαυτού μή έχστάς, πάντα 
c γίνεται, πλήν τής αμαρτίας, δσα χα\ έξ ώνπερ δ 
« άνθρωπος * χα\ μήτε δοχήσει τδ σαρξ φανήναι 
ε σχηματίσαμε νος, » (6) μήτε γυμνή τή θεοτητι 
συμμίξας τψ πονηρφ · τδ μήν γάρ άπατηλόν τε χα\ 
άτολμον, τδ δέ τυραννιχδν τε χα\ βίαιον * ούχ άλλως 
ή τή ηττημένη φύσει δικαιοσύνης περιουσίψ, τδν 
άπατη χαθελόντα διεχειρίσατο, πρδτερον διά πασών 
τών ανθρωπίνων έκτος αμαρτίας παθών, ών ή χαχία 

(β) Abfainc usqoc ad έπιστώσατο oniittuntttr 
retiqaa is aynodo, interpo&ita admonilione xa\ 

JM MVRTYRUM. 4 W 
ι ηοε ab «re el lignis salutem cxspectare, ei non 
c potina ad providam quamdam et qu» cuncla 
ι conlinet viin «peclarc, a qua oplima qtixque nobis 
ι proveDiUDtT Cur Uaque, responderunl martyres, 
t plaete ac ttaltiarii signorura muliiiudincin ela-
c boraut, Tariis figuria conformaiorum, eaquc iu 
t faui» conslituunl? Vos awem cur eadem sacii-
c Aciis colitis, atque ab iis dubiorum aolulioncm 
c posiulaih? Quid autem tyranni vestri peise-
• qounlur f Dcitas, quam dicilts, noune imagini-
t bus expriiuilur ?Cur ergo nobis lam acerbe convi-
c ciamiui, qui ία iisdem actibua veraamiui ? Quia 
c igiiur itobis, ο judioes, criniitialionibus facile 
c refulandis, de imaginibus accusaiionein inferlis, 
ι age, ab boc qooqoa errore el ambiguitate vos 

1 1 eripiaoiuf. 
ι 10. Nos deiuiem, que aimplex est cl iucompre-
t beneibilis, neqoaquam oerlis formis aut liguria 
ε expretsam tolumus , nequc cera aot lignit 
t supersubsianualem et etoe tuitio eubslaniiam 
c honorandan censemus; sed quia primo, bomini 
ε ab apoataiica audacique potenlia per suum 
c lapsuro deviclo, op«f eral adjulore qui erige-
i rei (ueque enim jacens nauira per se ipsa rtfor-
« maro aemelpoieraiaiqueinstaurare, inimico suo 
c sibi iotambenie, cujusiyrannideiu nonnisi eecundo 
c oeriaminedepeUi soquum erat), ipse Creator, unus 
c de Triailale Deus Verbunri, aicuii olim creaiur» 
ι plasmaii conuciendo oullum adjuiorem babue-

t · rat; ita ne, naoc qaidero cum corruptain iina-
' t gioem insiaiiraiurue erat, cuivix alii banc repa-

c raliootm commisit, sed stta poleniia operante 
c ueus, cerlamen pro nobis iu bumana foima 
c susoepit. Hoc eniro convenieiis quodammorio 
ι eral Deo, ui certamen ex aequo cuni bosle pa-
i irarei. Quoniam vero omnis certalor iribus modis, 
ι am uuo ex bis fincere solei adversarium, vel 
c fraude acilicel yel lege vel tyrannide; propu-
ε gnalornosier, primo quidero posiremoqae prorsua 
ι omitaia, utpote iuopiis nec aibi idoncis, nec illi» 
ι ipiix pro quibus agon fiebat utilibus aut profi -
ι cuis (nam eH fraue falsam victoriam parit, dum 
4 improbo modo adverearium superat; lyrsnni» 
4 aulem irrationali vi vincit, dura sine aequiute 

^ ι luctam inil), reliquum modum praeoplans, ccrta-
i men legitimo jure palrandum delegil; sumens-
4 qtfe de lapea nalura carnem, ralionali ct iuiel-
i ligeiite anima prcdium, maneua quod erat, et 
ι nibil proprium amiileDs, omnia in ae recepii, 
4 excepio peccalo, quas hominis naluram consli-
4 lutuii; neqoe pbaDtaetico io carae apparuit, ι 
iieque simplict cum diviniute diaboium eipugna-
vil(illod enim. dolosoro fuissel et quaai limiduoi, 
boc vero lyranoicum et violenlum), baud aliter 
quam lapaa nalura indulua, suramo jusiiiiae juro 
eum qui dolo viceral vicit, priroo quidem per onv-
nes» absque peccalo, bumauaa paesiouea, quarum 

μετ* ολίγα, «I pott pnuca. Tum sequilur, ui iufra 
(coh SOO Α), τούτον τοιγαρούν, clc 
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matcr malitia exi, nalurali lege incedens supcrna- Α μήτηρ έγένετο, νόμω φύσεως όδεύσας ύπερφυώς, 

πείνης φαμέν χαλ δίψης, κόπων τε, χαλ δακρύων, χαλ inraliter, per famem dico, et per sitin», pcr labo-
res, lacrymas, sudores, agoniam, et vulnera, 
fragilitatem denique corporis atque obitum; nempe 
ut l.aec in sc incidcntta cito deatrucrei, veluti arie 
iusoria omne supcrvacuum et spuriuin excoqtiitur, 
ct hominum gencri omnem maculam abstergeret, 
atque iueum, quem anie casum liabiiit, slattiiu 
resiiiueret. Poslremo ex roorluis resorgeae tl ία 
cadum conscendens, denuo se judicem vcnlurnra 
denuntians, certam corporom resiirrectionem, ct 
pcrpiluani ejusdcm naiura impntribilitatem liinc 
iwbis eflecit. t . liuuc itaque secandum iltam in 
« qua appai uii foi mam, ei in qua cum bojuinibus 
< vcrsalus est, nos imaginibug reprsseiilamus, 

ερώτων, καλ αγωνίες, χαλ μωλώπων, χαι φθοράς, 
χαλ θανάτου* ώς άνέναύτψ προσπίπτοντα ταχέως έξα-
φανίζοιτο, χαθάπερ iv χωναίχ πάν τον περιττδν χαλ 
μή δόκιμον, χαλ τδ γένος £ύ«ου «αντδς έχχαθα(ροιτο, 
χαλ μένοι δπερ ήν πρδ τού πτώματος. Έπλ πάσιν 
έχ τών νεχρών άναστάς χαι εΙς ουρανούς άνελθών. 
αυθίς τε χριτής ήξειν έπαγγειλάμενος, τά ασφαλές 
τής τών σωμάτων έγέρσεως, χα\ τής χατά τήν φύσιν 
διηνεκούς αφθαρσίας εντεύθεν ήμίν επ*. στωσατο. 
• Τούτον τοιγαροον έν ή παρεδείχθη μορφή χα\ τοίς 
ι άνθρώποις συνανεβτράφη, τοίς πίναξιν έπιγράφο-
ε μεν, ύπόμνησιν τής δι* αύτον σωτηρίας τδν θείον 
ε τύπον ποιούμενοι * χαι ού καθ' υμάς ποικίλος 

« meroonaro pairai* ab eo aalutis boc divino typo B ι είδέας παράγοντες, χαλ σχήματα χατά τδ δοκούν 
ι διαγλύφοντες (7). * *0 μέν γάρ ύχηνήτης ύμίν 
Θεδς, δ δε θηλύμορφος, χαλ ήμίανδρος * χαλ ά μέν 
παρηβηκώς χαλ τήν ώραν άπολίπών, δ δέ τήν δψιν 

ι refdcanlcs; non auiem, ut vos facitis, varias 
ι forroas oculis obirudcuies, Ogurasve pro libiio 
ι confliigemes. > Apud vos eoim alius etl barbains 
deus, alius femineus, alius bermapbroditoa, alttis 
jam provectus et juveniittem praelergressus, aliws 
aspectu adbuc Aorenli, alque, ul summalim dica 

φέρων άκμάζουσαν · χαλ δλως πολυε ιδείς χαλ διάφοροι 
τών θεών ύμίν είχάνες έπινανδ^νται · πόθεν τοίνυν 
λαβόντεςούτω τοιαύτα γράφειν έδοχιμάσατε; 

mus, inultifornies ac diversae a vobis deeru» imagiites txcogitat» faerani. toaesaai porre ko t iu 
csse pingendae didicislis ? 

17. « Eui deorum fornue, resporideruni judfcet, 
variarc in imagiiium specie soleut, aitattteu divi-
nior qua?dam nobis iradtla doctrina esi,quae ad vc-
riorcm subliniemquemeiites noslras tiieoriam elevat, 

iC. < Άλλ' εί καλ τάς μορφάς τών θεών, Ιφησαν 
of δικάζοντες, διαφόρους είναι συμβέβηκε, χατά τήν 
τών εικόνων παράδειξιν, άλλά τις λόγος ήμίν θειστε· 
ρος παραδίδοται πρός τινα θεωρίαν ακραιφνή τε χαλ 

atque ad arcbeiypum ducit, iicqee nos sinit ad ma- ^ ύψηλήν άναβιβάζων ημών τήνδιάνοιαν, χα\ συνάγαιν 
icriae vilitaiem iriiuramque dejici alque ditpergi, 
aul coloruia varielati iohserere. Sed bauc doctrinam 
vobis pandere profanis ct alienis neque fas neqne 
l'A\im est: verum si inittari el consortes iieri t>a-
crorum noflrorum auettis, cuneia vobis revebiba-
IUUS, nibilque anauum habebimus. Nam q«o«1 aliuin 
quidcm seniorem, aliom vero juniorem eifingtmua, 
par vobie sententia est, qui Patreni Fihoinqoe ap-
pfdlaiis : constal en\m parentetn el intclligi ct <*sse 
antc suuiu nalum. $ 

18. ι Eslo baec, dixeruni inarlyres, ul ex vesira 
quoque sniUintia dii pcr tropum atque pbanlasiaiii 
liumana figura exbibeantur, ei symbolici; r«pni*-
sentonlur. Veruiiienimvero cur cynoccphilus I I H -
giiur deus, ftcorniger, el paniscus, eisemifer, 
cl bennapbrodilus, cum rerum diviiiarum idcas 
ciiam scusiles, oporleal essc diguilatc pleuas, nUi 
fortc voluinusiii salutis speralai suniuia pericliiati? 
Vere enim iinpium, ct ratioiialiuni bominu!n ιιιι-
nime proprium, Mrpibus symbolis Deuro desiguate, 
(ι caninum a^^luni primae mciioriqnc nalurx* 
i:::ponere, ot adversus providenliam lalrare. Tu» 
vcro aeniorcm ac junioren) deuni dicerc, delc-
subile uobis esl, id ciiim lemporaliuni creain-

πρδς τδ άρχέτυπον, χα\ ούκ έών πρδς τδ τής ύλης 
ευτελές τε κα\ μεριστδν χατάγεσθαι χαλ διασχεδάν-
νυσθαι, ή τοίς τών χρωμάτων εναπόμενε ιν ποικίλ-
μασιν, ών έξηγείσθαι ύμίν άμυήτοις ουσιν χαλ άλ-
λοτρίοις, ούχ ευαγές ουδέ δσιον * άλλ* εί μύσται χαλ 
Οιασώται τών ημετέρων γενέαθαι προθυμηθείητε, 
πάν έμφανίζομεν ύμίν, ούχ άποχρυπτόμενοι τδ 
άπό^όητον* περίγάρ τούτον μέν πρεσβύτχρον, τδν 
δέ νεώτερον έμφα:νειν θεδν, τούτο χαλ ύμίν συνδοκεί, 
Πατέρα χαλ ιΊδν όνομάζουσιa πρόδηλον γάρ ώ; δ 
γεννών τού γεννήματος προε πι νοείται χαλ προ&-
πεστιν. 

ιη'. "Εστω ταϋτα, Ιφησαν οί άΟληταλ, χαι χαθ* 
υμάς οί ανθρωποειδείς θεολ έν ύπονοίαις χαλ τροπαίς 

Ο άναγέσθωσαν, χαλ συμδολιχώς είχάσθωσαν * πώς 
δ* άν κυνοπρόσωπος άλληγορηθείη Θεδς, ή χερασφά' 
ρος, χαλ τραγοσκελής', χαλ μιξόθηρ, χαλ τήν φύσιν 
αμφίβολος (8), δέον μεγαλοπρεπείς χαλ τάς κατ* 
αίσΟησιν περιλήψεις τών θειοτέρων ύπάρχειν, είπερ 
μή μέλλοιμεν περλ τδ τής ελπίδος άκρότατον δια-
σ-^αλλεσθαι; Ασεβές γάρ βντως, καλ ού λογικών 
οίκείον ανδρών, δΓ αισχρών συμβό).ων τδ Θείον χα-
ρακτηρίζειν, καλ κυνώδεις εμβάσεις εφάρμοζε ι ν τή 
πρώτη φύσει και κρείττονι, καλ τής προνοίας χαθ · 
υλακτείν * πρεσβύτερον δέ θεδν καλ νεώτερον λέγε;ν 
παραιτητέον ήμίν · τών γάρ ποιημάτων ταύτα τών 

(7) Scqucns p.triicula reeil.Ha fuil pariler in diLs a mailyrc Chrysautbo iu Atii* ejua a Variiioel 
' coac. Nic*m> njoc. cil. ul diiiniiis. Arniepio coxucTiplih, apnd Surium ad dicui 25 

[*) Siinilia fcre dicuntar dc siiigulfs clbuicorum (Klobr., t. V, p. 
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ένχρσνερ' άναρχφδέ φύσει χαλ άΐοίψ τούτω/ oiocv Α rariitn propriutii. Nalrtr;e uiiteni iiiilio carcuti-.l s n » -

μέτεστιν ώς 4 ημέτερος λόγος · έπέχεινα γαρ το 
Θείον χρόνου παντδς χαλ Αρχής χαλ πάσης τής νοού­
μενης έν τοίς κτίσμα σι ν ιδιότητος, εί καλ κλήσεσιν 
άνθρωπιχαΖς ού καιρίως τούτο κατονομάζομεν, φύ­
σεως ασθενεί* χάλ ταπεινότητι * ούτε ούν Ιΐατήρ 
ΥΙού δίχα, οΟτε ΥΙος Οατρδς, έπινοηθήσεται κατά 
τούς «ρέποντας λόγους χαλ άψευδείς, ώαπερ ουδέ πύρ 
λαμπηδόνος, ούδ' ήλιος Αχτίνας · ίν* ώς έν είχόνι 
Ρραχιία χαλ πό^ω διεστηχυίφ χατά τδ έγχωρούν τΑ 
άπερ έννοιαν χατοπτεύσωμεν, 

ι^. Άναρχον τοιγαρούν τον Πατέρα δοξάζοντες, 
σύνσρχον όμολογούμεν χαλ τδν γεννηθέντα ΥΙόν, χαλ 
«δ έχ του Πατρδς έχπηρευόμενον τδ Πνεύμα τδ άγιον 

[»itcr.i;»i niliil ad itoslraiu rationcm inest : «ιΐφ·»%» 
Dcus supra omtte lempus, principium, aiq»;c o»u-
Dem qus intcliigttur iu crcalm i» proprictaiem i-si, 
ctiantei bainanis appdbliouibus bunc baud op-
pnriune aliquando nuu< upannis, ob noslras n:\i:.r.t> 
miirmilatem. Neque ig;lur Pater sinc Fil io, «eqiit 
Filitt» sbie Patre cogitabiiur, si oertc decora uee 
faisa ralione uti vobimus; sicuti neu iguis uii.c 
spkndore, ncc aol siire radio est, ut iti bivvi 
iroagine proculquc a uiilaie diaiante, qtiaiittuu 
licet, incomprtjlieneilNlia iila Hpecidetuur. 

19. t €um iuque ainc iuilio Pulrera dkiiims, 
cettsempitcrnttni confiicmur cliani geniiiim ΙΜΙΠΙΙΠ, 
et procedcntem a Pairc ganctum Spiriium. »<»·!€* 

ου γάρ ήν είχδς χαΟοράσθαι λόγου καλ Πνεύματος τδ * tmm «qiium eral, ut vcrbo cl spirim taicni»! ι 
Deum contemptarciuur. llas batid fluxas ιιι l)c<> 
polciiiiaa dicimus, iiequc, ul ίιι uobis couiiu^it. 
di&solulas, sedipai subsiautiae itibxicnles crodimti.s; 
ti dialiocte quidcin quod ad personalia idiomala 
alliiiet, conjuiicie aiilcin cca in una nalura xw dci-
talc adorauiua. Klciiim in simplici subslanlia <*i 
tiicouiposiia, et quas oullam conYcr*ionciii paii-
lur, HCIMO savus dtcet, vel geuilum, vcl proccden-
i«ro in primiiivam causam comtmilari. Nam qtiml 
csl eiraplex, nihil bctcrogencuio ullo prorsus iu se 
inodo unquam recipiel: secus, composiiio qna> ';»m 
in co ccmerelur, alque a sxa simplioiuie «lecidc-
rct. QuQiuodo ergo propric diviiiuiu, quoJ iti :tlitid 

θείον έατερημένον. Ταύτα δέ μή Αλλοις είναι δυνά­
μεις έν αύτφ δια^ούοας, χαλ χαθάπερ έφ* ήμίν 
λυομένας, άλλ' έν υπάρξει πιατεύεαθαι, χαί διαχε* 
χριμένιος μέν άφορίζεαθαι τοΖς ύποατατιχοίς (διώ· 
μασινν ηνωμένο»; δέ «ροαχυνείσθαι μι$ τή φύαει τε 
χα\ θεότητι · ουδέ γάρ έπι της απλής ουσίας χα\ 
άβυνθέτου, χα\ χατά μηδένα λόγον δεχόμενης τροπήν, 
«ρδς τδ αίτιον τδ γεννητδν ήλλοιώαθαι, ή τδ έχπο-
ρευτδν είποι τις αωφρονών · ού γάρ έτεροφυές τι 
χαθ' δντινχούν τρόπον είς έαυτδ πχντελώς πιραδέ-
ξεταε τδ απλούν · ή γάρ άν σύνΟεσίς τις έν αύτό> 
Οεωροίτο, χαι τής άπλότητος άποπέπτωχεν · πώς 
ο5ν θείον χυρίως τδ άλλοιοϋμενον χαι μεταποιούμε· 
ν»>ν;ή τελειωτιχδν τών άλλων, τδ δαηθέν έτερου /% cwivirflilttf ac inatatur? Quoniodo riirsus alia per-
πρδς αυμπλήρωαιν τήςοίχείας όλότητος; γεννήσεως quod abo indigei ad suae «nivcrsilaUs com-

plenienliijn ? Poalremo luia geiicrationis lum p?o-
cesaaonia nuklam cavetc ne sorui>miiii, vcl 
b^rialilcr bumUilerqve cogileits. Si oniui iucir-
cainscriptu* esl. Reua, iavisibilis, niente iiiconi-
prcbciisibilis, infiniltis, et forma c:tmjs, qui ln:i 
ptdesl, al cuoi iu aliqua propricialc nia rimo-
mur el diM;eιτιaιuu^ 1 Aique bate esl circa Palreiu 
ti Fiiiutn ae Spirilum sancluni (hcologica apprimo 
delinilio doctrina, brevi \LM boruin aiubilu t.c-
iuoiislraia. > 

iO. t Alqiii apud uo* quoquc, dixerunl judirc>, 
in perM)i»is dtslioctis una dtilab iiilclli^iiur vi 
credilur. ι —°« Vcrbolcnus quidcoi, rcspoiidcruni 

uoh iiCKa-
UHI6, sod tilierios ininimc prngrcdi: rnap.vo eniiii 
loitgo a pradiciorutii verboriuii son.vj «iistatis. Qtio 
uiodit enim unum illud sit, quud nmluo ιI\.I1IM et 
pugn;tt, el in aoomulia ac stnlifiotie vcisati:;-, ei 
aliwd douninatur, aliud aulemi\rattiiidi o:'(cnqn r.a V 
Nam Tilauica bella, el deorum apud llium pu-u;». 
ct libcri a Satnrno vorali, ct pairis cxpulsi» n<: 
%iocttla> ct diviw polcntia in dyuastias, ol rcgi»-
mtm soiUlio, baud inlclligimus que pacto u:;tun 
cuittdcuiqtte benm i*se paliantur. SciliHc igit.u >os 
crrore \agari; bsnc euiin »cnlentwe vrslrjc or.»uo, 
vcritatis rcpub») viribus, prorsus COIKUI.I .Λ<\%Κ 
e*«ai>u$cit. >• 

Zi. auditib, tyrauniu PJditcb ai ^t;n: : i i 

δέ τρόπος χα\ έχκορεύαεω; μηδ' ΙξαιτείσΟω ύμίν, 
μη% προαύλως νοείσθω χαί χαμαι^επώς · εί γάρ 
ού περιγραχτδν τδ Θείον ούδ' όρατδν ουδέ νοήσει χο> 
ταληπζδν« ώς άπειρον χαί άνείόεον, έν τίνι τών 
χαθ'αύτδ λοιπόν εζερευνηθήσεται, ή εύχρινηθήσεται; 
Ούτος δ περλ Πατρός χαι Τίού χα\ άγίοο Πνεύματος 
βεολογιχώτατος ορος χαλ λόγος ήμίν έν βραχυλογία 
παραδειχΟείς. 

χ*. Άλλά χα\ παρ' ήμίν, εφησαν οί δικάζοντες, 
έν διαιρέσει προσώπων μία θεότης γνωρίζεται χαί 
πιστεύεται. Μέχρι μέν λόγων, Ιφησαν οί άθληται, 
«αρυφίστασθαι ταυτηνι τήν δόξαν ύμίν ούχ άρνού- D martyrea, haxc νο* opiuicMici» gerere 
μεθα· προσωτέρω U μή χωρείν «ράγματι γάρ 
πολλφ τψ περιόντι προτεθέντων λόγων θιέστηχεν 
Πώς γάρ Ιν, τδ πρδς έαυτδ φιλονειχούν χα\ μαχό­
μενου χαί άνομάλως έχον χα) στασιάζον, χαί τδ μέν 
δυνάστευαν, τδ δέ τυράννουμενον, Τά γάρ Τιτανικά 
πάθη, χαλ αί έν Ίλίω Οεομαχίαι, χαι Κρονιχαλ 
τεχνοφαγίαι^ πατρελασίαι τε χαι δεσμά, χαλ τδ 
σχιζόμβνον κράτος Ιν τε άρχαίς χαλ τόπων άποχλη-
ρώσεσι, συνιδείν ούχ έχομεν όπως τδ ένιαΐον χαλ 
ταύτδν τής μιάς φυλάττει θεότητος έπίγνωτε 
τοίνυν ώς διεψεύσθητε · δ γάρ τοιούτος τής δόξης 
λόγος ύμίν ύπδ της αληθείας {Ληθελς δ·.:4όόύη τ : χαι 
διόλωλεν. 

κα'. Ηρος ταύ:α τους Zjp*vt-/.'j«i ο'.χαϊτα; τους 
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50S CONSTANTINl 
iiivictorum manyrom non ferer.ice, bypocriseos ά 
personam abjecisse dicuntur, ci corportira babitu 
ac vultuum motibus, nudam iulectainque animi 
iracandiam significantes, elaiiore ac soiebani voce 
et deraentiura instar martyribas inclamarunt di-
centea ; c Haud vo$ profecto absurd» bujus ora-
tionis, sed nos potius blaspbemia? in deos aucio-
res samus, qui benignitate nostra \esatiiam veslram 
aluimus, et quod fas jusque est comipimus» dum 
vobis et deorum et bomiouiD infesiis boslibus au-
dendi copiara dedimus. Inestquippe vobievecor-
dia et insania cum lingaa loquace, quc et conge-
niiam babct omnigenam faiuiiatem, et ailiil pium 
eloqui potesi: praetcr qaain quod efirenem ani~ 
mura comiiari solet incoDsideranlia, et audacia 
in subitos molus erompit, faciliusqne ignem a Β 
comburendo cobibeas, quam os temerarium novi-
tatis flabellum. Sed jam inlentam vobis judiciam, 
tl impendeos periculum, maiminqoe vindicem ex-
tenuni adbuc et elatam videDies, quse naiurali 
clementia ei misericordia ad poanam torpei et dif-
fert, omissis lot contorlis labyrinlhi ioatar serroo-
num ambagibus, ei opinionibua ad pnecipiiium 
docentibus, in regiara triiamqoe viam greasus di-
rigite, id est diis iovictis sacrificaie, quibus com-
muniier ab universo bominum genere bonor et 
gratia debetur, benivolenli» nomiue erga lllorum 
provideniiatn : deniquo el augustorum itnperalo-
nim jtissibiM obtemperate. Sciiis enim ituroorta-
tem pcenam reuaeutibus eese propositam. > 

12. His dictis mfaime territi majrlyres, sed jtt 
fll io luciia excelsilatem animi DobiUiaiemque ot-
tendenies, ui impiorum lumentem iram pamaiper 
«edarent, menlisque acerbiiatem tenireni, medesto 
niodo, firnro corporis habtta, teoiperalaqiie voee 
responderunt : « Quod vos, judices, dicilis molti-
loquium, id nobis aecuraium et vatde proflcutim 
indidii veslr» lalulis amor; pncter quam quod el 
veatria inierrogaiionibus congruos oportait noatros 
esse sennones : neque enim de minimis rebos fuit 
inter nos dialogus, et inslitula vobiscum discepia-
lio. Nunc quia vecordia booesto pratvalet, et tu-
perbia vobis roentem inflal, nec recte commove-
rolni ; dignamini breviler adhuc acqutescere, no* β 
slrisque quaesiionibus respondere. Quibusnam diis, 
quave ratione eacrificarc jobeiis ? Itli veru siaiim 
respondentes aiebant: sine dubio Jovi, ejusque l i -
bei is, cl Neptuno, Junoni, ac inalri deoruiu, cicu-
rum Ticlimis ac thure illos placantes, et reliqaum 
cuUum reddentes. > 

$5. 4 Ο rem ridicuiam, martym refponderaitf, 
quam Cbi mirabilc vestri ingenii acomen ! qui xolgo 
in singuii» gentibus non aoluni Yietiraaruio raUone 
discrepatis, et invicem prorsus »on conspiratis, 

DUCONICP. 504 
έϋγγους ούκ Ινεγκόντας των Αήττητων Αγωνιστών, 
τδ μέν προσωτκίον άπο^ίψβι της ύποκρίσεως λέ­
γεται, τοί; δε τών σωμάτων σχηματισμοί;, και ταΤ; 
τών προσώπων ένστάσεσι, γυμνδν κα\ οίον άπαρα· 
καλύπτον τδ της ψυχής ένδεικνυμένους 0υμοειδε;9 

γεγωνότερεν, ή χατά τδ σύνηθες, έξεστηκότων δ(κην 
Ιμδοήσαι τοΤς άθληταΙς χα\ φαναι, ώς ούχ ύμείς 
τώνδε τών είκαίων λόγων» άλλ* ημείς της είς θεούς 
βλασφημίας κατέστη μεν αίτιοι, φιλανθρωπία τήν 
άνοιαν υμών επιθρέψαντες, χαί τδ χαλδν διαφθεΙ-
ραντες * οί γε κα\ θεοίς ΙχθροΙς χαλ άνθρώποις δύσ-
νοις ύπάρχουσιν, Ιτι χαλ πα^ησίας μεταθεδω-
καμεν (ντάτραφται γάρ άπόνοια χα\ άλογία χαλ 
γλώσσα πολυρήμων ύμίν, παρ' j πάν μεν άχρηστον 
φίλιον, άφθεγκτον δε τδ ευσεβές * έπε\ χαλ προ­
χείρου φρονήματος οίχείον τδ άπερίσχεπτον, καλ 
φιλεί τδ θράσος τήν ετοιμότητα · χα\ θάττον πυρ 
τού φλέγειν έπισχεθήσεται, ή στάμα προπετλς 
χαλ φιλδκενον. Άλλ* όρώντες άνω «ου τέως έπηρτη· 
μένην τήν δίκην, υπέρ κεφαλής δέ τδν χίνδυνον χαλ 
τήν διχάζουσαν χείρα Ιτι άνατεταμένην τε χα\ με-
τέωρον, φειδοί χα\ οίχτω τής φύσεως «ρδς τιμω· * 
ρίαν δχνουσαν χα\ άναμένουσαν, τάς δυσελίκτους 
χα\ λαβυρινθωδεις αφέντες τών λόγων πολυοδίας, χαλ 
τδν έπίκρημνον νουν, έπί τήν βασιλικωτάτην χαλ 
τετριμμένην τρίβον τούς πόδας εθίσατε* ή δέ Ιστιν 
θύσαι τοίς χαλλινίκοις θεοίς, οίς κοινή παρά τού γέ­
νους τιμή χαί χάρις οφείλεται δι* εύνοίας αμειβο­
μένου τήν πρόνοιαν, κα\ τοίς τών σεβαστών |Uai-
λέων ύποκύψαι πρόσταγμασιν * ίστε γάρ ώς άθάνα­
τον τής παρακοής έπιτίμιον. ι 

x^. Τούτων είρημένων ούχ έκπλαγέντες οί άθλη-
ται, άλλ' ώσπερ έν άμίλλαις τδ τής ψυχής μεγαλο­
φυές χα\ φιλότιμον άντεπίδειχνύμενοι, χαλ τόν τε 
θυμδν έξοιδούντα τών ασεβών χαταστέλλσντες, χαλ 
τδ τραχύ τής γνώμης έπιλεαίνοντες, έν ήθει σεμνφ, 
χαλ άτρεμούντι τψ σχήματι, χαλ τφ χοσμίφ τής 
φωνής, άπεχρίναντο* Τήν μέν περιττολογίαν, ήν 
ύμείς φατε διχασταλ, σπουδαίαν ήμίν χα\ χρειωδεσ-
τάτην ό περ\ τής υμετέρας σωτηρίας πόθος «*-
«οίηκεν * άλλως τε καϊ ταίς «αρ* υμών έρωτήσεστν 
ακολούθους είναι τούς λόγους έχρήν * ουδέ γάρ περλ 
τών ελαχίστων ήμίν δ διάλογος συνέστη, κα\ ή πρδς 
αλλήλους διάσκεψις * επειδή δέ προεχπηδφ του καθ­
ήκοντος τδ παράλογον, χα\ τύφος ύμίν έξογχοί τήν 
διάνοιαν, χα\ ού δικαίως παρακεχίνησθε, χάν πρδς 
βραχύ μετριάσαι καταξιώσατε, λύσιν τφ απορού­
με νφ προσάγοντες * ποίοις θεοίς χαλ δπως θύειν «αν 
ρακελεύεσθε; Οί δέ προθύμως άντιφθεγξάμενοι 
Ιφησαν * Πρόδηλον ώς άιΐ κα\ τοίς έκ Αιδς, χαί Πο-
σειδωνι, χαί *Upa, χα\ τή μητρλ τών θεών, ήμερων 
ζώων σφαγή χαλ λιβανωτψ τούτους έχμειλισσομέ-
νους, χαί τδ σέβας άποπληρουντας. · 

κγ*. ι *10 τού γέλωτος, οί μάρτυρες Ιφησαν, ώς 
άγάμεθα τής άγχινοίας Ομάς I δτι περ κοινή και 
κατ* έθνος ού περί τρόπον μόνον τών θυσιών δι­
αιρούμενοι χαί πρδς μηδέν άλλήλοις συμβαίνοντες· 

(9) ΑΙ. cod. πολυδινιαν. 
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SOS LAUDATIO OMNIUM MARTYRUM 806 
άλλΑ χαλ τήν χερλ τδ Θείον δόξαν ούχ όμοίοκ πρε- Α wuro ne iii s«»mcnlia quutan do naivra deomm 
σδεύοντες, Itt χαλ ημάς συμφώνου; έχειν βιάζεστε, congruilis, 
ώσπερ ούχ έτέρως ένδν άσεβείν, εί μή καλ Αλλους 
γή πλάνη συνεπαγάγοισθε! "Αλογον δέ καλ λίαν 
σχαών «ών οίκοι χαχώς καλ ά££ώστως διακειμένων, 
έτέροις ύγu£av έπινοείν, δπερ έγχειρούσιν ύμίν ού 
προσήχεν · ώσπερ ουδέ πδλει σφάλερά τε χα\ στα-
σιώδει βραβεύειν είρήνην τψ γείτονι, αύτόθεν άπι-
στουμένη τψ ύποδείγματι. Εί γάρ τισιν υμών συμ-
φρονήσαιμεν, πάντως Αν δ τάναντία δοξάζω ν, παρ* 
αύτψ τδ χάλλιστον είναι φήσειεν χαί ώφελιμώτατον, 
χαλ πρδς έαυτδν λόγοις πιθανοί; τδν άχροατήν με-
ταστήσειεν · αύθις τε τούτο δράσοι δ έτερος, χα\ πά­
λιν άλλος τά δμοια διαπράξηται, χαλ ούτως ούχ έπι-
λείψει τδ Θείον ήμίν είς αλλόκοτους πλάνας ύπδ τών 
άντιδόξων χα\ αντιθέτων δλασπώμενον χα\ μετατι-
Φέμενον, μέχρις άν άποχαμών δ νούς εις άθείαν 
εκπέαοι πρδς τήν τοσαύτην άπαγορεύσας ψευδολο-
γίαν τε χαί άπάτην. Τί γάρ ; ούχ\ παρ* ένίοις μέν 
υμών θεολ ουτοί γε ούς περ είρήχατε, παρά θ* ένίοις 
τεέθηχοι χαλ τράγοι χα\ Ιβεις κροκόδειλοι τε χα\ αί­
λουροι χαλ τδ νειλψον ^είθρον, χαλ δ Μεμφίτης ΤΑπις 
ποηφαγών θεδς χαλ μυχώμενος, χαλ πρδ μέν τού θα· 
νείν ίχετευόμενο;, μετά δέ νέχρωσιν θρήνου με νός τε 
χαλ έλεουμένος, δαύτος ίερδς δμού χαλ έξωδωδηχώς, 
χρόνω πρδς έχάτερον νεύων ; Καλ παρά μέν τοίς 
•εολ νομίζονται τής ημετέρας έφοροι φύσεως ύδωρ 
χαλ κυρ χαί ίπποι χαλ τιθασσευδμενοι δράχοντες · 
παρά δέ τοίς μάχαιρα, χαλ δένδρον λάσων τε χαί 

ei tamen nos hac io re coocordes rsse 
cogiiis: qtifthi voMs non sofficiat in religkmibtia 
errare, nisi «»t alios in eurodera errorem inducati». 
Absurdum quippe et valde importanum est, eos 
qui doroi su« male pcstifcrcque se babent, cstieris 
roedelam excogiiarc, quod vos facere baad decet: 
sicuti ne civitatein quidem periclitauleai el xedi* 
tiosam conciliare pacera fiiiititnis decel, quam 
exemplo auo dissuadeL Nam si quibusdam veairnm 
asseniiremur, prorsus alius qui eootrariam secum 
fovercl, opiimam apud εο et utiliesimam eenltn-
liam manere potioi clamarel, aibique avditorem 
pefsuadentibas verbis conciliare nitereiur, ideni-
q«e mox aliuafacerel, rurxexqucaliosid coDaretur; 
atqve i u aemper diviuiias in abtxrdax sectas a COII-

irariarvni senientiarwn auctoribux discerpta di*ira-
berontur, donec mena nosira fetsa in atbeixjxuni 
declinarei, toi mendacia erroretqne fastidiens. 
Quid? Nonne dii vestri apud nonnalloa quideoi ita 
*e babent ot vos dicilis, apad alioe vero sinias 
auot, cl birci, et ibeo»ei crocodili, ei felea, et ίρεα» 
Nili flttenluio, eiMempbiUcu» Apia, deus bcrbi pa« 
alos ei mugieoa, ef ante obitutn quidera predbu* 
cullus, ροεε attteai cam miscralioue deietus, 
ideni sacer simul et compotrescens, tiiramqae pro 
tempore coiidiiionem sortiios. El apud alios qni-
detn dii exisliojaDlur oatane notlre pnesides aqaa, 
ignia, equi, et cicurati dracoae*; apud altos veio 

αόσχιον · χαλ παρ* έτέροις μυία, τών εντόμων τδ c gbdiue, arborque borrida et oinbro*a; apud alios 
χιβδηλότατον χαλ άσθενέστατον. 'Ος δέ χάν ταίς · υ -
σίαις δαχρινέσθέ τε χαλ διαλλάττετε * οί μέν γάρ 
άνδροχτονουσιν, οί δέ ζωοθυτοΰσιν · άλλοι τοίς έχ 
γής φυομένοτς τήν θυσίαν άφοσιούνται * χαλ έτεροι 
τάς χείρας μόνον ύδατι νίζονται * χαλ άλλοι τδ σώμα 
ξίφεσι διατέμνοντες θεραπεύει ν οιονται τψ άπο^-
^έοντι αίματι* χαλ τί δεί λέγειν τάς άμίχτους χαλ 
διεσπασμένας αριθμού πλείονας παρά πάσιν έπί τε 
θρησχείαις χαλ τοίς θύμασιν Ιδιότητας τε χαλ ετε­
ρότητας; 

χδ*. < Π να δέ τους μέν άλλους παρώμεν θεούς, 
τοίς δέ παρά τοίς πλείστοις γε υμών σεμνοτέροις 
«ροσθώμεθα, άρα χαλώς άν γένοιτο θύειν μοιχοίς 
θεοίς χαλ συγγενιχα!; παρά τδ δοκούν τή φύσει μί-

niQSca inaecloruiB vilissimem Η inflrmisiioiani. 
llea sacrificiorum divena ratiooe otimtni. Alii 
tmim bomines jmmolani, alii animalia, alii fruiici-
bat lerra ortia sacra sua peragunl, alii raanus 
taaiummodo aqua ablount, alii corpora gladiU in-
cidenies fluente sanguine cuUum exhiberese pmaiil. 
Sed quid dicere iiilereat toi abborrejiiet invicem ei 
diuideniea atque innumerabiles per orbcm reli-
gionuro ei sacrifictoTum apeciet ei diaerepantias? 

z4. t Atqoe ul alios omiliaroas deoi, ei illoa 
laniMm qui apod pleroeque veHlrum venerabiliore* 
aunl cbmnemoreroos, num recle sacriflcabimu* 
adulterla diie, ei qui inccstie prseier naturae legem 

ξεσι χαίρουσι, θηλυδρίαις τε χαλ ήμιάνδροις χαλ D copulis gaudent ^lblcis, semivirU, et in gravis 
πρδς ανήκεστους συμφοράς άποπίπτουσιν ; χαλ πώς 
άν Ιχοι λόγον τούτο γε παρά τοίς άρτίφροσιν; Εί 
γάρ χαλ ημείς, ούκ οΐδαμεν άνθ' δτον, ταύτα προσ-
τάσσουσιν ύμίν έξχκολουθήσομεν, άλλ* έπαναστή-
σονται ταχέως ήμίν οί νόμοι, καλ άντιφθέγξονται με-
γαλοφώνοις βοαίς, ώς οί έπ* αίσχροίς έγχλήμασιν 
άλισχόμενοι χολαστέοι ήμίν είσιν * ημείς δέ τδ Θείον 
μιμείσθαι βουλόμεθα τδ πρώτον αίτιον τών καλών, 
είπερ φιλοσοφίας δ ρος κατά τδν ύμέτερον Πλάτωνα, 
Ομοίωσες Θεψ χατά τδ δυνατδν άνθρώπφ * δθεν άμή­
χανον ψήφον αίρείσθαι τήν ιώζουσαν* Όποτέρως 
γάρ νεύσομεν, πρδς θάνατον άποκλινούμεν ·· εί γάρ 
τοίς νόμοις πεισθώμεν, θεοίς ού καλλιερήσομεν, ούς 
ουδέ θεούς ήγτσόμεθα * εί δέ χρδς τους θ:ούς άπο-

simaa caiamilates deciduis ? Qui, inqaam, boc ail 
raiionale apud bomines menle inlegra praeditos ? 
Profecio, si nos quavis e i causa, lalia iiuperanlibug 
vobia morem gereremus, aiatim consurgercut e\ 
adverso leges, el magnie clamoribos contradice-
renl, quia oinintro hi qui in turpibus flagiliis de-
prebensi fuemnt, poenie coercendi sinl. Noa aatein 
Deuoi imtttrt volnroos, qui est prima boitesli 
cauaa; eiqoidem philoaopbia? pneceptura est, 
ioxla vestrum Plaloircm, ul sit bomini, qoantnm 
licet, siroilitudo eam Deo. Porro in bac ambigni-
Ule fieri neqait, ul talaUrem allaai eemeDJiaai 
deligamos. Nam ai legibus obediveriroua, diisno-
quaqtiam sacriUcabimus, quos ne deos quidem judi* 
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fibiifttti. Sln ilits ob$«qucmiir, logibus pumas da- Α 
btaus. Qoaquavmtis Haquc flucluanlc serinontiBi 
tetlroram putaati procella ac pene abtorpii, ct 
CJOCU vcluti martttis scepulis idololairho atiriii, 
ciiiut in plarblo u*nqailloq«e portu ancboram ja-
etanns, verHiwque Deum gaberiiatoreiu nobis ac 
praeftHltuft} la« temas, quod d reapte fccimus; quo 
feveato »<l baoc ctiani idci gratiam accesainaas, 
in qua ccnsiaiimus, tt afwglori* Dei tataiiitfr, 
cajuft opo imlram xardnau ad aalntaretn Oalio-
mm vefaemiis. liiiic ofcremaa saerificiiMi juaiitiar, 
obtaiiootc* ct boUcaasla. <|vod ai rieiimift quoqae 
adtaerifidi etHBpteraealani opns fuerii» ooatra οί-
feremui corpora, vtvaai vidinttni et plarcfitem, 
rationaleai cn l tM pottaa etbibeates, qaam irra-
iMwakMim criHNrib«i vit» tpeni nobis irmantee. 
Pro auQiiibas amen odoram ammx* idean aAVrer 

polvereui «agueiitaiif, bcae olenfem cinnuoi, 
cujiis fnafie ankua ad ratiooalo alure uemine im-
pcdieatc atpirai, atqne anii fumoao rt corrupto 
balitti eJBoeftiiaqae bberat llm nostronun ser-
mvamm coronU eat, ci noiverai dialogi aumoia. 

25. ι llabelia itaqne tto$ eeqae obedietiles impc-
ranlibes, ueque terrilo» a mina*lib*a: M I I I C I v«rbis 
*t tfcorejiiimi vobis reststimas, fide simul ac apc 
artnatt. Et vcrbi* quidem argmaenta «eslra ac vim 
lepriinimtia, auioii aulem \ igore «*et«ni cxcludi-
tims. Cujusioodi ergo nossinms, probe inteltexistis. 
Vincula, lorsioiH», lora, gtadiorum atieut, potesla- Q 
tem lyranfiicaai, ei prorsas fornidabilcm pierisqae 
tnorleu perinde babevias «4 eattrgetite* cx aqua 
Ixilias, qu« repeoie spiriia tnteruo iitflatas tume-
sconl; vel eos qui a praesiigialoribus in scertaoi 
inditeii, lnaoria fraude plagis ftctis corpora inscri-
baui, d eum risu dolcra simiani, veriiati fiirum 
fatwntcs. Ne trgo oobis ccu maguniii quid tiinores 
iuittasqiw iiitettdalis; nittil enim asperum formi* 
itanius; I H K , »i quid cjasmodi accidal, idciico pic-
tatem abjictemus, a qua aobis adveisut» bicc teni-
bslia vircs suppcdiianlur. ι 

26. Uis ianqtiam a jaculatoria macbina perile 
1*Λ\* in advcr&ariorum turrim emissis, quam tpsi D 
wncordia pessima ox vili pra\av rctigionis inaleria 
ronairuxt*raiitv iundamcnto subverso, alquc omni 
vanilale verliorom dcpiilaa Grmis aique poltlis ve-
ritaiis pelris, confusaquti Masplicmo lingua a pttris 
niarlynuii divinitus inspiralis vooibus; deiiiccp* 
rttioicorum verbale cerumea ad incitas rcdactum 
i s l , acdc sua profanadoctrina, qoam multo laborc 
congesseraot, adco facilc lurpiterque pcriciitanles, 
ad coogeniiam eibi arlein, id c»l crudolitaiem, 
< 4Miveriuntur, qttod ]am sohun vindicmc instrumcn-
tiim ipsU icliquuin eral : atqtio binc | M O natttrali 
pud«>Tv. qui causa cadeiitibtib acridit, bvMilibtis ira-
tiuuuji mavulis lcto vultu consptr^», iiiinianil*us 
aniiMi moiibus furcbaut, jam ivoti cMbfimauios pro-

DIAGOXICP. 
νεύσομϊν, τοίς νίμοις ίίκην 1*-ΛΖ'<\ΧΙΊ. Π ί / τ ο θ ί ν ο ύ ' 
-πολυκύμονι ζάλη τών υμετέρων λόγων πολυχλυζό-
μενοί τε καλ κατανχλούμενοι, κα\ ταίς ύοάλοις τής 
ασεβείας ιτετραις ffεpt^ηγvύ(xεvot, Οάττον έπ \ τον 
ευδιον καϊ γαληνδν λιμένα τήν άγκυραν καταΟή-
αο|χενφ χαι τδν αληθή %δν χοιησόμεθα κυβερνήτην 
καϊ άρωγδν, ώσχερ ουν χα\ Ιποιητάμεθα * δι' ού 
χαί τήν «ροααγωγήν έαχήκαμιν τή χίατει είς τήν 
χάριν ταύτην, έν ή έατήκαμεν χαλ καυχώμεθα έχ* 
έλπίδι τής δόξης τού θεού, ύφ' φ χα\ τδν τών άγω* 
γίμων φόρτου έν άαφαλεία δΊασώαομεν · τούτφ 06-
αομεν Ουοίαν δικαιοσύνης, άναφοράν χαλ ολοκαυ­
τώματα. Εί δέ χαί Ιερείων δεί πρδς τήν δλοχάρ-
πωσιν, τά ημέτερα προαοίσομεν σώματα θυσίαν ζώ-
σαν εύάρεστον, τήν λογικήν λατρείαν ποιούμενοι· 
χαι ούκ αλόγων αίμασιν τής ζωής ελπίδος χαταπι-
στεύοντες - άντί δέ θυμιαμάτων τήν ευώδη πίστιν 
τής ψυχής άνενέγχομεν, χονιορτδν μυρεψού, σύνθε* 
αιν άχοπνέουσαν, χαί πρδς τδ νοερδν άκωλύτως 
άνιούσαν Ουσιαστήριον, πάσης δέ χαπνώδους και 
φθαρτής έλευδεριάζουσαν έξατμήσεώς τε και διαχύ­
σεως * αύτη τών ημετέρων λόγων ή χορωνλς χαλ 
παντδς διαλόγου κεφάλαιον. 

κε'. ι Έχετε τοίνυν ημάς μήτε πειΟομένους κε-
λεύουσι, μήτε έξισταμένους έπαπειλούσι * λόγω γάρ 
ύμίν και Οάρσει παρατεταγμένα, τώ μέν τή πίστει 9 

τώ δ*έ τή έλπίδι Οωρακιζόμενοι * καϊ τψ μέν τών 
προβλημάτων υμών τήν ίσχύν άνατρέπομεν ν τψ δέ 
τδν φόβον άποκρουόμεΟα. "Εχετε τοιούτους ημάς, 
άεσμά γάρ, κα\ στρεβλώσεις, κα\ μάστιγας, και 
ξίφους ακμή ν, καϊ τήν τύραννον δυναστείαν κα\ τδν 
πολλοίς άνανταγώνιστον θάνατο/ έν ίσω τιΟέμεΟα 
τοις καθ* ύδατος άνισταμένοις πομφόλυξι ταχέως 
άποφυσωμένο'.ς ύπδ τού εςογκούντος κα\ συνέχοντας 
πνεύματος, ή τοίς υπο τών θαυματοποιών έπί σκηνή 
στηλουμένοις, οί τή της παιδιάς άπατη πληγαίς 
άστίκτοις τά* σώματα όιαχρίουσι, και μετά γέλο>τος 
άλγύνειν καθυποκρίνονται ψευδόμενοι τήν άλήθειαν. 
Μή ούν ήμιν ώς δή τι μέγα φόβους και άπειλάς 
έπισεί:τε · πρδς ουδέν γάρ τών δεινών άποδειλιά-
σομεν* ούδ' ε ί τ ιγένητα; προησόμεΟα τήν εύσέβειαν, 
έξ ής ήμίν τδ μή ένδούναι ?;ρος τά φρικτά περι-
γίνεται. » 

κς ' . Τούτων ώσπερ άπό τίνος όξυβελούς. μηχα­
νήματος εύστόχως τή τών εναντίων πυργοποιία δια-
φεθέντων, ήν έπί κακψ συμφωνήσαντες έξ ύλης άτι­
μου τής καχοδοξίας άνψκοοόμησαν, άπατηΟέντες Οε-
μέλιον, διασεισΟείσης τε πάσης αύτοίς ψευδοεπίας 
καλ φλυαρίας τοίς στερεμνίοις και άρτιτύποις λ£-
Οοις τής αληθείας, και συγχυθείσης τής βλάσφη­
μου γλώσσης ταίς άλωβήτοις τών μαρτύρων και Οεο-
λήπτοκ φωναί;, έν άπόρω λοιπδν τοις άαεβέσιν ή 
κατά λόγους συμπλοκή διεφαίνετο · και δή κατά τήν 
2ξω6>ν σοφία ν, ήν χρόνφ και πόνφ πολλψ συνελέ-
ξαντο, προχείρως ούτω χαί άγεννώ; διακινδυνευ-
σαντες9 έπ' αύτοδίδακτον τέχνην τήν ωμότητα τρέ­
πονται, δ μόνον δργανον αύτοίς προς άμυναν ύ«-
ελ*ίπετο · κάντεύθεν άντί τής χατα φύσιν αίδούς 
ήττηυένοις μ^τά κρίσεως ςπιται, -.ο0; τής άγριότη-
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τος χολώδεις σπίλους π«ρλ πάν τδ πρόσωπον έξαν- Α priam liMuii.uni btimaiiiialeiii, Sod CoiisCtotanCam 
•ήτβντες πρδς άλογον λογισμών μανίαν έξεβακχιύ- potitis advmtig runaiiu'.le& stio* «BvUiatftt* 
θησαν, ώσπερ ούχ οίχείον Ανθρώπων ήγούμινοι τδ φιλάνθρωπον, κατάλληλον δ» μάλλον τήν πρυς το 
ομογενές έκθηρίωσιν. 

χζ \ Καλ πρώτον μέν τών Αθλητών χιτώνας πε-
ριαιρεθηναι προσέτατταν, χαλ παντδς δίχα τούτους 
«αραστήναι περικαλύμματος * χα\ οί μέν ώς δβρι-
σταΙ τού γένους τοίς τών χρυφίων κα\ άμωμων με­
λών αναιδως ένετρυφων θεάμασι* χαλ Δν ή φύσις 
εαυτή τετήρηκε τδ άπό^ητον άντ* Αλλου τίνος σεμ­
νού τδ αίσχος έαυτοίς ήδοχοιουμενοι * ο! δέ τδ τής 
ψυχής Απαθές ώς αληθώς και φιλόσοφον τψ άπα-
ραχινήτφ του σχήματος δπεσημαίνον. Αοχώ μοι 
τηνικχϋτ* τήν Αρετήν έν μέσφ συστρεφομένην τών 
αθλητών πέριστέλλειν τήν γύμνωσιν, ώς μηδέ τδ 
θήλυ γένος πρδς τους δρώντας άκαταχάλυπτον δν 
παντελώς επέστρεφε σθαι τψ τής διανοίας χαθαρψ 
τε χαλ άχλινεί παραστήματα Κάν τούτφ τήν Γρα-

27. Ει priiuo «ftiitlem itiariyribuft *csle* detrabi 
josscrutit, alqtae omtii operintefiio txidatoa iai medio 
consitiere; alquo ut gencris coiiviciaiotw, aecrc-
toruni meftdortimqtto rocmbroruin impudeoter 
aspecto gaudcbaut; cl quonira nalura arcatkitnt 
iibi rcwrvavil, pr« a!ia qnavU vefenda re, eorum 
IgDOminiaai aibi volvplaii dtttebant. Porro tnarty* 
resaiitaii stri iranqwilblalem, veru pbibnophae, 
qutete manbroinni signiftcabafii. Ac m\h\ tonc * i -
detnr virloa in maiiyrum medto versatts sic corain 
RMditaiera lexisse» ut ne feminco qiiidein aeiu epc-
ctaiutbtis esposUo, propler SUUNI menli* pnrum 
tamotumque babiiunt, proraus aflkercntur. Aiqnc 
iii boc pii boaiioe» verltatcm eacraj Scriptura? i«s-

φήν οί ΕΥΣΕΒΕΊΣ έπαληθεύουσαν Ιδειξαν, δτι περ Β FTTAU sutil narraftiia, quod protoplasti perinde FEE-

τοίς πρωτοπλάστοις έν παραδείσφ τδ ίσον ήν πρδ 
τής παραβάσεως. Ήσαν γάρ, φησλν, οΙ δύο γυμνοί, 
β τε Αδάμ χαί ή γυνή αύτου, χαί ούχ ήσχύνοντο * 
©που γε χαί νύν μετά τήν χαραχοήν καλ τδν δλισθον 
ταύτδ τοίς άπογόνοις πλείονι περιουσία τών χολών 
περιγέγονεν, έν φθορά σαρκδς χαί παχύτητι κατά-
παλαίσασι, τής σαρκδς τά κινήματα χαί τδ τής 
ψυχής ευγενές διασώσασιν. Έπειτα χατά νώτου πλη-
γάς τοίς άηττήτοις έχτείναντες, δνυξι μέχρις δστέων 
χαλ μυελών τούτους ξέειν τοίς δπηρέταις παρ-
ε κέλευα* ντο* χαί δή πάντα λόγου θάττον ήνύετο χαί 
προθυμία «ροέφθανεν δ δρών τδν προστάττοντα· χαλ 
γάρ ίσος ήν έχατέροις άγων άντιφιλοτιμουμένοις ταί* 
πονηρία ες, χαί ούτος άριστος αύτοίς δ πρδς έπί- g 
δειξιν τών δεινών χαλεπώτερος. Τόφος τοιγαρούν 
μαστίγων χαλ θρούς άσημος έξηχουετο, τών μέν τυ β 

ράννων ώς αυτών αίχιζομένων δήθεν τραχυνομένων 
χαλ έχβοώντων, τών δε παρεστώτων συγκλύδων δ-
χλων έν άλλοφώνοις γλώσσαις χαλ πολυφΟόγγοις 
περιβομβουντων τδ δικαστήριον. Άντεπήχουν δέ 
χαλ τά καρά τών μαρτύρων έπισημότερόν τε χαί 
εύφωνοτερον, άντί μέν θρήνων χαί οιμωγών ψαλ-

riftt in paradiso ante peccatttm. Erant eniua, inquti, 
χχαΊ, Adatx atque £»a, εί Μ** ermbe$cebani· : §i-
qtrfdeut nvutqeoqtie pott iflot^icnitam et lapeum, 
blem nepoiiboa majofe cutn lioneeiaiia gradv coa-
tigit, nempe ut iii carne cormpiibilt ei crassa cer-
ttnlea, carnis moiitoi et anSiwe integritaieui leoue^ 
rinl.Deinde invictorum martyrtim terga AageiHf 
cjodebant, aiqoe xit mignlis usque ad oasa et mc-
dullaa acalpereat, ministris mandabaul: qiua quideni 
dictadtios flebant, lictori* celeiitale jusxum pna-
verleAte : eral enim inter eos sinutatio et cerUmeu 
ieiproliitaiif, eoroque judicea puubaal atelioreot, 
qei plos aaeviiia» cxsercrcl. Soniios ighar xerbe-
rvm, cl incondiium murniurexattdiebatur, lyratu.is 
aimul tt carniAcibas cum clamore swieiilibus, 
cimimsiantc autem torba divcrsis lingttts ae dia-
εοηίε iribunaf pcrsouanle. Sed cl marlyrcs vkis-
stm dignioribus ac suavioribus vocibu3 adsotia-
bant: pro luctibus geniitibusvc psalmodias cranl ci 
preccs, cl in priioie acliones gratiartiro Deo: c l 
iicdum lyrannis preces supplicalionesve faocrcnl, 
inter se polius borlabaniur ei acuebani bie verbis: 

μφδίαι τε χαλ εύχαί ή πρδς Θεδν έπλ πάσιν ευχαριστία* άντλ δέ τών πρδς τούς τυράννους Ικεσιών 
τε χαλ δεξιώσεων, ή δι* αλλήλων και πρδς αλλήλους , προτροπή χαί παραίνεσις, έν τοιούτοις δήτα τοίς 
£ήμασιν · 

κη'. c Άνδρες όμού χαλ γυναίκες, νέοι τε καλ πρε-
συύται, οί πρδς τόνδ: κλήσει θεία τδν διπλούν παρα· 
ταττόμενοι πόλε μον, δ αύτδς γάρ καλ νοητό; έστι 
χαλ δρώμενος, χαλ τών υπέρ Χριστού χινδύνων γευ-

c 28. Viri simul ac mulieres, juveaes atque $encs, 
qui diviua vocatione duplcx hoc cerlamen Ιηίιιιιιε 
(t st enim spiritale sioiul ei inaieriale) el pro Cbri-
slo peiiculis nos objiciinus, alacriler LT. IVC boc 

σάμενοι̂  προΟύμω; τδν βρίθοντα τών σωμάτων φόρ- « corporum pondus cxculiamtu, ul victoiia f.niius 
ι ρ»' β_ r. ι ..f..^.. ^ . „ v.? • · ... ·· .. .... cov έχτιναξώμεθα, τού κατά τήν νίκην εύσταλούς 

προμηθούμενοι, κάκτής τών έχθρων έπηρείας γυμνι-
εεύοντες συσκευασώμ^Οα, άντλ περιβολαίων καλ θυ­
ρεών ήμίν γενέσθαι σκέπη τά τραύματα* δσον πλείω 
χαλ σφοδρότερον τρώσουσι, τοσούτον ημάς περιφρά-
ξουσιν άσφαλέστερον* περιλιμνήσο^ τά αίματα χαθά­
περ Ιρκος ήμίν αντιπρόσωπος δέ τοις έναντίοις βυ­
θός τψ πλήΟειτής επικ>ΰσεως συμπνίγει αυτών τήν 

•Cen. ιι, th. 

poiiamur, atque ex bostiuan impetu nudi nosntci 
expcdiaiiius ; pro tboracibus atqne scmis, ipsa no-
bis vulficra lutelyc suit,qua3 qoanio magte ac vcbe-
munttus icrieiH, tanlo noa tulius raunteut; flacnU 
sanguinis nos vallabunt, ac, fossae instar advcr 
sariis opposaia, inandalioiiis copia iltorum inouios 
obmont : paueiuia contiariom jmpetam franga-
mu$. Nc dacem Dcum dcscramus, qui in mcdio 
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iwslrf versatur, iroo m acie pugnat. Pbalani va- Α διάνοιαν* υπομονή τήν Αντίπαλο* Ενστασιν δια^ίξω-

μεν* μή προδώμεν τδν ηγεμόνα θεδν μέαον ημών lida eumus lanquam murus inexpugnabilis; ne metix 
aiiquo conferlum sruloriim globum dissolvainus. 
Ncmo crimeii desertas mililias inciirrat. Spmaio-
libus augelis, Cbrislo auiem agonU prarside pri-
moiiue martyre luctam banc dcceriamus. Nequovis 
iiicidente iitforluiito despondeamtts auimiim, snl 
enim Cbrislus, ob ea quae ipse passus csl, vim pa-
tientibus auxiliari. Una veluii anhna nobis omiiibus 
confonneior, etsi eilernis coloribus discrepamus; 
nain ei in uno Spiritu omncg nos quasi unum cor-
pus bapliaati fuioius : comroulcmus invicem na-
luraw, proprieUtes licei quisque suas reitneiitea, 
ut parem prcmii relributionem conscquamur : mat 
quidem stt iuatar feintna?, quod atiinct ad since-

ταττόμενόν τε χαλ προμαχόμενον. Φάλαγξ έσμέν 
καρτερά χαθάπερ τείχος άνάλωτον* μή δειλία τον 
συναπισμδν διαλύσωμεν" μηδελς λειποταξίου γραφήν 
άπενέγκηται* ύπδ θεαταΐς άγγέλοις καλ αθλοθέτη 
Χριστφ τφ πρώτψ μάρτυρι τδν τηλικούτον αγώνα 
ποιούμεθα. Μή έκλυθώμεν πρδς τά πράγματα προσ­
πίπτοντα, χα\ γάρ οίδεν οίς πέπονθεν τοις πειραζο· 
μένοις έπικουρείν* μία ψυχή μορφωθεί η πάσιν ύμίν, 
εί καλ τοίς Εξωθεν χρώμασι διαιρούμεθα* χαλ γάρ δν 
4νλ Πνεύματι ημείς πάντες είς Ιν σώμα έβαπτίσθη* 
μεν άμείψωμεν άλλήλοις τήν φύσιν, έν τοίς οίχείοις 
μένοντες ίδιώμασιν, ίν' δμοτίμως ήμίν ύπαρξη τυχείν 
τής τών αγαθών άντιδόσεως* Ιστω τδ ά££εν καλ θήλυ 

ram divinae religionis culturam; femina aulem ceu ^ τή άπανουργεύτω πρδς τδ θείον σέβας άπλότητι. 
virtim se gerat conelantia ac strenuitato adversum 
ιν* asperas :juveni» senioris maturo sensu se mu-
itial, senior vigore proposili jovenescat. ΑΗιιε alio 
vilior oemo videalor. Etsi enim loti fluentis alios 
ab alio differimu», opibu* nimirtim, nobilitate ge-
neria, et digniutts oroamenlis, sicnti inler se dif-
forunl aiiruin, argenluro, pelles, cilicia ei lapelcs, 
atiamen omnca nos in umim sacrum dotiarium coa-
hiinitjs, omncaque taaquam unum olectioiiis laber-
naculum, vel arca securilatis, fabricali fuimus, 
iionieii quod est super omne nomen coram geiiiibua 
atquc regibu* portare dignanter aortiti. 

29. «Gemilus ac maerores voluptatem progeni-

χα\ τδ θήλυ άνδρωθείη τή πρδς τά δεινά καρτερία 
χαί γενναιότητι* δ νέος, φρόνημα πρεσβυτιχδν περι-
ζωσάσθω, χα\ δ γηραιός άχμαζέτω τή προαιρέσει* 
χα\ μηδελς έτερος θατέρου σμικραπρεπέστερον έπι· 
δείξηται* Εί γάρ τοίς τού πηλού ^εύμασιν άλλος aV 
λου διενηνόχαμεν, πλούτψ χαλ γένει χαλ τοίς τών 
άρχων άξιώμασιν, ώσπερ χρυσδς χαλ άργυρος, χαλ 
βέ/^εις, χαλ τρίχες, χαλ ύφασμα, άλλ* ουν πάντες 
ημείς είς ίερδν ανάθημα συνηρμόσθημεν, χαλ πάντες 
ώς εκλογής μία σκηνή χαλ κιβωτός άσυλος έφιλοτε» 
χνήθημεν, τδ δνομα τδ υπέρ πάν δνομα βαστάζει* 
άξιωΟέντες ενώπιον εθνών τε χαλ βασιλέων. 

χθ\ ι Στεναγμολ χαλ λύπαι τήν έν παραδείσφ τών 
loram in paradito subseculi gunt: ordincm immu- Q προγόνων ήδονήν διεδέξαντο* τήν τάξιν μεταποιή· 
teimis, delkias laboribos acquiraroas, rein mansu-
ram re periiura. Nemo cognatonim amorem Dei 
amori anteferat: ne animos demitlamus circa bn-
miles lerrenaeque apecies : copsanguineoruin oflH-
cia invicem impertiamur; Glias sit loco parcnlis 
geaiiori sao, paier aiiiem gerai ee lanquam filias 
erga natum SUQID ; ille quidem animi aflectu, bic 
aulem in eo quod prodest obedientia : communis 
ait sultjotttofiis, et unusquisque nostruro proxi-
nio suo placcat in bono ad xdificalioncro : et alius 
quidcm tcrbis moneat viamquedemonstret,alius au-
tcm opere bonum pra?beat exemplum: cunclique invi-
cem spirilali morum habiui corporalem uiititatein 
proximis suppeditemus. Chriati relibne in amaro 
viue bujus pclago capli ftiimus ; ne rjiciamur ul 
inulilps ei viles e laqucift palpitanles ac dilabentes, 
aiquc ad turbulentain et salsam prioris lascWae 
ronversalionis vilam denuo revolvamur; verum in 

μεν, τρυφήν τοίς πόνοις χτησόμεθα, τοΓς όλλυμένοις 
τήν μένουσαν. Μηδελς φίλτρον συγγενών τού θείον 
προκρίνε ιεν Ερωτος* μή μαλαχισθώμεν περλ τάς χά­
τω σχέσεις χαλ ταπεινός* τά τής αγχιστείας άλλήλοις 
άντιπαράσχωμεν, χαλ υίδς πατήρ γενέσθω τού φύ-
σαντος, χαλ δ τεχών τφ παιδλ τεκνωθείη* δ μέν τή 
διαθέσει, δ δέ τή πρδς τδ λυσιτελές εύπειθεία* χαλ δ 
τής υποταγής νόμος Εστω κοινός- Εκαστος ημών τφ 
πλησίον άρεσχέτω είς τδ αγαθόν πρδς οίχοδομήν* καλ 
δ μέν νουθετείτω λόγφ χαλ όδηγείτω, ό δέ τφ Ιργφ 
χαλδν προκείσθω υπόδειγμα* χαλ πάντες άμοιβαδδν 
τή πνευματική καταστάσει τήν σωματιχήν όφειλήν 
τοι; πέλας άνταποδώμεν. Χριστού διχτύοις έσαγηνευ-
θημεν έν τή πιχρ$ του βίου θαλασσή, μή έκβληθώ-
μεν ώς άχρηστοί τε καλ ευτελείς έκ τής άγρας άπο· 
σκαίροντες καλ διολισθαίνοντες, χαλ πρδς τήν άλμυ-
ράν χαλ άποτον πάλιν τής παλαιάς τε χαλ χεχυμένης 
Αγωγής ζωήν καταπέσωμεν. άλλ* ύπδ τήν σαγήνην 

fa qua capii sumus sagena moriamur, ul in divinis D τήν άγρεύσασαν άποθάνωμεν, Γν' έν τοίς θείοις άγ-
vasis, proul diciiur in Evangclio, conscrvandi repo-
naniur. Jam tyrannoriim tormenta nibil aliud esse 
pulemus quam inslrumcma ad morborum nostro-
rutn curaiionem; verbera tumorem inobedientix 
ilcpriiuunt, cl putredinis cruorcs abstcrgunt: ignis 
arenlem malilta) maicriem absumit, corpusque in 
pulvercm redigit divinioii inox instaurationi gloriae-
que apiandum : gladius cupiditaluin luxuriam am-
piilet, et snperbiae redundantiam cvacuet: ungu-
larum acamina, tanquam in asnco sigtio aspcrsas 

γείοις εύαγγελιχώς άποτεθώμεν είς τήρησιν. Τά τών 
τυράννων βασανιστήρια μή, άλλο τι οίηθώμεν ή όρ­
γανα τών ημετέρων ά^ωστιών άμυντήρια* αί μάστι­
γες τήν φλεγμονήν τής παρακοής έκλεπτύνουσιν, καλ 
τούς ίχώρας τής φθοράς άποψήχουσιν τδ πύρ τήν 
φρυγανώδη της κακίας ύλην έκδαπανφ, χαλ τδ σώμα 
χούν απεργάζεται πρδς θεοειδεστέραν άναστοιχείωσιν 
καλ δόξαν εύτρεπιζόμενον* xb ξίφος τμητιχδν Εστω 
τού τών παθών περιττώματος, καλ τήν έκ τού κόρου 
πληθώρα ν άποκενούτω* αί τών ονύχων άκμαι χαθ-
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άπερ άνδριάντος χαλκού τδν προστεθέντα δλΑ της Α a peecalo tordes nobis abradeoiii, iplendidiOTem 
Αμαρτίας 0ύπον ήμίν άποξέουσαι, διαυγεστέρα ν χαί 
χρυσοφανή τήν εικόνα χατασκευάσουσιν. 

λ', c Καλ τί δεί πάντα λέγειν; πάνω πόνον άνέλω-
μεν» τφ παρόντι τδν μέλλοντα* χαλ ζωήν ζωής προ-
τιμήσωμεν τής προσχαίρου τήν άτελεύτητον, ήν ουκ 
Αν τις έτέρως άλλάξηται, μή τήν μέν προΐέμενος, 
τής δέ έφιέμενος* τί μή πάντων Δν έχομεν τδν πολύ-
τιμαν μαργαρίτην ώνούμεθα; Τί δέ Δν έχομεν τοΰ 
σώματος χάλλιόν τε και τιμαλφέστερον; Τούτο πρδς 
τοίς άλλοις έπλ τήν τιμήν χαταθώμεθα* καλ γάρ 
ούδ* ούτως τφ χτήματι τδ κατ* άξίαν συνεισενέγκοι-
μεν. Διττδς δ άγων, αδελφοί, διττοί δέ χαί ημείς, χαλ 
πρδς συζυγίαν έχθίστην παραταττόμεθα * ή τε γάρ 
μάχη χατά νουν τε χαλ αίσθησιν χαλ ημείς έχ 

et aurosam iconcm efficicnt. 

30. « Cer vero opas est singnla perseqai Τ Labore 
praesenfi viiemus faiariiu) : teraponifem vitan im-
mortali anteferamus, quara certe nenio aliter nier-
cabitar, niai iltam qitidem omiiteiido, banc appe-
tendo. Cnr bis omnibos quse possidemus pretioaum 
margaritara Donemimus? Quid aulem ei bie, qnc 
po8$idemus, corpore pulcbrius et preiiosius liabe-
mna ? El hoc, inquam, reliquo pretio soperadda-
mus. Etenim ne »ir. quidem justam mercis aeslima-
Cionem facietnus. Daplex nobis cerumen, frairea; 
duptices not quoque sumus; et contra par iniquis-
aimom in aciem prodimus : est enim pugxa cc 

πνεύματος χαλ σαρκός- χαλ ol πολεμουντές οί μέν έξ Β meniis eimtil el aensas; nos aatem ex spiriiu et 
ύψους άοράτως έν σχοτομήνη χατατοξευουσιν* οί δέ 
συνίστανται κατ* οφθαλμούς συμπλεκόμενοί τε χαλ 
βάλλοντας, τήν φύσιν ήμίν όμόχληροι χαλ ομότιμοι. 
Πάντοβεν ουν 4Μρισχοπώμεν, μή που περί τι τών 
μερών είς θάνανον άφυπνώαωμεν έπλ πολυ προσώπψ 
χαλ άγχιστρόφφ τή πάλη, χαλ τοίς έχατέρωθεν βέλεσί 
τε χαλ μηχανήμασι, μή ποτέ τις είπη τών πολεμίων* 
Ίσχυσα πρδς αυτούς* χαλ γάρ οί Θλίβοντες ημάς έάν 
σαλευθώμεν, άγαλλιάσοντατ ώστε χαλ τδ μιχρδν 
«αρεγχλίναι, του παντός έστιν έχπεσείν, χαλ προδο­
σία τούτο τής νίχης. Επειδή ουν φυλάττειν φύλακας 
έπιστεύθημεν, Ιτι μιχρδν άγρυπνήαωμεν* επίστησε-

ει γάρ ό νυμφίος ήμίν, χαλ τήν εύνοιαν χαΟορών,. 

carne : et hostes quidem parlira ex aho iftvistbiliier 
in tenebris jaculantur, partim vero palam noa ag-
gredienies ac ferienies,nalura eeilicet nobis similea 
el consortes. Uodique igiiur eircumspkiamos, no 
in parle aliqua ku l iu r obdormiamos, cum tam 
varia et inaidiosa locU sit, toique niritiqtie lela et 
-macbinat, nc quu boslium dical: Pnevalui adrersue 
eoe. Eienim qai noa texatit, si forte nutetnua, to-
Ubaalur; namqae el loviler inclinari, oroniwoda 
aubversio eal ei vldori» jactora. Qooniam ergo 
custodia? tiobia eoacredtUe BUM, paniniper adboc 
vigitantis; sapervesiel enim nobis Sponaot, q«i, 
amorem coniemplans et labores juala lance pon-

χαλ τδν κόπον επιμέτρων, τους μισθούς καταβάληται η deraos, largam abandantemque mercedtm relri-
. . Ν - χ / χ Λ.. χ . . * - ±s ι . ι— t...t i»_ δαψιλώς τε χαλ φιλοτίμως* ώς άπαρχάς ημάς άλωνος 
ό κόσμος προσοίσει τφ Αυτρωτή. Γνωστόν γάρ έστω 
τούτο ήμίν, ώς διά τής τών σωμάτων ημών χαλ τών 
αέμάτεσν άποχαθάρσεως ζύμη νέα χαλ άλας έσόμεθα 
του όλου χατά τδ γένος φυράματος* χαλ τή μέν ζυ-
μεεάήσεται, τφ δέ άλισθήσεται* χαλ ούτως τφ θείφ 
πυρλ, τψ Πνεύματι, πρδς εντελή ζωήν άρτοποιηθή-
αεται, τής χατά τήν χαχίαν χαλ πονηρίαν παλαιάς χαλ 
άπεπτου ζύμης αλλότριου με νον. Αοξάσωμεν ουν τδν 
Θεδν Ιν τψ σώματι ημών χαλ έν τψ πνεύματι ημών, 
άτινά έστιν τοΰ Θεού. » 

λα'.Τού τοις τοίς παρορμητιχοίς τε χαλ ύπαλείφουσι 
λόγοις αλλήλους στομώσαντες, ώς μετά πύρ τώ ύδατι 
σίδηρος, οί γενναιότατοι χαλ στομωθέντες, ώς τδ εί-
χδς, Ιμενον ουδέν ήττον άσειστοί τε χαλ Α ρ γ ε ί ς ρ raariyres, ut par est, perdurabanl nibiloinmui 

immoti ei iittoncussi, inflictis piagis contUntia 
animi prorsna non cedenies . quoa tyrauni com 
laccris carnibes et aangaino diflBue»lce videreni. 

buei. Uiiqoo muodus not vetoti arê e primiiiai He* 
dempiori offeret. Namque exptoratun nobis eai, 
quod per corporom noetrorum et ainguinis purga-
liouem, fertneniaro oovani salque dDciemor oni-
verese geoerig mass», qo« uoa forraenubiiar ae 
salietur; aiqae i u divino igne, id est Spirilu, panis 
fiet perfecte vitaB idonous, omni malitije ei iaipro-
biutis veiere ci crudo fermento carens. Deum ita-
que lam corporc qoam spiritu nostro bonoromuf, 
qaorum utrumqoe a Deo babemut.» 

31. His adbortatorito roburqiio adjicieotibat 
verbis invicem coniirmantes, ui posi ignetn fermm 
aqna lemperando duralur, nobilissinii fonUsimiqoo 

πρδς τάς πληγάς, τφ άντιτύπψ τής ψυχής ούχ ύπ-
εέχοντες* ους οί τύραννοι θεασάμενοι διαλυομένους 
μέν ταΙς σαρξίν, χατα^βεομένους δέ γε τψ αϊματι, 
διαχλευάζοντες έλεγον < Πώς ύμίν ή πρώτη πείρα 
κατέστη, μακαριώτατοι; > Οί δέ πρδς αυτούς* « 9Πς 
καταλλήλως ήμίν, Ιφησαν, τά χατ' ελπίδα συμβέβη-
χε; Καλ πάντων υπεράνω τών φοβερών ύμίν νομι-
ζομένων γενόμενοι, πρδς Ιν άποδειλιώμεν, ώ διχα-
σταί, μή ποτε τήν γνώμην παρά τδ σύνηθες, έπί τδ 
ήμερώτερον μεταβάλοισθε, χαί πρδς τας βασάνους 
φειδοί τών ημετέρων σωμάτων άποναρκησοιτε. 
Αείξομεν ύμίν αύθις· οί τύραννοι Ιφησαν, δπως 
μεταποιούμεθα. Τότε τοίνυν τήν δλην εαυτών κινή-
ααντες δύναμιν, στρατηγούντος αύτοίς τού θυμού καλ 

cum derisioae sk aJobaDtur : · Quooiodo vobls 
primam hoc expertaeniuin procedit, ο beaiiasimir 
fUapondeniAi marlyres : ι Qnoraodo viciaairo apea 
vesira vobis sncces&ii? Νοε quidem omuibus εο-
peraiia qvae voa lerribilia arbilraratni, hot unvm. 
ο judices, exiimeaeioius ne ibrlf senientiam pneier 
solitam muUntes, millorea liatia, aiqoc ad bifll-
geodoa cruciaius miaericordia noairorum corpo-
rum obiorpeatis. > c Demonstrabiiuus vobit denuo, 
dixerutit lyraoni, quemaduiodum iramutemur. 
Tuuc ergo toiia ευίε coromoiis viribua, duce furore, 
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vetania laiu* siipaute, 
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conlra iiwictos mariyres Α τ*»* άνβία; ύπασπιζούσης, ώρμησαν έπλ τους άηττή-

irruerunt, lictoriliasquc imperarum ut oqinc ρ«β-
nartmi genus in eos exproiwerent. Cuncta itlico in 
prompiu crantv qu* auui aspcclu borribitiu, Μ 
dictu iueffabilta, ignia, beat'ue, gladitie, nibilque 
otmiino bujusmodi d<*rat, Aagrarao crudtiiiaU*, 
idoloatria <»b ra quae fiebaul cadiinttiim idllert-te, 

32. Tutic eniiuvero ceruere eral wartyro» niMer* 
rima patieutfs, el fortissimo lolerautes, caruium 
laceraituncs, ossiutn trituras, ncrvoruo» iiicisioitea, 
lnewLiorum mtititaitoftes, dbrarum spasinos, arti-
culorum loiiuras, corpoium «icoriaiionc*, weduN 
laruui ctininctiones, visceram ifccerptiQtiee, ocu-
lorum ojcttioiws, crurum fracioras, liqnaitonom 
vctuti toiius corporiH ei diattaciianem. Quajuam 

τους άγωνιστάς, χαλ τοίς ύπηρέταις πάσαν είδεαν xa» 
λάτρων προσάγειν τούτοις παρεχελεύσαντο. Πάντα 
τοίνυν παρήν τά χαλ όψει φριχτά χαλ λόγφ ούχ εφι­
κτά» τδ πύρ, οί θήρες, ή μάχαιρα, χαλ ουδέν άπήν 
τών δεινών τής μανίας όργώσης, χα\ τής ασεβείας 
τοίς δρωμένοις έπιγελώσης. 

λβ\ Τηνιχαδτα οδν ήν όρ?ν τούς άγωνιστάς πά­
σχοντας τά έλεεινότατα χαλ φέροντας άνδρσιώτατα, 
«αρχών τε θλάσματα, χα\ όστέων συντρίμματα, νεύ­
ρων τε έχχοπάς, χαί μελών έχτομάς, Ινών τε 
σπασμούς, χαί στρεβλώσεις άρθρων, χαί σωμάτων 
άποδοράς, έχμυξήσεις τι μυελών, χαί σπλάγχνων βή­
ξεις, χαί οφθαλμών Ιχβολάς, χαλ σκελών χατεάξεις, 
χαί τήξιν τού παντδς οργάνου χαλ σπαραγμούς. ΙΙοϊος 

verla lori ibilem illam variamque sccnaw laaqoax* * χατ' ά?(αν τήν ποιχίλην άν έχείνην τών σκυθρωπών, 
ίιι piclura describent, aui omnixm ιρσιιιιυαε ropra> 
scniabunt! Hecte abq.iis tticeret paasjopea illas 
leippcaiatmi fuisse quamdam, prtMttllia fulmtai* 
busqvc iaimanlbus, id esl, crvciatibui, agUaiain: 
atii biierualibtis poeuis, quae irnpioa maacui, nibilo 
iaferiora aul tuiiiora base fuUsq iiipplici*. Stiam 
boc coroere «rai, cantifices netupe, Unquam ftiriaf, 
martyres iovadcntes, siia* validat imprabiiaiia vim 
exproineiites, ingeaiit maleficis territaates, dirisqu* 
iaventi* excrucianics. Alitis eniro aliuro invoolif 

prevertena, prima* ferro certabai, uno aibl 
seopo propofrito manyrum excidii. Sod praMniam 
undeui ipsia eontigii pudor e| infaipla, dum aeo-

χαί πολυμόρφων δραματουργίαν ώς 4ν εεχδνι ζοιγρα· 
φήσεαν λόγος, χαλ ταίς διανοίαις πάντων άποτυπον 
σηται; Φήσειεν άν τις εύχαίρως είπών χειμώνα τά 
τότε «άΟη χαλ χαταιγίσι χαλ σχηπτεδς άμέτροις ταΐη 
βασάνους κεριχλυζόμενον* ή μηδέν τών χαθ* φδου τιμω­
ριών, αϊ τοίς άνόμοις οφείλονται, ταύτα δοχεΤν έλάτ-
τονά τε χαλ ευτελέστερα. Ήν δέ χαλ τούτο ΙδεΙν ώς 
•ριννύαςτονς ύπηρετας έφαλλομένους τοίς άθληταΐς, 
χαλ προς εότόνου χαχίας έπίδειξιν σπεύδοντας, χαλ θε-
διττομένους ταίς έπινοίαις, χαλ θλίβοντας τοίς χαλε­
ποί* έφευρήμασι- άλλος γάρ άλλον τοίς έφευρήμασι-
φθάνοντεςΥ τδ προιτείον Ιχειν Ιφιλονείχουν προς τδν 
σχοπδν συμφώνως εύθυπορούντες του ολισθήματος 

Ιαείο ct imbelU oblcmperaol duci draconl Pegna - Καλ τέλος αύτοίς Ρραβείον αίσχύνη χαλ όνειδος έγενή-
— : , Λ * θη πονηρψ τψ δφει χαλ άπολέμω πειθομένοις στρα· 

τοπεδάρχη· άντέστραπται γάρ τά τής τάξεως αέ% 
παράδοξον θαύμα* τοίς μέν γάρ ^ασανισταές άτο-
νίαι χαλ νάρχαι χαλ μελών παρέσεις συνέπεσαν, Ιτι 
δέ χαλ τρόμοι χαλ είλιγγοι χαλ πτοιαλ ψυχής άπ-
αγορεύσασιν έν πολλώ χαμάτω χαλ διαχένοις ταν^νεν 
σμασιν. 

λγ*. Οί δέ τής πίστεως πρόμαχοι ταΐς άλγηδόσι 
μάλλον έ^^ώσθησαν, χαλ τοις πόνοις τήν ίσχύν συν 
ελέξαντο, χαλ τοϊς πολλοίς χινδύνοις ατερεωθέντες, 
τψ πλήθει τών αίχισμών, ηλίου δίχην άπέστιλψαν, 
χαλ ώς χιών ελευχάνθησπτ ούτω τε μετά γενναίου 
φρονήματος έπεφώνουν τοίς έναντίοις* ι Πόθεν ύμΝ 
ή τοσαύτη τής άπατης άμβλυωπία ταΐς χόραις τής 

eoim iasperaio miraculo commuuia βει : ttam 
caroiflcibusdcfectiovirtuui, torpore», meuibrorum* 
quc paralysis accideruni, iiecnon treaores, vcrii^ 
gines, anim» detiquia, defaligaus labore muKo el 
vana crucialauiii excogtiaUoiie. 

S3. A l vcro lidei defeniores doloribua poiius ro-
borabtular, Η a laboribus vim accipiebant, loiqoe 
pericults et cruciaiuum multiludine obdurali, solis 
ia&tar lueebani, atqoc ul nix albea^ebant; aique 
ila cum raobiii coafidenUa adversariis lacbmabaiil: 
t Undenam vobia tanU erroris c«ciU5 io popilb» 
mamU incuitit? Qvla vestroe anieioea recio officio 
«!cllexiit Noane maniresle caniilis, voa vel sine fta- ρ διανοίας ένέσχηπται; Τίς ό τδν νουν άποπλανώντου 
gdlia taroeo pejus oddtella boa»Uiibtt8 pxxiri? Nos 
auiem bis cruciatllMie, Unqaam ludicrit in palae-
stra aul gyoiiiasia MediUlionibaa exerceri,xl spiri-
toi majorem aaniiatem piikbriliidiacniqae ocqni-
ratnus? Ubiiam vobis ttrmout* artlfidose compo-
sitt, poeiifas fabnla, docirixanin copia ? Nonne 
omiiU corani simplici veritatis oratione ailent ei 
suflbcantor? 8i ergo neqxo sermo vobis esi con-
«lana ac lutit*, et veairae lyranxidis opcra propti-
-nacttla ftdei diffracia aohrantar, ac j»m lerga datis 
iacieii» puderio cauea velanlea Φ cur uobie qui per-
becutkHicui patitniir vos fugltivi ηοα adjungimini, 
ut vicli inagis qiiam poteeiateoi tenenies , gtoriam 
conseqttauiiui? ftaiB nobia qutdcni biuc viitoria 

χαθήχοντος; Ούχ δράτε διαφανώς ώς ύμείς μένχολά-
ζεσθε μαστίγων δίχα χαταχρίτων ανδρών άθλιώτερον» 
ημείς δε ταίς βασάνοις ώς έν παλαίστρα μελάταις 
τισλ χαλ γυμνασιοις άσχούμεθα, πρδς εύεξίαν έπεδι-
δόντες χαλ ωραιότητα τήν έν Πνεύματι; Πού άέ ύμίν 
αϊ τών λόγων πλεχτάναι χαλ οί ποιητιχολ μύθοι χαί 
τδ πλήθος τών μαθημάτων; Ούχλ πάντα τψ άπλψ 
τής αληθείας λόγω σιωπ| χαλ πεφίμωται; Εί ούν 
μήτε ό λόγος ύμίν βέβαιος τε χαλ ασφαλής, χαλ τδ 
έργον τής χαθ* ημών τυραννίδος ύπδ προβάλω τή π ί · 
στει δΊα^αγέν χαταλέλυται, χαλ νώτα δεδωχατε χα-
λυφθέντες τδ πρόσωπον έ ντροπή, τί μή τοίς διωχα^έ-
νοις ήμίν φυγάδες δντες συντάσσοισθε, χαλ τής ακου­
σίας ποιήσθε τδ τής ήττης χράτος τ.εριφανέστερον, 



517 LAIDATIO O M M U M M M t n t t V M . M * 
ώςάν ύμιν εντεύθεν τδνικ?ν περιγένηται; Κρείσσων Α conntrgli, Aieliur f»l Cnlm WwtfrJi iPDUiia», qua* 
γαρ δόξης άτιμου ευτέλεια εύχλεής, χα\ μιχρο-
πρεπούς αρχής μεγαλοφυής μετριδτης, χαί ύ'|ους 
επισφαλούς ταπεινότης ακίνδυνος· τοϊς ήμβτέροις τοι-
γαρούν Γχνεσιν επακολουθήσατε, χαί τούς τής αγνοίας 
χαρακτήρας προαπαλείψαντες, τδν θείον τής γνώαεως 
νόμον έν πτυκτι·;» τής καρδίας υμών γραφίδ'. πνεύ­
ματος ημείς μετεγγράψομεν* δν έγγύθεν άναγινώ-
σκοντες, μαθήαεσθε καλώς ποιείν, τδ κακόν άποδι-
δασκόμενοι· γενέ^ω ύμίν διδασκαλείον τδ προκείμε-
νον δικαστήριον τψ ύποδείγματι σωφρονίσθητε. Τίνα 
τών πάντων υμών ούτως ζωής έρως, ώς ημάς θανά­
του κατέχει διά Χριστδν; Τδ πύρ ήμίν χιόνος ουδέν 
διενήνοχεν ό σίδηρος ύπδ τών ημετέρων έκδαπανά-
ται μελών, ώαΧζρ άδάμαντι τοίς σώμασι προσπεσών 

tr.loilo i-ilami*; melior roodeMu pidgnauifMd, qnani 
cuirt aitgutto anlmo domh»aUoj mtrli«»r dtfuiquo 
mura bumiliiaft, quam lubrtea eueliiiasr Ν « Μ Γ * 

igitur ναε-έΐχ!» &equit»ini, et, dclctf § iuscitia» t ba-
raiicribu* , divUia* dociruue legeu» iu eordi» vestri 
pugillaribut gpiriiu» tabmo no» fwibeinua : quati* 
luiuimi* ieclitaulea ? bn\* agere ooudisiielU, S.t 
vobi» «cbobr iu»tar pi aven» Cribanal, boc eieutpb» 
forriginiifti. Qitereiiam t\ «nivcrso vcslro nuin*ro 
ta»lti* viiajt ainor itmet, quaultj* ιιοε ntonis propiir 
Wiristum obeumbe ? IgnU w>bi$ pfilmlc til i»U 
csi ; fcn um a tnciiibri» Moeirto wi)ft*niiiat', ptmpu 
iw corpora latiquam ίιι atlamanieHi htcidcii* ; car-
nUiic* dcbiliuii po»e exaniiNaiilur, uM «a \mlm 

oi ύπηρέται μικρού τεΟνάσιν ΰπβ ατονίας, εί μή τις Β < omtaiit.a> cuMpettu aliquaittulu* iptU virlniH 
αύτοίς βραχεία διά τήν τής ημών καρτερία; φανέ· 
ρωσιν, άνωθεν Ισχύς ΐπιψεχασοι. Νόμφ θεί';> πίΐΟό-
μενοι, χαί υπέρ υμών τών έπηρεαζόντων ευχίμεθα, 
κοινωνούς ύμά; εχειν τών τού Χριστού δωρημάτων 
Ρουλόμενοι· ό.ό'ΐ και υπέρ υμών τδ θείον εδόθη λύ· 
τρον πρδς τήν έκ τής αιχμαλωσίας άνά^υσιν. "Κως 
μέν έπί γης, τάς ύπδ γήν ποινάς μεθοδεύσωμενοΰδελς 
τού συνδέσμου διαιρεθέντος, έν $δη μετά τήν διάζευ-
ξιν έξομολογήσηται. Δούλοι δέδεσθε χειροπέδαις ύμείς 
ταΤς άδίκοις τών χειρών υμών πράξεσι* διά τών δε· 
αμίων ημών, εΓ γε προαιρείσθε, λυθήσεσΟβ. Μή μέλ­
λατε ουν, μηδέ άναλύεσθε* πρόχειρος γάρ έστιν ή σω-

mfundatur. Kn no» dlvina» lcgi parcnUi pro vobi* 
quoquc «ri ore abrepti» oramui f cowparlicipc* voe 
donorum Cbrisil babere volcitfc*ε, quia pr^ vobia 
quoquc prt»iium im|Hi»mm Μί Μ eapiivhaie ospe» 
itiaoimi. Quaiidiu In Urra vcrwimini, po»oa» qM« 
aub terra vos naneMl, rrdiwere coiieniiNi. Κβαιο 
ρυεί ilUrttptnm vUalo viaculuw, bi iwft:i i* )am 
raius coiimcbiiur. Y U H quidmw ccu â nUibiia ixaiii-
cU, bijuiiis uiaimttxi Yerurariim aciibas d^iinemiMl; 
feed a nobift capiivia, si corte vgUU, *OI?CMM*1 : oe, 
qttmumui, mora aU, nequo blac abealia : iu prom* 
piu esi aalu» ac facili* ; bapiiaaRilni, luttraaiUI: 
\uw e u bonoruro «amma, ut, \tv\ Evaa|dii jugo τηρία χαί άπονος* λούσασθύ, καθαροί γένεσθζ' τούτο 

τών χολών τδ κεφάλαιον, τψ έλαφρψ τού Ευαγγελίου c corvicem banigne m)4icbxile«, gravc jwccaiorom 
ζυγψ τδν αύχίνα χρηβτώς ύποκλίναντες, τδ βαρύ poadttft proctal wM* abjleialla* Q I M N I »i farlo ku* 
φορτίον τών πταισμάτων έξ εαυτών άπο^ίψατε. £1 -»ermonef wb toaifotentia qtfMetn «ptcie, fed tt> 
φιλίας προσχήματι τούσδε τούς λόγους δειλίας και 
άνανδρείας ύπολαμβάνετε, τδ ξίφος ύμίν τεθήχθω, το 
πύρ άναχαιέσθω σφοδρότερον, άχμήτας τούς βασανι* 
ατάς επιστήσατε. Τοσούτον ήμίν περίεστι τδ τής ψυ­
χής μεγαλόνουν άνδρικόν. ι 

λ*/. Έπεί δέ ταύτα είπον οί μάρτυρες, χαί δ σω 
τήριος λόγος τοές τών άχουόντων ώσίν ώσεϊ άσπί-
δνς χωφής/ βύουσιν έντυχών διεσχέδαστο, τηνιχαύτα 
τδ τελευταΐον βέλος έπαφέντες οί τύραννοι, πρδς πά­
ααν ήδη μηχανήν πονηρίας άπειρηχότες, τήν έπί θά­
νατοι τούς γενναίους άπαχθηναι χαταδιχάζουσι πολυ-
τρόποις είδέαες διατάξαντες τήν άναίρεσιν οί δέ όντως 
άχαταμάχητοι τής αληθείας άγωνισταλ, πρδς τά τής 0 vicli adei atbkt», ad vktoria pncmia, aiquo a4 

\era meiu» ac igaavbB cauaa a nobis prolatoa eai-
eiiAaiis, eia, gUaioaKxifc, ignevi luccooiliK vobe-
Mniiofen, rcoamca viribw lortore$ apponile. Tanu 
nabii ioeat maf-aaaiaiiua foriiiodo! · 

. M. Potlquaai bioc mariyret perroraverant, %crm+-
qnc nlwtaris iw aodkDtium avm taoqaat* «apMit 
surdae obluraiai iunnishUE evanuil, lunc icluxi r*a-
primuui tyrauni jaciilaiitfi, omni jam oniisoo qwo 
te delaUfaveraiil malUUa artiftcio, ad sttppiicioim 
duci generoto» iiloa itnperanl, cum manoalo ul va-
rio neeis feat̂ re exflingaaauir. Porro bi vera in-

νίχης έπαθλα, χαλ τήν έν Χριστψ άνάλυσιν σπεύδον­
τας, επειδή πρδς τους άφορισθέντας τόπους γεγάνασι, 
πρδς βραχύ παραιτήσαμενοι τούς απάγοντας, χαλ τή 
μέν γή τά σώματα χάμψαντες, πρδς ούρανδν δέ τδν 
νουν άνατείναντες, τοιαύτας εύχαριστηρίους φωνάς 
δεήσεις τε χαλ Ιχετηρίας πρδς τδν'δυνάμενον σώζε ι ν 
αυτούς άπδ θανάτου μετά κραυγής ίσχυράς καλ δα­
κρύων προσήνεγχαν (10)4 

λε*. c Εύχαριστούμέν σοι, Αέσποτα βεέ Σώτερ χαλ 
έίοτητά τού παντδς, ό ποιήσας τά αμφότερα έν,·χαί 
τδ μεαότοιχον τού φραγμού λύσας τήν Ιχθραν έν τ ή 
ααρπί σου · χαλ τούς δύο χτίσας έν έαυτψ, είς ένα 

resoluHonem in ClirUlo properantes, ubi ad deaii-
natos loco* pervcacmiii, brcvi niora a attcetJtiboft 
inpeirata, corporibot bunk lexis, in cieHm aatem 
memam inieaileaiea, ftu graliamm actiooea, pre-
oea ac sappbcaiiOAea ci, q«i potmi eot a moria 
aervare, eam ctanore valido lacryorrioqae t4Mii-
lere : 

55. «Gritias libi agimus, Domifte Iteus Si*rvalor 
ei univerei Creaior, qui fedsti alraqoe u n « n , ot 
medium tiuceriae parieicm, iram sciikel, in caine 
lua solvisti, cl duo in le coadidisii, iu aoxm vide-

Confer S. Peiri Alrx^ndrini martyris oraUooen quam Moriinrua dicit apad αατ Spedlef. t. Wl, 
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Hcei BJ\dm bominem, qula paradisum nobit teeti- Α χαινδν άνθρωπον · δτι παράδεισον ήμίν τδ της μαρ-
fDODii oatendbii, progenitonim delectabtletudiam, 
delicias ejue nobis targien*. Maturo enim viriutum 
fructo per discrhniiia afTaiiai sanctificali, ipsura 
insuper, qood langere Adamo non fuil concessum, 
lignum vit* gustavimns : ac notimus Dominum 
esse Cbrisiam, et pelbceat Cunicas nos exuisse gla-
dio flagetliaquo discissas. Ει en tibi vetere, cujus 
nudere neftcimus, nuditatis pulcbritudine induimur, 
nullas lutt vel corruptionis reliquias irabentes, quia 
draconem baud aslii, sed tegitima pugna vicimus, 
el priora tlla poslerioribus sunt emeiidata. Et itte 
quidcm impediius est et cecidil, nos tero surrexi-
mus et erccti surous ad tutum bumani generts pro-
pognacutam. Α te enim, qui exigui numero sumus 

τυρ£ας άνέδειξας στάδιον άπολαυστιχώτερον τών προ­
γόνων τήν Ιν αύτφ τρυφήν χαρισάμενος * τφ γαρ 
ώρίμω χαρπφ των αρετών διά τών κινδύνων πλου· 
σίως άγιασθέντες, Ιτι χαλ ο5 μή θίγειν τφ 'Αδάμ 
συγχεχώρητο, τού ξύλον τής ζωής έγευσάμεθα * χαλ 
είδομεν δτι Χριστδς ό Κύριος, δτι τούς δερμάτινους 
χιτώνας έξεδυσάμεθα δια^αγέντας ξίφει χαλ μά-
στιξιν. Καλ Ιδού σοι τδ άρχαϊον τής ανεπαίσχυντου 
γυμνώσεως χάλλος άμφίεσώμεθα, μηδέν τού πηλού 
χαλ τής φθοράς έπισυρόμενοι λείψανου, δτι τδν δφιν 
ού δολερώς, άλλά νδμω συμπλοκής νενιχήχαμεν, χαλ 
τά πρώτα τοίς όευτέροις χατώρθωται, 40 μέν γάρ 
συνεποδίσθη χαλ πέπτωχεν, ήμεις δε ανέστη μεν χαλ 
άνωρθωθημεν είς ασφαλές τού γένους προπύργιον * 

ei inftrroi, virtute praecincli surous: fteqae ex multi- * διά σου γάρ o( αριθμό) βραχείς χαλ ασθενείς ήμεϊς 
ludifie poientia tua, neque ex fortibus vis (ua exsi-
slii, sed humilium es Deus, cl debilium auxiliator. 
Quamobrem supra te immobilem petram, anirote 
nempe aedificiom jediflcanie» , idolicas procetlu 9 

etapostasi*fluctoe fiaaiiois insur ruente»* et malo-
rum spirituum impetoa propulsamus. Deinde gpino-
sam qtioque cartiit oostre tellurem laboriosa pra> 
ceptoraro laorum exsecuiiODe novantei, et sangui-
nis rivis semen illie laboraodo injecttim irrigantes, 
iribulorum loco praeclarum vulnerom froclam refe-
rimus, qai in multiplicera meeeis cumulum cou-
eurgit: quemque oec veleris culp* aeilus adurii, 
neque aligtri apirtltis voranl, aequt curaruro sptnae 

περιεζωσάμεθα δύναμιν * ού γάρ Ιν πλήθει τδ χρά-
τος σου, ουδέ ή δυναστεία σου έν ίσχυροίς * άλλά 
ταπεινών εί θεδς, χαλ έλαττόνων βοηθάς * άνθ* &ν 
έπλ σέ τήν άσειστον πέτραν τής ψυχής οίχίαν θεμε-
λιώσαντες, τάς είδωλιχάς έπομβρίας, χαλ τά ποτα-
μηδδν συ^ήξαντα τής αποστάσεως χύματα, χαλ τάς 
επίβουλος τών τής πονηρίας πνευμάτων άπεχρουσά-
μεθα. Είτα χαλ τήν άχανθοφόρον τής σαρχδς ημών 
γήν τή τών εντολών εργασία νΙώσαντες, χαλ ταΙς 
έχροαίς τών αιμάτων τδν έχ τών πάνων έν αυτή κατα­
βληθέντα σπόρον άρδεύσαντες, άντλ τριβδλων ευγενή 
μωλώπων χαρπδν άνετείλαμεν είς πολύχουν θέρους 
συλλογήν πλεονάζοντα * δν ούτε καύσων ξηρανεί του 

Mffocaot. Ει uequaqoam parcntom vocatioQe sa- c παραπτώματος, ού πετεινά πνεύματα χατα 
φάγεται, ούτε μήν άχανθαι συμπνίξουσιν περιστά­
σεων. Καλ νυν ού χλήσει τών τεχοντων έπλ τήν θυσίαν 
παρήχθημεν, άλλ* αυτόκλητοι πρδς τήν σφαγήν 
άπηντήχαμεν, χαθάπερ χριδν τδ σώμα θύμα προσ-
άγοντες, β μεμυαλωμένων δλοχαυτωμάτων λογισθείη 
πιότερόν τε χαλ έντελέστερον * χαλ προσδεχθείημεν 
σήμερον μεγίστη τις δλοχάρπωσις, χάν τής άξιας 
άπολιμπάνηται. Μιχρά γάρ πάσα θυσία είς όσμήν 
εύωδίας, χαλ ελάχιστον πάν στέαρ είς δλοχαύτωσιν * 
δ δέ φοβούμενος τδν Κύριον, μέγας διαπαντος· 

λς*. c Ιερδν ημάς ναδν χατασχεύασον, ένδον φέρσικ 
τας θυμιατήριον, χαλ λυχνίαν, χαλ τράπεζαν, βτά 
σχεύη τού αγιάσματος* ίνα τδ μέν χατευθύνοετο 

crblcio addicimur, sed aponia caedi noa objicimoi, 
arieiis insur Dostrvm corpus sacfificium oSeren-
les, qood adipe bolocauetorum pinguius videbitar 
ei perfectius. Excipiarour iUque hodie ianquam 
roaxbna obUlio, eiai minime. digol sunaa: qiuevii 
enim faostia leiiaia esl ad eflicienduBo suavitatia 
udorem, el miniaius esl qoantaslil>ei adeps ad aa-
criicii tanii consumoiaiionem; aed tamen qvi tlmel 
Doioinuni, quaquavorswm magaus evadu. 

56. ε Sxcrom οοε effiee tenpiom, intus fereaies 
Ihuribuluin et candelabrum, mensani, et vasa &au€li-
ficalionis; primuni qoidetn, ut dirigalur oraiio noatra 
aicut iucensum in coospeclu tuo; alterura, oi lux ρ ενώπιον σου ή προσευχή ημών ώς θυμίαμα* τή δε 

ue tan- τδ φώς τών έργων ημών τοίς άνθρωποις λάμψεα * τή operura no&trorum bominibus luceat. Denique ι 
quam hoslia et obUuto fideliter esuricnUbaa ia irt 
ineendaaivr. Tenebrosaro auiem naluram atque in-
vidam, prtncipem lenebrarum, reclorem bujut muodi 
diabolum, qui de corporibas noairi» oertare aatagil, 
custos noeter angelus iucrepet, ot ex aereoruin in-
•idiaioroai tunna inviolati evadeotes, et divino igne 
probaii, aorom c l argentum pretiosiqae lapides, 
permaDsara opera neque eoiDbarenda inveniarour: 
aiqtie, ita irreprebensibiles conspeclai tuo exbibili, 
roerccdem promissam coelonini regnum consequa-
mur, el in sanctis locis hserediiatem, ti jusiitiaB 
coroiiam, atque omnino gloriae tux posseasionem. 
IVumim auiem ait nobia pramiam baaiani generta 

δέ θυσία χαλ προσφορφ τοίς πεινώσιν πιστώς προ* 
χαιόμεθα * τή γνοφώδει φύσει χαλ φθονηρ|, τφ τον 
σκότους άρχοντι χαλ χοσμοχράτορι βιαβόλφ περλ τών 
ημετέρων σωμάτων διαχρίνεσθαι σπεύδοντι, 6 φρου-
ρδς ημών έπιτιμήσειεν άγγελος, ώς άν τδν έν τφ 
αέρι χώρον έξ ενέδρας τών επίβουλων καθαρώς 
διερχόμενοι, χαλ τφ πυρλ τφ θεΐφ δοχιμαζόμενοι, 
χρυσδς χαλ άργυρος χαλ λίθοι τίμιοι διά τών μενόντων 
Ιργων χαλ μή χαταχαιομένων εδρεθείημεν * χαλ 
ούτω; άμέμπτως τώ σώ προσώπφ εμφανιζόμενοι, τον 
μισθδν χατά τήν έπαγγελίαν άπολάβοιμεν βασιλείαν 
ουρανών, χαλ χλήρον έν τοίς ήγιασμένοις, χαλ τής 
δικαιοσύνης τδν στέφανον, χαλ τδ πάντοτε συνείναι 
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*5 σ ο υ · Πρώτον δέ γέρα; έστω ήμίν ή τοΰ γένους Α convcrsio el ilhuninalio : solve ligatortim peccati 
επιστροφή χαί έπίγνωσις · λΰσον τΑ τών πεπεδη μένων 
ταίς σειραίς τής αμαρτίας δεσμά, τους άλαμπείς 
οφθαλμούς τή άσεβεία πηρωθέντας διάνοιξον, τους 
απιστία χατε^αγ μένους άνόρθωσον * ή χδνις ημών 
πάσαν ;ώσε\ χουν τήν δαιμονιχήν έξ ανθρώπων δια· 
σπείρειε φάλαγγα * τοίς ήμετέροις ίχώρσιν α! νόσοι 
τών Ασθενών ξηραινέσθωσαν * τά σώματα, ψυχαίς 
ώς φωτδς νεφέλη έπισχιάσειε * χα\ πάσιν εγγύς τοίς 
Ιι* ημών έπιχαλουμένσις σε γενέσθαι χαταξίωσον, 
Αέσποτα * έπίταξον τή χαταιγίδι τών πειρασμών, χαί 
σταίη είς αύρα ν άχύμαντον, καλ πρδς λιμένα θελή­
ματος αου πάντες όδηγηθείησαν - μία γενέσθω ποίμνη 

catenis caplivifaiem , obscaralos oculos el a falsa 
religione excalos aperi, incredulitate prostralos 
erige : rinis noster canctam riiabolicam pulveris 
insiar profligel a roundo phalangem : cruoribus 
nostrts morbi acgrotorum exedantur : corpora ani-
mns, ut lucem ncbnla, eubumbrenl: omnibus adesse 
dignare qui te nostro ore invocant, Dcmine : im-
pera lentationum procella?, ei fial aura iranquilla, 
atque in portum voluntalis tuae cuucti deducanlur : 
grex UDIIS fial viriuie Spirilus a te pastori Gbristo 
aubjectue, ei populus tuus in te laetetur. Uliqne, 
Deus liberalor eiDoniine misericors, sint oculi Uii et 

τή ενεργεία του Πνεύματος ύπδ αού ταττομένη ποι- rj aores Ιιι» ad servorum tuorum deprecaliooem pa-
μένι Χριστφ, χα\ ό λαός σου έπί σολ εύφρανθήσεται* leittes. > 
ναι, θεέ λυτρωτά και Κύριε τού ελέους, fστωσαν οί οφθαλμοί σου χα\ τά ώτά σου άνεωγμένα είς τήν τών 
δούλων σου δέησιν. » 

λζ1. Και πέρας αύτοίς λββούσης τής προσευχής, 
έχ γης άναχύψαντες· *·λ πρδς τδ συνειλεγμένον 
πλήθος έπιστραφέντες οΕ γενναιότατοι, μεγάλη τή 
φωνή άνεοοησαν * ε Άνδρες αδελφοί χαλ οέ έν ύμίν 
φοβούμενο» τδν Θεδν, ύμίν δ λόγος τής σωτηρίας 
έξαπεστάλη * χάριτί έστε σε σωσμένοι * χαί γάρ οί 
ποτέ μαχράν δντες, εγγύς έγενήθητε έν τφ αϊματι 
του Χριστού * τδν χαιρδν αυνεστάλθαι νομίζετε * βρα­
χεία τής άνθρωπίνης ζωής ή προθεσμία, χαί σφαλερά 
ή όδος, χαί οί θλίοοντες έπληθύνθησαν, έχόμενά τε 
τρίδου τοίς εύδρομούσι σχάνδαλα τίθενται, χαί χρύ-
πτουσι παθών παγίδας οί υπερήφανοι θηρευταί χαλ 
τής χαχίας προστάται. Μή προσχόψητε τούς πόδας 
έπλ τφ αυτών όλισθήματι. Ίδρώτων δεί χαλ πόνων. 

57· Hac oratione finiia, humo surgenles atque 
ad eircumstantem muliitndinem conversi praecla-
rissimi marlyres, roagna voce claiuarunt: « Virt 
fraires, ei qui ex vobis limetis Deum, vobis sermo 
aalulis missux est, gratis salvaii eslis; naro qui 
eraiia longinqui, onncper Cbrisli sanguineiD proximi 
eatia ί breve tempus esse puutoie, arctum humanaa 
vittl curricularo, fallacem viara : qui iribulant mul-
liplicati sanl: opposila in iiinere ciirrentibus offen-
ritcula : cuptdilalum laqueoa celanl saperbi vena-
lores, et malitix* anteaignaoi. Na pedes in ipsorum 
labrtca via ponatU. Sudare ac hborare oportei. 
Cbariuimi, eicol in die honeste ambtjlate : ira* 
macalatam fldem aervate: vtt* aeperitate suaviiaiem 

Αγαπητοί, ώς έν ήμερα εύσχημόνως περιπατήσατε* C voiuplatis coeroete: lingua mediletor justiliaro, tota 
άσπιλον τήν πίστιν τηρήσατε * τραχύτητι βίου τδ 
λείον τής ηδονής έπιστύψατε * ή γλωσσά μελετάται 
δικαιοσύνην, δλην τήν ήμέραν τδν τοΰ χτίσαντος 
Ιπαενον * ή άχοή έμπεφράχθω τοίς άσέμνοις άχούσμα-
σιν * πάροιχοι δντες χαλ παρεπίδημοι, χατά τήν θείαν 
παραίνεσιν, άπέχεσθε τών σαρχιχών επιθυμιών αί-
τίνες στρατεύονται χατά τής ψυχής· Παιδία, έσχατη 
ώρα εστίν, πάντων τδ τέλος ήγγιχεν · εί τις ούχ 
ένεσημάνθη τή σφραγί&Ί τού Πνεύματος, σημειωθήτω 
φωτί τοΰ βαπτίσματος, χαί τφ άχράντφ αίματι τάς 
νοεράς επιχρίσει φλιάς, χαί τούς σταθμούς τών 
αίσθήσεων * ού γάρ άλλως τδν όλοθρευτήν διαφεύ-
ξεται. Μηδείς άπογνωτω της σωτηρίας * τοίς ήμετέ-
ροις άγώσι θαρσήσατε * χαλδν υπόδειγμα πρόκειται 

die Creatoris laudem : auris obtaretur adveraus 
larpem auditioDeoi: peregrini et bospitea cum sitis, 
jaxta divfaum moniuim, abstinele voa a caraalibtii 
cupiditaiibus, quas militant advergns aoimam. F i -
UoU, extrema bora est, oronium finia approptn-
quavil: si quis noo eti signatus aigillo Spiriius, 
aigneiar tuce bapiiaoii, ei imroaculato sanguine 
menlale liinen inungat, ei aensuom posiei; aequo 
enim aliter exlerroinatorem eflugiet. Neroo de sa-
luia desperel : ex certamioibui noairU fiduciam 
atimile : pufchro vobis exemplo vulaera noetra sant. 
Nonne enim teque ac vos carne vesliii sumus ? 
Nonne nervie ossibuaque uii νοε coropacii, atque 
eumdem aerem spiramuB 7 Atlamea cum sciamae 

τά ημέτερα τραύματα. Μή γάρ ούχ όμοίως ύμίν D non exse condignas passiones bujus temporig ad 
σαρχί συνδεδέμεθα; μή ουχί νεύροις τε χαί όστέοις 
χαθάπερ ύμείς οννηρμόσθημεν, χαλ τδν αύτδν ύμίν 
αέρα έσπάσαμεν; 'Αλλ* είδότες δτι ούχ άξια τά παθή­
ματα τοΰ νυν καιρού πρδς τήν μέλλουσαν δόξαν 
άποχαλύπτεσθαι είς ημάς, τήν πολλήν άθλησιν τών 
παθημάτων έββωμένως χαί χαρτερώς ύπεμείναμεν* 
χσΛ μετά χαράς τήν άρπαγήν τών υπαρχόντων 6Υ> 

faiaram gloriam quae revelabitur in oobis · , gravem 
bano eruciatoum laciaro fortiter coo$tanterque 
sualmuioms, el eam gaudio rapioam bonorum 
notlroruni pcrpessi aamua; et denique ad necem, 
ni videiis, alacriler pergimus. Imitatores ergo nostri 
estoie, aiciiti noa quoque C b r i e i i q u i peccatnm 
cnice et paasione proscripsii. > 

είεξάμεθα, χαί τέλος πρδς τδν θάνατον, ώς οράτε, θαρσαλέφς ήδη χωρούμεν. Μιμητοί ούν ημών γί-
νεσθε, χαθώς χαλ ημείς Χρίστου τοΰ τήν άμαρτίαν σταυρφ χαί πάθεσι χαταχρίναντος. ι 

λη .̂ Τούτων είρημένων, τοίς άθληταίς έπιστάντες 58. His diclis, astanlcs mat lyribus carnifices 

• Rom. vni, 18. · I Cor. iv f 16. 
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ucuebatil inviccm ad dcmandaii supplicii consuw- Λ «· οςμιυι παρίΟηγΓ.ν άλλτ/υυς πρδς τήν τών έγχε-
nialionem, Yictoresquc bcroas perqrgebant, qui sanc 
alacriier cxdendos se oblulci unl : alqtie alii i r i ic 
consumpli sunl, alii laquco iuoilem pe i i i t l tT t iu l , 
alios gladius jugulaul, alios maris abyssus exccpif, 
al:i feraruin dcmibus conlriii suul, alio* famcaex-
ammavit, alii scrris dissecabaulur, alii molendinis 
clidebantur : euncli denique niortciii iu Domiuo 
pjivoptaiucs quinverunt. 

59. Ο sanclae auima?! Ο sacra corpora! Ο prc-
tiosum ac diviuutndouarium auro ac lupazio a?eli-
inabilius! Ο Clnisli bospilia, Spiiilus babilacuta, 
viriulum va>a! Ο illa cleuieuia, ex qtitbus malcriam 
corporis in nativiiatc babuislis, ccrle deuuo quhl-

λευσ',/ίντων τελείωσιν, χαλ τους νικηφόρους χατ-
ήπ:·.γον * ο: οι προς τήν σφαγήν προθύμως υπ­
έκυψαν \H) ·κα\ ο! μίν πυρ: ανθράκων χατηναλώθη· 
σαν, οί ίϊ βρόχω τδν φόνον ύπέμειναν * χαλ τούς μέν 
το ξίφος διιχειρίσατο, τούς δέ βυθδ; θαλάσσης έδί-
ξατο * και ο: μέν θηρών δοούσιν ήλέσθησαν, τούς δέ 
λιμδς πολύς άπηγχόνησεν · χα: οί μέν έπρίσθησαν, 
οί δέ κατελεύσθησαν * χαλ πάντες τήν ζωήν έχλεξά* 
μενοι τδν έν Κυρίω θάνατον άνβπαύσαντο. 

λΟ'. "Ο ψυ/ών Ιερών! mSk σωμάτων εναγών! mQ 
πολυτελές χαλ Oaov ανάθημα τιμηθέν υπέρ χρυσίον 
τε καλ τοπάζιον! 'Π Χριστού καταγώγια, χαλ κατοι-
κητήρια Πνεύματος, καλ δοχεία τών αρετών! I I 
στοιχείων εκείνων έξ ών συνεπάγητε καθ* δν καιρδν · 

quid vrsliuui csl letuperabitis, posl bujus compo&Ui ^ έγεννήθητε τήν ύλην τού σώματος, καλ αύθις άντι 
(iiscrclioriein , sauciificata per iiicrcalis rcc**piio-
xiein ! Ο bcaia mu l i i i udo , cl splcudor matliples una 
vilut in anima fulgcns! Quibus vos, ο aupra wa-
luras vires victores, t r iumpbabbus proconii* <*le-
brabimus? Quibus niemoria: aeteniie tropana, vrl 
quibus iinmonalitcr vireutibus tx pftalinis, byintm, 
taiilicisquc spirilabbus, tnagni/ice vot coroois 
prac iugcmus? Yos bouorem parciiiibus ex Kvan-
irclii norma rcddidisu$ : vesins enini passtonibus 
progcni lo tux i lurpt ludit icni obtcg<ki>lcs, dedocorc 
palies libei a\islis, ei gaudiuin loco lucliis buaiamc 
nalura coticiliaslis. Vos l c r rani iu foelum conver-
iiftlis , qui esiis tanquaui oricus seicnus, iuauo 
jusiitix, fclclbe in oiuni loco Itneulcs, qui nt»iruci ^ 
grcssus ve-tros in recia prxc< plorum semita mo-
vctis. Non palcr lanicntane, non mater capilloa 
vcllens, non l iber i ejulantes, non cognali ploraiilca, 
non amici gemenles conbtamiam vcsiram nmlit-
vcrunl. Non solum euim cum ptTMttiitoribus, veruni 
ν.ι'ΐΛΐη cum ipsa naiura pugnasiie, vii-isiia(|ue bi-
\ idam illam, qux cl fcras el vcncnaloruiii serpcn-
liuni sacvitiaia ad inisertcordiam flcctit : naluram, 
iuquam, quac ivrannicc iu ammantibubCini i ie l , iu&ila 
vi pollens, quam senipcr ct ubiquc necosario re-
iinei. Atlaiucn vos cognaiiouem iuter vos imuuatii 
eflTecislis commttnt passioiium vinculo col;ig:»Lain; 
mirainquc concic t ioncui f c c i s i i s , saji^tiiiiciii san-
^uini misccnicb cruciatuum coiuiituiiioiic.Noiiopiim, 

λαβόντων τά οίκε?α μετά τήν τών συντεθίντων διά· 
κρίσιν, χαλ άγιασΟέντων τή μεταλήψει τής άντιοϊ-
σεως! *tt μακαρία πληΟύς χαλ πολύφωτος αυγή μι^ 
ψυχή χαταστράπτουσα! Ποίοις υμάς, νιχηταλ, θριάμ-
€οις υπέρ φύσιν άνδρισαμένους άναχηρύξομεν ; 
Ποίοις τροπαίοις άνεπώήστοις τοίς άμαράντοις έχ 
ψαλμών χαλ ύμνων και ώοων πνευματικών στε-
φάνοις υμάς πολυτελώς άναοήσομεν; Ύμείς τιμήν 
τοίς γονεύσιν εύαγγελικως άπενείματε · τοίς γάρ 
πάθεσιν υμών τήν προπατορικήν αισχύνην έπιχαλύ-
ψαντε;, το J ονείδους τους τεκόντας ήλευθερώσατε, χαλ 
χαράς άντλ λύπης τή φύσει κατέστητέ πρόξενοι. Ύμείς 
τήν γήν ούρανώσα:ε, φανίντες ανατολή τι; άσ 'ότιστος, 
χαι δρΟρος δικαιοσύνης, χαι αστέρες χατά πάντα τόπον 
Ιχλάμποντες, στηριγμούς έπι τής απλανούς τών εντο­
λών της πορείας ποιούμενοι. Ού πατήρ χωχύων,ού μή-
τηρ χόμας σπαράττουσα» χαλ παίδες χλαυμυριζόμενοι, 
καλ &υγγενεΐ; Ορηνούντες, χαλ φίλοι στενάζοντες, 
έμάλαξαν υμών τήν στε££ότητα * πρδς γάρ τοίς δεώ-
κταις, Ιτι χαλ πρδς φύσιν έπολεμήσατε, χαλ νενιχή-
κατε τήν άήττητον, ή χαλ θήρας Ιεαμψεν πρδς συμ-
πάθειαν, χαλ ίοβόλων ερπετών αγριότητα · πά/των 
γάρ ζινων τυραννιχώς ύπερίσταται, τώ έντεθέντι 
νόμφ κρατούσα, χαλ τούτον άναγκαίως φυλάττουσα 
μέχρι παντδς απαράβατου. *Αλλ* ύμείς γένος άλλή-
λοις χατέστητε τψ κοινψ τών παθημάτων δεσμψ, χαλ 
παράδοξον ε[ί]ργάσα3θε σ^γκρασιν αίμα μίξαντες αϊ­
ματι τή αγχιστεία τών αίκισμών· Ού χρημάτων 

tton fclitilalis ainor vesiriim erga Deuni amurcin j> υμών, ούχ ευδαιμονίας πόθος τήν πρδς βεδν άγάπην 
dcbililavil : pro auro vobts fuil fidci ptobifas; pro 
cupia opunt, sjaritns btimiliutis : et Cbiisii oppro-
hriuin niajoru in prclio babuistis, quam niumiauoti 
tlicsauros : iia:nque ?(\ tiicrccdem ro.̂ pcxistis, gnaii 
sciiitoi νυε nulio» ιιι habcrcet percnncni iu cielw 
s^briaidiam : vobî  φηϊχ jr.cialio, d«'dc€U8 pio 
<*lirislo : alacvilas, cordis contrilto : dciiciaruui sa-
luiilas, tontincnlia fuit : ptilcbrttudo cotporia a 
vobis crediiur, cupiililaluai uiurtilicaiio : virium 
j.i>tar, cbariUs i» iattrmitate e( consummatto. 

40. Vos brevi bora majorem, quam vocaii illi 
paljiaicbai, laboicin in viucu pcrlulislis : isani vc-

ήασύρωσεν · χρυσδς γάρ ύμίν τής πίστεως τδ δοχί-
μιυν * πλούτου περιουσία, τδ πνεύμα τής ταπεινώ· 
σχως * μείζονα τε πλούτον ήγείσθε τών κοσμικών 
θησαυρών, τδν όνειδισμδν τού Χριστού * είς τήν 
μισθαποδοσίαν γάρ άπεβλέπετε, γινώσκονζες Ιχειν 
εαυτούς κρείσσονα ύπαρξιν έν ουρανοί; καλ μένουσαν * 
γαυρίαμα δόξης ύμίν, ατιμία διά Χριστόν * εύίξία, 
καρδία ουντετριμμένη · τρυφή πρδς κόρον, εγκρά­
τεια * κάλλος σώματος, ή νέκρωσις τών παθών · 
Ισχύ.~, ή έν άσθενείφ χάρις χαλ τελείωσις. 

μ?. Ύμείς τών είς τδν αμπελώνα κληθέντων προ­
γονό ν ;ν βραχεί καιρφ μείζονα τδν κάματον είσηνέγ. 

(Μ) €ΟΗΓ. spcciinenellintcae iit iufligcndis suppliciis crudelilatis apuu l^atinum potna vol. IIllerciilan. 
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χατε * χαλ γΑρ υπέρ τδν προπάτορα διά των έργων Λ slruin priniwa j i Ogen.torem operibus supcra&lis; 

lihtisli cniin inaudala obfervaatis. Mulio sanciius 
quam Abtl sauiiicir donuni obiulistis, aniaiarum 
uempe vestrartn» bulocaustum : ideoquead immoT-
laiilalcm poiiorcm quam Ilcnoch iranslali eslis, 
artavobis ei impulribilibusvirlutumliguisvaliiliore, 
quani illa Noacbi, fabricata, qua vccli ab iJoIorum 
sufiocatioiic cvasistis. Abrabaai iu typo οί umbi a 
inysiorium Tiinitalis agnovil; vos auicni dum pto 
Triuilale ccrlatniita suscepistis, clamosissiiui veri-
lalis praecones facli estis. Mciiua quam Isaac sacri-
ftcium obtulistis, qui vcstra ciBdc rcm sacram fe-
cisiis. Siinpliccm Jacobi vitam, sina riialc propc-
sili supctaslis. Coluinbarum iunomiii.i» , vcsuam 
vilae oplimae condilionem ju\ta pr&ccpluui, assimi-

έδείχθητ* · Χριστού γάρ τάς έντο5.ά; έτηρήσατε. Τής 
'Αβελ θυσίας δωρον ίερώτατον άνηνέγκατε, τδ τών 
ψυχών ολοκαύτωμα * χάντεύθεν πρδς Αφθαρσίαν υπέρ 
τδν Ένωχ μετετέΟητε · χώωτδν έαυτούς ές άσηπτων 
ξύλων τών Αρετών κραταιοτέραν τής Νώε κατασκευά­
σατε, δι' ής του τών είδωλων πνιγμού διεσώθηττ * 
Αβραάμ δν τΰπω χα\ σχιφ τδ τής Τριάδος μυστή­
ριον χατενδησεν, ύμείς δέ τούς υπέρ τής Τριάδος 
αγώνας άναδεξάμενοι μεγαλοφωνότατοι χήρυχες τής 
αληθείας γεγδνατε * υπέρ τδν Τσαάχ έκαλλιερήθητε, 
τή εαυτών σφαγή τήν θυσίαν τελέσαντες * τήν άπλα-
ατον άναστροφήν Ιακώβ τιρ άπανουργεύτφ της 
προαιρέσεως παραλλάςαντες * τψ τής περιστεράς 
άκεραίω τήν περλ τδ χαλδν υμών έξιν χατά τήν έν-
τολήνώμοιώσατε· χαλοίχίαν περιφανή τήν Έκχλησίαν Β laslij,; domumqne illusirem cccli-siam aedilkaua»*, 
άνοιχίσαντες , βρώματα τφ Πατρ\ θεφ προσηγάγετε 
τά υμέτερα τραύματα, χαθάπερ έριφον σφάξαντες τδ 
σώμα τή : ταπεινώσεω; παρ* ού καλ τήν εύλογίαν, 
ζωήν έως τού αίώνο;, ειλήφατε * σωφροσύνη τον 
Ιωσήφ παρήλασατε, τήν άχόλαστον έν πράγμασί τε 
χα\ σχήμα σι τών ψευδωνύμων θεών δόξαν άποσεισά-
μενοι, χαλ τδν περιχείμενον χιτώνα τδ σώμα τοις 
πορνιχοις τδν νουν τυράννοις άπεχδυσάμενοι * τού ς 
πειρασμούς Τώβ διηντλήσατε, χα\ τδ μείζον ή χατ' 
εκείνον μέχρ· θανάτου πρδ; τά δεινά χχρτερήσαντες · 
υπέρ τδ Μωύσέως έδοξάσθητε πρόσωπον, τδν τής 
χάριτος χαλ αληθείας νόμον χαλ δεξάμενοι χα\ φυλά-
ξαντες, καλ τήν φονώδη χαλ έρυθράν τής έτεροθρη-

r.ouviviuno Pulri Deo evbibuistis , vc*lra scilioei 
vulnera , bsdum quodamtnodo buoiililati* vesira) 
coipus niaciantcs: quamobrcm ct a iieo bcncdi-
ciionem, id estvitam xleriiam, rccepisiis. Coiiti-
nentia Josepbum vici&itts, qui proierva.u actibus t i 
figuris falsoruiu deorum duclrinam rcpiilitlis» et 
chcunijectain ipsapi vegieui, corpus sciltccl, forni-
cariis corruptae incuiis lyrannis renmistis. Porro 
et Jobi lenuiiones lolcrastis, quodque illo majuH 
Cs(, ad nectui usque advcrsu* < rucia<us durantes. 
Majorc quam Moyses bonure affecii fuistis, qui gra« 
tiae verilatisquc lcgcm acccpfbits aiquc observa-
f>lis, ct mbrum sanguine idololatriac marc siccis pc-

σχείας αβρόχοις ποσ*. διαπεράσαντες θάλασσαν, τήν dibus permcaotes, ad promissionis rcgionoi», coelc-
γήν τήί επαγγελίας τήν έπουράνιον Ιερουσαλήμ 
κατελάβετε · πρότερο/ πολλοίς σημειοι; κα\ τέρασιν 
έν τώ έρήμφ βίφ τή ; εύσεβείας, τήν εαυτών ίσχύν 
τοίς έναντίοις γνωρίσαντες, χα\ τδ τών δαχνόντων 
βφεων χα\ τή-i πτέρναν τηρούντων θράσος, διά θανά­
του χαταπατήσαντες χα\ νεκρώσαντες * άντ\ τή; 
Ααρών χειροποίητου στολής, τήν δικαιοσύνην Χρι­
στού ίεροπρεπώς ένεδύσασθε · καλ ούχ αμνών αιμαοιν, 
άλλ' οιχείοις τδν λαδν έχαθήρατε · τά τείχη τών 
ασεβώ·; καλ τού εχθρού τάς πόλεις, τά; λάλους γλώσ­
σας χαλ αντίθετους, χαλ τήν χαταργουμένην σοφίαν, 
τή σάλπιγγι τών ύίΐε ^ων δογμάτων χαθείλετε · τής 
Τηοού τ-ρατηγίας επιφανέστεροι έδείχθητε · χαλ 
Χαμουήλ ίερώτεροι, καλ λίαν θεοπρεπώς · ού γάρ ύπο 

slfin Jcrtisalem, pervcuibtifi: amea tanien ^iguis niul-
lis atque miraculis iti orcmo; id est, iu religiosa 
vila, vires vcstras boslibus coinprobaules, et ser-
penlium morsui intciiionun calcanroque iusidian-
limu audaciam, mone veslra calcasiis 11 cxstin-
xislis. Pro manufacta Aaronia sluia, Chrisli justi-
liam ut sanclos deccl induistis; ncque sanguine 
agnorum, sed proprio populumcmuudasiis. Impio-
rummoenia, et hostis urbes, garrulas nempc lingoas 
atque adversarias, ct vanam sapieuliam luba vcstro-
ruin dogmaium excidistis, el duco Josue clmiores 
evasisiis. Tum etiam Samuele sanctiores, e l D c i 
minislorio apliorcs : non enim rnalcr sed vosmet-
ipsi Doo obiulistis, baud ad vilarn, sed a l morlcin 

μ^τρδς, άλλ' ύφ' εαυτών θεφ προσηνέχθητε, δοθέντες ^ t r a d i l ! u l h | e t e r n j | v i | a v i v a l i e i.ueMficlualem Go-
ιπρδς ζωήν άλλά θάνατον, ινα ζτ,σ\,:: ζωήν τήν 

άθάνατον · τον νοητδν Γολιάτ, ούχ ώς Δαβίδ σφενδόνη, 
τφ δέ παρά ανθρώπων άποδοκιμασΟέντι λίθω Χριστώ 
κατεβάλετε' χαλ τοΓς κινδύ'Λΐς τήν κ:φαλήν τού 
δυνάστου συνθλάσα«/εες δράκοντος, ούτω χαθάπερ 
τινές νικηφόροι θριαμβευταλ μεγάλοις στεφθέντες 
άνδραγαΟή;]ΐασεν, υπέρ τδν Ήλιου δρόμον καλ τήν 
έφ* άρματος είς ύψος άνάληψιν, τών ούρανώ* τάς 
πύλας διεληλύθατε, κουφότερου τε καλ εύσταλεστερον, 
έπεΙίφριοι ταίς άρεταίς αναγόμενοι, καλ τοι; άθλη-
τιχοίς εποχούμενοι κατορθ:1»μασι · κα\ νυν μυριάσιν αγγέλων Γ.αν̂ γύΓ>ε·-
πρδ τής αληθινής σκηνής συγχορεύετε (12) 

liatb non ut David fatida, scd reprubuto ab hotni-
.nibus lapide Cbri»lo prostrastis. Vrsirisquc pericu-
lis, caput doimnaiilis draconis conlcreiiles, sic «ic-
ntuiu ut vicioiiosi (riiimpbatorcs nia^uis iaciuori-
bus coronali, suMimiorc qtiam lilias cursn, «'j"s-
quc in cumi sodcnlis asccnsione, cailoruin jautiaR 
HUraMis facilius aique siabilius, vir intt im curribus 
inxi, faclisqut^ rouiltus vcc l i ; t t ιιιιιιι· domum cuni 
ii.nujv.cio au^clAnim. f h o r o , »t pjimDgouiiuriiui 
i:>Blu antctenwi tabfjriiaculuiii cboreas duci i i s . 

και εκκλησία πρ^υτοτόκη· * 

<4i; Crgo tancii bwmnei gloria coelesli fruuntur statim pnsi 
iCbismaiici Gr*<i7 oniversali judicto. 

obiuim, non cxspeclato, utnuiic voiu».t 



CONSTANTINI DIACONI CP. LAUDATIO OMM. MARTYR. 528 

41. Hincaccidii, ut fratribui quoqve voslris Α μβτ\ Διό χαλ τοίς όμογενέσιν ύμίν έξεγένετο τής 
aplendoris vestri partem impertfiamini quem ex in-
tellectuaU luce bauritis. Eteoim uoiverso bamano 
generi prepositi estis, lanquam animarem lutores, 
corporum raedici, fldei colamna, saoerdotii con-
aumnmio, peccatorum remisaio, Eccleaiarom fuo-
damentam et fulcium, morborum remediuro, via-
torum requies , navigantiuin guberoacutam, indi-
gcntiam suppetiae, pognaniiam SQbsidium, eaden* 
liura erectio, doleniium recreatio, errantium ducea, 
recie incedenlium prasidium, moeslorum solauam, 
omirium polens auxilium et Hrmaa spei Uitamen. 

41. Nos vero, ο sacrum audientiam ovile, ti di-
gne martyres honorare decrevimus, paria his certa-

Ιαυτών μεταδιδόναι λαμπρότητος, σπώσιν Ιχ του τής 
νοητής π ^ ς Απαυγάσματος * χαλ γΑρ χοινή τψ 
γένει χατέατητε ψυχών έπιμεληταλ (15) · σωμάτισν 
θεραπευταλ, Νοτίως χρηπλς, Ιερωσύνης τελείωσες, 
Αμαρτιών άπολύτρωαις, Ιχχλησιών θεμέλιος τε χαλ 
στήριγμα, τών νόσων χάθαρσις, όδοιπορβύντων Ανά· 
παυσις, πλεόντων χυβέρνησις, επικουρία τών δεο-
μένων, αγωνιστών συμμαχία, χιπτόντων άνόρθωσις, 
όδυνωμένων άνάχτησις» οδηγία πεπλανημένων, εύθυ-
πορούντων Ιρεισμα, τών λυπουμένων παράχλησις, 
πάντων βοήθεια χαρτερΑ χαλ βεβαίας ελπίδος Ασφά­
λεια· 

μβ\ ΉμεΙς δέ, & ποίμνιον Ιερδν, εί τιμφν άξίως 
τούς ΑθλητΑς διεγνώχαμεν, χοινωνολ τών μαρτυρι-

mina sustipiamus, capiditatom illecebrie reaitta- Β χών Αγώνων γενώμεθα, παθητοίς πάθεσιν άντιστή-
mus, lacrvmanim scatebras ceo tanguinis rivulos 
eflundamus. Jejunium corpas vexet, ei roateris 
crassiliem exprimat. Yitiorum flamroa oppriroatur 
inexiinguibili bonorum actuam lampade. Impietalis 
ac peccaii tyrannidem ancipiii reclae doctrina gladio 
verseque Gdei armis succidamus, neqae labia oostra 
a pcxdicauda Dei justa lege prohibeamni; i u ut 
omnt lempore certamina maiiymD imitantes, pa-
ria praemia cousequamur 

σωμεν, δαχρύων κρουνούς ώς αΙμάτων οχετούς < 
στάξωμεν. Νηστεία βασανίζεται τδ σώμα, χαλ τήν 
τής ύλης τηξάτω παχύτητα. Ή τών παθών άποτε-
φρωθείη φλδξ ταΖς άσβέστοις τής εύποιίας λαμπάσι. 
Τήν τυραννίδα τής ασεβείας χαλ Αμαρτίας Ιχχόψω 
μεν τή διστόμφ του ορθού λόγου μαχαίρα, χαλ τοϊς 
δπλοις τής εύσεβείας, τΑ χείλη υμών μή χωλύοντες 
του τήν θείαν διχαιοσύνην εύαγγελίζεσθαι · ώς Αν Ιν 
χρόνω παντλ τους τών μαρτύρων Αθλους μιμούμενοι, 
τών Ισων γερών έπιτύχωμεν. 

μγ*. Ταύτα ύμίν ώς Ιξ ακανθών τών Ασθενών ημών 
λόγων οΐΑ τινα προκύψαντα δώρα προσενηνόχαμεν, 
ώ μύσται τής νοητής λατρείας, χαλ κληρονόμοι Χρι-

45. ftec vobis, lanquain ex infirmonim nottroram 
rubeto quodam eermonum enaia dona dUolimos, 
ο iiiielleciualia cullus aacerdotes, Cbritli ha?redes, 
divina luminaria, popule eximie, inclyti martyres. c «w» ««λ φώτα θεία, χαλ λαδς περιούσιος, χαλ μαρ-
Ilis ulinam precibus annuatis, vuemqae laborie *ύ*λεεις· τούτοις ή μέν Ιπινεύοιτε χαλ δέχοισθε 

τδν ευτελή τής ημετέρας γηπονίας χαρπδν, μή τψ 
χατ' Αξίαν τή δ! δυνάμει μετροΰντες ημών τήν έγ-
χβίρησιν, δν ίδρώσι μίν προσώπου συνεχομίσαμεν. 
Ού γάρ ακριβείς ημείς επιστήμονες, οδδ* εύφυώς 
έχοντες πρδς τήν τών τοιούτων Ιργων ή λόγων Ιπί-
δειξιν άλλως, χαλ οκνηροί τίνες δντες, χαλ πρδς 
αυτά γε τά λίαν ωφέλιμα £αθυμουντες άελ χαλ χαθεύ-
δοντες. Πόθω δέ πόνον συνεχεράσαμεν - τψ πρδς τήν 
Ιντεχνον Ιπιμέλειαν σχάζοντι, τδ περλ τήν σπουδήν 
ύποστηρίξαντες πρόθυμον. Καλ τών μέν πταισμάτων 
τήν ίλύν ήμίν έχχαθάροιτε τψ άχενώτφ τρυγίφ τών 
χαχών πλεονάζουσαν, ήν ύπέστησέ τε χαλ ύπεστάθμη-
σε βίος θολερός τε χαλ άποτος. Τδ δέ λείψανον ήμίν 

F3 τής ζωής διά τών δπλων τής δικαιοσύνης τών δεξιών 
χαλ αριστερών ιύοδωθείη χαλ τηρηθείη φίλιον ήμίν 

. χαλ εύάρεστον. Καλ μετά τήν εντεύθεν άποδημίαν 
χαλ τήν τών θορύβων άπαλλαγήν, ύπδ του κοινού 
χριτού τοίς ονιζομένοις άριθμηθείημεν, χαλ ταύτην 
λάβοιμεν τής του μετρίου τούδε Αώρου προσαγωγής 
τήν άντίδοσιν · Ιν αύτψ Χριστψ τψ Κυρ6ρ ημών, ψ 
ή δόξα συν τψ Οατρλ χαλ τψ άγίω Πνεύματι, νύν 
χαί άελ χαλ είς τούς αίώνας τών αίώνων. *Αμήν· 

precibus annualis, viiemque 
nostri fruciuni recipiatis ! baud ex digaitate vcslra, 
sed cx nosiris viribus opellam hanc cstimantes, 
quam non sine vuHus sudorc vobis composuimus. 
Neque enim satis docti samus, neqac lanto ingenio 
praediU, quanto opus est ad talia facta vel dicu 
praedicanda. Alioqui et ignavi surous, el ad utiliora 
quaaque torpenies semper et somBtculosi. Sed tamen 
voluniaii laborem sociavimua, artis accoraUe dcfe-
cium diligenti studio supplentes. Vos peccatorttm 
limum uobis abstergite, et illas fascolenti veluii vixi 
malas rcliquias et colluvicm, quam iminaodum boc 
et ainarum sxculum aecnm fert siiuque fovet. Quod 
atilem vits nobis superest, per dexlera alquc sini-
fira justitiae arma bene regalor, quieiumque nobis 
ei suave scrvelur. Com aoten hinc digrediemurel 
bis tumuUibua evademus, a coromuni judice inter 
ealvos connuroeremur, aique baoc bumilis doni 
noatri remuneralionem coDseqaajDnr, in ipso CbrUio 
Bomiuo notftro, cai banor cam Patre et saocto 
Spiritn, uunc ei aemper et per sscola Mecnloruoi. 
Ameu* 

(13) llacc contra b«reiicoe oostroniiD te«poraiii ! danl; 'uilercetsionem ipsonim aptid Deain, etbexe-
qui aauctonim iiivocaiiooem Caibolicia crimim ficbi komialbus aa?pe cotlaia negant. 
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Δ Ι Α Λ Ε Κ Τ Ο Ι 

ΦΩΤΕΙΝΟΪ ΜΑΝΙΧΑΙΟΪ ΚΑΙ IIAYAOt ΧΡΙΣΤΙΑΝΟΥ. 

DISPUTATIONES 
ΡΗΟΤΙΝΙ M A N I C H i E I CDM P A U L O C H R I S T I A N O . 

(Μ*ι, BMioAtCM κσοα PMrum, IV, u. 70.) 

ΜΟΝΓΓϋΜ. 

S*btiU$ *Uquot conirm Ma*ickm*$ diipuMi****, α m m priuo biblUthecm faiiemim codiee eomptrlat, 
σχαιοεσ, f«as ctitm Latimtau dotuni. Quomam^ero At dialotfi dicuntur i» titnlo kabiti jubenlibttt Jutiin* 
σί Juilmiano ΑααχείΜ, a*xum qnoque adammuim Unemm* tracuuu$ hujus, nmpe Chritti DXXVIL Ei-
easm koc anno, wwu* Aprili, Jm$lmu$ unior Anguitum crtmtii Juttinimnum, qui proximo rnenu $exlili 
$c4m$ imp$rium cmptt taxar*, mcrtuo Juttmo. Tmmlm ίΐβσχε ααΐϊσαίιαίΜ scriplo nolui diutiui Gra>ca> litu-
ra* $4 0ftk§doxmm rtiifhm$m frammmrt. 

ΔΙΆΛΕΚΤΟΣ ΠΡΟΤΗ. 
ΠβρΙ xxUrtuc t w ψνχώτ. 

Κελεύσει τών δύο δασποτών Φλαβίου Του στ ί νου , 
καλ Ίουστινιανού, τών αίωνίων αύγούστοιν, έχινήθη 
ή διάλεχτος Φωτεινού Μανιχαίου χαλ Παύλου του 
Οέρσου του Χριστιανού, έπλ του ενδοξότατου θεοδω-
ρου του έπαρχου. Διάλεχτος έγένετο περλ Μανιχαλ-
«ής τα χαλ Χριστιανικής δόξης* ων δή ό μέν τής Μα-
νιχαίχής δόξης προϊστάμενος άνήρ τις τής θρησκείας 
εκείνης διδάσκαλος, τής δέ Χριστιανικής Ιτερος* ή 
δέ διάλεκτος ούτω πως έχινήθη. 

ΜΛΝΙΧΑΙΟΣ. Επειδή έμολ χαλ σολ ώμολόγηται 
είναι ψυχάς ταύτας λογιχάς τεΗιαλ νοεράς, «όθεν 
Αρα τήν ύπαρξιν αύται έχουσιν; έχ τής θείας ου­
σίας, έπελ χαλ αύτη παρ* ημών ώμολόγηται, ή έτέ-
ρωθέν πόθεν; ΧΡΙΣΤΙΑΝΟΣ. Κατά τήν τών Χριστια­
νών δόξαν έρωτφς νύν πόθεν αϊ ψυχαλ Ιχουσι τήν οί-
χείαν ύπαρξιν, ή έτέρως πως; Μ. "Οπως ούν βού-
λει* λέγε πόθεν είσιν α! ψυχαί. Χ. Τδ χόθεν χαλ τδ 
άχ τ / roc, πλεοναχώς νενόηται παρ* έμοί * χαλ γάρ 
ώς έξ υποκειμένου, χαλ ώς ύπδ τού ποιου ντος, χαλ 
άλλως εκλαμβάνεται * τά δέ πολλαχώς λεγόμενα, 
χρή σαφηνίζειν * είπε τοίνυν σημασίαν τδ χό-
άστ, χαλ τδ επ, έχ τής θείας ουσίας έξείληπταί 
σοι; Μ. 9ύς έξ υποκειμένου· Χ. 'Ος έξ υποκειμένου 
«U ψυχαλ, ούτε έχ τής θείας ουσίας ούτε άλλοθέν 
ποθενεΙσιν.Μ 'Αλλ'[εί]ώςΙχ τίνος, έχ του Θεού είσιν 
αί ψυχαί; Χ. 'Ος έχ του σημιουργήσαντος, τουτ­
έστιν ύπδ του δημιουργήσαντος * Ισται γΑρ χατα-

DISPUTATIO PR1MA. 
De animarumcr$alionc* 

itssu daonira doninorum Flavii Justiiti et JUSL* 
niani, temper aagusiorum, commou est dispuiatio 
Pioii i Manichta curo Pauto Persa Cbristiano, sub 
illnstriniino pneaide Tbeodoro. Disputalio versaia 
e*t circa Manicbaicum oi Cbrisiiaiium dogma : 
erai aetem Manicbaici dogmatis patronus vir qui-
dam cjas eecte roagister; Chmilani autem alter 
e nominaus. Ergo dispuiaiio iia comniota fuit: 

MAN1CBAE13S. Qoandoquidem mibi tecum con-
venit, ammas esserationales ei intellectualcs, undc-
oam ipsae oaluram suam aoriiuntar ? ex subslantia-
H6 divioa, qiiouiam et hane nos csse confitomur, 
analiundet CHRISTIANUS. Uirum secundum Cbri-
aiianoruia eenleotiam nunc rogas unde animap euam 
babeam aubelanliam, an alio sensu? M. Ulntm-
libet. Dic ergo unde eiot anim». Cb. Voca-
bata endeetexquo, muliifariam a meintelliguntur. 
Ye) enira tanquam ex sobjecto, vel ianquam ex eo 
qui facii, rel cliam aliter a me bae vocabula acci-
piuntar. Qut auten varium babent aignificaium, 
ea dedaranda *unt. Dic ergo eigniucatum vocum 
nndt ei ts an de divina stibstantia inlelligas ? Μ> 
Ει aubjecio inteliigo. Ch. Animae tanquara ex sub-
{ecto neque ex divina fubsuniia, neque aliaodo 
aunt. M. Veram ai tanquam ex aliqao, num ex Dco 
oant aoinwc t Cb. Nenpe tanquam ex̂  Creaiore^ \i 
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est a Creaiore. Erit enim abusive pai licula εχ loco Α χρηστικών ρων f U πρόθεσις άντλ τού ύπό. Μ. βΟς 

Ιοικεν έκ μή δντων τάς ψυχάς ύπδ του Θεοΰ γεγονέ-η. Μ. Videris mihi, ex ηοη cxsianlibus animas a 
J)eo facias dicere. Cli. Recie iiiiellexUli, quod non-
dum dixeram, sed lamen profitcbar. M. Nec vul-
garis consuetudo, nec recta ratio fassa esi unqnam 
vcl fatebitur, quidquam fieri ex niljilo posse. Cb. 
Humanx mentis raiio, el coinmunis consueludn, 
ex iis qua* apud uos accidunt, regutam capil. Te-
niet haque interroga, quamnam de Deo seiUenliain 
leiteas, ulrum is pari gradu sit cum hominibus, an 
impari, an eiiam infcriure ? M. Neque «qualem 
bomitiibus Dcum dico, ncc deterion-m, frno voro 
prcrsus inajorem. Ch. Qaid te igiuir movcl, ul 
ncgeS ficii aliquid posse ex nibilo ? M. Qitia nibil 
l»ac raiione efifrclum cernitur. Ch. Apud quoa, oro? 
II. Apnd nos lioniines. Cb. Alqui cum non exisii-
nies Deuni osscpari gradu ac bomine*, cnr Dci res 
conaris pan s bumams demonslrarc ? M. Et ubi~ 
nam ego id <'gi ? Cb. In eo quod dicis, nullatn IVIII 
fieri possc cx nibilo a Dco, siculi ne ab bomini-
bus quidem. 

M. Ncscio qua malitia scrmnnes cffulis; ego \ero 
scio,quod eiiam a majoribus nostris accepi, ct 
< onstamer reiitteo, nibil Kciuccl ex non cxstanubus 
fieri unquam potuis&e. Nam si quid fial ex no&x-
slanlibus, idem in nibilum pariter dtsftolveiur. Qoid-
qtiid eniin e.x aliqtto Gt, in id unde p<odiii resolvcn-
dum est. Ch. Ergo non quia ox uori etstantibus nihit 

ναι λέγεις. Χ. Καλώς νενόηκας τδ μήπω παρ* έμού 
λεχθέν, δμολογουμενον δέ. Μ. Ουδέ ή κοινή συνήθ:ια, 
ουδέ δ δρθδ; λόγος ώμολδγησεν ή ομολογήσει -ποτέ 
τδ δυνασθαί τι έχ μή δντων γίνεσθαι. Χ. Ό Ανθρώ­
πινος νους καλ ή κοινή συνήθεια έχ των παρ* ήμίν 
κανονίζεται. ΈπερωτήΘητι γούν, εί βούλει, ποίαν 
Εννοιαν σώζεις έπλ τούθέού, ώς έπ\ τού Γσου άνθρω­
ποι;, ή ώς έπλ τού άνίσου, καλ τού χαθ* ύπερβολήν 
ή κατ* Γλλειψιν; Μ. Ούτε* Ισον άνθρώποις τδν θεδν 
φημι, ούτε χείρονα, μείζονα δέ πάντως. Χ. Πόθεν δέ 
ορμώμενος λέγεις μή δυνασθαί τι γενέσθαι έχ μή 
δντος; Μ. 'Εκ τού μή δρ$ν ποτε τούτο γενόμενον. 
Χ. Παρά τίσιν ; Μ. Ώαρ' ήμίν τοίς άνθρώποις. Χ. 
ΙΙώς ούν ίσον μή έχων τδν Θεδν τοι? άνθρώποις, Γσα 
τά τού Θεού δείξαι τοίς ήμβτέροις πείρας ; Μ. Που 
τούτο πεποίηκσ ; Χ. Έν τφ λέγειν, μή δυνασθαί τι 
έκ μή δντος γίνεσθαι ύπδ τού Θεού, χαθάπερ ούδε 
παρά τών ανθρώπων. 

Μ. Ούχ οΤδ* όπως πανούργος προφέρεις τούς λό­
γους * έγώ δέ έπίσταμαι δ χαλ ύπδ τών ημετέρων 
προγόνων παρείληφα, χαλ είσαελ διαφυλάττω * τδ 
μηδέν δυνασθαί τι έχ μή δντων γίγνεσθαι * εί γάρ 
γενήσεταί τι έκ μή δντων, άναλυΟήσεται είς τδ μή 
δν - πάν γάρ τδ Εχ τίνος γινόμενου, άνάλυσιν είς τδ 
έξ ου γεγένηται Ιχει. Χ. Ούχούν ού διά τδΙ μή δυνα­
σθαί έχ μή δντων τι γίνεσθαι, διισχυρίζη τούτο δ ν lieti possil. vim capit scotentia ttia. Quod anlem 

ex n<!>i!o otturo, non resolvendum sil in nibilum, Q γματίζειν · δπως δέ μή άναλυΟή τδέχ μή δντων 
ιιοη absttrde limetur. Nam si ιχ ipsa nibilt nalura γ ^ ν δ ς εις τά μή δντα, άλλ'ούχ άλογος, δ φόβος · ipsa 
niliil prorsus gignilur; verum id cfTiciiur a Creatoris 
potemia, quseet preducere valet, ei perseverantiam 
quoque producio largiri; scquilur ut quemadmodura 
produMio, non ^uaptc natura sed voluntaie produ-
ceniis coniigit, ila rerum factarum pcrscveraolia, 
non nalura sed eadem facientis voluntale conaerve-
ttir. Alioqui vcro unde didicisii, id quod cx nihilo 
provcnerit, rcsoivi in nibilura deberc, cum nibil, ut 
tu opinaris, ex nibito unquam sit orium, neqne in 
nihiluai rcsolulum? M. Didici lioc ex ca quod qua3 
ex subj^clo iiunt, in idem resoivi solent. Ch. Si iia 
loqucris, ideni est ex senientia fua subjectum, aique 
il!ud quo.l non csl subj»cfum. M. Cur ila? Ch. Sub-

ti γάρ έχ μή δντων φύσει γίνεται ουδαμώς, ουδέ τλ, 
ουδέ τινά * ποιεί δέ ή τού ποιούντος δύναμη, ή παρ-
άγειν δυναμένη, χαλ διαμονήν τφ γεγο*>ίτι ίσχύει 
χαρίσασθαι. "Οστε χαθάπερ ή παραγωγή έχ τών μή 
δντων γεγονότων , ού φύσει, άλλά προαιρέσει του 
ποιήσαντος έγένετο * ούτω χαλ ή διαμονή τών γε­
γονότων, ού φύσει, άλλά τή αυτή προθέσει τού 
ποιήσαντος φυλάττεται · άλλοις τε δέ πόθεν μεμά-
θηκαςώςπάντδέκμή δντος γινόμενου, άνάλυσιν είς 
τδ μή δν έχει, μηδενός έκ μή δντος κατά σέ ποτε γενο­
μένου, μηδέ είς τδ μή δν άναλυθέντος; Μ. Έχ τού τά 
ές υποκείμενου γενόμενα άνάλυσιν είς τδ όποχείμενον 
έχε ιν. Χ. Τούτφ τφ λόγφ τδ αυτό έστι χατά σέ δνύπο-

jaccutiio ηοιι exslaiitia bis qua; ex non exsUnte D χείμβνονχαλμήδν ύποχείμενον. Μ.Πώς; Χ.Τπόκειν-
1'acia suni, sicuti cxstans subjacet liis qui ex exslatt-
libus siiut facla, an poiiiis aliler dicis? M. Si quid 
?x non cxbtanlibus fit, non cxslaolta ei quod ex illis 
' s i factum subjacent, sicuii cxstanlia, bis qiueex 
»Uis facla fuerunt. Ch. Ergo in seiil^iuia lua, ea 
qu.E iiou sun! , ronpse cuat : quo fit ui inler nos 
differamus non re sed vocabulis. M. Imo vero rerurn 
liiAcrenlia est. Sed quia quod impossibib* csl, afDr-
nias pos«ibile, dwm ais lieri aliquid ex non €\slan-
tibus, cogar uliquid dicerc quod pratter mcum pro-
posiluro ê t. Cli. Si locutio ex non oxslantibiK 
libi moleeta est, uon ular biaverbis amplius in \ Λ 
leciun <iispuiauoneT sed iransferens praedictae locu-
Uouis sensuni in aliud vocabulum, perspicue srn-

ται τά μή δντα τοίςέχ μήδντων γιγνομένοες, χαθάπερ 
τδ δν υπόκειται τοίς έ ξ δντων γιγνομένοις, ή άλλως πως 
λέγεις; Μ. Εί γίγνεταί τι άχ μή δντων, τά μή δντα τφ 
γιγνομένφ έξ αυτών υπόκειται* χαθάπερ τά δντσ τοΤς έξ1 

αύτώνγιγνομένοις.Χ. "Οστεκατά σέ τά μέν δντα, δντα 
εστί * καλ Ιστι ή μεταξύ ημών διαφωνία, ού πραγμά­
των, άλλ* ονομάτων. Μ. Πραγματική μέν ή διαφωνία· 
άλλ* έπίώή τδ αδύνατον χαλ δυνατδν προφέρεις, φά-
σκων γίνεσθαί τι έκ μή δντων, αναγκάζομαι τά παρά 
την οίκείαν πρόθεσιν λέγειν. Χ. Εί τών μήδντων ή 
προσηγορία σε σκανδαλίζει, ού χέχρημαι τή προσ-
V/cpi* ταύτη ποτέ έν τή πρδς σέ διαλέχτφ, άλλά 
μεταβάλλων της .προκειμένης λέξεως τήν Ιννοια* 
έπ' άλ>ην λέξιν, σα?ώ; τήν έμήν διάνοιαν, ήν Ικτή; 
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προσηγορίας τής sspi μήδντων σώζω, πχραττήσω. Α lenliani wara, qtnm siib lotuli.T.P non evtanlium 
Λ1. θΐφ βούλει λόγφ σαφήνισον τήν Εννοιαν· 
Μ. Χωρί; τίνος υποκειμένου ύπο του Δημιουργού 
γεγόνασιν αί ψυχαί · χατά γάρ τήν Evvotav τού μή 
ύποχεΐσθαί τι εξ ού γεγένηνται αϊ ψυχαλ, κα\ ή τών μή 
βντων προσηγορία εΓρηται παρ* έμού" διδ ούχ ύπό-
χειται τοίς έχ μή δντων γεγονόσι τΑ μή δντα, ώς 
τοίς έξ δντων τά δντα * ουδέ είς τά μή δντα άναλυ-
θήσεται ώς τΑ έξ δντων είς τΑ δντα * συγκροτείται 
γΑρ θεία δυνάμει, ώς εΓρηται. 

Μ. Επειδή χα\ τά έκ της κοινής συνέσεως κα\ 
τού ορθού λόγου δλαλεκτικώς ανατρέπε ιν πεπείρασαι, 
ώς αποδεικτικός άνήρ, μή έξ ένδοξων, άλλά προσεχών 
τή τών πραγμάτων υπάρξει* δείξον, εί αί ψυχα\ έχ 

foveo, cxponam. Μ. Quovis sormonis gcurre mcn-
lcm luara cxplica. €b. Sirni ullo subj«rlo a Crealore 
fecue stinl animaa. Nimque eo senso, quo nullnm 
cbi subjectum unile faclne siul anim^, locutioqiio-
que fioo rxaiaittium a mc tlicta fuil. Q"»re noa 
stibjacent iis qu« cx noii cxslar.libus siuit facta, 
«faquse uon exxlanl, sicuii esstaulia iis qiue sunt 
e i cxiianiibii» : iieqoe ιιι nou cxsianlia resolvch-
lor, aicul ea, qoaesunl ex exsianlibus, iu cxslanlia : 
contervaultir ctiim a diviiia potcntia, utdiclum fuit. 

M . Qitoniam f i qua coiumuni scusu rcctoque 
aerinone itiiuiitur, dialeclica vi subvertere lenus, 
laoquam %ir demonfciraiivus, ιιοα aigumcniis opi-
uabilibus, acd ex vera rcruni uatura, dcmonsii a 

μή δντων γεγόνασι. Χ. Προθύμως τδ αίτηθέν έντε- & uliumaiiimj* cx non cxslanlibus facUc siut. f.b. Li 
λέσω, εί βραχύ τι άποκρίνοιο ερωτώμενος. Μ. Έρώ-
τησαι δ τ; και βούλει. Χ. 'Ιτχύει ή διαιρετική μέθ-
Λ ς είς τήν τών πραγμάτων αιρεσίν τε χαλ διάκρ:-
σιν, ή ου; Μ. Καϊ πάνυ. Χ. Διαιρετική τοίνυν μεθ-
όδφ χρώμενος τή παρ* έμού χαι σου δμολογηθείση, 
ώς ίχανή είς αιρεσίν τε χαι δλάκρισιν πραγμάτων, 
Αποδείκνυμι τδ προχείμενον. Μ. Έχτέλεσον τήν οί-
κείαν ύπόσχεσιν. Χ. Ή ψυχή ούσα Ασώματος χαί 
λογιχή κα\ νοερά (τούτο γάρ παρ* έμο\ χα\ σοί γε 
ώμολόγηται), ή έχ τής θείας ουσίας υπάρχει, ή !κ 
τίνος έτερου υποκειμένου , ή έχ μή δντων, ή καθ* 
(αυτήν άίδλός έστιν · άλλως γάρ πως ούκ ενδέχεται 
διαιρείσθαιτον προχείμενον λόγον · ή άλλω; πως αύτδ 
λέγεις; Μ. Αληθέστατα τής διαιρέσεως τά μέρη, κα\ ristims tunt divisioiiis bujua partcs, ueque 

benler qttod peiis agata, si lamen breve#aliquid 
inibi roganii respoiideri*. M. Quidquid \is scisci-
lare. Ch. Yalelne; in seriuonc dixrelica melbo-
dus ad rcrum discreiiononi alque opiionem, necne ? 
M. Valde quidcm. Cb. Ergo diaerciica melbodo utens, 
quara arabo profllemur rerum oplionidiscretioniqua 
idoneam, proposiluin meum jato dcmonstro. M. Pro-
misaa lua fac. Cb. Aniuia cuin sil iiicorporea, ra-
tionalia, iniellmualis, boc eniin uiecum nbi cou-
veuit, vel ex diviaa subsianiia est, vel cx aliquo alio 
iabjfcio, vcl ex non exalaiiiibua, vct ipsa pcr »eab 
SDicfDOcsl. ALtcr eniiu flcri non poiesl ut proposiiui» 
aeruio dividaltir. Niat tu forte aliier ccnscs. M. ve-

fieri 
Αδύνατον άλλο προσχεΓσθαι τή διαιρέσει μέρος. Χ. Τί 
ουν; εί δειχθείη μήτε έχ τού θεού είναι τάς ψυχάς, 
μήτε Εχ τίνος υποκειμένου, μήτε άΐδίας χα\ καθ' έαυ-
τάς, συνάγεται έξ ανάγκης δτι γεγόνασιν έχ μή δντων. 
Μ. Κάν μή θελήσει τις, εί ταύτα δειχθείη, τδ έκμή 
δντων είναι τάς ψυχάς ομολογήσει. Χ. Βούλει ουν 
πρώτον δείξωμεν δτι έκ τής θείας ουσίας ούκ είσ\ν αί 
ψυχαί; Μ. Αεΐξον πρότερο ν. Χ. Πόθεν ή περ\ τών 
πραγμάτων Απόδειξις λαμβάνεται; έξ αυτής τών 
πραγμάτων υπάρξεως, ή άλλοθέν πόθεν ; Μ. Ούκ 
άλλοθέν πόθεν ή έκ τής υπάρξεως αυτών. Χ. Λέγο­
μεν ούν τά προσόντα τώ θεφ και τά τή ψυχή είδη 
άλλα χαι άλλα μή είναι; Μ. Επιστημονικώς τά λεγό­
μενα, και διά τούτο ήδομα* αύτοίς. Χ. Παντ\ λόγ(;> 
άναμάρτητος δ θεδς, ή χαί τινι λόγφ άμαρτάνει; 
Μ. *Αναμάρτητος πάντη όθεός. Χ. Κα\ ή ψυχή άρα 
ομοίως, ή άμαρτάνει τινι τρόπφ : 

Μανιχαιος ουδέν άπεχρίνατο τούτο * ό δέ 
Χριστιανός μετά τήν σιωπήν έφη Κάν σιωπάς ύφ-
ορώμενος τδ σύμπαν, έξ ανάγκης ό θεδς παντ\ τρό-
πω άναμάρτητος · ή ψυχή ού παντΊ τρόπω άνα­
μάρτητος · ή ψυχή άρ' ούκ Εστι τής θείας ουσίας. 
Μ. Ού συνήχθη ακολούθως τοίς λήμμασ: τδ σύμπαν. 
Χ. Έλεγζον εί ούτως Εχει ώς Ι?ης. Μ. Αέδεμαι έν 
δεσμοΐς κα\ ού ύυναμαι. Χ. Εί κα\ δέδεται τδ σώμα, 
άλλ' Ούχ ή ψυχή προβέβληται Ιν όεσμοΐς - καθ* υμάς 
δέ τή τού σώματος κακού TJ φυσε̂  υπάρχοντος τα­
πεινώσει ζζ και θλί·;:?, ΰψ'.^ται μά/λον \ γ>/τ 

potesl ul buic diviiioui aliqukl addatur. Ch. Quid 
ergo? Si deruoniraUim fuerit neqtic ex Deo e-ŝ  
ammas, peqoe ex quovis subjccto, nequeabactcnto 
ct pcr ae ipsaa, conflciiur necessai io, eas ex nox 
exslantibus txsisiere. M. Llique vel nolens quis-
piam, si baec demonalraia fuerint, animas ox non 
exstanlibus exsistere cwilitebilur. Ch. Vin' ergo 
primum demomtremue, ex divina aubslantia non 
esse animas? M. Dcmonslra boe primum. Gb. Uu-
denam rerum dcmonsiratio aumitur, ex ipsanc re-
rum eubbtantia, ao aliunde? M. Ilaud aliunde om-
nino quam cx ipsa reruin subfclaniia. CluDiciinua 
ergoeasqua; Deo aniiiueque insunt qualitates baud 
esae divwsag intcr se. M. Sapienter baec dicta smit, 

D ideoque bi« deleelor* Cb. Nuin Deue omnino iin-
peccabilta est, aa abquo modo peccabilis? M. Im-
peccabilis prorsus Doue. (ih. Aninia auicm itano 
sc babel, an aliquo iuodo peccai ? 

Manicbaius nibil ad buc icspondil; quo silcuti-
Cbrtstiauus dixit * Quauquatn lu siles, dc re lola 
roetucns, noceasario tamcn Deus prorsus est itn-
pcccabilis, scqaitur crgo ul anima divina nou coiibttt 
eubslantia. M. Ek bis lcimnalibue gcneralis consc-
queniia noti colligiiur Cb. Coargue, si ros ita sc 
habei, ut dici». H. Vinculis» alligor, ideoque noa 
valeo. Cb. Eiiaraw torpns ailigatur, anima laiueu m 
Yincula nou esl conjecia in vcsira auteiD s«:o(eu(ia, 
ri/rporis quod suaple itatttra malum tsl dcj^clioue 
ct prr««nra anima magis HXIOIIIIHI Dts|Mua i^ilur 



£35 PAULICHRISTlANf 536 
in vinculis potius consiilulus, quam sine bif; quan- k διαλέχθητι ουν μάλλον έν δεσμοές ων ή τούτων χωρλς. 
doquidem ab liis corpas deprirailur, anima verobinc 
cxlollitur. M. Ego si a praesidibos adjuvor, dispoto: 
cum auicm nulla horotn ope sustenior, lilentium 
debeo tenerc. Ch. Tune Manicbaeorum magister ea? 
M. Faieor enimvero me esse. Cb. Pro veriiate pa-
ttunlur Manicbasorom magisiri , necneT M. Pro 
veriiate eane, ut ego arbilror. Cb. Habuit ne beatus 
Apostolus auxilium a praesidibas cum vinculis essel 
conatricius? an quia id non babuit, neglexii ua-
gisierium suum dum essct in viiiculis ? Matiicbseut 
bic quoque ailens, nibil respoodil. Cb. Si laces, 
iaterloqui nolena, causam non video; aibilominas 
reliqnas demonstrationes non omiuam : noodum 
enim argumetila omnia, quibtu demonatralor aoi-

τού βώματος διά τούτων ταπεινού μένου, χαλ τής. 
ψυχής ένταύδα μεγαλοφρονοόσης. Μ. Επικουρία ν 
Εχων αρχόντων διαλέγω. Έγω δέ μή Εχων μηδαμό-
θεν τήν έπικουρίαν, σιωπήν άγειν οφείλω. Χ. Μανι-
χαίων υπάρχεις διδάσκαλος; Μ. Κα\ είμλχαλ όμολο-
γώ. Χ. Υπέρ αληθείας δέ πάσχουσιν οί των Μανι-
χαίων διδάσκαλοι, ή άλλως πως λέγεις ; ΒΙ· Υπέρ 
αληθείας ώς Εμοιγε λελόγισται. Χ. Είχεν δ μακά­
ριος Παύλος δ απόστολος έπικουρίαν αρχόντων δταν 
δεσμοίς περιεβέβλητο, ή διά το μήΕχειν ταύτην ήμέλη-
σε της οίκείας διδασκαλίας έν δεσμοίς ών ; Ό Μα-
νιχαίος δέ κάνταύθα σιωπήσας, ούχ άπεχρίνατο. Χ. 
Εί δέ σιωπφς, διάλεγε σθαι μή βουλόμενος, ούκ οΕαθα 
διά τί * άλλ* όμως τά υπόλοιπα τών έμών αποδείξεων 

mas non esse ex Dei subslantia, exposui. M. Quan- B ούχ έάσω · ούπω γάρ πάντας τούς λόγους τούς απο­
δείχνοντας, μή είναι τάς ψυχάς έχ τής τού θεού ου­
σίας, παρέθηκα. Μ. Λέγε β τι χαι βούλει · ήδέως 
γάρ Επομαι τοίς λεγομένοις, ε! ούχ αναγκάζομαι 
διαλέγεσθαι - ασθένεια γάρ τίς μοι συνέπεσεν. Μ. Ή 
θεία ουσία αμέριστος έστιν * αί δέ ψυχα\ μέρη τής 
θείας ουσίας είσλ χαθ* υμάς * ή τοίνυν ή αμέριστος 
ουσία μερισθήσεται, δπερ άτοπον» ή οόχ είσλ τής 
θείας ουσίας αί ψυχαί. Μ. Καθάπερ ψήγματα ύπδ 
τού χρυσού, χαλ αχτίνες ύπδ τού ηλίου, ούτω χαλ αί 
ψυχα\ έχ τού θεού. Χ. Μή αναγκασθείς διαλέγη, ούχ 
οίδ* δπως - πή μέν άσθένειαν προφασιζόμενος, πη 
δέ ίων ώς Μώμος έπλ τήν διάλεκτον · τδ λεχθέν δε 
όμως παρά σού ήδη επισκέπτομαι" τμήσει κα\ μι-

lum νιε loqaere, audio enim libenter, preaeriim ai 
ad iMo/loqtiendum non cogor: etenim infirmitaa 
quaedam niibi incidil. Ch. Divina substanlia indivi-
aibiiis est: anima? autem parteg aonl divinae sub-
slanlia?, wt vos dicitis. Aut igitur indivisibilia tab-
stantia divideiar, quod esi absurdum; aul anima 
ex diviua eubsUnlU non sunt M. Veluti raroenU 
ex auro, et radii ex tole, aic auime ex Deo aunt. 
Cb. Neacio quomodo etiam non coactus inlorloqueris, 
modo iDfirmitalem excusans, modo ut alier Momut 
ad dispuUndum proturrens: atlameii quod a te 
dictuin est, jam disquiram. Seciione ac divisione 
ramenu exauro sunc, necne? M . Auri eunl partet. 
Ch. Idem iiaque de Deo quoquo dicis? M. Idem. ^ ρισμψ τά ψήγματα έκ τού χρυσού είσιν, ή ού; Μ. Του" 
Gb. Quomodo ergo indivisibilis e*t divina aubatao-
tia, ιi in plures partes divtaa e*t, sicai iu ramenta 
aurum? M. Ratione quidem sabslanlitt, indivisi-
bilts divina substantta, ratione lamen modi cujua-
dam dtviftibilif ett.Cb. Quanam igilur raiione divina 
subslantia diviaa est, cum sit iodivisibilii ? 

Manichaus tacuit, nibil reapondeus. Poat brcve 
aotem silentium Christianus ait: Eliamsi tu laces, 
nibilominua pneclarum hunc a vobis aesertum 
modum, quo Deus per se indivisibilii dividitur, 
presentibus patefaclam. M. Tuum eat aut dicere, 
ait secas. Ob. Penes Manicbaeos uoum est princi-
pium bonum, alierum maium, utrumqoe sternuni. 

χρυσού είσι μέρη. Χ. Όμοίως ουν καλ έπλ του θεού 
λέγεις; Μ. Όμοίώς.Χ. Πώς ούν αμέριστος ή θεία ουσία, 
μερισθεΖσα έν πλείοσι μέρεσι, χαθάπερ 6 χρυσδς έν 
τοΤς ψήγμασι; Μ. Τφ της ουσίας λόγφ αμέριστος 
έστιν ή θεία ουσία, τφ δέ τής οίχονομίσς λόγφ μερε-
στή. Χ. ΤΓνι ουν λόγφ ή θεία ουσία έμερίσθη, αμέ­
ριστος υπάρχουσα; 

Μανιχαίος έσιώπησε, μηδέν είρηχώς · μετά δε τήν 
σιωπήν, δ Χριστιανός Εφη* Καλ σού σιωπήσαντος, 
τά σεμνά τής παρ* υμάς οικονομίας δι* ήν δ θεδς 
αμέριστος ών έμερίσθη, τοις παρουσιν άναγγελώ. 
Μ. Έν σοί έστι χα\ λέγειν χαι μή. Χ. Παρά τοίς 
Μανιχαίοις μία μέν αρχή έστιν αγαθή, έτερα δέ κακή· 
άίδιοί τε άμφότεραι' χρόνφ δέ μανία τις χαλ πόλε-

Temporis autem lapsu ira quaodam el pugna bi$ D μος μεταξύ τούτων τών άρχων συνέστη * ού τή τών 
principiis inlervenit; non allerutrins voiuntaie, sed 
a principio malo. Dt enim ipsi narrant, volanlaa 
iila videua, a vcritatis lumine rapi everiiqae regaum 
auum; bonus vicissim Deas cernens malum sibi ad-
voxsari, qaod si minime cohiberetur, et rcbus suis 
consulcret, fore ui a contrario iusidias paterelur, 
i u secum rationibas suppulatis detiberavil, nempe 
ui ex sc emitlerei parles aliquoi subelantia sua?, et 
advcrsus contranum pnncipium projiceret; quod 
* t reapsc fecil Iloc antem susceptis divinis parli-
«ulis (sive bas Maiiirbxi parles appellent, sive 
unum quid, sivc scgmcnta. sive aliter ulut malue-
rini) consiilit in proprio gurgite, in se babeas dU 
vinas pariicuias. Haec csi pencs adveibanum ec 

έχατέρων προαιρέσει, άλλά τή τής κακίας άρχή · 
χατ* αυτούς γάρ εκείνη ή θέλησις θεασαμένη τδ 
τού αγαθού φώς άρπάσαι χαλ παρασαλεύειν τήν 
εκείνου βασιλείαν- θεασάμενος δ άγαθδς θεδς τδν 
έπιχείμενον, χαλ ώς εί μή χινηθείη, χαλ πρδς έαυτδν 
γένηται, έπιδουλευθήσεται ύπδ τού εναντίου, έβου-
λεύσατο τοιαύτην βουλήν χαθ' έαυτδν ών · ώς άν 
προβάλη μέρη τινά έχ της οικείας ουσίας, χαλ 
0ίψη τή εναντία άρχή · δ δή χαλ πεποίηχεν · ή δέ 
λαβούσα τάς θείας μοίρας, ώς Μανιχαίοί γε όνομά-
ζουσιν, εΓτε μέρη, εΓτε ώς εΓς, είτε τμήματα, εΓτ* 
άλλως πως θέλουσι λέγειν, είσήει έπλ τδν ίδιον βυ-
θδν Εχουσα έν εαυτή τά θεία τμήματα · αύτη ούν 
έστιν ή παρά τψ άντιλέγοντι χαλ τοίς Μανιχαίοτς 
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οίχονομία, χαλ ή της οικονομίας ύπόθεσις * δι' ήν 6 Α Manichaeos diviua ceconomia, ei ejusdem cecono-
θεός έμερίσθη Αμέριστος ών * Αλλ* ci Ανατραπεί η 
αύτη ή μή δεομένη Ανατροπής ύπόθεσις, Ανατέτρα-
πται χα\ ή των Μανιχαίων οικονομία* cl δέ ή οΙ­
χονομία Ανατέτραπται, μένει χα\ ή θεία ουσία Αμέ­
ριστος ές τδ διηνεκές παραβιασθείσα ύπδ της Μανι-
χαίχής υποθέσεως έξενεχθείσα είς μερισμό ν · Ανα­
τροπών δή ούτως Αγαθδς θεδς, είτε ή θεία ουσία, ή ώς 
Ισχυρότερος τού χαχου, τδ χαχδν έφοβήθη, ή ώς 
Γσος, ή ώς Ασθενέστερος · Αλλ' εί μέν ώς Ισχυρότε­
ρος, παράλογον τδ λεγόμενον · ού γάρ άν έφοβήθη 
τδ Ασθενές, Ισχυρότερος υπάρχων αύτδς · εί δέ ώς 
Γσος, έσται τδ χαχδν τψ άγαθφ ίσον χατά τήν δύνα-
μ ι ν τούτο δέ ού φασιν · εί δέ ώς ασθενέστερος 
χαί έφοβήθη, παραλογώτερον · ποιούσι γάρ ίσχυρότε 

m\x bypoibesis, qua efficitur ut diwsus fuerii Deua 
indivisibilis. Alqui si evertelur h«c ercrsione n i -
nime iudigens hypoihesis, Minicbaeorum quoqtie 
ceconomia concidet; qua eversa, manet divina 
•obsuntia in pcrpetuum indivisa, quas a Manicbaica 
bypoibeei coacla fuerat ad divisionem. iam cum tic 
everterit, bonui qtjidera Deus aeu divina aubtUnlia 
aut ita egit, quia fortior malo, malum limuit, ant 
quia asqualis aut quia debilior. Alqui si ul foiiior, 
abaurde id dicilur; neque etiim timuisset infir-
miorem qui fortior fuiaset. Sio quia aequalii, errt 
ergo malum bono par viribae. Hoc auiem ne ipsi 
quidcm aiant. Quod si ut infirroior timuit, id quidem 
adbuc eat absordiue; oam malum fortius booo iife 

ρον τού αγαθού τδ χαχδν, δπερ ούτοι αύτο\ δμολογούσι. * egregii confiierenlur. Hac ergo divisione, dogmatit 
Ταύτη δέ τή διαιρέσει παραλόγου δειχθέντος τοΰ δογ-
ματιζομένου παρ* αύτοές, οΓχεταιχα\ ή οίχονομία και 
ή ταύτης αιτία - χαί ουδέ διά τήν μή ούσαν οίχονομίαν ή 
Αμέριστος ούσα θεία ουσία έμερίσθη · άλλ*ς δέ εί τψ 
λόγφ τής ουσίας αμέριστος ό Θεδς, ού τφ λόγφ τής 
ουσίας αί ψυχα\ είσ\ν έχ τού Θεού, ώς οί Μανι-
χαΐοί γέ φασιν * άλλά ταύτα μέν ούτως. 

Έχω δέ χαί άλλα περ\ τού προκειμένου λέγειν * 
είσλ δέ ταύτα* ΕΙ ή θεία ουσία έν θνητψ χα\ φθαρ­
τό) σώματι πολιτεύεται ώςχρήζουσα τούτου, ή ψυχή 
άρα ούχ Ιστιν έχ τής θείας ουσίας * (τι ή ψυχή ών 
Ιχει γνώσιν, Ιξει λήθην ποτέ * ό δέ Θεδς ών έχει 
γνώσιν ούχ έξει λήθην ποτέ · ή ψυχή άρα ούχ Ιστιν 

eorumdem demonstrata absurdiiale, corruilipso-
rttin occonoroia et ejuadeni causa : neque vel *o-
condom banc oeconomiaro divisa fuit iiidivisibilio 
Dei 6ttbstaiitia. Alioquin autem, si ralione sub-
atantiae indmsibilis est Deus, aequiior ut aninat 
nequaqoani rationc subslanti» a Deo slnl, ut Ma-
nichsei aflirmanl. Ει baec qntdem ila se babenl. 

Aiia quoque habeo qu« de proposito argumeitfa 
dicam. Sunl aulem bujusmodi. Si divina nubstaiiiia 
iu mortali corruptibilique corpore babilai qaati co 
indigens, oerie anima ex divina aobataiitia noaeai. 
Insuper anima qnorum babel notitiam, aliquando 
patietur oblivionem; Deus aiitem quorum babcl no-

έχ τής θείας ουσίας - έτι ό Θεδς ουδαμώς αισθήσεων, Q litiam, nonqtiain experieltir oblivionem. Ergoanima 
τουτέστιν δψεως, άχοής, οσφρήσεως, γεύσεως χρή­
ζει, είςέχτέλεσιν τών οίχείων ενεργειών, αί δέ ψυχαλ 
χρήζουσιν * αί ψυχα\ άρα ούχ είσΙν τής θείας ουσίας. Μ. 
Ή ψυχή πάλαι λόγος ήν, χαλ άχοή ήν, χαί δψις ήν, 
χαι γεύσις ήν, χαί άφή ήν * νύν δέ έν τφ σώματι 
καταβληθείσα, γέγονεν ακουστική έξ ακοής, και λο-
γιχή έχ λόγου, χαί άπτιχή έξ αφής, κα\ όσφραντιχή 
έξ οσφρήσεως· Χ. Πρώτον μέν, ώς δέδειχται, ού πά­
λαι λόγος ήν ή ψυχή, ή άχοή, ή δψις, ή δσφρησις, 
ή γεύσις, ή άφή, χα\ έξ υποθέσεως χωρίς αποδεί­
ξεως παρείληπται τούτο * έπειτα δέ ό Θεδς αύτδς 
λόγος εστίν, έξ ού ή ψυχή, ίνα κα\ ή ψυχή ή λόγος 
Ιχ τού Θεού ούσα, ή άλλως πως λέγεις ; Μ. Κα\ 
ό Θεδς λόγος, χαί άχοή, χα\ τά λοιπά έστιν * χαί 
ή ψοχή πρ\ν ή χαταβληθή έν τφ σώματι, τοιαύτη 
ήν οίος χαλ ό Θεός έστιν. Χ. Πάς λόγος τινός έστιν, 
χαλ πάσα άχοή τινός έστιν άκοή * χα\ εΓ έστιν ό 
Θεδς άχοή τε χαί λόγος, εύρεθήσεται ό Θεδς άλλου 
Θεδς, χα\ έσται πρδ τού αγαθού τι Θεού, ού έστι λό­
γος * δπερ χα\ χαθ* υμάς άτοπον. 
DeusaltcriasDei,eriiqu6 aliqutd anle bonam Detm, cejuxett ralio 
judicalur. 

Σιωπή σας δε χάνταυθα δ Μανιχαίος ουδέν άπ­
εχρίνατο. Χριστιανός μετά τήν σιωπήν εΤπεν* Επειδή 
ή τού λόγου ακολουθία παρείδε τδ δεύτερον παρά­
δειγμα τών αχτίνων χα\ τού ηλίου, σκοπητέου χαί 
τούτο' Αί ακτίνες συνυπάρχουσι τφ δίσκω, κα\ ό 
δίσχος αίτιος έστιν τών αχτίνων · α*, δέ ψυχαί ού συν-
υπάρχουσι τψ Θεφ άελ, άλλά διά τήν οίχονομίαν 

οχ divina substantia non est. Prseterea Dous ne-
quaquam sensibue, id est visu, Uctn, olfactu, gustu, 
iodigel ad aaarum opcraiionum effeclum; aniinx 
autem his indigent: ergo aniraae ad divinara sob-
itaniiam oon pertiDent. M . Anima olim ratio erat, 
audilos erat, viaus erat, gualuserat, lactua erai: 
nune auiem in corpus conjecia, facta esl acuslica 
ob auditum, ralioualis ob raiionem, langendo ei 
oifaciendo idonea ob taclura etolfactum. Cb. Primo 
quidem haud eat demooairatom, animani olioi fausa 
rationem, aul audilum, aut visam, aul olfaclum, 
aut gustum, aut Uctum : bae enim ex hypotbe&i, 
non ex demonstratione samunlor. Deinde vero, num 
Deas esl ratio, ex qua anima, ita ut aniraa qiioque 

b tit ratio ex Deo exjMSleos, an alitcr poiius diois? 
II. Et Deas est ratio, alque auditus, necnon reliqua 
e*t; etaaima antequam inira corpus clauderetor 
Ulis erat qualis Deus est. Cb. Quevis raiio, alicojua 
ralto esl; eiquivit audilut, alicujuxauditus esi; fii 
ergo ralio ei auditus Dens eal, uiique compertelur 

que res a vobit quoque abaarda 

Silens autem hic quoque Manicbxus, nih 1 
respondit. Cbrisiianus vcro pottl id ftilenliam ail: 
Qoandoquidero sermonis serics iu causa faic, ui oc-
cundam exemplum prxtenuittereiur ridiorom ac 
solis, nunc id quoque considerandum esl. Radtt 
exsistant una cum disco, ei discus radiorum causa 
eal. Animac non cxsistuiii cum Dco semper, scd cx 
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cccotiomia, ril aii ipsc advcrsarius, aliqtiando farlrv Α χαι νατ' αύτδν τον αντιλεγόμενου, iwtl γεγόνασιν 

ούκ άρα χαθάπερ ύπδ του ήλιου αί αχτίνες, ούτω 
κα\ αί ψυχαλ εκ τού Θεού · Ιτι αί άκτΓ.ες ο£σαι Ιχ 
τού δίσκου, ουδαμώς αναλύονται εΣς τήν τού δίσκου 

ΜΙΙΙ Ι : liauii tgilor fticut radii ex sole, ita oiiam 
aniin-e ex Dco. Iiisiiper radit qui ex «lisco srtni, 
nunquam in dteci subslattiiam reaolvitniur : aitim» 
aiitenfi, seounditm adversarium, in Demn, a quo 
gttnt, aliquando re<olvenlur. Non crgo eadctn ra-
fione qna radii a aolc, procedtiiil a Deo anima?. 
Alquc hts deroom gcrmottibus dciuonsiratum a nie 
fuil non csse attimas cx divir.a stibstanlia : tieqtie 
ox aliquo stibjttlo scilicet. Nam si uicorporea r»t 
anhna ac rattofialis, nibil antcni iucoi porctun aitt 
raltonale ex aliquo snbjccCo l i l , conslat no rtnimnm 
quidem ila iieri. Sod twque per sc ip«a actcrna C M : 
ett enim cnrporis iisibtts subjccla, sivc duin Dcum 
gloriiioat, w e duin gratias agii. Alqtti si a Dcof icla 

ούσίαν · al οϊ ψυχαλ χατά τδν άντιδιαλεγόμενον, έξ 
ουπερ γεγ^νασι β?οΰ είς αύτδν εκείνον άναλυθήτον-
ταί ποτρ · ούκ άρα χαθάπερ αί ακτίνες ύπδ τού ηλίου 
ούτω και α! ψυχαλ ύπδ τού β£ού· χα\ τούτοις μέν 
τοίς λόγοις δέδεικταί μο: ώ; ούκ είσλν αί ψυχαλ τής 
θείας ουσίας · δτι δέ ούτε Εκ τίνος υποκείμενου δη­
λονότι · ε Ε γάρ ασώματος ή ψυχή κα\ λογική, ουδέν δέ 
άσώματον ή λογικδν Εκ τίνος ύτ:οκ:ιμέ·Όυ γίγνετα:, 
δή/ονώς ουδέ ή ψυχή· άλλά μήν ουδέ καθ'έχυτήν 
ά*ίδιος, υπόκειται γάρ τω σώματι κ.*τά χρίος, κάν τώ 
δοξολογεΤν χάν τώ ευχαριστεί ·εί δέούκ έγ^γόνει ύπδ 

ι easet, nibil et debcret. Detiet aniem; ergo a ΪΚ·ο ^ τού θεού, ούδλ χρεωιτιϊ αύτώ* χρεωστιΐδέ, γεγένηται 
facla est. Νοιι ettim airui Γα inler bomines, dcbct 
l>co aniwa laudcm et gratiantni actiottos, srd co 
ttoniine debetquod ab vo facfa. ait. Si erî o itcque 
ex divoa aubsiauiia, neque cx snbjecto afiqiio cst, 
neqiie per se ips* asterna esl, cmistai easn ex non 
exslaiitibiift ee*e, id e*l absque subjccto quorts, 
aique a l>eo creatore faciain. 

DlSPUTATIO SECUNDA. 
Dz duobut Mtmchaorum principiit. 

Deiitdc in sccunda dtspulaiione, uoo die interpo-
fho rx utriucque partU placilo, batcagilaia fueruni. 
MANICH/fclS. Ego bodfc iiiierroganii* parles agara, 
quamJoquideiii in priorc dialogo res uoslrae vtuli- C 
latx fuerunt. CHRISTIANfJS. Υ<^ΙΙΦ qiiidcm res iu 
pricirc dialogo venliialae suul, ul dixislt, non tamcn 
omncs. Anlea vero oporlebai omnia convenicuie dio— 
qnisilione trai lare, t l tunidoaiumuoslranun rerum 
inilium faccrc. Sed qtiia libi placet ut anie vcstrac 
clocti xtiae cxaintui drbiuini, nostra cxpeudaniur, 
prout vis inicrroga. 11. Qnibus de rebus» tractan-
duni nunc tonscs? Cb. U dcl>el interrogare qu« di-
fccil, non qut disscrit. M. Nunc ergo discere malo 
quam disscrcre. Cb. Alifii evgocedis docendi par-
ics? M. Cvdo uliqoc. Ch. Apud itos Cliristiaaos, 
nccuon et abos boc exstat firmumquc babelur ca-
pituhim, ncn pe csse aliqua in arbilrio noslio. Te 
ergo oporiv'1, qttoniam discipuli parics nialuisti, 

Αραύπ' αυτού· ού γάρ ώσπερ παρ* ύμΤνχρεωστει τφ 
θ ε φ ή ψ >/ή δοξολογίσν κα\ εύχαριστίαν προσφΕρειν, 
Αλλ' ώς γεγονυΐα ύπ' αυτού · εί δέ ούτε έκ τής θείας 
ουσίας, ούτε δέ εκ τίνος υποκειμένου, ούτε καθ'έαυ-
τήν άΐδιος, δήλον δτι έκ μή δντων, τουτέστιν υπο­
κειμένου τινδς χο>ρ\ς, ύπο τού θεού δέ ώς δημιουρ· 
γήσαντος γεγένηται. Τέλος σύν θεώ. 

ΔΙΆΛΕΚΤΟΣ Δ Ε Ϊ Τ Ε Ρ Α . 
Περϊ δύο dpyar τών ΜανιγαΙων. 

Έξης τή δευτέρα διαλέκτφ, μιας ημέρας μετά· 
ξυ γενομένης, κατά τήν πρόΟεσιν τήν δόξασαν έκα-
τέρκ.# μέρει, τάόζ έκινήθη. ΜΑΝΙΧΑΙΟΣ. Έγώ γί­
νομαι σήμερον τών ερωτώντων, επειδή έντή πρότερα 
διαλεκτοί τά καθ* ημάς έγυμνάσθη. ΧΡΙΣΤΙΑΝΟΣ. 
ΤΑ καθ* υμάς μέν έγυμνάσθη έν πρότερα διαλεχτώ, 
ώς είρηκα:, ού μήν δέ πάντα* έχρή·/ ούν πάντα 
τής πρεπούσης εξετάσεως τυχείν, είθ1 βύτοις τών 
ημετέρων άπάρχεσθαι* άλλ' επειδή σοι τούτο φίλον, 
ώστε πρδ τής δε ούσης εξετάσεως τών υμετέρων, τά 
ημέτερα γύμναζε ι ν, έρώτησον δ τι κα\ βούλει. V*. 
ΤίναέστΙν έφ' ά βούλει μεταγαγείν; Χ. Μανθά-
νοντος καϊ διαλεγομένου έστ\ν ή έρώτησις. Μ. Έπλ 
τού παρόντος ού διαλεχθήναι, άλλά μαθείν κροήρη-
μαι. Χ. Έμο\ ούν παρεχώρησας τήν τού διδάσκον­
τος τάξιν; Μ. Σοϊ παρακεχώρηκα. Χ. Παρ* ήμίν 
τοίς ΧριστιανοΤς ούν τοις άλλοις κα\ τοιούτον τι κε-
φάλαιον εύρίσκ&ται κα\ δογματίζεται. Οτι Εστι τινά 

lioc in priinia admiltcrc. Quod si dictae rci domon- ^ έφ' ήμίν · δεί ουν σε μαθείν προαιρούμενον, τούτο 
straiionem quoquc vis cognoscere, conabor dicere. 
Posl diclum autotn capiudum cjusquc demonstra-
tioucm, reiiqaa cliam dogmalmn noslroram capi-
tula itbenlcr volcuii tibi exponam cum propriiscu-
jr.squc deiDOiisliationibus. M . Ex medio r^rtini 
cursu, non ex prtnciplo, initium doccndi facis. Ch. 
Discfiiiisuc, an doivntis ve! allerius cujnslibot nf-
iiciuin cs; dtccre, quodnam futurum st dUccnli 
utile doclrinu? inilium ? M. DoccntU csl. Cb. Ileum 
esl itaquc, quod volucro initiuin docondi facere. 

M. Quoniain cssc quanlam aicbas supra nos, dic 
primuiu qittnaDi fios simus? Cfi. Itec dissercntU, 
•on diaeciiiitf locutio cst. M. Non disco modo «cd 
disscro. Ch. Repctc inlcrrogationem. M. yuinam 

μέν παραλαβίίν κατά πρώτας. Ei Ιζ κα\ τήν τού 
λεχθέντος άπόδειξιν βούλει μαθείν, πειράσομαι λέγειν 
μετά δέτδ λεχΟ ν̂ κεφάλαιον κα\ τήν τούτου άπόόειξιν 
χαλ τά υπόλοιπα τών ημετέρων δογμάτων κεφάλαια, 
προΟύμως σο? βουλομένω άναγγελώ σύν ταίς οίκείαις 
αυτών άποδείξ^σιν· Μ. Έκ μέσου τών πραγμάτων, 
άλλ' ούκ έξ αρχής τήν τής διδασκαλίας πεποίησαι αρχήν. 
Χ. ΜανΟάνοντος ή διδάσκοντος ή άλλου τινός έστι τδ 
λέγειν, οποία πρόσφορος τώ μανθάνοντι τής διδα­
σκαλίας γίνεται ή άρχή; Μ. Διδάσκοντος. Χ. Έμού 
ου ν εστίν άρχ? σθαι τής διδασκαλίας όθεν κα\βούλομαι· 

Μ Έπαόή ϊ>ζ^ζς είναί τινα έφ* ήμίν, είπε πρώ-
ιον τί /ες έσμλν ήμ:ϊ; . Χ. Διαλεγομένου, ού μανΟά-
VOV;JJ,- το ".:>/ι:υ έσ::ν. Μ. Ού μανθάνω, άλλά δ;α-
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λέγομαι νύν. Χ. Ανάλαβε τήν πεύσιν. Μ. Τίνες 
έσμέν ήμεϊ;; Χ. Άνθρωποι τήν φύσιν έσμέν ημείς. 
Μ. Ού τούτο βούλομχι μαθείν, αλλά δτι σύν-
θετοί έσμεν ή απλοί; Χ. Τούτο ή πρότερα έρώ-
τησις ούχ είχεν · επειδή ή δευτέρα (χει, λέγω ώς χαθ* 
ή μας σύνθετοι έσμεν * καθ* υμάς, ούχέτι. Μ. Πώς 
καθ* ημάς ούχ είσλν ot άνθρωποι σύνθετοι; Χ. Πό-
θεν σύγκειται δ Ανθρωπος; έξ δμοιομερών ή έξ 
άνομοιομερών; Μ. Έξ άνομοιομερών. Χ. Αισθη­
τών Απάντων δντων, ή χαλ νοητών τίνων ; Μ. Καλ 
νοητών. Χ. Καθ* ύα&ς τΑ νοητά μέρη, Ατε τής θείας 
ουσίας τμήματα υπάρχοντα, είς σύνθεσιν τών εναν­
τίων ουδαμώς έρχεται * διά μέσων γάρ ή μέσου τά 
εναντία πρδς τά εναντία είς σύνθεσιν έρχεται * αγα­
θού δέ χαλ χαχού μέσον χαθ* υμάς ουδέν. Ούκ άρα 
είς σύνθεσιν τού χακού τδ άγαθδν καθ* υμάς έλιό-
σιται. Μ. Ούκ οίο* δπως καθ* ημάς τούς Μανιχαίους 
ά συνθέτους τούς ανθρώπους λέγεις * τούτο* δε* μοι 
άπδχριναι, εί άρα χαθ* υμάς σύνθετοι οί άνθρωποι. 
Χ. Καθ* ημάς σύνθετοι οί άνθρωποί είσιν. Μ. Έχ 
τίνων σύγκειται δ άνθρωπος; Χ. Πρώτον μέν έκ σώ­
ματος χαλ ψυχής * δεύτερον όέ αί ψυχαλ έχ τών οι­
κείων μερών, εί δει λέγειν έπλ ψυχών τά μέρη* τδ 
δέ σώμα έχ τών δ* στοιχείων χαυέστηκεν. 
aotma; deinde ipsse aniaue cx sais parlibus conslanl 
cx quatuor «lementis coiifictlur. 

Μ Γενιχωτάτη έστλ τών σωμάτων ή ουσία, ήού ; 
Χ. Ώοίων σωμάτων; Μ. Πάντων. Χ. Τψ τού καθ1 

όλου λόγφ γενιχωτάτη έστλ τών σωμάτων ή ουσία. 
Μ. Γενιχωτάτη έστλ χαλ ή τών ψυχών; Χ. Ποίων 
πάλιν λέγεις ; Μ. *Ανθρώπων δηλονότι. Χ .Τφ τού 
χαθ* όλου λόγφ χαλ αυτή γενιχωτάτη υπάρχει. Μ* < 
ΕΙ τοίνυν γενιχωτάτη χαλ ή τών σωμάτοιν ουσία, 
γενιχωτάτη χαλ ή τών ψυχών νοητή, δύο άρα έξ ανάγ­
κης συνάγονται άναρχοι άρχαί. Χ. Ούχ Ιπεται τοίς 
προχειμένοις λήμμασι τδ έπιχείμενον αυτών σύμπαν. 
Μ. Πώς; Χ. Γενιχωτάτη ή τών φυτών ουσία έστι τφ 
τών φυτών λόγφ, ή οΟ ; Μ. Γενιχωτάτη. Χ. Γενι­
χωτάτη δέ χαλ ή τών στοιχείων τφ τών στοιχείων 
λόγφ; Μ. Γενιχωτάτη καλ αυτή έστιν. Χ. Εί τοίνυν 
δλά τδε(ναιγενιχωτάτην τήν τών σωμάτων ούσ,ίαν, 
χαλ άλλην τήν τών ψυχών, δύο άρχαί είσιν, διά τδ 
είναι χαλ τήν τών φυτών ούσίαν γενιχωτάτην, καλ 
άλλην τήν τών στοιχείων, π>έον σε δύο αρχάς χαλ έπλ 
τούτων λέγειν άλλως τε δέ εί ή ουσία τφ τής ουσίας 
λόγφ ού διενήνοχεν ουσίας, άλλ* ή αυτή έστιν ού-^ 
οία πάντων, μία ή άρχή, έκ τού γενιχωτάτην εΐναι 
Κανονίζεται. Μ. Ή αυτή, τώ τής ουσίας λόγφ, πάσα 
ουσία εκλαμβάνεται. Χ. Πότερο ν γενιχωτάτη ουσία 
εστίν; όταν τφ λόγω τών σωμάτων χαλ τών ψυχών 
εκλαμβάνεται, ή δταν καΟ' δ ουσία έστλ θεωρείται; 
Μ. "Οταν τφ λόγφ τής ουσίας εκλαμβάνεται, ή ου­
σία γενικωτάτη εστίν. Χ. Εί ούν έκ τού είναι γενι­
χωτάτην τήν τών σωμάτων ούσίαν καλ τήν τών ψυ­
χών, δυο είσιν άρχαί* έκ τού είναι γενικωτάτην μάλ­
λον τήν ούσίαν τφ λόγφ αυτής, μία άρα άρχή. 
corpomu animaruiuque subslanlia, duo liunt priiu 
sxiaiet, ttnum sH principiuoj. 

ΟΤΙΧΌ MAXiCIt.EO. M2 
nos stimus? Ο· . IlnminM flltura nM aumns. M. 
H:u'l lu>c eg<» volo disccrc, sed ituiit cotnpositi si-
mtis, auaiitiplicce?Cb. Iloc prlrtrc hiterrogftlUmc tion 
cwiiliiebat-ιι»; sed quia tecunda eonlltutttf; alo.lu 
fioiiraquidam oenientla e§§c composlto*, In vcsti-a 
SIHJUS. M. Oi-onam paotoanud noi noti suntttMttp<vsi'i 
bomincsTCb. Umknam lirtmo componllor, cf §!-
luililus partibuaandissimilibu*tΜ*E&diislmilibt-ε. 
Cb. Ex sensibilibtig oinnibtts, an eiiam o* ali* 
quot intellccinatibust Μ. ΫΛ InlrilPtltt&llbiift qno-
qne. Cb. Apud vos, parics intollectuale* ctim sliit 
divtnac sub&tanliae aegmcnia , ad coroprtsitioacm 
cum eontrariis faciendam roncurrere nequcuni. 
Nam per interinedia quacdam vel iiitermcdiuiii coa-
(raria ad composhioncm cum comrarii* a^reduni. 
Niliil vero, itiler bonilm el tnatttM e i senieniia 
Viistra mcdiiim esi. Ergo ad compotitionom cam 
nialo, bonum, proul voi oplnaniini, non aceedet. 
M. Non intcUigo, quomodo pcnes nog Matiicbax* 
incnuipositoft bomines credcndoa c*ie dic*«. Nune 
rnihi rctpondt», utrum pcnes vos reapsc bominea 
credanlur compositi? Gb.Omnino cx settieulia no« 
stra bomiaes sunt composiit. M. El undc cst com-
positus bomoTCb. Primiim quidem ex coip»re et 
si partes nomioarc licet in aoimabue. Corptis aulcm 

U. Generali* ttl corporuro aubstantia, n«scne? 
Cb. Qaoruinfiatn corpamm? M . Omaiinti. Cb. Si 
laia ralione epe<:tetuT, gcooralie esl cofporutn sub-
aianiia?An ctiam animarum geaeralia cs4 Mib-
siantia ? Cb. Quarum, inquam rurstis, aniiuariiMi ? 
M. Hominam scilirct. Cli. Lata ralione hecquoqu* 
generalis e*t. Μ. Si itaque gcncralis esl corpormx 
substantia, itcmquo g<»neralii est illa animarum iu-
teltectualis, duo neeeesario conflcitjDUir aeicrna 
priucipia. Cb. Non conscquitur ex antecedtiiiib-is 
proposilionibus tola biec conclr.sio. Μ. Quidm 1 

Cb. Gf-neralis esl arborum xubslaniia, qtiaienas ad 
arborum rationera spcctal? M. Generatit. Cb. Ge-
neralis eliaoi demcotojraai sabslantia, prout suui 
eleiiietua? M. HPRC qtoque geueralii est. €b. Si 
ergo ex eo quod geaeralis cal corporum aubstautia, 
alia vero animaruiD, duo euisiunt principia; se-
quilur, ut quia etiam arborum gobslantia generalis 
esi, ct alia elementorum, moho roagi» Ui opori<*at 
duo principia et in bis dicere. Cacteroqui vno si 
subsiantia, qualenua esl aubstintia, a aubstaniia 
non diffart, sed eadem eat omnium siiitataiiita, uiixm 
conficiiur principium, ai oerlo principidin <-** co 
qaod illa est, deflmttir. M. Omuis sobsiaiiiia, qtia-
icnus labalaniia est, eadem cgsc crcdiim. Cb. 
Quaodonam generalis «ubslaniia e*t? utrum ctnu 
iniciligiiiir relalive ad corpora et aninias, a i i < uai 
quatcnus aubslaniia eel gpcclaliir? M. Cum qual 1-
B I H siibsianiia esl coiisideraliir, lunc geiieralis sub-
•taniia cst. Cb. Si crgo ex eo qwxT sic gcucra'14 

ipia, sfquilur ut, quta |volius getieralis e»t rali«MiO 

ιΊ) Ocaiihtue dtclis abusive pai-tibusconfrrpri^cos aucmrcs iu nvsfto scriptjrum vct. t. VII, j*. 86«« \Ή. 
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U. Dic jara enudealius, num ainl aliqna in arbi- Α Μ. Αέγε διδ^σκαλικώτερον t l ίστι τινά έφ* ήμίν 

trio noslro. Gh. Apud nos quidem borum divisio 
bujusmodi esl : ut ncmpe aliqua in arbitrio nostro 
iinr, alia a rerum natura pendeant. Et eorum qni-
dcm qua» fttint in arbiirio nostro, nos creaiorea su-
inus ot auctores; naluratium vero, causa et crea-
tor Dcus eai. M. Quaenam arbilrii noslri essedius, 
quxnam iiem ad rerum nataram p*rtioere?Ch. No-
itri arbitrii tuni, qtjas in legeedicunturmala ei bo-
na, quibuf etiam remuneratio definita eac: mala 
qui<lem,ul irreligiositas, peecatum: boni», utreligto-
ailas, virtu*. M. Undenam roala ? Ch. Ex elecuone 
M . Undenam electio? Ch. Ex anima. M. Undenam 
axima? Cb. In tua senlentia, ex divina aobsiautia. 

Χ. Παρ* ήμίν τοίς Χριστιανοίς tJw δντων ή διαίρε-
σις ούτω πως Ιστιν · ώς τά μέν αυτών έφ' ήμΓν, 
τάδέέπ\τήτώνπραγμάτωνφόσει· χα\ τώνμέν Ιφ' 
ήμίν, δημιουργοίήμείς χα\ αίτιοι · τών δέ Ιπ\ τή φύσει, 
αίτιος χα*ι δημιουργός δ Θεδς. Μ. Ποία τά Ιφ* ήμίν, 
ποΤα δέ τά έπ\ τή φύσει τών πραγμάτων λέγεις ; 
Χ. Έφ* ήμιν έστι .τά χατά νόμον διηγορευμένβ 
χαχά χα\ καλά, ών ώρισται μισθός · κακά μέν, οίον 
ασέβεια αμαρτία * καλά δέ, οίον ευσέβεια αρετή. Μ· 
Πόθεν τά χαχά; Χ. Έχ τής προαιρέσεως. Μ. Πόθεν ή 
προαίρεσις; Χ. Έχ τής ψυχής. Μ. Πόθεν ή ψυχή ; 
Χ. Κατά σέ έχ τής θείας ουσίας· κα\ τά χαχά άρ* 
έχ τής θείας ουσίας χατάσέ · χατ* Ιμέ δέ έχ μή δν-

Ει quidcra eliam mala ex divina stibsiaitiia sont, te Β των ή ψυχή · καλ τά χαχά άρα έχ μή δντων είσΙ. 
judice. In roea vero aententia, anitna ex non exstaiiiibus provenii, ei ipaa mala e i fton exsUnlibxs 
«eque 

M. Quod a te contra nosiram sententiam dicUim 
esl, nolla raiione nititur. Aggrediar aotem deroon-
tirare, nesecundum nostramquidem tententiam mala 
αχ dfivina esse sabeUntia. Nam quia anima cogitur, 
non eligii, ma!a ex anima este diconlar. Ch. Unde 
estanima! M. Ex divina tubsiaiuia. Cb. Faleraini-
ne νοε, animam secam forre divinam aubalantiamT 
M . Enimvero fert. Cb. Estne aliquid divina aab-
stoniia fortius, qnod divinam cogere sabstantiam 
possii? Manichaeus hic voce compressa nihil rexpou-
dit. Chrisiianus aulem raraiis : VitV admittere non-
nulla essein arbiirio nostro? M. Nequiqtjana : nam 
qu» arbilrii iioetri esie creduntar, ea prmxeisten-

Μ. Πρδς τδ μέν χατά τήν ήμετέράν δόξαν λεχθέν 
ουδείς σοι λόγος εστίν πειράσομαι δέ δείξαι, ώς ούτε. 
χαθ* ημάς τά χαχά έκ τής θείας ουσίας είσίν * αναγ­
κασμένης γάρ τή; ψυχής, άλλά ού προαιρουμένης, 
τά χαχά έχ τής ψυχής έστιν. Χ. Πόθεν ή ψυχή; Μ. 
Έκ τής θείας ουσίας. Χ. Φέρουσα έν εαυτή τήν 
θείαν ούσίαν ή ψυχή ώμολόγηται παρ* ύμίν, ή ού ; 
Μ. Φέρουσα. Χ. Έστι δέ τι τής θείας Ισχυρότερο* 
χαταναγχάζειν τήν θείαν ούσίαν δυνάμενον; Μανι-
χαίος κάνταύθα σιωπήσας ουδέν άπεκρίνατο. Χρι­
στιανός δέ πάλιν* Δέξασθαι βουλει τινά είναι έφ* 
ήμίν; Μ. Ουδαμώς * τά γάρ έφ* ήμίν είναι νομιζό-
μενα, κατά μέθεξιντώνπρούφεστώτων ουσιών είσιν. 

les subUntias participant. Nam gicuti calor noster C Καθάπερ γάρ τδ έν ήμίν θερμδν ούχ Ιστιν έν έαυτφ. 
non tn ae ipto est, ted parlicipat ignis calorem ; el 
frigus nostmm aon per se eat, s*d aqu« subslan-
tiam participat; »ic eliam mala nostra bonom prio-
ctpium partictpant. Cb. Naturane corpus noslrum 
ignem aquamque parttcipant, an aliter dicis! M. Na-
tura. Ch. Veiiiumne est, an potiua imperatum, 
proirt quxqueadsunt naturaeex necessilate? Qoid di-
cas non Inielligo. Cb. Quoniam perspicua, libi ob-
scura eseevidentar, exeroplis res conlirmabitor. Si-
cuti calor non imperatur uaiurse nostnRalege; 
uam suapte naiura is adest; itemqoe loquendi fldo-
eia non a lege, sed nalura creatur ; roalom aulem 
noslrtiin, id cst adolterium, fornicatio, aut bujus-
iwodi aliud; vel lionum, id esl religiosiUs, virlus ; 
prtora quidom a lege veunlur, posteriora imperan-
lur ; siquidero igiiur baec i u participaia haboremus, 
aicuti calorem et frigua, supervaeanea foret tum 
bumana tum eliam divina lex. Et quidem neqaa-
quam rebua naloralibus aut necessariis definitura 
fuit sappliciiim vol praemium; sed tis qu* arbitril 
nostri sant lam paena toro morees iodicta fuit; 
ergo h*e baud naiura, veluti calor fHgnsve, fiunt. 
Quod si baud natura, ergo eleeiione: quod εί ele-
ctione, quid sit in arbitrio noetro, quas foit propo-
sitio iioatra, jam doraonstraluoi eti. 

M. Quanqtiam aliqoid ease in arbilrio nostro 
caltide comprobasti, attamen qaasrevera suapie na-

άλλά χατά μέθεξιν τής έν τφ πυρ\ θερμασίας * χαλ 
τδ έν ήμίν ψυχρδν, ού καθ* έαυτδ, άλλά χατά μέθ­
εξιν τής τού ύδατος ουσίας* ούτως χα\ τά έν ήμΖν 
χαχά, χατά μέθεξιν τής αγαθής αρχής. Χ. Φύσει 
μετέχει τό ημέτερο ν σώμα τού πυρδς, χα\ φύσει τοΰ 
ύδατος, ή άλλως πως λέγεις; Μ. Φύσει. Χ. 'Απηγό-
ρευται δέ κατά νόμον, ή προστέταχται χατά τά προσ­
όντα τή φύσει έξ ανάγκης; Μ. Ούχ οίδ* δ τί ποτε λέ­
γεις. Χ.,Επειδή ασαφές σοι τό σαφές νενόμισται, 
διά παραδειγμάτων τό προχείμενον σαφηνείσθω * 
ώς τό έν ήμιν θερμδν ού προστέταχται τή ημετέρα φύ­
σει έχ τού νόμου * φύσει γάρ έξ ανάγκης συμβαίνει· 
χα\ τφ λέγοντι τό θρασυ άνάπαλιν ούκ έκ νομοθεσίας, 
άλλά φύσει * τό δέ έν ήμίν χαχδν, τουτέστι μοιχεία, 
ή πορνεία, ή τι τοιούτον, ή τό χαλδν, τουτέστιν ή ευ­
σέβεια, ή αρετή, χατά τόν νόμον τά μέν πρώτα άπηγό-
ρευται, τά δέ δεύτερα προστέταχται* εί τοίνυν ούτως 
χατά μέθεξιν ταύτα έχομεν, χαθάπερ χαλ τό θερμδν 
χαΐτόψυχρόν,περιττός ό νόμος έστλν δ τε ανθρώπινος 
χα\ ό θείος* άλλως τε δε ουδαμώς τών φυσικών πραγ­
μάτων κα\ τών έξ ανάγκης γινομένων ώρισται «όλα-
σις ή άπόλαυσις * τών μέντοι τοιούτων, οίων εΓρηται 
δφ' ήμίν, χαί χόλασις εΓρηται χα\ άπόλαυσις * ούχ 
άρα φύσει ταύτα ώς τά θερμδν χα\ τδ ψυχρδν γίνε* 
ται * εί δέού φύσει, προαιρίσει* εί δεπροαιρέσει έστι, 
τίτόέφ* ήμίν έστι καϊ τό προχείμενον, άποδέδειχται· 

Μ. Εί χα\ τό είναί τι έφ* ήμίν πανού/γως χατ-
εσκεύασας, άλλά τή φύσει τών πραγμάτεσν δ/τα χαχά* 
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ούτε Ανασκευάσεις ούτε έκφεύξηποτέ. Χ. Ποία δέ έν Α lura mala sunt, nunquam refutare polerig aal inn-
τή των πραγμάτων φύσει χαχά βοι νενόμισται; 
|Ι · Τών (ώων τδ σώμα τεθνηχότων φθείρεται * χαλ 
πρδ της φθοράς τοιαύτην άποπνεΐ δυσωδίαν, ώστε 
φίλονς άμα χαι εχθρούς χατατοξεόειν * ΐν' έάσω δτι 
χα\ πρδ της δυσωδίας προοίμιον ούσης τής διαλύσεως 
Ιλχη τινά δυσώδη fcv τφ ήμετέρφ σώματι συμβαίνει * 
χαλ δή χδπρος ήτοι δέ χαλ ούρα τοιαύτης δδμής έχό-
μένα. Χ. Καλ τούτων χαχών, εί άρα χατά σέ χαχά, 
αέτία ή ψυχή. Μ. Πώς; Χ. Καλ 6 λίθος χαλ τά ξύλα 
σώματα είσι, χαλ χαχής ύλης, χατά σέ, Ιχεται ή γή, 
χαλ τά ξύλα" ήττον δέ έν τούτοις ή ψυχή έστι χαθ* 
υμάς * χαλ δυσώδη ταύτα ούτε είσλν, ούτε άλλοις τισλ 
τών ζώων νενόμισται * έν δέ τοίς τών ζώων^σώμασιν, * 
οίς έπεται χαλ δυσωδία, μάλλον χαθ* υμάς ή ψυχή 

ciari. Cb. Quasnam vero a le exisliraantur stiapie 
natura roala?M. Amtnaiitiurn moriuorum corpora 
corruiupiintur, atque adeo aute comiptionem lan-
tum exsptraut feiorem, ut amtci a?que ti iiiimici 
eo offendantur. Mitto quod etiam anie felorem iu 
quo esi principium dtasoluiionis, ulcera qua?dam 
maleolentia in corpore nosiro fiunl. Imo etiain 
siercus alque orina hujtismodi odorem liabcni. Cb. 
Atqui et horum malorum , si cerle le judke mala 
sunt, causa aniroaest. M.Quid Ua? Gb. Lapis quo-
que et ligna corpora suiit, cl quidem ex mala maie-
ria, te judice, suul lum lerra tum ligna. Porro in bia 
quara niinimum aoima est, ut vos jtidicatis : neqno 
vero hasc maie olere a qaoqaam existimaiur. Ve-

ύπάρχει·τής δέ τών σωμάτων συνδέσεως αίτία ή Β rumtamen in animanliu-n corporibus, quae conse-
ψυχή. Τή δέ τών σωμάτων συνδέσει έπεται ή διάλυ-
σις· ού γάρ συνθέσεως μή γενομένης, ή διάλυσις ήν * 
ή δε τής συνθέσεως αίτία ή ψυχή, τή δέ συνθέσει 
έπεται ή διάλυσις, χαλ τής διαλύσεως αίτία ή ψυχή * 
άλλ* εί τής διαλύσεως προοίμιον ή δυσωδία, χαλ της 
δυσωδίας αίτία άρα ή ψυχή * χαλ εί τών βρωμάτων 
άλλοίωσις ούτε έν λίθοις, ούτε έν ξύλοις, γίνεται δέ έν 
τοίς τών ζώων σώμασι, δηλονότι κατά τήν τής ψυχής 
άύναμιν ή τών βρωμάτων έν τοίς ζώοις γίνεται άλ-
λοίωσις * εί δέ χαλ τούτο χαλ τής τών χάρων δυσωδίας 
ή ψυχή έστιν αίτία, χατά τδν αύτδν δέ τρόπον χαλ 
τών έλχών. Ό Μανιχαίος χάνταύθα ύπεράγαν δλα-
ταραχθελς, ούδεν Ιλεγεν. 

ΔΙΑΛΕΚΤΟΙ ΤΡΙΤΗ. 
Π*ρ\ τώτ faUtr τήςάμφοτέρας άιαϋήχης Γραψώτ. 

Μετά τρέίς ήμερος διάλεχτος έγένετο * συνουσίας 
γάρ έχ τρίτου γινομένης, τάδε έχινήθη. ΜΑΝΙΧΑΙΟΣ· 
Αιά τί χάμου χαλ σού τάς θείας Γραφάς επαινούν-
των, χαλ διηγουμένων, τά έν τή θεία Γραφή γεγραμ-
μένα χαλ υπέρ τών ημετέρων δογμάτων υπάρχοντα, 
παροράτε; ΧΡΙΣΤΙΑΝΟΣ. Ποία είσιν ά έχ της Γρα­
φικής διδασκαλίας όπερ τών ημετέρων δογμάτων εΓ-
ναί σοι νενόμισταε; Μ. Αέγει 6 Παύλος, δτι σαρξ χαλ 
αίμα βασιλείαν βεού χληρονομήσαι ού δύνανται, ή ού; 
Χ. "Οτι μέν λέγει, έπίσταμαι· δτι δέ υπέρ τών ύμε-

quiiur felor, rainime ut νοι judieaiis, anima versa-
lur. Porro ot corpora sibi conatent, amma in caasa 
eat. Jatn corporum coagmentum conaequiiur disso-
lulio: niei enim coagmenutio fuisset, diatolutio oon 
fleret: composiiionis atttem eauaa aoitaaest; compo-
aiiionem •equitur disaoluiio, et dissoluUonis anima 
causa eet. Quod ai diasolvtionis principium esl f«-
lo r , bujQtt quoque fetoria causa anima crit. El si 
ciborum corruplio neque in lapidibna fit neque iu 
Ugnis, eadem lamen aniroaniium corporibus accidii, 
aeqaitur ul ex vi animae ctborum in aniniamibua 
eorropiio fial. Quod si i u εο habei, siercorum quo-
qae feioris anima cauaa erit,cademqueraiioneeuam 

C ulcerom. Manicbaeus bic quoque valde periurbatus, 
nibil respondii. 

DIALOGUS TERTIUS. 
De divinii uitiu$que TetHmtnti ScriplurU. 

Pofrl diet tres dialogut inaiauraius iait: nan cota-
gresau ler jatn repetito, baec commota fuii diaputar-
iio. MANIGHASUS. Cxn ego atqtie ac tu divinas Scri-
pturas laudomua ei ex iis dieseramu*, curea qiue to 
co libro pro nottria doginaiibu» peraeripu suoicoa-
temnitis? CHRISTIANOS. Quanam lu exiaamat ία 
Scripturarum doctrina pro veslris dogmatibus dictt 
M. AitPaiilus*, carnem et sanguinem regnum Del 
possidere baud poa&e, necne? Gb. Dici boc ab eo, 
scio: quod autem idcm boc pro roiris ttai dofama-

τέρων δογμάτων τούτο υπάρχει, αγνοώ. Μ. Τίνος D i i | ) U 8 > ucscio, M.Quibuanam magiscomvcnit, non ao-
γάρ άλλου έστλν Ιξωθεν βασιλείας τήν σάρχα ήδη δέ 
χαλ τά φαινόμενα πάντα πουιΐν, εί |εή ημών τών 
Μανιχαίων, χατά Παύλον; Χ. Καλ ημών έστι τδ 
Ιξωθεν τής βασιλείας τήν σάρχα ποιείν μάλλον ή 
υμών. Μ. Τί ούν διαβάλλεις χαλ αύτδς τήν σάρχα 
χαλ άπαλλστριοίς τής τού θεού δημιουργίας; Χ. 'Ος 
δοχεί άλλην έγώ, άλλην δέ σύ τήν σάρχα χαλούμεν * 
λέγε οδν αάτδς τί τήν σάρχα κανονίζεις είναι. Μ. *Ην 
ημείς φορουμεν χαλ τά λοιπά ζώα. Χ. Ταύτην ουδέ 
ό *άπόστολος σάρχα οοδέ έγώ έχάλεσα. Μ. Πόθεν τούτο 
δήλον δτι ό *Απόστολος ταύτην ούχ έχάλεσε σάρχα, 
άλλά άλλην; Χ. Έχ τού Αποστόλου αυτού. Μ. Πού 
δε τούτο ό *Απόστολο; λέγει; Χ. Έχ τον έπιφέοειν * 

• 1 Cor. χν, 50. 

lum caroem, aed elian viiibHia omnia regxo Oei ex-
dodere, juxu Pauli dictvm, qoan nobia Manicbxi»? 
Cb. Nostrun quoque oAcivin est caroeoa regno Dei 
excludere, nogia eiiam quam voo faeiiis. Μ· Quid 
igilur? Tune eliam carttem improbas, aique a Dei 
creaiuris extipisT Aliaro ego mihi videor quam m 
carnem appellare. Dic ergo ei tu quam ea$e caraem 
defitiiaa. M. Qaam noa gesiamna vt aoimalia caaiera. 
Cb. Hanc neque Apostolus neque ego camem oun-
eapavimas. II. Uodenam con&tai Apoetolum bane 
non appellare carnem e<id aliam ? Gb. Ex ipso con-
aiai Apostolo. Μ. Ubioam boc Apoalolus dicil? Ch. 
Verbis illis: Neque corruplio ineonupteUun ροεεί-
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oVai*. M , Saiieliautliuncappareal, cainem hancab χΟύ^ε φθορά rijr άφθαρσίαν χΛηρονομϊμ™. 
Αρ ulolo nw appcllari, §cd quamdam, ut lu credi», 
aliam. Cli. ld euiinvero et apparere, el sic nuiiifeaic 
videriaiu» M . Hctn ergo, ui vis, demonslra. Cb. Esi-
n« di»4inclio caruii a corruplionc, id eat illane ab 
bac di*4ioguUur?M, Quiddtca*,prorsus ιιοιι iiitclligo 
Cb. FUxe dfotiiiciio inaubilaiUivoruw a sub*ianiivis 
apud Pauluni? M, Uiruw llai, ignoro. Cb. Si ergo 
insubslamivorupi differeiiiiani a subatanlivis non 
uovii Paulus, bic loleni diflereiiiia c»4 co r ru -
piiouis a carne, corruptio vero, te judice, inaubtiaa-
liva est, el caro quoquc insttbilanliva est, quomodo 
liaiic carHCNi Apoaiolus, ui aia, uoini-iai, vel eiiarn 
COfruptiouein iiisubstanlivam acque ac carttem lu 
aflirieas? M. Condasio recte sequiiur , ceteroqui 
res lum roihi luw cliaro libi aiubigtia esi. Cb. 
Tibt quitktn aoabigoa , mibi non iieni. Nam si 
denwustro baud locutuin Pauluu dc carne , quam 
lu appuliaa, aed insubttaiiltvum aliqutd ct bic 
iuielligere, afcui de corrupiione, apud me qaidom 
ambiguiiaa lotliiur, libi vero iu pcrpeiuamsuperetst. 

Μ* ftcai sabiilius coaclea. Cb. Nibil incorrupli-
bile aoi iiumoiiale camcm appetlai diviua Scriptu-
ra : qiiiu ciiain nounulla morlalia el corruptibilia 
txlra bauc appellalioiiem pouil 9 veluli ctim dicit: 
t Vo$ anlem in curne non ctlis, %ed IN iphiix *; ιιοιι 
quod ιιοιι esseui tuuc iu carne, sed quia dc corru-
plttHlibu» et di»solulioiMi dignis non cugilabanl. M. 
Cafms dissoluiioncm , ut libt videtor 9 pro carne 

M. 01 δήλον ix τούτου ώς ούχ έκάλεσε xijv σάρχα 
ταύτην ό Απόστολος, άλλά άλλην, χατά σέ τινά· 
Χ. Καλ δήλον καλ δοκεΓ, σαφέστερου λέγω. Μ. Σα» 
φήνισον ώς χαι βούλει. Χ. Ίση εστίν ή αντιδιαστολή 
σαρχδς χα\ φθοράς, χα\ Αντιδιαστέλλεται αύτη εκεί­
νης; Μ. Ούχ οίδ' δ τί ποτε λέγεις. Χ. Γίνεται τών 
ανυπόστατων χαλ ενυποστάτων αντιδιαστολή, χαι 
τούτο έν Παύλω; Μ, Ούχ έπίσταμαι εί γεγένηται. 
Χ. Εί ούν χατά τδ ένυπδστατον χαι άνυπόστατον Α 
Παύλος ού τίθησι τήν άντιδιαστολήν, ενταύθα δέ ή 
φθορά αντιδιαστέλλεται τή σαρχλ, ή δέ φθορά ανυπό­
στατος, χατά σέ, χαί ή σαρξ ανυπόστατος, πώς ταύ­
την τήν σάρχα ό Απόστολος ώνόμασε, χατά σέ; ή χαλ 
τήν φθοράν άνυπόστατον χατά τήν σάρχα λέγεις; 

Β Μ. Ό μέν χάνων συναναγχάζεε, άπορον δέ τδ λεχθέν 
χαι χατ' έμέ, χαλ χατά σέ. Χ. Σολ μέν άπορον, έμολ 
δέ ούχέτι - εί γάρ δείχνυμι μή είρήσθαι τφ Παύλφ 
κερ\ τής σαρχδς, ής αύτδς ώνόμασας, άλλά άνυπό­
στατον τι λαμβάνει χάνταύθα, χαθάπερ έπλ τής φθο­
ράς, παρ* έμολ μέν τδ άπορον λέλυται, σολ δέ μεμί-
νηχεν είσαεί. 

Μ. Διέξελθε χατά λιπτδν τδν λόγον. Χ. Ουδέν τών 
άφθαρτων χαλ αθανάτων σάρχα ή θεία Γραφή όνομα· 
ζει - χαλ τά θνητά δέ χαλ φθαρτά ποτε έξωθεν ;αΰ:ης 
τής προσηγορίας χαθίστησιν, ώς δτε λέγει· Ύμεϊς 
δέ ούχ έστέ έν σαρχϊ, άΛΧ iv xrsvpari * ούχ ώς 
μή δντων νύν έν σαρχλ, άλλ* ώς μή φρονούντων τά 
τής φθοράς χαλ διαλύσεως άξια. Μ. 'Πς δοχεί, τήν 
τής σαρχδς διάλυσιν, χατά σέ, σάρχα ό Απόστολος 

Apoitobis d i s i t . Ch. Mcum eral demoii&traiv, tuum ^ ώνόμασεν. Χ. 'Εμολ μέν ήν τδ ίδιον χατασχευάζειν. 
aascuHare. Nuuc quta rei intclligenliam praMccup.t-
f i i , verius ita se babet. M. Quid aia dc ?lk>, 
Caro xdversui spirilxm concupiuit *, el vicis^iui? 
Cb. tdeni subest aetisiif, nempe quod earnis nomine 
U » ixdiaaotubiUUiam carmg quani corrupiibiiiia-
lem dtuouvii: qiiandiu auiem corpus nostrum a se 
et a corruptionc nou discedii, caro dicilur: bia vero 
dop^ilis,carai&quoqveappi*llalionen abjicil: unde 
vere dicilur caio cl sanguis regniim Oei aon pos-
Mdore. l»ra?lrrea, a l i am esae voluulateoi aninue, 
quani Aposiolus voeai spiriiuni, a l ia de»idtTia uo-
alrat woiiaiiiati*, qnac caro ab Apostolo nominan-
tur. M . Nuiiuc e»l Aposloli i l l u d ; infelix §go Aomo, 
q*U me eripiti de corpore morti$ kttjxt% ? Cb. Saue 
cai Ap .tfwli, nctfiie aliuNi prac εο iert aeusun : oon 
cnioi χι ιαοι iaiui corpu>, tR-d ul corpori* isars de-
araa.Ni UK Aptf*t<du* vult. M. Quid vero illxd: 
dej a/(am Utjem m tutmbm meis rfpmgnxnum Ufi 
tncnM mea, et capihanum me in U§t peccati, qmm 
**< IU weiubm nuU ·? Cb. Quoiiiara iibi placei bcri-
piur* lc^liiuofiiaftcrutari, dic, oio, iiura bic Apo-
ftiulug luernbfaforpori* criininaiui, an membrorvm 
kgcm? ll.l>gctti p«ccati appctiatuani quac iu ineiu-
brt& lioeiris esi. liac ven> meail»roruni loge viiupe-
raia, ucceasario siinul ea quoqtte quae legtu suril 
iiiapcrautur. Cb. Sawc boc senuoue cxncta Mani-
rbaM r̂uoi dagoiala corruant. II. Quomodo id , in-

• tom v»ti, *j. * GaJat. v, 1 7 . · R U U J . V I I , 24. 

σού δέ άχούειν' έπελ δέ προλαβών είρηχας τδ νόημα, 
ούχ άλλως έχει ή αλήθεια. Μ. Τί δ* άν λέγοις, χαλ 
περλ τού, Ήσόρξέχιΰνμβϊχατά τού χττύματος, χαλ 
άνάπαλιν; Χ. Τδ αύτδ νόημα, δτι σάρχα τδ άδιάλυ-· 
τον τής σαρχδς έχάλεσε χαλ τδ φθαρτόν* άχρι δέ μή 
γένηται τδ ήμέτερον σώμα Ιξωθεν αύτου τε χαλ φθο·» 
ράς, σαρξ ονομάζεται * έπειδάν δε τούτο άπαλλάττη-
ται, χαλ τήν τής σαρχδς προσηγορίαν άποτίθεται^ 
ώστε αληθές χαλ τδ, σάρχα χαλ αίμα βασιλείαν θεού 
μή χληρονομείν χαλ τδ, άλλην μέν προαίρεσιν είναε 
ΨυΧ^ί» ή ν ώνόμασεν ό Απόστολος πνεύμα * άλλα δε 
είναι τά ζητούμενα ύπδ [τής] ημετέρας θνητότητος, 
Απερ έχάλεσεν ό Απόστολος σάρχα. Μ. Ούχ Ιστι του 
Αποστόλου* ΤαΛαίχωρος έγώ ατάραχος, Ης ΜΜ 

Ρύσεται έχ τον σώματος τον Οατάτον τούτον; 
Χ. Τού *ΑποΙτόλου έστλ, χαλ τών αυτών Ιχεται νοη-
μάτων* ού γάρ άναίρεσιν τοΰ σώματος, άλλ* άναίρε-
σιν θανάτου τού σώματος 'Απόστολος ενταύθα ποιεί­
ται. Μ. Τί δέ' ΒΛέχω έτερον νόμον έν τοις μέ-
Λεσιν μον άντιστρατενόμετον τφ τόμφ τού νοός 
μον, χαϊ αΙχμαΛωτίζνντά με τφ νόμφ της αμαρ­
τίας, τφ tvzt έν τοϊς μέΛεσΙ μον; Χ. Επειδή σοι 
φίλον τά τοιαύτα Γραφιχά έξετάζειν, είπε · Τά μέλη 
τού σώματος ενταύθα ό Απόστολος διαβάλλει, ή τδν 
τών μελών νόμον; Μ. Νόμον μέν λέγει, χαλ τούτον 
αμαρτίας, τδν δντα έν τοίς ήμετίροις μέλεσι* τούτου 
δέ δ^ιβληθέντος νόμου δντος τών μελών, έξ ανάγκης 

• ibid. 

http://araa.Ni
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τούτω κα\ τά τού νόμου sjvo:a6i6}.TiTa'.. Χ. Τούτω A*q"am? Γ.Ιι. Vn.m- pcccatum »ei ir^:irio vioicnterqtte 

colnb:t.it, jiixi.i M.i:ii« liaoium phctta, iu animaper τώ λόγω πάντα τά τών Μ αν χα ίων δόγματα ήφάν.· 
σται. Μ. Κατά ποίον τρ 'ττον; λ. ' L J T I V αμαρτία 
σύνοικος ανάγκης και ? ;α;, κατά τά Μχνιχαϊκά 
δόγματα, ούσα έν τή ψυ/ξ αγαθή ούση% ν.αλ έκ τής 
θείας ουσίας; Μ· Έστι τοιαύτη αμαρτία. Χ. Δια-
βάλλεται ό̂  ή τοιαύτη αμαρτία; Μ . Διαβάλλετχι. 
Χ. Πώς ούν συνόΊαβάλλεται τή αμαρτία καϊ τήν 
άμαρτίαν Ιχουσα ύυχή; Μ. Ουκ ο'ό' όπως πανουρ-
γως κα\ τούτον τον λόγον διέφυγες. 

Χ. Τί δέ περ\ τής Παλαιάς Διαθήκης λέγεις, 
δπουγε πανταχού δ τε Χρίστος αύτοίς πράγμασιν, 
ό τε Απόστολος λόγοις αυτήν διέβαλλε τήν Ηαλαιάν 
Δ·.αΟή*ην; Μ. ΙΙάντα μέν τά πρδς διαβολήν τής Πα­
λιάς Διαθήκης έχοντα έπίση; είπείν ού δύναμαι. 
επειδή κατά π«ύσιν κα\ άπόκρισιν ή διάλεκτος* άνά 
μέρο; os, εί £ούλει, προστίθημ·. Χ. 'Ανά μέρος λέγε 
τά τής Παλαιάς Διαθήκης δοκούντά σοι διαβεολημένα. 
Μ. Τού 'Αποστόλον έστ'ιτό, Ό rojw? όργι\νχατ-
*ργϊι&ται, ή ού; Χ. Παύλου έατ\ τού αποστόλου, 
και μεγάλου έχεται τής Παλαιάς Διαθήκης επαίνου. 
Μ. Εί τούτο επαίνου έχεται, ουδέν ψό^ου έ/όμενον 
έν τφ βίφ εύρεΟειη. Χ. Νομοθεσίας τούτο καϊ ού δια­
λέκτου εστί* διαλεκτοί γάρ άκόλουθον έρωτ$ν τδ 
π<»ς επαίνου έστί, και μή άνθυποφέρειν τήν ψηφον. 
Μ. Αέγε τοίνυν πώς επαίνου τούτο έχεται τής Πα­
λαιάς Διαθήκης. Χ. "Οτι ή Παλαιά Διαθήκη τά μέν 
καλά τών κακών διέκρινεν, αμφοτέρων δηλονότι 
κατά πρόΟεσιν λαμβανομένων* £ν:μ:ινεν δέ εις τάς 
των άνθρο'ιπων κατορθώσεις ή πταίσματα* χα\ κατ· 

&e bniia «ί <!i\in:e siiKtantia?. parie? Μ. Iia aane 
piTtaiiim se babfti. Cli. Yilnprialtiroe Imc p*'<ca-
lum. M. Vitup-Taliir. Cb. Qttidiii igilttr cu\\\ ρ <-
<*ali> liittperatur cliain anima, qua» in p»jot\ lo o*l ? 
M. Yix inlelligo quauta aslutia ab lioc quoque le 
aigumcnlo cxpediveris. 

Ch. Qnid porro aia lo de Velere Tcstamtnto, 
ncmpe quod illud obique Cbrietus ipsis operibua. 
Aposloius atitem verbis illud criniiiictitur? M . CI IH-
clai» adversum Yrlu* TcsiamtMitum c; unitiaiionrs 
a?qtia seric dfrcre ncqneo, quandoqimbw iuterro-
gaudo rcspoiidcndoque collmpiiriiur : eas lamcii 
particitlatini si vobiwisexponam. Ch. Ibc singil-
laiim quaBiiam tibi vidcantur ex Vftere Tcsiamciito 
io crimen vocari ? M. Notine dtcit Apostolus: U* 
iram opcrutxr · ? Cb. Dicit tttique, idque adco ad 
Te&Umenli Vcieris graiideni laudem ι cdandal. M. St 
bac laiidcm &onai, nibil crii in mondo continefts 
vitnpeialioiiem. Cb. Lfgitdaiorem te facia, αοιι iu-
lcrloculoreni. Erat ouimdalogi ivgula ui iiilerro* 
garfs quomotlo liaec veiba Jaudeto coiiiinerent, noa 
aulem ul confrariam scnlenliai» profcrres, M. Age, 
dtc ergo, qttoiuodo ca \erba Yeieri Trsiameitto 
budi ferianlor. Ch. Quia nempe Vetua Teslamen-
lam bona a malis disliuguil; pro cujifsque vidclio·^ 
proposito ea rcputans, atque b«iaiiiium brne t»! 

ορΟούντας έπήνςσε και αμοιβών ήξίωσε * πταίοντας ^ make faciis occupalnr : benc ag« nle» laudat cl pra> 
δε έκόλασεν, κα\ όργήν αύτοίς έπήγαγεν. Μάλλον ούν 
τών ανθρώπων άμαρτησάντων, ή κατόρθωσαντων, διά 
τήν οίκείαν ν.ακιαν, ό νόμος έφάνη κόλασιν επιφέρω ν 
οργής * καϊ τούτω τώ λόγφ ό νόμος όργήν κατεργά­
ζεται. Μ. 'έλς δοκείς, χαλ τδ, Ό νόμος χορεισήΑ· 
0$ν Ινα xJleovdcQ τό παράπτωμα, είς τήν αυτήν 
Εννοιαν εκλαμβάνεις. Χ. Ακολούθως δ της αληθείας 
λόγος διά τήν ύπερβάλλουσαν άλήθειαν και τούς αυ­
τήν βουλομένους φεύγειν είς τήν αυτήν φέρει όδόν. 
Μ. Έφύλαττεν δ Χριστδς πράγμασι τά Ιουδαϊκά 
Σάόβατα, ή έλυσε; Χ. Κα\ έφΰλασαε, καιίλυσεν* 
άφύλαττε μέν εν καιρφ, έλυσε δέ προϊόντος τού τής 
Παλαιάς Διαθήκης καιρού. Μ. ΙΙότε όε ό τής 11α-

mio aflbit; iiuprobos punit, οι iram illis iiifcrt. Lct 
itaque bowiinbus, qni ob suam maliliam virluti peo-
talma ant ferant, vidflui irjr \indirtaiu inferre, 
atquc b<»c sensu lex iraui optran diciiur. M. Iloc 
qiiidnu ul vis. VerniHlatciii illud quoquc lex ittbiti-
irjpii ui abmidaret delictum 7 eodcra seuaii accipia ? 
Cb. ConscuUMeum cst, ui verax serino, pn»pur 
nioiiam siue veritalis vim, ilios eiiam qui deerrare 
vctbni, i» eamdcm viaiu rcdiual. M . Cbrisiu» f;pctvj 
piopiio Judaica Sabbulj ob^cMvaxit, ati polius dts-
Mdvit ? Cb. Obsirvavil simul et dissolvtl: obser-
\av:l ad temptts, solvil aul< m pra^icrgrmo jani 
T»-staiiietiti Vil«ris MtqKMC. 51. Quandiu Vcloris Te-

λαιάς Διαθήκης καιρός ήν, καϊ πότε ούκ ήν; Χ. Μ£- ^ ttaiuniti tciupu^ fuil, cl qiiaiid«) Μ siii ? Cb. Usque 
/pi τού βαπτίσματος ό Χρίστος έν τω τής Παλαιάς 
Διαθήκης χαιρφ υπάρχων, τά τής Παλαιά; πάντα 
Επραττε ν , άναπληρών τδν Μωσαϊκό ν νόμον υπέρ 
ήμιύν μετάδέ τδ βάπτισμα, της χάριτος ήρςατο, 
κα*ι τής Νέας διδάγματα προφέρε τοίς άνθρώποις. 
Ούτε ούν πρ^ τοΰ βαπτίσματος λύσ.ς παρά Χριστώ 
τών νομίμων, ούτε μετά το βάπτισμα παρατήρησις 
τών νομίμων ευρίσκεται. 

Ό Μανιχαϊος κάνταύθα σιωπή σας, ουδέν άπεκρί-
νατο* τή έξης ό Χριστιανός άναγνωσΟεισών αύτφ 
τών καταθέσεων τού Μανιχαίου τών έπί του έπαρ­
χου, εύρηκώς έν αύτφ διαβεβλημένον έπ\ πονηρία 

ad bapiibmuni (.lirislus iti V<:U ris T< slaiijcsili â vo 
«lc^<ns, cimcta illius pvtagebat ollicia, Musaicc 
li'gi nosiri causa oltedicn.̂  Siisicplo autcui ba-
plUiim, grattxfecil iniliur:, No\iqucTeslauieiili t!u-
clrinam bominibu^ iululil. N»c igitur anto bapti-
Miium dissoliiia a CbiUlu l«'galia, noqueposC bapli-
sBitiru obscrvala coinperinius. 

Manieb.xus bie quoque tacens nibil rcspondit. 
Sequculc autcm dio Cbrislianus, cutii ei lccia fuis* 
sct confcssio quam MauichaMis pntsidi obluleiat. 
ibiquc d* prebcndissei Viqeri« Tcsfaroenti Demn 

• Κ Μ. iv, lu. T Ηυια. ν, 20. 
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lauqaam malttm craduci, runus Manichxum inter-w Α τον Παλαιάς θεδν, ήρωτα τδν Μανιχαιον πάλιν δ Χρι-
rogavit Cbristianus : aliusue est Veleris Teslamen-
ti v et alius Novi, an unus idemque Deus ? M. Alius 
plane alque aliua, oempe unus bonus, alter malus; 
et ilte prior bonus, pooterior malus. Gb. Ataen-
iiris ii» qu* in Novo Teatamenio RCI ibuntur veloli 
a probo bonoque Deo dictis, an aliud qnid aie Τ 
Μ. Asaenlior. Cb. Si ergo alius cst Veleris Tesla-
iuenti Deus, »t lu censes, ei alius Novi, Moyses 
auftem Veieris TesUmenli auctor esi, quomodo 
Jeius iti Novo aiebal : Moyse$ de me scripsii ? Et 
si ejut tcripiis credemis, ulique ει meis credentU*. 
Quomodo iiem Paulus in Epistol* ad Romanos 
ecripsii: Quoniam unu$ est Deu$9 qui circumcisic-
mem j*$tificat ex fide, el protputium per fidein · ? β 

Μ. Quis tenebrarum crealor esi. Cb.T Secundum 
Manicbaeos, Do.us bonus. M. Quomodo ? Ch. Quis 
caAam terramque fecil ? nonoe bonus Deus ? M. Ita 
aio. Ch. Tcnebras auiem nonue bis conlinenlitr ? 
M. Hisprofccto conlinenltir. Ch. Qui ergo cir-
cumscribenUa fecil, quidni circumscripu qnoque 
fecerit ? U. Sttoi aliae, pratier eae qnae apparenl, 
leoebne extra aaXam atque tellurem ; et bae ioler-
]aeeal illia. Cb. Unde nobis disputaiio coaunota 
ffrait» nain de iis qu* vulgo cunctis appareni, an 
de Manichaica bypoibesi ? M. Scilieel ex notione 
conimuni. Cb. Age vero num communis notio ex.-
ira eflelum aiqaeteUurein tenebras alias agnotcit, 
cujus pars ainl istae apud nos apparentes, an boc 

στιανός * Έτερος έστ:ν ό τής Παλαιάς Διαθήκης, χαλ 
έτερος ό τής Νίας, ή εις και ό αύτδς; II. Έτερος 
καλ έτερος * ό μέν γάρ χαλδς, δ δέ κακός · χαλ δ μέν 
αγαθός, δ δέ πονηρός. Χ. Ακολουθείς τοίς έν τή Νέα» 
Διαθήκη γεγραμμένοις, ώς έχ τού καλού χαλ αγαθού 
θεού λεγομένοις, ή άλλως πως λέγεις; Μ. Ακο­
λουθώ. Χ. Εί ουν έτερος θεδς ό τής Παλαιάς άιαθή» 
χης9 χατά σέ, καλ έτερος ό τής Νέας, ό δέ Μωύσής 
τής Παλαιάς Διαθήκης έστλ συγγραφεύς, πως ό Ιη ­
σούς έν Νέα Διαθήκη έλεγε ν Ό Μωϋσής περϊ 
έμού ίγραψεν, χαϊ έάν τοις γραράίς εκείνου *4-
στεύητε, χαϊ τοίς Λόγοις μου έπιστεύσατε άν; 
Πώς δέ χαλ ό Παύλος έν τή πρδς 'Ρωμαίους 
Επιστολή γέγραφεν* Έπείπερ είς ό Θεός, ό 
διχαιών περιτομην έχ πίστεως, χαϊ άχροβυ-
στίαν ,&ά πίστεως; Μ. Τίς έστιν ότού σκότους 
ποιητής; Χ. Κατά τούς Μανιχαίους ό άγαθδ; βεός. 
Μ. Πώς; Χ. Τίς τδν ούρανδν καλ τήν γήν έποίη-
σεν; ουχί ό άγαθδς θεός; Μ. Ούτως λέγω. Χ. Τδ 
δέ σκότος ούχ έν τούτοις περιγέγραπται; Μ. Έν 
τούτοις περιγέγραπται. Χ. Ό ούν τά περιγρά­
φοντα πεποιηκως, πώς ού χαλ τδ περιγραφόμενον 
έποίησεν; Μ. Έστιν έτερον σκότος παρά τδ φαι­
νόμενου, Ιξω τού ουρανού χαλ τής γής (ν* χαλ 
τούτο μέσον έστλν εκείνου. Χ. Πόθεν ήμίν ή διάλε­
κτο; χεχίνητο; έχ τών κοινώς πάσι φαινομένων, ή 
έχ τής Μανιχαϊκής ύπαλήψεως; Μ. Τής κοινής εν­
νοίας δηλονότι. Χ. Έπίσταται ουν ή κοινή έννοια 

Nanichaicum potitxs comnientum esi Τ Μ. Qu« C Ιξωθεν τού ουρανού καλ τής γής σκότος έτερον, οδ 
μέρος έστλ τδ παρ' ήμίν φαινόμενον, ή τής Μανι-
χαλχής δόξης τούτο Ιχεται; Μ. Τά μέν τή χοινή 
συνηθεία χαλ τφ όρθφ λογισμφ πρέποντα, χαλ τά 
άξια διδαχής τε χαλ επιλύσεως τών έν τή θεία Γραφή 
χει μένων, δοκού ντα δέ υπέρ τών ημετέρων δογμάτων, 
ακριβώς έζήτησα, καλ μεμάθηχα, χαλ παρεϊληφα * 
άφίστασθαι δέ τής μακράς τε χαλ παλαιάς προλήψεως 
τε χαλ οίήσεως ού δυναμαι· Χ. Έμδν μέν ήν τήν 
άλήθειαν χατασκευάζειν, χαλ τδ ψεύδος έλέγχεεν * ούχ 
έμδν δέ τήν τών ανθρώπων προαίρεσιν συνανασχευά-
ζειν* αυθαίρετος γάρ ό άνθρωπος έστιν. 
ΦΟΤΕΙΝΟΤ ΜΑΝΙΧΑΙΟΥ ΠΡΟΤΑ2ΠΣ ΚΑΙ ΠΑΤ-

ΛΟΓ ΤΟΤ ΠΕΡΣΟΤ ΑΠΟΑΟΓΙΑ (2). 
Εί τά εναντία αυτά, έαυτοίς ουδέ ποτε λέγεται 

άντιχείσθαι, πρδς άλληλα δέ ανάγκη αυτά άντιχεί-
σθαι * οίον τδ άνω ού λέγεται πρδς έαυτδ άντιχεί­
σθαι, άλλά πρδς τδ χάτω* χαλ ή ανδρεία ού λέγεται 
πρδς έαυτήν άντικείσθαι, άλλά πρδς, τήν δειλίαν* 
άλλως τε δέ χαλ οίον άν ήν τά αντικείμενα, τοιαύτα 
ανάγκη είναι χαλ τά τούτοις άντιδιαστελλόμενα * οίον 

communi αεοι ei rccio ratiocinio congruunt, qaas 
digoa erant el iradi ei refelii diviiue Scripiorae le-
siimonia, quaeque dogmatibus noslris Tavere vide-
baniur, accurate exquisivi, didici atque inlellexi: 
aitameii a longo priscoque pnejudicio aique opi-
niono absistere nequeo. Cb. Ileum erat officium vo-
riiate» comprobare, ineBdaciomqae coargvere: 
baod tamcn meas poteataUs est boninum volunta-
teaa determiiiare; libero euim arbiirio bomo eat 
inatrucius. 

ΡΗΟΤΙΝ1 MANlCn^EI PROPOSITIO, PAULI 
PERS^; RESPONSIO. 

Si eontraria baud ipsa sibi opponi dicaniur, ne- j 
cease esi invicem aUU opponi; veluii aopra, haud 
dicilor ftibi oppooiUiin aed τψ subtor. Item conA-
deniia non dicilar aibi ipsa oppooi, sed fonnidini. 
Alioqui iiexi qoalia aunt objecia, Ulia opus exi illa 
quoqoe ease, qn« bi» e regione opponantur. Velaii 
i i quod auperius substaniia sit, necesse eat omnioo 

• Joan. ν , Ιβ. * ftoin. ιιι, 30. 
(i) Leo Allatias in caialogo aliquot inedilorum 

(apud l>qoiniuoi Opp. Oamaoceni prsf. p. ulc.) 
poiiit; Φωτεινού Μανιχαίου πρότασις. 'Αντϊδόησις 
Ζαχαρίου επισκόπου Μιτυλήνης. Initiom : ΕΙ τά 
εναντία, αυτά αύτοίς ού λέγεται εναντία· eie. Qois 
fton videt boc ipsom esse opuscalum, qood a no-
bis HUDC rdttiir, quanquam innostro litulo Pholino 
rmpoiiiln Paulu» Perw, nOn Zvcbarias Milylenen-
ats. Apud Cafkisiuin Antiq. UcL ed. Basnag. Ι. I, 

p. 028, legitur Laiine uninni, el ona pagina coxipre-
beoia, dUpulatiuncula ZacbariaB MUyleiiefiaU ad-
verautManlcb«uiD qaerodam sab iusiiniaoo. Tem-
pus rerte cum noalri PhoUni «u te congruit, de qoa 
diximus in Momto. VemiDUmen qua? apod Ca-
niftium fil dispuUtio, do Turriaru Latinia tcbedia 
aumpta, nonuifti brerc qooddam excerptum eat, ot 
cum opu$culo nosiro noo conaenlit. 
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• i tb άνω ουσία έστλν, άνάγχη πάντως καλ τδ χάτω Α e* quod est inferius esse subslantiaro. llemquc &i 
ούσίαν tlvai - xa\ πάλιν εί συμβεβηχός έστι τδ άνω, 
άνάγχη χα\ τδ χάτω συμβεβηχός cTvai. Πώς ouv, εί 
τδ άγαθδν πρδς τδ πονηρδν αντίκειται, χα\ τδ πονη-
ρδν πρδς τδ άγαδδν, χα\ τδ χαλάν πρδς τδ χαχδν, 
χαλ τδ χαχδν πρδς τδ χαλδν, ούχ άνάγχη χα\ τού αγα­
θού δντος, χαι τδ πονηρδν clvai, χαλ τοΰ χαλού δντος, 
χαλ τδ χαχδν οίνοι; χαλ πάλιν ci ούα(α έστλ τδ άγαθδν 
ή χαλδν, χαλτδ πονηρδν χαλ τδ χαχδν ούσίαν ttvai; χαλ 
εί συμδεόηχδς τούτων θάτερόν Ιστι, χαλ τδ Ιτερον 
συμβεόηχδς είναι; ΕΙ γάρ Ιστι μέν τδ άγαδδν ή τδ 
χαλδν, τδ δέ πονηρδν ούχ Ισται ή τδ χαχδν, πρδς τί 
δύναται άντιχεΐσναι τδ αγαθόν ή τδ χαλδν, τού άν-
τιδιαιρουμένου αύτου μήτε δντος, μήτε πρδς τούτο 
λέγεσθαι δυναμένου; "Οπερ άτοπον. Πώς δε χαλ ή 

quod est contiiigens, euperius sit, necesse eot eliam 
quod tit itiferiua, eoeeconiingens. Cur ergo, aipro-
bom inprobo opponimr, ei bonum malo, et malum 
boot, non eit necesse, si probum exeisiai, exsistere 
simal improbam; etai bonam exttet, matam quo-
que exsure : vitissimque si xubstantivam naiuram 
babeai probum el improbum, bonum ac malum ai-
mul etsesubstantiara; et si forte alterutram borom 
contingens fuerit, alteram quoqoe simitiieretiecoii-
tingens? Ntro si forte ex&feut quidem probnitt aut 
boftura, nott exsistat autem improbum aul onalum, 
cuiDam poterit oppoiit probum aut bonuro, cum id 
qood ab bie differt neqoe fuerit, neque nominari 
poierit?Qu« absurda reaesi. Quomodo item con-

άντΑαίρεσις αληθής Ιστι του άντιχείσθαι τδ άγαθδν Β i r j rjor?jm dislinctio exsif tet, id est quod probum 
πρδς τδ πονηρδν, του μεν δντος, τού δε μή δντος; 
Εί δε ταύθ' ούτως Ιχει, ώς χαλ τδ αληθές μαρτυρεί 
χα\ τά είρημένα άποδείχνυσι, πώς ού ψεύδονται οί 
λέγοντες μή είναι δύο αρχάς άγενήτουα, pi«v μέν 
άγαθήν, μίαν δέ πονηράν, χαλ μίαν χαλήν χα\ τήν· 
έτέραν χαχήν; ΕΙ δέ ψεύδονται οί τάς δυο αρχάς 
άναιρούντες, πώς ούχ άνάγχη τους μετά τής αλη­
θείας συζήν έαπουδαχδτας δύο αρχάς δογματίζειν; 

%ΑΜόπρισ*ς. Τδν βουλδμενον άποδείξαι δΆ^τής 
•σου χαχου πρδς τδ άγαθδν εναντιώσεως, άτι είσλ δυο 
άρχαλ άγενητοι, Ιδεί πρδ τών άλλων απάντων θέσθαι 
χαλ όρίσασθαι τί μεν έστι τδ άγαθδν, τί δε τδ χα­
χδν * χαλ πόααι διαφοραί είσι του τε αγαθού χαλ τού C 
χαχου* χαλ ούτως άπάρξασθαι τών προτάσεων δ 
γάρ τούτο μή ποιών, ούτε ελέγχει τι, ούτε χατα-
αχευάζει, άλλ' είς άνόνητον αναλίσκει τους λόγους· 
Τούτο τοεγαρουν μή ποιήσας ό πυνθανόμενος τίθησι 
«ρότασιν αόριστον, έξ ων γίνονται δυο συλλογισμολ 
τόνδε τδν τρόπον* Τδ χαχδν αντίκειται τφ άγαθφ 1 

πάν δέ, τινλ άντιχείμενόν άστεν, Ιστιν άρα άρχή 
άγενητος χαλ χαχή. Έτι τδ χαχδν ή ουσία έστλν, ή 
αυμ&όηχός* πάν δέ ή ουσία, ή συμόεδηχός έστι* 
Ιστιν άρα άρχή άγένητος χαλ χαχή. Έχρήνδέ ούτως 
χατασχευάζειν τδν πρώτον συλλογισμδν, εΡ γέ τις 
Ιλεγε μή είναι τδ κακόν. Τδ χαχδν άντίχειται τφ 
άγαθφ· πάν, τινλ άντιχείμενόν έστι* Ιστι άρα τδ κα-
χόν* χαλ είθ* ούτως τδ σύμπαν του λόγου τούτο λα-

improbo advereelur, si illud quidero exiistat, boc 
auiem miQtme? Quod ai haec Ua se babent, ui et 
veritaa tpsa tesiatur ei α praediciis denonstratur, 
qoomodo non Η roeniiuiuur, qui doo increata prin-
cipla nogani, wrain quidem protmm, altenim im-
probum, illod videlicet bonum, hoc malomt Qood 
ai i i ufnuuDtor qui doo principia de medio toUanc, 
qxidnl ait necessarium, eot qai verilaiem vite soclani 
babere vohtnt, duonun principiormo dograa tenerc? 

Re$pom$io. Eum qui dtmooatrare veliei ex booa 
malique pogna duo esao principia inereata, oporte-
batante omoia sUtuere ac definire, qvld ait bonum 
quld?e roalom, el qooinam differenUat slot booi ac 
malj, atquo i u propoaiiionom anarliiii initiam fa-
cere. Nara qui baod iia segerit, ia nec refuut qoid-
qnam neque probax, ted incassum verba eonaamit 
Hoc cura aniea non feccrit interrogalor, proposi-
tionem indellnilam Inlolit, onde dno ayllogUmi he-
jaaeemodi conOciunior. Malam oppoaitnr bono: 
quidqoid aotem oxsisiit, alicui opponiiar : exsisttt 
ergo principiara increatiim malum. PraMerea, ma-
lum vei sabalaniia est, vel accidene : omiie autem 
quod exsisiit, vel subtiantia vel accidetu eal: 
exsisili ergo principium increatam malnm. Opor-
tebat uroon i u coosirutre priorem ayllogiainani, ai 
quis forte negaret malum exsistere. Malum oppo-
nitnr bono : quidqnid vero exsixiU, alicui opponi-
tur: ergo malum euisiil. Et tic deind* baae tor-

βόντα ώς άποδεδειγμένον, περαίνειν τδ προχείμενον Α monia eummam cea dtnnoBstraiain babentes, argu-
αύτού δι* ετέρας χατασχευής ο&τω' Τδ χαχδν ή 
άναρχα Ιστι, ή παρ* έτερον γίνεται* πότερον παρ* 
αγαθού τίνος ή χαχου έστιν; παρ* αγαθού μέν αδύ­
νατον, ούχουν τδ χαχδν παρά χαχου γίνεται. Έπελ 
ούν δε! τάς αρχάς άγενήτους είναι, τών δέ χαχών 
τήν άγαθήν αδύνατον τυγχάνειν αρχήν, χαχήν είναι 
τήν άγένητον αρχήν τών χαχών λογίσασθαι δεί" 
δμοίως δέ χαλ του δευτέρου συλλογισμού λαβόντα τδ 
σύμπαν, δλ* έτερου συλλογισμού χατασχευάζειν ούτω 
τά προχείμενον. 

*Αλλά γάρ πάντα παραλιπών ταύτα ό πυνθανόμε­
νος, υποχρίσει του διπλού συλλογισμού, μάλλον δέ 
τετραπλού, ούτω συνάγει. Έχχείσθω δή πάλιν τδ 
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netitam concladere alia atruciart lic : malam vd 
sine initio eat, vd ab aliquo facium : quaeritur 
uimm a bono tliquo an a malo s i t : α booo quideni 
impotaibile : ergo malum a malo eai factom. Qoo-
Biamigiinr oporfol prindpia esse iacreaia; malo-
nim aotem fieri son polosl at principium bonum 
sfit, feqailvr ai neeestario exialiroemus increafum 
osse maloraai prioeipium. Similiterallerius qnoqua 
ayllogismi aaroniani raum babeotes, alio syllogi-
•mo arguroentum conficere. 

Venim otnnibos his omiasia inleirogator, gimo> 
lalione dupiicie, imo quadruplicis ayllogismi, sic 
concludit. Ecc* id itcruiu augendi ritus causa cxpo-

18 



uamtis. tfabim opponitur bono 
eisistil , dlirui opponilur : exsistil ergo principiuni 
incrcatum «i ntaium. Papae! acumen liominis qui 
vertiatcm vitofc sociam habere siudet: polysema vo-
cabuta apod ipsum sunt mohosema : temporale, 
csi absolutum : disiinclio opposilorum, effectrix 
est diversirtjiii intcr sc rerum : quod simplicUer 
exsislti, iil vult principium eaee increainin. Prorsus 
sylJogigoii summa Uin conlraria esl proposilionl, 
quaiu bono principio conirariuih esi in eoruin aen-
leolia iiiai.um. lla?cego, ne caltimniari videar. enu-
cleabo. Boiiiiin dupliciler dicitur, aliud enim est 
a-tori>ui», aliud faclttm. Malum quoqtie duplex cst, 
abud proprie dictuni, aliud noinine lenus. Qtian-
quain ei bonuni uiitimquodque muliifariam divi-
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quidquid autem Α α υ " ° * U μείζονα γέλωτα* Τδ χαχδν αντίκειται τφ 

άγαΟώ· πάν, τιν\ άντικείμενόν έοτι · έστιν άρα άρχή 
άγένητος καϊ κακή. Βαβαλ τής ακριβείας του μετά 
τής αληθείας συζήν έσπουδαχότος 1 τδ πολυ3ήμαντον, 
παρ* αύτδν μονοσήμαντον · τδ έπ\ χαιρού, χαθ' 
δλου * ή άντιδιαίρεσις τών αντικειμένων, ποιητική 
τών άντιδιαστελλομένων · τδ δν απλώς, άγένητος 
άρχή. Τδ σύμπαν τού συλλογισμού τοσούτω εναντίον 
τή προτάσει, δσω τή αγαθή άρχή κατ* αυτούς ή 
χακή. Καϊ δπως άν μή δόξαιμι συκοφαντεΐν, σαφη-
νίσω· Τδ άγαθδν λέγεται διχώς · τδ μέν άίδιον, τδ 
δέ γενητόν · κα\ τδ χαχδν διχώς, τδ μέν κυρίως, τδ 
δέ μέχρι προσηγορίας · εί καϊ τούτων έκαστον πολ-
λαχώς, άλλ* ούπω περ\ τούτων* παραλαμβάνει δέ δ 
πυνθανόμενος αδιακρίτως * μάλλον δέ έπί τών άίδίων 

dilur : sed nondum de bac aitera re diciinus. Sumil τδ πάν, φάσκων ούτω πώς* ΕΙ τδ άγαθδν πρδς τδ πο-
aiitero inierrogaior indiiferenier, ίσιο poiiiis, de 
aeternis concla pronunlial aic : si probum iniprobo 
opponiiur, el iiiiprobum probo; et quidetn rum 
nonduin dixcrii quale si l probuiu ei quale impro-
bum. Praelerea creato bono opponiiur maliim, 
nerape prout feri proposilio, non tamen eliain bono 
auerno : ts auiem et boc lanquam universalc su-
mit, ciiin §it paniale. in*uper ex eo quod a bono 
dislingtiilur iiialum, a malo aulcm bonum, con-
cludil ea simul exsisierc, ita dicens;nani si bonum 
quidem cxsisiii, non exsistat auiem maluiu, cuinam 
opponi polcril inalum? Tanquaiu s i l impossibile 
eese altquid prius, ei deinde d is i ingui ab alio, ma~ 

νηρδν αντίκειται, καϊ τδ πονηρδν πρδς τδ άγαθδν, 
μήτε ποίον τδ άγαθδν μήτε ποίον τδ πονηρδν είρη­
χώς · Ιτι τω μέν γενητφ άγαθφ, αντίκειται τδ κα-
κδν, ούτω κατά πρδθεσιν γινομένω, ού μέντοι χαι τψ 
άϊδίψ άγαθφ, παραλαμβάνει χαλ τούτο καθόλου έπί 
μέρους δν * ίτ ι έκ τού μέν άντιδιαιρείσθαι τφ μέν 
άγαθφ τδ κακόν, τώ δέ κακώ τδ άγαθδν, κατασκευά­
ζει συνυπάρχεινάλλήλοις, λέγων ούτως· ΕΙ γάρ έστι 
μεν τδ άγαθδν, τδ δέ πονηρδν ούκ Ισται, πρδς τί 
δύναται άντιχείσθαι τδ αγαθόν ; Ός αδυνάτου τυγχά-
νοντος είναι μέν τι πρότερου· μετέπειτα δέ άντι-
διαιρείσθαι έτέρφ αύ τδ καχ6ν ώς δν κατασκευάσας, 
αμέσως αύτδ επάγει ώς άΐδιον καϊ συνυπάρχον θ ε φ . 

lum lanquam exsistens suppouil, absoluieque illud ^ ούτως είρηκώς· Ει δέ ταύθ* ούτως έχει, ώς κα\ τά · 
ληθές μαρτυρεί, πώς ούκ ανάγκη δύο άρχ>ς άγε-
νήτους δογματίζειν; "Ετι δέον ίκ τών δοθεισών προ­
τάσεων συνάγειν, ότι έστι τό χαχδν, συμπεραίνει 
αυτό "Εστιν άρα άρχή άγένητος κα\ κακή. 

ceu ttiernum inducit, «t Deo coexaisiens, liis vcrbis 
quod si baec ita se babenl, ut verius comprobal, 
nonne neccsse e»l duorum ,principiorum dogma sla-
luere? Dcinde ciim ex dalis propoutiiouibus opor-
terel concludcre, roaluin cxsislure, coneludil hoc 
diccns; oxsistit ergo principium incrcatum oialuni. 

Quid ais, amice? quast si quid exsistat, idem 
prorsus et principium ail , et incrcatum. Quid ergo 
facierous plantia, quid singulis animaniibus, gram-
malic», rbetoric*, philosophiaB, rebus reliquis 
alqne artibus,'ne singulas enumcrem? Numci liaBc, 
«Ipote exstatcntia, teprincipia appellarenon pig«i? 
El quomodo duo principia, el non poiius mulia, 
increau? Quonam abiit egrcgia illa Mauicba3oruiii 
religio, tiqutdero principia mulu sunl, noa duo 0 λών ούσο»ν άρχων, άλλ* ού δύο άγενήτων; "Εστω δέ 

Πώς, ώ φίλος; ώς εΓ τι Ιστι, κα\ άρχή έστι πάν­
τως* εΓ τι Ιστι πάντως, κα\ άγένητον. Και τί ποιή-
σομεν τά φυτά, άνά μέρος τά ζώα, γραμματική ν , 
(Ιητορικήν, φιλοσοφίαν, τάς λοιπάς φύσεις κα\ τέ­
χνας, ?να μή χατά μέρος καταλέξω; Ί Ι καϊ ταύτα 
ώς δντα λέγειν ούκ όκνεις είναι αρχάς άγενήτους ; 
Κα\ πώς δύο άρχαί, άλλ* ού πολλαΐ άγένητοι; Πού 
δέ οίχεται ή σεμνή τών Μα ν t χα ίων θρησκεία, πολ-

increata? Ι^είο, uulliim sibi ipsi advcrsetur, sed 
compari Uiiium sito. Eslo, substantia aui accidens 
aint comparia contrariorum. Eslo, malum si i , et 
bono oppositum. Esto borum distinctio vera. Quo-
mcdo binc duorum increalorum principiorum 
dogma slatuis? Quid in prioribus dixeras propoxi-
lionibtis? Quam neccssitatem statueras, cx qua id 
sequaiur? Aiuut roalum id csae, quod oppoititur 
bouo. Aiqui muha smiC niutuo conlraria, sufibcanti 
aquae ignis raii>iicns, ul vos loquimint, ct igui aqua, 
arido huniiduin, gciieralioni corruplio, corruptiani 
gaoeratio : neqoc binc lamen mulla e&t principia 
incrcaia dco-enuiis. Uuomodo crgo ba?c omuia, olsi 
invicem naiuralitor conlraria, cx unoprincipio esse 

μηδέν τών εναντίων έαυτφ, Ιδίφ δέ συζύγφ άντι­
χείσθαι * έστω ουσία ή συμβεβηχδς εΐναι τά ομόζυγα 
τών άντιδιαστελλομένων * έστω είναι τδ χακδν χαλ 
άντιχείσθαι τφ άγαθφ- Ιστω κα\ ή άvτιδιαίpεσ^ 
τούτων αληθής · πώς δέ εντεύθεν δογματί[ζ]εις δύ< 
άγενήτους αρχάς; τί είρηκώς έ ν ταίς πρώταις; ποία 
ανάγκην τεθεικως, έξ ής τούτο συνάγεται; ΕΙναί φησ 
τδ χακδν τδ άντιχείσθαι τψ άγαθώ * άλλα .πολλά έστ 
τά δντα χαί αντικείμενα άλλήλοις, τφ πνικτφ ύδατ 
το χαυστιχδν πύρ, ώς φατε· καϊ τψ πυρ\ τδ uSci»f 
τψ ξηρφ τδ ύγρδν, τψ ύγρώ τδ ξηρδν, τή γεν^σι 
ή φθορά, χα\ τή φθορά ή γένησις · και ούκ έκ τοι 
το>ν πολλάς αρχάς φατε άγενήτους. Πώς ουν τα*,τ 
μέν ?:άντα, καίτοι φύσει εναντία σλλήλοις, δυνατι 
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είναι έχ μια; αρχής; to δέ άγαθδν χαι τδ χαχδν ώς Α qaeuui, lionum aulcm ac fualum, quia aunt ο*:ι· 
αντικείμενα, ού δυνατδν; Ά*λως τι δέ πώς, εταίρε, 
ούχ ήσθάνου τής τών αρχαίων σοφών μιχρού δείν 
απάντων περλ τού χαχου συζητήσεως, τδ μέν είναι 
αύτδ κα\ τδ άντιχείσθαι πρδς τδ χαχδν συγχωρη-
σάντων, περ\ δέ τών πώς ή πόθεν είναι άντεριζόν-
των άλλήλοις; Άλλ* ούτοι μέν δντως, σοι δέ τδ μέν 
είναι τού κακού, τδ ποτέ αυτό νενόμισται · τδ δέ τινι 
άντιχείσθαι, τδ πώς* μάλλον δέ έν σοι τδ πάν λελδ-
γισται. 

*Ήν μέν ίχανά χα\ ταύτα πρδς τά προτεθέντα· κε­
φάλαια δ' δμως τινά συνέταξα, νύν μέν συγχωρούντα 
άντιχείσθαι τφ άγαθφ τδ χακδν, άποδεικνύντα δέ μή 
είναι τδ κακδν, μήτε αρχήν άγένητον, μήτε συνυπ-
άρχον Θεφ* νύν δέ δτι τφ άγαθφ ούκ αντίκειται τδ 
χαχδν* χαί ποτέ μέν παριστώντα δτι καϊ έξ ών οί Μα-
νιχαίοί φασιν, ού δύο αρχάς άγενήτους άνάγχη δογ­
ματίζειν* ποτέ δέ περί τού αγαθού κα\ τού κακού 
χατ'ανάγκην δογματίζοντα* ει άλλοτό τι είναι, άλλο 
δέ τδ άντικείσθαί τί τινι. 

α'. Τδ μέν γάρ εΐναί τι, καθ' εαυτό* τδ δέ άντιχεί­
σθαι, πρδ; άλλο* κα\ προϋπάρχει μέν τού πρδς άλλο, 
τό καθ* εαυτό* μεθυπάρχει δέ τού καθ* έαυτδ τδ πρδς 
άλλο. Οώς; Διά τό άντιχείσθαι τφ μέν άγαθφ τδ πο­
νηρδν, τφ δε πονηρφ τδ άγαθδν, συνυπάρχει ν αυτά 
άλλήλοις ανάγκη* και εί ούχ ανάγκη διά τδ άντιχείσθαι 
αυτά άλλήλοις, άνάγχη δύο δογματίζειν αρχάς άγε­
νήτους· Τάς γάρ άγενήτους αρχάς, συνυπάρχει ν άλ-
λήλαις άνάγχη. 

ψ. £ί ώσπερ ή γνώσις τών αντικειμένων κατ λ 
παράθεσιν γίγνεται τών αντικειμένων, ούτω και ή 
ύπαρξις τών αντικειμένων κατά παράθεσιν υπάρχει 
τών άντιθιαστελλομένων, πώς ούκ άλληλαίτια Ισται 
αντικείμενα; Κα\ εί άλληλαίτιά έστι τά αντικείμενα, 
πώς ούχ Εσται τού κακού αΓτιον τδ άγαθδν, χα ν. άνά-
πάλιν; "Οπερ άτοπον. 

γ*. Εί έκ παραθέσεως τών αντικειμένων, ή ύπ-
αοξις έσται τών αντικειμένων, πω; ή άντιδιαίρεσι; 

(τί»ν εναντίων αναγκάζει συνυπάρχειν άλλήλοις τά 
αντικείμενα; 

δ'. ΕΙ ουδέν πλέον έπίσταται 6 βεδς τά παρόντα 
χα\ γεγονότα, ή τά Ισεσθαι μέλλοντα, πώς αδύνατον 
αύτδν, ώσπερ τοίς παρούσι χαί ήδη γεγενημένοις, 

Iraria, non queum ? Alioqui voro, quomodo, ο sode*, 
ιιοιι senlis oiiimtim prope prieca* «lahs aapienihim 
d« mato qii:eslioiMini, qai el iUud fsse revera ma-
lum cl bono oppostltim conecdnnt, sod quomodo f l 
undefial, invicom ronlradicunt. Αί bi quidom vcre; 
libi autein mali exsisteniia, pro ejus causa esl; ejus 
autcm opposilio, insiar roodi est. Imo vcro lolum 
pertnde otium a te repulalur. 

Profccto h*sc snfTicereiit ad pracedenics proposi-
liones rcsponsa : iiilsiloniinus capilula qusedam com-
posni,qu« modo qnident conceduirt opposiuim eate 
l)ono inalum, sed simul demonsirant, mattun neque 
prinripium cssc increaium, neque cum Deo cocxsi-

B sicns; modo autem , quod bono opposiium malum 
tion s i l : et aliquando comprobant, quod etiaiu ex 
dictis a Manicbxis, duo iucreaia principia nou sit 
necesse dograatizare ; aliquando autero necessario 
de bono el malo dogmruizant, iitrum aliud sii esse 
aliqnid , aliud \ero alicui esse opposilum. 

1. Nam csse aliquid, rcferiur ad s c ; adversari 
aulem, perlincl ad aliud. Prius esi auiem quod re-
ferlur ad se, illo quod ad aliud. Scd taiuen baec duo 
coexsislunl. Quid ita ? quia quoniam oppoimur bouo 
maluni, malo autem bonum, bsec coexsialere ue-
ccsse est. Quod ύ id non sii necesse, propierea 
quod invicetu sinl opposiia, necesse esl duo credere 
principia increala. Etenim iucreata principia coex-
sisto.rc invicem neces.se est. 

^ $. S i , veluti cognilio oppotiiorum cxstirgic ex 
comparatione aftorom oppositortnn, ita eiiam exsi-
eteutia oppoaiimim ex comparxiionc tontlsiit difle-
reiitnim , quidni mtilitani caasara sibt prasiem op-
poiita ? Quod si iuvicem oppotiu , mutua causa 
ftunt, quidnt mafi causa si( bonutn, el vice versaf 
Quod c*t absurdum. 

3. Si cx coiuparaiione fippo^korum, exsittentia 
opposiloruna i i l , quoiuodu difffercntia eonlrarioruui 
cogit cofK^istere muluo oppogiu? 

i . Si Dex§ non roagU scit pwsenlia ei pmteriu 
quam fuuira, cur $U impouibile iUum ticuii a pne-
aenlibusct a preieritig , ita eiiam a fuiuris diilin-

ούτω χαλ τοίς έσεσθαι μέλλουσιν αντιδιαστέλλε σθαι; χ> Quod si non est impoKibilc Deum disiin-
ΚαΊ εί ούχ αδύνατον αντιδιάστελλε σθαι τοίς μέλλουσιν fuere a futuris, cur quia disiinguitur a malo bouum, 
Ισεσθαι τδν βεδν, πώς διά τδ άντιδιαστέλλεσθαι τφ necease sit malum este increaitim ? 
άγαθφ αύτδ τδ χακδν, άνάγχη άγένητον είναι τδ κα­
κόν; 

ε'. ΕΙ πρώτον τού γενητού τδ άγένητον, τουτέστι 
το άίδιον, χαι ύστερον τδ γενητδν, τουτέστι το πρώ» 
τον μέν μή δν, ύστερον δέ γεγονδς, αντιδιαστέλλεται 
δέ τφ γενητφ τδ άγένητον* πώς ού χατά τινα λόγο\ 
πρδ τού εΐναί τι γενητδν άντιδιέσταλτο τφ μή παρόν τ ι 
γενητφ τδ άγένητον; ΕΙ δυνατδν χατά τινα λόγον 
άντιδιαστέλλεσθαι τφ μήπω γεγονότι τδ άγένητον, 
πώς αδύνατον χατά τινα τρόπον αντίδιαστίλλεσθαι τώ 
μήπω δντι πονηρφ τδ άΐδ.ον αγαθόν; 

5. Si prins creato esl incrcalum, id esl aelernunt, 
et deiude crealum , id esi prirne quidem ollm noo 
cxsitlens posiea fadum ; disiiugiriiur autem a creato 
iikcreaium; quomodo uon aliqita ferie raiione, anto 
quam aliquid essci faciuro , dislitiguebaiur a pra> 
scnle crealo increaluin i El si possibile esl, ul ali-
qna raiionc disiiugualur a nonduin exsisionlc iri-
^fealuin; quoinodo iinposKibilc est aliquo ιηοι'υ 
dislingui a noiiJum malo id quod aMe.rnum bonatn 
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6. Si prius incepio eai non capitUD, ct poxteritu Α c*. E i πρώτον του ένάρχου τά σ*αρχον, xx\ Bott-

nou coeplo esi inceptum; dislinguitiirqae «I ince-
pto non coBpium, car non aliqua raUone antoqvafli 
tliquid esset inceptom? Et si possibila est aUqua 
ratione diatingui a noudum exaiatente inoeplo noa 
captnm, quomodo impoisibile sit quadam ratione 
distingui a nondam exaistenle malo bonam lncret-
tam? 

7. Bonam tt increaium virtaie propria, lUud 
•quidem babitom demoDsirat, increatom autem pii-
vaiionem. Alque ia hoc iavieem differunt : sed 
differenti» modo, non discrepaot iaier se. Quaxdo 
onim et quomodo boaam, aimilicer et iocreatuai in 
Deo distinguiinr. 

8. Si possibile est ereau quatenuft snni croata 9 ^ 
t* non ccepta qaatenus lalia stni, esee «terna 
posaibile qooque erit aeternam quoque qoaienui 
•eternum esse creaium tl ccfrptam. Quod t i boc 
alierum est impossibile, priua qooque fieret bnpot-
sibile. 

9. Si qoaevis nou creatio noo fit sine anima , «l 
vos putatis, anima auiem nou tenper exaiaiii ia 
materii, quomodo sleina erii creatio, qua abtqoe 
aniraa fiai? 

10. Si alia quidem est a n l m propria ereatfo, 
alia autera qtue iine anima fit; e i i i anioue qnidm 
«st nou creaiio, qua aatem sine anima9 Igooratur; 
cur ηοο ex ineognitit facit dtmomtrmtioBea, ea alia 
emtioM , pnaier cognitam, demooatraiis propoai-
ilonem auamf 

pov του ένάρχου τδ έναρχον, άντιδ^στέλλεταε δέ 
ένάρχφ τδ άναρχον, «ώς ού τινι τρόπφ πρδ τού εί-
ναί τι έναρχον; Κα\ t l Ιυνατάν ττν* τρόπφ άντιδι*-
στέλλεσθαι τφ μή«ω «αρόντι έναρχφ τδ άναρχον, 
«ώς άουν*τον χατά τινα λόγον άντιδιαστέλλεσθαι τό) 
μήπω ηαρόντι χαχφ τδ χαλδν τδ άγένητον; 

ζ \ Τδ αγαθόν χα\ τδ Αγένητον δυνάμει τδ μέν Ιξιν 
δηλοί, τδ δέ άγένητον στέρησιν. Κα\ τούτφ μέν δι* 
ενηνάχασιν αλλήλων* τφ δέ τρόχφ τής άνη&αστολής 
διαφέρουσεν αλλήλων ουδαμώς. Όκότε γάρ δχως τδ 
αγαθόν, ομοίως χα\ τά άγένητον, έ«\ τον βεσύ αντι­
διαστέλλεται· 

ff. Ιέ δυνατόν τά γσνητά, χαΜ γενητά, χα\ άν» 
αρχα χαδο άναρχα, άΙΙεα είναι, δυνατδν άρα χαλ 
τδ atfttov χαθδ atSiov, είναι γενητδν χαλ Ιναρχον. 
ΕΙ δετό δεύτερον αδύνατον, χαι τά «ράΤτον άρα άδό-

δ*. ΕΙ «άαα [γέτααις] έγνεεογ&ινη ψυχής δίχα γε­
νάτοι ουδαμώς χαθ* Ομάς, ή Ιέ ψυχή ούχ άαλ έ ν τ | 
Ολο, τίώς ά1*ας ή γέτααις ψυχής δέχα μή γινο-

ϊ· ΕΙ έταρα μέν Ιδεατής ψυχής ή γέναακ, έτερα δα 
ή Ψ»Λ·: xwk* ««* ή μ*ν.^ Ψ»Λ« τ**«κ ·τν**-
σμένη, ή Ιέ δίχα ψυχής άγνοιατοΓ «άς ούχ. έξ 
άγνώβτοιν xaufcai τάς άτ«ΙβΙξ»ις· έξ ετέρας γανό-
ατοκ «αρά τήν έγνωαμένην aviooturvooiv τδ «poxci-

C μ«νον; 
i l , Si increatus est Deus, qraia aine creaioribui; 

et si absque principio qaia caret eiordientibaa se 9 

et probas, ^aia non ett improbai; et bonus, qaia 
roalui DOD ttt; et ai diuiDguiiur a cretiis, qaia 
creantet noa hobet; el ablneeptit, qnla nemoei 
originem dal; el quia uec improboi ott oec mxhu, 
diatiQgaUur ab improbo ac malo. 

i i . 8i poasibile ett Demti anie ea qua Mnt eretu 
esae increatom, ahnulqxe non dittingoi ab incepUs; 
poiaibile aiiqae erit etiam ante id qnod inprobun 
e&t, esee probum, neque tamen dittingoi ab impro-
bo; et ante malum esae bonum, oeqoe Umen dislio-
giii a malo. 

15. Sidectt Deom bonum distingoi neoessariotb Β 
eo quod proprie malum est, ei increatom a 
.creaturis; conventeniiftsimum esl disUngxi ab i i i 
qut) ex ipso sunt per ereatioueoi, vel futura ex eodem 
sant protit volaolas luleriL 

14. Si cx uno priocipio aunl elemenu, proot 
vos dicius, baec aulem invicem adversantur y qao-
modo ex contrariorum oppositione duo increata 
exsistunt principia ? Namque hstc, licci invicem 
naluralilcr contraria, ex una maleria sunt, ut 
credhrs. 

15. Si quemadoioMlam elementa invieem advcr-
•aoiar, &ic eiiam bonum roalo; vicissiro ambo ex 
1100 prinoipio crunt. 

ία/. ΕΙ άγένητος ό βτδς μή όντων γχνητών, χαέ 
άναρχος μή δντων ένάρχων, χαλ άγαθδς μή δντος άρα 
1-ονηροΰ, χα\ χαλδς μή δντος χαχου* χαι βΙ άντιδϊ-
έαταλται γτνητοίς γονητών μή δντων, χαλ ένάρχοις 
μή δντονν ένάρχων, χαλ χονηροΟ άρα μή δντος χαλ 
χαχου, άντιδιέαταλται χονηρφ τα χαλ χαχό), 

ift ν Et δυνατδν τδν θοδν «ρδ τών γχνητών cTvos 
μέν άγένητον, μή άντκΤιαατΐλλβοθαι Ιέ τοίς ένάρ-
χοις* δυνατδν άρα χαλ «ρδ του «ονηρου clvai μέν 
άγαθδν, μή avrtliao^JLfaoax δέ τφ «ονηρφ* χαλ χρδ 
του χαχου χΤναι μέν χαλδν, μή άντιδιαστέλλχσθαι 
Ιέ τφ χαχδ>· 

ιγ\ ΕΙ «ρέχον έατλ τδν θεδν άγαθδν ύχαρχοντα, 
άντιδιαατέλλοαθαι χατ' άνάγχην τφ {δίφ χαχφ, χαλ 
άγένητον δντα τοίς έξ έχ·(νου γιγνομένοις* χρεχωδέ-
στατον άρα μάλλον άντιδιαστέλλεσθαι τοίς ύφ* αύτον 
χατά χοίησιν, χαλ τοές έξ ένχένου χαθ* αίρσσιν γχνη-
σομένοις. 

ιδ*. ΕΙ έχ μιάς αρχής τά στοιχχία χαθ* ύμ£ς, αντί­
κειται δέ ταύτα άλλήλοις, «ώς διά τήν τών εναντίων 
αντίθεσιν άνάγχη δύο άγενήτους είναι αρχάς; Ταύτα 
γάρ, καίτοι φύσει ένα*Ια άλΑήλοις, έχ μιάς Ολης 
καθ* υμάς· 

if. Et ώσπερ τά στοιχεία αντίκειται «ρδς άλληλα, 
ούτω χαί τδ άγαθδν «ρδς τδ χαχόν* χα\ έμπαλιν έχ 
μι&ς έσονται αρχής έχάτερα. 
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of. St ωςγένησις *** φθορά αντίκειται, άρχή χα\ Α 1*. Si ταΐ geueralio et corruplio inler se 

W 2 

ad-
τέλος έσονταί τίνος ύποχειιιένου. 

Ρ· ΕΙ ώς φώς xm\ σκότας αντίκεινται al δύο άρχαί 
«ρος Αλλήλας, τους Ιδίους άλλάσσουσι τόκους έΗαδο-
χιχώς. 

γ*. Εί ώς νόσος πρδς ύγίειαν τδ χαχδν αντίκειται 
προς τδ αγαθόν, χαί άνάπαλιν, έξις έσονται ενός υπο­
κειμένου. 

δ*. ΕΙώς λευχόν καλ μέλαν Αντίκεινται άλλήλοις «Ε 
Αρχοι, συμβεαηχός Ισονταί τίνος υποκειμένου. 

ε'. Εί ώς αρετή πρδς καχίαναΙ δυο Αρχοι Αντίκειν­
ται άλλήλαις, κατόρθωμα ή «ταίομο ΙοοντοΙ τίνος 
υποκειμένου» 

verMniur, principium et flnis erunt alicujus xub-
jecii. 

t \ Si ot lux tt tenebne iovicem saat contrariae, 
aic duo priocipii iuler oe, locos εαοε alierni* per-
muubaQt. 

S% Si ut morbus aaniuti, iu milam opponi-
lor bono, ei vicc verea, babitua eraot OBIUS sab-
Jecti. 

4*. Si ul album el nigram iu sibi advemntur 
priacipia, accideoa eninl alicujui sobjecti. 

8*. 8i ut virtttt vitio, duo principia invicem oppo-
nonUir, recto factom et delictum eniat aiicujua 
sabjecii. 

%f. H μήτε ώς στοιχεία κρδς άλληλα, μήτε ως 16. Si oeque ul elementa inler ae, neque ut gene-
ι « · _ % » . * β \ " Λ — * » «^«2« . .11 . . γένεαις καλ φθορά, μήτε ώς λευχον χαι μέλαν, μήτε 

ώς φώς χαλ άπατος, μήτε ώς νόσος χαλ ύγίεια, μήτε 
ώς Αρετή χαλ χακία αντίκεινται Αλλήλοις οί δυο Αρ­
χαί. ΤΑ γΑρ αντικείμενα τουαδα τους τρόπους Αντί»-
χειντοι παρ* ήμίν. 

ιζ. Εί ή πονηρά Αρχή τών Μανιχαέων τή μέν Αγο­
νη άρχή Αντίχειτοι ύπεναντέως, τοΓς δέ έξ αυτής ουκ 
εναντίον είρηνιχώς Αρα πρδς τΑ έξ αυτής, πολεμι-
χώς δε πρδς τήν Αγαθήν έχει Αρχήν* ε! δέ τούτη, πώς 
τΑ έξ αυτής έναντίως Αντίχειτοι άλλήλοις; Ουδέν γΑρ 
,είρηνιχώς έχον πρδς τΑ έξ αύτου πν^εμούντα Αλλή-
λοις γεννφ· 

af. Εί ουδέν τών αντικειμένων, ΑνοΛν Αντίχειτοι 
άνονετοις, πώς ήχοχήΑρχή μία ούσα, έναντίως άντί-
xtcTai τ | τε Αγαθή Αρχή χα\ τοές Ιξ αυτής; 

ι*. ΚΙ Αληθές τδ λεγδμενον, ώς χαλ αληθές, τδ τΑ 
εναντία ούχ έουτοίς, πρδς Αλληλα δε άντιχείσθαι, 
πώς ή χοχή Αρχή εαυτή Αντέχειται χαθ* υμάς; Καλ 
α! ουδέν τών εναντίων έαυτφ τε Αντίκειται χαλ 
Αλλφ, πώς ή πονηρά άρχή. εαυτή τα Αντίχειτοι 
χαλ τή Αγαθή; Έπελ έσται Αρχή έξ Αρχής, δπερ 

π*. ΕΙ ού πρέπει β ε φ ποιείν τάναντία χατά χρείαν 
νών γΛγνομένων, πώς πρέπει αύτφ διά τήν οΙχεέαν 
χρείαν γτννφν έξ αύτου; Καλ εί άνενδεής μέν ύ ποιών 
διά τήν τών Αλλων χρείαν, ένΙεήςδε δ δϊά τήν Ιδίαν, 
πώς ούχ ενδεής μέν δ τών Μανιχαίων θεδς, χατ' 
Ιδίαν χρείαν γεννήσας, ώς φασιν; 

χα*. ΕΙ κοινωνεί τή Αγαθή Αρχή ή χαχή, χαλ του 
αΐναι χαλ του πδτε είναι, και του που είναι, ώσπερ 
χαλ τφ ύδατι του τε είναι χα\ τού στοιχείου εΤναι 
Αντίκειται δέ αυτή χατά τδ χαχδν μόνον χαλ τδ 
άγαθδν, ώστε χαλ τδ πύρ πρδς τδ ύδωρ χατά τδ 
θερμδν μόνον, έχ μιάς αρχής έσονται αμφότεροι αί 
άρχαί- χαί γάρ τδ πύρ καλ τδ ύδωρ έχ μιάς αρχής 
άμφότιρον. 

xp. ΕΙ ουδέν τών εναντίων κοσμεί τδ συζυγον 
αύτφ, ούτε κατ* ανάγκην ούτε χατά χρείαν, ή δέ 
αγαθή άρχή έ κόσμησε τήν ύλην κατ* ανάγκην* ούκ 
Ισται άρα ή ύλη εναντία τή αγαθή άρχή- ύλης δε μή 

ratio et corropUo, neque ui albura el nigrain, neque 
«l lux ei tenebra, nequo ut morbtu el lanius, 
aoqne ot virloa ei vitiuin, opponuntur invleero duo 
priacipia. Mam cootraiia hiaee modia α nobif repu-
tantor conlraria. 

17. 81 nalaa Manicbattrum prinapiom, bono 
qaldeai principio opponitor, creainrfa umen svit 
Boqooqoam, ergo paoem fovot cum natli ex εο, 
boUon aulem com boao gerit priodpio. Quod 
ai ito to babot, qooroodo qu» ex ipjo oaut, 
pofoxnt Invicen ? NbJI eaiio, oi modo pooom ba-
bel eoxi cnotorio M I I , beUamia Iavicem generai. 

i . 8i oJbH eoBlrarium, djiobot conlrariit op-
|Μκ^7,φιοοΜΚΐθ OMnom principium cum sit uauni, 

G booo sirnol priocipio oivortatar et cteatoria ejus? 

19. 81 temjB ott t uti reapso eat, contraria noo 
aecvm aed com aliU pugnare, quomodo malum 
piiucipiam lecniD pugnal, ut vos didtiaT El ei oibil 
coolrarioraai lam sibi tum alii adtersatur, quo-
modo malum principium el oibi repaguat el simul 
booo? Sic enim principiuai erit ex prindpio, quod 
efl abaardam. 

iO. 81 Doom non deeei contraria facere, prooi 
erealona oolent, qoomodo oum decet aliqaid ad 
proprion umm ex ae gignere? Et gi Ule roinime 
OJlindigeooqol ad aUorum usum aliquid facii, ille 
eonlra eat indlgent qui ad proprium; quidni mi-
niioe indigeai Manicbxoram deus, qai ad proprinm 

1* aaom generat, oi ipsi aiunt? 
Sl. Si malum principium babei commune cum 

bono, ei ut sit, cl quando, el abi sit, atque om-
nino ul sil principium; oieuli. otiam aqna babet 
commuiie cum igne quaienos et est, eteiementum 
eei, repugnal auiem bono tanlam, qaalenus malum 
bono, sicul eliam ignis aqo» aecunduoi calorem 
tantufflmodo, ex uno principio erunl ambo prin-
cipia: naroque igoit et aqoa ex vno ambo suol 
prindpio. 

1% Si Dolliim conlrarinm ornat compar suum 
neqoe necesaiiate neque usu, bonum autem princi-
pium ornat maieriom necessario, non cril sanc 
materia conlraria bo»o priactpio. iain si maitria 



δ€.Ί PAULI CHRISnANI Μ* 
ηοιι est coutraria , quid jam ett initio carens et Α ούσης εναντίας, ιΐτα τ( τδ Αναρχον χαλ εναντίον τδ 
couirariuiu nialum ? κακόν; 

23. Si < onlrarioruin copula necessario ambo de-
innnsirat, noa cruul hxc ex couirariis piincipiis. 
Nain quanium nalura differunt, lantumdem notione 
cofigruutil. 

24. St ex elemcntoruni repugnantia iiunt plaa-
ix ct animaiia; orilur autem ei principiorum repu-
gnaiuia oibil, non rcpugnant ergo, ul vos diciiis, 
elementa invicem. 

25. Si nequaquam aeque ac Deus bouoratur ma-
luai priiicipium, quod tamen vos dogtuaUxatis Dco 
coe&sistere; quia in crealit eliam sunt paria teiu-
pore, inaequalia bonore ; el brevig aeiaiis si natura 
ipectetur, honoratiora nibilominus longaevioribus, 
quidoi erii aliquid, quod ante increau collucet 
creata prlnctpia? 

2G. Cuncta enini creata eo ordinc qucm Creator 
•tatuit gutarnantur. Qaoruin non rsl immortalis 
>ila, borum viUi op|K>nilur mors. El quorum non 
est imroulibile bonom , liornm bono opponitur 
malum. Cujns vero iiiimortalig esl vita , hujus vitae 
non oppetiitur mors. Secus anlem cujus csl im-
mutabile bonuni, bujus non opponitur bono ma-
tatn. 

27. Qttorum exsisientia esl cx generaiione, bormn 
feonum uaturale est. Et quorum bonum cst ex crea-
lione, horum ex repugnanlia esi nialum. Quorum 
vero ex naiura eat bonum » boruno haud ex repu-
gnanita esi malum. 

28. 8i vult aeiernuin bomim esse, ulique el 
jpsurii lualum aelernuin. Si miuus vult, et tamen 
e*l, idque agnoscit, conira voluniateui semper pa-
tiiur auernuin bonum, non babebit conlrarium 
malum. Nibil enim coiilrariuin oimii pasaione 
vacat. 

20. Quale agnovii interrogator bonum, cui adver-
aari ait malum ? Quale ilcm novit malum,cui advcr-
aari dicit bonum ? Ergo increaia sunl creala. Scd si 
increala y dcmonslrct lemperaniiam cssc increalain, 
cooltnenliam, justitiam, imo cliam adultcrium, for-
nicalionem , ei pucroruro amores. Quod si baec 
creata, cur quia adversalur crratarum reruro bono 
roalum v necesse sit Dci quoquc creaw adversari 
uialum ? 

50. Si qaafi aceidunt crealis, tiecessario accidunt 
Deo; Iiatc autem accidunt creaiis, nempe generatio, 
corrapiio, indigenlia, peccalum, aique, utstimma-
lim dicam, pa&siones, cur non btec cadem lleo quo-
qne accidunt? Quod si haud necessario accidunl 
Dco, qu« creaturis accidunt, cur proplerca quod 
treatHrarum bono adversatur malum, uecease sil 
eliam Dei bono adversari malum t 

7Λ. Si Deui e*t bonum iucroaiumque princi-
piuui, ileiuque Deus est eiiam roaltim, ul diciiis, 
neque latoen hxc ulrisqve acciduia; cur necesse 
aii hxx accidere luoa iucreato booo, luoi etiaia 
iocrealo ? 

κγ*. Εί ή ανζνγία τών εναντίων έξ Ανάγκης δη-
λοί τά έκάτχρα, ούκ Ιαται έξ εναντίων άρχων Όσον 
γάρ διέστηκε χατά φύσιν, τοσούτον ήνωται χατά 
γνώσιν. 

κδ\ Εί γίνεται έχ τής τών στοιχείων έναντιώσσως 
φυτά τε κα\ ζώα* γίνεται δέ έκ τής τών άρχων 
εναντιώσεως ουδέν, ούχ αντίκεινται αί άρχσΛ άλλή­
λαις ώς τά στοιχεία, ώς φατε. 

χε'. Εί ούκ Γσα τω Θεφ τιμάται τδ χαχδν συν* 
υπάρχον δογματιζόμενον θεφ, διά τδ είναι κάν τοΓς 
γενητοίς Γσα γε τή τιμή, καλ δλιγοχρόνια μέν χατά 
φύσιν, τιμιώτερα δέ τών πολυχρονίων* πώς ούχ 
Εσται τι πρδ τών άγενήτων τάξαν τάς αρχάς άγενή­
τους; 

κ ς \ Πάντα γάρ τά γενητά καθ* ήν έταξε τδ Ποίη­
σαν τάξιν κυβερνάται* ών ούκ αθάνατος ή ζωή, τού­
των τή ζωή αντίκειται θάνατος* καλ ών ούχ άτρεπτον 
το άγαθδν, τούτων τφ άγαθφ αντίκειται τδ κακόν 
οδ δέ αθάνατος ή ζωή, τούτου ούκ αντίκειται τή 
ζωή δ θάνατος· χα\ ούπερ άτρεπτον τδ αγαθόν, τού· 
του ούχ αντίκειται τφ άγαθώ τδ κακόν. 

κζ\ *Ων ή δπαρξις χατά γ£νεσ?ν, τούτων καλ τδ 
άγαθδν κατά φύσιν κα\ ών μέν τδ άγαθδν κατά 
χτίσιν, τούτων χατ' έναντίωσιν τδ κακόν* άν δε τδ 
άγαθδν χατά φύσιν, τούτων ού κατ" έναντίωσιν τά 
κακόν. 

χη'. Εί βούλεται τδ άίδιον άγαθδν είναι τδ άιδιον 
χακδν, άρα κα\ αύτδ άΐδιον εΐναι τδ κακόν εί δ* ού 
βούλεται είναι αύτδ, έστι δέ, χα\ γινιυσκει αύτδ, παρά 
βούλησιν πάσχει τδ άΐδιον άγαθδν, ούχ Ιξει εναντίον 
κακόν ουδέν γάρ εναντίον άπήλλακται πάθους παν­
τελώς. 

κθ'. Ποταπδν έγνωκεν ό πυνθανόμενος τδ άγαθδν, 
φ άντικείσθαι λέγει τδ πονηρόν ; Και ποταπδν έπί-
σταται τδ πονηρδν, ψ άντικείσθαι φάσκει τδ αγαθόν; 
*Αγένητα άρα τά γενητά * άλλ' εί μέν άγένητα, δειξά-
τω την σωφροσύνην είναι άγένητον, τήν έγκράτειαν, 
τήν δικαιοσύνην, έτι δέ τήν μοιχείαν, την πορνείαν, 
τήν παιδεραστίαν. ΕΙ δέ γενητά, πώς διά τδ άντιχεί­
σθαι τώ τών γενητών άγαθώ τδ πονηρδν, ανάγκη καλ 
τώ τον θεού γενητώ άντικείσθαι τδ πονηρόν; 

λ'. Ε! τά επόμενα τοίς γενητοίς έξ ανάγκης Ιπεται 
τώ θεφ, έπεται δέ τοίς γενητοίς, οίον γένεσις, φθο­
ρά, ένδεια, αμαρτία, κα\ απλώς είπείν πάθη, πώς 
ούχ Ιψεται αυτά κα\ τώ Θεώ; Εί δ* ούχ έξ ανάγκης 
Επεται τψ Θεώ τά επόμενα τοίς γενητοίς, πώς διά τδ 
άντικείσθαι τώ έν γενητοίς καλφ τδ κακδν, άνάγχη 
κα\ τώ τού Θεού καλώ άντιχείσθαι τδ κακόν; 

λα'. Εί ό Θεδς αγαθή άρχή κα\ άγένητος, Θεδς δέ 
καϊ ή κακή, ώς φατε, κα\ ούχ Επεται ταύτα έχατέ-
ροις* πώς ταύτα επεσθαι ανάγκη τώ τε ά γενητφ 
άγαθώ κα\ γενητφ; 
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λβ. Εί έν τοις >ενητοίς ή μέν παρατροπή του αγα­

θού άρχή γίνεται τοΰ κακού, ή δη παύσις τοΰ κα*ού 
οργή πολλάκις τοΰ αγαθού, τί δή τοΰ θεοΰ άγαθδν 
ώζ-ιρ άγένητον, ούτως καϊ άπαράτρεπτον, ούχ έςει 
ά,να τδ άντικείμενον κακόν; 

λγ'. ΕΙ τδ κακδν ουδέν έτερον έστιν ή έπ\ Οάτερον 
μέρος της παρατροπής, ελεύθερος δέ ταύτης δ 
θεδς, πως ής ούκ Ιχει τήν κτήσιν, ίξει τήν έναν­
τίωσιν ; 

λδ\ Εί κατ* ούσίαν τών προΰφεστωσών άρχων Ιστιν 
έν τοίς γενητοις τδ τε άγαθδν κα\ τδ πονηρδν, ώσ­
περ έκ τών προύφεστώτων στοιχείων έν τοίς πεφυχό-
σ:ν, τδ τε θερμαινον κα\ τδ ψυχρδν, έκ μιάς έσονται 
άρ/ής αί ούσίαι έξ ών τδ άγαθδν καλ τδ πονηρδν* καϊ 
γάρ τδ ύδωρ και τδ πύρ έξ ών τδ θερμαινον έστιν 
καϊ τδ ψυχρδν, έκ μιάς έστιν αρχής, καθ" υμάς. 

λε'. Εί κατά μετουσίαν τών προΰφεστωσών άρχων 
Ισιιν έν τοίς γενητοίς τδ τε καλδν κα\ τδ κακδν, πώς 
χολάσεως μέν τούς πταίσαντας, απόλαυσε ως δέ τους 
κατωρθωκότας άξιούμεν; Κα\ εί ώσπερ χατά μετου­
σίαν Ιχομεν τδ κακδν, πώς τδν μέν πυρέσσοντα οίκτου 
χα\ συμπαθείας, τδν δέ μηνύσαντα ψόγου καϊ κολά-
σεως άξιούμεν; 

λς'. Εί ούδε\ς τά κατά μετουσίαν τών προύφεστώ­
των έν φύσει έξ ανάγκης συμβαίνοντα, νόμω άπηγό-
ρευσε, γίνεται γάρ ταύτα έξ ανάγκης* πώς τήν άδι-
χίαν ή άσέβειαν οί τε θείοι καϊ ανθρώπινοι άπαγο-
ρεΰουσι νόμοι; 

λζ'. Εί τά κατά νόμον άπηγορευμένα κακά, οίον 
βλασφημία, αδικία, καϊ απλώς είπείν ασέβεια κα\ 
αμαρτία, ών ή τιμωρία ώρισται, ψυχής δίχα γίνεται 
ουδαμώς, πώς ούκ Ιστιν ή ψυχή αίτία τών κατά νό­
μον άπηγορευμένων κακών, Δν ώρισται χα\ ή τιμω­
ρία ; Κα\ εί ή ψυχή έστιν αίτία τών χατά νόμον άπ­
ηγορευμένων κακών, πώς ούκ Ιστιν έκ ψυχής τά 
χατά νόμον άπηγορευμένα κακά; Κα\ εί τούτο, πώς 
Ιχει τήν τών δντων έπίγνωσιν δ πυνθανόμενος πόθεν 
τά κακά; 

λη'. Εί ού θέλοντες άμαρτάνομεν, χα\ ού προαιρού-
μενοι δίκαιου με θα, πώς ώς θελήσει άμαρτή σαντες τι­
μωρού με θα, κα\ ώς προαιρέσει δικαιωθέντες άπο· 
λαύομεν τών αγαθών; Και εί θελήσει τδ έκάτερον, 
πώς ούκ έχ θελήσεως έκάτερον; 

λθ'. Εί κρείττον τδ φυσική ανάγκη ποιείν τού 
άδιάστω εξουσία έργάζεσθαι, κρείττον άρα ή κατά 
φυσικήν ανάγκην ποιούσα ύλη, τοΰ μετ* έξουσιότητος 
έογάζεσθαι θεού. Εί δέ χείρον τδ κατ* ανάγκην 
ποιείν τού άβιάστως έργάζεσθαι, πώς ού τού κρείτ­
τονος άποχωρίζουσιν οί Μανιχαίοι τούς ανθρώπους, 
άταλλοτριούντες αυτούς της κατ* έξουσίαν προαιρέ­
σεως ; 

μ'. ΕΙ μεμπτδς χατά τούς ΙΙανιχαίους δ άμεμπτος 
θΐδς ώς προγνούς τούς ποιήσαντας κακά παρήγαγε, 
μεμπτδς άρα χατά άλήθειαν δ τών Μανιχαίων Θεδς, 
δτι προγνούς τους άσεβήσαντας υίείς, προέβαλεν έξ 
αυτών* χαί εί προγνούς δ τών Μανιχαίων Θεδς τών 
Ιδίων υίών τά ασεβή ματα, προέβαλεν, κα\ προβάλω ν 
αυτούς ούκ αίτιος άσεβημάτων πώς προγνούς ό κατά 

OTINO MANICII.EO. «'Γ.Γ, 
32. Si in creaturis digressio a beno ilt mali p.iu-

cipiiun, ct res^alio mali srepe principiiiru booi fif, 
cur Dei bontim, ut increalum, sicetiam et imtuu-
tabile , advcrsarium noti babcbil malum ? 

35. Si malum nihil alitid est, quaro in alter* 
ulratn pariem digressio, caret vcro bacDeus, quo-
modo cnjus rei ιιοιι babel possessun, bnjus babe-
bil opposilionem ? 

34. Si seciindtim subblanliam praexsisicnliuiit 
principioruin in crcaii*, lum bonum lum etiam 
malnm, lanquam ex pracxsisteiitibug elemetitis in 
rebus faciis; luro calor mni frigus , ex uno princi-
pio subslanti» eruol, ex quoeiiam bontiro ac malum. 
Nam et aqua cl ignis, unclc calor el lrigus, cx uno 
sunl priucipio, ul vos putatis. 

35. Si secuiidtim parlicipaiionem prxexsisleiitiuni 
principiorum esl in rebus creaiis lum bonum Uim 
eiiaai laalutn, quomodo poena quidcio peccantee, 
gaudio aulem bene agcnies dignos censcmus 1 Ei * i 
secfindum participaiionem habcraus iualum, qao-
modo fcbricnlem quidcm misericoi dia ct compas-
•ionc, cuni auiem qui irascilur vitupcrandum cagii-
gandumque ccusemus ? 

36. Si oemo ea quae ex praeexsiaicntiura nalu-
ralium parlicipatioim uecessario accidunt, lege 
vciuit, tiunienhn bâ ecx necesaiiaie, curinjitstitiam, 
vel iiupictatem tuni di\inx tuin buntaux lcgca 
velanl ? 

37. Si ea quae a jure velantur mala, veiuli bla-
spbemia, injustiiia, et omnino impieias ac peccaiuiu, 
quibus etiam poena dccreta osl , absque animat 
coneurstt non liuot, quomodo aoima non cst causa 
vetitoruiB a lege malorum? Et si aiiinia causa Cftt 
vetitorum a lege malorum, quidni sunt ab anima 
ea quae jus velal mala ? Quod si ila est, quo-
modorerom iioiiliam babet isqui inierrogat unde 
aint mala ? 

38. Si inviti poccanus, ci si abaque noslra 
voluntate juslificainur, cur ptaciimur c^u si volen-
tes peecavisscinus , ei boois afficimur ccu si pro-
posilo noslro fuissemus jusliiicaii? tt l i aliemm 
voluntarium e&l, quidni volumarium ulruroquc? 

39. Si melius esl pbysica necesiiuie agere 
qnam non coacla faculiaie operari, melior eti 
qna? aecundum pliysicam iioceaeiialein agit ma-
teri^, quam qni arbilratu tuo agit Deua. ^uod 
εί deteriua est ex necessiUle agerc, quam eponie 
operari, quidni a re meliore Manichaei aver-
iunt hoinines, dum eos voluniario arbiirio spo-
lianl? 

40. Si reprebonaibilia aecundum Manichaaoi 
eat Deus, alioqui irreprebensibilis, quia male 
acluros praescieos nibilomiuus in viiam cduxil, 
reprebensibilia vcre est Maiiicbxorurn Dcus 
qui, pravidens ftlioium suorum futura peccata, 
tamen eos. produxit iu iucem. Ei si cum cos 
produxerit, non est causa pcccaioruoi; quomodu 
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•erus Dens futurorem hominum crimini pne- Α άλήθειαν Θεδς τά τών γενησομένων παραπτώματα* 

χαί παράγων τους ποιήσοντας, αίτιος ύπαρχοι παρα-acteng, el nibilomiout peccaturos creans, ctust 
delictorum sitT 

4i". Si bonus Deue fecisset homines bono *quo 
ac malo agendo itnpotenleo, utique ipse utrumqae 
!n Hlis eflicerei, ei Deus ipse bonorum malorumquo 
qu« ab bominibus flunt eausa eaget. Quod ai bo-
nnnes td utminquo Jdoneog effocit9 aeqoitar ut 
utriuBque ipsi auciores sint. 

42. Bonnm duplex dicilur, aliud nempe in Deo, 
aliud in creatis rebus. Rursus bonum Dei ia duo 
dividitur, alivd natura, aliud crealion*: natara, 
quod in gubsiaaii* exeeUenlia ooosialii: creaiioae, 
quod in factura,creaiione providentiaque consptci-

πτωμάτων; 
μα'. £1 έποίει μίν 6 αγαθός Θεδς τοος ανθρώπους* 

άδυνάτως έχειν πρδςτδ χαλδν έργά&σθαι χαλ το χο> 
χόν* έχτελών δέ έν αύτοίς έχάτερα έτύγχαντν ον­
τάς* αίτιος ήν άρα 4 βίος των ανθρωπίνων χολών 
τα χαι χαχών* εί δε έποίησ*τους ανθρώπουςουνο-
τώς έχειν προς έχάτερα, έχατέρων αίτιοι ύπάρχσυσεν 
αυτοί. 

μψ. Το αγαθόν λέγεται διχώς· ** μ*ν ένττροντι 
Θεψ,τδδέ ένγενητοϊς. Κα\τδ μέν έ ν τφ οντι Θεά), 
διχώς νοείται πάλιν* τδ μέν φύσει, τδ δέ ποιήσει* f*V 
σοι μέν, τδ ποριστώντδ έχχριτον τής ουσίας* ποιήσοι 
θέ τδ έν δημιουργία χα\ προνοία τών δντων θοχφοά-

tur. Bonum autem ΙΑ creaturia parlira mturale οεέ, Β μ(νον. Τδ δέ έν γενητοίς άγαθδν, τδ μέν φύσει, νύέο 
panim Toluntarium, parlim deniqoe usu. Natoralo 
quidem, ui iptas crealioneg, quod idem egt ac ia 
creatione specutum, uempe io rerem crealanm 
oatura. Usu, «l divttitt, principaiag, inopia. Qoa*-
propler hsc modo etiam tuni mala, modo wteau 
Volunurium auiem, ut religiogliag, jugtitia et 
generaiim virtus; deoique usu, ut oerpens qua-
teoug esl noxiug, febris, faroes, peccatorum pqttt*, 
et alia hojuMDodi, velali ad reiigiogtlatofli ejndienlia. 
Mala qaoqae dupliciler considerantur; nompo d 
proprto et appellative; proprio ot reUgiogitas d 
peccaiuflQ; appeilalivo : ut aerpens, fames, febfia, 
peccati poena, lerr» moiag, et bia oioiilia;fW 
revera quidem sunl bona, eeoquse ad religioiem 
Ιαειίίαιιοι patienteg, aed α oobia repvtantar mla : 
velati νοΜ leciio, medica pbanBaaca, qtut mak 
quidem videatur «grift, reapae tolom bont ount. 
Kam el ipoonua bonomiB, alla per ao ipoa booo 
otxnt 9 alia ftro proptor T̂ maoqoeoiia ox ipsia 
boika. 

MANICHJEOROM BLASPHEMIA. 
45. QOXB cqm iia tinl, Manicbtti bonum quidem 

qood exiniiam divinae BubaUDiiae partem exbibet, 
contemnanti dum id par malo ease asseverant, in* 
digeo&que ot inarmam conAngnnt: bonum vero 
quod ia ereaUoRe et prorideniia coospicitur a booo 
0oo aBenaoi maleflcii oomine beneflcium appellan-

θέαχι, τδ δέ χρησίμου ένσχιν φύσσι μέν ώς τΑ δη­
μιουργήματα οντά* ταυτδ γάρ έστι τδ έν δ\αιουργ(ο> 
θσωροΟμσνον, τό> έν φύσαι τών γονητών* χρήσαι δα» 
οίον πλούτος, αρχή, πσνίο· Αιδ χοΙ ποτο χαχά γίνο-
«αι τά τοιούτο, ποτέ Ιέ οδ· προθέσσι δέ, οίον ή ΟυσΙ-
6tta χο\ ή διχοιοσύνη, χα\ ώς Απλώς είπχΐν ή άρττή· 
χρησίμου δέένεχχν, οίον δ δφις χαθδ ρλοπτιχδς, πυ-
ροτδς, λιμδς, ή ύχέρ Αμαρτιών τιμωρία, χαι τΑ 
τοιαύτα, Ατσ εύοχοτίας παιδσυτιχΑ. Κα\ τά χβχΑ δν 
χώς, τδ μέν χυρίοκ, τδ δέ μστά προσηγορίας· χυρίως 
μέν, οίον ή Ασέβεια χαι ή Αμαρτία* μστΑ δέ προσ­
ηγορίας, obv ύφις, λιμδς, πυρετδς, ή υπέρ Αμαρτιών 
τιμωρία, σχισμός, χα\ τΑ τούτοις παραπλήσιο* Ατινο 

C τψ piv άληθεί έστιν Αγοθο, ώς πρδς ιδσέβειαν ποε-
έαύοντο τους πάσχοντος, πρδς ήμος Ιέ λιλογιστοι 
χοχΑ* ώς δήπου χαλ ή «>λ(θοτομίο χαλ τύ φαροο-
χαύοιν, χοχΑ μέν τοίς παοχουσι λολογιστοι, ΑγοθΑ Λ 
τψ Αληθεί* τών γαρ δή Αγαθών» τΑ μέν W έοοτΑ, τ* 
δέ διά τά δι' αυτών. 

IfANIXAlQN EUASivlMIAI. 
μγ. Τούτων ούτως εχόντων, οί Μανιχαίοι τδ μέν 

παριστών τδ έχχριτον τής θείος ούαίος Αγαθδν An-
μοζουσιν, σ̂ον τή χοχία αύτδ Απούτιχνύντκ, «οΑ 
ενδεές χαλ Ασθενές χατασχευάζοντες* τδδέ έ ν δη­
μιουργία χα\ προνοία θεωρού με νον Αγαθόν τών δν­
των, του Αγαθού Θεού Αποστερούστν, οίε χοχίαν f«* 

let̂ Noslram vero oataram el vilaB asam mali prin- D σχοντες τδ ευεργέτημα· Τήν Γ ήμετέραν φύσιν τε 
cipii effccium eose contendam: quaeque ad Tirtu-
tem docunl vel roeliorea DOS faciuni, lanquam 
RMdiiias effluvium Iraducant: ?irlatom in SQiama 
ac ?itlum ttuporem naiuras, DOD volanuiis faclum 
eose definioot. Jam vero si qui iu dognaatixanl, so 
veriutia coouiberoalet easo jacunl, aini 
eiiam ltaiiicbati veriiatis alumui. Oood oi 
cooira esi, iolelligat qaitqae ooBsequenilaai. 

44. Si bonan subelanua sii, bonua vir pror-
iX8 eril contiogont. Si ilcra malum ail sub* 
auniia, malaa vir seque erit coniingens. Quod 
εί bonos vir gubaUDlia eit, bonom eiii cooiin-
gcog : parilerqtio si roalui vir sit subgtaniia, 

χα\ χρείαν είναι τής πονηράς Αρχής διισχυρίζονται* 
τά δέ πρδς ορετήν άγοντα ή βελτίους ημάς ποιούν-
τα, διαβάλλουσιν ώς χοχίας άπό^οιον* τήν δέ ορε­
τήν αυτήν χα\ χοχίαν, φύσεως κωφότητα, άλλ' ού 
θελήσεως χαρπους αποφαίνονται. 'Αλλ' εί μέν ταύτα 
δογματίζοντες, μετά τής αληθείας συζήν σπουδάζαυ-
σιν, έατωσαν χα\ οί Μανιχαίοι τρόφιμοι τής αλη­
θείας* εί δέ τουναντίον, νοείαθω έχάστφ τδ συνογδ-
μενον. 

μδ*. Εί τδ άγαθδν ούαία, δ άγαθδς έσται πάντοες 
αυμοεύηχός* χα\ εί τδ χαχδν ουσία, δ χαχδς έσται 
συμύεύηχός. Εί δέ δ άγαθδς ουσία, τδ άγαθδν έσται 
συμβεβηχός· %α\ εί ά χαχδς ουσία, τδ χαχδν έσται 
συμβεύηχός' χα\ περ\ χαλου χαί χαχού ό αύτδς λύγος· 
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2υμβεβηχδς 81 νύν λέγω, ού τδ φυσικώς συμβαίνον Α roalvm erit cootingeog. El de bono ac malo ideui 
Ιξ ανάγκης ταΐς ούσίαις, αλλά τδ αύθαίρετον συμ­
βαίνον δν ταΐς τών λογιχών χτισμάτων πράξεσιν. 

με*. ΕΙ χρή τής αληθείας άχριβεστάτην γνώσω 
έχειν τήν αρχήν, ή δα του Μάνεντος δυσσέβεια 
άγνοχτν του πόθεν τά χαχά φέρουσα πρδς άσέβειαν 
Ιχει τήν χρηπίδα* πώς ούτως τής αγνοίας χαι ασε­
βείας έρασταλ, οί τήν του Μ άνεντος άσπαζόμενοι 
χαχοθοξίαν; 

DPOTAXEIX XPimANlCal ΠΡΟΣ ΤΟΠ 
MANLXAlOn. 

Hov fx τίνος υποκειμένου γινδμενον, ή φύσει, ή 
τέχνη, ή προαιρέσει γίγνετα*· φύσει μεν, οίον έξ άν­
θρωπου άνθρωπος, χα\ Ιχ σίτου σίτος* τέχνη δέ, οίον 
Ιχ τής υφαντικής Ιμάτια, χαλ τής οικοδομικής οΐχίαι* 
προαιρέσει δέ, οίον Ιχ τών προτέρων τδ σύμπαν· 
Άλλά χαλ Ιχ φύσεως Ιχάστης ού πολλσλ χαλ διάφοροι 
χαλ Ιναντίαι φύσεις γίγνονται* οίον ού γίγνεται Ιχ 
τής του άνθρωπου φύσεως βούς χαι χαλχδς, ύδωρ, 
πύρ τε χαλ κάρυα, Ωσαύτως δέ χαλ έχ τεχνών έκα­
στων ού διάφοροι χαλ έναντίαι ύλαι, άλλης ούσης τής 
τέχνης παρά τήν έξ αυτής μετασχηματιζομένην ύλην 
οίον ού γίγνεται έχ τής υφαντικής τέχνης Ιριον* άλλά 
τά δντα έρεα μετασκευάζει, άλλης ούσης αυτής παρά 
τά έρια. 'Οτι δέ χάχ προαιρέσεως ού μόνον ούχ έναν­
τίαι φύσεις, άλλ* όύδ* δλως γίγνονται φύσείς,παντί 
Ιήλον. 

α*. Τούτων Ι* ούτως εχόντων τά έξ ύλης άραγι-
γνόμενα, φύσει γίγνεται, ή τέχνη, ή προαιρέσει · 
άλλ' ε! μέν φύσει, πώς μιάς ούσης, πολλαλ χαλ διά­
φοροι χαλ έναντίαι φύσεις γίγνονται έξ αυτής; ΕΙ 
δέ τέχνη, πρώτον μέν τίς ύ τεχνίτης; Ούδελς γάρ 
τεχνίτης έστλ χαλ ύλη χατά ταυτό. Έπειτα δε πώς 
χατά τήν τεχνιχήν άχολουθίαν έχ μιάς ύλης πολλα\ 
χαλ διάφοροι χαλ έναντίαι γεγόνασι φύσεις; Είδε 
μήτε φύσει, μήτε προαιρέσει, μήτε τέχνη γίγνεται 
τάέξύλης γιγνόμενα, είπε πώς γίνεται τά έξ ύλης 
γινόμενα; 

dicendvm esl. Coniingens aaleai nunc dico noa 
quod eonihigenter accidil aeceasitate gubeun-
fia, ted quod gponte comingii ia ralioualiani 
creaiurarum actibvs. 

45. 8i principium oportet accuratiasiman babero 
veritalia ootiliam, Manelis aotera impkias cuin 
igoorang oodo aiiii mala, irreligiogiuto nitalur, 
car adeo svat ignoraaite alqoo irreligioalUiit 
amantes, qai Manetig pravae sedaa adbc-
renl? 

mOPOSITKMIES CHRISTlANiE ADYERSUS 
MANICHJEOS. 

Qatdquid ex aliqao •ubjecto fift, aat namra 
tjfli αχέ arto aut eleciioae. Nalara quidero, ul 

et bomixe bomo, ei fraoMBto fruoMnlum. Arie, 
«I αχ textrina voatimeoUiai, oi ex arcbilectara 
doaxo. Eleciiooo velati ex prioribuo uaivergam. 
Venunlaaiea ex uxaqatqaeoaiera noo multie aeqao 
dhornc αχέ cojrtraria naiuraa fiunt; vehni noa 
it ex boarioio aalara bot, «o, aqaa, igviis atquo 
Bueoo. Shailiier et ex oiDgvUf artibtjg baud iani 
dfverox) et cotiirario) auUcria), cxm sil ars diversa 
a maletia qaa per ipeam traoafigvratar. Exem-
pli grotio, aoa it ox texJriaa veliva, aod ars eioi-
sienlia vellera ebboral, cani ipsa lajaea diveraa 
oil α velloribag. Qaod aaloai eliam ox re vo-
luotaria, iton golam baad coDirartx* aauir* 
iaot, aed ommno nvlbc, BOBJO aoa videt. 

(j f. Hig ila eoRstitvitt, ea qaae ex materta 
nuat, vel arte vel voluataie. Jam oi naiura, 
qnomodo cuia ail uaa, mulim ac dlvors» coa-
trariaqoe uaturae ci ipsa fivm? Sia orte, pii-
BK> quidom quisnam opifbxt Meno onim oimnl 
eat opifex Η maieHa. Doiodo quomodo oecun-
dum tecbnicojQ rauoxeai ex tina ojateria HHIIUB 

oe dimsc et cootraria facua oxoi naUiraT Sio 
deniqoe votonula, qaonodo ex volxnuio ieni 
BOlane? Qood ol xoqae natara wqme voloxtala 
aeqmo arto ioal qm» matoria οοχείαιιΐ, dic qoo-

iooi qvae tuioria cooouni? 

p. ΚΙ πάν έχ τίνος υποκειμένου γινόμενον,ή 
φύσει, ή τέχνη, ή προαιρέσει γίνεται, αϊ δε τών 
δντων διαφοραλ χαλ έναντίαι φύσεις ούτε φύσει, ούτε ' 
τέχνη, ούτε προαιρέσει γεγένηνται* πώς έχ τίνος 
υποκειμένου, αί τών δντων γεγένηνται φύσεις; Εί 
9 ούχ έχ τίνος υποκειμένου αί τών δντων φύσεις γε­
γένηνται, είπε πόθεν αί τών ύντων γεγένηνται 
φύσεις; 

γ. Εί έν τόπω τής ουσίας δ Θεδς, πώς ού περι-
γραπτδς τήν ούσίαν δ Θεός; Εί δέ περιγραπτδς τήν 
ούσίαν δ Θεδς, πώς ντανγνώστης τής ουσίας δ θεός; 
πώς θεδς τήν ούσίαν δθεός; 

δ*. Εί έν τψ τί έστι περιγραπτδς δ θεδς, έν δέ τφ 
ποαφ έστιν απερίγραπτος, πώς ταυτόν έστι τδ ποσδν 
τού θεού χα\ τδ τί αυτό; Εί δ' ού τούτο, πώς άν λέ-

i . Si qnidquid οχ aliqao oobjedo 6t, aol 
xaliira, out arle, aol votvnute fit; reram oo> 

1 iem diferontitt cooiraricqoe aaiarae, neque ma-
t«ra, Beqoo arte, Beque voluniale oaai factte, 
quomodo ex allquo oubjoeto, renini aaiaraa 
facue faeraai Τ Qaod ol miaine ex aUqoo oab-
Jecto, rerum natune fact» fuernni, dic aadeaaai 
oiai facUe oalare ? 

3, Si loeo subsiantia est Dcus , quidai sil 
drcuroscripta subeianiia Dei Τ Et si circamscripU 
est sobstaaiia Dei, quomodo cogooscU univertan 
f ubsUDtiam Deus ? quumodo Deus , aubilOBiia 
Deut estt 

4. Si iaesseaiia Deue est circamscriptut, ia 
qualitato aulcro incircumscriplu», quomodovnum 
ideroqve auni qualitas el estcniia Dei ? Qaod oi 
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noo sunl idciri , quomodo dicentus numina Α γοιτο δτι ονόματα περ\ τού Θεού κα\ λόγο: διάφοροι 
divcrsasqgc lociiiiones unuin dcnotare, propier 
€'jl>slanlia* unilalem varictalc omni tareniis? 

5. Quod st itiliil duo principia discrimiiial, 
scd iuviccm adjaccnt, ut umbrae !ux, atil vcl-
uli sol oiQiii quidcm cnipori adjacens, uon 
lauieti iiihxicjis aui cuinniisius aut iufusus; 
pritno quid<:m quoniodo inclius principium nou 
erii causa quod sit atiud duicrius, veluli quae-
dam lux umbraj ? Dcinde qiiomodo quod est 
delcriu* non fruclur tucliorc, prorsus ut corpora 
f ru imlur solc v 

0. Si iriniias Palris, Filii , et sancti Spiritus 
nominibus et mnncro dicilur irinitat, natura 
lamcn est nionas, ei nicnadem efficit naiura, 
triniiatcm vcro modus exsislenlis, quidni cogit Β τ ή ν δέ τριάδα ή χρεία, πώς ούκ ήνάγκαζε τήν φύσιν 

τδ έν σημαίνουσι διά τδ £ν και άποίκιλτον τής ου­
σίας ; 

ε'. Εί δέ διορίζει μεταξύ τών δύο άρχων ουδέν, 
παράκεινται δ' άλλήλαις ώς σκι$ φώς, ή ώς ηλίου 
παντ\ μέν σώματι παρακειμένου, μή έγκειμένου δέ 
ή μεμιγμένου, ή κεραννυμένου, πρώτον μέν πώς 
ούκ ?σται ή κρείττων άρχή, αίτία τού είναι τήν χεί-
ρονα ώς τι φώς τής σκιάς; Αεύτερον δέ πώς ούκ 
απολαύσει ή χείρων τής κρείττονος ώς τού ηλίου τά 
σώματα; 

ς'. Εί ή τριάς Πατρδς, Υιού κα\ ΑγΓου Πνεύματος 
έν δνόμασιν κα\ άριθμοίς τριάς λέγεται, έν δε φύσει 
μονάς, κα\ τήν μέν μονάδα ή φύσις περιεποίησεν. 

naturam modus ? Et si cogit modus naluram , 
quo pacCu Deus sit i« qui cogitur? Si vero 
miniiue cogii, qui lit ut triiiiuiciii oomioun 
modus efleceril! 

7. Si mcJus, unde cel trias, ex maleria e*l; 
creaia autcin consequenter ad primam causam 
refcrunttir, υι vos dtcitis, quidni sil causa irini-
talis maicria? Quod si non est cx irtaieria tnodtis, 
quo exsisfit Iriiutas, dic undenam sit modus quo 
irinitae cxstitil? 

S. Si onniimodc impeccabilis esl Deus, non om-
niiiiodc aulein iitipcccabilis auiroa, quoinodo idcm 
e*i anima ac f)eus? Quod si nibil essrniia propria 

ή χρεία; Κα\ εί μέν ήνάγκαζεν ή χρεία τήν φύσιν, 
πώς Θεδς δ άναγχαζόμενο;; Εί δ* ούκήνάγκαζε, πώς 
τήν τριάδα τών ονομάτων ή χρεία περιεποίησεν ; 

ζ'. Εί ή χρεία, έξ ής ή τριάς, έξ ύλης, τά Bi γι̂  
γνόμενα κατά παρακολούθησιν είς τδ πρώτον αίτιον 
αναφέρεται καθ* υμάς, πώς οΰκ Εσται αίτία τής 
τριάδος ή ύλη ; Εί δ' ούκ έξ ύλης ή χρεία, δι* ήν ή 
τριάς, είπε πόθεν ή χρεία δι* ήν ή τριάς; 

η'. Εί παντί τρόπφ άναμάρτητος ό Θεδς, ού 
παντί δέ λόγφ άναμάρτητος ή ψυχή, πώς ή αυτή 
έστιν ή ψυχή τφ Θεφ; Κα\ εί ουδέν άναμάρτητον 

est impcccabile ίιι icruin naiura, quoiiiodo qiue ^ τ ή ν ο υ , , ( α ν γίνεται παρά φύσιν, πώς ή άναμάρτητος 
iinpeccabilis c&seulia propria esl anima, facia csl 
pcccabilis hi rerum naluiani ? 

9. Si scienlia et lide sua salvanlur Manicbact, 
cur opus esi illis olei obsi^uaiione? Ei si possunt 
aalvari i i qui cum udc ei scienlia ultinlUT olei 
obsignalione, quoinodo cos sil iiupossibilc salvari 
qui cinu lide el wieiilia acccdunt ad aqua3 bapii-
amuin ? 

40. Si raiione 8ttbstanua3 cunctae divinx animae 
pariter bonas tunl, ralio auiem ipsarum sub-
biamiae ncque detraciioaeoi palilur ncque incre-
itHMitum : primo quidem quomodo boni Γιιιιιί 
per \iriulem Manicbci? Dcinde quomodo si 
atiqua ralioiic ex bona fit niala anima, ιιοιι 
amitlit quani aotea babeai subaUDtiam ? Nani ^ 
bonum ilemque malun subeiatitia cs l , ul isii 
credunt. 

11. Si cx nalurali corporis mortatrtatc irans-
fetmnt divinac Scriplitra» inonalitatis appella-
tioneni , iu animas iitiuioriales, quaB pra> 
ler naluram in peccalis smit nioitux, quo-
modo ex morliiorum nalurali rouiin cctionc, non 
Iraiisfcninl resum elioais d^noniinalioncm in 
immorlaUs aniuias ? ^am poitor cst dida-
ecalicis mcla|diori!> rcrum vcriias, und« ipsa 
lucUpbora Bumilur. Ει &Ί iiunqaam Jesus ex 
iiatnra ιιοιι ci^iautibus oapii iuciaphorain, quo-
ntmlo cx ca quac nunqiiam fuit, ui \os dtcitis, 

τήν ούσίαν ψυχή γέγονεν Ιναμάρτητος παρά φΰσιν; 

Ο'. Εί γνώσει καϊ πίστει διασώζονται οί Μανι-
χαίοι, τί χρήζουσι τής διά τού ελαίου σφραγίόος; Καλ 
εί δυνατδν σωΟήναι τούς μετά γνώσεως καϊ πίστεως 
χρήζοντας τής διά ελαίου σφραγίδος, πώς αδύνατον 
σωθήναι τούς έν πίστει κα\ γνώσει προσιόντας τφ 
διά τού ύδατος βαπτίσματι; 

ι'. Εί τφ λόγω τής ουσίας πάσαι θείαι ψυχαλ 
όμοίως είσιν άγαΟα\, ό δέ τής ουσίας αυτών λόγος 
ούτ* άφαίρεσιν ούτε προσΟήκην υπομένει, πρώτον 
μέν πώς αγαθοί γίγνονται διά τής αρετής οί Μανι-
χαιοι; Ιπειτα δε πιύς εί τινι λόγω έξ αγαθής γίνεται 
κακή ή ψυχή, ούκ άπόλλυσιν ήν έτχε πρώην ούσίαν; 
Ουσία γάρ τδ άγαθδν κα\ τδ κακδν κατ" αυτούς. 

ια\ Εί έκ της κατά φύσιν σωματικής νεκρώσεως 
μεταφέρουσιν αί Οείαι Γραφαλ τήν της νεκρώσεως 
προσηγορίαν, έπ\ τών αθανάτων ψυχών τών παρά 
φύσιν έν πταίσμασι νενεκρωμένο;ν, πώς ουκ έκ τής 
κατά φύσιν νεκρών αναστάσεως μεταφέρουσι τδ της 
αναστάσεως δνομα ίτλ τών αθανάτων ψυχών; Προ­
ηγείται γάρ ταίς διόασκαλικαίς μεταφοραίς ή τών 
πραγμάτων αλήθεια, έξ &ν καϊ ή μεταφορά εκλαμ­
βάνεται. Καϊ εί oOoiv ποτε ό Ιησούς έκ τών πάντη 
κατά φύσιν μή γιγνομένων ποιείται τήν μιταφοράν, 
πώς Ικ τής πάντο); μή γινομένης νεκρών άναστά-
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W3 DISPUTATIO CUM ΡΗΟΠΝΟ MANICH/EO. 
σεως καθ* υμάς μετέφερεν έπι ψυχών τήν τής άνα- Α niorluorum resurxcclione, 
σιάαεως προσηγορίαν; 

ι{1'. ΕΙ άληΟεύων 6 Τησοΰς έαυτδν ώνόμασεν Υίδν 
του Θεού, πώς ούχ άληθεύων έαυτδν έχάλεσεν Υίδν 
τοΰ ανθρώπου; Κα\ εί ούχ άληΟεύων έαυτδν έκάλε-
σεν Υίδν ανθρώπου, πώς άληΟεύων ώνόμασεν ΤΙδν 
του Θεού εαυτόν; ΕΙ δ' άληΟεύων έχάτερον έαυτδν 
Ιλεγεν, πώς ούχ έστιν αύτδς έχάτερον; 

ιγ\ Εί χαλώς δ Ιησούς μετιών Ιν τισι τήν Του-
δαίχήν συνήθειαν έδίδασχε τους ανθρώπους, πώς ούχ 
άγαθδς δ τούτου Πατήρ, δς τήν τών παλαιών μετερ-
χόμενος συνήθειαν, έπαιδαγώγησεν τούς Εβραίους 
πρδς εύσέβειαν; Καϊ εί ύπ?ξηρημένης τής τών δε­
χόμενων νηπιότητος λίαν αγαθά τά υπόλοιπα τής 
Παλαιάς άιαθήχης, πώς ού τού αγαθού Θεού έστιν ή 
Παλαιά Διαθήκη ; Β 

ιδ\ Εί ού σφάλλονται οί Μανιχαίοι λέγοντες δτι δε! 
τήν θείαν ούσίαν ήτοι τήν έχ τής θείας ουσίας ψ<*-
χήν παραδοΟήναι τή αίωνέω κολάσει υπέρ τών χατ' 
ανάγκην αμαρτημάτων, πώς σφάλλονται οί τής αλη­
θείας παίδες φάσκοντες δτι χρή τούς χατά ποίησιν 
μέν ύπδ Θεού γεγενημένους, αυθαιρέτους δέ άμαρ· 
τήσαντας κολάζεσθαι; Και εί δίκαιον λέγειν δτι έστι 
τέλος τής τών κακών κολάσεως, πώς άδιχον είπείν 
είναι τέλος τής ψυχών τε χα\ σωμάτων κολάσεως; 

ιε*. Εί χακή ή γένεσις, πώς ούκ αγαθή ή φθορά ; 
Κα\ εί πονηρά ή αύξησις , πώς ού χολή ή μείωσις ; 
Κα\ εί χακή ή φθορά, πώς ού καλή ή γένεσις; Καϊ 
εί πονηρά ή μείωσες, πώς ούκ αγαθή ή αύξησις; Κα\ 
εί ενδέχεται χαχδν εΐναί τι γίνεσθαι χα\ φθείρεσθαι, 

87* 
iraaelaHi ad anlnm 

resurreclionis metapboran) ? 
12. Si veractier Jcsns Doi Filium ee noruinavit, 

qaidnt itetn veraciler se Filium horaiui* nan-
cupaverilt Et ei non veraciier Filium ae h i -
minis dixit, quomodo veraciter se diierit Dei 
Filium ? Qaod $i altcnnrum se dixil vcraciler, 
car non ulramque idem sil ? 

13. Si prseclare Jeatis in nonnnllis scquens 
Judaicam eonsaetudincin homines docuit, quidni 
bonus fuerii Jtujus Pater, qui priscftrum obse-
cundans consuttudiiii, flcbraoa ad religionem 
inslittiit? Et si excepia audiionim pueriliiaie, 
bona xalde erant reliqua Veferia Tcslamenti, 
cur non tit a bono Deo Yetus Teslaineiitum? 

14. Si non orraot llanicha>.i dum aiunt, opor-
tere divinam aubatantiaoi, seu aaiiuam cx divina 
substaniia conslanlem, iradi «itrno supplicio 
proptcr peccala neeetiario comniisaa, quomodo 
errant terilalis filii, dura afllrmaiit oporlere 
bomincs a Deo quidem faclos, scd voluiitartof 
pcccalores, puntri? Et si jusic dicitur fincin 
csse supplicii peccaiuiaro, quotnodo iiijusle dicelur 
iinein csse animarum #31 corporum stipplicii? 

15. Si maJa esl generaito, qoomodo non sic 
buua corruplio ? E i st mabini est iiicreiaeiiititn, 
qoidni sit preclara diminulio? El si mala f.st 
cortupiio, quidni bona sit generatio? Ki si mala 
c*l diminuiio, quidni sil boauiu iiicniin«'iitum? 

αύξάνεσθαί τε xa\ μειούσθαι εναντία είναι άλλήλοις C Et * admittiinus mabim essc aliquod, corrumpi, 
τήν ούσίαν, είπε διά τί ούχ ενδέχεται τό τε χαλδν 
χαλ τδ χαχδν χατά τι είναι επαινετά ; 

ις*. Εί δυσΐ δεσμοίς συνδέδεται ούσα έν σώματι ή 
θεία ψυχή, έν\ μέν τφ άσωμάτφ χακφ συμφυεί τοίς 
σώμασιν, ένλ δέ τφ σώματι αύτφ, άνεχτοτερον δέ έν\ 
αυνδεδ<σθαι δεσμφ ή δυσΙν, ώς μαρτυρεί τφ λεγομέ-
νφ τά πράγματα* πώς ού χαλώς ποιου σι ν οί φονεύον­
τες άλογα τε ζώα, και ανθρώπους χαταχόπτοντες 
ώς τά φυτά; Άπολύουσι γάρ τήν ψυχήν ένδς δεσμού 
και χαταπονήσεως. Κα\ εί συνδέδεται τή ύλη ή ψυχή, 
πρώτον μέν πώς δεσμδς τή ύλη παραγενομένη τού· 
ναντίον περιβέβληται δεσμφ; έπειτα δέ πώς άπλή ^ 
ούσα τήν ούσίαν, χατ' ανάγκην συνδέδεται σώματι ; 
Πάν γάρ τήν ούσίαν υπάρχον απλούν, τοΰ κατ* 
ανάγκην ελεύθερον δεσμού. Περί τούτων τήν παρ" 
υμών άπόκρισιν αναμένω. 

Περί τον δττως αγαθόν. 
Τδ άγαθδν έπ\ Θεού ουσία τυγχάνει, έπι δέ τών 

γενητών ενέργεια τίς έστι περ\ τδ έκτδς γινομένη, 
χαλ συμβεβηκδς υπάρχει διά πράξεων ή θεωρίας 
χατορθούμενον. Κα\ διά πράξεως μέν κατορθούσιν 
άνθρωποι σαρκΐ συζώ ντε ς τ δ αγαθόν * αί δέ νοε-
ρα'ι δυνάμεις, δΊά θεωρίας κα\ προσευχής. Έπει 
ούν συμβεβηχός έστιν τδ άγαθδν έπί τών 
γενητών, πάντως έπ* τούτων κα\ προτερεύιι τδ εΤ-

cretcere, niinoi, conlraria csse invictm qooad 
gubstanliam, dic cur non sit adiiiitiendufti 
bontinn ct malum gccundum quid ease lau-
dabilia ? 

16. Si doobus vinculis colligalor duro osl in 
corpore divina anima, uuo qoidem htcorporeo 
malo «onnalurali corporibas, aliero autem cor-
pore ipso; cam tit tolerabilius uiio vinculo 
quam duobus alligari, ul iaeta diciia attcstan-
iur , quidni cgregio iaciuot qui occidunl irra-
lionalia aniinaulia, cl qui bouiinea catduoi inaiar 
arbiMum ? Solvuni ewim attiiiiam uno viuculo 
cl aiflictione. Ει εί alligaier xiatoric aiiiina, 
primuoi quidein quoxnodo cum sit ipsa maierise 
vinculwn, eadem conira vixcuio aliigalvr? Deinde 
cnm ait iubsunlia siropkx, cur coacte vinculo 
aliigaiur? Quidquid euiui suaptc naiura simplei 
αεί, oinni necexurio vinculo liberum et>t. Ad 
b«c respoMSum veslrum exspecto. 

De bono. 
Bonum in Bco subataatia est, in crealuris ope-

ralio qusBdam extcrior, el egl couliiigens rcciiludo 
actmim vel cogitaiioitU. Et aeiu quidexi recie aguul 
homincs dum in carnc viveuics bonuiu excrceat - at 
inlelleciuaic» viriutes per coiileinplaiionein ei ora-
lioaem. Quoniaui igiiur conCiiigens Cbt in rtbu* 
rrealis bomini, oniuiao in bis prâ cedit csse bo-
iiuin.Oporietemm bonuin vcluii essoloco proposifi. 
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at sk cofitingeot in ipso ceroaiur, si?o id sejun- Α ναι τδ αγαθόν · Μ γαρ τδ εΓναι τδ άγαθδν, ήτοι τα 
etam git sive secas. Sed Umen qaod «uioei ad in-
creatam Deum, quoniam semper est Deus, bonas 
qaoqao temper est. Noa enini iliad est in eo easeo-
tia v aliud boaiue; ted ipea eseemia babel boai-
talem. Ergo ex dictlt manifestutn eat, malam aoo 
esse Deo oppositum qai •ubsianiialiier bonus csl; 
nam aubsUnite nibil prorsua opponitor. Sed con-
lingenti boao, qaod in crealh cemltur, opponiiur 
mainrc. Nam quod malo actu fit, oppoailur ei qaod 
bofio acta fit. 

Di σρσται sox*. 

OmDis operttio io eo ipso qood fit habel etsea-
tbitt, namqoe aate operaniiB motum aivo actom 
operatio aaa saboisitt, neqae poat acUim manet; 
taninm rtm peractam tcpeaumero ad actus raeno. 
riam reiinqeil. Acloa ergo aaloparalio. Onob autea 
tetas alicujus tubstaniis eal aciox, oeqae absqoe 
subataniia est 

D* 

προχείμενον, tva όντως τδ συμβεβηκδς έν ούτφ< 
ρηθείη, εΓτε χωριστδν εΓτε άχώριστον ε!ή. Έχι λα 
του άγενήτου Θεοΰ άε\ ων δ Θεδς, αε\ χαλ έστιν αγα­
θός. Ού γάρ έτερον έχει τδ είναι, χα\ έτερον τι τήν 
αγαθότητα · άλλ* αύτδ. τδ είναι έχει τήν αγαθότητα. 
Διά των ε (ρημένων οδν πάσι προφανές δτι τδ πονη­
ρόν ούχ Ιατιν εναντίον τψ Θεφ, ουσία δντι άγαθφ · 
τή γάρ ουσία ουδέν δλως αντίχειτοι * τό> δε χατά 
συμβεβηκδς άγαθφ τφ έν τοΙς γενητοίς θεωρού p i -
νφ ν αντίχειτοι τά πονηρόν* διά γάρ φαύλης πράξεως 
γτνόμενον, αντίχειτοι τφ Ιιά πράξεοες άγοθής γινο-
μένψ. 

ΙΤερΙ ΒΨψξ9ΐΜς* 

Πάαα ενέργεια τφ γενέσθαι Ιχει τδ είναι, ούτε 
πρδ τής τού ενεργούντος χινήσεως ήτοι πράξεως 
ούσα, ούτε μετά τήν χένησιν διαμένουσα * μόνον δέ 
τδ άποτελεσθέν πολλάχις πρδς μνήμην τής πράξεως 
χαταλιμπάνει· Ή οδν πράξης έστιν ή ενέργεια * 
πάσα δέ πράξις, τινδς ουσίας έστι πράξις9 χσΛ άνεν 
ουσίας ούχ Ιστι· 

ΙΖφΙ xaxcv. 

Ifalora duplicem habel significatum : nara modo Τδ χαχδν διττήν Ιχει τήν σημασίαν - δηλοΓ γάσ 
iignificat malitatem, modo peccatam. Et principa- ποτέ μέν τήν χάχωσιν, ποτέ δέ τήν άμαρτίαν. Καλ 
liter quidem malum esl peecalum, abusive autem χυρίως μέν χαχδν ή αμαρτία * καταχρηστικώς δέ ή 
malitas mali nomine auacupalur. Nara roaliiaa χάχωσις χαχδν ονομάζεται. Ή γάρ χάχωσις σύ πάν* 
acmper mala oon est, imo s*pe taloUt caasa est, £· τως χακή, πολλάχις δέ χα\ σωτηρίας πρόξενος γίνε-
sivc aliquis pbysicxs iacidat morbas, alve aliquod ται, ή φυσικής τίνος νόσου έπιγιγνομένης , ή χαλ 
ab exira aecidens maligoe nobis eveniat. Si tamen 
proprta mala fuerint, et non potias emendaloria α 
Dei provideniia ob corrigendos bominea excogilala, 
nuUias boni causa erunt. Ecce autem aa?pe vel eo-
run timor angti, et bominibus ad peccandum pro-
divibuft tioioreni Dei injicit, ei culpas errorem de-
pellit, noeqve ad oraadam Deum excilat, tive feram 
limeaniaa, slve aerpeniemy sive belluro, aulfameoi» 
am attquaa iouratiuiem, vel calumoiam aul insb-
diaa ex bmnimiBi prava volunlate, que proprie eat 
mahini, el fadonti iropulamr peccalum; patienli 
atiiem BOD proprfie eoi peccainm. Haec veri nali 
ralionem non babent, imo bominibus in Deo for-

έξωθεν συμπτώματος τίνος χαχωτιχώς ήμίν έπι-
συμβάντος. Εί δέ ταύτα χαχά χυρίως υπάρχει» χσΛ 
ού μάλλον παιδευτικά έχ Θεού προνοίας πρδς σωφρο-
νισμδν ανθρώπων έξευρημένα, ούχ άν αέτιά τίνος 
αγαθού έγίνετο. Νύν δέ πολλάχις χαλ ή αυτών έλπλς 
άγχει, χα\ τούς αυτούς εύολίσθους πρδς άμαρτίαν, 
χα\ Θεδν δεδοιχέναι ποιεί, χα\ άμύνειτήν έχ τούτων 
έπήρειαν- (κετεύειν ημάς διανίστησι τδν Θεδν, είτε 
θηρίον, ή έρπετδν, ή πόλεμος, ή λιμδς, ή ασθένεια 
τις είη τδ έλπιζόμενον, ή συκοφαντία, χαλ επιβουλή 
έχ φαύλης προαιρέσεως ανθρώπων μηχανωμενη, 
ήτις χυρίως μέν χάχωσίς έστι, τφ ποιήσαντι αμαρ­
τία τυγχάνουσα · τψ δέ πάσχοντι ού χυρίως χαχον * 

libog maximam gtoriam comparant, bonaque ei D ού πάντως είσ\ χαχά, άλλά χαλ τοίς χατά Θεδν άν-
asterna prxnnia a Deo promerentur. Ne igitur quis-
quam e m i , malitalen proprie dicens malum. Natn 
ai forta Id qnod creal malorem, malam esaet el non 
poilaa eoieadatoriuoi aiqae ad jualitiam et omni-

i virtateia impelient, nemo jaro fllium pec-
i varberarei; nemo laadarei magiatraturo qui 

latroaem gladio animadvertendum decemerec, aul 
besliia jadiciali sealenlia vorandom traderel: nemo 
atedieum laudarel putre ulcua fcrro amputantem. 
quia aegmm cmciat; nemoconcedereilheriacam cx 
viperit componi, quoniam Manichsei repiilia mala 
csae diciilanl. Sed ignorant isti imperiti convicia-
lor<*i, bonum esse quidquid non inuiilc ci rei csl 
ob quam Dcus illud crcavil. l.ur nou sim valde 

δρείοις πρόξενα μεγίστης ευδοξίας γίνεται παρά άν-
θρώποις, ευεργεσίας τε χαλ άμοιβάς αίωνίους θησαυ­
ρίζει τούτοις έπ\ Θεφ. Μή ούν τις άπατάσθω τά χα-
χωτιχά, χυρίως όνομάζων χαχά * εί γάρ χαχδν έστι 
τδ κακωτικδν, κα\ ού μάλλον παιδευτικού, χα\ πρδς 
δικαιοσύνην χα\ παντοίαν άρετήν έκκαλουμενρν, 
μηδε\ς τυπτέτω τδν υίδν άμαρτάνοντα* μηδε\ς επαι­
νεί τω τδν αρχήν τινα πεπιστευμενον, ληστήν ξίφει 
χαταδιχάζοντα, ή θηρίοις πρδς βρώσιν ψήφφ διχα­
στική κυρούντα παραδίδοσθαι * μηδεΥς ίατρδν έπαι­
νε ίτ σιδήρφ πάθος σεσηπδς περιτέμνοντα* χαχοέ 
γάρ τδν ίατρευόμενον. Μηδείς συγχωρείτω θηριακήν 
έξ έχιδνών συντεΟήναι, είπε ρ χακά φασιν οί Μανι-
χαιοι τά ερπετά. Αλλ' άγνοούσιν οί ταύτα απείρως 
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taOmfeptojuvoi, δτι καλόν έστι πάν δπιρ ανελλιπώς Α bona, eliamVi aliqua haud per Μ talia tlnt, aed 
έχει πρδς I δεδημιούργηται «αρά Θεού * πώςού χαλά 
Καν, f C χαί τινα αυτών μή ούσίαν τυγχάνουσιν, άλλά 
μόνον έχ φυσικής ασθενείας Ιπισυμύαίνουσιν; 

Των δε φυσικών τά μέν άνάγχη φύσεως επιτελεί­
ται * άνάγχη δέ φύσεως λέγω ταύτα τελεΐσθαι, δσα 
αυτομάτως χαλ ακόντων ημών ύπδ της φύσεως γί­
γνεται, ώς τύ άποθνήσχειν, χαλ αύξειν μέχρι τής 
ώρισμένης ηλικίας τδν ζώντα * τινά δέ ακολουθία 
μέν φύσεως γένεται * ενδέχεται μέντοι χαλ μή γενέ­
σθαι, οίον τδ παιδοποιεΤν διά μίξεως * τούτο γάρ των 
ενδεχομένων εστίν* ού γάρ πάντως άπαχολουθεί τή 
ρίξει «αιδοποιία. Ταύτα ούν πάντα δσα άνάγχη φύ-
σεοχ γίνεται, άνευ αμαρτίας αποτελείται χαί ποτε 
τοίς άνθρώποις τοίς λάγφ δ^οιχουμένοις* Ισα δε έν-

natarali Unluai coelisgant inflrmitaie ? 

Nataralia aatem paitiai acddunt necesaitate na-
lor*. Netetetiatc porro natura illa accidere dico 
ΦΜΒ ipta per ae inviiis notris a natara eflkionlor, 
«4 roori, et crtscere usqoe ad definitam seiatem 
animaUa. Qeaedam eiiam naiarali sequela eveniuai; 
qaorom Uarttn cffectas interdum iallii, vduii libe-
roram geaitara ex copala. Uoc qoidero ex contifH 
gentlbut esl; neqne enitn semper ex copvla scquitur 
liberoram geoUxra. Qaaecaaque igiiur necessitate 
BOlurx) iant, abaqoe peccaio ioal etiaoi ab bomi-
Bibus raiioae ultntibus. Qtiecuaquo vero xel fieri 

δέχεται γίνεσθαι χαλ μή γίνεσθαι, έπλ μέν τής άλδ- Β ?ci non flori posaibile est. Ια Irrationali quidem 
γον φύσεως ανεύθυνα τυγχάνει, οίαν δ* άν έχοι τήν 
ένέργειαν * ού γάρ έχουσι λόγον χατά φύσιν δοχιμά-
ζονσα τά πραχτέα. Έπλ δέ τών ανθρώπων άλλφ δή 
λέγω (Ρυθμιζόμενων, Ιστιν ενίοτε ταύτα χυρίως χαχά, 
δτε δα μή λύγος δρθδς ηγείται τής πράξεως έχ 0φθυ-
μίας ημών άσθενήσας, ή χαλ παντελώς πηρωθεΐςταΐς 
ήδυπαθείαις * αμαρτία γάρ έστιν ή τών χατά φύσιν 
ενδεχομένων γενέσθαι τε χαλ μή γενέσθαι ύπδ τών 
λογιχών άλογων, αίρεσίς τε χαλ χρήσις. Αρετή δέ 
άνθρωπου τδ δυνασθαί τι πράττειν ύπδ τε τής φυσν-
χής κινήσεως έρεθίζεσθαι * σΙ δέ άτοπον είη τοΙς δή 
γινύμενον ή χα\ παντελώς γινύμενον, άπέχεσθαι τής 
τούτων πράξεως κυβερνήτη λογιχφ χεχρημένον, 

αλ χαταπατεΤν τής ήδυπαθείας τδ δέλεαρ· Άλλά 

salara culpa carent, cuicuimodi foerit oporatio : 
noft eolBi rmliodnii αεααι babeot, qoo poesinl fa-
deoda diteeraere. In bomioibot aatem alia natara 
fenperaiig, eunt umc iolerdom proprie roala, com 
recu railo xoo pneeat, qait ignavia nostra ieflr-
nator, vd omnino votaptatilras esl debiliuu. Ei-
enlm peccalum est cum fit eleciio et ueus rerum 
vcl acixum, qar nalvraUlor flari ei non fieri poaatint 
α raiioAaliba» aninantibaf. Porro virixt bomiuif 
ott, xl possit aliqotd agere, ad qtiod naixrali mom 
indieiar; qood iden si in quibaadam adjunciit 
xiale fieri, αχέ ooinino senper iniqxum credalvr, 
ab eo abstroeat, raiioai* fxbernatione rectus, ot 
voloptatum illecobraa eaket. Sed dicum: Cor noa 

φασι · Τί γάρ ούχ άνεπιδέχτους πεποίηχεν δ Θεδς C incapaces αοε peccali fccll Bexa, «I nvoquam νό­
του άμαρτάνειν ημάς. Ινα μή έχοντες άμαρτάνοιμεν; 
Οί δε τά τοιαύτα προύαλλύμενοι, έοίχασιν άγαναχτιΤν 
άτι μή λίθους χαί ξύλα πεποίηχεν αυτούς δ Θεάς * 
χαλ μέμαασθαι τδν Βύεργέτην δτι λογικούς τους αν­
θρώπους εΙργάσατο, χαλ ού μάλλον άχινήτσυς πρδς 
σίρεσιν αγαθού τε χαλ πονηρού. ΕΙ δέ φασιν* Έδει 
ημάς πεποιήσθαι λογικούς χα\ είδέναι αγαθόν τε χαλ 
πονηρδν, έν δέ τή τού αγαθού άτρέπτους Γστασθαι 
πράξει, ουδέν Ιτερον έοίχασί μοι ζψέΝ. άλλ* δτι ούχ 
Ιδει ημάς ανθρώπους γεγονέναι, άλλά τής αυτής 
φύσεως είναι τό) Θεφ * μόνον γάρ δ Θεδς ά&ινάτως 
Ιχει πρδς τδ ποΜίν τήν όντως xaxCov. "Οθεν φησ\ν δ 
Απόστολος * Έ*ε1 ddvraror ψεύσασΰοι tecr. 

lunurii peccaremiia? Veram qui batc objieivDl, 
ftomachari videntur, quod eoe Deua lapide&ani ligna 
noa feeotit, et irasri benefaetori, propicrfα quod 
ratioaales bomines creaverit, el non pociot ad boni 
malique eleciionem inertea. Qnod ai dicunt: Opor-
loit ηοε fieri rationalet, boniquo el nali diacreiio-
nein babere, «ed Uroen in rect* agettdo immotoa 
perstare; nihil hi mibi aliud vkleolur qucrere nisi 
χι aos booiioea non fieremuf, aed exdem qua Oeat 
oalora dilareroor. Solus quippe Dext veri mli ia-
ciendi impotens est. Unde ail Apoetolaa: tmpouikiU 
e$$e me*im Denm, Nam malitia infirmilaa quasdam 
eat, qu« io creatia eonapieiuir : apxd vero increa-

Ή γάρ κακία ασθένεια τές έστιν έν γενητοίς θεωρού- D X u v 0 f quodnam sit infirm.iaiia vealigiom ? Quod ai 
μένη · παρά δε τφ άγενήτφ ποίον ίχνος έσται τής not ejuadem qua Dtua naturae esaeeiui, baud jam 
ασθενείας; ΕΙ δέ τής αυτής ήμεν φύσεως τφ Θεφ, creaiur* diceremur, sed dii naixra eascmvi, 
ούχέτι ήμεν αύτολ δημιουργήματα, δντες θσολ φύσει, Λ β Ι I H e rjeae esl. 
Ασπερ ούν έχείνος έστι Θεάς. 

De itntbrU. JTtpi irxttrwc* 
Εχοτος οδν ύριστέον τι άφεγγές του αέρος, στιρή-

σει φοιτάς, ούχ ουσία ύφεστηχδς * ή τόπον έξ άντι-
φράξεως αώματα σχιαζύμενον * χαλ απλώς είπείν, 
τύπον φωτδς έο^ερημένον. 

ΣνΛΜητσμοϊ αγίων* Πατέρων, 

CExitaot ia oputcelo Didymi Alexandrini contra Manicbatox, nosirae Patrologi» tom. W X I X , cl ioler operΑ 
S. Gregorii Nysseni.) 

Tenebrae dedniendc sxnt aerit qv»lam obtea-
riua, lucia orbiuie, non aliqakl aubtumialitof 
•xbsUlens : vel locua obecrvciiooe corpora obaaft-
brel, axl, «1 simplicius dk-alur, locua luce careos* 

Sanctormm Patmm $ytloqismi. 



S. JOANNES CLIMACUS 
NOTITIA 

(Phil. I.ibbe, Dk*ertaik> historieade S . JOAKHE T.LIMACO, apud Bellarminura De $cripi. eecte$.t Opp. ed. Veact. 
lom. Ylf, p. 215.) 

Joannes CHmacus, obHbrum 30capilum, quibus tanquaro gradibu.% sen srMis, ad perfe-
ciionis religioss culmen ascendilur, sic vulgo nuncupalus, iriein quoque ioannes Sinarfi, 
vcl abbas sancli Montis Sina, cognouiento Scholasticus, 6 Σχολβο^Λς, repentur a reterihus 
dictus. Vixi t extreruo Chrisli saeculo sexto circa aanum 580, el si Men&is Grwcorum fidc? t 

peno cenlenarius obiit die 30 Marlii (α), u l habet etiam Marlyrologiuai Romanum. £jus rt?s 

(α) Anionios Magister, Arnaldorum e sorore nc-
pos, ex facundissiiiio Parisiensig Guria* advocalo 
primasius Puriure^iensis ereini incola, ac verus 
variorum quse a qmndecim annis ex illa ofliciua 
flctis alwnisve decorata titulis prodicrunt opuscu-
iorum srriplor, ediium Gncce ac Laliim a Mailb&o 
Jtadero Soc. Jc&u presbytero Joannem Uimacum 
vmiacula lingua cxprcssit: tum itc quid a Jesuita 
bausiftse viderctur, supprcsso ejus uoinbie (qnod 
«l in Vilis Patruut aliisqw; facltiiu gnepe ducuimtis) 
ad mes. Kegiaj ac Segueriaiiat biblioibecarum codi-
ces sua vel amicorum opera recogniium quibus-
dam in locis eniaculavit, Eli» Cretcnsis melro-
politaui ilionimque acboliift propriisque obsenra-
lioiiibus illuslravit, pncmissa Cbmaci Viia, quam 
non tanluin ex Daniele llaythensi moiiaebo, sed 
etiam ex anonymo ejusdcin Rudcri opera vulgato 
clcgftnler coutemii. lift sccunda edilio locuplciior 

{nodiil iu-8, anito 1658, apud Pelrum Parvum. 
dem t|uot|Ui: in Labulam bistoricam ac cbroitologi-

cani qn;c lioc anno labcntc 1659, ibidem excusaest 
pitel Lectioittim Eucharisticarum comptlattoneni 
Lftiiiio-Gallicam nonnulla de Qimaco retulit. Qu* 
ad nobirum itisliltUum faccre vidcutui' (neque euim 
iii ipsam versionem iuquiro, ncc illam ιιι plcrisque 
parapbiasi, in aliis epitoniae propiorem queror aul 
a Graeco textu longiua abcrraniom. Id faciant qui 
majori abundanl otio) ca ad duo capiia revocanda 
ceiiseo. I. apud Graxos iu inagno prelio habilum 
fuisse Climacum, ut ex Atbanasii quaesuonibus, 
Elia Crcieusi, ThiOdoro Studila, Pbilippo Sotitario, 
Joanue Zonara, aliisquc conslal. II. Yixisse post 
aunum 532, quo S. Sabbas obiit, atque aunum 586 
Tiberio II iittpcrante snpcras&cex conjectura adoio-
<ium fragili, naium fuisse anno circiter 525 sub 
JWini I mifRi io ai Joaimis 1 poiuificatu, a^alis 
auuo decinto sexio, Cbiisli 541, inoiiasiicuui babi-
l ui. iiKiuibuc, in sulitudine ac coenobid p»;i sovcrasse 
annis prope bu; frcahiiu fxctuiie >a*iuUi Cliristi 
sexio Moiilis Sinai uldiiilem, laiitlein*|tie hoi lalii 
Joanni^ UhaUliensis abbatis cou>cripna qui super-

stint libellis abiisse ad superos anno »latie 85, 
Cbristi G05 aut 606, btennio poslS. Gregorii Ma-
gni papa3 felicem ex hac viia transiiuni. Yerum 
anbductis rationibus peccasse Mafislrum, cjusve 
subadjiivas dt-prcbcndi. Nam si anno 525 snb 
hisliiro et Jnanne naius armos 85 vivendo altigit 
aut fttipemil, ncm anno 606, 610 otibtfee 
dicendus fHeral. annoque precise 600 praefniasc 
monachis Siuaiiis, si suscepta anrm 54t moiiastica 
vcsle annos luin naius orai 75. Prxlcr h.rc opero-
sam huJHsmodi substruclionetn uullo negotio do-
slrni necesse est, si vi?ra smu qtias ip»e parum 
cautus refcrlsub liueni capilis XY ex narraiione 
tiionacbi Sinaita^. Tria quippe iradit anonymus 
1. obiisse Joannetn Climacum eodem vertenle nnmi 

Suo fraler ejus alque in regimiue cocnobii surr cssor 
eorgius. II. Georgiuni elapsis qualuor a inorte fra-

trie sui niensibus per revelalionem divinitus didi* 
cisse Pelrum patriarcbam Hierosoiymiianuiii ex 
bac qnoque vila post sex ineubes discessurum. III. 
Htriusijue moriem decimo posl liausilum Joamiis 
Climaci meiise desigualo tempore conligiSi»e. Quee-
rendus enim annus esl qao Peirus ille Hierosoly-
mornm pairlarcba defanclus esi, ul tum Gcorgii 
illins celeberrimi anacboreUe tum fratris cjus Joau-
nisCIimaci abbahim Sinaiiarum faialis annus ar-

iunienlo cbronologico ceriissime denionsiremr. 
beophanes in Cbronico ad anmim tmperatoris 

Justiniani 19 Pelri primordia referl, atquc an. ι 
Justim II imperaloris, Chrisii ul puUmus 566, post 
elapsos in episcopalu annos 20. snc<«ssorciii ei 
assignal Macarium cjus noiuinis II. Hoc si cxpio-
ratum esset, Joannis Uimaci moriem atino 5(>5, 
Georgii voro ac Pctri amto 566, deligciHlain essc 
fartfreniur. Al repugnal Evagrius qui cap. 56 libri iv, 
Macarii iuitia, viveiitis adbuc Jusliniaui -wmpori-
bus vidclur a^signare liis wrbis : c Sed^m aulem 
HicroMjlvmai tiin oUinei posl Martyrium S.il!iistiiis, 
rui siiccessil llelias : bnnc Pelrus, Peirmn auiem 
M.icarius seculu> csl, imperalore ituiuluni ci 
fraganle, qui poslca $cdo 5iia pulwus iaii, rc tc 
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gestas Oaniel moDachus srripsit apud Lipomanum et Surium. Errftt Joanncs Trithcmius, 
titm quod Glimacuin dicat Latine sonare Scbolasticum : voluit lbrtassn diuere scalasticuin, 
seu soalariurn; tum quod claruisse seribat circa temnora Constantini, Constantii, et 
Constantis fratrurn imperatunira, qui regnaverunt anno 3*6, se» polius339, nam acquenti 
interfectus est roajor nata Conslantinus. Certum quippe esl vii isse post S. Sabbam <:laris-
simum abbatem, qui c vita raigravit quinto Decewbris anni 532. De eodem Elias metropo-
li ia Crolensis, qui explanationes in Scalam scripsit, quumquo nnnnulli pularil interfuisso 
anno 787 Nicaeu® u synodo, Joan. Gerson, Volatcrranus, et al i i recentiores. 

Perfectissima omnium eius operum editio Gr©ce et Latine prodiit in fbliu Partsiis apud 
Sebastianum Cramosiura, hoc ordinc. 

Matthfloi Kaderi Soc. Jesu prcsbyteri Isagoge ad sancti Joannis Climaci scalam Paradisi, 
ubi ejusdem vita, etc. 

S. Joannis Climaci Scala Paradiii, ad Joannem abhatem roonasterii nbailhnni, e Groco 
recens iranslata, el scholiis ibidem Grocis Latine versis illustrata, ai> eodom Matthax) U.q-
doro in nsuin lecioris ad ccelum aspiranlis. Latine primum reddita fuisse dicitur an. 1294, 
ab Angelo de CinguloO. M . qui Clarcnus coguotiiinatus esl, dcinde ab Aiuhrosio Cauial-
dulensi monacho recognila, c l typis exeusa. 

Accessit ejusdem sancli Climaci Liber ad Pa$iorem9 a'o endem interprctc jam olim in l u -
cera datus, iteruru recognitus, et scholiis itidcm Gr«co-Latinis explanatus. 

Tomo V Bihliothecaft Magnae Parisiensis, col. 178 et sequenlilms, legiuUur Latinc dun-
taxat ex versione supradicli Caroaldulensis epistola ad Joannem abhalem Kayihu, Scala 
Paradisi, De oflicio pasloris, Commeniaria in triginta scrmoncs Climaci, et ejusdein c»m-
mendatio facta abeodem Joanne Raythunensi abbatc, Vita Climaci auctore DanieJo,huii)ili 
monacho caniobii ejusdem Raythuni coiu[)endiose perscripta, et conlcmplaiio scaliD viUw 
ejusdero admista. 

Exstat quoque V e n e l i i s anno 1590, excusus Giimacus i n Gneco-barbaram S P U vulgarem 
linguam translatus a ftfaximo Mar^unio episcopo Giiherorum, είς ωφέλεια ν του Χρισχωνύμου 
λαου έχ τής Ελληνικής διαλέκτου είς κοινήν φράσιν μεταγλωττισθείς. 

Fuit et alius Joannes abbas Monlis Sina, diversus, tit voiunt, a noslro Ciimaco, qui in 
mss. codicibus perhibelur auctor germanus Historia* SS. Barlaam el Jo>apbat, qua> logilur 
apud Laurentium Surium die 27 Noveinbris, ct in calce opcrum sancti Joannis l)ama-

Tnm fap. 38 cmn Joanne C.alelino papa, Joanne 
Sihmiota Const. Apollinario Alexandtiito, Auaslu-
sio Sinaita Atiltorbeno, palriarchis, qui Josiimano 
novain iitduceuli hâ resun obstilcnuit, numtrat 
Macarium, αύθις άποδοθέντα τω οίκείω θρόνω ad 
propfiani acdfin resliluium. niccpborus lionsi. 
annoe dunlaxat 20 Petro tribuil; Macario auiem 
ojos succesaori prioiUDi duo», lum poat refctiiuiio-
nem (juaiuor. Quare minim mibi accidit rnr Potri 
BH>rteiD aauo 540 Iribuehi Baroaias ia Aaualibus 
eccleeiasticis, el alii anle ciun anuo 545. <k;riiini 
quippe est eum usque ad extrema (ere Jusiiniani 
tempora perveuissc, idcoque &i vcra narravii auo* 
nymus Smaita monachus, Joannis Gliinaci moriem 
eju&que Crairis Georgii (de quo et de morie Pelri 
palriarcbae eadcm fero iradit Joann^s Moscltus 
C*p.i\TPrati $fnnluali$) inler annos Cbrisliaii» 
aprae 5b0 ci 505 quiemtdain cssc, ιιοιι vcro in an-
nom 586 rejiciendam. Hoc ilaqtte Hxtiin rammque 
sit vix terti quidquaiu d<* aiuio inorlis Climaci, 
mult(X|uo uiimis dc pmfectioiic eju.s ia «(cnol>iuiu, 
dc lempore coiiiiiioraiioitistit crcmo, de pra-fectura: 
Sinaili(ae phuiordiis proiiunliari posso. Ex «juh-
dem aiiicm ac. Gcorgii fralris cjue, /.osimi abbalis, 
l̂ eonU abbaiis, aique aliorutu pUirium menlioiio 
certuni est Joamiis Moschi Pralnm xjfinluale, quml 
axpi>Mine laudavji Dorolhxus arcbimaiidrila aul 
non mnUo aniv., aul eiiam posl annuin a pariu 
Virgiiti» 600 CM»iiM'ripluiu fuisse. SIMI dc \\a fiaclc-
aus, tuin docucro quamobrem fragllem panlo ante 
dixeriiu iUoruiu coujecluram. qui aiuiuni Chrisli 
586 suporasse vivcudu Joauncm Qiiuacum arbitraii 
auat. 

Ansam opinandi pnebuisse videntur cuui illu-
strisa. Uarumuzt qui in Auualibi^ suis ad pra> 

dictnm annum rrlulit ct imperaloris Tiberii jain 
ab annis quatiior demorlui obilum, et celebrem 
Lconis abbalis a ttarbaris decollaii a lloscbo cap. 
112 narratam bismnam, lum scbobast^ veteres, 
qffi si qua» fidcs Portiiregiensibus conjecloribus, ad 
isla v«rba (iradus XXVI, de discreliono : Kta\ γάρ 
ψυχβΛ αΐ κα\ υπέρ τήν έντολήν διεπράξαντο· πείσει 
σε πάντως τδ είρημένον, Ό υπέρ έαυτδν τδν πλησίον 
άγαπήσας κα\ ύπ£ρ τούτου τήν ^υχήν προθέμενος, 
καίπερ έπιταγήν Κυρίου είς τούτο μή κομίσαμε· 
νος, iiisiniiani respcxisse Joannem Cliinaciim ad 
«ximiam illain mcmorati Lconis abbaiis i.baritaiem 
l:ii»quani jam sub Ύϊυντϊϊ ijji»|>i no pro^inus exbi-
bilam, idcoque eum, autcodcm vivcuie Τϋκτιο aul 
postejus morleni, Sco/om scripais^e auaoi. Vcruia 
nec Cliinaci verba id evincuni, cuin innumerabibui 
ame eutn Chrisliaui pro frairibus sois animas ul-
tronci libenlcsquc posncrinl, sicouc nddi po^suut 
ejus verba : c Perstiadebit hoc tibi quisquis proxi-
niuin eiiiini plusqiiaiii aeipsui» diloxii,» ctc.,nec iu-
turprcs Gnccns a Hadero cditus Iric loqiumdi for-
mula 6 άβ&άς Λέων aliud imiiiil, quani iiiexcinptuin 
iilius siwlciuia? Lconcni abbat^in pi>sse addufi, sive 
Climacuin praicrsseril, sive fuciil substicuius. Lliatu 
Crcliiiisefn ιιοιι vidi. Joamies vero Kbaytbensis abbas, 
sivo illo (.biiiaro «ο,^νυκ, sivc quis alius jumor, iu 
stholiis, quoniiii GrXM-usdesidemtur liaolviius oon-
toxtus, ha:<: liabil : Ue abbute Lcone Uuiit Uov « M 
polcsl iiilolligi, qui seipsum in mortcm pro ipunli.,% 
fralre lucrando tnulidii tpontattee, vcl de militnH 
maqnlrumo, qui inCuiintho, procujusdum VII^.HK 
serpanda virgimiale mortcm elegit suuipLte. Kx «|ui-
busncmo non vidH, uiin Lconein, luiii magisliia-
mnii, rx|>lic;Ui(Hiis duulaxal giaiia fuissc iii nie-
dium adductos. 



S. JOANNIS ABBATIS 
YULGO 

CLIMACI 

OPERA OMNIA 
MDITORE βΤ /Jf TfHMOTf ΜΑΤ Τ ΗΛΟ ΜΑ ΟΧΛΟ. 

iUteli» Piritiorwn, mptlbas SetaUtni Cnmaky, vk Jaeotea, tib Ooosita. MDCXXXIQ M. cwpitviltfk* 

tUnifomssiiio CAKDINALI Dua tm B I C H B U K J . 

l\a virtuMt Rndmenti$$im$ Cardmatis, tuaqu* mmta t» *%m digniiatis #f aucioriimiioapi* 
em te prov*xcnmtt ut tt tenerori emmus ue $u$pic$re pouimus; auingere mUm me pro-
pius iniu$ri %mmi lUmU, ni$i per tm vestigi* ptrque virtuium tuarwm grodus, eW 
muattdo, vel udmirmiQ buedai. Aipu ego $9 illortm tmmero tum, qui potihu m t*fim* 
Ιο** u miror mssidue* tuam j» Deum pietatcm, cotmiUUem t* btn$fkentiam in onme$ homine$9 

%M*deration*m intuisrebns, m publicii vero $api**ikmt fidm, vim ingenii incredibilem 
* M F N * suspicto mt depradico. Ei mme quia paieru, Eminmtiuim* Cardmalis, adl$ nuM 
mecnsum dari, $cmla$ *fftro, im quibut tu* virtute$ quasi quibuidam gradibu$ dUiinctm miM 
caHerisque ad tuam celtitudinan aditumparmU9 tibi ttro ad cmU$4* Nwmm cmmtiwm Uw 
mitrmmi cl compendiosum. 

J&R*ft*mtfe Tu* 

Addictiaimus, S U U T U V C I CMAMOIST. 



B U L T T H E I R A D E R I 

I S O C I B T A T £ J B S U S A C B R D O T I S 

I S A G O G E A D S. C L I M A C I S C A L A M P A R A D I S I . 

CAPDT PRIMDM. 
Quis Clhmau, Η mn idem auctor Joannti Sinaila, tt Joannes Climacus, et 5. Joannes ab-

ba$ moniis Sina, cognomento Scholasiicus. 
Apod me quidem nulia unquam hac de re dubitatio fuit, qnin censerem eumdem prorsus 

esse Joannem Sinailam, el Joannem Climacum, et Joannem abbateiu S . montis Sina, cogno-
mentoSdiolasticum. lla quippe ia codicibus Grocis raanu exaratis lego : Επιστολή τούάββά 
Ιωάννου του Σιναλτου προς Ίωάννην ηγούμενο ν τής Ταίθού - Epistola abbatii Joannis Sinaita ad 
Joanmtm abbatem eamobii Rhaithu. In eodem volumine seqoitur de eodem : Βίος έν επιτομή 
τού ά66ά Ιωάννου του ηγουμένου τού αγίου ορούς Σινά, τού έπίκλπν Σχολαστικού, τού έν άγίοις ως αληθώς, 
ουγγραφιίς παρά αοναχου ΤαΙΟού, άνέρος τιμίου χα\ ενάρετου · Vita Joannisabbatis S. montis Sina, 
cognomento Scholaitici, vtre sancti, compendfo α (DanieU) monacho Rkaithuni cctnobii, 
viro vtntrxndo, el viriutibus egregie ornato conscripta. E l in eodem codice : Λάγος άσχητιχος 
του ά66ά Ιωάννου, ηγουμένου τών έν τώ Σινφ έρχ ι μοναχών * Libtt de rtligioM dUciplina Joannis 
mbbatis, monachorumin monit Sina prefecit. Sequitor in eodem exlremo Jibro: QcpWoO 
άβάά Ιωάννου ηγουμένου του Σινά δρους, ήγουν του της Κλίμαχος * Dtabbait Joanxe, pr&ftcto mow-
tis Sina9 sive auctore S C A L A . Et in fronte Kbri : Ιωάννου Σιναΐτου. 

Hiccogooscis eumdem esseS. Joannem abbatem roontis Sina, cognomenio Scholasticuai, 
el Joannem Sinaitaro, ei Joannem Cliraacum. 

Idem dices ex aliis exemplaribus ejusdem auctori* Gr«ce acriptie et in Bavarica et aliis 
Borope bibliothecis, quas infra laudabo. 

Dice»: 
Ecquid opmi per u tfkudmtm •tUxdtre lolem ? 

Scilicet, 
Sxpi α/πα nox otl qxod tibi ekrm die$. 

Nam laoobus Billius, vir cofera Grocis et Latinis littaris probe tinctus, genteGallus, et 
ingenio et genere nobilis, professione religiosus, et in Hinori Britannta ad Eremum S . 
Hichaelis ccBDObii praoses, manum injicit» qui praieralia de SS. Barlaamo et Josaphat his~ 
toriam e Graco versam Latio donavit, auctoremque facit 8. Joannem Damascenum, m cu-
jus omnibas operibus emendandis et Iransferendit multum etcum ingenti laude desuda-
?it, loaonam autera Sinaitam cura Joanne monacho Thebaidis confundit. Causa q u » Bil-
litsm io enwem traxit, fuit, quod iooertum videretur, utrum historia de Barlaaioo et 
losaphato a Damaeceao scripta essel, an ab alioaliquo: et ab nonnullis etiam Joanni Si-
nailw, hocest Cliroaco, tribuerelur tDlergo cam Billius Damasceno νindicet, el Sinait® * 
abdicet, ila in prttlatioDead lectorem disputat: De $equenii$ hitioru* auctore α quibusdam 
dubiiari tidto ; quidam enim Dama$cenum verum ipsius auciorem es$c censeut, quidam ou-
lnn fatso ip$i iribui contendunt. Ac eerte in clariaimi viri Fummi cedice Joanni SinaUai 
ascribitur. Ego v$ro9 etii Uetoris non ita muUum interesse pulo, utrius ea $it, modo pia /e-
ctu digna $itf qutmadmodum revera e$t9 $i tamen judicium meum inierponere liceai, verum 
Damasceni feium eam esse affrmare non dubitem. Nam ut omiUam quod Trapezuniius, vir 
naiiont Grctcu* ti magni non iniertuos tantum, ted etiam inttr nostros nominii, non alium 
quam Damaxcenum ejusauctorem protulit,primum ipsa phrasis, reliquii ipsius operibus quam 
siwullima, Damasemum auetorem te$iatur. Deinde adeamopinionem confirmandam illud mihi 
m*fnimoM*n$i e*t% quod ul in libris De ortbodoxa fide ac reliquis pene omnibus, Damascenus 
multa eBasilio, Grtgorio Naxianzeno atii$que ejutdem nota Patribut libmter corrogat,al-
que inlegros $mp€*er$u$t imo etiam lotat ptriodos ab iptii mutuatur : codem modo in hac 
auoqut kisioria multa ex ii$dem auctoribus, tuppresso interim nomine, produci animadverii, 
ac pr*$ertim tx Naxianzeno, ut cap. 7, 8,10,11,15,17, 20, 24, ac plerisque aliis locis+Adde 
quod non solumab illii libenter mutuo sumit, sed eliam mulia afftrt libris De orlhodoxa fide 
ad verbwm iran$cripta9 ut ea omnia quai cap. 15 dearbitrii libertate disputat. Quod qui-
dem9 ut opimor9non tam aperie faceret, nisi tanguamsuojure ii$,ut suisuttretur. Denique cap. 
19 dispuiutio ea deimaginibus, qucc Damascem cetate fervcbat, in eadem sententia non pa-
rum me confrmai. Ui autem fuxc omnia pro Damasceno faciunt, ita hanc historiam Joannis 
Sinaitm minime tat apertissime convincunt. Nam cum ille Senioris Theodosii lempore fuerit, 
nl palti ex /t'6. X I I I Hislor. mtscell. Pauli Diaconi, quonam paclo in hac hisioria, quam au-
ttor ex India transvectam tes(alur9 Nazianxcnum, cujus vixdum scripta in manibus hominum 
ver$abaniur9 ciiare potuitsct, atque etiam eo antiquiorem episcopum, ac Valentis ttmport 
tita functum Basilium, suppresso licet nomine, cap. 19,i*bt de imaginibus traciat, et cup. 34, 

P A T R O L . G R . LXXXVt l f . 1» 
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ubi Jusaphai eam ad Deum orulioaem hnbct* quam tx conslilulionibus fiasilii vap. 1 pcrspt-
(uehausit ? Quonam iietnmodo Barlaamum deimaginibus ad regis jiliiun disscnninu imla-
ceret% cum ea qtuvstio nondum eo tempore excitata fuissct? Falctur bicprimum ttiilius his-
loriain de Barlaamoet Josaphai<> in codice ms. Ureaco c l . v i r i Furuaji Joanni Sinail® in -
scripiam. Addit Baronins cardinalisad 27 Noveinbris in Martyrolog. Rom.iu Sforlianaqtio-
<|ut* bibliotbeca, num. 63,eamJem hisloriam Joanni Sinaitd3 ul auctori assignari, quamvis 
iipud Possevinum iu Si'orliana?bililiotbecaidescriptionenuin. l & c u m a l i i s compluribus de-
sidcrotur, quod i l l i imperfeclus librorum syllabus fueril Irausmissus. Addoego Bavarieam 
hibliollieesm, in qua num. 205, htoc vcrba sunt : * Joannis Sinaili» bistoria de Josapbat et 
Barlaam. » Stibjanxit editor catalogi : quwrulgo Damasccno ascribilur. In Heidelbcrgensi 
num. 200cxstat eadem ms. Grajce sine auclore, alibi in eadem, D U I D . 59, Damasceno as-
rribitur, fortassc ex ejus opinioue, qni eumdem catalogmu couscripsit. Vtnieniani essa 
in rein prascntem. Seu JoannouQ Sinaitani negal Biliius aurlorem ilhus his lor i^ t»r rem s'» 
iaciam habere putat ex temporuin ralioni», ut cx ejus verbis cognovisti. ΛΙ enim BtHius 
loia via aberrata vero. Nam quod ex Paulo Diacono'(a) docel Joannem Smaiiain ThcodoMi 
M . OJVO vixisse, άπ αυτής Ούρα; ήμαρτεν. Diaconi verba sunt : Interea eventum bclli conside-
rans miltit ad Thebaida ad Joannem monachum perspicienlemclara; ad auem destinavil (Theo-
dosius) Eutropium mnuchum sibimet fidelissimum, ut aut cnm, »i vellct venire, deduccrct. 
aut nolentem de cventu belli requireret. At ille Joannem quidtm deducere ηυη prccutluit, snl 
mandatum retulit ejus, quod vtneeret etperimeret iyrannum, et post victoriom in Jtalia mo-
rerctur. Nihil liic de Joanne Sinaita nec per soranium q>ii<iem Diaconus. Monucbus hic , 
v/t!es Tboodosii, fuit anachorela Tbcbaidis. Joannes Sinaita muitis parasangis a Tiiebaide 
abfuil, monlis Sina incola, ahhas, ingressuscuenobiuw armo «tat is sextodecimo, prreiectu-
rain multis annis adminislravit eamdcmquo fratri suo germano reliquit, ut iti ejus Vila 
i»stendi 9 nunquaai vixit cum Thcodosio, sed post Thcodosium centum vi octoginta 
(|uinque annos. Joannis porro illius anachoretae, qui Thcodosio victorias et morlera prae-
di i i t , rcsgcstas, vitam et prodigia scripsit RuiBnus Aquileiensis presbyter, et exslat apud 
Rosweidum !ib. secundo SS. Palrum ib). Ejusdem nientio est in Fa^iis Martyruiu Romanis 27 
Martii et in Met>«is20 Septcmb., ubi .E^yptius appellatur. Itaque ralio Bi l l i i cadit, cum iilo 
Joannes Tboodosianus nil i i l prorsus nii nostrum Sinaitam faciat. CanJinalis Bcllarrainus 
qtioque in Scriptoribus ccclesiastici$,i\Q D. Damasceno observavit historiam de Barlaamo 
Jubiuni Damasrtni parlutn vidcri, quamvis utilcm et insignern histoham appellet : Sed 
<7?wi Barlaam, inquit, duminstruit discipulum suum Josuphut, jubei eum credere in Spiri-
mm sanctum ex Palrc tt Filio proccdcntem, dubitatio exorta tst an hoc opus esse potue-
ru Joannis Damusceni% qui lib.i D<? fide orlhodoxa, cap. 2, docet,Spiritum sanctum non pro-
cedere ex ί 'α ίο , sedper Filium. Scd rc&ponderi potest in historia Barlaam, particulam iliam9 

ex Fi l io videri addttum ab aliquo ; nam in nova ediiione per Billium castigata, non kabelur, 
cx Filio.Dubitatio quoque exsistit, anhcec narralio $it vera historia, anpoiius con/ictaud eru-
diendos nobiies adolescentes; qualis eH Vita Cyriapud Xenopnontem. C&terum vcram Λι ι -
torinm es*e constat ex eo> quod S. Joannes Damascenus in fine historice invocat sancios Bar-
iaam et Josaphut, quorum resgestas scripserat, et Ecclesia Catholica in Mariyrologiodescri-
pto* vcneratur dic 27 Novembris eosdtm sanctos Barlaam et Josaphat. 

Quod si jam, quid ipse sentiam, quairas, bona pace docioruui virorum dixerim, n«que S. 
'oannis Sinail» sive Climaci, nequc D. Damasccni, multo minus S. Joannis iltius Mgypiii e 

Tbcbaide felum hunc t!c Barlaarao et Josaphato videri ; sed ioannis inonaobi e ccenobio S. 
Sabai. Ita teslatur manuscriplns syllabus bibl iolher» Palat in» Heidelbergensis num. G8, 
ubi baac verbaleguntur(c): Barlaami Joasaphi Vita ex inttriori jEihiopum seu Indorum re-
gione inmnciam urbcm translata per Joannetnmonachum de contubernto S. Sabcc. 

Eurudea) Joanncm Sabaj uionacbum arbitror in regia bibliotheca .Scoriaci in Hispania 
expressum, ubi Iwcdc cadem bistoria : Joannis monachi expositio de Barlaam et Josaphat. 
ldem histoii«p auol τ tradilur in Reipu!). Augustana3 bibliotbecadisirte c l expresse, num. 
79 : Joannis monachi ά/δρ&ς τιμίου χαί ενάρετου μονής τού αγίου Σάββα» historia inlerioris Indim, 
IndorumAZthiopiiCi continens vitam Barlaami et Josaphi. Ei in Bavarica num. 17: Narratio 
utiiis ex xnteriort Athiopum regioney qu<c India dic\tur% ad sanctam civitalem perUaa, per 
Joannemarctiimandritam monastcrii S. Saboc. Liber hic inscribitur Barlaam, tt eslinUU 
tpsa hisloria, qu<e Damasceno vulyo tribuitur. 

Nisi YCIIS liu)c testimonia ad ipsum Damascenum trahere, qui et ipse Joannes audiebal, 
i*t demum e foro et turbis secessil in laurara S. S a b « : sed cum in ODioibus inbliotheca-
ruifi ih.iicilms, IIIJI ejjjs opera reccnscnlnr, semper appdleiur Damascenus, haud dubie, ai 
hauc Barlaami bibtunam baaiasceims scripsissot, nomen quoque Daraasceni in epigrapbe, 
>icut ιιι ahisfjusopenbus oxprcssum fuissct. Quod autem docel multa ex Damasieni scri-
ptis urthodoxa iide deprouipta essc in hac ltistorin, parum videtur pro Damasceno face-
i \ , cuui qua? publici juris facta sunt, a qnoiibet usurpari possint : nec erat opporiunum, ul 
Barlaam do lido apud pa^anos vel neophylum disputans, lestem ignotum et privaium lau-
darct. Par ost ratio SS. ltasilii et Nazianzoni, quoruru satis erat arguixienta etapodixes in 
iiiediuui ailulissc, nomina nihil erat necessc. 

(β) Ltb. xii. pag. 381 
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Sanctuiu Joannem Sinailain, sivo Climacum, R . » I I ci.se btjjus iiistoiia i ι-otiditoivui facilu 

inlHUgo, non nbralioucm illam, qi.iam Bill ius olfert, qui Sinailam cum llieha-o vt Λ Ζ - Y R P -

tio Joann* conftindil, enmdcmquc rsse existimavit, ot Sinaitaai C U I I I Theoiiosiu. M . impe-
ratorp, qui anno 39S diein supremum obiil , vixisse tradulrt, quod Γκτί nen potuit, ut iu ϊιο* 
tis ad Climat i Pastoran ostcndi, ubi Trilhemiuin, qui βιιιικίοιιι Ciimacam ad Coristanti-
miiii M . et lilios refert, rcfijlavi. Proinde vcro tteilarrninijs (n) amso 5J0 collocavit. Ca»le-
rum cur non arbilrer Climacum esso hislori® Β.-.rlaaini scriplurem, iioc esl, quod vere et 
Billius obsorvevit; qua.nvis enim S. Joanncs Sinaila CUmat tis demuui |>ost quiu^enieai-
lmiin Christi aiinun) scri|isoril votilla l a iwn illiuss/Bcaio qu.-usito.iH contcnlio in Ecclcsia dr, 
sacris iinaginilius colcndis, vel abolendis nata erat, qua* asvo Damaseoni ab Isaurico, vi 
Copronyoio icononiachis polissiinum agilabatur, cxun lamuu in hisloria BaHaami, capite19. 
prolixede imaginibus adoraiidis disputetur : quod auKor historia) ο χ scnpiuribus illi.i> 
sjbrtili, ex i|)so Damasceno potuil Iraiischbcn?. Dt1 nnminc eluuti Joautiis Sinaita? 
magnopen» suspiccratiquid iraiuutatuin, et sciiheniTuiji fuis.x; Joauni* Sa!>aila\ nouSinai-
l«\ qiiodis rnoiiaclms in coonohio Saucti Saha* vixerit, el scrtpserit. Sicjit eniin Joanaes C l i -
inactis, ot Anastasius scriptnr SinaibB appellali stjut, ita Joanucs Sabaila pnltiit dutus fuis-
so a i-uHiobio S. Sabw, in quo religioncm profussus ayJaitun agcbat. Nunc inlelUga-
ltms, qiiaiuobrem idemClimacus noster sealau eojleslis arduiocttis, Cliiuacus, el scliolaslicus 
ntidierit. 

CAPIJT II. 
De nomine Climnci, et inscriptione libri. 

Gimce Ιωάννης Κλίμσξ, Joannee Klimax, a liliro, quera a scala insrripsit, appellalur, ila 
u l inscripiio libri cessoril in cognomentum scriptoris, sioutdivus Gregorius priinus (6), 
Ponlifex Magnus, ab Dialognriiiu libro Dialogus dicitur ; Cassianus bealo Prospero Coilutor 
a Collationibus Patrum quas composuil; Pelrus Lombardus Mngistcr senivntiarurn ah S M I -
tentiis Patrtim cl Theolo^oruuj collaiis, el in ordineni rcrum rcdaiUis; Ch-mtns Alexandri-
mis a libris Stromaium Στρο»ματεύς· Strabo (ieogmphus, quod gcographiaui, el orbciii lor-
rarum dcscripserit; sicut ct Dionysius Alexandrinus propUT suaiu ιτεριήγηνιν lheric*jttn$% 

(ir.Tcis περιηγητή;. Quibus fere addas Oratorom, Phitosopliuui, Aslrunoinuui : scd (|uia bi 
χατ' εξοχήν ita a|>pel)ati sunt, buc non ascribimus. lulerim uec sequemii, \\w lerenJi sunt 
qui Climachum dicunt, quod a tota vorbi notatione, et ori^ine discedant t ne.i: ciiim olimax 
vlimachos,, sed climacos inflectitur, a quo Latina lingua ad suurn uiodiiin et Γοππαιη Cli-
macus scripsit, quod recli casus asneritalcm refugoret. Vitiosius apud Trith<fiiiiuin Clyma-
chus lcgitur, (|tii vocem interprelalur e (inwco, si:holasticuin t quos aignilicaiifi rrmoiiur est 
ab (irajca voce climax, quain a Gadibiisilanges; lbrlassc Trilheo^ius scripscral scala*licu* 
a soala, a qua (amen voco Latium ponitus abTiorret, alii scalarem dixemtit. 

Scholaslicus COgnomentO, Gnecc τοΰ ένάγίοις Ιωάννου Κλίμαχος. Ιπίχλην Σχο/.αστιχοΟ, S. Jtnni-
nis (.UmaciyCognomento Seholaslicifanb τοΰ σχώ xb κρατώ, σχίζω, κσ\ σχολάζω, inquil VarimiS. 
Sed aliud cst σχολαστή;, et aliud σχολαστικό;. Σχολαστή; est μαθητής, σχολαστικό^, ductor» qilCui 
Arhitcr umbralitiumdoclorem appellavit,inqueid genas hominiimaciTriiiicdcbaccliaius eai: 
Nondum, inquit (c), umbraticus doctor ingcnia delcverat. Iutalligit doclatiiaiorc.s, .Jo quilnis 
i lem : Num alio gencre furiarum declamaiores inquictanlur qui declnmanif Ιλ tuox uilVA : 
Nunc ct rerum tumore, et sentenliarum vanissimo strepitu hoc tantum ]>rofieiunt% ut vum in 
forum renerinty putcnt se in alium terrarum orbem detaios. Erat enim, uli Fabins dooel, (b1-
daiiialio judinorum imago, et forcnsium artionuni moililatio, (]uaui oplimc rxpoutt Ktimc-
nius rlietor : Ncqnc entm, inquit (d), tantum rne nul negligentiu, aut confidentvi u-nri% tii 
nnviam% quanlu mt inter hnne acicm fori, et noslra illa secreia siudiorum extrcilia divenita». 
Ibi armantur ingenia,hic prwlitintur, ibi prcelusio: hic pugna <commillilur. K l S.-neca : Ita 
arbiiratum est9 scholam qaasi ludum, forum quaai arenam esse. Sed quanloperc sc!io(asti<:os 
hos, ot uiubraticos doclorcs cxagitat Arbiler, tantoperc celebrat cosdeoj in siio magislro 
lsa?o Plinius Minor, dc; quo post ingcnles ejusdem laudes, et elogia hibc stibjicit [e) : ΛΓαι/ι 
dicbus, ei noctibus nihil uliud agil, nihii audit, nihil loquUur, annum sexagmimmn exressil, 
et adkucsckotasticu? tantum esl> qao gnarc hominwn nihil aul shutnHs, aut sitnpliviuH, nut 
melius: nos autem, qui in foro, vcrisque liiibus terimur, mulium maliliuf, quamvis nolimua, 
nddiscimus [f). Scholu, cl audilorium ut ficla causay ita res inerinis, innoxri, nec minus frlix, 
senib us ρrws en im. 

Magna erat liorum scliolaslicoruui auclorilas; viti priri! ipes, et impcratorcs, ct dociissimi 
quique, et claribsimi hos atidiebani, et ipsi apud oos dcciaiaabani : de qiiibus Wovernin 
«d Arbitruiu rousulondus. Poslonus s;p«;ulum eam sehotaslici vocem trau*lulil, non ai! de-
r.laniatoros tanium, sed ad viros enuiitus, oloquetiles, ol ad omnettt litterarum eleganliam 
informalos, atquc exercitatos; qua.nvis aco in foro causa* actiiarenl, nec in gymnasiisdo-
clamilarent. Inde Prudcnlius, Aoibrosius, Hilarius, Buda scholastici dicti. Franco Leodien-

(a) ln Scnpturtbus t*cclc*ia*i. 
\b) Nouiiulli 4>rcguritnii lldulini» /)iu/^iCiufuiso 

^ctipserum. Lcge LHMycnni Γιοΐίΐιΐιιπιι apiid Uaiou. 
lom. IX, aimo Clitisli 720, pag 71 et 72 cd. Λιι-
luerp. 

(f) S:il. ρ. i . 
(d) l . d i . i , c. 10. 

(c) Li\t. ιι, v\). Z. 
(() ln niargiue : Amliie, udvo< iUi ctcauAJui, 
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sium schola$ticu$9 ti scieniia liitcrarum, et morttm probitatt claret, inquit £iffebertus (α). 
Ex eodem genere celebratur Dionysius Exiguu.% dictus etiam SerapiOD $choTa$tieu$ apud 
divuru Hieronymura Catalog. illust. script. cccles. (6);Eologius Alexandrinus apod Palla-
dium in Lausiaca (c); Procopius Porphyreonites, Cosmas, apud Joannem Moschom (d), Gre-
gorius abbas scholasiicus apud eumdeai Moschura (e): Anonjmi $chola$tiei Uialogos apnd 
Simeonem Theologum; et apud G N B C O S Arabius Nilus, Leontius Theatetus, Agalhius, 
liratosthenes in Epigr. In boc ergo numero etiara Cliroacum nostrum juraab Gracis posilum 
nos quoque ponimus, quando illius varia eruditio passim etiam in hoc, quamvis eacro et 
religioso opere, clucet. 

Sed enim transiit scholattici nomen etiam ad nostra tempora el mores : in summis enitn 
anlistilum cathedris, et sedibus, ubi canonicorum concilia et oollegia suot, unialieui ex 
eoruoi numero, doctissimo plerumque, scholastici nomen imponitur, qui eoram, quos vo* 
lunlas ad sacros ordines admovet, eruditionem poblieo examine com collegis sois explo-
rat; eaque res lam testata est, ut nullara auctoritatem et testimoniam desideret. Inlerim 
non imus inficias scbolascici nomen etiam auditoribos conveoire, et discipiilis, q u a kodie 
usitatissima vox est. Arbiter in satyrico : Dum m hoc dictorum m$$u moius inceao, ingtns 
icholasttcorum turba in porticumvenit, ei mi» sequunlur. 

Sancti montis Sina Antistcs. Sina mons (qui at Sinai, et Oreb et Suums Josepho, et Jua-
tino) toto orbe super omnes Olympos, Hfl&aios, Caucasos, et Taoros notissiraus, ubi supre-
mns orbis Conditor Hebrffiis leges dixit et scripsit, ubi D. Calbarin® inclyteo beroidie, ei 
virginis corpus coelilum ministerio Alexandria delatom salutari foole olei reduodat. Ubi 
Climacus cum religiosissimo patrum coetu Deo precibos litavit, ad cujus radices Justinia-
nus imperator religiosis viris nobile coenobium posuil. Ex boc monle roulti tiri Mncti 

f>rodiere, quos ubi Tocus eritin mediura adducam. Mona in orbeui erigitnr, regionis illios 
onge altissimus, quo per gradus septies mille ad fastigium ascenditur» demptia qua 
per se patet ascensus. Nomeuab rubo f qoo abundat, invenil. De monie Oreb et Sinai mulUi 
Bellonius, p. 126 et sequent. 

AntiittM. Gr©ClS ηγούμενος, ήγεμων anlistes, proses, abbas, COBQObiarcha, προεστως, προστάτης» 
πατήρ πνευματικός dictus, qu® omnia eamdem aignificandi vini habent. Vocia lameu Gr»ea 
ηγουμένου varia significatio est, prout cum vario easo nectitur. Nunc enim quarloro regilf 

quando idem valet quod νομίζω, puto,nunc cum tertio componilur, προηγούμαι αβιι 
προοδοποιοΰμαι, viam demonstro; nuQC secundo, cwn άρχω aaa rego et impero lignificat, ul 
άρχω λαου, populura rego, in quo aignificata hic accipitur, ηγουμένου τοΰ αγίου δρους του Σινά. 
"Ηγουμένου, boc est, moderatoris, praBsidis, rectorie, ccBnobiarcba aancti montis 8ioaf 

συνεχδοχικώς continens pro conlenlo, religiosorum nempe yirorum, qui in aaceterio montia 
Sina degunt. C®terum Climacum ad officium i l lud , et muDas regendi ccatoa religiosi plane 
divinitus deslinatum ostenduqt ea, q u a e Gro3co codice ms. hibiiolbeee Bavarice extremis 
paginis erui, quee iibi infra Grace el Latine cognoscenda aubjicio» nec eoim in V iu ipsios 
ab Daniele monacho conscripta sunt comprehensa. 

Scala paradisi. Nulla mentem subit dubitalio, quin Climacos inacriplionem l ibri sui, 
quem χ>(μαχα seu scalam appellavit, ex Geneseos cap. xxvm bausarit, abi de acala Jaoob 
patriarch® traclatur; iia enim Hoses ib i : Cumqu* veniaet Jacob od fuamdam locum, tt vel-
tct in eo reguieicerepost solis occubilum, tulit de tapidibu$ quijaxibant, ei tuppentns cmpiti 
suo dormivtl in eodem toco, viditque in somnis scalam ilaniem iuper Imvjm, $4 caeumm iuius 
iangens calum; angelos quoque Dei ascendmtes et dt$etndtnU$ ptr tas», σέ Dominum i**ixum 
scalce. Cujus occasionera videtur prabuisse Climaco antistes saoctiisimos lUilhuni ccenobii, 
qui Climacum ad librum hunc conscribeodaro acerrime per epislolam» in qua acalai Jaco-
bsdffi meniioneui facit, cobortatus est. Scripett ergo, el ©dificavtt tralalitiam seo mcUpbon* 
cam hanc scalam religiosam religiosissiraus Climacu5,cujusgradus,$cu radii Iriginta omDein 
orbenh.et posteritatem illustrarunt. Ad oxemplum Ciirnaci alii alque al i i religiosi, eteru-
diti viri scalas iteui in ccelum molilisunt. Dionysius $calam religiosorum qoioqua gradibos 
distinctam composuit, quos Penlaleuchum dixil; Gabriel Inchinus $ealam emh; noater 
beaioe et aBtern® mernoriaB BellarmiDus, De ascm$ion$ meniis in D$umf el propria qoodam-
modo, brevisMinaque via ad eoelutn ha3C est religiosorum, qui per rectos acato graduasine 
longis viarum anfractibus et ambagibus ardua quidem, sed firma et secura enitunlur, niai 
seieiiles, volentes velint excidere. Inde el D. Romuaido Camalduleneis familie eonditori 
persimilis Jacobi patriarchaa scala divinilus demoosirataest (/), perquara candidati niagnis 
passibns in coelnra contendebant. Du® itidem Leoni, qui e primis et iutimis D. Franscisci 
sodalibusfuit: Mugnaerat planities, inquit Platus (g)9 tt in ea $pec*es quaidam judicii mox 
futuri; magna aderat hominummuUiludo, angelorum tubm personabant, deniquebinct $calct e 
summo cvlo usque adlerram demissce, aliera candido colore, allerapurpureo. Huic autem purpu-
reo? imminens visebalur exaUo Christus, vultus habitu severo, ae tubirato. At FranciscMspaulo 
infra ipsum ffalres $uo$ evocabal, ui ascenderent fidenter, Dominum Ua velle, eosque invitare. 
Cum aulem iili se per scalas audenttr efferrent, atius de tmiof aliu$ de quarto, vei de dccimo, 

(«) A<t ann. 1048. (ej Cap. 122. 
{l>) Cap. »9. 
(c>Cap. 10. 
(d) Cap.131. 
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alii de $up$rioribus9 ac pcne jam uitimis gradibus procidebant. Qua suorum clude magnopere 
eommotus B. Franciscus, eos voce magna admonuit, ul ad scalam alteram candidam accurre-
rent9 illic nikilfore periculi. itaque cwm ad eam acceuissent, Mariam ei incumbentem vident, 
qum cos blandiaime intuens tludiose ttiam juvaret, exciperetgue singulos, ita ut nullo nego-
tio adunumomneiin cmlum evaserint. Ita D. Antonius de S. Dorainici morle: Prior, aifi), 
Brixiensis eadem hora qua S. Dominicus obiit, vidit hiatum in cctlo, per quem submUtebantur 
du<B candidissima scate : unam tenebat beata Virgo, alteram Christus; angtli vero ascendr-
bant, et descendebant: et in fine ulriusque scala $ede$ posita erat, et unus ei insidens simiiis 
firairi Pradicatori (is erai S. Dominicus) habens faciem velatom, quasi vadens versus cctlum. 
Scalas autcm Ckrisius tt Mater ejus tursum, cum sede et sedente trahebanl, et tunc hiatus 
clautus est. Eadera metaphora ipsa augustissima coeli Regina, et aterna Virgo dicitur $cala 
cmti et icala Jacob,de qua plurimainterpretes coelestiura lillerarum. (6) S. Bernardns *ca-
tmm itlam inCerpretatur religionem : Scala hic9 inquit, est disciplina religiosa, vel regula 
mrdinh91>. gr. q*a diltctw Ihi Benedictus atctndit ad cmlum: duo lalcra sunt tnentii humi-
litasf el vilm fupwita»; gradus sunt varuB regulm *i viriutum aclus. Scala enim curcta arclam 
distiplimm vuun, qwmducii md cmlum, $ignificat. Caterum de scala Jacob plunroa ad Genes. 
Pereriusex fariis scriptoribas, qui eiislimaot Homeri catenam lliad. θ iode excogitatam, 
el suspensam» q o » a ocalo ad ierram asque.pertinet, el Platonicos ex Apuleio genios, ubi 
de Soeratis daamone diapulat, reperlot. 

At enim el Lucifer, el Babylonii gigantea, et impii omnes aKiores ipso ccelo sealas mo-
linntar, ipsumqoe Deum ccelo detarbare coDantar. Isaiam audi de Lucifere divinilatem af-
fectaote (cap. χ ιτ , ters. 13,15): Qui dicebai mcordetuo : Jn cctlum con$cendam9 superas-
ira D*i txaUabo iolium mewn, $edebo in monte T*$tameiUif in lateribu$ Aquilonis. Ascen-
dam $uptr aliiiudiium nubium^ $imili$ $ro Altittimo. Sed quisflnis hujus ascensusT Ferum-
tamm md iufernum ddraktrU in profundum laci. lla Babylonius Nemrodua turrim ad ccelum 
pertinenteai c<Bpit edificare, cujus bietoriam p o a i A more suo ad gigantum fabulas tradnxere, 
qui roontes monlibue injectos fiam moniebant, ut bellum ccdo inferreiU. Ita Naeo eura 
ailis milie poelis: 

Ttrre f$ra$ pari«i; immtnia mon$lrat pganto 
EdidU *u$uro$ m Jo*i$ ire domum. 

Esiirmtrthi moHles ad ttdera $umma p*fbanlt 

Et numum betto $oUicU*reJovem. 
Fuimhtm IU cmli j*culaiu$ JupUer arc* 

Y$rtii fa euaQfti potuUra wuta «ναι· 

Bxboe genere ecilarum est,de quo narrat Dionysius Carthusianus de sui ordinis tirone, 
cai malos genius appliotierat acalam, per qoam β septo reiigtoso exsitiret, et ad inferos 
deseenderet. Verba Diooysii heac sunt in pareoeticis ad iirooes: Legi ordinem nosirum 
•Km notUiumadmiiisstf qui $ub prina quidem conversation* toUis $e laudabili$ vitm mona-
chum cxhibibat. Verum illo agtnie qui sub anhdilu prunas ardere facit, nullam neaue die 
nequ$ noct* requiem habuit; stimulatus α Satana. ut ad $wculum remearet. Vieit tanaem tm-
probus $xaetor9 et in eam intaniam iniserum perauxii, ut $calam quvr$re inciperet, qua po$-
set ptr murum cetfaconiiguum $$ transmiUtr*. Sie igitur affccltu ctun de recessu anxiu* co-
gitartt $t per hortum ctstuan$ crAro deambulartt, scalam quam antea illic nunquam viderai, 
faction* aiabolica ttare consp$xitf el nimium admiratui ait: * Agnosco, ο damon, fraudes 
tua$f et dtceptionis laqutot pal#*l*r ag*o$eo. Bctc $cala quam video nunquam m$ levaret in 
cmlum, wuufts autem mttntrgtrtt in Tartarum. Ut igiiur tua te.arte decipiam, dabo operam 
ui hac $cala mihi fai a$cen$u$ md $upero$9 quam tu mihi ad gehenna puteum prmparatli. » 
Botc dicens $e$e aa u convtrteni tn cellam rediit, et apud te aeinceps sacer sedulusque per-
man$it :$mp%r tamen muliii latrym$aff$c$um itlum tmpium ae tetrnm plangen*% tnentis suas 
ptridiam gmiiibui txpiabai as$idui$. 

lyusdem generis soala B. Alberto M. religionem io S. Dominici asceterio professo per 
nocturnatn quietem objecta est, per quara etadere clauslra et redire ad monduoi cogitabat: 
sed magna Dei Matre et comitibus T i rg in ibus sese illi objideolibos r3Uvrdalus perseveravit, 
ut in primo Bavari» sanct® tolumine ostendimus. 

Pitlacus qooque apud My tilenem ia (eroplis scalam posuit Forton® f c), qua alios ad felicita-
tem ascendere, alios ad «rtimnas et ealamitatea descendere docait, qus α meliusad virtutes 
el ritia dirinamque proTidentiam retolisset. 

Lepiduna tamen esi istud quod ex Polyeni stratageraatara seplimo coronidis loco, de C o 
sioga JuDonissacerdoie Thracum duce, subjicio. lo Thracia gentes sunt Ceronia et ScoBba, 
qum in bello sacerdolibas Juoonis uluotur ducibus, uti Maro de Heleno cecinit, 

rtx idem HominuM divumqu* $acerdo$, 
Erai illis sacerdoa et dux Cosingas, cujus imperia Thraces delrectabant, quos ipse gnarus 
.gentis et morum, tali cdmmento ad obsequia et obedieotiam reduxit. Scalas pluriinas e 
materia ffidiiicavit, aliasque aliis imposuil, ul io ingeutem aUitudineni moles excresceret, 

(a)Cornel. a Lipide ad cap. χχνιιι Geoes., pag. primum Psal. ct rcsponsuin 8 in Reguli» fusiusex-
195. plicalis. 

camdera fcre seulcDiiam D. Bsiiius ad (c) Lib. ιι Var. 
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Tum minatus popmaribu*. nisi ad nutura suuin parcrcnt onuies, sc coBium oonsecn-
surum» illosque ap«id Junonom accusaturum, qnod obediro sibi recusarent : hic Thraces, 
hominum grnus barbarum cl shipidum, ingenio ferw quam hominibus propiore, vanis ter-
riti Cosingre rninis, dm-i supplires, deprecati pertinaciaro, jurejurando sese obslrinxe-
runt, imperata dcinn-ps omnia ad nutmn ejus facturo*. 

Cur autern triginla gradus in Sca/α sua Climacus posueri!,ipsc catisam in extrema opcris 
sui clausuia aperil, cum dicit, Qui Gbrisitis cum esscl,ut vidrbatur triginta annorwn bapti-
zalus, triceamum in scaia spirituali gradum sortifus rst, qnandoquidcm Deus est ckarilas. 
Quasi Deus triginia annos in religiosa quiete, silenlioct privala <'Xf(rci(ntione tradnxeril, et 
post Iricesimurn demiim sc niurulo per charitatrin exhibucrit, el salulis nostrre opus com-
plerit. Cujus symbolum gogsit Joscphusqui Iricesirao demum annoo silentio elprivata vfia, 
servjtuteef can-.cris lencbris cduclus, yfcgyptique pr«feclus saluteru populo nttulit, diclus-
quee*l Saivalor mundi, ct in Evangelio qui semen divini verbi oxceperunt in lerrairi bo-
nam, triccsiinum et bis trrcesimura et contesimum fraclum retulerunt. 

Librum porrosuuai Ohnavusnsceiicum quoquc nppollavit, u l est i n inscriptione άσκησις, 
Grascia excrcitalio vel corporis vel animi, et ασκητής, perinde ad utrumque rcfertur. Scrip-
tores sacfi vo«;em ad religiosam vitam atfhibont: nt άσκείν sit roligiosam vilam-profileri; 
ασκητής, qui in rcligiosa vita se exercct, άσκητικδς βίος, vita religiosa, ασκητικός λ»5γος, sermo, 
oraiio, liber de vita e l disciplina religiosa : ασκητικά, quai ad cnra viiam religiosam perti-
nent, qualia praHer el anle Glimacum seripsit Basilius M . qnra hodicquc tcguntur, quibus 
monacnis et religiosis vivcndi prapcepla tradit ct loges d ic i l . HucDorothci Parwnctica per-
t incni ; Collationea Cassiani? Philippi Solitarii Dioptra sivc amussis ad Callinicum mona-
chum; Carpathii Gafiila bortatoria; S. Maximi, Marci monachi, Isaaci, Diadochi, Isairo ah-
hatis, Ni l i et a l ioFum complnriurn, quorum oraniiim siimmara ci synopsin in Basilii mo-
nachi c i pra?fecti Laurw Maleini, vitaa ascelicm descriplione cognosces, quam Jacobus 
Pontanus nostrae societatis notissimtis ct laudatissimus scriptor e GraQco Yertit, et Simeonis 
Jumoris orartonibus adjocil. Ια qua lotaiu άσκήσεω; rationom oculis in una quasi imaginc 
subjcctam et dcscriplam inlolliges. 

Λ1) radem v<>cc, religiosorum domiciia et coenobia appellanlur asceteria, sicut ctab riiis 
originibus pbronlisteria, anrhislcria, monasteria, eucheteria, laura?, mon.T, mandra?, syn-
od i« , coiivcnlus, et hoc &xm\s alia iromplura. 

CAPOT III. 
I)e vita S. Climuci, cum elogiis cjusdcm. 

VilaJoannh coynomento Sclwla&lici, vulyo Climaci. In alio codice(a) ba&c est iiiscriptio, quxsimul ancio-
rcm viiae conscriptae ostendil. 

Vila compcndio contcrlpta abbatit JoannU ea i t - Α Βίος έτ επιτομή του άΰβά Ιωάννου νου ηγουμένου 
siitis sancii montit Sina, cognomenlo Scholastici τον αγίου δρους Σινά, του έπίχΑην σχοΛαοτι* 
vere sancti, α DanuU mouacho, viro venerando xov του έν άγίοις ώς άΛηθώς, συγγραφείς χαρά 
et virtule conspicuo, e ccenobio Rliailheno. άανιι\Λ μοναχού 'Γαϊΰτ\νοϋ9 ανδρός τιμίου xal 

ενάρετου. 
(<I*)QIIX patria nobilrsve civitas hcroem huncpro- Τδ μεν, τίς ή ένεγκαμένη τούτον κα\ έκθρέψασα 

^enucrii, Hantc susc^ptam, ut iUi loquar, religios» νερδ'τής αθλητικής αυτού, Γν1 ούτως εΓπιο, άξιάκου-
•iiac palapstram, eduearit, pro cerio et explorato στος πόλις, είς άπαν έπεσκεμμένως τε καϊ διηκρι-
non babco dicere. Quis vero divum omni dignum βωμένως λέγειν ούκ έχω. Τδ δε, τίς ή νυν φ/ρηυσά, 
adairrationc nuoc tcncal locos, cpolisque et deliciis αμβροσία εστιάσει έστιώσα τδν πανΟαύμαστσν, 
cxcrpium iinmorulrbns pascat, minime ignoro. Est αγνοώ ούδ' δλως. Πέλει γάρ κα\ αυτδς νυνί είς έκεί-
enim ille nunc in illa rcgia, de qua vocalistinaa νην, περ\ ής δ διαπρύσιος έμπεδοί τέττιξ ωδέ πη 
ricada (Paulas) canil, cum in bacc verba cxelaroat: [Ι. ωδέ πως ] διακεκραγ<Γ>ς · rQv τύ ποΛΙτευμα έν 
Quornm canvcrxatio in ccelit etl1; ubi ecnsu ab ούρανοΐς υπάρχει · κορεννύμενος αίσΟήσει σΟλω 
otnni coniagionc corporis libcro, eola mcntect Jn- τδν άκόρεστον, κα\ τδν άνείδεον κάλλει ενηδόνως 
lolligcmia, inexplobili inodo, suroma cmu voluplaie Β νοερψ vot, νψ κα\ μ^νψ γαννύμενος, αξίας τών ιδρώ-
in^xhausti b»»ni puloiiritudine fruilur , inundatur, των είληφώς .τάς άμοιβας, χα\ πδνων άπονων γέρας, 
et exsaliatur (b), digna sudoribtii pr;uinia laboiam- τήν έκείσε κληρουχίαν λαχών, είς τε ών και ειςά*\ 

1 Philipp. ιιι, 20. 
(α) ln ipso codice Climaci. φύσεως, ήτις καλείται φυσικδν φώς. Hoc csl : ι Sa-
(α') Κδΐ radem !i:ec Viia « Dnniclc monaebo com- licfas rerom maleria seu corpore cnrenlium esl 

po^ila apu<l Lipoiiiuiiiuii vol. II, p. 401, ct Sarium spirilualis animx senaus, qui ad rccipiendam con-
lom. II, 31 Mariii. templalionis facuiuici» inodilicalus esl, DOII secus 

(b) Exniiialnr. Sclioiiaslcs idriolavil ba?c verba : atque pupilla oculorum corporis qui in sc ronli-
Κδρο; τών άΟλο>ν « Μ η σ ι ; - ν : νματ ική έστιν, ή ncnt lum«n quod iu sensatu tadif. Conlcmplatio 
TTAtMtta δέξασΟχι τί,ν ^,η.ρ.» τήν 0·:<·»ρητ·.κήν. »'ις esl ro^uilio »ix nionic profccta. INaluralis aulcin 
νόρη τών σωματικών όν>0αλμο>ν τών έν αύτοίς έχον- cognilio est conjuncta cum atatu lulura?, quain / 

των τδ φώ; τδ αίσΟητέ-/. Ή 0 :ω(ία ή νοητή έστι nainale lumcn appcllanC.i 
γνώσιςι φυσική tl ώ; ίνοΟεί?α τή καταττάιε: τής 



μετ' εκείνων εσόμενος 
ISAGOGE AD SCALAM PAUADISi. ΜΗ 

rQr ό πους £</rq Xoixdr Α que dolores onincs sedautiiim immera adeplus, vX 
ir ενθύτηχι. "Οπως δ' έχείσε τοίς άδλοις ό "νυλος 
συνθέων έστ\ , λέξω μάλα σαφώς, α'. Έκκαίδεκα 
μίντοι ετών που πέλων ό μάκαρ τή όρωμένη ηλικία, 
χιλιονταετής δέ τή νοούμενη άγχινοία, προσαγήοχεν 
έαυτδν ώσπερ τι άκίβδηλον, κα\ έθελόθυτον τφ με* 
γάλιρ Ispel Οϋμα. Σώμα μεν τούτου έν τφ Σι να (ψ, 
ψυχήν ο* αύ εντφούρανίω δρει είσκεκομικώς, οΐμαι, 
χάξ αυτού του δρωμένου χωρίου μεγίστην τήν πρδς 
τδν αδρατον ποδηγίαν τε κα\ δνησιν δρέψασθαι σκε-
ψάμενος. Καλ τή μεν ξενιτεία τή προστάτιδι τών 
νοερών ημών νεανίδων, πα££ησίαν τε Ασεμνο ν δια-
τεμώνν ταπεινοφροσύνην δέ κδσμισν προσειληφώς, 
εξορίζει δ* αρίστφ μάλα σκοπφ συν τή είσόδω τδν 
αύτάρεσκον [αύτάρεστον] καϊ οίκειόπιστον άπα 

in sortero ibi baeredilatis t rcgni inquam o<v!<»stis 
admissus , unus jam cx illis sempcrque ctim illis , 
Quorum pe$ slciil in via rccla 1 deincepe fututiis. 
Qiiomodo auieni corporc olini scptus ad nttknu& 
illas puras aspirarit, nunc quam potero claris&imc 
exponam. Priinum crgo cum flos &vi pcrbeaius illc 
sexiuni jani decimurn (c) seialie annum agiiarci, 
ingcnii praeslanlia solcriiaque • natu grandi mille-
eimum adeo atligissc visus, aeipttim magno ponli-
ftei Dco sincerum el voluntarium sacrifictam obni-
li t ; quando corpus quidcm iu buiic Sinrum, ani-
ntiim vcro in coelcslcm montom .iiiiulil; captata 
rcor cx ipso loci aspcclu occasionl, oua silii sito 
commodo viam ad cocleslcm ilbim niontem *ope-

τεώνα * τδν αυχένα κλινας, καΥ πεπιστευκώς άρίστω ^ randuro comniunircl. Ila pcr fiigatn eneculi {d) lart-
πωλοδάμνβ, άκινδύνφ οδηγία τδ βαρύ πέλαγος στε-

"ρα ιού σθαι σκοπφ καλφ. Ουτω τε κυρίως έαυτδν 
ιεΟεικώς, ώς άλογδν τε καϊ άθέλητον ψυχήν έχων, 
κι\ τζς φυσικής ίδιότητος άπηλλαγμένην πάντη. 
Τόδε δή θαυμαστότερον έν έγκυκλίω σοφία, ούρανίω 
ίόιωτεία μαθητευόμενος, τδ παραδοξότατον και τα­
πεινώσει έκφυλον τδ τής φιλοσοφίας φρύαγμα είτα 
εαυτού με τ α έννεακαιδεκαετή χρόνον, ώσπερ τινά 
πρέσδυν, καϊ αντιλήπτορα πρδς τδν βασιλέα τδν παι-
δοτρίβην προπεμψάμενος, εξέρχεται και αύτδς μετά 
χείρας οΤα δπλα δυνατά προς καθαίρεσιν δχυρωμα­
ίων τάς τού μεγάλου φέρων εύχάς, έπ\ τδ τής 
ησυχίας στάδιον · σημείοις τε πάντη αύτάρκως έκ 

quam antislitam spiritualium a.lolosconlulanim (t) 
(virtulum inquam magisttain), omni loquondi oblo · 
quendivc contumacia el hupucteniia rusccla, dero-
rani niodcsiiara complexue, optimo eano coitnibo, 
in ipso slaiim rcligiot» disciplin» iitgressu doce 
ptorein sibi placcndi ei fidendi seneum peuitus pro* 
fligavit, ccrvieemque peritist&imo anituoruni reciori 
extra viae periculuro bono Inc ad imporiunum vtllo-
ruiu pelagug sedandom et calcandnm sulwiitit. 
Porro ila se (in religiosa communiqiie frairiim 
viia ) gcssil ac si infans ralione carcrrt, nibilque 
vellet quod liberct, pcrinde ac ti naturain ipsam 
animi (/) pcnitus exuisset. Scd quod longe inajore 

τού κυριακού τήν τής παλαίστρας μονίαν είληφώς ς dignum csl admiralione, cum prius omnibus liltcra-
(Θολάς δε τούνομα τφ χώρω), τεσσαράκοντα έχεί ruro disciplinis esscl iniiiatus (α), coefesti lainea 

» Psal. χιν, 12. 
(c) Sexiumjam deeimum. lloc inlcrprclor dc pri-

mo ingrcssu Cliuiaci in tirociniuin rcligiosum : 
mfra cn im ex Gnwo scriploro oMcndam, iu mo-
nacbum attonsum fuissc, cum aiimiui agercl vice-
eimum, ila ut qualaor aunos in lirodnin |K>sucrii, 
ncc boc illo sacculo novum. Do l.sidoro AlexaJidtino 
narralur illum in cwnobio Haitbuno scptem annos 
in tirocinio posuissc. 

(d) Per fugam tceculi. Εενιτείαν Gneci Paires ap-
pellaut scccssioncui, pcregrinatioiicm el vulunlariuin 
quasi exsilium. 

(e) Spirilualium adoUtccutularum. Spirilualcs 
adolescenUila» sunt facullaics natnralcs aniinae, 
quas seceesio scu fuga sa^culi in orculio custodirc 
ιιοτΗ. wl a nullo vi-lcaulur, Srd vcluli virgiucs in 
sua domo, pro statu i l l a rum, incbisas. Mcriio ergo 
secessioncro sea fugim saeculi aiilisiiiaui lanquam 
ciistodcm virtutum appellavii, ul llclias Grelensis 
docel, quando ad orani ila noiavii: Νοεραι νεα­
νίδες, αί ψυχικοί καταστάσεις είσ\ν, άς ή ξενιτεία 
ώς κρυφίους παραφυλάττειν οιδε μ̂ βενΥ όρωμένας* 
άλλ' ώς κόρας έν οίκω ίδίφ τή έ αυτών καταστάσει 
άποκεκλεισμένας. Καλώς ούν προστάτην είπε τήν 
ξενιτεία ν ώ; αρετών ούσα ν φύλακα. 

(() Naturam ipsam animi. Propi iclateg et afifcc-
tioues auimas facattates intelligit auima: ipsius viin 
oi actiofies, sive ul hoc velil aul illud. Sic enim 
Crclensis, φυσικήν ιδιότητα τήν τής ψυχής ένέργειάν 
λέγει, ήγουν, τδ βούλεσθαι τοντο, ή εκείνο. 

Ιθ) Omnibut littcrarum disciptinis eruditus. Hinc 
sortilus est noinen Scliolaslici, a varia itiqnain 
(Tudi l ionc; couiincl eniin cn<'vclo|>ajdia oiniKis aries 
e( scienlias. Varinus : Εγκύκλιος παιδεία διά πά­
σης ·χΐ'»^ί *ίής παιοεΟ^ως, κα\ υ̂Ομοΰ παντδς και 

κινήματος. "II εγκύκλιος,ή γραμματική, ή ποητική, ή 
Ρητορική, ή φιλοσοφία, ή μαθηματική, καϊ πάσα τέχνη, 
χαί επιστήμη, δια τδ περιίεναι ταύτα τους σοφούς, ώς 
διά τίνος κύκλου. Eocyclica discipliua dicilur, quod 
pcr omiies insMuliones, rytbmos, ct clioros irans-
eai, aul cncyclica, graromatica, pociica, rbctmica, 
philosopbia, madieinatica, omnisquc ars et SCJVII-
tia,quod gapicnlcs uinnia liaec lanquain pcr orbcin 
obcaut ci comprebcndanl. 

Latinis crgo esl oniuium disciplinarum orbis. 
Cbristiani scriptores el patrcs cxulicas vocanl dis-
eiplinas. Crclensis τήν άνΟρωπίνην πάσαν σοφίαν, 
oroiicm buinanam sapietdiam, dc qua I). 1'aulus 
(l Cor. ιι, 4 ) Καϊ δ λόγος μου, κα> κήρυγμα μου 
ούκ έν πειΟοϊς ανθρωπινής σοφίας λόγοις * Senno 
ment et prirdicaiio non in penuaubilibu* humana: 
sapientiiv verbi*. 

Pierius lameu mullo aliier per qualuor cimiio-
rum orbcs cxplicai Eiicyck>pa*diam, qtinado uno 
maximo Ires iuinorcs iiicludii, quein vidcbis lib 
xxxvni, p. 279, ubi copiosisaiine do bac Kncyclo-
papdia dispulal; et in Aprlib. xxvi, pag. 487, ubi 
lamcii dc cxolicis loquilur, iu t»oslcriore loco cliam 
dc Christianis el iheologicis. 

Scd Climacns quainvis onmi gcncrc doclrinas 
exccllcrd, perindc tamen se gcfcsit, ac si esset 
illillciaius; iia quippe Crelensis de illo : Καίτοι 
γε τήν άνθρωπίνην πάσαν σοφίαν ακριβώς ήσκη-
μένος κατά ίδιώτας, ώς ά/ρο(κος οηλαδή, και απαί­
δευτος έβιότευε, ταπεινών έαυτον διά τον Ηεόν. Κα­
λώς εΐδώς, ότι τά μωρά τού κόσμου εςελέξατο όΘεδς 
ίνα τους σοφοΰς καταισχύνη* κα> ;J τιολέμιον τδ φίλ-
αυτόν, τδ έκ τής μαθήσεως τή διά θεόν άγχινοία· 
όηλοί δε διά τούτων τδ άγροίκω διδασχάλφ ύτιο-
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simplicilate postea inibulus , per submissioncm Α χρόνους δια περάν ας άνολιγώρως, χαί διακαεί Ι ρωτι 
animi mirissiinum illum snpientiai (Λ) applausum κα\ πυρ\ πυρπολούμενος αεί. Άλλα τίς έστιν ίχανδς, # 
fafctumqtie proscripsil cl elimiuavil. Jam vicesimura ώσπερ Ιχείσε διετέλει πόνους λόγοις δριαμβευσαι, 
annum exorsus, cum praemisso ad cttlestem impe- χαλ κροτήσαι ταϊς διηγήσεσι δυνάμενος ; Πώς δ* φ 
ratorem suo praeside tanquam legato el patrono, πάς [δ* άπας] πόνος άφανώς έσπείρετο, προφανώς 
ipse quoque cum copiis et apparalu bellico propa- λεχθήσεται; "Ομως Ιξ απαρχών τίνων, τήν πανδσιον 
gnaculis hosliura subruendis opportuno, in sla- ούσίαν λοιπδν του τρισοσίου άκούσωμεν. 'Ησθιε μίν 
dium viiae quietae et sobiarie magni iltios magisiri άπαντα, ά άμέμπτως έφείται τφ έπαγγέλματι, βραχύ 
sui precibus armatus ingreditur [deecendit]; loco- & λίαν * χάν τούτω, οΐμαί που, τδ τού τύφου χέρας 
quc , cui Tbolas (ί) nomen, certamini ad quintnm χλών πανσόφως, τ$ μέν βραχύτητι τήν δέσποιναν 
ab aetlo sacra laptdem delecto, quadragtnta ipsos πολλοίς μαιμάσσουσαν [μαιμάζουσαν, ή μέλλων Ιστ\ 
annos inibi cotlesti araoris flamma succensns , χρόνος, μαιμάσων μαιμάσουσα] Ιξέθλιβε, δι* ένδείας 
adcoquc scinper ardens aatoantque iinpigre ira- βοών αυτή* £*kxa9 π*φΙμωσο· έρημέα δε χαλ 
duxit. Eniinvero cui lanla dicendi via, fandive άσυνουαία προσώπων τήν φλόγα τής χαμίνου ταύτης 
copia sit, uli ingenles illios labores illic exanllatos χατέσδεσεν · ώς είς τέλος αυτήν λοιπδν άποτιφρω-
ιιΙΙο oraiionis applausu vel assequt, ne dicaro U I U O H Οήναι (I), χαλ χατευνασδήναι τέλεον. Είδωλων δε 
pharc possit? Ει vero quo paclo, quod elam omni- προσχύνησιν έλαίφ (m) χαλ σπάνει αναγκαίων άν-
bus in occulio aolitudinis silentio ab illo geaium δρείως δ ανδρείος διέφυγε. Υυχής δλ τδν χαθ* ώραν 
csi, in publicum profereiur? Licebit lameor velul [χάθωρον] θάνατον, χαλ πάρεσιν, θανάτου χέντρφ 
cx libatis quibusdam frugum primiiiis omnes san- νυσσών [νυσσών] άνέστησε · νήσινδ*αύ προσπαθείας, 
tlissimi viri sanciissimas opeg 0 ) et virtutes anitni ή χ&\ τάχα λοιπδν [λοιπών] χαλ αίσθητών άΟλψ δεσμό) 
prxcipere et astimare. ln raensa nihil rejiciebat (ά), λύπης λέλυχεν. THv δ* αύτφ «ροτεθνηχυΐα διά ξίφους 
quod a vitae religioe» institato legibusque non ab- υπακοής τής μαινάδος ή τυραννίς /Απρώ^ 
horrcbai, sed ciburo ita modice sobrieque sampsit, και άπροΐτωτέρω φθέγματι τήν άραχνόδοζον [άραχνό-
υΐί gusiarc potius quam edere videreCor. Alque ita στημον] τεθανάτωκε βδέλλαν ; 
cxisliroo, fracto cornu auperbue per ftobrietatem Τί τδ τής όγδοης παρά τφ χαλφ μύσττλ τούτφ νεάνι-
quidero, sed brevitale praudii et coenae doninam δος έπαθλον; Τί δε άρα ό καθαρισμός δ ακρότατος; 
voluplatem nraUi* exitiotam eliatt, cum per oge- ου μεν άπήρξατο δ τής υπακοής Βεσελεήλ, τετε· 
slatem exclamarel, T*u, obmuteue · ; per sofitudi- λείωκε δε ό τής επουρανίου Ιερουσαλήμ Κύριος 
nem vero fugamque boroioum incendium bujui Q παρουσία εαυτού έπιδημήσας * ής άνευ, ού χαθαι-
foroacis exatinxit, adeoque aopivit, ιιι in clnerem ρεθήσεται δ διάβολος, χαι ή αυτού σΰμμορφος [συμ-
riemum redigcretur. Avariiiaro porro, quam Pao- μορία]. Πού 6ήσω iv τή παροόσβ ήμέσν τοΰ στε· 
ttts idolorum cuUum appellat, benignitate in mi- φάνου πλοκή τήν τών δακρύων εκείνου «ηγήν^ 
seros, et rerum domi neceasariarum iaopia genc- πράγματος ούχ iv πολλοίς ενυπάρχοντας, ων τδάπά-. 

* Marc. ιν, ύ0. 

τάσσεσΟαι. Quae tn ila velim intclligaa: Etenim CU-
macus omni litterarum bunianaruin genere ac-
rurale cxcukiis, inter idloias tamen et simplices 
lanqtiam et ipse rudis et illitteratus vivebal, se-
ipstimque propicr Deum «kprimebai, probe guarus 
nuod Deus stiilla mundi elegerit, ut eapientes con-
rundoret, et ipse, Deo inimicum amorem sui, qui 
ex sciemia et erudiiione nascilur, ex amore Dei 
(propter Deum) »ua solertia ingenii exslinguebai. 
Osiendiiur vero per baec iiidocio eliam elrudi ma* 
gislro subjeclus parnisse. 

(h) Sapientia*. Philosopbia?, bamanaR sapienliae. 
C.rolensis : Φιλοσοφία έστ\ν ηθών κατόρθωσις ιιετά 
δύζης της περ\ τού δντος γνώσεως αληθινής (αλη­
θούς). Pbilosopbia esi morum cmendaiio cum ορι-
nione de vera, ejus quod est, scientia et cogni -
lione. 

Ex quo inlelligis, bic echoliasten partim do 
ethica, panim de naiurali philosophia et sapieniia 
loqui : de eihica, quando pbilosopbiam appellat 
ηθών κατόρθωσιν , morum correctionem ; de nalu-
rali, quando ail cognilionem entis, ut philosopbi 
loquumur. 

(i) Infra locum hnnc Tholas ad extremum mon-
lis peAe.nx silum fnisse docct. 

0 ) Opcs *ancti$iimas. Veras vere opes ; quem-
admodum enim a saecularibus opuloniis nihil alitid 
subsuntia quam opes, teu divitiae exisiimautur. 

ita ytrorttm virluto ox^lenuam vem opet· εαα* 
vita rirtulis exevlU. Sic enim Cretoagis: Τήν άλη-
θινήν δντως ούσίαν * ώσπερ γάρ τοίς χατά χόσμον 
πλουσίοις ουσία δ πλούτος νομίζεται, ουτω τοίς 
έναρετοις ουσία εστίν δ ενάρετος βίος. 

(έ) Ια wunta nihil rejiciebat. Τδ άπδ πάντωνν 

Innoit Creteneis, τών παρατιθεμένων ή κιρνωοάνων 
έσθίειν χα\ πίνειν εύχαριστούντα θεφ, οοοαιιως τφ 
κανόνι τής γνώσεως μάχεται. Πάντα γάρ χαλά λίαν* 
τδ δέ ηδέων κα\ πολλών ήδέως άπέχεσθαι χαλ δια-
χοιτΓικ]ώτατον υπάρχει, κα\ γνωστικώτατον. Ούχ άν 
δέ των παρόντων ήδέως καταφρονήαωμεν, εί ρή χαλ 
τού Θεού γλυκύτητα Ιν πάση αίσθήσει χαι πλη­
ροφορία γεύσωμεν. t De omnibus quae apponunUir 
et lnfunduiitur edere el bibere, cuni grauamm ao* 
tione, non pugnat cum lege seientia? seu cognilio* 
nis : omnia enim sunt valde bona (qtiae fecit Deus); 
sed a suavibus et muliis libenler et suaviter abs-
linere summae prudcnii* el scienii» est. Nec enian 
ab his facile el jticunde abeiirtebimus, nisi in oroni 
sensn el fiducia Dei euaviUlem et dolcodineiii de-
guslaverimus. » 

(l) Caraaldulensis videtur legisse άπονευρω-
θήναι, explicat enim obiirucia. Longe nielior est 
noster codex άποτεφοωθήναι, ία cincrtm rtdac-
tam. 

(m) Ελέω, minriccrdia, non έλαίω, ascet* vt* 
tttes tribuebanl sua, ipsique egebaub 
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χρυφον {ως κα\ νύν περίεστιν έργαατήριον Ιν έσχα- Α rosus 'ιΜ hcios gentroso animo dcclinavil. Detl' 
ttf τινι, χαί ύπωρεία πέλον, άντρον βραχύτατον* diara quoque, quolidianam 
άπέχον μέν άπδ τής αύτου, χαλ πάσης χελλης τοσού­
τον, δσον τά της κενοδοξίας ώτα άποφρασσε ιν 
ήδυνατο. Πλησίον δέ τον ουρανού* ων τοΓς όλολυγμοίς 
χαλ άνακλήσεσι, καϊ οία είκδς πεφύκασι ποιείν οί ξί-
φ»σι, χαλ καυτήρσι νυττδμενοι, καϊ τους οφθαλμούς 
άποστερούμενοι. Ύπνου μέν μετελάγχανε τοσούτον, 
δσον την του νοδς ούσίαν χα\ μόνον τή αγρυπνία 
μή λυμήνασθαι * πλείστα τε πρδ ύπνου χα\ ηύχετο, 
χα\ δέλτια χατέταττε · τούτο γάρ ήν αύτφ άχηδίας 
χαλ μόνον φίμετρον. Ό δέ πάς δρόμος προσευχή 
άένναος χαλ πρδς Θεδν έρως άνσίχαστος * τούτον γάρ 
νύχτωρ τε χαλ χαθ* ήμέραν έν χαθαρότητι άγνείας 
έσόπτρως φανταζόμενος, κόρον λαβείν ούχ εβούλετο · 

anims raortem tt 
defectionera ac paralysin (n) monis ct ulliroonim 
meditationc lanquai» etimulo compunxit, el eici-
Uvit. Telam ciiani tcu iiexum cupidiiaium , 001-
niomqae viiiosUalam , el quse sub sen&am cadunt 
ailcctioiiuni lucfus religiosi vinculo exsolvit Tyran-
nicum pneterea furoris impttum jam anic obedieo-
lia» lcto mactavii. Hirudinera (o) vero poptilaria 
aune, gloriaque araoearum togenioiimillimam raro 
lo publicttni progresso, rarioreqoe iermooe ex-
airimavit. Qnid depataa ab OCUTO superbUe tdlo (p) 
per banc mysten reportata dicam ? quid de summa 
cordit mundiiia, qoan bic novos per obedieoliam 
fieteleel (α) incboavit, sed Jerasatan iUiu» ccrietiit 

μάλλον δέ οίκειότερον φήσω, ούχ ήδύνατο. Ούτινος Β imperator sua prssenlia coMomwavil, sine qua 
χεντρωθελς τψ ζήλω Μωσής τις των τδν μονήρη βίον 
μετιόντων, εκλιπαρεί λίαν φοιτητής γενέσθαι και 
στοίχειωθήναι πρδς τήν δντως φιλοσοφίαν * πρέσβεις 
τε χεκινηκώς τψ μεγάλω, ταΙς έχείνων ίχεσίαις 
κατεβιάσατο- αύτδν προσληφθήναι παρ* αύτφ. Έν 
μιφ ουν των ήμερων, μετακομίζει ν δ μέγας έχ χώ­
ρου τινδς γαίαν πρδς λαχανίδων ποτισμδν, χαλ άρ-
δείαν τό) Μωσή προσέταξε · χα\ δή χατειληφώς ούτος 
τδν υποδειχθέντα τόπον τδ χελευσθεν άόχνως δι-
επέραινε · του δ* άχροτάτου φλογμού χα\ σταθεράς 
μεσημβρίας χαταλαβουσης (ήν γάρ λοιπόν τών μηνών 
δ ύστατος), δ Μωσής, χεχλιχως «αμμεγέθους λίθου 
ύποκάτω, ύπνώττων άναπαύλης μετελάγχανεν. Ό 

nunquaai aator ille, tartorqoe scelerun diabolxs 
com iua ejutdem aoitit et totmm legioue ei iriba 
( r ) expugnabiiar prootenrclurqae? At quo toco 
borois noslri diadema prsesentia coroua? ex largo 
lacrymaraaa fonie, gemnrisqoe concinoalom collo-
cabo? rem io paocU bodie oVprebendendaai, cajit 
tamen cUaroaum offidna aecrela exsiat ad exire-
matn moniis pedem tita; antmro, inqoam, per-
angueuio), tanturo m communibus cum ipshietum 
aUoraai domtoiltU remotom, quantum aatto eal ad 
aures giorie vawe caputrices arcendas el excki-
dendat. Com interim ille proximu» coelo geflDitibaa, 
suspiriis, volisaslra ferirai,oii soleni ingcmiscero 

Ιέ avifv έν τινι τους Ιδίους ίχέτας Κύριος μή βουλό- i i , qui vel eoaibut lancinaolur, vel cameribue vstu« 
μένος προχαταλαμβάνει οννήθως. 'Οντος γάρ τού Unlur, vd qoibo* ocoli expangantar. Somoo tan-
έν τ | xiUfj.xal έαυτφ προο^δολεσχούντος χαλ Θεφ, tnm indulsit, qoaBlom folom ad tufBdam racnlU 

(α) Πάρεσις, laqttil Creienait, ψυχής χαί χάθ-
ωρος θάνατόζ έστιν ή άχηδία, ήνπερ διά τουχήντρου 
μνήμης τον θανάτου νεχρωσας άνέ στήσε τήν ψυχήν 
προς σπουδήν τών θείων έργων διεγείρων αυτήν· 
c Aaioue paralvsis d qnoibJiana seu assidna mors 
eslacedia aea detldia, qiiam stimulo memori«raor-
tis eaecant animan aesidoe monendo ad diligcu-
tiam Μ ftadtom opemra anciorum exdiaviLi 

(o) Birudhum. Yanatn gloriam birudini aimilem 
d k i l : Τήν χενοδοξίαν λέγει. 'Ος γάρ ή βδέλλα τδ 
αίμα πίνει του σώματος άπλήστως, ούτως χαί αύτη 
τήν ζωήν τής ψυχής αφανίζει, ήγουν τήν άρετήν 
χαι τήν γνώσιν, ι Yanaro gloriam intelligit CHmacve 
per biradineni, inqoil Creleotis, nam qnemadmo-
domhirudo tangaincm e eorporeinsaUabililer bibit, 
iia vaea gloria vlum animx exbaurii et abolel, 
boc est, tirtalem ei coaniiionan sive tcieDtiaro.» 
Addil idero Cretensit: "Ωσπερ δ αράχνης τών δοχούν-
των ?πτασθαι έχπιέζει τά αίματα, ούτω χαί αύτδς διά 
της ησυχίας τούς τής οίήσεως έθανάτου λογισμούς. 
fQaeniadinodniD araneua besliolarura qua3 viden-
lur volare sangoineffl expriroit, ita Climacas per 
tittdiam solilarue viue ioflatas sui exisiimalioue 
coaiUiiones exanimavit. > 

ip) OcUno wlio. 'Ογδόην τήν ύπερπφανίαν χαλεΐ 
(Κλίμσξ^ * δγδοον πάθος γάρ έτεθη παρά τώνΠατέροιν 
έν τοίς όχτώ λογισμοίς, ήγουν πάθεσιν. Έπαθλον δέ 
λέγει τδν άχρότατον χαθαρισμδν, ήγουν τήν απά­
θεια ν ήτις Ιξ ύπαχοης χα\ επιδημίας τού αγίου 
Πνεύαατος χατορθούται, χαλ πρώτον μέν Ιθηχε 
τήν ςενιτείαν, είτα τήν έγχράτειαν, χα\ έξης τήν 
άποχήν τής γαστριμαργίας, τής τε άχηδίας, χαί 
μνησικακίας, χα\ προσπαθείας, χα\ κενοδοξίας. 

c OcUTom tiliura voeat (CHroacee) auperbiam : in-
ter octo enim vitia a PalribiM ocuvum ponifar. 
Pr«miam aulem dicil sumwaro pnne meDtia imc-

Sritatfm sive animi iranqoilliiatpm omni perturba-
one vacantem, quas ex obedienlia et Spirilut tan-

eii advenlu comparatur. Et priiiium qoidera posuil 
secetsom et fngam sacculi, deinde coniinenliam ac 
deinceps abstinentiam ab gola, desidia, memoria 
injurianini, afectu erga res bumaoaa et tana 
gk>ria.> 

(«) Btieleel. Quemadniodam Beoeleel labernaco-
lum Dco in quo babiUrel ei reapoasa daret, f#cr 
palienliam «dificavit, i u et Climactis, curo animam 
saaiu omnibus excoluiaaet, corpus expargatia oor-
dibue emaculasselt aeiptum sanctiaeimi Spiritos 
spkndidisaimum templom exhibuit. Quod ita acho-
lia babenl: Καθάπερ δ Βεσελεήλ τήν σχηνήν κατ-
αρτίσας διά τής υπομονής χρηματίζειν έν αύτ|| 
τδν Θεδν είσωκίσατο * ούτω και ούτος τήν ψυχήν 
χοσμήσας, κα\ τδ σώμα Φαιδρύνας, ναδντού παν· 
αγίου Πνεύματος έοειξεν έαυτδν ώραιότατον. 

(Γ) Legione, uu tribu. Συμμορία ή εταιρία λέγε­
ται. Μόριον γά^ τδ τοΰ μέρους μέρος · έπελ γούν 
έμερίσθη αγγέλων δ διάβολος» ούχ έτι τού πνευμα­
τικού εκείνου σώματος μέρος ή Ιστιν ή λέγεται, 
άλλά άλλο μέρος. Κύλόγως δέ χαλ συναποστατούντα 
αύτώ. Υοχ συμμορία idem valel quod εταιρία, §ο-
dalitium, faclio : μόριον vero pars partia e&t. Poat-
quam ergo diabolus ab augelis avulsus est, non 
ainplius spirilnali» itlius corporia pars aut eal aul 
dicilur, sed alia pars; ncque ataque raiione rt»am 
i.lem nomcn lulere, qui cum ipso aposlata: facli a 
Deo dtfecerunt. 
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Maium nc pcr acî mas vigilias (.'onumpaiiir, sutti- χε\ς ύπνϊ·; μεν τ·.να λεπτότατου έμφασιν κατηνε/Οη, 

τινα δ* ispcrr.rrr, όρ£ διυπνίζοντα αύτ^ν, και τον c i l . Piiusqtiam conredcrcl cubilum, plurimas fun-
dcbat prcccs, libctlosquc < :oaip'>iicbni, qu.i rc oliuifi 
vi tlcsidianv peniuis profiigabal. Porro pcr omncm 
vi in cursum assbiuc prccabalur, imnicnsoqiie in 
Dciim amorc fcribalur, quo die, nocloquc ta:u|iidin 
in spcrulo pi»r ariimi purissimi caslimoniain sibi 
r< pracseniando nulla salietalc expleri vclb;, imo 
ul verius dicam, ncc poss<» vidobalui*. Cujns cxcin-
plo stiidioqiu: inccnsus Moses qitidam solitiidims 
ot silenlii cultoi·, voboiiKuiicr laborabal, ul in disci-
plinam et contubtTnhim tjus, wramque sapiciiliam 
discipulus admitlen lur. Ad qiiam m n imp iran-

ύπνον διακωμωδούνται κα\ λέγοντα αύτφ Ιωάννη 
ι Πώς άμερίμνως ύπνοΓς, ό δέ Μοισής έν κινδύνω 
διατελεί; ι θαττον ουν άναπηδήσας υπέρ τού φοιτη-
τού τί) προσευ/fj ώπλίζετο. Είτα περ\ τάς έσπερινάς 
καταλαβόντα ώρας, ήρώτα αύτδν μή τι σκαιδν ή 
άνελπιστον αύτφ συνήντησεν. Ό δέ, ι Λίθος, Ιφη, 
παμμεγέΟης με πιέζειν τάς τής ήμερα; ώρας ύπ β 

αύτον ύπνώττοντα ήμελλεν, εί μή γε ώς σε με πε« 
φωνηκότα οΙηΟελς άλματι τού χώρου έκπεπή-
δηκα. » Ό δέ ταπεινόνους δντως, ουδέν τών δρα-
θέντων ά-ήγγειλε, κρυφίαις δέ βοαις, κα\ βίαις άγά-

dani , cum ad euni scniores i i l palruiios a!l«gass«u, Β πης, τον άγαθδν θεδν ανυμνεί, 
prccibus illorunr. compulsus , Mo&cu ίιι νίΐ.ι· soricialcui ct tiiociniom rccepil. Ilaque cum aliqtiamlo 
IISII venisscc, uti maguus ille paior discipub» iinpcrarot, ubcrcni ul glebam ccrto quodam loco ad 
boili oluscula alenda ot colcnda doferivi; Muscs, ubi ad destinatum sibi lotum pervenil, iinperium 
sui magisii i coepit inipigrc exscqui. Iinmiiiebai jam mcridics ct sol alltssiinus ingenli ardoris a&lu om-
nia iaccndcrac, sexiilis enim uliimus iu a^aie mcnsium crat: bic cuni Moses aeslmn dcciinans sub im-
tnanc saxum succcssissei, sopilns aliqnaiilum conquievit. Enimvero Dornimis qui suos sibi supplices 
clientes nullo palilur graviore rasu prciui, periculam pro morc suo antcvertit ct averfit. Nara cum 
Jaaones, magnus ille palcr, iu suo laiibulo sibi Dcoquc pcr conlemplalioncm vacaret, ct ipsc lan-
tum patixilluin conniveret, asptcil viruui bitmana spccie augustiorem, a quo cxprobr^to excussoqne 
somno compcllari visus : c Uane, ioanncs, lu sccnrus bic stcrtis, ol Moscs vila p?riclilal<ir ? ι Exsi-
liit Joauncs repente, et pro lirone suo arrna precum assumpsil. Sub vespnram dcinde re?ertentem pcr-
ronlatur, rcciene omnia, an tribte aliquid el iucxspcctaium mabuii iucideril? ι lmmanc saxum, inquit 
Moses, sub quud metitliaiuin successcram, dormilaniem miiiimo minus opprcgsis«et, nisi visus 
abs lc rcpcnte vocari e cavca prosiluisscm {$). ι Ki Joannes vero humilis bic relicere, nibilquc contm 
quae viderat apcrire : tacilis unlum vocibus aninii votisquc ardcnlibus amoris Numinis bonilatom 
grala meote cclebrabat. 

Erat vero et forma virtulum ei latentium mor- C Ή * μ^ ν κ ^ τύπος, κα\ ιητήρ μωλώπυν άφα· 
bomm medicus, ut ex Isaacio quodam oonsflat, νών... ώς καί τίς ποτε Ισαάκιος τοΟνομά. ύπδ βάρους 
qui gravissima corporis scu carnis lyrannide op-
pressus, pencque in despcratioueni abjcctus, ad 
magnum bunc virum curnculo contcnJil, b^llum-
que domesticuni lacryniie et singultibus iittcrpo-
latum exposuil. Cujus fidem admiiatns IUUIIO 
magis admiratidus ipsc : < Agc, inquit, amice, ad 
vota simul ambo coufugiamus. » Ergo precabun-
dos(f) oracula proriiissorniu stinl mox in^CMila, f|n;t' 
nt Dcus por fiautlein idita voia la-aquc Ouicndercl, 
ahjecli adbuc in facicm, allliciiquc Ueus volun-
latem scrvi siii r o p i i ficere, ut cstcnderct non 
fallerc Da\idcni. Iiiipini^imMs quippc draco cQi-

τού φιλοσάρκου δαίμονος ίσχυρώς πιεζόμενος, άΟυ-
μία λοιπόν καταβληθείς, προς τδν μέγαν τούτον δρο · 
μαίως κατέσπευσε, καϊ τδν πόλεμον οίμωγαίς με-

μιγμένον συμφύρων έδημοτίευσε* τήν δέ πίττιν αύ­
του άγάμενος ό πανάγαστος, ι Είς λιτήν άμφω στώ-
u:v, έ'^ησεν, ώ φίλε. ι Ώς ο·3ν τά τής Ικετη^ίας 
διεπεοαίνετο λοιπόν λόγια, ίζι έπ\ πρόσωπον πρη-
νούς οντος τού κάμνοντος, θεο; μέν θεράποντο: 
έποίίΐ θέλημα, ϊνα μή τδν Δαυίδ ψευδόμενον δείξη* 
δφις δέ έδραπίτευσε μάστιξιν εναργούς προσευχής 
δαμαζόμενος* ό νοσών δέ άνοσον. εαυτόν θεώμενος, 
ύψηλώς έξί^τατο, κα\ τώ δοςάσαντι συν τώ δοξασθέντι 

cacissimai nm prccum llagris» iclubus, se io fugam D τήν εύχαριστίαν άνέπεμπ;. Τινές δ' αύ νυττόμενοι 
<onjccit. Aiger autcui ab animo nlii sc curaium 
ecnsil, iuagncpcrc obsinpuil, lajlusquc Dco Joan-
licm i-xauJiium Jiotioranli, ol Jcanni bonuralo 
laudcs graliaruin pcr^olwt. Sod fuero qui invidise 

φΟόνω [κέντρω του φθόνου] άείλαλον αύτον κα\ φλήνα-
φον άπεχάλουν ούς εργφ παιδεύσας πάντα έαυτδν 
πασιν άπεδείκνυεν ίσχύειν έν τφ ένδυναμούντι πάν­
τας Χριστώ, [η) Σεσιώπηχε δέ ένιαυσιαίαν πάμπαν 

(s) Addit GamaYdul. Quo facto continue *nxum 
iltud rtpa (e rupe sciibo) CVHUUIH ac icrm affixum 
conspexi. lla?c ab (JraM-is codicibtis noslris ab-
sutii. 

(() Ergo precabundos. ii*»rmatiilas amici in i rn-
talione apparet, quainto niurius }ΜΊKUIIUH «CU nc-
cessilaliMii, suam faci;. Γνςσιίτης φίλου εν πείρα-
σμώ δείκ/υται, ήνίκα τής άναγχτς συγκοινωνδς 
γίνηται. t l mox infra : Φίλος πιστός, οκέπτί} κρα­
ταιά * ετ^,δ^ και ςύημερν'-ντι τώ φίλιο ι ύ μ ^ Λ ό ς 

Ιστιν αγαθές, και συνεργδς σύμψυχο; · καλ κακό-
παΟούντι άντιλήπτωρ γνησιώτατος ή υπέρμαχος 
συμπαθέστατος. Hoc csl : Fidus ainicus pr^si-
diuiu csi vaUdiim ; quauduquidcm ct in prospcris 
amico bona consdia suggerii, juvat, conspiral; 
ct in advcrsis sincerc succtinil, aul cum sumuia 
commiseraiioue propugnai. 

(M) llicCainalduku&is,paiapbraskerapoiius quam 
inlcrprclcm a^il. 
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περίοδον ώστε τους σκώπτας ίκέτας καταστήναι λέ- Α eeslro (χ) pcrciti garrulum nng.Morcn>que nppellita-
γοντας πηγήν άεννάου ωφελείας άποπεφρά/θαι, χαι 
τήν τών δλων σωτηρίαν λυμήνασθαι. ΕΙςέ τε ό 
άναντίλογος, και πάλιν τής πρώτης εΓχετο καταστά­
σεως. Είτα άγάμενοι πάντες τα πάντα αύτου εν 
άπασι κατορθώματα, ώς νεοφανή τινα Μωσέα, βία 
ίτΧ τήν τών αδελφών ήγεμονίαν άνεβίβασαν 1π\ τής 
αρχικής λυχνίας τον λύχνον οί χαλο\ δοκιμασταΐ 
μετεωρηκότες, κα\ ούχ έψευσθησαν» άλλά χα\ προσ­
πελάζει τφ δρει χα\ αύτδς· χα\ τον άδυτον ύπελθών 
γνόφον, τήν Οεοτύπωτον δέχεται, νοεραίς αναβιβασ­
μένος βαθμίσι, νομυθεσίαν χαι Οεωρίαν. Λόγφ Θεού 
ανοίγει τδ στόμα, και τύ πνεύμα εΐλκυσε, χαί 
έξηρεύξατο λόγον, χα\ λόγους ές αγαθού θησαυρού 
τής καρδίας* χα\ άποπεραίνει τύ τού δρωμένου βίου 

ronl, qnos Mlc factis ipsis ci cxcmplis refniando, 
ostendebat omnibus, omnia sc posse in Chmto 
otnnibue vires suifi< ienle. Itaqttc por lotitis anni 
spaiiom lam «llum siluit, ut tpsi illius calumitia-
tores supplicos ad illum qtwsttim rcgalumqtic ad-
i rcnt , nc vellct pironnem ut i t iu t i s foMom ohlurare. 
omniiimqnc sabttom suo si lenlio iu d i s o i m o i i vo-
care. Cessil illiro voiis illornm, nl rtv.\ r.rqne r<\-
pugnarc qnidom scirel, rursumque piiotvm \l;o 
luorom e*i ingrcssiis. Unde omncs in oimiibus 
cjus viriuicin admirati lanqttam allemai qucmdam 
Moysen ad cceiiobii praefccinram vi perlraxcrunl ( y \ 
facemquc i»agislttrii snper candelabrum tollora-
runt. Neque sajie speni ille mbiinie maloruiai ju-

πέρας, έν τή οδηγία τών Ισραηλιτών μοναχών, £νχα\ Β dicum, a quibus ad illum dignilalis graduin erai 
μόνον [έν\ χαλ μόνψ] ανόμοιος Μωσεί γεγονώς, τή 
έν τή Ιερουσαλήμ, τή άνω είσόδω ώς εκείνος τής 
χάτω πως [ (ν) χαλ παντός άγαθδς χα\ οίκτίρμων 
Θεδ; τήν προσενχήν ημών ού περιόψεται] ούκ οϊδα 
διέψευσται. Κα\ μαρτυρούσι μέν τών δι* αυτού του 
πνεύματος άπηχημάτων πλείστοι δσοι δι* αυτού, χαλ 
έσώθησαν, καϊ είς νύν σιυζονται· μάρτυς άριστος 
άα-'ΐδ ό νε*ος τής σοφού σοφίας κα\ σωτηρίας* μάρ­
τυς δ* ήν ό καλδς Ιωάννης ημών δ δσιος ποιμήν* έξ 
ού μά>α ό υπέρ ποίμνης λιπαρηθείς, έκ τού δρους 
πρ^ς ημάς δ νέος, ούτος Οεόπτης τού Σιναίου τφ λο-
γισμώ συγκαταο'άς, ύπέδειξεν ήμίν και αύτδς τάς 
Οεογράφους αυτού πλάκας, έξωθεν μεν πρακτικά, 
έσωΟεν δέ θεωρητικά περιέχουσας στηρίγματα λέ-

proveclus, fefellii. Nani et momeni I>oi ipse arcos-
sit, inacccssamque nebnlain ingrcfstis, srahrqu^ 
coelcslis gradibtis admolus scriplam Dei digito lo-
gem accepit, Deiqtie verbo os aperuit, ci spirihim 
aitraxil, dequebono ibesanro(9) rordis sui vur-
bum bonum cruclavit. Ac landcin ad prftsctiiis 
VIUB metam dcducendis suis religiosis Israeliiis 
pervenil: una duniaxal in re Moysi (ε) dissiuiiltf, 
quod Joannes in illud copleslc Jerusaleni om-
nino ascenderii, Moyscs, ncscio qno modo, 
etiam tcrrestrc non alligerit. Sanciilatem porro 
illius plurimi, qui spirilu vcrborum illtns alllali 
salutcm conscculi sunt, teslanlur. lYtilatiir opli-
mus, novusquo David (ζ') sapientiam bujus >apicn-

(v) Inducia lwec, non adducia io Graeco codico 
rubrica scripla suul. 

Jx) CEslro invidito. Κέντρφ φθόνου, slimolo in-
ia;, alia scripiura prajferl. Πιστού φίλου νόμιζε 

Κηδέν άξιον, δν ού κρατήρ έδειξε, καιρού δέ ζάλη* 
ihil fido amico dignnni cre<!e, quem noti proba-

viicalix tcmporia, acilicet tempcaias. Videtur Gre-
li-n«is alludere ad rcrba Gbristi: Poiettis bibere 
calirem, et, Calirem qucm dcdil mihi Pater, non vit 
ut bibam illum t advcrsam ncmpc intclligit fortu-
nain, asrumnas, calamitates cl omnium iiicontmo-
«biruiii lempcalalcs. De iuvidia porro Tbalassius 
dirit,NoOv φθονερών έκτυφλοΓ Κύριος, δτι λυπεί 
αδίκως έπ\ τοις άγαΟοΤς τοΰ πλησίον Invidam nicn-
tem excseoai Dominiig, quod improbc trisiciur 
super boiiis proximi. lu eamdem sonicnliam esi 
illud : Γνώμη πονηοά, κακά ΙνΟυμούται, καϊ τά 
κατορθώματα του πλησίον είς ελαττώματα παρα­
γνωρίζει* Mala mcns mala cogiiai, el virtulos eliam 
alienus exlenual, el vi|ia inlerpretatur. L l lioc 
eltairi : Έννοοΰ τούς Ιουδαίους, και ασφάλιζε σεαυ-
τδν, οϊ έκ τού φθόνου τυφλωΟέντες τον Κύριον χαι 
Θεδν ϋεελζεβούλ παρεγνώρισαν Judxos ronsidcra 
cl iripaum con6rma, qui iuvidia oboecali Domi-
nuiu Deum Beelaebul daeiuonum principem improbe 
judicaruiit. 

(f/) lllo vcrc mchloqun aliis imperarc debebai, 
qui ea uux ad virtuleiu pcrtiocnt, aiiiuio ct cor|>orc 
sanxil. lla euim Grjecus scboliasits : Άρξαι ώς 
αληθώς εκείνος ώφειλεν, δς κα\ ψ·̂ χή κα\ σώματι 
τά τής αρετής ενομοθέτησεν. Ίατρδν γάρ κα\ φί-
λον χα\ πατίρα πνευματικδν, ού τδν ήδΰν. άλλά τδν 
ώφελιμιάτατον έκλεκτέον* Meduns ennu el aini» us 
ri paier spintualis non suavis, sed utili» inms dc* 
ligcndus cst 

(y') Thetauro. Qnis sil Imnns aut mnlus ib^sau-
rus bit verbis docel scholiasles: 'Π μέν φρόνησι; 
πάσης τής Ιν Χριστφ είς δόξαν Θεού αρετής θησαυ­
ρός έστιν αγαθός· Ή δέ φρόνησις zrtc κακίας τών 
άπηγορευαένων ύπδ τού Κυρίου, θησαυρδς πονηρός 
έστιν. Έξ ών προφέρεται, κατά τήν τού Κυρίου 

Γνήν, έν τοίς οίκείοις έκατέρ<Ίν έ,ογοι: '<ι\ λόγοις 
τοι πονηρά ή αγαθά - Pi-udciilia' Mrtulis omnis 

qua? in Christo ad l>ci laudem cxorcciur, cst ihc-
saurus bonus. Prudonlia vero seu S<MISIIS matiiia? 
eoruni, quai a Domino hiterdu La giinl, tb^saurtis 
maliis est. F.x liis thesauiis, cx biMilcniia Domini, 
in sitigulis aHrrulrontm operibu^ vl vcrMs proic-
runiur aul mala aut bona. 

(z) Diitimilis. Mosi bae ima rc dissimiliji, quo.l 
ide lcrram proiuissbinis, lcneslrcin tmtipc liatic 
Jcrusalem, uon vidoril, e<> quod cum juivio scu 
cxaggoraiione diflTi<:uItalis ad in^t aios lsracliias di-
xeht. fiunquid ex hac pctra vobis aquam cticintn f 
bic autem in aapernam ierusalcni htlravit, qua? csi 
proinissionis reguum coeloruni, qu<nl procuranl 
aninius ab omm vilionnn prrturbalionc rcpurga* 
tns ut tranquillus, ncciioii rcium ca'l«\slni:ri co-
gnilio. Qua ita babent Graw : "Οτι εκείνος τήν 
γήν τής επαγγελίας ούχ οίδεν ήτις έστιν ή κά­
τω Ιερουσαλήμ. Διά τό είπείν α: τ λ επιτάσεως · 
Μ ή π έκ της πέτρας ταύτης δώσο νμΐγ ύδωρ; 
πρδς τδν αγνώμονα λέγων Ισραήλ. Ούτος όε είσέδυ 
είς τήν άνω Ιερουσαλήμ, ή έστιν επαγγελίας, ή βα­
σιλεία, τών ουρανών, ής πρόξενοι γίνονται απάθεια 
κα\ γνώσις. 

(χ4) Νοιι asscqtior qiirm bic novuut Davidnr 
appeklel, ni&i Uaacuui sitpra laiidatiini inidli-
gal. 
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ti% ec falutem adeplus. Testaiur douiqtie praecla- Α γοντα τάδε* πεπείραμαι χυρούν iv βραχέα πλείστα-
rus nosicr et venerandus prasses Joannes, ι quo £ήτορσι γάρ χάλλος συντομία έπους, 
pro ovili »uo exoratus, e tnotite Sina novus bic Dei tpfctalor per animum iuldligentiaroqoe detcen-
dif, nobisque ct ipte diclalas a Deo labulas, qoae litteris eiieiio» agettdi, interiua tero conlem-
plaudi precepta cotnpleciuoiur, cxbibuit. l u pauris plurima exprimere eonalos »om, baod igoaras 
eloquentiae candiriaiis maxime probari Ήι narratione brevilaiem. 

D4 eodem abbale Joanne antistite montis Siaa, $he 
CUmaco. 

(a) Cum olim abbas Μartyrius cum P. Joanne ad 
maguttm Anaalasiuni ventstet, AnasUsiue iuiuitw 
Joannein compellato Mariyrio, ι Dic, ittqvit» Mar-

Πβρϊ τού αυτού ά€6ά Ίωάττον ̂ γονμέτον του 
Σιτά δρονς, <jjwr, τού της ΚΜμαχος. 
Έλθόντος ποτέ τοΰ άββά Μαρτυρίου χα\ του άββά 

Ιωάννου πρδς τδν μέγαν Άναστάσισν, [χα\] ίδων αυ­
τούς λέγει τφ άββφ Μαρτυρίφ* ι ΒΙπέ, άββά Μαρτύ-

lyri, uude hic fllius ? qais illuin in moaacbum 10- Β pis, πόθεν έστλν δ ποίς ούτος; χαι τίς αύτδν έχου-
tondit ?> Tanc inqail Marlyrius, ι Senras tuu», 
pater, ego aitondi illum ; > et Aitastasias, c Pap»! 
inquit, abba Martyri, quia dixerit, quod tu anli-
stitem moulis Sina ationderia ? » Nee AnasUsii 
\aiiciniuro biane fuil; nam p«>st quadraginla aanos 
Joannes creatus eal pneset noster et abbas. Alio 
rursum tempure Mariyrius abbas pradectui illiua 
cum Joamie tuo ad.magnum illura tiram Joannem 
Sabaiten devenil, qui in Guddae tolitadine degebal. 
Quos cum Sabaiies scoex vidi&aet, illico consur-
rexit, et aqua pcdct non Martyrii, sod ioannis Cli-
maci lavil, nianu ctiam oeculo ddibaia. Martyrii 
aulem pedee non abluit. Quaerenie aateo» Siepbano 
discipulo Sabaits, quid ita fecisset ? c Crede mibi, ς Στεφάνου» τί ούτως πεποίηχε, λέγει αύ 
fili, iuquit Sabaites, ego quis ille (reiigiosug ) fi- στευσον, τέχνον, έγώ, τίς έστιν δ παίς, 
lius eit nescio, ego enim antisiicem momis Stoa 
excepi, cjuaque vesligia ablui. Quin el abbaa 
Stralegius ipto die quo Joannea Climacas, curo 
ennora sttaiis tice*iimnn ageret, in monachom at-
tonsue est, praedixil bigens illum orbis olim sidus 
foturum. Itaqoe simul atque Glimacu» noster cce-
nobii praeaes creatas estv aexcenti bospilec advene-
rwit, qui cum ad cibum capiendum accabvissent, 
vidil ipsc quemdam quasi diapensaiorem syudone 
in llebrxorum morero veaiilum» qtii undique cir-
cumcurgabat, el cum imperio pnecipicbal, nunc 
cotis et oeconoinis, nunt promis coiidis et cellariU, 
aliieque coenobii miniglris. Poat dimissoe ergo pe-
rcgrino*, curo famoli quoque ad roensam asaedit-
aent, quanitus eai ille sedulus dispeo*alor, qui 
omnia circumcursaudu et imperiundo admioi-
elraral, ut ei ipse accumberet; ted quauiun)tis dili-
gonter iuvesligaius, nullua lamen ampliue invcniri 
poiuii. Tura Dei servue veaerandug paler nostcr loannes dicit oobia:« MiUile qawrtf* i p t a » ; nibil 
enVm alieiium fecil domuius Moyses, quando euo in loco ministerium obiit > 

Sequentia cum io Climaci Vila desiderentur, Ubuit addere, ul intelligatur quibus au-
spiciisiniliatus sitsacro anlislilis magistratu. Sed et alia silentio non transmittenda, queo 
Daniel biographus ipsius praleriit. 

lngcna in Valaeslinae partitroa siccilas erat, ei Ποτέ άβροχίας έν τοίς χατά τήν Παλαιστίνην μΙ· 
a<|tt* co?!esIes vehementer exopUbantup. Rogatns ρεσι γενομένης παραχληΟε\ς ύπδ τών ιτεριοίχοιν 
cr,;o Climacus ab accolie et ticinis incolis statim προσηύξατο, χα\ χατηνέχθη πλούσιος ύετδς* χαλ ούχ 

ρευσεν; ι Ό δέ λέγει αύτφ* ε Λούλδς αού έστι» 
πάτερ, χαλ έγώ Ιχούρευσα αύτδν. » Κα\ λέγει αύ* 
τφ * c Βα6α\, άβδα* Μαρτύριε! τίς είπει [είπη], δτι 
ήγούμενον τού Σινά έχοΰρευσας; » Καλ ούχ έψεύσύιι 
δ άγιος * μετά γάρ τεσσαράχοντα (τη γέγονεν ηγού­
μενος ημών. Πάλιν άλλοτε παραλαβών τδν αύτδν 
Ίωάννην δ επιστάτης αύτου 6 άββάς Μαρτύρεος 
άπηλδε πρδς τδν μέγαν Ιωάννην τδν Σαβαίτην, έτ 
τή του Γουδδά έρήμφ τότε διάγοντι [διάγοντα]. *Ος 
ουν είδεν αυτούς 6 γέρων άνοστος Ιβαλεν ύδωρ χαλ 
ένιψε τούς πόδας τού άββά Ιωάννου, χαλ χατεφ&ησε 
τήν χείρα αύτου * του δέ άββά Μαρτυρίου ούχ ένιψε 
τους πόδας. Πυνθανομένου δέ του μαθητού ΑΥΤΟΎ 

ύτφ * ε Π(-
ούχ οϊδα* 

άλλ* έγώ ήγούμενον τού Σινά έδεξάμην χαλ τούς «4« 
δας τού ηγουμένου ένιψα. *Αλλά χα\ δ άββάς Στρατ-
ήγιος τήν ήμέραν, Ιν ή έχουρεύσατο δ άββάς Ιωάν­
νης, εΓχοσιν έτων υπάρχων, προείρηχε κερί αυτού» 
δτι μέγας αστήρ γενήσεται. *Αμέλει γουν άμα τφ 
γενέσθαι αύτδν ήγούμενον ημών, είσελθόντων ενταύ­
θα περί που έξαχοσίων ξένων» έν τφ χαθέζεσθαι ΑΥ­
τούς χα\ έσθίειν, έθεώρει αυτός τινα χονδοχούρευ-
τον (έ) άναβεβλημένον ΊουδαΙχώς σινδόνα, περιτρέ-
χοντα , χαλ έξουσιαστιχώς έπιτάσσοντα τοίς τε 
μαγείροις χα\ οίχονόμοις χαλ χελλαρίταις χαλ τοϊς 
ΧοιποΤς ύπουργοίς. Μετά ούν τδ άπελθείν τδν λαδν, 
χαθεσθέντων φαγείν τών υπηρετών, έζητείτο έχεΤνος 
δ πανταχού περιτρέχων χα\ έπιτάττων, ούχ εύρίσχε-
το. Τότε δ του βεού δούλος 6 δσιος πατήρ ήμών-
^ωάννης λέγει ήμίν · ι Έάσατε αυτόν * ουδέν ξέ­
νον έποίησεν 6 χύριος Μωύσης είς τδν Ιδιον τόπον 
διαχονήσας. ι 

(α) Α monavlio aU«(UO Sinaita syncbrono bxc 
fccnpia* 

(δ) Vox Gr«co-barbara. 

\ 
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άπιστου - θέλημα γάρ τών φοβούμενων αύτδν ποιή- Α a Deo precibas copiosum imbrem impctravil; nre 
σιι δ Κύριο;· χα\ της δεήσεως αυτών είσαχούσεται. boc pneter fidem, voluitiaiem eiiim limenihini 

ae facict Doniinos, et dcprecaiionem eorum exau-
diel. 

Snl»jicit demuon h«&c de exlremis ipsius annis, et morte, Danieli qaoqae tacita : 

Ίστέον δτι δ της Κλίμαχος Ιωάννης είχε γνήσιον 
άδελφδν, τουτονλ τδν θαυμαστδν άββάν Γεώργιον, δν 
Ιτι ζών χατέστησεν ήγούμενον τού Σινά, τήν ήσυχίαν 
αύτδς άσπαζόμενος, ήν ά** αρχής νύμφην έαυτφ 
ήγάγετοδ σοφός. Ιέέλλοντος πρδς Κύριον πορεύεσθαι 
τού νέα» ημών Μωύσέως τού όσιωτάτου Ιωάννου 
τού ηγουμένου, παρίστατο αύτφ πλοίων 6 άββάς 
Γεώργιος δ Ιδιος αύτου άδελφδς λέγων, δτι c Ίδου 
άφίεις με χαλ υπάγεις; έγώ ηύχόμην, ίνα σύ με 

Sciendum Climaco faisae genDanmn fratrem 
Georginm, qaem *tbi Climacus τινο iticce&eorem 
destinavit, ul cflMobium monlis Sinci suoloco 
cam abbalie potetlate adroinisiraret, quod ipae stu-
dio ercmi et soliiodinia (qaaro aibi ab inilio spon-
tam duxerat) amore leiiereiur. Gutn ergo novus 
noster Moyses et rebgiosi&aimus aiiitstcs ioannes 
moriiuiiens ad Doroiuum proficiscerciur, Gror-
giut abbas gernaaua ipaiua, •( dixi, fraier aata-

προπέμψης * ουδέ γάρ είμι Ιχανδς έχτδς σού ποιμά- Β bat, el UcrymaboDdas : Ε», inqtiit, domine mt. 
ναι τήν συνοδίαν, ω χύριέ μου * μάλλον δέ έγώ σχ 
«ροπέμπω. » Αέγει αύτφ δ άββάς Ιωάννης * c Μ ή 
λυπού, μηδέ μερίμνα * έάν γάρ εύρω πα^ησίαν 
πρδς Κύριον , ού μή στ έάσω τελειώσαι ένιαυτδν 
οπισθέ μου. > "Οπερ χα\ γέγονιν · έντδς γάρ δέχα 
μηνών, απήλθε χαί αύτδς πρδς Κύριον. 

me negleeto akU t E§o mfecakar vti lm m* pramit-
ure$9 nequi tnim $mt le pounm hanc utcran /*-
miiiam tuam §uber*are9 et tu% itfttix t§o u pro»-
Mfiio. Cui Joanoes abbai: Nen e$t qiod trUiirU 
αί a$igari$; t i gua miki tpei et fiueia i* D§o9 mom 
pati&r «i annum hunc αέεαέναε, gum me ufuarii, 
Qood et factum est; iutra decimum enim mca-
tem el Ipse Geargiasad Dominuni profectas ett. 

Hac aaquAtasClimaco ex eodem eonlobernio auclor. Euinivero et alii sancttssimi ejus-
dem ccenobii abbates passitn cclebrantar, qooa inter Georgius quidam, haud scio an idem 
Climati frater, de quo modo narratimu$(di?ei*um iamen credkJerioa), quem Joanoes Evi-
ratas seu Mofchvs in soo Viridario $pirUuali laadat; el Orentus, quem idem auclor celebral 
cap. iS6* De Marijrrio jana supra dictum, de quo tamen nihil singulare meitiini legere. 

SEQVnVR VITA EJVSDKM CLIMACI EX MENJSIS 30 MARTH. 
Τοΰ άσίνν Πατρός 4#t*V Vcadrrov tov ανγγρα«£ S. P*im aotin ioeaaif απέ SemUm cmli com^ 

ρέως της ΚΛΙμαχος. 
Ούτος έχχαίδχχα χρόνων υπάρχων χα\ άγχίνους 

ών, τ | έγάυχλίφ σοφία προσσνήνοχσν έαυτδν βήμα 
[άύμα] Ιαροιτατον τφ έΗφ έν τό> Σιναίφ δρει άνελ-
•ων, χαι μονάσας, χαλ έν ύ«οταγ*5 διάγων. Είτα 
μετά χρόνους έννεαχαίδεχα άναστάς έρχεται πρδς τδ 
της ησυχίας ατάΙιον, άπο σημείων πέντε του χυριο-
χού, τήν της «αλαίατρας βείαν μονήν χατειληφώς 
(βωλάς άνομα τφ χώρφ), χα\ τεσσαράχοντα έτη δια-
περάνας έν διαχαεί Ιρωτι, χαλ πυρ\ δείας αγάπης 
πυρπολούμενος. Ίίσβα μέν έχ πάντων ά άμέμπτως 
έφείται τφ έπαγγέλματΗ βραχύ Ιϊ λίαν χα\ ούχ είς 
χόρον, χαλ έν τουτφ, οΐμαι, τδ τού τύφου χέρας 
χλών πανσόφως. *Αλλά τήν τών δαχρύων πηγήν 
έχείνου τίς άν λόγος έξείποι; Ύπνου δέ τοσούτου Ο Sed quod Oumen orationia percanem ipsius fon-

Hic cum teitom decimam aonom aferet, et 
ingeaio pnealaret, upienlis disdplinaf omnes 
eoaiplexat, teipftum per sacrifciom sanciisaimum 
in Boaaia Siaa ooaaecravil» tt retigiofe ia ranobia 
tvb pneside vixit. Poai decimon nouum iode aa-
oam ad sladiv» toiitadiiiia (TboUt loco noinea 
foii) quioio lapide a basilica remoto se contolil, 
et in arenam, aiqae certamen vto anacboreiica» 
deseendit, ibique anaox ipsoa quadraginla diviaai 
cbariuiif facibas inOammaitis exegit. Cibvm qui-
dero sumpsit lege religioxx uon iuierdictain, ted 
niodicum oppido el nuaqaam ad salieuiem» ut 
inania, opinor, glori* fastiiro oamuqne rdanden? i . 

μετελάμβανεν, δσον τήν του νοδς ούσίαν τή αγρυπνία 
μή λυμήνασδαι. Ό Ιέ δρόμος αύτου «ροσευχή ήν 
άένναος, χαλ πρδς Θεδν έρως άνείχαστος. Ούτος 
τοίνυν πάσαν άρετήν έξασχήσας, χα\ χαλώς πολι-
τευσάμενος, χα\ μεγίστων θεωριών γενόμενος άνά-
πλεως, χαλ τδν μαθητήν ύπνούντα Ιν τινι τόπφ 
πέτρας μεγίστης, χα\ μέλλοντα ύπ* αυτής πιπτού-
αης ήδη άναιρεθήναι, χα\ είς μέρη διαιρεθήναι, έν 
τώ χελλίω ών χαλ Πνεύματι θείοι γ νου;, τού τοιού­
του θανάτου έ^ύσατο, επιφανείς αύτφ χαθ* ύπνους 

leai Ucrymaram exbaoriai? SOQIBO bactenne in-
dulsic, ne insoinnia el pervigilio, meniia staiam 
cormmperet. Jam viia ipaius omnie pareanig crai 
precatio, Kominisque iaaxplicabile de&iderian. 
Hune in modum cum se in omni virttitia fenera 
exercuissel, aancteque vtxisset, coelestibe&qoe visis 
frequentissime recreatus esset, disciputum quoquo 
suuoi intra ingeniis saxi biatum sopilum, ei in 
exiremo vilae periculo veraaiiHn, in sua celta dlrl-
niius admonitus ab ipso inonis liniiue salvum erf« 

(α) VLmt. Viue epitoroe est e Dauieli* vita exlracta. 



ΠΙ ΜΑΤΤ1Ι.ΕΪ ΚΛΙίΕΗΙ C12 
p. i i l : cuni illt prr rjuiet^m appantissct, eiimqnc cx- Α διαναστήτας, ού £μελλεν ύποστήναι πτώματος. 
<\l;<seclt evocasscfqiic ex loco, ubi fragmen rupis Έ ν τούτω οδν αρετής άφΐκόμενος, καϊ ηγούμενος 
j:im cum dormieiilciii opprcssurum, el in parws c l τοΰ άγιου δρους Σινά* χρημάτισα;, κατ£λιπε τήν επί-
frusta dissipalurum crat. Ad boc ergo viriuluin fa- κηρονζωήν,[κα\] πρδς τήν α Ιώνιο ν μετετεΟη άνάπαυ-
sligiuni cuiu pervenisset, et praefecturam monlis σιν, πρ^τεοον σχεδιάσας τήν πάνσοφον βίβλον τών 
Siuas adininisirasset, moriali hac vita deserta ad Οε ίων κα\ πνευματικών αναβάσεων, ήτις κα\ Κ. Ιίμαξ 
imniortalcui quictcm aspiravit, cum prius crudi- επονομάζεται. 
lissiamm volumcu, quo gradus ad ccclum Uaquc exsiraxil, quwlque Scaia (Paradi.-i) appcllaliir, 
c-onscripsissct. 

Ex Menologio ( 30 Martli). 
Sanctt Patris nostri Ju..ams ^ognomento Climacis, viri doctrina el cxercitatione monastica insignis. 

Ma>iyroiogium Romanum ( 30 Marlii). 
In monlc Sina sancti Joannis Cliinari abbatis. Baronius posl alia : Porro ammae illius divina qu:rdam 

cfligics mullo clarius porspicilur in scriplis cjus. Vix i l non longe post lcmpora Jusiiniaiii iinporalorls, 
ac post sancluui Sabam abbaicm, cujus ca quje scribit aliqaando aunoritatc confiriiiat. 

EJUSDEM VITA EX TRITHEMIO (a). 
Joannes Climacus, quod Laline sorial Scbolastictis, abbas numlis Sinai, vir in diviuii Srripiuris stu-

diosus ct crudilus, iugonio cxcellens, miiis «l liumilis, vitaet coiivmaliottc devotus alque sanclissimus» 
cum adbuc scdecim psscl annornm, niundum cum suis obtcciauwnlis deseruit, et in dicio coenobio mo-
nacbum se ticri insiantiesiine petiil el oblinuit. Dcimto post armos cfoccm c l novem cum jam solitariox 
pugnare et vincere ecctuidum regulain didtcissct, cum liceulia abbalis sui crcmum peliil, in qua mtdlis 
atinis in omni sariciilalc solus cum Deo liabiiavil. Poslrem> nim vila cjus sanclissima oinnibus inno-
luissct, unaniini oniDium conscnsu in abbalem cligimr, c l reiiileus ad coenobititn rcvocatur. Scripsit ad 
Joannctu abbatcni dc Raytbu opus ceicburrimuni, c i pro iiistituiioue iuouacborum valde accomtimdum, 
babens sermones Irigmta, quod prasiioiaur, Detrigiuta gradibun lib. ι : Α bonoet super bono; Ad Pastorem 
tcrmoucm, l i k unuin : /« inferiori qnidcm libro ; K.pislulas pluivs ad monacbos, librum uiium ; el qua*-
dam alia. Ιιι quibusdam locis, maxiinc ubi dc bomiiiis spiriiualis morlificati impassibilitale traclal, ·<. 
modeinis th^ologis (b) rcproliendiiur, sicut apud Joaiinein i?e Gcrson in ceriis tractatibus invofiiiui. 
Ciamit ciica lciupora Coaslaiilini, Coiislaulii t l Cunsiantis iratrum imperatoruin, qui regnavcrunl 
anno Oomini 546. 

Ho3c Tril l icmius, a quo multa mondose perscripta. Primum quod dicat Climaci noraen 
sonaro Lalinis gcholasticum : ita onini editi codices prm se ferunt. Sed ego ab Trithcmio 
scriptum arbitror primulurn Scalaslicum, eb climace sivc scala, qtianquaiu sordide ct bar-
hare. Dc voco Cliwa.r ct Scholasticus v.lScalasticut supra a noUis copiim» liirrijm cst. F a l -
suio i»tiam quod vixfrit anno <XCXLVI, sub Constantinn, Constanto, ct Cunsfanlio, cum 
post Juslinianum domum et S. Sabai a;vum scripscrit. (Juod et Baronius ot .Bellarminns 
recle animadvcrtoruniy et cgo priusqua.u ailerum le^ereiu, alter scriberet,» rrorem Trilhe-
ti/ii ia Notis ad Pasiorcm adnotataii) c l oincudaram. 

Sou do Ciorsonc,prictcroa<jua5in Notisad Pasloreui explicavi {c) vhabcopaulopluradicere. 
Eiau;itat I S sanctum CSiinacum in opistola de ornntu spiritnaliuiTi nuptiarum, quandn 
pra?l<?r alia hflpc scnbit : In lalibus quippe plurima sftpe reperimm falm aut male explicala, 
ae proinde multa erroris materinm prmbentia simplicibus, quanquam in multis divina α/ίίε-
simaque sini. JnierUtlesscripturas narrantvr aliqucenarrationesaut requlcrvel doctrinaparti-
vularei aliquoram Patrum velerum% quve magis adiHti αηι(ω9 quam imitandit dicuntut. Quem-
admodum Joannes qui Climacus dicilur, ponii virtulet impassibilitatcs, el quccdam valde 
ausiera super parnitentia et pcecatis. Ηωο' (icrso, qui primum iallit rrpcriri in Climftco 
faisa : nihil falsuuj est in lolo Clin»ai uili i l contra Ecclesiai decrcla aut raale cxplieattim» 
sod potius male intellectum, et subinde malc interpretaturD. Non |>onit virlulrs impassibi-
liiates, $ed ait pcr virtules enitendum esse ad άπάΟειαν seu animi tranquilliintem, quam 
Gerso vocat impassibililatem, obedienliae enim et bumilitatis priemiiim ait b<tiic animi 
osso :ranquiliilatem seu indolenliain. Negat Climacus perfectos nou senlire motus naturaies 
irau, cupidilatis, nietus, gau<lii, ainoris, spci, ot hoc gonus aliorum, sed ait, perfectum re-
ii^iodum hos omncs molus in sua potestale Iiabere, ne in acluni vul co^itationem improbam 
erumpant, queniadmodum vonator can^s. Et lioc noii est contra do^inata divina, sed ab 
i l i is bajc confirmantur, quando Deus dixit Caino : Sub te crii appetitiis tuus et tu domi-
fiaberis iliius (Gcn. iv, 7). Qnod ad pu*mtontias aitinoi, rranl pler«i)ue omties. volunta-
n » : rogabaril onim patrcm reiigio.suui hujusnifuJi pcBnitenles» uti lioerei bihi ire ad do-
uiuin f)ObnitemiiB, aut si qui niilterintur, adiiuc ampliores a se pajnas cxig^bant, orabanU 
quo praesiden, utse in coinpcdcs cornpingurci, nec aulea (|uam morerentar, laxariil ei ex-
piiJiret, ul cadavera uua feris objicerciilur, c l lioo genus alia. PorsiringiK ibidcoi Cassia-
num, pro quo respondct Alardus Gazirus. Snd pro potnitcnliffi severiLilo, quam Climacus 
narral, ipse Gcrso alio loco (d) qnasi propu^nat ruru dic i t : Ex hac vontideratione forensis 
c' publiciF ju$litia> rationabiluer colligitur jtuiificatio religionis Carihusiensis imo ei olte-

(u) De uript. eccU>i.% p. 205. 
{'.') 1H marg.| ttd umte. 

(d) Uenon esu carmum et ubilinCHiia Curlhusiu» 
norutn, pag. rol'o% Ιυιιι. II. 
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rins nusterioris. Cur cnim non polert nfiqnis pcccttiorum suorum cl flagitiorum comcius, 
quoi demernerunt wortem atternam, /»# η ct temporaUm si ptiblicarcntur; cur, inquam, non 
polerit talem reHgiomtn vitw suo judir secreto cui roufessus est, impositnm tnltrare avt 
consuiiam susciperc, quanfpAam multa mmas pravideat se victurum et inprmitutibus fati-
gandum? Legatur Jonnnrs ernniln montis Sinai qni Ctimacus dicitur, in illo grudu stalce 
mystica*, in quo de pcrnitentxn loquitur. Rtfcrt pYofecto stupenda et forte uiagh admiranda 
quam imitanda super voluntario rarcere quorumdam Dvum plaeare sibi volwtium. Ex A O -
rum perspeclione sedvta liquet qwimvationtibilis ait pro peccatoribus Curihasiensium in 
rivendo aeveritas, imo tt pro justis yuatcnus Deo $ati*faviant pro peccatis propriis rel alle-
vis lempore mistricordi(t9 n* snttins puniat incomparabiliier ille purgalotius ignis nut yc-
henna. ()mni autem dici i , mngis forte admiranda quam imitanda : imo νιτο quamobtTm 
non imiianda? curu matinl l\\<: salisfacere Deo qnam «·χ|Η riri vel suppl ic ia sempilitriin 
vel igncs piaculares ad tempus. Audial Gcrso quid D. Bernardus oonscat de anima, quoj 
Doun) gusiavit, et posl guslum olicndit, quid non ronetur ul redeat cum Deo 111 gra~ 
tiam. Talis, inqui i , anima, nescio nn tel ipsam gehennnm ad (empns exprriri horribilivs 

nuo ad iUecebras t>ei potius ad molestias carnis, etc, serm. 35, supcr Canlira, j>. 975, lif. 
ro. Laudai lamon ideiH Gerso Climacum quando compoiiii sui temporis Uicoiogos cuni 
S. AuguMino, Gregorio, Hngone : liwc omnia, inquit («), Auyustiws, Gregorius et fiugo 
et cirteri Ihcologizantes nobis ralde imparcn passim cantant. itl nos circa pugnas rerbo-

flammanfci Unguemus, arctimur% arcncimus atqut vanescimus; ut ob tnte* forte dixcrit C/t-
matuSy theologiam non convenire nisi lugentibu$. Enimwro Unc nuixjuam et uu.squam 
dixit Climacus, sod plane conlrariiim, Iheolociam, inijuam, omnino non convcnire l u -
^nitil)iis, Vorl»a Climaci stmt gradn v*i, dc luclu sa luia i i .o j / αρμόζει πενΟοΟσι θεολογία, ct 
a«i iit causam, διαλυβιν γάρ αυτών τδ πένθος πεφυκεν, et qu(6 8 f ( | U u ιι (ιι Γ. Non convtniet (u( sy l -
ial»a:u a syllaba reddatu) lugeniibus Cheoloyia, di.solvere enim illorum lucittm solet. Ni«c a 
prioiibus ialli interprclibiis potuii Gerso, omnes cniuj (r< s nmlrarium docent vx Ciimaco. 
Climacus tihique ordiodoxua, catholitus, s mctus, ni l i i l diiidorum, falsorum, au( damualo-
ruin rioginatum continet, quanquam ab Isseliio, <mi Nolas conscripsit, nonnunquaiti non 
iniMlccins c*sl, nti suo lo^o monebo lcclorcm. 

Celebrant ennxlera Cliniacuin Rnpti. Volalerranus, eujus vciha in Notis ad Pastorem 
inlVa le^cs. Γ>< llarminus B. memurin) Canlinalis : Joutmes Climacus tnonackui reliyiosusi-
mui scnpiit librum Iriyinta uradwtm, qnibus, *W. IMaius (6) : Climacus quoque avtiquu* 
aurtor el yravii, tum muita aiin ioio suo libro, Curn illud breve quidem verbis, scd re uiulln 
complecteni (ch monas(erium es$e qnnddam cccluin tcrrenuin, ei tdeo quo affettu ac rcveren» 
ί ο credimus angelos minittrarc l)ro% eadem nos etiam fratribu* nostris ministrare debere. 
Laudat eumdeiu (οίο \ assim suo l ihro dc bono stalus rehgiosi, uli e( Rosignolius, Diony-
M U S Carthusiaiius i i ronibus.su» religioms iegenduin proposuii (t/). 

Ludovici Gr,»nala> lucuiu infra gradu quinio adduraii). 
ln MeDa3i$ porro exsiaut ad boras i l l i u s canonicas odeB et hynini ct cantica in laudem 

nostri Glimaci. Unum au( alterum exempli causa subjiciam : Πάτερ Ιωάννη δαιε,^ιά παντδςάλη-
Οώ; τοΰ HtoO έν τψ λαρύγγι τάς υψώσεις έφερες, μελετών πρσκτικώτατα, τά Οεόπνευστα λόγια πάν-
σοφε, κα\ τήν εκείθεν άνσπηγάζουσαν χάριν έπλούτησας, γεγονώς μακάριος τών άσεβων πάντων τά 
βουλεύματα καταστρεφόμενος. Yenerande ti saptentissime Pater Joanne$, / u vere omni ex parie 
vxaltuliones Dci tn gutlure, meditatwnum exercitatissima et α Deo $uggesta oracula profe-
reba$> el inde magnos gratiarum Ihesauros tibi comparasli: beaiu$ tfjectus omnium impio-
rwn impia consilia evertisti. Πάτερ Ιωάννη ένδοξε, ταΐς τών δακρύων πηγαις ιήν ψυχήν καΟαιρό-
μενο;, και παννύχοις στάσεσι Ιλασκόμενος, άνεπτερο^Οης προς τήν άγάπησιν τήν τούτου, μάκαρ, καϊ 
ωραιότητα, ής επαξίως νϋν απολαύεις άληκτα χαρμονικώς μετά τών συνάΟλων σου, Οεόφρον δσιε. 6 7 ο -
riose Pater Joannes, qui lacrymarum fontibut animam expoliinti, et tvtarum noctium assi* 
dua slalione Deum propiliasti, tu alis caleaitbus sublimaius ad ditectioncm Dei evolasii, et 
cum tuis commiliionibus venerande, cultor Awainis, illius pulvhriiudine ct decore merit& 
cum inyenli gaudio jain perfruerii. Hoc gcnus laudes e( hymai plures ibideui sequuuiur» 
(jiioi \JKligita5.vo liic saus esi. 

CAPUT IV. 
De variis Climaci inlerpreiibus, «<Α"/«ι«/?£, tdiltunibuti, notctque interpreiatiunii 

et tdilionu cuusis. 
Prinous oroniuo) interpres Cliinaci, quod sciam, fuil Angelus de Cinguloe S. Frafirisci 

coniubernio, Patruin Claronormn conditor, qui sub annum Chrisii 1294, Adolpho impo-
raiore, arclius νι ΐΦ genus, ('(Blosimo V pontilice inagno aucioro, in moutis Glaro Ancoiii-
lan<B provinci*B moliius esi. Ita de boc J . Gouzaga in Hisioria Ordtnis sui : IJorum l*P. 
idareuorum antesignanus fait doctiminu* quidam pairr m fratrr Anytlus de Cinynlo, qnod 
AnconUana Marchia oppiduin est, cuj <.< m xarris concionibus facunditt atqnc doctrinu% vtx 

[a) Sonn. inwlemnitc.lc omuium SS., |>:<̂ . 01>'2, 
loui. II. 

^ P a g l i 

/.) G.:ni. 4. 
(</) Kihuit. t*d iwvil.y a i l . i). 
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ΡΘΆ Gtmcm linaum peritia illis tmporibus mirabilis fuit. Nam ti Joannis Climaci piitti-
mum opus et macarii dialoqum, tt libcllum quemdam D. Joan. Chrysostomi polito elegan* 
tissimoque stvlo ex Grmeo tn Latinum irunsiulit. Haec Gonzaga. Legi de eodem alicubi tt 
annotavi in Notis ad Paitorem eiimaci, hunc eutndem Angelum de Cingulo Graxa lingum 
cognitioneni relut Ephrero oliui divinitus accepisse. Sed enim Ambrosius Caroaldulensis 
intlcias it Climacum ab Aogelo de Cingulo polito et elegantissimo stylo e Gre&eo versum. 
Negat Clarenum haoc aperte et plane transtulisse, sed obscure potius et intricate, dum 
Terbam terbo redderet, unde fiert necessario, ut lingu® nativ® seu Latioa genius pereat: 
negat utriusaue lingiue peritum fuisse, el quamvis Angeli nomen non exprimat, ita tameo 
describit el depingit illum, ot res oculis tangi possit. Accipe ?erba Camaldulensis (α) ad 
venorab. P. llatlhaiiim presidem ipsius : Horlatut e$9 dominc amantissime, et meriio vene-
rabilii paier, ut fratrum noslrorum eommodis consulens bealissimi viri Joannis (cui ob tn-
signem puto eruditionem Climaci cognomen fuit) opus illud egregium, in quo iotius mona-
$ticct perfectionis norma rectiuime iraditur, meo labore tt iludxo in Latinum nova Iradn* 
elione conrertcrem. Aiebas enim priorem illam inlerprelationem tibi parum $ati$faccre, t?t-
deriquc ad intelligendum difkciltimam; difficultatis ipsiui causam conjiciens, quod i$ sciti-
ctt qui prior transtulit, quicunque tandem UU fuerit (item temere id de/fnire non audeo)9 

nimtum inhctsisset littenx, atqu$ eontra velenm erudUorum prcBcepta de verbo ad verbum 
transtuliisct; exspectabasque α me9 ut $ensum illius viri opertiut atquc lucidius pramerem. 
Id $go negotium, el$i9 pr<etcrquam erat laboriosum9 plurimorum etiam patere mor$ibu$ non 
ignorabam (neque enimdeerunt quime iuperfluum quemdam, et quod graviu$ $onat9 arrogan-
tem et temtrarium in$imuUnty qut postpriorem illum interprttcm, quemafllatum Spiritu saneto 
id opu$ transtutisse, periinaciu* forta$$$ quam conridtraiius asteverabunt, denuo transferrt 
ausu* aim), pro viribus perfeci. Subjungiideinde idemCamaldnlensis: Prvterea traductionem 
iUum e$$e obicuriisimam ne ip$i quidem negabunt: g*od ergp erimen meum e$$f si quod ille 
obtcuriui tramtulit, apertius ipse et aliquando $ttam Latinitu convertere conatu$ sum ? 
Porro quam fuerit ille inlerpres eruditus, quid attintt diceref conlendant isti ptritiui-
mum in utraque lingua ex$t\tissc; ego ab longe diuentiens in ntutra $ati$ peritum 
fui$$e veraciter asscverabo : nam Grctea pleraqu* non r$et$ intettexiste, cuilibet eju$ linguce 
vel mediocrUer ptrito faeile comtabit: et Latina po$ui$$e mt affirmat u$e imperitiisimum 
e$$e haud obseure $\gnijicat. Sanctissimum virum illum fut$$$ ki at$erant9 facile ae per/t-
benter constntiam : non tamen quia sanctus fuerit, erudUum etiam fui$$e sequilur miqu$ 
idoneum ad tramftrmdum. Aliud enim wnctitas t$t9 atqu* atiud eruditio. Imo tero si 

gubire quod virium excederet modum. Facit entm injuriam doeliisimo viro9 qui tllum impe-
rU$ ttrustice loqucnlem reddit* sed hmc forlass$ liberiui quam verecundict mew canveniebai : 
nectssario tamen, ut reor, α tne dicta sunt9 ne sine cau$a me iran$tuliu$ homines txi$ti-
wutU. C»terum Caroaldulensis vixit anoo 1(80, ducentis nerape uno et triginla annis posl 
Angelom de Cingulo. Interpretationem Angeli de Cingulo editam noo ?idi f sed existimo il-
laod cujus eiemplar habemus ms. io Eberspergeusi sede. 

Alter fuit Cliouaci interpres et ipse non alti spiritus, pius tamen quantuniTis homili el 
serpenie stylo scriptor. Sed inseruil interpretamenia quaadam indisUncla a Cliroaco, qoa 
interprelis,* magno rei litteraria? incommodo, quando hor*. pacto Climacus in lestero addoci 
nou potest, dum periculum est ne aliena potius quatn Climaci rerba laadare Yidearis, atque 
hoc genus iDserlas adnotaiiones desumptas ait Pincius tjpographus Venelus ex anliqua 
translatione» simulqae auctorem et interpretem excusat. Tres idem agnoscit iriterpreta-
•iones, abtiquiisimam, Camaldulensis» quem taraen non exprimit, uti nec su® rudioris 
•nlerprelationis auctorem. Audiamus Pincium, Epislola ad lectorem : Cctterum, inqait, 
cum tre$ ferantur prccsentti opusculi tsse traduciioms, kane omnium infimam9 atgue in ipso 
verborum conttxtu humiUimam accipere consilium fuit9 quo parvulii €t eloquentict mejrper-
tis magii pervia foret sententia. Verum ip$a verborum tcnuita* haudquaquam debet quem-
piam offendere aut deterrcre. Ui enim debilis est itomachus qui non nui delicatum admiitii 
cibum, ita tt men$ imbeciUis9 quos potius verborum lenocimo quam senlmtiarum ubertate 
patcitur, tt tunc potissimum cum de recta morum institutione agitur, ubi sema ip$a magis 
quam dictionum $trie$ ponderanda tunl. Quoeirca sapientibui hujus mundi9 et ta guxdem 
sepientia, qua Deo inimica est, non $apiet koe opu$culumy ni$i ituiii in Ckristo fitri fato-
rent; tt lunc demwn veram sapientiam apprekendcnt. Nonnunquam tamentodem cotiiextu 
adjiciuntur kuic translationi pauca quctdam adnotamenia atque elucidaliotui ex cmtiqua 
traductionc daumptct, quibut omnia captu faciliora evadani. 

Terlius metaphrastes seu imerpres Climaci est Ambrosius, αυί a sacra familia sua Ca-
maldulensis cognomentum accepit9 sine dubilatione prioribus looge anteponendus, de quo 
ita Ant. Possevinus (b) a Climacoorsus : Joannes Ciimarui abba$ in monte Sinai, iermonei 
Grctet conscripsil9 qmbut tanquam gradibus triginta annorum vitm Ckritti Domini discere 
quiique potesl ascensionem ad perfeetionem vitm et Christianct tt monasticct atque religiota. 
Versu$ autem erat Latine anteof $cd non apte, cum Ambrosius Camaldulensis monacku$ eum 
iterum e Grctco in iMtinum conver(it9 et Mickael Jsscltius nolis illustravii : quare ver$xo 
admiUenda $si9 qwx Colonioc prodiii apud Arnoldum Mglium anno 1583, et anlta Venttii* 

(alPnefatto toae ediiionis. (») Apparat. $ac, pa^. 



fiI7 I S A G O G E A D S C A L A M P A R A D I S I . 618 

anno 1569; sed e$ antea ibidem anno 1531. apud fratres de Sabio. Quin tt factas Italice edi-
%n* *$i anno 1585, Venetii* apud Petrum Marincllum. Porro dum quitque gradum $eu ser-
monem aliquem Joannis Ctimaci percurret, meminerit ad operis calcem exstare declaratio-
nem quamdam brevem rerum magis notabilium, quw in unoquoque gradu sive $ermone conti-
nentur. Quin et libro Jocnnis Ciimaci adjuncta e$t tum vila ipsius α Daniele monacho, tum 
Onupkrii anachoriim α Paphnutio, alia$ Panuffio, icripta, qui Onuphrius in tremo sociut 
fuit Joannis abbaiis moniis Sinai, quem Scholasticum appellarunt, ei ad quem Joannes Cli-
maeui Hbrum $UHmscrip$U. Ex$tat in Biblioiheca SS. Pairum Margarini. VitAat anno 340, 
Eiiengreinio. Extlat iiem Romm in bibliotheca Vaticana una eum $ckoliisH*li<e Creiemis (α). 
Q U J B de aono ex Eiaengreinio, et Kisengreinius ex Trithemio annotavit, jam supra osten-
dimos non Tixisae Climacum anno 340, sed 560. 

Graxe quoqae Veneliis editura vidinius et legimus, sed is Glimacus germanus non est, 
Graca paraphrasis rel interpretalio esl lingua barbara et vulgari, qua vulgus eiiam indo-
clum et illitteratam bodie ulilur. Oegeneravit eniro elegantia Graxa in barbariem nwi se-
eus ac LaiijDa in Ilalicam, el ipsani Lalinam qu® hodie in omaes pene disciplinas ir-
rcpsit. 

Com ergo cognotissem ab non paucis ipsom Climacoro, sua» boc est, eleganti et prisca 
veteram Greecorum Patrum lingua loquentem aodiri legique relle, adeoque magnopere desi-
derart, qood oulli iDlerpretes menteui illius subinde saiis asseculi videantur; quod adhuc 
factuni est nunauam, iugemi sane labore ei sudore m o l i r i ccapi, et Glimacum ipsuiu, uti 
scripsit ipse, el dixit Graaee Christiano orbi legeodum proponere. Sed quia non plurimi in 
Olyropiis certanl, paucique bodie Graaciam adeiint, illorutn quoque rationibns consulendura 
putavi, qui in Graecis parum versaii sant, ut fructum aliquem ex nostris cooatibus decer-

Eerent. Novam interpretationeai nostram nov» editioni adjeci, tit quod abaliis interpreti-
ua |tassim erratum est, emendarem, id quod toto opere factiiaiuai, lector qui noslram 

operam cum aliorom studio ?olei componere, nullo negotio deprehendet. Et quia scriptor 
didacticus esl, et religiosis viris precepta vivendi prescribit» ubique bre?is esse laboral, 
ex qoo non raroobscuritas aequitur, abundat aposiopcsibus et relicentiis, sa?pe seotentiam 
lecloris ingeuio complendam permittit; nonnunquam «aoigmata quoque proponit, et lecto-
ris acumini cognilioneio eorum et divinationem relinquit, ita ut Scboliasles ipse Graacus 
MBpius dicat: Οΐμβι αύτον τούτο λέγειν pulo auctorem hoc dicare, ita ipse quoque de mente 
acriptoris coujeclat. Et quia de scboliastis qaoque dicturutn p r o m i s i , tres ibideni reco-

Ϊηονί, quoniDi primus el antiquissimas ipsique Oiroaco 03qua3?us est, cui ei libellam ad 
aitorem Climacus inacripsH, quemadmodum ipsius aubjactis rcligiosis Scaiam aacram, 

Joanoea Rhaithunus. Fuit iuteni is amplissiroi asceterii ad xu fontes el L X X palmas in 
JBgypto (b) ad Elira 8anc(issimusaoli8ies9dequo plura io Nolis ad Pastorem : cuiusscholia 
eistaut in V volumine Biblioih. Palruro, Parisiis aono 1610 edila; nam io prioribus editio-
nibas noo reperiuntur. Si Gro3ci exeroplaris copiam habuissem, Tertissein et ba3c deouo, 
qood velus inlerprelatio parum arrideat. 

AUer est Elias melropolila Cretensis homo Grecos, qui ingens exageseon sire explana-
tionum voiumen in Cliraaci acalam composuit, quod propeuaodum fiuslathii symbolas ad 
Homerum mole sua eieaquat : cujus unicum ex nobili inclvla3 reipublicaB Augustana) 
biblioiheca exeoiplar accepi, quamvia et capite et calce careat, omnibas paginis exesum, 
u(i foto libro nulia ebarta sit aana et integra, ita per viscera libri, pesles cbarlarum tine© 
grasaats et debaccbats suot. CMerum codei antiquissimus est, 61 magna cura resartus, et 
quantum fieri potuit redint*gratos, ab eradita nianu (nisi ipsum fortasse auctoris auto-
grapbutn fdit) veteri charactereGrajco descriptus. Elias porro Cretensis pootifox viiit sub 
annum Cbristi 787; fuit in CDCumeoica syoodo vu. Atque hic Elifla commeotariiis ad Cli-
macutn in lucetn nec Grece nec Latine prodiit unquam. Unicum exemplar ms. cxstat in 
BessarioDis bibtiotbeca, quam hodie serenissimus Venetorum senatua possidet, ad quod 
aspirare mihi nonduoi licait. Naui qood Anionius Possevinus in Apparaiu suo ex Vaticana 
memorat, cum scholiis El i« Gretensis baud seio an Scholia lantura sint (et io catalogo Va-
lieaas bibUotbeca3 aine nomine scribuntur)f ao adjunctus sit auctor : divers® suot enim 
exegeses Eli® ad Climacuio, el Scholia ex illo et aliis ab aliquo anonymo el posteriore de-
cerpta. Non igooraoduai tamen alium quoqoe Eliam Greteosem Hebra3um exstare cum 
Joanna de JaodoDo, nobilem philosoplmro,qui libros composuit de primo motore, de muodi 
eflBeieotia, de Esse et Esseniia el Dno : annotalianes super dictis Averrois. Sed bicdemum, 
Joaonis Pici Mirandula», qui anoo 1494 Tixii, » v o floruit, ut ipse apud Jandunam testalur, 
pag. 1644, itaqoe prorsus eat diversusab nosiro Elia Creteosi inalropolila exegeta Cliroaci; 
quod oe quid lector errarei, moneodara censuil 

Terlius est ScholiastesGroBCua et anonymus, cujua unicuro exemplar e sereoissimi Boio-
Γοω ducis bibliotbeca oaclus, male passim ab incauto bibliopego accepium extremis in 
margtnibos ei oris, qucaScholia continent, dolabra saepe abrasura. Hmc tamen ipsa, quan-
tam asseqai potoi, et restitai, et (ibi Gra3ce siraul et Latine antehac nunquam edila vel 
translata uoa eom Climaco represeotavi. Oe quibus hoc monere habeo lectorem, primuoi 
Seboliasleo esse non £'iaai Cretensem, sed Creteosi etiaiu posleriorcm, cum auctores ia 

(a) MaximoMargvaio, episoopo Cylberorum, in- (*) Vtdo AdriehoBHFin, p. 2 U c i 919. 
terprtta Grccobarbaro, anno 1690. 
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i l l i s laiidenturv qui diu post Eliam vixerunt, uti Photius, Marcus eremita ct a i i i . Doin 
quanrdo Scholion duntaxat sirio aurtoro addueitur, i l lud essc ex ElitB Cretensis oorumeata* 
nis decerplum. Auctores vero abScboliasle laudati hi sunl : 

Li l le rx sacrae. Gregorius Naztanzciius, Ibcologtis. 
Aiuonius Magnus. Cregorius Nysscnus. 
Arisioltilcs pbilosopbus. Jo.innes Carpaibius. 
Ailianasitis. Joaimes Damascenus. 
Barsniiiiphiua. laaacas, presbyler. 
Sasilius llagnas. Isaiae. abbaa. 
Cbryeologtis. Isidorus Pelusiota. 
fJbrysnsiointis. Maximus. 
Uirysozouius. Martus, eremiia. 
David llteremias. Ndus. 
Diadocbus. Pbotius pairiarclia. 
Dorolheus. Syncblica. 
Kpbmn Syrus. Tbalassius. 
Evagrius. Tbeoilorclue. 
Gabrid eolitariua in Lalro. Tbeudurus Kd<iss*nti3. 

Quartus est Michael Isscltias Amorfortius vir doctus ctaliis ingenii uioniiroeiilis clarus, 
qui non ita pridem (1593) edilionctn Camaldulcnsis, annotaliouibus il luslravit; in quihue 
saspius εύστόχως nonnunquam etiara αστόχως de Climaci sententia conjcctat, uli loco 
cognoscea, quando ill ius iti meis observaiionibus luimlioneni non semel facltirus sum. 

Aique h«ec de ioterprelibus et Seholiastis Climaci cogndvi. Jara quod ad exemplaria 
Grasea attinel, quibus usus sum in Ciimaco edendo res ita habet. Dum Augustro versarer 
priiuuio if i auroa Climaci scripta incidi , quorum cuin Graca excmplaria iria e nobili i n -
clyiir, reipublicai Augustan® bibliotheca nactus essem, primum omnium Jibelluni ad PaHo-
r tm antio 1606, Grace cmn interpreialione mca el Notis i n publicutn dedi. Aliortim dein 
impulsu adjeci eliam ad Scalain conscendcndam ct explicandaou Nam e i bibliotbcca sere-
nissimi eleutoris Boiorum principis qualuor mss exeraplaria acceni; ex quibus merabranaj 
suot op t im«e t einendatissimaa; unicum idque i ir inirnuii) , et admodum Diendosuin,adjuno(a 9 

ut dixi , babet Scbolia i no r i s v a vitiosa paruwque docta manu dcscripta, ut mihi s/rpc libra-
rius Gra?cus fueril enniiidandus. His duo Au^ustana addas, c quibus olim Pastorcm cdidi, 
et exemplar quo i P. Andrcas ScoUus nostr® tamilia) vir Gr«oce Lalineque bc-ηυ doctus, ut 
fyjus opera ostendunt, Anlucrpia subtnisit, et iilud ipsum ad ali t id ms otiam emendatuai. 
Α ijunxit ideiu libro liticras, quaruui parem hic subscribo, quod fniersit hoc ipsum scire : 
En% ii.quit, Ubero landem fidem tneam, pater opt. mitto per bibliopolas ad nundiaas fcsti~ 
nanles Joannis Climaci Grwcnm meum exemplar cum altero collatum. Illud memoria repeio, 
acceptwn ex ore V. C. Antonii Augustini Tarraconensis archiepiscopi, cum forte Roma red-
iernt Hieronyrnus Osorius Silvensis episcopus Lusitanus ad illnm divertisset, quo anno ad 
supero* abiii, promisis$e se de Ιοί tuntisque operibus α se conscriptis colophonem addere 
rdU nova interprclatione Latina Joannis Climaci, adeo illi auctor ille se probarat. Hls ergo 
codicibus uiss adjulus , priorutu interpretuoi errores et lapsus, etiatn Caitialduiensis, nou 
paucos dcprcbendi, ul i raaluerim dc intcgro Cliinaci inlerpretandi laborcin suseipero, 
quato aliena corri^endi, simulque Glimacutii sua simul et aliena lingua loqncntem Inciori 
scu utriusque vocis seu alterius duntaxat gnaro non invidere; et quia mulla passim in ipso 
auctore perlicn i a scholiis ct scbotiasiis obscuradnbiaque occurrunt, ctiam ex^lanandi stu-
d i u u i aJhibui, ut expeJitam lector haberet la^endi et intelligendi operis rationeoi; et boc 
libcntius et ulilius nobilissimum et antiquissimum scriptorem tractaret, et nocturna vcr-
sare manuversare diurna non ccssaret. In quouec egoaclum egisse vidobor, nec pooteros 
in t»o cognoscendo operam lusuros spero. 

l loc posiramo deprecor, no quis dclicatioris palati aut erounctiorfs naris lector in hac 
mcui|ibrasi i M a exigat a me nilorem illuru vel Tullianuni vel Julianum, memor cujusmodi 
M I scriplum, pium, inquam, et religiosuru, quod omivm fucum ei pigmcnla ieooriuiaquc 
verboruui respuit, ct rcligiosa sua lingua etsimplicitate gaudet, q u « scriptoribus religiosis 
ηυη ruinus pecoliaris est, quam iheologis, philosopliis, jurisprudentihus mrdicis, mathe-
iualieis, gra^malicis. Quul cnim absurdios, religiosisque auribus fastidiosius minusque 
fercndum sit, quam longis verborum circuitionihus, periparaphrasibusque u!i ol humilita-
l tm f exempli Causa, firtutis Christian*e et maxioie rcligiosa3 vocem ( q u « prope ceniies 
uno capilo nounnanda et itoranda est), ^iunc modestiam animi, nunc animi snhmissionem 
et demissiontm appcllaro; aut direre : modestr, et submis$e dc se sentire, t»t lioc genirs imHlas 
adbiliere verboruiii anibagos? par est ratio vocuflo discretionis, compunctionis, abnrgationii, 
abrenuntiaiionis, oraiioni$,puritatis9 confcssionis, passionum,tribulationum. Quamvis ab n i -
luium lion iJis et non necessariis vorborura portemis et monsiris, quibusduc vctustioresCli-
maci inlcrpreles ubundant, prudens abstinuen.m, t u m mullacommodc, Latino suavifer, fine 
quassilo cliara fnco proprieque exponi potuerint, ut Climacus etiairi mullo melius inlellf-
fcorotur, quaui a lan) liclis vocuin prodigiis, qoonim usus etiam nunc pene eiplevit. 

1>* rariii Climaci exempLeribus Grorcis mst qwt passim in nobilionbus bibliolhecis exslant. 

Dulcitu ex ip*o frntc bibuntur aqnv. El sunt hodi»: et futuris crunt sa^culis praaserli;o 
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h i r r l i ^ i o s i s saerorum et doctorum virorum asceicriis ta»iobiis» cl eoliegiis, qui subiiide 
volenl i.»sos adire fontes et eieroplaria Gra3<;a manu exaraln eognoscorc, quihus eliam bac 
ιιι re consulendum putavi, atquc ex iis quidero r.odicibus, quos ogo» diitu primuiu Cliiuari 
Pastoreni cdciem, et nunc scalam adornarem, legi, iuiroqualuor bibluHliocw Bavarii <oo; Ires 
rdjMiblu.p Augustano), sed Augustanis nonoranibus suoa usus Monacbii; unus Anl-iurpia 
suiiiuissus ab Andrea Scholto noslrae socielatis viro ogregie doclo. 

Pniuus codex Bavarica? bibliothec<B tst netu. L X X X l V , bis verbis signatus : Joanni* 
Climaci sermones. fol. charta. Iliccodex elcgauti cbaracterc scriplus est, mx taiucn o p t n u » 
uola>. 

Aller est num. L X X X V I , cum ha<: inscriplione: Joannis Sinaitat abbatis oratio nsreiica^ de 
monavhorum txercitationibu&t sermones xx\ continens, qui Cliinaces seu yradus diruntur : 
sermo qualem deceat esse prarposilum. Joannis Sinaittt abbatis cognomtnio Scholnttici Vila 
breviter scripta, eU. , cod. fol. membrana. Hic codex e nioiubranis esl oplin.a? iiobn et anti-
quiasimocharaclero scriplus, quo plurimurn usussura, ubi de scripturoj vartelaio Lortaineii 
fuit. 

Torlius esl mim. sequcnti L X X X V J l , ot falsam habot baiic inscriptioncra : Joannis Raiton 
Scala, et aiia opera, vila Ctimaci charla. Codex h\c ακέφαλος duas primas paginas habet <U*. 
aliis rcbus perst:riptas, qoa>nibiI ati operis lolius rem laciunt; lerlia pagina conlincl α ρ ΐ · 
stolam ahhatis c<£tiobii Rliailbu, qua ClimacDUi liortalurad Scaiam con&crihendam, a qua 
epiMola is qui ralalogum librorum conscripsil, librum lolum inscripsit, Raii*e Stalam : 
curn ιιοιι sit Railae seu Kaithu, sed Climaci, ut lolum opus oslendit, et litulus «Ui.am iu 
oxtiina l ibri froote docet, Ιωάννου £cvatiov. Hic idem codex i n oris et marginibus per loturri 
librurn babet Scholia passira iocuria hibliopegi abrasa. Idcm codex fait Pbo t i i : i(a onim 
acripiura Gracaad ini i ium libri ubi Raithuni abbalis opistola ad Climacum incipit, Φωτίου 
τοΰ αμαρτωλού. 

Quartus est n o m . c u r 9 qui in te r alia habel Joannis Scholastici sennoncm tantum ad 
Pasioremcom Scboliis, Scalam non conlinet: est in oiiaore folio, scu majore k. 

Atilucrpianus codex ab Andrea Schotto submissus ad aliud quoque examplar ms est 
enu-ndaius, admodam lamen ineadosus etab recenti admodum manu. 

Ex roipublicae Auguslanfle bibliolheca tribus codicibus mss usus surn, cum libellum 
Climuci πρύς ποιμένα, ad Pastortm Grace et Latine ederem Augustifi anno 1606. Primus cst 
nui i ) . LIII, curn hac inscriptione, quain iQdex pr«fert . Climax seu scala Jaannii SinaUct. 
Ejiasdom libcr ad Pastorem fol. mcmb. 

AUer nura. LIV, idcin denuo in charta. 
Te i t iu i num. L V 9 idom auclor deouo cum Ε Ι Ι Φ Creleusis cpiscopi expositioue, sed ακέ­

φαλος et άπους, caiieque exesus. fol. charta. Hoc postremo rursus nonachii usus suui pru-
plor exegesee Crelensis. Est ab erudita manu profectns. DeMderantur a princrpio d u » cp i -
stolrn, vita Climaci, et pars β prioao gradu, cietera sunt iotegra usque ad Pa$torem% cui liuis 
deest. 

Accepi praterea Augusta Cliraaoum Gneco-barbaruai a Maxiiro Margunio episcopoCy-
tberoruiu trai^latam, ul Venciiis la90 edilum; cujusboeu est inscriptk) ; Τοΰ iv άγιοις Πα-
τρ'.ς ημών Ιωάννου καΟτγουμένου τ·Ζν έν ιώ X i v i δριι μο/αχών, Κ ί μ α ξ του* παραδείσου, ή \6γοι ασκητι­
κοί, μϊ τους οποίους διδαικεται κάθε εΤς Χριστιανός π ώ ; χρ£ο)3τ.ΐ να πολιτενεται, νά άνεβη^ εί; τήν 
τελειότητα1 τής μοναχικής χαι Χριστιανικής ζο>ης, νυν πρώτον ει.ς ι^έλειαν τοΰ Χριστ(.»νύμου λαου έκ τής 
Ελληνικής διαλέκτου είς κοινήν φράσιν μετσγλωττισΟέντες ποιρα Μαξίμου Μαργουνίου ταπεινού επισκόπου 
Κυθήρων. Hoc cst, ul <*κυ inhTprc to r : 5. Palris uosln loannii antislitia monackorum in 
mouttSina Scala paraaisit sive sermoncs de disciplina rcliyiom, quibus Chrislitums dacctur, 
quomodo vivendum sil, ct usccndcndutn ad perfecltonnn rcligiosam Chrtiliuna! vitit\ nunc 
primum ad usum et utililatem populi Christiani e (lr(rm tinqua in communrtn (seu Grace* 
burbaram) translatin Maximo Margunio Cytherorum episcopo. 

Atque his rodioibus ego «Hirti ιιι iranslalione nova tum Si-fKiliis et oti^ppvalioniluis ustis 
sum, txslant fnaterea in atiis passini bibliolheci-s alia mss exempiaria <ir»ra Glioiaci. 

iu Vaticana litlera 1, apud Possevinum, p. n u , JoanTu* Schvlasltci, deiuceps aoiom a 
suo couiiuciiiario vOcati Cltmaci \ibev contineus Iriginla capita. 

Ejtis Vila itialttirw libro. 
Protbooria ejus Si:ala& in alio hl>ro. Rurstis cjasdom c.apila diversa de ipsa Scala C U U J 

SihoHis (EI m Cretensis ut «»!il>i <ioct;t Possevtnos (α) iti Cliriiaci verbo) ilem rjubdem do 
rattone vu luiis. 

lnSfortiana Roniae apud Possevinum, p. 23, oum. X C V U I , Joanms abbatis monachorum 
moiius Hnai ope.ra M. muiribraoe. 

Jn VaUuOilauu Uomai Joannes Ciimacui, Possevinus, pa^. 27. 
Bt:>sariouis t>i 1*1 iotbeca YYneliis lillera C, apud Poi.$ovj!imri9 ρ 35. 
Clmuuus ciiin exposiiiorii.' Eluv Cr^iensU, foi. rnagno papyr. 
CUmarus ot Isaaf, fol. parvo pergain. 
Glniiai:iis paf>yn». 
Mcuue;a b ih l io lhera Fiorenti® apud S. Lauroniium 
Joanms Schoiasltci var a. 

in) ΙηΛρνηηιΐ» ssm; se<i .-fvor ue faii,*iiir nam in syllabo bibliotlicc* srlioliorum quiflem raenlio fit, 
SCd 11011 Ki>0: CU'lt'l!«.*. 
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Joannis Scholaslici scala. 
In Florentina apudS. Marcura inpluteo Y H , Possev. p. 41. 
Vila Joannis Scholaitki. 
Urbini et Pisauri Possev. 42 et 42. 
Joannes Climax, de vila monastica. 
Joannis Climaci Scala et Sermo ad paslorem. 
Messanai. Joannis Climaci abbatis oiontis Sioai cognomeoto Scolo, epistole el oralioma 

opus integr.im. 
Joannes Climaci abbalis montis Sinai cognomento Scala, alius codex io-4. 
Alius codex Joannis Climaci cognomento Scala. 
Nota. In his codicibus pulo legendum cognomento Scholaslici. Grace baud dobie eri(t*\x-

λην Σκολαστικοΰ, quid eoiui sit Joanuis Clmiaci cognomenlo Climaci, cum Scala et Climax 
id«m sit. 

Vienoffi Auslri© in Ceasarea bibliotheca liltera C, Climaei inierpretalio in Scripturam sa-
cram. (Poss. 64.) Nusquam logi, quod roeroinerim, Climacum aeripsisse in sacram Scripiu-
raio, suspicor essepseudoepigraphen. Palatina Heidelbergenais (Poss. pag. 98.]num XLIX, 
Joannis Scholastict abbatis in monte Sina Sennones m , da totidam virlutibus aeu gra-
dibus, quibus ad coelum asccnditur, oramisaa ejusdeoa Viia a Daoiele monacbo Rbailbiao 
consciipta. 

Idera rautilus num. L X X I X . (POSS . 101.) 
Idero num. G C C L X X X . (Poss. 123.) 
Scoriaci in Hispania bibl . regia. (Posa. pag. 130.) Joanni* CUmaei libar ascelicoa. Nec 

«dubitare possum quin alia ins Grffice exstent, i n aliis quoque bibliotbecis mihi igaolis. 
Tum enim celebralus apud Greecos hic auctor, adeoque πολυσρύλλητος, el decantatos fuil9 

uti nullara putem paulo nobiliorem bibliothecam exstare, in qua Climacns bie non reperia-
(ur. Latinis serius cognilusest, quod primum sub annuiB 1204 sit β Groco versus, quos si 
ab annis 1626 subduxeris, manebuiH treceoti tfigiota duo; sod b©c anootasso sit aatis. 

ι L ITTERiE SANCTI JOANNIS, Α ΕΠ1ΣΤΟΑΠ ΤΟΤ ΑΠΟΥ 10ΑΝΝΟΤ 
P R A S I D I S COENOBII uiTHUfti, Του ηγουμένου τής ΤαΙΟοΟ. 

Ad M«ciam Joannem virum admirandum, ateeUHo Πρές Ίωάτττ\τ άξιάγαστοτ τότ ΣιταΙου όρους 
in monte Sina prafectum. ήγούμίτοτ. 

Viro excelleniissimo coebtumquo aeraulo, Patri Τφ ύπερφυεστάτω κα\ ίσαγγέλω Πατρλ Πατρών 
Patruin praeslandssinio doclori 9 Joannes pecca- χαλ δώασκάλω τφ υπέρ λίαν, 6 Αμαρτωλός τ$ς ΤαΙ-
lori Haiibuni monasterii anslites in Domino Salutem* θου ηγούμενος Ιν Κυρίω χαίρειν. 

Cum nobis qui inier poairemos aumus iaeurioea Γινώσκοντες ημείς οί ευτελείς τήν έν Κυρίω άοιά-
iua el indiscussa omnique genere virtutum ornata χριτον σου ιαρλ πάντων, ώς χα\ έν πάσαις άρεταΐς 
obediemia iu Domino i»on ignoia sit, pneaerdm χατακεκοσμημένην ΰπσκοήν, χαλ μάλιστα &«ου 4* άν 
cum pro data tibi e coelo gralia aea talento fruciua έπικχρδήααι τφ παρα Θεοΰ οοθέντι ooi ταλαντφ aiot9 

e»i colligendus, supplici le libello, et infimi» om- εύτελεΐ ώς αληθώς, χαλ οίκτρφ χεχρήμεοο; ανλλα-
nino precibus adiimus, iUadpropheUBdictum oaUao 6ή t t είρημένον Ιν νφ λαβοντις· 'Epmzqpor γαρ» 
coniplexi : Inierroga patrem iaam, et attHuniiabit φηο\, τότ πατέρα σου,χαΐ άψαγγοΜί cof τους 

tibi; uniorts tuo$9 et dicent iibi*. Qaapropter πρεσβυτέρους σου, χαϊ έρονοί σοι. Τούτου ενεχεν 
tuam suinmam virtutem, imo apicem virlutuio, et 3 ώς κοινφ πάντων πατρ\ πρεαοοτέρφ τε παρα παντός 
communem oronium pareutem, opliroumque prav Ιν τε τή ασκήσει χαλ τή αγχινοία, χαλ διοασχαλφ 
ceplorcm, Unquam in religiosae vilae patsaira diu αρίστψ, βια τώνοε ημών τών γραμμάτων, τήν αήν 
pne cxceris Palribus exerciutum , alqoe iugeoii χαΟικετεύομεν τών αρετών χορωνίοα, του έπιστείλαι 
acuroiuo pwpollentem supplicea convonimus, nti ήμίν τοίς άμαοέσιν, &περ Ιν τή Οεοχτία χατα τον 
nobis rudibua per liUeras aperias quae ad veieris *O\A% ΙΙωσέα Ιν τφ αύτφ δρει τεθέασαι9 χαλ οεονβλ 
exemplum Mosis in eodem monte diviiio[viso]spe€- 'χ^αχας θεογράφοος τ{ παρ* αύτου επτστελλομένα, 
laculodignaiuainspexisli.quasquediviDaBlegiiUba- προς ήμας τιμία δέλτψ Ινθέμενον, είς οιοασκαλίαν 
las ab eodem in tuo ad 00? doccndos (lanquam no- νέου Ισραήλ, αρτίως τών νοητών ΑΙγυπτίωνχαλ 
vos lsraclitas, el modo ab aclvali mundi iEgypio, της θαλάσσης του βίου εξεληλυθύτων. Τοίνυν ώσπερ 
viiaeque lumultuosaa Diaris fluctibus cgreasos) libro &ντ\ ^ά66ου τή Ιεο^ήμονί σου γλώττα, έν τ ( οαλάτ-
desunato inscriplas accepisti. Ergo divina lingua tua *B V*** 8εον (α) Ιθαυματούργησας, χαλ τά νυν μή 
aoquam virga u»us [ope coelesti] secandum Oeam απαξίωσης παραχαλούμενος ευκρινώς τά δέοντα τή 
um admiraoda perpetrasli. Rogalu* igitur, quas- μοναολκ^ πολιτεία, χαι πρέποντα άόκνως έν Κυρίω 
cuoque ad religiosa vi&ae diaciplinaoi 01 ofQcium «ιωτηρίαν ήμίν εγγαράξαι, ώς μέγας καθηγητής 
pro ialute nostra strenue ία Dimdoo exsequendoai C &Ά*&ς πάντων τών έλομένων τήν τοιάνόε άγγελιχήν 
periinent, Unquam ceriui eorum omnium atri coa* ^txeiav, μή λογιζόμενος Οωπείαν εΐναί τινα ή χα* 

1 Deul. χχχιι, 7. 
(α) Malicm μετά θεού id es( σύν Θεφ. 
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λαχείαν, τά «αρ' ημών είρημένα. Έπίστασαι γάρ, Α lesie hoc vita genua cotnplexi ι tnt, dactor (nullam 
& Upa δντως κορυφή, δτι αλλότρια χαλ λεγόμενον 
«αρά πάντων, αιδ πεποίθαμεν Ιν Κυρίφ δέξασθαι 
ταχέως χαλ «εριπτύξασθαι τά παρ* ημών Ιλπιζόμενα 
τίμια ταΐς «λαξίν Ιγχαράγματα καθοδηγουντα αλη­
θώς τους επόμενους άπλανώς, χαλ χαθάπερ χλίμαξ 
Ιατηριγμένη μέχρι τών του ουρανού πυλών άναδι-
6άζαυαα τους προαιρομένους, άβλαδως χαλ άσινείς 
διαβαίνοντας χαλ άχωλύτως τά «νευματιχά τής 
πονηρίας, χαλ τους χοσμοχράτορας του σκότους, χαλ 
τους άρχοντας του αέρος. ΕΙ γάρ Ιακώβ προβάτων 
ποεμήν ών τήν τοιαύτην φοβεράν όπτασίαν Ιν τή χλί-
μαχι τεθέαται , «όσω μάλλον 6 λογιχών θρεμμάτων 
«ροΐστάμενος, οΐχ όπτασίαν μόνον, άλλά χα\ Ιργω, 
χαλ άληθεία απλανή άνοδον «ρδς τδν Θεδν πάσιν ύπο-
δείξειεν; 'Ε^ωσο Ιν Κυρίφ, τιμιώτατε Πάτερ, 

diciis palpaiionem vei adulaiionera inetse suspica-
lus) noo dedignaberis litleris consignare. Nosti 
quippe, vir veneraode, nos ab hujusmodi blanditiif 
abborrere,nihilqoe nisiquod est,palamqueabomni-
bus acitur.cernitur el jactalur. praedicare.Quare certa 
ape per Dominam nUimur, fore uti qaaraprimuoi 
opua hoc suscipiaa, Ubolisque ea qnae exspoclamug, 
ei optamus religiosae titae prascepta ingcribas, qua 
strenue secntoi sioe errore per verura salulis itcr 
deducant, eosqoo qui ad coelunt eniluntar, veluii 
per scalarum gradus ad uique coeli adilum porlas-
qee perUoeotea per epiritualia nequiiise ct reciores 
nundi principetquo lenebramm barum,perque ae-
rias poteatates tinepericulo aalvos et incolumes ex-

B pedite provebant et deportent. Naro ai Jacob oviutn 
tfenuxat CBslot, Iramodom ejttsaodiia scala speetacalum contemplaius est, quanio magis gregia 
ratioae polleniif magisier non vitum untuai, ted certufn, el absqoa ullo viamm errore explicatam ad 
D e » itorofDftikis ateendett Tale, paler i * Doraino piorimoro cotcnde. 

ΙΩΑΝΜΊΣ UUNNf XAIPEJN. JOANNES JOANNI SALUTEM. 
R$$p§nd$t Ctimecut Joanni Rtitkuni camobii *nti$iitt. 

ΊΓπεδεξάμην ώς «ρέπουσαν τφ σεμνφ σου χαι VenoraBdam epistolam inam digoam lanclilate 
άπαθεί (α) ρίφ χα\ τή χαθαρ$ χαλ τεταπεινωμέντ] el emendau viia tita, dignam poro etbumili ani-
σου καρδία, ήνπερ «ρδς ημάς τους «τωχους (δ) χαλ » ο Ιαο ad nos ab oaioi virlule deslituios mendicct 
πένητας τών αρετών άπέαταλχας τιμίαν σου συλλα- Q »C ptapem deslinatam accepi; vel polius praece-
#ήν, μάλλον δε Ι«ιταγήν, «Α ύ«1ρ τήν ήμετέραν *i»perium cul non eum ferendo. Tuum 
ίσχύν χέλευσεν. Σδν γάρ ήν δντως, οδν, χαλ της σης 
Ιεράς ψυχής Ιδιον, τδ παρ* ημών τών απαίδευτων, 
χαλ λόγφ χαλ Ιργω άμαθων, διδασκαλίας, χαλ νου­
θεσίας λόγον αΚήσασθαι. Σεαυνήθιχε γάρ άε\ ήμίν 
4V Ιαυτής τύπον ταχεινοφροαύνης δποδειχνύειν. Πλην 
νυν χάγώ εκείνο Ιρώ, ώς, εί μή φόβος, χα\ πολύς δ 
χίνδυνος, τή ; μητρδς πασών τών αρετών δπαχοής της 
δσίας τδν ζυγδν *5 εαυτών άπο^ίψασθαι, Ι«ήρτο, 
ούχ άν άλόγως Ιν τοϊς ύπδρ δύναμιν χατετολμήσα-
μεν. "Εδει γάρ σε, Δ θαυμάσιε Πάτερ, Ιδει ταύτα 
«ειθόμενον [πυθόμενον] «αρά τών εύ* εΙδότων μαθείν* 
ημείς γάρ Ιν τ| | τών μαθητευομένων τάξει χαθεστή-

eniai erai, ei vere taan, tuxque sanctie menii coa-
Tenientiat, · oobit Imperilis reraroque ei verbo-
ram rudibtudisciplinjeet vil» praecepia flagitare (c), 
semper eoini ipaa virlos lua per suam ipsius sub-
miMionem coosaevit nobis formam vivendi exera-
plo ipso pnetcribere. Ego vero.jam et illud profl* 
lebor, mt nisi metas et iogena periculom, ne san-
cls obedienlie, virtaUim orniium parentii jugum 
et imperiiim abjiceren, coercuissel, um temera-
riam aaoquam futurum fui»8e,atonas,quod impar 
baroerU viret meae excedit, tel susciperera, vel 
ienUrem. Oportebat eniin baec, vcnerande Paler, 

χαμεν. Άλλ' επειδή τοΰτοοΐ χαθ· ημάς θεοφόροι, χαλ D oporlebal, ioquam, bsc tb iis, qui harum rerum 
τής δντως γνώσεως μύσται δπαχοήν ορίζονται Ιν τοϊς 
ΥΠΈΡ δύναμιν άδιστάχτως τοίς προστάττουσι πείθε-
αθαι, ίδου τά χαθ* εαυτούς «ερκδοντες εύσεδως Ιν 
τοίς ύπλρ εαυτούς ταπεινώς τήν εγχείρησιν πεποιή-
χαμεν ούχ ώς τί σοι χρησίμευσαν, ή δηλούν ΙχεΤνο, 
δπερ χαλ σύ οίσθα ούχ ήττον ημών, Δ Ιερά κορυφή 

perfectam cognitionem habent, cognoscere (d). Nos 
adbuc inlcr discipuloi profilemur. Eniravero cum 
saacli Palrts oostri el reram divinarum cognilione 
probe initiaii ei coeleslis disciplinae anlistitea obe-
dientiam definiaut, obsequium quod prsccipientibus 
aine cuoctadouo pra&iaiar, quamvis id quod im-

SCHOLIA. 

(α) Απάθεια Ιστιν ή ακινησία ψυχής, πρδς κακίαν. 
'ΑΧΛο. Ίδιον άπαθείας διάκρισις αληθινή. 

TranquUiitos ett mnimm immotut ii vitium #ia-
ίαι. Aliud. Proprimm est kujtu irtnquillUalh vera 
diuretio. 

(b) Πτωχός μεν Ιστιν δ άπδ πλούτου χατελΟών εις 
Ινδειαν, πένης δέ ό έξ αρχής Ιν Ινδείχ ών. Ό δε 
ΛΛΜ πτωχός είναι ομολογεί, τάχα μεν εΕς πρόσ­
ωπον τού Κυρίου κα\ τούτο λέγων πτωχού" ονομαζό­
μενου, κατά τδ, ι*Ος δι' ήΐλάς έπτώχευσε πλούσιος 
ών* ι πένητος δε, καΟ' δ ού πλουσίου τίνος, άλλά τέκτο· 
νος Ινδς κατά σάρκα Ιχρη|χάτησεν. 

Mridicus c$t σκι ex opibus ad iiwpixm redaclu$ 

e$t : Pauper, qui prmcipio in ege$late fuit David 
uutem $e mendicum ftteiur fortaste in persona ϋο-
mJRf locutus, quem ntendicum dixit, quod cum di-
ve$ e$ut propter no$inop$ factut tit. Pauperem vero, 
quod secundum camem non divUis alicuju$, tcd pau-
perit opificis unius fiiius videri volueril. 

(c) Tam bumilem iuisse Joaniiem bunc abliatem 
dicil, uti propria ipsius fucrit, qtiamvis meboris ct 
difCtioris, ab aliis iamen vivrinli praecepta pciere, 
cum ipse exempto viine omnes doceivi. 

(d) Cum liac Ciimaci inento pugnaU interpreUlio 
Camaldulenei», sed bxc geimana eau 
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j>c:alur u!t«.i vii< s ν»|, ΛΓΓΓ l ibi , poslhabila impe- Α (πε>.<:;;μα·. γάρ ούχ Γ.ωγε μόνον, οΤμαι Λ και τών 
ntiae ine:f rons(·Ί··ιιΐ!ίΐ, pic latiKii rliam qtia; »ο-
slrani iiiibcnHilMcrii Rup«%r:int, mm mode&lia 
givssi sunnis : ιιοιι ·|»οιΙ nlilf lilii quid a mo :i(f«»rri 
|»ossil :uil ^τplir^ri% i]no<l ipsr, wiiPTnndc palor., 
ignnivs, aut mi:ni< quam ι?ίκ iti'.<lligas (prrwasMm 
eniin habeo, iH« niiw<i ι ^o. sr.i jn\ia W M M I M I »|tii-
vis cordalorum IIM-IIIIS UMV. :>«ϊ··η» ab onmi I I T U V 

concrrlionp. nonimpn» 01 ignnraittia™ <·ίΓιι*Ίοιιο. rc-
purgatam sinc tilbi iuipHiinrnio in Utvvtn riivinila» 
tis ferri, n!) taqno illuslrarij; Yci-iius i c i i a -
clatitis per « ouiuinai iam, salutis jarlmam farnvm, 
ad oblrmpriandum imptilsus incln sinml el dfsido-
rio iluiius a*l exltaitrieiidiii» saucltim impcriuin 
Itiuiii prnpcravi, promplus qtmtam o W q u i , s«»d 

εύφρονούντων Εκαστος, καΟαρεύειν σου τδν τής δια­
νοίας όφΟαλμδν άπδ πά^ης γεώδους, κα\ σκοτεινής 
τών σκοτεινών ίπιχύσεως, κσλ άπαραποδίτεως τω 
Οείφ φωτ\ επιβάλλειν τ*, κσ.\ ύπ' α^τού /α -αυγά-
ζε?0αι)· ά)λά τδν έκτης -παρακοής θάνατον ΐκ-,ε'.μα-
τούμενος, ν.Λ ύπ* αύτου ώσπερ εις υπακοή·; συν-
ιοΟο-'%·.ενος, πρδ; τήν πανδαιόν σου κέλευαιν φόβψ 
κα\ πόθψ έλτλυΟα, ώς ευγνώμων ύτίήκοος και παΤς 
αχρείος ζωγράφου αρίστου, τή μεν &ι)ή ημών και 
έςιτήλψ γνώσει κα\ τή ίτ/νοφώνω προφορά oti μέ­
λανος μόνου μονοειδώς τά ζώντα εσκιακότε^α) μό­
νον λόγια. Σολ δε λοιπδν, ώ δίδασκα)ων ίξαρχε και 
ταξιάρ/α, κατελελοιπώς |καταλελοιπος'| έπιχχλλωπί-
σαι και τρανώσαι, κα\ τά ελλείποντα, ώς πληρωΟή 

inunhs optimi arlifirifi ΙΜ pi<*(oris disripnbis, irnui R πλακών κα\ νόμου πνευματικού" άναπληρώσαι. Ού σοι 
til exili liostr.V somtia; pchiritlo, sin pliciqtu» 
fliciionis slilo, per nti .tnicudiiii soltini, siiigtdisqiic 
linns cloqnia vivn aninialaquc adtimltratr «litntaiat 
conahis snni. (.aMnnm lutiut w i i , uii magislroiuin 
dorioiis vi ρι-a-sidis, qiiod iiiitH.Tfia lum r ^ l , <:olon-
l^usornare, rt ilinsirare omis$aqiic legiun ct tabu-
larum pncn^ia romplrrc. Proinde hunc labomn 
meum non mi<;i ad ic iiocemlum, absit boc a iue, 
tixlr<»mai d^mrnti.Ti argu?neii(um, (poles Ciiim in 
Domino οριίπιοηιιη opiimn doclonim, non alios 
lanium, scd nos ipsos cocloslibits moribuis ot disti-
pliiiis iiiformarc) srd ad nostrmn qui teciim est 
roeium dis« ipnlomm, ab Dt»a ad teligion<»m olccto-
rnfn, qnoruni jH\ia ac inis ijisms prcrilius taii<|iiniu 
•pc quadam «pirimali, qn.e insnitaui U-vot, vi»lum 
rafami rxpandi. r i diclionis nosino guhcrnacubiiu 
pi*aic!ar<> voslro gut»ornalori [navafrbo] in maiius 
tradidi, itljna ]nyta ac rexnrutn omniuin appreiia-
tionibus at! ορικ ara%do, liclnrcm prccaitis, t?l quis 
quid in b w uiito animadTcrionl, frurtiim bujirs 
optinii} prrcs di noslro non ingratus ascribal : nobis 

δε, ούο' αυτήν ημών τήν έγχείρησιν έπίστειλα (άπ­
αγε ! τούτο γάρ εσχάτης εύηθεία; άνεΓη τεκμήριον* 
Ικανοις γάρ έν Κυρί»;», ονχ έτερους μόνον, άλλά καλ 
ή(/ας αύχούς έν τοίς Οείοις έμπεδουν ήθεσί τε κα\ 
διοάγμασιν), άλλά τή σύν ήμίν παρά σοϊ, ώ κρατι-
στων ο·.δασκάλων κράτιϊτε , μαθητευόμενη Οεοκλήτω 
συνοδία, ή ; και σου δέ ταις εύχαι;, ώσ- ιρ νοεραϊς 
τισιν έλπίσι τ ή ; αμάθειας κουψιζόμενος, τδ τοΰ κα­
λάμου ίστίον τετανυκώς, ttf) καλώ υμών συγκυβερ­
νήτη τόν τοΰ ημετέρου λόγου οΓακα μετά χ-.ΐρας δε· 
δι·)κώς, σύν (κεσίζ πάίΐη τούτου πρδς αυτούς (δ) δι" 
υμών απέρχομαι, αϊτών τού; ιντυγχάνοντας &παν· 
τας, ει τίς τι έν τούτφ δνησιφόρον Οεάσοιτο, τούτου 
τον καρπό; τψ άρίστψ ημών επιστάτη. <Ι»ς ευγνώμων, 
λογίσοιτο. KaV τδν τής έγχειρήσ^οις, και μόνηςδοδή-
ναι παρά Ηεού έξαιτήιοιτο τήν άντάμε<ψιν · ού τοις 
λεγομένοις ένατενίζων (ευτελή γάρ ά/.ηΟώς. καϊ πά­
ση; άγνο)?ίας άνάπλεα), άλλα τήν του πρ'.αάγοντος 
ά7;οδε/όμενος Κυριακήν πρόΟεοιν « ού γάρ πλήβει 
δοιρων και καμάτων, άλλά πλήΟει προθέσεως ύ Θεδς 
τού; μισθούς άποδίδωσι. 

yr.ro soliiis roiialus, c i laboris prxniiuin ab Dco cnixissinic dcposcaf, nnu inionlus d'c:t?s nnslri», 
aunt eniin rulia c l ignoranlta: plma, sod aitculus ad proiiipliim laboris pro Clnisio sulu*undi aniinum : 
ncquo o.nim IVws muncrum «.npiam aut I boruia niagiiitudiinini spectal, s<*d alacrem ct ad omnia 
paratiun vobnitalis tonalnm cnpi(»sc remunoralur. 

P R i E F A T l V N C H L A . 
Quictinquc propcrant uli -u^ noniina in fibruttt 

\ i t « rcfcianuir, liis opuiuani currcndt viam volu-
incn boi- os inidi i : qu»»d ubi evolvcriinus, deprebea-

Τοις έν τή ?·€λψ τής ζωής έν ούρα'οϊς άπογρα 
φήναι τα εαυτών ονόματα τρέχουσιν άρίσ:ην δρόμου 
δδδν ή παρούσα βίβλος ύτκ)δεικνύειν πέφυκεν · έν 

drniiis ίιι f>o laitnnrm. ηιιηκ qna^i manu ducal in- D αυτή γάρ διεξιόντες , εύρήσομεν χειραγωγούσαν 
f»oq»icni«>. οιιιιι^|ΐι·% »·>"«!' pn>videat, ιιι ill.fsi ΐιυΐ-
\\ΙΜ\ :\Λ .Ν«\ΙΙΜΙ «df^ndat. .JM.HUIO nobis valam iir-

missmiaiii eugil. qu.« al- i«-rronis ad ridesiia cuita-
imi»\ Ibiiimqne nobis rapiii illbia hiiiixum dcmon-
sln» 1 , q«ain, rror. sonlani Jamb ille^omnium cu-
I»ΊΪΜ-ihiiii »«v4»r»i»r et supplanlalor, in rcligios.c c\cr-
cilaiion.s frriulo rrqiHKst «ns vidil. Agc crgo et uos 
impigre Hiloiii-r.nK l i^ro ad vilam ctclestem 
itumiU'6 dota-iih-sqiir scal.r radios consctiiida-
mus, quoniut piiiiiiis ν aiu !m uleiitcr pandit. 

(«^ ·3/ιά." ·. adi iMibm. 

άπλανώ; τούς έ-ομέ'/ους, κα\ παντδς [πάντως] άπδ 
γήινων ϊτλ τά άγια έστηριγμένην προδάλλ&υσαν, 
και τδν θεδν έπ' αυτής έστηριγμένον τής κορυφής 
Ιμφανίζονσαν · ήνπερ, οΐμαί που, κλίμακα κα\ ό 
πτερνιστής τών παθών Ιακώβ έν τή ασκητική εύνή 
άναπαυόμενο; τεΟέαται. Άλλ* έπιβώμεν προΟ^μοις 
χαι πιστώς, παρακαλώ » και ημείς τής νοερές ταύ­
της κα\ ούρανοδρόμου ανόδου · ής ή πρώτη βαθμί­
δων διδάσκει εύ μάλα σαφώς. 

\c) Nouesi CIKnad. 
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ΠΙΧΑ2 ΑΚΡΙΒΗΣ ΤΟΥ BIBAWV. \A€CUR\TUS LIBHI €ΛΡΙΤίΊ!ΥΕ SM.LMiiS. 
4. Dc vanas seu profane: vitiC ubdin.iu.c el *e-

cer-u. 
2. i'c crueudte aft'£Ctibu$t siie curuvum mulcr^iii 

abjicu-nrih. 
3. De fvgn steculi sen peregrinalione in Ϊ?ΙΝΟ · ηϊα 

jnvcnnm. 
<!. Ih>. f;cncror(V vbr-.Hwtir? warlyrio. 
tf. De ucittraia et th.ceiii ριχ- ''citliu% sinmlque dt 

graiistimo Deo citrcvre sunciurum i\orum. 

α*. Πει) r»Jc *cv ματαίου βίου άχοιαγ?\ς yjd 

β'. ΙΙερϊ ά.τ; ο'-χαΟειας* ήγουν τής λύπης. 

Περϊ ζζητι-ίας,έν y καϊ χερϊ ονείρων νέων. 
δ*. Περϊ jiaprrpfw τ ψ; Ανδρείας ύ.ταχοής. 
ε9. ΠερΧ^ μετανοίας ^εμεμιμνημένιις χαϊ εναρ­

γούς* έν y χαϊ περϊ της Οεαρέστυυ ρνλαχης των 
καταδίκων. 

Περϊ μνήμης flavd.rn\ 
ζ. ihj) ror χαΟαρνίν ΛενΟους* 
tf\ llf.pi άοργησίας ήχιας. 
&. Περϊ μνησικακίας, 
ι'. Ην.ρϊ χαταλαλιάς. 
Μ'. Ilfyl σίωΧης. 
ιβ. Ιίεμϊ ψει'δονς. 
ΐγ. Htpl άχηδίας. 
itf. Περϊ γαστριμηργίας. 
ιε*. ih.pi χορι-είας9 έν ;/ χερϊ ύγνείας. 
ις^. lh.pl φιλαργυρίας/ 
iC- Περϊ άχτημοσύνης 
«ι£. Περί αναισθησίας. 

Περϊ ψηλμφδϊας των έν συνοδίαις. 
**. Περι δια^ρρής ά^ρυχνιών. 
χα". Περϊ δειλίας, 
xfi. Περϊ κενοδοξίας. 
uf. Περί νχερηφαΥίΙις. έν η χαϊ χερϊ άχαύάρ-

των λογισμών τής βλασφημίας. 
χδ*. Περϊ άχλι'τητος, χαϊ Χραότητος% χαϊ <3Ua-

it/at, χαϊ πονηρίας. 
χε'. Ihjf ταΛεινορροσί-νης. 
χς'. Περϊ διακρίσεως, έν jj ενρήσεις Χλουτον. 

*Γ· Περ) ησυχίας* χαϊ αναχωρήσεως · έν ή 
χερϊ τιΐρ^ΐΎ.ως rov* έν y χερϊ διαφόρων ήσνχίυς 
τρόχων. C 

xrf. Περϊ χροσενχής άύλον, έν $ χερέ ύχομο* 
νης. 

χ//. Περϊ ΑχαΟείας. 

Λ. Περϊ αγάπης · έν $ χσ\ χερϊ έλχίδσς, χαϊ 
χίστεως, χαϊ Ααμαριίτητος, χαϊ θεολογίας ποσώς. 

Έσκδπησεν όντως άρί?τως μάλα, δτι («αριθμόν 
ήμίν τής τοΰ Κυρ'ου κατά σάρκα ηλικίας άνάβασιν 
τεκτηνάμενος * τδ; τών | τριάκοντα γάρ αυτού ετών 
τής τελειώαεως τριάκοντα βαθμών ήμίν συμβολικως 
Ιδείματο κλίμακα * ής τδν κύριον κατειληφότες χρ£~ 
νον Ιννομοι και άπτωτοι εύρεΟησύμεθα. Ό δ* ου πω 
τούτον πεφΟακώς, νήπιος έτι, κα\ έν πάογι μαρτυρία 
καρδίας ούκ αποδεκτός εύρεΟήαεται. Ημείς δ* αν­
άγκα tov ψήθημεν, τδν τού πανσόφου τούτου ένθάδε 

Γι. De mcdilaiionc morlis. 
7. l>c hatikturi luclu labn animi diluente. 

' 8. I>c rcmibxinne ir<t seu miti ine vacuiiate. 
0. he obolenda memoria injuriurum. 
40. Be oblrcctaiione. 
i I. De tilcnlio. 
12. De mendacio. 
13. I)e pigritia quam acediam vocanl. 
1 i . hc qula. 
1Γ). De luxuria* in qua dc castitalc. 
10. Dc avarilia. 
17. De stndio paupertaiis. 
1#. l)e extvnso animi tntpore. 
1(J. i)e cantu p&almorum in coutentibut. 
20. Dc dtsi*imine vigiliarum. 
2t. I*c vano timorc. 
22. De inani gloria. 
23. De tuperbia tt impuris biasphcmuv cogiiaiio-

nibm. 
21. D$ timpiieiiate, lenilate, innoccntiaet malUia. 

23. De humilitttte. 
2G. De prudemia teu judicio (in rebut agendh) 

qnam vulgo discretioncm vvcaui, iu qna ihe*awum 
reperies. 

27. l)e quieU et loUtudine* i» qua dc cusiodia 
mcnth, et variis geiuribus quieii*. 

28. De precathne seu conltmpluiwH$ t ia qua et 
de puticntiu. 

2f). /><· iranquillitale animi ab omni pcrturbalwhe 
vitiota tibcri. 

30. De clutritate* $pe ei fide* illuminaiwne* el 
nonnihd dc rcium divmurum cogniuoHe. 

Oplimc ftaue rrm cxpeiidil Climaciis, cuui oui-
lcblcm uobis scalain qu& pro ino<lo 'χίΛΐϊα Christi 
tricciimuiii auiiuiu CMIII hapur.arclur agcnlis, u i -
ginU (-ouliiiorel gradus, txadilliavil, rujuu jusia 
doinini a*iaie comprehcma, vcir jiibii <iiiuioceiiiei 
rcpericmiir; ad quam qui noiidum aspiravil, irt* 
fans adliuc ci l , ct omnium scatiniaitoiio iinpcrfeclus 
dcprelinitlclur. 2Sos vcro opcrx pretium faeluri vi-
dcbiinur, bi νιι ι l»u]u$ iapieniii»iimi vii tm re&que 

ιιροτάξαι βίον, ιν' δρώντες τούς κύπους, μή άπιστώ- |> Β**1»* »'bio pralixniums , uii i l l iu i sudorcb 1 ibo-
μεν τοίς δρά;ιααιν. rcsqtu' voiilciuplau facli» quoquc iidam non abro-

gcmus. 
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ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟΙΣ ΠΑΤΡΟΣ ΗΜΩΝ 

Ι Ο Α Ν Ν Ο Υ 
K A 1 M A S . 

S. Ρ. Ν. JOANNIS CLIMACI 
SCALA PARADISI. 

1 nOLOGVS 
Libri cui titutus Tabulm tpirUuaUi. 

Liber a$cetku$ Joannit abbatU prm$idlt cma$H-
iarum tn monle Sinat quem «d Jocnmm MaUm et 
prvfecium monatttru Rhaitu m i r i l , ab eodtm ad 
tcribtndum incitalut. 

CBADUS PRIMUS 
De abdicatione viitv $a>eularis 

Ex omoibus morlalibus jaxia aiquo immortalibus, 
quos imperator noiter Detia Ο. M . (par eat enini 
v l ad Dei famulos scripturi a Deo aummo bono 
exordium dacamua) condidit, ei ratione pneditos 
libene yolunlaiis bonore affecit, alii quidem sant 

Α ΠΡΟΑΟΓΟΣ 
Του Λόγου* ot έχντυμίχ, ΠΜκβς χηυματιχαΐ. 

Αόγος ασκητικές του ά66ά Ίωάττου του ήγοψ* 
μίτου τώτ έτ τφ Σιτφ έρ*ι μονάχων, δτ καϊ έχ> 
έσττιΜ τφάΜςίΊωάττη τφ ήγουμέτφ τής'Ραϊΰον, 
χροτραχύς παρ* αύτου σνττάξαι* 

ΑΟΓΟΣ ΠΡΠΤΟΣ. 
ΠβρΙ (!) άχοταγης βίου* 

Του αγαθού χαλ ύπεραγάβου χα\ πανάγαθου ημών 
θεού, χα\ βασιλέως (χαλδν γαρ έκ Θεού «ρδς τους 
Θεού θεράποντος Αρξασθαι), πάντων τών te' αύτοΰ 
χτισθέντων λογικών αύτεξουσιδτητος άξιώματι 
τιμηθέντων, οί μέν είσιν αύτον φίλοι, ol δε γνήσιο* 

ipsius amici; % aUi ν<*ο siaceri et gormaai servi; g δούλοι, ol δα αχρείοι, ol δα πάντη άπεξενωμανοε; ol 
alii porro ioaiilia ntancipia; alii auiem prorsot · 
Deo alieni; alii denique» quauquam sino viribaa9 

Ιιοείβ* Dei. Et amicos quidem, ο vir aancte, noa 
imperilissimi arbilramor eate veriasioros, bealaa 
illas menles, ei naluras ab omni concreiione cor-
porii liberaa, qtiae semper alipaot Deum. Gcrmanoa 
auiem servo* omnes, qui td nuium voluniatis ipoiua 
facii, quidquid imperat, sino condatioue exae-
quantur. Servi autem inutiles itint, qui bonoro 
«juidem dignali baplismalis, pacta Dei lamen vio-
hut, neque precepia illius obsmarunt. Peregritios 
vero el alieaos ab illo exislimabimus iJlos, qui vel 
non credunt, \el perverse de Deo credunl et sen-
liunl. Hosics denique ei perduelles Dei &unt, qui non 

δε, εί χαλ ασθενείς, δμως αντίδικοι. Καλ φίλους μάν 
χυρίως ημείς οί Ιδιώται, ω Ιερά κεφαλή, «ερλΘεοΰ 
[Θεδν] Οπειλήφαμεν, τάς περι αύτδν νοερός τε χαλ 
Ασωμάτους ουσίας* γνησίως [γνησίους] δε δούλους* 
πάντας τους τδ θέλημα αυτού άδχνως, χαλ άπαρα» 
λείχτως ποιούντας, και ποιήσαντας · αχρείους II 
δούλους, δσοι μεν τοΰ λακτίσματος άξιωθήναι νομ£-
ζουσι, τάς δε «ρδς αύτδν συνθήκας γνησίως ούχ 
Ιφυλάξαντο- ξένους δ* δ«λ [άπδ] Θεού, χαλ εχθρούς 
νοήσωμεν, δσοι ή άπιστοι, ή κακόπιστοι τυγχάνουσι. 
Πολέμιοι δ* είσιν οί μή μδνον τδ τοΰ Κυρίου «ρδα· 
τάγμα διαχρουσάμενοι, χα\ δξ εαυτών άπο^ίψαντες» 
άλλά χαλ τους τούτο χατεργαζομένους Ισχυρώς «α-
λεμουντές* Έπελ ουν πάντων τών προειρημένων 

soluro ipsius jnasU non oblemperant, el imperia pro- £ Ιχαστος ίδιύν τινα, χαλ πρέποντα λδγον χέχτηνται· 
jicianl, scd eos otiam, qui Deo obsequunlur, illum-
que colunl, omni ope et viribus oppugoanl et per« 
scquuntur. Enimvero cum singula horuin genera 
siugulos libros desiJereiit, ueque mei hominie io-
docii, inslituti sit, super iia copiosiua iu praesens 
di«putare, agedum, age, ad iniperiura eorum, qui 
nos pic cogunt, ci botia fide urgent, bincerique Dei 
fervi sunl, bidignaia ruamiin noslram, per obse-
quium inducussum exicndamus, ci calamum ora-

ήμίν δδ τοίς άμαθέσιν ού λυσιτελές Ιχλ τοΰ παρόντος τά 
τοιάδε δλιξέρχεσθαι, φέρε δή, φέρε ημείς νύν «ρδς τους 
εύσεβώς ημάς τυραννήσαντας, χαλ «ιστώς βιάσαμε* 
νους τοίς αυτών προστάγμασι, βεου γνησίους δού­
λους, τήν εαυτών άνάξιον χείρα δι* ύπαχοής άδιαχρί-
του δχτείναντες, χαί παρά της αυτών γνώσεως τδν 
τού λύγου χάλαμον δεξάμενοι, τή (3) σκυθρωπή χα\ 
λαμπούση ταπεινοφροσύνη βάψαντες, έν ταΐς λείαις, 
κ%\ λευκαίς αυτών καρδίαις, ώσπερ Ιν τισι /άριαις. 
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μάλλον δε πλαξί πνευματιχαΐς τούτον άναπαύσαντες, Λ lionift ab ipsa eorum cogtiiiione acceptum stibmo-
τά θεΐχά [θεία] λογία 9 μάλλον 6t σπέρματα διαζω- tatia quidcm, sed illuslri alacriqne subroiisione 
γραφοϋντες λέγωμεν ώδε. imbuamus, aique in espolilis candidisque illorum 
pectoribus Unqoam membranis, aut 3 mjadcia potivs tabalia rrpouamus ccelcttia vivendi prseccpia 
axi semixa poiivs describenies binc dicendi eiordiem ducanus. 

Πάντων τών προαι ρου μίνων (4) 6 Θεδς πάντων ή Orooiam orenino, qai βιιο cowsilio et arbilrio 
ζωή" χάντων ή σωτηρία πιοτών, απίστων δι- vhrnat, Deos viia esf, oniniaiu salus, sive credant 

aliqood luraten, aive negeiil; seo jusli sit;t, save 
improbt; *e« pi i , sive itupii; sive a pravis animi 
affectibva Ilberi, aivo eittfem obnoxii; rdigiost sea 
profani; docti jmta atque indocii; valenies alqne 
*gri; taro adoleiceolea quaoi setate provecti; qnem-
admodum videre eal ia bae communi lncia aaara, 

_ . . . solisque conlemplaiione, el «fcli acrisqxo varieiaie 
δντα, ούχ δντα λογιζόμενη. Παράνομος Ιστιν δ τδν & omnibus tioe discrimioe impertUa. «.Non eniai 

χαίο*ν, αδίκων* εύσεδων, άσεβων* απαθών, Ιμπα-
Ιών * μοναχών, χοσμιχών · σοφών, Ιδιωτών · υγιών, 
ασθενών · νέων, προβεβηχότων. "Οσπερ φωτδς χύσις, 
χαλ ηλίου θέα, χαι αέρων εναλλαγή, χα\ άλλοίωσις 
ούχ Ιστιν · · Ού γάρ προσωποληψία παρά Θειρ (5). » 
Άσεβης Ιστιν, φύσις λογική, θνητή, έχουσίως τήν 
ζωήν άποφεύγουσα, χα\ τδν οίκείον Ποιητήν, τδν άελ 

νόμον τδν Ιχ θεού μετ' οΙχείας χαχονοίας χατέχων, 
χαλ μεθ' αίρέσεως Ιναντίας πιστεύειν θεφ νομίζων. 
Χριστιανός έστιν, μίμημα Χριστού χατά τδ δυνατδν 
άνΙρώπων, λόγοι ς, χαλ Ιργοις, χαλ Ιννοία είς τήν 
άγίαν Τριάδα ορθώς, χαλ άμέμπτως πιστεύων. Θεο­
φιλής Ιστιν ά πάντων τών φυσιχών, χαλ άναμαρτή-
των Ιν μετουσία υπάρχων · χαλ τών χατά δύναμιν 
αγαθών μή αμελών· Εγκρατής Ιατεν δ Ιν μέσω 
πειρασμών, χαλ παγίδων, χαλ θορύβων άπηλλαγμέ-
νου τρόπους πάσβ δυνάμει μιμείσθχι φιλονειχών. 
Μονάχος Ιστιν, τάξις χαλ χατάστασις ασωμάτων, Ιν 
αώματι ύλιχφ χαλ ^υπαρφ επιτελούμενη. Μοναχός 
έστιν δ μόνον τών του Θεού έχόμενο; δρων, χαλ λό-

personaram apud Df«m csl acceptk»*1. · Impiua 
eat qvi mortalis quidem, ted intelligena tamea ?i-
Um suam (Deuin) uliro fugit, aeterni Coxdiloiis 
sui (unqnam noo sit) raiiouero Dullam babei. 
ι Di i i l iosipion*, uon esl Deas e. »Ioiqoas ett, qui 
leget a Dco lalas pro axi iagenii praritai* ad *uom 
lorqoet oerebraai, auamque penrertaa el pugoan-
tox* C U I D lege diviaa hcreain, pro lcge el numinia 
auciorilaie babef. Cbrisiiasas esl» qui pro sua vi-
rili Cbriftlttoi verbis el factia imilando soqaUur, 
lotaqoe raente itt Mactiaaimam dtvioilatis Triail*-
lem rcela Ade, aiae trrort et vilio fertor. Aotkns, 
aive amaoa Uei eat, q«i rdbut oaiaibas α aaUira 

γων Ιν παντλ χαιρψ, χαλ τόπω, χαλ πράγματι· Μο- ^ dalta Η lege penniaais nlitar, nec boaa qtm tutre 
ναχδ; Ιστιν (6) · βία φύσεως διηνεκής, χαλ φυλαχή ~ 
αίαθήαιων ανελλιπής. Μοναχός Ιστιν ήγνισμένον 
οώμα» χαλ χεχαθαρμένον στόμα, χαλ πεφωτισμένος 
νους. Μοναχός Ιστιν χατώδυνος <{«χή Ιν ΙιηνεχεΙ 
μνήμ^ θανάτου άδολεσχούσα, χαλ ύπνώττουσα, χαλ 
γρηγορούσα· 'Λναχώρησις χόσμου Ιατλν έχούσιον 
μίσος Ιπαινουμένης ύλης, χαλ (7) άρνησις φύσεως 
δι* έπιτυχίαν τών ύπίρ φύσιν (S). Πάντες οί τά του 
βίου «ροθύμως χαταλιπόντες, πάντως ή διά τήν 
μέλλουσαν βασιλείαν· ή διά πλήθος αμαρτημάτων* 
ή διά τήν είς Θεδν άγάπην τούτο πεποιήχασιν. Κί δ* 
ούδελς τών προειρημένων σχοπών αύτοίς προηγή*· 
αατο, άλογος ή τούτων άναχώρησις χαθέστηχε· 
Πλήν τδ πέρας του δρόμου οποίον χαθέστηχεν, ό 

it. CooiiojeM eai, q«i ία medio 
mrbiM lenlalioiiam, praeelUfqve tumaUoum ac 
larbarain, oec D O H iesidiit laqooomfli, mores ejes 
qai extra perieala posiiaa ett, toiif viribua sludei 
Iniiari. Moaacbnt eai, qui ix lerreairi el inquiaaio 
eorpore lanqnani 4 exira eorpiis, cceleaiiaei tumia 
ei vium «mafamr. Monacbus eal, qui nnllo tem-
pore, loco, negotio, occaaiono a Dei noiu, el prae-
eeptit vel latam ungaem recedit. Moiiacbus ett 
vioientoa el aeaidouf nalurae domitor, et incon-
nivena pervigilqita scttaaan catlot. Monachut eat9 

qai eorpas tanciom, lingaam paran, nenleroqoo 
dif iailus iUoslralan babet. Mouacbtt» esi, qui vigi. 
laos ae dormiena in aaaiduo lociu, ei eaorlis medi-

χαλδς ημών άγωνοθέτης Ιχδέχεται. Μιμείσθω δ τδ D Ulione vertatur. Se^ssus ab taeoulo esi, Yolimla-
εαυτού φορτίον τών αμαρτημάτων σχορπίσαι τού 
χόσμου Ιξεληλυθώς, τούς πρδ τών ( 9 ) τάφων καθ­
ήμενους Ιξω της πόλεως· Καλ μή παύσηται τών θερ­
μών, χαλ διαπύρων σταγόνων, χαλ άφώνοιν όλολυ-
γμών της χαρδίας, Ιως ού ίδη χαλ αύτδς τδν Ίησούν 
Ιληλνθδτα, χαλ τδν ( 1 0 ) λίθον τής πυρώσεως Ιχ 
τής χαρδίας άποχυλίσαντα * χαλ τδν νουν ημών 
Λάζαρον τών σειρών τών αμαρτημάτων λύσαντα, 
χαλ τοις ύπουργοΐς άγγέλοις, Λύσατε αύτδν έχ τών 
παθών, χαλ άφετε ύπάγειν πρδς τήν μαχαρίαν άπά-
θειαν, χελεύσαντα. Εί δε μή ούτως, ουδέν ωφέλημα. 
"Οσοι Ιξ (Ι I) Αίγύπτου, χαλ του Φαραώ Ιξελθείν, χαλ 
φυγείν βουλόμεθα, πάντως Μωσέως τίνος χαί ημείς 

riom advertus fd omno, quod aiBcularea laudaut, 
odium, ac totiue natur«, propier apeoo rerum qa* 
Mipra naluram suut, abdicalio. Omriea qoi prae-
aeniis vilae commoda spoiite prompieque abjecc-
runt, id vel ob apem futuri regni; velob iugeniem 
aarcinam peccaiorum; vel propter Dei lummi boni 
amorem fecerunl. Qui nullatn ex bis propo&ilam 
babuit roetam, ie, quasi nulla duclus raiione, viiam 
deseruit commuuem. Sed enim pius agoi»i*iarum 
muneiariut l>eaa, quocunque ibie meiam aliigerioi, 
cursuro rdigioaae viiae raloro babel. Quisquis lur-
bat saeculi rgrestaa eat, onua peccaiomoi ^uorum 
posiiurus, uniielur illos, qui (lamenianlts) eilra 

4 Rom. ιι, l l . • p bal. xin, 1, 
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mhem ari mertaorum fiimuios rtstdenl, nec prins Α μεσίτη πρδς θεδν, γ..%\ μετά θεδν δεόμεΟα, 8 πως 
cAffiiiiiim fcrveMiumqnft tacrymarum iinbmu sislal, 
noca lacili$ lamcniis, sivc cjulaiibiis ce^sri, quaiftt-t 
Ipso Jrsum also vcnieirtrm, saxumque obdurationis 
acorJo siio amolie-itaiu cernat, qui Lazarum, huc 
cst ineutom i»osiram,a vinrulis pcccalofrimcxpcdial, 
5 miitisli isquo r<i»lr&iibiis illiict iinperel: Sohiie (Mtm 
ab oiiititbns antmi prriurbaltonibus, et ad boatom 
mentis iraitqMilliiatcin aboimii viiionim mnrbo libo-
rum transirc sinile. floc qui non agil. uibil agil, sod 
pluiie ftiislmrsi. Oinnino quicuitqiw ex /ί,μγι»Ιοοχ-
cc(b»r«, et Pbaraoiiem fffugerK conatmti , Mos« ali-
4(iio durtort, qni nos lutcr ac lh*iiin, ct posl 0<»iitn, 
teqnc$U;r s l l , iiidigcmns; qtd inediu* intiT sttidia 
ariionis r l conlemplalioiibt pcrstans , nianus ad 
Dcmn expcndat: cnjiis auspicita qui dtjnintur, in-
fosliim p*ocaiornm mare irajiriani, ct Amalerem 
pcssimaniiH riipidiiaiiiui dotnimitu lerga dare co-
ganl. Quomobrem vnlde deoepti sitnt, qui sibi pras-
.«identcs ntiltft νί;ο ducc sfbi opus PSSC exisiiiua-
vcrunl. Qui JCgvplum ftunt egTPSRi, Mo^en ; qoi ex 
Sodomis, angttum babuere diic»i»n»m. F.l quidem 
abi animi \ i l i a adhilula niedicorum cnra sananli-
bus ftimilcs sunl ; ctijusmodi sunt , (\\\\ ex itgypto 
pioficUcuntur; alii vero miseri corporig eordes ab-
slcrgprc cnpiunl; bi eoelhe, aut corte hoaiinc, qui 
coclitibns, ut sic loquar, par s i l . ιιιdigcnt adjutoiT. 
Nam pro ralionc vutnennn fcnda prcoatorttm sanie 
scatemium , vulncrario η medico tiidigtwiu*- Ult i -

υπέρ ημών μέσος πράξεως, καϊ θεωρίας έστώς 
τας χείρας πρός Θεόν έκτείνοι, ίνα οί κεΟοδηγούμσ· 
νοι τήν τε θάλασσαν τών αμαρτημάτων περάσωσι, 
κα\ τον 'Αμαλήκ τών παθών τροπώσωνται. Ήττατή·» 
Οηααν τοίνυν Ά εαυτούς Αποδίδοντες, και μηδενδς 
του προηγουμένου χρ+ζιιν ύπονοήσαντες. Οί μ:ν εξ 
(12) Αιγύπτου Ιξι4ντες, Μωσία · οί δέ έκ Σοδόμων 
έκφυγδντες, ά^γελόν τδν καθηγοΰντα έκέκτηντο. Κα\ 
οί μέν τοίς τά ψυχικά πάθη ίωμένοις δι' επιμελείας 
ίατρών έοίκααιν. οιτινές είαιν οί έξ Αίγύπτου Ικπο-
ρευΟ*μενοι. 01 Βϊ β τήν τοΰ δυστήνου σώματος άκα-
Οαρτίαν έπιττοθούαιν έκδύτασΟαι. Δ:δ παΐ αγγέλου, 
ή γούν ίααγγέλου, ίνα ούτως εΓπω, τού αυμβοηΟοΰν-
τος έπιδέονται. Καϊ γάρ τήν σηπεοδνα τών τραυμά-

κ των, τεχνίτου λίαν, καϊ Ιατρού έπιδέομεδα (1δ). Βίας 
αληθώς καλ άπαύατων δδυνών οί είς ούρα δν μετά 
σώματος ά\ελΟεΓν έπιχειρήσαντες δέονται · καϊ μά· 
λίστα έν προοιμίοις αύτοίς· τής άποταγής · άχρις οδ 
τδ φιλήδονον ημών ήθος κα\ ανάλγητος καρδία, έ!ς 
φι>οΟεΐαν, και άγνισμδν διά πένδου; εναργούς κβ-
τασταθώσι. Μόχθος γάρ δντως. μόχθος, καϊ πολλή 
και αόρατος ή πικρία, και μάλιστα τοις άμελώς 
διακειμένοις, άχρις ού τον φιλομάκελλον κύνα νούν, 
κα\ φιλδδρομον, φίλαγνόν τινα και φιλεπίσκοπον, δι" 
άπλότητος, και άοργησίας βαΟείας, κα\ επιμελείας 
ποιήσωμεν. Πλην θαρσώμεν οί εμπαθείς, καϊ 'άδιι-
νάμενοι, πίστει άδιστάκτω τήν ήμετέραν άσΟένειαν, 
κα\ ψυχικήν άδυναμίαν τή χ:ιρ\ ημών , τή δεξιοί 

nius sanc conalus, cum a?teruo labornm et aini- Q Χριστώ ποοσφέροντες, καϊ εξομολογούμενοι · κα\ 
ctionum sludio adbibendns esi iis , qui r n m onrrc 
corporis iter moliunlnr fn cirlum : pnesfriim in 
ip^o religiosi Itrocbtii exordio, qaoad drl ici ts t-iitti-
irita el stupida aniuii vecordia, per testatissiuuiin 
potiiitciitttt loctnm coelfcsii Numltiis amore iuflain-
jueiur» eniendelm quc. 6 Opus est, inqitam , opns 
revera ingenti laborc , i i iul iaqao c i ooruUa animi 
afDtclione ( m a k i m c i is qni s inc ol la cura sabilis 
vivercconsucvcrunO.donfc auimi sensuni, laitquam 
canem iiiacclUun, scu ciilinain oleaitem, ti Iitraii-
busassuelum, pcr simplicitatcm summamquc inan-
sueuidincm, el diligeuliaio ad pnram conl ineni inin 
curamque salulis Iradriramus. Eninivero iidaruus 
Deo, quicunqtie morbis a n i m i , tnalisquc cnpidiia-

Γάντιος τήν αυτού βοήθειαν, κα\ υπέρ τήν εαυτών 
άξια ν κομιζόμεθα · έν βυΟώ μέντοι ταπεινοφροσύνης 
εαυτούς διηνεκώς καταφέροντες. Γινιοσχέτωσαν πάν­
τες οί έν τώ καλφ άγώνι τούτ»ο τώ (14) σκληρφ, 
καϊ στενώ, και έλαφρώ προσερχόμενοι, ώς είς πύρ 
προσεληλύΟισιν είσπηδήσαι, είπερ πυρ άυλον έν 
έαυτοίς ένοικήσαι έκδίχονται. Δοκιμαζ^τω δε έκαστος 
έαυτδν, και εΗ)' ούτως έκ τού άρτου αυτής τοΰ μετά 
πικρίδων, κα\ έκ τού ποτηρίου αυτής τού μετά δα­
κρύων έσθιέτω, κα\ πινέτω, ίνα μή είς κρίμα 
έαυτώ στρατεύηται. ΕΙ ού πας ό (15) βαπτιζόμενος 
σέσωσται, το έξης σιωπήσομαι, πάντα άπαρνήσον-
ται, πάντα καταφρονήσουσι · πάντα καταγελάσονται· 
πάντα έκτινάξονται οί προσερχόμενοι, ί'να καλόν 

tilms obiioxii sumus , qnamvis imbecitlitatis nostrae D θεμέλιον καταβάλωνται. Καλδς τοίδομος και τρί-
nobis conscti, cerlisHimaque fidc i i ix i , frarlas animi 
fiaturxque vtres , baud inficiaii siinul niolliiirm no-
stiatn, ptoiciisa dexira Cbristo ofTeraiuus, r i para-
li.hsimam opem , qtianlunivis indigni, expcricmur ; 
duininodo nos perpcluo ii\ profuiidum liumilitalis 
dcmcrgamus. lnielliganlonmes, quicunqiio. a l p r « -
clarum , sod durum arriutimqtic ( quod opc (ameii 
diviua levaiur) crrtamen rcligios.o nciliti.*1 drsron-
dunt, se rccia in mcdium flammarum incnidinm 
desitirc, h\ tamcn inlus coilesti lbiunia sncconsi ar-
deanl. Ac proinde se quieqttc anle probe cxplorel, 
c l lum dcmum dc religiosai c l solitari;e viue paue 
cum laciuris agrcslibus gustei, ol calicem lacrymis 
lompcraium bauviai, ne in judiciiim sibi hanc niili-

στυλος θεμέλιος ακακία, νηστεία, σιοφροσύνη. Πάν­
τες οί έν Χριστώ νήπιοι διά τούτων άρχέσθωσαν, 
τεκμήριον λαμβάνοντες τά αίσθητά νήπια. ΟύδΙν 
γίνεται παοά έκείνοις δεινδν, ουδέν ύπουλον -εύρε-
Οήσεταί ποτε * ού κόρος ακόρεστος · ού γαστήρ άχόρ-
ταστος * ού σώμα πυρούμενον. "Ισως γάο κατά τήν 
αύξησιν τής τροφής λοιπδν προκόπτονται · κα\ τήν 
πύρωσιν προσλαμβάνονται. Μισητδν Αληθώς και 
έπικίνδυνον τδ έξ εισόδου τής πάλης χαυνωθήναι τδν 
παλαίοντα, πάσι δίδοντα τεκμήριον τής εαυτού σφα­
γής. "Εστω ήμίν πάντως έκ τής στέκας αρχής, και 
14 τή μ*τ* αυτήν χαυνώσει ωφέλεια. 'Κυχή γάρ άν-
δρισαμένη, καϊ ύποχαλάσασα, ύπδ τής μνήμης τής 
άρ/αίας σπουδής, ώς ύπδ κέντρου, πλήσσεται. Δι ν 
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χαλ έχ τούτον τ?0Αλακι? τινέ; εαυτούς άνεπτέρωσαν. Α liam obeai. Quod si non omne* baptismalis uuja 

Ioti , aalvi suut, quod inde sequitur silcbo. ΌποΥ άν ή ψυχή έαυτήν προδούαα τήν θέρμην 
άπολέση τήν μαχαοίαν χα; επήοατον, ζητησάτω 
επιμελώς έχ ποίας αίτΣας αυτής έσιέρηται, καλ κατ* 
εκείνης όλον τδν πόΟον, και τήν σπουδήν άναλαδέτω. 
θύκ 5-ι-Λ γάρ 6Υ ετέρας πύλης αυτήν έπαναστρέψαι, 
εί μή δι' ής καλ έξελήλυθεν. Ό μέν *κ φόβου τήν 
ύποταγήν ποιησάμενος, Tffwr τώ xar".-u;';> ')υμ:ά-
ματι προσέοικεν, έν άρχαις μέν έξ εόο^α; άρςάμε-
νον |Γ<τως\ άρξαμένφ] ύστερον δέ εις καπνόν >:ατχ-
λήςαν [καταλήςαντι] · 6 δέ έχ (Ι β) μισθού, όνικός 
μύλος καθίσταται, δια παντός ωσαύτως κινούμενος · 
δ δέ έξ αγάπης θείας τήν άναχώρησιν ποιούμενος, 
ιύθ 'ως πύρ έν προοιμίοις κέκτηται· καλ ίσως έν ύλη 
{ΙληΟέν, κατά πρόσωπον σφοδροτέραν τήν πυρ^ν έξ-
άψοιεν. Είσί (17) T I V J C οί επάνω λίθων πλίνθους οί-
χοδομούντες · καλ ctcW έτεροι, οί επάνω γής στύλους 
δόραίωσαν · καλ είοιν άλλοι μιχρδν πεζεύσαντες, και 
τών νεύρ<.ιν, χαι αρμών θαλφθέντες, οξύτερο»; έβά-
δισαν, δ νοών νο.-ίτω λόγον συμβολικόν. Ός ύπδ 
βεού χαλ βασιλέως κληΟέντες προθύμως δράμωμεν, 
μήπως όλιγαγρόνιο· δντες έν ήμερα θανάτου άκαρ­
ποι εύρεΟώμεν, καλ τφ λιμψ τελευτήσωμεν. Ε ύαρε-
σιήσωμεν Κυρίφ ώς στρατιώται βασιλεί. Μετά 
γάρ στρατέ ία ν τότ* τήν ακριβή δουλ^ίαν άπαιτού-
μέθα. Φοβηθιομεν τόν Κύριον ώς τά θηρία. Ειδον 
γάρ άνδρας συλήσαι πορευΟεντας, καλ Hsov μέν ούκ 
δφοβήθησαν, χυνών δέ φωνήν έν τώ τδπφ άκούσαντε€ 
ευθέως ύπέστρ^ψαν. Καλ δπερ φόβος Θεού ούκ έποίη-

aalvi suut, quod tntlc 
Uuicunquc se ad rcligiosaiu \itam confenmt , otn-
nibns rebtis minlium lemilteni, immia coiii. -mhput, 
omuia ttdeboul, oiunia abjiciunt, ul pr.erlai nn fuii-
damnmum jaciant. Pratiatum porro fumlatnrntum 
iripltci slructura colunmaquc cousians <\st *] bmo-
cctilia, jcjunimn, lemporamia. Onnws, qui ίιι (Ίιιι-
sto suol iiifanlce 9 ab iis diiranl tuititim; el cx illis 
ipsw, qui iufanlea corpore smit, < xcmphun capiant. 
Niliil apud infaiue* maliliosiim , nitiil sub.lnlunft, 
iiini ine\|«!( bilis cib salK 'ias, ιιο·· avanis Vuiiler , 
ιιοιι iiillamtiiatuui cupidiiic corpus. fttrlassi* mni 
auctiwe xb-iu :uigt.*»l vi viiia corporis, v(>nori>qiic 
ardores arceiidiiMur. Digua ccrlc res odio, e.i peu-
culo proxiiua, aiblvtam iu ipso luclai aditu langtie-
sccre cerlissinio scculur.i; ruinp sux aigiinM'ii(o. 
Ex lirino religiosw \il.r priitcipio ing^iis H*»IHS frn* 
clus eisistat, q'iamvis poslea Inngtior aliqnifi sub-
rcpat. Aii imui genefosus ct inflamtnatcH , ubi 
olim incipit faiiscerc, n>oinona priijj.i- tirtifiis 
vcluli calcaribus admolis exsirmiilalur. U.iw sa»pi». 
iioiinulli scip>o.s riirsiiin M' forvor in cxriiiniKl. 
Quolios aniina sui | roiliirix a primo , ac bcalo, 
c i gralissimo relii^ionis ardoiv n-jrixil , diligou* 
ti.ssime ransas y ct lotilos iltius tvmissKuiis in -
quirat, qtiibns doprobonsis, lofo rouaiti advor-
8ns cos exsurgal. Ncqiie cnim li.*ri pot*si, uli 
mons ad piisluiutn virtntis ardo;em ci \ϊμοιοιη 

σε, τούτο φό(ίο; θηρίων ίσχυσεν. Άγαπήσο»μεντόν Q nisi p<*r illaui puriain , q«a oxivit , icveiialitr. 
Κύριον, ώς τούς φίλους σ&δομεθα. Ειδον γάρ πολλά­
κις τινλς τδν Θεδν λυπήσαντας, καϊ ούδεμίαν μέρι-
μναν περι τούτου έσχηκύχας · και ειδον τούς αυτούς^ 
τούς εαυτών αγαπητούς Ιν τινι ψίλφ παραπικρά-
σαντας, καλ πάσαν μηχανήν, π / j av έπίνοιαν, πασαν 
Φλίψιν, πάσαν 4ξο;ιολόγησιν οι' εαυτών, o i i <f0.o)vt 

διά δο>ρ«*>ν ποιήσαντας, ίνα είς τήν άρχαίαν άγάπην 
έπιστρέψωσιν. Έν αύταίς ταΐς άρχαις τής άποτα-
γής πάντως μετά κόπου, καλ πικρίας τάς άρ:τάς 
χατεργαζομεΟα* προκύψαντες δέ λοιπόν, άλύπ<ος έν 
αύταίς, καλ μικρόν λυπούμενοι διακείμεθα. "Οταν δέ 
τ6 θνητόν ημών φρόνημα καταποΟή, χα \ κυριευθή 
ύπδ τής προθυμίας, τό λοιπόν μετά πάσης χαράς, 
καλ σπουδής, και πόθου, καλ φλογδ; θείας αΰτάς χατ-

Oui ex ιιιΜιι dunlax.il oblt'titpftal, is inf.usis iliy -
itiiaiiialum o<!oiibus nnu alisiiiiilis vjdelaiur, qui 
primum quidcm grativsnnam oxspiraut acram , po-
stromo vcro d^sinunt in fuuitn». Qui v<:ro ob I I H T -

codcm paret, is molam asinariain , qua*. scmpcr 
codotii m(»do circumagilur 3 0»ii anu.m slu-
dio <Ί amorc Dci dactiis r^b^iosam viiam seriatur, 
is stalim iu Ipsn primo in^rcs&ti cn:losUiii flammam 
COIK ipit ; qua* forte, lanquaiii in objociaui conjccla 
silvani, uliorius grassalur, ol in iiiaguiitu i'x<nssil 
in< (indium. Suiit qui supra lapulrs auliiiraitl late-
rrs; ^itnl qui hi tnra rolnmi^s |>«#iiniit ; snnt qui 
primam |iodibus in:,T<'sst viaui, < a!i la< lis p«»bd a 
arluuin nervis, i*xpediiius cuiTtml. Cui sonsiih «s»l 

εργαζό;ιεΟα. Καθόσον επαινετοί ol ευθέως έχ προοι- ^ ro«[ili»t, qnid liaec sibi i i -ural .», SUU lnipi«-a vrin 
μίων μετά πάσης χαράς, κα\ προθυμίας τάς εντολας 
εκτελούντες· κατά τοσούτον έλεεινολ, οί έν τή ασκή­
σει χρονίσαντες, κα\ 5τι μετά κόπου αύτας μετερχό-
μενοι, κ ιν μετέρχονται. Μηδέ τάς περιστατιχάς 
άποταγάς βδελυζώμεθα ή κατακρί^μ^ν. ΚΙδον γάρ 
«νας φεύγοντας, χαλ ακουσίως τφ βασιλεί προσερχό­
μενους, καϊ απαντώντας προσερχομένω, κα\ τούτφ 
λοιπόν άκουσίοις δψικεύσαντας, κα\ έν τώ παλατίΐι» 
αύτφ συνεισελθόντας, και τούτφ συναριστήσαντας. 
ϋίδον σπόρον έν γή άκουσίιος έ κ πεσόντα, καλ χαρπδν 
πολύν, καλ εύ^αλή πεποιηκότα* ώσπερ καλ ϋμπαλιν. 
£Σ6ον έν ίατρείφ τινά κατά τίνα έτέραν χρείαν πάρα-
γενόμενο ν, καλ ύπό τού ίατριΐύ άστ=ιότητ: κρατηθέν-
ta f κβ'ι άποστυφθέντα, χαλ τήν έπ!κ:'.μ:νην τώ -^ωτ: 

oialio. ('.ιιι r.Hinis sin iuu?, latiquam a * <x;b-sli im-
poralore ovncaii, m* bniasse ( MIIUIIS riiim a \ i 
iion <liulurni ) in niria moiiis siiif ρι.ιιιιπ» 0« }>·«·· 
lirndamiir , fanuM|no cxsliii^naiiiur. S(<i<lramus , 
til iinpfratori n)il*s, lUiniiuo prol aro virlulciii no-
strani. INaui pusi susrt-plaiu iiiilih»ni , a iM»l>i> 
armrala S<»VI<UIIS i-alii» i^pf^ciiMi. 1 uniiiiloinus 
OomitMim UtM|uain btbtias attqn.i^. ^ras.sato-
n*<ad lurauduni profonus , nullo qMidnu mtmiiiis 
mriu. vp.l cannm tddalrauiiiiiii vncibii!» I· niios sla-
tim ivgrcssos rssiv lla quod limur l>< » n«»n j»ntsli-
l t l , iH.suamni linior <>l,iiumi. l>iii;::iiiius hcuiii · ul 
amirfiM ro l ih >olrniu>. Aiiiiu id\»kili ^»'l>c <|iinv.dam 
Lrso Nutiun*' ιικΙΙιιιιι aninio ι.'.Ιοπηι i iuiTpissc: 
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9 cam in re modkt famlliares ex- Α αύτου άχΑϋν άποδαλδντα· χαλ γεγονα τά άχούσια τ*> 

•sperasiettt, omoem lapidev movis*e, caramque 
omMOi SMcepfiMe, Η nlbil deoiqne non susiinnisse 
d laboraete 9 tun per se ipsot, lum per aroicoi 9 

louncribuf eliaro adbibiiis f ut in priorem gralia 
Ιοςιιη redire posseut. In abdicat* profanx viUe 
exorqio Q iugenii com animi aeerbitaie el laboro 
ardoam virmtis viam ittgredimur. Sed aliqaaotultim 
progreasi• ain* moleatia fere, qood reliquuai esl 
ilinerit conficimiu. QuiDdo morUlis noater corpo-
r i i sensui per aoiroi alacritatora abaorpttu ei aub 
actus eti, tirittlem cum $ludio9 deaiderio 9 cl gau-
dio, tauqaaa coaleaii flamroa aucccnsi, exercemua* 
Qxanlopere amandi eunl i l l i , qui aUlim ab initio 
reiigiotje f i i c , omni contentiooe et alacrtlaie labo-

Iv τισιν εκουσίων βεδα^δτερα, χαλ χυριώτιρα. Μηδελς 
βάρος (19) χαλ πλήθος αμαρτιών προφασιζδμενος, 
άνάξιον έαυτδν του μοναχικού επαγγέλματος άποχα~ 
λοίτο· και διά ήδυπάθειαν έαυτον tύτελίζειν νομι{έ-
τω, προφασιζδμενος προφάσεις Ιν άμαρτίαις "Οαοο 
γάρ πολλή ή σηπεδών, έχεί χα*, μεγάλης Ιατρεία* 
χρεία, (να τδν £ύπον άπύθηται. ΟΙ γάρ (90) δγιαί-
νοντες έν ίατρείω ού παραγίνονται. ΕΙ βασιλέως επι­
γείου χαλέσαντος, χαλ είς τήν χατά πρόσωπον αύτου 
δδυλείαν στρατεΰσαι θελήσαντος, ούχ άναμένομεν, οδ 
προφασιζδμεθα· άλλά πάντα χαταλείψαντες προθύ-
μως αύτδν χαταφθάνομεν* πρδσχωμεν ΙαυτοΙς, μή πως 
τον ΒασιΛέως τϊτβασιΛέωτ, xmXKvpijv τάτ *ν-
plvrt ηαϊ θεον τώτ &§ώτ καλούντος ημάς είς τήν 

ranl 9 oti'oiandaia Dei exbaurianl; tantopere mife- Β ούράνιον ταύτην τάζιν, έξ δχνηρίας, χαλ ραθυμίας; 
«αραιτησώμεθα. χαλ Ιν τώ μεγάλω βήματι εύρεθώ-
μεν αναπολόγητοι· δυνατδν μίν γάρ χαί δεδεμένον 
τοΤςτου βίου πράγμα σι, χαλ αιδηραΐς φροντίσι βαδί-
(ειν9 άλλά δυσχερώς. Έχελ χαλ ο! σίδηρα περιχείμε-
νοι ΙντοΤς ποσλν πολλάχις βαδίζουσιν. *Λλλά συνεχώς 
προσχδπτσυσι, χαλ τραύματα έχ τούτου δέχονται. *0 
γάρ άγαμος δν τφ χόσμφ μδνοις τοίς πράγμασι δεδο­
μένος, τψ έν χερσλ τά «λοιά περιχειμένφ εοιχε (δεδ 
χαλ δτε βούλεται δραμείν πρδς τδν μονήρη βίον οδ 
χωλύεται)' δ δέ γήμας, τφ έν χεραλ χαλ ποσλ τούς δε· 
σμούς περιχειμένφ 
nouvi DOII nemioeni* ommm aliaa eb caasaa pov 

rtndi aont, qui in hac virtuds pabealra diu quidem 
versanlur, sed adhuc cum molealia sese in virtuti-
b«a exerceut, qaaravis exerceaut. Nec illoa qatdera 
borrtamat vd Gondetnneaias f qaot caeut aliqait 
vcl neeessilti foriitan compulit, uii rebui humanis 
renaniiarent. Obaemvi enim quosdam refugitaa-
iea 9 com imperatori noo niaicoacii occuriitaenl9 

landem ejos se obiequio inviioa addixiase, cum eo-
q«a iii regiam ingretsos eaae 9 ei cam ido faroilia-
riter ad measani accubaiue. Yidi (emouiem caia 9 

non conalliot in lerraa probp*amv i» betissimain 
lamen aegetem profedsae. Quemadaiodam et aliat 
liae, quxm nlfararotttr; in officiitam modkain iogressam, ec α medioo qoadaai arbanitole circua» 
ventain, ei ad mealem revocaium, offusaro luci oculonini Dcbnlam absiereitso. lia io nallif os« 
veail 9 uli firmiora axpe coriioraquo ainl ea qua* forte facta tunt, quan qas eomilio ei oVdibaraia 
rolonuie. Ncmo mibi molem et copiam 10 peccatoruin excuaet, periade qaati iadifaoa itUgkMt 
profcoMOtie videatur, ei propier anini inollitiem ei Tolupiatem toipsoai vittpendeodM exiatiaet» αχ-
cuMndo exeotationes in peecatit. Ubi eoia mtilta est aanieg, ibi moltt «ediel cara opat e t l t ati pat 
cxpriaialur. Nam valentibiig oon eat opos medico. Quando mortali» imptratar ipoeaciet coraai oxpedh 
tionoMi eoecrpcunia ad suam not obsoqaiom ovocat, sutim ad noroea retpoAdamvs» alMqoe «Ut ttrgt-
^ertaiione» aui excaaatiooe f aul mora, neglectis omoibus, promptUsinU aoiaia IMHBIM dtCori αε> 
mrrimas. CaYeamtis ergo, ne rg§um iUa*t e$ Dowdno domi*anti*Bi9 Dtofx* 4$mm s

v not od etAe-
tlen banc re)igk>sae diacipiins mUiiiam ciume, ex inerlia el vetordia illon dotrectemt v attatqM ad 
aaprcmam judicis Iribnnal addacii, rei indefensiqoo deprebeudamar. Noo i«u i inAcias ier i p*to# 
uii remm bumanamm curie, unqaam ferro9 et compediboa ooailus impeditusqae iaeedat l a»oa 9 

aed »gre . Nam et pedids innexi, ambatant tameo, eui perpetoo offendant. indoqac vubicrenUir. Qol 
Cfefebt lnler n^gotia Utnen versalor, peraimilit e t i i l l i 9 qoi viucias dooUxat naanux babet 9 eoqoe cmm 
lobet, potesl expediius ad tranquillam rdigioiiis viUm, excarrere. llaUUBOoioveroiUigaUia, aaaicit 
pedicisque asiricto fimUis esi. 

Rogaios a quibutdam inier atrepUum curarna C Ήχουαά τίνων έν χδσμφ άμελώς δλαχειμέ-
negligenler ιιι i»culo viventibos dictiUoUbusquo : νων, είρηχότων πρδς με* Πώς δυνάμεθα δμοζύγφ ον-
Qua \ia not v qoi oxoribus obnoxii pubHcis re-
rtim \l curia dUtinemur9 possumaa ad toUlariam 
viiam aspirare Τ 

Qu^cutiquo, inqaam y bona ιο veitra potestalo 
sunl ul agalis, agero faccreque ne praeiermittiic; 
absiioetc \ot a mcndacio, neroincm prae vobia per 
anitui elationem coiitemniic ; Meminem odio inae-
cianiiui; a coetu eccle^na nt vos al»juiigite; in 
egeuics benigni, nullutn vilae ptavae exemplo oflen-
dile ; ab alieuo lcclo abslincie; iiida jura tori vc*iri 

1 1 Tioiofb. vi, 15. 

ζώντες» χαλ δημοσίαις φροντίαι περιχείμενοι τδν 
μοναδιχδν βίον μετελδείν; Πρδς ούς άπεχρίθη-
μεν. 

Πάντα δσα δύνασθε «οιεΤν αγαθά, ποιήσατα* 
μηδένα λοιδορήσητε· μηδένα χλέψητε· μηδενλ ψεύ-
αησθε· μηδενδς χατεπερθητε [χατεπαρθήτε]· μηδένα 
μισήσητε* τών συνάξεων μή χωρίζησδε· τοϊς δεομέ* 
νοις συμπαθήσατε* μηδένα σχανδαλίσητε* άλλοτρίφ 
μερίδλ μή προσεγγίσητε* χαλ άρχείσθε τοίς δψωνύχς 
τών γυναιχών υμών. Έάν ούτως 7?>·.ήσητε, ού μαχράν 
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Ιατοθε τής βασιλείας τδν ουρανών. Προσδράμωμεν Α *<* coiuinele. Hasc si praeiuterittt, baud procul * 
gapf xa\ φόδφ τφ χαλφ άγώνι, μή οειλιώντ»; τους 
εχθρούς ημών, επειδή clc (23; πρόσωπον τής ψυχής 
ημών χαθορώσιν, cl χαλ ούχ δρώνται* καν ί&ωσιν αύτδ 
Ιχ δειλίας άλλοτριωθλν, τότ· καθ* ημών πιχροτέρως 
οπλίζονται, νοήσαντες οί δόλιοι δτι Ιφαβήθημεν, Εύ-
ψύχως ούν «ρδς αυτούς όπλισώμεθα* τφ γάρ μαχομέ-
νφ προθύμως ουδείς μάχεται. Οίχονομικώς δ Κύριος 
Ιχ τών νεοπαγών τους πολέμους έκούφιαεν, Ινα μή 
Ιχ προοιμίων ευθέως είς τδν χόσμον έπαναλυσωσι. 
ΑΑ χαίρατε Ιν Κυρίφ πάντοτε, πάντες οί δούλοι 
Θεού * τούτο πρώτον σημείον Ιν έαυτοίς τής του Αε-
αποτου αγάπης πρδς ημάς γνωρίσαντες» ΧΑΙ ως αύ­
τδς υμάς χέχληχεν. 

coelo aberrabilis. Currawus ciim gaudio aimul el 
melu, ad nobile cerlamen^adversut bostes interrili, 
qui ammorum noslrorun habitvtn, et faciem, 
qtiamvis ip&i nobis inaspectabiles, coram contem-
planlur: cl cnm animadverlerinc illain metu per-
culsaro, taro vero in nos, lanquam exanimatos, 
airocius ioMliuut, inleltigcuiee rimiruro pro co ae 
callidi sunt nos metn pcrcolso» esse. Eapropter 
paraiis animis adtcrws illos arma capiamua. Nam 
eum siroDno milite, «Ilroquo hosti occurrente nceo 
aaoVat manoin conserere. Sapienter Domtnoft no-
ater tironana labores eonlra antagoflislas in pHmo 
pagae congreasu niittgavtt, ne niox A lirocinb» ad 

pHoreoa saeaU viiaai recarrereal. Bsl ergo qnod nagnopere gaodeada, aerfi Dei: boc pcimem erg* 
το* divine chariutia argafnesttux* arbiiraii, et quod ab co titis ad boc gepus vilaa evocati. 

Κα\ τούτο δε ποιών δ θεδς πολλάχις γνωρίζεται* Β Sedethoc observaium €81 sarpe Deum, ubi ge-
Ιδών γάρ ανδρείας ψυχάς ευθέως Ιχ προοιμίων Ιν 
αύταΐς τούς πολέμους συνεχώρηαε, στεφανώσαι αύ­
τάς συντόμως βουλόμενος. Άπέχρυψεν δ Κύριος άπδ 
τών Ιν χόσμφ τήν τού σταδίου (24) δυσχέρειαν, μάλ­
λον δε εύχέρειαν εί γάρ ταύτην Ιγνωσαν, ούχ άν 
άπετάσσετο πάσα σαρξ. άίδου (25) κόπου; νεότητός 
σον προθύμως Χριστφ, χαι χαρήσχ, Ιν γήρα Ιπλ 
πλούτφ άγαθείας* τά Ιν νεστητι συναγόμενα Ιν τφ 
γήρα τους Ι|ατονήσαντας τρέφουαι, χαλ παραμυθούν-
ται· Κάμωμεν νέοι ζεδντως, δράμωμεν νηφόντως' ό 
γάρ θάνατος Αδηλος* πονηρούς άληδώς χαλ χαλεπούς, 
δολίους» πανούργους μετά (26) χείρας πυρ κατέχον­
τας, χαλ τδν ναδν του Θεου Ιμπρήσαι επιθυμούντος 
διά τής φλογδς τής έν αύτφ, δυνατούς, χαλ άΟπνους, 

nerosoa aniuos cernii, coasoease atatim ab initio 
cum hosie committere, eo consilio, uli brevi debi-
tis v i i * beals praemiis afficiat. Nec boc 12 
numinis provideotia iieri aoloi, «li passim difficul-
Uf, aea moletiia rtbgioat attdii ( imo revert 
faaliias)*esciauir; alioqai aentooi otnni B*OT-
Uliam, uumtn* ad illoa Mstipfendoa anitaaoi ia-
duceret. Propera Chrtato florem «ialia ad Uborff 
oSorrr, et iRgeutom otia seaex de recie faciortira 
coaseientia volopuieoj capioa. SeoMads in javoa-
lule faria, fcneciaia cuiom debiliuum, et fn* 
ctam alit eC aolaCvr. DwerfO vakrnaa, ardetiii 
aladio datudemos, ticciqae et tobrii aadiam rreli* 
gtoais deeurranut. Morsesl incerta; boolet taae 

άθλους, αόρατους Ιχθροδς Ιχομεν. Μηδελς (27) νέος C Ioiprobot ol tttvoo, facibaiqae arnalos, qaoa lom* 
ύπαρχων τους εχθρούς αύτου δαίμονας παραδέξηται 
λέγοντας* Μή σου χατατρίψης τήν αάρχα, ίνα μή νδ-
οοες χαλ άσθενείαις περιπέσης· μόλις γάρ Ιν τ | 
χαρούσφ μάλιστα γ*νε{ εύρεθήσεται 6 θανατώσαι 
ταύτην προελδμενος* χάν πολλών χαλ ήδυνδντων βρω­
μάτων Ιαυτδν ατερήσειεν. Σχοπδς δε τούτφ τφ δαέ-
μονι αυτήν ημών τήν Ιν τό) σταδίφ είσοδον χαύνην, 
χαλ βφθυμον ποιήσαΐ' χαλ τδ τέλος λοιπδν τήν αρχήν 
άρμόδιον. Πρδ (28) πάντων τούτο χαλ ζητήσουαι, χαλ 
«οιήσουσιν οί Ιν Χριστφ γνησίως δουλευσαι βουλδμα* 
νοι, ίνα χαλ τους τόπους, χαλ τους τρόπους, χαλ τά 
καθίσματα, χαλ τά Ιπιτηδεύματα διά πνευματικών 
Πατέρων, χαλ οίκείας Ιπιγνώσεεος αρμόζοντα Ιαυτοίς 
Ιπιλέξωνται. Οδ γάρ πάντων τά χοινόδια, διά τδ 

Del οιφ|ί€οτο toaaniur, per flamroaiD, qua 
in illo flagrat, poienies, pertigitee, oalio 

corpore gnves, aallo colore tpecubiles aasiiao-
ηαε. Nemoadokfcena audial veteraiores cnm t«g« 
gerani, xe corpas aflligas, morbooque creoa el frao-
garia: vix eniai, bac pmertin lempealate ex oa« 
rai copia geBeria bunaid ett qai vincere aeipaom, 
aaanqiaa capidiuiea maclare eooeiiir, quDiamvif 
ab apparalu ddicaiaqiie meoai tbotineal. loaidbi-
loria ooftlri coR*illum eo lendit, vli tam priaam 
aoftiadiocaiiiDiitilaiaa, bietiea ignavoaqoe roddal, 
qoo reliquv» ddncepo cursat, ta ad Anem docor-
las langaldo priocipio roaporMleal. ΑΒΙΟ ooania ger-
mani Dei famuli qttsrant ilttdeanlque per roligiotoa 

λιχνώδες* ούδε πάντων τά ησυχαστήρια, διά τδ ' aiveapiritnales lHirea, auoaaqoe ipaoran cojoaqoe 
θυμώδες* Ικαστος δε Ιπισκέψεται Ιν ποίω πεποίω-
ται. Έν τρισλ γενιχωτάταις χαταστάσεσι καθισμά­
των άπασα ή μοναχική πολιτεία περιέχεται· ή Ιν 
αθλητική αναχωρήσει, χαλ μονία* ή μετά Ινδς, ή 
πολύ δύο ήσυχάζειν* ή Ιν χοινοβίφ ύπομονητικώς 
χαθέζεσθαι. Μή (29) έη%Μτ^ς% φησλν δ Εκκλησια­
στής, είς τά δεξιά, ή είς τά αριστερά* » άλλ* δδφ 
βασιλική πορευθής* ή γάρ μέση τών προειρημένων 
πολλοίς αρμόδιος χαθέστηχεν. Τφ μεν γάρ μόηρ% 

Οϋα\% φησΙν, δτι έάτ χέση εί; άκηδίαν, ή Οπνον, ή 
^αθυμίαν, ή άπόγνωσιν, ούπ Ιστιν ό έγείροη- αύ-

jodictain, quas loca, qooo Mre t , qaam dooNim 

aul aeden), quaa exerciuiiooes aibi ορροτίαιαε po-
Usstinum 13 deliganl, neque enim e re ddicatonnn 
ost, in coenobio degero ; aeqno iractnidorom in so-
liiudine vivere, cuni multi pnecipiiei la iram fe-
rantur. Proinde singuli diapiciaDi, qood genus viUe 
sibi apduimum arbilrentor. Triplex oronino tst 
omnis religiose el goneros» viia; ratio; vel ut ao-
lus et aoliiariua decertaiulo vivae; vel cam ano 
alterove sodali; vel ul in cmobio cirm plurihn» 
pcr palienliam conqoiescas. Son dttUntt orf %U%-
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iram aul *biistram % , itiquii Ecfle$iasl*«, sed via Α rcr έν άνΟρώποις. (30) "Οπου δέ είσιτ crvrrtffdrct 
irgia progrednc. Μ«ΊΓΙΙΙ.« ille viias sialtis imiliis δύο, ή τρεις εις τύ έμδν δνομα, έχβϊ είμι έτ μέσφ 
maxinte coiivrnit. Χα, ιιιψιίΙ Ec< losiastcs, soli, ανιών, ό Κύριος εΓρηκεν. Τίς άρα εστλν ό ηιστδς, 
(juotiium πι ιιι ν<·1 in snf-nrdiam, \<·! soniiium, vfl καλ φρόνιμος μοναχδς, δς τήν θέρμην τήν εαυτού 
igtiaviani, \#·| <|< Kpcratiffttwi» ceciderii, ηυη habtt έφύλαξεν άσβεστον· καλ μέχρι τής αΰτοΰ εξόδου 
ii i lrr fioniin«s anblcnuitcm te*. Ubi vcro duo vel καθ* ήμέραν [προστιθελς] -πύρ πυρλ, καλ Οέρμην 
ires fnerinl conijnqati in nouiine tneu, \bi tn mcrfio θέρμη, *αλ σπουδήν σπουδή, καλ πόθον πόθω ούκ 
forifin λΐιΐΜ, tlii i l Itoiiiiiitta · . Q*iia pulas esl Iblrlis δπαύσατο; 
el prudtus ntttnachus, qni primiiiii ab ingtessu rcligionis ardorem spirttus fnoxMiuctum roiinuil? 
<|iii usque atl viiu: tneiaiu cxiuimqtie ignem igni, calorcni ralori, studium siudio» dosideiium dosi-
dono s<Miipor a<Mcndo coiialus esi augere ? 

(iuisqui* hbinc gradum ascetidiili, reiro HC respexe- β Ό έχιβεΦηχώς στραζχις είς τα όζ'σω. 
rii. 

* ΡΓΟΥ. ιν, 27. 8 Eccl«\ ιν, ιΟ. * Μ:.ιιΙι. χνιιι, 20. 

SCHOLIA GRiECA 
A N O N Y M t 

Ad S. Cliraaci Scalam Paradisi, anlfc hac nunquam edita, 

Ez Eliu Cretensi archicpiscopo potissimum, et aliis Patribui ct scriptaribus Grcpvis 
decerpta 

Cmn Latim ixtcrpreluuone Muitkan knderi. e SonekHe Jc*n. 

14 SCUOLIA AD GRADUM I. 
De abdicatwnc viiw «ecoJoria. 

Scholion 1. 
Prlma abdicalio, seu reuunliatio est iicgoliorum 

fnga : ahora c l icrtia. cst viliosarum affeclionum 
c» igiiorantix. Facili quippa negoiio, qul voluerit, 
se negotiis ab«licabit; sed non aino ttegolio exueC 
ad itla affectuin. 

Si / i iion Gregorii xYyssont. 2 . 
Liberuni avbiti iutn esi amma» ralionalis volun-

lae, qa* promple ad id, quod vuil , movtiur ; quatn 
dirigamusui prompic ad id solutn, quod bonefcium. 
bonMnqoe e*l. :·0ί· iaiur, quo excbioia maiis, aem-
ptr boms Cos^iiaiuMiibus occupcioiir. 

Atiud. 

Libormn ari iiritnn e<;i iiuclligens auimce moiu^, 
i j p r . > su<» arbiiraln ;igit. iJndi! bruta* «nimantis 
ι(·>ΐ) I:)J«TC agunl, S«HI p.iii.is a ualura aguuUir, 
qu.ii!<!o a^uaJ. Quapropiof nrc olinihintur <oi)ira 
i.a;ii'3u iir.puUiim cl lifKidmuui, scil bimul ac 
tlfMdcrio fcinintiir, illi< ο :id artionem piosilutnt. 
^»·.' hoo>o cutn sil ι^iioui^ pn-lirrps, ipsam naiu-
i .nt iiiovi i polum quain tst uh ilia nioveaiur. A i -
quu W\w esl, qiiud, ι·ι:ηι de>i.Niio rc. abci^iiu Γι -

C ΣΧΟΛΙΑ El£ ΤΟΝ ΛΟΓΟΝ Α'. 

ΣχάΛιον α*, 

Άποταγή πρώτη ή τών πραγμάτων απαλλαγή. 
Δευτέρα δε, κα\ τρίτη, ή τών παθών και τής αγνοίας. 
Ταδίως τ ι ; βουληθεις, τών πραγμάτων άπαλλάττε-
τα ι · ούκ όλίγω δλ καμάτω τών πρδς αυτά παθη­
μάτων. 

ΣχόΛιον Γρηγορίον Κνσσ. fi. 
Αύτεξσυσιότης έστλ ψυγής λογικής θέλησις έτοί-

μ ω ; κινούμενη είς δπερ άν θέλη, ήντινα περ\ μό­
νον τδ καλδν έτοίμως Ιχειν πείσω μεν, ίνα αεί ταί; 
ά/αθαις έννοίαις τήν μνήμην άναλίσκωμεν τού 
κακού· 

•Λ.Ι.Ϊιι. 
Αυτ.ξουσιό.ης αύϋίς έοτι νο:ρά τ? ς̂ ψυχής κίνη-

σις αύτοκρατής. "Οθεν καλ τα άλογα ούκ είσιν αυ­
τεξούσια * άγονται γάρ μάλλον ύπ^ τής φύ<?εως, ή-
π . ρ άγουσι. Διδ otic αντιλέγουν τ§ φυαιχή όρέξει. 
•Αλλ' άμα δρεχθώαί τίνος, δρμώσι πρδς τήν πράς-.ν. 
Ό οί άνθρωπος λογ·.κδ; ών, άγει μάλλον τήν φύσιν, 
ήπ ·ρ άγεται. Δ·.ο και όρεγόμενος, εί'περ έΟέλει, Ιςου-
σίαν εχει άναχαιτί^αι ορεςιν, ή ακόλουθη σαι σύ 'ή . 
"Οθεν τά με ι άλογα ού« 1πα*.νς::αι, ούδε ρέγεται" 

lui . jioss I I desid^iium pro stio arbilralti, vel 
iqniuiciv, vei a>M|Ui. Jndc es>l quod animatiKs r.itione tamilos, ncc butltm, n: c viiup»'.rali"ii*:ii» wî -

.t».' ; itome vtro }ι·π* Uudalur f l viMp ralur. 



Ctt SCALA PARADI! 
ΣχόΛιοτ / . 

Χχυθρωπίν, καλ λάμ.τουσαν έχάλεσε τή/ ταπεινο-
^-ροίύνην, εικότως · σκυθρωπδν μεν διά tf̂ v ύττομο-
νήν, κα\ τήν χαρτερίβν τών λυπηρών, ών έν πείρα 
εισ\ν οί ταπεινή ρονοΰντες· λάμπουσαν ΕΙ πάλιν δια 
τήν δόξαν χα\ υψωσιν, ήν προξενεί τοίς αυτήν κατ-
ορθώσασιν · ή οχυθρωπδν μεν τοις όαΟΰμοι;, χα\ 
μηδ* οειοΰν διά Θεδν θέλουσιν ύπομένειν · λάμπουσαν 
δέ τοίς καρτέρι χοίς, κα\ ανδρείοι;, και πάντα δ*, λ 
Θεδν ύπομένουσι κα\ τ*ν αυτής γινώσκουσιν ώφέλειαν 
δ πόση. 

ΣχόΛιοτ δ'. 
Τδ βεδς δνομα λέγεται ή έκ του θέειν, και περι-

έπειν τά σύμπαντα · ή έκ τού αίθειν, δ έστι καίειν. 
Ό γάρ Θεδς πύρ χαταναλίσχον πάσαν κακία ν εστίν 
ή άπδ τού θεάσθαι τά πάντα· αλάθητο; γάρ έστι κα\ 
πάντων επόπτης* έθεάσατο γάρ πάντα πρίν γενέ­
σεως αυτών. 

ΣχόΛιοτ β\ 

Άσεβης έστι κα\ δ προσεγγίσας τφ έπαγγέλματι, 
και αποθεμένος αυτό. Άσεβης δε κα\ δ μηδέ προ-
εγγίσας δν άφροσύνην. Κατά τδ, Elxtr asputr 
iv καρδία αϋζου' Ούκ έστι θεός9 ώς τά κτίσματα 
τού άκτίστου προτιμησάμενος κτίστου. 

ΣχόΛιοτ ς ' . 
Β(αν έχάλεσε τήν τών σωμάτων καταπόνησιν, ήν 

δπομένουοι εκουσίως οί τού Χριστού μαθηταί έν τή 
άρνήσει τών οίκείων θελημάτων, χα\ τής κατά το 
σώμα αναπαύσεως, 4π\ φυλακή τών εντολών τού 
Χριστού. 

ΣχόΛιοτ ζ*. 
Έπειδήπερ έν τψ τής φύσεως λογιστικφ αϊ σχέ­

σεις είσιν έν τώ θυμικφ μένη άρχή· έντφ έπιθυ-
μητικφ, ή λύπη · ό υπερβάς ταύτα τήν φύσιν 
Ϋ,ρνήσατο. 

ΣχόΛιοτ ψ/. 
ΕΙς τρία διαιρεί τδν τής μετανοίας λόγον, χα\ έάν 

μηδ' (w) δποτερου τώ άναλαμβάνοντι, γίνεται άχρησ­
τος δι* δλου ή τοιάδε χαθέστηκε. Προχριτέον δέ τήν 
διά τδν τρίτο\ τρόπον, ήγουν τδν ίσχατον. Αύτη γάρ 
χαι άνολίγωρος, χαλ πολύμισθος τφ χτησαμένω' 
£ιά βασιλείαν ουρανών, διά πλήθος αμαρτιών, δι' 
άγάπην είς Θεόν. 

ΣχόΛιοτ 9. 
Ι1ερ\ πένθους λέγει διηνεκούς, δτι κατά τδν είπόντα 

άγιον γέροντα, πένθος εργάζεται καϊ φυλάσσει. 
Ίοοΰ γάρ κα\ τής μακαρίας άπαΟείας πρόξενον αύτδ 
λέγει. 

ΣχόΛιοτ Ή<ταΐου ι'. 
Άγωνισώμεθα ονν, αδελφοί, κατά τής οκνηρίας, 

χα\ άποσχίσωμεν τδ σουδάριον τοΰ σκότους άφ' ημών, 
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15 Scholion 5. 

Merito trislem ei claratn simiil humiliiateni ap-
pcllavit: tiislem propter palientiani et molueiiarum 
loI«ranliam, qnas suslineut et quotidie experiun-
lur bumilts ; claram quod bumilitalia sedalures 
si quainr gloria, el suMimis houor, qiiem hiiniilhaa 
illis couciliat. Aul, Iristem iguavis, nec quidvis 
pn> Deo sustincrc voleniibiis; claraiu vero painMi-
tibus ei fonibus, cl niiiil uon pro Deo sustiuore 
paralis, ct iis, qui quaiita sil iilius uliiilaa piol»e 
cognoscunl. 

Scholion 4. 
D<JUS Gfffec θεο; uiiilnr, ei <!(»diicilur a θίειν, 

quod cst currerc ol ourarc otnnia : vcl ah αίΟειν, 
quod cst urore. Dcus eniin rst ignis, qui ηηιηηη 
inaKliam consumit : aiit a vcrbo θεάσθαι, quud est 
videre scu inspiccre otnnia. Dcum eiiim nihil laiet, 
qui inspicil ouiiira : outnia cnitn vidit pi itisqttam 
creareutur. 

Stholion 5. 

Impius cst, qui piofefcsloneto suscfpit, ct esrn 
abdicat. Etiani bic impius, qui prcptcr sCtilliiiain 
ad illain iton acoedit. De quo illud : Uixlt intiplcm 
in corde *xo, non eit Deui · : ut qui opcra Dei b|-
crcaii prxponit suo creatori. 

Sckolion G. 

Violentiam appcllavii dciaiigalioiicni corporuin, 
quam eiistinciii i i , qui Clit-isium in loluntatis pro-
ρι-iae, noc non cor|H>ris quieiif abnegadone, pio-
pler obseivalionem pra:ciploruin GbrUli, sponlc 
aequuniur. 

Scholion 7. 

Quandoquidoin in raiionalis nalarae facultate ba-
bilii^ siuii; cl in irasrendi quidem, ira ; in appe-
tendt, irisiiiia , qui ba?c vicii, naluran negav.i et 
abdif-avh. 

Seholioh 8 . 
ίιι trta geueia partitur scrmonem de poenilonti <: 

cx quibue nisi paiiiitcn* unum aliquod arripiat, 
luia iilius poeniienlia nulla rst. Optimum autrm 
est c thbus uilimum, sive lcriius pcenilendi roo-

t dus. llapc eiiim pueniiudo esi acctfiala; el acqui-
aiia pluiimaiii ptrmiiiiii mercedem comparal. V< I 
euiiu suscipilur ρΜψΐ(-ι rognum οαίοπιηκ wl ob 
niulliludiiieii) ptvxatoruai, vel e\ annno iu Dciim. 

\Q Sdwtion %. 
De nssiduo planclu loquiiut, qui proui snjicte* 

ille ualer dixit, luclus operatur, cl opiia *us?wlii. 
Kccc enim bic ipso lutlus, inquii, boalam auimi 
tranquillilaleui Uigonii coaciliat. 

Scholiun abbuiis hma. 10. 
Dirpiignniiiusergo frtlirs adversus ign:ivii»m, ei 

voluni (encbrarum rcscindamus a uobis, quod esl 

'Ptal. u i , !. 

κ · ) Yidetur dcsidrrari aliquid. 
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oblivio, cl respiciamm lomen poeiiiteniia&. Compa- Α δ έ σ " ι ν ή ' χΛδψώμεθα τδ φώς τής μετανοίας. 
remtift nobis Martbam et Mariam, qoae sont malo* 
rnin lolcranlia, et luctus: quse ploranl coram Sal-
vatore ut Lazarum excilet, boc esl, ul metitem 
uttiUis iustiils, t»eu faeciis propriarum voluulaium 
illigatain el vinciara solval. 

Sckolion 11. 
£)gyptus spirilualis est obtenebratio perturba-

liomiitt animi, seu passionttiu, ίο quaa nemo nisi 
fame coactus desceudit. 

Altud. 
Non ncgligas actiottem, quia (peroiiam) mi-

nuitur cogniiio. el fame cogenle descendis in 
JEgvptum. iKgyptum Pativs iiiterpretantur volun-

Κτησώμεθα έαυτοϊς τήν Μάρθαν χα\ τήν Μαρίαν, 
α'ιτινέςείσινή χακοπάθεια, χαί τδ πένθος* αΐ κλαίαυ-
σιν ενώπιον του Σωτήρος * ίνα έγιίρτ^ τδν Αάζαρον, 
τοϋΥ Ιστι τδν νουν τδν δεδβμένον πολλοίς κειρίαις 
τών ίδιων θελημάτων· 

ΣχόΛιντ ια?. 
Αίγυπτος Ιστι νοητή, δ σκότα σμδς τών πα^ών, είς 

ήν ουδείς χαταβαίνει εί μή λιμφ περιπέστ;. 

9ΑΛΛο. 
Μή άμέλει τής πράξεως * έπε\ μειούται ή γνώ-

σις9 χαί λιμού" γινομένου καταβαίνεις είς ΑΓγυπταν. 
Αίγυπτον λέγουσιν οί Πατέρες τδ θέλημα τδ σαρχι* 

taiem carnis, qua? nos Irabit ad otium et quie- Β κδν τδ χλίνον ημάς είς τήν σωματιχήν άνάπαυσιν, 
lem corporis, roeniemque reddil molliorem. 

Scholion 12. 
Paasim nominal violentiam, ut quando dicit : 

Monacbus esl assidua nalura violentia. Ynll ergo 
dicere, quod consuemdine per babilum infiia, ct 
in naiuram, ut vulgo dlcitur, mutala tt versa, 
\iolentia sit inveieraios moreo muiare, et in aliam 
vivendi raiioiitm iransferro: unde Chrbius dicil: 
Regnum cadorum vim pmtitur. 

Scholion 13. 
Scias oportel, quod abdicalu» uectilo »isi in co> 

nobio persoveraverit, certe oxlra coeoobiam tam 
diu aub allerius uiagt&terio vival, quoad insiilualur9 

xx\ διδάσχον τδν νούν ημών ήδυπαθέστερον. 
ΣχόΛιοτ ιβ*. 

Πολλαχοΰ τήν βίαν προσκαλείται, ώς δτανλέγει· 
Μονάχος έστι βία φύσεως διηνεκής. Έστιν ουν εί­
πείν δτι τής συνηΟείας δν Ιξει πηγνυμένης, χαί είς 
φύσιν, τδ δή λεγδμενον, μεθιαταμένης, βία Ιστι με· 
ταθεΐναι, κς,λ μετασχευάσαι πολυχρδνιον ήθος· Αιδ 
και δ Κύριος φησι* Βιαστιχότ Ισχιτ ή βασιΛεία 
τώτ οϋρατώτ. 

ΣχόΛιοτ tf. 
Έπίστασθαι χρή, ώς άποτασσόμενο:9 εί μή Ιν 

χοινοβίφ αύτδθι δισκαρτερήση , (α) μή έν χοινοδίφ 
τέως ύπδ χαθηγητήν Ιστω πρδς στοιχείωσιν. χαλ 

et dttcat discernere \arielalem cogitalionum el C μάθησιν διακρίσεως λογισμών, χαλ πνευμάτων· 
spuriluum. Uoc enim per Moyiif eiaugeii dticium, 
qaa Israeliiarua», qua Loti subobscure sigiiitlca-
tor. ttuemadmoduui et alius Paler dicit : Si diffi-
cile eat in quacuuque alia ai le ainc magistro pro-
iccre, et allquid recle prcslare, quanlo inagis opus 
oril dnciore in bac omnium ariium arie difficii-
l ina t » 

Schotio* 14. 
17 Daroquidem et atpero, propler arciam eensnam 

caatodiam; angttsto vero et arduo propier corporia 
vexalionent ei casttgalioticm, turo eitam propter ia-
veteratiorein consueittdinoiu cum acerbiiate eme -
dalionem ; sed levi faciliqoe ob Aductam divinam, 
• x l perfecluin iti poolerom faciendiim, aut apeoi fo-
tarorom bouonno. 

Sckolion 15. 

Τούτο γάρ διά τής τού Μωσέως είσηγήσεως καλ τού 
αγγέλου κατά τε τδν Τσραήλ χαί τδν Λώτ αίνίττε-
ται * καθώς χα\ άλλος Πατήρ λέγει, δτι Έπί τών 
άλλων τεχνών, t l χωρίς καθηγητού χατορθούν δυο* 
χερδς, Ιν τή τών τεχνών δή ταύτη τέχνη πόσον τού» 
του χρεία ; 

ΣχόΛιοτ uT. 
Σχληρψ μλν, διά τήν τών αισθητηρίων φυλαχήν, 

στενφ δλ διά τδν ύπωπιασμδν τής σαρχδς, χα\ τών 
χρονίων έθών τήν μετά πικρίας άπόθεσιν ελαφρό} 
δε διά τήν πρδς Θεδν πεποίθησιν, ή διά τήν είς ύσ­
τερον προχοπήν, καϊ τήν τών μελλόντων αγαθών ελ­
πίδα. 

ΣχόΛιοτ ΐ4'. 
Non omnia qoi saero bapiismatis funte lustralua ^ Ού πάς δ βαπτιζόμενος, άλλ* δ ποιών τά Ιργα τού 

est, ot> ea« cauxan salvus est, sed qui facit opera 
Dei. Uiique ergo nee omnis in mooacbum ion«us, 
sedqui oilictum monacbi facit. 

Aliud. 
Baptizaviiel Moyses in nobe, et mari; bapiixavL 

ci Joannes ut credcrent in Chrislum vcttlurum; 
lapliial ei Je*us, sed iu Spirilu sando, ei in reiuia-

Θεού. Αηλονδτι ούδλ πάς δ άποχουρευόμενος, έ)Χ 
δ φυλάττων τά τοίς μοναχοίς πρέποντα· 

"ΑΛΛο. 
Κα\ γάρ έδαπτισε Μωύσής δν τή νεφέλί) χαλ άν τ | 

θαλασσή * έδάπτιαε χα\ Ιωάννης ίνα πιστεύσοισιν 
είς τδν Ιρχόμενον * βαπ:ίζει χαλ Ιησούς, άλλ* Ιν 

• Matib. χι, Μ. 
(a) Locus videiur m «doaas. ttrc liia vcrba μή iv χοινοβίφ videntar rcdundaro. 
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Πνεύματι άγίφ κα\ είς άφεσιν αμαρτιών. Τούτο σω- Α iionan peceatorum; ei lioc csl aalutare. Si autetn 
τήριον. E( δέ δτι τινές έ «αναστρέφονται είς τδν ίδιον 
Ιμετον t χαλ έχπίπτουσι της σωτηρίας , χα\ αύτδ 
εύλογόν Ιστιν είπείν. 

ΣχόΛιοτ ις\ 
Ό δι' άνταπόδοσιν άποταξάμενος, άελ της χατά 

δύναμιν εργασίας επιμελείται, λογιζόμενος ώς αύτον* 
μιχρδν 0χδυμήααντος, χαλ τδν μιαθδν ελαττωθηναι 
συμβήσεται. 

ΣχόΛιοτ εΓ. 
ΟΓμαι, τους άποτασσομένους λέγει. Καλ οί μέν τους 

πλίνθους οίχοδομούντες επάνω λίθων, είσ\ν οί χω­
ρίς υποταγής μεγάλων αρετών έν προοιμίοις olxo-
δομήν ποιησάμενο* [ποιησόμενοι], χαλ διά τδ άπεί-

nonnulli revertuntur ad vomilam suum, etexcidunt 
$alute,et lioc uon eine ratione permilti diccndum 
e»t. 

Schotion 16. 
Qtii propter mercedera s« cnrU hnmanii abdi-

cavit semper pro viribus laborat, arbitratus quod, 
quafuumvis paruro cessaverit, illud ipaum tamtrii 
parum mintiat mercedem laboranlis. 

Sckolion 17. 
Abdicalossaecalo, opioor, intelligit, ex qiiibns qui 

lateres eoper lapides aedificant, aunl i i , qai sine 
fandamenio sobjeciionU inaens roagnarum virm-
tum opus snb ipsum inilium religiosa; vitae mol iuD-

ρους αύτους τών ταπεινών τής υποταγής Αθλων * Ι ·* . Et cuin buroilium certaminum, qoae sub obe-
Οπάρχειν, ήττήθησαν, χαλ τήν οίχοδομήν «ρδς τδ 
ταπεινδτερον, χαλ άσΟενέστερον ένήλλαξαν. Οί δέ 
απάνω της γής στύλους έδρχιώσαντες τοίς ευθύς έχ 
προοιμίων τφ άναχωρητιχφ βίφ προσελθουσιν (χ), 
διά τούτο χωρίς δντες θεμελίων χαταβάλλονται. 01 
δέ πεζεύοντες, οί τφ άτύφφ τής υποταγής δρόμφ 
χατ' ολίγον άναχθέντες, χα\ άχαταγώνιστοί γενόμε­
νοι, &τε πεΤραν τών πολέμων έσχηχότες. 

ΣχόΛιοτ uf. 
Περιστατικός άποταγάς τάς χατά σύμδασιν, χαι 

συμφορών τίνων έπέλευσιν γινόμενος λέγει. Φυγά* 
δες δέ ονομάζονται οί της πατρίδος διά τι πλημμέ-

dientia fiuol, imperili sini, victi fabricam bumi-
liore et iiifirmiore mularonl. Qui autem columnaft 
aaper terram coUocarunl,i^similes sontqui statfm 
ab iniiio religios* vitae se ad solilariam vilain con-
ialeruot, camque fundamenlis carcrent, submti 
conciderunt. Qui autem pedibus incedont, hi, mo-
detlo ac liraplici obedientix cursa paul&tira pro-
gresai, inexpuguabilea facti suni, ui qui mullum 
albi bellorum osum et experienliam compararini. 

18 Scholion 18. 
Loqoitar Climacua de abrenuotblionibua non 

absoluli*, ted qa« ex caxu aliquo et calamitatum 
aliqxaraoi gubito exstsientiiiai evenlu fiuni. Ex$u* 

λημα διωκόμενο*. Έπειδάν οδν τίνος αυτών χατά G Kesaatem voeantur, qoi ob facinuo aliqnod palria 
τήν χώραν διάγοντος, συμδή βασιλιχήν γενέσθαε 
«άροδον έχείθεν, είτα μηνυθείη τί χατ* αυτού σκαι-
ωρεί, βίφ μέν αύτδν άχθήναι προστάξη' έρευνήσας 
δέ, χαλ μαθών μηδέν είς αύτδν ήμαρτηχέναι τδν 
Ανθρωπον, τής δεφύγαδείας άναχαλέσηται, χα\ παν-
τοίοις δεξιώσηται χαλοίς, ώς χαλ συνδειπνησαι έπι-
τρέψαι αύτφ. νΗ δέ τοιαύτη παραβολή τδν μα-
χάριόν σοι δηλοί Παύλον, χαλ άλλους πολλούς Χρι­
στφ ακουσίως άπαντήααντας, ουν αύτφ δε είσελθόν-
τας, χαλ συμβασιλεύσαντας. 

ΣχόΛιοτ af. 
Όχου βάρος φορτίων, ΙχεΙ συμδοηθούντος χρεία* f> 

χαλ δπου βόρδορος ψυχής, έχεί δακρύων χρεία. 

Σχ&Αιοτ «\ 
Υγεία έστλ ψυχής, ή του θείου θελήματος εύω-

Ιία - ώσπερ δή έμπαλιν τδ Ιχπεσεϊν τού αγαθού 
θελήματος, νόσος Ιατ\ ψυχής τελευτώσης είς θά-

ΣχόΛιοτ χα. 
Ό δεχόμενος λόγον αληθείας, ύποδέξεται τδν 

βεδν9λέγει* φησλ γάρ δ Κύριος* Ό δεχόμενος 
φμας έμε δέχεται. 

• Mattli. χ, 4*. 

pdhiuUir. Cum igitur unni quideei ex hia in re» 
gione veraareiur, accidil ot rex illac tranairei, 
eique significareiur, ipsom advertus ae pravt con-
oilia agltare; tum rex pnecipit iHura vi adduci : 
qui Umen cum taabita quaestione iolebigerel bomi-
nem iKlum iiibi! in ae peccasse, et Hlum ab exsilio 
revocavil, el oronl genere bonorum excepit, ita ui 
illuro etiam mensa soa dignareiar. H*c ulis para-
bola ei similitudo beatum Paalum, et mullos alios 
qui primoro inviti Christo occnrrerunt, sed deroum 
cum eo cceleste regnum ιαηΐ ingressi, ct cum illo 
iocoeloregnaruni, nobia oalendii. 

Sehotio* i9. 
Ubi oneram, aeu peccalomm nimium ett pondnt, 

ibi alieno taiilio opm ett, et ubi mull» anima) 
aordef, ibi multia lacryiaU usns. 

ScholionlQ. 
Gratas ditinae volaDUtif odor est sanitai aninue, 

contra ?ero divina voluntate excidere est pestis 
anime in moilem tergends. 

Scholion 21. 
Quiiqms verbam verilatia admiltil, Deum re-

cipii. tesunto Domiao : Qui νοε, inquit, reeipit, me 
rtcipii». 

(α) "Ομοιοι Tidemr dealdcrari vel aliqua vox aimUu. 
PATAOL* G A . L X X X V I H . 11 
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Schotiou 22. Α 

llens bono fine comraola inveniei vei ilaieui, aed 
ex vitiato affcctu incilaU non asscquetur illam. 

Scholion 23. 
Aniane faciem, polentias seu faculiaies animsc 

appellavit: ex naluralibus enim signis hosies nostri 
d*mones statuin affeclionum el inclinaiionum 
nosiramm colligunt et perspiciuni; nam ex vi sva 
a<J cogilaiiones nostras penetrare non possunt. 
Sola» suas fraudes ingerurit, ei exspectaut quo 
cum sciisu iusidias illorum, ct suggesiiouea admil-
lamug sru cxcipiamus : et cum non videaiit, per 
iguaviam tamcn noairam, ut videaut efftciuius. 

19 Sckolion 2δ . 
Complures speclata rcligioti siadii diflieulute 

6*2 
ΣχόΛιοτ xC. 

Νους εξ δρθότητο; κινούμενος, ευρίσκει άλτ,Ο:ι*,· 
ό δε έχ πάθους τινδς, άκοτεύςεται αυτής. 

ΣχόΛιοτ xf. 
Πρόσωπον ψυχής, τάς δυνάμεις είρηκε τής ψυχής· 

χα\ γάρ 4χ τών αίνιγμάτων τών ψυχιχών διαθέσεων, 
χα\ μιμήσεων ημών βλέπουσιν τήν κατάχτασιν οί 
έχθρο\ήμών δαίμονες· έπε· ούκ έξ εαυτών γινώ-
σκουσι τάς ημών διανοίας, μονάς δε τάς Ιδίας τέ­
χνας έπισπείρουσι, και έκδέ/ονται τδ μετά ποία* 
διαθέσεως εισδεχόμεθα τάς έπιβουλάς · καϊ μή ορών­
τας όρφν ποιούμεν αύτοΰς διά τής ημών (Ραθυ­
μίας. 

Σχόλιον χί'. 
Πολλο\ τήν δυσ/έρειαν δρώντες τού σταδίου φασ\ν, 

dicunt, ciim Cbristus jugum auuin 8tiave el leve af Β δτι χρηστδν κα\ έλαφρδν Χριστός τδν ζυγδν δνομά-
Hnnei, quomodo vim faciunt, qui tollunt illud ? 
ignari, ul rcor, quod ii omnia levia ei facilta dicla 
ainl, qui ad soUicilain fulure quieiis el voluplalis 
seu fruclus cxspecialionen) respiciunl: illis vcro 
qui btimi repunt, seu ad liaec ierrena uniiiin rcspi-
CIIMII, aspera ct ituolerabilia. Qui cnim acgrc ab 
bi> inltniis avellitur, non nisi per vim ad supe-
riora cnililar. Sic adolescens Evangdicus, cutnia 
fte mandala scrvasse professus, a<l pcrf..·«tionem 
iiivilaiu» defccil. Qtii \cio omnia bumana ab 
naiai et evolai. 

Scholion 25. C 
Bonum est viro9 $i ab adolescentia tua jugum 

porttverit,#. 
'Scholion 20. 

Ad ardcntissimarum aflcclionum ei perlurba* 
liomim, ira, inquam, et concupi&ccntbe, opera nos 
improbi daemoues, tanqaain manibus quibusdam 
aciionum, porlrabunl. 

Scholfon 27. 
H«ec nonnolti simplici nimia animo teciilaiites, 

imprudenier illala sibi ?i defeceruni. Non oinnibus 
«rgo basc praescripsit CUmacus, sed iis dunlaxal 
qui Mifficientes ad cam rem vircs baberent, quo-
rumquo corpus nia>is lascmret, et qoi gratiam a 
IVeo acccpistent. Reliquis aulem, ui pro sua quU-
que faculuie, ei viribus illud 
lancupiftceutias prolabereiur. 

Scholi$n 28. D 
Qui inconsiderale ae niiuium faligat, omnino ad 

mendicitalem redi«iiiir Qui cuni spc ciirril, lanlo 
aniplius locuplciabiiur. 

Augustanui codex. 
Qui duce et giibcrnalore careul, lanquam folia 

deciduni: et qui inconsideralc laboianl, ad oxlrc-
main inendi» iiaiem rcdigunliir. Qni aulcm cuin 
»|m rurruirl, duplu amplius dilabiiniiir. 

Schoiwn aliud. 
Nunqtiftm rMtisen ditcere, quantnmvis sapiaa : 

UIJUMI «'slenim divin.c gulioriiatioiiis raiio nostra 
prudei<lia. 

ζων, πώς βιάζονται οί αΐροντες; άγνοούντες, ώς 
οΐμαι, δτι πρδς τήν άποκαραδοκίαν τής αναπαύσεως 
και άπολαύσεως τοίς άφορώσιν ελαφρά χα\ ευχερή 
εΓρηνται · τοίς δέ χαμερπέσι και σκληρά κα\ απροσ­
πέλαστα. Καλ γάρ δ δυσαποσπάστως έχων περι τά 
κάτω, βιάζεται πρδς τήν άνοδον · ούτω χα\ δ νεανί­
σκος πάντα ποιήσαι όμολογήσας, πρδς τδ τελειδτα-
τον άπεσφάλη. Ό δέ πάντα αποτινάξαμε νος, κούφος 
ύπερνήχετα: τδν αέρα τούτον, 

ee excossit, levis el expedilus suptr buuc aerem 

ΣχόΛιοτ χε\ 
'Αγαθότ άν&ρϊ, δζαν άρη ζυγύτ έκ τεότητος 

αυτόν. 
ΣχόΛιοτ χς'. 

Πρδς τήν ένέργειαν τών φλεγμάτων, κα\ τών πα· 
θών, θυμού, φημ\, κα\ επιθυμία.;, ώς διά χειρών, 
τών ενεργειών οί πονηροί έλκουσιν ημάς δαίμονες. 

ΣχόΛιοτ xC. 
Ταύτα τίνες απλώς άναγνόντες, και αδιακρίτως 

βίφ εαυτούς έχδόντες διαπεφωνήκασιν. Ού πάσιν ούν, 
άλλά τοίς δυνατοίς, κα\ σώμα σφριγών Ιχουσι, ΧΛ\ 
χάριν έν τούτοις λαβούσιν, ταύτα νομοθετεί δ πατήρ. 
Τοίς δέ λοιποΐς κατά δύναμιν αύτδ δουλαγωγιίν, 
προνοίας αυτού είς έπιθυμίαν μή ποιουμένοις. 

in sorviluiemredigerel, el providen ι, ne in pravas cupidilalcs scu 

ΣχόΛ'οτ xrf. 
Ό άδουλήτως κοπιών καθολικώς πτωχεύει. Ό δέ 

μετ' ελπίδος τρέχων, δ ί πλούτος έσται. 

Codex Augutianus ita habel: 
Οίς μή υπάρχει κυβέρνησις, πίπτουσιν, ώσπερ 

φύλλα, κα\ οί άδουλήτως κοπιώντες καθολικώς πτω· 
χεύουσιν. Οί δέ μετ' ελπίδος τρέχοντες δίπλουτοι 
έσονται. 

ΣχόΛχν άΛΛο. 
Μή άίταναίνου μανθάνειν, κάν λίαν φρόνιμος τυγ­

χάνεις. Ή γάρ οίκονομία τού θεαΰ ώφελ.μωτέρα 
εστ\ τής ημετέρας φρονήσεως. 

1 1 Tbrcn. ιιι, 27. 
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Μή δ δοκείς πράίτειν καλδν, άγαθδν ήγου είνβ: · 
άλλά τδ μαρτυρούμενον ύπδ ανδρών ευσεβών. 

ΣχοΛιον χ&. 
Αποβαλείν μέν τά χρηστά £$ον · χτήσασθαι δέ ού 

£φον· Αύο γάρ κακία δορυφόρους Ιχουσα χαλεπώς 
πέφυκε χαταπολεμείν τήν άρετήν, Ινδεν κάκείθεν 
διά τής υπερβολής έφισταμένη, καϊ τής ελλείψεως * 
ή δε αρετή έν μόνη φυομένη τή μεσότητι πρδς έχά­
τερον βιάζεται τών πολεμίων άνταγωνίζεσθαι. 

ΣχνΛιον Χ. 
Κα\ πάλιν · %Εάν συμρωνήσωσι δύο · τουτέστιν 

δ άμαρτάνων, κα\ νουΟετών αύτδν άποστήναι τών 
χαχών έργων * χα\ ύπαχούση δ ελεγχθείς τώ έλέγ 

- G R A D U 8 II. CSt 
20 ^',(^· 

Quod tibi videris Ι.ι ue agere.noli bouuni puiai-e, 
nUI a vtris piis latifpain lestibus comprobelur. 

SJtotion 29. 
Abjicmbona faouc ist : comparare auiem dirti-

cilo; duos enim salcllitcs vilium habet, quibtis 
graviler viitulcm Ιιίικ' ct inde oppugnat : binc pfr 
cxccssum urgens, iiule prr dcfeclum ; virtus au-
lem in medio consislcn» adveisus alterulrun [vicis-
6im adversus utrumquc 1 hoslium sewper cogitur 
dipugnarr. 

Scholion 50. 
E l rurgom : Si consemerint duo 1 1 , boc esl p«ic-

calor et monilor, qui peccatorem bortatur, nt 
a malis ©peribus dcsislit: et reprehcnsus parueiit 

χοντι αύτδν περ\ πάσης αμαρτίας, ου έάν αίτήσον- Β reprebendenti ipsuro, dc nmni pcccalo quod pclie 
ται, δοθήσεται παρά θεού άφεσις τώ ήμαρτηχότι. 
Κα\ πά).ιν * Έάν συμφωνήσει δύο έν άγαΟοϊς Ιρ-
γοις, δ έάν αίτήσωνται πρδς τδ συμφε'ρον, δοθήσεται 
αύτοίς έχ θεού. θέλημα γάρ τών φοβούμενων αύτδν 
ποιήσει, χα\ £ύσετχι αύτους έχ πολλών θλίψεων. 

rinl, dabilur a Deo venia illi qui peccavil. Et iu-
runi: Si contenserint duo in bonis operibus, quod-
cunqae petierinl, quod sil ad saluiem pclcntiom, 
dabiltir illis a I>e«>. Volunlalcm cnitn timenliiim 
ipsuin faciel cl liberabil illos cx mullis tribula-
tionibus t e . 

Λ Ο Γ Ο Σ Β ' . 
Περϊ άπροσχαθειας, ήγουν άΛυχΙας. 

Ό έν (1) άληθεία τδν Κύριον άγαπήσας * δ έν (1) 
άληθεία τής μελλούσης βασιλείας έπιτυχείν έπιζητή-
σας * δ έν άληθεία πόνον περ\ τών εαυτού πταισμά­
των έσχηκώς * δ έν άληθεία μνήμην κολάσει·* χτη-
σάμενο;, χαλ κρίσεως α ίων ίου * δ έν άληθεία φόβον 
της εαυτού εξόδου άναλαβών ουκ έτι αγαπήσει, 
ούχ Ιτι φροντίσει, ή μεριμνήσει, ού χρημάτων, ού 
χτημάτων, ού γονέων, ού δόξης τού βίου, ού φίλου, 
ούχ αδελφών, ούδενδς επιγείου τδ πσράπαν άλλά 
πάσαν αυτού τήν σχέσιν, πάσαν τήν περι τούτου 
φροντίδα εκτίναξα με νος, κα\ μισήσας * επειδή χα\ 
τήν εαυτού σάρκα * πρδς τούτων (3) γυμνός, καϊ 
αμέριμνος, κα\ άόκνως Χριστώ ακολουθεί, πρδς τδν 
ούρανδν άεΐ βλέπω*, χαί τήν εκείθεν βοήθειαν άνα« 
δεχόμενος, χατά τδν είπόντα άγιον · 'ΕχοΛΛήΟη ή 
ψνχτ\ μου οπίσω σοι», καΐτδν άλλον τδν άείμνηστον 
είρηκότα * Έγω δέ ούχ έχο χίασα χαταχοΛουβών 
σοι, χαί ήμέραν, ή άνάχαυσιν άνθρωχον ούχ 
έχεΟύμησα, Κύριε (4). Αίσχύνη μεγίστη υπάρχει τδ 
πάντα τά προειρημένα χαταλιπόντας μετά τήν χλή-
σιν ημών, ήν δ Κύριος χέχληχεν ημάς, χαι ούχ άν-
Ορωπος, τινδς φροντίζειν μή δυναμένου ημάς εύερ-
γετήσαι έν τή ώρφ τής ανάγκης ημών, ήγουν τής 
εξόδου. Τούτο γάρ έστιν δπερ είπεν δ Κύριος, στρα-
φηναι είς τά οπίσω, καϊ μή ε ύ ρε 0 ή να ι εύθετον ε!; 
τήν βασιλείαν τών ουρανών. Ό Κύριο; ημών τδ εύ-
όλισθον ημών τών εισαγωγικών γινώσκων, και ώς 
ευχερώς έν τοίς κοσμικοί; συνδιάγοντες, ή συντυγ-
χάνοντες, πάλιν έπ\ τδν κόσμον στρεφόμεθα, φησ\ 
πρδς τδν είρηκότα αύτφ * Έπίτρεψόν μοι άπελΟείν 
θάψαι τδν πατέρα μου. *Αρες · τους νεκρούς Οά· 
ψαι τους έαντών νεκρούς. 01 δαίμονες μετά ττ,ν 

G R A D U S Η . 
De txneudii β/ftctibus omnibuique cnrarum molc-

ιίίιε abjiciendis. 
Qui Denni ex animo dtligil; qiii ad coelam icia 

pectoro aspirai; qui ii» lapsibus sois cmendanuis 
vcbemculer desiidal; qwi fuluri judicii snpptici:i 
aempitcrna pfrtinaci mcmoria revolvil; qui assi-

C due versatiir in iorniidine Η cxspeciatione aniti 
a eorpore digrcssionis, \% oir.ncm afleituin n stu-
dium erga peciuiiae ct opos, rrga parcnlcs ct liuma-
naih gloriam, i*rga fralrrsci ainbos, erga omnia dcni-
qae monalia, quoe terram sapixm, non solura pro-
cul babet abjicitquc, sfdomncm sensum, omncmque 
curam dc bis 21 excusaam abjmamque, elcum lii i 
auum ipsiusquoqoe corpus odio pcrsrquilur, nudu«;-
que eiomnicura vacuosimpigreCbrislumsequitnr, 
aempcr ad coelum anbelam, ei promissum inde 
auxilium ex oraculo vatis exspocians : Adhmit 
anima mea post fe El altcrius iiuiiqiiam lacendi 
valis : Ego autem nou $vm fatigatn* te seguendo ; 
nec duin, negut reguiem hominis gumhi " . Tur-

0 pix&imura eet omnino, tioa abjectis oiDaibu% qux 
snpra roemoravimus, post vocationein, qua noa 
liomo nox, sed Dominas ad militiam evocaut, quae-
rerc aliquid, quod nobis in uhtin» nfCGSsilatis 
ariiculo ct decessH non b i lum prosil. Hoc enim 
esl quod monet Domiuus. ne coiiverlamur relror-
som, ct ftamus inepli ad rcgnuni Dei. Dooiinns 
baud ignarus noslrx tironuin incmistanlix, d quam 
facili negolio, ex usu, α fumiliaritatc cxlornoimu, 
ad ea,qua; sprcvimuft r^vi>iiamur,peifnti i l l i uti sibi 
copiam facerel pati is sni sopob^ndi : Dimitte, in-
quil, mortuos teveUre mortuo* su s n . Su^:frr«inl 
nobia dasmoncs, |M>sl reruin bumanarum abcbca-
lionein, u l beatos prxdicfmus i i i o i qut in cg«n(°s 

1 1 MaUb. xviii, 19. 1 1 Psal. C X L J V , !9. · ' Psal. L X I I , 9. t% Jcrcm. xv», 1t>. 1 8 Mallh. V I U . t2. 



655 S. JOANXIS CLIMACI 856 
sQiit benigni, nosque miserot dictiUre, quod ejusce* Α άποταγήν, λοιπόν τους ελεήμονας ήμίν, καλ συμπα-
modi misericordia omni virtate destilati eimus. 
Cousiliam auiem hostium e*l, nii noa per dtmi*-
«ionis epeciem, aut ad profanain ssculi vilaa 
retrahant; aat ία religione perseverantes ad deape-
rationia laqueum adigant. Sunt qoi alios in sacolo 
versantes per animi elaiionem prce se conlemnunt; 
suni qui eosdem absenies 22 despiciunt, ul ipsi 
non despercnt, et animum ampliore tpe irmeat. 
Audiainas Doraintira adolescenti i l l i , qui divinorom 
praeceptorum legcs fere omnes cuitodterai, roa-
dentem: Unum tibi dcett, ut vada$ et vendat omnia 
quas poutdesy et dtx pnuperibus ut ipae pauper 
aliorum nifsericordix indigeaj, ei tlipein acci-

θείς τών χοσμιχών μαχαρίζειν ύποτίθενται, χαλ 
εαυτούς αποστέρησα ντας. Σχοπδς οι τοίς έχθροίς 
ημών δια νόθου ταπεινώσεως, ή «ρδς τδν χόσμον 
ημάς έπεστρέψαι, ή μένοντας μονάχους πρδς τήν 
άπόγνωσιν χαταχρημνΤσαι. Έστιν εύτελίζειν τους 
δν χόσμφ δια οίησιν, χαλ Ιστιν αυτούς άπόντάς 
έξουθενείν, δια τδ φυγείν τήν άπδγνωσιν, χα\ τήν 
ελπίδα προσχτήσασδαι· 'άχούσωμεν οδν του Κυρίου 
πρδς Ιχείνον τδν νεανίσκον, τδν πάσας σχεδόν τάς 
Ιντολάς έργασάμενον είρηχότα * δτι mEr σοι «Ιε/χ*<, 
τό (6) χνΑήσαι τά ϋχάρχοττα, nml tiovrai xzu-
χοϊς, χα\ έαυτδν πτωχδν χαταατήσαι έλεημοσύνην 
δεχόμενον. 

ptas. 
Quicunqtie impigre Η strenoe retigiosae viue Β 01 προθύμως χαλ ζέιας διαδραμείν βουλόμενοε, 

sladium decurrcre cttpimus, aUente peneiiemas, νουνεχώς έπτσχεψώμεθα πώς δ Κύριος πάντας τούς 
quo paclo Dominus oninea sacularee et viveutet, 
tamen morluos indicarii; quando ilii dixil: Relin-
que mortuos exculares, morluog suo» corpore9 ε#-
pelire. Nibil opes adolescentem illuni, quo mious 
ad bapiismum accederel, impediveroitt. Fruslra 
proinde sunl, qui siolide conlendunl juveni ba* 
piisini suscipiendi gralia, ut omnia venderet, im-
paraiam fuissc. Satis ttt nobis batc Cbristi lalis 
avcioritas ad cenissiroam maxima cajasdan glo-
riat, quae professioni noaira est promis&a tetlilea-
tioneni. Quaerendum porro quid sit quamobrem 
il l i , qui iu mediia ssculi turbis versantur, et per-
^igiliis, jejunalionibo*, laboribus, malortwqtte 

έν χόσμφ διατρίβοντας, χαλ ζώντας (?) νεκρούς χατ-
εδίχασεν, είπών πρδς τινα' "Αφτς τους ττχρονς 
χοσμιχούς9 τους τψ σώματι (%) νεχροϋς θάψα*· 
ουδέν έχώλυσε τδν νεανίσχον εκείνον δ πλούτος 
προσελδείν ·τφ βαπτίσματα Έματαιώθησαν τοίνυν 
φάσχοντές τίνες, δτι- τού βαπτίσματος χάριν δ Κύ­
ριος πωλήσαι αύτδν τδν πλούτον διέταττεν. Άρχείτω 
ήμίν είς μεγίστην πληροφορίαν τής μεγίστης δόξης 
τού ημετέρου επαγγέλματος, ή τοιαύτη πληροφορία· 
Ζητητέον «ώς οί έν χόσμφ διάγοντες, χαλ άγρυ* 
πνίαις, χαλ νηστείαις, χαλ χόποις, χαλ χαχοπαθείαις 
διατρίδοντες, «ν μονήρει βίφ ώσπερ έν δοκιμαστή· 
ρίφ, χαλ σχάμματι Ιχ τών ανθρώπων άναχωροϋντες. 

omuium perpessionibus seae affliciaoi, qaaodo ad C τήν προτέραν άσχησιν αυτών τήν νενοθευμένην (0), 
χαλ Ιπίπλαατον ούχ Ιτι μετέρχονται; 'Εώραχα 
πλείστα, χαλ διάφορα φυτά τών αρετών παρ* αυτών 
δν χόσμφ χαταφυτευδμενα * χαλ ώσπερ Ιξ υπονόμου 
βαρβάρου, ύπδ τής κενοδοξίας ποτιζόμενα, χαλ ύπδ 
φανητιασμού χελευόμενα, χαλ ύχδ Ιχαένων χοπρε-
ζόμενα * χαλ μέντοι μεταφυτευδέντα Ιν γή έρήμφ» 
χαλ άδάτφ χοσμιχών, χαλ άνύδρφ κενοδοξία χού, χαλ 
βρωμώδους ύδατος, ευθέως έπεξηράνθησαν. Ού γάρ 
«εφύχασι τά ένυδρα φυτά έν αχληροίς χαλ άνύδροις 
γυμναστήρίοις χαρποφορείν. Εί τις (10) χόσμον έμΧ-
σησεν, ούτος λύπην Ιιέφυγεν- εί δέ τις πρός τι τών 
δρωμένων προσπάθειαν κέκτηται, ουδέ πω (II) λύπης 
λελύτρωται. Πώς γάρ άν χαλ μή λυχηθήσεται έπλ 

vitam soliuriam, iaoquam germanae virialis oxplo-
rairiccm, el justi sladii circum, aen scamma trans-
eunt, priores vilae eierciuiicnes, taoquam adul-
lerinas el spurias pr«lerroiUant ? Atiimadverti 
plurinia, el diversi generis virUiluiu plaiitaria, ab 
iis, qui in roundo degunt, conaiu, lanquam e i oc-
cuiii cunicub vcnloaae gloria seiuina irrigari, al-
quc 23 e v osienutioue qiiadam sascepu, budi-
busquc velut siercore nalriia ei inqainaia, poai-
quam in sola eremi loca, et saecutaribu» invita 
iranslala annl, nullaque graveoleitlis profanamm 
reruro uliginc lincia, repente exaruiase. Neqoe 
cnim in bumido naUe siirpea solent in asperis ari-
disque rcligiosae discipliiiae officinis friiclae gignare* ^ τή στερήσει τού άγαπωμένου; Έν πάσι μέν πολλής 
Λ . . : ι . ._ ^ · : · . - ί « . : . · - Λ . . · ήμ{ ν χρεία τής νήψεως» έπιπλείον δέ τούτφ προσ-

εχτέον νουνεχώς πρδ τών λοιπών. Πολλούς τεθεάχα 
μεν έν χόσμφ, ύπδ μερίμνων, χαλ φροντίδων, χαλ 
άδολεσχιών, χαλ αγρυπνιών σωματικών τήν του οί­
χείου σώματος μανίαν έκφυγόντας * έν άμεριμνίφ 
δέ πάση έπλ τδν μονήρη βίον έληλυθότας * οί τοιού­
τοι έλεεινώς ύπδ τής τού σώματος χινήσεως (12) έ^-
^υπώθησαν* πρόσχωμεν έαυτοίς μήποτε έπλ τήν 
στενήν χαλ τεθλιμμένην (13) δδδν λέγοντες ^δεύειν, 
τήν πλατείσν χαλ εύρύχωρον κατέχοντες έπλανήδη-
μεν(Ιδ). Στενήν δδδν εμφανίσει σοι θλίψις χοελίας, 
στάσις παννύχιος, μέτρον ύδατος, άοτου Ενδεια, άτε-

Qui mandum odil, is Irisliliam effugit. Qui rerum 
adbuc aspectabilium desiderio irabitur, is nondum 
ab animo moesl>liam abstersit. Qaouaui pacto cnbn 
non irislciur is, qui rebus pnvatur iis, quamm 
amore detineiur? Omnibus quidem in reboe opas 
cei nobis valde sobria menlo; sed boc pr* caeie-
ris est nobis inaximo curandum. Haad paucoa 
nolavimus, dum adbuc in slrepiui negotioram aae-
ruli vcrsarcatur, prae cuiarum, solliciludinum,na-
garum, pervigiliaruiD coutcolionc ti labore, corpo-
ns sui foriosaro lyrannidcm effagtsse : eosdem fa-
inen postea quam so a 1 rcligiosoc quiciis, et sc-

Matlb. xix, i\. 
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Ιμ«αισμο\, έκκοπή θελημάτων οίχείων, προσχρού-
«cttv υπομονή, περιφρονήσεως άγογγυσία, ύβρεων 
βία, άδιχούμενον ύπομένειν Ισχυρώς, καταλαλούμε* 
νον μή άγανακτείν, έξουδενούμενον μή όργίζεσθαι, 
χαταχρινδμενον ταπεινώσχι. Μαχάριοι ot τήν δδδν 
τών χροειρη μένων οδών (15) «ορευδμενοι, δτι αυτών 
Ιατ% ή βασιλείαι τών ουρανών. Ουδείς Ιν τψ ούρανίω 
νυμφών* στ*φανηφορών Ιλεύσεται (Α. στεφανηφδρος 
είσελεύσετχι], μή τήν πρώτον , χαλ δευτέραν, χαλ 
τρετπν Αποταγήν αποτάξαμε νος - λέγω δή τήν παν· 
τε*ν πραγμάτων, χαλ Ανθρώπων, χαλ γονέων, χαλ 
τήν Ιχχοπτήν τοΰ Ιδίου θελήματος * χαλ τρίτην άπο­
ταγήν τής κενοδοξίας, τής επακολουθούσης τή δχ-
« ο ή · ΈξέΛόττ* αχ μέσον αντύτ9 ηαϊ άφορίσβη· f _r _ , ... 
τ» (t*) · καϊ άκαΛσρσΙκς κόσμου μή άχττσϋκ 1 u tmmiltes. Beati qui aemitam banc, ex eupra me-
" — moralii viis, ingredioolor; ipeorum esl enim rc-

gnom coelorum. Nullus religioeue in coeleslem iba-
laroum ad coronam immortaliuiis referendam ad-
Biitteiar, qai noo el primam, et alteram, el icr-
tiam abdicaedi se ratiooem obsenrai : ot omoibus, 
ioquam, rebas, homiiiibue, pareaubosqae nuntium 
rtxtiUal: volunlalem inde tuam proscribai el rc~ 
cidat: ac demoe inania gtoriaj, qoae cx obedien-
Ua obteqtio nasci solet, reiundai. Exiu e medio 
eorxM, ειραΓβκεέχι, t* immunda ueculi nolUi ίακ-
prre I T, inqaU Dominu». Quis enim apud illoe mi-
qoaro adroiranda aliqua perpelravii? quis moriuia 
vium reddidit? qoie dsemones profiigavil? nemo. 

corporis molus, miserandum in modum inquinalos 
ei pollulo* esse. Studiose aitoudamus, ne dum verbo 
noa per angu&tam ei arduaro virtutia viam incedero 
profitemur, relpsa lalam ei spaciosam per impru-
denliam iAcedamns. Anguslae viias vestigia libi pro-
dei ventris affliciio, aiatio pernoi, aquae eiiam bi-
beodc modas, panit, seu mensa fnigaliias, igno-
mluut poculum animom repurgans; sarcasmorum, 
irritionam, ledibrioram toleranlia, volunuium 24 
propriarum abdicatk), offeo&ioDum palientia, nulla 
adveruis noetri coDiemptum obmurmaraiio, exani» 
lams conlumelianim impeius; si laedeniero te for-
liler ioleres; ti oblrocUnlem aequo animo eusti-

si fontempluf noo irascaris; si damnaius 

Ιαφησθε], λέγει Κνριος, Τίς γάρ παρ* ΙχεΙνοις θαύ­
ματα πεποίηχε «ώποτε; τίς νεκρούς ήγειρε; τίς 
δαίμονας άπήλασεν; Ουδείς· Ταύτα γάρ πάντα μον 
αχών τά έπαθλα. & δ χδσμος χωρησαι ού δύναται. 
£1 γάρ ήδυνατο, πχρ\ τί ή άσχησις» ήγουν ή άναχώ· 
ρησις; Όπδταν οί δαίμονες μετά τήν άποταγήν τή 
«ρδς τούς γονείς ημών μνήμγ], χαλ αδελφούς, χαλ 
χαρδίαν ημών Ιχθερμαίνουσι, τδτε ημείς τή προσ-
αυχή χατ* αυτών δπλισώμεθα, χαλ τή τοΰ αίωνίου 
«υρδς μνήμη εαυτούς «υρώαωμχν, Ινα τή τούτου 
ύπομνήσει τδ άχαιρον (17) τής καρδίας πύρ χατα-
αβέσωμεν. Εί (1S) τις άπροσπαθώς πρδς οίον οδν 
[οίονούν] πράγμα δλαχεΖσδαι νομίζει. Έπλ δε τή 
τούτου αποστερήσει τήν χαρδίαν λελύ«ηται, δ τοιού- n^e enim omnia religiosorom virorum sunt pnc-
τος τελείως Ιαυτδν ήπάτησεν. "Οαοε νέοι «ερ\ τούς C q t t S roundas capere non potest. Nam si pos-
«ών «ωμάτεσν Ιρωτας, χαλ τήν τροφήν Ιμμανώς διον 
κείνται, χαλ τή μοναδιχή πολιτείφ προσελθείν βού-
λονται, «άαγι νήψει χα\ προσευχή εαυτούς γυμνάαω-
αι, χαλ πείσωσι πάσης (19) τρυφης, χαλ πονηρίας 
άπεχεσβαΐ' μήπως γένωνται αύτοίς τά Ισχατα χεδ> 
ρονα τών πρώτων. Ό λιμήν χαλ σωτηρίας, χαλ κιν­
δύνων πρόξενος, χαλ τούτο γινώσχουσιν οΙ τήν νοητήν 
θάλασσαν «λέοντας· Έλεεινδν δα ίδέαθαι θέαμα, τους 
Ιν τψ «ελάγει διασωθέντας, Ιν τψ λιμένε ναυαγή-
ααντας. 

let, ad qxid religioaa excrciUlioT qoorsum ab sx-
cvlo oeeeaaloT Quaodo auggereniibue d«roonibus 
animi nottri memoria paremum, aut fralrum inca-
leacaul, td arma precum confugiarous, ignisque 
deroi recordalione nos contra inflammemus, ut 
iaipoftttnuin eordia incendium gravioris, et imn-
quam ftnfendi incendii netu eietingiiamas. Qui nul-
lan ad rem se affici pout, ai umen 25 c u m ^ 
siderandum qoid est, dokt, se ipse planissime deci-
pit. Adoieseenlee amoribus et deliciis corporis pe-

«UIM iamerai, qaaxdo ad reugiat» νίεα) difciplixam iraotire cupitiiii, sobrieuti et oraiionibiis so 
loiof addkant, aibtquo ab omoJ corporit gaiadio, Ixiu, ei nequftia abaiinenduro exielimfnt, oe po-
tiertara illorti» forte iaxi pejora prioribua1*. Portas (boc esl religio) ei poleal eate taluiis, et exitii 
octaaio: qood baiid igooranl i i , qxi freiua) boc apirituale irajiciunt. Lameniabile spectaculum eal, poet 
Irajeclnm naodi pebgas, ia reUgioxU portn cernere aaurraganies. 

Ααντέρα άτά6*σ*· ό τρέχωτ μή τήτ σύζνγοτ, D Α/ίετ kic §radu$ ett, xfi Lotum, κοκ Lou uxortm% 

άΛΛά τότ Αωτ μιμουμβτος p*&pn. fugkudo imittri. 
Σ Χ Ο Λ Ι Α E I S Λ Ο Γ Ο Ν V. 

Π*ρΙ άχροσχαβτίας. 
ΣχόΛιοτ §t. 

* Οστις έν άπαθείφ χαλ συμπαθείφ άμετάτρεπτος 
«ρδς τήν άγάπην έστηχεν, ούτος έν άληθεία άγαπ$ 
τδν άγβχώμενον. Τδ δέ τιθέναι τδν νούν πρδς σχέ­
σεις, χαλ φροντίδας τών κατά χδσμον, πρδς τά, άφ* 
6ν έξελήλυθεν έπιστραφήναί έστιν. 

8 C H O L I A A D G R A D U M 11. 

D* tx*endi$ afectibnt erga re$ munianai. 
Sekotion i . 

Qoicunqoe in animi Iranquillilalo cl affeclu ira-
moliif pertisiit, bic vere diligendum diligil. Meu-
lem vero ad adbctas, et curas rerum sxcularium 
traiisferre, esi reverti ad ea qu;e descruiu 

M l s a . u i , I I . i e Mailb . χιι ,έΰ. 



Scholion Baiiiii Matjnu 2. 
Quisquis Deum vcre scqui studrt, oportel ul a 

viiKuiis aflfcctionum bujusnilx solvalur : hoc au-
teiii reotc fiel, si al) bominum lumullu omnino re-
«esscrirnus, el prioris vita». mort's,cl consueltulino.s 
aiitrna oblivioitc sepelivcrimus. Nisi quippc itos ab 
necessiludinibin sanguinis, ct propinquitaiii se-
jumerinius, el affecla aniuti vclut in alleram vitam 
transiverimus, quemadmodum ilic dixit : 26 ^ 0 * 
sira autem convertatio in cwlia c$i l ici i nullo 
modo poicsl, til inetain nobis proposit;»m ailid^a-
wus, Deoque placcamus, Dumino sic absolute pro-
uuntiante : Quoniam vmnis tx vobis, (jui non rcnun-
iial omnibut qnw possidel, non potesi meus eite d i -
tcipulus *·. 

Scfwlion 5. 
Ifoc ergo priinum esl, quo par est verum et »in-

cerum Clnislianum poiissiimimrxuict ntidari, uiali, 
MT.|ii;tni v eiga vitia et varia ct diversa, pcr quae in -
•luinauir anima, alTeclus. Sed cnim quod scciindud 
^radus, seu serroo prxscribil, pouendus ci>am ct 
txucudus afleclus est erga bona. 

Davidh Jertmiic 4. 
¥CT atKlicatioiiem vit;c sseculari* feliciter (aii) pro-

pzf e«li eum, qoi ad sublimem religionis vilam aspi-
rai,co quod mullum auiniae negoihun reruin corpo-
xearum cura et eollicitudo faceseat. 

Aliud schclion. 

Omnis crga res tnundi affccliotiis abdicatio, et 
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ΛυΟήναι δει τδν δεσμδν της προσπάθειας του βίου, 
τόν γε άληθινώς τω θεφ κατακολουθή3ειν μέλλοντα. 
Τούτο δε διά παντελούς αναχωρήσεως, κα\ λήθης τών 
παλαιών ηθών κατορθούται, 'βς εί μή γε αποξενώ­
σ ο υ ν εαυτούς καϊ συγγενείας σαρκικής, κα\ κοινω­
νίας βίου, οΙονε\ πρδς Ιτερον βίον διά τής σχέσεως 
μεταυάντες, κατά τδν είπδντα* Ημών γαρ τό ΛοΑΙ· 
τενμα έτ ονρανοίς υπάρχει άμήχανον ημάς περι-
γενέσθαι του σκοπού τής πρδς θεδν εύαρεστήσεως, 
του Κυρίου οριστικώς είπόντος οΰτως· "Οτι πάς έζ 
υμών Ις ουκ αποτάσσεται τοις έαντον υπάρχου· 
σιν, ού δύναται μου είναι μαθητής. 

ΣχόΛιον /. 
Τδ μέν ουν προηγουμενόν έστιν, Λ μάλιστα προσ­

ήκει τδν δντως γυμνωθήναι Χριστιανδν, τά κατά κα­
κίας πάθη, τά ποικίλα τε, κα\ διάφορα, δι' ών μολύ­
νεται ή ψυχή. Χρή δέ κατά δεύτερον λόγον, και τήν 
τών υπαρχόντων προσπάθεια ν. 

Αα6)δ Ιερεμίας δ\ 
Άζοταγήν κατορθωθήναι τδν πρδς τδν ύψηλδν 

αποβλέποντα βίον διότι πολύν παρέχει πειρασμδν 
τή ψυχή ή τών υλικών πραγμάτων φροντίς τε, κα\ 
επιμέλεια. 

ΣχόΛιον άΛΛο. 
ΙΙάσης σχέσεως άπόθεσις, κα\ καταφρόνησις μετά 

ceiri humili sensu, veraque pacmlciilia coiiiumptio ^ φωνήματος ταπεινού, κα\ μετανοίας ειλικρινούς ευ­
εργετήματα έστι τής κατά τήν έξοδον ανάγκης. 

ΣχόΛιον ε'. 
Ώσπερ γάρ νεκρούται τψ κόσμφ ό τά Ιδιώματα 

τοΰ κόσμου ύπεκδραμών, ούτω νεκρούται τή ζωή δ 
τά τής ζωής μή ποιών εντάλματα. Κα\ καθώς διά 
τδ άχίνητον και άνενέργητον γενέσθαι τδ ζώον, νε-
κρδν εΐναί φαμεν, ούτω κα\ διά τδ μή έπακολουθείν 
τή ζωή, διά τής άπαρνήσεω; τών θελημάτων, νεκρδς 
νοητδς καλ Ιστι κα\ λέγεται. 

ΣχόΛιον ς9. 
Υπάρχοντα πωλήσαι κα\ οοΰναι πτωχοί;, κα\ αραι 

τδν σταυρδν αύτοΰ, και άκολουθείν αύτώ ό Κύριος 

vebententer proguitt animae in moriis nccessitatc 
l O D S l i l U U i . 

ScholioH 5. 
Quemadmo.Ium inoiilur niundo, qui muiidi affe-

i nones el scnsuir. suporal, i u iuorilur v i la \ qui 
>iii ' prjRcepla non facit. Et queiuadmodum animal, 
< nm non amplius inovrlur e.l nibil agil, morttiuni 
Oictmus, ila religiosus, qui per abiiegaiionem vo-
Jiintatum suaruin, co quud non s<:qu.iiui' hludia v i -
tae, vere secuuduin spiiitilem sousum morluus et 
r&l, et dicilur. 

Scholion G. 
Bona vendera et daro pauperibu», Η tollonr cru-

fpm suam, ci sequi sc Dominus prccopit, ui nobis 
•»stenderei, quod vobiinaiem piopriam rcacindere D διεκελεύσατο, δεικνύων ήμίν δτι τδ κόψαιτδ θέλημα, 
M l salvari. Quod curo audisstl (ille evangclicus ado-
kscene) irislis faclus vcheme*.iter abiit. Didicerat 
v\\\m quod paritm, aul nibil negolii s i i , ^aiv soa 
)>auperibus p^t illo quod eliam tolJciida »nix s i l . 
Darc enim aua paupcribus una quardam viiius cst, 
i|iiam bomo, dum crn rcm lollit, f;*rii. Crux vtTO 
ipsa cessaiio est ab oinnt peccato, t;t paiii cbariia-
t-.in; sine charilale quippe noquc crux cst. Duiu 
4uim suani quis voltiiiiatecn oxscimtil, hoc ipso 
arqiiiril ab omni pravo afT«oiu liberaiioncm, ox qna 
L-1 pciT('< t.»ni cuiii Doo ;»sj»iul auiini Iraurjuillita-
t(MI». 

τούτ' Ιστι τδ σωθήναι. Ακουσας γάρ περίλυπος έγέ­
νετο σφόδρα, κα\ άνεχώρησε-/. "Εμαθε γαρ δτι ούκ 
Γιτι κόπος τδ δούναι τά εαυτού τοΤς πτω/οίς, μία 
αρετή έστι, καϊ ποιεΤ αυτήν δ άνθρωπος δ:ά τού βα-
στάσαι τδν σταυρόν. Ό δέ σταυρδς κατάργησίς έστι 
τάστς αμαρτίας, και τίκτει τήν άγάπην, κα\ χοιρλς 
αγάπης ουδέ σταυρός. Έ κ τού γάρ κόπτειν τινά τδ 
θέλημα αύτοΟ, κ;αται τήν άπροσπάθειαν, και έκ 
τής άπροσπαΟείας έρχεται σύν θεφ είς τήν τελείαν 
ά-άΟειαν. 

> ?Wi\\pp. ι ι ι ,20. 1 4 L u c x i r , !S5. 
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ΣχόΛιον ζ\ 

Αισθητώς χα\ νοητώς* διχώς γάρ εΓρηται νέκρω· 
οις. "Εστι νεκρδς, θανών διά τδ άκίνητον καϊ άν-
ενέργητον. Κα\ Ιστι νεκρδς, δ τή ψυχή νεχρωθε\ς, 
διά τδ μή άκολουθείν τ?, ζωή. 

ΣχόΛιοτ rf. 
Νέκρωσον την χακί αν» ίνα μή νεκρδς άναστής, 

χα\ έκ μικρού θανάτου είς μέγαν μεταβής. 
ΣχόΛιοτ 9. 

Νόθος άσκησις, ή δΓ Ιπαινον ανθρώπων γινομένη. 
Τδ δέ μετά δοκιμασίας Πατέρων τελούμενον, γνήσιον 
χατά τδν λέγοντα· "Οτι άφ* kavrcv χοιώ ονδέτ. "Q 
μετά του τίλειον είναι, τηρείται κα \ άκενόδοξον. 

ΣχόΛιοτ ι'. Β 

Κόσμον λέγει ύλιχδν ή Γραφή, τά υλικά πράγμα· 
τα. Κα\ κοσμικοί είσιν οί τούτοις τδν νουν ένασχο-
λοΰντες, πρδς ούς χα\ λέγει έντρεπτιχώτερον Μή 
αγαπάτε τότ Χ Λ Γ / Μ * · , μηδέ τά έτ χόσμφ. Ή επι­
θυμία τών οφθαλμών, χα\ ή αλαζονεία τοΰ βίου ούκ 
έστι έκ τοΰ θεού, άλλ' έκ τού κόσμου έστί · κα\ τά 
έξης. 

ΣχόΛιοτ ια'. 
Μή νομίσης δτι τού χρυσίου κα\ τοΰ αργυρίου ή 

χτήσις μόνη φιλοκτημοσύνη εστίν · άλλά πάν δτιοΰν, 
έν φ τδ θέλημα σου κ ρ έ μ α τ α : . 

ΣχόΛιοτ ιβ'. 
Γίνεται τούτο έξ αμελείας, έξ απροσεξίας, έξ οίή-

σεως, έξ Ιδιορυθμίας, κα\ έξ παιδευόντων έγκαταλεί- ^ 
ψεως, δπερ κίνδυνος τοΰ προεστώτος. 

ΣχόΛιοτ ιγ'. 
'Οδούς ή Γραφή τάς άρε τάς ονομάζει. Μείζον δέ 

πασών αρετών ή αγάπη καΟέστηκε. άιά τούτο λέγει 
ό Απόστολος· Καϊ έτι χαΰ' ύχερδοΛήτ όδότ δεί-
χτνμι. Ίίς καταφρονείν τ.είθουσαν ύλης άπάσης, 
και μηδέν τών πρόσκαιρων προτιμήσασαν τών α ίω­
ν ίων. 

ΣχόΛιον ιδ*. 
Επειδή αί θλίψεις, κα\ ο! κίνδυνοι άποκτείνουσι 

τήν ήδυπάΟειαν, ή Ιϊ άνάπαυσις τρέφει, καϊ αύξει 
αυτήν διά τούτο μακάριοι οί τήν τεθλιμμένην δδδν 
δδεύοντες. 

ΣχόΛιοτ ιε' j 
Κατ" αύτδ τούτο χα\ τήν ξενιτείαν ορίζονται 

χρημάτων, χτημάτων, σωμάτων, δόξης χα\ θελή­
ματος. 

ΣχόΛιοτ ις*. 
Ού χαθδ έκτίσθη καϊ έγένετο άνθρωπος λέγεται 

ακάθαρτος, άλλά καθδ τοίς θελήμασι έξετράπη. 
Καϊ ακάθαρτος παρά Κυρίψ πάς ύψηλοχάρδιος. 
Ακαθαρσία χόσμου τδ φιλήδονο ν, τδ φιλόύλον, τδ 
φιλόδοξον. 

ΣχόΛιοτ ι?. 
"Αχαιρον πύρ λέγει, δτι τής επιθυμίας, καϊ προσ-

SCALA PARADISI. ~ GRADUS II. 662 
Α 27 Scholion 7. 

Quo sensu, qua raiione. Duplicem eiiim dicluro 
eslesftc moriificationcin. Esl morluus qui motu, ef 
actione caret : ft e&t morluus, qui morlilicalu* 
animo, non vivi t secundui» scnsum vilae Meculai i* . 

Scholion 8 
Neca i»alitiam, nc nioriuus (scnsus) resurgai, ct 

ex prava inorio ruina iiigcns sequatur. 
Scholion ». 

Exercitatio ficia ei spuria t*s»t, qu* piopler bu-
mauaiu laudeio suscipitur. Quod per Palrum spiri·· 
tnaliuni probationcm p*:rlicil»r, siuceruiu ^st, uti 
teslattir qui dicil : Quia α mg ipso fticio niftU*'. 
Quod etifii pcrfectione conjunctu « est, ctiat» vana 
gloria vacai. 

Scholion 10. 
Mundum Scriplura sacra vocal negolia innndana 

el saecularia : mundani sunl qui mcnlem liujus-
modi ncgotiis occnpanl, quoo acrius bortalur : 
NolUe diitgere mundttm, neque ea quce in mundo 
$HHt%i. Conrupiscenlia oculortim, el supcibia vita 
non csi ex Deo, sed cx mumlo csl, el qnas sc-
q u u m u r . 

Scholion II. 
Non cst quod existimcs aun taiitum, 01 argenti 

posiessionem avaritia; nomine coiitiucri: avaritia 
esl a quucunquf lua voluntas pcndcl. 

Scholion 1 2 . 
Hoc fil ex negligenlia, el remiesione alienlionie, 

suique ipsius existimalione, proprio judicio, in-
forraanlium seu insiiluenliuni cessationc, quod pe 
ricubun religiosi pra»gidis esi. 

Scfiolion 1 5 . 
Vias Scriptura virlutcs api»eUai. Virlutum autcm 

omninm princeps cst cbarius. Proplerea dixit Apo-
slolus : Et adhuc excellentiorem viam dcmonHro **, 
qua* pcrauadeal ul omnia corporea conlcmnaiis, el 
nibil prasenlium oplcrnis pr.Tponatis. 

Schotion Ιδ. 
Cuiu alOicliones el pericula macleiil \olupUtem, 

quies auiem alal ei augeal eamdem; beati sunt 
qui viara arctam iiigrcdiuntur el incedunt ik. 

( Scholion 15. 
Eodem modo seccs^um a saeculo definiuot, ui 

peregrinus religiosus deeeral 28 pcciinias, opes, 
corpora, gloriam, voluniatcm Miam. 

Scholion 40. 
Non quaienus bomu faclus, el κ reaiuj est, diriar 

impurus : sed qitalcuus perversa sua voluniate a 
Dco declinavit. Uiunis auleni a l>eo impurus ha-
bclur, qui est arrogans. Impurilas mundi est, quid-
quid voluplalcm, res corporeas, el vauam gloriam 
oeciaiur. 

Scholion 17. 
Iinporlunum igneio vocat, quod cupiditaicai e: 

M ioan. vni, 28. · · 1 Joan. n, «5. t n 1 Cor. xn f 51. u MaUb. vu, U . 
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a^cctam erga cogjiatos, et res mtinrianas accendat, 
ei inflaramel nos, ul in eonim affeclu baercamus. 
Opportunus eaini etl y qui a chariiate Dei profecius 
aceendilur. 

Scholion 18. 
Omnis rei qoae in sensum cadit cogilatio, in qua 

niens diu haerel omuino quod aflecium babeas ad 
illara ostcndit. 

Scholion 49. 
Luxuria, proptcr fornicaiionem, et menli» obscu-

rationem ; maliiia aulero, proptcr reprehensiooum 
querelas. 

Α παθείας τών συγγενών, χαλ τών του χόσμου άνάπτον, 
κα\ έκχαίον ημάς βίς τδ είσέτι τή αυτών προσπαθείφ 
έμμένειν. Εύχαιρον γάρ τδ ύπδ τής αγάπης τού 
Θεού έκκαιόμενον πύρ. 

ΣχόΛιοτ ιχ · . 
Πάν νόημα πράγματος αίσδητού, Ιν $ Ιγχρο-

νίζει δ νους, πάντως δτι πάθος Ι χει πρδς αύτδ δεί-
χνυσι. 

ΣχόΛιοτ #0\ 
Της τρυφής δεά τήν πορνείαν, χα\ τήν του 

νοδς οπότωσιν· τής δε πονηρίας διά τδ μεμψί-
μοιρον. 

GRADUS III. 
ffe peregrinatione, $ive 4t fuga mundi tX Ingrettu 

religiotue vitoe. I 
Percgrinatio, eeu Tuga wectili, est omniam cona-

modorum, qu* ab destinala tc pieiaiis meu prr-
pediunl, in omnem vilam repudiaiio. Percgriaatio 
est morum ditciplina, ignoia aaptaiiia, abborrcns 
a publico sensu, abacondila [disiiiuiilaia] viia, non 
appareng flnii et gcopus, lacita meditalio, despi-
cientias appeleiHia, deaiderium affliciionig, divini 
afieclus argum«ntomt amorig copia, vaiwe gtori» 
proscripiio, altum gileotiiiiD. Solet pnetereaet baec 
cogiutio ab ipto elatim prtncipio Dornint scetalo-
ribua, tanquam igoe ctsleoli socceueis asaidoe ve-
bementerque 2 9 obslrepere et incuinbcre, gejan-
ciio et tcparaiio ab soie, qua? non alio flne 
At, quam sludio proprii coniempuig el afllictio-
nig, quo ad tanlum decui Dct amatores iro-
pelluniur. Quae quidem quamo tublimior est, 
majorcque laude digidor, ianio majore judicio 
et prudentia indiget. Neque enim orani* atcesaio 
magno auimi impeta iacu probanda e*l. Naro 
si, lesle Domino **, nullus iu patria prophela 
nou conteiiioitur, videndum est i*e fugiendo pa-
Iriam , palriam quxramug, hoc esl vaiiae glorto 
segetem nietaroug. Est enim secessus bic nibil 
aliud, quam o l cogitatione ab rebus omitibtis 
aepareris, pro co quod mens tua non aeparatur 
a Deo. Hxc peregrinalio est, assidni luctus cul-
irix ct effectrix. Peregrinus est, qui omnem ad 
*ua, et aliena affectum fngit. Tu (qni solimdincjii 
cogitas), noli exspeciare dum se lui famtliares 
ab mundi negoiiis expediant, ne (e mors uti fur 
inopinato deprebcndat. Haud pauci sane, dum 
ignavos et dcsides, quos servare secum cupio 
baut, prceslolaii gunl, calore coeleslis flamtna? 
seiisim rcfi igescentc, cum illis perierunl. Ergo 
(Oiiccpto boc inlra te divini amoris inceudio 
cuiTe ; cura ignorcs quando cxstingualur, el lc 
ίιι tcnebris reliclnm deslituai. De aliorum peri-
<:ulo nou omnibus uobis reposcetur ralio, uli i l ivi-
IHI3 docel Aposloius: c Ilaqiie unusquitque no%trum 
pro $e TQliontm, fratres, Deo reddet * · . ι El ilerum: 

ΑΟΓΟΙΓ. 
UqA ξβτιτιίας. 

(I) ΖενιτείαΙατλ χατάλειψις ανεπίστροφος χάντων 
τών έν τή πατρίδι, πρδς τδν τής εύσεδείας αχοπδν 
ήμΐν άντιπραττδντων. (α) 8ενιτεΙα Ιστ\ν άπα^^ησία-
στον ήδος, άγνωστος σοφία, άδτ^Αοσίευτος ούνεσις9 

άπδχρυφος βίος, αθεώρητος σχοπδς, αφανής λογι­
σμός, εύτελείας δρεξις, στενογωρίας επιθυμία, πόθου 
θείου ύπδοεαις, Ιρωτος πλήθος, χενοδοξίας άρνησις, 
σιωπής βυδδς. Πέφυχέ πως χαλ ούτος δ λογισμός δν 
προοιμίοις τοίς έρασταίς Κυρίου άεννάως, χαλ έπιτε-
ταμένως διενοχλείν, ώς Ιν θείω πυρί* λέγω δα ά τών 
Ιδίων [Α. οίχείων] μαχρισμδς, σχοπώ εδτελείας, χαλ 
θλ(ψεως, προτρεπόμενος τούς Ιραστάς του τοιούτου 
χαλού. Πλήν χαθ* δσον μέγας χαλ αξιέπαινος έοτι, 
χατά τοσούτον πολλήν χαλ τήν διάχρισιν χέχτηται. 
Ού γάρ πάσα (2) ξενιτεία άχρως γενομένη [γινομένη] 
χολή * εί πάς προφήτης άτιμος έν τή Ιδία πατρίδι, 
ώς φησιν δ Kopioc, σχοπήσωμεν μή πως γένηται 
ήμίν ξενιτεία χενοδοξίας ύπδθεσις. £ενιτεία γάρ Ιστιν 
δ (3) πάντων χωρισμός, διά τδ τδν λογισμδν ποιήσαι 
βεού άχώριατον. Χενιτεία Ιστλν άνεμπλήστου πένθους 
εραστής, χσλ εργάτης (δ). 5ένος έστ\ν δ πάσης Ιδίων 
χαλ αλλότριων σχέσεως φυγάς. IIή ανάμενε έπλ τήν 
μονίαν, ή έπ\ τ4]ν ξενιτείαν έπειγόμενος τάς φιλο* 
χόσμους ψυχάς* δι* δτι δ χλέπτης άνυπονδητος. 
Πολλο\ συασώσαι πειραθέντες ^φθύμους χα\ οκνη­
ρούς, συναπώλοντο, του πυρδς τφ χρονφ άποσδεσθέν-
τος. Δεξάμενος φλόγα τρέχε. Ού γάρ γινώσκεις, τδ, 
πότε σβέννυται, κα\ έν σκοτίφ σε χαταλήψει. 'Αλλους 

ι μέν σώσαι ού πάντες άπαιτούμεθα. ΦηοΛ γάρ δ θείος 
Απόστολος* ΤΑρα ούτ έκαστος ήμωτ d&tApoU 
χ*ρ\ εαυτού Λόγοτ δώσει τφ ββψ. Κα\ πάλιν * Ό 
διδάσκων, φησ\ν, έτεροτ σεαυτότ ού διδάσκεις· 
"Οσπερ έλεγε * Περλ άλλων μέν ούχ οίδα, εαυτούς δα 
πάντιςπάντο>ς. Εενιτενων άσφαλίζου τδν γυρευτήν, χαΛ 
φιλήδονον δαίμονα. Ί1 γάρ ξενιτεία άφορμήν αύτφ 
δίδωσι. Καλή ή άπροσπάθεια, ταύτης δέ ξενιτεία 
μήτηρ * δ (5) ξενιτεύσας διά τδν Κύριον, ούχ Ιτε 
σχίσεις 2σχηχεν, ίνα μή φανή διά πάθη πλαζδμενος. 
Ό κόσμου ξενιτεύων, μηκέτι κόσμου προσψαύσης · 
πεφυκσσ: γάρ τά πάθη φιλεπίστροφα ε ίναι . ΈξορΙ-

Μ Maltb. χπι, 57. · · Rom. χιν, 42. 
{'{) Meudosus bic cod. II.; sequor Auguslanum. 
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ζεται ακουσίως ή Εύα του παραδείσου, χα\ μοναχδς Α 
έχουσα της εαυτού πατρίδος. Ή μέν γάρ πάλιν 
του ξύλου της παρακοής έπιθυμείν Ιμελλεν · δ δε 
χίνδυνον έχ τών χατά οάρχα συγγενών πάντο*ς ύφί-
ατατο (β). Απόφευγε ώς άπδ μάστιγος, τούς τών 
οιτωμάτων τόπους. Καρπού γάρ μή παρόντος ού 
αυνεχώς δρεγόμεθα. Μηδέ ούτος δ τρόπος, χα\ δόλος 
τών κλεπτών λανθανέτω σε · ύποδαλλουσι γάρ ήμίν 
τών χοσμιχών μή χωρίζεσθαι, πολύν τδν μισθδν ημάς 
λέγοντες χομίζεσθαι, εΓπερ δρώντες τδ θήλυ εαυτών 
χρατήσωμεν 9 οίστισιν ού πείθεσθαι δεί, μάλλον δε 
τουναντίον ποιείν. "Οταν τών οίχείων ημών έπ\ χρό-
νον, ή χρόνους άναχωρή σαντες μιχράν τινα εύλά-
ύειαν, ή χατάνυξιν, ή έγχράτειαν έαυτοίς περιποιη-
αώμεθα · τότε λοιπδν οί )ογισμο\ της ματαιότητος έπι· 
στάντες πορεύεσθαι ήμίν πάλιν έπι τήν οίχείαν πατρί- * 
δα έπιτρέποι»αιν είς οίχοδομήν πολλών, φησ\ν, χαί τύ­
πον, χαλ ώφέλειαν τών τάς πράξεις ημών τάς αθέ­
μιτους σχοπούντων. Εί δέ χα\ λόγου, χαί φίλης γνώ­
σεως εύπορουντεςτυγχάνομεν, τότε λοιπδν ώς σωτή­
ρας ψυχών, χαλ διδασκάλους ημάς έν αύτφ χόσμφ 
ύποβάλλουσιν, ίνα τά έν τφ λιμένι συναχθέντα χα­
λώς, έν τφ πελάγει χαχώς σχορπίσωσι. Μή τήν (7) 
γυναίχα, άλλ* αύτδν τδν Αώτ μιμείσθαι σπουδα-
οωμεν* ψυχή γάρ ( 8 ) στραφείσα δθεν έξήλθεν, ώς 
τδ άλας μωρανθήσεται, χαί άχίνητος λοιπδν μένει. 
Φεύγε Αίγυπτον άμεταστρεπτί. ΑΙ γάρ στραφεί σαι 
χαρδίαι έχεί τήν γήν τής άπαθείας Ιερουσαλήμ ούχ 
έθεάσαντο. "Έστιν έν προοιμίοις διά τδ νηπιώδες 
άπολιπόντας τά οίχεία, χα\ τελείως χαθαρθέντας, ^ 
πρδς αυτά συμφερόντως έπιστραφήναι, ίσως σκοπφ * 
τού μετά τδ σωθήναι σώσαί τινας. Καίπερ έχ θεού 
Μωσής έχείνος ό θεόπτης, πρδς σωτηρία ν τού ομο­
φύλου γένους αποσταλείς, πολλούς έν Αίγύπτφ τους 
κινδύνους, ήγουν έντφ χόσμφ τούς σχοτασμούς έσχηκε. 
Καλδν λυπησαι γονείς, καϊ μή Κύριον * ό μέν γάρ 
χαλ έπλασε, χαι Ισωσεν * οί δέ πολλάχις ούς ήγάπη-
σαν, άπόλεσαν, χαί τή χολάσει παρέδωχαν · ξένος 
έχείνός εστί* δ ώς ( 9 ) αλλόγλωσσος έν έτερογλώσσοις 
[έθνεσι] έν γνώσει καθήμενος. Ού (10) μισούντες 
ημείς τούς οίχείους εαυτών, ή τούς τόπους άναχω-
ρούμεν, μή γένοιτο ! άλλά ντήν έξ αυτών ήμίν προσ-
γινομένην βλάβην έχφεύγοντες. 'Ος έν πάσι, χαλ 
εντούτοις γίνεται ήμίν Χριστδςτοίςάγαθοίς διδάσκα­
λος. Φαίνεται γάρ καϊ αύτδς τούς γονείς χατά σάρχα jy 
πολλάχις χαταλιπών * χαλ παρά τίνων άχούων* Ή 
μήτηρ σον, καϊ οί αδελφοί σου ζτμονσί σε * θάττον 
6 χαλδς ημών Κύριος, κα\ διδάσκαλος άπαθέ; μίσος 
ύπέδειξεν είπών Μήτηρμον, καϊ άδεΛφοί μού είσιν 
οί Χοιοΰττες τό ΘέΛημα τον Πατρός μον τον έτ τοις 
ονρατοις. Έστω σου πατήρ δ πρδς τδ φορτίο ν τών 
Αμαρτημάτων συγκοπιάσαι δυνάμενος, καϊ βουλό-
μενος, μήτηρ δέ, ή κατάνυξις, ή άποπλύναί σε τού 
(λύπου Ισχύουσα · άδελφδς δέ, δ πρδς τδν δρόμον τδν 
άνω συμπονών καλ συναμιλλώμενος * κτήσαι σύμ-
6ιον άναπόσπαστον μνήμην θανάτου* τέκνα δέ σου 
φιλητά έστωσαν στεναγμοί καρδίας. Δούλον κτήσαι 

— GRADUS III. 6f6 
Qui doctt alium, te ιρεχιχ uon doces , T . perinde 
quasi dicerct: Dc aliis quldcM haud acio; se-
ifStim cerie 30 quisque nosse penitus. el ser-
vare cogitur. Peregrinabiindus, cave vagabundum 
et volupUrium d&moncm : peregrittatio eniro 
illi occasionem propinat. Pwclarttm cat omni 
rerum bumanaram afleclu vacare, quam rom 
eflicit hic tecesstts. Qui Cbrisli causa pcregri-
natur, nallius rei desiderio frabitur, niei Cbrisii; 
alioqui errabundus animi aoi afleclua morbosquo 
sequi videbiiur. Qtii roundum deacruisii, quae 
mundi sviit ne coutlgeris. Aniani entan sopila 
desideria revivigcere. Eva *gr* a paradiao avnlsx 
es l : religiotnt tpoMe ammi a patria exsulat. Ula 
ettim Hgnom inobedientic mrsum concuphura 
eral : hic ceriissimum talutis periculum per 
cognatot adiitirus. Rcfuge, no* secos aiqnc a 
llagro, loca quac libi lapaus el peccati occa-
•ionem praebent. PomHm absena iioti i u perpe-
tuo appeiittir, ac praesens. Nec iste te dolua 
astusqoe stygiortim teMbrionxni fugiat. Sugge-
runt e*im nobis ne ab hominat» lurbis aeceda-
mut, quod magnum inde glorise prsmiuin iimut 
rclaiuri, ai feminam ocaiit contemplali, ab illa 
tamen nos abaiinoerimus. Non tiiot bi nobis 
audiendi, iino coutra fiilendum. Quando a fami* 
liaribut et domesticis nnuni aHernnve, aul com-
pluret oiiam aniioe sejuncii, qualeroqoalau in 
soliuidine pietalis fmclum (alimus, doioremque 
dc oxatu cuoi peccalis v iu com lociu conce-
pimos, et ronlincntiam comparavimus, lum vero 
uobis inepiae mox cogiialiones de repeienda 
palria oecuraant, uti inuliis, quoa ante morurn 
pravitato offendimus, exemplo 31 viie novaquc 
viveadl ralione ad tfmlaiioncm permovoanma. 
Quod ai qua nobis dtendi faculias, aul aliqua 
remm cognitio inerit, lum nos eximioa aliorum 
magiatroi, ct dociorea duciorcaque aaiuiU in 
populo fore praedicant, uti collertum iu portu 
llicsaururo [ut bene paru, male diasipemus] in 
ptlagus apargamus [in mari dissipemus]. Loluni, 
non uxorem Loii imilari etudramus. Nam quis-
qnis ad ea unde abiil rcveriilur, lanquam sal 
infatiiabitur, et deinceps (ul etaiua illa) immolaa 
obdurescet. ^gyptiifii sine $\\t redilionia fage : 
nam quomro aniwi cordave illuc reversa suiit, 
sfdem pacis et tranquitliiaiis Jerusalem non 
vidcronl. Sunt tamen qui primuro iiinoceuliae 
luend» causa pairiam deseruore, ac demum 
conArmato rcporgatoquc animo, miu »ine fruclu, 
ad eaindcm reviserunl, eo rcbr animo, uii par-
lam ftibi salulcni aliis ftiain nonnullis iuiperii-
reniur. Qnanio divinus ille specUlor, «i coo> 
lomplalor Numiiiis Moysca ad gentem suam, 
publicae salulis causa, a Deo remissus, muttos 
periculorum casus adiil, mullaque mundi cali-
ginc ri noclc ««'pc involulus cit. Prsttol of» 

ν Ιλοιιι. u,2l. 
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pareiilum : Α βδν σώμα. (II ) Φίλους δέ τα ; Αγία; δυνάμεις, «Γ-

S3Dpc, τίνες έν καιρώ εξόδου ώφελήσαί σε δύνανται, έάν 
φίλοι σου γίνωντιι · ι Λύτη ή γενεά ζητούντων τδν 
K0ptov,i (12) πόθος Θεού άπέσβεσεν πόθον γονίων. 
Ό δέ λέγων αμφότερα εχειν, πεπλάνηκεν έαυτδν 
άκούων τού λέγοντο;· Ουδείς δύναται {\Ζ)δυσϊκυ· 
ρίας δου.Χεύειν, και τά έξης. Ούχ ήΛθον, φησ\ν δ 
Κύριος, εφήντχν βαΛεΙν έπί της γης (γονέων πρδς 
υ ίου; κα\ αδελφούς δουλεύσαί μοι προαι ρου μένους), 
άΧΧα μάχην χαϊμά/αιραν, διχάσαι φιλόθεους έκ φι-
λοκόσμων * υλικούς έξ άΰλων, φιλόδοξους έκ ταπεινο-
φρόνων. Ευφραίνεται γάρ Κύριος έπ* αμφιβολία κα\ 
χωρισμφ, διά τήν πρδς αύτδν άγάπην γινομένω. 
"Οραδρα, μή πως υδάτων τά πάντα σοι πεπληρω-

, μίνα, φανή διά τήν προσπάΟειαν τών οίκείων σοι 
lemplo αγαπητών, κα\ τφ κατακλυσμώ φιλονεικίας συν-

απέλθης. Μή οίκτειρήσης γονέων ή φίλων δάκρυα* 
εί δέ μή, αιωνίως μέλλεις δακρύειν. "Οπόταν σε πε-
ρικυκλώσωσιν ώσπερ μέλισσαι, μάλλον δέ σφήκες, 
θρήνο ν οί Γοιοι ποιούμενοι έπι σο\, συντόμως πρδς 
τδν θάνατον, κα\ τάς πράξεις τδ τής ψυχής δμμα 
άμεταστρέπτως άτένισον, Γνα (Ιδ) πόνον πόνφ δυ-
νηθής απόπεμψατΟαι. 'Γπισχνούνται δολίως ήμιν οί 
ήμώ^, και ούχ (15) ημών, πάντα τά φίλα διαπράτ-
τεσθαι, σκοπδς δέ τούτοις τώ άρίστω ημών έμπο-
δίσαι δρόμφ, εΐτ' ούτως λοιπδν πρδς τδν οίκείον 
σχοπδν ημάς έπισπάσασθαι. Ή τών τόπων ημών 
άναχώρησις έστω, είς τά άπαρακλητικώτερο», καϊ 
άκενοδοξότερα, καϊ ταπεινότερα μέρη * εί δε μή, 

mldidcris, in digrcesu aiiimi a corpore, suppe- £ μετά πάθους πετόμεθα. (16) "Απόκρυπτε εύγένειαν, 
tias ibunt. ι Haic eet generaiio qusercntium 
Dominum M , » desidcriutn coeli dc&idcrium 
exsiinxtt parenlum. Qui j.iclat se uliumque 
possiderc, seipsum fa!lit, cuni audiat reclaman-
tetn : Nemo poten duobu* dominis tervire, el q u « 
acqiitiiilur · · · Non vem, inqui! , mitiere pacem 
ia terram (parentum crga Filios ct fratrcs qui 
emi re mihi docreverunl), $ed bellum et gladium 
ul separerQ culioies Dci ab amaioribua mundi, 
lerram a coclo, euperbos ab suhmissis. De-
Icctattir 33 e i l , i n Doininus hacdissensioneetseces-
sione sua causa facla. Cavc, cave. nc, oninibus 
aquaruin imindalione obrutts, reruin domeslica-
IUUI debiderio laclus, et traclus simul illuvione 

(167 
frndere parenus, quaiu Doiumum 
bic cnim ic formavil el l iberavil; il i i 
qno» <IHex<»ruiil, perdidere, a klfrniiquc iitfero-
VMIII iwiciaiibits tradiditrc. Peregrinus cst, qui 
M-lul tmilu* iuler pi-regriiia.' litigmc genlcs om-
iiinni iiiteHigciis inoralur. Cuin relicta patria 
in solitudinnn scccdiinus, ιιοιι id doiucsliconim, 
vel locorum odio facirmis : absil boc a nobis 
piaculum : scd iude fuginius 32 u l damiium nobis 
iltorum causa immin tis evilemu*. Quoinadmo-
ditm aliis onuiibus in rcbus, ila iu bac quo-
quc rc Dominus nobis magi&lcr, et excmpltim 
exsiittl. Yidelur i*nim, ct ipsc sapo parcntee 
f»uos rcliquissc. Nam cutn ab quihu&dam audi-
ret, Mater lua et fratres lui qucerunt le " . o p l i 
inus magislcr, et pruccptor noster ex 
odium absque odio [line malo aflectu] nobis 
exemplo osicndit, quando dixit : Mater mca et 
fratrn mei tunt , qui [aciuut voluntatem PatrU 
mei, qui ett in ccelts Patcr tuus sit f qui le 
possit c l velil ab oncrc peccalorum levarc; ina-
ler itia liiclus [compuncliu] supcr pcccalis , qui 
animl sordos absteigat; ftat^r, qui te ad UTum 
cc^lesiiuin cursum adjuvd, tccuiiique ut com-
mililo laboret ac pugnet. Quaurc lilu ronjHgcin 
i:unquain separandam, a^siduain uiorlis medila-
lioneni. Naii tui cbarissinii sinl perpclui gemi-
tus cordis, servus luus sit corpus tuum. Amici 
cuelitum legiones, qua? tibi, ai faitiiliares btc 

κα\ εύδοκίαν μή άναπόμπευε, μή πως ευρέθης 'ίζ 
ρος μέν έν τφ σώματι, Ιτερος δέ έν τοίς πράγμασι 
διακείμενος. Ούδε\ς (17) τοσούτον τή ξενιτεία έκδέ-
δωκεν έαυτδν, ώς ό μέγας εκείνος ό άκηκοώς * Έξ-
ΒΛΘΒ έχ τής γής σου, χαϊ έχ τής συγγενείας σον, 
χαϊ έξ οίκου τον πατρός σου* καίπερ έν άλλογλώσσφ 
καϊ βαρβαριάδει γή προσκαλούμενος. "Εστιν δταν 
κατά τδν μέγαν τούτον τινά ξενιτεύσαντα, έπ\ 
πλειον ό Κύριος έδόξασεν. Πλήν εί κα\ δόξα θεόσ-
δοτος καλδν αυτήν διά θυρεού ταπείνωσε ως απο­
στρέφεσαι. Όπηνίκα οί δαίμονες ώς έπ\ μεγάλφκα-
τορθώματι τή ξενιτεία έπαινούσιν ημάς, ή κα\ οί 
άνθρωποι, τότε ημείς τού δι' ημάς έκ τού ουρανού, 
είς τήν γήν ξενιτεύσαντος άναλααβάνωμεν έννοιαν, 

niiituii invoivaris. N«n le parentiiiii el aniicorum D *a\> εύρήοομεν εαυτούς είς αιώνα αιώνος άναπλη-
lo.crvDiro movcaitf, nc olim a^ternuni plores. Quando 
illt le velut apum cxaruina, im<> vesparuin, cinxe-
isut, tuiqut* super tc \c lu l b»ssum el lainenialionem 
iiisiiiucrim, extemplo animum pcrlinaciter ad morlis 
n^ditaiionem, et labores irausicr, u l iaborem la-
bore, tanquain clavum clavo pcllas. Pulliccnlur ill i 
domoblici uoslri (imo ali<xni potiiib) nobis iu spocicio 
iiua'oy inonlfs, oinniaquc se nobis grala pnesialit-
los, scd eo fmc, uii uos ab oplimo salulis cursu 
pi aepediant, ac dcnuim ad sua sttidia volaquc per-
l.abaiil.Sccedendum aulem nobisrst in ca lova.quu». 
minus cclcliritatis, consolationis cl glori;c baticiit : 

ρουν μή Ισχύοντας. Χαλεπή ή πρός τινα τών οί­
κείων, ή κα\ ξένων προσπάθεια, ή δυναμένη κατά 
μιχρδν ϊτ.\ τδν κόσμρν ή μας έπισττάσασθαι, καλ 
τδ πύρ ημών τής κατανύξεως τελείως άποψυχρώσαι. 
Ό ; άμήχανον ένι μέν όφθαλμφ είς τδν ούρανδν, 
ένι οέ είς τήν γήν νεύειν, ούτως αδύνατον τδν μή 
τελείως πάντων τών οίκείων κα\ ανοικείων τ φ λο-
γισμφ κα\ τφ σώματι ξενιτεύσαντα μή κινδυνεύσαι 
κατά ψυχήν. Κόπ<ο πολλφ κα\ μόχθο) κατορθούται 
έν ήμιν ήθος χρηστδν καϊ εύκατάστατον, και τ φ 
πολλω μόχθίι) κατορθούμενον δυνατδν έν μιά ^οπή 
άπολέσθαι · ι Φθείρουσι γάρ ήθη χρηστά δμιλίαι χα 

· 4 Maiib. \ π , 4". 5 9 lbid. 50. 2 9 Psal. χχιιι, 6. 3 1 Malib. νι, 44. a i Malih. χ, 31. 
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και, > και (18) κοσμικα\, καλ άκοσμοι, ' ϋ (19) τοΤ; Α alioqui (velnl aves») coeluni nou aniiuum imitabi-
κατά τον κοσμδν μετά τήν άποταγήν συναναστρε· 
φόμενος, ή πλησίον τυγχάνων πάντως, ή έν τοις 
αυτών περιπεσείται βρόχοι;, ή τήν καρόίαν έν τή 
περ\ τούτων έννοία μολυνεϊ, ή μή μολυνόμενος τούς 
μολυνομένους κατακρίνων, κα\ αύτδς σύν αύτοίς μο-
λυνθήσεται. 
lerra tua, et de eognatwne, et dt domo patrii tui " ; 

mus, 9i cum cnpidilatibus noslris avolabimus. TYge 
generis nobililaicm, et nominis claritudinoin n'»!i 
jactare, ne aliud corpore, aliud aclionibtis proliit-a-
ris. Nemo admodum lam perfecte rebn» omnibus 
suisperegriiiandorcfiuntiavit, quam inagnus illc pa-
tcr patram Abrahamus, cui di< lum : Kgredrre de 

qtiamvis ad gcnlcm barbarain, et peregi ina; liugux 
cvocareiur. Esl com bomtnus ctiaiu illuiii aliquem ampliori gloria illuslravit, qui pro coualu 34 S U o 

umoia deaerendo slitduit Abrabanium imitari : sed lamcn gloria baec quamvis a Dco profocia p«?r cly-
pcum submisaionis dcclinauda est. Quando 1109 u;<inones ob fugam sarcnli, tanquam dc n\\(\u*% 

cgregio facinore perpetrato, vel ipsi eliam hoinincs, per laudcm conantur cxtollcrc, tttm hiibcat inrnU-m 
nostram meditatio recordalioqne illius, qui noslra causa e ca»!o in lerram usquc prrcgriiiaius esl : <*i 
iios in omnem ueculorum aetcniilatcm, nthil siinilc possc co^noscemns. Vehcineiis vM <kr;ra qiieinrun-
que, seu propitiquorum, eeu aliorum aflcctus, qui nos swisitn ad inundum potest rciratifrc, ci sabi-
taria iguem luctus pcnitas cxslinguere. Qucniadinoliini ficri 11011 polest, ut aluro ocuiorum cunhnii, 
albM-o irrmn rcspiciamus; iia iitilla latioue lirri potesl, ul is qui non perfcclc pcnilusque omnilnis 
charis, seudoniesticis, seu quibu&cunque aliis, corporc ct anirao rcnuntial, non nliunum saluiis el 
aninia? discrimen adeat. Non nisi mullo ct gravi laborc ci sudorc niorcs noslfi emcndaiilur. Et Cicri 
poicsl, ut quod multo laborc emendalum esl, uno ifmporis pniicto ftinditus pmcrtatur. 1 Corrum-
punt enhn bonos mores colloquia prava *\ 1 vana ct profana. Quictinqtic posica quam rcbus oinnibus 
valedixit, ad nsuni el fainiliariialem profani vulgi et niundi revcrlilur, is uut oinnino cisdcm cum tl-
lis laqucis irreiilur; aut aiiimum reriim profanarum cogiiaiiombus inquhiai; aut *i ipsc 11011 inqui-
natur, inquinatos lemere daninal, adeoque aempcr ipse cuin ipsi* inquinahitnr. 
Περϊ έννχνίωτ άχοΛουΟούντωτ είσαγωγιχοΐς. Β 35 &e insomniis qttic fugam saculi sequi $oUnt. 

(Sub eod. (jradu.) 
"Οτι μέν τής ημετέρας γνώσεως ό νους ατελής 

δλος, κα\ πάσης αγνοίας άνάπλεως, κα\ κρύπτε ιν 
αδύνατον. Λάρυγξ μέν γάρ βρώματα διακρίνει* 
άκοή δέ νοήματα διαγινώσκει* ασθένεια ν μέν γάρ 
ομμάτων έδήλωσιν ήλιος * άγνωσίαν δέ ψυχής έδη-
λωσε βήματα. IIληνό τής αγάπης νόμος κα\ πρδς 
τά υπέρ δύναμιν εκβιαστής. Ούκ ούν οΐμαι * ουδέ 
γάρ ορίζομαι' άκόλουθον μετά τούς της ξενιτείας 
λόγους · μάλλον οέ έν αύτοίς, μικρά περ\ τών ονεί­
ρων έντάζαι, όσον μηδέ τούτου τού δόλου τών δο­
λίων αμύητους ύπάρ/ειν ημάς. (20) Ένύπνιδν έστι 
νοδς κίνησις έν (21) ακινησία σώματος. Φαντασία 
εστίν άπατη οφθαλμών έν κοιμωμένηδιανοία· φαν­
τασία έστιν έκστασις νοδ; έγρηγορότος σώματο; * φαν­
τασία έστ\ν ανυπόστατος ία) θεωρία. U αίτια δΓ ήν 
μετά τήν προλαβούσαν τάξιν περί ονείρων λέγειν 
ήβουλήθημεν, πρόδηλος * όταν χαταλείψαντες διά 
τδν Κύριον τούς εαυτών οίκους, κα\ οικείου;, ξινι-
τεία διά άγάπην θεού εαυτούς πωλήσωμεν, τότε λοι­
πδν οί δαίμονες δι* ενυπνίων θορυβειν δοκιμάσουσιν 
ημάς, τούς οίκείους εαυτών ήμίν ύποδιικνύντε; · ή 
κοπτομένους, ή θνήσκοντας, ή xtrJkp ημών κατεχό­
μενους, κα\ σινομένους. Ό τοίνυν όνε ίροις πιστέύων 
όμοιος έστι τ φ τήν σκιάν Ιαυτού κατατρίχοντι, και 
ταύτην κατέχει ν δοκιμάζοντι. Δαίμονες κενοδοξίας 
καθ* ύπνους προφήται, τά μέλλοντα ώ ; πανούργοι 
τεκμαιρόμενοι, και ταύτα ήμίν προευαγγελιζόμενοι · 

Aciem mcnlis nosirae planc bebeiatam cssc, co-
gniiioncm impcrfoclam cl ignoraiaia: plenam, dis-
siniulari nullo modo potesl. Palaius, seu gula do 
ciljorum genere judicai; aurts dc cogiiationibtis 
decernunt : oculornm liebHuditicnt sol dcpreben-
d i l : animi imperitiani verba prodmil. Euiinvcro 
lex cbaritalis nos cliam ad <*a, <|iix vires iugctxi 

-noslri txccduitt, lonlanda ur^t. ΡΙΌΜΚΙΟ OOUSCO, 

cisi non pronuiilto, post caput de fuga svrtili cx-
plicatuni, cunsequcns tssc, \v\ poiius coiijmiclum 
cuiu illo, nli pauca de itisomitiis iradaiunr, uc bu-
jus qu(#quo doSi illorum vclciatoi uni i-nari simiis. 

^ Insomnium esi agilatio uiciiiis qnict»como carporo. 
J Pbanlasia »eu visum csi ludibriuiii oculornni in 

sopili inenlc. Pbaiitasia seu visio rsl uvocalio ;ini-
mi ab corpore vigilantc. Phaulaeia ctU va«ua rcrum 
vifcio. Ralio qua ad dkfnduiu de soiunib, post in-
stUutaio rcrum traclatidarttin seriem, iududi su-
IMUS, 111 promplu eu. Nam ciiiu posi dcsoriam 
Cbrisli causa doinui» et doincsticos, uos ipsoj pcr 
fugaio patria.», renim cadesiiinii sludto wn.lidci i-
inus, lum pcr insomnia HOA cacodaRiuoiics |>erlur-
barc couanlur : 1Ι1111· nobis doiiiesticoriim iinagine*» 
rcpracsentant, Η vel Samcnlanles exlnbrnt, vrl mori-
lui ieni*'8; vel nostra rausa aflbclos, vcl in< oinmodis 
matlatos objfCiuiil. Qui ina<*rntiiis ul robii» veris 
ducitur, pcrinde facit aiqin* is qtii pcrscqititur um-

τών δραμάτων πεπληροιμένι^ν ημείς έθαμβήθημεν, D b r a m S e ^ 1 » " 1 » canideiiiqiieriiiialiir· oiiqntliciidiiic. 
χα \ώς πλησίον τού προγνωστικού λοιπδν ύκάρ/ον- Ι^ΠΜΟΙΙΟ* iuiiios vanx gbirix'vcinliianles |tcrsom-

M Gen. xii, 1. Η Sap. n f C; I Cor. xv, 35. 

(n) Nulla re subjrcta, sinc rc. 
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num fatieinantar, futura sagacissimc conjectantes, Α χαρίσματος, τδνλογισμδνάνυψώσωμεν. Έν τοΓς 
qitae nobie ingf raut ac denuniiaitt, ul cum ea, qu» 
per somnvm vidirarjs, facia aniroadverlerimas, ple-
U09 tiuporis et adiniralionis, tanquam rerum fulo-
raram prssensionibus dmuitas Ulutiratos, in sa-
perbiam eitollant. lis qui dxrooni Adem pnebent, 
*«pe vatea fuit: ab illis qui Ipaius sotnnia coo-
temnunt, semper mendai deprebensus cst. U cum 
tpiritus ail, intuetur omnia qtue sub complexn ae-
rit fiunl. Cumqae morientem quempiam cogtioteit, 
proinptix ad credendom per tomninm aperii. Niliil 
futuroruro per praescieniiaro cognoscunt. Caelerum 
etiam medici nobi* moriem antr denuniiare pole-
rani. Sjrpc in angelum lucis, aui mariyram foraus 
versi se uobit spccundos per SODIDUBI offeruoi, 

ΐιδομένοις τψ δαίμονι πολλάχις προφήτης έγένετο· 
έν τοίς δέ έξουθενούσιν αύτδν, αεί έψεύσατο. Πνεύμα 
δ τά έντδς τοΰ αέρος τούτου έώραχεν, χαί νοή-
αας αύτδν θνήσχοντα, δι' ενυπνίου έν τοίς χουφο-
τέροις προεφήτευσεν* ουδέν τών μελλόντων έχ προ­
γνώσεως οίδασιν * έπελ οί φαρμαχολ ήμίν χαλ τδν 
θάνατον προλέγειν έδύναντο. Είς άγγελον φωτδςχαΐ 
μαρτύρων είδος πολλάχις μίτασχηματίζονται, χαλ 
ημάς προσερχόμενους αύτοίς χαθ* ύπνους υπέδειξαν* 
διυπνισθέντας δέ χαρ}, χαί οίήσει κατεδάπτχσαν. 
Τούτο δή σοι Ισται τδ σημείον πλάνης* χαλάσεις χαλ 
χρίσεις, χα\ χωρισμούς ύχο&ιχνύουσιν άγγελοι· διυ-
πνισδέντας έντρομους, χαλ σχυδρωπούς άπεργάζον 
ται. Όχδταν έν τοΙς ύπνοις τοίς δαίμοσι πείθεσδαε 

gaadioqae et animi elaiione ubi expergefacli taraus, Β άρξώμεθχ, τότ» λοιπδν χα\ έγρηγορότας έμπαίζουσιν. 
implcto* perdant Hoe libi pro fraudit indicio ai-
gnum accipe. Angeli nobia suppttcia, judida, sejun* 
ctiones repneseutant, et gomuiantea pavidot moe-
stosquo eftkiuiU. Quod si in somniis coeperimue 
dud, aot credere, tunc eiiam vigilanlibot illudent. 

Ό ένυπνίοις πεισθείς είς άπαν άδόχιμος. Ό δέ πά· 
σιν άπιστων, φιλόσοφος ούτος* πάσί σοι τοίς χόλασιν, 
χαλ χρίσιν εύαγγελιζομένοις πίστευε μόνοις * εί δα 
άπόγνωσίς σοι διενοχλεί, χαλ ταύτα έχ δαιμό­
νων. 

Qui fomnionim ludibriit trahilur, nullius penai bomo eal. Qui omnta proraus ot ioania rejicil (m)9 

bic dctnum vere aapiens credendug est. Quicunqae libi per tomnum pucoas, et jndicia exbibeat sotti 
crede. Qood ai te ad desperaiiotiem impellaol, et hmc ab orco eialtlore no dubita. 

Tertinm koc curriculum SS. TriniiatU t$t εαχεδο- Ό τρίτος Τριάδος Ισάριθμος δρόμος · ό ά*ι-
f*r*, quod ingress**, neque dextrortum flcetai, ueqm* δεδιχχως μή MepuJJUfQ δεξιά, ή αριστερά (δ), 
fiifbfranxrfi. 

37 SCIIOUA AD GHADUM 1U. C 
tk meum α mundo, $494 ptnqruuuAom. 

Scholion i . 
Sive (dardictio) propinquorain, opam, ciboran, 

viiiortira tea malaram affeclioaam, svpcrbic el 
elaiioai*, locorum, glorue', el bujtis geoeris alio-
rxm. 

Sckolion a/txd. 
Religiosus peregrinut ett, qui nente omnia pna« 

seolia reliquit. 
Seholion aiiud. 

llle cst peregrinus, cul omnia mondl negotia 
peregrina sunt et incognita. 

SeMion atiud. 
Si l>ei caaea peregrtnaris, noli ie miscere cum 

iis qui in eo loco habilant, neqae sermones cum ^ 
itlii instituas. Alioqui fere pnrslaret le iuter cogna-
loo vivero. 

Scholion 2. 
Qoando religioaiis peregrinos suam aliis prodere 

generis nobililatem caeperit, aui bonorem quaerere, 
liberiua loqul el agere, aal eflcrri et tuperbire, 
bajasvMMil percgriaalio non etl lavdabilii* 

Scholion 5. 
reregrinoa per teparaiionem ab omnibua (curis 

ct negoiiU) pertequiiur douiesttca vitia, et intbi 

(a)Omnia nc?i absohiie, sed quasi propbclica 
laela, vaua; atioqni ncc iis qux (iKlioia ol poenas 
nobis exbibent cretl^mluin essel, quod est conlra uiox 
teqaenlcm scntrntiaiu. 

XXUAIA EII ΛΟΓΟΝ. Γ . 
Περϊ ξετιτεΐας. 

ΣχόΛιοτ α*. 
Ήγουν, συγγενών, χτημάτων, χρημάτων, βρωμά­

των, παθών, μετεωρισμών, τόπων, δόξης χαλ λβο» 

ΣχόΛιοτ ΛΛΛο. 
Κένος έστ\ν δ χατά διάνοιαν έξω γενόμενος πάντων 

τών βιωτιχών· 
ΣχόΛιοτ ΛΛΛο. 

Εενος έχείνος, ού ξένα τά τού χόσμου. 

ΣχόΛιοτ ΛΛΛο. 
Έάν ξενιτεύσης διά τδν θεδν μή θέλησης συμμίξαι 

έαυτδν μετά τών έν τφ τόπφ, μηδέ τδν λόγον σον 
συμμίξης μετ' αυτών. ΈπεΙ συμφέρει σοι σχεδόν 
είναι μετά τών χατά σάρχα συγγενών σου μάλ­
λον. 

ΣχόΛιοτ fi. 
"Οταν δ ξενιτεύων άρξηται άναχαλύπτειν εύγέ-

νειαν, χα\ πα^βησ'ιάζεσθαι, τιμήν δέ έπεζητείν, 
χα\ ύπερηφανεύεσθαι, ή τοιαύτη ξενιτεία ού χολή. 

ΣχόΛιοτ γ. 
Διά τού πάντων χωρισμού τά Ινοιχα δϊώχει πάθη, 

χαί τηνιχαύτα γίνεται βεού αχώριστος. Τών δέ π ι -

(δ) Cod. Α., δ τρίτος έχτύπωμα Τριάδος δρδρος* 
είς δν έμ€άς μηδόλως περιδλέψης, μή δεξιοίς νεύσης 
τι, μηδ' ευώνυμο:ς. 
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•ών συμπαρόντων, ού πολλή ή τή; ξενιτείας ώφέ- Α suiira ctjra Deo inseparabiiiter conjungitiir. QuoJ 

qui iioo facit, nee a vttiis euis aveililur, exiguum 
SIIS peregrinationls fruclum capit. 

Sckotiou δ . 
Pcr propriam voluiuatem intelligti eliam i l la 9 

quae iti mundo pro magnis babentur, eed ab »is, 
qui mundam reliquerunt aliena Mint, sive pocunue 
siitt, tive opet9 a quibua abairacius et profagus ve-
rani el raiiooi otanino conseuianeam ad talutem 
viam ioftUili. 

SchoUon 5. 
Si sublati* ad breve lemput viiiotamin eupidi-

Ulum eausia, diviots couiemplationibas cpciam 
dedcrimu», et in bit semper occupati fueriniua; 
idque unum dunuxat egciimus , faeili nogoito ad 

A£IO. 

ΣχόΛιοτ δ*· 
Ιδίων τών θελημάτων φηολ, χαλ τών χατά σάρχα 

διαφερόντων, αλλότριων δέ έκτδς, ήγουν χρημάτων» 
χαλ χτημάτων, άφ* Δν τις αλλοτριωθείς, χαι φυγών, 
εύλογον χαλ λελογισμένην τήν προς αωτηρίαν φέρου-
ααν δδον οδεύει» 

ΣχόΛιοτ α*. 
Έάν προς ολίγον τών παθών τάς αίτίας έχκόψαν-

τες» ^οίς πνευματικοίς ένασχοληθώμεν Οεωρήμασι, 
έν αύτοίς δε άελ δ ι ατ ρίψω μεν, αύτδ τούτο έχοντες 
Εργον, εύχείρως πάλιν έπι τά τής σαρχδς πάθη τρε 
πόμεθα, μηδέν άλλο έχείθεν χαρπωσάμενοι, ή ψι- Β priora î arnis viiia relabemur, non aliod intie com-
λήν γνώσιν μετά οΐήσεως, ής τδ τέλος ή τε αυτής 
χατά μιχρδν τής γνώσεως οΓησις. χα\ σχδτωσις, και 
ή παντελής τού νου έπί τά ύλιχά εκτροπή. 

ΣχόΛιοτ ς'. 
Τδ οίεσθαι είναι, τδ αληθώς είναι ούχ έφ. "Η μα· 

ταιότης οδν ανυπαρξία χαλ έστι, χα\ λέγεται. Μα­
ταιότητος δέ λογισμοί, αί της οίήσεώς είσι φιλεν-
δαίχτους χαλ φιλόδοξους έγχαθιστώντες. 

ΣχόΛιοτ C 
Σχέσεις ίδΐων τήν του Δώτ γυναίχα έστήλωσαν. 

moilum relaluri quam exiguam cum aniini qtiadam 
eUtione coguilionem, cujus finis h«c ipsa exigtue 
acicntia superba opinio, el menils coufusio, scu 
excecatio, el demum lotaanimi ad miindana rur&us 
conversio esU 

Sckoliou 6. 
38 Negal (Cliaitcus) blero opinari aliquid eeee, 

el verum cese. Vanitas ergo mera, nec est aliquid, 
necdtcitur aliquid. Yaniiatis cogiutionet, tunt co-
gflaltones elattonis, qua ouenlaloret cl iiianuglo-
r i * sectatom creant. 

SchoHon 7. 
Amor reram propriaruin Loii nxorem tn staiuam 

Σχέσεις άλλοτρίων Ήσαύπρωτοτοκίων άπι στέρησε. c verUt; affectus erga res altenai Esae jore primi 
Σχέσεις θελημάτων τά χώλα του λαού έν xfj έρήμω 
χατέατρωσαν. Σχέσεις χτημάτων τήν Ίεζαβήλ άπέ-
χταινε. Σχάσεις χρημάτων τδν Ίουδαν προδότη ν είργά-
αατο. Ό δέ σχολάσας τών τοιούτων, εύρεν αληθώς 
τήν τού ξενιτεύσαντος Αβραάμ φιλόξενου σχηνήν, 
χαλ ζωήν. 

ΣχόΧιστ^. 
"Ορα πώς ού πρδς τά πράγματα γέγονε ή επιστρο­

φή· άλλά πρδς τούς λόγους τών πραγμάτων, ή έν­
νοια προσεπέλααε μόνον, άιδ χαλ χαταχέχριται. Ού 
γάρ είς Αίγυπτον, άλλ* δν τοίς περ\ τήν Αίγυπτον 
τόποις δ νους του λαού χαταβέβηκεν. 

ΣχόΛιοτ 9. 
Χένος έστλν έχείνος δ έν τοίς δμογλώσσοις χαθή- ρ 

μένος» ώσπερ χάθηται δηλονότι ό αλλόγλωσσος, 
ήγουν δ άλλην, χαλ ού τήν αυτήν Ιχων γλώσσαν, 
χαλ φωνήν μετά έτερογλώασου, χαλ ούχδμογλώσσου. 
Κάθηται δέ έν αίσθήσει, δπερ έστλ τδ μή έαυτδν 
χρίνειν άξιον του λέγειν, χαι συνομιλείν τισι. Καλ 
ταύτα Πατράσιν ύψηλοίς. 

ΣχόΛιοτ ι'. 
Μίσος έστι χεχρυμμένη διάθεσις άπεχθανομένη, 

πρδς τι τών λυπηρών * ή μίσος έστιν ή πρδς τδ 
αηδές άλλοτρίωσις, χα\ ή τών λυπούντων αποστρο­
φή. Έπ* ούδενί γούν τούτων ή τών οίκείων γίνεται 
τών μοναχών άναχώρησις 

genrorutB privavit; propria TOlimiaa aflUxU xaewbra 
popali Iti daterto; opum alienarum topidiiaa Jexa-
belem interfecil; pecmniaram appetslio [avaritia] 
Judam fecil prodiloreni. Quibua viliis afeclionum 
qoi cxrel» vere Abrabarai peregrioanli» boepiiale 
tabernociilmm et vitam iuventL 

ScMion 8. 
ABiDtadverto quomodo facia ail redilio non ad 

res el negoiia, aed taniatn quod engitaiio et roens 
propkit ad rea roeculares [iermonet do rebus saecu-
laribus] acecaaerit» eoqao jadiciHm dauiaalionis 
tubierit. Meos enim tcu aniuus populi, ηοα tpse 
popaltu, in vkioa ^gypti loca desceadit. 

Sckolion 9. 
Pteregritjos illeeat, qoi inier aoai lingas geniem, 

unqaam igaarat ejus l inga» tsi alknigena vertatar: 
aive qui alian lbigaani, non earodeM com popolo 
divertMC l iogu* babcu Sedel auten Ucitas ιιι se 
collectue, qaod indignum aa jadicei, qui cum aln 
quo loqxalur, aul familiariut agat, cl bce eximlia 
Patriba* vi*a. 

Scholio* 10. 
Odium esl occulu anlmi aflfectio, qua iudignator 

advonoa aliquid, qood moiestam eoi: aui, odiua 
est aJienatio aoimi ab eo qood ingraium, scu in-
suave esl: aut, oditjm eet aversio roeniis ab Us 
qnut mole&U aunl itobia. Ab nutlo ergo borum 8t 
seteasua a monacbis, qui ftmiliariier cura aliit vcr-
santur. 
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Scholwn II . Α 

AiiHCos para non siitc deleclu ooincs, qiianiumvis 
promptos, *ed qui natura dieni sint. 

€76 

Sclwlion 42. 
Dc&iderium csl f<Tvor antini ex dilccii aHVvtu, 

vclut igiHS conceptus. 
Λ/ίαα\ 

Dcsiderium csl araicitia? increinenturn cam di-
lccto colludeiis. 

89 Scholion 13. 
Si saicuraris cs, iu bonoruiu uecularium tracla-

lione vcrsarc; si nionacbus es, virlulum in gludiis, 
quibu* cxcclhiDt monachi, te exerceae. Sl ulramque 
siniul vilani seclari cuptas, neuiram assequerie, 
uiraquc cxcidcs. 

Scholion 14. 1 

Qui ad inaxiitia aspirat, vdiora negligit. 

Scholion 45. 
Si riiligas quae oporlet, non diliget qua? non 

opoilct. 
Aliud. 

Labora accurate quod laboras, ut stultorum la-
borum labores ctfngias. 

Aliud. 
Parenics nosiri nalurales, noelri quidcm sunt 

secundum sanguinis propinquiiatein: noslri au-
tcm ϋοη siiiu, qnando nos Ιιι pio nostro instilulo 
ηυη adjuvarii. 

Siholicn 16. 
Cavendum nc generis nobiltlatem factt ignobilia 

mendacein rcdarguanl. 
Aliud. 

Ne inniiai is gcneris nobiiiuii, quae ex oarse ett. 
Carnatii enim non ptrelpit ea qua $piriiu$ M. 

Schotion 17. 
Qnando audis a Oouiino dici : Οχι non renunttat 

omnibus qxcc pvuidei, non est me dignus * · ; ιιοιι de 
pecumi* lanluiii dicium aceip*, ted de omiiil us 
vilioMS rebus el iitgoiiis. Nemo enim, inqitit, mi-
tiluns iwpiicatur neyoim tvculuribHi n . Qui entm 
nna cuiu bii ocriipatinidbtis rull -.ravos (animi 
*·ι cotpoiis) affectus cvolarc, periude facit atque 
ιβ qui ignein palca el siramiiie conalur exxiin- ρ έπιχειρούντι, 
guerc. 

Scholion 1 8 . 
&ecularia colloqiiia appellavil illa qiue e saeculo 

Mini ; indeccalia vero dixit, quod sint erubesceiida 
el noxia iis qui sxoulum ftigertint, mundoquc re-
iiuntiariinl. 

Schotion 1 9 . 
Ad bnnc inodmn (haucquo ob causam) saspe ao-

liludo cst utilis, nunc quidem primum e s.vculo 
ciemillbus, nunc aulem eiiani forlibus el excrci-
lai.s. Fii^ieuiibus pikiium munduni. ne b»beant 

ΣχόΛιοτ ui. 
•ίλους κτώ μι; πάντα; τους βουλομένου;, άλλά 

τούς τής φύαειας άξιους δντα;. 
ΣχόΛιοτ ι;Λ 

Πδδος έστι ζίζι; ένοιάΟετος διά πυρδς επιθυμία; 
τού φιλουμένου. 

"ΑΧΙο. 
Πόθος έατ\ φιλίας δπέχτααις τφ Ιρωμένφ αυν-

διάζουαα. 
ΣχόΛιοτ ιγ. 

"Δν t l κοαμιχδς, έν τή διαγο>γή των χοαμιχών 
αγάδων άναστρέφου. Εί δε μοναχδς εί, έν τοίς fργοις, 
έν οίς άριστε ύουσιν οί μοναχοί διάτριψον. Εί μέντοι 
έν έτέροις [έχατέροις] βούλει άναστραφήναι, άπδ 
τών δύο πεσείν μέλλεις. 

ΣχόΛιοτ ιδ' 
Ό τά μέγιστα Οέλων ούχ ένασχολείται τοίς εύτε-

λεστέροις. 
ΣχόΛιοτ uf. 

Φιλών & δεί, ού φιλήσεις ά μή δεί. 

"ΑΧΙο. 
Πόνον πόνε ι εύπόνως, ίνα δυνηθής έχφυγείν τών 

ματαίων πόνων τούς πόνους. 
ΆΛΛο. 

Έμών μέν είσιν οί χατά σάρχα γονείς, διά τήν συ γ-
γένειαν τής σαρχός. Ούχ ημών δέ χαθ' δ ού συμπράτ-
τουσι τφ Οεοσεβεί ημών σκοπφ. 

ΣχόΛιοτ iCf1. 
Μή πως τήν σωματική ν εύγένειαν αί αθέμιτοι 

πράξεις ψευδομένην έλέγξωσιν. 
'ΑΛΛο. 

Μή έπερείδου εύγενεία σαρκός. Σαρκικός γάρ ού 
δέχεται τά τού ,ττεύ^ιατος. 

ΣχόΛιοτ ιί". 
"Οταν άκούστ4ς τού Κυρίου λέγοντος, δτι ΕΙ τις 

ούχ αποτάσσεται πάσι τοις σντ αύτφ, ούκ έστι 
μον άξιος, μή μόνον περ\ χρημάτων νόει, άλλά κα\ 
περ\ πάντων της κακίας πραγμάτων. Ουδείς. yr\z\, 
στρατευόμενος έμπΛέχεται τοις τον βίου χραγ· 
ματείαις. Ό γάρ μετά τής εμπλοκής τά πάθη ν:-
κήσαι θέλων, όμοιος έστι τφ μετ* άχυρων σβεννύειν 

ΣχόΛιοτ ιι\\ 
Κοσμικάς ομιλίας είπε τάς έκτου κόσμου * άκο­

σμους δέ είπεν αύτάς διά τδ αίσχράς είναι, κα\ βλα­
βερές τοίς φυγούσι τδν χόσμον. 

ΣχόΛιοτ ιθ*. 
Κατά τούτον τδν τρόπον, και έρημος πολλάχις ποτ£ 

μέν τοίς φεύγουσι γίνεται ωφέλιμο;, ποτέ δε τοί; 
δυνατοίς. Τοις φεύγουσι μέν, ινα μή εύρεθή ύλη 
αύτοϊς αύξήσαι τά πάθη αυτών. Τοί; δυνατοίς δέ εν 

·· I Cnr. Μ. 14. ϊ ύ I-iic. χιν, 53. »Τ II Titn. ιι, 4. 
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X A \ xzw.rzzi πρδς τούς Α maleriam augftndi cnpidil.tttm afferltis, stn pas-

siones: foriibus aufem, nc scmpcr in mcdia pec-
candi materta, et acie contra liostem \ersari co-
gantur (sescque pertculis ohjcctan'). 

40 Schoiion 20. 
Visi et insomnii discrimeti ila intcllrges : visum 

©sl, quod in somno pcr visionem, quastin scns» 
apparrl el videtttr: inspmnium, qtiod iu somno 
per ioiaginaiionem Iractatttr et cogitaiur. 

ScholioH 21. 
Per \occm άχινησίαν sine moiu, quieicm inlrl-

ligit: cutit antem nioitig sex tiiodis acciptaiur pro 
genere (scu gciieratioiie), corruplione, aiigimfiita-
tioiie, altcralione, diniinutione ti locorum mnla-
lione, nullo lioruui carere corpus videinr. Quie cit 

Β aulem magta dum fonmum carpif, ct quod per so 
est mobilc, lonc quasi sit immobil»\ niolileqm-
dein Aoiiira sua, immobile quod ila tlii accidai. 

Uiadochi, c. 38 el 59. 
De eo quod bonum sit, mdli omnitm visioui no-

«turna? ciedere, exempJo nobis sil bnjus rei ia-
Diulus, quem doinintis ex longa peregi iuatioitc r<>-
versus, nortii anto veaiibulnm domus evocet, cui 
serviisnullomodo volneril aperire : meiueial eniui 
nc se simililudo vocie faileret, et rerom, qtias a 
domino commissas habebat, prodtiorem faceref. 
Cui dominut posiea die cum illuxiistt, non folum 
iralua non est, sed multis rtiaro latidibn* ornavir, 
quod domiut vocem prxsiigiag exislimarif, dni» Μ·? 
quid de rehas domiiti sui d<p«>rd«?rel. 

«α 
τω μεσά^ειν έν ύλη 
πολέ μους τού ποντ ρου. 

ΣχόΛιοτ χ*. 
•Οράματος χαι ενυπνίου διαφοράν ούτως νοήσεις. 

"Οραμα έστι τδ ώς Ιν αίσθήσει σχεδόν καθ* ύπαρ 
δρώμενον · ivvxvtov καϊ τδ καΟ' ύπνον φανταζόμε-
νον. 

ΣχόΛιοτ χα*. 
Άχινησίαν τήν ήρε μ ία ν φησί. Έξαχώς γάρ τής 

νιχήσεω; λαμβανομένης, γένους, φθοράς, αυξήσεως, 
αλλοιώσεως, μειώσεως, χαι τόπων μεταβολής, χαθ9 

ουδέν τούτων τδ σώμα φαίνεται ύστερούμενον * ήμε-
ρεί [ηρεμεί] δε μάλλον ύπνώττον, χαί Ιστιν ακίνη­
το ν, κινητόν τδ μέν πεφυκδς, τδδέ πεπονθός. 

Αιαδόχου. 
Περ\ τού, δτι χαλδν μηδεμι$ όλως δράσει πείθε­

σθαι, ήτο πρδς υπόδειγμα ήμίν τού πράγματος, 
δούλος ύπδ δεσπότου νύχτωρ, κα\ μετά πολλήν απο­
δημία ν, πρδ τών περιβόλων τής οικίας καλούμενος, 
φτινι τήν άνοιξιν τών θυρών δι' δλου ό οϊκέτης ήρνή-
σατο. Έδεδίει γάρ μή ό μόρτης αύτδν φωνής συναρ-
πάσασα προδότη ν παρασκευάση γενέσθαι, ώνπερ 
παρ* αυτού έπιστεύετο πραγμάτων. 'Ιλτινι ού μόνον 
ούχώργίσθη ημέρας γενομένης ό κύριος αυτού, άλλά 
κα\ πολλών έπα· νιο ν ήξίωσεν, δτι χα\ τήν τού δεσπό­
του φωνήν πλάνην είναι ένόμ'σε, μή τι Οέλων τών 
αυτού άπολέσαι πραγμάτων. 

Α Ο Γ Ο Σ Α ' . 

UF.pi της μακάριας, χαϊ άειμτήστου ύχαχοής. 

Πρδς (I) τούς πύχτας ήμίν λοιπδν, χα\ τού Χρι­
στού άΟλητάς «εριών δ λόγος εύΟέτως κατήντησεν. 
Παντδς μέν γάρ καρπού προηγείται άνθος· πάσης 
δέ υπακοής ξενιτεία, ή σώματος, ή θελήματος. Έν 
ταίς δυσ\ γάρ ΐαύταις άρεταίς, ώσπερ έν χρυσαίς 
πτέρυξι πρδς τδν ούρανδν άόχνως ανέρχεται ή δσία. 
Κα\ ίσως περλ αύτης πνευματοδόχος τις έμελφδησε. 
Τίς δώσει μοι πτέρυγας ώσεϊ περιστεράς, χαϊ 
χετασβήσομαι διά πρακτικής, χαϊ χαταχαύσω διά 
θεωρία; xa\ ταπεινώσεως ; Μηδ* αύτδ τδ αχήμα, εί 
δοχεί, τών ανδρείων τούτων πολεμιστών παραδράμω- jy 
μεν τφ λόγο/ χατάδηλον ποιήσασθαι, χώς τε τδν θυ-
ρεδν κατέχουσι τής πρδς τδν θεδν χαί πρδς τδν γυ-
μναστήν πίστεως, έν αύτφ ώς είπείν πάντα απιστίας 
ή μεταβάσεως λογισμδν άπωθούμενοι, τήν τε μάχαι-
ραν τού πνεύματος άνατείνοντες διηνεχώς, χα\ πάν 
εαυτών θέλημα πλησιάζον αύτοίς άποκτείνοντες, θώ­
ρακας τε σιδηρούς πραότητος, χαι υπομονής ήμφιε* 
σμένοι, πάσαν ύβριν χαι χέντησιν, κα\ βολίδα εαυ­
τών δι' αυτών άποκρουόμενοι* δχουσί τε κα\ περιχε-
φάλαιον σωτηρίου τήν τον προεστώτος δι' ευχής σχέ-
πην. Ίστανται δέ σύμποδες ούδ* δλως, άλλά τδ (%) 
μέν είςδιαχονίαν προτείνοντες, τήν δέ έπι προσευχή ν 

* Psal. LIV» 7. ·· Ephaa. νι, 17. 

GRADUS IV. 
De beata umprrqti landanda, tia memoranda oh-

dvtnlia. 
Ad pugiles et albkaas Cbrislia nobis deinccp* 

oraiio insliluetur, qu« loc<» suu ordineque nobi* 
occurril. t t fruclum oiniie-n flos pr.^cedil, ila 
omnem obedienliaro fuga inundi, quae vtl «orpore 
iit, vel voluniate. Uis quippe duabus viriuiibus, 
tanquam aurei» quibuadam alis, anima sancta a l 
c<Klum ardenter enttilur. Et fortasae de bac, divitii 
Spirilus baostu ebrins vales cecinit, com duii : 
Quis mihi 41 dabit ptnnat thut columba, ei tolabo 
per aciionem et requietcam " per conlempla-
tionero et animi demissionem ί Sed cniin, si vide-
tar, non pratereumtas est bic generoeorum bella-
torum armalune babitus: dictione scilicei expli-
canduni, quomodo lencre soltanl sculura ildei erga 
Deuin, et reiigiora pala>slrac diclalorcm, quo omncui, 
ut »ic loquar, infididitaiiselaverBioniecogiiatioiieiu 
reiundant; et gladium apiiilus semper stricuim h -
neaut, quo volunlaiis conlravenientis snisuni ίο » 
clent; iboracet fcrreos maneureudinis ci paiieiui:n 
induanl, qoibus omnes coniumeliax, sliinuloa, ix 
jacuia verborum rcpellant. Gcstenl ei galeam ea-
lutis *·, praesidis, inquain, pro nobis assidue pre 
cantix Ipgumcntum. Strni nutcm nullis ronipedut 
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vinculis Hberi, alleruroque pcdum ad obcxnda mi- Α άκίνητον έχοντες. Υπακοή έστιν άρνησις ψυχής οί-
aisfceria excendanl; altcrura vero ad assidoant pre-
cationem immotum leueant. Obedientia cst pcr-
fecta animse propria?, per corporis oflfcia deraon-
slrata abdicalio. Aul conira fortasse: Olwdientia 
tsl seitsuum in anima viva mactalio. Obcdienlia 
est motus simplex, el inexcassus: volunlaria mors; 
incariosa vita, securum periculum, expedila apud 
Dciim defensio [indcfensa Dei propugnalio], mortis 
secaritas, uavigaiio sine pericido, dorniiens pfre-
griiiatio. Obedientia esl auimi in roorte securiias, 
aepiiltura vobinlaiis, excilatio buraimalis, qu:e non 
obloquitur [conlradicit], nondijudicat, nec bona tan-
quam niortua, nec vulgi opiuione mala sentit. Qui 
eirini animam etiam religtoso morlificaveril, de 

κείας παντελής διά σώματος έπιδεικνυμένη ενεργώς· 
"Η τάχα τδ έμπαλιν, υπακοή έστι- (3) νέχρωσις με­
λών έν {ώση διανοία. Υπακοή έστιν ανεξέταστος κ ί · 
νησις, εκούσιος θάνατος, ά περίεργος ζωή, αμέριμνος 
κίνδυνος (4), άμελέγητος [άμελέτητος] Θεού απολο­
γία* αφοβία θανάτου, ακίνδυνος πλους, ύπνούσα όδοι-
πορία. Υπακοή έστι μνήμα θελήσεως, καλ Ιγερσις 
ταπεινώσεως*ούχ άντε ρε ί, ή διακρίνει νεκρές έν άγα~ 
θοίς, ή τδ δοκείν πονηροί;. Ό γάρ (5) θανατώσας 
αύτοΰ εύσεβώς τήν ψυχήν, υπέρ πάντων άπολογή-
σεται. Υπακοή έστιν άπόθεσις (6) διακρίσεως έν 
πλούτω διακρίσεως, άρχή (7) μέν νεκρώσεως, καλ ψυ­
χής θελήματος, κα\ μέλους σώματος πόνος* μεσάτης δέ 
ποτε μέν πόνος, ποτέ δέ άπονία* τέλος δέ αναισθησία 

oinmbus gese ipse purgabil 42 ac dtfendel; [qui B λ ο ι π ο ν **σ«» *«* άχινησία πόνου· τότε πονών δράται, 
enim scnsum anima? suas pic maclavit, (mor- * a X «^νόμενος δ ζών νεκρδς ούτος δ μακαρίτης, δταν 
liilcavh) in omnibus excusabilur.] Obedienlia est **υτδν δψεται τδ οίκείον ποιοΟντα θέλημα, δεδοιχότα 
jtidicii cuin summo judicio abdicalio. Principiuni τήν βασταγήν του εαυτού κρίματος. 
bojua rcbgiosac mortis, qua volonlate animi, qua corpori» eentu ei membroruin, babet laborc. 
Iledium alias adliuc laboriosum est, alias caret labore. Finis jam vacal omni aenara laborii, etmo α 
periuibaiionis. Tum primum perbeaius hic idemque vivus juxta aique mortaiis sentil laborem el 
dolorem cam aiiimadveilit suum ae volunlatisaensom secutum, ex qoo toi pondas jadicii refonnidat. 

Quicunque ad religiosae professionis sladium de- "Οσοι (8) πρδς τδ στάδιον τής νοεράς ομολογίας 
currcnduro vcslem paraiis ponere: quicunque jti- έπεχειρήσατε άποδύσασθαι* δσοι τδν του Χριστού ζυ-
gum Chrisli in cervicem vealram vullis lollere: qui- γδν έπ\ τδν οίκείον αυχένα άραι βούλεσθε· δσοι έχ 
cunque ab boc ipso puoclo tempori* impedimenU τούτου τδ εαυτών φορτίον έπλ τδν του έτερου τράχη-
aircinarum ίο alteiius bumeros rejicere couamini: g λονέπιθείναι σπουδάζετε· δσοι τάς εαυτώνώνάςγρά-
quicunque voe ipsos iu serriiuletn tranacribcre el ψαι έχουσίως σπεύδετε, χαί άντ' εκείνων έλευθερίαν 
cmancipare properatit, αι pro illa veram in liber-
iatem aatcramini: quicumque rnanibus aUeuis le-
vati, boc ingcns mundi pelagu» irajicere cuptus, 
acitole vos atperam quidem, aed compendiosam 
vtam intistere, qu* iinuin duotaxat, et unicum in 
•e conifcet erroris labyrintbum ίδιορυθμίαν di-
cttiin (si pro lui nempe ipaius judicii senau, sine 
declu allerittft veWs progredi); quam qui cautut 
omnitto derlinarit, bic vcro priosquam iler esi in-
grcaaus, jam ad mrtam eororo, qoae bonesta, re-
ligioba, ei Deo graia vidcmur, pervenil. Obedientia 
quippe nibil aliud ^ l , qiiam sibi ipsi in oinni-
bus per omnem vitam ad moriem ueqtie diffi-

γραφήναι ύμίν βούλεαθε* δσοι χερσλν έτερων ανυψού­
μενοι νηχόμενοι τδ μέγα τούτο περαιούσδε πέλαγος, 
γνώτε ώς σύντομόν τινα, χαλ τραχείαν δδδν βαδίζειν 
έπεχειρήσατε, μίαν πλάνην χαλ μόνην έν αυτί) κε­
κτημένοι, αύτη δέ καλείται (9) ίδιορυθμία* δ γάρ 
ταύτην είς άπαν άπαρνησάμενος, Ιν οΤς δοκεί |ΐναι 
καλοίς (10), χα\ πνευματικοίς, χαλ θεαρέστοις πρδ 
τού βαδίζειν Ιφθασεν. Υπακοή γάρ Ιστιν απιστία 
έαυτφ έν τοίς χαλοίς άπασι μέχρι τέλιους ζωής. Μέλ­
λοντες έν Κυρίω τδν εαυτών αυχένα κλίνε**, σχοπό) 
μέν χαλ λόγψ ταπεινοφροσύνης, χαλ χυρίω; τήν ημών 
σωτηρίαν έτέρφ, έν Κυρίφ πιστεύειν* πρδ μέν τής 
εισόδου, είπερ τις πονηρία, χαλ φρόνησις παρ* ήμίν 

df re. Qraicanque cerxkem jago Domini sobjicare 0 τυγχάνει, τδν χυβερνήτην άναχρίνωμεν, χαλ έξετάσω-
43 ct ftubaititiooie ac aaluiia studio noslrain §a-
Ivlem alleri in Domtno vere comraittere volainut, 
anio iBgressuai rebgionix (si qua tamen iu nobif 
eal wica salis, osioUs, inquan, et prudenlix) ga-
beraaiofem diligonler anle ex|doremua ei cxi uiia-
mua, atqae, at iia loquar, lotum perteuiemus, ue 
pro xxvarcbo in remigem; pro medico in «grum, 
pro perfecto in viliosuni ei affeclibws obnoxium 
incidamas, adeoque, dum porloia quaerimu ,̂ iu 
Scyllaa el Cbarybdim cum ccrlo naufragii exitio 
Impingamtts. Caaemm ubi sladium pielalis i t 
obedieulias ingresei iuerimus, bouoro praesiikm 
nosiram neqoaquam amptius judicabiiuue, iieque 
illioe roorei ulla ralioac ad jndicii nostri ceusuram 
revocabimus, quamvis nonnttllaa, ul in boraine, 
labet maculasve exiguas notavcrinius : alioqui nul-

μεν, χα\ , ίν' ούτως είπω, πειράσωμεν, ίνα μή τφ 
ναύτγ] ώς κυβερνήτη, χα\ τφ νοσούντι ώς ίατρφ, χαλ 
τφ Ιμπαθεί ώς άπαθεί, χαλ τφ (II) πελάγει ώς 
λιμένι περιπεσδντες, Ιτοιμον εαυτής εύρήσωμεν 
ναυάγιο*;. Μετά δε τήν έν τφ σταδίφ λοιπδν της ευ­
σέβεια;, χα\ υποταγής είσοδον, (12) μηκέτι τδν χαλδν 
ημών άγωνοθέτην έν τινι τδ σύνολον (13) άναχρίνω­
μεν, χάν τινα έν αύτφ ώς έν άνθρώπφ ίσως Ιτι βρα­
χέα πλημμελήματα θεασώμεθα. Εί δέ μή, ουδέν έχ 
τής υποταγής οί άναχρίνοντες ώφελούμεθα. Άνάγχη 
πάσα τούς βουλομένους έν τοίς έπιστατούσι πίστιν 
άδίσταχτον διά παντδς χατέχειν, τά τούτων κατορθώ­
ματα έν τή αυτών χαρδία άνεξάλειπτα, χαί αείμνη­
στα φυλάττειν, ίνα δτε οί δαίμονες ήμίν άπτατίαν 
πρδς αυτούς σπείρωσιν, έχ τών έν ήμίν μνημονευομέ· 
νων άποφιμώιωμεν. Καθόσον γάρ ή πίστις θάλ>4ΐ i f 
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τ% καρδία, χατά τοσούτον χαλ τδ σώμα σπεύδει έν τή Α lnm cx obsequendi fcludio fruclum oper.nc refere 
διακονία. 'Επάν δι είς άπιστίαν προσκόψη, έπ±σε· 
Πάντως γάρ ο οϋχ έχ χκοτσως, αμαρτία εστίν. 
Έπάν σε δ λογισμός άνακρίνσι, ή κατάκρινα: τδν 
προηγούμενο ν ύποβάλλη, ώς άπδ πορνείας άποπήδη-
οον* μηδ* δλως τω δφει τούτφ παράσχης άδειαν μή 
τόπον, μή είσοδον, μή αρχήν, •θέγγου δέ προς τδν 
δράχοντα* *Q άπατεών* ούχ έγώ τού άρχοντος, άλλ* 
αύτδς τδ έμδν κρίμα άνεδέξατο* ούχ έγώ εκείνου, άλλ* 
αύτδς έμοϋ κριτής χαθέστηκεν. "Οπλον μέν οί Πατέ­
ρες τήν ψαλμφδίαν, τήν δέ προσευχήν τείχος, λουτή­
ρα δέ τδ άμωμον δάκρυον είναι ορίζονται* τήν δε μα-
χαρίαν ΰπαχοήν δμολογίαν έκριναν, ής (14) χωρίς 
ούδελς τών εμπαθών δψεται τδν Κύριον* δ ύποταχτι-

inu3. Prorsus necesse ctl ut qui bou® mctuia 
coiistaiuiani crga suos majores iuconcussaui tueri 
ttaUiil, rccte facU illorura «t virlutes iuliiuis animi 
sensibus reponat, nec unquam ex mcmoiia delcat, 
sed fixa aelernaque cusiodial; ut si quando satoret» 
maioram dsmonet dtffideniiaj semiaa conira ca?-
nobii anlitiites in nobis »i aiaerint, cx p» ;etcrilai 
vitaa» recordaliono cerberorom ora reluiidaiutis. 
Nam quo magis fidcs in awimo subjecli ciga rdl-
gioso* Palrcs eCDonierit, boc prompiius a<! oiunia 
corpus oflicta discarretx Quicuuque vero ad difli-
deniis anioii scopulum offenderit, labeiur; huo 
Jam laptus est. Quktauid tnim non cx fuie agit% 

χδς αύτδς τήν ψήφον χαθ* εαυτού έχφέρει εί utv(cod. Β peeeatum e s l Μ . Ubi ie cogtlaliouuin 44 t u r u x ' m ~ 
Α · γάρ) διά (15) Κύριον τελείως υπακούσει, έί χα\ μή 
δόξει τελείως, τδ εαυτού κρίμα έξεδυσατο. Είδε τδ εαυ­
τού Ιν τισιν ΙχπληροΤ θέλημα, ή χαί δδξει ύπαχούειν, 
αύτδς τδ φορτίον επιφέρεται* εί μέντοι αύτδν έλεγχων 
δ προεατώς ούχ έπαύσατο, εύ άνίχοτ εί δέ (16) σε-
σιώπηχε, τί λέγειν ούχ έχω. (Μ Ιν (17) άπλότητι ύπο-
τασσόμενοι Ιν Κυρίω χαλδν δρόμον περαιούσι [cod. 
Α. περαιούνται], μή χεχενηχδτες ΙαυτοΖς δι* άχριβο-
λογίαν τήν τών δαιμόνων πανουργίαν. Πρδ πάντων 
έξρμολογησώμεθα τφ χαλφ ημών δικαστή χαλ μδνφ, 
εί δέ χελεύει χαλ πάσι * μώλωπες γάρ θριαμβευό-
μενοι, ού προχδψουαιν έπλ τδ χείρον, άλλ* Ιαθήσον-
ται. Φοάερόν που παράγε νόμενος έν κοινό· ίφ χαλάν 
χριτου, χα\ ποιμένος έώραχα χριτήριον. 

pulerint, αϋ in pnesidem luui», aul inquiras, aut 
cxni damne», ab illlt lanquam ab slupro resili; 
fteque deccptas buic ripcrae ullan lideia pi*b«, 
tieque locu» da, ncc adiium, nec ullua principii 
veaUgiaru. Qvin cu exeetram illaro eic coropclla: 
Aodin' boaiaui tu generis dcceptor? Non ego pra> 
sidin in me jadiciam, sed mcum ipse in sc su»c»-
p i l : ηοα illius ego, led meut ille judex cst. Ila-
joret nostri arma religionis dixere psalmodiani; 
•Menia, preeea; balnea, tinceras lacryma* : saucam 
vero obedienliam confeaaioueiu rsse juY.icaruiit, 
•ioe qua oemo, vitils obnoxiu», ad Dei conspccJam 
admittaUir. Sabjectoe advcrans seipsum feri sen-

C tenliam. Naro si in graliam nuniinis porfecte 
obedierU, qnarovU ooo vtdeaiur perfeeto td Cacere, jxdtcio lameii %t Hberavit. Quod εί quacuuqne ίιι 
r t p r o t a » vakiaUlia arbitratu qaid foxeril, etiamai obocqai videalar, divmi lameu judicii diacrimeu 
tdibit. 8i tame» iptaai coeaobii pnefedas attiduo verborvm jorgio everberare nou cessabit, nonduui <»ι 
cooeia«>aUie. 8i vero coenobiarcba lacoorit (tanquam de despcraio) non babeo quod dicaw. Qui iu 
DMriM com almpliciiaie aubjeeii, per curiosam remn intprraUrvnt diaquisilionem insidias, el arioa 

ΙΛ Μ non coucilanl, felicilcr vitae sUdiuui dccurrmil. 8ed primum oronium, opliuio judici 
pmleriUe vilac poceau aperiamnt, Idque vel eoli, vel si iwp^rcl i!lc, omnibus. Oaie»sa quippa 

ei Ια pablican proiau vubxera faeile evrabvutur noqNO recrudesceni ampliux. 
Τετυχηχε γάρ μου Ιχείσε υπάρχοντος, τινά δχ λη- 4S C u » i n ^ujosdaoi pnaclari judicis, el r«?lr 

άτριχης τάξεως τ ) μοναδιχ*, προαελθείν πολιτεία, fiooi paOoria (α) coenobiuxf veolsicm, iremendinu 
δν δ άριστος εκείνος «οιμήν, χαλ ίατρδς έχέλευσεν 
δπι ημέρας έπτά αναπαύσεως ά«άσης άπολαύσαι 
πρδς θεωρίαν χαλ μδνην τής έν τδχχρ χαταστάσεως. 
Μετά ουν τήν (IS) έβδδμην προσχαλεσάμενος 
αυτ¥ν κατ" ίδίαν 4 ποιμήν ήρώτα, εί άρεστδν αύτφ 
τήν οννοίχησιν μετ* αυτών ποιήσασθαι · ώ* δέ συν· 
θ?μενον αύτδν μετά πάσης είλιχρινείας έθεάσατο, 

une pro) trianaali judiciam spectavi. Ε sorte 
lalronero, me pneaeale, venit qoidam uii geitut 
vit» rdigiotuiB cempkclereiur. Huic opiimufi tlle 
patlor, el roodkns aepiem diet td animi qub*eai 
dedil, inlra quoo morea loci el reNgios*e viias Ma-
tum illie explorarei. Posi cxactaoi bebdomailem, 
pnesea accertiium seortooi perconlatuse&i an pla-

«αλιν ήρώτα τί αύτφ άτοπον έν τφ χόσμφ πέπρα- D corel titam illic cxm aliia religiotam degere. Ubi 
χται. 'είς δέ οίδεν αύτδν σύν τφ λόγφ πάντων προ-
θύμως έξομολογησάμενον, πάλιν" «ρδς αύτδν {ί$) 
πειράζων έλεγε * Βούλομαί σε, φηολν, έπλ πάσης της 
άδιλφοτητος ταύτα θριάμβευσα ι. Ό δέ δντως τήν 
εαυτού άμαρτίαν μισήσας (£0) εκείνος, χαλ αίσχύνης 
άπάσης χαταφρονήσας άδιστάχτως ύπέσχετο · χαλ 
εί βούλει, φησλ, χατά μέσον ^Αλεξάνδρου τής πό­
λεως. Είτα συναθροίζει δ ποιμήν έν τφ Κυριακφ 
πάντα τά πρόβατα τδν άριθμδν τριακόσια τριάκοντα, 
χαλ τής θείας αυνάξεως τελούμενης * ήν γάρ Κυριακή 

poratitaimiiai atte, ei oino fraade didoqae respon-
dista seaaii, porro iaterrogavii quid iu onrai viia 
oefaria soeleraieque Ceceril. Cum et hic ap*rte 
prompiequc, Η pradeiiier cofiicssuiu aidmadvei-
tiaael; rorsun lenUndi caoaa : PUcci, inquit, uti, 
qus hic aoli mihi aperuitfi, illa ipsa in loiius COJ-
nobit coovonlu publice expooaa. Hic illc revera sua 
scelcra cxsecralus, veroquo odto prosecuias, oiuni 
verecundi» pudore projecto, consunlissime ae fa-
clarom proinisil: ei, si placet, ioquit, iu onodia 

i . xiv, 25. 
U ) Qaod orai Atoxandri», ni tcholiaftlcs docci, oon Ralibu, ut olim exiatimabam. 
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Alcxandi i.fl foro facino a mca protlamalo. Krgo Α τών ήμερων, μετά τήν συμπλήρωσιν του Ευαγγέλιο* 
(ubi ριυιιψίιπυ vidU) coarlo jwslor iti Ifinplo lolo 
ovili ca!ui|t;e iialrwn (craut inibi trcrcnit supra 
irigiiita), rfum rcs divina fierct, cral enim dies Do-
minira, imnidum Evangrlii Icciionem, rcum illum, 
jam tum inculpatum, iulroducit, manus post (crga 
revinctum, Jionido ci l i i i i sncro cinotum , raput 
fiuerc rotispcrsuin, fiuic ρ<τ quosdam c coenobio 
lra<tum, ct pciTuuclorb» Ycrberalum, ul ip*a viri 
specics l iTrere l omncs, ipsoquc priitio a s p c c t u ^ © 
0111111'$ pt-rciilsi i " aprrlum proriimpcreril <-jtilatum : 
nemo enini quid rci grreiviur antc agnovcral. Cum 
deinde reus ad Forcs trnipli porvcnissrt, saccr ille 
«i humanx saluiis stndiosus antisie* ingenli voce 
iiitonuil, illoque compcllaio : Sistc gradiim, inquit, 

είσφέρει λοιπόν τον άμεμπτον κατάδι^ον εκείνου 
Οπό τίνων αδελφών συρόμενον κα\ μετρίας τυπτδ-
μενον, τάς χείρα; δι' δπισθεν δεδεμενον, και σάχ-
κον τρίχινον ήμφιεσμένον, χ α \ σποδον έπι τής κεφα­
λής, ο'>ς καϊ έξ αυτής τής θεωρίας απαντάς κατα-
πλαγέντα; ευθέως τφ κλαυθμώ άλαλάξαι · ού γάρ 
εγνω τις τδ γινόμενον. Είτα ώς πλησίον τών τής 
εκκλησίας πυλών δφθασε, προσφωνεΓ αύτώ ή ιερά 
εκείνη του φιλάνθρωπου κεφαλή μεγάλη τή φωνή · 
Στήθι, ανάξιος γάρ υπάρχεις τής ενταύθα είσόδου. 
Εκπλαγείς ουν έπ\ τή τοΰ ποιμένο* έξ Ιερατείου 

έναχΟείση προς αύτον φωνή * ένδμιζε γ ά ρ , ώς 
έσχατον ημάς δρκοις έπληρσφόρει, ουκ άνθρωπου, 
άλλά βροντής άχηχοέναι · πίπτει μέν εύθiως έπλ . r k , . — , — Γ-_ — 

nidignus es, qui pcdeni huc infcras. Hic ille voce D πρόσωπον έντρομος γενόμενος, κα\ ολος τφ φό6ψ 
c sacro pastoris oic ad se dolala aKonitus (ul jura-
lissimus nobis aflirmabat sc non loquenlis vocem, 
sed fulrainanlis tonilru au.iisse), illico pronus in 
facieni plenus terroris ac irctnoris concidit. Jacen-
tcm humi et pavimcnmm largo larrymarum imbre 
irrigantem, rursus ille mirandus animorum mcdicus 
(qui salulem illius miscri omnibus modis procu-
abat, omnibusque fonnam vcrc salutaris c l effl» 

«•acis humzlitaiis proponerc cupiebai) bonalur im-
pcraique, uti quidqnid (impic scetaratoque) egtsset 
*igiUatim per capiia singula ordine cxponat. Ergo 
<:um borrore oronium omnia speciatim confiictur, 
mnniunique aures altonitns rcddii, dum facinora 

κλονηθείς. Χαμαι τοίνυν υπάρχων, κα\ τδ έδαφος 
τοις δάκρυ σι βρέχων, επιτρέπεται πάλιν παρά τού 
θαυμάσιου (ατρού τού τήν σώτηρίαν αυτού έν άπασι 
πραγματευομένου, κα\ τύπον σωτηρίας κα\ ενερ­
γούς ταπεινώσεως πάσι παρέχοντος, είπείν πάντα 
τά πεπραγμένα αύτφ κατ' είδος έπ\ πάντων. Ό δέ 
μετά φρίκης εξομολογεί τά άπαντα καθ' έν πάσαν 
άκοήν ξενίζονται * ού μόνον τά σωματικά κατά φύ­
σιν, κα\ παρά φύσιν, έν λογικοις τε ζώοις, καλ 
άλόγοις · άλλά γε κα\ άχρι φαρμακειών, και φόνων, 
κα\ έτερων, ών ού θέμις άκούσαι, ή γραφή παρα-
δοΰναι (21). Έξομολογησάμενον τοίνυν επιτρέπει 
εύ&έως άποκαρθήναι^ και τοις άδελφοις συγκαταρι-

;ipei i l fanda, infanda; quseque ex naiurae consuelu- ^ θμηθήναι. Έγώ δέ τήν τού οσίου εκείνου θαυμάσας 
dine, qua^quc contra naluram in bomines, et ju 
mcnta peccaral. Non tacuil veneficia, non cacdes, 
ιιοιι alia, qua&queaures horreant, qua?que cbarla; 
ι rubescant. Confessionc ergo purgalum, statim 
jubel in monachum aUouderi, ei in frairum con-
luberiiiuin admiui. Ego^ero sapieiuis viri (pracsulis 
iiiquam) adiniralus sapicntiam seorsini ex illo per-
conlabar, qua gralia lale umque iiiusilalum spe-
ctaculum inatiluissei. Ille vero ut verus medicos: 
Duas, inquit, ob cau&as id feci; primum uti sua cri-
iniua 47 publice coniiienlem per prxs^itiem ve-
rccundiifc ruborem, ab aelerno ignominiae pudore 
liberarcm; quod el facluin esl. Nam prius quam de 
lcrra surgeret, omnium scelerum veniani a Dco 

σοφίαν, ήρώτων lofa, τίνος χάριν τ6 το:οϋτον (22) 
ξένον σχήμα πεποίηχεν. "Ο δέ δντως ιατρός· Δύο 
τούτων χάριν, φησίν · πρώτον μέν ιν' αύτδν έξομο­
λογησάμενον διά τής παρούσης αισχύνης, τής μελ­
λούσης απαλλάξω, Οπερ καϊ γέγονεν. Ού γάρ ανέστη 
τού εδάφους, ώ αδελφέ Ιωάννης, άχρις ού τής 
πάντων αφέσεως τετύχηκε· κα\ μή άπίστει · τ \ς 
γάρ μοι τών έκείσε τυγχανόντων τεθά^ηχεν αδελ­
φός λ έ γ ω ν δτι, φησ\ν, έθεώρουν τινά φοβεpbv κατ­
έχοντα χάρτην γεγραμμένον, κα\ χάλαμον κα\ άμα, 
φησ\, τήν άμαρτίαν ό κείμενος έλεγε, ταύτην εκείνος 
τώ καλάμω έχάραττεν, κα\ εΐκότως · Είχα γαρ, 
φησίν · %Εξαγορενσω χατ' έμον τήν dvoplar μου 
τφ Κνρίφ · χαϊ σύ άρήχας την άσέϋειαν τής 

iiijptilravil. Nec est, M \ ^ ^ J ^ ^ J ^ D καρδίας μον. Δεύτερον οέ, επειδή τινας κέκτημαι 
άνεξαγόρεντα πταίσματα έχοντας, κα\ διά τούτο 
λοιπδν εκείνους ε!ς έξομολόγησιν προτρεπόμενος, 
ής χωρ\; ουδείς αφέσεως τεύξεται · κα\ έτερα μέν 
ούν ττολλά άξιοθαύραστα, κα\ αξιομνημόνευτα παρά 
τφ άειμνήστω έκείνω έώρακα ποιμένι, και ποίμνη, 
ών τα πλείστα ύμίν κατάδηλα ποιήσαι πειράσομαι · 
έμεινα γαρ παρ' αύτφ χρόνον ούκ ολίγον τήν αυτών 
άνΐ'/νεύων πολιτείαν, καϊ έπ\ ταύτη μεγάλως έξ-
ιστάμενος, πώ ; τε οί επίγειοι εκείνοι τους ουράνιους 
έμψούντο. 

loinniovcrcni : nemo quippc sine ronfessionc veuiam dcliciorum impetral. Sed praelcr baec, inulia 
alia digna admiraiiufic, dignaaue liueris et monumcnlis apud illuin scmpiierna memoria celebrandum 

duliiles. Ε coetu quippc frairum fuit, qui aifirma 
lissime, spcciabam, inquit, foriuidatiduin quemdam 
virum, qui bbrum scriptum ei calamum manu tene-
bal, et simul ac, inquit, ille liutni fusus pcccalum 
proiiuniiaial, penna illud illo formidahiiis signavit 
{**u expunxil). Εί vcro mcritu : Dixi ennri, nu|iiil 
Vaics, confilebor adver$um me mjuslUunnineum Do* 
mino9 ci tu renmisii inujuitaiem ihrdis mei%i. Dcinde 
quod intor mcos csscnt, qui suas noxas nunquam 
aperucrani, ul lioc modo ad delcgcnda poccata 

4 1 Psal. εχχί, ' i . 
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pasiurcm, et grcgcm coram apcclavi, qtiorum vobis maxiniam partrm «on.ilor criairai*. iuoiatus M U I I 

eniin apud illuiu non brcvi tempore, quoomuium illorum vilam, niores <t stalum invcsiigavi, et \ux 
admiralione prope in siuporem dalus auni, quamlo vidi quo pacio moilalr.s ad iinmorialitiiti caMiuim 
vilam et perfectionem enitercnlur. 

TI!v μέν ούν αγάπη παρ' αύτοΤ* δεσμό; άλυτος · Λ 
κα\ τδ δή Οαυμαστότερον, πάσης π τ ^ η σ ι σ ; και άρ-
γολογιας άπηλλαγμένη. "Ησκουν δέ προ πάντων 
τούτο, τδ μή πλήξαι αδελφού τήν συνείδησιν 2ν τινι. 
£1 δέ που έφάνη τις μισάλληλος, τούτον ό ποιμήν έν 
τω άφοριστικφ μοναστηρίω ώς κατάκριτον έςώριζεν. 
Ποτε δέ τίνος τών αδελφών, προς αύτον τον πλη­
σίον (23) λοιδορήσαντος, παραυτίκα διωχΟήναι αύτον 
ό πανόσιος προσέταξε, λέγων μή συγχωρείν είναι 
έν τή μονή όρατον, κα\ άκρατο ν διάβολον. Ειδον έγώ 
παρά τοις όσίοις έκείνοις όνησκρόρα, κα\ άξιάγαστα 
δντως πράγματα · αδελφότητα τε κατά Κύριον συγ-
γεγενημένην, καϊ συνό-δεμένην, θαυμαστή ν κεκτη-
μένην, κα\ τήν έργασίαν, κα\ την θεωρίαν. Ούτως 
γάρ εαυτούς τοΤς Οείοις έξέτριβον, χα\ έγύμναζον 

Eral crgo apud illos vim -tibim dinritaiis indisso-
lubile, ct quod magis admiieris rcmolunt ab omni 
libertale procacioiis nut vanioris srrmoms. I r:v. 
cunclis auteni magnopiTCcavebant, ucallcr alierius 
conscientiam vuluerarct, 4 8 n u t u ^ a l v p*5i<-«-l-
lerct. Quod si quis ex illo conliibcriiio alioru u osm-
deprebendcrclur, lituic v«ro pastor illc in s« jun-
rlum ab aliis caxiobiiim, lanquam rruin in cxsilium 
amaitdabal. Convidalus crat olini allcr nlicn, CIIUI 

cxlemplo saiictissiintis illcprascs conviciainrcui cji< i 
piaeccpil, quod negarel par cssc ul in ctrnnbic 
gemini sinl d:cinomks, speclabilia altor, et aticr iu-
aspeeiablis (lioc cst altcr diabolns, ei allci liumo 
similis diabolo). Speciavi ego apud illos vctic;-ai>dos 
Patrcs cuin utilia, luni rcvcra admirauda, sodalila-

κατορθώμασιν, ώς μή δεισθαι σχεδόν τής τοΰ προ- ^ lem, inquam, cx inente divina collcclaui, el inier i>c 
εστηκότος ύπομνήσεως· άλλ' ίδιαιρέτως αλλήλους πρδς 
τήν θείαν διυπνίζειν έγρήγορσιν. Τ Ην γάρ αύτοίς 
ώρισμένα τε, και μεμελετημένα, κα\ πεπαγιωμένα 
δσιά τινα, κα\ θεια γυμνάσματα. Εί Ιδοξε γάρ τινα 
αυτών ποτε τού προεστώτος μή παρόντος λοιδορίας, 
ή κατακρίσεως, ή όλως άργολογίας άρξασθαι, νεύ-
ματι αύτδν αγνώστω; αδελφός τις έτερος ύπομιμνή-
σχων λεληθότως κατέπαυεν. Εί δέ και ούκ ήσθετο 
Γσως, βαλών λοιπόν μετάνοιαν δ ύπομνήσας άνεχο>-
ρει. r H v δέ αύτοϊς άληκτος (εί δέοιτο φθέγξασθαι) κα\ 
άπαυστος συλλαλιά· ή τού θανάτου άνάμνησις, χ.α\ 
κρίσεως αιωνίου έννοια. 

charilaiis nexti dcviuclam sauc, quoJ siiuul admi-
randam ei aclionem ct contemplaiioncm compb <:i<>-
retnr. Adco eniin so rcrum divinamm studiis 
dedebant, excrccbanlque, uli mtllius lore magislri 
adiuonilionc iudigcrent, sed ipsi iiuor se ad vi»-
tulcin ct alacritatem qnamdarn divinain suiis aller 
allorum excilarct. Erant cnim iilis corise quajdam, 
ac dciinilx mediiaueque el fixae divinaruiu exnci-
lationum legcs.Nain cum, al)sentcan(islilo,quibpiam 
vel calumnia?, vel lcmorarii judicii, vel otiosi scr-
monU auctor esset, bnnc pro\inius occuba nuius 
significationc clam de ollicio admonclial, repiΊΙΙΙΛ 

batque. Quqd si monitus non senlirc vel advertcrc videreiur, tum monilor, prosirato anic ilium in poe-
niteittis modum corpore, recedebat. Erat iltis (cum loquendum esset) sermocinatio as^idua ci por> 
peiua do futura morte, dcque judicii extremi inediialionc. 

Ού σιωπήσω ύμίν φράσαι τού όψοποιού τών αύ- C Νοιι pussum hic faccre quin vobis cxpotmin49 
τόθι τδ παραδοξότατον κατόρθωμα. "Ορών γάρ αύτον 
άένναον έν τή διακονία κεκτημένον τήν σύννοιαν, και 
τδδάχρυον, ίκέτευον έπαγγείλαί μοι, πόθεν τής τοιαύ­
της χάριτος ήξιώθη. "Ο δέ βιασθείς παρ* έμού άπ-
εκρίνατο* Ουδέποτε, φησ\ν, άνθρώποις με δουλεύειν 
έννενόηκα, Αλλά τώ θεφ · καϊ τής ησυχίας πάσης 
άνάξιον έαυτον καταδικάσας, αυτήν τήν τού πυρδς 
θέαν υπόμνησιν τής μελλούσης φλογός διά παντός 
λέκτημαι, "Αλλου παραδόξου αυτών άκου^μεθα 
κατορθώματος. Καϊ γάρ ουδέ έπ' αυτής τής τρα­
πέζης, τής νοερας εργασίας έπαύοντο. λΐεσημειωμένω 
δέ ήΟει τινί άγνώστψ, κα\ νεύματι τής κατά ψυχήν 
εαυτούς προσευχής ύπεμίμνησκον οί μακάριοι * ούκ 
έν τή τραπέζη δέ τούτο ποιούντες μόνον έφαίνοντο, 

coci illius loci rarissimam ct plano r.in^nlarHin 
virlulcm. Nam cum in culinai ininislci io perpt>luo 
occupalum vlderem, ei sibi tanicn semper p. x^cnttui 
jugique lacrymarum fonte inundatum, rogavi nc 
mihi aperirc gravarctur, qtia ratione (antam a Oco 
graliam impclrasset. Coaclus ille inca iinportuni-
laic rcspondil : Non liomini unqiiam, sed Deo ini-
nislrarc visus, ontni me, inquit, (juicic iiulignuin 
arbilraius smn, ci ρ τ coiunnplalioncii) ignis pr;r-
ecnlis assiduam futuri ijifcronnn inccndii ino-
moriain cxcilare consuevi. Aliud boruin udn minus 
raruni t l iuusilaUim piclalis cxcmplum audiamus. 
?iec, duin ad mensam accumbercni, ab ru^si iuiu 
rerum nicdilaiionc ammum icnu(lei>ant. Nam 

άλλά κα\ κατά πάσαν εαυτών άπάντησίν τε χαί σύν- ^ morc quodam pcr oocuba signa, ct iiiitas p^rlMka(i 
ooov. ΕΓ ποτε δέ παράπτωμα τίς αυτών πεποίηκε, 
πλείστας Ικεσίας παρά τών αδελφών έδεχετο αύτοΤς 
περλ τού:ου πρός τδν ποιμένα /.αταλιπείν τήν φρον­
τίδα, κα\ άπολογϊαν, κα\ έπίπληξιν * δθεν ό μέγας 
τήν τών μαθητών δπιγνούς έργασίαν, κουφοτέρας 
λοιπόν κα\ τάς έτ^ιτιμή·τεις παρεΓχεν, ι«>ς γινώσκων 
άνεύΟυνον ύπάρχειν τόν .'.πιτιμώμενον · ού μέντοι και 
έπεζτιτει τόν κυρίως έ π.πεσόντα τφ πταίσματι. Πού 

illi seipsos ίιι animo ad prcces rcvocahani. N«q»p 
liuc sub inci^am lauium, scd quandociinque^ .-tbi 
multio occurrcbaul, aut alioquin cimvci*i<tl»ani. 
Quod quis qnid oiTeiulisset piTcasscfvo, muUis 
illnm precibus alii adicrunl, roganuilquo uii S I ! M 
curam causamqne el pocuam rclinqucrcl, qua ^ 
apud prxsuleiu satii faciuros polliccbanlur. IJudo 
(icbal uli magnus ilb Cfieaobii prxscs, quod &uoruiu 
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religiosoruin studia non ignoraret, et iiluin, qui cul- Α ^οτχ παρ1 εκείνοι; επ*πολίτ*υτο άργολογίας, ή εύ-
pam pro allero prolilebalur, innoccniem este sciret, 
multo leviores poenas pro delictis irrogarel; imo ne 
quarcret quidem quisesset, qui revcra peccassei. Ubi 
unqiiam apudillos vcl vana instilula colioquia v«l jo-
corum leporumve roeniio. Si quis com allcro jurgari 
rofpissci. alius, qui foite trausibal, 50 i n p«nileniit 
modum abjccttis iram dissolvit. Quos si injuriaruiii 
nii-morcs sensissei, congrcssum illorum ei impetum 

qui proximas ababbate pcrtes adminibtrabat, si-
gniiicavit, ct ante soleni occasura illos inier se com-
poncbat.Quod sidurioresmedicinamnon admitterenl, 
neqiie reconciliavi se paierenlur, a mensa lantisper 
arcebaniur, quoad posiiisodiis amichiam redinlegra-
n i i i , aul omnino c conluberniosodaltlaliselimina-

τραπελίας ύπόμνησις; Και εΓ πού τις τών iv αύτοίς 
Αμφιβολίας «ρος τον πλησίον ήρξιτο, παριών έτερος, 
χαλ μετάνοιαν πεποιηχώς τήν δργήν διεαχέδαζεν. 
Εί δέ μνησικακούντας ΐ|σ6ετο, τψ τΑ δεύτερα τού(£4) 
προεατώτος διέποντι τήν δρμήν άπήγγειλε, χαι πρδ 
τής ήλιου δύσεως διαλλάττεσθαι αυτούς Ιαυτοίς πάμ­
ε σκεύαζεν. Εί δδ σκληρυνόμενοι έσκληρύνοντο, ή μή 
μεταλαμβάνει τροφής άχρι τής διαλλαγής επετι-
μώντο * ή τής μονής έξεβάλλοντο, *Hv δδ ή Αξιέπαι­
νος χα\ αύτη Ακρίβεια παρ* αύτοΓς ού [C. Α. ούχ 
Απλώς ούτως, χαλ ώς Ιτυχεν] μάτην επιτελούμενη * 
αλλά γε τδν χαρπδν πολύν ποιούσα χαλ δηλούσα. Πολ­
λοί γαρ παρ* αύτοίς τοίς δσίοις άνεδείχδησαν πραχτι-
χοί τε χαί διορατικοί, διαχριτιχοί τε χαί ταπεινο­

ί» ΗΠΠΓ. fcrat cvro et bac illonim diligenlia laede di- Β φ ρ ο ν ^ . K e \ ή ν | & l v φοοερδν έπ' έχείνοις. χα\ άγγ* 
gna, neque, ul vidfilur, frustra adhibita,aed ingeiiteni 
omnibus ulililateni el fructum aflbrebat. CompJurei 
quippc ex illis sanclis viris agendo simul et conlem-
plando valebant, juxtaque consulii, prudenleset bu-
milcs babebanlur. Perccllere poierat quempiam, ci 
iliud coeleste apud ίΙΙοε speciaculum. Quippe videre 
orai viros catiilie venerandos, oris majesiato suspi-
ciendos rilu infantitim ad obsequia pnrsid» accer-
rerc, iit qui «iiumam in ipsa submisxiooe gtoriam 
collocareiit. Speciavi illic viros, qui quinquaginla cir-
riter auoos sab obcdieniia* jugo vixerant, quos per-
coniabar ecquam ex lanio labore consolationetn per-
cepisseni? ffic alii sc ad taniam antmi dowissionoa 
dcocendisse incmorabant, per quam de caetero btU 

λοπρεχες θέαμα * πολιά; αίδεσίμους, χαί Ιεροπρεπείς 
δίχην νηπίων τή ύπαχοή επιτρέχοντας, χαλ χαύχημα 
μέγιστον κεκτημένους τήν εαυτών ταπείνωαιν. Έώ-
ραχα έχείσε άνδρας περί τά πεντήκοντα έτη έν τί} 
υπακοή έχοντας, ούς Ικέτευαν μαθείν, τίνα έχ του 
τοσούτου χδπου παραμυθίαν προσελάβοντο * Δν οί 
μέν είς άβυσσο* ταπεινοφροσύνης χατηντηχέναι λοι­
πδν εαυτούς Ιφασχον, δι* ής πάντα πόλεμον είς αίώνα 
διαχρούονται - Ιτεροι δέ τελείαν άναισδησίαν, χαλ 
άπδνοιαν έν λοιδορίαις, χαί υβρεσι λοιπδν Ιχειν έλε­
γον. 'Εώραχα έτερους τών αειμνήστων εκείνων *υντ$ 
πολιοί τή άγγελο* ιδεί είς βαδυτάτην άχαχίαν, χαλ απλό­
τητα σεσοφισμένην, χαί έχουσιόγνωμον, χαι Φεοχατόρ-

. ,. ... . Λ Φωτον έληλαχδτας. "βσπερ γάρ δ «ονηρδς δύο εστίν, 
Λ·Μ-*'. Î v̂ vi.m nMMmecM .ΙΗΜΜΑΜΗ! HII niilli.M * " · 

απλούς, ού διπλούς, άλλ' Ιν τί έστιν* ούχ άλογος τις ών. 
euxu locum se progressos adirmabant, oti ntilbm 
ex convicio, nnllam ex quacunque cotitumelia mole-
Ktiaiii aut perlurbationem senlireiil. Vidi alios ex illo 
laudalissimorum numero, venerando 51 quodam 
flore ί anoruin aspcrsos, el quasi cqslebti vulta reful-
gcntesqui ad summam vilac iniiocentiam,&apieniiiii-
mamque simpliciialem sumroa voluntaiis alacrilaie, 
Peiqoe duclu pcrvenerunt. Quemadmodum enim 
niaUii quodaromoda duoest; alittd qiiod videlur, 
aiiud qnod est, iiec apparei : ila siuipJex ιιοιι gemi-

χαί άσοφος κατά τούς έν χδσμω γηραιούς, ούς χαί λελη-
ρηχδτας φιλούσι χαλιΤν · άλλ* Ιξωδεν μέν, ήπίους 
δλους, προσηνείς, φαιδρούς, άπλαστον έχοντας, χαί 
άνεπιτήδευτον, χαί άνδδευτον, χαλ τδν λόγον, χαί τδ 
ήθος, πράγμα ούχ έν πολλοίς εύρισχόμενον · Ισωδεν 
δΐ τή ψυχή τδν θεδν αύτδν, χαί τδν προεστώτα ύζ 
ακέραια νήπια αναπνέοντας · χαί (ταμδν, χαί ατε-
ρέμνιον τδ του νοδς δμμα πρδς τους δαίμονας, χα\ 
τά πάθη κεκτημένους. 

num, acd unum qeid eat. N M U U S aliquis ibi erat seaioraoi iataaa, et bis pacr, q««Mdoaodam in 
proiaao eattuli vulgo reperiumur, quoi deliroa seaes appellitanl: a«d amaet, qaa balxiii qaiaeai 
txierno oris, miies omnino, et suaves, aiqx« bilaret, et qui nibil vd i« aerauxoe, vd axmbat Sdoui, t d 
aoloiiim, vel non aincerum prae st ferreai (qua re nibil ixter Kftortafcf rarioa poicol reperiri); qua 
vero auimi intus affectu, io Deo el prsetide suo, uaquam iuiaoCes fraode doioqoo careolcs, cooqxio 
scebani lorvam iiiteriui el irucem in daemones, et vilia aeieoi meolia inlorqiieoiea. 

Viu me (vcneraude aulUlet, el Deo ddecU D Έπιλείψει με, ώ Ιερά κορυφή, χαλ θεοφιλής αυν-
sodalilas) ciiius deficiel, quam poasim bealo- άθροισις, δ της ζωής μου χρόνος, τήν εκείνων τών 
rum illorum virtutes, el oiores plane ccrlealea 
enarrando cxplicare. Sed eoim praesiai nos 
librum noslrum explicaudi* illorum laboribus 
ei stidoribus illuslrare, ei vos ad rerum coo-
lestium sludium potius, quam nostris praeceptia 
exciure. Quis cnim inflciae eal, deleriora ab 
prxsUnlioribus exornari ? Illud dunuxal vos 
oratos vel.m , ne quid a nobis ficium tradi 
oeribiye exisiimetis. Solet enim abrogala bi-
tiorise iidcs omncm loliere fructum Icctioni*. 

μακαρίων διηγουμενον άρετήν, χαλ ούρανομίμητον 
βίωσιν · άλλ* δμως άμ^ινον έχ τών έχείνοις πεπονη-
μένων Ιδρωτών τδν ήμέτερον έγχαλλωπίσαί πως ημάς 
λόγον, χαί είς ζήλον θεοφιλή διεγείραι * ή έξ οίκείων 
παραινέσεων. Χωρίς γάρ πάσης άντιλογίας τδ έλατ­
τον ύπδ τού κρείττονος χατακοσμείται. Εκείνο δλ 
ερωτώ, μηδέν ημάς πεπλανημένον γράφειν ύπονοη-
σαι * έθο; γάρ τή άπιστίφ τήν ώφέλειαν λυμαίνεσθαε. 
Πάλιν δέ τών προειρημένων έχώμεθα. 

Sed ad insticniaoi oarraliooem redcamua. 
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Αλεξάνδρου τής πόλεως έν τψ είρημένω χοινοβίω, 
πρδ τούτων των χρόνων άπετάξατο, δν χ άγω έχεΖαε 
Ιτι κατέλαβον. Τούτον δεξάμενος δ πανόσιος έχείνος 
ποΐ|κΙ|ν κακεντρεχή πάνυ, χαλ ώμδν, δεινά* τε, χαλ 
άγερωχον (25) θεασάμενος, σοφίζεται δ πάνσοφος 
δαιμόνων (9$) «ανονργίαν δι' ανθρωπινής έπενοΐας, 
χαί φησι πρδς τδν Ίσίδωρον* Εί Αρα τδν του Xpt-
στού ζυγδν Ιμαι (97) προ^ρησας, δπαχοήν αε (28) 
άσχεΝ πρδ πάντων βούλομαε. Ό δέ φησιν * Ό ; σί­
δηρος χαλχεί, ούτως, αγιο«τατε9 υπότασσε σθαι έαυ­
τδν δέδωχα, Ό δέ μέγας χαλ έπ* αύτφ τψ παραδείγ­
ματι θεραπευθείς, δίίωσιν ευθέως τδ γυμνάσιον τψ 
σιδηρψ Ισίδωρο» χαί φησιν Βούλομαί αε, 6 αδελφέ, 
τ | φύσει (α), έν τψ «υλωνε της μονής «αρίστασθαι· 

vir honeslas, ol geatis magistraiibus c larus, 
qui iuperiofibus annia rebus liumanis iiunlititii 
remiacrat, et ae in id coenobitim, de quo snpra 
nenlionem babui, contolerat, qtiemque cgo ibi-
dero adhoc oOTcndi. Htinc cuni eaneiissitous iilc 
eobnobii prases cxercilali ad maliliam iugenii, 
tracemqae, el truculenlum, iiKolenicuit|tie, el 
l i lu l i t hoaorum lumenlem animadverierel, sa-
ptatussinds palor iuiprobant tomonum ancs 
humaoo oonMiio elusit ei elisit, Isidorum i l a 
allocatoa: Si peiiilBf. aniroo tuo sedct jugum 
Cfaristi loltere, pra tuottis volo ut obedteniiaiit 
oxorccat. Ul ferrwn, ioqoU Isidorus, fabro fcr-
rario, aic ego me l i b i , pater sancliasiuie , tra-

χαλ πασ?λ τ^Λ τε, xa\ έξιούση ποιείν γονυ- Β ctandan eubjea. Hoc iiliat responso magnus 
χλισίαν λέγοντα* Εύξα* υπέρ έμού, πάτερ, δτι έπε-
ληπτιχός είμι (49). Ύπήχουσε δέ ούτος [ούτως], ώς 
<γγελος Κυρίω. Έπταετίαν δ* αύτου έχείσε πεποιη-
χδτος, χαλ είς βαθυτάτην ταπείνωσιν, χα\ χατάνυξιν 
έληλαχότος, ήδουλήθη δ άοίδλμος μετά τήν (20) νο-
μιχήν έπταετίαν, χαλ τήν του Ανδρδς άνείχαστον 
ύπομονήν, τούτον, ώς ύπεράξιον, τοές άδελφοίς αυν-
αριθμήσαι, καλ χειροτονίας άξιώσαι. Ό δέ πλείστος 
χαλ δι' έτερων, χαλ Ιι* έμου του Ασθενούς ίχεσίας 
«χποίηχε τψ ποιμένι, έχείσε αύτδν ωσαύτως διά­
γοντα τελειώσαι τδν δρόμον, αίνιξάμενος, χαλ άμυ-
δρώς πως τψ λόγω τδ τέλος, χαλ τήν αυτού κλή-
αιν πλησιάζουσαν, δχχρ χαλ γέγονεν. Έάσαντος 
γΑρ αύτδν έν τ ] αυτή τάξει του διδασκάλου, μετά 
δεχάτην ήμέραν πρδς Κύριον δε* άδόξιας ένδόξωςC m » per meipiiim miaerum, plurimas 

anlistes flrmalus, tutini Isidorum adinovil iu-
cudi, ei : Placet , inquil, tincerissime fraler, 
«ti slea iii adiiu nonasierii, el cuivia inlrami 
el exeunli tappiei posilo genu acciJas, dicas-
qoe : Ora pro oae, paler, quia epilepiicus &um (δ). 
Parait Itidomt aoo praesidi, uon secus ai-
qoe ongelus Deo. Ergo exacto ad poriam sc 
ptennio, cum ad aliissimam anioii demisaio-
xen, et intitnum aenauin poenileiitiae p<;rveuisaei, 
vitUBi etl laudali saimo patri kidoruro, posi 
sopieoi anDoa legitims serviiuus, et inexplica-
bUero lokraiitiain, dignissimutu jain conlubcrnio 
religfosorani fratniin adjuogere, el sacris ciiam 
ordinibat iniiiare. Ilic vero hidorus cum per 

ad 
έξεδήμησε, xfi έβδομη ήμέρφ της αυτού κοιμήσεως, 
χαλ τδν θυρωρδν της μονής πρδς Κύριον προσλα· 
•όμενος. #Ην γάρ αύτψ είρηχώς δ μακάριος, δτι-
χερ, 'Εάν τύχω «α^ησίας «ρδς Κύριον, άχώρε-
ατός μου γενήο^ χάχεί διά τάχος· "Οπερ χαλ γέ­
γονεν» είς μεγίστπν «ληροφορίαν τής άχαταισχύν­
του αύτου ύπαχοής, χαλ ταπεινώσεως θεομιμήτου. 
Ήρώτησα έτι περιοντα τδν μέγαν τούτον Ίσίδω­
ρον, «οίαν έργασίαν αυτού δ νους έν τψ «υλώνι δι­
άγοντος έχέχτητο. Καλ ούχ έχρυψεν ώφελήσαί με 
θέλων δ αείμνηστος. (51) Έν άρχαΐς μέν γάρ τοντο, 
φησλν, έλογιζόμην, δτιπερ υπέρ τών αμαρτιών μου 
έπράθην. 9Οθεν χαλ μετά ( 5 9 ) πιχρίας πάσης, χαλ 

avam pasiorem preees allegavit, uii bona ipsius 
veoia aibi licarei in eodem loco ad januani 
perseverare, 53 corriculum vitae absolvere, in-
Moendo subobacure ii$ verbit, jam Auem cer-
Uwioif oppclera, el in proxino esse ut e viia 
evocelar : quemadmodum et raox docuii evcntos. 
Maai eum illum magieicr iu sua iialiooe viue 
reliqaiiaet, decimo pott die per glori» con-
temptiiia ad glorian grassalus, ad Domimim 
OfliigraTit. Pott tepiiiDum inde a morle dicm, 
castodom Janua aecam assumpsii, quod illi 
beatua anle deouBiiaasel: Si quid, inquit, mibi 
idueie foerit erga Dominuro, inira breve teni-

βίας, χαλ αίματος τήν μετάνοιαν Ιδαλλον. Ένιαυτού f> pus ibi nuDquam a tne separandus, apparebis. 
δε «ληροιθέντος άλύπως λοι«δν διεχείμην τήν χαρ-
δίαν, μισθδν παρ* ( 5 5 ) αύτου Θεού υπομονής «ροα-
δεχόμενος. Περαιωθέντος δέ έτερου ένδς χρόνου, 
άνάξιον έαυτδν λοιπδν έλογιζόμην σύν αίσθήσει 
χαρδίας, χαλ τής έν τ | μον} διατριβής, χαλ τής τών 
Πατέρων θέας, χαλ συντυχίας, χαλ τής τών μυστη­
ρίων μεταλήψεως, χαλ τής έν προσώπψ τινδς θεω­
ρίας. Κάτω δέ νιύων τψ δμματι, χαλ κατωτέρω 
9ρονήματι τούς είσιόντας χαλ έξιόντας είλιχρ.νώς 
λοιπδν ύπλρ ευχής ίχέτευον. 

(α) Τή φύσει, inquil scboibslef, άντλ τού δντως, 
χαλ ώς αληθώς, auod owiailCaiiMiUialaiisii, uuralus 
quid είΙ»ί vellet το τή φύσει. 

(δ) Ne>€ioqoa itobreiu Cawaldulensii exponat τδ, 
έπιληπτιχδς peccatorem Cwtcrwii valei cl»am a 

Qood ita ad tefiiucandura ejos, qoam nunquara 
erabail, perfectani. obedientiam, ei, qua Deum 
imiUiOf eal, bumUitatctn, evenii. Pcrconiatus 
ftum ego praclarnn bunc Isidorum, curo adbuc 
taperstes etset, qoas anirous illius, quando ad 
portant degebat, cogiiatioiies voivcrit. Ncque nie 
dain id babuil laudalisgimus illo (allilcla) quod 
id ad salutera et ulililaiem meam pcrliuero ar-
biirarelur. Primum, inquit, perinde iuccum 
acium exielioiavi, ac si pro pcccalis uieis vc-

roalo getiio arreplum, et dtgiium rcprabcnsioncquu 
reor Gainakluleiisia reapicxil, quod omuU qui peo 
eat reprebeniioue dignus esi. Propric επιληψία» c>i 
morbus caducus. 
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iiundatus esscm. Undc ctim summa ani io i a c c r b i t a i e , vi d o l o i i s , ct sanguine, imperium obe-
«Jienlue e l paDiiiientia; (me ad singulos abjiciendo) exhaust. In boc slatu cmn aunum transegii-
st:in, deiuceps sine an imi molcstia v i x i , quod paiientiae meac praeimuui a Deo cxspeclarem spc-
la rcmque . Vertente vcro jam a l lc ro ai ino, me ex an i im senleii l ia indignum j u d i c a v i , qu i in 
lioc lo«:o t t coenobio versarcr, qui Palres inlucrer , i i l o rum alloquio fruerer aui dignarcr , san-
c io rum sacrameiuoi um 54 P&rliccps fiercm, aut a quoquam aspiccrer . l laque dejttcii* hu-
n i i oculis . ct nmito magis a n i m o , ingredientcs egredientesque sincere, u l i pro ine Deuni de-
prccarenlur, rogilabaiu. 

Assidenic ine altquaudo iu mensa magno illi Α Έν τή τραπέζη ποτέ συγκαθημένω μοι τω με-
p r a s i d i , adinovi l ille sacruiu os &uum auricuto γάλω επιστάτη, προς τό έμόν ούς κεκλικώς τό άγιον 
mex; et : ΥίιΓ inquil, ostcndain Ηι» ultiina 
caniue, (i scnccia alalc divinum seiisiun ct 
menlciu ? Aniiucnte ine, et vero obsecranle, 
t-vorai justiiN U?<: uuiisles ex alleia incnsa Lau-
reiiiimn qtiemdam, quadragesiimim oclavum an-
rnini inlfrr irligiosos agcnlctn , vl bonore sa-
cerdolii proximum a primo. Yciricnli er^o ct 
ad gcnita piajsidis aciideuti benc procatus qui-
dcm csi de mori* abbas, scd assurgenlcm uullo 
vcrbo aflaius, rrliquU jfjunum meus:e assistore; 
irat onim iiitiium piamlii : adeo ul benfc lon-
gam horam, imo prope duas astarct, et ego 
ipso veiemndaius non audo.rcm os servi Dei 
rcspicerc. Octogcsimuni quippc agcbal anmini, 
tolusque incanuerai. ( iim ergo toia mensa abs-
que responso lacilus pcrslitissel, sur^cntibus 
nobis, ab sanrio aniistitc missus est ad ma-
C!iium illum, dc qiio modo memineram, Isido-
rem, jussusquc versnm primum (riccsimi noni 
psalini pronunliare : Exspectans exspectavi Domi-
num. N O D noglexi ego vrlul improbissimus oc-
casioitom pertculandi scnis. Ergo quaercnle me. 
ecquid diim assisierel nicnsse, auimo traclaril 
«o'/itariive : Cbrisli , iriquit, pcrsonam aniisliti 
mco asstgnans, nou ab liontine, scd plane ab ipso 
Dco mibi praxvpta edi cogilavi. Proinde, mi pater 
55 ioanues, non ad meusam discumb n)ium ho-

αυτού στόμα φησί* Βούλει σοι δείξω Ιν πολιά βα­
θύτατη Οεΐκον φρόνημα ; Έμού όέ ίπετεύσαντο;, ό 
δίκαιος έκ τής δευτέρας τραπέζης Ααυρέντιον τού­
νομα περ\ τά τεσσαράκοντα οκτώ έτη έν τή μονή 
έχοντα, και δεύτερον τού ιερατείου πρεσβύτερο ν 
υπάρχοντα. ΈλΟόντα ούν, και βαλόντα τφ ήγου-
μένιυ γονυχλισίαν, ευλογείται μέν παρ* αυτού · ανα-
στάντιδέ ούδεν τό σύνολον εΓρηκεν άλλ' ειασεν αυ­
τόν πρό τής τραπέζης έστώτα, καϊ μη έσΟίοντα· 
ήν δέ τού αρίστου ή είσοδος* ώστε ποίησα·. περ>. 
ώραν μ:γάλην, ή καϊ δύο Ιστάμενον · ώς έμέ λοι­
πόν αίδεϊσΟαι κάν είς πρόσωπον τού εργάτου άτενί-
σαι. *Ην γάρ όλοπόλιος, δγδοηκοστόν άγων χρόνον. 
Άναποκρ-του τε άχρι της πληρώσεως τ ή , εστιάσεως 

μείνοντος* άναστάντων ημών πέμπεται ύπδ τού 
οσίου είπε ι ν τ φ προμνημονευθέντι μεγάλφ Ίσι-
δο')ρ(;> τήν τού τριακοστού εννάτου ψαλμού αρχήν. 
Ού παρειδον δε έγώ ώς πονηρότατος τόν γέροντα 
πειράσαι · έρωτήσαντος δέ μου αυτόν τί άρα παρ­
ιστάμενος τή τραπέζη έλογίζετο* Τού Χριστού, εφη, 
τήν εικόνα τ φ ποιμένι περιΟέμενος, ούδ' ολο>ς ποτέ 
ές αΰτοΰ έπιτάσσεσθαι λελόγισμαι, άλλ* Ικ θεού. 
"Οθεν, πάτερ Ιωάννη, ούχ ώς ενώπιον τραπέζης 
ανθρώπων, άλλ* ώς ενώπιον θυσιαστηρίου Θεού, 
καϊ θεώ ίστάμην προσευχόμενος * ούδ* δλως Ιννοιάν 
τινα πρός τδν ποιμένα πονηράν λογισάμενος, έκ τής 
πρός αυτόν μου πίστεως και αγάπης. ΕΓρηκε γάρ 

ίιιιιιη, scd ad numinis arain aslare niibi visus ^ τις, δτι Ή άρίπη ob Λογίζεται τό κακόν. Πλήι 
romprecabar, ncque ulla cogilatione siuistra aut 
prava advcrsus paslorein meum, pro mca in illum 
li Κ·, ci cliarilate. pulsatus sum. Charita$ ouini, ut 
quidam dixil , non cogitat malnm **. Qniu cl iilud 
<njnioste, Palcr, nulliini amplius adiluin rssc bosii 
μηΜ-ris Ιιιι;ίΐηιΓι ad ^um qiti sc intum (sanclOR; 
suiipliciiaii, et innoccniki; viiluiuarirn, scu bonilaii 
citiariciparii. Ει profcclo justus Deus, qualis erat 
buinani grcgis illc cnstos, c l per opem divinam 
servaior, (alcm ipsi misil ocrononium. ci rct faaii-
liaiis aJii>intslrnni. Krai onim sobrius ci pmdens, 
ut si quis alius, miiis, el mnnsiiotiie, wt ncino ft?vc 
alius. (ιι bunc ergo ad aliomm docuiocntutn et sa-
!iilem, maguus ille Palcr gralis onmirio ίιι sp«%cicm, 

κακείνο γίνωσκε, Πάτερ · οτιέπάν τις ιί: απλότητα 
καϊ έκουσίαν ά/ακίαν έκοω, ούκ έτι εκεί ό πονηρός 
χώραν ή ώραν αναλαμβάνει. Κύριος ό δίκαιος, οίος 
κα\ ήν ό τών λογικών θρεμμάτο^ν σωτήρ διά του 
θεού εκείνος, τοιούτον αύτω και οικονομούντα τά 
τήν μονήν άλλον πέπομφέ· ήν γάρ σώφρων εί καί 
τις άλλος, πράος, ώς πάνυ ολίγοι. Τούτω πρός τήν 
τών λοιπών ώφέλειαν έπηνέχθη ό γέρων ό μέγας 
εΙκή έπ\ τού Κυριακού διωχθήναι αυτόν κελεύσας 
άκαιρο);. Έγώ δέ έγνι·>κι·>ς άμεμπτον αυτόν είναι 
έφ' ω έγκλήματι πρός αυτόν έλεγε ν ό ποιμπν, κατ' 
ιδίαν ύπερ τού οικονόμου άπολογίαν έπο ιού μην πρός 
τόν μίγαν. Ό δε σοφό; φησι· Καί γε (κάγώ) Ιγνωκα,πά­
τερ, άλλ ώσπερ ού δίκαιον, άλλ' έλεεινόν έχλιμώττον-

laiiicn S3ne graviter invecius, juasil ab t<clcsia ^ τος νηπίου τόν αρτον έκ στόματος άφαρπάιαι * ούτως 
imporhir.c f i i i i . Kgo cuiu ίΙΙιιιιι cxtra oin*icm cul- και εαυτόν, και τόν έργάτην ό ψυχών προεστηκώς, 
pani, <*ujus ar^uobaiur, prohc nossrm, i<;*pi seor- μή (βλάπτει rci ζημιοΓ) ^54) προξένων αύτιρ στεφά-
sin» apml aiilisiilcni pro (uconoiiio «Ipfcnsionci» νους, όσους και γινώσκει αυτόν υπόμενε ιν, κατά πασαν 
iiibiilucrc. Τιπιι sapions illc : llaud, inquil, ignoro, ώραν · είτε δι' ύβρεων, εΓτε δι' ατιμιών, δι' έξου-

Ι ί ICor. x m . 5. 
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δενώσεο-ς, δι εμπαιγμών · τρία γάρ μέγιστα άδι- Α paler, iuuoccniem essse; sedquemadtiiotUiui ii'quuiii 
κείται · πρώτον μέν στερούμενος αύτδς τού έκ τ ή ; 
επιτιμήσεις μισθού * δεύτερον δέ δτι καί άλλους 
ώφελείν έκ τής έτερου αρετής δυνάμενος, ούκ έποί­
ησε · τρίτον, δ καί βαρύτατον, δτι πολλάκις κα\ 
αυτοί οί δοκούντες φερίπονοι, καλ ύπομονητικοί 
ύπάρχειν, έπ\ χρόνον άμεληθέντες, καί ώς δήθεν εν­
άρετοι, λοιπδν ύπδ τού προεστώτος μή ελεγχόμενοι, 
ή όνειδιζόμενοι, τής προσούσης αύτοίς πραότητος, 
καί υπομονής έστερήθησαν. Κάν γάρ καλή καί καρ­
ποφόρος καί πίων εστίν ή γή, άλλ' οΐδεν λεϊψις ύδα­
τος ατιμίας ύλομανούσαν αυτήν ποιείν, κα\ άκανθας 
τύφου, κα\ πορνείας, κα\ αφοβίας έν αυτή βλαστήσαι. 
Τούτο γινώσκων δ μέγας εκείνος "Απόστολος τώ Τι-
μοθέιρ έπέστελλεν · ΈχίστηΟι · έχενέχθηνι · έπί-

ιιοιι est, sed dolendum, εί ab esut iejilis orc iiilaiitis 
paiicm doiipias : iia nocel et sibi ipst piaeses, ot 
subjcclo, qui illi non semper augomUc cotoicv 
(••uantum quidcm iilum su&liucre posse cogno-
bcil), sive iirogandis coniuuieliis, sivu igiiomimis 
affercndis, seu coutemiieudo illo, scu illudcndo oc-
ι-asioneui prxbcl. Tribns quippc modis inaximo-
\w.re laedilur; primum quod pr&roio 56 c x reprc-
hcnsionis palicniia privelur; dcinde quod cum an-
lisles per illius virlulem aliis prodcsse polueril, id 
facerc neglcxeiil; posticmo quod oiiiniuiu esl gra-
visftimuin, usu vcnirc sa*po bolel, u( iis qui ulim 
videbauiur laborum et conlumtliaiuin paiicnlis-
sinii, si aiiquandiu non cxcrccnlur, cl lauquam per-

χΛηξοτ αυτούς εύχαίρως, άχαίρως. Έμού δέ πρδς Β fccli ab leclore ιιοιι vitupercniur, aul conviciis 
τδν δδηγδν δντως εκείνον άντιφιλονεικούντος, και 
τήνάσθένειαν τΨχ καθ* ημάς γενεάς προβαλλομένου, 
κα\ ώς πολλοί ίσως έκ τής εική, τάχα δέ καί ούκ 
εική έπιπλήξεως τής ποίμνης άπο^ήγνυνται · πά­
λιν δ τ ή ; σοφίας οίκος ίλεγε · Υυχή δεθείσα διά Χρι­
στδν αγάπη ποιμένος, κα\ πίστει, μέχρις αίματος 
ούχ αφίσταται * μάλιστα ε! κα\ εύεργετηθείσα έπί 
μώλωψί ποτε τυγχάνει παρ' αυτού · μνημονεύουσα 
τού φάσκοντος · Ούτε "A)jsJloi, ούτε * Αρχαί, ο ντε 
άχητάμεις, ούτε τις χτίσις έτερα χωρίσαι ημάς 
άχό ττ\ς άγάχης τού Χριστού δεδύνηιαι. Ή δέ 
μή ούτως δεθείσα, κα\ παγείσα, χα\ κολληθεΓσα, 
θαυμάζω, εί ούκ είκή τήν έν τψ τόπω διατριβήν 
δ'.απεραίνει, έπιπλάστψ, καί ήπατημένη υποταγή 

exagiicnlur; mansucludinc suliia, consuclaquc pa-
tienlia dcsliliiamur. Quaimis ctiim sul iiulo gleba 
terracsit bona, fcnilis el pru?piiigu>$, deiicieule la-
mcn liuinoris conluiiicliarmii h'rigalionc, solcl si l-
vesccre, et in vrprela supcrbix1, lu\uru k , iioxbcqui* 
(puisotirooreiiiimuiis)secuiiuu.sdo^ciiorarc. Ulquud 
probc novil niagnus ille Aposlolus, dum scribil T i -
inotlico : Iitsta, mwltcrcy increpa illvs opporiune ci 
imporlune u . Me vcro coitlra pruclarum ilbtm du-
cloiem atiimartiM ntlciao, causanUque nostrx gc-
riiTis btiniani nalura.» iuibccilliiatoiu, quod inuiti 
forlasse cx bac scu a.»qua, seu iuiqua objurgalione 
ab grcge evcllantui ; ruisuni ille tlicsauruu sa-
picnliac : auima inquii, paslori suo vinculo chari-

συνημμενη* ούκ έψευσται δέ έαυτδν αληθώς ό με- C tatis, ol fidei Clicihli ΐιοιηίικ: dcvincta ne si sanguis 
γας · άλλά καί κίκράτηκε, χαί ώδήγηκε, καΐτετε- quidcm profundcudus sit, avollilur, pra?sciiim olim 
λείωκε, και προσενήνοχε Χριστώ άμο)μα θύματα, a pcccatoru:n vulncriuua ab ipso <uiala, metnor 
Άκούσωμεν σοφίαν Θεού, καίθαυμάσωμεν έν όστρα- uciiipc illius qui d i x i i ; Sequc Angcli, neqnc Pn;t-
κίνοις σκεύεσιν εύρημένην. cipalus, xcque YiriuU-s, ucquc crealura ulla tios po-
luhu Christi charilate nparart". QIKMI si anima bunc in modiim air<cia, vcl aslricla, \el aggluli-
naia suo praesidi non osl, equidein dcmiror quid iruslra boc in loco liclu, 57 c(>acloquc olMulirnliaD 
imp^rio delcuta moreiur. Ncc sane falsus animi est praeclarns illo aulisds, scd evicilcl dcduvii,et 
perfecii, ec iiamaculatas Cbrislo bostias coiibecravit. Aiidiamns, obsccio, sapicnliaai Dci iu vasis ficli-
liljUH invenUiii, elobslitposramus. 

Άγάμενος (55) έγώ έχείσε παριών τήν τ ίνων τών 
νεοπαγών πίστιν, καί υπομονή ν, και άόάματτον καρ· 
τερίαν έπί ταίς τού προεστώτος, άλλά καί τών λίαν 
ύποβεβι,κότων · ήρώτων, οίκοδομξς χάριν, τινά τών 

Admirafus ogo pra?sons ibi quorunjdam liioiium 
iidem, paiienliatn, c l incxpuguabiletn in objurga-' 
lioiiibus, ignoniiniis, ct quandoquc ciiain injuiiis 
sui praesidis pcrfcrendis lolerajiiiam, ncc prrusidis 

αδελφών πέντε καί δίκα έτη έν τή μονή έχοντα, όνό ^ taiilunt , scd lontjc lioc iiilcrioi «ιιιι, qua-rcbam, 
ματι Άβΰάκυρον, δν καί μάλιστα ύπδ πάντων σχε­
δόν αδικούμενου, έσθ' δτε καθ' ήμέραν, τής τραπέ­
ζης έκ τών υπηρετών διωκόμενον έολεπον * ήν γάρ 
έκ φύτεως μικρόν πάνυ περί τήν γλώσααν ακράτη­
τος αδελφός. Καί πρός αυτόν έλεγον * Αδελφέ Ά 6 -
βάκυρε, διά τί τής τραπέζης καΟ' ήμέραν έλαυνΟμε-
νόν σε θεωρώ, και άδειπνον πολλάχι; κοιμώμενον; 
Καί φησι · Πίστευσόν (ΐοι, πάτερ, δτι (36) δοκιμά-
ζουσί με οί πατέρες μου, έάν ποιώ μοναχόν, έπε\ 
οΰκ έν άληθεία τοΰ το ποιούσι · κάγώ λοιπόν γινώ­
σκων τόν σκοπό ν τού μεγάλου, καί αυτών, υπομένω 
πάντα άβαρώς. Καί ιδού δεκαπέντε Ιτη έχων τούτο 

cxcmpli causa, οχ quodam dc mimcro fralnim (qui 
lolos jam quiiidikoiiu annos in cirnohio Iradiixcrat, 
cui Abbaoyro nonnn, queui poiissimum ab oinnibus 
passim exagilari, el |»πιρο qiii>iiiifc ab ipsa mensa 
per ministros propclli vidcbam (»M at enim linguic 
naitira aliquaniulitui mlcihj)t ι autioi i s \ Intnc crgo 
affalus, quid esl, inqnani, Ablia<yro ftalor, qnod lo 
quotidie a (rcna i \ j ici videaui, ol inctiualinn ad 
soinnuin proficisci? Qua, cn:i!o inilii, Palcr, inquit, 
nici Patrcs ovploraiit aiiimiim ιιΐϋΐιιιι, an sim apitis 
ad vilain inlcr uioitarbos di^oudani. Ncquc enim 
aciiomc ailliguut, scd lcnlanl duniaxat. Quam ego 

*· 11 Tim. iv, 2. " Roui. νιιι, 59. 
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mentcm tnagui prxsoXis nostri, el atiorua Pairera Α λογιζόμενος, καθώς μοι χαλ ούτοι iv tjj έμή είσόδφ 

Ιφησαν* δτι άχρι τής τριακονταετίας δοκιμάζουσι (37) 
τους άποτασσομένους * χαλ δικαίως, «Ατιμ Ιωάννη * 
χωρίς γάρ δοκιμής Α χρυσός ού τελειούται. Έη*-
μείνας ούν δ γενναίος ούτος Ά6€άχυρος μετά τήν 
έμήν άφιζιν τψ μοναατηρίφ διετή χρόνον, πρδς Κύ­
ριον αποδήμησε, τούτο είπών τοίς πατράσιν Ιν τψ 
μέλλειν εκλείπει ν * ε Ευχαριστώ, ευχαριστώ τφ Κ υ· 
ρίω, χαλ ύμιν, δτι δεά τδ πειράζεσθαι είς σωτηρία* 
μου έξ υμών, έμεινα Ιχ δαιμόνων Απείραστος ίδου 
δεχαεπτΑ Ιτη. "Ον χαλ ώς όμολογητήν μετΑ τώτ 
έχείσε χαταχειμένων Αγίων Αξίως δ διχαιοχριτής 
ποιμήν χατατεδήναι έχέλευσεν. 

annos liber fai. Hunc «qatsftlaias ittonm 

f uiii probe penpecum babcaro, orania stqoo a»i-
IUO austinco. Et ecce quiniurodeciraum jam annam 
Itoc mecuoi recognosco, qaemadinodum roihi in re-
ligiouis iugressu Palres leatati stint, consuesse illot 
ad triceaiinon usqae annum ioostirones reboa bu* 
manis abdicatos in tirocinioexercere,etcoDttaDtlan 
tentare. Et merito boc, pater 58 Joanuea, stneexa-
mine quippe seuigneaaram noupolitur et perficiiur. 
llic ergo gcnerosus Abbacymt biennio posiqtiam 
advcneram, exceseit e viia, Patres jamjam vila 
abiiurus iuiermoritaris vocibos allocuiua : Gratet, 
inquit, graies Domino, ct vobi*, a quibus salutis 
iwox> causa ab daemonum iiiauhibai decem ecce el 
aniisUs, lanquaro confessorem com sanctia illlc tiils Palribw mortuu» eollocari jiiatit, 

Oinnino ofTendam amalos viriuiis cultoret, t i me- Β 'Αδιχώ παντός [πάντως} τους ζηλωτάς τών χολών· 
εΓπερ σιωπής μνήματι Ιαψω τδ Μακεδονίου τού 
πρώτου τών έχείσε διακόνων κατόρθωμα χαλ άθλον * 
ούτος δ μεμελημίνος Κυρίω ποτέ τής τών Αγίων Θεο­
φανίων εορτής καταλαβουσης, λιπαρέ! τδν ποιμένα· 
*ψ\ δύο ήμερων έν τή πόλει Αλεξάνδρεια είσελθείν 
οίχείας χρείας χάριν τινδς, υποσχόμενος μέντοι θάτ· 
τον έξέρχεσθαι τής πόλεως, διά τήν τής εορτής 
άχουλουδίαν τε χαλ έτοιμσσίαν. Ό οδν μισόχαλος 
διάβολος έμπόδιον πεποιηχώς τό) άρχιδιαχόνφ «χ-
ποίηκεν αύτδν απολυθέντα του ηγουμένου, μή χατα-
λα€;Ιν τή άγίφ εορτή Ιν τή μανή χατά τδν δρον, δν 
ήν έχ τού προεστώτος χομισάμενος (38). Με9' ήμέ­
ραν ούν χαταλαβόντα, αφορίζει δ ποιμήν τής διαχο· 

ο „ ? νίας, χαλδν τψ έσχατων αρχαρίων χατατάττει χο-
patieuliae ministcr et toleranliae archidiaconue,C ρφ' δέχεται δ καλδς τής (39) υπομονής διάκονος 

moriaeeorvm subduxero Macedonii, primi illfc iuier 
diaconot prxclantm facinaf et ccnamei). Ilie ergd 
in pattcis Deo charn», appetente irium regum ceie-
britate (quam Graeci Tlieopbaniomm fefttum ap-
pejlant), petit a pmide soo bidno ante, poiesiatem 
domeetieorum negotiorom causa Alexandrians pro-
licisccodi, pollicitas se propier teqttenteni diem fc-
sttim, el prxparationeni icaiare reditarum. Scd 
enim hosiis bonorum cacodaemon arcbidiacono * 
caenobiarcha dimisso impedinwUam objccil quo 
minus ad solemnia Tbeopbaniorum et prescriptura 
diem adessei. Uno igitur die aerius adventanlem 
coenobii moderator lionore minittorii sni el offtcli 
^xniura in onlinem tironuin redegit, quam alle 

Patris senteniiam et poenam tam pacale plaeide-
que suscepit , ac sl alteri, non iptis, iiiflicia 
rssol. Curo ergo quadraginta diea inter noviiios 
59 egissei, resiitua illum prxfectus moaasteril 
suo loco et bonori: sed archidiaconus mox aequeiili 
dk> doprecaius suuin praesidein, pcliit ab eo , uti 
aibi in suscepia popna, ot loco iguominiaqoe inier 
lirones porro vivere, et peraeverare liceret: admi-
sissc f*e Alexandriae (α) facinus inexpiabile, nultaque 
\cnia dignum. Et quamvis sanr.tus Paler baud igno-
ra/el illuni, id tanlum sludio ftubmiftiionift, uo» 
ex vero dicere , cessil lamen pracclari Dei famuli 
desiderio. Spcciasses igitur in itifima lironam sta-

xal τής καρτερίας άρχιδιάκονος, τδν τού Πατρδς 
δρον, ΧΛ\ άλύπως ούτως, ώς έτερου έπιτιμηθέντος, 
χα\ ούχ αυτού * πεποιηκότα τοίνυν αύτδν έν τή τοιαύ­
τη τάζει τεσσαράκοντα ημέρας, πάλιν έπλ τδν Οεον 
βαδμδν ανήγαγε δ σοφός - χαι δή μετά μίαν ήμέραν 
δυσωπείται ύπδ τού άρχιδλαχόνου πάλιν έν τή έπιτι-
μίφ, χαλ τή πρώην ατιμία χαταστήναί, φήσας αύτ^, 
δτι περ\ άσυγχώρητόν τι έν τή πόλει Ιπταισα. Γνούς 
δέ ό δσιος αληθή μή λέγειν αύτψ, άλλά ταπεινώσεως 
χάριν τούτο έπιζητεέν, είξε τή χολή έπιδυμίφ του 
εργάτου * χαί ήν ίδεϊν πολιάν αίδέσιμον έν τή αρχαϊ­
κή [τών αρχαρίων] διάγουααν τάξει - χαλ πάντας δ^σ-
ωπούσαν είλιχρινώς υπέρ αύτου εύχεσΟαι. Επειδή, 

lioue , et ordiue venerandam arcbidiaconi canitiem D φΐ)9λν, είς πορνείαν παρακοής πέπτωκα, έμο\ δέ τφ 
siauiem , el onmiura preccs ex animo pro ee expe-
lenb-tn : Quoniam ceeidi, inquit, in acelua ei itu-
pruui inobedientî e. Mihi vcro ex posiremis uni 
iiiagnus Ulc Macedouius afiirmavii causam fuiise, 
cur ad iliam abjectionem el bumililatcm viiae sponle 
auiuii properarii: Quod , inquit, nuuqiiam antea 
taiilam sub rcligiosi bcllt mo»e faciliia:e:n scn^crim, 
iico fantain Iuminis divini in mc suavilalcni et dul-
irJuiem animadverlcrini. Angelorum, inquil, csl 

(e> Wtus i inVrprcs, non Ulc Camaldulensis, Hlud 
in(X\nabile scetns liis verbis in le rp reUlnr : Gravi$si~ 
mum animn tapsum rfic.l, quia furiive et occnlte 
rotnederatextraordiiaric cx hUquw animalia portanl, 
nuod graviskimum el pene inexpiabile peccalum exi-
stuttabalur ut ducei mugmu Patcr Basilins in prin-

ταπεινφ τιθά^ηκεν ό μέγας ούτος Μακεδόνιος, τίνος 
χάριν τή τοιαύτη τεταπεινωμένη διαγωγή εκουσίως 
προσέδραμεν * ουδέποτε γάρ χουφισμδν ούτως πολέ­
μου παντδς, κα\ φωτδς θείου γλυχασμδν έν έαυτφ 
ώς νύν τεθέαμαι (δΟ). νΑγγέλων, φησ\, τδ μή πί-
πτειν, Γσως χαλ μή δυναμένων, ώς φασί τίνες · άν-
Ορίύποιν δέ τδ πίπτειν, χα\ θάττον άνίστασθαι - οσά­
κις τούτο κα\ συμδαίη * δαιμόνων δέ χαλ μόνον, τί 
πεσόντας μή έγείρεσθαι. 

cipio Regula* sua*. Haec tmerprelts verba, quamvis 
iu ordinc versuum poeiia, sual lamen non Cbinaei, 
r.i*d iueiuni gloseema, proinde nec iu Graecis codi* 
* fbus leguntur, nec apud Camaldulensem reporiun* 
nir. Vide taseianum lib. iv, cap. 19, et scboliasien 
Ca/.ium, ibid. 
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»«M|aam€adm:qaod ipcum forte,oti quorumdaoi c$l scnicuti*, iicc possint : marialium cadere ei 
mo* re»vrg*re, qnociesaiaqae id conligerit : dsmonum soluut, postqnain eecideiinl, ouiiquain r c 
sargere* 

*0 τήν δλακονίαν τής μονής πεπιστευμένος [τού­
το μοι] τεΟάβ&ηχε* Νέου μου δντος, φησί, χαί Ιν τή 
τών άλογων (41) φροντίδι διάγοντος, συνέβη πτώμα 
χατενεχθήναι [είς πτώμα πεσείν] ράρύτατον ψυχής · 
έμου δέ οχσυνηθηχοτος μηδέποτε χρύπτειν δφιν έν 
φωλεψ χαρδίας. τψ ίατρψ τούτον τής κέρκου χρα-
τήσας έ στηλίτευσα · χέρχον δέ λέγω τδ τέλος τής 
πράξεως · δ δέ μειδιών τψ προσώπω φησίν πρός με· 
Παίβας μου τήν σιαγόνα μετρίως, άπιθι, τέχνον, 
έχ·υ τής διακονίας αου9 ώς τδ πριν, μηδέν τδ παρά-
«αν δεδιώς. Έγώ δέ πίστει διαπύρω χτισθείς έν 
βραχεία ις ήμέραις τής Ιάσεως πληροφορίαν είληφώς, 
Ιτρεχον τήν δδδν μου χαίρων Αμα χαί τρέμων. 

Κέκτηται πάσα τάξις χτιστψν, ώς φασέ τινι ς, * Ιο omoi 

Α (Economus coBiiiibii (qni aliut a diacono Γιιι̂ αβ 
videiiir) 00 boc J c w Meitter nibt concre-
didit [affiriuavit] : Cum, inquit, essem adole-
ftceua, et curain jumenloruia baberem, acrfdil ttt io 
gravisaimam animae noxam prolaberer. Curo autem 
consocs&em (ti quid a me peccauim esset) tiunqnam 
serpeutet» iu aioo cordie fovere, oiedico lmnc ani-
tni, comprehensa illma caoda , caodam dico lincm 
acliowU (fassua nenpe aeeliif ftfteum) reprxseia-
lavi : qoi renidonli vollu, el oiala leni verbero 
permuUa; Abi, iiiqait, ftli, el periode ac prios9 

oflkio niinieterii nibil omitino teritaa, Iperfangere. 
l£go porro ardentt flde ineeottfs intra paticos dift 
tou auinii sanitaie recoperala 9 gaodeiit sinol et 
Iremoae viam neam currcbam, 

lo onoi rerum a Deo creaUntm iialu cerla 
διαφοράς διαφερόντων. Έπεί οδν ήσαν χαί «αρά τή 
αυνδδω τών αδελφών προχοπών χαί γνωμών διαφο-
ραί · έπάν τίνος τούτων δ Ιατρδς φιλενδείχτας έπί 
ταΐς τών χατά χόσμον έντή μονή έπιδημίαις έση-
μειούτο, χαλ τούτους έχλ τούτων έσχάταις ύβρεσι, 
«Α Ιεαχονίαες Ατιμοτέραις [ενώπιον έχείνων] πιρι-
Λχλλεν · ώστε λοιπδν δρομαίως ύποχωρεϊν, ήνίκα 
Γ Αν τίνων τών χατά χόσμον έπιδημίαν Ιδλεπον · 
χαί «ν ίόεσδαι ύπερφυές τδ γινόμενον9 αυτήν τήν 
χτνοδοξίαν έαυτήν έχδιώκουσαν, χαί τών ανθρώπων 
άποχρύπτουσαν. Μή στερήσαί με Κύριος οσίου Πα-

«οχής βουλόμενος, πρδ μιάς εβδομάδος τής 
«ρής τού οσίου τόπου έξελεύσεως 9 προσελά-
βετο τδν τά δεύτερα του ποιμένος διέποντα 
•νδρα θαυμαστδν 9 Μηνάν τούνομα, πεντήκοντα 
εννέα έτη έχοντα έν τψ χοινοβίω, λοιπδν διαχονήσαντα 
«ασαν διακονία*. Τή ουν ήμερα τή τρίτη, ημών τδν 
συνήθη χανόνα τής του οσίου χοιμήσεως επιτελούν* 
των, εξαίφνης εύωδιάζεται δλος δ χώρο;, έν ψ δ δσιος 
χατέχειτο. Έπέτρεψεν ουν δ μέγα; τήν, έν ή κατ­
ετέθη, θήκην δ δσιος άποσκεπάσαι ημάς· χαί τούτου 
γενομένου, όρώμεν πάντες έχ τών αύτου τιμίων πελ­
μάτων δίκην δύο πηγών τήν τού μύρου εύωδίαν έκ-
πορευομένων. Τότε, φησίν δ διδάσκαλος πρδς πάντας, 
οράτε; ίδου οί τών πόνων [ποδών] αυτού, χαί κόπων 
Ιδρώτες μύρον θεφ προσηνέχθησαν. Καί αληθώς. Καί 
άλλα τε πλείστα ήμίν περί αυτού τού πανοσίου Μηνά, 
οί τού τόπου πατέρες κατορθώματα άπήγγειλαν, έν 

f C 

svnl diaerimioa, oi aliqoi obeerfaront. lo religio-
soram igitur virorum contubemio alitu alioram 
est profeeius el &eo6ue. Cum notinullos animoram 
medicus animadvertcrei in coDgressious enerno-
ram, cmn coeoobtuai inviserenl, sete osientare, bos 
ooiabat, Η illis prasaentibas, alyecliaiimU roiuUle-
rlif, ullimU eliaoi couviciis oneraios, occupabai, 
uti deinoepa il l i , cum io ho»pites inctderent, ex-
lempto te ab eorum atpeclo subdueereuc. Et erat 
monstrl aimile vi»Jere vaitam gloriam aeipsam per-
sequentem, bomtnumquc aspeclum reiugteniani. 
Ceternm eum me Domtnu* nol&et privare precibot 
aancli cujnsdim Pairis, qoein e tita, una aitto bob» 
doniade , quam c monasterio discederem, in ccelum 
atftumpseral, viram sane eximitim , el digiVilate, et 
oflkio proximum a «cenobiarclia, Menam (α) H O -
raine, qui ipsos 61 novem et qumquaginia anntM 
in coenobio exegerat, el totius doinue, scoindum 
abbalem, adminiftiralionem b»bebal. £rgu tertio 
post sanai viri morloni die, cum con&uet»* pro 
illo preces et exsequias celebi arenius, rcpcnie loliim 
odeum, eeu locu» in qno funo» jacebal, gratissimo 
odorc perfusus comploiur. Itaqne piaeses cccnubii 
jobet aperiri feretrum ; luin vero pra2s*»iiU'» omnes 
cernimus ex venerandia ejus plantis geminoa quasi 
fontcs fragranlix unguenti scalurire. Quare pra-
fectu» monasierii : Yidelis, inquit, oniiiee, miracu-
lumt en laborum ct fatigationum t pedibus ip&ius 

οίς χαλ τούτο έλεγον. "Οτι φασί ποτε δ προεστώς τήν D expreesi sudores , tatn gralum Deo odorem un-
αύτού θεοδώρητον ύπομονήν δοχιμάσαι βουλόμενος, 
άνελθόντα αύτδν έν τψ ηγούμενείψ, καί {κιλόντα με­
τάνοιαν εσπέρας τώ ήγουμένφ, παράθεσιν τε λαβείν 
συνήθως ίχετεύοντα, είασεν αύτον ούτως χαμαί κεί-
μενον άχρι τού κανόνος ώρας · τότε λοιπόν αύτον 
εύλογήαας, χαί λοιδορήσας ώς φΰενδείκτην κχί αν­
υπόμονη τον ανέστησεν. Έγίνωσκε γάρ δ δσ^ος, δτι 
υποφέρει γενναίως ' διδ καί τό δράμα πρδς οικοοο-
μήν πάσι πεποίηχεν. Ό δέ τούτου ημάς τού όσιου 

gueuli (ptr obedientia $acnfichtm) oblulcruitl. Ei 
verc sane. Nam cum el alia plurima nobis de illo 
sanciissimo Mena Patres illi pniclara facta iiarra-
rwnl, tum hoc inlcr illa : Cum, tnquiunt, modera-
lor ccenobii oltin fttatuUsel Jiviuam i i l ius palicittiam 
cxplorare, revcrleulcm abcunde domum, el vespcri 
ad modum poenilcnlts anlc pedes praesidis prostra-
tum, cl pro niore gratiam bcnedictiouis peleatcm, 
sic bumi abjcclum rcliqutt Patcr osqtie ad pmtt* 

1«) De ibo rjusdem noiumb Mcua J. Lviiatu?, p. 43. 
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canouicaa \a)9 lum dcmum pia preealione intpcrli- Α Μηνά μαθητής έπληροφόρει ημάς τ* κατά τον έπι-
tuni (i»m tanieu siiht reprcbcosiimi!, quasi cssei 
o$lk-'itl.il«»r ct iiupauetis), surgero jussit, novcrat 
qtitppe wriciauilub pru^csgiueiosuni illius amiuuni, 
qut»d i»l forltier fcnei : qux ciium causa ίιι.·:, ut 
baiic sceuaui ad omuiuui eieniphiin aoornaret. 
Atque b.*c «lo arthsuiamlnla discipulus luijus saucli 

στάτην |όιδαακαλον1. Διό κα\, φησιν, έμου πολυ-
τ.ραγμονήσαντος αύτδν, εί Αρα έν τή τοιαύτη πρός 
τδν ήγούμενον γονυκλισία ύπνω κατηνέχθη, έ πληρο­
φορεί, φησ\ν, ώς άπαν τδ Ταλτήριον χαμα\ κείμενον 
άποστηθίσαι. Ού παρίδω έγώ εγκαλλωπίσαι τόν τού 
λόγου στέφανον κα\ τψ παρόντι σμαράγδψ. 

Mert4? imbi* le&utiu : Quapropier , inquii, cuin curiosius 02 quaerercm cx ipso, an in illa lam diti-
lamu gtnicubtioue a«l pcde* sui pi;t»sidis jadns nulto soniBO fueril concptus, sancte affinnavil, 
UAum $*» buitii ]u« eulem Psallci ium rcciiasse, Nuu commiUam quin scrmonis mei coronara prsesvnli 
vitiii smau^ilo illuslrejn. 

Κεκίνηκά ποτε περ\ ησυχίας λόγον τισ\ τών άν-
ορειοτάτων γερόντων εκείνων· οί δέ μειδιώντι τψ 
προσώπψ, καλ ιλαρώ ήΟει άστείως φασ\ πρός με * 
Ημε ί ς , ώ πάτερ Ιωάννη, ύλικο\ δντες ύλικωτέραν 

iuit. rttiik quiuuadam ex pneclaiis illis 1'alribas 
poiter<:u> i|ii.o^huneiu do vita qqiela el solitaria; 
tam i t i i , *ubrideiiti vultu placido morc comilcr : 
Nos, ο paicr Joanues , inqoiunt, cuui c corporttni 
uiiicrelionc cuusienius, gemis vitxcotporihits aptius β ΧΟΛ άγωγήν μετερχόμεΟα · εκείνο προκρίναντες, κατά 
irompleii SIUIIHS, rali illud e re nuslra fore meliua , τό μέτρον τής εαυτών ασθενείας και τδν πόλε μον 
Μ μιο ruliuiic iiiibccilliUlis buiiianas geuus quoqiift ύ;»:λΟ-ίν · άμ«(νον λογισάμενοι άνΟρώποις παλαίειν, 

τοίς ποτε μεν ήγριωμένοις , ποτέ δέ μετανοούν, κα\ 
μή δαίμοαι (42) διά παντός πρός ημάς μαινομένοις 
κα\ όπλιζομένοις. Έτερος δέ αύθις τών αειμνήστων, 
πολ/ήν πρός με τήν κατά θεδν άγάπην καί πα£όη-
σίαν κεκτημένος, φησί μοι μετ' εύμενείας · Κι άρα 
σοι πρόσεστι, πάνσοφε, ή τού είπόνίβς έν αίοΟήσει 
ψυχής ενέργεια, οτι Πάντα Ισχύω έν τφ ένδυνα· 
μονντί με Χριστφ· ει Πνεύμα άγιον δρόσου άγνείας 
κατά τήν Παρθένο ν έπηλθεν έπι σε· εί δύναμις 
Ύψιστου υπομονής έπεσκίασέ σοι· ζώσαι ώσπερ άνήρ 
(Χριστός ό Θεδς) τήν όσφύν σου λεντίψ υπακοής, καί 
άναστάς έκ τού δείπνου της ησυχίας νίψον πόδας 

1κ.·11ί muiiiiis subhemus, et tum bouiiiiibus poiius, 
alias qaidcai tffct-jii*, alias vero rursum milcscen-
tibus ei po*tiii« jiubiis q«iam CUIII da^iiiOiiibus ,ΤΙΙΪΓ-

ms gcueib huiiiani bosiilrus srmfHf iurciuibtis, 
semper iu no^ armatis <!cieriareuius. Aiius vcro 
«x tllo seiii|>cr iaudando Paliuiu coeiu singulari roe 
affectu , ei &au<t<> aui. i v fidticiaquc conipUxus : Si 
l ibi, iiiqnit. viruruni sapieiitissiiue, c$l illa vt$ in 
S C H M I aniinas I I JK iitius qui dixil: Omnia possum 
in eo qui me confortut,e Cbrislus ; si Spii ilus san-
I I U S rorc taslilalis cxemplo B. Virgiuis supervenil 
in te; si virius Aliiuiimi per palicnliaiu obumbra-

vil nbi **; atTingc sicm vir (Clnislus nrnipc D<»us Q αδελφών έν συντετριμμένο) πνεύματι. Μάλλον δέ 
nostiT ^lumbus luos linleo ubedjciui;^, siirgeua 
e loeiia qttiflis oi soliiaiiae viia! iava in spirilu 
c i corde tonli iio imirum luomia |unles w . Imo 
vttro siibmisbo pcnilus aiiimi lui scnsu , pcdibiu 
lc sulijice cohtnOeritaliuui luorum. Coiioca accr-
rimus, 03 ol iiiinqiiaiii coiniiveiites ad cordis tui 
aditus utModrs-; sei va iiieutein in vago, LI variis 
ι egultis dislrat i<> corpore Γιι main ct invictam ; cole 
spniiuateiu (juiclem in uiciubris (variis curis) agi-
lalis c l jauaus. Quodtpie omiiium esl pulcheiri-
iiium, scd ruris^iniifιιι, aniiniis luus iu mcdiis lur-
barum el curaruin tuniullibus sil imperlurhalus el 
iiiterrilus. turiosarn liiiguam et ad coittradiccndum 
pfujcciaiii cocivc, cl quolidic sepluagies seplios 

κυλίου ύπό πόδας συνοδίας έν καταβεβλημένω φρονή-
ματι. Στη σον πυλωρούς απότομους, κα\ αΟπνους έν 
πύλη καρδίας σου · κράτει νουν άκράτητον έν περι-
σπωμένφ σώματι · άσκει νοεράν ήσυχίαν έν κινου-
μένοις κα\ σαλευομένοις μίλεσι. Τδ πάντων παρα-
δοξότατον, γίνου απτόητος ψυχή μεταξύ τών θορύ­
βων · άγχε γλώτταν προπηδάν έν άντιλογίαις μαινο-
μένην · πάλαιε τή δεσποίνη ταΰτη έβδομηκοντάκις 
έπτά τής ημέρας· πήξον έν ξύλω ψυχής σταυρφ 
νουν άκμονα δι' αλλεπαλλήλων σφυρών και κτύπων 
τυπτόμενον, έμπαιζόμενον, λοιόορούμενον, χλευαζό-
μενον, αδικούμενο ν, κα\ μηδαμώς έκλυόμενον, μηδέ 
Οραύσιν υπομένοντα * άλλ' δλον λtίov και άκίνητον 
υπάρχοντα. Άπόδυσαι Οέ*λημα ώς αισχύνης περι-

.n!vci8iis buiic imprubaui duiniiiaiii dcpraL'bare. D βολήν, χαί γυμνός τούτου έν τώ σχάμματι είσελθε. 
Oclige iucudcfii, boc esl mciiieui iu anim.o liguo, 
<|u«>d ciux osi, uii yvv aiirnios iualleonim ictus ct 
iragori^s ludiirn.s cvcrbwala, caliiiiiniis vcxala, i i · 
lisionibus c\ ti>nala. injnnis aillict.i, noqne iiifriu-
«:atu», !)e«ju»' uila raiioiic la (d;iiur; scd lola plana, 
s«u Lcvii» ol numoia poi^istal. Kxuo voluiitalcm 
inaiii, tanqiiata < ii»niili>) piiduris voluiri, iiu.lusqnc 
^amm.i s«u siadium paliTblrai iugtcdcrc. Iudue 

Τό σπάνιον, και όυσεύρετον |δυσάρεστον| Ινδυσαι 
πίστεως θώρακα, ύπό απιστίας πρός τόν άγωνοθέτην 
μή διαλυόμενον, μηδέ τιτρωσκόμενον κράτει (-43) 
χαλινφ σοιφροσύνης άφήν άναιδώς προπηδώσαν · 
άγχε όφΟαλμόν μελέτη θανάτου, μεγέθη κα\ ώραν 
σο>μάτων περιεργάζάσΟαΐ καθ* ώραν βουλόμενον * 
φίμου νουν περίεργον έν ο:/εία μερίμνη τόν άδελφδν 
κχτακρίνειν έν άμελεία ^ουλόμενον Ιγρων [ alii 

w Pbibp. ιν, 13. *ft Luc. ι, 35. " Joan. χιιι,δ sqq. 

(α) "Ωραν (lanonis alii f.ollcclain inlerprclalur, poris fuisso cx co conslat, quod jacens ad pvdcs 
aiii divinuiii oUiciiini. Quid >i Coiupluloriurn intcl- pra suiis lulum Psaltei ium rculavit, ul iufra ira-
b^al, \ d Matuiinas? Longuin satis spaiium tem- dilur. 
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εΓργων] · κα\ πάσαν άγάπην, κα\ συμπάθειαν πρός Α loricain bonse tidei erga muneranum ct praesiitom 
r6v πλησίον άπλανώς έμφανίζοντα. Γνώσονται πάντες ccriaminis, quara nulla diffidenlia (quod aauc ra-
άληθώς έν τούτφ, ώ προσφιλέστατε πάτερ, δτι Χρι- rum cl iuveiitu difficile eal) dissual aut penelrel. 
ατού μαθητής υπάρχεις τότε, έάν έν συνοδία άγάπην Seiisiiiu lactus nnpudciilcr prormnpentcm frcno 
έχωμεν έν άλλήλοις. Δεύρο, δεύρο, πάλιν έλεγεν δ lemperanlias relunde. Orulormn ciiriositaiem, per 
καλός φίλος, δεύρο, συναυλίαθητι. Πίε [πίνε] μυκτη- oiiinesegregioruiu corporum forttias oinuibus propc 
ρισμδν καθ* ώραν, ώσπερ ύδωρ ζών, επειδή πάντα τά moineniis vagari cupienlein, assidua morii* con-
τερπνά ύπδ τδν ούρανδν δ Ααβ\δ έξερευνήσας, έσχατον teinplationc reprimc. Cohibe eiiarn singulari siudio 
πάντων διαπορών Ιλεγεν. 'Jdoit δή τίχαΛότ,χαΙ τί animum curiosum, ueduin ipsc sui ncgligcns csl, 
τερχνόπ ουδέν άλλο ή (α) τδ xatmxeir άδεΛροϋς daimict allcrius fa<ita, sed poiius orania cbarilalis 
ixl τό avto. ΕΙ δέ ούπω τού αγαθού τής τοιαύτης oflicia ciim pia commiscraiioue aliis sincerc rxbi-
ύπομονης και υπακοής ήξιώθημεν, καλδν λοιπδν κάν beal. In hoc enim vere cognoscent onnics, 6& cba-
τήν οίκείαν άσθένειαν έπεγνωκότας , κατά μδνας rissiuie paler, quod Gbrisli riiscipttlua sis, nbi in 
πόδ^ω τού αθλητικού σταδίου Ισταμένους τούς άθλούν- toelu frairum dileclionem bnbuei iinus ad inviccm 4 \ 
τας μακαρίζειν , κα\ τούτοις ύπομονήν εύχεσθαι. Hiu; buc, bonus illc familiaiis meus, buc ades, in-
Ήττήθην (44) έγώ χαλφ πατρ\, καί διδασκάλω άρί- Β quit, et iiobiscitiu bic nua degc. Dibe iirisioncs 
στω ευαγγελικώς ήμίν κα\ προφητικώς μαχησα- semper tatiqiiam aquain vivam. Nam oiimia quas 
μίνψ · μάλλον δέ φιλικώς, κα\ τα πρεσβεία [ βρα- coeli coniplcxii coiiliiienlur amabiiia pcrscruiatus 
€ila\ τή μακαρία υπακοή δούναι αναμφιβόλως τεθε- David, poslrcmo quasi de oiuuibus dubilabundtta 
λήκαμεν. Μιάς δέ έτι όνησιφδρου τών μακαρίων cxclamavil : Ecce quid bonam el quid jucundim? 
τούτων αρετής έπιμνησθεις, ώσπερ έκ παραδείσου nibil, nisi (α) habitare fratres i» κιιαηι". Qiiod si a 
εςιών, πάλιν τά (45) άκαλλή, κα\ άνησιφόρχ ύμίν Deo lanto bono paticnlise ct obcdienliaB nondum 
άκανθολογήματα παραθήσομαι. diguali sumus, rcliquum csl uti noslram aiiiini im-
bccillilalcm rccognoscenles seorsum cminu.* et procu! a stadio consisianiiis, foilissiaiosque atble-
ia& bcalos praedicenius, illisquu paiieutiam apprecemur. Viclus ego a bono Patre, el opiiiuo magisiro 
adversus nos evaugeticis et pmphetkis oraculis, ct teslimoniis, longe vero magis (Valerno amore 
decerlante, sinc omni dubitalione palmam divinan obedienliae volenles iibcntcs dccrcviinus. Sid ogo 
ubi adlivc unam camque pcrulilem felicium iliorum Patmin \irluteni comtnetnoravero, vclul* v\ para-
diso egrcssus, rursum ad hivenusta el inulilia vobis tesqua et veprcla sennonis mci reveriar. 

Έν τή ευχή (46) πολλάκις ημών παρισταμένων, CIKII frequcidcr prccibus illoniiii iiitercssonnis* 
σ.»ντυχίας τινάς ποιήσαντας έσημειώσατο δ μακά- animadvcrtil sanctus tllortim praiscs quosdant inlcr 
ριος ποιμήν * ούς έπ\ έβδοματιαίον χρόνον πρδ τής se serniocinari, quos ille per totam hebdo-.iadem 
εκκλησίας στήσας, πάσι μετάνοιαν ποιείν παρεκέ- anle fore :̂ lcnipii slaluil, Jussilquc, ab ommbtts 
λευσε · τοίς είσιούσί τε κα\ έςιούσι · κα\ τδ δή θαυ- ^ cutn ingredientibus tnm egrcdicnlibus veniam pc-
μαστότερον, καί τοιγε κληρικούς υπάρχοντας τούτ' lere, fueraniquc bi, quod magis admireris, clerici 
έστι πρεσβυτέρους. Τινά τών αδελφών δρών σύν iidemque presbyteri. Quemdam efralrum ca»iu 05 
αίσθήσει xapiiac πλέω τών πολλών έν τή ψαλμοιδία observaram plerisquc ailtMitius cum ^ingida i coidis 
περιστάμενον · κα\ μάλιστα έν τή πρωτολογία τών aflcclu precantcm, prxserlim in (c) ingrcstiii psabuo-
ύμνων πρδς τινας τοί: εαυτού ήΟεσι, καί τω προσώπιρ rum et byinnorum , quando vcliiti cum qnibnsdani 
διαλεγόμενον, ήρώτων τού ήθους τού μακαρίου τήν per nulus suos, c l vullus significaiionc loi|iiebalnr. 
έν>ο·.αν μαθείν. Ό δέ γ^;ούς ίνα μή κρύπτειν (b) Cujus sancti moris ralioiicm qnxTcnti siiKftre cl 
ώφελήσαι, φησί* Τούς (47ϊ λογισμούς μου, πάτερ sine fuco, uli milii prodessci fasstis : Paler JOJII I ICS, 

Ιωάννη, κα\ τδν νούν σύν τή ψυχή εΓωθα έκ προοι- inquit, ego sub iuitium precatinnis cogbaliuui-
μίων έπισυνάγειν, κα\ συγκαλών κράζειν τούτοις · bus meis, meiilisquc cum animo coiivenfum 
Αεντε, προσχντήσωμεν, χα) προσπέσωμει- αύτφ indico, coaclisquo omnibos clainito : VeniU\ 
Χριστφ βασι,Ιεϊ χαϊ Θεφ ηρών. Τόν δέ εστιάτορα inquam , adoremus el procidamus ame Cfni* 
τούτο ποκ>ύντα κατέλαβον πολυπραγμονήτας * μικρόν $tum regem Deuwque nostrum * · . ΙΙΙιιιΐι vcro 
γάρ πτύχιον έν τή ζώντ, κρεμάμενον έχοντα δρών, qui Iricliuio parainb» crat pr^feclus, boc fai.d-
έμαθον ώς τους εαυτού καςΟ' ήμέραν σημειούμενος(48) Q lare curiosc observavi. Codicillum g«Mcl»al a 
λογισμούς, τούτους πάντας τω ποιμένι εξαγγέλλει, aona pcndcntem, in quo qnidquid prr djom 
Ού μόνον βε, άλλά χα\ έτερους τ.λείστους τών αυτόθι iogila!>at, annolarc solcbat; on>.iifSf|iic cogitalio-
τούτο ποιουντα; έθεώμην · ήν δε κα\ αύτη εντολή ncs suas p<>i>iea Palri, qtii CflDiiobio piasidcbat, 
τού μεγάλου ώς άκήκοα. Έδιώ/Οη τις παρ' α!»τού exposuit, quoil cl ab aliis q«;:in plurimis iiori 
«οτε τών αδελφών τδν πλησίον πρ',ς αυτόν διαΟαλών conspexi, c l boc, ut accep;, ex inqwi io arno-
ώς φλύαρον κα\ λάλον. Ό δε προσεκαρτέρησι τώ biaichac. Urnis aliquis c fratribns olim a p»;e-

*· Joao. xin , 55. * f Piwl . c*\xn, I . 5" P A al . xtiv, C. 
(α) Aut ccite. <t l4»gas ουδέν άλλο ή, sfii, ciim {b) Είωθώ; μή κρύπτειν, niki! ieyiictvliius. 

atiosiropno. ουδέν άλλ* ή, l ia iwkr , 'uiltil utiud [c) Aiilipbonanraiile psabnuin dici oliuui. 
qutim. 

file:///irluteni
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•ide ejeciu» orat e caenobio, quod allerum apud χ πυλώνι τής μονής έβδοματιαίον χρδνον δυσωπών 

είσόδου, χα\ συγχωρήσιως τυχιίν ώς δέ τούτο Ιμαθεν ϊραααι , ιιι nugaccni ct loquacem crtmiiiatus 
ttset Expulsu» autem, in vesubulo porta lolos 
gepiem dies subsiilil agsidu» aditum rorsus ad 
ccenobiura, el delicti veuiani prccaius. Quod 
tibi amaut salutU animarum praeses cognovit, 
si nulque itilellexit, illuui per aei dies iilos ni-
bil oinnino gueiaese, curaut ilb giguiOcari, si 
omiiino ad coittuberniuin fratruin admitti vel-
lei, ad poenileiiiium classcm iransiret. Quani 
eotidilionem cum is qucm facti cx aninio poe-
nitebal obviig manibu* atnptexaius eseel, jusoii 
«um abbas ad locuni privatum Iseparaiuoi] de-
dinri, obi morabaniur 66 ii qui peccata tua 
plangebaiiC. Quod Η factum est. E l quia in 
tllius domirilii separati 
incidiroua , brcvissime 
cus eral ab ipso monasterio ujno duniaxal la-
pide, teu milliari sejunclas, carcer (α) dicius, 
illaHabilis prortus, et omnibua corporis gaudiir 
deslilottts. Nulius ibi tinquam culinas fumoa 
eernebatar; non vinom , non oteuai in cibum 

δ φιλδψυχος, περιεργασάμενος αύτδν, μηδέν βεβρω-
κέναι έν ταΓς έξ ήμέραις τδ παράπαν, δηλοί αύτώ· 
Εί δλως έν τή μονή τήν οίχησιν ποιήσασθαι βούλει, 
έν τή τών (49) μετανοούντων τάξει οχ χατάξω. ΊΙς 
δέ ασμένως τούτο έδέξατο μετανοών, έκέλευσεν αύτδν 
δ ποιμήν έν τή μονή τή Ιδιαζούστ) τών έπί ητώμασι 
πενδούντων έπενεχθήναν» δπερ χαί γέγονεν. ΈπεΙ δέ 
τής είρημένης έμνήαδημεν μονής, διά βραχέων περλ 
αυτής είπωμεν. Τύπος μέν ήν Απδ σημείου ένδς τής 
μεγάλης μονής, φυλακή λεγομένη, Απαράχλητος· 
ούχ ήν έχείσε πώποτε χαπνδν δφθήναι, ούχ olvov, 
ούχ έλαιον είς βρώσιν, ούχ έτερον τι Αλλο, ή άρτον, 
χα\ λεπτά λάχανα. Έν τούτω τους μετά τήν χλήαιν 

a cocnobio mcnlioneni Β συμποδιζομένους άπροΐτους χατέχλειεν ούχ άμα, 
de illo iradeimie. Lo- ^ m ^ χ β Υ ή ^ ĝ o τδ πολύ, Ιως οδ δ 

χύριος αύτδν περί έκαστου έ πληροφορεί * κατέστησε 
δε αύτοίς, χαλ τοποποιδν μέγαν Τσαάχ ονόματι, δς 
άπήτει τήν προσευχήν άδιάλειπτον σχεδδν τούς αύτφ 
παραδιδομένους * είχον δέ χαί δαλλούς πλείστους είς 
άχηδίας έμπόδιον. 

alhibebaiui; non alivd qoidqaam e foco, praelor panem, et miuuu olatcula, in mcntam ία 
fcrebator. In hoc eoa, qui po*t religiosam professionem in peccaiom prolxpsi erant, Ha coa-
cludebal, ul pedem efferrc nunquam possent : oec plures eimul jangcbat, aed aingulos teoraim» 
avi ot plurimum binos : manebantqoe ibi quoad pneses de siogulit dmnUas edoeeretar. Pra> 
fecit aiitem eitdcm virum qoemdam exiniium, cui Iaaacos oomeo, qui ab tibi oooiaiiasia pre-
cum assWuarum pensum exigebat, ei prope nunquam α votis ceasare permitlebat. Sappedilabal 
illis magoa palmarum copia, [e quibus] ad vilandum olium [calalbot Cexebanl]. 

Ilaec iilis uvendi ratio, bic italas, b»c disci- C Οίτος δ βίος, αύτη ή χατάστασις- αύτη ή διαγωγή 
plina erat eonin, qui vere quxTebanl faciem τών δντως (ητούντων τδ πρόσωπον τού βεού Ιαχώδ * 
Dei iacob. Admirari aanctorum albleiarum laborea 
praeclarum eai, sed xniulari, saluiem coiiciliat. 
Yclle auicin uuo moinemo illorum vivendi ra-
lioiiem imilaudoassequi, insanum, elsupra bominis 
vires esl. Ubi nos ob delicla ooatra conscioulia mor-
lifical, landiu revolvamus pcccata nosira inanimis 
67 nosiris, qtioad Dominua laborem noslrum et 
vim, qnam xibi violcnli hi cerlalores inferuol, re-
spiciat, peccataquc deleat, et carniflcinam ooniciea* 
lidc in gauditim coitvertat. Secundum enim muitilu-
dinem dtiorum meomm in eorde meo, inquit Ptai« 
tes, consoiationes tuce (uniopere) UeiificQvcruni oni-
mam meamei. Opporluno teroporc non oblivisca-
inur illius qui loqniiur ad Domiauin : Quanlas 
ostendUti mihi tribulalwnes muUas el maltu, et cow-
veriut vivificasti tn€, el ex abynis urra, posl lapsum 
iierum reduxUli me · · . Felix iile qui quottdie Dei 
causa conviciis etagttatae el contenlus violenlcr 
seipsum (per patienliam) viucit, nae ilte cum inar-
tyribus tripudiabii, el intor angclos liber ui ange-
lus inceilet. Beatus ilte monacbos, qui seipeum on m 
contempia digimm, nulliusque pensi, ct usus bo«* 
muncioncm judicat. Dcatus et ille, qui voiuutalis 
tuas arbitriiiiu piiiitus roaclavil [morliiicavil], besc-
que iolum curac refigiosi magistri sui comniisil. 

τδ μέν θαυμάζειν τούς αγίων πόνους χαλδν * τδ δέ 
ζηλούν σωτηρίας πρδςενον · τδ δέ ύφ' (ΓιΟ) Ιν τήν 
έχείνων μίμείσδαι θέλε ι ν πολιτείαν, Αλογον χα\ άμή­
χανον. Ααχνδμενοι μέν έπί τοις έλέγχοις τών ημετέ­
ρων αμαρτημάτων μνημονεύσωμεν, Αχρις ού δ Κύ­
ριος τήν βίαν ημών τών (51) βιαστών αύτου δρών 
[αμαρτίας] ταύτας εξαλείψει, χα\ τήν δάχνουσαν 
ημάς έν τή χαρδία δδύνην είς χαράν μεταποιήσει. 
Κατά γάρ τό χΛήθος .τών* odvrwr μου, έτ τ$ καρ­
δία μου, φησίν (χατά τοσούτον), αϊ χαραχΛήσεις 
σου εΰφρατατ τήτ ψυχήτ μου» Έν τφ ίδίφ χαιρφ 
μή έπιλαβώμεδα τού λέγοντος πρδς Κύριον * "Οσας 
έδειζάς μοι ΘΛΙψεις χοΧΧάς, καϊ χαχάς, καϊ έχι-

1 9Ζρέψας έζωοχοίτ{σάς με% καί έκ τώτ άδύσαωτ 
τής γης μετά τδ πεσείν πάλιν άτήγαγές με (5i). 
Μακάριος δς διά θεδν χαθ* ημέρας λοιδορούμένος, 
χα\ έξουδε νου μένος έαυτδν έβιάσατο. Μετά μαρτύ­
ρων χορεύσει ούτος, χαί μετά αγγέλων πα££ησιάσε-
ται (55). Μαχάριος μοναχδς, δς πάσης ατιμίας χαλ 
έςουδενώσεως έαυτδν άξιον χαθ* ώραν λογίζεται * 
μαχάριος δς τδ εαυτού θέλημα είς τέλος έ νέκρωσε, 
καί τφ έν χυρίφ διδασχάλω τήν εαυτού έχδέδωχεν 
έπιμέλειαν · έχ δεξιών (54) γάρ τού σταυρωθέντος 
σταθήσεται. ΕΓ τ ι ; έλεγχον δίκαιον, ή άδικον έξ 
εαυτού άπερ^ίψατο, ούτος τήν εαυτού σωτηρίαν ήρ· 

"»«Pna!. xcxm, 19. Μ Psal. L X X , 20. 
(a)l)e boc toco srqmnli capitc tractabilur ; !iic tanlum ex occasione tangiiur/ 
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ντσατο. Είδε τις τούτον μετά πόνου,ή κα\ άπόνως Α Elfiiiin ad dexlram Doinini sui cr.ioitHi olim ela-
κβτεδί'ςατο, ταχέως της των εαυτού πταισμάτων 
αφέσεως τιύξβται * Θεφ νοερώς προς τον σδν πατέρα 
πίστιν, χα\ άγάπην ιίλικρινώς ύποδιίκνυε, χάχείνος 
άγνώστως τούτον λοιπδν πληροφορήσει χατά τήν σήν 
πρδς αύτδν διάθεσιν προστεθήνχι, χα\ οίχειωθήναί 
σοι. Ό πάντα δφιν στηλιτεύων πίστιν εναργή Ιδεί-
ξχν. Ό δε άποκρύπτων, είς άνοδίας Ιτι πεπλάνηται. 
Τότε την εαυτού φιλαδελφίαν, χαλ χυρίως άγάπην 
έπιγνώσεταί τις, δταν έαυτδν «ενθούντα έπ\ τοίς του 
αδελφού σφάλμασιν δψεται · χα\ δταν άγαλλόμε νον (55) 
έπι ταίς εκείνου προκοπαίς, χα\ χαρίσμασιν. Ό έν 
διαλέξει (56) τδν εαυτού λόγον , χάν αληθή λέγει, 
συστήσαι δέλων χα\ βουλόμενος [στήσαι βουλόμενος], 
γινωσχέτω τδν τού διαβόλου νόσον νοσείν. Ka\ εί 

liietur. Quicuuqite objurgitiuncm srti a:qiiani, teu 
iniquam ab se rejieit, ille cunlra talulem suam 
agil. Quod si lianc sive a?gr*, sive alacriter suscipil, 
exUmplo deticiomm tuoruni venlam cotiscqnetur. 
Deo seogus lui lesfi boue Adei, ct aiuoria iui erga 
religiotum pre&idem luuin ftincerum aflectum oslen-
de, et illc tuum crga ipsum sinceri affcctua sensum 
Mli per occultun instincUim teslaiuii) faciet, vtcis-
eimquo tibi qualem optas, facitem, suavem ei fatni-
liarem reddei. Qtii nutluni in peclore aerpcntem 
c*?tat, ccriissiraain fidein ostendii. Qoi vcro ia b -
tebria Ulum consctenii*condil,procul a virtxlii ira-
ntte aberrat. Qui super religioti fratris sui deliclie 
cx animo dolebit; elde proleeiii illius ίιι viituiibn» 

μέν έν τή πρδς τους ίσους συλλαλι? τούτο έργάζε- Β τί ccebiilibuf graiiis aincere gauifebil, ie denum 
ται, ίσως Ιστιν αύτδν ΙαΘήναι έχ τής τών μειζόνων 
έπιτιμίας. Εί δέ χαλ πρδς τούς μείζονος ή σοφωτέ-
ρους ούτως διάκειται * παρά ανθρώπων τούτο ανία-
τον. Ό λόγω (57) μή ύποδεβηχώς, δήλον δτι ουδέ 
Ιργω. Ό γάρ έν δλίγω άπιστος, χαί έν Ιργω άκλιτος 
έστι, μάτην χοπιών, χαί τής δσίας υποταγής ουδέν, 
εI κρίμα έαυτφ, χομιζάμενος. Εί τις τδ εαυτού συν-
αιδδς χαδαρδν είς άκρον είς τήν παρά τού πατρδς 
ύποταγήν έχτήαατο · ούτος λοιπδν τδν θάνατον ώσπερ 
υπνον, μάλλον δέ ζωήν, χαθ* ήμέραν έχδεχόμενος ού 
πτοείται- γινώαχων έν βεβαιώ, ώς ούχ αύτδς έν 
χαιρφ του χωρισμού, άλλά προεστώς λογοθ«τηθήσε-
<αι. ΕΓτις έν Κυρίφ άβιάστως έχ του πατρδς έγχεί-

intelliget teverain et germanaai chariLttem rt 
aoiorein erga Hlum potsidere. Qui in cofnmvni ler-
nociuaiiono fentenliam saam quantaimis veraai, 
pertinacius defeiidere contendtrit, sciat ee morbo 
diabolico laborare. Quod ei in aqnaliuui suorxm 
colloqvio id faciat, fortatae per majoruni objnrga-
Uoncm carabtlnr. Si tcro idem inter scniores Η 
sapiendores te atuteai, bamanilut incurabilis ast. 
Qui loqutndo i o n sabmiitii ae, certe nec ageodo 
se awbmiUeL Qtialis i * modico eat, talia t%i i a 
omnibas e*tom, frutiraque laborat, et cx tancta 
obedioBiia nibi! nisi grave, et mortiferuai jadicivm 
iibi reporut. Qai seipaam aixoera et pura conacioH 

ρημα διακονίας είληφώς, άδόχητόν τι πέπονθεν έν ^ Ua perfcclitaime religfioai pairla obedienibe sabjc-
αδτή πρόσκομμα, μή τφ δεδωχότι τδ δπλον, άλλά '— 1 ' — I J 

τφ δεξαμένφ τήν αίτίαν έπιγράφοιτο. Είληφεν γάρ 
δχλον πρδς μάχην εχθρού, προσήνεγχε δέ αύτδ τή 
εαυτού χαρδίφ. Εί δέ βεβίασται [βεβίαχεν] έαυτδν 
διά Κύριον, χαι τήν εαυτού άσθένειαν τφ διδόντι 
«ροείπεν, θαρσείτω * χάν γάρ πέπτωκεν (58), ούχ· 
Απέθανε. Αέληθα ύμίν, ώ φίλοι, χαλ τούτον πσρα-
θείναι τδν ήδυν τής Αρετής άρτον, ώς έώραχα [έχεί] 
έν Κυρίφ δπηχόους ταίς ύβρεσιν εαυτούς έχτρίδον 
τας χατά βεδν Ατιμάζοντας, ίνα έπί ταίς Ιξωθεν 
«ροσφσρομέναις αδτοίς προπαρασκευασμένοι τυγχά-
νωσιν έπ* ατιμίαις μή πτυρεσδαι - ψυχή έξαγόρευσιν 
εννοούμενη, ώς ύπδ χαλινού, ύπδ ταύτης κατέχεται, 
μή Αμαρτάνειν· ΤΑ γάρ άνεξαγόρευτα ώς έν σχότει 

cit, morleai deinrepa bitreptdxe vdat somaaat, te« 
potius vium qnoiidie exspecial, certut io exieiau 
vitsr non a se, sed α prxakfe soo raUonero rx-
actuni iri . Qai ottctam ministfrii ab rdigioto Pa-
tre iti Uomino delaixm uliro, non eoaciua recipii, 
ei in ea re pottea qxid peecaveril axt nfenderii, 
culpa rceipienti araa, non danli aacribelur. Aect-
pil eoim gladium at lit hoslf» pagnarel, qoewi 
ipso in auo ipsivs peciore deflxit. Si aaiem ixvitoa 
el euam viriun iaibeeillitalan prarfatat, et pnetidi 
cofiletialtts, propler Dooiinuai60 oH&eiom tusc^-
pil, bono animo sil, etiamai deliquii, non enim 
mortoos c%u Quin el buxc dnlom viitulia panem 
vobif ebariitimi appoftere oblitos sum. Quod T » -

Αδεώς λοιπδν πράττομεν. "Οταν του προεστώτος D derim ibi inlcr rdigiotm, qal iciptot per 
Απόντος, τδ αυτού πρόσωπον έξειχονίζοντες, τούτον 
παρίστασθαι ήμίν νομίζωμεν, χα\ πάσαν αυντυχίαν, 
ή λόγον, ή βρώσιν, ή δπνον, ή άλλο τι πρδς δ ύπει-
λήφαμεν άηδώς αύτδν έχειν έν ήμίν αποστρέφω μέθα * 
τότε αληθώς έγνώχαμεν ύπαχοήν άνόθευτον. Οί μέν 
νόθοι τών παίδων χαράν τήν τού διδασκάλου άπου-
αίαν * οί δέ γνήσιοι ζημίαν ταύτην λογίζονται. 

liat ad patieDtian exereerent, at ad trrogaUs ab 
xltia ignominias, Unqvam jam exerciiali boa oVji-
cerenlvr. Qui eaafeaeioaaai peccalomn aemper 
animo revolvii, ab Slla laoqaaoi ira&o nm peccel, 
cocrceiar. Celaoda enim deioeepa velut lexebrit se-
pebonda secure admillimut. Qnando pnttidtm co> 
nobii abseDiem, nobit Uroeo in qvocaoqoe collo-

quio, aarmone, menu, cabiculo el somno, aat qaacunqae alia io re, qoam i l l i displlciiuram in nobie 
poiamot, Unqttam prMentem eorpore finxciimas, p^ccaieque rav«rimo8, ium dcinde nos geroianoa 
obedfexlix^ filiot case exiilimabirous. Yeri enim el sinceri discipuli docloris aui abfeotiam suum dc-
triiMDiam iDierprcUnlur : apurii vero el dyscoli prscyptorem abetfe gattdent. 

Ήρώτησά ποτέ τινα τών δοκιμωτάτων δυσωπών, 
«ώς ή υπακοή τήν ταπεινοσύνην κέκτηταιa δ δέ 
φηαι * ι Κάν νεκρούς δ ευγνώμων υπήκοο; άναστή · 

Qujerenli mibi olim ex lattdaiitiimo quodan Pa-
tre, qwonaai paclo viiius obodienli» eum rdigiosa 
bumililaift conjuncta sit: V^nie, inquit, obcdieitli» 
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χάν απαλλαγή ν πολέ-
loslc lacrymarum donum babtierit, eliamsi suinma 
auimi quicte pcrfruatur, sempcr tanicti cugitabil 
id spirilualis patris sui beneficium esse, cjusquc 
precihus omnia ficri, ct sic ab omni vanai cxisli-
maiionis lumorc liber ei alieiius maucbii. Quomodo 
oniin ille eflertlut is, qui falelur id non suo siudio 
ct virlule, 70 s c < ' allerias ope facluiu essc? Ibec 
in rebus jam conmieinoialis virluti* siudia ana< bo-
reta oon est expctlus Opiuio quippc \no\n\x vir-
tulis rccle faciorum laudem sua; iudiislriae airo-
ganlcr tribuil. Obcdiutilia» iuipcrio subjccms ubi 
g^minos bostis dolos (a) vicerit, laqucosvc dcclina-
rit, nianebil dcinceps servus illc Clirisli ccitus et 
seiernus obedientiie iilius. Sludel cacodxmou obc-

μων, λογίζεται πάντως, δτι ή τοΰ πνευματικού πα­
τρός ευχή τούτο έποίησε· καί με\ει αύτδ; εκ τ ή ; 
ματαία; οϊκήσεως ξένος, κα\ Αλλότριος · > Πώς γάρ 
άν κα\ ύψωθήσεται έπ* εκείνο, δ έξ έτερα; βοηθείας 
λέγει [λέγοι], πεπυιηκέναι, κα'ι ούκ έκ τ ή ; αυτού 
σπουδής · ούκ οΤόεν ήσυχαστής τήν τών προειρη μέ­
νων έργασίαν · τά δίκαια γάρ πρδς αυτόν ή οΐησις 
κέκτηται ιδία σπουδή τά κατορθώματα αύτφ υπο­
βάλλουσα έπιτ*λείν. Δυο νενικηκώς ό ών έν υποταγή 
δόλους (δ), μένει λοιπόν δούλος Χριστού αιώνιος υπ­
ήκοος · πυκτεύει ό δαίμων τους υπηκόους, ποτε μέν 
μολυσμοϊς μολύνε ιν, και σκληροκαρδίους έργάζε-
σΟαι, τούτους ταραχώδεις «αρά συνήθειαν γίνεσθαι 
έκμοχλεύων (50), ποτέ δέ ξηρούς τινας, καί άκάρ-

dienliae alumnos, «unc qtiidem foedis corpoiis sor- πους, χαλ περί τήν προσευχήν οκνηρότερου;, ύπνώ 
dibus scu humoiibus pollucudo inquinare, cona-
turquc illos boc pacto duros lcliicosque redderc, 
praeterque raoreni perlurbatos e cardiuc obedicniiae 
cxcutere; nunc xero aridos el steriles cfficcre, eC 
ad precos (ardilorcs ac somiiolenlos, ut offusis 
inenii u nebris exisiimcnl sc nullum ex obediemise 
sludio frucium capere, sed in virtuiis stadio eiiaru 
rrgredi, quo illos ab obedientiae pal&slra penilus 
avellai. Ncc cnim dat illis spalium cogitandi ei re-
cognoscendi, quod dum virtulutn tbcsaurus, quem 
possidere videinur, nobis diviuo nulu subduciiur, 
occasio niaximc subiuissionis prebeatur. Sed is 
quem diximus veterator, ab nonnullia ssepc longa 

δεις τε κα\ έσκοτισμίνους, ίν' ώς μηδέν έκ τής υπο­
ταγής ώφεληΟέντας, άλλά κα\ κατόπιν βαδίσαντας, 
τής αθλήσεως απόσπαση. Ού γάρ συγχωρεί αύτοίς 
έννοεΐν, δτι πολλάκις ή τών δοκούντων έν ήμίν αγά­
δων οικονομική άφαίρεσις βαθύτατης ταπεινοφρο­
σύνης γίνεται πρόξενος, Άπεκρούσθη δι1 υπομονής 
πολλάκις παρά τισιν ό προλεχθείς άπατεών. Ειτα έτι 
τούτου λαλούντος, έτερος άγγελος παραστάς μετ' 
ολίγον έτέρφ τρόπφ άπαταν ημάς δοκιμάζει. Εΐόον 
υπηκόους εύκατανύκτους , προσηνείς , εγκρατείς, 
σπουδαίους, άπολεμήτους, θερμούς έκ τής τού πα­
τρός σκέπης γεγονότας · οΐς οί δαίμονες έπιστάντες 
δυνατούς είναι λοιπόν πρδ; ήσυχίαν ύπεσπειραν, ώς 

palietilia repulsus csl. Dein adhuc isto loquenlc, C πρδς τέλειον λοιπόν έπαθλον, κα\ πρδς άπάθειανδι' 
alius adest insidiarum arcbiteclws gcnius malus, 
qiiipaulopost alianos via fallcre conalur. Animad-
verli cniin alios ex obedieiilix dieciplina profc-
clos cura prasidis sui ad proinplum peccaiorum 
lugendorum sensmn, ad miram mansueiudinem, 
contincnliam, diligeuliam, inviclam consiantiam 
el ardorem spirilus redncios : quibus iirsidian-
tes cacodxmunes persuadere studcnt apios jam 
71 iHos esse ad soliludincin, per quam ad supre-
iiitim vii tuiis, et indolenli;u gradum possint eniti. 
Alqui iuicliccs isli sie dclusi lida porlus religiofti 
statione iu ahuin soliludinis pciagus abropii, in-
gnicnlc temp<'statc, gabcrnalorum ops auxitioquc 
dcviiimi, inipuri demuni salsique maris ( fluclibus 

εκείνης καταντήσαι Ισχύοντας · κα\ μέντοι άπατη-
Οέντες τού λιμένο; έπ\ τό πέλαγος χωρήσαντες, ζά­
λης αυτής καταλαβούσης, κυβερνητών μή εύπορή-
σαντες, έλεεινώς ύπό της θαλάσσης ταύτης τ ή ; 0υ-
περάς κα\ άλμυράς έκινδύνευσαν · ανάγκη τήν θά· 
λασσαν ταραχθήναι κα\ άγριωθήναι, ίνα τότε τήν 
ύλην, ήνπερ ο: ποταμοί τών παθών, κα\ τόν χόρτον, 
κα\ πάσαν σαπρίαν έν αυτή κατήγαγον, δι' αυτών 
πάλιν έν τή γή άπο^όίψηται · έπισκεψώμεθα , καί 
εύρήσομεν μετά τήν έν τ}| θαλασσή ζάλην βαθειαν 
γινομένην γαλήνην. Ό ποτέ μέν υπακούων, ποτέ δέ 
παρακούων τού πατρός, ομοιός έστι άνδρΐ τ φ ποτε 
μέν κολλούριον, ποτέ δέ άσβεστον τφ εαυτού οφθαλ­
μοί προσάγοντι* Είς γάρ, φησίν, οίχοδομών, χαϊ 

batisti ) iiiiserandtim in iitoduin perierunt. Com- ^ *ΐς χαταΛύων, τίώφέΑκ\σεν% άΛΧ i\ χόχονς;Μ^ 
niovcri, inlumesciTc, petturbari marc necessc est, 
uii, ipiae vitionim llumina barmcma, fcnum, sor-
de^quc in illud devexcrunt, per ipsa ntrsmn qnid-
qnid alga* curruplum csl, ac pulriduin in tcrram 
ivjirialur. Si alUndainus, videbimus posl sa;vas 
tcmpcsialis proccllas miram sequi tranquillitalem. 
0'ii irli^ioso patri nunc parcl, nunc noii parcl, 
piM-indo i a i i i atque is qm nuuc collyrium, Jiunc 
c-docn» oculis injicit: Unus cnim <rdificausy el unu* 
df$ti'.enst quidprodest iltis, uhi labornl Noli, mi 

απατώ, ώ υίέ ύπάκοε Κυρίου, πνεύματι οίήσεως, κα\ 
ώς έξ έτερου δήθεν προσώπου τά σά πλημμελήματα 
τφ διδασκάλφ άπάγγελε. Ού γάρ έστιν έκτος αΐ-
σχύνης* αίσχύνης άπαλλαγήναι. Γυμνού σόν μώλωπα 
τφ ίατρώ · είπε, κα'ι μή αίσχυνθής. Έμδν τό τραύ­
μα, πάτερ* έμή ή «ληγή " έξ οικείας ραθυμίας, καί 
ούκ έξ έτερου προσγενομένη 4 ούδε\ς ταύτης αίτιος · 
ούκ άνθρωπος, οϋ πνεύμα, ού σώμα, ού τι έτερον, 
άλλ' ή έμή αμέλεια. Γίνου κα\ τψ είδει κα\ τφ λο­
γισθώ ώς κατάδικος έπ\ τή εξομολογήσει· εί; γήν 

Eerli. χ χ ι ν , 28. 

(α) ld Cbi inobedientiam οί arrogantlam. (b) Λόλοις. Ua anliquissicnus codox,cl vcrc. 
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ν:νευκ<%ς, κα\ είδυνατόν, τους του κριτού και Ιατρού Α Μ*· <pd Donitno obedi*, noli sptriru ςιιρ«·ι-1·ϊ;ρ ftlli. 
roSzc, ώς τοΰ Χριστού, δάκρυ σι βρέχων. Έθος πολ-
λάκ'ς τοΤς δα?μοσιν, ή μή εξομολογεί σθαι ήμά; ύπο-
6ά)λειν " ή ο>ς εκ προσώπου έτερου τοΰτο ποιείν · ή 
τινας επι τή εαυτών αμαρτία καταμεμφεσΟαι ώς αι­
τίους. 

uli laiiqitamcx alirtia pentona deliria tita m.^isin» 
tuo denunliet : i;ec enim peies p'«tie vere< undia 
nb aierua ignomttiia libcraii Aprri, O*1OIH!I» wittius 
tau:ii roligioso mcdico. pnsiioquc rutxi:?, fcictv, 
d"«c : En adsttm, Paipr, pgo pecrati, mea rst culpi, 

uiea ptaga, mea non alicna fuit ignavia : nemo praler me rn;s, nonw prrrnti mci auclor osi, i»on 
botiiiiium quisquam, non dsemouum, non corpus, non qtudvis aliud pra»ii*r inrani uniiis piiiam piitam 
ftcgligculiain. Esto cum ad confessioneni accedis, vi babilu corporis, cl vuUtia modcslia, ct aninto 
72 lanquam reus ct damnatus ad poenam, luminibus ίιι tcrram dejeclis, vcstigia jndicis ol mcdui 
lanquam Cbristi pedes lacrymU, si qtias abs tc polcs impetrare, riga cl munda. Subtatit hoslcs no-
hiri, dxmonca, aul IIOS inducere ne pcccala per confessionem aperiamus. aut ut boc lanqiiam iu 
aliena persona pcragamus, aut alios culpae nostra aurtorc practcxamus. 

Εί πάντα (60) συνηθεία ήρτηνται, καί έπα χόλου- Π Si onmia consueludo potest, serumque naturam 
θοΰσι, πολλφ πλέον πάντως τά αγαθά, ώς μέγαν Irabit, cur non idcro, cl mullo qttidcm magis pos-
συνεργόν έχοντα τόν θεδν. Ού κοπιάαεις, υΙέ, έν 
πολλοίς έτεσιν εύρεϊν έν σο\ τήν μακαρίαν άνάπαυ-
σιν, έάν έν άρχαί ς όλοψυχως εαυτόν άτιμίαις έκδώ-
σης. Μή απαξίωσης ώς (01) θεφ τφ βοηθώ έν κατα-
ίεβλημενω ήθει τήν έξομολογίαν ποιή^ασθαι. Είδον 
γάρ κατάδικους έλεεινοτάτψ ήθει, κα\ σφοδροτίρα 
εξομολογήσει, κα\ Ικεσία άποτομίαν δικαστού μαλά-
ξαντας, καί τόν θυμό ν αυτού είς εύσπλαγχνίαν μετα-
μορφώσαντας. Αιά τούτο και Ιωάννη; δ πρόδρομος 
τήν έξομολόγησιν πρδ του βαπτίσματος έπεζήτει 
παρά τών προσερχόμενων, ούκ αυτός ταύτης δεμέ­
νος, άλλά τήν τών προσερχόμενων σωτηρίαν πραγ-
ματευόμενος. Μή θαμβηθώμεν κα\ μετ' έξομολόγη-

sil in viiiultini exercitalione, prrcsertim cum labo-
rantem magnus snllovct Dcus. Nnn diu, mi ftl>, ik-
stidabis, ul beata animi quicte pcrfruaris, si sub 
initimn rcligiosse vil.v, (olo te aninto ad omnes 
conttnmdtas, ct tndigiiilatcs prrfcrcndas «blulcris. 
Non cst quod Dco >clut adjulori dcdigneris eub-
misso aniiuo ronGlcri. Vidi cg<> ej rris q<ii oi tri-
sti^simo oris habihi, ct gravissiiria iui ipsonim 
PC« usaliouc ot supplicatione inoxorabiteni jndicis 
sttvitiatn flcclereni, ct s( vciitaicm in comiuisera-
lionem pcrniiilaront. Hinc est quod prmlromu» 
(ibrisri Joannes ab acceduniibus ad bapiismum con. 
fesxionetn pcccalorum exegeril *k, ιιοιι sua causa 

σιν πολεμούμενοι · άμεινον γάρ μολυσμοΓς, κα\ μή C Φ" » Ι , Λ «««••gcbal, sed ob corum sabuciii procu 
οίήσει παλαίειν. Μή πρόστρεχε, μηδέ συνεπαίρου έπί 
διηγήμασιν ήσυχαστών, κα\ αναχωρητών πατέρων 
τή γάρ τού πρωτομάρτυρος στρατέ ία βαδίζων 
υπάρχεις* μηδέ (62) πίπτων υποχωρεί τού σκάμμα­
τος. Τότε γάρ μάλιστα Ιατρού πολλώ πλέον δεόμεθα. 
Ό μετά βοηθείας είς λίθον τόν πόδα προσκόψας, ό 
έκτος βοηθείας υπάρχων, πάντως ού προσκόπτω ιν 
μόνον, άλλ* απόθνησκε ιν ήμελλεν. "Οταν κατενεχθώ-
μεν, θάττον οί δαίμονες έπιστάντες άφορμοίς ευλόγου, 
μάλλον δέ αλόγου δραξάμενοι τήν ήσυχίαν ήμίν ύπο­
τίθενται ' σκοποίς δέ τοίς έχθροίς ημών τραύμα έπ\ 
πτώματι προσθεΐναι έφ' ημάς δταν ό Ιατρός αδυναμία ν 
προβάλληται.τότε ανάγκη έφ' έτερον πορεύεσθαι* χωρίς 

vandam, qui ad illurn accedcbant. Non esl qtiod 
obslupescamug, si pcracia confeieione adbtic im-
pagnemar : praesial cnim eum vitiis ct sordibus 
corporis, quain cum sitperbia deptigiiarc. Non ac-
corras, nec superbas aures arrigas cum anacbore-
tarum el soliludinem sectamium vitae iiarraiiiur; 
tu enim i» Slfipbani protomarlyris excrcilu 73 
mcies. Quod si in cunfliciu cadas, e sladio laiueii 
ijon eicede, lunc cnini opem medici iiiulto magis 
desidcramus. Qaod si usus auxilio alicno aibiio-
minus pedein ad lapidem offondil, nonne &inc avxi-
lio ιιοιι solum offenderei; ied omuino conciderd 
cl pcrirei ? Quaiido victi d<jiciinur, luin vc-ιο bo-

γάρ Ιατρού σπάνιοι οί θεραπευόμενοι. Τίς άρα ό δο- D

 g l c s 1 , 8 1 opporluna inporluna octasioiie acriiis m-
κών αντίλεγε ιν ήμίν όρίζουσιν ; "Οτι πάσα ναύς κύ­
βε ρνήτην έμπειρον κεκτημένη, κα\ ναυαγίοι περιπε-
σουσα, εκτός κυδερνήτου, πάντως άπόλλυσθαι ήμελ­
λεν. Έξ υπακοής ταπείνωσις, έκ ταπεινώσεως απά­
θεια. Είπε ρ έν τί\ ταπεινώσει ημών έμνήσθη ημών 
ό Κύριος, καϊ ελντρώσατο ημάς έκ τών έχθρων 
ημών, ούκ ουδέν τδ κωλύον είπείν, δτι ές υπακοής 
απάθεια, δι* ής τό τέλος τής ταπεινώσεως γίνεται· 
(64) άρχεται μέν γάρ εκείνης αύτη, ώς Μωΰσής νό­
μου· τέλειο! δ* ή θυγάτηρ τήν μητέρα, ώς Μαρία 
τήν συναγωγήν. Τιμωρίας άπάσης άξιοι παρά Θεώ οί 
νοσούντες, καί μετά τήν τοΰ Ιατρού πείραν. κα\ τήν 
ές αυτού ώφελειαν τούτον έ'̂ ' έτερου προκρίτει κιτα-
λιμπάνοντες πρό τελείας ίάσεως. Μή φιύγ; χείρας 

stant urgcolque ul ad aoliludinein proporeinus, non 
alio Γιιιο, quain ui jaccntcs vulaeribus couliciaul, 
cl nuva nos ruina elidanl. Quando ι eligiosus mc-
dicus spcm nos juvandi consumpsii, neque sauare 
ae iios posse prolitetur, ad alium coidiigieiidum 
cs l ; nam ibsque medico pauci curantur. Ecquis 
ila ccnscnlibus nobis videlur posse conlravomre ? 
Nonne quacunque navis, perilissim«> bcet uavar-
cbo usa, siue comroversia Luitcn alh>que gulierria-
toro uaufragio perilura iuil. Ex obedienlia nascitttr 
jiumilitas, ex buiuiluatc viiio&arum aflecliouum 
vaciiilas ( laoc e»l |>eaTocla sui victoria ). Si in Aa-
militatc noilra Dominus mcmor fuii noitri, ei libc-
ravit i:os ilc htimici* nostris 3 5 , nuid csl quod pro-

Matlb. ιιι, 6. · · Psai. r.xixv. i5 . 
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nonliaro not probibeat, ex obedieniia «x&isiereani-Α ™ύ τψ Κυρίφ αε προσεντγχαντος, ούχ αΙ?ισθήση 
mi trxjiquilliutem ; ei qtia buioilitalif flnis ef per-
fectio ocquitxr. («) Itlius enim toc pareni eat, ui 
legi* Hotet; malrem aotem fitia, u( Ρjnagogam 
llaria perflcil. Omni suppltcio Deo judice (6) digui 
tunt illi rgri qui salutarem iuedid sui mauura ex-
perti, priutquam pcrfectim sanilalem recipiant, 
ileserto hoc el eoitteinpto ad alium profugiunt. No 
fugias fnanvs Ulioa 74 1UI *· Domino obtubt, ητ-
minem enim per omnem viiam tuam sic revereberis, 
ui iUuuu Ui periculosum iSroni el impeiito nrfli-
tiqee gregarto teipeum dirtllo committcre, sic viro 
religioto ante capla experin>enta et mulum in edo-
mandi* animi affeciibat cxerciiatioitem, plena pe-
Hculi atea est in iolilndinem aecedm : ut enim 

γΑρ ώς αύτδν iv τή ζωή σού τινα. Ούχ Ασφαλές τψ 
Απείρψ Ιχ τού πλήθους τών στρατιωτών, προς μονο· 
μσχίαν έαυτδν άποχωρίσαι, χα\ ούχ άχίνδυνον τώ 
μοναχψ πρδ πείρας χαί γυμνασίας πολλής τών ψυ-
χιχών παθών ΙπΙ τήν ήσυχίαν χωρήσαι. Πέφυχε δ 
γαρ μεν σωματιχώς, δ δε ψυχικώς χινδυνεύειν* 
ΆγοΟο)% φησ\ν ή Γραφή, οί δύο ύχέρ χύτ ένα· 
τούτ' Ιστιν, Αγαθδν υΐψ μετά πατρδς δι* ενεργείας 
θείου Πνεύματος πρδς τάς προλήψεις άγωνίζεσθαι. 
Ό Αποστερώ ν τυφλδν οδηγού, χαί ποίμνην ποιμένος, 
τδν πελαζόμενον χειραγωγού, τδν νήπιον τού εαυ­
τού πατρδς, τού Ιατρού τδν νοσούντα, τδ πλοίσν τού 
χυβερνήτδυ, Αμφότεροι ς χίνδυνον προξενεί. Ό δε 
άδοηθήτως πνεύμασι προσπαλάίειν έπιχειρών, θανο> 

ille ife vila, eic tste dc asterna salute pericliialur. Β τούται όπ' αυτών· 01 μέν έν Ιατρείφ Ιν ΑρχαΙς 
ΒΟΜ ΟΜΟ taper χάπια, inqnil fccdesiasle» l e ; hoc 
csi : Boxum e*t religioto filio si eum rdigtosi pa-
Iria ope, divino Spiritu auxiliaute adversus antid* 
patas hoslis petiTionee depugnet. Qui caecnm dtoce, 
gregan pasiorc, f rraoiem duetore, infantetn patra 
Mio» xgnm medico, navem guternatort deitiluit, 
uliiaqve periculu» creal. Qui ergo tlno pairto 

παραγενόμενο*, τΑς δδύνας τάς εαυτών σημειούσδω-
σαν οί δέ έν υποταγή τήν προσούσαν αύτοίς ταπεί-
νωσιν τοίς μέν γάρ δ τών οδυνών χουφισμδς, τοίς δέ 
ή της εαυτών χαταγνώαεως «ροσθήχη σημείον Απλα­
νές τής υγείας, ώς ούχ έτερον τι φανήσεται. Τδ συν-
έιδδς «οι (63) Ισοπτρον τής υποταγής έστω, χαι άρ· 
χετόν εστίν. 

religioti ope adversas infernos apiritui decortare audei, ab illis circumveotu* oeddetor. Qxi primtua 
phaimacopoiiitm ingredianiur, morbos tooa obaervcnt; qai vtro religtoo* obedtaitUi ae tubjicere 
cogitant, videant an sttbmitsaai iecam animam affcranl. lUif qnippe cerliaftteil» e*t aonilali» aecu-
tnr* arganentttin, dolorum rentaaio; bif v«ro, ti xDinadterUiU aageri 4« ae vUioruxi tuoniDi 
c u M reprebenaione ei damnalione [detetiatioae] prvteHUe TJUB eognitioiiem. Tiiam conacieiiliam u tv 
quam speculum contale» «trum aia germanoi obodioiUiic Mllus, ei sofAcil Ubi% 

Qoi in tobtudiae pairi ipiriluali tufajecli euni C 01 μέν χαθ* ήσυχίαν πατρλ ύποταασδμένοι, δαίμο-
xiatoa djmoQaa dontaxat, qoibaacum depagnem, νας, χαλ μδνον τους άντιπράττοντας χέχτηνται* ο! 
hoites babeat. Qoi vero ίιι communi fralnm c « -
tn degttxt, bis cam iafffis et bomiaibut de-
ceriandHtu eti. IIU a pnetcriptis fibi leglbos, 
75qvi* in oculia pairit semper veraaDtar, vix 
ttuqaam discedunt: bi propier freqoeoteti prsftidit 
abicoliaiM illas iionnonqaam levitisr violant. Enim-
•aro aitecti et laboram siadiosi, per offeatiiHiaai 
l«»biarfatioaaui] paiiemiam, negligentiani Ulam co-
pfOMitiflM raarciant, ot gemiaam ino> coronaB 
palaaam reponaxi. OmiM cualixJia cvstodiamae noi 
ipsoa. PoitiM xavifiii αδβαχα xaves facile iater to 
eoliidH, p r M e r i i n t i a bilo velut eceallo verwe 
faerinteieac Duoi sub religioao pmide ευαιιιε, 
extremoai aileatlaai ei igoorantiam de illo exer- D 

ceamoft. Eat enim laciuinios alxmaxe aapkndsc, 
omni wtmm cogauiouen praediias. Auiiuadverli e 
sutyectis qompiam, qui ex ore religioai patrls eul 
voccot raperct, etda illiut obedientia detperavi, 
quod tiderem illom dictis praeaidis sui ad aiiaa 
auperbiam, non ad aubmissioneui abaii. Sobrie et 
prodenler noiemus, omaique observatioue obsenre-
mua, et vigilaDlia summa dispiciamus, qnaodo c l 
quoaiodo oiAcium mini&terii aostrl sil precibaf 
aatapooeodutii. Neque enin id omni modo setnpef-

MEede.nr, 9 . 
(α) ΑΙ., ttumilitai e$l imtimm obtlientim, tient 

MomUjhinUium ffcii, el okidientia σχσ? ett plia 

δέ έν συνοδία υπάρχοντας δαίμοσι χσλ άνθρώποες 
δμού προσπαλαίουσι. Κα\ οί μέν πρότεροι διά %%ς 
διηνεκούς τοΰ δλδααχάλου δέος ακριβεστέρας τάς παρ* 
αυτού φυλάττουσιν έντολας. Οί δέ δεύτεροι πολλάκις 
διά τής Απουσίας αυτού μιχρδν ταύτας παρατιτρώ* 
αχουαι. Πλην έάν σπουδαίοί τίνες χαι φιλόπονοι γί-
νωνται, διά της τών προσχρούσεων δπομονής δπερ* 
αναπληρούσι τήν έλλειψη χαλ διπλούς τους στεφάνους 
κομίζονται. Daag (W) φυλακή τηρουντες εαυτούς 
τηρήσωμεν. Αιμήν γάρ πλοίων άνάπλεως εδχερώς 
ταύτα «υντρίδειν πέφυχεν, χαλ μάλιστα τά ύπδ θυ­
μού, ώσπερ ύπδ αχώληχος τίνος τετριμμένα λεληθδ-
τως* σιωπήν έσχάτην χα\ άγνοιαν έπ\ του προεστώ­
τος άσχήσωμεν Ανήρ γάρ σιωπηλές φιλοσοφίας υίδς 
γνώσιν πολλήν πάντοτε κτώμενος. ΕΒον ύποταχτιχδν 
τήν διήγησιν έχ «τάματος του προεστώτος άρπάσαν* 
τα, χαλ τήν εκείνου δποταγήν άπέγνωχα, ύπερηφα-
νίαν xaV ού ταπείνεεσιν βλέπων αύτδν έχ ταύτης 
προσλαμβανόμενον. Πάση νήψει νήψο>μεν, χαλ τηρή· 
αει τηρήσωμεν, χαλ φυλακή φυλαξώμεθα, πάτα χαί 
πώς ή διακονία της προσευχής οφείλει προχρίνεσθαι. 
Ού γάρ πάντοτε πάντως- πρόσεχε σεαυτψ τοίς άδελ-
φοίς σου παρών, χαι μή σπεύδε δεχαιδτερος αυτών 
φαίνε σθαι τδ παράπαν έν τινι. Αύο γαρ έργάβ) χαχά» 

kwmiUiatU perfiai matrem εχαχε ά·«ιίί/·ιν·α. 
(δ) Omae ευρρίίοοφ monto Dto debeni. 
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Ιχείνους μέν Uk της σης ψευδεπιπλάστου όπονϊη; Α que fade&dum esl. Olsenra teqtsum, cura inter do-
πλήξας- έαυτφ δέ έχ παντδς τρόπου ύψηλοφροαύνην 
προξενήσας. Γίνου (67) σπουδαίος ψυχή, μηδόλως σώ­
ματι τούτο έμφαίνων, μή σχήματι, μή λόγω, μή αί-
νίγματι * χαλ τούτο είπερ του έξουθενιίν τον πλησίον 
πέπαυσαι. ΕΙ δε πρόχειρος αίς τούτο χαθέστηκας, γί­
νου τοίς αδελφοίς σου όμοιος, χαι μή τ | οίήσει αν­
όμοιος. ΕΙδον αδόχιμον μαθητήν έπλ τοίς του διδασχα-
λου χατορθώμασιν έπί τίνων ΑνΦρώπων χαυχώμενον, 
χαλ μέντοι δοκών δόξαν έαυτφ έχ τοΰ Αλλοτρίου σί­
του περιποιήσασθαι, Ατιμίαν μάλλον έαυτφ προεξέ-
νησε, (68) πάντων πρδς αύτδν είρηχότεσν* Καλ πώς 
δένδρον χαλδν, χλαδον Αχαρπον ήνεγχεν; Ούχ δτε τδν 
του πατρδς μυχτηρεσμδν γενναίως ύπενέγχωμεν, 
ύπομονητιχοί χρινόμεθα, Αλλ* δταν παρΑ παντδς Αν-

metficog toos rersaris, ec eave vclis ulla in re 
aanctior illii vidcri. Duo quippe mala inde paries : 
ilk» eaim rcligioaoi fraires toos ficta toa nimia si-
ntalataqoe cura ei diligeniia percellos, libi vero 
fipei onoiiio ftttperbiara el elaiionem conciliabis. Ετ 
•niino probns esto sine ulla corporU ad id com-
positi 6ctioae, noo ad apeciem, non 74 aMia 6-
etoque gtstu, oon verbo, nec signo quidem obseoro. 
Et boc quoad alioa jtidicare el coDtemnere desie-
ris. Quod ti le proclivem ad hoc nosii, omniua te 
ad mores doroeatlcorum accommoda, nulloque tnudo 
per animi elaiiooom diseimilis videare. Novi iiu-
prpbvm discipidum, qui apud noontillot de magi-
siri mi lavdibus et virtuiibus gloriabalar, cumquft 

Ορώπου χατχφρονώμεθα χαλ πλησσώμεθα· τδν γΑρ Β Μ t U t t w m e f ts€ gkiriam tibi colligerc studeret, de-
πατέοα χαλ αίδούαενοι χαλ νοει^στιώντ..- e««A*e- d e C Q f t demetsuil omnibtti ex illo quaerenti-πατέρα χαλ αίδούμενοι χαλ χρεωστουντες βασταζο-
μεν. Πίνε προθύμως μυχτηρισμδν ώς ύδωρ ζωής 
παρΑ παντδς Ανθρώπου, ποτίζειν σε τδ καθαρτήριου 
τής λαγνείας ζητούντος- τότε γαρ Ανατελεί αγνεία 
βαδεία έν τή ψυχή του, χαλ φώς Θεού ούχ έχλείψει 
| χ τής χαρδίας σου. Μηδελς ύφ' έχυτού Αναπαυόμε-
νον ορών σύλλογον Αδελφότητος, έν τή διανοία χαυ-
χασΟω. Οί γΑρ χλΙπται πέριξ. Μνημονεύω» μνημό­
νευε του λέγοντος* "Οταν χάντα χωήσητε τά 
χροατεταγμένα, Μγατε, brt Αχρεία άονΛοΙ 
έσμεν, δτι I ώφείΛαμεν ζαήσαι, χεπο*\ζαμεν. 
Τ4 κρίμα τών κόπων έν χαιρφ εξόδου γνωσόμεθα. 
Κοτνόδεάν έστιν επίγειος ουρανός* διδ ώς Κυρίφ 

feut, quomodo tam bona arbor tam matum ci ate-
rilem tvrcolvm loliasel ? Nou etl quod lunc nof 
paiientes axtstitJieiniii, cum prassidis oostri san-
nat ei objnrgaiiones aeqoo ei generoso animosusu-
oemus, aed cum passim ab omnibus contemaimur, 
ei male verberibtis etiam multamur. Pnetidem 
qoippe venertbandi pro officio t% cura nobia itn-
penia libeoter toleraaias. Pix>nptiasime et vcba 
aqaamviue, contanelias et irrisiooes aquocoDqua 
libi propinalmt haari, quondo non nisi poiioutiii 
qtu laat lasdviae eordei repurgei, alter tibt porrj-
f\i. Tum vero lamma castiraonis mundiiia in aai» 

λειτουργούντες Αγγελοι, ούτοι πείσουν διακείσθαι c m a ^dBorewsel, ei divini luminis ipleodor in pt* 
τήν χαρδίαν ημών. Ποτέ μέν οί έν τφ ούρανφ τούτφ 
0ντες τή καρδία ώς λιθώδεις δ(Αχεινιαι- ποτέ Ιέ πο> 
JUv διΑ τής χατανύξεως παρακαλούνται, ίνα χαλ τήν 
αίηαιν έχφύγωσι, χαλ τους κόπους διΑ τών δακρύων 
παρχμυθήσονται. Μιχρδν πυρ χηρδν πολύν χατεμΑ-
λαξε, χαλ μιχρΑ ατιμία πολλΑχχς έπιαυμβΑσα, Απα-
ααν τήν τής χαρδίας Αγριότητα χα\ Αναισθησίαν χαλ 
πολροιαιν α1φνκ5ίως χατεμαλαξε, χαλ χατεγλύχανε, 
καλ έξήλειψεν. ΕΙδόν ποτε δύο λεληθότως παραχαδν 
ημένους, χα\ τους τών Αγεενιζομένων στεναγμούς χαλ 
χαμΑτους έπιτηρούντας, χαλ προσαχροωμένους* αλλ* 
Α μέν, ίνα ζηλώστ}, δ δέ ίνα καιρού καλούντος, δνει· 
διστιχώς ταύτα θριαμοεύογ), καλ τδν τού θεού έργα-
την τής καλής εργασίας Αναχόψη. Μή γίνου Αλο-

ctotvj tao nanqaam bebescet. Nemo cum videl eon-
laberniiiHi religtoeoruiu fralrum iub aua cura con-
quioscere, in animo suo sibt blandiendo glorieiur, 
Uient dreamqaaqiie latronam el furum iiuidia. 
Scd matidua memhierii qeod CbrUtus monuil: 
Cum omaia ftetruU, qum prmeepta εχχί *obi$ iicitt, 
φχία εετνί imailu ικχεχε, quai Muim** fictre, /ε-
cixtxiJodiciam voro dc laboribas nosirii fcrea-
dum in morte oobis ionoleacei. Coenobiam βεΐ νβ-
kul terrcatre CIXIUIB, prolndo par 77 eit, ot augo-
loe DoAino minisiranlcs seiisa affeclu imilcmur ct 
exprimaDiaf. Est cam Sn boc temslri aelo veraan-
ies tam εieei el aridi reddaniur, ol io lapides verai 
videantur : est cum iidem rursum per afllicli cordis 

γ κ (69) σιωπητιχδς, έτέροις ταραχήν χαλ «χρίαν D ^ 0 Κ Β coeiesii con&olatione rccreaniar, ul ei sa-
perbum atdnii tex&um effagiaxt, el per lacrymarum ηροξενών, μηδέ νωθρδς τφ ήθει χαλ τφ βήματι 

«πουδαζειν επιτρεπόμενος^ εί δε μή, τών μαινόμενων 
χαλ ταραχωδών χείρων χαθέστηχας. 'Εώραχα τοιαύ­
τα, χαδώς φησιν Α Τώ6, πολλάκις ήθους νωθρό-
τητι, Ιστι δ* δτε χαλ έπττηδειοτητι ψυχάς δδυνηθεί-
σας* χαλ έθαύμασα πώς ποικίλη ή χαχία. Ό έν τφ 
μέσφ, ού τοσούτον έχ της ψαλμωδίας, δσον έχ τής 
ευχής χερδαίνειν δύναται* ή γΑρ σύγχυσις, ψαλμού 
διαλυσις. Πάλαιε έννοίφ αδιαλείπτως, ταύτην (&εμδο-
μένην έπισυνάγων πρδς έαυτδν. Ού γΑρ Αρέμδαστον 
6 θεδς τούς υπηκόους Απαιτεί προσευχήν μή Αθύμει 
χλεπτόμενος* Αλλ* Αθύμει, τδν νούν Αελ άναχαλούμε-

copiam reficiaatur. Parvala flamina mulum ceraa 
vin emotlU et liquefacit: elexigna s«pecoiiturodia 
et igaoninia prasiar exspecutionem illaU, emnem 
cordis feriuiem et tiuporem obdurammque cailura 
repente miligat, deroulcei Η exatingtdt. Fuil cum 
duos aliquoe viderem aliorum agoni&Urum aancto-
Tuin laboree ei gemitns cx occulio arbiirantes et 
auexdentes : alque aller quidcm bona roente imi-
Undi studio id factitabat; alier vcro vli daU occa-
sione ganerosum Christi atbleum publtce irrider^t, 
traduceret, ti a pradaro pieiaiis sludio avcUeret. 

* Lvc. xvn, 10. 
P A T R O L . G R . LXXXVIl l 3 3 



715 S. JOANNIS CLIMACI 716 
C.uve ue moroso el imprtituno silcniio ιιιο alios Α V ° C *0 (71) πεπεικώ; έαυτδν λεληθότως, μή τοΰ πα-
perlurbes et cxa>peies : jussus accuLTare, cavu nc 
segniter et lenlius agendo, vel laidius inccdcHdo 
cuncteris, alioqui furiosis et lurbulemis dclerior 
e.iis. Yidi cjusmodi, quciDadmodum Jobus ait ( Λ ) , 
sa?pe quidem simulaia morum gravilale, quando-
quc vcro dexlra quadam facililate captos bomiiium 
animos, etdcmiraius sum lanlam in malilia varie-
laicm. Qui iutcr fralrum coetus versatur, non tan-
lumcx psalmorum cantu, quantum cx precibus pro-
iicit: vocum euim confusio psalmorum coniundit 
iuiollecLum. Quatilum poles sine cessationc con-
tcnde animo, ui meulem vagabundai» coerccas cl 
ad se rccolligas. 78 ^aHerum Deus ab discipulis 
obediemia; non laro allfcntas elab omni cxcrra-

λαίσματος άναχωρείν άχρις ύστατης αναπνοής, χαλ 
(72) χιλίων θανάτων, καλ σώματος, χαι ψυχής μή 
ύποχωρείν, έν ούδενλ ^αδίως τών τοιούτων πεσείται· 
(75) δισταγμδς γάρ χαρδίας, κα\ απιστία τόπων, τάς 
προκόψεις άελ χαλ τάς συμφοράς ποιείν πέφυκεν. 
UI ευχερείς πρδς μετάβασιν πάντη αδόκιμοι* ουδέν 
γάρ ούτως τήν άκαρπίαν, ώς ανυπομονησία εργάζε­
ται. Εί μέν έν (74) αγνώστω ίατρώ καί ίατρείω 
κατήντησας, γίνου ώς παριών, καλ λεληθότως τήν 
απάντων πείραν τών αυτόθι λαμβάνων. Έπάν δέ καλ 
έκ τών τεχνιτών καί υπουργών ωφελείας έν ταίς σαϊς 
νόσοις αίσθάνη, κα\ μάλιστα έν τή όγκώσει τής ψυ­
χής τδ ζητούμενον, τότε καλ πρόσελθε λοιπδν, χαι 
πιπράσκου χρυσίω ταπεινώσεως, καλ χάρτη υπακοής, 

tione abslraclas prcces reposcii. Proiude non est καλ γράμμασι διακονίας, κα\ μάρτυσιν άγγέλοις δι-
αλήστων έπλ τούτων διά^^ηξον τδν τού οίκείου θε­
λήματος χάρτη ν* περιιών γάρ άνατρέπειν τήν ώνήν 
πέφυχας, fj σε )οιπδν Χριστδς έξωνήσατο. Μνήμα 
σοι πρδ μνήματος ό τόπος έστω. Ουδείς γάρ άπδ μνή­
ματος εξέρχεται άχρι τής κοινής αναστάσεως* εί δβ 
καί τίνες έξήλθον, δρα δτι (7C) άπέθανον * δπερ μ ή 
παθείν ημάς, τον Κύριον δυσωπήσωμεν. 

quod despores, cuio libi mens aiio, quasi furlo sub-
ducilur; scd babc bonum animuiu, dispersas iden-
lidcm cogitationcs ad raentem revocando. Soli an-
gcli scinper sibi prxsenles sunt. Qui apud animum 
suum dccrctum liabei, sc usquc ad c.vircinum spi-
lilum (pio salulcsua) deoei talurum, el niille inorles 
ciiiii coiporis lum animi nuii s>uLlcifugiluriini, 
nun faciio in aliqnod ex incmoraiis supra deliclis incurrci. Anirai inconslantia ct locorum miitalio 
sompoi cjusccmodi offensiones crcanl, et calaniiiales. Qvii ex loco iii locum, e coenobio i» coenoblum 
faciie dcmigrant, piope infaines fiuiit. Nihd enim adeo parii spiriius slerilitalem, quaro impalieniia 
(iii codcm ncmpc ioco subsistendi). Quando ad ignotum tibi pbarmacopolium, ignoiumque medi-. 
i\\ui incidisti, laiiquam Lransilurum hospes, aiunium mores qni ibi vorsanlur, explora. Ubi vero 
*x aitilii.ibus ei miuisiris pro niorbis luis uiilem medicinam persentiscis [pmenserie ], prajscrtim 
quain quxrebas adversus auirm claiioueni c l faslum ; lum vero accede, el auro dcmissionis et 
cbiiograpbo obedienlixet labulis ministeiii, ei angelis testibus vende leipsum, e l instrunienium pro-
jirii arbilui ei voluntaus pro bis laccra et concerpc. Circumcursando vero el nusquara subsisleiulo, 
preiium quo le Cbrislus redeiiiii, pcrdidisli. Clausirum coenobii eit pro monumenlo sepulcri, ex qua 
neino anle exlremum judicium progrediiur. Quod si qui egressi suttt, illos periisse recognosce. 79 
Quod ut uobis uon usu veniat, Doiuinus cxorandus βεί. 

Ignavi religiosi ubi sibi quid graviug iniperari C "Οτε μέν (77) αίσθονται βαρέα τά έπιτάγματα εί-
senuunl, pr^elexuut tunc sibi piecandum csse. Ubi ναι οί οκνηρότεροι, τότε τήν προσευχήν μάλλον προ-
Jeviora, lum ab sludio precandi velul ab incendio κρίνειν έπιχειρούσιν · δτε δέ κουφότερα, έκ ταύτης 
refugiuiu. Es l qui susceplum minislerii munus in 
alkeiius graliam rogalus dimitlit; esl qui idem fa-
cit ex ineil ia; esl qui vanae gloiiolai capiandse siu-
άιο d iu i i l l i i ; est qui uilro sponle animi cedil ofli-
ctu. Quod si iu aliquem rcligiosum convculum 
abivptus es, et aiiimadvcrlis illum luinimbus aniraje 
lua*. oiTiccre, ue dubila ab iilo le sejungere : quam* 
vis probus ubique probus est: uli conlra iipprobus 
nusquam probus. Caiunmix in rebus ptiLticis se-
t^sbiones pariunl. ln icligione gula virlutem om-
ncni proiligal, el reVigionis contemptum afferl. Si 
banc viliorum rcginaai deviccris, ubique locoiuni 

ώς άπδ πυρδς άποφεύγουσιν. "Εστιν δ εγχείρημα 
μετερχόμένος διακονίας, χα\ πρδς άνάπαυσιν άλλου 
αδελφού αίτηθε\ς τούτο χαταλιμπάνων αυτό* χα\ 
έστιν ό έξ οκνηρίας τούτο καταλιμπάνων * καί Εστιν 
καλ αύθις ό έκ κενοδοξίας τούτο καταλιμπάνων · χα\ 
?στιν ό έκ προθυμίας. Εί συνηρπάγης έν ταις συν-
θήκαις, και άπρόκοπον δρ?ς τδ της ψυχής δ μ μ α , 
μή παραίτηση την διάταξιν. Πλήν ό δόκιμος πάντα-
χού δόκιμος * ώσπερ και τδ έμπαλιν. Αοιδορίαι κατά 
χόσμον πολλούς χωρισμούς πεποιήκασιν* γαστριμαρ-
γίαι δέ έν συνοδίαις πάντα τά πτώματα καί τάς 
αθετήσεις εργάζονται. Έάν τής δεσποίνης (80) άρ-

U unquilla aniiui pace purfrucie ; ab eadcm viclus, D ξης, π ^ ν σ ο ς κάθισμα προξενήσει άπάθειαν · εκείνης 
ad nioriein u&quc seuiper de bivlule pcriditabere. 
Dominus obsequcntiuni oculos cxacuil ad virlulcs 
rcligio&i prscsidis conteniplandas, et ad ejusdeni v i -
lia cvrnotida occoceat. iloslis au(em virtulis, omnia 
toulra taciiuro consuevit. Fonna pcrfcciai obc-
ibenliae sil nobis, auiici, argcnimu vivum : quoino-

δέ άρχούσης, έκτδς μνήματος πανταχού κινδυνεύσεις. 
Κύριος μεν σοφοί τυφλούς τούς τών υπηκόων όφθαλ 
μους έν ταίς τοΰ διδασκάλου άρεταίς, έν δέ ταις 
έλλείψεσι (81) σκοτοι* ό δέ μισόκαλος τουναντίον. 
Τύπος ήμίν, ω ούτοι, άριστης υποταγής ό λεγόμενος 
ύδρώδης άργυρος έστω * ύποκάτω γάρ κυλινόοΰμενος 

(α) Ad quem hic locum Jobi alludat nonduni comperi. Tide scboli». 

V 
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πάντων, παντός (5υπουμένου μένει άνεπίμικτος. Οί Α docunque eniiu volvatur, inrraquc omnia mcrgatiii, 
σπουδαίοι μάλλον έαυτοίς προσεχέτωσαν, ι να μή δ·.ά 
τοΰ κρίνειν τους ^αθύμους, Ικείνων πλείον χατακρι-
θώσιν. ΔιΑ τούτο, οΐμαι, 6 Λώτ δεδικαίωται, δτ( 
μέσος υπάρχων τοιούτων, ούδ' δλως έφάνη τούτους 
χαταχρίνων ποτέ. Πάντοτε μεν , έπ\ πλείον οϊ έν 
ταίς ύμνωδίαις, τδ ήσύχιον καλ άτάραχαν τηρήσω-
μεν · σκοπός γάρ τοίς δαίμοσι δ·.ά ταραχών τήν προσ-
ευχήν άφανίζειν (82). Διακόνων έστι, σώματι μέν 
άνΟρώποις παρεστώς, νοΐ δέ έν ούρανοίς διά προσευ­
χής χρούων. ΑΙ μέν ύβρεις χα\ εξουθενώσεις, κα\ τά 
τοιαύτα έν τή ψυχή τού υπηκόου αψινθίου πικρότητι 
παρεικάζονται - οί δέ έπαινοι, τιμαί τε χαι εύφη-
μίαι μέλιτος δίχην έν τοί; ήδυπαθέσιν ήδύτητα πά-
σανάποτίκτουσι. Προσχοπήσωμεν τοίνυν πώς ή φύσις 
τών έ κατ έ ρω ν , ή μέν χαθαίρειν άπαντα τά εντός 
ύλώδη, ή δέ αύξειν είωθε τήν χολήν. Πιστευτέον 
άμερίμνως τοίς έν Κυρίφ τήν ημών άναδεξαμένοις 
έπιμέλειαν, χάν εναντία τινά τψ δοκείν χαι τή σω­
τηρία ημών έναντιούμενα έπιτάττωσι* τότε γάρ ή 
πρδ; αυτούς ημών πίστις, ώς έν χωνευτηρίφ ταπει-
νώσεως, δοκιμάζεται * τούτο γάρ πίστεως αληθέστα­
της γνώρισμα, τδ τά εναντία τών έλπιζομένων γινό­
μενα θεωρούντας, τοίς προστάττουσι πείθεσθαι άδι-
στάκτως. Έξ υπακοής ταπείνωσις, ώς κα\ ήδη 
φΟάσαντες ε ιπομεν έκ ταπεινώσεως διάκρισις, ώς 
κα\ τψ μεγάλψ Κασσιανψ έν τψ Περϊ διακρίσεως 
αυτού λόγψ πεφιλοσόφηται κάλλιστα τε καί υψηλό­
τατα. Έ κ διακρίσεως διόρασις · έκ δέ ταύτης, προ-

manet tamen ab omui sordiam concretione libe-
rum. Attcndant siuiliosi virtulis, nc, dum alios 
ignavos judicant, pra illis damneulur. E l binc, ar-
bitror, palriarcba L o l jusl i l ix laudem obtinuii, 80 
quod io mcdio impionun versalus, luinquam u -
nien auditus sit quemquaia illorum damnavissc. 
Scmpcr quidem alias, sod lum polissimum mcns 
ab omni pcrturbaltone ol inquieiudinc cuslodienda 
cst, cum prccibus el laudibus divinis vacamus. Co-
nanlur cnim mali gcnii per hujusmodi incnlis dt-
slraclioiicm irpctum pr^ratioids corrumpcrc. IIIU 

genuanus lh iiiiiiisicv cst, qui corpore quidem lio-
iiiirii servii, aninio veio pci vola et pieccs coeltim 
pulsal (adcoque in ca3lo versatur). Conlumelia\ 
conlemptus, objurgationcs, c l boc gcnus alia iri 
obedicnlis aniiuo absinibii ainaritudinein expri-
munl ; laudcs vcro c l bonorcs, ct gloriolae atiimos 
lalia caplauies, mira vclut mellis dulccdine per-
fundiint. Sed vidcanms quae sil utriusque vis ct na-
(ura. Absinlbitim omncm inieslinorum seniinam 
rcpurgat; melbilcm augerc consuevit. Oinnino sinc 
omni cura fidcnduin csl iis qui salutis nostrae cu-
ram in Domiuo susccpcrunt; eiiamsi quandoque 
in specicni contraria saluti nostrae imperarc videan-
tur. Tunc cnim, lunc, inqtian), nostra adwrsus 
presidcs noslros sinccra fiducia vclut iu camim» 
subinisMonis probalur. IIoc cnim cerlissiinum cst 
vcrissimx fldti symbolum ct argunicnluD), cuin i i , 

όρασις. Κα\ τίς άρα μή δράμη έν τψχαλφ τούτω τής Q qui prseier spcin sibi imperaia vidcnt, ilia nibilo-
ύπακοής δρόμψ τοιούτων αγαθών ετοιμασίας ορών 
έμπροσθεν αύτοΰ ; Περί ταύτης τής μεγάλης ίλεγεν 
δ καλδς Ψάλτης εκείνος · Ήτοι μασάς εν τή χρη-
στότητί σον τφ ητωχφ ύχιμόφ, ό θεός, τήν 
σήν χαρονσίαν έν καρδία αυτού (83). Μή έπι-
λάθη έν τη ζωή σου πάση τού αθλητού τού μεγάλου 
εκείνου, δς έν όλοι ς δεκαοκτώ έτεσιν ούκ άκήκοε τοίς 
Ιξωθεν ώσ\, παρά τού έπιστάτου · Σωθείης · τοίς δέ 
ένδον καθ* ήμέραν ήκουεν παρά τού Κυρίου, ού, 
Σωθεί ης (τούτο γάρ εύκτιχόν εστί και άδηλον), άλλ', 
Έσώθης, δπερ όριστικδν κα\ βέβαιον καθέστηκεν. 
ΈλαΟον εαυτούς τών υπηκόων τινές τδ εύπειθές και 
συγκαταβατικδν τοΰ προεστώτος αίσθόμενοι* και 
πρδς τάς εαυτών θελήσεις τάς έπιτροπάς αϊτού με νο ι · 

miniis sine dubilaiione ^exsequunlur. Ex obc-
dicnlia, u l i jam supra diximus, ex&islii Inini i -
litas: ox bumilitate rcligiosa prudenlia , (qiiam 
reii^iofei scriptores discrelioncin vocanl). Dc qua 
Cassianus 31 cximius {b) in libro tlc cadcm 
virlutc pulclierrime et aculi&sime disputavil. Ex 
discrciione, dispicicndi gralia, ex bac pncviiloiidi 
facullas rcdundat. Ecquis ergo iu boc praxlaro 
obedicniix i>udio lantis bonorum thcsauris anic 
or.luo proposilis, noa librium- decurrai? De bac 
cximia virluic cecinit nobilis ille Psaltes : Parasti 

in honUutc tua pauperi, obcdionti dtscipulo, Deus**9 

in corde ipsius prxscnliam luain. Nunquam ponas 
in omni viia mcmoriam illius ingenlis alblclae, qui 

κομισάμενοι δέ γινωσκέτωσαν έκπεπτωκέναι πάντη D iolis deccm ci ocio annis, nunquam auribus suis a 
τοΰ τής ομολογίας στεφάνου · υπακοή γάρ έστιν 
ύποκρίσεως καλ εφέσεως οίκείας ξενισμός. Έστιν 
ό (84) έπιταγήν χομισάμενος, κα\ τδν σκοπδν τοΰ 
έπιτάξαντος αίσθόμενος μή ήδέως τήν τού έπιταχθέν-
τος περαίωσιν Ιχοντα ταύτην παραιτησάμενος * και 
ίστιν ό αίσθόμενος ία) και αναμφιβόλως ύπακούσας. 
Ζητητέον τίς αυτών εύσεβεστέρως έποίησε. Τών ούκ 
ενδεχομένων έστλ τψ εαυτού Οελήματι τδν διάβολο ν 

prxsidc suo, rui inscrviit, illam vocem acccpit 
Salvus &is; scd ilie lamcn idem inieriorc animi 
seusn quolidie audiit a Dooiino ; non quidum, Sal-
vus sis, quod optaniis cst o.i iuccrtum, scd, Saivus 
es, quod aAirmanlis cst cciium ct definitum. Re-
pcrias nonnuUos ex obvdicniisn (>flir.ina profcdos, 
qui seipsos magnopere fallunl, dum aniinativersa 
magislri sui facililaie et gratilii-awli f>ubjcciis vo-

, e Psal. L X V I I , 11. 

(a) Alius, άηδώς πρδς τούτο διακείμενος ταΰτΓ/ 
παραιτούμενος, κα\ έστιν δ αίσθόμενος. Noiavariela-
lom eodicum. 

(Μ Hinc disris Climacnm V''*>\ i-issiaiium vixiss^. 
ΓΟΙΙΓΓΓ coltat. II toiam vi (Jliiuacum inira gradu Μ 
d : i-admi. 
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lutitatc impcria ipsius ad oalus el aibilria sua ρβ- χ άντιστήναι (π) 
ttmt: aed rnim iiiiclliganl bi, pooltaqaaoi ixtpetra-
runl qtiod votuertnii, se onni legttimo ofecdttHtia 
pr#mio fraudaios. Esl ciiiin obedieniia omiii* »i-
inulaliunis aflccluaque proprti perfecta abdtcatio. 
Esi qni accepto niandato animadvertit rem per-
agcndaiu displiciiuram imperanli, si ptragalur, ob 
eamque catifrara negligil imperaia. Est qyi idem 
iniclligb, ei iamen §ine trila disputalione el cxamino 
« \sc»i»iuir mandaia. Qujeriior ulerex duobus *an* 
«lius ioccril? 82 Nullo roodo credcndom cst bo-
ftieiii uostlrum su» ipsius volunfati repxgoare (α)* 

χαι πειθέτωαάν αε ο! έν άμε>«:'χ 
ζώντες» χαλ έν ένλ ήσυχαστηρω/ χεκαρτερηκοτες, ή 
χοινοβίω. Γενέσύω ήμίν \ Ιχ τών τύπων πολέμου 
μένη αναχώρησες τής ημετέρας έχείσε εύαρεστήσεως 
απόδιιξις. Είπερ τδ πολεμείσίαι, σημείον του (83| 
πολεμείν, ού γενήσομαι χρύπτης Αδιχος, χαλ πλέον* 
έκτης απάνθρωπος σα*πών ύμίν, Α σιγάσθαι μή θέμι ·. 
Ιωάννης μοι δ πάνυ (ά), Α Σαύαΐτης Αξιάχουστα 

διηγήσατο πράγματα* δτι δε απαθής δ άνήρ, χαλ 
παντδς ψεύδους χαλ λόγου χαλ έργου πονηρού καθαρές» 
ix της αυτού πείρας έπίστασαι, δσιε. Ούτος μοι 
διηγήαατο. 

Argunienio sini, qui cum negligetiita virunt, et cenira q«i im cdhria a*t cexottfocam pattaitia 
pcfscverani. Cum ut de loco migremus, tenUMr, hoc ipsui ait nohis ctrtt divina Totaaiaiit sigaift-
i aiio quod Deo placeat, ul in staiionc nosira peraisunias; ηαπι oppagnari, iodicio rtt pvgoaoiHm 
«*sae. Pughat enim qui impugoalur. Nae ego iinprobiis ein Η iobxjaaaa», si per ftifeutium celare ei 
sulkiucere leciori velim,qu« tacere ncfse sii. Joannes Sabaites (δ), vir mhi ία pavcis cbania, rce miht 
audiiu diguissimas rciulil. Quiu Ια ipse, venerande antistes, virtrai iUxnab omoibat aniai pertiirba* 
tionibusliberum, eiabomni orationls vaniiale abcnue, ipso experineirto cogoovisit. lltc ergo mibi 
M C narratiooem exorsus est. 

Erai, inquit, in eo Asia ccenobio, in quo ego de» Β "Οτιπερ Ιν x{ μονή μου τή είς Άιίαν (εκείθεν 
gcham (iiidc enimvir hicsanclus vcacral) t aeni- γ«ρ δ δίχαιος ώρμητο), γέρων τις πάνυ Αμελής 
bus quidam religiosis, adinodum solulaa ei roalo 
*ane moratus : lestor boo veri canaa, non bominit 
judicandi. Naclue ίε eral diacipuluro nescio quomo-
do t admodum juvenem, cui nomcn Acacius, inga* 
nio simplici, sed animo caetera minimo improdeitli. 
Ilic ab illo tetrico silicernio tanla ac lalh iodigma 
s.epc tulit, uti multis fortaise rcs supra fidcm vi-
deri possil. Quippe qui non conviliis laulum et 
coitiuaicliis ilbim exagitaril, sed quoiidic verberi-
bns ci plagis male mullarit. Et Ar.acine omoia ρτ«· 
ileiaer et paiienter perferebai. Hunc ego cuoi io 
singulot dios vcbit empiilium maucipium peasime 
iraclaii ccrnrem, sxpen;imero occurrcnteiti allo-

χαλ (86) άχδλαοτος* λέγω γάρ μή χρίνων (87), Γνα 
φανώ άληΟεύων* ούτος, ούχ οΤΓ δπως, Ιχτήσατο 
μαθητήν νεώτερον, τψ δνδμαχι *Αχάχιον, Απλούν 
τινα τή γνώμη, φρδνιμον δλ τψ λογιαμψ* δς τοααδτχ 
παρΑ τού τοιούτου γέροντος ύπέμεινεν, δβα χαλ τοίς 
πολλοίς άπιοτα Γαίας εΤναι δδξει. Ού μδνον γάρ Μρεαε 
χαλ άτιμίαις αύτδν, άλλά χαλ πληγαΐς χαθ* ήμέραν άν-
εδασάνιζεν/Ην ή υπομονή αυτού ούχ άλογος· Όρων ου ν 
αύτδν έγώ χχδ*ήμέραν ώς ώνητδν δούλον Ιοχάτως τα · 
λαιπωρούντα,ενάπαντήαει πολλάχις έλεγον πρδς αύτον· 
Τί έστιν, αδελφέ *Αχάχιε; πώς ή σήμερον; Καλ ευ­
θύς εκείνος, ποτέ μέν ό?θαλμδν πεπελιδνωμένον, 
ποτέ δέ τδν τράχηλον, άλλοτε δέ τήν κεφαλήν πε· 

culus 83 : Quiil est, inquam, fratcr Acaci? qoo- C πληγμένην μοι ύπεδείχνυε. Γινώσχων ούν έγώ, δτι 
εργάτης έστλν, έλεγον αύτψ* Καλώς, χαλώς, ύπδ· 
μεινον, χαλ ώτ/εληΟήση. Ποιήσας ούν ύπδ τδν γέ­
ροντα τδν άνελεή εκείνον εννέα χρόνους έπορβύδη 
πρδς Κύριον. Ταφέντοςουν αυτού έν τψ χοιμητηρίω 
τών Πατέρων, μετά πέντε ημέρας ΑπηλΙε πϊρδς τινα 
γέροντα μέγαν τών αυτόθι δ τού Άχαχίου επιστάτης, 
χαλ λέγει αύτώ· Πάτερ, δαδελφδς Άχάχιος άτ> 
έΟανεν. *Ος δέ ήχουσεν δ γέρων, λέγει τψ είπόντι · 
Πίστιυσον,γέρον,ού πείθομαι. Όδέ φησιν» Έρχου 
χαλ ίδε. ·Ανέστη δ γέρων τάχιστα, χαλ χαταλαμ· 
Οάνει τδ κοιμητήριον σύν τψ επιστάτη τού μακα­
ρίου πύκτου * χαλ βο$ ώς ζώντι πρδς τδν αληθώς 
ένχοιμήσειζώντα, χαλ λέγει· Αδελφέ Άχάχ-ε, απ­
έθανες; Ό δέ ευγνώμων υπήκοος, χαλ μετά θάνα-

1 τον ύπακοήν ένδειχνύμενος, Απεχρίνατο πρδς τδν 
μέγαν* Πώς, Πάτερ, άποθανείν δυνατδν άνθρωπον 
υπακοής έργάτην; Τότε δ γέρων δ πρώην αυτού (88) 
επιστάτης, έμφοδος γενόμενος, έπλ πρόσωπον συν 
δάκρυσε έπεσε, χαλ αΐτησάμενος τδν της λαύρας 

modo babcs bodie^ Tum ille mibi roox aunc livenles 
oculox, nunc larsom collutn, nuiic eaput plagis 
coniusum osiendii. At ego, quod germanum palkn-
l»3E alumnum scirem : Bene babct, bene tiabcl, in~ 
quam, susiine ; fruclum paticnlke feres. Hoc pacio 
cmn novennium loivm apud immiiein illum aenen 
Acacius excgiseet, ad coeluni profectus cst. Posi 
qiiinluin inde diem magisler ille saevus Acacii mor-
lui, abiit ad qocmdam e seuioribus magni uominis 
virum , quem aflaius: Paler, inquil, fraler Acaciue 
niOTtuus est. At senior, boc audito: Crede uiibi, in-
quii, patcr, non credo mortuum. Tum magimcr 
Acacii: Vcni, hiquil, cl vide. Surrexil illico pater, 
r i cuiu illo ad coemeieriuin nobilis ac beati illius 
pugilis propcravit. Ubi ad sepuknim conalilil, 
eitlumal patcr, et vclut vivcniem (nam rcvera in 
quielc eanclorum vivcbat) compellans: Frater Aca-
c i , iuquil, esnc moriuus ? Hic ille pr*clani» obe-
liicniia; iilius etiam a niorte specimen obedieotbe 

(a) lla ncc voluulas praeeidie sibi ipsi eu con-
iiaru. 

(b) Nol.i errorcin vetcrum intcrprelum : ό πάνυ fa-
ceium cogiioiiien Joannis Opanii, cumsit in Graeco 

Ιωάννης μοι δ πάνυ, Joa*n$s vatde illuitrii, Χ Ο » Ι Ϊ Μ 9 

tiarx*, mofnus; exempla pa&uim occiirruni; sub-
audilur (ΐέγας, vcl ένδοξος, vel boc gnius alquid, 
ροι ό πανυ, miki vaidecharu*y αγαπητός. 
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ήγούμενον πληιίοντού μνήματος κελλίον, έχεΓ σω- Λ praebilui us : Qaoniodo, hiquil, ιιιι ptioi, Ihii 
φρδνως λοιπδν έζηαε, λέγων Αελ το?ς Πατράσιν, δτι polest, ul verus obedienliu* aluniiais inot i tlui ? 
•δνον πεποίηχα. Έμολ δοχεί, Πάτερ Ιωάννη, τδν lum vero scnior ille Acacii prius moderator altoui-
μέγαντούτον Tt^r/tjvervai τδν τψ vtxpw λαλήσαντα. tui cum lacrymis in faciem projecius, peuvit ab 
Καλ έτερον γΑρ μοι ώς περλ άλλου τινδς διηγήαατο brnrae camobiarcba vjcinum lumulo domicihum , 
ή μαχαρία αυτού ψυχή· ήν tt αύτδς, ώς ύστερον ubi reliquain omnem viiam cum magna animi mo-
άκριδως μαθεΝήδ^θην. deOia d Mbmissione exegit, identidem potribus 
«tt^ittM: Hooftktdixm fed. PaUr Joanoes mini vbletxr itla ipee exindus Joannes fuisse, qui cum 
•Vfudo icnnodaaius eatt ei nobif bac txpo*»tL 0 4 Nam teatas ilie vir ei aliud mibi lanquani de 
alio aamvii, qood poolea illi ipsi «MUigtoe certo cognovi. 

ΐμαθήτευαχ, φησλν, Ιτερός τις έν τή αυτή μονή Erat, «qeii, in eodtm Asia coenobk) alius quis-
«ης Ασίας μαναχψ τινι πράοι χαλ έπιειχεί, χαλ piam alteri viro rdigioso et sefliori ia di&ciplinam 
ή*υχίω· χαλ δρών έαυτδν ύπδ τον γέροντος ώς τι- iraditttx, boojim vokte moclerati, *qui el aedaii 
μώμενον χαλ (Sf) περεφροναύμενον, σκέπτεται χα- iogeftii 9 oed tiro iHe, cam vidertt se ab axo ma* 
λώς δπερ πολλοίς αφαλερδν, παλ δυαωπεί τδνγέ- Β gialro cofl el obeenari, tapknler ap«d se rem di-
ροντα Απαλύχαι αύτδν. Είχε γαρ χαλ έτερον μαθη- tptxit, qatm multis s*pe pericalosam et exitiosaiti 
«ήν, παλ ού πάνυ ήν τδ γινύμενον λυπηρδν. Έξέρ- fuigae recognorat Itaqve venta abeundi peiita, ota-
χεται ούν Ιξ αυτού χαλ καθιστά έαυτδν δι* έπιστο- gistram «ανά*, «ΐ dimillerelar, rogavtt. Qvod ae-
λής τού έπεστατου Ιν τινι τών χατΑ τδν Πδντον aieri non poterat esae vtlde molestum , cxn alivm 
xotvoCitiv * χαλ τ ) πρώτη νυχτλ, χαθ* ήν είσηλθεν fcabem dtscipxlam ad maoum. lodo crgo cum *ui 
«Ις τδ χοινύ&ον, δρφ χατά τούς ύπνους έαυτδν ύπδ praoidis oommendaliliix egressus, *e ad quoddaiti 
ττνων λογοθετούμενον, χαλ μετά τδ τέλος του φοβε- Ια ΡοΜΟ coaoobiatn coQialtl, quod ingre^sus priuta 
ρωτΑτου έχχίνου λογοδτσίου, λοιπαζδμινον χαλ χρχω- auiim node visus est sibi secandumquielem quos-
ατούντα χρυσίου λίτρας Ιχατδν. ΑινπνιαΟελς ουν dan videre qai rtliooee abs ae exigerent, aescque 
Ixptvt τδδραΟέν, xolclxx · Ταπι-νέ *Αντ(δχα (τούτο post tremenduin illod el faorrendutn examinis i r i -
γΑρ ήν δνομα αυτό)), δντως πολλΑ λοιπαζδμχδα τού booal eetitam aurt pondo repetundarum poslula-
χρέους ημών. 'Ος oSv Ifuwva, φηαλν. έν τψ xotvofftp u n . Experrectnm ergo do objecto peraoainam 
χρόνους τρβίς έν Αδιαχρίτψ ύπαχο||, ύπδ παντο*ν vftto oerio cogkasae acdixisae; Infelix, inqaam, An-
ώς ξένος ιύτχλιζύμινος χαλ Ολτ^δμχνος (ού γΑρ ήν tiocb* (aam id i l l i nomen erat) gravi rcvcra atro 
Ixttot Αλλος μοναχδς ξένος), Ιχωρώ πάλιν χατΑ τους C atieno oppresoi sanat. Perseverivi ergo in illo f 

ύπνους τινα Ιδντα μοι Απέδβιξιν δέχα λιτρών του iuqoit, eoBaobio tres annos sine dismmine omnibu* 
χρέους μου. Αιυπνιοδχλς οδν, έγνων τδ δράμα, χαλ aubjectne , ab omnibus tanquan advcnlitius de» 
λέγοτ ^Αχμήνδέχα, χαλ π έ η Αρα μέλλω Αποπληρώβαι; apectas, abjeclas et afflictus. Nemo enim aliua iilic 
Tdrc λόγια έμαυτψ· Ταπχινέ Άντίοχι, πτριοαοτέ- peregriaua erat pneier roe. Kursus crgo poxi Iricn-
ρου χοπου χαλ ατιμίας χρ:ία - έχ τδτχ οδν ήρξΑμην nium ad exaaen citalus, video per somniam de-
τδν έξηχον ύποκρίνιοδαι μή μέντοι Αργών της δια· rem duuUxat turi librarum debitionem remissani. 
χονίας τδ ούνολον δδεν δρώντές ρ& έν τ^αύτή τΑ- Τβιιι vero poU quieiem inlellecto probe coelcsli 
ξβι χαλ προθυμία οί Ανελχήμονχς Πατέρες, πΑντατΑ vioti: per irienaiora pro 85 deccra lanlum pondo 
τής μονής μοι βαρέα έργα έπέταττον. Έπιμιίνας aaltsfeci, ecquaedo niiaer omDia nomitia dissolvam? 
Μ τή τοιαύτη διαγωγή έπλδχχατρία Ιτη, βίδοντούς Ergo meeiiai ipae, vilisaime Antiocbe, majon la-
πρώην δφθέντας μοι ΙλΘδντας αύθις, χαλ τιλείαν Αμε- bore opus esl, ct gravioriboi conliitBeliii assue-
ριμνίαν του χρέους μοι γρΑψαντας. *Οτε ούν εί έθλι- eeendum,ul toiam debiti syograpbam aboteas. Ikia-
6δν με, τής μονής Ιν τινι τού χρέους μου ύπομι· cepe argo fatui peraoiiaro sumpsi, nou umen om · 
μνησχδμενος, γενναίως υπέφεραν, ταύτΑ μοι δ πάν- niuo menle dosiiiuti. Quod ubi Palret animadver-
οοφος Ιωάννης, Πάτερ Ίωαννη,ώς έχ προσώπου δή» tere, meamque aimul animi alacriuteni, nibikomi-
θεν Αλλου διηγήαατο - διδ χαλ Άντίοχον έαυτδν μετ- uus in obeaudo meo oflkio senscrc, imiiiisericoi des 
ωνδμααεν. Ούτος δε ήν ώς Αληθώς δ τδ χειρδ- ilti omnia moaaalorii molesla el gravia onera tau-
γραφον δι* υπομονής δια^ήξας γενναίως · οίος δέ quam porgamexlo canobii iniposucrc.Quo in geucrc 
χαλ γέγονε διαχριτιχδς δ δαιος έχ τής Ακρας αύτου vttae cum aonos trcdecim durassero , rursum quos 
ύχαχοής, Αχούσωμεν. primum videram cxaclorcs ralionum, mibi obtUos 
aspexi, qui mibt iofius ilebiti syugraplia pemripU, omne debitum rcnaissum osleuderunt. Illis crgo au-
nis CIIIII ne palres afligereot, semper inemor seris alieui, omnia invicio animo exaiUlabam. Hjec mihi 
sapientisaimaaille Joaftim, mi paler Joannes, ex alicna persona dc eeipso tanquam de alio denarra-
vil eoqeo ae AoUochum cogndxftioarat. Hic vere eol itle qui ut «agnaninius beros cbirograpbum peccati 
per paiiexiiani diUceravit. Quam prodeaa vero idcm in dtjtidicaitdi» bominum anitnis lucril ( qtjani cx 
perftictiasima obedieftiia cooaeeutiis erat vtrtutem) audiaoixs. 

Καθεζομένψ τούτψ έν τή μονή τού αγίου Σάββα Cum tu pbroulistcrirt &ancli Sabkc dogera, 
προοήλθον τρεις νεώτεροι μονχχολ μαθητεύααι αύτψ trcs ad eum roligiosi jtmues veucrc, uti stMii 
Ρουλδμενοι * ούς ύποδ^ξάμενος παραυτίχα έφιλοξέ- ejiif discipbtta» tradcrcut, quu» ip^c ut bo^pi-
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tes inox pevamanter exoepit hocpiito, et ab ili- , 
neris molestia qua poluit bunianiiaie recrcavit. 
Post iriduum indc scnior illos allocutus : Fra-
tres, inquit, ego natura 86 prontis sum in 
veneren), proinde nulium cx vobis in disci-
plinam possum admittcre. Sed illi hoc dicto 
luinime offensi, noverant enim pairis virtulcm, 
cum muliis eum deprccareniur (ul inipelrarent 
quod optabanl) nec quidquam proficcrent, simul 
omncs ad ejus pedcs projccti obtesiabaniur uti 
saltera galulares sibi vivcndi ieges praescribcrel, 
quomodo cl ubi sibi degendum putaret. Cessit 
ergo palcr precibus eorum, qtiod videret illos 
cum vera animi submissione el sludio obsc-
queadi dicta esse excepluros. Ergo ex tribus 
uni placet, inquit, fili, Domino ut in soliiudine 
sub disciplina religiosi alicujus patris vivas. AI-
terl dein : Tu vade et tolum voluntatis tuae 
sensum dona Deo, et tolle crucem luam, al-
que in eommani rciigiosorum fratrum et coc-
iiobio dcge, el cerlum habebis tbesaurum in 
coalo. Poslremo vero: Tu banri tolo spirilu 
lnenlis iu«, vocem dicemis, quae libi nun-
quam excidat : Qui verseveraverii in finem, hic 
saivus erii · · . Abi ergo et quam fieri poiest, 
ex omni mortaliara genere qusere natura et 
ingenio asperrimum et severissimum viiae ct 
morum tuorum [informatorem], et perseverando 
apud illum quolidie subsannationes, et ludibria 
voluti lac et mcl bibe. Tum ille ad eximium 
P. Joannem : Quid si. inquit, Paler ille per 
desidiam saum officium non faciat? Et Joaunes : 
Etiarosi, inquit, fornicaniem et inconiincntem vide-
ris, ne recedas ab illo, sed tibi ipsi dic, amice, ad 
quid venisti? 87 Tum demum senlies omncm 
in le superbiae fasiuro concidere, omncmquc 
iuxuria? flaramam languescere et exstingui. To-
ta vi et viribus dccertemus omnes, qui Do-
fninum tiraemus, nc in palseslra \irlulis vcr-
saii , indc pro virlutibus malitiam, vafritiem v 

improbiialem, astutiam cl iracundiam rcportc-
mus. Nec est quod mircris si quatidoque id usu 
venire videas. Nam quandiu intcr privatos aul 
nautas, aul agricolas degis, bostcs lui rcgis non ila 
acriter in te concitantur. At ubi (e imperatoris 
tui insi^nia inducre, scutum sumcrc, el gladium 
ac rbompbseam, arcum, sagum et vosicm mili-
larcm conspexcrint; lum enimvero frenderc dcn-
tibus, omuibusque viribus in tc instirgerc ct 
funditus perderc conantur. llaque semper in 
excubiis vigiles persielamus. Vidi cgo icncros 
pudlos et innoccntia ct fonna corporis pulcbcr-
rima prorsus amabilcs ad ludum lilterariuin 
comparandac doclrinae, sapicniia?, ct baurieiidae 
utilitatis causa missos, qni lamcn cx squalium 
socictalc nibil indc nisi vairiliein cl improbila-
tem retuleruiil. Qui sapit inlelligii, quorsum 

C L I M A C I T£*V 
νησεν, ασμένως τών της όδοιπορίας κόπων άναψυξαι 
βουλόμενος. Μετά τρίτην ουν ήμέραν λέγε; αύτοίς ό 
γ έ ρ ω ν Φύσει, άόέλφολ, Ανθρωπος πόρνος είμ\, καλ 
ού δύναμαι δέξασθαί τινας ές υμών. Εκείνοι δε ούχ 
έσκανδαλίσθησαν έγίνωσχον γάρ τήν έργασίαν τού 
γέροντος. Ό ς ούν πολλά παρακαλέσαντες αύτ^ν, 
πεισαι όλως ούκ ίσχυσαν, τότε pίπτουσιν εαυτούς είς 
τούς πόδας αυτού* δυσωπούντες κάν κανονισθήναι 
παρ* αυτού, δπως τε κα\ δπου καθίσαι δφείλουσιν. 
ΕΓςας ούνό γέρων, καί γνούς οτι μετά ταττεινώσεως 
καλ υπακοής δέχονται, λέγει τψέν ί* (00) Βούλεταί 
σε ό Κύριος, τέκνον, έν ήσυχαστικψ τόπο) μετά πα­
τρδς έν υποταγή καθεσθήναι. Αέγει κα\ τψ δευτέρψ · 
Άπελθών πώλησόν σου τά θελήματα, κα\ δδς θεψ · 
καί άρον τδν (91) σταυρόν σου, καί καρτερεί έν 
συνοδία κα\ κοινοδίψ Αδελφών κα\ πάντως έξεις θη-
σαυρδν έν ούρανοΤς. Είτα κα\ τψ τρίτψ λέγει · *Ανα-
λαβού σύν τή π>;οή σου άχωρίστως τδν λόγον τδν 
φάσκοντα · 9Ο ύχομείνας *1ς τέΑος, οΐτος σωθή-
σεταί. Κα\ άπελθε, εί δυνατδν, μήέάσης έν ανθρώ­
πων φύσει έπιπληκτικώτερον, ή άποτομώτερον τού 
σού έν Κυρίψ γυμναστού, και καρτερήσας καθ* ήμέ­
ραν πίνε ώσε\ μέλι κα\ γάλα μυκτηρισμδν καλ 
χλευασμόν. Ό δέ αδελφός φησι πρδς τδν μέγαν 
Ίωάννην · Κάν έν άμελεία, Πάτερ, ό τοιούτος παρ­
έχεται τ ί ; Ό δέ γέρων Κάν (92) πόρνεύοντα αύτδν 
Οεάση, μήάποστής· άλλά λέγε καθ' εαυτόν Έταιρε, 
έφ' ψ πάρει ; Τότε δψει έκ σού άφανιζομένην φυ-
σίωσιν καλ μαραινομένην πύρωσιν. Άγωνισώμεθα 
δυνάμει πάση πάντες οί τδν Κύριον φοβηθήναι βου-
λόμενοι, ?να μή έν τψτής αρετής γυμνασίω, έκεισε 
πονηρίαν έαυτοΐς μάλλον καλ κακίαν, δεινότητα τε 
καλ πανουργίαν, κακεντρέχειαν, καλ όργήν έπικτη-
σώμεθα. Γίνεται γάρ, καλ ού θαύμα. "Εως μέν γάρ 
Ιδιώτης έστιν, ή ναυτικδς, ή γηπόνος άνθρωπος, 
ού τοσούτον κατ* αύτου οί τού βασιλέως έχθρολ οπλί­
ζονται. Έπάν δέ αύτδν τήν (93) σφραγίδα λαδόντα 
κα\ τήν ασπίδα, καλ τήν μάχαιραν καλ τήν £ομφα:αν, 
καλ τδ τόξον, καλ τού στρατιώτου τδ ένδυμα ήμφιε-
σμε'νον Οεάσωνται, τότε καλ αύτολ τους όδόντας κατ* 
αυτού βρύχουσι, καλ πάντως άνελείν αύτδν δοκιμά-
ζουσι.Διόπερ μήύπνώ[σ]σωμεν.Έώρακαάκαιρα καλ 
κάλλιστα νήπια έν σχολή διά σοφίαν, καλ παιδείαν, 
και ωφέλεια ν παραγενόμενα · και μηδέν έκεισε εί μή 

1 δεινότητα καλ κακίαν παιδευθέντα έκ τής τών λοι­
πών συνδιατριβής. Ό νουν Ιχων νοήσει. Αδύνατον 
τους τέχνην μανθάνοντας δλοψύχως μή καθ' ήμέραν 
προκόπτειν έναύτή* άλλ* οί μέν τήν προκοτηγ/ έπι-
γινώσκουσιν οί δέ οίκονομικώς άγνο<ίύσιν. "Αριστος 
τραπεζίτης (Η) καθ' έσπέραν τδ τής ημέρας 
κέρδος ή ζημίαν πάντως ψηφίζει · ού δυνατά! δέ 
σαφώς γνώναι, εί μή καθ 1 ώραν έν τψ π ι ν α -
χιδίψ σημειούται. Τά γάρ καθ* ώραν λογοθέσια 
τδ καθημερινδν φωτίζουσι· δταν όνειδιζόμένος, 1 
χατακρινόμενος δ άφρων δάκνηται, καλ άντιλέγειν 
δοκιμάζει, ή συντόμως τω έπιπλήττοντι μετάνοιαν 
δέδωκεν, ού ταπεινώσεως χάριν, άλλά τούς όνειδι-

»· Mauh.x,22. 
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σμούς παύσχι βουλόμενος · τυπτόμενος σιώπα, καλ Α perlineant. Fieri ηοη polest ut qui *e 
καταδέχου ψυχής καυστήρας, μάλλον δέ άγνείας opificio addisccndo lotum addicil, quin pbin-
φωστήρας. Παύσαμε νου τοΰ Ιατρού, τότε τούτω με- mum in eo quolidie proficiai, queia q-iMtm 
τανόει* έν τψ θυμψ γάρ Γσως ουδέ τήν μετάνοιαν profecluro alii seiitiunl, alii vero, pro Dti pr<>-
δέχεται. vidcntia, uon auimadvertunl. Opliinus ille 111*11-

sarius [trapeaita] cst, qui quotidic sub vcspcram lucri damiiive raliones computat. Quod 
accurale fieri nou potcst, 88 n i s i P*21* «rones horas in pugiliaribus raiiones adnotes, singula-
rum enim horarum observatio lolius dici ilalum ostendit. Malus rcligiosus cum ropreben-
ditur el objurgatur, dolet et uriiur, et obloqui solet, aut aialiin supplex, veniam petit ab 
objurgante, non iubmissionis sludio, sed ut paicr finom faciat objurgamli. Convitiis everbeia-
lus [dum objurgaris] lace, et foriiler sustine animi cauterium et ustioncm, imo vero casti-
inonia* faces et lamina. Ubi raedtcus deaiit objurgare, tunc supplex veniam precarc, ei cul-
pam (teprecare, in ardore enim usiionis foriasse non admittet po&nileniiatn. 

Πρδς πάντα (95) μέν, πλην Γσως πρδς τά δύο ταύτα Β lis qui in rcligiosorum coetibus vcrsantur, 
πάδη ol έν συνοδίαις καθ* ώραν άγωνισώμεθα* πρδς adversus omnia quidem alia, sed in primis 
τήν κοιλιομανίαν, και τήν όξυχολίαν * τών οίκείων γάρ 
υλών έν τψ δχλψ εΰπορούσι. Τοίς έν υποταγή δ διάβολος 
αδυνάτων αύτοίς αρετών έπιδυμίαν εμβάλλει, ομοίως 
χ α \ τοίςέν ησυχία τά ανοίκεια υποτίθεται * άνάπτυξον 
υποτακτικών άδοχίμων διάνοιαν, καλ εύρήσεις εκεί (96) 
πεπλανημένη ν. Ιννοιαν, έπιΟυμίαν (97) ησυχίας, 
νηστείας ακρότατης, προσευχής άρεμβάστου, άκενο-
δοξίας άκρας, μνήμης άνεπιλήστου εξόδου, διηνεκούς 
χατανύξεως, άοργησίας παντελούς, σιωπής βαθείας, 
άγνείας ύπερβαλλούσης. 'Πνπερ κατ* οίχονομία ν έν 
προοιμίοις άπορουντες, είκή μετεπήδησαν άπατηθέν-
τες. Πρδ γάρ καιρού ζητήσαι αυτούς, ό έχθρδς ταύτα 
πεποίηκεν, ίνα μή ύπομείναντες έν τψ χαιρψ τούτων 

duo vitia siugulis prope momenlis depugnandiiiii 
esl : adversus insanam venlris labiein et bilein 
scu iracundiatn. His enim viiiis ipsa copia do-
mesiicorum copiosam materiam subministrat, 
sub autislitis imperio vitam agentibus bostis 
nostcr subinde virtutum facuUalem ei vircs no-
slras excedenlium desiderium immiitii; sicut 
anacborctis absurda quaedara suggerit. Excuie 
improboruiu seu stullonim religiosorum menics, 
ei deprchtndes errorcm in illis : mmium solilu-
dinis studium, extremas jejunilaies, indefessam 
prccandi fonleniionem, uttimam sui dcspieien-
dam, selcrnam monis memoriam, conlinuum 

έπιτύχωσι. Μακαρίζει παρ" ήσυχασταίς δ άπατεων C animi luctuin, pcrfcciam irac scdationem, sum-
τών υπηκόων τήν φιλοξενίαν, τήν διακονίαν, τήν φιλ-
αδελφίαν, και συνδιαγωγήν, τήν τών νοσούντων 
ύπηρεσίαν, Γνα κάχείνους άνυπομονήτους κατά τούς 
προτέρους άπεργάσηται δ πλάνος. Σπανίων μέν γάρ, 
ώς αληθώς τδ λόγω τής ησυχίας μετέρχεσθαι- κάκεί-
νων μόνων τών τήν θείαν παράκλησιν πρδς τήν τών 
πόνων παραμυθίαν, καλ πολέμων συνέργειαν κτησα-
μένων. Πρδς τάς ποιότητας ημών τών παθών, καλ 
τάς ύ ποτ αγάς διακρίνω με ν, και έκλεςώμεΟα πρεπόν.-
τως. Έστω (98) σοι περί τδ λάγνον άκρατώς έχοντι 
και pέποντι γυμναστής, (99) ασκητής, χαλ άπαράκλη-
τος πρδς τροφήν, κα\ μή μάλλον Οαυματοποιδς, καλ 
έτοιμος παντλ είς ύποδοχήν καλ τράπϊζαν. "Εστω σοι 

roam Ucilurnilatem, coclestem caslitalcio. Quas 
virlulcs cum in lyrocinio religionis, quod it* 
Deo videretur , non sialim assequcrcntur 
temere a coepto conatu decepli resilicrunt. 
89 Nam idcirco fiosUe ante juslum lempus affc 
ciarc lam subiimia illos voluit, ne perscveranie* 
virlulibus illis suo tcropore potircnlur. Dopraedi 
cat apud anacboretas idcm veteraior coenobitaruui 
bospitalitalein, mini&ierium, fralernam o.liaiitalem, 
familiare coniubeniium, curam xgiorum, ut <t 
illos, quemadmoduin priores, pr#sligialor de sialu 
vitai susc dejiciai. Paucorum sanc est vitam ana-
cborclicani, uii dtcct, agcre, el eorum duntaxat 

ύψαύχενι δντι οξύς καλ άπαραχώρητος, κα\ μή πράος qui ad laborum, cerlaminum alacriter susliucndu 
κα\ φιλάνθρωπος· μή ζητώμεν προγνώστας, μηδ': 
προβλέπτας* άλλά πρδ πάντων πάντως ταπε·.νόφρο-
νας, κα\ τή έν ήμίν νόσψ αρμοδίους έκ τρόπου κα\ 
τού καθίσματος. Έστω σοι κατά τον Άββάκυρον τδν 
προμνημονευθέντα δίκαιον, κα\ ούτος χαλδς πρδς 
υπακοή ν ό τρόπος, τδ άε\ λογίζεσΟαι, δτι πειράζει σε 
ό προεστώς, και ού μή αστοχήσεις ποτέ. "Οταν έπι-
πλήσσοντος άπαύστο*ς, πλείονα τήν πρδς αύτδν πί­
στιν κα\ άγάπην προσλαμβάνης, Πνεύμα άγιον άορά-

- τως έν τή ψυχή σου ένψκησε, καί δύναμις Υψίστου 
έπεακίασέ σοι, γίνωσκε. Πλην μή καυχώ, μηδέ χαίρε, 
γενναίως υποφέρων τάς ύβρεις χα\ τάς ατιμίας· άλλά 
μάλλον θρήνει, δτι δλως άξιον τι ύβρεως διεπράςω, 
καλ έτάραξας ψυχήν κατά σού. Μή (100) θαμβηθξς, 
έφ* ψ μέλλω λέγειν Μωυαήν (ο) γάρ Ιχω συνήγορον 

rum graliam coclesii consolatione ilrinanlur. Pro 
ralionc vitiorum noslrorum convcnieiilcr uol is 
quajramus et deligamus stalum obedienti*. Qui \c 
ad inlcmpcranliam et corporis voluplatcs propm-
dcrc sentis, virluiis magislrum ci vcatris casti^a-
tioncm incxorabilcm inqnire, lum prodigioruia 
pairalorcm scu ibaiimoturguin, nou bospilaleui cl 
cuivis advcntori mcnsain npparanlcm. Elaius ct 
arrogans dcligat rcciorcm moruni stomacbosiiui, 
lclricum, iiiinquam rcnidenlem, sed incleinentem 
ti inbumanum. Nun quxrainus qui nobis de robus 
futuris oracula cdant, aui mnlia pncvideanl: sed 
duclorcs qui aute omnta subinissionis el buiuili-
laiis cxempla \nx sc lcraiit, quiquc ad morbos 
animi nostii curaudos siul nlumi, scscquc ad ino-

ia) MicKacl Isstllius, qui uolai ad Climacum scnpsit, ncgal (adnot. 27j bic ίnl llig^iiduui c».c 
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res nostros el slatuu) locumque accomroodenl. Sil Α συμφέρον είς θεδν, χαλ μή είς πατέρα ημών άμαρ-
(ibi in sludio obscqucndi, sanclus ille supra tau 
datus Abbacyrus fornia, seoiper cogitando; teniai 
le et explorat virtutein luam tiius aotisles, nec 
vnquam aberrabis a meta. 90 S i assidue le pra-
side tuo objurgante majorcm bi illum fittera et af-
fectum induerig, sanctum Spiritum io anima tua 
Tjuamvis inaspectabilem sibi aedem fixisae icias* 
Knimvero non csi quod glorieris aot magaopere 
kcieris, ai contumelias el convitia fortiier el gene-
rose perferas, Imo vero e&t, qeod polias doleas α 
deplore?, quod omnino dignum te jtisfi objurga-
lione praebueris, et patrii toi aniraam ia le cond-
taris. Non esl quod perculsue obstvpescaa super 
to quod dicturus sam : babeo enim stntenlle saf-

τήσαι· θεού μέν γΑρ «αροργισθέντος, δ ήμώνδδηγδς 
κχταλλάξσι αύτδν * f δς υμάς δύναται, τούτου δε ύφ* 
ημών παραχδέντος, τινΑ τδν έξιλεούμενον λοιπδν υπέρ 
ημών ού» έχομεν* Έμολ δε δοχεί* είς μίαν δόξαν Ανα-
τρέχειν τΑ αμφότερα. Σχοπήσωμεν χαλ διαχρίνωμεν, 
χαλ νήψωμεν · ποτέ μεν κατηγορούμενοι *ρδς τδν 
ποιμένα ευχαρίστως ύπομένειν, χαλ ήσυχίως όφείλο· 
μεν ποτέ δδ «ρδς αύτδν πληροφορίαν ποιήσασδαι. 
Έμολ δοχεί Ιπλ πΑαι μίν τοίς Ατιμίαν ήμίν προξε­
νούσε σιωπών* κέρδους γΑρ ώρα εστίν* έπλ δέ τοίς είς 
πρόσωπον έτέροο ανατρέχουσιν άπολογείσδαι, διά τδν 
αύνδεαμον της άγάχης, χαλ τής άλυτου ειρήνης. Όσαε 
έξ ύπαχοης άπε πήδησαν, αυτοί σοι Αναγγελοΰσι τήν 
ταύτης ώφέλειαν. Τδτε γΑρ έγνωσαν έν ποίω ούρανφ • ~ ^ »^-"·4» - — ι r ~9 ν · τ 

fragatorem Ifosen. Hoc aio, pneslare iii Deam ° ίστανται. Ό πρδς τήν ΑπΑδειαν χαλ τδν θεδν τρέχων9 

πάσαν ήμέραν, έν j ού λιχΑορείται, «ολλήν ζημίαν 
λογίζεται, ώσπερ τΑ δένδρα ύπδ τών Ανέμων σειδμε-
να, βαδείας ££ζας χχτα6\χλλουσ%ν* ούτοι χαλ οί έν ύ*> 
ακοή διατρίύοντες ισχυρός χαλ Ασάλευτους ψυχάς χέ-
χτηνται. "Οστις χαδ' ήσυχίαν καθήμενος, έπέγνω τήν 
εαυτού ασθένειαν, χαλ μετελδών πέπραχεν ύπαχοή, 
ούτος τυφλδς ών, Αχδπως «ρδς Χριστδν Ανέβλεψε» 
Στήτε, ατήτε, χαλ «άλιν έρώ, στητέ τρέχοντες 
Αδελφοί Αδληταλ, Αχούοντες περλ ΥΜΏΝ τού αοφοδ 
έχείνου βοώντος* Ώς χρυβδν Α Κύριος έν χωνευτη-
ρίω, μάλλον δέ έν χοινοβίω έδοχίμααεν αυτούς, xal 
ώς δλοχαύτωμα Ιυσίας προσεδέξατο αυτούς έν νοίς 
χδλποις αυτού· ό> ή δδξα , χαλ to χρατος αΐώνιονσύν 

ipsum peccare, qnam in religiosuin pairen aoiigti* 
tenn nostriau). Nam Deum a nobis offenson noster 
praesea placare ei reconciliare nobis potesl: ofleos* 
aulem rdigioao paire noslro, qaero deincepe habe-
bimus, qxi Deum nobis propiiium roddatt Qwa 
tamen ulraque in unam teoientiam recurrunt. V i -
deamus et diipiciamm, ct sobrit roenio rtm pef-
l>endama$, Objurgaiiia moderatore noairo nxnc 
quidem grato et paiiemi tnimo cum silenlio re-
prebensio saslineoda esl, nuoc vero ratio fadi 
nostri reddenda est. Meo quidem judicio cam not 
ipsi duntaxat coutuiueliosiua tracumur, omnioo 
lacendum e*tt lunc eniin lucri comparandi cat 
tempus. libi vero contumelia in alierxas qaoqtto g ιίπτρλ Ανάρχφ χαλ Πνεύματι αγίω χαλ «ροαχυνητό/· 
damnum redundat, tum matuje cbariuui et pada Αμήν. 
inditsolubilis vinculum exigit, ot pro akero respoadeanoi. Qxitaftqae ab okedtexlla detliorail» UK 
tibi ejus otiliutem denarraboQt. Tum demum enim iotelligxal, qxo ix corio prits coaatiioriuU 91Q*1 

ad veramanimi tranquilliutem el ipsum Denm properat, tageM detrinenlttai soaecepitie exlsiimal, 
i;no dle noUam cabimniam Inlit Quomadmodttm tnin t tbom m venib xgiCtM aUiorea rtdicoa 
tgtiot, iuqiiisubobedientiaj jugoTiTXirt, torUt a lnvicli reddantor. Quisqnia 1n solHxdtno veraauis, 
suaro ipaiua imbecillitatem coepit reeogaoscere, iodequf ad coenoblxm demigraiis adpaaiB ahro obe-
dieniiae aaciorat et addicit, bic caxwatUe, repente %mt Ubore Cnriotam coepti rctpkere Sttte, stoie, 
religiosi atbleur, ilerum atquo iterom dicam, suie, Η perseverau, et cnrrile sudioei obediexlio?, t f 
picntisillias vocem attendentei, unquan anruraip foroaca", iao vero malto magU cmobto Do* 
wiDUB probavit Ulua: ei wcut boloeausii botiias acceptt illos ία tfiiio t«o, cxi gloria αέ ifl»perixfli 
teCernttm cum Patre qui csl tino priocipio, et Spirttu aancto adorando. Amea. 

Dc qoataor adhuc gradibus paradiai cgimas, qoi D ΙσΑριδμος εύαηελιατών βσδμδς. Ό Αυλητής 
nuroeram quataor evangeliaUnnn «xprimunt. Siei στηχε, τρέχων αφδδω;. Προέδραμέ ποτε Πέτρου 1ω-
atbleu Christi, tt impavidas siadium obedienli* Αννης* προτέταχται δέ νύν υπακοή μετανοίας. Ό 
decurrat. Olim Juaooes Petram corau anlefcriii; μέν γάρ προλαβών ύπαχοης, δ δέ έτερος *tp\ μετα-
iiunc ergo el bic gradus obedieoti* ante gradum νοίας τύπον χαδέστηχεν. 
|vBiiitentiac collocaius est. Joannea enim prscurri-Jido symbolam obedienliae exprexait, Peiraf vere 
poBnitebtitt. 

92 SGHOLIA AD GRADUM IV. 
De obedientiu. 

Scholion 1. 
Sivo ad agonUtas et raililea Chrisii adveraus d*-

mones depraebautes. Vcierts enim, ouincs bclla-
tom, pugilea vociiabanl, quod digicis io pugnum 

Sap. ιιι, S 
ma^uum iUiim Uraelitariiin doclorem et propbviam, ucd monacbum. 
bi ma»»̂  t l reiii c&cmplia d*?moaaUrant. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ Α'. 
Περϊ νχακοης. 

ΣχόΛιοτ α'. 
Τίτοι πρδς ΑγωνιστΑς χαλ στρατιώτας τού Χριστού 

τούς πολεμούντας χατά τών δαιμόνων. Πάντας γάρ 
οί αρχαίοι τούς πολεμιστάς, πύχτας έχάλουν, διά νδ 

Alqui Gfacci Patrcs omaiiio id aJ-
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μχτΑ τών πυγμών, ήτοι τών γρόνθων τδν χει- Α 
ρών έξιέναι αυτούς είς πόλε μον χαλ μονομαχείν· 

oHiffov ΑΑΙο. 
ttot τών έμφωλευόντων ήμίν παθών χαλ τυραννλς, 

«•λ βάσανοι, χαλ χολαστήρια, τής έξωθεν τυραννίδος 
ούΙέν διαφέροντα. Ό γούν άντισχών γενναίως πρδς 
τχύτ·, χαλ τδ τον λογισμού μή άρνησάμενος αύτεξ-
οόοιον, τοές μαρτνριχοίς άγώοι παραθέων, οδδέν τών 
δμοίων επάθλων Αστοχήσει. 

r 9 ilo paii cam martyribai cnrta contendit, Μ 

- GRADUSIV 
coltectis el coinlylii manoum ia btftum ad siiigii* 
Ure cerlauen prodireni. 

AtMPkrtH. 
Suntox pertuitetmibut affecltiM qucdamqtix 

se lusinuant et iilaiebraot oobii, οέ tyraoxi» q»a*» 
dain, et tonncnla, el tupplicia, qtua ab externa 
corpori» tyranMde nihil differtmi. Qoi ergo bojtis-
Modi tyrannidi fortiier «t feoerose resisttt, el K-
berant mantii impermm alqoe arbttriuni mm inl* 
ie dxbium est q*ix par quoqne prMM» ail re-

ΣχόΛιοτ β'. 
"Ήγουν, οδχ Ιχουσι τους πόδας αυτών xt κολλημέ­

νους, ΑλλΑ τδν μέν έτοιμον «ρδς χίνησιν, τδν δέ 
Αμετακίνητου έ«λ «ροσευχήν έχοντες· 

ΣχόΛιοτ f. 
Ή ύπαχοή του δντος θελήματος έστιν υπακοή, οδ 

τού μήέντος υποταγή- οδ γΑρ τδ Ιλογον δχήχοον ή 
παρήχοον λέξομεν. 

ΆΛΛο σχόΛιοτ. 
• Κ τις θέλει δπίαω μου έλθεΓν, Αχαρνησασθω 

έαντον. t ΙΙδς δέ έαυτδν αρνείται δ Ανθρωπος, εί μή 
Αφελς τΑ θελήματα αδτοΰ τΑ φυσικά, καλ αύτψ Ακο­
λουθηθεί; ΑιΑ τούτο εέδώς «ερλ τών φυσικών λέγει, 
καλ οδ τών «αρΑ φύσιν· Έάν γΑρ τΑ «αρΑ φύαιν 
Αφήαει τις, τών αύτου ουδέν Αφήχε διά τδν Θεόν ού-
I I γΑρ αυτού ctotv. Ό δε τΑ φυαιχΑ αυτού Αφελς, 
οίιοςήρνή 

ΣχόΛιοτ έ*. 
116 οδν ψυχιχδν χίνδυνδν φησι, ΑλλΑ τδν σωματι-

αδν, δν δφίστατοδ υπακούων έχ αυμβεδηχδτος, ή θά­
λασσα, «λέων, ή λησταΐς περιπεσών, χαλ ούτως Απο­
θνήσκων, δντινα θάνατον ού μεριμνφ ό άληθενδς ύπ-
ήχοος, χαλώς αΙδως δτι είς μσρτνριον αυτό) Ισται Α 
αυμβεθηχώς χένδυνος τήν ύπαχοήν σ/υχχρίτενς έπιτε-
λούντι* 

ΣχόΛιοτ ο9. 
Τον προεστώτα λέγει. Τού γΑρ ύπηχοου τδ Ιέλημα 

«ύτδς άνελάθετο, χαλ μονονονχλ έθανάτωαεν αύτον · 
ούτος ούν υπέρ τού ύπηχοου άπολογήσεται. 

ΣχόΛιοτ ς'. 
Άπόθεσις διακρίσεως έστι τδ ύπαχούειν, ώς χαλοΤς, 

τοίς φαινομένοις ώς χαχοίς, ώς Αβραάμ χελευσδελς 
οφάξαι τδν υίδν» έπλούτει αδιακρίτως τήν έξ αρχής 
στοίχε ιωύεΐσαν ύπαχοήν. 

ΕναγρΙον Γ. 
Τδν νουν α! αρεταλ, χαλ al χαχίαι τυφλδν Απεργά­

ζονται * αϊ μέν, ίνα μή βλέπη τάς χαχίας * αί δέ, ίνα 
μή πάλιν ίδρ, τάς άρετάς. 

ΣχόΛιοτ η'. 
2τάδΊον αθλήσεως χαλ προκοπής εύοδία, χαλ διηνε­

κής γυμνασία. χαλ μελέτη τών τού Κυρίου εντολών, ή 
έχλ τδ αύτδ χατοίχησίς έστι τών αδελφών. 

ΣχόΛιοτ &. 
Ό τήν ιδιορυδμίαν αποκρούσαμε νος, υπήκοο; κιλ 
« Maitb. χνι, 24, 

Β Sckolion 2. 
Sive oon nabeat pedes %no$ velut glaiino d>viii-

cloa, sed aHemni qaidero aJ nioiom poratoxt, olte-
rxn vcro imnotam ad preeanduoi retiDexi. 

Schotion S. 
Obedicniia tA volaoialift in bomine exaialentis 

obediontia, BOH iQiaa in qoo volxnus no« cal: 
qood onin ratioxo caret, nec. obedioM, ooc Inobe-
tficos dici potesi. 

Alimd ukoUon. 
ι Si quis volt veaire pooi ne, aboaget oeniei-

ipoamct. > Qaonoao wmvm bomo abaegai acmet* 
iptoai, aisi rcnnnliei naiarxli volunUU 8tue, el 
ieqaaiar CarisUinf Hoc ergo noo ifaoraDi de oa~ 
tarae bools xoa qnm εαχΙ prseier «alartei, loqxUor: 

C qoi oaim et qnm pnder xaiaraai aoxi, rebqxii, 
olbil svomn rdiqait propte? Horm; oeqtto enim 
ipoias aool. Qxi autem soai Bator» boaa (so« pro* 
priam volaoute») reUqnit, kk abofgavil ·οίροααι. 

Sckolhn 4. 
Non loqttittir bic do perkalo oniiw, ood corpo-

ris, qood sabil obodtens torto ferlaaa, aul mari 
navigans, aul in latrooes iacideni, adeoque 93 oio 
montor : quam mortem coti vert obedienlia cordi 
cti, noB cural, qnod opiirae noril periculum, qoo 
caitt perfonctns eal, ipoi obedtenlian aiae propria 
dijodicalioiie et cxaminaiioiio exaoquemi in coro* 
naa manyiu ceffurtm. 

SeAoikm S. 
Co*aobfiorclia« iatelligil, qoi voiuouteei obe* 

D dkmiit in te tutceoii, Η Milijectam UDtun noo> 
(locimdaai propritm cjua volttoUten) niaeioviu 
Hic ergo pro tubjoclo suo, Deo ratioooA reddei. 

Sckolion 6. 
Abdicatio proprii judicii osl obedire Unquaai 

bonis, quamvis videantur mala, ul Abrabam jussu» 
macure lilium adepius esl a principio docuiu sino 
discuisioiie simplicem obedientiam. 

Evagm 7. 
ifontem, et virtotes el vilta c&cam redtluiil; vir-

tuiea qaidem, oo mens viiia respiciai; \ U U , nc 
virtuios agooacal. 

Sckolion 8. 
Stadium oeriaminis esl felix in via Douiiui pro* 

grtasus, assidua exercilalio, et mcditaiio pixccplu* 
lUiit Dci, el babilalio frairum in uuuiu. 

Sclwlwn 9 . 
Qui »uam vivcndi raliuncm non sequilur. 5fd 
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polios rcf^ia!. hic rt obedtetis csl, tl ad Dulum Α προτανέΛ.υ> χω διδασκάλω, ήοη έστ\ν έν τοίς τών 

τελ;ίων Ιργοις, κάν μήπω δι* αυτών ώοευσεν. Επειδή sni rHifi t^i m;i*i>!ri so ringit, ct jam in stalu wr-
aalur jwrfruiomim, quaunis per 0|>era poifcctimii* 
iiomltttn tiicosetit. Qcando soiet improbus d>moit 
obstrvperc obedienlibw, coruinquc laborcm elevare 
c i coafrmocrc, quasi ncquc jtjimia, ncque disci-
plttinm religiosara itle excrceanl, ncque precibus 
puris animtHii intemkic, nequt alia praestare pos-
aini, qu.e anachorcli.* et sulUariis convcmunl, lum 
P.»t(T dicii , quod uftC omnia n ib iUinl si cutn vera 

γάρ ΓωΟεν δ πονηρός ενοχλεϊν τοίς έν ύπαχοή, καί 
• *ουθενεΐν τδν κόπον αυτών, ώς μήτε νηστείαν μήτε 
ά?κησιν εχόντων άχριβή, μήτε προσευχήν χαθαράν, 
μήτε τ ί Αλλα Α έστι τοίς ήσυχάζουσι, λέγει Πατήρ, 
δτι ουδέν είσι ταύτα πρδς τήν άληθινήν ύπαχοήν. 
Τδν γαρ τόπον αυτών αύτη άναπληροι, χαί πρδ του 
διελθείν τδν υπήκοο ν δι' αυτών έν μέσοις αύτοίς εΤναι 
παρασκευάζει. 

ubcdiemia comparetilur. Yiccm aniiu illonim 
eOfcit ul jam iit tueilio iliorum versetur. 

Scholkn 10. Β 
Onme judicium proprix voluntaiis periculosum 

esi, qtiod liaud ignoravil (propbela) David , cum 
dix i i : Juravi tl itatui cuttodire judicia justificaliom* 
inm non urcas volunialcs. 

Abxd. 
Exaiirpare suani voluntaicm, hoc est, 94 ut quig 

tn bonis rebus propriam voluntalem rescindat, el 
saiictomm faciat: in malis autem per se, quod non 
decct, rcfugiat. 

Scholion 44. 
Consiirtndmem negligenlcr vivcntis refugias, 

qiianUnnvis apud alios magnum virtutis nomen 
ubliueat. 

Scholion 12. 
Auio abdicationem sa?culi, religioei doctoris mo- G 

rcs explorandi suni, post abdicationem non am* 
plius. Nam qui exploraf, damnal; qui damnat, 
coiilcnuiit, postca nec parct amplius nec fidil. 

Aliud icholion 13. 
Yiia religiosa siadium appellalur, qui aulem prae-

sidcm suum rcligiosum judicat el oxplorat, certo 
\\\ quibusdam eiiam damnat : qui aulem damnat, 
a i t non parel, aut quod il l i prccscribilur, non cum 
dcbila fide exsequitur : qui autem non fidclitcr 
pr&scripla faciunl, pcccant. 

Aliud. 
i\o;i i i lanlum qui ob Cbristi nomon morlem op-

ΙκΊιιιιΐ, marlyivs suui; scd ii eiiam qui proplcr 
Icguiii ipsius obscrvationem moriunlur. ^ 

Schclion H . 
Qiittreudum quomo;lo sine stibjeclionc nemo 

Deum visurus sil? qtiid enim? Maria -ASgypliaca et 
alii quidam uuili uitquani snbjccli, non videbunt 
Dominuiu? Aflirmaimis crgo Cliinacum non dc sub-
jcr.iiorw corporis lantuni loqui, sed dc subjcciione 
viism aninice. Mullum igiiur repcrimus sanciorum 
qui ιιοιι subjm*r'u corpus spirilui, ul clarum pro-
inde sit, quod ni>i quiset banc (obedicnliam) uua 
<-um corporis subjeciione babeat, non visurus sit 
Datniuum. Multi enim parentibus stibjecli, nulluni 
Ι.ιιιΐΐ'ΐι cx bac subjectione frucMiin relulerc, coquod 
animutn fulupialum scrviiuti subjeceriul. 

Scholion 15. 

Humilis ιιοιι vidc.iur sibi pcrfccte subjcctus csse 

uec implet, ct anlequam obediens pcr illa ingccdialur 

ΣχόΛιοτ ί*. 
Πάσα χρίσις ίδιου θελήματος επισφαλής. "Οπερ 

εΐδώς ό Δα6ιδ έλεγε ν - "Ωμοσα χαλ έστησα τον 
ρνΛάξασΟαι τά κλίματα της δικαιοσντης σον% 

ού τά έμά θελήματα· 
"Α,ΙΛο. 

Τδ κόψαι τδ θέλημα, τούτ Ιστιν, ινα έν μέν τοίς 
καλοΐς τδ ίδιον κόπτη τις θέλημα, τδ δέ τών αγίων 
ποιή · έν δέ τοΓς κακοίς άφ' εαυτού φεύγη τδ άτοπον. 

ΣχόΛιοτ iof. 
Τού άμελώς βιούντος μάκρυνον σεαυτδν, χάν δνομα 

μέγα παρά πολλοίς κέκτηται. 

ΣχόΛιοτ ιβ'. 
Πρδ της άποταγής άκριβολογείν τδν διδάσκαλο* 

προσήκει · μετά δέ τήν άποταγήν ούκ Ιτι. Ό ακρι­
βολόγων, καταγινώσκει, κα\ ό καταγινώσκων, αθετεί, 
είτα κα\ άπειΟεί. 

ΣχόΛιοτ ιγ. 
ϊτάδιον λέγεται δ μοναχικός βίος..Ό δέ άνακρίνων 

τδν προεστώτα, δηλονότι έν τισι καταγινώσκει · ό Ιϊ 
καταγινώσκων, ή άπειθει, ή ού μετά πίστεως τδ 
έπιταχθέν άνύει. Τοίς δέ ούκ έκ πίστεως, αμαρτία 
εστίν. 

"ΑΛΛο. 
Ού μόνον οί διά τήν είς Χριστδν πίστιν δεξάμενοι 

τδν θάνατον, μάρτυρες είσιν, άλλά κα\ διά τήν τών 
εντολών αυτού τήρησιν αποθνήσκοντες. 

ΣχόΛιοτ ίδ\ 
Ζητητέον πώς χωρίς υποταγής ούδε\ς δψεται τδν 

θεόν ; τί γ ά ρ ; Ή Αίγυπτία Μαρία, κα\ άλλοι τινές 
μή ύποταγέντες τιν\, ούκ δψονται τδν Κύριον; Λέγο­
μεν ού.ν, ότι ού λέγει περ\ τής σωματικής μόνης 
υποταγής, άλλά χαί περ\ τής ψυχικής. Ούδένα οδν 
εύρομεν τών αγίων, δς ούχ υπέταξε τδ σώμα τφ 
πνεύματι · ώστε δήλον, δτι ό μή κα\ ταύτην μετά ' 
τής σωματικής έχων, ούκ δψεται τδν Κύριον. Πολλο** 
τοίνυν σωματικοί; πατράσιν ύποτασσόμενοι ταις 
ήδοναις τήν ψυχήν κατεδούλωσαν, ουδέν δέ άπδ τής 
τοιαύτης υποταγής ώφελήθησαν. 

ΣχόΛιοτ ιε'. 
Ό ταπεινόφοων ού δοκεί τελείως ύτιοτετάχΟαι · ό 



S C A L A P A R A D I S I . - G R A D I S I V . · 731 
δε τφ ίδίω θελήματι ποιών τ:, *: και όοκεί ύποτετά- Α el oboilire. Qv.i atttcni sua voluntalc aliquid fucif, 

quarr.vis vidcaiur sibi obediic ct subjcclu? eise, χθαι, δμως αύτδ; τδ φορτ.Όν εττιφίρεται. 

ΣχόΛιοτ ις'. 
Κοινήν ποιείται διΑ της Απορίας τήν παρέκπτωσιν 

του τε Ανυπόταχτου μαθητού, χα\ του μή ελέγχοντος 
πατρδς έμφαίνων διΑ τής Απορίας χα\ τδν προεστώτα 
εΐναι ύχύδιχον. 

*0 παρασιωπών τών υπηκόων τΑ πταίσματα, ώς 
αύτδς πράξας χαταχριθήσεται. 

ΣχόΛιοτ ι?. 
Ού δίδοται χώρα τψ εύγνώμονι δπηχόφ λογοπρα-

ierel lautcn ipse (jinlicii sui) onus. 
Sclwlwn 16. 

Commuiirm Climacus culpam ci casmn facil ct 
discipuli ct reugiosi moderaloris ipsius, prupier 
spiritus inopiara vi insciiiam, docelquc religiosnm 
pracsidem proptcr iniperitiain scu tpirilus inopiam 
pwnac obiioxium csse. 

95 Aliud. 
Qui subjcctorum delicla per silenlium dissinmbl 

(ncc casiigat) ipscmet tanquam auclor deliciorum 
condciimabilur. 

Schotion 17. 
Bonx mciuis subdiius non sumit sibi tempus ei 

γείν τάς πράξεις τού ποιμένος, έπεί οί δαίμονες είς Β 0iium quo in viiara el mores eui religiosi palris 
διακρίσεις λογισμών τήν διάνοιαν ^έμβοντεςένσκολιό-
τητι διαπεραίνειν τήν άπλήν υπακοής δδδν πανούργως 
οί κακοί ύποβάλλουσι. 

inquirat, cum non iguoret, quod improbi daemoncs 
mcntera per judicia et suspiciones disirabani, ne 
subjcctus pcr simpticcm ct reciani obedienliac viara 
incedat, icd in obliqua deflcctat, fuaqtie non rile 
peragat. 

Scholion 18. 
Post bebdomadcm, non intra septimum dicm, 

quia tola mortali seu pratsenli vila per sigiiiOcalio-
ncm scplem dicruin exacla, ad aitcrius viue mer-
ccdem properavil, uli pro meritis rcrum in bac vita 
gcstarum cl ignominia, in illa ociava die, seu fu-
luro saeculo praemium accipiat, ul qui ii> praesculi 
viia erubuit, deiuceps in allcra viia nou anipliua 

, erubcscat. 
Aliud. 

De scplem hominis xiatibus agii. Infans csl ab 
die uatali usquc ad aiiDum δ explcluin , puer a 
5 ad 14; adofescens a 15 ad alierum supra 20; 
juvcnis a 23 usque ad 43; vir a quinlo ei quadi a-
gesimo ad quinquagcstmum sexlum : scnex a quin-
quagesimo sepiinto usque ad sexagcaimum sextum : 
vetulus ab anno sexagesimo scpiimo ad fmeut v i l* 
ipsius. 

Scholion DasUii Jtf. 19. 
Examiitandus eat l iro, elsi peccatis occupatus, 

abjecto noxio pudore occulta vcrccundiac Hbcrocx-
ponat, adcoquc sui ipsius acctisator liat, simulqm». 
pudefacial sorios operum raalorum ct ipsis valo-

έργων αυτού συνεργούς, χατά τδν είπόντα· 'AJCd- D dicat, prout ille dixit : Ducedile α met omnes qni 

ΣχόΛιοτ trf. 
Μετά τήν έβδομη ν, χα\ ούχ\ έντδς τών έπτά * δτι 

π2σαν αύτου τήν έν σαρκΐ ζωήν διά τής έβδομης 
περάνας είς Αμειψιν κατήντησεν έτερου βίου τδ κατ* 
άξίαν τών ήδη πεπραγμένων άντιλαμβάνων, κα\ πρδ 
αίσχύνης τής Ιν τή ογδόη, ήγουν τψ μέλλοντι αίώνι, 
έν τφ παρδντι βίφ αίσχύνην υφιστάμενος, κα\ μένων 
είς τδ έξης ανεπαίσχυντος. 

ΆΛΛο. ( 

Περ\ τών έπτά ηλικιών τού άνθρωπου. Βρέφος άπδ 
γεννήσεως μέχρις ετών δ** παΙς άπδ ετών ε', έως ιδ\ 
Μειράχιον άπδ ετών ιε', !ως ετών χβ' * νεανίσκος άπδ 
ετών κγ\ Ιως ετών μδ* * άνήρ άπδ ετών με', έως 
ετών νς'* γηραιός, άπδ ετών νζ* έως ετών ξς'* 
πρεσβύτης άπδ ετών ξ?, έως τέλους της ζωής 
αυτού. 

ΣχόΛιοτ ι&. 
Δοκίμαζε ιν χρή, χαλ εί τις έν άμαρτήμασι προ­

ληφθείς, άνβπαισχύντως έξαγορεύει τά κρυπτά τής 
αίσχύνης, καλ κατήγορος εαυτού γίνεται, δμού τε 
καταισχυνών κα\ αποποιούμενος τούς τών πονηρών 

στητέ d.V έμου χάττες οί έργαζόμετοι τήτ άτο-
μίατ, χαί άσφάλειαν έαυτφ είς τδν έξης βίον κτώ­
μενος πρδς τδ μηκέτι τοίς όμοίοις πάθε σι περι-
πεσειν. 

Του μεγάΛου Β&σιΛείου ερώτησες* 
Πώς κατορθοί τις τδ μίσος πρδς τά αμαρτήματα ; 

Άχόχρισις χ\ 
Έκ τού αηδούς άελ καί λυπηρού αποτελέσματος 

τδ μίσος πρδς τούς αίτιους τών τοιούτων έγγίνεται. 
Έάν ουν τις πληροφορηθή κα\ δσων καί ήλίκων 
χαχών γίνεται τά αμαρτήματα αίτια, αντοράτω; 

operamiui iniquilatem ut comparata sibi in rcli-
quam vitam securiiatc a similibus viiiis dcincepu 
abslincal. 

Ejuidem qumtio. 
Uuoinodo odium com|>arandiim sit adversub pcc« 

cata ? 
Responsio 20. 

Ex accrbo et irisli tflcctu nascitur odiuiu ad-
versus eos qui causas btijusmodi malorum prx-
buerunt. Ubi ergo quis cxploratum babebit, quol 
cl quanioruin malorum tausa? sini, 96 s i r a sponte 

«· Maftb. vii, 23. 
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c l ex aniroo odium advei $us ilta concipit , queni- Α **λ ένδιαθέτως Ιχει τδ πρδ; αυτά μίσος, οΤον έδειξε» 
a !«*od«ni oslemiit Psal. cxvw, qui d ix i l : Imqui-
tmttm odio habui tt abominatu$ sum **. 

hauci sckoiioH 21 . 
Ficri nullo modo polcst, ut aitl peecaudi balri-

tum exxas, nisi prius cuci itlo inimictlias exerceaa, 
ant veoiam impeire* aaiequam peecaU confilearis : 
ilfap ruim sunt verae bumiiiUtis caosae, kac vero 
<confessio inqaam) compunctiouii. qu* e i vere-
cundia sequitur ia corde. 

Scbotio* 22. 
Dixii Deus ad Moysen el Aaron : Si mum [imir.a 

ααΙ rtr ptccalum fecerit , iiiuaqmi u$tro Domino 
gonfittbiiur, digxamqut pvnittHiiam egtrit , teoc-
c#pfx* erii Domixo ·* 

A/iwf. Β 
Hanim seu ptregriuuro est, ct antehac ignotum, 

quod fieri aon aolerel. Karum etiaot el pcregri-
ntim est, quod admiraiiooe digoum est; babitus 
auitro percgrioos, eat miriice qtidca, aed recena 
facto*. 

Baiitii Magni intomgalio. 
Qaid ctl coovitiun»? 

Respontio 23. 
(α) Omiie vcrbuoi quod eo auimo proiertar, ul 

ex eo ater ignominia aificlatur, convUiiiiB esl 9 

qaainvu verbwu ipsum non videaiur cuntvnielio-
sam. Alqve boc manifestura cat ei £vao§elio ubi 
de Jodaeis agit, quia maledixtranl ci et dixerunl: 
fa ducipulxt UHH$ tt ·*. 

Ejutdem interrogatio. 
Quibus ex verbis oiiosus seriuo jndicatur ? 

Betponsio. 
Genoratim loquendo oimie vcrburo quod ad desli-

nalan in Donino utfliiaiom non facit, olioaum esi, 
€i Um grave periculum e&t ejusinodi verbi, ut 
quamvi* ex sc bonum sit, quod dicilur, ntsi lamcn 
aJ aedificationem iidei accommodetur, nequaquam 
proptcrca, quod boauiu sil, • acet periculo, qui illod 
bicutiis c s i : quippe qui ex eo quod ad «dificatio-
ucm illud ιιυη dixerit, contriaiasao noscitur Spiri-
tmn sanctum Dei. Hoc enim aperte docuit Apo-
sloltia , cuin dixil : Omnis $ermo malut ex οτε 
tetfro uon procedat, sed ti qni$ bontti ad «difica-

δ είπών Άδιχίατ έμίσησα, χαϊ έ€δεΛνζάμψ\ 

Ίσαλχ σχόΛιον χα*. 
Αδύνατον τινι τήν Ι(ιν τής Αμαρτίας χαταλιπχΐν, 

πλην Ιχθραν χτήοτται · μχτ* αυτής, ή άφίαιως τυχείν 
πρδ τής τών πλημμελημάτων έξομολογήαεως * ή μδν 
γΑρ ταπεινώσεώς Ιστιν Αληθούς αίτία, ή δέ χατανύ­
ξεως Απδ αίσχύνης Ακολουθούσης τή καρδία. 

ΣχόΛιον xff, 
Είπαν δ Θεδς πρδς Μωύσην χαί *Ααρών · Εί τις 

7*ντή ή dvfip χοιήσ$ άμαρτίαν, ίξομοΛογήσβται 
δέ υμών τφ Κνρίρί, ηαϊ άζίως μετχνο^ηι, οδτυς 
έσται δεκτός. 

ΆΛΛο. 
Χένον μέν έοτι, χαλ τδ τέως άγνωστον θιά τδ 

Ασύνηθες - έστι δέ ξένον καλ τδ θαύματος Αξιον* 
«χήμα δέ ξένον τδ παραδόξως μέν, προσφάτως δέ 
τελεσθέν. 

Τον μέγάΛον ΒασιΜου έρώηρις. 
Τί έστιν λοιδορία; 

*A.Tdxpuric χγ'. 
ΠΑν (&ήμα έχ διαθέσεως του άτιμάσαι λεγδμενον, 

λοιδορία έστ\, χάν αύτδ τδ £ήμα μή δδξ^ είναι ύβρε-
στιχδν · χαλ τούτο δήλον έχ τού Ευαγγελίου λέγοντος 
περλ τών Ιουδαίων, δτι έλοιδόρησαν αύτδν χαλείπον 
Σύ βίμα&ητής εκείνου. 

Του αύτου έρώτησις. 
Έως ποίων βημάτων ή άργολογία χρίνεται; 

Άχόχρισις. 
Κοθδλου πάν ^ήμα, τδ μή συντελούν πρδς τήν 

προχειμένην έν Κυρίψ χρείαν, άργδν έστι, χαλ 
τοσούτος έστι τού τοιούτου βήματος δ κίνδυνος, δτι, 
χάν άγαθδν ή τδ λεγδμενον, μή πρδς οίχοδομήν δέ 
τής πίστεως οίχοδομήται, ούχ έν τή άγαθδτητι τού 
βήματος δ λαλήσα; Ιχει τδν χίνδυνον, άλλ* έν τφ μή 
πρδς οίχοδομήν οίχονομήσαι τδ ^ηθέν, λυπεί τδ 
Πνεύμα τδ άγιον. Τούτο γάρ σαφώς έδίδαξεν δ Άπδ· 
στόλος είπών Πάς Λόγος σαχρός έχ του στόματος 
υμών ρή έκχορευέσθω. ΆΛΛά τό άγαθδν χρός 
οίχοδομήν τής χίστεως, 7να δφ χάριν τοις αχού-

tiOMM fidai, ut dei graiiam audiemibxs · \ Et »ub- D ο ν σ ν %a\ « π α γ α γ ώ ν Καϊ μή Λνπήζε τδ Πνεύμα 
τδ άρον του θεοΰ,ένζ* έσφραγίσβχγτε. Τδ δέ λυ-
πήσαι τδ Πνεύμα τδ άγιον, δσον έστλ χαχδν, τί δεί 
λέγειν; 

jwit iilud : Nolile cotttristare Spintum sanctum Dei 
ιιι 97 qxo $ignali e$lit<e. Quam aulein grave ina-
hiui sii contrislasse Spirituiu sanciuin, quid opua 
e»t diccrc ? 

Ejuidem hilerrogatio. 
Quid eal oiiosus sermo ? 

Respontio. 
Woroissio idci qua? opere fidei caiet. Credit qui-

dem el conlileiur Cbristum, sed ferialur ncc facil 
qiiod C!iriatua prxcepil. E H I ei alius senno oiio-
aus, quando quis conOlciur, ct non emondat pccca-

Τού αύτου έρώτησις. 
Τί έστιν άργδς λύγος ; 

Άχνχρισις. 
Επαγγελία πίστεως Ιργον ούχ έχουσα. Πιστεύει 

μέν χαλ ομολογεί Χριστδν, Αλλ* Αργεί μή ι»ιών δ 
προσέταξεν. Έστι χαλ άλλος Αργδς λύγος, δτε τις 
εξομολογείται, χαλ ού διορθοϋται, δτε μετανοείν 

*% Ps.il. ι \xi i i , 103. " Νιιιιι. ν, G. 7. " Joan. ιχ, 28. · 7 Kpbcs. π, ^O. Μ Ibiv!. 30. 
(α) Η jj. brcv., ρ. 330. 
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*έγει, και πάλιν άμαρτάνει, xal ή χαταλαλιά δε Α U , quando se potnileiiliam agore profittlur, ci iie-
άργδς λόγος έστλν, δτε τις όρ | τον διασύροντα, χαί 
σιωπά. Και δ μή έλεγχων δέ μ*τΑ πα^ησίας, χαι 

. ούτος καταλαλεί, έπειδήπερ δ λαλεί ούχ έχει ύπόστχ-
σιν. Καλ δ Αφ* εαυτού ψεύδος συντιθε\ς, άργολογίαν 
εργάζεται, επειδή τδ μή πραχθέν, ή δραθέν διηγή­
αατο. Καί δ διδάαχων χαλδν ποιείν, αύτδς δέ μή 
ποιών, Αργολδγος έατίν. 

rum peccaL Est ei deiraciio nermo oiiosus, cum 
qxit videl quod ahcrom altcr laceret ei caluinute-
tur 9 el tacct. Quin et qui dctrabeiueni non libere 
rcdargaii, ipso quoqae dctrabtt, quandoquidem 
qood loquiiur non babci rem subsislentcm : el qui 
per se coonainiscilor mendacium, oitosum aermo* 
nem effaiii, quand) ren oon factam aut visam 
ftarrat. Et qui altcram docet qwod bonon c*i, et ipse 
no» facii, ipte atioatis doclor est. 
Ba$UH Uagni 4t non otadlanan $en propriii *tu 

alienii delktit. x4. 
Omxc peccatan referemtam csl ad aotistitem, 

aive ab eo ip*o qxi pc< cavil tlve ab atiis, qui illiojs 
. . cunscii sunt, si illud tpsi curare 1100 possint, ei e# 

τδ ύπδ τού Κυρίου προστεταγμένον. Καχία γάρ & m o d o mederi, quo a Doniino praecoptum est ;quan-

Του μ$γάΛον ΒασιΛείον u& χερϊ tov μή συγ-
ηρύχτειν αμαρτήματα άδεΛρώτ ή έαντώτ. 

Πάν ΑμΑρτημα άναφέρεσθαι χρή τω προεστώτι, 
ή παρ* αυτού τού ήμαρτηχότος, ή παρά των συν-
εγνωχότων, έάν αυτά δεραπεύσαι μή δυνηθώσι, χατά 

σιωπηθείσα νδαος ύπουλος έστιν έν ψυχή. 'Ος ούν 
ούχ άν εΓπωμεν ευεργέτη ν τδν έγχαταχλείοντα τφ 
σώματι τά ολέθρια, άλλά μάλλον τδν δι' οδύνης χαί 
άμύξεως είς τδ φανερδν έλχοντα, ώστε ή δι* έ μίτου 
άκομψοι τδ βλάπτον, ή χαθόλου διά τής τού πάθους 
φανερώσεως εύγνωστον ύχάρξαι τδν τρόπον τή ; θε-
ραπείας. Ούτω δήλον δτι χαί τδ χρύχτειν Αμαρτίαν 
συγχατασχευάζειν έστί τψ νοσούντι τδν θάνατον · 
Kirtpcr γάρ έστι τοΰ Θανάτου ή άμαρτ(α% φησί. 
Κρείσσοος δέ έλεγχοι μετά πα£(*ησίας, χρνπτομένης 
φιλίας- μήτε ούν Αλλος άλλω συγχρυπτέτω, ίνα μή 
αδελφοκτόνος Αντλ Αδελφού γένηται, μήτε αύτδς 
έαυτφ. Ό γΑρ )εή ίώμενος έαυτδν, φησ\, έν τοές 
Ιργοις αυτού. Αδελφός έοτι τού λυμαινομένου εαυ­
τόν. 
gai, nc pro fratre fratris fiat bomicitl», neqto svoni ipsius ipte. 9 8 Qui ***** »* Ψ·**okoveribas 
mom curai, frtler csl te ip$«at perdeiuift. 

do viltum dissiroolalum tnorbus eai in aniino obli-
loscens, ci anpputrcacens. Queroadnioduin igitur 
M I I O Riodo beno de nobia «tcritum diccrnnos iW 
lum, qai intattitia, p<*sle infeola iii corpore nosiro 
claaderet, sed ilbtm poilxs qm cum doloro et crao* 
ris eiiam ninaiono per tectionem sou ocarificaiio-
mtm οι ia apertum exlraberei; quo videlicel aul 
qxod Mxiom eaaet per vonUam repHb'rct, aai ata 
«otvorMiai per xoorbi declaraiioncm eflicoret, ul 
xaodas qxoqne cttralioiiif faciliuf cognoscereittr : 
i U cUrom ol ccrium eat, com qxi colai peccaMnn, 
Bfroianti norten procarare, $iimulu$ emim atceati 
xtora, ixquil Apostolas " · ReprebeaskiBeai wra 

r wtm objargatioxeo liber» el aperUP, «liKorei occxl-
U amiciiia. Ncmoergo alixs ollortiM pcoeotm lo-

lyjoXior u*9. 
Ένταϋδα μέν δ πάμμεγας ούτος Πατήρ χα\ ή συν­

ήθεια τήν λέξιν έπλ ψόγου τάσσει. Τους γάρ αυθάδεις 
χαι απαίδευτους, χαι θρασείς χαι αλαζόνας, χαλ οίη-
ματίας, χα\ επηρμένους, αγέρωχους λέγουσιν· ν0 δέ 
"Ομηρος χαί τίνες τών σοφών, τους άγαν έντίμους 
Αγέρωχους φασιν άπδ τού άγατ έπλ τδ γέρας όχείσθαι. 
"Κνιοι δε τών γλωσσογράφων (α) Ιδίως τους νη-
σιώτας ειπον Αγέρωχους χαλείσδαι διά τδ έπεισ-
Αχτηι τροφή χιχρησθαι αυτούς, άπδ Αγείρειν δχήν, 
ήγουν συνάγειν τροφήν* δχή γάρ λέγεται τροφή 
παρά τοί; πολλοίς τών σοφών, έχ τού έχειν χα\ δια· 
χρατειν τδν ζωόν. 

SckalUn 15· 
Ει liic qubkm, aaaximas hic paler, tkutel con-

SMCtiidoMa asus loquendi vocem ϋεικ(άγέρωχον)ΐΒ 
tnalam pariem accipH : audaces enim et iadoctoa et 
prcfidentea c i arrogantet, c i insoleutes el olaioa 
dicuot Αγέρωχους. Hoooeraa (ά) vero ct alii sapieotuia 
valde bonoraloo (bivc hcroot) vocanl αγέρωχου; ab 
Αγαν qnod esl vakk, e l γέρας booor, e l δχ*ί-
σθαι,ΗΧΟί) valdc magno bonore evebanlur, άγαν 
έπλ τδ γέρα; όχείσθαι. Nonoidli gloasograpbi do* 
eeal pr»»prie quosdam ia&alarea dictoa αγέρω­
χους, co quod illali» ct infectia ulereoiar alimciais, 
ab αγείρειν δχήν, a cortttgaado teu coiligendo 

\itiu.Όχή «um apxdio»plurce dotloraia virorum diciiur aumemUID, co qaod aloi el localar vitam 
aaimalia. 

D ΒασιΛτίου μεγάΛου *ς\ 
Δύο σημαίνει ή τού πανούργου προσηγορία, χαι δ 

μέν [πως] Ιπ\ βλάβη έτερων τή έπινοία χρώμενο;, 
πονηρός* δδέ έπαινετδς πανούργος, δ δξέως χα\ συν­
ετώς τδ οίχείον άγαθδν έξευρίσχων, χαί τοίς δολίοι; 
χα\ έπιδούλοις παρ* έτερων αύτφ βλά€ας σχαιωρου­
μένας άποδλδράσχων. 

Βαιιί. ΙΤασχ. 16. 
Aatmi appcllaiio dxo sigoiftcat · . . et 

qiidcm, qui, quomodo altia noceat, oiediialar, ma-
Ixs est, lawdabililcr vero asiatus esi, qui acute ci 
prudciiter bonwm suum iovcsligai ec deprcbendil, 
abjoc mcdilatas sibi pcr fraudcs et btsidia» alia-
rum noxas ct damna cauic dcclinal. 

(α) llesycbius (δ) in.ui. κ,»;:;;. 
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Μανά 27. 
Qn\ scrumnas ϋΐ ignomininm pro verilaie tunida 

riigil, aposlolicam vi&m ambulat, cruccmquc tollit 
catena circuimlalus. Qui cxlra l ixc duo, cordi suo 
obseqtii eonabilur failitnr aiihuo , inctdUquc in 
lcutationes, c l laqueos diaboli. 

HiUtmi 28. 
Quisquis cuni rdigiofiis fralribus vivcre dccresli, 

statim ab ipso vesiiinilo et iugressu luas volunia-
tcsabdica , ncquc enira aiio inodo vcl [apud Deuin 
vel luos conlubeniales] divina vcl bumana pace 
frui unquarn potcii*. 

Diadochi 20. 
Exploraiuin esl obedicniiara esse virlulum om-
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Α Mapxov χζ'. 
Ό κακουχίας κα\ Ατιμίας υπέρ αληθείας αίρού-

μενυς, άποστολικήν δδδν πορεύεται, τδν σταυρόν 
άρας, και τήν άλυσιν περικείμενος. Ό δ έ έκτδς των 
δύο τούτων, τή καρδία προσέχει ν πειρώμενος πλα­
νάσαι κατά νούν, κα\ εμπίπτει είς πειρασμδν χαί 
παγίδα τού διαβόλου. 

Μαξίμου χι\'. 
ΠνευμαπκοΓς άδελφοίς συζήσαι *ροηρημένος,το!ς 

σοίς θελήμασι άπδ θυρών άπόταξαι* ού μή γάρ 
έτέρφ τρόπφ είρηνεύσαι δυνήση, ούτε πρδς Θεδν, 
ούτε πρδς τους συζώντας. 

Διαδόχου xtf. 
Ή υπακοή πρώτον έν πάσαις ταΤς ε!σαγωγο?ς 

nium, q u « ad religiosam viiam viam muniuiilprm- β άρεταΤς ύπάρχειν Ιγνωσται καλόν. ΆΘετεΤ γάρ τέως 
ctpem; reluiulu enim omncm iastum suiquc existi-
maiioiicin lo l l i l , buaiilitaiem paril : unde el adi-
tum aperit iis q«ii prompte eam ampleciuntur ad 
Dei cbariiatcm. 99 Hanc cum Adamus cxuisset, 
seipse in iinum lartaruoa praecipiletn egU. Ilanc 
cam Doininus per susccpum buniauitatcro reda-
masset, laelus est Palri suo ubedieiis ueque ad cru-
ccm et rttorlem 7 0. Prima ergo el summa bujus 
cura babenda esl iis qui cum supcrbiae spiritu dia-
bolo ccrlamcu aggrediunlur. Hac cnim ullerius 
progredieudo omnes nobis viriulis viafi sine ullo 
errore demonsirabiL. 

Scholion 50. 
Yeneraiar et obseivat pater legiiimum septen-

τήν οΓησιν, τίκτει δέ ή μέν τήν ταπεινοφροσύνη ν. 
"Οθεν κα\ Ούρα γίνεται τοις αύτης άνεχομένοις 
ήδέως τής είς Θεδν αγάπης. Ταύτην άΟετήσας δ 
Άόαμ, είς τδν βύθιον άπωλίσδησε τάρταρον. Ταύτης 
εραστής δ Κύριος τ φ τής οικονομίας λόγφ άχρι 
σταυρού κα\ θανάτου ύπήκουσε τ φ εαυτού Πατρί, 
Πρώτου ούν τούτου έπιμελείσΟαι δεί τούς πρδς τήν 
οΓησιν τού διαβόλου άναδεχομένους τήν πάλην · δεί­
ξει γάρ ήμίν αύτη προϊούσα πάσας άπλανώς τ ας τρί-
6ους τών αρετών. 

ΣχόΛιοτ Λ\ 
Τιμ$ δ Πατήρ τήν νομικήν έττταετίαν, λύσας τού 

nium, dum illoexacio Isidorum a stalu poenitenluc C έπιτιμίου τδν Ίσίδωρον, τούτω παραδεικνύς τδ έπ-
eisolvit, quo ostendil boc omuibus morlalibus usu 
venirc, ui prscsculem vilam cuin labore cldolore 
exiganl, quoad bis prescfllibus perfuncti ad re-
qulem allcritis vitae pervei»iant. 

Thctusii (α) 51. 
Opiima disciplina seu studium, mala dedi-

sccie. 
Marci 52. 

Qui futuras aerumnas et labores tollere et ex-
sliuguere voluciil , oportel ut pra&sentcs libenler et 
jucuihle perpeliaiur. l la prudemcr rem cuiu re 
connochns modicis doloribus ingcntis moleslias 
declinabil. 

haaci. 
Parva aiDiciio proplcr Dcum susecpla , aul tolc-

raia , prxslal operi magno sine afQictione facto. 
{)H\A voluiUaria afllidio specimen fidei ct cbaiita-
lis edil ; opus vero quictis, quasi cx conscienlia? 
ciqiia., seu salielate nasciliir. Proplcrea sanctorum 
in Cbrislom cbaihas pcr affliclioncs probata fnil, 
(*l iion per quielem). llaquc opus sine laborc fa-
rli iui va^uUriuin est justitia, qui cx bonis oxterio-
ribws c!f*cfiiosviiani largimilui*, ct iion cx scip^is 
iucrum !4iiuii(. 

ωδύνως τήν έν τφ βίφ τούτφ ζωήν διέρχεσθαι πάντα 
άνθρωπον συμβαίνειν, μέχρις άν τών ώδε απαλλαγείς 
πρδς τήν εκείθεν κατάντη ση άνάπαυσιν. 

θαλασσίου (α) Λα*. 
"Αριστον μάθημα έστιν άνθρωποις τδ άπομαθεΤν 

τά κακά. 
Μάρκου Λβ'. 

Τά μέλλοντα μοχθηρά άναιρεϊν βουλόμενος, οφείλει 
τά ενεστώτα ήδέως ύποφέρειν * ούτω γάρ νοερώς 
συναλλάσσων πράγμα πράγματι, διά μικρών οδυνών 
μεγάλας έκφεύξεται. 

Ίσαάχ άΛΛο. 
^ θλϊψις μικρά διά τδν θεδν γινομένη κρείσσωνέστ\ 

μεγάλου έργου τού άθλίπτως τελουμένου. Διότι ή 
εκούσιος Ολίψις, τδ δοκίμιον τής πίστεως και τής 
αγάπης ανατέλλει. Τδ δέ Ιργον τής αναπαύσεως *κ 
τού κόρου τής συνειδήσεως γίνεται. Διά τούτο έν 
θλίψε3ΐν έδοκιμάσθησαν οί άγιοι υπέρ τής αγάπης 
τού Χριστού, καΐούχΐ έν άνέσει-διότι τδ χωρίς κόπου 
γινόμενον έργον, ή δικαιοσύνη έστ\ τών κοσμικών, 
οϊτινεςέκ τού Ιξωθεν ποιούσιν έλεημοσυνην, κα\ούχ 
έν έαυτοίς κερδαίνουσ:ν. 

*° Pbilipp. ιι, 7, 8. 

;·;') Hir Tbalassiui csl toio. 111. DibLt (iijiis suiU iv becaloiuadcs, p. 562, sed bic locus uon repili-
lur. 
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ΣχόΛιοτ jy. A 

*0 τά ενεστώτα θλιβερά, προσδοκία τών μεταγε~ 
νεοτέρων αγαθών προσδεχόμενος, γνώσιν αληθείας 
εύρηκε, καλ οργή,-, και λ ίπη ς 0αόίως άπαλλαγή-
σεται. 

Ισαάκ σ/όΛιοτ Λ&. 
Οί άγωνισταλ πειράζονται, ίνα προσθήσουσι τ φ 

πλούτω αυτών* οί χαύνοι, Ινα έκ τών βλαπτάντων 
εαυτούς φυλάξωνταΓ καλ [oiJ υπνώττοντες*, ίνα είς έξ-
υπνισμδν εύτρεπισθώσι· καλ οί μακράν δντες, ίνα 
προσεγγίσωσι τ φ βεφ* καλ οί οίκειοι, ίνα έν παρρη­
σία είσοικισθώσιν. 

ΣχόΛιοτ Λε'. 
"Ορα πώς ού κενώςτοίς κρείττοσι καλ άναβεβηκόσι 

παραμετρείται ή ταπείνωση* άλλ' έάν έν τοις ήθη Β 
βαλούσιν αρχήν τελείται, τότε πλέον θαυμάζε­
ται. 

Μάρκου σχόΛιοτ Λς'. 
Ό υποτακτικά, δπου ού δεί, άντιλέγοντι παρα-

χωρών πλανφ αύτδν έν έχείνφτφ πράγματι, καλ τάς 
συνθήκας τής υποταγής άθετείν παρασκευάζει. 

ΣχόΛιοτ Λζ. 
Ού μόνον τούς διά ξίφος θανόντας, καί έπλ τυράν­

νων μαρτυρήσαντας στέφανοι δ Κύριος, άλλά καλ 
τούς έν ασκήσει ή αγάπη εύδοκιμήσαντας· "Ωσπερ 
γάρ εκείνοι διά τδν Κύριον ύπέμειναν τούς αΐκισμους, 
ούτω και ούτοι διά τδν Κύριον ύπέμειναν τήν κάκου-
χίαν, καλ τήν άσκησιν. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου Λη'. C 

Ό έν τή υποταγή μίσγω,ν λάθρα τδ εαυτού θέλημα, 
μοιχός έστι, καθώς έν τή σοφία δεδήλωται, καλ δι* 
Ενδειαν φρενών όδύνας, καλ ατιμίας υποφέρει. 

"ΑΛΛο Ίωάττου Καρπαθίων. 
Μηδέ ποτε ύποδέχου τδν έν υποταγή σου λέγοντα 

σοι* Παράσχου μοι εξουσία ν πρδς άρετήν χρόνον τινά, 
τδ ή τόδε τδ πράγμα δοκίμασα ι, καλ ούτω κατορθώ-
σαι. *ϋ γάρ δή ούτως λέγων, δηλονότι τδ ίδιον επιτε­
λεί θέλημα, καλ τής βέλτιστης υποταγής τάς συνθή­
κας αθετεί. 

Τού ΧρυσοΛόγου σχόΛιοτ Λθ. 
Ού βλάπτει σε θλιψις, άλλ* ύπομονήν κατεργάζε- £) 

τ σι. "Ωσπερ γάρ τδ χρυσίον ού βλάπτει κάμινος, 
ούτως ουδέ τδν γενναίο ν διαφθείρει θλίψις. 

Μαξίμου /ι'. 
Τρία είσι τάγματα· άγγελοι, άνθρωποι, δαίμονες. 

Τδ μή πίπτειν ού κατ* ούσίαν οί άγγελοι κέκτηνται, 
άλλά κατά προαίρεσιν * ού γάρ ακίνητοι φύσει πρός 
τδ κακόν είσιν* έπελ ούτε ό Σατανάς Επεσε ν ά ν ώς 
έκ φύσεως μή δυνάμενος τούτο παθείν · άλλά δυσκί­
νητοι πρδς τδ εναντίον πεφύκασιν,ώς καλ ό θεολόγος 
λέγει Γρηγόριος. Τοίνυν ού κατ* ούσίαν, άλλά κατά 
προαιρετική ν ποιότητα, ήν οί δαίμονες έπλ κακυ, 
στεριώσαντες, έμειναν διά τδ άνεπίστροφον έν τή 
αποστασία* οί δέ άνθρωποι διά τήν έπιστροφήν 
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SclftwK 53. 

Uuicunaifte mala iinmineuiia ape futurorutit bo-
noruro excipil 04 lolerai, hic veriiatia cogniiionem 
inveml, et nutlo negotio ab ira cl tibuilia liberabi-
tnr. 

hanci nholion 54. 
Rcligioii rcrtaiorc* t« ulanlar, ul opco stias roe-

lesles (gratias) augcaul : supetbi ut ab noxiifc sibi 
caveani , uomniculoai 1 0 0 u l a ( l vigilanliatu cxu-
tcnlur : Qui rcmotiores suut a Deo ui a<l illum 
propius accedanl : qai doincsitci ct famibarcs 
suui ul ad majorem Dci iamilurt italcia adiaiiUn-
lur. 

Sctioiion 55. 
Adverle quomodo non tcmere bumiiiias cuin mr-

lioribus ct perleclioribus compareiur : sed cmit jam 
in qnibusdam, qui fundamenlum iUius posueiuu*, 
perlicitur, tunc admirabilior apparci* 

Scholion Uarci 56. 
Qui aubdiio contradiccati ubi ιιοιι oporlei, teuerii 

eo ipso, iallil et cfticil uiobcdieniix lcgee COIIUMII-

ual. 
Scholion 57. 

Non solum gladio cacsos α ab tyrannis mariyi io 
affcctos Uoininus coronai, aed religiosos cltaui 
aihlelas aut asceias, aut e i charilate probatos. 
Quemadmodum enim illi proplcr LHMiiiiiuiti snp-
plicia perltderunt, iia bi propiei eumdem Doimnum 
oiaitia vilae incommoda el laborcs viuc rebgiosx 
uubierunt. 

Ex Marco ickolion 58. 
Qui obedicniix misccl propriain volunlatem, 

adulier esl, quemadiuodum tapicns docet, C pro-
picr meutis inopiaro, dolores ei ignojninias su-
siinci. 

Aliud Joannis Carpalhiorttm episcopi. 
Kuiiquaiu til>i sulij^ili voeem audias eum d id i ; 

Da imhi poieitaiem [lileram voluiiiaieiit] ad len» 
pus, ad vii luiem vcl ad lioc illudve negotiuir. pro-
bandum, ei sic recte agam. Qui cnim iia loquiiur, 
suara ipsius voluiilalcm mauifeslc sequiiur, <i op-
timx obedieniiae iuslitutuni infringii, el opiiiux 
subjeclionis fcedera iniia facil. 

Chrytologi icholion. 59. 
Aflliclio nou obcsl tibi, scd paiieniiam pra*-

slat. Quemadniodufii ignis auro non UOCIH, ita 
geuerosura auimum non corruntpit alDiclio. 

Maximi 40. 
Trcs sunl ordines : augeli, bomines, daemoncs. 

Non pcccarc angclorum cst, non nalura, sed ele-
ctionc : neque cnim natura sunl iminulabiles seu 
inunubilcs ad inalum ; nequc enim Saianas cecidis-
set, si per naturam cadere uon poluisset. 1 0 1 ^ d 
ad comrarium aegre impclluiUiir : ut Gregoriu* 
Theologus lest.Uur. Non crgo ex natura rci pcccant, 
vcl riou pcccanl, sed qualiiaie voluntaiis ad cligcii-
dum lil>cre, quaai elcclioncm dxmonos in malo 
obnriuaiunl. et proplcrea facii immulabilcs iu 
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xfoslaaia a Dro «4 aeCeettono ttiiieereiti. Hominet Α 
M i m propter xiatatioaem aeo convenUmttn illis 
icBorct §«al; Mgeli autem Tincttnt ulrotqoe, 
qood nanquam a bono averli amplius poasint. 

SeMion 41. 
Cvra» iftimalltim ratioiie carentium iniellige. 

8cd Yttium I O B eral praeier raiioaeio, oequc enini 
ridoodo lasciviam sanavit, qui Antonio roagno le-
stalus esl te flcre quod ab onag.it (datmonibos ) 
csset vktos. Quid autem inlelligil cura dicil (flnem 
atiionis ) an qood clam aliquid voraverii Τ Quia 
comederat ox iis qu» jumenu ferebant. Quod ai 
pecora erant (α), molgtndo !ac guttavit, aul quid 
bujua generit (iil eal» cosoam btttyram, serum.) 

Cum aoacborttia tem aotitoriU dauaones midi 
ludantur. Ex ift aaten qui ia eoeoobiis et con-
ventibat ad virlaten tiercenloT, negligentiorea 
cxarmaai. Al bellua potterius multo levies eat 
priore: quapropier non esl iAvenire io terria alro-
ciores hoiidoes danooibas, qui omniurn honi-
ntfnt ftncnat maliiiam, cuamsi booiines omnem 
aipui ixiprobttaiem exproaam. 

CLIMACI 744 
χρείττους εκείνων είαίν · ώστιχρ οί Αγγελοι υπέρ 
Αμφότερους Ιιέ τδ ΑμετΑνρεπτον· 

ΣχόΛιον μα*. 
Φροντίδα Αλόγων φηοί. Ούχλ κατΑ Αλογον πά­

θος, έπ«1 ούχ Αν μειδιών τήν Ααέλγειχν Ιατο, 4 τό} 
μεγάλφ Άντωνίω μαρτύρων χλα(ειν έπλ «φ ύπδ 
τών ονάγρων έπιταγέντι. Τί Ιέ έοτι νοήααι τθν, 
τέλος της πράξεως, ή λαθροφαγτας; "Οτι έφαγαν έχ 
των βασταγμάτων τών Αλόγων. ΕΙ δέ βοαχήματα 
ήν Αμέλγων, Απεγεύσατο, ή Αλλο τι τοιουτοτροπαν* 

Quiab botoioiba* Ιχαιι pro ittia deprecalur, 
dxxnooes attigil: qoi bomlaibao reaiuit, volnera-
ior a djwooibaa* 

AHud. 
Miaor ert calpa οοαίοαβι qnam draAxim; 

Eifoyplov pfi. 
ΤοΙς μέν άνανωρηταΐς ol δαίμονες γυμνοί \ 

λαίουσι* τοΓς δέ έν χοινοθίοις ή νυνοδίαις κάτεργα· 
{ομένοις τήν Αρετήν, τους Αμελεοτέρους τών Αδελ­
φών έξοπλίζουσιν. Ό δεύτερος δέ πόλεμος πολλό) 
κουφότερος τού πρώτου * διότι ούχ Ιοτιν εύρεΝ έπλ 
τής γής Ανθρώπους πικρότερους Ιαιμάνω», εί χαλ 
πάβαν αυτών Αθρόως υποδεχόμενους τήν χαχουρ-
γίαν. 

9ΑΛΛο. 
Ό Α&χούντων Ανθρώπων ύπερευχδμχνος. χατα^δ· 

^άαοχι δαίμονας* ύΙέ τοίς πρώτοις Αντιταταόμενοι, 
ύπδ τών δευτέρων τιτρώαχεται· 

oed qui siudel plaeere ΟοοΙαο, mrosqne victt. 
( Κρείααων πλημμέλεια Ανθρώπων» χαι μή Ιαε-
1 μόνων* δ δέ εύαρεατών Κυρ% τούς δ̂ μφοτέρους 
ένίχηαεν. 

Sckoihm εααχεχε αέταεχχι α jMixdpio, hgi uon poteu, amart Utvm awdtta. Soxf dxo fti $m 
οετεχε. 

Sck+lio* U. 
Vortutia alndioana doplex eomx*odum percipit: 

aaper bonis operibus eomoMaiaaiiio alaorior fit* 
o4 oodom exercetula roprebensas eogiior eaocfi-
dare, cl poraileutiani agore. 

102 Μ**4-
Pro ratione progrossus, viu inslUoenda est, 

pro rxtioiio viup, proces Deo offerettda sunl. 

Sckalwn 45· 
ln ektatHla» ii pbrasin sca elocatkmein speciea; D 

inxtilia» ti accuUreni sortem ei felicitateoi; epi-
raas, ai durom, «I f blelxr, ct irlsiem enarralio* 
ueip. 

Sckoiioa 46. 
Norcrat qood qoi peccanit connivet» non ndnos 

qiiam ipae qai pcccavii, judiciam stitUoeat el coa-
demiiatioaeBi. 

Aliud ex Marco. 
ttntd in magittrata οεδ, opportct ut subjecto 

ΣχόΛιοτ p&. 
«ιλαλήθ^ς Αχροατής Αμφοτέρωθεν πορίζονβι τήν 

ώφέλειαν· έπλ |εέν τοίς ΑγαθοΙς. μαρτνρούμενος» 
προθυμότερος γίνεται* έπλ δέ τοές χαχοίς ελιγμό 
μένος, μετανοεΧν AvayxACavau 

Αεί ήμΑς χατΑ τήν προχοχήν χαλ τδν βίον Ιχειν, 
χαλ χατΑ τδν βίον δφείλομεν τφ Θεφ τας προατυχας 
Αναφέρειν. 

ΣχόΛιοτ μέ. 
*Αχαλλή χατΑ τήν φρααιν - Ανονηαιφόρα, χατΑ τήν 

χοαμιχήν εύπραγίαν* αχανθολογήματα II χατΑ τήν 
οχληραν δοχούααν Ιιήγηαιν. 

ΣχόΛιοτ 
"Ι/Ui ώς δ έφηαυχαζων τφ πταίοντς ούχ ήττον 

αυτού τήν χαταδίχην ύφίατααθαι. 

"ΑΛΛο Μάρκου. 
Άρχιχδς ύποταχτιχφ χρεωστεί λέγειν τδ όφειλα· 

(9) Siippb», 4|uorum curam babebal. 
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μενον, παραχουομένω 41 τήν έπιφορΑν τών χαχών Α 
προαγγέλλει. 

•ΑΛΙ·. 
•Οταν ή τού ένδς βλάβη χΐς πολλούς διατρέχει, 

τάτε ού δεί μαχροθυμείν , ουδέ ζψιΊ» τδ έαυτοΰ 
συμφέρον, ΑλλΑ τδ τώ πολλών. Ινα σωθώσι. Αιοτι τής 
μονομερούς Αρετής ή πολυμερής ωφελιμότερα τυγ-
χΑναε. 

ΣχόΛιον 
Αογισμολ σπουδαίου σοφίας μελετώσι* και ο! λύγο* 

αυτού φωτίζουσι τους αχουοντας. 

ΊΓποχειμένοιν τή ψυχή αρετών* αγαθούς γεωργεί 
λογισμούς* χαχιών δε υποκειμένων φαύλος τίκτει 
εννοίας· Β 

ΣχόΛιον /itj\ 
Τρία ύπάρχουσι πράγματα oV Αν [ή ψυχή] λαμ­

βάνει τούς λογισμούς* ή αίσθησις, ή μνήμη, χαλ ή 
χρΑοχς τού σώματος* χαλεΜτεροι δέ οί Απδ τής 

9ΑΛΛο Φωτίου. 
Τδ έχφαίνεεν έχουσίως τινΑ τΑ εαυτού πταίσματα 

ΑνΙρασι πνευματιχοίς, σημαντιχδν βίου έπανορθώ-
σεως· τδ δέ χρύπτειν, Ιηλοηιχδν εμπαθούς ψυχής* 
ουδείς γαρ συντρέχων χλέπταις, χαλ τδ μέρος αυτού 
μ*τά μοιχών τιθέμενος έζάγει τούτους ποτέ. Διότι 
οχλοστύργως διάκειται πρδς τδ ποίος δ Απαθής, λέ­
γων Αμάρτημα Αδελφού, χατΑ δυο αιτίας λέγει, ή 
ίνα αύτδν ΙιορθώσητοΗ ή Να Αλλον ώφελήσ-fl. Εί Λ 
έχτδς τούτων λέγεε, είτε αυτό) είτε Αλλω, δνειδίζοιν 
ή διααύρων λέγει, χαλ ού μή έχφύγη τήν Ιείαν έγχο> 
τσλειψιν· Αλλ* ή τό> αύτφ ή άλλφ πταίσματι πάντως 
«εριπεαείται, παλ δνειδλσθελς χαταισχυνθήσεται. 

ΧρυσοΛόγου σχόΛιον ο # . 
Αήαον τδν πλημμελή σσντα, Να εξιλέωση, τδν #εον· 

μή Αφής λελυμένον, Ινα μή πλέον δεθή τή τού βεού 
·>Τ#. βΑν έγώδήαω, δβεδς ούχ έτι δεσμοί· Ιν έγώ 
μή δήοω, τΑ Αταχτο αύτδν μένει δεσμά* Εί γαρ 
έ*ντούς inpivom*v% οΑχ άν &φατόμ*Φα* Μηδελς 
αμάχητος νομίζετε* τδ τοιούτον, χαλ Απανθρωπιάς* 
ΑλλΑ τής Ακρας ήμερότητος χαλ τής Αρίστης Ιατρείας 
χαλ πολλής τής κηδεμονίας· Άλλ* Ιχανδν έδυσαν D 
χρδνον τιμωρίας, φησί. Ποσόν, είπε μοι; ένιαυτον, 
χαλ δύο, χαλ τρία έτη; 'Αλλ' ού τούτο ζητώ, χρδνον, 
ό̂ λλά ψυχής δώρΟωσιν' τούτο τοίνυν έπίδειξον, εί 
χατενύτησαν, εί μετεθάλοντο, χαλ τδ παν γέγονεν * 
σες Αν μή τούτο ή, ουδέν ύφαλος τού χρδνου · ού γάρ 
εί πολλάχις έπεδέθη τδ τραύμα ζητούμεν, άλλ* εί 
αΤνησέ τι δ δεσμός. Κέ μέν ωφέλησε χαλ έν χρδνω 
βραχεί προσχείσθω μηχέτι* εί δε μηδέν ωφέλησα 
μετά δεχαπίντε ένιαυτους, Ιτι προσχείσθω, χαλ δ 
δρος ούτος έστω λύσεως τού δεδομένου τδ κέρδος. 

- G R A D U S I V 74« 
stiam olBcittiii exponat: obediro recusanii fuiuro-
inio maKoruai iramincntcs pccuas praedicet, et anto 
donuoiiet 

Atiod. 
Qoaodo damotim onius ad p!nret pertinef, lun 

noft oportet cvncUri et patienler ferre, nequc pro-
prittB commodain qvaerore, aed nrallorom, v i salvi 
iint. Virtos O M D J qu* ploribo* prodeat, singulari 
cslititioTei prarferenda. 

SekeiionAl. 
Gogitationea viri boni mediiantar sapientian, ol 

verba iptiut inuoiinant aodilores. 
A/fao*. 

YirmtibM aniroa; subjectie, anima booaa cogiia-
tionoa volvii: viiiis in eadem dotntnantibus illa ma-
Ui itidem poril cogitaliones. 

Sckolion 48. 
Tria suntper qu« cogitaliones ia anima exsi-

otant : aensos, memoria et eorporia eonstituiio; 
oed gravlorca tunt, qw ex memoria proveniuau 

Aliud Photil. 
Sponteaperireqattdaoi peccaia palribus tpiritua-

libvs, argameatom e»l emendaiioutt vit* : iegereiat* 
(poBoftvitiot̂ etperUrbaUoiiibaiobnoxue anims. 
Nomoeniaieomnacan faribas ei portioncn tuam 
eam odulterU pooeos, boo unqaan ejiciu Nimio 
eaim oeom alfeciii fertar in vittam. Qai vicilaffe-
ctoo jamanioK) iraoquillut, qaando fratrU peccamm 
profert, id dmasob causat (acii, vel «t ipeena cor-
tiftt,vel olalteri prooit, «xira quaa sidicat, aivo 
|pii qui isdt, sive alieri, vel exprobrandi causa, vel 
calxniiiiaodi el iaeerandi graiia id facit, nec 103 
tiadictam Namioit, uiabco deseratur, effogiet, scd 
vcl ία iUnd ipnoi tceloi iocidet, velcerte in aliud; 
el ab ollti reprebcnsus et probris affectot podeflei. 

Cktytoiofi tcAo/fon 49. 
Uga peccanleoi ul propiliet aibt Denm, roec solutmn 

diflaiito, Μ per irtm Dei arctiot Tindalar. Si ego il-
lom litxvero, Deot illum non ligobii; ti ooo ligaroro, 
insolubitia ttlon viucola maneni. Si emim no§ ιρεσσ 
Ovxdkarexixt, non utique dijudic*rtmuru. Ncmo 
boc pro cmdeliuie vel iDbomaniUto iolerpretouir, 
ood pro ioiiima lonitalo opdoiaqae cxratione el me-
didna aecipial: oed aatie, inqnil, longo lemporo po> 
nai dediu Qoaoto, obsecro? annuoi, dttos, iroat Non 
hoc qoBro, oee curo tempua, aed aniaue emendatkH 
nfm. ftanc orgo oftendo, ancompuncii siot qui pee» 
caront, au mores mulaverinl, et rem factan babis 
bimus; nam boc iu nUi fiai, nibil temput prodeat. 
Nequo eoim qoaerimus quotiex, el an ε«ρο volnu» sk 
obligaiuro, sod an ligaiuina aliquid profocoiinl. Nam 
oi ilta cora intra breve lompus profuit, et vulnus 
eoaluit, nibU e»t, qaod amplios addalur. Si niliil 
profuil etiaro potl quindecim annos, curalio non 
eeaseL Deniqoe bic soluiionis Urminus ealo, sanitas 
ol coromo Jum vinrii scu ligati. 

«IGor. χι, 51. 
PATOOL. G O . L X X X V H I . 24 
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Schoiion 50. Α 

Simul, inqiut, omnesimitaii nemo poiest. Quo-
modoeuim Heri possii? cum bic sit admodum ho-
spitalis, aUer nunquam in publicum prudcat; bic 
inconcussus mente, ille inaccessus ; bic posi mul-
tos demum dies cibum sumat, illc quoiidie aut 
cerle frequcnlius. SupcTesl ergo ut omues iroiiari 
simul neniu possit. 

Schothn 51. 
Vim sine vi sibi iufci unt, qui divino amore vul-

neraii cogunlur sludere ul placeant Deo, ila ut, 
nuilo cngcnlc, sed divina ctiaritate Iracti, uldicliim 
esl, suave et lcve jiiguui Cliristi porient ira-
banlque. 

Sclwlion 52. 
Abbas Zosimas iia loquebaiur : daemones nbi 

viderint quempiam vcl coniuiuelia affVcium, vel 
ignoniiuia noialum, vel damno aliquo niuUaUtm, 
vel quodcunque aliud malum perpessum, non affli-
giqtiod ariquidmalieu*linueril,eedquod illud ipsum 
non gencroseet forliier perlulerii, bujus vim et cona-
lura daemones magnopere pertiinescunt. 104 No-
ruut enim quod veriuiem ipsam comprebejideril, 
ei siatueril viam mandalorum Dei ingredi. 

Scholion 55. 
ldem diccbal quod, qui veram Dei viam ei recum 

\ere aflecial, dum ttirbaiur, scipsum vcliemcnter 
objurgeicl dicat: Quid furis anima raea? quid 
turbaris velut insani qui despumant? Hoc ipso 
ostendis te in morbo cubarc : nam si sana essce, g E i μή ένόσεις, ούκ έπασχες. Τί άφείσα τδ έαυτήν 

ΣχόΛιοτ τ'. 
Ύφ* έν, φησ\ν, αδύνατον. Ηώς γ ά ρ ; Ό μέν 

φιλόξενος, ό δέ απρόσιτος, κα\ δ μέν άσκυλτος 
είς τάς διανοίας* ό δέ άπρόΐτο;· κα\ δ μέν διά 
πολλών ήμερων τρεφόμενος, ό δέ συνέχεστερον* 
λοιπδν ύφ' έν μιμήσασθαι πάντας, αδύνατον. 

ΣχόΛιοτ τα9» 
Αβίαστοι βιασταί είσιν, οί τή αγάπη τού Θεοΰ 

τετρωμένοι, και βιαζόμενοι τψ Θεώ εύαρεστήσαι, οδ 
βιαζομένου τινδς, άλλ' έλκόμενοι τή του θεοΰ αγάπη, 
ώς εΓρηται, τδν ζυγον έλκειν τοΰ Χρίστου τδν έλα-
φρδν κα\ χρηστόν. 

ΣχόΛιοτ τ?. 
'Ο άββάς Ζωσιμά; έλεγεν ούτω:, δτι έάν ίδωσιν 

οί δαίμονες δτι ύβρίσΟη τις, ή ήτιμάσθη, ή έζημιώθη, 
ή πάν δ τι έπαθεν, καί θλίβηται, ούχ δ τι έπαθε κα­
κώς , άλλ* δτι ούκ ήνεγκε γενναίως τήν τοιαύτην 
δρμήν, φοβούνται οί δαίμονες * γινώσκουσι γάρ δτι 
ήψατο τής αληθείας, κα\ βουλεύεται περιπατείν κατά 
τάς έντολάς τού Θεού. 

ΣχόΛιοτ Tf. 
βΟ αύτδς Ιλεγεν δτι ό ποδών τήν άληθινήν κα\ 

ευθείαν όδδν, έν τφ ταράττεσθαι έπιπλήττει έαυτδν 
σφοδρώς, κα\ λέγει- Τί μαίνη, ψυχή.μου; τί ταράσση 
ώς οί αφρίζοντες; Αύτδ τούτο δεικνύεις, δτι νοσείς. 

niliil patercrie. Qui I cessas lcipsam reprehendere ? 
fratrem tuum accusas, quod morbum libi tuum 
ostenderii rcipsa el in vcritate. Disce Dei prace-
pia : Qui cum malcdiceretur, non malediccbat; eum 
paleretur, non comminabatur , e , sed omnia suflere-
bai,et dicebat quod, fei quitviveret annos Malbusabe, 
neque banc reciam iucederei viam qnain omncs 
sancti triverunl, u l nempe ignominiis aflicerentur, 
el incomnioda omnia perferrent, et h*c generoso 
animo suelinerent, non progredaretur nec paruni, 
nec niultum, sed annos duntaial frustra sine ulio 
fructu consumerel. 

Sckolion U. 
Quemadmoduni qui in mari naviganl, alacriter 

aolis ardorem suslinenl, Ua qui maliliam oderunt, D τ ο ν ήλιακδν καύσωνα, ούτως οί μισούντες κακίαν, 

μέμφεσθαι, εγκαλείς τψ άδελφώ σου, δτι έδειξε 
σοι τήν νόσον σου κα\ πράγματι, και άληθεία. Μάθε 
τάς έντολάς τού Θεού * "Ος Λοιόορονμετος ούκ dr-
τεΛαόόρεί' χάσχωτ ουκ ήπείΛει, άλλά πάντα 
ύπεμεινε, κα\ έλεγεν, ότι έάν ζή^η τις τά έτη τοΰ 
Μαθουσαλά, και μή όδευση ταύτην τήν ευθείαν όδδν, 
ήν ώδευσαν πάντες οί άγιοι, λέγω δή τήν τοΰ άτι-
μάζεσθαι, κα\ ζημιοϋσθαι, κα\ φέρε ι ν γενναίως, ού 
μή προβή, ού μικρδν, ού μέγα · άλλά μόνον τά έτη 
αναλίσκει διάκενής. 

ΣχόΛιοτ TV* 
"Όσπερ οί Ιν θαλασσή πλέοντες, ήδέως ύπομένουσι 

amaitt objurgationem. Propterea nauta resistit 
venli i , religiosus viliosis animi perturbaiionibos. 

Aliud. 
Hic animim suam pro fraire posoil. 

Maximi 56. 
Qui in publico conscssu soni)onum auditionem 

pelulanler inlerpellat, baud dubia dal signa quod 
ambitionis raorbo icneaiur, quo occupalus miile 
vias ct ambages qiueslionuin el proposilionum ob-
i i c i i , ut seriem loqueniium abrumpat aul inler-
pold. 

" l P e l r . ιι, 23. 
(Q) Videlur aliquid deesse. 

άγαπώσι Ιλεγχον · διότι έναντιούται, ό μέν τοις άνέ-
μοις, ό δέ πάθεσιν (α). 

ΣχόΛιοτ τε'. 
Ούτος τήν εαυτού ψυχήν υπέρ τού αδελφού τέ-

θεικεν. 
Μαξίμου τς\ 

Ό έν συνεδρίω λόγων άκρόασιν προπετώς ανα­
κόπτων, ούκ έλαθε φιλοδοξίαν νοσών, ύφ' ής άλι-
σκόμενος μυρίους προβάλλεται δρόμους, και περι-
δρόμους προτάσεων, τδν είρμδν τών λεγομένων 
διαστήσαι βουλόμενος. 
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750 
A/txrf. 9AXio. 

Ό σοφός, χα\ διδάσκων, χα\ διδασκόμενος, μόνα 
βούλεται τά ώφελούντα διδάσκβσθαι κα\ διδάσχειν* 
ό δέ δοκησίσοφος, κα\ ερωτών κσλ ερωτώμενος, τά 
περιεργότερα μόνον προβάλλεται. 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ rC . 
Έ δικαιολογία ουκ Εστι τής πολιτείας *τώ ν Χρι­

στιανών κα\ ούκ Ιστι «σημειωμένη έν τή διδαχή 
τού Χριστού. 

"ΑΛΛο. 
Ή άντιλογία τδ αύτδ κρατερικδν, κα\ τδ άνυπδ-

τακτον δείκνυσι * φυσιώσεως ούν μάλλον, καΛ κατα~ 
φρονήσεως άπόδειξιν Ιχει, άλλ' ού ταπεινότητος καί 
της έν πάσιν υπακοής. 

ΆΛΛο. 
"Οτι ανίατος ή πρδς τούς μείζονας άντιλογία έσ:ί. 

ΣχόΛιοτ Ttf. 
Διαφέρει πτώσις πτώσεως, δδεν καλ τδ τής δια­

κονίας εγχείρημα, κα\ ή πτώσις· μή ούν πτώσιν 
νόει τού βιού Ιξοατρακίζουσαν · Αλλ' είς τδ διακό-
νημα παραπίπτουσαν. 

Αύο δόΛονς. 
Τήν παρακοήν και τήν οΓησιν. 

ΣχόΛιοτ τ&. 
Βιαίως μετακινεί · τούτο δέ είρηκεν Απδ μετα­

φοράς τού μυλικοΰ μοχλού. Όσπερ γάρ τδν μύλον 
άκίνητον δντα βιαίως δ μοχλδς κινεί, κα\ άκοντα · 
ούτω κα\ ό διάβολος, βίαιος μοχλδς βουλόμενος, κατ- > u. u. v»..^ ρν. ..... , . ν .ν· · 9 <;* I U * U U I H vcuu» 
αναγκάζει τδν ύποτακτικδν λίθου φύσιν έχοντα πρδς loco movet, ila diabolus, qui csl veclis molaris 
τδ κακδν, τήν άκινησίαν φημ\,κα\ άκοντα πρδς τούτο voluntarius , urget t*bedicnli:e subjeclum, caclcrrv 
φέρεσθαι. Φ" vclut itumobilis saxi naluram babenlcm, hoc 
eai, immotam consiantiam, ut ad malum vc) invilus trabatur cl impeltatur (imo qui nec impelli invi-
lu» possii,)ul aequilur 

Qui veresapit, elqui docei acdocetur, hoc unuin 
babeC proposiium, ut ei utilia doceatur et doceai. 
Qui vero TIIII videri sapiens ( nec esl), is multa 
iiUerrogaos et iiiterrogaltts tantum curiosa et nil 
ad rem pcrtincntia profert ct proponit 

Isaaci 57. 
Dcfcndcre ct propugnarc seipsum noo cslex 

disciplina Clirisiianorum, nec est observaia vel no 
tala in doctrina Cbrisli. 

Aliud. 
105 Contradictio perlinacenmiinmo<tgertim mi-

nimeque subjecltii» prodii, nno vero argumentum esl 
certuni inflati 'aiiimietomnia cnnicmnciiiis, nequa-
quam autcm bumilitatis cl in onfnibus obedienlix 

Β liumilis cl perfecte obcdienlis. 
Aliud. 

Qui majoiibus coniradicit, insanabiiis est. 
SctwlionSS. 

Casiis a cas» diifcrt, unde atiud cst cura ministtrit 
et casu». Cave ergo liic inlclligas casum, qui a Deo 
aeparat cadeidcio, sed illuro qui ad curaro duntaxai 
mittisterii portinet. 

Duo$ dolot. 
Inobcdientiam et sui oxisiimniioncm sen fastui*. 

Scltolion 59. 
Violcntcr dimovcl a sua consueiadine, lioc au-

lem transampsit per mctaphoram a vecltbiis mo-
laribug. Qucinadmodum enim saxum uiolare <*t 
immobile per viin qnasi nolcns etinvilum vectis 

ΣχόΛιοτ ξ\ 
"Ορα πώς τά χρόνω βεβαιούμενα ήθη! κυροί καλ 

συνιστφ, κα\ αδιάπτωτα λέγει είναι. 

ΆΛΛο. 
Ού μικρδςδέ ούτος άγων τής εαυτού συνηθείας τινά 

περιγενέσθαι. "Εθος γάρ διά μακρού χρόνου βεβαιω-
Οέν φύσεως ίσχύν, ώς τά πολλά, λαμβάνει. 

ΣχόΛιοτ Γρηγορίου του θεοΛόγον ξαΤ. 
Μή απαγόρευσης έξαγορεύσαί σου τήν άμαρτίαν, Q 

είδως δτι Ιωάννης έβάπτιζε · μέρος γάρ κα\ τούτο 
χολάσεως* κσλ ή Σοφία λέγει* 'Ο χρύχτωτ τήτ εαυ­
τόν άμαρτίατ, ού χρη<ημεύσχτ ό δέ όμοΛογώτ τάς 
εαυτού αμαρτίας, έΛέσυς τενζεται χαρά τού θεον. 

Τον μεγάΛου ΒασιΛείον (α)ξβ'. 
"Ώσπερ τά μέλη τού σώματος φύσεως συνηρτισμένα 

δεσμώούκ Αν τού σώματος άπο^ήγνυσδαι δύναιντο, 
ή εί άπο^όηγνύει, νεκρδν τδ άπο^όηγνύμενον γένοιτ' 
άν ούτω; δ ασκητής άδελφότητι συναπτόμενος, ούκ 
άν έςουσίαν έχοι τέμνε σθαι οίς συνηρμόσθη, ή ποιών 
τούτο, νεκρός έστι τήψυχή, κα\ έστερημένος τής τού 

7 4 Prov. xxviii, 15. 

(α) Ρ. 581, ϋε comtant. monast., c. ti. 

Scliolion 00. 
Videquomodomores bonos iempore flrmalos lau-

det ei comroendei, curo nulli amplius casui olmoxios 
aiflrroai. 

Alind. 
Non levo boc ceriamen est ut consucladinem 

tuam \incas; consueiudo enim longo lempore cor-
roborata vim, uiplurimura, natur<einduil ei babei(a). 

Gregom Theologi 61. 
Non recuses peccaium luum aperire ci ennntiare, 

cum scias quod Joanncs illud abluat, et hoc ipsum 
sk pars poenae. Et Sapiemia docct : Qui celat pec-
catum, nofi prosperabitur : qui vero peccata sua 
eon/iteiur, misericordiam α Deo consequetur71. 

Butiii Magni 62. 
Quemadmodutn mciubra corporis nature vincuKi 

conjugaia, a corpore avolli non possunl, aut si avel-
lanltir, qux avulsa siml, emoriunlur, i!a reli-
giosus ascela, quandiu ciiin reliquorumlOe^' a t r i l f l i 

corpore conjunclus esl, poteslalem noa iiabel 
avelle.ndiab iis, quibus adb-jerei el iu^erUis eoi ' 

file:///incas
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itit fti te avellat illico morUios ett aninia, et du- * πατρδς χορηγίας· ο!α Ιή τήν έπ'αύτου σύμθασινΑθε-
ctoris sui magistcrio desiituius, tiipoie qai fodof 
suum vioiavil. Sit ergo bujusmodi ab ipta Verttaie 
judicanie damuaius, ut qui pluribus maleriam scao* 
dali praebueril; txptdil cnim Uti ut tmspemdatur moim 
tuinariu circum coilum ej*$9 ti demtr§atur t» pro-
(undum marWk. Uiii eoim anima pcr apotUfiaoi 
delicere coi.suevcrit, omni geoore intomperaniis 
complelur. 

Scholwti 63. 
Obedienlia priiicipiuni est humilitatis. Nisiquia 

enim ttipsum lanquam omnis virtutis experiem 
judicei, per alierius manutu regi non potesl. Ctim 
ergo sui ipsias condemnatio animatn inira te coer-
ceal, deducil iilam ad obedieitiiam : obedienlia vero 

νήσος. "Εστω τοίνυν ό τοιούτος χαταχεχρεμένος παρά 
Αληθεία διχαζούση, ώς σκανδάλων ύπδθεσις πλείοσι 
καθιστάμενος · Καϊ συμφέρει ΟΦΤΟΛ Irm ρύΛος 
ότπός κρερασϋ^ χερϊ tor τράχαΛοτ αΰτοΰ, «οέ 
uaraxortuT&i έτ τφ χεΛάχει της ΦαΛχσσης. 
Έπάν γΑρ ψυχή Ααοσταιείν πολλής Ajajdfa-
πλαται Αχρασίχς, 

ΣχόΛιοτ ty. 
Ύπαχοή Αρχή τβπεινώσεως * Α γΑρ μή εαυτού χατ-

αγνούς, ελλιπής είναι τών αρετών, Απο χείρα είναι 
έτερου ού δύναται. ΕΙ οδν χατάγνωσις συατέλλουαα 
τήν ψυχήν έπι τήν ύπαχοήν Αγει, ή δέ ύπαχοή πύ* 
6φ θεού χεχρατημενη, γενν| τήν Αγάπην χαι τήν 

liioore Domini perculsa parit cbarilateiu Dei el b«- * ταπαΐνοιαιν* ταπείνωσις δέ τέλειος εξορίζει τήν 
οΓησιν. Ό δέ ταύτης χαι τών λοιπών χαθαρθελς, 
τής Απουσίας χρηματίζει οΓχος, ώς έεκχεν. 

railitatem; perfecla autetn bumiltias omnem ar-
rogaDiiam et aui exietimationeoi exienniaai. Εο· 
purgatus autem ab hoc et aliis bojuamodi vitiia, 
fu veise iranquilliiatis, ut par esl, domicibum. 

Aliud. 
Priucipiura quidem ei linis eat obodiemia por bo-

furlitatem : obedientia principium et finU esl bu-
roiliiatie. Humiliuiis auteai soboloo eol tf aoqoiliius 
animi, qua perflcU geniiricem tuam, adeoquo po*> 
fectaro facit humiltlaten. 

Aliud. 
Humilis et obedieng, vitio arrofantia tivo s m 

exisiimationis non iervit. Qui liber esl ab bajas-
modi viliis ei anirai pertorbaiionibu*, illum omnlno 

mAAJe. 
Άρχή μέν χαλ τέ/.ος ύπαχοή διΑ τής ταπεινώ-

αχοις* ή οχ θυγατηρ αυτής, ή Απάθεια, τιλειωτιχή 
γίνεται τής μητρδς, χαλ τήν τελείαν ταπείνωσιν 
προξενεί. 

Ό ταπεινές χα\ ύπήχοος πάθει ού δουλεύει οίή-
σεως'δ δέ παθών αδούλωτος, ΑπαΙής πόντιος Τ^ρί-
ζβτοι· Α δέ ΑπαΙής ήπιδς έοτιν δλος χα\ προύς, ώστο 

frui auimi iranquilliute coa»Ut. Traaqoillos autem xo\ ύπαχοή ytwf τήν AvEottiov ΙιΑ μέσου τής το> 
animo maosuetos et roilis ett lotao, i u at et'iav a- πσινώσοιας̂  
niaii traoquilliuiem oboaleolia por humilitatem 
pariat. 

SckotomU. 
Origo ol parent (raoqoilliutis anbnl eai obedieu* 

tia per bumilitatem, ex qtia uaia osi anlmiiran-
qnillius, quan perucii pareotem, iia ut perfeciam 
reddat bumililatem (α). 

Scholion 65. 
Tanqoaro in speculo, inquit, teipoam io conscien-

iia coniemplare,et luas 107 cogiladones inveatiga. 
Quod si le conscientia non accuset ulla in re, sed 
lesteiur te perrecle In omnibus sina discrimino 
obedieniem et subjeclum, noo est qood eertiorem 0 μή ζή"«· χληροφορίαν μ«ίζονα 
el oieliorem lestem quaeraa. 

Scholion 66. 
Abbas Zosimas dicebai: c ffescinHJS ooa roor-

Ules antari el boitorari, tcd perdidimus prudeft-
tiam oostrara. Paululum sustinebit quis frttrem 
suum, quando irascilur aut ab ipso preniitiir, qoi 
paulo post redii ad seipsum revertnt, coguilo, 
quod paiientf r allor lulerit ipsamf ipotm animam 
ponti pro illo patieule. » 

Scholion 67. 
lUoa appellai qui in familia rellgiosa timol vor* 

ΣχόΛιοτ ίδ*. 
Άρχή μέν χα\ μήτηρ Απαδτίος ύπαχοή ΙιΑ το» 

πιινώσηιΐς* ή Ιέ νυγάτηρ ούτής, ή άπάδαια τιλιια»· 
τιχή γίνσται τής μητρδς, ώς τήν τιλιίαν προξι* 
νούσα ταπιίνωσιν. 

ΣχόΛιοτ ξε*. 
*0ς έν χατδπτρη), φησ\, τό) συνιιδδτι ηαυτδν άνα-

δεώριι, χα\ άνιρχύνα τούς εαυτού λογισμούς · χαλ 
«ί ού χατηγοριΐ σου ή συνιίδησις Ιν τινι, άλλά 
μαρτυρεί σοι έν πάσι τήν υποταγή ν οδιάχριτον. 

ΣχόΛιοτ ξς*. 
Ό Α66Ας Ζοισιμάς έλσγχν ούτως* Ούχ οΟαμσν 

οί Ανθρωποι Αγαπάσθαι ή τιμοσθαι * άλλ* ΑΠΩΛΈ­

σαμε ν τήν φρδνησιν ημών. Μιχρδν βαστάσιι τις τδν 
Αδελφδν αυτού, δταν θυμούται, ή θλίθεται, χαλ μιτ' 
δλίγον έρχεται είς έαυτδν, χαλ γνούς δπερ έδΆστα-
ζεν αύτδν, αυτήν τήν ψυχήν αύτον τίθησιν ΥΠΈΡ ΑΥ­

τού. 
ΣχόΛιοτ f Γ. 

ΤοΙς έν συνοδίαις λέγει, χαι τοίς ύποτοχτιχοές · 

uMatth. χνιιι, 6. 

(α) Supra Uiem, nist qxod ibi pro pam/f poxat pum Mbollo prateotelo. 
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santor, et quorum aller alteri paret. Si, inquit, 
fuerio lentue et lardui ad reprebendendos alios 
atque spernendas, virtaiem (qnanlam quaiuam 
potea) lecum ipae, aive leorstm in animo luo 
exerce, quamvio neque verbo neque signo cor-
oorio Ulam declares. Qood si ad alios damnandos 
pfcjecios eo, neqoe in animo qntdem tuo majorem 
ottia laborem suscipe, ged reliquis par esto ίο 
oojolboa. Laboren auiem animi vocaiassiduat pre. 
ioqoil, bxc te in arroganiiam exlolluni, dimitlo 

ΣχάΜοτ ξη'. Sckothn 68. 
Μή τοίς «σρ' έτερων χατορσώμασι Φο^δρον· Roo eal qood aliorum recte factis et virtutibai 

άλλά xftv Ιαυμβστδν έχσις τον γιγονναχοτσ, μή vo- oitaorar: nam eliamsi dignum ctiam admiraiioDO 
μίτ^ς opxtfr σο* νούτο σίς σ**τηρίαν, ή ιίς τιμήν B gooitorem bibeas ipaum, DOH olud salvus es, ne-
χχλ δόξαν, έάν μή συγγενής αυτό) γΐνη χατά τους qoomojore vel bonore, vel gloria digoior, nisi mo-

753 SCALA PARADiSI. 
Έάν, φηΛν, ούχ c! πρόχειρος είς τύ μέμφεσύαι ^ 
xo\ έ^οϋίενείν τούς άλλους, έργάζου τήν άρετήν καδ' 
έαυτδν χο\ 4ν τφ vot σου, μήτε χινήματος τούτο 
έμφαίνοιν * tt 61 «ρος χστάχρισιν έ χ ι ^ χ ώ ς Ιχεις, 
μηίέ iv τή ψυχή σού τινα έργασίαν *Χ* «ύ\ι(οι τών 
έ&λων, αλλ* Ισο ούτοίς χατά «αντα δμοιος. Έργον 
οίον 1% ψυχής τήν άδιάλειχτον εύχήν ΧΑΊ τον χλαυ-
Ιμδν, χα\ τά τοιούτο λέγε». Έάν ούν, φησ\, Ιι* ΒΥ­
νών οίς οΓησιν έμ«ίχτ$ς, άφες ΑΥΤΆ. 

ε* iotoo, οι ooe geoos atta. Si 

τροχούς. Ίέσ«ερ ούν χάν φαύλε* έχ^ς, μή νόμιζε 
κατε&κάζεσδαι, βΓγο τά χατά σιαυτδνδιαδείης χα· 
λώς. 

Χχάΐιοτ «σ\ 
Τήν άλογον κολάζει σιωπήν δ Πατήρ, χσΛ τύ ν**· 

6ρύν διορσούτα* τού ήθους * τύ μέν γάρ υπεροψίας 
τεκμήριον, χαλ μάλιστα οπότε τφ «λήοει συναγι-
λάζοιτο· τύ ύα δυσκίνητο*, τον ύντα Ιν τοίς πνευ-
ματιχοίς, απεργάζεται πδνοις χαί ταίς δυσχερέσιν 
έργασίαις * νομίζομαι γάρ τίνος τήν οίχείαν άλο-
γίβν πληεοφορούντες, τάξιν χρατείν * άλλ' ού «ρος 
ύχήχοον Ισται τάξις οίκεία, οίπερ αληθής υπήκοος· 

ribot etiam illxn indtere. Quooiadmodum si im-
pvobom haberes pareoien, non proinde te qooquo 
merito eoadeoiBandam puiot, si modo tu vitam 
od booeaUlom el virmtem compooas. 

Sckolio* 69. 
Importuoom tileoUum reprebeodil pater, otqood 

in woribas fpurium ot insincortfjn esi, eroendat: 
οΐίοτοαι ooim fattutei tapercilii esi argumeniom, 
pneaertlm quaodo (ailent) ad cctium rouliorum 
aceedii, el ln aodaliute piarium versatur; alte-
n o od laboreo religioooo lentuai ei Urdam reddil, 
pnpoertlai abi ardaan aliquid ool aggredieadwiu. 
Sool ooini qui exislimant dum siolum suacn et 

τάοτχούτοτν εναντία χαλ τύ τού νους γρήγορον, χα\ Q privaian vivendi rationooi aeqaunlur, se ordiaen 
τύ f ιλάλληλον χαρίστι,σι (a). oorvare; 108 **° ^ privaiva vivoudi ordo ei mo-
oto ooo faeil ad oom q«i voro ooodieos o$l. Cootrorio bU commxnii ordo et mootii vigilauiiam 
οι fralomioi aeo oiotoaoi chariuteoi pneatai, 

ΣχάΜοτ ο*. 
Tt|v' άνύροιχαρέσχιιαν νοιίροτης χα\ Ιπιτηύιιύ-

της ofto τρέααιν, οίς χαι «ροστρέχει ύ ύχλος, τα-
χχίνοισιν τύ χατοσχληχος τής ύψεοκ, χαλ τύ νοάρον 
ήθος χατονομάσοντις· Τ 0ν ταΐς οννίρομαΐς γαυρού-
μανοί έξ οΐήοτοκ χατανύσσονται. Ά χατασχοχήσας, 
μάλα σοφώς νχχχίλΐ|ν τήν χοχίαν I χατήρ ·Τναι ώρί-

Σχϋωτ σσΛ 

Scholio* 70. 
Ab illo luomm aimulatioQe et nalorali quadam 

eomitato ali novii ttudioin placondi bominibus: 
od qoa (orba qooque accedit, qu* malum vultus 
oabitom el flciot morea bomilitatem interpre-
talor. Quoram omniom concursa infloii el elati ex 
C H I O eonpangvotur. Qua? paler sane perquam 
ftapknler animadverteus, malidam variam (noc 
ollo oxodo oimpliccm et ainceram) esse affir-
naavii. 

Scholion 71. 
βάνατος ψνχής ή αμαρτία * χάν Ιν τισιν ούν άμαρ- ^ Mora animae peccalum ett, ei quamvie, inquit 

ταημ φησλ, ματανοχίτω κάλιν, χα\ μηΙέποτχ τής 
μονής ύποχωριίτω* χαλ «ρολαβών γάρ έφη, Ιτι 
μηΐέ οίχτιιν ύοοχώραι τού σχάμματος. 

ΣχόΜοτ ojf. 
Άο^οστοχτος γνώμη τήν «ρος τούς τάχους χαι 

τάς αυνοΙίας χορτιρίον εργάζεται* ύ 4% δισταγμός 
εργάζεται άχιστίαν χαλ έχοταισιν, χα\ μχτα6άσχις 
ollt χαλ χοιμένιαν χα\ «οιμνίοιν «oulv. 

(reliogioeus aihleu), subinde peccarit, agat rur-
•ooi pcenilentiam, ei nunquain de xnonasierio ro-
cedat; qaoniam (occupando sermonem dicit) ne-
qoo polxsiriu, ubi in lucia cociderii, a acammoto 
too loeo certamhds excedat. 

Scholion 7%. 
Coustaos animua et immobtli* ad eerturo lo-

€om certamqoe familiam religioeam reiioendain, 
paiientiani parit. Dubius vero et incertua creat in-
fldelitatem ul excidat, perpeluasque mulaiioncs ct 
iransiliooes a pasloribus el ovilibus (hoc est, a 
coenobiarchis c( coeuobiis) eflicerc solet. 

(o) Ex Elia Crcleooi emendaia. 
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Syncleticce 73. Α ΣυγχΛτ\ζιχϊ\ς σχόΛιον o / . 

tjuemadmodum gallina, quaodo abovissuis incu- "Ωσπερ δρνις τών ωών αυτής έξισταμένη, ουρία 
bandis discedil, iila inania ei sicrilia facii, ila muna-
chus qui I O I U B I ex loco luutat, auimain fruclu omni 
deslituit. 

Scholion 7δ. 
Si, inquit, in ignolum inedicum ec officinam me-

dicam incideris, de quibus nec per experimeota, 
nec per audilionem quidquam coguovisti; exptora 
prius illiue artem et medicamenta, cl tom dearann 
aperi illi morbaoi tuum ac spinlualcm exbibe illi 
ci osiende obedieniiam, et mandata illius, lestibu* 
angelicis ordimbus, exsequerc. 

Scholion 75. 
Sivc arrogantia tua deprimilur ct fastus et antnii 

elalio dejicilur: hoc euhn esi quod quaerebatur. 
109 Synclciica 76. 

Mors proprie aeparaiio esl a Oeo. 
Schotion 77. 

Ubi manum operi faciundo admoveris, lingui 
interim psallat, et roens precibug vacet:exigit 
enin Deus a nobis perpetuam *ui memoriam. 

Scholion 78. 
Si vis bos corporia labores, qui manii 6untt coe-

lestes, non terrestres libi iieri, communica lucruro 
qtiod inde percipis cuni paupribax. 

Alind. 

Qui propter alterius quietem opus suum prr-
vaitnu omtiiit, exercei charitatem et hamilita-
trm. 

Scholhn 79. 
Si constjesii, inquit, aut cum luo grege, aut cum 

aliU nonnullie una vivere et habitare, et animad-
veuis contubernium tuum illis non utile esse, se~ 
jmigas te ab illis: praestal enim verborura jacturaro 
facere, quam religiosos suos filios pvrders, el ani-
inae noxam incurpere. Si autem expertmeiuo tc 

ταύτα κα\ Αγονα παρασκευάζει * ούτω χαι μονάχος, 
τόπον έχ τόπου μεταβαίνων. 

ΣχόΛιοτ οδ'. 
Εί μέν ίατρώ, φησ\, χαταντήαας άγνοουμένω, χα\ 

Ιατρείφ, περ\ ών ούτε έχ πείρας, ούτε έξ ακοής έμα­
θες, τήν αυτού λάβε πρότερον δοκιμήν, κα\ τότε Απο­
γύμνωσαν τδ σδν ά££ώστημα · είτα χα\ τήν πνευ­
ματική ν αύτφ δείξον πειθώ, τοϊς αυτού διατάγ-
μασι σχολάζων, ύπδ μάρτυσι ταϊς άγγελικαίς τά-
ξεσιν. 

ΣχόΛιοτ οε*. 
Ήγουν ταπεινοϋταί σου τδ φρόνημα, χα\ ή δγ 

χωσις τής ψυχής, χα\ ή έπαρσις καταβάλλεται* 
Β τυύτο γάρ ζητούμενον. 

ΣχόΛιοτ ος9. 
Θάνατος χυρίως έστ\ν ό τού Θεοΰ χωρισμός. 

ΣχόΛιοτ oC 
Έάν είς έργα τήν χείρα κινείς, ή γλώσσα ψαλλέ-

τω, καΛ δ νους προσευχέσθω * απαιτεί γάρ έξ ημών δ 
Θεδς άει μνημονεύεσθαι. 

ΣχόΛιοτ orf. 
Εί βούλει ταύτα τών χειρών έργα θεία σοι χαλ μή 

χοικά γίνεσθαι, κοινά σοι τά έξ αυτών γινέσθω πρδς 
τούς χρήζοντας. 

"ΑΛΛο. 
ΑιΑ τδ άναπαύσαι τδν άδελφδν τδ οίχείον καταλι-

πών, άγάπην·χα\ ταπείνωσιν έδειξε ν. 

C 
ΣχόΛιοτ ο&. 

ΕΙ συνείθου [συνέθου], φησι, ποίμνη, ή τισιν άλ­
λοις συνδιχιτάσθαι, άλυσιτελώς δέ τήν ξυναυλίαν 
δράς, άποδιίστασο· κρείσσον γάρ λόγων άθετητήν γε­
νέσθαι, ή άτεκνίαν καλ λώβην ψυχής έχειν. ΕΙ δέ 
δόκιμος εί, στέργε τήν συνδιαγωγήν Γσως γάρ τούς 
συνόντας λόγω βελτιώσεις κα\ έργοις. 

probalum et uliiem didicisli cum illis in communi vivere, cole commune contuberimim cl convictom; 
foriasse enim contubernabstuosverboelexcmplo meliares reddes. 

Aliud. 'ΑΛΛο. 
Priusqoam vitta lollas, ιιοιι audies quid libi cor Πρδ Αναιρέσεως τών κακών, μή ύπακούσης τή 

inum euggerat. Qualc enim in aninio fundamentum καρδία σου* οίας γΑρ ένθήκας έχεις, τοιαύτας και 
babes, tale aedificium cxslrues. προσθήκας επιζητεί. 

Carpalhii tcltolion 80. ^ Καρπαθίου σχόΛιοτ n \ 
Per mibi mirum videtur, si quis satur epulis θαυμάζω εί βρώμασι κορεννύμενος δυνήσεταί τις 

fttiinmam anlmi traoquillilatem ab omni pcrlurba- απάθεια ν κτήσασθαι · απάθεια ν δέ λέγω, ού τήν 
lione vUiorum remotam possidere polcsl: iranquil-
lilalem dico, non quai in vi abslincnliaj a pec-
calo consistit, lia;c enim coniinentia seu tempc-
rantia vocaiur, sed illam quae omnes ex antmo 

άποχήν τής κατ' ένΙργειαν αμαρτίας (αύτη γάρ εγ­
κράτεια λέγεται), άλλά τήν άπδ τής διανοίας τάς εμ­
παθείς εννοίας πρό^ιζον έκτίλλουσαν, ή που χαί 
χαθαρότης χαρδίας ώνόμασται. 

etiam viiiosas cogitaiioncs perturbationibus obnoxias, radicilus cvellil cl cx&irpat, qiwe et n»un-
dilia co dis appcllalur. 

Scholion syncletica 81. 
Periculosum cst ad docenduMi progredi eum, qui 

non pcr usum cl praxim co deduclus est, et quasi 
coaclua. Qaeiriadnioduii) cuim si qms ruinosam et 
putrcm domum habel, bospilcs lauieu excipic, 
quos ruiua cl casu ixdit, ila hi, qui non priu* HO 
bt ipsos valide solidequc lirmanl, el asdificanl, 

ΣυγκΛιμιχής σχόΛιοτ χα'. 
Έπιχίνδυνον τον μή διά τού πρακτικού βιασθέντα 

δίδασκε ιν έπιχειρείν ώσπερ άν εί τις οίκίαν έχων 
σαθράν ξένους ύποδεξάμενος βλάψη τή πτώσει τού 
οίκήματος* ου τ•» και ούτοι, μή πρότερον εαυτούς 
ασφαλώς ώχο*ν»μτ ααντο, και τού; προσελθόντας αύ-
τ*.ι; συ.·?πι·ΪΑ:σ'<ν· τ ϊ ; μέν γαρ λόγοις πρδς σωτηρίαν 
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χαλούσντφδε τρόπω τούς άθλητάς μέλλον ήδίκησαν. Α eiiam aceedcnles ad $t» aimul perdunt, quos verbis 
quidem ad saluiem iavitanl, factis vero et malis oioribus atldciii Cbrisii vebemenier nocent, et In-
juria afficiunU 

ΣχόΛιοτ xfi. 
Διακόνου λόγον επέχει ό προς τους ιερούς Αγώνας 

άλείφων τδν νουν, κα\ τους εμπαθείς απελαύνων λο­
γισμούς άπ' αυτού· πρεσβυτέρου δε, ό είς τήν γνώ­
σιν τών δντων φωτίζω ν, καί τήν ψευόώνυμον γνώσιν 
έςαφανίζων επισκόπου δε, ό τώ Αγίιρ μύρφ τελών 
τής γνώσεως, τής προσκυνητής κα\ Αγίας Τριάδος. 

ΣχόΛιοτ xf. 
Αίνίττεσθαί μοι δοκεί τινα υπήκοο ν τή πείρα, τούτο 

γνούς· διδ κα\ ώς πρδς είδότα φησί· c ΑΙή έπιΛάθγι τον· 
δε. > Οίτος τοίνυν Ιν πολλοίς έτεσι δεδουλευκώς πατρ\, 
ουδέποτε παρ* αύτου ήκουσεν εύχης τρόπω τδ, Σωΰής· 
άλλά μήν παρά τού Θεού ήκουσετδ, Ίδνν έσώΰης,νοζ- Β ergo cuin multis annis seniori minislrassct, nuo-
f ώς. Αέγει ούν, ότι δια τήν ύπαχοήν αυτού, εί και μή quam bene precanlis aut salulanlis more audivit 
τταρά τού διδασκάλου ήκουεν εύχήν, άλ>ά παρά τού boc verbtnti, Salvus ιιι (aiil $alve), sed a Deo au-
Θεού πεπληροφόρητο δσον γάρ ό διδάσκαλος αύτδν έξ- divil ilbid ίιι animo βιιο, Ecce salvus a. Proplcr 
ουθένει, τοσούτον ό Θεός αύτδν ένδοθεν έπληροφόρει. obcdienliam ergo illius dicil : Elsi a suo magislro 
icbgioso nunquam audivit apprecalionem illam, accepii lamcn a Dco scsiimonium salulis: quo ma-
gi9 euim moderalor illius illum abjecit, boc magis illum Deus iiUus cerlum salulfe rcddidit. 

ΣχόΛιοτ x&. Sckoiion U. 
Δύο τινάς προσάγει έπιταγέντας, ών δ μέν μή Uuos producit quibua aliquid imperaluoi est per 

ήδεος δντος τού πράγματος τψ προστάξαντι· άλλ* έν- obedientiam, quorum alter ctim judicaret impera-

Scholion 8$. 
Diacoui otticium facil, qui menlcm ad sacra cer-

tamina inungil, et cogitalioncs viiiosas ab ipsa pro-
fligai; dcin presbyteri qiii iueniem roriiiii cogui-
lione illuniiiial, el falsam scienliam cxstingtiil; po-
slrcmo episc.opi, qui olco sauclo scienlia?, qua 
sancta el aduranda Trinitas cognoscilur, periicit 
et consecrat. 

Scholion 83. 
Videtur, qttamvis subobscure, loqui dc qtiodam 

obediente et religioso frati e, a qno hoc per expfri-
menlum cognoral: propierea quasi consciuni allo-
quilur, cum dicil: Non oblivitcarii Mius, ctc. Ilic 

αντίω τινι τέλει καταντώντος, τούτο παραίτησα μέ­
νος· δ δέ Ιτερος, κα\ αύτος είδως, δμως ύπακούσας. 
Τίς ουν, φησ\, κρείττον έποίησε; Λέγομεν ούν δτι 
έκαστος έν ίδίω καιρώ επαινετός" δ μέν γάρ είσαγω-
γικδς κρείσσον ποιήσει αναμφιβόλως ύπακούσας ίίτι 
γάρ τών δοκιμαζόμενων εστίν)· ό δέ τψ χρόνιο άπό-
δειξιν πολλήν τής υπακοής παρεχόμενος, καλώς 
ποιήσει μή ύπακούσας, κα\ μάλλον έπακούσεται μή 
ύπακούσας. Ούκέτι γάρ ώς δούλος τήν λογικήν προσ-
φοράν άλλ* ώς γνήσιος υίδς, κα\ φίλος τήν γνωμικήν 
τού πατρός ανίχνευσα; επιτελέσει βουλήν, 

lam negotium non gratum imperanii fore (si i u 
fierct ul imperalum esi), sed conlrario line alii 
alicui ilbid facere neglexil: alicr vero cum idem 
non ignoraret, nihilominus obedivit et fecit. Quia 
(inquit Qimacus) ex bis duobus melius fecil? Re-
apondemus ulrumque pro raiioiie temporis ei oc-
casionis, laudaiulum. Iteligiosos qoippe liro sine 
dubitaiione meliu* iacict sinipliciler obcdiendo; 
cst enim in lirocinio adhuc probandus inler l i -
rones; alicr vero cum longo jam diu tempore 
suam alias obftdienliam suis majoiibus rilc pro-

barit, recle ei ordinc faciet, si non obcdierit, magisqueobaequelur non obsequendo. H l Neque euim 
ut scrvus vcrbi sonum et syllabas iinperamis, sed ut germanus obcdientix tilius ei amicus, mciitem 
patris, speclando voluntalom ejus exsequclur. 

ΣχόΛιοτ χε*. 
. . . . ΕΙ γάρ οί παλαίοντες έν τω θλίβε σθαι κα\ 

άντιθλίβειν είσλ, παλαίουσι δέ ήμίν οί δαίμονες καί 
αύτολ άρα θλίβοντες ημάς, ύφ' ημών άντιθλίβον-
ται. ΈχθΛΙψω γάρ, φηο\ν, αυτούς, xal ού μή 
δύτωτται στήται. Καί πάλιν 01 ΟΛίδοτζές με, 
χαϊ οί εχθροί μον, αύτοϊ ήσΟένησατ καϊ ίχεσοτ 

ΣχόΛιοτ, διήγημα π ς*. 
Τδ άκολασταίνειν τινές έπ\ μόνης τής πορνείας εί-

ρήχασι, καί άκόλαστον τδν πόρνον ειπον ούτος δέ 
ίπΊ πσντδς λογιιμού τού μή Ιχοντοςτήν πρωτόνοιαν, 
και τις άλογους τής ψυχής ορμάς κολάζοντος, κα\ μή 
έώντος προβήναι είς έργον, άκόλαστον άπεφήνατο* 
χα\ γάρ θυμψ ό γέρων, κα\ όρμή άλόγφ έκέχρητο. 
Τδ δέ έξης τούτο δηλοί. 

1 1 Peal.xvn, 39. u Peal. xxvi, «. 

Schoiion 85. 
Si cniro ex iis qui pugoanl, dum affli-

guntur, vicissim edam affliguut; oppugnanl au-
lem nos daunonea, profecio qui aflligunt nos, 
vicia&im a nobis affliguntur : EUdam [eou(r'mgam]u 

inquil, ιρεοι, el non volerunt nare; et ilcrum : Qui 
tribulant me iximki met, ipti mfirmali ixnl et 
ceeideruntT#. 

Scholion 86. 
D Vocein άκολασταίνειν , intemperanter vivere, 

nonnulli taiilura de Juxoria iuicrprctanlur, ct 
άκόλαστον hixu*iosum scu fornlcatorem diciint. 
Climacus aulcm nas voccs ad omncm rvLa 
cogiialioncai iaconsideralam, nec aninsi niotns 
raliotie carcntes, ne in opus erumpaiit, cnt't> 
ceniero. Senex enim liic caeco memis iinpe u 
conlra raiioiiem propriam ferebalur. Quod au* 
irm se [uilur , hoc dcclaiat. 
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SchotioH 87. 

Rem, inquit, Η veriuiem expono, bominem 
non damno. Non ex ratiociDatiooe, inquit, dam-
nando illum, hoe dico, sed manifestum animi 
impetum ex perturbatione natum ostendo, om-
nibusque aote ocalos videndum propooo. 

Scholion 88. 
Merito diclam ante pnesidem, quia noo arn-

plius eral, inquii, pneset iilivs. Moderaior eoim 
alterioa eonatur dieniem tuitm aois virtatibot 
ad cmulatiooem soi oxdlare, quando ex faeiu 
quieqae suis dijudicator. Hic (senex qui prs> 
erat jnveni) irae mancipiitm erat, diadpvlx* 
auttm dominaa irae. Qoomodo ergo osiendetor 
ittius esse preses, a qoo omiiibaa virtutiboo longe 
•uperatar? fl 

Sckolion 89. 
Conteropti non faonorantur: quomodo ergo di-

cic conicmptum ei honoratam ? llonontaai cor-
pore, contemplum fpiritu ; omois enin ddica-
tut ei mollis abborret a duriiie et morosa oaiara. 

112 Alittd. 

Hoc esi, contemptum in tis quae fraitra se 
aasccaturum speraverot, ei a pnesido suo to> 
per iit non deceoler reprebensum. 

Mard eremila 90. 
Boino bomini consiliom saggorit, prout ao-

vit: Deut autem opmlor io audiente , prool 
credit. 

AUud tancti DotoUm. 
Filiot appoltanl sancli, qnot Terbo tuo a C 

viiiis ad virtuiem converterunt et irantfonxa-
runt. Quemadraodum Aposlolut dicfit: Filfati, 
quoi iterum partutio, quoad (ormetur i* woH$ 
Ckriilut TT. 

Sckolion 91. 
Cracem Tocat ingrueDiium afllictionani tole-

rantiam: crqx enim Cbrlsii, eal abttinenlia tb 
omni filioso affecio. 

Sckoliqn 9*. 
LndiscQsaam et orani malitia carentem, ei 

aimplicem obedlentiam ei tobjeciionem fratri 
proponit Climaeus. 

Sckotion 93. 
Sigillum aut bapfjemoni vocat, aut ραηΐΐαη· 

S. JOANNISCLIMACI 74» 
Α ΣχόΛιοτ «Γ. 

Τήν Αλήθειαν, φησλ, διηγούμαι, χα\ ού κατακρίνω 
τον Ανθρωχον* ούχ έξ έπινοίας, φησι. χαταχρίνων 
ΑλλΑ τήν εναργή χίνησιν δεικνύων τού χαθους, χα\ 
σίς προύπτον πάσιν έμφαίνων. 

ΣχόΛιοτ xtf. 
Κίχαίως καλούμενον έπιστάτην, ούχ ύντα ύέ φησιν. 

Ό γΑρ έχι<χτατών σπεύδει έχ των χαθ' έαυτδν είς 
μίμησιν έγχίραι τδν έπιστατούμενον, δτχ δή τοΙς έρ-
γοις διακρίνεται. Ό γαρ θυμού ήττων ήν* ύ δέ χρείτ* 
των οργής. Πως ούν επιστάτης δειχύή είναι τού ύκερ-
αναδάντος εξόχως ταΐς Aprcotf; 

ΣχόΛιοτ 
Oi περιφρονσύμενοι ού τιμώνται* πως ούν περ*» 

φρονούμανον χαλ τιμώμενον, c! μή σαρχλ μέν τούτος 
πνχύματι δέ εκείνο; Πάς γΑρ ευπαθής, δυσπαθείας 
Αμέτοχος. 

'ΑΧΙσ. 
Τουτέστι παρορώμενον έφ' οΤς τυχείν έξημΑμτσνε· 

χαλ μή προσηχδντως έοΑ τούτοις έλεγχδμενον ύπα 
τού προεστώτος. 

ΣχόΛιοτ τον Μάρκου V· 
"Ανθρωπος υποτίθεται τό) πλησίον, χαθαπχρ έπΙ-

σταται. Ό δέ βχδς έργαζοται έν τφ Αχούοντι, χαΜ 
έπίστχυσχν. 

ΆΛΛο τον άγιον ΑωροΗον. 
Τέχνα χαλούσιν ot Αγιοι τους διΑ τού λύγου αύτόΥυ 

μχταμορφουμένους Απδ τής χαχίας έπλ τήν Αρστήν, 
ώς λέγιι δ 'Απόστολος* Ττητία9 ους χάΛατ ύϋΐτ*, 
μέχρι ού Χριστός έτ ν§ύτμορρωΘ$· 

ΣχόΛιοτ \*. 
2ταυρδν λέγοι, τήν τών επερχομένων θλίψεων ύπο-

μονήν ύ γΑρ σταυρδς τού Χριστού έστιν έγχρατεεα 
έπλ παντδς πΑθους. 

ΣχόΛιοτ Ιβ. 
Τήν ΑδιΑχριτον» χαι Απανούργευτον, χαλ Αχαχούρ· 

γητον ύποταγήν υποτίθεται τφ Αδελφφ δ Πατήρ. 

ΣχόΛιοτ \f. 
Σφραγίδα, ή τδ ρΑπτισμΑ φησιν, ή τήν μετάνοιαν, 

liam iulelligit, qu« omnes animi laboo abeter- Ο τήν Αναχαθαίρουσαν* ασπίδα τήν τοΰ χόσμου φυγήν 
git: acdiam, mundi ftjgam, qaas exnendo omni 
ad illum affecta comparatur : gladium, fidem 
seu fiduciam erga pastorem saum ; rompbcam, 
voluniatam propriarum abnegalionem : arcum 
•eu jaculum, preces quibas dxmones aternanlur: 
\or. 2ITI mtlitarem, iiidumentum viiiutaro. 

Sckolion 9A. 
0 >i qaoiidie ab ee viue sos rationes exigit, 

er judicat seipsuni, et vitam sollicitam vivit, 
bic opiimus est actionura suaram trapeziia τί 
ctiralor. 

δε* Απροσπαθείας χατασχευασΟεΤσαν * μαχαιραν τήν 
πρδς τδν ποιμένα πίστιν* £ομφαίαν τήν τών θελημΑ-
των Αρνησιν* τόξον, τήν προσευχήν, δΥ ής οί Ααίμο· 
νες βάλλονται* ένδυμα δέ στρατιεετεχδν τήν περιύο-
λήν τών Αρετών. 

ΣχόΛιοτ Κδ*. 
Ό έαυτδν χαθημέραν λογοθετών, χα\ χρίνιαν, χσ: 

έμμέριμνον έχοντα [f. έχων] βίον ούτος Αριστος τώ. 
ίδιων πράξεων τραπεζίτης. 

' Τ Galal. ιν, 19. 
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ΣχόΛιον \C. Α Seholion 95. 

Ό πρόνοιαν τή; σβρχ\ς είς έπιθυμίαν πο;ούμενος, Qui carnis ctnatn io desiderio facit, 
χαλ μνησικακίας διά πρόσκαιρα «ρος τδν πλησίον 
έχων, Α τοιούτος λατρεύει τή κτίσει παρά τδν κτί-

762 

ΣχόΛιον 
Πστπσι τδν νούν τής «ερί τΑ «Αδη πλάνης, ΑνΑ-

γνωσις, χαλ Αγρυπνία, παλ προσευχή, χαί ψαλμ­
ωδία* 

ΣυγκΛκτικης \C. 
Oi Ιν xoivofty μάλλον τήν ύπαχοήν τής Ασχή-

σεως προχρένομεν. ΤΙ μέν γΑρ ύπεροψίαν διδάσχιι · 
ή δε ταπεινοφροσυνών επαγγέλλεται. 

•ΑΧΙσ. • 
Έστι χαλ Απλανής έννοια, δτο χαλ έν χαιρφ, χαλ 

προσηκόντως ταύτα τελεί τις, ήγουν δι' αύτδ τδ χα­
λδν, χαλ τήν αυτού διάσεαιν, δε* Ακριβείας χαλ συμ­
βουλής τδν έν πείρα γενομένων * έν πάσι μέν τότε 
τδ αύτΑρεσχον Αχοστρεφδμενος, ώς πλανον χαλ 
έχφυλον. 
kio siM pUceadi vofentat «t deeeplrlx, el penfrinrn 

ΣχόΛιοτ \rf. 

Qui carnis cuiara it» desiderio forit, ot pro 
occasione, injnriaruin erga alterum meowriam 
•ervat, bic prxter Creatorem creaturam adoral 
et colit. 

Scfiothn 96. 
Meatem circa affecius el vilia obeiraxtejn i* 

viatx revocaxl et finnani leeiio pia , vigiliae» 
Η psalmontm cantos. 

113 Spicteticm 97. 
(α) Qoi in ccenobii» versamvr, ofeedtaitiam ooa-

allis rdigiotit eiercitatkNiibus ameponi-
(o . g. jejttniit, vtgiliis, laborfbti» eorpori»); 

iat* ente tuperbtam deeeai, toc fcnrrittloieia 
denunliot. 

Aliud. 
Roa falliliir tamea roeot, qaaxdo tae O M 

teniporo modoque peraglt, aive propter tpoxm 
bomm et konestam, vet aftVctom Η propentio-
nem illius» alqvc atxdium eetj diligentiaa el 
eonsilium eorum qus talium rerun ra&om el 
experimenlxin babent. Txnc enim io omnibus 

qoid ei tpurium damnaitir ei rejif.Uur. 
Sckoiio* 98. 

Καλδν έστι παρΑ διδασχάλω Αχριδεί ύπομένειν είς 
τέλος, χσΛ μή C l w I v συγχατχβατιχδν έχλελυμένον. 

ΈπχχίνΙυνόν έστι παλ δλέθριον τοίς μαθητευομέ-
τοις έπιλέγεσσσε δδηγδν χατΑ τδ Ιδιον θέλημα * οί 
γΑρ τοιούτοι έν χρημνοίς, παλ ραράθροις, χαλ έν τύ-
ποις Απωλείας όοχύονσι. 

ΣχόΛιοτ Ισιδώρου νου ΠηΛουσιώτου \9. 
'Ασχησις, ώ φιλότης, πασών τών τού Κυρίου εν­

τολών μίμησί; έστι χαλ δοχείον * Αόμγητος, άπέρ-
περος, άτυφος, άφιλάργυρος, άφΟαυτος, υποτακτική, 
διακονούσα παντί, άλλοτρία σώματος χαύδλου, οίχεία 
τού πνεύματος μόνου * γλώσσαν εύχάριστον έχουσα, 
«ρδς εύχήν χρήσιμε ύου σαν, πρδς λοιδορίαν άχίνη-
τον * «ειδοί πάντα πράττουσα, χαλ τφ του Αγοντος 

Prselanim eei apud eumdem viue magislmoi 
accuraiara ei teferum naque ad mortem per-
aeverore, el non qiucrero indolgeniem aliquexx 

12 *t aohiiem. 
4/tarf. 

Plenavj pericwli est ei perniciosum rcligioait 
tvronibos, qutodo eibi pro tao voluoialo dacext 
y\Ut doUgani, per ardaa cniai ei praerupta, 
allasqoo Toraginos, locoqoo prtttcxli etiiio ina-
JDioeniia deferontur ei ambalaal. 

Ez UMoro Pelmiiolo 99. 
Dixciplina religiosa (amioe) outnixm Dei pne-

eeplorom imilalio ei reccplacutum etl; abom-
ni onim ira, improbiuio, fasla, avariiia, sui ipsins 
anore abhorret, obedienliain cotic, omnibna in-
tervil;a corpore proraot aliena eal, ac tpiritae 
duntaxat propria; linguam ad graiiarum aciiooem 
pronptam babet, od preoeo tililero, od maledicta 

νεύματα, δν χαί χρόνος, χα\ πόνο:, χαι δεία ψήφος 0 immobilem, obaeqaio cuncU ficii; ad noder»-
έπλ τών οίάχων της προστασίας έχάδισε, τάς έμύο- toria notum facu, qoem et lempus, et labor, 
λάς τών πνευμάτων χαλ γινώσχοντα χαλ έχχλί- et divinut cakulue od aacne praifeciura? gubetv 

aacola collocavit, al qni vefttorum lurbinea ol 
iapetos eognitoo babeat ot evi&ei. 

Sckolum 100. 
EUenim qoando Israeliue ia Detnn peecorual, 

dom viiulam faccrem ei tdorarent, el a Dco 
ad ubimum exittum et inlemecioaem damnali 
escool, tunto pro illis Moyao ot ad Deum cla-
inanie : Siquidem iUi$ oimitlii, koc peccnium 
dimiUe, aut εί χοχ, m* quoaue ex Ubro quem 
tcripiiili, deU siathn Deum propilium H 4 

ΣχόΛιοτ ρ'· 
Καλ γάρ δτε μέν είς Θεδν ήμαρτον οί Ίσραηλίται 

μοσχοποιήσαντες, χαλ ύπδ Θεού πανωλεθρίας χατεδι-
χάσθησαν υπέρ αυτούς στάντος τοΰ Μωύσέως· χαλ 
πρδς τδν Θεδν είπόντος, δτι, ΕΙ μέτ άρ$ς ΛυτοΊσ 
τήτ άμαρτΙατ, άρες* εί δέ μή, «Αμέ έξά,Ιειψοτ 
έκ της βίδΛου ής έγραψας * Γλεων έσχον ευθύς τδν 
μ*όν διά Μωύσήν, χαι τήν δίχην διέφυγαν. "Οτε δέ 

w Exod. χχχιι, 32. 

(α) Vii« ΡΡ. R»iw., ρ. 618, 1. ν, ιι. 9. 
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liabvit proplcr Moyscn, poenamque evasiL Quau- Α 
do autem Datban el Abiron, et soror ipsius 
Moysis llaria in Moysen cleiiqucrunl , suppli-
c-tutii siiu; ulla mora dcpeiideriuil 7 · . 

5. Jdaxmii aliud. 

Noti reeipias calummam adversus rcligiosum 
patr. ιιι tuuni, ncqiiu ralumnialoiis ipsius le 
aniKino cl bencvnUim ostcudas, ne italuin Nu-
ΙΙΜΊΙ ob seniioiies luos lullal lc ex terra viven-
I um. 

Scholion atiud. 

Qiti fodil proximo suo foveam , incidii ιη 
eam, vi qui biqucum appendit modcratori <uo, 
i iupi i is €i scderaius es l falis M ; proinde idem 
judic iuni suslinebil cum J u d a , qui btnefaciorem 
et lnagi&irum suum in uiauus I radid i l impioruin* Β 

CLIMACI 704 
είς Μωυ σήν έ πλημμελή σαν οΕ περ\ Ααθάν κα\ 'Αβει· 
ρών, κα\ ή αδελφή αύτου Μαριάμ, Αναπάρτητβν 
[/". άνυπέρΟετον] τήν τιμωρίαν ύπέμειναν. 

ΆΛΛο τον άγιον Μαξίμου. 
Μή καταδέχου κατά πατρός σου λοιδορίαν, μηοε 

προθυμοποιήσης τον άτιμάζοντα αύτδν, ίνα μή όρ· 
γισθή Κύριος έπι τοις Ιργοις σου, κα\ εξολόθρευση 
σε έκ γής ζώντων. 

ΣχόΛιον ά\ΧΛο. 
'Ο όρύσσιον βόθρο ν τψ πλησίον έμπεσείται είς 

αύτδν, κα\ δ Ιστών παγίδα τψ εαυτού διδασκάλω, 
δυσσεβής δ τοιούτος κα\ παράνομος. "Οθεν καλ συγ-
κατάκριτος έσται τψ τδν εύεργετην κα\ διδάσκαλον 
παραδεδωκότι εις χείρας άνομων. 

CKADDS V. 

ΪΗ acntrala et sittcera pauilettiia, in qua san-
ctortim el pwniieniium norum vila faclaqnt 
deilaranlur; el de carcere (a). 

PaHiiteitiia esl revocatio baptistnaiis. Poeniten-
tia esi pactuni cum Deo inilum dt viia (priori 
cweiidaiida), et meliorc iiistiluenda. Puemletilia 
esl procurairix bumditalis. Poeiiiteniia est om-
iiitim gaudiorum corporis peipelua a!>dicalio. 
Puuiileniia est sui ipsius jmlex , ei sccura sui 
tpsiu«cura. Pocnitenlia est iilia spei, oi abncgaiiu de-
spcrwilionis. PiBiiilens csl reus ab omni infamia liber. 
Puemlmlia e«4 rccoucdiaiio runi D. ο per bonorum 
operum peccalis conlrariorum evircilatioiicm. Pce- g 
niiciilia ^bl coiiecictUiae rcpurgalin. Poenilentia C K | 
volunlaria oiiniium attbciioi.uin lulerautia. Pcemieris 
rsl (ορΓιηιιιε) casiigaudisui ariifex. Panilentia esi 
115 gravc lonnciiium venlris, el auimoe ia forli 
sciibu objiirgatio. Coitcurrile, acccdiie, adeste, au-
dihr. Kxpoium vobis qtiotquoi Denm ad iram pro-
vov-aslis, oogiie coctum, videtc quauta ad cxemplum 
* i salutcm aliorum Deus osleudoil ai»ima3 inea?. 
ΡΜΓΙΌ nairalioiiem de ahj^iis, [igtiomiuiosis, con-
lemptis], wd oiuiii simul honore coleudis opei ariis 
(Ίιιΐ^ιί praeponainus, et honoris causa primo loco 
toilocemus. Audiainns, observcinus el imilemur, 
quicuiiqtic pcr fue iam pecrali ruinain coucidiiuus. 
Ib-surgile c l consistile qiiicunquo per peceaniin 
col apsi jaceiis. Allcndile, fratie* niei , verba mea; \) 
incbiiatc aurem vesiram. quicunque vullis Deuni 
voliis pf.r viue eniendalionom rcconciliarc. Cum 
iiilciloxissom c%o iint^cillis liomo esse quamdam 
raiam cl inu^ilaiain a!>jo«Missin)anK;ue vivciidi ra-
iioiictn quorumdam , qui in piivalo v.i soparalo 
qiiod.un loco , quem c:»r<cicm dicunt, dcgtint; 
6ubj«:c(o laincn alleii quod supra laudavi [sau-
clissiino' sidcrum sic!« π <AVMWI*} . t l adVue ibi mo-

AOruS Ε'. 

Περί μετανοίας μψεριμνημίνης καϊ έναργονς9 

ir ή καϊ βίος τώτ αγίων καταδίκων * καϊ χερϊ 
της φνΛαχής. 

Μετάνοια έστιν άνάκλησις βαπτίσματος. Μετάνοια, 
έστ\ συνθήκη πρδς θεδν δευτέρου βίου. Μετάνοια 
έστι ταπεινώσεως αγοραστής. Μετάνοια έστι σωμα· 
τικής κατακλήσεως διηνεκής άνβλπιστία. Μετάνοια 
έστι σύτοματόκριτος λογισμός, χα\ αμέριμνος αύτο-
μέριμνος (i). Μετάνοια έστι θυγάτηρ ελπίδος, χαλ 
άρνησι; άνελπιστίας. Μ ε τα νοώ ν έστι χατάδιχος 
άκχταίσχυντος. Μετάνοια έστι διαλλαγή Κυρίου, διά 
τής τών εναντίων τοίς πταίσμασιν αγαθών εργασίας. 
Μετάνοια έστι συνειδότος· καθαρισμός. Μετάνοια 
εκούσιος πάντων τών θλιβερών υπομονή. Με τα νοών 
έστι δημιουργός οίκείων κολάσεων. Μετάνοια έστι 
θλίψις γαστρδς Ισχυρά, κα\ ψυχής πλήξις έν αίσθή-
σει κραταιά. Συνδράμετε, κα\ προσέλθετε , δεύτε κα\ 
ακούσετε, χα\ διηγήσομαι ύμιν · πάντες οί τδν'θεον 
παροργίσαντες, άθροίσθητε κα\ ίδετε, δσα πρδς οί-
κοδομήν υπέδειξε τ ή ψυχή μου. Προτάξωμεν καλ 
^ροτιμήσωμεν τετιμημένων άτιμων εργατών διήγη-
C!v. *Ακούσωμεν καί φυλάξωμεν, καί ποιήσωμεν, 
δ^ο; τι άδόκιμον πτώμα πεπόνθαμεν. Άνάστητε κα\ 
χαΐ/ίστατε, οί διά τών πτωμάτων κατακείμενοι. 
Προσέχετε, αδελφοί μου , τούτψ τψ λόγω μου · κλί­
νατε τ6 ούς υμών οί τον θεδν πάλιν έαυτοις δι* επι­
στροφής αληθούς διαλλάξαι βουλόμενοι. Άκουσας έγώ 
ό ασθενής μεγάλην τινά κα\ ξίνην είναι τήν κατά-
στασιν κα\ Trv ταπείνο)σιν τών έν τή μονξ τή ίδια-
ζούοη τ ή λεγομένη φυλακή, τή υποκείμενη τψ προ-
μνημονευθίντ ι φωο:ήρι εκείνο» τών φωστήρων, έκ:ιτέ 
μου !τ ι δντος [έτι ώ ν ] , ίκίτευσα τον δίκαιον παρα-
γενί-Οαι με έκείσε * κα\ δή εΐξεν ό μέγας, μτ,Γ δλως 
ποτέ ψυχήν λυπήσαι θέλων. Παραγενόμενος ούν έγώ 
έπ\ τή τών μετανοουντων μονή, κα\ δντως πενθούν-
των χωρά, έώρακα αληθώς, εί μή τολμηρδν είπείν, 

Τ · Num. xvi, 1 soqq. *3 Γ.* ι Π. Χ * Μ Ϊ , 20. 

(α) Ilupis soparftii m w ^ U i i i Πι m«.nli<i ab IMIC prins diclum Tanobum, posioa Meianceam. 
S Hi(ToiiymfM»r.i:faT. sd U.'g»i!an .s. IVI ioni i i , ai(- Vide Alarduro Gazaeum ad Cass. p. 555. 
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& Λ;ς Ιτυχεν οφθαλμέ ανθρώπου αμελούς ούκ ειδε, Α rarer, rogavi sanciura illum prasidem uti milii lice-
καί ούς |&αθύμου ού δίχεται, και έπ\ καρδία ν οκνηρού 
ούκ Ανέβη · πράγματα κα\ βήματα τδν Θεδν δυνά­
μενα βιάσασθαι, επιτηδεύματα τε και σχήματα τήν 
αυτού φιλανθρωπία ν συντόμως κατακάμπτοντα. Τούς 
μέν τών υπευθύνων εκείνων τών ανεύθυνων παννυχί 
μ/χρι πρωίας Ισταμένους αίθριους, τούς πόδας ακί­
νητους έχοντας, κα\ τψ ύπνψ έλεεινώς κατακλονου-
μίνους [κατακλωμένους] τή βίφ ταύτης τής φύσεως, 
καί μηδεμίαν Ανάπαυσιν αύτοίς χαριζομένους· άλλ* 
εαυτούς έπιπλήσσοντας κα\ άτιμίαις καϊ ύβρεσι δν-
υπνίζοντας * Αλλους είς ούρανδν Ατενίζοντας, κα\ τήν 
εκείθεν βοήθεια ν μετ' όδυρμών κα\ βοών επικαλού­
μενους · έτερους έν (δ) προσευχή παριστάμενους, 
καλ δπισθεν εαυτών καταδίκων δίκην τάς χείρας συν4· 

ret sedero illani coram inspicere. Ccssil precihus 
mets ille inclytus coenobii unlislcs, quod nollel me 
ulla ralione oflcnsum. Curo ergo ad looum ifl:mi 
poeniteniium , imo vcro ad regionom higoiiiiii-r-i 
(carcerem inquam ) veniss- m {b), vidi itivera. *i 
fas d i c m , quae, uti solcl, bominis iguavi «nuius 
non vidit, ct inertis aures non audicruni, qu.rquo 
in cor pigii non asccndcmiil, facta , inqu nti , <·ι 
verba quae Doo quodammodo possint vim ίΐιΓ.:ι n ; 
Sludia cl babilus quae clenientiaiu ipsius »ialiui ιι·-
flectanl. Vidi 116 qwosdam ex inimcetilihiis illis 
reis lotas noctes ad usque mane sut> dio unmotis 
pedibus slanles , cl miscrabililer cum somuo it ua-
tura luctanles, viqnc bnjus penc fracios, dum uul-

δήσαντας, είς γην τε τδ σκοτεινδν αυτών πρόσωπον Β ^ s\^\ peniius quielrm iiidulgcronl, huo seipsos 
κλίναντας, καί αναξίους εαυτούς της είς ούρανδν 
άναβλέψεως καταδικάσαντας, μηδέ τι ειπείν, ή 
φθέγξασθαι, ή εύξασθαι πρδς Θεδν, ύπδ τής τών λο­
γισμών καί τού συνειδότος ατιμίας εύποροΰντας, 
μηδε πώς ή πόθεν τήν ίκεσίαν ποίησα σθαι ευρίσκον­
τας, μόνη ν (4) ψυχήν άλογον, καλ νούν άφωνον τώ 
Θεψ παριστώντας, σκοτίας πεπληρωμένους, χαί ψι­
λής άπογνώσεως * άλλους έν τψ έδάφει έπ\ σάχκου 
καλ σποδού καθήμενους, καί τδ πρόσωπον τοίς γόνασι 
καλύπτοντας, καί τδ μέτωπον είς γήν τύπτοντας · 
έτερους τδ στήθος διαπαντδς τύπτοντας, κα\ τήν 
έαυ:ών (5) ψυχήν κα\ ζωήν ανακαλούμενους. Οί μέν 
έν έκείνοιςτο έδαφος τοίς δάκρυσιν έβρεχον* οί δέ δα­
κρύων άποροΰντες εαυτούς κατέκοπτον (ο). 01 μέν 

graviler adbuc objiirgarent, el conviliis insupcr ct 
conlunieliis excitareiit. Alios coclum inluenins, el 
illiuc opcm cum lamenlabili voccgciniiuqiie implo-
ranles. Alios itcm qui iu precibus perstMerabaut, 
nauus post lcrga scclcraioruni ritu revincii vuiius 
allo niocrore confusos bumi defigcbani, ut qui se 
indiguos jadivarcnl qui ccelum respiccrciil, niliil au* 
sos loqui, nec illam vocem millere , noc prccari, 
Deuinve pra cogifaliouuiii lurba et coiihcicniix ire-
pidalioue el ignominia appcllarc, non halxinUs quid 
ei quomodo dicereut, iiiidequc prccum cxordia du-
ccrenl, icd solam aniinam ralione confiisain men-
lemqoeDeo, pleni lcncbris ct subtili quast dcspc-
raiionc aficcli, represeulanles. Sedcbanl alii buiui 

• · - r 
ώς έπ\ ταίς εαυτών ψυχαίς ώλόλυζον, τήν συνοχήν iu pavimenlo supcr cinerein et saccum, genibusque της καρδίας φέρειν μή ίσχύοντες · οί δέ τή (6) καρ­
δία Ιβρυχον, και τψ στόματι τδν τού όδυρμού ψόφον 
διεκώλυον. Έστι δέ δτε μηκέτι κρατείν Ισχύοντες 
αιφνιδίως ανέκραζον. Είδον έγώ εκεί τινας ώσπερ 
εαυτών έξεστηκότας τω ήθει κα\ τή συννοία έν-
νεούς τινας τή πολλή αδημονία γεγονότας δλους 
έσκοτισμένους, καί ώσπερ αναίσθητους πρδς πάντα 
[καΐτά τού βίου τυγχάνοντας, τψ νοί λοιπδν έν τή 
άδύσσω της ταπεινώσεως χαταδύσαντας, κα\ τψ 
πυρλ τής άθυμίας τά τών οφθαλμών δάκρυα άποτη-
γανίσαντας · άλλους καθήμενους σύννους είς γήν νε-
νευκότας, κα\ τήν εαυτών κεφαλήν αδιαλείπτως 
κινούντας, χα\ δίκην λεόντων καρδίας κα\ ονύχων 

vultum tegebanl, fronlibus bumum ferientcs : alii 
assidue pectus lundebant, anim» susc btainm pri-
mum vilamque prxlcritam ( quam cum virlute tra-
duxerant) rcvocanles. Ex bis crgo alii pavimenlum 
lacrymis inuudabanl, aiii lacryinarum fonle desti-
lult se ipsos diverberabant. Alii lanquam 117 bi 
funere auintag suas lamentabanlur, nec inagniiudi-
neni doloris peclore polcranl coniiii^re. Alii intus 
(leonuni insiar) riigiebant et spiritu fvcmebant, 
scd inlerim strepitum lamentorum reprimebanl, 
quamvis vim dolori» noniiunquain non potucrint 
suslinere, 6ed repcnlo in aperios clamorcs crnpe-
rinl. Spectavi ego ibi quosdam eo corporis babilu 

(εγκάτων] βρύχοντας κα\ στένοντας. Οί μέν έν ρ ac sibi ab ipsis cxcessissent, el allo inoerorc de-
έκείνο;ς άφεσιν εύελπίστως παντελή έπεζήτουν κα\ 
ηύχοντο * έτεροι αναξίους εαυτούς τής αφέσεως έκ 
ταπεινώσεως άφατου κατεδίκαζον, καί μή ίσχύειν 
άπολογήσασθαι τψ Θεψ ανέκραζον. Τινές μέν εν­
ταύθα κολασθήναι, κάκεί έλεηθήναι έδυσώπουν τδν 
Κύριον* έτεροι συντετριμμένοι ύπδ τού βάρους τού 

(α) Male transtulil bunc locum Camalduleiists, 
quatido illa v«*rt»a Ctiinaci εαυτούς εκοπτον iuler-
preialus csl : Sdpsos mherabilUer lamentabantur; 
meiius velue inlerpres : Seiptos disciplinn verbet a-
banU uti ei uos diverberabani; naai κόπτω el δια­
κόπτω nuiiqiiam valei, quod lamentor vel plai^o, 
se<i κόπτομαι, τδ μί JOV κόπτω, verbum nicditiMt 
aliquaiido iliain vim habel, ut plango vei iaYiicniQi-
significel; κόπτω vcl διακό-τω activum nunquan;. 

tixi ad sluporcm animi et aaeriiuiu silc»>iium rcda-
cti esscnt, lenebris animi allissiniis confusos, el ad 
omnia viUE oflicia vclul stupcnles Η cx^onsos : 
cailerum animo ad exlretnum humiiiiatis gradum 
demissos , ei ignc moesliliue lacrymas cliquanics. 
Spcciavi alios qui capilibus in tcnain prounssis 

Adi Grelsernm Ub. i . De diiciplinis, cap. 10. p. G5 
el seq. El Apologclico, lib. i , c. <3, p. 152, De /Ji-
sciplinis Croscornm. 

(b) Noia opcraruin lapsum apnd CamalduloiK.Mii, 
ubipro rci)ionem lugenlium exaraluin rst, ι<·1.;;·ο· 
ii«.ιιι ftigiomiuiu. Χώρα πενΟούντων, v&\ I O C M ^ > * M I 

nfjio lugenlium, nou religionem fugienlinin; qui 
i;t mn iiiulfos auciorum passiin libros o^upavii. 
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inediubaiidi sedebant , csrvicesque assidue mota- Α 
bant, et cx imo pectore ei intniis visceribus rilti 
leonam rugielvatti el ingemis<ebaiit. E\ qtribus alii 
veniam omniuoB dtlicioruin spei pleni petebanl et 
obsecrabanl : alii ee indigitoa vcoia ex allissima 
bumiliiale judicabatit , nec posse pro deliciis suis 
Deo respondere vociferabanlur. Noanulli ut hie 
pamaa darent, ei ibi graliam mieericordiamque 
conseqtierenlur, rogilabant. Alii timiil oncrit coe-
scicolue gravitate depressi, et snpplida seterna de-
precabamur, et iitdignos tt-meii *» caslo sincere 
proclaniabaDt, ei duminodo boc, inquiuot, lat, 
•nficit iiobit. Vidi ittic aniroas huiailes fontritas, 
et onerispoodere deprestas, qiae saxa ipsa verbia 
et voaferaliontbus H g ptecibusque ad Detim 
fasis ad teoxom coimiiiseralionis posscnt flecterc. Β 
Naianlibut quippe pronisque in lcrrani capitibug 
dictitabanl: Ita sane non ignoramue, sed probe 
aovims noo deinctps oroni poetaa et aupplicio 
dignitsimos, ei xierito eanc; nou pouamue eoim 
pr» Mnmero el miiUitudiue peccatorum noitronim 
salisfaccre, etlamsi totus mondos convocaios no-
btscum plangeret. lllud «notii lotamus, illod de-
precatnar, USxd deinceps nnum obte&lamor: Nc in 
futore luo mrgua» xo*, ne&ue tn ira ixa, %ed miscri-
coniaA conipUs aoiif. Satis cnim nobis cst, ei a 
grtviaaima lua eomimraatione ct inexplicabilibus 
et reconditis eupplicii* liberemur. t T l enim omni* 
prorsos pooiia nobis remittatar v Teiiiaqoe donetor, 
peiere noo aodemits; qva fronte emm id audrantus, 
qui voCum sanctum violavimus, el post priroani cul-
parum omnium gratiam pro singulari tua clemenlia 
(aciam taro foede taqmiiiaviimis ? Erai ibi , erai, 
xinici, vere ibi clareque vidcre Davidit ver!»a; spe-
ctare, inquam, afflictoe, ci curvaiox otque ad ttnem 
loiius viue, qni loto die coiilHstati incedebant · β , 
olentibus jam el eorruptia pulrefactisque eorporis 
r icalrfcibas, nt qui nullam corporis curaro habc-
rent, et obliti eranl eomedere panem suuui * et 
poium aqnse lacrymis et lletn misoebant; pulve-
rem et cinerem pro pane comedebani. Ossa cuti ad-
bserebaot et ipafi Unquam Γβηοηι exarueranl": nec 
aliud apod illosaodire erat,qaam hojuscemodi voces: 
Vae, f&miaeris nobis, 119 iteniroquc vaemiserie 
nobis; meriio, nerito; parce, parco, Uomine. Alii D 
damitabaBl: Miserm, tiieerere.;Rarsuealiimi8era-
biliai :Igti<Mce9Domine9 ignosce, aiullasvenixlocus. 
Vldere erat in illit lingaatardeDleselproriiucanum 
ex ore promissas. Alii in graxi solis cslu te cracia-
baol; aUi frigore se lorqucbant; alii coro modicum 
quid aqe* libasaeni, desieruni, tanlum ut ne siii cne-
careatar; alii <mm panem guslaasenl duniaxat, illum 
rurtus procalabMrejiciehant,seindigno>diclilanlee 
qui cibum bumanaoi sumereni, qui bestiarom opera 
exercuissent. Ubi signum apud illos/isua? ubi oiios» 

CLIMACI 76* 
συν2ΐ5οτος ύτςάρχοντ:;, μήτε (7) χολαβΟήναε, μήτε 
τή; βασιλείας Αξιο)0ήναι εΕλιχρινως έλεγον * Κα\ Αρ· 
χετδν ήμιν, φασ\ν, Εχτιν. 'Εωρααα έχει ψυχΑ; (8) 
ταπεινά; [τεταπεινωμένας] χα\ συντετριμμένας, χα\ 
χαταχαμπτομένας ύπδ τού βάρους τού φορτίου υπάρ­
χουσας, χα\ αυτήν τήν τών λίθων αΓσδηαεν χατα-
νυξαι δυναμένας, έπλ ταίς παρ* αυτών πρδς ΘεΙν 
βοωμέναις φωναίς χαλ ^ήμασιν * έλεγον γΑρ κάτω 
είς γήν νενευχότες· Ούτως οίδαμεν, οίδαμεν δτι άξιοι 
λοιπδν πάσης τιμωρίας χαλ χολάσεώς έσμεν, χαλ δι­
καίως * ουδέ γάρ έξαρχούμεν λοιπδν πρδς άπολογίαν 
του πλήδους του ημετέρου χρέους, ούδ* Αν πάααν 
τήν οίχουμένην υπέρ ημών πενθούσαν αυγχαλέσω· 
μεν. ΈχεΙνοδέ μδνον έρωτώμεν, έχείνο δυαωπούμεν, 
έχείνο ίχετεύομεν λοιπδν* Μή τφ θυμφ [σον] έΑέγξης 
ημάς, μιφέ τή ό^γή σον χαιδεύση ημάς. 'Α>λΑ 
φειδομένως, χα\ Αρχετδν ήμίν τής πολλής σου Απει­
λής, χα\ βασάνων ανωνύμων χαι άποχρύφοεν έλευ · 
Θερωδηναι · είς τέλος γάρ άφεσιν αίτήσασδαι, οί 
τολμώμεν. Πώς γάρ οί τδ εαυτών επάγγελμα μή 
φυλάξαντες Αμωμον, άλλά τούτο μετά τήν προτέρου 
φιλανδρωπίαν, χα\ άφεσιν ^υπώσαντας; Ήν έχεί τΑ 
τού Ααυίδ έναργώς δεάσασδαι βήματα, ταλαιπωροΰν-
τας ίδέσδαι ν χαταχαμπτομένους έως τέλους τής εαυτών 
ζωής * δλην τήν ήμέραν σχυδρωπάζοντας πορευομέ-
νους* προσδζοντας χα\ σεσημμένους (α) σώματος 
μώλωπας, χα\ άνεπιμελήτους υπάρχοντας» έπιλαν» 
Οανομένους τού φαγείν τδν Αρτον αυτών · τδ δέ πδμα 
τού ύδατος μετά χλαυδμού χιρνώντας- χα\ σποδον, 
χα\ τέφραν άντ\ Αρτου έσδίοντας · χαλ χεχολλημένα 
έχοντας τά οστά τή σαρχί · χαλ αυτούς ώαελ χδρτος 
έξηραμμενους. Ουδέν ήν έτερον παρ' αύτοίς άχούειν, 
εί μή ταύτα τά βήματα- Ούαλ, ούαλ, οί μοι, οΓμοε, 
διχαίως, διχαίως * φείσαε, φέίσαι, Αέαποτα. 01 μέν 
έλεγον* Έλέησον, ελέη σον* οί δε πάλιν έτι ελεεινέ* 
τερον * Συγχώρησαν, Δέσποτα, συγχώρησον έάν εν­
δέχεται. ΤΗν έν έχείνοκ γλώσσας φλεγόμενος ίδέ­
σδαι, χαι δίκην χυνών τού στάματος προβαλλόμενος. 
Οί μέν έν τψ χαύσωνι εαυτούς έτιμώρουν * οί δέ έν 
τψ ψύχει εαυτούς έβασάνιζον. Ένιοι μέν μιχρδν τον 
ύδατος άπογευδμενοι, έπαύοντο, δσον μδνον μή έχ 
δίψης αποθνήσκει ν * οί δέ τού Αρτου μιχρδν με· 
ταλαμβάνοντες,' τούτον *rJJ χειρλ μακράν Απέ^δι-
πτον, Αναξίους εαυτούς λέγοντες λογικής βρώσεως 
ώς τά τών αλόγων διαπράξαμε νους. Που έν έχείνοις 
γέλωτος έμφάνεια; που άργολογία; που θυμός; 
που δργή; Ουδέ εί έστιν δργή παρ* άνθρώποες λοι­
πδν ήπίσταντο* τοΰ πένθους είς τέλος τδν θυμδν 
άπολέσαντος» Πού άντιλογία; που εορτή; που πα£-
0ησία; πού θεραπεία σώματος; πού ίχνος χενοδοξίας; 
πδύ τρυφης λοιπδν έλπίς; πού οίνου έννοια; που 
όπώρας γεύσις; πού χύτρας παράκλησις; που λά-
ρυγγος γλυκασμός; Πάντων γάρ τούτων λοιπδν έν 
τψ νύν αίώνι ή έλπλς παρ1 έχείνοις έσβέσθη. Πού έν 
έχείνοις μέριμνα επιγείου τινός; πού χρίναί τινα 

·• Paal. νι, 2. · · Psal. χχχνιι, 7. u Psal. ci, 5el ! i . 
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Ανθρωπον; Ούδαμού. Ταύτ» ?4v παρ* έχεί\ο».ς διηνε- ^ fabube ? ubi ftii!iiiiis faror au! 
χω; τΑ λεγόμενα κσ\ βοώμενα πρδ; Κύριον. 01 μέν 
τδ στήθος Ισχυρώς χρούοντες, ώσπερ έν τή τού ου­
ρανό* πύλη Ιστάμενοι, πρδς Θεδν έλεγον * "Ανοιξον 
ήμίν, διχαστά,·Ανοιξον ήμίν, επειδή Αμαρτίαις 
έχλείσχμεν έαυτοίς, Ανοιξαν ήμίν. 02 δέ έλεγον* 

%Κχίφατον τό χρόσνχότ σον μόνον, καϊ σωβησό· 
§9*θα. "Αλλος πάλιν* %Εχίφατοτ τοις έτ σκότη 
καί σχίβ, δατύτου χα6ί\μέτοις ταπεινοΐς. "Ετερος * 
Ταχύ χροκαταΛαβέτωσατ ήμας ol οϊχτιρμοί σον* 
Κύρι*, ότ$ άχοΑώΛαμεν, δτι Αχιγτώχαμβτ, δτι 
έξ*Λ[*)ίχομ9Τ σφόδρα. 01 μέν έλεγον* Εί Αρα έπι* 
φανοί Κύριος τού λοιπού έφ* ημάς * έτεροι δέ * ΤΑρα 
διή.1&*τ ή ψυχή ημών τό χρέος τό άτνχόστατοτ ; 
•Αλλος· "Αρα χαραχΛηΟήσεται Κύριος τού Αοι-

7Τβ 
ira apud qoos jam 

netciebatur iiirum adbuc inter bomines υΙΙαι essei 
i n i IOCXU? adeo luclas seiernus omnem in illi» inre 
mottitn exsiinxerau Ubi verborum coucertatio? ubi 
fertse? ubi niiuia loquendi libertas? abi cura corpo-
rift?obt vesitgium vaoae gloriat? ubi dciocep* deU-
ciarom apes? ubi do vino cogitatio? ubi vel pomt 
gtistatio ? obi colin» et o l l* solauuin? ubi gtil* ille-
eebra? omniam boram dcineeps in omni presenii 
viia spes ap*4 illos pcnittis tabiala ci deteta erat. 
Ubi cura inlcr Hl«>* ulla remm fcxpjanartim ? xbt ju-
dicaudi qucfxcnnqtie atium Itbido? Nxaquain. Sed 
hecapod illoa pcrpetao iageminabautur, bme ad 
Domiraom illi Tociferabanlar. Alii qaippe pectns 
gravitcr lundeittea, perinde ac si ad cceli rUareni 

χού έρ' ημάς; Αρα αχουσόμεδα αυτού λέγοντος ήμίν Β liniiita ad Domiaxm damitabaot: Aptri nobit, Jx-
τοίς έν δεσμοίς Αλύτοις* ΈξέΛθετ8' καϊ τοις έτ τφ 
άδη τής μετανοίας· Συγχωρήθητε; Άρα Β\σήΛΘ*τ 
4 χ^χενγή ήμύτ βίς τά ύτα Κυρίου; Πάντες δέ έκά-
δηντο Αελ έν δφδαλμοΤς αυτών δρώντες τ·,ν θάνατον, 
χαλ λέγοντες * ΤΑρα τί τδ Αποδησόμενον * άρα τίς ή 
Απδφασις; Αρα τί τδ τέλος ημών; Αρα Ιστιν Ανάχλησις; 
Αρα έοτι αυγχώρηαις τοίς σχοτεινοίς, τοίς ταπεινοίς, 
τοίς χαταδίχοις; Αρα ίσχυσε ν ημών ή δέησις είσελ-
•είν ενώπιον Κυρίου; ή Απεστράφη δικαίως τετα-
πεινωμένΐ| καλ χατησχυμμένη; Αρα δε είσελθούσα, 
πόσον έξευμενίσατο; ποσόν ήνυαεν; πόσον ωφέλησε; 
πδσον ένήργησεν; επειδή έξ (9) άχαθΑρτων στομάτων 
χαλ σωμΑτων Ανεπέμφθη, χαλ ού πολλήν τήν ίσχύν 

4**> 120 a P ° r i nobit, qaando tiobis ipsi percatis 
noatrie forcs coeli occluaimtis, apcri nobis. Alii di-
Cliiabaitl: Oitexde uobii soloiti faciem t«am, el aa/rs 
trintu* n . Alitis : lUxminore Αιε mtoerts fat tx f*-
ueMt ei umbra moriu uitnl **. A I N I S : Ciio antici» 
fBKl not mhericordiw ixa% lhmine, quoniam perii-
Μκε, axia aVfperorimai, amia defechami waU*iT. 
Alii dicebam : An Dominua ilerum apparebii avpt*r 
noa? Atii vero : Nxm uaaiiwil axixta aourm afuam 
dehiii infolerabiitm*! A&ius : Num comioiabitur 
ihminui iurum $uper xoi ·» ? Paiaaae axdietxus 
LVomiaam dicenieM uobia vixcolis ftooolubibbus 
aflrictis : Exiie; ci qxi in carccre pcaniiexti^ tede* 

κέκτηται. ΤΑρα είς τέλος διήλλαξε τδν χριτήν; Αρα ^ tis, Laxamini adelictisM. Αχ pemrami ctamor x#-
μεριχώς; ίρα χατΑ τδ ήμισυ τών μωλώπων; μεγάλοι ' $ur ad oure$ ejui91 ? Onnes porro waaiubanl prm 

otulis semper mortem deligentes. Ecquid, inquic-
banl, nobiscura fiet ? qot aenteniia in nos profc ro-
tur?qnis finisviue nostrx? Eriloe reditus abcxsi-
lio iii coeletlcm patrian? Eriine apeo veni« tenc-
bris coofuaie, abjectit, reis? poittilne deprecaiia 
nofttra adconttpccitim Domixi perveiiire? An roerito 
rejeciaest, abjccta et eum ignominia rvpudiala? 
Utmm admissa potuit aliquanluluoi judicem pla* 
Care? quantum proieciif quaiilum profait? qaid ef-
feeit ? qaando ex imparo ore cC corpore cffusa est, 
noo magnara profecio vim haboerii. An judieem 
aobis peiiliut re^nciliavil ? an parum cl aliquaniu-
kiin duntaxat? An dimidia vnlaerum pars iautum 

γαρ ούτοι όντως, χαλ πολλών Ιδρωτών χαί μδχθων δεδ-
μενοι/Αρα έπλησίασαν ήμίν οί ημών φύλακες, ή έτι 
πδ^^ω Αφ* ημών ύπάρχουσιν; Εκείνων γάρ μή έγγ·-
(δντων πρδς ημάς, πάς δ κδπος ημών άνο>φελής χαλ 
Ανονητος · ού γΑρ έχει δύναμιν πα^ησίας ή προσ-
ευχή ημών, ουδέ πτερδν χαθαρδτητος είσελθιίν πρδς 
Κύριον, εί μή τί γε οί άγγελοι ημών προσεγγ ί Μ ν τ «€ 
ήμίν, ταύτην λαδόντες Κυρίφ προσενέγχωσιν. Οία 
δέ [ΟΙ δέ] πολλάκις χαλ πρδς Αλλήλους διηπδρουν, χαλ 
έλεγον ΤΑρα, Αδελφολ, Ανύομεν,ίρα τυγχΑνομεν τής 
αίτήσεως; Αρα δέχεται πάλιν; Αρα ανοίγει; Οί δέ 
έτεροι πρδς ταύτα απεχρίναντο * Τίς οΐδεν, ώς είπον 
οί Αδελφοί ημών οί Νινευΐται * Μή πως μεταμεληθή-
αεται Κύριος; Κα\ χΑν της πολλής κολάσεως λυτρώ- Ι> curala : nam ingemia profecio multo ainlore et 
σηται ήμΑς, δμως ημάς τδ έφ* ήμίν ποιήσωμεν. Καλ 
έάν Ανοίξη. εύ χα\ καλώς * έπε\ εύλογητδς Κύριος δ 
βεδς, δ άποκλείσας ήμίν δικαίως. Πλην (10) έπιμείνω-
μεν κρούοντας, έως τέλους της ζωής ημών · ίσως τή 
πολλή ημών Αναιδείφ Ανοίξει ήμίν. Αιδ χαί εαυτούς δι-
εγείροντες, έλεγον* Αράμωμεν, Αδελφολ, δράμωμεν * 
δρδμου γάρ χρεία χα\ δρδμου, επειδή τής καλής 
ημών συνοδίας Απελείφθημεν * δράμωμεν μή φειδδ-
μενοι ταύτης της βυπαράς χαλ μοχθηράς σαρκδς 
ημών* Αλλ* Αποκτείνωμεν αυτήν, ώς άπέκτεινεν 
ήμΑς, ώσπερ χα\ έχοίουν οί μακάριοι υπεύθυνοι. Έν 

ingcnti laboreegcnt. 121 N u m sngeli caaiodesad 
nos latidem rediemal? aii adbuc procul a nobis 
absuni? Nam quandiu illi dedigoaxlur adnosacce-
dtre, omnis conaius et Uibor nosler inanis Η inu-
tilia 4vsi nobis : necenim apetett libertaiit, nec vim 
€0»fideiiiue babeU preces oostne, nec castnm afa-
rvm reinigium,quibos evoiare poasiot ad Doiuinum, 
nisi augeli notiri nobis ileruro familiares has a no-
bis obUtxs Domino repfttsenlent. Alias saepeuu-
mero aabdobitaDtet inter ae qasrebani, Proficw 
isus aliquid, fratres? potiemttrne volo nostro ? Ad-

·» P i t l . L X X I I , 10. · · Luc i , 79. i T Paal. L U T I H , 8. · · Ptalcxxm, 5. ·» Job. X L I I , I I . ·» I&a.u^ 
ι ι · " J o b . x u , a d . 
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ntiilitne prcccs noslras iterum? ileruinne aperit j 
iiobis? A J qiue a l i i : Quis, iitquiunt, novU, ut olim 
fialres noslri Niuiviise d icebanl 9 9 : An convertatur 
ftominus, c l ab immani illa pocna nos liberet? U l ut 
s i l , nos uoslrum faciainus officium. Et si quidero ape-
rucril nobie, bcne est. Sin aliud visum i l l t ; nibilo-
minus benediclus Dominus Dcus, qui merilo nos 
exclusil. Eniinvero peisevereinus pulsando nsque 
ad iinem vilae «ostrac, fortasse propter imporluni-
taiein et impudentiam uostram aperiet nobis. 
Ergo se ipsos cxcilaudo diccbani : Curramus, fra-
ires, currainas. Opus cst enira cursu, el cunlen-
lissimo cuisu, quaodo sanctam socielalem nostram 
descruimus. Cunamus, neque inipuro ct asrtim-
noeo corpori noUro parcamus, scd maciemus car- ^ 
itcm nostraui, qucmadniodtim illa mactavii animas 
noslras : quod el faciebanl beaii il l i ad illum carce-
rem damnaii. Erat videre in illis gcnua, qua» cx 
assidoa gcniculalionum consueludine callum ob-
duxerant: oculos exesos el dcpiles, aliosque in 
sinus capilis recedentes : genas 1 2 2 babebanl 
saucias, c l ardore ferventium lacrymarum adustas : 
vultusque pallenies el cmaciaias facies, niliil a 
morluis, ai conierres,differeiiles; pcclora plagarum 
iciibus Hveritia, el e crebris pugnorum vcrberibns 
rruenta, sanguinift ex pectore rejecla spula. Ubi i l -
ltc fociii» qtiicli posilus? ubi mundities, el adver-
sus frigora veslis iiiuiitmenliini? Rtipta cl lacera 
oiunia ct iiiquinata, aordibusqne vcrmirium scaten-
tia. Nilii l ad horura patteiuiam obsessorum a d « - < 
monibus vexatio; nihil niorluonim luclus; nibil 
in exsilio dcgcnlium calamitas; nibil supplicium 
parricidarum; uihil revera itlorum poenae, et infli-
cla lormoiita ad volunlariam borum casligaliouem 
Η carniflcinam. Rogo, fraires, nolile puiare me 
vobis fabulas narrare. Rogabanl il l i saepe cxiinium 
suiim modcralorem cl judiccm, paslorem, inquam, 
el angcb-TU inler bomincs vmaniem , et pelebant 
uti collutn numeUis et caeieris, manicis bracbia con-
giringereniar, pedes lippo et roborc reorum rilu 
inclndereiiitir, nec pnus inde expedirenlur, donec 
sepulr.ro iitfcrretiiar, imo nec sepalcro se digna-
baniur. Noquaquam cnhn, nequaquam reltcebo, el 
b&nc vere sanctorum illorum ndserandam bumilt-
latem, ei bumdliinam in Deom cbaritatem ac poe* 
uiltid.nem. Quando ergu aliqui per morlem ad Do-
inimiui craut proferiuri, ad incxorabilc judicis Iri-
!.i:nal $i.<4endi, tuin ox inclylis illis in loco illo poe-
nil-i liai dc genlibus civibus, quando quis ex illis se in 
1 2 3 val^itidinario deposiium videbat, praesidcm 
uliiin eximium per jusjurandum rogabal, ne se 
commiini bominum scpultuia dignaretur, sed more 
-rrcudum , vel in flumen abjiccrel, vel feris in agro 
d<voraitdu?ii exponeret. Quod borum antistes, pru-
dci.li-v ltnnen, prer.ibus illoruin obscculus saepcnu-
. i . : M : Irrii , jussilquc omni cxsequiarum, r l precum 
fu.;cl rium lioiiore privalos ioras projic». Sed cnini 
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έχε£νο».ς έωρατο γόνχτα έπεσχληχότβ τψ πλήθει τών 
μετανοιών * oi οφθαλμοί έχταχέντες χα\ ίσω που ε!ς 
βάΟο; δεδυχότες · τριχών άπεστερημένοι, παρειάς 
κεκτημένο: (!!) πεπληγμένας, και περιπεφλεγμε'νας 
τή ζέσει τών πολλών δακρύων * πρόσωπα καταμε-
μαρασμένα κα\ ώχρα, μηδέν έν συγκρίσει νεκρών 
διαφέροντα · στήθη ταϊς πληγαΐς άλγούντα κα\ αιμά­
των πτύελοι έκ τών έν τψ στήθει πυγμών εκπεμ­
πόμενοι. Που ήν εκεί στρωμνης κατάστασις ; που εν­
δύματος καθαρότης ή στερεότης; Άλλά δ ιε^ηγμένα 
κα\ ^υπώντα, κα\ ύ-δ τού φθειρός έπι κεκαλυμμένα. 
Τί πρ6ς εκείνους ή τών δαιμονώντων κακοπάθεια ; 
τί ή τών νεκρούς πενθούντων; τί ή τών έν εξορία 
διαγόντων ; τί ή τών έπ\ φόνοις καταδίκου ; Ουδέν 
δντως ή εκείνων βάσανος, κα\ τιμωρία ακούσιος, πρδς 
τήν τούτων έκούσιον. Καλ μή μύθους τά είρημένα 
λογίσησθε, ερωτώ, αδελφοί. Έδυσώπουν πολλάκις τον 
κριτήν τδν μέγαν εκείνον, τδν ποιμένα λέγω , τον 
άγγελον έν άνθρώποις · καλ παρεκάλουν σίδηρα καλ 
κλοιά έν χερσλ καλ τραχήλω περιΟέσθαι * καλ τούς 
πόδας έν τψ τών πασχόντων κατασφαλισθήναι ξΰλω, 
καλ μή πρότερον εκείθεν λυθήναι, άχρι λοιπδν τδ 
μνήμα διαδέξεται, πλήν ουδέ τδ μνήμα. Ού μή γάρ, 
ού μή κρύψω ουδέ ταύτην αυτών τών μακαρίων δντως 
ήλεημένην ταπείνωσιν, χαλ συντετριμμένην πρδς 
θεδν άγάπην καλ μετάνοιαν. Μέλλοντες τοίνυν προς 
Κύριον πορεύεσθαι, χαλ τώ άδεχάστψ βήματι παρ-
ίστασθαι, χαλολ εκείνοι τής χώρας τής μετανοίας πο-
λίται, όπηνίχα τις αυτών έν τώ (12) παντλ έθεώρει 
έαυτδν, τούτο διά τού προεστώτος αυτών έδυσο>πει 
μεθ' δρχων τδν μέγαν, τοΰ μή καταξιωθήναι αύτδν 
άνθρωπίνης ταφής, άλλά άλογου, ή έν τψ (5είθρψ 
τού ποταμού, ή έν τψ άγρψ τοίς θηρίοις παραδοθήναι · 
δπερ πολλάκις καλ ύπήκουσεν [έποίησεν ύπακούσας] 
ό τής διακρίσεως λύχνος, ψαλμωδίας τε πάσης χαλ 
τιμής έστερη μένους έξοδιάζεσθαι κελεύων. ΟΓον δέ 
καλ τδ θέαμα φοβερδν Χαλ έλεεινδν τής εκείνων εσχά­
της ώρας · οπόταν γάρ οί συγκατάδικοι τδν προπο-
ρευόμενον τελειοΰσθαι. μέλλοντα ήσθοντο, έτι τού νοδς 
ενωμένου περιεκύκλουν καλ διψώντες, καλ πενθούν-
τες έλεεινοτάτψ ήθει καλ σκυθρωπώ λόγω τήν κεφα­
λήν σείοντες την εαυτών [τάς εαυτών κεφάλας], ήρώ-
των τδν έχλείποντα * χαλ χαιόμενοι τή συμπαΟείφ τή 
πρδς αύτδν έλεγον · Τί έστιν, αδελφέ καλ συγκατά-

1 δικε, π ώ ς ; τί λέγεις ; τί ελπίζεις; τί ύπολαμβάνεις; 
"Ηνυσας έκ τού (13) κόπου τδ ζητούμενον, ή ούχ 
ίσχυσας; "Ηνοιξας, ή υπεύθυνος έτι υπάρχεις; 
έφθασας, ή ούκ επέτυχες; Έλαβες τινα πληροφορία ν, 
ή άδηλον έχεις τήν ελπίδα ; Εϊληφας έλευθερίαν, ή 
κλονείται καλ αμφιβάλλει έτι δ λογισμός; 'ξίσθου 
τινδς έν τή καρδία φωτισμού, ή έσκοτισμένη έτι χο\ 
ήτιμωμένη υπάρχει; Έγένετο τις έν σολ φωνή 
γουσα ένδον Ίδβ ύγιης γεγονός- ή , Άρέωντοί 
σου αϊ άμαρτιαι · ή , Ή χίσης σου σέσωκέ σι; 
ή άρα έτι εκείνης άκούεις της λεγούσης · ΛΑποσιρ4-
<ρ)\τωσαν οί άμαρτωΛοϊ είς τύν φδι\ν · καί· άήσατ* 
χείρας κα\ πόδας* κα ί · 'ΛρΟήτω ό άσεβης, ϊνα 

9 9 Jon. i iJ . 9. 
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μή ϊδχι τήτ δόξαν Κυρίου, Ί» λέγεις Απλώς, Α cxirema viUe bora cuipiam itniiiinciil?, ium v r .o 
Αδελφέ; είπε ήμίν, δυσωπούμεν, tva και ημείς γνώ-
μεν, έν ποίοις μέλλομεν ΕτεσΟαι * αού γαρ λοιπδν δ 
καιρδς έκλπίσθη. κα\ άλλον ούχ εύρήσεις έτι ε'ς τον 
αιώνα. Προς ταύτα, οί μέν τ£ν κοιλωμένων, ΕνΛο-
γτ\τί>ς Κύριος, άπεκρίνοντο, δς ουκ άχέστησε την 
χροσενχήνμου, χαϊ τό έΆεος αυτού άπ* έμου. 01 
δέ πάλιν · ΕνΑογητύς Κύριος, &ς ονχ έδωχεν ήμος 
είς 0'\(αν το7ς όδονσιν αυτών, 01 δέ εκείνο εν-
ωδύνω; έλεγον ΎΑρα διέΑϊηή ψνχή νμών τύ ΐ'δορ 
τών πνευμάτων τού αέρος τίν άνυπόστατον; Μή 
θα^ούντες άκμ^ν, άλλα άποσκο-ουντες τί έν τ;Τ> 
λογοθεσίω έκείνφ γίνετα:. "έτεροι δε τούτου ένωδυνη-
ρότερον άλλο άπεκρίναντο, και έλεγον · ΟύαΊ ψυχή, 
τή μή φυλαξά?η αδ επάγγελμα άμο>μον, έν TJ ώρα 
ταύτη κα\ μόνη γνώσεται τί αυτή ήτοίμασται · ίγώ 
δέ ταύτα έωρακώς τε παρ* έκείνοις κα\ άκηκοάς, 
μικρού δεϊν εαυτού άπογινώσκειν έμελλον, όρων τήν 
εαυτού [έμαυτου] άδιαφορίαν, και συγκρίνων ταύτην 
πρδς τήν εκείνων κακοπάθειαν. Οία γάρ ή ν κα*. αυτή 
ή τού τόπου κατάστασις καί κατοίκησις; "Ολη σκο-
τεινή, ολη δυαώδης, ολη £υπώσα κα\ αυχμηρά. Φυλα­
κή γάρ κα\ καταδίκη ευλόγως προσο>νόμαστα·. · ώς 
κα\ αυτήν τήν τού χώρου Οέαν μετανοίας πάσης κα\ 
πένθους ύπαρχε ι ν διδάσκαλο/. "Αλλά τά έτέροις 
δυσχερή κα\ άκατάδεκτα, τοίς έξ αρετής κα\ πνευ­
ματικού πλούτου έκπεπτωκόσι προσηνή κα\ εύπα-
ράόεκτι τυγχάνουσι. Τυχή γάρ παρρησίας προτέ-
ρας έστερημένη, κα\ ελπίδος απάθειας έκπεσούσα, 

s uale, et qtiam ircmeudum miserandumqiK: spr-
claculum videres. Nam quamlo socii poeiiiiciitia*, 
alii;uom pwccdercse ad morltun scnsciv, sibi adhuc 
pra^sciileui el seniienlcin, onuics in orbem ciiciim-
slabant, siliquc icsluanles et iuclu moDreutos , ar-
denlesque dcsidcrio miscrabili oris babitu, trisiiipie 
scrmone capila agilaules , jam dcfkifiilfm *uu>ma 
comimsrraiioiic proscculi cogiiabaut: Quid e s l , 
frater et commililo noslcr, qtiomodo babcs ? qiiht 
riicis ? quid libi spei sup^resl? qird aenlis ? assi1-
cutusne €$ qtiod taulo laboie qtia?*isti ? an liondum 
etiam? Iiignissus es μοι lum saluiis, au udiitic flu-
Huaiis aniimi? alligisii inriam, au rrnsiϊ? Con-
cepibtiric cerlaiu vcni ι; sp.un an adluic ir. ancipiti 

^ salus lua pendet ? doiialusiic es libi rialc, an adliuc 
lumu^uaiihir, ct lorqiu.Mit le cogilaiioues Utse ? 
illusiraiane mens lua ist coclesii luiuine, an adbuc 
confusa lencliris, et iguoiiiiiiia baiicl iu nocte? 
accopistine vocero aliquam libi in cord* respondun-
tem : Ecce$anm faclut, e*9%; aut, Remiuuniur tihi 

peccata lua ' · ; aut, Fidei tua te talvum fecii 9 1 ; 

aul, fortasscillam terribilciu adfiuc senleuliain aud s, 
124 Convertantur peccaioret in infernum 9 6 ; e l : 
Ligaie munus tt pedes ejus 9 7 ; : Tvllainr impiut, 

ne videat gloriam Domini9t. Quid rcspondes oiuni-
no, fralor, dic nobis, obsecrauitis te, ut et nos 
sciamus, qua: nos sors cxspeciei. Tuum quipp* viljc 
lonipus jamcflluxit, quod in omuem a:terniialem non 

καλ σφραγίδα άγνείας διανοίξασα, καί πλούτου χα- ^ reililul Ad haic alii morieutium di \ere: Beuediclus 
ρισμάτων συληθεί σα, θείας τε παρακλήσεο*; άλλο 
τριωθείσα, κα\ συνταγήν Κυρίου άθετήσασα, πυρδς 
καλού δακρύων ψυχικών άποσβεσθείσα, κα\ τή τού­
του μνήμη πληττόμενη, κα\ ενωούνο>ς νυσσομένη, 
ού μόνον τούς προειρημένους πόνους μετά πάσης 
καταδέςεται προθυμίας, άλλά καί έαυτήν άναιρείν 
εύσεδως δΓ ασκήσεως έπιτηδεύει · εί άρα κα\ ξστιν 
έν αυτή έγκατάλειμμα σπινθήρος αγάπης, ή φόβου 
Κυρίου. Οίοι δντως ύπηρχον οί μακάριοι ούτοι · 
ταύτα γάρ έν ( 1 5 ) νψ έχοντες, και ύψος ού έκπε-
πτώκασιν είς νουν λαμβάνοντες, έλεγον Έμνήσθη-
μεν ήμερων αρχαίων, τού πυρδς εκείνου τής ημε­
τέρας σπουδής. "Αλλοι πρδς τδν θεδν έβόων Πού 
είσίτά έΛέη σου τά αρχαία, Κίριε, ά έδειξας 

Dowiuus oai non nmovit oraliouem meam, el miseri-

cordiam tnam α me,e. A l i i vero ileiuiu : Benedi-

clus Dominu* qui non dedit nos in capnonem denti-

bus εοτιιηι99. Alit auten» adniodwn dolenier rcspon-
dobanl: Forsiian pcrlraiisivii auiroa noslra a . i i a -
nim potcsialuro iiilolerabilem aquam 1 ? luccrli ad-
Iiucsalulis ei auxie cogilanies, quid ia il.o ire-
mendo judicii tribunali iuluruni essol. Ai i i vero 
imiko boc Iristius rcsponderunt : Va?, iuquiebam, 
aniniae, quu; voli sui proressionem non iuviolatam 
custodivit; bac in bora et soia expericiur quid i l i i 
sit pnralum. HSRC ego cum apud illos coram spe-
classcui c i itudisscm, parum abfuit qidn nicain ne-
gUgeiHiain cum iUoriun paiieaiiaeladliclioniMoin-

τή ψυχή ημών έν τή άληθεία σου; Βένήσβητι τον U parando, despcrarem. Nam qualis ιιοιι erai ipsiiir 
όνειδισμον xttl τών μόχθων των δούΑωνσον' (16) 
έτερος · Τίς άν με βεΐιχ χατά μήνας ή;ιερών τών 
έμπροσθεν, ών με έϊύΛαττεν ό θεός, δτε ηύ-

ό Λύχνος τού φωτός αυτού νπέρ χεφαΛής 
τής χαρδίας μον ; πώς τε τών προτέρων αυτών 
εμνημόνευον κατορθωμάτο>ν, κα\ ταύτα δίκην νη­
πίων (α) τεθνηκότων [θρηνούντων, vel τέκνων] άπ-

·* Joan. ν , U . 9 h l latlb. ΪΧ. 5. 9 9 Lnc. χνιιι, 12. 
4. * Psal. L X V , 20. 9» Psal. cxxiu, 6. 1 ibid. 5 

(α) Omaia Grxca exemplaria mss. Iiabcnt, νηπίων 
τεθνηκότων, scil morlui nou ploranl. Proiiidc res-
ciipsoriin p no νηπίων τεθνηκότων, νηπίων τέκνων 
(vocantur enim νήπια τέκνα) vel θρηνούντων scl 

loct aspeclus habitaiio ! Tuta doinus obscu.a < ( iv-

nebiicosa, tola olt-nscl ioiens» tola sordid.i ci>qi: -
lida, CaYccr eniin ci (!amnalorurn crgasiuluiii , it;>n 
immerilo appcllata esl. Adco ul sobus \o< \ co.jiem-
plaiio spccialorem ad poenilentiam ei luciuiii inci-
taret. Enimvero qux aliis 125 g r a v » a iutolcra-
bilia vidcnlur , hxc i i i > qai virtutis ei foelrstium 

9 9 Psal. ix, 18 9 T Matih. xxn, «5. 9 9 P*al. XMT. 

τέκνωνniagin a r r i d f l , cui s c i ip lura , similiin •«· \<H s 
i»l syllab.iriiui f.i'»«Ί : a<i> il, qnod νήπιο., \<»\ mo-
LiliS fii, ui ν ή - Λ ς π-.Τς, ι U . 
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S. JOANNIS CLIMACI T T S 
ftoertiit!, prona iactliaqoe Α ωδύροντο, xa\ έλεγον [ Απωδυρόμενοι έλιγου ] · Πού 

swil. β prompie suscipienixr. Anima quippe, 
<pue l priori Det fatuitiaritato ei Adttcia repulaa 
ett, ot spe beatx* tranqtiillttatU rectiperanda cic i -
dil, f ignx»qii« castiiati» violavit, ei Ihcsauro tlivi-
nanifli gratiaram •pobala etl t cotlesliquo rotiso-
lationo privata, pactum Domini rescidit, et ignem 
pr*«tanl«:u lacrymarum apirilaaliumexstiniU, doni 
bornm otbiuum memoria percelliltir, ei ingenti do-
lore tancinata eonvulneratar, non aftlam eummtnio-
ratas atipra laborca promptisaime ftuscipit, sed 
scipsam religiom exerciutionibas pio macure co-
jiatur. Si taineu «11« senl in illa reiiqaia, Η scin-
tilla? divint amori» ac limoris Domitii. Tales erant 
reipsa beaii isii. Hrc emro animo versaatee, ei al-

ή «ης προσευχής καθαρότης; που ή ταύτης πα£-
0ησίι; που τδ γλυκύ Αντ\ πικρού δάκρυον; πού 
(17) έλπλς τής παντελούς Αγνε(ας παλ χαθάρσεως; 
πού ή προσδοκία της μακαρίας άπαθείας ; που ή 
πρδς τδν (18) ποιμένα πίστις; που ή τής αύτου προ*· 
ε υ ΧΉ t v ή ^ ϊ ν «ύεργεσία [ενέργεια]; Άπόλωλ* 
ταύτα πάντα * χαλ ώσπερ μή φχνέντα, έκλέλοιπεν • 
χχ\ ώς μή ύχαρξαντα, ήφανίσθηααν χαλ 4/χετο. 
Ταύτα μέν λέγοντες χα\ θρηνούντες, οΙ μέν, δαι­
μόνων ηύχοντο* οί δέ τή ίερ$ περιπεσείν νόσω, έδυσ-
ώπουν τδν Κύριον οί μέν τά; δψεις ΑποΟάλλειν, 
χα\ έλεέινδν προχείσθαι θέαμα * οί δέ πάρετοι γενέ­
σθαι, χα\ μδνον τών έχεί μοχθηρών μή πειρασδήναι. 
Έγώ δέ, & φίλοι, λέληθα έμαυτδν έν τψ έκείνψ 

tUsimom virlolit gradum, tx quo delapti sunt, · έμφΟοχωρών πενθεί, χαί δλος τψ vot συνηρπάγην, 
apad ae repulanies, idenltdem dicebant: Memorati 
tumut dierum anliquorum *, ardeolisque illiits vir-
Ixtis oostra. Alii ad Deam clamitabaut: Ubi εχχί 
numkoriimtum αχίίσχατ, Domim*, qrm ostendt* 
sti iti veritate laa ania* noilrx ? Jftmor etlo op-
ρτοδίί #1 iokori$ iervomm iaorxm \ Alios, Qxit x§# 
pox#f jeevxdxm ιχιιιε** dierum prtoroM, σχιδχε rx-
«fodteAal me Deu$t quando $ple*debat Imcerna /x-
minU ej*% $*per caput cordis mti e . Alque tk prbim 
aancuorts vtlatittdta in nemoriam revoctbaal, l££ 
et rita iafioceatiam parvutonrai plorabuodi dicebaid: 
Obiprotfln Dox4raniA manditia? ubi per banc cum 
Deo famiUarUas el fidxcta Τ ubi duloea |iro aroa-
ria lacrym Τ obi tpea perfeciiftftims caatifatit el 

χατέ/ειν έμαυτδν μή δυνάμενος. Άλλ' έπαναχτέον 
τδν λδγον. Τοίνυν προσμείνας έν τή φρουρά έπλ ημέ­
ρας τριάκοντα, επανέρχομαι δ άνυπομδνητος είς 
τδ μέγα χοινδΧιον πρδς τδν μέγαν. Ό δέ θεα -
σάμενδς με, ώσπερ ήλλοιωμένον όλον χαί έξεστη-
χδτα, έγνω δ πάνσοφος αλλοιώσεως τδν τρόπον χαί 
φησι * Τί έστι, Πάτερ Ιωάννη; Έώραχα; τους τών 
χαμνόντων άθλους; Έγώ Ιέ έφην· Καλ έώραχα. 
Πάτερ, χαλ τχθαύμακα, χα\ μεμαχάριχα έγωγε τους 
πεπτωχότας, χαλ πενθούντας, δπέρ τους μή πεπτοπ 
χδτας, χαλ εαυτούς μή πενθουντας * δτι διά πτώ­
σεως άνέστηααν Ανάστασιν άχίνδυνον. 'Ο δέ, Ούτως 
έχει, φησί* χαλ διηγήαατο ή Αψευδής αύτου γλώττα· 
"Οτιπερ, φησλ, πρδ δέχα χρόνων, είχον 6δε άδελφδν 

ν··«Μ,|#, fJT*™" * — "Α ' — « " Τ " - -

r - . - , ™ - . w~. ™-.~ πάνυ σπουδαίον xa\ εργάτη ν, χα\ τοιούτον ώστε μι 
libiiis ? ubi fidea erga pattorem ? ubi vis Η efficacia 
precum ejtif in nobisTEvanuerc, periere hmc omnia, 
el Uitquam nunqnam vi«a,ei qoasi nunquam omnino 
fraisieBl, defeeeruMt, delela sotiletexstincia. Atqao 
hmc proloqaexlea plorantesque optabani, abi a malo 
daaooeoceopari et torqaeri;alii Doroinuai precabatv 
t«r, ali aoorboeomiualiaea epileptia corripereoiar: 
alii obcscari, et fojdum naiseraDduaiqoe natune 
•KMialnim, paTtemom tc speciacalom fieri capie-
Wot : alii nervoram tlupore percati, ei paraljii 
dlaaolvi, da»a»odo ue futora inferoram suppbcia 
exporiri cogerenlxr. Ego xero, amici, netcio qoo 
pacto libena votent ia Ulo lucias ergatiolo detenlas, 

δρώντα αύτδν, ούτως τψ πνεύματι ζέοντα, τρέμειν 
δπέρ αυτού τδν του διαβόλου φθδνον, μή πως τώ 
πολλψ δρόμψ χρυσχόΫη χρός Μΰοτ τότ Λόδ*· 

δπερ τοίς οξέως βαδίζουσι συμβαίνειν πέφυχεν * δπερ 
χα\ γέγονεν. Είτα Ανέρχεται πρός με , εσπέρας βα· . 
θείας, δείχνυσι τδ τραύμα γυμνδν * ζητεί έμπλα-
στρον (19), αίτείται χαυτήρα, θορυβείται σφοδρώς. 
Είτα έπε\ Αξιος συμπαθείας ήν, δρφ μή πάνυ αυτό) 
αυστηρή τομή τδν (ατρδν χρήααα9αι βουλόμενον, 
ρίπτων έαυτδν είς τδ έδαφος, επιλαμβάνεται τών 
ποδών, λούει Ιχανώς τούτοις τοίς δάχρυαιν αίτείται 
χαταδίχην έν { έώραχας φρουρά · Αδύνατον έβόα μή 
έχεί με πορευθήναι. Είτα βιάζεται εδο^ελαγχνίαν 

«ici penitas tam oblitut, et ationiuis quaei a poie- & Ιατρού μετενεγχείν είς Αποτομίαν, τδ σπάνιου έν να* 
•Ule iueniis prm ttopore totos excesal. Sed enim 
revoeanda est, aude digressa eat oraiio. Cum ergo 
ID illo carcere ad Ineeaimuni osqoo dicm moralut 
ctscm, iliis prorsu* disaimUis el niuiine ferendtis, 
ad ittelylam ilbtd ccenobiam ei aiagnaiQ prssuleoj 
reveravs aam. Qai me intaitas, ctiin aliam 
prorsus a prioro el velut aiionitaai avocaiaroqaea 
reuKilMi» vidcret, facik rationem causamque sluporit, 
ulpole 6apicnii}>aimus, asaecatai: Quid esl, inquit̂  
pal< r Jojnncu Τ VidUlinc esiixie Uboranlium cer-
laoiina? Et vtdi, inquain, PaU»r. cl drmiratus, 
beatiores preJicavi cos, qui Inpsi MIIIC, ct suas 

σούσι χα\ παραδοξότατον * χαταλαμβάνει θάττον τους 
μετανοούντας, γίνεται χοινωνδς χαλ συναλγδς. Πλη­
γείς οδν τήν καρδία ν ώς ύπδ ξίφους τής δν Αγάπην 
θεού λύπης, τή όγδό^ ήμέρφ έκδημεί πρδς Κύριον, 
αΐτησάμενος ταφής μή τυχείν. Έγώ δέ αύτδν χα\ 
ενταύθα ένήνοχα, χα\ τοίς πατράσι συντέταφα ώς 
Αξιον * διδ κα\ μετά τήν έβδόμην (20) δου)ιχήν, τ|^ 
δγδόη λύεται ελεύθερο; ήμερα. Έστι δέ τις έχείνο 
γνούς έναργώς, μή πρότερον αύτδν τών ευτελών χαλ 
^υπαρών μου ποδών άναστηναι, πρ\ν Θεδν έξευμε-
νίσασθαι - χαί ού θαύμα - πίστιν γάρ έν καρδία της 
πόρνης εκείνης άναλαβών, τοιαύτη χα\ αύτδς πλη-

• Pml CO.II, 5. · Plol. ιτχτνιιι, 50. * ibid. 51. · Job i i t x , 15. 
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ροφορίχ τούς έμού; ταπεινούς πόδας κατέβρεξε -
Πάντα δέ δντατά τφ χιστεύοντι, δ Κύριος είρηκεν. 
ΕΙδον ακάθαρτους ψυχάς περί Ερωτας σωμάτεον έμ-
μανώς μαινόμενος* και δή σχήψιν [σκέψιν] μετα­
νοίας προσλαβούσαι, δχ πείρας έρωτος, τδν αύτδν 
πρδς Κύριον μετενηνόχασιν έρωτα * χαλ πάντα φδ-
βον ύπερπηδήσαααι,άπλήστως είς άγάπην Θεού ένεγ-
χεντρίσθησαν. ΑιΑ τούτο χα\ ά Κύριος τή σώφρονι 
εκείνη πόρνχ, ού λέγει , δτε έφοβήθη , Αλλ* 
•Οτι ήγάχψτ* χοΛν, χα\ έδυνήθη ευχερώς έρωτι 
Ιρωτα διαχρουσασθαι. Ούχ Αγνοώ δέ έγώ, ώ 
θαυμάσιοι, δτι τοίσιν μέν άπιατα , έτεροι; δέ 
Ανέλπιστα * άλλοις δέ άπόγνωσιν τίχτοντα φαί­
νονται, Απερ διηγησάμην, έπαθλα. Άνήρ δέ Αν­
δρείος έχ τούτων προσελάβετο χέντρον, χαλ βέλος 
πυρδς, χαλ ζήλον έν χαρδί* απήλθε βαστάζων. 
Ό τούτου δποβεβηχώς, έπέγνω τήν οίχείαν άσθέ-
νειαν, χαλ ταπεινοφροσύνην ευχερώς χτησάμενος διΑ 
τής εαυτού μίμψεως τδν [κατόπιν, του πρώτου] 
πρώτον χατέδραμεν, Αγνοώ δέ εί χαι κατέλαβεν. 
Άνήρ δέ Αμελής μή προσψαύση τοίς είρημένοις, μή 
παις χαλ αύτδ δ εργάζεται, Απογνους σχορχίσειε 
[oxopxiag]- χαλ γένηται χαλ έπ* αύτψ τδ φάσχον 
λόγιον* Απδ θέ τού μή έχοντος προθυμίαν, χαί δ 
Ιοκεί έχειν, Αρθήσεται Απ* αυτού* ούχ έστιν ημάς έν 
τό) λαχχερ τών Ανομιών πεπτωχδτος, χαλ μή είς τήν 
Αβυσαον τής ταπαινώσεως τών μετανοούντων χαταδύ-
ααντας, έχείθεν έλχυαθήναι (22) · άλλη ή τών μετα­
νοούντων [πενδορντων] αχυθρωπή ταπείνωσις, χαλ 
έτερα τών έτι Αμαρτανδντων τού συνειδδτος χατάγνω-
σις * χαλ άλλη ή τοίς τελείοις δι* ένεργείαςφεοϋ προσ-
γινομένη μαχαρία πλουτοταπείνωσις· μή σκεύσωμεν 
[αχευάαωμεν] τήν τρ&ην λδγοις εύριίν, μάτην γάρ 
Αραμούμεθα [τρέχομεν. ΑΙ. θρέξομεν]* τής δέ δευ­
τέρας σημείον (25), υπομονή Ατιμίας παντελής* τυ· 
ραννεί ή πρόληψις, χαί τδν πενθούντα πολλάχις. Καλ 
ού θαύμα, δ περέ χριμάτων χα\ πτωμάτων λόγος σχο-
τχινδς, χαλ πάντη ψυχή [πάσφ ψυχή] ΑχατΑληπτο; · 
ποία μέν τά δε* Αμελείας, ποία δε δι' έγχατάλειψιν οί-
πονομιχήν· ποία δέ δι' Αποστροφήν Θεού συμβαίνοντα 
ή μέν πτώματα. Πλήν έχείνο μοί τις διηγήαατο, δτιπερ 
τΑ χατ' οίχονομίαν ήμίν συμβαίνοντα, ταχείαν τήν έξ 
•ύτέσν Αποστροφήν χέχτηνται* ού γάρ συγχωρεί δ 
παρόδους, έπε\ πολύ χρατείσθαι ημάς τδ τής λύπης 
θαίμονι. 01 πεσόντες πρδ πάντων μαχησώμεθα πρδς 
αύτδν * αΰτδς γάρ παρά τδν χαιρδν τής προσευχής 
ημών παριστάμενος, χαι τής πρότερος ημών πα£-
^ησίας ύπομιμνήσχων κχταργησαι ημάς τής ευχής 
βούλεται. Μή (2δ) θαμβηθής χαθ* ήμέραν πίπτων, 
μηδέ Αποπήδα, Αλλά στήθι Ανδρείως, χαλ πάντως 
«Ιδεσθήσεταί σου τήν ύπομονήν δ φυλάσσων σε άγ­
γελος. 'Ος νεαρό ν χαλ ζέον τδ τραύμα εύΐατον είναι 
πέφυχε * τά γάρ χρόνια χαλ ήμελημένα χαί κεχερ-
αωμένα δυσίατα, χά\ πολλού τού χόπου, καί σιδήρου 
καλ ξηρίου, χα\ τού πυρδς ενταύθα πρδς Ιατρεία ν 
Αεόμενα. Πολλά τώ χρόνο) ανίατα, παρά δε Θεώ πάντα 
δυνατά. Πρδ μέν (25) τού πτοΊματος, φιλάνθρωπο ν * 
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cnlpas ita dcfievcrunl, iis qui non peccarant, ei 
oeipeos non deploratil. Pcr lapsuin enini a 1 vitam 
milli amplius periculo suhjeciam rcsunexeruui. l u 
cst, iuquit pra»s*l, el lingaa quae mentiri nescit, 
cxposuit mihi hujnscemodi facturo. Ante decem, 
inquil, annos fuit hic ex fratrum numcro quidam 
lam piua, soJlicUus et religiomx aibleta, tamque 
ardeas sptritn, adeoque ia l i i , uti coniemptaius 
ipsun tremerem, ac vehemcnter invidiam bosiU 
adversus illum formidaren, ne p»» nimio et prne-
eipili cursu, o/fendtrel ad hpidem pedem εκχΜ6, 
qeod iis nsa venire solet, qui coiiteniius ambulare 
aolenl : quod et huic accidit. Ergo post casum ad 
n.e roversus # aero vespere vulnue siiuiii nudat, 
o&trnditque, tl qnftrit emplasimm, ustorcm ct 
cauleriitm vchemenlisftime afflidus posoh. Dem 
quod dignns commiseraiione xidereiur, cum ani-
madvcrteret medicum miiius severa seclione uti 
velle, bumi abjeclni pedesque mto% complexus, 
largo lacrymarxn imbre irrigavit, precaius uti ad 
carcereoa illum qoera vidisti daranaretur. Ctaaiita-
bal enim : Impossibile est me illac non prolici»ci. 
Vi ergo mifrericordiam roedici a<l Mveriuteiu trans-
Ixlit, αί iu se cog«»ret esse dururo, \2B ail»a i " 
9gris perranim el exlra omnem luuro el morcm 
videre esi. Dkloergociliusad poenitenles properai, 
coUegaqne elsocbia ftt laborum el dolorum. Vulno-
ratasergo in corde dolore Uistiiiae taiiquam gladio 
exdmno ainore, ociavo posl die migravii ad Oomi-
num, cum prius petiisset ut bonore sepulturae pi i -
varflar. S«d ego illum buc rcporlari curavi, it ui 
ninitno indignum ^uis, in palrutn coudiiorio re-
poni, ul qui poat seplcin scrvhulis dics octavo in 
bberiatem sit assertu*. Et est qui cerlo c< giiov.t, 
illum prtuaqiiam ab indigtiis ei iiupiiiis pi.dibns 
meif surgeret, jam lutn plena peccaton;m venia 
dooalom, Dcoque reconciliatum fuisac. Ncc id mi-
mm vidcri debet. Illius eaiui peccalrbis fiileiw in 
aninio aasumpserat, cademque spe et fiducia vilis-
sinoa pedes lacrymis irobueral. Omni* aatem ρυ$-
iibUia credenli, inquil DominusY. Vidi ego anim.-s 
impiiraa insano quodain ainoic erga corpoia :.f-
focla» €l fureniea, qu:c lamcn pcr |KEiiiiri»ii* occ:i-
•ione» et ronsidcrationeai amoris impuri oxperl-
mentum, eundein amorem et affectuai lotum in 
Doaiinum Iransiulerunt, adeoqua in diviuiim com-
mutarunt, et omni scrvili tioxore sii|>eraio, lotos 8.; 
ia divinum amorem dcmerseruul [impubrnni]. Iia-
que Domiuua sobria? [prudenlij ilti ptccali ici non 
dicit, quonianilimuil, aed, quoniam dilexit muttum \ 
Poluil ergo, nullo negotio, amore aiuorem p**lleic. 
Non ignoro ego, viri eximii, Uxt: atiia snpta Hdeui, 
aliis iiipra spem, visum i r i ; aliis ctam dcsj)cra-
lionein allalura quce narr;ivi»mis rerlamiua. Alqtii 
1 2 S K e n e r Q 8 U S t l ^cruicus animus Kibiiitbim iiiilo 
ad virtulem arripuil, ignooq\i« jaculo divtMi amoris 
saucius, succensus cbai iiato et ardcns abivii. Qni 

• Pfal. xc. 12. f Marc. ix, 22. • LIIC' vn, 47. 
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in s icmtdis constilil, qitamvis longe hiferior, Α μ^χά δέ τδ πτώμα άπότομον τδν θ·δν λέγουσιν ο: 
agnovil Umien suam ipsius imbcc i l l i l a t cm, c l pcr δαίμονες· μή π-ίΟου τώ λέγοντι μετά τδ πτώμα έπί 
v:\rn facile comparata buniiliiaip pcr sui ipsius r c - τοίς μικροις ελάττωμα σι ν, ε;0ε τόδε μή έποίησας* 
pn h rns ioncm, a l le rum a lergo scculus, nescio τούτο γΑρ ουδέν έστι. Πολλάχι; γΑρ μικρά δώρα 
ulr t im sit assecultis. Αί degcner Η neglig<'ns cer- πολύν θυμδν χριτού χατίπαυσαν. Ό έν άληθεία 
lamini supcrtortim ne se luisccaf, ne id ipsum, εύθύνα; διδούς, πάσαν ήμέραν έν ή ού πενθεί, ώς 
quod agil, pcr desperalionem descrat, c l in ihuni άπολέσας ταύτην λογίζεται. Κάν οποία άγαθα πε-
quadrel illud Cbrisli o ra ru lum : .4δ non Iwbente ποίηκεν έν αυτή · μηοεις τών θρηνούντων έν έξόδω 
promplum ani inum ct alacri iatem, et quod videtur τήν πληροφορίαν έκδέξηται. Τδ γάρ άδηλον ού pf-
habore, auferelur ab eo**.F\e.ri non potesl, ut qni- 6 a i f > v - Άνες μοι δια πληροφορίας, ίνα άναψύξω 
rimqiipin lactim iu iqu i la t i im crcidisntis, indeexln- ^pb τού με άπελθεί; εντεύθεν άπληροφόρητον. 
bamnr, nisi abyssiim l iumi l i la t i s per poeirirenliam "Οπου πνεύμα Κυρίου, δ δεσμός λέλυται* δπου (26) 
ingrossi fi ierinnis. Alia est m w s U p x n i t c n l i i i i n bti- ταπείνωσις άνείκαττος, δ δεσμδς λέλυται. Οί γάρ 
iniutas; alia adliuc pcccai t i ium conscienti?c cnn- τών δύο τούτων χωρλς, μή πλανηθώσι, δέδενται γάρ. 
dcmnal io ;alia qua; perfectis d iv in i lus acccdil beata Oi έν χόσμφ καλ μόνοι τούτων ύπάρχουσι ξένοι τών 
ac copiosa bumi l i l a s . Nonconcmur banc terl iam ^ πληροφοριών, χα\ μάλιστα τής προτέρας, δι* έλετ-
vcrbis assequi. frtislra eni in l : \borabiinus: secnndaB μοσύνης δέ τίνες τρεχουσιν έν έςόδω τδ εαυτών 
signtim esl |WMf>cia ignominit t el rontcmplus κέρδος γνωρίζοντες. Ού γνώσεται ό έαυτδν Ορηνών, 
patienlia, quamvis cl tam non raro lugenles a l h u c θρήνον, ή πτώμα άλλου, ή μίμψιν. Ύπδ θηρδς 
m i o r vivondi consticludo impcllal in ruinam ( α ) , δηχθελς κύων, έπλ πλέον έθυμώΟη κατ* αυτού, τώ 
Nec id dcmirandum ; ratio quippe jud ic iorun i dU πόνω τής πληγής πρδς αύτδν άσυγχωρήτως μαινό-
vinorum et lapsuum in pcccantibus es l perobscura, μένος (27) · πρόσχωμεν, μήπω; ούκ έκ (28) χαθα-
Η quae ab nulla atiima comprcbendi patcsl . Incer- ρότητος, άλλά π:ριχακήσαν ώσπερ, τοΰ έλέγχειν τδ 
lnm est euim quae s i i i l , quae pcr ucgligenliatn no- συνειδδς έπαύσατο. Σημείον τής έν πτώματι λύσεως, 
s r a m pcccata co i i imi l l i t i i l u r , qiKB perinissione d i - τδ διά παντός χρεώστην λογίζεσθιι. Ουδέν τών τού 
vina . el quac ex avcrsioiic Dm perpclranlur . Knim- θεοΰ οίκτιρμών Γσον, ή μείζον υπάρχει · διδ δ 
vcro b:nc non neino afllrntavil, eos qui.ex aliqtia άπογ·νώσκων έαυτδν έσφαξε (29). ϊημείον μεμερι-
iNuniinis pcrmissionc pcccant, non diu in pcccalis μνημένης μετανοίας πασών τών συμβαινουσών δρα* 
baererc, quod is 130 Π«» «os pormisi l cadcrc, ηυιι των κα\ αοράτων θλίψεων άξίους εαυτούς λογίζεσθαι· 
pa l ia lur nos diu a s p i i i i u Irisliliae lo rquer i . Nos ς καλ τούτων πλείω [πλειόνων], Μωύσήί μετά τδνβςδν 
qui cecidimus, anlc omnia pugncmus adversus τή βάτω ίδέσθαι, πάλιν είς Αίγυπτον, ήγουν 
bunc tristiliac daemonom qui lcmporc , quo pre- σκοτασμδν πρύς τήν πλινθουργίαν τού νοητού Γσως 
canduni cst, as la l nobis, e l revocalo notds p r io r« Φαραώ ύτ:£στρεψεν · άλλά πάλιν ανέρχεται έν τή 
imiocenti.no sta«u, v i i l i ιιι ab oral ione (tauquaiu βάτω· καί ού μόνον, άλλά και έν τω δρει. Ό γνούς 
d^spcrati)dcsistamus. Nec percellaris, c i i amsi quo- το θεώρημα, ουδέ ποτε εαυτού άπογινώ$κε:. ΙΙτο)-
lidie labaris; n«c rcsiiias a s ludio piae exerci- χεύει ό μέγας Ίώβ, άλλά πάλιν διπλώς έπλούτησεν. 
l a t i o n i s scd giMierose ct for l i ier persla , el angc- Έν τοίς (30) ^αθύμοις, χα)επά τά μετά τήν κλήσιν 
I;i8 lnus lu le lar is revcrebilur luaui pa l icnl iam c l πτώματα, τήν ελπίδα τής άπαθείας ^απίσαντα [πα-
coi i s lan l iam. Dum vidniis r e c c n s e s i e l adhucca- τάξαντα. ΑΙ. ^απίσασι] κα\ είς μακάριον ήγείσθαι 
l e i , facilem habel c u r a l i o u e m : ubi lompore invc- πείθοντα λογιζόμενους [λογιζομένοις], κάν τήν τού 
toravi l , et negleclum corn ip iumque csl, acgerrime βόθρου άνάίττασιν. "Opa, ού γάρ πάντως δι' ής έδου 
n i r a l u r , muUoquc laliore, ferro, pbarmaiO, igne έπλανήΟημεν, έπιστρέφομεν άλλά oif ετέρας σ υ ν -
<ι caulcr io ind igc l . Kniinveio e i iam longo lempoie τόμου. £!δον δύο όμοτρόπως κα\ όμοχρόνως πρδς 
i ι usuiii dcducta mala, ct immedicabi l ia , a Dco ta- Κύριον βαδίζοντας* κα\ δ μέν τούτων γηραιδ; ήν . 
nien cui nibil impossibile, cuiari possmil . Ante D x i t προύχων έν πόνοις* ό δέ άλλος μαθητής, χαλ 
pcccati lapsiim i iuprobi dxmones Dcum nobis bc- προέ'δραμε τάχιον τού γέροντος* καλ ήλθε πρώτος 
r i g i u i m ι - te lc i i iomeni , posl pcipelra tum ρ 'Cca lum, είς τ6 μνημείον τής ταπεινώσεως. Πρόσχωμεν πάν-
durum e l incxorabi lem d i c u n l . Nc lu credideris e i , τες, έπλ πλείω δε οί πεπτωχότες, μή νοήσαι έν 
qui l i b i posl gravins per ra inm cominissurn dc in i - καρδία τήν τού (51) Όριγένους τού άθίου νόσον 
uutis et quol idiai i is s u g g e r i l : Diinam boc nou fe- τήν γάρ Ηεού φιλανθρωπίαν, ή μιαρά προβαλλόμενη, 
< i sscs ; nam boc vel ilhid parvum uibil c s l : nani εύπαράδεκτος έν τοις φιληδόνοις γίνεται. Έν τή 
s:vpeiiuir.cro exigua donaingentem j u d i i i s iram sc- μελέτη ·μου, μάλλον ίϊ έν τή μετανοία μου έκχαυ-
daverunl . Qu4 ex aniino cupit salisfacere pro θήσεται πύρ προσευ/ής καιούσης ύλην. "Ορος σοι, 
a ImissiS «oxis^ is omnem diem qucm sinc luctu και τύπος, καλ ύπογραμμδς, καλ είχών πρδς με-
iransogit, |>ci «iitam a rb i i r a lu r , quamvis alia quas- τάνοιαν έστωσαν ol προμνημονευθέντες άγιοι κατά-
cunque bona in illa fecil. Nemo eornm qui pcc- δικοί, καλ ού μή δεηθήση βιβλίου δλως έν τή ζιοή 

·* l laith.xxv, 2ί>. 

(α) Tcrtiae lacciur signum, quod jaro expresserai pcr damnaiionem conscienliie. 
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σου πάσβ, έ*ως ού έπιφαύηι σοι ό Χρίστος ό Τίδς Α cala sua lugenl, in moric primum sccmilatem 
τού Θεού, καλ Ηεδς έν τή άναστάσει τής μεμεριμνη- exspcclel; cst enim id anceps el inmium [quod 
μένης μετανοίας. Αμήν. enim ob&curum, esl iucertum]. DimiUe nieporocr* 
jkm sp$in, ulrefngercr, prtusquam hinc sabitis incerlus abeam. 131 Ubi Spiritus Domiui, ibi vincu-
luiu peecatorum dirupiuui csl: ubi sincera humiltias, ibi iicxue otiniis est cxsoluius. Qui voro siuc 
bis duobo» comilibus dcccdunt, ne sc fallaul, vinci» su..t. Qui in sxvulo versatitur, bi soli bac ccila 
ct plena spe securilaleque preaerlim priorc (Spirims Doiuini) caient, cuin de vita inigranr. Per 
opcra tamen niiscrtcordia? nonnulli cum ad vitae linem propcranl, euuro in exilu commodum et 
frwlum percipiunL Qui seipsitm lugct, ιιοιι curubil, nec curiosc quseret de luclu, peecato, ct repic-
heiisione altcrius. Canis, a fera lacsus, atrocins advcrsus eatu iiisiirgii; nam vulneris dolore ac-
ceosus iinplacabili rabic saevit iu illain. Cavcamus no. conscirntia noslra dcslilerit nos reJaiguere, ιιοιι 
propier cordis mtindiliem, sed nostram poiius maliliam. Argunientiim csi remissa». noxx, si te scin-
per noxium et debitorem recognosias. Nihil cum tmscricordiis D»i coinpaiari poiest; nihil liis niajus 
cst. Proinde qui desperat, sui ipslus parricida esl. Peifctae cl accuraUe paeiiileiiliaj signuni e*l,quan-
do quis seipsum oninibos uiatis el afflid.ionibus, q aciidcre solcnl, seu scnsu laiiganiur, seu 111-
aspcclabiles ei spirilales sml, dignutn exislimat, t-i bis adhuc pluribus. Iloses cuni Deum in iub*> vi-
disset, in iEgypium, sivc ad mundi lenebras, et laiitrcs coquendos eyiubolici illius foiiassc Pha-
raonis reversus esl, sed idcin ad rubuin poslliminio, imo ad nioiiteiu l>ei regressus est. Qui in* 
lelligit quid sibi boc visura el iigura velil, nunqiiam de seipso dcsperabit. Jobus illc inolylus ad 
ultimam mcndicilatem redaclus, ad duplo poslca 132 «najores opcs quam anie pauperlaiem ba-
buerat, pcrvcnil. Apud ignavos et iuerlcs, gravcs posl sacram profcssioneni seu vocalioti:>m scleni 
esse casus et lapsus, qui spem beatae tranquillilalis omuino incidunl, pcrsuadentque iis qui pcc-
carunl sat bealos fore, dummodo ex peccali voragine et fovea emergaiil et rcsurgant. Sed euini ai-
lende, nulla raiioue redeuudum est iila via qua exerravimus, sed omnino breviorc. V;di duos bi-
mul Η eodem inodo el eodem lempore ad Domiimiu in rcligione currenles, quorum allcr erai sciiior, 
ct rcligiosis sludiis excellentior, aller discipulus, qui cursu seniorein superavit, et prior ad iiioiiuiiieiiliini 
bumilitalis perveuit. Cavcamus uinnes, el imprimisqui lapsi sunt, ne morboinipiiOrigenis in animo conce-
pio laboremus: impura emtu Origenis docirinaiis qui voluplalibus capiunlur de proposila Dei cleinemia 
admodum grala est, ct avide arripilur. Iu meditaiione mea, imo vero in pcRiiilcuiia moat exar-
descet iguis prccalionis, qux omncni peccaii maleriam absumit. Siut libi poenilciii» duccs, (inis, 
modus, exemplum, imago el figura illi saiuli rei, qnos supra in boc gradu libi proposui, et nullo per 
omncm viiam libro indigebis, quoad illuminabil le Chtislus t)ei Filius el Deus in resurrectioue 
vere et perieclae poeniientiae. Aoien. 

ΙΙέμπτον βαθμδν Ανήλθες ό μετανοήσας, τας γάρ β Qiiintiun gradum per poenitenliam ascendisli, 
πέντε αίσθήσεις έκάθηρας δι' αυτής· κα\ τήν άκού- quinque scnsus per cam repur^asli, elpoenam in-
σιον τιμωρίαν καλ κολασιν βι* αυτής αύτοπροα.^έτου viio pcndendam, suppticiumquc per oain quam 
έκφυγών. ipse sponle Misc^pisti poctiitonltain evasisti. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Ε'. 133 SCHOLIA AD GRADUM V, 
Περ\ μετανοίας ή φυλακής. De pocnitentia scu caicerc. 

ΣχόΛιον α'. Scholion i . 
Μετάνοια έστιν έκ ιού παρά φύσιν είς τήν κατά Pajuilenlia csl redilus ex sialu, in quovixiicoulta 

φύσιν, κα\ έκ τού διαβόλου προς τδν θεδν έπάνοοος uaiurani, ad slaiuiu qui cslsecuudumnaluian»,ela 
δι' ασκήσεως κα\ πόνου. diabulo ad Deum beue&cio leligiosai disripliuai 11 

laboris. 
"ΑΛΛο. Aliud. 

Μετάνοια έστι τδ άποστρέψαι άττδ τής αμαρτίας. Poenitenlia est aveiti a peccato. Non eniin uuiiin 
Ού γάρ έστι μία αμαρτία · άλλ* δλος ό παλαιδς άν- esi peccalum, sed loius vetus Ιιοιιιυ peccaium ap-
θρωκος αμαρτία καλείται. C pellalur. 

"ΑΛΛο. Aliud. 
Μετάνοια έστι καταλείψαι τά πρότερα, και λυπεί* Poenileulia est relinquere priora, el de iisdcm 

σθαι υπέρ αυτών. dulere. 
ΣχόΛιον β*. Stholion 2. 

'Ο αύτομέριμνο;, κα\ αύτοκατάκριτος γίνεται, έπε\ Qui lanlum sua cural, niMiiinoni prceler daio-
ουν διά τδ αύτομέριμνος, αύτοκχτάκριτος γίνεται, nal ; quoiiiam ergo qui sua laiUnm cural, se \ ^ 
αμέριμνος είς άπαν χρηματίζει τών τοΰ κόσμου swn lanliiin judicat el ilamuai, U qui ruras aliai 
πραγμάτων, και άκατάχριτος τω καλώ λογισθώ omties abjicil, unnriuo sajcidi cm(!ι·ΓιιιιηΐΜ$ e>\< 

ii nU saudas cogitaiioivi sua^ i:?d Ί Ι Μ Ι . - . Ι Ι Η ui.uuri. 
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Curis omnibos vatare is dicilar, qui nihil eo-
rum, qnae in lerris sunt, rorai : αύτομέριμνος is 
esl, qui sua lanUim cuial, ei $«* dunUxal xaUUi* 
curani babef. 

Sckolion ltaaci 3. 
Nihil mclius csi quam se aule Cbrlalan cruci-

Uxum pronum diu uoctaque vinctis post tergau 
manibus abjiccre. Vis catorein (divioi arMiis ) in 
tc ιιοιι refi igescere, ci fonlein lacrymararo iwa 
exaresccre, excrce ie in bts (qiiae aunt dicu); el 
bcaius cs,o liomo, si in bisquae libi dicuntur, dies 
et nocies sludiose consuuipseria, nec prater bse 
atiud quxsieris. Tuuc enim libi lux interius arie-
tur t ei jusiitia lua celcriter eflulgebit, et erotan-

S. JOANNISCUIIACT 7M 
Α "ΑΛΛο. 

Αμέριμνος μέν ώς μηδενδς επιγείου φροντίζων * 
αύτομέριμνος δχ, ώς μόνον εαυτού μερίμνων, χαλ της 
«xxttag οοιτηρίας. 

ΣχόΛιοτ 'kraan γ \ 
OMb fttpov τού βί-ψαι τινά έαυτδν έμπροσθεν 

του σταυρού του Χρίστου νυχτδς και ημέρας, χ*Ι 
γενέσθαι δεδεμένον είς τούπίσω τάς χείρας. Βούλει 
μή ψυχρανθήναί αου τήν θερμήν, xai πτώχευσα* 
τών δακρύων, έν τούτοις διάσχησον σ· αυτόν, χαλ 
μακάριος εί, & Ανθρωπε, έάν φρόντισες τών λεγο­
μένων σοι νυκτδς χαλ ημέρας, χαι μηδέν έτερον μετ* 
αυτών ζήτησης. Τότε γΑρ άνατελεί σοι τδ φώς έ ν 
δοθέν αου, χαλ ή δικαιοσύνη σου ταχέως έπιλάμψεε, 

ruia. 
Sclwlion 4. 

Animam ad niorlcm spiriiualeni vergentem, 
aclcrnam viiam tanquam propriam revocantes. 

quam paradisus floridus, et foos perennis aqua- Β χαλ γενήση ώς παράδεισος ήνθισμένος, χαλ ώς πηγή 
υδάτων Ανελλιπής. 

ΣχόΛιον δ*. 
ad Τήν ψυχήν πρδς τδν νοητδν άπονευσασαν θάνατον 

έπ\ τήν AtOiov προσχαλουμένους ζωήν ώς πρδς 
Ιδίαν. 

ΆΛΛο. 
ΑιΑ γΑρ τής Αμαρτίας άπσθανουσαν τήν εαυτών 

νυχήν άνεχαλούντο πρδς τήν χατ' άρετην ζωήν, ήν 
έζων τδ πρότερον. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
ΕΙ [ot wel ε!σί] γάρ τοΰ αυνειδότος συνεχείς έλαγ» 

χοι, εί χα\ μή είς άπόγνωσιν χατάγουσι - τούτο γάρ 
τών δαιμόνων έστλν επιτήδευμα * άλλ* οδν ούχ έώαε 

semper cxedanl, ad qaod illis fi , φ fcavoiav Ανασφήλαι, συνδιατρίβοντες, χαι έχ«υ-
itaiio qu* se ipsam semper ad ρούντες, ώς αύτοχατάχριτον λογισμδν διαρχείν έως 

τέλους. 
ΣχόΛιοτ ς* 

Καρδία πεπληρωμένη λύπη; ύχέρ τής άΛενείας, 
χα\ αδυναμίας τής υπέρ τών αωματιχών πράξεων 
τών φανερών, άναπληροί τδν τόπον πάντων τών αω­
ματιχών έργων. 

ΆΛΛο. 
Πράξεις τού σώματος έχτδς τής λύπης της δια· 

νοίας, ώσπερ οώμα Αψυχόν έστιν. 

'Ο τή χαρδιχ περίλυπος, χαλ ταίς αίσθήαεαιν 
αύτου λελυμενος, ώσπερ ά^ωβτός έστι πόνων σω­
ματικών, χαι τδ στόμα αυτού λελυμένον έχων t ίς 

^ «άν βρώμα βλάπτον αυτόν. 
Άχόχρισις ζ*. 

Τινές Αμύητοε πολλάκις εύχονται, μήτε τής βασι­
λείας της ουρανών άξιωθήναι, μήτε χολασθηναι. Τδ 
μέν ώς Ανάξιοι, τδ δέ ώ; ελέους τευξόμενοι, ο γ̂νοονν-
τες δτι δ τής βασιλείας έχτδς, εντός έστι χολάσεεος* 
αρετής γάρ χα\ χαχίας μέσον ουδέν· 

ν 134 Aiiua. 
Animam tnim suam per peccatum roortuam 

revocabant ad virlulum xiiam quam priut vive-
bant. 

Scholion 5. 
Siimuli euim conscieniiai urgenl semper, quaro-

vis non ad desperaiionem adducanl; hoccnim 
dsentomiin csl htudiiun, ui miuquam sinanl 
lem rcspirare : sed 
sufficere videtur cogitai 
usque iinem damnet. 

Scholion 6. 
Cor plcnum tristiiia, quod prae a«gritudine et iro-

becillitate, publica corporis oflicia cxsequi non poa-
sit, imptet vices omniuin operum ct laborum cor-
poris. 

Aliud. 
Acliones corporis, sine dolore aut Iristitia animi, 

suiu velul corpus cxanime. 
Aliud. 

Qui plenus cst irisdtia cordis, et aensibiis auie 
inlerim solalus, est velult aeger et infiruus ad la-
borcs corporis, os tameo liberum et solui«m al-
que apluru ad oinnem cibum, qui nocct illi . 

Scholion 7. 
Rudes quidam ei lironcft indocli saepe preitantur, 

ui nequc coelo dignentur, ncquc suppliciisiiifcroram 
addicanlur ; aUerumquc lanquam indigni, alleram, 
ut misciicordiam couscquantur, igiiari qood ii qui 
extra regnum coclcsie »uut, sinl inlra locutn suppli-
ciorum, cum imcr virlutein et maHliaoi nibil me-
dii itilcrcedat. 

Scholion 8. 
Animas humilium dixil; pcr babitum exterioretii 

corporis subtndical slatum mmtis. Ilbid auietn 
qnod sequitur ( qu» ipsam setisus expa tcm sa\o-
rum duritiem fiangere possiul). aut facbioris ma-
gniludinem aenigroatis scu metaphor« insolenlioris 

Σ/oAtcv η'. 
Τυχάς ταπεινών είπε · δια τού έχτδς ήθους τήν 

έντδς αίνίττεται χατάστα:ιιν. Τδ δέ χα\ σύτήν τήν 
τών λίθων άναισθησίαν χατανύςαι δυναμένης, ή τδ 
υπερβάλλον τής πράξεω; τή υπεροχή δείχνυσι του 
α-νίγαατος· ώς γάρ πήγνυνται πεζενόμενα ύπερ-
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φυώς τά ύδατα* ούτω χαλ πέτραt διαβ£ήγνυνται Α elaiione osleiiilit ( quemadmodum enim labeiuia 
αίσθόμεναι ώσπερ τά παράδοξα, ή τάς λιθώδεις φησ\, per lerram fluitiina fiigore concrcla mirig itiodis 
πα\οΤονάνβ(θ4τνΒθυςδ^θέηις9μαλάξαιχαΐ€ΐςοΙχτον siftitintur, ila saxa lanquam sentircot rumpitnlur, 
Αγαγείν δυνάμενος. qu» sunl tanquam paradoxa et imisilala) aut saxoa 
hotniDum peclora el setigxs affcttusxc velttl aensu carcntes ad misericordiam cmollirc ct inflecierc 
pooeoBi lenoUiriei llecti poue]. 

ΣχόΛιοτ του αγίου Μαξίμου 6 · 
Νοός έστιν Ακαθαρσία* πρώτον μέν, τδ γνώσιν έχειν 

ψευδή* δεύτερον δέ, τδ άγνοείντι τών καθόλου· ώς 
πρδς άνδρώπινον νούν λέγω * αγγέλου γάρ έστι, τδ 
μηδέν τών έπλ μέρους άγνοείν · τρίτον δέ, τδ εμπα­
θείς έχειν λογισμούς· τέταρτον δέ, τδ συγκατατίθε-
αθαι τή Αμαρτία. 

•υχής έστιν ακαθαρσία, τδ μή ένεργείν χατά 
φύσιν. Έχ τούτου γάρ τίκτονται τψ νφ οί εμπαθείς 

Schoiton sancti ilaximi 9. 
lfentis impuriias esl : primum, falsa rcrum cn-

gnilione imbulum esse; deinde, ncscire quod genc-
ratim norunt omnes; 135 dc bumana mome lo-
qaer: angeli enim etiaui umnia siiigularia per-
noftcunl; leriio, viiiosts cogitaiiouuiu perturtia-
itouibu* obtioxium es&e; poslremo, consentire 
peccaio. 

Aliud. 
loiptiriias aDimae est quando uou tecmiduai 

nalurara agil et operaiur. Ex boc exsiatant vi-
λογισμοί · τότε γάρ ενεργεί χατά φύσιν, δταν ai liotwe in ntente cogitaiiom*: lunc aecuodum na-

^ - - - * - * -* - # £ ^ Λ Λ i . ^ . . \ Λ. m.tm^mtt* A^a.t Α • « Μ 4fe jbii.« t.i w η τ • η . . . At«i. Γ Α . Ι Ι Ι _ παθητικοί αυτής δυνάμεις, δ θυμ&ς λέγω, χα\ ή 
επιθυμία, έν τή τών πραγμάτων, χα\ τών έν αύτοίς 
νοημάτων προσβολή απαθείς διαμένωσι. 

ΆΛΛο. 
Ή χατ* ένέργειαν Αμαρτία, σώματος έστιν ακα­

θαρσία· 
ΣχόΛιοτ ι'. 

Σημείον δχομονης ή τών πόνων φιλία, ε (ς ούς 
θεωρών δ νους, ελπίζει τυχείν τών έπηγγελμένων. 

ΣχόΛιοτ ια'. 
Εΐαί τενα μέν τών δακρύων χαίοντα, χα\ εΙσ\ 

δάκρυα πιαίνοντα. Πάντα οδν τΑ δάκρυα, τά έχ της G 

χαρδίας κατερχόμενα διά τής Αμαρτίας, ταύτα ξη­
ρά ίνουσι τδ σώμα χαλ χαίουσι, χα\ πολλάχις χαί 
αύτδ τδ ήγεμονιχδν, της έχ τούτων αισθάνεται 
βλάβης έν τή έξόδφ αυτών* χαλ πρώτον μέν έν 
ταύτη τή τάξει τών δακρύων έξ άνάγχης άπαντ$ δ 
άνθρωπος* χαλ δι* αυτών ανοίγεται Ούρα αύτφ 
είσελθείν είς τήν τάξιν τήν δευτέραν τήν κρείττονα 
αυτής, δπερ έστι χαρά, έν ή δέχεται ά άνθρωπος τδ 
έλεος · ταύτα Οέ είσι τά δάκρυα τΑ προχεόμενα έχ 
τής συνέσεως, Α χαλ ώραχζουσι, χαλ πιαίνουσι τδ 
οώμα χαλ άβιάστως άφ* εαυτών χατέρχονται, χαλ 
ή δρασις του Ανθρώπου άλλοιούται- χαρδίας γάρ, 
φησλν, εύφ^αινομένης, θ άλλε ι πρόσωπον. 

ΣχόΛιοτ ιβ». Ο 
Δύσφραστον χαλ δ^σνόητον, τδ έν τφ «αντί έθεώρει, 

δ δ Πατήρ ενταύθα τέθειχε, χα\ άπορίαν πολλήν έμ-
ποιονν τοίς άναγινώσχουσιν. Οΐμαι δε μή Αλλως 
τούτο νοείσθαι ή ούτως, ή νίκα τις αυτών έν τφ 
παντι έώρα εαυτόν * τουτέστιν, δχόταν τις τών τε-
λευτώντων αγίων καταδίκων έβλεπε, πάντας τούς 
λοιπούς χυχλούντας αύτδν * χαί δλους τής φροντίδος 
εκείνου γενομένους, ώς μέλλοντας έρωτάν περί τής 

turatn agit anima, quaado inferiores ejus facid-
laiea et passionea (ira, inquan, ct appeiitns seu 
coitcupisccnlia) in rerum gerendaruni cl cogiia* 
tiotiuta ipsarum impelu sine perturbaliouc pcr-
aiftlunt. 

Aliud. 
Corporis impurila» est ipsius peccaii pcrpr-

Uratio. 
Scholivn 10. 

ArguineiUum scu aignum palieutix ost ainor 
laborom, in quos dutn mens respicit, sperai se 
coelesiia promieu aasecuturam, 

Scholion 11. 
Lacrymarnm aliae urnnl el maciant corpns, 

aliae saginant; omues q u « ex corde pcr pcc-
catum promaiiant, exhauriunl ct oxedunt corpus ; 
neque raro animus quoque imperalor et inelior 
para horoinia ex barum profluxiooe damiimn ca-
pil ei atnitt: et priinum quidem in liae lacrymas 
koc ordine profluenles necesxario incurrit bomo, 
per qiiaa aperilor illi janua, ot a primis ad secun-
dat traoseat noulto primU meiiores, quod est 
gaodiutn quod bomini concilial misericordiam. 
H« lacrymae profltiscuniur ex inielbgentia, qui-
bos cfflorocit et pingaescit corpus, et sine vi 
aponie sua «xoodant, ei aspectuin bominis immu-
U n l ; Corde enim , inquit, exhilaresceoie, vultus 
quoque serenatur. 

Scholion 12. 
El dictu el cognitu pcrdiificile eai, qnid sibi 

Pater velit liis verbis qu» bic [Xifuit έν τφ 
παντί, in oiuni (α); quae lcge»itibaK muliaiu du-
biUlionem aiferunt. Exisliruo aulcm boc non 
aliter iuielligendun quam sic: Quando quie ee in 
communi fralrum vidcbat, boc est, quando quia 
moriturientiuro sanctorum , qui seipsos dignos 
inferis judicarant, oniues rcliquos lcclo circuui-

(a) Ego inlclligo valelodiuarium δοχείον, in qao jain vicini morii dt^obiii collocabaniur. lbc 
coiui narralio ipsa osb:ndit. 
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Γι·*08 136 *» l o l ° s de a?gro 
rogturos de exiiu illiut fuiuro 
palri scti presidt dicere quae volebat. 

ltuac'% inierrotfatio. 
Unde quis cognoscat se veu<am piccatorum 

impelrasse? 
Retponsio 13. 

Quando sfnserit in aoima sua se ex animo 
porfecie odisee peccata. Et quando in manife-
siis suis, conirario inodo quam erai aiilc, sc 
gesserit et dispoeuerit; lunc ita affcctus sibi 
persuadeai, se a Deo suorum delictorum vcniam 
impelrasse conscienlia teslanie, quam tn se ipso 
babet, u l sacrum Apostoli oractrium docel : 
Contdenlia bona ipsa sibi teslit est ·. 

Scholiom ItaioB abbatit 14. | , 
Quare vai? Quia ejusmodi bomo nullam po-

lcsi partem quieiis capere qui in slalu poeni-
imthe versatur, cutn aul corpore in luxuriam 
prolapsus tit f aui aliquid furatus git, aut in 
alio aliquo pcccaio offenderit, aut improbo oculo 
cum malo affectu corpus alierius conieinplatus 
s i l , aol furtim el clam aliquid gustarit. inierim 
circiimspiciendo, an ab aliquo viderettir aul in 
nielolarium (vestem ex ovilla pclle* confectam) 
babeal. Qui lalia agii, Clirislum Jesuro contumeha 

EjustUm de eodem. Q 
Qid mulla e l magna prodigia facii , angros 

ciirat, el οιιιη'ι scienlia pollel, moriuos in vitara 
revocal, el olim in peccaium prolapsus est,frui 
pace animi non poiesl , quia in siaiu poeniientiai 
est, quatenus in peccaia prolapsus f s l . Qood 
8i eiiam mullis se laboribus fniigct, et videril 
interim qoempiam omni genere peccatorum in-
quinalum, suive negligcnteiti, el illum coniem-
pserit, frusira esl. nec tua pccniteiiiia bilum pre-
ficit, qnod judicando mcnbruin Cbrisli abjecerit, 
et Don ipsi Deo judici judiciutn pertniserit. 

Scholion 15. 
Hi sunt, qui lateres supra lapidcs aedificarant 

sine camitfitfo, stve qui ex virtuiibus in vitia 
proiapsi suut. 

Scholion 16. 
Quis ine ponai, in.iuii, sive dedacat in orbern 

dicruin i l lomm, in quibus me Deus custodivii, 
qiiuiido ma:idata ejjus cuslodtebaut, 137 e l 

quaudo mcnlem animae mc» illuslrabal (a) ? 

Scholion 17. 
Exigamus viiam nosiram ad leges pielalis, 

nc in vilia iransversiin acli spe cxcidanius. 
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soilicilos inlor- Α εξόδου αύτοϋ, τό:ε έπεσχηπτε τω πατρι είπείν & 
lnnc maiidaljat έδούλετο. 

ΣχόΛιοτ, Ισαάκ ίρόντησις. 
Πότε τις γνώσεται δτι Ιτυχε τής Αφέσεως τών 

Αμαρτιών; 

Άχόχρισις ιγ'. 
Ήνίκα δν αίσθηθή έν τή ψυχή αυτού, οτι τελείως 

αύτάς μεμίσηκεν έκ καρδίας, και δταν έν τοις φανε-
ροίς αύτου έναντίως ού ήν, διοικεί εαυτόν · ό τοιούτος 
πέποιθεν, δτι τετύχηκε. τών πταισμάτων συγχωρή-
σεως παρά Θεού έκ τ ή ; μαρτυρίας τής συνειδήσεως, 
ήν έν έαυτφ έκτήσατο, κατά τδ φάσκον λόγιον τού 
Αποστόλου· Συτείόησις άκατάχριτος αυτή εαυτής 
μάρτυς. 

ΣχόΛιοτ Ήσαίου ιδ'. 
Διατί ούαί ; Διότι ού δύναται δ τοιούτος άνθρωπο; 

αμέριμνη σαι ύπδ μετανοίας ών, ή πεσών τψ σώματι, 
ή κλέψας, ή έν τινι πταίσας τών λοιπών αμαρτιών, 
ή τώ όφθαλμψ σώμα έμπαθώς θεασάμε> ος, ή καλ 
μέχρι τού γεύσασθαί τίνος λάθρα περ»6λεπτόμενος 
τού μή όραθήναι ύπό τίνος* ή έτερου θέντος τδ 
μηλωτάριον αυτού περιεργασάμενος, τί έχει. Ό γάρ 
ταύτα ποιών τδν Ίησούν υβρίζει, 
ab allero depoeilnm curiose inquUierit, quid 

afDcit. 
Του αυτοΰ είς τό αυτό. 

Έάν άνθρωπος δυνάμεις ποιή πολλάς καλ μεγάλας, 
κα\ Ιάσεις, καλ έχει πασαν γνώσιν, κα\ άναστήση 
νεκρούς, έφ' δσον έπεσεν είς άμαρτίαν, ού δύναται 
άμεριμνήσαι, δτι ύπδ μετανοίας εστίν. Εί δέ και έν 
πολλοίς κόποις, κα\ ίδη τινά έν πάση αμαρτία ή 
άμελεία δντα, κα\ έξουδενώση αύτδν, είς μάτην έστ\ 
πάσα ή μετάνοια αυτού, δτι άπέβ^ιψε μέλος Χριστού 
κρίνων αύτδ, κα\ μή έάσα; τδ κρίμα τώ κρ:τή 
θεώ. 

ΣχόΛιοτ ι ε \ 
Ούτοι είσιν οί επάνω λίθων πλίνθους οικοδομή-

ήγουν οί έξ αρετών πρδς τά πάθη πεπτω-

Scholion 18. 
Qui ex liducia erga religiosuni pastorem sn-

um, vi cbarilate, et ip&ius voluniale virtulessi-
1 i pepererunt, bi sunl qui aupra solidam terraiu 
n:!uuiiias el liiodesiiam animi collocarunt. 

• 1 Tun. i , i% 

σαντες 
D κότε;. 

ΣχόΛιοτ ις*. 
Τίς με θήσει, φησ\, κα\ κατάξει είς τήν περίοδον 

τών ήμερων εκείνων, έν αΓς με ό Θεδς έφύλαττεν, 
δτε τάς αυτού έντολάς έτήρουν, καί τδν νούν τής 
εμζ ί ΨυΧή« έφιυτιζεν; 

ΣχόΛιοτ ι£. 
'Ρυθμήσωμεν εαυτούς τοίς κανόσι τής εύσεβείας, 

ι να μή είς πάθη παρατραπέντες έκπέσωμεν της ελ­
πίδος. 

ΣχόΛιοτ ι η ' . 
Οί άπδ τής πρδς τδν ποιμένα πίστεως, καλ αγά­

πης, κα\ τού αυτού θελήματος τάς άρετάς κτησάμε-
νοι, ούτοί είσιν οί επάνω γής στύλους έδραιώσαντες 
τού ταπεινού αυτών φρονήματος. 

(Λ) χ Quis mibi liibnal ui 
t..e h (iobxxNc, t> 

sim juxta monscs prisiinos, socundum di«x quibus Deus cusiodiahai 
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ΣχόΛιοτ ιθ'. Α 

Όταν Ανθρωπος μνημόνευση των πρώτων αύτοϋ 
Αμαρτιών, κα\ κόλαση έαυτδν, τδτε καλ δ Θεδς φρον­
τίδα ποιείται Αναπαύσαι αύτδν. Διότι χαίρει δ Θεδς, 
δτι έαυτφ τδ έπιτίμιον δέδωχεν αύτδς διά τήν παρά-
βασιν της οδού τού Θεού* δπερ σημείον έστι τής 
οδού τής μετανοίας, καί δσον αύτδς πολλά βιάσεται 
τήν ψυχήν αυτού, τοσούτον πληθύνεται έκ τού θεού ή 
τιμή αύτου. 

ΣχόΛιοτ κ'. 
Έβδομη, ή παρούσα ζωή, δουλική δε, ώς τή φθορί 

δουλευούσης τής χτίσεως* ογδόη ό μέλλων α Ιών, 
καθ' δν της έν φθορςί δουλείας ελευθέρου μεθα. 

Β 

"ΑΛΛο. 
Έβδόμην δουλιχήν τήν παρούσαν λέγει ζωήν, 

έλευθέραν δέ τήν μέλλουσαν · διά τών έπτά γάρ ήμε­
ρων τού παρόντος βίου, τών έν αύτφ συμβαινόντων 
σφαλμάτων τήν δουλοπρέπειαν έκτιναξάμενος, τή 
ογδόη πρδς ζωήν έλευθέραν μετηλθεν. 

ΣχόΛιοτ κα'. 
Αύτη έστ\ν ή άνδρία, τδ άνταγων ίσα σθαι τδν άν­

θρωπον ταίς προτέραις αυτού άμαρτίαις, υπέρ ών 
κα\ παρακαλεί συγχωρηθήναι, μή πάλιν πε'σθήναι 
αύταίς, είτε έν τή καρδία αυτού, είτε έν πράξεσι, 
είτε έν αίσθήσεσι. 

"AXlo. C 

'Ανδρία χαρδίας βοήθεια έστι τή ψυχή μετά θεδν, 
ώσπερ ή άχηδία βοήθεια έστι τής κακίας. 

ΆΛΛο. 
•Αγάπη ή είς θεδν, εκδιώκει τήν Αμέλειαν · ή δέ 

Αφοβία εγείρει αυτήν. 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ χβ'. 
Έστι ταπείνωσις έχ θεού, κα\ έστιν δ διά τδν 

φόβον τοΰ θεού ταπεινού μένος, κα\ έστι ταπείνωσις 
έκ τού πόθου τού θεού · χαι εκείνο) μέν τφ διά τδν 
φόβον τού θεού ταπεινουμένφ ακολουθεί επιείκεια 
τών μελών μετά εύτακτων αίσθήσεων, καί καρδία 
συντετριμμένη έν παντι καιρψ· τψ δέ διά τήν χαράν ρ 
ταπεινωμένο), ακολουθεί άπλότης πολλή, κα\ καρδία 
αυξάνουσα και ακράτητος. 

ΣχόΛιοτ κγ\ 
Έργον ταπεινώσεώς έστιν, ίνα, έάν τις ημάς 

^δελύσσηται ή διώχη, έχωμεν φρόνημα ίσον κυνδς, 
δ; δταν διώκηται, αναχωρεί· δταν δέ καλείται, έρχε­
ται, έχοντες έν τή καρδία δτι ούκ έσμέν άξιοι αετά 
αυτών είναι. 

ΣχόΛιοτ κδ\ 
Νήφε, αδελφέ, πρδς τδ πνεύμα τδ φέρον λύπην έν ·*ψ 

άνθρώπφ* πολλά γάρ τά θηρεύματα αυτού, έως οδ 
άδύναμόν σε ποιήση · ή γάρ κατά θ?δν λύπη χαρά 
ίιτ:ν, έν τώ δράσθαι σεαυτδν ίστάμενον έν θελή-

- GHADUS V. 7 .» 
Scliolion 19. 

Quaml» liomo omtiia peccaia sua priora in 
tiunioriam rcvoeal, cl ipsc seipsum casligat el 
pimit, lunc Deus curatn illius gerii, el ipsius 
conscicntiam pacalam reddil. Gaudct ciiim volttn-
tarii |>e«< aloris poeua, quaiulo dolct, quod a 
Dei via reces&erii, limitesque lcgnm Iransilieril. 
Quod signum esl iransiius ad poenilontiam : et 
quanio magi* aidnam aiflixerit suam, lanlo bonor 
iili amplior acccdit et augeltir a Deo. 

Scholion 20. 
Sepleni bebdomadis dies praesenlis viiae sia-

lum significant, servjiem ucinpe, quod condiia 
iiaiura eervial, et eubjecia sit cormptioni; 
oclava diea fulurum s&culum respicit, quo ab 
iemtulis corruptione libeiabiinur. 

Aliud. 
Sepiem dics serviles praesenlem viiam appel-

lat, liberam aoteiii quae sequitur lutura (ociava 
in(|itam); qui enim per sepiem dics praescmis vi-
t# , peccatorum nempo, quae in illa accidere 
solent, serviiittem debiiam excussit, octava ad 
liberlalem viiae transit. 

Scholion 21. 
Ifac est fortiludo ut bomo lucteiur advcrsus 

priora peccata, pro quibis supplex rogat Deum, 
tit illa sibi ignoscat, toiis viribus precaius ne 
deinccps illis consential sive in corde, sive co-
gilatione, sive actionc seu opeie, sive ullo 
sensu. 

Aliud. 
Forliludo cordis, et subsidiura aiiiroae secuii-

duro Deuni, queniadmodum pigritia foiuenltim 
esi rnaliiiae. 

Aliud. 
Cbaritas erga Deum expellit negligenttem ; sc-

curitae auleni quae carei limorc, cxcital el fo-
vet illam. 

138 Scholion Isaaci 22. 
Est humiliias ex Deo, et est qui se biimiliat 

proplcr timorem Oei, cl est humililas quse nasci-
tur ex desiderio Dei. Illum qui propicr liinorem 
Dei se bumiliat, sequiiur quxdam menibrorum 
moderatio, cum grata scnsuum composiiionc 
et temperamenlo, el cor conlrUum oroni lem-
porc. Qui autera ex dcsiderio et gaudio se sub-
niiitit e( abjicit, muliam assequitur eimplicila-
lem el cordis angmcnlum et bbertalero. 

Seholion 25. 
UumilUatis siudiuiu est, ut si quis nos exse-

crelur et persequatxr, animo perinde affecti si-
II) us, ut canee qui pulsi rccedunt, vocaii ve-
niutil, roputanies in corde noslro indignos noa 
essc, qui cum bominibus vivamus. 

Scholion 24. 
Aitcitde, religiose, ct vigila adverws xpiritum 

qm boniini ruoleetias el Iristidam ingerit; nml 
tas cnim sunt insidias illius, quoad virtutcin 
luam ct vim iufringal : i<am tristitia quae a Deu 
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provenit, gaudium parit, duin bomo videl se Α μ«τι τού Θεού. Ό δέ λέγων σο·* Πού ίχεις φυγήν; 
μετάνοιαν ούχ έχεις * ουτο; τής έχθρας εστίν, έωςού 
ποιήση τδν Ανθρωχον άπολύσαι τήν έγχράτειαν. *H 
δέ χατΑ Θεδν λύπη ούχ επιτίθεται τφ άνθρώπφ, 
Αλλά λέγει αύτφ* Μή φοβού* δεύρο πάλιν* οίδε 
γάρ δτι δ Ηεδς δυνατός έτη, χαί ένδυναμοί αύτδν. 
Δύναμις τών θελδντων χτήσασθαι τάς άρετάς αύτη 
έστιν, ίνα έάν πέσωσι, μή μιχροψυχήσωβιν, άλλά 
πάλιν φροντίσωσιν% 

siare in luiola seu voluniale Dei. Qui auiem 
til)i dictl:Quo rcfagies (miser)? pocnilenlia tua 
nuiia est : bic insidias et odium cxercrt, quoad 
bomiticm a coiitineiilia avritat. Tristilia aiilem 
saiicia non imponit iiomini, sed dicil illi : Nc 
formiJes, redi nioJo; novii cnim quod Deus po-
lens esi, et confirmat eum. Yis seu virttis eo-
rum qui virlules seclari et assequi volunt, b«c 
esl, υ Ι , si qnando eecidernil, non abjiciaut 
aninium, sed iteruin ad satulis curaiu ledcuisl. 

Aliud. 
Est tiistitia perutilis, et tristitia qu* corrum-

pti botnincm. Trislitiae utilis oUkiuui esl sna 
propria peccala plangcrc, iieinque atierius igoo-

Έστι λύπη επωφελής, χαλ έοτι λύπη φθοροποιός· 
Τής μέν ούν χρήσιμης λύπης, τδ μέν έστι περ\ τών 
οικείων αμαρτημάτων ατένειν. Τδ δε, χαλ περι τ#,ς 

raittiam, ei ta eiiam de causa ne proposilo (acu Β τ ο ύ πλησίον άγνωσίας, τδ δέ πρδς τδ μή έχπεσείν 
gratia divioa) cxcidal, sed perfecti>siuiaai boni-
taiem assequaiur. Sxculares auiem caro non lau-
dantur, irisiiiia afliciunlur; vel enlm alkDonna 
appetitione cruciantur, vel pauperute lorqueutur, 
vel locuplelaii, insania efleranlur. 

Scholhn 25. 
iu boc diabolus boetis el ultor dieitur; cum 

MI inuuicus viriulis, posieaqtiam iila ab aliqoo 
amtssa cst, vindex et ultnr esi. 

139 Scholion 20. 
P*r buinililaiem (religiosus) oronia bona coase-

quiiur, inler quac et commiseraiionem, per quam 
el ipse cortiis redditur veniae impclrand*. 

Scholion I$aice abbatii 27. 
Quando inter preces animadverleris te nuilius 

peccati ab cotiscientia accusari, tunc in veram l i -
Iterialcm assertus es, el revera in sanclaro quie-
lem Dei ingressus es ex volunlaie ipsius. 

Thalatsii 28. 
Conscieutiain mundaro disciplinae religiosae labo* 

res eflkiuM, quales sant jejanian, vigiliae, patien-
lia, longaniniilas. 

Aliud. 
Quemadinodnm per facta et verba proditur cogi-

latio, ita per efleclus cordis, qua&i pro coinpeusa-
lione poenitenlia. 

Scliolion Marci 29. 
Poenitcnliaeopus bis Iribus conlexitur vii (utiLns: 

repurgalionc cogitntionum, assidtia precaiione, ct Ο ταίς εξυφαίνεται * έν τφ λογισμούς χαθαρείν, χα\ 

τής προθέσεως* τδ δέ Ινα τής τελειότατης έφάψητσι 
άγαθότητος * οί δέ χοσμιχολ μή δοξαζόμενοι λυπούν­
ται, τών αλλότριων όρχγόμενοι τήκονται * πενόμενκ 
δυσφρούσι, πλουτούντες έχμαίνονται. 

ΣχόΛιοψ χι'· 
Έν τούτω δ διάβολος έχθρδς χαί έχδιχητής λέ­

γεται * τής γάρ αρετής έχθρδς ών, μετά τήν αυτής 
έκπτωσιν, ώς έχδλχών φαίνεται. 

ΣχόΛιοτ χ* .̂ 
Δια ταπεινώσεως πάσιν άγαθοίς έπεισέρχεται, έν 

οΤς χα\ ή συμχάθεια, δΓ ής χαλ ή πληροφορία τής 
συγχωρήσεως. 

ΣχόΛιοτ ΊΙσαΐον χζ". 
Έάν ίδης ευχόμενος έαυτδν μηδέν τδ σύνολον τής 

κακία; κατηγορούν σε, άρα δντως ελεύθερος ε!, χαι 
εισήλθες δντως είς τήν Αγίαν χατάπαυσιν αύτον, 
κατά τδ θέλημα αύτου. 

θαΛασσίον χη'. 
Ιυνείδησιν χαθαράν πόνοι ποιουσιν ασκήσεως* 

οίον νηστεία, αγρυπνία, υπομονή, μαχροθυμία. 

•ΑΛΛο. 
Ώσπερ δι' έργων χα\ λόγων φανερουται fwota, 

ο* τω διά τών ενεργημάτων τών χαρδιαχών ή μετά­
νοια άνταπόδοσις. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου χθ*. 
Τδ τής μετανοίας έργον έν ταίς τρισ\ ταύταις άρε-

a(11i<tionum toleiant ia , quae non solum extcmaa), 
st-d etiam iut>'rnam menlis actiiuiem dosidcrant, ui 
qui in liis porscverant, ab omnibus malarum affe-
climiuin periurbationiiius l i l ierenlur : nam sinc ii is 
i r ibus ilictia vir tul ihus opus pouinι -nliuc perfici uou 
polesl. 

SchoUon 30. 
fJuai idodixi tPal t f rEVToi; ^αίίύμοις, lior«*st i u i ^ n a -

v i s , d is i inxi t e l sc*junxit impigms c l prosnplos; 
cuv l ioc, rnanifcslinn f s l . Pi onum oiiiiii est crcdort', 
cum ignavi binl, diffieilem i i lo rum t*s>c rtivocaiio-
iK-ni si*u ciKcnd.ilioiiem, s k u b i iii peccatmii prolu-
ps* fue r i i i i ; sua rniin ^ocordia depros>i «lospiMaiit 
l i l am aninii l : ..u«;i:.l!il. U i n i\b omni! ws aff»'! l u t i i i 

αδιαλείπτως προσεύχεσαι, χαλ τάς επερχόμενος 
θλίψεις ύποφέρειν, άπερ ού μόνον φανεράν, άλλά και 
νοερά ν έργασίαν οφείλει έχειν, ώστε τούς έγχρονί-
ζοντας άπαθεί; καταστήσαι* έπελ Ανευ τών προειρη-
μ ί ν ω ν τριών αρετών ού δύναται τελειωδήναι τδ τής 
μετανοίας έργον. 

ΣχόΛιοτ λ'. 
Έν τοί; ^αθύμοις είπών δ Πατήρ* διεχώρησε 

τους άοκνους καί πρόθυμους* καί τούτο φανερόν. 
Είκδς γάρ αυτούς (Ιαθύμους δντας δύσκολον ήγείαθαι 
τήν άνάχλησιν, έάν τινι περιπέσωσι πτώματι* τή 
γαρ οικεία ^αθυμία πιεζόμενοι, άπογινώσκουσι της 
άπαΟεία;, ο:ά τδ μή βούλεσθαι εαυτούς περισσότε­
ρο: ; ε/οοΰνα: πόνο·.; · δ·.ά τούτο κα\ κρείττον ήγουν-
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τα:, τδ καν του παθόντος πταίιματος άπαλλχγήνα: Α |M*rturbaiit»nihua rcusoiara , qttod seipso* hoiirU 
χακώς νοσούντες· ol γάρ τοι σπουδαίοι μυριάχις ε! ptulo majoribus lalkoribus cxponer«; mclius rati α 
πίτττοιεν, ούοέπω της τελειότητος άπογινώσχουσιν · praraetiti dunUxal dchclo libcrari, malo sane mor-
αλλά προθύμως δτι πρδς αυτήν έλαύνουσι. bo bboratilcs. Itupi-ri vero ci excrcitati itli eiiam 
ai millics ccfideriru, nunquatJi de perfediwic assequcmla despcranl; scJ quain possunt proropU»si«c 
aJ iJlarr «uriliiiilor. 

'ΛριοΎοτέΛονς· 
Πάσα συμφορά κούφη Ανδρ\ μή χούφω. 

ΣχόΛιοτ λα*. 
Εκείνος έπιχρόνιόν τισι τήν τών αμαρτωλών κό-

λασιν επιτιθέμενος, ώστε κχθαρθήναι τδν έχ τής 
Αμαρτία; £ύπον τψ πυρ*, τών κολάσεων * μετά τούτο 
τή τών ουρανών άχοκαΟίστησι βασιλεία σύν τοίς ί ι-
χαίοις χα\ τούτους, κακώς προβαλλόμενος τήν τού 
Θεού φ ιλανθρωπίαν συνήγορο ν. 

ΣχόΛιοτ. Β Schclion, 
Πύρ έν ύγροίς ξύλοις ούχ άπτε», καλ ή θεία θερ- Ignis ίιι buuiidis lignis noti ardet, e( cocb^lia ca* 

μασία iv άγαπώση καρδία τήν άνάπαυσιν ούχ έξά- lor in corde, quod amat qniciem rttii otititn, ιιοιι 
πτεται. exardescit. 

Arittutelis. 
Omnis calamitas lcvis csi tiro non levi. 

Scholion 51. 
Ortgemi impii morbum. Ille diuiuraan qxibas-

dam delinqueiuibus poeuatn prjwcribebal, vt $or-
des peccaii igne supplicioiuiu cxptarext : (um 
detnrie bos in coelo cuin justts collocabat, \40 
Dcique clemctittam mile praslexebal bis paironaiu» 

ΑΟΓΟΣ <7'. 

Περϊ μνήμης θατάτον. 
Παντδς λόγου προηγείται έννοια. Μνήμη (I) δε 

θανάτου κα\ πταισμάτων προηγείται χλαυθμού καί 
πένθους * διδ χατά τήν οίχείαν τάξιν χα\ έν νρ λόγω 
τέθειται. Μνήμη θανάτου Ιστλ καθημερινός θάνατο:, 
μνήμη δε έξοχου χάθωρος στεναγμός. Δειλία μέν 
θανάτου έστιν Ιδίωμα φύσεως έχ παρακοής προσγε-
νόμενον, τρόμος δέ θανάτου έστ\ν αμετανόητων 
οκαισμάτων τεκμήριον. Αειλιφ Χριστδς θάνατον, ού 

CHADUS VI. 
De memoria tnonis. 

Omoe verbtun pnrecedtt cogitaiio; mortis vcro ol 
delkloriiin recorJatio dtictjnl bominem in lacrym; s 
el lucttim. Proitiric jiislu ordiue luec in boc li!»ro 
•nnt collocata. JnWiis nmnoiia quoiidiana iiicrs 
ett; exlreuii vero cxilt;s rccordaiio assidiixs tsl 
getniius. Mettie tnoriis a iialom proliciacttui' cx in-
obedienlia tiatus; ttomor autcm mofiia,arguinefiluiii 
etl anirai per poRiiilenliam non cxpiati. Expavuacil 

τρέμει, ίνα τών δύο φύσεων τά Ιδιώματα σαφώς C Cbrislus murietn, non tremiscii, ut duaruin in so 
|μφανίστ> Ός πασών τροφών δ Αρτος Αναγκαιότε­
ρος, ούτως,«χασών εργασιών ή τού θανάτου έννοια· 
μνήμη (5) θανάτου γ ·νν | έν μέν τοίς έν μέση» πόνους 
χαλ άδολεσχία,· μάλλον δέ Ατιμίας ήδύτητα· παρά 
δέ τοί; έχτδς θορύβου φροντίδων άπόθεσιν χαί εύχήν 
διηνεκή, χαλ νοδς φυλακή ν. ΑΙ αύτα\ δέ αυτής χαλ 
μητέρες χαλ θυγατέρες χατεστήχασιν ώς φανερδςό 
χασσίτηρος παρά τδν άργυρον, χάν τήν θεωρίαν έοικεν, 
ούτως καρά τοίς διαχρετιχοίς φανερά χα\ δήλη ή 
φυσική, χα\ ή παρά φύσιν δειλία της εξόδου. Τούτο 
Αληθές τεκμήριον τών έν αίσθήσει καρδίας μνημο-
νευοντων τού θανάτου, ή πρδς πάσαν τήν κτίσιν 
εκούσιος άπροσπάθεια, χαλ τού ίδίου θελήματος 

naitirarum proprias affectioncs dcinonslraivl. Qm»m-
admodum f χ oiuni gencrc ciborum panis cst ma>.i-
ine iiccessarttis, iia ex omnibus actionibus imhlita-
lio morlis. Morda rccordatio iu iis quidom, qui iii 
communi fratruin versantur, parit laborea et piaa 
txorcilationes, imo vero conlemptus desidcriam * l 
diiicedinem. Q Q I vero extra lurbas (in aoliiudinc ) 
degunt, iis aflferi enrarum oionium neglec.tuiii, oi 
Miggerit perpetuas prccea, mentisque cnslo liam. 
Quae viiiulcs bujus gcnilriees sunl et lilia*. Siiiit 
siaiiuuin εί cum argenlo compoiiatur, facuc ab 
illo sccerniliir, qiianlu.*nvis alias illi simile vuicauir, 
141lVA 11 < l u , r e r u l n divinarum cognUiouem ba-

πιντελής έγχατάλειψις. Αόχιμος μέν, ό τούτον καθ* ^ lienl, cerluni el maitifo.siuni disciiuicn iaier n:Uu-
M I C H I niorlis inclum, ct cum qui esl pra*ler nalu-
rain iiuruul. Uoc aulem cerli^imum est indkiuiti, 
illo» ex auimo iuorlis tueiiioriain complexos, s ιι-
suque cordis iinprcssain balicre qui omnciu <>rga r**$ 
omues rrcaias aflcciuiu oxuermit, suamquc voluiiti-
lem abjccerui;!. Laudar.diis qiiidom tUcc»t, qui ir.m-
lem t;iiiquam bojic vcntiiraiii exspedal : scd illc 
sauclus, qu« caiiidcm semper dcsi iorat. Nou OTintC 
moruMidi desitlerium prohaiulttm es(. K U I M I S sunl 
qni luori ex btnniliialo cupiaui, qiKid vi qtiailani cl 
eonsuctudine pccea:i.ii a 1 petralum conliurnier 
irabamur. Suul qui pticnitcro iiolunt, cl niortcm ex 
dcsperalionc arccssun!. Sunl rursuiu qtii M.* aiTorii-
! us libcios n ! simun.u iriinquiiliiaits siatuiw per-

ήμέραν πάντως προσδεχόμενος· άγιος δέ, δ τούτου 
χαθ* ώραν έφιέμενος. Ού πάσα επιθυμία θανάτου 
Αγαθή. Είσι γάρ αί διηνεχώς βίφ έξεως πταίοντε;, 
χαλ τούτον ευχόμενοι μετά ταπεινώσεως' χαλ είσ>ν 
αύθις οί μετανόησα: μή βουλόμενοι, χαι τδν θάνατον 
έξ άπογνώσεως προσκαλούμενοι * κα\ είσ\ν οί έξ οίή-
αεως απαθείς εαυτούς έχοντες, καί τούτον μή δει· 
>αινό·Αενοι · καλ είσιν, είπερ χα\ νύν Αρα είσιν, οί 
δι* ενεργείας Πνεύματος αγίου τήν έχδημίαν έπιζη-
τοΰντες τήν εαυτών, Ζητούσί τινε; κα\ όια-ορούσι, 
τίνος ένεκεν ούτως εύεργετούσης ήμας τής τοΰ θα­
νάτου μνήμης, τήν τούτου πρόγνωσιν ό Οεδς ες 
ημών άττίκρυψεν, μή γινΰσκοντε; οτ». τήν σ*υτη.-,ίαν 
ημών ό θε^ς ν.ά τούτου ε:ργάί-α*:ο 0·/·.;,..ι::··>ς. 
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vcnisse rati, morlcm non formidaiit: c l sunt, si 
tameii bodie sutil, qui per Spiriltis sa»u-ii vitn et 
virtulcm migrare c viia cupiunl. Qtiamnt hoc 
loco notiiiulli, c l dubilanl quid si l , quamobrem 
DCIIS nos exlremum vttxdicm prascisccro uolit, c»m 
inemoria tamen niortis nobis l.im salu(a^is sir, 
i?noranles Dcuni l»oc ipsuin salmis nosira? causa 
fuccrc. Ncmo quippe ex iis qtii di»»m vilaj uitimum 
pracipereut antmo diu ame iuorlei», atit ad bapii-
tnium properarcl, atit religiosam viiam profilcrc-
tur : scd plerique omnes omiicm vitam suam in fla-
gitiis dctereienl, cl in fatali deinutii bora ad ccelo 
sieni baplismalis fontent cl pecr.:i(ortiiit cxpiatio-
nem accedercc. Tu vere lugcus, J42 ncquaquam 
adoiitlas cancin illum tartareom, qui Deum bcni-
gnum el clemenltm esso suggeiil (nisi cum le 
senlis uliima prope dcsperaiione absorberi); boc 
cniin siudel uti luctum ct limorcm Domiui, qut ve-
ram paril securitatem absic eicludat. Qui mortis 
ctextremi jiidicii merooriam in se ipso pcrpcluam 
vullalere,ct curis iiileriin profanis se occupai, pcr-
indc facil, alqw» is qtii vult vinclis manibus natare. 
Vera autetn tuorlis e( eflicax mcdilalio gulam om-
iiino necal; gula auteni vicla, jaccnl oinnia simul 
vitia vicla. Cordis stupor mcnlom excaeoai; copia cibi 
fonlem lacrymarum exh luri l . Sitis el vigilia: cor 
aifliguiit; ex affliclo corde resilinut aqua». Dnra sunl 
haec, qiue dixiimis, gulosis cf ventri scrvientibus, 
mertibus aiilcm incredibilia. A i vir exercilatus hxc 
alacriler aggredietur,el usn doclus ridebit super rei ( 

tacililale. Qui vcro dc bis inquiret el dispulabit, nil 
nisi Iristiiiam referel. Quemadmodum Patrcs cba-
ritalcm pcrfcclam labi posse negarunt, siccgo per-
fectum mortis sensum timoris experlem aCGrmo. 
Muliasunt indiislrine[practic%]menlisopera9aniori89 

inquam, divini ntedilalio, inorlis iuemoria, rccorda-
lio Dci, irgui coclostis conifiuplatio, mcnmria 
ardoris saiiciorutii mariyrum, incinoria Dei scro-
per pncsentis, queiuadinodum iile dicil : Pro-
videbam Dominum (in couspcclu meo semper l0); 
inemoria cuelesiium polestalum el angclorum, 
incmoria exilus anima?, occuisus ad tribunal 
Dei , eupplicii , iiliini.e srnlcnlia* pronmtlialio. 
143 niaguis coopimtis, in iis qu.c lapsns peccali 
cxcluduni liniimus. i£gyplius qtiidain rcligiosus 
mibi olim de sc commcinoi avil, quod post iulixam 
auimo, adeoqticcum scnsu imprcssam cordi mor-
tis meiuoriam volucrit cx objccla ncccssitalis occa-
sioue nunuiliil aliquid solalii lnlo corporis indul-
gere, Sed pcr memoriam niortis, inquil, tanquam 
ab jndice probibilus sum. Et qtiod admirabita est, 
rum mcmoriain mortis(ad buram)cxcbai!cre vdlom, 
nonpotui. Alius qui bicin locoTbolo diclo dcgcbatv 

saqieimmero ex intjusmodi niortis consideralioue a 
6i*nsibus excessit, et quasi defcclus aoimo, aut 

"· Paal. xv f 8. 
(α) Ms. Kpotetv. Sed emcndaliis χρατείν τας χεί­

ρας. ΚροτεΓν τας χείρας ess«'l itiatttts cumpludore 
stMi ronqdosis uiaiiiir.is nal.irc. 
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Λ Ούδε\ς γάρ τον έαυτου θάνατον ^ρογνους πρδ πολλού 

χρόνου τώ βοΛτίσματι, ί) τή μοναδική πολιτεία, 
-ροαέτρεχεν · άπάσας δέ τάς έαυτου ημέρας έν 
άνομιαις διέτριβεν, κα\ έν αυτή τής εξόδου είς τδ 
βάπτισμα και είς τήν μετάνοιαν προσήρχετο. Μη­
δέ ποτβ πενθών άποδέξη, τον κύνα εκείνον τδν φι-
λ άνθρωπο ν σοι τον θεδν υποβάλλοντα* σκοπδς γάρ 
αύτφ, τδ πένθος, κα\ τδν φόβον τδν άφοβον έκ σου 
έξεώσασΟαι, εί μή τι άν είς βαθεΓαν άπόγνωσιν ίδη 
σεαυτον κατασυρόμενον* ό μνήμην θανάτου, κα\ 
κρίσεως Θεοΰ έν έαυτώ διά παντδς κατέχειν βουλό­
μενος, και φροντίσι και περισπασμοις υλικοίς έαυτδν 
έκδιδους, όμοιο; έστι τφ νηχομένφ, κα\ τάς έαυτου 
χείρας κρατείν (α) βουλομένω. Μνήμη θανάτου 

^ εναργής περιέκοψε βρώματα, βρωμάτων δέ έν τα­
πεινώσει κοπεντων συνεξεκόπησαν πάθη ^S). Αναλ­
γησία καρδίας έπιυρωσε νουν, βρωμάτων δέ πλήθος 
έξήρανε πηγάς * δίψα και αγρυπνία δξέΟλιψαν καρ-
δίαν ' καρδίας δέ Ολιδήσης άπεπήδησαν ύδατα (δ)· 
Σκληρά μέν γαστριμάργοις, άπιστα δέ (ϊφθύμοις τά 
είρημένα. Άνήρ δέ πρακτικδς δοκιμάσει προθυμως * 
ό πείρα εύρηκώς μηδιάσει έπί τούτοις * ό δέ επιζη­
τών, σκυθρωπότερο; έσται. Ίλσπερ τήν τελείαν άγά­
πην οί Πατέρες άπτωτον είναι ορίζονται, ούτως έγωγε 
τήν τελείαν τού θανάτου αίσθησιν άφοδον είναι απο­
φαίνομαι" πολλα\ μέν τού νοδ; τού πρακτικού αί 
εργασία ι · λέγω δέ έννοια αγάπη;, της πρδς Θεόν 
μνήμης θανάτου, μνήμης θεού, μνήμης βασιλείας, 
ζήλου τών αγίων μαρτύρων, μνήμης αυτού τοΰ Θεού 

Ζ παρόντος, κατά τον είπόντα * Προωρώμην xdr Κύ­
ριον. Μνήμης αγίων και νοερών δυνάμεων μνήμης 
εξόδου, απαντήσεως, κολάσεως, αποφάσεως. Έν 
μεγάλοις μέν ήρξάμεΟα, άναπτώτοις δέ κατελήξα-
μεν. Διηγήσατό μοί ποτε Αιγύπτιος μοναχδς, ώς 
δτι μετά τήν έν αίσθήσει καρδίας τής τού θανάτου 
μνήμης παγίωσιν, θελήσαντός μου χρείας καταλα-
βούσης μικρδν τδν πηλδν (5) παραμυθήσασθαι, ύπδ 
τής μνήμης, ώς ύπο δικαστού κεκώλυμαι. Και τδ 
Οαυμαστδν, δτιπ?.ρ κα\ βουληθε\ς ούκ ήδυνήθην ά*ώ-
σααθαι * έτερος τις οίκων ενταύθα έν τώ λεγομένιρ 
θολω τόπιρ, πολλάχις έκ τής τοιαύτης εννοίας έξί-
οτατο, καί ώς όλιγοθυμήσας, ή χα\ έπιληπτιάσας 
τ:αοά τών ευρισκομένων αδελφών, άπνους σχεδδν 
έόαστάζετο. Ού σιωπήσω σοι και τδ τοΰ ήσυχίου 

> τού Χωρηβίτου (b) σημάναι διήγημα. Ούτος άει έν 
πάση Αμέλεια διέτριβε, τής εαυτού ψυχής τδ παρά-
παν μή ποιούμενος έπιμέλειαν · άσθενήσας ούν έσχά-
τ ω ; τοΰ σώματος, ώς έπ\ ώραν μίαν ακριβώς έξεδή-
μησε · κα\ είς αύτδν έπανελθών δυσωπεί μέν ημάς 
πάντας ευθέως άναχωρήσαι. Κα\ τήν θύραν τής 
κελλης άνοικοδομήσας έμεινεν ένδον χρόνους δύο κα\ 
δέκα μηδενΐ τδ παράπαν συντετυχηκώς, ού μικρδν, 
ού μέγαν λόγον, ούχ έτερου τινδς, άλλ% ή άρτου κα\ 
ύδατος άπογευόμενος • μόνον δέ καθήμενος κα\ πρδς 

(6) Dttbites an sit bic proprium nomcu Uesychii, 
an communc. 
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Αέώρακεν έν τή έκστάσει έξηστηκώ; σύννους ούτως, Α morbo coniitiali agilatu*, a fialribus inv< Mu>,, t l 
ώς μηδέποτε έπ\ Κυρίου (α) το ίδιον ήθο; αλλοίωσα;, prope exaniuiis ivporialus esl 
άλλ* έκνους άε\, και δάκρυα θερμά άψο-f ητ> χαθ* δλοιι 
προ/εύμενος. "Οτε δέ ήμελλεν τελευτ^ν, άναφράξαν-
τες τήν Ούραν είσεληλύθαμεν, και πολλά δυσωπή-
σαντες, τούτο κα\ μόνον παρ* αύτου Αχηχόαμεν* 
Συγχωρήσατε · ουδείς μνήμην θανάτου έγνωκώς, 
δυνήσεται άμαρτήσαί ποτε. Ή μ εις δέ έθαμβούμεθα 
τδν ούτως πρώην αμελή όρώντες, ούτως άθρόον με-
ταμορφωθέντα τήν μακαρίαν άλλοίωσιν χα\ μετα-
μόρφωσιν · θάψαντες δέ αύτδν όσίως έν τφ κοιμητη-
ρίω τψ πλησίον τού κάστρου · μεθ' ήμερα ν έπιζητή-
σαντες τδ άγιον αύτου λείψανον, ούχ εύρομεν · τού 
Κυρίου και έν τούτφ τήν μεμεριμνημένην αυτού κα\ 
άξιέπαινον μετάνοιαν πληροφόρησα ντο;, πάντα; τούς 

Non commiUam 
ςυιιι tibi ctiam solilarii illius Chorebilae facluiiifx-
ponam. Ilic prioribtis annis, neglecta p.orsus ani-
nue cura et salute, in suiiima viue religiosa? negli-
genlta versabalur. Tandein gravi afDicius morb», 
cum ad exlrema prope veiitftsei, ad tiriiiis bora? spa -
lium vita omnino cessisse videbatur. Sed ubi ad sc 
rediit, rogavil IIOK omnea uli quamprimutn omnos 
ab tllo recedereimts. Sialimqiie celUe su« januaiu 
obstruxit, maiisiique tia iuclusus amios toios duo-
decim, nulbnn vcrbuin cum ulto locuius, nibilquo 
praner aquam ct panein gu>tabal. Sed eodem in 
loco sessitans, ca qua? in eiceseu videral iia cogi-
iabundus revolvebal, ul iiunquani proprii coiporis 

Ρουλομ*νουςν xa\ μετά πολλήν άμέλειαν διόρθωσα- Β

 s l ; l U i m e l \^u\ixm nioUret, eed sempcr altonitus 
σθαι (6) * ώσπερ τήν άβυσσον άπέρατον, τίνες είναι 
ορίζονται * τόπον γάρ αυτήν καλούσιν άπύθμαντον. Ού­
τω; ή τού θανάτου έννοια Αφθαρτον κα\ τήν άγνείαν 
κα\τήν έργασίαν κέκτηται. Βεδαιούται δέ τδ είρημένον 
δ προειρημένος όσιος.Φόβφ φόβον διηνεκώς οί τοιούτοι 
προσλαμβάνοντες, ού παύονται άχρις άν κα\ αύτη ή 
τών όστέων έκδαπανηθή δύναμις· Δώρο ν Θεού κα\ 
τούτο μετά πάντων αγαθών είναι εαυτούς πληροφο-
ρήσωμεν έπεί πως πολλάκις χα\ έν αύτοι; τοίς 
μνήμα3t παραγενόμενοι, άδάχρυτοί τίνες κα\ σκληροί 
διαμένομεν · έκτδς δέ τής τοιαύτης θεωρίας πλειστά-
κις κατανυσσώμεθα. 'Ο πάντων νεκρωθείς, ούτος 
θανάτου έμνημόνευσεν · δ δέ έτι σχετικός, ού σχολά-

cl velut ab sensibits avocalos. alioqiie silenlio d«-
fitus calcniibus lacrymis mundarctur. Cum vero 
jaro illi mors immiiierel, 144 i u m 0 0 8 efiiacia 
janoa ingressi, mullaque precaii boc unum el so-
lum ab ilto extorttimtjft: Ignoscilr, inquit, neino 
qui morlis roemoriam animo iulixcrit, nitquain pcc-
care poteril. Qwo nos responso pcrcuUi obslupui-
I I IUS, adinirali lam subilam et bcatam vila» mo-
ruroque miiiationem f.t melaroorpbosin, qui anica 
ipfcitis negligenliam novcrainus. Quem cum in coe-
metcrio, quod castro proximum eral, sepelisscitius, 
postridic revisenlcs sanctum ejus corpus tu scpul-
cro non amplius iiiveuimua, Domhio stitiul in hoc 

σει έαυτφ άντεπίβουλος ών. Μή θέλε (7) πάντας διά Q onwes doceute, qui post lougam eliam prxlcril» 
λόγον πληροφορείν τήν πρδς αυτούς άγάπην · μάλλον 
δέ Θεδν αίτού ταύτην αύτοίς άββήτως έμφανίσαι · εί 
δέ μή, ούκ έξσρκέσιι σοι ό χρόνος πρδς σχέσεις καί 
χατάνυξιν. Μή απατώ, άφρον έργάτα, χρόνω χρόνον 
άναπληρούν · ού γάρ έξαρκεί ή ήμ^ρα ουδέ τδ εαυτής 
χρέος τφ Δεσπότη ανελλιπώς πληρώσαι · παρά άν-
θρώποις ούκ έστι, φησ\ν, ούκ έστι τήν ένστώσαν 
ήμέραν εύσεβώς δαξιέναι, εί μή αυτήν έσχάτην 
παντδς τού βίου λογισώμεθα. Και θαύμα δντως πώς 
χαί "Ελληνες τι τοιούτον έφΟέγξαντο, έπε\ κα\ φι-
λοσοφίαν τούτο είναι ορίζονται, μελέτην θανάτου. 

viiae cessalioncm, et negligcniiam ad frugem re-
deunl, gralam sibi fuissc liujus, adeoque ommuiii 
csse accuralam et latidabilcin poBnitenlia:n. Qtieoi-
admodum sunt qui abyssum SH|uaruiii aliiludi-
ncra vadia carcnicm deliiiiuiit; locum <*niui illuni 
appellaol sinc vadis Ifundo carenlem] ; sic moriii 
meditatio caslitalein aelernam, et reliquaiuni virlu-
lum excrcilalionem fine carcnlem possidet: qucJ 
dictuui saiiclns ille qoem roodo laudavi conOrmat. 
Nam tii lales timorem limore augenl assidue, nec 
ceesant ab liac exercitalione, donec etiam ossa 

exhaurianl. Enimvero el hoc quoque Dci benoficiiim esse inler alia ojus innumera bona penilus 
nobif persuadearaus quaiido saipius experli sumus. Cum oisarta ingressi nullam lacrymac gutiam a 
nobis, lanqiiam ferreis impeirare [extorquere] poluimus, cum lanton cxlra sepulcrorum bujusiuodi 
conlemplauoricm saepisstme in luclum, et lacrymas ^olvatnur. Qui omiiimn rerum affectu defunclus est 
hic vere monis meaioriam coroplexus esi. 145 Q u i adimc rerum desideriis lcnclur, ipsc ιιοιι ces~ 
sat esse sni ipaius iusidiator. Noli velle oinnibna aflfeclum luitin ainoriscrga illos, dcclarare verbis; 
Dt*um poiius roga» ut ipse arcano quo polesl modo luas erga alt^runi partes implcat. Quod nisi feceris* 
non tdlum tibi lempos suflici^t ad osleiulondum aiitmuin tuiim ciga alios, cl ad coinputictioncm 
animi escilandaro. Ne faltaic, slolide mercenai ie, lcmpus tcmporc rodimcndo : nec enim suo cuique 
debilo operi sua dies suflkit, ut iilud Deo inlcgruin plenumque repraesculctur. Fieri ιιοιι polesl, inquit 
nomiemo, non poUitU lieri inter morlales, ul pia?sentem diein saiis pic religioseque iransigamus, 
nixi illuoi ipsuni diem totius viUR supremiim ultimumqiie cxislinietuus. Et saue pcrmiium est, 
qtiomodo et pagani scriptores (δ) aliquid id gcuus proniintiartni, qui slttdium sapieulia; nihil aliud 
ê se dixeruui quaiu medilalionem mortis* 

ia) Έ - \ Κυρίου abstint in Aiignsiano codicfe, 
ud ίιι ahls diiiiiiUi» lcguutxr. 

(/») Plaio. Vidc Pr.ulat. iiosuam a.l Sijnt.igma dc 
mowniibus. 
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Qui sexium bunc graduro asccnderit, dVmccps Α "Εκτη άνάβασις· ό άναβα*, ού μή λοιπδν Αμαρτήσει 

iHin pcrcabit uuquam c Nemorare noviasinia lua, 
etin aeiernuni non peccabis ".» 

SCIIOLIX AD GRADUM VI. 
De morie. 

Schoihn 1. 
Ex mortit meraoria bas ires virluUs exsistunt : 

nudas ab omuibus rcbus prasemibiif affectus, as-
rtidua oralio, el mentis cusiodia. 

Scholion *. 
Moriis, iaquii, consideralio itlos qui sub religiosa 

dt&ciplina vivutit, reddit laborum palicntei, eflBcitque 
»1 ignoiainii» xtagis detectenfur : solitariis rero 
146 omnem rcrunf btjtiiananim euram cximil ni 
«obs precibus e% mcdiiaiionibus vaceni. 

Sckclion a/txd. 

AnaeboreUe qrai se mundo abtlicarunt, amore 
paupertali* et propriae volttBiaiis cxcidio dcstituii, 
dura in ipsa moitis mcdUalione versanlur, pcrtar-
bari solcot. 

Scholion atiud. 
Apod iUos qttitlem qui in mediis homtnum turbis 

vivunl, creal labores et nugamcnla, aut potiui 
ignominiosas volupuies : apud illos vero qui cxtra 
tuinuUum deguni, curarum abjcciionem parii, el 
assiduas preccs et meniis cuslodiain : aut apud 
monachOu iuier inedias iuundi lurbas negligenter, 
ncc secunduin Deum vivenies, labores quidem paril 

ποτέ. c Ύπερμιμνήσχου τΑ έσχατα σου, χαλ είς τδν 
αΙώνα ού μή άμάρτη;. > 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ 
Περϊ θανάτου. 

ΣχόΛιοτ α*. 
Έχ τής μνήμης θάνατον γεννώνται τρβίς αύται 

άρεται, ή ΑπροσπΑδεια, ή Αδιάλειπτος προσευχή, χαλ 
ή τού νοδς φυλακή. 

ΣχόΛιον ψ. 
'ΙΊ τού θανάτου, φησίν, έννοια τους έν υποταγή 

φερεπδνους ποιεί, χα\ ταΓς Ατιμίαις ήδομένους μάλ­
λον, τους δέ έν ησυχία Αφρόντιδας, χαλ povg τή 
ευχή, χα\ τή προσευχή σχολάζοντας Αεί· 

ΣχόΛιον άΛΛο. 
Τοίς άναχωρήσααι μέν του χόσμου, μή χτηααμένοις 

άχτημοσύνην, χα\ έχχοπήν θελημάτων, θόρυδον vtwf 
έν τή μνήμιι τού θανάτου. 

ΣχόΛιον άΛΛο. 
Παρά μέν τοίς έν μέσω γενν$ πόνους χαλ άδο-

λεσχίας, μάλλον δέ ατιμίας ήδύτητας* παρά δε τοίς 
έκτδς θορύβου, φροντίδων άπόθεσιν, χα\ εύχήν διηνε­
κή, χα\ νοδς φυλακήν ήγουν παρά μέν τοίς έν μέσφ 
χόσμου μοναχοί; άμελώς ζώσι, χαλ μή χατά Θεδν, 
πόνους μέν γενν$ ήτοι κόπους ματαίους, χαλ άδολε* 
σχίας, ήτοι λόγους ανωφελείς χαλ ρεερολογίας, χαλ 

aut inutilea defattgatrones ei nugalione«, aotinuli- c ήδύτητας ατιμίας, ήγουν άνηδομένους ώσπερ ταΐς 
lea sernones ot xiulliloqaiaoldeleciaUoncs infames. άτιμίαις (α)* παρά δέ τοίς έχτδς θορύβου, Απόθεσιν 

φροντίδων χαλ εύχήν, χαλ νοδς φυλακήν έργον γάρ 
τούτοις αί έντολαΐ τού Χριστού χα\ ή «ρδς αύτδν επ­
άνοδος. 

ot tlulliloqoia et deleciatioitcs iiifameg, 
apud 

illos qui extra bominum ccrHus degunt, curarom 
abdicalionem, el prcccs et meniis cusiodtam : hit 
entm curae axnt praecepia Cbristi ei redilus aeucon-
versio ad illum. 

Sckoiion 3, 
Oblivio maDdatorum l>ei, el liberi arbilrii per-

versttas cor excaecant, et meotemstupidam efficiunl: 
sive coutra, meolcm excscaot, el cor insensile sive 
aaxeuBi reddunt. 

Scfiotion A. 
Qwe aliis sunt ardua et diiiicilia, baec probc excr-

citalis suiil gaudii et tripudii causa et ansa : utpole 

ΣχόΛιοτ γ \ 
Αήθη τών θείων εντολών, χαλ παρατραπή τού αυτ­

εξουσίου χαρδίαν πεπωρωμένην, χαλ νουν άνάλγητον 
απεργάζονται* ή τδ έμπαλιν, νουν πεπωρωμένον, 
χα\ χαρδίαν άνάλγητον. 

ΣχόΛιοτ δ\ 
Τά έτέροις δυσχερή, τοίς χατά πράξιν εύδοχιμού-

σιν άγαλλιάσεως, χαλ θυμηδίας αίτια γίνονται- εύχέ-
qui ftibi iaciUuteiu usu ipso in his pepcrerunt, ct f> p t t e v έχ πείρας πρδς ταύτα χτωμένοις, χαλ είς 
per ea ad pci feciioneiu profcccruDt. lmperfecti vero 
raon sine labore ialia allingunt, ai Umcn attin-
gunt. 

Sckolion 5. 
Adeo, inquil, babuit familiarem roemoriam roor-

tii monacbus bic ^gyptius, de quo meiuoravit, ut, 
eiiam muUorum diurum fame urgente, iton poiaerit 
umcn memoriam morlis ab sc, quamvis vellel, re-
pellere, imo vero hxc faoiem ipsarn dcpuliL 

1 1 Ecdi. vii, έ0. 
(α) Locus corrupius aul mibi non intcllecCus. 

Grasce άνηδομένοις ταϊς άτιμίαις, nisi legas ήγουν 
μή άνηδθ|ΐένοις ώσ?:ερ ταϊ; άτιμίαις, sivc non ab-
borrcfites tanqttam :\h infantibus scu lurpibus 

προχοπήν τελειότητος φθάνουσιν. ΟΙ δ* έτι Ατελείς 
κόπω ταύτα μετέρχονται, χάν μετέρχωνται. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ίνσαύτην, φησλν, έσχεν ένοιχον τήν μνήμην τού 

θανάτου ό £ηθε\ς Αίγύπτιος μοναχδς, δτι χαί ύ«τδ τής 
πολυημέρου πείνης Αναγχαζόμενος, ούχ ήδυνήθη τήν 
μνήμην τού θανάτου έξ αύτου διώξαι, χαίπερ ζουλη­
θείς* άλλά μάλλον αύτη τήν πείναν έδίωξεν. 

apxd monachos. Neni-vc non abborrcnte*, άνηδομέ* 
νοις, nou respoudet Gnecis παρά τοίς μοναχοίς* 
scribendum ergo άνηδοιχένοις. 



ΣχόΛιοτ ς\ 
"ϋσπερ, φησ\ν, Αμέτρητον κ&\ Ακατάληπτον τδ 

βάθος της θαλάσσης, ούτω χα\ τδ τέλος άγνείας 
άφθαστον (α)· τουτέστι τέλος μή έχον «αρά τοίς έν 
αίσθήσει χαρδίας τήν μνήμην του θανάτου χεχτημέ-
νοις. Αδύνατο*/ γάρ άνθρωχον τχπεινδν και διηνε· 
χώς του θανάτου μνημονεύοντα ε ί χει ν ποτε φαρισαί-
χώς, δτι Πέφθαχα τδ τέλος τής άγνείας, τουτέστι, τέ­
λειος έγενίμην έν χαθαρδτητι- δ γάρ τοιαύτα λέγων 
ούχ ΑνεΓη ταπεινδς, χα\ συμβαίνει θαυμαστδν γίνε­
σθαι· παρά μέν τού τολμήσαντος τούτο είπείν, ούδ' 
άκροις δαχτύλοις έφάπτεσθαι τήν άπάθειαν- πάθος 
γάρ ή χενοδοξία χαλεπώτερον· παρά δέ τού ταπεινού 
έφάπτεσθαι μέν είς κόρον τή δέ ταπεινώσει έλλείπε-
σθαι· ώστε είναι, χάν τοίς δυσ\, τώ τε ταπεινφ τώ τε 
χενοδόξωτήν άγνείαν, άκατάληπτον 
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et incompre-
bensa waria esl alliludo, i u finis cast» mcmia 
quem atteqaarif nullux e»i, hoc est, fine earet apttd 
eos qxi in eeusu cordis mortis *ibi memoriam 147 
impresseniQt. Fieri qtsippe nulla ratioue potesi, ul 
bomo deinissua, qui utortem assklua meditalioM 
revolvit, cum Pharis&o unquam dir-at: Finem casli-
tatts attigi, boc est, perieciam ptiritalciu : nam 
lalia qui dicil, nequaquam htimiiit» «sl, et permi-
runi videri piiiest hoc quidein ab eo dici posM*, qoi 
neque cxiretuis digilis vcram animi tranquillitalcm 
atligerit (vatia qtiippe g!oria cst ioler graviora 
malorum afiectuuro viib); ab ttumifi vciodki, quod 
iliam purissimam inli-griiateai asscctiiws &it, c*l de-
fitutuni csse btimililale, adeo ul iutelligi noti pos&tt, 

iti doolius biace pcrfecla casliias sil, in bumili, inquam, et snporbo, aeu vaiwe gloriA atudio dedito. 
ΣχόΛιοτ f . Β Scholion 7. 

Τδ διά λύγων πληροφορείν τήν είς «άντας άγάπην 
δυσκολον έστι, χαλ λίαν άχόβλητον τδ δέ δι* έργων, 
χαλ εΟχολον, χα\ £σ)διον λίαν, τφ σπεύδοντι κατορ-
θώσαι τήν Αρετήν χα\ πώς, άκουσον. ΈπήλΟέ τις 
υβρίζων με, ή καί δαίρων με* έάν ούν λέγω, καίπερ 
αύτδν δυνάμενος άμύνασθαι, μή αμύνομαι, άλλά του­
ναντίον γονοπετήσω, παρακαλέσω, χαταφιλήσω, χα-
ρίσομαι οΓς δϋναμαι, δήλόν έστι πάσιν, ώς έξ αγά­
πης ταύτα πεποίηχα* κα\ τδ μέν δι* έργων ούτως, τδ 
Ιέ διά λόγων πώς άν γένοιτο, Έάν γάρ προσευχδμενος 
πάσιν, άγαπφν αυτούς λέγω, χδλαξ φανούμαι, χα\ 
Ανθρωπάρεσκος, ψευδεπίπλαστον έπιτηδευόμενο; 
Αρετήν, χα\ δόξαν χενήν έχ τούτου θηρώμενο;. 

Verbls velle lesiatam crga omnes chariiatem fa-
cere ei grave el plane damnaiidum esl; faciU aaiam 
€l adtnoduro facile el prompluni est illi qui ad veram 
virtutem exercetidam aspirat : et qnomodo (possit 
boc lieri) audt. Venil aliquis qui me caloiniiiatur, 
axieliam verberat, quando ergo (apud me) dixero : 
Eisi me vindicare possum, nou vindicabo taweii, 
sed poliui contra, gonoa ponam, deprecabor, oaca-
labor, graiificabor quibuscouque modis poiero: 
certum ei clarui» onxHras esl quod hmc ex cbari-
Ute fecerim : et quidem faclia cliaritae ita proba-
tur. Alieruiu aulem v*rbis qvotuodo Aet? Eteuim ai 
omnibiis bene precando te t̂er me ipsos diligere. 

„ . τ , . χ » ι . Λ · , , y adutalor videbor,elqui bomtntbusatudeam placere, Οαρακαλει ούν δ πατήρ, μή διά λόγων σπουδάζειν Γ Λ . Λ . . . . . . . · . Λ k . . . Μ C quique fingam ine virtutem colure, et uutevener 
popolarem vanae glorwe auraui. Ihrrtatui crgoCli-τήν άγάπην έπιδείκνυσθαι, άλλά δι' έργων, τήν δέ 

«ρδς Θεδν άγάπην, δι' αμφοτέρων, χα\ πλείον διά 
λάγων. Σημείον γάρ τής πρδς αύτδν αγάπης, ή διη-
ναχής προσευχή. Ούτως γάρ Αν άμφοτέρας χατορθώ-
σης [κατορθώσεις] άρετάς* έπεί έάν έχ λόγων μόνων 
τήν πρδ; ανθρώπους άγάπην σπουδάζης έχτελείν, 
ουδ* δ τής ζωής σου χρόνος άπ^ς άρχέσει σοι πρδς 
σχέσεις χαλ κατάνυξιν. 

niacuM uii studeamua amorcm nostrain erga alioa 
non verbi?, tcd faciit dnitontiraro : erga Dcoin 
vero olrisque ol vcrbis el iaciis, verbis quidern 
amplius et probxias; argunictiium est emm chari-
laiis erga Oeuro as&idua precaiio : aie enim utram-
que exercebis viriuiein. Nam si amorfrn erga bomi-
ncs solig vcrbU declarare cl cxercereconaberis, non 
sufflcict libi lotius viiae uue dcciirsus ad affecUis 
(aoa elcompunctiooem comprobandam. 

U i ADliS VII. 

' 14S i u c t n 9** $a*diuM eieat. 
ΑΟΓΟΣ Ζ'. 

Περϊ τον χαροχαον χέτθονς. 
Πένθο; κατΑ Θεόν έστι σχυθρωπότης ψυχής έν- LuclusexDeo piua est qtiaedam aninae Iristilii 

ωδύνου χαρδίας διάθεσις, άε\ τδ διψώμενον έμμανώς D ti dolenlis cordis aOeclio, qu« seinpcr id qiod ar-
ζητουσχ· χα\ έν τή τούτου αποτυχία έμπόνως δι- dentisaime silit, qiiaeril; qao dutn carei, lalmriose 
ώκουσα, χαί δπισθεν τούτου δδυνηρώς όλολύζουσα 
•Η ούτως· πένθος έστ\ χέντρον χρύσεον ψυχής πάσης 
«ροσηλώσεως κα\ σχέσεως γυ·Ανωθέν· χα\ έν επισκο­
πή καρδία; ύπδ τής δσίας λύπης καταπηχΟέν. 
Κατάνυξίς έστιν άένναος συνειδότος βασανισμ6ς, διά 
νοερά; έξαγορεύσεως τήν άνάψυξιν τού πυρδς τής 
καρδίας πραγματευμένο:. Έξομολόγησί; έστι λήθη 
φύσεως, ειπερ έχεΛάβετό ης τον ραγεϊτ rcV ύρ-
%οτ αύτον. Μετάνοια έστιν άΟλιπτος στέρησις πά-

id ipsum persequitur, et curo ululuiu ei laincniis 
atergo dum ftigic, inciaiuaL Aut luclusesi aurcua 
anim» siiroubis, qui lugouiem omui rermn buma-
narum seusu et afcclu cxuit el nudat, i l ex iuuu 
in vigUiam al cuelodiain cordis afligil. d»inpun-
ctio(qnamrcIigiosi suo nomine appel!ani)est»terua 
cons< icmiai alfliclio, quae per iuternam confessio-
nem ardonni cordis gralo refiigcrio lemp«?ra(. 
Coi.fessio cst oblivio uainne, quando per 

(α) *Απδ σού φθάνω άφθαστον, quod non jxjssis ass«|di. 
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obltiutcil comtdere panem suum 
rtela omnis buinanje consolalionis abdicaiio. Pro-
prium in beaio luclu proftcientis esl, cibi tempe-
ranlia, et oris silenliuni ; eorum qui jani profece» 
rtuil vicloria, irjeel injuriaium oblivio; perfeclorum 
vero smi&us verc buinilis, coiiltinicliamni siiis, 
aifiiciiomiiu conirariaruiu itature volunlaria fames, 
pect-aiilium non solum nulla condcmnalio, sed 
supra quam natura fer l , comimseiaiio. Appro-
bamli primi; latidaitdi sectindi ; beali posiremi qui 
esuriunl afllictiones, ei siliuut conlumclias, quo-
niaiu ipsi salurabuulur cibo inexplebili. Qui conipos 
luclus factus es, quanla poies vi mine illtim: solel 
ΐ Ί ΐ ι ι η priusquaui radiccs iu aiiintoegil.facile per turbas 
149 <^r»i corporis el volupuics, praesertim vcro 

S. JOANNIS CLIMACf 804 
Ptiemiemia esl Α βης παρακλήσεως σωματικής. Τών μέν π^οκοπτόν-

το>ν έτι έν τώ μακαρίφ πένθέΐ ιδίωμα ή έγχράτεια 
χα\ σιωπή τών χειλέων- τών δέ προκοψάντων, άορ-
γησία, κα\ άμνησικακία· τών τελειωθέντων ταπεινο­
φροσύνη, Ατιμιών δίψα, θλίψεων ακουσία,ν πείνα 
εκούσιος, άχαταχρισία άμαρτανόντων, (1) συμπάθεια 
υπέρ δύναμιν- άποόεκτέοι οί πρώτοι, άξιεπαίνετοι 
οί δεύτεροι* μακάριοι δέ οί πεινώντες Ολίψιν, καί 
διψώντες άτιμίαν, δτι αυτοί κορεσθήσονται τροφής 
ακόρεστου. Κρατών πένθους πάση Ισχύϊ κράτει* πρδ 
γάρ ποιήσεως εύαφαίρετον λίαν είναι πέφυκε- κα\ 
άπδ θορύβων κα\ φροντίδων σωματικών καλ τρυφής, 
καί μάλιστα (2) πολυλογίας κα\ εύτραπελείας ώσπερ 
κηρδς άπδ πυρδς ευχερώς διαλυόμενον. (3) Μείζων 

_ r _._ _. Β . r τού βαπτίσματος μετά τό βάπτισμα τών δακρύων 
per iiinuodicatti loquacitaiem, el scurrilein leviialem πηγή καθέστηκεν, εί κα\ τολμηρό ν εστί πως τδλε 
ac priuiaitliain, lauquam ccra ab igne dissolvi 
el cvancscen». Posl baplisma poientior baplismalc, 
si ita fas luqai, fons csl lacrymarum. Baplisma 
quippe laiiimn prauerilas peccaiorum sordes re-
purt;a(, luclus auiem noxas post baptismum con-
iractas diluit. Bapiisma quo infatilcs lincti sumus, 
omncs postca inquinaviinus; per fontcm autem lacry-
inaruui(fl) etiam baplismum suo nilori resiiluimus, 
qucm si benigiiissimus Deus bomini largiiusuon 
c&sct, rari ad:uodum aul perpauci salutem conse-
qiicrcnlur. Gemiius el afllicius moerore aiiimus cla-
mani ad Dominum. Lacrymic ex limore Domini 
proi(is;c supplici legatione fungunttir: ex divina 

γόμενον διότι εκείνο μέν τών προγεγονότων έν ήμίν 
κακών έστι καθαρτήριον- τούτο δέ τών μεταγεγονό-
των, κάκείνο μέν νήπιοι λαμβάνοντες, πάντες έμο-
λύναμεν * διά τούτου δέ κάκείνο άνακαθαίρομεν δ εί 
μή δε δω ρη το φιλανθρώπως έκ θεού τοίς άνθρωποις. 
σπάνιοι δντως κα\ δυσεύρετοι οί σωζόμενοι. Οί μέν 
στεναγμοί, χα\ ή χατήφεια βοώσι πρδς Κύριον. Τά 
δέ έχ φόβου δάκρυα πρεσβεύουσι* τά δέ τής παναγίας 
αγάπης, τήν ίκεσίαν προσδεχθείσαν ήμίν έμφανίζου-
σιν. Εί ουδέν (4) ούτω τή ταπεινοφροσύνη ώς τδ 
πένθος συνέρχεται, ουδέν πάντως αυτή ώς δ (δ) γέ-
λως άνθέστηκεν. Κατέχων κάτεχε τήν μακαρίαν της 
δσίας κατανύξεως χαρμολύπην- καί μή παύση της έν 

νιτο charitalc redundantcs prcces noslras Deo gra- Q αυτή εργασίας, άχρις ού μετάρσιον έκ των εντεύθεν 
las fuisse oslcudiint. Si nihil adco adjutal bumili-
latcm, quain luctus aiiimaj, cerlum esl nihil adeo 
ii l i adversari quam risum. Quantum poles custodi 
bcalaui saucla* compiinclionis irisliliani quaeve-
rum pnrit gaudium. Ne ccsses tc in ea exercere, 
quoad tc Cbrisio sublimcm, et ab bujus vilas con-
lagiis inlactam sislaL Nec desistas unquam quin 
luis inliiuis scusibus impriiiias, ac incnte peneires 
iguis obscurissimi dcbiscentcm in immensum vo-
raginem, crudcles caniiiices, judicem iramiscricor-
dem cl iiiexorabileui, infinilum incendii inferni 
cliaos, stiblciraiieoruiii et forniidabilium locomm, 
ei bialuiim aliissimoium angustissiinos descensus, 
ct boruin Oiuniuiii ac hujuscemodi malorum for-

τώ Χριστφ καθαρδν παραστήση σε* ανατύπων έν 
έαυτψ μή παύση κα\ διερευνώ ν πυρδς σκοτεινού 
άβυσσον καί άνελεείς ύπηρέτας, άσυμπαθή κριτήν 
καί άσυγχώρητον, χάος τε άπέρατον καταχθονίου 
φλογδς, κα\ υπογείων, κα\ φοβερών τόπων, καί χα­
σμάτων τεθλιμμένος καταβάσεις, καί τών τοιούτων 
πάντων εικόνας* δπω; τώ πολλφ τρόμω στυφθείσα ή 
ένυπάρχουσα ημών τή ψυχή λαγνεία συναφθή τή 
άφθάρτω άγνεία κα\ φιοτδς άθλου πυρδς παντδς 
πλέον άποστίλβοντος έν αυτή δέξηται [πένθου; δεξα­
μενή] τήν έμφάνειαν στήθι έν προσευχής δεήσει 
σύντρομος, ώς κατάδικος περιστάμενος δικαστή, ινα 
τώ έκτδς είδει, κα\ τώ έντδς ήθει κατάσβεσης θυμδν 
δικαίου κριτού. Ού γάρ φέρει ύπερορ£ν ψυχήν χήραν 

u:as et in-agiiies, ul iiigenli lerrorc perculsa 150 D κατωδύνως αύτψ περισταμένην, καί κόπους τώ άκό-
anima nosira ίιι bixuriaiu proaa inilamineiur in-
cornipla cahlilate, cl lumine spiriluali quod ex lu -
clu suscipil, magis illusiiciur, quain quovis igne 
quantumvis claros dc so radios spargente. Dum das 
<»p rain precibns, sia corain judicc Iremebundus 
non sccus ac. reus, ul huniiti corporis staiu foris, 
et amtui babiiu intus jusii judicis iram cxslinguas. 
Non enim polcsi ille animani, (anquam viduain do* 
Jeiilftr coram so stanlum, el itoporiuue, quamvib 
ipse infatigabilis, precibus faiigaulem d^spicere. 
Qui luclu lacrymaruiu inlniorc langilur, buic qui-

πω παρέχουσαν. Εί τις δάκρυον ψυχικδν έκτήσατο, 
τούτφ πας τόπος είς πένθος αρμόδιος. Εί δέ μόνον 
διά του έκτος εργάζεται, τούς τόπους κα\ τούς τρό­
που; διακρίνων ού μή παύσεται. 'βς ό κεκρυμμένος 
θησαυρός, τού έπ'αγοράς προκειμένου άσυλώτερος 
καΟέατηκεν, ούτιο κα\τά προλεχθέντα νοήσοίμεν. Μή 
γίνου ώζύ νεκρούς Οάψαντες, ποτέ μέν έπ' αυτοί; 
θρηνοΰντες, ποτέ όέ όι' αυτούς μεθυσκόμενοι- άλλα 
γενοϋ ώ; οί έν μετάλλοις δέσμιοι, καθ' ώραν ύπδ δη­
μίων μαστιζόμενοι· ό ποτέ μέν πενθών, ποτέ όε 
τρυφών, κα\ γελειάζων, δμοιός έστι τψ μετά άρτου 

f t Psal. οι, 6. 
(u) Poeimcnlia*. 1;η»ιί-ι;!ΐΐαι. 
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τόν χύνα τής φιληδονίας λιθάζοντι, δς τω μέν σχήματι Α vis locus csl ad luclum opporluiiiis. Cui la-
τοΰτον διώκει* τ φ δέ πράγματι παρεδρεύειν τούτον cryiuae ex oculis duulaxal corpoiis fliiiini, i* nou 
προτρέπεται. Γίνου σύννους Αφιλένδεικτος, πρδς /esinet ratifinem locoruro, vi moruiii lioniiuiiin 
τήν έαυτου χαρδίαν έξεστηχώς. Δεδοίκασι γάρ σύν- observare. QtieiiiadiiioJuni tliesauius leoiuliltis 
νοιαν ol δαίμονες, ώς οί κλέπται τους κύνας. Ουκ iuiuiis furlu patel, quam is qui in pul\\\vo loro 
2ττ·.ν ήμίν, ώ ούτοι, ενταύθα ή τού γάμου κλήσις, exslal: ila pcrindc dc luetu, el lacrymis omiliia 
OVA έ*στ·.ν, ούκουν · πάντως δέ είς πένθος εαυτών δ et ap.Ttis cogitamlutii esl. Cavc nc iimicris cos qui 
καλέσας ημάς ενταύθα έχάλεσε. Τινές (8) δακρύον- morliios sepeliuut, qui nunc iugciil defun<;ios. nuno 
τ:ς, μηδέν τδ παράπαν έν τφ καιρώ τ φ μακαρίφ propter illos ad ehrielateni se itigur^ilanl, sod 4:0-
λoγtζεJOαc εαυτούς άκαίρως βιάζονται, μή λογιζόμε- gila le iu lalomiis inlcr viuclos drgrre, qui singnlis 
vot, οτι δάκρυον άνέννοιον άλογου φύσεω; ίδιον, κα\ horis ab licioribus ft igris cdedtititut'. Qui nuiie qui-
ού λογική;· (9) γέννημα εννοιών δάκρυον πατήρ ύέ dem luget, iiunc voro se in delicias el risiim dif-
έννοίας λογισμός καΊ νους. Γινέσθω σοι ή έν τή κλίνη fundil, perindc facit atqne is, qui raiicin lascivien-
σου άνάκλισις τής έν τφ τάφφ σου κατακλίσεως τ ύ - lcw pro lapble, pane pelil, qui illinu in speciein 
πο; , κα\ ήττον υπνώσεις. Κα\ αυτή σοι ή τής τρα- qui«'eiii abigil el pers^quilur, reipsa vero ad sc 
πέζης άπόλαυσις, τής τών σκωλήκων έκ:ίνων όδυνη- itnilal ftl advocat. Allcnde qui lugos, el sis onsnis 
ράς τραπέζη; γενέσθω άνάμνησις · κα\ ήττον τρυ- ostentationis bostis, atque loius i» cnrdis lii i ctisto-
φ ή σεις * μηδέ τοΰ ποτού τού ύδατος μεταλαμβάνων diaui abreplus. Hrftigiunl onim alifnios, siibique 
τ ή ; δίψης τ ή ; φλογδς εκείνη; άμνημονήσεις · καί iiilenlos cacod;cmoi»es, non secus al<|iic iioolmna 
ττάντως βιάση τήν φύσιν. Έ π ι δετή τού έπιστατοΰν- grassalorcs limeiil canes. Ο ainici, ιιοιι SUIIUIS buc 
τος ήμϊν έντίμω ατιμία κα\ επιπλήξει, κα\ έπιτιμία ad mtptias vocali, 151 1 1 0 1 1 sumus, sed oumino 
τής το ύ κριτού φοβέρας έννοηθώμεν αποφάσεως * κα\ ad litgendos nos ipsos huc a Dco vocali sumus. 
πάντω; τήν έπισπειρομένην άλογον λύπην κα\ π ι - Quidara dum in iacrymas eunl, in illo bealo lacry-
κρίαν πραότητι κα\ υπομονή, ώς έν διστόμφ μαχαίρα niaruin slaiu oiunem abs se ccgitationem pcrvim 
κατασφάξομεν. Χρόνω σπανίζεται θάλασσα, ώς cxcludunl, ignari lacrymas siue scnsu cogiiaiionum 
φησιν ό Ίώβ, καί χρόνφ κα\ υπομονή κατά μικρδν proftisas (crocodilorum) el animalium ralione raren-
τά είρημένα έν ήμίν προσγίνεται κα\ τελειούται. ι · " η ι proprias esso, non boiuimim. Lacrymarum 
Πυρός αίοινιου μνήμη καθ'έσπέραν συγκοιμηθήτω fons csl cogha!io,cogitaiioi»um par.-ns, mens el ra-
coi, και συναναστήτω σοι* και ού μή σου ραθυμία έν lio. Quaido vadis rubitum, sii libi ipse ciibilus in 
καιρφ ψαλμωδίας κυρίευση ποτέ. ΙΙεισάτω σε πρό; Icclulo luo. forma babitus corporis in sepulcrn ja-
έργασιαν πένθους, κάν αυτό σου τό ένδυμα. Πάντες ccttlis, et niinus dormies. Cuiu ad niensani ac-
γάρ οί νεκρούς Ορηνοϋντες, μέ)ανα περιβάλλονται, rumbis, sil libi ipsa comestura acerbx illins m it-
Ei μέν ού πενθείς, διά τούτο πένθει * εί δέ πενθείς, sne recordatio, cum vermcs in sepulcto depascrn-
διά τούτο Ορήνει μάλλον, δτι έξ άπονου τάξεως ε ί ; luΓ arltis tuos, e( minus voluplatis capics. Ne({iie 
έπίπονον εαυτόν κατήγαγες διά τών σών πταίσμα- cum aquam gustaliis, oblivis^Tis silis illius quain 
τ ω ν κρίνεται πάντω; παρά τφ καλώ κα\ δικαίφ damnati in flamma paliuntur, 4*1 o i H i i i n o naluraj 
ημών κριτή, ώς έν άπασι, κα\ έν τοίς δάκρυσι ή τής vim infcns. Ιιι coiiluiiielia auletu pltita Ιιοηοιϊε, 
φύσεως δύναμις. Ειδον γάρ μικρά; σταγόνας δίκ^ν el objurgaiionc, ft irrogaia a praeside pocna rcco-
αιματος μετά πόνου προχεομένας* κα\ είδον πηγάς giirimis irinicndam illam judicis scnlculiam (lic, 
άπόνως προχεομένας, καίπερ έγωγε κατά τόν πόνον matedicii 1 8 ) , el prorsus iiifusam ani'iio praetcrr ra-
μάλλον, καί ού κατά τδ δάκρυον τούς κάμνοντας (ionem moestiliam, laiiquam ancipiii inachaira ma-
έκρίνα* οΐμαι δέ καί δ θεός. Ούχ (α) αρμόζει πεν- ctalam per maiisneludiiicni, ol paliciuiaiu delcbi-
0ούσι θεολογία* διαλύειν γάρ αυτών τδ πένθος πέφυ- inus. Tempore raretcii mrnv, uli Job ieslalur u ; 
χεν . Ό μέν γάρ τφ έπί θρόνου καθήμενο) δίδασκα- mora iueiu scu lcmpore per palicnliam sciibim illa, 
λ ι χ φ έ οι χεν · ό δε, τ φ έπ\ κοπρίας καί σάκκου όια- fy (juae dic.ia sunl iu nobis exsi.stunt, et peiliciuiitur. 
τρέβοντι. Κα\ τούτο έστιν, ώς ο! μα ι, δπερ κα\ AaotO, S<inpiterni inferoruin inc^ndii meinona leoum vc-
c i χα\ διδάσκαλος κα\ σοφδς ύπήρχεν, ήνίκα έπένθει, spcri proficiscalur cubituin, lecumquc uiane cou-
πρδς τούς έριυτώντας άπεκρίνατο* Πώς φσω τήν surgal, ei iiunquaiu le somfiulcnlia, el pigriiia tcui-
όώήν Κυρίου έχϊ γής άΧΧοτρΙας; ήγουν, έμπα- pore precuin ci psalinorum rccilandoruiii occupa-
θείας . Κα\έπ \ τ ή ; κτίσεως, κα\ έπ\ τής κατανύςεώς bii. Cultus ipse cor|M»ris el veslis lua rcligiosa le 
έστιν (10) αυτοκίνητος κα\ έτεροκίνητος. "Οταν ή ad luctuin excilel. 152 Oiiiiirs C|iiippe qui fuunu 
ψ υ χ ή , κα\ υμών μή σπευσάντων, μηόέ έπιτηοευσάν- Ι.ιμηιΙ, pullaii iiiroduul. ijnod si lugcic ιιοιι pol^s, 
των δακρυώδης και κάΟυγρος καί ήπία γένηται, ΙΜΜΪ ipsum lugc; si !ngcs, Imc magis luge, quod ex 
δράμωμεν, ό γάρ Κύριος άκλήτως έλήλυθε* σπόγγο ν slalu quielo ad aeiuiniiosuiu iiiuic per iua pccraia 
ήμ ιν διδούς λύπης θεοφιλούς, κα\ ύδωρ άναψύξεως iripsum drjcccris. Kespicil oinnino opliiiius vt 
δακρύο>ν θεοσεβών πρός τήν έςάλειψιν τών έν τω a^uissiiHUS judox noslcr, ut iu caueiis omuiltus, 

Maiih. xxv, i i , *· Job, xiv, 11. 
(α) Ilmic locuni pi»rperam iiiicllcxU Gcrson; utnissa cnim negaiionc contrarium auclori <* lisuiu 

ι uiilra mculeui ipsins piDluiil. 
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ii<* ei in luciu et lacrymis, facidtatoro nattirx ηο· Α χάρτη πταισμάτων, φύλαξον ταύτην ώς κδρην δφθαλ-
atra. Vldi pcreaignas lacryniamni guiias lalwrtose 
instar sanguinis protrusas, el vitli fotues lacryma-
runi eine labore profusos, et pronunliavi secun-
dum laboratttem magis, quam profttaitjs lacrymait-
itm9 ncc aliier ab Deo existinio judicari. Non cou-
wd t lugenlibtis de rebus allis Η llieologicis Ira-
claiio aeu coqiialio, exsiinguii enim lttclum. Nam 
qui tbeologica eogitat, simtlis est illi qui in catbe-
dra cum pompa et docendi auctoritatc residel: qtd 
anlem luget, illt,quiia slcrqnilinio, cilicio etsacco 
aonltbu* versaiur. E l hoc est, uti reor, quoJ Da-
vid quaniumvi» caellra docias, et sapiens interro-
ganlibus r<f&poiidii, cum bigeret: Quomodo can-

μού Αχρι; οδ δποχωρήση · πολλή γΑρ ή ί^χύς τού-
ιου, υπέρ τήν τού έξ ημετέρας σπουδής χαί έπινοίας 
προσγινομένου · ούχ δτε (II) βούλεται δ πενθών, 
ούτος κάλλος πέφθακι πένδους * Αλλ' δ Ιν οΤς ΙΑν βού-
ληται* χα\ ουδέ έν οΤς Αν βούληται, Αλλ* δ χαΟώς Θεδς 
βούλεται· Πολλάκις τφ χατΑ Θεδν πένθει τδ τής κε­
νοδοξίας άχαρίτωτον (α) συμπλέκεται δάκρυον· 
Τούτο δε δοχίμως χα\ εύσεδως έπιγνωσδμεθα, οπόταν 
πενδούντας χα\ πονηρευομένους εαυτούς Γδωμεν, 
Κατάνυξις κυρία έστ\ν, Αμετεώριστος δδύνη ψυχής 
μηδεμίαν εαυτή παρηγορίαν παρέχουσα, μόνην δα 
τήν εαυτής Ανάλυσιν χαθ* ώραν φανταζομένη, χαλ 
τήν τού (12) παραχαλούντος Θεού τους ταπεινούς 

tabo canlicam Domini in lerra elieua · · ? boc c»t, μοναχούς παράχλησιν ώς ύδωρ ψυχρδν χροσδεχομένη. 
.ι·:-.. - Λ « - « . . . Ι ^ Ι . . - ~ - Β - Q ^ I V αι^<ηι χαρδίας πένθος έχτήσαντο, ούτοε 

χαλ αυτήν τήν εαυτών ζωήν έμίσησαν* τδ δέ εαυτών 
σώμα ώςέχθρδν άπεστράφησαν. "Οπόταν έν τοΙς 
χατά Θεδν πενθείν δοχούσιν δργήν χαλ ύπερηφανίαν 
θεασώμεθα, τούτων τΑ δάκρυα εναντία λογισώμαθα* 
Ποία γαρ χοιτωτί* ρωτΐ χρός σκότος; Γέννημα 
μέν νινοθευμένης χατανύξεως, οΓησις, έ παινούμε νης 
δέ παράχλησις * ώσπερ Αναιρετιχδν τδ πυρ χαλά-
μης, ούτω τδ δάκρυον τδ αγνδν παντδς φαινόμενοι», 
χα\ νοουμένου βύπου. Ό περ\ τών δακρύων λόγος 
παρΑ πολλοίς τών Πατέρων σχοτεινός τις χαλ δυσεΑ-
ρετος, έν τοίς είααγωγιχοίς μάλιστα είναι ορίζεται, 
χαλ έχ πολλών χα\ διαφόρων τρόπων ταύτα τίχτεσΑαε. 
Αέγω δή έχ φύσεως, έχ Θεού, έχ θλίψεως εναντίας * 

vitiis obnoxia. Qaemadnooduai in rerttm nalura, 
alia per se moventur, alia ab aliig iiiipeUuitlur; 
i u lacryraae ex compuiicltone vel sponte profluuul, 
vcl aiodio ei labore eliciuntur. Qaando aiiima 
nostra, nobie non aolUcilis neque allaborauti-
bus, pcrse in lacrymas etluctum reaoluta miieseit, 
limi vero ctirreedumett: Dominue eniin iovocaltj* 
[non tocalus) advenil, nt spongiaro nobU gra-
lae Dco triaiitue porrtgat, el fontcm aperiat 
reirigerii, bcrymaruro gaoctarum ad deJendum 
153 cbirograpburo peccatorom nosirorum; cu-
siodi bunc lanquam pupilUin oculi, quoad reccdat; 
wagna eniro c*t vis illius, qra» looge finctt illoei, 
qnem laboro ei sludio oosiro adepta somus. Ne-
quaqiiam ille vfram IIKIUS gratiam asaeculas est, c | ξ i K a i } m ^ 9 U χενοδοξίας, έχ πορνείας, έξΑγσλ-
qni luget quando vnll, acd qui loget qn* fitlt; nec 
tantuin qux vidt, sed qoi luget ut Deua voH. Sffpe 
luctul vero mtscentur invisas Deo vanc glori» la-
crymie, quod solerter et pie observabimue ei intel-
ligenua, quando nos lacrymari, el lamen vilia 
non emcndare scnaerimus. Ycra compunclio ett 
dolor anim» omni carena aoimi elatione, qui nul-
lam sibi pnestat conaoiatioiiem, aed omnibas mo-
niciitis nigraiioiiem e vila sibi ob ocolos propouil, 
ei €oiiiolaik>neiii a Deo qxi bamilei eonsolaiur 
inonacbos, velutt aftnsam frigidain exepedant. Qni-
eunqiie vcrum ex cordis sensu luclum pdasederum, 
illi vilam qnoque auam, laiiquam a>ruiuiiotain 
qnamdam oinnium lacrymaram r i dolorum conct 

πης, έχ μνήμης θανάτου, χαλ έτερων πολλών · τους 
δέ τούτων Απάντων τρόπους φόδω Θεού γυμνάσαντες, 
τά τής ήμ:τίρας Αναλύσεως χαθαρΑ χαλ άδολα έαυ-
τοίς περιποιησώμεθα δάκρυα - ού γάρ έστιν έν αύ­
τοίς κλοπή ή οίησις. Κάθαρσις δέ μάλλον χαλ Αγά­
πης της είς Θεδν προσκοπή, και αμαρτίας Ικπλυσις, 
χα\ παθών απάθεια. Τδ μέν γάρ έξ αγαθών άρξασθαε 
τοΰ πένθους δακρύων, χαλ είς πονηρά χαταλήξαι, ού 
θαύμα. Τδ δέ έξ εναντίων ή φυσικών είς πνευματικά 
μετεγκεντρίσαι Αξιέπαινον * τούτο δέ τδ πρόβλημα 
οί περ\ τήν χενοδοξίαν έπιββεπώ; έχοντες, σαφώς 
έπίστανται. Μή πίστευε σαίς πηγαίς πρδ τελείας 
χαθάρσεως - οδ γάρ έχει πίστιν οΤνος ευθέως έχ τών 
ληνών έγχλειόμενος. "Οτι μέν άπαντα τά χατά Θτδν 

i;airicctn oderuid, corpusqae eauin velatt l ^ i em D ή μ ώ ν g a x p v a ^a^a, δ άνταέγων ουδείς · τίς δα 
- | χ προσγινομένη δνησις, έν χαιρφ τής εξόδου avcrganlur. Qoando in ii» qui eibi vere aecunduiu 

DCUM lugere vidtnUir, iram ti sraperbiam aoiave-
riroaSy borvm laeryoMS nequaquam sinferas, neque 
rx vera conipanciione profeclas cogitabimus. Qum 
emm communicalio luci$ ad lentbra$ u ? Vera com-
punciio coftookationero, falsa et apuria elatioiiem 
animi parii. Queroadmodam ignia tiipulam depa-
scitur, ila lacrymae wncer* quidquid sordium vel 
apparei vel ιιυη apparet, abluuut el detent. Ralio 
doccndi ol dispuiandi de lacrymis plerisque Palrum 
piTobbCiira, ci pcrdiflicUis 154 e g s e vid<kCur, prac-

;»l-sal. cxxxvi, δ. «· II Cor. νι, I i . 
(α) *Αχαοίιωτον ab ά χάριτος, άχαριτώτερος, άχαριτωτατο 

τος el alia.biiiiur αχάριστος, t*l αχάριτος. 

γνωσόμεθα. "Οστις έν «ένθει διηνεχεί χατά Θεδν 
πορεύεται, ούτος (13) χαθ* ήμέραν έορτάζων ού παύε­
ται. "Ος σωματιχώς έορτάζων ού παύεται, τούτον 
πένθος αίώνιον μέλλει διαδέχεσθαι. Ούχ έοτι χατα-
δίκοις έν φυλαχή χαρμονή, χαλ ούχ έστι μοναχοίς 
αληθινοίς έπλ γής εορτή. Καλ ίσως διά τούτο εκείνος 
δ χαλλίπενθος στενάζων έλεγεν* 'Βξάγαγ* έκ ρν~ 
Λακής τήτ ψνχήτ μου, τού άγαλλιασθήναι λοιπδν 
έν τψ ά^ήτφ φωτί σου. Γενού ώς βασιλεύς έν τή σή 
χαρδία, ύψηλδς έν ταπεινώσει καθήμενος; χαί χε· 

ς, ct pcr «yncopcn άχαρίτωτος, sicvl πρδ» 
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λεύων τφ γέλωτι· (U) Πορεύου, χαί πορεύεται9 Α scnim apud ttrones, qood illa;ex mulifo el divcrsii 
xa\ τφ χλαυθμφ τψ γλυκεί * Έρχον, χαϊ έρχεται* 
χαί τφ δούλω ημών, χσΛ τυραννώ σώματι * Ποίησον 
τούτο, καϊ ποιεί. Είτις τδ μαχαριον χα\ χεχαριτω-
μένον πένθος ώσπερ διπλοΐδα νυμφιχήν ένεδύσατο, 
ούτος τδν τή; ψοχή4· «νευματικδν έγνώριαε γέλωτα. 
Τίς Αρα τοιούτος έστιν δς τδν έαυτου χρδνον Απαντα 
τδν έν τή μοναδιχή πολιτεία ούτως δεδαπάνηκεν εύ-
σεβώς, ώς μή ήμέραν, μή ώραν, μή βοπήν ζημιω-
θείν ποτά, ΑλλΑ τφ Κυρίφ ταύτην Ιξαναλώσαι, λογι­
ζόμενος ώς ούχ έοτι τήν αυτήν ήμέραν δλς έν τφ βίφ 
•εάσασθαι. λΙαχΑριος μέν μονάχος, δ τοϊς τής ψυχής 
δμμασιν ταίς νοεραίς δυνάμεσιν ένατενίζειν δυνά­
μενος* Απτωτος δέ Αληθώς δ τάς έαυτου παρειάς 
τοίς αίσΟητοίς δμμασιν έχ μνήμης θανάτου χαλ πται 

foulibnt ei causis oriri possinl; ex namra, inquaro. 
ex Deo, ex aflliclione vel laudanda vel vituperanda, 
ci vana gloria, ex lurpi aniore, cx vera dilcctionc, 
ex roemoria morlia, ei aliis liaud paucis. Excussis 
aoiem his omnibus modis pcr limorem Dei, et in 
laccm proiractis, comparemus nobis eas lacrymas, 
quas absque bypocrisi puras et sinceras recordaiio 
migrationis animae e corpore parii; in bis cnim 
nolla fraua est aoi euperbia, sed munditics poiius 
el amoris divini argumeninm, peecatonimque abo-
lilio, el viliorum periurbalionumque omnium *e-
datio. Lacrjmas ib optiroo luctus principio «t fonte 
fluere, ct demam ab ae ipsis in malam et pravtitn 
rflnem dcgenerare, non e»t magnopere demirandum, 

σμάτων δληνεχώς χαταβρέχων τοίς ζώσι δαχρυσι* Βχοά a roala ortas scalurigine, aut naiurali sensu 
κοπιώ δέ πιστεύειν ώς χωρίς τής δευτέρας χαταστά­
σεως ή πρότερα έβάδλσεν· Ettov έγώ προσαίτας, 
χαλ τκωχους αναιδείς, άστείοις τισλ βήμασι, χα\ 
αύτάς τάς βασιλέων χαρδίας είς αυμπάθειαν συντό­
μως χαταχλίναντας. Καλ είδον πτωχούς χαλ πένητας 
τών Αρετών ούχ αστείοις, ΑλλΑ μάλλον ταπεινοίς 
τιοχ, χα\ αχοτχενοΧς, χαλ έξαπόροις βήμασιν έχ βα-
8είας χαλ Απεγνωσμένης χαρδίας πρδς τδν έπουρά» 
ντον βασιλέα άναισχύντως χαλ επιμόνως άναχράζον-
τας, χαλτή αδτών βία τήν αβίαστου αύτου βίασα μέ­
νους εύ^χλαγχνίαν χαι φύσιν δ έπλ τοίς έαυτου 
Αάχρυαι ψυχιχώς φυσιούμενος, χαλ τούς μή δαχρύον· 
τας έν έαυτφ χαταχρίνων, δμοιός έστι τφ δπλον 

profloentff in sanclum ei epiriiualom finem diti-
gere, boc voro lavdandnm et prsedicanduHi. Quam 
senteniiain optime inlelligmu ii qoi ad vanam glo-
riam txrit propensiores. Cavc ne de fonlibus lacry-
maram tuarum eiiam largis libi rredas, aniequam 
ab oir.nibuf peccalonim sordibus penittts repur* 
geris. Noo merelxr laudem seu Ddem illud vinum, 
qaod roodo ex lorcularibut in vasa esi iransfusui». 
Lacrvmas quas Doo gral* sunl, nobis esge periuil&t 
nemo iaicias ibit; quU auiem frucius inde et uii-
liiaa exaistac, nioriis temporo cognoeccmus. Qui in 
rao I B I B U B Deoque grato luctu perpeiuo vivit, illt 
qoolidiaim celebrare ferias non deaisiit. Qui vero 

«ατά του έαυτον εχθρού έχ του βασιλέως αίτησαμέ- _ coqxm qaoiidie per taxuro festog diea 155 ">*·--
νφ, έαυτδν Λ έν τούτφ διαχειρησαμένω. Ού δέεται, Urii, «lemum olim lugebiL Reis in carcere nullum 
4 οδταε, ΟΥΔΈ βούλεται Θεδς Ανθρωπον έξ οδύνης χαρ-
Αίας πενθείν ΑλλΑ μάλλον έξ Αγάπης πρδς αύτδν 
έτγέλωτι ψυχής Αγάλλεσθαι. Άνελε τήν άμαρτίαν, 
χαά -χαριττδν τδ χατώδυνον δάχρυον τοίς αίαθητοίς 
δμμασιν. Ουδέν γάρ ξηρίου (α) μή παρόντος μόλω*· 
9ο;. Ούχ ήν έν τό) 'Αδάμ πρδ τής παραβάσεως δά­
χρυον* ώσπερ ουδέ μετά τήν Ανάστασιν λοιπδν κατ­
αργούμενης τής Αμαρτίας* Βίπερ άπεΊίρα όούτη 
τότε, AoMti %αϊ στεναγμός. Είδον έν τισι πένθος, 
χαλ ειδον έν έτέροις δεαπορίαν πένθους * πένθος χαί-
περ έχοντες» ώς μή κατέχοντες διάκεινται * χα\ διά 
τής χολής Αγνείας Ασυλοι δλαμένουσι. Κα\ ουτοί 
είσι, περι ών είρηται · Κύριος σοφοί τυφΧσός (!δ) 

exl gaudiunri, nec veris monacbis in lerrie fosla 
[vana] lanitia. Et forlasse propterea ille qui vere 
aancteqtt* lugebat gemens dixil: Educ 4ε cuttodia 
animam meamlT, uti deinceps exsullet in lumine 
tuo, qood nullis verbis exprimi potest. Eeio velut 
iroperaior in corde tuo subtimis in liumiliute resi-
dena, qui imperet moi: Vade,el tadit; el dulcibus 
lacrymis : Vtnito, ef vexixni; el eervilt corpori no-
•iro adeoque lyraono : Fae hoc, et faeit »·. Quisquis 
beaixm et Deo gratum lucium vdut vcsicm nupiia-
Ιααι induorit, ilte risum et beiitiam spiritu* 
veraai aeatiot. Quix euimvero ejusmodi eot, 
qui oame Tiue suc teropus in religione ita sancte 

Οέφυχα «ολλαχις τούς χουφοτέρους χαλτδ δαχρυον vj rebgiotaqye CraoaaiiipaU, uli nultam diera, nullam 
έπαέρειν * διόπερ χαί τισιν ού δίδοται * οίτινες έπλ 
« | τούτου ζητήσει εαυτούς ταλανίζουαι, χαλ χατα-
ΙιχΑζουαι, τιχναγμοίς χα\ χατηφείφ χαι λύπ-g ψυχής 
χαλ βαθείφ ο^υθροιποτητι, χαί έζαπορία, Απερ Ανα-
«Αηρούν τδν τοΰ δοχρύου τόπον άχηΛυνως πεφύχα-
αιν, εέ'χαΐ είς ουδέν παρ9 αύτοίς συμφερόντως λογί­
ζονται· Έπιτηρήσοντες πολλάχις εύρήσομεν γελοίον 
πιχρδν παρ* αύτοίς δαίμοσι χαθ· ημών γχνόμενον. 
Κορεσθέντας γάρ ημάς χατανύσσουσι, χαλ νηστεύον­
τας σχληρύνουσιν, ίνα τοίς νόθοις δάχρυσιν άπατη-
θΐντες τή μητρλ τών παθών τροφή, εαυτούς εκδώσω-

" Psal. CXLI. 10. " MaUb. νιιι, 9. 
(α) Ζυρίου alba, cauterio. 
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boron, nuUMai aaoBieiilum roale collocarit [nullius 
diei, hooe, UKHneiili jaeluram Cecerit], sed omneni 
vium aaam opiieio in Doroino expenderii, non 
ignarat qxod dieni aemet praieritum nunquam sit 
aspecUiras. Felix quidom ille eu monacbus qui 
oculi» αιιίαι· beaias coditum menles ei angelos 
poteat iniueri. Sed impeccabilis omnino il!e, qui 
genax suas per mortis tnediiationem ei peccaiorum 
auoram consideraiionem calenlibus lacrymig 
oealia etiani corporis profueis assidue inundat. 
JSgre autem adduci pox&tm ol credam priorein feli-
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blalum sinc boe secundo ad suani perfeclio- Α μεν · οΤστισιν ού πείθεσθαι δεί· μάλλον δε τούναν-

ncni pervenissc. Yidi cgo rogatores cl tiiverecundos 
qubsdain mcndicos cum urbanis οί faceiis verbis 
nguti) qtioqtie aiiimos ad misericordiani ct coimni-
*ci alioncm 156 slaiim tnflccierenl. Yidi dc alia 
niondicorum naiione alios virtulitm egcnles , qu i , 
Doη composilis ad urbanitaicm verbis, scd liuini-
libus quibusdain alqtic dcmissis, subobscuris quo-
quc et dubiis, ex allo c l quasi despcrabuudo peciore 
ad eojlestcm rcgoni iinpoitunc ct assiduc clami-
lantos, vi quodammodo sua illius naluram, «jnc 
nulla alias ratioite cogi poiesl, ad rominisn atio-
ncni el iiiisencordiaai iiiflcclebai.l. Qui ex graiia 
laciymarum suariim auinio iullalur, aliosque la-
crymis dofcctos danmai, porsimiits cst i i l i , qui al> 
rege suo pelil arma advcrsus lioslem suum, quibus ' 
deinde seipsum iut« rlicial. Non indtgel Dous lacry-
miH noblris, iitMjiji* plarct i l l i luclus cx c.ordis 
angore profrcius, scd potius % tilt liominein cx cba-
rilaie crga ipsuin gaudio cxsuliare i» animo et 
ridcrc. Tollc pcccalmi, el ιιοιι c r i l cur lacrymas 
tx oculis corporis fundas. Qnid opus <\sl cata-
plasmale, uhi niillum c&l viilnus? Nunquam Ada-
mus antequain pcccarci lacrymattis csi, ncc post 
resurreclioncm, abolilo pcccato, duinceps opus erii 
lacryruis : Quando uon crit amplius nccrie dulor 
ncque luclut, neqtte iristiiia el gemiius l f . Vidi 
in aliis dcffChim luclus quauiYis in lui iu esseul, 
srd pciindc aflV-cii crani ac si luclu scu lacryims 

τίον ποιείν. Έγώ δέ κχ\ αυτήν τήν τής κατανύξεως 
ποιότητα έννοών εξίσταμαι* πώς δέ πένθος, κα\ 
λύπη λεγομένη την χαράν και τήν ευφροσύνη ν ένί ό­
θεν ώσπερ μελικηρίψ συμπεπλεγμένην κέκτηται. 
Τί δέ έκ τούτου μανθάνομεν; "Οτι κυρίως (16) Κυρίου 
δωρον ή τοιαύτη κατάνυξις καθέστηκεν · ούκ έστιν 
έν τή ψυχή τότε άνήδονος ηδονή, τού θεού λεληθότως 
παρακαλούντος τούς συντεθλασμένους τή καρδία* 
πρδς δέ δντως πένθους εναργέστατου, καί οδύνης 
όντ,σιφδρου ύπόθεσιν άκούσωμεν ψυχωφελούς xat 
έλεεινοτάτου διηγήματος. Στέφανος τιςοίκών ενταύθα, 
τον ερημικό ν καί ήσύχιον άσπαζόμενος βίον χρόνους 
τε Ικανούς έν μοναδική διατρίψας παλαίστρα, νη-
στείαις τε μάλιστα και δάκρυσι κατακεκοσμημένος, 
γ.&\ έτέροις άγαθοίς πλεονεκτήμασι περιηνθισμίνος 
υπάρχων, έκέκτητο τήν κέλλαν πρδς τή καταβάσει 
τού αγίου κα\ Οεόπτου ηλίου έν τώ άγίψ τούτω δρει · 
ουτός τε, ούτος ό άοίοιμος κατεέΧηφε σκοπφ πρδς 
σκοπον ένεργεστέρας και στενοτέρας, καί επιπόνου 
μετανοίας, τδν τόπον τών άναχο>ρητών, τδν καλού-
μενον Σίδδην, πεποιηκώς τε έκείσε έν στενότατη καλ 
εντεταγμένη οιαίτη χρόνους τινάς, έπει άπαράκλη-
τος ό τύπο; κα\ πάσης άνθρωπου διόδου άνεπίβατος, 
ώς έτυχεν άν άπδ έβοομήκοντα μιλίων τού κάστρου, 
ανέρχεται περ\ τά εαυτού έσχατα εν τφ ίδίφ κελ) ίω 
έν τή αγία κορυφή ό γέρων. Είχε δέ έκεϊ κα\ δύο 
μαΟητά£ Παλαιστίνους ευλαβείς πάνυ· ο! κα\ έφύ-
/α:τ-*ν το κελλίον τού γέροντος. Ποιήσας ουν ολίγας 

caivrciil. Sed ht per nobitem diariiaiem cxlia prai- c ή , Χ 6 · β α ς ό γέρων ασθενεί άσθένειαν, έν ή κα\ έπιτε-
donum periculuin in lulo conHiuiti sunl. Γ.Ι Ιι έ suul 
de quibus dictum csl, Ihminns illuwbial coscoi 
S;rpe usu vcnil iiti leviculos lacrymai non raro cx-
tollant, qua.' illis idcirco stiblrahunlur. qui pioiude 
157 d u i n ' i : i s dcsiderant, gcipso^ ailli^nat ct d.itu-
nant, geinilibusquc el moetore, ct ajiinii dolore, 
altaqne irislitia ct aoxielale se cruriant, qu;c υιη-
itia absquc periculo lugcnlis, locuin iacrytiiurum 
suppleii), qiiamvis ipsi jiibil indo uliJilatis se capere 
exisliiiiiuil. Illnd eliam observundo depreiicude-
nius IIOS ab ipsis daMiionibus aruarubiiilo lisu 
excipi el dcludi, cuui cibo saiialo^ luclu c l la-
Ciyuii< inuiidanl, ti rontra jejunoe duros» el a i i -
dos redduiil, nl spuiiis lacryiuia ilbi»i nos dt.liciis 

λεκόθη. Προ ούν μιάς ημέρας τού άναλύσαι, έξίστα-
ται τφ νοι κα\ τών οφθαλμών άνεφγμένων κατενόει 
εις τά βέξια, κα\ είς τά αριστερά τής κλίνης· καλ 
ώς υπό τίνων λογοθετούμεν έλεγε πάντων άκουόν-
των τών περισταμένων, ποτέ μέν · Ναι, δντως, αλή­
θεια, άλλ" ένήστευσα τοσούτους χρόνους υπέρ τούτου · 
ειτα τ.άλιν · Ούχ\, δντως ψεύδ·ο-θε, τούτο ούκ έποίη-
σα · κα\ πάλιν · Να\, αληθώς τούτο, ναί · άλλ* έκλαυ­
σα , άλλά διηκόνησα * κα\ πάλιν * Ουχί, δλως 
κατηγορείτε μου. Έστ ι δέ οτε είς τινα έλεγε· 
Και, αληθώς, ναί * κα\ πρδς τούτο τί είπείν ούκ 
ί»*όα · έν τψ θεψ έστιν ϊλεος. Κα\ ήν αληθώς θέαμα 
φρικτδν καί φοβερδν, άόρατον κα\ άσυγχώρητον λο-
γοθέσιον* καλ τδ φο€ερώτερον, δτι καί ά ούκ έποίη-

ct Toluplaiibus Ofiiiiium viiioruiu miuisti is deda- i> σ ε > κατηγορούν αυτού. ΒαβαΙ, ό ήσυχαστής κα\ ανα­
χωρητής έλεγεν είς τινα τών εαυτού πταισμάτων, δτι 
Προς ταύτα είπείν ούκ οϊδα, Ιχ«ον που λοιπόν περλ 
τά τεσσαράκοντα έτη μονάχος, καί ίχων τδ δάκρυον. 
Οί μοι, οί μοι, πού ήν τότε ή τού Ιεζεκιήλ φωνή, 
ίνα ειττη πρδς αυτούς, δτι Έτ φ ενρω σε, έτ αϋεφ 
και κριτώ σε, εϊχετ ό θεός. "Οντως ουδέν τοιούτον 
ειπείν ήδυνήθη* τίνος χάριν δόξα τ φ μόνφ γινώ-
σκοντι · τινές δέ μοι, ώς έπ\ Κυρίου οιηγήσαντο, δτι 
και λεοπάρδφ άπδ χειρδς παρεβαλεν είς τήν έρημον' 
*χα\ ούτω λογοθετούμένος, τού σώματος έχωρίσΟη, 
τί τ6 κρίμα, ή τδ πέρας, ή άπόφατις αύτου, ή τέ 
τέλος τοΰ λογοθεσίου κατάδτ/ον μή ποιησά,λε^^. 

mua: quibus nullo tnodo ccdeiidum csi, scd po-
lius coulrariu uiunia facicnda. Ego ponu cuiu 
coiupunclioitia u a l u R a m conbidtro, obutiqu^co, 
quomodo iuctus ct uisli l ia gaudium el taeiiiiam 
taiiquam favo mcllis ittclusam cuntineant. Quid 
povro cx hoc discenduui ? Hujuifiiodi tuciuiu la-
crvmas %crum el siticertitu csse dunum L>ci. Non 
t*t iii aairoa lunc iila vohipta* sine dulci couso-
buone, Uco arcano aiTliclos corde et inntritos cw-
tesli gaudio permulccuie. Ad argtiniciituiii vero hoc 
de vcro ei eflicacissimo [evidetitissiiuo rcrtissimo-
4ue| luclw, uiilique dolore facil salularis anima!, 
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(Ι7)*11σπερ χήρα τον εαυτής Ανδρα άποβαλοΰσα, και Α setl ptoisus iamentaMlis bistcria, quatn andiamu*. 
μονογενή υΙον κεκτημένη μβτά Κύριον, εκείνον μόνον 
παραμυθία ν κέκτηται· ούτω κα\ ψυχής πεσούσης 
ούκ εστι τταραμυΟία τις έτερα έν καιρώ εξόδου, ώ ; 
οί κόποι τού λαιμού, κα\ το δάκρυον. Ού μελφδτ 3 ο υ -
σιν οί τοιοΰτοί ποτε, ουδέ άλαλάζουσιν έν ύμνοις 
πρδς εαυτούς· λυμαντικά γαρ τα τοιαύτα τοΰ πε'ν-
0ου; καθεστήκασιν. *Αν διά τούτων προσκαλεϊσΟαι 
αύτδ έπιτηδεύης» έτι πόρ£ω άπό σου άφέστηκε τ6 
έργον · πένθος γάρ έστιν πεπο.ωμένον άλγημα ψυχής 
έμπορου (α)" πρόδρομον έν πολλοίς τής μακάριας 
άπαΟείας τδ πένθος γέγονε, ττροευτρεπίσαν, κα\ 
προσαρώσαν, και ανάλωσαν τήν ΰλην. Αιηγήσατό μοί 
τις τούτου τού .καλού εργάτης δόκιμος, δτι περ, φη­
σίν, έττιτηδεύοντί μοι πολλάκις πρδς κενοδοξίαν, ή ^ 
όργήν, ή γαστρδς κόρον έκφέρεσθαι, ό τού πένθους 
ΕσωΟεν διεμαρτύρατό μοι λογισμδς, καί φησι· ι Μή 
κενοδοξήσης, έπε\ αναχωρώ σου, ομοίως κα\ έπι των 
άλλων παθών. Έγώ δέ πρδς αύτδν έλεγον * Ού μή σου 
παρπκούσω ποτέ, άχρις ού τώ Χριστώ παραστήσης. 
Άβυσσος μέν πένθους παράκλησιν έθεάσατο (18), 
καθαρότης δέ καρδίας έδέξατο έλλαμψιν. Έλλαμψίς 
έστιν άψητος ενέργεια, νοούμενη άγνώστως, καλ 
δρώμενη άοράτως · παράκλησίς έστιν ένωόύνου ψυ­
χής άνάψυξις, νηπίου δίκην έν εαυτή (b) κλαυΟμη-
ριζομένης Αμα κα\ φαιδρώς μειδιώσης. 'Αντίληψίς 
έστι ψυχής άνανέωσις, καταπεσούσης λύπη, τδ ενώ-
δυνον δάκρυον είς άνώδυνον Οαυμασίως μετα~οιή-
σασα. Δάκρυα εξόδου άπέτεκον φόβον φόβου δε τε-

Sicpbaiius quispiam biedeg< bat, qui viia» genus 
soliiarium el quieiuui scctalr.s batid pattcos annos 
in pal.oira viuii ab omni societalc biimaua sccru-
l;o (:adiixif, jojuuii v.t I.H;I-ytti:«ιuia gratia c\or-
naliis, aliis>(Uo prcivlaris \i i l i i l ibus vxcvU ns 
ilonjiisquo. 158 H»c o-llulam ftxi-ru ad ι 'ilicem 
s.niili momis ilbus, in quo tlias propbc tes Dcuut 
olim speclaral. I)ic, inquan!, landatbsiiiiiis vir ad 
majorcni ci gravioivm lal^i iosnn .-niqtia pamilfMi-
liam agendam, soccs>L' in !•ICUIU aiuichorctaruiu, 
qucm dixere Sidditn, u!>i cuin altqtiiil annos in se-
vcrissiina, quniu ips»; sibi pra?seiipseral, vivmdi 
lationc fransrgissel \eral ·*ιιίιιι l u us inac.ivssus ct 
adeo asper, ul nuliain bii-iiauaui c o M s o l a t i o n i M i i 

admitierct, disiabatquc casiio miliiaiibus spptua-
ginla), sub rxliemum ti-mpus ad priorrm 
suam regiT.hbus ι-sl ocllam, quam in sanclo Etia» 
monte posucral senex : ubi duos cx PaUe*iina d i -
scipulos valde pios ci ivligiotos babebal, qui inU4.* 
riin, dnm abesset, ipuus ca&ulain cuslodiebunt. 
Paucis indc post dicbus quam redicrat, in irla-
lein morbuiu quo ctdeccssit, incidil. Pridie crgo 
ojus diei quam morerctur, lopcnte menle avocatus 
a .spiisiliiis, oculis iaincn nunc ad dextruui Icctu-
li sui lalus, nttiic ad siuislrum circnmspiciebat 
porindc quasi ab quibusdam vha? sux ratbmcs re* 
poscerclur, rcspondcbatque aiidicnlibus cuncli.s, 
qui circuiustabanl, iis qui acla 4*JMS ad cxaniru 

κόντος άφοβίαν, έπιφαίει χαρά, χαράς δε άκαταλή- (j \ocabant, nuucquidein : San% vore, feci Ιιο*·, sed 
κτου ληξάσης τής όσίας αγάπης, ανέτειλε τδ άνθος. 
'Απόθου (10) ώς ούκ Αξιος έν χειρί ταπεινώσεως 
έπιδημούσαν χαράν, ίνα μή εύπαράδεκτος ών, δέςη 
λύκον άντ\ ποιμένος. Μή πρόστρεχε Οεωρίφ έν ού 
καιρώ θεο>ρίας, ίνα σου τού κάλλους της ταπεινώ-
σειος καταδιώξηται, κα\ καταλήψηται, κα\ είς αίώνα 
αιώνων συναφθήσεταί σοι έν πανάγνω γάμψ. Έν 
Αρχαις μέν αύταίς γνωρίζων δ νήπιος τον πατέρα, 
χαράς όλος πεπληρωμένος γίνεται · τούτου δέ προς 
χρόνον οικονομικώς άποδημούντος, είτα πάλιν έπι-
δημούντος, χαράς ό παις κα\ λύπης άνάμεστος γίνε­
ται* χσράς μέν, ώς τδν ποθούμενο ν ιδώ ν λύπης δέ, 
διά τήν τού τοσούτου χρόνου τού καλού κάλλους στέ-
ρηιιν. Κρύπτει μήτηρ έαυτήν(20) τού νηπίου, και 

boc delictum tol annorum je;iiniis expiavi: nunc 
vero : lloc non fori, vcrc mcnliniini rursuni : l(a 
profcclo lioc iioi) nego a me fa<lum, sed ilhid 
lacrymis dclcvi aliisniic piis ininisiri iis compeu-
savi. Dcindc : Imo falso me omiiiuo ac< usalis. 
Aliqtiando tamen dicobai ad quasdam objectas 
culpas : 159 Fatcor tne fecissc, nec balnO quod 
bic cxcusrin atil rcspondeani : snporosl tamen spea 
in miscricordia Dei. Etcratrevcra spcclaculuw tre-
mendum el formidabilc, jiidiriuuiqut) inaspeciabib», 
scd prorsus sine venia gravissimum. E l qtiod for-
midabilius erat, eliam illa accusabant, qua* nun-
quani fcccral. Papas! quid boc, ο suprri! Iiomo 
anacboreia in soliiudine vtrsaUis subindo mgnbat 

τούτου ένοδύνως έπιζητούντος αυτήν όρώσα, τέρπε- ^ *5 babere qiiod responderei ad pecraia objccta 
ται, παιόεύουσα, αύτδ διηνεκώς προσκολλάσθαι αυτή * 
κα\ τδ φίλτρον αυτού τδ πρδς έαυτήν σφοορώς άνα-
φλέγουσα. #0 ίχωτ ώζα άκούειν, άκονέτω, φησ\ν 
ό Κύριος. Ού μεριμνήσει ό τήν άπόφασιν ειληφώς 
κατάδικος τας θεάτρων διοικήσεις · κα\ ού μή τ.ροσχή 
δ έναργώς Ορηνών, τρυφή, ή δόξη, ή όργή, ή ίςυ-
χολία ποτέ. Πένθος έστ\ πεποιωμένη οδύνη μετα­
νοούσης ψυχής, καθ' ήμέραν όδύνας όδύναις τ.ροι-
τιθείσα, ώς ή τίκτουσα καί όδύνουσα (21). Δίκαιος 
και δσιος δ Κύριος· κα\ τ^ν λόγω ή συ/όζοντα, 
λό/ω κατανύσσων* και τδν λόγφ ύποτασσόμε-

••Ezpcb. ν π , 8. 

ία) C:niiaMtilt*n.'»is legit ψυχής εμπείρου, sed om-
ncs cbart:*' mca», cl u:ciiibran.X' liabeul έμπύρου, id 

et bic qiiadragiula ipsos anuos moiiai-hi vitmi 
cgeral, c i bcrymarum fontibus al>uu!abai. Ueu 
niilii , ilerumque beu misero mihi, ul;i vo\ illa 
Ezechiebs, ul diral ad ipsos : In quo le *:atu tn-
vcncro, in ip*o judicabo tc, dicit Domiuus 1 , 1 ? Ue-
vera nibit horum tunc dic^rc poluil. Eninivcrii 
gloria Oeo soli arcanorum cognilori. Fuerc porro 
qui niihi, Domino leslc, saocle affirmariia, ab 
bnjus manu dutn in soliludine vorsareiur, Ii^epai-
dum fuisse pastum : bic lamen ipsc aspetrimis ra-
lionum \ i t « cxactoribus adco exagiiatus, iia c 

cst incemfe, nempc amore divino. 
[b) Ua menibraiKV aniiqoae charke lnc mendosoe» 
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torpore eniigravil, quo judicio, fiue, tententb ab- Α vov χαθ* ήμ:'ρ*ν εύφραίνων. Ό «έτερον τρόπον 
solutus au damnalus in obscuro reliquii. Q*etu- ούχ Ανοθεύτως μετερχόμενος 
adinod-jm vidua viro privaia secundum Domiautn 
ttullum alittd solaiiuni habrt, niei vnicum adbuc 
itiperelitem ilium : ila auimar, quae deiiqui(t IHHI 

auperest aliod gaudium, cum c viia migrat, quam 
qnod e labore, ei afflictione gutae alquc lacrymis 
luclnque percipit. Hoc geiius iugentium u«nq«aai 
cantabit, neque iftfra sc pcr telos bymnos exsul-
labil, eo quod bicluin tollant et aboleanl. 10Q 
Quod si per cantica libi luclum coniparare studue-
ris, riae lu procul ab illo et ille abs le abesi. I.u-
elus euim est inveieralus animae coelesii igne 
liquescenlis dolor, qui beatani anima» tranqtiilli-
Ulcm solet pracurrere, illamquo adomarc ei rc-

τού πένθους σπ-
ήλλακται (Η). Άπδθου τον χύνα τδν έν τψ πένθχ 
τψ βαθύτατο» προσερχόμενον * καί τδν θιδν Ασπλαγ-
χνον και άσυμπαθη υποβάλλοντα. 'Επιτηρήσας γάρ 
αύτδν, εύρήααις πρδ τής Αμαρτίας φιλάνθρωπον, 
χα\ συμπαθή τδν θιδν χαι συγχωρητήν προσαγο-
ρεύοντα. 'Αδολεσχία γενν£ βυνέχειαν, αυτή δε χατα* 
λήγει είς αίσθησιν τδ δέ έν αίσθήσει ποιούμε νον, 
δ υσαφαίρετον, χΑν οποίας Ιν ημών τ Ας πολιτείας με-
γάλας μετερχώμεθα, τήν δέ (25) χαρδίαν ένώδυνον οδ 
χεχτήμεθα, νόθοι αύται χα\ έωλοι χατεστήχασι* δε! 
γαρ δντως, δεί, ?ν* ούτως είπω, τούς μετά τδ λού-
τρον πάλιν μολυνθέντας, «υρλ χαρδίας άνενδότω, 
καί έλαίω θεού τάς εαυτών άποπισαώσαι χείρας. 

purgare, omnemque fitioruin in illa materiait» ab- Β Είδον έγώ δρον έν τισι πένθους fal. πενθούντων] τδν 
somere. Kuil egregie in boc excellentt luctu cxer-
cilalus, qai mibi de se narravtt, quod cum non 
raro vellero vel caplarevanam gloriam, vel irae laxare 
habeuas, vel gulae et veniri lilare, tum luctus 
memoria intus roilii tesiala e*l: Cave, inquil, ?a-
nam gloriam, aul deacram le; perindeque de altis 
mibi vitiia respondil; cui ego : Nunquam tibi UOM 
parebo, quoad me CbrUto sisias. louraus aaiini 
lttctoa CrtnsolaticMiera expertus es l : sed eordia 
matidilies coeleslis itlusiralionis radios haasit. II-
lasiralio esi incxplicabilis qucdaiu eflicacia qua* 
latenter iolelligilur, et quodam modo noii videmfo 
videiur. Consolalio esl dolcnlis anitnae atque af-
fliclse relrigeratio, qu« rilu infantis simul iirtra se 
et lacrymatur [vagilj, et jucunde subridcl. Opilula-
tio est aidiux renovaiio, irisiitta lapsae, quae acer-
bat lacryraas admirabiliter dulcibus pennulat. La-
crym* quae ex memoria morti» oriutiiur, paritjnt 
timorein, timor securiiaiem, e secaritate exsistii gau-
dium, gaudio (quamvia nunqoam deOciat) eeaaauie, 
oritur flos divinae cbariiaiis. Explnde (auquam indi-
gnus bumiliiaiis dextera gaodium peregrinuoi, 
161 n e deccplus lupum pro paslore excipia». Noli 
praepropcre aflcciare non suo tempore conleropla-
tionem, uli ie polius ob bumilitalis elegantiam in-
scquatur et occupet, et casUssimis nuptiis iibi ira 
omnem jetcrnitatcra copuletar. Infane simul ac pa-
irem agnoscii, incredibili gaudio perfondilar; pa-

Αχρότατον* αίμα γάρ αυτούς αίβθητώς έχ τής χατ-
ωδύνου χαλ «{πληγμένης χαρδίας έθεασάμην προ* 
χέοντας έχ τού στόματος * χαλ ένεθυμήθην τού φή-
ααντος * ΈχΛήγητ ώσ*1 χόρτος, ΧΛΧ έξηράτθη τ) 
χαρδία μον. Τά μέν έχ φόδου δάχρυα, αύτΑ έφ* 
έαυτοίς τδν τρόμου χαλ τήν φυλαχήν χέχτηται· τά 
δέ τής αγάπης πρδ τής τελείας άγάβης ίαως χαλ εύ» 
αυλα έν τισιν χαθεατήχααι· Ούχ ο-δα εί μή γε Αν 
πολύ τδ άείμνηατον πύρ έν τψ χαιρώ τής ενεργείας 
τήν χαρδίαν άνεξάψειε. Και θαύμα είπείν, πώς τδ 
ταπεινότερο ν έστιν άσφαλέστερον έν χαιρψ αύτου. 
Ε1σ\ν ύλαι τάς πηγάς ημών ξηραίνουσαι χαί είσιν 
έτεραι χαί βόρβορον έν αύτοίς, χαί θηρία Αποτί-

, χτουσαι * χα\ διά μέν τών προτέρων δ Αώτ ταίς 
1 θυγατράσι παρανόμως συνεγίνετο * διά δέ τών δευ­
τέρων δ διάβολος έξ ουρανού πέπτωχε. ΙΙολλή παρ" 
αύτοίς εχθροί; ημών ή χαχία, πώς τάς ( ϋ ) μητέρας 
τών αρετών, μητέρας χαχιών Απεργάζονται, χαλ τάς 
ποιητιχάς τών ταπεινώσεων ύλας, ύπερηφανίας δη­
μιουργούς άποδειχνύουσι. Πεφύχασι πολλαχις, χα\ 
«ύταλ τών (25) οίχετηρίων ημών αί χατα||θναΙ χαί 
θέαι τδν νουν ημών είς χατάνυξιν προσχαλείσθαι ~ 
χαλ πεισάτωσαν ίσως [Ιησούς] χαλ Ηλίας, χα\ 
Ιωάννης χαθ* εαυτούς προσευχόμενοι. Ειδον έν πό­
λε σι χα\ θορύβοις πολλάχις χινηθέντα δάχρυα, Ιν* ώς 
μηδέν έχ τών θορύβων αδιχείσθαι οίόμενοι, τψ χο% 
σμφ πλησιάσωμεν" σχοπδς γάρ οίτος τοίς πονηροίς 
δαίμοσιν* εΤς μίν λόγος πολλάχις πένθος διέλυσε * 

rente vero ad lempus suas ob rationes peregrinaote, ^ θαύμα δε, είπερχχΐ είς αύτδ συνήγαγεν.Ούχ έγχλη 
θησόμεθα, b ούτοι, ούχ έγκληθησόμεθα έν έξ'ίδϊι 
ψυχής, διότι ού τεθαυματουργήκαμεν · ούδ* δτι ού 
τεθεολογήχαμεν * ούδ* δτι θεωρητιχολ ού γεγόναμεν, 
άλλά λόγον πάντως δλόσομεν τψ Θεψ διότι Αδιαλεί­
πτως ού πεπενθήχαμεν. 

cl peregre rursutn advcnieoie, gaudio airoul et 
rore replctur; gandio, quod diu deaideratum rv> 
ducem videal; rocerorc, quod tanto teoiporo sereno 
patris dulcisaimi a»pectu fuerit privatue. Mater 
6ubinde se ab infanle subducit, a quo curo se vidct 
cum dolore ei lacrymie quaeri, magnopere deleclaiur, qu«> ipao filiolum docet, no nnqnaro se ab cjas 
praesoniia p.ilialur avclli, magisquc ac magis ainorem illius iu te acceitdai: Qu* kmbtt uxret audkxdi, 
audiai, dicit Dominus llle qui capids esl daronalue, nibi! cural ibeatrorum sp^etarab el officia ; 
ilaque ex animo lugci, riullo dcliciarum , gloiic, irae, graxisqne bilis eeoaa aiuiaam Ungitar. Luetas 
est insilus anilnx |iocnitcnlis dolor, qui lanquam parttiricu dolensque dolorum quoiidie dolorc aaget. 
Justus el sanclus csi Don/inus, qui solilariam vilam uon absqoe raiioae sectantem, ewm raliunc salu-
iari compunciioois luctu nOicii, et eum qui jusU quoqae rattone induclus, et altcrius pote t̂ad per 

Luc. xiv, 35. 
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obeJieultan» sabjoeit, qootidie exbtlarat. Qvi non aileratruin cx bis moJom gincere complectilur, ii 
\er«* lacui deatitutus eaL Abige abs tecanetn desperationia 162 qui libi in summoluciu Oeum incle-
menten 9 immitew et implacabileta fingit *t sofajicit. Nam ubt eumdcro diligenler observaveris. de-
prettende* ab eodem catte libi aule perpeirattim pecraiunt eumdem Denm benignum, nrisertcordeni, 
«I ad veaiam facilem prouiitii et pradieari. btrct tat io [raediuiio] parit assiduilatem, assiduiias desi-
nliin ntani ti iacaUaiem, qaae «bi i i i aensu radices egit, non facile tollitur. Qualiactinque demum vii« 
atradia qoaotamvis illu&fria sequaanir, ai internos aeimi dolor el «eiHiift deait, fro-Ura eumus, nibilque 
agimiii. ftoceosc est enim, neeesae omnino, nl i(a loquar, uli, quicunqiw baptigmalis fonie lustrati 
»««aa*,r«iwMttqae poftteaviiiia inquioati, iga* cordis nenqoani elaiigoenie f et oleo miacricordiae 
pocom Ttti4Mmm t roarailxts abttergamaa. Vidi ego qootdam ad sopremum Uwtas gradum ascendfese, 
q«i prae awieri dolore αε a f ikto confo crnores ei orc erecubanl 9 et memor foi dicentis: Percuu** 
9*m mt fmnm, «i eseratl tor mtmm w . LaeryM ex liraore Dei prorect» in se ipta metttm et cusiodiam 
cornu babenL Qme vero ex eaaritate proflaaat, ante perfecuni cbariiaiem partam ab nonnulbs fa-
cile amkirMtttr, taiti fortasae tf»U ilte cteraa Memoria recolendrag eperia tewpore cor inflammaril. 
El miniai dictu « ε , qvomodo ttmpor id q«od bwmilias eat et abjectiae, §uo loco oecarius ei cerUas 
•ii. Snnf ret q*x* bcry*tar«ia fontes m nobi» exbatiriuui: 163 * e n l i l e m 1 , , 3 C <loaB i n - P s i s Γ ο η ϋ * 
bes Ittirm ei beatlaa pariaai. E i occastooe prioraa LoC incesura cmn lliabus suis coramisii. Ob po-
tteriores Lucifer e cielo dtturbato* est. lacredibilis esl boaiium noatrorum malilia, qui virtutum semen-
teai im tiiia coavertttai, el ea q«« buroiUiatera ereant, in auperbiain depravant. * Solent noa raro 
ipw d M i d l t o r a m nortrorua tedea, et toca oenlis t«b)ecU nos ad compuDCtionem provocare, quem-
aditiodiim docerU Jesua9 β Etiat, ei Joa«Mt9 qni in aolis tocis apud sematipsos precibus vacarunt. 
y\di et Im mediis urbibos tl komimnm larbis ac atrepila oonnunqiiam religiosis tiris prosliire lacry-
»aa f «t bac raliotM iadttdi exiatinaeimia nallatB not ex nsu bominum ti tumultuuin detrimentiim capere, 
adeoqiia iibeetar iutar bomKneaet torbaa fer*caior : bic eiiim flnie est improborum dxmonam («t traham 
noi ad taecvtavi) tape nerbam «Dlcam omuem aniui luctum exsiinzii: sed miracoli instar eai, si vcr-
Iwm eliaie m**mt lacuni reaHuil. Neqoaqaam, aeiici, io excessu anim^ accasabimur, quod nulla mira-
ciila pairavarimraft, avlde rebMdiTiiiis ibeologoniei modo non acnte diapaUverimus, aut in contemplatio-
M I M I abrepii inerimvs: aerl ccrto raUotiett dabiiMS» fj«od aon cuniinenter peccata nostra defleferimus. 

Βέοις §9οΑμτ| · 6 εξωθείς xApo\ pnfitixm * βύτΑς Α Atqne bic esl ieptimas gradns» qnem qui supe · 
γΑρ fpq ριβοήΟηται, AtA του 461ομου ββΟμου τΑς nvit, et mibi manvs porrigat, quemadmodum ei 
tsu αΙωνος τούτου χηλέδας ΑπονιψΑμενος. ipse adjutus labes viia pneseutis abstertil. 

ΣΧΟΑΙΑ SIZ ΑΟΓΟΝ Γ. 164 SCHOLIA AD CRADUM Yll. 

Hcpl Μέτ&ονς. De iuclu. 
ΣχόΛιοτ *f. Scholion Κ 

Τούτφ itotto\ ΑχΛτηοίντες Αβεως τήν ουμπΑΘειαν Iloe multi decepU, lemere eoromiseraUoiiem erga 
τοίς ΑμαρτΑνουνιν έ«Αγουοιν οίς ού χρή «είθεοναι. delioqueotes adhibendam putanl; qui non stint 
"Αλλη γΑρ ή ενταύθα αυμπΑυεια ύπερ Ιύναμιν aodiendr. Aliod enim bic genes commiserationia 
αυμοΑΟειαν γαρ φαμεν «ένυος χατΑ ψυχήν εγγιν*- qn» vlret eoperat intelligcndam. Coramiseralionera 
μενον, χα\ ύ*ερ του Αγακωμένου «ερτιΟΙμενον · enin didroas luetiim anima? insilom, et prodilecto 
ΙατινοτεχαΙ «αρ* αξ(αν. Προνοεί μίν γαρ τις τού expofilom, eiiam qiiandoqne praeler roeritum et 
Αγααωμένου αυμχαΟώς, &ru αύτύν μήτε άοιχείν, digaiUlem. Prospicii [ cavet ] etiim qaispiam ilti 
μήτα Α&χεΓσΦαι* Α οε ήδυπαθών Αμαρτάνει ν χαι ̂  qwem amat ex affeclu, ut ipeam qui peccat, nequn 
ΑΑιχεΙται Ααυμ«αοως« υπέρ δύναμιν δέ, τδ «ροτε- bedat, neqoe loulatar. Sed qoi •oluptalibus indul-
Κναι τήν Ιδίαν ψυχήν ύχέρ οχ*τηρ(αν του φίλου gcns pccctt, aiue eomroiMratione laedilur. Supra 
αύτου, οδχλ δε ιτρδς Αχώλειαν · ούχ Ιατι γΑρ Αμαρ- vires anten bumanas araat, qui animam suara po-
τήααντα τήν Αμαρτίαν διαδρΑναι, εί μή διΑ μετά- nii pro nlute amici sai, non ad illius exilium ; no-
νοίας «ροπηχούαης τό) σψαλματι. qoe enirn qai delinquit, delictum abolcro poiesl, nisi 

per poMiilefitiam aequam quae delirto rctpondct. 
ΣχάΛιοτ Θεοδώρου Εδέσσης β'. Sckoiion Tbeodori Edeueni 2. 

ϋαχραν Απδ αου τδ «ολύ^ητον Αποδίωχε πνεύμα · Procul abs te repelle spiriium loquaciUiis , iu 
έν αύτφγΑρέγχεινται πάντα τΑ δεινά πάθη· ένδεντδ q 0 0 midenl orania atrocia genera viiiorum : binc 
ψεύδος, έχείθενή πα^ηαία· Αλλοδεν ή ευτραπελία» neodaciam , iade nimia licentia , aliundc tcurri-
δ γέλ«ς έτέρωβεν, ή χαταλαλιά, ή λοιδορία, ή αία- l ius, otrinqae risue, obtreclado, convicium, lur-
/P^W» ή μα*ρολογία, χαλ αυνελδντως φάναι, τδ piloquium, aluUiloqaium , ct ut uno verbo compie-
οίρημένον, "Οει Αχ χοΛυΛογίας ούχ έχριύξβται ctar quoil dklum eit : Qnomam ex multiloq*i* 

MPt?a1. ci, 5. 
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νυη e/fugietur pcccalum " [ in multitoguio non de- \ 
e)it ptccatum ] ι Vir lacilurnus csl sedes sntsus sive 
sapienliw; quin «.I de omiii olioso verbo nos red-
dituros laiiouem i>oinintts aflirmavii »·. 

SyncUliccr 5. 
Ter in viinw cdimur : priinum ex ulero , altor c l 

leriius natalii nos c lt?rra in coeium deducunl; 
divimis bapiisiiius, quem el alterum in viiam redi-
tum sivc .τχλιγγενεοϊαν appcllamus quasi, alteram 
naliviialem , ei lertiam qux c\ puuiileiilia cvsi-
slit. 

Sancti Maximi l. 
Animi sttbmissio cM assidua oralio cum lacrymis 

el exercitatioin». laboris; qua dum Deum sempor in 
aimlium vocat ιιοιι sinit imprudenter quemqnam 
sua ipsiiii viriuie et sapieulia n i l i , sibiquc practi- ^ 
dere. Viriutc Η s.tpiemia uon qu& sunl gravia vitia 
auperbia? morbo laboraulis. 

165 MM. 
Luclus est seusus acerbus ex rerum jucumlaruni 

pnvkiiuoe ualus. 
17/1.5)7» Magni 5. 

In risun» immodicum ct effusum erumpere csl 
inl^mperaalia' si/mim, el cjus qui nondum animi 
sui iiimorem sou superbiain sevcra rationc <om-
prfb .crii : :miin» tamcii Ixii difTisioncin modico lc-
riiq< brisudedanuv. no;i doderct, qiMdemisUlodquod 
srrpdmi est, ostendaltir ; Cor guudetii exhitarai 
faciem*1. In apcrtos auirui cl juunanes cachinnos 
•oce proninr#pere c i corporc conculi aut subsultare, Q 
non esl ejus qui animo bene composito si i , etpro-
bo, ct qui se ipsum iu potrstalc babrat. Quam no-
slraiit swiienliani confinnal sapieiitisshnus Salomon 
qnaudo ail : Fainu* in W»K exallat vocem suam ; 
vir uutem sapiens vix tnrite iubridebiltn. 

Scholion 6. 
Habitus sivc silus pivcaniis est auenta mens ciim 

reveivtilia <?t rnmpunciiotie ct dolorc animi, iti con-
fehsione μ·ί< oaUirtHn ouin lacilis gcmiiibus. 

Alhtd. 
Yin« fus rurrero non poksl, ncqne mens obnoxia 

malis afTeciibus vidm* spirilualis precaliouisloruni; 
trabiiur «nimvi <ircumiVMiut cigiiatioiiibus pcrlur. 
baijouum, el n ^quam qniria csl. 

Mnrci nlind. f) 
Oratio cst abdkatin «ngiiationam (abcnaruin 

ab oraiionc). 
Scholion 7. 

Cor voluplalibus deteciari sotiuim, csi animae 
carccr el calcna limpor« e\iius sivc uioriis : dcdihim 
faboribus janua aperta (ad (ochun). 

Aliud. 
Ex amore voftiptaiis nasriitir ncgligoniia, ex 

neglig4knlia oblivio. renttu eniin uiilinm cognilionem 
Deus oinnibus inip<Miivit. 

Altud sanrtt Uaximi. 
Qui votoplalos spornunl ob tinior^m id facitini 

aul spem,aut cogui(i<»ncm, aulainonMii crga Deum. 
e e Prov . \ f 19. " Matib. χιι, 5Γ». " Prov. xv, i.>. 
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αμαρτία. Άνήρ 11 σιωπηλός, θρόνος αίσθήσεω^ 
Αλλ χ χαλ λόγον ίιδόνβι πβρ\ παντός αργού βήματος 
ό Κύριος Ιφησεν. 

ΣχόΛιον σνγχΛητιχής γ. 
Τρίτον τψ βίω τικτόμεΟα · ων ή μλν μία 1στ\ν ή 

έκ γαστρος · αί δέ λοιπαι O J O , έκ γής ήμας είς ούρα­
νδν άνάγουσιν · ή διά τοΰ θείου βαπτίσματος, ήν κα\ 
παλιγγενεσίαν καλο3μεν, κα\ ή έκ μετανοίας. 

ΣχόΛιον τοΰ άγιου Μαξίμου 
Ταπεινοφροσύνη έστ\ν προσευχή σ *νεχής μετά 

δακρύων, καί πόνου · αύτη γάρ τον Θεδν Αει εις 
βοήθειαν επικαλούμενη, είς τήν ιδίαν δύναμιν, κα\ 
σοφίαν · άφρόνως θα^ε ΐν ούκ έα, ουδέ άλλων κατ-
επαίρεσθαι, ατινά έστι χαλεπά νοσήματα τού τής 
ύπερηφανίας πάθους. 

ΆΧΙο. 
Πένθος έστ\ν αϊσδησίς τις αλγεινή, τής τών εύ -

φραινόντων στερήσεως. 
ΣχόΛιον τού μεγάΛου Βασιλείου ε\ 

Τδ γέλίοτι άκρατε! κεχρήσδαι καί άσχέτψ, άκρα-
σίας σημείον, καί τοΰ μήπω άκριβεί λόγω τής ψυχής 
τδ χαύνον καταπιέζεσθαι. "Αχρι γάρ μειδιάματος, 
φαιδρού τής ψυχής τήν διάχυσιν ύποφαίνειν ού» 
άπρεπε;, δσον δεΐξαι μόνον το γεγραμμένον· καρ­
δία; εύφραινομέ*νης πρόσωπον θάλλει* έγκατασχά-
ζειν δε τή φωνή, κα^ άναβράζεσθαι τδ σώμα, ού τοΰ 
κατεσταλμένου τήν ψυχήν, ουδέ τού περικρατώ; ίχον-
τος αυτού · βέβαιοι δέ τ&ν λόγον δ σοφώτατος Σαλομών 
φήσας· Μωρός kv γέΛωτι άνυψοι τήν φωνήν aif-
τοΰ · άνήρ δέ σνφύς μόλις ήσυχη μειδιάσει 

Σχολών ς\ 
*Η6ός έστι προσευχής, σύννοια μετ' εύλαβείας, 

κα\ κατανύξεως, κα\ οδύνης ψυχής, έν έξαγορεύσει 
πταισμάτων μετά στεναγμών άφωνων. 

ΆΛΛο. 
Ού δύναται Os5sμένος δραμειν, ουδέ νούς πάθεσιν 

δουλεύων προσευχής πνευματικής τόπον ΐδίΓν · Ιλκε-
ται γάρ και περιφέρεται έκ τού εμπαθούς νοήματος, 
και ούχ Γσταται άκλονος. 

"ΑΛΛο Μάρκου. 
Προσευχή έστιν άπόθεσις νοήματος. 

Σχόλιον C. 
Φιλήδονος καρδία, είρκτή και άλυσις τή ψυχή έν 

χαιρώ εξόδου · ή δέ φιλόπονος, Ούρα έστ\ν ήνεψγ-
μένη! 

Άλλο. 
Άπδ φιληδονίας αμέλεια, κα\ άπδ αμελείας λήθη 

ττροσγίνεται· τών συμφερόντων γάρ τήν γνώσιν ό 
θεδς πάσι δεδώρηται. 

ΆΛΛο Μαξίμου. 
01 τών ηδονών καταφρονούντες, ή φόβω καταφρο-

νούσι, ή έλπίδι, ή γνώσει, ή τη είς θεόν αγάπη. 

" E c c l i . X X » , 23. 
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'ΑΛΛο ΘαΛασσίον. \ 

τούς λυπηρούς λογισμούς Αμνησικακω; 
πρδς 6« τούς φιλήδονους έχθρωδως διά* 

Πρδς 
Απάντα* 
Χ610Ο. 

ΆΛΛο Ισαάκ. 
Βλέπε κα\ γράψον ταύτα είς τήν χαρδίαν σου, δτι 

ή φιληδονία χα\ τδ αγαπάν τήν άνάπαυσιν αίτια 
ε!σι παραχωρήσεως. 

ΣχόΛιον n/. 
Τινές, φησλ (α), δακρύοντες έν χαιρφ προσευχής 

έξ εννοίας ή τών πλημμελημάτων, ή τής μνήμης 
θανάτου, ή Αλλης τινδς, βιάζονται εαυτούς άχαίρως 
ήγουν άπρεπώς ή μωρώς (δ) άποδιώξαι τήν έννοιαν, 
άφ* ής τού κλαίε ιν άπήρξαντο* σπεύδοντες, οΐμαι, 
τδ πένθος έπικτήσααθαι άλύπως, διά κενοδοξίαν, μή 
έννοούντες δτι τής άλογου έστ\ φύσεως, τδ μή είδε- Β opinor, sc luclum sinc labore el moleslia assecu-
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Aliud T!iu!a$iii. 

Trislibus et molcsiis cogiialioiiibus occurrcpu 
omoium injuriaruin oblivioncm; moltibus seu luxu-
riosis, eitremo odio ei avcrsiouc. 

166 AViudUaaci» 
Aliende et scribc biec in corde tuo, quod amor 

volupialum et oiii atque ceasajionis ail causa defe-
cumi*. 

Scholion 8. 
Quidam (inqvit Climacus) qui lempore inediia-

tionis vel ex deliclornm suorum vcl morlis rocmo-
ria, vel allerias rei consideratione laciymas ftinduni, 
saue quam iiiiporlune ei indccenier, adeoque stidic 
siipsos eo adigunt, ut cam oogirationem, a qua !a-
crymarc coepcrunl ab sc rejiciant et excludani, rali 

ναι, δΓ ήν αίτίαν κλαίουσι * λογικής δέ τδ τήν αίτίαν 
εΐδέναι * διδ ώς κακώς ποιούντες διαβάλλονται χαλ 
κακίζονται παρά του πατρδς. 

ΣχόΛιον &. 
Τά δάκρυα έχ τής ακραιφνούς άδολεσχίας τής 

άμετεωρίστου, κα\ τών λογισμών τών πολλών τών 
συνεχώς, τών άκλινως γινομένων, και έκ μνήμης 
τινδς λεπτού γινομένου έν τή διάνο ία, καί λυπούντος 
τήν καρδίαν, και έκ τοιούτων πληθύνονται, κα\ έπι 
πλέον αυξάνονται. 

ΣχόΛιον ι\ 
Ή ανεπιτήδευτος κατάνυξις, αυτοκίνητος · ή δέ 

turoi propicr vanain gloriain dum non cogiiaiu, 
qtiod flcrc sine causa silnalura rationi3Cxpcriisquas 
neacit quam ob cnusam plorct: compotis autem ra-
tionis, scire causam lacrymarum. Proindc quod 
niale facianla Climaco reprebcnduntur ct damuaiilur. 

Sdiolion 9. 
Lacryma* cx mcra levilate scu loquacilaie non ar-

rogame et superba, ci cogilalionibus mullis sibi 
pcrpeluo snrccdcntibus nec varianlibus aul a'io 
versis: cx memoria praHerea alicujus toviusculi facii 
pei* cogilaiiones quod mordel animunt et etbujusce-
modi causis, ut pturimuni rcdundanl ct augenlur. 

Schotion 10. 
Compunclio esl alia non procurata, scd per sc 

έπιτηδευτή έτεροκίνητος · ήπίαν δέ τήν πραείαν χα\ C **ι*> a , i a 8 l u d i o qu*»»-» <* aliunde excitaia : sponto 
προσηνή (c) λέγει, χα\ δτι σπόγγος αμαρτιών έστιν 
εύκατάνυκτος, καλ σύνδακρυς ψυχής διάθεσις, τδ 
δέ έξης φύλαξον, φησιν, ώς κόρην οφθαλμού τδ 
δάκρυον. 

ΣχόΛιον ια\ 
Καλώς άνέτρεψεν δ πατήρ κα\ δύο ταύτα πένθη · 

τδ δτε βούλεται ό πενθών, κα\ το έν οΓς άν βούληται · 
έστι γάρ βούλεσθαί τινα κλαίε ιν πολλάκις δταν παρά 
τίνος όνειδισΟή, ή κα\ ύβρισθή, ή ζημιωθή · καί τού­
του ού τού αγαθού πένθους Αν εΓη, ήτοι τού πνευ­
ματικού, άλλά τού φυσικού. Πιεζόμενης γάρ τής 
καρδίας τή θλίψει τής ύ€ρεως διά τδ μή ίσχυε ι ν ρ 
άμύνασθαι τδν βλάπτοντα τά δάκρυα. Τδ δ* αύτδ 
γίνεται καί έν οΤς άν βούληταί τις πενθεϊν, οίον έπ\ 
θανάτω συγγενούς, έπ\ εύπραγία τοΰ πλησίον καί 
έπί άλλοις τισΐ βιωτικοίς. Εκείνο δέ μόνον έφη κα­
λδν, τδ γινόμενον καθώς ό θεδς βούλεται * βούλεται 
δέ ό θεός κλαίειν τινά ένεκεν τών πε πλημμελή μένων 
αύτφ, ένεκεν μνήμης θανάτου, ένεκεν τής αποτυ­
χίας τής βασιλείας τών ουρανών, κα\ απλώς ένεκεν 
πάντων τών είς ψυχήν συντεινόντων ώστε τούτο μό­
νον τδ πένθος έπαινετόν. 

(α) Φη·σλ, ηοιι φασί · 

(b) Rcicribo μωρώς, 

Climatum cnim facilluqucn-

ita cnini stnsus lcgoiulum 

exsistentem teu inkem iliam, mansuolara et beni-
gnam placidamque appellat, et quod is qui facileet 
aine labore compmigilur, cl ad lacrymas pronusest, 
«it vclul spongia qua* omnia peccaia delet : boc au-
tem, inquil, doniim deinceps velut pupillara oculi 
cuaiodias. 

Sckotion i I. 
itene paier et baec duo genera lticius evertii ci dam * 

navii, quando ncmpe qui iuget, luget quando vult ct 
proplcr qnec vuU; esienim non raro cum quis lacryma-
lur,quaudoabaliquoprobris lacessilur, aul conlumc-
Itaoueralur, auldamno aliquo maclalur. El bocgenus 
loclus nonfst in Itude positum ncc religiosum, sed na-
turale. Kxcrwciaiio enim cordcob adlictioncin contu-
mcliae, quod fion possilpoenas sumere de eo a quo 
laexus est, lacrymas fundit.Moc idem accidil in \h 
qoe vull ipse lugcre, in fnncre nempe cognati, vd 
allerius fclici successu : 1β7 v e l a n i s bujusccmodi 
casibus viljc bumanx. Illud aulem solum genus bi-
ctus laudat, quando fit quemadmodum Itao placei; 
placel autem Deo quempiam flere ob peccaia com-
missa ab ipso, aul ob moriis roemoriam, aul 
quod nonduiu sit assecutus regnuiii coclorum, ct 
denique simpluitcr propler omnia quin ad aniinani 
pcrtinenl; ilaquc boc solum hictus gemis laudabil^ 
cst. 
docol, quamvis aiilograplnim babcal μΓιρος. 

(c) Προσηνεί auiogr. lucndose. 
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Sckolion 12. 

Quemadmodum piuvia terr* infuta pfaintts qoi-
busque nalurae convenieiitem pnebet pro qaalilale 
succum, dulcibus dulcem, amaris aroarum; ita 
gratia divina cordibus ttdelitini perpeiao immissa 
opportuitas virlulibus opes et aubtidhi largitur : 
Chrisium, inquam, esurienii ciboia, iiUcnti dul-
cissimum polum, frigenti vesiem, faligato qaic-
iea>, precaiili fpem eordi infasam, iuii coDiolaUo* 
neoi. 

Scltolion 15. 
Per caUcbresin seu abusionem ouam appcllal 

festum, quod alioqui principium eal improbae 
acltonis : sed religiosis viris Deo operantibus oul-

S. JOANNiS CLIBIACI | t l 
Α ΣχόΛιοτ ι©\ 

Όσπερ ύετδς έπιχεθείς τή γή προσφυή τιΧζ φυ-
τοίς παρέχει ποιότητα, γλυκείαν μέν τοίς γλυχέσι, 
ατύφην δε τοις στυφοις - ούτως ή χάρις ταίς χαρ-
δίαις τών πιστών άτρέπτως έπώάλλουαα Αρμόζου­
σας ταΐς Αρεταίς τάς ενεργείας χαρίζεται, τφ ΙιΑ 
Χριστδν πεινώντι γένεται τροφή· χαλ τφ διψώντι 
«άμα ήδυτατον* τφ ^γώντι ένδυμα, χα\τφ χοπιώντι 
άνάπαυσις • τφ προσευχομένφ έλπλς χαρδιαχή * χαί 
τφ πενθούντι παράχλησις. 

ΣχόΛιοτ ιγ*. 
Έομτήν νύν χαταχρηστιχώς, τήν άργίαν χαλεί, 

ήτις χαι χαχοπραγίαςάρχή · τοϋ οδντδ θείον Εργον 
έχτελούσι μοναχοίς, ούχ Ιατιν Αργήααί ποτε · αύτδ 

ium unqtiam est oiiu.o. Hoc enim iptum asaidue . γάρ & δνδελεχώς προσομιλείν τφ Θεφ εορτή 
cum Deo rolloqui, est illis feslttftdies, qvi 
cessalionem , sed nunqaam intennisMai divioJB 
eenrituus culiam ad exemplum angelonia de-
< larat. 

Scliolion 14. 
Facultalum anims ratione carentiom et appett-

tionum naturaliter impetator esi aniinus et dicilor, 
Sublimis aolem tauquam ad bumanos et terrestrea 
aifrctus in dejecto et homili tenaa restdet, sive sab 
se ipse seu infra so raanet, et privatse curse vacatef 
lequiescii. 

Scholion 15· 
Qw coelestia dona lacrymarum sea gratias qui 

αύτοίς έστιν, ούχ Αργίαν, Αλλα δουλείαν άχατάπαυ* 
ατον χατΑ τήν τών Αγγέλων δμοίωσιν έμρφαέ* 
νουσα. 

ΣχόΛιοτ ι*. 
Τών Αλογων μερών τής ψυχής, χαλ ορέξεων φυσικώς: 

δ νους βασιλεύς έστέ τε χαλ λέγεται · ύψηλδς δέ ώς 
«ρδς τΑ χαμαίζηλα «Αδη έν χατα€ε<λημένφ χαλ 
ταπεινφ φρονήματι καθήμενος* ήγουν έφ* εαυτοί 
μένων, χαλ τ% οίχεία μερ^νησχολΑζωυ τα χαλ ανα­
παύαμε νος. 

ΣχόΛιοτ ιε\ 
Τφ ώσπερ έπλ Ιδίοις προτερήμααι τοίς χαρέσμασο 

bus a Deo ornaiar, suis proprus* quasi nientis- et , A t . . . _ % . 
. . . . . . • . # Λ r ^ σεμνυνομένω είς φυσίωσιν, χα\ τήν χατΑ· 

viriutibus transcnbit, bunc in fastuin el damna- C , , V . * »̂  
lionein vergere et verti novimus. Lacryma? eDim 
vel ex amore divino, vel studio vanae glorbe, vel 
ardore Baccbi, vel insidiis daemonis, vel ignondnia, 
vel aflliclione exsistunt. 

Scholion 1G. 
Aliud est gaudium quod prxparat animurn, aliud 

quod pcrfeclum facii: iilud non estcxpera pbaaia-
siae cl imaginationis, alierum bumiliutis gratiam 
168 possunt: medium inter baec tristitia quxdam 
Deo peigrata, lacrytna doloris exsortes. Tere enim 
in mullitudiue sapientia inultiludo cogniliouis, et 
qui addit cognilionem, addiiei dolorem. Proinde per 
gaudium illud quod initat et praeparat auimam, 
inducenda mens est ad subeanda cerlaraina, ut in-
crepelur el probetur a Spirilu vcrilatis, super iis 
quae deliquil et superbiae elaUouibas quibus adbuc 
infestator : /n inerepationibu», inqait, propter ini-
quitatem corripunli hominem, ti labeicere fecitfi, 
ticui araneam animum ejut ut divina illuni incre-
paiione probanle ianquam in fusorio sive melalla-
ria fornace; iia virtutem capiat gaudii sine pbanta-
smalum ioiaginibus in fervcuti memoria Dei. 

Scholion 17. 
Omnis familia ecclesiastica qua* olim diabolum 

pro viroet uiarito babuil, illoquc rejeclo Clirislum 
amplexata est, vidua est, ei diu noctuque indigcl 

γνώσιν έπιστρέφεσθαι έγνωμεν' τδ γΑρ δΑχρυονέ* 
φιλοθ^ας, έχ φιλοδοξίας, έξ οίνοφλογίας, έχ δαιμο-
νιχήςμεθοδείας, χαι έξ ατιμίας, χαλ θλίψεως. 

ΣχόΛιοτ %ς\ 
"Αλλο έστλν ή είσαγωγδς χαρΑ, χαλ Αλλη ή τελεία^ 

ποιδς * ή μέν γάρ φαντασίας ούχ υπάρχει Αμοιρος, ή 
δέ ταπεινοφροσύνης έχει τήν δύναμιν* μέσον δέ τού­
των έστί λύπη θεοφιλής, άνάλγητον δάχρυον · έν γάρ 
πλήθει δντως σοφίας, πλήθος γνώσεως, χαλ δ «ροσ-
τιθε\ς γνώσιν, προστίΟησιν άλγημα. Αιά τούτο ούν 
δεί πρώτον τή είσαγωγφ χαρφ πρδς τούς Αγώνας 
ττροσχληθήναι τήν ψυχήν · έλεγχθήναι δέ αυτήν χαλ 

tj δοχιμασθήναι λοιπδν ύπδ τής αληθείας τού Πνεύμα­
τος, περί τε ων Επραξε χαχώς, χαλ ων έτι πάσχει 
μετεωρισμών- ΈτίΛεγμοΤς γαρ, φησλν, ύχέρ άτο-
μίας έχαβενσας άτΟρνχοτ, ηαϊ έξέτηξας ώς 
άράριγν τήν ψυχίγτ αύτον, ίνα τής θείας αύτήυ 
έλέγξεως δοχιμασάσης, ώσπερ ένχωνευτηρίφ, ούτως 
τήν ένέργειαν λάδοι τής αφάνταστου χαράς έν θερμ** 
μνήμη τού Θεού. 

ΣχόΛιοτ ιζ\ 
Πάσα άρχή*έχχλησιαστιχή, ή ποτε τδν διάδολον 

άνδρα έχουσα, xa\ τούτον άπο^ίψασα χαλ Χριστών 
ένστερνισαμίνη, χήρα τυγχάνει, χαλ δέεται χαθ* 

w Psal, χχχνι ι ι , II, i2. 
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έχάστην ήμέραν χαλ νύχτα τον χριτού, λέγουσα * Α Jtidice vindice, quando temper clamal: Vindica tue 
Έχδίχησδν με Απδ τοΰ Αντιδίκου μου. 

ΣχόΛιοτ 7c«*x tn/. 
Γινώσχει άνθρωπος δτι ήλθαν είς τήν χχθβρότητα 

ή καρδία αυτού, δταν «άντας καλούς θεωρή, χαί 
ούχ δράταί τις αύτφ Ακάθαρτος ή βέβηλος· τότε 
έατλν Αληθώς χαδαρδς τ% καρδία · πώς γΑρ πληρού­
ται δ λόγος του Αποστόλου δ φάσκων, υπερέχοντας 
έαυτφ ήγείσθαι πΑντας έξ είλιχρινούς χαρδίας, 
έΑν μή φασι τδ είρημένον, δτι ό όρΘχΛφίύς χαΟαρός 
ούχ δψοται χοηψά ; 

ΣχόΛιοτ ιθ*. 
*Η ΑδιΑχριτος Θεωρία πολλούς φέρει κινδύνους · 

παλ γΑρ εις Αγγελον φωτδς μετασχηματίζεται δ δ:Α­
δολος, χαί τους τΑ εαυτών Αγνοήσαντας μέτρα, πολ­
λάκις άπατφ* διδχαί τις γέρων φησίν 
Σριστότ έττΛνβα M*2r ού ΟέΛ». 

ab aJversario meo. 
Sckothm Uaaci 18. 

Τα» aentil bono, quod meos ipaius raunditiem 
aoimi asaoctiU slt» qaando otnoes mortales boooa 

ΣχόΛιοτ χ*. 
ΜΗΤΈΡΑ δέ νόει τήν Αγαδδτητα Θεού τήν έλλαμψιν 

(ο) τήν Θεωρίαν · νήπιον δέ τάς ελπίδας «ροσευχήν 
χαθαρμδν μοναχού (δ). Ένώδυνον δέ έπιζήτησιν τήν 
ρετΑ «όνου τελουμένην εύχήν παρΑ του τοιούτου 
νηπίου, τέρψιν τής είρημένης μητρδς τήν έμμονον 
του νηπίου ζήτησιν, ήγουν τήν δέησιν τής Ικέτη· 
οΙ*ς. 

ΣχόΛιοτ κα'. 
Δίκαιος Κύριος δικαίως έχΑστφ τήν βοήθειαν έπι-

νέμει, τφ τε ήσυχάζοντι νομίμως, καλ ώς δεί ήσυχά-

exiftlimat, nec υ1!α* Uli imporoe a«l profaau* 
dcinr: luoc eaim vere mvndof est corde. Qoomodo 
enim illad Apoaioli oracolum implebilur, qoando 
dicit: Ommet tJH luptrioret iwvictm i* knmUiMo 
arbiira*u$ * , ai αοα ei illud dictnm alieadattir: 
qtiod ocxlxs ραιτα κίΑίί maii aspickl *· 

Sckotiou 19. 
Ιαporium se« indi&creta contonipUtia motta pa-

ri l pertcola : diabolos enim transformal se in an-
gelum Ivcie, eteos qui moduni et measaram sua) 

Έγύ> τότ · ntociunt imbecillilaits, saepe fallil. Hinc de t€»io-
rtbus qoidam dixil : Ego Chriilxm im koe tita NON 
cupio videre. 

Scholhn 20. 
Matrem intellige l>ei bonttatem, itluairatiofieni 

et eofttemplationein; parvalam aulem bifanteMi 
speoB el oralionis muoditicm mouacbo; attxiam 
auiem tntestigaitoitem, accipe prtces cuin labore a 
tali iofante peragl aoliiaa : deleciaiioneiD ameoo 
malria ejiiamodi perseverantem tii parvolo inqatfi-
tioaem, hoc cel, aupplicem precationero. 

Schothn 21. 
Justus Domiaos seqao siogalis aaxiUiom ]69 

imperlitar; soliurio al deeet Η at eperiel tatiu-
{εεν, xal τφ νομίμως ύποτασσομένφ. Αέγει ούν δ ^ riuai agere, et Uli qui alleri (in caanobio) legttiM 
πατήρ, δτι δ έχάτερον τών τροπών ποιών, τουτέστιν, 
είτα τήν ήσνχίαν μετέρχεται, είτε τήν ύποταγήν,έάν 
μή, ώς δεί, ταύτα μετέρχοινται, Απηλλαγμένοι είσ\ του 
πυευματιχού πένΟου;, ήγουν τής χατα νύξεως* χαλ διΑ 
τούτο θρήνων είσλ πολλών Αξιοι* τδ γΑρ ούχ Ανόθευτου, 
δηλονότι χαχώς γίνεται.ΚαΙ μή σε πλανώ, ώ άχροατΑ* 
τδ ΑπηλλΑχδαι τοΰ πένθους, έπ\ χαλφ τεθείσθαι- έπελ 
γΑρ Απας αχεδδν λόγος περλ πένθους εΓρηται, έάν ημείς 
δεχώμεθα, τδ Απηλλάχθαι [τοΰ πένθους], τδν ήσυ-
χαστήν, ή τδν δποταχτιχδν τού πένθους, έξω τρέ-
χομεν τοΰ πατρικού σκοπού, χαι ούχ, ώς δεί, νοού-
μεν · χαί διά τούτο προσεχτέον. 

parei. Dicit ergo paler, quod alteralram vilam ae-
culus, hoc est, sive aolituriam tectetnr, sive ot>e-
dienlix te subjiciat, si non ul par eat, auaai uter-
quc statuni colat, eique convenienter vivat, repu!-
aua sit a spirirituali luctu el compentiionc, alqve 
bos multia laerymU deplorandos. Quod cnim sin-
cerura non esl siiie contioversii apariiim est, sivo 
quando aliquid non fit ul Deri oporlet, clarum e&l 
itlud roale fieri. Nec falio I*, audilor, illud dcsli-
tuiumesse a lucle in bouam partem accepiom et 
positum esse : nam cum omois fere orado (in boc 
aeptimo gradu) de luctu sil, si nos illud iolxlum 

aeu dtsifftffiMM esse a luctm, ad eolilariuiti vel obedientem transtiilerimus, exlra proposilom α Cli-
naco scopniB excorreoitts; nec nt oporiei rem intclligcmus: proinde aiiendendum est. 

ΣχόΛιοτ x&. D Scholhn 22. 
Τοίς έν τφ πένθει Ασπλαγχνον τδν Θεδν οί δαίμο­

νος ύποτίθενται πρδς άπόγνωσιν τούς πενθούντας 
χατασπάσαι βουλόμενοι* πρδ δέ τών πτωμάτων 
εΰσπλαγχνον αύτδν δειχνύουσι πιθανοίς έπιτηδεύμα-
α:ν, δπως «ρδς αμαρτίας χαταχρημνίσωσιν. 

9ΑΛΛο Ίσαάχ. 
Ίχανή ή λύπη τής διανοίας άντ\ πάσης εργασίας 
σωματικής* δ γάρ άγιος Γρηγόριος λέγει * ι Ναδς 

Mis qui (post perpetratum peccattnii) in Iuctn 
vertantur, daemonea Deum immiiem el inexorabi-
lem subjkiuni, ul eos ad desperaiionem adigant. 
Ante doiic-U nii*ericonlem et cleroe&leiD probabi-
libus argunienlis oslendunt, ul lUos in peccata prae-
cipitent. 

Scholion Isaeci. 
Trislitia menlis nostr» gralior est Dco omni eor-

poris aclionc: aanclus enim Gregoriaa, qui eun 

m PWIipp. ιι, 5. " T i t . ι , Ιδ . 

(α) Sft legtlttr iu Elia Croiensi. 
[h) Eiiag niebtts, τδν ετι ατελή πρ}ς προσευχήν 

χαΟαράν. InfanUm nutein inlellige imperfeclnm cd* 
huc ml orntionii mtmditiem wonachttm. 
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Deo conjunctus esl, hiquil, et perseveraHii timore Λ τής χάριτος έστιν ό σύγκεκρσμένος τψ βεψ, χ · 

διαμένων έν φροντίδι της κρίσεως αυτού, ι ei cara judicii ejus, est lemplum gralia» Dei. 
Scholion 23. 

Trisiitia qux diti b;crcl iu corde el iu liabilum 
tersa eat,*gre lolliiur. 

Scholion 2δ. 
Aot in opere faciendo extoilunlur, aut in muhi-

loquio couleinnunt alios. 
Sclwlion aliud. 

Ιιι prtiderttia alios coiileimiere c i sttperbire; in 
fortitudine se jactarc, in lemperanlia naolas et ve-
ctores imtlari, in justitia scipsum in similibus vio-
dicare. 

Scltolion 25. 
Ifoc ad illos qiii inexpcni dicunt iliud vulgare ούχ 

δ τόπος, άλλ' δ τρόπος, non locus (α), sed moivs et 
vUa faciunt sancuim. Ui sciant et inlelligant quo-
inodo locus otiam morcs ornel «l decus addat, et 
170"0I1 soluui vivendiratio, ut iionmilli simplUiter 
dictint; sed locus ut plurimum etiam magnam viin 
ei virluiem alierat. 

Aliud. 
Tres eunt rcs t quas angre sibi cooiparat bomo, 

quxque omncs virititos cusiodiuni, lucit i i ,ei flere 
pcccata sua, et scmper ob oculoa snos babere mor-
tem suam. 

Β 

ΣχόΛιοτ κ γ \ 
Ί Ι επίμονος τής καρδίας λύπη είς έξιν έλθούσα, 

δυβκόλως Αφαιρείται. 
ΣχόΛιοτ κδ\ 

"Η έν τή εργασία επαίρονται, ή έν τή πολυλογία 
κατοφρυωνται έτερων. 

ΆΛΛο. 
Έ ν τ ) φροντίσει τδ δπερφρονείν, έν τή άνδρία τδ 

θρασύνεσθαι, έν τή σωφροσύνη τδτΑ ναύτουφρονείν · 
έν τή δικαιοσύνη τδ τοίς τοιούτοις έαυτδν έχδικείν. 

ΣχόΛιοτ χε*. 
Πρδς τούς άδασανί στους λέγοντας, τό* Ούχ δ τόπος, 

Αλλ* ό τρόπος * οί έπιστησάτωσαν τούτο κα\ γνώτω-
σαν, πώς δίδωσιν δ τόπος τφ τρόπφ τδ κάλλος, ώστε 
ούχ δ τρόπος μόνος, ώς τίνες Απλώς λέγουσιν, Αλλά 
χα\ δ τόπος, ώς έπ\ τδ πλείστον, τά μέγιστα είς άρε· 
τής έργασίαν συμβάλλεται. 

*ΑΛΛο. 
Τρία έστ\ πράγματα, Α δυσχόλως κτάται δ άνθρω­

πος, κα\ αυτά φυλάσσει πάσας τάς άρετάς· τό πένθος, 
τδ κλαίειν έπί ταίς άμαρτίαις αύτοΰ, κα\ τδ έχειν πρδ 
οφθαλμών τδν εαυτού θάνατον. 

<;KADI:S VIII. ΑΟΓΟΣ ir . 
De ticioria ir<r, ei mansiutudhie. Dtpl άοργησιας (b) xul πραότητος. 

Quemadfiiodum flamma affusa aensim aqua, tan- *Οσπερ ύδατος έν φλογ\ κατά μιχρδν προστιΟεμέ-
dem oinniuo cxslinguilur, ila larryma: c vero luclu C νου,τελείως ή φλδξ άποσβέννυτάι, ούτω καί τού 
xiatae totuin irae incuidium, anbniqtic fuiorom op- Αληθινού πένθους τδ δάκρυον πάσαν τήν φλόγα τού 
primunt ct ex$!iug*ait:il : camque «b lan&ain luclui 
maijsueludmctn ciauiiui 1. niialcin subjccirnus. Per-
fecta ergo irae xictoiia niliil csl aliud, quatn inex-
plcbilis ignomini* siits ci «lesiJeritim, uli coulra in 
eaptatoribus vana? gloria», esl immonsa landis cu-
pido. \ΓΑ vacuitas esl victoria superaiae naturae, qum 
nullo jam injuriaruin sensu lacla cx certaniiuibus 
et sudoribus exsislil. Maitsucludo esi immolus ani-
mi siatus, qui nulla vel contumclia ve! laudc de 
ronslanlia dimoveri poicst. Prinuim virlulis bujus 
et irae vincenda? Cirowiuium csl, inlra labia conli-
nere verborom impelum, quaiitumvis cor lumulmc-
tur. Profertus el quasi media vinus esi ttimuliuan- f 

itum cogilationum scdalio cnm exigua adbuc animi 
perturbatiotte. Absolula demtim iras victoria cslinler 
imnianium turbinum flalus tranquilla animi sercnitas. 

171 - r a e e l «ccnUi odii rccordalio, sivc mcmo-
ria injuriarum. Iraest dcsiderium ulcisccndi eiiin qui 
nos ad iram iucilavit. Furoi est intcmprstiva cor-
dis inQammaiio. Acerbiias atiiiui sou amaciiudo est 
aensus scu aflectus amarulcnlus animi omui gaudio 
et delecialione dcstitutus. Ira csl prona moriim dc-

θυμού καί όξυχολίας άποκτείνειν πέφυκε * διδ αύτδ 
χαί ακολούθως τετάχαμεν. Άοργησία τοίνυν έστιν 
έφεσις ατιμίας ακόρεστος, ώς έν τοίς κενοδόξοις ευ­
φημίας απέραντος. Άοργησία έστ\ φύσεως ήττα, 
έν άναισθησίαις ύβρεων έξ αγώνων κα\ ίδρώτων προσ-
γινομένη. Πραότης έστ\ν ακίνητος ψυχής κατάστα-
σις, έν άτιμίαις και ευφημία ι; ωσαύτως έχουσα. Άρχή 
μέν άοργησίας, σιωπή χειλέων έν ταραχή καρδίας· 
μεσότης δέ σιωπή λογισμών έν ψιλή ταραχή ψυχής· 
τέλος δέ πεπηγμίνη γαλήνη εν πνοή άνεμων ακαθάρτων. 
Όργή έστιν (I) ΰπόμνησις κεκρυμμένου μίσους, 
ήγουν μνησικακίας. Όργή έστιν επιθυμία (2) κακώ-
σεως τού παροξύνοντος. Όξυχολία έστίνεξαψις καρ-
δίας άχρόνως γινομένη. Πικρία έστ\ν άνήδονος 
κίνησις έν ψυχή συγκαθημένη. Θυμός έστιν (δ) εύ-
μετάβολος κίνησις ηθών, και ψυχής άσχημοσύνη. Ό ς 
φωτδς φανέντος υποχωρεί τδ σκότος· ούτως καλ 
έξ οσμής ταπεινώσεο>ς πάσα πικρία κα\ θυμδς εξα­
φανίζεται. Τινές ευμετάβλητοι έκ θυμού υπάρχοντες, 
άμελώς περ\ τήν τούτου θεραπείαν καλ έπιμέλειαν 
διάκεινται, μή έννοούντες οί τάλανες τού είπόντος 
71 /5οΛή τον Ούρου αυτού, χτωσις αύτφ. Έστ ι 

(α) Non fuixsr Roma, sod Roma' sanrte vixissc 
fst aliquid. Yesligia (Ihristi in icrris rolicia pluri-
inos irahuni llierisolymam, ut Lnunluni, S Jaca-
bus Compos(el!anus; in Germania, Cfliinga Monss. 
ercmus Klelv f̂iorum S. Sob. Ebersperp;tf, cio. 

(6) Άοργησία Laiinis inirmeentia. De ea acripsit 
Pbilarcbus siiigularem libHlum. E^l poliiicis scri-
plnribus, Laliuis el Gra>cis, iu v i l i o ; Clirislianis 
^Miuma virius, ttt huniilitas. 
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χίνησις μύλου οξεία έν μιά 0οπή υπέρ τήν τού έτερου Α pravalio, el deformitas animi. Ul ad solis exorlu;» 
ήμέραν, σίτον ψυχής, καλ καρπδν συντρίβουσα κα\ 
έξαφανίζουσα· διδπροσεκτέον νουνεχώς. "Εατιφλογδς 
Ιξαψις συντόμως ύττδ σφοδρού πνεύματος άναπτο-
μένη, κα\ υπέρ φλόγα χρονίζουσαν τον άγρδν τής 
καρδίας άνεμπιπρώσα, κα\ άπολλύουσα. Ουδέ τούτο 
ή μας λανθάνει ν οφείλει, ώ φίλοι, δτι περ έν καιρώ 
οΙ πονηροί δαίμονες εαυτούς συντόμως ύποστέλλουσιν, 
ϊν* ώς μικρών τών μεγάλων παθών άμελήσαντες, 
ανίατα λοιπόν νοσήσωμεν. "Οσπερ λίθος όξύγωνος, 
και άπόνροτος έτέροις λίθοις συγκρουόμενος χαί 
συνδαιρόμενος, Απασαν αύτου τήν όξύγωνον κα\ 
άπόκροτον κα\ στε^λν διάπλασιν διαθρύπτεται, κα\ 
στρογγυλοειδή απεργάζεται · ούτως κα\ ψυχή όςεϊα 
κα\ απότομος συμμιγνυμένη καί συνδιάγουβα σκλη-

fiigiunl lcncbia?, ila ad odomn liuniilttatis oumis 
ex aitimo evanescil amaritudo, ct exstiiigniiur iia 
cundia. Quidam cum cx ira facile LOiumovcantur, 
nulluin huic morbo qti.Trtini remcdium et curam, 
diim infelices non mciniucrunt illud dicemis : Mo-
mentum furoris ejus, ruitta est illi*'. Celer cahlli 
scu molai in orbein moiits uno momento plns fru-
mciili animac cl fruclus conteritclperdit, quam ».·»·-
dus alius lolo die. Qnapropier magnopre cl SOILM-
ter auendendum cst. Esl llammae inrendium quod 
vcliemcnli lurbine ventorum auctuni, brevi loinm 
cordis agrum ittccndit ct pcrdit, qocni loutus alias 
ignis diu ιιοιι absumpsisset. Sed el boc vos non cc-
larim, amici, roiisucssc iroprobos spiritns ad len:-

ροίς τισι,δυεΓν θάτερον ύπομε'νει · ή έκ τής υπομονής Β posse per asluiii a tcntatione opporiunc stib luccr^t 
τδ ίδιον τραύμα θεραπεύσει, ή ύποχωρήσασα τήν 
Ιδίαν πάντως άσθένειαν γνωρίσει; τής φυγής τής 
δειλάνδρου ταύτην αυτή ώσπερ έσόπτρον φανερω-
σάσης. βυμώδης έστιν επιληπτικός εκούσιος, έξ 
ακουσίου προλήψεως, κατα^ηγνύμένος κα\ Τασσόμε­
νος. Ουδέν ούτω τοίς μετανοούν ι ν ανοίκειο ν ώς θυμδς 
ταρασσό μένος, είπερ ή επιστροφή πολλής δείται τής 
ταπεινώσεως. 'Ο δέ πάσης οίήσεως υπάρχει τεκμή· 
ριον. Εί τούτο (4) Ορος ακρότατης πραότητος, τδ 
κα\ παρόντος τού έρεθίζοντος γαληνώς τή καρδία 
καί άγαπητικώς πρδς αύτον διαχείσθαι, πάντως 
τούτο όρος ακρότατου θυμού, τδ και καΟ% έαυτδν 
διάγοντα μόνον, λόγοις και σ/ήμασι πρδς τον λυπή-
σαντα διαμάχεσθαι, και θηριούσθαι. ΕΙ τδ πνεύμα τδ 

ul sensim magtu vilia tanquam parva ncgligaitYis, 
et ila in roorbos anitni immedioabiles incidimus. 
Uti saxum acutis angtilis aspciom, si ctim alifo 
saxis coMfligal collidalurque, omnem salebrosam 
asperitalem, aculamqtic duriiiem aitritu amiuit, 
roiundam efficitur, 172 i l a aniiiius aspor < l bilio-
sus, $i cum asperis ingeniis vivat dcgafqttc, cx 
duobus altcrum necessario perpoiitur : aiit por pa-
lienliam vulnus suum curabii, autst injinm fracttu 
ccdat, siiam ipse imbecillilaumi agrmscct, qtiam 
imbellis fuga ilii quasi in speculo osiendel. Fiiriosae 
irae obnoxius sua volunlale esi rpitepiicus, quamvi* 
invitus niorbo occupelur, eliditur lamen, ruaipitur 
ei cadit. Nihil lain inimicum esl poetiilcnlibus i|iiam 

Αγιον ειρήνη ψυχής καί ορίζεται, κα\ υπάρχει · ή ^ animi furor qui nienlem perdirbai, quaudo viiare 
δέ όργή, ταραχή καρδίας κα\ υπάρχει κα\ λέγεται. ligiosa magnam dcsiderat submissionem. Furur 
Ούκ ούν ουδέν ούτω τήν αυτού παρουσίαν έν ήμίν, autcm estmagnae [smnina?] supcrhi.t iniliciun». Siboc 
ώς θυμός ύποτειχίζειν πέφυχε. detintlio ct signum est summx mausuetudiui» cum 
quis prxsente eo qui nos provocat ad iram, sereno est corde, ot amanter crga eumdem aiTiciiiir; ccnc 
extremi furoris est argtimentum, cum quis apud scipstim seorsurn, ei sotum verbis, ct ge&iibua cum 
abtentc a quo molestia rsl affectus, depugnat el offoraiar. Si Sptrilus sancius pax aniniai, ci diritur 
etest; ira vcro, cordis perturbatio, ot est et appellalur; ncccssavio sc<|uitiir nihil . . . . adco Spiriiua 
aancli praisentiae repugnare (α) aquam iram. 

Πάμπολλα κα\ χαλεπά αυτού τά γεννήματα γνωρί­
ζοντες· ένακα\ μόνον ακούσιο ν απόγονο ν, ε I καλνδθον, 
δμως ώφέλιμονέπεγνώκαμεν. Είδον (3) μανικώς έξαφ-
θέντας, κα\ τήν χρονίαν κα» έναπόθετον μνησικακίαν 
έμέσαντας, κα>. διά πάθους, πάθους άπαλλαγέντας · 

Copiosa f l improba sobolcs csl ino, scd tinus nc-
pos quamvis spurius, cl iicel nolons, ulilii; lnni< n 
iiohis. Antmadverli eniin noimullos simimo fui-i»rc ii>-
flammaios diulurnam el alt«* rop< î(aiii iujuri:e nio-
moriam rcvomuissc, et p<?r viiium a vilio liberalos : 

περ\ τής χρονίου λύπης ή μετάνοιαν, ή πληροφορίαν ^ 173 *'wnl l s a Φ 1 0 odenhi eranl, vel facii sui *t: 
έκ τού λελυπηκότος χομισαμένους. Κα\ ειδον τ6 f(J) 
δοκείν μαχροθυμήσαντας άλόγως, χα\ έκ τής σιωπής 
μνησικακίαν Ινδον αποθεμένους, κα\ τών μαινόμε­
νων μάλλον αυτούς έταλάνισα, ώς διά μέλανος τδ τής 
περιστεράς λευκδν άφανίσαντας. Πολλής ήμίν πρδς 
τδν δφιν δει τούτον τής επιμελείας · τήν γάρ φύσιν 
χαί αύτδς, ώς κα\ δ τών σωμάτων συνεργούσαν αύ­
τφ, κέκτηται. Είδον όργισθέντας, κα\ εκ πικρίας 
τήν τροφήν άπωσαμένους, κα\ μέντοι !δν Ιω διά τής 
άλογου εγκράτειας προσελάβοντο. Κα\ είδον έτερους 
αφορμής δήθεν ευλόγου τού θυμού όραξιμένους, χα\ 
γαστριμαργία εαυτούς μεθοδεύσαντας, κα\ έκ βοθύ · 

η Job. ν, 2. 

(α) Pr<osentiam arccro, ot pr.epcdire ' Ϊ Γ ο τ . / ί ί ε /, \'utm rwludn-

jMiMiilerc dicerel, vel illis salislacorcl, unde ab diu-
ttirna animi moiostia^sunl curaii. Vidi abos, qui 
in speciem ralioni prorsus advcrsam siinubbaiil 
per s i leiUiuni palienter ferre iiijuriaiu, cujus lameii 
mcmoriam pcnitus in auimo inlus «oiididoranl, 
qiiOi» cquidem palam furcniibus dcieriores judicavi, 
ui qui columbae candorem atro odii colorc cxstin-
xcrint. Magna advcrsus bunc seiptniem a nobis 
cura adbibenda est. Ilabcl cnim ei ipsc uon sc- * 
cus alque Itixurix spirilus corporis patroriiiaii* 
tcm sibi naluram. Nouvi c;iam quosdam ira s»i< -
ccnsos ex animi indignadonc a <ibu absiinuissc. 
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qtti ob intetnpesti?im abiiiueniiaiii venettoai ?eneno Α νου είς κρημνδν περιπεσδντας. Έτερους δέ έχέφρο-
alluderunt. Alios qooqtie observavi (hia contrarios) 
laoqaam juata iracomniotoi scse gulae dedidisse, ad-
coque ex lovea in prectpiliam incidisse. Denique spc-
rtavi aliosprudeiiUores hisqui lanquam probi medici 
uirmaque temperanf.es veluii media via incesserant, 
tnagnasque tiiiti lales ex boc lemperaroento retulerunt. 
Esl curo concinna musiea furorcm oplime sedai. Est 
cum inconcitinx et intempestiva» miacetur voio-
ptas: optime bac ulerour, gi lemporum raiiooem 
baboerimus. €tim olim ad cellas quoramdaiu ana-
cboretarum ob negoiia qua*dam expedicnda foria 
•eaMiareni, audivi illos inlus ex animi acerbi-
Caie et furore ritu perdicum apud ae ipsos per-
airepenles et corrixanles, et in faciem ejus a quo 

νας τεθέαμαι, ώς χόλους Εχτρούς Αμφότερα συγκε-
ράσαντας, χαί τΑ μέγιστα έκ της συμμέτρου παρα-
κλήσεως ώφεληθέντας. έίοτέ μέν ή μελωδία τον θυ-
μδν άρίστως διαλύει, ή σύμμετρος * ιτοτέ δέ τ% φιλ­
ηδονία συνέρχεται, ήγε Αμετρος χαλ Αχαιρος. Τους 
ουν χαιρούς χανονίζοντες , ούτως έχρησάμεθα* 
Έχουσα παραχαθήμενος έξω χατΑ τινα χρείαν Αν­
δρών ήσυχαζόντων, ώς περδίκων έν τή κέλλη έχ 
πικρίας χαλ θυμού χαδ' εαυτούς χλοδομαχουντων^ 
τφ προσώπω δέ ώς παρόντος τού λελυπηκότος έπε** 
πηδωντων * οΓς έγωγε τδ μή άπιδιάζειν εύσεδως 
συμδεβούλευχα, ίνα μή έξ Ανθρώπων δαίμονες κα-
τασταθώσι. Κα\ τεθέαμαι πάλιν λάγνους χαλ βρω-
μώδεις χαρδίας, πράους τινας χαλ χδλαχας, χαι φιλ-

lafiri eraul, ianquam praeaeiitis insilientes, f74 Β αδελφούς, χα\ φιλοχαλλιπροσώπους υπάρχοντας, ους 
τήν ήσυχίαν ώς ξύριον μισάλαγνον, χαλ μισόβρωμον 
μετιέναι παρεσχεύασα, ίνα μή έχ λογικής είς Αλογου 
φύσιν έλεεινώς μετατεθώσιν. Έπελ δέ μοί τίνες έν 
Αμφοτέροις εαυτούς έλεγον ο'ιχτίστως έχφέρεσθαε, 
τούτους έγωγε πάντη αύτεξουσίως πορεύεσθαι χεχώ-
λυκα. Τοίς μέντοι αυτών έπιστατούσι τούτο φιλικώς 
ύποθέμενο; · ποτέ μέν αύτοίς τού χρόνου ταύτην, 
ποτέ δέ έχείνην τήν τάξιν έπιτρέπειν μετέρχεσθαι · 
δμως τδ πάν τώ χρατούντι [τψ πάντα χρατοΰντι) 
τδν αυχένα δούς. Ό μέν (7) φιλήδονος έαυτδν, ίοως 
δέ χα\ έτερον ένα φιλομύστην αυτού λυμαίνεσθαε 
πέφυχεν * δ δέ θυμώδης ώσπερ λύκος πάσαν πολλά -
χις τήν ποίμνην διετάραξε, κα\ πολλάς ψυχάς τα­
πείνωσα; διέΟλιψε* χαλεπδν μέν τδν της καρδίας 

quibtis ego pic surtsi, ol t solitudine ad a*ona-
sieria migrareni, ne ex bominibus in dsemones 
•ertereniur. Quoe contra videbam roolles ttgube 
deditot, blandosque simul et palpatore», imnium-
que aliis familtares, compialos et eleganliae pul-
thritudinisque studiosos et cultos, his auclor fut 
ut fobludinem p^tercnt, laaqaam inimicam lu-
xuri* ct guke, ut qtias Unquara novacula ara-
putat, ne per baec vitia ex homine in beslias 
migrarenl. Qui vero sc ad uirumquo vitium 
(irani, inquam, el molliliciri) pronos laaienlabaii-
lur, bos omnino alieno arbitrio, non suo, vivere 
volai, auiiceque illorum nioderaloribus suggcssi, 
uli illos in otroque viiae staia unnc ad lempus 
in qtitete et solitodine coilocarent, nunc inter do- ^ δφθαλμδν έχ θυμού ταράξαι, χατά τδν είπδντα 
uiesiicos exercerenl: sic lamcit ul supremo coeno-
biarcba? cervicem penitus subimltcrcm. Solcnl eniiu 
voluptuarii et cffcminati eeipsos, nec raro fortasee 
eiiain alios sibi addicloa corruinpere: fariottiaau-
lcm et iracundus saepe lanqiiam lupus gregem om-
ncm perlurbavh, inullonimqae aflliclas animat eli-
sil. Non levo crinien est cordis oculum pftt fu-
rorem conturbare, quemadinoduiB leslalur, qui 
dixii : Turbatus etl α furore oculu$ me*$ **, sed 
gravius e$l impetum aniini verbis prodere. Longe 
v<?ro gravissiDium, et vike religios», angelics ct 
dtviuae prorsus alienum et biimicam ad manua 
ventre. Si fesiucam alterius sanare τί*, aut velle 

Έταράχθη άχό θυμού ό όρθαΛμός μον ' χαλέ πω» 
τερον δέ τδ διά χειλέων τήν τής ψυχής δρμήν έν· 
δείξασθαι * τδ διά χειρών πάντη που τής μοναδικής, 
χαι άγγελιχής, χα\ θείχής πολιτείας έχθρδν χαλ άλλό-
τριον. Εί (8) χάρφος έτερου ίάσασθαι θέλεις, μάλλον 
δέ νομίζεις μή άντ\ μήλης δοχφ τούτον Αποχρίσης, 
ή Αποστύψης * δοχδς βαρύς λόγος, σχήματα άπρεπη * 
τδ δέ έτερον επιεικής διδασκαλία, χαλ μαχρόθυμος 
έπιτιμία. 'EJUrfor, φησλν, έχιτΙμησοτ% *apaxd* 
Λεαοτ · ού μέντοι χα\ τύψον. Εί δέ χαλ τούτο δέοι (9), 
σπανίως χα\ ού δι* εαυτού. Έπισχεψώμεθα χαλ έν 
τοίς πολλοίς τών θυμικών τήν άγρυπνίαν προθύμως, 
χαλ τήν νηστείαν χα\ ήσυχίαν επιτελούμε νην θεασό-

le potius arbitraris, cave ne pro scalpro, Irabe ρ μεθα. Σχοπδς γάρ τφ δαίμονε τάς αύξητιχάς τοΰ 
banc 175 deradae, aot poiiua dcnsea et retundas. 
Trabe est aapera compellatio, el indccewtes ge-
slug. Scalpdlum vero beoigna inslilatio el ienu 
knisquc reprebenMO seu objurgalio. Argne, inquil, 
incrtpa, obtecra **, sed ne verbera. Quod si ia-
Dien id rei exigat, et raro fial, ct i»on per le 
ipsum. Saepiua in iracundis, abi aUenderimtta, 
promplam ad vigilias, jejanationea ei quielis si-
lentiam, sludium perpieiemus. Hac quippe arle 
callidissimus ho&lis per speciem poenilcntbe et luelut 
augel ma^eriam, ci majores subjicit faccs ira-
< undiae. Si iinus aliquis, uli dictum est, tan-
(\ .\m lupua toium rctigioftam gregem dxmoiic 

• J r*al . vi, 8. · II Tim. iv, 2. 

πάθους ύλας, προφάσει δήθεν μετανοίας, χαλ «έν­
θους αύτοίς Οποτίθεσθαι. Εί εΤς (10) λύχος, ώς 
προέφημεν, δύναται έχταράξαι ποίμνην, δαίμονα 
συνεργδν χεχτη μένος, πάντως χαί εΓς άδελφδς σο-
φώτατος, ώσπερ (II) άσχδς χρηστδς ελαίου μεστδς 
τδ χύμα παρενέγχαι χα\ γαληνιάσαι ποιείν τήν δλ-
χάδα, άγγελον συνεργδν χεχτη μένος, χατά τδ μέγε­
θος τού προτέρου χ ρίματος, ούτος έχ Θεού μισθδν 
χομισόμενος, χαλ τύπος ωφελείας πάσι γινόμενος· 
Άρχή τής μα/.αρίας Ανεξιχαχίας έν πικρία χαι 
οδύνη ψυχής τάς ατιμίας καταδέχεσθαι. Μεσότης δέ 
άλύπως έν ταύταις διακείσΟαι * τελείωσις δέ, εΓπερ 
καί Ιστιν, ώς ευφημίας ταύτας λογίζεσθαι. Χαίροις 
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ό πρότερος, Ι^δωσο δ δεύτερο;, μακάριος έν Καρίψ Α 
χαλ Αγαλλιώ ύ τρίτος - έλεεινδν (12) έπασημηνάμην 
έν δργίλοις θέαμα, Ιξ οίήσεως λεληθότως αυτοί; 
συμβαίνον, οργισμένοι γαρ διΑ τήν ήτταν, πάλιν 
ώργιζοντο * χαλ πτώματι πτώμα έκδιωκόμβνον ορών 
έθαύμαζον* χαλ Αμαρτίαν Αμαρτία διεκδικούντας 
ήλέουν θεώμενος, χα\ δαιμόνων χάνουργίαν έχπλητ-
τόμενος, τής έαυτου ζωής μιχροΟ δείν άπεγίνωσκον. 
ΕΓ τις έαυτδν Απδ οΐήσεως χαλ όξυχολίας, πονηρίας 
τε χαι ύποκρίσεως ευχερώς ήττώμενον θεάσοιτο, χαλ 
οΟτως τήν μάχαιραν τής πραότητος χαλ άνεξιχα-
χίας δίστομον χατ' αυτών έσκέψατο σπάσασθαι, ού­
τος πορευθείς παραγένηται, ώσπερ έν κναφείφ σω­
τηρίας, έν συνοδία αδελφών, χαί μάλιστα σκληροτά-
των, είπερ αύτΑ τελείως έχδυαααθαι βούλεται, ίνα 
έχείσε έξ ύδρεων χα\ Ατιμιών, χαλ τριχυμιών τών * 
Αδελφών τεινόμενος, χαλ νοερώς τυπτόμενος, ή τάχα 
«ου και αισθητώς ξεόμενος, χαλ πατούμε νος κα\ λα-
χτιζόμενος, τδν ^ύπον τδν ένυπάρχοντα αυτού τή αί-
σθήσει της ψυχής άποπλύνη * αυτή σε ή δημώδης 
φωνή πεισάτω πλυντήριον τδν όνειδισμδν τών τής 
ψυχής παθών χαθίστασθαι * φασ\ γάρ τίνες τών έν 
τφ χόσμφ ήνίχα τινά χατά πρόσωπον ατιμίας περι­
βάλλουσα, χαυχώμενοι πρδς έτερους, δτι τδν δείνα 
Απέπλυνα, Ό τι χαλ αληθές χαθίστηχεν. Άλλη 
έστλν ή έχ πένθους έν τοίς είσαγωγιχοϊς άοργησία, 
χαι έτερα, ή έν τοίς τελείοις υπάρχουσα ακινησία · 
ααλ ή μέν, ώσπερ χαλινφ τινι τψ δαχρύφ δέδεται. 
11 δέ, ώσπερ δφις ύπδ τής άπαθείας, ώς ύπδ μα­
χαίρας, τεθανάτωται. Τρείς έγωγε (15) ομοθυμαδόν Γ 

έώραχα μοναχούς άτιμασθέντας · χαλ ό μέν δέδη-
χται [δέδηκτο, αϊ. δέδακται], χαλ έσιώπησεν * δ δέ 
έχάρη έαυτου χάριν, λελύπηται δέ «ερ\ τού λοιδορή-
ααντος · δ δέ τρίτος τήν του πλησίον βλάβην άνατυ-
«ώσας έδάχρυσε θερμώς * χαί ήν ίδείν φόβου, χαλ 
μισθού, χαλ αγάπης έργάτας. "Οσπερ δ τών σωμά­
των «υρετδς, είς μέν έστι, «ολλάς δέ χαλ ού μίαν 
τής.αύτου ζέσεως τήν άφορμήν κέκτηται * ούτως 
χαλ ή του θυμού ζέσις, χαλ χίνησις, χαλ τών λοιπών 
ημών παθών πολλάς χαλ διαφόρους αίτίας έχουσα 
χαθεστήχασι. Αιδ χαλ αδύνατον χατά τούτων μονο-
τρόπως δρίσασθαι. Γνώμην δέ δίδωμι μάλλον έν έκα­
στου λοιπδν τών νοσούντων μεμεριμνημένη σπουδή 
τής ιατρείας τήν θεραπείαν έπιζητείν. Πρώτη δ* άν 
είη θεραπεία, τής αύτου άλγηδόνος τήν αίτίαν έπι- D 
γνώναι, ίνα τής αίτίας ευρεθείσης πρδς αυτήν, καλ 
τήν έμπλαστρον έχ προνοίας θεού χαλ (ατρών πνευ­
ματικών λήψεται, ώς έν ύποδείγμασιν οί βουλόμενοι 
ήμίν έν Κυρίφ είς τδ νοερδν χαλ προβεβλημένον δι-
χαστήριον συνεισελθείν, συνεισελθέτωσαν, χαι άμυ-
δρώς πως περλ τών προειρημένων παθών ή αίτιων 
βασανίσωμεν. Αεθήτω λοιπδν θυμός ώς τύραννος έν 
δεσμοίς πραότητος, χαλ τυπτόμενος ύπδ μαχροθυ-
μίας έχσυρόμενός τε ύπδ τής Αγίας αγάπης έν τψ 
βήματι τούτω τού λόγου παραστάς τά προσήκοντα 
έςεταζέσθω. Αέγε ήμίν, ώ παράφρον καλ άχ'μνε, 
τήν τε τού γεγεννηκότος [σε] προαηγορίαν, καλ τής 
κακώς τεκούσης σε προσωνυμίαν, τών σων τε υιών 
χαλ θυγατέρων μιαρών τά ονόματα* ού μόνον δέ, 

- GRADUS VIII. 814 
aijulantc perturbarc polc&t, cor non poatit uims 
aliquia e bapietitissiinis fralrum ope sancli an-
gtli, iaoquain m ol«*o pknum pcriurbaiiomin: 
iurlus scdate, nawmqtie in serenam tranquilli-
talooi reJuccic, uii pro r< i inagniludine ex-
etitplutn virtntts *alubtn iinum oranibtis fattus, 
praentium qncntadmodttKi prior jodiciuai Η pas 
na», rrportel. RaJimentum primvm beaue pa-
lieMtsc esl, conlumelias cum aoioii acerbiiate 
Η delore tolcrare. In medio vertalar, qui jam 
oasdeiif iudigniiaics sine molesita animi sustitiet. 
Ad euntmum perfeclionig gradum ascetidil, ti U -
mea cst, qui unquam asceudit, qni ignotiiinias pro 
laudibus suis interpretaittr. Gatideal primus, vivat 
[bene valeat] alier, felix et beatttf triampbet i» 
Domino portremug. Dolcndum animadveni iti sto* 
machoftt apectaculuM, quod illi* e* arcano quo-
dam animi tmnore usu veiiire 176 S O e e i » cuni 
victi ab ira Μ viclos irascuuiur, admiralug cum 
viderera quod rvtna ruinam pergfqoercttir, mi-
aeratotque iufellce*, dum apeoarem qNoatodo 
pectatum peccaio plcclemit, oltttapetceiido tam* 
maro d*monttiA improbiialctn, ctm pomtn ab-
fuit quin ejutmodi tttam ipeoruro vtiam detpe-
rarent. Si quit ab supcrbia ei iracuodia, ab im-
probiuie ei bypocrist facile se vinci senserit, 
el eonlra hxc vilia ancipitem iiiansuetudini» el 
paumniae gladium stringere molitur, pruficiKatur 
ad coenobinn religiosi»runi iraUuin (taaqmnad 
ailoinam aliqQam laluUrem fullottam), sed sove-
riiaimorum, si niodo perfecle oxuere vilia ai«-
d t, ul inibi conluinelii», ignominiis el oVeama-
nis teDtaiionuin iuctibua exposilus, adeoque con-
viciit everbcratos, imo vero eiiam revera quaa-
doque pulsalus et dedolalus, qoin et οαιαίιιο 
proiritug ei calcibue pro^ulcatos, tordes ummm 
seusibut inhaarentet diluai, al ipsa vox passita 
osurpaia le doccal probra et coiiiutueliai eaae vi-
lioran anim» lavacrum. Sic eniin vulgo loquua-
tur, quaodo muhh alios coMvicitt coraoi ooeranlt 
eaqoe de re apad alioa glorianlar s* bunc illum-
ve probe aceto perfndisse et abluiase. Quod c l 
veriisimutn est. Alia esl qnje in lironibut ex 
flelu el plaociu oascilur iraciiodue vidoria; 
alia quae in jam peiiedis extiatil imoiobilta ani-
ini adveraut iram consUntia. tlfa radium lacry-
mia quasi freoo eoercetur, baec vero lanquam %n-
pens per aninuc Iraaquillilaiein (jam ab omnibua 
aftectibtis liberam) vclul g!adio moclaia esl. 
177 Trcs ego quondatn simul rcbgiosos vidi con-
tumeliis aleclot, quorum primug scoaU quidem 
niorsum, scd dolorem silenlio oppre&sit; al&er gva 
quidem causa gaudebai, sed vicera calumniaotig 
dulobai: poglrcmus omnino sui oblitus lantum la-
crymas cl raleules quideni pro oflcndciite, cuju» 
damnum vid<-bat, ex cbarilale piofmidehat. Uli 
sioiul licuil speciure Ires eximios virlutis allili tas, 
tiiuoris inquam, iuercedis ct charilalis. Q.icmad-
modum in bunianis corporibus fcbris ^uidcm uus 
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mia est, setl niulias babel ardoris causat: sic irae Α άλλά καλ τών πολεμούντο>ν καλ άποκτεινόντων σε 
molus et itu < ixlitim uli reliquortim viliorum morbi 
mullus el vai ias originos habeul el font**s. Proinde 
lieri ιιοιι poirsL, ut de siugulis sigillalim pracipia-
nius. Consiiliuiii aulein crit pro sollicila cujusquc 
iegrotaiilumi cura oppuluuaiii cuique movbo me-
dicinam quaTcre. Quarum prima sit, nt alflieliohi» 
ipsitis causa co^noscaUir, qna deprebensa apltim 
ex divina provideriiia el medicorum rctigiosorum 
cura emplaslrum accipial : ut, qui exemplo nostro 
nobiscmn ct i j i iui l in Domino spiriluale ei rdigiosis 
proposilum judicii iribmial ingiedi, ingrediatilur. 

τχς σημασίας. 'Ο δέ προς ημάς άποκρινόμενος Ελε­
γεν. Αί έμε γεννή3ασαι πολλαλ, καλ ό έμδς πατήρ 
ούχ εΤς. Αί οε μητέρες μου κενοδοξία , φιλαργυρία, 
γαιτριμαργία · £στι δε δτε καλ πορνεία · δ έμέ γε-
γεννηχώς προιηγορεύεται τύφος. Αί δέ έμαλ θυγα­
τέρες μνησικακίαι, μίσος, Εχθρα, δικαιολογία · αι 
έμού δέ Αντίδικοι, ύφ' ών νύν περιέχομαι δέσμιος, 
α I τούτων αντικείμενα ι, άοργησία καλ πραότης. ΊΙ 
δέ έμή επίβουλος, ταπεινοφροσύνη προσαγορεύεται. 
Τίς δέ ό τετοκώ; έκείνην, έν ίόίω καιρώ αυτήν ερω­
τήσατε. 

el dc affcclibus el causis supra inemoralis aliquo modo secretius inquirant. Vinciaiur ergo iracuudits 
animus veluti lyramius mwibus niausueiudiiiis, el loiiganiiiiilalis flagro tundatur, adeoquc per cbari* 
tatcm sanclam ad iribunal ralionis sistalur, atque illa qux* convenil pcr qua*tiom*s rogetur : Age falue 
el iir.pudcns, edc nobis pannlis lui riomen, iiiairisqur. lu% qtiae Ic iufeliciter 178 gcuuil, cognomeu, 
nec ιιοιι eorum, qui v.x ic nati nauequc sunl, impuioruni liberomm iioiiitna. Imo falcre etiam a quibits 
qualibtisque hoslibus possis cxptigtiari vt mactari. Ad qua? iite : Qu;c me , i i tquil , pepercre niulue 
sunt, nec unus inihi paier e&t. Gmilrices sunl inanis gloritt* sludium, avarilia, gula, el qnae inde quaudo* 
que nascilur impudiciiia. Qui me creavit pater, appcllaiur faslus. Filia? suitl, memoria accfplarum 
iiijuriarum, odium, inimicilias, coiiiciilioues. Hustcs aulem inci, a qitibtis nunc vinclus delineor, suiii 
virluics bis viliis conlrartse, iia» victoria, el loanstieludo. Q u * vero mibi insidias ponil, bumiliiat 
appcllalur, quam quis gonueril illam suo loco inlcriOgatc. 

In oiiavo gradu corona iitaiisueiudtiiis sila esi. Β Έν όγδόω τινλ βαΟμφ δ τής άοργησίας κείται στέ 
Qqi ingenio nttii esl ex tialura, forlasse illam co- φανός, κα\ ό μέν έκ φύσεως τούτων περικείμενος. 
ronaui nop assequilur : Qui vero suis iraro sudo-
ribus vicit, is detmuii vere ρ<τ reliquos oinnes vir-
tulum gradus ad octavuiu vicior evasit. 

SUIOLIA AD GRADUM VIII. 

De victoria har. 
Scholwn haw abbatis 4. 

Ira esl, vellc luam voluntalcm lieri. Falsa scieniia 
cst, vclle dorere, anianda esse coramoda muiidi. 
Abjeclio [|Misi)lanimiias] animi esl niniis anxiuin 
csso et conslrbigi, nil vellc suOerre, nil dare, sed 
accipeic. 

Schvlion 9. 
Iraest, subita et vehunientissima animi perlur C 

balio : dicilur euim fervor seu ardor ani ini , et 
cmunKHio adversns eum, qui nos per injuriain 
179 aui l$derc \idebalur, q u » animain l<ua die 
iiifestal, et cxulcoral: sed polissimuni intcr preceg 
subducii nobis menloin, et ejus qui nos comrisiavit 
ospectum etviilunii per irpagiiiationein reikracseiual. 
Il.rc cuiu niora invalescil, vcriitur iit odium, c l 
per nociem nos infe&lat et periurbat, corpurique 
labom et pallorem concilial et (per somnium/ noxia-

Γσω; ού περίκειται Ιτερον * δ δέ έξ Ιδρωτών, ε(ς 
Απαν τούς όχτώ νενίκηκεν. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Η'. 

Περί άοργι\σΙσς* 
ΣχόΛιοτ Ίσαΐον α'. 

Όργή έστι τδ θέλειν προβαίνειν τδ θέλημα σου · 
ή ψευδογνωσία τδ θέλειν διδάσκειν , τδ άγαπήσαι 
τήν χρείαν του κόσμου * ή μικροψυ/ία τδ συνέχε· 
σθαι, τδ μή βαστάζειν · τδ [μή] δούναι, και λαβείν. 

ΣχόΛιοτ pm 

*ΙΙ δργή πάθος έστ\ν δξΰτατον, θυμδς γάρ λέγε-
τα·. ζέσις κα\ κίνησες κατά τού ήδικηκδτος, ή δοκούν* 
τοί ήδικηκέναι, ήτις πανημέριον άγριοί τήν ψυχήν · 
μάλιστα δέ έν ταίς προσευχαίς συναρπάζει τδν νούν, 
τδ τού λελυπηκότος πρόσωπον υπογράφουσα. Έστλ 
δέ χρονίζουσα, καλ μεταβαλλόμενη είς μήνιν ταρα-
χάς νύκτωρ παρέχεί, τήξίν τε τού σώματος, καλ 
ωχρότητα, καί θηρίων Ιοβόλων έπιδρομάς · ταύτα δέ 
τέσσαρα μετά τήν μήνιν συμβαίνοντα εύροι άν τις 
παρακολουΟούντα πλείοσι λογισμοίς. 

Γΐιηι bcsiiarum incursioncs rnenti objicil : li;oc auiem qualuor, quat post conceplum odium usu i c -
liiunt, deprebondel quis mullis cogilalionibus ccmilaia sequi. 

Scholion 3 . D ΣχόΛιοτ γ*. 
Fxcandesccnlia cst fcrvor sive inflaminaiio et 

ν.φοΓ, sou spiiiuis qui nos ad vindictam dc eo su-
ntrndam inctiai, qui nos iriMiiia et niolestia aflTecit, 
rroprium auiem csl liujiis iracundi affoclns adversus 
d^niones et viiia i l ipraliari . 

5. Maximi scholiun I. 
A\\u\ vir el ρ aicnlis animi multa? rsl prudcntiae, 

quia paiitMiicr cx.-peflans omnia, susiincl omncs 

θυμός έστι ζέσις ή Εξαψις, καλ άναθυμίασις «ρδς 
Αμυναν παρορμώσα τού λυπήσαντος * θυμού δέ ίδιον 
πρδς δαίμονας καλ πάθη μάχεσθαι. 

Τυν αγίου Μαξίμου σχόΛιοτ δ*. 
ΜακρόΟυμος άνήρ πολύς έν φρονήσει, δτι πάντα 

περ·.;/ενων άν'/εται τών λυπηρών τδ οέ τέλος ζωή· 
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αίον,ιός έστι κατά τδν Άπόστολον. λντη ίέ icrir Α rooleslias. Finis aufcm huju9 cel vila rterua , 
α/άπος» ζωή, ιτα γιτόχτκωσΐ σε τότ μότοτ ά.ΐη-
θιτύτ θεΐτ, καϊ δτ ε.ιέσταΛκας "Ιησοντ Χριστόν* 
καν αδελφός τυχόν έπιμενη κακολογώ ν αε • άλλά σύ 
γε μή έςενεχθής τής άγαπητικής καταστάσεως τού 
πονηρού ένοχλούνιός aot κατά διανοίας · ούκ έςενε-
χθήση δέ ταύτης, έάν λοιδορούμενος ευλόγησης , έάν 
έπιδουλευόμενος εύνοήσης · αύτη εστίν ή όδδς τής 
κατά βεον φιλοσοφίας * κα\ δ μή ταύτην οδεύω ν, ού 
συναυλίζεται αύτφ. Διά γάρ τής ταραχώδους, κα\ 
σκοτιζούσης μνησικακίας, τήν ένδον γαλήνην, και 
είρήνην τών λογισμών, έν ή τούτο τού Θεού Πνεύμα 
επαναπαύεται, ήφάνισε και άπώλεσεν. 

lcslante aposlolo (β) cum dicit : llasc ctl rit ι 
(cterna, ut cognotcant te solum vcntm Deum vi 
qucm mhisti Jesum Christum. E l 5>i Π ;tl<*r a til i 
maledicendo ιιοιι desiiierit, tu tamcn a proposii» 
stalu charilatis quaulumvis infeslaiue te ιιιαίιχιιο 
ac menlem tuam perturbante, uc discedas. lNnu 
exculieris aulem, nec disccdes, si coiittunHia afle-
clus bcne conlra fueris precalus conviciaiori; Η 
insidiis appeluus insidiatorem benewdmlia \>tn* 
srculus fueris. Alqtic baw esi via quam dooet iu;-
lealis plulosophi;e «tisciplina, pcr quam qui w.u 
uicedit, cum l)eo nou habilahii. Nam por luibu-

lcntam 
stinxit. 

et lciiebricosam injuriarum rocordaiionem auimi scrcnitaiein ei pacein pcrdidit cl ex-

"ΑΛΛο. 
Περιστερά έστιν ή δι* αγάπης εναργούς υπάρχουσα 

τή ψυχή αρετή, ήτις διά τδ αηδές τής κακίας ύπεξ-
ίσταται * ουδεμία γάρ κοινωνία φωτ\ πρδς σκότος, 
ουδέ Χριστφ πρδς Βελιάλ. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ή λύπη τή μνησικακία συνέζευκται · δταν ούν ό 

νούς τδ πρόσωπον τού αδελφού μετά λύπης ένοπτρί-
ζηται, δήλον δτι μνησικακίαν Ιχει προς αυτόν · οδοί 
δέ μνησίκακων είς θάνατον * διότι πας μνησίκακος 
παράνομος. 

ΣχόΛιοτ ς'. 
*0 τψ δοκεΤν μακροθυμών εις καιρδν αμύνης τήν 

Β Atiud. 
Columba, esl vhlus qu% pcr charilatem opcribus 

expressam in?sl aninia», quas per malitia- avariliam 
cxlerminalur : nulla eiiim esl cominunicaiio luci 
ad lenebras, ncquc ChrUto cum Bt5Ual 

Scholhn 
Trisliiia conjuncta cst ci impluita cmn iiijuria-

rum recordalioin» : quando crgo ΙΙΚΊΙ» far.inn frali 
CUIII irislilia itnagiuaiur, emuii i csl qnod ipse in-
juriarum memoi iam foveat ergu fratreni. Vi« porro 
injurias recordautiuoi dnrunl ad moriero * proinde 
qui jnjurias sibi illatas animo reiinei , iitiqutis esi 
et divina: legis violator. 

180 Scfiolwn 6 . 
Qui per speciem rcquo ei paiienli aninio esl, s i -

«ιωπήν ταμιεύεται, κα·. διά μνησικακίας τήν μακρό- Q leiiiium rcpuiiit in tenipns vinuici.tr, bic cliam pn* 
δ υ μίαν αφανίζει * όπερ έστ\ν άλογίας τεκμήριον. 

"ΑΛΛο ΓρηγορΙον Ννσσης. 
Αύτδς σύ κατά σεαυτδν έπιλόγισαι, οίος δ βίος 

τών αλλήλους δι* υποψίας ή μίσους εχόντων · ών 
δυσάντητοι μέν αί συντυχίαι * βδελυκτά δέ αύτοΓς 
τά αλλήλων πάντα* άφΟογγα δε τά στόματα, κσ\ 
άπεστραμμένα τά βλέμματα* κα\ άκο^ ανεστραμμένη 
τή τού μισοϋντος φωνή, κα\ μισουμένου · πάν δέ 
φίλον έκατέρψ αυτών, δ μή τψ έτέρφ φίλον * κα\ έκ 
τού εναντίου πάν έχΟρδν κα\ πολέμιον, δ τώ δυσμε-
νεί, καταθύμιον. 

ΣχόΛιοτ ζ*. 
Έν τψ σεσαρωμένψ οΓκψ τά τής πονηρίας ένοι- I 

κίζεται πνεύματα, κα\ έν τή κατά καιρούς έρημίφ 
οίτών παθών έμφοώεύουσι θήρες, οί τούς απείρους 
δΊά τής νομιζομένης τών αρετών οδού δραξάμενοι τάς 
οίκείας ενδείκνυνται τής προαιρέσεως καταστάσεις. 

ΑωροΟέον άΛΛο. 
Ού δεί τινα έν αύτώ τψ καιρώ, έν $ άμαρτάνει δ 

αδελφός κατ* αυτού, διορθώσασθαι αυτόν • άλλ' ουδέ 
έν άλλψ καιρψ χάριν τής Ιδίας έκδικήσεως. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Δίκαιος σοφδς τψ θεώ έστιν όμοιος * ού παιδεύει 

παντελώς Ανθρωπον Αμυνόμενος αύτδν είς τήν κα-

injuriaruni uiemoriam lolam abotel tongauiiniiu-
leni : quod iiomiiiis raiionc carentis arguniei!-
lum csl. 

Aliud Gregorii Nytuni. 
Tu l<-cuto ip<e raiioiiuare, qii% qualisquc sil viia 

eoram qui suspicionibus et odiis inler se coiifli-
claulur : irulti occursns ingraii el iuvisi, oitniiaquo 
inier sa ipvU odiosa el . x&ecrata, invla oiimia, 
aversi vullutf, aurcs voci ulriusque, el qni U» odif, 
el queiii odihlt o<< lui>ai ^nidt|uid alieri graliim e.s(, 
alicri esl invisinu, el conlra, quidquid a l h i i iimm-
caoi (t odtofcuui, allcii t̂»l giaium 11 aorcplum. 

Scholion 7. 
> ln doruo scopis purgaia spirilus Iiahilanl I K -
quitia", el in bolitudinc scu duttrlo per occasioiioii! 
fiTie pi-rlui liationuui cl viiiorum siabulanl, qua. im-
pciilos <1 ιιixi bC pcr virtutis \iain imederc cxisii-
luant, anipiuiil ct proposiii bui statiim ostenduul. 

Doroihvi. 

Non csl lum fralcr, cuu) (c oifcndii corripieodtis, 
sed uec alias itnquam )iropria: vindicix cai>s:t. 

Schulhm 8. 
Sapiens jnshtia nnintu^ f>co siunlis cst; minquam 

castigal j^ccanlcm ad j»vi 'licicm ipsius, aeil υί 

M II IAIT. vi, U . 

(α) IIIM), Cbrisiu, apud apoiloium Joan. \su, 3. 
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830 S. JOANMS CLIMACI SiO 
«menrietitr qui peccavit, vel ut alii roeluant: quod Α x*av αύτοΟ * Αλλ' ίνα διορθωθή Ανθρωπος, ή Αλλοι 
si casligalto esi ab liac divcrsa, non tU caati- φοβηθώσ;ν · ή δέ μή δμοία ούσα ταύτ$, ούχ έστι 
fi l io. παιδεία. 

5. Ααίσχϋ 9« ΣχόΛιοτ τον αγίου Άττωτίου ΘΛ 
Adversai peccanles irawendum non est, quam- Έπλ τοις άμαρτάνουσιν ού χρή όργίζεσβαι, κάν 

vte delicia ab ipsii perpetrala digna »uni catliga- εγκλήματα εΐεν τΑ δρώμενα παρ* αυτών χολάσεω; 
tJone: aed delinqoeoles propter squitaiem iptam · Αξια * Αλλά τούς μέν πταίοντας διά τδ δίκαιον αύτδ 
nobii reducendi ct puoiendi, si ita res feral, sive έπιστρέφεινδφείλομεν * χα\ κολάζειν, ei ούτω τύχοι, 
per DOi ipsot, eive per alios. Irasct aulem et excan- είτε δΓ αυτών, είτε δι' έτερων * όργίζεσβαι Ιέ ή θυ-
descere ηοιι oporiel, quia ira nil nisi perlvrbate ei μούσθαι ού χρή * διότι ή δργή χατά πάθος* ποιεί μό-
viliose ag i l , nibil tero ex judicio el aequitale. Pro- vov, χαλ ού χατά κρίσιν, χαλ τδ δίκαιον* δθεν ουδέ 
inde DCC tlli probandi sunt, qui praeter jui el fas τους παρά τδ δέον έλεουντας Αποδέχεσθαι δεί* διΑδέ 
alioruro udserentur, propler boiicstuni ipaum el τδ χαλδν αύτδ, χαλ τδ δίκαιον, χρή τιμωρείσθαι τούς 
cquoin. Puniendi sunl improbi, et non ex proprio πονηρούς, καλ ού διά τδ οίχείον πάθος τής οργής, 
irac et iuopiHu el afleciu. 

Scholion 10. · ΣχόΛιοτ ι'. 
Mitis el aibi ip»i et atiis viiae IranquilliUtcm τι Ό πράος έαυτφ τε χαλ τοίς πλησίον γαλήνη χαβ-

ftermitatem paril, ira vero 181 mulioe reddidil έστηχε {Μου · υποβρυχίους δέ πολλούς εποίησαν ή δρ-
krocc* el coaUimaces praeaeriim iracundo*. γή, χαλ πρδ τών άλλων τους δργιζομένους. 

α Scholion II. ΣχόΛιοτ ια?. 
Lege, frater, DasiUi Magni Uexaeineron , tive 'Ανάγνωθι, αδελφέ, τήν Εξαήμερου τού μεγάλου 

9ts dierum ορκι, et ibi rcperics iilud quod de Βασιλείου, χαλ έχεί εύρήσεις τδ περλ του ελαίου, χαλ 
oleo (α) ct Auclibus mirabditer cxplicaluin eet. τών κυμάτων θαυμασίως έξηγημένον. Ενταύθα δέ, 
Kic auiem, ui arbitror, aoclor ecala? figurate et ώς οιμαι, δ τής κλίμακος τροπολογιχώς εκλαμβάνει 
tropologico accipil, quod de saeviente mari dixi l : τδπερλ τής άγριαινούσης θαλάσσης · άσκδν τδ οώμα» 
ac per iilreni corpus, per olcuni ntansueiudiiieni, έλαιον τήν πραδτητα, κύματα τδ οίδημα, χαλ τήν 
per fluclu* lumomca, turoorem cl elaiionem ani- Αγριότητα, δλχάδα τδν άδελφδν, ή τήν Αδελφότητα 
mi, saexiiiam tea ferociam ; per onerariam, fra- σημαίνει, 
irem aeo coulabeniian rdigiosoram honiuuai 
iulcUigiU Μ 

Sckoiio* ! ί . ΣχόΛιοτ ιβ». 
Iratut fail David adversua Nabat, oec quod Όργίσθη έπλ τδν Νάβαλ Ααυίδ, χαλ ούχ δτε ώργί-

iratus fait, iierum imcitur, aed gratiat egil cl σθη, πάλιν ώργίζετο· άλλ' εύχαρίστει τή Άβιγαίφ 
benedixil Abigaili (uxori cgut) qaae inanus ejos έξ αίματος αύτου τάς χείρας (*υσαμένη. Ιστ ιν ούν 
α aaaguiBO liberat Μ . £sl ergo cum ex perlur- | v τή δργή χατά πάθος όργίζεσθαι- χαλ Ιστιν ού 
baiione vidoxa ira exsUtil, et eai quando tioe χατά πάθος* χαλ έοτι μέμφισθαι έαυτδν δτι οδ χατ* 
vitie. Eal cnrn qwis seiptom reprebeodit, quod δργήν χινηθήναι ώρμήθη. Αιάφορος οδν της οργής ή 
alne ira rem gceeeril: et eat, qni sibi ipsi irasci- μεταμέλεια, ώς Αναγνούς μαθήο> 
lurquod lotos ίιι iram axarseiil: aui quod impetv lm abrepias f«eril. Varia eat ergo «t todo* 
iuielligal, ira et pcwitydo. 

Sckotiou 15. ΣχόΛιοτ tf. 
Hie i * Bwdio perturbaiionam certamine verta- *° «t6v δι' Αγώνωτ τά *ά§η, αεσιοίπηχσ 

Uft, tacere didicit : ille slrepilu vinculoram affli- διδαχθείς* δ δέ Ρρυλλίφδεσμών λελύπηται,ώς Αδελ-
ctiiS cti , perinde quisl alieri scandalo foissei: φδν σκανδαλίσας - δ δέ άποχτενών δπερ τής τού άδελ* 
tertiwi maciaiarus n a l u n affectom, pro saluie φού σωτηρίας πενθεί δι' αγάπης αύτδν αμειβόμενος* 
fralris Iugct cbariuie iltatam igtiominiam coiu- ^ δ δέ χαλ βρυλλίω δεσμών * ήγουν τοσούτον χατα-
peo&ando. Ille vero atiam alrepito teu freiiiita φρονών τών παθών ώστε μετ' ευτελών τίνων δεσμών 
fincaloruiii, aive adeo coiitemnens viiiobos aileclus, αυτά συνεχών, διά τδ χαταφρονείν, είτε διά προσευ· 
αι Kevibna quibu&daoi νincubx Ulot coercerei (HO χής, είτε διά μόνης έμβριμήσεω;. 
qood ipoos cooteiiiiiercl) sive oralione sive sola 
iuicnDiiialione. 

GRADUS IX. ΑΟΓΟΙ 
De obolenda injuriarum memoria. Otpl μτηρι*ακ1*ο. 

VirtoktquJdemsanci* gradibus scal» Jaeobar» ΑΙ μέν (Ι) δτιαι άρεταλ, τ ) τού Ιακώβ χλίμαχι 

*» IBeg. χχν, 2 seqq. 

(α) S. UaMlius : O/ewia in nltam aqu» toragincm Immifinm illuttrat iocum et conciH<ilpmpic*U*t*mm 
Hw. i in Ikxaom. 
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παρεοίχασιν, α! Ιέ Ανόσιοι καχίαι, τή άλύσει τή έχ- χ coroparaniur, improba vero viiia cum calena, quac 
πεσούσβ έχ Πέτρου τοΰ χ#*υφ»ίου. Αιδ αϊ μέν μία τή 
μιφ συνδεθείσαιείς ούρανδν τδν προαιρούμενον Αναφέ -
ρουσιναί δε έτερα τήν έτέραν γεννών χαλ αυαφίγ-
γειν πεφύκασιν. Διδχα\ ηχούσα με ν νυν τοΰ ασύνετου 
θυμού γέννημα αύτου oixtfev τήν μνησικακίαν ύπάρ-
χειν φήααντος, δθεν χαί καιρού νύν χαλούντο; άρτίως 
περλ αύτης είπωμεν. Μνησικακία έστ\ Θυμού χατά-
ληξις. Αμαρτημάτων φύλαξ, δικαιοσύνης μίσος, αρε­
τών Απώλεια, ίδς ψυχής, σχώληξ νοδς, προσευχής 
αίσχύνη (2), δεήσεως Ιχχοπή * Αγάπης άλλοτρίωσις, 
ψυχής ήλος πεπηγώς, άνόδυνος αίσθησις έν ήδύτητι 
πικρίας άγαπωμένη, διηνεκής Αμαρτία, άύπνος πα­
ρανομία, χάθωρος κακία. Έν χα\ τούτο σχοτεινδν, 
χα\ αηδές πάδος, λέγω Ιή τδ τής μνησιχαχίας τών 

de Petri principis aposlolorum corpore dccidit, 
compoiiQOiur. Itaquc iila* velot annuli eingillatim 
inter se 182 coanexaB virluiia siadioaum ad ccr-
lum effeniot. Haec xero altera aUeram parere ei 
coa*tringer-? solet. Quaprepter CIMQ jam injoiiarQm 
nrcmoriara, fetom proprium iratl ct amentis ani-
mi ipso fatenle iolellexeriaiaa, locus nunc iitonct 
«t de ilU pertractemut. lojariarain memoria ost 
cauda in qeam ira desinil, peccatorum cusb», 
odium ja&tilte, peotii xirtutum, virus aniaue, 
veruris meniis, precaliouts pudor, oralionis ex-
Itnninaiio, cbaritatis averaio, clavus animrc infl-
xus, dulcis aensus amarilies, perpetuum pcccaiuni. 
pcrvigil iuiqaitas, conlinaa roalitia. Unum ei lioc 

γεννωμένων χα\ οδ (5) γεννώντωνι ή χα\ γεννώντων Β ex obxcuris ct trislibus vidis etf, memoria? 
χαθέστηκεν δταν πχρ\ αυτού ού πλχίστα λέγειν 
βουλόμεθα. Ό παύσας δργήν άνείλε μνησιχαχίαν* 
του γάρ πατρδς ζώντος τεκνογονία γίνεται· δ χτη-
σάμενος άγάπην, έξενίτευσε μήνιδος * δ δέ έχθραί-
νων, κόπους άχαίρους έαυτφ συναθροίζει * τράπεζα 
Απρόσεκτος (β) μήτηρ πατησιάς, χα\ διά Ουρίδος 
Αγάπης είσπηδήσει γαστριμαργία. Είδον μίσος πορ­
νείας δεσμδν χρδνιον δια/^ήξαν, χα\ (δ) μνησιχαχίαν 
έχεί άδεσμον αύτδν του λοιπού παραδόξως διατηρή-
σασαν · Θαυμαστδν δράμα [Θέαμα, α/· πράγμα), δαί­
μονα τδν δαίμονα ίώμενον. Τούτο II ίσως έργον βεού 
οίχονομιχώς, χαλ «δ δαιμόνων χαθέστηχε. Μακράν 

• άπδ αγάπης ατεββάς φυσικής μνησικακία, ευχερώς 

III-

qaam, injuriaruiD, q«od gigniiur el non gignii vi-
ila, aut eiiam gignere aolet: quapropter DOII l i -
bet copiositis de illo disputare. Qui iram compc-
scuit, simul nenioriam iujuriarum exstiuxil. Vho 
euim patre generaniur liberi. Qui cbaritatem pos-
aidit, cliroiital iracondiam : qoi inimicilias alil, 
imporltiuos aibi laborca crcai [cumulai]. CoRvivium 
aeorfts fcharilaiia} solvit odiam ; casia munera et 
•incera placani el ptrmirieent aniuiam. Mensa qu» 
fragaiiuteiD negligif, esi pareos bceoti», ct per 
spodes cbaritaiU tanquam per fenestrtai iostlii 
gala et venlris ingluvlcs. Vidi ego per odium diotur-
nmm veneris nexum abroptum, solaiaaiqiia ibi Μ η ­

δέ πορνεία πλησιάζει ao^- xa\ (δ) λ^ηθατεος 6pfcbi ^ ceptpar iojariaram mordationeni praeler opiiiionem 
naptocspf φθείραν. Μνηαιχακών μνησιχάχει δαί-
μοσι, καλ έχθραίνων έχθ ραίνε τφ σώματι διά παν­
τός. Άγνώμων χαλ Ιόλως φίλος ή σαρξ· χαλ θε-
ραπευομένη, μειζόνως αδικεί - γραφιχδς υφηγητής 
μνησικακία* πρδς τήν Ιδίαν εΟηαιν τά τού Πνεύμα­
τος λόγια άλληγορών. Αίσχυνέτω αύτδν Ιησού ή 
προσευχή, ήν λέγειν σύν αύτφ οδ δυνάμεθα' οπόταν 
πολλΑ πυχτεύσας τδ σχώλον διαλύσαι είς τέλος οδ 
δύνασαι, μετανοεί τφ έχθρφ, χάν τφ στόματι, ίν' 
έπλ πολύ ύπόχρισιν τήν πρδς αύτδν αίδεσθε\ς· τε­
λείως (ά) άποδε'ξη ύπδ τού συνειδότος, ώς ύπδ πυρδς 
νυττόμενος * τότε γνώσβ έαυτδν τής οτ|πεδόνος ταυ· 
της άπαλλαγέντα · ούχ δταν δπέρ του λυπήσαντος 
εύξη - ούδ* δταν αύτδν δωροις άνταμείψη · ούδ* δταν 

penaaoaiise. Eratque admiraiidttuQ speciaculuni vi-
deredemoneai · temono saoaluxn. Sed boc ionause 
non um daemoovm qoam Oei fie rem disponentit 
opot esu 188 InjuHamm memoria val.le remou 
eai ab solida et genuina cbariuie, cni facile niisce-
t«rimparu8amor,queaiadmodum in columba ctam 
depreheadae corroptelam. Qui non vull oblivisci 
iajorias, roemor sit injuriarum tibi a (Umonibus 
illalarum, el illis irascatur. Qui inimicitia» vuli 
exeroere, «rga aoun corpua qaovis modo (velut 
maximuni hoateni) exerceat. lngraiuaet insidiosus 
ainicna esl corpas, qaod qtio magis fovea, boc ma-
gU le impugnat. Pessimus SciipUine aacrae ini^r-
pres f t l recordalio Injitriaram, qux Spirilus sau-

έπ\ τράπεζαν άγης· άλλ* δταν αύτδν ή έν τοίς χατά D cti oracuta ad ftuum scnsam irabil et explical. 
ψυχήν, ή σωματιχήν συμφοράν δεξάμενον Αχούσες* 
χα\ ώς έφ" έαυτφ, δδυνηΙής χα\ δαχρύσης. Μνησί-
χαχος ήσυχαστής έμφωλεύουσα ασπ\ς, (δν θανατη-
φόρον έν εαυτή περιφέρονσα * μνήμα παθημάτων 
'Ιησού Ιάσεται μνησιχαχίαν έκ τής αύτου ανεξικα­
κίας Ισχυρώς αίσχυνομένην. Χύλφ ααθρφ Ινδοθεν 
έναποτίχτονται σχώληχες · χαί πραοτάτοις καλ ήσυ-
χίοις νόθοις συγχολλάται μήνις. Ό άποδαλλων αυτήν 
είρεν άφεσιν, δ δέ προσχολλώμένος αυτή. Έστερήθη 
οίχτιρμών* είς πόνους χα\ Ιδρώτας διά συγχώρησιν 
εαυτούς τίνες έχδεδώχασιν * άμνησίχαχος δέ άνήρ προ-

Embesoil bic ex Cbrisii precaiione (c), quam inju-
riarum memores cum illo proaunliare non possu-
mut. Quaodo dia muliamque luciaius, lianc ta-
men «pinam siirpiiux convcllerc non potes, saltom 
verbit bumilia le apad iaimicum, uti tule ob lon-
gam laain aiinulardoDCiii xerecundalus , ct a con-
acientia taiiqoam ab igne assidue cxsiimulalus, bo-
fUem landem perfecle diligas. Tunc vero initlligrs 
ie ab bae antmi putredine peniius caraium, tion 
qaando pro eo qui le injuria aul iiiolestia aflfecit, 
fueris prccalvs, neque quando illum donis affccc-

(«) Απρόσεκτος, cujus ralio non babetur, ad 
quml non ailendilur. 

P A T B O L G R . L X X X V I I I . 

(δ) Marg. posi τελείως, άγαπήση; αυτόν. 
(c) Diroille nobis debila noslra. 
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ris, ncqiie cum ad mcnsam vocaveris , seil cuni Α χατελάβετο τούτου:4 είπε ρ ιίφετε συντόμως, κα\ ά;ι-
illuin vel in animi vcl corpoiis ralamilnlem inri-
disse audieris, illiusquc casum velmi (uum ipsius 
dolueiis el dcploraris. Anachercta iujuriarum me-
moriaro reiiiicn» in pccloie, csl aspitlis nidus, mor-
tiferum sccum vcnenuio ubique circumferens. Mc-
ditatio dc Christo palieute injuriaiuin inemoriam 
valde ad illius tolcrantiam 184 erubescenleni 
abolebie. Lignum piilre verminai : milissimis in-

Οήσεται ήμίν πλουζίως*» τής γνησίας ήάμνησιχακίε 
τεκμήριον*ό δέ ταύτην κατέχων, καΊ μετανοείν δοκών, 
δμοι^ς Ιστι τω καθ* ύπνους τρέχειν δοκουντι. ΕΤδον μνη­
σίκακους περ\ άμνησικακίας · άλλοις μνησίκακοι; (6) 
παραινέσαντες κα\ τούς οικείους λόγους (7)έντραπέν-
τες, τού πάθους έπαύσαντο. Μηδε\ς ψιλον πάθος τήν 
έσκοτισμένην ταύτην ύπονοήσοκο · πέφυκε γάρ ποσά­
κις κα\ μέχρι τών πνευματικών ανδρών έπεκτείνεσθα*. 

guiiis cl quictae solitudini, sed adulterina insimial se iracuiulia; quam qui rejicil, veniam adi-
piscilur [invrnii] peccalontm; qui fovet, indignum sc miseratione rcddil. Magnos nonnuili laborcs el 
dulorcs cvaiiilaruiit, ut venia donarenlur : sed qui mcmoiiam omncm injuriarum abolet, illos ante-
xmit. Quando verissimum est illud Cbrisli : Dimiuite celcriter, et copiose dimittelur wbit *·· Sincerae 
pODniieniine argumemuni cst oblivio injuriarum : qui vcro non ponit memoriam hanc, et lamcu de 
pcccaiis dol« re sibi videtur, nou absimilis cst illi qni se currerc somniat. Vidi ego boc inorbo repo-
>i(ye alrius iujiube laboranlrs, qui lamen alios eidem vilio obnoxios ad oblivioncm accepiae iujurhe 
adbortali, suis ipsi verbis permoli, omnem injuriarum mcmoriam posuerunl. Nemo rcconditas 
bas ei obncuras scrvats injuria> icnebras roenlis exiguum vitium existiinel: non raro quippc eiiam 
ac religiosos usque piosque viros pcuclrat. 

Nonurn bunc gradum qui asccndil, sccure Jcsum, Β 
salulisanctorem, veniam peccalorum suorum rogef. 

SCHOLIA AD GBADUM IX. 
De ihjuriarum memoria. 

Scholion \. 
Alleiidediligciuer quomodo Palor boc capuldis-

posuerii : virtules enim eo quod in allum ferrent, 
scalae gradibtis comparavit : quicunque enim sca-
lam inil, clarum esl 185 Ψ 1 < Κ ' ι η a , t u m feralur; 
\ilia aulem cum gravi catena composuil, proplcr 
ioiidns arbitror, quod vincium serapcr deorsum 
irabai, aul non sinal quidquain liberc agere vel 
aggrcdi: atquc boc verum esl, nam viliura lanlo 

Βαθμός Ιννατος ό κτησάμενος, πα£βησία λοιπόν 
τήν λύσιν τών πταισμάτων αίτείτω παρά τού Σωτη­
ρος Ιησού. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ θ \ 
Περϊ μνησικακίας. 

ΣχόΛιοτ α'. 
"Ορα Ακριβώς, πώς Πατήρ τέθηκε τδ κεφαλαίου 

τούτο· τάς γάρ άρετάς διά τδ ύψούν, κλίμακι άπεί-
κασε · πάς γάρ δ κλίμακα ανιών, έστ\ φανερδν, ότι 
έφ* ύψους φέρεται * τάς δέ κακίας άλύσει βαρεία 
πρόσωμοίωσε, διά τδ βάρος, οΤμαι, κα\ τδ καθέλκον 
τδν δεδεμένον διηνεκώς έπ\ τά κάτω · ή κα\ τδ μή 
έαν αύτδν ελεύθερον τι μεταχειρίσασθαι * καί ού 
ψεύδος · τοιούτον γάρ βάρος εΓωθεν έμποιεϊν ή κακία 

oncre solet cor bominis premerc, ul eiiam molcslis- Q τή καρδία τού άνθρωπου, ώς έστιν δτε μηδέ τών 
stma quoque non scnlial. Per illa aulem verba, τή 
έ/.Γ.εσουση, sive calena cxcidenti dc manibus, deda-
tavit aliquo modo flert possc, ul, si velimus, pcr 
ardorem fidei iUam abjicianius. Alquc boc cogno-
sci ex adducto in medium cxemplo D. Petri, et non 
altcrius : bunc enim omnibne ferTonliorcra in fidc 
fuisso conslat, auteiiam prapter poenilcnlian). 

Scholion 2. 
Dum in prccatione Dominica dicimus, Dimitte 

nobii debita notira, skut et nos dhmtlimus " : 
quando non dimiuinius , noa ipaos reilarguenie 
cunscientia pudore afficimus, queroadmodum ipse 
pxpticando dicit : Erubescere facint illos Domini 
Jcsu oralio, ct qux scquuuiur. 

Scholion 5. I 
Sivc generatorum sive gencranlium : itam inju-

riaritm recordaiio gencrahii' ab ira, el ira cum faslu 
cl superbia general injui ianim memortam : bâ c 
vcro rreal invidiam ci c?nde9. 

Sclvdhn. 
Abra^us \ersiis. ' * ' ' 

SchnlioH \. 

Vidi recordutioiKi.) ibi injiiriariiiii , qtttt quem 
*· U c . vi, 37. »7 Maiih. vi, 12 . 

άγαν λυπηρών έπαισθάνεσθαι. ΑιΑ δέ τοΰ είπείν, τή 
έκπεσούση, παρεδήλωσέ πως τδ είναι δυνατδν αυτήν 
άποβαλείν, έάν βουληθώμεν, διά τής θερμής πίστεω» · 
και τούτο έπιγνώναι ώς άπδ τοΰ είς μέσον φέρειν 
τδν ΙΙέτρον, κα\ μή άλλον τινά* ούτος γάρ θερμότερος 
πάντο>ν μαρτυρείται κατά τήν πίστιν, ή κα\ διά τήν 
αυτού μετάνοιαν. 

ΣχόΛιοτ β'. 
Έν γάρ τή προσευχή λέγοντες, Άφες ι)μ7τ τά 

όρειΛΑματα, ώς ηαϊ ι)με7ς ά^ίεμεν, κα\ μή Αφέν­
τες εαυτούς αίσχύνομεν, ύπδ της συνειδήσεως ελεγχό­
μενοι, καθώς κα\ παρακατιών φησιν * Αίσχυνέτω αυ­
τούς ή Ιησού προσευχή, κα\ τά έξης. 

ΣχόΛιοτ γ. 
"Ηγουν τικτομένων καλ γεννώντων * ή γάρ μνησι­

κακία γεννάται έκ τού θυμού' κα\ γάρ ό μετά τύφου 
θυμδς γενν$ μνησικακίαν * αύτη δέ φθόνους άποτί-
κτει κα\ φόνους. 

ΣχόΛιοτ. 

ΣγνΛκ-ν &. 
Κα\ είδον μνησικακίαν έκεΓ, δν εαυτή συνέδησεν, 
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Ανετου παντελώς τής πορνείας διατηρήσασχν, καλ Α sibi i1e\inxit, Uberum omnino ab luxuria conscr-
τόνδε μετ' αυτής άδετον * ευχερώς μεν τοίς άγαπώσι 
πορνεία εμφιλοχωρεί, Απδ δέ τών μισούντων ώς 
ποβ|Ιωτάτω Αφίσταται. 

ΣχόΛιον ε'. 
Ό φθελρ τήν περιστεράν δαμάζει καλ λυμαίνεται * 

ούτω ή πορνεία τήν άγάπην δαμάΓει χα\ λυμαί­
νεται. 

ΣχόΛιοτ ς9· 
Ό χρ?ωφειλέτης τών μυρίων ταλάντων παιδευετο» 

σε * ώς εί μή αφήσεις τώ οφειλέτη, ουδέ αύτδς τεύςη 
της αφέσεως* παρέδωκε γάρ αύτδν, φησ\, τοίς βα-
σανισταίς. 

•ΑΛΛο. . 
Πέντε είσ\ν οί τρόποι τής μετανοίας · χατάγνωσι; 

τών ήμαρτημένων τδ άφιέναι τοίς 
αμαρτήματα · τδ ε&χεσθαι · τδ έλεείν 
φρονείν. 

ΣχόΛιοτ τον αγίου ΝβΙΛον *Γ. 
Λέγειν χρή τδν μή καλά πράττοντα, δπως Αρξη-

ται, τών Ιργων τους λόγους αίσχυνόμενος. 

vavit, eumdenique una curo ipsa a vjnctdis absokic: 
facile amantibus se Ycnus insinuat, ab oiliis autem 
longiss:mc abesi. 

Scholion 5. 
Pedicuins vexrU ci corrumpil columbam: luxuria 

chariiaiem perdit ei abolei. 

Scholion 6 . 
Ille qui dcbuit dccem millia talenta, doceat ic , 

quod nisi debiiori luo remiseris, nec tu veniam 
impelrabis : tradidil eniin , inquit, ipgum lorto-
rihus. 

Aliud. 
Quinquo sunl modi poenitenliae : deteetatio pec-

πλησίον τά B caiorum commitsorum, rcmiitere proximo pcccata, 
τδ ταπεινό- precari, misereri aliorum , el se per humifitaicm 

dpprimerc. 
Scholion tancti Niii 7. 

Decot boncsta loqui eiiam cuin qui non facil lio-
nesia , ul incipial eum per verba , eiiam operuu 
puderc. 

ΛΟΓΟΣ Γ. 
ttepl χυταΛαΛιάς. 

Ούδβλς τών εύφρονούντων άντείπη, οιμαι, μή έκ 
μίσους κα\ μνησικακίας τήν καταλαλιάν τίκτεσθχι* 
διδ καλ μετά τούς αύτης προγόνους ώς έν ειρμψ τέ· 
τακται. Καταλαλιά έστιν αποκύημα μίσους* λεπτή 
νόσος, παχεία, κεκρυμμένη κα\ λανθάνουσα βδέλλα, 
αγάπης έχδαπανωσα καλ έξαφανίζουσα αίμα · αγάπης 
ύπόκρισις * καρδίας £ύπου καλ βάρους πρόξενος * 
αφανισμός άγνείας. 'Οσπερ είσ\ νεανίδες (I) άπηρυ-
Οριασμένως τά χαχά πράττουσαι * είσλ δέ έτεραι 
λεληθότως χαλ αΐδεστικωτέρως χαλεπώτερα τών προ­
τέρων έπιτελούσαι* ούτως χαλ έπ\ τών παθών τής 
ατιμίας έστιν ίδείν. Αί πλείους ύπουλοι νεανίδες 
ύπόχρισις, πονηρία, λύπη, μνησικακία, χαταλαλιά 
χαρδίας, ά).λα μέν τψ δοκείν ύποτιθέμεναι, άλλα δέ 
άποδλέπουσαι. "Ηχούσα (2) καταλαλούντων, καλ 
έπληξα, χαλ τούτο πρδς άπολογίαν οί τοΰ κακού έρ-
γάται άπεκρίναντο· ώς έξ αγάπης καλ φροντίδος τού 
καταλαλουμένου τούτο ποιουσ:ν. Έγώ δέ αύτοίς· Παύ-
σασθε, έφην, τής τοιαύτης αγάπης · ίνα μή ψεύσηται 
ό είρηχώς' Τότ χαταΛαΛονττα Λάθρα τότ πΛησΙον 
'ΐντον,τοντονέξεδΊωχοτ. ΕΙ λέγεις αγαπάν, εύχου λε-
ληθότως, χαλ μή σκώπτε τδν άνδρα · ούτος γάρ δ τρόπος 
δεκτδς παρά Κυρίφ. Μή δέ τούτο σε λανθανέτω, καλ 
πάντως έκνήψεις τοΰ μή κρίνειν τδν πταίοντα. Ιού­
δας έν το) χορφ τών μαθητών ήν, δ δέ ληστής έν τψ 
χορφ τών φονευτών · καλ θαύμα πώς έν μι$ £οπή ή 
άντικαταλλαγή γέγονεν. Εί τις καταλαλιά€ πνεύμα 
ν'.κήσαι βούλεται, μήτφ πταίοντι, άλλά τώ ύποβάλ-
λοντι δαίμονι τήν μέμψιν έπιγραφέτω* ούδεις γάρ 
θέλει είς θεδν άμαρτήσαι, εί καλ αβίαστος πάς ημών 
τυγχάνει. Ειδον προφανώς άμαρτήσαντα, ΧΛ\ λελη-
θότως μετανοήσαντα, καλ δν κατέκρινα ώς πόρνον, 

188 GRADUs Χ. 
De detractlone. 

Nenio, opinor, recic sunlienlitim inlicias ibli, cx 
odio el acceptae injuri» memoria dciracitonem cx-
sistere, uli proinde recla srrie pou ipsius progi»-
nitures h*c collocau sir. Dcliactio esl odii parius, 
snbiilis morbus, crasga tamen sed laiens, et occuUa 
birado, qu* cbaritalis aanguinem cxbaurit rt absu-
mi l : amoria iimulalio, et cocdi sordes et conscfcn-
lioe grave ontis concilisx, casiitaiemquc abolei. 
Suat noimulfae adotescenlulae qu» sine ulla vcrc-
cuttdift peccant : sunt alia» quae claro ei vcrecun-
dius, sed longe gravius prionbus deliiiquunt. Par 
eet ralio malarum animi affeciionum aeu Yiiiorum 
ignomini* Plurei illae nfquam ptiell» annt bypo-
crisis , maliiia , tristitia, acreptarum injuriamm 
recordatio , de alieno cordc jndicium el deiractio , 
qtiae aliud ad speciem practetidunl, ct alud ro«pi-
CHIIU atqtio aguni.Cum obheciaQlee aliis audirnn. 
eo» graviier increpui, qai ul improbi inalorura co:i-
cinnalore*» exouaamlo ie id ex charitale ei cura 
salolis illius cui obirectabanc, boc facere dixcrunL 
At ego, apage, inqbam, cum hac chari(afi>, ne illum 
roendacii coarguatts qui dixit · Delrnhcnlcm secrcto 
protimo tuoy hune pertequebur Si (e amaie hunc 
affirmas, dam precare pro eo, einon exagiu xcoiu-
ntatis virum. Hic cnim modus 187 ftomino gralus 
eat. Qoin ei hoc aitende, ct peniius absimclis ab ju 
dicando, si quem viderie pcccanlem. Jthias in co'-
Ifgio diftciputorum erat, lalro vero in numcro 
boinicidarum. El imraiidnm esl quama rortun uuo 
moroento facla sit conversio. Qoisquis obteclraiio-
nia spiritum conalur vincere, nor. peccanti • sed 
dsmoni suggerenti culpam assijjnet; nomo quip|>e 

i H Psal. c, 5. 
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v».illln Deiiin peceart, quamvte nemo iiosirum coa- Α λοιπδν παρά β ίφ σώφρων διά τής επιστροφής 
cius aui noo sponie peccet. Vidi qui palam pecca-
tv\ et clam paeniierel v ei quern ego ul inipuram 
nequam damnaveram, jam apud Detim lemperana 
ei pudicus habebatur, cuin per sinceraio emeoda-
lionera Deum eibi propiliasset. No revfjrcari* qtteoi- < 
quam allcri apud te detrabentem , sed oblrecucori 
dicito : Tace, frater, ego qnotidie gravius delioquo, 
et qoo paclo illum damnabo? Sic uno medicanteoto 
duo consequeris: te ipsum servabis, ei alierom 
sanabis. Esi et b*c brevissima quae ad impetrandaai 
peccalorum veniam ducit via, nou judicare, inquara : 
Si enim non judicaveriiis , non judicabimm " · U l 
contraiius est iguis aquae, ila quemqoe vclie judfc 
care, repugnai illi qui de aais pcccatigTullex antnto 

γνησίως αύτδν έξυμενισάμενος· μηδέποτε (3) αί-
δεσθής τδν πρδς σέ τού {τδν] πλησίον χαταλαλοΰντα-
μάλλον ΙΑ λέγε * ΙΙαύσαι, Αδελφέ* έγώ χαθημέμαν 
έν χαλεπωτέροις πταίω, χα\ πώς έχείνον χαταχρί-
νιιν δύναμαι; Δύο γάρ ταύτα χερδανείς έν μι£ έμ· 
πλάστρω, χαλ σεαυτδν, χαλ τδν πλησίον ίασάμ&νος* 
μία χαλ αύτη τών συντόμως οδών πρδς τήν άφεσιν 
τών πταισμάτων χαθέστηχεν όδηγουσών· λέγω Ιέ τδ 
μή χρίνειν * Elxsp μή xplrttt, «εείοΦ^ή ηρισήτε. 
'Αλλδτριον τδ πυρ του ύδατος, ώσπερ τδ χρίνειν τώ 
μετανοείν βουλομένφ [τών μετανοείν βουλο μένων] · 
χάν έν αυτή τή έξόδφ τινΑ θεάση πταίοντα, μή 
τότε αύτδν χατάχρινε. ΆΙηλον γάρ Ανδρώποιςτδ 
του βεου χρίμα χαθέστηχεν. "Κπταισάν τίνες μεγάλα 

poeniiere. Tu si queuipiameliaro tn extremo spiritu Β προφανώς* είργάσαντο δέ αγαθά μείζονα χρυπτώς' 
vidcris peecare, noli lamen condemnare, nam divi 
iiuin judicium oobis esl incogniuim. Quidam propa-
lam graviier deliquerunl, et clam malio majora bona 
perpctrarutu, el magoopere decepti illi alioroiii irri-
sores, qoi fumum pro solc contplexi 188 A«-
diie mc, auacuilaie, orones improbi alienoniai faclo-
rjm censorcs, si vera vox Christi, ut est veri&sioja: 
Jn quo judieio judicaveritis, judiembimini sioe do-
biiatione quibuscunque ία rebus alios vhtjperamus, 
in illas ipsas incidimus seu corporeas sea tpiriu-
les: aliicr res non babcl. Qui faciles el acrta auni 
ad aliena delicla censenda, in hoc νίϋααι incur-
iuni , quod εuornm ipei viiiorum et peceatomm 
iiondum perfcctam ei ctrum fixamque memoriam 

χαλ ήπατήθησαν οί φελοσχώπται χαπνδν άντλ ηλίου 
κατέχοντες. 'Αχούσατί μου, Αχούσατε, πάντες οί χαχοί 
τώναλλοτρίωνλογοθέται· εί Αληθές, ώσπερ χαλ αληθές, 
ότιΥκφχρέ/εατε «p/rtrff, xptotyractfr, πάντως έν οίς 
άν μεμψώμεθα τδν πλησίον, έν αύτοίς περιπεσουμεθα* 
χαλ άλλοίως ούχ έστιν, είτε σωματιχοίς, εΓτε ψυχι-
χοές. Οί ΟΞΕΊΣ παλ ακριβείς λογοθέται τών τού πλη­
σίον πλημμελημάτων υπάρχοντες, τούτο τδ πάθος 
υφίστανται, επειδή μήπω περλ τώνοίχείωτ πταιομά-
των τελείαν παλ άρέμδαστον μνήμην παλ φροντίδα 
έποιήσαντο. Εί γάρ τις τά έαυτου'χαχά άπδ τού τής 
φιλαυτίας περιχαλύμματος Ακριβώς θεΑσοετο, ούΐε-
νδς λοιπδν Αλλου τών έντφ βίφ φροντίδα ποεήσοιτο, 
λογιζόμενος μηδέ ΠΡΔΣ τδ οίχείσν πένθος έξαρχείν 

babeaiit, neque curam eorum emendandoruin ausce- ̂  αύτφ τδν έαυτου χρδνον, χάν έπατδν έτη ζήσουν* χάν 
periui. Qtiicunque enim tua ipsias vilia sine amo-
ris proprii velo accurate pcrspexerii, nullitts rei 
aiterius huraanae curam iuseipiet, ul qai ioceUigil 
uullum lempus ad sua libi peccaia defleada tuiB-
cere, etiamsi ceiiium annoa vivereU •ideretque 
tottim Jordancm in lacrymas versuin c& oeultt suis 
deftaere. Obeervavi veruai luctam, e4 nullura \m eo 
vestigium vel delrtclionit vel judieii pravi, el cou-
demnaltonis deprebendi. Uoiiea noslri dsmonet 
aul ad peccandum nos incitant, aut si boc non 
possiul, aaltem ad peccaoiea judicaodot, ul per 
aiierum eliam primuin assequantar, el peccalo noa 
bomicidae inquiiienl et occidanU Scilo et banc essc 

τδν Ιορδάνην ποταμδν δλον Ιάχρυον έχ τών εαυτού 
οφθαλμών ίδοι έχπορευδμενον. Έπεσημηνάμην τδ 
πένθος, χαλ ούχεδρον έν αύτφ ϊχ*>ζ παταλαλιΑς, ή 
χαταχρίσεως» Ή Αμαρτήσαε ημάς οέ δαίμονες προ­
τρέπονται* ή μή Αμαρτήσαντας, τους Αμαρτάτοντας 
χρίνειν ίνα διΑ τοΰ δευτέρου τδ πρώτον μολύυεεαιν 
οί φδνιοι (δ).Γ(νωσχε χαλ τούτο τών ρινησιχαχων χαλ 
βασχάνων είναι τεκμήριον · δτι τάς δεΙαχΑς, ή πράγ­
ματα, ή πατορθώματα ήΙΙεος «Λ «ύχιρώς τού 
πλησίον ψέγουσιν,ύπδ πνεύματος μίαουςχαταβαπτι-
ζδμενοι. Είδον τινας λεληθδτως χαλ Αβημοσαύτως 
πάνδεινα διαπράττοντας πταίσματα- χαλ τήύπο-
λήψει της εαυτών χαθαρδτητος χαλεπώς έπεμβαί-

rctincntium animo injarias ei invidoroin noUfn, ty νοντας τοίς ψιλά πταίουσι, χαλ θημοσαυομένοες. 
quod aliortim doctrioam, facla d virtules, odii nem-
pe spiriiu imbuti, facile et libenter calumnteniur» 
Animadveili qnosdam dam in secrelo et sine leate 
infanda flagilia perpelrare, qui sua lanien 188 °P»* 
nione sancti et scelerum pnri gravissime imuiineat 
iis qui vcl iii levibns piiblice delinquunl. Judicarc 
alierum, esl divini bouoris pcr impudeulcin rapi-
nain usurpalio; condemnare, praesens animao pro-
prioe exiiium. Quemadmodum sup^rbia eliam sine 
alio vilio bominem pcrdcrc poiest, ita judicarc per 
»o jam solum soflicil ad no* fundiiui pcrdeudos ; 
quando Pbarisseus illc ob boc damoaius cst Vi 

Κρίναί έστιν τής του Θεού Αξία* Αναιδής Αρπαγμδς-
χαταχρίναι δέ της εαυτού ψυχής δλεθρος. "Οαπερ Α 
οίησις χαλ χωρίς έτερου πάθους άπολέσαι τδν άνθρω­
πον Ισχύει* ούτως χαλ τδ χρίνειν χαθ' έαυτδ χαι 
μόνον έν ήμίν υπάρχον τελείως άπολέσαι ημάς δύνα­
ται- είπχρ δΦαρισαίος έχείνος έχ τούτου χαταδε-
δίχασται. Ό χαλδς [δαγολόγος τάς πεποίρους βάγας 
έσθίων, ουδέν περλ τών όμφάχων έπιραγολογήσει * 
χαι δ ευγνώμων χαλ έχέφρων νού;, δσας μέν έν 
τισιν Αρετας δψετχι, ταύτα σπουδαίοι; σημειώσεται· 
δ δέ άφρων τάς μέμψεις χαλ τάς ελλείψεις εξερευ­
νήσει, περι ου χαλ εΓρηται· Έζιψϊύττμταγ άτομΙατ9 

••Maub. νιι, 1. Μ ibid.2. Μ Luc. χνιιι, 40. 
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έξέΛιχοτ έξιρίντωττις *£*ρ*ι»ι}σκ?. Μηδέ τοίς Α pradens ovs» vinitor maiuros duntaxal aciito* com-
σοίς όφθαίμοίς όρων, χατΑχμινε * πολλάχις γΑρ χαί edit, labrascas ei acerbas uvas negligii, iia bona 
αύτοίπεπλάνηνται. m60S Η aapieaa qnascunqae in aliis virlutes vidc-
rit, siudiooo ftoiabtt; isoipieas w o iMtam vttia defectosqne pervestigabit. De qno ciiam dictum esi · 
ScntUu $mm$ immalMit, defaxrmmi urutaxti* urulinia **· Imo vcro si luis ipse oculis peccaniow 
vkkris, Mii dajaaare : noa nro tmim et ipoi delosi M B U 

Άνάδασις δεχάτη, ήν ό νιχήσσς Αγάπης εργάτης GradM deeimuro qui vicil, nibil nisi ex cbat i-
ή πένθους χαθέστηχεν. Ute agii, ia vero luctu conslilutus. 

ΣΧΟΛΙΟΝ ΚΙΖΑΟΓΟΝ Γ. 
Hqpl troTtfJatidc. 

ΣχόΛιον*. 
*Απηρυθρισσμέναι cloW νεανίδες, γαστρεμαργία, 

μέθη, πορνεία, κενοδοξία · χρυπτσΛ II ύπδχρισις, 
χσταλαλιά, μίσος, φθόνος, αί χα\ φόνον έπιτε- Β 
λούσι. 

ΣχόΛιοτ ^. 
Χατάλαλος ψυχή τρίβολον έχει γλώσσαν* έαυτήν 

γΑρ χα\ τον άχούοντα, έσθ* δτε ΙΑ xaV τον χαταλα-
λούμενον βλάπτει. 

ΆΛΛο. 
βάνατος ψυχής μίσος προς τον πλησίον* τείχος 

έστι των Ιν γνώσει πολεμούντων · τδδέψέξαι αύτον, 
χσταλύειτδ τείχος έν Αγνωσία. 

ΣχόΛιοτ Ίσαίον γ . 
Έάν τίς σοι λέγη λόγους Ανωφελείς, μή θελήσ^ς 

mumtm αυτούς, Ινα μή σ ν < ^ τήν ψυχήν σου, χαλ μή 
α*εσθής το πρόσωπον αύτου είς τά λυπήααι αύτδν, C 

χαλ μή ανασχή τ ^ αγομένων λόγους, δτι Τή χαρδέα 
•Α παραδέχομαι· μή ιίπης τούτο. 06 γΑρ εί υπέρ 
οέ* πρωτόπλαστον, δν έπλασαν δβαδςτή Βία χειρ*, 
άτ ούχ ωφέλησαν ή ού χολή ομιλία, «εύγε ούν, χαι 
μή θέλε άχούειν· !ρα Ιέ μήποτε φεύγων το) σώματι 
βουληθής γνώναι τΑ <*ηθέντα· έάν γάρ στιγμήν 
λόγου Απούσας, ot δαίμονες ούχ έώσι τδ^ηθένδ 
ήχουσας, Αλλ ά φοοευουσι τήν ψυχήν σου * διδ φεύγων 
φεύγε παντελώς. 

ΣχόΛιοτ ΦνχΙου Κ**τσταττιτονχόΛ*ως Ι*. 
ΑΙ περίεργοι φύσεις προς μέν τδ κατόρθωμα τού 

πλησίον ούχ έθέλουσι βλέπειν δξυωπουσι δε πρδς τδ 
ελάττωμα* χάν μέν εύρωσιν, ήρπασαν χαλ δαχω-
δωνισαν,άνδέ μή εύρωσιν, «ύτο\ μάλλον είδωλοποαίν 
χαλ πλσττειν αίρουνται,ή χενήν ΑπελθεI* τήν περιερ-
γο^αν Ανέχονται. 

ΆΛΛο. 
Αί δυσμενείς γνώμαι χαλ τάς χρηστάς πράξει* 

χα\ τους ωφελίμους λόγους πρδς τδ χείρον δλαστρέ-
φειν αγωνίζονται. 

ΆΛΛο Ισαάκ. 
Ενώπιον υψηλόφρονος χαλ νοσουντος τδν φθόνον 

μετά παρατηρήσεως λάλει * ώς γάρ σύ λαλείς, αύτδς 
ποιεί έν τή χαρδέα αυτού έςήγησιν τών λόγων σου 

SCHOLIA AD GRADUM Χ. 
Dt cktreetatione. 

Sckoiion 1. 
el iiapadeutes idolcscentube sunt, ?en* 

Iris iogtafie*, ebrietas, luxuria, inanis gloria : oe-
ctiltK xiiem (et quae palam bouesia apparent), 
bypocritis aev tironlatio, oblrcclaiio, odium, in-
vidia, qua etiam mortem inferunl. 

ScholioK 2. 
Aaima que deiractiotiibas e*t obnoiia, trisulcam 

kabet liofoam : nocel enim el sibi ipsi et audilori, 
et illi qaaodoqtre cui detrahitur. 

180 Aliud. 
Exiiimn animft eat odiuro erga proximom : pro-

pognacoluoi qai illod scienier in boetes veriunl: 
carpero oatem proximum, est por inscitiam sub-
wat propngnacolum. 

I$ake abbotis, 3. 
8i qiis Mrmoiies [pendciooos] inotilet inlulerii, 

i« ne telis Uloa audire, ne pecdas aidmam laam , 
nee revercari» ejoa vellnm, ita al contrisies iilum , 
nocdioeiitiaai verba cara, cum dicunt: Nos baec i u 
axlam IMMI admitdmus; ne dixeris hoc : Non cs 
•tolior Aoamo protoplaato, qoem Deu$ ipse sua 
mim fomavit, e«i DOD profuit mala serniocinaiio. 
Foge ergo, DO audl; cave etiaia, ne, dum declinas 
eorpore, dicu cameo vdii ab aliis (absena) cogno-
Kere. Man ai mlniraaro verbi pariem aui apicem 
•udieris, oatmaaes oon diraitlunl dicluro qood au-
diati, sod occidunt aniinam luam : proinde omnibus 
modii quantam poiea (dciractiones aeu inuiilcs 
labalae) foge. 

Paofft palriarcha ConstaHtinopolitani A. 
Curioa» menlea ad rectc facia alterius seti vir-

loies BOlunt alieodere, nec re&picere; minimum 
•ero lapsum peracale cernuni, ct si quid deprchen-
derint, arripiunt, exagilanl el exarainanl, si nibil 
reperiant, ipsi tibi somnia el imagines finguni, 
poliua quam ut ipai inaoom curiosilatem suam 
abire tinanl. 

Aliud. 
Malignus animus etiaro recle facla el utiles se> 

mones in deieriorem parlem irabere niiilur. 

Jiaaci. 
Cuai snperbo ei invido caule loquitor; sicut 

eimn loqueris, pro raiione lui sermoois ci siii in 
to amoris forraal ipse in animo suo vcrbornm tuo-

4 1 Psal. I.XIH, 7. 
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ruri iiittipii-tatio: eiu; el ex boni» Uiis accipit ar- Α καθ'·>ς και αγαπά· έκ τών αγαθών τών έν σοι 
guuiculum, quo abuiilur apud aliuh ul uflciidantur, λαμβάνει ύλην εις τό π, : : · ν άλλο:; προσκόψαι· και 
rt vcrba tua Irausferuiilur in nientcm ipsius ad άλλάσσοντχι οί λόγο: σο. iv ττ δ:χνο:?. αύτοϋ προς 
inateriam ei raiioucm morbi illius. τήν ύλην τής άρ^ωστία: α·^τοϋ. 

191 GRADLS X I . 
ΰι* hquacitaie et sileniio. 

ExposUiini esl piiore captie brcviUi , quaiu plc-
liiiiu sit pcriculi, etnonnuiiquam subirpal ctiaio its, 
qui vi.U«nliir reliyit>si, viiium alios judtcaiidi, aut 
poiius, ul ab aliix jwdicemur, el ab lingua nostra 
jueciaimir. Keliquum csl ergo, ut imnc causam 

-uperiaimis, el jinuani per quam id vriinm ingre-
diatur, tmo vcro egredialur, ex ordine oslcitdaimts. 
Loquacilaseslsedos vanae gloiia*, per quam §e ipsain 
nslenlare, <l in scenam ac ibcatrtiiu sob-l dcduceic 
Loquacitas osl ignoranlix argumeuium, feueslra 
obireclationis, soutTitium i-ugamentorum magislra, 
ministra mendacii, compunctioiiis abstersto, auctrix 
el conciliatrix ign&via», somni nuntia, meditationis 
«iisiraciio, cuslodia» cufdis aboliiio, fcrvoris divini 
IVigidarium et g«.'licidium, oraiionts languor scu 
poliuj» exstinctlo; siletiiium prud/ns cst parens ora-
lionis», a captivilnie liberaiio, ardoris divini custo-
dia, observaiio cogiiaiiouuro, &peculator hosiitim, 
luttus carcer, a:uans lacrymarum, assidua* morlis 
memoi iae eflfector, guppltcionim a tcrnoruni piclor, 
c;iriosus judicii observalor, minister saluiaris Iri-
siitia?, hostis iumra> conlidcniiae, rcligiosse quictis 
«onjux [comes], umbiliostt dorlr i i ;* oppugualor, 
fcieniix angmentum, coulemplalionis infonnator, 
occullus in vinuii l us 192 profeclus, arcanus in 
Deum ascm-su*. Qui stios Inpsus agnoscil, facilc 
suae lingu.i» imp^rat. Hoino veibosu* nondum s.ilis 
in sui cogttiiioncni descendil. Sludiosus frileulii csl 
faihitiaris Deo, el arcano quudani niodo, dum, cum 
ii!o fatniHariUT eolioquilur, a Dco iliusiraiur. S i -
lentiuin Jcsu IMatum ad rexcronliam rjus cora-
n.ovit; ei quitb a senuone vanuj^glori* nervo$ 
mcidil. Pctrus prolala voce Oeyil ainare, immcir»oi 
illius qui di \U : Diri: Custodiam vias meai, nlnort 
ildiwjitum in tinfjua mea el aUcrius qui ceiisuil 
pra*sL;uo e sublimi iti (erram luore, quam lingua 
vffoii-fonv. 1'lura de bis Uaderc snpcrsodfo, qitani-
vis muliie me ci improbae fitiorum slrcpiia? ad id 
borlcniur. Enimvero acccpi ego a quodam viro 
fid<! digno, qu i , de lacilurnitalc oris nieruni collo-
<-111(23, aibrntavil loquaciialem ex uno borum fon-
tiuiii omuiiMi cxsislcre, aut ex vila ci consucludinc 
prava at.;tic inconiiiieclc (lingtta onim cum natu-
ralc corporis »it meinbrum, quod didic i l , boc (ut 
psiltacus) deiri<yps 9\ usn garril), aul in iis qui 
excrcoDlur, cx inaiti g-!oria potissimum ; esl la-
meii cum cx vvniiis ingluvie nascilur. Quapropler 
non pauci nec raro coorcilo per absiiiicntiam vcn-
irc, vi quadam veiut incisis vis linguam quoque 
tt liifpiaciiatem rftuderiitil. ahpio mlta scpfa dor.-

ΑΟΙΌΣ ΙΑ'. 
Περϊ χοΧνΛογίαΓ καί σιωχης. 

ΕΓρηται μέν ήμίν βραχίως έν τοϊς φΟάσασιν, ώς 
επισφαλές λίαν, κα\ αυτοί; τοις πνευματιχοϊς eTvat 
δοκουσι παρεισδΰνον τδ (I) χρίνειν* μάλλον δέ τδ κρί-
νεσθαι, χα\ ύπδ γλώττης κολάζεσθαι* νυν\ δέ λοιπδν 
κα\ τήν αίτίαν, κα\ τήν δύραν δ ι 'ής εισέρχεται, 
μάλλον δέ εξέρχεται, άκόλουΟον έν λόγοις τάςα:. 
Πολυλογία έστ\ κενοδοξίας καδέβρα, δι* ής έαυτήν 
εμφανίζε ι καί άναπομπεύειν πέφυκε. Πολυλογία 

^ έστιν άγνωσίας τεκμήριον, χαταλαλίας Ούρα, ευτρα­
πελίας χειραγωγδς, ψεύδους υπουργός, κατανύςεως 
διάλυσις, άκηδίας κλήτωρ, ύπνου πρόδρομος, συν 
νοίας σκορπισμδς, φυλακής άφανισμδς, θέρμης ψυ-
/ρηστήριον [ψυκτήριον, α/, ψυχριστήριον], προσευ­
χής άμαύρωσις σιο>πή έν γνώσει · (3) μήτηρ προσευ­
χής, αίχμαλωσίας άνάκλησις, πυρδς φυλακή, λογι­
σμών επίσκοπος, σκοπδς πολεμίων, πένθους δεσμιυ-
τήριον, δακρύων φίλη, θανάτου μνήμης εργάτης, 
κολάσεως ζωγράφος, κρίσεως φιλοπράγμων, αδημο­
νίας υπουργός, πα^ησ ίας Ιχθρα, ησυχίας σύζυγος, 
φιλοδιδασκαλίας αντίπαλος, γvώσsoiς προσθήκη, 
θεωρημάτων δημιουργός, αφανής προκοπή, λεληθυία 
άνάβασις. Ό έπιγνούς παραπτώματα, έκράτησε 

C γλώσσης· δ δέ πολύλογος οδπω έπέγνω έαυτδν ώς 
δεί· 'Ο σιωπής (3) φίλος προσεγγίζει θεώ, κα\ λελη-
θότως συνομιλών φωτίζεται παρά τού Θεού. Ιησού 
σιωπή ένέτρεψε Πιλάτον, χαι άνδρδς ησυχία φωνής 
κατήργησε κενοδοξίαν. Λόγον είπών Πίτρο; έθρήνησ· 
πικρώς άμνη μονή σας τού ε ί πόντος· Είχα* ΦνΑάξω 
τάς οδούς μου του μή άμαρτάνειν με εν^χΛώσσχχ 
μου, χα\ τού έτερου φήσαντος, Κρείττον πεσείν άπο 
ύψους είς γήν, ή άπδ γλώσσης. Κα\ πολλά περί τού­
των εγωγε γράφειν ού βούλομαι, χάν αί τού (δ) πα­
θών πανουργίαι τούτο ποιείν προτρέπονται. Πλην 
ήκουσά ποτέ τίνος περ\ ησυχίας στόματος πρός με 
φιλοπ:υστούντος, δς έλεγε, τήν μέν πολυλογίαν έξ 
ένδς τούτων τίκτεσθαι πάντως, ή έξ αναστροφής και 
συνήθειας πονηράς και άκρατους· μέλος γάρ δν φυ· 

^ σικδν ή γλώσσα τού σώματος, καθ* δ λοιπόν παιδευύή 
συνήθειαν απαίτησειεν, ή πάλιν έν τοις άγωνιζορέ-
νοις, και μάλιστα έκ τής κενοδοξίας· Εστι δέ δτε καί 
ίκ τής γαστριμαργίας. Αιόπερ πολλάκις πολλο\ χαλι-
νού'/τες τήν γαστέρα, βία τινι κα'ι ατονία συγκλείουσι 
και τήν γλώτταν και τήν πολυέπειαν. Ό μεριμνή-
σας εξόδου περιέκοψε λόγους· και ό κτησάμενος 
πένθος ψυχής, ώς πΰρ άπεστράφη πολυλογίαν. Ό 
άγαπήσας ήσυχίαν, ά-έκλεισε στόμα, ό δέ χαίρων 
ταϊς προόδοις, ύπδ του πάθους έκ τής κέλλης διώκε­
ται. 'Ο γνούς δσμήν πυρδς υψίστου, ώς μέλισσα κα-
πνδν, άνθρα»π(.;ν φεύγει σύνοδον τήν μίν γάρ ό κα­
πνός δ'.ώκ::· τι"· ο: Α 0̂·-̂ -ιτ;ί·.ιν σύνοδος αντιπράττε:. 
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Όλίγων λίαν τδ ύδωρ Αφρακτο ν κωλύειν* όλιγωτέρων Α lium concluserunt. Qui exeessum vil«e seiuptr soJ-
δέ στόμα Ακρατές δαμάσαι. lieite medilalur, litiguam jam truucavit. Qui vcrum 
animae luclum sibi coniparavit, a fabulis iuanibus lanquam ab iguc refugit, qui soliludinem amat, 
jam os observavit. 193 Q"i e x^*a cellam vagari gaudet, ab boc ipso loqnacitatis vilio cxtra rcllam 
propcllitur. Qui iguis coelestis seu divini arooris odorem ulfecit, is, vclut apicula fuwuifl, ila bomi-
num coeius odi l : illam enim fumus infestai, huoc bominum frequeniia el turbae fugaat ei persequun-
cur. Diftkile esi aquam sinc calaraciis coercere, difficilins linguain el oiis iulciupeianliam refrej.are 
cl domare. 

Βαθμδν Ινδέκατον δ χινήσας, πλήθος κακών ύφ' Ιν Qui graduui undecimum ascendit, ille giiuul l i -
περιέκοψεν. liorum scgeicm uno falcis idu resecuit. 

SCHOLIA AD GRADUM XI. 
De loquaciiate et iilentio. 

Scholion 4. 
Α condetunanlibus ad ipsos judicandos ; aniinns 

enim dum extravagalur, et sua ncgbgit, ct aliena 
caral, ad seipsum judicandum non accedit. 

ΣΧΟΛΙΑ SIU ΑΟΓΟΝ IA\ 
Περί χοΛν Λογίας χαϊ σιωχής. 

ΣχόΛιοτ α'. β 

Πρδς αυτούς τούς κρινόμενους ύπδ τών κατακρι-
νόντων. Εί γάρ δ νούς έξω γένηται, τΑ οίκεία κατα-
λιπών, κα\ τά τών άλλων κατάσκοπων, είς τδ χρίνειν 
ούκ ίρχεται. 

ΣχόΛιοτ β'. 
Σιωπή έν γνώσει, ού μόνον έκ τών πολεμίων φυ-

λάττει, άλλ* ουδέ έά προσεγγίσαι αυτούς. 

ΣχόΛιοτ άΛ\ο. 
Προθε\ς τις θύρας, τά; δΓ ών έπ\ τδ κρίνειν εξ­

έρχεται, δείκνυσι νύν κα\ τάς, δΓ ών εισέρχεται· 
ώσπερ ουν πολυλογία έξήγεν αύτδν, ούτω κα\ ή έν 
γνώσει σιωπϋ είσάγει πάλιν αυτόν. 

ΣχόΛιοτ γ \ 
Έάν φύλαξης τήν γλώσσάν σου, αδελφέ, δίδοταί 

σοι παρά Θεού ή χάρις τής κατανύξεως τής καρδίας, 
τοΰ θεάσασθαι έν αυτή τήν ψυχήν σου, κα\ έν ταύτη 
είσίρχη είς τήν χαράν τού πνεύματος· έάν δέ ή 
γλωσσά σου νικήογ) σε, πίστευσόν μοι είς δπερ λέγω 
σοι, ουδέποτε δυνήση έξειλήσαι έκ τής σκοτώ-
σεως. 

"ΑΛΛο. 
Έάν ούκ Ιχεις χαρδίαν χαΟαράν, έχε κάν στόμα 

καΟαρόν. 
ΣχόΛιοτ δ\ 

Αί γάρ τών παθών πανουργίαι έμπαθώς περι πα-

Seholion 2. 
Sileniium ctira prudeniia seu scieniia eoniun* 

eium non solum animam ab hoslibut defendit, 
•ed hoates nec accedere quidem propfus per-
roitiit. 

Alind. 
Cura exposuisset januas per quat mene ad judi-

candos altos egreditur, osieiidil nunc cl Hlas pcr 
quag ingredilur : quemadtnodum enim loquaciias 
menlem eduxit, ita siieniium ctim prudentia et 

G scieniia oamdcm rcducil. 
Scholfon 5. 

Si tuam linguam, fraler, cuslodicris, dabilur libi 
a Deo gralia, compuntlio nempc cordig, in qua 
vidcbis animam tuain, el in bac htgredieris in gau-
dium gpiriius : si autem lingua le rexerit ei vieerit, 
crede mihi, quod dico libi, nunquain poicvis a tc-
nebris menlis emergere. 

AiM. 
Si non babueris cor munduff), salicm da operam 

ui babcas os mundum. 
194 Scholion A. 

Nam malilia viiiorum eatpc nos, ut viliose do λί­
θων έξέρχεσθαι ημάς πολλάκις προτρέπονται, ήγουν ^ uotis afftclibus disputando eicunamus, horialur, 
περ\ πολυλογίας, περ\ σιωπής κα\ περι άλλων αίς 
έγώ ού πειθήσομαι, ού γάρ ανέχομαι περί σιωπής λέ­
γων μακρολογεΓν. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
"Οτπερ σπάνιοι, καί παντελώς ολίγοι εΙσ\, οί δυνά-

με^ι υδάτων ορμάς κώλυσα ς, μή πρότερον φράξαν-
τες* πώς γάρ; ούτως όλιγώτεροί είσιν οί στόμα 
άκρατες δυνάμενοι δαμάσαι. Διά φραγμού γάρ 
ύδωρ κωλύεται, και δΓ εγκρατή?α; ή γλώσσα δεσμει-
ται. 

ΛΟΓΟΙ ΙΒ'. 
Περϊ ψεύδους. 

Γέννημα μεν σιδήρου και λίθου π3ρ· γέννημα <5έ 
πο)υλογίας κα\ ευτραπελίας ψεύοος. Μεύόός έ^τ'.ν 
Αγά.τΓρ αφανισμός* έπιορκία ό: U:,3 άρνη-τις. Mr.-

sivc de Jcquacilale et gilenito, ei boc genus aliis, 
quibus ego baud pcrsuadeor ut faveam : nequc cniiii 
sustineo ui multa dc silenlio garriam. 

Scholion 5. 
Ul sunt pauci, imo pei pauci, qut aquarum ini-

pelum cocrccre possinl, nisi prius aggcres slruaiit, 
quoniodo etiim probibcanl? ita pauciores sunl, qui 
cflrcne os relundcre possiul. Aqua per aggetcm 
proliibetur, lingua per coniiuenliani vincilur. 

GRADUS XII. 
De wendario» 

Ε ferro cl lapidc exculilur ignis, cx loqu;icitai<? 
vero oi scunililate mcndacia nasninlur. Nenda-
ciura cxsiingtiii rbariialcm ; pcrjurium vcru ncgat 
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Pcuin. Nerao mthi cordaiorui» viroram existimci Α δείς τών εύφρονούντων μικράν τινα τήν τού ψεύδους 

άμαρτίαν είναι υπονοήσει* φοβερή γάρ υπέρ πάντα mendaciunt esse Icve pcccatum : nam concra nul 
lum vhrum ura atrocem ct Ireroendam aentenliam 
saitctissiinus Spiritus proutiniiavit. Siperdes omtut 
qui toquuntur mendaciumt ut David Deum allocuius 
lestaiur", quid fiet iis qui peijoriU mendaciatn 
confirmant ? Notavi nonnailos de meodacio etiat* 
sibi placerc et applaudere, qut dum per scurrili-
talem et vaniloquemiara riaum captaraot, aensum 
pie lugcntium, dum illos audirem, mberabililer 
tixstinxerunt. Djemonet ubi nos anbnadvertunt 
a capla urbanarum faceiiarum, qaas molesti 
illi narratores effultunl, audiliono Unqaan a 
morbo aliquo peslilente vetle reeedere tom 
195 gemiois cogilationibus (lanqoaro veris ralio-

άποφάσει πατά τούτου τδ πανάγιου Πνεύμα έχρήσα­
το. ΕΙ άχοΛεΊς χάττας τους ΛαΛονττας τδ ψ*υ~ 
δος% ώς φησιν ό ΑαυΙδ πρδς τδν Θεδν, τί λοιπδν πεί­
θονται ο: μεθ' δρχων τδ ψεύδος συ^ράπτοντες; ΕΓδδν 
τινας έπ\ ψεύδει σεμνυνομένους, χαι δι* ευτραπελίας, 
χαλ άργολογίας γελοία εξυφαίνοντας* χαι τά τών 
προσαχροωμένων πένθη έλεεινώς (I) εξαφανίζοντας 
όπδταν οί δαίμονες ίδωσιν ημάς ώς έχ λοιμιχης νδσου 
τής τών αστείων άχροάσεως μετά τήν προχάταρξιν 
τού χαλεπού ύφηγητού άναχωρείν δαμάζοντας, τότε 
λοιπδν δυσλν ημάς δελεάζειν έπιχειρούσι λογισμοίς* 
Μή λύπησης τδν έξηγητήν, υποβάλλοντες ήμίν ή , 
Μή φανέρωσης σεαυτδν (2) φιλοδεώτερον τών παρ-

iubus) suaviler caplos, deUoero conanUir, qoan- * e v t W v άποπήδα, μή χρονίως. ΕΙ δέ μή, έν τή προσ 
ευχή σου έννοιαν γελοίων ανατυπώσεις. Μή μόνον 
φεύγε, άλλά χαλ τδν πονηρδν συναχτήριον εύσεβώς 
διάλυε, θανάτου χαλ χρίσεως είς μέσον ύπάμνησιν 
προβαλλόμενος* άμεινδν σε γάρ έχ τούτου ίσως χαλ 
μιχρ$ χενή δδξη (*αντισθήναι, χαι μόνον πάσι πρδ-
ξένον ωφελείας εύρεθήναι. (3) Ύπόχρισις μήτηρ 
ψεύδους πολλάχις, χαλ ύπδδσσις · ουδέν γάρ τίνες 
ύπόχρισιν ορίζονται, άλλ* ή ψεύδους μιλέτην χαλ 
δημιουργδν χεχολασμένον χαλ συμπεπλεγμένον* δ 
(δ) φδβσν Κυρίου χτησάμενος, Ιξενίτευσε ψεύδους, 
διχαστήν άδέχαστον έχων τήν Ιδίαν συνείδησιν. Ώσ­
περ Ιν πάσι τοίς πάΟεαι δλαφοράν βλάβης γνωρίζο-
μεν, ούτως χα\ έπι του ψεύδους. Άλλο (δ) μίν γάρ 

do iiobis suggerunt: Ne contrisles n a r r a o t » ; ant, 
Ne velis c*lcris praescnlibus videri sanclior; oclva 
te pioripe, ne,cuncteris. Qaod niti fecerie, inier 
preces ridicula tibi mentis pbanlawala occer-
rent. lmo non fuge lanium, sed qua poiet arte pia 
improbum iUam coeluin injecta rooriU ct judt-
cii mentione dissolve. Preslat enim «t levl ali-
qua fortas&c vante gtoriobe labeeala asperaoa emts 
omnibus erooluroenu auctor exsisttt. Hypocrisia 
cst parens mendacii, aspe etiaro argmnenUim 
η inateria. Sunl enim qui doceot bypocrisio ni-
bil atiud esse quam excogilaiionem seu medita-
liooem adeoque opiflcem mendacii qua conjun-
clom secura habeai, et connexitm mendacium. τ ο χ ρ Τ μ Λ «ο | * φόβον χολάσεως ψευδόμενου· χαλ 
Qui timore Dti imbutus est, aliemis est a meoda- u

 g ^ ^Mm* ^ προκειμένου ψεύδεσσαι. ·Αλ-
cio; babei enim incorrupiura judicem conscien- - - - -
tiam suam. Quemadmodum in rdiquie omoibua 
aninii morbis discrimen ex damno deprebeodimus, 
ita et in meudacio. Aliud enim judicium immincl 
ilii qui forraidine poena mentiiur; aliod Uli qui 
nullo periculo sopplicii proposito audel menliri. 
Est qui toluplalis caasa mentitur; esi qui propter 
ddicias: esl qui menittar e* arbaniUie al aliis 
moteat rtsum: esl denique qui per nendaciom 
iusidias neciii allcri, ut illum datooo aliquo maclel. 
Magislralus per lormenta roendacium profligani aed 
lacrymarum inundalionc penilus exaiinguitur. 196 
Qui mendacium profert, praiexii dispensaliones cl 

λος διά τρυφήν έψεύσατο, έτερος διά φίληδονίαν 
άλ).ος ίνατοϊς παρουσι προξενήσΐ| γέλωτα, Ιτερος δέ 
ίνα τφ άδελφφ έπιβουλεύση, χαλ τούτον χαχοποιήση. 
Έχ βασάνων Αρχόντων εξαλείφεται ψεύδος* έχ δε 
δαχρύων πλήθους είς τέλος Απόλλυται προφασίζεται 
οίχονομίας δ ψεύδους προόολεύς, χαλ δικαιοσυνας 
πολλάχις λογίζεται τάς ψυχής απώλειας. Τής Ταά6 
μιμητήν έαυτδν τεχμαίρεσδαι ψευδοπλάστης άνήρ, 
χα\ δΓ άπωλείας οίχείας τήν έτέραν σωτηρίαν λέγει 
πραγματεύεσΟαι. 'Οπόταν ψεύδους είς άπαν καδα-
ρε ύσωμεν, τότε αυτό μετά φόβου χα\ χαιρού καλούν­
τος ύπέλθωμεν. Ούκ οίδεν νήπιον ψεύδος* ούδε ψυχή 
πονηρίας Ιστερημένη. Ό οίνιρ εύφρανΟελς ακουσίως 

exttium animarum, jastiliam inierpretator. Arcbi- Π άληδεύση είς πΑ/τα· χαί δ μεδυσδε^ς κατανύξει ού 
leclus mcndacii se Raab meretricis exemplom sc- δυνήσεται ψεύσασδαι. 
qui affirmat w , c l dum ae ipsum perdii, alioroDi se «alutao proeurara leataUir. Ubi nos ab omm eeu-
tiendi vaniialc liberos senserioius, lum demum loco el osu cxigeala, non aine timorc taroen, quao-
doque bccbit cauic mendacium subjicere. fufans mentiri neacil, ul ti ab om»i seeleria improbila-
Xe pura anima. Ul vino exbilaraUis eiiam nolcns vcrom per onnia dicit, iia lacrymat compua* 
ciiouis ebrius non potcrii iueiiliri. 

'Ανάββσις δωδέκατη· δ έπιβεβηχώς 0ίζαν τών χ»· Quisqais bunc duodeciraum gradum auperavii, 
omnium vii lutum fundamcmum poauil. λών κέκτηται. 

· · F ia l . v,7. 4 e Jnsuc ιι, 1 seqq. 
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ΣΧΟΛΙΟΝ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ ΙΒ". Α 

Btpl ψεύδους. 
ΣχόΛιον α9. 

01 Αχροώμενοτ βαθμός τίς έστι τών είς μζτανο'αν 
ήχόντων, οί χαλ «ροσχλαίοντες λέγονται Ιξω τών 
«υλών εκκλησιαστικών Ιστάμενοι, κα\ διΑ μετανοίας 
ε&ιχρινούς χαί «ένθους Ακρωτατου τήν Ανάκλησιν 
έπιζητουντες* οί δια τών γελοίων τής Αγαθής έχπί-

έργασίας. 

ΣχόΛιοτ ψ. 
"Οστις λαλεί Αλλο, παλ Ιχει έν τή χαρΚα αύτου 

Αλλο Ιν πονηρία» πάσα ή λειτουργία του τοιούτου 
ματαία. )έήχολληθ|ς τινι τσεουτω, ίνα μή σπχλωθής 
έχ τοΰ Μ αύτου τού ΑκαθΑρτου· 

ΣχόΛιον γ. 
*0 υποκριτής, έως μεν δοχεί λσνθανειν, τήν έχ 

τού Ιοχείν δίκαιος δόξαν θηρώμενος φαίνεται* έπειδάν 
δέ φωραθή, θανατηφόρους υπεισέρχεται λογούς, ταίς 
<αχ* Αλλων λοιθορίαις τήν οίχείαν δοκών ονγχαλύπταιν 
Ασχημοσύνην* δν έχίδνης γεννήματα, ώς παλίμβολον 
παρειχασας Α λόγος Αξιους τής μετανοίας καρπούς 
προαεταξεν αύτφ ποιείν* τουτέστι, πρδς τους φαινο­
μένους τρόπους μεταποιείσδαι τήν χρυπτομένην τής 
ι-αρδίας δλαθεσιν. 

ΣχόΛιοτ δ*. 
Τδ Αγαπάν τήν δόξαν τών Ανθρωπο* τίκτει τδ C 

-ψεύδος · τδ δε Ανατρέψαι αύτδ έν ταπεινώσει, ποιεί 
τδνφόδαν του Θεού μείζονα έν τή καρδία σου. 

ΣχόΛιοτ ε\ 
Αβαξον τήν^λώσσαν σου είς τους λόγους τοΰ Θεού 

έν γνώσει, χαλ τδ ψεύδος φεύγει Απδ σοΰ. 

ΣχόΛιοτ άΛΛο. 
ΚατΑ τήν διαφοραν τών ψαυδτλογιών, καλ τών 

χρφατων δ λόγος* ή γΑρ χατΑ ήσονήν, ή ΑστειΑ-
τητσ, ή δαλιότητα, ή ύπόχρισιν γίνεται ψεύδος * ή 
δτε χαιρδς καλεί υπέρ σωτηρίας τού πλησίον χατα-
πείσας τδν αληδεύοντα αλλάξαι ή 0ήμσ, ή ήθος, ή 
ύπόθεσιν · χαί έχεις τήν ΤαΑ6, τδν Ααυίδ, τδν Σα­
μουήλ * χα\ λόγον μέν αλλασσει, ώς ή 'Ρααβ · ήθος D 

δα,ώςδ Ααυίδ· ύπόθεσιν δέ ώς ό Σαμουήλ έπ\ τή 
χρίσει του Ααυίδ. 

- GIUDUS ΧΙΙί. 858 
SCHOLIA AD GRADUM XII. 

De mtndacio. 
Sikotio* 1. 

Aadiealts (α): gradus esl quida* eorum qui 
OHI pmitentram teaiant, qai ol προσχλαίοντες, 
bor ett xlUcrfwumtes, voctfttar, el exlra tcm-
pkmtu limiaa coosiftunf, ei per sineeram poetii-
tOBiioja eiueraataqae loctant petunl, ut adnttt-
ta-alttf aofi revocoaUir, qnl tamoa per toriialcm 
H M e l ridkiila q«*dax* facu (δ) ftoctii boni 
Ofporlo caraontol σέ oxcioVnMH. 

Qaiaqok aliud litgtia ρτοκερίαι, alM cordc 
damiM bafet per maltiiam, bujas loia pietas cx 
tonriliaa divinem eol inarie : NCC ie balc lali tto-
qoa» aodaverio, ma impqro Ulia» τeneoo ioActa-
ria. 

Sckothn 5. 
Hypocrila qoaxdhi qulden videtur Ulere, gto* 

rion ex opiaioM veoaUu, jasuu apporet; ubt au-
lera foerit deprebeosns, 197 viniieniU ei mei-
tifctis calomaiU de alii» intpertls, aaum dedecas 
ct Ignoaiiniaai velare telle, bnie vdaii genlnini 
viperaram, et veteralori pracepit Bel vorbu», ut 
frociu» dlgao* tacerei pooeilotiii*, boe esi, *l oc-
calum et leclMi tiamloiaaqao cordia wcntnm 
wtttei, 4 mores illos siscore indoal et cxbibeac, 
qooa antca simobirai. 

SckoUomi. 
Meodaeian parii amUikmrsi glorlae bumaojt. 

Meadaebnii a«l€m per bajMiUUiem Aderoet exstiti-
gaore, exciut mjoretn in cordo laa 

Sckollo* 5. 
Eradi lingaani Ιααπι ad verbaa l>ei ία 

lione, et icrgaoi vertei rotklqae abt le 
ciow. 

Sckolion 0. 
Pro variouie fBeadack>rra σέ iadkJorara oa-

adlur oratio: aot eain propier *©lapuiem aut 
vrboidtaiein, aoi dolam sea fraadein, aoi simti-
lationom aoa bypocrioia fll mendaeivm,aaieaKi uaos 
exigit fcftgeiite tcmporlt necesi'aale] pro alieriu» 
salaic, qtiaiklo inducit vera dtcenlem ol maiei ver-
bum, aut hnbitum oris et corporis, aot argamcu-
IHIU rei. El babts exemplum Raabee, Davblis, 
SamuclU: verbam variai m Baab; babiiu» al 
Dtviili; arguiuentam et causuni ol S M N K I KIICIII-

ros Davidcm Ια rcgetn. 

ΑΟΓΟΣ ΙΓ. 
Περϊ άχηδίας. 

Είς χα\ ούτος πολλάκις τών τής πολυλογίας κλά­
δων, ώς χαλ ήδη φθΑσαντεςείπομεν, έστ\, χα\ πρώ­
τος Απόγονος, λέγω δή δ τής Ακηδίας. Αιδ καί Αρ-

(σ) Audionlcs erant catcchumf ni, cl poenilcntcs 
qai poat ralcebumeooa con->i»tcbaut. Vidc Bai. l . II. 
p. 52, οι III ol IV. 

GRADUS ΧΠΙ. 
De tmdto $eu aauia. 

Et bSc 8iirc«lus unus cs( cx loquacttatis, rami^ 
uli aupra docubnus, cl cx ncpolibus prim-us, accriia 
inquam. Proindc couvcnientcm illi locum in im* 

(b) Pflenilcnlium irriaioncm. An ris^iuttl riltisTan 
piciHlcnliam simulanjnl, ul Cliinatus dicii, <%i 
alionim bcryma^ derisermil? 
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pioba xilwrum catena astignavimus. Atvdia cst Α μόζουσαν αύτφ τάξιν έν τή πονηρφ άλύσει άπενεί-

μαμεν. 'Αζηδία έστί ηάρεσις ψυχής (I), κα\ νοδς auimi remissio, meulis cnervalio, nogleclus rc-
l :gios& exrrcilatioiiis, odiuni profcssionis, lauda-
irix reium s.rcnlarium, qujc nou 199 ^wefuu-
datur Di um ipsuin calumniari, quod sil durus ot 
immilis. t.anguida esl in sacia psalniodia, ad 
prcccs inlirma, ferrea ad minislcria, iinpigra ad 
labores extmios, licta ad paretiduin. Vir obediens 
noscil quid sit iguavia, pt»r actiuiics exlernas men-
lt»in peiiicil. Cocnobium repugnat accdkc. Virum 
solilariuni ui>ique comitalur acedia, nec aute mor-
lem illuni dcscril, scd ad linem usque vitre quo-
lidie oppugnat. Ubi anacboretse ccllam viJcl , sub-
ridct, ol piopius accedens, juxla illum sedcm 
ponil. Medicus aegros mane invisil: aceflia rcligio-

έκλυσις, ολιγωρία ασκήσεως, μϊιος τού επαγγέλ­
ματος, κοσμικών μακαρίστρισ, θεού διαβλήτωρ, ώς 
άσπλάγχνου και άφιλανθρώττου, ατονία ψαλμωδίας, 
έν προσευχή ασθενούσα, έν διακονία σιδηρά, έν έρ-
γοχείρω άοκνος, έν υπακοή δόκιμος {α). Άνήρ ύπο-
τακτικδς αγνώριστος, διά τών αισθητών τά νοητχ 
κατορθωκώς. Κοινόβιο ν άκηδίας αντίπαλο ν (2) * 
άνδρΐ δέ ήσυχαστή σύζυγος αίώνιος, πρδ θανάτου 
αύτοΰ ού μή άποστήσεταιι * κα\ πρδ τελευτής αυτού 
καθημέραν παλαίσει. Κέλλαν άναχωρητού ίδούσα 
έμειδίασε, κα\ προσεγγίσασα αύτφ πλησίον έσκή-
νωσεν (5). Τατρδς νοσούντας έωθεν επισκέπτεται · 
κα\ άκηδία ά σκουντάς περ\ μέσον ημέρας. Ξενοδο-

sos sub meridiein. Acedia gaudol frequenlia bospi- ^ χεία άκηδίας υποβολή, καΊ έλεημοσύνας δΓ έργο· 
ttim, el monel anachorelam, υΐ opeiac pretiumfa-
cial, quo pussit clccmosynas largii i : bortatur ut 
agri sirenue invisaiilur, iu memoiiam re\ocaiido 
iliud Cbt i s l i : lnfirmns eram, et vtnhlis ad me **; 
rogat ul ad despei abundos ct pusillaniines adeamus, 
suggereitdo consolaudos csse pusillanimes, cum 
ipsa s i l pusiiiianimis. Inlcr prcces negolia qna> 
dam lanquam necessaria suggerit, el nullum non 
inovet lapidem nt nos slulla velut sapicnli capistro 
a prccibus aveilat. Tribus boris auic coenam spi-
ritus acediae lentat religiosos, et nunc borrorc 
pcrcellit, nunc dotore capiiis, nunc febri, nunc 
verligine lorquet. Hora nona (qu.e (erlia est apud 

χείρων δυσωπεί έργάζεσθαι. ΈπισκέπτεσΟαι άσΟε-
νουντας προτρέπεται προθύμως, ύπομιμνήσκουσα τού 
λέγοντος · "Ασθενής ήμην καϊ ήΛθενε Λμόςμε. Προς 
άΟυμούντας χα\ όλιγοψύχους δυσωπεί άπέρχεσθαι · 
παρακαλεΐντετούςόλιγοψύχους ή όλιγόψυχος υποβάλ­
λουσα* έν προσευχή σταΟέντας αναγκαίων πραγμά­
των ύπομιμνήσκει, καί πασαν ρηχανήν ποιεί εκεί­
θεν ημάς φορβιφ εύλόγφ άποσύραι ή άλογος. Τρί-
ωρον φρίκην και κεφαλαλγίαν, πρότερόν τε κα\ 
στρόφον άκηδίας δαίμων πεποίηκε. Τής έννάτης κα-
ταλαβούσης μικρδν άνένευσε · τής τε τραπέζης τε­
θείσης, της στρωμνής έπήδησε * και τής ευχής κα-
ταλαβούσης πάλιν τδ σώμα βεβάρηται. Έν προσ-

nos ponicridiana) imDiinenle, altquuntiilum respi- Q ευχή σταΟεντα τιρ ύττνιρ έβάπτισε, και χάσμο«ς 
ral . Α( mcnsa jam posita, cxsilii e lccto : ubi 
tcmptts precandi redit, rursiiin lorpus gravedine 
langucl. Inter ipsas vero jam puces versautem 
199 sonino tolum niergil «H inigat, foedisqueet 
importums osciialionibus t l gaanilibus vcrsuni ex 
ore psallentis subiipil. Caiciis vitiib bingula singu-
las virlulcs enervanl; acedia vcro roligioso moriem 
affeil generakm. Generosa rnens emorluuiu aniuium 
\n viiam rcvocal. Acedia vero ct ignavia tolum vir-
lulis ibcsaurum dissipal. Sed cum lioc viiium i\i 

uiiuin cx oclo capilalibu£ gravissiinum, supeiesi ul 
dc cu periude alque atiis traclemus. Sed ct boc ad-
dcndum; inlcimisso psalmorum canlu , acedia 
iiolaii wm polcsl: pcraclo vero penso oculi rcclu-

άκαίροις τού στόματος τδν στίχον διήρπασεν. Τά μεν 
λοιπά πάθη μιά τινι αρετή έκαστον αυτών κατή ρ-
γηται. "Ακηδία δέ τ<ρ μοναχφ περιεκτικδς θάνατος · 
ανδρεία ψυχή νουν αποθανόντα άνέστησεν * άκηδία 
δέ κα\ οκνηρία δλον τδν πλούτον έσκόρπισεν. Ένδς 
κα\ τούτου κα\ πάντων βαρύτατου τ*ών οκτώ τής 
κακίας προστατών υπάρχοντος κατά τήν εκείνων 
άκολουΟίαν, κα\ έν τούτφ ποιήσωμεν. Πλήν κά­
κείνο προσθήσομεν · ψαλμωδίας μή παρούσης, άκη­
δία ού φαίνεται · κα\ κανόνος τελεσθέντος οφθαλ­
μοί όιηνοίχθησαν. Έν καιρώ άκηδίας οί βιασταΐ φαί­
νονται * ουδέν γάρ στεφάνους προξενεί ώς άκηδία 
μοναχφ. Κατανόησον, κα\ εύρήσεις έν τή στάσειτών 
ποδών παλαίουσαν * και έν καθέδρα άνακλίνειν δο-

duiilur [aperiuntur]. Accdia3 lcinporc apparenl i i , qui D κιμάζει, τώ τοίχω τδν χέλλης παραχύπτειν προτρέ-
s.bi viiu inferuni violenli: nibil cuim esl quod loi co-
roiias parial monacbo, quot pugna cuiu accdiu. Ub-
aerva.eldeprebcndcs ab illa, iusihleulcs pedibnssuis 
oppu^naW, ecdcnles «l in cclia» paiiolcs i i ic l i i ieni ul 
<-itoii2iii>p!' ianl tnvilari, et sliepiium souilurnquc 
;:i*dibus cxcilint.Qui animaiu suain, liber csl 
ab acodia. Eniin \ero vincialur^i bic lyrannus a 
iiii*mo:ia propiiorum pcccaloruin , «l divorbcrciui* 
ab opero manuum el ioborc, traiius a nifdiialionc 
(uiuroniin bonoruoi, el (vebtl ad lrihunal) consi-
hlciib, ui par esiiiiierrogctur : Age, ialero, ce»salor 

πεται, ψόφους χα\ κτύπους ποδών ποιούσα* ό έαυ­
του πενθών άκηδίαν ούκ οίδεν. Δεσμεί'ίΟω καί ούτος 
ό τύραννο; ύπδ μνήμης πταισμάτων, καί τυπτέσθω 
ύπ' εργόχειρου * συρόμενος τε ύπδ εννοίας τών μελ­
λόντων αγαθών, και παραστας τά προσήκοντα έρω-
τά^Οω · Λέγε λοιπδν συ, ώ πάρει μένε κα\ έκλυτε, 
τίς ό τετοκώ; ι̂ε κακώς ; τίνες οί σοι απόγονοι; τί­
νες δέο'ί σε ττολεμούντες ; κα\ τίς ό αού άναιρετης ; 
Ό δε φησιν, Έν τοις μέν άληθεία ύπηκόο(ς οΰκ 6χι·ι 
έγώ πού τήν κεφαλήν κλίναι · έν οΤς δε Ιχω, κιΟ' 
ήσυ/ίαν συνδίαγω τούτοις. Αί δε μου /λήτριαι πλεϊ-

Maub. xx\, Γίί. 
[ή l.rgo αδόκιμος, qf.amviri omn'u cxcnq>!.nia babtnV ν^χ:;/ος, tonita soi.suin. 
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ποτέ μεν αναισθησία ψ ν / . ί · «οτ· δε άμνη- Α ei piger, qat» ic lalem lam malis genuil parcns, el 

qui auul improbi nepoles lu i , quique bosn»* lui qui 
te pcrimuni? Qui, inquil, sunt geraiani obedieiuiaj 
discipuli, iri liis ium liabeo ubi recliwn* caput 
mcihii : in quibus MM» tocum babco, sunl qui iu 
soliludiiic vorsanlur, quibustmui dego $empcr. Qu:r 
porro nie 200 v o c a n l 0 1 accrrsimi, sunl plurimuj. 
Aliquando cst quidam aiiin.i bitipor, alias oblivin 
rcrum ccclcslium ; esl ubi eti «m magnilu-o labo-
ruii) ixi Mi.lorum me invilal. Moi deituini nepoies. 

μοσύνη των άνω * ε^τι δέ οτε και υπερβολή καυμά­
των (α) · έμού απόγονο», μεταβάσεις τόπων σύν έμοι 
γινόμενα», (ό) · παρακοή πατρδς, άμνημοσύνη κρί­
σεως· ?στιδέδτε κα\κατάλειψίς τού άπαγγί /ματο; · 
αί έμού αντίδικοι, ύφ' ων δέδεμαι νύν, ψαλμωδία σ?.·ν 
έργοχείρω · έμού έχΟρδς, θανάτου έννοια * ή δε εμέ 
Οανατούσα (5), έστι προσευχή μετά ελπίδος βεβαία; 
τών καλών. Τίς δε ότετοκώς προσευχήν, αυτήν ερω­
τήσατε. 
e; improba progenies sunt locorum frequcnles mulalioncs milii ingenitm; inobedicniia erga religiosun» 
palicm, oblivio juuicii, et nonniinquam negleclus votorum. Adverxarii oiei suul a quibus nunc viiiclu* 
leneor, psabnodia et labor : hoslis, morlis medilaiio. Quai dcmum omniuo nic couficil et inaclal, csi 
oralio cuin spc cerle fulurorum bonorum. Orationem vero qui* (6) gcoucrit ipsam intenogaio. 

Τρισκαιδεκάτη νίκη, ήν δντως ό κτησάμενος έν Β Qui banc tcrtiam deoimam vh-toriaiii dc acedLi 
παντ\, δόκιμος κατέστηκε καλώ. 

ΣΧΟΛΙΟΝ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Ι Γ . 

Περϊ άχηδίας. 
ΣχόΛιον α'. 

"Οτι ή άκηδία έν προσευχαϊς κα\ ψαλμωδίαις αν­
δραγαθεί, ύπτιούται δέ και κατα^όήγνυται έν διακο­
νία t ς καί έργοχείρω · καί θρασεϊς μέν εργάζεται 
τούς χαύνους, ύπ' αυτής πολέμου μένους, έκλελυ μέ­
νους δέ πρδς ούς τά νικητήρια έσχεν. 

ΆΛΛο θαΛασσίνν. 
Άκηδία έστ\ν ολιγωρία ψυχής * ολιγωρεί δέ ψυχή 

φιληδονίαν νοσούσα. 
"ΑΛΛο. G 

Ίησούν Αγαπών γυμνάζεται έν πόνοις· καρτερά 
δέ πόνο)ν εκδιώκει άκηδίαν. Ί Ι άκηδία έκ τού μετ 
εωρισμού της διανοίας, καί δ μετεωρισμός έ/. τής 
αργίας τών έργων, κα\ έκ τής αναγνώσεως, και τής 
ματαίας συντυχίας,ή άπδγαστρδς πεπληρωμένης. 

ΣχόΛιον β'. 
"Εως άν πάθος είς έςιν ΙλΟοι, σφοδρώς οί πολέ­

μιοι συνίστανται · έπάν δέ έν Ιξει τή συνηθείαγένη-
ται, μετριούται ό πόλεμος · κα\ ή συνήθεια τά δο-
κούντα εύθυβόλως επιτελεί · τών ήττηθέντων ουν 
ύποχωρούσι · πολεμούσι δέ τούς ανταγωνιζομένους 
κραταιώς · δύσμαχος τοίνυν ούσα, κατά τών ευχό­
μενων, κα\ ψαλλόντων, κα\ ήσυχαζόντων καΟοπλί-
ζεται, κα\ άνδριούται · έσθ% δτε δέ και άνδρα 
γαθεί. 

ΣχόΛιον γ*. 
Έγκαρτέρει έν φ καθέζη τόπφ τή ολιγωρία άνθ-

ιστάμενος· ού γάρ έ ν τ ή μεταβάσει καί μεταστάσει 
έξημεροίς τά πάθη, άλλ' εν τή τού νού προσοχή· υπο­
μονής έχομεν χρείαν, ίνα τδ θέλημα τού θεού ποιή-
σαντες τύχωμεν τών επαγγελ ιών ό δέ τή άκηδία 
συμπεριφερόμενος, μακράν άφέστηκε τής υπομονής, 
καθ άπερ καί ό νοσών της υγείας. Ούκούν ουκ έν 
τή άκηδία ή αρετή, άλλ' έν τή υπομονή γνωρίζεται · 
ή δέ υπομονή άνανεουμένη κρατύνεται έν τώ τδν 

retulii, in omui νίι tutum gcuere cxrrllit. 

SCIIOLIA A D G R A O U M XIII. 

De pigriiiu icu acciiia. 
Scholion 1. 

Pigrilia scu accdia dominalur inier prccos c( 
psalmoruni dtcanlationom : cxioliiitir cl laitiuiii 
non riimpitur in subcundo miniaicrio et optTC la 
boreque coipcris, et supcrbos quidem facii auslaco, 
qui sub ipsa slipendia faciunl : solutos aulcni illus, 
quos jam Uiumpliavit. 

Aliud Thalas&h. 
Accdia est inopia aniinr, iuops atilcm mcmika 

osl asiiiua, quse \o!upialiim affociu laboraC. 
Alind. 

Qui Jesum aniat, cicrcct sc laboi ibus, laborrjm 
aulo.m paticutia pigritiam inscctatiir. Accdia oriiur 
ex elalione atiimi, e!alio cx laiiorum vacalione <*t 
Ie( lione, vano colloquio, aul cx vcnlris replcli iu-
gluvie. 

201 Scholion 2. 
Quoad viiium in usum e( liabituiu deducalur, 

vchemeoler bostes urgent et insiani; postquam vero 
in babilum ex consucludino ( i i dcductum , liim 
lcmperani pugnam : consueaido oitim promplc ea 
qux placenl, cxsequitur; a victis crgo sc subditcunl 
(nempe a suis); repiignanles aulem et reliutanlivs 
acerrime oppugnant. Cum <Tgo a%grc rxpugnelur, 
iitsurgil poli9simum adversus cos qui piocibus daut 

^ opcram et psalmodiac, c l viiam soliiariaui agunt, 
quos omnibus armis oppngnat ct viribiis, et rsi , 
tum etiam vincit. 

Sclwlion Z. 
Pers«ivera in loco in quo re^idos, cl adversus 

iiegligciiliam luetare : ncquc enim fcrociani passio-
num imualione ct Iransitionc locorum migilabis, sed 
meiKis attemiotte, patieutia nobis neccssaria 
ul Dci voluntateii) perficiauius, el Ghri^li proaiis-
sioitcs assequaniur ; qui au(cin ab acedia rii-<um-
agitur, procul abcsl a loluranlia, bicul et a-gcr ai> 
saniialc. Νυιι rrgo in pigrilia, sed in paiieutia co 
giiobriiur : paliiuilia auteoi rcnovai; reddilur for-

(α) καμάτοιν babenl oxomplaiia. ('») Vidc scholittm Gnr.fiiiii. 
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liof, dum meng in eontempUUtine ei roedtiaiione Α 
iuiurorum bonoran occapatur. Inde enim meiis 
t*§inaia vircs raulualiir ct saofk, qoe»aa»odani 
corpas e cibi* corporalibos. 

Sckolhn 4. 
Si ardanii corde prxcepu Domioi revofreris, 

afairaadtertes qui te perturbant, qoa ex causa W 
facianf, per ntgligtotiam t* addneentes, ul locom 
vitio carentem ddigamai, ec laraen raox pcwiitudine 
dacii residemas. Pertarboni cnim menlem, ut in 
aoperbtam d*u oiki le dedat; sed qui bouitjm ar-
les ec iraproMlalen oonint, imperturbad prtialant, 
et gratiu Deo raemineranl, qood ipoii paiieoUam 
hrgiioi sii, «t ?im hotliam tuaiinererM; palkalia 
euim et peraeveraas aoirai eqoJtas, et charHas Μ 
Ubonbua <A rninruMg, grau Spta gradas Deo tftt. Β 
Aoedia vero d negligenlia et quieiis amor locum 
qaaeruni ubi laudentur el edebrenlur : ex »olto-
run enim laude ©t ftoria seofus illorum sgrescant, 
ci denMiBi neeeasario a victricibus paxsionilw* et 
xitiis caplivi irabantar, perdanlque occulum ab-
sdnentiam per superbiam el satielatem. 

202 Sckolion 5. 
Kgrcgia et certa erga Deum fidet, apea acqtii-

reodi divinas promisaiones, et perfecia cbaritas 
abadneatiae consuets juncta, oraiioncm pariunt 
«eroper inleuiam et nasquam evagaatem. 

CLIMACi 864 
νουν προσασχολεΐσθαι t f θεωρία καλ μελέτη τών 
προσδοκώμενων · εκείθεν γΑρ πιαινόμενος ό νους με­
ταλαμβάνει ίσχύν, χαθάπερ χαλ τδ σώμα ύπδ τών 
εδωδίμων χαλ αίσθητών βρωμάτων. 

ΣχόΛιοτ δ*. 
Έάν μεριμνάς περλ τών εντολών έν ζεούση χαρ· 

δίφ, χατανοήαεις τούς ταράσσοντας ix ποίας αε 
προφάσεως θορυβούαιν * ολιγωρία Αποφέροντες έκλέ-
ξασθαι τύπον αίτίας μή έχοντα, χαλ πάλιν μεταμε-
λόμενοε χαθήμεθα* ταράσσουσι γάρ τδν νουν, δπως 
γένηται μετέωρος χαλ Αργός. ΟΙ δέ έπτγνόντες τήν 
χαχουργ(αν αυτών Ατάραχοι μένουσιν, εδχαριστουν-
τες τψ Κυρίφ έν $ ύπομείναι Ιδωχεν αύτοίς* ή γάρ 
υπομονή, χαλ ή μαχροθυμία, χαλ ή Αγάπη έπλ τοίς 
χδποις χα\ μόχθοις ευχαριστεί · ή Ιέ Ακηδία, χαλ 
ή ολιγωρία, χαλ τδ άγαπήσαι τήν Ανάπαυσιν, έν φ 
δοξάζονται ζητούσι τόπον * έχ της τών πολλών δό­
ξης έξααδενούσιν αί αισθήσεις · χαλ ΑναγκαΙοις ή 
αΙχμαλωσία τών παθών καταδυναστεύει αυτών, χαλ 
Απόλλυσι τήν έγχράτειαν τήν χρυπτήν διά του μετ­
εωρισμού χαλ τού κόρου. 

ΣχόΛιοτ**. 
Πίστις πρδς Θεδν εναργής, χαλ ή πρδς τήν έπαγ­

γελίαν έλπ\ς, χαλ ή τελεία Αγάπη προσευχήν άρέμ-
βαστον Αποτίχτουσι τή περιεκτική έγχρατεία ένού-
μεναι. 

CUADUS XIV. 
De grala οιχαίδχε, $ed χεαία veatris domiua gula. 

I 

De gota dicluri, si anqaam alias, nnnc roaxime 
conlra nos ipsot philosopbari sUluimug. Miraculi 
enin loco doco, oi quis aole morteai et scpvlcram 
ab bac doffiint se io libertalem vuidkavil. GuU 
cst bypocrUU venlrig, qui salar saturum umeo se 
negat, ei distealui farlusqae ct prope ropius, da-
mat laraen adfauc se esurire. Gula esi reperlor 
condimentor-dm, fons deliciarura, venam (libidinia) 
hebetaati, atiande (par gulam) se exseril; banc oc-
cidisti, allera viciua es. Gula cst oculorom ludi-
brium, qiue mediocribua acceplis faobrie paaia] om-
nia aimul exbaurienda putat. Salielas cibouim, est 
narens libidinis : venlris affliciio est caslitalis conci-
liatrix. Leonem mansuelarias pcrmulcendo saepe 
cicuravit; qui blandliua eat eorpori, illad saepe 
magis efferal. iadsos gaudel Sabbato et die fealo: 
monaebas galoMis Sabbalo ct Domhiico. Dica nu-
meiat ante Paacba, ct ante tempus cdulia parat. 
Mancipium ventris cogilat, quibus ciboruro deliciis 
velit diem fefllum exigere ; famulus Dci, quas 
graiiaram coeleslium opes sibi vclit comparare. 
203 Pcregrino aliquo adveniente lotus in cbarila-
ι tn ex gola effundilur, ct saam liccnliam tuicrpre-
lalur allcriue consolalionctn. In bospituin prxscn-
tia pulal stbt viiiuni libanduiu : sod dum virlutcm 
lempcranliae vidclur velle occulere f inteniperanlix 
inancipiam faclus csl. Vana gloria clgtita subindc 
intcr sc inimicidas cxcrccnl, r\ dc infclici mona 

ΑΟΓΟΣ ΙΑ'. 

Ι7ερ1 r^c χαμρΙΛον nal δεσχοίτης κοτφάς 
γαστρός. 

Μέλλοντες περί γαστρδς λέγειν ώς έν Απααι, νυν 
πλέον καθ" εαυτών φιλοσοφείν προεδέμεδα (I). Θαυ­
μάζω γάρ εί μήτις τάφον οΐχήσας, έγένετο ταύτης 
ελεύθερος. Γαστριμαργία εστίν χοιλίας ύπόχρισις (t) * 
κεκορεσμένη γάρ ούσα ένδειαν άναβο^, χαλ πεφο-
ρημένη χαλ ^ηγνυμένη πειν^ν ΑναχρΑζει. Γαστρι­
μαργία έστ\ν χαρυχείας δημιουργδς, ήδυτήτων πη­
γή * χατήργησας τήν φλέβα, χαλ άλλοδιν άνέχυψε * 
χαλ ταύτην άποσφάξας^ έτέρφ ήττήδης. Γαστρν 
μαργία έστ\ν οφθαλμών άπατη' μέτρια δεχόμενη 
τάδε σύμπαντα χαταπίνειν δφέν υποτιθεμένη * χο­
ρός βρωμάτων (3), πορνείας πατήρ · θλίψις δέ κοι­
λίας, Αγνρίας πρόξενος. Λέοντα δ χολαχεύσας, πολ)Α-
χιςημέρωσε * σώμα δλ δ θερχπεύσας έπλ πλείω ήγρί-
ωσε (δ). Χαίρει ΙουδαίοςΣαββάτφ χαλ εορτή * μονα« 
χδς γαατρίμαργος Σαββάτφ χαλ Κυριαχή * πρδ χρόνου 
τδ ΙΊάαχα ψηφίζει, και πρδ ήμερων τά εδέσματα εύ-
τρεπίζει. Ψηφίζει(5) χοιλιόδουλος έν ποίοις βρώμασιν 
εορτάσει * δ δέ Θεόδουλος έν ποίοις χαρίσμασιν πλου-
τήσει (6). 2ένου έπιδημήσαντος είς άγάπην δλος έκ 
γαστριμαργίας κινείται· χα\ παράχλησιν αδελφού τήν 
εαυτού χατάλυσιν λογίζεται9 έπ\ παρουσία τινών του 
οίνου χατάλύειν [αϊ. οίνου λύσιν] έακέψατο* χαΐάρε-
τή»> δοκών χρύπτειν, πάθους δούλος έγένετο. Έχθραί-
νει πολλάκις κενοδοξία τή γαστριμαργία, <α\ ώς 
έπί όνησίμφ δούλω τ φ άθλίω μοναχώ δια μάχονται* ή 
μέν καταλύει βιάζεται, ή δέ τήν έχυτοΰ άρετήν 
θριαμβεύειν υποτίθεται· σοφδς. μοναχδςαμφοτέρων 
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έχφεύξεται, έν οίχείφ χαιρφ τή έτ£ρα τήν έτ:ραν Α flio laaquam venalt maucipio tJi^lailianiar : allcia 
άττοσειόμενος. Τής μέν σαρκός σφρυγώσςς ( 7 ) , έν 
παντ\ χαιρφ χα\ τδπφ ταύτην τιμωρήσωμεν ταύτης 
δέ ήρζμουσης, δπερ «ρ* τάφου ού πείθομαι, τήν 
έ αυτών έργασίαν άποχρύψομεν. Είδον (8) πρεσβύτας 
Ιερείς ύπδ δαιμόνων έμπαιζομένου; · χαλ τους μή 
υποκειμένους αύτοίς νέοις έν συμποσίοις, τού οίνου 
χα\ τών λοιπών ματ* ευλογίας λύοντας. ΕΙ μέν έν 
Κυρίφ ( 9 ) με μαρτυρημένο* ύπάρχουσι, μετρίως λύ-
σωμεν * ιί δέ αμελείς, μηδέν περί τής εαυτών ευλο­
γία; φροντίσωμεν * χα\ μάλιστα εΓπιρ τφ πυρ\ μα­
χόμενοι τυγχάνομεν. Έδόχησεν δ θεήλατος Εύάγριο; 
τών σοφών σοφώτεροςτή τε προφορά χα\ τοί; νοήμασι 
γενέσθαι· άλλ* έψεύσθη δ δείλαιος, τών αφρόνων 
φανείς άφρονέστερος - έν πολλοίς μέν κλήν χαί έν 

orgct ut jejuiiiuni *o!vat, allera of de virlutc sua 
(pcr absiiiieBliam) iriamphei aeu glorieiur. Sed 
caoins rrtigiosus Mramqne scopulum declinabit, 
el avo qtumque tempore alleram per alleram ab εα 
repellet. Liscivicnte aduuc (per xHaiem ei va-
lorem) corpore, camem qaovia lempore occa-
sione cl loco per jejunia aflKigamua: exsiiuclo vero 
jaa ignc lascivise, quod quidem ante moriem αου 
pulo ficri, itiin ileumm virtoiem abttineotte INNI 
oibil poteritnu* celare. Vidi sacerdolM aeoes α 
djetftoatbaf ddusos, qui jnniores, slbi noa subje-
do% ίο oonpoutionibas per spcctem faasls preca-
tiofils seu benedictionit per pocola β alia εοΙνυοι 
seu eormmpunl. Quod si seniores ttli ab aliis vir-

τούτψ * φησλ γάρ (10) · Όπηνίχα διαφόρων βρωμά- Β iuti& cl ptetatU testimoitiiiin referttjt, caai mode-
των επιθυμεί ημών ή ψυχή, έν άρτφ στενούσθω χα\ 
δδατι· δμοεον δέ τι προστέταχε τφ είπόντι τφ παιδλ 
έν [α/· τφ] έν\ βήματι πάααν Ανελθείν τήν χλίμαχα · 
τοίνυν Αποτρέποντίς αύτου τδν δρον, ημείς φήσομεν * 
Όπηνίχα διαφόρων βρωμάτων επιθυμεί ημών ή 
ψυχή, φύσεως Ιδιον επιζητεί* διό μηχανή πρδς τήν 
παμμήχανον χρησδμεθα* είπερ μή, βαρύτατος παρ­
έστη [α/. ;πάρεστι] πόλεμος ή πτώματος εύθύναι. 
Περιχόψομεν τέως τά λιπαίνοντα * είτα τά έχχαίοντα, 
•Ιθ% ούτως τά ήδύνοντα· εί (II) δυνατδν, δίδου τή σή 
χοιλίφ τροφήν έμπιπλώσαν και εύπεπτον · ίνα διΑ 
μέν τής πλησμονής τήν Απληστου αυτής γνώμην 
Αποστήσωμεν* διά δέ τής ταχείας δΊαπνεύσεω;, τής 

rtiioiie respondtanoe illis: Si aegligoates ai solaii, 
nibil curemiis illorom betiedirtiooem, presonim t i 
adbuc in ardore pugfte advcrtttft ctmeti coooitla-
mus. ETagrios (α) iHe a malo Dei «piriia agiuius, 
visus ett aibi cam loqaenJo*, tan cofiundo sa-
pieailbna fause sapieofJor, ood decepto* c a ni-
ser, quaado tam in 204 l * m a K * » oaiiiibiia 
dmeatibvt denentior faiase deprobensus eal, cota 
a i l : Qoando antna »o*tra varia ciboniB genera 
dooiderai, paoe ol aqua emactoiur; qood periudo 
eat ac οέ puero iinperarei, ul xuo paaau totain 
tcalam iransceoderei : cojus pamoi tauam doctri-
nam ooi i u eorrigamti». Qtiando mons nogtra ?a-

«υρώσεως ώς μάστιγος .λυτ^ωθώμεν. Έπισχεψώ- £ rias dborum deliciaa oanrit, qo*ril id qaod aaiarar. 
μέθα χαλ τά πλείστα τών πνευματούντων, χαί χι· 
νουντα εδρήαομεν. Γέλα έπλ τφ δαίμονι τφ μετά τδ 
δείπνον ύπερθεσίμους σε ποιείν δποτιθεμένφ* της 
γάρ έννάτης τφ έξης χαταλαδούσης, ήρνήσατο τήν 
συνταγήντής προλαδούσης. Άλλη ή τοίς άνευθύνοις, 
χαλ έτερα τοίς ύπευθύνοις, Αρμόζουσα έγχράτεια * 
οί μέν γάρ τήν τού σώματος χίνησλν εΙςσημεΖονχέχτην-
ται * οί δε μέχ{χ θανάτου χα\ τέλους «ρδς τούτο Απορα-
χλήτως χα\ Αδιαλήχτως δλαχεινται * οί μέν πρότεροι 
τήν συγχρασιν τού νοδς AcΙ φυλαττειν έθέλουαιν · 
οέ δέ δεύτεροι διά τής ψυχικής σχυθρωπότητος χαλ 
τήξεως τδν Θεδν εξευμενίζονται (II). Καιρδς ευφρο­
σύνης χαί παραχλήσεως τφ μέν τελείφ Αμεριμνία έν 
πέσι · τφ Ιέ Αγωνεσι^ χαιρδς πάλης * τφ δέ έμπα-

animaliB propriura eal : proiDde ingenio singulari 
conlra ingeniosieaimam gulam nteodua cs l : qaoil 
nisi fiat, graviatiniiiin uobis fadec bollam, aul 
rains Uqueos ioiettdei. Primua ergo removeamas 
α nteota ooatra ciboa qui nimium sagioant; deinde 
qui corpna inflaninani, postea gnavet ei gratoa. 
Sed lamon, ti fleri poteai, pncbe veoiri cjusmodi 
alisenia qa« iUau impleani, et facile digeraator, 
tif per aaiktatem, ioexplebilem ejiia avidilaiem 
expleas : bac enim ralione pcr eelorem ejus secrc-
iionen aeu pcrflatiooem ab ardoro nitnio lanqnam 
a flageUo liberabimor. Aitendamus, et eentiaiuua 
plomqtto aaiaunliain qu« spiranl, eUam seoe mo-
vere. Rido dxmoiiem qui libi post coeoam aofgc-

θεΐ εορτή εορτών, χαλ πανήγυρις πανηγύρεων. Χν- Λ rii at coaaueloin capiendi eibi lempus difllras; 
όπνια τροφών χαλ βρωμάτων έν χαρδίφ γαστριμαργων· 
ενύπνια Ιέ κολάσεων χαί κρίσεως έν χαρδίφ πεν-
θούντων. Κρατεί χοιλίας, πρίν αυτή σού κρατήσει · 
χαλ τότε μέλλεις μετ' αίσχύνη; έγχρατεύεσθαι. Οίδασι 
τδ είρημένον οί τφ ά^ήτφ περιπεσόντες βόθρφ * 
ευνούχοι (IJ) Ιέ Ανδρες Απείραστοι τούτου. Κοιλίαν 
περιχδψωμεν έννοΐφ πυρός* ταύτη γάρ ύπαχούσαντές 
τίνες, έσχατου τά μέλη εαυτών έξέχοψαν * χαι διπλούν 
τεθνήκασι θάνατον. Ζητήσωμεν,χαι πάντως εύρήσο-
μεντάπαρ* ήμίν ναυάγια ταύτην μόνην έργαζομέ-
νην. Νους (έδ) νηστευτού προσεύχεται νηφόντως * 

bora qoippe oona imtniiieiile pacium amc leconi 
udtiom iidkialar. Aliud geiius absliaentiaB convo» 
mt innoceolibos, aliud iiocenubnf: ineootea enim 
pravum corporis moium pro signo babenl, aorttes 
autem abslioemiain uaquc »d morlem et finem aiae 
ulia comoUtioae et reUxalione severissiiiie cuslo-
diunl. lili priores 205 juetuin Dientis sUtam ac 
temperamenium tueri seroper eonantur; bi xcro 
altori per pium animi lucluio cl compunciionero 
Oeum aibi propitiare *tudent. Tum tcmpus csi coo-
solationis et )aUili«, cum viri pcrfccti animus ab 

[a) flicEvagrios fuit OrigenUta. loannem Eviratum vidc cap. 177, pag. 496; Roswoid. p. 903, 9C4, 
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nmuibue mundi curis prorsns e»! liber el vacmis : Α δοέ του Ακρατους ειδώλων ακαθάρτων πεπλήρωται · 
scd qui adliuc cum vitiis cerlit, adliuc in pugua 
vcisatur; perttirbatiomim vero morbis obnoxtus 
pro suo atfectu diem fesium ex festo; ol pcrpetua» 
agilat oelebritalos. Gulosi nil nisi in corde cibos ct 
convivia soniniaiil. Qui vero ltigcnt, judicia et sup-
plicia xterna por sommim animo veraant. Coerce 
vcnirem, prius quani ab illo coerccaris, ne scro nee 
sinc rulK>re cogaris iemperaniitis vivere. lnlelliguut 
quod dixi , qui in pudendam et iacendam ruinae 
[pcccaii] foveam inciderant: qua dc re nulbini ba-
benl expcrimcntum eumichi. fteslriaganius venlrem 
aslernt ignis utemoria. Nam nonnulli qui buic obe-
dimmt, landem co deveneranl, «1 ipsi sibi geriila-
lia pra?ci lercnt, geminamque sibi roortcm corporis 

κοιλίας (15) κόρος εξήραν* -ηγά; · αύτη δε ξηραν-
Οεισα έγέννησεν ύδατα. Ό τήν εαυτού (ι'ϋ)Οεραπεύων 
γαστέρα, χα\ πνεύμα πορνείας νικήσαι βουλόμενος, 
δμοιός έστι τφ μετά ελαίου σβεννύοντι εμπρησμό ν. 
θλώομένης κοιλίας ταπεινούται καρδία * Οεραπευο-
μένης δέ ταύτης γαυριδ λογισμός. ΗΓηλάφα σεαυτδν 
περί τήν μέσην, καίπερι τήν έσχάτηνώραν πρδ της 
βρώσεως· καί μαθήση έξ αυτού τήν τής νηστείας 
ώφέλειαν. Σκιρτά μέν πρωίας κα) πελάζεται λογι­
σμός · τής έκτης καταλαβούσης, μικρδν ύπεχάλασε, 
τής δέ ηλίου δύσεως είς τέλος έταπεινώΟη. θλίβε (17) 
κοιλίαν, κα\ πάντως κλείσεις και στόμα* νευρούται 
γάρ γλώσσα ύπδ πλήθους εδεσμάτων. Πυκτεύων πύ-
κτευε αυτή [πρδς αυτήν], κα\ νήφων νήφε αυτή · 

et animw inferrenl. Inquiramus ct oranioo inlcllt- ^ άν γάρ μικρδν πονήσης, ευθέως κα\ ό Κύριος συνερ 
genttis golam nobis liiijusinotli naufragiorum unicam 
«*se causam ei auciriccm. Mcns jejunanlis gobrias 
ftindil preocs: inicmpcrantis vero impuris pbanta-
ematuin imagiuibus roplelur el illudilur. Venlris 
ingluvies et satielas exbauril fontes (graliamm ) ; 
ipsc vcro exbauslus crcat aquas. Qui servil vcntri 
fitio , f ι intcrim conalur spirilum luxuriae vinccre, 
pcrbule faiit atque is qui iiicendiuiu oleo vult 
exslinguere. Ventra afflicio cor submiuii alas super-
biuc , eoginalo vero codcm , exsultam 206 cogita-
lioucs. Exptora leipsum sub primam horam et mc-
ridiem, ei cxtremam ante coenam , ct fructum jcju-
nii inde discei. Prima dici bora cogilationes adiiuc 

γήσει. Μαλασσόμενοι άσκο\ έπιδιδούσι τή χωρήσει, 
περιφρονούμενοι δέ ού τοσούτον δέχονται· δ καταναγ-
κάζων γαστέρα αυτού, έπλάτυνεν έντερα· δ δέ αγω­
νιζόμενος πρδς αυτήν, συνέσφιγξε ταύτα· τούτων 
δέ συσφιγχθέντο>ν, ού πολλά δέξονται · χα\ τότε λοι-
-πδν γ ι νόμε θα φυσικώς νηστεύοντες. Δίψα δίψαν πολ­
λάκις κατέπαυοε · πείνα δέ πεϊναν περικόψαι χαλε-
πδν κα\ άμήχανον. Όπόταν νικήση σε, έν πόνοις 
δάμαζε αυτήν εί δέ κα\ τούτο αδύνατον δι* άσθένειαν, 
αγρυπνία πάλαισον πρδς αυτήν. Όφθαλμών βαρυ-
νομένων έπιλαβού εργόχειρου · ύπνου δέ μή παρόν­
τος, μή άψει αυτού· αδύνατον γάρ Θεψ κα\ μαμ-
μωνα, τούτ' έστι Θεψ καλ έργοχείρω, παραστήσαι 

alacrcs exsiliunt : hora sexla, ad mcridicm nempc, C τδν νούν. Πνωσκε, δτι περ πολλά χ ι ; t δαίμων τώ 
sensiun remietunl : occtdente demum solc omnino 
ricbilitanl-ir et concidunl. Frena gulam, et lingtiam 
intra os penitus coucludes ; pcr copiam eniin escu-
l«Milorum , lingna vires samit et roboratur. Quanta 
vi poies, }iugna advereus ventrem , et ccria per 
sobrietalem cam illa; nam si ve! modicum adnistifi 
fueris, gtaiim Domtni senties auxilium. Utres mol-
Ihi laxantur ci plus soliio capiunt, neglecti vcro et 
arenies, minug rccipinnt. Qni ingurgifat se, viscera 
cxlendit, qni vero sltidel Wmperate vivcrc, reslrin-
gil illa ; resirtria aulem , parOm capiunt, et dein-
cops ipsa n;itura nos absHncntes reddet. Sitis non-
niinqaani ailim exslinguil, sed faroein fame pellcre 
difficile csl, et nulla ratione fieri polest. Si quando 

στομάχω καθέζεται, κα\ μή κορέννυσθαι τδν άνθροι-
πον παρασκευάζει, κάν πάσαν τήν ΑΓγυπτον φάγη κα\ 
τδν Νείλον ποτσμδν πίη.Μετάτήν τροφήν αναχωρεί δ 
ανόσιος , κα\ τδν της (18) πορνείας ήμΤν αποστέλλει, 
άπαγγείλας αύτφ τδ γενόμενον · κατάλαβε, λέγων, 
θορύβησον αυτόν* τής κοιλίας γάρ έμπεφορημένης 
κοπωθήση * έλθών εμειδίασε, και τφ ύπνφ δήσας 
ημών χείρας καί πόδας, πάντα λοιπδν δσα ηθέλησε ν, 
έποίησεν ' τήν ψυχήν καλ τδ σώμα έν μολυσμοϊς, κα\ 
φαντασίαις,καλ έκκρίσεσι καταμιάνας. θαύμα ίδέσθαι 
νουν άσώματον ύπδ σώματος μολυνόμενον κα\ σκο-
τούμενον · κα\ πάλιν διά πηλού τδ άυλονάνακαθαιρό-
μενον κα\ λεπτυνόμενον. Έάν τήν στενήν καί τεθλιμ-
μένην όδδν όδεύειν τφ Χριστφ συνετάξω, στένωσον 

yula le vicorit, laboribus edoma illam : si xero ob **τήν γαστέρα · ταύτης γάρ θεραπευομένης κα\ πλα 
iiiiiriuiialrm iton potueris, insonuii vigilia satlcm 
niigrcdere. Oculis jam faiigaiis succedal labor. 
Somno auiem lc non urgcme opus non facias. Nc-
mo cniin simul Deo servire polest et mammonse M , 
boc esi, mciitem iutendere ad Doum et labores. 
Nec boc igriorantlum, maluiii gulse spiriluro stibin-
de stoniacho insidere ul satiaii bomo non pos-
sit. eliaiusi lolam ifigyplmn devorarel, c l lolum 
Nilum «xbauriret. Posl replttum ventrcm discc-
dii impius, et imniillil tn nos inipurilalis spi-
riium, 207 slalumquc illi YPiilris saginali expo-
nii.Occiipa, inqiiii, ilbim, el pcriurba. Venire enim 

τυνομένης, τάς συνθήχας ήθέτησας. Έπίσχεψαι, καί 
άχούσεις τού λέγοντος (19), IJJatsta *αϊ είφύχωρος 
ι) οδός τής κοιΛίας, ή άαάγονσα είς τήν άχώ,Ιειαν 
τής πορνείας · χαϊ χοΧλοΙ είσιν οί εισερχόμενοι 
δι' αυτής. Τί (40) στενή πύλη χαι τεθλιμμένη όδδς 
τής νηστείας, ή είσάγουοα είς τήν ζωήν τής άγνείας, 
καί ολίγοι εισΙν οί εισερχόμενοι δι* αυτής. "Αρχων 
δαιμόνων, ό πεσών εωσφόρος · κα\ άρχων παθών ό 
λαιμός τής χολίας · έν τραπέζη εδεσμάτων άνακλι-
νόμε νος, μνήμην θανάτου κα\ κρίσεως είς μέσον 
άγε * μόλι; γάρ, χάν ούτως μικρδν πάθος εμπόδι­
σης. Τδ πόμα πίνων, τού δξους χα\ τής χολή; τού 

Malib. ν; , -21. 



$ού Αε σπότου μή παύση εννοώ ν 
χρατεύση, ή ?τΕνάς-·.ς, ή κα\ ταττ-νότεο-ν ποιήσεις 
τ$ φρόνημα. Μή πλανώ, ού μή του Φαραώ ελευΟερω-
Οήση, ουδέ τδ άνω Πάσχα θεά^η, αν ού πικρίόας κα\ 
άζυμα φάγης [γεύσης] διά παντός. Πικρίόες έστ\ν 
ή τής νηστείας β:α κα\ πόνος · ά ζ υ ·χα όε, τδ μή φυ-
σώμενον φρόνημα* τή σή αναπνοή συγκολληΟήτω ό 
λόγο; τοΰ λέγοντος · %Ε)χο δέ έν τφ τούς δαίμονας 
παρενοχΛε'ιν μοι, ένεδνόμην "(21) σάκχον καϊ 

εταχείνονν έν νηστεία ζ%ι\ν ι',νχήν μου * καϊ ή 
προσευχή μον είς xoA.xtr ψυχής μι υ έχεκίΛΛη-
το. (22) Νηστεία έστ\ βία φύσεως, κα\ περιτομή 
ήδύτητος λάρυγγος, πυρώσεως έκτομή, πονηρών 
4ννοιών έκκοπή, ένυπνιασμών ελευθερία, προσευχής 
καΟαρότης · ψυχής φωστήρ, νοδς φυλακή · πωρώ 
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κα» πάντως ή έγ- Α diftlciuo, mdlo iilum ncgoiio vinces ei uVjicies* 

Etgo nintus ille vcneris satellcs, ubi venil, ridel, 
ct piimum pcr somntim vinclis manibus etpedibus, 
dcinde qnidquid bbet facil, animamqtif* simu! ei 
corpus fcedis sordibus ct pbantasmalis, obsccnis-
quc ogcslis humoribus inquinal < t conspurcal. Siu-
pendutn csl viderc quo pacto mcns ab oroni corpo-
ris concielionc libera, a corpore lumeii iuquutc-
lur c l obscuretur : ct tontra per cccnuni cl luluni, 
id quod sine malcria cl corporc est, rursuin p»ir-
gclur el cxtenuetur. Si Gbrisio pcr anguslam ct 
asperam viam aipbulando adhocsurum ic promisi-
sti, coerce venirem liiiiin : bunc enim si bcne cu-
ravcris, et saginatum exlcmleris, pai-ia cutn Clni -
slo iniia rcscidisti. Attcnde, ct audios moncntein : 

| ι- ι f» "4 ·" τ ΙΓ» ' "·» ι ^ "~Τ ' ' ιι 7 

σεως λύσις, κατανύξεως Ούρα, στεναγμός ταπεινδς, £α(α ct tpaiiosn via ctt ventm quoc a I inlcriium συντριμμδς ίλαρδς,πολυλογίας αργία, ησυχίας αφορ­
μή, υπακοής φύλαξ, ύπνου κουφισμδς, υγεία σώμα­
τος, άπα θείας πρόξενος, αμαρτημάτων άφεσις· 
(23) παραδείσου θύρα και τρυφή. Άπαιτήσωμεν κα\ 
τούτον, μάλλον δέ πρδ πάντων τούτων τδν προστά-
την τών κακών ημών πολέμιον, τήν θύραν τών πα­
θών, τήν πτώσιν τοΰ ΆδΑμ, τήν τοΰ ΊΙσαύ άπ-
ώλειαν, τών Ισραηλιτών τδν δλεθρον, τήν τού Νώε 
άσχημοθέαν, τήν τώνίομό^^ων προδότην, τήν τού 
Αώτ μέμψιν, τήν τών υ Ιών 'Ηλελ τοΰ Ιερέως έξολό-
θρευσιν, τήν τών μολυσμών χειραγωγον. Πόθεν δέ 
τίκτεται, κα\ τίνες οί ταύτη; απόγονοι; Τίς τε ό συν* 
τρίβων αυτήν; Και τίς ό άπολλύων αυτήν είς τέλος; 

luxuriae deducit, et multi sunt qui intnuil per enm ··. 
Quam angusla ct arcla cst via abstineiiliii», qti& 
ducit ad vilam casiitatis, et pauci sunt, qni inlrant 
peream. Lucifer princeps daeinonum ost, qui do 
coclo cccidii : c l gula ventris, caput vitiorum. Ubi 
ad rapicndum cibum accubueris, in medio ponc 
moriis et judicii mcmoriam, aegre enim vcl sic mo-
dice gulam rcfrcnabis. Ubi poculum bibiturus sum-
pscris, accli cl fellis Domini (ui nunquaui oblivi-
eceris, c l omnino vel moderatc bibes vei ingemiaces, 
vcl ccrlc huniilior inde el modestior evaricn. 208 
Cave mes , non libcrabcris a Pbaraone, ncc Pascha 
coslcstc vidobis jcclebrabis], nisi berl>as amaras 

Αέγε ήμίν, ώ ή πάντων τών βροτών τυραννίς. ή Q et azyma pcr onuicm vitam comederis [gusiaris]. 
πάντας ώνησαμένη χρυσίω απληστίας, πόθεν τήν 
εΓσοδβν έν ήμίν κέκτησαι; κα\ τί μετά τήν εΓσοδον 
τίκτε ιν πέφνκας; κα\ τίς ή σού έξ ημών έξοδος; Ή 
δέ έπ\ ταίς δβρεσι πονήσασα, πρδς ήμά; τυραννικώς 
ή μαιμάσσουσα, κα\ αγρία άπεκρίνετο * Τί με λοιδο-
ρίαις βάλλετε, οί έμοι υπεύθυνοι τυγχάνοντες; Πώς 
δέ μου χο^ρισθήναι σπουδάζετε ; Κάγώ τή φύσει συν-
δέδεμαι* έμού θύρα, φύσις βρωμάτων* έμού δέ άπλη­
σ τ ε ς (25) συνήθεια αίτιος* έμού δέ πάθους ύπόθεσις 
συνήθεια προλαδούσα, καλ αναλγησία ψυχής, κα\ 
ά μνημοσύνη θανάτου· πώς δέ τών έμών απογόνων τά 
ονόματα ζητείτε μαθείν; έξαριθμήσομαι σύτδύς, κα\ 
υπέρ Αμμον πληθυνδήσονται* δμως τούς πρωτοτό­
κους μου κα\ αγαπητούς ακούσατε τίνες προσαγο 

Araaiie herbo» scu lac(uc.re agrestes eunt viotenlia 
cl labor jejuniornm; azyma vero tnens seu scnsu* 
ad modesiiam fcine faslu compositus. Dum vivis ct 
spiras, inhxrcal animo (uo v<>\ dicontis : Egovero 
dum mtVit, d.rniories, inquam, moletli essent, indue-
bar citicio, et humiliabam in jejunio ammam meam, 
et oralio mea in sinu animm mece adlimebat " · Je-
jnnium esl vis nalurx illata; jcjunio, suaviias guias 
cocrcelur, flamma carnis exslinguilur, cogilalio-
ncs malaeexscindnnlur, insomnia lolluntur, cxquo 
preocs pura* nascuntur. Jejunium est lux anini;c, 
cusiodia mcnlis, carci cordis illuminatio, janua 
compunclionis, liuroilis gemilus, Li*tus contrili 
curdis lucttis, loquacitalis cessatk), soliltidinis quieiu» 

ρεύονται. ΥΙδς πρωτότοκος μου, πορν:ίας ύπουργδς, D occasio, obcdicnli» cuslos, sonmi lovalio, ^alus cor-
έκείνου δέ δεύτερος σκληρότης καρδίας* ό ύπνος τρί­
το;, (26) θάλασαα λογισμών, κύματα μολυτμών βυ­
θός άγνωστων και άψητων (27) άκαθαρσίων έξ έμού 
Ικπορεύονται. Έμού θυγατέρες οκνηρία, πολυλογία, 
r:af όησία, γελωτοποιία, ευτραπελία, άντιλογία, σκλη-
ροτραχηλία, άνηκοΐα, αναισθησία, αιχμαλωσία, με-
γαλαυχία, θρασύτης, φιλοκοσμία, ήν διαδέχεται 
προσευχή £υπαρά, και (ί»εμ6ασμο\ λογισμών. Πολλά­
κις δέ κα\ συμφορα\ ανέλπιστοι καλ απροσδόκητοι, 
αίς προσωμίλησε άνελπιστία ή πάντων χαλεπωτέρα* 
έμέ πολεμει μεν, ού ψ.νΛ δέ μνήμη πταίσματος· 
ίχθραίνει μοι είς άπαν έννοια θανάτου, τδ δε έμέ 

poris, boalse tranqudlitalis auctor, pocoaiorum rc-
missio, paradisi poria et voluptas. Qiueramus ot 
ex tioc noslro, imo omnium malorum nostrorum 
arrliiteclo et bostiuni maxinio (gula, inqtiam) om-
uium vitioiuin priin ipc cl auirtore, c.\ qno casus 
Adanu nalus esl, qui Ksau pcrdida, Israoliiis exi-
lium allulit, Noe ad ignominiam nudavit, Comor-
rham prodidil, Lot inquinavit, HoH sacerddiis 
Glios ad internecioiuMn occidit, qui omnium iiu | i i i -
nalionuni causa el dux e«t. Scd unde guSa c l qui-
bus ex parcnlibus nascilur, qii,e bujus progeuies 
209 e t '^poUs? quis iliins hostis qui illam elidit 

u Matlli. vn, 1o. i 3 Ps:il. xxxiv, 13 
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MlCOttleril? Ede nobi» loiies generis bumaui cru« ^ καταργούν τελείως Ιν άνδρώποις ουδέν ό χτησάμε -
«k )ί» dominatrix, quae onnes inexpkbili* xorandi νος παράκλητον, τούτφ έντυγχάνει χατ' i-ιού* κάχεί-
«lesiderii atiro cmisti, oode tibi adilam ad no* para- νος δ υ ν η θ ε ί ς , έμπαθώς ούχ έ | με ένεργείν* ot γΑρ 
aii?elquid ίο nobis post ingreMum luum creare εκείνου άγευστοι, διά τής έμής γλυκύτατος πάντως 
α gigoere conseeati? ei quis tuus a nobis discessus ήδύνεσδαι ζητούν. 
ot exUna? Illa vero confictio everberala, nobisferox fiendcnsqae rabie ita reapondii: Quid mt maio-
diciis iuceasiiis, cum mihi siusobnoxii? Quomodo a me tcjungi copilia, quoo mibi nalura dcvioxil? 
lanua niea esl naiiira cibowm, inexplebiti» tero torandi avtditalfe cansa, est improba coTOoetado. 
Radix, iiiquam, bujut mei vilii est, ul dixi , consaemdo attiicipata. ei alopor qoidan ammx, aMMlis-
queoblivio. Qtiomodo autea mulUe sobolis meae nomiiia quaerids? Enaawrabo eos, el saper aroftm 
innltipHcabaaUir. Primogoaiti tanea uiei mibiquc in paucia cbari qui stnt, quique vocontar, aadile. 
Primns est mioitier et ciniflo luxuria?; alier a primo, cordis duriltes, tertias aoaMUft, qnoft »*qxUer 
mar* ittpararum cogitaiiofltim, ex quibtis movealur fluctua tedannn itqaiaaliaaaaa, ac denim in-
gens igootaruai el iafaadaram sordinm corporis ei luxurijc ex inc teatina ei vorago exeuaL Filue porro 
ex me naUe tuat desidta, loqaacitas, audax conlidentia sea andacia, riavs conciUlio, scurrilitaa · · , 
coutradktio, porvimia, coautmaaa, stopor aoimi et captivUas, thratonica jactatio, atodiwn placendi 
maado 210 taqailar inquinau sordimu inietmdis precaiio, d wianim turbinea cogitalio-
MfMH : aec raro eabilt el iitexf»pectati casxs seu calaraiiaie*, quibui, qu* omaiam delerrima eol9 ad-
hxm rteperatio. Mo oppagoai, aed non expogaat, uciaoria pneteriiorram pecccatontn : perrMqaitar 
nie extreno odio neditaiio oionis, sed olbil esi iii nortali viu qnod omnUio mo coofldai* Qai Spi-
tituM saaciura habet, cum hoc agit contra -ue, el ille exoratas probibet aliqoid vitiooo el iaprobe 
agere : naai qui illara cccteaieHi eowokioretii aon gtttunuM, aaoit ilkecebris capii per xoe CffpioiU ad 
aalieiaioti dekciari. 

GeAerota htijtjs vitii esl vicloria. Victoraporu Β 'Avlptievtxij. Ό ίαχύαας δήλος προς ΑπΑθειανκαλ 
via gratuivr ad sramam animi iranqiillitaleai et βωφροβύνην ΑχροτΑτην έπειγδμενος. 
gx^rcMiii leniporaniUuD* 

8CH0UA AO GRADUM XIV. ΣΧ0Α10Ν ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ ΙΑ*. 
De gula. Bffpl γαοΎρφμργίύς. 

Schoti** i . ΣχόΛιοτ a*. 
Noa m im raosUa poicouie silum, ut nobia im- Τδ προσβάλλε·* χαλ παρενοχλεΖν τούς τής χαχίας 

probc cogUatioae*, qualeacuoque tint, non occur- β^λλογ-Λμούς γενικούς χαλ πΑντας ψυχ{ ήμων, 
rant aot MletUe sim. Ut auien pasoionea com- των ούχ έφ* ήμίν Ιστι* τδ δέ xmlv πΑβος χαλ έγ-
mOTeaai a diu ίιι nobii liaereant, aut rum moveoni χρονίζειν ήμίν, ή μή , των έφ* ήμίν έατε * χαλ δλΑ 
ei hsreaftt, bot xoro io nobia sllam esi. Propieroa τούτο χαβ' έαυτων δ Αγιος, φιλοσοφεΝ εΤρηχεν· έφ% 

MDCttu, cooira αοα i p m , inquU. pbilosopban ία- ήμίν γαρ έοτι τδ μή ήττ*ο#α< τινι τούτοιν. 
tlilriMiiift, pbikMopbaodo dixit, quia in nobit ost 
MMI viact ab aliqaa illaniBi passiooai». ΣχόΛιοτ ψ. 

Sekotiom i . Όχτώ είσι πάντες ol γενιχώτατοι λογισμοί, έν οίς 
Odo tmt coainuaissinue cogiutkNieft, quibos C περιέχεται πάς λογισμός· πρώτος ό τής γαστριματ* 

oarnift cogilatk» eowprebendilur; prima galaf, allera γίας, χαλ μετ' αύτδν δ τής πορνείας· τρίτος δ τής 
loxiiri», lerlia avariliaf, quarU (risliiiae, qoioU ine, φιλαργυρίας* τέταρτος δ τής λύπης* πέμπτος δ τής 
attta acedte, Mplima vaoae glorift, ultima avper- δργήΓ^ί«ος δ τής Αχηδίας· έβδομος δ τής χενοδοξίας· 
bm : ted ul lm omnes moleaiA, am uon moleaUa δγδοος δ τής δπερηφανίας· τούτους πάντας παρεν-
sim aoim^ soeine, αοε» cai noair» faculuiil. οχλείν μέν τή ψυ/J, ή μή παρενοχλείν, τών ούχ έφ* 

ήμίν έστιν. 
211 Λίίηά Eragril ΆΛΛο Bimjpiov. 

Gafaa fcpiriUi aeu cogilatio maturaoi monadio Ό μέν τής γαστριμαργίας λογισμέ; έχπτωσιντα-
oVfeniooem religios» exei eiutionis suggerit: slo- χ ( * « ν ^ μοναχφ τής άακήσεως υποβάλλει· στδμαχον 
niacbfiiji tn\m9 ei bepar, el bencm, et bydropca x * \ f ^ p , χα\ σπλήνα, χα\ ύδρωπα διαγραφών, χαί 
tive aqoam ialercttien depingil ei dcscribit i l l i , diu- νόσον μακράν, χαλ σπάνην πάντων τών επιτηδείων, 
mruu» iiem morbain cl rcrara necetsariarom iuo- χα\ Ιατρών άπορίαν· φέρει δέ πολλαχις χαλ είς μνή-
piaw, et modkorum pcnuriam; taepe cliam loeiuo- μην αδελφών τούτοις περιπεσόντων τοίς πάδεσιν. 
riam revocat fratmm quorumdatu qui in b*c nala -Εστι δέ δτε κα\ αυτούς έχείνους τούς πεπονθότας 
cfdderuat : eal Oliain cum illoi ipaoo, qui taba D παραβάλλει άναπάδεια τοίς έγχρατευομένοις* χα\ τάς 
paasi fHinl.affeclu» vitiosu» cum aboliaentibas com- εαυτών έχδιηγείσδαι συμφοράς, χα\ ώς έχ τής άσκη­
μοι au ut oarrent quas perpeftai sunt acrumnas, ei 9 { 0 >ς τοιούτοι γεγόνασιν. 
qyooodo in itlas inciilei inl» aeu quamto tales ex 
religloaa excrciiaiione reddiii sixit. 

· · Epbes. Υ,δ : έντραπελίχ. 
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ΣχόΛιοτ Μάρκου γ \ \ 

Όσπερ λύκψ πρόβατον ού συνέρχεται είς τεκνο-
γονίχν ούτως ούτε κόρ·ρ «όνος καρδιακός είς χύησιν 
Αρετών· 

ΖχόΛιοτ Ήσαίου δ\ 
ΑιΑ τεσσάρων πραγμάτων πληθύνεται ή πορνεία 

τού σώματος, διά τού χοιμηθήναι είς κόρον, χα\ φα­
γείν είς πλησμονών, καλ άπδ ευτραπελίας, χαί άπδ 
χοσμήσεως τού σώματος. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ούχ Ιν οίνοαοσίαις τάς ίορτάς χρή έκτελείν* άλλ' 

άν ανακαινίσει νοδς χα\ ψυχής καθαράτητι· δ δε γα-
στριζόμενος, χαλ οίνοποτών παροργίζει μάλλον τδν 
της πανηγύρεως προεξάρχοντα. 

ΣχόΛιοτ ς*. 
Έστιν δ ποιών έντολήν, χαι προφανώς δουλεύω* Β 

πάθει, κα\ διά πονηρών λογισμών άγαθήν άφανίζων 

'ΑΛΛο. 
Ό Θεδς τΑς πράξεις χατΑ τάς διαθέσεις λογίζεται* 

Αφη γάρ oott φησίν, δ Κύριος χατά τήν χαρδίαν 
αου. 

ΣχόΛιοτ f . 
Εμπαίζεται ύπδ δαιμόνων, δ τ$ Ιδία συνέσει στοί­

χων χαλ παρά τά διατεταγμένα βουλόμενος Αφ* δαύ­
του νομοθετεέν. 

ΣχόΛιοτ ν/· 
"Αμετρος νηστεία δατλν, ή τδν χαιρδν τδν νενομι-

σμένον άναμένουαα, αχαλινώτως δέ έν τ$ τής τροφής 
ώρφ «ρδς τήν τράπεζαν δρμ&οα χα\ μετά τής σαρ­
χδς, χαλ τδν νουν πρδς τήν τών παρακειμένων C 
δ*σμονσα ήδονήν. 

Καχών Ανδρών τΑς συμβουλίας αποστρόφου* δού­
λους γΑρ παρέστησαν εαυτούς γαστρός τε, χαί τών 
ύπδ γαστέρα παθών. 

Ή μέν άναπαυσις τους νέους μόνους βλάπτει, 
ή λύσις δέ χαλ τους τελείους χα\ τους γέρον­
τας. 

ΣχόΛιοτ Mapmov θ*. 
Ί α τ ω ΟΧΗ πάς δ έναντιούμενος πρδς χατορθωσιν 

εντολών βεοΰ, βδελυχτδς χαλ μισητός* τφ τοιουτωδέ 
μή «υνεαθίειν χαλόν. 

Έν ΑγαΙοίς χαλ πλασθείς δ άνθρωπος, χαί τα- ^ 
Ιο\ς, έχείνα χαλ φαντάζεται χαι ορέγεται* δθεν τι­
νές τή πρδς τΑ τοιαύτα θέρμη Αντ\ τών δντων 
πρδς τΑ παρόντα χεχήναοιν Αγαθά* Μ χαλ ήπάτην-
ται. 

ΣχόΛιοτ ι'. 
Όρα τί φησιν, δτι τής πυρώοεως ώς μάστιγος 

λυτροόμεθα, διά τής ένδειας τής γαατρός* λοιπδν 
Αρα, χαί ΙιΑ τής πλησμονή* αυτής έπεισέρχεται ή 
πυρωσις* ή γάρ με μετρημένη ένδεια έν μετριότητι 
τάς χινήσεις οίΒε χατασιγάζειν ή δέ μετά οΙήσεως 
Ασιτία, χαλ κινήσεις χα\ πυρώσεις έμπυρεύεται. 

" P*al.xix,5. 
Ρ Α Τ Β Ο Ι » . Gft. LXXXVUL 

- GRADUS XIV 874 
Marci Eremita 5. 

Queroadmodum ovis non convenit cum lupo ad 
generandura felum, ita iicc labor cordis cuiu cibi 
taluriUto ad concipiciidaa viriules. 

Itaia: abbatis 4. 
Qualuor rebus augeiur luiuria corporis : m llto 

somno usque ad salieiatem, cibo ad satuiilatem, 
acarrilitato seu levitate, et cuiiu corporis. 

Scholion 5. 
Dies feeti oon suut exbauriendis Baccbi calicibus 

oelebrandi, sed renovando spiritu tnentis et repur-
gando corde *. qni enini vcntri et Bacrho litat, roa-
gis ad iram commovel praside m celcbrilatis. 

Scholion 6. 
Ett qui obaerval prattepium, sed palam tiiiosio 

tnia aflectibus indulget, et per improbas cogitaiio-
nos oxstinguil bonum opus. 

Atiud. 
Do«3 actioees aeu opera ex affccta meniis nostr» 

sstimat *. Det9 toqoit, tibi Dominui «eamdam eor 
luum11. 

SckoHon 7. 
Deludilur a daemonibue, qoi pro ιαο prtf alo sensu 

ambalat tt fivit, el pneter pneacripia Palrom, sibi 
ipoi logoa dkit. 

SekolUm 8 . 
Imrooderatam jojaniam est, qaod prsftcriptum 

qtridem femput observat, sed imminente cibi ca-
pfendi hora efflrtni quodam impeta abripitur ad 
oeneam, tt cum corpore moniem quoque ad appo-
tilonim fercalonim voluptalem viuctam trabit. 

212 Aliud. 
Matorum xirorum coiteilia avcrsare; mancipia 

qaippe venirU, et qut? «ub ventro sunt viiiomm 
•oieexbibenL 

Aliud Ιεααιί. 
Qaieo aolts juveuibas nocct, diosolaiio aatem 

perfeciia etiam ei aenibus. 

Marei 9 « 
Qaiequif advergatar obsenraiioBi praeceptorum 

f>d, tit exaecratue ei iaviarn, eam qao noc cibus 
quldem tunendag est. 

Aliud. 
Homo in bonis formatus et poeilus illa ipsa sibi 

i»aginai«r el appeiil. Unde factum eet «i nounulli 
ab hajasmodi qitodam animi fervore abrcpii, prs-
•enliboft bonis pro veria loia meoie inbiarint et 
deeqMiaiot. 

Sckolhn 10, 
Vide quid dicat, quod per guiae et venlrie cagti-

gaiiottem ab inoendio impero corporis tanquam a 
flagello liberemar : per ingluviem vero llamma 
exardoicat in nobis. Mediocris afllictio venuis cum 
modo adbibita, motas corporis eompescit : inedia 
voro cum sui existimatione conjuncta commovel 
corpus et libidine iuflamraat. 

28 
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Solomonis regis. 
Doniine, diviiiat cl panperialem nt dederis mihi: 

ud ttintum necessaria el sn/ficienlia ordina wihi " : 
divilias abundanliain imcrpreialus, paupcrlalem, 
absoltitam rcrum inopiam, quas ad vitas usum per-
lincni. 

Scholion 11. 
PoiTccirs (rcligiosus) qui omnes iniprobas cupi-

ditairs vu i i , deinc^ps siiic cura libere vivit, nc-
que irmpore qnidem heliliae quaeril ullas deiicias, 
aut scquilur affeclum. Qui auivi» adbuc cum v i -
tiosis aninii pcrluibaliombus luciaiur, cliain con-
solaitoiiis lcmpore dc lucta cogilai, et cupidiutcs 
cocrccl, et iilis nioduin linesque cerlos prascribit. 
Obnoxius aulem cupidilalibus sempcr appelil vo-

S. JOANNIS CLIMACI 876 

Α ΆΛΛο ΣοΛομώντος. 
Κύριε, πΛούτον χαϊ πενίαγ μή μοι δψς· σύ>-

ταξον δέ μοι τά δέοντα χαϊ αυτάρκη- πλούτον 
μέν είναι τήν πλησμονήν οριζόμενος· πενίαν Λέ 
τήν παντελή απορία ν τών πρδς το ζήν Αναγ­
καίων. 

ΣχόΛιον ta\ 
Ό μέν τέλειος τα πάθη νικήσας, έν πάσιν άμερί-

μνως διάκειται, κα\ οΟτε έν τφ τής ευφροσύνης και­
ρώ φροντίζει τινδς καθ' ήδονήν ή έμπάθειαν. Ό δέ 
έτι πρδς τά πάθη αγωνιζόμενος, καί τδν τής πσρα · 
κλήσεως καιρδν, καιρδν πάλης ποιεί, κολάζων τήν 
δρεξιν και μέτρα κα\ δρους ταύτη τιθείς, Ό δέ εμ­
παθής, άεΐ ταίς ήδοναίς έφιε\ς έν τφ τής ευφροσύνης 
καιρψ, ώσπερ αφορμής τίνος λαβόμενος, δλος τών 

luplat.es, et ^mpore telo abusus, toium se deliciis Β ή $ υ π α ο ε ι ώ ν , κα\ απολαύσεων γίνεται, άπ*·τεί γάρ 
el voluplaiibus tradil, singulis enim boiis et mo 
iiicntis iiiis oblcclari fruique dcsiderat. 

Scholion 12 . 
Aflectibus indulgcns gaudei feslis ei celebrtlati-

bus, sed aiblcia Cbrisli gaudel 213 lemporc lucue 
ol ccrtaininis, propo^ilis sibi corouis ct prxmiis, 
qua». cx proporlione respondubunl laboribus. Per-
fcclus auiein bxc celebrat Sabbala cl ferias sinc 
alia cura. 

Siholion \o. 
Eunucbos iulel i igi l , de quilms dicil Dominus 

quod seipsos castraverint proplcr reguum coelo-
i uin quique ab omnibus abstincnl. Natn reliqui 
euuucbi nibil diflcrunt ab aliis bominibus, iisdem 
viliis obnoxit. 

Scholion 14 . 
Mcns continenlis eet lcrcplum Spiritus sancli; 

luens guloiiis cst nidus corvorum. 
Scholion 1 5 . 

Quando ventcr satielale liumescii, arcscuiit la-
cryina:: quando aulem per inediam venler arescit, 
bumctcuiu ci inundanl lacrymac. 

Scttolion 1 6 . 
Voluptas persiinilis csl cani, quem si insequaris, 

fugil, si alas, nianct. Fuge delectalionem propter 
afllictionem, ne adversus le merabris tuis pro armis 
utatur diabolus. 

Scholion 17. 
Prudeuler cura ct sludio&e laboi ioseque circa ρ 

banc advigila, ut pcr venlrts aiDicrione* os conclu-
das, ne qua liiigua cxsiliat aul erumpat, ex babitum 
loquaciialis conirabat. 

Scholion Isaaci. 
Viliosx cupiditatcs peisimdet» sunt calellis, qui 

ir.accliis assuoverunl, quos sola vo\ bominis fugai: 
s *ii neglecli tanquam ingenles lcones insiliunt. 

Alivd. 
Nemo poi«^st pravas cupidilales vincere nisi per 

\iriule«, qux per sensus, adbibita aniroi conlem-
plaiione, cxcrccrtlur. 

έκαστη ώρφ τά έν αύταίς έπιτελήσαι. 

ΣχόΛιον φ ' . 
Ό μέν εμπαθής χαίρει έν έορταίς κα\ πανηγύρε-

σιν δ δέ αγωνιστής έν χαιρφ πάλης, προστιθεμένων 
αύτφ στεφάνων κατά τήν άναλογίαν τών καμάτων ό 
δέ τέλειος ταύτα άμερίμνως έσαββάτισεν. 

ΣχόΛιον ιγ \ 
Ευνούχους φησ\ν, ούς δ Κύριος εαυτούς εύνουχί-

σαι είπε, διά τήν τών ουρανών βασιλείαν, χαλ περι-
εκτικώ; έγκρατευομένους* οί γάρ λοιποί ουδέν διαφέ- ' 
ρου σι, τοίς αύτοίς περιπίπτοντες πάθεσι. 

ΣχόΛιον ιδ\ 
"Ο 'Λυς εγκρατούς ναδς τού Αγίου Πνεύματος, ό δε 

τού γαστριμάργου κατοικητήριον κοράκων. 
ΣχόΛκ?ν ιε'. 

Όττηνίκα υγραίνεται γαστήρ διά κόρου, ξηραίνε­
ται δάκρυα* δτε δέ δι* εγκράτειας ή κοιλία ξηραίνε­
ται, αύξουσι τά τών δακρύων ύδατα. 

ΣχόΛιον ι ς ' . 
Κυν\ Ιοικεν ή ήδονη * έάν ίιώξης, φεύγει, έάν δέ 

θρέψης, παραμένει. Φεύγε τήν τέρψιν διά τήν θλίψιν, 
μή τοίς σοίς μέλεσι, βέλεσ: κατά σού χρήσηται ό διά­
βολος. 

ΣχόΛιον ι ζ \ 
Έπιστημόνως έπιμελού κα\ έμπόνως περί ταύτην 

καρτέρησον, ίνα διά τών ύπωπιασμών τής γαστρδς 
τδ στόμα άποκλείηται πρδς τδ μή προπηδ^ν τήν 
γλώσσαν, κα\ έν 2ξει γίνεσθαι πολυλογίας. 

ΆΛΛο Ισαάκ. 
Έοίκασι τά πάθη κυναρίοις τοίς είο>θόσι σχολάζειν 

τοίς μακελλαρίοις, άτινα μόνη φωνή άποδιδράσκου-
σι, άμελούμενα δέ ώς λέοντες παμμεγέθεις επ­
έρχονται. 

ΆΛΛο. 
Ούδε\ς δύναται νικήσαι τά πάθη, εί μή δι' αρετών 

αισθητών θεωρούμενον. 

*· P r o u . ι χ τ . 8 . n M.mh. χ ιχ , 1 2 . 
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877 SCALA PARADISI. 
ΣχόΛιοτ ιη'. Α 

Δαίμων δαίμονα ούχ 1x6 άλλε ι, παραπέμπει ό 
τής γαστριμαργίας πρδς τδν τής πορνείας· δ τής 
κενοδοξίας προς τδν τής ύπερηφανίας· δ τήςδξυχο-
λίας, πρδς τον τής μνησικακίας- ότης λαγνείας, πρδς 
τον τής άπογνώσεως · κα\ απλώς οί έξης πρδς τούς 

έξης. 

ΣχόΛιοτ ιθ'. 
Εύχου γενέσθαι τών ολίγων. Σ&άτιοτ γάρ τδ 

αγαθόν. Αιδ καλ δλίγοι εΙσ\ν οί εισερχόμενοι. Μή 
πάντας λογίζου τούς έν τή κέλλη, σώζεσθαι φαύλους 
τε κα\ χρηστούς· ού γάρ ούτως Ιχει· πολλοί μέν γάρ 
προσέρχονται τψ έναρέτω βίφ· δλίγοι δέ τδν αυτού 
καταδέχονται. 

ΣχόΛιοτ τον μεγάΛον ΒασιΛείον κ \ 
Πολλούς είδον πάθε σι κρατηθέντας έν υγεία γενο­

μένους· Ινα δέ έκ πάντων λαβροφάγον ή γαστρίμαρ-
γον, ούκ είδον άλλ' ή άπο^αγέντας τού εγκρατούς 
βίου· ή τψ κόσμω συνδιαφΟαρέντας, ή τοις έγκρατέ-
σιν έναποκρύπτεσΟαι πει ρ ωμέ νους, και τψ διαΰόλω 
τή ήδυπαθεία συνασπαζομένους· ψεύσται γάρ είσιν 
ούτοι* πολύορκοι, άντιστάται 9 άντιπλήκται, άνακρά-
κται, άρνησιφάγοι, ανελεύθεροι, άβροδίαιτοι, μεμψί­
μοιροι, έρευνηταΐ, σκοτεινοχάρεις· πάσης τής ενάρε­
του πολιτείας άντεργάται εκούσιοι. "Ινα δέ της γα-
στριμαργίας πάθος σκεπάσωσι, τψ έσμώ τών κακών 
περιπίπτουσιν. Οίτινες τψ μέν σχήματί είσιν έν 
τοίς σωζόμενοι;, τψδέ πράγματί είσι κατακεκριμέ-
νοι. 

-GRADUS XIV. 87* 
Schotion 18. 

Dxmon d&monem non pellit, sed spiriuts gubv. 
Iransmiitit gulosum ad spirilum luxurke : spiritne 
vanaegloriac, glori» cupidum ad spiritum superbis; 
iracundix spirilus iracundum ad spirilum qui injo-
rias prxierilas injuriara passo semper in mcmo-
riam revocal; spiritus impurttaiis impurum ad spt-
rituin despcraliouis ; cl simpliciler alii di-hiceps ail 
alios. 

Sehoiion 49. 
Prccarc Deum ut sis e nttmero paucorum. 214 

Rarum etl qiioH bonum euy proindc pauci calum 
ingrediunlur. Noli putare omoes qui in cellis mo-
uachorum residunt, bonos perinde ac malos salvo* 
fieri; non est iia : mulli cnim acce,dunlad probaut 

Β vitani, sed pauci jugiim ejus suscipiunc. 
Basilii Magni 20 (a). 

Mulios cgo animadverii, qui cum viliis aliis ct 
affeciibtts pravis laborarcnt, ad sanilalcm rcdncios: 
qui auicm hoc morbo lcnebantur, ut aut in occuUo 
esilarcnt, aut gu!a duccrentur, emcndatum vidi 
ncmiucin; scd aut a contitientiuni coimibcrnio sc 
penilus abruperunt et viue hujus mundi iliecebrie 
sese dediderunl; aui dum iatcr ahslinenlcs occul-
lare se studuerunt, voluptalibus addicii ducc dia-
bolo stipendia mcruerunt. Nam qui isliusmodi simt, 
i i sunl mondaocs, perjuriosiT Utigiosi, qui pcn:»ssi 
rcpercuiiunt, clamosi, et qui se edisse parncgeni, 
illiberales, qui viclu dclicaio gaudeant, qucrulosi, 
aliorum curiosi exploiatoros, lenebriuncs, oumis 

C bonestae vitae de iuduslria inimici ; qui ut gul« 
vilium obiegant, innumerabilibas se aliis noxis invoivuni : qui cum specic scu. babitu inier salvos 
etse videaniur, reipsa inter daronandos numerandi sunt. 

ΣχόΛιοτ κα'. 
Καλλωπισμοίς Ιματίων, κα\ πλησμονή γαστρδς, 

έντεύξεσιν βλαδεραίς τούς πονηρούς γεννάσθαι λογι­
σμούς έν τή ψυχή έκ τών εμπείρων κα\ πρακτικών 
γερόντων ακήκοα. 

ΣχόΛιοτ κβ'. 
Ωραία ή νηστεία, ή βραχυφαγία χαίρουσα, καλ 

λιτοφαγίαν Ιχουσα, χαλ άνθρωπαρέσκειαν φεύ-
γουσα. 

ΣχόΛιοτ κγ'. 
Έν αφθονία αγαθών τήν τών ανθρώπων φύσιν 

ύπεστήσατο άπ ' αρχής δ θεάς* διδ ή τών απολαύσεων 
έκκοπή ώς παρΑ τήν σύστασιν ούσα, κάν ύπάρχη 
χατά προαίρεσιν, δμως εκβιάζεται τδν συστάσεως 

Seholion 21. 
Culiu veslium, vcntris iDgluvic, pravis et noxiis 

occureibus seu colloquiis malas in anima cogila-
tiones generari et exsislere a periiis, et iis qui re-
rum ustini babent, senibus audivi. 

Scholion 22. 
Jejunium leinpe&livum Deoque gratum gaudet 

brevi inensa, et lenui inopeque victu, ei fugit pla-
cere bominibus. 

Scholion 23. 
Dens ab inilio bomiocm in oiuni bonorum copia 

conslituii, ac propterca voluplatum exsiirpalio, ut 
quse praetcr naiuroc constituiionem si(, quamvis de-
liberalo animo fial, tamen viininfcrt nalurx. Reclo 

λδγον ορθώς ουν ή έστερημένη τών καθ" ήδονήν, D ig - , i u r jejuiiiuin voluptate privalum violcntia na-
pia είναι φύσεως λέγεται. lurae dicilar 

ΣχόΛιοτ κδ'. 
Εί κρατήσεις γαστρδς, οίκησεις τδν παράδεισον εί 

6έ ού κρατήσεις, γέγονας θανάτου παρανάλωμα. 
ΣχόΛιοτ Ισαάκ κε'. 

Ό τρέφων παρ' έαυτφ συνήθειαν, ώς άνθρωπος 
έστιν τρέφων πϋρ· τδ γάρ μέτρον τής δυνάμεως τών 
δύο, έν ύλη συ[νί]σταται. 

Scholion 21. 
Si ventrom seu gidam restrinxeris, paradisum 

incoles; si laxaveris, mortis pabulun, iac.lus cs. 
Scholion haacu 

Qni malam coiisueludinem alit apud 215 8 e» 
perinde facit alquo is qui alil igncm; mcdium enim 
scu raodus faculiatis amborum , in inat«ria cou-
sisiit. 

(α) De ubdicatione rerum ρ 250. 
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ΆΛΛο. 
Consuetudo ubi semel quaesierii, ei actio ejui 

impedila fueril, alias deprehendes illam segram. 
Dbi quod volei, scmel feccris, deioceps poienliore» 
adwersus le expcrieris : quacunqoe in re memoria 
baec apud te ba*reat: mcliue enim est auxilium a 
cusiodia sui naium, quam ex faciis proteciiiin. 

Schotion 26. 
Quciriadinodum mare perturbalum ciel flaclaa, 

qui navigium mcrguiil, ila cogUaliooua tempeaUa 
inquinaiioncs creat, ct animam imniundat alque 
in piofundum cxiiii pelagug deprimit et ab-
eorbet. 

Scfiolhn 27. 
Qnaeslio: Qaid esl immundiua ? el qaid est lasci- Β 

-via? Kcsponsio : Immundiliara lex oslendit, qxae 
nomine boe ulitur in iis qui inviti ex natane iie-
cessitate sordidantur. Latciviam auiem mihi vide-
tur &apienlissimus mortalium Salomon declarare, 
cum dulcem et dolotis expertem nominavit, ita «t 
Ασέλγεια aeu nequiiia seu lascivia aii afledio aoi-
nue, quae nullum doloris eensum afferat, aut babeal 
dolorem alblelictim, qui faligel aut crucict : quero-
admodum intcmperantia «eu άκρασία csl , quod 
ingrucnlibus rcsislat. 

ikhoiion. 
Quod nunquam sperct sc ab iis liberalom iri . 

Prommium sermonis de corporibus et homimbut m 
corpore extra corpus. 

Inlellcximus nunc a furiosa illa domina, go!a ^ 
inquam, falcnle improbam sttam sobolero esse 
luxuriam, qua corpora bominura oppngnat. Necsane 
iuimm vidcri debel : docct enim boc primxvus ille 
nosler generis humani prosator Adarous, 216 n>*' 
^nim ab gula vicius fuissel, nunqaam eognoxixset 
quid uxor esset. Qui ergo priroum Dei praeceptum 
obsenrant, in alicro non offendunt, sed matient filii 
Adam, ignari quid Adam (post peccalum) faerit, 
pauto infra naturani ei slatum angelorotn positi (α). 
Aiquc boc, ut ait ille cui ibcologia cognomen de-
dit (b), ne immorlale ct xternam maneret malum. 

Ή συνήθεια έάν ζητήση άπαξ, χαί χωλυθή τΑ 
αίτημα αυτής» Αλλοτε εύρισχεις αυτήν Ασθενή* 
και έάν ποίηση τδ θέλημα αυτής πρδς Απαξ, τδ δεύ­
τερον πλέον αυτήν εύρήσεις Ισχυροτέραν κατά σού -
περ\ παντδς πράγματος αύτη ή μνήμη εμμείνατε* 
«αρά σοι* κρείττον γάρ έστιν ή βοήθεια έκ τής 
παραφυλαχής, υπέρ τήνέξ έργων βοήθειαν. 

ΣχόΛιοτ %ς*. 
'Οσπερ ή θάλασσα ταραχΙείοα χύματα δλαν'στησι, 

τά δέ τδ σκάφος βυθίζονσιν, ούτως ή των λογισμών 
ζάλη μολυσμους έπεγείρουσα, τήν ψυχήν κατ-
εδαπτισε · χαλ τφ τής άπωλείας βυθφ παρέπεμ-
ψεν. 

ΣχόΛιοτ χζ. 
Έρώτησις. Τί έστιν άχαθαρσία; χαλ τί έστιν 

ασέλγεια ; Άπδχρισις * Τήν μέν ακαθαρσίανδ νδμος 
έδειξε, χρησάμενος τφ ονόματι έπ\ τών ακουσίως 
έχ φυσικής Ανάγκης συμβαινόντων. Τήνδέ Ασέλγειαν 
δοχεί μοι έμφαένειν δ σοφώτατος Σολομών * ήδύν χαλ 
Ανάλγητον όνομάσας, ώς είναι τήν Ασέλγειαν διά-
δεσιν ψυχής, μή φέρουσαν ή Ιχουσαν άλγος (c) Αθλη-
τιχόν. "Οσπερ χαλ άχρασία έστ\ν, ή μή έχουσα 
χράτος μετά τών δχλουσών ηδονών, 

ααΐΐαοι habeal χράτος tca ilm qua τοίβρίαύΐκ* 

ΣχόΛιοτ. 
Τδ μηδέποτε ελπίζει ν απαλλαγή ναι αυτών. 

ΠροοΙμιοτ τοΰ xepl σωμάτντ χαϊ άσνμέτντ dr* 
θρώχωτ Λόγου. 

Έχουσα μεν τής μαινάδος νυν εΙρηχυ(ας αύτης 
είναι άπόγονον τδν πρδς τά σώματα πόλεμον χαλ ού 
θαύμα * διδάσκει γάρ τούτο χαι δ παλαιδς ημών εκεί­
νος προπάτωρ 'Αδάμ* εί μή γάρ τή γαστρί ήττήθη. 
ούχ άν τήν δμόζυγον τί ήν έγίνωσκεν · οδχούν οί 
τήν πρώτην έντολήν τηρούντες, τή δευτέρα παρα-
6άσει ού πίπτουσιν, άλλά μένουσιν υΐολ τού Αδάμ, 
μή γινώσχοντες τ! ήν 'Αδαμ, ΑλλΑ βραχύ τι ήλατ-
τωμένοι Αγγέλων. Καλ τούτο, ίνα μή Αθάνατον 
μένη τδ χαχδν, ώς φησιν δ τής θεο4*γ(ας επώνυ­
μος· 

GKADUS XV. 
De incorrupta α corrupiis mortaHbut per tabortt et 

sudores comparata cattitate et temperanlia. 
Castilas est naturae non corporeae vindicatio. Ca-

stitas cst gratissinium Christi domkilium, et ler-
reslrc sculum cordis. Casiilas est eximia nalune 
supra naiurara negalio seu vicloria, vereque adim-
raitduin corporis raorlalis cum immorialibus ange-
lis eertamen et aemulatio. Castue aulcm amorem 
amorc pellit; cl igncm corporis igne spiritusex-
slinguil. Tcmpcranlia cst commmie omuium virlu-
tuni oognciiien; lemperans seu cominens csl ille qui 
no in soinuo nuidem ullum sensuru corpori» sibi con-

(u) Jdinuhli eum paulo minus abangeli*. Psal. TIII. 
(b) Giegorium Na/.ianzenum Theobigum, aibilror, 

intclligif, aui S. Joannein evangrlislam, qui saepe 

ΑΟΓΟΣ W. 
ΠβρΙ Αφθαρτου έτ Φθαρτοϊς έα χαμάτωτ χα\ 

Ιδρωτωτ άγτβίας χαϊ σωρροσυτης. 
Άγνεία εστίν Ασωμάτου φύσεως οίκείωσις· "Αγνεία 

έστ\ν φύσεως υπέρ φύσιν ύπερφυής άρνησις · χαλ 
ασωμάτων σώματος θνητού χαλ φθαρτού παράδοξος 
δντως άμιλλα (Ι) · Αγνός έστιν δ Ιρωτι έρωτα δλα-
χρουσάμενος (2), χαλ πυρ πυρ\ ΑΟλω Αποσβέσας. 
Σωφροσύνη έστ\ν χαθολική πασών τών Αρετών έπ**-
νυμία. Σώφρων έστ\ν δ έν αύτοίς τοίς ύπνοις μηδε-
μίαν κίνησιν της προσούσης αύτφ χαταστΑσεως αίσ­
θόμενος * σώφρων έστιν, δ τελείαν ά*αιιθησίαν έπλ 
διαφορά σωμάτων διά παντδς χτησάμενος. Ούτος 

vocatur Tbtfologus absolule. 
(Γ) Φαβωρινος, ασέλγεια, διάθεσις μή φέρουσα 

άλγος. 
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χανών χαι δρος τής τελείας χα\ πανάγνου άγνείας, Α 
τδ ωσαύτως iit' έμψύχοις τι χαί άψύχοις, λογικοΓς 
τ* χβΛ άλόγοις Ιιαχείσδαι. Μηδε\ς τών άρε (αν 
έξησχηχοτων έαυτφ τήν ταύτης χτήσιν λογίσοιτο * 
τήν γΑρ φύσιν αυτήν νιχήβαι τών ούχ ενδεχομένων 
εστίν* δπου φύσεως ήττα γέγοναν (5), έχεί τού υπέρ 
φύσιν παρουσία έπέγνωσται. Χωρ\ς γαρ πάσης Αντί* 
λογίας, τδ έλαττον ύπδ του κρείττονος καταργείται· 
•Αρχή μέν Αγνοίας άσυγχατΑΙατος λογισμός (δ), χαλ 
ΑνείΙωλοι διά χρονών έχχρίσεις. Μσαδπ|ς άγνείας, 
φυαιχαλ κινήσεις έπλ πλήθει βρωμάτων, χαλ μόνων 
ανειδώλως συνιστάμεναι, aa\ £*ύσεως άπηλλαγμέ» 
να*. Τέλος δέ, νέχρωσις σώματος προθανδντων λο­
γισμών. Μακάριος Αληθώς, δς έν παντ\ σώματι, 
χα\χρώματν, χαλ ώρα τελείαν άναισθησίαν έχτήσατο * 
ούχ δ τήν πηλδν ά#υπον φυλάξας, ούτος Αγνός-αλλ»* 
δτΑ μέλη τούτης τή 4*ιχή ύποτΑξας τελείως (5)· 
μέγας μέν δ έπλ Αφή διαμένων Απαθής διαμείνας 
Ατρωτος, χαλ νεχήσας πυρδς δέαν έννοίφ κάλλους 
τών Ανω. Χ> μέν ευχή τδν χύνα Απωθού μένος, τφ 
μαχομένφ πμοσέοικε λέοντι · δ δε αντλήσει τούτον 
Ανάτρεπα* (β), τφ χαταδιώχοντι έτι τδν έχδρδν αύ­
του · δ δα τήν τούτου προσδολήν είς Απαξ έξουθενή-
σας, εί χαλ έν σαρχί έατεν, ΑλλΑ γε τής σορού ανέστη. 
Β τούτο αληθούς Αγνοίας τεχμήρτον, τδ Αχίνητον 
είναι έν τοίς χαθ' ύπνον [«/. ύπνοις, «**«*οε#] φαν-
τάαμαατν · τούτο πάντως δρος λαγνείας, τδ £ύστν 
δπομένειν γρηγορούντα τοίς ένθυμήμασιν · δ μέν έξ 
Ιδρωτών χαλ μόχθων πολέμων τούτφ τφ Αντιδίχφ τφ 
χαταδήσαντι βρυλλίφ (α) τδν έχθρδν έαυτου έοιχεν" C 
Α δέ έξ έγχρατείας (7) χαλ Αγρυπνίας τφ χλοιΑ (*) 
τούτον περιβαλόντι · δ δέ ΙιΑ ταπεινοφροσύνης, χα\ 
Αοργησίας, χα\ δίψης, τφ Αποχτείναντι τδν πολέ­
μιου, χαλ έν ψάμμω χρύψανττ * ψάμμον* νοήσεις τήν 
ταπείνωσιν * ού γαρ τρέφει παθών βοσχήν, Αλλ* 
έοτι γή χαλ σποδός· έτερος δ έξ Αγώνων, χαλ έτερος 
Α έχ ταπεινώσεως * χαλ Αλλος, δ θεία Αποκαλύψει 
τδν τύραννον δεδεμένον έχων * δ μέν τφ έωσφόρφ · 
δ Ιέ τή μεγάλη σελήνη, ό δέ τφ λαμπρφ ήλίφ 
«ροσεοίχασιν * αμφότεροι δέ έ ν ούρα νοίς τδ πολίτευμα 
χέχτηνται. Έχ μέν αυγής φώς, έχ φωτδς δε Ανέτειλε 
ήλιος * ώς χαί έπ\ τών είρημένων έστι νοησαι χα\ 
εύρείν. Ύποχρίνεται μέν (c) άλώπηξ ύπνον (8), 
δαίμων δέ χα\ σωφροσύνην (9) - Αλλ* ή μέν, ίνα δρνιν 
Απατήση · ό δέ ίνα ψυχήν άπολέση. Μή πιστεύσης ^ 
τή πηλφέν τή ζωή αου · χαί μή θα^ήσης αυτή Αχρι 
Χριστφ ύπαντήσεις* μή θάρσει έξ έγχρατείας μή 
πίπτει ν * μηδέ γάρ έσθίων τις έξ ουρανού έ^ίφη. 
'Αποταγήν τίνες γνωστικοί χαλώς ώρίσαντο λέγοντες 
ταύτην έχθραν πρδς σώμα, χαλ μαχην πρδς χοιλίαν. 
•JSv μέν τοίς είσαγωγιχοίς, έχ τρυφής τΑ πτώματα 
έπίπαν πεφύχασι γίνεσθαι τά τού σώματος' έν δέ 
μέσοις, χα\ έξ ύψηλοφροσύνης, πλήν δτι χαί έν είσ-
αγωγιχοίς · έν τοίς δέ τή τελειότητι προσεγγίζουσι, 
χαι έχ τού χαταχρίνειν τδν πλησίον χα\ μόνον. 

(α) lla babent ornnet mss. chartse el membraaje. 
An rescribondum βρούλλφ, viinine, junco? Vide 
ftfcuraii Lesioou GraetO-barbarum, voce βρύλλον et 
βρούλλον. Vclus iulerpres habel (nnda; Camaldu-
cnsis papvwm inierprcialur, quod mdc sicui e scirpo 
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juncti uiotumve peracnfiscic. Casttrs cst qui iiullum 
penitusincorporum varictalc(pulcbii(udine,inqiiam, 
leneritudine, scxu) discritnen ullo eenstt pcrcipit. 
Hxcnota et rcgula est, descriplioque pericctx, i l . i -
kalae et porissima* caslitalis, p*rinde aflici erga ani-
mata quam maninia, erga boiuinesquam animanies. 
217 Nemo eorum qui io palxstra castimoni» 
desodaront, suis eam se laboribns adepium sibi 
pertuadeal. Viucere eniro oaluram non est natura* 
nottne : xiela aotem natura cerlutn esl adesse ati-
ctorent naturar. Sine ulla eniro oontroversia dcieriu* 
α toeliore viocilur, vel emendatur, ?cl omnino tol-
litar. Indician exorieoiis primum castitaiis suni 
cogilationea impur» absquo cooseiisu voluniaiis, 
Aec non geaitalis humorit, sine pbantasmatum 
foedorum imaginiba», aai§ iemporibas purgaiioncs 
et flaioa. Proicloalia vero casliiatis ct quasi in 
medlo jan vmantit signa sunt, natarales postci-
boa copioolas sampCoa, conmotioDes ( m soawo) 
sioe vllia imagioibof oxolsientee ei ctira flQxionem 
liqaoris obseeiii coasistootea. Perfoctse dotaom et 
comumaat» catiiuiia argnmenla tviu qaasi emor-
toi jan corporis aonaut siae sonsu, cogiiatiouibuo 
ioiporU jam aate penitoa exailnctia. Felix ilk el 
vere beatoo qui n«Ilo prorsos ampliussensa ex cor-
poram, eoiormm el foroaainiB etegantium aspectu 
iangicar. Non qni lutam eorporis sine sordibu* 
temvU, ille easiua eat, sfd qui membra corporio 
anhM perfocie aubjeeit. Magnua ille etl, qui «x 
coolacto corpo:um nihil movctur; major qui ex 
atpocia corporum invuluoratus manel, et aspeclum 
flaaimae \iocil , medilaiione pulchriladinis coele&tis. 
Qai pmtbas caitem buncluxuria» repellit, noudis-
•imilia esl pognanli com leone. Qui vero conlradi-
ccndo hootem CTertit, is perscqoenti inimicuin 
saani parost. Qoiaatem impeturo ejus omiiino reiu-
dil, is qnamvis in corpore adhuc mortali versttur, 
jam tamen e aepulcro resurrexit. 218 $ i h o c e s l i n ( J ' -
ciatn terac easlilatis, nullis aroplius roolibws eliam 
io tomuo per phanlasmaium iinagines inciiari,tum 
illud exlroro* luxurise argumanium crii, per cogi-
tationee impura» bomore foedo vigilanlem pcllui. 
Qui httoc advcrearium auum suis laboribus ct sn-
doribas vincere conalur, perinde facil atque is qui 
hosiein suum junco aat viminc (infirmo neinpo 
vioculo) llgatu Qui vero abslinenlia et vigiliis cmu 
boc eertai, facil at is qui laitcm millo ct catena 
vincluin lenol. Qui demuro bumitilale, niansucludi-
iie.ei siu curo boole congrediiur, comparatur cumro 
qui boslem euum occidit, el occisuui sabulo seu 
arena condit. Areaara accipies pro humili aoiod 
demissione, qux DOU alil vitioruin bcrbas tlpabu-
lum, sed est lerra sterilis et cinis. Es4 qui colbi-
clando, est qui per huQi i l i l a lcm, cst qui divina i l -
lusiraiione digoalus tyrannum hunc vinclufm icnoi. 

tt junco funes Aant. Funda nibil facit ad Gnecuni. 
(δ) Grseri χλοιδς dicunt. ιιοιι χλοιά, eed ms*. oin-

ncs χλοιά reforunt. Apud Pluxarchuiu tamcn xo. 
χλοιδν reperilur. 

(i) Gcsncru$ de vulpo, lUtcra D. 
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Pnrcus toelesle luciferi sidus refcrl, alter plenae lunx cst similis, tertius cum ipso spleudidij&imo 
sole meriio comparalur. Oiones bi tamen in coelo simui versanlur; ut enim ex aurore radiis lux, β 
luce sol nasciiur, ita res liabei cum iis de quibus cst modo dictam. Yulpes dormire sc simulal ui 
aves capiai, dxmon pudicitiam, u l animam perdat. Nunquam dutn vives credes luto corporis tui, nec 
lides illi doiwc sislaris Cltristo, ncc persuadeat tibi te propter abslinemiam tuam non casurum : 
nam fuit qtii nibil unquamgusiavii, el lamen e coelo dejcctus esi. Abdicationera sapientes definicruot 
aliud nibil esse quam odium erga proprium corpus, 2 1 9 perpoUiam pugnam adversiis gulam ct ven-
trcm. Lapsiis corporis et carnis in religiosis tironibus u l pbirimuni eolont fieri delieianim cauaa : 
in iis qui jam profeierunt in religione, ex animi qwoque elaiione, quanqoani 01 novieiis id soleal 
usu vcnire : iu iis qui jam ad pcrfeclionem adspirant, lantum ex eo quod soieant alios lemere judi-
care et damnaic. 

Fuere. qui bcatos prsedicarent nalura eunacbos, Α 
quod a tyrannid<» corporis esscnt exempli : at ego 
bcatos illos existunavi, qui se quotidie caslis co-
gilalioniljus tanquain cultro castrarc eoJent. Yidi 
qui praHcr suaiu vobintalem caderenl; vidi qui 
spontc vclleiit pollui el non poluerunt, c l hos mi-
scrabiliorcs jtidiravi illis, quiquotidie cndunt, quan-
duquidem bi foedie sordibus potiri tton polerani. 
iWiserabilis csl qui cadit, scd miserabilior ille qui 
eiiam alios ad casum provocal: bic cnim duoram 
lap&mun c l pcccaloruf», sux, inquam, et alterius vo-
taplalis, poudus (erci. Noli racionibus et contia-
riis argumcntis spiiitum l u x u i i * velle evincere ct 
proslcrncre : babet cniin in promplu ralioni 
valde conscnlanca, et nos pcr naluram nostrani 
oppugnal. Qtmquis suam ipsius carnem sua solius 
opera et viriute vult debellarc c l vinccre, in va-
num currit.Njsi eniin Dominus domum carnis ever-
teril, ei domum spirilus aediGcarii, frustra eet 
qui vigilal, et abstineodo itlam dissolvere conaiur. 
Propoue ub oculos Doinini luam naiurae imbe-
cillilalcm, luarumque virium defeclum penilus re-
cogno&ce, et sinc sensu seniies percipie&que gra-
tiam castilalis. 220 E s t quidem tn iis qui focdie 
voluptalibus capiunlur (ul isqtii ejue rei expcri-
menium babuil , posteaquam ad frugcm rcdiil, 
mibi retulil) aensus quidam vesani arnoris erga 
corpora, el spiiilus impudens c l inbumanus, qui 
jn ipso cordis sensu non sine inanifoslis prastnf i» 

Τινές μεμακαρίκασι τους φύσει ευνούχους άποτε-
χθέντας, ώς τής τού σώματος τυραννίδος λελυτρω-
μένους. Έ γ ώ δέ μεμακάρικα τούς καθημερινούς ευ­
νούχους · οίτινες λογισμψ ώσπερ μαχαίρα εαυτούς 
ακρωτηριάζει ν πεφύκασιν (10)· έώρακα ακουσίως 
πεσόντας (α), χ&\ έώρακα εκουσίως πίπτειν βουλο-
μένους μέν, μή δυναμένους δέ, κα\ τών καθ* ήμέραν 
πιπτόντων αυτούς μάλλον έταλάνισα, ώς κα\ μή 
δυναμένους τής δυσωδίας έφιεσΟαι. Έλεεινδς δ π ί -
πτων (11) · ελεεινότερος δέ δ κα\ έτέρφ τούτο προξέ­
νων · διότι τών δύο πτωμάτων χα\ τής έτερου ηδονής 
αύτδς τδ βάρος έπισύρεται. Μή Θέλε δικαιολογίαις (12) 
και άντι^ήσεσιν άνατρέπειν τδν τής πορνείας δαί­
μονα· διότι εκείνος τά εύλογα κέκτηται ώς φυσικώς 
ήμΤν μαχόμενος. Ό τήν εαυτού σάρκα βουληΘε\ς 
πολεμήσαι, ή νικήσαι ές εαυτού, είς μάτην τρέχει. 
Έάν γάρ μή Κύριος κατάλυση οΐκον σαρκδς, χαλ 
οίκοδομήση οίκον ψυχής, είς μάτην ήγρύπνησε, κα\ 
ένήστευσεν ό καταλύων. 'Ανάθου Κυρίφ τήν τής 
φύσεως άσθένειαν, έπιγνούς είς Απαν τήν οίκείαν 
άδυναμίαν, κα\ λήψη χάρισμα σωφροσύνης ανεπαι­
σθήτως · έστιν έν τοις ήδυπαθέσιν, ώς μοί τις αυτών 
έν πείρα γεγονώς μετά τήν Ικνηψιν διηγήσατο, αΓ-
σθησίς τίνος σωμάτων έρωτος, κα\ πνεύμα αναιδές 
κα\ άπάνθρωπον αυτή τής καρδίας αίσθήσει (13) 
έναργώς έγκαθήμενον, και σωματικού (Ιέ) καρδίας 
πόνου δίκην έκ πυρδς καμίνου, τω πολέμου μένω 
αίσθέσθαι [αϊ. αίσθάνεσθαι] παρασκευάζον, θεδν μέν 
μή φοβούμενο ν, μνήμην κολάσεως ώς ουδέν \α!. ού-

signis residel, alquc ollicil ut ab luxuria leniahis Q οενός] καταφρονών, εύχήν βόελυσσόμενον, και έπ* 
:?sl?t laboivl, quasl ex suivientc intus Hamma 

fornax. Non limel illc Deum, ornnein suppliciorum 
aicnioruni rocordaliuiiein coiilcinnil, et ul fabu-
lain irridci. IVecos exscciauir, cadavonim contem-
plalione ιιοιι plus quam lapidum aspeclu movclur. 
E l in ipsa fi ic ucfaiii sceleris poip»lrationc ocm-
palum, aiiienlcm quodammodo boniincm rcddit, ct 
raliou^ privat conttinio boiuinum cl bnslianim de-
sidcrio fnrentom : cujns ni<i abbniviaii esscnt dic«, 
ιιοιι iivivi salva omuis aniiua bilo boc corporis 
per sanpuiurm ct oaMiosum bniiiin coucreti vo-
s(ita. Q»ia fx quo quidqttc farliun conslat, id volut 
natui-a* suaj convoniinis insaliabili:cr appetit, san-
guis^angunicin, vonuis vmncm, Uimis linrum ; nnu-

(u) Adi D. P.tutum ad Rom. <. vi«, 19 : Non 
emm fjuoil itiobtnum hoc (uiio.sed <jHud noto ma-
(um !,otutjo. t. i imacus Ι Ί άχον ; ί ο> , · πίπτοντας i u -
leli i j : ' i ΛαΟτ>τ>χώς pecianlr>, ιι«.ιιι ενεργητικώς. 

αύτη τή πράξει σ/εδδν επιτελούμενη νεκρών λειψά­
νων ώς άψυχων λίθων τήν θεο^ρίαν λογιζόμενον έκ-
νουν τινά, καί έξε στη κότα τον πάσχοντα άπεργαζό-
μενον · λογικής και άλογου ουσίας έν έφεσει διηνεκεΤ 
μεμεθυσμένον. ου εί μή έκολοο'ώθησαν αί ήμίραι (15), 
ούκ άν έσώσθη πάσα ψυχή, τήν πηλδν ταύτην τήν 
αιματι και χυμ(ρ (5υπαρω συγκεκραμε'νην, ήμφιεσ-
μένη. ΙΙώς γάρ ; Διότι τ.άν τδ γεγονός, της συγγε­
νείας της εαυτού έμφίεται [/ι/, ορέγεται] άπλήστως. 
Τδ αΤμα αίματος, κα\ ό σκιόληξ σκώληκος, κα\ ή π η -
λδς (α) πηλού · ούκ ουν και ή σαρξ σαρκός; Κάν μεθο-
δείαις αυτήν τήν απατεώνα άπατων δοκιμάζωμεν, 
οί τής φύσεως και τής βασιλείας βιασται κα\ έπι-
θυμηταί ' τού μέν προιιρημένου πολέμου, οί μή 

sicnl ilb qui εκουσίως pecranl. 
(α) Ί1 πηλός dicilur, οί ό πηλός, lulnm. Clima-

cu% pltiriimqiif ή πηλδς dit it, iti gniprc miiliebri, ct 
Ua regcribc, * i invenrris ό πηλός. 
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πειρασθέντες, μακάριοι· Εύξώμεθα είς άπαν τής Α quid ergo et caro carncm? quam iamen deeeplricenr 

n ° s qui iiatone et regno coelesti vim inferimus, αύτου τοιαύτης λυτρωθήναι πείρας * ot γάρ έν τφ 
προειρημένφ κατολίσθησα ντε ς βόθρφ τ&ν εκείνη τή 
κλίμακι ανερχομένων, κα\ κατερχομένων μακράν 
άποπίπτουσι, κα\ πρδς τήν εκείθεν άνάβασιν Ιδρω­
τών πολλών μετά λιμού δέονται ακρότατου. Σκοπή-
σωμεν μήπως έπι τών νοερών έχθρων ημών, ώσπερ 
έν αίσθητφ πολέμφ, έν τή παρατάξει αυτών τή πρδς 
ημάς οίκείαν τινά έκαστος αυτών τήν έγχείρησιν (16) 
μετέρχεσθαι τέτακται * δπερ θαδμα έπεσημηνάμην 
έν τοίς πειραζομένοις * κα\ έώρακα πτώματα πτω­
μάτων χαλεπώτερα· και έχων νουν άκούειν άκουέτω. 

illudque desideramus, ccrtis artibus et pifs dolis 
circumvenire Η fallere conamur. Scd enim feKccs 
illi qui bclli jam dieii (cnm carne ct luxuria) nuU 
lum exporifnentui» babcnt, rogandusquc a nobis 
Deus iit a lali experientia belli bujtis omnino libere-
mur. Inillam emm, de qua dictum cst, scrobem lu-
xuri* prolapat, ab illa coelesti scala ascendeniium 
ct descendentium angelorum procul reciderunt, at-
que 221 ut eamdem nirsus inohis sudoribns et 
laboribus condescendere possint, summa rerum 

omnium absttnentia ci famc opus est. Accuraic quoque observandam cst, nunquid non singuli 
bostium uoftlroram spirilualium, quemadiuodum in vero bello adversus nos in acie coltocaii, pro-
prium el singvlare naunus exsoqtiendi, dum nos aggrediuntur, acceperint. Quodque mirum esi, ani-
madverli in iis qui tentantur, altos aliis lapsibus esse graviores ; qui babet mentem audiendi au-
diat. 

Είθισται τψ δαίμονι κα\ μάλιστα έν τοίς άγωνι- Β Consuevit improbus damion, nonraro omnem vim 
ζομένοις, κα\ τδν μονήρη βίον μετερχομένοις πολ- saaro, operam, sladium, artes omnes, omnemque 
λάκις πάσαν αυτού τήν δρμήν, *α\ τήν σπουδήν 
καλ μηχανήν, καλ πανουργίαν, κα\ έπίνοιαν, έν τοίς 
παρά φύσιν (17) μόνον [μάλλον], κα\ ούκ έν τοίς 
κατά φύσιν αυτούς παρασκευάζειν πολεμείσθαι· δθεν 
κα\ πολλάκις τψ θήλει συνδιάγοντες, πρδς αύτδ είς 
έπιθυμίαν, ή έννοιαν δλως μή πολεμούμενοι, εαυ­
τούς μεμακαρίκασιν, άγνοήσαντες οί τάλανες δτι 
δπου μείζων δ δλεθρος, εκεί τού έλάττονος χρεία 
ού καθέστηχεν. Οΐμαι δυοί/. τούτων αίτιων οί φόνιοι 
ημάς τούς αθλίους oi πανάθλιοι έν τοίς παρά φύσιν 
έκπορθείν πεφύκασιν, ώς τής ύλης τού πτώματος 
πανταχού ημών εύπορούντων' κα\ ώς μείζονα τήν 
τιμωρίαν κεκτημένων. Οιδε τδ είρημένον δ τής 

improbiiatem, malitiam ei consilia eo dcsiinarc, ut 
ascetae poiissimum Η anacboretas iis in flagitiis 
oppiignel, qwc sunt praeier el non secundum na-
turatn : unde factum frequcnter, ut inter feminas 
versantes nulla cogilatione aut desidcrio peccandi 
solliritali sese boatos existimarint, dum miseri et 
infelices non intfllexerunt, qood ubi majus immi-
net exiiit pcriculum, ibi non sit opug minore len-
taiione. Duas opinor ob causas miserrimi illi liomi-
cida nos miscroaad flagiiia quae natura? adversan-
lur, ut nos ftinditus evcrtant, sollicitare solcnt, 
tum quod peccandi matcria adrersus naluram scm-
per et ubique in promptu sH, tiim υΐ majoribus 

δνάγροις πρώην μέν επιτρέπων* έσχατον δέ ύπδ C suppliciis obnoxii reddanlur.Expcrlus est hoc quod 
τών αγρίων ονάγρων έλεεινώς επιτραπείς κα\ έμπα ι­
χθείς, κα\ ούρανίφ τρεφόμενος άρτφ, ύστερον δέ 
τού καλού στερηθείς, καί τδ δή Οαυμαστότερον, δτι 
κα\ μετά μετάνοιαν Στύλος μέν μέγας έπεσεν, όδυ-
νώμενος πικρώς δ καθηγητής ημών έφησεν Αντώ­
νιος * τδν δέ τρόπον τής πτώσεως ό σοφδς άπέκρυ-
ψ'εν * έγίνωσκε γάρ είναι πορνείαν σωματικώς, xaV 
έκτδς έτερου σώματος * έστι τις θάνατος έν ήμίν 
κα\ απώλεια πτώματος έν ήμίν, κα\ μεθ' ημών άελ 
συμπεριφερόμενος, έν νεότητι μάλιστα* δν έγωγε 
γραφή παραδούναι ού τετόλμηκα * έπέσχε γάρ μου 
τήν χείρα δ είρηκώς · Τά γάρ χρνφή γινόμενα ύπό 
τίνων, αίσχρόν έστι χαϊ Λέγειν, κα\ γράφειν, κα\ 

est dictam, ille qni prius onagris consucverat im-
pcrilare, sed postremo a fcris (orci) onagris misc-
randum in modum circumventus et dcbisus est, 
coelesti anlea pane pasius, postca omni Uono pri-
valus. 222 Quodqtie magis mirandum cst, postea-
quam is de commisso flagilio poenilenttam cgit, 
Anlonius lamcn institutor noslcr acerbc casum i l -
lius d^plorans, Ingens, inquil, columna cowidit. 
Modum lamcn cl formam peecali commissi vir sa-
piens non expressil: noverat enim flngiliuin Itixti-
riae non cum alieno, sed sno ipsius corporc rom-
missum. Estqusedam morsinnobis ei rttiiue cxilia-
lis caitsa, quam habemus in nobis, ci nubiscum 

άκούειν. Τήν μέν έμήν ταύτην (18) καί ούκ έμήν ^ ίιι corpore semper circumferimus, prieseriim in ju» 
έχθράν ^ίλην σάρκα, Παύλος μέν θάνατον προσηγό 
ρεύσε · Τίς με γάρ, φησ\, φύσεται έχ τον σώματος 
τού Θανάτου τούτον; "Ετερος δέ θεολόγος εμπαθή 
καλ δούλην κα\ νυκτερινήν * τίνος δέ, τίνος χάριν 
τοιαύταις πρδς αυτήν προσηγορίαις έχρήσαντο, μα­
θείν έδίψων. Εί θάνατος, ώς προλέλεκται, σαρξ, ό 
τ/ύτην νικήσας πάντως ούκ αποθνήσκει· κα\ τί; 
έστιν άρα ό άνθρωπος εκείνος, δς ζήσεται, κα\ ούκ 
δψεται θάνατον μολυσμού σαρκδς αυτού ; ΖητητεΌν 

»· Epbes. τ, 12. w Rom. νιι, 24. 
(u) Giogor. Ν izianzcnus. 

vcnlutis ardure, quam rgo in lutoras miltorc nou 
audeo, qnod is niibtmanus injtverit qni dixit:Qr«r 
irt $ecrelo α quibn$dam fiwit, lurpe e$t dxctrt * \ 

scribere, et audirc. Hanc carnein mcam, inbni-
cam ei amicam, bcatus Paiilus mortein appnllavic: 
QuU, itiquil, HbcrabU me α corpore moriis hnjus • · · 

Alius porro tbeologtis (n) eanidcm \iiiosam o.t an-
cillara uocUirnam vocat. Sed caiisam ogo, cau-
sam, inqiiatn, magi»op«re cupnbam Isiticbamj di-
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%cere, cur his eam nominibus vocilarinl. Si caro, Α δυσωπώ (19), τί; μείζων * ό θανών χαί Αναστάς, ή 
nti dicium esi, mors esi, ergo qui carnem lianc 
vicic, prorsus non morietur. Sed da mibi illnm ho-
initictn, qui vivet el roortem nulla inquinaius laba 
carnis aaae non videbit? Opere prdium erii hie 
qusrere uter major ait, isne qoi morttiut ad viiam 
rediit, an is qui nunquam est morlnns. Qui bea-
lum praedicavil secundum, deceplus esl. Cbrislus 
enim roorluds reaarreiil. Qai vero primuai bea-
lura puiat, Dollam apud morientes vel potios pec-
canie» dcsperatiouem talutit ette existimat; »ug-
^erit 223 ***** roalus e l infcMas nobis hoslia 
noslcr ct luxuriae auctor, Deam ex*e clemeniefn, 
qui facilem buic viiio naiure tam agnaio vtniara 
iribuat. Auendamus ad improbae dapmonum artet, 

δ μηδ* δλιος θανών * χα\ δ μέν τδν δεύτερον μακα-
ρίσας, έψευσται Θανών γάρ δ Χριστές, Ανέστη* δ δα 
τδν πρώτον, μηδ*μίαν παρά τοίς θνήσχουσι, μάλλον δδ 
πίπτουσι τήν Απόγνωσιν είναι δυσωπεί * φιλάνθρωπον 
γΑρ τδν Θεδν δ απάνθρωπος έχθρδς δ της πορνείας 
προστάτης λέγει * χαλ πολλήν συγγνώμην τφ πάθει 
τούτφ ώς φυσιχψ παρέχοντα* έπιτηρήσωμεν δέ 
δόλους δαιμόνων, χα\ μετά τήν πράξιν δεχαιοχρίτην 
αύτδν, χαλ Ασυγχώ^τον εύρήσομεν αυτούς ονομά­
ζοντας * έχε! μέν γΑρ Γνα έπλ τήν Αμαρτίαν προ-
τρέψωνται, ούτως έχρήσαντο* νύν δέ λοιπδν, Γνα 
έπλ τήν απόγνωσιν ημάς καταποντίσωσι. Τής μέν 
λύπης χαλ Απογνώσεως σιινισταμένης, εαυτούς έπλ 
τφ πταίσματι έχδιδόναι πάλιν ού πεφύχαμεν * ταυ-

experiemur post ccmmi&eum peccatum Doam Β *ης δέ κατασδεσθείσης, πάλιν δ τής φιλανθρωπίας 
ημάς τύραννος διαδέχεται· Καθόσον άφθαρτος χαλ 
Ασώματος δ Κύριος, χατά τοσούτον τή άγνεία χαί τή 
αφθαρσία του σώματος ημών ευφραίνεται, ούδενλ 
ούτως έτέρφ ώς τή δυσωδία τής πορνείας τινές φασιν 
έπιχαίρχιν τούς δαίμονας * ούχ ουν ουδέ πάθει έτέρφ* 
ώς τφ του σώματος μολυσμψ. 

nobis ab illis sererum, justcin et inexorabilem jo-
dicem tfngi ct proponi. Anle perpetratum seeta 
nobis facilein et cleneolem affirmant, ut oos ad i l -
l*jd impellant, impulsos ot ad dosperaiionem adi* 
gant, et subroersos abtorbeani. Premente nos 
gravi trisiUia et desperatione non facile rursan BOO 
pcccandi periculo et ruin» exponere sotemua : ubi iristilla cem deapcraiioM aboterta eaf, rurtata *#· 
bis tyrannus clemcniiam (ul iterum in ruinam poecipilei) iii memoriaf* rtroeal. Qno purtor otl Do-
mitius, et ab omni corporis contagione remotior, boc magio cattitale el corporit MMtri mnadiiia ca-
pitur et recreatur : uli conlra impori orci monslra nulla rc magis, nt quidam aiant, qaam fotore libl* 
dinis, nec ullo roagis qoam eorporis inqainalioue ddedanUr. 

Caslitas noa Deo famitiares, et quaulam bomana Άγνεία Θεού οίχείωσις χαλ δμοίωσις χατά τδ δυ-
natura patitur, aioiiles efflcit. Procrtatrix dulco- νατδν άνθρώποις. Μήτηρ μέν γλυχύτητος, γή χαλ 
diiiia csi terra irrigala rore : caatitatis parens est δρόσος* μήτηρ δέ άγνείας ησυχία σύν ύπαχοή (90)· 
rcligiosa quies cuni obedienlia conjoocia. Corporis ή μέν έξ ησυχίας χατορθουμένη τοΰ σώματος Απα-

- θεια, χόσμφ πολλάχις πλησιάζουσα ούχ Ασάλευτος 
διέμεινεν* ή δέ έξ υπακοής προσγινομένη, παντα­
χού δόκιμος καλ ακράδαντος * ειδον ύπερηφανίαν (2!) 

moius ex eolitudinis quiele composiii et sedaii, fi 
t>xpe in publicum et mandum prodeatur, non io-
<;oncussi permanent. Sensus vero corporis [carnis 
tuoius] per obedientiam exsunctus nunquam revi-
\iscit, sed immoius ubique eat et probaias. Oboer-
vavi cume superbia burnilita» exsliUt, 224 e ( r e * 
dii in mcmoriam ejus qui d ix i l : Quis novit untum 
[mcnicm] DominiM1 Fovea et taroor, fastus ac su-
perbia iinpeliuni ad lapsum peccati : lapsus auiem 
i n vo lunlar i i s [ i i s qui spoulc peccant] sappe est 
causa bumiliialis. Qni satur ventre bene eaginato 
vult spiiilum luxuriae vincere, prorsos facit, quod 
is qui iocendiuin conalur oleo exslinguere. Qoi 
Bola absiineiti ia bellum boc conaponore sibi posse 

ταπεινοφροσύνης πρόξενου, χαλ του λέγοντος έ μνη­
μόνευσα * Τίς §ρτω rcvr Κυρίου; λάκκος κσλ κύ­
ημα τύφου, πτώμα * πτώμα δέ πολλάχις έν τοίς βου-
λομένοις ταπεινοφροσύνης ύπόθεσις. Ό μετά γα-
στριμαργίας χαί κόρου τδν της πορνείας νιχήσαι 
βουλόμενος δαίμονα, δμοιός έστι τφ μετά ελαίου 
σδεννυσντι έμπρησμόν. Ό μετά έγχρατείας χαλ 
μόνης πόλεμου δοχιμάσας (22) χαταπαύσαι, δμοιός 
έστι τφ μ ι | χαερλ νηχομένο>, καί πελάγους λυτρού-
σθαι φιλονεικούντι. Σύζευξον έγκρατείφ ταπείνωσιν 
(25) * έκτδς γάρ της δευτέρας ή πρότερα ανωφελής 

\idctur, imiialur ilkim qui una mana e pelagi flii- ry <ύρίσκεται· Όστις έαυτδν ύπό τίνος πάθους πλεον 
εχτούμενον θεάσεται, και* αυτού κα\ μόνου πρδ 
πάντων δπλισάτω έαυτδν, και μάλιστα τού εμφυλίου 
εχθρού. Τούτου γάρ μή χαθαιρεθέντος, ουδέν έχ τής 
τών λοιπών νίχης ώφελούμεθα. Τδν δέ Αίγυπτιον 
τούτον, χαλ ημείς πατάξαντες πάντως έν τή βάτω 
τής ταπεινώσεως τδν Θεδν οψόμεθα. Ί^σθόμην έγώ 
πειραζόμενος τδν λύκον τούτον, χαράν Αλογον, καλ 
δάκρυα, κα\ παράκλησιν τή ψυχή άπατηλώς πον· 
ούντα, χα\ έδόκουν νηπιώδης χαρπδν κα\ ού φθοράν 
κατέχειν. Εί πάσα αμαρτία ήν άν ποίηση άνθρωπος 
έκτδ; τού σώματος έστιν, ό βέ πορνεύων είςτδ ίδιον 

clibus nalando conatur elocuri. Conjange cam 
absiinemia bumilitalem; sine allera enim prima 
nihil proiicit aut polest. Ijui se viiio alicui ob-
noxium aitimadvcrtit, ante omuia advcrsus illud 
unam se obarmet, praesertim si bosUa doroeaUcos 
et inleruus sil, quem nisi prostravcrimus, fruslra 
in aliis dcbollandis lalH>rabimu8. Caeso autero i£gy-
plio omnino DCUITI in rubo bumililaus inluebimur. 
Scnsi ego oiim touialus lupum hunc, gaudium 
pi aiter raiionem , ct lacrymas, ct consolalioitf m 
por insidias mibi ingcrentcio, ei simplcx cgo fru-
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889 SCALA PARADISL - GRADUS XV. 
οώμα άμαρτάνει, πάντως διά τούτο, επειδή αυτήν Α cium me non corrapielam porcopisse arbitrabar. 
«ήν τής ααρχδς ούσίαν μολύνε ιν τή 0οή πεφύχαμεν 
δπερ έπ* Αλλης Αμαρτίας γίνεσθαι Αδύνατον* ζτΓ 

τόλ δε έγώ πώς έπι πάσης αμαρτίας σφαλλομένους 
τους Ανθρώπους (Μ)9 χαλ μό*νον, σεσυνηθίκαμεν λέ­
γειν * έπάν δέ τινα πεκορνευκότα άκούσωμεν, όδυ-
νηρώς λέγομεν [ βοώμεν J · Ό δείνα πέπτωχεν. Φεύ­
γει αγκιστρον Ιχθύς οξέως, χα\ φιλήδονος ψυχή (15) 
αποστρέφεται ήσυχίαν. "Όταν πρδς αλλήλους τινΑς 
δ διάβολος δεσμδν αίσχρδν δήσαι βούλεται, τά έχά­
τερα μέρη δοχιμάσας, έχείθεν τού πυρδς άρχεται. 
Πολλάκις οί *ερι τδ φιλήδονου ρέποντες, συμπαθείς 
χαλ ελεήμονας, χαλ ουνδάχρυες, χαλ χδλαχες είναι 
«αφύχασιν * οί δέ άγνείας έπιμελούμενοι ούχ ούτως 
τΑ τοεαδα κέκτηται [ χέχτηνται ]. Γνωστικός μα 

Ciim otnne peccalum quod peccaro sotcl boroo, 
exlra corpue ail, fiolus aolcra luxnriosua in euutn 
eorpus peccet· Τ , idque inde omnino accidat, quod 
per obsceni humoris fluxionem caro)ipsa tnquiiieltir, 
quod aliis in peccatis fleri non poiest; qu«ro ego 
quid sU quamobrem in omnibus aitis peccaiis di · 
cere soleamos botninea deccpios essc, cum vero 
aliquem contra castilatem peccasse aiidivimos, imn 
vero non *inc gemitu el dolore exclamamu* : 225 
illo cecidil. Piscis solerter declinal baimun, u 
aniroa volaplalibas dediu religiosaiu quieleni. 
Quando diabolus duoa aliquos inlcr se lurpi amo-
rie Ttnealo vult colligare, explorata utrinsqoe na* 
lura, iode subjicere facos irtcipit. Solent ii qui vo-

Ανήρ φοθερδν (36) έπηρώτησε πρόβλημα, Ποία, * luputibtts capiantur, erga alios affeclu duci, alionint 
φήσας, Αμαρτία, φόνου χαι Αρνήσεως χωρίς, βαρύ­
τερα πάντων χαθέστηχε ; ΚΑμου, τδ είς αίρεσιν πε-
αείν εΙρηχότος*Καλ *ώς, φησλν, αίρετιχούς Έχ­
χλησία μέν χαθολιχή δεχόμενη σύν τφ γνησίφ τής 
οίχείας αίρέσεως άναθεματισμφ της τών μυστηρίων 
αυτούς άξιοί μεταλήψεως * τδνδέ πεπορνευχότα έξο-
μολογούμενον, χαλ τής Αμαρτίας παυόμενον είσδε-
χομένη έπλ χρόνους αύτδν τών άχραντων μυστηρίων 
άφορίζειν παρά τών αποστολικών ύποτρέπεται κα­
νόνων ; Κάμου τή απορία χαταπλαγέντος, τδ άπο­
ρον μεμένηχεν άπορον χα\ άδιάλυτον. Έρευνήσω-
μεν χαί μετρήσω μεν, χα\ τηρήαωμεν ποία μέν έν 
τή ψαλμφδία έχ τού τής πορνείας δαίμονος ήδύτης 

mala miaerari, misericordia iangi, collacrymari, 
aliit blandiri; qaibus vcro caatimonia cordi est, 
Dtiliia bujuimodi eensibot afficiunlur. Fuit e sa-
pienlibaaet eradilis, qui mihi hanc ancipilem ei 
oane gravem ac dilBcilem qusesuonem posuit. Quod, 
Inquit, genus peocati, excepta caede. ei nfgaiionc 
Dei, oal reliquis omnibua gravius? Meque, enm qui 
in taeresin prolapsus esaet, respondenle, Qooniodo 
ergo, inquit, Eccleaia calbolica haereticos poslea-
quam bereain aaa ipaorum aincera confessione 
damoarunt, gtalim ad mysteriorum diviuonim par-
ticipaiionem admiltii: illum auiem qui so fomi-
catum confilelur, et a peccalo disisttl, postquaoi 

ήμίν προσγίνεται· ποία δε έχ τών λόγων τού Πνεύ- ^ veniam impertivit, ad lemptis et annos ab sa-
ματος χαλ τής έν αύτοίς δπαρχούσης χάριτος χα\δυ- crosanctis et immaculatU Eiicbartsiiai mysleiiis, 
νάμεως. υΐ'ι aposloloruin decreta praescribitht, arcet? Hic 
mo ad dubiutionem hanc baerente et attonito, quseslio quoque in medio hacait, nec soluia cst. Per-
ocruletnar et dimeliamur, ei observemas quae nobis inler psalmodiam ab luxuri* spiritu dclcclaiio io-
geratur; qoae item ex Spiritus saneti oraculis, qiueque in illis est vis gratiae et virtulis. 

Μήλάθης σεαυτδν,'ώ νέε. ΕΤδονγάρ έχ ψυχής τι- Ο juvenis, tcipsum diligcnter cxplora. Animad-
νας τοίς εαυτών προσφιλέσι προσευχομένους, χαλ verli ego nonnullos dum ex animo pro cliaris ct 
έχ πορνείας κινούμενοι, έδόχουν μνήμην και θεσ-
μδν αγάπης έχτελείν. Έστι δι* αφής σωματιχώς (27) 
μολύνεσθαι* ουδέν γάρ βαρύτερον ταύτης τής αί-
σθήσεως * μέμνησο τού συμπλέξαντος (28) τή χειρ\ 
τδ θέριστρον, κα\ νάρχα χείρα έπ\ φυσικών, χαί ού 
φυσιχών, οίχείου τε χαλ άλλοτρίου σώματος. ΟΙμαι 
μή λέγεσθαί τινα τδ παράπαν άγιον φερωνύμως, 
εί μή πρότερον τήν γην ταύτην είς αγιασμών μετα­
ποίηση, είπερ και Ινεστι μεταμορφώσαι. Έν τή 
στρωμνή άναπεσόντες, τότε νήψωμεν * διότι ό νούς 
τότε χωρ\ς τού σώματος συ μπάλα ίε ι τοίς δαίμοσι * 
χάν εύρεθή φιλήδονο;, προδότης ήδέως γίνεται. Μνήμη 

amicis Deum 226 deprecareniur, impuro spiriiu 
afllatos et commotos existinaasse sc ineinoriaui 
graii animi erga suos exercuisse el ofDcium cha-
riutis prsslttisse. Est cum ex solo manus laetu 
corpus inquinalur; nihil eniro islo sensu tactus 
pcriculosius. Νοιι excidat tibi ille qoi (gestaturws 
aigrara matrem) inanuni suam veate involvit, ci tu 
\icissim a taciu naluraliura et non naturalium, a 
corpore lam proprio quam alieno manum reprimc 
ct coerce. Nemo prorsua, ut arbitror, jure vereqtie 
cognomine sancli affici polest, qui non prius timum 
bunc terrx (corpus inquam) ab oinni labft ropurga-

θανάτου πάντως συγκοιμηθήτω σοι, κα\ συναναστήτω ^ tura,purum sanctumque reddidcrit, et quodammodo 
σοι, χα\ μονολόγιστός Ιησού ευχή * ουδέν γάρ ώς 
ταύτα έν τφ ύπνω εύρήσεις βοηθήματα. Τινές έκ 
βρωμάτων μόνων τούς πολέμους καί τάς εκκρίσεις 
είναι δοκιμάζουσιν * έγώ δέ εσχάτως νοσούντας, καλ 
οίς Ακρον νηστεύοντας, ταύταις Ισχυρώς μολυνομένους 
τεθέαμαι. Ερώτησα ποτέ τινα περί τούτων τών δο-
χιμωτάτων διακριτικών μοναχών · κα\ έδίδαξεν ό μα-

transformarit, si lamen ullum transformari (in prae-
senti vita) potcst. Cum dorraiiuri in loclulo rccum-
bimus, lum vero caute agendum et advigilandum 
esl: uam id tcroporis roens sine corpore sola ciim 
daemonibus decertat, et si aniraus in voluplales 
proclinat, facilc per prodilionera cum hoslibua 
conjurat. Morlis memoria cum dorniituro doriuiat, 

S T ICor. vi f 18. 
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ct cum surrccturo surgat, et per preces cum solo Α κάριος μάλα σαφώς. Έστ ι , φησλν 6 άοίδιμος καθ* 
Jesu colloquium fiat : nibil enim his in somno rc-
ineaiis aeque efiicax seulies. Sunt qui existimant 
lncias cum luxuria ctobsceni liquoris niissionem ex 
sola riborum copia exsislere. Alqui vidi ego morbis 
gravissimc ct extrcmc laboranics uliimaque inedia 
se emacianlcs foedis biscc bumoris inquinalionibus 
veliemcMer infcslari el pollui. Percoiilalus sum 
olim ex uno quodam laudaltssimomm ct prudco-
tissiinorum nioiiacliortim, et docuit rnc ille per-
beatus clarc prorsus et diserte. Es l (inquil ilie 
stmper laudandus) cnm in sumno ex cilmrum 
2 2 7 salictatc c i quieic fluit gcnilalis bumor : est 
cutn ex superbia provcuii, quaudo longo tetnpore 
fluxio coiislUil , unde inflamur et nobis placcmus. 

ύπνους έκκρισις έχ πλήθους βρωμάτων χα\ άνέ-
σεως * έτερα έξ ύπερηφανίας, δταν έν τή χρονίφ 
ημών τυφώμεθα ά^ευστ ία ( α ) * χα\ έστιν έχ του 
τδν πλησίον κατακρίνει · καλ αϊ μέν δύο, φησλ, δύ­
νανται καλ τοΤς άσδενούσι έπισυμβαίνειν * νομίζω 
δέ καλ αϊ τρείς. ΕΙ δέ τις έαυτδν πασών τών προει-
ρημένων αιτιών καθαρεύοντα ψηλαφήσειε, μακά­
ριος τής τοιαύτης άπαθείας εργάτης, έκ φθόνου 
δαιμόνων, κα\ μόνον τδ συμβάν πεπονθώς τούτο τού 
θεού έν αύτψ συγχωρήσαντος γενέσθαι έκ χρόνου, 
ινα δι* άναμαρτήτου συμφοράς ύψηλοτάτην κτήσηται 
τήν ταπείνωσιν. Μηδελς τά καθ* ύπνους φαντάσματα 
πρδ; έαυτδν μεθ' ήμέραν λογίζεσθαι Θελήσειεν 
σκοπός γάρ κα\ ούτος τοίς δαίμοσιν, ίνα έξ ένυ-

Aliquando vcro polluimur, cum alterius facla el ^ πνίων χρηγοροΰντας ημάς μολύνωσιν. Άκούσωμεν 
vitam lemcre judicamus c l darmiamus, ex quibus 
duabus poslerioribus causis ficri potesl, ul ct segris 
id accidal: imo quaiidoquc cx omnibus, ut opiuor, 
tribus. Qui aulcni ab omnilms his rausis purum se 
liberumqnc scnlit, is ob banc-corporis tranqiiillam 
muudiliam bcattis esi, el cx da.Mnonum invidia boc 
lanlum patiitir, hoc Dco ad len.pus illi aocidere 
pcnnillciiir, ui ux bac inculpabili affliciione altis-
bimam sibi comparei bumililalcni. Nemo nocturna 
somnia ct phautasmala per dicm poslca studeal 
revolvere : bostcs cnim nostii eliani co collineant, 
i i l nos cx insomniis vigilaiitcs poHuant. Sed enini 
audiamu* c l aliam adver&ariorum nostroruin ina-

καλ άλλην τών έχθρων ημών πανουργίαν. "Ωσπερ 
τά τδ σώμα βλάπτοντα βρώματα μετά χρόνον, ή 
ήμέραν τήν νόσον ήμιν ποιείν πεφύκασιν, ούτω πολ­
λάκις και έπλ τών τήν ψυχήν μολυνόντων αίτίων έώ­
ραχα τρυφώντζς (20), καλ παραυτίκα μή πολεμου-
μένους · χα: έώραχα γυναιξλ συνεσΟίοντας (50), καλ 
συνδιατριβοντας · καλ μηδεμίαν πονηράν έννοιαν 
παρ αυτά λογιζόμενους · καλ μέντοι θα££ήσαντες 
οί άπατώμενοι, δταν έδοξαν είρήνην καλ άσφάλειαν 
έχειν, έν τή εαυτών κίλλη αίφνίδιον S παθόν δλε-
Ορον. Τίς δέ ό δλεθρος, ό κατά μόνας μόνοις ήμΤ; 
σωματκχώς κα\ ψυχικώς γινόμενος, ό μέν πειρα-
σθελς έπίσταται· όδέ μή πειρασθελς,γνώναι ού δείται. 

liliam : qneiriadmodum cerla ciborum gcncra nobis Q Τψ καιρψέκείνψ καλδν ήμιν βοήθημα σάκκος,σπο-
imorbos vcl posi annura vel ctiam post diem creant; 
sic cliam observavi non raro eos qui deliciis indulgent, 
ot causas inquinandttpcrimpuras corporis fluxioncs 
animsnpr^bcnl, non semper slaliin, sed sxpius longo 
post lcmpore ad scelus sollicilaii. Vidi qui cum fe-
ittinis familiariler ad rocnsam accumberent, et vcr-
sarcntur, lumquidem in pnesenlia nullis improbis co-
gitalionibus tenlatus; qui sibi nimiumconilsi landein 
in lapsum decepti procubucrunt, quando, iriquam,se 
alla pacc ci sccurilate frui exisiimabant, repenle in 

δδς, στάσις παννύ/ιος* επιθυμία άρτου· γλώσσα 
φλεγόμενη, καί μετρίως δροσιζομένη, σορών οίκη-
σις , κα\ πρδ πάντων ταπείνωσις καρδίας , κα\ el 
δυνατδν, πατήρ, ή αδελφός σπουδαίος , γηραιδς τ ψ 
φρονήματι εις 48οή0ειαν. θαυμάζω γαρ εί μόνος τ ι ς 
έκ πελάγους ναΰν διασώσαι δύναται. Τδ αύτδ πτώμα 
πολλάχις έκατονταπλάσιον τού έτερου πραχθέντος 
κρίμα κέκτηται (52), έκ τρόπου, έκ τόπου, έκ προ­
κοπής, καλ έξ άλλιον πολλών. ΙΙαράόοξόν μοί τις καΐ 
άκρότατον άγνείας δρον ύφηγήσατο. 

suo 2 2 8 cubiciiJo in exiiium praecipilali sunl. Quod autcm illud stt exilium, quod nobis scorsu:»» solis 
degeiuibiis, qua corporis, qua animnc soleat accidcrc, novit is qui tcntaius id facto ipso experlus 
esl. Qui expcrlua noii est. cxporiri ne cupiat. In illis tenlalionum fluclibus periclitanlibus inagno 
Rubsidio cni i i l , molosia ciliidi tunica, cinis, lolius noctis cui» perpetuo elandi labore pcrvigilium, 
famcs prxlcrca, scu panis dcsidciium , ct ardcns c sili 1'mgua, modiro liquoro tintla; in cadaverum 
bypogeis ct ossariis habilatio, et pric cunclis aliis aha cordis humiliias, el si copia s i i , religiosus a l i -
quis paler, aul prolius fralcr, qui non lam annis quam sapicnlia sc»»:»n rcfe.rat, c l laboranti succur-
r.i i . Nam ul solus ino liiiius lal>ore navcin c naufcagio servas, miraculi loco oril . Idom pcccalum 
s;rpc cpiilupb) gravins nicivlur judiciain c l siipplicium ab alio atque alio divcrsa raiione pairaluni : 
angct eriiui vel niinuil crimen consuctudo, locus, profoctus, el alia baud pauca. Uarum mibi et imiM-
laiuin quidam suprciv.usuqtic casliialis gradum. doscripsit ei cnarravil. 

Quidatn, i iK | u i i , cum pulcbriim corpns essel iu- D Κάλλος γαρ , φη*\ν, τ\ς θεασάμενος (35), τδν 
luilus, auclorcm illius Deiim ex occasione iilius Ποιητήν μεγάλως έξ εκείνου έδόξασε · χαλ άπδ μό-
iuagnilico piaedica\il, νί οχ sola iliius cuiitein[»!a- νης τ ή ; θέας είς άγάπην θεού καλ δακρύων πη -
lioiie in D«»i aniorem ofTnsiis magnam vim I.Kryuta- γήν κατεφέρετο · και ήν θάμβος ΙδεσΟαι τδν έτI — 
ηιιιι prufudil [lonl^s laciyitiartiiii laxavil] : stu- ρου βόύρον, άλλω οτέφχνον γενίμενον ύπερ φύ JIV. 
pciiduyique cial vidn»; id i{uod alicruin in cxilium Εί πάντοτ: 6 τοιον.ος έν τοις τοιούτιι; α:σθησ:νχαλ 

(") ' A p c j s i x aiiiiq;iiss. nivMibr. c l mclius a ^εύσις άρευσία. 
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έργασίαν κέκτηται, ανέστη Αφθαρτος πρδ τής κοινής Α ct ruinam Irabebat, lioc allcri stipra aalurui vim 
αναστάσεως (51). Τώ αύτώ κανόνι, κα\ έπλ τών με­
λωδικών κα\ φσμάτων χρησόμεθα. 01 μέν γάρ φιλό­
θεοι, είς ιλαρότητα καλ θείαν άγάπην, καλ δάκρυα, 
κα\ έκ τών Ιξωθεν, κα\ έκ τών πνευματικών ωδών 
κινείσθαι πεζύκασιν * οί δέ φιλήδονοι, τδ εναντίον. 
Τινές, καθώς καλ φθάσαντες εΓπομεν, έν τοΓς ήσυχα-
στικοίς τόποις, πολλφ πλέον πολεμείσθαι πεφύκασι* 
κα\ ού θαύμα, φύοχωρούσι γάρ εκεί πολλφ πλέον οί 
δαίμονες ύπδ τού Κυρίου έν ταίς έρήμοις, καλ έν τή 
άβύσσω έξορισθέντες πρδς σωτηρίαν ημών. Πολε-
μούσιν ήσυχαστή (35) χαλεπώς οί τ/, ς πορνείας δαί­
μονες · ίνα ώ ; μηδέν ωφελούμενον έκ τής έρημου 
τρδς τον κόσμον διώξωσιν · άναχωρούσιν έξ ημών 
έν τφ κόσμω διαγόντων, ίνα ώς μή πολέμουμενοι 

in prarmium coclestc cessissc. Si quisquam ejus-
modi cst, qui in lali siaiu lalcro scnsufn c l usuiu 
in suis religiosis studiis adcptus est, is vcre anle 
commnnem omnium* rcamreclioneni jaro nuric 
229 incorruplus resurrexil. Pari modo cliam iu 
niclodiiH et canticis ulemur. Nam qui vcre Denni 
diligunl, ex quibuscunque seu sacris scu profanis 
canlionibu* ad bilarilalem e( divinum amovem la-
crymasque cxntantur c l commoventur. Qui vero 
vobiplalibiis capiunttir, omnia alia cxpcriiinlui'. 
Quidain, tili supra dmmus, qui iu solis locis, i?l 
anacboreta% dtguitt, mullo gtavius iinpn^nan *o-
leni : nec id s ne mirum videri debcl: mulioqnippe 
magis damioiics solitudiucin infeslant, a Dmnino 

τοίς κοσμικοίς συναπομείνωμεν. "Οπου πολεμοόμεθα, Β cx bominum corporibus el sedibtts ad satulcm 
εκεί πάντως τφ έχΟρώ χαλεπφςπολεμούμεν. Μή πο-
λεμούμενος ^άρ έξ ημών, φίλος έχθρων καλ αύτδς 
ευρίσκεται. ΣκεπόμεΟα τή χειρ\ τού Κυρίου εν τώ 
χόσμω κατά τινα χρείαν διάγοντες, ίσως έξ ευχής 
τού πατρδς πολλάκις, ίνα μή καλ ό Κύριος βλασφη-
μηθή δι' ημάς* έστι δέ δτε καλ έξ αναλγησίας, και 
τού έν πολλή πείρα, καλ κόρω, τών Οεωμένων, χα\ 
λαλουμένων προΰπαρχε ι ν · ή καλ τών δαιμόνων υπο­
χωρούντων εκουσίως, καλ καταλιμπανόντων ήμιν τδν 
τής οίήσεως δαίμονα τδν τόπον πάντων άναπληρούντα. 
Ακούσατε τού άπατεώνος τούτου μηχανήν κα\ πανουρ-
γίαν, πάντες οί άγνείαν έξασκείν προαιρούμενοι, 
καλ φυλάξασθε. 

noslram proscripli, ct in ercmum aul inforos d«> 
trusi. Graviier oppugnant anacborcla* pniscriim 
Iuxiirise spirilus, ul infolicfs rcligiosi nutbim sibi 
fructuin ex quicia vi(a pcrciporc videanlur» iudc-
quc rurstim ad boininum lurbas ci inundum cxpel-
laiilur. Dcin recedunt a nobis duni in ssecul» d<gi-
nuis, ul a lenlalione libcri apud sxciflan s manoa-
nius. Quando ab boste oppugnamur, omniuo aci \Uv 
c i vdiemenlcr cuin illo conOigimtis. Qtiirunquc cx 
nobis nnii opptigiiatur, jam deprebcndilur cimi 
boste vcbil amico conjurnre. Quando inler S . T C U -

lares alicnjus nogolii confioiendi cansa missi vcr-
samur, ttitii Domtni manu ot gralia irgimur, s.rpe 

ctiam forlassc precibus rcligiosi Patris noslri , nc Domiuus blasphcmetur prnptcr nos. Ej>l cuiu n<»n 
lcnumur inler lurbas, quod jam, qttasi inscnsiles, callum obduxerimus, aul cx longo nsu cl saltciaie 
rcrtim vcl fpectaianim vel audiiarum nit movemur amplius, aui quod reccdentibus 230 a , , i s n ) a , , s 

gcniis relinquani nobis unum clationis c l superbias spirtttim, qui aliorum oinuium parli s cxplcat. A u -
diie quolquot estis qtiibus castimonia cordi est, quamque cxerccre et tueri conaniuii : audiio, in-
quam, veteraioris bujus improbam artem el malitiam; sed ct cavctc. 

Αιηγήσατό μοί τις τών έν πείρα τού δόλου γεγο- C Exposuil raibi quidain cx iis qui cxpe»imeuiun» 
νότων, ώς πλειστάκις δ τών σωμάτων δαίμων ύπο- fraudis biijus accepil, quod luxuriae spiritus frc-

quctiiissime sc per insidias ad fiucm opciis quod 
deslinavil, subducal, inlerimquc nionacbo suuunam 
r^Iigionis pielalein suggerat, subindcquc iii laciy-
masirecogat, co tcmporc quo cum feininis rcsi-
del, ut cuin iis dc considcratione uiOrlis, judicii, 
lciupcranliic lraclc(, easquc ad eas virlutos vi ni<-
dilalioiics impcllat, ul iia por colloqtiitim c l siiuu-
lalaiu piclale?n luisera? dcccpia: ad illuui lupuiu 
lanquam vcruin pasiorcin accurrant, qui seitsim 
inila cum illis iamiliaritalc, ct agcndi loi|iicndiqiK' 
libcrlate inde nata, inroliussimus dciuuin in ruiu.tm 
pra:ccps agaiiir. Toia niculc fu-iauuis f nequc vi-
dcre, ncquc audire cupiamus fiucinm arboris in-

στέλλει έαυτδν είς τέλος, εύλάβειαν άκροτάτην τ φ 
μοναχό") υποτιθέμενος,καλ δακρύων ίσως πηγήν κατά 
τδν καιρδν ήνίκα γυναιξλ συγκάθηται, ή διαλέγεται 
περλ μνήμης τε θανάτου, καλ κρίσεως, καλ σωφρο­
σύνης, αύτδν ταύτας νουθετεϊν υποβάλλων, ίνα διά 
τοΰ λόγου, καλ τής επίπλαστου εύλαβείας προσορά-
μωσιν ώς ποιμένι τώ λύκιρ αί άθλιαι, καλ συνηθείας, 
καλ πα/^^ησίας λοιπδν γενομένης, τότε τδ πτώμα δ 
πανάΟλιος ύποστήσετΓ.ι. Φεύγοντες φεύγο>μεν τού 
μή βλέπειν (36), μηδέ άκούειν καρπού ού μή γεύ-
σασθαιλοιπδν συνεταξάμεθα. Θαυμάζω γαρ |ότι] τού 
Ααυίδ τού προφήτου Ισχυρότερους έαυτοΰς λογιζό-
μεθα, δπερ άμήχανον. Ούτως ύψηλδν και μέγα τυ 
τής άγνείας έγκώμιον, ώς τολμήσαί τινας τών Π Γ ι ε ­
ρών άπάΟειαν αυτήν προσαγορεύσαι. Τινές φασιν 
άμήχανον λοιπδν μετά γ·ύσιν αμαρτίας, άγνδν όνο-
ράζεσθαι. Έγώ δέ αυτούς άνατρ:πων ξ^ασκον ' δυ­
νατδν καλ ^άδιον τω βουλομ=ν<υ άγριέλαι / ; είς καλ· 
λfέλαιον μετεγκεντρίσαι. ΕΙ μέν τ.«ρΟ:νω τώ σώ­
ματι (37) αί χλ:ΐς των άνω επιστδύΟΓ,σαν , δίκαια 
ιπιΐς οί προλ:χΟε>τες εδογμάτιζον αίσχυνέτω αύ-

felicis, qiiein u\ otuncm vilam iiiiiii|iiaiu nos gnsta-
luros prolessi biiinus. DiMniror eiiim i(l«>s ; se Davidc 
propltela forliorcu cxislimaiil [<|iiod IIOS Davido 
forliorcs exisiituoiiuib], quod ln/ri ιιοιι ριιΐο:»!. Taiu 
altum, subliiuc vi itobile ei ciicoiiiicum d hua ca-
Slilalis c>t, ul sml L X Pairibus qui ill.nii a ulcani 
bral.nn ar oami vilio carcnlom atmi»i corpoiisquo 
lianquiililaicm appollato. Sunt qni dicani nciui-
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vmm posi gasUtum volupiaiis 
CMttrai appellari. Qitibus ego reprehensis et cor-
rectis, ceniii facile el proroptara esse Deo, si 
velit, okastram in bonam olivam iusercre. 231 & 
davee regtii eoelestis essenl ilii concredtis qui 
corpao virginetfm, nunquam resignatum , pos-
sedisaet, recte illi Patres forta&se censuiesent. Sed 
redargutt com podore is qui socram habuii, el 
taslua eflectus claves rtgni coeleslis reportaviu Ver-
tumiius esi ille serpens luxarte preses, et tnille 

S. JOANNIS CLIMACI 
pcccatum possc Α τους δ πενθεράν χτησάμενος 
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χαι άγνδς γενόμενος, 

και τάς χλείς της βασιλείας έπιφερόμενος. Πολύ· 
μορφος ό τών σωμάτων δφις (58)·τοΤς μεν άπείροις 
ένσπείρων τδ έν πείρα, και γενέσθαι, κα\ παύσασθαι, 
τοίς δέ έμπείροις έχ της μνήμης πρδς τήν πείραν αύ­
θις προτρέπεται δ δείλαιος [δόλιος]. Πολλοί τών προτέ­
ρων έχ τής του χαχου άγνωσίας άπολέμητοι δπάρχου-
σι. Τών δέ δευτέρων ώς έν πείρα τοΰ· μύσουςτούτου 
γεγονότες, οχλήσεις λοιπδν, χαλ πολέμους υφίστανται 
πλήν χα\ τουναντίον πολλάχις εστίν. 

fornnas induii: tnnoceniibus enim et reram venerearam expertibai oomibai nodis sutdere coaalor, «C 
lantum yoluptales gnstent, exprrianiur, et posiea desiataoi. Upeoo aolein ex momoria prelorilorm 
insligat deiwo ioiprobus ut rtpeiant cnlpam, itenimqoo quod expertl tunt, experia»t«r. Mallt tx 
prioribus eea innooentibas propter bojus mali ignorantiam DOU tefttantor. Lari aalea αϊ lagitit bajoo 
obler.taikmtm experti, deincept difliculiaies el pugnas auaiiaetii: quaoquam in bia eontrariam qooqoo 
non freqoenter usa venire soleat. 

Quando e tomno aancte tranquilleqite exsur-8 "Οτε έχ τών ύπνων άγαθολ (39) χαλ εΕρηνιχοί τ ν 
girous, id caeMtam sanctontm beneficio dam fieri νες άνιστάμεθα, ύπδ αγίων άγγέλεσν τούτο λεληθότως 
cogilemaa, praeseuim quando precabundi sobrie-
quo noo ad somiia» composuimos. Quandoque ve-
ro porain bene, sed tristes aoesliqueesomno evigi-
latnus ab tmprobis aomniia et phantasmatis aeu 
visis vexali ψ porlurbali : Vidi impixm $uperex*t-
tatum, et elevatum, et perturbatum, et furenum tit 
me lunqnam cedro* Libani M,et traoaivi per ab&ii-
nenliam, et ccce noo eaat ut prius furor cjus, et 
quaesivi illtim in bumiliiate cogilationum niearui», 
clnon est inventus io me tocus ejua aui veaitgium 
Φ * · 2S2 QMisqjiie corpus auuin seu carnem vi-
d l , vicii naiuram ipsam ; qui naturam \icit, jam 
aapra naiuram est. Qoi ejusmodi est, jam paulo 

ύπομένομεν, χαλ μάλιστα δταν μετά πολλής ευχής 
χαι νήψαως κοιμηβέντες τυγχάνωμεν έοτι Ιέ δτε [χαλ 
έστιν δτε, σχυθρωπο\] χαλ ούχ άγαθοέ τών δπνων 
άνιστάμεθα, ύπδ πονηρών ενυπνίων τούτο [al. Ιστι 
δ* δτε ούχ Αγαθοί, άλλά πιχροί τίνες τών δπνων 
άνιστάμεθα ύπδ πονηρών ενυπνίων, χαλ θεαμάτων 
τούτο] παθόντες [al. πάσχοντες]. ΕΊδοτ τότ άσ*6ή 
ύχβρνψούμετοτ, χαϊ έχαιρόμχτοτ, χαϊ ταρασσό-
ptrcr, χαϊ μαινόμενοτ έτ έμοί, ώς τάς χέδρονς 
τον Αώάκον, χαι παρήλθον δι* έγχρατείας* χαλ Ιδου 
ούχ ήν ώς τδ πρ\ν δ θυμδς αυτού * χα\ έζήτησα αύ­
τδν ταπεςνώσας μου τδν λογισμδν, χαί ούχ ευρέθη 
έν έμολ δ τόνους αυτού, ή τδ ίχνος αυτού. "Οστις ι 

lYiinor est augelis, aosim prope dicere nibi! ulem ^ μα ένίχησεν (40), ούτος φύσιν ένίκησεν δ δέ τήν 
differre ab angelis. Mimm yideri non deliel, ei oa-
Ctine corpore carenles inter $e pugiiant (ut angebis 
cam diabolo), oed ingena miracutum est, vere, in 
qoam, miracolum quod bomo corpore pressus eiitii-
mica atque insidiosa carne botte animae, bostes ta-
roen ab omni corporis moleslia liberos (demonas 
inquam) viocai f l in fvgam vertat. Quaniam bonut 
Dcee generis boroani curam gerat, eliam JJI boc 
ostcndit, quando fomio» impudeDliara verecundia 
Unquam ireno aliqao coorruit et repressit. Nam si 
illa ad masculum ultro accurrerel, non fieret salva 
omnis caro. Aliud ab religiosis et rerom spirituaiium 
pnideniibus Palribus traditur esse priroas impetas. 

φύσιν νικήσας, πάντως υπέρ φύσιν έγένετο * δ δέ 
ούτος γενόμενος ήλαττώθη βραχύ τι παρ* άγγέλοις, 
ίνα μή εΓπω, ουδέν. Ού θαύμα τφ άύλωτδν άύλον 
μάχεσθαι - θαύμα δέ, δντως θαύμα, τδ ένυλον κατά 
τής έχθρας ταύτης χαι επίβουλου ύλης τούς άθλους 
εχθρούς τροπώσασθαι (41). Πολλήν περί ημάς Α 
άγαθδς Κύριος ποιούμενος χα\ έν τούτω τήν επιμέ­
λεια ν, τήν τοΰ θήλεος άναισχυντίαν, ώσπερ χαλινψ 
τινι τή αίδοί έποστόμισεν. Εί γάρ έχείνο πρδς τδ 
ά££εν ηύτομόλει, ούχ Αν έσώθη πάσα σαρξ. "Αλλο 
προσβολή, και Αλλο συνδυασμός, κα'ι άλλο συγκατα-
θεσις, χα>. άλλο αιχμαλωσία, χα\ έτερον πάλη, χα\ 
άλλο τδ λεγδμενον πάθος έπλ τής ψυχής, παρά τοίς 

ftliud conjitnciio (cogiUlionig cum objecta impura n τών πατέρων διαχριτιχοίς είναι ορίζεται. Προσβολήν 
; aliud μέν γάρ οί μακάριοι είναι ορίζονται λόγον ψιλδν, ή spccic); altud conseosus; aliud capiivius 

pugna , aliud quod dicitur morbus [pasaio] seu 
animi affectio. Primum impelum beaii Palres aiunt 
essc nudum ct simplcx vcrbum, au( imaginem VM-
iustibet rei recons incnli aeu cordi objectam : con-
junctionem objcr(x formae et mcnits, quando niens 
cripoit objeclaro speciem, et cum illa colloqi^tur, 
bou cum nialo afieclu, sen sine affcrdt : consensmn 
doccnt c«se, quando anima cum dclertalione an« 
D U U objecla? forma! : captivitaiom veio cimi ror 

M Psal. xxxvi, 35. 
(α) Μίσου; τούτου λοιπδν ούχ ήδοντα:, cx odioquod in ipsa expcrienlia concepcrunl, dcuiccps volupU-

tibiis non capiuulur. 

είχόνα τού τυχόντος νεοφανώς έν τή χαρδίφ έμφερο-
μένην · συνδυασμδν δέ, τδ συλλαλήσαι τφ φανέντι 
μετά πάθους, ή άπαθώς · συγκατάΟεσιν δέ νεύσιν 
ένήδονον τής ψυχής πρδς τδ δφθέν γινομένην · αίχμα-
λωσίαν (43) δέ βιαίαν καί άκούσιον τής καρδίας άπα-
γωγήν, ή έπίμονον και τής αρίστης ημών καταστά­
σεως άφανιστιχήν συνουσίαν πρδς τδ τυχόν. Πάλην 
δέ ορίζονται είναι ΙσοσΘενή πρδς τδν μαχόμενον δύ­
ναμιν, εκουσίως ή νικώσαν, ή τήν ήτταν ύπομένου-
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σαν πάθος δέ χυρίως είναι λέγουσιν τδ χρόνω μα- Α violcnler el inviiuni qaasi per vim abripilur ab in-
*ρφ έντή ψυχή έμπαθώς έμφωλεύον, κα\ ώσπερ είς jetia specic aut peraevcranle cotijunciionc cuin 
έξιν αυτήν λοιπόν έν τή πρδς αύτδ συνηθεία άγα· re objeOa, qmc. optimuro aniro» ooslr» slaliim 
γδν, χα\ αυθαιρέτως λοιπδν έν αύτφ χα\ οίκείως fundilus evenit el csotiaguit. 233 Pugnam st»u 
αυτομολούσαν. luctam definiunt, cuui paii viriute adveraus bostcm 
pagnatur, c l luctalor Tel tponle vincit, vcl sponle vlncilur. Morbuni seo passioncm amtna- dkuul xiiium 
quod loDgo ttmpore qaodammodo nidificavit io anima, ac deiuccp» quaai in babitum cl usuiu illam 
deduxil, uii denun sua tpoalo et vllro farailiariter ad viiium Ulud quod in ipso sedcm posuit, accnrrat 

Τούτων πάντων τδ μέν πρώτον Αναμάρτητον, τδ Εχ bi$ omnibus gradibus primua cogilal.onis seu 
δέ δεύτερον ού πάντως, τδ δέ τρίτον πρδς τήν τού lenlationia astuUas et impeltts poccaio caret; alicr 
αγωνιζομένου χατάστασιν* ή δέ πάλη ή στεφάνων, ή 
τιμωριών αίτιος. Έ γάρ αίχμαλωσία έτέρως έν χαι­
ρφ προσευχής, χα\ έτέρως έν έτέρφ χαιρφ, κα\ άλ­
λως έπι μέσοις, χα\ άλλως έπλ πονηροίς ένθυμήμασι 
κρίνεται- τδ δέ πάθος αναμφιβόλως έν πάσιν, ή 
άντιζύγφ μετάνοια (43), ή τή μελλούση κολάσει 
υπόκειται* δ τοίνυν τδ πρώτον άπαθώς λογιζόμενος, 
πάντα τά έσχατα ύφ' έν περιέχοψεν. "Εστι παρά τοίς 
άκριδεστάτοις τών γνωστικών Πατέρων, χα\ έτερα 
τις τούτων λεπτότερα έννοια, δπερ (α) παρα^ιπι · 
σμδν (έ) νοός τίνες όνομάζεσθαι λέγουσιν, δστις χρό­
νου χωρίς, χα\ λόγου χαλ είχόνος όξυτέρως τδ πάθος 
τφ πάαχοντι σημαίνειν πέφυχε. βάττον ουδέν τού 

τών σωμάτων, όξύτερον ή αφανέστερο ν έν 
πνεύμασιν είναι πέφυχε, μνήμη ψιλ{ χα\ άσυνδιά-
ατφ, άχρόνφ τε κα\ άφράστψ [αί. άφθάρτφ], παρά 
τισι δέ χαλ άγνώστφ τήν εαυτού έν τή ψυχή παρου-
σίαν ποιούντος [έμφαίνον, α/, ποιούν). ΕΓ τις τοίνυν 
τήν τοιαύτην αυτού λεπτότητα διά πένθους χαταλα-

vero non omnino vacat culpa; tertius s<u consrn-
sus pro ratione et suiu luclaniii se babet: lucia 
auiem aut coronam parit, aut supplicium. Capuvi-
tas aliter tempore oraiionis, aliter abo iemporc, 

' aliter in inceriia mediit seu indiffcrentibos, aliler 
in improbis cogitalionibas judicalur : viliosa ao-
tcm aninii affectio sino ulla conlroversia, nisi 
pari poenilenlia eloilur, sttppHcto expianda est. 
Qiil prtmam impelum ttntaiionis fortifter, nulla ad-
mitsa improba cogilatiooe, aattinoit, ximulonnibat 
sequenlibus asstrititas viain paectaftit et pnrxidii. 
Adbvc alia quadam bit lcngc sabiilior ab xludio-
ftissiini* doctorum Pairum eogttatio deprebeodiiur, 
quam quidan ioxinuaUoo^in seo aabrfpiiooem ap-
pellari affirmant, qux oe in teatati aiiimuai ta mo-
mento, sine verbt notioae, sine objecia imagine in-
simiare iold. Nibil in corpore ceJcrius, nikil io gpt-
riiibus prooiptiai aut Mibulioa fleri consaeviu Mo-
moria nuda siae eollociitioae aut conjonctiooe, *i*o 
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βείν ήδυνήθη, οδτος ημάς δλδάξαι δύναται, πώς τέ ' mora, ex improviso, ita ut apud oonnallw ncc 
έστι xa\ δφθαλμφ μόνφ, ψιλή τε θέα χα\ άφή χει ρδς, 
χα\ μέλους άχροάσει έχτδς πάσης εννοίας, χα\ λογι­
σμού πορνεύων ψυχήν έμπαθώς. Τινές φασιν έχ τών 
λογισμών τής χαρδίας τδ σώμα είς πάθη έρχεσθαι* τι­
νές δέ πάλιν τδ έμπαλιν, έχ τών τού σώματος αισθή­
σεων τους πονηρούς άποτίχτεσθαι λογισμούς* χαί οί 
μέν πρότεροί φασιν, έάν μή δ νους προδράμη (44), 
ουχ Αν τδ σώμα έπακολουθήσειν οί δέ δεύτεροι τήν 
τού σωματικού πάθους κάκου ργ ία ν είς οίχείαν συν-
ηγορίαν φέρουσι λέγοντες* Πολλάχις έξ ήδίστης 
δψεως ή χειρδς αφής, ή ευώδους οσφρήσεως, ή άχοής 
ήδυφωνίας οί λογισμοί έν τή χαρδίφ τήν είσοδον 
λαμβάνουσιν. Περ\ τούτων δ δυνάμενος έν Κυρίφ δι-

agooftcaiur quidem, auam praescmiam aninua otten-
tol- 234 S l ^ a n e u , e m '^ 1 1 1* tttblilitalem 
per planclum capere potesi ei inioltigere, ilie nos 
poieril dooere, quomodo, inquam, fiaiut per xim-
pVtcem oculorom obtulum, solumque aspecioro, aut 
coutaciuni roanua, aui cantilciue aadilionem, $lue 
ulla eogiiaiione aui ratiocinatione aoiaaa libidinoae 
inquitteiur ei corrumpalur. Sunl qoi centent, ex 
cogiuiionibus a corde proleclis corpus io lvxuriam 
impelli tl iuncu Alii couira per sonaaa corporis 
aiuni exsislere improbu cogiiadooet. 1114 affirniant 
niii mena pnecurrat, corput non aequi. Hi vero 
viiioti corporis Improbitaiem pro »uo patrocinio 

δάξει. Πάνυ γάρ τά τοιαύτα τοίς διά γνώσεως τήν ρ adducuat, dkunlqoc ftspefiiimero cogilalionea in 
πραχτιχήν μετερχομένοις άναγχαία χα\ ωφέλιμα. 
Τοίς γάρ έν άπλότητι χαρδίας έργάταις τούτων λόγος 
ουδείς* ού γάρ πάντων ή γνώσις, ουδέ πάντων ή μα­
κάρια άπλότης. δ θώραξ πρδς τούς τών πονηρών δό­
λους* ένια μέν τών παθών έκ τών έντδς έπ\ τδ σώμα 
προέρχονται (45) * τινά δέ πάλιν τδ έμπαλιν κα\ έν 
τοίς μέν έν χόσμφ τδ δεύτερον* έν δέ τοίς μονήρη βίον 
μετιούσι τδ πρότερον διά τήν τών υλών άπορίαν. 
Έγώ δέ περ\ τούτου έχείνο λέγω* Ζητήσεις παρά 
χηχοίς σύνεσιν, κα\ ούχ εύ ρήσεις. "Οταν πολλά πρδς 

cor pcnetrarc, vel ex olegantiasioii et graiissimi 
corporia aspectu, vel ex manus laetu, vel ex odo-
rum fragraniia, quam nares bauriont, vel dulcis 
soui audita natas oriasque. QuisquU poleal, noa, 
obsecro, in Domino doceat. Sunt euam boc geuos 
ioxlituliones iia pernccessarie ei utiles, qui per 
cogitationem ad actionem exerceiidam progrediao* 
tur. Nam iis qui in timplicitale cordU tui Deo 
operaniur, nulla rerum bojuscemodi ratio babeoda. 
Nec eoim omoium t$t acieniia» nee omoiuro est 

ia) "Πνπερ, ή, δνπερ, nisi snbintelligaft πάθος. 
b) Παραρ^ιμισμδς a παρα^,όιπίζω, tubrepto. 

Inepie euiendal conlra oninium codicum lidem 
Issellius, πριαπισμδν, cl σατυρίαν cxponens, mor-
baui, iiiquaiu, corporis verciri loniiginciu : prorsus 

abs re, cum anetor έννοιαν λεπτοτέραν, άχρονον, 
άφραστον και άγνωστον appeilet, qua nihil polest 
esse subtilius, cum priapismo nibii »il crassius el 
uotabilius. 
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bcala illa simplicttas ihorax quo liostiutu doli elu- \ τδν της πηλού σύζυγον δαίμονα άγωνισά;χενοι, τού­

τον έχ τής ημετέρας χαρδίας δια λίθων νηστείας, καί dunliir. Malac ba? voluptalum cupidilaies parlim 
iotus in animo natae in corpus erumpuut : quaedam 
conira e corpoie ad animum iranseunl. lis qui in 
sxculo dcgtinl alterum solcl usu venire; religiosis 
ptimum, quod in his ab&il maieria (qtiam piaesen-
loin babcni hoiuines profani). Ue boc illud censeo. 
235 Quxres apud iinprobos sonsum prudcutia*, 
υοο invcnies. Quaiulo diu muliumque cum dsemoite 
ioniii»sLP carnis socio luclali, buiic dcroum ex corde 
no»UO lapidibua jojunii, et gladio buioHiialisiorium 
ejecciinius, tunc uifclix illc tanquam vermis ίιι cor-
porc nostro rcsidens nos a l imporluuosquobdam, 
cl raiioni conlrarios motus piorilando inquinarc 
conattir. Quod ii polissimum cxperiuulur, qui va-

ξίφους ταπεινώσεως βασανίσαντες έξελάσωμεν, τότε 
λοιπδν έν τω σώματι ώσπερ σκώληξ τις έγκαΟήμε-
νος είς άλογους τινάς κινήσεις κα\ άκαίρους ημάς 
γαργαλίζω ν ό δείλαιος μολύνειν βιάζεται. Τούτο δέ 
μάλιστα πάσχει ν εΐώθασι οί τφ της κενοδοξίας δαί-
μονι πειθόμενοι, διότι έν καρδία μηκέτι λογισμούς 
πορνικούς συνεχώς λογιζόμενοι, τή κενοδοξία προι-
επέλασεν. Και δτι τδ είρημένον άψευδές, οπόταν ησυ­
χίας τινδς ούτοι έπιλάβωνται, νουνεχώς εαυτούς 
άνακρινάτωσαν* καλ πάντως εύρίσκουσι λογισμόν 
τινα κατά βάθους τής καρδίας αυτών, ώσπερ τινά 
δφιν έν κόπρψ κρυπτόμενον, και έξ οίκείας σπουδής 
κα\ προθυμίας τδ κατόρθωμα τδ τής καρδιακής πο-

nan gluriai diemoni obscquunlur : dum enim secuni Β άγνείας χατορθωκότας [αί. κατορθωκέναι ] ύπο 
assiduc rcputaut, se ab impuris cordis cogilatioui-
bus non aniplius infcstan, incidunl in vanam glo-
riam. El quia cerlum esl, quod est diclum (α), bi 
qui aliquam (ab iuipuris cogilalionibus) quielem 
adcpii sunt, se diligeuier excutiant, et sine dubi-
tationc deprebcadent in iminiis cordis *ui lalebris 
tanquaro in slerquilinio lalilantem aliquein serpeii-
tem, qui suggcrai nobis, quod noslro sludio et 
labore virluiem casiilaiis et qualem qualcm cordis 
jnunditicm nobis comparaverimus, miseri noa et 
immeraores illitis dicli : Quid enira habes quod non 
gratis sive a Deo, sivc per auxilium operamque el 
prcces aliorura accepisii? Denl crgo operam ut la-
titanlem bunc anguem omni studio per stiramam 

τιθέμενον, μή νοούντες ol τάλανες τό· Τί γαρ έχεις 
δ ούκ έΛαΰες δωρεάν (46), ή έκ θεού, ή έξ έτερων 
συνεργίας κα\ ευχής; Σκοπείτωσαν τοίνυν, καί πάση 
σπονδή τδν προειρημένον δφιν τής εαυτών καρδίας 
διά ταπεινοφροσύνης πολλής νεκρώταντες άποπεμπέ-
σθωσαν, δπως τούτου άπαλλοτριωθέντες, δ^νήσων-
ται ίσως ποτέ κα\ ούτοι τούς δερμάτινους χιτώνας έκ· 
δύσασθαι, χαλ τδν έπινίκιον τής άγνείας, εις ποτε τά 
άγνά νήπια, ύμνον τφ Κυρίφ φσαι· είπερ έκδυσάμε-
νοι ού γυμνο\ τής εκείνων ακακίας και ταπεινώσεως 
φυσικής εύρεθήσονται. Επιτηρεί και αύτδς ούτος δ 
δαίμων, καί πολλφ πλέον τών άλλων τούς καιρούς, 
δταν μάλιστα ού δυνάμεθα σοιματικώς κατ* αυτού ευ~ 
ξασθαί' κα\ τότε πολεμείν ημάς δοκιμάζει ό ανόσιος. 

animi demissionem mactaium ex coide penilus ^ Συνέρχεται τοίς μήπω κεκτημένοις (47) προσευχήν 
cxcludant, ui ab illo liberali possinl, el ipsi oliin 
pelliceas lunicas exuli cum puris illis hifaulibus 
[puerisj triumpbalcm castitatis bymnum Domino 
decaniarc. Si lamen pellcs exuli, non nudi interim, 
scd iccli illorum 236 innocenlia, et nalurali bu-
niitilate reperienlur. Aucupatur bic ipsc daemon, 
ei longe curiosius quam ouines alii, tempora illa po-
lissimuro, quibus uli corporis opera ad prcccsftiu-
dendas adversus eum non possumus, ei lunc impius 
ille maxime nos invadit. Alioqui valdc juvat 
eos, qui nondum ad veram cordis oralionein aspi -
rarunt, vexaiio corporis inter precandum, manas, 
inquaiu, exlendendo, lundendo peclus, coelum iden-

καρδίας αληθή ό έν τή σωματική ευχή σκυλμδς, λέγω 
δή, έκτασις χειρών, στήθους τύψις, είς ουρανούς είλι-
κρινής άνάβλεψις, στεναγμών θόρυβος, γονάτων συν­
εχής κλίσις, άπερ ποιείν διά τούς παρόνταςοΰδύναται 
πολλάκις. Διόπερ τότε πολεμείν οί δαίμονες δοκιμά-
ζουσιν οί δέ μή ίσχύοντες άκμήν τή τού νοδς εμβρί­
θεια, κα\ άοράτω δυνάμει προσευχής άνΟίστασΟαι έξ 
ανάγκης ίσως ύποχαλώσι τοίς πολεμούσιν αυτούς· 
άποπήδησον, εί δυνατδν, συντόμως, άποκρύβητι μι­
κρδν άγνώστως* άνάνευσον δμματι, εί δυνατδν ψυχι-
κφ* εί δέ μή, κάν έξωτικφ* σταύρωσον χείρας άκινή-
τως (48), ίνα δή διά τού τύπου τδν Άμαλήκ αίσχύ­
νης κα\ νικήσης* βόησον πρδς τδν ουνάμενον σώσαι, 

tidem sincere suspicicndo, vebementer suspirando ^ μή έν σεσοφισμένοις ^ήμασιν, άλλ' έν ταπεινοί ς 
ct ingcmiscendo, genibus flexis assidue prccando, 
qusc dum in aliorum praesentia persspe fieri noa 
possunt, lunc nimirum insuliare nobis daiinoncs 
consueverunt, Qui non possuiU adhuc bosli vi raen-
Us et inienia virtule oraiionis resisiere, fomassc 
necessario bosiibus cedunt. Sed lu, si fieii poiest, 
quam primum te subduc, vel poiius exsili a lurba, 

φθέγμασι πρδ πάντων ΈΛέησόν με (49j, δτι 
ασθενής είμι, προοιμιαζόμενος. Τότε πειρασθήση 
Υψίστου δυνάμεως* χα\ άοράτως αόρατους διώξεις 
δι* αοράτου βοηθείας. Ό ούτως σεσυνηθικώς πολε­
μείν, ταχέως καί τή ψυχή μόνη τούς εχθρούς έχδιώ-
κειν άρξεται* άντίοωρον γάρ τού προτέρου τδ δεύτερον 
παρά Θεού τοις έργάταις, κα\ δικαίως. 

ct abde latenler in secretum, lolle mentis aciem, si poies, in coelum; si non poies, sakom oculis 
€ ( U U I I U suspice, exprime forniaiu crucis, manibus immoiis, ut per liguram crucis Amalecen pudefacias el 
prosleinas. Claroa ad euni qui lc servare poiest, ιιοιι verbis ad elcganliam cl sapienliam composilis, scd 
precibus inQmis el inlimis \ocibus pr* omnibus aliis iucipc dicere : Miserere mei, quoniam infirmus sum,f. 

· · Psal. \ i , 5. 
(ο) ΑΪΙ hocdiclum, Dixi in nbundantia nua, Non infia seqniiur, Quid hahes quod twn acccpulil 

movebvr in vternum (P$ul. xxix, 7), etc? An quod (Ϊ Coi\ ιν, 7.) 
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Tanc Altissiroi seniies auxilium, ei iitaspeclabiles hottes coelcsii manu pcrscqueris cl repelles. Qui ita in 
hostcs pugnare consuevit, celerem de hnsiibus victoriam sola eliam mente pugnando consequetnr. 237 
•la enim Deus suos loclaiores infictus prasiarc, ct prarmii loco merito reraunerari solet. 

Έν συναθροίσει που εύρε0ε\ς, έ π ε σ η μ η ν ά μ η ν Λ Ιιι quodam coctu religiosorum virorum obscrvavl 
σπουδαιον άδελφδν ύπδ πονηρών λογ ισμών δχληθέν- qucmdam altenium ad falutem suam fralrcm, qui 
τ α · xa\ τόπου αρμοδίου μή ευρεθέντος είς άπόκρυ-
φον ιτροσευχής, είς τήν τής γχστρδς χρείαν είσπεπη-
δηκώς ώς ύπ* αυτής νενυγμένος , εύτόνφ ευχή κατά 
τών πολεμίων έχρήσατο · έμού δέ έπ\ τή τοΰ τό­
που (σ) άνοικειότητι αύτδν έπιμεμψαμένου. Υπέρ 
ακαθάρτων, φησ\ν , λογισμών διώξεως έν άκαθάρτφ 
τόπφ προσηυξάμην καθαρισθήναι £ύπου. Πάντες 
μέν οί δαίμονες σκοτούν τδν νουν δοκιμάζουσιν · ειΟ* 
ούτως , τά αύτοις φίλα ύποβάλλουσιν. Εί μή γάρ 
εκείνος καμμύσει, ού συληθήσεται ;δ θησαυρός. Ό 
δέ τής πορνείας πολλφ πλέον πάντων. Ούτος πολλά­
κις τδν ηγεμόνα νουν συλλήσας, καί έπί ανθρώπων 
ποιείν προτρέπεται, κα\ παρασκευάζει, άπερ οί έξ-

spurcis cogitationibns ab hoste inlestalus, cum 
secrclmn et aplum ad prccandum locum non inv«-
tiirct, quasi ab alvo ad reqiiisiia naturae citahis 
prnpwavil, c l iuibi inlcniissimis prrcibus cttiti 
hoslc conAixil : quom cgo eiim ob lociiiti prccibus 
inconvciiicnlcm objiirgassrm: Egn, inquit, cuin 
itnrnundai me cogilal.ui.es infeslarcnt, in loco ini-
mundo preces fudi ut ab immumliliis rfpurgarer. 
Oinncs nostri bostcs darmones mcnti ienebras of-
fundere eolent, lum nobis sua pltiltra propinant. 
Nisienim religiosus prins mcnlis oculos clauscrift, 
tbesauro spoliari non |K>lerii. Sod hoc pra» cunctts 
luxuriae dacmon facerc consuevii. Ilic enim rectore 

εστηκότες μόνοι εργάζονται. "Οθεν μετά καιρδν τού Β e t <j u c o bom.nis animo noclc qiiadam cffcitalis 
νοδς έκνήφοντος ού μόνον τούς Οεασαμένους, άλλά χα\ 
δαύτους έπ\ ταις εαυτών άσέμνοις πράξεσι, κα\ όμι-
λίαις ή σχήμασιν αίσχυνόμεθα, κα\ τήν πρώτην ημών 
πώρωσιν έκθαμβούμεθα. Τοίνυν τινές πολλάκις έκ 
τής τοιαύτης διακρίσεως τού κακού έπαύσαντο. Ά π ο -
στρέφου (50) τδν πολέμιο ν τδν μετά τήν πράξιν 
προσεύχεσθαί σε , ή θεοσεδεΐν, ή αγρυπνεί ν ανακό­
πτοντα * μνημονεύων τού είπόντος · Αιά τδ τούς κό-
•πους μοι παρέχειν τήν ύπδ τών προλήψεων τυραν-
νουμένην ψυχήν, ποιήσω τήν έκδίκησιν αυτής έκ τών 
έχθρων αυτής. Τίς σώμα ένίκησεν ; "Οστις χαρδίαν 
συνέτριψεν. Τίς δέ καρδίαν συνέτριψεν; *Ος έαυτδν 
ήρνήσατο. Πώς γάρ ού συνετρίβη, δς θελήματι τέθνη-

conloso ad ea facia el facinora cliam coram bomi · 
nibtis facicnda adigil rcligiosum, qux nenioimt 
amens facere solcl. Unde fil uli posl tcmports tn-
lcrvalium, mciile, discusea crapula, ad se reversa, 
non solum epeciatore» aciionum nostrarum, sed 
nos ipeos ob indecentia facla, sermonef et gestus 
erubetcamus, nostramque mfnlis prioretn caeci-
talem magnopere obslupescamus. Unde non raro 
factum esl ιιι diulii ex bujus rei consideraiione 
roorea emendarinl. Exsecrare hostem illum, qut le 
post pcrpetrauim pcccnluro probibet precib.is ope-
ram dare, aut piis studiis vacarc, aui vigilare, 
238 memor illius qui dixit : Eo quod mihi mo 

χ ε ν ; Έστιν εμπαθής εμπαθούς εμπαθέστερος, κσλ Q lesta esset · · anima mea, pecoatorum mcorum an 
αυτήν την τών εαυτού μολυσμών έξαγόρευσιν μετά ticipaiione 
ήδυπαθείας ένηδόνως ποιούμενος. ΟΙ έν καρδία ακά­
θαρτοι κα\ αίσχρο\ λόγοι έκ τοΰ άπατεώνος τής καρ­
δίας τού της πορνείας δαίμονος πεφύκασι τίκτε σθαι * 
ούς Ιάται εγκράτεια και τδ τούτους είς ουδέν δλως 
λογίζεσθαι · ποίψ δέ έγώ ήθει κα\ τρόπφ τδν έμδν 
τούτον φίλον δήσας κατά τήν άκολουθίαν τών λοιπών 
δικάσο), ούκ έπί στα μα ι · πρίν γάρ δήσω, λύεται * χαι 
πριν δικάσω, διαλλάσσομαι · κα\ πριν τιμωρή^υ;, 
χατακάμπτομαι. Πώς μισήσω δν φύσει αγαπάν πέ-
φυκα; Πώς ελευθερωθώ φ είς αίώνας συνδέδεμαι; 
Πώς καταργήσω τδ κα\ συν έμο\ άνιστάμενον; ΙΙώς 
δείξω άφθαρτον τδ φθαρτή ν είληφδς φύσιν ; Τί εύ-
λογον ε?πω τψ τά εύλογα κεκτημένφ διά τής φύσεως; 

velul tyranmde qnadam oppressa, uUio-
nem faciaiu ο χ itiimtcis cjus. Qois corpus suum 
seu carncm vicil ? Conlrilus corde. Quis cst con-
iriius corde ? Qui scipsum abncgavit. Quomodo 
eniin non coiitriins corde, qui volunlali sua- nior-
Imi8 est ? Esi ex viiiosis alius alio viliosior, qui 
intemperanlis sordcs cum volupiaie coinmcmorat. 
Impur.ne nientis cogiiationcs et obscena- solent a 
cordis corruptorc dxmone luxuriac exciiari, quas 
iomperaiitia, ei carum neglectus el conlempiio sa-
narc consuevil. Qua auicm raliouc, quoquc modo 
buncaroicum meum( coipns inquaro ) moie c.xic-
lOiuro viiiorum vinctum judicem, non video. An-
lequam cnim ligem iilum, solvilur; piinsquam 

"Αν δήσω νηστεία τούτον, κατακρίνας τδν πλησίον, Π judicem, cum illo iu gratiam rcdeo. Amcquain 
αύτφ πάλιν παραδίδομαι. "Αν τδ χρίνειν πα υ σας 
τούτον νικήσω, ύψωθε\ς τή καρδίφ κατηνίχθην έν 
τούτφ. Καί γάρ κα\ συνεργός έστι κα\ πολέμιος, κα\ 
βοηθδς κα\ αντίδικος, χαί άντιλήπτωρ καί επίβουλος · 
θεραπευόμενος πολεμεϊ, χα\ τηκόμενος άτονεϊ, άνα-
παυόμενος άτσκτεΓ, κα\ σαινόμενος ού φέρει · Αν 
λυπήσω, δλως κινδυνεύσω * άν πλήξω, ούκ έχω διά 
τίνος τάς άρετάς χτήσομαι · τδν αύτδν και άποστρέ-

ι · Psai. X L I , 6. 
(Λ) Adi episiolam Pelri Damiani card. ad Agnctom 

Augusum qux rogaral an licerei u\ sella famii iari 

puniam, fleclor. Quomodo oderim qucm naiura 
diligo? Quomodo ab illo liberabor, cunt quo χει 
omnes «lernitates colligalus sum ? Quomodo ex-
stinguain, cum quo resurrcciurus sum ? Quoniodo 
incorruplum prgslabo, corruplaiu nalurain sorli-
tus ? Quibus rationibus conlra itluni agam, qui et 
suas naiune raiiones raihi opponti? Uunc si per 
jejunium vincire concr, tum non jcjunantem dam-

precari. Apud Baron. lom. XI , anuo 1004, pag.544 
cdit. Anluorp. an. 1608. 
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nando rurswu llli irailor. Ubi ab jtidicando alterum Α φομχι κα\ περι πτύσσομαι. Τί τδ περ\ έμέ μυστή-
deatitero, elatus in superbiam cordis, »n eomdcro 
hostem delabor. Idem enim β bosti* esi et adjuior, 
auxilialor ot advorearias, opitulator ei insidiator. 
Cwn bene cvratur 289 e l fovetur, insolescii et 
inaultat; roaceratus deficil; rocreatue lascivit ; 
verbera recutat; trigtilia afectus me in ultimum 
pericttlum conjiciu Sl fraiigam, per qoem virtme» 
cxorceam non babeo: earademaversorct amplcctor. 
Qtioil boc in mt natoras miraculum ? quae aniros 
ex corporia concrelioois raiio ? quoroodo mihi ipse 
bosiis et amicus suin ? Dic tu mihi, dic, obsecro, 
dic, caro conjunx mea, nalora mea, nec cnim ab 
alio, nUi abs le, de to, capio doceri. Dic quotnodo 
abs le iiiTulnmtos manebo? quo pacio nature 

ριον; Τίς ό λόγος τής έμής συγχράσεως ; Πώς έαυ­
τφ έχθρδς χαΛ φΟ.ος κχθέστηκα ; Αέγε μοι σν» λέγα 
μοι, ώ ή έμή σύζυγος, ώ ή έμή φύσις * ού γΑρ παρ* 
Αλλου μαθείν περ\ σού δεήσομαι * πώς έχ σου μείνω 
Ατρωτος; πώς δυνηθώ τδν φυσικδν έχφυγείν κίνδυ­
νο ν , επειδή λοιπδν έχθραίνειν πρδς σε Χριστφ συν-
τέταγμαι; Πώς σου τήν τυραννίδα νικήσω, επειδή 
βιαστής σου γενέσθαι προήρηται; Ή δέ «ρδς τήν 
εαυτής ψυχήν άποκρινομένη έλεγεν · Ού μή σοι μέν­
τοι φράσω, δ χαί σύ ούχ έπίστασχι, Αλλ* δ Αμα τή 
γνώσει χατέχομεν. Έγώ έν έμοέ άγάπησιν πατέρα 
έχω (51), τής μέν έξωθεν πυρώσεως τήν έμήν θερα-
πείαν χα\ καθολικώς άνεσιν, τής δέ έσωδεν κινήσεως 
έχ προλαβούσης Ανέσεως, χαλ γεγονότων πράξεων. 

pericutum cflugiaei ? quando jam cum Christo ad- Β Έγώ συλλαβούσα τίκτω πτώματα * εκείνα δέ τε-
vertua ie bellum aoecepi. Quomodo tyrannidoiD 
toan vincam, quando jam decreiam est mihi, ne 
«««Βία vi in te osuram ? Tmn caro aninue mm 
mpondens; Noa, iaquit, ea eflabor qa* tibi sunt 
incoguita, fod qaonim $imal ambo cogoiliooem ba-
bemvs. Ego in me parentem dUectionem (mei) 
conuaeo, ct eHerioris quidom incendit cansam 

χθέντα πάλιν θάνατον δι* άπογνώσεως τίκτουσιν * 
Αν γνφς τήν έμήν χαλ οήν εναργή χαλ βαθείαν άσθέ-
νειαν, Ιδησάς μου τάς χείρας * Αν τδν λαιμδν βισα-
νίσης, έδησάς μοι τούς πόδας τού μή πό££ω βαδίζειν * 
άν ζευχθής ύπαχοή, έμού άπεζεύχθης · Αν κτήσπ, 
ταπείνωσιν, έμού τήν κεφαλήν Απέχοψας. 

nimiam mei curam ei immodicam (virtatis exer-
eeote) ceaialioaefii: inicrioris vcro flammx occaaio cxsistit ex Ula pieutis jam dlcta» remixaioae» 
et aciionoro pnetoriuruin raiioue. Ego cum concepero, pario peccata et raina§. Peccala voro con-
aumtuala gcnerani mortem d<*peraiiunis. Ubi meam tuamque oertam et aonnnam imbecUlilatem cogfto* 
veris, manibas meU maoicas injeclsii; ubi gvlam torseri* ei rcfreotris, illigasti podes weoo coe* 
pcdibus, ut ulleriua progredi non posatol. Dbi te cum obedicniia coojanxeria, ab Μ abjanctas M U 
Ubi vcraro bumiliuie» poesederis, ampviasti mibi cerficem aeam. 

240 Qoimam docimam virtatis pncmium : qui C Πεντεχαιδέχατον έπαθλον, δ έν σαρχ\ ών, χαλ 
in carne degens accepit, moitmis resurrexit, et τούτο είληφώς Απέθανε, χαλ Ανέστη * χα\ τής μελ> 
futtntt iminoriariUtis gusium jam nanc indc λούσης Αφθαρσίας τδ προοίμιον ήδη Απ* εντεύθεν 
|«rcc<*pit. έγνώρισεν. 

SCHOL4A AD GRAD0M ΧΤ· 
De catlilate. 
Sekolion 1. 

CerUiaeii eerure aive eonteodere, Η eorpos ex-
square (iUU spiritibos beiils ) qm corpore caraic, 
boc vene esi castiuus, ei φ ι » BOH faQir, bnogri-
lalia seu ineornipCiooifi. 

Deaidenom rerum meUorem, qood in poiotute 
et faculuie sut desideria volupuiom babel, aem* 
per cogit deieriora coatonmere el adveraari 9 

^raaadnodom omnia» iancionini exompia doeeol. 
SckmHon Z. 

Vidsfo dkit corporis seu carnix ioeeodia, wh 
losqee <jm impounlea aabegisae, et animo sub-
Jecisfo. Nam q«i ab bU vinciiur, non vicit, ied 

Schoiion A. 
MoUn naturalea corporis, qoi in tomno sino 

iroaginum fonnia exaiatunt, aultnam ulcunque bcno 
babero docent. Firma autem pbanlasmaium iroa-
fioaiio, fignam esl agritudinis aninue. E l incer-
tomro qaidem corporum forina vcleris affectus 
mali; oerioram aitem receniU plagae el vulneris 
arfaattttlam ei eymboluui crede. 

ΣΧΟΑΙΟΝ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ 1E*. 
ΠιρΙ άρκίας. 
ΣχόΛιοτ α'. 

"Αμιλλα. Τδ ΑμιλλάσΘαι, ήγουν φιλουιχείν, χ«\ 
έξιοούσθαι τδ σώμα χαλ τδ Ααώματον δπερ Αληθούς 
άγνείας έστλ, παλ ΑψτυδοΟς άφδορίας. 

ΣχόΛιοτ β', 
*Αι\ή τών χρειττόνεσν έιαίνμία έν έξουσέφ χαλ 

1̂  δυνάμει έχουσα τών έτηθυμουμένων τήν Απόλαυαιν, 
χαταφρονεΓν, άποοτρέφεσθαι ΑναγχΑζει τά έλάττονα, 
ώς έδειξαν πάντες οί Αγιοι. 

ΣχόΛιοτ γ, 
Τδ νιχήσαι λέγει τάς αωματιχας έχπυρώαεις, χαλ 

τής οαρχδς χαθυποταξαι σκιρτήματα * ύπδ γΑρ τοΰ· 
των νιχώμενος ούκ ένίχησεν, Αλδ* ένιχήθη· 

ΣχόΛιοτ δ9. 
ΑΙ Ανείδωλοι έν ύχνοις τού σώματος φυαιχαΐ χτνή. 

σεις, ύγιαίνειν ποσώς μηνύσουσι τήν ψυχήν, πήξις 
δέ είδωλων Α^^ωστίας γνώρισμα, χα\ τΑ μέν Αόριστα 
πρόσωπα τού παλαιού πάθους * τά δέ ώρισμένα τής 
παραυτίχα *ληγής σύμβολα νόμιζε. 
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ΣχόΛιοτ ε'. Α 

Υποτάσσει δέ τά μέλη τής σαρχδς τφ πνεύματι, 
6 χατά φύσιν χρώμενος ταΤς αίσθήσεσι, χα\ ύπ* ού· 
δενδς τούτων βλάβην υπομένων, τδ έποπτικδν τού 
Θεού προβλεπόμενος, χα\ τά έχεΤθεν άφραστα χάλλη 
ένοπτριζδμενος πάντοτε. 

ΣχόΛιοτ ς \ 
Άντ^ησις λέγεται ή άντιλογία. Πλην ε! μή 

πρδτερον ταπείνωσης σεαυτδν διΑ προσευχής, είς 
τούτο έλθείν ού δυνασαι. 

ΣχόΛιοτ ζ. 
Εγκράτεια έστι χαλινδς άγχων τήν έπλ βρώματα, 

ή χρήματα, ή πδματα, ή δόξαν τού έπιθυμητικοΰ 
δρμήν. 

ΣχόΛιοτ. Β 

Έγχράτεια αίσθητή έστιν έχχλισις άπδ πάντων 
των διά σαρχδς ενεργούμενων παραλόγων πράξεων. 
Έγχράτεια δέ νοητή έστιν έχχλισις νου άπδ ηδονής 
νοημάτων εμπαθών * ού χατορδωθήσεται δέ ή πρό­
τερα, μή της μελέτης χαλ τής τηρήσεως τής δευτέ­
ρας άχωρίστου τή ψυχή δπαρχούσης. 

ΆΛΛο τον μεγάΛον ΒασιΛεΙον (α). 
*0 δποπιασμδς τού σώματος, χα\ ή δουλαγωγία 

ύπ* ούδενδς άλλου τοσούτον, ώσπερ τής έγχρατείας 
χατορδούται. Τδ γάρ βράζον τής νεότητος, χα\ πρδς 
τάς δρμάς δυσχάδεκτον, οΤον χαλινφ τινι τή εγκρά­
τεια καταργείται · ού γάρ συμφέρει άφροτι τροφή, 
χατά τδν Σολομώντα. Τί δέ σαρκδς εύπαθούσης 
άποχήν τών βρωμάτων. Τούτο γάρ βιαία τίς έστι 
διάλυαις τής ζωής* αλλά τήν έπ\ καθαιρέσει του 
φρονήματος τής σαρκδς πρδς τήν τής εύσεοείας 
αχοπδν έπιτηδευομένην άποχήν τών ηδέων, χα\ άπαξ. 
απλώς ων αϊ απολαύσεις επιθυμητά* τοις χατά πά­
θος ζώσι, τούτων ή έγχράτεια αναγκαία τοΖς £υθμι-
(ομένοις πρδς τήν εύσέδειαν. 
um luitlanlium abetiaeoiiam. Atque, ut oemel fluiam, 
Um degant, expeii aolii» M I I I , ab iia M W S qui ad 
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Schotion 5. 

Snhjicic autem membra camis spit ilui, qni scn-
sibus ex praescripto naturoc ulitur, nec tillum ab 
itlis .ncommodiim snstinel, semperque in Dei ocn-
los inteiitns, animo ejus pulclmltidtnes niilfa ver-
bomm vi explicandas sempcr inlueiur ct contem-
plamr. 

Scholion 6. 
Oblocutto dicUur contradiciio. Veroni ntsi 

pritts le per precet bumiliaveris, ad boc aspirare 
won potet 

241 Sehoiwn 7. 
Tonperantia seu abstinenlia esl frcnum, quod im-

petuui natur» incibia, pecuniis, poculis, glo-ia 
•ppetendU coercet. 

Scholion. 
Continentia corporU est dedinatio ab ommbtis 

aciioaibus qa« praeter raiionem per corpus fiunt. 
Conlineniia tpiritiis aivo airimi est declinatio men-
tis ab omni delectatione cogUationiim noxiarnm. 
Prior perflci aou cxerceri non potest, nisi allera 
por med.talionein ei cuelodiam sii iu aniiua, nec 
«itquam ab illa separetnr. 

Aliud Basilu MagnL 
Casligalio eorporit et in serviKUem redactio nulla 

alia re Unlopere efficitur, qoam absiinentia. Fcrvor 
enim ille qui in juvenibus vigere eotet, ct diflicilis 
ilie ad coercendaa tibidines inipetus, abstineniia 
[co»iineniia] taaquain freno quodaro cobibelar : 
non enim ttliUs iunt sttiUo, ui Salomon ait, deli-
tim ·*. Quid autem carne qiue molliler accuraiur, 
(b) (el joventulis «ttu lemere hucillucque agiuiur, 
fingi ttullius potesl?) [CoDtincotiam autcm appet-
lamus, non ai quig Μ] a cibo penitus abslineat, 
quaudo boc violenta quaedam vitae dissoluiio est : 
aedeam quam toilendae corporisconlumacixcausa, 
pietatis ergo, do iodusiria aequimur rerum volopla-
quaram reram voluptaiefi ab iis, qui ex libidine vi-
verain pieiatis culmram conleAdiu.ua, eti lempe-

ΣχόΛιοτ i f . 
Ot μέν τών Ανθρώπων διΑ φόβον Ανθρώπινον τών 

παθών Απέχονται · οί δε διά κενοδοξίας - άλλοι δέ δι* 
έγχράτειαν * έτεροι Ιέ διΑ θείων χριμάτων τών πα­
θών έλευθερούνται. 

ΣχόΛιοτ θ9· 
Ήγουν τού 0ηθέντος υποδείγματος (τδ γάρ έν του 

έτερου καθίσταται πρόξενον), χα\ Ιχ μέν Αγώνων ή 
ταπείνωσις, έχ δέ ταύτης ή θεία έλλαμψις τφ Αν­
θρώπφ προσγίνεται, ήτις περιποιείται αύτφ τήν τής 
άγνείας Ακρότητα. 

ΣχόΛιοτ ι?. 
Τάς τής σαρχδς ορέξεις, χα\ τήν έγχατάθεσιν αυ­

τήν, ήτις άρχή τής πράξεως έστιν. 

·» Prov. χιχ, 10. 

(o^Lla.^i i / . /αεί** dUp., hitcrrogauono xv, 
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D Sckolion 8. 
Alii boraiiium quod meiaant honiinos abstinent 

a pravia cupidilalibue; alii ex vana gioria, alii 
propter conliiieiitiam, alii ab iiadem ob divinoram 
judidorum metum liberaniur. 

Schotio* 9. 
ftive ex diclo jam exemplo, allerara enim csl 

causa alieriua; nam ex luctis et ctrtatninibus bu-
nilitas oriiur, ex bac cookslis Ulostratio accedii 
Idivina illvairacione mens perfuoditar], q«« illam 
ad aumiuum casiiiaiis faeligium perducit. 

Scholion 10. 
Caruis appeMtionca et ipsam inlimam aflectionem, 

qua aclionis prina cauea exsislit, inielligil. 

(b) lnclusa parentbesi sunt in Gi«co abraia; 
UOII babui aUud Graecum exempiar ad iiiartuiri. 

29 

http://conleAdiu.ua


9 0 7 

242 Schotion 11. 
S. JOANNIS CLlMACi 

Α 

Θ08 
ΣχόΛιοτ ια\ 

Procuratorem bic seu pararium appcllal homi-
nein peslrteiiicin ct lenouem, quorum altcr alios 
verbis, aker factis inexilii baratbrutn impollit. Poiest 
η alio intcllectu pararius seu conciltator ei aucior 
dtci ruiua*, qui nempc siue ullo judiVio el proba-
tione uiiiiisteria aiiis iinpoml. Videndum enim 
qitali quis iu oflicio ponalur, et an probalus el pro-
bus sii, nc ex loiuistcrio in casum praecipileiur, el 
οιιιιΓιηο excidat. 

Scholioti Isniie 12. 
Qnaeslio. Quid est luxuria? Resp. Intcmperantia. 

Quaest. Qutd est intemperaniia? Resp. Culiuscor-
poris, distraciio, pigriiia, ridtculi sermones, impa-
denlcr auseultare; inlideliias seu nou credere dtvi-
nis promissis; anipliler iiicedere, qtiia pompain Β λ ι ώ ν τ ο ° * φιλοπλατύνισθαι · διότι θέλεις τδ 

Πρόξενον ενταύθα τδν λιμδν[αη λοιμδν]καΙτδνμα-
στρωπδν ονομάζει * δ μεν γάρ λόγοις, ό δέ εργοις πρδς 
τδν βόθρον ένωθούσιν.ΊΕστι δέ χαλ χατά άλλο πρόξε­
νον ειπείν, ήγουν τδν αδιακρίτως τάς διακονίας 
προστάσσοντα, χαλ άδοκιμάστως* δοκιμάζειν γάρ 
χρή έν ποία διακονία πεποίωταί τις καί δόκιμος ή, 
Γνα μή πτώσις τφ διακονοΰντι έκ τον διακονήματος 
γένηται, χαί έκπτωσις. 

ΣχόΛιοτ Ήσαίου ψ. 
Έρώτησις. Τί έστι πορνεία; Άπόκρισις. *Ακρα­

σιά. Έρώτ. Κα\ τί έστιν άχρασία ; Άπόχ. Κόσμησις 
τοΰ σώματος, περισπασμδς, οκνηρία, γελωτοποιοί 
λόγοι, τδ προσέχειν άναιδώς, απιστία τών έπαγγε-

amas, ei misertcordiam odisti; qnia ambis inanem 
gloriam, nec ullatn xstimas pra» te, conscienliam 
«^gbgie, uec ad judicinm Dei animum advertis. 

Sckolion Uarci 13. 
flfct malitia seo vitium qtio cor prorsns tetieiur 

propicr diuturnum inenlis habiium, seu preoccn-
paikmcin : et est uialitia seu viiium quod menlem 
per quolidianas actiones et ntgotia impugnai. 

Aliud. 
Ad qnod unamqttemqtie et caplu faciliotem ct 

propenxiorcm boslis animadverlil, ad id laqueos 
componit, vcluli ad consuetudinem, aut aetatem, 

καύχημα τού κόσμου, χαί Αγαπάν τήν άνελεημοσυ-
νην · διότι Αγαπάν τήν χενοδοξίαν, τδ μή μετρήσαΙ 
τινα, τήν άσυνειδησίαν, χα\ τδ μή προσέχειν τφ κρέ-
ματι τού θεού. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου ιγ*. 
Έστι κακία καρδιακώς κατέχουσα διά τήν χρονίαν 

πρόληψιν * χα\ έστι κακία λογικώς πολεμούσα διά 
τών καθ* ήμερων πραγμάτων. 

ΆΛΛο. 
Πρδς δ έκαστον επιρρεπέστερου χαί εύαλωτότερον 

*δη δ έχθρδς, πρδς τούτο χα\ τάς παγίδας Γστησιν, 
οΤον πρδς τήν συνήθειαν, ή τήν ήλικίαν, ή τδν τρό-

aut morea, aul locum , Non enim importtinas, sed Q πον, ή τδν τόπον. Ού γάρ ανοικείους, άλλ* αρμοδίους 
oppmtunas el ad exstquendnm faciles admittcnli 
subjicit cogitationes, ui familiari et prompia rci fa-
cultate pra&tpilet in boc (quod vull) illum qui op-
pognator. 

Scholion 14. 
EfMcil impudens Spiritus, ul qui aflectibus im-

peris obnoxii sunt, Η eeiwn, el mente por amorem 
corporom eentiant labores cordts, alque si a flam-
ma ardentis fornacis ignem amoris conflagrarenl. 

SCMOUOH 15. 

Restringanlor [repfimoitiur] enim improbt spiri-
tus conatus, ei ingens belli impetus rotundilur, ac 
vis improba neqnam spirilue lemperaiur : quod 

τφ δεχομένφ και «ύποριστους τούς λογισμούς ύπο-
τίθησ.ν, ινα τφ οίκείφ, κα\ εύπορίστφ τού πράγμα­
τος, ύποσκελίση είς τούτο τδν πελεμούμενον. 

ΣχόΛιοτ ιδ\ 
Παρασκευάζει τδ αναιδές πνεύμα αίσδάνεαδα·. 

τούς αγαπώντας τά πάθη, αίσδητώς, κα\ νοητώς 
ύπδ τού έρωτος τών σωμάτων πόνων της καρδίας, 
δίκην καμίνια ία ς φλογδς, χαι ύπδ πυρός τίνος τοΰ 
έρωτος χαταφλέγεσθαι. 

ΣχόΛιοτ ιε'. 
Καλ γάρ χολοβούνται τού πονηρού πνεύματος α! 

ένέργειαι, χα\ ή σφόδρα τού πολέμου έπιδεσις, τή 
παvoύpγq» δυνάμει τοΰ πνεύματος* έπε\ εί μή τούτο 

nisi Oeret, minquam licerel respirare oppugnato, U 1vt ο υ κ * v 1 v «νανεύσαι τδν πολεμούμενον, χαλ 
U C C ad tdlaiu libcrlatem respirarc. 

243 ScHolion 1G. 
Quales noa d«mone& deprebendiinl, tales el ipsi 

se **rga nos gerunt; ci qaalcs in nobis cogiialiones 
reperiunt, lalea ipsi nobw imagines et forinas sub-
jiciunt. 

SchoiioH 17. 
Conlra naiuram suni prtrposlerac mariam ei bc-

stinrum libidines : bic autcni aiiclor eifiam molli-
licm illis adjtingit, quan.lo \oiai fornicaiioiiein vi-
liu.n quo.l iu ii fil cinii aliono corpore [quod non 
;it rxlra coipns propriuni). Nam oninis turpiiiido 
nv nio |ieilii.itiir, ct eiTliixioiics conlingum, cl lir-
)i ilot in hoo buTdit, ro quod flagitium boc non 

ελευθερίας τυχείν. 
ΣχόΛιοτ ις·. 

Οί δαίμονες οποίους άν εύρωσιν ημάς, τοιούτοι χαλ 
αύτοι γίνονται* κα\ πρδς Ας εύρίσκουσιν έν ήμίν 
εννοίας, πρδς ταύτας χαί αύτο\ φαντασίας Αφομοι-
ούσι. 

ΣχόΛιοτ ιζ'. 
Τά παρά φύσιν ά^ενοφθορίαι χαλ ζωοφθορίαι-

ούτος δε καί τήν μαλακίαν τούτοις σ^νέλεξεν, είπών 
πορνείαν τδ πάθος έκτδς έτερου σώματος· κα\ γάρ 
πάσα αίσχρότης κατά νουν τελείται, καί έκροαΐ 
συμβαίνουσι, και δυσαποσπάστο>ς πρδς τούτο έχου­
σιν, ώς μήτε δρ^ύμενον, μήτε τινά ίλεγχον, ή μόνως 
τήν συνείδησιν, δ κα\ θάνατον προσηγόρευσεν · δ;τι 
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γάρ τι; θάνατος εν ήμίν, καλ μεθ' ημών άε\ συμ- Α videatur, nec rcprebendalur, scd lantum conscieit-
περιφερόμενος. 

ΣχόΛιοτ itf. 
Έμή μεν ώς «ύμφυσις τή ψυχή, κ α * οταργομίνη 

παρ* αυτής* ούχ έμή δέ, ώς στρατευόμενη παρΑτής 
ψυχής, χαί δρώμενη ταύτης πολέμιος * δ χα\ δεινό­
τατου έστιν * ό μέν ούν Απόστολος, διά τά έκ τής 
γαστρδς συμβαίνονται σχώλα τή ψυχή, θάνατον τδ 
σώμα προσηγόρευσεν. 'Ο δέ θεολόγος Γρηγόριος, 
εμπαθή χα\ νυχτέρι νην τήν σωματιχήν γέννησιν 
ώνόμασεν * ώς ηδονής χα\ ελευθέρας, χα\ ήμερινής 
ήττονα χα\ άντίθετον. 

"ΑΛΛο τον Χρυσοστόμου* 
Μή νόμιζε τής σαρχδς αυτής κατηγορείν ουδέ 

γάρ είπε, σώμα Αμαρτίας * Αλλά σώμα θατάτον, 
"Ηγουν τδ χειρωθέν ύπδ τού θανάτου, ού τδ γέννησαν 
θάνατον* δπερ ουδέ τής πονηρίας τής σαρχδς, άλλά 
τής έπηρεέας τής οαρχός, ή ; ύπέμεινε, δείγμα 
έστιν. "Ωσπερ Αν εΓ τις αιχμαλωτισθεί; ύπδ βαρβά­
ρων, ούχ επειδή βάρβαρος έστλν, άλλά επειδή ύπ' 
εκείνων κατέχεται* ούτω και τδ σώμα θανάτου λέ­
γεται έπειδη κατεσχέσθη παρ' αυτού, ούχ επειδή 
προεξέν^σεν αυτόν. Διόπερ ουδέ αύτδς τού σώματος 
£υσθήναι βούλεται, άλλά τού θνητού σώματος. 

ΣχόΛιοτ ιθ*. 
Ό θανών ταις άμαρτίαις, κα\ διά τής μετανοίας 

tiam babeat lestem, quod ct morlem appellavit: esl 
«iiiin quadam mors iu nobis, quain scinper itobis-
ciiin circumferimus. 

Schoiion 1S. 
Ilacc (caro) inimica inca lanquain natura antm-* 

consors, et quae diligilurab illa [fovcuda seu qtue 
fovciur ab Rla"|. Non mea, ulpote contra quam ριι-
gnat atiinia velui boelcm suuiti : id quod gravissi-
nmin csi. Aposlohis ergo propter sirandala qaa» cx 
vcntrc proveniunt animx, corpus morlem appella-
vii · · . Gregorius autetn Tlicologus viiiosam el 110-
clurnain corpoiis gcncrationem vocavit, noclis 
uempt Κ voluptalis npus, s|>iriiu ct libertate et 
iuce deterius ci ittiinicum. 

I Aliud Chrytostomi. 
Noli pularc carnem ipsam accruari. Non dixit 

Aposlokis corpus peccati, scd corpus mortis. Sivc 
subaclum a moric, non quod gcneraxit moricm, 
qiiiK) non cst ttialilix, sed violcnliai carois, quan» 
susliuuil, sigiumi. €lsi qnis a barbaris captus, noa 
quod ipsc barbarus sil, scd quod ab ipsis delinea 
lur. Ua corpus moriis dicilar, eo quod a moite ca-
pluin sit scu dctenluin, non quod corpas ntorlem 
procuraiil atii cteariL Proindc Ipse uon cupU a 
corporc liberari, sed a tuortali corpore. 

Scliotion 19. 
*Uui per pcccata monuus esi, ctpcr poeiulcniiam 

άνανήψας, ή τή δοκήσει μή θανών. ΕΙ γάρ κα\ τά ^ rcsipuit, aut qui visus cst aoa iuisse mortuus. I.Ui 
παχύτερα έξέφυγε πάθη, άλλά τοίς λεπτοί ς τιαιν 
έ κοινώνησε, Ιέαραπτώματα γάρ, φησ\, τις συνήσει; 
Κί γάρ ό Χριστδς, φησίν, έν φ ουδέ δόλος έν τώ 
στόματι έξευρέθη, απέθανε κα\ ανέστη, τίς άρα 
εστίν δ τδν έκ τής αμαρτίας θάνατον διαφευξόμενος; 
Ούδεις ό μηδόλως άμαρτών. Μακαριστδς ούν ό διά 
μετανοίας ανακαλούμενος* ή δέ σύνταξις τού παρ­
επομένου λόγου, τψ £ηθέντι έστ\ν αύτη. Ό μαχαρί-
ζων, φησ\, τδν μετανοούντα - ούτος γάρ δ πρότερος * 
τούτο παραινεί χαλ διδάσκει* μηδόλως είναι τήν 
απόγνωσιν έν τοίς πίπτουσιν. "Ηγουν, ού χρή άπο-
γινώ:/κειν τούς πίπτοντας. Τδ, όυσωχει, δέ άντ\ 

vuuu craseiora seo graviora viiia ctfugil, Jcvibue 
tanien adbaereecit. Dcltcla enim (inquit Oavid ") 
quis intclligei? Si cnim Clirislus ιιι cnjus orc non eei 
244 ii-vcntus doles * · , mortuus cst ci rcsuirexi', 
quis esl qui peccali inoricm cifiigiel, cum ncim» 
prorsus 11011 pcocei ? Bealus crgo iilc praedicandus, 
qui por poenilentiam revocaiur. Sequculis auieia 
acnnoids seu verbi cum pracedenii iliclo sic coba> 
ret. Quibeatom, inquil, pnedicat ρ ruiientem : bic 
eniin esi prior, hoc nicmet et docci, nullo modo de-
K|H:t'aiiduin iis qui cccidcnitil. Sivc . . 
ιιοιι oporiet dcspcrare qui cadiuit. Illud δυσωπεί, 

τού xajw£(f νουθετεί πάλιν (α) rogut, pouii pro παραινεί, id esl, hortalur, mo-
βασιλεύς τις Έ?εσίαν ίερίαν [ίέρειαν] ίδών ύπερ- uet 
€ολή καλή φανείσαν, άνίζευξεν ευθύς έξ Εφέσου, |> iieruni. Regum qoispiam Eplicsiam sacerdolcm »»·— 
φοβούμενος μή παρά γνώμη ν έκβιασθή πράξαί τι 
τών ούχ οσίων. Και Κύρος δέ ό Π**ρσης ουδέ ίδείν 
τήν ΙΙάνθειαν έτόλμησε, θαυμαστόν τι, κα\ άμήχανον 
κάλλος έχειν μαρτυρούμεντ;ν. Εί τοίνυν κα\ τά πράγ­
ματα, κα\ οί έξωθεν τώ Παΰλω μαρτυρούσι λέ· 
γοντι* Ύπωπιάζω μου τδ σώμα, κα\ δουλαγωγώ (ή 
γ ίρ συνεχής θέα δδός έστιν έπ\ τήν πράςιν άγουσα* 
εί δέ καί είς έργον μή έκβαίνη, μολύνει τδν λογι-
σμδν,και μοιχδν άποφαίνει τδν άλόντα), τίς τοσούτον 
έστι τολμηρδ;, ώς τοί; αλλότριοι; συνεχώς έστιο>με-

trtidibili pulcbriludinc refulg«*iJtem inlu.tus, slalim 
Epbeso cxcesait, nc quid iinpii (»cu siupri ci sacri-
lcgii) pnelcr viduataiem pcrpcirare cogeretur. ti 
Cyius Persarum rex Panlbciain nec ad asptfctum 
quidcm adaiiltcrc ausus cst, quaiu wlis coNslabac 
cssc pulchriiudiuc admiranda iucxpuguabili. QuoJ 
si cigo el res ipsa?, el pagaui quoqur, ct exlcri 
coiifirmaiil Pauli diiium aflinnaiitis : kyo cauiy* 
corpus meum, ei in strvitulem redigo l k (asf.iduu* 
caitn aspeclui via csl qurc ducil a i ipsar») aciioncm: 

4 1 Rom. vu, 24. w Psal. X V I I I , 15. " I Pcir. 11, 22. " 1 Cor. ix. 27. 

(0) ttcsunt pauca verba, c, g. ul ilerum pcnniiontiain agani qui p?ccaiunl. 
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fjttoil si ad opus ipsum noo descendat, inquinal ^ νος κάλλεσι, λέγει μηδέν τδ παράπαν βλάπτεσθαι; 
lamcn meniem, cl captum aspeclu ostendit adulte- ΕΙ δέ τούτο δύσχολον, χρή μάλιστα φεύγειν τάς 
rum): ijuis tam audax eril, qui assidue ititer de- συνεχείς των γυναικών έντεύξεις. Εί δέ άνάγχη ε Γη, 
gantcs aliarum fornias versalus dicat, iiullum 66 χαλινουν τους οφθαλμούς, 
inde incommoduin accepissc? Si aulcm koc difHctle est, cerle magoopere femioaru» oonmetudinos 
suni refugiend*. Ubi lamen neccsse fuerit in conspectam illaram veniie, frtoandi svnt octtli ci cuer-
ccndi. 

Scholion 20. 
Quatuor sunt virlutes quac pitram reddunt ani-

mam, stleuitum, cusiodia pr&cepioruin, angn-
•lus locus [an angusiue et luctus ?], et animi de-
missio. 

Scholion 21. 
Superbus a cbariiaie desertus cecidit, et ex casa 

bumilis factus est, el ita suporbia praebuit ilii cau-
sam bumililaiis. 

Atiud B 

Humilitas etu mens omnibug gubjecla, nascltttr 
oj affeciione fortis et generos* animas, metuque 
judicii seu examinis. 

245 ScholionS&. 
Sciendum solaro abstineiiliam no» tuOicerc ad 

vitiosos aflcctus edomandos, scd alias quoque vir-
tutes dcsiderari, pra&serlim oportit ui humiliias 
conjuucla sil cum absliuentia, quae fasium cx illa 
orieulem leprimal et avcrsciur : qtii si cnmalus 
luciil, tti promplu erit animi tranquillilat ab cmiui 
pcrlurbationum lumullu libera. 

S. Masimi 23. 
Humiltias el affliclioncs bominem ab omni pec-

ΣχόΛιοτ x*. 

Τέσσαρες είσιν άρετα\ άγνίζουσαι τήν ψυχήν · ή 
σιωπή, χαλ τδ φυλάξχαθαι τάς έντολάς, χαί ή στε-
νοχωρία, χαί ή ταπεινοφροσύνη. 

ΣχόΛιοτ χα*. 

Ό ΟπερηφανευΟεΙς ύπδ τής χάριτος χαταλείφδελς 
έπεσεν, καί πεσών έταπεινώθη, χα\ γέγονεν έν αύτφ 
ή ύπερηφανία ταπεινοφροσύνης αίτία. 

ΆΛΛο. 

Ταπεινοφροσύνη έστλ γνώμη πάσιν υποκείμενη · 
γίνεται δέ έχ διαθέσεως ανδρείας ψυχής χαλ φόβόν 
εξετάσεως. 

ΣχόΛιοτ χβ'. 

Ίστέον ώς ούχ έξαρχεΖ ή έγχράτεια χατά παθών 
μόνη, εί μή χα\ άλλα ι άρεταΐ σύνεισιν έξαιρέτως δέ 
ή ταπεινοφροσύνη οφείλει συνείναι τή έγχράτεια, ίνα 
τδν έχ ταύτης προσγινόμενον αποστρέφω δγκον* 
έάν γάρ ούτος χαταργηθή, ή απάθεια προσγίνεταε 
έτοίμως. 

ΣχόΛιοτ τοΰ άγιου Μαξίμου χγ\ 
Ταπείνωσις χαί χαχοπάθεια πάσης Αμαρτίας έλευ-

caio iibcranl: naiu illa animi, lue corporis vilia ^ θερούσι τδν άνθρωπον · ή μέν τά τής ψυχής, ή δέ τά 
reciduut. lloc cniin bealus David videiur faccre iu 
iis qux a Deo prcr.atnr, cum dicii: Vidt kmmlUaUm 
mcum €i iaborem meum, tl dimilte uuivena deli-
cia inea ·*. 

Seholion 24. 
Exerravit quis, et per viam suam a qwa decli-

uavcrat, rcvcrsug esl ilerum; negavil quis veluu 
oer iinguam Dcum, ct per eamdem rursus Deum 
:oufessus oel; rtpvit raanibtu, ei nnaibua in pau-
pcree diapersil, etperiode de aliis toqueodo. Qni 
auiem contra casiiiaiera peccarit, non per eaoi-
dem viaro, per qnam cecidil, aed per aliam rever-
liiur. Ploral cniin el abslinei, el gemit. Quapropter 
luxuria [ forntcalio ] proprie ruiiia seu casus ap-

τού σώματος περιχόπτουσα πάθη. Τούτο γάρ δ μα­
κάριος Δαυίδ ποιών φαίνεται, έν οΤς εύχεται πρδς 
τδν θεδν λέγων · m16e τήτ ταχοίτωσίτ μου, χαϊ τότ 

χόχοτ μον, χαϊ άρ*ς χάσας τας αμαρτίας μον. 

ΣχόΛωτ κδ*. 

Έσφάλη τις, χα\ δι' ής οδού παρετράπη , επαν­
ήλθε πάλιν · ήρνήσατο γάρ οίον διά τής γλώσσης, 
χαλ πάλιν δι' αυτής ώμολόγησεν * ήρπασε διά τών 
χειρών, χαλ δΓ αυτών έσχόρπισε, χαλ έπλ τών άλ­
λων ομοίως. 'Ο δέ πορνευσας, ούδ* εκείνης τής δδου 
δι* ής χαλ Ιπεσεν άλλά δΓ ετέρας επανέρχεται. 
Κλαίει γάρ, νηστεύει, στένει. Αιδ χαί χυρίως ή πορ­
νεία πτώμα * Αλλως τε χαλ τή μοναδιχή πολιτείφ 
τούτο παρά τά λοιπά οίχειότερον, τδ παρθενεύειν. 

pellalur, pra^eiiijn cum religios» vilaepraUfr alia D ο χα\ βούλεται ή τ ο υ μ ο τ α χ ο υ προσηγορία, xal τδ 
sil inagis familiare ct piOpriom sludiura virgini- επάγγελμα. Ό ούν διαφθείρας τήν παρθενίαν πέ-
Ulis, quod et appellatio monacld (til qui eohis aine πτωχεν αληθώς, άθετήσας δ έπηγγείλατο. 
consorte babitei) declaral et professio seu votom. Qui ergo virginitaleiD comtpii, vtre cefidU, irri-
tum reddeudo quod promisit seu vovit. 

Schotion Tkalauii 25. 
Ille vere soUuiiani vilara amat, qui uibil alfi-

ekur crga ree mundi et quosvis bondnet aut bu-
niana. 

Scholion 26. 
Ilaeresis C6i scduclio menlis, ct lingux roinislra, 

tindc et crror. Luxuria aulcra omncs sensua et 

ΣχόΛιοτ ΘαΛασσίου χε'. 

Ήσυχίαν άγαπ$, δ μή πάσχων πρδς τά τού κά-
σμου καΛ πάντας ανθρώπους, δ μηδέν αγαπών άν-
θριδπινον· 

ΣχόΛιοτ xc*. 

Ή μέν αίρεσις νοός έστι παρεκτροπή, χα\ γλώσ­
σης υπουργία * όθεν χα\ σφάλμα [σφάλλει]. Ή δέ 

·• Psal. χχιν, 18. 
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πορνεία τΑ; αισθήσεις πάσας, χα\ τάς δυνάμεις τού Α faeuliatca corporis ct anima* a via abdueii, el im-
σώματος, χαί της ψυχής μεθοδεύει, κα\ μεταπλάττει 
έχ του κατ* είχον* χαί χαθ* δμοίωσιν μετάγουσα, 
χα\ε!ς τδμήδν άπο^ίπτουσα· δθεν χα\ πτώσιν 
αυτήν φασιν. 

ΆΛΛο. 
Έξ οίήσεως αΙρέσεις, έξ ευπάθειας δέ αϊ πορ­

νεία ι. Διά ταπείνωσιν μέν οί πρώτοι, διά δέ δυσπα-
θείας ο! δεύτεροι του τελείου τυγχάνουσιν. 

ΣχόΛιοτ κζ*. 
Τής πράξεως ή Αφή γεννήτρια, ώσπερ ταύτης ή 

δρασις, χαί ταύτης ή Αχοή τε χα\ δσφρησις. Έάν 
ουν τες μή διά τούτων πρδς τήν Αφήν χειραγωγούμε-
νοςέλ#ΐ), μάλλον δέ σκοπούμενος πέση, είς έργον 

rotilai, ct ab imagine ad cojus siuiilitudinciu 
facia est, Inaeforniat el corrumpil, abjicitque in 
nihitom, unde el caeuui appellant. 

E i animi elatione suive oxistimaiione oritur b«-
resis, m doltciiaseti delectatione luxuria. Haeretici 
por bumililalem, luxuriooi per afflkliones perfecte 
oofrigonlor» 

Schoiion 27. 
Aciionif aeu operis luxariooi parens est tactio, 

qtttmadntoduro hujiw visio, visionis audiiio, ct 
bujug Olfaciio. Si qofc orgo uen per taec ad ucium 
duciof pervcnerit, eed polius cogttando ccciderir, 

ούχ έρχεται · μάλλον δέ εις χαχοεργίαν ού βάλλεται,. Β ad opua non progredieior, vol potius in hnprobam 
ήν πολύ φύγωμεν άμα χαι τψ θεωρείν (α). 

ΣχόΛιοτ mf. 
Σημειωτέον, δτι ού χρή προσάπτεαΟαι χειρών, ή 

Αλλου τινδς μέλους · χάν ίδιοι είσιν ο€ άπτδμενοι 
χατΑ τδν άδελφδν τδν έλίξαντα τάς χείρας τψ θερί-
«τρω, ήτοι τψ φαχεολίω, ή άλλω τινί /Wbui. χαι 
ούτω τήν μητέρα βαστάσαντα, χαλ ού μόνον άλλον 
Αλλου μή προσφάνειν, άλλ* ουδέ Ιδίων αυτού μελών 
τδ οίονοϋν χρατείν (δ), γυμνδν δηλονότι, χα\ μά­
λιστα εΓ τις νέος έστλ, χαλ ύπδ τής σαρχδς πολεμού-
μενος, μηδέ χάριν του χνάσθαι · τής γάρ πράξεως ή 
Αφή γεννήτρια. Έάν ουν τις μή διά τούτων πως 

acttonem non precipilabilar, qnam etiam alque 
eiiam rum ip$a cogilalione refugiaius. 

Sckolhn 28. 
Obtonraodum quod non sint roanus, vel aliud 

corports membrum laogendum, etiacnsi propinqni 
sint qoi Ungunlor, ad exemplum Ulius fralris 
ivbgiosi, qui manos tberisiro eeu vesle seu atro-
pbiolo, aeu alio panno bivolvil, et ita matrem 
soata »gnim gosuvii: et non soluna aliud alieriua 
aos langendnm, ted nec ex propriis ulluro, quate-
cuaque sit, eoulrcclanduni, nvdvni scilicei, prx-
aeriiiD *t javenis sit ctearnit xlimutis oppugiteiur; 
imo noc frkandi caosa; Uctut enim esl aclionis 

χειραγωγούμενος είς τήν Αφήν έλθοι, μάλλον δέ σχο- f iptius et operis efector et parens. Si qui» ergo 
τούμενος πέσοι, είς έργον ούχ έρχεται, ήγουν είς τήν non per b«c veluli manu ductut ad lactum ipium 
χαχήν χα\ δλέθριον πρχξιν, Αγιος ονομάζεται δ χα-
θαρδς άπδ χαχίας, χα\ άπδ αμαρτήματος · δθεν χαί 
μέγιστον έστι ψυχής χατόρθωμα, χαλ άρέσχον θεψ 
τδ μή είναι χαχίαν έν άνθρώπφ. Αγιασμός δέ έστι 
τδ άναχείσθαι τψ άγίω θεώ έξ ολοκλήρου χα\ άδια-
στάχτως έν πχντλ χαιρψ, διά φροντίδος, χαλ σπουδής 
τών αύτψ άρε ακόντων. 

progrtetns ftierif, sed offusis poiiua lcntbris ( qaa-
si per ignoraniiam) ceciderit, ad nefariiun opus 
stve ad improbum ei exitialeiii acium ιιοιι procc-
dct. Sanclas vocatur, qui ab nequilia el peccato 
purtts esl. ttnde maxinwro aniroae sludiuin vir-^ 
tulis esi et Deo gratissimom, ut bomo omui culpa 
el malitia vacet. Sam lius ( aanclilicaiio ] autetn 

eat ootoi tomparo per earam, sladium ei aolUciivdinein constaiiiis*iine semper ex lolo cordo sau-
cto in iis qua Dco placont, Deo adluerere. 

ΣχόΛιοτ χθ'. 
Τούτο πανουργίας μεγάλης* α μηδέ ποτε γάρ 

ήμίν ένδιδόντες πολεμείν δαίμονες πρόσχαιρον, δταν 
χαι χαύνωσις ή, άφίασιν, Γνα ώς απαθείς, χαταφρο-

Sckotion 29. 
lloc magra e?t nequiiia-. Nunquam enim d«-

niones iiobiscum bclli faciunl indutias, quando 
etiam relaxalio fuerit, remiilunt sou dimiilunt 

νήσαι ποιήσαντες έν παντλ χαιρψ * λέγω δέ χα\ έν ρ ( in speciero ) pugnam, ut conlempio periculo tan 
αύτψ τψ τής ακριβείας, είς δλισθον χατά μόνας δντας 
κρημνίσωσιν. "Οπερ φυλαττώμεθα, ίνα μή χωρίς 
σωμάτων άλλων τοίς οίχείοις χατά τήν χαχίαν άρ-
κεσθώμεν , μάλλον δέ βοθρισθώμεν υπουργού με νοι 
μέλεσιν. 
iale alieoomoi eefporom deginus, ooalrb ad flagiiiuro abalamur. imo poiius dum nostris mcm-
bria iiftsmittiux, alio exilii ^aratbro baariamur. 

quam in sccuro jam iranquillitalis poriu consti-
tuli idcm qnovis lcmporc audeamus. Dico vero 
qitod.et in ipso diaciplinae religiosae rigore eos qni 
soUtariam vilara agunt, in exitiuin prxcipitent. 
247 Q u°d cavendum nobis, «e qui sine-socie-

ΣχόΛιοτ Ισιδώρου λ . 
Πάσαν μέν οίων τε ομιλία ν γυναικών εκτρέπε σθαι 

χρή, ώς έχρυσάν τινα πρδς χαύνωσιν έπιτήδευσιν * 
ιίγε δέ τούτο αδύνατον διά περιστάσεις χρειών, ή 

Scltolion Isidori 30. 
Omne quidem qualiumcunque feminariitii fol-

luquium declinandum est, ut quod habeal quod-
dam adrclaxationeoi [dissoluiioncni] incitaiuwiluni, 

(n) Per contcroplatkHiem riwtn dtvinarum, 
\b) Auitur Gratcus auonym. dc viilule, πολύ τδ έπίβουλον τής αφής, clc. C. 23. Jo. Wcgcliuu?). 
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si tainen proplcr necessarianim r c r u m «sum, ei Α οίκονομίαν πτωχών, κάτω νεύοντας |χρή] διάλεγε-

σθαι. Τοίς γάρ πλείοσιν, ή πάσι σχεδόν, τοΤς ήττη curant patipenini id fb»ri nullo modo possil, d#Je-
ciis in leiram ocwlis deiuissoquc vultii cum illis 
rolloqucndtim <\sl. Ad plurcs aul fere omnes, mu-
licrum putchrittidiiic victos mors por fencstras 
( ofulorum ) intravk [involavii] : quae el magnum 
i*rophctani el regem gtibegtt, quaudo ad exitiaic 
itlud balucuro respexif. 

ScholioH 31. 
Quia etiain mortuorum cundiioria ad cffugiendam 

i.uitalionem juvani. Hoc aulcm lotum est bumi-
lilas. Humilis enhn esi ipsum proprie conditorium 
vi loculue : ad quse asciscemlus csl etiam altqai?, 
qui lecum «empreceiur cx fralribus fbrlibasquo 
Cbrislt atbleiie. 

Seh§iion 32. 
Idem peecaium a duobus perpefrattim, altero 

quidem bonesic educato ct sancie et procul a |tec-
caiiiium loco degcnle, post profectum in vita reli-
giosa, et usum cogiuiioncmqae disciplinae nioaa-
siic». Nam qui bonis moribus insiilulus esl, ol ab 
tMonibus pecealorum loets remoius vixtt, et religio-
sis cxcrcilaiioiiibus ct luetis eruditus, ct cxperlus 
in luxirriani pr&ccps actus cst, imdto gravius ju-
dicium susimml, qnam is qu: uegligcitlcr, tnepie 
rikliterque educaius *?st, et iu peccaium prolapsMa. 
liia aulcm vcrba Climaoi ex mullis aiiis inUd-
bge. in sacro nempe loco, quod vis, quod pnra 

θεΐσιν κάλλους γυναικών, διά τών θυρίδων άνέπτ,η δ 
θάνατος, δς καί του μεγάλου προφήτου καλ βασιλέως 
έχράτησεν, δτε πρδς τδ λουτρδν εκείνο τδ θανατη-
φόρον άπέβλεψεν. 

ΣχόΛιοτ λα'. 
"Οτι κα\ σορο\ πρδς τδ φυγείν πειρασμδν συμ­

βάλλονται. Τδ δε δλον ή ταπείνωσις · ταπεινός γάρ ή 
σορδς ίδιον [ιδίων] * πρδς οΤς χαλ τδν συνευχδμενον 
*Χ € ι ν XP-J» ήτοι συναδελφδν τινα έχ τών αγωνιστών» 

1 ΣχόΛιοτ λβ\ 
Τδ αύτδ πτώμα ύπδ δύο τινών πεπραγμένον, τοΰ 

μεν καλώς άνατραφέντος, καί θεοφιλώς, κα\ πό£/5ω 
αποικισμένου τού τών πτωμάτων τύπου, μετά και 
προκοπή ν πείραν μοναχικής καταστάσεως* δ γάρ 
χρηστοίς ήθεσιν, χαί π δ ^ ω πτωμάτων τδπων κατω*· 
κισμένος, χαλ πάλης ασκητικής πεπειραμένος, πορ­
νεία περιπαρε\ς, βαρύτερον κέκτηται κρίμα, του έν 
άμελεία κα\ άτοπίφ κα\ απειρία έντραφέντος χαί 
δλισθήσαντος. Τδ δέ έξ Αλλων πολλών, έν Ιερψ δη­
λονότι τόπω, δτι βία, δτι καθαρά ψυχή, δτι μονά-
στρια, δτι ύπανδρος, δτι σωματική ή συγγένεια, καλ 
έχ τού γενέσθαι πονηράς διδαχής αίτιον. 

aniina, quod religtosa feniina, quod sub viri pot**siaic, qiiod vel eangttinis, vel spirilualis propia-
quilas, €l quod quis improbae doclrirue ( ad peccala nrmpe ignola) auclor iiieril. 

Sckolion 33. (j ΣχόΛιοτ λγ'. 
Pulo ipsuin Nonoutu bic intelligi, qoi sanclam 

Pelagiam eacro baptismaiis fonic abluit. Hic cnim, 
adversus calenaiam vilio ruin lurbam factis el co-
gilalionibtts seu mentc cl corpore deprcBlialos, 
•lelam iranquilliiaiis ab omni pcrturbationum io-
quinaiione pmam ijiduil. Nam occasione peccandi 
oldala im)>crturbatas apparuit, quod 2 4 8 0 i n n c i n 

Οιμαι, αύτδν Nowov (r) λέγει, τδν τήν άγίαν Πε-
λαγίαν βαπτίσαντα. Ούτος γάρ πρδς συνεζευγμένα 
πάθη τοίς πράγμασι, χα\ νοήμασιν έχπολεμήσας, 
τής άπαθείας ένεδύσατο τήν στολήν · έμπεσούσης γάρ 
τής ύλης ούχ έλέγχθη εμπαθής (χσΛ γάρ άπήλλαχτο 
ταύτης) · τά δέ άνω κάλλη πάντως ένωπτρίζετο. ΟΙ 
δέ φιλήδονοι τδ εναντίον. 

affocium ad peccandi malcriain exuisscl, ei coeleslium pulcbrkudincs conlcmplarciur. Volaptalibuo 
auiem dedii i onuiia eoulra aguut. 

Scholion 7>i. 
Deu» proposita fulura corpnrimi r»'Surreclionc, 

abam i u i e r i m liio a I I U I M S c x i g i l : nuvuin, in<|uaiu, 

gentis in pr.rsenii v i ia ex moruro mula i ione 

ΣχόΛιοτ λδ**. 
Ό θεδς, προκειμένης τής μελλούσης, έτέραν 

ήμιν άνάστασιν απαιτεί · τήν καινήν πολιτείαν, τήν 
κατά τδν παρόντα βίον έκ τής τών τρόπων μεταβο-

ΓκΙιιιιι. Qiiando enim i m p w u s lii lemperans ; D ' ή ς γινομένη ν. "'Οταν γάρ ό πόρνο; γένηται σΓαφρων, 

κα\ ό πλεονέκτης έΧεήμων, κα\ό τραχύς ήμερος, κ»\ 

ενταύθα άνάστασις γίγονεν, εκείνης ούσα προοίαιον. 

Κα\ πώς άνάστασις; Τ ή ; μέν αμαρτίας νεκρωθει-

σ η ; [νέκρωσις], τής δέ δικαιοσύνης άνάστασις * και 

τ ή ; μέν παλαιά; ζο>ή; όφανίσΟείσης, τής δέ καινό­

τ α τ η ; κα\ αγγελικής πολιτευόμενης. 

ΣχόΛιοτ λε\ 
Οί πονηροί λογισμο\ τ))ν σΰστασιν Εκ τε τής προ­

αιρέσεως Ιχουαιν, έκ τε τής τών δαιμόνων κάκουρ-

γ'ας. Οί δέ άγαΟο\ εκ τε τής φύσεω;, καλο\ γάρ γε-

γόναμεν, Ικ τε τ ή ; προαιρέσεως, διά τδ αύτεξούσιον, 

Mvarus, i«i*scr:cors ; asper c l i racundus, i n i l i s , 

i i i m hic r. sorrcci io facla cst, q u x esi imago et 

j.vi:;» f u i M I Γ ι ' juomodo rosurrcc i io ? P e c c a l i , 

»nquam m«»! u i k a i i o , <!i jus l i l i» ΓΡ^ΙΠΤΓΓΙΪΟ, voieri 

quidoin, el fl»^Uio.a \st:» .tbolita, novis^inia vero 

Cl angt^lica irislihKa. 
bcliuliu» Isauci Γ»'*. 

Cegii :aionrs maKe c>un cx piopri.i! vo lunla l is 

proposilo, l u m ex da?monum improbi lnte e x s i s l m u . 

fiunae vero cum ex naiura ( boni enini nai i >umu?;); 

l u a i animi cleciioue &ou proposilo, propler l iber-

i • Υ.·« IV \U S. Nonno m V i l a ' 5. P e l i g i ^ 1. ι, Γ ·>*6ι fi.^wriduu». 
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Εχ τε τη; αγγελική; προτροπή; · ώστε του; μεν j 
πονηρούς έκ δύο τήν σύσταση έχειν , τούς δέ αγα­
θούς έκ τριών. Μνηνονευειν ουν χρή κατά τούτον 
τδν καιρδν τού ειρηκότος Ομολόγου · Άννιστητε τφ 
διαβόΛω, χαϊ φεύξεται ay ύμώτ (α). Καί λοιπδν 
δείέν αγωνία έγκαρτερείν. Τδ δέ έμπαλιν, τδ έν τψ 
κόσμφ διαπολέμητον, δόλος έστ\ τού εχθρού, καΐού 
φιλανθρωπία. 

ΣχόΛιον Ις'. 
Φεύγωμεν Ινεκα τού μή βλέπε ιν μηδέ άκούειν 

καρπού, ού μή γεύσασθαι λοιπδν συν»ταξάμεθα. Αεί-
πει δέ τδ, ένεκα, αιτιολογικός σύνδεσμος. Φεύγω μεν 
γΑρ, φησλν, ένεκα τούδε. Βλέπε ενταύθα ή έκ τού 
τύπου μετάστασις [της μεταστάσεως] τήν ώφέλειαν * 
διδάξαντος γάρ του παναγίου Πνεύματο; τούς πατέ- ' 
ρας, δτι δύναται τους τρόπους έκ τών τόπων δ πα­
λαιών άμείβειν, οϊτοι βοώσι * Φεύγετε τούς τόπους 
τών πτωμάτων, ώς κα\ ενταύθα · Φεύγοντες φεύγω-
μεν, τού Ααυίδ μνημονεύσας τής κατά τήν Βηρσα-
βεέ Ιστορίας τήν άπάτην ένέφηνεν. 

ΆΛΛο. 
Νούς μή επιστατών τή αίσθήσει, δΓ αυτής περι­

πίπτει κακοίς · ύφ' ηδονή; γάρ τών αισθητών άπατη-
θείσα, τίκτει αύτφ φαυλότητα. 

ΣχόΛιον Ισαάκ. 
Ό μή μακρύνων έαυτδν τών αίτιων τών παθών, 

εκουσίως ακουσίως ύπδ της αμαρτίας καθέλκεται * 
ταύτα δέ είσι τά αίτια της αμαρτίας* δ οίνος καί αϊ 
γυναίκες, δ πλούτος, χα\ ή ευεξία τού σώματος, ούχ 
δτι φυσικώς αμαρτία είσΙ ταύτα, άλλ' δτι ή φύσις έξ 
αυτών ευκόλως κλίνη πρδς τά πάθη της αμαρτίας * 
κα\ διά τούτο οφείλει δ άνθρωπος παραφυλάττεσθαι 
απουδαίως. 

ΣχόΛιον λζ>. 
Ενταύθα ούκ άνταπέδωκε τδν δέ συμπλεκτικδν 

σύνδεσμον σχήματι τψ κατά απόλυτον μερισμδν, εί 
καί έπιτηδευμένως οΐμαι, δτι τψ Πέτρφ [έν] βίφ 
κροσομιλήσαντι αί κλ&ίς τής βασιλείας άπενεμή-
Οησαν. 

ΣχόΛιον λη'. 
Πάν νόημα πράγματο; αισθητού, έν ψ χρονίζει 6 

νούς, πάντω;δηλοϊ, οτι πάθος Εχει πρδς αυτό* Ούχ 
έχΛεΙψοι ούν έξ οϊχου αυτού γονοφί>ύι\ς χαϊ 4ε-
προς, κρατών σχυτάΛην, χαϊ Λίχτωτ έν ρομφαία 
αύτον. 

ΣχόΛιοτ λθ\ 
Σημειωτέον, τάς καθ" ύπνον διακρίσεις, μάλλον δέ 

διά τδ μή ώσαύτω; Εχειν άε\ παντί φευκτέον · πάνυ 
γάρ ολίγων αί διακρίσεις. 

· · Matlh. χνι, 16. · 7 11 Reg. ιιι, 29. 

- G R A D U S X V . !»H 
lalem arbitrii : lum ciiam cx angelico in*iim:i<! 
iinpulsu, ita ut mato cogilalioncs ex ιΐιιυΐ· is dv.v. 
laxat fontibus orianlur, υοιι.υ vcro c\ ti iiuî . 
Meminisse ergo in prxsenli vilu? slatu oportcl i l -
lius quod llicologus d i x i i : Rethtil?. diabolo, vt 
fugiet α vobis. Calcrtiin pcrsistcndum rsl in lucla 
seu certamine. Conlra, cum in muudo versauli op-
pugnaius ccdil, fraiis csl l iostis, uon cleiuciuia 
vcl humnnilas. 

Seholhn 30. 
Fujaamus, ne vidramns nequo. audhmus fru-

ctum, dcquonos non gtistaiuros dccrcvimus. De-
sideraltir aulem vox ένεκα <*oiijuiit:lio causalis. 
Dicil eniui : Fugiamus proptcr hor, Vidc bic quani 
loci mulatio afferal utililalein. Cum onini sanclis-
simus Spiritus Palres docuissct, qitod boslis cx 
locorum mutalione posset mores iimnuiarc, cla-
mant lii : Fugiic loca casibus pccratorum obitoxia, 
u tc lb ic : Fugientes ftigiauius. Clintacus Davidi* 
ex aspeclu Bersabeas deccpli bisioriam mcmorans 
dcsignal. 

Aliud. 
Mcus qnai seniibus indulgel, pcr illos 2 4 9 · " 

peccala iucidil; voluplatibus cnim et delcciatione 
rerum quae sub seitsus cadunt delusi, ani iuum de-
bi l i t an l et fraugunU 

Aiiud haaci. 
Qui non procul se removcl ci recedit a causis oi 

occasionibus viiiorum, volens nolcns in poccaium 
Ira l i i lur . Catisa* aiitcm |>ecrali scu iucilamcnta 
s a n i vinum, muliere*, opcs, bonus babitus corpo-
ris : non quod hacc natura sua pcccala sinl ( aut 
pcccalum ), sed quod natura por liaec facile ad 
peccali morbos et vilia incliiialur et I rabi lur . 
Proinde bomini dtligcnler ab liit cavenduiu 
est. 

Scholion 37. 
Hic non reddidii conjunclionom copulaltvam 

(δέ, vero, aulein ) iigura? per absoluiam partitio-
nein, eifi nec siudio arbiiror : quia Pctro, dum 
vivcrei, colloquenii iradits euni daves regni cce-
lostis · · . 

Scholion 38. 
OiDiiis cogiiaiio rei qtia» sub sensuro cadit, in 

D qna roens diu moraiur, omnino osiendit, quud er-
ga illam aiTicialur : Non deficiat ergo α domo tua 
flxxum languiuis susiinens, et teprosus, et lenens 
iculicam, cl cadens in gladio 

Scholion 50. 
Magna prndentia adbiheada csl in iis qua? in 

somno usu veniunt, quin polius quia inconsians 
est eorum ralio, omniuo nogligcnda sunl; pauco-
rum enim eorum dijudicaiio. 

(a)Jacob. apost. cpist. c. ι^ ,ν . 7. Dionysius omiics aposlolos ilicologos vocat, el S. Pcimm verticoin 
Ibeuiogtiriiiu. 
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Scftolivn 40. 

Qui motlones corporis molliores et delcctabi-
les rcpulit, nec carni, nec sanguini pepercit. 

Scholion 41. 
lnsidiatricem malcriam, carnem appellat et 

sanguinem, maieriae scu corporis expcrles dse-
inonas. Maierte affixam et innexaw animam cor-
pori coojuDcUm. Meuteoi eiiam sine maleria cum 
•latmonibus loctantem. Mirandnm ergo ait qtsoroo-
do natura corporis concrelione impedita cum d«-
monibus iiicorporeie pugnet et vincat. 

Sclwlio* 42. 
Captivitas aequiiur conjunctionero aea congres-

sum et colloquium (animae 250 cam incidonle 
cogiiatione) quae et diuluroior et vehemcntior esi; 

S.JOANNISCLIMACI 9S> 
Α ΣχόΛιοτ μ'. 

Ό τΑ καθ* ήδονήν κινήσεις άποκρουσάμενος, χαλ 
σαρχδς κα\ αίματος άφειδήσας· 

ΣχόΛιοτ μα'. 
Έπίδουλον ύλην τήν σάρχα φησι χα\ αΓμα, άθλους 

τούς δαίμονας * ένυλον τήν συζευχθείσαν ψυχήν τφ 
σώματι · άΟλον πάλιν τδν νουν, τδν μετά τών πνευ­
μάτων μαχόμενον · θαύμα ούν φησι πώς ή χατΑ 
σχέσιν Ινυλος τοίς άΟλοις συμπλέκεται χαλ vixf. 

ΣχόΛιοτ μβ\ 
Έ μεν αιχμαλωσία τφ συνδυασμφ ακολουθεί χαλ 

χρδνον χα\ τρόπον σφοδροτέρως επιτηρούσα · δ δα 
παρα^ιπισμδς τή συναρπαγή, έξαπίνης γάρ έπιτη-

veniilalio jam caleos seqoitur comrouncm aeu con- B δεύσεως χωρ\ς, χαί χρόνου, ώς τά πολλά, χα\ διαθέ 
σεως έκτος, ό όλεθρος παρυφίσταται ψιλαές έννοίαις 
χα\ αίσθήσεσι συναρπαζυμένων ημών. 

junctura raptuin; repenie enim sine studio, tem-
porcque ut plurimum, et dispoaitioiie pestis simul 
abreptis nobie teuuibus ei tubtilibus cogiutionibua 
ei sensibus obrepii et scse insinoat. 

. SchoUon Isaaci 43. 
Vide quid dicai Climacus de vitioeis affectioni-

bus sive passionibus, quod poenileutia convententi 
sint cluendae, aut fuiuro judicio reservenltir. Unde 
ergo novi legislaiores sine digna poenilenlia iilis 
iodulgent? 

Aliud Batilii Magui. 
Quxstio. Qoi suni froctua digni paeniientise ? 

Hesp. Opcra justilix peccato contraria, qu* pouii-

ΣχόΛιοτ μγ . 
"Ορα τί φησι περλ εμπάθειας, δτι αντιζύγφ μετά­

νοια, ή τή μελλούση χρίσει υπόκειται. Πόθεν ούν 
Ανευ τής προσηκούσης μετανοίας οί νέοι νομοθέται 
τάς συμπαθείας ποιούνται; 

ΆΛΛο τον μεγάΛον ΒασιΛεΙον. 
Έρώτησις. Τίνες είσίνοί άξιοι χαρπολ τής μετα­

νοίας; Άπόκρισις. Τά αντικείμενα τή αμαρτία Ιρ-
tcnii aunt facienda, ut quod acriplam est, iuipleat, c T« «ικαιοσύνης, άπερ δ μετανοών αφεθεί ταχείν. 
in omni ορετε bono frucUpcanUi M. 

Seholion 44. 
Qti» ex corporis tensibus oritmtar, noeeiil 

corpori; ei qu* ex animse faculiaiibog, anima». 
Alind. 

Malam cogilationem praecedit mala affectio; af-
feciionis aatem cansa cst sensis, abusus aulem 
bojuaest mens. 

Aliud S. Meximi. 
Ab sensibirs oriuntur mali affectus, qui prc-

sente cbaritate et temperaniia non movebuiiitir; 
abaenle auiem movebunlur. Pluribue autem, oxce-
pta concupiseentia, indiget, remediis ira, ei pro-

πληρώντδ γεγραμμένον, έτ χαττϊ έργφ άγαθφ καρ-
χοφοροντζες. 

ΣχόΛιοτ μδ\ 
Τά έχ τών περλ τδ σώμα, τδ οώμα βλάπτει, χαλ 

τά έχ τών περ\ τήν ψυχήν, τήν ψυχήν. 
ΆΛΛο. 

Κακής εννοίας προηγείται πάθος * τού δέ πάθους 
αίτία χαθέστηχεν ή αίσθησις * τής δέ χαχής αυτής 
χρήσεως δηλονότι δ νούς. 

ΆΛΛο του άγιου Μαξίμου· 
Ύπδ τών αίσθήσεων πέφυχε κινείσθαι τΑ πάθη * 

χαλ παρούσης μέν αγάπης χαί έγχρατείας ού χινη-
θήσεται * Απούσης δέ χινηθήσεται. Πλειόνων δέ παρά 
τήν έπιθυμίαν δ θυμδς δεϊται φαρμάκων, χα\ διά τούτο 

pcerca eharkas vocaiur magna, quod tit frenum D μεγάΛη λέγεται ή άγάχη · δτι χαλινός έστι τον 
irae, quam ganclus ille Moses appellavil in physicis 
scu nattiralibus per comparalionem et liguraiii op-
pugiialricei» serpenlam · · . 

Aliud Itaaci. 
Animi seu cogttaiionum motus in honiinc ex 

quatuor causarum fontibus oriunttir. Priinum ex 
nalurali carnis volunlale ; deinde ex phanlasia 
&eu imaginatiooe sciisiiiim e sa?culi rebus qnas videl 
vcl audil, uala; tcrtio cx ils qux prxcceserunl 
niveteralis consuoludinibu?, et animx effusionc 
qnas habet in mentc ; poslrcnio cx dajmouum im-
pulribus et suggestioiiibus. 

θυμού, ταύτην χαί Μωσής εκείνος ό άγιος έ ν τοίς φυ­
σικοί; συμδυλιχώς δφιομάχον ώνόμασεν. 

"ΑΧΙο τον Ισαάκ. 
Ή κίνησις τών λογισμών έν τφ άνθρινπιρ άπδ 

τεσσάρων αίτιων γίνεται. Πρώτον μέν έχ θελήματος 
τής σαρκδς τού φυσικού · δεύτερον δέ έχ τής φαντα­
σίας τών αίσθήσεων τών τοΰ χόσμου πραγμάτων» 
ών παρακούει κα\ βλέπει · τρίτον έκ τών προλήψεων, 
κα\ έκ τής έκλύσεοις τής ψυχής, ών έχει χατά 
νούν · τέταρτον έκ τών προσβολών τών δαιμόνων 
πολε μουντών. 

, J Cidosr. ι, 10. f * L ^ i ! . χι, C2. 
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ΣχόΛιοτ με\ Α 

•Οσα Αφ* εαυτού λογίζεται ό νους πάθη λέγεται, 
δσα ένοχλούμενος ύπδ τού σώματος, ταύτα ώς πρδς 
τδν νούν εμπαθή - τΑ δέ πρδς σύστασιν τού σώματος 
λογιζόμενα, χαχίαι τού νού χαί είσλ χα\ λέγονται. 

ΣχόΛιοτ. 
ΆναχρινΑτωσαν καί ψηλσφησάτωσαν. 

"ΑΛΙα. 
Τδ κοπρώδες πάθος χαλεΐ χόπρον. 

ΣχόΛιοτ μς*. 
Φιλόδωρσςώνό θεδς παρέχει τοις άξίοις τά πρόσ­

φορα, ή τή οίκεία άγαθότητι χρώμενος,ή τή τών αι­
τουμένων έπιχλινόμενος δεήσει, χατά τδ του άπο- Β 
στόλου Πέτρου αίνιγμα. 

ΣχόΛιοτ μζ*· 
Δικαίως εύχήν νοεραν, ήτις πράττεται χα\ διχο> 

νούσι σωματιχώς. ΚαΙγάρ δταν πρδς τάς σωματιχάς 
Αιαχονίας οέ δαίμονες ίδωσιν ένασχολούμενον, έπε\ 
σωματιχώς εύξασθαι χατά τών έχθρων ούχ οίος τέ 
έστιν, επιτίθενται αύτφ διά τών αίσχίστων εννοιών 
βαρέως, χαλ είς ήττον προσχαλούσι * χρεών ούν τότε 
τού διαχονήματος προτιμήσαι τήν χατά έθος σωμα-
τιχήν προσευχήν, τής νοεράς δηλονότι χαταφρονου-
μένης. 

ΣχόΛιοτ μη\ 
ΑιΑ τοντο τήν νοεράν διδάσχει προσευχήν χα\ έν-

διάθετον. Q 
ΣχόΛιοτ μθ*. 

Προσεύχου πρότερον περλ του χαθαρθήναι παθών * 
χχλ δεύτερον περ\ του £υσθήναι άπδ τής άγνωσίας* 
χαλ τρέχον άπδ παντδς πειρασμού χαλ έγχαταλεί-

ΣχόΛιοτ. 
Τδ γάρ τής τού θεού βοηθείας πειρασθήναι [πει-

ραθήναι] ήμας, Αντίδωρον τής ψυχής ημών χαταστά-
αεως. 

ΣχόΛιοτ του άγιου Χρυσοστόμου ν \ 
Ίστέονδτι οδ ζητείται τόπος τής προσευχής, ΑλλΑ 

τρόπος. 'Ο Ιερεμίας έν βορδόρω ήν, χαί τδν θεδν 
έπεσπασατο. 'Ο Αανιήλ έν λάχχφ λεόντων, χαλ τδν 
θεδν έξευμενίσατο * οέ τρείς παίδες έν τή χαμίνφ 
ήσαν, χα\ τδν θεδν έδυσώπηααν * δ 1ώ6 έν τή χοπρία, D 
χαλ τδν θεδν έώραχεν * δ Μωύσης έπι της θαλάσσης, 
χαί έλεγεν αύτφ δ θεός * Τί βο$ς πρός με; ό ληστής 
έν τφ σταυρφ, χα\ τδν παράδεισον ήνοιξεν. Ούχούν 
χαί σύ δπου Αν ής, εύχου έν χαθαρφ συνειδότι, χα\ 
δ θεδς ακούει. Αύτου γάρ ή γη, χαί τδ πλήρωμα αύ-

ΆΛΛο. 
Ούχ δ τόπος τήν άρζτήν, άλλ' ή αρετή πέφυχε τδν 

τόπον σεμνύνειν. 

— GRADUS XV. m 

Sckolion έδ. 
Quaecunque mens per se lottcipil 251 c l *°Φ"*# 

paasiones seu aftectiouos dicuntur: qoas atttetn · 
corpore palilur, appcllantur niolus lanquam erga 
auimuiu affecii. Quai atttcm iu gratiam corporis, el 
affectum a raentc pcnractanluT, vitia mcntU el 
*u»l t*t dicuntur. 

Schotron. 
DijuJbeul ct pcrscruieniur. 

Atiud. 
Impuram affeciioneia stercux anl flmum ap-

pellal. 
ScMhn 4fc 

Bciugtius LVttS iis qui digni soiit exbibct coin-
moda ipsis convcnienlia aut sua boniiaie iuipulaua, 
aut peicniium voiis inflexus, ut Pcirua aposlolna 
quaxi per «nigma docet. 

Scholiou 47. 
Mtrilo precaiionem qu* nieuie 0t, qoaeqtio per-

•gilar etian ab iis qoi corporis oflkiis uccupatilur» 
EUenim quando daemoncs vident rdigtosunt exierni* 
oorporis «iiiisieriis dialracium non posso precibut 
vocalilMifl operaib dare, invadnut ipsum gravissime, 
et tarpissimax cogitatiottes objiciuol, quibus illum 
a4 ruiiiam topeliaiit. Tun vero necesae est ui 
poslbabila meditalione incultt sub opere ad focalea 
el eoMiteiat precea reeurrai. 

Sckolkm 48. 
Dooel iutemam qu* meiilo agitw precalio-

SckoUon 49. 
Priroum precare ui ab omai pasaiotiiim impnriiia 

rf ptirgeris; dtinde ul ab ignorantia ; posiromo 
ab omoi lentationo ei inierno defecta libercri». 

Sckolion. 
Diviaun eaim auxiliuni experiri est remunoraiio 

aotnue noatne in bouo statu versaniift. 

Scholion S. Ckrytostomi 50. 
Scfeaduin qood non qu«raiur loci aspcctus, sed 

menlia affecius (α). Jeremias in coeno et lulo cral, 
ol Bevm precibof flexit; Daniel in lacu Deutn sibi 
coneibavit; Ire» piieri in camino Dcum propilia-
rtitit; Job in sterquilinio Oetim vidil; Moyecs in 
mari, cui dixil Deus : Quid clumai ad me T < ? Lalro 
iu cruce paradisum aperuii. Ergo 252 e l l u 

ubicuuquo fueris, in pura conscieniia precare. 
ei Deus audii. Ipsius euiin csl icrra ci plcniludo 
ejtrs , l . 

Aliud. 
Νυιι locus viiluti , scd virlua loco solel vcncra-

lioneui coiiciliare. 

w E x o d . xiv, 15. " Ρ·ιΙ. χχιιι, !. 

(α) Vido Agnctis iinpcr. quarslionczu .q>ud Daudanuni; S. 1'auli £pibiu!aiti, in omni Lcv puras lcvare 
manu$ 
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Sclwtiou l\. Λ ΣχόΛιοτ να'. 

Vidc quomodo d i c a l animam lyrannide oppres- "Ορα πώς ού/ι τήν ύπδ τών παθών, άλλ' ύπδ τών 

sam ιιοιι a pussiouibus, scd ob p r e t c r i i o r u m pec- προλήψεων τυράννου μέν ην. Προσωδία γ>ρ εκούσιο; 

c a i o m m consuotudiucm seu m e m o r i a m . V o l u u i a - τού αυτεξουσίου, ή τών παθών έ ιτ ιν επικράτεια · 

rius enim l ibcr i a r b i l r i i accesstis c l col lusio d a l ακούσιο; γάρ τυραννάς ή προσβολή χαι ύπόληψις. 

fjussionuius iiMpirium : tyramiis enim e l violenlia est, c u m nolenti objiciuntur et suggeruulur ( pecca-

torum i l l i t i a α illeccbrac). 

ΆΛΛο. Aliud. 
Deus rogitaiioucs 4-uin di judical ione traclas i n 

exanieti v o c a l . Quando eniin aliud cogilavero et eo 

recreatus c l dideciaius fuero , et rem ipsain scu 

a c i u m desideraio , e l cum deliberalionc e l judic io 6 ε σ ι ν λογοθετούμαι κα\ κατακρίνομαι, 

roijseiisuui p r x b u e r o , tum reus j u d i c i i coudem-

n o r . 

Aliud. 
Quando a l i q c i d mal i et i m p u r i mentc c o n c i p i o , 

c l s i a i i m cogilal ioucs i l las compesco, ex l ra culpara 

SIIIII, nec damnor. S i aulcm It&scro i u i l l is , e l d c -

bidcraro, c l viclus caplivusque ad consensum fuero 

pro lrac lus , subibo daninal ionis j u d i c i u m , lanquam 

cogilationibus in c x i l i u m raptus et inqui i ia l io i i ibus 

sordidaius per ea quaj in nicute dcscripia , depicta 

e l pcrfecta s u n l . 

Sc/wlion. 
(a) Ego iu mcipsa me dilectionera babere p a -

renlcm g lor ior , e l ab ipsa gencratam et educaiaiu : 

e l ex icr ior i s poiro c l corporei ardoris gei i i l r icem 

Τάς μετά διαγνώσεως ενθυμήσεις ό Θεδς έξετάζ*· ι · 

οταν γάρ λογίσωμαί τ ι κα\ ευφρανθώ, και ποθήσω 

τήν πράξιν, έν τή προαιρέσει καί κρίσει ουγκατά-

ΆΛΛο. 

Εί λογίζομαι πονηρία ν καλ άχαθαρσίαν, κα\ τά-

χιον παύσομαι, ού κατακρίνομαι * εί δέ χρονίσω, κα\ 

ποθήσω, κα\ ηττηθώ, κα\ αίχμαλωτισθώ ταίς συγκα-

ταθέσεσι τής πράξεως, κατακρίνομαι, ώς τοίς λογι-

σμοίς ολισθαίνων, και σπιλούμενος τοίς μολυσμοίς, 

τοί ; έν τή διάνοια ζωγραφουμένοις κα\ τελουμένοις. 

ΣχόΛιον. 
Έ γ ώ έν έμαυτή άγάπην συνέχειν καυχώμαι μ η ­

τέρα, κα\ ύπδ τ α ύ τ η ; γεννηθήναί τε κα\ άνατραφή-

ναι · και τής μήν έςο>0εν τ ω μ α τ ι χ ή ; πυρώσεως τήν 
babeo ( i i i m i a i n ) nici curaiu et commuuem quara- C έμήν Οεραπείαν έχω γεννήτριαν, χα\ αυτήν τήν χα-

θολικήν άνεσιν. θεραπευομένη γάρ καί άνεσεως 

μεταλαμβάνουσα έξωθεν έκπυρούμαι · τής δέ έσωθεν 

φλογδς κα\ κινήσεως τών λογισμών αί άφορμαιάπο-

τίκτονται έκ προλαβούσης άνέσεως κα\ πράξεων 

προγεγενημένων. 

dam (virluiiim ac laborum) ccssaiioneiri »eu r c -

misbioncm. Ha ciiiiu culla c l m o l l i i e r t iaciata i n 

seiibibti* c x i c r i m ibus cxardesco. l n i o r i o r i a aulem 

flamm^ , et (Mgilatioiiuni impulsus causae e i occa-

siones m s c u n l u r e l exsislt ini ex precedenl i cessa-

l ione et pra:lt.'i;ti* .t»;i<»iii!»MS. 

2 5 3 G U A U t S X M . 

l)e avaritia. 

Maxima pars doc lorum P a l r u m post l y r a n n u m 

corpotis e l c a m i s , jaa i e i p l i c a t u m , s u u j i c i u m 

buuc piaeseutcm avari lue daeinoiicm i m u n i i e i i s c a -

pitibus rcdundanlem. Ne ergo nos insipientes s a -

p i c u i u m \ i i o r u i n disposil ioneni i ramularc iuu* , 

caiudcii i cuni i l l is ordinis e i legis ral ioitciu ^eculi 

sui i ius . Dc boc ergo m o r b o a u i i n i pauca, si p l a c c l , 

diMii dc i v i w d i i s brevi icr traclemus. A v a r i i i a cst 

cultits idubiuit i i , S O I M » I O S i u c r e d u l i t a l i s , i i iorbor i iu i 

e l i n i i i n i i corporis r x c u s a l r i x , seneclulis volos, l a -

n i U pra-.nuuiia . s«ccifalis m o n i l r i x . Avarus vsl 
Kvji tgel iorui i i irribor , νλ vol i intai ius praivaricalor . 

Qui possidet c l u r i l a l o a i , pecuniaH d i s p c r t i l . Q u i 

iurumquc sc possidcrc di<:it (cbar i la lcm, inquam.ot 

pccunias) dccoplus ( n e a i r u m l e n c l ) . Q u i sr ipsum 

luget, c l i a m corpus abnogavit , snoqne l^nipore nc 

i l l i quidcm p a r c i i . dic l c in p a u p m i m gra l iam 

pccuiiuu s ludorc . Duobus quippe ni inui is coelcsle 

i»?gnuirt compara ium cst. V i r bospiiaiis c( avarus 

^ibi m u l u o o c r u r r e r i i n t . A v a n i s hospilaloin j n d i r i o 

rart-rc d i x i l . V u t o r lmji^ \\ΐϊ\ oimics n i r a s abjc-

Α Ο Γ Ο Σ \q: 

Περί ριΛαργνρΙας. 

Πλείστοι δσοι τών σοφών ( ί ) διδασκάλων πεφύ-

κασι μετά τδν προγεγραμμένον τύραννον τδν πα­

ρόντα μυριοκέφαλον δαίμονα φιλαργυρίας έντάττειν. 

"Ινα μή ούν τήν τάξιν τών σοφών οί άσοφοι ημείς 

έναλλάξαιμεν, τούτφ δρω κα\ κανόνι έξηκολουθή-

σαμεν. Λιδ περ\ τ ή ; νόσου, εί δοκεί, μικρά, είθ* ο ύ ­

τ ω ; περ> τ ή ; υγεία; βραχέα διαλάβωμεν. Φιλαργυ­

ρία έστιν ειδώλων προσχύνησις (2) , απιστία; θυγά-

τηρ, ασθενειών προφασίστρια, γήρως μάντις, λιμών 

προμηνυτι; άβρ^χίας" ύποβολεύς. Φιλάργυρος έστιν 

Εύαγελίων (5) μυκτηριστής, καί εκούσιος παραβά­

της . Ό χττ,σάμενος άγάπην (4), διεσχόρπισε χρή­

ματα- ό δέ τοί; δύο λέγων συζήν, έαυτδν ήπάτησεν. 

*0 πενθών έαυτδν κα\ τδ σώμα ήρνήσατο* κα\ καιρού 

καλούντος, ουδέ τούτου έφείσατο, Μή λέγε συνάγειν 

τών πτωχών ένεκα · δύο γάρ λεπτά τήν βασιλείαν 

ήγόρασαν. Φιλόξενος χα\ φιλάργυρος έαυτοίς ύπήν-

τησαν · ό δε δεύτερος τδν πρότερον άδιάκριτον ώνό­

μασεν · ό νικήσας τδ πάθος, μερίμνας περιέκοψεν · 

ό δέ δίδεμίνο; ουδέποτε χαθαρώ; προσεύςεται. 

*Λρ/ή φιλαργυρίας ύπόθεσις ελεημοσύνης, τέλος £λ 
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« 5 SCALA PARADISl. - G R A D U S XVI . «ifl 
ταύτης μίσος πρδς πένητας. "Εως ού σύναξη, έλεή- Α c i l , qtii illo aslrictus est, uunquani puras ad Detim 
μων γίνεται · τών χρημάτων δέ παρόντων, τάς χεί­
ρας άπέσφιγξεν. Είδον πένητας τοις χρήμαϊΐν Ιν 
τή τών πτωχών τφ πνεύματι πολιτεία πλουτήσαν-
τας· καί γε τής πρότερα ς αυτών πενίας έπελάθοντο· 
Φιλοχρήμων μονάχος άκηδίας Αλλότριος, τού Απο­
στολικού λόγου χαθ* ώραν μνημονεύων * Ό αργός 
/ιη£σ έσβιέτω. Καί · Αί χειρός μου όν\χόντ[σατ 
έμόϊ% χα\ το7ς σύν έμοΐ. 

preccs fundet. Avarilia prtimim in spcciein , leui-
gniialein in paupcres 254 pra*U;xil. lOslrcmu 
(comparalo Ihcsauro) illos cane pcjus cl anguc 
CKlit. Donec colligal atiriim , misrricors eai; colle-
ctis pecuniis reoiringil inauus. Vidi paupercs a pe-
eunia, spiritu diviles efl&los, siueque prioris pau-
porutis oblilos , dom inter pauperes spirilu versa-
Tentur. Monacbus sludiosas pcctini», nunquam est 

oiioaut, seniper illud Aposloli sccuni rcvolvens: Q*i non vult operari aon manducct " . (Grsece, Αργό;, 
oftosxs.) El : Manni mex minhtrateruHt mihi, et hig qui mecum ειοιΐ 

'Εκχαιδεκάτη πάλη · ήν ό. νικήσας ή Αγάπην Lucla sexladecima qni vici l , aot cbarilalem ac-
κέκτηται, ή μέριμναν περιέκοψεν. quisivii, aut curas abjecit. 

ΙΧΟΛ1ΑΕΙΣ ΑΟΓΟΝ Ι<7· SCHOLIA AD GIIADUM XVI. 
Περϊ ριΛαργνρίας. β !)ε tttaritia. 

ΣχόΛιον α . Scholion i. 
Πλάτων τούς φιλάργυρους ύδρωπιώσιν έοικέναι Plalo avaros cum iis comparat («), qui aq«a in-

έλεγεν · ol μέν γάρ πεπλησμένοι υδάτων, διψώσιν, icrcute lalN>rant, quando dicebat, quod bi quidem, 
ol δέ χρημάτων. 

ΆΛΛο. 
Ό φιλάργυρου βίος Ιοικε νεκρού δείπνφ 4 

γάρ Ιχων τδ έμφανταζόμενον ούκ έχει. 
πάντα 

"ΑΛΛο ΕύαγρΙον. 
Ή φιλαργυρία γήρας μακρδν υποβάλλει, χα\ πρδς 

έργασίαν άδυναμίαν χειρών, λιμούς τε έσομένους. καί 
νόσους συμβησομένας, καί τά τής πενίας πικρά, κα\ 
ώς έπονείδιοτον, τδ παρ* έτερων λαμβάνειν τά πρδς 
χρείαν. 

ΣχόΛιον β' . 
Άποστήσας δ φιλάργυρος τδν νούν εαυτού άπδ τής 

αγάπης τού Θεού, είδωλα ανθρώπων έγγεγλυμμένα 
τώ χρυσφ άγαπ$. 

ΆΛΛο τού άγιου Μαξίμου. 
Ο μεν φιλήδονος αγαπάάργύριον, ίνα δι * αυτού τρυ -

φήση, ό δέ κενόδοξος, ίνα δΓαύτοΰ δοξααθή · δ δέ άπι­
στος, ίνα κρύψη,κα\ φύλαξη λιμδν φοβούμενος,ή γήρας, 
ή νόσον, ή ξενιτείαν * κα\ έπ* αύτφ μάλλον έλτ.ίζει, 
ή τψ θεφ, τφ πάσης κτίσεως δημιουργώ, κα\ προ-
νοητή, καλ έως τών ελαχίστων καλ σμικροτάτων 
ζώων. 

ΣχόΛιον γ'. 
'Αχούων τού Ευαγγελίου λέγοντος · ΠώΛησόν σου 

τά ύχά\ρχοντα% καλ τά έξης, ώ; αδύνατον τήν έντο-
λήν μυκτηρίζει. ΕΙ πάντες γάρ, φησ\, πωλούσι, τίς 
ό αγοράζων; Όμοίως άκούων · Μή μεριμνήσατε 
χερϊ τής αΰριον * ού πιστεύει, άλλ* αντιβαίνει, κα\ 
εκουσίως παραβαίνει άντιλέγων. 

"ΑΛΛο τον Αγίου Μαξίμου. 
Τρία εϊσΐ τά αίτια τής τών χρημάτων αγάπη; · 

quamvis aqua ploni, sempcr tamen aqwam silianl, 
iili vero pecuuiat. 

Aliud. 
Viu avari persiinilis est coenx mortaomm: cum 

enim omtiia habeal, illud quod sibi imaginalar οοιι 
babei. 

Aliud Etagrii. 
Avarilia imaginalur sibi longatn scnccluletn , el 

ad labores fuluros imbecillilalem, futuram fatncm, 
morbos ingraeiiies, paupertaits aeriimnas, ci quml 
omMium probrosistinium esi, alieoa miteritordia 
xivere. 

SchotioH. 
Avaros ubi a Dd cbanuie dcfocil, cobl 

bomiuom Idola, ei imaginca anro caelatas pro 
Deo. 

255 S. Jfarimi aiiud. 
Volaptalibus addictua amai pecunias ui po&sii 

sibi indulgfre gtnio. Captaior vanae glorta» ut pcr 
eas colalur, iniiilelis ul recondat ct servet ob me-
utin famis vd itnminentts seneclulie, vel morbi, 
vol exsilii, mtiturque magfe pecunia quam Deo li>-
ttus niundi condilorc, qui providet oninibus, υ$· 
que ad minhtias eliam ci uliimae aainianios. 

^ Scholion 3. 
Avarus cum audil Evangclium quod dkii : Yende 

ovcc habes 7 V , ci quas acquunlur, lanqaam praice-
pium quod sil eupra botniuis facullatem irridcl. Si 
enim, inquil, omncs vcudercnt, quis oinercl? Eo-
dcm modo cum audil, NoliU tolticiti e$$e de cra-
slino 7 1 , oon crcdii, 6ed cuulra venil, cl sciuit»vo-
lens conlradii.il eifH!c<at, 

Aliud S. Jdaximi. 
Tria suiii qu.r. mortales ad siudiutn dmlianim 

7 1 II Thess. ιιι, 10. ' a A i l . xx, Γ.4. n Haiih. xix, «I. '» Mattli. vi, 34. 

(..) O v i d . : 
Vl quibut inlumuii nt/fusa vcnler ab u)td<>, 
Quo plits mnt potcr. ptu* siiiuiilui aqua\ 

Crcwil amor nummi, quanlum ipm pecunia nc 
[uit. 
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927 S.JOANNIS 
iriipellunt: voluptatis amor, scu xila luxurioaa, Α 
iuauis glorto sludium, el inlidelitas [incredotitas 
vel diffidenUaJ, quae postrenia *sl omniuiu gravis-
stuia. 

Atiud ejutdetn. 
Quatoor ennl bominum ger.era pecunias sUien-

tiuin : primtim iria illa jam modo explicata, quibas 
acttdil qnartam palris familise, qui solas recte et 
ordine dat operam pecunib acqttirendis, ut omni-
IMIS Decesaaria largialtir, ne aliquando qaid de-
ficiai. 

Alind Joannii Carpalkii. 
Esi qui plus possidel, quam privata necessltas 

exigit, ut altis succui rcre po&sit, non ob poasidendi 
libidincm [non quod ait amor opum]. Quamvis 
enini vidoalur plus possidere quain usue proprios fj 
cxtgat, BOU plus laiucti possidet, quia auxilium aU 
teritis seu liberaliiatem in alios, inierpreiatur suam 
uecessttalei». 

S. Umximi 4 . 
Ul roora el vita simitl in eodem aubjccio recipi 

non possunl, ila cbarita* eimul cum pecuniis con-
sistere nnllo modo potesl. Cbarilas etiim non so-
Imn lollii amorem pecaitia», sed eiiam pnesentem 
cxponil vitam. 

CLIMACI 9 » 
φιληδονία, κενοδοξία, κα\ άπιστ :χ · χαλεπωτέρα δέ 
τών δύο, ή Απιστία. 

ΆΛΛο τον αύτον. 
Τέσσαρες είσιν οί περιποιούμενοι χρήματα* οΙ 

κροειρημένοι τρεις, χα\ δ οίχονομιχάς* μόνος δέ ούτος 
δηλονότι δρδώς περιποιείται, ίνα έχΑστφ τήν.χρείαν 
παρέχων, μή διαλίποι ποτέ. 

ΆΛΛο Ίιαάτνον Καρπαθίου. 
Έστιν δστις πλείον τής Ιδίας χρείας χέχτηται , 

\ής έτερων θεραπείας ένεκεν, Αλλ* ούχ ηδονή κτή-
σεως * εί γαρ χαι δοκεί τής εαυτού χρείας πλέον 
κεκττισθαι, άλλ* ού πλείον κέκτηται, έπε\ χρείαν 
ηγείται Ιδίαν τήν έτερων θεραπεία ν. 

ΣχόΛιοτ του άγιου Μαξίμου δ \ 
*Ος ζωήν χαλ θάνατον άμα συμβήναι έν ταυτφ 1 

ούχ ενδεχομένων έστ\ν, ούτως άγάπην χρήμασι συν· 
υπάρξαι τών Αδυνάτων εστίν· Αναιρετική γάρ ού 
μόνον χρημάτων ή αγάπη, άλλά χαλ αυτής ημών 
τής προσχαίρου ζωής. 

256 ORADUS XVII. (α) 
De pamperimle ad tauam properanie. 

Ifeligiosa pauperias e*t curaruia abdicalio, libera 
acttris vitae, vialrix expediia, observalio prsece-
ptorum, ab omni molesiia aliena. Pauper religiosus ( 

esl domiutig mundi, qni orancs curaa rejecit in 
Deura. quique per lideui omiies tuoa eflicil servos. 
Ubi re aliqaa egebit, querelam non depooet apud 
luvniinem. Qiue vero illi pistenttir, lanquam e 
inaau Domini recipiet. Pauper religiosus alumnas 
est IranquiHiuiis amrai, ab ouiui affcetu Hber, qui 
noii magis curat praesetiiia, quaro abseuiia, aui ea 
qu« omnino nou suui, soliiudiiiem ingreasus ora-
l i i i arbiirabilur ul siercora u : quod fti quapiam 
re indigens doleat, nondum esi pauper. Vir paupor 
puras Deo precos slfrnil. Avarus aimulacra re-
rum in oralione qua?ril (b). Qui sub alterius im« 
perio vivuiii, ab omul pecunue cupidiialo alieni 
gunl; cum enim cliain corpus suum emanciparini, 
quid deinceps propriom posaideant? Uno lainen 
iiicommodo laborant, quod frciles ei scmper paraii 
sint ad permulaiidum locum. Vidi quibus resparla 
ut in loco pcrseverarcnt adjumenio fuil, sed iltis 
beaiiores judicavi propter Domtnuw iu loco pcrse-
vcranles. Qui cuelealta dcguatavil, faciles coiileiu-
iiil terrena. Qui vero reruin ccelestiuin guslum iiuU 
biin estcxperlus, opibus buuianis ddeciaior. 257 
Tauper sinc jtidicio in duo mala incidit : pi.escu-

7 0 Pliilipp. in,8. 

(i) Camaldul. ιιοιι dislniguil bunc gradum :\ 
pH.irc, scd uicmbratiuu el cluiuc oiunci sccti-
i t U l U . 

ΑΟΓΟΣ 12'. 
Hxpl άχττψοοτνηΐζ [της oi)parob*p6pov\. 

Άκτημοσύνη έστλ φροντίδων Απόθεσις (I), Αμε* 
ριμνία βίου, οδοιπόρος Ανεμπόδιστος, πίστις εντολών, 
λύπης αλλότριος * άκτήμων μοναχδς δεσπότης χό­
σμου, τφ Θεφ τήν φροντίδα πιστεύων, χα\ διά πίστεως 
πάντας δούλους κεκτημένος* ούχ έρεί άνθρώπφ περλ 
χρεία;* αύτου - τά δέ ερχόμενα ώς έχ χειρός Κυρίου 
δέξεται. Άκτήμων εργάτης, άπροσπαθείας υΐδς, τά 
προσόντα αύτφ ώς μή δντα λογιζόμενος, αναχωρή­
σεως καταλαβούσης ήγήσατο πάντα σχύδαλα Εί δέ 
λυπείται !ν τινι, ούπω άκτήμων γέγονεν. *Αχτήμων 
dr/ήρ έν προσευχή χαθαρδς, δ δέ φιλοχτήμων είκόνας 
ύλη^ προσεύχεται * οί έν υποταγή διατρίδοντες, φι­
λαργυρίας αλλότριοι · δπου γάρ καλ τδ σώμα έξέ-
δωχαν, τί λοιπδν κέκτηται ίδιον; Έ ν οί τοιούτοι άοι-
χείσθαι πεφύχασιν, είς μετάβασιν ευχερείς χα\ έτοι­
μοι υπάρχοντες. Είδον ύλην ύπομονήν μοναχοίς έν 
τόπή) γεννήσασαν. Εκείνων δέ έγώ τους δωλ Κύ­
ριον πελαζομένοις πλέον έμαχάρισα. Ό γευσά-
μενος τών άνω, ευχερώς καταφρονεί τών κάτω · 
δ δέ εκείνων άγευστος, έπ\ κτήμασιν άγάλλεται. 
"Αλογος άκτήμοιν δύο αδικείται * τών παρόντων 
άπεχόμενο;, κα\ τών μελλόντων στερούμενος. Μή ουν 
φανώμεν, ώ μοναχο\, τών πετεινών άπιστότεροι (S). 
Ού γάρ μεριμνώσιν, ουδέ συνάγουσιν * μέγας γάρ ό 
αποκτώμενος εύσεβώς χρήματα * άγιος δέ δ αποκτώ­
μενος τδ εαυτού θέλημα. Ό μέν έκατονταπλασίονα ή 

Ια) Μ chl, idida titalcriae adurat, sivc iiuagiiiCS 
Μ Ϊ ! Ι ! Ι Ι (οι j m i c a i u u i si i j t unagiiialur. 



Ρ2ί> SCALAPARADISI. — GRADUS XYif- «10 
δ* ΧΡ^ί1^^17» ή δ·ά χαρισμάτων λήψεται * ό δς ζωήν Α libus ιιοιι frtiittir. ftiiuris boiris pmaltir. Caveauius 

ο monacbi, ne alilibus dcteriorcs \idcamur, qiia» αίώνιον κληρονομήσει · ούχ έκλ'ίψει κύματα θάλασ-
σαν, ούοε φιλάργυρου οργή κσΛ λύπη. Ό κατα­
φρόνησα; ύλης, έλυτρώθη δικαιολογία; χα\ άντιλο­
γία; * δ δλ φιλοχτήμων υπέρ ^αφίδος Εω; θανάτου 
πυκτεύει * πίστις άκλινή; περικόψει φροντίδα; · 
θανάτου δέ μνήμη απαρνείται χαί σώμα. Ούκ ήν έν 
τψ *Ιώ6 φιλαργυρίας ίχνος · διδ χαλ στερηθείς, αθό­
ρυβος έμεινε. 'Ρίζα πάντων τών χαχών έστι χαλ λέ­
γεται ή φιλαργυρία * μίσος γάρ, χαλ κλοπάς, χαί 
φθόνους, χα\ χωρισμούς, καΥ έχθρας, καί ζάλας, κα\ 
μνησικακίας, χαλ άσπλαγχνίας, χαλ φόνους αύτη 
έποίησε. Αιά μικρού πυρός τίνες πολλήν ύλην χατέ-
χαυσαν, χαλ διά μικρά; αρετής δλα τά παρόντα, χα\ 
τά είρημένα έφυγον πάθη * αύτη χαλείται άπροσπά· 

(dc crasiino) uon sollicilx str.il. neque congre-
gant. Magtuis esl qtii sc pccuniis suis rcligiose ab-
dicat: scd illc sancius est qui de suai volunialie 
jure sponie deoedil. llle quidein cenluplum acci · 
pict, sive per pectinias, sive per coeleslia dou* ct 
graiias; bic vcro vitam ailernam possidebit. Nun-
qoam fluctus dcsiiiuciil mare, iieque unquain a\a-
ru» carebil mofcslia el ira. Qui opcs contcnipsil, 
ab omuibus liiiuus el comroversiis acse expcdivit. 
Aori mancipiiim supcr acu ad necem usqno doccr-
tabil. Incoiicussa fidcs lollil otnnes curag. Mortis 
medilaiio ipsum abnegat corpus. Nulluiii ia pa-
tienlc Job vesligittm fuit avariliae , unde faclttm 

θεια. Ταύτην δέ έτεχε πείρα καί γεύσις γνώσεως Β e*l nt omnibtis boive ftindiuis evcrsus, lannn 
Θεού, χαλ φροντίς Απολογίας εξόδου. Ούκ ήγνόηται 
μέν τψ μετά προσοχή; άνεγνωκότι πάσης τής μητρο· 
κάκου ό λόγο; (3). Φησ\ γάρ έν τή πονηρή αυτής κα\ 
έπαράτψ τεκνογονία, δεύτερον αυτής είναι απόγονου, 
τδν αναισθησίας λίθον * χεκώλυκε δέ με τήν οίκείαν 
αύτψ τάξιν άπονείμαι δ πολυχέφαλος τής ειδωλολα­
τρίας δφι;. ΤρΙτην πώς ούχ οιδα λαχών παρά τοίς 
διακριτικοί; τών πατέρων έν τή τών όχτώ άλύσει * 
δν συμμέτρω; άποπεράναντες λέγειν λοιπδν περ\ 
αναισθησίας βουλόμεθα, ώς τρίτης ύπαρχούσης τής 
έν γενέσει δευτέρας, μεθ' ήν λοιπδν χαλ περ\ ύπνου 
χα\ αγρυπνίας* ού μήν δέ άλλά χα\ περί τής νηπιώ-
δους χα\ άνανδρου δειλίας, βραχέα διαλάδωμεν - είσ-
αγωγιχών γάρ τά τοιαύτα νοσήματα 

Don peilurbarelur. Avarilia esi ct dicitnr οιιι-
nium malowm radix, quae odia, fnrla, iiividiam, 
divorlia, hiimicilias, pcrtiirbalionam proccllas, in-
juriarum memorias, inbumanitalcm, cl carfei de-
nique creare eolet. Per exiguttin igniculmn roa-
gna s*epe ailva extisiacst, ei per exigiiamparvainque 
virlulem multi oimiia pracsenlia quae diximus, vi* 
lia effiigcrant. Haec paupertas recle appcllaiur om-
uium roalarum cupidilatuia privatio, quam peperit 
divintt cogiiilionia guslu* el usus, alque ratioois 
in morte reddend» aolHdiudo. Non ignoraiU qoi 
ctjm atteiitiofie legit qnartum decirnum capnl MII 
gradum do gola omniom maloroin parente, qe* 

C in improba ei cxsecrau ttia progenie atiramii, 
, secondain suam proleui esse taieum auimi aiaporem, coi qoominos aaufit tocwft itarem, io-

tcrcessit multierps draeo el idoloruro culirix avaritia : terlium locum qua ralione apod pmdentct 
Palree ifi illa ocio viiiorum serieei calena otcuparil, nescio. Sed axanlUm com modiocriler expli-
cavcriinus, deinceps de illo auiini siupore iliccre staluimu*, ut qui tcrtius in ordine, aed propagine 
secundiis e^i. Post qiiom de fiomno et vigitia, «ecnon de puerili ct degcncre limoro breviter Iraoia-
birnug, qti* siinl viiia et inorbi plcruinque liioiium. 

Έπταχαιδέχατον άθλον δ κτησάμενος, πρδς ούρα- Sepiimum dccimom certaraiftis praewium ado-
νδν άΟλως οδοιπορεί. ptus ad coclum quodaiumodo aine re tcnvna pro-

ficiftcitur. 

ΣΧΟΑΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ ΙΖ'. 

Π$ρϊ άκττιμοσύτης. · 
ΙχόΛιον α'. 

"Ακτημοσύνη έστλ νοητή, ή παντελώς Απάθεια, 
χαθ* ήν γενόμενος δ νούς Αναχωρεί τών ενταύθα· 

"ΑΛΛο τοΰ αγίου Μαξίμου. 
Άκτήμων έστλν δ Αποταξάμενος πάσι τοίς ύπάρ-

χουσιν αύτψ, χαλ μηδέν τδ σύνολον έπ\ τής γης κε­
κτημένος, πλήν τού σώματος, χα\ τήν πρδς αύτδ δέ 
αχέσιν δια^ήξας, τψ θεψ χα\ τοίς εύσεβέσι τήν εαυ­
τού χατεπίστευσεν οίχονομίαν. 

Τον αύτον. 
Ό μ έ ν τοίς πράγμα σι ν άποταξάμενος , οίον τή 

γυνα:χ\, χα\ τοϊς χρήμασι, χα\ τοί; έξης, τδν έξω 
Ανθρωπον έποίησε μοναχδν , ούπω δέ χα\ τδν Ισο> * 
δ δέ τοίς τούτων έμπαθέσι νοήμασι, τδν έσω Ανθρω­
πον, δς έστιν ό νούς · κα*ι τδν μέν έξω άνθρο>πον εύ-

SCHOUA ADCRADUM XVII. 

De pauperiaio spiriiue. 
SckolUa i. 

Paopertas csi omnino perlecta aoiwi iranquil-
.iue, qaam aasecutui animui prorsiis a rcbua 
praesentibvi rccedii. 

Aliud $anc:i Maximl. 
Illo nibil posaidet et verc p:tapt)r ett, qai ao om-

nibus suis boni$ abdicavil, et nibil prorsw» iu lcr-
ra possidet, prxter corpui : quiqtic oinnem ad id 
affefliotiem abmpit, Deoqueei rcligiosia palribus 
curam viia? commisit. 

Aliud ejusdan. 

Qui rebus bumauis se abdicavit, uxori ncmpc, 
opibus, el boc gcnus aliis, exteriorcm bomincm 
fecit monacbum, nondum autem inieriorem. Qui 
aulcm affocluin cliam animi et cogitaiionuni erga 
casdcm res cxuii, ille cliam bueiiorem boininera 
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niuiavil in inoiiac!;tim, qiti esl antmus. Eiqua ex- Α κδλως τις ποιεί μοναχδν, μόνον έχ* Οε: 
lcriora fatilc quis moitacbum indual, modo velit, 
259 & e u* »"leriorem liominem in tnoiiachum irans-
formarc, boc opus, hic labor cst. 

Scholion 2. 
Aliius iuielligc, et volucrcs ca%\\ inlerpreiare eos 

qui conleropialiotii addicti, rcbusque omnibus bu-
manis el &Bcularibus lurbis peuilus abdicaii, lau-
tum divinis el ccclestibus animo suiu inteuli. 

Scholion 3. 
Sive jrula», cujus ibi alteraro prolcm appellavil 

duriliem cordis, bic eamdem vocal siuporera sen-
fuum seu memis. qtio frigtiiAcai idcni esse animi 
stuporem et dtiriiiem cordis. 

9.1> 
ή ιη , ούχ 

ολίγος 61 Αγων, τδν έσω Ανθρωπον ποιήσαι μοναχόν. 

ΣχόΛιον β'. 
Νδησον υψηλότερου, πετεινά ουρανού τούς τήν 

θεωρητικήν μετώντας φ ιλ ο σοφία ν, χα\ τής μέν 
κοσμικής σχέσεως κα\ τ Ορδής Απεξενωμένους παντά-
πασι, πρδς μόνα δέ θεία και επουράνια τδν νουν 
έπανατείνοντας. 

ΣχόΛιον γ*· 
Ήγουν τής γαστριμαργίας, ής απόγονου έχεί δεύ­

τερον όνομάσας τήν σκληρότητα της καρδίας, νύν 
άναισδησίαν λέγει ταύτην ώς τής αναισθησίας κα\ 

Β τής σχληρότητος τδ αύτδ σημαινούσης. 

CIIAOUS XVIII. 
De inuiwbili mcntis ttupore $eu tiuritie et morle 

animm anle moriem corporit. 
Stupor sensuum lam in corporc quam spiriiu est 

morluus scnsus, qni ex diutunio morbo, el negli-
gemia iu siuporcin sensuum dcsinil. Indolcntiaesl 
negligeniia quaj m usuni et babftuui venit, lorpor 
quidain nieulis, prasumplioiiis partus, alacritalis 
pedicse, generosi aiHmi laqueus, compunclionis 
ignoraniia, janua dcspeiaiiouis, oblivionis parens; 
quam ubi pepcrcril, ipsa nala fil maier suae malris, 
qua; tiiiioiem Doniini penitus cxiiudil. Rcligiosus 
sUipidus el exseneus, ei slulius pbilosophus qui do-
cendo aeipsum condeiiinal; oralor qui conli a se-
ipsmn causaoi agil; ca;cus videndi mcdicus; doctor, 
qoi de vulnere curando dispulal, t l vubius ipsuiu 
iiiteritn refiicando exubcrare non cessal. Conlra 
niorbum dissetit, el ipse ab noxiis cibis non ab-
slinet : conira 260 s e deprecalur, ei staiim ad 
pravam agendi consucludinem revcrtilur : in qua 
dum versatur, conlra s< ipsuni indignaiur, cl super 
suis verbis inUdix non crubescil. Male facio, cla-
niai, h! facintH U m c n gra\itcr incumbit. Ore con-
tra precaiur, corpore pro se laboial. De morte 
pbiio<>oplialiir, el ipse ul immorulis esl efleclus. 
i)c inigi aiioue viue higeniiscit, el ipsc vilul aeler-
uus lulurus durmilat. De absiinenlia disserlal, ct 
gukc gcmoqiic bbcratfier indulget. Loclital de ex« 
iremo judMto, cl aubridere incipil; de vaua ilem 
gioiia f e l s.ib ipsa lcciione gloriain vanain aucupa-
tur. Vigi l ias cruclal, el ipsc slalnu alio sopore naer-
gilur. Pr tces laiidibus ce lcbra l , a qidbus tamcn lan-
quam a ila^ro refu^il ei ai horreU Obcdieuliaoi bca-

lam pr^dicat , qtiam p n m u s ipse v iohu [cui priraus 

ipse repugiiaij. E\lollit illos qui nullius rci cupi-
ditalc u i i c u u r , vi ipse pro vilissimo panni flocco 
noii ciubcMii irasci c i r i \m i . bidigiialur (.uiii iiasci-
lur, ii qwnd indi^ualus s i i , iierum irascilur, cl 
<υιυ i l ' i i i i« l<m viiu-alur e l rual, ilorumqiic vinca-
ti.r <·! :u:»l, n i i n a i n lniti(!ti slnpitUis ιιοιι scnlil. 

iii ^a^m.iio vcnirc piriiitci, cl pauliiiii progrcssus 
s:^in;un bagiiue addil, ol ileriim voial. Silcnliuni 
bcaluin alliimal, o l coutra silciitium uiulla dc l au-
pibus sileiilii garril; do inaiisueiudiuc ducct, el iu-

ΛΟΓΟΣ IH'. 
Περϊ αναισθησίας ήγουν νεκρώσεως ψυχής* καϊ 

θανάτου νοός χρύ θανάτου σώματος. 
Αναισθησία χα\ έπ\ σοιμΑτων (I) καί έπί πνευ­

μάτων εστίν νενεκρωμένη αίσθησις, έκ χρονίας νό­
σου, κα\ αμελείας είς άναισθησίαν καταλήξασα. 
"Αναλγησία έστ\ πεποιωμένη αμέλεια, νάρκωσα έν­
νοια * προλήψεως γέννημα, προθυμίας παγ\ς, αν­
δρείας βρόχος * κατανύξεως άγνοια * άπογνώσεως 
θύρα, λήθης μήτηρ (2), κα\ μετά τόκον μητρδς οι­
κείας μήτηρ, διάχρισις φόβου * ανάλγητος έστιν 
άφρων φιλόσοφος αύτοχατάκριτος εξηγητής - αύτεναν-
τίος φιλόλογος (3), τυφλός διδάσκαλος τού βλέπειν (δ) * 
περί τής τού τραύματος ύγιείας διαλέγεται, και τούτο 

£ έπικνήθων ού παύεται, κατά τού πάθους φθέγγε-
ται (5) * κα\ τά βλάπτοντα έσθίων ού παύεται * κατ* 
αυτού προσεύχεται, κα\ ευθέως έπ\ τήν αυτού έργα­
σίαν πορεύεται * έπ\ τή τούτου εργασία κατ* αυτού 
οργίζεται * κα\ τούς εαυτού λόγους ούκ αίσχύνεται δ 
τάλας. Κακώς πράττω, βο$, κα\ προθύμως επίκει­
ται * τδ στόμα κατ* αυτού προσεύχεται, κα\ τδ σώμα 
υπέρ αυτού αγωνίζεται. Περί θανάτου φιλοσοφεί, και 
ώς αθάνατος διάκειται. Περί χωρισμού στενάζει, χαί 
ώς αιώνιος νυστάζει, Περ\ έγχρατείας διαλέγεται, 
και περι γαστριμαργίας αγωνίζεται. Περ\ κρίσεως 
άναγινώσκει, κα\ μειδιών άρχεται περ\ κενοδοξίας. 
κα\ έν αυτή τή αναγνώσει κενοδοξεί * περ\ αγρυπνίας 
έκστηθίζει, κα\ τώ ύπνιρ ευθέως έαυτδν καταβα-
πτίζει · τήν προσευχήν εγκωμιάζει, και ώ; άπδ μά-

D ατιγος ταύτης φεύγει · τήν ύπακοήν μακαρίζει, και 
πρώτος αύτδς παρακούει. Τούς άπροσπαΟεις επαινεί, 
κα\ διά ^άκος μνησίκακων, κα\ πολέμων ουκ αί­
σχύνεται. Όργιζόμενος πικραίνεται, κα\ έπί τή πι­
κρία πά).ιν οργίζεται, κα\ τή ήττη ήτταν προστιθείς 
ουκ αισθάνεται · κορεσθεΊς μεταμελεϊται, καλ μικρδν 
πρόβας, πάλιν τώ κόρψ προσέθηκε. Τήν σιωπήν μα­
καρίζει, κα\ Οιά πολυλογίας αυτήν εγκωμιάζει . Περι 
πραότητος διδάσκει, και έν αυτή τη διδασκαλία πολ­
λάκις οργίζεται, κα\ έπ\ τή πικρία πάλιν οργίζεται* 
άνανήψας έστέναξε, καί τήν κεφαλήν κινήσας πάλιν 
τοΰ πάθους έχεται. Τον γέλωτα ψέγει, κα\ μειδιών 
π:ρι πίνθου; διδάσκει. Έαυτδν ώς κενόδοξον έπί 
τίνων καταμέμφεται, κα\ διά τού ψόγου δόξαν έαυτώ 

πραγματεύεται. Έ[ΐπαθώς ε!; πρότωπον βλέπει, και 
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περ\ σωφροσύνης διαλέγεται. Τούς ησυχάζοντας έν Α ter docendum saepe irascitar, ei rorsura quod ira-
κόσμω δια τρίβω ν επαινεί, κα\ έαυτδν αίσχύνων ού 
κατανοεί. Τούς ελεήμονας δοξάζει, κα\ τούς πτωχούς 
δνειδίζει. Πάντοτε εαυτού κατήγορος γίνεται (6), καί 
είς συναίσθησιν έλθείν ου βούλεται, Γνα μή εΓπω ού 
δύναται. 

scatur, irascilur. Kcsipisccns ingemiscil, el molato 
capite rursus rclabitur. Risum reprcbcndit, ct ipse 
do hiclu subridens doccl. 261 Stipsum vanre 
glori» corani aliqnibus rcum profiielnr, et peripsam 
banc professiofiem vanam gloriam capial. Impudice 

vultiis aliorum coiitemplalur, et de pudicilia inlerca argumcrilaiur. Viiain solilariam ipse exlia so-
liludinem in saculo degens collaudat, el qnod seipsmn redargitat ac ptidefaciat, stupidug non iutel-
ligil. Benignos in pauperes Uudibus proeequitur, ct ipse ntendicis inlerim convicialur. ln omuibus se-
ipsum accusat, ti non siudet resipiscere, nedicam, non potesl. 

Έώρακα έγώ τοιούτους πολλούς περ\ εξόδου καλ 
φοβερών κριτηρίων άκηκοότας κα\ δακρύοντας, κα\ 
Ιτι τών δακρύων έν δφδαλμοίς υπαρχόντων σπου­
δαίος έπί τήν τράπεζαν έβάδιζον. Κα\ τεθαύμαχα 
πώς κα\ πένθος αύτη ή δέσποινα κα\ δζοθήκη τρο-
πώσασθαι ήδυνήθη έξ αναλγησίας πολλής κρατυνο-

Vidi ergo permultos ex boc geuerchomiuum, ciim 
de exilu vitte, el tremendo Jitdir.is iribunali, alios 
peroranies audirent, lacrymis perfundi, cosdemqne 
lacrymanlibu* adlwc oculis ad nieusain propcrare. 
Et deniiratus sum, quomodo ln c olida domiiia ex 
diuturna indolenlia cl slupore corroboraia poiuerit 

μένη. Κατά τήν δύναμιν τήν ψιλήν τήν προσούσάν Β eiiam luctum ipsum vincere. Ego pro lemii mea 
μοι τής λιθώδους ταύτης, κα\ άχροτδμου μαινάδας, 
κα\ μωράς τούς δόλους, χα\ μώλωπας γεγύμνωχα. 
Έπι πολύ γάρ φιλολογείν πρδς αυτήν ούχ ανέχομαι· 
δ δέ δυνάμενος έν Κυρίω έχπειρασθήναι τοίς μώλωψι 
τά φάρμαχα, μή κατοκνήσει * ού γάρ αίσχύνομαι 
πρδς ταύτα αδυναμία ν προβαλλόμενος ώς ύπδ ταύτης 
Ισχυρώς κατεχόμενος, ουδέ γε τούς δόλους αυτής κα\ 
μηχανάς έξ εαυτού καταλαβέσθαι ίσχυσα, εί μή γε 
αυτήν που κατειληφώς βία κεκράτηκε. Κα\ τά προ-
λεχθέντα βασανίσας αυτήν όμολογήσαι πεποίηκα, 
μάστιγι φόβου Κυρίου, καλ άδ*αλείπτου προσευχής 
μαστιγώσας αυτήν. Αιδ καί έλεγεν ή τυρανν\ς κα\ 
κακούργος* Οί έμο\ ύπόσπονδοι νεκρούς δρώντες 

facullatc bnjus saxese, prxcipitisquo et furiosae ac 
slolidae dominae nialas arles et vulnerum \ibiccs 
delexi: nam mulla cum illa fabulari cl sermocinari 
nou suslitico. Si quis tamen est, qui usu docius 
vulnoribus bis mederi polesl, id facere ne ctiuclc-
lur. Ego quippe non vcreor ingcnue confilori, mcas 
ad hanc rem vires deficcre, ut qui ipsc buic vitlo 
valde obnoxius sim, ctijus siropbas et fraudes ne 
deprehendere quidem per me poiuissem, nisi iiupro-
bam banc insidiatriccm vi comprebcnsain flagroque 
ihiMrisDomini,eta*siduis precibuslortamcacunfiicn 
qua? dcillascripsi, cocgissnii. Ilaque 262 bnproba 
Hla ei saeva lyrannis prolocuta : Focderaii mei, inquii, 

γελώσιν · έν προσευχή παριστάμενοι, λιθώδεις δλοι C c a d a v e r a «ooleeaplanle» ridenl, inler prcces saxei et 
κα\ σκληρολ κα\ σκοτεινο\ τυγχάνουσι · πρδς τήν 
ίεράν τράπεζαν παριστάμενοι αναίσθητου σι τού δώ­
ρου μεταλαμβάνοντες ώς ψιλού άρτου έπιγεύσει διά­
κεινται * έγώ κατανυσσομένους όρώσα μυκτηρίζω. 
Πάντα τά τικτόμενα έξ ανδρείας κα\ πόθου αγαθά 
έγώ άποκτείνειν ύ-δ τού έμέ γεγεννηκότος πατρδς 
μεμάθηκα. Έγώ γέλωτος μήτηρ · έγώ ύπνου τροφός · 
έγω κόρου φίλη * έγώ ψευδευλαβεία συμπλέκομαι' 
έγώ ελεγχομένη ού πονώ · έγώ ουν δ τάλας της μαι-
νάδος τδ λόγιον Οαμβηθε\ς, ήρώτων τού ταύτην γε-
γεννηκότο; τδ δνομα μανθάνειν θέλων. Ή δέ · Γέν-
νησιν μίαν οδ κέκτημαι · μικτή δέ πως κα\ άστατος 
ή έμή καθέστηκα κύησις· έμέ κρατύνει κόρος, Ιμέ 
ηύξησε χρόνος, έμέ πεπαγιωκε συνήθεια πονηρά, 
έχείνην δ κατέχων ούκ έλευθερωθήσεταί μου (7). 
Επίμενε μελετών έν αγρυπνία, πολλή κρίσιν αίω-
νίαν, Γσως μικρδν ύποχαλάσω σοι. "Ορα τήν έμήν 
αίτίαν πόθεν έν σο\ τίκτομαι · χα\ χατά τής έμής 
άγωνίζου μητρός * ού γάρ μίαν έν πάσι κέκτημαι. 
*Εν σοροί ς προσεύχου πυκ*>ά · είκόνα τούτων άνεξά-
λειπτον ζωγράφων έν σή καρδία · ταύτης γάρ μή 
γραφείσης γράφείψ νηστείας, ού μή με νικήσης είς 
τδν αΙώνα. 

duri, confusiquc scu ca-ci sunt; cum ad sacrani 
aynaxin acceduni smc ullo pieiaiis sensu coeloste 
donum, perinde ac si vile panis crustulum gusia-
rent, percipiunl. Ego quando compuiicios video ir-
rideo. Ego omnia pra?clara opora ex gcneroso ani-
mo el bono afleclu uata ab eo qui nio gonuil, palrf, 
maclare didici. Ego parcns siun lcvilalis ol risus . 
ego nturix aomni : cgo socieialis amica : ego sinuu 
lalpc piciati mc adjtingo : ego olijurgata non doleo. 
Ha?c ogo infelix cum ab liac furia cogno\issem, in 
summam admii aiioncm rapms, et obslupcfaclus 
omnino cupivi nomcn palris liiijus ccignoscciv. 
Ego vero, iuqttil, ιιοιι c siniplici unaquc stirpe nata 
sum : misKis enim mibi et iucerlus originis san-

D gitis est, variaque conceplus ralio. Nimius me ci-
biis roboral, lompus augcl, improba coiisueludo 
iintial [delinei], qua qui lenctur, a mo minqtiani 
libcrabilur. Persevera in assidua per mulias vigilias 
judicii extreini medilaltone, ci iorlasse nonnihil 
libi cedaui. Dispice diligenler cau&am, «χ qua ιίΐ/ι 
nata sum, ct adversus malrem meani decerla, qnam 
non unam babco. In ossariis sepiifrruriiin Γιο-
quenter precarc, cl in corde tuo imaginem i««»r-

tuoruni aeiernam d«pingn 
me viuces. 

bac cnim in menle tua, pcnicillo jejimii non descripla, nuliis sxouiii 
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Dc ttupore aulmi. Περϊ αναισθησίας. 
Scholto* 1, ΣχόΛιοτ α\ 

IHo slupore foborat nervorum, cujus inalromenla Αναίσθητος έστιν ό άνίργητα χεχτημένος τΑ 
awiuum smit oiios* el enervala, quiqwo deslllulua αίσθητήρια, xa\ αφηρημένος τδ πεφυχδς των χατΑ 
061 facuUailiiui nalar», quibus ecn»uum ofGcia τά αίσθητήρια έξεων, χα\ έπ\ τών εννοιών ώσαύ-
t-xsequaiur : cademqtte ratio cogilaiioiiura in eo qui τως, 
auiuri stupore laborai. 

Seholhn % 
Siupor aplml oi oblivio so ipojuo pariunt, alura-

quo r κ% alierim waier et tobotea. Oblivio ral mo-
inorkv abolUfo, 

Scholion 3. 
Sibi ipsi el vcrbis ci faolia tujs conlrariw, 

Scholhn 4. 
Qui oigcr esl ab aninio, ct aliis recte vivendi con-

fcitium suggcril, por iudc facit ut cxcuaqui aliis viam 
moitstrat. 

Schoiion S. 
Sunt qni loqouutur de ojteribus quibus regnum 

Dei acquiritur, qua; taiueii ipsi non faciuiil. Sun| 
qui et faciuut, sed non caute cl scicnter ; illi au« 
remv de quibus wrmo SalvaiorUloquilur : Hegmm 
Μ inira po$ <nei pauci »uut α rari ctiqvenlu 
difHciloi. 

A/wrf, 
Htio molettum eat quod vorburo άπάθειαν, lioe 

c*t, anlml tratiqttillUaiom omni portubaUonum af-
frctu carcntera hi oro baboajnoa, e| in cordo ini- C 
quliauw el malUlaai aev viiium retinetmui, 

Aiiud 
Nihil est pauperius, ci misorius mente qux caroi 

Deo, ei de Oeo pbiloaopbalur tt disputat 
Aliud. 

Qui fatotur dulcedinem el noe gustai de »11«· hic 
amaram esse illam osicndit. 

Aliud. 
Qti* %t nmlia acire t\ paqca facm oitendii, illo 

morbo insfniilia afciporfe laborat, 
Aliud. 

Ob$ewa quod qul seipsiiiii vorbU danrnol, nibll 
cx co fruolus percipial» 264 D | i l ^iinul Λ Ο Γ Ο Ι 

iiuendct, «J( melioribus permulet, 
GrtforH Nyiuni 0 

J?X(Uioy β'. 
Άνχισθησία χα\ λήθη άλληλομητρδτεκνοςγεννεά· 

λήθη έστ\ μνήμης αποβολή. 

ΣχόΛιοτ γ \ 
'Εαυτφ χαί τοίς Ιδίοις λόγοις, χα\ πράξεσιν έν-

αντιούμινος. 
[ ΣχόΛιοτ δ\ 

*0 τήν ψυχήν Ασθενών, χα\ τοίς Αλλοις δνορδον-
σθαι συμβουλεύων, ώσπερ Ανθρωπος έστι τνφλδς» 
χα\ δειχνυων τήν δδδν. 

ΣχόΛιοτ ε\ 
ΕΙσί τίνες λαλοΟντες τΑ τής βασιλιίας Ιργα, μΙ) 

εργαζόμενοι δδ αδτΑ. Κα\ ε(σί τίνες εργαζόμενοι 
τα τής βασιλείας, αλλ* ούχέν φυλαχή, οδδΙ έν γνώ-
οτει * έν οίς δέ γέγονεν δ λόγος του Χωτήρος, τό * *ii 
βασιΛεία τ&τ ονρατώτ έττός ύμ&τ έστιτ9 δλίγοε 
χα\ σ«ανιο( εΐαι χα\ δυσεύρετοι· 

Ά44ο. 
Τούτδ έοτι χόπος, δτι τήν ΑπΑθειαν έχομεν έν τψ 

ηόματι, τήν δέ Ανομίαν, χα\ τήν χαχίαν έν τή χαρ-

ΆΛΛο. 
Ουδέν πτωχδτερον διανοίας, έχτδς 6coS9 φ(λοα|« 

φούσης τΑ τού θεού. 
ΆΛΛο. 

ΕΓ τις ομολογεί γλυχύτητα, μή έοθίει δέ Απ9 αυ­
τής, δ τοιούτος mxpAv αυτήν δείχνυσι. 

ΆΛΛο, 
Ό γνωστικδν έαυτδν διιχνύων9 xa\ob μΑλλον 

πραατιαδν» Αναιοθηοίαν νοσεί, 
ΆΛΛο. 

Σημείωσα* δτι δ διά λόγου έαυτου χαταγινώοχεσν 
οδδέν ωφελείται έχ τούτου» έάν μή χαλ τήν διΑ τρό-
πων έπιατροφήν χτήοηται, 

ΣχόΛιοτ ΓρεχγορΙου Νυσσίως ς*. 
Quorum mogidludo mall ilroul Mmum aonim 

qu<o pailuntMf abslulil. 
Aiiud Pkotii patnarcha. 

Virtuttim paulatim defectio quanturo de sensu 
percamU tubducii, tanto gmtua damnum eflicil. 
pQstquam cniro scnsum mali exsilnxil, morbum lm* 
»K<icabileui efficii. 

Scholion 7. 
Λ quorum o^ulis lintor Doi abaconditus receasil, 

bo3 InscneiWlis aniroi sinpor comprehendii. 
Aitifd luiaci. 

Mcps fermcnto Tiiiorum comrpia uon poleat e(fo> 

r0v ή υπερβολή τού χαχου, χαί τήν αίσθηαχν, ων 
πάσχουσι, προσαφήρηται. 

'ΑΧΙο Φωτίου πατριάρχου. 
Ή χατΑ μέρος τώνάμτ^άπο^οή, δο^δποχλέ·· 

πτιι τήν «Γοθηαιν, τοοούτον τήν βλΑΙην χαλεπω-
τέραν εργάζεται* ΑνχπαΙοθητον γάρ έπιφιρδμενον 
τδ χαχδν, άθεράπιυτον τήν νόοον ιίώθε ποιείν. 

ΣχόΛιοτ ζ9· 
Τ 0ν άπδ τών οφθαλμών δ φδβος Απεχρύδη τοΰ 

θεού, τούτους αναισθησία πεπέδηχεν-
ΆΧ\ο Ισαάκ. 

Νους έμπεφυρμένος ού δύναται φυγείν τήν λή*» 

™ Lac ινπ, Μ . 



337 S C A L A PAHADISl. - GRADUS X I X 
θην, και ή σοφία τήν εαυτής Οΰραν τφ τοιούτω ούκ Α gcrc oblmonem, el sapienlia lalt adiium ad sc |·ΓΚ> 
Ανοίγει. cludil. 

Λ Ο Γ Ο Σ Ιθ\ 

ΙΙερϊ vxrov καϊ προσευχής, χαϊ ζής έτ συτ-
οδία ^ταΛρφδιας, 

Ύπνος έστ\ φύσεως ποσώς σύστασις (I) εέκών 
θανάτου, αίσθήσεων αργία. ΕΓ; μέν ό ύπνος, πλεί-
στας δέ τάς υποθέσεις, ώς χσλ ή επιθυμία έχει· 
Αέγω δε έχ φύσεως, έχ βρωμάτων, έχ δαιμόνων, 
ή τάχα που χα\ έξ άχρας έπιτιταμένης νηστείας * 
έξ ής εξασθενούσα ή σαρξ, δΓ ύπνου λοιπδν έαυτήν 
παραμυθεΐσθαι βούλεται, ώσπερ ή πολυποσία συν-
η θεία. ήρτηται * ούτως χαλ ή πολυύπνία * διδ έν άρ­
χαί; μάλιστα τής υποταγής κατ* αυτής άγωνισώ-

Ct tUHS XIX. 
De tomno, precibns, etin publico couvcutn p&almtt-

rum canlu. 
Somnus *st sialus seu aflcclus qu'u!am nalurx. 

motiis imago (α), sensitum quies rt iTSsaiio. Ur.a 
quidetu est ratio aomni, sed plurimas, veluli cupi-
dilas, babcl causas. Ex naiura, inquain, ex cibis, 
a damionibus, aul forlasse ciiam ex summa el ni-
mia jejunii inedia, qua debiliiatum corpus per som-
num dciaceps coitattir se rcficcre ol rccreare. Qucm-
admodum frcqttens et larga potiiaiio ex consuelu-
dine nala est, iia niullus ei longus sommis : conlra 

μεθα. Χαλεπδν γάρ συνήθειαν μαχράν Ιάσασθαι. Β quem iu ipeo religionis et lirocinii exordio pugnan-
Έπιτηρήσωμεν χα\ εύρήσομεν της πνευματικής σάλ­
πιγγας σημαινούσης δρατώς μέν αθροιζόμενους 
Αδελφούς, Αοράτω; δέ συναγομένου; τούς εχθρούς · 
διδ οί μέν έπλ τήν κλίνη ν έπιστάντες μετά τήν άν-
έγερσιν, πάλιν ημάς έπ\ ταύτην άναχλιθήναι ύποτί­
θενται ΜεΤνον, λέγοντες, άχρι συμπληρώσεως τών 
προοιμιακών ύμνων, είθ' ούτως έν τή εκκλησία πο-
ρεύση. 01 δέ έν τή προσευχή παριστάμενους τφ 
ύπνψ καταδαπτίζουσιν. "Ετεροι τήν γαστέρα παρά 
τήν συνήθειαν έπιτεταμένως νύττουσιν άλλοι συν-
τυχίας ποιείν έν τφ Κυριαχφ προτρέπονται * άλλοι 
τδν νούν είς λογισμούς αίσχρούς ύποσύρουσιν * έτε­
ροι δέ τψ τοίχψ ημάς, ώς έξατονήσαντας άνακλί-
νουσιν* έστι δέ οτε καλ χάσμαις πλείοσι περι βάλ­
λουν ι * τινές μέν αυτών γέλωτα πολλάκις έν τψ τής 
προσευχής καιρώ γενέσθαι εποίησαν, ίνα δΓ εκείνου 
τδν θεδν καθ* ημών είς άγανάκτησιν διεγείρωσιν · 
άλλοι σπεύδειν ήμά; έν τή έκ (Ραθυμία; βιάζονται (2)' 
Αλλοι σχολαιδτερον ψάλλε ιν έκ φιληδονίας προτρέ-
πονται.Έστι δέ δτε χαί τψ στδματι πα ρα καθήμενο ι, 
χεχλεισμένον τούτο κα\ δυσάνοιχτον απεργάζονται. 
Ό θεφ παρίστασθαι λογιζόμενος, έν αίσθήσει καρ­
δίας, έν προσευχή στύλος ακίνητος εύρεθήσεται, ύπ* 
ούδενδς τών προειρημένων εμπαίζαμε νος. Ό δντως 
δπήκοος, πολλάκις εξαίφνης έπ\ προσευχήνδλως φω­
τεινός ΧΛ\ άγαλλιώμενος γίνεται. Προπαρεσχευα-
σμένος γάρ ήν διά τής ανόθευτου διακονίας χα\ προ-
πεπυρωμένος δ πύχτης. Πάσι μέν δυνατδν μετά πλή· 

dum est. lnveleralam enim consuetudincm eniendarc 
et tanare cst dUBcile. Observcmus accuraie et in-
lelligemui signo tacrse 265 l u b a e cauente cogi fra-
irom ccetus oculii parentcs; simulque inaspetiabiles 
boeles nosiros concurrerc qui ad bcturo cubicula-
rem aaiant, ft nos postquam evigtlavimug, rursun» 
eonanlurέεχ lectum dejiccrc. Mane, inquiunl, laiiti*-
per, dum primi psalmodix hymni absoivanlur, cl 
tum xad§ adbuc mature ad ecclesiam descendes. 
Alii prccibns vacanles circumslant, ul nos soraiio 
mergant. Alii praeler morem iuiempesiive alvuni 
vrbementius tirgent; alii nos ad fabulas iu lempto 
conseremlas incltant; alii mcnlem ad impuras cogi-

, laliones pertrabunt; aiii nos in pariciem veluli dc-
* biles el exbauslos inclinant; atii crcbris nos oaci-

talionibus faligan»Vt>iioiinuUi rtf itin eiiam ipso pre-
candi lenipore nobis movent, ui iraii uuminis in-
dignaiionem adversus nos conciient; alii nos ad 
praecipttandos psalmomm versus cx ignavia impel-
lunt; alii ut tardiuscum quadam delcclalioue pro-
nunliemus bortanlur; alii deniquc quaii lin^uam 
ctos obsidereat, impediunl uos el os occludunl ut 
aegre labia aperiaoiaa, dum psalmis vacamus. Qui 
Deo assislere se eogilat, in inlimo sensu cordit in-
lor precea lanquam immobilis colurona repericlur, 
nulla re eorum quae eunl enarraia delusus. Verus 
et obodions religiosue saepe repcnte ad precandum 
proailil totug illustraius ccelestibiisque gnu.liie inuή­

θους προσεύχεσθαι, τοίς πολλοίς δέ άρμδδιον μεθ' ρ dtUis et exbilaralua. Esl c»im bujuscemodi reli-
δμοψύχου μόνου. Όλίγων γάρ λίαν ή μεμονωμένη giosut jam aute per sincerisslinum ci Jidelissimum 
προσευχή · μετά πλήθους ύμνων, ού δυνήση άΟλως 
προσεύξασθαι. Έστω δέ σοι είς έργασίαν νοδς ή τών 
λεγομένων λογίων θεωρία, ή πάλιν ώρισμε'νη ευχή 
έν τή αναμονή τοΰ στίχου τού πλησίον. Ούδεν\ πρέ­
πον έν προσευχή πάρεργου (5), μάλλον δέ κάτεργον. 
Τούτο γάρ σαφώς έπαίδευσεν δ κατά τδν μέγαν Αν­
τώνιου άγγελος. Αοχιμάζει μεν γάρ κάμινος χρυ-
σδν (4), προσευχής δέ παρά στα σι; σπουδήν κα\ άγά­
πην πρδς θεδν μοναχών. 

giotus jam 
nunisieriuin Unquam egregius pugil pra paralus ad 
orationem. 266^ m n c s qtddom possuitt inier mul-
tos cuin multis prccationi vacarc, sed miihisoppor-
luoius est curo uno solo ejusdem aniroi ei affeclas 
psallere. Paucorum eniin ett solilat ia oralio; ai cum 
rauUis pMllaa, non poteria conieiDplari sine imagi-
num formis. Siilibi »d occupandam meniom sacro-
rum cloqutorum quoc reciiantur, mcditaiio: auteliam 
cerla precalio,dum exspecias, quoad albr veisum 

kuiai^tf). Non decel ulto modo otinter precesaliud agatnr eeu neceesarium sit, sea non necessariuui. 

(a) Slulte, *uid ttt tomnus, gtliiie ni$i morlii imago ? 
(ά) Aiiemis enira ca»ebant, ut bodie passim io eccletiis. 
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loc euiiti expresse docisif, t<*<b: niagno Antonio, angrLu*; iguis cxplorat aumm, 
>ralio iiionacborum sliidi.iiu *;l chaiitaletn orga Deum. 

iloc laudabile piecandi sludiuin qui possidcl, Α Έπαινετδν έργον 6 κτησάμενος, κα\ θεψ πλησιά-
Dcum ad se iuvilal, c i damionas fugai. 

SCHOLIA AD GRADUM XIX 
Ue lomno 

Scholion {. 
Ls l somuiis, boua buitoruin aciio; el t sl laho-

rtini icmiasio, ul illud psalmi leslatur : Cum dede-
rit dilectis suis somnum 1 9 . E l ; Dormierunt somuum 
tuum, et nihil inveneruni in manibut suis 

Scholion 2. 
Pigritne prxses daemon et stupor auimi urgeul 

no» ut iu psahiiorum recilalione properemus. 
Scholion 3. 

Oiiservaiidum, miiiquam, dum rcs divina Al , ul-
bim opus uianutnn ωιιιιίιιο aiiingcndum. 

SiholioH 4. 
Sludium, inqtiil, precaitdi osteudil mouacborum 

diUgcntiam et cbariiaiem quam liabenl erga soluiu 
l ) (um r el non ad aliud aliquid, qnam labomn coi-
portssivc aninii cvagalioiimi. 

ζει, κα\ δαίμονα; δραπετεύει. 
ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Ι * 

Περϊ ϋχνον. 
ΣχόΛιον α'. 

"Εστιν δ ύπνο;, κα\ Αγαθών εύπραξία, κα\ καμά­
των άνεσις, κατά τδ , "Orar δφ τοις άγαχητοίς 
αυτού νχνον. Κ α \ , "Υπνωσαν νπνον αυτών, 
xul ούχ ευρον ουδέν. 

ΣχόΛ^ν ϊ'. 
Και ό δαίμων ό τ ή ; άκηδία;, σπεύδειν ημάς έν τ ή 

στιχολογ:* ποιεί, και ή αναισθησία. 
ΣχόΛιον γ \ 

Σημειωτέον δτι έν ούδεμιά λειτουργία αυτού τινά 
χρή εργόχειρο ν κρατεΓν τδ σύνολον. 

ΖχόΛων δ'. 
Ή τής προσευχή;, φησ\, παράστασις, τήν σπου-

δήν και τήν άγάπην τών μοναχών φανεροί, ήν πρδς 
τδν θεδν μόνον έχουσι, και ού πρδς άλλο τι, έργό-
χείρον, ή ,δεμβασμόν. 

267 GKADLS X X . 
De vigitiis corpori$, quomodo per eas fiant vigi&a 

tpiritus , el quomodo Itce sini exercend<E. 

Qui terrarum rcges slipant, alii inermes et nudr 
simt, alii f.tscibus, alii sculis, alii gladiis annali. 
ftiierquos Umen ipsos magnuin e&t el iitcompara-
bile discrimen, cum alii inter ukiinos, alii inter 
primos stin. Ili quippe eognali et domeslici fami-
liaresque regis cssc soknl. Aiquc baftc in bis fieri 
consueverunt. EmiuvetO videaunisquomodo cinoe 
geramus, quando Deo regi nostro in prccibug diur-
*is, vcsperlinis et nocliirnis assisTtmus. Stinlenim 
<μι< ίιι vespeilinis et nocturnU excubiis ab o n -
uibus rerum aspcclabilium curis nudi, el expcdili 
puraa ad Deuni in precibus manus exlenduni. Ali i 
per psalmoruin canlum in iisdem (excubiis) ee Deo 
reprxsenianl. Al i i in rerum sacrarum leclione p?r-
vigilanl, alii menle debiliores, operetamen factendo 
geiierosecum somno colbicianiur; alii assidua monis 
consideralione &ibi compuneuonem conciliare stu · 
denl. Ex bis omnibus primi ci uliiini in Deo gratix-
siniis precuni pervigiliis cxcubant. Secundi mofiasti-
catn precandi ralionem sequunliir. Teriii cxlremufn 
<:l inlinium e.vercilalionis grauuiu iusistuni; Deu» 
tamen pro ralione p i * volunlatis el faculiaiis 266 
oblal.i illorum munera acceplal et sestimal. Yigil 
uculus omncs menlis labes abstersil. Mulius sotn-
rnis obluudil el obcscal aniinain. Moiiaebus vigi-
latis boslis esl luxuria?: somnolcnhis vcro illius ^st 
ronlurberualis. Vigiliae libidinis faces cxgiinguait', 
itisomnia foeda pellunt, oculus lacrymis suflundiiut, 
<onscie,!liarn cordis lonciam el dcliralain redduot. 
logitalioncs iu pcteslaie habent ct ciiblodiunt: c i -
bus lanquam furnax absumunl, vitia cupidil \tiim 

" P»al. cxxvi, 2. 7 f Psal. ΙΛΧΥΙ,Ο'. 

ΛΟΓΟΣ Κ'. 
Περϊ άγρυανίας σωματικής, χώς διά ταύτης γί^ 

%εται ij rcu α νεύματος, καϊ χώς δει ζ αν ι ην 
μετιέναι. 
Τοις έπ\ γ ή ; βασιλεύσιν ο! μέν άοπλοι τίνες κ^\ 

γυμνο\, οί δέ (5ά6δου; κατέχοντες, οί δέ θυρεούς, ot 
δέ μαχαίρας παρίστανται · πολλή δέ τις ή διαφορά 
τών πρωτευόντων παρά τού; έσχατους και ασύγκρι­
το; . Ούτοι γάρ κα\ συγγενεΤς κυρίως, κα\ οικείοι 
τοΰ βασιλέως εΤναι πεφύκασι. Κα\ ταύτα μέν έν 
τούτοι;· φέρε δή λοιπδν κα\ ή;?ε:ς Γδ(.;μεν πώς τήν 
ήμετέραν παράσταση πρδς τδν θεδν κα\ βασιλέα 
ποιούμεθα, Ιν τε ται ; έσπεριναις, χα\ ήμεριναΤς, 
και νυκιεριναι; παραστάσεσι κα\ εύ/αΤς. Τινές μέν 
γάρ έν τή εσπερινή (\) διανυκτερεύσει άθλοι, κα\ 
γυμνοϊ πάσης φροντίδος, lit\ προσευχήν τάς χείρας 
έκτείνουσιν * ίτεροι δέ, μετά ψαλμωδίας έν ταύταις' 
παρίστανται * "άλλοι, τή αναγνώσει μάλλον προσκιρ-
τερούσ: · τινές δέ, διά τού έργου τών χειρών έξ ασθε­
νείας ανδρείως τώ ύπνω μάχονται (2) · Αλλοι, τή τού 
θανάτου έννοία προσασχολούμενοι, διά ταύτης κατά 
νυξιν πρόσλαβε σθαι βούλονται. Τούτων πάντων οΓ 
πρώτοι κα\ Ισχατοι θεοφιλεί προσκαρτερούσι διανυ­
κτερεύσει·· ot δέ δεύτεροι, μοναχική· οί δέ τ ρ ί ^ ι 
έσ/ατωτέραν βαδίζουσιν δδόν · πλήν κατά τδν λογι-
σμδν κα\ τήν (Ζ) δύναμιν ό θεδς τά δώρα δέχεται 
καί λογ-Γεται · άγρυπνονδμμα ήγν.σεν νουν. Πλή­
θος δέ ύπνου έπώρωσε ψυχήν (̂ ) * ό δέ ύ πυώδη ς, 
ταύτης σύζυγος · αγρυπνία πυρώσεων θραύσις · έν-
υπνιασμών λύτρωσις * κάθυγρος όφθαλμδ;, ήπαλυ-
μένη καρδία, λογισμών φυλακή, βρωμάτων χωνευ­
τηρίου, πνευμάτων δαμαστή ριον, γλώττης κολα5τή-
ριον, φαντασιών φυγαδ^υτήριον. Μοναχδς άγρυ-
πνο; (5), άλιευτής λογισμών, έν γαλήνη νυκτός εύ-
χερώ; τούτους κατανοεί* ('/»}, και άγρεύειν δυνάμε 
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νος · μοναχός φιλόθεος σάλπιγγος προσευχής ση- Α el d;emonas elomant. Linguse peliilsmtiam pleelunt, 
μαινούση; λέγει · Εύγε, εύγε ! 'Ο δέ ράθυμο; λέγει, omnium pbaolastnatuiu 
Οίμοι, οΓμοι! Τραπέζης ετοιμασία έδοκίμασε γα-
στριμάργους* κα\ προσευχής εργασία έδοκίμασε 
φιλόθεους · δ μέν πρότερος Ιδων έχείνην, σκιρτ$, 
δ δέ δεύτερος σκυθρωπάζει · λήθης πρόξενος ύπνος 
πολύς (7) · Αγρυπνία δέ μνήμην έκναθαίρει · πλού­
τος γερωγοϊς έν άλωνι κάΙ ληνώ συνάγεται · πλού­
τος τε χαί γνώσιςμοναχοίς έν έσπεριναΐς, χα\ νυχτέ­
ρι ναί; παραστάσεσι, χα\ έργασίαις νοό;· ύπνο; πολύς 
σύμβιος Αδικος · τδήμισυ της ζωής τών ̂ αθύμων άφαρ-
πάζων άπ' αυτών, ή και πλέον. Αδόκιμο; μοναχδς (8) 
έν συντυχίαις Αγρυπνος, κα\ ώρας ευχής κατα-
λαύούσης, τους οφθαλμούς έβαρήθη* μοναχδς χαύνος έν 
-ολυλογίαις δόκιμο;, χα\ Αναγνώσεω; ένεχθείσης, 

furmas deleut. Pervt-t! 
monacbus pisrator co^ilniioniim suarum, IIIIU*» ne-
golio illas in tranquilliiatt; noriis observal ct capit. 
Monaclius Dei amaior signo ad comprecanduitt 
sonanle (laetue et alacer) exdamat: Euge euge. 
Socors vero el ignavus iugemiscil : Heu miiii, 
vsRmibi! Insiruciio mensa» oslendit gulosos sln-
ditiin precandi, verOs Dei culiores, Deiquo amau-
les: llle bislruflam mensam intucns exsultal gau-
dip ; hic trislein vultum ostendit. Blulius somnus 
obimonem paric, rgiliae iepnig-iil memoriam. 
Agrkobe suas opes in area el torculario vitit iacit 
cotligunl: monacbi Ibesaurum coelestis cegniiioitis 
vesperlinis et nOcturnis precibus mentisque excr-

έμβλέπειν Απδ τού ύπνου ού δύναται. ΣΑλπιγγος ' cilalione et contemplalione sibi comparant. Mulliis 
γινομένης νεκρών Ανάστασις, καλ άργολογίά; κατα-
λαβούσης κοιμωμένων Ανάνηψις * δόλιος φίλος τού 
ύπνου δ τύραννος · κορεσθέντων ημών πολλάκις 
υποχωρεί* χα\ έν πείνη κα\ έν δίψη ίσ/υρώς πολεμιί · 
Ιργον χειρών έν ταίς εύχαίς βαστάζειν υποτίθεται · 
Αλλω; γάρ τήν προσευχήν τών άγρυπνούντων άφα-
νίζεινού δύναται · τοίς είσαγωγικοίς πρώτον έν τώ 
πολεμώ υπεισέρχεται, ίνα ^αθυμήσαι έκ προοιμίων 
ποίηση, ή ίνα τώ τής-ορνείαςπροβυτρεπίσηδαίμονι. 
"Εως οδ τούτου έλευθερωθώμεν, μετά πλήθους ψάλ-
λειν μή παροκτησώμεθα · πολλάκις γάρ αίδούμενοι, 
ού νυστάζομεν · έχθραίνει τοί; λαγώοίς ό κύων, και 
τψ ύπνψ ό τής κενοδοξίας δαίμο>ν. Μετά μέν τήν 

sonmus iniprobus esl conviclor, qui dimidium vila? 
tempus, vel co amplius ignavis el ineriibus sub-
ducil et furalur. Illaudalus religiosus ii> fanrf-
liari frairum colloquio vigilat : ruui piecandi bora 
adesi, somno premiiur. Mouacbus solulus ad fa-
bulas 269 promplus est cl aiacer : ubi sacra leciio 
propouhur, sopilus legeie non potest. Quentad-
inodtim ad lubam novissimam morhii exsnrgvnt, 
ita nunc ad oiiosas fabulas somuolenli mon iclti 
evigilanl. Fallax esl amicus somni dominus. Hen« 
saginatis tiobis sapt̂  se subducit : in fanic vero Η 
eili nos vehemcnUT |acerrime] oppugnat. Sugge-
rit quoque ui inter proces opus faciamus, quan-

ήμέραν δ πράτης (9)* μετά δέ τήν ψαλμφδίαν ό do aliter pcrvigilanlium preces interpolarc aul im-
εργάτης καθεσθε\ς τδ κέρδος ψηφίζει · έκδεξαι μετά 
π|κ>σευχήν νηφόντως · κα\ τότε δψει όρμαθούς δαι­
μόνων ώς πολεμηθέντας ύφ* ημών μετά τήν προσευ­
χήν ταίς άτοποι; ή μας φαντασίαις περιπείρειν δοκι­
μάζοντας· καθεσθε\ς τήρει, κα\ δψει τούς σεσυνηθι-
χόιας τάς άπαρχάς άφαρπάζειν τής ψυχής* έστι μέν 
μετά τούς ύπνους έκ συνεχείας μελετών τά τών ψαλ­
μών λόγια * έστι δέ δτε οί δαίμονες ήμίν ταύτα ύπο­
τίθενται, ίνα πρδς ύπερηφανίαν άνεπάρωσι. Τδ δέ 
τρίτον λέγειν ούκ ήθελον, πλήν τίς με λέγειν βεβίακε. 
Υυχή λόγον Κυρίου αδιαλείπτως μεθ* ήμέραν μελε-
τώσα (10), και τψ ύπνψ έν τούτψ έμφιλοχωρείν πέ-
φυχεν. Αντιμισθία γάρ χυρίως τού προτέρου τδ 
δεύτερον πρδς άποτροπήν πνευμάτων χαλ φαντα­
σμάτων. 

pfdire eiabolere non potesi. Tirombas rcligiosis 
prirotlra movet bellum per somnum, ut illos stalim 
ab inilio ignavos nddat, au! luxtiriae daemoni ad-
kum parei. Quoad crgo ab hoc lyramto liberemur, 
non gravemur cuin toio frairum coetu psallere: 
sic enim verecundia pra^pcdili sa2po non d o r m i i a -

bimus. Odil lcpores canis,cl soinnum vanx* £\or\x 
epiritua. Mercalor sob vesperam, religiosus posi 
ptalmodiam residens raliones parli lucri inil. Posi 
preces sobriiis dura, et apeclabi» magnas d;nno 
niim lurmas a nobis opppugnalas pcst pias mcdiia-
lioaea absurdift pbanlasmatum cogitationibus objc-
cli» conari nos bifestare el circuimenire. Obs^rva 
quielus el vidcbis qui sinl qui rapere priiniiias 

D anima3 ei cogitationum consuevcrunL Esl cum sub-
inde in somno, propter aesidoum precandi usum psabnorom oracula mcdiiamur. Esi eiiaiu ciim bô  
slea improbi nobis Slla suggerunt, ut nos in superbiam extollaut. Terliuin prtidcns tactiissem, 
nisi me quis per vim eloqui rem cocgisset. 270 Aniuia quaeper diem vcibum Dci porpcluo stMtnn me-
tfilando revolvit, in somno quoqae idem versare iuenle consuevif. Est eniin bxc vcra prioris exer-
citationie merces el rcmuneratio, qua improboriim djemonum phantasmata arceinus. 

ϋαθμδς είχοστός* δ τούτον είληφώς, φώς έδέξατο Gradus χχ, quem qui superavk iNtus in corde 
[al. έλαμψεν] έντή καρδία αυτού. ccelesle lumen refulsil [hic in cordc §uo coeleslc lu-

men retcpit). 

SCHOLIA AD GUADUM XX. 
De vigiliii. 
Scholion i . 

iSon consislunl lotae vigiiine in siando, aui re-
citaiioue psalmoi-ιιιο ; sed cst, qui loia quidcin 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Κ 
Περί αγρυπνίας. 

ΣχόΛιον α'. 
(Λχ\ ή στάσι; έστ\ν ολη ή αγρυπνία 

ή στιχολογία τών ψαλμών μόνων · άλλ' 
ουδέ πάλιν 
!στιν ό έν 
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nocle psallii, ci cst, qui eamdem in atudiis poeni-
tcntix 01 prectbus ct inclinaiioue in lerram consu-
mit. Ebt etiatn qui in fletu et lacryiui* tt ptanetu 
supcr admissti pcccalU tolaai ponit. Exiganlur 
Hiam vigili», cum quis sub iniiiuin veaport iaci-
pii a psalmorum recitatioiie, ei reUetmra nodif 
«onsumit in tropariis seu brevibut canticii dire-
<-(i- ad Dettni el sanctos. Fiunt rursum, cum Deo 
laudes decanlantur, aul preleclioni impcndtiniur. 
insiiluuutur eliam a qoibusdaw, qui sibi legem 
liicuni, ne genu ponant aul flcclanl ad exemplom 
iilius, qui luxuriai cogilaliooibu* oppugaabatur. 

Schotion 2. 
Ex imbecillitaie quidera auimi, sed consianli pa-

licnlia qua beilum adversus somnum sutiinet. 
Scholion 3. 

Deus judicat 61 aestiroat opera uosira pro raliooe 
proposili : Del9 inquit, tibi Dens, ucundum cor 
tuum °. 

Schulion 4. 
Sempcr quidem in oratioiiibus et leciionibna vi-

gilare jubemur, sed polissimum fesiis dtebui. Y i -
gilans monacbus roentem auam exacitit, ci oab-
liliorem reddit ad coiUemplalionem.uiilem aninre: 
tnulius aomnus eamdem oblundit 271 e l crasaio-
) cra eibcit. Sed cave ao vigdia* vauis fabulis aoi 
improbis cogitaiionibus impendas. Pr*sial enini 
dormire quam vanis sermonibus el cogitationibus 
invigilare. 

ScholivH 5. ( 
Quando per vigilias cnei vaotur malilia» spiriius, 

et bella miiiganlur : aui quod per vigtllae aaiaia 
tiominum ad dolorein de peccaiig concipioodura 
pcrmoveiiiur. Vigiltas enim conlcrunl auUnanr, ci 
ad buinililalem deducuut. 

SchoHon 6. 
Tuba qux ad precaiidum nos exciut, ifMvum a 

scdulo ei alacii separal.Nam piae cogitilfones Devm 
amaniium in periurbaia mente durare oon potsaal, 
sc 1 in aniuio ctiris vacuo conquiescunt. 

Schvlion 7. 
Oblivio per s»; nullaiu babct vim, sed ab igoavia 

nosii a pro ι ata ponione vircs stimit. 

Aliud. 1 

Nc dtcas:Quid faciam ? Quia oolenii obrepil oblt-
vio. Quia cuin momor esses, aeglexiati et dnaisli 
officium luum ? 

Alind. 
Quod meminisii, facilo; quod oblilus e$, non eril 

tibifratidi : sed aperieiur tibi; interim non tradas 
icmero cogiuiiones tuas ei meniera oblivioni. 

Schvlfon 8 
Melius osiin silcmio ei tcieiuia dormire, quam 

cuai vauiloqtiiis vigilarc. 
Scholion 9. 

Dies abiil ei ceilatncn; quacsius servatur. Merralor 

S CLIMACI 9 i i 
| ψαλμοί; έχφέρων δλην τήν νύχτα. Καί Ιστιν ό έν 

μετάνοια:;, χαί εύχαΐ;, χα\ χαταχλίσεαιν Ιπ\*?4ςγης· 
χα\2χτιν ό έν χλαυΟμώ, xxl έν βαχρυσι, χαλ Ορήνοις 
έπ\ τοί; παραπτώμασιν αύτοΟ · χα\ γίνεται «αλιν 
ήνίχα ολίγον έν τ{ έσπέρι ατιχολογείτιςχαλτδ &π4· 
λοιπόν τής νυχτδς είς τροπάρια* χα\ γίνεται πάλιν είς 
οοξολογίαν, χα\ γίνεται είς άνά^νωσιν χα\ γίνεται 
πάλιν δτι θείς δρον έαοτψ, μή χλίναι γδνο, χατ% έχεί· 
νον τδν πολέμουμενον ύπδ τού τής πορνείας λεγε-
αμού. 

ΣχόΛιοτ 
Άοδενεία; μέν τού νοδς * Ανδρείας δε τής υπομονής, 

τον πρδς τδν ύπνον πολέμου. 
1 ΣχόΛιοτ γ. 

Ό βεδς τάς πράξεις μετά τάς προθέσεις λογί­
ζεται · AoVty γάρ σοι, φησλν, ό Κύριος κατά Γήτ 
καρδίατ σον. 

ΣχόΛιοτ δ*. 
Άγρυπνείν έν προσιυχαΐς χα\ Αναγνώαεσι πάν­

τοτε μέν, έν έορταίς Ιέ μάλιστα προστετάγμεθα * 
Αγρυπνος γάρ μοναχδς λεπτύνει διΑνοιαν αύτου» 
πρδς Ιεοερίαν ψυχωφελή* ύπνος δέ πολύς νουν 
παχύνει · αλλ* δρα μή δψς οεαυτδν έν αγρυπνίφ 
διηγήμασι χενοίς, ή λογισμοΤς πονηροΧς * κρείσαον 
γΑρ χαθεύδειν, ή περ\ λογούς τα καλ λογισμούς 
Αγρυπνείν ματαίους. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
"Οτε διά τής Αγρυπνίας έχνευρούνται τά τής πο­

νηρίας πνεύματα, χα\ οί πδλεμοι χαταπραθνονταε, 
ή δτι δλά τής Αγρυπνίας είς χατάνυξεν Αγονται αϊ των 
ανθρώπων ψυχαλ, συντριδούαης χα\ είς ταπείνωαεν 
άγούσης αύτάς. 

ΣχόΛιοτ ς*. 
Σάλπιγξ είς προσευχήν δαγείρουσα, τδν £φθυμον 

άπδ τού προθύμου χωρίζει * χα\ γάρ αί θεοφιλείς 
έννοιαι έν τεταραγμένηδιανοίφέμμένεινού δυνανταε, 
Αλλ* έν vot φροντίδων άπηλλαγμένω, 

ΣχόΛιοτ ζ. 
Λήθη χαθ' έαυτήν ούδεμίαν έχει δύναμιν, Αλλ* 

έχ τών ημετέρων Αμελειών μετά άναλογίαν χρατύνα-
ται. 

"ΑΛΛο. 
ΙΙή λέγε · Τί ποιήσω; δτι ού θέλω, χαλ έρχεται· 

Αιδτε μνημονεύων παρελογίαω τδ δφειλδμε-
νον. 

ΆΛΛο. 
t l μνημονεύεις, ποίησον χα\ δ άμνημονείς, 

άποχαλύπτεταί σοι* χα\ ού μή παραδφς Αχρίτεος 
λήθη τήν διΑνοιαν. 

ΣχόΛιοτ η'. 
•Αγαθδν δπνούν έν σιωπή χαί γνώσει, ή άγρυπνείν 

έν ματαιολογία. 
ΣχόΛιοτ β'. 

Παρηλθεν ή ήμερα, χα\δ άγων· ή εμπορία έπι-

\ Reg ι, 17. 
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τηρείται * ό έμπορος έρ*υν| τί έπραξεν, ct έζημιώθη, Α 
ει ήττήβη· εί χατΑ Ανθρωπον έπραξεν, εί χατΑ Θεδν 
ηγωνίσατο* τδ μέν γαρ φιλόθεου * τδ δέ φιλό­
δοξου · χαλ τδ μέν κέρδος, τδ δέ ζ^μίαν (α) . . . . 

ΣχόΛιοτ ι'. 
Ό χατΑ τδν ΑαυΤδ τδν νόμον του Κυρίου δλην 

τήν ήμέραν μελέτην ποιούμενος, χαί έν τω ύπνώτ-
τειν τούτο ΙιΑ τής φαντασίας έμμελετφ · ώς χα\ 
έπ* αύτψ πληρούσθαι τδ φΑαχον λόγιον * χα\ έν 
τψ νόμιρ Κυρίου μελετήσει ημέρας χαί νυκτός· 
«αλτ*, ·*ϊ*(έ) 

- GRADUSXXI 3ίο 
quid egeril inquirit, an quaexlum feccrii, an <1JI.-

nutn acceperil, an viclus sir, an quod feeit ad ca-
plandam bumanam laudcm rctulerii; au pro gloiia 
Dei dccertaril. iloc cnini c$t hotuinis Deum vcre 
amautis; illud aiubitioftt el vaiuc gloria; sludiosi. L l 
hoc lucrum, illud damnuiu paril. 

Sclwlion 10. 
Qui ad exrroplam Davidis legem Domitii mcdita-

lur toladie, eliaro dtim dormil, idempcr lotiriaruii) 
imagincs [per phanlasiam] revolvit, ut in ipso ora-
cottim illud expleatur : /n Uge thmini meditabitur 
die ei «ttl* 9 1; etitlud, * Egσ . . . . 

ΑΟΓΟΣ ΚΑ'. 
ΟερΧ rqc άτάτϋρον δειΛίας. ] 

Β! μέν έν χοινόβίοις ή έν συνοδίαις τήν Αρετήν 
μτεέρχη, ού πάνυ ύπδ δειλίας πολεμείσθαι πέφυχας. 
ΕΙ δέ έν ήσυχαστιχωτέροις τόποες άγωνίζη, μή αου 
κυρίευση τδ τής χενοδοξίας γέννημα, χα\ Απιστίας 
θυγάτηρ· δε α ία έστ\ νηπιώδες ήθος έν γηραλέφ xs-
νοδόξωψυχή·δειλία έστιν εκτροπή πίστεως (Ι) έπ\ 
προσδοκία αδόκητων· φόβος έστ\ προμελετώ μένος 
κίνδυνος. Ή πάλιν φόβος έστλ σύντρομος αίσθησις 
καρδίας περλ Αδήλων συμφορών χλονουμένη , καί 
άσχαλλουσα- φόβος έστ\ πληροφορίας ατέρησις. 
Υπερήφανος ψυχή (f) έστι δειλίας δούλη έφ* εαυτή 
πεποιθυία, χα\ κτύπους χτισμΑτων χαί σκιάς δε· 
δνώοα. Οί μέν πενθούντες χαλ Απηλγηκότες (5), 
δειλίαν ού χέχτηνται · έχστασιν δέ πολλάχις δειλαινό-
μενοι ύπομεμενήχασι · χα\ είκότως. Αιχαίως γΑρ < 
τους υπερήφανους έγχαταλιμπανει Κύριος, ίνα χα\ 
οί λοιποί παιδευθώμεν μή έπαίρεσθαι · πάντες μέν 
οί δειλιώντες χενόδοξ* (4). Ού πάντες δέ οί μή δει-
λιώντες ταπεινόφρονες, έπε\ χα\ ληστα\ χα\ τυμβω­
ρύχοι ού δειλιαίνονται ώς έτυχεν. Έν οίς έχδειμα-
τουσθαι είωθας τόποις (5), άωρίφ μή δχνει παραγί-
νεαθαι. £1 δέ δποχαλάσεις ολίγον, συγγηράσει σοι 
τούτο τδ νηπιώδες πάθος καί γελοϊον. Ποριυόμε-
νος (β), προσευχή δπλίζου * χαταλαβών, τάς χείρας 
διαπέτααον, Ιησού ονόματι μάστιζε πολεμίους * ού 
γάρ έστιν έν τφ ούρανφ χαι έπλ γης Ισχυρότερον 
δπλον * απαλλαγείς τής νόσου Ανυμνεί τδν λυτρωσά-
μενον * εύχαριστούμενος γάρ είς αίώνα σκεπάσει σε 
ουδέποτε δυνήσγ̂  τήν γαστέρα ύφ' έν έμπλήσαι · 
ώσπερ ουδέ δειλία ν νιχήσαι · χατά τδ μέτρον τού 
πένθους θάττον υποχωρήσει, χα\ χατά τήν εκείνου 
έλλειψιν δειλο\ διαμένομεν · Έρριξάτ μον τρίχες, 
χαϊ σάρκες, δ *Ελιφάζ έφησε, τήν τού δαίμονος 
πανουργίαν διηγούμενος. Ποτέ μέν ή ψυχή, ποτέ δέ 
τδ σώμα προεδειλίασε · χα\ τώ έτέρφ τού πάθους 
μετέδωχ£ν. *Οταν της σαρχδς δειλανθείσης, έν τή 
ψυχή δ φόβος ό άκαιρος ούκ είσέδυσε, πλησίον ή της 
νόσου απαλλαγή · δταν δέ δντως δειλίας ήλευθερώ-
θημεν, ού τόπων σκοτία χαί έρημία ενισχύει χαθ* 
ημών τους δαίμονας, άλλά ψυχής άχαρπία * έστι δέ 

••Psal. ι,3. " Jobiv, 45. 
(α) Ocsuni tria aut quatuor vcrba abrata. 

172 0RADUS XXI. 
De effeminala timidilate. 

Qui incoenobiisaut bomiiium religiosorum coelibtis 
xklutem ecqtrfhir, ab boc pavorc ιιοιι multum op-
pugnatur. Tu vero qui in locis magis solitariis de-
ccrtas, cave Be in te improba van* glorias solwles, 
el inOdeliUlla proles formido domineliir. Ttinidilas 
e*t puerilrs in sentlt et vanae glorix obrioxia aniiua 
affeclus. Timidilas esl defcctio fidci ex rerum in-
opinalarum exspedalione nala. Metus cst pnemedi-
Ulvm periculum. Aui, metus sea timor est trcpi-
dus conlis aeu««is ex incertis calaniilatibus conce-
pius et afflictoe. Timor est confldentia; perfecla^ pri-
vaiio. Anima sii|i«rba est serva limidilaiis sibi pra2.-
Adem, et ad sonon adeoquc ipiius umbr» pavens 
et traneiif. Qui vere lugeni el dolcre desieruui, 
Mnem ex animo pavorera abjecerunt. Pavidt vcio 
•CQ lorroidolosi saepe oxanimaniur, et in tueniis 
itoporem incidunt, neo sane iiiimerko. Sancte 
eoin Tacit Deus cam supcrbos $ua lulela deMituii, 
Mti nos quoqoe alieno malo sapiamns, ei cristas 
defnitumus. Omnes qoi<lem timidi sunt vanx 
gloriae otmoxii; sed non omncs limoris experics 
auol humilea. Nam et lairones et busiirapi seu vio-
laiores tepulcrormn aliquando non limcnl. Quibns 
in locie lerreri soles, bacc intempeaia nocle adiic 
nil cuncleris. Si vero bis 273 lerrkulamentis vol 
medictun cosacris et tndul&eris, puerdis bic ei ridi-
culus aflecius et roetus lccuni consencscel. Cum ad 
horrentia illa loca to confers, vide uiprecibug arma-
tusegrediaris. Quandoeo pervenerU, passis manibiis 

1 implorato nomine Jesu bostes câ de. Nequc enim in 
eoeloneque in terra sunt poleniiora arma. Ubi 
evaseris ox hoc morbo, gratulare liboratori tuo victo-
riam, lauda illum, gralum euim lulabimr scmper. 
Qyemadmodum noii uno momenio placabis et sa -
iorabis venuem, ita nec pavorem bunc extemplo 
pellis, sed pro ralionc et niodo sancii luctus celerius 
decedtfl, el, pro modo dcicclus illius pavidi inatic-
bitnus. lnhorruerunt pili et carne$ me(r9 inquil Eit-
pbaz, dum mali dxmonis malas arlcs oslcndit**. Esl 
rum prius anima, c*t cum corpns ircpidare inripit, 

(t») Uoubt uniia vcrsus abrasus. 
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lavcrcmqtic intcr sc cnmmunionnl . Quando paveule Α δτε καί ή Οικονομική παίδευσις. Ό δούλο; Κυρίου 

carnt* fιιιιοΐ' anuiujm non percol l i l , propemodum 

curnius cs. U b i r t v c r a perfeclc ab l in i id i iate l ibe-

rni i ."uerimus, (um nulla locorum obscar i las , nullae 

sol i i t id inis leiicbra; h o a e s in nos armabunt , *ed 

anima» slerilts jpjuni las , et quandoque etiam c a s l i -

galio divinitus immissa . Verus Di»i famulussolum et 

t i n i u n n suum form i d a l . i l , bunc qui uondum meluit , 

ub nnibra sua l e n i i u s saepc refugiet. Imminenle 

γενόμενος τδν οίκείον Δεσπότην κα\ μόνον φοβηθή-

σεται * ό δέ τούτον ούπω φοβούμενος, τήν εαυτού 

σκιάν πολλάκις πεφόβηται, έπιστάντος μέν αοράτου 

πνεύματος φοβείται τδ σώμα (7) · έπιστάντος δέ 

αγγέλου άγάλλεται ταπεινών ή ψυχή. Διδ έκ τής 

ενεργείας τήν πα ρου σία ν νοήσαντες, δάττον εις 
προσευχήν άναπηδήσωμεν, συμπροσεύξασδαι γάρ 

ήμιν δ άγαδδς ημών φύλαξ έλήλυθεν. 

nobis m a l i g n o f i i n a s p c c t a b i l i s p i r i i u , pavetcorpus; asiante voro angelo oxsultat b u m i l i u m a n i m a . Qua-

propier nbi cx eflcctu ejus praseni iam senserimus, s l a l i m ad preces exail iamus, 274 v e n i l e , l i m i d n o s 

coeleslis cusios nosler, ut nobiscum precelur, e l nos adjnvel. 

SCIIOLIA A D G R A O U M X X I . Β ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ ΚΛ' 

De cffeininala timulilate. 
Schotion haaci monac/ui. 

Ilomo fiimdns ostendil sc duobus morbis labora-

r e , mudica fide, e l c o r p o r i s s u i autore. 

Scholion 2. 
Quanilo quis a modo c l mcdio prudcntia* exr ide-

r i t , t imidus s imul e i a u d a i efliciiur, anima in m o r -

bo cubame et male aflccla. Quemadmodum e n i m 

corpus qnando temperainenlum quaHtatiim perdidit, 

omnibus morbis , propier humorum inlcmp»Tie;jt 

l e n l a i u r n capitur : i i a , anima postquam m a g n i -

ludinem ei exctdleniiam cum bumilitaie pcrdidi t , 

i n d u i l quemdam imbeci l lum babi lum ct naturam. ct 

i i m i d a s i iuul e l audax, adeoque fatua r e d d d u r , 

Περϊ δειΛίας. 
ΣχόΛιοτ Ισαάκ α'. 

Δειλδς άνθροιπος σημαίνει, δτι δύο νόσους νοσεί, 

όλιγοπιστίαν και φιλοσωματίαν. · 

ΣχόΛιοτ β'. 
"Οταν τις έκπέση τοΰ μέτρου τής φρονήσεως, καλ 

δειλδς όμού κα\ θρασύς γίνεται, τής ψυχή; Ασθενούς 

γινομένης. Καθάπερ γάρ τδ σώμα, όταν τήν συμμε-

τρον άπολέση κρασί ν, γενόμενον δύσκρατον, πάσιν 

άλίσκεται τοίς πάθεσιν* ούτω κα\ ψυχή, έπειδάν τδ 

μεγαλοφυές άπολέση κα\ τδ ταπεινοφρονείν, έξιν 

διςαμενη τινά ασθενή, κα\ δειλή καλ θρασεία καλ 

ανόητος γίνεται, κα\ έαυτήν αγνοεί λο ιπόν δ οέ 

έαυτδν άγνοών, πώς τά υπέρ αύτδν εΓσεται; 

seipsamque ignorat : qui autom seipeum ignorat, quomudo noscei i l la quae supra ipsum suat coelo-

s(ia ? 

Schotion o. C ΣχόΛιοτ γ*. 
Q u i l u c u i m sine consolalione s u s c i p i l , b ic vic i t 

t imorem. 

haaci δ. 
Cordis audacia periculorumque contemptui ex 

u n o de duobus nasci lur , aut ex duritie et slupore 

cordis, aut ex mul la erga Deum fide. E t cordis 

quidem d u r i i i e m scqui lur snperbia; fidem aulein 

cordis humi l i las . 

Scholion 5. 
Quemadmodum infantcs formidolostt e l borridse 

pbasmalum larvge terr i iant , quas v i r i perfecli [pru-

dcnles] r idcnt; i l a superbns umbrae. A u l νηπιώδες 

aeu pueri lc , dixi f , quod infanles i n Cbr is fo , non 

pcrfcrros j a m , solcani hujusmodi formidines vcxa~ 

re c i oppngnaro. 
Scholinn Π. 

F i e r i nonpotcst , m q u i vere Dcum Umet, l i i n i -

d i lnn obnoxius, cum ipsc d i i c r i l nu l lum praeler 

ipsuni t imei idum. 

2 7 5 Scholion 7. 
Mode&tia a n i m i , s implici lasque c o r d i s , discre-

tiopis gral ia i l l u m i n a i a , d iscr imina spir i tuum 

«>kieiu!it et seccrnere facit. 

G f t A D U S X X I I . 

De muliiformi vana gloria. 
Sui't qui eeorsum ab superbia , s ingulari cnpilc 

ct serniono dc vana pbiria solcni i r a c l a r c , uiide ct 

oct» capi.alia €l pr imai i . i \ i i i a a f i iuuai i l . hfod <«r 

Πένθος Δπαράκλητον έν καρδίφ δεξάμενος, οϋτος 

δειλίας ανώτερος γίνεται. 

ΣχόΛιοτ Ίσαχκ δ*. 
Ή εύτολμία τής καρδίας, κα\ ή καταφρόνησις 

τών κινδύνων, άπδ ένδς τών δύο γίνεται, ή έκ της 

σκληροκαρδιας, ή έκ τής πολλή; πρδς θεδν πίστεως. 

Και τή μέν σκληροκαρδία ακολουθεί ύπερηφανία, 

τή δέ πίστει ταπεινοφροσύνη καρδίας. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ός τούς νηπίους έκδειματούσι τά μορμολύκια, 

ά παρά τοίς τελεί οι ς γέλωτό; είσιν άξια, ούτω και 

τούς υπερήφανους αϊ σκιαί* ή νηπιώδες, δτι τοίς 

έτι νηπίοις έν Χριστφ, ού τοίς τελείοις πολεμείν ήδη 

πέφυκε. 
ί 

ΣχόΛιοτ ς*. 
Ού δυνατδν, τδν άληθινώς φοδούμενον τδν θεδν 

τήν δειλίαν εχειν είρημένου, τού πλήν αυτού μ ή φό­

βε ίτθα ι άλλον. 

ΣχόΛιοτ ζ. 
Μετριότης φρονήματος, κα\ άπλότης καρδίας πε­

φωτισμένη διακρίσεως χάριτι, τάς διαφοράς τών 

πνευμάτων διαγινώσκειν ποιεί. 

ΑΟΓΟΣ Κ Β ' . 

Περϊ της ΛοΛυμόρφον κενοδοξίας. 
Τινέ ν μέν ίδιαιρέτω τάξει κα\ λόγφ τήν κενοδοξίαν 

παρα τήν ύπιρηφανίαν φιλούσιν όρίζε-.ν (I)· δθεν κα\ 

0X:OJ του; τ ή ; κακία; λογισμού; πρ(·.»τευοντας και 
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έιιιτρόπους λέγουσιν εΐναι. Ό δέ θεολόγος ΓρηγΛ- Α gorius Tlicdlogus cl aln seplom ciiml.i.vAl deseri 
ριος, κα\ έτεροι έπτά πάλιν τούτους έξέδωκαν - οΓς 
Ιγωγε μάλιστα συντίθεσΟαι πείθομαι. Τίς γαρ χενο« 
δοξίαν νιχήσας ύπερηφανίαν χέχτηται (2); Τοσαΰτην 
δέ μόνον πρδς άλλήλας τήν διαφοράν κέκτηνται, δσην 
έχει τή αύσει δ παΐ; παρά τδν άνδρα, χα\ ό σίτος 
παρά τδν άρτον άρχή μέν γάρ τδ πρότερον, τέλος 
δέ τδ δεύτερον. Ούχούν περ\ αρχής κα\ πληρώματος 
παθών τής άνοσίου οίήσεως καιρού χαλέσαντος (3), 
ιΓπωμεν συντόμως. 'Ο γάρ διά μήκους περλ τούτων 
φιλοσοφείν έπιχειρών, δμοιός έστι τφ περ\ άνεμων 
σταθμού πολυπραγμονούντι είχή. Κενοδοξία έστλ 
χατά μέν τδ είδος φάσεως εναλλαγή. κα\ ηθών δια* 
στροφή, χα\ παρατήρησις μέμψεως* χατά δέ τήν 
ποιότητα, καμάτων .σκορπιστήριον, ιδρωτών άπ-

pserc, ad quorum seiilcniiaiu , uua:u i|uoquc a<i 
jungo. Elcniin qnis vaujj ghuLo vktor bupcrbia* 
sil obnoxius? Differunl auiem inlcr sc laulum, 
qtiantum pucr a viro, el frumcnlum a panc Yana 
gloriae cupidilas esl iiutium , supcrbia finis U 
absolutunt vilium. Ilaque de iuiiio cl liue bujus 
impii fastusel lumoiis loco jam id nxigwilc paucis 
dicemue : nam qui omnia dc bis viliis pcrscqut 
volcl, periiide facict alque is qui ventorum - ondus 
nequidquam inqtiiril. Vana gloria, si formam seu 
speciem qua?ras , est naiurae perinulalio, niurum 
pervcrtilas, cl dcclinalio rcprcbeusiouis; si qoali-
taletn , laborum esi dissipatio, sudorum perdilio , 
ibesauri itibidiairtx , infidHitalis soboleu, nanlia 

ώλεια, θησαυρού επιβουλή, απιστίας έκγονος, ύπερ- Β superbis, in portu natifragiuni, in arca formica, 
ηφανία; πρόδρομος", έν λιμένι ναυάγιον, έν άλωνι 
μύρμηξ, λεπτδς μέν υπάρχων, παντλ δέ καμάτφ 
χα\ χαρπφ έπιβουλεύων' αναμένει μύρμηξ τελεσθή· 
ναι τδν σίτον, καί κενοδοξία συναχθήναι τδν πλού­
τον. Ό μέν γάρ χαίρει ?να κλέψη, ή δέ ινα σκορ-
πίση * πνεύμα άπογνώσεως χαίρει θεωρούν πληθυ-
νομένην κακίαν πνεύμα δέ κενοδοξίας πληθυνομένην 
άρετήν θύρα γάρ τού προτέρου τά πλήθη τών 
τραυμάτων* τοΰ δέ δευτέρου, ό πλούτος τών καμά­
των. Επιτηρεί (4), και μέχρι μνήματος τήν άν-
οσίαν ανθούσαν ούρησε*;, έν Ιματίοις, κα\ μύροις, 
χαί προπομπή, και άρώμασι, και έτίροις. Πάσιν 
άφθόνως λάμπει ό ήλιος, και πάσιν έπιτηόεύμασιν 
επιχαίρει κενοδοξία (5) · οιόν τι λέγω, νηστεύων κε< 

parva quidcm bestiola, scd quae onmibus laboiibu* 
ei frwgibus 276 insidiatnr. Exspeclat formica 
dum meesis cotligatur, vana gtoiia dum viriiKuui 
opcs comparcnlur : illa ut grana subducat, brcc 
ut virtules diasipet. Spirilus dcspcraiionis gaudri, 
cuin iiniatneram vim scelerum comimssorun: iu-
luelui ; spirilus van« gloi iae iriumphal cum ma-
giium virlulum tbesaurum conlcmplalur; januani 
dcsperalioni aperil vubienim muliitudo; vanas 
gloriai, collecius cx laboribus vii tutmn ibcsaurus. 
Obscrva el dcprehcndes banc |ieslcni usqtie ad 
sepulcrum el cincres florc vcsliura, uiiguenlcrum, 
aromaium , botiorc pomparuni, ci aliarnm rcriini 

}n dcleclari. Sol affatim omnia luce sua pcrfundil, " - ' · · u v i c w i a i ι· I J V I «ιι ι . ι ι . ι ι ι ι ν ι ι ι · ι · · « • e « « | F V . • , 

νοδοξώ (6), κα\ καταλύων ινα μή γνωσθώ, ώς φρό- ° e l v a i u e t o r i a 0mmbue virlutom sludiis» gaudet: 
νιμος πάλιν κενοδοξώ. Λαμπρά περιβεβλημένος, 
ήττώμαι ταύτη, χα\ ευτελή έξαλλάσσων, πάλιν κε­
νοδοξώ · λαλών ήττώμαι, και σιωπών πάλιν ήττήθην. 
*Πς άν £ίψη; ταύτην τήν τρίβολον, όρθδν τδ κέν-
τρον ΐσταται. Κενόδοξός έστιν ειδωλολάτρης πιστδς, 
Θεδν μέν τφ δοκεΐν σεβόμενος, άνθρωποι; δέ, κα\ ού 
θεώ, άρέσκειν £ουλόμε.νος. Κενόδοςός έστι πάς φι-
λενδείκτης (7)· κενοδόξου νηστεία άμισθο;, και 
προσευχή άκαιρος · δι' επαινον γάρ ανθρώπων αμ­
φότερα εργάζεται · κενόδοξο; ασκητής αδικείται δι-
πλώς, κα\ τδ σώμα κατατήκων, κα\ μισθδν μή 
λαμβάνων τί; μή γελάση τδν τής κενοδοξίας έργά-
την, έν ταϊς ψαλμφδίαις ίστάμενον, καί ύπδ ταύτης 

cum, itiquaro, jcjuniis operam do, vatia gloria iu 
tumesco : cum jejunia latendi causa εοΐνο, ul pru-
dens efferor. Cuin gplendidus iiu-eilo, ab bac viclus 
discedo; cum rursus viliori perinuio, iterum vana 
gloria exiollor. Qoando loquor, buic euccumbo, 
quando Uceo rursum vinoor : quomodocunqtie 
inurices bos abjecerie, jeccris, spartcris, seinpcr 
erectis mucronihus slabunt. Vanae gloriai manci-
pium esl idololalria Cbristianus, qui iii speciem 
quidem Deum colit, bomini autem placere siudei : 
vanae glori* venaior omuis esl sui osieulalor. Jo-
joniuin ejus qui vanam gloriam aucupalur, tiullam 
habel mercedem. Preces iliius ingraijc ci iiilem-

κινουμενον; Ποτέ μέν γελάν, ποτέ δέ έπ\ πάντο)ν n . . , Γ . 
κλαίειν παρασκευάζει. Κρύπτει Κύριο; ^ξ οφθαλμών Η 

ημών πολλάκις, κα\ άπερ κεκτήμεθα καλά. Άνήρ 
δέ επαινετής, μάλλον δ£ πλανήτη;, διά τοΰ επαίνου 
τους οφθαλμού; ημών άνέφξε. Τούτων δέ άνοιγέντιυν 
άφαντος δ πλούτος έγένετο άφ' ημών · κολακευτής 
έστι δαιμόνων διάκονο; (8), ύπερτφανίας χειραγ-
ωγδς, κατανύξεως εξολοθρευτή.-, καλών άφανιστής, 
πλάνος οδού ·Οί γαρ μακάρι ζοντες ύμάς% πΛατωσιν 
υμάς, φησλν δ προφήτης. 

religiosus. Vanae glorta auceps duplin inomiuoilo 
mactaiiir, quod 277 e l corpus aflligat, ci prae-
inium iiulo uullum pcrdpial. Quis nou vaux gloriin 
captatorcm dcrideal, qucm in prccibus versaulchi 
vana gloria nunc ad risum, nunc ad lacrymas in 
ornuinm ronspcctu movel ei inciui ? Bonus Deus 
subindc virlutes quas possidemus, abscondit a no-
Lis ; laudalor vero, iino dcccplor, dum nos laudal, 

oeuloa aperit. His porro aprriis, ihesatirus virlutum omnium cvanescil. Adulalor esl minisler diaboli» 
ai docbir stiperbiae, p»»r iior compunciiouis, cxslinctor virluinm, crroris dux, (?<«i cnim vos bcatui 
yYKdicant, decipiuut ro* inquil propbfl-t. 

•Msa. ιιι, 12. 



DM S.JOANNISlCLIMACl ΨΛ 
Hxcelsi qitidem animi est generoso pectorc ct Α Υψηλών μεν, τδ ύπενεγχειν γενναίως χα\ άιμέ-

piompto animo iiijurias et contumelias suflcrrc et 
decoqnere, scd nutia capi laudis dulcediue e*t 
plane viri religiosi el sancti.Vidi ego lugeittes, dum 
laudarenlur , ira accendi, et velut in publica con-
cione aflectum affeclu commutare. Nemo novit 
quid sir tif homine tini tpirilui hominn Erabe-
scant ergo et obmutescanl, qui nos ia os audeot 
laudare et beaios praedicare. Quando le qutspiaui 
ex proximis vel amicis eliam seu praesentem seu 
absenlem cabimniaius fuerit, bunc tu laudando 
amore le prosequi oslende. Est DOII exigua laus 
bumanas laudes ab anima prorsus excludere : aed 
tnulio laudabilius <-st laudes daemonum exsecrari. 
Non ille suam mibi buniililatem probarit, qut 
scipsuin verbo parvipendil, aut vilem prcedicai 
(quis enim aut quomodo seipsum non feral), scd 
ille qni ab alio probris cxagiialus , amorem erga 
^xprobrauiem 278 1 ) 0 1 1 bnminuit. Animadverii 
spirilum vanx gloriae cogitaliones quasdam fralri 
cuidam suggessissa , quas alieri quoquc revelavil, 
cflecilque tit is priori illi arcana cordis sui paa-
dcret, aique iia posleriorem dcinceps ul divinum 
vaiero bealum praedicarel. Quin aliquando idem 
improbus vaiue glorix dxmon ettaiu corporis mtni 
bra invadere sotet, ui palpitent et molibus qui-
busdain exailiant. Repelle etiara ilium, qui tibt 
poniificaiug et casiiobiorum praefccturas cl magi-
steria proponit. Difficilc enim est cancm a macello 

νως ύβρ:ν. *Αγ:ων δε κχ\ δ^ίων, τδ άβλχβώς παρελ-
θείν τδν έπαινον. Ε!δον πενθούντας έπαινεθέντας, 
καί είς δργήν έξαφθέντας, κα\ ώς έν πανηγύρει 
πάθος συναλλάξαντας. Ουδείς γινωσχει τά τον άν­
θρωχον, εί μή τδ χνενμα τον άνθρωχον. ΑΙ­
σχυνέσΘωσαν ουν καλ φιμούσθωσαν οί έπλ πρόσωπον 
μακαρίζειν έπιχειρούντες. Όταν Ακούσης δτι δ 
πλησίον σου (Β) χαι δ φίλος έλοιδδρησέ σε Απόντα, 
ή παρόντα, τότε τήν Αγάπην Ινδειξαι έπαινε σας 
αυτόν * μέγα τδ άποσε ίσα σθαι έκ της ψυχής Ιπαινον 
Ανθρώπων * μείζον δέ, Ιπαινον δαιμόνων. Ταπεινό- , 
φροσύ/ην Ιδειξεν (10), ούχλ έαυτδν εύτελίζων ί πώς 
γΑρ Ιαυτδν ού βαστάσει;) Αλλ' δ παρ* έτερου όνε*-
δισθε\ς, κα\ τήν Αγάπην αυτού μή μειώσας. Έπ · 
εσημεινάμην τδν τής κενοδοξίας δαίμονα λογισμούς 
άδελφφ υποβάλλοντα (II), καί έτέρφ τούτους άπο-
καλύψαντα, χάχείνω τΑ εγκάρδια αύτου ειπείν πα-
ρασκευάσαντα, χα\ ώς προγνώστην λοιπδν τούτου 
μακαρίζοντα. Έστι δέ δτε χαλ αυτών τώ* τού σώ­
ματος μελών εφαπτόμενος παλμούς ποιείν ό ανόσιος 
πέφυχεν. Μή παραδέξη αύτδν, έπισχοπήν σοι, και η­
γούμενε ίαν, χαί διδασκαλίαν υποβάλλοντα. Κόπος γαρ 
χύνα άπδ μακελλικής τραπέζης διώξαι. 'Κπάν μι» 
χρόν τι είρηνικήν ίδη έχοντας χατάστασιν, ευθύς έ» 
τής έρημου είς τδν χόσμον παραγενέσθαι προτρέπε· 
ται, "Απελθε, λέγων, είς σωτηρίαν Αι»λλυμένων* 
ψυχών. "Αλλη μορφή Αίθιόπων, χαλ έτερα Ανδριάν­
των · κα\ άλλος δ τής τών έν χοινοβίω διατριβόντων 

ct mensa abigere. Ubi quenipiaro vel modicum vi- c χ £ ν οδοξίας τρόπος, παρΑ τδν τών έν έρήμοις δν­
των (11). Κοσμικών επιδημίας προλαμβάνει χενβ-
δοξία (13), χαι τούς κουφότερους είς Απαντήν τών 
ερχομένων μοναχούς προτρέπεται έξελθείν, πρδ τών 
ποδών εκείνων παρασκευάζει προσπίπτειν, χαλ τα-
πείνωσιν υποδύεται ή ύπερηφανίας Ανάπλεως * ήθος 
κα\ ^ωνήν καταστέλλει, καί πρδς τας χείρας τών-
έπιδημησάντων πρδς τδ λαβεΪΥ αποβλέπει, δέσποτας1 

καλεί κα\ προστάτας, χα\ μετά βεδν τήν ζωήν χχρ·.-
ζομένους • είς τήν τράπεζαν χαθεσθέντας έγχρατεύε-
σθαι προτρέπεται· και τοίς κατωτέροις ανηλεώς 
έπιπλήττει · έν ψαλμωδία σταθέντας τούς Ιφθύμους 
ανδρείους έποίησε (U) · τούς άφωνους καλλίφωνους, 
κα\ τούς νυστακτάς άγρυπνους. Τδν έπ\ του χανόνος 
ΟωπεΟει * καί τά πρωτεία αύτφ χαρίσασθαι δυσωπεί, 

dcrit in quielo el iranquilto ftoliludinis statn pro-
fecisse, sialim illum ul ex cremo io publicum 
prodeat, impcllit. Abi, inquil, ad aalutem pereiiu-
liom antiiiarum conservaiidam. Alia forma est 
aeihiopom, alia slaluaruni; alia ratio esl xanifi 
gloriifi apud eos qui in cowiobiie vivunt, et alia 
eorum qui in soliludine degunt. Sxculariuin bomi-
num advcntus prxcipii animo vana gloria, ei leviu-
sculos monachoe inciiat, ut illis obviam prodeanl, 
et ad pedes eorum se abjiciant: simulalque humi-
litatcm , cum plena turgeat soperbia. Ad modcslitm 
mores et vocem componit, et iuterim oeulos iti tna-
nus bospilum spe aliquid accipiendi, conjicii, do-
minos suos appellilat cl pnesides, ct secundum 
Deum vitse scrvalores. Vana gloria dum ad mpnsam D πατέρα χαλδιδάσκαλον καλεί, άχρι τής τών ξένων απο­

δημίας* προτιμώμενους υπερήφανους κατέστησε· και 
καταφρονουμένους μνησίκακους έδειξε. Κενοδοξία άντϊ 
τιμής πολλάκις ατιμίας έγένετο πρόξενος (15)· όρ-
γισθεΐιι γάρ τοίς αυτής μαθηταίς αίσχύνην μεγάλην 
προσήγαγεν. Κενοδοξία τούς οξείς έπ\ ανθρώπων 
πραείς είργάσατο* φυσικοί; χαρίσμασιν έπιπηδά με­
γάλος 

iiijuriarum metnores [ conlcnliosos ] t-fliiil. Vaiia 
;lnii;i S3f penumcro pro bonoro jgnominiam concilial; nain irascentcs sibi mutuo discipolos suoa ma-
-iio pudoro afficil Vana glotia iracundos natura, apud alios eflingil mansuctos. Nalune bonis ct or-
nimentis inirtiico <'XMjll*f, ct pcr lixc ipsa iniscros dijicit. 

Vidi v.um malus dncniou S U U I I I ipsius cnltoieui ΕΤδον δαίμονα τδν εαυτού άδελφδν λυπήσαντα κτλ 

Accumbitur, suadel abstinciiliain , ei infci iorcs sc 
ncriler pcrslringil : inlcr preces ex ignavis facit 
gcncrosos, ex raucis el absonis vocalcs 279 e l 

sonoros ex somnolentis vigiles. Praifecio camus 
adulatur rogatque ut sibi primas iu psalmodia 
parles assignet, cumdcmque patrem ct inagislrutu 
vocita!, quoad bospiles disccdanl. Honoraiiorcs in 
coenobio origit in supcrbiam , viiiores ol abjrclos 

I Cor. ιι, ΙΠ. 
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διώξαντα · δργιζομένου γάρ ποτέ τίνος αδελφού εν Α vcxaret ei pcrsequerctur 
τώ μεταξύ κοσμικών παρουσία κατέλαβε, κα\ τή 
κενοδοξία έξ οργής μετεπράθη ύ άθλιος * ομοθυμαδόν 
γάρ αύταΐς δουλεύσαι ούκ ήδύνατο. 'Ο κενοδοξία 
άπεμποληθε\ς διπλούν τδν βίον κέκτηται * έν μοναχοίς 
μέν διατριβών τφ σχήματι, έν χόσμφ δέ τω φρονή-
ματι χαί τφ ένΟυμήματι. Έάν πρδς τήν άνω εύ-
αρέστησιν τρέχειν έπειγώμεθα, τής άνω δόξης πάν­
τως χαλ γευαόμεθα. Εκείνης δέ δ γευσάμενο; πάσης 
της επιγείου καταφρονήσει. Θαυμάζω γάρ εί μή τής 
πρότερος .τις γευσάμενος, πάσης τής δευτέρας κατ-
εφρόνησε. Πολλάκις ύπδ κενοδοξίας συληδέντες, στρα-
φέντες ημείς εύφυεατέρως αυτήν έσυλήσαμεν. Είδον 
τινας εργασίας πνευματικής έκ κενοδοξίας άπαρξα-
μένους, κα\ τής αρχής καταβληθείσης μωμητης (17), w _ . 
τδ τέλος γέγονεν έπαινετδν, διά τδ μετενεχδήναι τήν ^ poslmodum abjeclo malo exordio, optimo tine ob 

mutalain mentem opus conclusissc. Quicunquc 
naiur» donif, acumine, tnquam, ingcnii, docili-
lale, leclione, commoda proituniiaiftoite, preclara 
indole, ei boc genus aliis naiura ornamenlis, mm 
labore partis, ecd nobistum ualis exlollitur, mni-
quam cadetiibu* qus naturam soperant, bonis po-

9S4 
cum einrn rixanti ciiu» 

aliis externus intervenissel, miser illo statim poaila 
ira se vanae gloriae addixit, qnod siinul duobu» do-
minia (iras et vanae glorix inqiiaiii) non posaetser-
vire. Vanas glorias niaucipium dupliccm viiam vivii; 
nam babiiu corporis seu \cste versatur cum wona-
ebis, animo vero et cogitalionibus in saecolo. Sta-
deamus Deo placere, el Cislcsicm gluiiani degusla-
bimus, qua guslala oiuneni mmidi gloriam con-
tcmnemus. Dcmiror vcro ai quis uni | i iaai vanam 
gtoriam coulempsit, qui coclesteni non guslavit. Νυα 
raro nos a vana gloria virtutum ibosauris spoliali 
ct exuli, couversi posica illam iuullo solcrliut spo-
liavimus. Animadverti quosdam virluiis el spirilus 
sancli ftlttdia cum vana gloria 280 ccepisse, scd 

έννοιαν. Ό έπ\ φυσικοίς πλεονεκτήμασι (18), λέγω 
δή Αγχινοία, εύμαθεία, αναγνώσει, προφορά ευφυΐα, 
χαλ τοίς τονούτοις πάσι τοίς άπδνως προσούσιν ήμίν 
έπαιρόμενος, ουδέποτε τών υπέρ φύσιν αγαθών έν· 
τανξεται· Ό γάρ έτ έΜγφ άπιστος, χα\ έν πολλφ 
Απιστος, κα\ κενδδοξος - δι* Απάθειαν άκροτάτην, καί 
«λούτον χαρισμάτων, χαλ θαυμάτων ένέργειαν, καί 
«ρογνώαεως δύναμιν, τινές τά εαυτών σώματα είκή 
χατατρίβουσι (19) * λαθόντες οί τάλανες, ώς ού πόνοι, 
Αλλά μάλλον ταπείνωσις τ£ν τοιούτων μήτηρ χαθ­
έστηχεν. Ό δέ χρεώστην έαυτδν λογιζόμενος, άπροσδό-
χητον πλούτο*; χαί αίφνίδλον λήψεται. Μή πείθου 
τφ λιχμήτορι τφ πρδς ώφέΐειαν τών άκουόντων τάς 

tielur. Qui exim m modico ixftdelti ut in raolio 
quoque inftdelis, ct vana gloria inlamcscei. Snni 
qui, ol tupremaiu animi tranquillitaicin, ei codcaiium 
donorum ifaesaurura, tt perpeirandoruni mtraculo-
rum gratiam, et rerum fiiiurarum cogniiionem ai-
aequantur, tua corpora voxant el affligiint, cnin 
ignoreni roUeri btijustnodi donorom prasrogativat 

Αρετάς θριαμβεύει δποβάλλοντι (20) · ΤΙ γάρ ώ$ρ#- Q non laboiibua, sed humilitale pari et comparari. 
Λήσει άτϋρωχος, έάτ ΙΛοτ τέτ χόσμοτ χερσήσχι, 
άαυτότ 6έ ζημιω&ή; Ουδέν ούτως ώς ταπεινδν, χαί 
άνδθευτον ήθος, χαί λόγος τους δρώντας οίκοδομήσαι 
δύναται * γίνεται γάρ κα\ έτέροις εφόδιο ν τού μηδέ· 
ποτε έπαίρεσθαι * ού τί άν ωφελείας μείζον χαθ­
έστηχεν; 

Quiaquis pro conatibus auis dona reposcit, 1ε*-
bricuni valde rerum aoarom fandameuiom pouil. 
Qui vero debitorem §o agnoscit, ille inexspfctatis 
et subiiia et COBIO tlieaaarti locypleiabiior. Cave 
fidas veniilaiori seu ροϋυε praealigiaiori cum libl 
suggerii, uii titidia virtatma toaram apud alioi ad 

aoditorum aiiliiaiem pnediees, ct publke velut in triumpbo speetandas propooas. Q**d enim prodeti 
komixi, ti umivertum mundmm tucrtlur, t% ειδί ipti noetat M ? Nibil i u ad ploiatem niovel spcciaiorex, 
quam aimplieea et bumilex tinceriquo mores el lenno: esl enini et aliis documenlinn el exemplum9 

no uoquam in laperbiam cfferantur, quo nescio quis major inde fructus exsiatere possit. 
Έπεσημήνατό τις τών δράν δυναμένων, χα\ δι- Observavil quispiam ex iia qui acuiiiis hujiisinodi 

ηγείτο βλέπων · "Οτιπερ, φησ\ν, έν συνεδρίψ μου χαθ- perviderc soliti airnl, oi quod vidit cxposuii. Cuni, 
ημένου έληλυθότες ol τής χενοδοξίας χα\ τής ύπερ- inquit, 281 m c a l u frttnim sederem, venerunt 
ηφανίας δαίμονες έξ εκατέρωθεν μου έχάθηντο, κα\ duo improbt dsiuoiiet, aiter vanae gloriae, alter su-
A μέν Ινυττέ. μου τήν πλευράν τφ δαχτυλω αυτού τφ D perbiae, qui utrinque laiera roea slipabant, cl aller 

• / r . . / / > t · Λ ι - m . _ i : I . . M A . . M « L A . I « _ χενοδόξω προτρεπόμενός με λέγειν τινά θεωρίαν ή 
έργασίαν, ήν πεποίηχα έν τή έρήμφ. *βς δέ τούτον 
Απεσεισάμην είπών" Άχοστραφτίησατ §1ς τά 
όχίσω (21) χαϊ χαταισχντθείησατ οί Λογιζόμενοι 
μα χαχά· θάττον δ έξ ευωνύμων πρδς τδ έμδν ούς 
ϋεγεν* Εν^ν, είγε πεποίηκας (22)· κα\ μέγας γ!-
γονας, τήν έμήν αναιδέστατη ν μητέρα νενικηκώς. 
Πρδς δν έγώ εύθυβόλως τδ έξης του στίχου άναλαδων 
είρηκα* Άηοστραφήτωσαν χαραυτίκα αίσχννό· 
μετοι οί Λέγοντέ* μοί' Εϋγε, ενγε πεποίηκας. 
Έριατήσαντί μοι τδν αύτδν πώς ή κενοδοξία μήτηρ 
ύπερηφανίας (25), άπεκρίνατο· Οί μέν έπαινοι ύ ψ ο ϋ σ ι 

illo digito van* gloria; pupugit laius meuua, borla-
lua ut publice cnarrarcm vixum aliquod aut opus 
quod in toliCudino perpetraftxem. Cum vero getiiuui 
hunc improbiim a roe rcpulis*cm illut! precatus : 
Averlantur retronum el frube$ca*ty axi coptani 
miki mala " : lum etaiiui qui ab sinistris tidlii as-
$c<lit, tn aurem insusurravti: Eug* euge, prxclarc 
fedsti, et magnus cvasisli, qui impiidtiiitissiinam 
geuilricem meam devicisti. Cui ego rcctc quud ae-
quilur in versu, Avertantur Uatim crubescentes, qui 
dicuni mihi: Eugt, eugt, praidarc fecisii. Quxrcnti 
mihi cx codein palrc, quotnodo vana gloria supcrbix 

M Luc. xvi, 10. "· Mallti. xvi, 20. 4 T ΡεαΙ. \\\\x9 lo. 

file:///cste


flSS s. J O \ N N l M " ) L l M A C I 553 

parcns cssct, laudca, inquii,- exlolluitl ci inll.ml Α κα\ φυσιούσιν ύψωθείσης δέ τής ψυχής, τότε αύτ) 
ή ύπερηφανία λαβούσα αναφέρει έως τών ούρανώ animam : clalam aulcm supcrbia airipif, el iu ctu 

lum usquc evehil, et mox ad lartara detrudit. Kst 
gloria qua3 a Dco proficiscilur : Ego, inquit, a/ari-
/faiftiti me giorificabo · · ; elcslquse arlibus diabott 
coiwiiinaiur. V«f, inqui l , cum νοε διαίοε prwdku-
verini omnet hominet · · . Priorcm iUam (vanam glo-
ri «m, inqttam) mauifeble deprcbendes, ubi iltaui 
velut iioxiam libi ratus, oninibus modis fuerUaver-
saius, c i quactmque iii;r hceris» luam vivcndi r a -
tioncm celaveris. AUcram vero (superbiam neiupe) 
dupreliendes, ubi, si quidquid tandein fecerig, ut ab 
hominibus videare · · , suggesserit illa impura nobis, 
ut flngamtts 282 c a i n n o * virlulem possidere qua 
careiiMJs : Sic enim luccaX, inquil, lux veslracoram 
hominibu*, ut videatit (subjicil) opera vetlra bona * υμών έργα, υποβάλλουσα, 

κα\ καταφέρει Εως τών άβύσσων. Έοτι δόξα έκ Κ 
ρίου προ[σ]γινομένη · Τους γάρ δοξάζοντας Λ 

δοξάσω, φησίν * και έστιν έκ διαβολικής παρ. 
σκευής επακολουθούσα. Ούαϊ γάρ, φησ\ν, δταν χι 
Λώς υμάς εϊπωσι πάντες οί άνθρωποι. Έπιγνώε 
σαφώς τήν προτέραν, οπόταν αυτήν ώς βλάβην λογ 
ζόμενος πάση μηχανή ταύτην άποστρέφη. Κα\ δπ* 
δ' άν πορεύη τήν σεαυτού πολιτείαν άποχρύπτης 
τήν δέ δευτέραν, οπόταν κάν τδ τυχδν π#δς τδν θεΐι 
θήναι τοϊς άνθρώποις έργάζη (25) σχηματίζεσθΰ 
ημάς τήν ού προσούσαν ήμίν άρετήν ή μιαρά ύποτί 
Οεται. Οϋτως γάρ, φησ\ν, Λαμψάτω τό φώς ύμώι 
έμπροσθεν τών ανθρώπων, δπως ϊδωσι τά χαΧα 

Sxpenuimru Deus vanae gloria? cupidos per in-
cxspectalam aliquam ignominiam in coitlemptuni 
vanoe gloriae adducit. Inilium dc vana gloria viclo-
ria», csl cuslodta linguae, et desuiciiuiti iguoinini». 
Mrdinm aitigit, qui cogiiaiioues orones ad van« 
^loria» siudia iialienles pr$cidil. Ad lineni el per-
fecliuncin pervt*nii (si lamen iu bac. immensa pro-
funditaiis voragiue finis ullus dcprebendi po(esl) 
qui cxcrcorc omtiia pnblice, sinc ullo doloris sensu, 
qu* ad nostram ignominiaiu pcrlincnt, non eiube-
scit. Νοιι esl qnod celes, quu3 libi ritborem cxpri-
niuitt, propter offeiisai aliciuc melum. Csetcrum pro 
ralione ct varia culpoe condilione varia sunt, ut 

Πολλάκις ό Κύριος τούς κενοδόξους δι* ατιμίας 
έπισυμβαινούσης είς άκενοδοξίαν κατέστησεν (26). 
Άρχή άκενοδοξίας φυλακή στόματος, κα\ ατιμίας 
αγάπη * μεσότης δέ ανακοπή πάντων τών νοουμένων 
τής κενοδοξίας επιτηδευμάτων τέλος δε ( είπερ άρα 
χαλ έστι τή άβύσσω τέλος) τδ τά πρδς άτι μίαν συν-
τελούντα έπί πλήθους έπιτηδεύειν ανεπαισθήτως. Μή 
κρύπτε σήν αίσχύνην διά τδ δοκείν μή διδόναι πρόσ­
κομμα · λοιπδν δέ κα\ πρδς τδ είδος τού σφάλματος, 
ού τή αυτή εμπλάστρφ Γσως χρήσασθαι χρή. Όπόταν 
ημείς τήν δόξαν προσκαλούμεθα (27), κα\ δταν άκλή-
τως ύφ' έτερων προπεμπομένη πρδς ημάς παρα-
γίνηται. "Οταν πρδς κενοδοξίαν επιτηδεύματα τινα 

vkbtur, pharmaca adbibenda. Quandocunquc glo- Q ποιείν έπιχειρήσωμεν , τού εαυτών πένθους [ μνη-
riatn capiamus, aul quando ιιοιι captata ab aliis 
iamcn submissa venit, aut quando vanac gloriae 
Btudio atiquid aggredi molimur : lum in memoriam 
talutnis luclus liosiri rcgredicniur, et habilum in 
sccreto oraiionis coram Oco cum limorc et pavore 
osiamium in memoriam brevi revocabirous, ei baud 
dubio jiitpudcnlein illam vanam gloiiam relunde-
mtis, si lamen slndium precandi siucere nobis curae 
est. Qnod si boc nos non juvat, luni slatim ad mc-
inoriam monis c l exiium vitc recurramus. Quod 
si ncc lum cedat, saltcm ignominiam quac vaoam 
gloiiam sequiiur, meinamus : Qui enim te exaltat, 
omnino humiliabitur 283 bi bac pi acscnti 
viia anle fulurum saeculum. Qnando laudalores aut 

μονεύσωμεν], και τής έν τή ίδιαζούση ημών προσ­
ευχή έμφόβου παραστάσεως έννοηθώμεν συντόμως, 
κα\ πάντως έντρέψομεν τήν αναιδή, εΓπερ άρα κα\ 
προσευχής αληθινής έπιμελούμεθα · εί δέ ού, τής 
εαυτών εξόδου συντόμως έννοιαν λάβωμεν. Ki δέ μή, 
καν τήν επακολουθούσαν αϊσχΰνην τή κενοδοξία 
φοβηθώμεν · V γάρ υψών έαντόν, ταπεινωθήσεται 
πάντως, και ενταύθα [κα\] πρδ τού μέλλοντος αίώ· 
νος * δταν οί έπαινέται, μάλλον δέ πλανήται, έπαινεΐν 
ημάς άρξωνται, τού πλήθους τών ανομιών ημών κατά 
νουν συντόμως μνημονεύσωμεν, καί εύρήσομεν εαυ­
τούς αναξίους τών λεγομένων ή πραττομένων. Είσ\ 
πάντωί κα\ κενόδοξοι έν τισιν αίτήμασιν αυτών είσ-
ακουσθήναι παρά τού Θεού όφείλοντες, ών δ Κύριος 

tMriius dccepiores nos laudare coeperint, tum innu- D προκαταλαμβάνειν τάς εύχάς κα\ τάς δεήσεις πέφυ-
nvcram pcccaiorum nosirorum mullilndiiiem nobis 
ob ucuios proponcmus, cl nos prorsus indignos iis 
qux* dc cobis dicuulur aul fium, repcricmus. Suul 
quidaai cx glurije caplaloribus a Oeo prorsus cxati-
ilieudi in quibusdani poslulalioiiibus, qviorum eiiain 
preccs c l vofa Deus solel autuverlere, no, si per 
prcccs, qucH piMunl, inipclrent, indo inagis inui-

κεν · ίνα μή δι' ευχής είληφότες τή εαυτών οίήσει 
προσθήσουσιν · ού πάνυ οί απλούστεροι τψ Ιώ τούτφ 
τιεριπίπτειν πεφύκασι. Κενοδοξία γάρ έστιν άπλό-
τητος αποβολή, καί επίπλαστος διαγο>γή · σκώληξ 
πολλάκις αύξηθε\ς πτεροφυήσας άνηνέχθη είς ύψος, 
και κενοδοξία τελεσθείσα ύπερηφανίαν έτεκε, τήν 
πάντων τών κακών άρχηγδν καί τε)Λΐωτ^ν. 

mcscanl c l supeibiant. Simplicioris ingenii rcligiosi, non admoduin boc vcneno laedi solent; csl 
enim vana gloria bostis simplicitalis, magislra simuUiionis : vermis duni niagis ac magis crescit, 
aiis u>?idcm n:uis in sublime lollitur, el vanagloiia ubi ad supremuui gradum pervoiiil, suj^ibiam pa-
fit oiunium niabuum effci-lricrm cl poiffcliicom. 

' · ί Κ.·-, ιι :,H l.uc. ^t, >o. %' M.iiih X K I I I . 3Θ 1 1 Maiih. v, | D . 5 2 Watlh xxiu, i i . 
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Ό τής νόσου τούτης έκτος, έγγιστατής σωτηρίας - Α Qui liber ab lioc morbo csl, provime ab salut^ 

abost;qtii vero adbuc illo delincliir, procul ab 6 δ* ού, τ.6ρβω φανήσεται τής Αγίων δόξης. 

Βαθμδς κβ'. Ό ταύτη μή άλούς, ού μή περιπέση 
τή έχθραινούση θεφ άκεφάλω ύπερηφανία. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΠΒ ΛΟΓΟΝ ΚΙ*. 
Περϊ κενοδοξίας. 

ΣχόΛιον α'. 
Κενοδοξίας κρατών, άπδ πορνειών πρόσεχε, μή 

ποτε τάς τιμάς φεύγων άτιμίφ περιπέσης 
ΕναγρΙου β'. 

#0 τής ύπερηφανίας δαίμων χαλεπωτάτης πτώ­
σεως τή ψυχή πρόξενος γίνεται · άναπείθει γάρ αυ­
τήν θεδν μέν μή όμολογεΤν βοηθδν, έαυτήν δέ τών 

sanclorum glnria abesse deprehendilur. 
Gradas xxn. Qui van* glorix expcrs esi, non 

incidel in invisain Deo supcrbiam. 
SCHOLIA AD GRADUM XXII. 

De vana gloria. 
Sckolion 4. 

Qui vanam gloriaio vicisli, cave libi a luxeria, 
ue, dum fugis honores, in ignominiam iucidaa. 

284 Evagrii 2. 
Spirilus supcrbis gravissimos animx casus paril. 

Pertuadcl enim ilii ul nogcl Dcum cssc adjulormi, 
setl seipsam puiel recie faclorum el virtuium au-

χατορθουμένων αίτίαν είναι νομίζειν · κα\ φυσιού- £ ctorem , atque ila adversus fratrcs sc exlollat <*l 
«θαι κατά τών αδελφών ώς άνοήτων, διότι μή τούτο 
περ\ αυτού πάντες έπίστανται. Παρακολουθεί δέ 
ταύτη όργή, και λύπη, κα\ τδ τελευταϊον κακδν έκ-
οτασις φρενών, κα\ μανία, κα\ δαιμόνων έν αέρι 
πλήθος όρώμενον. 

ΣχόΛιον γ \ 
Κινούμενα τά πάθη άπελαύνουσι κενοδοξίαν, αναι­

ρούμενα δέ ύποστρίφουσι. 
" Α Χ Ι ο . 

Ού μικρδς άγων κενοδοξίας άπαλλαγήναι · άπαλ-
λάττεται δέ τις κρυπτής τών αρετών εργασίας, κα\ 
συχνότερος προσευχής · σημείον δέ τής απαλλαγής, 
τδ μηκέτι μνησικακείν τψ κακολογήσαντι, ή μακρο-
λογούντι. 

ΣχόΛιον δ'. 
Ού τδν έστερημένον αίσθήσεως κενοδοξείν ό πατήρ 

φησι * άλλ* δτι ήδει κενοδοξία κα\ ταύτα, οίον, λαμ-
πρα\ κηδεΐαι, κα\ πομποί. 

Μάρκου ε'. 
Ρίζα αίσχράς επιθυμίας ανθρώπινος έπαινος, 

ούχ δταν αυτά άχούωμεν * άλλ* δταν αυτά καταδεχό-
μεθα. 

ΣχόΛιον <f. 

"Οταν τινά νικήσης τών ατιμότερων παθών, ή 
γαστριμαργίας, ή πορνείας, ή 4ργης, ή πλεονεξίας, 
ευθύς έφίπταται έπ\ σέ ό τής κενοδοξ·'ας λογισμός · 
έάν δέ κα\ τούτον νικήσης, ό τής ύπερηφανίας δια­
δέχεται. 

ΣχόΛιον τον μεγάΛον ΒασιΛείον ζ*· 
Τδ μή διά τήν πρδς θεδν άγάπην, άλλά διά τδν παρά 

ανθρώπων Ιπαινον γινύμενον, οιον Αν ή, ού θεοσέβειας 
ίπαινον ευρίσκει, άλλ'άνθρωπαρεσκίας, ή φιλονεικίας, 
ή φθόνου, ή τοιαύτης αΙτίας έχει τδ κρίμα · διδ καί 
αδικίας Ιργον ό Κύριος όνομάζεί, λέγων πρδς τούς 
εϊπόντας τδ, Έφάγομεν ένώχιόν σου, κα\ τά έξης. 
Άχόστηζε άχΛ έμού, έργάται τής αδικίας. Πώς 
γάρ ούκ αδικίας έργάται, oi τάς τού θεού δωρεάς 

inflcltir superbia, iliosque pro siultis liat>eat, eo 
quod non omncs boc de ipso seniiant el ecinnl. 
Comiianlur autcm hanc, ira et Iristiiia, cl quod esl 
ullimiim malorum, meulis alionalio et exccgsus, 
furorque scu insania, et visa danuottum pbirima iu 
acre speclra. 

Scholion 5. 
Viliosi aflecluscomnioii fugantvannni g!ori:im(a), 

sublati omiiino evcrlunl. 
AUud. 

Non esl lcvc certamcu a vana gloria niie8imi<>m 
accipere : libcralur aulrm is qiii virtuies clani oxcr-
cel cl prcccs frcquemal. Argunietitum libcraiionU 
est iton nieminis.se sive staiim oblivisci si quis libi 

C maiedicat aut niraium garrial. 
$cliolion 4. 

Non sensu privalum el vita palcr dicil caplare 
vanam gloriam, sed quod vana gloria h&c quoque 
non igooret, qualia sunt, eplcndida funria et pom-
pnrum apparaius. 

Marci tcholion 5. 
Radix turpig desidcrii csl iaus bumana, non 

quando batic audimus, sed quaudo admiuimtis. 

Scholion 6 . 
Qrando viceris iioniiulla ex ignomiuiosioribtig 

vitiis, gulae nempe, aut liixiiria», aut ira\ aui a\a-
r i l i* , slatim advolat ad te spiriius seu cogilaiio 

^ vanx gioriae, el hac qttoque vkia, scquitur supei-bia?. 

Baiilii Magni 7. 
Quod non cx chaiitale iiga Dmm, sed propi. t 

bumanam laudem fil, qiialccunqiic sil, non balKt 
laudem piciatis, scd humanx comptaccniia?, aul con-
teniionis, aul invidiae, aut liujusniodi oausx, judi-
ciiim Dei suslinebit. Quapropler optn iniquitath Oo-
minus vocat, quaudo ad cos, qni di« luri sum illud : 
Manducavimus coram te, ol i\u,v «roqiiiintur. diu*!. 
DUcedite α me, operarii iitiquiiuiis *\Qiunuodo vuuu 

· · llatlb. V I I , 23. 
(α) Quh ira vtl gula et boc genus alia, cuni foras prorumpunt, imperfectum osleiidunl boniincm, qu{ 

ipso sibi ob cam causun) iiascitur cl fugal \afiam gloriam, quod videatur al«i> iuipotfictiis. 
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nocle psallit, cl csi, qui eamdeni in ttudits pocni-
lcniix ei precibus el inclinaiione in terram consu-
mit. Ei>t eiiam qui in flelu et lacryiuis ti plancltt 
stipcr admissfc pcccatis tolam ponit. Eaigontiir 
fiiam vigiliae, cum quis sub inilium veaperi iaci-
pit a psalmorum recitatione, et reliqovni nocli» 
« onsumit in tropariit seu brevibut canticis dire-
ni< ad fteum cl sanclos. Fiunt rursum, cum Dco 
hudes decantanlur, aut pwleclioni iiupenduotur. 
tnsiiiuuuiur eiiam a qaibusdam, qut sibi legem 
ilicuitt, ne genu ponant aut Jlecianl ad exemplam 
illius, qui luxuriai cogilalionibu* oppugoabalur. 

Scholion 2. 
Ex imbecilliiaie quidem animi, aed conslanti pa-

lienlia qua bellum adversus somnum suslinet. 
Srholion 3. 

Deus judicat el aesiiroat opera uosira pro raliono 
propoeiti : Deit inquit, iibi Deu$t ucundum cor 
tuum ··. 

Schtlion 4 . 
Scmpcr quiden in oraiiouibus d leciionibns vi-

gilare jtibemur, »ed poiitsimuni fetiis diebut. Y i -
gilaus monacbu» raenlem tuam eiacnii, ci aab-
liliorem redditad conlemplalionem,uiilem anintae: 
inulius aomnus eamdem obtundit 271 e l crasaio-
i cm efficit. Sed cave «β vigdias vauia fabulit aol 
improbis cogilationibus impcndas. Pra?sut enim 
dormire quam vanis serroonibtis Η cogilaiionibu* 
invigilare. 

ScliolivH 5. I 
Qoando per vigilias cnervaotur malilias tpiriiiis, 

ol bella mitiganlui : aui quod per xifilias aota* 
lioniinum ad dolorcm de peccalis concipioadura 
pcrmovenlur. Vigilias enim conteruot anioanr, ot 
ad buiuililalcm deducuut. 

Schoiion 6. 
Tuba qux ad precanduia nos excitat, ifnovam a 

acdulo ei alacii separai. Nam pia> cogilatkmca Oevn 
amaiitiuiu in penurbaia mente durare oon possoel, 
sc 1 iu anitno cm is vacuo couquieseunl. 

Schvlion 7. 
Oblivio per sc nullaiu babci vim, sed ab igoavia 

uosira pro ι ala poriione vircs suaiit. 

Auud. 1 

Nc dicas: Quid faciaxn ? Quia oolenli obrepit obli-
vio. Quia cuin memor esses, aegloxisti et ekitisli 
officium luum ? 

A/ixd. 
Quod meminisii, facilo; quod oblilua es, non erii 

libtiraudi : sed aperieUir libi; iolerira ιιοη tradas 
tcroere cogiutiones toas el menlem oblivioni. 

Schvtfon 8 
Melius eslin silcniio et tcieniia dormire, quam 

cum vauiloquiis vigilarc. 
Schotion 9. 

Dies abiit ei coiiamen; quaestus serxatur. Mercator 

S CLIMACI 914 
| ψαλμοί; έχ^ίρων δλην τήν νύχτα. Καί faxcv 6 Αν 

μχτανοία:;, χα\ ςύχαΓς, κα\ χαταχλίσβοχν Ι«\αήςγης· 
χα\Ιττιν ό έν χλαυΟμώ, χα\ έν δαχρυσι, χαλ Ιρήνοις 
έπ\ τοί; παραπτώμασιν αύτου * χα\ γίνεται «αλιν 
ήνίχα ολίγον έν τή έοπέρχ οτιχολογβΙτιςχα\τδ υπό­
λοιπο*/ τή; νυχτδ; ιΐς τροπάρια* χα\ γίνεται πάλιν είς 
οοξολογίαν, χα\ γίνεται εί; άνά^νωοιν* χαι γένεται 
πάλιν δτι δείς δρον έαυτφ, μή χλίναι γόνο, χατ' εκεί­
νον τδν πολεμούμενον ύπδ τού τής πορνείας λεγε-
σμού. 

ΣχόΛιοτ ρ*. 
Άοδενεία; μέν τού νοδς * Ανδρείας δέ τής υπομονής, 

τού πρδς τδν ύπνον πολέμου. 
1 ΣχόΛιοτ γ. 

Ό βεδς τάς πράξεις μετά τάς προδέαεες λογί­
ζεται * Αψη γάρ σοι, φησλν, ό Κύριος κατά ε*ήτ 
napclar σον. 

ΣχόΛιοτ δ*. 
'Αγρυπνείν έν προσχυχαίς χα\ Αναγνώαεσι πάν-

τοτα μέν, έν έορταίς Ιέ μάλιστα προστετάγμεδα * 
Αγρυπνος γάρ μοναχδς λεπτύνει διΑνοιαν αυτού, 
«ρδς Ιεοερίαν ψυχωφελή * ύπνος δέ πολύς νουν 
παχύνει - αλλ* δρα μή δφς οεαυτδν έν αγρυπνίφ 
διηγήμασι χενοίς, ή λογισμοίς πονηροίς · κρείσαον 
γΑρ χαδεύδειν, ή περλ λόγους τα χαλ λογισμούς 
Αγρυπνείν ματαίους. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
"Οτε διά τής Αγρυπνίας έχνευρούνται τΑ της πο­

νηρίας πνεύματα, χαλ οί πόλεμοι χαταπραΟνονται, 
ή δτι διά τής Αγρυπνίας είς χατάνυξιν Αγονται αϊ τών 
ανθρώπων ψυχαί, συντριβούοης χα\ ιΕς ταπείνωαεν 
άγούσης αύτάς. 

ΣχόΛιοτ ς*. 
Χάλπιγξ είς προσευχήν δαγείρουσα, τδν ^ υ μ ο ν 

Απδ τού προθύμου χωρίζει - χα\ γάρ αϊ θεοφιλείς 
έννοιαι έν τεταραγμένηδιανοίφέμμένεινού δυνανταε, 
άλλ' έν vot φροντίδων άπηλλαγμένω. 

ΣχόΛιοτ C-
Λήθη χαθ' έαυτήν ούδεμίαν έχει δύναμιν, Αλλ* 

έχ τών ημετέρων Αμελειών μετά άναλογίαν χρατύνε-
ται. 

"ΑΛΛο. 
Μή λέγε · Τί ποιήσω; δτι ού θέλω, χαλ έρχεται. 

Αιότι μνημονεύων παρελογίαω τδ δφειλόμε-
νον. 

ΆΛΛο. 
"Ό μνημονεύεις, ποίησον χαλ δ ΑμνημονεΙς^ 

Αποχαλύπτεταί σοι* χα\ ού μή παραδφς Αχρίτεος 
λήθη τήν διΑνοιαν. 

ΣχόΛιοτ η'. 
*Αγαθδν ύπνούν έν σιωπή χαι γνώσει, ή αγρυπνείν 

έν ματαιολογία. 
ΣχόΛιοτ β'. 

Παρηλθεν ή ήμερα, χαλ δ Αγων* ή εμπορία έπι-

b I I Rog ι, 17. 
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τηρείται ό έμπορος έρευν^τί Επραξεν, είέζημιώθη, Α 
εί ήττήθη * εί χατΑ Ανθρωπον έπραξεν, st χατΑ Θεδν 
ηγωνίσατο* τδ μέν γαρ φιλόθεου * τδ δέ φιλό­
δοξου * χαλ τδ μέν χέρδος, τδ δέ ζημίαν ( β ) . . . . . 

ΣχόΛιοτ ι'. 
Ό χατΑ τδν Δχυΐδ τδν νδμον τού Κυρίου δλην 

τήν ήμέραν μελέτην ποιούμενος, χα\ έν τω ύπνώτ-
τειν τούτο δεά τής φαντασίας έμμελετφ · ώς χαλ 
επ' αύτψ πληρούσθαι τδ φάαχον λδγιον * χα\ έν 
τψ νέμω Κυρίου μελετήσει ημέρας χαί νυχτδς· 
χαλτ ί , ·*,*(#) 

- GRADUSXXI 9ίδ 
quiil egeril inquiric, an qttaeaium fcccrii, au <bt>-

ntiiit acceperit, an viclus sit, an quod fccit ad ca-
pfandam bumanam laudcm r c l u l c r i i ; au pro g lo i ia 

Dei dccertar i l . Hoc e n i m cst boittinis Deum vcre 
amauiis; illud ambilioei cl vanac gloi i x s ludios i . L i 
hoc lucrum, illad damnani parit . 

Sciwlion 10. 
Q u i ad cxrmplnm Davidis Icgcm Doniiui i n c d i l a -

lur lota die, eiiaro dum d o r m i l , idem pcr ionr iarum 

imagines [per phaiilasiam] revolvit , u l in ipso o r a -

cobjfli ilbid expleatur : In lege Domini mjdilabiiur 
dit et ttoci*91; etillud, * Ε§σ . . . . 

ΑΟΓΟΣ ΚΑ'. 
ΒερΙ της άτάτδρον δειΛίας. \ 

Βί μέν έν χοινόβίοις ή έν συνοδίαις τήν Αρετήν 
μετέρχη, «ύ πάνυ ύπδ δειλίας πολεμείσθαι πέφυχας. 
Εί δέ έν ήσυχαστιχωτέροις τόποες άγωνίζη, μή σου 
χυριεύση τδ τής χενοδοξίας γέννημα, χαί Απιστίας 
θυγάτηρ· δειλία έστ\ νηπιώδες ήθος έν γηραλέα χε-
νοδόίωψυχή' δειλία έστιν εκτροπή πίστεως (!) έπ\ 
προσδοκία αδόκητων* φόβος έστ\ προμελετώμενος 
χίνδυνος. Έ πΑλιν φόίος έστλ σύντρομος αίσθησις 
καρδίας περλ Αδήλων συμφορών χλονουμένη , χα\ 
άσχάλλουσα* φδδος έστλ πληροφορίας στέρησις. 
Υπερήφανος ψυχή (*) έστι δειλίας δούλη έφ' εαυτή 
πεποεθυία, χα\ χτύπους χτισμάτων χαι σχιάς δε-
Ιιώσα. 01 μέν πενθούντες χαλ άπηλγηχδτες ($), 
δειλίαν ού χέχτηνται * έχστασιν δέ πολλάχις δτιλατνδ-
μενοε δπομεμενήχασι * χαλ είχότως. Αιχαίως γΑρ { 

τους υπερήφανους έγχαταλιμπάνει Κύριος, ίνα χαί 
οί λοιποί παιδενθώμεν μή έπαίρεσθαι - πάντες μέν 
οί δειλιώντες χενόδοξ* (4). Ού πάντες δέ οί μή δει-
λιώντες ταπεινόφρονες, έπε\ χαι λησταλ χα\ τυμβω­
ρύχοι ού δειλιαίνονται ώς έτυχεν. Έν οΤς έχδειμα-
τούσθαι εΣωθας τόποις (5), άωρία μή δχνει παραγί-
νεσθαι. £1 δέ δποχαλάσεις ολίγον, συγγηράαει σοι 
τούτο τδ νηπιώδες πάθος χαί γελοίου. Πορευόμε-
νος (6), προσευχή ©πλίζου · χαταλαβών, τάς χείρας 
διαπέτασον, Ιησού ονόματι μάστιζε πολεμίους * ού 
γάρ έστιν έν τψ ούρανψ χα\ έπλ γης ίσχυρότερον 
δπλον * απαλλαγείς τής νόσου άνύμνει τδν λυτρώσα­
με νον - εύχαριστούμενος γάρ είς αΙώνα σκεπάσει σε 
ουδέποτε δυνήσβ τήν γαστέρα ύφ' έν έμπλήσαι * 
ώσπερ ουδέ δειλίαν νιχήσαι - χατά τδ μέτρον τού 
πένθους θάττον υποχωρήσει, χα\ χατά τήν έχείνου 
έλλειψιν δειλοί διαμένομεν · Έρριξάτ μον τρίχες, 
xal σάρκες, δ Έλιφάζ έφησε, τήν τού δαίμονος 
πανουργίαν διηγούμενος. Ποτέ μέν ή ψυχή, ποτέ δέ 
τδ σώμα προεδειλίασε * χα\ τψ έτέρφ τού πάθους 
μετέδωχΰν. Όταν της σαρχδς δειλανθείσης, έν τή 
ψυχή δ φόβος όάχαιρος ούχ είσέδυσε, πλησίον ή τής 
νόσου απαλλαγή ' δταν δέ δντως δειλίας ήλευθερώ-
θημεν, ού τόπων σκοτία χαί έρημία ενισχύει χαθ* 
ημών τους δαίμονας, άλλά ψυχής άχαρπία * έστι δέ 

••Psal. ι, 2. »· Jobiv, 15. 
(a) Dcsunt tria aul quatuor vciba abrata. 

272 CRAOUS X X I . 
De effeminata timidtiate. 

Qui iococnobiisaut boininum religiosorum ccelibus 
xiriutem eequihir, ab hoc pavore ιιοιι mulium op-
pugnalur. Tu vero qui in locis magis soliuriis de-
ccrlas, cavo nc in te improba van« glorias SO1K>ICS, 

et infidelilatla prolea formido dotnineitir. Timidiias 
est puerilrs iu senili ei vanae glorix obnoxia auinia 
affeclus. Timidilas est defcctio fidfi ex rerura in-
opinatarum extp«ctatione nala. Metus cst pramedi-
ialom periculuin. Atii, metus aea limor est trepi-
dus cordis seim*is ex incerlig calamiiattbus conce-
plus el afllictut. Tiroor est confidentix perfeclac pri-
valio. Aoima $ii|terba est serva limidilalis sibi pra> 
fidena, et ad eonniB adeoque ipsius umbra? |>avens 
et iremem. Qui vere lugeni et dolcre deshsruul, 
Mnem ex anirao pavorem abjeccruni. Pavidi vero 
sea Ibrmidolosi saepe exaiiinianuir, el in metuis 
ituporem incidant, nec sane immcnio. Sancte 
eokn facit Deus cum supcrbos sua lulela desiituii, 
oti nos quoquo alieno malo sapiamns, el cristas 
demittamus. Omnes quidem timidi sunt vanai 
gloriae obnoxii; sed non omnes liinorig expertcs 
tuot bamiloo. Nam ei lalrones et busiirapi seu v io-
latores tepulcroriun aliquando non limcid. Qaibas 
in locis lerreri soles, taacc intempesu nocte adiic 
nik cuncteris. Si voro bis 273 lerrtiulameiitis vel 
modicuin cosecris et indulserts, puehlis liic et ridi-
culus afleclus ei n»ettis iccum consencscel. Cum ad 
horrenlia illaloca to confers, vide uiprecibusarma-
lutegrediaiis. Quandoeo perveneris, passis inanibns 

1 implorato nomine Jet>u liostes oedo. Nequc enim ta 
eoelonequc in terra snnt poleniiora arma. Ubi 
evaseris ex boc roorbo, graiulareliberaiori tuo vicio* 
riam, lauda illuro, gratum enim tutabitur scmper. 
Qtjeroadfrnodum xon uno momenlo placabis ei sa · 
turabit ventrem, ita nec pavorem bunc exiemplo 
peltis, sod pro rationc el modo sancli luclus celerius 
dccedtt, el, pro modo dcfcctus illius pavidi matic-
bimus. Inhorruerunt pili et earne* mecr, inquit L i i -
pbaz, dtim mali daemonis malasarlcs oslcndit81. t s t 
fuin prius anima, cst cum corpns ircpidarc incipit, 

[») i)et!sl unus vcrsus abrasus. 
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pavercmqtic intcr se commumcant . Quando paveule Α δτε καί ή οικονομική παίδευση, Ό δούλο; Κυρίου 

c a r w hmor a n i m u m non perce l l i l , propemodum 

curahis cs. U b i r c v r r a perfccle ab l imidi la te l ibe-

rni i . r unrimus, l u m mil la locorum obscaritas, nullae 

>oliiudiois leriobru». b o u e s in nos armabunt , *ed 

animai s ieri l is j«junilas, et quandoqne e l iam c a s l i -

gaiio div ini ius immissa. Yerus D H faniulussohim et 

unic i im suum formidal . i l , iutnc qui nondum metuit, 

ub i imbra sua teri iiits saepc rcfngict. Imminenle 

γενόμενος τδν οίκείον Δεσπότην κα\ μόνον φοβηθή-

σεται * ό δέ τούτον ου πω φοβούμενος, τήν εαυτού 

σχιάν πολλάκις πεφόβητσι, έπιστάντος μέν αοράτου 

πνεύματος φοβείται τδ σώμα (7) · έπιστάντος δέ 

αγγέλου άγάλλεται ταπεινών ή ψυχή. Διδ έκ τής 

ενεργείας τήν παρουσία ν νοήσαντες, Οάττον είς 

προσευχήν άναπηδήσωμεν, συμπροσεύξασθαι γάρ 

ήμιν ό άγαδδς ημών φύλαξ έλήλυθεν. 

nobis n i a l i g n o c i i i i a s p c c i a b i l i sp ir i tu , pavetcorpus; aslanle vero angelo exsultat h u m i l i u m a n i m a . Q«ia-

propler nbi cx eflecm ejus praeseniiam senserimus, slalim ad preces cxs i l iamus, 274 * e n U e m m a d n o s 

coelestis custos noster, ut nobiscum precelur, et nos adjnvel. 

SCIIOLIA A D G R A D U M X X I . Β ΣΧΟΛΪΑ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ ΚΑ' 

lk cffemiuata timtdilale. 
Scholion haaci monacAii. 

Ilomo (imidus ostendil sc duobus morbis labora-

r c , modica fide, et c o r p o r i s s u i auiore. 

Schoiion 2. 
Quando quis a modo ct medio prudcniiaB excide-

r i l , l imidus s i m n l et audax eflicilur, anima in mor-

bo cubame e l male aOccla. Quemailmodum e n i m 

corpus qtiando lemperamentum qual i iatum p w d i d i t , 

omnibus morbis , propier humorum inlcmp» rie.n 
tenlatur vi capitur : i i a , anima postqnam magni-

ludinem el excdlent iam cum bumili late p c r d i d i i , 

i n d u i l quomdam imbeci l lum babi lum ct n a l u r a m , ct 

l i m i d a s imul e l audax, adeoque fatua redditur, 

Περί δειΛίας. 
ΣχόΛιοτ Ισαάκ α'. 

Δειλδς άνθρο>πος σημαίνει, δτι δύο νόσους voasl, 

όλιγοπιστίαν και φιλοσωματίχν. · 

ΣχόΛιοτ β'. 
"Οταν τις έκπέση τού μέτρου τής φρονήτεως, καλ 

δειλδς όμού κα\ Ορασύς γίνεται, τής ψυχή; ασθενούς 

γινομένης. Καθάπερ γάρ τδ σώμα, δταν τήν συμμε· 

τρον άπολέση κράσιν, γενόμενου δύσκρατον, πάσιν 

άλίσκεται τοίς πάθεσιν ούτω κα\ ψυχή, έπειδάν τδ 

μεγαλοφυές άπολέση κα\ τδ ταπεινοφρονειν, έξιν 

δεξαμενή τινά ασθενή, κα\ δειλή καλ θρασεϊα καί 

ανόητος γίνεται, >:α\ έαυτήν αγνοεί λο ιπόν δ οέ 

έαυτδν άγνοών, πώς τά υπέρ αύτδν εΓσεται; 

Stiipsamque ignoral : qui autcm seipsum iguorat, quomodo noscet i l la quae supra ipMim suat cocle-
stia ? 

Scholion o. C ΣχόΛιοτ γ ' . 

Q m l u c i t i m sine consolatione euscipit, bic v ic i t 

t i inorem. 

isaaci δ. 
Cordis audacia pericuiorumque contemptus ex 

uno de duobus nascitur, a u l ex duritie et stupore 

cordis, aut ex mul la erga Deum fide. E l cordis 

quidem d u r i i i e m tcqui tur superbia; fidcm aulem 

cordis humi l i las . 

Scholion 5. 
Quemadmodum infantcs formidolosre e l borrid* 

pbasmalum larvae l e r r i l a n l , quas v i r i perfecli [ p n i -

tlcnies] r i d c n l ; ita superbos umbrae. A u t νηπιώδες 

seu pueri lc , d ix i t , quod infantes i n Cbr is to , non 

perferfos j a m , soleant hujusmodi formidines vcxa-

r e e l oppngnaro. 

Scliolion f>. 
F i o r i nonpotcst , m q u i vere Dctim timet, t i m i -

d i inn si i ohnoxics , cum ipsc d i x e r i i nulluro prseter 

ipsum l imei idt im. 

275 Scholion 7. 
Modc&tia a n i m i , s implici lasque c o r d i s , discre-

l iopis gral ia i l l u m i o a i a , d iscr imina spir i tuum 

«>Lieiu!U et seccrnere fac i l . 

G U A D U S X X I I . 

Πένθος Απαράκλητον έν καρδίφ δεςάμενος, ούτος 

δειλίας ανώτερος γίνεται. 

ΣχόΛιοτ 7 σ α α « δ\ 

Ή εύτολμία τής καρδίας, κα\ ή καταφρόνησις 

τών κινδύνων, άπδ ένδς τών δύο γίνεται, ή έκ τής 

σκληροκαρδίας, ή έκ τής πολλή; πρδς θεδν πίστεως. 

Και τή μέν σκληροκαρδία ακολουθεί ύπερηφανία, 

τή δέ πίστει ταπεινοφροσύνη καρδίας. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ός τούς νηπίου; έκδειματοΰσι τά μορμολύκια, 

ά παρά τοις τελείοις γέλωτό; είσιν άξια, ούτω και 

τούς υπερήφανους αϊ σκιαί* ή νηπιώδες, δτι τοίς 

έτι νηπίοις έν Χριστφ, ού τοίς τελείοις πολεμείν ήδη 

πέφυχε. 

ΣχόΛιοτ ς \ 
Ού δυνατδν, τδν άληθινώς φοβούμενον τδν θεδν 

τήν δειλίαν εχειν ειρημένου, τού πλήν αυτού μή φο­

β ε ί σ α ι άλλον. 

ΣχόΛιοτ ζ'. 
Μετριότη; φρονήματος, και άπλότης καρδίας πε­

φωτισμένη διακρίσεως χάριτι, τάς διαφοράς τών 

πνευμάτων διαγινώσκειν ποιεί. 

ΛΟΓΟΣ Κ Β ' . 

Περι της ΛοΛνμόρφον κενοδοξίας. De mulliformi vana gloria. 
Sui.t qui seorsum ab snpeibia , singulari cnpilc Τινές μέν ίδιαιρέτιρ τάξει xa\ λόγω τήν κενοδοξίαν 

ct sermono dc vaua }:iorin solcnl Iraciarc , uu;le ci ττχρα τήν ύπ3ρτ ιφανίαν φιλοϋσιν όρίζε-.ν (I)· δθεν κα\ 
ocl» capiioiia €l primai-i.i \ΐιi^x afliiiitaiil. S«'d <»r> Οκ:ώ τοί»; τής χακίας λογ·.σ;ιού; πριοτευοντχς και 
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επιτρόπου; λέγουσιν είναι. 'Ο δέ θεολόγος Γρτ;γό-Α goiius Tli(xlogus cl alii Mplom dujtl;i.\.u desen 
ριος, κα\ έτεροι έπτά πάλιν τούτους έξέδωκαν * οΤς 
Ιγωγε μάλιστα συντίθεσθαι πείθομαι. Τίς γαρ κενο­
δοξίαν νικήσας ύπερηφανίαν κέκτηται (2); Τοσαύτην 
δέ μόνον πρδς άλλήλας τήν διαφοράν κέκτηνται, δσην 
έχει τή σύσει δ παΙς παρά τδν άνδρα, κα\ ό σίτος 
παρά τδν άρτον άρχή μέν γάρ τδ πρότερον, τέλος 
δέ τδ βεύτερον. Ούκούν περ\ αρχής καί πληρώματος 
τταθών τής άνοσίου οίήσεως καιρού καλέσαντος (5), 
ιΓπωμεν συντόμως. 'Ο γάρ διά μήκους περ\ τούτων 
φιλοσοφείν έπιχειρών, ομοιός έστι τφ περί άνεμων 
σταθμού πολυπραγμονούντι είκή. Κενοδοξία έστί 
κατά μέν τδ είδος φύσεως εναλλαγή, κα\ ηθών δια­
στροφή, κα\ παρατήρηπς μέμψεως- κατά δέ τήν 
ποιότητα, καμάτων σ/.ορπιστήριον, Ιδρωτών απ­
ώλεια, θησαυρού επιβουλή, απιστίας Ικγονος, ύ περ­
ηφάνια: πρόδρομος1, έν λιμένι ναυάγιον, έν άλο>νι 
μύρμηξ, λεπτδς μέν υπάρχων, παντ\ δέ καμάτφ 
κα\ καρπφ έπιβουλεύων * αναμένει μύρμηξ τελεσθή-
ναι τδν σίτον, καλ κενοδοξία συναχθήναι τδν πλού­
το». Ό μέν γάρ χαίρει ίνα κλέψη, ή δέ ίνα σκορ-
πίση * πνεύμα άπογνώσεως χαίρει θεωρούν πληθυ-
νομένην κακίαν πνεύμα δέ κενοδοξίας πληθυνομένην 
άρετήν Ούρα γάρ τού προτέρου τά πλήθη τών 
τραυμάτων* τοΰ δέ δευτέρου, ό πλούτος τών καμά­
των. Επιτηρεί (*), και ρέχρι μνήματος τήν άν-
οσίαν ανθούσαν εύρήσε^ς. έν ίματίοις, κα\ μύροις, 
καί προπομπή, και άρώμασι, και έτέροις. Πάσιν 
άφθάνο;ς λάμπει ό ήλιος, και πάσιν έπιτηδΐύμασιν 

pserc, ad quorum seiiicnliani, iiitaui q i i m i u u a<l 
jungo. Etcniin qnis vaiijj glojiio Mdor fcupcrbia' 
sit obnoxius? Diflerunt aulem iulcr sc tanlum, 
qttanlum pucr a viro, el frumcntuni a pano. Vana 
gloriae cupiditas esl initium , supcrbia linis α 
absolutum vtlium. Ilaquc de iniiio cl line bujus 
impii fastusei lumoiis loco jam id exigenlc pauois 
diccmiie : nam qui omnia dc Iiis viiiis pcrsoqnt 
volci, perinde faciel alqoe is qui vcnioruni | ondiis 
nequidquam iiiqtiiril. Vana gloria , bi fonitani seu 
speciem qttxras , est naiurae perinulalio, moiiim 
pervcrailas, cl dcclinalio reprolieusiouis; si quali-
latem , laborum esl dissipatio , sudorum perdilio , 
ibesauri inbidialrtx , infidHtlaiis sobole* , nunlia 

Β stiperbiae, in porlu naufragtum , in arca formica, 
parva quidcm bestiola, sed quae omnibus laboribus 
el frugibut 276 insidiatur. Exspcctal formica 
dum meesis colligatur, vana gloiia dum virlutuui 
opcs comparentur : illa ut grana subducat, b:rc 
ul virhites dissipet. Spirilus dcspcraiionis gaudrl, 
CUIII iiiuumeram vim scelcruin cuinmtssortin: in-
tueiur ; spirilus vanae glorise triuntpbal curn ma-
guiini virtHlum lliesaurum conlemplalur; junuani 
dcsperalioni aperii vulneniro mullitiido; vanas 
gloria», collecius cx laboribus νιι tututn ilicsaurus. 
Obscrva et deprchcndes hanc peslem usqite ad 
sepuicrum ei cincres flore voslium, uuguenloruin, 
aromalum , honorc pomparuni, ei aliarutn rcriim 

**Wip« κενοδοξία (5) · οΤόν τι λέγω, νηστιύων κ ε - ^ a ( r a l i m o m n i a | U Ce sua pcrfuiidit, 
et tana gloria omnibus virlutum smdiis gaudel: νοδοξώ (6), καί καταλύων ινα μή γνωσθώ, ώ; φρό- ^ 

νιμος πάλιν κενοδοξώ. Λαμπρά περιβεβλημένος, 
ήττώμαι ταύτη, καί ευτελή έξαλλάσσων, πάλιν κε­
νοδοξώ · λαλών ήττώμαι, και σιωπών πάλιν ήττήθην. 
Ός άν ρίψης ταύτην τήν τρίβολον, όρθδν τδ κέν-
τρον Γσταται. Κενόδοξός έστιν ειδωλολάτρης πιστδς, 
Θεδν μέν τφ δοκείν σεβόμενος, άνθρώποις δέ, κα\ ού 
θεώ, άρέσκειν βουλόμενος. Κενόδοξός έστι πάς φι-
λενδείκτης (7)· κενοδόξου νηστεία άμισθος, και 
προσευχή άκαιρος · δι* έπαινον γάρ ανθρώπων αμ­
φότερα εργάζεται · κενόδοξο; ασκητής αδικείται δι-
πλώς, κα\ τδ σώμα κατατήκο>ν, κα\ μισθδν μή 
λαμβάνων τίς μή γελάση τδν τής κενοδοξίας έργά-
την, έν ταίς ψαλμφδίαις ίστάμενον, κα̂  ύπδ ταύτης 

cum, tuquam, jcjimiia operam do, vana gtoria in 
luniesco : cum jejunia lalendi causa solvo, ut pru-
deus efferor. Cuin splendidus incedo, ab liac viclus 
discedo; cuiu rursus viliori perinuto, iterum vana 
gloria exiollor. Qoando loquor, buic euccumbo, 
quando iaceo runuin vincor : quomodocunquc 
murices bos abjeceris, jeeoris, sparbcris, seinpcr 
erectis mucronihus stabunt. Vaiiaj gloria3 manci-
pium esl idololalria Cbrislianus, qui iu speciem 
quidem lleum colic, bornini aulem plaoere studei : 
vanae glori* venaior omtiis esl sui osieniator. Jo-
joniuin ejus qui vanani gloriam aucupalur, nullam 
habel morcedem. Preces illius ingra!£ el inteni-κινούμενον; Ποτέ μέν γελάν, ποτέ δέ έπί πάντο^ν ΤΛ ' . ι ι r . 

« ι . ι « . Κ Ι Λ · » JUM^ZI D ρ « « ί ν Λ s u n l - u l r M n , , » , , e e n , , n p r o » , , e ' ' , a , , d ' " , f a c u κλσίειν παρασκευάζει. Κρύπτει Κύριος ίξ οφθαλμών 
ημών πολλάκις, κα\ άτ?ερ κεκτήμεθα καλά. Άνήρ 
δέ επαινετής, μάλλον δέ πλανήτης διά τού επαίνου 
τους οφθαλμούς ημών άνέωξε. Τούτων δε άνοιγέντων 
άφαντος δ πλούτος έγένετο άφ' ημών* κολακευτής 
έστι δαιμόνων δ'.άκονο; (Η), ύπερτφανίας χειραγ-
ωγδς, κατανύξ?ως εξολοθρευτής, καλών άφανιστής, 
πλάνος οδού ·01 γάρ μαχαρίζοντες ν μας, πΧατώσιν 
νμάς, φηολ»; δ προφήτης. 

religiosus. Yanx glorijR auceps dupti«;i iitctniuiodo 
inarlaltir, quod 277 e l corpus aflbgal, ct prae-
iniuro bulo iiulluni pcrcipial. Quis ιιοιι vanx glori^ 
capuilorcni derideal, qucm in prccibus versanlchi 
vana gloria uunc ad nsiim, iiunc ad lacrymaa in 
oroiiinm conspcclu movet ei inciiai ? Bonus Deus 
subindc virlutes quas possidemus, abscondit a no-
bis ; laudaloi* vero, imo dcccplor, dum nos laudat, 

oetiloa aperit. Hispono aportis, ibcsaurus viriuttim omnitim evancsciu Adulalor est minisler diaboli» 
ol docbir euperbia*, pcr iior coinpuuciioiiis, exslinctor virltitum, crroris dux, Qui cnim vos bcatu$ 
yWiiicanl, decipiunt ro* , inquit propbel». 

Mha. ιιι, 12. 
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Excelsi qtritlem animi esl generoso pectorc cl Α Υψηλών μέν, τδ ύπενεγκειν γενναίως κα\ άιμέ-

ptonipto animo injnrias et contumelias suficrre et 
decoqnere, sed nulla capi laudis dulcediue e*t 
plane viri rebgiosi eisancti. Vidi cgo lugenles, dum 
laiulareolur , ira accendi, et velut in publica con-
cione nflectum aflectu commulare. iVimo notit 
quid $it in homxne wii spirilu* komini* *v. Erabe-
fccant ergo et obmalescanl, qui noa ici os audent 
laudare et beaios praedicare. Quando ie quitpiaui 
ex proximis vel ainicis etiain teti pneseniem seu 
abseniem calumnialus fuerit, bunc iu laudando 
amore le prosequi oslende. Esl non exigua lans 
bumanas laudes ab anima prorsus excludere : aed 
mulio laudabilius ost laudes daemonum exsecrari. 
Non ille suam tnilii bumilitalem probarit, qui 
seipsuin verbo parvipendil, aut vilem prsedicat 
(quis cnim aul quoraodo seipsum non ferai), scd 
lile qui ab alio probris cxagiialus , amorem erga 
«•xprobranieni 2 7 8 1 1 0 1 1 bnminuil. Aiiimadverii 
spirilum vanx glorije cogilationes quasdam fralri 
cuidaoi suggessisse , quas allert quoquc revelavil, 
cflecitque tii is priori illi arcana cordis sui pan-
dcrel, aique ila posteriorem dcinceps ut divinum 
valero bealum predicaret. Quin aliquando idem 
improbus vanse gloriae daemon eliam corporis roem-
bra invadere sotei, ui palpitent ei motibus qui-
busdam exailianl. Repelle eiiam illum, qui libi 
ponlittcaius et casnobiorum prxfccluras ci magi-
steria proponit. Difficile enim est cancm a macello 

νως ύβριν. Α γ ί ω ν δέ κχ\ δίίων, τδ άβλχβώς παρελ-
θείν τδν Ιπαινον. Είδον πενθούντας έπαινεθέντας, 
κα\ είς δργήν έξαφθέντας, κα\ ώς έν πανηγύρει 
πάθος συναλλάξαντας. Ουδείς γινώσχει τά τον άτ-
θρώχον, εϊ μή τδ χτενμα τον άτΟρώχον. ΑΙ­
σχυνέσΘωσαν ουν χα\ φιμούσθωσαν οί έπ\ πρόσωπον 
μακαρίζει έπιχειρούντες. "Οταν Ακούσης δτι δ 
πλησίον σου [9) χαί δ φίλος έλοιδορησέ σε Απόντα, 
ή «βρόντα, τότε τήν Αγάπην Ινδειξαι έπαινε σας 
αυτόν * μέγα τδ άποσείσα σθαι έχ τής ψυχής Ιπαινον 
Ανθρώπων · μείζον δέ, Ιπαινον δαιμόνων. Ταπεινό- , 
φροσύ*ην Ιδειξεν (10), ούχλ έαυτδν εύτελίζων ί πώς 
γΑρ έαυτδν ου βαστάσει;) Αλλ' δ παρ* Ιτέρου όνει-
δισΟεις, χαλ τήν Αγάπην αύτου μή μειώσας. Έπ · 
εσημεινάμην τδν τής κενοδοξίας δαίμονα λογισμούς 
άδελφψ υποβάλλοντα (II), κα\ έτέρω τούτους άπο· 
καλύψαντα, κάκείνω τΑ εγκάρδια αύτου ειπείν πα-
ρασκευάσαντα, χαι ώς προγνώστην λοιπδν τούτου 
μακαρίζοντα. Έστι δέ δτε καί αυτών τώ* τού σώ­
ματος μελών εφαπτόμενος παλμούς ποιείν δ Ανόσιος 
πέφυχεν. Μή παραδέξη αύτδν, έπισκοπήν σοι, χαι ή-
γουμενείαν, χα\ διδασκαλίαν υποβάλλοντα. Κόπος γάρ 
χύνα άπδ μακελλικής τραπέζης βιώξβι. Έπάν μ*-
χρόν τι είρηνικήν ίδη έχοντας χατάστασιν, ευθύς έ» 
τής έρημου εις τδν χόσμον παραγενέσθαι πρότρεπα· 
ται, "Απελθε, λέγων, είς σωτηρίαν άπολλυμένω» 
ψυχών. "Αλλη μορφή ΑΙΘιόπων, χα\ έτερα Ανδριάν­
των · κα\ άλλος δ τής τών έν χοινοβίω διατριβόντων 

ct niensa abigere. Ubi quempiara vel modicum vi- c χ ε νοδοξίας τρόπος, παρά τδν τών έν έρήμοις δυ­
τών ( l i ) . Κοσμικών επιδημίας προλαμβάνει κενο­
δοξία (15), και τούς κουφότερους είς Απαντήν τών 
ερχομένων μοναχούς προτρέπεται έξελθείν, πρδ τών 
ποδών εκείνων παρασκευάζει προσπίπτειν, χα\ τα-
πείνωσιν υποδύεται ή ύπερηφανίας άνάπλεως* ήθος 
κα\ νωνήν καταστέλλει, κα\ πρδς τάς χείρας τώ* 
έπιδημησάντων πρδς τδ λαβείν αποβλέπει, δέσποτας* 
καλεί κα\ προστάτας, χα\ μετά θεδν τήν ζωήν χαρ·.-
ζομένους · είς τήν τράπεζαν καθεσθέντας έγκρατεύε· 
σθαι προτρέπεται· και τοίς κατώτεροι; ανηλεώς 
έπιπλήττει · έν ψαλμωδία σταθέντας τούς ^φθύμους 
ανδρείους έποίησε (U) · τούς άφωνους καλλίφωνους, 
κα\ τούς νυστακτάς άγρυπνους. Τδν έπ\ του κανόνος 
Οωπεύει * καλ τά πρωτεία αύτψ χαρίαασθαι δυσωπεί, 

D πατέρα κα\ διδάσκαλον καλεί, άχρι τής τών ξένων άπο» 
δημίας* προτιμώμενους υπερήφανους κατέστησε· χαι 
κατα?ρονουμένους μνησίκακους έδειξε. Κενοδοξία άντ'ι 
τιμής πολλάκις ατιμίας έγένετο πρόξενος (15)· δρ-
γισθεΐιι γάρ τοίς αυτής μαθηταίς αίσχύνην μεγάλην 
προσήγαγεν. Κενοδοξία τούς όξί?ς έπ\ άνθριύπων 
πραείς είργάσατο* φυσικοί; χαρίσμασιν έπιπηδά με­
γάλο* 

iitjuriarum memores [ contcnliosos ] ι·βϊι U. Vaiia 

dcrit in quieto t\ tranquillo soliludinis slalu pro-
fecissc, siatim illum ut ex eremo in publicuiu 
prodeat, impcllit. Abi, iuquii, ad salulem pereuu-
lium auiiuarum conservandam. Alia forma e&l 
«ihiopum, aba staluarum ; alia ratio est xanae 
gloriae apud eos qw Ui cosnobiis vivunl, et alia 
eorum qui in soliludine degunt. Sxculariutn bomi-
num advcnius prxcipit animo vana gloria, el leviu-
sculos monacboe incilal, ut illis obviam prodeant, 
et ad pedes eofum se abjiciant: siinulalque humi-
Iitalcm , cum plena lurgcat soporbia. Ad modcsliam 
mores et voccm componit, ei iuierim oeulos in ma-
nus bospituni spe aiiquid accipiendi, cotijicil, do-
minos suos appeililat ct praesidcs, ot secumlum 
Deum viUe scrvatores. Vana gloria duni ad mcnsam 
accuinbilur, suadel absltnciiliain , el infei iorcs ae 
acriler pcrsiringit : inlcr picces ex ignavis facit 
gcncrosos, cx raucis et absouis vocales 279 e l 

sonoros ex somnolentis vigiles. Praifecio canlus 
adulatur rogatque ut sibi primas io psalmodia 
parles assignet, cumdemque pairem cl inagistruin 
vocital % quoad hospiles d/sccdanl. Honoraliores in 
<(enobio crigil in supcrbiam , viliores ol abjt-ctos 
.iioria sxpenumcTO pro bonoic ignoniiniam concilial; nam trascentcs sibi mutuo discipolos suos ma-
.no pudoro aflicii. Vana gloria iracundos natura, apud alins efilngil mansucios. Natur* botiis ct or-
mmenlis inirifice exsuli;»l, cl pcr liar ipsa misoros dijicit. 

Yids cuin malus d.ieinon suum ip&ius culloieru Ε'δον δαίμονα τδν εαυτού άδελφδν λυπήσαντα κτλ 

** I Cor. ιι, 4ίί. 
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διώξαντα · δργιζομένου γάρ ποτέ τίνος αδελφού ev Α vcxaret et persequerclur; cuai eutm rixanlt cum 
τώ μεταξύ κοσμικών παρουσία κατέλαβε, καί τή 
κενοδοξία έξ οργής μετεπράθη ύ άθλιος * ομοθυμαδόν 
γάρ αύταίς δουλεΰσαι ούκ ήδύνατο. Ό κενοδοξία 
απεμποληθείς διπλούν τδν βίον κέκτηται * έν μονα/οίς 
μέν διατρίδων τφ σχήματι, έν κόσμω δέ τω φρονή-

ματι χαι τφ ένθυμήματι. Έάν πρδς τήν άνω εύ-
αρέστησιν τρέχειν έπειγώμεθα, τής άνω δόξης πάν­
τως καλ γευσδμεθα. Εκείνης δέ δ γευσάμενο; πάσης 
της επιγείου καταφρονήσει, θαυμάζω γάρ εί μή της 
προτέρας .τις γευσάμενος, πάσης τής δευτέρας κατ-
εφρόνησε. Πολλάκις ύπδ κενοδοξίας συληθέντες, στρα-
φέντες ημείς εύφυεστέρως αυτήν έσυλήσαμεν. ΕΙδόν 
τινας εργασίας πνευματικής έκ κενοδοξίας άπαρξα-
μένους, κα\ τής αρχής καταβληθείσης μωμητής (17), 

aliis externus hitervenissel, miser ille statim poaila 
ira se vanae gloriae addixit, quoil siinul duobus do» 
minis (irse et vanae glorix inqnam) non posaelser-
vire. Vanac glorias niauciptum dupliccnt vilam vivii; 
naui liabiiu corporis seu >csie versatur cum inona* 
ehis, animo vero et rogitalionibus in sxculo. Sla-
deamus L>eo placere, el ca>leslcin gtoriam degtisla-
bimus, qua gustala omnem mimdi gloriam eon-
temneinue. Dcmiror voro si quis unqtiaai vauam 
gloriam contempsit, qui Cticteslem non guslavit. Νυα 
raro nos a vana gloria virtutum ibosauris spoliali 
ct exuti, conversi postca illam nudlo solcrtius spo-
liavimus. Aniraadvcrli quosdam virluiis elspiriuis 
sancli aludia cum vana gloria 280 ccepissc, ftcit 

τδ τέλος γέγονεν έπαινετδν, διά τδ μετενεχθήναι τήν ^ postmodum abjeclo malo eiordio, oplimo fine ob 
έννοιαν. Ό έπ\ φυσικοίς πλεονεκτήμασι (18), λέγω 
δή άγχινοία, εύμαθεία, αναγνώσει, προφορά ευφυΐα, 
χα\ τοίς τονούτοις πάσι τοίς άπδ νως προσούσιν ήμίν 
έπαιρόμενος, ουδέποτε τών υπέρ φύσιν αγαθών έν-
ταίξεται* Ό γάρ έτ όΜγφ Αχιστος, κα\ έν πολλφ 
Απιστος, κα\ κενόδοξος * δι* άπάθειαν άκροτάτην, καί 
πλούτον χαρισμάτων, χαλ θαυμάτων ένέργειαν, κα\ 
προγνώσεως δύναμιν, τινές τά εαυτών σώματα είκή 
χατατρίβουσι (19) * λαθόντες οί τάλανες, ώς ού πόνοι, 
ΑλλΑ μάλλον ταπείνωσις τ/ύν τοιούτων μήτηρ καθ-
έστηκεν. Ό δέ χρεώστην έαυτδν λογιζόμενος, άπροσδό-
κητον πλούτον χαί αίφνίδιον λήψεται. Μή πείθου 
τφ λιχμήτορι τφ πρδς ώφέΐειαν τών άχουόντων τάς 

muialatn meniem opus conclusisse. Quicunquc 
naiure donis, acumine, tnquam, ingcnii, docili* 
tale, teciione, coiumoda proiiuiiitaiione, praeclara 
indole, ei boc genus aliis naiune ornamenlis, mm 
labore partis, ecd nobiseom ualis extolliiur, imii-
quam calesiibu* qua: naturam superant, bonis po-
tielur. Qui exim in modico ixfidelii $U · · , in raollo 
quoque infldelis, cl vana gloria iiilamescet. Smii 
qui, ul iupremaiu animi trai>quilliialcin, ei codcaiium 
donorum iheeaurura, et perpeirandoruni miracido-
ram graiiam, et rerum fiiiurarum cogniiionem ai-
aequanlur, aita corpora voxant ct aflligitnt, etim 
ignoront roueri lnijusmodi donoriim prasrogattvao 

ΑρετΑς θριαμβεύειν δποβάλλοντι (20) · ΤΙ γαρ ώ$ρ#- Q non laboribus, sod bumiliUle pari et comparari. 
Λήσει άτθρωχος, έάτ δΛοτ τετ χόσμοτ χερδήσχι, 
έαντότ δέ ζημιωδή; Ουδέν ούτως ώς ταπεινδν, χα\ 
άνόθευτον ήθος, καί λόγος τους δρώντας οίκοδομήσαι 
δύναται * γίνεται γάρ κα\ έτεροι ς εφόδιο ν τού μηδέ· 
ποτε έπαίρεσθαι * ού τί άν ωφελείας μείζον χαθ­
έστηχεν; 

Quiaquie pro conatibue ftuis dona reposcii, 1ε*-
bricuni valde rorum aoarum fandameutum poutl. 
Qui vero debitorem se agnoscil, iile inexsp*ctaiis 
et subiiis et cceto Ibeaaiirii loiopleUbiier. Cave 
fidas veniiUtori aeu potius prsttigiaiori cum libl 
euggeril, uti atudta ?iriatun toaram apud aliot ad 

aodiionim alilitaiem pnediees, ct publke vefut in triumpbo speetandas propooas. Quid euim prodeti 
Aoxitfii, εέ aidwfiim mmndum lucntur, α $ibi ipti noctat M ? Nibil i u au* ptolaleoi oiovel speciaiores, 
quam simplieea ci bumilos ainceriquo mores el tenno: esi enini et aliis dooumenlinn eiexeoipbimt 

ne uoquam io taperbiani eferantur, quo nescio qure major inde fructus exsiotero possii. 
Έπεσημήνατό τις τών δράν δυναμένων, χα\ δι- Observavil quispiam ex iia qui acuiius Iiujusiiioili 

ηγείτο βλέπων · *Οτιπερ, φησ\ν, έν συνεδρίφ μου χαθ- pervidere εοΐίΐί airnl, 04 quod vidit ciposuii. Cum, 
ημένου έληλυθότες ol τής χενοδοξίας καί τής ύπερ- inquit, 281 i u c a l u froirtim eederem, veneruiu 
ηφανίας δαίμονες έξ εκατέρωθεν μου έκάθηντο, κα\ duo iinprobi dduooox, alter van* gloriae, alter su-
A μέν Ινυττέ. μου τήν πλευράν τφ δαχτυλω αυτού τφ ρ perbiae, qui utrtnque laiora roea slipabanl, cl aller 
χενοδόξιρ προτρεπόμενός με λέγειν τινά θεωρίαν ή ille digito vanc gloriae pupugil lauis roeum, borta-
έργασίαν, ήν πεποίηκα έν τή έρήμφ. 'Πς δέ τούτον 
Απεσεισάμην είπών* "ΑΧοστραφείχχσατ t/c rA 
όχίσω (2!) καί χαταισχντθείησατ οί Λογιζόμενοι 
μα χαχά· θάττον δ έξ ευωνύμων πρδς τδ έμδν ούς 
έ)εγεν· Ενγ*, εδγε πεποίηκας (22)· κα\ μέγας γέ-
γονας, τήν έμήν αναιδέστατη ν μητέρα νενικηκώς. 
Πρδς δν έγώ εύθυβόλως τδ έξης τοΰ στίχου άναλαδων 
είρηκα* Άηοστρα^ήτωσατ χαραντίκα αίσχυτό· 
μενοι οί Λέγοττέε μοι* Ενγε, ενγε πεποίηκα;. 
Έρωτήσαντί μοι τδν αύτδν πώς ή κενοδοξία μήτηρ 
ύπερηφανίας (23), άπεκρίνατο* Οί μέν έπαινοι ύψοΰσι 

lus ut publice enarrarcm visum aliqtio^l anl opus 
quod in tolitudino perpclrasaeiii. Cum vero geniimi 
bunc improbum a me rcpulis*cni iilutl precatu» : 
Avertantur retronum et <T%be%ca*iy eai copianl 
miki mala n : ium elatiui qoi ab sinislris tuilii as-
scdii, in aurem iususurravii: Eug* euge, pra^clarc 
fedsli, et magnus cvasisli, qui inipiideiitissbnam 
geuilricem meam devicisii. Cui ego rectc quod ae-
quilur in vorsu, Avcrtantur uatim crubeicentes, qui 
dicunt mihi : Euge, euge, prseclarc focisii. Quxrcnti 
m i b i cx eodeinpalre, quomodo vana gloria supcrbix 

· · Luc. xvi, iO. »· Mallb. xvi, 2C. 4 7 Tsal. 15. 
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parcns essct, laudcs, inquit,- exlollunt ct inll.uit Α κα\ φυσιούσιν ύψωθείσηςδέ τής ψυχής, τότε αυτί 
ή ύ περηφάνια λαβούσα αναφέρει Ιως τών ούρανώ 

563 

animam : elalain autctn supcrbia arripit, el iu c»n-
lum usquc evebil, et nmi ad lartara deirudil. Kst 
gloria quse a Dco proliciscilur : Ego, inquit, ghri-
ftcantct me glorificabo l s ; el csl quae arlibus diabott 
coiwimtatur. Vie , inquit, cum vot beatos pnvdicu-
verhu omnet hominet»·. Priorcm illam (vanain glo-
rhm, inqitam) ntaiiifebte dcprcbeiides, ubi illam 
vclut iioxiam libi ratus, uimiibus modis iucris aver-
eaius, c i quacunque U«r iiceris, tuam vivcndi r a -
tionem celaveris. Alteram vero (superbiam nempe) 
dcprebendes, ubi, si quidquid landem fecerig, ut ab 
Jwminibus vidcare · · , suggesserit illa impnra nobis, 
u l fingamus 282 e a i n n o * virtulcm possidere qua 
careiiius : Sic enim luecal, inqwii, lux veilracoram 
hominibu*, ut videant (subjicil) opera vesira bona f l . * υμών έργα, υποβάλλουσα 

κα\ καταφέρει Ια>ς τών άβύσσων. Έστι δόξα έκ Κ 
ρίου προ[σ]γινομένη · Τούς γάρ δοξάζοντας 4 

δοξάσω, φησίν * και έστιν έκ διαβολικής παρ. 
σκευής επακολουθούσα. Ούαϊ γάρ, φησ\ν, δταν χι 
Λώς υμάς εΐπωσι πάντες οί άνθρωποι. Έπιγνώε 
σαφώς τήν προτέραν, οπόταν αυτήν ώς βλάβην λογ 
ζόμενο; πάση μηχανή ταύτην άποστρέφη. Κα\ ύπ* 
β* άν πορεύη τήν σεαυτού πολιτείαν άπο κρύπτης 
τήν όέ δευτέραν, οπόταν κάν τδ τυχδν πρδς τδν θείχ 
θήναι τοις άνθρώποις έργάζη (25) σχηματίζεσθί 
ημάς τήν ού προσοΰσαν ήμίν άρετήν ή μιαρά ύποτι 
Οεται. Ούτως γάρ, φησΙν, Λαμψάτω τό φώς ύμώι 
έμπροσθεν τών ανθρώπων, δπως Ιδωσι τά χαΛα 

Saepenumoru Ueus vanae gloria? cupidos per in-
oxspectalam aliquam ignominiam in caiileinplum 
vana? gloriae adducil. Inilium dc vana gloria vicio-
ria 1, csl cuslodta Hnguse, el desiduiiuui ignoininiae. 
Medium aitigil, qui cogiiaiioues orones ad vanas 
ploria; siudia irabeules pr$cidil. Ad lineni ei per-
feclioiictn pcrvenii (si lanieu in liac. iimnensa pro-
funditaiis voragiue finis ullus dcprebendi polesl) 
qui CXCICCTC oiiinia publice, siitc ullo doluris saisu, 
quat ad nostram ignomimani peilincnl, nou ciube-
ficil. Non esl quod celes, qua; libi ruborem cxpri-
munt, propler oflfciisa» aliena? melum. CaHcrum pro 
ralione el varia culpae condilione varia suitt, ut 

Πολλάκις ό Κύριος τούς κενοδόξους δι* ατιμίας 
έπισυμβαινούσης είς άκενοδοξίαν κατέστησεν (26). 
Άρχή άκενοδοξίας φυλακή στόματος, κα\ ατιμίας 
αγάπη " μεσότης δέ ανακοπή πάντων τών νοουμένων 
τής κενοδοξίας επιτηδευμάτων · τέλος δέ ( είπερ άρα 
χαλ Ιστι τή άβύσσω τέλος) τδ τά πρδς άτι μίαν συν-
τελούντα έπί πλήθους έπιτηδεύειν ανεπαισθήτως. Μή 
κρύπτε σήν αίσχύνην διά τδ δοκείν μή διδόναι πρόσ -
κόμμα · λοιπδν δέ κα\ πρδς τδ είδος τού σφάλματος, 
ού τή αυτή έμπλάστρφ ίσως χρήσασθαι χρή. "Οπόταν 
ημείς τήν δόξαν προσκαλούμεθα (27), καλ δταν άκλή-
τως ύφ' έτερων προπεμπομένη πρδς ημάς παρα-
γίνηται. "Οταν πρδς κενοδοξίαν επιτηδεύματα τινα 

vidrlur, pharmaca adhibenda. Quandocunque glo- £ ποιείν έπιχειρήσωμεν , τού εαυτών πένθουΓ [ μνη-
riam capiamus, aul quando non caplata ab aliis 
iamcn subniissa venit, aul quando vana» gloriae 
Btudio aliquid aggredi molimtir : lum in memuriam 
salularis luclus nobiri rcgredicniur, ei babilum tn 
secrcto oralionis corani Oco cum timorc et pavore 
osianiiun) in meinoriam brevi revocabirous, el baud 
dubic intpudfinlein illani vanam gloriam relunde-
inus, si lanien stndium prccandi eincere nobis cune 
esl. Qtiod si lioc nos non juvat, luni slatiiu ad mc-
inoriam moilis ct exiluiu vilJi recurramus. Quod 
si ncc lum cedar, saltcm iguominiam quac vaoam 
gloiiam sequiiur, meiuamus : Qui enim se exaltat, 
omnino humitiabiiur 283 eliam in bac piaesenti 
viia anle futurum sxculum. Quando Iaudalores aut 

μονεύσωμεν], και τής έν τή ίδιαζούση ημών προσ­
ευχή έμφόβου παραστάσεως έννοηθώμεν συντόμως, 
κα\ πάντως έντρέψομεν τήν αναιδή, είπερ άρα κα\ 
προσευχής αληθινής έπιμελούμεθα · εί δέ ού, τής 
εαυτών εξόδου συντόμως έννοιαν λάβωμε ν. Εί δέ μή, 
κάν τήν επακολουθούσαν αίσχύνην τή κενοδοξία 
φοβηθώ μεν · V γάρ υψών εαυτόν, ταπεινωθήσεται 
πάντως, και ενταύθα [κα\] πρδ τού μέλλοντος αίώ· 
νος * δταν οί έπαινέται, μάλλον δέ πλανήται, έπαινείν 
ημάς άρξωνται, τού πλήθους τών ανομιών ημών κατά 
νουν συντόμως μνημονεύσωμεν, καί εύρήσομεν εαυ­
τούς αναξίους τών λεγομένων ή πραττομένων. Ε1σ\ 
πάντων χ%\ κενόδοξοι έν τισιν αίτήμασιν αυτών είσ-
ακουσθήναι παρά τού θεού όφείλοντες, ών δ Κύριο; 

potius dcceplores nos laudare coeperint, tum innu- D προκαταλαμβάνειν τά ; εύχάς κα\ τάς δεήσεις πέφυ-
nvcrain pcccaiorum uosirorum mulliltiditiem nobis 
ob ucuios proponemus, cl nos prorsus indignos iis 
quui dc notiis diciuilur aul fiunt, repcricinus. Suut 
quidam cx gloiije captaloribus a t)eo prorsus cxau-
iliendi iu quibusdan) poslulalionibus, qjorum etiain 
preces el vota Deus solel anleverlere, no, si per 
prcces, quot pctunl, impclrenl, iude magis initi-

ϊνα μή δι' ευχής είληφότες τή εαυτών οίήσει 
προσθήσουσιν · ού πάνυ οί απλούστεροι τψ ίώ τούτφ 
περιπίπτειν πεφύκασι. Κενοδοξία γάρ έστιν άπλό-
τητος αποβολή, και επίπλαστος διαγωγή· σκώληξ 
πολλάκις αύξηθε\ς πτεροφυήσας άνηνέχθη είς ύψος, 
και κενοδοξία τελεσθείσα ύπερηφανίαν έτεκε, τήν 
πάντων τών κακών άρχηγδν κα\ τε>Λΐωτ^ν. 

mcscanl c l snpoibiiiut. Simplicioris ingenii rcligiosi, non admodum boc vcneno laedi solent; t&l 
enim vana gloria boslis simplicilalis, magislra simulaiionis : vermis dum magis ac magis crescii, 
aiis t.»filom t i M t i s i i i sublimc loliiiur, el vanagloiia ubi ad suprcinum gradum pervenU, suppibiam pa-
fit (Nimium mabuuni eff»iIricrni cl poi ft-cliicoin. 

»· i R":/,. ιι l.uc. M», 2«. Mi .uh x x i i i , 30 Λ ' M a l i h . v, l o . ? 2 Matlh x x i u , U . 
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β 0 τής νόσου ταύτης έκτος, Ιγγιστα τής σωτηρίας · 

δ δ' ού, TCOJ&JXJ) φανήσεται τής Αγίων δόξης. 

Βαθμός κβ'. Ό ταύτη μ ή άλούς, ού μή περιπέση 

τή έχθραινούση θεφ άκεφάλω ύπερηφανία. 

ΣΧΟΑΙΑ ΕΤΪ ΑΟΓΟΝ K f r . 

flepl κενοδοξίας. 
ΣχόΛιον α'. 

Κενοδοξίας κρατών, άπδ πορνειών πρόσεχε, μή 

ποτε τάς τιμάς φεύγων ατιμία, περιπέσης 

Εναγρίον β'. 
*0 τής ύπερηφανίας δαίμων χαλεπωτάτης πτώ­

σεως τή ψυχή πρόξενος γίνεται · άναπείθει γάρ αυ­
τήν θεδν μέν μή όμολογεΤν βοηθδν, έαυτήν δέ τών 

κατορθουμένων αίτίαν είναι νομίζειν * κα\ φυσιού-

σθαι κατά τών αδελφών ώς άνοήτων, διότι μή τούτο 

περ\ αυτού πάντες έπίστανται. Παρακολουθεί δέ 

ταύτη όργή, κα\ λύπη, κα\ τδ τελευταίον κακδν έκ-

στασις φρενών, κα\ μανία, κα\ δαιμόνων έν αέρι 
πλήθος δρώμενο ν. 

ΣχόΛιον γ \ 
Κινούμενα τά πάθη άπελαύνουσι κενοδοξίαν, αναι­

ρούμενα δέ ύποστρίφουσι. 

"ΑΧΙο. 
Ου μικρδς άγων κενοδοξίας άπαλλαγήναι · άπαλ-

λάττεται δέ τις κρυπτής τών αρετών εργασίας, κα\ 

συχνοτέρας προσευχής · σημείον δέ τής απαλλαγής, 

τδ μηκέτι μνησικακείν τψ κακολογήσαντι, ή μακρο-

λογούντι. ι 
ΣχόΛιον δ'. 

Ού τδν έστερημένον αίσθήσεως κενοδοξείν ό πατήρ 

φησι * άλλ* δτι ή δε ι κενοδοξία κα\ ταύτα, οίον, λαμ-

πρα\ κηδείαι, κα\ πομπαί. 

Μάρκου ε'. 
Ρίζα αΐσχράς επιθυμίας ανθρώπινος έπαινος, 

ούχ όταν αυτά άκούωμεν * άλλ' δταν αυτά καταδεχό-

μεθα. 

ΣχόΛιον ς9. 
"Οταν τινά νικήσης τών ατιμότερων παθών, ή 

γαστριμαργίας, ή πορνείας, ή 4ργης, ή πλεονεξίας, 

ευθύς έφίπταται έπ\ σέ ό τής κενοδοξ-ας λογισμός * 

έάν δέ κα\ τούτον νικήσης, ό τής ύπερηφανίας δια­

δέχεται. 

ΣχόΛιον τον μεγάΛου ΒασιΛεΙου ζ*· 
Τδ μ ή διά τήν πρδς θεδν άγάπην, άλλα διά τδν παρά 

ανθρώπων Ιπαινον γινόμενον, οίον Αν ή , ού θεοσεβείας 

Ιπαινον ευρίσκει, άλλ'άνθρωπαρεσκίας, ή φιλονεικίας, 

ή φθόνου, ή τοιαύτης αΙτίας έχει τδ κρίμα · διδ καί 

αδικίας έργον δ Κύριος όνομάζε!, λέγων πρδς τούς 

είπόντας τδ, Έφάγομεν ένώχιόν σου, κα\ τά έξης. 
Άχόστητε άχ" έμού, έργάται της αδικίας. Πώς 
γάρ ούκ αδικίας έργάται, οί τάς τού θεού δωρεάς 

· · Ifatlh. νιι, 23. 

~ GRADUS XXII . 9:Λ 
Qui liber ab hoc morbo esi, proxime ab salui** 

:il)ost;qui vero adbuc illo clelinetiir, procul ab 
sanclorum gloria abesse deprehendilur. 

Gradus xxn. Qui vanae glorise expcrs est, tton 
incidet in invisain Deo supcrbiam. 

SCHOLIA AD GRADUM XXII. 
De vana gloria. 

Scholion i. 

Qui vauam gloriam vicisti, cave tibi a bixoria, 
ne, dum fugis bonores, in ignominiam incidaa. 

284 Evagrii 2· 
Spiriios supcrbia? gravissimos animx casus parif. 

Persuadel cnim illi ut tieget Dcum cssc adjutotrm, 
sed seipsam puiet recie facloruin et virttihiui au-
ciorem, alque ila adversus fratrcs sc exloilai r l 
inflctiir superbia, iliosque pro siultis babeal, eo 
quod non onincs hoc de ipso seniianl el sciant. 
Coniitanlur auiem bauc, ira ol trisltiia, cl qwod est 
ullimum malorum, meutis alicnaiio el exccssus, 
furorque scu insania, et visa darmonum pbivima in 
aere speclra. 

Scholion 5. 
Viliosi aflcctuscomnioii fugant vannm glori:im(a), 

sublali omiiiiiO evcrlunl. 
Aiiud. 

Non est leve ceriamcn a vana gloria niieeiniicm 
accipere : bbcratur auirm is qui virliiles clatn oicr-
cel cl prcccs frcqucuial. Argunieiitiiiii liberaiionis 
esl non lucnniiisse sive staiim oblivisci si qnii libi 
maledical aul niraium garrial. 

Scliolion 4. 
Non sensu privaium ei viu palor dicil caplare 

vanam gioriam, sed quod vana gloria Iwc qtioque 
nou ignoret,qualia sunt, eplcndida fum-ra et pom-
parut» apparaius. 

Marci scliolion 5. 
Itadix turpis desidcrii est laus bumana, rion 

quando banc audimus, sed quando admiuitmis. 

Scholion 6 . 
Qrando viceris iionnulla ex ignoniiiiiosioribtis 

vitiis, gulae nempe, aut luxurta», aui ira?, aul a\a-
ritiae, slalim advolal ad te spiriuis seu cogitatio 
vanx glorias, el hac qttoque viiia, sequilur supei W\&\ 

Da$ilii Magni 7. 
Quod non cx cbaiiiale ivga Drum, sed propt< t 

bumaiiam laudem Γα, qualccuiiqiie sit, non balict 
laudem piclalis, scd humauae coinplaccniiae, aul cou-
tentioim, aul invidiae, aut biijusinodi causx, judi-
cium Dei stislinebit. Qtiapropier O;»MS imquitatis Do-
minus vocal, quaudo ad cos, qni dirturi suniillnd: 
Manducavimui coram le, cl qu.e so<|iiunlur, di<c'. 
Diicedite α me, optrarii iitiquimiis 9\ Quoniodo tuiu, 

(α) Quia ira vel gula el boc genus alia, cuni foras prorumpunl, imperfectum osleiidiiiil boiiiincm, qu{ 
ipso sibi ob eam causaiu iiascitur cl iia (ugai vanaiu gloriam, qwod videatur abi> ίιιιρ«.Ί f«dus. 
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iiim uperaiii kriquilaiis, qui «lono Dci ad volupia- Α είς πραγματειών των ήδσνων τών Ιδίων καταχρώ-
ιιιιη auarmu sludium el rattones abusi suni? 

885 Aliud. 
Siulius e«t qui iaudem bumanam aucupalur, ei 

r.liam noit sperai. 
SckoUon 8. 

Caveamus ne muiiio alter ab allcro in os beams 
pra*licetur el pracdicet: hoc cnim esl adulaioram 
ei ab malis gemis sutmiisaoruni; illud leviuni, el 
qoi bonaopera sua praedx cxponnni. Priinus e&t cor-
roplor bonorum, nuniius quodanimodo diaboli; 
alier haeres incoiisiderattu, qui «llro labores suos 
abalicnat, ulerque vero cxitii mutui conscius. 

Scholion 9. 
Humilitatis perfectio in co consistit, ul curo gau-

dio sustineas falsas accusaiiones. 
Aliud haaci. 

Hamilis reipsa bijuria aflcctos oon perturbattir, 
neqae faclum suum defendit aul excusai com la?sus 
esl; sed catamuiain lanquam veriiaicm suacipit, 
neque bolliritu* est ul peranadeai aliis, quod ca-
lumiiiam ail paa6itsr sod veniain precatur. 

Schotion 10. 
Τα qaidem pulas te bumililatem posstder e, ŝ d 

Neque (elpsam accusaium ferre potes. Quaiulo ergo 
nosse desideras an vere de lc submissc aeniiaa, in 
jam dictis le ipsum explora et proba. 

Scholiox U . 
Vana gloria e»l ittetrumenturo ct macbiua dia-

boli; quem tali modo et miracula edere nosiis. 
Aiiud Pholii. 

Quod qui* desiderat, boe el abaens lanquam ad-
eeott, iroaginauir, et voluulalem btbet quasi opift-
cew ieu pnesiden natune. 

Aliud quidtm. 
Ille qui ex alienis calamtUtibu» occationeai opes 

rapiendi accipil, etai videatur quibusdara inde be-
nigne facere, non oeteiidit ex iia q u « praebet bama-
niiaiem, sed ex iis qu* rapuit, odium el lyranni-
eam nientem. 

Scholion 12. 
llli quidera (ercmiiae) glorianiur bua cibi parci-

aonia ei frugalilate, ccenobiue vero bonis operibus. 
Scholion 13. D 

Avarus quidem res pauperum possidcl : lu vero 
cum bsc ab illo accipis, 886 & n m t v a m 

cs iniquo illo iniquior, et avaro avarior 

Aliud. Qucttlio. 
Unde crgo flc ut mulii ex avaris noo male ha-

beant? 
Retponsum. 

Maxlme w o pattunlur, pessimeque babebunl, 
eisi non slalim paliantur, ct in prasens poenas cffu-
gerttil; lu tanien boc magis tiine, quia majori sup-
plkio rescivaiilur. Etsi ipsi ouuiiiiu inipmie bic 
tulerint, posleri taoiou coium sivc luercdcs postea 
luciu iKi cfTugiuiit vindictam. 

μενοι; 
ΣχόΛιοτ ΑΛΛο. 

Ματαιοφρων δ τδν έξ Ανθρώπων θηρώμενος Ιπαι­
νον, κα\ δτερον μή έλπίζων. 

ΣχόΛιοτ η'. 
•εύγωμεν χα\ τδ μαχαρίζζσΟαι, καί τδ μαχαρίζειν 

Αλλήλους είς πρόσωπον * τδ μέν γάρ κολακευτικών, 
κα\ έκ δαιμόνων κινουμένων * τδ δε κούφων, χαί εύ-
συλήτων τά κατορθώματα. 'Ο πρώτος τοίνυν φθορεύς 
τών αγαθών, τού διαβόλου έστί πως άγγελος · δ δεύ­
τερος κληρονόμος αλόγιστος έτοίμως τά πονήματα 
αποκτώμενος * αμφότεροι δε τής αλλήλων Απώλειας 
συνίστορες. 

ΣχόΛιοτ δ'. 
Τής ταπεινώσεως ή τελειότης έστί τδ φέρε ι ν μετά 

χαράς τάς ψευδείς κατηγορίας· 
ΣχόΛιοτ Ίσαάχ. 

Ό ταπεινόφρων έν άληθεία αδικούμενος, ού ταράσ­
σεται, ουδέ απολογίας ποιεί δπέρ του πράγματος οδ 
ήδικήθη * άλλά δέχεται τήν συκοφαντίαν ώς Αλήθειαν» 
καί ού ;χεριμν{ί πείσαι τούς Ανθρώπους, δτι έ συκο­
φάντη θη * ΑλλΑ συγχώρησεν αίτείται* 

ΣχόΛιοτ ι'. 
Σύ μέν ταπείνωσιν νομίζεις έχειν * αλλ* ουδέ σεαυ-

τδν κατηγορούμενο ν φέρεις. ΕΙ ούν βούλει γνώναι, 
δτι ταπεινόφρων εί, δοχίμασον σεαυτδν έν τοίς είρν 
μένοις, 

ΣχόΛιοτ ια*. 
£ Μηχανή δαίμονος κενοδοξία · Γστε δέ δτι τούτω τφ 

τρόπω χαλ θαυματουργεί. 

Φωτίου άΛΛο. 
Ου τις έφίεται, τούτο χαί Απδν παρείναι« 

ζεται, θέλημα έχων δημιουργδν τής φύσεως. 
Φωτίου άΛΛο. 

"Οταν Αλλοτρίας συμφοράς άρπαγμα ποιήσαμε νος 
πλούτου, εί χα\ δόξει τινάς εκείθεν εύποιείν, ούχ έξ 
ων παρέχει τδ φιλάνθρωπον, Αλλ* έξ ων ήρπααε, 
τδ μισάνθρωπον κα\ τυραννικδν στηλιτεύει τής 
γνώμης. 

ΣχόΛιοτ ιβ', 
Ο! μέν αύχούσι ταίς εύτελείαις, οί δέ ταίς εύπρα-

γίαις. 
ΣχόΛιοτ ιγ'. 

β0 μέν πλεονέχτης έχει τά τού πένητος · σύ δδ 
ταύτα λαβών κα\ μέρος ποιησάμενος τής σής περι­
ουσίας, αδίκου άδικώτεροςέφάνης, παλ πλεονέκτου 
πλεονεκτικώτερος. 

ΆΛΛο. Έρώτψτις. 
Τί ούν, δτι πολλοί πλεονεκτούντες ού πάσχουσι 

κακώς; 
Άηόχρισις. 

Μάλιστα μέν πείσονται, κάν μή πάραυτα πάθωστ. 
"Αν δέ νύν έκφύγωσι, τότε φοβήθητι μάλλον, δτι 
μείζονι κολάσει τηρούνται, κάν αύτο\ διαφύγωσιν 
άλλ' οι κληρονομήιαντ^ς τά αυτών, ού διαφεύ-
ξονται. 
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Μ Μ . Έξώτησις. Α Alimt. Qmvwo. 

Καλ η ώ ; τδ δίκαιον φησι ; Et quoinoJi» boc a*quuiii osl qtnnl d i c i l ? 

Άχόκρισις. 
Καλ σφόδρα δίκαιον · δ γάρ διαδ-ξάμενος κλήρον 

Αδικίας γενόμενο*/, εί χαλ αύτδ; μή ήρπασας, άλλά 
σύ απολαύεις * εκείνος άμαρτίαν έθησαύρισεν, όργήν 
τε ήμερα οργής, καλ σύ τήν άμαρτίαν, καλ τήν όργήν 
έκληρονόμησας, χαλ άπαιτηθήσβ περι αυτών πάντων. 
Ταύτα δε χαλ οί τών Iξωθεν ίσασιν νόμοι* ούχλ τους 
Αρπάσαντας, χαλ ύφελομένους εκείνους κελεύουσι 
άπαιτείν* άλλά 

ΣχόΛιοτ Μαξίμου ι δ \ 
Είσί τινα φύσει καλά παρά τών Ανθρώπων γινό­

μενα * άλλ' ού χαλά πάλιν διά αίτίας * οίον νηστεία, 
χαλ αγρυπνία, χαλ προσευχή, χαλ ψαλμωδία, έλεη 

Ει qtiidem vatde a-quum : nam lixres bonorum 
iniquorum fattus, ctsi ipse 11011 rapubli, rapia la 
roeu possides. llte pec< aiuin et ίrnm in dic ira- βιΗ 
tbesatutzavil, (u peccalt et ira? ha?rcditalein adiisu; 
als te omnia exigcnttir. Μ quod et civiles lcges oon 
ignoranf, quae praecipitini, ui aliena ei rapu bona 
non ab iis eiigantur qui rapuerum (σ) (sod qui po*» 
sederunt ct poskidenl). 

S. Moxlmi 14. 
Stint quaedam uaitira bona qitae ab boitibiibus flcri 

tolent, fied qua* per ntalas cauaas viiianlur ot mala 
tluni : oxenipli causa, jejumum, vigilia», piecaiio, 

μοσύνη, χαλ φιλοξενία, χαλ ξενοδοχία, φύσει χαλά Β peatmorum caiitus, eleemosyna, bospitatilas, perc-
έργα είσλν, άλλ' δταν διά κενοδοξίαν γίνωνται, ούκ 
Ιστι καλά. 

ΣχόΛιοτ ιε'. 
* Υποκρίνεται χενόδοξος άοργησία ν * οπόταν ουν 

ταύτη ληφθή, άντλ τιμής, άτι μίαν υφίσταται. 

ΣχόΛιοτ ις ' . 
Φρόντισαν τού πάθους τούτου τού κατήραμένου 

τού μίσγοντος έαυτδ μετά τών αρετών, Ιως 61 άπο­
λέση αύτάς. Έάν γάρ μή δ άνθρωπος έκχάψτ) τδ 
Ατιμον τού πάθους, ού δύναται πρόκοψα ι χατά Θεόν * 
αύτψ γάρ έξακολουθούσι πάντα τά κακά. 

ΆΛΛο, τού άγιου Μαξίμου. { 

Ιΐή τών ανθρώπων τοίς Ααθενεστέροις σεαυτδν 
νεαραμέτρει, ΑλλΑ τοίς έμβλήτοις τής αγάπης μάλ­
λον παραμέτρων * τοίς μέν γάρ παραμέτρων, είς 
τδν βόθρον τής οίήσεως εμπίπτεις · τή δέ παρατεί-
vojv, ώς τδ ύψος τής ταπεινώσεως προχόπτεις. 

ΣχόΛιοτ ίζ'. 
ΙΙωμητής, ήγουν ψεκτής. Μωμητή ή τού Ναδουχο-

Αανδσορ μεγαλαυχία, άλλ* επαινετή ή χατά γνώσιν 
βαου έπ* έσχατων μετριότης, ήγουν ταπεινοφρο­
σύνη. 

Μαξίμου ιη'. 
Εί θέλεις γενέσθαι έπιγνώμων χαλ μέτριος, χαλ 

grinorura hivitalio tea ttuscepiio, nalura bona tanl 
opcra, sed quando laudia bunan*e caplandje graiia 
fiunt, noa tuni booa. 

Sckoiio* 15. 
Vauae gloriae auccpe timutat iiianenetudinein w* 

ine vacuiiaiem : quandoergo excaadoseii, pro gloria 
ignominiaui recipit. 

Scholion 16· 
Diligenter adverlere ad boe exsetratum viliam , 

quod sc ip&uin riiriutibus immiscel, qaoad ilbs 
perdai. Niai enim boc iofaroe vitium exattrpartt, 
HOA potost in diviuis viriuiibus proficore; iponn 
eniui omnia mala con&equuntar. 

Aliud $ancti Maximi. 
Noli te cum imperfeciioribui bonioibaa compv-

rare, sed cum iltit qui 287 cbarilale 
erainuerunl. Si cnim le CBDI illif prioribus com-
paraveris, in scrobein stiperbix el awliraauonis Coi 
ipsias iuddte; ei autem CHIH borum chariUlo te 
coniuleris, ad subrtaem bumilUaiU iiaium pro-
ficies. 

Scholhn 17. 
Correclo) sivc repreliento: roprebendenda ftiil Na-

bucnodoiiosoris insolen* jaciaiilia, sed laudanda ad 
exlremum naia ex Dei 'Oguiiione raedtocriUs sey 
modeeiia, adeoque bumilitat. 

Saxcii MxximiiS. 
Si vis teipaum nosse ei modestus fieri, neque tf-

τφ πάθει της οίήσεως μή δουλεύειν, άελ ζήτει έν » l i o i m m * ™ e l »• · ~ ^ · 
τοίς ουσι τί έστι τδ *ρυπτόμενον τή σή γνώσει* χαλ 
εδρίσχων πάμπολλα χαλ διάφορα λανθάνοντα αε, 
θαυμάσεις τε έπλ τή σή γνώσει, καλ συστελείς τδ 
φρόνημα, χαλ σεαυτδν έπιγνούς, συνήσεις πολλά χαλ 
μεγάλα πράγματα, έπελ τδ νομίζειν είδέναι, ούχ έςί 
προχόπτειν είς τδ είδέναι. 

ΣχόΛιοτ τον Ίσαάχ ιθ\ 
Έκαστη αρετή μήτηρ έστλ τής δευτέρας· έάν 

οδν αφήσεις τήν μητέρα τήν γεννώσαν τάς άρετάς, 
χαλ άπέλθη; ζητήσαι τάς θυγατέρας πρδ τού 
χτήσασθαι τήν μητέρα αυτών, Ιχιδναι ευρίσκονται 
ένείναι τή ψυχή, έάν μή £ίψης αύτάς άπδ σού. 

(ο) lndnsa parenibesi :n Gneco suni abrasa. 

rebut qiwre, quid sit quod main cogaitionem cffii-
giat, ei cum roulia el varia qurc le lateant, iuveiie* 
rit, miraber» luan sciemiam (seu potiua tnscitiam) 
et fattum taam retuiides : et cum te ipsuro cogno-
veris, mullaa el magnas rcs inlellige». Nam eo ipso 
quod scire noa exislimamus, ad seienuam vetiUo 
non poasiimttt. 

haaci 19. 
Vnaqoeqve vlrlua eal allerius xirtutia procrea-

irix. Si ergo relicia procreatrico virlulum malrt, 
abierio ad invealigaiidaa flliat priusqnaw parenleai 
illaram possideas, vipere in anima lua reperieoler, 
sl illas abs (e noo rejeccris. 
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Sckolion sancii Aihauosii% ts cm>tola qnam tcripsii Α 

ad virginem, 20. 
Si tuam vitam evposueris aliis, cxsistet in le va-

na gloria, et dainiiiim inde capies. Si auicm inve-
nerie aiiimam ali(|iiaui ejusdetn tcciiai $i»nsus, quse 
Deo oporatur queiuadmoduui ti lu, cuin hac sola 
contntunica occuUa (ua in arcano; ibi enim nullum 
csl νϋΐι,ΐ' g!oi ia: pmcututn. Locuta es euim ul illa 
anifiia salva Qtii ergo drsideraul audirc, cum 
Iiis loquere iuilia. Quod si preceris, aut psallas, 
anl legas, seorsum sedt», nc<: ullus le audial ntsi lu 
§ola, et, si iiiiaiu aul alteram cjtisdein insliiuii 80-
cias virgines babes. 

Aixud. 
Si volueris lua deiicia a Domiuo legi, loas virlu- ^ 

tcs aliis hominibus ne aperias : quod cnim in bis 
nos facimus, boc facil Deus in iltis. 

28% Atiud. 
QMCinadiriodum ihesaurus proditus rarescit, ita 

vinus in publicum prolaia ex publicala evanescil. 
S. Maximi 21. 

Qui animas nosiias as>idue quxmnl (ul perdani), 
qn&tuftl pcr implkiias aoiino aOeciiones malas <*t 
cogitalioms, ul il!as vel per cofrtlaliones vel O\H ra 
iu peccatuni pra»cipiteitl. Qnando ergu scnserint 
ab auimo illas rejici, lunc pudore affecii erubesccni; 
quatido auteiii in sptriiuali coutomplaltotie (xcupa-
lum vidtriiU, oiuniuo averlculiir el pudeib nt. 

Schclion 22. C 
Vana gloi ia sublala paril sui exislimaiionem seu 

lumorem animi, manens arrogantiam 

Schoiion 23 
Ubi viderig duos itnprobos inler se amare, acias 

quod alter alleri subserTial in voluntate mala exse-
quenda. 

Qtccitio 24 
Qiiando sc vaiue glnrbe cngitaiio ingeril, quod 

virhiicm cxcrcuero el benefcceris , uoune cogita-
lio i cogiiaiiouc repugnaudum e&l ? 

Re*pon$um. 
Quacunque bora iacipias contendere cum illa <·ο-

gitalione, illa foiltor el rmpeluoftior efficiuir. Plui* 
onim iuvenit, quatn lu, quibus te oppugnel, ncc D 
Βρτιiius sanctus laotopere libi succurrii. Videtonim 
quod quasi jaciabuodus videar milii ipsi siiflieere 
ad dtbrllandas auimi viiioeiuies. Quemadroodum 
euim qui palrem babtt spiriluaiem t patri omnia 
toimriillit, c( ipee deinceps sine omni cura esl, nec 
judiciam Dei suslinet : i u qoi seipeum Deo Iradil, 
Um\ esl qiiod tillam cogilalionnm suarum citram 
gcral, aul rcpugnel, aut pcnihss i l l i del adilum ad 
:»'. Si aulem iuh.»v*tii, lolle illam sursum ad pa-
irem luuiu, et dic illi : Ego nibil babco negolii, 
crcc patcr iueits no\ii ipsain. D H I U ngo rcluleris 
ad pairoui spiriiualern luam cngiialioncm iuloi 
ounduiii dcstrct It * * ' ' 

ΣχόΛιον ix r*|C ΛΡ°ς thr ηιφβέτον τοΰ dytou 
Αθανασίου επισκόπου χ ' . 

Έάν φανέρωσης σου τον βίον, κενοδοξία σοι τ ί ­

κτεται, κα\ ζημιοί. ΈΑν δέ συρης ψυχήν συμφωνού­

σαν σοι ποίησα ι τά [του Θεοΰ, ώς και σύ, πρδς 

ταύτην μονην άποκάλυψον τδ μυστήριον [δμοσύμ-

φωνον ποιούσαν τψ Θεψ ώς καί σύ, ταύτη μδνη 

άποκάλυψον έν μύστη ρ ίψ] · εκεί ούκ έστι κενοδοξία 

Έλάλησας γαρ, Γνα σωθή ψυχή · τοΓς ουν έχουσι 

πόθον άκούειν, λάλει τά συμφέροντα * έάν δέ προσ-
ι^Χ% ψάλλης, ή άναγινώσκης, κατ* Ιδίαν κάδου · 

καί μηδείς άκουέτω, εί μή σύ μόνη· καί έάν έχης 

χαι όμοψύχους σοι uiav ή δύο παρθένους. 

ΆΛΛο. 
Έάν δέλης παρά Κυρίου έπιχαλυφΟήναι τάς 

αμαρτίας σου , μή φανεροποιήσης άνδρώποις τάς 

εαυτού άρετάς * δ γάρ άν ποιώμεν έπί ταύτα·.;, τούτο 

κα\ δ Θεδς έπ* έκείναις εργάζεται. 

ΆΛΛο. 
"Ωσπερ θησαυρός φανερωθείς σπανίζεται, ούτως 

αρετή γνωριζομένη κα\ δημοσιευομένη αφανίζεται. 

ΣχόΛιον του άγίον Μαξίμου κα'. 
01 τήν ψυχήν ημών άχ\ ζητοϋντες, διά τών εμ­

παθών λογισμών άε\ ζητούσι, ινα αυτήν κατά διΑ­

νοιαν, ή κατ* ένέργειαν, άμαρτίαν έμβάλωσιν- δταν 

ούν εύρωσι τδν νούν μή παραδεχόμενο ν, τότε έντρα· 

πήσονται κα\ αίσχυνθήσονται · δταν δέ τή πνευμα­

τική θεωρία άνασχολούμενον, τότε άποστραφήσονται, 

κα\ καταισχυνθήσονται. 

ΣχόΛιον κβ'. 
Ή χενοδοξία αναιρουμένη μέν, οΓησιν Ιμποιεί * 

μένουσα δέ, αλαζονεία ν. 

ΣχόΛιον χγ' . 
"Οταν Γδης δυο κακούς, πρδς αλλήλους έχοντας 

άγάπην, γίνωσκε δτι έτερο; τψ έτέρφ συνεργεί πρδ« 

τδ θέλημα. 

Έ ρ ώ τ . κδ'. 

Έάν κενοδοξίας λογισμός έπέλθη, δτι κατώ^θοΗ 
σας τήν άρετήν, ούκ οφείλει άντιλέξαι δ >4>γισμό;; 

Απόχρ. 
Οία δήποτε ώρφ αντιλέγει τ ις , εκείνος ισχυρότε­

ρος κα\ ((αγδαιότερος γίνεται - πλείω γάρ σου έχεέ^ 

νο; ευρίσκει αντιλέγει ν, χα\ οδ τοαούτον τδ Πνεύμα 

τδ άγιον άντιλαμβάνεταί σου. Ευρίσκει γάρ ώς με-

γαλαυχών, δτι έμαυτψ άρκούμένος, μαχέσασθαι πρδς 

τά πάθη * ώσπερ γάρ ό πατέρα Εχων πνευματικδν 

τψ πατρ\ παραχωρεί, χα\ αμέριμνος έστι κατά 

πάντα, κα\ κρίμα ούκ Ιχει παρά τού Θεού · ούτω 

κα\ τψ Θεψ έαυτδν έπιδούς ούκ οφείλει δλω; φρον­

τίδα ποιεί σθαι λογισμού, κα\ άντιλέξαι, ή ο/.ως έα-
σαι αύτδν είσελθείν * έάν δε χαί είαέλθη, ά'/ω πρδ; 

τον τιατέρα σου άρον αύτδν, καί είπε αύτψ, δτι Έ γ ώ 

ούκ έχω πράγμα, ίδού ό πατήρ μου αύτδ οίδε, κα\ 

έστι αναφερών αύτδν μέ?ον τής οδού καταλείψας 
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ΣχίΛαν κε'. Α 
"Οτβ μή πρδς τδ Οεαθήναί τις τδ έργον του θεοΰ 

εργάζεται, οί Οεώμενοι δέ δοξαζουσιν, ουδέν εργα­
ζομένη έκ του επαίνου έπιβλαδέ; γεντ4αεται. 

ΣχόΛιον κςΛ 
Τδ φροντίσαι τής γλώσσης, δήλον ποιεΤ τδν άνθρωπον, 

δτι πρακτικό; έστ ι ν ή δε Απαιδευσία τ ή ; γλώσσης, 
σημαίνει, δτι ουκ έχει Ινδοθεν αυτού άρε τήν. 

ΣχόΛιον κζ'. 
Αοξάζεται κατ* άξίαν Δαυίδ, παρ 1 άξίαν Σαούλ, 

μή Ιλκοντες τήν δόξαν τίρδς δαύτους* ό δέ Άβεσα-
λών βιάσαμε νος έλκυσα* τήν δόξαν, ιίλείω τής δόξης 
τήν άδοξίαν έπεσπάτατο. 

ΣχόΛιον άΛΙο. 
"Οταν Γδης λογισμδν άνθρωπίνην δόξαν ύπαγο· 

ρεύοντα, γίνωσκε σαφώς δτι αίσχύνην σοι κατα­
σκευάζει. 

G R A D U S Χ Χ ί Ι Ι . 1% 
Scliulion 25. 

Qtiando quis, ιιοιι ul \idealur ab Itontiiiibr.*, 
bonum opcralur, quamvis ub i i s , qui vuteni opnu 
cjus bona, laudelur, itibil Umcn υχ laudc illa doii i-
meiiti capiet. 

289 Schvlion 26. 
Cuslodia lingua* osiendil boutiiwm cxcrcil. tum 

csse in vinulibus. Petnlanlia vero linguae redarguit 
euntdem carere intus virtulc. 

Sehotion 27. 
Laudattir pro dignitalc David, * prxter dignila-

lom Saul, dum ιιοιι aitrabuiit el arroganl bibi ipsis 
gtoriain. Absalom anicin per vim silii gloiiam ra-
jjtudo, majoieiu floria igiioitiiiiiam coritraxil. 

Sclwlion tiliud. 
Quando animadverleris libiabs lna co-ilaiiouc lau-

dcni liumanani suggeri, cvrto fccias libi dcdtcus 
ei ignomintam coneiliari. 

ΛΟΓΟΣ Κ Γ . 
Περϊ τ-ης άχεράΛον νχερηρανίαν, έν φ χαϊ περί 

ακαθάρτων Λογισμών τής βΛασφημ/ας. 
Ύπερηφανία έστι θεού Αρνησις (Ι) , δαιμόνων εύ­

ρημα, έξουδένωσις ανθρώπων (2;, χατακρίσεω; μή­
τηρ, επαίνων απόγονος, άκαρττία; τεκμήριον, βοη­
θείας θεού φυγαδευτήριον, έκστάσεως πρόδρομος, 
πτωμάτων πρόξενος, επιληψία; (α) ύπόθεσις, θυμού 
πηγή , ύποκρίσεως θύρα, δαιμόνων στήριγμα, αμαρ­
τημάτων φύλαξ, άσπλαγχνί*ις πρόξενο;, συμπαθείας 
Αγνοια, λογοθέτης πιχρδς, δικαστής απάνθρωπος,^, 
Θεοΰ αντίπαλο;, βλασφημίας 0ίζα, άρχή ύπερ-< 
ηφανίας (3), τέλος κενοδοξίας ' μεσάτης δέ έξουδένο-
σι; τού πλησίον, πόνων ίδίων αναιδής έκπόμπευσις, 
έπαινος έν καρδία, έλεγχου μίιος* τέλος άρνηοχς 
Θεού βοηθείας, κα\ οίκείας σπουδής Ιπαρσις. oat-
μονιώδες ήθο;. 'Ακούσωμεν πάντες ο* τδν βόθρον 
έχφυγείν βουλόμενοι, έξ ευχαριστίας πολλάκις τδ 
πάθος τήν νομήν φιλεί προσλαμδάνεσθαι * αναιδών 
γάρ έκ προοιμίων Θεδν άρνείσθαι ούχ υποτίθεται. 
Κιδον εύχαρίστουντας τψ Θεφ στόματι (δ), κα\ με-
γαλαυχούντας τφ φρονήματι' καί μαρτυρεί τούτο 
σαφώς ό Φαρισαΐος εκείνος είρηκώς· *0 θεός, ευ­
χαριστώ σοι. "Οπου πτώμα χατέλαβεν, εκεί ύπερ­
ηφανία προεσκήνωσε * μηνυτής γάρ τού προτέρου 
τδ δεύτερον. Ύπόθου μοι είναι δώδεκα πάθη της ^ 
ατιμίας. Τινδς τετιμημένου άκήκοα φήσαντος * Έάν 
Ιν τούτων (λέγω δή τήν οΓησιν) άγαπήσης θελήματι, 
εκείνο αναπληρώσει τδν τόπον τών ένδεκα. Υψηλό­
φρων μοναχδς αντιλέγει σφοδρώς. Ό δέ ταπεινό­
φρων ούδιμώς άντιλέγειν έπίσταται. Ούχ ύποκλίνει 
κυπάρισσος εί; γήν περιπατείν* ουδέ μοναχδς ύψη-
λοκάρδιος ύπακοήν κτήσασθαι. Άνήρ ύψηλοκάρδιος 
τού άρχειν ορέγεται (5) * άλλως γάρ, ώς Ιτυχεν, 
Απολέσθαι είς τέλος ού δύναται * μάλλον δέ ού βού­
λεται. Ύχερηράνοις Κύριος άντιτάΊτσεται. Τίς 
λοιπδν τούτους έλεήσαι δύναται; Ακάθαρτος παρά 

·* Luc. χνιιι, Μ. 
(α) Επιληψία, morbns sacer, oomiiialis. raducus, 

pcpbiam, iitorbum sacrum appvllavii. 

GRADIJS XXIII. 
De aeephala seu tlulta superbia : IM quo gradx timul 

dc imputis bta&phemiue cogilaiionibus iraclalur. 
buperbia esl negatio Dei, invenlum diaboli, despe-

clus boiiiintim, parcns lemerarii judicii icu con-
deniuationis aliena?, mala progcnies laudum, sleii-
l latis argunicnlum, auxilii divini obslaculum, siu-
poris praenuiilia, lapsuum procuraliix, cpil. psiae 
xeu morbi caduci (spirituaiis) fmnes sou iiiaicria, 
fons furoris, *iiiiulalioiiis seu bypocrisis janua, pro-
pugnaouluai d^monum, cusios peccaioruin, iuliu-
mauiiatis scu.imiiiisericordia? causa, cominiseraiio-
iiis ignoralio, accrba legum auelrix, judcx iiiimitis, 
boslis Dci, blaspbtmia; radix, origo supeibi;e, iini> 
vaiiue gloria;, mediinn conlemplus alterius. I.aboruiu 
proprioruiti impudens juctaiio, auior laudU [affc-
clus laudis in corde profecU;], odium reprelieusio-
nis. Fiuis, divini auxilii uegalio, \ irlulis pr.<pria», 
elaiio seu pracdicalio, 290 diabolicus affo<ius. 
Advertamus oiuncs qui scrobem iianc allani eva-
dcre [transilire] ciip.nius; boc vitium sacpc ab 
inilio vircs suinere et augeri ex graliarum actione 
stdci; naui slaiim a principio tani impud«iiter Dcuiu 
negaiidum noa audci suggerere. Vidi ego qui Oeo orer 
gialcs diccrcnl,el mcnle superbe gloriareiilur, quod 

, aperlc Pliarisxus ille lesialur, qui Dco gralias ogii 9 

cum d i x i l : Deu$, gratias tibi ago Ubicmiqiie la-
psus coiiligil, ibi jaiti ante supcibia nidilicaral: 
index enim prioris sequcns casus esl. Cogita lu mi · 
bi duodecim esse vitia ignoniiuix. Audivi ego a 
viro valde liouoraio qui dixil : Si unum ex his (cla-
tioncin aniini i\ico) voltinlalc lua complcxus fucris, 
illud uiiuin vicem undenm reliquoruiu supplebil. 
Mon.iclius superbus vehcmeiiler Goulradicit alii». 
liumilis contradicere prorsus nescit. Cupressus nun-
quam ramos ίιι l<rrani demiltii ut buuii repat, 
ncc suporbus nionaclius olwdieulia: m submillit. 

p!)i!jsop!iortim q;us|>iaui οΓησιν, scu fabtum ti su* 

Α 
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%Ί S.JOAXNISCLIMACI 
Vir elali aiiiir.i rcguarc c upii, iwque rnim aiio mo- Α Κυρίω πάς ύψηλοχάρδιος (0). Κα*ι 
do, ul casus fert, fundilus prrire polost, aul aliu-r 
uon vu!t interire. Sttperbis Deu* resistii »·. 0"i* por. 
ro bosce miserari possil, impurus est omnis apud 
Dt»ui», quisquis superbo est corde. Ecquis vero lw-
juscemodi puruin redderc queat ? lnstilutio (α) eu-
pei bo ruinae occasio esl, slimuhis superbi scu palus, 
d&mon csi,desliiuiio (b) stuporem inducit. Ei prio* 
ra quidcm boniinum viiia ssepe ab hominibus cu-
raia suni. Extreroum vcro seu slupor ab nullo 
morlaiium curaii polesc. 891 Qui repreheii&ioiiera 
aversainr el rcpellil, xiiiuin suum prodil: qui vcro 
quserii objurgaiionein, expediius esi a vinculo mpcr-
big* Si qoi$ abequo celcri» viiiie por boc soluro et 
iiiiiciim (tucifer) ο coelo decidii, quaerendum esl 
au for>an quispiam absqve aliia virlulibus por solam Β έκοπτον, 
biiiiiiliuiom c-xlom conscendere possit? Superbia omnSmn laborom el tudorara opet ponlil 
verunt, noc erat qui satvos facerei, baud dubio propierea quod cum auperbia clamarent. CUmaverunt 
ad Dooiiniiin, noc exaudivii eos, idcirco nempe, qnod cauaat adxerttis quaa ctainaverani noo suaia-
lerinl priua. 

:1ς λοιπδν τον 
ο·.οΰτον άποκαθάραι δύναται; Παίδια σι- μέν ύπερ-

ηφάνω πτώμα· σκόλοψ δέ δαίμων έγχατάλειψις 
δ* έκτασις. Κα\ τΑ μέν πρότερα πολλάχις και 
Ανθρωποι ύπδ τών ανθρώπων έθεραπεύθησαν τδ δέ 
Ισχατον παρ* Ανθρώποις Ανίατον. 'Ο άπο σε ιόμενος 
Ιλεγχον, τδ πάθος έσήμανεν - δ δέ προσδραμών, τού 
δεσμού λέλυται· εί χωρίς έτερου πάθους τις διΑ 
τούτου κα\ μόνου τών ουρανών κατέπεσε (7), C*W 
τέον μήπως κα\ δίχα αρετής ετέρας έκ ταπεινώ­
σεως είς ουρανούς αναβαίνει ν ενδέχεται. Ύπερηφα­
νία έστ\ πλούτου κα\ Ιδρωτών απώλεια * έκέχραξαν, 
κα\ ούκ ήν δ σώζων, πάντως, δτι μεθ* ύπερηφανίας-
έκέχραξαν πρδς Κύριον, χαι ούχ είσήχουσεν αυτών, 
πάντως, δτι τάς αίτίας χαθ* Δν ηύχοντο, ούχ άπ· 

Superbum querodamfratrom seniorquidaiD renim 
tpiritaaliunt saeiuix*imu« ad bvmiliuiem bortatus 
es l : sed ille caecutiens, Ignoscc, inquil, paier, non 
§um superbua; el sapicntissinius ille tonex : Ecqood, 
iaquii, fili, majue toperbi» signuro et argumealura 
odere nobis poies, quam dicendo : Non aum tuper-
IM9 . Adroodum potcst bujtismodi ingenits aubjectio, 
eiagresiior viliorquc xivendi raiio ei disciplina; re-
cie iieiu factorun sanctorum Palrum quae naiure 
gradum aaperare videntur, leclio, forlawo onira ol 
biuc aliqna »poe saluiis malo aflfeclis bisco alTulge-
bil. Turpe esi alieni» plumis stiperbire, aed extre-
m* demenii» ob coeWia dona extolli caqae sibi 

'Αδελφδν δπερηφανευδμενον γέρων γνωστιχώταχος 
πνευματιχώς ένουθέτηαεν (8), δ δε τυφλώττων φησί -
Συγχώρησον, πάτερ, ούχ είμ\ υπερήφανος. Ό δέ 
πάνσοφος γέρων πρδς αύτδν* Καλ ποία ν , φηοΑ, 
τέχνον, άπδδειξιν σαφεστέραν ταύτης παρέχεις ήμίν 
τού πάθους, άλλ* ή τδ είπείν* Ούχ είμι υπερήφα­
νος ; Πάνυ τοίς τοιούτοις συνέρχεται ή υποταγή, χαλ 
παχύτερα χαί ατιμότερα διαγωγή * χαλ ή τών υπέρ 
φύσιν τών πατέρων κατορθωμάτων Ανάγνωσις · Γσως 
χάν ούτως έσται τοίς νοσούσι μιχρά σωτηρίας 
έλπίς. Αίσχύνη έπ* άλλοτρίω χδσμω έπαίρεσθαι (9) * 
άνοια δέ έσχατη, έπ\ χαρίσμασι θεού^φαντάζεσθαε. 
Όσα σοι κατορθώματα πρδ τής σής γεννήσεως γε-

arrogare. De solis iede faclis efferri poles, quar, atw ^ γδνασιν, έπ\ τούτοις μδνοις έπαίρου* τά γάρ μετά 
tei]oam nataft esses, posiedisli. Nam qnas nalus 
accepiftli, Deus dooavit, uti cl boc ipsum quod na* 
acerere. Ouasciiuque viriuies sine anima excrcuhii, 
%\\m solc tu* sunl, b>u% enini auimum ip*um libi 
impertivit. 899 E l quxcunque virlutum cerumini 
exira eorpus subiisii, illa luo sladio aola ascrlbcre 
polet: uan corpttu, tuum non est, *ed opus Dci. 
Clava libi Adas anie pronantiatam de le ultimatn 
^ntentiam, cnro videas illuin, qui in Ihalamo Jam 
discabuerat, ligalis manibns et pedibus in lenebrai 
tfxienorcs ejectum. Noli elatis cervkibug iacedendo 
ccrlaai laitgfrr, cuin m e coeno leme faclus. Niilii 
ONtoi e ccelo fancti r i corporii experUi deturbatl 
Μ Ι Ι Ι Ι . Ubi tualus dcmoii in suia minisirSs sedem I)· ^ 
\.U iwiic \el ίιι somno vel in vigilantibuiper visuin 
babiiu formaqne vel beali alicojas angeli, vel mar« 
lyris appar«t, ei arcana quautaai aperil, vfl quibus-
dain gratiarun dowii omal, ut ila dtlusi iiifelices 
iucioe donttai peailu* excldant. Qood %\ vel infini-
las pro Cbriilo morles toleramu», nullo tamcn roo-
do vel tic pro debiio salisfaccremus. Aliud enim 
cst aangaia Dei, aliud servomro Dei sangiii*, s\ di-

γέννησιν δ Θεδς έδωρήσατο, ώσπερ χαί τήν γέννη-
σιν δσας έχτδς τού νοδς Αρετάς κατώρθωχας, 
αύται κα\ μδναι σον τυγχάνουσι* τδν γάρ νουν Θεδς 
δ δωρησάμενος. "Οσα έχτδς τού σώματος έπεδείξω 
Ιπαθλα, έχ σής σπουδής χα\ μόνον γεγδνασι· τδ 
γάρ σώμα, ού οδν, άλλά τού Θεού ποίημα* μή θάρ· 
σιι έως τήν άπόφασιν δέ{η (10), ορών έχείνον χαι 
μετά τήν έν τψ νυμφώνι κατάκλισιν χείρας χαλ 
πόδας δεσμούμενον, χα\ είς τδ σκότο; τδ εξώτερον 
έξοριζόμενον μή δψαυχένει, γήίνος ώ ν «ολλολ 
γάρ χα\ έξ ουρανών έ^ίφησαν Αγιοι χα\ άθλοι 
τυγχάνοντες. Όταν χώραν έν τοίς έαυτου έργάταες 
δ δαίμων λήψεται · τότε άν τοίς χατά τους ύπνους, 
ή χα\ χαθ* Οπαρ ώς έν σχήματι δήθεν Αγίου άγγέ-

1 λου, ή χα\ μάρτυρος τίνος επιφαινόμενος, μυστη­
ρίων αύτοίς άποκάλυψιν, ή χαρισμάτων δωρεάν 
έπιδίδωβιν, ίνα άπατηθέντες οί τάλανες τελείω; τών 
φρενών έχπέσωσιν. Εί κα\ μυρίους θανάτους υπέρ 
Χριστού ΰπομείνωμεν (Η), ουδέ ούτω; τδ δέον ά ν 
επληρώσαμεν · άλλο γάρ αίμα Θεού, χαί έτερον αΤμα 
δούλων, κατά τδ αξίωμα, και οδ χατά τήν ούσίαν * 
σοζητούντες εαυτούς άε\, χα\ άναχρίνοντες πρδς 

· · Jac. ιν, 6 . 

(α) Eradiiio, correclio, reprebeasio. (έ) Subtractfo intenut (dfrinm nimp* fraiim). 
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τους πρδ ημών πατέρας χα\ φωστήρας, μή παυ- Α gnilalero, non iiaiuraiii respicianius. U b i dibgcnter 
σώμεθα, χα\ τ*τε εύρήσομεν εαυτούς μηδέ ολω; ίιι nos ipsos inquisi\eiiinus, noslramquc vitam ad 
ίχνος Ακριβούς πολιτείας πατήσαντας * μηδέ τδ exempla sancloruni Pairiitn, qtii anlc nos vivcrunl 
I«άγγελμα όσίως τηρήσχντας* αλλ* Ιτι ivτή κοσμική et velut vera mundi lumina rcsplciidueriiitt, cxiger« 
καταστάσει διατρίβοντας. uon cessaveriinus; ium vero nos nulluin penitiis 
vesiigiom in nobis quod leramtis religiosx el seria? \'ux deprcheudeinus, ncc quod professioni nostrai 
saltftfaciaoitis, aed poiiua adbuc tn slatu vilae saecularis et profanae versemur. 

Μοναχδς χυρίως έστιν Αμετεώριστον 6μμα ψυ- Monachus proprie verequeille est, qui menlis ocu-
χής (12), χαλ ακίνητος σώματος αίσθησις. Μοναχδς lum nunquani exloliil, et corporis sensuin immo-
έστιν ό τούς πολεμίους, δίκην θηρών, προσκαλού­
μενος, κα\ έρεθίζων έν τφ φεύγειν άπ* αυτού. Μο­
ναχδς έστιν άδιάστατος έκστασις, χαί λύπη ζο>ής. 
Μοναχδς έστιν δ ποιωδε\ς ταίς Αρεταίς, ώς Αλλος 
ταίς ήδοναίς. Μοναχός έστιν άληκτον φώς έν όφθαλ-
μφ καρδίας. Μοναχός έστιν Αβυσσος ταπεινώσεως, 

tum cusiodit. Monaclius est qui hostes. feraruui ri-
tu 293 *d pugnam provocat et in itat, dum ilhe 
profugiunt ab eo. Monacbus esl perpcluus memis 
excessus el vitae luclus. Monacbus ila virtutibus est 
affictus et leroperatus, ut alius voluptalibus cor-
ruplits ct perditus. Monacbus est inexslinclum hi 

έν αυτή πάν πνεύμα κρημνίσας χα\ άποπνίξας. Αή- Β oculo cordis Itimen. Monacbus esl inlinilum liu-
Θην πταισμάτων τύφος εργάζεται (13)* εκείνων γάρ 
μνήμη ταπεινοφροσύνης πρόξενος. Τπερηφανία 
έστ\ν έσχατη πενία ψυχής (14) · πλούτον έν σκοτεία 
οιομένη ού μόνον προδαίνειν ούκ έά ή μιαρά, άλλά 
κα\ τού ύψους άπο^ίπτει. Τπερηφανία έστι poik 
έσωΟεν σεσηπυία, έξωθεν δέ τή ώρα άποστίλβουσα· 
Μοναχδς υπερήφανος ού δεηΟήσεται δαίμονος * αύτδς 
γάρ λοιπδν έαυτφ δαίμων κα\ πολέμιος γέγονεν * 
άλλότριον μέν τού φωτδς τδ σκότος * αλλότριος δέ 
κα\ υπερήφανος παντοίας αρετής. Έν υπερήφανων 
καρδίαις γεννηθήσονται βλασφημίας βήματα (15) * έν 
ταπεινών δέ ψυχαίς, ουράνια θεωρήματα. Βδελύττεται 
ήλιον κλέπτης (16), υπερήφανος δέ πραείς έξουδενώ-

mililalis profuudum, quo oinuis improbus spirilu^ 
praectp* baoritur el suffbcalur. Inflatus superbia 
aniinus petcatorum memoriam dclct, quoruiu re-
coidalio paril buiiiililaiein. Supcrbia est exlrcma 
aulraae inopia, quae sibi divilias in teucbris fingii, 
adeoque exsecrala illa peslis, non solum progrcdi 
non ainit ascendentem, sed ex alto etiam deturbat. 
Supeibia maluui es( intus pulre, foris nileiis cl 
florene. Monaclius superbus non indiget alio dae-
mone, ipse enim sibi est jam daemon el liostis fa-
ctns: ut lcncbrae alienae auiit ab luce, ila super-
bus ab onjui viriute esi alienus. In c-irde su-
perborum nascuntur blaspheina verba, incordo 

αεε. *Έλαδον, πώς ουκ οϊδα, εαυτούς υπερήφανων bumilium , coelestes illuslraliones, uli solem 
πλείστοι * καλ δόξα ντε ς απαθείς είναι, τήν οίκείαν 
«ενίαν έν έξόδφ έωράχασιν. Ό ταύτη άλους Κυρίου 
δεηθήσεται * ματαία γάρ παρ* έκείνω σωτηρία αν­
θρώπων. Κατείληφά που τήν άχέφαλον πλανήτιν 
«έλουσαν έν τ | έμή χαρδίφ, χαλ έπλ τών ώμων τής 
οικείας μητρδς όχουμένην · Ας «αγιδεύσας δεσμό} 
ύπαχαής (17), χα\ μάστιγι εύτελείας μαστιγώσας, 
τήν έν έμοί αυτών είσοδον έξήταζον λέγειν * διδ χαλ 
μαστίζαμε ναι έλεγον* Ημείς Αρχήν ούχ έχομεν, ουδέ 
γέννηαιν * Αρχουσα! γάρ χα\ γεννήτριαι πάντων τών 
παθών χαθεστήχαμεν · πολεμεί δέ ημάς ού μετρίως 
αυντριμμδς χαρδίας έν υποταγή τιχτόμενο; * άρ­
χε σθαι γάρ ύπ* ουδενδς σεσυνηθίχαμεν. Αιδ χα\ έν 
ούρανοίς άρχουσαι γεγονυίαι,έκείθεν άπεστατήσαμεν* 

fur averkatur, i u superbus maosuetos conlemmt. 
Pterique superborum noscio quo paclo se ipsos, 
dom vWunt, neeciant, dum tibi videntur in suinma 
animi traoqaillitale coosliluti, qui in exceisu vi-
Ut suam demum inopiam agnoscunt. Qui ab su-
porbia occupalas esi et captus, auxilio dmou 
indiget, vana euim apud bujusmodi talus honii-
iiuoi. Comprebendi ego olim banc capile diminu-
tam prastigiatricein (qux in corde meo nidulaia 
fueral, ei bumerie matris su» vcbebatur) el am-
bas viuculo obedientiaj conslricias, 294· e t ul*" 
liiaiis iueae flagro caesas cxprioicre coegi, quo pa-
cto se in cor meuro insinuasseut. Nos ergo, diver-
beral» aiebant, piincipio caremus, nequc nasci 

Μ χαλ πάντων συλλήβδην είπείν, τών άντιπρατ- D soleraus, sed ipsa&mei sumus principes el oinnium 
viliorum procreairioes. Vebemenler aulcra oppu-
gnat et adversalur nobis coiiirilio cordis ex obe-
dienlia nala. Consucvimus enim nulli parere. Id-
circo in coelo quoquo principes faclae defoclionem 
molilSB sumus. Ilaque ui oiuuia verbo coutplecia-
mur, omiiium vitiorum qu« butiiililati i-epugnani, 
iios aucirices et geuilriccs SUIDUS. Omnia enim quas 
bumiliiati §uffragatilur, nobis adversautiir. Enim-
vero nos in coelo prspoluimus, et quo a facie no-
slra fugies ? Noa oon raro post tolei atas ignomi-
nias, obedientiam cxcrcilam, iracundiatn repres-
sam, deletam injuriarum memoriam, oflicia ct 
miuisleria insc<|ui religiosos solemus : a nobis 
porro hac vicioaa progenica propagaiur, iapsus 

31 

τή ταπεινοφροσύνη, ημείς γεννήτριαι * 
πάντα γάρ τΑ εκείνη συνεργούντα, ήμίν Αντίκειν­
τα ι έΐλήν έν ούρανρ [Ισχύσαμεν, χαλ πού Απδ προσ-
OVKOO ημών φεύξη; Ημείς πολλάχις έπ* άτιμίαις, 
χαλ ύπαχοή, χαι άοργησία, χαλ Αμνησικακία, χα\ δια· 
χονίφ έπαχολουθείν πεφύχαμεν · ημών Ικγονα πτώ­
ματα πνευματικών * δργή, χαταλαλιΑ, πικρία, θυ­
μός, χραυγή, βλασφημία, ύπδχρισις, μίσος, φθόνος, 
Αντιλογία, Ιδιορυθμία, άπεΙθεια,Έν έστι χα\ μόνον έν 
4'έπιχειρείν ούκ έχομεν δύναμιν* χα*ι τούτο σοι μα-
στιζόμεναι λέγομεν* Έάν έαυτδν ενώπιον Κυρίου ε!λι-
χρινώς καταμέμψ^, ημάς ώς Αράχνη ν λελογίση (18). 
*ίχπος μέν γΑρ, ώς όρό ς̂, ύπερηφανίας κενοδοξία, έφ* 
ήν έπιδέβηκα * ή δέ όσία ταπείνωσις, κα\ αύτομεμ-

P A T X O L . G B . L X X X V U I . 
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religiogorum, ira, oblreclalio, aniroonira acerbi- Α ψί* καταγελάσονται 7 M O V χαί τοΰ έχιδάτον αν-
las, furor, clamor, maledicia, virluiuni simula- τον (19) · τήν έπινίκιον ψδήν ένηδόνω; άόουσαι -
lto« oaium, itividia, oblocutio, suo modo et voio '^σωμεν τφ Κνρίφ, ένδόξως γαρ δεδόξασται · 
velle vivere, uon consiliis, noa imperiis parere. Xxxor χαϊ άνχβάτην έρριψεν εϊς ΘάΑασσαν,χεΑ 
Unitiu quiddam et solum esl in quo aggrediendo άβυσσον ταπεινώσεως. 
et efliciendo omaes vircs nosirse elanguescuot, et boc libi flagro objurgaiae ct coaeue emiaiiamu». 
Si leipsom iacouspeclu Dei sincere aecusaveriset culpaveris, lum vero nosveliil arancarum letaa oontem 
«•cs et eludes. Nam ut vides, equus euperbiae esl vana gloria, quaai ego superbia conscendi; sancla vero 
bumiUtas et sui ipsius reprebensio ridebuot eqxum ei atcentorem eju$\ 295 carnien iriwnphale soa-
visaime decanlalurae. Caniemxi DOIMHO, gloriote enim magnificaius tH : equum et atceninrtm dejecit 
•w mare M , et profuuduui humililalis. 

Qui lerlium et vicesimum gradum conscendil, Β Είκοστδς τρίτος βαθμός * ό άναβεβηκώς ίσχυσεν, 
vir csl, si lamen quisquam coaaceudere po- είπερ Αρα xal άναβεβηκέναι δεδύνηται. 
terit. 

SCHOIJA AD GRADUM XXHl. 
De superbia. 
Seholion !. 

Qui non coelesti auxilio, sed 8ua se vinute recle 
quidpiam facere arbiiralur, negal Deum, qui iti 
omnibus ejus est adjutor. Quapropter cadit desli-
lutus a gratia Dei quam contempsiL 

Schotion 2. 
Propriom esl tuperbix alios conlemnere, etant-

tno excainleecere. 
Scholion smicti Nili 3. 

Ne pulchrum exislima liabcre virluten), sed ba-
bcre, ut oporiet. Qui sua virlute putai se bosteg 
viiicere, Deum quasi exauciorat ci rejicit. Dnde et 
«adit, quanluams cadat inviius, cotlesii auxilio de-
«ifluiug. 

Scholion 4. 
Si via tua preclare facta oslendere, non akum 

sapias, neque existima csse magna. Niliil lam gra-
4um Deo, quam seipsum inier postremos nume-
rare. 

Atiud. 
Pbilosopbus quispiam animi lumorem tive sui 

«xislimalionem dixil esse morbum aacrum. 
Atixd. 

Vidi gravcm morbum, divilias servalas sibi in 
euum oxilium el inalum. Et Domious : Vor, in-
quil, qni ditriles esiis ei abundatis, quia e$urUlis% 

quia redpiiis mercedem miram et cousolauo» 
nem. 

Schotion 5. 
Ne properts ut prasis frairum sodalitati, ne 

aliena ouera peccalorum impouas ccrvici lua». 

; Scholion 6 . 
Non credcre placere l>eo studium suum, conci-

bat diviaum auxilium, ui le cusiodial, ct conver-
tal relro ingruenlcs lenlaiioiies. 

Scholion 7. 
Satvator quoque nosler in bealitudinibus, pau-

ΣΧΟΑΪΑ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ ΚΓ. 
Περϊ ύπερηφανίας. 

ΣχόΛιον α'. 
Ό μή έκ τής Ανωδεν βοηθείας, Αλλ' έξ έαυτου 

δοκών τι κατορθοΰν, Αρνείται τδν Θεδν, τδν έπ\ πΑ-
σιν Αντιλήπτορα αύτου.Διδ χα\ πίπτει, χαταλειφθε\ς 
ύπδ τής χάριτος, ήν ήθέτησεν. 

ΣχόΛιον β'. 
Ίδιον ύπερηφανίας τδ έξουδενεΐν, κα\ θυμού-

σθαι. 
ΣχόΛιον άγιον ΝείΛον Υ 

C Μή τδ έχειν άρετήν, καλδν είναι νόμιζε , ΑλλΑ τδ 
ώς δει. Ό τή ίδία δυνάμει δοκών ν ι κάν πολεμίους, 
τδν θεδν ώσπερ αθετεί * διδ και πίπτει πτώμα ακού­
σιο ν, Αμοιρων επικουρίας τής άνωθεν. 

ΣχόΛαήτ δ*. 
Εί βούλει μεγάλα σου δείξαι τά κατορθώματα, μή 

μέγα φρονεί, μηδέ νόμιζε είναι αυτά μεγάλα,(έστι 
μεγάλων [α]) ουδέν ούτως Θεφ φίλον, ώς μετά τών 
έσχατων έαυτδν άριδμείν. 

'ΑΛΛο. 

Φιλόσοφος τις τήν οΓησιν ίεράν νόσον έλεγεν είναι. 

'ΑΛΛο. 
Είδον ά^ωστίαν δεινήν, πλούτον φυλασσόμενον 

9 τώ παρ' αυτού είς κακίαν αύτψ ' χα\ δ Κύριος * 
Ούαϊ οί πΛοννονντες, δτι πεινάσετε ; δει απ­
έχετε τόν μισθόν υμών, κα\ τήν παράχλησιν. 

ΣχόΛιον*. 
Μή σπεύσι̂ ς χεφαλεύσαι άδελφότητος, Ινα μή έπι-

θήσης αλλότριους φόρτους τών Αμαρτημάτων έπ\ σψ 
τραχήλω. 

ΣχόΛιον ς'. 
Τδ μή πιστεύειν άρέσκειν τφβεώ τδν σχοπδν σου, 

παρασκευάζει τήν βόηθεικν τού Θεού φυλάσσειν 
σε, χα\ επιστρέφει είς τά οπίσω τούς επερχόμε­
νους. 

ΣχόΛιον C-
Κα\ ό Σωτήρ δέ έν τοίς μακαρισμοίς ΙτοΙς 

;·« Exod. xv, I. · Τ L I I C . νι, 25. 

(α) Uausa parenibesi videnlur rcdundare. 
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χοίς τψ πνεύματι μόνοι; άποκείσθαι Ιφησε τήνβααι- Α poribua spirilu solis reposilum ctso regnum coelo-
λείαν τών ουρανών. 

ΣχόΛιοτ η' . 
'Ος τώ μετανοούντι τδ ύψηλοφρονείν άλλότριον · 

ούτως τδν εκουσίως ά;χαρτχνοντα τδ ταπεινοφρονείν 
αδύνατον. 

ΆΛΛο. 
Ό νεκρωμένος ύπδ παθών, συμβουλής ούχ αισθά­

νεται, κα\ παιδεΰσεως πνευματικής τδ σύνολον ούκ 
Ανέχεται. 

ΣχόΛιοτ θ'. 
Άπόδειξις δεικνύουσα έπ\ μηδενΐ γαυρι?ν χα\ έξ­

ι, ̂ ούσθαι ώς ο ί κει α φρονήσει, ή Ισχύϊ κατορθούντι, 
δ*νευ τής τού θεού ΑνεικΑστου μεγαλοδωρεάς. 

ΆΛΛο. 
Ό εγκρατής Απέχεται γαστριμαργίας · δ Ακτή­

μων πλεονεξίας · δ ήσυχος πολυλαλιάς * δ Αγνδς φι­
ληδονίας ' δ σεμνδς πορνείας * δ αυτάρκη; φιλαρ­
γυρίας* ό πράος ταραχής* ό ταπεινόφρων κενοδο­
ξίας - δ ύποταχτιχδς φιλονεικίας ' δ έλεγκτικδς ύπο-
χρίσεως * ό προσευχόμενος άνελπιστίας * δ πτωχδς 
πολυχρηματίας * ό δμολογητής αρνήσεως * δ μάρτυς 
ειδωλολατρίας. Βλέπεις πώς πάσα ή έως θανάτου επι­
τελούμενη αρετή, ουδέν έτερον, πλην αμαρτίας έστιν 
αποχή - αμαρτίας δέ αποχή φύσεως έστιν έργον' ού 
Βασιλείας ανταλλαγή. 

Ίωάττον Καρπαθίου ι . 

ruin dixii. 
Jfarct monaehi 8. 

Sictii aliui» sapere pceiiiieniiaiii agcnii repu^nal, 
iia fieri non potesi ot bumilitcr et demissc dc sc 
Wiiaia l , qui sponle peccat. 

Aliud. 
Yiclus a malis cupidiuubus et in mortcm datns, 

onine consilium ganum repudiat, oec ullain di-
scipiioam religiosatn sustinet. 

Schoitou 9. 
Deraonslralio est qux osiciidii dcnullarc glo-

riandum aui superbieiiduin, Lniquam piopria pru-
dentia ei viribus nixiis siue incoiuparabilt Uci 
graiia et dono aliquid recio geaset is. 

Β AUud. 
Abstinens golam coercei; opum conleeiplor, ba-

bendi cupiditaiom; aoliludiuia culior, loquaciia-
lera ; caslus, vdupuiem; pudicus, luxuriain ; cun-
lcnlus luo, pecuoix studium; iniiis lumultus , bu-
niilis, vanam gloriam; subjeclus, conieniioues; re-
prcbensus, simulalionem; prccabundus, despcralio-
ncm; mcndicus divilias recusat; t.-unfessor, nrga-
tionem ; inariyr, idololalriam. Vides oinneiti, qua3 
ad oiortcm osqnc exerceiur vit luiem, iiibil aliud 
csse quaro contineiiiiam seu absiincntiain a pec-
caio. Absiineniia aulem csi uafturae opus, nou ro-
gni compen3aiio * * \ 

Joannit Carpathii 40. 
Τδ τού γάμου ένδυμα, περ\ ού τά θεία Χριστού £ Vesiom nupiialem dc qoa divina Cbrisll oracuta 

διαλαμβάνει λόγια, τήν τού αγίου Πνεύματος είνα 
χάριν ήγού * ήν δ μή ένδυθήναι γεγονώς άξιος, τού 
επουρανίου γάμου, χα\ τού δείπνου τού πνευματικού 
κοινωνός ούκ έσται. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου ια'. 
Τινέ; μή ποιουντες τάς έντολά; πιστεύειν ορθώς 

νομίζουσι * τινές δέ ποιούντες, ώς μισθδν όφειλόμενον 
της βασιλείας έκδέχονται * αμφότεροι δέ τής αλη­
θείας απεστάλησαν. 

ΣχόΛιοτ ιβ*. 
"Οταν τδν νουν, ή δι* άργολογίας, ή ευτραπελίας , 

ή άλλου τινδς τοιούτου έκ θεού άφιστώμεν, χαλ 
μετεωριζόμεθα, ού μοναχοί έσμεν. 

ΣχόΛιοτ ιγ\ 
Λήθη πταισμάτων ποτέ μέν οΓησιν τεχνουργεί, D 

ποτέ δέ άναισθησίαν. 
Εναγρίου ιδ\ 

Μή σπεύδε πλουτείν, μή ταχύ πένης γένη. 
ΣχόΛιοτ iif 

Ό ύπερηφανευόμένος παραχωρείται πεσείν είς 
βλασφημίας, χα\ δ έν τή αρετή τής πράξεως έπαιρό-
μενος, έν τή πορνεία παραχωρείται πεσείν * κα\ δ 
έν τή σοφία αυτού έπαιρόμενος, έν ταίς σκοτειναίς 
παγίσι τής άγνοιας έμπεσείν παραχωρείται. 

ΣχόΛιοτ ις*. 
Μέγα νομίζω κα\ τίμιον, τδ τήν κενοδοξίαν νικη-

σαι, κα\ προκόψαι είς γνώσιν θεού · δ γάρ έμπεσών 
ι\ς τήν αισχρότητα τού πονηρού τούτου πάθους τής 
κενοδοξίας, τής ειρήνης άλλοτριούται, και σκληρύ-

loquuntur, sancti Spiriius graitain iulerpreiarr, 
quam qui ui iiiduerct, dignus babiius nnit esl, 
coelcstium iiupliaruin ei ctenai cocleslis particeps 
nou e.ril. 

Marci monachi 11. 
Quidam qui Dei mandala negligunt, reclc sc cn; -

dere exislintant. Quidam qui pra-cepla Oci sequui,-
Uir, regnura Doi lauquam pro dcbilo siipendio ex-
apectani; aoibo procul a vero abcrrauL 

Sc/wlion 12. 
Quando raeuiem aui per oiiosuniiermoiteni297 

aut acurriliUiem, aul bujusniodi aliquid a Oco 
averlimus, el superbimus, monacbi nou suiuus. 

Scholion 13. 
Oblivio delictorum nunc creat animi tumorein, 

nutic siuporea. 
Scholwn U . 

Noli slalim vello diloscere, no subiio pauper 
fias. 

Schclion 15. 
Qui auperbia lumct, permittitur in blaspbemias 

eadere; qui virtuiis exerciutiooe l o l l i i u r , in l u -
xuriam; qui sapienlia sua tumet, in ignoranii.« 
tcnebras ei laqueos incidii. 

Scholion 16. 
Rem logcnlom et iiiugnilicam exi&iiino vicis;c 

vanam gloriam el profecisse in cognilicne Dei. 
0»i cuim in dedecus liujus improbi viiii van^glu-
iiac incidit, c x s o i s c s i pacis, el coi obJurai ergi 
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sancios, et postquam ad finem et exlreraum ina- Α νεταιτήν χαρδίαν πρδ; τοΰ; Αγίους - χαΙΙν τψ τέλαε 
lorum suoruin pertenil, in ioiprobam iucklil sw- των χαχών αύτου, ·!ς ύψηλοφροσύνην περιπίπτεε 
perbiam et libidinem mentiendi, 

Scholion 17. 
Observa quod voluiualem suam cura scicntia seu 

prudentia commiUore proximo, haec vera fcit bu-
mibias. 

Scholion.iS. 
Si Bon vis occupari ct subigi a malignia apiri-

libug [cogitalionibus] conlempium auiroi, ei eorpo-
ris afflictaiioncm suspicc, ci boc non gubinde ei 
sigiliatim, sed iri omui loco ct occasione et rc. 

Scholion 19. 
Fieri non poiesi ut, qui nou erga omnes pro 

extrema sua facttllateiuclum [veneralionem] quern-
4)ani suscipil, vei convicio, vel contumelia appeli- Β vov, θυμού κρατήσαι, ή Ολιβόμενον μετά μαχροθυ-

ύψηλοφροσύνην περιπί* 
πονηράν χα\ φροντίδα του ψεύδεσθαι. 

ΣχόΛιοτ ιζ\ 

"Ορα, δτι τδ άπολύσαι τδ θέλημα αου τψ πλησίον 
έν γνώσει, αύτη έστιν ή ταπείνωσις. 

Μαξίμου ιη'. 
Εί βούλει μή ένεργείσθαι ύχδ τών πονηρών, 

Ιξουδένωσιν ψυχής χα\ θλίψιν ααρχδς καταδέχου, 
χα\ τούτο ού μερικώς, αλλ* έπλ παντλ τόπω, χαλ 
χαιρψ, κα\ πράγματι. 

ΣχόΛιοτ ιθ*. 

Άμήχανον τδν μή καταδεξάμενον τδ πρδς πάντας 
ύποδεές χα\ έσχατον δυνηθήναί ποτε, ή λοιδορούμε-

tus, iram vincat; aut aflliclus aequo auimo teitta-
tionem suporet. 
2 9 8 inespUcabilibui biusphemUe cogitatio-

nibus 
Perniciosae slirpis el parcmis perniciosiggtmam 

soboleni esse supra demonslraluro est, exsccrauo, 
inquam, superbto infandam blaspbemiae prolem. 
Proinde necesse csi ut eam in medio ponaniua, ue-
que cnim ex obviis et vulgaribos eat adversariis, 
sed omnium qui sunt, longe infeelisaimus inimicus 
et bostis, cl quod gravius egt, explicatii difficilis, 
quique aegrc per confessionem roligioso animi me-
dico sisiaiur cl apeiiatur. Unde saepcnumero DOD 
paucis iisuvcnil, ul in aliimam desperaiiopem, oiu-

μία; περιγενέσθαι τών πειρασμών. 

Περϊ τώτ άτΒκρράστωτ Λογισμώτ t % βΑασφι\-
μίας (α). 

Χαλεπής φίζης xal μηιρδς χαλεπώτατον άπόγο-
νον είναι έν τοίς φθάσασιν άχηχδαμεν, λέγω δή τής 
μιαράς ύπερηφανίας ά^ητον τής βλασφημίας άπό-
γονον · διδ Αναγχαίον αύτδν είς μέσον αχθήναι * ού 
γάρ τών τυχόντων, ΑλλΑ γε χα\ πολύ πάντων χαλέ· 
πώτερος έχθρδς χαλ πολέμιος χαθέστηχε, κα\ τδ δή 
χαλεπώτερον ουδέ ευχερώς έχφρασθήναι χαλ έξομο-
λογηθήναι, ή στηλιτευθήναι πνευματιχψ ίατρψ δυ­
νάμενος. Αιδ και πολλοίς πολλάχις απόγνωσιν καί 
ΑνελπιστΧαν έγέννησεν * ώσπερ σχώληξ έν ξύλψ. 

ni ealutis apo sublala, inciderenl. Non gecug enbn C αυτών τήν ελπίδα έξαναλώσας δ Ανόσιος. 
ac teredo ligmiro, iia sporo oinoem impia absumii. 
lsta ergo ista exsecranda blaspbemia inter ipsaa 
aacras synaxea, et sub ipsain boraro qua ireinenda 
mysieria Eucharisiia .peraguntur, sofel Dominum 
imptis cogiiaiiouibus inccggero, adooque sacrifi-
tiuni ipsum impiare. Unde plane inieUigimug illa, 
infauda, incomprebeusa el impia cogilationum ma-
ledicla in Deuin nou ab anima nostra, sed ab ho-
ste Dei daemone e coelo profugo, ubi quoque Deum 
diiis cxsecralionibus visus cst inccssisse, pro-
Ikisci. Si cnim foeda ei indecora menlis verba 
mea sunt, quomodo, dum eceleste illud donuai 
surao, supplex adoro? quouiodo siiuul pos-

Ούτος τοίνυν, ούτος δ παμμίαρος φιλεί πολλάχις παρ 9 

αύτάς τάς Αγίας συνάξεις, χα\ χατ' αυτήν τήν φρο» 
χτήν τών μυστηρίων ώραν δυσφημείν τδν Κύριον, χαλ 
τά τελούμενα Αγια. "Οθεν μάλιστα χα\ μανθάνομεν 
σαφώς μή ου σαν τήν ήμετέραν ψυχήν τήν τά άθεσμα, 
χαλ ακατάληπτα έχείνα, χαλ ά££ητα λόγια ένδοθεν 
φθεγξαμένην * άλλά τδν μισόθεον δαίμονα τδν έχ 
τών ουρανών δραπετεύσαντα * διά τδ χάχεΙ τδν Κύ­
ριον βλασφημίας τψ δοχείν βαλείν. Εί γάρ έμολ οί 
άσμενοι εκείνοι καλ απρεπείς λόγοι, πώς τδ δωρον 
δεξάμενος προσκυνώ; Πώς λοιδορείν χαλ εΟλογεέν 
δύναμαι; Πολλούς δ άπατεών ούτος χαλ ψυχοφθόρος 
είς έχστασιν φρενών ήγαγε πολλάχις * ούόελς γάρ 

sum eidem et male et benedicore? Mullos ille D | x e po; λογισμός ούτως δυαεξαγδρβυτος, ώς αύτδς 
^ Λ χαθέστηχε · διδ πολλαχκ τοίς πολλοίς χαλ αυναγήρα-

σεν [αί. συγγιγήραχεν). Ουδέν γάρ ούτως τοίς δαί-
μοσι χαλ τοίς λογισμοί% ίσχύν καθ* ημών δίδωσιν, 
ώς τδ τούτους άνεξαγορεύτους έν τή χαρδίφ σιτί-
ζεσθαι χαλ άποκρύπτεσθαι * μηδε\ς έπ\ λογισμοίς 
βλασφημίας αύτδν αίτιον είναι λογίσοιτο * κάρδιο-
γνιυστης γάρ έστιν δ Κύριος, χαί έπίσταται, ούχ 
ημών, άλλά τών έχθρων ημών είναι τά τοιαύτα βή­
ματα. Τδ μεθύιιν αίτιον τού προακόπτειν * χαλ τδ 
ύπερηφανεύεσθαι, αίτιον τών άπρεπων λογισμών, 
χα\. έχ μέν τού προακόπτειν αναίτιος δ προσκόψας, 
έκ δέ τού μεθύιιν πάντως τιμωρηθήσεται. Έν προσ­
ευχή σταθέντων ημών οί ακάθαρτοι χα\ ά |̂5ητοε 

2 9 9 vctcralor ti anioiarum perditor eospe de slatu 
luemis dejecil. Nulla enim alia cogiiaiio tain aegrc 
quam baic blaspbemix aperitur. Iiaque uepe cum 
uuiliis clausa inlus coiisenuii. Nihil eniin adeo 
tlxinonura ei cogilationuin irnpiarum adversus nos 
viin augcl, atque bas in corde tacius nulrire el 
cclare. Nenio se proptcr biijuscomodi bkispbemi» 
cogitalionee reum lieri aul peccare existiuici, no-
vil euim cordium cogniior Deus non nostras, sed 
bosiium noslronim rsse cjugmodi cogilaiiones. Ut 
rbriclas est causa cur oflendas, ila superbia ίια-
piarum cogttaiioiium. Ei quainvis offendcndo noa 
pccccs, punieris lainen propier ebiielalcm. Dticn 

(α} Sub codom gradu. 
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λογισμοί εκείνοι έπανέστησαν κα\ τήν προ3ευχήν < 
πληρωσάντων, ευθέως ύπεχώρησαν* τοίς γάρ μή μα-
χομένοις αύτοίς ού φιλούσι μάχεσθαι. Ού μόνον το 
Θείον, χαί τΑ θεια πάντα δ Αθεος βλασφημεί, ΑλλΑ 
αισχρότατους τινάς χαί απρεπείς λόγους έν ήμίν 
φθέγγεται * ίνα ή τήν προσευχήν χαταλείψωμεν, ή 
εαυτών άπογνώμεν* πολλούς μεν τής προσευχής 
Ανέκοψε, πολλούς δέ τών μυστηρίων Απεχώρησε * 
τινών μέν τΑ σώματα τή λύπ^ χατέτηξεν · άλ* 
λους όέ διά νηστείας δεδάμακεν ό πονηρδς ούτος χαλ 
Απάνθρωπος τύραννος * χα\ ούδεμιαν αυτής τήν άν-
βσιν δέδωχεν* ού μόνον τοίς χατά χόσμον, άλλά χαλ 
τοίς τδν μοναδιχδν βίον μετερχομένοις τούτο άπερ-
γασάμενος, μηδεμίαν αύτοίς λοιπδν σωτηρία ν έχειν 
υποτιθέμενος, άλλά χα\ Απίστων χαλ Ελλήνων «άν- j 
των ελεεινότερους είναι αποφαινόμενος. 

Ό πνεύματι βλασφημίας όχλου μένος, χαλ τούτου 
Απαλλαγήναι βουλόμενος έπιγνώτω άχριδως, μή τήν 
ψυχήν τήν εαυτού αίτιον είναι τών τοιούτων λογι­
σμών, ΑλλΑ αύτδν άχάθαρτον δαίμονα, τον ποτε πρδς 
Κύριον λέγοντα* Γανεα χάντα σοι σωσω, εί [έάν] 
ar χεσων χροσχντήσκ μοι. Διδ χα\ ημείς έξου-
θενούντες αύτδν, χαλ μηδόλως τά παρ* αυτού λογι­
ζόμενα είς μέτρον έχοντες,είπωμεν · "Υχαγε όχίσω 
μον9 Σατανά, Κύριον τόν θεόν μον χροσχννήσω, 
ηαϊ αύτφ μόνφ Λατρεύσω. Σού δέ επιστρέψει δ 
«όνος χαί δ λόγος έπί τήν χεφαλήν σου, χαί έπ\ τήν 
χορυφήν αου, ή βλασφημία αου χαταβήσεται έν τψ 
νυν χαλ έν τψ μέλλοντι αίώνι · δ έχτδς του προει- ( 

ρημένου τρόπου τδν τής βλασφημίας δαίμονα παλαί-
ααι βουλόμενος, δμοιός έστι τψ έν ταΤς αυτού χερσ\ν 
άστραπήν χατασχείν δοχιμάζοντι * πώς γάρ χαλ χα-
ταλήψεται, ή άντείπη, ή παλαίση τψ εξαίφνης έν τή 
χαρδίφ δίκην ανέμου παρερχομένψ χαλ 0οπής, τά­
χιστα τδν λόγον λέγοντι, χα\ ευθέως άφαντουμένψ; 
Πάντες γάρ οί πολέμιοι χα\ ίστανται, χα\ προσπα-
λαίουσι, χαλ χρονίζουσι, χαί χαιρδν παρέχουσι τψ 
χατν αυτών «αλαίειν βουλομένψ · ούτος δέ οδ, άλλά 
Αμα τού φανήναι άπέστη, χα\ άμα τοΰ προσλαλήσαι 
παρήλθε. 

Πολλάχις έν τή τών απλούστερων άχεραιοτέ -
ρων διανοία δ τοιούτος δαίμων φιλοχωρείν είωθε , 
οίτινες κα\ μάλιστα σφοδροτέρως τών άλλων 
θορυβούνται χα\ ταράττονται (1). Έν οΤς χα\ 
λέγομεν χυρίοις, οδχ έξ οίήσεως, άλλ' έχ φθόνου 
τών δαιμόνων τδ πάν γίνεσθαι. Τού χρίνειν χα\ 
τού χαταχρίνειν τδν πλησίον «αυσώμεθα, χα\ λογι­
σμούς βλασφημίας ού φοδηθησόμεθα · αφορμή γάρ 
χαι £ίζα τού δευτέρου τδ πρότερου. "Ώσπερ δ έν οίχψ 
χαταχεχλεισμένος υπάρχων τών Ιξω παριόντων τούς 
λόγους άχούει, αύτδς τούτους μή φθεγγόμενος * ού­
τω χα\ ή ψυχή έν εαυτή διάγουσα, τάς τού δαίμονος 
βλασφημίας άχροωμένη ταράττεται, άπερ φθέγγε-
ται δι* αυτής παρερχόμβνος. Ό έξουθενώσας τούτον, 
του πάθους ήλευθέρωται · δ δέ άλλως αύτψπαλαίειν 
σοφιζόμενος, είς τε*λος υπόκειται- δ γάρ λόγοις πνεύ-
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precibns operani damus, iiiipurce illu; ci iufaiuko 
cokitaliones nos infesiafU. Precibas absolulis sia-
tim evanescunl. Ncque enim iis moleslx sunl qui 
adversus eas non decerlant. Non solum numeu di-
vinum ct omnia divina impias ille blaspheraal: sed 
el obscenissiroat ct tpurcissimas cogiiationcs in 
nobis excitat, ut aul a precibus desistamus, ant 
de salute liostra despcremus. Mullorum sane pre-
cea ioterpellavit aul prepedivit, mulios a sacris my-
ileriissacraroeDtorum absierruit,quorumdaui eliain 
corpora pcr irietilSam emaciavil ct corrupU. Alios 
eiiam intprobns hie et crudelis tyraniius inedia 
cotifecti, iiallamqoe quiciis parlem concessii, atquo 
boc aon solam apud eseculares, sed religiosos ctiam et 
solifarios 3 0 0 effccil, uti spcm de catlero oroncm 
salotis abjicerenl, sod iidem se etiam infidelibus et 
dsraonura culloribus miserabilioret existiniareiit. · 

Qui bujuftccraodi epiritu blasphcmiae exagitalur, 
el ab eo liberari cupit, sciat certo non ab anima 
ipsius bujusaiodi cogiiationes proficisci, sed ah 
eodem iropuro drmone qui olim ad Dominum dixit: 
Uctc omxia dabo ίίέί, εί caden* adornveris me n . 
Proinde et nos contemplo illo nihil penittii illius 
pbantasmaia curenua, atil pensi habeamus, sed 
dicamua: Vade pc$t me, Satano, Dominxm Deum 

meum adorabo, εί illi $oti urviam Sermo au-
tem laborque tuua in capot tuum convertetur, ci 
blatpbemia lua ln veriicero tuum et nonc in boc 
praesenti, el post in luluro sreculo desccndct. Qui 
pncler bunc a nobis demonslratum modum cum 
tpirilu Waspbemue volei pugnare, perinde faciet 
atque is, qui fulgclrum manu complccli conatur . 
quotnodo eniin complectelur, aul quomodo con-
iraveniet, aut pugnabil advcrsus eum, qui puncto 
temporis repente per cor, venli instar, Iransvolal, 
etmomenlo velociot sparsoverbo staUin evanescit? 
Beliqui nainque hostes omnee, et consistunt, re-
lucuntur el dccertant, morantur, el adversario 
spaliam paguandi prebenl. Hic aulem neqoaquam, 
aed siniul atque apparuil, se tubducii, ct mox posl 
allocuiionem Iransit. 

Consuevit sape bujusraodi blaspbemiac spiriius 
sifDpliciorum et incorruptoruro 3 0 1 animos oc-
cttparc, qui pbis aliis aolent cx bujusmodi cogiia-

1 Uonibus periurbari ctvexari. In hoc gencrc bomi-
naro vere lestamur, non solerc bUsphemias cx aui-
nimi inmorc aut superbia nasci, sed omncs ex 
inera daemonnm invidia exciiari. Desistamus alios 
jndicarc el damnare, cl blaspberoiarum cogiialio-
ncs non formidabimus. Causa enim ei radix bla-
spliciuiarum esl lcmerarium de altcro jtulicinm. 
Quciiiadmodiim domi claosos pnetcreuniiuin verl>a 
audil, quse ipsc lamcn non pronunliat: iia nnima 
stjcom babilans, duni impias dapmonum blasplio-
niiasaiidit, lorretiir, qitas tamen non ipsa, scd da?-
mon pcr ipsam transuus spargil, qiias qui con-
lemnit, ab omui pcrlurbalionc bujus Unilalionis 

"Maub. iv , 9. u Ibid. 10-
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liberalur. Qui anlcm aliter agere cl imilluni lu- Α ματα κρατήσαι [α/. λόγο»ς πνευμάτων πιάσαι] βοι*-
nari cum lioste volci, deimim succumbel. Qui λόμενος, δμοιός Ιστι τφ ανέμους έγκλείοντι. 
ciiiin dxmoiies ?erlde supcrare conieudit, venioo 
iiirassum includcro conalur. 

Monacbus quidam, admodum religiosus ab hoc 
apirilu prnnnos viginii vexaius corpus suum ine-
dia et vigitiis afllixil: scd cum se fmstra laborasse 
ftrniircl, pnrscripla in rharla tenlaiionis forma, ad 
virum quciitdam sanrtum abiil cbarlamque por-
rexif, et in faciem sc pionus abjecit, prx verecun-
dia iion ousus illum inlueri. Paler, ui cliariam 
legit, subrisit, ei lcvalo fratris corpore, Fili , ia-
quit, pone manum super ccrvicem meam ; qirod 
cum ille fecissct : Super nie cl collum meuin ( in-
qnitmagntis i!le)sit, frater, ptccalum tuum, quol-

Μοναχδς σπουδαίος ύπδ τούτου όχλου μένος του 
δαίμονος έπ\ είχοστδν Ιτος τάς εαυτού σάρκας νη-
στείαις χαι άγρυπνίαις κατέτηξε. Καλ ώς ουδεμιάς 
ωφελείας ήσθετο άπελδών χα\ τδ πάθος έν χάρτΥ} 
γεγραφώς* άγίφ τιν\ άνδρ\ έπέδωκεν, έπ\ πρόσ­
ωπον χει μένος χαίπρδς αύτδν άνανεύειν μή δυνάμε­
νος. 'Ος δέ άνέγνω δ γέρων, έ μειδίασε, χα\ άναστή-
σας τδν άδελφδν λέγει αύτψ * Έπίθες, τέχνον, τήν 
σήν χείρα έπ\ τδν έμδν αυχένα. Κα\ ώ; τούτο δ 
άδελφδς πεποίηκε, λέγει δ μέγας * Έπ\ τδν έμδν 
τράχηλον, αδελφέ, ή αμαρτία αύτη, δσα Ιτη χα\ πε-

quot aimis tc vel vexavil ame, vcl deincepi 302 ^ «"οίηχε, χαι ποιήσει έν σο\, μόνον σύ αυτήν είς μέ-
afllig*-!, tu lanlum poslliac neglige. ct nullam pror-
sus illius curam liabe. Affirmavii ille postea, sed 
antcquaiii ex senioris illius cella egredcrctur, pc-
nitiis ab i la tenlilione fuissc liberaium, omnesqne 
cogitalioues iaipias iu fuinum evauuisse. Iloc mi-
bi ip<e qtti icm lotam expertus esl, graiiie Chriito 
aclis cnarravit. 

Q ii de hoc vilio vicloriam rctulii, superbiam 
ειιρ«»ι avit et exclustl. 

SCH0L10N AD CRADUM XXIII. 
De blatphemia. 

Ex incredulilate [inftdeliiaie vel diflidenlia] nascilor 
iuobedieniia; ex iiiobedientia, sui compiacetilia ; cx 

τρον μηχέτι Εχε. Κα\ διεβεβαιούτο δ τοιούτος, ώς 
ού πρώην τής χέλλης τού γέροντος έξεληλύθει, Ιως 
οδ τδ πάθος θάττον άφαντον γέγονεν τούτου έν πεί­
ρα γενόμενο; έμοι διηγήσατο ευχάριστων τφ Χρι­
στφ. 

Νίχην 
ηφανίαν. 

πάθους ό είληφώς άπώσατο ύπερ-

ΣΧΟΛΙΟΝ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ Κ Γ . 

Περϊ βλασφημίας. 
Έξ απιστίας παρακοή * έχ παρακοής αυταρέσκεια < 

έκ ταύτης κενοδοξία * έκ κενοδοξίας ύπερηφανία ' 
bac, vana gioria, ex vana gloria, superbia ; ex super- C έξ ύπερηφανίας βλασφημία, ή Ικτασις νοός* έν δε 
bia, blasphcmia aut siupor animi. Ιιι siinplicioribus τοΤς ά~λουστέροις έκ φθόνου δαιμόνων γίνεται ή 
blaspbemia exsutil ex invidia daemonuiit. βλασφημία. 

CIUDUS XXIV. 
De lenitate $m mansuetudine, timpHcitatr. iwio-

cettlia tt malitia non ab uulura insiiis, *ed tirluie 
cel vitio purtis. 
Solem inalulina lux aurorx praccuirl, immili-

latein mansueludo pracedit. Ilaqui; luccm ( Chri-
stuni) piiu* audiamus, qu* eas ila pi;r gradmn 
disponil Ditcite, iuquil, α me, ama milis $um, el 
bumiiti coidc Par est ergo, ut prius, quam de 
Fole agamus, bac luce illusiremur, ac luin demum 
oculos in soiem clarius 303 inlcndamus. Fieri 
noti potesi, iion pole t̂, ini(uam, fieii litsolcmis 
inlucalur, qui lianc lucem anle nou co/novii. Sicut 
vera doceiidi rulio el ordo diccndi nos tnonel. Man-
si:c!iidoe6t imnni(aVil>s animi stattn, qui in omni 
inrluna honorum ct conluuicliarum irquabilem 
animi babUum conservai. MaitKu^ludo est pro atiis 
le |»eriitrbanlitms smc pnturlalionc siiicorc e\ 
vx animo prccaii. Mansuctudo c>\ piominens ad-
versus iram marig rup*s, qti.t onuies illisos ilu-
clus dissolvit ac frangit, ncc ipsa inlei im movelur 
aut frangitur. Mansuetudo cst stabilinicniuro pa-

ΛΟΓΟΣ ΚΔ'. 

Περι χραντητος. χαϊ ά/ιΛότητος, χα) dxarlar, 
και Λογηρίας σεσορισρέτωτ , χαϊ ου φυσι­
κών. 
Προτριχει μέν τού ηλίου τδττρωΐνδν φώς, πάση; 

δέ ταπεινοφροσύνης πραΟτης (α) πρόδρομος * διδ χα\ 
του φωτδς άχούσωμεν, ούτω; αυτά; τφ βαθμφ χατα-
τάττοντο;· Μάθετε γάρ άπ% έμον, φησ\, δτι Χραός 
είμι, καϊ ταπεινός ri} καρδιq. ( Π . Ούκούν θέμις πρδ 
ή>. ίου περι φωτδς φωτισθήναι* ε!0* όντως τώ ήλίφ έναν-
τενίσαι τρανώς. Ούκ Ιστι γάρ, ούκ έστι τδν μή τούτο 
τιρογνόντα, εκείνον θεάσασθαι, ώς ή τών λεγομε^ν 
[ul. γεγο^των] διδάσκει αληθή; κατάστασις. ΙΙραύ-
της έστ\ν αμετάθετος νοδς κατάστασις, έν τιμαΐς 
και άτιμί^ις ωσαύτως Ιχουσα (2). ΠραΟτης έστιν 
έν ταραχαίς τοΰ πλησίον ανεπαισθήτως κα\ ειλικρι-
νιος Ιτ.ϊρ αύτοΰ προσεύχεσθαι. Πραύτης έιτ\ν υπερ­
κείμενη της τού θυμού Οαλάττης πέτρα, πάντα τά 
ποοτρήσσοντα κύματα διαλύουσα, και ουδαμώς κλ4-
νον υπομένουσα. Πραΰτης έστιν υπομονής στήριγμα, 
αγάπης Ούρα, μάλλον δέ μήτηρ, διακρίσεως ύπό-
θεσις · Αιδάζει γάρ, φησί, Κύριος χραεΤς όδανς 

1 M a i i b . χ ι , 29. 

(α\ ?:ραΟτης. Ua sypius mcinbranai ubi alii codices πραότηε, sod ukm valcl olrnniquc πράος et 
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παββησία Ιν προσευχή * Α timtiie, charitalis janua, imo rero parens, pru 

Πνεύματος Αγίου χωρίον · Έπϊ τίνος γαρ ίπιδΛέ-
ψα\ άΛΧ ή έπί rdr πράον χαϊ ήσύχιον; ΠραΟ­
της υπακοής συνεργός, άδελφδτητος οδηγός, μαινό­
μενων χαλινδς, 6υ μου μένων έχχοπή, κα\ χαράς χο­
ρηγός, Χρίστου μίμημα, Αγγέλων Ιδίωμα, δαιμόνων 
δεσμός, χαι πικρίας δυρεός. Έν χαρδίαις πραέων 
έπαναπαύσεται Κύριος* ψυχή δέ ταραχώδης δια­
βόλου καθέδρα. 01 πραεϊς χΛηρονομήσονσι γην · 
μΑλλον δέ χαταχυριεύσουσι γης · με μη νότε ς δέ Αν­
δρες έχπορδούνται Απδ γης αυτών. Ψυχή πραεία 
•ρόνος Απλότητας * νους δέ όργίλος δημιουργός πο­
νηρίας. Τυχή ήπία χωρήσει λόγους σοφίας, 'Οδη­
γήσει γΑρ Κύριος πραεΊς έν χρίσει, μΑλλον δέ έν 
διαχρίσει. Τυχή εύθής σύμβιος ταπεινώσεως- ή δέ 
πονηρΑ ύπερηφανίας νεανίς. Τυχα\ πραέων πλησθή-
αονται γνώσεως * θυμώδης δέ νούς σκότους κα\ Αγνω-
οίας σύνοικος. βυμώδης κα\ είρων άλλήλοις ύπήν-
τησαν (3)- κα\ ούκ ήν εύρείν λόγον εύΟή έν διαλέ­
ξει αυτών. *Αναπτύξας τήν χαρδίαν τού προτέρου, 
ουρήσεις μανίαν, τήν δέ τού δευτέρου ψυχήν έρευ-
νησας, θεωρήσεις πονηρίαν. 'Απλότης έστ\ν έξις 
ψυχής Αποίχιλος (έ), πρδς κακόνοιαν γενομένη Ακί­
νητος. Πονηρία έστ\ν επιστήμη, μΑλλον δέ Ασχημο-
σύνη δαιμονιώδης, Αληθείας Αποστερηθείσα, καί τους 
πολλούς λάνθανε ι ν δοχούσα. Ύπόχρισίς έστι σώματος 
κα\ ψυχής εναντία κατάστασις έπινοίαις Απάσαις 
έμπεπλεγμένη * Ακακία εστίν (λαρΑ ψυχής κατά-
στασις έπινοίας πάσης Απηλλαγμένη. ΕύΟύτης έστΊν 

rionli* argunicnlum : Oocebit cnim, inquil Domi* 
nits, miies viat $uai·: p rocura l i ix venia; pocraio-
rmii, ftducia in prccibus, Spirilus sancli dontici-
NuiD: Sxper qnot enim respiciam, nki sxper mx*~ 
kUilum el quietum · ? Ilansuetudo esl adjuirix obe-
dientia», dux rcligiosa: socielalis, furenlium frcnum, 
irasccnlium [ iracumJorum ] expullrix, inagistra 
gaudii, iniitatrix Clirisli, coelilum proprielas, vin-
culum ei nodns daemonum, *cntum advereus ama-
riludiuem $<>ιι animi arerbiiatem. In cordibus mau-
tuoloruni rcquictcet Dominus. Antma auiem lur-
butenta nidus csl diaboli: Miiet kmredilabxnt 
terram ·, vel polius domiuabiiniiir tcrrts, ftirioxi 
auloiii extcrailnabontur a lcrris suis. Anima man-

B gueia exl ilialainus simplicitaiis: auimus auiem 
iraciindus est arcliilrclus improbilalit. Milis anima 
capiel verba aapientia», 3 0 4 0»ri««i e , , , n i ^ominnt 
mantuetoi in judieio *, imo iti discrttionc seu pru-
denlia. Anima sineera et recla cei contubcrnaliH 
bomiiitaiis; improba vcro csl euperbia ancilla. 
Animae mansaetoram implebontur scicnlia, ira-
cundos vero animus socius cl domesticut eei noctis 
[ caliginis ] ei ignoranlia?. Cum iracundoi el di*si-
mulator sibi muluo occurrUsenl, nulia aincera 
aermocioaiio poieral inier illos fieri. Si cor ira-
cundi explicaverie, deprchcmlcs inxaniam : si dUai-
mulaloris aniroum pers iTulcr ie , vidibis malitiatn. 
SknpliciUs ett babitus anim* minime varius, i>m« 

Απερίεργος έννοια, Ανόθευτου ήθος (α), Απλαστος r nis perverue cogitaiionis expers. Malitia exl scien 
χα\ Απροκατασκεύαστος λόγος * Απονη ρδς έστι κα­
θαρά φύσις ψυχής, ώς πέφυκε κτισθείαα τάς έν-
τεύξεις πρδς πάντας ποιούμενη. Πονηρία έστ\ν εύ-
θύτητος εναλλαγή, πεπλανημένη έννοια · οίκονομίας 
ψευδόμενη * κεκολασμένοι (δ) όρκοι, συμπεπλεγμένοι 
λόγοι* βυθδς καρδίας, άβυσσος δόλου, πεποιωμέ-
νον ψεύδος, φυσική λοιβών οίησις, ταπεινώσεως 
αντίπαλος, μετανοίας ύπόκρισις, πένθους μικρυ-
ομδς , έξομολογήσεως έχθρα , ίδιογνωμόρυθμος . 
πτωμάτων πρόξενος, αναστάσεως αντίθετος ( 5 ) , 
ύβρεων μειδιασμδς, μεμωραμμένη κατήφεια, επί­
πλαστος ευλάβεια, δαιμονιώδης βίος. 

lia, vel potius ( ut ila loqtiar) diabolica indecemia 
aeu turpiiudo veiilalc desiitula, qu« sibi vidciur 
alios nequiliam auain cclare posse. Hypocrisis e&l 
conlrarius coiporis ct aniiux stalus omni gencro 
coromeniorum perplexus. Innocentia csl screna 
animae iranquiliiias ab oinni pervorsa cogiialionc 
remota. Kectiiudo sou rccius αιΰιηυε csi, qui εα-
pcrvacanea el ruriosa cngilatione vacal, indoles 
iincora { sinceri mores ] el nou adultcrala, srnno 
non (lclus, DCC in fraudcm prycmcdilanis aul luca-
Ιυ*. Non maliliosus esl, qui prout naluia auimas 
pure condila csl, cum omnibus sincere el apcilc 

agil et versatur. Maliiia esi a vero et recio animo seu reailudine dctorU perversiias, fraudulenta 
piens, ementila et vicla vivendi raiio, juramenu poeuis obnoxia seu falsa, verba perplexa el dutria, 
cor leciura el profundam, dolus 3 0 5 a i l u s e l ii»coDiprohensus, memlacium jam modificatum ct 
osurpatum, tumor iade jam animi naturalis, bosiis bumiliuiis, simulalio pcenUenlias, iuga lucliu. 
inimica confessionis, perUiiax sua» sententiae propiignatio, spiritaalium ruinarum minislra, adver* 
saria emendaiionis aeo religiosac returreciionis, contameliarum ( virtutis causa loleralarum ) ir-
risio soo cavillalio, slulu et affeefau irisiiiia [ gravilas ], Ocu religio, diabolica vita. 

Πονηρός έστι διαβόλου συνώνυμος κα\ συνόμιλος. D Maius csl cognominis dajjnonis el familiarie. Ila 
Αιδ κα\ Κύριος ούτως αύτδν ημάς δνομάζειν έδίδαξε «nittl Cbnslus appellandum docuil ίη Dominica 
λέγοντας* 'Ρύσαι ήμας άπο τον πονηρού. Φύγω- Oralioue, cum diciinus · : Libera noe α malo (c). 
μεν άπδ κρημνού ύποκρίσεως, χαί άπδ λάκκου ύπ- Cavcamua ab liypocrisis praecipilio, ci anbdolae 
ουλότητος, άχούοντες τού λέγοντος δτι οί πονηρενό- vcrsuUeque callidiUtis lacu, alienli ad diclum illius, 

• Paal. xxiv, 9. MsaLxvi,*!. * lialth. ν, 4 ; Psal. xxxvi, II . · Psal. xxiv, 9. · Mailb. vi, 6. 
(α) Vide Quintil. I. vi, c. Ϊ , qni negal ήθος Laiine annexa jurantenia iranslulerunl. 

cxpnmi postc. (c) Obs^rva, πονηρδς in Oraiione Ooiuinica sigiu-
(έ) Κεκολασμένοι δρκοι hahent cbarlaj ei mom- Ticarc diabolmn qai per anlonoroasiaiu vocalur ma-

branre, non χεκο>λημένοι, ui alii inierpreles, qui lu». 
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quoniam qui malignanlur, cxterminabunlur, et auem- Α μενοι έξοΛοθρενθήσονται (6), xal ώσεϊ Λάχανα 

χΛόης ταχύ άχοχεσοννται. 01 γΑρ τοιούτοι βοσκή {α) 
δαιμόνων. "Οσπερ αγάπη δ Θεδς ονομάζεται, ούτως καλ 
εύθύτης. Αιδ δ σοφδς έν τοίς >σμασί φησι «ρδς τήν 
χαθαράν χαρδίαν · Ε Μύτης ήγάχησέ σε (δ). Καλ 

almodum olera herbarum cito decident 1: litijus-
modi enim stinl pabtilum daenionum. Sicut cba-
riias Dei nonien accepit, ila et recttts animoe. 
Qunpropter in Canlicis Sapiens puram animam 
«ompellans dicil : Rectitudo dilexit Je*. Et rur-
sum Sapienlis bujus pater (David) Bontuttre-
ctut Dominu* · . El cognoroines ipsius aalvari di-
«ii, Qxt, inquil, ialcos facit reclos corde " . Et 
ilcrum: Rectitudincs. aquilate* (aniroarum nempe) 
tidit et visiiavit vulius ejn$ Prima virlua S€H 
proprielas puerorum crcscentium est sincera et in-
fucaia simplicitas, qtiam ille Adamus,quandiu re-
linuit, nitditalem animae SUJR, ei corporis stti lor-

πάλιν ό τούτου πατήρ * Χρηστός καϊ ευθύς ό Κύ­
ριος. Καί τους συνώνυμους αύτου σώζε σθαι λέ-
γ·ι · φησλ γάρ · Τον σώζοντος τους ενθεις τ$ 
καρδία. Καλ πάλιν * Ευθύτητας ψνχών είδε, καϊ 
Ιχεσκέφατο τό χρόσωχοτ αύτον. Πρώτον Ιδίωμα 
της τών παίδων αυξήσεως, ΑπΧδτης άποίκιλος, ήν 
έως ειχεν 'Αδάμ εκείνος, ούχ είδε γύμνωσιν ψυχής 
αυτού* ουδέ άσχημοσύνην σαρχδς αυτού. Καλή μέν 
χα\ ή φύσει τισίν ένυπάρχουσα άπλότης (7), χαι μα-

piludinem non vidil. Bona quitlem et beala <*t β χαρία * ούχ ούτως δέ, ώς ή έ χ πονηρίας δι' Ιδρωτών 
«liam naluralis sitnplicitas, qux ίιι quibusdam re- χατεγχεντοιβάε?αβ · Α uh» vAo A«A «Αλλα* « t « t . 
periitir, 306 8 e t l m«l«or et beatior est, qnas ex 
itialiiia mulio lal>ore traducla esl. Nam illa abomni 
fucocl fraiideviiiisque animi defendilur. ilaecvero, 
aliissimse bumililaiis el mansueiudinis estcoitci* 
balrix. Illi cxiguam prasiniuro, buic inexplicabile 
• st dcsttiiialum. Quicuuque devincire sibi Dorai-
ijum ciipiiint, ad eum lanquam discipuli ad ma* 
gislrum ad capicndas disciplinas simpliciler Ct 
candide, non liclo animo, sine fuco et fraude, stno 
inalilia ei curiosilate accedant. Cum onim ipso 
aiinplex naiura et ab omni concretione aegrega-
tus sit, timplices eliam quasdam, et puras sin-
cerasque animas ad 86 vull accedere. Nunquid 

κατεγκεντρισθείσα * ή μέν γάρ άπδ πολλής ποικι­
λίας και παθών σκέπεται * ή δέ υψηλοτάτης ταπεινο­
φροσύνης χαλ πραότητας γίνεται πρόξενος * χαλ τή 
μέν ού πολύς ό μισθός, τή δέ ύπερύμνητος. Πάντες 
οί τδν Κύριον έαυχοίς έπισπάσασθαι βουλόμενοι» 
απλώς χαλ άπλάστως, χαλ άποιχίλως, χα\ άπονη ρως 
ώς διδασχάλω έν τοίς μαθήμασιν φπεριέργως προσ-
έλθωμεν. Απλούς γαρ ών, χα\ Ασύνδετος, Απλας τι-
νας χαί άχεραίους τάς έαυτφ προσερχόμενος ψυχάς 
είναι βούλεται. Ούχ έστι γάρ Απλότητα άπηλλαγμέ-
νην ταπεινώσει*; δεάσασθαί ποτε (8). Πονηρός έοτι 
προβλεπτής, ψευδής έχ λόγων τους λογισμούς, χαλ 
έχ σχημάτων τά εγκάρδια λαμβάνειν φανταζόμενος * 
ειδον ευθείς έχ πονηρών πονηρέύεσθαι μεμαβηχά-

aam simpticitalem ab bumiliute videas scjun- G τας (9), κα\ πεφάντασμαι πώς χαλ φύσεως Ιδίωμα 
ctam. Malignus est mendax conjeclor, qai ex ver-
bis cogitationes cl ex babitu et geslibus corporis 
arcana cordis se deprelicndere posse existimat. 
Vidi innoccntc» ab improbis improbiialem hausi&se, 
demiratus quomodo tam ciio simplicitatem na-
lurae suae, et innocenliaj prxrogativam potuerint 
mnittere. Quam facile inuocetiles pervertunliir, 
lam difficulter maliliosi emendari et corrigi pos-
snnl. Vera sxculi fuga et subjeclio, et Iinguae con-
li-ientia, mulla saepe prxter omnem speni et opi-
iitonem immedicabilia mala potueruni corare et 
pcrsanare. Si complures scientia ί ι φ ΐ , forlasso 
iioperiiia el inscilia aliqao modo lolct faumiles 
rcddcre. Exemplum et documcnturo, veraqoe et, 
aperia definilio, adooque iorma bealas simplicilalis, 
l^alissiinus Paulus cognomento simplex nbbis fa-
ctus esl. 307 Ncmo enim unquam usquam, nemo, 
inquam, lain brevi tcmpore in ulio aliolanlnm pro-
f.cium vel vidit, vol audivit, vel videre poiest. 
Simplex monacbus cst veluti juinentum rationis 
compos cl obediens, quod lohim onus snum peni-
tus in duclor<*m suum rejicii. Animal non con-
tridicit vincienti ipsura, neque animas reclns suo 

xa\ προτέρημα ούτως ταχέως Απολέσαι ίσχυσαν. 
"Οσα οί ευθείς ευχερώς μεταπίπτουσι, τοσούτω δυσ­
χερώς οί ενάντιοι μεταποιηθηναι δύνανται. 5ενιτεία 
Αληθής χαί υποταγή (10), χα\ φυλακή χε ιλέων πολ­
λά πολλάκις ίσχυσαν χαί μετεποίησαν παραδόξως 
ανίατα. Εί ή γνώσις φυσιοί τούς πλείονας * μή «ως 
ή ίδιωτεία, χαλ ή άμαθία ταπεινούν συμμέτρως «έ-
φυκεν. Άπόδειξις χα\ δρος εναργής χα\ τύπος ήμίν 
τϋς μαχαρίας Απλότητος δ τρισμαχάριος Παύλος 
γέγονεν δ απλούς. Ούδε\ς γάρ, ουδείς ούδαμού τοιαύ­
την προχοπήν έν δλίγω ουδέ είδεν, ουδέ ήκουεν, ουδέ 
ίδείν δύναται πώποτε. 'Απλούς μοναχδς, άλογον λο-
γικδν, ύπήχοον,τδ οίχείον φορτίον τελείως τψ άγοντι 
αποθεμένος. Ούχ άντείπει ζώον τφ δεσμούντι* ουδέ 
ψυχή εύθής τφ έπιστατοΰντι * έπεται τώ έλχοντι ώς 
βούλεται,'καΐ μέχρι θύσεως άντιλέγειν ούχ έπίσταται. 
Ανσχόλως χΛούσιοι εις βασιΛείαν9 χαλ φρόνιμοι 
άφρονες είς απλότητα εϊσεΧεύσονται (Η). Πτώμα 
πολλάχις δεινούς έσωφρόνισεν, άκούσιον αύτοίς σω-
τηρίαν κα\ άκακίαν χεχαρισμένον. Πάλαιε πλαν?ν 
σου τήν φρόνησιν (12), κα\ ούτω; «οιών εύρήσεις 
σωτηρίαν, κσΛ ευθύτητα έν Χριστφ Ίησου τφ Κυρίφ 
ημών. Αμήν. 

prnesiili, sequiiur quocunque ducentcm, nec oblactari vel obloqui asque ad roortis sacrificium no-
vi l : JEqrt diviles ingrediuntur reanum calorum1*, ncc libi stulle sapienlcs ad simpliciUlciD. S»pe-

T Psal. xxxvi, 9 ci 2. · Canl. ι 5. · PsaK xxiv, 8. , # Psal. νιι, II. 1 1 Psal.x, 8. I f Matth. xn , 23. 
(α) Πθ7χή mptnbrarue, patcuum; βοσκοί, patfore$. 
(b\ l u S;piuagima, εύθύτης ϊχάκτ.ιί σε. Yul^am ; Rteti diliquuUe 
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namero gmis peccail lapsus improbos correxit, ei moricsiiam docoii, ita ut nolenlibvs salutero C 
inftoeeHliam aflerrct. Pugna el stnde tuam ipsius prudentiam eludcre : qnod i i feceris, invenioa 
talalem el rectam roentem in Cbristo Jesu Domino nosiro. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ ΚΔ' 
Περϊ χραότητος. 

ΣχόΛιοτ α'. 
Έ μέν «ραότης Ατάραχον τδν θυμδν διαφυλάττει · 

ή δε ταπείνωσις τύφου χα\ κενοδοξίας τδν νουν ελεύ­
θεροι 

ΣχόΛιοτ f. 
Τδ βααταααι έστιν ή πραότης. 

ΣχόΛιοτ γ \ 
ΕΓροιν λέγεται δ χόλαξ, δ άπατεών, δ ψευΑολογος, 

έχ τού συμπλέκε ιν λόγους «ρδς χάριν, οδ «ρδς Αλή-
Θειαν. 

ΣχόΛιοτ ΕύαγρΙου δ*. 
Φύσις Θυμού τδ τοίς δαίμοσι μάχεσθαι, καί δπέρ 

ήστινος οδν ηδονής ΑγωνίζεσΘαι· διόπερ οί μεν 
Αγγελοι τήν «νευματιχήν ήμιν ήδονήν υποβάλλονται · 
χαι τήν έχ ταύτης μακαριότητα «ρδς τους δαίμονας 
τδν δυμδν τρέψαι παραχαλούσιν * έχείνοι δ* «δ «ά-
λιν «ρδς τΑς χοσμιχάς επιθυμίας έλχοντα ημάς, 
τδν θυμδν τοίς άνθρώποις παρά φύσιν βιάζονται 
μάχεσθαι, ίνα σχοτισθελς δ νους χα\ τής γνώσεως 
έχχεσών, προδότης τών αρετών γένηται. 

ΆΛΛο Γρηγορίον ΘεοΛογον. 
Θυμδν χαλινού, μή φρενών έξω πέσης· χδλαζε 

τδν θυμδν, μανίας γάρ έοτι «ατήρ τδ μέτρον εξερ­
χόμενος. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ή γάρ πονηρία ού συγχωρεί διά μετανοίας άνα-

ατηναι τού πτώματος. 
ΣχόΛιοτ ς*. 

"Τπουλος άνήρ, διχτύον χεχρυμμένον. 

ΣχόΛιοτ ζ*. 
Ή φυσιχή Απλότης, φησ\, πολλών παθών τηρεί­

ται αμέτοχος. 
ΣχόΛιοτ η'. 

Ό άπλότηςχαΐ τδ μή μετρείν έαυτδν άγνίζει τήν 
χαρδίαν άπδ τού πονηρού. 

ΣχόΛιοτ θ*. 
Φευχτέον, παρακαλώ, τους χαχούς συνδιαιτητάς, 

δση δύναμις, Γνα μή αυναλώμεν τή χαχία αυ­
τών· 

ΣχόΛιοτ ι\ 
Τδν τρόπον λέγει, πώς άν οί πονηροί χαί ύπουλοι 

μεταβληθείέν ποτε. 
ΣχόΛιοτ ια'. 

Τινές φρονίμους λέγουσι τούς διακριτικούς τών 
αίσθητών πραγμάτων · φρόνιμοι δέ είσιν οί επικρα­
τούντες τών οίκείων θελημάτων. 

ΣχόΛιοτ άΛΛο. 
Άφρονες Αληθώς οί παρά έαυτοίς φρόνιμοι * κα\ 

τοΰ προφητικού ονάί κληρονόμοι επάξιοι. 

k SCHOLIA AD GRADUM XXIV. 
De mmumeiwiin*. 

Sckolio* i. 
Mansuetudo impertarbalam consorvat animvm: 

huroiliiat a tomore superbto et vana gloria liberai 
mentem. 

Sckolion 9 . 
Susiinere ett montueiudo. 

Scholion 3. 
Disoimulator diciiur adulalor, ίιοροείοτ, mendai, 

qaod vcrba tua referat ad gratiam, iton ad veri-
iatenu 

Evegrii A. 
Nalura (indignamia) animi, aiveira, t*i advcr-

g SIIS riaemonas pagnare, el pro qealicunqoe dele-
clalione deceriare. Iiaquc angeli spiritoalem nobia 
voluptatem auggeront, et bortaiUur 308 n o s » 0 1 

pro naU indo boattlate iram adversu» damones 
alamtis: comra, diaboii ad Mtcularee et profanat 
ctjpiditates irahunt nos, iratnqae comroovent ut 
advereos homioes repugnanie nalura depugneratit, 
oii metis offutJe tenebris amitsaque scieoiia vir-
tmum proditrix flat. 

Alwd Cref. Thtotogi. 
Coerce iram oe meoie excldat; caitiga ei ro» 

U»nde excandtscentem aaimiim, est eoim insaiiia 
parens qei nodum omnem eicedit. 

Sckoiion 5. 
Maliiia enim fton aUrit hoflMncm per pomiteiiliam 

C resargere. 
Sckolhmt. 

Homo subdolas et fallax orU reio abscoudi -
tam. 

Scholion 7. 
Naturalis simplicitae, inquit, a muUis viii i i oat 

imnianif. 
ScAoiwaS. 

Simplicius ei seipoom non aetlimare» a «alo ani-
rotim ropurgat. 

Scnolion 9. 
Fugiendos iroproboo convietoret qaaniom ii^ri 

potest, moneo, bortorque ne illorom viiiia capia-
inur. 

Seholion 10. 
^ De nioribus loqoilur, quomodo improbl el iub-

doli subinde muteutur et eroendeninr. 
Sckolio* l i . 

Quidam, prudeniet exislimaul illos, qui negolia 
cxterna scnsuum commode el prudcnter admiid-
slrant. Sed revera prudcntes sunt, qui voluiitatvm 
propriain in oflkio conlioeut. 

Scholhn aliud. 
SmUi vcrc sunl illt qui sibi sapere vidcnlur, ct 

illius propheiici oraculi (vae) merito bxredeo 
fillllt. 
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A/iud. 
Kon illos qui vere in Cbrisio saptunt, damnat, 

ftctl quos mundus vtdetur diccrc prudenies, ei es 
maiitix stuUitia noti facti suni. 

Schotion 12. 
Conlende, inqoit, ne faclas quod luae prudenliae 

oicuirii sinc majorum consilio seu approbalione. 

S. JOANNIS CLIMACl 
Α 

988 
ΆΛΛο. 

Ού τούς Αληθινούς έν Χριστφ φρόνιμους έκβάλ-
λει, Αλλ* ούς 6 κόσμος δοκεί λέγειν φρόνιμους, τή 
τής πονηρίας Αφροσύνη γνωριζομένους. 

ΣχόΛιοτ ι6\ 
'Αγωνίζου, φησ\, μή ποιείν τΑ τή φρονήσει σου 

παριστάμενα άνευ τής τών μειζόνων δοκιμασίας. 

3 0 9 GRADUS XXV. 
De perdilriee omnium viliositatum [interfeclric* 

otiniiutn vuiorum)alti$sima humiliiaie, incorporto 
$entni insila, quem gradum qui $uptramt fidat, 
Chri$tum emm imiiaiu*, talrus faclus est. 
Qui scnsum el eflectuin cbarilalis divio» pro-

piie, et bumilitaiis decenicr [mi decet]; el bealaa 

Α Ο Γ Ο Σ K F . 

Περϊ της τών χαθών άχωΛείας της ύψιστου τα-
ΧΒίνοφροσύνης, άαράτφαΙσΘήσβιέγγινομένης· 
δς άνάδασιν Ισχυσ*ν9 όαρσείτω, τόν διδάσχα-
Λον γάρ Χριστόν μιμησαμενος σέσωσται. 
Ό Αγάπης Κυρίου χυρίως, καί ταπεινοφροσύνης 

πρεπόντως, καί μακαρίας άγνείας αληθώς, κα\ έλ-
caslitalis verc; et divinac illustralionis clare el Β λάμψεως Θεού έναργώς (α), κα\ φόβου αυτού άψευ-
aperte ; el limoris ejus non licle; el ccrtae cordis 
iiilucJae aincere verbis, qux sub sensuro cadunt, 
explicaie couaiur, eorumqiie aniinos, qni bunc sen-
auin ι·ι eflcclum nunquam dcguslarunl, de his et 
buju*ccmodi virlutibus iiluslrare el trudire se 
per explanalionem oralionts posse exislimai, per-
iiule iacit ac qtii verbis ct simililudinibus vult mcl-
lis dulcediiigin iis declarare, qut illam nunquam gu-
flaruiit: aad hicquidem fruslra dissorendo laboral, 
ne dicam nugaiur ctoperam perdil. Sed ille prior, 
aut nescit quid doceat, aul per vana» gloriae cu-
pidilatcm sublililer deludilur. Proposuit liic sermo 
Ibesaururn ad explorandas reliquas virtules in va-
sis liclilibus, seu potius in corporibus buuianis 

δώς, καί πληροφορίας καρδίας είλικρινώς αίσθησιν 
καί ενέργεια ν διά λόγου ορατού διηγείσΟα: βουλό­
μενος (ί), κα\ τούς ταύτης άγεύστους έν έξηγήσεσι 
Ίΐζρί τών τοιούτων φωτίζειν δοκών, δμοιόν τι ποιεί 
άνδρ\, τφ τούς μή γευσαμένους μέλιτος πώποτε τήν 
τούτου γλυκύτητα διά λόγων, καί υποδειγμάτων δι-
δάσκειν θέλοντι. Άλλ'δ μέν δεύτερος εις μάτην φι-
λολογεί, ίνα μή είπω βχττολογεϊ · ό δέ πρότερος, ή 
άπειρος της εαυτού διηγήσεως κατέστηκεν, ή ύπδ) 
κενοδοξίας οξέως εμπαίζεται. Προέθηχεν ό λόγος θη-
σαυρδν είς βάσανον έν όστρακίνοις σκεύεσι, μάλλον 
δέ σώμασ-, κατησφαλισμένον υπάρχοντα, παντ\ λό­
γφ τή ποιότητι άγνώριστον διαμένοντα, μόνην δέ 
τήν άνωθεν έπίγραφήν άκατάληπτον περικείμινον 

recondilum et cuslodtlum, sed cujus vim cl quali- ^ πολλήν κα\ άπέραντον τοίς λόγφ ζητούσιτήν έρευναν, 
laiem nullis verbis assequaris, qui iantum coele-
sivm iuscriplioncm babet adjecUm, sed quae nullo 
bumano sensu capi possit, quxquc influilam in-
vesligalioncm cl laborcm exltibeat, iis qui illam 
3 1 0 vcrbis conanlur explicare. Sunl autcm in-
scriplionis verba isthaec : Sancta humililas. Qui-
<tiuque Dci spirilu agunlur, bi nobiscuin in con-
cilium spiiituale ct plenum sapienliae conveniant, 
secumque labulas cognilionis diviriitus scriplas, et 
uiraque manu spiriluali feianl. Goacii ergo in se-
natuin couvcnimus, et vim venerandx inscripliouis 
ac liluli ad examen vocavimus. Et bic quidem 
aicbai humiliuiem esso perpcluam seu conliiiuam 

xa\ τδν μόχΟον [κόπον] παρέχουσαν. ΕΓχε δέ ή λέ-
ξις ούτως * Ή άγια ταχείνωσ/ς. "Οσοι Πνεύματι 
Θεού άγονται (2), ούτοι ήμίν είς τδ νοερδν τούτο καλ 
πάνσοφον συνεισιέτώσαν συνέδριον, πλάκας γνώσεως 
θεογράφους σύν αύτοίς μετά χείρας νοεράς έπιφε-
ρόμενοι * κα\ συνεληλύθαμεν καλ συνεζητήκαμεν, 
κα\ βεβασανίκαμεν τής τιμίας επιγραφής τήν δύνα­
μιν. Κα\ δ μέν έλεγε λήθην τών κατορθουμένων 
προσεχή · έτερος δ* τδ πάντων έσχατώτερον και 
άμαρτωλότερον έαυτδν λογίζεσθαι * άλλος έπίγνωσιν 
νοδς τής οικείας ασθενείας και αδυναμίας * έτερος, 
τδ προκαταλαμβάνειν τδν πλησίον έν παροργισμοίς 
κα\ λύειν πρώτον τήν μήνιν έτερος πάλιν χάριτος 

oiuniiim reclc faclorum oblivionem. Alius vero (di- 0 θεού κα\ συμπαθείας έπίγνωσιν * άλλος συντετριμ-
lebat) eaindein esse, inlcr poslremissimoh se, ot 
pcccaiis roagis quam caMeros obnoxium existimare. 
Alius, suoc imbecitlilatis et fragiliialis cognitioncm 
baben*. Alius, anlcvertere alierum in allercaiionif 
tvconciliaiione, ita ut prior ipse iram missam h-
ei.it et dissolvai. Alius rursum, divinse gralise et 
counniietatioms seu misericordiaeagnilionem. Alius 
'itetn oontriice animae sensum el volunlatis propriae 

μένης ψυχής αίσθησιν, χά\ θελήματος οίχείου άρνη-
σιν. Έγώ δέ πάντων άκηκοώς, κα\ έν έαυτφ ταύτα 
έπεσκεμμένως τε καί νηφάντως βεβασανικώς , τήν 
μακαρίαν εκείνης αίσθησιν δι* ακοής μανθάνειν ού 
δεδύνημαι. Διόπερ καί έσχατος πάντων ώς κύων ix 
ψιχίων τραπέζης τών γνωστικών χα\ μακαρίων έχ* 
πιπτόντων αυτών τού στόματος συλλελεχώς περί 
ταύτης οριζόμενος εΐπον ' 

abdicadoueni. Qu;c cgo cum omnia audivisseai, cl considcrate sobrieqne mecum perpendisseai, bea-
lum illum bumiblaiis scnsum per uudiliunem assequi non polui. llaque velut ullimus omnium et 
vilissiuuis lanqiiam cmcllus dc miris c mcnsa e( orc saptcntum illorum ci bcalorum Palrum ca-
dealibus collc^i, 11 de liuiuililile disserruuo dixi: 

(ο) εναργώ; babciil omiie^ todivo.-, ιιοιι εν?ργώ;, ul Camaidulensis vidctur ltrgisse, qui firmittr cxpo-
nii. 
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Ταπεινοφροσύνη έστί Ανώνυμο; χάρις ψυχής (5), Α flumititas est gratia anima nominis expors, solis 

μόνοις ευώνυμος ·τοΤς τήν πείραν είληφόσιν, άφρα-
στος πλούτος Θεοΰ ονομασία, χα\ χορηγία. Μάθει β 
γάρ, φησ\ν, ούκ Απ* Αγγέλου, ούχ άπ' ανθρώπου, 
ούχ άπδ δέλτου, άλλ* Αχ* έ/un), τού τ* έστιν, έχ τής 
έμης έν ύμίν ένοικε ιώσεως χα\ έλλάμψεως, χα\ ενερ­
γείας * δτι πράος είμι καϊ ταπεινός χQ καρδία, 
χαλ τψ λογισμφ, χαί τφ φρονήματι, χαλ εύρήσετ* 
άκάπανσιτ πολέμων, χα\ χουφισμδν λογισμών ταϊς 
γνχαις νμ&ν. Άλλη τής δσίας ταύτης Αμπέλου ή 
θέα έν χειμώνι παθών έτι, καί άλλη έν Ιαρι λοιπδν τών 
καρπών · χαι έτερα ή έν θέρει τών αρετών, εί καί είς 
μίαν πάσαι αυτής αί θεωρίαι συντρέχουσιν τήν ευ­
φροσύνη ν καί καρποφορίαν* δθεν καί οίκεΐα ώσπερ-
εί τά σύμβολα και τά τεκμήρια τών καρπών κέ-

nominaia iis qui ejus experimenlum ceperunt: 
inexplicabilis thesaurus a Dco nomeu sortila sin-
gulare, muiins Dei. Ditciie, inquit, non ab angelo, 
non ab homine, 3 1 1 | > o n e x Hbro, sed α me, hoc 
est, ex mea in vobis babilalioiie, illustraliwie et 
operaiione, quia miii$ $um et humilis corde, et co-
gilatione ei sen&u, et inunieth licllorum interio-
rum rtquum animabm eetlrti · · , cl lcvamen cogi-
Utionum vestrarinn. Alia est religiosae et saiicta* 
hujns vineae in biemis adbuc tempesiate ct confli-
Glu viiioium faciei, alia jam hi verno fruciiiuutj 
flore, olia denique in plena virlntum aeslalo, qiian-
quain ei omnos I » cofisideratioiiea el speclacub 
in uiiam frugum omnium ketitiam Η ubcriaiem 

κτηνται. Όταν μέν γΑρ έν ήμίν δ τής όσίας ταύτης Β concurruni, onde et propria veluli symbola seu 
έπανθείν βότρυς άρξηται (i), μισού μεν ευθέως μετά 
πόνου πάσαν άνθρωπίνην δόξαν καί εύφημίαν * θυ­
μδν κα\δργήν έξ εαυτών έξορίζοντες. Προχοπτούσης 
δέ λοιπδν της βασιλίδος ταύτης τών αρετών τή πνευ­
ματική ηλικία έν τή ψυχή, είς ουδέν, μάλλον είς 
βδέλυγμα, πάντα τά παρ* ημών εκτελούμε να αγαθά 
λογιζόμεθα, πάσαν ήμέραν προστιθένχι μάλλον τφ 
φορτίω έν αγνώστω σκορπισμψ ύπολαμβάνοντες * 
τήν δέ τών έν ήμίν έπιδημουντών θείων χαρισμά­
των περιουσίαν, ώ; προσθήκην πλείονο; χολάσιως, 
ώς ούκ άξίοις αυτών ύποπτεύομεν. Αιδ τότε κα\ μέ­
νει ό νούς άσυλος έν βαλαντίφ μετριότητος έαυτδν 
κατασφαλισάμενος, τούς κτύπους μόνον κα\ τά αθύρ­
ματα τών κλεπτών άκούων, καί ύπ* ούδενδς τούτων ^ clam bxbomos. Quas ob ctuxas mens nostra 

signa ct argumeuta fructuum babcnl. Quan«:o 
enimdivin* bujus vinese uvae coeperinl elflorcsmc, 
lum vero stalim omnes bumanas laudes ct glorias 
non stne aniroi dolore odimus, ira omui el furore 
procul a nobis cxpulsis tt rejeciis. Cxlerun ubi 
regina haec viriulum ad justam ipiritus aiatem in 
auima profcceril, lum deinceps oomia qii* faci-
miis bona nibili «etlimatmii», into poiius velui abo-
iniiianduin i|uid eisecramur, et quolidio oos oneri 
peccaiorum aliquid, p^r incoguiiam dissipaiioneu), 
adjicere arbilraiuur (α). Coaleslium vero graiiaruro 
rcdundanleiu in nobis, quibus indigui auinus, co-
piaui, velut majorum suppliciorum auciaiium suspc-

ab 
έπηρεασθήναι δυνάμενος, είπερ μετριότης εστίν τα-
μείον άνεπιχείρητον. Περί μέν ουν τής άνθηφορίας 
κα\ προκοπής βραχείας τού αειθαλούς καρπού διά 
μιχρολογίας φιλοσοφείν τετολμήκαμεν · τί δέ λοι­
πδν τδ τέλειον έπαθλον τής Ιεράς, τδν Κύριον οί 
τού Κυρίου οίκείοι ερωτήσατε. Περί μέν ούν τής 
ποσότητος τής ουσίας ταύτης λέγειν ού δυνατόν * 
περλδέ τής ποιότητος άδυνατώτερον φ ράσα ι. Πλην 
δέ περί τής Ιδιότητος κατά τήν ύπεισελθούσαν ήμίν 
έννοιαν λέγειν έπιχειρήσομεν. 

bosiibus inspouata manet, sesoqtt* inira suae mc-
diocriialis pi.diiculam laetur ac lenet, nihilquc uisi · 
furum strepitu*, el ludibria audit, eed ab nullo 
ladi violariv* poteftt, quando aurea illa medio-

crius 3 1 2 c s l v c , u l intxpiignabile aerarium. 
cilloreecenie ergo bac virlulo [De pritno ergo hu-
mililalis flore], celtriqne fructus bujue setiqmr \ i -
renlis profeclu, breviter disserere el pbilosopbari 
au«i fttfntus. Quod vero nunc sit diviuae bujus vir-
tulis perfeciaw prxmium, quariie cx ipso Doinino 

qui illius fafniliares et domestici esiis. Magiiiiodo hujus ikiesauri nullis verbis exprimi potcsi: ci 
inulto minus modus seu qualitas ejusdcm. De proprieUie igitur bumibiatis, proui nobis mens sug-
gesserit, dicere aliquid conabiimir 

Μετάνοια, μεμεριμνημένη μέντοι, και πένθος άφ- D Poeniletttia verum accurala , hiclus qui omnem 
ηγνισμένον πάσης κηλίδος, και ή πανόσιος είσαγο- aiiiini labcm cluil, fionclissiina lirouum bumiliias, 
μένων ταπείνωσις, τοσαύτην άπ' αλλήλων τήν δια-
φοράν, κα\ τήν διάκρισιν χέχτηνται, δσην Ιχει 
παρά τδν άρτον ή ζύμη κα\ ό άλευρο;. Συντρίβε­

ται μέν γάρ ψυχή και λεπτύνεται δ;ά μετανοίας 
εναργούς · ένούται δε πως, κα\ ϊν* ούτω; είπω συμ-
φύρεται Θεψ δι* ύδατος πένθους άψευδού; · έξ ου 
καλ έξάψασα πύρ Κυρίου άρτοποιείται κα*ι στερεο3-

ται ή μακαρία ταπείνωσις ή άζυμος κα\ άτυφος· 
δθεν καί ώς είς μίαν δύναμιν, και ενέργεια ν, κα\ 
οΛνθέουσα εαυτή ή πανόσιος αύτη τρίσειρος άλυσις, 

-· Mailb. χι, S5. 

lanto iiiier »ο discrimine cl discrelione diUcuuil, 
quaiiio fermeuiuni el farina a pane. Per veram ct 
ctlicucem pobniieiaiam auima conierilur ei exieuua-
iur, aduualar vero c l , ul sic loquar , permiscetur 
quudaiuntodo Deo per tinceri lutlu« aquaui, cx 
quu conreplo Oomini igne in pancm furniaiur ei 
cxcluso jain oinui fernienlo et lumoiT supcrhic 
sulidalur bcala bumibias. ttidc lauquam in iiiiaui 
viui et \iriulem in scipsaui revoluu sanclissiina 
bsc ci liibx calena , \cl polius i rU, suasqua^dam 

(α) Vulincboc l i i cc ic , nos pcr i i icogaiiam c l oc-
cubam dissipalioncm onus quol idic dimiuuere, 

diiiu pu lamusnos augcre; au poiius p < r d i s » i p a i i o -
vx\i\ doiioruin l>ii occuleam augrre onua pccra i : ? 
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et gmgitfares habel acliones ct proprictalcs . quod- λ μάλλον βλ ίρις,οίχ5ίας πωςκα\ τάς εργασίας (3), χαί 

Ιδιότητας κέκτηται * χα\ όπερ άν Οατέρας είποις ύπάρ-que signtira alleri ex illis convcnire dixcris, boc el 
tu ahera quoquo dcprchendcs. Itaque quod a me 
jam brcviier diclum est, lioc dcmonsirare conabor. 
Prima et princeps excellenlis hujus et admiraiidx 
triado* proprielaeei natiira esi, prompiissima igno-
tniui» perpigsto, quam gupinis manibus anima 
3 1 3 eirepit et amplcxatur, ut qtue omnibus ani-
wia? oiorbis medcalur , el magna peccata deleat et 
absuiuat. Altera oronis irae illius exsiinclio et in ea 
consopicmla aervata modesita el moditg. Teriiut 
el prjeslmtissimos hiijue gradug est bona fiile cre-
dere se non esse bonum, cum perpeftio diseeodi 
desidcrio. Finit quidem legu et propbetarum Chri-
$tus in juttificationem omni credenli Finta vero 

χειν σύμβολον, τούτο κα\ τής ετέρας εύροις άν γινόμε-
νον γνώρισμα, Αιδ καί έν συντόμψ τδ είρημένον δι* απο­
δείξεως κυρώσαι πειράσομαι. Ιδίωμα μέν γάρ τής κα­
λής ταύτης κα*ι ΑξιαγΑστου Τριάδος πρώτον κα\ έξ-
αίρετον ατιμίας υποδοχή Ασμενεστάτη, ύπτίαις χερσί 
ψυχής προσδεχομένης κα\ περιπτυσσομένης ταύτην ιός 
χαταπαύουσαν κα\ καταφλέγουσαν νόσους ψυχής, 
χαλ αμαρτίας μεγάλας * δεύτερον δέ άπ' εκείνου θυ­
μού παντδς απώλεια [θνήσις], χα\ μετριότης έν τή 
τούτου κατευνάσει* τρίτος δέ βαθμδς κάλλιστος, τών 
οίκείων καλών απιστία πιστή, χα\ διηνεκής μαθή­
σεως δρεξις. ΤίΛος μέν τόμου και προφητών, Χρί­
στος *1ς διχαιοσυτιμτ χαττϊ τφ χιστεύοττι · 

•iiiogilaium ol impurarum perturbationum vaoa ^ τέλος δέ παθών ακαθάρτων κενοδοξία χαί ύπερηφα 
gloria et superbia omni non atiendenii, qaas omnes 
pe&ies anhuorum enecat spiritualis illa cerva suum-
que coimctorem ab oinni letali veneno inlactum 
el iihesom conserval. Ubi enim in illa bypocrisis 
virug apparet ? ubi obtreclaliouig ? ubi scrpeus in 
cavema latitat ? quin poiius ex ipsa terrae ei cordis 
latobra tn publicum prolrabilur, interiinitiir el ab-
siifnitur. Nou apparet in hoc coniubernio ulliua 
odii signom, noii oblocutioms species, ιιοιι odor 
contnmactx aut iergiversationis, nbi forte cum 
fldee vonit in pcriculuoa. Qui cum bac velul sponsa 
apongug copulatus est, lenis, placidus, prouus in 
compunclionem, raiscricors, fiipcr ouinia vero 
oerenus ei tranquillut, Istug et abicer, obeoqucns, 

νίαπαντί τφ μή προσέχοντι (6)* ων καθαιρέτις 
ούσα ή νοερά αύτη έλαφος φυλάττειτδν εαυτής σύμ-
διον παντδς ίου θανατηφόρου άνεπίδηκτον. Που γάρ έν 
αυτή ύποκρίσεως ίδς εμφανίζεται; πού καταλαλιάς ; 
πού δφις έν φωλεοί κρύπτεται; χαλ ούχ\ μάλλον έχ 
της γής τής χαρδίας δημοσιευόμενος θσνατούται 
χα\ αναλίσκεται · ούκ έστιν έν τή ταύτη %ιυναφείφ 
μίσους έμφάνεια,ούκ άντιλογίας είδος, ούκ άπειθείας 
οσμή, εί μή που δ λόγος περλ πίστεως. Ό ταύτη, 
νυμφικώς ένωθελς, ήπιος, προσηνής, εύχατάνυκτος, 
συμπαθής, υπέρ άπαντα γαληνδς, φαιδρδς, εύήνιος. 
άλυπος, άγρυπνος, άοκνος πέλει · χαλ τί δεί πολλά 
λέγειν, απαθής, εΓπερ Έτ τη ταχτιτώστι $μων 
έμτήσΰη ήμώτ ό Κύριος, *α\ έΛυτρώσατο ^ιας 

omitium molestiaram experg, vigil et iinpiger esl , C έχ τώτ έχθρωτ, χαλ τών παθών, χαλ τών μολυσμών 
et ui uno vcrbo complectar omnia, imperturbaltig. 
Siquidem tn humiliiate notira memor fuii nostri 
Dominut, et liberavii no$ de iiiimicis nostri$ et 
animi morbig et inquinamentig noslris. Humilis mo-
nacbos ιιοιι curiose inquirit iu arcana Dei. Soper-
bug autem etiam judicia pergcrutaiur. 3 1 4 Quem-
dam ex proviiknlisgirois fralribus inaligui gpirilug 
oculis ejug gpectabdi forma observauteg bcaiom 
prxdicabant; quihus ille sapiciaigsiraos : Si me , 
ioquit, ίιι anima mca laudare deaierilis, ex discegtu 
veslro me magnum cl cximium exislimabo; si vero 
laudare pcrrexeriiis, ex vestra laodatione meas 
ipgias gordcs et impuriiaiem facuc conjecubo. Im-

ημών. Μοναχδς ταπεινόφρων οδ πολυπραγμονήσει 
ά ^ τ α (7)· δ δέ υπερήφανος πολυπραγμονήσει 
κ ρίματα. Τινά τών γνωστικωτάτων αδελφών δφθαλ-
μοφανώς οί δαίμονες έ μακάρισαν έπιστάντες · δ δέ 
πάνσοφός φησι πρδς αυτούς · ΕΙ μέν τού έπαινείν μχ 
έντή έμή ψυχή έπαύσασθε, έχ της υμών ύποχωρή-
σεως μέγαν είναι έαυτδν νενόηχα Ιήγήσομαι] · εί 
δέ έπαινούντες ού παύεσθε, έχ τού υμών επαίνου 
τήν εαυτού άχαθαρσίαν στοχάσομαι. *Αχάθαρτος 
γάρ παρά Κυρίφ πάς ύψηλοχάρδιος. ΤΙ οδν υποχω­
ρείτε, χαλ Ιδού μέγας γέγονα, ή επαινείτε, χα\ δΓ 
υμών ταπείνωσιν χτώμαι · καλ καταπλαγέντες τήν 
άπορίαν άφαντοι γεγόνασι. 

niundus enim omni» apud Domiiiuni guperbug cord«. Aul ergo discediie , el ecce magnus sum, 
aatlaadatc, et per ros biimilig flo. Quo dilerooiale perculsi et atlonili daemones ex oculis evanueruni. 

Non sil anima lua cislerna aquae vivae; qua» modo D Μή έστω ή ψυχή λάκχος τού ζωοποιού τούτου νά-
fonliiitn vilalium scaluriginc redundel, modo vanx 
glorin et superbfc ardoribtis exhaugta cxarescat, 
sed fong potius omnium pcrlurbationuni limo ca-
rena, qui fluincn paupcrtalig ex ge perpeluo fundat. 
Non ignorea, amice, rnimeniam et fruclum spiri-
lualcm in valiibng copiosam proferri. Vallis est 
bomilis anima, qua? inler monlcs laborum ct vir-
luluin semper dcpresga, bnmilisel immobilig manet. 
Non jejunavi, non pervigilavi, non humi in nudo 
g>lo somnum rcpi . sod humiliatxs wm (inquit 

ματος, ποτέ μέν τούτο βρύουσα (8), ποτέ δέ πάλιν 
λήγουσα ύπδ καύσωνος δόξης καλ έπάρσχως · άλλά 
πηγή άπαθείας, ποταμδν πτωχείας έξ αύτης διά 
παντδς άναφέρουσα. Γίνωσκε, ώ φιλότης, ώς αϊ 
κοιλάδες πληθύνουσι σίτον κα\ κσρπδν πνευματικδν 
έν αύταίς. Κοιλάς έστι ψυχή τεταπεινωμένη άνά 
μέσον ορέων, πόνων κα\ αρετών, άτυφος 'άεί καλ 
ακίνητος μένουσα. Ού νενήστευκα, ούκ ήγρύπνικα, 
ούκ έχαμεύνικα, άλλ' έταχειτόίΟητ, χαϊ ίσωσέ με 
σννζόμως ό Κΰριος. Ί1 μίν μετάνοια άνιστφ · τδ 

" R O . I I . χ, 4 . 1 5 Psal. cxxxv. 2 3 . 2 4 . 
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U πένθος είς ουρανού; κρούει· ή δέ όσια ταπείνωσις Α Scriptura) et velocUcr $aUavit me Dominus · · . 

Poenttentia Siiscitat, luctus ad forcs cccli pulsai % 
Ανοίγει. Έγω δέ λέγω, χα\ προσκυνώ Τριάδα έν 
μονάδι (9), κσλ μονάδα έν Τριάδι. Πάντα μέν τά 
δρώμενα φωτίζει δ ήλιος · πάντα δέ τά λόγω πρατ-
εόμενα κρατύνει ταπείνωσις. Μή παρόντος φωτδς, 
πάντα ζοφώδη * και μή παρούσης ταπεινοφροσύνης, 
πάντα ημών έωλα. ΕΓς έν πάση τή χτίσει (ο) χώρος 
άπαξ τεθέαται ήλιον * καλ εΤς λογισμδς πολλάκις 
ταπείνωσιν τέτοχε (10-11). Μι? καΐμόνη ήμερα πάς δ 
κόσμος ήγαλλίαται' χα\ μία αύτη έστλν αρετή τοίς 
δαίμοσι αμίμητος. "Αλλο τδ έπχίρεσΟαι * χα\ έτερον 
τδ μή έπαίρεσθαι, καί άλλο τδταπεινούσθαι · ό μέν 
γάρ κρίνει πάααν ήμέραν · δ δέ ού κρίνει * ού μέντοι 
χα\ έαυτδν κατακρίνει * ό δέ άχαταδίκαστος ών διά 
παντδς έαυτδν καταδικάζει. Άλλο τδ ταπεινοφρονείν * 
χα\ άλλο τδ άγωνίζεσθαι ταπεινοφρονείν * χα\ έτε- Β 
ρον τδ έπαινείν τδν ταπεινόφρονα. Τδ μέν πρώτον 
τελείων * τδ δέ δεύτερον υποτακτικών άληδινώς * τδ 
8έ τρίτον, πάντων πιστών. Ό τά έσω τεταπεινωκώς, 
ύπδ χειλέων ού κλέπτεται * δ γάρ ούκ έχει δ Θησαυ­
ρός, ού προφέρει ή Θύρα. Μεμονωμένος ίππος πολ­
λάχις τρέχε ιν δοκεί, συναγελαζόμενος δέ τότε τήν 
εαυτού έπέγνω νωθρότητα. Έάν μηκέτι έν τοίς 
φυσικοί, δ λογισμός έναβρύνηται, αρχής υγείας τε­
κμήριον * έως δέ τής όζωδίας εκείνης έπαισθάνεται, 
οσμής μύρου ούκ αίσθάνεται. Ούχ έτι πλήξει (12), 
ού διχάσει, ούχάρξει, ού σοφισθήσεται δ έμδς ερα­
στής, ή δσία έφησεν, άχρις άν έμοί συναφθή. Μετά 
γάρ τήν έμήν συνάφειαν τούτω λοιπδν νόμος ού 

sancta bumilitas aperil. Ego vero dioo et adoru 
Trinititem in unitalc, el unitalem iu Triniiale. 
Omnia quae ceriiuntur, sol illutniuai : otmtia quoe 
ratione liunt, bumilitas confirnjal. Abseule solc, 
omnia tenebris bihorrescunl; abseulc bumiblate, 
omuia noslra 315 ° P e , a marceut ct feienl. In 
lolo lerrarum orbe uuicus esi tocus, qui bolcm 
duntaxat seinel aspexil, et unica s«pe cogiiaiio 
peperii bumilitaiem. Uao quodaiu dio et unico totua 
simal muudus gatidiisexsuliavil. El una hxc virttis 
huwiliiatis esl, quani neiuo diaboloruiu imilari po-
tesi. Aliud est extolli, alitid non exlolli, aiiud bunii-
liari. Itle enim piiuius judicat o.unia; atler DOII 
judicat qucinquam, sod seipstim condeiunat; ler-
lius iudcinualus et innocens semper eeipsmu velui 
jioceiitein condemnal. Aliud eu buniilem esse; 
aliud esl studure ut sis huuiilis; aliud laudarc bu-
milem : priinura e*l perfeclorum; alierum corum 
qui vere ae obedienti* jugo subjidunt; postremum 
omnium Gbristianorum. Qui ex animo buinilis est 
per linguam seu labia tioit spoliaiur, quod euim 
thesaurits non habei, hoc janua in publicum uon 
profert. Equus solitaritis «epe sibi cderiter currcro 
videtur, sed quattdo cnm grcgc conjuiigitur, tom 
denium 6uam agnoscit lentituditiein ei larditatem. 
Quando mene de naturse donia ei ornautentis sibi 
BOII amplius bhnditur aol placet, signum babet 

(όντων, άνδρ\ αγωνιστή έπαινονέν καρδία οί ανόσιοι 
ύπέσπειραν δαίμονες * δ δέ μηχανάται έχ θείας εμ­
πνεύσεως πνευμάτων πονηρίαν νιχήσαι εύσεδεί μεθ-
αδείφ* ναλδή άναστάς χατατάττει έντψ τοίχω τής 
εαυτού χέλλης τάς τών υψηλοτάτων αρετών προσ­
ηγορίας- λέγω δέ τής τελείας αγάπης, τής αγγελικής 
ταπεινοφροσύνης, τής χαθαράς προσευχής, τής 
Αφθαρτου Αγνοίας, χαί τών τοιούτων· Ήνίκα ουν 
αύτδν οί λογισμοί έπαινείν ήρχοντο, έλεγεν αύτοΓς-
Άγωμεν έπι τδν έλεγχαν (13), χαλ ερχόμενος λοιπδν 
τΑς προσηγορίας άνεγίνωσχε * χαλ έβόα αύτφ * Όπη-
νέκα ταύτας κτήση, γνώθι δτι μακράν εί έτι άπδ 
τού Θεού. Τίς μέν ή του ηλίου δύναμις χαλ ουσία, 
είπείν ημείς ού δυνάμεθα · έκ τών δέ ενεργειών 

suporbte ulet et senlii, graliam prcliosi htttnilitati* 
unguenli sentire non polesU Qui nie amai, inquit 
aaocta httmililas, nuu objurgabil ullum, nullum j a -
dicabit, nou iaiperiiabil, non argulabiiur, dotiec 
mibi penilu» copulelur et conjungalur, post copu-
lationem vero lueam nulla doincepo itli lcx posiu 
e&4. Fuit ex iis qui 316*d h a n c ^ l o m vii lutem 
eniiebanlur, iusignis albleta,cui improbi sptiitvs 
laudein in corde aobserere conati atint, sed ilio 
vicissim dxmotium roaliliam pio divinilua augg&to 
artificio relundere aggreaaus, surrexii, ei ία cdlo 
tua3 pariete sumroaniin et prarsiaiitiisimamm vir-
loUim indieet et nouiina descriptil, perfeclae, in-

αύτου λοιπδν χαλ Ιδιωμάτων τήν ένούσαν αύτψ ού- D Π 0* 1 1 1· cbariuds, ct angelic* l.umiU.atis, nec noo 
αίαν πεφανερώκαμεν. Ταπεινοφροσύνη έστ\ αχέ· 
πη θεία, έπ\ άδλεψίφ τών οίκείων κατορθωμάτων. 
Ταπεινοφροσύνη έστιν άβυσσος εύτελείας πάσι κλέ-
πταις ούσα άνεπιχείρητος. Ταπεινοφροσύνη έστλ 
πύργος Ισχύος άπδ προσώπου εχθρού. Ούχ ώ?*ΛήσΒΐ 
εχθρός έτ αύτφ, ηαϊ νΙός, μάλλον δα λογισμός, 
άτομίατ ού χροσθήσιι τον χαχώσαι αντότ, χαϊ 
σνγχόψαι άπό προσώπου αϋτοΰ τους εχθρούς 
αύτον, χαλ τούς μισούντας αύτδν τροπώσε-
ται. 

pura oratioaiSt intaclaequo el illibats caaiitatis, 
οι boe genas aliarum. Qoando ergo iilum cogiu-
tkmes superbi» exlollero conabanlur: Age, iuquie-
bat, eanas ad judkem; accedensque liialos virtu-
lun recofiiosccbat, ti exclatuant : Qooad bas, 
ioqoit, virtntes poosederis [ qvandiv bas virloies 
Don possoderis], scito qood procal adbuo a Deo 
abeis. Qu» νιε el oatura aolis sit nemo moriatiuni 
exptieare polesi, sed ex actionibus illios et propric-
talibus, qaae illi insit namra , doeere cousooviiuua. 

Humilius eot lulela divina, el vebioi quo opcra vinutum iiooiranini teguulur, ne illa videanms. 
Hmuilius est aUissima et subtilisairoa viliutis proprix cognilio, furibua cunctis ioaccesu. Ilumilim 

i e Psal. cxiv, 6. 
4«) Sebolium unJeciraum ad nallum xignum refcrlur nec ad pra-«c«lem mawriam facil. 
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esl turris foriiludiuis a facle iuimiei. Nikit proficiet 'mmicut in eo, et filius , seu potius cogitaiio, 
tirievtiolii won appontt nocere ei, c l concidel α facie ejus inimicot ejus " , et eos qui oderunt eum iii 
fugam converlct. 

Sunt el atiso liuic praeclaro domestici llie- ^ "Αλλα τα τψ κτήτορι τούτφ τψ μεγάλφ τοΰ οίχείου 
sauri doinino in auinia uon ignota; proprieia- πλούτου έν τή ψυχή γνωριζόμενα ιδιώματα, παρά 
tei , praMcr omneg illag jam explicaiag , illae 
tuim omnes, excepta una , iutuenlibiii gnnt 
317 iudices liujus Ibesauri humilitaiis. Depreben-
des, el non falleris, inteipao sanciaui Iiauc hunii-
liialig viriuteni, et naluram libi presentcin, ex 
incxplicabili copia lutnims divini, el oralionis 
iuenarrabili. Praecipii baec et anlicipat cor omnis 
caluumiae expers iu lipsibug et offensis alieuis. 
Anlevenit verara buiiiililaiein odiuin vana gloriae 
supra explicala:. Qui scipaum probe toguoscii, et 
iiitimos auiuii sui gensug expioratos babel, gcmen-
iciu in teira fecil. Fieri euitii non polesl ut, nisi 
lali modo seratur, buraililas efllorescat. Qui ge-

πάντα τά προδεδςλωμένα. Εκείνα γάρ άπαντα, άτερ 
ένδς, τοί; όρώσίν είσι τού πλούτου ση μαντικά (Ιέ) · 
γνώση καί ούχ άπατη θή ση έν σεαυτφ προσούσάν 
σοι τήν όσίαν ταύτην ούσίαν, έν πλήΟει φωτδς ά£-
ίήτου, κα\ προσευχής Ιρωτι άμυθήτφ προκαταλή-
ψεως τούτων, άλοιδόρητος καρδία έν πταίσμασιν 
άλλοτρίοις. Πρόδρομον [αί. πρόδρομος] τής λεχθεί-
ση; κενοδοξία; πάσης μίσος. Ό έαυτδν έπιγνούς έν 
πάση αίσδήσει ψυχής (45), έπλ τήν γήν Ισπειρεν · 
ούκ 6στι γάρ μή ούτως σπείραντας ταπεινοφροσύνην 
άνθήσαι * δ έαυτδνέπιγνούς κατείληφε φόδου Κυρίου 
έννοιαν, διά δέ ταύτης βαδίσας είς πύλη ν αγάπης 
έφθασε. Ταπείνωσίς έστι βασιλεία; πύλη, τού; πλη-

ipsum pernovii, lituoi is Doroini cognilioncm ac- Β σιάζοντας είσάγουσα. Διά ταύτης οιμαι τδν Κυρ ον 
cepit per quam qui iuccdit, ad charilalis portam 
pcrvenit. lluiniliias est jauua regni coeleslis, quae 
accedentes iuiroducit; per banc reor Doiuiniiui 
ipsum iugredieuleoi dtxigge :quod (bumilig) inaredii-
lur el eyrtditlur, cx hac vila absque ullo limore, et 
pascua inveniel et amoBiia in paradiso virela. 
Quicunque alio modo et babiiu per aliam jauuam 
veneruni, fures sunl et lalrones vilae suae. Qui nos 
ipsos pernosse volumus, nunquam desislainus in 
nosipsos inquirere; el si ex intimo animi eensu 
alios oinnes nobia mcliores credaoius, ium dcmuiu 
nos non procul a divina mUericordia abeese cre-
demus. Nuuquara e nive iguis emicare polesl, mul-

είρηκέναι τδν εΙσιόντα, δτι καί εΙσεΛενσεται (Ιβ) 
καϊ έξεΛεύσεται άφόδως έκ τού βίου, καϊ νομ)\γ εύ­
ρήσει, καί χλόην έν τώ παραδείσφ · πάντες δσοι 
ήλΟον δι' ετέρας έν τψ σχήματι, κλέπται είοί τής 
εαυτών ζωής και λησταί. Συζητούντες εαυτούς οέ 
καταλαβείν βουλόμενοι, μήδιαλίπωμεν, κάν έν αίσδή­
σει ψυχής τδν πλησίον πάντα προύχειν ήμώνοίώμεδα 
εγγύς τδ Ελεος (17). Αδύνατον έκ χιόνος προίέναι 
φλόγα * άμηχανώτιρον δέ έν έιεροδόξω ταπεινοφρο­
σύνην ύπάρχειν. Πιστών και ευσεβών τδ κατόρ-
Οο>μα (18), καί τούτο τοίς λοιπδν κεκαθαρμένοις 
[τών κεκαθαρμένων]. 01 πλείους μέν εαυτούς αμαρτω­
λούς κα\ λέγομεν Γσως κα\ έχομεν ατιμία δέκαρ-

Ιο niinus ia baerelico seu allerius secUe aluimio Ιο- ^ δίαν έδοκίμασεν (49) * ού πάυσεται ό έπειγόμενο; 
cum habere bumilius. Fidelium seu caibolico 
rum ei piorum virlus linec propria esl, el qtildeai 
inlegrorum el ab omnibus viliis repurgatorum. 
Coniplures ex nobis nos 318 Φ 5 0 8 peccaiores di-
ciiiius, el forlasse judicaraus, aed ignoininia cxplo-
raliix cordis est. Quisquis ad hunc tranquilliu-
lis poriuni appellcre conlendil, nunquaiu cessabil 
inquircre modos, raliones, ratiocinationcs, excogi-
lalioncs scu commentationes, quxsliones, inquisi-
liones seu investigaiiones, inslituliones, solcrtes 
marhinas, solerliam ; prcces ciiam adhibebil et ap-
precalion^, omiiia faciei tt excogilabil, quoad 
ope coelesii per abjecliora, ct viliora studia, ct 
cxerciiulione* anims sus puppiin ex infesto scm-

έπλ τδν λιμένα τούτον τδν άκύμαντον, τρόπους, κα\ 
λόγου;, και εννοίας, καί έπινοίας, κα\ ζητήσεις, κα\ 
εκζητήσεις, κα\ άγωγάς, κα\ μηχανάς, κα\ εύχά;, 
κα\προσευχάς ποιών, χα\ νοών, χα\ έπι νοών, άχρ·ς 
οδ διά θεού συνεργίας χα\ ταπεινότερων κα\ ατιμότε­
ρων αγωγών, τής άειχειμάστου οίήσεως θαλάσσης 
ελευθέρωση τδ τής οικείας ψυχής σκάφος * ό γάρ 
ταύτης απαλλαγείς, έπ\ πάσι τοίς λοιποίς άμαρτή-
μασιν εύαπολόγητος τελώνης γίνεται. Τινέ; γάρ τά 
προγεγονότα κακά, κα\ μετά τήν άφεσιν τούτων εί; 
ύπόθεσιν ταπεινοφροσύνης, Ιως τέλους έσχήκασι, δι* 
εκείνων τδ μάταιον οίημα κολαφίζοντες. "Ετεροι δέ 
τδ τού Χριστού έννοούντες πάθος, εαυτούς άει χρεω­
στάς λογίζονται. "Αλλοι διά τών καθημερινών έλλεί-

pcr «"Ι procelloso superbiae pelago ereplam in iran- |) ψεων εαυτούς εύτελίζουσιν. "Αλλοι έχ συμβατικών 
quillo poilu collocel. Qui cniin ab liac (supcr-
bia) fueril expeditus, de oinnibus peccatis facilc 
tanquam publicanus illc, satisfacicl. Sunt qui prue-
leriia pcccala eliam post veniam de illis acceplam, 
in liumilitalis causam el argunicnium traliuiit, uic-
mores iltoium usque ad mortein, pcr qux supcr-
i)l\m maciant Sunt alii qni Cliristi pasbiouciu mc-

πειρασμων, κα\ νόσων, κα\ πτωμάτων, τήν τών 
χαρισμάτων μητέρα ώκειώσαντο. Είσ\ δέ τίνες· εΓπερ 
κα\ νύν είσιν, ούκ Ιχω λέγειν · οί δι* αυτών τών τού 
Θεού δωρεών κατά πρόσβασιν τούτων εαυτούς τα ̂ ει-
νούντες (20), αναξίους εαυτούς τού τοιούτου πλούτου 
λογιζόμενοι, κα\ ώς καθημέραν τώ εαυτού χρέει 
προστιθεντες ούτως διακείμενοι. 

<!itaudo semper se xlcruos dcbWorcs agnoscunl. Alii propler quotidiana delicia, sese abjiciunt ei 
vilissimos judicant. Alii ex iciUalkmibiis qux acciduut, ct morbis anhni, ct lapsibus, graliaruui 

M Psal. LX>xvni, iA . »* Joan. χ, Λ 
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pareoiein sibi familiarem reddum. Sunt vt alii (utrum vtro hodie sint, dicere non liabeo) qui per 
ipsa coelesiii Dei dona quibus qitolidie afliciiiniur et proftciunt, seipsis aubmissiorea Gunt, 
dutu se indigiios lanlis graliarum tbe&atirii exisiimaoi, et perinde affiriunutr ac si quoiidie noroina 
debiloruni augcreot. 

Τούτο ταπείνωσις, τούτο ή μακαριστής · τούτο Α H « c e&l huraitiias, baic bealiludo, 319 boc per-
τδ τέλειον έπαθλον. Όπόταν τινά Γόης ή ακούσης iecium pramioro. Quod αϊ quctn vkterU vel audie-
έν ολίγοις έτεσιν υψηλοτάτη ν άπάθειαν κτησάμε-
νον, κα\ μή άλλην, άλλά ταύτην αύτδν τήν μακα-
ρίαν σύντομον δδδν πεζοπορήσαντα ύπολάμβχνε. Ή 
Ιερά ξυνωρίς, αγάπη κα\ ταπείνωσις · ή μέν γάρ 
ύψοί, ή δέ τούς ύψωθέντας κρατούσα ουδέποτε πί­
πτει. "Αλλο συντριμμδς (21) , κα\ άλλο έπίγνωσις, 
και άλλο ταπείνωσις. Συντριμμός έστι πτώματος 
γέννημα. Ό γάρ πίπτων συντρίβεται κα\ άπα^η-
σίαστος έν προσευχή μετ' επαίνουμένης άναιδείας 
παρίσταται, βάβδψ ελπίδος ώς συντεθλασμένος έπι-
στηριζόμενος, χα\ έν αυτή τδν κύνα τής άπογνώ-
σεως διώκων. Έπίγνωσίς έστιν ασφαλής τών οίκείων 
μέτρων, καί ψιλών πταισμάτων άρέμβαστος μνήμη 

ris inlra paucos annosad suiniuaiii auimi tianquil-
liiatem aspirasse, non alia illuin via ad hanc per-
feclioticm penreiiiese scias, quatit per banc bealam 
et compendioaam semilam pedestmit. Sacra bac 
biga esi cbaritas el buimliias; uam itl» exaltai, 
liajc cialtaios ne unquatn dccidanl, lenrt. Aliud 
esl conlnlio, aliud coguitio, aliud buiniliias. Con-
irilio ex oasu seu lapsu iiast:iiur. Nam qui cadit, 
conleriiur, cl siiie confidcntia sui iti precibus cuui 
iaudabili impudeiKta Deo asiat, imitxus baculospci, 
lanquam confracais, quo desperalionis canctn abi-
gil vl inscquiiur. Cognilio esl firma propria» (seu 
faculialum) coniprcbunsio, ei inienlissima ciiain l«-

και κατάληψις. Ταπείνωσίς έστι διδαχή Χριστού Β viornro lapsionum mcmot ia. fltimilitas esl doctriita 
νοερά νοητώς τοίς καταξιουμένοις έν τώ ταμιείω τής 
ψυχής θαλαμευομένη, χα\ λόγοις αίσΟητοίς ούσα 
απρόσιτος. *0 δλως δσμής τού τοιούτου μύρου έν 
έαυτφ αίσθέσθαι λέγων, καλ έν χαιρφ επαίνων, κάν 
πρδς βραχύ τήν καρδίαν κινούμενος * ή τήν τών λό­
γων δύναμιν επισταμένος (22), μή πλανηθή πεπλά-
νηται · έίή Juiiv, Κύριε, ρή ή/<ό% έν αισθήσει ψυ­
χής τίνος άκήκοα λέγοντος · άΛΧ ή τφ άνομοι ί σου 
δός δόξαν. Έγίνωσχε γάρ τήν φύσιν, μή ώς Ιτυχεν 
έξ εαυτής άβλαβη δια μένε ιν. Παρά σοϊ ό έπαινος 
μου έν έχχΛησΙα μεγάΛη, έν τφ μέλλοντι. Πρδ 
γάρ εκείνου, ταύτην [εύφημίαν] ακινδύνως φέρε ι ν 
ού δύναμαι. Εί τούτο δ ρος, κα\ λόγος, κα\ τρόπος 

Clirisii qua spiriluatia cruditur ab iis qui digiiisunt 
eoroprebeosa; quaeque in conclavi atiimx tanquam 
tbatamo recondita manel omnibus qu» sensu per-
ciptunttir vcrbis ineffabilis. Qui s« onmiiio fragran-
tiam bujus unguenti sentire in se ipso dicil, et tn-
teriui laudibus, etsi quasi pcr momcuiuiii, in ani-
mo pcrmovelur, aut vim vcrborum intelligit, U ne 
eirct, jam deeeptus esi: flon nobi§, Domiiie, non 
nobis (qucmdam audivi io affeciu epirilus dicenlem, 
ted nomini tuo da gloiiam *· . ISoral eiiim iiaturaiu 
pro more suo, per $e non posse illan>ani permanere : 
Apud te enim taus mea in Eccle&ia magna , a , fu-
luro nempe ternporc [saeculo]. Anle 320 V < M 0 

έσχατης ύπερηφανίας καθέστηκε , τδ τάς μή προσ- Q qaam illud advenial, banc ferre sine pericuto ιιοιι 
ούσας άρετάς , δόξης χάριν, ύποκρίνεσδιι, ούκ ούν 
τούτο τεκμήριον βαθύτατης ταπεινοφροσύνης καθ­
έστηκε τδ τάς μή προσούσας ήμίν αίτίας έπί τίνων 
εύτελείας χάριν σχηματίζεσθαι. Ούτως ό τδν άρτον 
χα\ τδν τυρδν μετά χείρας (25) είληφώς πεποίη­
χεν (α) * ούτως ό τήν εαυτού έσθήτα έκδυσάμενος (24)· 
χαί άπαθώς ό τής άγνείας εργάτης τήν πόλιν περι-
πολήσας* ού μεριμνώσιν οί τοιούτο; ανθρωπίνου 
προσκόμματος, λοιπδν είληφότες δύναμιν διά προσ­
ευχής άοράτως πάντας πληροφόρησα ι. Ό τού προ­
τέρου έπιμελούμε νος (25), τού δευτέρου ένδεια ν έ σή­
μανε ν. "Οπου γάρ θεδς πρδς αίτησιν έτοιμος, πάν­
τα ποιείν δυνάμεθα, θέλε μάλλον ανθρώπους, και 
μή Θεδν λυπείν* χαίρει γάρ όρων ημάς ατιμία προσ 

possum. Si hxc delinilio et raiio et ntodus c»l 
exiremi€ superbiae, gloria; sludio virtules, quibus 
carcs, per hypocrisira simulare, profecio allis.sims 
huniililaiis argumenlum erit, culpas quaedam (qui-
bus lamen vaces) nonnullts in rebus ul vilior ba-
bearis effingore. Sic fpcit (a) qui panem et cascum 
in manus accepit: sic ' qui abjccla vesle, liber u -
men ab owini sensu libidinis, germanus caslilalis 
cullor civilalem obiii (b). Non sunt sollicili hujus-
modi ne qitempiam bominum oflTendant, eam enim 
gratiam ct virtulem per precesa Deo accoper.unl, ul in 
spiriiuomnibus salisfacianl. Qui prioris raiionemba-
bet, aliero se indigcre osiendil. Quandoeniiu Deum ad 
volum noslrum paraium baberaus, nibil uoa pcr ip-

τρέχοντας (26), ίνα τήν ματαίαν οίησιν θλίψωμεν ^ smn possuraus. Uondiicm poiius quam Deura velia 
καλ πλήξω μεν, κα\ άπολέσωμεν. Χενιτεία ακρότατη 
τών τοιούτων άθλων πρόξενος * μεγάλων γάρ δντως 
έξ οίκείων φέρειν έμπαίζεσθαι. Μή θαμβηθής έπί 
τοίς είρημένοις- ουδείς γάρ κλίμακα ύφ' έν ποτε 
άνελθείν δεδύνηται. Έν τούτφ γνώσονταί πάντες, 
δτι Θεού μαθηταί έσμεν, ούχ δτι τά δαιμόνια ήμίν 
ύπακούουσιν, άλλ' δη τά ονόματα ημών γέγραηται 

«· Psal. cxm, 1. •· Psal. xxi, 23. 
(α) S. Serapionem inlelligit. 

offendere, qui gaudium quando nos vidcl ad iguoiui-
niam properarc, ut siuliam noslri ae&iinalioaem d 
arrogantiam affligamus, clidamus ei exlermuiumu&. 
Ilujusmodi certamma creat extrema fuga sxculi seu 
percgrinalio. Magnoium enim rcvera virorum est 
ab domeslicis et familiaribus ludibria pati. Ncc 
csl quotl super his diciis obslupescas : nerao quippe 

ib) Simon Salus liie ftiit. 
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thuul uno passu [sallii *eu gradu] tolani sca- ϋέντφ ούρανφ τής ταπεινώσεως. Ή μέν άκαρπύε 
lam conscindcre poiuit. In boc coguoscemua oos φύσει είς ύψος τούς τών λεγομένων κίτρων κλάδους 
Dci disciptdos ess«, ιιβη quod uobis dxmoues sub- άνυψούν πέφυχε * χατακαμφθέντες δέ θάττον χαρπο-
jiciantur, aed quod nomina nottru icripta tim in φάροι γίνονται. Ό νουνεχώς γνούς έπίσταται. 
c&lo huqaililaus *'. 3 2 1 SteriliUis arborum natura aua ramos citroruui, ut appellantur, in alittm 
tollere solet9 curvescenies vero citius fruclus progenerant. Qutd hoc sibi velit intelligil, qui men-
tein advertit. 

Gradus hic sanclc bujus virtutis praebel aacen-
ftum (ad Deum) cum fruclu trice*imo, sexagesimo 
el conlesimo. Ad suromum evadunt i i qui deviciis 
omnibus animi perturbalionibus ad aummam men-
li» Iranquillitatem penrenerunl. Iii medio coosisiuiit 
gencrosi albtelx. Ad primura [iufimain] onines 
aspirare possunl. Qui ae ipsura novii, uunquam 
coiuiniilel ul illudaiur in rebus qiue ipsius facul-
laieui superant aggrediendis, scd pedem jam in 

Κέκτηται δ της δσίας ταύτης «αρά θεφ βαθμός 
έν τριάκοντα χα\ έν έξήχοντα (97), καί έν έχατδν 
τήν άνάβασιν, κα\ έν τφ έσχάτφ οί απαθείς, έν δέ 
τώ μέσφ οί ανδρείοι. Έν δέ τφ πρώτω πάντες άν­
ελθείν δύνανται * δ γνούς έαυτδν ουδέποτε έμπαι-
χθείς έν τοίς υπέρ έαυτδν επιχείρησεuν * άλλά βέ-
6ηχε λοιπδν τδν πόδα έπ\ τήν μακαρίαν ταύτην τρί-
βον. άεδείκασιν [al. δεδοίκασιν] δρνεις Ιέ ράκος είδος* 
έργάται δέ ταύτης άντιλογίας ήχο ν (28). "Ανευ μέν 

sauciae bumililalis seuiiU firmavit. Tremanl avi- Β προ^όήσεων, κα\ έλλάμψεων, και σημείων, χα\ τερά­
των πολλο\ τής σωτηρίας τετυχήκασιν * άνευ δέ ταύ­
της ουδείς έν τφ νυμφώνι είσελεύσεται. Τών μέν 
γάρ προτέρων ή δευτέρα φύλαξ.(29) * ταύτης δέ 
πολλάκις τά πρότερα, έν τοίς κουφοτέροις αναιρετικά 
γεγόνασιν. Ίλκονόμησεν δ Κύριος πρδς τδ ημάς (50) 
χα\ μή θέλοντας ταπεινουσθαι χαλ τούτο* ουδείς γάρ 
τούς εαυτού μώλωπας, ώς δ πλησίον όρ|ν δύναται * 
διόπερ άνάγχη ημάς, μή έαυτοίς. άλλ' έκείνω τήν τής 
ύγιείας χάριν, χαλ θεφ δλδόναι* δ ταπεινόνους πάν­
τοτε τδ εαυτού θέλημα ώς πλάνον βδελύττεται · χαλ 
αν τοίς αΐτήμασιν αύτου τοίς πρδς Κύριον, πίστει 
άδιστάχτψ τά προσήκοντα μανθάνειν (51), χα\ ύπ-

« Deo io «ccepUs referamus. Humili. corde " ^ ΐ ί ? Τί"? "Γ*" ^ *Γ 
«olunutem Kmpcr Uuqu.ni dcceptricem exwcr»- « 8 e e x t t w v * ^ ^ >* 

cube ad acctpilris conspeclum, et buinililaiis slu-
diosi ad vocem obloquentis. Siuo praedictiouibus, 
illugiralionibus divinis seu visis, signis et prodigiit 
uiulli salutem consecuii sunt, sed sino bumililale 
neiuo utiquam in ihalaniuin sponsi ingredieiur. 
Nam illorum priorum signorura haec altera fida 
custos cst. Uanc autero illa in oon satia firmia 
exieruiiiiaruni. Factuon eat eliaiu divinilus ad bu-
mibandos uos eliam invilos boc, ui nemo suorum 
vulnerum labes lam beoo inspicere poseii, qoam 
ab aliero vbfcMor. Proinde necesse est ut reeepue 
sanitalis graiiam non nobie a&cribamus, sed alieri 

iur, el in precibus suis ad Oeum certi&sima fide nixut 
et opportuna sibi discere [cognoscore] et obedire 
cousuevit, ιιοιι ad mores cl viiam 322 saorum 
pneoeptorum atleulus, *ed omni cura Deo comnis-
sa, qiti eiiam per asinam vatem Balaam nocessa-
ria docnii. liujusiuodi aervus Dci etiamsl omnia 
ex Dci voluotaie agat, cogitet ei loquatur, nibil 
UQion sibi ascribil. Crux cel ei grave ooas bomili, 
quando sibi credere cogiiur, uli superbo, quando 
alierius sententia stare jobelur. Mihi angeli esse 
videtur, nunquam oiiam fttrtim in peccalum per-
Inbi, com audiam ab angelo terreslri dictum: 
Nikil milti couuiut sam, $ed non in hoc putificaltu 

fui autem judtcat me9 Dommui ei\ M . llaquo 

^ δι' δνου έπ\ τού Βαλαάμ τά χρειώδη διδάξαντι. Κάν 
άπαντα δ τοιούτος εργάτης χατά θεδν χαλ ποιή, χαλ 
νοή, χαλ φθίγγηται, ούδ* ούτως έαυτφ άποδίδωοχ · 
σχόλοψ χαΧ βάρος τώ ταπεινφ τδ οίχειάπιστον * ώσ­
περ τφ ύπερηφάνφ τδ έτερδλεχτον (39). Έμολ δοκεί 
αγγέλου, τδ μή χλέπτεσθαι έφ* άμαρτήμασιν είναι 9 

άκούοντι του επιγείου αγγέλου λέγοντος* Οϋδέτ 
έμαντφ σντοώα * άΛΧ οϋκ kr τούτφ MutaU*-
μα* * ό δέ άταχρίτωτ με. Κύριος έστιν * δθεν 
δφείλομεν δληνεχώς εαυτούς χαταχρίνειν χαλ μέμ-
φεσθαι (55), ίνα διά τής εκουσίου εύτελείας, «άς 
ακουσίους αμαρτίας άπολογηθησώμεθα [α/, άπο^βί-
ψωμεν] · εί δέ μή, πάντως έν τή έξόδφ χαλεπώς: 
υπέρ αυτών λογοθέτησδμεθα. Ό παρά τήν εαυτού 
άξίαν τά έκ θεοΰ αιτήματα αίτούμενος (54), πάντως 

iiecciae est uti perpeluo noa ipoos condemoemus D ̂  0 7 s k p έ α υ τ ο ν %ύξεται · χα\ τούτο τελώνης μαρ-
ιΗ repreueadarou», ut per volunuriam uosiri abje-
ctftonem et viliutem ab non voluntariis lapsibas 
dcfendamur et excuseratir. Quod nisi fccehmoe, 
ia exitu vtUe gravis omnino de its a nobis ratio 
exlgetur. Qui a Deo aliquid potit, qood infra soa 
neriu estt aiuo dubitatione accipiet quae supra ip-
sios promorila sunt. Alque boc publicanae atlc-
gutur M , qui cum rcmissionem dontaxat peccato-
mm peliisset, juslitiam reporlavit. Lairo ille lan-
lam rogarat Christuiu ul sui memor esset io re-
fno &uo, et lotiaa paradisi hasres, et primua qai-

τυρεί , άφεσιν μέν αίτησάμενος, δαιαιοσύνην δε χο-
μισάμενος (55) * μνήμην μδνην δ ληστής έχείνος έν 
τή βασιλείφ ήτήσατο, χαί δλον τδν παράδεισον πρώ­
τος έκληρονέμησεν Ούχ έστιν έν τή χτίσει μιχρδν 
χαλ μέγα πύρ θεάσασθαι τήν φύσιν · χαϊ ούχ έοτι έν 
τή άνοθεύτψ ταπεινοφροσύνη ύλης είδος έναπομεί-
ναι τδ σύνολον. "Εως ού εκουσίως πτα(ωμεν9 τούτο 
έν ήμίν ού πρδσεστι (56), χα\ τούτο τδ σημείον τής 
παρουσίας αυτού. Γινώσκων δ Δεσπότης τή έξωθεν 
διαγωγή συσχηματίζεσΒαι τήν τής ψυχής άρετήν(57), 
λαβών λεντίον ύπέδειξεν ήμίν μέθοδον δδου ταπεινώ* 

· · Lac x f 29. Μ 1 Cor. ιν, 4 . u Luc. χνιιι, 10 seqq. 
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σεως · τοΙς γάρ τού σώματος έπιτηδεύμασιν ές- Α dem, facius est. Νυιι esl in mundo vidcrc ignem 
ομοιούται ή ψυχή, κα\ πρδς & πράττει, τυπούται, χ α \ 
πρδς αυτά σχηματίζεται. Άρχή Αγγέλων τιν\ γέγο-
νεν ύψηλοφροσύνης ύπόθεσις, ού διά τούτο κομίσα­
με νω αυτήν. Άλλως δ έπ\ θρόνου, καί άλλως δ έπ\ 
κοπριάς καθήμενος διάκειται. Καλ ίσως διά τούτο δ 
μέγας εκείνος δίκαιος έν τή κοπρία έξω τής πόλεως 
έχαθέζετο. Τότε γάρ τήν τελείαν ταπεινοφροσυνών 
χτησάμενος, είπεν έν αίσθήσει ψνχής * ΈραύΛισα 
ίμαντόν χαϊ έιάχητ (38) * ήγημαι δέ έμαυτδν γήν 
χαλ σποδόν. Ευρίσκω Μανασσήν έχείνον έν άνθρώ-
ποις ώς ουδέν* έτερον [al. ουδέ να τούτων] άμαρτή-
σαντα, καί τδν ναδν τοΰ Θεού έν ειδώλοις, χα\ πά-
οαν τήν θρηαχείαν μολύναντα * υπέρ ού εί πάς δ κό­
σμος νενήστευχεν, ουδέν Αν Αξιον άντεισενεγχείν 

naiura parvum el magnuin : nec in liuniiHtati» vr-
ra elsincera ullain penilus materia» specicm ([a\ 
viiorum) qua? il l i inha?rcre possit, 324 e s t r e c w 

pcre. Quandiu sponte peccamus c l cadiinus, boc 
in nobis non esl, et boc est siguum praesentiuc i l -
l i is . Cum Dominus noster non igiioraret pcr ex-
teriorem corporis babiium forraari intus animx 
virtutem, accepto linleo, ostcndit nobis compen-
diosam viam ad humiliialcm. Actiooibus eniin cor-
poris formatur anima, et ad ea quae agit compoui-» 
lur [effigiatur] et figuraiur. Principaius iionnc-
mini angelorum fuit occasio et causa soperbiae, 
qoom tamcn oon acceperai ut superbiret. Aliter qui 
in tolio, aliterqui iu »lerquiliiiio sedil, toropa 

ήδύνατο, αλλ'ίβχυσεν ή ταπείνωσις Ανίατα ίάσασθαι Β ralat esL Et fortasse juilus ille ei magnus u 
έν αύτφ · 9Ou el ήβέΛησας Θνσίατ (39), §δωχα ar, 
τφ βεφ, φησίν δ Aauto, όΛοχαντώματα, σώματα 
βιά νηστείας, ούχ εΰδοχήσας. θυσία τφ θεφ, χα\ 
τδ έξης νενόηται πάσιν. Ήμάρτηχα τφ Κνρίφ, 
ποτέ ή μακαρία ταπείνωσις πρδς θεδν υπέρ μοιχείας 
χαλ φόνου έβόησε, χαλ θάττον ήχουσε * Κύριας άρ* 
αίΛε τό αμάρτημα σον, 

(Jobut*) propierea in sierquUinio exlra liviialem 
sedit. Tunc enim perfeclam consecuuis bumilila* 
lem, ex loto cordit aflectu dixit: Miiiptndt trta 
ipium et coiuakui 1 4 ; rcpulavi roe lerram ei cine-
rem. Animadvcrlo Manassea illuiu ex hominibos 
gravius quam nullum alium peccasse, icroplumqua 
Dei idolis et omnem cukura divinum polluibsc. 

pro quo si totus mundua ee jejnou* aflUxitset, non poloisset quidquam dignuro refcrre [pro 
ul par erai satiifacere]. Sed potoit hmoilius dteperata et imroedicabilia illis vulnera curarc. (?«σ· 
Mtam $i oo/xt**** $acrificimm9 dtdkun «iifot, Deo, inquit David : holocax*ti$, seu jejuniis, quibuscoi* 
pora lorquentar, nox deUctaktrit. Sacri/UixM Dto •% et qoa» sequuntur, omuibus «oU. Peccavi Dov 

coromusam, ad Deum clamavit; et sUlim 

Viam quidem ad banc (humilitaiem) et funda* 
KttaUim Paireo sefoper praedicandi, laborcs et exer-
citationes corporis affirmaruiu: ego vero obc-
dtenilam el vemm sincerumque et rectum cor, 
qaod oamra eUam sua repugnal superbje aesti-

icof 

Si superbia ex angelis daemouc» quostiam efficit, 
baud dubie bumilitas eliana ex dxmonibus an-
geloe facere poleril. H U D O ergo animo sint qtii 
peccanifit. Properemus, et totis viribus .deccrte-
mus, at in bujus verticem evadamus. Quod si noa 
poeftomt», xaltom bumeris illius evehi siudeMus. 
Aat εί deficimas eC succumbimas, caveamug la-
men ne ulnis illius excidamus. Qui onim inde cx-
ciderit, ncirabor si quid muneris aelerni consc-
quaitff. Nervi bujus eunt et vue, non signa u -
men, paoperias occulta, peregrinaiio, sapienii:ii 
occuliaiio, sermo non vafer, sed sincerus, clce-
mosyna quatsiia, oobilitaiis dissimulalio, audaci^ 

mxa, beaia oli» bonnilitas ob adnheriuoi et 
xadivil : 323 Oomnut ahtulil ptccatum txmm 

*Οδδν μέν ταύτης κα\ ύπόθεσιν τούς σωματιχοΰς 
«οπούς οί αείμνηστοι ώρίσαντο ΙΙατέρες * έγώ δέ λέ­
γω ύπαχοήν χα\ ευθύτητα χαρδίας, αί χα\ φυσιχώς 
τή οίήσει αντίκεινται * αί έξ Αγγέλων δαίμονας τινας 
•ύτη πεποίηχε (49) 9 πάντως έχείνη χαλ έχ δαιμό- Λ ^ , - Γ-* - τ -
νέον ά γ γ ^ 0 ^ « « ή w δύναται (41) διδ οί πεσόντες C matioui recUm ad bumiiitaiem viam esse jud 
9αρσείτωσαν. Ζπεύσωμεν πάση δυνάμει, έπί τήν 
ταύτης χορυφήν άναδηναι. Εί δέ μή, χάν έποχηθή-
ναι τοίς ώμοις. ΕΙ δέ τι δχλάζομεν, τών άγχαλών 
γούν άύτής μή άποπέσωμεν * δ γάρ έχείθεν άποπί-
πτων. θαυμάζω ε ί έπιτεύξεταί τίνος αίωνίου δωρεάς * 
νεύρα ταύτης χαλ οδοί, ού μέντοι χαι σύμβολα (42), 
άχτημοσύνη, ξενιτεία, αφανής σοφίας Αποχρυφή, 
προφορά Αποίχιλος, ελεημοσύνης ζήτησις, χρυψκς 
ευγενείας, πα^ηαίας έξορισμδς, πολυλογίας μαχρυ-
σμός * ουδέν γΑρ ούτως ώς πτωχή χαταστασις χα\ 
προσαπών δίαιτα (43), ψυχήν ταπεινώσαι δεδύνηται 
πώποτε* τότε γΑρ, τότε φιλόσοφοι χα\ φιλόθεοι δει* 
χνύμεθα, δτε δυνάμενοι ύψουσθαι τδ ύψος Αποφεύ-
γομεν Ανεπιστρόφως · εί όπλίζη ποτέ χατΑ τίνος D ennidentie relegalio, loquacitatis remotio. Nibii 
πάθους του οίου δήποτε, ταύτην σύμμαχον έπίσπα- quippe adoo animam bumilem reddit, quam sia-
σαι * Έχϊ άσχίδα γάρ χαϊ βασιΜσχοτ έχώήσε* tus uUitiiae pauperuiis et viclu&emendicatus. Tunc 

M Job xui,6ex LXX;Vulz . Reprttundo auiptum $t ago pasnitentitm tx favilla el cinere. " Psa). ι , · 
18. «· II Reg. xii , 13. 

\a) Haae locam totom omifitCaaialdiikasU. Aiw 
tlquiores intorpreiea habeni, sicul ct onmia exem-
ploria oooira Graeca. Sensus pcrobscurus et»i, nec 
cooiparauo aatis apla vidclar. Anboc vult dicere, 
Sicat inOViaia aliqua ro oullus ignit natura sua eat 
nagnoi 01 panrus (xque enim parvos ignis ettignis 

PATMOL . Gt. LXXXVUI 

ac magntis) magnus aulem et parvus fil ex materia, 
ila ίιι ttincera el non spuria bumibiate nuilaomniiio 
apecicftet foinia niateriae, vitiorum nempe, perma-
nere ullo niodo polcst. Huroililas enim onuicm vj. 
tioriin: nialoriam exciudit, vel per cbariiaiem absq^ 

3 2 
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ciiii» hmc, inquam, nog vcros pbilosopbos Dei- Α ται9 και καταπατήσει Jicrru καϊ δράκοντα * Ιγώ 
quft ainalorcs oslendimus ei probamus, quando 
«Uulli possumiis, c l oiiincm clationem, ex aniino 

t\ ouslaulissiinc fugimus. Quaudocunque arma con-
Ira quodcunqiic vilium sumis, bane libi pugnae 

soriain asi'is<:e, IHBC cnim, $uper aspidem ei baiili-

A f i i m ascmulel, et conculcabil leoncm et dracottem βτ, 

pcrcaluni, iwjuam, cl despcraiionem, ct diaboluni, 
3 2 5 α corpnris draconem. Huimlilas esi siplio 
.S«JU < aualis coelcslis, qui cx ima peccalorum vo-
ragine aiiiinain in ocrlum cvehcrc polcst. Fui i qui 
ii) aiiiiun sua hiijus pulchriludincm vidit, et slu-

δέ λ έ γ ο 3 , επ\ άμαρτίζν και άπόγνο^σιν, v.ii τδν δ'.ά-
βολον, χτ.\ τδν δράκοντα «ού σώματος. Ταπεινοφρο­
σύνη έστι σίφων ουράνιος έξ αβύσσου αμαρτημάτων 
είς ούρανδν άνενέγκαι ψυχήν δυνάμενος (44) · έώρχ-
κέ πού τις έν τή εαυτού καρδία ταύτης κάλλος · και 
(ιάμβει ληφθείς ήρώτα τού τεκόντος μαθείν τήν προτ-
ηγορίχν · ή δέ φαιδρδν αύτώ κα\ γαληνδν ύπομειδιά-
σασα, φησί · Κα\ πώς τού έμέ γεγεννηκδτος τδ δνο­
μα μαθείν έπείγη, κα\ ουτός έστι ανώνυμος; Ού μή 
σοι τούτο λέξω, έως ού Θεδν κτήση. Αύτώ ή δόξα 
είς τούς αίώνας τών αίώνων. 'Αμήν. 

porft capius cupicbat nomeu pareniis cjus cognosccrc, cuin illa graium el serenum subridens: cr-
quomodo, inquii, gcniioris mci nomen scire studes, cum sit anonymus et iiomiue careat. Non ρ ι ο · 
dam iilud l ibi , donec Deuni possideas : cui gloria in omnes saeculoruni aiternitates. Amen. 

Mare cst foiitis causa et goniirix; bumiliias au- β Πηγής μεν μήτηρ άβυσσος καθέστηκε διακρίσεως 
δέ πηγή ταπείνωσις. lcm est fons discreiionis 

SCHOLIA AD GltADUM X X V . 

De humiliiatc. 
Sckolion i . 

Sivc qute iu sensum et materiani seu corpus ca-
«Juiu. 

Schoiion 2 tmicti Chrysostomi. 

Ne, iuquit, duno lavaui confisi deinceps negli-
gcntcr vivam. Quia t b i bapiisma poeniteiniae acce-
peris, eed Spiritu sancio poslca ιιοιι agaris, perdi-
disti graliam, el dignitatem libi daiatn, c l adopiionis 
praerogalivam. llinc dixil : Non quolquoi Spiriium 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ ΚΕ'. 
Περϊ της ταπεινοφροσύνης. 

ΣχόΛιον α'. 
"Ηγουν αίσθητού κα\ υλικού. 

ΣχόΛιον τοΰ άγιου Χρυσοστόμου β'. 
"ίνα μή τή δωρεά τού λουτρού θα££ήσαντες τής 

μετά ταύτα άμελήσο)σι πολιτείας, φησι · δτι κάν 
βάπτισμα μετανοίας λάβης, μή μέλλης δέ Πνεύματι 
μετά ταύτα άγεσθαι, άπώλεσας τήν δεδομ^νην άξίαν, 
κα\ τής υΙοθεσίας τήν προεδρίαν · διά αοΰτο ν»ν. ει-
πεν · "Οσοι Πνεύμα Θεού έλαβον, άλλ1, Όσοι Πνεύ-

α 
l)eiac<:Ci>erunl, sed quicunque Spiriiu Dei aguulur; 
lioc esl, pei ouinem vilani ila vivunt, iii sunl tilii Q μ***· άγονται · τουτέστιν, δσοι παρά πάντα 
f V i . τδν βίον πολιτεύονται ούτω;, ούτοι είσιν υίο\ τού 

θεού. 

Quftaiio 5. 

Quct etgniiical accusatio? duo : pcssimam ab 
liOsle irrogalam calumniain : dciude siugulari qua-
dam vi aperlam rei gcslae dcelarationeni. Exempli 
causa . bonus naiura Deus, malignus diaboius, vel-
ut asluta vu)pe$. 

Scholion 4. 
Mirandx suul aciioncs meulis, ei per buini l iu-

lem 326 profeclus. Atidi cnim quomodo dicat. 
Quoni.im, iuquit, quod quis ' rogiiai [de quo quis 
secuui rauonaiurj boc omnino et senttt, et cordc 
rctinel. Excipiatur ergo, quod qais ex incunsidcra-
lione meiilis, vel ex subrcptione aul casu cogiiat : 
liaRc eiiiin seinel dunlaxai traciaia aiiiiuo, negamiis 
^uin vilioso aflevlu cogilari aut traciari. 

Aliud. 
Uogatus senior quid esset huaiiliias : Duplex, 

inqait, morlifit aiio, quae spoiilc fil i» omui ie. 

Schclion 5. 
. Iris ebl arcui nubibus eilensus, quem vocavit 
tiumUUaiem, propter mullos ci varios quaui flores 
• ι colores, ci piopicr iriplicem colornni aspccium, 
. ι aUitudiiicm, qua supra (erras exsisiat alque elc-
vi.iu r . 

Έρώτησις γ ' 
Κα\ πόσα σημαίνει κατηγορία ; 'Απόκρ. Δύο · 

τήν κατά τίνος παρ* εχθρού κακίστην διαβολήν, κα\ 
τήν Ιμφασιν, καί τρανήν φανέρωσιν τού πράγματος· 
οίον, άγαθδς φύσει ό Θεδς, κακούργος δ διάβολος, 
δολερδν ή άλώπηξ. 

ΣχόΛιον δ'. 
Θαυμάσιαι νοδς έργασίαι, και διά ταπεινώ3εως 

προκοπαί · δρα γάρ πώς φησιν, δτι ο τις λογίζεται, 
τούτο πάντως κα\ φρονεί, κα\ έν καρδία, κατέχει. 
'Τπεξαιρείσθω ούν τδ έξ απροσεξίας λογίσασΟαι, ή 
συναρπαγής, ή κατά τύχην · ταΰτα γάρ πρδς άτταξ 

D τελούμενα, ού κατά πάθος τελεσθήναι ή λογιαθήναί 
φα μεν. 

ΆΧΙο. 

Ίίρωτήθη γέριον, τί έστι ταπείνωσις, κα\ είπε * 
Διπλή νέκρωσις εκουσίως έπ\ παν:ός. 

ΣγόΛιντ ε'. 
*Ιρίς έστι τδ τεινόμενον ταίς νεφέ/αις τόξον' 

τούτο δε έκάλεσε Γή» ' ταχείνωσιν, διάτδ πολυανθές, 
και ποικίλον, κα\ πολύχροον , και τρί/ροον, xat 
ύψηλδν, και τών γήινων ύπερανεστηκός. 

1 xc, !3. 
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ΣχόΛιοτ Ίσαακ ς*. Α 

1006 
Isaaci C. 

Τπερηφανία εστίν, ούχ\ δτε περαζει έν τή διά­
νοια δ λογυμδς αυτής, ουδέ έάν νιχάταί τις έξ αυ­
τής κατά καιρόν · άλλ' εκείνη ή διαμένουσα έν τί» 
άνθρώπφ. Έκείνω μέν τώ πρώτψ ή κατάνυξις 
ακολουθεί · ούτος δέ δ άγαπήσας αυτήν ουκ οιδε κα­
τά νυςι ν. 

ΣχόΛιοτ ζ\ 
Υψηλών αρετή κα\ κατορθωμάτων. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Άχρηστα χαι χυδαία, και μάταια. 

ΣχόΛιοτ θ\ 
Ος ή αγία Τριάς τών υποστάσεων έν μιά έστι τή 

Superbia osl. non qunndo cogifatio illius in meitie 
pfrtiausil ; ncqtic quaudo quis al> illa repenle dnia 
aliqna occasiotit, vinciltir. Scd iila quae manct r i 
hmtX iti homine. Illom primum (qui cogital de su-
pcrbia, aut repcnlc obruitur illa) sequilur dolor 
anitni sea coinpunctio; isle aUer qui amal supcr-
btam, non novil compunctioncm. 

Scltolion 7. 
Alla ct prxclara facta de virtule (inenarrabilia 

[ά^ητα ncmpe] leu arcana [b\). 
Scholion 8. 

Imililia, confusa, vana. 
SchoHon'9. 

Qucmadmodum sanctaTrinilas irium pcrsoiiamm 
θεότητι, κα\ μια βεότης έν ταίςτρισ\ν ύποστάσεσιν, Β hi una est Deilale, cl mia Doiias in liibus pcrsonis. 
ούτως καλ ή μετάνοια, καί τδ πένθος, και ή ταπεί-
νωσις συγγενή άλλήλοις είσι, καί έν τή θεία κρατύ-
νεται χάριτι, κα\ ή χάρις ενοποιεί ταύτα, τδ Εν τώ 
έτερο) συναπτού σα, κα\ πρδς τδν θεδν τδν νουν άνα-^ 
πέμπουσα. 

ΣχόΛιοτ ι'. 
ΕΓς χώρος, δπυθμήν τής Ερυθράς θαλάσσης έν τή 

διαβάσει τού Ισραήλ. Ή δέ τής παγκοσμίου χαράς 
ούχ άλλη ήμερα, ή ή της αναστάσεως τού Κυρίου 
κα\ Σωτηρος ημών, έν ή τδ γένος ημών τών αιωνίων 
τού άδου ήλευθερώθη δεσμών. Τινές δέ την τής γεν­
νήσεως ήμέραν λέγουσιν, έν ή κα\ παρά τών αγγέλων 
ήκοΰετο τό · Αόξα έτ ύ^ίστοίς θεφ, έτεροι τήν 
ήμέραν, έν ή Νώε μετά τών σύν αύτφ εξήλθε τής 
κιβωτού. 

ΣχόΛιοτ Χρυσοστόμου ια'. 
(α) Εί που τήν εύσέβειαν παραβλαπτομένην Ιδοις, 

μή προτίμα τήν όμόνοιαν τής αληθείας, άλλ* ίστασο 
γενναίως εως θανάτου • χα\ μηδέ ούτως ψυχή πολέ-
μει, μηδέ άποστρέφου γνώμη, άλλά τοίς πράγμασι 
μάχου μόνον · τούτο γάρ έστι τό · %Εζ νμωτ μετά 
πάττωτ άτθρώπωτ ειρητεύοττες · κάν εκείνος μή 
είρηνεύη, συ μή πλήρωσης χειμώνος τήν ψυχήν 
δπερ έφθην είπών, τήν άλήθειαν μηδαμού προδιδούς. 

ita poeniienlia et luctus, et humilitas inler se co-
gnalae sunt, cl in divina gralia coniinenlur, gra-
liaque uiium facit IIPCC, et allerum cwn allero 
conjungit, milliiquc animum ad Dciim. 

Scholion 10. 
Unicus ille locus cst fundns Rubri maris in irang-

itu populi Israelilarum. Dies autem qtio muntbix 
umvcrsus gaudio exsullavii, non ctl alio» quam 
dies resurrtctioiiis Domini et Salvaloris uostri, 
quo genus bumanum ab 3 2 7 aeternis iiiferormn 
vinculis est )ib«ratiim. A!ii diem Chrisli naialei* 
iiitelligunl, quo ab angelis illud auditum esl: Moria 
in exatsis Deo * · . Alii diem intcrprctaulur, quo 

^ Noe cum stiis cx arca egrcseiis csl. 
Scholion Ckryiottomi 11. 

Sicubi retigionem laesaro videris, lum, contcmpia 
aliorum conspiraiione, vcrilatcm luerc, proqu* 
illa gencnise ad morlem usquc doccna : nequc s>o 
cum aninia lua pugna, neque de scnlentia lua le 
dimoveri palere, sed faclis ipsis el solis propcgna. 
Hoc enim esl illud : Qnantum in vobis cst, vaeem 
cum omnibus habenles · · , quamvis ille pacificus non 
sil. Nec lu impleas animam lempestaie [Ει iu ani-

inam luain ne gravi tempesiaie imbre, spiritu proceliarum concutias] (perlurbaiioiiufn) quod occu-
pavi dicere nequaquam violaia aut prodila verilale. 

ΣχόΛιοτ ιβ'. D Scholion 12. 
"Οτι τινές τών άναισθήτως έπιπληττόντων, ή δι­

καζόντων ή σοφιζομένων, ή αρχής όρεγομένων τα-
πεινώσεώς είσιν αμέτοχοι * Ιστι δ* δτε κα\ Ιργοις 
διδάσκει τοίς προσιούσι τήν ταπείνωσιν. 

ΣχόΛιοτ ιγ'. 
ΕΤπεν ό άββας Ησαΐας δ;ά τήν ταπεινοφροσύνην, 

οτι γλώσσα^ ούκ έχει λαλήσαι πρός τινα ι«κ άμε-
λούντα, ή πρδς άλλον ώς καταφρονούντα * ούτε 

" Luc.i i , U . " Rom. χιι, 18. 

Quosdam qui alios ipsi itupidi casligant aui ju-
dicani, aut vafre arguiantur, aut principalum ap-
peiunl, humilitaiis esse experies afTirinai. Ksso 
auiem qui bumiliiatem, suoe discipulos faciis ipsis 
Η oporibus doceant. 

Schotion 15. 
Abbas Uaias de buroililaie dixit, qund li««*ztan 

careat ad reprchendenduoi aliqucni negligfniom, 
aui alium, qui alios videaiur cuuicinnere, ucc o<ulo> 

(α) Hoc tcbolium ad nulbim signum refertur, ncc 
vidVior bie loeum habere. 

(f>) Apiid Climacum cst, μοναχδς ταπεινόφρων ού 
πολυπραγμονήσει ανόητα. Ad voccoi ανόητα scbo-

liaslcs iiiira posoil υψηλών άρ:τή κα\ κατορθωμά­
των, qnae τδ άργητα explicareiil. Huniili> ιιοιι uaciai 
arcana seu inenarrabilia, alta nempe dc virluto et 
praeclaris faclis. 

http://Luc.ii
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babeai, quibus ad aliorum defectut attendat; nec Α οφθαλμούς Ιχ» Αλλου ελαττώματα προσέχειν, ούτε 
aures quibus ca quae animae non prooant, aodiat, 
Nec cum ullo rcm aut coiitfoversiatn nisi cum auis 
jpcccaiis. Sed paceoa cura omnibos mortalibui colit, 
propicr pracepium Doraini, ci iion proplcr amici-
liam. Si quis enim dtebus sex et alteris sex a cibo 
absiineat, scseque ingemibiis laboribut, pnecepus 
et molesiiis exponai, exlra tamen bauc viam omnia 
sunt iuulilia ei inania. 

Atiud. 
Si quidem nondura acquieivisli (has viriutes), 

procul abes a praeceptis Dei; si vero jam acquui-
visli, servus iuutilis es; quod debuisli facere fe-
cisti l 0 , aliis raulla supra precepla facienlibus. 

Scholion 14· 
Oinnes proprtetates supra (a Climaco) expHcaUe Β 

prxter uoam, quae est opinio, oatendunt opes, ei 
ibesauruiu buiniliiaiis; hoc enim (ut reor) e*l illud 
unum (opkiio ioquain). 

Scholion 15. 
Vera bumililas soboles est cognilionii; cognilio 

vera 328 parius teuiaiionum. 

Scholion 16. 
Qui pcr viam Chri&it ei humililatis religiosam 

vilam est ingressus, bic bene in illa ingredielur, el 
pracseniem vitara egredielur, e4 pascua cum gau-
dio reperiet io paradiso. 

Schotion 17. 
Oleuro appellat buuiiliuiem qu* aiiinue per' 

gratiam infundilur. Tum aulem humililas oobis 
conferiur, quando noa omuibus morlalibua viliores 
exisiimamus. 

Scholiom 18. 
Humililas non est conscientiae desperalio, tod 

dmnae cbarilatis et commiterationis coguitio. 

Isaaci 19. 
Qui susiinerc potesi borainis impouaDi ei incon-

uderati veibum durum propier Deum, el propier 
cogitationes in pace couservaadas, bic vocabiiur 
(ilius pacle, paceraque possidebit animat, corporia 
et spirilus» 

Aliud. ] 

Qui laborem et coDtumeliam teu ignominiam 
abs le rejicis, non eai quod promiitas libi ie per 
reliquaa virtutcs pamiteuiiaai actumm. Yana gloria 
enim, et aiupor cordie aervire soleiii peccalo pro-
pler gloriam. 

Almd. 
Si quem videri» in muUa ignominia eonsiitutum 

lamentari, scilo illuin vanae gloriae cogilaiionibuo 
occupaluiii, do interioribus cordis manipulis itiaui-
ptdos cum dolore metere. 

Aliud. 
Quoimprobiores, boc roinas recusa mulu aaala 

ώτα έχει άχούσαι τΑ μή ώφελούντι τήν ψυχήν αύ­
του * χα\ ούχ έχει μετά τίνος πράγμα, πλην τών 
Αμαρτιών αύτου * ΑλλΑ πρδς πάντας Ανθρώπου; έστ\ν 
είρηνικδς διά τήν έντολήν τού Θεού, χα\ ού διά τήν 
φιλίαν. ΈΑν γΑρ τις νηστεύη έξ, χα\ Ιξ, χα\ έκδφ 
έαυτδν είς μεγάλους κόπους χα\ έντολάς, έκτδ£ 
τής οδού ταύτης, πάντες οέ χόποι αυτού άχρηστοί 
είσιν. 

ΆΛΛο. 
£i μέν μή χτήση, μακράν ε! εντολών τού Θεού * 

εί δέ χτήση. Αχρείος ε! δούλος* δ ώφειλες ποιήσαι, 
πεποίηχας, έτερων χα> υπέρ τών εντολών ποιη-
σάντων. 

ΣχόΛιοτ ιδ*. 
ΤΑ προδηλωθέντα Ιδιώματα, πάρεξ τού χατΑ 64· 

χησιν, του πλούτου σημαντιχΑ τής ταπεινώσεώς εί­
σιν · αύτδ γάρ έση τδ έν, ώς οΐμαι. 

ΣχόΛιοτ ιε'. 
Ή Αληθινή ταπείνωσις γέννημα έστι τής γνώ­

σεως, χαι ή γνώσις ή Αληθινή γέννημα τών «αε· 
ρασμών. 

ΣχόΛιοτ ις'. 
Ό διΑ χριστομιμήτου πολιτείας χαι ταπεινώσειος 

ε ίσιων είς τδν βίον τών μοναχών, ούτος χαλώς είσ-
ελεύσεται έν αύτψ, χα\ έξελεύσεται τής παρούσης 
ζωής * **\ νομήν μετ' ευφροσύνης εύρήσει τήν έν χψ 
παραδείσφ· 

> ΣχόΛιοτ ιζ'. 
*£λεος λέγει τήν «ροσγινομένην τή ψυχή 6εΑ 

τής χάριτος ταπείνωσιν · προσγίνεται δέ, δτε παντδς 
Ανθρώπου ευτελέστερους εαυτούς ήγησδμεθα. 

ΣχόΛιοτ ιη'. 
Ουκ έοτι συνειδήσεως χατάγνωσις ή ταπεινο­

φροσύνη, ΑλλΑ χάριτος Θεού χαι συμπαθείας έπί* 
χν*Μΐς· 

ΣχόΛιοτ 7σ«Αχ ιθ*. 
Ό δυνάμενος φέρειν ^ήμα σχληρδν δυσχερούς χαλ 

Ασύνετου διά τδν Θεδν, χαί διά τδ είρηνεύειν τους 
λογισμού;, ούτος χληθήσεται υίδς τής είρήνη;» χα\ 
δυνατός έστιν δ τοιούτος χτήσασθαι είρήνην ψυχής, 
χα\ σώματος, χα\ «νεύματος. 

) 'ΑΧΙο. 
Άποδαλών «δνον χα\ άτιμίαν, μή έπαγγέλλου 6%* 

έτερων Αρετών μετανοείν. αίενοδοξία γάρ χαι Αν­
αλγησία δουλεύειν τή Αμαρτία διά δόξαν πεφύ-
χασιν. 

ΆΛΛο. 
*Οταν ίδης τινά έν πολλή ατιμία δδυνώμενον, γί-

νωσχε δτι λογισμοίς χενοδοξίας χατααχεθελς άηδως 
τών χαρδιαχών δραγμάτων θερίζει τά δράγματα. 

ΆΛΛο. 
'Οσον εΤ χαχότροπος, τδ χαχοπαθιίν μή ΑΤΛΜΙ-

u Luc. χνιι, 10. 
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έμέσης. 
ΣχόΛιοτ Ισαάκ*. 

Ταπεινοφροσύνη έστί χατ' Αλήθειαν, δατις Ιχει έν 
τψ χρυπτφ τι Αξιον ύπερηφανίας, χα\ ούχ υπερ­
ηφανεύεται. Αλλ* ώς χουν Ιχει έαυτδν έν τφ λογισμφ 
αυτού. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου μοταχου κα'. 
Έχτδς συντριμμού χαρδίας, Αδύνατον τδ καθόλου 

Απαλλαγήναι χαχίας, συντρίβει δέ χαρδίαν ή τρι­
μερής έγχράτεια, ύπνου λέγω, χαί τροφής, χαί σω-
ματιχής Ανέσεως. Ή γΑρ τούτων περιααεία ήδυ-
πάδειαν έχτίθησιν - ή δε ήδυπάθεια τους πονηρούς 
λογισμούς παραδέχεται· Αντίκειται δέ χα\ τή προσ­
ευχή, χα\ τή προσηχούση διακονία. 

ΣχόΛιοτ χ ? . Β 

Ούχ άναισθητείν χελεύει, άλλ' επιμελώς, ώς άλη-
Θέσιν τοίς έπαίνοις, προσέχειν χα\ έφήδεσθαί τινα 
καί Αξιον είναι τών τοιούτων έαυτδν ύποτίθεσθαι 
λόγων κωλύει. 

ΣχόΛιοτ vf. 
Τδν Αγιον Σεραπίωνα αίνίττεται. 

ΣχόΛιοτ χδ*. 
Ό όσιος Σιμών. 

ΣχόΛιοτ χε\ 
*0 ταπεινοφροσύνης έπιμελούμενος ού φροντίζει 

Ανθρωπίνου προσκόμματος, ή μέμψεως» 
ΣχόΛιοτ χς*. 

Χαίρει, φησίν, δ βεδς έπλ τοίς ταπχινόφροσιν, 
ορών αύτοδς χλευαζομένους χαλ υπομένοντας. Έπε\ 
δέ τούτο έν τοίς οίχείοις χατορθωθήναι αδύνατον, 
διά τούτο ξενιτεία άχροτάτη ταπεινώσεως χαθέστηχεν 
αίτία. 

ΣχόΛιοτ χ ζ \ 
Τήν βάαεν τού νού έπλ τήν άνώλισθον τρίβον, τής 

ταπεινώσεως δηλονότι. 
ΣχόΛιοτ χη'. 

Τής ταπεινοφροσύνης δηλονότι' ώοτχ μηδέ έν­
νοιαν άντιλογίας λαμβάνομεν * τούτο γάρ έστιν δ 
ήχος. 

ΣχόΛιοτ 
'Αχοδων λόγον ώφέλιμον, μή χρίνε τδν λέγοντα, 

ένα μή τής επωφελούς νουθεσίας σεαυτδν Αποστέ­
ρησες. 

ΣχόΛιοτ λ'. 0 
Σχεκόμενος ύπδ τής ταπεινοφροσύνης δ σημαιοφό­

ρος περισώζεται · εί δέ τινι τών χουφοτέρων δοθή 
τδ τοιούτον χάρισμα, δλά τών πραττομένων είς ΥΨΗ­

λόφρονα γνώμην, ύπερεχπίπτων καταφέρεται Ακερν-
φρούρητος φανείς. 

ΣχόΛιοτ λα/. 
Τί μανθάνειν ή πάντως τά προσήχοντα [μή ti 

πάντως τΑ χροσήκοττά]; 
ΣχόΛιοτ \?. 

Ήγουν τδ ύπδ άλλου λεχθέν αύτφ έπιτραπέν 
ΣχόΛιοτ \γ. 

Ούχ\ άπλφ λόγω όφείλομεν διηνεχώς εαυτούς χα-
τακρίνειν, άλλ* έν αίσθήσει χαί διαθέσει χαρδίας * δ 
γάρ ου τω μεμψόμενος έαυτδν, χα\ τούς ελέγχοντας ή 

superbiam. 
Isaaci 20. 

Homilila* vera eit, quando quis quid dignum 
•nperbia in occtillo babei, et tamcn non aupcibii, 
sed aetpoam in animo pulverem jestimat. 

Marci monachi 21. 
Exlra coatritiotiea) eordis, fieri nullo modo po-

lotl «ii Dialitia penitus libereris. Contcrit aulcm cor 
triplex abotinentia, aomni inquam, cibi et relaxa-
itonis corporis. Uorum onirn 329 copia molUUem 
paril, rooUitia oalas cogilalioues recipit, quse si-
nal repugnal tiudio precandi, et convenienter mi-
aiatrandi. 

Sckoiion 22. 
Non praeipit ut sensum cxuamus; sed probibot 

accuraie, ne tanquam vcris laudibus quisquam 
animura adverial et delecietur, seseque Irojiismodt 
verbis dignuro eiistimel. 

Scholion 23. 
Sanctam Sorapionem intelliglu 

Scholton 24. 
Veoorabilis Simon Salus. 

Schouon 25. 
Qiri studel bamiliiati, non curat acommata et 

eouvilia, bominumque reprebensione*. 
Sckolion 26. 

Dofectaiur, ioquit, Deus bamilibat, quando 
•idet illoo aannax pttienler ferre. Sed com inter 
dooeiticos recle leri non pos»it, propterea secessus 
loagboimiia a polria, ca«*a esi humiliiatis. 

Sckolion 27. 
Gradem adaalutarem seiAiUa.bumiliUUXDempc, 

inleUigil. 
Scholion 28. 

Humiliiatis adlieei, ut aoqoo cogiiatioDem qoi-
am contradicendi admitumof, boc e»im esi 
•onat. 

Sckolion 29. 
Qtiando fermonem ulilem audts, diceotem ue 

jadica, no teipaam ulilis admonilionis fruciu 
prives* 

Scholha 50. 
Harailltiie eeptus aalvabitur, qui miracola pa-

Iral. Quod si boc donum alicoi levia anitni im-
pertilmn fueiit, per ea quae flunt miranda in su-
porbiam meolis elatus, praBcepsque in iuia delatus 
immoaitat [inermia] comporebit. 

Sckolion 31. 
Quid discere? aut ouinino opporlima [nunquid 

non opporluKaf]. 
Schotion 32. 

Sivc ababo dictum, ipsi tt conunissura 
Sehotion 33. 

Non solo ct nud<» verbo oportel, ut nos 330 
ipsob damnomu ,̂ sed ex animi seutenlia, scnsii ei 
affectu cordis, Qui cnim ita seipsuin leprcbcndii. 
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factores ex animo diligil. 

Scholion 34. 
Qui ee ifidignoui judicat, qui vel minima a Deo 

peiai, el dum petit niitiima velut peccator, roa-
gnam graliaro veuiainque a Deo accipit. Promptus 
cuini est Deus dare nobia majora quam petimus. 
Sed ba»c gratia Dobw non confertur quarodiu 
*poRie pcccamus, 

Schotion 35. 
Qui jusle vivit, et nullam pro recie factis com-

peiisaiiooem, ted voniam duniaxat de peccatis 
comiuissis peiit, quasi praeler dignitaCem euam 

ΣχόΛιοτ λδ\ 
Ό άνάξιον έαυτδν κρίνων καί τών μικρών αΐτη-

μάτοιν, και αιτούμενος ώς άμαρτωλδς τά σμικρό­
τητα, άφεσιν μεγάλη ν λαμβάνει* πιστδς γάρ έστι 
δούναι ήμίν δ θεδς, κα\ υπέρ ά αϊτούμεθα, ού 
προσγίνεται δέ ήμΤν ταύτα έως άν εκουσίως πταί-
ωμεν. 

ΣχόΛιοτ λε'. 
Ό δικαιοσύνην εργαζόμενος, κα\ ούχ\ άντίδοσιν 

τών κατορθωμάτων, άλλά συγχώρησιν τών άμαρτη· 
μάτων α I τοΰ μένος, παρά τήν εαυτού άξίαν ώσανει 

pctii, propterea accipieia Deo majora, quam ip&ius D αίτεί* διδ κα\ τών υπέρ αύτδν τεύζεται παρά τού 
kiaius poslalat, quod eoleat Deus ex abundanti 
dare pJ«s qoam petimus aut inietligimus. 

Scholion 56. 
Qoole osl hoc? quod diiit ncmpe, non affici ad 

corpus (et vitia corporia). 
Schotion 57. 

Quod anima sape nortl so ad extemam corporis 
formam et studia conformare, clara csl ex Domiat 
facto demonslraiio. 

Scholion 38. 
Animadverte quantam ad pamilentiam coittri-

iionem parial reip&um nihili pendere ei abjicere. 
Nain ex eo quod quis seipsum teprcbendal, transtt 
virlus paiientia* etiam in eum qui reprebcndit alle-
rum el contemnit. 

Scholion 39. 
HumiKlai sine operibus multa delicta abolet : 

opera sine buinilitate suni velut inulilia, imo saepe 
nittlta inala pariuni nobis. Caeierum, ui dixi, abole 
peccata lua in bumiliuie. 

Scholion 40. 
Superbia ex angelis facit daemones. 

Scholion 41« 
Humiliias ex dsemonibus facit angelos, iuquit 

QimaciMK. 

Sckodon 42. 
Sigua, dcclarationes, occasiones ad btiDiiliiatem. 

331 SekoHo* 43. 
Nam ad sludia occupaiioatim anima ae accom-

modal, et ad ea qux facit, effigiatur, ei ad baee 
seso eflingil. 

AHud. 
Su lihi babtlus, cl incessns, el veslis, et sella, 

r l viclus raiio, el lectl apparatua, et domus, el 
«iiiitiia quaj ιιι domo sunl vasa, ad ulilitalein ei 
pauperialem eomposita ; qiiiti et sernio, cl canlus, 
vi rum allcro rongrebsus scu colloqniuin, ad m r -
diovi ilatcm potius qiiam ad fastum siul i-omparala. 

Siholion 41. 
IMimtio bumiiilalis cx potcnlia scu facjl-

Ulc clbcieiae [*\ causa cflicienlf]. 

θεού, τού δίδοντος ύπερεχπερισσού ων αϊτού με 0α, 
ή νοούμεν. 

ΣχόΛιοτ λς^. 
ΠοΓον τούτο; *0 είπε, τδ μή προσπάσχειν ταις 

ύλαις. 
ΣχόΛιοτ \ζ. 

"Οτι έν τοις έκτδς έπιτηδεύμασιν οΤδε πολλάκις ή 
ψυχή συσχηματίζεσθαι, σσΛρής έκ τής Δεσποτικής 
υποθέσεως ή άποδειξις. 

ΣχόΛιοτ Χη'. 
"Ορα καί τδ έξουθενεΤν έαυτδν, πόσον πρδς μετά­

νοιαν συντριμμδν φέρει. Έκ V^P τ ο " έαυτδν μέμ· 
φεσθαί τινα, έρχεται είς τδ κα\ τδν ελέγχοντα κα\ 
τδν έξουθενούντα ύπομένειν. 

C 
ΣχόΛιοτ λθ\ 

Ή ταπείνωσις χωρ\ς έργων πλημμελήματα 
πολλά συγχωρεΐν ίσχύει* τά έργα δέ χωρ\ς ταπει­
νώσεως έξ εναντίας ώς ανωφελή είσιν* άλλά κα\ 
πολλά κακά κατασκευάζουσιν ήμίν * λοιπδν συγχώ-
ρησον τάς αμαρτίας σου έν τή ταπεινώσει, καθώς 
είπον. 

ΣχόΛιοτ μ'. 
Ή ύπερηφανία (έξ αγγέλων ποιεί δαίμονας). 

ΣχόΛιοτ μα'. 
Ή ταπείνωιις έκ δαιμόνων ποιεί αγγέλους, λέγει 

δ της Κλίμακος. 
ΣχόΛιοτ μ?'. 

Σημεία, φανερώματα, πρδς ταπεινοφροσύνην 
D άφορμαί. 

ΣχόΛιοτ μγ*. 
ΤοΙς γάρ έπιτηδεύμασιν δμοιούται ή ψυχή, κσλ 

πρδς ταύτα & πράττει τυπούτσι, κα\ πρδς ταύτα 
σχηματίζεται. 

ΆΛΛο. . 
"Έστω σοι κα\ σχήμα, κα\ βάδισμα, κα\ Ιμάτιον, 

κα\ καθέδρα, κα\ τροφής κατάστασις, κα\ στρωμνής 
παρασκευή, καί οίκος, κα\ τά έν οίκω σκεύη πάντα 
πρδς εύτέλειαν έξησκημένα * καλ λόγος, καιώοή, και 
ή τού πλησίον έντευξις* και προς μετριότητα ταύτα 
μάλλον, ή πρδς δγκον όράτω. 

ΣχόΛιοτ μδ*. 
"Ορος τα-τεινοφροαύνης · κατ* ένεργητικην δύ-

ναμιν. 
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ΛΟΓΟΣ Κ<7'. Α 
ΙΙερΙ διακρίσεως Λογισμών, καϊ παθών, καϊ αρετών. 

Αιάκρισις έστιν εν μέν τοις είσαγομένοις, ή τών 
καθ* εαυτούς Αληθής έπίγνωσις · έν τοις δέ μέσοι; 
ή τδ κυρίως Αγαθδν έκ του φυσικού, καί του εναν­
τίου Απταίστως διακρίνουσα νοερά αίσθησις* έν τοίς 
δ* τελείοις (i), ή διά θείας έλλάμψεως ένυπάρχουσα 
γνώσις, ήτις και τά έν άλλοι; σκοτεινώς ένυπάρ-
χοντα τψ εαυτής λύχνψ κατατοπίζει ν Ισχύουσα. 
*Ή τάχα καθολικώς τούτο χ α \ έστι, και γνωρίζεται 
διάχρισις, ή τού θείου θελήματος ασφαλής κατάλη-
ψις έν παντί καιρψ, κα\ τόπω, κα\ πράγματι, ήτις 
ενυπάρχει μόνοις τοις καθαροί; τή καρδία (2), κα\ 
τψ σώματι, καί τψ στόματι. Ό μέν τους τρείς εύ-
σ^βώς καθελών συγκαθείλε (3), κα\ τούς πέντε · δ 
δέ εκείνων αμελών ούδετερον νικήσει. Διάκρισίς έστι ^ 
συνείδησις αμόλυντο;, κ α \ καθαρά αισθη?'.ς · μηδείς 
έν τή μοναδική πολιτεία υπέρ φύσιν τινά άκούων ή 
ορών, ές άγνωσίας είς άπιστίαν περιπέσοι· δττου 
γάρ ενδημήσει δ υπέρ φύσιν Θεδς, υπέρ φύσιν λοι­
πόν τά πλείστα τών πραγμάτων γίνονται. Έν τρισ\ 
τούτοις γενικωτάτοι; τρόποις πάς πόλεμος δαιμί*-
νιώδης έν ήμίν συνίσταται, ή έξ αμελείας, ή έξ 
ύπερηφανίας, ή έκ φθόνου τών δαιμόνων κα\ έλεει-
νδς μέν δ πρώτος * πανάθλιος ό δεύτερος * ό δέ τρί­
τος τρισμακάρισιος. Σκοπφ καλ κανόνι τ φ ήμετέρφ 
κατά Θεδν συνειδότι πρδς πάντα χρησώμεθα (4), 
ινα γνόντες τήν τών άνεμων πνοή ν πόθεν έρχεται, 
πρδς αύτδ λοιπδν, κα\ τά ίστία άνατείνωμεν. Έν 

GRADUS X X V I . 
De ditcreiione cogilalionum, viiiorum et virtututn. 

Discrelio iu lironibus scu nulibus esi peifecla et 
vera status sui inierioris cogniiio. ln nicdiis scu 
proficieiuibiis, est sensus quidam aiiinri qui bonmit 
proprie diclum a physico c l ejus centrario sint» 
errore dijudicat. In perfeclis csl cogniiio, ex divina 
illuslraiione orta quaeque, e.l in aliis obscura suo 
lumine illustrare poiesl. Au i fortasse gen»»raiimv et 
omnia compleclendo lioc el o&l, el inlelligiiur essc 
discrciio, divin» nimirum volunlalis cerla et firma 
comprebentio, quovis tempore, quocunque in loco, 
et uegolio, quam tanlum possident ittuitdi cord»', 
corpore et ore. Qtii ires bosles religiose proslraiii, 
prostravii et quinque. Qui illos negligit, neuirum 
vincct. 332 Mscreiio est conscierilia incoutami-
nala, et purus castusque scnsus. Ncmo, cum quae-
dam in religioso vila? sialu supia nalura? vitu fieri 
vcl audierit anl viderit, ex reruni ignoramia in iu-
creduIilatCHi incidat : ubicunque ouini Deus, qui 
snpra naiiiram est, vcrsatur el prasens est, ibi 
pleraque omnia deinceps supia ua(ura3 faculuuini 
lieii sotcnl. Tribus hisce modis vel maxime genu-
ralibns bello nos diabolus oppugnat, negligeniia, 
superbia et sua ipse invidia. Miserandus priious, 
roiserrimus allcr, folicissimus el bcalissiuius lcr-
tius. Heia ei amussi seu regula, secundmn Dtnim, 
uiamur conscientia noslra, ut animadvcriaiuus 

. . „ , Λ . . , „ unde vcnloruro spiruus exsisiani, el vcla ad illos 
πασαις ήμων ταίς κατά Θεδν έργασίαις (5) τρείς ~ . . . \ , . . . . • · . · · ! . « 
• τ ο Α » , . . ι · J , · C tendamus. In ommbus rebgiosis cxemlatioiubus 
ημϊν ροθυνους οι δαίμονες όρυσσουσι. Και πρώτον . . . . , . 
μέν παλαιού σι ν, ίνα τδ άγαθδν κωλύσω ιι γενέσθαι * 
δεύτερον δέ μετά τήν πρώτην αυτών ήτταν, ίνα μή 
κατά Θεδν τδ τυχδν γένηται. "Οταν δέ κα\ τούτου οί 
κλέπται τοΰ σκοπού άποτύχωσι, τότε λοιπδν ήσυ-
/ίως έπιστάντε; έν τή ημετέρα ψυχή μακαρίζουσιν 
ημάς, ώς κατά θεδν έν πάσιν πολιτευόμενους. Τού 
μέν προτέρου έχθρδς, σπουδή κα\ μέριμνα θανάτου · 
τού δέ δευτέρου, υποταγή κα\ έξουδένω?ις * τοΰ δέ 
τρίτου, τδ έαυτδν διηνεκώς καταμέμφεσθαι. Τούτο 
κόπος έστϊν ενώπιον ήμώκ, έως οδ εΙσέΛΘ\\ είς 
τδ άγιασττψιον ημών τδ πύρ τδ τοΰ Θεού. Οΰκ 
Εσονται γάρ λοιπδν τότε προλήψεων έν ήμίν άνάγκαι. 
Ό γάρ θεός ημών πυρ καταναλίσκον πάσαν πύρω-

noslris daemones nobis ires (odiunt SCIO)>OS. Priimnu 
conleudunt ne quid boni faciamus. Cajtctum ubi 
primo pm\io devicti ccsscrunl, conanlur boni opc-
ris finem corrutnpere, ne fiai ad laudctu Dei. Quuil 
si et hic furcs a scopo abcnaiuul, lum deinuiu tu 
silenlio quietis adsunt, cl bcalos nos in aumi;t 
prasdicaiu, quod omnia ad imium et bonorcm i)<i 
gcranms. Primo adversalur studium diligcuiK€ ct 
medilalio morlis; alleii suljcclio c l coiilemplus 
soi ; posnemo continua sui ipsius repiTlicitsio. Iloc 
labor esl aule nos, tionec igtiis Oci nurei tra ιαιι-
eiuarium nvtlrum S l . Ncque enim ulla dcinct-ps 
cura aut neccssilas eiit ob prarcplas animo 

σιν και κίνησιν, κα\ πρόληψιν, κα\ πώρωσιν, τήν ^ prioris viue viiiosas aflecliones aul cousueiudiucs, 
έντδς κα\ έκτδς όρωμένην τε καί νοουμένην. 01 
δαίμονες το εναντίον πάλ.ιν τών είρημένων ποιειν 
πεφύκασιν. Έπάν γάρ της ψυχής περιγί^ωνται, 
κα\ τδ τού νοδς φώς περιτρέψωσιν, ούκ Ιτι Ισται εν 
ήμίν τοίς άθλίοις, ού νήψι;, ού διάκρισι;, ούκ επί-
γνωτις, ούκ εντροπή · άλλ* αναλγησία, κα\ αναισθη­
σία, και άδιακρισία, και αβλεψία. 

333 D*us cnint est iynis oimiem sensus ardorem, 
omiiesque iuoius pravos, prajsninptioucn), occ.ocu-
tioi:em eum iiitcriorem luiu cxieiiorcm cliaui, qn;c 
in co^ilalionc versalur, consumcns. D^nioncs r.oii-
Iraria otnnibus jain diclis in nobis faccre C O D S I I O -

veruut. Naiu ubi aniinam sibi obnuxiain rcddidei unl 
ineniisque tuinen exslmxciunt, tmu uulla amplius 

cst in nobis niiseris sobrictas, uulla discrctio, uulla cognilio, nulla reverentia, sed indotenlia, stuporquc 
aninii, indiscrclio, el caecius nienlis. 

ΟΓδασι γάρ τά ειρημένα εύ μάλα σαφώς οί έκ lbuc uinuia quac jain cuiuuicinurata suut, probc 
πορνείας άνανήψαντες, κα\ έκ πχ^όησίας ύποστα- «orunl ii qui ex bnpuiiiatc ad sobrictalein redic-

1 1 Pbal. txxii , 16, 17. 
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runl, quiqiiu ex nimia coofldwilia ad modctUa.-n, Α λέντες, καί ο! έξ άναιδιιχς είς συναίσθησιν έληλυ-

πώ; τε μετά τήν νήψιν τοΰ νοδς, χαλ τής *'.» «iiipiidouti.i ad pudorern iransicrunl, quonn <1o 
posi rcccptam nienlis sanilalem, et solulam caxi-
laicin, seu potius corroplionem ipsos sui ipsorum 
pudeat, ob ea quae prius, cum tn caeciiaie vrrsa-
rentur, loquebantur el agebanL Nisi vcsporascat, et 
noclescat prius, fures iu luce anima? ei dio nibil 
facile furabunliir, aut maciabuttt, aut perdeni. Ftir-
luni est, ciini anima non senliens [non adverlens] 
in captiviiatcm Irahilur : mactaiur aniino, cum 
sonsus mculis exslioguilur, ila ui in fceda et nc-
iaria opera incidal. Perdilur dcmum cuiu ox ad-
misso scelere de salute omnino detperat. Nnro 
viritim suarum imbecillitalem praetexal, quasi evan-
geliia praecipta scrvare non possit. Sunt enim qui 

θότες· 
πωρώσεως, μΑλλον δέ πηρώ σεως αυτού διάλυσιν, καλ 
εαυτούς χατΑ νουν αιδούνται, έφ* οΤς πρώην έλάλουν 
χαΐέπρχττον έν τυφλώσει διάγοντες. ΕΙ μή όψίσει (β) 
χαλ σχοτάβει πρώτον έν τή ήμερα της ψυχής, ού 
μή οέ χλέπται χλέψωσι 9 χα\ θύσωσι, χαί άπολέσωσι. 
Κλοπή έστιν Αγνωστος αΐ/μαλωσία ψυχής* θυσία ψυ­
χή; έστι λογικού νοδς θνησι; έν πράξε σι ν Ατοποις 
περιπεσόντος · απώλεια δέ ή μετά τήν άνομίαν εαυ­
τού άπόγνωσις. Μηδε\ς έπι ταίς εύαγγελιχαίς έντο-
λαΐς άδυναμίαν προβάληται* είσλ γάρ ψυχαλ αί κα\ 
υπέρ τήν έντολήν δαπραξαντο. Ποία» αϊ πάντως τδ 
είρημένον δ υπέρ έαυτδν τδν πλησίον άγαπήσας, 
χαλ υπέρ τούτου τήν ψυχήν προδέμενος (7), χαίπερ 

pluraqtiam Evangelium prsecipii, facianletpraetleiii. & έπιταγήν Κυρίου είς τούτο μή χομιαΑμενος. βαρ 
IVrsuadeliit tibi boc oronino quod Jiclum etrt, is 

proiimom suum plus quam seipsum 334 
Ifxii, quando animam suam pro ipso po&ttit, quam-
* is praeecplum a Domino supcr boc non accepisset. 
Habeant bonum ammtim bumiles, quamvis animi 
|»cilurbationibu8 adhuc obnoxii. Si in omnes pec-
calorum foveas incidani, omnibusquo laqueomm 
insidiis indnanlur cl capiantur, omnibusqoo auimi 
morbis aiDigantur, at posiquam saniiateni conse-
cuti fuerint, omnibus aliir» luminaria, medici, lu-
ceniic et ductores iianl, omniumque morboruro 
gcnera seu discrimina doceanl, eooque qui in casus 
pcriculosurii, experimcnlo βιιο servcnl. Qnod m qui 
ob preteritas peccandi consueludiiies adbuc \\tn 

σείτωσαν ol τεταπεινν-μένοι εμπαθείς* ε! γαρ καί έν 
πάσι τοίς βοθύνοις περιπέσωσι, χα\ έν. πάσαις ταίς 
παγίσι βροχισθώσι, χαί πάσαν νόσον νοσήσωσιν 
ΑλλΑ γε μετΑ τήν ύγείαν πάσι φωστήρες, χαι ιατροί, 
χαλ λύχνοι, χα\ χυβερνήται γίνονται, έκαστης νόσου 
τούς τρόπους διδΑσκοντες, χα\ τους μέλλοντας πί-
πτειν, έχ τής οίχείας πείρας διασώζοντες · εί μέν 
έχ προγεγενημένων προλήψεων τυράννουνταί τί­
νες ( 8 ; χα\ διδάσχειν καν ψιλφ λόγφ δύνανται, διΑΑ-
ξωσιν. Ίσως γάρ ποτε χΑν τούς οίκείους λόγους a U 
σχυνθέντες τής πρακτικής Αρξωνται (9) (μή μέντοι 
και άρξωσι), κα\ γενήσεται χα\ έν αύτοίς δ«ερ έπέ 
τίνων έν βορβόρω κυλιομένων ειδον γινόμενου · έμ-
πεπηλωμένοι γάρ υπάρχοντες τδν τρόπον της έχείσε — r r — — ' ρ » Γ · ι ' · *» - · 

paliuntur, cl docere alios nudo simplicique vcrbo αυτών καταποντισεως τούς παρερχομένους έδίδασκον 
poSdtiui, doceant, forlasse eniin aliquando ob suas 
ipui adtiortaliones verecondati incipionl melius 
ngcre et vivere (cnimvero lales non impercni aut 
gnberneitl) : et accidet illis quod quibusdam acci* 
disse vidimus, qui in coeno sordium voluplali irans-
i-unies alios docuerunt, quo paclo ipsi in eam vo-
raginem iucidissenl, qood feccrunl, ut illos salvos 

υπέρ τής σωτηρία; αυτών τούτο πραγματευόμενοι, 
δπω; μή κάκεϊνοι τή αυτή δδψ πέσωσι · κα\ μέντοι 
διά τήν έτερων σωτηρίαν, κα\ αυτούς ό παντοδύνα­
μος τού πηλού έλυτριάσατο. ΚΙ δέ γε οί εμπαθείς 
εκουσίως εαυτούς ταίς ήδοναίς έπι^ίπτουσι, σιωπή 
τήν διδασκαλίαν ένδείξονται. ΤΟν χάριν ^ρξαιο ό 
Ίησονς xcisir τε χα) διδάσκει*. 

prncsiarcnt, ue in eamdem peccandi foveam ipsorum excmplo pari ralionc ceciderinl. Sed enim hos iptoo 
Leus qtii ouinia poiest, propter aliorum ealulem e cceno peccalorum liberaviL Qui vcro ex viliotis 
Kj)onic sc voluplaiibos dcdunt ct inimergtmt, (aceant, ei sileniio suo doceanl. Propierea Jeaos 
cwpit facere el docere , l . 

Sa?Yuin rcvera ct immane, ο bumiles nionacbi, D Χαλεπδν, δντως χαλεπδν περαιούμεθα, & μοναχοί 
pclagns irajichnus, mullis vcntorum turbinibus cl ταπεινο\, πέλαγος κα\ πολλών πνευμάτων, και σπι-
scopulis, 335 voriicibue, piralis, siphonibus, bre-
vibus seo svrlibu>, mon&trigque et Ouclibus rcdiiti-
dans. Scopulura inlelligamus saevam et reponle 
inlumesccnleiTi iram; xorlicem vcro ciim <rxspes 
vertigo mentcm undiquc circumsisiit, ei in alum 
do^peraiionis voraginem prxcipitarc conalur. Bir-
via el syrles stuit ignoranlia? qua* nialum pro bono 
anipiwnt el conlinent. Monsira vero marina boc 
grave el fcriini corpns. Piratx improliissinii vana» 
^lurij» minislri r i aililiccs, qui sarcinas nostras ct 
f.iiiuium vitliilum laliorcs el fnntiis diripinnl. 
l-htrins iiii«Mpret<M).ur inilatum ci lnnicnlcii \cn-
ttciu, qtii ^uopte uos iinpriu ad i!!:i:n bclUtam cl 

λάδων, χαι Ιλίγγων, χα\ πειρατών, κα\ σιφώνων, καί 
βραχών, και θηρίων, κα\ κυμάτων πεπληρωμένον. 
£πιλάδα μέν έπ\ ψυχής, τδν Αγριον θυμδν κα\ αιφ-
νιδιον νοήσωμεν ίλιγγα δέ τήν άνελπιατείαν τήν 
περικυκλούσαν τδν νούν, κα\ τούτον αύτδν έν βυθψ 
άπογνώσεως κατενέγκαι σπουδάζουσαν * βράχος δέ 
τήν άγνοιαν, τήν τδ κακδν ώς καλδν κατέ/ουσαν · 
θηρία δέ, τδ βαρύ τούτο κα\ Αγριον σώμα * πειρατάς 
δέ τούς τής κενοδοξία; χαλεπωτάτους υπουργούς 
τούς τδν φόρτονήμών, κα\ τδν κάματον τών Αρετών 
άφαρπάζοντας * κύμα ίϊ τήν πεφυσημένην κ&\ 
όγκουμίνην κοι/.ίαν (IU), τήν εκ τή.: ίδί?.ς όρ;ζή; τφ 
θηρίω παραπέμπονταν · τ^ωνα. δέ, τίτν εκ τού ο**-

9 1 ΑνΙ. 
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ού £ιφείσαν ύπερηφανίαν, τήν άναφέρουσαν ημάς Α mon&truiu defert. Siphonem accipe superbiam e 

CODIO dejeclam, qine nos nunc ifi cceluni effert, mos 
ad tarUra deprioiU. 

Noi unt omnes liileraii, quae disciplinse rudibus, 
quae proficicniibus, quae ipsis magistris conveniant. 
Diiigenler allcndamus, nc diu littcris immorati ad-
buc in rudiroentis deprebendamur, quod omnibua 
turpe non ignoratur, videre senem io ladum btle-
rarium ilantem. 

Γνώριμα χαθεστήχασι τοίς γράμματα παιδευομέ-
νοις (II), ποία μέν εισαγομένων, ποία δέ μέσων, 
ποία δέ διδασκάλων τυγχάνουσι τά μαθήματα. Πρό­
σχωμεν νοονεχώς, μήπως έν τή μαδήσει χρονίσαντες 
έτι έν τοίς είσαγωγιχοίς διατρίδωμεν έπαγγέλμασι* 
δπερ αίσχύνη πάσι γνωρίζεται γηραλέον ΙδέσΘσι είς 
παιδευτήριον πορευόμενον» 

Αρίστη πάσιν άλφάβητος αυτή (Η). Α ύπαχοή, 
Β νηστεία, Γ αάχχος, ά σποδδς, Ε δάχρυα, Ζ έξο-
μολδγησις, Η σιωπή, 6 ταπείνωσις, / αγρυπνία, 
Κ ανδρεία, Α ψύχος, Jf κόπος, ΛΓ ταλαιπωρία, Σ έξ-
ουδένωσις, Ο συντριβή, U Αμνησιχακία, Ρ συν-
αδελφία (15), Χήπιότης, Γπίστις Απλή καί Απερίερ-
γος, Υ Αμεριμνία χόσμου, Φ μίσος άμισον γονέων, 
Χ ΑπροσπάΘεια, Ψ άπλότης σύν ακακία, II εκούσιος 
ευτέλεια. [Καλή τάξις όροι μέσων.] Κατάληψις χαλ 
ψήφος προκυπτόντων, άκενοδοξία, άοργησία, εύελ-
πεστία, ησυχία, διάκρισις, κρίσεως μνήμη παγία, 
εύσπλαγχνία, φιλοξενία, νουθεσία σύμμετρος, προσ­
ευχή απαθής, Αφιλαργυρία. Ούτος δρος, λόγος τε 
καλ νόμος πνευμάτων χα\ σωμάτων έν σαρχλ εύσε· 
6ώς τελειουμένων' Αναιχμαλώτιστος Α καρδία, Βτε-
τελειωμένη Αγάπη, Γ ταπεινοφροσύνης πηγή, νοδς 
Α έκδημία Χριστού, Ε ένδημία φωτδς, χαί Ζ προσ­
ευχής Ασυλία, έλλάμψεως Η θεού περιουσία, πόθος 
6 θανάτου, μίσος / ζωής, φυγή Κ σώματος, χόσμου 
Α πρέσβυς, θεού Μ βιαστής, αγγέλων iV συλλει­
τουργό;, γνώσεως 3 άβυσσος, μυστηρίων Ο οίκος, 
άψητων Π φύλαξ, ανθρώπων Ρ σωτήρ, δαιμόνων 
Σ βεδς, παθών Τ Κύριος, Δεσπότη; Τ σώματος, 
φύσεως t> έπίτροφος. Αμαρτίας Χ ξένος, Απαθείας 
ψ οίκος, μιμητής 11 Αεσπότου, έκ βοηθείας Δεσπό­
του, ού μικρός ήμίν (14), δτε τδ σώμα νοσεί, χρεία 
τής νήψεως. Χαμαλ γάρ οί δαίμονες θεασάμενοι 
ημάς χα\ [κείμενους] μή δυναμένους τέως έκ τής 
ατονίας ασκήσει καθ* έαυτδν χρήσασθαι, χαλεπώς 
τότε πολεμούν δοκιμάζουσιν.* Έν μέν τοίς χατά χό­
σμον δ τού θυμού, έστι δέ δτε χαί τής βλασφημίας 
ό δαίμων έν τοίς νοσούσι παρέπεται. Έν δε* τοίς 
έξω χόσμου, εί μέν τών χρειών εύπορούσιν (15), δ 
τής γαστριμαργίας χα\ πορνείας * εί δέ έν άπαρα-
κλήτοις τισ\ χαί άθλητικοίς διατρίβουσι τόποι;, δ 
της άχηδίας χα\ αχαριστίας πάρεδρεΰει τύραν­
νος (16) * έπεσημηνάμην τδν τής πορνείας λύκον 
όδύνας προστιθέντα τφ κάμνοντι * κα\ έν αύταίς 
ταίς όδύναις κινήσεις αύτφ κα\ εκκρίσεις ποιουντα * 
και ήν έκπληχτόν τι γινόμενο ν ίδέσΟαι έν άλγηδόσι 
σφοδραίς τήν σάρχα σφριγώσαν και μαινομένην. 
Κα\ επέστρεψα χα\ είδον κατακε!μένους, καί έπί 
της κλίνη; αυτής ύπδ της θεία; ενεργείας, ή ύπδ 
κατανύξεως παρακαλουμένους · καί μέντοι διά τής 
παρακλήσεως τάς όδύνας διεκροΰοντο· ώς ούτοι; 
διακείζθαι, ώς μή θέλειν αυτούς τής νόσου άπαλλα-
γη»'αί ποτε. Καί επέστρεψα, κα\ ειδον κεχαχομέ-
νους, χαί διά τής νόσου ώς δι* επιτιμίου τινδς πά-

Optimuro oronium elementorum alphabetnm boc 
eat, Α obedientia, Β jejunium, C cilictuoi, D cinis, 
Ε lacryra*, F coofetfio, G eileiUium, If buroililae, 

Β 1 vigdiae, Κ fortiludo, L frigai, Jf labor scu fati-
gaiio, Ν aeramna, Ο coniempiuf, Ρ conlriiio, Q 
iojtjriarum obtivio, Β fratorna charifas, S lo-
nitas, 7 fidcs siinplex et incuriota, V mundi ne-
gleclus 336, X parentuiD odiuro roiniroo odiosum, 
V liber ab omnibus rebtis affecUi, Σ gimplicitaf 
cum innoeenda conjuncla [sioe malitia], voluniaria 
\.litae. ProAcietttium vero soro et ralio est de 
inani gloria et iracundia victoria, boaa *pes salotis, 
quies aniroi, discretio, Qrroa et fixa judicii extremi 
meaH>ria,n>ietricordia rcotnmisoraiio], hogpilalita*, 
modesta objargaUo, oratio omni vitioso larens af-
fecta, cofitempms pecania. Celenim (perfcctorum) 
raiio, Anilio et lex animorum et corporum religiose 

^ in caroe versanlium baec e&t: Gor Α ab omni cap-
^ tiviute liberum, perfccla Β cbaritas, fons C bumi» 

UutU, mcntis (e mundi vanilale) Oemigralio,Chrtaii 
Ε immigratio, lucis et oraliotiit divinae F ibesaurus 
a praodonibus sccurus, illusirationis divinae G co-
pia, mortis Η desiderium, 1 odium vitae, Κ corporie 
fuga, L legatua seu patrouus ct advocatus mundi, 
qui Μ Deum (quodammodo) cogere possit, atigelo-
rum Λ collcga et symmysfa, profundissima scien-
liie 0 aliitudo, coelcslium Ρ mysleriorum domici-
liom, Q cuslos divinorum areanorum (»ive Deo ab 
secreiis), boroinum R salus, daemonum S dcus, vi-
tioruin Τ dominus, V imperaior corporis, procura-
lor X natunc, altcnus a Υ peccafo, sedes Ζ iran-
qitilti animi et ab omnibus eupidiiaiibus cxpediii, 

0 imilalor Domini, Oomini ipsius auxilio; valde nobis 
sobrie advigilanduni est, quando corpus cum morbo 
conflicialur. Dacmones cnim prosii-atos nos inluiti, 
cum ex imbccillitaie viriumque defcciione consuelis 
cxercitaiionum armis adversus ipsos uti non posse 
vidcnl, accrrime tum oppugnare solcnt. ln sxculo 
337 ^rsames, ira? el quandoqiic ctiam blaspbc-
miae spirilus a?grolos invadit. Religiosos vero exlra 
s:rcu1i turbas degcntcf, si qui viclu el rcbua ncces-
variis oninibus abundanl, gf-nius gutx ct libidinis 
vexal. AIU>b auiem, qui oJimi corporis golatio sunl 
desliluii, asperisque in locis el CbrUli atbletis op-
porlunts habitant, lyraumis negligcnlia: cl irisliti.e 
iufeslat. Obscrvavi el notavi vcucreHm bipum lab«H 
ranlibus d(dmcs an-cre, ct iu ipsis doloribub mclus 
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iwrpcs cxcilarp, quibusfocdos liumorcs cxccrnerenl, Α 0ους ψυχικού άπαλλαγέντας, κα\ έδόξασα τδν διά 
eralquc stupetidum viderc qnod fiebat, in acerrimis τής πηλού πηλδν έκκαΟάραντα. 
corporis crucialibus earnein lascivicnlem el furenlcm. flevisens dcin vidi decumbcntes c l in lcclulo 
suo ab ccelesti virltue vel compunctiotie recrcalos, tla ut per diviuam consolalioncm omncs corpoiis 
dolores cxcluderenl, adeoque bene affecli exsent, u l nolleiii unquam a morbo liberari. Hevcrsusque 
iterum animadverli aiHigi, sod por morbum rorporis veluli inttictam atiquam poenam a morbia* 
ain-i.i cuialos, Dcum vejieralus gratiam tpsiiis budavi quod lulum luto repurgarit. 

Aniinns spiritualis eliani sensu spiriluali pnedi- Νους νοερδς πάντως κα\ νοεράν αίσθησιν περι-
Itis ost, ut bunr in nobis nunquam, quam\is in βέβληται (17), ίν* έν ήμίν, κχ\ ούκ έν ήμίν ούσαν 
mibis non « ι . requimedesinamus. il lociiim scuftu 
imcniu |dcprcbejisi>j, jai» exlerni corporis scosus 
ab suis oUiciib cessabutil. \ii boc esl, quod c sa-

έκζητούντες μή παυσώμεθα · εκείνης γάρ φανερω-
θείσης, αί έκτδς πάντως, τά οίκεια ένεργείν οίκείως 
παύσονται. Κα\ τούτο έστιν, δ γινώσκων τις σοφδς 
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picniibus quidam iiileliigens dixii :£c diviiium sen- | φ η σ β | Κ α \ θείαν αίσθησιν εύρήσεις. Βίος μοναδικδς 
t>um invciiics. Vila inonaslica in sensu cordis qua 
factis, qua verbis, qua cogilaliofitbus, qua inoiibus 
verselur opon«i, aut uon cri l monaslica , rouho 
iniftus angelica. 3 3 8 Aiiud est providcnlia diviua, 
aliud auxiliuin, aliud lulebi, aliud misericordia Oci, 
aiiud couwiatio. J'iovideiitia Dei in lolo opere ua-
luras apparet, auxiiimn credeniibus duniaxal; l u -
leia in Chri-liaiits bdclibus qui vere ftdeles suut; 
niiseiiconlia iu faiuulis Dei siugulaiibu»; conso-
ht io ίιι diligemibus Dcutn ostenditur. Fieri quan-
douue solei, ut quod uni loco medicinae esi, altert 
vejjeuuoi fial. Quiniuio idem quandoque eidcm suo 
tempore propinaium cst remediura, alieuo tempore 

έν αίσθήσει καρδία; γινέσθω (18), έν έργοι; κ»\ 
λόγοις καί ένθυμήμασι, καί κινήμασι. Εί δέ μή, ού 
μοναδικός, ίνα μή λέγω, αγγελικό;. "Αλλο πρόνοια 
Θεού (19), κα\ άλλο άντίληψις, κα\ άλλο φυλακή, 
και έτερον έλεος Θεού, κα\ άλλο παράκλησις. Κα\ 
τδ μέν έν πάση τή φύσει, τδ δέ έν πιστοίς χα\ μό­
νον, τδ έτερον έν πιστοίς, πιστοις άληθώς' τδ τέ­
ταρτον έν τοίς δουλεύουσιν αύτψ · τδ δέ έσχατον, έν 
τοίς άγαπώσιν αύτδν ενδείκνυται. "Εστιν δτε τδ έτε­
ρου φάρμακον (20), έτερου δηλητήριον γίνεται · ίστι 
δέ δτε κα\ τδ αύτδ τψ αύτψ έν μέν τψ οίκείψ καιρψ 
προοσφρόμενον, φάρμακον γίνεται · έν ού καιρψ δε 
πάλιν δηλητήριον γίνεται. Είδον άφυή ίατρδν (21), 

Ct itiu-inpcaiivc porreclum fil vcneoum. Vidi niedi- C ά£·}ωστ;ον συντεΟλασμένον άτιμάσαντα, κα\ μηδέν 
CUIII iuepium ci iiuporluiiuin, qui aegrum aflliclum 
cuuluincliose incessit, ncc aliud efletii, quam ul 
illum iii desperatioiiem conjicerei. Vidi pcritum et 
ingeniosuiii, qui iuflali supcibia cotdis per irro-
gaiain ignoniiuiam otunein sani«ni el fcloieui ex-
bausil et abslcrsit. Vidi unum eumdemque xgrum 
atiquando propier sordes animi abluendas sanum 
obedicnliai phanuacum bibere, indeque vegeluin, 
promplum, ainbulantcm el vigilaittem reddiluu» : 
atiquando ab atiimae ocuio laboranlcm, inimoinm 
el tacilura sine ocrursu et coiloquio cujusquum 
(Mirsuverasse. Qui habel aures audiendi audiai k \ 
Suiil qui (^ed unde nescio, neque enim Dei dona 
[supcrbe] inea nstimaiiouc el judicio oxculere aut 

πλέον, εί μή τήν απόγνωσιν αύτψ προξενήσαντα. 
ΚσΙ είδον ευφυή, πεφυσημένην καρδίαν δι* ατιμίας 
χειρουργήσαντα, και πάσαν αυτής τήν δζωδίαν 
κενώσαντα. Έώρακα τδν αύτδν άρ^ωστον, ποτέ μέν 
διά κάθαρσιν ^ύπου πιόντα υπακοής ίαμα και κι-
νοΰμε/ον, και περιπατούντα καί μή ύπνούντα · ποτέ 
δέ τδν όφθαλμδν τής ψυχής (22) νοσούντα κα\ άκί-
νητον και ήσυχάζοντα (25), και έν σιωπή διατε­
λούντα. Ό έχων ώζα άκούειν, άκουέτω. Τινές, 
πόθεν ούκ οϊδα (ουδέ γάρ οιήσει Θεού δώρα ζητείν 
κα\ πολυπραγμονείν μεμάΟηκα), φύσει, ίν1 ούτως 
ειπώ, περ\ τδ εγκρατές, ή περί τδ ήσυχαστικδν, ή 
και άγνδν, ή άπαρ^ησίαστον, ή πραον, ή εύκατάνυ-
κτον έ π ι ^ ε π ώ ς έχουσι. Καί είσιν έτεροι αυτήν σχε-

curiosius invesligai-u didici) natura nua, ul ita lo- D δδν τήν εαυτών φύσιν πρδς ταύτα αύτοΐς άντιπράτ* 
quar, ad contiiienliaui, aul quieiem, aul casiimo-
niain, aui modesliam, aut nianbiteludinein , aut 
< omjJUiK lioncin isicimamur. K l sunt qui refracla-
liain ad ba»c uimiia naluraui cxperli, sibi ipsi pro 
viubus viin iiiftinuJ, 3 3 9 quos (licct quandoque 
v^(.atiLL'i) lubiloiiiluus ul Jialuiie doniilores piio-
ribus ariteierre soleo. Ne lu nrilu homo dc opilius 
ac ib^auris siuc Lbote partis gioriarc. Ca*lcslis 
e:iini niuneiarius cam deti imciUuni, el iinlieciilu-
lalcm, et cxilium luum pnunuril, donis siiis et 
••.raisî  sine luo labore graiis collaiis a)iqua«iauleiius 
^titcin 10 BO!vavit. \ a lc i eliam iuslilulio a leueiis 
(i (Jnt.ttiu, ul qiiolidiana viix sludia qux ad νi 1 -

11Ι1Ί» coiiipaiandaiii ei .'uoiuislicuni viiam adubis 
r.obis a.ljuiuciKo suut t vel imjpcdimciilo (si inala 

τουσαν έχοντες, κα\ κατά δύναμιν εαυτούς βιαζδ-
μενοι ' εί κα\ έν καιρψ ηττώνται, άλλ' δμως ω^ 
βιαστάς τής φύσεως (24), αυτούς τών προτέρω*^ μάλ­
λον αποδέχομαι. Μή μεγαλαύχει έπ\ άπόνψ πλούτψ, 
άνθρωπε· τήν γάρ πολλήν σου βλάβην, κα\ άσθέ· 
νειαν, καί άπώλειαν προγνούς δ δο^ροδότης τοί^ 
πλεονεκτήμασιν αυτού έκείνοις τοις άμίσθοις κάν 
ποσώς σε διέσωσε (25). Και αί έκ νηπίου παιδεία:, 
και άνατροφαΐ (20), κχλ τά επιτηδεύματα συνέρχον­
ται, ή κα\ άντιπράττουσιν, ήμίν αύξήσασι πρδς τήν 
άρετήν τε κα\ πρδς τήν μοναδικήν πολιτείαν · φώς 
μεν μονα/οίς άγγελοι (27) * φώς δε πάντων ανθρώ­
πων μοναδική πολιτεία. Ούκούν έν πάσι τύπος άγα-
Οδς γίνεσθαι ά γ ω ν ι ζ ε 3 θ θ ) σ α ν , μηδενι πρόσκομμα Ιν 
ρηόεν\ δ-.δνντϊς, έν οΤς άν έργάζωνται, ή άποφθέγ-

a i Luc. xiv, 3.1, 
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γωνται. Ε! γάρ td φώς σκότος γίνεται (28), τδ σκό- Α fueruni). Lumen monacborum sunl angeli, omji i i im 
τος, ήγουν, οί χατά χόσμον, πόσον σκοτισθήσονται; 
ΕΙ άρα έμολ πείθεσθε, ο! πειθδμενοι, μάλλον δέ οί 
βουλόμενοι, χαλδν ημάς μή ποιχίλλειν (αυτούς, χα\ 
τήν άθλίαν ημών ψυχήν διαμερίζειν, χα\ πολεμείν 
χιλίαις χιλιάσι, χα\ μυρίαις μυριάσιν έχθρων ού 
γάρ έξαρχέσομεν πάσας αυτών τάς πανουργίας χα-
ταμαθείν, ή δλως εύρείν. Τή Τριάδι· τή αγία χατά 
τών τριών (29), διά τώ*/ τριών όπλισώμεδα. Εί δε 
μή, πολλούς χόπους έαυτοίς (30) προξενήσομεν · δν­
τως εάν χα\ έν ήμίν γένηται, ό μεταστρίφωτ τήτ 
θάΛασσατβ'ις ξτ\ράτ, διαβήσεται πάντως χα\ ό ημών 
Ισραήλ, ήγουν νους ορών θεδν, αυτήν άχυμάντως, 
χα\ δψεται τούς Αιγυπτίους έν τψ ύδατι τών δα­
κρύων άποπνιγέντας # έχε (νου δέ έν ήμίν μή ένδη· 

vero raortalium lux est viia religiosa. fiaque con-
tendant ut oronibus opiima vila forma fianl, nulli 
danlcs ullam offensionem, in iis qua? fcccrinl am 
locuii fucrinl. Si enitn lumen in tmebras vcriaiur, 
qnaotum ipsae tenebrae, boc est, il qu) in sa:cu?r» 
degunt, obtenebrescent. Atenim si mc au liiis, ant 
potius diclo audientei esso vullis, erit e re uostia, 
ne varii et inconstantes simits, miscraniqun ani-
nam nostram dividamus, ut cum millcnis millilus, 
adeoquo decies milleuis imllibus hostiun» bimul 
congredi et pugnare cogamur, tionquam eiiim om-
nes illorum artcs malas poleriaius pcrdiscere aui 
penitus deprehendcre et invenire. Sancia T i iniiuto 
adversus triplicem bostem per trcs viriulcs obar-

μουντός, ήχους κυμάτων αυτής, ήγουν τής σαρχδς Β mtmur. Quod nisi fcccrimus, mallos nobis laborcs 
ταύτης τίς ύποστήσεται; Έάν Αναστ$ έν ήμίν δ 
θεδς διΑ πράξεως (31), διασκορπισθήσονται οί εχ­
θροί αυτού, κα\ έάν διά θεωρίας προσπελάσωμεν αύ­
τψ, Φεύζοτται οί μισούττες αύτότ άπό προσ­
ώπου αύτου χαλ ημών. Ίδρώτι μάλλον (32), κα\ 
μήψιλώ λόγο>, τά θεία μανθάνειν σπουδάσωμεν. 
Ού γάρ λόγους, άλλ' έργα έν καιρώ εξόδου χρεία 
ένδείξασθαι. Οί θησαυρέ; κεκρυμμένον άκούσαντες 
έν τψ τόπψ, ζητούσι, κα\ έκ τής ζητήσεως τδ εύ-
ρεθέν μετά πόνου φυλάττουσιν * οί γάρ άπόνως 
πλου τή σα ντε ς σχορπίζουσι (53). Αυσχερές μέν τδ 
τών προλήψεων ευχερώς περιγενέσθαι (34) · οί δέ 
Ιτι ταύταις προστιθίναι μή παυόμενοι, ή εαυτών 
άπεγνώκασιν, ή ουδέν έκ τής υποταγής ώφελήθη-
σαν. Πλήν οίδα, δτι ό θεδς πάντα δύναται * αδυ­
νατεί δέ αύτψ ουδέν. 

creabimus Profeclo si nobiscum quoque fuerit qui 
3 4 0 convertit mare in aridam u , oninrno Iransil Jt 
eliam nobler Israel, seu nicns noslra Deum videns, 
mare sinc flucluum procetlis, ipeclabitque A£gypiios 
in lacryniaium aquift suffocatos; §od illo abtetile 
frciiiituin iluclutim, sive camig notlrae inipelum 
quis sustiTirbil ? Si Deu$ in nobis per opera cxsur-
rexerii, dissipabuniur inimici ejus, r l si pcr ccm-
templaliontuu invocavoiimus eum, Fugicnt qui ode-
rxnl eum α facie ejus " ct nostra. Laboi ibu* putins 
et sudoribus non nudis vorbis coeb*stia cognoscerc 
studeamus. Opcra enim, non verba oportebit iu 
exiiu viteexlribere judici. Qui laiere alicubi Ibesau-
rum audiunl, illuni loco guo qu«runl, et labore suo 
reperium cuslodiunt.Nam qui sine labore dilescuni, 

C bona dissipant. Difficile est invetcralas scu viliosas 
consuetudines sine couatu vincere. Qui vero iis quotidie novas adjiciunt, aut de ee desperarunt, ex fcubjo 
ctione, seu religione nullum fructum relulerunl. Ntc lamen ignoro Deum omnia possc, nibilque 
illum non posse. 

Αυσδιάκριτόν μοί τίνες θεώρημα έπηπόρησαν, 
χα\ τούς κατ* έμέ πάντας υπερβαίνον , ούδενλ δέ 
τών είς έμέ έληλυθότων δέλτων περιεχόμενον λέ­
γοντες. Ποίοι τών οκτώ λογισμών ίδιαιρετως από­
γονοι τυγχάνουσι; ή ποίος τοιούτων πέντε έκ τών 
τριών τών προστατών γεννήτωρ καθέστηκεν; Έγώ 
δέ πρδς τήν άπορίαν επαινετή ν άγνοιαν προδαλό-
μένος, παρά τών πανο3ίων ανδρών έμαθον ούτως. 
Μήτηρ μέν πορνείας γαστριμαργία, άκηδίας δέ κε­
νοδοξία * λύπη δέ τών τριών τούτων γέννημα, ώσπερ 
κα\ όργή * ύπερηφανίας δέ μήτηρ κενοδοξία. Έγώ δέ 
πάλιν πρδς τούς αείμνηστους εκείνους άποκρινόμενος 
έφασκον, λιπαρών μανθάνειν λοιπδν και τών οκτώ 
γεννήματα, και ποιον ποίου υπάρχει κύημα. Έδί-
δασκον δέ ευμενώς οί απαθείς λέγοντες, μή είναι Ο spondendo hiqniebam, cupere me porro discere, 

QuoCblionem scu conlcn)p!alionom mibi dijudicai<i 
difticilcm, quseque omnium mei eimiliuui ingcnia 
su|>ei-el, noc tillo librorum, qui ad nos pervencrunl, 
coulinealur, nonnutli proposuerunl. Uuaenam in-
quiunl, suniocto capitalium viliorum [cogitationuni] 
proprie germina? aut quig reliquorum quinqtic 
ex tribus capiialibus genilor exslilil? Ad quani 
egregiam quaesiionem ego meani professus in>ci-
tiam, ab eanciissimis Patribus ila accepi. 341 
Libidinis procrealricem esse venlria ingliuicm, 
acedia2 vero seu desidiae, vanara gloriam : tri-
um vero barura sobolcm esse triaiiliam, sicui el 
iram : superbi» auiem genilncem vanani gloriani. 
Ego vero rursus ad scniper colendos illos Palrcs re-

τάξιν ή σύνεσιν έν άσυνίτοις · πάσαν δέ άταξίαν 

χα \ άκατασταιίαν * και πιθόντες οί μακάριοι πιθα-

ν^ίς ύποδείγμασιν ίλεγον, είς μέσον προενεγκόντες 

πιθανάς αποδείξεις καί πλείονας, έξ ών τινα έν τω 

παροντι λόγω συντάττομεν. ίνα ες εκείνων λοιττδν 

κα\ «χερϊ τών λοιπών φωτισθώμεν. Οίον τι λέγω • 'Ο 

^έλως, δ άκαιρος (5δ), ποτέ μέν έκ πορνείας δαίμο-

oclo v i i i o r u n i gerni ina, et quod cujus pairtt i is felns 

sit . Q n i peranianter el bcncvole mc dui:u«»niiii, 

negaruntque u l l u i i i ordincni a u l prudvntue r a i i o -
nein in atolidie i lKs vit i is inesse, sediiKMain ronfu-

sioneni et i t i cous iaul iam, quod b ra l i u l i aplis vi 
opporlunis cxemplis ostcndebant, prolatibqtic ci e-

b r i s , m u l l i ^ c l cerl is ratiuidbus dcnionstrabant, ex 

•k V*±\ L X V , C .
 l f i.xvn, 2. 
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quibus nonnulla in lioc libro collocamus, ut ex lllis Α νος τίκτεται, ποτέ δέ έκ κενοδοξίας, δταν τις έφ' 
«liatn de reliqois lucem capiamus. Exempli graiia, 
Smporttinus ct inlempcsiivas risus alias ex impuro 
spirilu exsisiil; alias ex vana gloria, quando quia 
in 8C ipso clam invcrecunde el iropudcnler gloria-
lur ; alias ex guta et deliciis ciboruro. Sicul clpro-
liiior soranus, nunc ex ciborum copia, nunc contra 
cx jejunio, quando qui a cibis abeiinent, pcr »u-
perbiain efferunlur; nunc ex desidia, IUJIIC cliam 
cx ipsa natura. Loquacilas aliquandoex gula, ali-
quando ex vana gloria oriiur. Hcsidia quandoque 
ex nimio luxu, quandoqtic ex dcfeclu limoris Dei 
ioittum somit. Blasphemia proprie est superbiae 
feiua: non raro lameo ex juditio lemerario super 
eadem re aequilur. Aliquando cx improba dxmonis 

έαυτψ Ινδοθεν σερνύνηται άσέμνως* ποτε δέ έκ τρο­
φής, ό ύπνος δ πολύς (36). Ποτέ μέν έχ τρυφής, 
ποτέ δέ έχ νηστεία:, δταν οί νηστεύοντες έπαίρωνται* 
ποτέ δέ έξ άκηδίας, ποτέ δέ χαλ έχ φύσεως. Ή πο­
λυλογία ποτέ μέν Απδ γαστριμαργίας, ποτέ δέ Απδ 
χενοδοξίας * ή άκηδία ποτέ μέν άπδ τρυφής, ποτά 
δέ έξ αφοβίας θεού * ή βλασφημία έστιν μέν κυρίως 
κύημα ύπερηφανίας * πολλάχις δέ καί έχ τού χρίναι 
έν τψ αύτψ τδν πλησίον, ή χα\ άπδ φθόνου άκαί-
ρου τών δαιμόνων · ή σχληροχαρδία έστ\ν δτε άπδ 
κόρου, άπδ αναισθησίας, άπδ προσπάθειας * πάλιν 
δέ ή προσπάθεια έστι μέν δτε άπδ πορνείας, ή φιλ­
αργυρίας, ή γαστριμαργίας, ή κενοδοξίας, χαί έξ 
έτερων πολλών * ή πονηρία πάλιν άπδ οίήσεως χαλ 

invidia exsislit. 342 Cordia derilia vcl e cibi sa- B *FPW- '*» Φ1) ύπόχρισις έξ αύταρκείας χα\ «ιο-
tielale, vel siupore quodam aninti, vel affeciuad res 
crcaias. Affectu* vero erga res illas nunc a spiritu 
imparo, nunc ex avaritia, aui ventris ingbivie, aut 
inani gloria, adeoquc ex aliis muUis pullulat. Mali-
tiarursus ex auimi lumorcet sui exislimaiione e* 
Ira. Hypocrisis ex eo prodit, quod *ibi quis quan-
doqne nimium placeai aut credat, quod ipsc sibi 
sufliciat, et ipse sui magister el v i i* arbilcr cssc 
potsit. Viitul s vero quae vitiis c conlrario repu* 
tsnant, ex coutrariie fontibus ecaturiunt. Et ut 
rem in pauca eoaferam, lenipore enim deficior, 
si omnia seorsum cl sigiliatim pcrscqui veliro, oni-
nium vUioram, de quibus dixtmus, vere ei proprie 

ρυθμίας* τά δέ τούτων εναντία έχ τών εναντίων 
γεννητόρων αυτών άποτίχτονται. Καλ ίνα μή πολλά 
λέγω,έπιλείψει με γάρ δ χρόνος, ήπερ τδ χαθ' έν έξ-
ετάζειν βούλομαι* χυρίως πάντων τών προειρημένων 
παθών άναιρέτις έστλν ή ταπεινοφροσύνη, ήν oi χτη-
σάμενοι πάντα νενιχήχασι. (38) Γενήτρια [αί. γεν­
νήτρια] πάντων τών κακών, ηδονή καί πονηρία, Α 
δ κατέχων ούκ δψεται τδν Κύριον * ουδέν δέ ημάς έκ 
τής προτέρας άσεοχτχ έκτδς τής δευτέρας δνήσειε. 
Φόβου Κυρίου υπόδειγμα έξ αρχόντων καλ θηρίαι» 
ληψώμεθα. Πόθου δέ του πρδς θεδν υπόδειγμα δ 
τών σωμάτων έρως τύπος γενέσθω σοι* ουδέν γάρ 
τδ κωλύον, και έκ τών εναντίων ποιείσθαι ημάς τά 

expoltrix et inierfeclrix est humilitas : quam qui C τών αρετών υποδείγματα, 
acquisiveruni, omnia vicernnt. Procrcatrix omnium malorum est luxnria et malitia, qeitaft obnoxius 
niinqiiam videbit Dominum. Quod &i a priore absiiuueriraus, el in malHia Uraen petTCveraverimus, 
Dullum indc fruclum capiemus. Exempla timoris Doroini a principibus seu magistralibos et feria ao-
mamu8. Itesiderii vero erga Dcwn exeropli Ioco si tibi turpis amorcorporuni; nihil enini prohibet, quo-
minus etiam e contrariis cxempta ad declarandas virtutes peiamus. 

Valdc corrupta est praesens «las, lolaque faslu el Πεπονήρευται χαλεπώς ή παρούσα γενεά, κα\ δλη 
simulationibus plena, labores exlernos corports ad οίήσεως χα\ ύποχρίσεως πεπλήρωται· κόπους μέν 
roorcm primorum parentum fortasse aliquo modo 
repraesenlans, sed coeleatibus graliarum donis non 
dignaia, clsi mmquam tempore atque uunc gratiis 
illis naiuram indiguisse exisiimem; ct meriio : ne-
que cnim laboribus 343 beus, sed siroplicilaie et 
bumililate fapUur cl invenilur. Quamvis virtus 
Domini in iiifu mitale pci fiiciatur M , non ι-ejiciel ta-
mcn Dominus bnmilem minislrura. Quaiido ex Ια-
ctatoribus nostris aliqueni corporc male affectum cer-
nemas, non illico ex improbitaie causam morbi 
discere 8tudebimus,nec mabiia? fnorbum assigita-
bimus, sed aimplicilati potius (exclusa omni malilia) 
fbariute ut proprium rocinbrum, et miliiem ex 
pralio saucium receptum curabimus. Esimorbus 
a Deo propter peccalorura sordea ablucndas immis-
sus; est ci morbus quiad elationem animi reiun 
dondam valel. Oplimus cl clemenlissimos Dominus 
noslcr, non raro cum aliquos remiasiorcs in slu 
dio piclalis vidcl, per adversam valctudincm, lan-
quam fariliorcm excrcilaliooera corpus cl rarnem 

σωματικούς χατά τούς αρχαίους πατέρας ημών ίσως 
έπιδεικνυμένη* τώνδέ χαρισμάτων αυτών ούχ άξιου· 
μένη, χαίπερ οΐμαι, ούποτε ώς νύν ή φύσις χαρι­
σμάτων έδέετο* χα\ είχότως πεπόνθαμεν* ού γάρ χό-
ποις, άλλ' άπλότητι χαλ ταπεινώσει ό θεδς εμφανί­
ζεται. Εί χα\ ή δύναμις Κυρίου έν άσθενεία τέλειου-
ται, δμως ού κωλύσει Κύριος έργάτην ταπεινόφρονα. 
Όπόταν τινά τών αθλητών ημών κακού με νο ν σω-
ματικώς θεασώμεθα (41), μή έχ πονηρίας τδ κρί­
μα της αυτού ασθενείας μανθάνειν σπουδάσωμεν · 
μάλλον δέ άπλή και άπονηρψ αγάπη, ώς οίκείον 
μέλος, κα\ ώς στρατιώτην έκ τού πολέμου πληγέντα 
δεξάμενοι θεραπεύσωμεν. "Εστιν ασθένεια διά χα-
θαρισμδν πταισμάτων, καί !στι διά τδ ταπεινω-
θηναι τδ φρόνημα. Ό άγαθδς ημών καί πανάγαθος 
Δεσπότης κα\ Κύριος (42), όπόταν πολλάκις τινάς 
οκνηρότερους περί τήν άσκησιν θεάσηται, δι* ασθε­
νείας λοιπδν, ώσπερ δι* άνετωτέρας ασκήσεως τήν 
σάρκα ταπεινοί* έστι δέδτε κα\ τήν ψυχήν λογισμών 
πονηρών καλ πα4ώ-# έκχαθαίρει. Πάντα ήμίν τά 

"11 C o r χιι, 9. 



1025 SCALA PARVDISL-GRADUSXXVI 1026 
συμβαίνοντα (45), ήτε ορατά, ήτε αόρατα, Ιστι χα: Λ hitmiltat, el quandoque eUam aniaiam ab tnipro-
καλώς, χα'. έμπαθψς, κα'ι μέσω; καταδέξατθαι. ΕΤ-
δον τρείς αδελφούς ζημιωθέντος* καλ δ μέν ήγαν-
άχτει, δ δέ Ιμεινεν άλυπος, δ όέ πολλήν τήν χαράν 
προσελάβετο. Ειδον παρά γεωργούς Ιν σπέρμα παρ1 

άμφοτέροις χαταδαλλόμενον, άλλά σχοπδν οίκειον 
έκαστο; έχέχτητο * ό μέν, Γνα τά εαυτού αποδώσει 
χρέη * δ δέ ινα πλούτον έαυτψ θησαυρίση * δ δέ ινα 
δώροις τδν Δεσπότην τιμή ση * δ δέ έτερος, ινα έπλ 
τή καλοεργία τδν παρά τών παρερχομένων έν τή 
όδψ τού βίου έπαινον Θηράση (44) * δ δέ ίνα αύτδν 
εαυτού έχδρδν ζηλώσαντα θλίψη (45) * δ δέ, ίνα μή 
ώς άργδς παρά τών ανθρώπων δνειδίζηται (4υ\ι. Αύ­
ται αί τών γεωργών τού σπόρου προσηγορίαι * νη­
στεία, Αγρυπνία, ελεημοσύνη, διακονία ι, κα\ τά 

bis cogitaltonibuset viiiosilaiibusrepurgtt. QOXCUQ* 
que nobis usuveniunt, aive oculis subjecla ainl, sive 
non sitit, aut cum viriutc recipiuntur, aui cum 
viiio, aut medio quodam modo. Trcs oliro rcligio-
sos vidi fralres male simul acceptos el muluios, 
quorum primus rem indigne lu l i l ; ahcr sinc pcr-
turbationo damnum pcrtulil, lerlius iugens eiiam 
gaudium relulit. Yidi apud agricolas idero seniinis 
genus a duobu* spargi, sed diverso ab utioque 
fif.e : ab aliero utnomina creditori suo dissolveret, 
ab altero ut is ibesauros sibi compararel. Ille, ul 
dominum suuro rauncribos colcret; hic, ut ex elc-
ganli agricoialione laudema tiansemttibus 344 
in via et vita aucuparctur. Ille, ut hosiem auuro 

δμοια. Τούς δέ σκοπούς προθύμως έν Κυρίφ οί άδελ- Β aemulum invidia lorqueret, bic, ul ne desidiosus ab 
φολ βασανίσουσιν (47), ώσπερ ύδωρ έχ πηγών άπαν-
τλούντες. (48), έστιν δτε λεληθότως, χαί τδν λε­
γδμενον βάτραχον συνηντλήσαμεν. Ούτως και τάς 
άρετάς μετερχόμενοι πολλάκις συμπεπλεγμένας αύ­
ταίς άφανώς τάς κακίας μετερχόμεθα · οίον τι λέγω · 
τή ξενοδοξία ή γαστριμαργία συμπέπλεχται (49) * 
τ$ Αγάπη ή πορνεία · τή διαχρίσει ή δεινότης (50; · 
τή φρονήσει ή πονηρία * τή πραύτητι ή ύπουλότης, 
χαλ νωθρότης, καλ οκνηρία, και άντιλογία, χαί Ιδιο· 
ρυθμία, καλ άνηκοία ' τή σιωπή τής διδασκαλίας δ 
δγχος * τή χαρ$ οίησις · τή έλπίδι ή οκνηρία · τή 
αγάπη πάλιν τδ κατακρίνε ιν * τή ησυχία ή άκηδία 
χαί οκνηρία * τή άγνεία ή πικρία * τή ταπεινοφρο-

aliis carperelur. Hac tunl teminum ab agricolis 
epar.soruro nomina : jqunium, vigiliae, eleemosyna, 
wiidsleria, et hoc genus alia. Fineiu autem η men-
leiw, qaa quid faciant, fratret alacriter et prompte 
iu Doniino exaninabunt, non eecus atqae illi, qui 
aquam fontibus bauriont. Nam Ot abquaodo oii 
clam per intprudentiam ranas, quas appellarous, 
simul bauriamog. Ita qui Degoiiura cum virtuie ha-
bemus, saepe roistara occulto aliqoam virtud vi-
lioxiiatom rcfcrimus. Quale cst quando cuia bo-> 
spitalitatc gula miseetor; cmn chariiate, auior car-
ni&; eum discretionc, vafiiiies seu callidiUs; cum 
prudenlia, maliiia ; cum mansueludine, fallacia et 

σύνπ, ή πα#ησία· τούτοις δέ πάσιν, ώσπερ | g n a v i a e l l a r d i U s e l ο ο ^ · ^ cl propriut xi -
χοινδν κολούριον, μάλλον δέ δηλητήριον ή κενοδοξία 
συνέπεται. Μή λυπηθώμεν αίτούμενοι τδν Κύριον 
αιτήματα, χαλ έπί χρόνους μή είσακουόμενοι. Έ6ού-
λετο γάρ Κύριος πάντας ανθρώπους έν μι$ χαιρού 
(&οπή απαθείς γενέσθαι. Πάντες οί αιτούμενοι έχ θεού 
τά αΐτήματα, χαλ μή λαβόντβς, διά μίαν τούτων τών 
αίτιων πάντως ού κομίζονται, ή δτι πρδ χαιρού αίτού-
σιν,ή δτι άναξίω; αΐτούσι, χαλ χενοδόξως, ή δτι λαμ­
βάνοντες έπαρθήναι έμελλον, ή άμελείν λοιπδν μετά 
τδν τού αίτήματος χτησιν. "Οτι μέν άναχωρούσιν 
οέ δαίμονες, χαλ τά πάθη έχ τής ψυχής, ή χαιρφ 
τινι, ή διηνεχώς, ούδε\ς αμφιβάλλει, οΐμαι. Τδ δέ 
έχ πόσων τρόπων ή τούτων άναχώρησις έξ ημών 
γίνεται ολίγοι έπίστανται. Άνεχώρησαν τά πάθη έχ 

vendi ut velis scnsus ct inobedientia, cum silcniio 
magisierii suporcilium et fagtos, cum gaudio elatio 
animi, cum spe pigriiia *, cum diaritate rursum le* 
merarinro judiciuin ; cuin quiete deeidia et quidam 
aDimi lorpor; cum castilalo amaritudo; cum humi-
liiato nimia coniidenlia; tt baec rursum omuia 
veluli coromune modicanicntuni eicollyrium seu 
poiiui vonenum comiiatur vana gloria. fton aflligat 
nossi Dooiinut po&lulata noatra pi-ccesqueadtempas 
non exaudiat, vellcl eniin Doniiuus omnes mortalet 
ono teroporig monientoab omnibus animi perlurbali-
onibasliberosfieri. Quicunque a Deo aliquid petunt, 
et non impetrant, ob nnam aliquam ex bis caosam 
345 Μ fieri cerlum est, vel quod anle tempus 1d 

τίνων ού μόνον πιστών, άλλά χα\ απίστων, έκτδς Ι> petant, vel non debilo wodo pciant; vcl cx vana 
ένδς (51), έχείνο μόνον χαταλιπόντα αύτοίς ώς κακόν 
τι πρωτεύον, χα\ τδν τόπον πάντων άναπληρούν, 
είπερ τοιαύτην κέκτηται τήν βλάβην, ώς κα\ έξ ουρα­
νού κατενέγχαι. * Αναλίσκεται ύλη πυρλ θείω δαπα-
νωμένη (52), χα\ τής ψυχής έκριζουμένη. Ύποχω-
ρούσι δαίμονες εκουσίως, αμέριμνη σα* παρασκευά-
ζοντες , χα\ αίφνίδιον τήν άθλίαν ψυχήν αρπάζοντες, 
χα\ είς άκρον ποιωθήναι τοίς πάθεσι παρασκευά-
ζοντες, ώς εντεύθεν αύτεπίβουλον ούσαν λοιπδν καλ 
αύτοπολέμιον. Οϊδα καλ άλλην ύποχώρησιν τών 
θηρίων μετά τδ τελείως συνηθίσαι τήν ψυχήν (55), 
χαλ υπόδειγμα τού είρημένουτά νήπια* μετά γάρ τήν 
μακράν συνήθειαν, καλ χωρλς μαζού, έκ τών οίκείων 
δακτύλων θηλάζουσιν. Οιδα κα\ πίμπτην έν τή ψυχή 

gloria ; vel quod ίιι superbiam efferreoiur, si quod 
peiunt impeirarent; vel impetrato voio desidea vl 
negligenlea fierent. Quod dvmones cl vitia sobindo 
ex aidma cedant, et vel ad tempus, vel in perpc-
taum nobiscum iuducias faciaul, nultus, opinor, 
dubilat. Quot aulcm modis illoruro a nobis rcccs-
sus fiat, porpauct noruiii Recessenioi vitia ex 
quibusdam non eolura credenlibus, sed etiaiu nou 
credcnlibus, excepto uno, quod in bominibus reli-
queruni, ul ex ouinibus vitiis capilalc cateroruiu 
omiiiam vicen et locuro impleret, quando tam 
ooxium cl peetilens cst, ut cliam c cttlo dejicere 
possit. Absumitur maleria ( pcccati) igne ccalesti 
exbausla, et cx auima radicitus convulsa. Oacaio-
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ntts sponio sc eubiucunl, ut nos eectiros reddaiil, Α άπάθβιαν, ίτι έξάπλότητος πολλής και άκιραιόΓητος 

έπαινουμένους συνισταμένη. Δικαία γάρ ή βοήθεια οι ropcnle imseratn animani iiivadani, viiiisque 
adco airociter corrutnpanf, ui ipsa sibi deinccps 
iii»idtclur ct liostis flal. Novi ct aliam liarum bel-
iuaitim se ftubduccndi artem, posteaquam anima 
Miiis peaitus assuevit. Oocumenio dicti uoslri 
κι,ηΐο iiifantes, qui posl iongam sugeudi consuciudi-
iu-.M c i jam rcpulsi ab ubere mairis, suos adhuc 
di^ilos sugunL N«u ignoro quiiiiam quoque in 
animo a perlurbaiiouibus quietem, quae cx multa 
simpiicitale laudaiaque inlegrilale alque innoccn-
lia conslal : Juiium enim adjutorium his α Domino, 
qui salvos facit rectos corde 1 , ei non senlienles 
liboral a 3 4 6 m a i ' 8 : quandoqiiidem ei infanles 
cxuli vcslibus be nudos essc paruin seniinnt. Ma-

τοϊς τοινντας παρά θεού τού σώζοντος τούς 
ευθείς καρδία, καν. ανεπαισθήτως αυτούς των 
κακών άπαλλάττοντες - εΓπερ κα\ τΑ νήπια έκδυ-
θέντα ού πάνυ γινώσκουσι. Κακία μεν (5ό), ή πάθος 
φυσικώς έν τή φύσει ού πέ^υκεν ·ούκ Ιστι γάρ κτι­
στής παθών δ θεός · άρε τα ι δέ φύσει κα·. πολλαι έν 
ήμίν παρ* αυτού γεγόνασιν, έξ ών είσι καί αύται σα­
φώς · ή ελεημοσύνη, είπερ κα\ "Ελληνες συμπαθού-
σ ι ν ή άγάττη, εΓπερ κα\ τά άλογα ζώα πολλάκις έπλ 
τή στερήσει αλλήλων έδάκρυσαν. Ή πίστις · πάντες 
γάρ ές εαυτών ταύτην άποτ'κτομεν έλπις, έπει και 
δανειζόμενοι, και πλέοντες, κα\ σπείροντες πλουτήσαι 
έλπίζομεν. 

lilia ct vitia naturaliler in naiura non sunt, neque Deus viiiorum auctor est. Viriuios autem naiura 
mul t» nobis ab illo indiiae suni, ex quibus islae manifcste sum : Misericordia, quando illa et paganae 
geotes (auguniur : cbarilas, si quideiu non raro el bi -utie animanles quod orbataa esseni [a se inu iu 0 

ilivulsie ] , lacrymalx stuU. Fides, omnes cnim banc ex nobis ipsis progignimus. Spce, nam cum 
muluum accipimus aul damus, et navigatuus, c l serimus, speramus fulurum ut dtlescamus. 

Cuin crgo, ult dcmonslralum esi, cbarilas na- Β E i τοίνυν, ώς άποδέδεικται, ή αγάπη φύσει καί 
luia \irlusque nobis iusila ei baec vincuium αρετή έ ν ήμίν καθέστηκε, σύνδεσμος δέ καί πλήρωμα 
legis aique peifcclio sit, perfecio non procul ab 
naiura absunl viriuics [non alieiue saul a natura 
virlulf.sj, ul raeriio erubcscant i i qui in virlutura 
exercitaliouc iuibecillilatem suam prxtexuul. Na-
lurae vires exccduut castiias, ira* victoria, humi-
liias, oralio, vigiliae, jcjunium, perpelua compun-
ctio. E \ iis alias honiiucs, alias angcli, alias ipse 
Deus Vcrbutn docct vl largitur. Ex niatorum com-
paraiione minus el levius cligcudum est. Qucm-
adaicduro ssepe usuvenil, ut nobis inlcr preces 
Deo assislenbbus peregriui fralres ad nos diver-
lanl, cum cx duobus allcrutruin nobis reliuqucn-
dum cst, aul iulcrrunipciida oralio, aul religiosus 
fraier absque salulaiionc cl alloquio dimillendus, ^ 
r i lri>lilia afllciendu». Major oiaiione est cbarius : 
jlla cnim quid privaunr. csl, baic auiem omncs ge-
ncraiim siilulcs con^leclilur. Ego cum adliuc 
juaior e&sein, olim civilalem aut 3 4 7 v icum in-
grcHSus, duni ad mensaiu sederem ab gwlae siiaul 
et vauae glorix cogiialionibus occupalus, el gula: 
rabieniis scu fureuliB iniprobam progeniem veri-
tus, nialui van^e gloiise succnmbcre. Norara ego a 
malo venlris g^nio, vana: glorix dxmonem inju-
xeuibus euptTaiunt, ei non immerilo. Nam υι 
apud eos qui in bieculo dcgunt, avarilta est radix 
omniutn malorum, ila in religione gula. Laborant 
viri religiosi el spiriiuales subinde permissu divino 
viliis quibnsdam, sed levissimis, u l propter levia D κτήσασθαι άνυποτάκτως διάγοντα (58), είπερ πάς 
qua*daiii noc Dcum oflendciitia, seipsos valde cul- ό ίδιορύθμως τέχνην μεμαθηκώς φαντάζεται. 
| Π Ί Ι ! , et inlLMiin bumililalis tbcsaurum iiullis pr-pdoiiibiis exposiiinn comparcnl. Fieri no« polesl 
υι is qni nuiidiini sub obodicmije jugo vixil , statim iti religiosnc exordio btimilis lial ; siqiiidein 
cliatu quicuuque suopie nuui artem aiiquam addidicil, nugas agit el umbras ci larvas sequitur. 

Duabus iisque maximc communibus vklutibus Έν δυσ\ν άπάσαις γ^νικωτάταις άρεταίς οί Ιΐατέ-
Patres onincm vitam praciicam seu qu£ in agcndo ρες τήν πρακτικήν ορίζοντα:, και εί/.ότως. Ί 1 μεν 
vcrsaiur, definicmiii, ncc immcrito sane. Ibrc γάρ αναιρετική τών ηδονών καθέστηκεν · ή δέ τήν 

νόμου αύτη, ούκούν ·ύ πόρ/5ω τής φύσεως αϊ άρετα\ 
καΟεστήκασι, και αίσχυνΟείη^αν οί άδυναμίαν έπ\ 
τή τούτων εργασία προβαλλόμενοι. Υ π έ ρ φύσιν ά­
γνεία, άοργησία, ταπεινοφροσύνη, προσευχή, αγρυ­
πνία, νηστεία, κατάνυξις διηνεκής. Τούτων τών μέν 
άνθρο>ποι (55), τών δέ άγγελοι, των δέ αύτδς ό θεδς 
Λόγος καθέστηκε διδάσκαλος καί δοτήρ * συγκρίσει 
κακών δει ημάς τδ κουφότερον έκλέξασθαι. Οίον 
πολλάκις έν προσευχή παρισταμένου ημών, πρδς 
ημάς αδελφοί παρεγένοντο* και δυοίν θάτερον, ή τήν 
προσευχήν καταλιπείν, ή τδν άοελφδν άναπόκριτον 
απελθόντα λυπησαι· Μείζων αγάπη προσευχής· ή 
μέν γάρ μερική, ή δε περιεκτική τιασών καθέστηκε. 
Πάλαι έν πόλει ή κώμη παραγενόμενός ποτε, 6τι 
νέος ών, ύπδ λογισμών γαστριμαργίας καί κενοδο­
ξίας όμοθυμαδδν έπ\ τραπέζης καθήμενος κατελή-
φθην, κα\ μέντοι τήν άπόγονον τής κοιλιομανί«>ς 
δεδοικώς (50), τή κενοδοξία ήττήθην μάλλον. Έ ­
γνων έγώ τδν τής γαστριμαργίας δαίμονα πολλάκις, 
τον τής κενοδοξίας νικήσαντα έν τοις νέοις " και 
είκότως (5?) * παρά μέν τοίς έν κόσμο) ρίζα πάντων 
τών κακών ή φιλαργυρία, παρά δέ μοναχοϊς ή γαστρι-
μαργία*εστι παρά τοίς πνευματικοί; πολλάκις τινά ευ­
τελέστατα πάθη έκ θεού οίκονομικώς καταλιμπανό-
μένα* ίνα δι* ευτελών τίνων, κα\ άναμαρτήτων εαυτούς 
λίαν καταμεμφόμενοι, πλούτον άσυλον ταπεινοφρο­
σύνης κτήσωνται* ούκ έστι ένπροοιμίοις ταπείνωσιν 

Τ Psal. νιι, Μ 

file:///irlusque
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α να {ρε τ: ν ταπε ι νή ροτύνη κχτησφαλίσχτο. Δια τούτο Α 
ι δ πένθος διπλούν, ώ ; τής αμαρτίας άναιρετςκδν, 
καλ τής ταπεινοφροσύνης ποιητικόν · ερεβών μεν, 
τδ παντλ αιτούν Γ ι ό'.δύναι (i>9j, r. 1>?ε6εστέρων δέ και 
τω μή αιτοΰντι. Τδ δέ ά-δ τον αίροντος μήάπαιταν 
δυνάμενους μά)ιστα, τάχα τών απαθών καλ μόνων 
ίδιον καθέττηκεν. 
CUIH ΪΙΙΓ \ ι ΐ ι ι β possis, i l l u i l forlassc non nis i coru 
exuorunl. 

Έν πάσι το?ς πάθε σι καλ ταις άρεταΐς έαυτοΰς 
έκζητοϋντες μή 7:αυ?(όμε0α, ποΰ τυγχάνομεν έν 
ϊ ρ χ ί , έν μεσότητι, ή έν τέλει. Πάντες οί πρδς ημάς 
δαιμόνων πόλεμοι, εκ τριών τούτων αίτιων συνίσταν­
ται · έκ φιληδονίας, ή έκ ύπερηφανίας, ή έκ φθόνου 
αυτών. 01 μεν έσχατοι μακάριοι · οι δέ μέσοι παν-
άΟλιοι* οί«δέ πρότεροι αχρείοι Εως τέλους τυγχάνουσι. 
"Εστι τις αίσθησις, μάλλον δέ έξις, φερέ-πονος λεγο­
μένη, ύφ' ής ό άλους ούκ έτι δειλιάσει, ή άτ:οστρα-
φεί πόνου ποτέ· ταύτη τή άοιδίμω αί τών μαρτύ­
ρων ψυχαι κραττ,θείσαι τών βασάνων ευχερώς κατ-
εφρόνησαν. "Αλλο φυλακή λογισμών, καλ έτερον (60) 
νοδς τήρησις, καθόσον άπεχουσιν άνατολαλάπδ δυσμών, 
κατά τοσούτον υψηλότερα τής προτέρας ή δευτέρα, εί 
και μοχθηρότερα ύπαρχοι. "Αλλο προσεύχεσθαι κατά 
λογισμών (61), καλ άλλο άντιφθέγγεσΟαι τούτοις * κα\ 
Ιτερον έξουθενείν, και ύττερτίΟείΟαι τούτους. ΚοΛ 
τψ μέν προτέρω τρόπω μαρτυρεί ό ε ίπών Ό θεύς» 
είς τ ή ν βοήΰειάν μου πρόσχες, καλ τά δμοια. Τώ 
δε δευτέρψ ό φήσας * Καί ά.Ίοκριΰήσομαι. τοϊς όνει-
δίζουσίν μοι Λόγον άντ'ρριμ^νν. Καλ πάλιν · 
"Εθυν ημάς εις άντιΛογίαν τοίς γείτοσιν )\μών. 
Του δέ τρίτου μάρτυς ό μελωδήσας * Έχωφώθψ', 
καϊ ούκ ήνοιζα τύ στόμα μνυ% καϊ έθέμην αύτφ 
φυΛακήν έν τφ συστήναι τνν άμαρτωΑοτ h%ar-
τίον μου. Καλ πάλιν · Υπερήφανοι παρψ'όμουν 
έως σφόδρα * άπό δέ τής σής θεωρίας έγω ούκ 
έξέχΛινα. Τούτων ό μέν μέσος τψ προτέρω πολλάκις 
χέχρηται, διά τδ άπαρασκεύαστον * ό δέ πρότερος 
ούπω τψ δευτέρψ τρόπω Ισχύει τούς έχθροΰς άτ:-
ώσασθαι* δ-δέ τρίτος είς άπαν δαιμόνων κατέπτυσεν. 
Άμήχανον φυσικώς τδ άσώματον ύπδ τοΓ» σώματος 
δρίζεσθαι · πάντα δέ δύνατα τώ κτισαμένω θεώ. 
"βσπερ οί τή αίσθήσει τής οσφρήσεως ύγιώς διακεί­
μενοι τδν αρώματα λεληθότως κατέχοντα έπιγινώ-
σκειν δύνανται (62) · ούτως καλ ψυχή καθαρά τήν 
εύωδίαν, ήν καλ αυτή έκ θεού προσζκτήσατο, τήν τε 
δυσωδία ν, ής άπαλλαγεϊσα τελείως καθέστηκε ν, έν 
έτέροις ύπάρχουσανγνωρίζειν,άνεπαισθήτως έτερων, 
πέφυκεν. Ού πάντες μέν απαθείς γενέσθαι δυνατόν 
πάντες δέ σωθήναι καλ θεψ διαλλαγήναι ού* αδύνα­
τον. 11 ή σου κατακυριεύσωσιν οί αλλόφυλοι εκείνοι, 
οί τας τού θεού άψητους οίκονομίας ή οπτασίας έν 
τοϊς άνθρώποις γινομένας πολυπραγμονείν βουλε­
μένοι, καλ προσωπολήπτην τδν Κύριον είναι λελη­
θότως υποβάλλοντες · οίήσεως γάρ απόγονοι καλ 
είσλ και γνωρίζονται. "Εστι δαίμων φιλαργυρίας 
πολλάκις ταπείνωσα ύποκρινόμενος (65) · καλ Ιστι 
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cutm xobrptates l o l l i l , a l le ia scu bumil i las , quo.l 
prior fecii , co i i i i rma l , nec voluplalcs repullulare 
s inj l . Quucirra Η luetus dupliccin \ i m habet, qnod 
pcccatuni dolcal . c l hu iml i la lcm crcet. P io rum 
is i . omni p t i t n l i dar*; ted magis p i o i u m est , 
ctiam non pc lcu l i l a rg i r i . Non ropctcre aulem, aut 
quidquam al) eo cxifccre, qui ah* le aliquid absluli t , 
es l , qui oaincin aflct luin cr^a rcs orones morlalcs 

In omnia vitra c l \ i r l n io s noshas 348 nunqu.nm 
inquire ie dcsit iamus, u l iniel l igamus, quo loco 
vcrscmur, au ιιι pruicipio, an mcdin, an iine. Om-
nia bobtium nosirorum Lclla ex ir ibus is l is eausis 

β uasMiiilurci coutlanlur, rx amore c l sludio v o l u -
p :a lum, ex superbia, O L djnmonum ipsorum iuvi.Jia. 
U l i i i n i sunt beati, t\u\U\ u i i s c i r i m i , piimi lo la vita 
inul i les . E h l quidam srnsus, Sfu potius babilus, 
pbereponus dictus, quasi dicas laborum paiions, 
quo captus ct occupatus non jam amplius hibores 
ullos founidabi i , au l unquara recusabit. l ioc svtv.-
per laudabili ei pra3dicando virluljb scnsu ct s p i i i l u 
forma a; n iar tymin a n i m * oiunia lo rmrn ia facile 
to i i l empscr i i iu . A i i u d cs l cuslodia cogi ta i imium, 
ct aliud observatio ineniis. Quanlifm distal ortus 
ab uccideiuc, lanlo nobil ior et stiblimior c&l priore 
a l ic ra , quamvis laboriosior s i l b;ec i l l a . A l i u d ad-
vtT.mis cogitaiiones preces adbibere, aliud i l l is r c -
pugnarc, aliud casdcin contemncre ct peniius su-

G p^rar« \ De primo modo (c>laiur is qui d i x i t : Dent 
in nffjmoriuvt meum inleude M , ct boc genus s imi l i a . 
Ο κ ai lcro idem : Ei respondebo exprobraniibut mihi 
verbum conl iadictnmis ncmpc. Et rursum ; P o -
tuisti noi in coniradhuioufm viciuis nostris v o . De 
puslremo leslalur qui c o c i i n i : Ohmutui et twn ape-
rui o$ meum, cl potui ori meo cuitodiam, cum con* 
listtret pcccator adversum me u . E l i lc r iuu : S u -
perbi mique agebunt usquequaquey ego autem α con-
templatione [ conspertu tuo ] tui non dcclinavi *\ 
E x bis nud ius sa;pe u l i l u r priore, quod ipse pcr 
se non ^ i l salis paraius ct ittslrucius ; pr ior 349 
sccundo nunquain potesl bosles arccrc c i abigeie. 
Tert ius auiem dxmones pcni l i is rcspui l ct ri»jccit. 
F ie r i pcr uaiuram non potosl, ul quod corpore ia -

D rot, a corpore comprcbundatur a u l c i i cu in sc i i ba -
l u r ; roruin lamen Condi lor nnmia poiesl . Qu^ruad-
modiiiu ii qut olfacicfidi sensu vigent lacile scnliunt , 
b\ quis vel occidle secum aromala fu ra l : sic e l pura 
mons grauiii i v i r lu l i s odonin, quem cx Dco acc*> 
pil , facilc an imadvr r i i l , *irnt ct P jo ie rn , a qu.> 
penilus ipsa liborala < s l , m .'.'itoniPiii, 
«tiain n ib i l s<-uiicniibus, \h Η i p i i . Ν·-»ι < · ΙΗΓ. · .Ν ιρ · . 
dom possimi :ul stmiiit.uii a i i inu al> ou)i)ib>is v i i H t -
sitatilms l i bc i i (i nnqtiiilifalt m aspiraie, sed ounits 
tameii possuul cuni Ot:(# rccmicuiar i ot salvi b f i i . 
Cavc nc in lc alieuigeiKe domiitcnlur i l l i qui a n M -
nam guhcrnalioncm, au l objcclas honiiuibiis 
visiones cui iosius i nqu i r an t , Doumque ciaiu i u 

" I ^ a l . L X i x , 2 . '» I S a l . c x v m . i z . 4 0 Psa). L X X I X . 7 . Psal . x x x v u i , 10. 4 1 Psa l . c x v m , 61 . 
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^fiimo personarum raiionem babere judkaui: bt Α δαίμων κενοδοξίας πρδς έλεημοσύνην προτρεπόμε· 

νος , ώσπερ κα\ φιληδονίας. Εάν αμφοτέρων τοίνυν cntnt supcibix progetiics et sunt et esse deprriicn-
duntur. Est epiriuis avaiithp qni srrpc huimlitalein 
iriinulat. Est spiritus vanae gloria», qui bomiiics ad 
ctoeuosynain dandam incitai (sicut cf spiriius luxir 
ria ) qui ab ulroque boc reptirgali ftierimtis, quo-

καθαρεύσωμεν , έν παντ\ τόπω έλεείν μή παυσώ· 
μεθα. Τίνες μέν έφησαν δαίμονας δαίμοσιν άντιπράτ-
τειν · έγώ δέ έγνωκα πάντας τήν ημών (ητοΰντας 
Απώλεια ν. 

tia loco bcnigniialeni in pauperes cxbibere nou cesscmus. Fuere nonnulli, qui censercnl djemoua* 
liiter ie sibi ciuiuo adiersari cl obluciari, Scd ego novi ab oninibus nibil nisi cxiliuro nosirum 
qoxri. 

Omtics ptas el apiritnales exercitaiiones noslras 
sivc corporis eaesint et oculis subjeclae, sive mculis 
ctinlelligemi*, prceecdii proprta hominis rocns 350 

Πάσης πνευματικής εργασίας δρώμενης τε κα\ 
νοούμενης προηγείται π^ώθεσις οίκεία (€4), χα\ 
πόθος άριστος, μετά συνεργίας Θεοΰ γινόμενα. Τών 

el proposilum, oplimumque desiderium el aticclti», ^ γάρ προτέρων μή καταβληθέντων, τδ δεύτερον έπ-
quai ex Dei succursu et auxilto lium. Nisi enim 
propositum prsemissum fucrit, booa opera i*on 
sequenlur. Si omnia , quse sub coelo fhint, ut 
Ecclesiastes lestalur, quavis in re suum lempus 
babcnt, iuter omnia autem eliara noslrac sacrae 
reipublic» negolia et resconstitutaesunt, vidcamus 
si placet et in quovis, tcmporc, qux sint propria et 
conveuieiuia cuique teinpori disquiramus. Est enim 
oaaoino in iis qui in religiosae vitae cerlamine 
versanitir tempus, quo ab omni animi perturbaiione 
liber et tranquitlua exsisias (quod proptcr eos 
dko, qui adhuc in certaoiinis infantia et 
tirocinio versaniur ). Est tempus lacryinarum, 
lempas ariditatis scu duriiiei. cordis; tempus 

ακολουΟείν ού πέφυκεν. ΕΙ καιρδς έν παντί πράγματι 
τών ύπδ τον ούρανδν, καθώς φησιν δ Εκκλησιαστής, 
έν τοίς πάσι δέ κα\ τά τής ημετέρας πολιτείας hpag 
καΟεστήκασι πράγματα * ούκούν σκοπήσωμεν, ε! 
δοκεί, χα\ δν έκάστφ καιρψ τά τφ καιρφ οίκεία 
ζητήσωμεν * καιρδς γάρ πάντως έν τοΣς άγωνιζομέ· 
νοις εστίν απάθειας, διά τήν τών αγωνιζομένων λέγω 
νηπιότητα. Κα ι ρδς δακρύων, χα\ χαιρδς σκληροχαρ-
δίας * καιρδς υποταγής, χα\ καιρδς τού Ιπιτάττειν · 
καιρδς νηστείας, κα\ καιρδς μεταλήψεως * καιρδς 
πολέμου, σώματος εχθρού, κα\ καιρδς θανάτου πύ­
ρωσε ως· καιρδς χειμώνος ψυχής, κα\ χαιρδς γαλήνης 
νοός' χαιρδς λύπης καρδιακής, χαλ χαιρδς χαράς 
πνευματικής· καιρδς διδασκαλίας, χαλ χαιρδς άκρο* 

obtemperaodi cl lempu» iniperandi : tempus jejunii, Q άσεως * χαιρδς μολυσμών, ίσως διά «ήν οίησιν, και· 
lempus mensae: tempus botli, hoslis corporis; €l 
tetnpus pacis seu morlis exstincto oempe carnis 
ardore: tempus tempeslatis in anima, et lcmpus 
sereiiiiatis io mente : tempus maroris in corde, 
et lempus gaudii in spiritn: lempus docendi, et 
teinpus disccndi: lempus inquinaliontim fortasse 
propter animi fasium , et teropua repurgadonis 
propter humiliutem : lempus luciae, el tempus 
gecura? remiasionb» : tempus quieiis , et lempos 
aiiie dislraciione occupaiionis : tempus diu el 
assldue precandi, lempus fideliter mintftlrandi. 
Quapropler ne ex superbo animi impelu decepli 
ante lcmpus aggrediamur ea quae suo tempore sunl 
facicnda, nec in bieme agamus quae in seelate sunt 

ρδς καθάρσεως, διά τήν ταπείνωσιν * χαιρδς πάλης, 
κα\ ασφαλούς άνέσεως * και ρδς ησυχίας, χα\ καιρδς 
απερίσπαστου περισπάσμού - χαιρδς προσευχής άεν-
νάου, κα\ χαιρδς διακονίας άνυποκρίτου. Μή τοίνυν 
πρδ καιρού έξ υπερήφανου προθυμίας άπατώμενοι 
τά τού καιρού ζ η τ ή ^ ^ ν ' μή έν χειμώνι τά τού 
θέρους * μή έν σπόρφ τά τών δραγμάτων, επειδή 
καιρός τού σπείραι πόνους, χαλ καιρός τού θερίσαι 
τάς χάριτος τάς άψητους. Εί δέ μή γε, ουδέ έν τφ 
χαιρφ τά τού χαιρού οίκεΐα χομισδμεθα (65). Τινές 
πρδ τών καμάτων, τινές έν τοίς καμάτοις, τινές 
μετά τούς καμάτους, τινές έν τφ θανάτφ τάς δσίας 
άμοιβάς παρά τού θεού τών οικείων κόπων χατ% 

οΐκονομίαν ά ,̂όητον έκομίσαντο. Ζητητέον τίς τού-
agcuda, nec ίιι aemente messem quaeramus; si qui- D των τού έτερου ταπεινότερος χαθέστηχεν· 
dem tempus ei serendi laborcs, 351 e l *emp«s roeiendi iiieiplicabiles graiiarum nicsses. Sin B>K 
I IUS, tunc neque auo lempore, quae sunt ejus temporis propria referemus. Qutdam ante laboree, quidaui 
inier ipsos labores quidam post labores, qaidara ία morle demum coelestem aadorum coaipeDoaiioiiem 

ex arcana el ineoarrabili Dei gubernalione et volunute recepcruut. Reslat ioquireiidan qui horam allero 
fuerit buuilior. 

Est desperaiionis genu3 quod ex roullilodine 
peccaiorum, et conscieniic pondero ei iuiole^ 
tabili irislilia exsistit, quando anima ex mul-
titudiue vulneruin nimium mergitur, et onere pec-
eatorum, abissima desperationia voragine hauriiur 
ei absorbeiur. Esl et alta desperatio qu* ex super-
bia el xalimaUoDis faslu nobis contingit, ut qui 
cxistimei indignum $et qui in talem casum incide-
rci fuisse. In bie duobus, qui observavertt, hoc 
propriwm deprehendct, qtiod aller ex desperatione, 
aeipsum deinceps sinc discriminc omnibus peccalix 

Έστιν άπόγνωσις έχ πλήθους άμαρτημάτων(ββ), 
χα\ συνειδότος βάρους, και αφόρητου λύπης διά τδ 
ύπερβαπτισθήναι τφ πλήθει τών τραυμάτων τήν 
ψυχήν, καλ τώ (Ιάριι αυτών, είς τδν απογνώσεων 
βυθδν καταποντίζεσθαι* κα\ έστιν Απόγνωσις έξ 
ύπερηφανίας καί οίήσεως ήμίν Ιπισυμβαίνουσα, 
λογιζόμενον έαυτδν ώς Ανάξιον δντα τού συμβεβη-
κύτος πτώματος · τούτο δέ δ παρατηρών έν άμφο-
τέροις εύρήσει τδ Ιδίωμα * τδν μέν Ιν αδιαφορία 
έαυτδν λοιπδν έκδεδωκότα· τδν δέ τής ασκήσεως έν 
άπογνώσει έχόμενον, οπερ άσύμφωνον άλ)ά τδν 
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μι* εγκράτεια, XA\ εδελπιστία· τδν δέ ταπείνωσις, 
χα\ τδ μηδένα χρίνειν Ιατρεύειν πεφύχασιν. Ου δε! 
θαμβείσθαι ημάς (67) ή ξενίζεσθαι δρώντας πονηρά 
μέν τίνος εργαζομένους Εργα, αγαθούς δδ λόγους 
προφέροντας ' έπε\ χαλ «δν έν τφ παραδείσφ δφιν 
εκείνον ή οίησις άπώλεσεν ύψώσασα, τύπος σοι χαί 
χανών Ιστω ούτος δν πάσαις αου ταΐς έγχειρήσεσι, 
χα\ πολιτείαις, ύποταχτιχαΐς τε χαλ άνυποτά-
χτοις (68), όρωμέναις τε χαλ νοούμενα ις, εί χατα 
βεδν χυρίως χαδεστήχααι · λέγω δέ) (α), όπόταν τδ 
οίονούν έπιτηδεύωμεν (99)t οί εισαγόμενοι λέγω, 
*ΥΧ*(ρηΡ*> χαλ μή έκτης τούτου εργασίας ταπείνω-
αιν9 ής χεχτήμεθα, προσλαμβάνωμεν πλέον έν ψυχή, 
οδ δοκεί μοι χατΑ θεδν ημάς αύτδ κατεργάζεσθαι, 
εί μιχρδν ή μέγα χαθέστηχεν. Έν μέν γΑρ ήμίν 
τοίς νηπιωδεστέροις αύτη ή τού Κυριακού θελήμα- I 
τος πληροφορία (70) · δν δδ μέσοις, ή τών πολέμων 
ίσως άναχώρησις · έν δε τελείοις, ή του θείου φω­
τδς προσθήκη χαι περιουσία. ΤΑ μέν μιχρΑ παρΑ 
τοίς μεγάλοις (71), ίσως ού μιχρΑ * «Α δδ μεγάλα 
«αρά τοίς μιχρδίς ού πάντως τέλεια. Άήρ μέν καθαρ-
θελς νεφελών, φαιδρδν ύπέδειξεν ήλιον * χαλ ψυχή προ­
λήψεων αφέσεως Αξιωθείσα (72) πάντως θείον φώς 
έωρακχν, Άλλο Αμαρτία (73), χαλ άλλο Αργία, χαλ 
Αλλο Αμέλεια · χαι Ιτερον πάθος, χα\ άλλο πτώμα. Ό 
δυνάμενος έν Κυρίφ ζητείν, ζητείτω σαφώς. Τινές 
«δ θαυματουργιχδν χαι δρώμενον έν τοίς πνενματι-
χοίς χαρίσμασιν υπέρ πάντα μαχαρίζουσιν, άγνοούν-
τες «αλλά είναι τούτου υπέρτερα χαλ απόκρυφα * 
διδ χαλμένουσιν άπτωτα. 'Ο μεν τελείως χαθαρθε\ς,. 
αυτήν, ή χαι ούχ αυτήν τήν ψυχήν, έν ποίοις διά- ( 

χειται τού πλησίον όρφ. Ό δέ προκόπτων Ιτι, διά 
ΤΟΰ σώματος ταύτην τεκμαίρεται· Πύρ (74) μιχρδν 
πολλάκις πάσαν τήν ύλην έκάθηρεν, ώσπερ χα\ όπή 
μεχρά δλον τδν χόπον δλέφθειρεν. Έστιν Ανάπαυ­
σες τ | έχθρφ τήν τού νόου δύναμιν διυπνίζουσα, κα\ 
«ύρωσιν μήδιεγείρσυσα* χαί Ιστι πολλή χατάτηξις 
ίσως, χαλτάς χινήσεις κινήσασα, Ινα μ![ ΧΛΧΟιβότες 
ήαετ*>' έαντοϊς, Αλλ* έπλ τφ Αγνώστως τήν ζώσαν 
•ανατούντι. "Οταν τινάς ημάς χατά Κύριον αγαπών­
τας οψόμεθα (75), δν ,έχείνοις μάλιστα τδ άπα (̂&η-
•ίαστον φυλάξωμεν * ουδέν γάρ ούτως διαλύει άγάπην, 
ώς Ή «α^ησία πέφυχε, χαλ μίσος έργάζεσθαι, 
Νοερδν χαλ λίαν περιχαλλές τδ τής ψυχής δμμα, χαλ 
πάσαν Ιδέαν μετά τάς Ααωμάτους ούαίας ύπεραίρον -
ottv xal εμπαθείς πολλΑχις τΑ δν έτέραις ψυχαίς έξ 1 

ΑγΑπης πολλής τής πρδς αύτάς νοήματα έπιγνώναι 
έκ5υνήθησαν · χαλ μάλιστα δτε ύπδ τής πηλού μή 
καταποντίζονται ^υπούμενοι - εί ουδέν τφ άΟλφ 
φύσει ώς τδ Ινυλον άνθέστηκεν (76) * δ άναγινώσκων 
νοείτω * αϊ παρατηρήσεις έν μέν τοίς χατά χόσμον 
Ανθεστήκασι τ*, τού θεού προνοίαβ εν ήμίν δέ τή 
νοερφ γνώσει· Οί μέν τή ψυχή ασθενείς έκ τών τού 
οώματος περιστάσεων (77), χα\ κινδύνων, κχ\ τών 
άχτδς περισπασμών, τήν πρδς αυτούς έπίσχεψιν τού 

" I I G o r . ι , 9 · 

(6) F4 Jadictaiiiaealtero lemerariuw peuiius sub-
lalau». 
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i exponat; allcr in itesperationc religiosam exercita-
tiooem rctiiiei; quod inconveniens est. Sed alterum 
contincntia et bona spes; aheruin humiiitas, eisi 
neminem judicarit (α), sanare poterii Non csi 
mirandam, iicque lanquaro iri re peregrtna ei inusi-
lata obsftopesceiiduin, quando videmus nonuullos 
mala facere, et bona loqui, quando ei serpcniem iu 
paradiao elatio mentisextulitet perdidit. Nerma baec 
sii io omnibus rebus tuis quas aggrcderis, vitaeque 
•tudiis, iivealteri, 352 subjectis sive ιιοιι subjectis, 
tanaquae ad corpus, quain qu« ad animum pcriineul, 
an cum lege diviita vere conveniant. Ut εί, quando 
qnalecuuque opus no$ noviiii suscipimus, nisi ex 
illo opere majorem, quaiu ante babuimus, humiii-

^ (atcnt iode iu anima acquisiveriinus • non videtur 
illitd opus seu parvura seu magnuin fuerit, conve-
nienler legi divinae faclnm. Atque ίο nobis adbue 
rudioritas boc quasi dirina» voluntaiis sigouna ei 
tesUmonium cst. I» mediis aulem, quies foriassc 
ab impugnaiionibue : in pcrfcdis autem divini 
Ittmiois aagmenlum el copia. Qtiaa parva judicantur 
a magois, fortatse non sunt parva. Qu* aulcra 
magna judicanlur a parvis non sunt ex omni parie 
perfecla. Abelersus a nnbibus et dcfaecaius acr, 
claram ootendU M)lein; et anima a Deo veuia 
peccatorum dignata, omnino divinum lumen respo-
xit. Aliud esi peccalum, aliud otium, aliud negli-
gentia; et aliud propensio mala, aliud caaus. Qui 
poteai in Domino quaercre, qiwerai a(̂ er(c. Sunt qui 

; gratiam patrandi miracula, et ea quaa in oculia 
bominum versaniur dona coalesiia mirantur: et 
aaper omaia exlollunt ac l>ea(a pracdicant, cum 
ignorent mullo his excelleuUora et recondila esee, 
qoas proplerea extra periculum casus manenl. Qui 
perfecie purgatus eat, ipsam alteriua auimam (eUi 
noa ipxain penltus) videt, quomodo affecia sil. Qui 
autem adbuc inter prottcieotee ea, percorpuida 
anima conjectarani facit. Parvui ignis asepo tolam 
eilvam abtumil et repurgat, 353 e l P * r v a r i m * 
miWersum labonim froclum corrumpit. Est qu«-
dam requies, qtue per ioimicam carnem vim montis 
exauacitai, et ardorcm laroen carnis non excitat. 
Et magoa quandoquc corporis vexatio nibilominus 
fortasse moius carnis causatur, w# ta uobu ipiis 

* CPnHd$nie$ $imug % t , scd in eo qui vivenlora carni* 
senaum occulu roaciarc poiest. Si nos a quibusdam 
sanctc secundum Oeum diligi couspexerimug, erga 
illos potissimam verecunditm custodiamus, ne nimis 
tiinus conlidemea : nibil euim iia lxdii cl dUsolvit 
cbariutem , et odiuiu parit, qoam nimia liberiax 
loqucndi aea confidetitia. Valdc buelligens ct elegana 
csi oculus meutis, omiie&quc formas, praeler angeli-
cas naturas, exslioguil et superai. Unde el iili sae|ie, 
qui adlmc animi perlurbationibusobnoxii sunt, cogi-

(α) λέγω δή non ost in omnibus exemplaiibu«. 
Cnecix. 

\i4 
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Ulioucs aliarem annnarujn ex magna cbarilate qua Α Κυρίου γνωριζέτωσαν « 
afliciualur eiga iUas, deprehcudere potueruiit, ei lum 
polissimui», cum puri ipsi ab sordibus peccatorum 
uon absorpii suiu. Si nihil lam rcpugnat incorpo-
reas natur» quatn id quod corporeum est (qui legit, 
ttitelligat), observulicmes in saecularibus divinae provi-
deiiltse, in uobis cognitionis raeniis obsislere solent. 
Qui animo parum Ormo ei constanii eunt, curam 
erga se Dei ex corporis stalu, pcrictdis, et aliis 
externis vexationibus intelligani; perfecrt autem 
ex Splriius sancii prjeaenU*, ct gratiarum coelestium 
Mieremonto, Est datmon qui jam in lccto (ad som-

1036 
οί δέ τέλειοι εκ της τού 

Πνεύματος παρουσίας, καί της τών χαρ-.σμάτον 
προσθήκης · Ιστι δαίμων Ιπάν έν τή κλίνη άναπέ-
σωμεν, προς ήμΑς παραγενόμενος, και πονηραις 
ημάς καί ^υπαραίς κατατοξεύων ένθυμήσεσιν, 
ίνα τή οκνηρία είς προσευχήν τότε κατ* αυτού μή 
δπλισάμενοι έν ^υπαραίς έννοίαις άφυπνώσαντες, 
^υπαρά κα\ τά ενύπνια κτησώμεθα. "Εστιν πνευμά­
των, πρόδρομος .καλούμενος, έξ ύπνου ημάς ευθέως 
δεχόμενος, καί τήν πρωτάνοιάν ημών καταμολύνων. 
Δίδου σής ημέρας άπαρχάς Κυρίφ. Τού γάρ προ-
ποιούντος έσται (78). 

uum capiendum recumbentes improbarum ei impurarum cogilaUonum telis nos infeslal, 354 ui ex pi-
griiia lum oratlone non obarmali in obscenis cogitaiionibus obdormiamus, fedis eliani insomniis occupe-
uuir. e spirUibu», Improbua, pra^ursor diciu?, qui nose somuo experrectos staiim excipit, ei primilias 
cogiiaiioiium nosirarum inquinai, OiTeras Domino diei lui priniUias, ejus enim eruni qui anieverlerii. 

Digiium audilM aermonem mihi qnidam Dei Β 'Αξιάκουστόν μοι λόγον εργάτης άριστος ίφρασεν. 
«eivus relulit : Ex primU, inqiiil, diri auspiciis, Έξ αυτής γάρ, μο\ έφη, της πρωίας τδν Απαντά 
\Μ\'\\\α dtei iiaturo conjicio, seu praescisco. Mulue 
suni piclalis cl exitii vlae : quapropier s«pc hic 
qui aUeii oppoidmr, ctun aliero optime convenit, et 
lameii iHriusque men» el flnis Deo placei. Luctati-
tur nobisruni d&monet per irutalioues, quaa ex-
perimur, m aliquid iodignuu) vel dicamus, vcl 
faciamuj. (juod si iiupetrarc nou possunt, lum 
sensim iiT^poities, suggcruni nobis uli pcr super-
biam (ql illc pbaiistgus) Doo graiias dicamus. Qui 
va qu;e supra suni, gapiunl, morlui si\e soparaii 
a earpor^ pcr partea ad superiora asceiidunl: qui 
yaro sapiunl qu.e iufra ειιιιΐ, ad iuferiora rurbuoi 
descenduid : separaiorum enim eeu inorluurum 

μου δρόμον της ημέρας προεπίσταμαι. Πολλα\ καί 
τής εύσεβείας καί άπωλείας αϊ όδοιπορίαι * διόπερ 
πολλάκις ό τφ έτέρφ άντιτασσόμενος, άλλω γνησίως 
συνέρχεται, καί ό τών αμφοτέρων σκοπός έστι 
Κυρίφ εύάρεστος (79). Παλαίουσι μέν οί δαίμονες 
έπ\ τοίς συμβαίνουσιν ήμίν πειρασμοίς ή λέξαι 
ημάς ή πράξαι άτοπον. Καί όταν μή ίσχύσωσιν, 
ήρεμα έπιστάντες υπερήφανο ν ήμίν ευχαριστία ν 
πρδς θεδν ύποτίθενται* οί μέν τά άνω φρονήσαντες, 
χωριζόμενοι άνω μερικώς ανέρχονται (80) * οί δέ τά 
κάτω, κάτω πάλιν πορεύονται * τών γάρ χωριζό­
μενων ουδέν λοιπδν μέσον ϊσταται.Έν τών κτισμά­
των έν έτέρφκα\ούκ έν έαυτφ τδ εΐναι είληφε (81)* 

loeus mediusiiittlltif e$l r^liquus. Unum ex (duobus) C κα\ θαύμα πώς έκτδς τού έν φ τδ είναι έκομίσατο, 
Dci creali» operibus iu alioro, noa in seipso 
naiutam iuam , adeoquc sunu) esse accepil, et 
minim cii quoinodo iltud qnod tu aliero suuin esse 
a«M pamram luam aeoepii, sine alleio poesii 
comi^ore. Piai fllUx matre* gignuol, maires 
auiein Doaiiaus, qua lege seu regiUa etiam in cou-
trariis uli non crit absurdum. Tioiidus 111 bcllum 
ue exiio, ui Mosei, vel poiius Deus imparat, et me-
1 Ua 110 erior nem^ posiremus 395 * ι ι ί η >« primo 

συνίστασθαι πέφυκε. Τάς μέν ευσεβείς θυγατέρας 
αί μητέρες τίκτουσι, τάς δέ μητέρας ό Κύριος, και 
έπ\ τών εναντίων τφ προειρημένφ κανόνι όρίσαιούκ 
άσοφον. Δειλδς είς πόλε μον μή έξιέτω, Μωΰσής, 
μάλλον δέ £εδς παρακελεύεται, μήπως γένηται ή 
έσχατη πλάνη τής ψυχής υπέρ τήν πρώτην πτώαιν 
τού σώματο;,κα\ εΐκότως. Φώς μέν τών του σώματος 
πάντων άρθρων οί α1σ0ητο\ οφθαλμοί* φώς δέ νοε-
ρδν αρετών τών θείων διάκρισις. 

fasq corporit dvlcrior (iai. Lunien omnium coipoiis niembrarum auiu qculi scjuiibui bubjetti. 
L H K vcro inlellectus omnium diTinarum virluiuui csl discrclio. 

S C H O L I A A D G R A D U M X X V I . 1> S X O A I A ΕΙΣ Α6ΓΟΝ Κ φ . 

De dhcretione. 
Selwlion haaci. Qu<rttiu \. 

Quid egl pcrfeclio? IU$p. lliunililalis mcrccswu 
preiiiiuni, boceat, abdicalio omniuin aspectabiUum 
ct iitaspeciabilium. Aspeciabiliuui oninium iietnpe 
<|uas ad geusuin poriinenl; non atpcclabilium, quic 
ad uiatuem, el quascunquc ex cura botum nascun-
liir. 

Schoiion 2. 
Mtindus coide qni sc ipsuni damuaiido prafcc-

pmui l>ei non irritum laciel. Aul qui crga oninem 
rrcaiain mhnam mbcricordia cominovttur. Aul 

Περϊ διακρίσεως. 
ΣχόΛιον Ισαάκ* %Ερώτησις α'. 

Τί έστιν ή τελειότης; Άχόκρις. Μισθδς ταπει­
νώσεως · δπερ έστιν ή κατάληψις (α) πάντων τών 
ορατών τε κα\ αοράτων ορατών μέν πάντων τών 
αισθητών * αοράτων δέ τών νοητών, κα\ τών έκ 
μερίμνης τής υπέρ αυτών. 

ΣχόΛιον ρ». 
Καθαρδς τή καρδία έστ\ν, δ μή, εαυτού κατα-

γνούς, έπ\ εντολής θεού αθετήσει* ή δ ελεήμων 
ύιτέρ πάσης τής φύσεως τής κτιστής * ή ό ελεύθερος 

(Λ; Κατσληψις c§mprekettsio; κετάλειψις abdtcado; b*g«rim boc loco κατάλειψις polius quaa κχ· 
\χλ^1*ς. 
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τών κρυπτών παθών* καθαρός δέ τψ σώματι, ό Λ qui liber eslab ogcuUte viiiis. Mumhis corpore «s 
δσιος έχ του μολυσμού τής σαρχδς έστι χαι δ Αλη­
Οεύων διά στόματος. 

ΣχόΛιοτ γ*. 
Τρεις είσιν οί χατά τδν Μάρχον γίγαντες, λήθη, 

άγνοια, χα\ (Ραθυμία* ούς δ θεία χάριτι ποντίσας, 
πάντα τά άρματα τού Φαραώ συντρίψεις. 

ΣχόΛιον δ\ 
Ή ναύς, ποτέ μέν έχ τών Ιξωθεν τρικυμιών 

χαταβαπτίζεται· ποτέ δέ ύπδ τής ένδον αντλίας 
υποβρύχιος γίνεται. Κα\ ημείς ποτέ μέν διά τών 
έκτδς πρακτικών αμαρτημάτων άπολλύμεθα * ποτέ 
δέ διά τών ένδον λογισμών άφανιζόμεθα. Αεί ούν καί 
τάς Ιξωθεν τών πνευμάτων επιτηρεί ν προσδολάς, 
και τάς ένδον τών λογισμών έξαντλείν ακαθαρσίας -
πλην έπιπονωτέραν χρή πρδς τούς λογισμούς ποιεί-
σθαι τήν διάνοιαν. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Έάν μή δι1 αμελείας είς άγνοιαν καί λήθην χα· 

ραθυμία ν περιπέσωμεν, τής κατ* έντολήν εργασίας 
ούχ άποτευξόμεθα. Εί μή γάρ δ νούς σχοτισθή, ού 
κυριεύει τά πάθη τής ψυχής. 

ΣχόΛιοτ ς\ 
Όψία, χαί σκοτία ψυχής, αμέλεια, λήθη, επιθυ­

μία * τούτο ούν άπδ συνηθείας είπεν δ όηλοί, τδ 
δψέ γίνεσθαι ήγουν βραδύ * δ λυκόφως φασί τίνες. 

qui a oarnis tnquinalioiie purus esl, qui iiullum 
profcri ex o*o iutfldacium. 

Scholwn Z. 
Tres sunl, ex Marci (monachi) sei i lonl ia, gi^uiics : 

oblivio, ignoranlia, pigrilia : quoe ei cum d iv ina 

graiia pojilo oicrsciis , onmei cuirus Pbaraonis 
conicres. 

Scholwn 4 . 
Navis, modo ab extcrioribus inaris fluciibua bau-

rilur, modo ex interiore eentina mergilur. Et nf>s 
altquaudu per cMeroa peccata perimus, altquando 
pcr i f i lonias cogilalioue!» evattCbctir.us. Proinde vi 
t-xliM n o n i m llamiiiutii el spirtuitim pmcelba r l 
iiiiptHis l a v o n d i buui, t i iiilcriw cogilalionum ioi-
puiaruru cxbauiienda sciaiiia..Euiin\ero roajor cu-
ra ad c<j£ilaliouv& ujcrccjidas aduibcnda esi. 

ΣχόΛιον s'. 
Ό άδβάς Λέων. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Τδ, προλήψεσι, παλαιδν ούχ Ιστιν εμπαθών * άλλά 

«ό£0ω μέν τού μύσους έστώτων, τού βρωμου δέ 
έποσφραινομένων · διδ χα\ άρχε ι ν τδν τοιούτον έχω* 
λυσεν, Γνα μή άμεριμνήσας πάλιν έγκυβιστήση ταΤς 
έκ συγχαταθέσεως πράξε σι* τδνδέ πρδς τάς αίσχρουρ-
γι'ας χεχηνότα ού διδάσκειν συγχωρεί. 

Sclwlion 5. 

Nisi pev negligentiam noslram in igfiorantiaip ct 
obiivionem el scgniiiein iiiciderimus, fruclu op*i-
ris ex pra»ceplo 3 5 6 P^rfecti nou privabiraur. Nisi 
eiiim mons obtusa ubscurelur, aiato ei viliotae at-
iecliojies in aniiuam tion domiitabuii'ur. 

Sclwlio* 6 . 
Serutu cl iciicbrg iucmia suni iiegligtntia, obb-

vio, prava cupidiiat. Uoc ergo ex vulgi usu dixil, 
quod sigiiificat illud } sero fieri, boc csi, larde. 
Quod tempus aliqui dicunl λυκόφω, (*) seu crcpu-

^ sculutn scu maluitiium scu vesnerlinum. 
Scholiou 7 . 

Abbas Leo. 
Schotion 8 (b). 

Verbum (προλήψεσι [anticipatiombtts) ) olim noa 
usurpabatur in inalam parieni dc iis qui νΗίυείε af-
feclionibus laborabanl, sed dc iis qui abomiti qni 
dein flagii'0 eranl remoli, sed umcn fciorcin xen-
tiebant. Iia ergo affectuin, Climacus ab alii& regen-
dis removel, ne in ntgligenliam prolapsus aciioni-

bus rureuin prioribus ex alfeclu mentig iavolvaiur. Ilium porro qui ad lurpea acliones incbnal ti aftl-
eiiur, docero alios probibei. 

ΣχόΛιοτ θ'. Scholion 9. 
Λέγειν χρή χαλά, χαι τδν μή χαλά «ράτ- Boua diceiida tuni cliam mala perpetranU, uii 

τοντα * δπως Αρξηται τών έργων τούς λόγους αίσχυ- suos ipse reveritui sormoues bona agero iaeipial (f). 
νόμε νος. 

ΣχόΛιοτ ι'. D Λτ/ιοίιο#ι 10 
Κύμα τήν έμπιφορημένην χοιλίαν εύφυώς προσ- Venlrern sagiiiaium ingeniox^ fluclum maris ap-

ωνόμασεν αδχόθι γάρ διά τών λογισμών κύμα τούτο, pellavil. Hlico onim per cogilalioaes procella ista 
χα\ε(ςχατάατωσιν έρχεται. 

ΣχόΛιοτ ια'. 
Εισαγωγικών μαθημάτων υπακοή, έγχράτεια, 

υπομονή, άνδρία ψυ/ής, άπροσπάθεια γονέοιν κα\ 
χρημάτων * τοις δέ πρόκοψα σι μακροθυμία, χρηστο­
ύ ς , άγαθοσύνη, συμπάθεια, ανεξικακία, άκτημο-
αύνη, νηστεία, προσευχή εκτενής* τοίς δέ τελείοις 

ad lapsum proruit. 
Schvlio* I I . 

tiudiiooiua rcligios* vitae ei disciplinae sum 
o!>edieiUia, absiinentia, palienlia, forliludo aiiimi 
abdicalio oiiinis erga parentes ci ορ<!ε aflvcii^. 
PioHciettliuui longaoiuhu*, beuigiiiiag, bouiiir, 
cuinmiscralio, lolerauiia lualorum,|MutHiias. jeju-

(o) Ducia aimiliiudiiie a glaucis luporuia uculis, 
s*u cinereis. 

(b) J.>. Mosc. <.\n. 
[c) Hoc ftholiuin tliam supra i»usalum 
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Dium, atiidus preces. Perfeclonim chariias, gtu- Α 
diuni, pax, religiosa prudeniia aeu diacrelio, expers 
omnis lapsus ei oflensioitis in qtioainqae lcxnpore, 
loco, aciione. 

Scholion 12. 
Aipbabetiun monachorum kitelligit ei signiical 

viriuies nempe lironum seo oovitiorum viginti qva-
tuor liuerarum numero respondeote** 

Scholion 15. 
Exempli causa, versari aiin fralribus rdbgioai*, tt 

eum illis laborare et deaudarc. 
Schoiion, 

Decaloguf proOcieiuium, atphabctum perfecto-
rum. 

357 Sckolion U. 
Omnino, ul videtur, humilius cum egesttle ro- & 

bustior fit : sic enim quis dum ingi-aeniia mala in 
rgesute et bumiliute considerat, non.ut dives labo-
rat vitio iropuritaiis, neqoe ut meodicu* eril iogra-
tus, aut cessabit et feriabilur, aed tempus lucri 
adesse gaudei ei Deo gralus frucuun inde reportai. 

Sehoiion Barianupkn 15. 
Quxstio. Siguum gulae quale ett, expliea miiiL 

Resp. Quando videris cogilaiiooem tuam cibo de-
leciari, et urgero te ut fere omnet antevertas, aot 
ui patinam ad te irabas, boc gula est. Obaem igi-
tur te ipsum et vim tibi toferas, ut coerceai ac re~ 
frenes gulam, ne cum impeia el nagno stodio, ted 
inodeste et decenler cibum tumas, aique oi remo-
veas fercula poiius abs le coram iit [ad βοβ] qui libi Q 
assident. Sed non oporlet, at dixi, propter galatn 
siatira recusare ciburo, ted cavendum est, ne quid 
inordinate in cibo sumendo facias. Allerufli gula 
argumentom et iodicium tst . . · · • · . · 

CIJHACI 1010 
Αγάπη, χαρά, ·ίρήνη, διάκρισις· Απταιστος Iν παντλ 
χαιρφ, χα\ τόπφ, χα\ πράγματι. 

ΣχόΛιοτ ip. 
Σημαίνει τήν άλφάβητον των μονάχων χα\ άρετήν 

Αρχαρίων ΙαΑρεθμον τοΙς κδ* γράμμαοτν. 

ΣχόΛιοτ ιγΛ 
Οίονελ τδ συναναστρέφεσθαι τοίς άδελφοΤς χαλ 

ΟνγΚΟΚφ** 

ΣχόΛιοτ. 
ΛεχΑλογος «ροχοψάντων, άλφάδητος τών τε­

λείων. 
ΣχόΛιοτ ιδ ' . 

Πάντως, ώς φαίνεται, ή μετά πτωχίας ταπείνω-
αις Ισχύει · ούτως γάρ τις χαι τά επερχόμενα 
διαλογισμένος έν πτωχίφ μετανοίας χα\ ταπεινώ­
σεως, ©δτε ώς πλούσιος νοσεί τήν μυσαρότητα, ούτι 
ώς δεόμενος Αχαριστήσει ή Αχηδιααεί' Αλλά χαιρδν 
κέρδους χαίρων χαλ ευχάριστων ένέγκη. 

ΣχόΛιοτ Βαρσατονφζον ir. 
Έρώτ, Τδ σημείον της γαστριμαργίας ποίον Ιστι 

ααφήνιαδν μοι. 'Αχόηρ. "Οεαν βλέπης τδν λογισμού 
αου ήδυνδμενον Ιν βρώματι, χαλ διώχοντα σχεδδν τδ 
προλαμδάνειν πΑντας, ή έλχύοντα είς τδ Ιμπροσδέν 
αου τδ βρώμα, τούτο ,γαστριμαργίας έστί. Πρόσεχε 
οδν σεαυτδν χαλ ποίησον τήν δυναμό αου Αγξαι 
έαυτδν τοΰ μή μετά σπουδής Απ* αυτού. Αλλ9 έν 
ευταξία φαγείν· χαλ ώθήσαι μάλλον τδ βρώμα 
Ιμπροσδεν τών συγπαθη μένων τούτο. Οδ χρή δε, 
ώς είπον, προφάσει της γαστριμαργίας εύδέως πά­
ρα ιτεισθαι τδ μεταλαδείν βρώματος · άλλά δεί παρα-
φυλάξεσδαι, τδ μή άτάχτως χρήσασδαι τή μεταλή-
ψει αύτου. Έτερον δέ αημείον γαβτριμαργίας....(α) 

Alind 
Dam autcra gulam fugls, cave ne aludeas bonioi-

bus per Tttkos pallorem placere, quem (vaoa gloria) 
sladet palam ostentare* 

Sckolion 16. 
Propter corput booio est mortalis, propter neii-

tem ei orationem iromorulia. Tacitus intclligis, in-
teUigent loqueris. In slleotio enim mens parii vcr-
bum , termo autcm ille Deo pergratus est, qui bo* 
mini afiert talutem. 

Sckolion 17 
Seasus quidem in nobis eai raUonalia, tanquam 

insiius animo in omni bomine, idem tamen D O H 
eal iu nobis, ul eai a passiooibus leclus hi iit qui 
auiil pravis affectibus occupati, quam>is nibil agal 
cl incognitus sit. 

Scholion 18. 
Doect oportere quemvU religiosum usque ad co-

gitaiioues, rootut suoe omnet perveaiigare. 
Scholion 19. 

Divina provideulia diffundilur in omnia. Nam 

Τήν γαβτριμαργίαν φεύγων, τήν Ανδρωπαρέσχειαν 
φύλασσα τήν ωχρότητα του προσώπου έπιδείξααδαι 
προφαντάζουααν» 

ΣχόΛιοτ ις'. 
ΑιΑ μέν τδ οώμα δ Ανδρωπος θνητός * διΑδε τδν 

νουν χαλ τδν λόγον, Αθάνατος. Χιωπών νοείς, νοήαας 
λαλείς* έν γΑρ τ*} oxont| δ νους τίχτει τδν λόγον* 

ρ ευχάριστος δέ λόγος Θεφ προσφερόμενος, αωτηρία 
Ανθρώπου εύρίσχεται. 

ΣχόΛιοτ 
Έν ήμίν μέν έστιν ή νοερά αΤβίησις, ώς τφ vot 

ΟΛίνι^μένη έν παντι Ανθρώπφ * ούχ έν ήμίν Ιέ ώς 
ύπδ τών παθών χο^υπτομένη, έν τοίς έμπαθέσι, χαί 
άπρακτος οδσα χαλ άδιΑγνεεστος. 

ΣχόΛιοτ ιη'. 
"Οτι χρή τδν μοναχδν πάντα άχριδεύεσθαι μέχρι 

χα\ εννοίας είς τά εαυτού κινήματα. 
ΣχόΛιοτ ιθ'. 

Ό τού βιού^πρόνοια είς πάντα. Τά γάρ άνωθεν 

(α) Oetti unus versus. 
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διδόμενα, xlv infootai πέφυκεν, ούχ ημών είσιν, j 
αλλά τής χάριτος, χαλ της προνοίας. Ά Αντίληψις 
έν πιστοίς απλώς * ή φυλακή έν πιστοίς πιστώς. Τδ 
Ιλεος έν δούλκς, ή παράχλησις έν τοίς άγαπώσι τδν 
Κύριον 

ΣχόΛιοτ Φωτίου πατριάρχου ΚΛΙΤΟΎ, Χ*. 
Ός φέρε είπείν, ή νηστεία φάρμακον έστι παθών 

χαθαρτήριον, Μας χαλ χαβ* έαυτήν τελούμενη · άλλ' 
έν συνελεύσεσι, χαλ πανηγύρεσι, δηλητήριον δια· 
φθείρον πολύτροπες τφ χεχρημένφ καθίσταται, ή 
άλλοις πρόσκομμα γινομένψ, ή τφ αύτφ έπλ 
ταυτφ αύχούντι, χαλ οίδαινομένφ, χαλ διαπρ'.ο-
μέν*. 

ΣχόΛιοτ χα*. 
"Ελεγχος ιτρδς τους έξ απειρίας μή είδδτας βοη-

•είν τοϊς κάμνουσι έπίστασις. Γνώθι τοίνυν, δτι 
κναφεϊόν έστι τδ πράγμα χαλ Ιατροί·* (χαθδ διαδεί-
κνυται πλύσης, χαλ χαύσχις έχειν), χαλ πολύ γα τού 
προσυλωδεστέρου αΐδεσιμώτερον (χαθδ χαι περί μεί­
ζονα καταγίνεται), ού χιτώνας έχπλύνον, χαλ σώ­
ματα δγιάζον, άλλά ψυχάς. 

ΣχόΛιοτ χ*. 
Τήν χατά νουν, ώς οΤμαι, λέγει τών λογισμών 

έμπάθεεαν. Όφδαλμδς γάρ τής ψυχής δ νους χαθ­
έστηχε * συμβάλλεται δέ χαλ ή άσυντυχία πρδς ύγείαν { 

ταύτης τής νδοου, χαθά χα\ πολυλογία μόνη βύσεις 
κοαΤν πέφυχεν. 

ΣχόΛιοτ ΒασΜου μογάΛου χγ*. 
Καιρφ χαλ προσώπφ δοκιμάζεται ή σιγή * χαιρφ 

μέν, ώς δταν λίγη, δτι V συτιωτ έτ τφ καιρφ 
έκτίτφ σιωπήσεζαι, ότι καιρός χοτηρός έστι* 
χαλ πάλιν Έθέμητ τφ στόματί ρου ρυΛακήτ έτ 
τφ σνστϋχται τότ άμαρτωΛοτ έταττίοτ μου. Προσ­
ώπφ δέ ώς δταν γραφπ δ "Απόστολος · %Εάτ όέ 
έ\ΛΛφ άΧοκοΛυρΘϋ, ό πρώτος σιγάζω · χαλ πάλιν' 
ΑΙ γυταιπτς έτ έκκΛησίαις σιγάτωσατ. 

ΣχόΛιοτ κδ\ 
Τδ βιάζεσθαι τήν φύσιν, εί χα\ ποσώς τις τ{ 

μαχρφ συνηθεΐα καταβάλλεται τών προλήψεων, 
κρείττον έστιν Απέρ τδ, ώς χατά φύσιν άδιάαοω* 
γινύμενον. 

ΣχόΛιοτ χε'. 
Άμισθόν φησι τήν άπονον έργασίαν ευχερώς 

σχορπιζομένη ν · πρδς γάρ τούς πόνους οί στέφανοι 
πλέχονται · τδ γάρ, Έόώκατέ μοι ραγτιτ, χα\ 

«ίήί»^ΡΤ* χαλ κόπων σημαντικά. 

ΣχόΛιοτ χς ' . 
Καλ ή Ανατροφή συνεισφέρει πρδς τδ δέξασθαι 

είτε «αιδείαν Αρετής σίτε πάλιν κακίας άμα-
θίαν. 

ΣχόΛιοτ χζ 
Χρεωστούμεν οί μοναχοί, ώς διν εαυτούς, ούτως 
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qua» a Deo ρι oftciscantur, quanuis in nobis C X S H 
«tere soleant, nostra 358 ^men non sunt, sed 
gratias et providentwe divinae. Auxilium adcst om-
nibus fidelibns eimpliciter : lolela seo custodia di-
vina ttdelibus Deo fideliler servienlibus. Misericor-
dia servis Dei singularibus, coDSolatio pntstatnr di-
ligentibus Deum. 

Pkolii Palr. ConKanl. 20. 
Exetaptt cauta, jejuniuin esi remedium quod pra-

via aoboi aCfecliooes repurgat, si prtvatira el aeor· 
tim exerceatur et adhibeatur. Sed in conventibus et 
pablieit cekbriralibas venenum etl, qaod s*pe illi , 
φι! eo atiiiir, exitiaro aflert, aut atiia seandalum 
prebet, aut ipti nocei, qui ex eo se jaciai, aut 
glorialttr, tt tamet, el singalarb vull videri quasi 
dimoi ab aliii. 

Schoiwm 21. 
Reprebensio eai pnesidiuai religiosorum, qui la-

boranUbas per iaaeiiiam non possunt succurrere. 
Scilo ergo boc religiosum magislerium perinde se 
babere, atque firUoniii et medict offidna (quonad-
oiodoai ex louonibo» ei afUombuf consUt), ac 
m«Uo qvidem illit eitaniit el matorialibaa rebgio-
sior «l saaclior, qaod circa res longo majoret ei 
dlgniorea vmetar et oecupetur, dem non vestes ei 
logu lavai, et corpora curat, aed animas. 

Sckolion 22. 
Per (oculum) opioor intelligit cof iutlonam qaa 

in menie sant affectionem. Ocolus enim, anim» 
mena eal. Confert aotem ad bonc morbnm curan* 

1 dum dedinatio congressus etcolloquii, qaemadmo-
dom vel sola loqaacitas floxiones movere aolel. 

Scholion Basilii Magni 23. 
Silealium pro tempore et pcrsona lemperandum 

eat, et teinpore quidem, veluti cum dicit: Pmdent 
m umpore illo tactbit, quia l*mpu$ malum ut u . 
E i alio rarturo loco : Poiai ari meo cuitodiam, 
cnm consisterei peccaior advertum me u . £x per-
son» aatem ratione, Yelmi cum Apostolus scribit, 
t i m i m alH revelatwm [uerit9 prior iaceai. Et, 
Mxlitra in tulum taceant ·\ 

Scholion fi. 
Yim noiom inicnre (si quis longa peccandi COIH 

suetadine qaomodoconqne detentas fuit) pracsuc 
I illi virtttii quae secundum naluram aine violeniiar 
excrcetar. 

359 ScholionlS. 
Aclionem laboria expertem, expertem mercedis 

affinnat, facilcque diasipari: pro ralione enim 
laboram coroit» lexunlur. Illod enim Cbrisii , 
Deditfn mihi mendxcare ct qoae sequuntur, 
opera tunl el hbonim symbola. 

Sckolion 2G. 
Edncatio coofert vet ad virtutem addiscendam v 

vcl vilium dediscendom [ ignoranduni ]. 

Scholion 27, 
Dcbemus nos monachi, stcot propter nos ipsos. 

"Amotv, 15. α Paal. xxxvm, 2. " 1 Cor. χιν, 5δ. k f Malih. xxv, 55. 
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ila propter bomincs qui nos intuenlur lucere vit* 
< t morilius noslris, non tuba (seu praeconio) os-
iculaiionis. lllud ciiim Chri&li, sie luceat lux ve-
xtra * · , non e»l a nobi3 ipsis pradicari, sed velut 
ignis liius in lenebris lerrae lucere dicitnr, ita lu-
men luum in fcncbris lucct 

Scholion 28. 
Dominus noeter Jesns Christus omnibus bimtn 

imperiitus cst , ted qui illud non seqaimtor, se 
iptos in tencbraa conjiciunt. 

Scholion 29. 
Auil l io, inquil, suprem* et sanc.lae Trinitatis 

adversus iria commwnissima, vitia amorem voltf-
piatis, pecuniae, el vanae gloriac, pertres virtutes, 
quibiis viiia ha*c lollunlur, armati in aci« consi-
slnmus , per conlinentiam, inquam, chariiatem , et 
bumililaiem. Nam luiuria a conUnenfta loNtlur, 
avaritia a charitate, tanqnam liberalis et sna omnia 
ctim aliis communicante mano ; superhia ab bumi-
litate qna* onrincm nsientatrnncm aversatur, cl 
gloriam vanam exxecratur. 

Scholion 30. 
8i delicift extitant malas cupidilalfcs , t\ gloria 

voluptairs, qui bis afnciuniur, bella movent, au( 
fiotius irrilaut et incitant. Fierf enim nulfa ratione 
polesl, ul qui rerum prescittium ct corporearum 
amore tangitur, non intns aii rebus exiernis i n q u i -
neiiir, et in priores labes quibiis fuil occupatus, 
rclabaiur. Alqne iia vim operum in vas pertustim , 
ul dieitur, hauriat et infundoti 

Thalassii 31. 
Cum id qtiod prascriptum est, fit, tum actio 

pnecepli dicitur. Viihis autem cst, cum quod fit, 
eo fit ut veritati placeat. 

3 6 0 Scholion 32. 
Qui sine operc argutalur, ct multa garrii, 

ex imquo itbi ihvtaurum foldgit, et iaborei iitiu* 
(Ustaiile Scriplura) in domus ulieuorum trans-
ibunl fc*. 

Photii 33. 
Quod labor non parltirtit, ei desiderittm ulnis 

non excepit f et fovit (perit) coiuemntlur eoim 
(tive de actionc , sivc conlemplalione qunestio sit) 
qttidquid ubsqve labore partum ost. 

Mnrci monachi 34. 
Menlia anticipalio cst priorum vitiorum objecta 

nolenli memoria , cocrciia tamen a forti atlileta 
f.hrisli nc in opus proccdat : a viclore autcnt , 
tanquam impressionc quadain facla , relusa ti sub-
Itla. 

Mmd. 
liticras a m a s , ama ei laborcin : imda cn im 

ΓΛΙΜΗΙΙ co^nitio i n l l a l h o m i n c m . 

^Mauli. v% 10. " lVov, v, 10. 
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και 5tx τούς ορώντας Ανθρώπους φαίνέ'.ν 'Α Jtip, ού 
τή ααλπιγγι τής έπ(δ€{ξ£6>ς· τδ γαρ, ΟϊζωΛαμ-
ψάτω τδ <ρως νμ&ν% ούχ\ παρ' εαυτών πηρυ/0ήνχ£ 
έστιν · Αλλ* ώς πυρσός έν σκοτία τής γής λάμπει ν 

εΓρηται, ώς και τδ φώς έ; τή σκοτία φαίνει 

κα\ (α) 

ΣχόΛιον κη'. 
Ό Κύριος ημών Ιησούς Χριστδς πάσι τδ φώς 

έχαρίσατο· άλλ' οί μ ή πειΟόμενοι αύτώ, εαυτούς 

σκοτί^ουσι. 

ΣχόΛιον κθ'. 
Τ ή συμμαχία, φησί, τής ύπερουσίου καλ αγίας 

Τριάδος, κατά τών τριών γενικότατων παθών, ήγουν 

φιληδονίας, φιλαργυρίας κα\ φιλοδοξίας, διά τών 

τριών αρετών, ύφ' ών αναιρούνται ταύτα, άντιπαρα-

ταξώμεθα, ήγουν έγκρατείας, αγάπης καί ταπεινώ-

σεως. Ή μέν γάρ φιληδονία ύπδ έγκρατείας άναι-

ρίίται * ή δέ φιλαργυρία ύπδ τ ή ς αγάπης, ώς μετα­

δοτικής και κοινωνικής * ή δέ φιλοδοξία ύπδ τής τα­

πεινώσεως, ώς άφιλενδείκτου κα\ μισοδάξου» 

ΣχόΛιον λ ' . 
Εί ή τρυφη διεγείρει τά πάθη, και ή δόξα τάς 

ήδονάς, οί τούτοις προσασχολούμενοι, καθ' εαυτών 

τούς πολέμου; δ'.εγείρουσιν, ή μάλλον είπείν δ ΐ 5 ρ ε -
θίζουσιν · αδύνατον γάρ τψ πρδ; τάς ύλα; έμφιλο-

χωρονντι, μ ή τά ένχδς έκ τών έκτδς μολύνεσθαι, 

και πρδς τάς προλήψεις έξολισθαίνειν, καί τήν 

βίαν τών Ιργων πρδς πίθον τετρημένον, κατά τδν 

είπόντα, άντλεΓν., 

ΣχόΛιον θαΛασσΙου λα*. 
Πράξις εντολής λέγεται τδ προστεταγμένον -

αρετή δε έν τφ άρέσχειν τή άληθείφ τδ γινύμενον. 

ΣχάΛιοτίρ. 
Ό έκτδς έργου σοφιζδμενος, κα\ λαλών λόγοις, 

χΛοντιϊ έξ αδικίας, καϊ οί χόνοι ανζον, κατά 

τήν Γραφήν, Μίς οίκους άΛΛοτρίων εισέρχονται. 

ΣχόΛιον Φωτίου λγ'. 
"Οπερ πόνος ούκ έμαιεύσατο, ουδέ πόθος ήγκα-

λιάσατο, εύκαταφρόνητον γάρ (άν τε πράξεως, άν 

τε θεωρίας έστλν πρόβλημα) τδ £άδιον εις κτήσιν 

παράγινα με νον. 

ΣχόΛιον Μάρκου λδ\ 
Πρόληψίς έστι προτέρων καχών μνήμη ακούσιος · 

παρά μέν τφ αγωνιστή προδήναι είς πάθος κωλυό­

μενη · παρά δέ τφ νικητή ώς προσβολής άνταναι-

ρουμένη. 

"ΑΛΛο. 
Φιλομαθής ών, γίνου καί φιλόπονος · ή γάρ ψιλή 

γνώαις φυσιοΤ τδν άνθρωπον. 

{«) Deeet unux vercus abrasus. Suppl . quando vila lua viriutibnt reiplendet. 
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ΣχόΛκν λε'. i 

Όγέλως έχ τρ ιώνγίνεται* Ιχ πορνείας, κίνοδοςίχς, 
χα\ της ένδον σεμνότητος κα\ τρυφής, δ έστι κόρος · 
έκαστου των άπηριθμημένων δηλονότι άναμέρος 
ποιοΰντος τδν γέλωτα. 

"ΑΛΛο τον άγιον Έφρέμ. 
'Ο γέλως τδν μακαρισμδν του πένθους Iξω βάλλη · 

κα\ τά ©ΙκοδομηΟέντα καταλύει · τδ Πνεύμα τδ άγιον 
λυπεί, ψυχήν ούκ ώφε)εί, σώμα διαφθείρε^ τάς 
άρετάς διώκει* ούκ έχει μνήμην θανάτου* ουδέ 
μελέτην τών κολάσεων · πε ρίελε άπ% έμού τδν γέ­
λωτα, χαλ δώρησόν μοι πένθος χαί κλαυθμδν, δν 
ζητείς παρ" έμού δ θεός. 

ΣχόΛιον λς'. 
Ό ύπνος έχ τεσσάρων γίνεται· τρυφής, νηστείας 

τής κατ* Ιπαρσιν, άχηδίας, χαι φύσεως · τούτων 
έάν κράτηση τής ψυχής, κα\ κατά μόνας ύπνον 
έμποιεί. 

ΣχόΛιον τον μεγάΛον ΒασιΛεΙονΙζ. 
Ό έαυτφ άρέσκων, άνθρωπαρεσκεϊ · άνθρωπος 

γάρ αύτδς έκαστος. "Ιίσπερ ούν έπικατάρατος άν­
θρωπος, δς τήν έΛπΙδα έχει έπ" άνθρωπον, καϊ 
στηρίσει σάρκα βραχίονος αύτον, τήν είς έαυτδν 
πεποίθησιν δήλοι· οΤς καί επιφέρει, ηαϊ άπό Κνρίον 
άποστή ή ψυχή αυτού' ούτως χα\ δ άλλφ άρέσκων, 
ή κατ* Ιδίαν άρέσκειαν ποιών, της θεοσέβεια; εκ­
πίπτει* είς γάρ άνθρωπαρέσκειαν εμπίπτει · Ποιούσι 
γάρ, φησίν ό Κύριος, πρόςτό θεαθήναι τοις άνθρο*-
ποις. Αμήν Λέγω νμιν, άπέχονσι τύν μισθόν ( 
αυτών. 

ΣχόΛιον Αντωνίου τον μεγάΛον λη'. 
Επιθυμία λογισμού αποσπώμενη, ήδονήν γενν$ * 

χαλ τήν ψυχήν ή σωθήναι, ή τψ θεφ συναφθήνσι ού 
συγχωρεί. 

ΣχόΛωτ λθ'. 
"Ελεγχο; σωτηριώδης τής κακίας ημών, καλ δτι 

δι' αυτής τών χαρισμάτων άποτυγχάνομεν, και είς 
τούς κόπους καταβαλλόμεθα. 

ΣχόΛιον μ'. 
Ό σωματικδς κόπος άνευ τής τού νού καθαρότη-

τος, ώ; άτεκνος μήτρα, καί μασθο\ κατάξηροι · τή 
γάρ τού θεοΰ γνώσει προσεγγίσαι ού δύνανται, 
καί τδ μέν σώμα κατάκοπον ποιουσιν, ουδέν δέ 
άνύουσιν. 

ΣχόΛιον μα'. 
Αθλητα\ δντως οί μοναχοί* άθλείν γάρ προήρηνται 

ΆΛΛο. 
"Ηγουν της ήττης* τούτο γάρ μοναχοίς ασθένεια, 

κα\ ούχ ή τού σώματος κάκωσις. 

ΆΛΛο. 
θείας οικονομίας δω ρή ματ ι, αί άσθένειαι τοίς 

μοναχοίς. 
ΣχόΛιον μβ\ 

Τδν μοναχδν τδν μή θεαρέστω; δουλεύοντα -.ψ 
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Scholioii 55. 

Risus ex Iriluis vitiis oxsislil, c.v luxuiia , vaua 
gloria ct inlctna gravilatc ci dcliciis, hoc csl, sa-
ticlaic ciboruin : singulis ncmpe ex i is , qua» emt-
mcravimus, risum movcnlibus. 

Aliud S. Ephrem. 
Hisiis bcatum aniuia* Inclum cxlcrniinat, ct quo 

a?dificala snnt, dissolvil, Spiritum sanclum con-
trislat, animse noect, corpus commipii, s 
(vclut bostcs) perscqutlur. Mortis nicmoriatn cx-
stinguit, curam suppliciorum lollil. Aufer a me 
risum, ei da mihi luctum et fletum , quem pctis a 
me, Dcus mcus. 

Scholion 30. 
Somnus cx quatuor causis oritur, e luxu, joju-

nio, quod elationem animi altulil jcjunami, ox 
pigritia et nalura. Quas omnia si viceris et impe-
raveris animo, singula tamcn somnum eiiam con-
cilianl. 

Schotion Basilii Magni 37. 
Qui sibi ipsi placei, studel eiiam placere boini-

nibus, quisquc enim et ipsc sibi homo cst. Quem~ 
admodum crgo illud : Maledictut homo qui spem 
tuam habet in homine, el firmabit carnem bracki* 
$ui · · , significat conUdenliain sui, quitras iiifert ct 
adjungit: Εί α Domino receiurU anima eju* 1 1 ; ita 
ei qui alteri placit, aul facil quid , ul placeal, ex-
cidil e Dei gialia dum captal homiiium graliam. 
Faciunt enim, inquit$£l Dominus, utvideantur ab 
hotninibui. Ameu dico tobh, rcceperuni mercedcm 
iuam ". 

Scliolion Antinii tnagni 38. 
Concupiscentia ratioitc drsiiiuia voluptatcni parit, 

nec sinil animani aut salvaii, aui cum Deo con-
jungi. 

Sclwlion S. Maximi 39. 
Reprcbentio maliiix noslra; nobis saluiaris cst, 

quod per ipsam gratiarum coelcsiiiim dona aequi-
ramus, ct ad laborcs inciiemur. 

Scholion 40. 
Labor corporit qui carct niundilie nteniis, exi 

quasi &lei iiis ulenis cl ubera sicca cl arida. Ad 
Dei enim cognilionom aspirare non possunt, ct cor-
pns fatigani, nihil tamen proficiuat. 

SchoUon 41. 
Monacbi veri sunt atldelac: susceperunl euim 

luctam, uft animsc suae vini inferrent. 
Aliud. 

Sivc quod victi eint. Hoc enim monacbis csl im-
bcciililas sou u)griliido, non aulein corporis mor-
bus. 

Aliud. 
Morbi corporis, aingulari Dei bencficiu inoi.achis 

immiUuDlur. 
Scholion 42, 

Monachum, qni nou i u scrvii Dco ιιι ilii pUceai, 

M Jercm.xvii.S. eMbid. ·'Mallh. vi, 2. 
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nec pro talute tnimx suae furiiier ccriat, aed in λ 
disdplina rebgtosa remissius agtt, videbis a Deo 
ndinqtii, ut in varias omnino lentadones incidat, 
ne ex multo otio ei cessaliotte in delertora prola-
batar. 

Scholion 43. 
Uic prafclare ingruentia mala suscepii, quiilla 

tanquam sibi debita judfcat irrogaia, nec aegre fcit, 
sed Deo pro illis etiam gratias agil. 

Scholion 44. 
Hic frastra laborat, ottentandi eoim sui graiia 

oronia facit. 
SekoUon 45. 

Bic bellatoris nomen obiiaet. 
Scholion 46. β 

£t bic, quaiavie verecandetur. 
Scholion 47. 

Vot examinatis hU didieimua constilere 362 
exiam aliis. Nam etsi ut peccaloret debiioret ·*-
mus, Dominum iaroeu donis colems, elsi wiim 
prioinm burailius, sive debttoram el nominutn, 
eel tamen boc extra periculum casus, ut primum 
debilum 

Gregorii Ny**tni 48. 
Malom non est aliud [mali noo estaliud qaid-

dam subsisten»] quam separatio a bono et me-
liore. 

Atiud. 
Si malitia (seu viiium ef peecaUim) eola et 

ouda vite nosine proposiu esset, nulla boni(j 
opiniooc ei ambra velata et fucata, non ita sponte 
aua morlales ad illam properareni 

Sckolion Marci 49. 
Ignarus insidiarum hostilium tacito ocetdilar. E l 

qui nescii cautas viiiorum seu viliotartun capidi-
latum, faci'e cadit 

Schoiion 50. 
Omnium virtutum eiitium [roora] e*l Tana 

gloria. 
Aiuid. 

Ex omni parie nos lioalie oppagnat, proiodo 
(vclut Argum) nos undique oculatos eate oportet, 
quando aalvi esse volumus. 

Scholion 51. 
Superbiam intelligit, per qnam diabolus ce- D 

cidit. 
Scholion 52. 

Vi nempe el virtule Spiritus sancti aul coeleslt 
desiderio, quod in cordc piorum iiiexslinctum cii-
sioditur. 

Scholion 53. 
Consucssc, posuit pro habitu vilioso malarum 

affeclionum 
Scholton 54. 

Si viiium esset naturale, nemopunirelur : noqitft 
contra qaisquam virtutem rxercendo reclc fa-
cerct. 

Aliud 
Pcccatum sou malum exira \olunlatis pro-

CLIMACI 10Μ 
Κυρίφ, καλ σπουδαίως Αγωνιζδμενον είς σωτηρία* 
της έαυτου ψυχής ν αλλά Αμελώς περ\ τήν άσχηαιν 
διακείμενον, παραχωρούμενον ίδοις ύπδ Θεοΰ πάντως 
πειρασμοίς περιπεσείν * Γνα μή έκ τής πολλής Αργίας 
αύτον δεύση έπλ τΑ χείρονα. 

ΣχόΛιοτ μγ\ 
Ούτος καλώς τΑ επερχόμενα χατεόέξχτο, ώς 

Ιδια ταύτα λογισάμενος, χαλ μή δυσφορήσας, Αλλ' 
εύχαριστήσας. 

ΣχόΛιοτ ρΧ. 
Ούτος Ανόνητα κάμνει · τής γΑρ επιδείξεως ένεκα 

εργάζεται. 
ΣχόΛιοτ μεν 

Ούτος πολεμιστου λόγον επέχει. 
ΣχάΜοτ μς*. 

Καί ούτος, χΑν αΙδείται. 
ΣχόΛιοτ μζ·. 

Εμείς δέ Ρασανίσαντις τούτο συνείδομεν συμβου* 
λεύσαι * δτι εί χαι Αμαρτωλοί χρεώσταί 4αμεν, 
πλήν δωροις τον Δεσπότην τιμήσωμεν εί γαρ χαλ 
τδ πρώτον ταπεινδτερον * ήγουν τδ τών χρεών, 
ΑλλΑ γε τούτο Απτωτον, ώς δέ πρώτον χρεωοτοΰ-
μενον. 

ΣχόΛιοτ Γρηγορίον Νύσσ. μη'. 
Ούχ Ιβτιν Αλλη τις τοΰ χαχου ύπδατααις, εί ΜΉ Α 

χωριαμδς τού αγαθού τα χαλ τοΰ κρείττονος· 

'ΑΛΙο. 
ΕΙ γυμνή ή χαχία τφ β(φ «ροέχειτο, μή τενε χό­

λου φαντασία «ροο^εχρωσμενη, ούχ Ιν ηυτομΑληαα 
ιερδς αδτήν τδ Ανδρώπινον. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου μ·*, 
Ό Αγνοών ενέδρας «ολεμίωνσφΑζεται ευχερώς" 

χαί δ μή είδώς τας οίτίας τών «οδών, χαταχέπτει 

ΣχόΛιοτ V. 
Κοινή πασγ̂  Αρετή λύμη ή κενοδοξία* 

ΑιΑ «Αντων «ολεμεί δ έχθρδς· δθεν ιιολυδαΟαλμον 
δεί είναι τδν σωθήναι βουλδμενον. 

ΣχόΛιοτ να*. 
Τήν ύπερηφανίαν λέγει, δΓ ής δ διΑδολος πέπτω-

χεν. 
ΣχόΛιοτ tf. 

Τή ενεργεία τού Πνεύματος του Αγίου, ή τφ θείχφ 
πδθω, δς Ιν τή καρδία. 

ΣχόΛιοτ νγ'. 
Τδ συνεθίσα-, Αντ\ τού, έν δξει γενέσθαι τής χα-

χίας τών παθών. 
ΣχόΛιοτ νδ\ 

Ε: φυσική ήν ή χαχία, ούχ Αν έχολαζετδ τις ' ούτε 
πάλιν άλλοι χατώρθουν τήν Αρετήν. 

ΆΛΛο. 
Κα/.δν εξω προαιρέσεως χειμινον χα\ χχτ* Ιδίαν 

file:///olunlatis


tWa SCALA P A R A D I S L - GRADUS XXVI. 
ύπδστασιν θεωρούμενον έν τή φύσει τών 6ντων, Α poaHum considcratuin, 

1050 

cx sua nalura nihil e*c. 
εστίν ουδέν. 

•ΑΛΛο. 

Ουδέν έτερον έστι χαχία, ή Αρετής Ιλλειψις. 

"A.tl*. 
*Οτι φυσιχαλ άρεται έν ήμίν, ή ελεημοσύνη, ή 

αγάπη, ή πίστις, ή έλπίς· αί δέ υπέρ φύσιν Αγνεια, 
Αοργησία, ταπεινοφροσύνη, προσευχή. Αγρυπνία, 
νηστεία. 

• A J U P Mapmow. 
"Αλλη πράξις εντολής, χαι Αλλο Αρετή, χάν έξ 

αλλήλων τάς τών Αγαθών ΑφορμΑς λαμδάνωσι. 
Πράξις εντολής λέγεται, τδ χροστεταγμένον * Αρετή 
άν τφ Αρέσχειντή άληθεία τδ γινδμενον. 

ΣχόΛιοτ τα*. 
Αιδάαχαλοι τής άγνείας Ηλίας χαί Ιωάννης 4 

Πρόδρομος, χα\ ό θεολόγος Ιωάννης· πραδτητοςδέ 
Μω&σής χα\ Ααυίδ · της δέ προσευχής αύτδς δ Θεού 
Αογος, χαλ δ φανείς Αγγελος Άντωνίω χα\ Παχω-
μίψ' «άλιν τής νηστείας Μωσής, χα\ αύτδς δ Κύ­
ριος· «άλιν Αγρυπνίας πολλο\, οί χαλ χατάνυξιν 
τούτων έχτήααντο · ταπεινοφροσύνης δέ, δι* ήμας 
πτωχεύαας θεού Αογος, χα\ Αναλαδών τήν σάρκα 
ημών 4 πάντων Χωτήρ. 

ΣχόΛιοτ νς*. 
Άπόγονον τής χοιλιομανίας τήν πόρνε ίαν φηοΑ, 

6ς έχ γαστριμαργίας «χτομένην. 
ΣχόΛιοτ ν?. 

Φυατχώτερος γάρ ών χαι Απατηλστερος είχότως 
νεχφ» 

ΣχόΛιοτ νη'. 
Άχοοειξις, δτι δ μή υποταγείς ταπεινοφρονείν ού 

δύναται · ΰποταγήν δέ οί μέν τήν νοουμένην χατώρ-
θωσαν, οί δέ χαι τήν φαινομένην έπεδείξαντο, ήτις 
διά τήν προτέραν παραλαμβάνεται. 

ΣχόΛιοτ ν* . 
Ευσεβής, ούχ δ «άλλοις έλαών- άλλ* δ μηδένα 

ΣχόΛιοτ ξ\ 
•υλαχή λογισμών, τδ έξ Αγώνων ή προσευχής τΑ 

εΦη τών λογισμών Αποχρούεσθαι * νοδς δέ τήρησις 

Aliud. 
Vi i ioM nibil est aliod qoaro virtolit teier.tioiea 

privatio. 
Aifod. 

Ytrtutes ίιι nobis xaturalea stmt, deenoayna, 
ebaritaa, fidea, tpea; supra naiurai» sant casiitas, 
\rm vacoius, kuarilitaf, precatio, vigilia, Jojo-
oiu«. 

I G S Almd Mmrti. 
Alia est paeeepti obtervatio, aliad virtat: eui 

ex Μ mutuo allera ab aliera bonoram opemm 
eautas et occaalonea sumant. Prmepti observatio 
didmr com lt qaod pnescriptam cst; virtue, 

B con qaod fit ad Deo placendam ia veritate pcHh 
diiir. 

SckoHon 55. 
Docloret caautatit faere Eliai, lotxxea Baptisla 

Pnocxroor et Joaooes evaageUsia theotogoa: max-
saetadinit Mosea ei David: precatiooU Dei Vorbum, 
el aftgelus qoi apparuit Antonio el Pacxomio. Jc-
Jonii rarsos Μotes et ipse Dooriim: vigtliaram 
nelii ex qaibas aliqvi eompwetjoxexi qooqoe 
potildebaxt: bomiliiati» antem qai pro aobit ege-
D«S et paoper factue estYerbxxi Dei qui ear-
mtm χοϋταη astanptii onnraai Salvaior. 

Sckolin 56. 
Gabe ci voalrU ioixmieJttb toboks Ubklo ool» 

G teqtil, «i Qjm ex gtila iiau eot. 
Sckoiion 57. 

ImM gloria eata oauina conveiiefitior d foi-
hdor nterifo vinciu 

Sekodon 58. 
DenKwslratio eat, qxod ixobediana humilis eite 

non potait. Obediexiiam aatem alit probanint in* 
(ornam; alii oxternam et apparfiuefli exercuemnt: 
qtneteeunda propter priraam admiuitiir. 

Scholiom 59. 
Pias eoi, xoo qai mnltonim niaereiar, oed oe* 

BDiais inJuMc. 
S^Ao/ioa 60. 

Cuttodia cogitauonum est formaa ec imagines 
eogitaiionvm repognando vel precando repellere: 

Αναιχμαλώττστος χαρδία, χαλ αρέμδαστος μνήμη D mentia aaiem conoervalio eat cor, quod ab boste 
θεού. eapl nuxqaam poiesl et ment a Dei memoria tian* 

qaam abscracta. 
Schoiion 61. 

Prinam est inftrnoniiii, qui cum hoaiibas pu-
giiando retislere non potsint, precibas iltoe in f«-
gam conjiciiiiii; alterum est lucutorvoi, qui per 
rtligiotam virtutum exercitationen bostes vincunt; 
lertixn esl eornm qoi in contemplaiione rervm 
cttlestium versantor, qoi medilaiione sopra se ele-
vati, ab hostibue in poteslatem redigi non poaeunt, 
ei sunt, ul ita dicam, ioexpugnabilea. 

364 Scholion syncleticm 62. 
Qoi nares svas ad propriorum viliorum ieiorem 

ΣχόΛιοτ Μάρκου ξα'. 
Τδ πρώτον Ασθενών* μή δυνάμενοι γάρ δλως άν-

τιατήναι τοις πολεμίοις, διά προσευχής τούτους 
αποδιδράσχουσι. Τδ δεύτερον αγωνιστών, οΙ δι* Ασχή-
σεως τών έχθρων περιγίνονται · τδ τρίτον θεωρητι· 
χών, ot διά θεωρίας υψούμενο!, άληπτοι τοίς έναντίοις 
είσ\ χα\, ώς είπείν, άπροσμάχητοι. 

ΣχόΛιοτ συγκΛητιχής ξβ'. 
#0!χω·/ είςτούς μυχτήρας τήν Ιδίαν δυσο^ίαν. 

II Cor Y U I , 9, 
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a d i n o v c t , m i n q u a m al icnuni podorem o d o r a l u r , Α ούχ όσφραίνεται Αλλης, κάν σταθή επάνω τών θνη-

f t i a m s i super mera cadavcra c o n s l i i c r i t . 

Atiud. 
Mcns h o m a i i a , n a i u r a sua inronstans c s l , quae 

l u n c ab crror ibus et exerrai ionibns l i b e r a i u r ct 

Mabiiitur, quando cum Deo fuerit copulata. O m n i a 

enini ejus i n Deo s r n i l , nec ii lfum amplius opus, 

a quo urgeatur babet, aut exlra Demn ad quod c x -

c u r r a l et cvagciur. 

AHud. 
A l i i s s c n i i e n l i b u s ; boc enim sentir i non polcst . 

Qui enim a n i m i t ranqi i i lHia lem ommbtis v i i i o s i s 

afleclibus ext i l i s , assecntus c s l , gratiam Dci ac-

c e p i i , u l quas i n al i is s m i l animadvortal e l s c n -

t i a l . 

Scfiolion 63. Β 
A b avutilia c n i m iudtjcl*;s, nc quid l a r g i a l u r , 

b imulal b n m i l i t a t c m , dum fingit sc fugcrc s l u d i u m 

Itomimbus p l a c o m l i . 

Scholion 6*i. 
A d v c r i e diligentiam aor i i ra iam patris q b i , i n -

qui t , proposiitnn ct desfdcriam cst, ib i <ttani s u o 

turrenf is ad opns I>«*i anxi l iuir . non decst. 

Aliud. 
B o n u m proposi lum tunc appirc t qoatido b o n a m 

a malo seccrncndo bonum eugimus'. Malnm propo-

fritum qnando scientes volcntes cligiutns c u n l t a -

r i u i u bono. 

Aliud. 
T u Doo bonum oflcr proposi tum, et expericrts Q 

\m a u x i l i u m . 

hanci G5. 
Qnisquis ame lompus i u s c i p i t a l i q u i d i u se, 

quod est supra vires et bumeros ejus, s ibi ipsi d u -

plex af lcrl d c i r i m c n t i i m , ct non c o m m o d u m . I m -

p f r i t i c n i m mercaiores i n m a x i m i s rebus magna 

s i b i dotrimcnta par iunt . l n tevioribus auiem ne-

gotus ul lerius slatim profieiunl . Quaproplcr rcbus 

omnibus cst ordoet m i i n i instituiion» suurn lempus 

leg i t imum dcst iuatum. 

Scholion G6. 
Neroo v i t i i s dcdifus de sua salulc (te&perct, non 

ignarus quod a g r i r u l l u r a plamaruitt q m l i l a i c s n w -

ivl. Di l igenl ia vero ot cura animae ctrca v i r u u e m 

σ ι μ α ί ο ι ν δ λ ω ν . 

'Α.ίΛδ. 
Ό νους φύσει ών Αστατος, τότε τής πλάνης Γστα-

ται, δτε τώ Θεώ συναφθή. Τα γάρ πάντα έντδς τού 

Θεού, κα\ ούχ Ιχει λοιπδν Ιργον ύπερκείμενον, ή 

έχτδς τού Θεού, ε ί ς δ πλανηθήσεται. 

"ΑΛΛο. 
Έτερων αίσθανομένων · τούτο γάρ τδ ανεπαισθή­

τως · κα\ γάρ δ απαθής χάριν είληφώς τά έν έτερος 

υπάρχοντα έπαισθάνεται. 

ΣχόΛιον ξ γ \ 
Έ χ γάρ φιλαργυρίας μ ή μεταδιδοναι πείθων, τήν 

ταπείνωβιν υποκρίνεται · τήν άνθρωπαρέσκειαν φεύ-

γειν υποτιθέμενος. 

ΣχόΛιον ξδ\ 
Βλέπε τού πατρδς τή ν Ακρίβεια ν 'δπου, φησ\, πρδ-

Οεσις χα\ πόθος, έκεΓ συνεργία Θεού. 

"ΑΛΛο. 
Ή Αγαθή προαίρεσις τότε φαίνεται, δταν διαχρ!-

ναντες άπδ τού κακού τδ καλδν, α ί ρώμεθα τδ άγα» 

(•όν. Ή δέ κακή, δταν έν γνώσει αίρώμεθα, ή άνθαΓ· 
ρώμεθα. 

ΆΛΛο. 
Αδς πρόθεσιν, κα\ λαμβάνεις δύναμιν. 

ΣχόΛιον Ίσαάχ ξε'. 
Πάς δ πρδ καιρού αρχόμενος τών υπέρ τδ μέτρο ν 

αύτον, βλάβην £αυτω διπλασιάζει, καί ούκ ένδοσιν. 

Ο: γάρ άπειροι έμποροι έν τοίς μεγίστοις πράγμασι, 

μεγάλας έαυτοίς προξενούσι ζ η μ ί α ς · έν δέ τοίς εύ-

τελεστέροις πράγμασιν, είς τδ Εμπροσθεν ταχέως εκ­

τείνονται · διότι παντ\ έργω έστι χαλ τάξις, καί πάχη 

διαγωγή χαιρδς έννομος. 

ΣχόΛιον ξτ*. 
Μηδε\ς έν κακία διάγων, εαυτού άπογινωσκέτω, 

είδως δτι γεωργία μέν τοις φυτοϊς τάς ποιότητας 

μεταβάλλει. Ή δέ χατ ' άρετήν τής ψυχής επιμέλεια 

poical <jualciicutiq\ic a n i m i morbos v i n c c r c e l ^ δυνατή έστι παντοδαπών ά ^ ω σ τ η μ ά τ ω ν έπικρα-

ciiicntfarc. 

365 Λ1"'<ί-
Peccatum ad m-.rtem est bomtnis impaenilcmis, 

pro qno si quanlumvls sanctus orct , non e x a u -

di tur . 

Atiud Basilii Magni. 
S i inuIi«fudo ct magnitudo misera i iouum D c i 

c n i i i m u l i i t u d i u c c l inagniludine peccaiorum c o m -

(•arata l u i t a c r a n oi dhocnsione c x h a u r i r i et i i n i r i 

\JUU^t, r s l quod dcspures. S i aulein pccra la , ut 

par <si, e i moduin l iahcnt, c l nuincrar i possunl , 

Dci auiom m i s r r i o o i d i a c l miscrationcx nuniorar i 

i i ^ n p o j s v u i i t , scd mo-lo i a r o n l , ·!'?pcraii<»ni lorr.j» 

τησαι. 

ΆΛΛο. 
Έ σ τ ι ν αμαρτία πρδς θάνατον ή αμετανόητος. 

περ\ ής κάν άγιος υπέρ έτερου προσεύχηται, ούχ 

εισακούεται. 

ΆΛΛο του μεγάΛον ΒασιΛεΙον. 
ΕΙ πλήθος τών τού θεού οίκτιρμών αρίθμησα*., 

καί μέγεθος θεού μετρήσαι δυνατδν έν συγκρίσει 

πλήθους άμαρτη/ιάτων κ α \ μεγέθους, ή άπόγνωσις 

γινίσθΐ:). F.' οέ ταύτα μέν, ώς εΐκδς, κ α \ μ έ τ ρ ι : ι 
ύτοβάλλεσθχι καλ αριθμητά ε ί ν α ι συμβαίνει, θεού 

II έλεος χαι οίκτιρμούς αρίθμησα*, αδύνατον, ούχ 

α - ' . γ ν ο ' κ ε ω ς κα · .ρδς, ά)λ' έπιγνώσεως ελέους, χα\ 
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παταγνώσεω; αμαρτιών, ων ή άφεσις πρόκιιται 
έν τψ αϊματι του Χρίστου. 

ΣχόΛιοτ ΓαβριήΛ μοναχού καϊ ήσνχαστον τον 
όρους Αάτρου ξζ'. 

Ό έαυτδν οίδμενος εΐναί τι, κα\ διδάσκων έτε­
ρους, ων πείραν αύτδς ούκ Εσχεν, ή γνώσει ή πρά­
ξει, δύο νόσους νοσεί, κα\ όύο τυφλώσεις, οΓησιν 
καλ κενοδοξίαν · Αναισθησίαν, καί άγνοιαν · καί 
εί ταύτα προσλάβωσι καί γασςριμαργίαν, είς πρό­
δηλον κίνδυνον καταφέρουσι τδν ταύτα κτησάμε-
νον, καί είς αίσχύνην αίώνιον, καί άκούσεται παρά 
πολλών · Ιατρέ, Οεράχευσον σεαυτόν · εί δέ τις 

ORADUS ΧΧΤΓ. 1054 
Α vwNus relinqutlur, sed Cogtnliom miserkordijc cjut 

et peccatomm riclcMalioni, qtdbtts in saugutnc 
Chritii propostta ett venia et vemiasto. 
Scholion Gtfrne/ti monachi εί totilaril tft montc 

Latro 67. 
Qui sibi sumii ut alios doceat quortim ipso ΜΛ 

IISII vel rognitione expericiUiain nullam babutt, 
genttno morbo, geminnquc csecilale laboral: aniroi 
elationo .et vana gloria, stupore animi et igno-
ramia. El si h*c vitia in socielatem eliam gulam 
asciverinl in apertum exitii discrimen, ita affecium 
conjiciunt et in dedocus atque ignominiam n-ler-
nam, audielquc a roultis : mtdice, c*ra teiptnm 87: 

ΣχόΛιον ξη'. 
Ύποτακτικαίς μέν ταις ύπδ ανθρώπων έπιτρα-

πείσαις* άνυποτάκτοις δέ, ταίςμή κελευσδείσαις ύπδ 
ανθρώπων, καθ* έαυτδν διατρίβοντι κα\ άσκουμέ* 
νω, καί μή έν υποταγή ύπάρχοντι. 

ΣχόΛιοτ ξΟ'. 
"Ερευνα ακριβής, πώς άπαντες δυνάμεθα γνώ-

ναι, εί αρέσκει τψ Θεψ τδ Ιργον ημών, δ έάν 
ποιώμεν. 

ΣχόΛιοτ ο'. 
Τδ κατά θέλημα Θεού γινύμενον Εργον, έν τοίς 

είσαγωγικοί; ταπεινωσιν προστίΟησι, έν δέ μέσοις 
πολέμων άναχώρησιν, έν δέ τελείοις φωτ\ προσ-
αυγάζει. 

ΣχόΛιοτ οα\ 
Άντί τού νομιζόμενα μικρά παρά τοίς μεγά-

λοις, διά τήν τελειότητα ίσως ού μικρά* τά δέ 
παρά τοίς μικροίς οίο με να μεγάλα, διά τήν άτέ-
λειαν ού πάντως τέλεια* τδ αύτδ δή καί περί 
τών αρετών καί κακιών έκληπτέον. 

ΣχόΛιον Μάρκου μοναχού υβ>. 
(β) Πρόληψίς έστι, προτέρων κακών μνήμη ακού­

σιος · παρά μέν τψ αγωνιστή προβήναι είς πάθος 
κωλυόμενη · παρά δέ τψ νικητή έως προσβολής αναι­
ρουμένη. 

ΣχόΛιον ογ\ 
Αμαρτία έστ\ πάσης εντολής κα\ της ελαχίστης 

παράβασις* αργία δέ, τδ μή ποιείν κα\ έργάζεσθαι 
τά Εργα τού Θεού * αμέλεια δέ τδ έργάζεσθαι μέν, 
Ιφθύμως δέ · πάθος δέ, ή πεπηγυία καί δυσέκνι-
πτος 0οπή τής διανοίας έπί τά ρλάπτοντα · πτώμα 
δέ, τδ είς άπιστίαν ή είς τδ τών σωματικών πα­
θών όλισθήσαι. 

Ισαάκ οδ\ 
Παραφύλαττε έκ τών μικρών, ίνα μή έκπέσης 

έκ τών μεγάλων. 
ΣχόΛιον Ισαάκ οε'. 

Πρδς τούς φίλους σου έν εύλαβεία πορεύθητι · 
δταν δέ ποίησης τούτο, καλ σεαυτδν και αυτούς ωφε­
λήσεις, δτι προφάσει της Αγάπης, αποβάλλει ή ψυ­
χή τδν χαλινδν τής παραφυλάξεως. 

Scholion 68. 
Β Ιη snbjectis, id est, ab homiaibtis libi commissis. 

Non sabjectis, id est, non impcralis ab liomintlms, 
sito roinpe autu viventi, oi aest privatim excrccnii, 
nec ulH subjecio. 

Scholion 69. 
Accurata investtgaiio, quotnodo omnrs pos*iimis 

cognoscere aii labor noslcr si quem atiscipifnus 
Deo placeaL 

Scholion 70. 
Opus ut ex Dei voluntale flat, tironibus bumU 

liiatem afferl, iis qui jam piofeceruril, bostiutu ee-
cessum; pcrfeclis lamiuilumen addil, roagisqae ac 
magis illuslrat. 

Sckolion 71. 
Q Pro eo, quod apud magnos oxtslimenlur 366 

parva propler pcrfeclionem fortasxe, non sant 
parva: qua» autcm inagaa apud parvos, propter 
imperfecitonem non omnino inagna aut periecia. 
Idem de virtiitibus et vitiis iutelligendum. 

Marci monnchi 72. 
Anticipatio eat priorum roalorum seu viliorum 

obgecla iiolenti roemoria, quae agonislam Chrisii 
probibet ad vitivm «eque progredi: a perfecio au-
tem seu viciore ad impresHionem usque sublala ei 
deleta. 

Seholion 75. 
Peccaium est omnis divini praecepii ciiam mi-

nimi violatio seu iransgrcasio; segnities aulem scn 
oiium ab opcribus d iv inis ccsaatio. Negligeniia osi 

^ eadcni negligculer ei rcmisse exscqui. Passio csi 
l i x a , el ex qua agrc cmergas, meniis ad noxia in-
c l iuat io . Casus esi quo vel in incrcdulitatcm vcicor-
l>oris vobiplales devolvaris. 

lsaaci 74. 
Cave a parvis, ne cxcidas a maguis. 

Seholhn hitaci 75. 
Amicos cum reverenlia ct caule accedc ; quando 

hoc Tcceris, et libi ct aliis proderis. Anima enim 
occasione [praeiexlu] cbaritalix f̂ enum custodiae 
sui ipsius abjicere $o)et. 

E* Ι Λ Ο . ιν, «5. 
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Sckotion 76. Α 

Nihil animom tam turbidum reddit, tdeoqne 
penitus excaecal, qaam sonles carnis, qoibos et 
impariute tarpium votaptatam inquinatar. 

1056 
ΣχόΛιοτ ος*. 

Ουδέν ούτω θολοί τον νουν χαί άβλεπτείν δλως 
παρασκευάζει, ώ; 6 της «άρχος 0ύπος Α χροσγι-
νόμενος αυτή έχ της ακαθαρσίας τών αίσχρών ηδο­
νών. 

ΣχόΛιοτ of * 
•Οτβ ό τή ψυχή, φησί. ασθενής έν τοίς νοσήμααι, 

καλ πειρασμοίς ύπομονήν κτήσηται, διακρίνετε» 
δτι θεία αύτψ επισκοπή έγίνετο* οί δέ τέλειοι έχ 
τών υψηλών, της χάριτος γνώσεων έπιγινώσκουσι 
τούτο. 

ΣχόΛιοτ οη'. 
06 του τυχόντος, ΑλλΑ του σπουδάζοντας. 

ΣχόΛιοτ* 
• Τφ χαλοΰντι χρδς Απώλειαν. 

ΣχόΛιοτ. 
Τφ έπλ τήν εύσέβειαν. 

ΣχόΛιοτ οθ\ 
Ό έχ* Αμφοτέροις σχοπδς της φυγής του χαχου 

χαί τής συνδρομής του καλού. 
ΣχόΛιοτ «*. 

Χωρισμδν ενταύθα τδν θάνατον φησι· χαι δτι 
αποθνήσκοντες, άλλοι μέν άνω ανέρχονται τή ψυ­
χή μόνη. έπί γής τδ σώμα καταλιμπάνοντες * οέ 
δέ τά γήινα φρονήσαντες μετά θάνατον έπι τδν 
φδην κατέρχονται * μέσον δέ, τουτ* έστι έν τψ κδ-
σμφ τούτφ, μετά τδν χωρισμδν εκείνον, ουδέν λοι­
πδν ίσταται. 

, ΣχόΛιοτ ΤΛ\ 
Τήν ψυχήν, ώς οΐμαι, λέγει · ούτε γάρ προύφ-

ίσταται του σώματος, ούτε μεθ υφίσταται, άλλ' Αμα 
τή γενέσει τούτου χτίζεται χαλ αυτή * δθεν φονεύς 
*αλ δ Ιμδρυον άπεχταχώς, έπει έν τή συλλήψει 
έψύχωται · τοσούτον δέ ή ψυχή ενεργεί τότε, δσον 
καλ ή σαρξ · χατ' αύξησιν γάρ τήν του σώματος, 
χαλ αύτη τάς οίχείας ενεργείας διαδείκνυσι . θαύμα 
ουν, φησ\, πώς ή έν τφ σώματι λαβούσα τδ είναι 
πέφυχε γυμνή μετά τήν διάζευξιν στέγειν, ήτοι 
συνίστασθαι · άλλά τούτο μέν τδ τού θεοΰ δόγμα. 
Είδε τίνες περλ πυρδς είρήσθαι τδ προχείμενον 
ύπολαμδάνουσι ζήτημα, γινωσκέτωσαν, ώς τοΰ 
φέροντος λίθου τε κα\ σιδήρου (γέννημα γάρ τών 
δύο τούτων τδ πύρ) προελθδν ού δύναται μένειν 

lii&i quis ex iis qui cxcussum ignem excipere cl f ) χωρίς ετέρας Ολης - και γάρ εί μή τάχιον δράξα-
nulrire possanl, celeriter adiit et excipiat, staliin abal τις φθάσε- τών φύλασσε ιν αύτδ είδότων, εύ-
peril; aniiDa aulcra usque ad alieram divina vi fu- Ούς άπόλλυται· ή δέ ψυχή μέχρι τής ετέρας έν 
turam *ut cum corpore colligationcm exspectai ei θεφ συνδήσεως αυτής πρδς τδ οίχείδν σώμα έκδέ· 
perdurat. Χ 6 *» 1 · 

Sckolion 77. 
Qomxdo qmi «ger eet ab animo, in morbis el len-

lationibvs patienliam conserval» ixlolligat qnod 
iliam divina bonitas invigat. Qoc perfecii ex alla 
gratue cofaiiione non ignorant. 

Scholion 79. 
Nox cnjosvii esl hoc facere, sed Mudtoti et di-

iigentis. 
Sckoliou. 

Tactoti ad exiiiaai. 1 
Scholion. 

Ad piefatem inviianii. 
Sekolion 79. 

Hk ntrieqtie acopus eat, fagamali, etcons*» 
ctatio booi. 

367 Sckolhn 80. 
Soparalionem boc loco roortcm appellai, et qvod 

cx moncnlibue alii sola anima coelnm petant reli-
cloin terra corpore, alii qoi lerreoa xapuerunt, 
posl morfexi ad inferos descendanl, medium locum, 
id etc, in boc rnuudo, pott illam aeparaiionem, 
Rallum dtinceps relinqui. 

Scholion 81 . 
De anima, opinor, loquifur, quae nec aole nec 

poet corpus subsiaiit, sed eimul cum eorpore crca-
lurei ipsa. Unde bomicida judkatMr etiam qui em-
bryonem aeu primuro in utero conceptum feium 
posiquamaniniatusesi, occidii. Tantum autem luiic 
et aiiittn agit, quantum caro : nam ad augendura 
corptj* suas periiide vires aique illa conferl. Pcr-
mirum ergo dicil , quomodo illa qvae in corpore 
ereau esi poti diajuoctionem darare et aubsUtere 
nada et sine corpore posaii ? sed boc e$i deereium 
i K i . Csterum si quidero banc propositam qtueslio-
nem, ad igncm referunt, videani quod ex lapide et 
fcrro (nam ex Iiis duobus cxculitur ignis), progres-
xus, subsisterc sinc alia maleria noD possit. Nain 

Dt diureia ditcretiouc. Περϊ όιαχρίσ*ι*ς tvoiaxpitov. 

(Sub codesi capite et grado XXVI.) 

Qaemadmodain ardcns «slu cemis anhelal fon- "Ον τρόπον έπιποθεί ή Ιλαφος φλεγόμενη τά νά· 
let aqoarum, ita ab religiosis xiris desidcralur co- ματα, ούτως παρά μοναχοίς έπιποθείται ή τού θείου 
gnitio f«u eomprcbensio bonae et divin» roluntatis; xal αγαθού θελήματος χατάληψις - ού μήν δέ άλλά 
nsc boc lantum, scd et permistie, quin cl conlrarise καί τοΰ συγκεκραμένου (1), έτι δέ καλ τού εναντίου 
cogaitio De quibus nobis grandis sermo el inin- ή έπίγνωσις. Περι ών πολύ ήμίν δντως δ λόγος 
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χαλ δυσερμήνευτος * καλ ποία τ» τών πραγμάτων, j 
καθ* ημάς ανυπερθέτως δφείλουσι γίνεσθαι * χα\ 
πάσης Αναμονής δ£υτέρως, χατΑ τδν λέγοντα · ΟναΧ 
ό άταβοΛΧόμενος ήμέραν έξ ημέρας, καλ χαιρδν 
Ιχ χαι ρου. Ποία δέ πάλιν μετά επιεικείας χα\ 
περισκέψεως · ώς παραινεί δ είρηχώς, JferA χν-
ΰερνήσεως γίνεται χόΑεμος, χαί πάλιν * Πάντα 
ενσχτχμόνως, ηαϊ χατά τάξιτ γινέσθω. Ούκ Ιστι 
γΑρ, ούχ Ιστι τών τυχόντων τΑ τοιαδε δυσδιάκριτα 
Θάττον ευκρινώς διαγνώναι, είπερ και δ Οεοφόρος, 
χα\ τδ πνεύμα έν έαυτφ λαλούν Εχων, τούτο πολλά-
χις φαίνεται προσευχδμενος - χαί ποτέ μέν λέγων* 
Αίόαξότ με τον xomr τό ύέΛημά σον, ότι σν εί 
ό Θεός μον · ποτέ δέ πάλιν * % Οδήγησαν με έχϊ 
τήν άΑήθειάτ σον · χα\ πάλιν * Γνώρισαν μοι, 
Κύριε, όδδν,έτ j χορεύσομαι, ότι χρδς σέ Απδ I 
πάσης μερίμνης βιωτικής, χαλ πάθους τήν ψυχήν 
μον ήρα χα\ ύψωσα. "Οσοι τδ τού Κυρίου μαθείν 
ήβουλήθησαν θέλημα (4), έν αύτοίς Θανείν χεχρεω-
στήχασιν [αί. τδ έαυτδν πρδτερον δάνατώσαι] · πί­
στει τοίνυν χα\ άπονηρφ [αϊ. εαυτούς Απαρνούμε-
νοι πίστει, etc.j Απλδτητι προσευξάμενοι, χαλ ψύ­
χος πατέρων ή χαλ Αδελφών έν ταπεινώσει καί άν-
ενδοιάστφ χαρδίφ έρωτήσαντες, ώς έχ θεού στάμα­
τος τά παρ* αυτών συμβουλευόμενα δεχέσθωσαν * 
εί χαλ εναντία τφ εαυτών σχοπφ τά είρημένα τυγ-
χάνουσιν, εί χαλ μή πάνυ πνευματικοί οί έρωτη· 
Θέντες χαδεστήχασιν · ούχ έστι γάρ άδικος δ βεδς 
ψυχάς πίστει χαλ ακακία έαυτάς τή τού πλησίον 
αυμβουλή χαλ χρίσει ταπεινωσάσας άπατήσαι, χάν 
Αλογοι οί ερωτηθέντες τυγχανωσιν · Αλλ* δ λαλών * 
Αθλος χαλ Αόρατος. 

λίολλής ταπεινοφροσύνης Ανάπλεοι χαδεστήχασιν, 
οί τφ προειρημένφ ήμίν άνενδοιάστως στοίχουντες 
χανδνι. ΚΙ γάρ έν ψαλτηρίφ τδ (5) εαυτού τις ήνοιγε 
πρόβλημα (δ), πόσον οίεσθε λογιχδν νούν χα\ ψυχήν 
νοεραν Αψύχου δεαφέρειν αποφθέγματος; Πολλοί οί 
μήπω τδ τέλειον τούτο χαί χούφον άγαθδν τδ προει-
ρημένον έξ αύταρεσχείας χατειληφδτες (5) · Αλλ* έξ 
εαυτών καί έν έαυτοίς τδ τού Κυρίου χαταλαβείν 
•δΑρεοτον έπιχειρήσαντες, ποιχίλας ήμίν λίαν χαλ 
πλείστος τΑς περί τούτου χρίσεις ύφηγήσαντο. Άπ-
έστησάν τίνες τών συζητητών χάσης προσπαθείας, 
τδν έαυτδν λογισμδν έπλ ταίς έχατέραις βουλαίς τής I 
ψυχής, λέγω δή τή επιχειρούμενη χαί τή άντιλεγού-
O Q , χαλ γυμνδν τδν έαυτδν νουν οίχείου θελήματος 
έν ζεονση δεήαει έπ\ 0ητΑς ήμερος παραστήσαντες 
τφ Κυρίφ τής έχιγνώσεως του θελήματος αύτου έχ-
έτυχαν · ή νοδς νοερού νοερώς τφ ήμετέρφ vot συλ-
λαλήσαντος, ή τής μιάς εννοίας τελέως τής ψυχής 
έξαφανισθείαης. "Αλλοι έχ τής επακόλουθε ίσης τφ 
·ΤΧ·»ρήμ*τ· θλίψεως χαί διασχεδασμού τούτο θείον 
•Τναι κατέλαβον χατΑ τδν είπόντα - ΉθεΛήσαμεν 
έλβείν χρός υμάς, χαϊ άχαξ , χαΧ δίς, χαϊ έτ-
έκοψαν ημάς ό Σατανάς. "Ετεροι τδ εναντίον πάλιν 

— GRADUS XXVI 1058 
I lerpretabiHf e*t Μ , qtwe uempe reg in oostra pote-

ttale aita tAut dilaliooe ei omni mora expedilius 
facienda gint 3 6 8 » u l nionet ille qui dicll: Vm 
qui differt 4ε die in diem · · , et de tempore io lem-
pus. Qiue iiem conlra, tum quodarn lemperamenlo, 
considerattone el circutnspecttone agend*, ut 
wouel qut d i i i l : Vum gubernatione βi beltum 91; 
et rursum : Omnia Ηοηεειε seu decenler, tt $ec*u-
dum ordtNaw /ia«f "· Non eal enim, noo est cujus-
vif, ialia, quequo dijudicalu sunl difllcilia, *x lem-
porc clare et facile cognoseere et dijudicare qvando 
ei Deo plenns, el qui Spiriiam fanctum in se lo-
qucnlem liabaii, hoc osepe visos est precari, eum 
aliquando dicit: Dou nu factu volmntatm fxow, 
φάε Deut meui es tu · · . Alias yero rursum : Dirimt 
jxe in twnfafe fxa " ; et rartum: Notam f*c miki, 
Domiue, vtam, in qua ambultm, quia ad U amimam 
mearn*1, abomm cura bujus v i l * mortalitet vilioai 
affectus ί/twti·· e i exalUvi Quicunque Domixi 
volunuiem cognoacere voloeninl, anam priua ma-
ctare seseque abnegare debuenint, el c«m Sdo e4 
simplicitate exclusa omni maliiia, precari, ei palrcs 
frairesve cam vera bumilitato, ei sine ulla cordis 
dubiutione interrogare, qoonixi conailia ec re-
iponsa tanqoam ab ore Dei prolata suscipieoda 
stini; quamvia eonlraria deaiinaio floi qosrcniia 
dku videanlar, aul interrogati non valdo religtosi 
tiau Ocos enim oon etl iniqaas ml aximas qacper 
fldem etsimplicUateai allerlas se eoxailio.el joditio 
bamiliier tabjieiant, dedpi patialar : tam etiaaixl 
illi qai cooftulualar, itnpmdeolex faarinl, est lamea 
339 ftte Q n i p«r illot loquiuir siae corpore, aec 
oculis sabjoctus. 

Qui banc regalam, qaam diximus, opiima Ade 
aeqttanlur, sant pleni bumtliute. Si cniin quidam 
in psalterio atiam propotitionem aperuit [Αρεηααι 
in pialterio propotiiioxem mtam. Psa!. X L V I I I ] , 

quanto puiaiis oieiitefli raiionU plenam, «tauimam 
intelligealem Adium sooo pnestare ? Miilti qni ooa-
dum perfeclum boc d facile, quod osteotun eat, 
boautn quod siU ntiniuin placereiit, asteculi fonl, 
ted aibi preideiilea, divinum notam ex se coaaa-
lur invesUgare, valde divona xobia et pfarima do 
boc judicta el teoleBtiaa exposaerunt. NooDitlli ex 
iis, qui divioam volunlalcm ioqairebam, ibdictiit 
omuibos afectibus suie, cogiutiooes oaat, ob al-
terxlrM anime voluntaies (vei aggrodioidi, iaqaain, 
qxod erat propoaiiuro, vel conlra nitendi) ei onî  
mnm snom a propria voluniate peoiins exoiom 
per ankntistixiat preces ad certoa diea Deo aop-
plicea affusi coguiiionem divinx voluotalit perte-
peraut, sive meiiie aiiqua inleltigenla per inldli-
gentiam cum noalra mente colloqwaile, aive altera 
cogiuitoae propotili ex animo penitua deleta. Alii 
ex ea qoae secxla eai conatam, vexatiooe el dis-
lr*<:lione conaluro ipaom Deo gramm forc inlelle-

M · · Hebr. ν , II . · · Eccli.v, 8. " Prov. xx, 18. · · I Cor. xiv, 40. "Paal. C X L I I , 10. · · Peal. χχιτ, & 
•'ΡεαΙ. C X L I I , 8. "ibid. 
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xeruut, proul Aposlolu* dixit : Votuimus venire α<1 Κ τή; απροσδόκητου iv τψ πράγματι συνεργίας 
vos semel ei iterum, et imptdivit no$ Satenas u . 
Alii coulra rursum ex inexspecUlo rci susccplx 
auxilio Deu graliim quod aggredicbaniur, senserunf, 
illud memorando : Omni proponenti bofium Deus 
cooperalur * · . Qui Deum 370 i n w XP*° Ρ*Γ 

minalionein divinam posstdel, el in rebut urgenli-
bus, el in rebus inoram paiienlibus, altero inodo, 
veruin sinc mora a I)eo ceriior lieri et doccri solet. 
lterere diu iu dubiis rebus ct judiciis, diuque in-
ccrlum nianerc, esl non illusliaig, sed vaiuc glorl* 
vilio laboramis aniin» argumeiitiitn. Non esi in-
juslus Deus, neceos qtii cum lntmitilatc pulsaul ab 
§e cxcludit. Finis» in omni re speciatur a Dco, sive 
in rebus qux mox exscqucnds suni, sivc in iis quai 

τούτο θεώ εύαπόδεκτον ήσθοντο, λέξχντες εκείνο, xh, 
ΠαντΙ τφ προαιρουμένφ τδ άγαθδν συνεργεί 6 θεδς. 
'Ο θεδν έν έαυτφ διά φωτισμού κτησάμενος , κα\ 
έν τοίς κατεπείγουσι, κα\ έν τοϊς άναμένουσι πρά-
γμασι τω δευτέρψ τρόπφ ού μέντοι χρόνφ πληρο -
φορείσθαι πέφυχε. Τδ ένδοιάζειν έν ταίς κρίσεσι, κα\ 
άπληροφόρητον έπ\ πολύ διαμένειν, άφωτίστου καί 
φιλόδοξου ψυχής τεκμήριον. Ούκ Ιστιν ό θεδς άδι­
κος, ώς τοίς μετά ταπεινώσεως κρούουσιν άποκλεί-
σασθαι * ό σκοπδς έν πάσι ζητείται παρά Κυρίου, 
και έν τοίς κατεπείγουσι, κα\ έν τοίς αναβάλλεσθα: 
όφείλουσι. ΙΙάντα γάρ τά καθαρά προσπάθεια; καί 
παντδς μολυσμού, κυρίως διά Κύριον, κα\ ού δι' 
έτερον τινα γινόμενα, εί καί ού πάντοις αγαθά, άλλ* 

differejMia* suni. Onritia enini quje vilioso afeciu Β δμως κα\ εί; άγαθδν ήμίν λογισθήσονται. Ή γάρ 
carent, puraque uec inquiuau sunt, ct piopler 
Dominuiu vere laiiluinqtic (hinl, ei non propter 
aliuri, ciiainsi non OOJIHUO bona giul, lanien pro 
bonis uobis iiupulabuntur. Noa carcl periculo, xi 
quid inquiramus, quod supra nos esl. Judiciuiu 
Domini de nobis arcanuin et iuexplicabile est. 
Siepeuuaicro suam voluiualem pro sapieuti sua ad-

ύπέρ εαυτών ζήτησις, ούκ άχίνδυνον κέκτηται τ^λος. 
Ά^ητον τδ π*ρ\ ημάς τού Κυρίου κρίμα. Ιίολλάκις 
γάρ τδ εαυτού θέλημα οίκονομικώ; ές ημών από­
κρυψα ι βούλεται, επισταμένο; , ώς κα\ μαθόντες 
αύτδ τούτου παρηκούομεν · και λοιπδν πλείους πλη-
γάς ληψόμεθα. 'Απήλλακται εύΟής καρδία ποικιλίας 
πραγμάτων, ακινδύνως πλέουσα έν πλοίο» ακακίας. 

tAinisiraiicne nos cclalara vult, quod acial nos ci nou oblemperalaros, si illam cognoscerciaus, ac 
pmiude uiajorcs et plures poenas daluros. GorreciKm ab oiuni curiosa rcruin varictate libeium esi» 
eliu ua\igio innoceutiai sccurc navigat. 

Sunt generosai quaedam aniniae qu* coele*ii Είσιν άνδρείαι ψυχαι Ιρωτι και ταπεινότητι καρ-
ainoro cum liuinililale cordis inceiisae inajora quam δίας έν ταίς υπέρ εαυτούς έργασίαι; έπιχειρούσαι · 
praslarc possitil, conaniur. El suul superbs mcutcs χαί είσΙν υπερήφανοι καρδίαι τδ αύτδ διαπράττουσαι. 
qutt ideni faciunl. ilosiium quippe nostroruiu sco- Q Σκοπδς γάρ πολλάχις τοίς εχθροί; ημών τά υπέρ 
pus et iiius csl, uli nos ad ea lenianda iinpellaut, δύναμιν ήμίν ύποτίθεσθαι * ίνα δι' εκείνων κατολιγ-
quae superaiu xircsuoslras, ui per illa etiain ea negli-
gamusrl perdamus, quaesunl facuUati$371 noair-je, 
ιιι ila nos maximo ludibrio boblibus uosiris expo-
namus. Vidi ctiam iniirmas quasdam anitnas el 
lorpora, proplcr muliiludiiiein lapsuum, res viri-
bus iiupares el niajorea aggredi, quas cum fene 
noii possciu, doctii poenitenliae laborcs el conalut» 
noslros u Deo uon magiiiiudine exercitalionum ct 
buduni;ii, scu liumtliuiis mudo j u d i c a i i . Est cum 
idncatio uitlmoiUIII inalorum cau^a exbisl iL; est 
cont iinproboruoi contubernium el convicius, quin 
ip&ius animae pcrversilas sa*pe illi ad pardcndani 
ipsam sufrn.it. Qui i» eoliludiuo vivil, a duobus, ci 

ωρήσαντες, και τών κατά δύναμιν άποπέσωμεν, 
καί ποιήσωμεν γελοίον τοίς έχθροίς ημών εαυτούς 
μέγιστον. Ειδον καί ασθενεί; ψυχάς και σώματα διά 
πλήθος πταισμάτων έν τοίς Οπερ έαυτάς έπιχειρη-
σάσας, καί μή ύπενεγκάσας, αίς έγωγε ποαότητι 
ταπεινιόσεως, κα\ ού καμάτων, τήν μετάνοιαν παρά 
θεψ έφρασα κρίνεσθαι. "Εστιν δταν ή ανατροφή τών 
εσχάτων κακών αίτιος τυγχάνει (6) · έστιν δτε και ή 
συνδιαγο)γή· πλήν πολλάκις και ή διεστραμμένη 
ψυχή αΰταρχςί έαυιή πρδς άπώλειαν. Ό χωρισθεί;, 
τών όύο, κα\ τού τρίτου ίσως άπήλλακται. Ό δέ τδ 
τρίτον έχων, έν παντί τόπω αδόκιμος* ουδείς γάρ τό­
πος τού ουρανού ασφαλέστερος. Έν τοί; μέν χαχο-

forla»se cliam a lerlio liber cs»t. Qui auleoi lcrlio Ο Οελώς ήμίν μαχομένοις άπίστοι;, ή κακοπίστοι; 
vitio laboiai quovis i» luco itnprubus esl, nullus 
«uiiu locus C O L M O lulior est. Illos qui nos raala 
lOtiuie oppuguant, seu pagani &int, seu baerciici, 
poel uuam el aliciam adiuouilionem, relinquamus. 
Ιιι iis aulrm insiiiueudis, qui verum ex animo di-
sccre ciipiuuc, bonuin opus praestando nunquam 
deticiautus. Quiiiiino ad tordis tioslri stabilimcntum 
ulri*que ulauiur. Valdo sluUus esl is, qul, cum de 
vjirluiibcs sanctoruni, qu^ nalin ;e \irex cxcedunl, 
audil, iude de %t ipso desperal. Uuiu polius cx duo-
bus allcrum te oplime doceni, voi ut le evcmplo 
saucue geaeroftgque vjrlulii ad iiuilaiidmn cxcilcnl; 

μετά πρώτην και δευτέραν νουθεσίαν παυσώμεθα. 
Έν δέ τοίς τήν άλήθειαν μαθείν βουλομένοις , τδ 
καλδν ποιούντες έως αιώνος μή έκκακώμεν. Πλήν 
και πρδς τδν στηριγμδν ημών τής καρδίας έν αμ­
φότεροι; χρησώμεθα. Άλογος λίαν δ υπέρ φύσιν έν 
τοίς άγίοις άκούων άρετάς, κα\ εαυτού άπολεγόμενο;. 
Μάλλον δέ δυοίν θάτερόν σε άρίστως παιδεύουσιν, ή 
πρδς πολλήν σεαυτού έπίγνωσιν · και τής ένούσης 
σοι ασθενείας φανέρωσιν έπιστρέψουσι διά τή; τρια-
οσίου ταπεινώσεως. Είσ\ν ακάθαρτοι πονηρών πονη­
ρότεροι δαίμονες, οι τήν άμαρτίαν ή μ α; χατεργάζε-
σθχι μόν^υ; ού συμβουλεύουσα - άλλά κοινωνούς 

nITIiebs. ιι,Ι8. W R O B . ν'ιιι, 28. 
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ημάς πρδς τδ χαχδν, χα\ έτερους έχειν συμβουλεύου- Α vel ul le per saiiclissiiuaoi bunuliiatem ad lui cu-
σιν, ίνα χαλεπιατέραν ήμίν τήν κόλασιν ποιήσωσιν 
'Εώρακα συνήθειαν πονηρά ν έξ έτερου μεμαθηκότα 
έτερον * χα\ μέντοι δ μέν διδάξας είς συναίσθησιν 
έληλυθώς μετανο&Τν ήρξατο, κα\ του κακού έπαύσα-
το" διά δέ τής του μαθητού εργασίας ανίσχυρος αυ­
τού ή μετάνοια γέγονε. Πολλή, δντως πολλή χαί δυα­
κατάληπτος ή τών πνευμάτων πονηρία, χαι δλίγοις 
ορατή * οίμαι δέ ουδέ ολίγοις πάσα. Πώς δέ τρυ-
φώντες χα\ χορεννύμενοι άγρυπνου μεν νηφδντως. 
νηστεύοντες δέχαι ταλαίπωρουντες τώ ύπνψ έλεεινώς 
χαταφερδμεθα, ή ήσυχάζοντες σκληρυνόμεθα, καΛ 
συνδιάγοντες κατανυσσόμεθα; Αιμώττοντες χαθ' 
ύπνους πειραζόμεθα» χα\ έμφορούμενοι άπείραστοι 
διαμένομεν * έν ένδεία σκοτεινοί τίνες χαί άχατά· 

gnilionem, luoeque imbecillilalis agmiioiteiu dudu-
cani. SOJII ex impuris dauioaibus alii.aliis nequio-
res, qui impellunt nos nc soli peccenws, sed so-
cios 372 a u > bnprobilaleni alios nobie asciaca-
mus, ut gravius inde uobis supplicium ooncilienl. 
Vidi qui ab allcro uialaui peccandi cousueludincm 
discerel, illumque qui altcrum pcccarc docuxral, 
ad seiisum rcdiisse el pocnilenliani agcre corpisse, 
omninoque a malo desiissc, sed propier iliius pec-
cala quam docuerat, ctiam ipsius puMiilcnliam in-
fiiiciuosain et inancm redditam («). Varia profoclo 
ei mulla alquc caplu diflicilis esl uequitia spiriluuai 
improboruro, pauctsque perspccia, imo iiuliis, ut 
opinor, toia. Quomodo dcbcaiius vivenics et cibia 

νυχτοι γιγνόμεθα · έν οίνοποσία δέ Ιλαροί χαί εύχα- ^ distonli, tauquaiu sobrii pervigilaiaus ; jejuni aulcm 
τάνυχτοι (7); πρδς ταύτα δ δυνάμενος έν Κυρ {ψ φω­
τίσει άφωτίστους. Ημείς γάρ άφώτιστοι πρδς τά 
τοιάδε τυγχάνομεν · πλήν έχείνο λέγομεν, δτι ού πάν­
τοτε έχ δαιμόνων ή τοιαύτη μεταβολή γίνεται. Άλλ* 
Ιστιν δτε χα\ έχ της συγχράσιως τής δοθείσης μοι 
ταύτης, χα\ περιδεθείσης μοι, πώς ούχ οϊδα, £υπα-
ράς καί λιχνώδους παχύτητο;. Περ\ τού δυσδιάκρι­
του της τυχούσης τών προειρημένων μεταπτώσεως 
είλιχρινώς κα\ ταπεινώς τδν Κύριον δυσωπήσωμεν · 
κάν μετά τήν Ικεσίαν, κα\ τδν ταύτης χρόνον ώσ-
αύτω; εύρωμεν ενεργούν τδ γινόμενον , γνωσόμεθα 
ώς ούκ έκ δαιμόνων, άλλά φύσεως έστι τδ γινόμε­
νον. Πολλάκις δέ κα\ θεία οίχονομία διά τών έναν-

ct afilicii inisnandum in inodum somuo mergiinur ? 
aul quoinodo in siteulto el quicie degeutcs cordis 
duriiia laboramus, ei cum aliis versali compiiugi-
mur ? Fame confecti in somuiis vexainur, sagiitaii 
vero inientati duramus ? lu rcrtim penuiia el ao-
bhelate confnsi cl duri sunius ; cuin \inuiu poia-
mus, bilares ct proni in lacryuias, ct conipunciio-
ncro evadimus ? In bis qui nos in Domiiio illusirare 
potest, illustrct el doceat, DOS enim iu bujuaccuiodi 
rebus cxti sumus. Etsi boc aflirniamus, nou seinper 
ab malis geniis bujuscemodi vicissitudinum muta* 
lionea provenire. El Cftl cuni accidit mibi boe, nc-
scio quornodo, ob coticreltonetn inibi datam, el cir-

τίων εύεργετεϊν ήμά; βούλεται, διά πάντων τήν ^ c u m f u s a m m | | , i sordidamque et illec ebrosam pin-
οίησιν ημών καταστέλλουσα. Χαλεπδν μέν τδν περ\ gueditiem. Pro bac, dijttdicaiu difl»< ili, qu« usu 
κ ριμάτων βυθδν περιεργάζεσθαι * έν πλοίψ γάρ venire solei in supra denionsit alis, vicissiludiiie el 
οίήσεως περίεργοι πλέουσιν. niu'atioue pure, sincere ef submissc Doininum dc-
precemur, et si pos*373 tupplices preces et temporis rnoram id quod fit tiiliiloniiuus eodcui modo 
fleri senscriinus, ium vero id oon daefflonum improbilati, sed nalune ascribeinus. Saepcnumero di-
vina providenlia rem iia dispensat, at per conlraria nobis bcnafacere velit , ui onuiibus modis tu-
perbum sensum noslruoi relondat. Difficile cst curiosius dc divinorum judiciorum arcanis iuquiierey 

curiosi ciiinri eiationis navi vehanlur. 
*Ήρετότίς τινα τών βλέπει ν δυναμένων, τί δήποτε 

γινώακων δ θεός τίνων τά πταίσματα, τούτους χα-
ρίσμασι κα\ τέρασι κατεκόσμησεν. 'Ο δέ φησιν * 
*Ινα χαλ λοιπούς πνευματικούς άσφαλίσηται' και τδ 
αυτεξούσιου δείξη κα\ αναπολόγητους έν τή κρίσει 
τους πεπτωκότας ποιήση. Ό μέν νόμος ώς ατε­
λής (8), Πρόσεχε σεαντφ. Όδέ Κύριος ώς ύπερτε-

Fuit ex providentioribus quidam qui quemduni 
rogavii quamobrem Deus, cuin quoramdaiu lapsus 
provideal et eciat, illos ίρεοε tamen et graiiis co»-
lcslibus et miracnlorum quoque signis iltustraril ? 
Ut, inquit, reliquos viros religiosos cauliore» red-
derci, simulque volumalis uostrae libertaiem oi-
lenderet, ulque illos qui ceciderunl, iu judkio 

λής, κα\ τήν τού αδελφού ήμίν διόρθωσιν προσπε- D inexcusabiles faceret. Lex ul imperfecla dicil: 
φώνηκεν είπών · %Ear αμαρτήσει ό άδεΑφός σον, 
χαλ τά έξης. Εί μέν καθαρός σου ό Ιλεγχος κα\ τα-
πεινδς , μάλλον δέ ύπόμνησις, τδ τού Κυρίου ποιείν 
μη -παραίτηση, και μάλιστα έν τοίς δεχομένοις * ει 
δέ οΟπια πέφθακας, κάν τήν νομικήν άσκει λατρείαν. 
Μή θαμβού κα\ τούς σους προσφιλείς έχθραίνοντάς 
σοι θεώμενος (9) " δαιμόνων γάρ εργαλεία οί κουφό­
τεροι, και μάλιστα έν τοίς έ/Οροϊ; αυτών. Θαυμά-
ζ£ΐν μοι έφ' ένΙ τών έν ήμίν λίαν δπέρχεται * πώς τε 

Attende iibi ip$i Μ . Douiinus autem longe perfe-
clissimuscuram nobisel eracndationem frairis com-
tncndavit: St, inquil, peccaverH frater tuus **> cl 
quae sequuntur. St tua reprebciisio sincera 
ri moJcsla, cl polius admonitio faniiliaris, 
quam reprcbeusio fuerit, oflicium facere pro Do-
mini \oluntatrt uoit rccusabis, pra;serUm apud tog 
qui f.K ile. adinoniltonem recipiunt. Si aulem ad 
eam pcrfeclioiicn» nonJum aspirasli, aaUem quod 

·» Eccli. xxix, Ϊ 7 ; Ι Tim. ιν,16. · · Malili. xvni, 15. 
(a) St»d qui sccutu? csl peccanlem, quare non εοου1ιΐ3 csi piruiicnicir. ? A» pfcramcin vidii, p«ni-

icuxeiu UOII vidit ? 
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xerunt, proul Aposlolus Uixit 

S. JuANNlS CLIMACr 1060 
Voluimut vtuire ad Α έχ τή; απροσδόκητου iv τψ πράγματι συνεργίας 

vus zemel el iterum, ei impedmt not Satenas ·*. 
Alii couira riirsum ex inextpcctalo rei susceptx 
auxilio Deu graluin quod aggredicbaniur, senserunt, 
illud roemoiando : Omni proponenti bonum Deus 
cooperalur Qui Deum 370 i n w if*° P* r 

minationein divinam possidel, et in rebut urgenii-
bus, el in rebus inoram paiienlibus, aliero inudo, 
verum sinc mora a Deo cerlior lieri et doecri solet. 
Iteiere diu iii dubiis rebus el judiciis, diuque in-
ccrlum uianere, esl non illusliaue, sed vanai glori* 
vitio laboraiuis aniinae arguaitfiitum. Non est in-
juslus Deus, neceos qui cuni bnmililatc pulsaul ab 
se excludit. Finis» iu omni re speciatur a Dco, sive 
iu rebut qu« mox exscqucnds suiil, sive in iis <JU;R 

τούτο θεώ εύαπόδεκτον ήσθοντο, λέξχντες εκείνο, τλ. 
ΠαντΙ τψ προαιρουμένψ τδ άγαθδν συνεργεί 6 Θεάς. 
'Ο Θεδν έν έαυτψ διά φωτισμού κτησάμενος , κα\ 
έν τοΓς κατεπείγουσι, καί έν τοις αναμένου σι πρά-
γμασι τψ δευτέρψ τρόπω ού μέντοι χρδνψ πληρο · 
φορεία θα ι πέφυχε. Τδ ένδοιάζειν έν ταίς κρίσεσι, καί 
άπληροφόρητον έπ\ πολύ διαμένειν, άφωτίστου καί 
φιλόδοξου ψυχής τεκμήριον. Ούκ Ιστιν δ θεδς άδι­
κος, ώς τοίς μετά ταπεινώσεως κρούουσιν άποκλεί-
σασθαι * δ σκοπδς έν πάσι ζητείται παρά Κυρίου, 
κα\ έν τοίς κατεπείγουσι, κα\ έν τοίς αναβάλλε σθαι 
δφείλουσι. ΙΙάντα γάρ τά καθαρά προσπάθεια; καί 
παντδς μολυσμού, κυρίως διά Κύριον, κα\ ού δ/ 
έτερον τινα γινόμενα, εί και ού πάντοις αγαθά, άλλ' 

difierejidas sunl. Omnia eniiu quje vilioso atfeclu ΰ δμως καί εί; άγαθδν ήμίν λογισθήσονται. Ή γάρ 
υπέρ εαυτών ζήτησις, ούκ άκίνδυνον κέκτηται τ>λος. 
"Α^ητον τδ περ\ ημάς τού Κυρίου κρίμα. Πολλάκις 
γάρ τδ εαυτού θέλημα οίκονομικώ; έξ ημών από­
κρυψα ι βούλεται, επισταμένο; , ώς κα\ μαθόντες 
αύτδ τούτου παρηκούομεν · κ α», λοιπδν πλείους πλη-
γάς ληψόμεθα. 'Απήλλακται εύΟής καρδία ποικιλίας 
πραγμάτων, ακινδύνως πλέουσα έν πλοίψ ακακίας. 

careiU, puraque nec inquiiiaia sunt, et propler 
Dominuiu vcre laiituinqtic fiwil, ei non propler 
aliud, ciiautsi non omuiuo bona sim, lanien pro 
bonis nobis iropulabunlur. Noa caret periculo, »i 
quid iiiquiramus, quod supra nos esl. Judiciutu 
Domiui de nobis arcanum el inexplicabde esi. 
Saepenumero auam voluiualem pro sapieuli sua ad-
lAinis i rahei ie nos celalatu vub, quod acial nos ci nou oblemperaluros, si i l lan i cognoscerciaus, ac 
proiiidc lnajorce et plures poenas daturos. Correcium ab ooini curiosa rcruin varicUle liberuai esl, 
ciin uavigio innoceutiaj securc navigat. 

Suni gcnerosai quaed&m animae qu* cotitteii Είσιν άνδρείαι ψυχαι Ιρωτι και ταπεινότητι καρ-
amorc cum buinililale cordis iiicensae majora quaui δίας έν ταίς υπέρ εαυτούς έργασίαι; έπιχειρούσαι * 
prasslare possiul, coaanlur. El suul superbs mcules χα\ είσιν υπερήφανοι καρδίαι τδ αύτδ διαπράττουσαι. 
qu* idem faciunl. liosiiuni quippe noslrorum sco- Q Σκοπδς γάρ πολλάχις τοίς εχθροί; ημών τά υπέρ 
pus el fiuis esl, uli nos ad ea lenianda iinpellant, δύναμιν ήμίν ύποτίθεσθαι * ίνα δι' εκείνων κατολιγ-
quae sitperanl vircs uostras, ul per illa eiiani ea negli-
gamusrt perdamus, quaisual faculiati$371 »oaine, 
ιιι ila uos inaximo ludibrio boslibus uosuis expo-
naiuus. Vidi cliain inOrmas quatdam animas ei 
lorpora, proplur niullitudiiieiii lapsuum, res viri-
bus iiupares el majorea aggredi, quas cum fene 
nou possciu, docui poenilentiae labores el coualut» 
noslros u Deo uou magiiiiudine exercilalionum ct 
feuduru:n, scu iiumililalis mouo j u d i c a i i . Est cum 
cducaiio uilimoiuiu inaloruni cauva e x b i s i i i ; csl 
caiu iinproborum cunlub^rniuni el convictus, quin 
ipsius auiniae pcrversilas sa*pe illi ad perdcndaai 
ipsam S U H M i l . Qui iii 6oliludinc vivil, a duobus, cl 

ωρήσαντες, και τών κατά δύναμιν άποπέσωμεν, 
και ποιήσωμεν γελοίον τοίς έχθροίς ημών εαυτούς 
μέγιστον. Είδον καί ασθενεί; ψυχάς και σώματα διά 
πλήθος πταισμάτων έν τοίς υπέρ έαυτάς έπιχειρη-
σάσας, κα\ μή ύπενεγκάσας, αίς έγωγε ποσότητι 
ταπεινιόσεως, κα\ ού καμάτων, τήν μετάνοιαν παρά 
θεψ έφρασα κρίνεσθαι. "Εστιν όταν ή ανατροφή τών 
εσχάτων κακών αίτιος τυγχάνει (6) * Ιστιν δτε και ή 
συνδ;αγο)γή· πλήν πολλάκις και ή διεστραμμένη 
ψυχή αυτ αρκεί εαυτή πρδς άπώλειαν. Ό χωρισθεί;, 
τών δύο, κα\ τού τρίτου ίσως άπήλλακται. Ό δέ τδ 
τρίτον έχων, έν παντ\ τόπψ αδόκιμος* ουδείς γάρ τό­
πος τοΰ ουρανού ασφαλέστερος. Έν τοί; μέν κακο-

forla^sc cliam a teilio lilw*r cst. Qui aulem tcrlio Ο Οελώς ήμίν μαχομένοις άπιστοι;, ή κακοπίστοι; 
μετά πρώτην και δευτέραν νουθεσία ν παυσώμεθα. 
Έν δέ τοίς τήν άλήθειαν μαθείν βουλομένοις , τδ 
καλδν ποιούντες έως αιώνος μή έκκακώμεν. Πλήν 
και πρδς τδν στηριγμδν ημών τής καρδίας έν αμ­
φότεροι; χρησώμεθα. "Αλογος λίαν δ υπέρ φύσιν έν 
τοίς άγίοις άκούων άρετάς, κα\ εαυτού άπολεγόμενο;. 
Μάλλον δέ δυοίν θάτερόν σε άρίστως παιδεύουσιν, ή 
πρδς πολλήν σεαυτού έπίγνωσιν · και ττ,ς ένοΰσης 
σοι ασθενείας φανέρωσιν έπιστρέψουσι διά τή; τρια-
οσίου ταπεινώσεως. Είσ\ν ακάθαρτοι πονηρών πονη­
ρότεροι δαίμονες, οι τήν άμαρτίαν ήμά; χατεργά%ε-
σθχι μόν^υ; ού συμβουλεύουσα - άλλά κοινωνούς 

νιΐιο laboial quovis i» loco imprubus esl, uulius 
eniiu locus coelo lulior est. Illos qui nos raala 
locute oppuguant, seu pagani stnt, seu baerciici, 
posi uuam el aliciam adiuonirionem, relinquainus. 
Iu iis aitltin insHlucndis, qui verum ex aniroo di-
accre cupiunc, bonuin opus praestando uunquam 
deficiamus. Quinimo ad eordis noslri slabilimenlum 
ttirikque ulamur. Valdo siubus est is, qui, cum de 
virluiibus saiicloruni, qua; nalni;e \\ret cxc^dunl, 
audil. iude de *t ipso desperal. Quiu poltus cx duo-
bns altcrum le oplime doceul, vol ut le evcmplo 
sancue gen«rofta;qiie vjrtmis ad iiuiiandmn excitcui: 

M IThebS. i»,18. ·* ltom. viu, 28. 
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ημάς πρδς τδ χαχδν, χα\ έτερου; έχειν συμβουλεύου- Α vel ul le per saadisgiiuaQi bunuliiatein ad lui eo-
σιν, ίνα χαλεπιατέραν ήμίν τήν κόλασιν ποιήσωσιν. 
Έώραχα συνήθειαν πονηρά ν έξ έτερου μεμαθηκότα 
Ιτιρον * χα\ μέντοι δ μέν διδάξας αίς συναίσθησιν 
έληλυθώς μετανοείν ήρξατο, κα\ του χαχου έπαυσα-
το * διά δέ τή; του μαθητού εργασίας ανίσχυρος αυ­
τού ή μετάνοια γέγονε. Πολλή, δντως πολλή χα\ δ υ α­
κατάληπτο; ή τών πνευμάτων πονηρία, κα\ δλίγοι; 
ορατή * οΐμαι δέ ουδέ ολίγοις πάσα. Πώς δέ τρυ-
φώντες κα\ κορεννύμενοι άγρυπνούμεν νηφδντως. 
νηστεύοντες δέκαι ταλαίπωρου ντε ς τώ ύπνψ έλεεινώς 
καταφερόμεθα, ή ήσυχάζοντες σκληρυνόμεθα, κα\ 
συνδιάγοντες κατανυσσόμεθα; Αιμώττοντες χαθ' 
ύπνους πειραζόμεθα, κα\ έ άφορου με νοι άπείραστοι 
διαμένομεν ' έν ένδεία σκοτεινοί τίνες καί άκατά-
νυχτοι γιγνόμεθα * έν οίνοποσίφ δέ Ιλαρο\ καί εύκα-
τάνυκτοι (7); πρδς ταύτα δ δυνάμενος έν Κυρίω φω­
τίσει άφωτίστους. *Ημείς γάρ άφώτιστοι πρδς τά 
τοιάβε τυγχάνομεν · πλήν έχείνο λέγομεν, δτι ού πάν­
τοτε έχ δαιμόνων ή τοιαύτη μεταβολή γίνεται. Αλλ* 
έστιν δτε χα\ έκ της συγχράσιως τής δοθείσης μοι 
ταύτης, κα\ περιδεθεί ση ς μοι, πώς ούκ οϊδα, £υπα-
ράς χαι λιχνώδους παχύτητο;. Περί. τού δυσδιακρί-
του της τυχούσης τών προειρημένων μεταπτώσεως 
είλικρινώς κα\ ταπεινώς τδν Κύριον δυσωπήσωμεν * 
κάν μετά τήν Ικεσίαν, καί τδν ταύτης χρόνον ώσ-
αύτα»; εύρυ>μεν ενεργούν τδ γινόμενον , γνωσόμεθα 
ώς ούκ έκ δαιμόνων, άλλά φύσεως έστι τδ γινόμε­
νον. Πολλάκις δέ κα\ θεία οίχονομία διά τών εναν­
τίων εύεργετείν ήμά; βούλεται, διά πάντων τήν c c u m fusam milii sordidamque el iileeebrosara pin-
οίησιν ημών καταστέλλουσα. Χαλεπδν μέν τδν περ\ guedinem. Pro liac, dijudicmu di&Vili, qu« usu 
κριμάτων βυθδν περιεργάζεσθαι * έν πλοίψ γάρ venire solel in supra denionsu alis, vicissiludiae el 
οίήσεως περίεργοι πλέουσιν. niu'atioue pure, sincere e< sttbntisse Doininum dc-
preeemur, et si post 3 7 8 wpplices preces el temporis moram id quod fit nibilominus eodem aiodo 
fleri senscrimus, tum vero id oon daMnonum improbiiatt, sed naiure ascribeinus. Sgpcnumero di-
viua providenlia rem iia dispensat, ot per contraria nobis benefacere velit , ui oronibus modis to-
perbum sensum noslrum relmidat. Difficile cst curiosius dc divinorum judtciorum arcaais iuquii-ero, 
curiosi eninri eiatioius navi vehantur. 

gnitioneni, luseque hubecillilalis aguiiiuiteui dudu-
canl. S U J U oi iaipuris dttuioaibus alii.aiiis aequio-
res, qui impelluat nos ne soli peccemus, sed so-
cios 3 7 2 ^ bnprobilalein alios uobi* ascisca-
mus, ul gravius indc nobis supplicium ooncilienl. 
Yidi qui ab allcro aialaia peccandi cousuetudincm 
disceiet, illunique qui altcruia peccarc docucral, 
ad seiisum rcdiisse el pocnilenliam agcre corpisse, 
omuinoque a malo desiisso, sed piopter illius pec-
cala quoni docucrat, ctiaiu ipstus ptEti i lcal iaai in-
fmciuoaaai ci inaucm reddiiam (</). Vaiia profcclo 
el iuulla atquc caplu difficilis est ucquitia spiriluuoi 
haproboruro, paucisque pcrspccia, imo nullis, ut 
opinor, (ola. Quomodo dcbcaiius vivonics el cibia 
distonii, tauquam sobrii pervigilamus ; jejuni autcm 
ei afflicii miscrandtna ia aiodum somao nierghnur ? 
aul quomodo ia sileaiio et quicie degeaics cordis 
duritia laboramus, ei cum aliis versaii conipuagi-
niur ? Fame coafecli in somaiis vcxainur, sagiaaii 
vero ialentati dnramus? lu rcrtim penuiia ei *o-
brielale confnsi ct duri sumus ; cum wnum poia-
mus, btlares ct proni in lacrymas, cl coaipuaciio-
nero evadimus ? In bis qui nos ia Doiaino illuslrare 
potest, tllu&trct et doceal, nos enim ia bujuaccuiodi 
rebus ca?ci sunius. Etsi boc aflirinatnus, uoa seinper 
ab malis geaiis bujuscemodi vicissitudinuia inuta-
liones provenire. El ou cum accidil mibi boe, nc-
scio quornodo, ob concrelione.m mibi dalam, el cir-

*Ήρετότίς τινα τών βλέπει δυναμένων, τί δήποτε 
γινώακων δ θεός τίνων τά πταίσματα, τούτους χα-
ρίσμασι κα\ τέρασι κατεκόσμησεν. Ό δέ φησιν * 
"Ινα χαλ λοιπούς πνευματικούς άσφαλίσηται * Χ & Ί τδ 
αύτεξούσιον δείξη κα\ αναπολόγητους έν τή κρίσει 
τους πεπτωκότας ποιήση. Ό μέν νόμος ώς ατε­
λής (Β), Πρόσεχε σεαντφ. Όδέ Κύριος ώς ύπερτε 

Fuit cx providealioribus quidam qui quemduni 
rogavit quamobrenj Deus, cuta quormndam lapsus 
provideal et eciat, illos ipsos tamen el gratiis coc-
lesltbus et miracnlorum quoque signis illuslraril ? 
Ul, inquit, reliquos viros religiosos cautioref red-
derci, simulque voluaiaiis aostrae liberlatetn os-
lenderet, ulque Hlos qui cecideruni, ia judkio 

λής, κα\ τήν τού αδελφού ήμίν διόρθωσιν προσπε- D inexcusabiles faceret. Lex ul imperfecta dicil: 
φώνηκεν είπών · %Ear αμαρτήσει ό άδεΧφός σον, 
χαλ τά έξης. Εί μέν καθαρός σου ό έλεγχος κα\ τα-
ττεινδς , μάλλον δέ ύπόμνησις, τδ τού Κυρίου ποιείν 
μή παραίτηση, και μάλιστα έν τοί; δε/ομένοις % ει 
δέ οΟπω πέφθακας, χάν τήν νομικήν άσκει λατρείαν. 
Μή θαμβού χα\ τούς σους προσφιλείς έχθραίνοντάς 
σοι Οεο'ίμενος (9) · δαιμόνων γάρ εργαλεία οί κουφό­
τεροι, κα\ μάλιστα έν τοίς έ/Opot; αυτών. Θαύμα­
ζε ιν μοι έφ' ένΙ τών έν ήμίν λίαν δπέρχεται * πώ; τε 

Attende libi ip$i Μ . Douiinus auiem longe perfe-
ctissimuscuram nobisel emcndalionem fratris com-
incndavil: Si, inquil, peccaverH frater tuus ·*, cl 
quae sequuuiur. Si tua reprelioasio sincera 
ei inode&la, ct polius admonilio farciliaris, 
quam reprcbeusio fuciit, oflicium facere pro Do-
laini \oluntate, aoa rccusabis, praeserlim apud eog 
qui fai ile. adaioaiitoaan recipiunt. Si aulem ad 
eam perfceiionem nonJum aspirasli, aallem quod 

·» Eccli. xxix, 27 ; l Tim. ιν,16. f i Malib. xvni, 1 5 . 
<a) Sed qui sccultic csl peccanlcm, quaie non §eculii3 csi pcruitciiien: ? Aa pfi:camcin vidit, p«ni-

l C i i i c a i uou vidii? 
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lex imperat, facilo. Ne mireris cum viderii eiiam Α έπ\ ταίς άρεταίς Θεδν τδν ποντοδύναμον, και αγγέ­

λους, καί αγίους είς συνεργίαν έχοντες, έπΐδέτοίς familiarea inos amaniissimos libi inimtcos reddi 
los, siinl coim bi Icviores instrumenla dxiuonum, 
prasieitim advcrsua eos quos oderuut. Mirari et 
valde quidem inirari habeo super una re quae lit 
in Dobis . Quomodo cuni in virtutibus cxerccndis ad-
jutores liabeamus el ipsum qui omnia poiest, Deuro, 
el angelos ct sancio*, 374111 contrariis autem so-
lum el improbum d&monetn, facilius taroen ct ccle-
riut ad malum et vilta iiiclinemur ? De quo ego 
accoral iua dtsputare non possum, neque r o l o . 
Si omnia Dei opera natur» su* convenieiiler af-
iecta sunt, quoDiodo ego imago Dei suin, et cum 

έναντίοις τδν πονηρδν, χα\ μόνον δαίμονα, εύπρεπε-
στέρως καί δξυτέρως πρδς τά πάθη χαμπτόμεθα. 
Dsp\ μεν τούτου έγω είς άχρίβειαν λέγειν οδ δύνο­
μαι, ουδέ βούλομαι. Τά μέν γεγονότα πάντα, εί ούτω 
χαδ' δ γεγόνααι φύσεως Ιχουαι, πως τε είχών είμι 
του Θεοΰ, χαί τή πηλφ συμφύρομαι; ώς φησιν δ 
μέγας Γρηγόριος. Εί δέ έτέρως πώς τινα τών χτι-
σθέντων παρ* δ γέγονε χαθέστηχε. πάντως τής εαυ­
τού συγγενείας άπλήστως ορέγεται; Έν πάση τις 
R X e v 8 Χ?η<*άτω, ίν' ούτως είπω, δπως έν τφ θρόνω 
τού Θεού τήν πηλδν άνενέγχας ένθρονιάση. 

luto commisceor ct fermemor ? queniadmoduin Gregodus ille roagmis diciU Si autem quacdam et 
crealit rcbiis aliterquain nalura ipsarum fert, aftole siint, oronitras roodis ad cognaue saaeaaurae s U -
iiini redire conleoduni? Ouini ergo anc ei vi ulalur, ul ita loquar, quo lulum bue elalam in W 
ibrono colloceU 

Β Nemo ergo se ab ascensu excusel, via enim cl 
janua palenl, religiosorum Patruni vilae ct Yirtutes 
auditcscu reciiata? et lect» meitlem ei animam 
wostraai ad imitandi sUidiuiu excitaou Doariii* 
vero aodilio, cst luccraa quae tenebras pellit, qeae-
que erranics Ίιι viam reducil, caeculientes illu-
elrat. Discrelus ett reperlor eanitaiis, morbi de-
palsor. Duas ob causas, qui mioima quaequo ad-
miranlar, boc perpeii aolent, aal propier eum-
inam iDsciuam siud&o btimilitatis quo aliorum 
virtules wagniflce praedicant ei extollunt. Toiis vi-
ribos conemur noa solum luctari cum hotte, std 
cx professo bellum gerere cum dacmonibus. Nai« 
ille, qui luclalur duntaxat, minc ferit bosiem, 

Ούχούν μηδείς πρδς τήν άνάδασιν προφασιζέσθω * 
ή γάρ δδδς χα\ ή θύρα ήνέωχται (10) · ή μέν τών 
κατορθωμάτων τών πνευματικών πατέρων άκρόασις 
τδν νούν χαλ τήν ψυχήν πρδς ζήλον διυπνί£ου*ιν -
ή δέ διδασχαλιχή άκρόασίς έστι οχοτίας λύχνος, «α» 
πλανημένων επάνοδος, μυωπαζόντων φωτισμός· Δια* 
κριτικός έστιν ύγιείας εύρετής, χαλ νόσου χαθαιρέ-
της. Κατά δύο τρόπους πάντες οΙ αγόμενοι μιχρο-
θαυμαστοί τούτο πάσχε ι ν πεφύχασι * ή άγνωσίας 
έσχατης χάριν, ή σκοπφ ταπεινοφροσύνης τά τον 
πλησίον μεγαλύνοντες χαλ έπαίροντες. Αγωνίσώμε-
θα μή μόνον παλαίειν, άλλά πολεμείν τούς δαίμονας * 
δ μέν γάρ ποτέ μέν βάλλει, ποτέ δέ βάλλεται. 01 δέ 
πάντοτε τδν έχθρδν διώχουσιν. Ό νιχήσας τά πάθ^ 

nunc ferilur ab boste qui vero bellum gerunt, Q τιτρώσκειδαίμονας ·τά πάθη μέν ύποκρινόμενος έχειν. 
fttmper botteu. persequanlur. Qui vincit vitioso* 
affcctus, vubieral damones, dum ille quidem se 
pravU cnpidiutibus laborare siroulat, 375P^ r boc 
bostem fallii, el ipseinierim inexpugnabilis per-
aistit. Affecius quidam e frairtbus ignominia, el 
nibil penilus aidmo pcrturbalus, prccatusque se-
carn meoie, dein ficle sic ob irrogatas ignominias 
lamenuri coepit, atque si fuiesei valde motus, qoo 
pactosuam animi iranquillilaiein ab omni per-
lurbalione liberam, perfictam perturbalionem 
otcvluvit. Alius fralruiu a prina caibedra pror-
oui alieuos earodem Uinen ae valde affeclare &i-
lauUvii. Quomodo libi ilbas casiiutem expotiain. 
qui qaasi pcccalurus in lupaoar irruil, et lupam 

διά τούτου δέ άπατων τους εχθρούς αυτού, χαλ μέ­
νων άπολέμητος έξ αυτών. Τίτιμάσθη ποτέ τις τών 
αδελφών (Ι Ι), χαλ μηδ* δλως κινηθείς τή χαρδίφ, 
χατά νούν προσευξάμενος * είθ' ούτως άποδύρεσθαε 
έπ\ ταίς άτιμίαις ήρξατο δΓ επίπλαστου πάθους τήν 
εαυτού απάθεια ν άποχρυψάμενος. "Ετερος τών αδελ­
φών είς προχαθεδρίαν ών είς άπαν ανόρεχτος, υπέρ 
ταύτης τδν πονούντα ύπεχρίνατο. Πώς δέ σοι φράσο» 
τήν εκείνου άγνείαν (12), του έν πορνείφ τφ δοκείν 
αμαρτίας ένεκα είσπηδήσαντος, τήν δέ πδρνην πρδς 
άσχησιν άνασπάσαντος; Τίνι πάλιν τών ήσυχαζον* 
των βότρυν τις προσχεχόμιχε πρωλ λίαν · δ δέ μετέέ 
τήν τού προσαγηοχότος άφιξιν όξείφ δρμή τινι άν· 
ορέκτως τούτον βέβρωχε, τοίς δαίμοσι γαατρίμαρ-

inde abslraciam ad religiosam vilara traduxii? |> γον έαυτδν έμφανίζων; άλλος πάλιν μιχρά άπολω-
AUeri euidam cx aobiariia qutdam prima luce uvam 
altulii, qui, posl ejus qui botrum attuleral disees-
O U I B , vagno impelu uvaui simul aine olki gusiu 
aul appetiia moinenlo devoravil, ui dstnones 11-
lom pro guloso baberent. Aliua riirsuro cum pal-
mulas quasdam amisisaet, loio die se dolere fiu-

λεχώς Οαλλία, άπασαν τήν ήμέραν έποίει έαυτδν άλ-
γυνόμενον - πολλή τοίς τοιούτοις νήψεως χρεία χαθ­
έστηχε , μήπως έμπαίζειν επιχείρησαντες , είς 
έμπαιγμδν καταλήξωσιν (13). Ούτοι γάρ δντως περλ 
ών τις έφησεν, Ής xJaroi τνγχάτονσι ual <Ui}-
όέΐς. 

χ'ιΐ. Sed uiulta bis opus e*t caulione et sobrietaie, ue, duin ludere daMDonem conanlur, ipsi de» 
UMHI ludibrium dsmonis fiaut. Isii enini profecio suiil de quUms quidaro dixit: Ul uiuclortt ef »*-

r*ce$ 

«7U Cor. vi, 8. 
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Ι,Γτις σώμχ στήσχι βούληται ά^νδντώ Κυρίο), 

xal χαρδίαν καθαράν έπιδείξασθαι αύτώ, τηρησά-
τω άοργησίαν χαί έγκράτειαν τούτων γάρ χωρίς, 
*άς κόπος ημών άνόνητος. "41σ«ερ διάφορα τών 
οφθαλμών τά φώτα, ούτως πολλα\ χαλ διάφοροι τού 
νοητού ήλιο» αί έν ψυχή γινόμενα* επισκιάσει; * άλλη 
μέν γάρ, ή Ιιά τών σωματικών δακρύων, καί άλλη 
ή διά τών ψυχικών * έτερα ή διά τών τοί» σώματος 
οφθαλμών, χαλ έτερα διά τών νοερών * άλλη ή έξ 
ακοής λύγου, χαλ έτερα ή ίδιαιρέτως κινούμενη έν 
τή ψυχή άγαϋίασες* *λλη ή έξ ησυχίας, χαί έτερα 
ή Ιξ ύπαχοής. Πρδ; τούτοις πάσιν άλλη ή δΓ έκστά-
σεως τδν νούν έν φωτλ τφ Χριστφ παριστώαα ά£· 
£ήτω; χαλ άφράστως. Είσιν άρεταΐ χαλ είσι μητέ­
ρες αρετών ( U ) . Ό έχέφρων τοίνυν έπί τή τών μη­
τέρων μάλλον αγωνίζεται χτήσει * τών μέν μητέ­
ρων βεδς αύτδς έν Ιδία ενεργεία διδάσκαλος * τών 
δέ Θυγατέρων πλείστοι. Πρόσχωμεν μήκως τήν τής 
τρυφης ένδειαν διά «ολυυπνίας ά να πληρώμεν * έρ­
γον γάρ αφρόνων τούτο, ώσπερ χαί τδ έμπαλιν· 
Είδον έργάτας χατά τινα περί στασιν μιχρδν τή γα-
στρΐ ύποχαλάσαντας * Θάττον δέ οί ανδρείοι διά «αν-
νυχίου στάσεως τήν τάλαιναν έ βασάνισαν, χαλ τδν 
κόρον τού λοιπού μετά χαράς άποστρέφεσθαι έπαί-
άευααν. Παλαίει μέν ό τής φιλαργυρίας [δαίμων] 
οξέως τοίς άχτήμοσιν * δταν δέ μή ίσχύση, τότε λοι­
πδν τούς πτωχούς είς άφορμήν προβαλλόμενος, ύλι» 
κους «άλιν τους άθλους άνέπεισε γενέσθαι. Άθυ-
μουντες μέν, τής « Ρ Ι Σ τδν Πέτρον εντολής τοΰ Κυ­
ρίου έννοούντες μή παυσώμεθα, του αυγχωρείν έβ-
δομηχοντάχις έπτά τφ άμαρτάνοντι. *Ος γάρ έτέρφ 
ένετείλατο, πάντως χαλ αύτδς πολλφ πλέον ποιήσειεν. 
Έπαιρδμενοι δέ, τδ σύμπαν του είρηχδτος μή παυ-
αώμεθα εννοούμενοι· *ϋστις τελέσει πάντα τδν πνευ-
ματιχδν νόμον, «ταίσει δέ έν έν\ «άθει, τούτ' Ιστι, 
άν ύψηλοφροσυνπ,, γέγονε πάντων ένοχος. Εισί τίνες 
«νευματιχών «ονηρών χαλ φθονερών καταστάσεις 
άχουσίω; τών αγίων ύ«οχωρούσαι, Γνα μή ί«λ τοίς 
Λνικήτοις πολέμιες πρόξενοι στεφάνων τοίς όχλου-
μένοις γένωνται. Μακάριοι μένοί είρηνοποιοΧ (15), 
χα\ούδε\Σ δάντιλέγων. Έγώ δέ έώραχα χαλ έχθρο-
«οεοΰς μαχαρίους * δύο τινές «ρδς αλλήλους σχέσιν 
«ορνιχήν έχέχτηντο* τών δέ γνωστιχωτάτων τις 
Ανήρ δ^χιμεντατος, διάχονος «ρδς έχατέρους μίσους 
έγένετο, έχείνφ μέν, τούτον διαβάλλων ΏΣ λοιδο-
ρουντα αυτόν * τούτω δέ «άλιν έχείνον όμοίως * χαλ 
ήδυνήθη δ σοφδς δαιμόνων χαχίαν άνθρωπίνη πα­
νουργία δλαχρουσασθαι, χα\ μίσος έργάαασθαι «ορ· 
νείαν λύον (15). Έστιν δ διά έντολήν, έντολήν «α-
ραχρουόμενος. ΚΙδον γάρ χατά Θεδν νέους έαυτοίς 
«ροσχειμένου; · χα\ μέντοι διά τήν έτερων βλάδην 
χα\ συνιίδησιν, αλλήλους πληροφόρησα ντες. προς 
χρδνον έμάχρυναν. 'Ος εναντία γάμος χα\ έξόδιον, 
ούτως άσύμφωνα ύπερηφανία χα\ άπόγνωσις. Καλ 
έστιν έξ ακαταστασίας δαιμόνων, αμφότερα ΟΜΟ­

θυμαδόν θιάσασθαι. ΕΙσί τίνες τών ακαθάρτων δαι­
μόνων τήν τών θιίων Γραφών έρμηνείαν έν προοι-

- C R A D U S ΧΧΥΙ. 100« 
Α *Si qtiis Dotuiiio cotpti» suuro casium, cl cor 

stiuiu muudum sistctc vull cl cogitat, cuslodiat 
ct observet manstietudinetu et contineiUiam scu 
abslinenliam : εΐι ο bis cnim labor omnis inutilia 
est. Qucnudmoduin oculorutn divcrsa sunl bt-
mtna, ita muilx et varix sunt ab intelligenlix sole 
in anima obuntbralioucs: 376 a l i * corpo-
rras lacrymas; alia per interiores anlmae; alia 
per oculos c corpore emicani, alia per intelligen-
lea» alia i i l per verbi audiitonetn, alia sigilla-
tim esi commota in anima exsultabuada hilaritas, 
alia e eilenlto el quiele, alia tx obedicntia exsi-
alit. Atqoe pneter fcac omnia atia ex rspla qui 
neniem in lace Cbristo roodo quodara arcaoo cl 
inexplicabili ropneaealat. Sunt virtules, ei M I U 

Β virtuiom parttues. Qui aliqua pmdeutia pnediuit 
ctt magis laborat, «t ipsas virtaium procreairices 
sibk compansl. Haram [oiatrum] caim magiaier ei 
doelor per fiitgularem quamdam vim el energiam 
ipae Deua eal: virttuam [fibarum] vero ptannii. 
Caveamua A O ddiciarum inopiam mulio aonna 
conpcnaemiie, boc enim sialioroai opos tst, ui 
conlrarium tapientam. Vidi quosdam Christi pu-
gHet, qui certam ob caasam nonnibil quandoque 
venlri iDdnlsonint, qiii lamon mox vero generusi 
per tolins ooctis vigilem staiionem miaernm ven-
ireun i u lorseraiii, ut deincept com gaudio ab 
omni aatiiriiate absdnerent el abhorrereni. Spiriius 
avariii* acriter luctatur cam iis qai nibil possideiii, 
ct vidaa mendicorum autimi in occasionem tra-
hit, rursQDiqae cos qui antea ab omnibus rebus 
lerreDis alieiii erant rebus morialibus etcorporci» 
iinplicaL Desperabundi ad Domini praeceptora Peiro 
datum respieere non deninantus, ui peceanii seplua-
gtea sepiiet» ignoecerelM. Qui enim hoc alieri praecc-
pii, alne dubitalione mvUo eaepius ipse fccit ei 
igaoriu Qui vero per tuperbiam efferimur, nun-
quam obliviscamur animo revolvere dictum iliiue: 
377 Q u i ioum apiriiualeni implevorii, οί-
fenderii autem in uno viiio, boc ext, in auperbia 
factas esl oainiam reut ° . Sunt qusedam impro-
bonim et invidormn dsmonom sortes, qu» apon-
te 1 6 ab sanciii «ubducani, no vicioribus ex 
bello cauxa majoruni praemiorum propier cxbibi-

D Us moJeatiai el perlurbalioDOi flaat. Beaii qui-
deffl paciflciT i, nec etl qui inficiaa oat: §ed ego 
xldi otiam beaiot qui inlmicUias coudnnam. Duo 
qnidara impuro amoro et affeciu inler aa coib-
gati erant, quoo 6 laudaiiiiimii pairibua pradeo-
tissioas ol probatisslmue quidam, odio inlor ip-
aoa conflalo disaoeiavit, delalo boe ad illuro, ct 
Mto ad huoc, qood aller aliori eeset convktaius 
aiqoe i u vir sapiena dsmonum maliliaro liumana 
Mtalia dopulit, et por odium improbum amorctit 
disaolvit. Εήί qoi praeceptum praecepli causa violal. 
Nocati eniin quosdam juvenes qui caslo amore 
mutuo prosccuti suni, sed ne alios offendercot,aui 

· · Matth. XTin, t l , Λ · · Jac. u, 10. ' · Httlh. v, 9. 
P A T H O L . Gm. L X X X V I I L 
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conscientiam illnrura laederctit, inter se paeli. ad Α μίοις ήμιν ύφηγούμενοι · τούτο δέ μάλιστα φιλούν 
lempus aller alicrlus consiicludine abslinuil. U l ποιείν έν -α! ; τών κενοδόξων καρδίαις, χαι μάλιαζα 
<©t|lruria suul epilbalamiuui ei epicedium, ila in- τών τήν £ξω πχίδευσιν έξησκημένων, ινα κατά μ·.-
|«r se dis&enliufil superbla et dosperalio ; quain- κρδν αυτούς άπατώντες είς αιρέσεις και βλασφη-
viscx improbilaie daemonum ulrumque liccat coii- μίας καταγάγωσιν. Έκ τής έν τή ψυχή χατά τδν 
junclum s»imul videre. Sutil impiiri qtiidam spiri- καιρδν τής ύφηγήσεως, ταραχής κα\ χαράς διάκε-
lus, qui nobis in rellgtoois irigressu sacras Litieraa χυμένης καί άσεμνου τήν τώχ δαιμόνων Οεολογίαν, 
jiiterprcUnmr , quod iis poiissimum usuvenire so« μάλλον δέ 0ε ο μανία ν έπιγνωσόμεθα. 
iet, qui van» glori» studio tenentur, pra*8crlim si cliam inpolitiori litterattira el exicrna sapiemia vcrsalt 
supl, u | iljos seiiairo in baeresos vx idasplicmias impellanl. 37g Ex periurbalione auiem el confusa iuve-
fccundaque telilia, quam in aniina explaoalionis gcu interpretaitonis lempore senlimus, damioiiiacaro 
ibcologiani seu polius ilieoinacbiain, qua divina non cxplicaiilur, sed opptignanlur, cognosceimis. 

Qitaidam «orum qu«e Deus fecit, ordinemet prin- Τάξιν μέν καί αρχήν, τινά δέκα·, τέλος παρά τού 
vipimn, quwdam cliam finem a condilore suo ac- πεποιηκότο; τά γεγονότα έσχήκασιν, ή δέ αρετή άπέ-
veperunt, virltis aiilem fiiiem sino flnc liabel. Om-, ραντον τδ πέρας κέκτηται · Πάσης γάρ, φησίν δ 
nis, inquil *a<er vales, consuntmutionit vtdi /5- Ύμνιρδδς, συντεΛείας είδον πέρας* π.ΙατεΊαδέ 

uem; iatum vero el infinitum mandalum tuum ni- ̂  καϊ απέραντος ή έντοΛή σου σφόδρα. ΕΙ πορεύ-
ιιιιε ' S Si sunl operarii eximii qul ab agcndi vir- σονταί τίνες κάλοι έργάται έκ δυνάμεως πρακτικής 
iiitc ad conlcmplandi virlulem transeunl, c l cba- είς δύναμιν δεωρίας, καί ή αγάπη ουδέποτε λήγει-
riias nunquara ceasal, ct Dominui custodii inlroi- xa\ Ό Κύριος φνΛάξει τήν είσοδον τού φόβου 
tum liinoris lui et txitum cbarilaiis luai 7 \ pro- σου (17), καϊ τήν έξνδον τής αγάπης σου, ούκούν 
feclo cbarilalis bujus linis flne carel, in qua pro- απέραντος τδ ταύτης πέρας, έν ή προκόπτοντες ού-
Mcere nunquam dosislamus, non in boc praesenti δέποτ* κσταλήξομεν · ού κατά τδν παρόντα, ού κατά 
viitt slaui, non in futuro saeculo, duiu semper ιιο- τδν μέλλοντα αιώνα φοιτλ φώς γνώσεως προσλαμβά-
vmn liimeii coguiiionis lumini adjicimus, quam- νοντες · εί κα\ ξένον πως τοις πολλοίς τδ λεγόμενον, 
u$ boc mullis paradoxum vidcii posset, tanien ex δμως κατά τήν προλεχθείσαν ήμίν άπόόειξιν, ώ μά-
pnedicla demonslralione, beate Palcr, aio, neque καρ, ουδέ γάρ τάς νοεράς ουσίας έγωγε άπροκόπου; 
iutelligenles ct coelestes quidem seu angelicas na- είναι ε :'ποιμι άν, δόξαν δέ μάλλον δόξηάεΐ προσλαμ-
turas suo caperc prufeclu, sed glorix suse (a) glo- βανούσας, και γνώσιν έπ\ γνώσει ορίζομαι. Μή 
riam, c l xcieniiam ecienlire semper adderc affirroo. δαυμάσης ειπερ κα\ αγαθά ήμιν ol δαίμονες πολ-
Ne tibi miruin videatur, si quaodoque nobis dse- λάκις νοήματα ύποβάλλουσι και τούτοις νοερώς άν-
inones eliam bonas cogitalioues suggeraiU, i is- C τιλέγουσι· σχοπδς γάρ τοίς εχθροί; ημών έν τούτι:> 
demqoe inleruo quodam orationis generc con- πείσαι ή μας, ώς κα\ \ά εγκάρδια ημών ενθυμήματα 
iradicanl: tini* eiiim esl bostium nostroruin, γινώσκουσι. Μή θέλε είναι πιχρδς δικαστή; τών λό· 
v l nobia persuadeant se arcanas eliam cor* γι·> μεγάλα διδασκόντο>ν, όρων αυτούς τήν πρακτι-
dis cogilaliones <*xploralaa habere. Noli iiimis κήν οκνηρότερους διακειμένους · πολλάκις γάρ τήν 
acerbus csse ccnsor ei judex corum qni miiha τού Ιργου Ιλλειψιν άνεπλήρωσεν ή τού λόγου ώφέ-
379 s e u ««agna doceiil verbo , el pauca faclis λεια. Ού πάντες πάντως πάντα επίσης κεκτήμεθα * 
cxsequuntur : sa*pe enim defectum operum, ver- έν ένίοις μέν γάρ ό λόγος τδ έργον · έν έτέροις όέ 
borutn el doctiinae niililate compensaiil. Ni)n om- πάλιν τδ δεύτερον τδ πρώτον πλεονεκτεί. Κακδν μεν 
nes omnia omni modo ttqualiter possidemus bo- ό βεδς ούτε πεποίηκεν, ούτε δεόημιούργηκεν. Ηπα-
na : Ίιι quibusdam sermo vincil opus; in aliis τήθησαν όέ τίνες φήσαντες φυσικά είναι τινα τών 
contra opos sermoncm superal. Malum Deus nec παθών έ ν ψυχή (19), άγνοήσαντες δτι τά συστατικά 
icc i l , nec effecit. Aberrnrunt enim a vero quidarn τής φύσεως ίδιώματα ημείς είς πάθη μετηνέγκα-
diciilaniea naluialia quaulam vilia iuesse auimne, μεν. Οίον, φύσει έν ήμίν ή σπορά διά τήν τεκνογο-
iguari quod proprias nalunc affectioiies in vilium νίαν, μετε ποιήσαμε ν δέ ημείς αυτήν είς πορνειαν. 
delorseriinus el dcpiavaverimus. Exempli gralia , Φύσει όθυμδς έν ήμίν κατά τού δφεως, κ^χρήμεθα 
genilalis bunior nobis JIISUUS esi ad procreaiiouera αύτώ ημείς κατά τού πλησίον. Έν ήμίν δ ζ ή -
tilieronun, qiiem uos ιιι fornices Cl lupanaria Irans- >.0ς διά τδ τάς άρετάς (ηλούν, ημείς δέ έπι τω καχιρ 
lubmus : irasceudi νια uobie per iiaturaiu incst, ζηλούμεν. Φύσει τή ψυχή τδ τή ; δόξη;»έπιΟυμεΐν, 
uii coulra serpenlem illa uiamur, ct nos illa ad- άλλά τ ή ; άνω · φύσει τδ ύπερηφανεύεσθαι, άλλά 
vr-rsus proxiiitum abiitiinur. iumulalio daia cs»l ad -/.ατά τών δαιμόνων. Όμοίως ή χαρά, άλλά οιά τ?> > 
Mudia virlutum aemulanda el imiianda : nos vitia Κύριον και τήν τού πλησίον εύπραγίαν · είλήφαμό/ 
potius el maia femulamur. Ρ Ι ·Γ naluram ferimur ad κα\ μνησικακίαν, άλλά κατά τών έχθρων τ ή ; ψυχής, 
sludium gloriae , scd caieslis. Natura supesbiroas, Είλήφσμ:ν Ιφετιν τ ρ ? ή ς , ού μίντοι ασωτία;. "Λυ-

Γ 4 l*sal. cxvin, S6. 7 ' Psal. cix, 3. 

[*) Aceideniab ntmpe. 
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y.voc ψυχή έξήγειρι καθ* Ι α υ τ ή ; δαίμονα;, πλη- Α sed adversus diabulnm. Sic inualum cst nobis 
Ουνθέντων δέ πολέμων, έπληθύνθησαν καί στέφανοι. 
Ό μή πληττόμενος ύπδ πολεμίων, ού π ά ν τ ω ; στε-
φανωθήσεται. # 0 δε έπι τοις συμβατικοί; π τ ώ μ α -
σι (20) μή άποκάμνων, ύπδ αγγέλων ώ ; πολεμιστής 
εύφημηθήσεται. Τρε ί ; μεν v.c νύκτας έν γή π : π ο ι η -
κώς άνεβίω είς άπαν · δ δέ τ ρ : ί ; ώρας νενικηκώς 
ουκ άποθανείται λο ιπ 'ν . Έ ά ν κατ* οίκονοαικήν 
παίδευσιν , μετά τήν άνατολήν αυτού έν ήμιν , 'Ο 
ήΛινς £)*τω τι\ν δύσιν αύτον, πάντα»; ξθετο cxti-
τος άποχρνρην αύτον, κα\ έγένετο νύξ · έν αυτή 
λοιπδν διελεύσονται πρδς ή μ 3 ; οί πρώην ά ν α χ ω ο ή -
σαντες άγριοι σκύμνοι, καί π ά ν τ α τα θηρία τού δρυ­
μού τών ακανθωδών παθών, ώρυόμενοι άρπάσαι 
τήν έν ήμίν ελπίδα, καί ζητούντες παρά τού Θεού 
τών παθών βρώσιν αύτοίς, ή δι* έννοία; , ή διά πρά­
ξεως, άνέτειλεν ήμίν διά σκοτεινής ταπεινώσεως πά­
λιν δ ήλιος · καλ π ρ δ ; έαυτάτά θηρία συνήχθησαν, κα\ 
είς τάς μάνδρας αυτών, ήγουν φιλήδονους καρδίας 
καταστήσονται, κα\ ούκ έν ήμίν . Τότε έρούσιν έν τοίς 
δαίμοσιν · Έ^ιεγάΑννε Κύριος τού χοιήσαι μετ* 
αυτών έλεος πάλιν · ημείς δέ π ρ δ ; αυτούς · 'Εμε-
γά.Ινvs Κύριος τού χοιήσαι μεθ' ημών, ϊ.γενη-
θημεν εύφραινόμενοι. Ύ μ ε ί ς δέ διωκόμενοι * Ίδοϋ 
Κύριος χάϋηται ixl νε^έΛης κούρης, π ά ν τ ω ; ψυ-
χης γηίνης π ά σ η ; επιθυμίας ύψωθείσης, και ήζει 
είς ΛΊγνπτίαν, καροίαν τήν πρώην έσκοτισμέ ,ην , 
καϊ σεισθήσονται τά χειροποίητα ε/δοκία, καί 
ενθυμήματα τού νοό:. Κι Χριστδς άπδ Ήρώδου σω-

gaudium, scd propter Doniiiium , cl fdicitatrm ,'Λ) 
homimim. Arcepimus ct mnnoi iain uijtiriaruni, 
sod adversus bosics auima; : appetiltim scu dcside-
rium cibi, sed unn ad ingluviem el Itixum. Impigcr 
auimus provocat in se dsemoues : sed auctis ccr-
taminibus augenlur ct coronae. Non vcxalus ct pul-
saius ab boslibns, prorsus non coronabilitr. Qui ob 
casus ct lapsus , qui ptignantibtis eveuire solenl, 
ab laborc cl pugna non dosislct, ab angclis ul 
fortis bcllaiop niullis laudibus celebrabilur. Trcs 
380 qwblam (/>) nocies in torra scpullus jacuit, 
ci postca nunquam moriturus rcvixit. Qui ircs 
boras vicciif, dcinccps non morietur. Si cx disci-
plina el instiluiioue divino nutu facta, Sol, post 
suum in nobis orlwn, cognovil occasum suum 7*, 
omnino posuit Unebras latibulum nuum n , el tacta 
cst nox : in ipsa poslca irnnsibuni ad nos, qui ante 
recesscrant immanes lconuni caiuli, et omites ferai 
silvarnm sivc spinosanun (et pnngentitim conscien-
tiam) cnpidilalum , rugientes m rapiaiu nobia 
spcm , ct quaerentes a Dco cscam sibi viiiosarum 
affcciionum, sive per cogilaiinncs, sive pcr facta , 
ortus cst nobis pcr obscuram lnmiiliialcai ilennn 
sol , cl bcsiiae aJ sc congregattt, alquc in cwbilibus 
suts, sive in cordil>us voluplalum amaiiltbus, nori 
in noliis collocabuniiir. Tunc diccni imcr daiinonee, 
Magnificavit Dow.inus fucere cum ipsis19 itcrum mi-
sericordiani. Nus aulem ad ipsos : Mngnifitavil fa-

ματικώς φεύγει , χαίπερ πάντα δυνάμενο; , παίδευε- (; cere nobucum , facti sumus lortnnlcs Ί*. Yos auletn 
σθωσαν οί προπετεϊς , μή εαυτούς τοί ; πε·.ρασ;λθΐς 
έ π ι ^ ό ί π τ ε ι ν Ν ή όψης γ ά ρ , φησίν, εις σάΛον τον 
χύδα σον, καϊ νύ νυστάξει ό ρνΛάσσων σε άγ­
γελο; . Συμπλέκεται τή ανδρεία ή τύφο;σις, ώσπερ δ 
λεγόμενος σμίλαξ τή κυπαρίσσι;). Έ ρ γ ο ν ήμιν ίστω 
άένναον, μή ψιλή έννοία λογίζεσθαι ημάς τδ οίονούν 
χεκτήσθαι αγαθόν · άλλά τούτο ακριβώς έκζητοϋν 
ιδίωμα σκοπήσωμεν, εί έν ήμίν έστι. Κ α \ τ ό τ ε π ά ν ­
τως ελλείποντας εαυτούς νοήσομεν · ζήτει κα\ τών 
παθών άπαύστως τά τεκμήρια, κα\ τότε πολλά 
ενόντα σοι συνήσείς, άπερ έν νόσοις μέν δντες οια-
γνώναι ού δυνάμεθα, ή δΓ άσθένεισν, ή διά βαΟΓιαν 
προκατάληψιν. 

qtii persccutionem paiiiuini (dicelis) : Ecie Domi-
fitts sedel super mibem tevem , aniunv prorsus super 
omncni terrcsircm affortum cvccia;, et veniet t;i 
AHgypium 7 7 , boc est, ih cor paulo anle teticbris 
tenialionum coiifubiini, ct movebuniur idola ct aimti-
lacra ' * , manu fabricala, boc r s l , cogilaliones 
nicnlis impurac ( cedcul). Si Cbristus bomo quam-
vis omuipoteiis ab Herode fugil, disuant incauli et 
praecipitcs non temerc se in lciitaliouum peiicnla 
conjiccrc. Non des% inquil, tit commoltnnem pcdem 
tuum 7% 381 n0H dormitavit, qui cmtodit te 99 ange-
lus. Implicaiscfasluscum forliludinc non sccus ac 

D cupresso similis bederae smilax. Siimma cura ei 
labore sempcr cavcaiiius , nc-ulla vel icimis oliam cogiialio admillatur a nobis, qua nobis pcrsuadca-
mus , quod vel minimam virtulcm soti bonutii babeamus. Sed boc cnriose el accuraie laiiqitam ccr-
tmn sigiuim tl proprioialcm invesiigcmus, an (illa cogitatio de noslro bono) in nobis dcprclicndaiur , 
el tiiuc (illa itoprohensa) sine ulla controvrrsia no» omni virluie ei bono dosiiuuos cogitabinms. 
Gciuiare perpetuo viiiosas animi lui perturbaiionns el aifectus, ct plurimos iu lc duprebcndcs , quos . 
dum in aniuii niorbis vcreamur, non possumus cognoscere , sivc propter imbecilliiatcm , sive quod 
aliissimas in nobis radices egerint. 

Ηρόθείΐν κοίν:! ό θεός Έ ν δε τοίς κατά δύ­
ναμιν τήν εργαιίαν φιλανΟρώπως μέντοι ζητεί . 
Μέγας ό μηδίν κατά οϋναμ;ν ελλείπων (25)* μείζων 
ΟΓ ό εν ταπεινώσει έν τοίς υπέρ δύναμιν επιχειρών. 
II ;λ).άχ:ς οί δαίμονες τά κουφότερα, / α ϊ συμφέροντα 

Proposiliim noslrum judicat Dcus, opcra lamrii 
qua» prxsiaro por iws possumus, pro sua οίοπιο»!; ι 

rcquiril. Msgnus ille cs!,qui quod in sc rsi, niliil r • 
^li^il; ntajor, qui cx biimiliiale conanir plma i:u.i · 
quam possii. bupodiro nos dxmoiies a leviorihus ·-1 

7 3 Psal. α · ι , 1!>. 7 4 Psal. xvn, H. 
L X V , D. «·· |»sal. c \ \ , 3. 

(a) Bmefacia, hcnas aclionea. 

P*al. 2. 7 5 ibid. 5. 

{b) Chr:siu$. 

;^a. i . T t i:#id. " } Pssf. 
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facilioribus soltnt, eladgraviora et Uboriosiora im- Α ημάς χωλύουσι διαπράττεσίαι, τά δε μοχθηρότερα 
pellere. Josephum lego propier fugam potiut peccati, 
quam quodse nulli pravo affeclui obnoxium osteude-
rit,laudaium". Vivendum nobis in qualibus etqaol 
peccaiis illa fuga praemium roerealur. Aliud est fa-
gere ambram , aliud occarrere ad solem (iustUiac). 
Qui hi tenebris versatur solei offendere; oflensio 
esi causa lapetis, bpsui moriis. 38S Quibua ex 
viui ingurgitatione oborlae tunt tenebre, taepe pcr 
aquae bau&lom ad sobriclalera redierunt. Qut fitiis 
obruii caeculiertint, per Ucrymas pcBniienibe resi-
pucrunt. Aliud est inquinatio, alidd confusio, aliud 
occxcalio; priorero saoat abstiuenlia (α), alleram 
soiiludinis quiee, postremam obodieolia, tl Deat 
qui facliis eat obediens. Noo ex duobus eorum, qui 

μετελδεΤν μάλλον προτρέπονται. Ευρίσκω Ιωσήφ 
εκείνον oV αποστροφήν αμαρτίας, χαι ού oV Ινδειξιν 
άπαδείας «μακαριζόμενον. Ζητητέαν ήμίν έν ποίαις 
καί πόσαις άμαρτίαις ή αποστροφή στέφανον κέκτη­
ται. Άλλο τδ άποστρέαεσδαι τήν σχιάν * υψηλότερο* 
δέ τδ προστρέχει* τώ ήλίω, Τδ σκοτούσδαι αίτιον τού 
προσχόπτι ιν * τδ δέ προσκόπτειν τού πίπτε ι ν - τδ δα 
πίπτειν τού δνήσκειν, Έξ οίνου οί σχοτισδέντες, ένί-
ψαντο πολλάχις δδατι· ο! δέ Ιχ ποδών σκοτισδέντες, 
ένίψαντο δάχρυσιν. Άλλο Οόλωσις, χα\ άλλο έπέχυ-
αις (β), κα\ Ιτερον τύφλωσις* χα\ τήν μεν προτέραν 
Ιάσατο έγχράτεια * τήν δέ δευτέραν ησυχία * τήν U 
τρίτην ύπαχοή, χαλ δ βεδς υπήκοος γεγονώς. Ημείς 
έχ δύο τών τά χάτω χαδαιρόντων προσφυώς τά δύο 

sordes terrestres perpurgare solent, Teiuti exenptis Β τών τά άνω φρονούντων, ώς ένύποδείγμασιν ύπειλή-
φβμεν. Κναφείον μέν τδ χατά Κύριον κοινόδιον · τδ 
τδν £ύπον, χα\ τήν παχύτητα, χαλ τήν άμορφίαντής 
ψυχής άποξέον, είρηχότες. Βαφείο* δ~ά ν είη ή άναχώ-
ρησις τοίς τήν λαγνείαν, χαί μνησιχαχίαν, χα\ δυμδν 
αποθεμένοι;, χα\ έξ εκείνου λοιπδν πρδς ήσυχίαν μετ· 
ερχομένοις. Τινές τδ τοίς αύτοίς περιπίπτει ν «τώ-
μασιν έξ ελλείψεως τής άρμοζούσης, χαί άντιση-
χούσης μετανοίας τφ προτέρω φασί. Ζητητέον δέ εί 
πάς δ μή π: σων τψ έαυτώ είδει, άρα και άξίως μετ-
ενοησε. Πεπτώχασι τοίς αύτοίς τίνες, ή τών προ­
τέρων έν λήθης βυβφ χαταχωιδέντες, ή τδν Θεδν έχ 
φιληδονίας φιλάνδρωπον ύπολαμβάνοντες* ή τής εαυ­
τών σωτηρίας άπολεγόμενοι. Ουκ ©!δα εί μήπω μά 

cominodissime intelligimae itidem duo (purgalio-
mim gecera) eoruin qui superna sapiuni. Offlci-
nam fullonicam appellamus religiosuni caanobitiai , 
qood sordea animae el crasskudioem cl deformila-
tcm dedolai et abstergii. Offlcina vero eorum qoi 
lana* inticiunt, tit seceaaio in soliludinem iis apta, 
qui lasciviam, memoriam injariarum el iracundiam 
posueront el exuerunl, et exinde iu sileaiii quie-
tem seceseerunt. Sunt qtit dicant, quod recidere 
saepius in eadem peccata soleal ex deiectu eonve-
oicntis ei priori peccaio cx «quo respondfnlis poe-
niicniiaecoiuiiigere. Quxrendum vero esl, an omnis 
qui eadem pcccaia non amplius iterat el eommitiit, 
dignam alias pocuilenliani egeril? Ropetunt quidan ^ τις καταμέμφεσΟαι ήμελλεν, έπε\ άν είπον, δτιπερ 
eadem pcccata vel allo oblivionis luniulo aepulli, τδν έχθρδν τούτον λοιπδν δήσαι μή Ισχύοντες, τ ) 
vcl ex roollilie quadam Deum demcnlem rati, aut τής συνηΟείας Ισχΰί τυρχννούντα αυτούς, 
quod saluiis suac spera omnem abiec^rint. Uaud scio au quis me non aii repreben&urus, si dixero a 
quibusdam bostero hunc dciuceps vinciri non posse, qvod abeodem rpsi Jam pcceandi coasaeludino m 
servilutem 383 Unquam ab tyranno redacti sint. 

Perscrutandum etiam eat quomodo anima, cum 
natura sil corporis eipere, spiriius ejusdem naturae 
ad te veoieute» viderc non possil, quomodo per 
nalurara affecii sint. An fortatse propier τinculum 
corporis, quod suium novit, qui corpus ei aniinam 
coojunxit [inter se devinxii]. Quidam e doctioribus 
me inierrogavit: Dic, inquit, obsecro, dic raihi 
volenti discere, quinaio spiritus menlem per peccaia 
dcprimere, qaive extollere soleatil? llc vero ad banc 

Έρευνητέον «ώς ασώματος ούσα ή ψυχή, τούς 
«ρδς αυτήν δμοουσίους έπιδημούντας, ώς Ιχοναχ 
φύσεως δρ$ν ού πέφυχε · μήπως άρα διά τήνζεύξιν, 
ήν δ δήσας μόνος έπίσταται; Βουλομένω μαθΐίν 
φράζε δή, φράζε, τίς με γνωστικός έπύΟετο, «οίοι 
τών πνευμάτων ταπεινού ν, «οίοι δέ ύψούν έπί ταίς 
άμαρτίαις πεφύχασι τδν νούν. Κάμού πρδς τδ σχέμμα 
δυσχεράναντος, χαΐτήν άγνοιαν βεβαιωσαμένου δρκω, 
δ μανΟάνων έδίδαξεν. Έν ολίγοις, φηα\, διακρίσεως 

inquisiiionem baereutem, et inscitiam eliam jure- ^ ζύμην oot δεδωκώς καταλείψω ζητείν έμπδνως * 6 
juraiido aCBrmanlem, docuii qui ex me diecere ?o-
lebat. ln paucis, inquit, exeniplis, Ubi fermeDtum 
discreiionis dabo, ot de reliquis tuo ipse iabore 
inquiras. Spiritus luxaris, i r e , insao» gulae, desi-
drjc, somoolenliae non solent roentis coruu extollere. 
Scd spiritus avariiia, principatua et bonoris, loqua-
i iiaiis t ct alii complures qui malum raato nectere 
ci cuniulare consuevcrunt, unde et judicandi alios 
spiritus illis familiaris est. Qui ad cxlcrnos vel 
egressus cst, vcl cosdcm ipsc bospilio rccepit, ei 
super discessu illoruin, ve! posl borani, vel posi 

τών σωμάτων, χα\ δ τής οργής, χαλ δ τής κοιλιομα* 
νίας * δ τής άχηδίας, δ ύπνου ού «εφύχασί «ως 
έπαίρειν τδ του νοδς χέρας. Ό δέ τής φιλαργυρίας, 
φιλαρχίαςτε χαλ πολυλογίας, χαλ έτεροι «λείους κακφ 
χαχδν είώδασιν έπισυνάπτειν. Διδ χα\ δ τού·χρίνεινΦ 

τούτοις παραπλήσιος χαθέστηχεν. ΕΓ τις «ρδς κο­
σμικούς ή παρεγένετο, ή έδέξατο, κα\ έπλ τφ αυτών 
μετά τήν ώραν ή ήμέραν χωρισμφ λύπης βέλος 
έδέξατο, κα\ μή μάλλον χαράς ώς εμποδίου παγίδος 
απαλλαγείς, ούτος ή ύπδ κενοδοξίας ή ύπδ πορνείας 
εμπαίζεται. Τδ πόθεν δ άνεμος πνεΐ πρδ πάντων 

1 1 Gcn. χχχιχ, 25; Eccli. xux, 47, 18. 
(o)Eflusio, affusiu, έπίχυσις, diblraclio, dispcrsio. 
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ζητήσωμεν μήπως εύρ^Οώμβν έναντίως τά Ιστία Α diem iristilix teluii) a<cepit, et non polias gaud»o 
Ικτείνοντες· παρακαλεί Ις αγάπης γέροντας πρα­
κτικούς οιτινες χατέτριψαν τά σώματα αυτών έν ασ­
κήσει (25), μιχράν άνάπαυσιν αύτοίς παρεχόμενο;. 
Ανάγκαζε νέους έγκρατ*ύεσθαι, οιτινες κατέτριψαν 

τάς ψυχάς αυτών έν άμαρτίαι;, μνήμην κολάσεως 
αύτοίς διηγούμενος. Τών ούχ ένόοχομένωνέστίν,δπερ 
έν έτέρφ είρήκαμεν, ευθέως έν προοιμίοις είς άπαν 
γαστριμαργία; χα\ κενοδοξίας ημάς καθαρεύειν άλλά 
μή θελήσωμεν διά τρυφήςτή κενοδοξία μάχεσθαι* ήττα 
γάρ γαστριμαργίας κενοδοξίαν, τοίς είσαγωγικοίς 
λέγω,άποτίκτει. Μάλλον δέ δι* ένδείας κατ* αυτής πρε· 
σδεύσωμεν. Έλεύσεται γάρ ώρα, χαί νύν έστι τοίς 
βουλομένοις, ίνα ύποτάξη Κύριος χα\ ταύτην ύπδ τούς 
πόδας ημών. Ού τοίς αύτοίς οΙ νέοι κα\οί γεγηραχότες 
προσερχόμενοι πολεμούνται πάθε σι. Πολλάκις γάρ ' 
είς άπαν εναντίας τάς νόσους κέχτηνται. Ι ιά τούτο 
μαχαρία, ή μακαρία ταπείνωσις, δτι νέοι; χα\ γεγη-
ραχόσιν ασφαλής χα\ δυνατή γίγνεται μετάνοια. Μή 
θορυβήσω έν τφ λέγειν έρχομαι. Σπάνιοι γάρ, 
πλήν είσι ψυχα\ ευθείς χα\ ά πονηροί, χαχίας, χαί 
δποκρίσεως, χα\ χακεντρεχείας άπηλλαγμέναι, αΤς 
πάντη ή τών ανθρώπων συνδιατριβή αντίκειται δυ-
ναμέναις μετά τού δδηγοΰντος έχ τής ησυχίας, ώσ­
περ έχ λιμένος, είς ούρανδν άνέρχεσθαι, και τών 
κοινοβιακών θορύβων, χα\ σκανδάλων διαμείναι άνεν-
δεείς χα\ άπείρατοι. Λάγνους μέν άνθρωποι, πονη­
ρούς δέ άγγελοι, υπερήφανους δέ θεδ; ίάσασθαι «έ-
φυκεν. Είδος αγάπης πολλάκις Γσως γέγονε χαλ τού-

ijffeclus csl, quod ab inipedimenti laqueo liberatiii» 
ait, hic a s p i i i l u vaiue gloiiie aut veneris u l t id i lur . 

Anteomnia inquiramus, unde spirittis flarc i n n -
pial, ne forle vela in conlrarium lendamus. Sr-
iiiores in aclionc vcrsalos, qui corpora sua assidua 
exercitaiione detriverunt consolare ex charilale, el 
aliquain 384 relaxationcm illis exhibe. Juvencs 
qui per peccata animaa &uas male tractarunt, ad 
conlinentiam redigeodis in memoriam euppliciis 
slerttU compelle. Fteri non potetU, quod et supra 
denioiittlravimus, ut stalim ab initio ingressus rcli-
gioiiis, ab ofiuti gula el vana gloria repurgemui. 
Sed tanien ne per ddicias et luxum velimus vanani 
gloriaro oppugnare : nain ipsa victoria de gola va-
iiaiu gkfriara in iis qui adhuc rudcs sunl, parii. 
Per inediara polius coiitra illam decertemus. Ventct 
cnim bora, et nunc esl volenlibue, ut Domiuus 
banc quoque aubjiciat pedibus nosiris. Non eisdem 

juvenea ac senes cum ad religionem actedunt viliis 
oppugnantar. Saepe flt al piane conlrariis morbis 
laborent. Quapropter beaia, ilerumque beala bumi-
litas, quod tam juvcnibus quam senibus secura 
lotaque, ei quae in cujusque facultate sila sit, Gat 
poMiiteiilta. Non te perturbet id quod didurus sum. 
Sunl antmx quanqaam admodum ra r» , sunl ta« 
meii reclA ti ab omni malilia alicnae, siniulaiionis 
et ariis omnu subdote experies, quae pcnitus ab 
omoi viia coinmunis consorlioet socieiate abbor-

"7* τ* f * 9 * » β « ^ ^ ν β ρ α · ά ^ « ρ δ ς β Λ | | 1 β q u ; e o p | i n | | | I I l J u c e r o possunl ex 
ημάς ποιείν, καθώς βούλεται, έν άπασιν, ημών μέν 
τοι Ιλαρότητα πάααν έπιδειχνυμένων (27), ζητητέον 
«ώς χα\ Ιως τίνος, χαλ πότε, χαι ή άρα αναλυτική 
ή μεταμέλεια τών χαλών, ώσπερ τών χαχών. άια-
κρίσει πολλή χρησώμεθα, πότε μέν Γστασθαι, χα\ Ιν 
ποίοις, χαί έως τίνος προσπαλαίειν ταίς τών παθών 
ύλαι; όφε ίλομεν. Έστι γάρ χαλ φυγείν προκρϊναι διά 
τήν άσθένειαν, Γνα μή άποθάνωμεν. Ίδωμεν χαλ 
φυλάξωμεν (Γσως γάρ χα\ έν χαιρφ διά πικρίας 
χολήν χενώσαι δυνάμεθα), ποίοι μέν τών δαιμόνων 
ύψοΰσι, ποίοι δέ ταπεινούσι, χαί ποίοι σκληρύνουσι, 
«οίοι δέ παραχαλούσι, χα\ ποίοι μέν σχοτίζουσι, 
«οίοι δέ «άλιν φωτισμδν υποκρίνονται, χα\ ποίοι μέν 
νωθρούς, ποίοι δέ κακεντρεχείς, ποίοι δέ σχυθρω-

quiela et ooliiaria vita, laiiqoam e portu coelum 
conscendcre, el a lunaullibtis aiquc offensis vibe 
( qoamvis religtoss) communis lameo , intacia 
et inteouu persislere. Lascivo*, boino; mali-
gnoi, angelus ; guperbot , Deus aanare eolct. 
385 ®* roriatoe et iuec non raro spcciea aliqua 
cbariutit, cum altcri ad wos veitfeuti perraiuimus, 
quidqaid velil, iacere, ownetn inlerim illi beuevo-
lentiam et bilarUatem exbibendo. Qua in re vi-
doftdum qaomodo et quaienus, et quando, ei num 
poeailentia, qnemadmoduro roala, i u ei bona, dis-
aoivere aeu corruropere pos&H? Multa prudeniia 
opua oai, ul inieUigamun, qtiando nobis subaisien-

εμπαθέστερους τής έν τφ χόσμφ ημών διαγωγής 
όρώντες. Αεί γάρ τά αίτια πάντα κινηθήναι. ΕΙΘ' 
ούτως τήν ύγείαν ήμίν προσγενέσθαι, ε! χα\ τάχα 
«ου τά θηρία κρυπτόμενα ούχ έβλέπόντο. 'Οτε χατά 
τινα σύμβασιν λοιπδν οΙ τελειότητι πλησιάζοντες, Ιν 
τινι ψιλφ τοίς δαίμοσι ήττηθώσι, πάσΤ] μηχανή 
ΐρώνται συντόμως τούτο έξ αυτών έκατονταπλάσιον 
^φαρπάσασθαι. "Όσπερ οί άνεμοι (28), ποτέ μέν τήν 
ε.τιπολήν, διά τδ γαληνδν, ποτέ δέ τδν βυθδν τής 
8 χλάσσης ταράττειν εΐώθασιν* ούτως μοι νόει καΐέπι 
'. ώ ν σκοτεινών άνεμων, τών μέν γάρ εμπαθών αύ-
ιήν τήν της καρδίας αίσθησιν τάρασσε ιν πεφύχασι · 
•τών δέ ήδη προ'/.οψάντων, τή·. έπιπολήν τού νοός. 

enim cum, propler imbedlliuiem no&lram, ne suc-
cttinbainns el ntoriamur, prxstat fugcrc. Videamus 
ei adveriainvs (iorlasse «nini ei auo lemporc per 
amaiitudinem fel exbaurire possumus), quiiiam 
daemonuui nos in supcrbiam cxtollani, qui depri-
roant, qui duroa reddaut, qui consolenlur οι pal-
pent, qui lenebras nobis offundant, quiquc rursum 
illuslrare »c flngant, qui siupidos ct bebeies, qui 
solcrtcs el tubdolos facianl, qui lelricos cl Irislcs, 
quique bilares nos eOiciant. INiliil nos luibcl aut 
commoveat, quando in religiosi stadii ingressu, 
acu exordio religiosae viUi nos magis viiiosis aOe-
clibtit pcrcurbari sciilituus, quam cum in sxculu 
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ile/,«'icNius. Movcmlai ei i im swul p n u s orniifS m o r - Λ Λιο οδτοι καί ϋάττον τ ή ; οικείας γαλήνης έπαισθά-

νονται, αμόλυντου διαμεινάσης. Τελείων το Ιπιγνώ-i i o i u m caus%, alquc i l a dcmum sauilas curaiula. 

Anlea enim foi lasse v i l i o r u m utonsira rccondi ia 

non ccrnebaniur . Quando i i , qui j a m Iiaud procul 

a perfeciionc absuul , a l iquo casu in leviore lapsu 

a da>monihus vi<:ti fuer i i i l , omui arie u l a n l u r 3 8 6 

ναι άει έν τή ψυχή, ποία μέν τοΰ συνειδόίος, ποία 

δε Θεοΰ, καί ποία δαιμόνων έννοα. Ού γάρ πάντα 

εναντία έκ προοιμίων ύποτίθενται οί δαίμονε;. Λ·Λ 
και σκοτεινδν δντως το πρόβλημα. 

ιιι quampri iuum ex it l is cenluplicem f i u c l u u i ipcr pnenileutiam , et meliora p r x s t a r r l o ) auferanf. 

Q-.iemadmodiuti vcnti nunc propier screniiatcui (r ispare dtmlaxat tergmu maris soleul , nunc vero 

i m a vada commovere ct perlurbare : i l a mil t i cogita de v c n l r i s , hoc est, atris cogUalionum l u r b i -

nibus seu flatibus; eorum q u i d e m , q u i cupid i la lum perlorbationibus obnoxi i s t in l , ipsnm i n l b n u i n 

cordis sensum constie$6e p c r l u r b a r e ; h o m n i ati lcm qui j a m proioccrunl in religiosa v i l n , stiroma 

t a n l o m niemis prrstr ingfre sole ic . Qnapropter b i c i i ius ad suam animi tranqti i l l i ia ieni rcdeunl quae 

nn!la v i l l o u i m labe fnit asprrsa. P e r f e c l o n i m porro esi coguoscerc scmper in a n i m a , qiue cogi-

taticmes sint p r o p r i x consciemm', quae Dei , quai daemonuni. Ncquc enim daemoues o m n i a conirar ia 

a p r i n c i p i o s ta i im suggeniui . Proittde l o i a res ba;c rcvera deprcbensu es l dtfftcilis. 

D a o r u m oculorum aensu i lbts lra lur corpus : i n - Β Έν δυσιν δρμασιν αίσθητοίς φωτίζεται τδ σώμα, 

telltgenii vero e i aspeclabili diserctione i l h i m i n a n - xa\ έν νοητή, κα> ορατή διακρίσει όφθαλμο\ της χαρ-

tur ocul i cordis . ' 

S C I I O L K A D C T t A D V M E U M M t t f . 

Scholion i. 
P c r m i s t i , quod c s l faccre bonum m m proposilo 

malo. 

Scholion Isaaci Ί. 

Quando vis auspicari opus L>ei, p r i m u m conde 

teslaincntum lanquam m o r i t u r u s , a u l poiius tan-

quam mortuus , sive tanquam aliquis paratns ad 

u i o r l e m , e l qui velui elapso j a m vivendi lcmpore 

despcrar i l v i t a m . E l l ioc firimier lanquam rem 

c c i t a m c o T i c i p c animo l u o , ne spe vrta prxsent is 

3 8 7 i n ^ u c l a * l v ictoria acquirenda impedtaris. 

Spes cuim viufe hujus inflat mcnicm et e x i u a n i i . 

Schotion 3. 
Sive i n bcneptacilis suis c l voluntai ibus. 

Aliud. 

Quamvis d i c l u m boc gcncral i ler a prophcla d i -

c i m n s i l , tamen apli&sime a rcligioso patn; a i s u m -

pluni cst. 

Aliud. 
Obscurum οι lenebricosum e s i * 

Schulion 4. 
Dc 1)00, quomodo cognosccnda c i invesiiganda 

s i l voluntaa i e s u . 

Schotion 5. 
Perfec iuni , non ut bumile l a n l u m , sed e l secu-

r u u i e l omnis casus expers, u l quod cx l iu iml i la le 

IIOM suis vir ibus n i l a l u r , quod cst perfecloruni . 

Scholion. 
Conlraiiae Dei v o i u n l a l i . Ne fiat scilicet. Quod in 

nost ia polesiale est aggredi^nli. S ivc non exspe-
rta lo auxi l io div ino. 

Scliolion 6 . 
Advcrtc <itiomodo dum m e m i n i l do edticatione, 

s ; n u l convicttim a l iorum r r p n h c n d a l , lanquain 

adjuiorein iiDprobitatis. Non in medio pobiium veful 

iudifforens d ica lur quasi n i h i l obsii »atio l o c o r u m , 

i e i u onuui Μ hoc genne al ia . 

δίας λαμπρύνοντα*.· 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ AVTON. 

ΣχόΛιον α'. 

Τού αυγκεκραμένου, ήγουν τού έπιμίκτου , ό έστι 

ποιήσαι καλδν έν κακφ σκοπώ. 

ΣχόΛιον Ισαάκ β'. 

•Οταν θέλεις βαλείν αρχήν εΙς εργα θ ε ο ύ , πρώτον 

διαθήκην ποίησον, ώ ; μή c/ων ζωήνέν τώοε τψ£ίο>· 

ώσπερ τις προευτρεπισθε\ς είς θάνατον, κα'ι άπελ-

πί^ας τήν ζωήν, ώς φΟααάίης τής προθεσμία; τδν 

καιρόν, καί τούτο έχε έν άληθεία έν τή διάνοια σου 

εις τδ μή έμποδισθήναί τι τή έλπίδι τής παρούσης 

ζωής είς τδ άγοίνίσασθαι κα\ νικήσαι· ή γάρ έλπ\ς 

τής ζ ω ή ; ταύτης χαυνοϊ τήν διάνοιαν. 

ΣχόΛιον γ ' . 

"Ητοι ταις οίκείαις άρεσκείαις κα\ τοις θελήμα-

σιν. 

•ΑΛΙ*. 
Κάν τδ £ητον « α · ' δλον ν . δ ν εΓρηται τψ προ­

φήτη, άλλά δμως κα\ τώ πατρ\ εύφυώς παρείλη-

πται. 

ΆΛΛο. 
Τδ αίνιγματώδες κα\ συνεσκιασμένον. 

ΣχόΛιον ο . 

Τού πώς δει μαθείν τ& τοΰ Ιησού θέλημα. 

D ΣχόΛιον ε'. 
Τέλειον, ώς ου ταπεινδν μόνον, άλλά κα\ ασφαλές 

και άδιάπτωτον, ώς μή στοίχου με νον παρ" εαυτών 

έκ ταπεινώσεως * τών γάρ τελείων τοΰτο. 

ΣχόΛιον. 
Τής εναντίας τού θελήματος τού Θεού · τώ υ φ* 

ημών έπιχειροΰντι · τδ μή γενέσθαι δηλαδή · ft;^\ 
τή άπροσδοκήτω συνεργία. 

ΣχόΛιον Γ'. 

"Ορα πώς ανατροφής μνησθε\ς, και τήν συναν/χ-

στροφήν αίτιάται , ώς κακία; σ υ ν ε ρ γ ή ( μή ο ίν 

άοιάφορον ).ε· έσθω, {«ηδεν ^λάπτεεθαι ! κ τ ώ ν τ ό π υ ν , 

f, τ ώ ν λόν-·,νι ί τ ' " ν Κ ?̂· 
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ΣχόΛιον Θεοδώρου Εδέσσης ζ'. 

Οίνος μέν, ώς γέγραπται, ευφραίνει χαρδίαν άν-
(Ιρώαου' συ δέ δ πενθείν άε\ κα\ κλαίε ι ν έπαγγειλά-

μενος τήν τοιαύτην έκκλίνων ευφροσύνη ν, εύφραν· 

θ ή τη χαρίσμασι πνευματικοί; · εύφραινόμενος δέ 

οΓνω αιχροίς συμδιοτεύσεις λογισμο?ς · κα\ πολλαΤς 

παρήση λύπαις. 

ΣχόΛιον η ' . 

Νομικήν λατρείσν ώδε, οΐμαι, δ άγιος φησι, τδ 

έαυτώ κάν προσέχειν, ήγουν τδ ίδιον ζητείν · ή δέ 

τού Κυρίου, καλ τού αδελφού σκοπείν, κα\ διορθούσθαί 

έστιν. 

ΣχόΛιον Ο'. 
"Η δΓ εαυτών ημάς οί δαίμονες έκπειράζουαιν, ή 

τούς μ ή φοβούμενους τδν Κύριον καθ* ημών έφ-

οπλίζουσι * δΓ εαυτών μέν, όταν έκ τών ανθρώπων ' 

1δ:άσωμεν, ώσπερ κα\ τδν Κύριον έν τή έρήμφ * δΓ 
ανθρώπων δέ, δταν μετ' αυτών σινδιατρίψωμεν, 

ώσπερ κα\ τδν Κύριον διά τών Φαρισαίων. Άλλ ' 

ημείς είς τδν τύπον ημών άποβλεπόμενοι άμφοτέ-

ρωθεν αυτούς άποκρουσώμεθα. 

ΣχόΛιον Γ. 
Όδούς ή Γραφή τάς άρ:τάς ονομάζει * μείζων 

δέ τών αρετών πασών ή αγάπη καθέστηκε * διά 

τούτο έλεγεν δ Απόστολος · "Ετι καβ% ύχερδοΛήν 
(?ύν δείχνυμι, ώς καταφρονείν πείθουσαν τών ύλι* 

::ών πραγμάτων · και μηδέν τών προσκαίρων προτι-

uav τών αιωνίων. 

ΣχόΛιον ta' . 
Σχηματισμο\ διά παραδειγμάτοιν,ή προειπεν, ύπο-

χρίνεσθαι ημών δείν εμπάθειας, ώς άν έκφύγωμεν * 

τήν τού εχθρούήτταν, άσφαλεί; δντες έν ο:ς σχήματι-

ζόμεΟα, αύτώ πολέμουντι, μή είδότι δέ. 

ΣχόΛιον ιβ'. 
Ό άβδάς £εραπίο;ν φησί· Έστιν ό έν τοίς πράγ­

μα σι τοίς άριστεροις εργαζόμενο; τήν ζωήν έν τή 

σοφία τού θεού · και Ιστιν ό τήν άμαρτίαν πραγμα-

τευόμενος, ώς έν προσώπω τ£ ν θεϊκών. 

ΣχόΛιον ιγ ' . 
Τά ελαττώματα έν τισι τοίς φυλάττουσιν εαυτούς, 

φυλακές είσι τής δικαιοσύντ.ς. 

ΆΛΛο. 
"Οτι χ ρ ή νήφειν τδν σχηματιζόμενον, μήποτε 

προσποιούμενος πάθο; κατ* άλήθειαν ληφΟή ύπ* j 
αυτού. 

ΣχόΛιον θεοώόφου Έδεσ. ιδ*. 
Τριμερής έστι πάαα λογική ψυχή · τήν μέν ούν 

δν τώ λογιστικό) συνισταμένην άρετήν φρόνησιν 

έκάλεσαν, σύνεσιν κα\ σοφίαν * τήν δέ έν τ φ θυμι*· 

κ φ , ανδρεία ν καί υπομονή ν ' τήν δέ έν τώ έπιθυμη-

τ:κώ, άγάπην, κα\ σωφροσύνην, κα\ εγκράτεια ν · 

ή δέ δικαιοσύνη έν πάσι τούτοις κατέσπαρται αρμο­
ί ! ως ένεργείν παρασκευάζουσα, χα\ δ:ά μέν φρονή-

σεω; ταίς άντικειμέναις πολεμούσαδυνάμεσιν, ύπερ-

μαχούσά τε τών αρετών* διά δε τής σωφροσύνης 

ε',παθώς βλέπουσα τά πράγματα* διά δ: τής άγά-

— C R A D U S X X V I . 1078 
I Thcodori Edesscni 7, 

Vtimm, ul scripimn cst, iwlificai cor hominis*1. 
Tu vero cum sfaltini liigcnlis el tlcnlis suscepcris, 
dcclinala hac vini laelitia <lelectaberisdoiiisspirUti«li 
bus. Yino anlem cxbilarauis muliis foedis cogha-
lionibus implicaberis, ntultisque molestiis affiigei is. 

Scholion 8. 
Legis obscquiura liic opinor dicil sibi ipei alten-

dere sivc sua quxrere. Obsequiuro dominicsi fia-
Iri quoque consulerc ul rccie vivat. 

Scholion 9. 
Dasmones nos vel pcr se lenlanl vcl iinpios, 

Deumque non limculcs in nos aimant; pcr sc, 
l quando soli sumus, quemadmodum Doiuutum in 

erenio ; per bomines, quando iuter ipsos vivimus. 
quemadmodum Dominum pcr Pbaiisxos. Scd nos 
3 8 8 a * l cxemplar noslrum respicianius, ci uiriu* 
quc illos repellumus. 

Scholio* iO. 
Scriptura sacra virlulcs via* appdiat; oinaibua 

porro viitulibus major esl cbarilas, propterca dixil 
Aposlolus: Adhucexcellemioremvobii mum ostendo**, 
ul persuad.Mct nobis omuia bttinana el corporca 
ronlemticnda. Kl nihil lempoialium fuluris, cl 
actetuis autepoiiciidiwi. 

Scholion H . 
Forni# cxcinplormn, qucrtiadtnodiiui supradixil, 

' siuiulaudos quaudoque viltosos alfcciu» ne ab liosle 
vincamur, securi in iis qiue shmihHiius taiiquam 
victi ab boslc, sed decepio ct igtiorauic. 

Scholion \i. 
Abbas Sciapion. Exl, iuquil, qui iu rebus ad-

versis [sinibtiis, stispeclisj operalur viiaiu iu sa-
picntia Dei, el csl qui in pfccalo pcrpetraudo laii-
qaain in conspcctu Dei occupatus cst. 

Schoiion 13. 
Pefeclus minores seu leviores culpe eorum qui 

se ipsos observanl cl cusiodiuni, svnl custodes 
Juslilia?. 

Aliud. 
llluin oporlel valde sobriiim esec, qai simulcl ae 

^ vitiostim, ne εεί ipsuia viiium, quod siimilal, re 
ipsa incidal el ab ipso capiutur. 

Theodori F.desseni 14. 
Omuis anima biiiTiaua uiparlila osl : eam qua: 

in lalionali parle constitula cst, virlulciu appolla-
rnnt prudcnliam, imelligentiani et sapicntiam : quas 
tn irascendi facubaie, forlitiidinem el paiientiam : 
quae iu vi appclondi, charilaiem, teinpcraniiain ct 
conliiienliam. Juailia vero his onmibus aptc 
aspersa esl, eflkilque ul convenicnler agant, et 
per prudenliam quidem cum adversariis polestali-
bus pugnat, ac pro virtulibus propugnat : pcr lem-
IK îaiiiiam res sine vitioso afleclu intiieiur; pci 

· · Paal. ciu, 15. »5 I C o i . \ι , ύΐ. 
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ciiarllatem, omnes morlale» ul seipsara diligi sua- Α *ης. πάντας ανθρώπου; ώ; έαυτήν ν'.λεί πείθουσα · 

ώα δέ τής εγκράτειας πάταν ήδονήν περικόπτουσσ. · iict; per contineiuiam omtiem voluplatera ampu 
lat; per forlitudinem cl palieitliani adversus in-
aspectabiles hosles ee obartuat. 

Sekolion 15. 
Parificus est, qui allcri pacem conciliat. 389 

Ncmo vero alteri inipertiri poie»t quo ipse carci, 
ul proprie paciticus sit qui corporis sui et spirhus 
etatum, et doaiesiicum carnis hosicm in pacificani 
concordiam redigic, iia ul »on amplius caro con-
eapiscal adversus spiritum ·*, sed Spiriius gratia 
imperet corporU affeclibut, et lex corporig non 
ampUut repugaet legi meniis, sed «ubjecla mtliort 
iraperio serviat divinis mandaits, qaando enim 
auferetur iti nobis macerue mediu* malilKe^pa-

διά δέ τής ανδρείας, καί υπομονής πρδς τους άορί.· 
τους όπλίζουσα πολέμους. 

ΣχόΛιοτ ια% 
Ειρηνοποιός Ιστιν, δ είρήνην διόδους άλλω * 

ούκ αν δέ τις έτέρφ παράσχοι, δ μή αύτδς ίχει 
ώστε κυρίως είρηνοποιδς, δ τήν Ιν αύτώ στασιν 
τής σαρχδς, χαι τού «νεύματος, χαλ τδν εμφύλιου 
τής σαρχδς πόλεμου είς είρηνιχήν συμφωνίαν άγων, 
δταν μηχέτι ή σαρξ έπιθυμή χατά τού «νεύματος -
άλλ* ή τού πνεύματος χάρις επικράτηση τών σω­
ματικών παθημάτων * δταν μηχέτι Ινεργδς ή ό τού 
σώματος νόμος, δ άντιστρατευόμενος τψ νόμω τού 
νοδς· άλλ' ύποζευχθε\ς τή κρείττονι βασιλεία ύπηρέ-

r i e i " meliore commistione ihio ία unam coale- Β ^ ί τ ω ν ° * ί ω ν «^^αγμάτων γένηται · δταν γάρ 
Ιξαιρεθή τού έν ήμίν φραγμού τδ μεσδτοιχον τής 
κακίας, εις οί δύο τή «ρδς τδ κρείττον άνακράαεε 
αυμφυέντες γίνονται. 

ΣχόΛιοτ ις*. 
Μή σχής φιλίαν μετά ανθρώπων, «ερ\ δν ή συν· 

είδησις φοβείται έτερους γνώναι, Ινα μή πρόσ­
κομμα δφς έν γνώσει. 

'ΑΑΙο. 
ΟΤς ή φιλία άπωλείας πρόξενος, τούτοις τδ μίζος» 

αρετής ύπόθεσις γίνεται. 
ΆΛΛο. 

Έάν όδευσης μετ' αδελφών, χαλ εϋρεθή Ιν αύτοίς 
εΤς είς δν Ιχεις άγάπην διά τδν θεδν, μή πα£0η-
σιάση μετ* αύτου εκείνων βλεπόντων, μήποτε εύ­

χεται. 

Sekoiio» 16. 
Ne contraba* amiciliam eum iis bouiittlbiift, d* 

quibus timei cooscieniia ue rescianl al i i , ul 1100 
d€S scandaluin in cogninone (α). 

A/iad. 
Quibui amiciiia e*t cavsa exiiii, his oditttt fc 

arginaenliiin ei materia virtuiis. 
Aliua. 

Itcr ingressus curo fratribut religioatx ,s i ax i l -
lis quempiain repereris, quem proplcr Detim ain-
cere diligis, nc liberius el effusius cnm Ulo viden-
tibus aliig agas, ne ex iltts tmperfecloi aliquis C ^ ο ή έν αύτοίς ασθενής καί άποθάνη ά«δ του ζήλου, 

χα\ συ βαστάσεις αύτου τήν άμαρτίαν, δτι δίδω* 
χας αύτφ τόπον τού άμαρτείσθαι. 

ΣχόΛιοτ Αιαδόχου ιζ*. 
Φώς Ιστι γνώσεως αληθινής τδ διαχρίνειν άπταί-

ατως τδ χαλδν Ιχ τού κακού · τότε γάρ ή τής 
δικαιοσύνης δδδς τδν νούν άπάγουαα «ρδς τδν τής 
δικαιοσύνης Θεδν είς άπειρον αύτδν παρεισάγει γνώ­
σεως φωτισμδν, ώς μετά πα^ήσίας λοιπδν τήν 
άγάπην ζητούντα. Δεί τοίνυν άοργήτω θυμφ άρπά-
ζειν τδ δίκαιον Ιχ τών ύβρίζειν τολμώντων * δ γά^ 
τής εύσεβείας ζήλος οδ μισών, άλλ* ελέγχων τδ τεί­
χος ενδείκνυται. 

invenialor, ei ex aemulatione raorialur, cojui tu 
pcccalum feres, quod dedcrie occatiooeni peecandi. 

Schoiion Diadochi 17. 
Vcras cogniiionis lux esi tecernere aine orrore 

sca offeasioue bonam a rnalo. Tonc enim joslitue 
>ia iiiciilem dticit ad Deum auctorenn juslitiae, al-
que iuducil >p*am in intiuilam cognitionis bicem, 
m cuiu confidenlia et magua liberlalc deinceps cha-
tiutein quaeral. Proinde arripiendum, quod jusiam 
«61 sine aninii iraii commolione ab lis qui libi 
oiHuineliam irrogare sunt ausi. Nam pieialU aroor 
rt ardor non odio pro*equendo, sed coargqendo 
contentioneiq aperit. 

Scholion 18. I 
Chariiatem, metam seti tcrminum appollat, im* 

posito illi nomioe quod principium ct ttnem con-
inct. 

Sckolion l$aaci 19. 
Quod si fuerunl passiooef naturalitcr in anima, 

q:iainobrem laedebatur ab illis? Propierca naturae 
afltciiones non laeduat. 

390 Sckotion 2Q. 
Sympioroala seu casua qui subinde incidcre so« 

( eut, sunt subreptioncs sive dislractiones et furta 

, % Gaiat. v, 17. · · Ephes. ιι, 14. 

ΣχόΛιοτ ιη'. • 
1 θέρος τήν άγάπην χαλεί, ώς δνομα τούτα αυτή 
τιθε\ς χα\ αρχήν, χαλ τέλος. 

ΣχόΛιοτ lcadu ιΙ% 
ΕΙ ήσαν τά πάθη φυσικώς Ιν ψυχή, αίνος χάριν 

Ιβλάπτετο ύπ' αυτών ;Τά «αρά τής φύσεως Βία 
τή φύσει ού λυμαίνεται. 

ΣχόΛιοτ χ*. 
Συμπτώματα είσιν αί συναρπαγαλ, χαλ αί «αρά 

καιρδν διά περί στασιν χρήσεις · ομοίως χαί αί «α-

(α) tdest, p«r amicitiae rjus cognitionem alii oflendanlur. 
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ρά)αγοι τών τιλνγων, καλ έργων κα\επιτηδευμάτων, Α mciilis, el actiones intcnipe^iiv.e qtta? propiei cai -
ya\ at χατά προπέτειαν. sam tliquain cotijunclam Atrtil. SitnUter el inh-ui-
peslifi seriaoues et opera el otudia, el qtiTiunque pcr lemcriialeiu [prascipiialioacin] (s"ue ιΙοΙίΙκίΜ· 
tiene) cooBQi.Uuutur. 

ΣχόΛιοτ χα'. 
Τρίο φοβούμαι, τλς τών Πατέρων ϊφη · τ ι / άπο· 

δη μίαν του βίου,χαΐ πώς όφδήσομαι τι/ θεφ,χαι που 
εν τή χρίσε*, καταλογήσ μαι. 

ΣχόΛιοτ ΛΛΛο. 
Τινές τάς τρεΤς ώρας της ηλικίας ήτοι τήν Ιν 

νεότητι, τήν Ιν μέση χαι τήν Ιν τώ γήρα · άλλος 
τήν ήδονήν, τήν κενοδοξίαν, χα\ τήν φιλαργυρίαν * 
Αλλος τάς τρείς προσβολάς τού δαίμονος * άλλος 
τήν άχηδέαν, ώς χαλ άλλαχού, τρίωρου φρίκα. 

ΣχόΛιοτ %ψ. Β 

Καλ γάρ Ιξαιτούνται οί δαίμονες πρδς Ιχπτωσιν 
ημών, ή ώς τδν σίτον ημών συναλίσαι, ή, χατά τδν 
Τώ6, τραυματίσαι * πρδς δε τήν άμέλειαν ημών 
«αραδιδδμεδα παιδευτιχώς Ιγχαταλιμπανδμενοι. 

ΣχόΛιοτ tob Χρνσορύμον χγ*. 
Ούτε παραιτείσδαι δεί τους αγώνας, ούτε πρδς 

τούτου; Ιπιπηδφν · ούτω γάρ χαλ ήμίν ή νίκη λαμ­
πρότερα Ισται, χαί ή $ττα τφ διαβάλω χαταγελα-
αϊστέρα* Ιλχυσδέντας jklv γάρ γενναίως Ιστάναι · 
μή καλουμένους δΙ ήαυχάζειν, χαλ τδν καιρδν άνα-
μένειν τών αγώνων, ίνα χαλ τδ άχενδδοξον χαλ τδ 
γενναίον Ιπιδειξώμεδα. 

ΣχόΛιοτ χδ\ 
Τής αυτής μεθέξουσιν οί βεδουλευμένοι τιμής 

τοίς δυνηδεϊσιν, ων ή προαίρεσις ίση, χάν πλέον-
εχτώσιν Ιτεροι τή περιουσία. 

ΣχόΛιοτ χε*. 
Ιστέον δτι Ιν τοί; χατά δύναμιν δίδονται αϊ Ιν-

τολαλ ποίον δε ποιήσαι είρηκε τών εντολή, τους δΓ 
(c) ύπερβάλλουσαν άγάπην τοίς υπέρ δύναμιν Ιπι-
χειρούντας · διδ χα* τήν σύγχρισιν δ Ι|ατήρ τών 
χατά δύναμιν χαλ ύπδρ δύναμιν Ιποιήσατο, 

ΣχόΛιοτ. 
Μετά τήν ώραν Ή ήμέραν. 

ΣχόΛιοτ χ ς \ 
Τδ σώμα τδ ασθενές, δταν χαταναγχάση τις είς 

Ιργα περισσότερα τής δυνάμεως αυτού, σχδτωσιν 
Ιπλ σκοτώσει έντίδησι τή ψυχή, χαλ σύγχυσιν αυτή 
μάλλον επιφέρει * τδ δέ σώμα τδ ίσχυρδν έάν τή 
α/απαύσει, χαί τή άργίφ έχδφς, πάσα χαχία τελεί-

u Job χχιν, 9 seqq. 

!
α) Hoswetil. pat;. 565, n. δ. de Elia abbale. 
I) Morii» judicit, el sentetilta?, 

(c) Locus Cr&cus videiur mcudosus; forlassc iia 

Schotinn 21. 
Tria, inquit Patrum quidani (tt)9 firmido; iui-

gralionem e vita; cl quotno !<» apparebo in conspi-
ctn Dci; el inter quos p<r jiidicimn rcccnscn-
dttft aiui. 

Sckolivtt fl/iad. 
Qtiidain trcs lioras iulerpretaiitiir trcs homiiit* 

artates sive adolesccnliain, virilem sew meJiatn, <<t 
wiieclulein. Alius voluplaleiu, vaiiam glori.vn, et 
avaritiam; alias irrs daemonis tenlalioues cl ir.ij?i:* 
lusscu instfllus : aliua pigritiam, ut ei alto l«n«>, 
triuiii boraram Aaclnaiioitem (δ). 

Scholion 22. 
Eletiiiu djcrooaes ad quaealioiiem ct cxaimu pr«-

p*er Botirum exilium vocanlur, aul qvod ιιοΐώκ 
cum versati nostra depnedali etnl, aul nos, αι c4 
apud Jobum, valnerariatM. Proplcr itostram ne-
gligenliam iraditi οααιοα ad poenatn a Deo dc-
serti. 

Sckolh* Ckrmiorhmmi 25. 
Neqoe dtlreclaitda stmi ccrtamina, neqve tt-

Biere ad i lb protiliendaai. Ila enim ei vicloria no-
bU iilusirior erii, el vicii dannoais igaominia « a -
joro riau dijpiia, cum compulai el proiradk ad 
pngnaiQ generote iu illa coostiterimus, et noii pro-
•ocaii qaieverlaittf, tod lempu» pugoandi exspetU-
vcrimus, ul ei vao» glorbe fugam, el conaianiiaai 

c in pagna oolenderemus. 
Sckolh* 24. 

Qoi autaernal (cxaequi quod Deo placel) habc-
bant iden prcmivan quod accipicnt qui polvraitt 
eisequi, qood eorum proposiium par fueril illis, 
quamvia illi iaciiltale eisfquendi praepomeriot. 

Stkolio* 25. 
Scitndum dari pnecepu secuodum modiim ei 

ratftotiem virium; elqaobdaro quidcm dixit facere 
qnst praeoepii ftani, quosdaia avlem de superabun-
danie cbaritaie aupra viree aliquid audere. Proindo 
Paler instituit comparationem iuier opera SCCMII-

dum vires, et supra virea iacia. 
391 Sckolio*. 

PjMt boram avi diem (loquitur de colloquio 
0 c«m exiemo ei ejue digretsu) siue signo, εί τις 

πρδς χοσμιχούς. 
Scholiou 26. 

Si quis corptis infirroum ad rea qu& virca illtus 
exceduni, vrgeat, tmebraa tenebris adjungil, et 
involvit animain, magisqoe confundit; validuiu 
aHlem corpus si oiio et relaxatiotii dedideris, om-
nem neqtJtttam cxercebil in anima babUanle in 

rorrigondiis» κα\ τούς μέν ποιήσαι εΓρηκε τ ά τ / ς 
εντολής, τούς δέ δΓ, ct qu% sequuntur. 



10S3 S. J O A N N I S C L I M A C I 1084 

i l l u . fc!l si [quamvis] quis desideret bonum , sod Α ται έν τή ψυχή τή οικούση έν αυτψ. Και εά> τ*/ 

patilo ( lamcn pati lal im] posl ipsain qtioque boni 

cogilationem quam babcbat, l o l l i i ab ipso. 

Aliud. 
Cnnsolandi seu recreandi sunt cibo pnecxcrc i ta l i , 

juvcncs aulem per cxhortai iones ad a t a l i i i c i i i i a m 

urgc. 

Aliud. 

Oiiosa ftuim rclaxai io c x i i i u i n a u m x es l , e l plus 

ipsis d x m o n i b u s nocere solol . 

Scholion $7. 
Quando quis i n incl ius v c r i i l cons i l ia , tum poc-

ni ludo non abolc l bona, sed augel . T u n c c i i i m 

pouiiilcnlia scu m u l a l i o a n i m i boua d i s s o l v i t , 

quando ad actioncs deteriore» poeuileuiia d t i c i l . ' 

Scholion. 
De cogi la l io i i ibus nialiiiae. 

Sclwlion 28. 
Quemadmodum proccllac v c n l o r u m mare c o n c i -

tanlcs, naulas e l veclores in u l l i i i i u i i i uauiragii 

d iscrhncn p r&cipi lanl : i i a l o m b r i c o s i iual i i i ;c 

Kpiijms per cogiialiones , cupidilates v i i i o ^ a s c i 

alfrclus exci lant, ct inci i ic in p c i i u r b a n l , u i a n i i m m i 

ilttcfin bomifiis quandoquc i n u l l i m a m c x i l i i v o r a -

gincni d c i m T g a n t . 

3 9 2 Craduum superiorum brevis et pcr summat 
enumcraiio. 

έπιΟυμή του αγαθού , άλλα μετά μιχρδν και αυτήν 

τήν έννοιαν τοΰ αγαθού, ήν είχεν, αίρει άπ* αυ­

τού. 

ΆΛΛο. 
Χ ρ ή παραμυθείσθαι βρώμασι τους προσασκήσσν· 

τας · τους δέ νέους μάλλον κα\ άναγκάζειν έγκρο-

τεύεσθαι διά παραινέσεων. 

ΆΛΛο. 

'Ανάπαυσις γάρ αργία, απώλεια ψυχής, και πλέον 

τών δαιμόνων δύναται βλάψαι αύται. 

ΣχόΛιον κζ' . 

Όπόταν πρδς τδ κρείττον τις μεταμέληται, τότε 

ή μεταμέλεια ού διάλυσιν καλών, άλλ* έπίτευξιν 

απεργάζεται. Τότε γάρ διάλυσιν καλών ή μεταμέ­

λεια ποιεί, δτε πρδς τα χείρω συμπίπτει τών 

πράξεο>ν. 

ΣχόΛιον. 
Τών λογισμών τής κακίας. 

ΣχόΛιον κη ' . 

"βσπερ ot άνεμοι τήν θάλασσαν ταράσσοντες τούς 

πλέοντας πολλάκις χινδυνεύειν παρασκευάζουσι * 

ούτω καλ τά σκοτεινά τής πονηρίας πνεύματα διά 

τών λογισμών τά πάθη ημών έ*ταράσσοντε;, τον 

ηγεμόνα νούν ενίοτε τώ τής άπωλ-ία; βυθφ π α ρ α · 

π ίμπο,σ ιν . 

ΆνακζφαΑαΙωσις έν έχιτομβ _ τών χροειρημέ* 
νων Λόγων αύτον. 

(Sub eodem capile.) 

F i r u i a fi.les csi abrci iuntiat isms p&rens, e i c o n - C Πίστις βεβαία άποταγής μ ή τ η ρ · τδ δέ έναν-

t i j n u m e>l m a n i l c s l u i n . 

Spos indccl i i iabi l is esl jani ia ad cxiicndos omncs 

•iflertus minus rcclos. Quid l iu ic s i l c o m r a r i u i n 

c o n s l a l . 

C h a i i i a s Dei c s l f u g * mundi causa. Q u i d i le in 

l u . c it pugncl , i ion e s l i g u o l u m . 

SiilijtTlionem procrcavi i sui ipsius condemnalio 

c l : : n . i u i i , dcs idori i im. 

Absl i t ic i t l ia cst inater s a n i t a l i s ; abslinenticc , 

medual io u i o r i i s , e i fixa m e m o r i a lellifc c l aceti 

D o i n i u i D c i . 

Temperaniiae scu pudiciiix adjutrix et causa 

«st soli iudo tl quics, A r d o r i s exs l inc l io iu corporc , 

τίον πρόδηλον. 

Έλπις άκλινής άπροσπαθείας Ούρα · τδ δέ εναν­

τίον πρόδηλον. 

\Αγάπη θεού, ξενιτείας ύπόθεσις · τδ δέ εναν­
τίον πρόδηλον. 

Ύποταγήν έτεκεν εαυτού κατάγνωσις, κα\ υγείας 

δρεςις. 

Εγκράτεια μήτηρ υγείας· εγκράτειας μήτηρ, 

θανάτου έννοια κα\ μνήμη παγία χολής κα\ δξους 

Δεσπότου κα\ Θεού. 

Σωφροσύνης βοηθός έστι, κα\ ύπόθεσις ησυχία· 

πυρώσεω; Οραύσις νηστεία. 
j c j m i i u m . 

Gogital ionum malarum e l turpiuin liostts .ftsl D Λογισμών τε πονηρών κα\ αίσχρών συντριμμδς 

διανοίας αντίπαλος * πίστις και ξενιτεία θάνατος φι-uninitfi c o u l r i i i o . F idcs υΐ fu^a s.oculi mors ava-

liiia». 

Coi i i i i i isorai io e( cba i i ias p r o d i d c r i m l corpus (a). 
Oi . i L o coul inua e x i l i u i n e*>t accdijc. 

.Mnnoi iu j i i d i c i i alaci i la l i s e&l c o u c i l i a l r i x . 

l r * c u i a i i o , ignomidiic dc^idcrium ; laudcs h y m -

I M M U I H , c l mi>.ertcurdia ot p a u p ' i i a s suffocant 

I.ib-i- auii i ius aS O I M I I I soiisuum aflcrtu, ι:ο·ι-

ΙσιιιριΗΐΉι c s l rerum cuilv:»l;u-.n qu;c mcti lc pi :rci-

p t u r i u r . 

λαργυρίας. 

Συμπάθεια δέ κα\ αγάπη προέδωκαν σώμα. 

Προσευχή εκτενής, δλεθρος άκηδίας. 

Μνήμη δέ κρίσεως προθυμίας πρόξενος. 

Θυμού ίσμα, ατιμίας αγάπη · ύμνωδίχ δέ καλ 

συμπάθεια καλ άκτημοσύνη λύπης πνιγμοσύνη. 

*ΑπροσπάΟεια δέ αισθητών ( I ), θεωρία νοη­

τών. 

(α) Kxposucruol corpus (!»«''> ia lutc p r o x i i i i i j . 
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Ι ι ω π ή και ησυχία κενοδοξίας πολέμ'.οι. Εί δε μέ- Α Silenlium et quies suut Iiosies vanae 

σος υπάρχεις, άτιμίαν μέτελθε. 
ΊΓπερηφανίαν δρωμένην ίάσονται σκυθρωπαλ κα* 

ταο ιάσεις* αόρατο ν δε δ πρδ αιώνων αόρατος. 

Πάντων θηρίων αισθητών αναιρετική Ελαφος, 
^ *ητών δε, ή ταπείνωσις. 

"Ενεστι διά τών χατά φύσιν πάντων ημών έναρ-
γώς τά νοητά παιδεύεσθαι. "Ωσπερ δφιν άόύνα-.ov 
τήν εαυτού παλαιότητα ΙκδύσασΟαι, μή έν στενή 
όπή είσδύντα · ούτως καλ ήμας τάς πάλα.ας προ-
'ήψ^ις, καλ τήν τής ψυχής παλαιότητα, κα\ τδν 
του παλαιού άνθρωπου χιτώνα, ού μή άπο€άλο>μεν, 
έάν μή τής στενής (2), καλ τεθλιμμένης νηστείας, 
χα\ ατιμίας όδδν παρέλθωμεν. 

"Ωσπερ τά πολύσαρχα τών ορνίθων είς ούρανδν 
πετασθήναι αδύνατον (3) · ούτω καλ τδν τήν εαυ­
τού σάρκα θεραπεύοντα. 

Ξηρανθελς βόρβορος ούκ Ιτι χοίρους θεραπεύει, 
και μαρανθεϊσα σαρξ ουκ έτι δαίμονας ανα­
παύει. 

"βσπερ σχιδάκων πλήθος πολλάκις συμπνίγει 
φλόγα, και άποσβέννυσι, πλήθος καπνού έργασά-
μενον ούτω πολλάκις κα\ λύπη υπέρμετρος κα-
πνώδη καί σκοτεινήν τήνψυχήν εργάζεται, καλ τδ 
ύδωρ τών δακρύων αποξηραίνει. 

"Ωσπερ τυφλδς τοξότης αδόκιμος * ούτως μα­
θητής αντίλογος άπόλλυται (4). 

"Ωσπερ σίδηρος δόκιμος, και τδν άδόκιμον όξύ-
ναι δύναται * ούτως άδελφδς πρόθυμος τδν ^ θ υ -
μον πολλάκις έσωσεν. 

"Ωσπερ τά ώά έν κόλπφ θαλπόμενα ζωογονούν* 
ται (5) * ούτως καλ λογισμοί μή φανερούμενοι, 
εί ; έργα προφαίνουσι. 

"Ωσπερ ίπποι τρέχοντας άλλήλοις άμιλλώνται · 
ούτως συνοδία αγαθή έαυτήν διεγείρει. 

"Ωσπερ αί νεφέλαι ύποκρύπτουσι τδν ήλιον * 
ούτως αί πονηραλ fvvoiat σκοτίζουσι, καλ άπολλύ-
ουσι τδν νούν. 

"Ωσπερ ό τήν άπόφασιν είληφώς, καλ πρδς τήν 
καταδίκην πορ«υόμενος\ ού λαλεί περλ θεάτρων* 
ούτως ουδέ ό έν άληθεία πενθών, γαστέρα θερα­
πεύσει ποτέ. 

"Ωσπερ πένητες θησαυρούς βασιλικούς όρω ντε; 
έπλ πλείον τήν εαυτών πτωχείαν έπςγινώσκουσιν · 
ούτως καλ ψυχή τάς μεγάλας τών πατέρων άρετάς 
άναγινώσκουσα, πάντω; ταπεινότερο ν ποιείται τδ 
εαυτής φρόνημα. 

"Ωσπερ καλ μή βουλόμενος ό σίδηρος υπακούει 
τψ μαγνίτη [α/, μαγνήτιδι] * ούτω καλ οι ποιωθέν-
τζς ταίς προλήψεσι, τυραννούνται ύπ' αυτών. 

"Ωσπερ τδ έλαιον καλ μή βουλομένην ήμεροι τήν 
θάλασσαν* ούτως καλ ή νηστεία, καλ ακουσίας 
χατασβεννύει τάς τού σώματο; πυρώσεις. 

"Ωσπερ στενού με νον ύδωρ εις ύ*ος άνατρέ//.:· 
ο 'τω πολλάκις κ^λ ψ·>χή ύτ.δ κίνδυνων ?τενωθ?:7α 
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gloriai. 

£>i ίιι roedio te senscris, ignomiuiam corapleciere. 
Exteruam supcrbiain sanabit trislis babitus, scu 

olalas: interuatn, ille qui anlc saecula esi inasi»c-
ciabiiis (ucinpc Dcus). 

Oinuiurn feraruin quas sensum incurrnnt vctitftia 
tollil cervus : omniiim noxiarum cogilalimimn 
voncna coiisumil bumilitas. 

I V T omnia qus ex crcaiis in oculos cadunl, pos-
suruus cognoscere el disccro Ca quae sunl in meii!t\ 
3 9 3 Qwmadmoduni licri non polesl, ul scrpens vt-
lerem pcllcii) exuat, nisi se per atigusluin owanirii 
penetrci, ila nos nou deseremus iiivcicratas vilio-
nini cousueludincs,uec anima* velusialem,ci voleris 
homiuis (unicani ubjicicmus, nisi pcr angusiam 

Β jejuuii, ei alUiciam conlemplus el igiiouiiuiie viaiu 
iranscamus. 

Sicul aves carnoeiores in roduni altins «volare 
non possunt, ila qui corpus suum dclicaiius Iraclat 
el alit. 

Quemadmodum liilum sole duratum et siccatum 
porcos ιιοιι admiltit atnplius aui fovel, i ia caro 
qux cinarcuil, nullum quielis locum daemonibus 
rclinquit. 

Sicut vi re iUiom lignorum copia srcpe suffbcat 
flanmiam et exsliiiguil, ingculcmqtic funium ex-
cilai, ila sa-pc niiuta et gravis iml i t ia fumantem 
et obsctii am reddil animani, el fonlem lacrymaruui 
exuccat. 

Qucmadmoduiii sagitlarius cecus non probalur, 
^ ila dtsciptiliis contumax et obloqui solilus pcrit. 

IH fcrrum prubum, eliain maluiii scu viliosum 
[rubigiiiosuui] aeuorc polesl, ila prompius religio-
&tis, cliam cunctauleni el iguavum καψυ scrvavil. 

Qiicmadtiiodinii ova sittu fola fctum cuucipiuut, 
ila cogitalioucu qtiae ιιοιι aperiunlur, in opus prod-
eunl. 

Sioul eqni curreiiles cursu cortanl, ila proba 
socielas £c niuiuo ad virluicm evcitat. 

l i nubes absconduul solem, i la malac cogila-
lioius lcaebras oiTuiidunl mciili et peiduul illain. 

Sicul damnaius qui ad suppiiciuin proficisciiur, 
394 non loquiiur de speclaculis, sic qui revera 

j> supcr pcccalis suis ex aninio luget, uuiiquam 
sludebil gula3 et veniri. 

Qucniadmodum paupercs quando regios lhe:»au-
ros inspiciuut, magissuaminendiciialem agnos< unl, 
ila aninia magpas Patrum virlulcs lociiians, om-
siino liumilior rcildilur, el fasiuin dcpt imit. 

Sioul fen uin cliam nfliens parel magneli, Ua 
pravis cousuciudiHibux corrupii, ab ipsis vi ad 
peccaitdum liahunliir. 

Siciit oloiiiu ciiaiii inviliiin pacal mare, ita jeju-
nium corporiu coiilumaces exslinguilaidorcs. 

Quemadnioduni r o c n i i x i u arcluui aqtia: i» alliim 
cxstngunt, iia sxpe atiiroa perkuiis circuiuvenia 
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fttt Deum per pocmlcnliam ex»urgii et servalur. Α ττρδς Θεδν δια μετανοίας ανήλθε καλ έσώθη (6)* 

"Ωσπερ δ αρώματα βαστάζων (7), χαλ μή θέλων Sicut qtit aromala circuutfcrc. ciiaw nolens, ex 
««lottini ftagrantia depreheiiditur, iia qai sptitlum 
IW possidet, c\ verbis stits el bumilitate agno-
ii i iur . 

Queai idwodum venti pcrturbani mare, sic ira 
prae cuacti» aliis periurbat luenlcm. 

Quemadmodum oculas, quae non vidil, cx atidiiu 
non valde appetil gusiare, ila qui casto sunt coiv 
pore ingeus iude levaroen liabent. 

Sic-JI fores cmn aticabi rcgia arma reposita cou» 
tpiciuiU, uon facilc illuc as&»oduni, iia qui fantuia-
n * cordi babei precee, iion facile ab djemombtis 
fittibus mcnlis furtum palitur. 

Qucmadinodum ignis non gnnerat nivem, iia qui l* 

έχ τής οσμής ελέγχεται · ούτως χαλ δ Πνεΰμα Κυ­
ρίου έχων, | χ των αύτου λδγων χαι τής ταπεινώ­
σεως γνωρίζεται. 

"Ωσπερ τά πνεύματα ταράσσουσιν άδυσσον 
ούτω χαλ δ θυμδς πλέον πάντων ταράττει τήν διά-
νοιαν. 

"Ωσπερ ά όφθαλμδς ούχ β1δ*ν, ουδέ σφοδρώς έξ 
άχοής επιθυμεί γεύσασθαι · ούτως καλ οί άγνολ χψ 
σώματι, πολύν έχ τούτου κουφισμδν κέχτηνται. 

"Ωσπερ όπλα βασιλικά έν τδπφ κείμενα δρών-
τες ο! κλέπται, ούχ, ώς έτυχεν, έχεί έπιβαίνουοχν * 
ούτως χα\ δ τή χαρδία προσευχήν προσάψας, ούχ. 
ώς Ιτυχεν, ύπδ τών νοητών ληστών κλέπτεται. 

Ώσπερ ού τίχτει πυρ χιόνα * ούτως ουδέ δ τήν 
ΙνταύΟα ζητών τιμήν, τής εκείθεν απολαύσει. 

"Ωσπερ εΤς σπινθήρ πολλάχις πυρδς πολλήν ύλην 
χατέχαυσεν ούτως χαλ Ιν άγαθδν εύρίσχεται πλήθος 
πταισμάτων μεγάλων έξαλείψαι. 

Ός ούχ Ιστι χωρ\ς δπλου θηρία άπολέσαι, ούτως 
ουδέ χωρ\ς ταπεινώσεως άοργησίαν χτήσασθαι. 

#Ως ούχ Ιστι ζήν χατά φύσιν άνευ βρώσεως, ού­
τω; ούχ Ιστιν Ιως εξόδου χάν πρδς £οπήν αμελή -
σαι (8). 

"Ωσπερ άχτ\ς ηλίου δΓ οπής είσελθούσα Ιν otxtp 
πάντα φωτίζει, ώς χαλ τδν λεπτότατον δρ$ν τόνε χο-
νιορτδν πετόμενον ούτως χαι δ φόβος Κυρίου Ιν 
χαρδία γενόμενος πάντα αυτή τά αυτής αμαρτήματα 
δποδείκνυσ :ν. 

^ "Ωσπερ οί λεγόμενοι χαρκίνοι εύεπιχε'ρητοι τυγ-
χάνουσιν, διά τδ, ποτέ μέν έμπροσθεν βαίνε ιν, ποτέ 
δε δπισθεν ούτως κα\ ψυχή, ποτέ μέν γελώσα, ποτά 
δέ πενθούσα, ποτέ δέ τρυφώσα, ουδέν ώφελήσαι δύ­
ναται. 

"Ωσπερ οί ύπνώττοντες ευχερώς συλώνται* ούτως 
χαλ οί πλησίον κόσμου τήν άρετήν μετερχόμενοι. 

"Ωσπερ δ λέοντι μαχόμενος έάν £εφσή τδ δμμα, 
ευθέως άπόλλυται* ούτως χαλ δ τή εαυτού σαρχλ μα­
χόμενος Ιάν ταύτην ανάπαυση. 

"Ωσπερ οί είς κλίμακα άναδαίνοντες σαθρά; κιν­
δυνεύουν ιν* ούτως πάσα τιμή, κα\ δόξα, χαι δυνα-

bonorem quxrit, noit pcriruciur ibi [cadesli]. 
395 Sicut una «npe ariaiitla vaslaio depasla 

<si silvam, iia uitictiin wp<i opus bonuin Ofnnem 

pcccaiorom magnorum iviti lam delevii. 
Sicut absque telo fleix non conficiunlar, iia 

aitte hamiliUle non oblincbis dc ira victoriani. 
Sictiti uemo aaUirati modo sine cibo vivii, ila 

•*que ad raotlern nunquam licel vel moiuciuo 
cossare aut negligeniein esso. 

Qiwmadmodiim aolis raditis per foramen a«l-
iniiatjs illuslral totani doomai, ita «t miuinii eliam 
aioiui wu pulviscab volilanlcs videantur; iia limor 
boroini qui in eorde aedem fixii omnc» illi iabes 
prccaioroin oilendil. 

Quemadraodain cancri facile capiunlur, eo quod 
iiaiic progiedianlur, nunc regrediantur, iia aniina 
ituoc in risu iolula, nunc ad lucium coniposiia, 
nonc deliciit rursum immersa nulium capit labo-
rtim suoruui emoluawulum. 

Sicut donnieatcs facile apolianlur , ita qui in 
aseculo vel aacculo protimi, viniiii sludeut (pr«-
doaibus pa(eni). 

Sicul it qoi cum lcone pugnal, si %el semd 
oculos alio dedijici, extmuplo perii, i u q«i cura 
carne sua luciatur, si induclas eum illa facial, 
iiiterit. 

QaemadmoJum qni tcalam putrescentcin ascen-
d«ut, Tila periclilanlur , i u quaevis diguitat, el 
gloria , eC impci ium tc« polcntia repuguat bu- |> στεία τή ταπεινοφροσύνη αντίκεινται, 
militaii. 

i l l fieri non poicst quin famoiicus memineril **k αδύνατον τδν πεινώντα μή μνημονεύειν άρτου· 
panis, ita saWus fieri non poteaqui nou cogiiai de · δ τ ω ς άμήχανον σωθηναι τδν εξόδου χαλ κρίσεως μή 
iHorieetj.idicio. μνημονεύοντα. 

^icut aqua liueiaa, i(a lacrymae delcni peccau. **°™Ρ ^ &*»>P γράμμα^** ·ντως τδ δάχρυον 
τά πταίσματα έξαλείφειν δύναται. 

"Ωσπερ τινά τών γραμμάτων, άπορούντες ύδατος, 
δι ετέρων τρόπων άπαλείφομεν ούτως είσΙ χα\ ψυ­
χαλ άπορούσαι δακρύων, χαλ διά λύπης, χαλ στενα­
γμού, καλ σκυθρωπότητος πολλής ταύτα έχλεαίνουσι, 
χαλ άποξέουσιν. 

"Ωσπ?ρ πλήθο; κόπρου πλήθος σχωλήχων εργάζε­
ται ούτως πλήθος βρωμάτων πλήθος πτωμάτων, 
και πονηρών λογισμών, ΥΛ\ ένυπ»/ίων εργάζεται. 

ί Siailrum caremas aqua, litieras aliis modis 
abulere sotemus, ita sunt et animc qos lacrymis 
cleaiituiai ptT lucium et geoiilos el irisliliani ma-
giiani peccata dcdolaut et eradunt. 

Sirot c. mullo fclcrcorc mulii cxsistuut vcrmes, 
iticopia ctborum copiam giguit pcccatotum, tur-
p um cogiiatioDUBi ei somiuoniro 
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'Qrtup 6 τού; «δδας πεδηθβ\; βαδίζειν ευχερώς ού 
δΰναται* ούτως xal ot θησαυρίζοντες χρήματα, είς 
ούρανδν άνελθείν ούκ Ισχύουσιν. 

"Οοτερ ζεούσης της πληγής εύΐατος χαθέστηχεν 
ούτως τ ί χρόνια τραύματα τής ψυχής τουναντίον 
πάσχουσι, χαλ δυαχδλως Ιώνται δτε χαί ίαθήσον-
ται. 

Ός ού δυνατδν τδν αποθνήσκοντα βαδίζειν, ούτως 
αδύνατον άπογνόντα σωθηναι. 

' Ο πίστιν μέν όρθήν χεκτήσθαι λέγων (9)» αμαρ­
τίας δε διαπραττόμενος, δμοιός δστι προαώπιρ οφθαλ­
μούς μή Ιχοντι. 

Ό πίστιν μή έχων, χαλά δέ ίσως τινά έργαζδμε-
μενος, δμοιός έοτι τφ υδωρ άντλούντι, χαλ εές πίδον 
τατρημένον βάλλοντι. 

"Ώσπερ πλοίον, άγαθδν κυβερνήτη* έχων ακινδύ­
νως είς λιμένα, βεου συνεργούντος, είσέρχεται* ού­
τως χαλ ψυχή άγαθδν ποιμένα Ιχουσα ευχερώς είς 
ούρανδν ανέρχεται, χαλ πολλά χαχά δεαπραξαμένη 
χαθέστηχεν. 

"ελσπερ μή έχων δδηγδν (10) ευχερώς έν τή όδψ 
πλανάται, χάν λίαν φρόνιμος χαθέστηχεν ούτως χαί 
ά αύτεξουσίως τήν μοναδιχήν δδδν πορευόμενος, ευ­
χερώς άπόλλυται, χάν πάσαν τήν σοφίαν τού χόσμου 
δπίσταται. 

Όπόταν τις τδ σώμα ασθενής ή, χαλ χαλεπά 
πταίσματα πεπραχώς, τήν δδδν τής ταπεινώσεως, 
χαί τών αυτής Ιδιωμάτων δδευέτω* άλλην γάρ σωτη-
ρέανοοχ ιύρήσει. 

"Ος ούχ Ιστι τδν μαχράν νενοσηχότα νόσον, έν μι$ 
0οπή τήν ύγείαν χτήσασθαι- ούτως ούχ Ιστιν εξαί­
φνης παθών ή πάθους περιγενέσθαι. 

Παντδς πάθους, χαλ πάσης αρετής Ιχε σημείον τής 
ποσότητος αυτού, χα\ γνώσεις τήν εαυτού προκο-
πήν. 

"Οσπερ οΕ χρυσίω πηλδν χαταλλάττοντες ζημιούν-
ται· ούτως χαί οί τών σωματικών χάριν τά πνευμα­
τικά θριαμδεύοντες χαλ διηγούμενοι. 

Άφεσιν μέν συντόμως πολλοί, άπάΟειαν δέ ούδε\ς 
άχτήσατο· τούτο γάρ χρόνου, χα\ πόθου [πόνου] πολ­
λού, χαλ Θεού. 

Ζητήσωμεν ποία μέν έν τψ σπόριο, ποία δέ τή 
χλδβ, ποία δέ δν τώ άμήτω ήμίν θηρία ή πετεινά 
δπεδουλεύουσιν, ίνα και τά θήρατρα αρμόζοντα στή-
σωμεν. 

"έισπερ ού δίκαιον τδν πυρέττοντα έαυτδν διαχει-
ρίσασθαΓ ούτως Ιως έσχατης αναπνοής μή άπογνώ-
ναί ποτε. 

"ελσπερ άσεμνου τδν, τδν εαυτού πατέρα θάψαντα, 
εΤτα έκ τής κηδείας ύποστρέψαντα, είς γάμον πορεύε-
σθαι* ούτως άνοίχειον τοίς πενθούσιν έπί πταίσμασι, 
τιμήν ή άνάπαυσιν ή δόξαν έν τφ παρόντι αίώνι έκ» 
ζγ:ήσαι παρά ανθρώπων. 

"Ωσπερ άλλα τά τών πολιτών, καί Ιτερα τά τών 
καταδίκων οίκητήρια* ούτως πάντη οφείλει ένηλλα-

- GRADUS XXVI . 1090 
Α Qucmailtiit»duin compedilus a*gre im iia ψιι 

pcciimarttm ibesauroscolliguut, loelum cousceiubre 
N O I I possunl. 

Sicui recens plaga facile euralur , ita rotitra 
iuvcleraue animae vulncra acgre aauaniur, timu 
quaudo sauauiur. 

Sicut qui morluui est, ambulare nullo modo 
potesl, ita qui despefai, nou polesl salvus ficri. 

Qui profiieltir se ftdem rectam habcre, ct int^rim 
peccare non desinit, aimili* esl illi vullui qui oculis 
caret. 

Qni Ron credit, el tamen q«*dam fortasse bona 
opera facil, stmili* esl illi ψη aqaam hatirit, cl itt 
dolium pertuftum iiifundil. 

Β Qucniadraodum navis qraae bonum babet oavar-
thum scu gubernatorem, Deo adjnvante siite 
periculo in portum defertur : i u anima qus boiiam 
babet pxstorem, facilo cceltjn conscendit, quamrit 
iniea mala na lu perpttravoriL 

Sicul qui doce earet vi«, factle exerrat a *ia, 
qoanturovis alioqui prorfent ait: iia qai tuo arbi-
tralu in monattico ftiatu vivit et progrcdilur, facllo 
prrit, etiamsi oranem prorauam eaeculi sapienilam 
percalleat. 

Quicorpore 397 iufirmo eai, quamvif atrocia 
so-lera prius coinmiserit, iocedat per tiam bomi-
litalis, ct ejus virtutis naturam indual (et tahos 
cril), aliam enim salulis viam nulbm inveoiet. 

^ Quemadinodom fieri non poicst, ul qui diatur-
no morbo lal^oravit, r̂ pente convalescat: iia fteri 
ιιοιι polcsi ul aubito \i(iosos affectus scu affectum 
ftiuas et vincas. 

Oiuiiis viiii et omnis virtolis qtiantus sil modus 
observa, ct profecttim inde tuuni cognosccf. 

Sicati qoi auruin lalo commulant, dctiimentum 
inde capitint; ila qoi corporalia narram, et vcluii 
in triumpho spiritualia ostenianL 

Multi quideoi peccaloruro veniam momenio im-
petrarutit, scd nemo repeniead surnroam antaii 
iranquillitalem aspiravil: boc enim et tempus euum 
ct desiderUim [ laborem ] ei Bet opem siugolarciu 
dcaiderat. 

0 Observemus diligfmler qu« fene ct axes in se-
menfe, quae io berba, qu* denique in mcsse nobis 
iosidieuiar, ut vicUtdm illig iusidiarum laqueot 
el pcdicas ponautus. 

Sicut impium t*al et ioiquom, ot febrieiKi atbi 
q«is ipse vioienUs manus inferat d oecidat; iia 
oulii id extremum usque apifitum unquam caC de-
tpcrandiini. 

Sicnt turpe eal enro qui modo patris funus cora-
vit, a funere roox ad nupiiai proOcisci: ita plano 
non decet, ul qui peccatasua deploraleC lug<H, ab 
boininibus bonores, relaxaliones, glorias in pr«-
senii vba quxrai. 

Uueuiadmodum alia civium, alia reomm cl dam-
naloruro sunl domicilia, ita onnino oportel, ui 
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atius sit viix slaius eorum qui euas culpas lugetii, Α 
c l (*oruia qut iiinoceniein scmper vilain lians-
egerum. 

Qtieiuadmodum 398 imperator militcm, qui in-
genlia in vultu vulnera accrpir, non ob id jubct 
anna poitcre, c l se mililia abdicar**, sed poiiuk au -
denlius progredi [ magis prolicere ] el in boslem 
ire; i ta rcli^io^uin viruni coelesiis imperator post 
multa cui» damioiiibus pericula exanllala cliam 
coronat. 

Scnsus fs l anima) proprius, pcccahitn vero cst 
tcnsits rcporcussus, seu cidaplnis impaclus. 

Sensus ronscieulia* paril aul quiclcni atit miuuit 
{ sliniuium pcccaii). Couscnsus auicm ex coiut< w-
lia nascilur. Cuiisciciilta autem eslcustodis noslri p 
uubU in bapiismo a Oeo assignali el dali objecia 
lalio vi reprolicnsio. Unde fit til baptisnio uon lu -
htraii uon lanios, sed muilo minoria conscientiae 
stiiuulos ex malie perpetraiia in auima senliant, 
quam baplizali. 

Diminuiio niali parit absltncniiam a malo. Absii-
neutia autcm a malo principium cst poeniienlia;, 
pcrnilculia autem inilitim csl saluliB, inilium sabi-
lis boouin proposiium. 

LSoiiuni prnposiiuin crcatrix est laborum, labo-
rum initiuin suul virluses, imiium auleni virlutuin 
flos, llos auuin vblutis, bona aci io , virtuiis par-
lus esl asstduiias; assnluie exercilaiionis fructus 
U fclus esl babilus ; babitus soboles estquaedam 
onirni inodifiealio, qua» parens esl boni limoris Do- C 
m i i i i . 

l i m o r paril divinorum el bumaiiorum pra?ce-
plorum observaiioiicm. Legtim cuslodia sigiunn esi 
cbarilalis, rbaritalis iiiitium aha ei luulia bifini-
lilas. 

Mulla bumilitas esl proles summa* aniinw Iran-
quilliiaiis, 3 9 9 (ujus possessio esl complemcniuin 
cliarilalis, sivc perlccla ei iuliina Dei familiaritas, 
cmn i is qui ab omni vilioso aflectu libcri, sunt 
niiiudu corde, quoniani ipsi Deuni videbunl · \ cui 
gloria ia onmcs oiuniuin sxculorum aelernilatcs. 

S C H O L I A 

Ad euumerationem el summani tuperiorum graduum. 
Scholion I . D 

Argumcntmn tst nicntom rebue quae ad inielli-
gentiam perlincnl, vararc, quando cotilcninil om-

quai sei:sum movcn» possunt. 
Aliud. 

Yita ιιι Oeo est, tnors sensuum. Quando auicin 
vixerit cor, cadunl SOI»SI»>. 

Ali;-.d. 
Quando revivisount sensus, inoriiitr cor; et 

quartdo hi rcvixeritit, sigmim est car a Deo por 
iiiortein pccfati reccssisae. 

Scholwn. 
Qui so bonis oionibus :.iidi<a\it, uoa babct undc 

cx anitsbione alicujui pcrluibctur. 

·• Matlh. v, 8 . 

CLIMACI 10»2 
γμένη thii ή τών πενΟονντων εύβύνα; παρά τοίς 
ανεύθυνους χατάατααις. 

"dsr.tp τδν είς πρόσωπον έαυτου λαδόντα πληγά; 
χαλεπάς στρατκότην έν τ φ πολέμω, ού κελεύει βασι­
λεύς τής στρατέίας (δίπτεσΟαι, άλλά κα\ μάλλον προ-
κόπτε ι ν ούτο>ς κα\ μονάχου πολλούς κινδύνους έκ 
δαιμόνων υπομένοντα ό επουράνιος βασιλεύς στέφα­
νοι ( I I ) . 

ΑΓσθησις ψυχής Ιδίωμα αύτης (12)· αμαρτία 6α 
αίσθήσεως κολαφισμός. 

ΑΓσδησις γεννά κακού ή κατάπαυσιν, ή μείωσιν* 
συναίσΟησις δέ γέννημα συνειδήσεως. Συνείδησιςδέ 
έστι λόγος κα\ έλεγχος τού ημέτερου φύλακος τού έκ 
βαπτίσματος παραδοθέντος ήμιν. Διόπερ ουδέ τοσού­
τον τούς άφωτίστους εύρίσκομεν τυπτομένου; έπ\ 
ταίς κακαίς πράξεσιν έν τή εαυτών ψυχή* άλλ' άμυ-
δρώς πως. 

Μείωσις μέν κακού τίκτει άποχήν κακού* αποχή 
δέ κακού (15), άρχή μετανοίας" άρχή οέ μετανοίας 
άρχή σωτηρίας* άρχή δέ σωτηρίας πρόθεσις αγαθή. 

Πρόθεσις δέ αγαθή γεννήτρια πόνων πόνων δέ άρ­
χή, άρεταί · άρχή δέ αρετών άνθος· άνθος δέ αρετής 
εργασία· αρετής δε γέννημα συνέχεια" συνεχεστέρας 
δε μελέτης καρπδς κα\ γέννημα, έξις· Ιξεως #δέ τό­
κος ποίωσις* καλού δέ ποίωσις γεννήτρια φόδου. 

Φόβος δέ τίκτει τήρησιν ενταλμάτων (U) , επουρα­
νίων λέγω δή κα\ επιγείων ενταλμάτων φυλακή 
αγάπης τεκμήριον αγάπης δέ άρχή πλήθος ταπει*· 
νώσεως. 

Πλήθος δέ ταπεινώσεως θυγάτηρ απάθειας* ταύτης 
δέ κτήσις αγάπης πλήρωμα· είτ 1 ούν Θεοΰ τελεία έν-
οίκησις τοίς δι* άπαθείας καθαροί ς τη καρδία· οτι αύ­
τολ τδν θε6ν δψονται· αύτώ ή δόξα είς τούς αίώνας 
τών α Ιώνων. Αμήν. 

ΣΧΟΛΙΑ. 

ΕΙς draxepaAaiuatr τών Λόγων ανωτέρων. 
ΣχόΛιον α'. 

Σημείον δτι σχολάζει ό νούς περί τά νοητά, τδ, 
πάντα περιφρονείν τά τήν αίσθησιν σαίνοντα. 

"ΑΛΛο. 
Ζωή έν θεώ ή κατάπτωσις τών αίσθήσεων δταν δέ 

ζήση ή καρδία, καταπίπτουσιν αί αίσθήσεις. 
ΆΛΛο. 

"Η' άνά?τασις τών αίσθήσεων, εστίν ή νέκρί^τις 
τής καρδίας- και δταν αυτιι άναστώσιν, έστι σι^μίΓοι 
τ?ς νεκρώσεως τής καροίας άπο θεού. 

Σ/v.hcv. 
Ό γχρ άκτήμιαν ούχ εςει τι ου τή αφαιρέσει λυ-

πηθήσεται. 
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ΣχόΛιον. Α 

Τών ανθρώπων δηλονότι. 

ΣχόΛιον. 
Φύσει γάρ τή έλάφφ δ προς τά έρπηστιχά πό­

λεμος. 
ΣχόΛιον β'. 

*Π μετά λόγου ευδιάκριτος ένδεια κα\ στενότης, 

βασιλική έστιν δδδς, ώστε ό αδιάκριτος ύποπιασμδς ή 

ή άλογος συγκατάβασις ασύμφορα είσιν, ώς εκατέ­

ρωθεν παρά λόγον γινόμενα. 

1091. 

ΣχόΛιον γ. 
Αίσχρόν έστι τοίς φ-.λοσάρκους κα\ γαστριμάργους 

περι τών πνευματικών έρευνήσαι, ώσπερ κα\ πόρνους 

περ\ σωφροσύνης λαλήσαι. Έ ν γαστρ\ γάρ πεπλη-

ρωμένη γνώσης Θεού μυστηρίοιν ουκ έστιν. 

ΣχόΛιον Bapcurov~iov ο'. 
ΊΙ άντιλογία πολλούς ανθρώπους απώλεσε ν, ώς 

και τούς περ\ Δαθάν χαί Άβειρών τούς άντιστάντας 

τφ Μωσή* και τούτο ση με Τόν έστι κακόν* οτι εί τδν 

ά66άν αυτού ούκ έντρέπεταί τ ις , τίνα Ιχει διατραπή-

ναι ; Το δέ μή διατρίπεσθαί τινα, σημειόν έστι άθαρ-

σίας λογισμού* καί αύτη ή άθαρσία τής νουθεσίας 

έστί τού διαβόλου, καί οί τδ αύτδ ποιούντες τέκνα αυ­
τού γίνονται* καί ποία γίνεται αύτοις; Ο; τοιούτοι 

εξορία έξώρισαν εαυτούς τής ταπεινώσεως* κα\ 

δ Δαυίδ λέγει* 'Ρύσαί μβ έξ άντιΛογίσς Λαού. 
ΣχόΛιον Φωτίου ζ. 

Αογισμο\ πονηρο\ έν κολπίψ Οαλπόμενοι κρυφιό-

τητος πολλήν τήν σηψιν καλ τδ έλκος δυσίατον απ­
εργάζονται* άνακαλυπτόμενοι δέ οίς επιστήμη χαλ 

σοφία θεραπεύειν ταύτα, ού χαλεπώς τυγχάνουσιν της 

Ιάσεως. 

ΣχόΛιον ς \ 
Έ ρ ώ τ . Τί έστι μετάνοια ; Ά π ό κ . Καρδία συντε­

τριμμένη. 

ΣχόΛιον ζ\ 
Κατόπτροις έοίκασιν οί λόγοι* κα\ ώσπερ έν έκεί-

νοις δ τού σώματος τής μορφής εμφανίζεται τύπος* 

©ύτο>ς έν ταϊς όμιλίαις, τδ τής ψυχής εΐδος καθοραται 

χαρακτηριζόμενος. 

ΣχόΛιον η ' . 
Ότι δσοι έσμέν έν τ φ κόσμφ τούτφ, κα\ έν τή 

σαρκ\ καταλελημμένοι, έάν τής άψίδος άχρι τού ου­
ρανού υψωθώ μεν, χωρ\ς έργου κα\ μόχθου γενέσθαι 

ημάς, κα\ έν άμεριμνία είναι ού δυνάμεθα. 

ΣχόΛιον Ο'. 
Πίστις άεργδς κα\ έργον άπιστον τον αύτον τρόπον 

άποδοκιμασθήσεται. Δει γάρ τον πιστον πίστιν έπι-
διικνυμένην τοΓς πράγμασι τώ Κυρίφ προσφέρειν* 
ούτε γάρ τφ πατρ\ ημών Αβραάμ είς δικαιοσύνην 
λ.τλόγιστο' ή πίστις, εί μή καρπό ν αυτής τδν παίοα 
προσήγαγεν. 

ΣχόΛιον lcatov ι'. 
Έάν πάντα ποίηση άνθρω-ος* υπακοή ν δέ κα\ 

ταπεινωσιν μή κτήττ;τα·,ίκκλίνει εις τ6 παρά φύσιν. 

·* Nuro. X V I , I seqq. · · PsaL χχχ,24. 

(α) IJ e»l, coi;i.a.lieiio, obinurmuralio. 

Scliolion. 
Hominum nciiipc. 

ScltoHon. 
Cer\o nalundo bcllum csl cum rcplilibus *t 

scrpetilibus. 
ScholiuH 2. 

Egestas el angustiae curo ralione ct recto JM^ic to 
suscepla; rcgia via sunl ( ad coebim). Ita'ut vexa-
lio [ aflfliclio corporis ] siue judicio facla, o i u i i -
venlia sine ralionc inutiiia sinl, quasi quae uii mquc 
ralione sinl d<'stilula. 

Scholion 5. 
Turpc csl quando niancipia rarnis c l venina 

de rcbus spirilualibus subtiliier diepulanl, ct lib;-
dtnosi dc lempe rauiia disserunt. In abdoniiue cniin 

D saluro cognilio inyslcriorum Dci non esl. 
Sclwlion Bursamiphii 4. 

Obloculio (a) mullos mortalcs perdidit, qucm-
adinoduin Dallian- ei Abiron, 400 Φ " ̂ osi c t m ~ 
tradixeruM ·*. E l boc malmn csl signuin. Quia si 
quis abbaiem suiim non reverelur, quoin rcvwvbi-
tur? Nemtnem amcm revvreri, diUi»lcm ia» mriiii» 
argiimeiUuiu esl. DiiiiJenlia aulem cx diaboli im-
pulsu hascilur, cui qui parenl, Oftii sunl diaboli. 
L l qux evemunl illis? Tales seipsos ab liumiliiate 
proscriptos exsilio damnavcmnl. E l David dicil M

9 

Libcru trn α centradictione popvli (a). 

Scholion Pltotii 5. 

Cogilalion^s mala? in sinu foia3 el absconditie 
multam puirediuem ac &anicm ulcusque prope in-
curabile prooreaui. Cum au;cm aperiuntur iis oni-
bus esl bis medendi sciemia c l sapicnlia, sinc la-
borc curaniur. 

Scholion 6. 
Quid est poenitciilia? Cor coiitritQm. 

Scholion 7. 
Vcrba similin sunt spoculis; quemadmoduni 

enim in illis forma corporis rcpr&scitiaiur, \ta 
in sermombus exprossus foruias auini» cbaractcr 
speclalur. 

SchoUon 8 . 
Quolquot surous in lioc mundo, corporeque 

circumsepli, eiiamf i ad convcxa cosli rapiamur Κ 
^evcliamur, iinc labore tamcn el sudorc, cuiaque 
esse non possumus. 

Seholion 9. 

Fides desiilnla oponbus ol opera aioe fide pan 
modo damnabunlm. Oporlel ouim ul lUlrUsli.ient 
suam operibus comprobalam Domiiii) offcrat. Ne-
que cnim palri nostro Abraiiam iu jusiiiiam ivpu-
taia fui.ssct fnlcs. si fruclum illtus, lUiutn sm.iu 
l ad sacriGcandum) non adtiusissel. 

Isaia' 10. 
Si omiiia pnostiu rit boim), obedicnlia autf :u 

ei buuulilalc caruci i l , deciiiial ?Ura nanire iog"s. 

(δ) Γλωσσών, Ihiguurum. 



ScholieH. 

Ρι iocipio alxlicaiioiiis medio ei Ani tei» peife-

Sckolion 
Pericula ititetligil tentatioucs sicul sonos pban* 

tasiae, plagas. 
Aiind. 

Quomodo acciptendum illud eti quod qui peri* 
rtila suslineat, coronelur, 401 a n Φ*Ί omnino 
D O I I ccdat pericalorum illecumentis, sed perse-
vcrel in tolcramia nialorum ci viriutem oon pro-
i»aC? 

Scholiou 42. 
Scnfus apiriiuaUs esi i u affeciut, nl possit vim 

cenietnplaiNU recipere t qnemadtoodtim puptlla 

S . JOANNIS CLIIIACI 
Α ΣχόΛιοτ. 

Τή άρχή τής άποταγής, τή μεσότη* χα\ τή τε-
λειότητι. 

ΣχόΛιοτ ια\ 
Κίνδυνους φηβλ τους πειρασμούς» οίον χτύ*«υ{ 

φαντασίας πληγάς. 
ΆΛε*. 

Πώς Ιστιν είπείν κινδύνους υπομένοντα στεφανού-
σθαι, ή πάντω;, τδν μή ύπενδόντα ταίς τών κινδύνων 
άφορμαίς* άλλ* έγκαρτερούντα τοίς δεινοίς, χα\ μή 
προδιδδντα τάς άρετάς; 

ΣχόΜοτ ι?. 
ΑΓσθησις πνευματική έστιν, ή ποιωΙείσα δέξασθαι 

τήν δύναμιν τήν δεωρητιχήν, ώς ή χάρη τών σωμα-
oculorttm corporcorum, qni luiueit contiitent Ια * τιχών οφθαλμών, τών iv αύτοίς εχόντων τδ φώς τδ 
*c, quod sob scasum cadit. 

Sckolion 13. 
Bonam comprebendi ei attingi nullo modo potest, 

iiisi ab eo qui peuita* a malo prius deaisttt, el 
illwd rejtciai. Ui mtmo &aiiiiaieai recipcre poiett, 
rnisi prius a morbo liberelur. 

Aliud. 
Uectinm m ma/o, t% /ac bonum H . Hoc est, pogna 

adversus bosles, ot vitiosat cuptdiiaiea imimouas. 
IMndc sobrie xive, ne aitgeantur, ninwsqtie de-
rerta ut virtute* tibi coroparea: iierum abstinete, 
yl eadcm cuttodias. E l boc erit operari bonun. 

SckoUou haaci 14. { 

Timor ett \ifga spiritoalis qua regit oot quoad 
feoiamtts in paradisum boBorum spirilualium, el 
quando ibi itarimus, dimiltil nos, et abit. 

αίσθητόν. 
ΣχόΛιοτ ιγ\ 

Άμήχανον αψασθαι του άγαδοΰ μή άποστάντα 
πρότερον παντελώς παλ έχνεύσαντα τού χαχου* ώς 
άμήχανον ύγείαν άναλαβείν μή τής νδαου άπαλλα-
γέντα. 

•ΑΛΛο. 
ΈχχΛιτοτ άπό καχον, χαϊ χοίησστ ΑχαΦότ* 

τουτέστι, Πολέμησαν τους εχθρούς Γνα μείωσης τά 
κάδη. Έπειτα δε νήφε, ίνα μή αύξήσωσιν αυδίς τα 
πολέμησον, ίνα πτήση τάς άρετάς* χαλ μετέπειτα 
νήφε, ίνα αδτάς διαφύλαξης* χαι τούτα άνε ΐήτδίρ-
γάζεσθαι αγαθόν. 

ΣχόΛιοτ Ίσαάχ ιδ\ 
Φόβος έστλ £άβδος πνευματιχή κυβερνώσα ημάς, 

Ιως άν φθάσω μεν είς τδν παράδεισου τών αγαθών τών 
πνευματικών* χα\ δταν δχεί φδάσωμεν, άφίησινήμά; 
χα\ στρέφεται. 

GRADUS XXVII. 
Jfe focra eorporii et ummm qHtete (im de tiia 

anachorelica ei tolUaria.) 
Nof cum velut emptitii quidam ci improbif vilio-

rum affeciibua obaoiii senri facli airooa, ex boe 
ipeo improbas irtes nores, imperia, malas lecb-
naa dotniHauiiam in miaeras animas nosiraa im-
proboram spiriiuam otoinqoe didicimox. Alii qoip-
pe r*periuntur qui Spiriius uncti νiriole illustrati 
improbis iUonim nacbinalionea, a quibut jam 
sunC liberalt deprcbemkrunl. 402 Alius enim ex 
Morbi dolore, quem a?ger tcnsit, aaniiatis quie-
lem eonjkit; alius vero ex saniiatis gaudio mole-
aiam morbi percipil, ct conjcclura asseqnitur. E l 
binc estquod oos ve!ola»gri ei imbecillea apod vos 
de quietis solitariae porta verba facere, ci philo-
aopbari reformidemus, cam haud ignorcmus sem* 
per canen aliqtiem ad oplimx sodalitalis ct C O T H I I S 

n:eaeam aeure, qui panero ( sive animam ) ex illa 
abripere coaaiar, qtiem ore ferens deiuccps, atqtia 
anlugieos clam ei aeorsam devorct. luqno ne lo-

ΑΟΓΟΣ ΚΓ* 
Περί της Ιεράς σώματος χαί ψυχής ησυχίας. 

Εμεί ; ώσπερ άε\ώνήσιμοί τίνες τώνάνοσίων πα­
θών υπάρχοντες (1), χα\ δούλοι όπδσπονδοι γενόμε­
νοι έχ τούτου χα\ τούς δδλους χα\ τρόπους χαλ τάς 
έπιταγάς, χαλ τάς πανουργίας ποσώς έπιστάμεθα 
τών δεσποσάντων τής αθλίας ημών ψυχής Πνευμά­
των. "Ετεροι γάρ ύπάρχουσι, οί δι* ενεργείας πνεύ­
ματος αγίου, χαί τής τούτων απαλλαγής είς τλς μη-
χανάς αυτών φωτισθέντες. "Αλ).ος μέν γάρ δ έχ της 
έν τή νόσω οδύνης τήν τής υγείας στοχαζόμενος άνά-
παυσιν, χαι Ιτερος δ έχ τής έν τή δγείφ ευθυ­
μίας τήν έν τή νόσω άθυμίαν καταλαμβανόμενος 
χα\ τεκμαιρόμενος. Τοίνυν ημείς ώς ασθενείς δεδοί-
χαμεν ύμίν νύν περ\ τού τής ησυχίας λιμένο; έν τψ 
λόγω φιλοσοφείν, επισταμένοι άελ παρίστασθαί τινα 
χύνα έν τή τραπέζη τής χολής συνοδίας, χαλ άρτου, 
ήγουν ψυχήν, έχ ταύτης άφαρπά>ειν δοχιμάζοντα. 
Κα' τούτον τψ στόματι έπιφερόμενον λοιπδν άπο-
τρέχοντα, και χαθ* ήσυχίαν τούτον έσθίοντα. Αιδ ίνα 

Μ Paal. ιχχνι , t7. 
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μή τούτω χώρον τω κυνλ διά τού ημετέρου δωμεν Α c a h i » c l orcasionem qwaireiilibus, ρι* 
λόγον, και άφορμήν τοίς ζητούσι, ου Οέμε; ήγησάμε- noettut» *ermonem dcmus, 
03 τοίς iv τώ πολέμω τυγχάνουαιν έμψύχοις τοΰ βα­
σιλέως ημών πολεμισταίς, π: ρ ι εΙρήνης νύν διχλέ-
γεσθαι. Εκείνο δέ μόνον λέγομεν, ©τ; τοί; εύτδνω; 
πολεμούσιν, οί τής εΙρήνης καλ γαλήνης περιεπλά-
χησαν στέφανοι. Ίλς έν διακρίσεως οδν τύπε*», εί δο-
ntt, αιχρά νυν λέγ*»μεν, δσον μή λυπησαί τινας ώς 
Αγύμναστον τδν περλ τούτων λόγον έν τψ μεταξύ 
χαταλείψαντες. 

Ησυχία μεν σώματος Ιστιν ηθών καλ αίσθήσεων 
Ιπεατήμη χαλ χατάστασις * ησυχία δέ ψυχής (1), λο­
γισμών επιστήμη χαλ ασύλητος έννοια. Έσυχίας 

ncfiis es*e duxitnus 
aptid cos de pace dtepiilarf, qui in iiiipcratoris 
MOslri proclio forlissitiii bellalores versauiur. lliml 
laBtuti> afliraiainus itt qui forlitcr in beilo faciuni 
et depagtiant, eliain comro coronas v.i praiuia, qui 
in pace et IranquilUuie soliludinis vcrsanltir, esse 
ivpotila. Paoca erge vHul per discreliouis for-
MUH», ai ila %t<tetur, dicamus, ne pra?icrewndo 
velut iuexpertum naiic loctitn ei sernionetn in 
medio rcliuquamus, ei atiquos iit moelOrem inde 
ti Iristitiam coiijiciamus. 

Quies curporis est moluum el sensimm cognitio 
ct compositio. Qaies aniinas, est scicntia cogila-
tioiiau', ct sccura seu inviolabilis mentis mediia-

φίλος, ανδρείος τις χαλ απότομος λογισμδς, έν θύρα Β 4 · 0 β Solitudinis amans csl foriis quaedam et severa 
χαρδίας άνυστάκτως Ιστάμενος, χαλ τούς προσερχόμε­
νους, ή κτιίνων, ή άνοσειόμενος. *Οέν αίσθήιει καρ­
δίας ήσυχάζων,γινώσχειτδ είρημένον - δ δέ νήπιοςίτι 
ών, τούτον άγευστος χαλ Αγνωστος πέλει. Ήσυχαστής 
γνωστιχδς ού δεηθήσιται λόγων * τους γάρ λό.ους 
τών Ιργων φωτί&ται. *Αρχή μέν ησυχίας τδ άπο· 
αείεσΟαι χτύπους, ώς τδν βυβδν ταράσσοντας * τέλος 
δέ ταύτης, τδ μή δεδιέναι θορύβους, άλλ* άναισθη-
τεΓν έν τούτοις. Προερχόμενος, δ λόγω ού προερχό­
μενο;, ήπιο;, αγάπης δλος οίκος * δυσκίνητος πρδς 
λόγον, άχίνητος πρδς θυμδν πέφυχεν είναι. Τδ δέ 
δναντίον πρόδηλου * ήσυχαστής έστιν δ τδ άαώματον 
δν αωματιχψ οίκω «εριορίζειν φιλονειχών, τδ παρά· 
δοξον * τηρεί μέν μύν ή τούτου θηρεύτρια · μύν δέ ^ penbovetur ad irani omnhio permoveri ιιοιι 
νοητδν, ήσυχαστου έννοια. Μή Ιστω σοι άπόβλητον IIis contraria sunt aperia. Solilarius seu 
τδ προλεχθέν υπόδειγμα * t i δε μή. ούπω ήσυχίαν 
δγνώριαας. Ούχ ούτως μοναχδς (3) {ήσυχαστής]. ώ; 
μοναχδς μοναχψ. Ό μοναχδς νήψεω; πολλής, χα\ 
Αρεμίάστου νοδς δέεται * τψ μέν προτέρω πολλάκις 
αοοήθησεν έτερος· τψ δέ δευτέρω συνήργησεν άγγε­
λος * νοεράς δυνάμεις συλλειτουργούσι, χαι φιλοχω-
ρούσιν έν ψυχιχώ ήσυχαστή. Τδ δε εναντίον σιωπήσω 
σοι (4) * δογμάτων βυθδς βαθύς, νούς δέ ήσυχαστου 
άλλεται ούκ ακινδύνως έν αύτοϊς (5) * ο*>κ άσ<$ αλές 
μετ' έσθήτος νήχεσθαι · ουδέ πάδος έχοντα θεολογίας 
άπτεσθαί. Κάλλη μέν ήσυχαστου περιορισμός σώ­
ματος, Ινδοθεν Ιχουσα οίκον γνώσεως. 'Ο ψυχικδν 
πάθος νοσών, χαλ ήσυχίαν [ήαυχία] έπιχειρών δμοιός 
Ιστι τψ έν τψ πελάγει έχ τής νηδς έχπηδήσαντι, D libciilcr vcrsanlttr, aguntct minislranl.Conlrarium 

cogitatio, qnx* in foribua cordis itfcowiiYens excu-
bai, et irruenles cogilationes aul opprimit aut re-
jicii. Qui in eensu cordis conquiescit, inlelligii qtiod 
jam 408 dictum est. Infaiis auteoi seu tiro, quia 
hoc ftnnquam giiMavii, qnid sit iguorat. Prudeua 
IperituaJ quielis cullor non indiget mullis vcrbis; 
faclis enim ipsis vcrba interpreiaiur et illustral. 
Princtpium quiclis csl onuics sircpitus, ut qui inia 
cotdt* periurbant, rcraovcre. Finis aufem biijue, 
wec timere qnidem ulloa amplius lumuUus , eed 
iuirooios eitioe seosii quasi in illis persslcrc. Qui 
progrediiur ct non loquiiur, manguetus csi, < t plc-
nam cbarilatia dotniciliuin. Qui «jgrc ad loqueudum 

po-
qili -

tiin ti soliludinis aiudiosu» is cai qui naiuram i : : -
corporcani corpoiis sui doroicilio (quod sane paia-
doxuro et rarnm esi) circumsci ibere et concludne 
conatar. Aucupalur quidem murcm venaltix liujus 
felis : sed nitireiu spiritualcin (seu dxmoncm) sob-
larii iulcnta mens ei cogiiatio. Nou videaiur tibi 
qraod dixi cx«mpliim coniemnendoin : aul ccrie 
ncfrcis quid sil >>oli(aria vila. Monatbus sotitarins 
ιιοιι est iu monacbus coenobita, ubi alter cum alle-
ro vivil. Solitarius niulio jejunio muliaque mculii; 
constanlia iiidiget. Priori (a) (sou rocnobha?) sxpc 
alser opem tulii; alleri aulem scu soliiario angelus 
succunit. Angelica3 Tirtulea cum solitario [spiricuali] 

χα'. έν σανίδι έπλ τήν γήν ακινδύνως φδανειν δο-
χουντι · δσοι τή πηλψ μάχονται, τούτοι; έν κα ρψ 
οίχειω ή ήσυχίχ ^ντρέ/εται [α/· συνέρχεται], είπερ 
χαΐ τδν έφοδηγούντα χέχτηνται · τδ γάρ μεμονω­
μένο* αγγελικής Ισχύος δέεται* έμοι λόγος περλ 
Ι'/τως ήσυχαστών σώματι χαλ πνεύματι. Ήσυχαστή; 
άπο££ασυμήσας λαλήσει ψεύδη, τους άνθρωπου; 
αύτδν τής ήσυ/ίας παύσαι διά τών αινιγμάτων προ-
τρεπόμενος. Καταλείψας τήν χέλλαν, αιτιάται οαί-
μονάς, λέληθε δε αύτδς έαυτψ δαίμων γενό^νος. 
Κίδον ήσυχαστάς. χα\ τήν φλεγομένην αυτών προς 
θεδν έπτθυμίαν διά τής ησυχίας άπληρ-ύτως πλτ ρω-

ιιοιι osi quod libi dicam. Dogmatum aUiiUilo csi iti-
grn^ cl prufunda in quae inens solitarii nou siue 
pciiculo se immiltel. Non «ine discrimine vrslibi;s 
invobilus nalat, ncqiie divina mysteria ct arcana 
tbcologiai capil vitiii obuoxius. Cella soliurii 404 
conlinct corpiis, et intus babet doratcilium cogiiaiio-
nis. Qui niorbU iniroi laborat, el lamen vUaiu so-
litariaiii audet aggredi, periude facil ac qni iu allo 
maii <*x navi deailit in flucius, ct in (abida exi>li-
mai se sinc pericolo in portum cvasiiniin. Qui cuiu 
liilo corporis ct cari.is sux Iticlaiiiur, bis stit> (om-
pore vila soblaria convcnit, si latixn u!i0i<>i«.m vi-

(a) Vocea prior β paaimor rssai.i rommuundx. Nempc prior e»l sobiarius; al;ar coDnobiia. 
PaT»ot. G K . LXXXVIil. ^5 
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IJR dticfi» babiicri i i t . Quod enim solitnriiim osl, an- Λ σαντας * κα\ π"ρ πυρ\, και έρωτι Ερωτα, και πύθΓ» 
{(fltca ItiCcla <»t \ i r l n t e indigcl . L o q u o r fgo <*t ago 

de veri9 so lhar i i scorporc oi sp i r i lu tab oiuni h u m a -

no consorl io sojunolis). Souiariue iguavus prolerct 

mendacia, quando per obsrutOs sciiuones ab b o m i -
nib i i s , u l a s o l i l r ia v i ia dcs is la l , i n r i i a t u i ' . U b i 

ccllam deseruit, culpam i n diabolum conferl , igna-

rus quod ipse sibi diabohis s i l facltis. \ i d i ego so-

lUarios qtij ardens suum erga Ocuiii desidcr iuin, 

ρι.τ sol i lar iam quie iem incxplcbi l i modo explercnt, 

t u m ignem ex igne, amorem cx amore, dosidcr ium 

c x desiderio procrearcnt ct augcrcnl . Sol i tar ius c s l 

lerreslr is forma a n g e l i , q u i orationcm suam ab 

jgnavia c l nogligentia pcr cbartam desidei i i c l l i t l e -

ras diligentift t iberavit. So l i laruis c s l qui libere 

πόθον γεννήσαντας. ΊΙσυχαστής έστι τ:>πο; αγγέλου 

επίγειος χάρτη πόθου κα\ σπουδής γράμμασι τήν 

έαυτου προσευχήν ^αθυμίας και ολιγωρίας έλευθε-

ρώ σας. ΊΙσυχαστής ε σ τ ί ν δ βοήσας έναργώς · 'Etel* 
μη ή καρδία μου. ό θεός. ΊΙσυχαστής έστιν εκείνος 

ό είπών * Έ*·ώ καΰενδω, καϊ ή καρδία μου αγρυ­
πνεί. Κλεϊε μέν Ούραν κέλλης σώματι · και Ούραν 

γλώσσης φθέγρασι, κα\ ένδον πύλην πνεύμασι. 

Γαλήνη μέν, καί μεσημβρία ηλίου ύπομονήν ναύτου 

ήλε^ξεν (7) · απορία οέ χρειών, καρτερία ν ήσυ/αστοΰ 

έφανέρωσεν · δ μέν άΟυμών νήχεται ύδασιν * δ δέ 

άκηδιών φύρεται πλήΟεσι (8). Μή φόβου κτύπων 

αθύρματα* δειλίαν γάρ πένθος ούκ έπίσταται ουδέ 
πτύρεται. Τ Ων ό νούς μεμάΟηκεν αληθώς εύχεσθαι. 

cxc lamal : Paratum cor meum, Deus ·*. Sol i iar ius ^ ούτοι κυρίω ένωπίως ένωπίω λαλούσιν, ώς πρδς τδ 

t l l e e s l qui dicit : Ego dormio, el cor meuw vigilat**. 

O l l a s jautiam o c d u d c corpor i , linguae jauuam l o -

q u c l * . e i animae claustra in ler iora malis s p i r i l i b u s . 

S . r c n i l a s e t sol meridiauiis nauiaepalientiaBi esten-

d u n t ; rerum vero nccessariarum inopia toleranliam 

t o l i l a r i i comprobanl : nam i l lc impatieni ia 403 
victtis aquis i n n a t a l ; bic lavlio soi i ludi i i is affoclus 

bominum l u r b i s se misrc t . Non c s l quod vani sire-

pilus» ludibria fonnides. luclus onim lcinere a u i ter-

reri nesc i l . Q u o r u m mens vera? oraiiout inMievit, 
i l l i c n m Deo facie ad faciem tanquam in anrcin nv 

ούς τού βασιλέως. Τ Ων τδ στόμα εύχεται, ούτοι έπι 

πάσης της συγκλήτου αύτψ προσπίπτουσιν. "Οσοι έν 

κόσμω διατρίβουσιν, ούτοι έν μέσω τού Θορύβου 

παντδς τού δήμου τον βασιλέα ίκιτεύουσιν. Εί τήν 

τέχνην επισταμένως με μάθη κα ς , ούκ αγνοείς τδ λε-

γόμενον. Καθεζόμενος έφ* ύψους τήρει, εί άρα κα\ 

έπίστασαι, καί τότε δψει πώς, και πότε, κα\ πόθεν * 

και πόσοι, καλ ποίοι κλέπται είσελθείν, κα\ κλέψαι 

τούς βότρυας έχονται. Άποκαμών ό σκοπδς, ά να στ ας 

προσεύχεται, και πάλιν καθίσας τής προτέρας εργα­
σίας ανδρείως έχεται. 

gis l o q u u n l u r . Q u i <»re dui i taxai precanlnr, i l l i ve lul cnram loto s t n a l u ad ejus gcnua a c c i d u n l . t jn i 

in sav.uto ver tanlur , i l l i iu medio Uniiul i i is praeseule loio populo ivg i suppiicant. Quod si precandi 

ar lem probe cal lcs , non poles igiK i3re quod dic(uri) c>i. Ιιι al ia specula residens obscrva (si lamcn boc 

uos(i) et l u n c videbis quo pacio et quando, et unde, el qtiam i n u l l i , <l eujusiuodi la lr i tncul i sou f i i i cs 

ad vineam tuam tahlandam in-cpanl . Meii lc faiigala surgel c l precibus opcram d a b i l , tuni rursus r c s i -

d e b t , oi operi pr ior i a lacri ler vacabi l . 

Sta luera l quispiam qui barum r c r u m usum e i C 

eKp^rienliafn bal iebal , gubl i l ius e l accuia l ius s u -

yi\ bis dissercre ; gcd vcri lus cst nc strciiuos a l l i l c -

tas scgniores reddcret, e l a lacri ler currculcs verbo-

rttm strepi lu deterrerc l . Q u i de sol i iudinis quiele 

subl i l iug e l c r u d i l i i i s d i s p u l a t , d x m o n u m rabb:m 

ίιι se conci la l : nenio r n i m alius borum lurpes e l 

absurdas inacltinationes lam biculeuler potest in l u -

ccm profcrre. Sol i tudinis quiclac sec l t tor alta arca-

noruin diviuoruro p c n e t r a i , ad quae non aspirat 

nisi pi ius l u m u l l u s fluctuum e i dacmonum stalus ac 

turbines e l v i d e r i l c l a n d i e r i l , e l forlasse c l i a m Tmv 

i i l i is respcrsus. Contirmat 406 , 1 0 C aucloritate 

sua Paolus, qui nis i in paiadisum lanquam in so-

l i iar ia in q u i f l e m rapius fuissct, nunqvam polnisset 

Ήβούλετό τις έν πείρα περι τούτων γεγονώς λε-

πτώς κα\ ήκριβωμένως είπείν · άλλά πεφόβηται, 

μήπως και τοίς έργάταις ^αθυμίαν έμποιήση, κα\ 

τούς προα ι ρου μένους τψ κτύπω τών λόγων αποσό­

βηση. Ό περ\ ησυχίας λεπτώς καί γνωστικώς έξ-

ηγούμενος, διήγειρε καθ* εαυτού δαίμονας* ουδείς γάρ 

έτερος τάς τούτων άσχημοσύνας θριαμβεύσαι δύνα­

ται. Ό ήσυχ'αν καταλαβών έγνω βυθδν μυστηρίων» 

ού κατελήλυθε δέ έν τούτφ εί μή πρώην τους τών 

κυμάτο>ν θορύβους κα\ πνευμάτων άνεμους, κα\ είδε 

κσλ ήκουσεν * Γσως και έ^όαντίσθη. Κυροί τδ είρη­

μένον Παύλος· εί μή γάρ έν παραδείσω ώς έν ησυχία 

ήρπάγη, ούκ άν ά,ό^ητα βήματα άκουσα ι ήδύνατο. 

Τής ησυχίας τδ ούς δέξεται παρά θεού εξαίσια. Διδ 

καί έν τω Ίώβ αύτη ή πάνσοφος έλεγε · Πότερον 
arcana verba aodirc . A u r i s in Cobludinc posila ^ ού δέξεταί μου τό ους εξαίσια ααρ* αυτού (9); 
atcipirl a 1>·ο inusitala. QiiapropUT Γ Ι apud Job 

.sapicnlissima liasc* quies dixil : Ulrnm non actipiet 
<ium meu inutilata ab eo · · ? Sol i iar ius est, qiii 
na oinii^s (sine odio tamen) refugif, ul alius ad om-
I I O S tacile accunil. Quod soiilarius facit, ne dulce-
dinis divuiae jai turani facial. A b i i u r u s omnia lua 

Ήσυχαστής έστιν ό ούτως φεύγων άμίσως, ώς έτερος 

προστρέχων ^αθύμως έκκοπήν γλυκύτητος θεού λα­

βείν μή βουλόμενος. 'Λπελθών σκόρπισαν σου {α) 
συντόμους · τδ γ ά ρ , Πόθησαν σου9 χρόνου, τά 
υπάρχοντα, καϊ δύς Λτωχοϊς (10), ίνα δι' ευχής 
προς την ήσυχίαν συνδράμωσι * αρον τον σταυρόν 

· ' Psal. L V I , 8 . · · C a n l . ν 1. · · Job ιν, 12.— L a l i n a Sopt. h i l c r p r . habct imlcceniia, quod n o n c s l ad rtw 

u) A l . doest σού. Fortassc rescribcudum τα σου, faa. 

file:///irlnte


U O l S C A L A F A R A D I S I . - G R A D U S X X V I I . 1102 

σου, διά τής ύπαχοή; τούτον βαστάζων (II) · καλ τδ Α staliui disperge (illud euiiii: vende tuut icmpore in 
βάρος τής Ι χ χ ο π ή ; τού σού θελήματος Ισχυρώς υπο­
μένων · και δεύρο λοιπόν, άκοΛούθει μοι πρδς τήν 
συνάφειαν τής μακαριωτάτης ησυχία; , καλ διδάξω 
σε νοερών δυνάμεων δρωμένων έργασίαν καλ πολι­
τείαν · ού κορεσθήσονται αύται είς αιώνα αιώνων 
αΐνούσαι τδν Ιίοιητήν, ούδλ δ έν ούρανψ ησυχίας εισ-
εληλυθώς, άνυμνών τδν Κτίσαντα. Ού φροντίσουσι 
περι ύλης οί άϋλοι, ουδέ περλ τροφής οί Ινυλοι άύ-
λοι · ούκ αίσΟήσονται οί πρότεροι βρώσεως, ουδέ 
δεηθήσονται οί δεύτεροι υποσχέσεως. Ού φροντίσου­
σι / εκείνοι περλ χρημάτων καλ κτημάτων, ουδέ ούτοι 
περλ κακώσεως πνευμάτων. Ού πρόσεστι τοις άνω 
Εφεσις ορατής κτίσεως · ουδέ τοίς κάτω, άνω επιθυ­
μ ία αισθητής δψεως · ούποτε παύσονται τή αγάπη 
προκύπτοντες εκείνοι · ουδέ ούτοι καθημ=ραν εκεί­
νοι; άμιλλώμενοι. Ούκ άγνωστος παρ 1 εκείνοι; τής 
προκοπής ό πλούτος, ουδέ τούτοις τής αναβάσεως ό 
Ερως · ού σταθήσονται μέχρι τά Σεραφλμ φΟάσωσιν 

φΟάσουσι] · ουδέ κοπάσονται , άχρις άγγελοι 
γένωντα».. Μακάριος ό έλπίζων * τρισμαχάριος δ 
μέλλοιν άγγελος ό καταλαβών. 

iligel) el da pavperibus" monacliis (ul per pieces 
ad quieiem soliiariam concnrranl), cl lolle irucotu 
tuain, per obcdientiaiii banc pmlans. cl onus tx-
scindcndai volunlalis propria? foriiler su&tincns, ei 
tuin reni, tequcre me *9 ad (Vlicissimx quiclis fauii-
liarilalem el coitjiiiiciioiiem, et dowbo le <<jeJc*iimu 
virtuiuin oculis spoctandam aciionem ol vivcndi ra-
lionein, qnas nmi saiiatuiitur biddando DCIIQI rerum 
coudiiorciii in oimics saeculorum atcruilaies, ncc is 
qui coelum soliludims est tngressus ccssabii Effe-
C l o i r w suum cullauriarc. Qni corpore careul, do 
curpore non erunl sollicili, neque qtii iu i-oiporc 
vivunl sinc corpore, de cibo. Uli priores, angeli, i i i -
quam non senliunl alitnenlum, nec posleiiores (so-

U litarii ncmpe) aliorum ope vcl promisso. Νυιι eu-
raut iili pecunias el posscssiones et opcs; ncc isti 
dttitionum vexalioneni- Nullo stiperi languoiur re-
rum oculis stibjcclarum dcsiderio; nec fcolilarii, 
qui in lerra siini, el incnlc iu calo 407 u ^ a 

rum quae scnsibus subjiciuniur, cupidiiatc pras re-
ruiu cocleslium desiderio, afliciuntur. Nuuquam Uta 

noa pioiicient in cbariiaie : neqnc bi quolidic illos aemulari cessabunl. Non ncsciutU ilii profccius gn' 
copiae el Ibesauros, ucque bi ascendcitdi de»ideriuni ei amorem ; neque cnim prius coitjisiciu 
quam ad Serapbim usquc aspirem, ncque faiigabuulur, donec angeli liaut. Bealus qui s-ieral, te 
beaius qui quod sperai fuiurum, aiigtlus faclus, adepltis cst. 

ΣΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΑΟΓΟΝ ΚΖ'. SCHOLIA AD GUADUM XXVII. 

Περί Ιεράς ησυχίας. De mcra quiete. 
ΣχόΛιον α'. Scltoliou i. 

Ώ ς έν άπασι , και έν τή παρούση προσωποποιήσει ^ Qucinadtnodum in oiiiuibiis, iia cl in pracseuii 
ή τού IΙατρός δοξάζεται μεγαλοφυία • ώνητδν γάρ 
καλ ύπδσπονδον έαυτδν ονομάζει άελ τών παθών · 
:ιαλ ώς διά πείρας τών παθών, τήν έπιστήμην είληφε 
τών τοιούτων διαμαρτύρεται * τής πρδς ήσυχίαν τής 
καθ* εαυτούς ατάραχου διαγωγής δηλονότι. 

ΣχόΛιον Ίσαΐου β'. 
'Ο έ νοήμων άελ τή εαυτού καρδία έκδημεί πάντως 

τών τού βίου ωραίων. Ιΐνεύματι γάρ περίπατων, τάς 
τής σαρκός επιθυμίας είδέναι ού δύναται, επειδή λοι­
πδν έν τψ φρουρίψ τών αρετών τούς περιπάτους ό 
τοιούτος ποιείται · αύτάς ώσπερ τάς άρετάς πυλωρούς 
έχων τού τής άγνειας πολίσματος · διδ δή καλ άπρα-

Ιθ(θ ι·1 prosopopoeia seu pcrsuiiai sua» iiiduciioi* 
Cliinaci rdigiosi Palris inagiiilu lo auinii laudalur. 
Emplum enim \iliUseu viliosis affcciibus ubiiMiuni 
dicit, el se per expurinicnla viiioruro ad scicmiam 
hujusmodi, vilac nempc quiclje, ct ab oiunipciturba-
lione liberje pervenisse teslalur. 

Scholion Uaicc 2. 
Qui semper doini ίιι corde suo babilaf, ab utuni-

bus bujus vila? commodis cl voiupUiibus percgii-
nalur. Nam qui epiritu ambulal, dceidcria carnis 
stire non potest, quia dcincrps ialis in prxsidto vir-
Kiluin (securus) obambulal, viriuiet» cniin ip&as ja-
niliiccs babcl civilaii* casiiuioDia;. Iiaqu»4 cl ila?-

κτοι λοιπδν αί τών δαιμόνων τότε έ π ' αύτψ γίνονται β Μ η ν Λ Λ a i l e s > e l m a c b i n a adver*;is buiic dci 
μηχαναι · καλ άχρι τών θυρίδων τής φύσεο»ς τά τού 
πανδήμου έρωτος καταφθάσουσί πως βέλη. 

ΣχόΛιον. 
Έρμηνευόντων τα πράγματα ύπδ τοΰ αγίου Πνεύ­

ματος. 
ΣχόΛιον γ \ 

Οΐμαι αύτδν τούτο λέγειν , δτι Ούχ ούτως σώζεται 
τον όλισΟαίνειν ό μόνος, ώ ς ό έχων μοναχδς έτερον 
μιΟ' εαυτού μοναχόν · Οναϊ ιΊιρ Μ9 ήγουν, τψ 
μόνω, καλ τά έ ξης . Δ».δ ούχ ούτο>; μονάχος ώς μονα-
/ δ ς μοναχω · τούτ% Εστιν, ού καλδν ούτως τδ μόνον 

ncepe 
vim uullaro babcm, ei noit nisi ad iintshas scu 
fotes natura? (ci seusuuni) grassaloris illms lupiili-
nis lela do>c< nd»Hl. 

Scholioit. 
Opeiibus inl» ι-prciamibus i<s vi npriaa Spuilu 

sanclo ριοί.·« la. 

408 5. 
Μοι diivii» Cluiiacum cxi&liuio : Non sic is qui 

solus dcgii ab (fxiliu scrvalur, sicui luoiiaclius q»i 
sotium bcruni babcl moiiaclium : Vit cuim si\e 
soli, et q u « sequuntui · · . Itaque ιιοιι sic moiiacliii.> 
iti mouachus monacho, bocesl, non lain bonuin 

Uailh. xix, 21. 9 9 ibid. ^ Eiclc. i v # 10. 
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csse stafum soliiarii rt jaro <ijus qtit babet inmni ae- Α Λαι , ώς τδ Ιχει* χαλ άλλον Ινα· σώζονται γάρ αλ­

λήλους διιγείροντες. ΤΝ δέ tcν ίέλεον μόνον, φοβιρδν ciiin. Salvt enitn fitint Ow coQservaiklur, duw alter 
alierum au virtutem excttat. llle aolem auios * 
extrcmus [omniuo] eolilarii, foumdabilis esl ralde 
quin et aller non oiiiniim soiilarii. 

Sckoiion 1. 
Contraritim, quia maligni spiritns circtimfuiftdun-

tur ntigatori et garrulo, et βυΐο curpore frualra cl 
tciucre inciuso. 

Scholion 5. 
Soliiariam in dogmatibue fldei oecapari periculo-

suni. 
Scholio* 6. 

Proptcrea concurrani jejuniam, vigilie, bimi «u-
balio, preees, fialio, siiis, labor cl q i c sequvftlar. 

Scholion 7. Β 
Diligere cownioda mnndi, offundit menti tene-

bras; despicere aulcm illa, parit in omiiiboa cogrn-
liooetn. 

Evagrii 8. 
Nou esi deserenda quies ct »o1iftdo iempore ien* 

laiiomitu quamcunque boitaiii in tpeeiem canaam 
sibi mcns aul dhbolus libi proponat, fhigal; sed 
iittus aedendum et sttetineftdiim et generose f»nriiler» 
que omnea dsinones irraeule* excipieodi, pr*aer-
iim spiritus acediae ; qui soper omaea x*otc*ttis est 
et (viciue) aiiimara laudatia&inam eflkil. Decbaare 
aulem bujusmodi ccriamina 61 botu cedere, ru-
dem aniinuni et Ignavum ei fttgaeem C S M docei. 

SckolionB. Q 
Hoc es i : boc aut iliud sive sutapiet aot non ffta-

dpiei. Vox enim πδτερον, id e*l, «irain, signiileal 
boe aul Mud. 

Scholion 10. 
Da pio, nee euccurre peccatori (opibua tuia qui» 

bus abutaiur) fienefac bumilt, et aoti impio. 
Seholion U*aci I I · 

Neque enim i u inlellige quasi debeas tetp3«m ia 
crucem agerc el suspenikre, alqoe ila teqoi Qiri-
stum, sed 4 0 9 leipsuiu cruci afllges exlricando ab 
eaecularibus itegotiis, n* i!!a amplias aitingas. £i 
tuam seroper menteni in aniina tua cnicifigas, ut 
ne sis negligena ealulis la«. Nec recipiendae tibi 
suul iinprobas cogitaltonfts, sed prndetilcr cogno* 

*άνυ · χαι ι\ τον μή όλως μόνου. 

ΣχόΛιον δ*. 
Εναντίον, δτι πονηρίας πνεύματα πχρ'.άγουοι τψ 

φλυάριρ χαλ πολυλογώ χαλ σωματιχώς μόνω χεχλει· 
σμένω είχή. 

ΣχόΛιοτ ε'. 
Ούχ άχίνδυνον περλ δόγματα άσχολείσθαι ήσυχα· 

ατήν. 
ΣχόΛιοτ ς*. 

Αιά ταύτα συνέρχεται νηστεία, αγρυπνία» χαμευ-
νέα, ευχή, ατάσις, δίψα, χόπος, ΧΑΊ ΤΆ ΈΞΗΣ* 

ΣχόΛιοτ ζ. 
Τδ αγαπάν τήν χρείαν του χόσμου, αοιε! ΤΉΤ ψυ­

χήν σχοτισυήναι · τδ δέ παραβλίπειν ΑΥΤΉΝ ΈΝ «4α% 
φέρει τήν γνώσιν· 

ΣχόΛιοτ Εϋαγρίου V . 
Ού δεί χατά χαιρδν τών πειρασμών χαταλιμπάναιν 

τήν ήσυχίαν, προφάσεις εύλογους δήθεν πλαττόμενον* 
άλλ* ένδοθεν χαθήσθαι, χαλ υπομένει ν, χαλ δέχεαΟαι 
γενναίοες τους επερχόμενους απαντάς * έξαιρέτοκ U 
τδν τής άχηδίσς δαίμονα^ δστις ΥΠΈΡ πάντας ΒΑΡΎ-

τονος ΏΝ» δ^χιμωτάτην μάλιστα ψυχήν απεργάζεται * 
τδ δε φεύγειν τοίις τοιούτους Αγώνας, χαλ περιίστα· 

άτεχνον τδ* ΤΟΰΤ, ΧΑΛ Ιειλδν, χαέ δραπέτη* 

ΣχόΛιοτ Ψ. 
Τούτ' Ιστι * τούτο ή έχείνο, ήγουν δέξεται Ή αύΐέ-

ξεται · τδγάρ, χότβροτ, τούτα ή έχεΝο αημαίναι· 

ΣχόΛιοτ ι9. 
Αδς τψ εύσεβεί, παλ μή άντιλαμβάνου του αμαρ­

τωλού * ευ ποέησον ταπεινψ» χαλ μή δψς ασεβεί. 
ΣχόΛιοτ Ίσαάχ ι χ*. 

Μηδέ γάρ ώς δφείλων έαυτδν έν ξύλω χρεμάααε, 
χαλ άχολουθείν τψ Κυρίω, ούτως νοει · άλλά αταυ· 
ρύσεις έαυτδν όνομάζων έχ τών χοσμιχών πραγμά­
των, του μή άψασθαι * χαλ «άλιν ίνα στανρώσης τδν 
νούν αου διά παντδς έν τή ψυχή, δπως μή άμελήσ^ς 
τής σωτηρίας αου. Καλ ούχ οφείλει χαταδέχεαθαι 
τους πονηρούς λογισμούς, άλλά διαχρίνειν είδέναι 

scendse uiscernendaeque, quod a diabolo aint pro- ^ ότι τού πονηρού είσιν * άπδ παντδς γάρ περισπσσμου 
fcctf. Expedicndaeniin IM€U.S eslabomni cura εαα 
dislraciione ne ab Hlia inlerpeUetur. M M enim ex-
pcdivcris, fniblra precarie. Meus eniw itt cuiis illis 
vcrsalur cl occupaiur: quamvis enim preceris,pre-

' calio lamen ad Deiiin nwi ascendit. Ni»i inim ora-
' Uonem niaudam Udequo plenam obltilerif, a Deo 

iion recipitur. 
Sckolion 12. 

Vox άμιλλώμενοι, id rst aemulanlcs, siguilicat 
una currentes seu cursu cerianics, coniendenteJ, 
couira cerlanics de gloria coelcsti dcpuguatitcs. 

χρή λύσαι τδν νούν σου, ίνα μή όχλήται ύπ* αυτών * 
έάν γάρ μή λύσης, μάτην εύχη. Ό γάρ νούς περλ 
έχείνα Ιέμβεται · χάν δήθεν εύχεται, χαλ ή ευχή 
αυτού πρδς Θεδν ούχ αναβαίνει * έάν γάρ μή εύχ£ 
εύχήν χαθαράν έν πίστει πεπληρωμένην, ού προα-
δέχεται δ βεός. 

ΣχόΛιοτ ι?'. 
Τδ, ΑμιΛΛωμ*νοι> δηλοί τδ, συντρέχοντες» έρίζον* 

τες, ανταγωνιζόμενοι, φιλονειχουντες. 
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De di/ferentia tl ducrumnc relujioscr soi.tudinh. 

Καλ (xal τούτο πάσι γνώριμον) iv πάσαις ταΤς 
τών επιστημών χαταστάσεσι, γνωμών χχ\ βουλών 
άεαφοραί · οδ γάρ πάντων πάντα τά τέλεια δΥ ίν­
α* ιαν σπονδής, ή χαι δι* άπορίαν δυνάμεο>ς. Είσ\ν 
οΙ δπλ τδν λιμένα τούτον, μάλλον & τδ πέλαγος ή 
τάχα τδν βυθδν, είαερχόμενοι δι* άσθένειαν τοΰ εαυ­
τών στόματος ( Ι ) , χαλ αώματος διά πρόληψιν · έτεροι 
άχρατώς «ρδς θυμδν έχοντες, χαί μετά πλήθους 
χρατήααι τούτον μή δυνάμενοι οέ τάλανες * άλλοι 
«δβορυθμία μάλλον (*), ή οδηγία έξ οίχήαεως «λίειν 
ααεψάμενοι · έτερε* μή δυνάμενοι Ιν μέσω τής Ολης 
«ών υλών άπέχεσθαι · τινές μέν. Ινα σπουδαίοι Ιχ 
τής ΙδΊάσεω; γένωνται · άλλοι Γνα άγνώστως εαυτούς 
δπέρ ευθυνών αίχίαωσι [χολάσωσι] * τινές δέ\ Ινα 

(Sub eodcm gradu.) 
Sobm ctse (quod tgnorat nemo) in omni scieu-

Ihrum genere seiuenliaruui cl volunlaluio dUcri-
iitina. Neque eitim omuium omuia suul perfecli, 
pariim quod aliiadesit sliidiumeldiligenlia; partiui 
propi«*r facullatem ci ingeniuin. Sunlqui ad liunc 
ponum (toUtarise vilae), vel polius polagos aul ma-
rlt profondam ingrcdiunlar propler iriconliitenliain 
liuguae el invelerala eorporis et caruis vitia (α). 
Sun! qai iram frenare inter mullos non possitit, 
quod ad eam pracipitcs feronttir; qut sanc miscri 
suM. S U M I qui cx attimi elalione maliiu stio arbi-
tiaiu, quam alicno dticla ct magteterio navigaro. 
Alii qtiod in praesenii corporum el iualei i& copia 

ι possuitl ab illa abtlinere; alii tit cx quietis 4 1 0 
διά ταύτης δόξαν έαυτοές «ερεποιήαωντβι. Είσλ δέ Β toltiadific diligemiores fianl; alii m in sccreto po&-
tepoi (cl άρα έλθών δ ΙΊδς τοΰ άνθρωπου εύρήσει 
τοιούτους έπλ τής γής) διά τρυφήν χαλ δίψαν τής του 
βεου αγάπης χαι γλυκύτητας τή όσία ταύτη συζευ-
χθέντες, ού πρότερου τούτο ποιήσαντες πρίν πάση 
άκηδία άποστάσιον δεδώχασι (3). Ταύτης γαρ ή συν­
άφεια, πορνεία παρά τή κροτέρα κρίνεται* χατά 
τήν γνώσιν τήν ψιλήν τήν δοθείσάν μοι, ώς ού σοφδς 
αρχιτέκτων χλίμαχα αναβάσεως πχπχλεχηχα * έχα-
ατος *έ λοιπδν βλεπέτω έν ποία βαθμίδι έστηχεν, έξ 
Οιορυθμίας, διά δόξαν ανθρώπων, δι* άσθένειαν 
γλώσσης · δι' άχρασίαν θυμού, διά πλήθος προσπα­
θείας, ίνχ εύθύνας τίσωσιν, ίνα σπουδαίοι γένωνται, 
Ινα «υρ πυρ ι προσλάβωνται. 'Ecorta* οί έσχατοι 

«aa a se ipeis per verbera propter culpas et noxae 
exigant; alii ut gloriam sibi per hanc compareut. 
Alii deuiquft (si tamen ulloo ejusmodi Filius bominis 
ebi veuerii, iu terra reperiurus est) propter delicias 
cablesiet, el *itim divinae cbaritaiis ct dulocdinis 
cuni bac te sanclltsina quicte velul conjugc de-
viaxemnt, qaod tanien DOO ante fecerutit, qaam 
libdloiB repadii detidiae et acedta, dederunl. Nam 
cjm» cam priore, ocedia inqoam, cotjjuuctio, forui-
cotMi censeuir. Ego velol non sapiens arcbiiectua 
pro lemii eognitiono mihi dau scala banc aacensns 
exsimxi. Csierum ainguli vkleant bi quo gradu con-
suunt. An ex ratiooo pro tuo arbitralu vivendi; 

mpmau ηαϊ ol αφτοι έσχατοι. Ai μέν έπτά τής l e ^pcer gloriam ab bominibus exapectandam; 
έβδομης, τον νύν είσιν έργασίαι · αί μένδεχταλ, αί . Λ η propi^r lingiua inconuoeoUam; an ob iracun-
δΐ άδεχτοι * ή δέ ογδόη δηλονότι του μέλλοντος αίώνος 
σημαντιχή υπάρχει. Επιτηρεί, ώ μοναχέ, μεμονω­
μένε θηρίων ώρας * «J δέ μή, ού δυνήτη αρμόζουσας 
τάς παγίδας ίστφν, ε< άπέστη τελείως ή τδ άποστά-
αιον λαβουσα, περιττδν τδ έργον * εί δέ έτι προπε-
τεύεται, ού γινώσχω «ώς ησυχάσω. Τί δή ποτε ού 
τοσούτοι «αρά τοίς δσίοις Ταβιννησιιόταις οί φωστή­
ρες (4), δσοι «αρά τοίς Ιχητιώταις γεγόνασιν; Ό 
νοών νοείτω · έγά> γάρ λέγειν ού δύναμαι ($}, μάλ­
λον δέ οδ βούλομσι. Of μέν τά πάθη μειούντες (6), 
ο! δέ ψάλλοντες, χαλ τδ πλείστον έν τή προσευχή 
χαρτερούντες [ τή προσευχή προσχχρτιρούντες ] * οί 
δέ τή θεωρία ατενίζοντες [ α/· dcest έν τώ βυθφ ] 

propbr lingiua 
duni iitgeniam; an affcciutMft improborum copiam; 
απ ui ciiipaa luanl; an ol diltgenliores fianl; au ut 
ignem igni (pcr charitatem) addaut. Erunt nocitiimi 
prlmi, €t priiui noviiiimi Ex bis sepienaj suui 
bebdoinadU bujus praeeeiilia vite opcrationes, alia; 
Deo gralae; ab* iugraUe: oclava iinc dubio est fu-
tarit«e«lt indet.Otaenra, ο monachc, qtii solux dc-
gie, ferarum lempora. Quod tiisi fcceris, non poic-
ris apias illis laqneorum insidiaa nectcre. Si igna-
\ia qu;c libeilum repudii accepit, penilus abscessit, 
nou erif opua multo laborc. Si adbuc iinportiuie sc 
ingerit, non video quomodo soliludiuem colam [con-
qtiicscam]. 4 1 1 ( b ^ ^4 qaod ιιοιι taro roulia apud 

διάγουσι, χατά τδν τής χλίμαχος τρόπον ζητηθήτω ρ tancto* Talieiinesiolaa saoclorum lutuina fiierinl, 
τδ πρόβλημα - δ χωρών, έν Κυρίω χωρεί τω. quam apud Sceliotas ? Qui inlclligit inteUigal, cgo 
caiisam profiauliare aon poasaoi, aal potitts nolo. £omm qtii in boc prufundo solihidiuis (tanquam 
pelago) veraaolur ; aiii xitiosos aflcctas aeitsioi immiuiiiiHi; alii io psabumlia ei iu precibus pbiriiuuio 
tCMputis et stiidii ponunt; alii ronlemplaUoiii »e dedunt. Q;iod problcma ex proposito acabc modo 
dfeqairettdum esl: qoi capil, ιιι Domtiio capial. 

Είσλ ράθυμοι ψυχαί έν χοινοβίω παρχγενόμεναι, 
χα\ τών ύ>Α*ν τής εαυτών όαΟυμίας εύπορήσασαι, 
είς τελείαν άπώλειαν χατήντησαν. Κσι είσ\ πάλιν, 
οι την εαυτών ^φθυμίαν δ ια της έτέρ*»·/σννο'.χ·,ω· 

Smil in coenobiis auitnae qujedam desides el 
ignata;, qu» iualeriam pigritix suac tiaclx IU ulli-
mum cxiliuui pnccipitcs abierunl. Sunt cl aliac quue 
scgnitietu soam pvr alioium convicium ei coiiUi^ 

? T Mall l i . XII^50. 
(α) Qaietcm cl otiutu corporU scboliasles iutoltigil. 
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beniium castigarutil vi P K I I C I - U I I I . Quod r.on soluni Α γ η ; άπεδύσαντο 

άλλα χα\ έπλ σπουδαίων πολλάκις τδ αύτδ γέγονε. ficgligrmioribus, scd sludiosioiilius oliam sa?pc usu 
vciiii. Eadcm iiorma in sulilaria vita uli lirel cum 
iliciiuu.s, quod muUos, qui apli vidcbaiilur, recepc-
rit ci posloa dainuarii, cum illos suo arbilratu vi-
vere volemes voluptalum sttidiosos drprrbcudit «;l 
redarguil: alios vero stisccplos liniorc ci rura fc-
retuli oueris, id csl judicii propriarum acliouiitn, 
aolliciio* aliquos ct iu irbus «livinis anfonic* vih-
dt. Nemo ira; et elalioui animi ei «imulatiani Μ Ί Ι 
bypocrisis cl iujuriarum ircui daiium obimxins, au-
deat iu soliludiucm vcsligiuui pouere, ne shtpo-
rem auimi iucurrat, ct iiluin soluiii ex sulitudine 
frucium reportel. Ab bis si quis fucril repurgaltis, 
illc dciuccps inudligcl, quid tibi expediat, imo nec 

l i t » 

οΰ μόνον II ir.\ αμελέστερων. 

Τώ αύτώ κανόνι καλ έπλ τής ησυχίας χρησώμεθα 
λέγοντες, πολλούς δοκίμους δεξαμενή, άπεδοκίμχσε 
δια τής ίδ'.ορυΟμίας, φιλήδονους χυτούς έλίγςασα · 
έτερους δέ λαβούσα τώ φόδ'ω καλ τή μερί;ινη τής 
τοΰ εαυτών κρίματος βασταγης (7), σπουδαίους τινάς, 
και ζέοντας είργάσατο. Μηδελς ύπδ Ου μου κα\ οίή­
σεως, ύποκρίσεώς τε χαλ μνησικακίας όχλούμενος, 
ίχνος ησυχίας ίδείν τολμήται μήπως Εχστασιν, και 
μόνον κερδήση. Εί δέ τις τούτων καθαρδς, αύτδς 
λοιπδν γνώσεται τδ συμφέρον, ο! μα ι δέ ούδ* αυτός % 

τών λόγω τήν ήσυχίαν μετερχομένων σ η μ ε ί α , καί 
στάδια, και τεκμήρια τ α ΰ τ α · νούς ακύμαντος, 
έννοια ήγνισμένη, αρπαγή προς Κύριον, κολάσεων 

fetesaiis, opinor, asscquclur. 412 Signa |K>rro et παράστασις, θανάτου έπειξις , προσευχή ακόρεστος, 
φυλακή άσυλος, πορνείας θνήσις, προσπάθειας 
άγνοια, Θάνατος κόσμου, γαστριμαργίας ανορεξία, 
θεολογίας ύπόθεσις, διακρίσεως π η γ ή , δάκρυον 
ύπόσπονδον, πολυλογίας απώλεια (8), καλ είτι τών 
τοιούτων, οΤς τά πλήθη φιλεί άντικείσθαι. Τοίς δέ ού 
λόγω ταύτην μετερχομένοις (9), αύτη, τού πλούτου 
ή πενία (10) οργής · αύξησις μνησικακίας αποθήκη, 
αγάπης μείωσις, τύφου πρόσληψις, καλ τδ έξης 
σιωπήσομαι (II). Έπελ δέ ούτως ό λόγος κατέδρα-
μεν, ανάγκη καλ περλ τών έν υποταγή ενταύθα έ ν -
θέσθαι, καλ μάλιστα, πρδς αυτούς γάρ χαλ δ λόγος 
ώς έπιπολύ αποτείνεται, 

r.tfioitc aggrtdiunlur, signa baec sunl . Coriesiium 

«xtrci la i iuncs ei argiinienla eorum qui non stne ra-
tionc soliludineni sequunlur, baec sunt: meiis riullis 
pcriurbaliontim Ouciibtia agilata, cogiialiones ca-
ste, rapiu* in Ocum, suppliciorum ajternorum pra-
seas seinper mcuioria, moriis bitiauus cousidrra-
l io , iuoxplebilc precaudi siudium , citsiodia sui 
inexpugnabilis , veucris <*xsiim lio , appciiliouiim 
ignoratio, moudi mors, nulliim cibi dcftideritnit, 
icrujn diviiiarum cognosccudaruui maieria, fons 
discrciionis, lai:rymarum faculUk fiugiinsifiiarrlia], 
loqtiaoiiaiis exlerminatto, ct si quid l:oc gentis e^l 
aliud quod vulgo cst ingr;iluiu et iiifcslum. Eoium 
vcro, qui banc soliiudiuis pate&tram absquc 

^raiiaruiu seu opum iuopta, irae iucreiueiiium, iujuiiartim tolcratarum alie reposila meaioria, cbari-
tatis dcfcclio, elationis ausroenliun, el alia complura qiia» sileidio involvam. Jain cutn liaec oraiio 
ila [l»»ic| decurrcril, nccisse tst, ul de iis b i o . q u i sub ob r t i i tMi t i a vivunt, disputarc pergam, ac tanio ma~ 
gisquod ad ipsos poli&eimuin bicuosier serino periincal. 

Eoriiui qui i-o l^gUiMic et casic el pure huic or- C Τών νομίμ<·)ς, άμοιχεύτο^ς καλ άμολύντως τή 
mlx ci dccfiihssim;c subjcctionis virluli dcspou- κοσμίφ ταύτη (υποταγή) καλ εύρεπεί συζευχθέντων, 
deninl ci conjniixerunl, li*c argumcnia ci aigita 
suiit, et a sanciis Dcoque plenis Palribus (singula 
famen ευο lemporc iieilicienda) deiiiiiunlur (uisi 
quotl ίο dios iiitcrim illa aitgeamus, el niogis ma-
gisque in cisdein proficiamus). Quando liumililas 
iiicltoaia s<iuper augclur, ira dcfervescit (quomodo 
eniiii id αοιι fiat, cuin bilis Η fel penitns exinrtui-
tur), lcmbrae ificiilis sonsim evaiioscuni,413 c , , a -
litas augelur, viliosi afleritis exuuniur ci C I I H M I -

danlur, Oiliuiu corde ce<lii. lascivia proptcr assi-
duas reprcben&iones miiiuiitir, dcsidia» locus nullus 
irlinquiiur, dili^eulia i-rcscit, eoiiiiiu«cralioius af-
lotliis cliaritaleiv osleudil, stiptsibia proscribitur. 
Quotl virtuiis g«finis omiiibiis quidvm iiidagandmn 
• l qiueretiduHi, qnod lamcii a p;iu<is rcperitm. 
Fons aqua destilulu» fruslra iioinon foiilis reitnoi; 
quod inde Si^«»»tnr piudous ijciU* iiildligit. Ado-
lcsceniula, quae a loro M I O o\erravit, corpus pol-
luit. Aniuia q u * viulavil voti sui pacliim, inquina-
vUapirilum ; elillaiii quidem seqcuuUir viiuperaiio, 
odiom, flagra, etqnotl oimiiiim csl lucluosissiinuin, 
divorlium. Ilant M I O , aiiiinam, inquaui, mqniu.i-
-toiM^, iuorlis oMivjo, venlris uit'.\ple)>il;s in^luxirs, 
o««:l"rum p«iiJau»ia, \;u»;r ^lori.r sludium, pcr-

ταύτα τά τεκμήρια κα\ είσ\, καθορίζονται παρά τοίς 
Οεοφόροις ΙΙατράσιν, ίδίω μέντοι καιρώ τελειούμενα · 
πλήν 2τι καθημέραν προσενηνόχαμεν προσθήκην, καλ 
προκοπήν λαμβάνοντες. Ταπεινώσεως εισαγωγικής 
αύξησις, θυμού μείωσις * πώς γάρ καλ μή γεννήσεται 
τής χολής κενούμενης, σκοτισμών Ιλλειψις, αγάπης 
πρόσληψις, παθών άλλοτρίο>σις, μίσους λύτρωαις, έξ 
έλεγχου λαγνείας μείωσις, άκηδίας άγνοια, σπουδής 
πρόσληψις, συμπαθείας α γ ά π η , ύπερηφανίας ξενι ­
τεία, τδ πάσι ζητητέον, καλ ολίγοις εύρητέον, χ α τ -
ό^θωμα* ύδατος μή παρόντος έν' πηγή άνοίκειον 
τδ δνομα (12). Και τδ έςής νενόι 4ται τοίς νούν !χουσι· 
νεάνις μέν μή φυλάξασα κοίτην, έμίσνε σώμα* 
και ψυχή μή φυλάξασα συνθήκην, έμίανε π ν ε ύ μ α · 
και τή μέν ακολουθεί ψόγο;, μίσος, μ ά ι τ ι γ ε ς , χο>-
ρισμολ, τδ πάντων έλεεινότατον · τή oi, μολυσμολ, 
θανάτου λήθη, κοιλίας απληστία, οφθαλμών ακρά­
τεια, κίνοόοςιας εργασία, ύπνου άχορτασία, σκλη-
ρο/αρδία, αναισθησία, λογισμών αποθήκη, καλ συγ­
καταθέσεων προσθήκη , αιχμαλωσία καρδίας, 
ταραχής εργασία, άνηκοΐα, άντιλογία, προσπάθεια, 
απιστία, άπληρο^ορια, πολυλογία, παρρησία (13), 
ή πάντων /αλεπ<.>τερα * τ\ οέ πάντων ελ·-ινότερον , 
άκατάνυκτος καρδία, ήν διαδίχετα·. *ντ Γ .ίς j/.ή προσ-
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έχουσιν ή αναλγησία, ή μήτηρ τών πτωμάτων. Α peluuni soinni d<»sidcri ι ιιι. cordis du:itia, slupor 
aitiui, cogilalionum borreitm, conseusus faciliias saii atigmciilum, cordis capiivilas, officuia slio.| iu.s 
et iumul m, coulumacia, conliadklio, v.bosa ad res affeciio, inlidelitas, ntiila tiducia, loquacitas, 
e Tusa libenas eiconlideulia qii* esl omniwn giavissima : scd quod esl omitibus niiscrabilius, << r 
ο nni graiia bnlus seu coinponclionis dcsiUnluiii, «JIHMI snjniinr in iisqui non aUendtinl, stopor sen 
a>is seu iiidolenlia, quae lapsus omnis cst parms cl causa. 

Κα\ πνευμάτων τοίς μέν ησυχάζουν oi πέντε (14)* Ex ονιο capilalibits viiiis cl spiritfLiis quiitqu ί 
τοίς (έ ύποτασσομένοις, ol τρείς τών οχτώ προσ- polissimum solilarios oppugnaut; Ires eos qui sul> 
παλαίουσιν. Ό ήσυχάζων, xa\ άκηδία πολέμων 
ζημιούται πολλάκις · καιρδν γάρ προσευχής και 
θεωρίας έν ταίς πρδς αυτήν μηχαναίς έξαναλώσει, 
και πάλαις · ^αθυμήσαντί μοί ποτε έν τή κε'λλη 
καθεζομένω (15), καί ταύτην σχεδδν καταλίμπάνειν 
λογιζομένου, άνδρες τινές παραβαλόντες, Ικανώς ο'»ς 
ήσυχαστήν με έμακάρισαν * κα\ Οάττον δ τής £αθυ-

obedienlia vivunt. Solitarius dum cum amlia sen 
desidia juclatur, ssepenuiiiero detrimenio afficilur: 
tempus enim prccibus et 414 coniemplaiioni de-
dicandum saepe inler puguam cl luclam cum ncedia 
consumel. Ego ciun olim residens tn cella mca 
laedio laborawm, ct eo jatn descendercm ut dc cella 
deserenda delibcrarcm, perfonimode accidii, ut 

μίας λογισμδς ύπδ τής κενοδοξίας έχώρησε, καί γε Β hoapiles quidam adveiilauies me ob vilam hanc so-
τεθαύμακα πώς πάσιν έναντιούται τοίς πνευμασιν ό 
τρίβόλος δαίμων. "Ορα καθ1 ώραν τού σού συζύγου 
τούς ^ιπισμούς, και παραριπισμούς, χα\ {&οπάς, κα\ 
τροπάς, τδ πώς καί πού τήν £οπήν κέκτηνται. Ό διά 
ΙΙνεύματος αγίου γαλή νην κτησάμενος, ούχ αγνοεί 
τδ θεώρημα. Έργον* ησυχίας άμεριμνία προηγου­
μένη πάντων τών πραγμάτων εύλνγων καί άλο­
γων (IC). Ό γάρ τοις προτέροις άνοίγων, έν τοίς 
δευτέροις πάντως περιπεσείται. Δεύτερον προσευχή 
άοκνος · καί τρίτον εργασία καρδίας άσυλος. Αδύ­
νατον τδν μή γράμματα μεμαθηκότα φυσικώς έν 
δέλτοις μελετφν · άδυνατώτερον δέ, τούς μή τδ προ-
τερον κτησαμένους τά δύο, λόγω μετελθείν. Μετερ-
χυμένος τδ μέσον, έν μέσοις γέγονα · κα\ έφώτιζε 
διψώντα · κα\ ίδού πάλιν ή ν έν έκείνοις · τί μέν ήν 
πρδ τής ορατής έν αύτψ μορφής διδασκειν ούκ ήδύ-
νατο · ουδέ γάρ ήφίετο δ άρχων · πώς δέ νύν πίλε ι 
ήρώτων λέγειν · έν τοίς ίδίοις μέν έλεγεν, άλλ' ούκ 
έν τούτοις. Έγώ δέ · Τίς ή δεξιά στάσις καί καθ­
έδρα έπι τού αίτιου; Αδύνατον, Ιφη, άκοή μυστ-
αγωγείσθαι ταύτα. Πρδς δ δέ με ό πόθος εΤλκε, 
προσαγαγείν tcp καιρφ έκείνω ήρώτο>ν, ούπω 
Ιφραζεν ή κι ι ν τήν ώραν, δι* Ιλλειψιν πυρδς αφθαρ­
σίας. Ταύτα είτε σύν τω χοΧ ούκ οΐδα · είτε τούτου 
χωρίς, λέγειν είς άπαν ούκ έχω. Χαλεπδν τδν τής 
μεσημβρίας αποτίναξα σθαι ύπνον *ν ταίς θεριναίς 
μάλιστα ώραις · τότε γάρ και μόνον ίσως τδ των 
χειρών ούκ άπόβλητον έργον. Έγνων τδν άκηδίας 

lilariam boatum prsedicarcui, et tubiio cogilalio 
dcsidie. a vana gloria fugaia reccssii, magnopere 
me deiniraufe quod tribulus i»ic seu vanai gloriu: 
damioii oinuibus spiriiibus adversarclur. Obscnra 
singulis boris conjugis seu conlubernalis lui moius 
el vcnliialioiies, subrcpiiones cl nionifula intlino-
lionum, el cumersioues, quontodo liabeant, qno et 
quaiu in parleHi vergam. Qui pcr Spirituin sancluni 
antiiii iraiiquillilalfiu adeplus e*l, ηυιι nescil boc 
Ibeorctna seu coiisidcialioiicm. Princeps quielae 
solitudiuis 6ludinin csl, ul soliludinis culior om-
nibus curis quje uegolia piiucedunt, sive illa ralio-
nis siul, sivc non siril vaccl. ( Nam qui prio. ibuu 
adtluni dedcrit, in scquenlilms bacrcbit, ct onniino 

^ cadtt.)A!ierum opusesl impigra oratio : iniiiuni, in-
violabilis cordis actio Fieri prrnaturam nonpotesl, 
ul ctpcis lilieiaium iu libris se excrceal: scd mulio 
iiihius, ul qt:i primo carel, duo altcra per raiioncni 
acqutfat; mcdiuin asscculus in mediis cou>tiii, 
et [angebis] silientem illuaiiiiabat. El <>cce nirsus 

, eram inlerillos, cumquc rogasuem quid fucrit 
ante aspectabilem in illo (Cbristo) foruiam, do-
cere mc non poluil, nec sinebalur iilo princeps 
(aug l̂us ncmpo.) Τιιιη rogabani ut diccret, quo-
modo IIUIIC c*«et [babcrel]. lu propriis, inquicbat, 
415 s t 'd "oii bis. Tum ego : Quye esi el qualis 
illa ad dcxtram, Cluisii auctoris slalio cl scdrs ? 
Itoc, inquii, aurU bumana doccri non polcsi. (a) 

δαίμονα προποιυυντα καί προοδοποιούντα τδν τής D Rogabam «rgo ut me ad id occasione deduccrct 
πορνείας, ίνα ισχυρώς τδ σώμα έλχύσας, και τώ 
ύπνω βαπτίσας, ώσπερ τούς μολυσμούς έν τοις 
ήσυχάζουσιν έργάσηται. Έάν άντιστής αύτοίς Ισχυ­
ρώς, πόλε μή σου αί σε πάντως χραταιώς, ίν' ώς μηδέν 
ώφελούντσ, παύτωτι τών αγώνων. Ουδέν δέ τήν τών 
δαιμόνων ήτταν, ώ; δπερ αυτών πρδς ημάς χαλεπός 
πόλεμος ένδειξασθαι δύναται. Έν ταις προόδ^ς τά 
συναχθέντα φύλαττε(Ι7)· τής θύρας γάρ άνοιγομέ-
νης αϊ κατάκλειστοι δρνις πέτανται. Κα\ τότε λοιπδν, 
ούΛν τής ησυχίας ώφελήθημεν. Μικρά θρίξ ταράσσει 
ϊφΟαλμδν, κα>. μικρά φροντ\ς αφανίζει ήσυχίαν. 

quo me desiderium tiabcbal. Moiidum, inquii, vo> 
nit bora, propler dcfeciionero ignis iiicorriiptionls. 
II tFC an in corpore an extra .corpus facta sinl, nec 
scio, ncc oiiinhio habeo dicerc. Diilicile esl j>o-
meridianuin somiium pra*scrtim xslivis boris ar-
ccre. Tuuc cnim, ci foriasse lanluin, aliqaid ope« 
ris manu ia<iriidum cst. Novi cgo spiiitum ace-
dix pracedcro, n viatn inuuirc spiriliii fornicatio-
nis, ul corpus valulc irabal, el soinuo prope irr i -
gt-l, cl velul per somniuni in quicecentibus inqui -
nct. Quod ei bis acritor cl forliler oblucialus fut-

(u) Ad banc obscuntin locum vidc quid Elias Cicieusis dkal iu commciiiariu qucoi iudc dcproiu-
psi, ci M'li«diis inier 16 ct 17 adjtinxi. 
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ris. impot; nier te oppuguabuni, perimfo quatti ιιι- Α Ησυχία γάρ έστιν άπόδεσις νοημάτων χαλ άρνησις 

ιύλόγων φροντίδων. *0 δντως ήσυχίαν χατειληφώς. liil cx stliiaiia vitu utililalis referas, tit ab lncla et 
cerlamiiie desislas. Sed quo acrius in nos ctmtiir-
guui, I H K : magis apparet illos a nobis victot (•). 
ilu u ίιι publicum prodis collecta cu«todi. Naao Ja-
iiti3 aperta aves inclusa avolaiil, nnde quidquid 
cominodi in soliiudinc parlutn eslv perdilur. P»r-
vus piltis oculum infeslal et liirbat, et panra cu-
ra qnieiera tollit. Quies ettim esi cogitalioaoai 
abjcctio, et curaram buuaaarum ctiam juetanioi 
ahdicalio. Qui «t\ animo aolilariam vitam COIIH 
p'exus csl, netiue corporis quideni sai curaio aget, 
meniii i enim uescil, qai curam sc notiri habifta* 
rttin apopondit. Qai purain Dco metiletn sbiert 
co. it, el curis 4 1 6 inwri» agilalur, persiorilU 

ούδε τής δαύτου σαρχδς φροντίσει * άψευδής γάρ" 
έστιν 4 έπαγγειλάμενος. X> νουν χαθαρδν παρα-
στήσαι (18) τψ βεψ βουλόμενος, χαλ φροντίσαε 
δονούμενος, όμοιος 4στι τ · / τους εαυτού πόδας 
Ισχυρώς πεδήααντι, χαλ οξέως βαδίζει* Ιοχιμάζοντι. 
Σπάνιοι μέν oi τήν κατά χόσμον φιλοσοφίαν είς 
άκρον παιδε υδμενοε * 4γόε· 14 λέγο*, βραχδταροεαέ τήν 
τής όντως ησυχίας φιλοοοφίαν επισταμένοι * 4 ο6«ω 
βεδν γνοδς, tlc ήσυχίαν αδόκιμος, χαλ πολλούς κιν­
δύνους υφιστάμενος. Ίέσυχία απείρους άποπνίγει * 
άγευστοι γαρ γλυχύτητος βεου ύπάρχουσιν, είς 
αιχμαλωσίας, χα\ χλοπάς, χαλ άχηδίας, χαλ £εμβα· 
αμούς τδν χαιρδν έξαναλί σπόντες. Ό προσευχής 

^ ο * ̂  n • r w · ^ -
esl i l l i , qut injectis sibi ipsi vatidis compedilmo, D κάλλος άψάμενος, φεύξεται δχλους ως δναγρος · τίς 

γάρ εί μή αδτη, είααεν δνον άγριου ελεύτερου 
πάσης συνουσίας ανθρώπων; Ό τά πάθη «puixU 
μένος, χαλ τή τούτων άδολεσχία 4ν έρήμω άεβτρδ» 
6ει (18), ως χαλ γέρων μοι άγιος τδ τοιούτον 4φ8έγ-
ζατο, χαλ εδΟαξε, Γεωργίου λέγω τδν ΆραιλαΙτην, 
δν χαλ ή σή τιμιότης ούΤ 8λως ήγνοησον· οδτος 
άχρείαν ψυχήν ποτε στοιχείων, χαλ «οίήγών «ρδς 
ήσυχίαν Ιλεγε. 

celeritor ttmen currtre conaiur. Rari sutit qui in 
ftindio saptetilbe et pbilosoptaias sacolaris magno-
pore eiceiluerant, el quaai ad fastigiuHi cjug per-
venerunl; aed pauciores exislimo qui veram soli-
Uri« viiaj pbilosnpbian evado pemoveronl. Qui 
Deom nondum novit ad solitudinem inopiasesi, sc-
fiei|ue foultix periculis cxpoutt. Soliiiido imprriioa 
aoiTocai, ccaleetiuiii eniin consolalioaam deliciaa 
non gusiant, et tempus in captivitite, disiraclkNiiiiB εοα oiqpmrU ferth, Jotidia, d 
gatione absamant. Qui orattoats graiiaai aotvcutas rol, tvrbaa Jwiioaai aon teau 
ftigit. Quis enim nisi hstc (oraiio) ferun onagmai ab aatal b o w i — latielalc ibenrai diausit? Qal 
vitioois affectibao esi occupaiug, iis revolvendis el exercendts lotam ootitaria tita t—poi ivrii, fm% 
mibi eanctus paler, Georgiua, inqoam, ArsUaitea, quew Η difojioa laa oo« penitx* i f i i aM, fck 
olim exposuit ct edocuii, cuoi inulileoi 
et inrorniarel 

Mane, inquil, ui plurimaia Spirilut vaiue glo-c 
riaj ol concupitcentiae impeiam in naa factrre te* 
litos auimadvcrti. Sub inertdiem vero desMia? el 
Irisiitiaj ct ira. Yesperi aulero veniris ei sterco-
mm dominos ac tyrannos. MeUor esl qui parel al-
teri pauper, quaia vatiis cogiialionibua distracluf 
aolitarius. Qut raiioiie jusia duclns aoliUriam vi-
iam cai iugressus, nec qaolidie 4 1 7 l ' 1 tirtaii-
bus progrcssom sou frucium nolat, aut non cum 
ratione iilud viue gcous pnisequilur, aut por auiuii 
elatiouero dcludilur. Viia soltiaria esl Deo p*:r indio-
solubilcni cntiuro per]»eluo assislere. Jes*i meintM-ia 
cum luo spiriiu copuletar, ellunc cognusc«s soHiudi-
uis ct quietis ft uciuin. Obedieiili lapsus causa, propria 
voluntas exbistil: solitatio oraliouis iviuissio. Ubi 

od aolitorioai vitx di«cip»»aBi brtitaoift 

Τή μάν «ρωία, φηοΛν, 4πχαημιινά|εήν ως kmtm* 
τούς τής χενοδοξίας χαλ έταΐυμίας Ιηεδήμιέν δαί­
μονας · τή δδ αεσημβρία τους Αχηδίας, χαλ Μνης* 
χαλ δργής · τή δέ 4σκέρα τους τηλοαδπρους χα\ 
τυράννους τής γαστρδς · χρείσαων δχοταχτιχδς «τω-
χδςδπέρ ήσυχαστήν (20) περιοτεώμενον (t l>. f 0 
λδγω τήν ήσυχίαν μετιων, χα\ τδ αυτής κέρδος 
χαδ' ήμέραν μή χαδορων, ή ού λδγιρ ησύχασαν, ή 
οίήσει χλέ«τεται« Ή ησυχία 4στ\ άδιάσχαστος βαφ 
λατρεία, χαλ καράστασις* ή Ιησού μνήμη ένωθήτω 
τή «νοή σου {«) χαι τδτι γνώστ; ήτυχίας ώφέλειαν. 
Πτώμα μέν δπηχδφ τδ οίχείον δέλημα· ήσυχίφ δλ 
προσευχής διάστασις. Έάν έπιχαίρη «αρουαίαις άν 
χέλλη, γίνωσχε σεαυτδν άχηδία μάνη, χαλ ού fe$ 
σχολάζοντα. Ύπογραμμος σοι Ιστω προσευχής ή 

freqiieiiiia liospilum in cella tua fucm ddectaln», & άδιχουμένη χήρα άπδ του άντιδίχου αυτής · ησυχίας 
scilo 18 ιιοιι Deo,sedsolidesidixoperari. Sittibi ί τ -
itta precnndi vidua illa evaugelica ab suo ad%er-
sario afllicu ; vilae autem solilartae exemplum ina-
gntis ille ccclilum xmubis Arsmiius solilarius. Me-
mor eslo N I solitodiac xit.*e quani angelicus bic 
aiiacborcia iraduxit, «t nola qttoiiiodo non ra»o 
aLVonlores ab ae ditttiserit, ne quod mebus el 
majtia crai, p< rdcrci. NoUvi cgo dsinoncsaa;-
pe vagabmidns soluarios, cl qui nuI!o coiuilio so-

δΐ τύπο, δ μέγας χαλ ίσάγγελος ήσυχαστής Αρσέ­
νιος. Μέμνησο έν τή μονία τής τού (σαγγέλου τού­
του ήσυ/αστού δ ι α γ ι ^ ή ς (25), χαλ δρα ώ ς χαλ 
παραβάλλοντας πολλά/.ις άπεπεμψατο, ίνα μή τδ 
μείζον άπολέση (24). Έγνων τούς δαίμονας τοίς 
λόγφ ήσυχάζουσι τους άλογους τών γυρευτών παρα-
βάλλειν συχνότερον άναττείθοντας, ίνα τοές έργάιαις, 
χάν δι' έχ^ίνων μικρδν έμποδίσαι bvvrflaiu Σημείου 
τούς τοιούτους (i5j, ώ ούτος, χαλ μ ή παραιτού λ-πείν 

(δ) Metius scd nihU %ta cstcndit illo* α notu otVioi foam cum arrio» m nta (f«QM inituti ) c*n~ 
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εύσχδως £αδύμου;· ίσως γάρ έκ τής λύπης του γυ- Α UtvJlnen ount iiigreooi, eicitare ut ad verot ei 
pttjf ιν παύσονται. *Ορα μή τού «ροειρημένου σκο­
πού χάριν είχή λυπήση; ψυχήν (28), Οδωρ έχ δίψης 
έρχομένην παρά αου άρύσασθαι. Έν παντλ 61 
λύχνου αοι Μον - βίος ήσυχαζόντων, μάλλον δέ μο-
να^δντεον χατά συνεΙ4ησιν (27) χα\ αίσθησιν γινέ-
οθω · 4 λόγιρ τρέχων τά δκιτηδιύματα, χαί τά 
αποφθέγματα, χαλ τά ενθυμήματα, χαλ τά διαβή­
ματα, χαί τά κινήματα πάντα χατά Κύριον, χαλ όιά 
Κύριον αύτφ έ«ιτηδευόμενα Ιν αίσθήσει ψυχής, χα\ 
«ροσώπω Κυρίου εργάζεται * εί δε κλέπτεται, ο&πω 
χατά άρετήν πολιτεύεται. ΆνοΙζω, φησί τις, ir 
faArmjJ* τό χρό€Λτφά μον9 χαλ το βούλημά μου, 
14 τά ατελές Ιτι της διακρίσεως * έγώ οί άνοίαω διά 
προσευχής τά θέλημα μου (28), χάχείθεν τήν πληρο-

jtistos anacborefas aapta» adeant, «t pogilesChri* 
tii per Uioe errooes vc4 mdicaw ab *i«diis tiiit 
piclatis imprdiani. Ποα Ιιι vagooe*, txxoe vir, ob-
serva, nec recusa boscc iucrtta pte cooiriaarr, 
iorlatacefiim cx trintiiia bae cifcumcifrsare el va-
gari dcsiuenl. Cave lainen no ex otcookMie dkto-
rum auiniam leinere tristitia afligas, qmm nkikm 
a4 aquara vitae baurieodam ail le xenlt. 1« onmt-
bus libi lacertsa discrefionia opo» f*t. Vita soltU-
rionim vcl potins moBacborom per cooictatfiafli ct 
vcrutu cordis 419 ^nmm regamr.Qxi vfoai Do-
miiii cum ralioiic titrril, omnia eaa tladia, verba, 
cogitaiionos, tocetsas, notas ad anias&im diviaaw 
conipoutl, ei omiiia propier Doatintini ipsi Βατοί*· 

φορίαν μου δχδέξομαι. Πίστις πτερδν πρόστυχης · Β aperalu» ία veto cordis senso coram Bei facie ei-
τούτο γάρ μή έχουσα, «oUir *1ς ΛΟΛΧΟΤ μον 
ΛΒΧο*μΛ?ήσ*τ*4 · πίστες δστΛν ανενδοίαστος ψυχής 
στάσις, ύπδ ουδεμιάς έναντιότητος χλονουμενη. 
Q ιστός έστιν, ούχ ά οίδμενος ·εδν δυνασθαί, άλλ' ά 
κιστεύων πάντων τιύξεται. Πίστις έστι άνελπίστων 
«ραξινος, χαλ τούτο 4 ληστής απέδειξε. Οίστεως 
ρ ή τ ν μχνος, χα: εύθής χαρδία· ή .μέν γάρ άδί-
αταχτον «οιεί* ά 81 δημιουργεί * ήσυχαστών μήτηρ 
πέστις· tl μή γάρ «χστεύσει(28)· «ώς ησυχάσει; 
άν είμχτή «εδηθεϊς, φόθον χολάζοντος θέθοιχα. Ό 
4α Ιν χάλλη ήρομών φό4ον Κυρίου τέτοχιν. Ούχ 
οίτοις 4 προτχρος τ4 άιχαατήριον, ώς 4 οχύτιρος τύ 
ταυ χρττού χριτήροον Ittoixtv. 

•oquilur. Si antCM fatiitur οι dctodilur, notidaai 
ex virtmis praetcriplo vivil. Apertaa, inquil ille, 
impflurio fropouihemem mtamt dconsiliaai uteaai 
ob imperiectiui adbae diacreiioneni. Cgo aulcM 
oieram per oratHmfm volunUlem o^am, ct inde 
ioe exatidildin eose cerluni testeoi e4 iitdiduoi oc-
ctptaoi. Fidco ata est oralbMiU, qua si earvero. 
orafio ixea in $imm meum riwrieimr M . Fides rst 
finMisaimttS onime slalat, ol onUis rebos odver-
sia coMnaoveri ροβιΗ. Pidotts eal, αοα qui poiai 
Beuni oowia posse, ted qai cfedic, w omoia 
pflii) eoneeeotaniNi. Fidos eol rcm« ίιι**«τ*ΐα~ 
rooi pignaa, qaod lotro illc conprobavii. Fidei pro* 

cmtrix ost Ubor, el cor reclra: feoc eoiai cttitUaiesn ei irmnsi facil, Ule vero efficti. Sobia-
Horaat parcns atl fdea : fi cniai mom crediderk, «uoaiodo solUadiiiem eolet? lo careeivj rowpcdi 
bm diatrkuif jodicoai «tolait Qoi voro io cello qvieKit, Dominum Umet. Noa um febemealrr 
Mle fmmm Jttdidi frforwidil, qoam iste onprmi jxdida tribttnal. 

#48ου σοι «αλλού χαθ* ήσυχίαν χρή, 6 θαυμάσκ- C Magno tibi, vlr adiitlraiide, opos eH ti«ore im 
ού8έν γάρ ούτως άχηδίαν έχδιώχσtv δύναται (86). siditttdiac : nibil enim poteairat eol ad aitdiaM 
'Ατχνίζει μέν χατάχριτος διά παντδς, «δτο δν τφ 
δααμοηηρίφ 4 κριτής «αραγίνοται* 4 δέ δντως 
αργάτης, «άτι 4 χατιπχίγων έλβύοτται· Αχδέσμχυται 
τφ «ροτέρο^5Ρ*ρτ{ον λύπης- τψ δδ διυτέρω πηγή 
Ιχκρύων. Έάν χτήσς υπομονής ^άδδον, θάττον 
δπολήξουαιν ο! %νης άναιδχύεσθαι. Υπομονή έστιν 
Αθραυστος «όνος ψυχής, ύπ' sύλόγων χτύπων 
μηδαμώς σαλιυομένη. Ύπομονητιχός έστιν εργά­
της άπτωτος (31), χαλ διά πτωμάτων τήν νίχην 
ποιούμενος. Υπομονή έστιν δρισμδς θλίψιως χαθ* 
ήμέραν έχδιχόμ&νος. *Γπομονή έστι «ρο?άσ:ων 
έχχοπή, χαλ οίχχία προσοχή - ούχ ούτως τής έαυτου 
τροφής, ώς υπομονής, δ εργάτης δέεται. Έπι μέν 

petkiulaot el persequeadani. Iteiis a«mprr circyoi-
spicil an judex veiiiat ad ttirmn : verot vero 
operarhit qaaudo 419 teuMimo sii, ατιΐ cxitx» (de 
tarcere rorporfis) )ubeat et urgeot. Rcani illom 
oanper comitatiir Irisliiise pondat; solilariain foas 
lafrvmanim. Si patieniija vSrgam acquialfris, ca-
ocs H I O X dftislent ioipadenlitis ludtTe. Paiî utia 
csl labor qui nuitquuMi irangil aiiimam, rtvr tu-
imiilibtt* quaiuvie raiionalHlibus exciiutis p^rtur-
liaiiir. Patiens religlogns cadere mon p«>losi: (|·ιί:ι 
eiiam per ipoutcasus vinceodi ocoasionerii sutnii. 
Palienlia esl dtfiwiu qaolidian» uHli« liouis tx-
«piTlalMi. Paliemia eti oc<asiim*ni am)Hitufio t vt 

γάρ τής δευτέρας λήψεται στέφανον έπλ δέ τής D alsuas res aitfiilio. Non tantiipere «ibo su<i, quatii 
πρότερος δλεθρον χομίαεται. *Γπομονητιχδς άνήρ paifeulia indigH rcliginaut; nam yec palienitaiu 
πρδ μνήματος τέθνηχε, μνήμα εαυτού τήν χέλλαν reporlaliil pra^miuin, propier prioivm (sa?pv) irt-
κοιησάμενος. Υπομονής έτεχεν έλπ\ς χαλ πένθος* curril in fxiliii». Vir paliens aiilc Η Ι Ο Ι Μ Ί Ι Ι Ci.l 
4 γάρ τών δύο χωρ\ς, άχηδίας δοΰλος. mortout, qih ccllain sttatM in sepHfeiuiu V » M - , I , 
Polienliam opes et lactas pe^rci uni; uam qui hi$ duabus \irtutibus earci, n.anripnim rst w ^ n . 
I i * . 

Γινώσχειν δεί τδν το: Χριστού ταλαιστήν (5ύ). ScicuJum exl allileUe Ctiri.ui. quinani boslium 
ποίους μέν τών syQp̂ v v/. μακρόθεν διώχειν, «οίους e«oititis pcraeqociNli ount, »|uil»uscuoi c^minusion-
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1IJ5 S. JOVSNIS CLIMACI 1116 
giodioi i ihnii . NoiiiHinquam lucta rorouam m e r u i l ; Α δε προσπαλαίειν συγχωρείν. Ποτέ μέν ή πάλη στε-

a!i<|itan<l<> fuga pugnse hnprobos roddidi l . I l a x ι ι 

linjusmodi vcrbo doceri ιιοιι p o s s i i n l : ncque o m -

IH!S ad IIIIIIIII uiodum af f fd i s t i i m i s neqtie UIIIIS 
oinnium idcmquc na tu ra Iiabilus vs l c i qual i las . 

U i i u i n (pr.c rebquis) obscrva s p i r i i u m a l l a i l t u s , 
quotl is lc s i u * ull is induciis assiduu oppugncl , 

sivc s lcs, sivo ambuics, sivo scdcas, sive l<; c o m -

luovoas, sive rccuinbas, siv« ores, sivc dormias. 

Noiuiul l i i i i r u i n qui in sladio 420 S o l i l a r i x q u i c -

l i s Vfrsanltir, i l lud Psalinisla? scci im seinpct cxe.i-

cem : Providebam Dommum meum i u compectu meo 
umper • · . Ncque cni in om nes pancs spi r i lua lis al ι n i r n l i 

e i cudesli frumcnlo fac l i , suut ejusdom forma*. A l i i 

cn im i l lud C h r i s i i e i o r o e a l : In paiienlia veitra po» 

φχνον προξένησε · ποτέ δέ ή παραίτησις αδόκιμους 
πεποίηχεν · οΰ )όγ*;ΐ τά τοιάδε έφικτδν παιδεύεσθαι • 
οΰ γάρ πάντες τοις αύτοίς, ουδέ ωσαύτως πεπο-.ώ-
μεΟα ενα • τών πνευμάτων έπ-.τήρει νηφόντως (34), 
επειδή και αύτδς σε πολεμεί άπαύστως έν στάσι;!, 
καλ μεταβάσει, κα\ καθέδρα, και κινήσει, καλ 
άνακλίσει, και ευχή, καλ ύπνοι. Οί μέντων έν τψ 
δρόμ«·> τής ησυχίας κχδεζομένων (55) · Προωρώμην 
tir Koptor μον kruxior μον διά χαττός, έν 
έαυτοις έργασίαν κατέχουσιν. Ού γάρ πάντες οί 
άρτοι τής πνευματικής τού ουρανίου σίτου εργασίας 
μονοειδείς ύπάρχουσι. "Ετεροι δί • » τη ύχομοτϋ 
νμώτ χτήσεσθε τάς ψνχάς ύμώτ' άλλοι · Γρηγο-
ρεΤτε, καϊ χροσεύχεσθε* έτεροι- "Ετοίμαζε εϊς 

iidebili*«Hima$veslras*.X\\\ : VigUaieet oraieWUx Β K<*or τάίργασου- άλλοι· ' ΕταχεινώΟην, 

i l lud : Prafpara inexitum opern lun. A l i i : llHmiliatu» 
suin, el sulcavii me · . Uutdam illt id assiduc revol-

v u n l : Non sunt coudiyniu passioues liujut lempo-
rii ad fuiurum gloriam \ A l i i m r s u i i i i lh id : iVe 

quando rapiat, cl uon ut qui eripiat 8 , seinpcr i n -

teiitissiine iucdi lanlur . O m m s qimtont c u r r u i i l , · 

sed unus bori ini ac< i p i l bravium *. Qui profecit 

(in solitaria viia) j a m sinc labore ιιοιι solum vig i -

lans, scd c l i a i u dorni icns, opi*raiur. Undc q n i -

«lain i n ipso el iain soiniio stibicpciil«s tlacmo-

nas couliinieliose i r a c l a m , vl feinmas hucivas a«l 

casti ialcm borlantur . Nec rsi qttod exspcclcs bo-

r u n i advcuium a u l lc .ulveisus illos mul ium aut 

sol l ic i lc inunias. Staius eniin v iLe s o l i l a r i x a i m - C 

plex e l ab omui vincnlo prorsus cxpedilus c l l i -

I M T i*st. Nemo qui vt i l l turr i in aut ccllani r c l i g i o -

hx qtiiclis oxciiare, prins rcin aggredilur, quam 

sedens c o m p u i c i , c l ρ τ o ia i ionc in accurate s c n i -

l e i u r , an liabcal ad opus poriicieiidutn mc^ssa-

ti;i v.l aplam i i a l i n a m ; nc posl jac iu in f imda-

intviunu liul lndibi iitm bostibus sui>, c l aliis exir-
c i la lo i ibus inipcdiineiUuni. A l leudc ad su. iv i la lcm, 

sou di i l crdi i ic in adveuietilcii i , ne ab ainaris modicis, 

ituo vero ab insidialor ibus pcr doluni lcmper-

rata 421 S ' L , k T woclci» u i p b i i i m u m prccibus c i 

medi la l io i . i l us da opcram » psalmodias p a r u m . Dc 

dio v«TO acciiigrie rurs?iiin ad opus luum pro v i -

xal ίσωσέμε· τινές μέν • Ούχ άξια τά χαΟήματα 
τον rvv χαιρού χρύζ ri\r μέΧΧουσατ δόξαν* άλλοι 
πάλιν · Μι\χοτε άρχάση, χαϊ ού μί( j) ό^νόμενος, 
διά παντδς σκέπτονται. Πάντες μέν τρέχουσιν (δυ'). 

ΕΓς δέ τούτων λαμβάνει τδ f ραβειον (57). Άκδπως, 
ού μόνον έγρηγορως, άλλά κα\ καΟεύόων δ προκδ-
ψ«; εργάζεται. "0?)εν τινές και έν αύτοίς τοίς ύπνοις 
τούς δαίμονας προσερχόμενους άτιμάζουσι, κα\ 
ακόλαστα γύναια περ\ σωφροσύνης νουΟετούσι. Μή 
ανάμενε, μηδέ προπαρασκευάζου παρουσίας · άπλή 
γάρ ολη καλ άδετος τής ησυχίας ή κατάστασις. 
ΟύδεΊς Οέλων οί/.οδομήσαι πυργον, κα\ κέλλαν ησυ­
χίας επιχειρεί, εί μή πρότερον καθήσας ψηφίσει καλ 
ψηλαφίσει [αϊ. ψηλαφήσει], δια προσευχής, εί Ιχει 
τά πρδς άπαρτισμδν ιδιώματα, μήποτε γένηται 
μετά τήν τού θεμελίου καταβολήν γελείον τοίς έχΟροίς 
αυτού, καλ έμπόδιον έτέροις έργάταις - σκόπει τήν 
έπιόημούσαν ήδύτητα, μήπως έκ πικρών ίατρών, 
μάλλον δέ επίβουλων δολίως συνεκράΟη. Νύκτωρ 
μέν τά πολλά τή προσευχή δίδου (38), τά δλ βραχέα 
τή ψαλμωδία" ήμερα[ς] δέ πρδς τήν σήν πάλιν πα-
ρασκευάζου δύναμιν ού μετρίως φωτίζειν καλ 
έπισυνάγειν τον νουν ή άνάγνωσις πέφυκε (59) · 
λόγοι γαρ Πνεύματος αγίου ύπάρχουσι, καλ τούς 
μετερχομΐνους πάντως (5υθμίζουσιν· Ιστό) σοι εργάτη 
δντι τά άναγινωσκόμενα πρακτικά* τούτων γάρ ή 
εργασία περιττήν ποιεί τήν τών λοιπών άνάγνωσιν · 
πόνοις μάλλον, καλ μήδέλτοις τούς τής υγείας λόγους 

ribus mis pcragi-iidum. Νιιιι mcdiocriier solcl i l - ^ φ ω τ ; ; ε , θ α ι ζήτ^ι · άλλοτριονόους προ δυνάμιως 
lustiaio cl r:olligi(i'o IIICIIUMII lcclici. Vorba ciimi 
Spinhis saiiili suul, ct b-t ti»i*es oiiiiiino ciiriguiil c l 
niodiiattlui. S i. opnami leclio atcouiinolala 
ad arlioticni. N.mi adiouis piOposilum farit nl j.iiu 
••ilssl o- us sii ainplius k* liotie reliijuoinm : l:iboii-
!>>·< puiius quam liluis docUin.mi saini's illnsirai-e 

rc»i,iuiidt\ L i b n ^ :»l> luo in>li:'ittt« ali nos, piius-
qii:im viiluic Sjiiriius sancli inslriirlus iuA\ al-
t i ig t iv . Ycrba quippu ob^t..iiioin imb''«;iSii< aniinis 
l I M iu.is .'iJuihiufil. Ufiirus r.riris liaiiNlus gcnus 

\ ini per ^usluin prodii; ci unua f;uuiiiaris coi-
iucuiii» «ίΐιιιιρ* ι iuh i-ioivui so!iiai. ; ν,ΐ:υ ralionom 

πνευματικής (40), μή μετέρχου λόγους. Σκότους γάρ 
6ντα βήματα, τούς αδυνάτους σχοτίζουσι • μία κυλις 
πολλάκις γεύσιν οίνου ε σήμανε · καλ εΤς λόγος ήσυ-
χπιού τοις γεύσασΟαι δυναμένοις πάσαν αυτού τήν 
ένδον ύπέδειξεν έργασίαν και χατάστασιν. "Λρεπτον 
[άρέμβαστον]ψυχή; δμμα χέκτησο προς οΓησιν · ού 
γάρ έστιν έν κλοπαίς τι ταΰτα·.ς όλεΟριώτερον (44). 
Φείόου τής γλώσσης προΐών * οιδε γάρ συντόμως 
πολλούς καμάτους σκορπίζειν. Άπερίεργον άσκε*. 
χατάστασιν μολύνε*.ν γάρ τήν ήσυχίαν περιεργία 
ώ ; ούκ άλλο τι δύναται. Τοίς πζραβάλλουσι τά 
χρειώδη παράβαλλε (4τ2), σώματι λέγω καλ πνεύ-

Ι' .d. \ ν. Ν ' Ι.Η'. XX!, Γ.Ι. M.mh. χ ι χ ι . 41. 3 P?al. cuv. C. % Rom. vili. 6. > Psal. X L I X . 2 i . 
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1117 SCALA PARADISI.— GUADUS XXV11. 1118 
μ α τ ι · εί μ ί ν σοφώτεροι καθεστήκασι, δια σιωπής Α «Η statum, iis qni judicarc pcssunt, osteudii. lrrt»-
τήν φιλοσοφίαν έπιδειξώμεθχ. Ei δε αδελφοί τή κα­
ταστάσει, συμμέτρως την Ούραν ανοίξω με ν. ΙΓλήν 
άμεινον πάντας ύπερίχειν λογίζεσθαι. ΙΙουλόμενόν 
με πάντη άποτρεπειν έν ταίς συνάξεσι το τού σώ­
ματος Ιρ-,'ον τοΤς έτ: νηπιώίεσιν , έπεσχεν δ τήν 
ψάμμον έν τή άναβολίδι παννυχλ φέρουν. "Ωσπερ 
έναντιούται τψ λόγω τών δογμάτων τής αγίας καλ 
άχτιστου (45) , χ α \ προσκυνητής Τριάδος τά περλ 
τής ένα άρχου οικονομίας τού ένδς τής αυτής π α ν -
υμνήτου μονάδος [Τριάδος] · τά μεν γάρ εκεί πλη­
θυντικά έν τούτω ύπάρχουσι ενικά · τά δε εκεί 
ενικά ενταύθα είσι πληθυντικά · ούτως έτερα τά 
τή ήσυ/ ίφ , και άλλα τά τή υπακοή πρέποντα 
επιτηδεύματα. *0 μέν ΟεΤός φησιν "Απόστολος 

lortiiiii animui ο< υΐιιι.ι geras advmb* aitimi vh-
ΓιυιιΐΊΐι : nulla i-iiiui fraus bac csl ii:*»-,ior. ίιι 
publintm piOgrexsiinib liniziiam roeicc. SobKtttm 
iuonuMilo lcmpoits omncs vh ttilutn hihorcs pcssuin-
darc. Absunc ab ointit f.uri<»>a v.i ιιοιι necessana 
occupatioue. Taui ciiim iiiqiiitiare ^«'inilhi:-* Ί Ι Ι Ι Γ -
lcni solci ib(a negoliosa C I I H D S I I ^ , qtiatu u't.i ns 
alia puiesl. Advenloiibus et prn-rinis nc.o.ssaria 
qtia cor|X>ris, qua spirilus pra»lK, qtti si &:ψι»·ιιΐί;» 
pixpolJeaiit, nos uositani Jlis aapirntiam pcr si-
ituiiiim demoiislrcnius. Si auteni fialres rcligiosi 
fuerinl, tum niodeiate januani sapieiilia? apcriamus. 
422 Qnaiiquau) praslat cxislintaro oinins nobis 
excellcmiores csse. Cum jtitiioribus in coiivculibtis 

Τίς §γνω νουν Κνριον; έγώ δε λ έ γ ω · Τίς ί γ ν ω * oinnino vellcm operc faciendo inlenlicere, pro-
νούν άνθρωπου ήσυχαστου σώματι και π ν ε ύ - bibuit is qui pcr totam noclem arcuain in pallio 
μ α τ ι ; tulil. Sicul adversaiilur doclritia» promiiilialoraiii 
do sancta ef increaia et adoranda Trinilate, pronunliaia dc hiimaiiilaic Cltrisli unius cx Iribus 
personis ejusdeui laudalisaiitia» Trinilalis : qitae enim in Triniiaic sunl pbiralia , suni in Cbrisio 
aingtilaria :<*lquae in illa sunt singularia, in Cbristo sunt pluralia: ila alia coiiveiiitmi sludia soUiarke 
vite, alia tis qui sub ohedientia vivuut. Divinus qnideni Apoalolus ail : Quh cognovit sensnm Do-
mmi'? Ego vero dico : Qnh cognoscil meiitero bominis qui corpore cl animo iu soliiu linc vi i i i? 

Κράτος βασιλεί πλούτος καλ πλήθος* κράτος δέ Poientia rogis in opilius i l miilitliidine siia est i 
ήσυχαστή προσευχής πλήθος. 

Σ Χ Ο Λ Ι Α . 

ΕΙς Λόγον περϊ διαφοράς ήσνχίας. 
ΣχόΛιον α'. 

Οι μα ι δτι διά τήν προπέτειαν λέγει τής γλώσσης, 
κα\ ταύτην χαλεί άσθένειαν στόματος * σώματος δέ 
πρόληψιντήν άργίαν, ώς έθίσαντος άργεϊν, καλ σω-
ματικώς άναπαύεσθαι. 

ΣχόΛιον β'. 
Τδιορυθμία έστι τδ έχειν τινά Ιδίαν τάξιν, καλ έκ · 

πληρούν τδ ίδιον θέλημα. 
ΣχόΛιον γ \ 

ΕΙ άπέστη, φησ\ν, άπδ σού ή άκηδία * περί ταύτης 
γάρ κα\ πρδ μικρού έφη, δτι οί μ*τά λόγον ήσυχά-
σαντες, μή πρότερον ησύχασαν, πριν πάση άκηδία 
άπόστασιν δεδώκασιν · εί ούν άπέστη αύτη, περισσδν 
τδ έργάζεσθαι. 

ΣχόΛιον δ'. 
Οί μέν κοινοβιακοί · οί δέ ήσυχαστικαί. 

ΣχόΛιον ε'. 
Δηλονότι μέγα τδ τής ησυχίας έργον, και πλείο­

νος προκοπής αίτιον, ή τά κοινόβια · ού βούλεται 
δέ τούτο ειπείν δ·.ά το. , : άίθενεστε'ρους. 

ΣχόΛιον ς1. 
Τάς εργασίας τών καθ* ήσυχίαν δντων απαριθμεί­

ται, καλ άπδ τών έλαττόνων ε πι τά μείζονα π ρ ν ι -
σ ι ν οί μέν γάρ , φησλ, διά τδ τα πάθη ελάττωσα*, 
ταύτην εργάζονται, καλ ίσως, καλ δι' εργόχειρου κο-
πιώσιν, δπερ έστλ τών αρχομένων · οί δέ τή ψαλμ­
ωδία ένατ/ολούντα*, δπερ έστι τών προκοπτόντων · 
ο: δε τή προ71 ν / ζ προσκαρτ:ρνυσι, δπερ έστλ τών 

poientia vero solitarii in precum copia ei froquenlia, 

SCIIOLIA. 

Ad grndum dediffvrenrtaeldiscretione tiia ^diimiu . 

ScholioH 1 

Existimo pelnlanliaio seu procaciiatom liugux 
inlclligendain, el bauc a Climaco iiilirnHlaliin sou 
morbum oris vocari. Pcr cnrporis vero pravain t i 
praeceplam coiisiieludineui, inlolligit otium, eui 
corpus, quod amal corjM)ralcm quielcm, assucvii. 

Scholion 2. 

Proprii vivendi ralio cst seqtii suam vivcndi ra-
C lionem, cl suain ckplero volunl.uem. 

Scholion 5. 
Profligala abs lc acedia seu pigrilia (dc bac eiiim 

patilo anle dixit quod qui cum laiioue solilariam 
423 v i U i ' 1 ' scciatilur, non prius ad eam perveiieriiit, 
quai\i omni incili«e iiunliuiii reiiiiUciciil), bac ergo, 
inquii, piofligaia, nibil esl quod labores. 

Sclwfion i. 
Ili qiiidcm coenobiix, isli vcio solilaiii 

Scholiou 5. 
II d»l)io ingens opus est ^olii.ni» viu , Λ 

uiiiiio majoris pr(»fertus causa ei nccasio qn::»u vila 
camobuica. iNon pruunmiavii aiilem liur Oumat u> 
propier impcrf^clioiv». 

^ SiitolioH i». 

Sludia boliiai ioinm cmnuer.il, vi a utuioribiis ad 
majora pro^iodilur. Aln eiiim, i u q u i l . Iiauc c \ c -
ceut, iil piavas aniiui cupidilatcb loiiiperoi.i, ci 
foiusse ut corporis laboro faligenl ac «lubiliteni: 
id quod esl iiiuipientiuiii. Alii psatmoruin «atiliii 
\acaat, qtiOil vai |uoli« icntiiun. Ahi |n<< IMI> da<tf 
ο 4 iraiii, iu ii-quo p<;r$cveiaiit r! duraiu q-.u.-d <·· l 
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«omm qut jam profcccrutii 
tkHftem ix^ambunl, quoil est 
Efgo tb bamilktrtbue < ceplando *d aifmra ι c>-uri ii 
eefiMoitis ratione velul srala ti&its. Nam scala ab 
inimU gradilmf ei ratliis a«J aliiora consuevii 
ascmnkro. 

Srhethn 7. 
AMIIIKI c^itriptTo doUuvm Η irisliliartt superat 

oinrietn coipoiis f»b»r<»ui et iatigaiioittiM, 
Sckotio* 8. 

Non s ees ac sesvum venienleMi qoaodo valt do» 
mtnus. 

Scholfom 9 . 
Corporis [membrwum] remtssionem aeqolttir co-

gitaiiowuro evagatio ct inquittatio; iminodicom la- u 
torem pigritia ; pigriiiatn illa tvagandi iibcrta*, 
quaram attrra difcit ab allera. Priinam enim te-
quiUir pugaa fuiarix; alteram loci soUiarit re-
lictio» et e foca iu locum migralio (iuoderatum 
aotein ei con*ianteui laboren non sequitur potna). 
Homm atuem labonmi rantssto anget vohtfMatem, 
eteessas vero «liscorsttm. Quapropter diflfctle ett 
aotequt, qaa» seqmiotur ea qnat OfMmravii, quibos 
q«i carel aine ι ationc fitam qtiiclam teii aoliurian 
fcctalar 

Stkoiiem !<•. 
Vbi vUioru» copia t tbi virtulnm inopit. 

S . JUAN.NIS CLIMACI I t t » 
Alii atl cotitcmpla- Α ήδη προκοψάντων * ο! δέ τή θεωρία ένατενίζουσιν» 

jam prrfo-toruin. δπερ έστλν ήδη τών τελείων. 'Απδουν τωνταπεινό­
τερων άρξάμενος έπλ τά υψηλότερα ήβη άνέόραμεν, 
ώσπερ κλίμακι τινλ τφ λ4γω χρησάμενος* ή γάρ 
χλίμσξ άπδ τών ταπεινοτέ; ΙπΙ τά υψηλότερα 
αναβίβαζε ιν πέφυχε· 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ ζ*. 

Τδ λυπεί σθαι χατά διάνοιαν, υπερβάλλει τδν κδπον 
τοΰ σώματος. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Οιονελ δούλον, δτε θέλει δ χεχτημένος, Ιρχδ-

μινον. 
ΣχόΛιοτ (Κ. 

Έπεται τή άνέσει τών μελών ή τών λογισμών 
Ι κτασις, χαλ φυρσις, χαλ τή άμέτρω εργασία άχηδία» 
χαλ τή άκηδία Ιχτσσις * διαφέρει δε Ικτασις έκτά-
σεως · τή μεν γάρ πρώτη έχτάσει Ιπεται 4 πόλεμος 
τής πορνείας * τή δε δευτέρα τοΰ Ιδιου ήσυχαστηρίοο 
κατάλειψις, χαλ άπδ τόπου είς τόπον μετοκίνησις' 
τή δέ έμμέτρω χαλ έπιμόνω έργασίφ τιμή οδχ Ιστι* 
τούτων δέ ή μείωσες μέν πληθύνει τήν ήδονήν, \ 
άμε τρία δέ τήν Ιχτασιν * χαλ διά τούτο δύσχολον τδ 
μετά (*) ταύτα ποίχ άπερ άπηριδμήσατο · άπερ μή 
έχων ού χυρίως λόγω ταύτην μετελθείν. · 

ΣχόΛιοτ ι*. 
*Η έν τφ πλούτω τής κακίας, τών αρετών «α­

νία. 
Scholion II. ΣχόΛιοτ ιο\ 

Ει; q<«od bide f^muir, mielligil. opinor, bpsam fi n ^ 0 ? μ β { ^ « ^ ^ , ή νοδς Ιχτα­
σιν* γέννημα γάρ τύφου ταύτα, ώς χαλ ή βλασφημία· tarnia. aui mraii* 494 s^up<ireni: luee eairn cx ix* 

ftalo ti elaio antuio, quciuailMHodmn el blafpo^inia, 
aokBi easislere. 

Sekotion 12. 
Qui liU OLTtt, obeilicMt sai snbjectos non est. 

Scholioa 13· 
Quia delerior est omnibns nimia libertas et «Jc-

fecMis comp«iifiio*is, qvam soqottur Kcurrilitao. 
Sekothn 14. 

Octo ftntil capitales viltorum eogitatione* ? e 
qoibus aolitarios «q»pognam, viiium actMlia», vanae 
gloriac, sup<irbi;e. trtsttiiae, ir.r ; eos aulcm qni sub 
obcdieniia vivunl, gula, lusuria» avanlia. 

Schotiou 15. 1 
Parens qoxdaiu viliomm esl pigrilia : qu« enim 

bona iibi comparaMi v farite eripic ; qnibus carce, 
catct ne acqttiri>$. 

Scholion 10. 
N»m qtii non esira ttirae estv qnomoilo potest 

pffcibus vacaie, aut cor animumque eo inlenderc? 
£/j*r iJriletuh. 

Treg prortfclus sru ordincs seo gradtis prrsenli 
l»ns (seu ad«lti< tis) veibis dorct diviutis Ιιλ: patff : 
oir.nium viia; ruranun abdicationetn, ct «pue \ «loin 

ΣχόΛιοτ ιβ\ 
'Οτι μή Ιχων ταύτα» ούχ έστιν ύποταχτιχός. 

ΣχόΛιοτ «γ'. 
"Οτι χείρον πάντων ή «ανοησία χαι τδ άχατά-

νυκτον, δ έστιν ευτραπελία. 
ΣχόΛιοτ ιδ*. 

*Οχτώοί γενιχολ τής χαχίας λογισμοί* παλ τοίς 
μέν ήσυχάζουσι πολέμουσιν' δ άχηδίας, δ χενοδο-
ξίας. δύπερηφανίσ:, δ λύπης, δ οργής· τοΙς δδ έν 
υποταγή, ότής γαστριμαργίας, δ τής πορνείας, δ τής 
φιλαργυρίας. 

ί ΣχόΛιοτ ιε'. 
Μήτηρ χαχών [χαχιών] τις Ιστιν ή £*6υμία" & 

μέν γάρ ξσχες χρηστά, αυλ| ^φδίως'άδ* ούχ έχεις 
Γδε:σ: λαβείν χωλύει (δ). 

ΣχόΛιοτ ις*. 
Τδν γάρ μή χτησάμενον άμεριμνίας, πώς δυνατδν 

δπιμεληΟήνα: προσευχή, ή καρέΊαχής προσοχής; 
Τον ΈΛΙον. 

Τρ!ίς προχοπάς εΓτε τάξεις εΓτε βαθμούς έν τοίς 
πχρούσι, διδάσκει δ Θείος ούτος πστήρ, άμεριμνίαυ 
εν τώ βί(;» ΥΛ\ οΤς ούτο; σ·.ιγν.α?αλύ-τκι, προσευχήν 

{α) Aliicr μέτρον. I'»il'!b i»e ι-sl inodinm .lliuj» r. η 
qii:cc»)»iini'ruvit, ru i lms lam«*n qni ran^l, i>•·«. >i*n 

ΓΛΓΊ.ΙΙ··. «o! :Mriaiu \Ϊ:ΛΤ>* sot ;;itnr. i ;·ΜΟΠ;»ΊΊ Μ·!-Ο-
lia»l(»ft ip»*: fat i»»r rt r . i tMii i locinn n»n as> ·-

qni rt I" its ips»? bic :ι; Μ.hoiiaate uon cst jtiillts 
•Ί ιπΐι*μ r. 

/>» "Ifc-iv» i o* oj/. 2/ειν ήδ*ί 7? , λαβείν κωλύει; 
:;.<c ftf noiti noa liabcre, prohibil iifpirerc* 



1121 SCALA PARADISI. 
άοκνου, χαλ τρίτον έργασίαν χαρδίας άσυλον - ώστε, 
δήλον, δτι μίσον έχχτίρων ιών άκρων ή προσευχή 
χαΐται. 'Ο τοίνυν τήν άμεριμνίαν κτησάμενος, χαλ 
τα έξζς δύναται μετελΟείν· Τδ μίσον ο^ν τών δύο, 
ήτοι τήν προσυχήν φησλ μιτεχόμενος, έ ν μέσοις 
γέγονα τοίς καλοίς, χαλ μήαεο «ρδς τδ έτερον ανα-
βέβηχαοών αγαθών (δ;. 

ΣχόΛιοτ ιζ'. 
Προερχόμενος, φηολ,τής χέλλης φύλαττε μή θριάμ­

βευση τάς άρετάς, άς είργάσω έν ή*υχίχ. Του γάρ 
βτδματος άφυλάκτως άνοιγομένου, χαλ προπετευομέ-
νου, ai έν χρυπτφ άρεταλ, αέ τδν νούν πρδς Θεδν 
άνυψούσαι, άπάλλυνται χαλ άφαντοι γίνονται * στόμα 
γάρ , φησλ, προπετεί εγγίζει συντριβή. I 

"ΑΛΛο. 
Ή Ιξ* τής χέλλης συνεχής διατριβή έ*στο* πα-

ραιτητέα* είπερ ησύχαζαν ήρχτίσω. Έστι γάρ έπι* 
ζήμιος πάνυ* αφαιρείται τήν ψυχήν, σχοτοί τδ 
φρόνημα, μαραίνει τδν πόθον* αλά τούτο είρηται* 
%Ρεμβασμός έΛιθυμίας μεταΛΛεύει τουτ Ακακοτ. 
Τοιγαρούν χδπτε τών πολλών τάς σχέσεις, μή σου δ 
νους περιστατιχδς γένηται, χαλ ταράξη, τδν τής ησυ­
χίας τρόπον. 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ ιη% 
Καθάπερ οδ δυνατοί δ τήν χεφαλήν Ιχων ύπδ τδ 

ύδωρ άναπνεύσαι τδν.άέρα, τδν λιπτδν, τδν έπιχεδ-
μενον έν τψ κόλπω τ»>> χενώ τούτφ, ούτως ού δύναται ( 
δ βαπτίζων τήν διάνοιαν αυτού έν τή μερίμνη τή 
ενταύθα είσδέζασθαι τήν άναπνοήν τής αίσθήσεως 
έχεένης τού κόσμου τού χαινού. 

ΣχόΛιοτ ιθ\ 
Έρημος έστιν ή φρενών άκοσμία* 

ΆΛΛο. 
Ει βούλει Ιιηνεχώς μνημονεύει ν Θεού, μή ά πίθου 

ώς άδίχους τάς έπιφοράς * άλλά δικαίας έπιφερομέ· 
ναςυπόφερε· ή μέν γάρ υπομονή δι* έκαστη; συμ­
βάσεως τήν μνήμην άναχινεί * ή δέ παραίτησις με ιοί 
οδν έφεθρεύοντα τή; χαρδίας πόνον, χαλ διά τής 
άνέσεως τήν λήθην εργάζεται· 

ΣχόΛιοτ*. 
Βτωχδν τδν άχτήμονα τίς λέγει; Έγώ δέ οΐμαι 

τδν ταπεινό*/· 
ΣχόΛιοτ χα'· 

Χώρημα χαρδίας έλπλς είς Θεόν · στενοχωρία δέ 
αυτής φροντλς σώματος. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου ·χβ\ 
Μνήμη Θεού έστι πόνος χαρδίας υπέρ εύσεβείας 

γινόμενος * πάς δέ δ έπιλανθανδμενος τού Θεού ήδυ-
παθής χαλ ανάλγητος γίνεται. 

• Sap. ιν, 12. 

— GRADUS X X V I I . I l f t 
ad moriem uaqao eomitantuf oratMatHt impigran; 
cordis t<iviolabifo sludiain seu <>|wr:itio«u»m , i«l 
mamiVs4c pitKot, medium inter duo exttema pu*i-
lum ewe, t»raitot»t*iit. Qui ergo oftjMtbv» x i i* curio 
00 abdieavit, polmlcliam ad ea quas srqitutiiur 
onUi* Medium ergor doobot, iaquit, ae»raiUfO tgo, 
ia medib coit»ttti bonoiam sea virl*taiM um\*9 € i -
IromaMqae gradoiu b o n o r M seu virtaiiini nowooni 
cootceudt. 

SeMio* 17. 
Ε ccUa lua tgressvs cavc ne jacles palom, qttat 

Ια sileattio «l coliludiao exercuiftti xirtutet. Oro 
enim iucame reserato, te*»ercquc prsttipttauie Wr-
loiea iti occuUo parUe, quae meutem ad Itofm 
ta%lia«abaot, pcrcoul ai evanescmit. O* enbn, io-
quU, inviut ad procacen cellocoiiouee se« gar-
rieadi coasMCittdiaem. 

Aliad. 
Longa el frequetis exira ccllam reora libi poiiiloo 

rtpudianda eU, tiqiiidi-m aolitiriam vitan deteftsti; 
est enim pemicio^a valde, el aitimaai penlii, maati 
ΐοαοίΝΓοε ofuiidU [aninii seaoiiui obiumiit], deaide-
riaot reruin coe.esliuui ex$4iagoit.4S5 ̂ ufe dictam 
esl: lnevtutantia coHcupiueniim truniwtU §ea$um 
$ine motitia*. tyiapropier rtscisdo onneo ergo 
aliea afleciua, ιιο meiis fluctuare iocipiat, el kaftw-
lum quidia cl ^olilu«lmis permrbd 

ScMoiioH htoci 1H. 
Qatmadjnodum qai captii sob aqua habet, tabii-

lem ct in boc varno xtuiidt spalio iliffoauw a«cvjni 
capure oon potea, Ua qui meateai auaoi curii 
viue pneoenlU ilemeraam liabei, αοα poieol re* 
spirare ex neu%u Ulo uovi el alieriot «oodi* 

Solitudo eal ftcglecttu ingtaii Μ pmdeaits 
callidx. 

Atiud. 
fti Tis aooper Dei meoiorian lecaai drcoiaferre, 

•KMI rrjiciaa ia»quani ianuerilo libi iltataa co-
Ittmnias, sed lanqaam juste irrogalas forliter 
ansiiue: patientia etiim per quencunqttc ratam ·* 
eveiilum uieoaoriam refricat. Itecosaiia vero mi» 
nuii opportuuum cordis laborem, e i per ceoao-
tioaen), oblivuNxm inducil. 

Sckoikm tO. 
Qiii* voeat ilbim qui ae bonis abdicavit • f d i 

CUIII? Ego buRiilem interpreior. 
Seholion 21, 

Cordis perfitgiiiiii ε^υ •««copiaculum cti speo iu 
DCQM. i^rcer rordis col cura e<»rporis. 

Stholio* Mnm 22. 
Mi-nwtria Dci«εί labor cordi* ρ «latia caaea ε«ε-

Ctpins. OitiiMuqu^ aiitem tVi obbvitciliir, να* 
Uipiale torporU el animi siupow octupaiur. 

(δ) Di»piiiat deinde Eliaa Creteaoia coplooe de 
viaioiie Uiiuaco oblaia, qoam apaJ ottiodem lc-

get Est aubnliseura, Ua ul coaiaifMarios c o » 
montarto indigeai. 
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Qtiandoviui vis mcnibra occupavil, mensomnium 
reruni curaiu abolot. El memoria Dei ubi impcrium 
:·« ceperil in aniuiam, abjicil onuicm sauiem seu vo-
micatn cordis, quani per visuni bauril. 

Scholion 23. 
Ibmutu csl disccndi cupidos verbo do^cre, scd 

melius <'sl eosdcm virlutibiis, precibus ct faolis 
juvare : qui ciiim seipsum per liaec Dco oflert, per 
tuam virlutcm el auxilium simul succurril proximu. 
Si pcriOmpciidium vis docerc siudiosum discipliua?, 
pro|>oiie illi sludiuui precandi cl reciam iidem. 

426 S<holion 24. 
Dei nuium uonipc ei eolloquiuin. 

Sckolion 25. 
In anws sfiilii non eflundaa sermonem , nc ali-

quan !<> sng.qillct eC subsannct adjutnrcs l;ios. Ad-
nmdimi cnim itoxius est cl valde poruiciostis le-
viaruiit scn vuiiiornni boniinum conviclus. Qucm-
admoduin eniin qui inferium <t peslifcrum acrem 
baurimil. omtmio morbis vexantur ; ila qui cuin 
quovjs gcticrc lioiiiinum sine discriininc vcrsanttir, 
Yiliis ilioruin imbuunlur: Corrunipuni enbn mores 
bonos colloqnia prava \ 

Scltuliou haaci 2G. 
ΝΛΙΙ objui-ges duriiis eos qui piccos tuas ex-

pelunt, uec moliium vcrborum cousolatiouo dtsli-
mas, nc pereanl, Η abs Ιι· ratio aniuiaruin «'xigatur; 
sed tmiiarc medico* qm inurbos ardeitliorcs fri-
gidioiuais, et fn^ulioies c^iidioi ibus pharmaris 
(uratti. 

"Οταν ή δύναμη τού οίνου εί; ι ά μέ>η είσέλθη, 
έπιλανθάνεται ό νους της ακριβείας τών πάντων · 
κα\ ή μ^ήμ7) τού Θεού, δταν κράτηση νόμον είς 
τήν ψυχήν, αποβάλλει πάσαν νομήν δράσεως έκ της 
καρδίας. 

ΣχόΛιοτ κγ'. 
Καλδν τδ διά λόγου ώ^ελείν τους πυνϋανομίνους " 

κρεϊσσον δέ τδ δι* αρετής κα\ προσευχής συνεργείν 
αύτοίς · ό γάρ διά τούτων προσ^έρων Θεώ, βοηθεί 
και τώ πέλας διά τού Ιδίου βοηθήματος· ΕΙ θέλεις 
συντόμω λόγω ώφελείν τδν φιλομαθή, ύπόδειξον αύτφ 
προσευχήν κα\ πίστιν όρθήν. 

ΣχόΛιοτ κδ \ 
Τήν πρδς Θεδν νεύσιν καλ όμιλίαν δηλονότι. 

ΣχόΛιοτ κε'. 
Ε:ς ώτα άφρονος μηδέν λέγε, μήποτε μυκτηρίση 

* τούς συνεργούς σου. Επιβλαβής γάρ, χα\ πάνυ 
φθοροποιδς ή μετά τών είκαιοτέρων συνδιαίτησις * 
καθάπερ γάρ οί έν αέρι λοιμικφ γενόμενοι πάντως 
νοσούσιν ' ούτως οί έν άνθρώποις άδιαφόροις ένοια-
τριβοντες μεταλαμβάνουσι τής εκείνων κακίας * 
Φΰειρονσι γάρ ήθη χρηστά όμιΑΙαι κακοί. 

Scholion 27. 
Quxsi. Quid siosoliiarins ? Resp. Qui solus csl 

foiis, exlra res ei negotia sxcularia ; inius aiaein 
(cl meiile) ciiam cogiialbtitibiis ab eisdcm negotiis 
sejtinclus ui uc c< gi'aiioncs quidcin curarum pro-
faiurum admiltai. Dctnde solilarius est, qui auiuio 
:id vcriim Deum vcrsus et inieutus, cogiialiones 
omiies a maliiia profmas repellit. 

SchotioH 28. 
Ubi vcie sinccrequc precatus fueris, opiimuin 

inlus couscimlia» t^slinuinium leperics. Kl angcli 
lccuin versabiintur, ei rationes rcnnn quae liunt 
docebunt, niciiteuiquc illuminabunl. 

Aliud. 
Qtiod aliud osl bonum praeter Denni ? Quin ergo D 

roddiiniis iili «Miinia nosita qua* Iia!»»;;nus, tt bene 
cni imbis. Cutii ruiui sil siiiiiine buiius, onitita 
quoque nolns l>i»ua dmra lai-ietur 

Scholimi 29 
0·Γι crcdil ca (qtiai posl hanc vilam) f.nnra sitnf, 

siicc roulrovorsia absiinel a prascniis vrdnpia-
lilkus. rcdulns 'iineih bixiiriosus i i l , «t OIUIKMU 

aictMi soiiuuni pcnl.t. 
Scholwn hmiv 50. 

Uomo qui conlulil a\ alujuo (jui non csl vi.in Doo 

9 S:»p. I I , b; I Ο/Γ. xv. 

ΣχόΛιοτ 1Ισαάκ κ^'. 
Μή έπίπληττε τους δεομένους τής σής ευχής, κα\ 

τών μαλθακών λόγων τής παρακλήσεως μή αποστε­
ρεί, ίνα μή άπόλωνται, κα\ άπαιτηθής τάς ψυχάς 
αυτών · άλλά μίμησαι τούς Ιατρούς, οίτινες τά θερ­
μότερα πάθη τοις ψυ/ροτέροις ίώνται φαρμάκοις, 

C και τά ψυχρότερα τοίς έναντίοις. 
ΣχόΛιοτ κζ'. 

Έροπησις. Τί έστι μονάζων · Άχόκρ. "Οτι μό­
νος έστιν, Ιξωθεν μέν ταίς ύλαις, καί τοίς κοσμι-
κοίς πράγμασιν · Ισωθεν δέ τοίς τούτων διανόημα σι, 
ίνα μή καταδέχηται τούς λογισμούς τής κοσμικής 
φροντίδο; · δεύτερον δέ, ίνα γένηται μονάζων ό νούς 
πρδς τδν άληΟινδν Θεδν, μή καταδεχόμενος τούς έχ 
τής κακίας λογισμούς. 

ΣχόΛιοτ κη' . 
Έάν αληθώς προσευχή, πολλήν πληροφορίαν εύ-

ρήσεις · και άγγελοι συνελεύσονταί σοι, καί τούς λό­
γους τών γ'.νομ*νο>ν φωτιούσιν. 

\ΛΛο. 
Τί άλ.λο άγαθδν άλλ' ή Θεός ; Ούκούν αύτώ άπο-

όώμεν πάντα τά καθ* ημάς, κα\ ευ ήμιν έσται · δ 
γάρ άγαθδς πάντως, καί αγαθών έσται ί παρο/εύς 
δωρεών. 

ΣχόΛιοτ κθ'. 
'Ο "πιστεύων περ\ τών μελλόντων, τών (Τ»οε ήοίων 

άδογματίστως άπέχεται" δ δέ άπιστων ήους και 
ανάλγητος γίνεται. 

ΣχόΛα >' Ίσαΐ. ν λ'. 
"Ανθρωπος π:·.0όμ·νος μετά τίνος μή δντος τού 
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Ηεού, ούτος ούκ 'χε·. έν εαυτώ φόβον θεού · κ κι έν / 

δσ<:* τις δουλείε» τοις πάΟεσ:ν, ούπω ελογίσθη ε·ς 

ϊνύλον τοΰ θεού, άλλ* εκείνου δούλος έστιν, έ ν φ κα­

τακυριεύεται. 

"ΑΛΛο Ίωάττον τον Ααμασχητον. 

Διαιρείται ό φόβο; είς έξ · ε ί ; δκνον, είς αιδώ, είς 

αίσχύνην, είς κατάπληξιν, είς άγωνίαν, είς έκπλη-

ξιν. "Οκνος μένουν έστιφόοος μελλούσης ενεργείας· 

αΙδο>ς δέ φόβος έπ\ προσδοκία ψόγου * κάλλιστον δε 

τούτο τδ πάθος · αισχύνη δέ φόβος έπ" αίσχρψ πε­

πραγμένο) · ούόέ τούτο άνέλπιστον είς σωτηρίαν · 

κατάπληξις δέ φό^ος ' κ μ?γάλης φαντασίας· Σκπλη-

ξις δέ φόβος έξ ασυνήθους φαντασίας · αγωνία δέ 

φόβος δι* άπτώσεως ήγουν αποτυχίας · φοβούμενοι 

γάρ άποτυχεϊν τής πράξεως άγωνιώμεν, 

1 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ λα\ 
Πρδς τδ μέτρον τής ταπεινοφροσύνης δίδοταί σοι 

καί υπομονή έν ταΐς συμφοραίς σου. Καί κατά τήν 

ύπομονήν σου ελαφρύνεται (α) τδ βάρος τής Ολί-

ψεώς σου, κα\ παραμυθΐαν κτήση. 

ΣχόΛιοτ λβ'. 
Δευτέραν, τήν ύπομονήν λέγει. Διά μέν τής υπο­

μονής, φησι, στεφανωΟήσεται' διά δέ τής τροφή:, 

εί άμέτρως αύτ^ χρήσεται,ΟανατωΟήσεται · έ κ τ ω ν 

έπτά δ λαμβάνων τδ 3ραβείον άκόπως ό ε ίπών, έτα-

πεινώ*)»μ\ ή κα\ ό πρώτος ό προορώμετος τότ Κύ-

Ι-ι ν ή πάλιν εΤς, ό τελειών τδν σκοπδν κάν όποιο-

σούν έκ τούτων ή . 
C 

ΣχόΛιοτ λγ'. 

Ίστέον δτι έργω χρή πει ράσα ι τδν βουλόμενον 

(παιδεύεσΟαι)· ού γάρ δυνατδν τούτο καταλαβεϊν 

λόγφ. 

ΣχόΛιοτ λδ'. 

•Εν τών πνευμάτων τδν τής πορνείας λέγει · άλ­

λοι δέ φασι τδν τής κενοδοξίας · έτεροι δέ τδν τ ή ς 

άκηδίας δαίμονα. 

ΣχόΛιοτ λε'. 
Ό πρώτος, ήγουν ό προορώμενος· ή πάλιν εΓς 

δ προορών τδν σκοπδν, κάν δποιοσούν έκ τ ο ύ -

το>ν ήν. 

ΣχόΛιοτ λ ς ' . 
"Οτι απλώς διά ταύτα πάντα, καλ ού δι' Sv ήτοί-

μασται τδ βραβεϊον τοίς προτρεχομένοις. 

ΣχόΛιοτ λ ; · , 

• ί ρ ω ν λογιστής δεικνύει τ ίς λαμβάνει , ή δημο­

σίων σύλλογευ£ τελεσμάτων τήν ύψοποιδν άσπασά-

μένος κλίσιν. 

ΣχόΛιοτ λη' . 
Τδ Ιλαρδν κα\ άλυπον ύπδ τής ψυχής κατάστημα, 

αϊ των ύμνων παρηγορίαι χαρίζονται. 

"Psi l . xv, 8, 10. 
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toujunclus , l i ic ιιοιι Iiabel iimorcm Dei. Yi i n quo-

cunque quis suis nialis affcctibus indulgc l , 427 
nomli i i i i es l relalus in censum s» r v o r i m i D i i , scd 

servus i l l ius es»l, qui impcriuin in ίΙΙιιιιι e x c n r i . 

Aliud Joannis Damatcem 

Sex genera s u i i l meli is : segni l irs , pu«Ioi·, v» t v -
c i i m l i a , s lupor , angor e l l e n o r . Se g m i i f s esl i m i n a 

impcndenlis acl ionis . Pudor meliis cx vitupcralionis 

cxs |M?clalionc susi.-cplus, optiimisqiu* est bi i : affei i»«s. 

Vc iecuudia ii ieins ob admissain m n obs< cuain , 

c l ne bic quidcm aOeclus est exlra spem saluiis. 
S i u p o r meius ex ingeuti al iqua rei specic anium 

obtaia. Terror mdus ex nova a l iqua seu inus i ia ia 

rei spccic contraclus. A o g o r demuni mclus iie vola 

nosh a uobis uon succcdaui , aut i i i fe l ic i ler excidatit, 

cuui l imemns, nc uuod aggressi sumus, ex senlcnl ia 

tion cadal . 

Zcholion haaci 31. 
P r o modo b i i m i l i i a l i s luai d a l u r l i b i et.patientia 

in vcbus advcrsis l u i s . Γ ι pro ral ione palienli;e tuse 

sublcvabiiur onus aftlictionis luas» c l consolationeiu 

obitnebis. 

Sclwlwn 32. 
P c r vocem ( a l i e r a i n ) pa i iemiam i i i l r l t i g i i . Per 

p a i i c n l i a m , i n q u i i , forouabi tur , per cibtint (hinito-

dtce ucmpe s u m p i u m ) m o r i c n i u l i a b i l n i . Ε scptcm 

(<|uos e n u m i r a v i l ) p w m i u i n a c c i p i l sine faiiga-
tioue is qui d i x i l : Ego humiliatu* sum : aul p r i -

ii)υs e i i a m , q u i providebat Domhium (in conspeciu 

suo nmper ' · ) : item unus a l iquis qui pcrfcc i l quod 

dcsliuarat quodcunque luent e\ l i is . 

Scholion 55. 
S i i c i i d u i n , facio opits esse c i q u i vel it i u s l i i u i ; 

boc enim verbo fion asxeq*ie(ur. 

Scholion 34. 
L n u m e malia geuiis i n l e l l i g i l , s p i r i i u m ncmpe 

luxurias; alii iuanis l u u d i i ; alii pigruia* pi;vsidem 

daemoiicm inierpieCaniur. 

Scfwlion 55. 
P r i m u s qni providobal Dorninum : a u l i tcm unua 

qui l i i icm spcclabat, quicutique cx bis fuor i l . 

Srholion 30. 
QUIMI absobite pruptor ba*r omnia f l n o n propler 

u i i i i i n , pr :c i i i i i im bil dpstiiiatuiii p r m r u n c i i l i b u s seu 

cursu viticontibtis. 

426 SJiviion 37. 
T r i b u l o n i n i r u r a i o r osi(»iiiUi qnis ncc ipiat , a u l 

pi ib l jconi in veciigaliuii i oxaclor, q u i humilem a m a l 

im.l i i ia i iui iem qua: subliiutMii faci l ( i n c l i n a l u n t ) . 

Schotiou 38. 
I l i iarem et lap.tum anim;i* s ia lum Η l iabitum b y i u -

nori ini ronscilalioncs prjpslanl. 

(α) U l i i m a verha octo abrasa fucratu, qua: ex conjertura L a l i n x Isaari translalionis adjecimuf. 



Sctiotiom 39. 
Uaemftdmoduiii qni luee bac carcnt, oon poesunt 

recta incedere : iia qiti sacrarum Liiieraruni lumioo 
εαηΐ deslttuU, cwii ad bamm splendorem non re-
tpkiatii, freqtjeater 6ff<*mlujii, ct saepc trrare co-
gtiutar, at qtii ίαalli* leiu-bris iuccdunU 

ScholioH 40. 
Iinproborom nempe ci iiupostorum, qoales aom 

bxreltcoiuiu scrmoues. 
Alimd. 

Sive illos mteiligit qot altud vtrbis prae ac fe~ 
ruMt, aliod itttelligettdutii relitiqtitinl, qtulcs *vot 
anagogici &eos*s ei sttbtinus. Verba eitiin obscttra 
sive lf«ebrit juiignialom iuvoluta el reeomtita (jwxta 

5. JOANNIS CLIMACl 

Α ΣχόΛιον λθ*. 
'ύσπερ ol του φωτδς τούτου έστερημένοι ο>* 

αν όρθά βαδίσαιεν* ούτως oi των θείων Γραφών 
έστερημένοι, χα\ πρδς τήν άχτί'2 τούτων μή βλέ­
ποντες, πολλά προσχδπτουσι, χα\ αναγκάζονται ουν* 
εχώς άμαρτάνειν, άτε δη δν σχότει χαλεπφ βοδί· 
ζοντες. 

ΣχόΛιον μ9. 
Άλιτηριονοούς, ή πλανολδγους· οΓοΙ είσι των αΐ-

ρεσιωτών. 
"AXfo. 

Ήτοι αναγωγικούς τους άλλο μέν έχοντας τδ 
φαινόμενου, άλλο δδ τδ νοούμενον* σκότους γαρ δντα 
βήματα* ήγουν αίνιγμοτώδη χαλ ασαφή (χατάτό· 
'ΚΘετο σκότος άχοκρνφήν mvrov) τούς μή θυ-

iU«d : Patuit Uuekras lotiMum lunm » ) ii» qoi Β ^ μ ^ ς δπερβήναι τδ γράμμα, χαλ Ινδον χωρήσαι 
yllra liuoraratn Miisotn non possubt asceudere» 
a.c quod iftttis latoi aoiiuo capere aut peueirare 
initltectuaft rei 9 noceiit, eu» aft jacenl verba acci-
fioutar, quewadmoduoi Canlica canlicoraw, e l boc 
goNM alia. 

ScMUn TktodoreU 41 
Venlns leviasiiua corpuscula in leren tollcre 

et bomines vanos lomor antittt, aeu s i i exi-

AVtud Tkeot. Narion* 
Cittt vacuoo xealas disteadil, fatuos ooi exioii-

AHud. 
(Hojof) existimotiofiis toi Η tana jacuito. 

Alimd. { 

fttsoipat por otteaiattooem ot Jactanliam. 

Aliud. 
M* libt subrepal rciu i u esoe, qtJoinadi»oduja 

libi vldemr. 
Aliud. 

Aristoieles cura vtderel adolesrealem elato et 
oitperbo supercilio ineedentoM, scd rudtin et impe-
litum : Adoloscena, qnalis, inqml, libi Tidcris, eaae 
saue caplam; qnalis auicm revera e§, bosles mcos 
esae velim. 

489 Sekotton 42. 
Iloopiles [percgriiu] adventanieo uequc variHate 

τού πνεύματος, βλάπτουαι χατά τδ πρδ/ειρον λαμ­
βανόμενα* ώς τδ Τ^νμα τών φνματων, χαλ τά 
τοιαύτα. 

9 ΑΛΛο Βεοόωρήτου μα*. 
Ό μέν άνεμος τά ελαφρότατα τής ύλης εές αέρα 

χουφίζειν εΓωδεν * τούς δε κενούς τών ανθρώπων 
ή οίησις. 

ΆΛΛο τον θεοΛόγον. 
Τούς μέν χενούς άαχόυς τδ «νεύμα Ματηαι* 

τούς δε ανόητους ή οίηαις. 
'ΑΧΙο. 

Τής οΐήαεως χαλ χαυχήσεως. 

Σκορπίζει γάρ διά φανητιααμοΰ m\ χαυχή­
σεως· 

ΆΛΛο. 
Μή oot τδ είναι τδ δοχείν ύπο^έοι. 

ΆΛΛο. 
•Αριστοτέλης δεααάμενος νεανίαχον κατωφρυώ 

μενον, μηδέν δέ έπιστάμενον Νεανίσχε, φηολ,οίος 
μέν δοχεΤς σεαυτδν είναι, έγώ γενο4μην· οίος 41 
άληθεία υπάρχεις, τοιούτοι μοι ο! έχδροέ γό­
νο ιντο. 

ΣχόΛιον μβ'. 
Ού χρή τοΤς παραβάλλουσι, ούτε ποικιλίας βρε»· 

ciborrj», ftcque nafno mborom opparatu eici- ι> μάτων, oCcs χορψείας βημάτων παρατιδέναι, δποίοε 
pieικΐί ου»!, quoctttiqiie babilu sinl aal noribiif, 
aod Iraai oimpliciqae modo traclaadi. 

A!md iouphi ubbattt. 
Qoawlo Tolttcri* aliquem ad botim adliorlari, 

ptiwoni oibibe il l i ottcia corporis αϊ couqyiwkal; 
iU indtf verioa cbarteate plenis illam cole ct liotiora. 
MibM eiiitt ilt bomiaetn ad revcrenliam el verr-
euodiara otoniai iadadl , vt ofRcia cbaritaiis ex-
lcrna corporlo9 ei bonor qacm al» le pndlcioci 
tidoBC. 

Schotion 43. 
hi aancta Trinitate trea byposlascs sive subsi-

ffi «fttias, et ires personas prottumiur, nalurara ao-
" Pxal. i vu , 12. 

άν σχήμα, ή τδν τρόπον τυγχφνουσι * λιτότητι 4έ 
πάντας έχδέχεσΟα·.. 

'ΑΧΙο Ίωσήρου άββά. 
"Οτσν θελήσεις νουδετήσαί τινα είς τδ άγαθδν, 

πρώτον άνάπαυσον αύτδν σωματιχώ; * χαί τίμησον 
αύτδν έν λόγω αγάπης * ουδέν γάρ ούτως πείδει τδν 
άνθρωπον αίδείσδσι χαλ μεταλλαγή ναι ποιεί άπδ 
της χαχίας αυτού έπλ τά βελτίονα, ώς τά σωματιχά 
αγαθά, χα\ ή τιμή ήνπερ θεωρεί άπδ σού. 

ΣχόΛιον μγ*. 
Έπι μέν τής αγίας Τριάδος τριί; ύποστααεες 

λέγομεν, χα\ τρία πρόσωπα, φύσιν δέ μίαν χαλ 
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θέλημα* έπλ δέ του Χρίστου, μίαν μέν ύποστασιν, Α te» tt volantttem unam. In Christo vero unam 
xa\ iv πρόσωπον, δυο Λ φύσεις, θελήματα, καν hyposusin sivc subsisientiam et unam personam, 
ούχ ουτω δοχή τοις αίρετιχοίς χαλ βλασφήμοες. duas vcro oaturas el duas voluntaies, quamvis b«-

reiici el blatpberoi aliter sentiani. 

ΛΟΓΟΣ ΚΗ'. 
ΑαρΙ τής Ιεράς ηαϊ μητρός rwr dp#ro> rijc J**-

«εφέβ* προσευχής- *αλ arxpl t^c oV afcft 
noapac» *αέ α/σκήτης *apaard<rewc. 
Προσευχή έστι χατα μέν τήν αυτής ποιότητα 

συνουσία χαλ Ινωσις Ανθρώπου χαί Θεού * χατα δέ 
τήν ένέργειαν, χόσμου συστασις · Θεού καταλλαγή, 
δακρύων μήτηρ χαί πάλιν θυγάτηρ, Αμαρτημάτων 
Ιλασμδς, πειρασμών γέφυρα, θλίψεων μεσδτοιχον, 
πολέμων θραύσις, αγγέλων έργον, ασωμάτων πάν­
των τροφή* ή μέλλουσα ευφροσύνη, απέραντος ερ­
γασία, αρετών πηγή, χαρισμάτων πρόξενος, προ­
κοπή αόρατος, τροφή ψυχής, νου φωτισμός, άπο-
γνώσεως πέλυξ, ελπίδος άπόδειξις, λύπης λύσις, 
πλούτος μοναχών, ήσυχαστών θησαυρός, θυμού μεί* 
οεσις, Ισοπτρον προκοπής, μέτρων (α) έμφάνεια, 
χαταστάσεως δήλωσις, τών μελλόντων μηνυτής, 
χλάους σημασία. Προσευχή Ιστι τφ δντως εύχομένφ 
δεχαστήριον χαί κριτή ρ tov, καλ βήμα Κυρίου, πρδ 
του βήματος μέλλοντος - άναστάντες άχούσωμεν, τής 
Ιεράς ταύτης βασιλίσσης τών αρετών προς ημάς 
υψηλή τή φωνή βοώσης χαλ λεγούσης· Αεΰτε αράς 
ρε9 πάντες οί χοχιώττες χαϊ χερορτισμίτοι, 
ηάγω άταχαύσω υμάς · άρατε τότ ζυγότ ρου 
έρ% υμάς, ηαϊ εύρήσετε άτάχανσιν τοις ψυχαΐς 
ύμύτ, χαι έασιν ταίς πληγαίς υμών. Ό γάρ ζυγύς 
ρου χρηστός, χαί πταισμάτων μεγάλων ίαματιχδς 
υπάρχει. "Οσο* βασιλεί, χαλ Θεφ παραστήναι, χαι 
•υλλαλήσαι πορευόμεθα, μή άπαρασχεύαστοι τδν 
δρόμον «οιησώμεθα, μήπως θεασάμενος ημάς μα­
κρόθεν μή έχοντας άπλα χαι στολήν βασιλικής πα­
ραστάσεως, τοίς ύπηρέταις χαλ λειτουργοί; έπιτρέψη 
ηόρβω που τού αύτου προσώπου δεθέντας έξορίζε-
σθαι, καλ τάς ημών δεήσεις είς πρόσωπον ημών 
δια^ησσομένας [αϊ. διχρησσομένα;] άντιπέμπεσθαι. 
*Κστω δ οδς χιτών τής ψυχής ενώπιον Κυρίου πα-
ρασταθήναι [αί* παραστήναι] πορευομένφ δλος νή-
ματι, μάλλον δέ λύματι άμνησιχαχίας έξυφασμένος. 
Βί θέ μή, ουδέν τής προσευχής ώφεληθήση. Έστω 
'οοι δλον τδ τής δεήσεως άποίχιλον * έν\ γάρ λόγφ 
τελώνης, χαλ άσωτος τδν Θεδν διήλλαξαν · μία μέν 
ή τών παρισταμένων παράστασι; * πολύ δέ έν αυτή 
τδ ποιχίλον, χαλ τδ διάφορου κέκτηται · οί μέν ώς 
φίλφ χαλ Δεσπότη έντυγχάνουσι, τής έτερων λοιπδν, 
χαλ ού τής αυτών αντιλήψεως ένεκα, τδν ύμνον, χαλ 
«ήν Εχεσίαν προσάγοντες * άλλοι πλούτον χαί δόξαν, 
χαλ «α^βησίαν πλείονα έπιζητούντες * έτεροι τοΰ 
αντιδίκου τού εαυτών είς τέλεον απαλλαγή να ι αί-
τούντες * τινές μέν άξίαν τινά λήψεσθαι δυσωπούν-
τες· άλλοι τελείαν τήν τού χρέους άμεριμνίαν* 
«ενές μέν φυλακής έλευδερίαν άλλοι δέ εγκλημάτων 

t f t Mattfa. ι ι , 28, i * . " ibid. 50. 
(α) Modocuoi seu medlorum. 

P A T B O L . G R . L X X X V I I I . 

GRADLS XXVIII 
Dt iaera et wirtutmm procriatriee beata oratioma : 

tt de mtnlii εί corporU in iita prauntia. 

Oralio, st ipsius naiuram seu qualilatem specteo, 
est faniiliaria convcrtalto ei conjunclio bominis 
ctiio Deo; si autem viro seu eflicaciam, mundi con-
servalio, Dei reconciliatio, niaier lacrymarum cl 
itertim filia, piopiiiatio peccalorum, pont lentaiio-
num, propugnaculom adversus impelum aflliclio 
num, bellorum oppressio ei exstinctio, officium 
angelorum, oinniui» spirituum aliiDeniw», frlura 
latilia, aciio seropiterna, virlutum scaturigo, gra-
tiaraai divinarum eoncilialrix, 430 profeclus spi-
rilualis, nulrimenium animae, menlis iUuatralio. 
ooatris desperationis, tpei demonstratto, trisiitia? 
aolutio, diviiUe monacbonim , tbesaurus soliiario* 
rum, ir» diminutio, spccolum religiosi profectus, 
dioDeasionara iodex, siaius declaraiio, fulurorum 
iigniflcauo, gloriae fuluraD indicium. Oraiio esl vero 
precaotis cuiia, locus judicii ci Domini auie geno-
ralo jodicium tribuaal. Exsurgentes audiamus sa-
cram banc virUitura reginaoi ad nos excelsa voco 
fiaroitaatem : Vtnite ad me, omne$ qui laboratu n 
onerati esti$9 εί ego reficiam vos: tollile jugum meum 
iuper pos, εί invenictn requiem animabut venrii ls, 
cl medicinam plagis vesiris. Jugum tnim nteum 
$ua$e est **, ei magna peccau aaual. Quicunquo 
impcratori ti Deo assi&tere, ot cuoi illo colloqui 
properamui, ue iroparaii curriculum boc ingiedia-
mur, ne itos eminus sino armis, et regii* iosignibux 
aaiaro prospiciens, ininislris imporet, ut nos procul 
a facie sua rejecios, ei vinctos in exsiliuro aroaii-
dot, et preees uosiras Uceralae el damnatot nobi» 
in fackro rejicianu Quando procalum abis, tit ve-
tlit et Uinica tua ima, in Domini conspeclu, ox fllu 
vel poiius biio oblivionis oronium injuriarum con-
iexia. Uuod uisi fiat nullum operae preiium ex ora-
liooo lua roferes. Sil tola oraiio lua sinccra s\iw 
fuco. 4^31 ^iiico cnim verbo et publicanus et pro-
digttft Dernn sibi reconciliarunl. Unus qnidoni asi 
procanlium siatua, sed in itlo mille fom)« el vario-
Ulet contincniur. Alii quippe colloquunlur ei aguni 
cum Deo vdui tmico et Domino, non suani jam 
amplius, aed altorum cautam acthaiites, laudes Deo 
canuul tt supplicanl : alii divitias ccBlestes et gli>-
riaiii ei Uduciam majorem peiunt: alii rogani ui 
ab boate fuo penitua Uberentur; alii digniUlem alt-
qoam de»ideraul ac petuul; alii, ul ab omiii dobi< 
toruui cura cximantur; alii» ui ab carcere exp^ 
dianlur; alii crimiaum solutiouem qu«mni. Auic 

36 
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orauia In exordio cbirograpbi pelitionis noslra? sin- Α λύσιν. Πρδ πάντων έν τψ της ημετέρας δεήσεως 

χάρτη εύχαριστίαν ειλικρινή κατατάςωμεν. Δεύτερον ceram graiiarum actionem coliocemus. Ιιι altero 
dein versu confessionem, el coultiiioneni ex vcro 
aninre sensu proficisceniem ponamus, aique i(a 
deinccps preces nostras omniuni regi apeiiamus. 
Oi»limus eniui precandi modus csi qucm dixi , quem-
admoilum ab angeio cuidam e fialribus esi signiQ-
v aium.Quod si olim reus luam cau&ara apud judiccm 
morialem cgisli, non indigebis alia fornia in prc-
cibus luis corani Deo. Si vero nunquam ad Cribunal 
ullius judicis asti l isi i , neque alios exaroinari v i -
disli, saliem hoc ab xgris disce, quando medicum 
i'ogant, mox vcl secandi, vel uiendi. Nibil estquod 
ίιι prccibtis exquisila cxcogitcs verba: saepiusenim 
infantium [puerorum seu parvulorum] simplicia ct 

δ* στίχον, έξομολόγησιν, και συντριμμδν ψυχής έν 
άναισΟήσει* ε'Ο' οϋτως τήν αίτησιν ημών τώ Παμ-
βασιλεί γνωρίσωμεν. "Αριστος γάρ ό είρημένος 
προσευχής τρόπος, ώς τινι των άόϊλφών ύπο αγγέ­
λου Κυρίου δεδήλωται· Ει μέν υπεύθυνος γέγονάς 
ποτε όρατω δικαστή, ού δεηθήση έτερου τύπου έν 
τή παραστάσει τής προσευχής σου. Ει δέ ουδέ πω, 
ουδέ παρέστηκας, ουδέ εξεταζομένους έδεάσω, κάν 
έκ τής πρδς ιατρούς τών νοσούντων ικεσίας , τδ 
τοιούτον παιδεύΟητι, ήνίκα ύπ' αυτών μέλλουσι τέ-
μνεσθαι, ή καίεσΟαι. Μή σοφίζου έν ευχής σου βή· 
μασι (1) · παίδων γάρ πολλάκις άπλα ψελλίσματα 
και άποίκιλα τδν Πατέρα αυτών, τδν έν τοίς ούρα* 

imia i . i vorba Palrem illoruni qui in ccelis est ριο- & νοίς έθεράπευσαν. Μή πολυλογείν έπιχείρει (2), ίνα 
μή πρδς ζήτησιν λόγων διασκεδασΟή ό νούς. ΕΤς 
λόγος τελωνικδς τδν θεδν έξιλεώσατο · κα\ έν £ήμα 
πιστον τδν ληστήν διέσωσε. Πολυλογία μέν πολλάκις 
έν προσευχή τον νούν, κα\ έφάντασε κα\ διέχυσε. 
Μονολογία δέ πολλάκις τδν νουν συνάγειν πέφυκε · 
καΟηδυνόμενος, ή κατανυσσόμενος έν λόγω προσευ­
χής , μένε έν α ύ τ φ · δ γάρ φύλαξ ημών τό τε 
υπάρχει ό συμπροσευχόμενος ή μ ί ν μή πατησιά-
ζου, κάν καθαρότητα κέκτησα; · ταπεινοφροσύνη 
δέ μάλλον πολλή πρόσελθε, και πλείον π α ^ η σ ι α -
σδήση * κάν πάσαν τήν κλίμακα τών αρετών άνα-
βέβηχας, υπέρ αφέσεως αμαρτιών προσεύχου · 
άκούων Παύλου περ\ άμαρτο>λών βοώντος· τΩτ 

piiiaruut. 432 Neque mulia verba facias, ne, dum 
quxris quod dicas, wens ipsa distrahatur. Unicum 
publicani \erbum Deuin placavit, E l uua vox fidelis 
lationeiH in crucc salvum fecil. \erbosiias enini 
inler preces saepe mentcra piiaulasmalibus involvk 
el dissipal. Pauca verba inciUcm disiractam aeepius 
colligere holent. Dbi inicr preccs verbo aliquo dc-
leciatus fueris, aul compuoctus eiiam mane in eo 
vvrbo : cuslos eniin noster angctus lunc nubiscum 
procaiur. Ne coniidenlius aul liccmius agas cuni 
Ueo, eliamsi purus fueris : scd accede cum niulta 
poiius humililaie, c i majorcm cxperieris Aduciam. 
Quamvis jain omnes virluluiu gradus enixus per 
scalani supcraveris, pele laiuen vcniatn pcccaloruin, Q πρώτος είμϊ έγώ. Έξαρτύειν δψα έλαιον κα\ άλες 
audias'(ue Paulum de peccaloiibus clamantem 
Quorum primus ego tum u . Cibos oieum et sal con-
dire sulenl: oralionem elevare temperanlia el la-
u-ytuas. Ubi plenam animi inansutludincm indueris 
ct oinnem iram exueiis, non niuUum laborabis, 
ul menicin c senitutc liberes. Quandiu no» cx-
pedilam a ccrlatn precandl ralionem acquisiveri-
itnis, similes sumus iis qui iufatiles piiinum ad 
tncessuiii exerceni. Labora ul meniem elcvcs, imo 
νιτυ ul cogilaliones iu cerla vciborum sepla ora-
lionc concludas, el quamvis pef imbccilliialem 
proplcr infauliam cecideiis , erige tamen illam 
ruisus c i reducilo in viam : propriaenim est menlis 
inconsiaiiiia. Sed qui oronia poiost, potest el hanc 

πεφϋκασι · πτερούν δέ προσευχήν σωφροσύνη κα\ 
δάκρυα. Έάν πάσαν πραύτητα καί άοργησίαν άμ-
φιάση* ού πολλά κοπωθήση έλευΟερούν αιχμαλωσίας 
τδν νούν σου. Έ ω ς ου προσευχήν εναργή ού κεκτή-
μεθα τοίς γυμνάζουσι τά νήπια βαδίζειν έν προοι-
μίοις έοίκαμεν (5). Πύκτευε άναφέρειν, μάλλον δέ 
άποκλείειν τήν έννοιαν έν τοίς τής προσευχής βή-
μασι, κάν έξατονήσασα διά τδ νηπιώδες πέση, ^πάλιν 
αυτήν είσάγαγε· ίδιον γάρ τοΰ νοδς τδ άστατον. Δυ­
νατδν δέ τούτον στη σα ι τω πάντα δυναμένφ ίσταν. 
|ΝαΙ μήν] έάν ανελλιπώς τδν αγώνα κiκτησαt, 
έπιδημήση [έπιδημήσει] καί έν σο\ δ τήν Οάλατταν 
τού νοδς περιορίζων · κα\ έρεί πρδς αυτήν εν τή 
προσευχή σου · Μέχρι τούτον έ ^ υ σ ^ , καϊ ούχ 

.slabiiire et firmarc Profeclo si cooslanier c l absquc D νΧερβήση. Αδύνατον πνεύμα δεσμείν όπου δέ δ 
ccssalione d^coriavcris, vcniel ad le qui niari τοΰ πνεύματος κτίστης, πάντα ύποτέτακται. Εί μέν 
metitis lua3 lcrmbios posuii, 433 c t ^ i c c t >Μ· ήλ.όν ποτε τεθέασαι (4), δυνήση αύτώ κα\ συλλαλή-
in oraiionc iua : Uuc usque veme$ * · , el nou Irans- σα; πρεπόντως· δ γάρ ούχ έώρακας, πώς έντυγχά-
ibis ullerius. Spirilus uulbs vinculis coerceri po- νειν άψευδώς δύνασαι; 
lesl. L<bi autem esl condilor spirilus, lunc omiiia i i l i subjiciuntur. Si unqnam aolem inspexisli, ttmc 
(tim illo puieiis uli dccel colloqui. Quod enim non vidisli, quomodo poleris vere cum illo agere? 

Ptiuiipiuia oraliobis esl obstrepontes [objeclas] Άρχή μέν προσευχής προσβολα\ μονολογίατως 
inetili disiraclioncs, slalim ab inilio, solo nicnlis διωκόμεναι έκ προοιμίων αυτών (δ). Μεσάτης τδ έν 
ηυΐιι ropellere. Mcdium vero cum raeas in iis lau-
lum L L M C I qu.e medilaiida el tractanda proposuil. 
l'iuis osi roplus in Doum. Aba cst laetiiia [ jubilum, 
L X S M U i i i o j oiaiiouis corum qui simul in plurium 

τοις λεγομένοις ή νοουμένοις μόνοις είναι τήν διά­
νοιαν. Τδ δέ ταύτης τέλειον αρπαγή πρδς Κύριον. 
"Αλλη ή άγαλλίασις ή έν προσευχή τοίς έν συνοδία 
διάγουσιν έπισυμύαίνουϊα, χα\ έτερα ή τοίς καΟ'ήσυ-

! Τ.··ίΐ ι, \ο. 
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1133 SCALA PAUADISI. 
χίαν προσευχομένοις προσγινομένη. 'ίΐ μέν γαρ ίσως , 
πεφάντασται μ ι κ ρ ό ν ή όέ ολη ταπεινοφροσύνης πε-
πλήρωται. Έάν άελ γυμνάζης τδν νούν μή μακρύ-

νειν, και έν τή τής τραπέζης παραθήκη πλησίον σου 
γενήσεται· εί όέ άκωλύτως πλάζεται, ουδέποτε σοι 
παρχμένειν πέφυκεν δ μέν μέγας τής μεγάλης καλ 
τελείας προσευχής εργάτης φησί (6) · θέΛω elxelr 
χέττ* Λόγους τφ νωΐ μου, κα\ τά έξης. Νηπιωδε-
στέρων δέ τδ τοιούτον αλλότριο ν διόπερ ημείς μετά 
της ποιότητος, κα\ τού πλήθους τής ποσότητος ώς 
ατελείς δεόμεθα* τδ γάρ δεύτερον τού προτέρου πρό-
ξενον διδούς γάρ, φησιν, εύχήν καθαράν τφ άόκνως 
εύχομένφ βυπαρώς (α) και πεπονημένως* άλλο ^ύπος 
προσευχής, κα\ άλλο άφανισμδς (δ), καί άλλο κλοπή, 
καί έτερον μώμος. Τύπος έστ\ θεφ παρίστασΟαι, 
κα\ άτοπους εννοίας φάνταζε σθαι* αφανισμός έστι, ' 
τδ είς φροντίδας ανωφελείς αίχμαλωτίζεσθαι* κλοπή 
έστι τδ ανεπαισθήτως τήν έννοιαν βέμβεσθαι* μώμός 
έστι προσβολή ή οίαούν τότε πρδς ημάς έγγίζουσα. 
ΕΙ μέν ού κατά μόνας [αϊ. καταμόνας] τυγχάνωμεν 
τφ καιρφ τής παραστάσεως, ένδοθεν τδ σχήμα τής 

ικεσίας άνατυπώσωμεν. Εί δέ ού πάρεισι τών επαί­
νων οί ύπηρέται, καλ τδ έξωθεν είδος είς πρεσβείαν 
τυπώσωμεν. Έν τοίς γάρ άτελέσι πολλάκις ό νούς τώ 
σώματι σι.σχηματίζεται· πάντες μέν, έπί πλείω δέ οί 
τήν άφεσιν τού χρέους λαδείν πρδς βασιλέα πορευό-
μενοι, αμύθητου συντριμμού δέονται. Έάν έν είρκτή 
Ιτι τυγχάνωμεν, άκούσωμεν τού λέγοντος Πέτρφ* 
Ζώσαι λε*ντιον υπακοής, κα\ άπόονσαι τά θελήματα 
σου, και γυμνδς τούτων πρόσελθε Κυρίφ έν προσευχή ^ 
σου- τδ αυτού μόνου επικαλούμενος θέλημα, κα\ τότε 
λήψτ] Θεδν τδν τής σής ψυχής κατέχοντα οίακα, 
κα\ ακινδύνως κυβερνώντα σε* άναστάς έκ φιλοκο-
σμίας καί φιληδονίας, άπό^βιψε φροντίδας* άποουσαι 
εννοίας* άπάρνησαι σώμα* ουδέν γ>ρ έτερον έστι 
προσευχή, εί μή κόσμου ορατού κα\ αοράτου άλλο-* 
τρίωστς. Τί γάρ μοι υπάρχει έν τφ ούρανφ; Ούόέν. 
Κα\ παρά σού τί ηθέλησα έπ\ τής γής; Ουδέν, άλλ' ή 
άπερισπάστως διά παντδς έν προσευχή προσκολλά-
σΟαί σοι. ΤισΙ μέν πλούτος, έτεροι ς δόξα, άλλοις δέ 

κτήσις εραστή καθέστηκεν ΈμοΙ όέ τό προσχοΛ-
ΛάσΟαι τφ θεφ εχιθύμητόν έστι, χαϊ τίθεσΟαι έν 
αντφ εήν kΑκίδα τΐ\ς άχαΟείας μον. ΙΙίστις προσ­
ευχήν έπτέρωσε* χωρίς γάρ ταύτης είς ούρανδν πε-

τασθήναι ού δύναται. Αίτήσωμεν οί εμπαθείς έπιμό- j 
νως τδν Κύριον πάντες γάρ οί εμπαθείς έξ έμπα-

Οείας ειςάπάθειαν προέκοψαν. ΕίκαΙμήτδν θεδν φο­
βείται δ κριτής (7), άλλά γε διά τδ κόπους αύτώ 

παρέχειν δι* αμαρτίας, ν.αΐ πταίσματος χηρεύσασαν 

έ ξ αυτού ψυχήν, ποιήσει τήν έκοίκησιν αυτής έκ τού 
αντιδίκου αυτής σώματος, καί τών πολεμίων αυτού 

πνευμάτων. Τούς μέν ευγνώμονας ό άγαθδς ημών 

πραγματευτης διά τής συντόμου τοΰ αιτήματος 
παροχής, προς τήν έαυτου άγάπην έφέλκεται* τάς δέ 
αγνώμονας τών κυνών ψυχάς διά τής πείνη; (8) κα\ 

1 5 Job Νλχνιιΐ, ! 1 . «"Ι Coi. χ ιν , 1ί>. , : Juun. 
1 0 ISal. kxvii, ϊ ί . 

(α) Miror a Caiiialdulcnsi βυπαρώς vorli sobiw, 
cuin si^nilicel ivrdidt. 

1 CSRAUUS XXVIII . 1134 
{ coelu ilegtini: alia eonim, qux solitariis preraui:-

i>us usuveuire solet. Ula quippe foriasse puimulli* 
pbanlasmatis laborat; hxc vero luia buiuiiilai^ 
complelur. Quotl si mcnlem tuaiu assiiSua e\ora-
latione eo deduxcris, ul nunquam longiu* evagc*-
tur, luni etiam niensa posita coilectus cris. Si au-
leui inipunu vagari permiseris, nunquam ad otU-
ciuni prxsenlciu liabebis. Maguus illo iuagn:c vi 
peiTecUe oratioiiis cultor : Yolo, inquit, quinqve 
verba tetibU meo loqni *· , tt quae seqtiunlnr. Sed 
boc a lirunibus et simplicioribus adbuc alieuum 
esl. Ilaque nos quoque cum ceiio quodam inodo 
adbuc t*t multitudinc quantilatis [verborum] ian-
quam itnpcrfecti obsecramus. Secunduni enim esl 
via ad prioium. Qui dat, inquit, oraiionem mundani 
impigre, quamvis caeiera sordide et laboriose, oran-
(i. Aliud cst sordes oialionis, aliud exslinciio, 
aliud finlum, aliud ilhiMo. 434 Sordes scu im-
uiunditia esi, cum inler prt-ccs divinas absurd.c 
cogilalioncs animo volvtiiriur. Exslhiclio cal, cum 
bub orationc mens [sibi sitbducla] in curas inutiles 
capiiva (rabiiur. Fiirlum cst, cum incns sioe sensu 
et aniinadvcrsionc vagatur. Illusio esl impclus qua-
liscunque luitc, cum oramus, in ims irruens. Qtio-
litecunque inler precanduni ciim pluribus vcrsa-
mur, ttim inhis in animo forincmns imagincm ei 
babilum supplicanlis. Si nulli fuerinl nobisouiii 
socii δβυ admiitisiri oralionis, eliam spcciem cl ba-
bilum foris ad oralionem apiuni prae nobis fera-

, mus. In impcrfeciis enim wepe nious corpori cou-
' formatur [corpus iraitaiur cl aequiiur mcnsj. Om-

nes quidein sine cxceptione, scd illt polissimuiu 
qui ad regem oblinendae poccaloniin veuia: causa 
accedunt, aumma indigeni contriiione. Dnm adbuc 
in carcere siimus, audiamus cuoi qui dixit Pclro : 
Accingere linlco obedieniiai t7, ei exuc volunlates 
tuas, et uudus accede ad Dominum in oralioiit* lua > a . 
Si enim ipsius unius volunlatem iniploraveris, 
suscipies Dominum qui gubcriiacubini aiiin,.e Itur. 
reget, el le siue ullo periculo dirigei. tbi ab amure 
saeculi, et volnpialum desideriis cxsmrcxcris, rc-
jiceomtice curas,exue cogiialiones, abdica 'Orpus , 
niltil enini aliud esi oratio, quatn onmis mundi 
tam qni sub uculos cadit, quam qui aspecluni fiigil, 

) corporei quam iiicorporm abdicatio : Quid tnim 
mihi est in oxlo f nibil, ei quid α le volui tuper (o -
ram 1 9 ? nibil; uifti ul seiupcr el a (e utiiiqtiam di-
vulsus per orationem libi adbsereain, el aggiuiiiUT. 
^uibusdam opes, aliis gloria, 435 pob8rss»»-
nes expcluiHur : Mihi autem adharere Deo expeten-
dum esl, et ponere ipem tranquiilUatii aniuhv mea in 
eo Fides firalioni alas addil, sine iU\e cniin iiemi» 
in coelum cvolare potefct. Quicuuquc adhuc vilio-
rum perlurbalionibus ei afleciibus laburaimis, l)n-
niimiiu unice deprecemur; oinues euim ex perlm ·· 

xu , 18. , e Joan. χιιι, δ. · · l^al. IXMI. S4. 

(/·) 'Α ιραν ί ζε ι ν fst dispartMf, eiim aliqnid aubi-
lo cvaii idum lit cl dispaivi, ai louitui ui> o r u l o . 
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baflouuiu pelago ad portum deniuiu iranquillitatis Α τής του αιτήματος βίψης πρδς αύτδν παραχαθέζισθαι 
aspiramni. Eisi non timel Deum judex ut Deum, 
nibilo roinus propter molestiam, quani iltt per pro-
ees exhibei, per peccaiuui illiua gratia viduau et 
desliiuu anima ahioiiem faciet ejas ex adversario 
illiot corpore, atquc bostibus ejus spirtiibns im-
mundis. Botiot quidem et benettcii memores ncgo-
tiaior noster illorum precea sialim exatidiendo ad 
aui amorem pertrahil; iniprobas atUem et ingralos 
canuin aiibuas per famom el sitim pelitionix assi-
dere sibi diutias per preces curat. Ingratus enim 
canis accepto paoo aiaUin ab largiiore suo recedk. 
Ne dtxerio, le ex diatarnis precibus nibil profe-
cisoe, tatif enim jan profecitli. Quod eoim subli-
mius ei preslantius bonum esl, quam cuna Oco 

δια προσευχής παρασχχυάζιι. 'Ο γαρ ά γνωμών χύων 
χομισάμσνος άρτον ευθέως αναχωρεί του &δωχάτας· 
Μή λέγε χρονίζων δν τή δεήσει μηδέν χατωρθωχά-
ναι (9)* ήδη γάρ χα\ χατώρθωχας. Τί γάρ χαί ύψηλδ-
τχρον άγαθδν τού τψ Κυρίφ πρωσχολλάσθαι, χαί δν 
τή πρδς αύτδν ενώσει αδιαλείπτως προσχαρτερεϊν. 
Ούχ ούτως χατάχριτος δέδοικε τής εαυτού τιμωρίας 
τήν άπδφααιν (10), ώς δ προσευχής έπιμελούμενος 
τήν ταύτης παράστααιν. "Οθεν t l οοφδς τις χαί άγχί-
νους δπάρχιι Ιχ τής εκείνης μνήμης, πάααν λοιδο-
ρίαν, xaV δργήν, χαι μέριμναν, χα\ άαχολίαν, χαλ 
θλίψιυ, χαλ χδρον, χα\ πειρασμδν, χα\ λογισμδν 
ύποστρέφεσθαι δύναται. Προπαρασχευάζου διά έννάου 
Ιν ψυχή προσευχής πρδς τήν παράστααιν τής σής 

coujungi, el in illius conjaoclione ptrpetuo pcrse- Β ίχχσίας, χαι συντόμως προχδψχις. 
verare ? Non ita reus ac damnalus forroidat seiUentiam tnpplicu, aieot qui curam oratioait babot, 
Irepidai dum in oralion* versatur. Undequi sapit, et acutior oat, e i oraliooit momoria omnetti conio-
roeliam, 436 iram, curas, ncgoiia, affiiclionom, cibi fatietatetn» tenlalioueai, oi cogilaUooes «Ια-
dere ei subierfugere poiest. Prxpara te per nunquam inlcrmUtau meolis orationom, v l Deo tsoi-
tfas iu procibut tutt, ei staiioi progrestum facieo. 

Yidl ego coruscamcs virtutc obediente, ti me-
luoriarn Dei quaniuin flcri potuii, nunquam ex 
auimo deponentes, qui ceriaiira td precas simul 
incuuibebanl, et breviftsimo tempore omnea uien-
lis duiractiones superarunt, et totos quati fouleo 
lacrymapum profuderunt. Parati enim ad oratio-
noni pcr sanctam obedientiam fueruut. Psalmodiam 
quidem qu« in multorum coelu fleri aolet, aeqauo* 
lur aniniae captiviiates ei cogiiaiionuoi diatractio · 
nes, privaiani vcro el solilariain non Uem, oed banc 
acedia oppugnat, illam alacritas animi juvat. AIDO-

rem miiilbs erga regem suum ostendit bcllum; mo-
nacbi vero cbarilatem erga Doum oraiioois tempus, 
dum aftlat Deo, probal; siatum taum otlendil tibi 
oraiio lua. Orationem enim tbeologi illi spocttlom 
monacbi esse affirmaront. Qui quodcunque opus 
casu iucboat, ei sub horam orationis appetontem 
in opore pergit, a dcmonibua illudilur. Hoc eoim 
student illi fure* ui boram ex bora nobis aubducant 
et perdant. Noli rogatuo recosare pro alieritis ani-
ma precari, quamvis gratiam orandi non babeas. 
S»pe enim lldes petentit eliam precantem cum ani-
mi coiitritione servavil. Nibil ett quod pro altero 
precatas, el exaudiius extollaris : 437 iNorum 
enim fidea id fccil ct effecil. Pucri quotidie ab ludi 
inoderaiore cogunuir accuratistime reddere, quae 
ab illo didicerunt, et a mente noslra, qoam a Deo 
viio ci virtoiem acceptl, in omnibva precibua ratio 
cxigetar. Quocirca diligenier aUendas oportel, 
quando tobric precaberts, ciiius por Trtm oppugna-
beria; boc enim spocianl dsmonea (ol not omi.i 
•raiionis frnctu privciib) Omnis qutdem virtus, 
sed poiissimum oratio cum magtio animi affectu ei 
scnsu nobis aemper pcragenda est. Tunc autein 
anima cum aensu prccaiur, quando iracundiani 
vincU. Bona muliis prccibus ei anni5 parla solila 
οι consiaiuia sunt. Qui Dcum possederit, noo ciii 

'Εώραχα δν ύπαχοή Ιξαστράπτοντας, χαί τής χατΑ 
νουν δση δυναμις μνήμης Θχού μή άμχλούντας 
άΟρδον ΙπΙ προσχυχήν παρασταδέντας, χα\ συντόμως 
του Ιαυτών νοδς πχριγχνομένους χαί χρουνηδδν δά­
χρυα προχιομένους. Προπαροσχχυασμένοι γάρ άπδ 
τής δσίας οπαχοής Ιτύγχανον* τή μέν μχτά πλήδους 
ψαλμωδία» αίχμαλωσίαι χαλ βομβασμολ παρέχονται* 
τή δλ Ιδλαζούση ούχ ούτως* άλλά τή μέν άχηδία πο· 
λχμεί (11), τή Λ προθυμία αυνσργχί (11). Άγάπην 
μέν στρατχυομίνου «ρδς βασιλέα άνέδχιζε πόλομο;* 

ρ αγάπην δδ μοναχού πρδς Θιδν ήλχγξχ προαχυχής χοί­
ρος χαλ παράστασις* τήν σχαυτού χατάστασιν, ή σή 
προσχυχή έμφανίαιι σοι* Ισοπτρον γάρ αυτήν του 
μοναχού οί διολόγοι έχείνοι έχδ^δώχασιν δ τδν τυχδν 
μχτιρχόμχνος Ιργον χα\ προσχυχής ώρας χαταλαμδα-
νομένης έν αύτφ προσασχολούμχνος, ύπδ δαιμόνων 
έμπαίζκται. Σχοπδς γάρ τοίς χλέπτχις ώραν δι'ώρας 
έξ ημών άποσυλήσαι. Μή παρχιτούμχνος, χαλ υπέρ 
ψυχής προσχύχεσδαι, y&v προσουχήν μή χέχτησαΓ ή 
γάρ πίστις πολλάχις του αίτούνιος χαλ τδν ιδχδμχνον 
μχτά συντριμμού Ισωσχ. Μή έπαίρου υπέρ άλλων 
δβόμινος χαλ ιΐσαχουόμχνος* ή γάρ έχχίνων πίστις 
ένήργησι χα\ ίσχυσσ. Παίς μέν πάς πάσαν, ήνπσρ έχ 
τού παιδοτρίδου μχμάδηχχ σοφίαν, χαθ* ήμέραν 
άπαραλιίπτως ύπ* αυτού έχζητηΟήατται* νους δέ πάς, 
ήνπορ δύναμιν έχ Θεού χίληφσν, έν πάσ^ προσσυχή 
άπαιτηδήσιται* Ιιδ προσχχτέον, δταν νηφδντως προα-

0 εύξη» δάττον ιίς δργάς πολιμηδήση (13). Ιχοχδς γάρ 
ούτος τών έχθρων ημών* πάααν μέν άρχτήν, έ«4 
πλχίω δέ τήν προσχυχήν αίσθήσχι πολλή ποιηαώμχθα 
πάντοτε· τότχ ψυχή έν αίσθήσχι προσούχεται, δταν 
θυμού χρείττων γένηται* τά πολλοίς Ιχοσίαις χαί 
χρόνοις πσριποιούμχνα μόνιμα. Ό χύριον χτησάμα-
νος (14), ούχ Ιτι εαυτού έν προσχυχή τδν μύθον ύφ-
ηγήσχται· τδ γάρ πνσύμα τότχ έντυγχάνχι υπέρ αυ­
τού Ιν έαυτφ στχναγμοίς άλαλήτοις. Πάσαν αίσθητήν 
φχ;τΧ3.'αν έν τή προσευχή μή προοδέξν] (15;, ίνα μή 
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Ιχστασιν ύποστής* απαλλαγή αμφιβολίας, άδηλου δή- Α tolliciluf de reperieiidii orationU verbie : iplrllus 
λωσις άσειστος. enim tunc i<i seipso pro illo gcmitibus inenarrabiti-
feas intarpellal · · . hiter preccs nullaai sensaum imagiiiem admitles, ne in sttiporem anirai incurrat. 
Omnift petitMHii* cxaodifcc inoraiiona signum ei indiciam apparet. Signum cxauditionis, ni dubita-
liottta sohilio et inceni certa declaratio. 

Ελεήμων γίνου σφόδρα προσευχής έπιμελούμε* 
νος (16)" δν αυτή γάρ μοναχοί τά έχατονταπλασίονα 
λήψονται* τδ δέ έξης έν τψ έξης (17)· Πυρ μέν έπι-
δημήσαν έν χαρδίφ προσευχήν άνέστησε (18)* ταύ­
της διεγερθείσης, χα\ είς ούρανδν αναληφθείσης πυ­
ρδς έν άνωγέψ ψυχής χατάδασις γέγονε. Φασ\ μέν τί­
νες κρείττον είναι προσευχήν μνήμης εξόδου* έγώ δέ 
μιάς υποστάσεως δύο ουσίας υμνώ. Ίππος μέν δόκι­
μος χατά πρόσόασιν [πρόδασιν] δχαθερμαίνεσθαι, χαλ 
τψ δρόμψ προστιΟέναι πέφυχε* δρόμον δέ νοώ, ύμν-

Cuiconque cordi esl oratio, erga alioe misericort 
eslo: per hanc enim miiericordiam uiODacbi cen-
tuplum reciptent, ct quod «equitur in futuro. Ignis 
coeleatts orationera in cor penetranlem arcendie, 
qua acccnsa cl in coslum assumpta, rursum fit dc» 
acensu» ignte in antmae c«iiacu!um. Sunt qui cen-
•eanl «tiliorem esoe oraitoDe», quain sit mediiatki 
norlit seo eiitas O I H B S ; ego vero geminat in una 
oubsisleniia taido natoras. 438 generosnt 
qoo magis progreditur, boc magts incalescere ci 

ψδίαν* ίππον δέ τδν άνδρείον νούν πδ££ωθεν δ τοεου- Β ακτοτο εοΙοε. Curaum inlelligo divinat precuro lau-
τος δσφραίνεται πολέμου (30), χαι προπαρασκευασθείς 
μένει λοιπδν είς άπαν άνίχητος. Χαλεπδν έχ στόματος 
δλψώντος ύδωρ άφαρπάσαι» χαλεπώτερον δέ ψυχήν 
μετά χατανύξεως προσευχομένην, πρ\ν τής ταύτης 
περαιώσεως έαυτήν τής παραστάσεως, τής πολυπό­
θητου ά^οχόψαι* μή άποπηδήσης άχρις Λ τδ πύρ 
χαλ τδ ύδωρ οέχονομιχώς ύπολήξαντα ίδη; (21)· οδ 
γάρ λήψη χαιρδν τοιούτον πρδς άφεσιν πταισμάτων 
ίσως έν πάσΐ| τή ζωή αου* δ προσευχής γευσάμενος, 
δπδ λόγου ένδς πολλάχις προερχομένου, τδν νούν έμό-
λυνε, χαλ έν προσευχή παραστάς, τδ ποθούμενου ούχ 
εΰρε συνήθως* άλλο έπισχοπείν συχνοτέρως τή χαρ­
δίφ χαλ άλλο έπισχοπεύσαι χαρδίας διά νοδς 
άρχοντος, χαλ άρχιερέως λογιχάς Ουσίας Χριστφ 

des, eqtwm ititerprecor generosum animum, qui 
etninoa etiam, ei remoiior odoratur bellum, ci 
finde animatos ei praeparalus invictat et insupera-
bilia deinoeps persistit. Durnm esl ex orc sitieniis 
aqoam rapere, ood durino anitns cott compun-
ctione orantb anto oralionis floein, optatixoiinwm ci 
desideraiisaimum ejut cum Deo ageniis congresfom 
ol colloquiom abrwnpere. Non exatlias ab orationo, 
quoad divino notu Ucryme calere ot iaero por εο 
ceasent ei desinant. Fortasse enim por omnem ro-
liqaam vilam toaro, non acquires faletn occaiio-
nem ad topelrandara veniam peccalomm tuorum. 
Qui guslum oraliooU eopit, ono saepe verbo (emcra 
emitso inquinavil mentem, ut quod io oraiione do 

προσάγοντος- τούς μέν, ώς φησί τις τών θεολογίας C nore qmiivit, ηοα invcnirel. Alitid esi secum fro-
προσηγορίαν λαχόντων, τδ άγιον χα\ ύπερουράνιον 
πυρ έπιδημούν χαταφλέγει, διά τδ Ιτι ελλιπές τής 
χαθάρσεως* τούς δέ πάλιν φωτίζει διά τδ μέτρον τής 
τελειότητος* τδ αύτδ γάρ πύρ χαταναλίσχον χα\ φωτίζον 
φώς ονομάζεται* δθιν χαί τίνες έχ προσευχής έξιόν-
τες ώς άπδ πυρδς χαμίνου ποιούνται τήν Ιξοδον* 
χουφισμδν (5ύπου τινδς χαλ ύλης αίσθόμενοι* έτεροι 
δέ ώς έχ φωτδς πεφωτισμένοι, χα\ διπλοίδα ταπεινώ-
οεως, χαλ άγαλλιάσεως ήμφιεσμένοι. 01 γάρ έχτδς 
τών δυο τούτων ένεργ*ών έχ προσευχής έξεληλυθδ-
τες αωματιχώς, ίνα μή είπω, Ιουδαίχώς προσηύξαν­
το, χα\ ού πνευματιχώς. Εί σώμα σώματος προσ-
ψαΟον άλλοιούται τή ενεργεία, πώς δ" άν χαι ούχ άλ· 
λοιωθήσεται δ βεού σώματος άθώοις χερσι προα-

qoouter com corde mediiari, aliud Ιμεααι cor per 
mentem telui priocipom ct poatiflccm rationabilco 
ChrUU) bostias oflTerentem inspicere ci visitare. 
lllos qai modiUnUtr, ignit sanctus oi divinus invi-
dena iocendit el coroburit (ul quidam eorum qui 
Iheologt nomen soriiii snnt, tesUnlur), quod adbue 
ioveniat oordiuro reliquias quaa repurget. Ilos voro 
ruroum pro modo el ratione perfeciioiiis illuimnal. 
Idem enim ignit ot consumenst% cl Hluroinans lu-
mcn appellatar. Unde fii al quidam ab oraiione di-
grosai vidcantur quasi ex ardenle foniace prodirt, 
dom ieoliunt quod ob aliqua lobe, 439 e l v i l i o " 
rom fooaite siol repnrgali. Alii tero kumino illu-
otrili, el gemina veste oeu diploide bamilitatU et 

D exsoluUonit amicii ex oraliooe prodeunl. Qoi eoiro 
οine banim duaram virtulum vi ei eflkacia ab oraliono diseodanl, corporo Untum, non spiritu, Ju-
daicam propo dixerim in morem orarunt. Si eorpua td conUctam eorporis immuiaiur, quomodo 
BOA iramuUbimr, qui puris mauibua Oci corpus auigeril? 

ΊΕστι χατά τδν έπι γής βασιλέα, χαί τδν ήμέτερον 
«ανάγαθον βασιλέα δεάσασθαι, ποτέ μέν δι* εαυτού, 
ποτέ δέ διά φίλου* άλλο τε δέ διά δούλου* Ιστι δέ δτε 
χα\ άγνώστως τάς αυτού δωρεάς τοίς στρατιώταις 
αύτου χαριζόμενον λοιπδν δέ χαλ χατά τδν χιτώνα 
τής προσούσης ήμίν ταπεινώσεως' ώσπερ τφ έπ\ γης 
βααιλεί δ αύτφ παριστάμενος, χα\ τδ πρόσωπον τδ 
οΙχείον αποστρόφων, χαί τοίς έχθροίς τού δεσπότου 
διαλιγόμενος βδελυχτός* ούτως δπδ Κυρίου βδελύσσε-

u Rom. νιιι, ϊ θ · · Pcut. ιτ, ί δ . 

Videre est apod rogem torratrom, nostrumqao 
opliroum el coeleslctn regom, quod monera tua 
Munc per aeipoum, nunc pcr aoiicuoi aliquem, aliat 
per servum eliam, quandoque vero arcano et in-
cognilo modo, militibus suia dilargiatur, pro ra-
lionc nempe louic» nostrae qnam gerimu» bumili-
taiif. Quemadmodum i i qni moriali rcgi assbiii, 
ei iHiem tuam ab Ulo averlit, ac cum bosiibn» 
*jus colloquitur, cxsecrabilio eil regi suo; iia Do-
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mimis Deus exsccratur i l l um qu i dum i n oratione Α τα ι ό έν προσευχή παρ ιστάμενος , κ α ί ά/αΟάρτους 
versatur, impuras cogitatiunes a d m i l t i l , vc l ad-
sc i s c i i . Canem venicnlem armis insequcre, et i m p u -
deittius ob la t ian i i nc unquam cedc. Pe lc per l u -
c l u m , quiT-rc por obedicntiam, pulsa per l o n -
gan imi la lem. Qui ct i im sic p e l i l , a c c i p i l ; qu i i l a 
quairit, i n v c n i l ; sic pulsanti aperieiur. Cave ne 
tt;mere pro lcinina quavis preccs suscipias, ne ie 
boslis a ilcxlris iuvadat ct spo l ie l . No l i corports 
actiones (a) sigillaliin, ul sc babeul percensere, 
D C l u l c 440 l u i ins idia lor fias. Νοιι i l h i 

pra?scribi»s u inpus iilud o ra i i on i , quod netessariis 
rebus n ^ j t i i s spiri tualihus impendeudum es l . 
Qiiod nisi fcceris, i d quod melius est t ibi subdu-
ctini) esi . Q u i scipione oral iouis scniper n i i i t u r , 

λογισμούς προσλαμβανόμενος ερχομένου τοΰ κυνος 
[έρχόμενον τδν χύνα] τ ψ δ π λ ψ δ ίωκε (24)· κα \ οσάκις 
άναιδεύεται , μ ή ενδώσεις αύτώ* αΓτει διά πένθους, 
ζήτε ι δι ' υπακοής* κρούε διά μ α κ ρ ο θ υ μ ί α ς · ού γ ά ρ 
ούτως α ϊ τών λαμβάνε ι , κ α ι ό ζ η τ ώ ν ευρίσκει , καί τ ψ 
κρούοντι άνο ιγήσεται . Φυλάττου μ ή , ώ ς έτυχεν , υπέρ 
εύξασθαι θήλεως έν προσευχή σου, μ ή π ω ς Ι κ δεξ ιών 
συληθήση. Μ ή θέλε τ ά ς σ ω μ α τ ι κ ό ς π ρ ά ξ ε ι ς έ ξ α γ ο -
ρεύειν , ώς είσιν (25), ίνα μ ή έ α υ τ ώ άντεπίβουλος γ ί -
νηΐ Μή γένητα ί σοι ό τ ή ς προσευχής κα ιρδς , σκέψεως 
άναγκαίο^ν κα ί π ν ε υ μ α τ ι κ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ώρα . Ε ί 
δέ μ ή τδ κρείττον ε κ λ ά π η ς , ό κρατών ά π α ύ σ τ ω ς τήν 
τ ή ς προσευχής βακτηρίαν , ού προσκόψει . Ε ί δέ καί 
ο*>μβή, δ μ ω ς ού πεσε ιτα ι ε ίς τέλος · προσευχή γ ά ρ 

noi i offci i i let ; et si iJIeiidereeontingal, non cadel in Β έστι Θεού τυρανν ίς ευσεβής, τήν ταύτης ώφέλειαν έ κ 
i i nem. Oratio enini esi quredam pia lyrarmis D e i , ci t-
jus u i i l i i a tc in tum experimur, cum nosd;eroonegleni-
pore cotnmumonis impedire conanlur . F r u c l u m au -
teni oral ionis ex dcvicto bo&te pe rc ip imus : In hoc 
enim cognovi, quoniam voluitli rne, quoniam l e m -
pore bel l i non gaudcbit inimicus mcus $uper me M. 
Clamavi, i nqu i i PsaUes, in ioto corde meo e v , boc 
est, corpore e l amma ei spir i t t i . Lbi enim $unt duo 
posircmi [ui in imij congregati, ibi ett Deu» w me-
dio eorum * \ Non es l umis ommuni neque qna cor-
por i s , neque qua sp i r i lus i n omnibus idemquc sta-
tus. Otubusdam cnim prodest in psalbindo cc l e r i -
tas, al i is (ardiias : nam hi se adversus m c n i i s d i s -
traciiones sou captiviiates, i l l i vero adversus i a - r 

sci i iam decenare aflirmant. S i bositbus in l e i n -
gruentibus Rcgem coulcslem assiduc in aux i l ium vo-
cavei is, babo bonnm an i inum, i ion ta i igaber i s : 
eelerius eniin abs te pcr se rccedent : verentur 
cnirn imp i i ne cx pugna coronam reporles pcr 
ora i ionem, fugient proinde ab oral io i ie lanquam 
ab igne c r u c i a l i . F o r t i semper animo sis e i babe< 
bis pra3ceplorem Deum in oratione tua. Facu l t a -
ten» 441 ν , ^ » ^ ΐ >ion possumue per sermoncm 
disccrc, i taiuram c n i m ipsani sequilur : iia nec 
oratioii i t pt.vuiantiani per doctr inam alterius as-

τών δαιμονικών εμποδ ίων έν κ α ι ρ ψ συνάξεως τ ε κ -
μά ιρόμεθα . Τ δ ν δέ τ α ύ τ η ς καρπδν έκ τ ή ς τού 
έ/Ορού ή τ τ η ς · "Εν τούτφ γαρ ίγτωτ% δτι τεΟέΛηχάς 

δτι ού μή έπιγάμχι έν κ α ι ρ ψ πολέμου ό i/θρός 
μον έπ έμέ. Έχέχραξα% φησίν δ Υ ά λ λ ω ν , έν δΛα 
καρδία μον τούτ 1 Ιστ ι , σ ώ μ α τ ι , κα ί ψ υ χ ή , καλ 
π ν : ύ μ α τ ι . "Οπον γάρ είσι δύο οί Εσχατοι σννειΜ-
γμένοί) έχει έστιν ό θεδς έν μέσφ αύτων. Ούόέ τ ά 
κατά σ ώ μ α , ουδέ τ ά κ α τ ά πνεύ |χα πάντα όμοια. Τ ι σ ι 
μ^ν γ ά ρ τδ σ ύ ν τ ο μ ο ν τ ι σ ί δέ τ δ σχολαιότερον έν 
τ ή ψαλμωδία συνέρχεται · οί μέν γ ά ρ τ ή α ι χμαλωσ ία , 
οί δέ τ ή ά μ α θ ί α λέγουσι πολεμε ίν . Έ ά ν αδ ιαλε ίπτως 
κατά τ ω ν σώυ έχθρων έντυγχάνης τ ψ βασιλεί, ήν ίκα 
προς σέ π α ρ α γ ί ν ω ν τ α ι , θάραε ι , οδ κοπιάσεις* αύτολ 
γ ά ρ έφ* έαυτοίς συντόμως σου άποστήσονται* ού γ ά ρ 
θέλουσιν οί ανόσιοι καΟοραν σε στέφανον λαμβάνε ιν 
δ ιά προσευχής έ χ τ η ς π ρ δ ς αυτούς μάχης* πρδς δέ 
τούτο ι ς , κ α ί ώ ς ά π δ πυρδς μαστιζόμενοι ύ π δ τ η ς 
προσευχής φεύξονται . 'Ανδρείαν κτήσα ι π ά σ α ν , χ α ί 
έξεις Θεδν διδασκαλον προσευχής σου (26). Ούκ Ι σ τ ι 
τδ βλέπε ιν , διά λόγου μανθάνειν , τ ή φύσει γ ά ρ Επε­
ται* ουδέ προσευχής κάλλος Ι ι ' ε τέρας διδαχής* α υ τ ή 
γ ά ρ έφ* ε α υ τ ή ς διδάσκαλου τδν Θέδν έχει τδν διδά­
σκοντα άνθρωπον γνώσιν , κα ί δίδοντα εύχήν τ ψ ε ύ χ ο -
μ έ ν φ , κα ί εύλογούντα έτη δ ικα ίων . 

scquimiir : ipsa eniin in se ipsa doclorem babel Deum, qu i docel bomniem ecicnl ia in , e l suggnri l 
precaati o i a l i onem, e l iwnedictl annis j u i t o r u m . 

SCHOLIA AD GRADUM XXVIII. 

Dc orationc. 
Scholion I. 

A d nK»em infamiuro, qui mal i l ia parvuli i i i n t , ^ Τ ή 
Ι'.Γυιιΐ «lorel illud : Ais i concerti fucriite, et e/Jlcia-
miii tuul parvuli 2*. 

Scholion 2 . 
Qwia in prccalionc non opus esi innlt is verbis, 

;».<d i l mul la d icanlur s imu l , sed una al iqua et 
ViU l u m Deo col locui ione, eaquo sapius i te-
i ata. 

ΪΧΟΛΙΑ ΕΙΣ ΛΟΓΟΝ ΚII' 

Περϊ προσευχής. 
ΣχόΛιον α'. 

χάζ ια ν η π ι α ζ ό ' η ω ν , κατά τό 
ρήτε καϊ γένησΟε ώς τά παιδία. 

Εάν μη στ(*ι· 

ΣχόΛιον β'. 
*Οτι έν προσευχή ού δ^ί πολυλογειν, ή πολλά λέ­

γε ιν προς άπαξ* άλλά μονόλογε ιν, ήγουν τά αυτά 
πολλάκις . 

" P s a l . χ ι , 12. 9 % P s a l . c x v m , 115. " M a l l h . x v » i , 2 0 . e 4 Mat t l i . χ ν ι ι ι , 5. 

[rn Id csl, v i i ia carnis. 
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ΣχόΛιοτ γ*. Α Scholion 

1112 

Όσπερ τά νήπια ol γυμνάζοντες μιχρδν προβαί­
νοντα xaV καταπίπτοντα άνορθούσι πάλιν, χα\ τδ 
πλείον βαδίζειν παιδεύουσιν, ούτω χα\ ημείς τδν ημέ­
τερο ν νουν εν τή προσευχή τής πρδς Θεδν νεύσεως 
καταπίπτοντα, άνορθώμεν πάλιν κα\ άνιατώμεν, έως 
τδ άπτωτον κτήσεται. 

ΣχόΛιον δ*. 
*0 Θεδς ήλιος έστι δικαιοσύνης, ώς γέγραπται, 

πάσας απλώς τάς αχτίνας έπιλάμπων τής άγαθότη-
τος· ή δε ψυχή, ή κηρδς ώς φιλόθεος, ή πηλδς, ώς 
φιλόύλος χατά γνώμην γίνεσθαι πέφυχε ν. "έλσπερ ουν 
δ πηλδς χατά φύσιν ήλίω ξηραίνεται, ό δέ χηρδς φυ­
σικώς απαλύνεται* ούτω χα\ πάσα ψυχή φιλόΰλος 
χα\ φΐλόχοσμος άπδ Θεού νουθετημένη, χα\ ώς πηλδς 

Quemadniodum qui infantes ad formandum gres-
sum excrcent, paululum progrcssos, et cadenies 
rursug erigunt, et s&pius inccdere docent, ita nos 
mentora noetram inter prcces ad Deum inclinaiio-
ne cadcntem emendemus rursus, et «rigamus 
quoad Armum slatum acquirat. 

Scholion 4. 
Dcus esl sol juslili:e, uli scrtplnm cst, qui nm-

nes bonilaiis radios siucore explicat; anima vero 
aut cera, tanquam amans Dci, aulbilum lanqnani 
corporibus affixa. Quemadmodtini crgo Iiiiuni pro 
genio natur» sua» sole exsiccatur et cxaresr.il, 
ccra vcro mollescit, iia omnis anima canit et mun-
do addicta, quamvis a Deo admonita scu impulsa, 

χατά γνώμην άντιτυπούσα σκληρύνεται, καί έαυτήν quando cidcm rcstslit ct refragaiur, indurescil, ct 
ωθεί χατά Φαραώ πρδς άπώλείαν* ή δέ φιλόθεος, ώς 
χηρδς απαλύνεται, χα\ τούς τών θείων τύπους καί 
χαρακτήρας ε ίσδεχομένη, γίνεται Θεού κατοιχητήριον 
έν πνεύματι· 

ΣχόΛιοτ ε*. 
Έν τρισλ τρόπος ευρίσκεται τών αγωνιζομένων έν 

τοίς νοήμασι τών αισθητών, έν τή θεωρία αυτών, 
χαί έν τή καταστάσει τής προσευχής. 

ΣχόΛιοτ 7 · 
'Ο σωματικός κόπος τοίς άρχαρίοις, ή άτελέσι 

κατά τήν πνευματική ν ήλικίαν ωφέλιμος έστιν άγαν 
τοίς δέ τελείοις πάρεργος, ώς άρκουμένοις μόνω 

seipsam cuin Pbaraoue in exiiium impellit. Qua» 
aiitem Deum amai, tanqnam ccra mitescit, rcrum-
que divinanim formas ct characteres seu signa re-
cipit, et ίιι spiritu fit doraicilitim Dei. 

442 Scholion 5. 
In tribus rcbus status certaniium religiosorum 

cognoscitur, in cogitaiionibus rerum gcnsibus sub-
jectarum; in consideratione acu contemplalione 
earuin; ci in ratione precandt. 

Scholion G. 
Labor seu faligaiio corporis lironibus sivc hn-

perfectis pro aetale nempe spiriius valde ulilis esi. 
Pcrfeclis aolcm supervacancus ul quibus sufficiat 

τψ vot κα\ τψ άσχηματίστψ τής ψυχής* χα\ τοίς μέν Q sola mente, el sine formis hnagtnum f xerceri. Sed 
νηπίοις χρεία χα\ μετανοιών, καί χειρών μακράν 
εκτάσεως, και παννύχου στάσεως, καί άλλοιν, ινα 
συνεθισθή δ νούς τψ σώματι είς εύχήν. Οί δέ τέλειοι 
τψ νοί αρκούμενοι μάλλον άπαυστον καί διηνεκή κέ-
χτηνται τήν εύχήν, εί χαί σώματι ού βλέπονται 
πράττοντες. 

ΣχόΛιοτ C. 
Ό Θεδς ούτε Θεδν Ιχει δν φοβηθήσεται, ούτε άν­

θρωπον, δν έντραπήσεται* ούκ Ιστι προσωποληψία 
παρ* αύτψ* κριτής γάρ Ιστινάδικίας καί δικαιοσύνης, 
τουτέστιν αδίκων δικαίω γάρ νόμος ού κείται. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Κατ* οίχονομίας εστίν, δτι ό Θεδς ού παρέχει τοίς D 

αίτούσι τάς χάριτος. Λαβόντες γάρ πολλάχις τού δε-
δωκότος έπελάθοντο* ώς τό* 'Σφαγετ '/αχώδ*, καί τά 
έξης* καί* Έχάβισετ ό Λαός ραγειτ, χαί χιεϊτ, 
χαί ανέστη τον παίζτιτ. 

ΣχόΛιοτ Ίσαάχ θ\ 
Έάν δεηθής τού Θεού περ\ πράγματος χαι μακρό* 

θυμήση τού μή ταχέως ύπακούσαί σου, μή λυπού* ού 
γάρ ει σύ τού Θεού σοφώτερος* τούτο δέ συμβαίνει 
σοι, ή διά τδ άνάξιόν σε δντα τυχείν της αιτήσεως* ή 
διά τδ μή είναι τάς οδούς της καρδίας σου έφαμίλ-
λους τοίς αίτήμασί σου* άλλ* εναντίον, ή διά τδ μήπω 
έφθακέναι σε τδ μίτρον τού δ£*ξασθαι τδ χάρισμα 

1 7 I Tim. ι, 9. • • P R O I . L X X M I 

timnculio religiosis necessaria cst et pocnilenlia, ei 
passis diu manibus (prccari), ei toia nocte pcdibus 
insistere,el boc genus aliie (corporis affliciioitibus), 
ut assuescat nwns illomm corport ad preces cx-
seqncndas. Perfccli aulera jam sibi suflicienlcs ora-
tioni perpelu« sinc ulla cessationc inlenti sonl, 
quamvis id siiu corporis non vidcaniur facere. 

Scholion 7. 
Deus neque Deuin babet qucm limcal, ncquc 

boniincm quem revereatur: uulius cst apud ipsuni 
rcspeclus pcrsonarum : jtidcx cnim iniquilalis csl 
et juftlilise, lioc est, iniquotum : Juito enim icx 
non cst potita 

Scholion 8. 
Ex divina subinde dispensaiione tit, quando Deus 

non largitur gralias peieniibus. Ssepenumero cnim 
qui acceperunl illas, obliviscunlur largitoris siti. 
Quemadniodtim lestalur illud : Comcdit Jacob, ol 
quse sequunlur Et: Sedit populm manducarc cl 
bibcre, et surrexit ludere ,9. 

Scholion haaci 9. 
Si rogatus abs tc Deus cimetalus fuerit te sta-

lim exaudirc, non cst (|iiod aiTligarc: ncque cnim 
lu Deo sapteniior es. Iloc auiem tibi usu vcuit, 
quod aul indiguus sis ut volo poliaris, aui vi.o 
cordis lui ιιοιι rc&pondeant pclitioni tu.r, sed r<> 
pugncut, atit quod iiondum ad uluro graduin u 
modum virlnlis pcrvoncris, tti ilt.tui gratiain ac\i-

Exml. xxiii , C ; I l.or. x, 7. 
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ρί · · quaro petis. Queraadraodum non oporiet anto Α 
lempus affectare majora huraeris suis, ne Dei mu-
nus ob celeritateni impelrationii contemnatur. 
Quidquid enim facile acqtiiriiur, cito perit. Kes 
auiem non sine animi labo.e partav magna cura 
custoditur et servaiur. 

Sckolion 10 
Qai usum babet precandi. . 

4 4 3 Schotion I I , 
Privatam oraiiouem) qaod ego millo pcrturba-

tionibus exagiiatus cognovi-
Schotion 1$. 

Huic vero qu« in muliorum coetu fieri tokc) 
quod ego quidem non $um expertuo, aed 
credo. 

Scholion 13. 
Qui ex praescripto Dei vivere decrevit, ab om-

ni ira Hbcratus esi. nec ullum omnino mortalioB 
odio proseqoiiur, 

Schotion 14. 
ftfeua, inquit, chariiate dilatata, ad etra v e m 

qui dal petentibus quje precantur, et ab illo afllala 
de verbis precum ab fte ipsa profei-endts nou cti 
aollicita, quae qni facto ipso expertos o*V vorba 
inauper habet, bonitatem oralionif, DOA ex pro-
Ihiiaie sstimabit. 

Scholion 15. 
Precaiuroa noli divina cum buroanis el oensibi* 

libus comparare, ne a recta opioioM (et fide) ex-
cidas. C 

Scholion 16. 
Clausisii viscera lua a bencfaciendo, dandam 

ei ego tinut indulgenlitt seo vcni» in lonipore viii-
dicla? et supplicii tui. 

Atiud. 
Benefacias pio9 el recipif s compenaaliouecD. 

Aliud. 
Quid lacrymaris inter precos, curo ipse latry-

roas pauperis intuitus, ad misftricordiam non mo» 
vearis ? 

Atiud 
Qoomodo Ueut miserebitar tui ? Precationio alaa 

autU eleemosyna: si precibas laia alas non ad-
diderte, coelum petere non pogeanl: tibi vero fae- ^ 
rint a'aia?, in ccelom evolabuni. Ouemadmodom 
enim ignis oleo desiitutut exsdnguilor, kta preceo 
absque elceraosyna evaoescunt. 

Schofton 17. 
Quae sequuntur, SUDI fructus Irtcosimt», el 

ftexagesimus, qui etiam in eaKularibus reperiun-
tur. Nam tricesimus conjugibus qui temperanler 
\ixarunl, convenit; sexagesimus iis qui in cadiba-
(ii cum virtute degunt; centesiinum vero referunt 
qni totiim mundum odio prosecuii soli Deo vixcre 
tlatuerunt. 

4 4 4 Schotton 18. 
Igiiem hic divinum destdorium appellal, quo in 

CLllfACI J t U 
δπερ α!τε%· καθότι ού Μ είς μεγάλα μέτρα πρδ 
χαιρού έπιβάλλειν έαυτδν, Γνα μή αίσχννθή χδ χάρι* 
σμα του Θεού τή ταχύτητι τής υποδοχής αύτου* πάν 
γάρ 0άδ·.ον καταβαλλόμενο» ταχέως χαλ άπδλλυ-
ται. Έχαστον δέ πράγμα μετά πόνου καρδίας 
εύρισχόμενον, μετά παραφυλαχης χαί φυλάττεται. 

ΣχόΛιοτ ι% 
(α) Ό έν συνηθεία προαχύχοαδαι.. . . 

ΣχόΛιοτ ια'. 
Τή Ιδιαζούση δπαρ Ιγνων έγώ έχ πνίρας ρυμά** 

παθών. 
ΣχόΛιοτ φ. 

Τή μ*τά πλήθους · τούτο αγνοώ μέν, xxmdo* U. 

ΣχόΛιοτ ιγ*. 
*0 κατά βχδν ζήν αίροτιαάμβνος πάαης δργής Am* 

ήλλαχται, χα\ οδδ* δλιος τδν πληαίον μιοχΖ» 

ΣχόΛιοτ ιδ*. 
ΠλατυνθεΙς· φηοΛ, ύπδ τής χάριτος* tdn 4 νους 

«ρδς τδν δίδοντα τοίς εύχομένοις, χαλ έξ αδτου ίρ* 
«νοδμχνος, πρδς τους άφ' έαυτου προφτρομένους τδν 
οδχών λδγους οδχ άαχολχΖται * πχρ\ Δν δ Ιργω δοχν-
μάαας τους λογούς παρδψχται, έχ τής ποαάτητος τ^ο 
ι»ίθτΐ)τα έμπορευσάμχνος. 

ΣχόΛιοτ 
Προαχυχδμβνος, φηαλν, αΙοθητφ τινι πράγματι τδ 

θχΤον μή napcfxoCc» ίνα μή χαλ τής δρθής άποπέο^ς 

ΣχόΛιοτ ις · . 
Έχλοιαάς αου τά σπλάγχνα τής χυποιίας* xUimm 

μου χάγώ τους χδλπους τής άνέαχως έν χαιρό) τι­
μωρίας αου. 

ΆΛΛο. 
Ευποίηαον χύσιδαί, παλ οδρήαχις άνταπδδομα· 

ΆΛΛο. 
Τ( χλαίοις ·ύχδμχνος; συ τά δάχρυα του πένητος 

βλέπων ούχ έλκίς; 

'ΑΧΙο. 
*0 θχδς σι «ώς Ιλχήσοι; Πτιρδν έστι τής χύχής ή 

έλχημοσύνη - έάν μή «οιήσης πτορδν τή σύχή σου, 
ούχ άνέρχοται εΙς ύψος* δταν δέ πτσροποιηθή ή οδ-
χή σου, Ιπταται χ(ς τδν ούρανδν. 'Οσπιρ γάρ πυρ 
έάν μή έχβ Ιλαιον έπιστάζον, σβέννυται * ούτως χαλ 
ή ευχή, έάν μή Ιχη ελεημοσύνη ν αφανίζεται. 

ΣχόΛιοτ ιζ*. 
Τδ έξης έστι τά V , χαλ ξ\ ά χαλ έν τοίς χοαμι-

χοίς είσι. Τά μέν λ' οί γυναιξί συζώντας· * « Λ σωφρο-
νούντες* τά δέ ξ", > 1 άζυγες , χα\ βίον ένάρετον 
μετερχδμενοι * τά δέ ρ', οί χόσμον πάντα μισήσαντες, 
χα\ Θιώ ζήν μόνφ αίρετισάμενοι. 

ΣχόΛιοτ ιη'. 
Πύρ ένθάδε τδν θεΐχδν λέγει πόθον, ού αναληφθέν­

τα) Scholion abraium. 
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τος Ι ν τή καρδία δ νους ανυψώΟη ε!ς ούρανδν, χαί 
λοιπδν έν τφ τοιούτω άνώγεψ τή; ψυχής ήγουν φρο-
νήματι τών γηΤνών ύψηλοτέοψ, ή του θείου πνεύμα­
τ α χατάδασις γέγονε, ώς χα\ έπί τών αποστόλων 
αίσθητώς. 

ΣχόΛιοτ ιθ\ 
•Αμφότερα επίσης τήν ψυχήν εύεργετούσι, χαλ 

θείαν αυτή έμποιούσι κχτάνυξιν. 
ΣχόΛιοτ*. 

Τών τής γής άφιστώντα. 
ΣχόΛιοτ χα\ 

Μή αναχωρεί τής ευχής, μέχρι τά κινηθέντα θεο-
πάροχα δάχρυα, χα\ τδ τής χατανύξεως πυρ πάλιν 
χατ* αΙχονομίαν τήν γενομένην δι* έπαρσιν σταλώ-
άιν · Ιτι, φησίν, ούχ αΒας cl άλλοτε ποτε τοιούτων 
προξένου παραστάσεων τύχης. 

ΣχόΛιοτ χβ'. 
Οίον κατανοείν, χαλ άναθεωρείν έαυτδν. Καλ άλλο 

τδ έπέσκοπον γενέσθαι, χαί άρχοντα τών «οδών, δ 
χαλ παρά «ολο του προτέρου μείζον. 

ΆΛΛο. 
Άρχων μέν έστιν δ νους, δταν τά χαθ* έαυτδν, 

χαί τά περλ αύτδν, ήγουν τάς δυνάμεις τής ψυχής, 
χαλ τά του σώματος αίσθητήρια χαλώς περιέπη, χαλ 
διεξέρχετο! * άρχιερεύς δέ, δτε τά νοήματα καθαρά 
χαί άχίβδηλα τφ θείω θυσιχστηρίφ δι* ευχής προσ-
άγη · χαλ άρχοντος μέν έοτι, τδ έπισχοπήσαι τά 
έχτδς * άρχιερέως δέ, τδ συνεχώς έπισκοπείν, χαλ τά* 
έχτδς χαί τά έντδς. 

ΣχόΛιοτ χγ\ 
ΙΙερλ τών αγιασμάτων λέγει· 

ΣχόΛιοτ χδ\ 
Κύνα λέγει τδν δποσυλούντα τδν νουν διά *ροφά-

αεως έχ τής προσευχής δαίμονα, δν δεΓ διώχειν τή 
χατ^ αύτου πρδς Θεδν έντεύξει. 

ΣχόΛιοτ xV. 
Χημείωσαι, δτι τάς αίσχράς πράξεις ού δεί χατ* 

είδος πρδς λεπτδν έξαγορεύειν έν τή προσευχή. 
"ΑΛΛο. 

Ό γνοκιτιχδς, χαί είδώς τήν άλήθειαν οδ διά 
μνήμης τών πραχθέντων, άλλά δι' υπομονής τών 
επερχομένων εξομολογείται τφ θεφ. 

ΣχόΛιοτ χς 9 . 
Ού χρήζει» φησί, διδασκάλου είςτδ «ροσεύχεσθαι-

άλλά τής εαυτού Ιδίας προθυμίας, δι' ήν αύτδς δ 
Θεδς έχείνφ διδάσκαλος έφίοταται. Καί γάρ έννό-
μως, χαί προθύμως προσευχόμενον δ Θεδς διά φω­
τισμού διδάσκει, χαί τδν νούν αύτου άπδ πλάνης 
βέβαιον Γστησι, χαί τής αΙχμαλωσίας άπαλλάττει. 

ΆΛΛο Μαξίμου. 
Ό τδν Θεδν γνησίως αγαπών, άμετεωρίατω^ 

προσεύχεται - δ άμετεωρίστως προσευχόμενος, γνη­
σίως τδν Θιδν άγαπ{. Ούκ άμετιωρίστως προσεύ-

- GRADUS XXVIII. 1 1 « 
Λ eordc eoncepto, roens elala in cadum deinceps \n 

bojutmodi coenaculo aniims etu oensn mentta cer-
renia ahiore, divinl Spiriiut descensao seu oeala 
efficiiur, qvalis svper apostolos ipectabilis appa-
rnif. 

Sckotbm 10. 
Ambo pari modo aniniae prosont, tt divinam illi 

comptwcikmero inferunt. 
Schclion 20. 

Procul) qui procul a rebtis tcrresis abctt. 
Scholion 2!. 

Non reeodaa ab orationt, doaee motar, a Dco-
que profoctie lacryma, et coapuneiionfs flamma 
mrsom ex dlvioi ordinatione propter elaiionem 
animi sisuotur: quia nescit, inqoit, ari unquam 

' alias Ulium palrocioioram procuratorem ?i» adep-
tunu. 

ScMoUcn n. 
Cqjusmodi et4 cognoscere cl descondere por 

coniiderattonem io teip*nro. Ex aliod esto dicii in-
ipcciorem agerc, aliad dominaiorem affectuum el 
perturbatioDun, quod poiloriu» roulio nobilios oit 
priore. 

AUmd. 
ftaninaior seo priucepo esl antaos, qvando ea 

qu«ad Ipsum pertioentet cirea iptum sunt. boeest» 
facuttates aairoe el oensuun eorporio inttramento 
rite et ordino adminiatrat ei exseqoUur. Pooufex 
autcm esl quando meniem ei cogiuitone* pvrao 

£ et rinteras per preces ad lacrum Doi allaro oistic. 
Principii officium e$l extorna adminittrare : poe-
lincif, perpetue exierioro t i m l ot inleriora ie* 
eto procnrare ot gvbernare« 

SehoUonK. 
De dfrinia roysteriit saeraoieBti loqiitor, OOM 

do sanctilcaiis. 
Scholhn U. 

Ctnem vocal dcmonen qoi per aliqaem pralox-
tom (necetaluiis vel negoiii) tubdudl nentoni 
ex precatione, qui perseqnendui est rccorrcodo 
por coUoqaium advenns illom od Deas. 

Seholion t5. 
Oboerva, qood in precibiii facutorpia non algil-

IttiM ei spedallm ad ongoesa tmt profereada. 
D Aiiud. 

Prvdena ti gntm Teriuiia non 445 P** 
ran9 quoi gesail» memoriam, oed per loleraiiltain 
oorom q i» indirsaiil, Deo confltelar. 

Sckolion i6. 
Koaiadigei (inquil) magiftro ad procandttni, 

ood toa cl privala alacritate, propter quam Dcos 
ipoe illiraagister adextNam riie et prompte oranlem 
iSeai per illuminationen» docel, et menirro ipoioa 
mb errore firroam aiitit, et capdvitaie liberot. 

Aliud Maximu 
Qtii Deom aiueere diligit sine ditlraclione prc-

caior : qni line distraciione precatur, sincero De-
utti diligit. Non orat tine dislraclione quiaquis 
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animum rebus lerrenis affixum babet. Non ergo Α χ«ται δ τήν ψυχήν τοις γηΐνοις προσχεκολλημένην 

Ιχων. Ούκουν τδν Θεδν άγαπ$ δ τδν νουν τή πρδς τ* Deum amat, qui menttro rerum bumanaruro affectu 
devinciam babet. 

Aliud Nili. 
Oratio est elevalio [ascensio] mentisio Deum. Au 

lenliooraUoncmqurcritei invenit. Atleotioncm ertim 
si quid aliud sequiiur oratio, pro qua (aiientione) 
laborandnm est. 

Ανθρώπινα προσπχθεία δεδεμένον Ιχων. 
ΆΛΛο ΝείΛον. 

Προσευχή έστι άνάβασις νου προς Θεόν · προσοχή 
προσευχήν ζητούσα προσευχήν εύρούσα · προσοχή 
γάρ προσευχή (α), εί κα( τι άλλο έπεται έφ* η σπου-
δαστέον. 

GRADUS XXIX. 

De coelo, terretlri et imitatrice Dei animi trenquitti-
taieetperfectione et resurrcclioiu anima antegene* 
rulcm reiurreciionem. 
Ecce ddneeps el nos, quamvis in profttndissimo Β 

ignoramia3 lacu, el periurbationuro tcnebrig, ei 
umbra mortis corporis bujus collocati, de terrcstri 
tampii coelo per audaciam dispulare aggredimur. 
Firmamciilum quidem pro ornatu babci stcllas : 
ammt vero tranquillitas ν ίΓΐ ι ι ΐθ8 .Εσ/)οηί ιηάπά0ειαν 
MYC- tranquillilaiem animi nihi! aliud esse existl-
iiio, quam nieniis tn cordc coolum, quod omnes 
Improbas daemonum artes deinceps 446 P r 0 luao 
et ludibrio fiabct ct contemnit. Victor ergoomnium 
pcrlurbalionum is verc et est ei agnoscitur, qui 
raruem suam ab omni labc corruptionis rrpurgavil, 
nl iiicorniplam reddidit, menlem auicm supra 
omnein crealam naluram extulit, ot omnes sensus 
torporis menli suijecit, animam vero ipsam coram 

ΛΟΓΟΣ ΚΘ'. 

Περϊ τον έχιγείου οϋρανόν τής θεομιμήτον άΛα-
θείας % καϊ τεΛειότητος, καϊ Αναστάσεως ψυχής 
πρό τής κοινής αναστάσεως. 
Ιδού λοιπδν κα\ ημείς οί τεθέντες έν λάκκφ άγνω-

σ(ας βαθυτάτω κα\ σχοτεινοίς πάθεσι, κα\ σκι$ θα­
νάτου τούτου τού σώματος, περι τού επιγείου ουρα­
νού έχ θρασύτητος φιλοσοφείν άρχόμεθα. Έχει μέν 
γάρ τδ στερέωμα τούς αστέρας κάλλος, ή δέ απά­
θεια τάς άρετάς κόσμο ν - ουδέν γάρ έτερον τι Ιγωγε 
απάθεια ν ύπείληφα είναι · άλλ* ή έγκάρδιον νοδ; ού­
ρανδν, τάς τών δαιμόνοιν πανουργίας, αθύρματα 
λοιπδν λογιζόμενον. Απαθής μέν ούν κυρίως κα\ 
υπάρχει, χα\ γνωρίζεται, ό τήν σάρκα μέν άφθαρτον 
ποιήσας, τδν δέ νούν τής κτίσεως άνυψώσας, τάς δέ 
πάσας αίσθήσεις τούτφ δποτάξας * τφ δέ προσώπψ 
Κυρίου τήν ψυχήν παραστήσας υπέρ τήν εαυτής Ισ­
χύν πρδς αύτδν άελ επεκτεινόμενης. Τινές δέ πάλιν 
άπάθειαν είναι ορίζονται άνάστασιν ψυχής πρδ τού 

* ' 'r- ρ · - ' ~ " 
Doniini facie slitit, quam ultra Dalune vires ad σώματος · άλλοι δέ έπίγνωσιν Θεού τελείαν, αγγέλων ipsum exleudii. Alii hanc animi tranquillitalcm ab 
oninibus pcriurbationibus liberam affirmanint esse 
rcdilum in vitam anlc resurrectioncm corporis. 
Aiii perfeclarn Dei cogitalioncm, alteram angelo-
nim [ similem angelis]. Heec ergo perfecia por-
fectorum infinita perfeciio, quemadmodum mibi 
qui istius gustum pcrcopit, enarravil, adeo dcin-
ct*ps roenlem sanciam reddit, cl ab sensuura ma-
teria abstrahit, ut plurimam et maxtmamhujue mor-
talis viiar partem post occupatum coeleslcm portum, 
in coeltim per menlis excessum ad Deum contem-

δευτέραν · αύτη ουν ή τελεία τών τελείων άτέλεστος 
τελειότης καθά μοί τίς αυτής γευσάμενος (1) ύφηγή-
σατο, ούτω λοιπδν τδν νούν αγιάζει, κα\ τών υλών 
άφαρπάζει, ώς τδ πολύ τής έν σαρκ\ ζωής, μετά 
τήν κατάληψιν μέντοι τοΰ ουρανίου λιμένος, έν ού­
ρανψ έξεστηκότα αύτδν πρδς θεωρίαν άνυψοί (2) ' 
περ\ ού καί φησί που δ πείραν Γσως είληφώς, δτι 
τοΰ Θεού οί κραταιοί τής γης σφόδρα έπήρθησαν · 
τοιούτον Ιγνωμεν κα\ τδν Αίγύπτιον, τδν μή έώντα 
τάς εαυτού χείρας έπ\ πολύ τεταμένος έν προσευχή, 
ήνίκα αν μετά τίνων προσηύχετο. 

plandum cxlollat. De quo loquitur '»is qui rei experimeulum fortasse cepcrat, quod Dei fortes terra 
rehemcnter elevati sunt M , qualem fuisse jEgyplium ttlum (o) didicinitts, qui eiiam inter multos precatns 
manus ul plufimum cxienlas non remUlebat. 

Eai intcr impcrlurbatos illos alius alio tranquil- D "Εττιν απαθής (3), κα\ Ιστιν απαθούς άπαθέστε-
lior el perfeclior. Nam alius rnagnopere odil ini-
quitalem : alius incxplcbili modo ditescit virtu-
lihus. Quin ei casiimonia quaedam animi tranquil-
litas, et merilo qtiidem appellatur. 447 
ixmm principium communis resurrcclionis et cor-
roptorum seu morfalium incorruplionis seu im-
morlaliialis. Tranquillitatem ostcndil qui dixit : 
Sensum Domini possedi. TranqoiUiiatem osiendit 
iCgyplins (c) qui negavit sc Dominum timere. 
ObUrndil et ille, qui, ut perturbalionum vitia ad 

»· Ha Psal. X L V J , 10, cum LXX cl Hebr. legil, ubi 
(α) In Grirro res dubia est an attenlio sequatur 

r>t alionem, vel oralio allenlionem. IHrobique eniin 
hgiliir προαοχή el προσευχή. Nos emendavimus 

ρος. Ό μεν γάρ Ισχυρώς μισεί τά πονηρά, δ δέ 
άπλείστως πλουτεί έν άρεταίς, καί ή άγνεία απάθεια 
λέγεται, κα\ εΐκότως. Προοίμιον γάρ της κοινής ανα­
στάσεως κα\ αφθαρσίας φθαρτών. *Απάθειαν Ιδειξεν 
δ είπών Νουν Κυρίου κέκτημαι. "Απάθειαν έοειξεν 
δ ειπών ΑΙγύπτιος, μή φοβείσθαι τον Κύριον. Απά­
θειαν 'δειξεν δ άνθυποστρέψαι τά πάθη εύξαμενος. 
Τίς πρδ τής μελλούσης λαμπρότητος, ώς ό Σύρος 
εκείνος άπαθείας ήξίο>ται; #0 μέν γάρ Ααυίδ δ περί­
φημος έν προφήταις · "Ανες μοι, φησιν πρδς Κύ· 

nos, Dii iortety etc. 

dubiam scripluraui. 
Kb) S. TiUiees. 
(c) S. Antonius. 
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p:ov, Ίναάναψνξο*. Ό δε του θεού αθλητής · "Ανε; Λ ie r«»din:nt, Dcuni rogavic: Quis anie fuiucam da-
ritnlcm, ut Svn> bac Iranquillilale diguus 
liabUus Cht?IUvid inter saetos vates cantaAissimus: 
llemilte mihi, /nquilad Ποιπ'ιοιια), ut ttfrigew 1 1 

llicaulem athlela Chnsli : Uenutte fluclus &ra(j>. 
tuie. llla aiiima cst iri posscssione iranquillitaiis 
quae aicafieciact uiodiikala cstvirlulibus, uuui.t 
perturbati el viliosi crga voluptalcs. Si iste supre-
8iua esi gulae grados, seipsum absque appclitu co-
gere ad epulaiidum, cum nor» ̂ surias : bic suprc-
Dius erii leniperantiai, eliam cum esurias, naluram 
jaiq nulli viuo obnuxiaoi conliucre. Si e.umna; 
hoc luxurias signum est, erga bcslias ct ros inani-
raas cupidiue fcrri et iusanirc ; cerie islud suui -
mae ca&litatis eril, perinde erga rosomiit\> tani aui-

•τά κύματα τής χάριτος σου. 'ΛπάΟειαν ϊχζ 
ή ούτως ποιωθείσα ταίς άρεταις, ώς οί εμπαθείς ταΐς 
ήδοναΐς. ΕΙ τούτο δρος γαστριμαργίας, τδ, κα\ μή 
όρεγόμενον βιάζεσθαι, τούτο πάντως δρος εγκράτειας, 
τδ χα\ πεινώσαν τήν φύσιν άνυπεύΟυνον ούσαν έπι-
χρατείν. ΕΙ τούτο δρος λαγνείας, τδ, καί έπι ζώοις 
καλ άψύχοις μαίνεσθαι* τούτο δρος άγνείας, τ δ , έπ\ 
πάσιν ώς άψύχοις τή αΙσΟήσει διαχείσθαι. Ε; τούτο 
φιλαργυρίας πέρας (δ), τδ, μηδέποτε τού συναθροί-
ζειν παύεσθαι, ή κορέννυσθαι * τούτο άκτημοαύνης, 
τδ, μηδέ τού σώματος φείσασθαι τού Ιδίου. ΕΙ τούτο 
άκηδίας πέρας, τδ, ένπάση υπάρχοντα άνέσει ύπο­
μονήν μή κεκτήσθαι * τούτο υπομονής, τδ, έν θλίψει 
δντα, άνεσιν έχειν λογίζεσθαι. Εί τούτο οργής πέλα­
γος , τδ κα\ μηδενός παρόντος θηριούσΟαι * τούτο g iuaias quam iuaniiuas affici. Si boc a>ariti:e supre-
μακροθυμίας τού άπαντος, τού λοιδορούντος κα\ 
παρόντος ωσαύτως γαλι$ν [γαλήνιων]. Εί τούτο χε­
νοδοξίας ύψος, τδ χα\ μηδενδς παρόντος τού έπαινείν 
δφείλοντος κενοδοξίας Εργα σχηματίζεσθαι, τούτο 
πάντως άχενοδοξίας είδος, τδ μηδέποτε έν παρου-
σίαις τήν έννοιαν χλέπτεσθαι. Εί τούτο είδος απώ­
λειας (5), είγουν ύπερηφανίας τδ έν εύτελεί σχήματι 
έπαίρεσθαι, τούτο σωτηριώδες ταπεινώσεως τεκμή­
ριον, τδ έν υψηλοί ς έγχειρήμασι, καλ κατορΟώμασι 
ταπεινδν έχειν φρόνημα· Καί εί τούτο εμπάθειας 
παντελούς τεκμήριον, τδ πάσι τοίς ύπδ δαιμόνων 
ύποσπειρομένοις σχεδδν οξέως ύπείκειν. Έγώ τούτο 
τής αγίας άπαθείας ύπείληφα γνώρισμα, τά δύναται 
έναργώς λέγειν * ΈχχΜνοντος άχ% έμον τον Λ Ο -

nms eai lcriaiiius. ocqtic coacervandis opilus ul-
biot OMMltiiD pouerc, i»ec petuniis expleri; certc 
coutra vera» pauperlalis argunu nium er.t, neque 
ςοιροπ parccre. Si exlrema» desidia? noia esi, in 
SMmmo olk» iaipalicnlcm iici i ; illud cerle sumnias 
paUenlia? iudicium erii, in ipsa aflbctione putare 
so relaxaiioncio n-pcrissc. Si biocxliemus ir« vel-
ui pclagi furor csi, eiiam ueminc pncscnte eOe-
rari; suinuiai itquiiaiis aniiui siguum erit, 4 4 8 
pcrinde animi serciiilalem praescalc et atacnlc ca-
lumuiaiorc rcliwTe. Si is ad culmen vaiue gloria?. 
asccndil, qni nullo praiscnie a qito lamuuur, vnitre 
taincii gloriac opera iingil cl siuiulat, l»aud dubie 
rcjecue pcniiiis ei dcviclse van^ gtoria», fornia et 

τηρον (6), ούκ έγίνωο-χοτ, ουδέ πώς έλήλυΟεν, C specimen ci it, nibil animo in convculibus coirmo-
ούδέ τίνος ένεκα, ουδέ πώς άπ^λήλυθεν, άλλ' δλος vcri,at|t sibi pali subreperc Si baec e.xiiii sive su-
λοιπδν άναισθήτως πρδς τά τοιαύτα έχω * ηνωμένος perbttt spenes esf, in liabilu cxtolii ; Iiuc salu-
δλος ών, κα\άε\ έσόμενος βεζ>. taris liuiniiitaliboignum eril, in ardiiis oporibus et 
vbtulum officiis buoiileoi animuTn reftinere. Si boc sojo^mje viiiosilalia indiciuin c*t, omnibus d^inonum 
suggcstionibus elaiim cedcre, tum ego cerlissimani sanci:^ uanquiliilatis leascrani aflirmabo lioc posse 
aperte teslari : Declinanlem α me malignum non coijnosccbam " , fteque quomodo acccssrrii, ncque 
qaam ob causam, neqiio quomodo reeosserit, sed ad ba:c, ci hujusmodi omuia lanquani onini sensu 
carerctn, aftectus sum, cum Deo quantusquanius iuin ronjunclus nunquam ab co scjungniJtts. 

Ό τοιαύτης καταστάσεως ήξιωμένος, έτι ών έν Qui lali staiu digaaiOH est, ia duoi adltuc in carue 
σαοκ\, αύτδν τδν ένοικούντα άε\ έν άπασι λόγοις, degil, Dcum habeliuxc babiianieni, qut onMiia ip&ius 
κα\ Ιργοις, κα\ διανοήμασιν Ιχει κυβερνώντα. "Οθεν 
λοιπδν κα\ ώς φωνής τίνος, τής τού Κυρίου βουλή­
σεως ένδον διά φωτισμού αντιλαμβάνεται, πάσης 
διδασκαλίας άνθρωπίνης υψηλότερος γενόμενος * 
ΙΙότε τ}ξω, χαϊ όρθήσομαι τφ χροσώπφ τον θεού; 
ου γάρ φέρω λοιπδν τού πόθου τήν ένέργ&ιαν 1 άλλά 
ζητώ, δπερ άθάνατον κάλλος πρδ τής πηλού μοι δέ-
£ωκας. Ό απαθής, τί δεί πολλά λέγειν; μέν ούχ έτι 
αυτός, ζΓ\ δέ sr αύτφ ό Χριστός, καθά φησιν ό ror 
αγώνα τόν χαΛόν άγωνισάμενος, χαϊ τόν δρόμον 
τετεΛεχώς, χαϊ τήν χίστιν τετηρηχώς όρβόδοξον. 
Ού συνίσταται διάδημα βασιλέως έξ ένδς λίθου, και 
ού τελειούται απάθεια, άν μιάς αρετής καί της τυ­
χούσης αμελήσω με ν άπάθειαν μέν νοήσεις, τδ τού 
επουρανίου βασιλέως έν ουρανοί ς παλάτιον. Πολλά ς 
δέ μονάς τάς ένδον τής πόλεως ταύτης κατασχηνώ-

dicia, facia, et cogitata etiani gubcritat. Ac deinceps 
lanquaia vocem alictijus intus accipit, qu« diTinam 
ei voluiilatem por illuiiiinaiionein iuierpretalur, undc 
dortioret sublimioromui lnimana doclrina factwsdi-
c i i : Qnando veniam el apparebo aiite [aciem Dei,a ? 
nvv. onira diutius vim deeidcrii ferre possum, 
scd qii;cro iuiinorlale pukhriludiiiis docus, quod 
luibi anlo lutum carui» lnijus de4isii. 4 4 9 
lu ista tranquillitate ainroi conslitutug (quid 
opus est pluribus?) vivil jam noti ipso, sud vivil iu 
illo Christns *\ qiiemadinoduui dicit, qui bonuni 
irj lamcn ι ertavit, cursuin cousumiuavit, Jidem ve-
ram i-i rcciam scrvavii3". Non conslal corona regis 
ex nno tapide preiioso, nec animi tranquillilas per-
iicilur, si vcl una, qualiscmique illa sit, virlu* n«-
gligalur. Per traiiquilliiatom intclliges illam coclehtu 

3 i Psa!. xxxvui, 14. " Psal. c, 4. 1 1 Pi>al. X L I , 3. a % Galal. ιι, 20. 
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«antionos, amm ialra civitaiem faanc tnni, jusiorum 
babiuiionts. Moran Jeruttlem» peccatoram re-
aaistiones. Carramus, fratreo, «I in coclettis pa-
latii thalamura peneiremut· Quod ai ex onerie ali-
cujus aiuicipaiiooe (o ealamiuiem!) aol tomporo 
occapaii fuerimue, tallem locam aliqucn circum 
ipsum thalamum occupare xiudeamus. Si vero ad-
huc cessamus tl remissi turoos, cureroas tamtn 
ut saltem inira uoenia, quoquo morio pouumus, 
ptnolremas. Nam qui non ante extium viiae illuc 
ingressua fuerit, xcl potiua moenia atcendertl ct 
etiperarit, in vasU dsmoDum xoliludioe stabutabi-
tur. Propterea ille quixpiam precabatur: Im Βεο 
meo irangrtdUiT mumm £t alius lanquam ex 

nulcm Α σεις (8). Τείχος τήν Ιερουσαλήμ, τήν τών πταισμά­
των ά?εσιν. Δράμωμεν, αδελφοί, τή; έν τώ νυμ-
φώνι τοΓ» παλατιού είσδδου τυχείν · εί δέ Ιχ τίνος ή 
φορτίου προλήψεως, ώ τής συμφοράς! ή χρόνου 
προχατελήφθημεν, χάν μονή ν τινα πέριξ του νυμ-
φώνος προφθάσωμεν. ΕΙ δε Ιτι δχλάζομεν, ή παρε*-
μένοι τυγχάνομεν, χάν έντδς του τείχους παντλ τρόπφ 
γενώμεθα * δ γάρ πρδ τέλους έχεί μή εΙσελΟών, 
μάλλον δέ μή ύπερβεδηχώς έν Ιρημία αύλιαθήαεται· 
Διά τούτο τις ηΟχετο λέγων * 'Ετ τφ θεφ μον τ>**ερ-
€ήσομαι τείχος. Κα\ έτερος ώς έχ προσώπου τοΰ 
θεοΰ φησιν * Ούχ αϊ άμαρτίαι ύμώτ είσιν αϊ &»-
χωρίζονσαι άνά μέσον ύμων ηεύ έμον; Διχχδ-
ψωμεν, & φίλοι, τδ μεσδτειχον τοΰ φραγμού, δπερ 
διά παραχοής χαχώς ψχοδομήσαμεν* λάδωμεν έ ν 

persona Dei dicit: Nonne peceata mlra $u*t qum * τεΰδεν λύσιν τοΰ χρέους, διότι ούχ Ιστιν έν τφ $δη 
dmdunt inter 90$ et me 1 7 ? Ptrfodiamns, aroiet, 
medium tepit parietem, quem per inobodtenliax* 
nalo «dificavianis. Accipianox bioc debilorom so-
luiioneai, quia non e*t apod inferoe q i i sanare 
posxii. 450$ l U ( , e a e [ l u e frairts, stsdiooi tm\m 
aetero* vitae inscripii saoins, nec eet qood vel la-
poum Qllaro, vel temptis, τοί otras excusemas: 
qeotquot eoim Dominum per regenerationis Uvo-
crum rfceperant, dedit potettattm filio$ Dn fum * t cam dftxit: Vaealo Η wUu, Η iatelltftte, 
f«ta ego tum DTM$ * , el vero ab omm periiirbalioanB TilioniiDqae tempeotaio iraaqoHliiat, €•! 
gloria in omnes sxcalomrn cterniiaiet. Amen. 

ExciUt quidea a terra in celtiin inopem men-C Άνιστ? μέν άπδ γής είς ούρανδν πένητα νούν· 

δ δυνάμενος Ιάσασδαι. Σχολάσωμεν, αδελφολ, χαλ 
γάρ σχολαστα\ άπεγράφημεν* ούχ Ιστι πτώμα, ούχ 
Ιστι χαιρδν, ούχ ε στ ι φορτίον προφασίσασδα· · δσοε 
γάρ Ιλαδον τδν Κύριον διά λουτρού παλιγγενεσίας^ 
Ηωχε αντοίίς έξονσίατ τέχτ* Θεον γετέσόε*, 
είπών* ΣχοΛάσατε καϊ γτωτε, δτι έγά είμι ό 
Θεός, χαί ή απάθεια. Αύτφ ή δδξα είς τούς αίώνας 
τών αίώνων. 'Αμήν^ 

lem , Η de aiercore viiioram excitat pauperem 
beata aniroi traoquiliius : sed landatissima cba-
ritaft eollocat eum cum prinetpibos, angelis in-
qaam sanclis, cum principibus populi oai * · . 

SCHOLIA Al) GRADUM XXIX. 
Jfe re/tptofa animi tranquUUtaU $εα wktoria 

Scholum I. 
Qoit? Sxncias Epbrem. 

ScAoiiofi %. 
Nam in hac onimi tranqoilUute comtitoti» eive 

omniun cupidiutom fictorci ad suraroum prav 
ceptorum divinomm fasligium cum inexplebili de-
siderio progressi perfeciionem ipum infiniiam fa-
eiaut, qaod bononiin a&ternorom nollas aii termiaai 
oea finis. 

Atiud. 
Porfecu quidom, quoad ejos per bumanam fa-

coltalem fleri potesl; imperiecu autem, nt qtt» 
oenpor aeipsam luptrgresaa novia tigillatin ac-
eeooionibus oxtolbmr, dum perpeioo od morteoi 
grxdua faciL 

Aliud NUi. 
Doplicevt perfeclionem intelligeadam scias: inam 

· · II Tim. iv, 7. w Paal. χνιι, 30.^ 99 Isa. L I X , t; · · Joan. ι, I*. » Psa!. X L ? , II. *· Psal. 
7, 8. 

παλ άπδ χοπρίας παδών εγείρει πτωχδν ή μαχαρία 
άπάδεια * ή δέ πανύμνητος αγάπη ποιεί αύτδν του 
χαθίσαι μετά άρχδντων, αγίων αγγέλων» μκά αρ­
χόντων λαού Κυρίου. 

ΣΧΟΑΙΑ ΕΙΣ ΑΟΓΜΙ Κ*. 
Περϊ άχαβείας. 

ΣχόΛιοτ α*· 
ΤΙς; Ό άγιος Έφρσΐμ (α). 

ΣχόΛαττ Ρ*. 
01 γάρ απαθείς πρδς τδ άχρσν έφετδν άχορίστως 

υπερεχτεινόμενοι άτέλεστον ποιούσι τήν τελειό­
τητα (δ)· διότι τών α Ιωνίων αγαθών τέλος ούχ 
έοτι· 

ΆΛΛο. 
Τελεία μέν δσον πρδς τδ μέτρον τής άνθρωπίνης 

δυνάμεως* άτέλεατος δέ ώς άελ υπερβαίνουσα έαυ­
τήν, ταές χατά μέρος προσθήχαις, χα\ υψούμενη 
δληνεχώς ταίς προς θάνατον άναβάσεσχ. 

ΆΛΛο ΚεΙΛον. 
Δύο τελειότητας νσητέον* μίαν μέν πρόσχαιρον. 

CXII, 

(α) Quomodo S. Epbrem qoi 195 annisvixit 
onie Climacumt Nisi loquatur de scripii» illius. 
Nam S. Ephrem vixit anno 365, Climaciis 560. 

(δ) Άτι) ε στον τελειότητα Lalino cum eadem 

^raiia annominaiionis non poi«*st exprimi. Finia 
sino fine. τέλος άτέλεστον, sed τελειότης ρετξεεϋο» 
ncmf non finem eonat. 
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μίαν δέ aUimov περί ής γράφει δ Παύλος* "Orar Α 
64 ΜΛ&χ τό τέΑ*ιοτ, τότε τύ έκ μέρους χαταργη-
Φήστται · τύ γάρ, όταν iAdrj τό τέΛτιοτ% σημαίνει, 
•τι ενταύθα σύ δυνάμεθα χωρησαι τήν Θείαν τελειό­
τητα. 

ΆΛΛο. 
Αύα τελειότητας Παύλος ό Θεσπέσιος Ιπίσταται, 

χαλ οίδε τδν αύτδν τέλειον, κα\ οδ τέλειον άνθρωπον * 
ώς μέν πρδς τδν παρόντα βίον τέλειον λεγδμενον 
άνθρωπον · χαί ώς πρδς τδν αληθώς τέλειον, ού τέ­
λειον· διό φησι · Ούχ δτι ΙΛαδοτ ή ή£η r m J a / ω -
JMU. Καλ μετ' ολίγα λέγει* Όσοι o i r raJfiw, 
τούτο ρροτωμ*τ9 

ΣχόΛιοτ γ. * 
'Ακάθειαν Ιχει ψυχή, ούχ ή μή πάσχουσα πρδς τά 

πράγματα, άλλ* ή χαλ πρδς τήν μνήμην αυτών άτά-
ραχος διαμένουσα· 

ΣχόΛιοτ ΑΛΛο. 
Τήρησις εντολών θεού τίκτει άπάθειαν · απάθεια 

δέ ψυχής ανντηρεί γνώσιν. 

ΣχόΛιοτ V. 
Τδ τής φιλαργυρίας πάθος εντεύθεν ελέγχεται· 

έν τφ χαίροντα λαμβάνειν, χα\ λυπούμενον μεταδι· 
δόναι * ού δύναται δέ δ τοιούτος οίχονομιχδς είναι. 

ΣχόΛιοτ ε4. 
Σημείωσα ι, δτι απώλεια ή ύπερηφανία ίδιχώς · τδ C 

I* εναντίον πρόδηλον. 
ΣχόΛιοτ ς'. 

Ούχ δπΛμένει τδ σχότος τήν τού φωτδς παρου-
οίαν· οδ νόσος υγείας έχιλαβούσης ίσταται* ούχ 
ενεργεί τά πάθη τής άπαθεία; παρούσης. 

ΣχόΛιοτ ?. 
Κάλλος τήν άθανασίαν, πηλδν δέ τήν γεώδη ταύ­

την σάρχα, ήν μετά τήν παρανομίαν δ 'Αδαμ ήμ-
φιάσατο, ώς φησιν δ τής θεολογίας επώνυμος. 

ΣχόΛιοτ η'. 
Ιίολλάς μονάς καλεί τά μέτρα τής διανοίας τών 

έν τή χώρφ εκείνη αύλιζομένων λέγω δή τάς δια· 
χρίσεκ, χα\ διαφοράς έν αίς χατά διάνοιαν έντρυ-
φώσιν * ού γάρ διαφοράς τόπων, άλλά τάξεις χα­
ρισμάτων κολλάς μονάς είρηχεν. 

- GHADUS X X X . UU 
hujus praesemis temporls, ct unam aherius fxcuii 
aMernam, 451 de qua «cribil sauctu* Paulux : 
Quando (iuquit) venerii qued perfectum e*l, tvacua-
bitur quod ex parte etl". Jllud cnim, quando w-
nerit quod perfectnm εεί, signilicat, nos liic capcro 
noo posse divinam perfecUoaem. 

Alimd. 
Geminam pcrfectionero tanetus Paulus agaofcit, 

eumdemque bominem vidit perfeclum el iniperft c-
lum; perfecium quidem, qoantum ad .praesenlei* 
vitae otalum porlinet; imperfectum autem, quantutn 
ad veram fuluri sUtos perfectionem aliinei. Qua-
propter d ix i l : Noa quod *cceperim, aui jam per-
fectu* $im * · . £ i post pauca subjitil : Quicunqn* 
trgo perftcti εα*κε, hoe $enliamutu. 

Sckotion 5. 
Tranquilliutem partaro babet anima , uon qu» 

ad res htimauas ion aflicUur, sed quaa ad inenu-
riam eliam earam imperturbala maneL 

SchoUon a/txd. 
Obtervalio mandatorum Dei parit victoriam pcr-

turbauomira, victoria aulen pcrlorbationuoi con-
senrat cognitionea. 

Schotioh 4. 
Yitiaa avarili* inde deprebetiditur, eun is qul 

accipil, accipiendo gaudot, et largiendo triautor: 
bujueaodi eaiic boous dispeotator easo non po-
te$U 

Sckolion 5. 
Obsenra soperbiau rocu lendcre ad exitiuni ? 

tontrarium por ao darum est. 
Schoiion 6. 

Tonobftt ιοη feranl prxoeoliam himiuis; nequo 
morboi durai venienie uniiate, neque nali affecino 
ollam ?im babout, pneaente perfeda atiimi iran-
qoUiitalc. 

Sekolion 7. 
Per polchritudinem inlelligit immorlaliutem (CU-

macus), luUim aulem carnetn banc terreatrem, quara 
Adam potl praevartcationem induit, n inquit Gre-
gorius cognomooio Theologus. 

Scholion 8. 
Multas nanoiones vocat roodos mentis eorum qui 

in illa regione (vifenlium) habiiant; discrioiioa in-
quam teu distinctioiief oi difleretuias, in quibos 
animo sen monl^ coBleitibua delidis perfruuatar. 
Noqoe eoim dfecriiuina locorum, sed ordines et 
modos grauamm ei douonim mulua maiuioae* 
appellaviu 

ΑΟΓΟΣ Α'. 

ΏΗΑ τοί σντόέσμον τής έταρέτον τριάδος *τ 
άρηαΊς. 

Nuvl δέ λοιπδν, μιτά πάντα τά προειρημένα, μένει 
τά τρία ταύτα, τά τδν σύνδεσμον πάντων έπισφίγ-

4 11 Cor. «ιι, 10. 4 · Philipp. ιιι, 42. Μ ibid-

452 GRADUS XXX. 
Dt vincuio trimm tirtntum {JUUi ntmpe, tpei 

et ckuntatit). 
Pott oenirnttnc expltcau manoni h»c tria, fideo, 

apes, cbaritas% i: quibus ouiuia arctisaino YiutuU 

15. " 1 Cor. XIII, i3 . 
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nodo CuiifrU-iiiguiilur et coiUiueiilur. Major autem χ γοντα κα\ κρατούντα, πίστις. έλπ\ς» αγάπη (!)· 
Itorum oihniuni esl charilat"*; quippc qu;c Dcus 
noimuatur. Emmvcro ego pritnaiii liarum ul solis 
radium, alicram ul IUHJCII , lcitiain ut plcuutn or-
bein sou cinulum eoiileinplor. Ex quibus oimiibus 
iinus splondur cl tlarilas refulgel. Eleuiin lidcs 
oiiinta faeerc cl moiiri potcst; spem Doi niisoii-
tordia vaUat cl munii, nec coufundi pcnuiuil. 
Cbariiae vero nequc cadii, neque consislil unquam 
a cursu, nequc cbaritatc vuineralum a beala insajiia 
unquam quirscere sinii. Qui de cbaiitate Dei loqui 
insliiuii, de ipso Dco agere aggrcdilur. Caeteruni 
de Dco scrmoitem insfiiuere ei disputare, anceps 
et pcrii ulosa ro< est iis qui non alienduut quantum 
opus nu>lianliir. Sermo de cbarilate angelrs per-

Μείζων δέ πάντων ι) αγάπη · θεδς γάρ ονομάζε­
ται. ΙΙλήν Σγο/γε τήν μέν αχτίνα δρω, τήν οέ φώς, 
τήν δέ κύκλο ν · πάντα δέ έν απαύγασμα κα\ μίαν 
λαμπρότητα. "II μέν γάρ πάντα δύναται κα\ ποιείν, 
καί δημιουργείν · τήν δέ έλεος θεοΰ περιχυκλοί, και 
άκαταίσχυντον ποιεί · ή δέ ουδέ πίπτει ούδ% έστήκει 
του θέε ιν ούοέ τδν τρωθέντα ήρεμειν λοιπδν τής 
μακαρίας μανία; έ$. Ό περ\ αγάπης θεοΰ λέγειν 
βουλόμενος, περ\ θεοΰ λέγειν επεχείρησε. ΠερΙθεοΰ 
δέ λόγος διεξιέναι, σφάλερον κα\ έπικίνδυνον τοί; 
μή προσέχουσιν. Ό περ\ αγάπης λόγος, άγγέλοις 
γνώριμος · κάκείνοις κατά τήν ένέργειαν της έλ-
λάμψεως · Αγάπη ό θεός έστιν, ό δρον δέ τούτου 
λέγειν βουλόμενος, έν άβύσσφ τυφλώττων τδν ψάμ-

notus est, cl illis ipsis pro ratioiie el faculutc illu- Ο μον μετρεί. 
strationis divina;. Deus esi charitas * c, cujus defniiiiaiieni qui verbis explicarc conalur, cxcas in allo 
polago areiiaiu diuietilin. 

Cbariias ex naiura qualitatis suae eftt siuiililudo 
Dei, q-iaiittun inorlales assequi possuul. Secun-
dum efiioaciam auicm est quaedam ebrieias ani-
fnx, scciindum propi ielalein deaiquc esl iotts 
fidei, 453 X(lul e l paiientis auimi profundum, 
pelagus btimililalis. Cbarilas ptoprie esi abdi-
caiio omnU conlraria». cogitaiionis; inalum enim 
non cogiiat charitas. Cbarilas et animi tran-
quilliias, ct adoplio filioruni Dei nominibus iisque 
solis intcr se discrepanl : ιιοιι sccos ac lumcn ei 
ignis et flamma, iu unaai concurrunt naluram , 
artionein, effeclum, ila dc biscogiia. Pro raitoiic 
dcfocius iiicslcliam animae limor. Quicarei limore, 
aut plenus cst charitaie, aul aniina morluus ost. 

Αγάπη κατά μέν ποιότητα δμοίωσις θεού, 
χαθ' δσον βροτοίς εφικτό ν. Κατά δέ ένέργειαν 
μέθη ψυχής · χατά δέ τήν Ιδιότητα πηγή πίστεως, 
άβυσσος μακροθυμίας, θάλασσα ταπεινώσεως * αγάπη 
έστ\ κυρίως άπόθεσις παντοίας εναντίας εννοίας· 
είπερ ή αγάπη ού λογίζεται τδ κακόν. Αγάπη, κα\ 
απάθεια, κα\ υίοθεσία, τοίς ένομασι, και μόνοις δια-
χέχριται. Ός φώς, κ α \ πύρ, κα\ φλδς είς μίαν συν-
τρέχουσιν ένέργειαν (2), ούτω και περι τούτων νόει. 
Κατά τδ μέτρον τής ελλείψεως ενυπάρχει φόβος* δ 
γάρ φόβου χο;ρΙς αγάπης πεπλήρωται, ή τήν ψυχήν 
νενέκρωται* ουδέν το δυσχερές άπδ τών ανθρωπίνων 
κα\ πόθου, κα\ φόβου, κ α ι σπουδής, κα\ ζήλου, κα\ 
δουλείας, κα\ έρωτος θεοΰ παραΟείναι είκόνας. Μα-

Niliil abs rc feccro si limoris, desiderii, diligeiuia?, ^ κάριος όστις τοιούτον πρδ; θεδν έκτήσατο έρωτα. 
scmulaliouis, scrvilulis ct amoris Dti excmpla et 
iniagincs ab bumanis aciiombus repraiaenuro. 
iicalus ille qui lali fertur amorc iu Deum, quali 
vcsanus procus flagral erga suam aniasiam. Bealus 
qui non minus liinol Deum, quaui rei judiceni l i -
iiieic holciit. Jicaius qui uon reuiissior est in rerum 
divinaruin studio, quam probi scrvi in rc donitui 
aui. Bealus qui lanlo zelo virlulis letieiur, qttanlo 
mariii zciohpi crga sua$ uxores. Ikalus qui i u 
aifcisiii l)co in precibus, ut famuli suo a&iani 
rcgi. Bcalus qui iia Douiinuin cullu sibi placaro 
assiduo coiileudii, qucmadDiodum alii sibi bomines 
dovincire sludciil. Non sic mater tactenti iufanli, t»icul 

οίον μανικδς εραστής πρδς τήν εαυτού ερωμένη ν 
κέκτηται (3) . Μακάριος δ ούτως φοβηθε\ς τδν Κύ­
ριον, ώς δικαστή ν κατάδικοι δεδοίκασι* μακάριος δ 
ούτως σπουδαίος γενόμενος έν τή δντως σπουδή, ώς 
ευγνώμονες δούλοι πρδς τδν οίκείον κύριον. Μακά­
ριος δς ούτως ζηλωτής έν άρεταίς γέγονεν, ώς οί 
περ\ τάς εαυτών ομόζυγους έκ ζήλου νήφοντες. Μα­
κάριος δ ούτως Κυρίφ έν προσευχή παριστάμενος, 
ώς ύπηρέται βασιλεί παρεστήκασι (I). Μακάριος δ 
Κύριον, ώς ανθρώπους άποθεραπεύειν ανελλιπώς 
αγωνιζόμενος · ούχ ούτως μήτηρ ύπομαζίφ ώς αγά­
πης υΙος τώ Κυρίφ προσκολλάσθαι πέφυκε πάντοτε. 
*0 δντως έρών (5) άε\ τδ τού φιλουμένου πρόσωπον 

iilius cltai italis Deo seuiper adluerere amal.Quivere ^ φαντάζεται, xa\ τούτο ένδον ένηδόνως περιπτύσσεται 
amat, sempcrilliusquetn amatpneseriiem sibi vuliuni 
iinaginatur, illumquc iiuus :n aniiuo tuiu volupcate 
ccnqdoclitur, adeo ul ucc in M>mno454 a u if^-us 
<Jesid< rio possil requiescerc, se.d cl iu illo erga 
<J€»idt'iaium ainore fcralur. Queiuadiiioluin ergo 
usu vcniic bolei in rebus cor|M>rcis, ila eliam iu 
rebus spirilualiltus lieri cousiuivil. Iloc anioiislclo 
quidam sauciub de setpao, q»od equideiu adiuiror, 
dixil : Ego pro|Mcr iiahjra^ nccessiialein dormio; 
ted cor uwum proplcr amo"$ copiain viyHatVT. 

ό τοιούτος. Ούκ έτι ουδέ καθ* ύπνους ήρεμειν τοΰ 
πόθου δύναται* άλλά κάκείσε πρδς τό ποθούμενον 
άδολεσχεί. Ούτως έπλ σωμάτων, ούτως έπ· αρωμά­
των πέφυκε γίνεσθαι. Τρωθείς τις περ\ εαυτού έλε­
γεν, δπερ θαυμάζω, ώς "Εγω χαΟενοω διά τήν 
χρείαν της φύσεως, ή δέ χιφδια μου αγρυπνεί δ:ά 
τ6 πλήθος τοΰ έρωτος. Σημειωτέον σοι, ώ πισυνέ, 
δτι περ μετά τούτων θηρίων παρά τής ελάφου ψυχής 
δλεθρον (0), τότε έπιποθεί και εκλείπει πρδς.Κύριον 
πυρ\ τής αγάπης, ώς ύπδ ιού βαλλόμενη. "II μέν τής 

•· ΡΙιιΙ.ρΐ». ι:ι. l i . Νυαιι. «ν, IG. " Cani. ν , 2. 



lia SCALA PARADlSf. — GRADUS XKX. 1158 
πείνης ενέργεια άδηλος τις κα\ ασήμαντος · ή δε τής Α Observandum est l i b i , ο l idc, post sublalas, per 
δίψης έπιτατική τις χαι προφανής, χαϊ τοΰ φλογμού 
πάσι σημαντική · διά τοΰτό φησιν δ Θεδν πόθων · 
'Εδίψησετ ή ψυχή μσυ χρί>ς τότ θεόν, τόν 
Ισχυρδτ, vdr ζωττα. ΕΙ πρόσωπον φιλούμε νου έν-
αργώς δλους ημάς μεταβάλλε κ καί φαιδρούς, κα\ 
Ιλαρούς, χα\ άλύπους απεργάζεται· τί άν κα\ ού 
ποιήσει πρόσωπον Δεσπότου έν καθαρά ψυχή έπι-
δη μίαν άοράτως ποιούμενου; Ό μέν φόβος δταν 
αίσθήσει ψυχής γένηται, έκτήκειν καί κατεαθιειν 
τήν βυπαρίαν πέφυκε. ΚαθήΑωσοτ γάρ, φησ\ν, έχ 
τον φόβου σου τάς σάρκας ρου. Ή δέ όσία αγάπη 
ένίους μέν κατεσθίειν είωΟε, κατά τδν είπόντα* 
%Εκαρδίωσας ημάς, έκαρδίωσας. ΙΙοτέ δέ τινας 
λαμπρύνειν, καί άγαλλιάσΟαι ποιεί. Έπ* αύτφ γάρ 

animara velut ccrvaro, noxtas fcras, poiissimiun 
lum ammam desiderarc Deum, c l in co velul amotis 
jaculo percussam deficerc (scu colliqitcsceie). \ s 
et causa lamis ιιοιι csl sumper mauifrsla ei aperta : 
ailis vcro publice apparcl omuibus, Η aiviorem 
patdacit. llinc esl quod illc qui Dcuni ardcbal, 
dixeril : Silivit anima mea ad Deum, fortev.\ V J -

vum M . Si aspctlus dtlecii ltoliis aniici nos toios 
immutal, c l fcuios bilaresque icddit, 0111:1·inque 
mcDrorem abslcrgit, quid nou efltdai farit-s D o -
inini in puram auiiuarn ina>pectai>ili tnodo adv«.--
iiienlis? Timor quidcm Donnni, quando ex vcio 
animi scnsu nascilur, omucs sordcs elueic c l ab-
sumere consuevit. Confige, inquil , velul clavis, α 

φησιν * ΊΐΛπισετ ή καρδία μου καϊ έβοηθντθητ *** timore tuo carnt* mcas * · . Sed sancta cliaritas non-
[έβοηδήδην], καϊ άνέταΜν [άνέθαλεν] ή σάρζ μου- nullos quidem absorbere solct, qucmadmodum ille 
και καρδίας εύφραινομένης, πρόσωπον θάλλει. dixit : Vulnerasii cor nottrum, vulnerasli · · . Alio& 
vero lolos irradial, et pra* gaudio facil ut exsultcnl in Domino. Oe quo di.vit : Speravil cor meum el 
mljutus *um, el refloruit caro meatl. Cordc vero exhilaralo eiiain facies florct. 

"Οταν λοιπδν δλος δ άνθρωπος οΤόν πως συν- 4 5 5 ^ , , Π ι dftinum tolus boino divina cliaritate 
ανακραθή τή τού Θεού αγάπη, τότε κα\ έκτδς τού hiundalus ci quasi permistus el coiifii&us fuerit, tum 
εν τψ σώματι ώς δι' έσόπτρου τινδς τήν τής ψυχής 
οεικνυσι λαμπρότητα" ούτως δοξάζεται Μωύσης ό 
θεόπτης εκείνος. 01 τοιούτον ίσάγγελον κατειληφό-
τες, πολλάκις τροφής σωματικής έπιλανΟάνονται. 
Οιμαι δε ουδέ συχνότερον ταύτης ορέγονται. Κα\ ού 
θαύμα · είπερ καί πόθος έναντίος πολλάκις τροφήν 
όιεκρούσατο, οιμαι τών άφθαρτων τούτων λοιπδν, 
μηδέ, ώς έτυχε, τδ σώμα νοσηλεύεσθαι · ήγνίσΟη 
γάρ καί τρόπον τινά έφθαρτοποιήθη διά φλογός 
άγνείας διακοψάσης φλόγα (7). Οΐμιι μηδέ αυτήν 
βρώσιν, ήν προσίενται λοιπδν μεθ' ήδύτητος προσ-
ίεσΟαι. Ύδωρ μέν γάρ ύπόγειον pίζαν φυτού, τού-

velut per spcculum animaj fulgorem ostcndtt. Sic 
ille Dei contem|dator el fpcclator Aloyses gloria 
circumfusus est. Qui ad bunc aiigciicirai diarilaiis 
graduin ascenderunl, sa.pe alimcntorum corporis 
obliti lunt, iroo plcruiriquc nec dosidcranl: nec cst 
quod mireniur, quando contrarium saepe desido-
rium et appetitus cibum repudial, ui exisliinem 
corptis incoiTiiptorum borum dc (atero moriiis 
non amplius lcutari; cuni sanclum ]am ^it, c l quu-
damiuodo per casliialis flaniniatn, qtcc corpoi is 
flatnuian) exslinxil, iiirorrupium sil cfluctuiii ; noc 
arbitror illud oUaluni ctiam cibuni cnm ulla dein-

των δέ ψυχήν πύρ ούρανίον τρίφειν πέφυκεν αύξη-C ceps voluplale admillere. Aqua cnim subierrauea 
σις φόβου άρχή αγάπης* τέλος δέ άγνείας ύπόθεσις 
θεολογίας. Ό Θεφ τελείως τάς αίσθήσεις ένώσας 
τους λόγους αυτού μυσταγωγεΐται ύπ 1 αυτού * τού­
των γάρ μή συναφθέντων χαλεπδν περ\ θεού δια-
λέγεσθαι. Ένούσιος μέν λόγος τελειοί άγνείαν, παρ­
ουσία εαυτού νεκρώσας τδν θάνατον · τούτου δέ νε-
κρωθέντος, δ τής θεολογίας μαθητής πεφώτισται. Ό 
λόγος Κυρίου ό έκ Κυρίου άγνδς διαμένων είς αίώνα 
αΙώνος · ό γάρ θεδν μή γνούς στοχαστικώς άποφθέγ-
γεται (8) · άγνεία μαθητήν θεολόγον είργάσατο δι' 

**χαυτοΰ κρατύναντα τής τριάδος τών τριών [al. abest 
τών τριών] τά δόγματα. Ό αγαπών τόν Κύριον, τδν 
άδελφδν αυτού προηγάπησεν. Άπόδειξις γάρ τού 

planiae radicem, borum veio aniiuas ignis cociestis 
alcre solet. Timoris divini incrcmcntum priucipiiiiu 
cst cliarilatis : fiuis vcro castitatis. theo!o-i,c Γικι 
damentum. Cujus scnsus cum Deo porlceic sin.i 
coitjuncti, bic verbis Dei ab ipso Deo arcano modi, 
insiiluilur. illis enim non copnlatis difljcilc erit do 
Deo sernioncni instituere. Verbiim insilum casti-
lalcm perfectam eflicit, suaquc prxscr.tia moriem 
ipsam rnorti infert. Moric auicm exstincta jam 
ibeologia? sectalor illusliatus cst. Verbum Domini a 
Doiuiiio cdilum sanclum csl , et manri in xlcruunt. 
Qui Dcum non uovil, lainum probabiliter per con-
jocturam dc rebus divinis loquitur. Discipalum ve-

προτίρου τδ δεύτερον. Ό αγαπών τόν πλησίον ουδέ- ^ ruiu tbcoIogia3 rastilas clficil, uli per se ipsuni jam 
ποτε καταλαλούντων άν:ς^ται · ώς άπό πυρύς μάλλον — 

δέ άποφεύςεται. 'Ο λέγων Κύριον άγαπαν κα\ τφ 
άδελφφ αυτού όργιζόμενος, όμοιος έστι τω καθ' ύπ­
νους τρέχοντι. Κράτος αγάπης έλπλς, δι* αυτής γάρ 
τόν τής αγάπης μισθδν άπεκδεχόμεθα. Έλπίς έστιν 
άδηλου πλούτου πλούτος* έλπίς έστιν ανενδοίαστος πρδ 
θησαυρού θησαυρός · αύτη κόπων άνάπαυλαι, αύτη 
αγάπες θύρα, αύτη αναιρεί απόγνωσιν, αύτη τώνάπ-

saticlisshnae Triniiatis in liibus pcrsouis doclrtuam 
comprelictidat. 456 έλουιυ amat, jam antc 
fratiem amore suo conqdexus esl. Pcr amorem euim 
fraternum lcstatur se Dcuin amarc. Qui ainat alie-
ruin, nulio inodo forre potcst, ut illi obirecieim, 
sed ab omni detractione mubo magis quaiu ab igno 
refugit el abborrel. Qui dicil sc IVum amaic, et 
iiiterim fralri suo irascidir, c r'Hpaiaiidu8 cst i l l i , 

P*al. o. » P w l , cxvi», 420. •· Cani. iv, 0. 1 1 Psal. xsvu,7 
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qui somtiial $e currcre. VU oniuif cbariiatis iu spo Α όντων εΐκών ελπίδος έλλειψις, αγάπης αφανισμός, 
ftiu est, per quanj praemiuro cbaiiuiis exapectamiig. 
Spes esl ιιοιι appaieniiuiii divitiaruni divili*, itidu-
bilaliu thesaurua anle pcrceptuni thesaurum. Ibec 
esi laborum requtes, janua eharitaiis, despcralionis 
exalitictio, absealiuiii bonorum imago et lopiusen-
Ulk). Ubi speo dMollavit, charitas periil; bac la-
bores poslri dcviaciuniur. Ab bac noslra sudorum 

ταύτη δέδενται πόνοι, ταύτη χρέμανται χόποι * ταύ­
την χυκλοί έλεος. Ε&ελπις μονάχος, άχηδίας σφά­
χτης, έν μαχαίρα ταύτης, έχείνην τροπού μένος. 
Ελπίδα τίχτει δώρων Κυρίου πείρα* ό γαρ Απειρος 
ούχ αδίσταχτος μένει. Ελπίδα [έλπίς] λύει θυμός* ή 
μέν γάρ ού καταισχύνει* άνήρ δέ θυμώδης ούχ εύ­
σχημων. 

atodia depeodeot; baac misericordia diviua carcumvaUat. Reltgiostis spei plenao desidiaro jogalat, 
illamqao per hujus gladium iriunphat [in fugam vertit $eu fugat]. Spem doaoram cttlesUam gaaUM 
paril, qtja qoi non gualavit aul expertut esi, tfe cottttantia peridiUlur. Spem ira oecidit (α), spoo 
cnim oon confundil ; iracundut vero confunditur. 

Cbarilas dux ett propbethe, miraculorura conci- Β Αγάπη προφητείας χορηγός · αγάπη τεράτων 
liatrix : cbarius divinae iUuslratioui* inexnauslua 
fons : cbarius est ecaiurigo ignia coeleslis, qui 
quanio roagis reuuodat, tanto magis siiientem ad-
orit ei abaumit. Cbariiaa eot stalus angelicus : cba-
rius proficil ad aeterua. Aonuntia nobis, ο prae-
clara, el virtuuim pulcherrima : ubi ραεσαε ovo$ 
ΐχαε.* ubicubu im mridie e t ! llluroina nos, irriga 
noo» dne ei doduc oot, qiandoquidcm ad te ascen-
dero capitaof. 457 ? u e n m omnibus imperas; 
iiunc jmtntmti €or m*»m, el uon possum coniinere 
flammaoi itiam, unde le laudandi priocipiom suraam, 
totti* ignesco. Std tu dominarii poluloii maris, mo-
/ M « omttm fuelmum ejui tu mitiaas et exanimas. 
Γα kumiliai $ieul ndturatum superbum cogitatum 

παρεχτιχή* αγάπη έλλάμψεως άβυσσος. Αγάπη 
πηγή πυρός* δσον αναβλύσει, τοσούτον τδν διψώντα 
χαταφλέξει* αγάπη αγγέλων στάσις* αγάπη προ­
κοπή τών αΙώνων. Απάγγειλαν ήμίν, L· χολή έν 
άρεταίς, που ποιμαίνεις τά πρόβατα σου, που χατα-
σκηνοίς έν μεσημβρία; φώτιαον ημάς, ποτισον 
ημάς, όδήγησον ημάς. χειραγώγησαν ημάς, επειδή 
λοιπδν άναβαίνειν «ρδς αέ βουλόμεθα. Σύ γάρ δα-
σπόζεις πάντων. Νύν δέ μου ψυχήν χεχαρδίωχας (9), 
χαλ ού δύναμαι χατέχειν αου τήν φλόγα, δοεν ύμνή-
οας αε πορεύομαι · Σϋ δέ δοσχόζτις τον ηράχους 
της ΘαΛάσσης, τότ δέ σάΛοτ τώτ ηνράτωτ αυ­
τής σϋ χαταχρανττις, καί ττχροϊς · σϋ ιαχει-
τοϊς ώς τρανμαζίατ νχερήφατοτ λογιαμδν* έτ 

/ιι brackio ttrixft* tam duptnuli inimico* tuo$ · · , C r $ βραχίοτι της δυτάμτώς σον διεσχορπατας 
tuique amaiores iaexpagoabiles reddix. Quotnodo 
auiem lo Jacob scate iniiixam viderit, percapio co-
gaoieere. Qwt forma bTajns asceiuos faerit avide 
qncreati expone. Quia tnodus, quod pignus et prae-
raium acalae illioa ex gradibus oompoaitae per quos 
*$ccn$ioH$s im cotdt εχο laue amaior dispotuit ·*. 
AYebani pneierea scire baram ascensiooum nu-
xteram, qaaotoquo lempore canao ille seu atoeaous 
traaaigatttr. Ducloroo eniin ille denuniiavii, qui 
loam cum angelo lucum ei vUiooem didicit: nibil 
eniin aiiud declarare vduit, imo vero (si ut oportet, 
vere proprieque loquoaduin ail) nou poiuit. Ilia 
*#oro quati e cceio mibi visa, regtna, inquam, Ula,et 

τους εχθρούς σον, χαι άπολεμήτους τους οους 
έραστάς άπεργάζη. Πώς δέ δ Ιακώβ έπλ τήν χλί-
μαχά αε έ στηριγμένη ν τεδέαται μαθείν επείγομαι· 
Τί δέ άρα τδ είδος τής τοιαύτης ανόδου ερωμένη 
φράσον * τίς δέ ό τρόπος χαί δ Ιρανός σου της τών 
βαθμών εκείνης συνδέσεως (10), άς άταδάστις έτ 
τη καρδία αύτον διέθβτο δ οδς εραστής * τίς δέ ά 
άριθμδς τούτων έδίψων γνώναι* δσος δέ άρα ταυ 
δρόμου χρόνος. Τούς γάρ χειραγοιγούς άπήγγειλεν ά 
μαθών σου τήν πάλην χαλ τήν δρασιν (Η)- οδδέν Ιέ 
έτερον φωτίζειν βεβούληται, μάλλον δέ δεδυνηται, εί 
δέοι με λέγειν οίχειοτερον (Ιϊ) . *Η δέ ώσπερ έξ ουρα­
νού μοι φανείαα, ή βασίλισσα αύτη, χαί ώς έν ώτί 

unquam in aurem aniom mta hoc ooilocuU dixi l : D ^ ψ υ ^ ς τούτο προσομιλούαα έλεγεν* Έάν μή λυ-
tiisi priaa (ο amator) ab iela corporie conrrotiooo 
fooris aolalas, eieganiiam foroio) mem opociare, ut 
eti, ιιοιι poieris. Splriiualem vero viriuiuin com-
potilionem ei ordioem te icala cujus vcrtici ei fastt-
gio inniior le doceat, quanadmoduro maguus illo 
nytloo ei arcaoorum doetor lesutus est. Nunc au-
im WMment hmc fria, /Uta, έρεε, εάατίίαε; mojor aa-
fra kortm αεί caarUai Μ· 

θής, ώ έραστά, τής παχύτητος, έμήν ώραν, ώς Ιστε, 
μανθάνειν οδ δυνασαι. Έ δέ κλίμαξ τήν τών αρετών 
σε διδασχέτω πνευματιχήν σύνθεσιν (13* έ«* αυτής 
διεστήριγμαι έγώ τής χορυφής, χαθά ά μέγας μου 
μύστης έφη σε. Νντ δέ μέττι τά τρία ταΰτα* 
χίστις, έΛχΙς, άγάχη · ρύζωτ δέ *άττ*τ 4 άγτέ-
χη. 

4 5 8 Brtvit adhortatio, oua ommla tupra ίαίίαε Προτροχή έχίτομος xal ατοδύταμος τώτ διά χΛάτ 
dkta compnktnduHtmr. τονς είρημέτωτ. 

Atccndite fraiivji, asoendite aUcrlier, cl αε«επ- Αναβαίνετε, αναβαίνετε, αναβάσεις προθύμως 

Μ Caoi. ι. β. · · Paal. LXXXVHI, θΟ. 1 1 . ** Psal. LXXXIH, 6 . · β l Cor. χαι, 15· 

(α) %&Κτ:\ς λύει θυμδν, $peι tram oceidit. 
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έτηαρόΙατΜμΜτα, άδαλφοί,τοΰ φάοτιοντοςάχούον- Α « ο « · Ι" corde vtitro dhponiii» et audite vocan-

lem : Vexfio, at*exdaxt«g ΙΜ mortftm Domini% el in 
doxi»m Dei nostri, qui perfecit pedei nostros tanqvam 
cervi, et super exctlia statuitut vincamns in via 
ejus. Currite, obsecro, carrite cum illo qui dixit: 
Festinemus donec occurramus omnet in unilalem 
fidei et agnitionis Dci, in tirum ptrfectum, in men-
luram mtatii pltnitudinii CkrUti · · , qui cnm essei, 
ui videbalur, iriginta anoonim baptizatus, iricesi-
anuin gradum in scala spirituali sortitua est: quan-
doqoidem Doao ctt cbaritas, cui laus, cui impo-
rium, cui foititodo, tui bonorum omnium cauta 
ineet, et erat, ec etit In omnet saecalorum «terni-
tatoi. Amen. 

Β SCHOLIA AD GRADUM XXX. 
Dt fid*t $p* tl charitaii, 

SchoUoni. 
Fides eat suffragatio animi iddfecttssa eorum qttss 

•«οΙ andita ctjm eerta peranasione veritatis oorum 
qos itnt per gratiam Dei poedicata : qoam oatendit 
Abrabam, qui tetlimoniuai cooaecutas, quod non 
kamlmrit di/Utnli*, $ed confortatu* fids dani o/o-
fUm D$o puminiwu uiemi f«ia quacmuqm pr§mitU9 

foient tit #i faeert w . 
Bmc aaidem. Fidet, 
459 tfanc ΜΓΟ. Spom, 
H*c wm. Chtritu. 

Sckoihn 4. 
Per calacbretin el abuaionem naturan len sob-

aianUam vocavit energiam, aouvim, seo acUoneei. 
Sckolion 3. 

Moatr» itobeciliitail indnlgeiis pator 1 minoribn» 
ramitexeapla. 

Scholion 4. 
Oui jrefi atlat, etbominea officiia sibi demeremr, 

qoandoque boc ficit ex hypocrisi et eimulatione, 
qoandoque cantoa ad ocnlum deaenrit ei mercedia 
canaa qul procil a btatltudino abetrat. Bcatux 
pdrro reraa ille esi, qui exteroo corporis modo ei 
foraie, animi qooqoo nioroe accommodat, et tota 
« n t e Doo perfecle asaiatit et aertit, solusque ad 
tolttnri soat mtuUM petiliODes el voia lstto anim«> 
tnftaoriuii. 

» Sdko«ox 5, 
HpiiMfc um\ έ«έ «ιματικώ tytno*, xa\ Qv^admodxm, inqiiH, se habei anor caraalis, 

tal twu|iaiUHMj rAwd-Μς *w3 W T K ftorW, Iv #6* m spirUnalla q«i rereri in corpore exsUltt. 

SehoUen 6. 
Ο fldelis, ο sapiens; nam anima a pravii cupJdi-

Utibos per leroperanliaro fixpedila, non poteat non 
amore Dei artkre, 

Scholion Ί. 
Del Patris Verbnm, io qoo per puriiatm ccBpil 

babilare, illuro puriaeimom effldt. Mortein aaiem 
•i?e pravas appetitiones omniiio exsiiiiguil. 

Amv€$9 drm6£*u*r ιΐς τό όρος Kvpiov «αϊ 
olc τότ ohtor τον Soov ήμά* τον η*ταρτΙζοττος 
τους Μόσας ήρϋτ ΛστΙ ίΛάρον, ηαϊ έχϊ τά νψηΛά 
JcrraVroc» tou vurqoat Ιν τή οΐφ αύτον. Αράμβτβ, 
δ ι̂ατΜώ, αχτ' έχβίνον) τού λέγοντος· Σχονόάσωμετ 
Μως οί ΧΜταηήσωρβτ §Λς τίρ ενότητα χάττες 
της χΐστανς, χαϊ της άχεγνώσοως τον Stcv βίς 
iiijpm τέΜαπ οίς ρέτροτ+ΛιχΙας τον αθηρώμα­
τος τον 1ραττον9 Ις τριακονταετής τή όρωμένη 
ήλιχία βα«τιαθοΙς9 τδν τρ^τχαοτον βαθμον έν τή 
votpf χλίμαχι έκληριυσατο- tfxtp ή αγάκη έατίν 6 
ββϊς- ομνος« χρατος,^ βθένος * φ τδ «oVnriv 
Afalwv afnov ένχατι̂  χα\ ήν9 χα\ έαται οίς Αορ(ατους 
αγώνας· 

2ΧΟΑ1Α ΈΧΣ KOCOB Α'· 
H^)l jrtrmic, aJUtfoc «βέ dy«bri}c« 

ΣχόΜοτ at. 
ΟΙατις rjviutxafttaK αδιάκριτος τών αχουο^έντοιν, 

Ιν «ληροφορία τής αληθείας τών χηρυχδέντιαν Θεού 
χτ|ριτι9 ήντινα έκεδείξατο *Α6ραάμ f μαρτυρηθείς 
δτι ον όαχρΙΘη τή άχαττία, άΛΧ έττόνταμώΘη τη 
XIOTU όοος όόξατ τφ %$φ «αϊ χΛηρορορηθεΙς, 
ότι b ίχήγ^τ&Βντατός έστι ατά xoi^oau 

Ήμέτγάρ. Π&τις. 
ΤΙρόέ. ΊΑΜΛ*. 

*BSi. Άγάιεη. 
ΣχόΛιον β'. 

Εα*ταχρηατιχώς τήν ούβίαν ένέργειαν έχαλεαεν. ( 

ΣχόΛιοτ y. 
Τή άαθενείφ ημών σνγχατιών δ ιεατήρ έκ τών 

Ιλοτιδνων «οιαίται %χ καραδε(γματα· 
ΣχόΛιοτ δ4. 

'Ο βααιλεΐ καριοτΑμενος, χα\ ανθρώπους θέρο* 
ιβεοεεν· Ιατιν δτε καθ* 6«δκριαινν καί χατν δφθαλ-
Holotitiav κα\ μεοθαρνίαν ποιεί, θς χα\ διήμαμτο 
τοΰ μ^καρεομου. Μακάριος δέ (ντοκ εκείνος, δς 
•κρδς τδ> έκτδς tffci, τδ έντδς ήθος αυναρτήαας, δλίρ 
ο·! τήν παράοταοιν δρΑται τελών · μδνος πρδς μδνον 
«Ας νοερός «Ηήοοες εδθύμιρ έεανοίφ «αραιού μανός. 

ΣχόΛιοτ f . 
ψύ «ιατέ, 6 αυνετέ · τών γΑρ «αθών ΙιΑ τής ΟΜ-

φροούνης απ^λΧαγεΙοα, τδεε άκαταοχέτεες τφ θεΐφ 
Ιριιτι «λίγοταε· 

ΣχόΛιοτ C. 
Ό του βεου Πατρδς Αδγος, φ αν ένοεχήαη ΙιΑ 

4αθαραεοις< τελειοΤ μέν έν αύτφ τήν καθαρότητα' 
τδν II θΑνατον, ήγουν τΑ «αθη αίς τέλος άπονε-

· · Pul. txxxm, $. ·» hii^ii, s. · · Epbca.iv, 13. w Ro«. m 20, iJ. 
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Scholion 8. Α ΣγόΛκν rf. 

\ \ J -butn .sp.i itus, sensum iucnlis spe cerlae salulis Ό πν:υματικος λόγος τήν νοεράν «fcOr.siv πλη-
tmplel; vis enim cbaritalis cx Deo proficiscitur. 
Quapropler mcas nosira in quxsiioaibus llieo-
logicis 6611 dubitaiioiiibus immota permanel; neque 
enim palilur ullam inopiaru qua*. curam illi pa-
riai, quando per couit.mplaiiones lanlopere dila-
lalur, quanloperc vult vU cliaiitaiis. Donutu 
esl ergo eeniper in ilde perseveraro eum qui cba-
rilale fervcl c l agilur. Nibil enini pauperitis aninio 
qui vuk de rebu& diviais phiiosopliari, cum carcat 
ipse Deo. 

Diadocfii 9. 
Alia ο-! «-hariras aninirc naluralis, c l alia qux ex 

Spiiilu saiirio ilii iwaiituaiur. Illa quac ii» nobis esl, 

povopst' ενέργεια γάρ άγάπτς έχ Θεοΰ φέρεται· 
διόπερ κχ: άβασάν.στος ημών ό νους διαμένει έν τοΤς 
τής θεολογίας κινήμασι ν * ού γάρ πάσχει τότε πενία ν 
τήν μέριμναν φέρουσαν · επειδή τοσούτον τοις Oew-
ρίαι; πλατύνεται, δσον τής αγάπης ή ενέργεια θίλ: ι. 
Καλδν ούν άε\ πίστει παραμένειν δι' αγάπης έν έρ­
γου μενον · ουοέν γάρ πτωχότερον διανοίας έκτος 
θεού φιλοσόφου σης τά τού θεού, 

ΣχόΛιον Αιαδόχον &. 
"Αλλη έστ\ν ή αγάπη τής ψυχής ή φυσική, καλ 

άλλη ή έκ του αγίου Πνεύματος αυτή προσγινομένη · 
quando volumus, luodcralc ipovelur pro voluotale Β ή μέν γάρ έκ τ ή ; ημετέρας, οτε Οέλομεν, συμμέτρως 
nosira, ac proiude 460 n o n diUiculler uobis a nia-
lifci.is spiriiibus, uisi vi por nos coerceaiur, a pro-
posilo suo uobis subducitur. Dtvijja aulom itla 
adco tuceiidil auimaui ad Dei cbaritali-m, ut omnes 
ania:x partes el facaliates inter sc coelcsiis desiderii 
boniiale per iniinilam quamdaiu aflectus siuipiici-
lalem bive sinccrilateui deviuciat c l conglulinet. 
Mens cnim quasi a Spiritu sancto ccelesli gratia et 
virtute gravida lacla, fontein quemdam chariialis et 
gaudii profundit. 

Scholion 10. 
Kutnos olWcla csi q u » pecuniis constal a multis 

tollalis. lu pi&semi vero loco signiflcat coileclam 
ex muliig virtutibus couihtatn ct coaciam. 

Sciwliou 11. 
AngelosinlelligU in staia versanles. 

Scltolion 12. 
Hoc est Deus, qui esi thariias. 

Schoiiou 13. 
Quatttio. Qualts est perfeclio mullorum frucluum 

Sptrilus sancii ? Re*p. Qunndo quis dignatus fucrit 
perfecta Dei cbarilaie. Qumlio. Unde quis intelligat 
ge ad dlara aspirassc ? Re*p. Quando mens exctlala ad 
tuemoriaiii Dei, slatini cor pjusconciiaiur ad cbarila-
fcsm D«i,et oculi ejus largoionu* lacrymarum reduu-
dant. Esl enim luec iialiira cbaritatis,ul ex inemoria 
rerum dileciarttm statim lacrymas acccndat. Et qui 
ad cum sialum pcrveuit, nuuquam lacrymis dcsli-

κινείται θελήσεως * διόπερ κα\ ευχερώς ύπδ τών πο­
νηρών πνευμάτων, ήνίκα μή βία κρατώμεν τής 
εαυτών προαιρέσεως διαρπάζ^ται· ή δέ τοσούτον 
έκκαίει τήν ψυχήν πρδς τήν άγάπην τού Θεού, ώς 
πάντα τά τής ψυχής μερη τή τοΰ θείου πόθου αλλή­
λων έγκολλάσθαι χρηστότητι, έν άπείρψ τινι άπλό-
τητι διαθέσεως · έγκύμων [έγκυμονών] γάρ ώσπερ 
δ νούς τότε ύπδ τής πνευματικής ενεργείας γινόμε­
νος, πηγήν τινα αγάπης αναβλύζει κα\ χαράς. 

ΣχόΛιον ι'. 
"Ερανος έστι τά έκ πολλών συνσχθέντα χρήμα­

τα* νύν δέ ή συλλογή, ή έκ πολλών αρετών συν-
αχϋεισα. 

' ΖγόΛιον ια'. 
Τούς αγγέλους λέγει τους έπι τής χλίμακος. 

ΣχόΛιον ιβ'. 
Τούτ' έστιν δ Θεδ:, δς έστιν ή αγάπη. 

ΣχόΛιον tf. 
Έρώτησις. Ποία έστ\ν ή τελειότης τών πολλών 

καρπών τού πνεύματος; Άχόχρ. "Οταν τις άξιωθή 
τελείας αγάπης τού Θεού. '£ρώτ. Κα': πόθεν γινώ-
σκει τις δτι έφθασεν είς ταύτην; 'A.TcVp. "Οταν 
κινηθή ή μνήμη τού Θεού έν τή όιανοία αυτού, ευ­
θέως ή καρδία αυτού κινείται έν τή αγάπη αυτού' 
κα\οΙ όφθαλμο\ αυτού καταφςρουσι δάκρυα οα'γίλώ; · 
έΟος γάρ έχει ή αγάπη έκ τής μνήμη; των αγαπη­
τών έξάπτειν δάκρυα* κα\ τοιο^τοζ ών ουδέποτε 

tuUur, quod mati-i-ia ct causa? nunquam desint, quae D ύ στερείται :κ τών δακρύων διότι ού >.:ίπει αύτώ 
illuin ad Doi niemoriam excilent, a I P O ut etiam iit ύλη άε\ φέρουσα αύτδν είς μνήμην τού θεού· 
somno cuni Deo colloqualur : sokl enim charitas ώστε καί έν ύπνψ αύτου συνομιλεί τφ θεψ · εθος 
lalia aaitaro. Ει hoc est mortalium iti bac viia por- γάρ τή αγάπη πράτσειν τά τοιαύτα* και αύτη ΙστΙν 
fi^ctio* ή τελειότης τών ανθρώπων έν τή ζωή αυτών. 
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Έν τή μέν κάτω βίβλφ έγωγέ σε, θεσπέσιε Πάτερ, Ego le, venorande pater, in hoc infiiriori sen ter-
πάντων έσχατον τέταχα · έν τή δέ άνω, σέ πέπει- reno codice, posircmo collocavi loco, sed in illo 
σμαι πάντων ημών έν τή απογραφή τή θεία προ- coelesli volumine te nobis omnibus anielaiura in 
τερεύειν · εΓπερ έστιν 1 ό είρηκώς αληθής, έσονται ^mnsi descripiioue et crnsu, nullus dubito : quando 
oi έσχατοι τψ φρονήματι, πρώτοι τψ άξιώματι. vcrax cst qui dicit : Qui nunc pcr animi submis-

sionem sttot novissinti, orunt lunc primi bonoris 
dignilatc. 

ΣχόΛιοτ Μάρκου μοταγον. Scholion Marci monachi. 
Όταν ακούσης, δτι έσονταιol έσχατοι πρώτοι· Quando audieris : eroiu novissimi prinii, et 

κα\ τδ Εμπαλιν, μετόχους αρετών κα\ μετόχους άγά- conlra primi novissimi (α) virliitiim cl cliarilatis 
πης νόει* αγάπη γάρ έσχατη μέν αρετών τυγχάνει consortee intcllige. Cbaritas enim virlufum quidini 
κατά γένεσιν * πρώτη δέ ευρίσκεται πνευματικώς novissima cet, si spectee generalionein illius ; prima 
κατά τήν άξίαν, τάς προγεγενημένας αυτής έσχάτας autem, εί dignitaiem, qua, ante sc nalas, poslremas 
άποδεικνύουσα. g este osieodit. 

ΚΕΦΑΛ.Α'. 
Coenobiarcha pastori, navarcko, 

Ποιμήν κυρίως έστιν, ό τά άπολωλότα λογικά δι1 

ακακίας, δι* οίκεία; σπουοής κα\ ευχής άναζητήσαι, 
πα\ άνορθώσαι δυνάμενο;. Κυβερνήτης *στ\ν ό ίσχύν 
νοεράν έκ θεού και οίκείων μόχθων είληφώς, ού μό­
νον έκ τρικυμίας, άλλά κα\ έξ αυτής τής αβύσσου, 
τήν νούνάνασπάσαι δυνάμενος. Ιατρός έστιν ότδ ?ώμα 
*α\τήν ψυχήν κεκτημένος άνοσον ( 1 ) , μηδέ μιάς εμ­
πλάστρου παρ' άλλων τδ παράπαν δεόμενος. Διδά­
σκαλος δντως έστιν ( 2 ) δ νοεράν οέλτον γνώσεοκ Θεού 
δακτύλω, ήγουν ενεργεία έλλάμψεως ές αυτού δι' 
εαυτού κομισάμενος , κα\ τών λοιπών βίβλων άνεν-
δεής γενόμενος · άπρεπες διδασκάλοις, έξ αντιγράφων 
έχ.παιδεύειν, κα\ ζωγράφοις έκ μεταβολών σημειού-
σΟαι · ό τους κάτω παιδεύων, άνωθεν εκ τού ύψους 
βιοάσκου · καλ τώ σχήματι τψ αίσΟητφ τδν έτερον 
παιδεύου (5)* μή έπιλάθου τού φάσκοντος · Ονχ αχ* 
ά^βρώΧΜΤ9 ουδέ δι* άτΘρο&ωτ τήν διδασκαλίαν 

464 CAPUT ι. 
medieo lilteralori comparatur. 

Pastor (α) ille verus et germanus cst, qui gregom 
ralionis quidem non cvpertem, ecd pcr sinipticila-
tem perdilum induslria sua et precibus quxsitmn 
repeitumque curare potest ac restittierc. Gubcr-
nator [navarcbus] est, qai inlelligcndi viet facultatc 
prudeniiaque a Deo accrpia, et usu studioque suo 
comparata navem non c dccumauisfluclibus iautnm 
servare, sed ex iir.is qtioque gurgitis vadis polosteri-
pere. Medicus esi» qui ab animo corporoqiie sanu> 
valensque, nuila pro sc mcdicabtila aliunde d«*si-
dcrat. Doclor esl qui volumcn iiuclligcnlix* vi <o-
gniiionis a Dco cxaraluin, sivc cadcsli lumino el 
ma^isterio illuslraiurn, ab eodem numinc ipso per 
se accepit, alienaquc cmdiiioue si\e libris non iu-
diget. Turpe est magislro ex tiansciiplis paginis 
documeiiia tradere, (mpc pictori cx alienis labuiis 
suas deecribere. Qui ittfcriorcs doccs, a supcriori-

• Mallh. xix, 30. 
1 Alii codd. τις έστί. ( i) \kdjD. Augutiiii, lib. u. Gcn. ad / i / . , cap. 42. 
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but ex ako doceare, DCC per eonsum, aed apiriium Α «αιδεύων. 06 γαρ πέφυχε τά χάπι, τά χαμα\ θερα-
inxtUuare (α). Νοη Ιβ logiat illud Paoli : Νοη α» πεύειν ποτέ · άγαθδς κυβερνήτης διαβάσει πλΟον · 
άοχείχίάχε, ησοκσ ptr aooitaeix doclrinam doceat: χαλχαλδς «οιμήν ζωοποιήσει χαλ Ιάσεται τά νοερά 
Terra ηοα eicollt coelum . gttberaator periu» ser* «ρόθατα. Κα·* δσον τΑ πρβδατα «οιμένι άπαραλεί-
vat pvppiin, paator booitB ioiolligenieni fregea «τω; προχόψαντα ακολουθούσε, χατά τοσούτον υπέρ 
recreat el cural. Quo pastor obseqoeniiorcs babet αυτών τψ οίκοδεσπότη άπολογήσεται. Αιθαζέτω το> 
ovef, hoc severiorem do iliis patfifaroiliat reddei λόγφ δ ποιμήν χοίτάέξ δχνηρία; ή γαστριμαργίας 
raiionem. 465 Oves cessxoteo ei otio bixuqoc άπομένοντα πρόβατα · lott γάρ χαλ τούτο Αγαθόν 
diffliienteo verboram coaviiio OTerborel. Esl enim ποιμένος τεκμήριον, οπόταν τά πρόβατα έχ τοΰ 
ei hoc veri pastorissyrabolum, ai tamf cam annenta φλογμού του καύματος, μάλλον δέ τού σώματος, νυ-
ex ardoris awlu, *eti potius corporii iaceadiis, coe- ατάζειν τή ψυχή άρξωνται, τότε σφοδροτέρως ύχέρ 
nivere animo incipiunt, aUtmios pro ilbs et arden~ αύτων προς τδν ούρανδν ορών δ ποιμήν γρήγορη-
tiuiin coeluin intentat vigtk*. Sotent eitim ia illo octov. Είωθασι γάρ χατά τδν χαιρδν του καύσωνας 
fervore non paucae ovea α lupis (Ackeroetids) di- εκείνου, πολλά λυχόβρωτα γίνεσθαι* πλήν εί χαλ 
ripi et devorari Ει voro cam in itlo incendii Ια- «ύτά χατά τδν έχτδς έν τοις χροβάτοις δρώμενον τύ-
bore [aniore], ad modum qui exleriuo apparel Ια Β *ήν χεφαλήν τής ψυχής έν τφ χαιρφ τοΰ φλο-
ovibus capila aaimorttin procllnant, alque in terram Tl*w χάτω είς γήν χλίνουσιν (δ), έχομεν τδν εί πόντο · 
promittuDt, habemos qui noo sototar. Cor contriimn Kqptiar σνττεχριμψέΊηχτ xal τ€ταΜ9αηψέττ§τ ό 
*f άχχιίΜαίαικ Itoif *oa despiekt (<:). Qaaado ergo *f*c <&* έζονόετύοτι · σκοτίας xal νυχτδς 
gregi pcrturbationura aaimi et lonpoatatam nox χαταλαβούσης τήν «οέμνην, δριζε άχινήτως τον χύν» 
incubat aira, coelumque omnc cootenebrescit, lam «ρδς βεδν, cl* τήν νυχτερινήν φυλακήν · ουδέν δά 
canam &ine tumaliii coUoct in nociarnam cusio- άπειχδς τδν σδν νουν νοήαεις τδν Αναιρέτην τών 
diam, qoi ossidue claroet ad Deam. Nec vero pro- θηρίων. 
c«I aberrabit, ol animam luom (qaaii alierani Bercaloa) «oattroram ei feraran coafoctorcm 
exiitimabis. 

1N CAP. I. ΕΙΣ ΚΕΦΑΑ. Α'. 
Scholhni. ΣχόΛιοτ α*. 

Corpua sanum bie non intdligU, qwod ei mota- ΖΑμα ivooov ενταύθα φηαιν, οδ τδ μή ιεάαχον 
ilone aut elemenlorum reduodaDtia nullos niorboa άαθένειαν έχ παρατροπής, ή πλεονασμού τών αυστα-
cooirabere solet, aed quod omnos pravas cup&diuiet Q τιχών στοιχείων · άλλά τδ έχδυαάμενον τάς έπιθυ-
el volupuiea repadlavit el exuit, quaqae bat μίας τάς ήδυπαθείς, χαλ τήνέχ τοότονν φθορΑ .̂ Κές 
oequitur, cornipielara. Qaemadmodiiai auam io έφη χαλ έν τφ Ιλερ\ άπαθείας · δτι απαθής χυρίως 
grada do tranquiltiute animi docaiL Wnm « Μ έστ\ν9δ τήν αάρχα μέν Αφθαρτοποεήσας, τδν Ιέ voiv 
proprio victorem cvpidiutom omniaaif qal corpat τής χτ^ι^Α^ιψώαας· 
ad iacorraplioaero redaiil et animasi aupra oato-
ram creaum oroxit. 

Sckotio* i . ΣχόΛιον fi. 
QuiMmdoeeiuraDeo, acd adbve tmoM atpit, Ό μή Λνωθεν δ^δααχδμενος, άλλά χαΙτάχΑτεε· 

•φΐοαιοάο sibi aimilea 466 carabU : Cmctu mam «τι φροτΰν, «ώς τοδς ομοίους Ιάατται ^ΤνψΛόοτ^ 
ύ €**· doMlxm prawf, «**ο ε» fommm Ιαεό- f i A rt^Oar!*rtfdifri, άιφότφο*** βόΦντοτ 
4αα: έμΜΜΑΤοντζΜΐ. 

Sckolion 5. ΣχόΛιοτ γ* 
Alleram site ipiritaalo : qaeinadmodttm onim Τδ έτερον, ήγουν τδ πνευματικόν· ώς γάρ οδ 

ιιι discipuk» docei per feaoam9 iU to, Deat, per τους μαθητάς παιδεύεις αίσθητώς, ούτως χαλ at 
tuenlfni D νοητώςδ βεός. 

CAPOT Π. KEf ΑΑ. ΈΤ. 
Largiui exponitur meiici ei cameoiartkm nmiHiudo. 

Demgnam sanc niimen el hoc nalune indidil, ol •ύσεως Ιδίωμα χαλ τούτο δ άγαθδς ημών «*· 
eger, qoamvis a uiedico forUwc nihil opio ac- ποίηκε Κύριος, Γνα τδν Ιατρδν δρώνδ νοοώνευφραΙ* 
ccpturut, aspectu tamen ipso tt pneseniia illius νηται (i)* Γσως, ε! χα\ μηδέν παρ* αύτου ωφελείται* 
recreeiur. Et lu vir adroiralioiw mcritosuspicieiide, χέχτησο χα\ σύ, ω θαυμάσιε, έμπλαστρα, ξηρία, 
fac ul compar.ua babeas medicaminum amoleta : χολλούρια, ποτά, σπόγγους, άναυσίαν, φλεδότομα, 
empiatira/iDquam, vuloeraria,catapla»ma(a ct pulvc- καυστήρας, αλείμματα, υπνωτήρια, μάχαιραν, 

^ Gabi. ι, 3. < Psal. L , 19. 4 Mallb. xy, Ι δ . 
(α) Ει ία ίοΓβιο son.MbUi in eo qood non osl seasibilo iaoiitaare* 

http://compar.ua
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εσμούς. Β I I τούτων άπορου μεν, πώς τήν έπιστή- Α ret, eollyria, purgaiio&ef, spongiaa, anaaaian contra 
μΐ|ν ένδειξώμεθα; Ουδαμώς * ού γάρ λόγων, άλλ' 
Εργων οΙ μισθοί δίδονται (2).Έμπλαστρόν Ιστιν (ασις 
«αθών δρωμένων, ήγουν σωματικών. Δόσις εστίν 
Ιασις παθών τών εντός, χαί χένωσις £ύπου αοράτου. 
Εηρίον έστι ατιμία δάχνουσα, χαλ οίήσεως σηπεδόνα 
θεραχεύουσα. Καϋούριον Ιστιν (3) οφθαλμού ψυχής 
νοδς χάθαρσις, Ιχ Θολώσεως Θυμού ταραχδέντος. Πο-
τδν έστι στύφουσα έπίπληξις, χαί μετ' ολίγον Οερα-
«εύουσα. Φλεβότομόν Ιστι σύντομος χένωσι; δζω-
δίας αφανούς * φλεβότομόν έοτι χυρίως έχετατιχή χαλ 
απότομος έχένεξις είς σωτηρίαν τών νόσουντων. 
Σπόγγος έστ\ν ή μετά τήν φλεβοτομέαν ή χεερουρ-
γίαν, διά προσηνών χαι ήπέων λόγων χαλ απαλών 
του Ιατρού Ιν τφ νοσουντι Θεραπεία χα\ χατάψυζις. 

naiseantem otomacbum, phlebotoma, adusiiones et 
caoteria, angtteoU, bypnotlca sive soporifera pocula, 
fermmcliiruriicumctvincala. Quibus si careamus, 
poterimtttno nostram medicandi scientiaiu testaiaui 
facere? minime vero : nequeenim verbis medici,sed 
factit et tiirationibtia aoeirum ei morce» pendiiur. 
Enpla&lrum ool coralio mali in corporc apparenii*. 
boc esi opertoratt aniroi vitiorum. Dosis ei affeetio-
oarn iAieriorvrn aedicina, sivo tordiuni lateniiuoi 
el femim ezinaniiio. Galaptasraa esl mordens aui-
a n a coovitiaxi el contamelia, qaibas extoliinalfoiiis 
iftOoJeotioris pelor cvratur ac rescindimr. CoIIyriom 
ett pbamacaBi q«o i»eniU ocolot ox irae t-trbinisct 

Polio cst " w % y υεραπσια χαι χαταψυςις. ^ ^ ^ ^ ^ perpurgaior 
Καυτηρ f έστιν δρος χα\ έπιτίμιον είς μετάνοιαν πρδς · • • . · · / 
χρδνον διδόμενον φελανθρώπως * άλειμμα Ιστιν, ή 
μετά τδν καυτή ρα ή διά λόγου, ή διά μοίρας *αρ«-
χλήσεως επιτιθεμένη τφ νοσουντι παραμυθία. Ύπνω-
τιχόν Ιστι τδ φορτίον του ύπηχοου άναδέζασθαι, 
χαι διά τής υποταγής άνάπαυαιν αύτφ χα\ ύπνον 
ΑΟχνον, χαί τύφλωαιν δσίαν τού μή βλέπειν τά δαύ­
του χαλά χαρίσασθαι. Κατάδεσμοί είσι, τους τή κε­
νοδοξία έχλυομένους χαλ χεχαυνωμένους, χα\ δι' υπο­
μονής έως θανάτου στερεούν χαι Ιπισφίγγειν. Τέ­
λος δέ πάντων μάχαιρα έστιν δρος χα\ άπόφασις 
έπ! έχτομή νεχρωθέντος ψυχιχώς μέλους χο\ σεση-
πότος, tVa μή χαΐτοίς λοιποίς τήν οίχεέαν ψώραν 
μεταδώσει. Ιίαχαρία άναυσία, έν ίατροίς χα\ έν 

araar«ta>taobjurgaiio (qo«ei amarore prirouui per-
eellit xaturam), qitam paulopost sequitur coraiio. 
niobofomum 467 ooeulii mali compendiosa 
oraeaalio. Pfefebotomuro proprie eot violenta el sobiia 
•ia ad «grorum aalutax excog iiata. Spotigia est cbi-
rurgi, ροεί rtom vd metDbri alicujas sectionem, teot» 
oratio, ot milia humanaque compellalio, qua dok>r 
agro quodammodo abslergitnr. Cauaier est detreia 
(abEccleaia) ceasora et poeoa ad cerioa tempus delin-
qoenti ad poofiitcniiain clemeuter irrogata. Unclio 
ost, pott ferri candeatis ustalatloneai, verbi teti 
brevU ad *gram adborlalioniscotuolalio. Hypnoli-
cmneal aoporifera potio, qoa subjecto onus relera-

προεστώαιν απάθεια · oi μέν γάρ μή ναυσιώντες έν c έ«Γ, cl por eubjcctionii ti jagi relMaiionem oomnut 
χάση δζωδίας θεραπεία άόχνως έπιχειρήσουσιν * οέ 
δέ χάσαν τεθνηχυ?αν ψυχήν άναστήσαι δυνήσονται. 
Καλ αύτη μία τών αύτου προσευχών τού προεατη* 
χδτος γεγένηται · , τδ πάσι χατά τήν εαυτών άξίαν 
προσπάσχειν τε χα\ συνδιατίθεσθαι · μή πως ώς δ 
Ιακώβ χα\ αύτδς, χαί τδν άγαπώμενον χα\ τους συμ-
φοιτητάς χαταβλάψοι4 * τούτο δέ πάαχειν χεφύχασεν, 
επειδή ούπωτά τής ψυχής αίσθητήρια τελείως γε-
γυ(ΐνασμένα χέχτηνται πρδς διάχρισιν χαλού τα χα\ 
μέσου χαλ χαχου (δ), 

insomDis, el religiosa caecitao, nc praeclara $ua facia 
lemiat, coticilialar ac coroparatur. Faeci* [κατά* 
δεσμοί] vincula tani, quibos vana lurgenles gloria 
el ambilione xtoltda ioflaii, per paiientiam ad mor-
tam osque voloil eippo aliquo coorciti deeioeuiur. 
Dooique cum omni* modeudi aw desperata t>i9 fer-
mm suporcal et gladioa aoatbemaiis, quo per 
decretua el ieoienliain poire moriuimqoe tpiriios 
meiiibrani, uo reliqaam oorporia partem scabio 
pesieqae inttdat, reckJitur.. Porro qua in artedici* 

ettfelix illa anaosia (aum omnem uA\h borrore» ei nauaoam ie« bsildaiiiD) illa incuratoiibusani-
fDoramoaomnifUB aniroi porturboiionam eonpootla qaies el vacatio. Elenim ul ii qui cujascooqoe 
ftorbi carandi graveofemia non oieodeDlur, ad qaodvis morbi |·αα$ curandan impigro accurmnl; iia 
xnimorum nodlei, quamvif animam viu ooteoii et spirliuali carentem ac moriuam, potenioi, ia 
τέΐαη rmeare. Ei bsc anica coraiio flt preciboj of voiis paUaris, dam aiogratis pro oao 466 caiquo 
tuia aoimi oaecarrit, et por eomniismtiovein palernam sixgalonia qaasi morboo ipte lolerat ae 
potitttr, ne torte «i Jacob (α), diledam et familiareo ejui offendat, qaod lam oolol uiu veaire, com animi 
wtmtm eialMiloaef aoodan babofii per uoam ei eieitaiaUoiieiii ia poietute, uii mab · bonls ot ab uirit-
qoo mi&m ad apgxem poosim seceroere. 

EJX ΚΕΦΑΑ BL D Ifl CAP. Π. 
ΖχόΛνοψ*. Scholion 1. 

Νόσος έστλ ψυχής ή τής χαχίας έξις * θάνατος Horbni taimi esi babitas viiii, mors aatem aclaa 
θέ, ή χατ' ένέργειαν αμαρτία* ipse peectti* 

ΣχόΛιοτ p. Sckotie* S. 
Ταύτα χάντα διά λόγου γίνεται * χαΛ πώς είπεν, ftecoopia sermone iratiaiguuiur; quomodo crgo 

(α) Amoa ν. Intelligil posieros Jacobi, per iosepbom expucaiia: bk subjeclos. 
1 ά . χαυατήρ. * γένηται. ΑΙ. γενέσσω. » α/, καταβλέψειε. ΑΙ. χαταβλάψε». 
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dixit, non scnuonihus aut vcrbis daii iiiercedem? Α ού γάρ λόγων, ώ ; οιμαι, τούτο λέγει* ούχ όνομά-
Hoc, ul opinor, ditil : ιιοιι iis prasidtbus praemia 
dantur, qui verbo pittsunt, sed iis qiii [efficaciier] 
longo nsu docti vcrba viia» nobis aJmiimlranl. 

Scholion aliud. 
Morcs aut verba respicc; verbo virlutem doce, 

uioiibus el vita \ irlutem pradica el conlirroa. 
Schoiion aliud. 

Meliorum quidem esl docere, sed el pcricula 
majora cieat: discere vero quauio est v i l i u i , taulo 
est securius. 

Aliud Cregorii T/ieologi. 
Sine bouesta viia neiuo unquam ad cceluni sub-

vcclus es l : sed sitie bclle persirepenle verborum 
aonitu mulii: nam graiia Dei non est benediceu-
lium, sed bene viventium. Β 

Scholion 5. 
CoIIyriura esl pbarmacum quo roenlis oculus ex 

ine turbinis nul>e conturbalus perpurgaiur. Poiio 
amaruicuta objurgaiio; ct quae sequunlur. 

I)m Chrysostom* 
Alia quidem bona, alia nicdia : exempli gralia 

auima vi corpus ex mcdiis sunl, quod hoc et illud 
frua f.icubatc liori possint.Spiiitusaulem semper ex 
borns cst, nec unquam slalum permutat; 469 s e n ~ 
sus Iwui cantis, bocesl, improba aclio semper inler 
jgriala eiil. le^i enini Dei ιιοιι parct. Si ergo auimam 
meliori parli addixcris ui el corpus; ex parte sorlit» 
melioris farlus <:s : si aulera deteriori ilerum , 

των ηγουμένων, άλλ' εμπράκτως ημών έκπορευαμέ-
νων τά τής ζωής βήματα, οί μισθοί δίδονται, 

ΣχόΛιον άΛΛο. 
Βίον ή λόγον βλέπε· λόγω μεν τήν άρετήν δί­

δασκε · βίφ όε αυτήν κήρυσσε· 
"ΑΛΛο. 

Κρειττόνων μέν τδ διδάσχειν, άλλά χαλ τούς κιν­
δύνους μείζους επιφέρει * τδ δέ μανθάνειν δσω κα-
ταδεέστερον, τοσούτφ κα\ άκινδυνότερον. 

"ΑΛΛο ΓρηγορΙον τον θβοΛόγον. 
Βίου μέν ουδείς πώποθ' ύψώθη δίχα * λόγου δέ 

πολλοί του χαλώς ψοφουμένου · ού γάρ λαλούντων, 
εύ βιούντων δ* ή χάρις· 

ΣχόΛιον γ ' . 
Κολλούριόν έστιν οφθαλμού ψυχής νοδς χάθαρσις, 

έχ θολώσεως θυμού ταραχΟέντος * στύφουσα έπίπλη~ 
ξις · κα\ τδ λοιπόν. 

Τον Χρυσοστόμου. 
Τά μέν έστιν αγαθά, τά δέ μέσα · οίον ψυχή χαλ 

σαρξ τών μέσων έστλ, καί τούτο χαχείνο γενέσθαι 
δυνάμει * τδ δέ πνεύμα τών αγαθών αεί, και ουδέ­
ποτε έτερον γινόμενον. Πάλιν, τδ φρόνημα τής σαρ­
χδς, τούτ 1 έστιν ή πονηρά πράξις, τών άε\ κακών · 
τψ γάρ νόμψ τού Θεού ούχ υποτάσσεται. "Αν τοί­
νυν τώ βελτίονι δώς τήν ψυχήν καί τδ σώμα, έγέ-
νου τής εκείνου μερίδος " άν τώ χείρονι, πάλιν της 

tum bic exitii socius et pariiceps ctfeclus es, non Λ ενταύθα άπωλείας κατέστης κοινωνός, ού παρά τήν 
· . * _ ~ ^ .t . . _ \ . - ^ ν - ΙΛΊΑ . i . 

pneier tialuram aniiuae ei corpons meutem , qux 
ut domioa uiiaque linec eligerc potest. 

Aliud. 
Qui coiiuiul et non objurgai peccantetn, iin-

miliscst, siculet iile qw vcncnum ingerii icto ab 
•erpeole. 

φύσιν τής ψυχής χα\ τής σαρκδς, άλλά παρά 
τήν γνώμη ν τήν κυρίαν αμφότερα ταύτα έλέ -
σθαι. 

"ΑΛΛο. 
Ό έφησυχάζων, κα\ μή έλεγχων τήν άμαρτίαν 

τού πλησίον αυτού, άσπλαγχνός έστιν * ώσπερ δ τδν 
ίδν έναφείς τφ δηχθέντι ύπδ τού Ιοβόλου. 

CAPUT III. ΚΕΦΑΛ. Γ . 
Cawbiia sit cum Deo conjuncitssimui. 

Tujpe est magibtro virtutum, cum a Deo conalur D Πολλή ή τού προεστώτος αισχύνη προσευχομένου 
suis alumnis virlutem impeirare, qua carel ipse. 
Quemadmodum ad regis admfesi conspeclum el 
intcr farailiarvs abciii facitc dcinceps et servos suos, 
e l ignotos, et bosies ciiam cum libuerit, ad regem 
specianduui ct regiain ejus majesiatem coaleroplan-
dam pcrfrucndamque possunt introducere; ita 
pariter iu rcbus fict divinis co^iia. Iittimos rcgis 
aniicos cliam alii regis amici veneraiione pro-
acquontur, iiiiuqfio p^rcnt, ci vcl uhro noleniibus 
eliam ae ingciutit «.-l subbcrviuni. Pra^ctarum tst 
sapieoles in piomplu babert* aniicos; nemo enim 
plus opis ct momenti ad virtutrm coinparaDdam 
affcrre potesi. Kctulil milii qutspiain cx boc ami-
corum divinoruui albo, Dei culloics tum alias qui-
deoi sempcr, seil tuui uiaximc cum solemnes el 
kslibus cumulari t!oi»i-. 

πρδς τδ δωρηθήναί τι τ φ ύπηχόψ δπερ αύτδς ούπιτ» 
προκέκτηται. "Οσπερ ο! πρόσωπον βασιλέως θεασά-
μενοι, κα\ τούτον εαυτοί ς φίλον καταστήσαντες, κα\ 
τούς λειτουργούς αυτού απαντάς δύνανται λοιπόν και 
τούς άγνωρίστους αύτφ ή κα\ εχθρούς, είπερ βουλη-
θί'όσιν, κα\ τής αυτού δόξης άπολαύσαι, ούτως κα\ 
έπι τών άγιων νόει* τούς ακρότατους φίλους, και αι­
δούνται oi φίλοι καλ ύπακούουσιν· "Ισως δέ και βιά­
ζονται ύπ* α υ τ ώ ν κακδν χεχτήσθαι φίλους, τούς 
νοερούς φίλους· ουδείς γάρ ούτως συνεργεί ήμιν πρδς 
άρετήν. Αιηγήσατό αοί τις τών Θεοφιλών, ώς δτι 
πάντοτε μέν, μάλιστα II έν ταις έτησίοις κα\ Δεσπο-
τικα?ς έορτα?ς όΘεδς τούς αυτού Θεράποντας δωρεαίς 
αμείβεται. 
anniversarii dics Doniino sacri paraguniur, coe-
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ΚΕΦΑΛ. Α ' . Α 470 CAPLT IV. 

Τελείως αυτά οφείλει τά πάθη 6 Ιατρός έχουσα- Oportel ul incdicus omne* animi impetus et 
οθαι, ίναέν χαιρψ τινι δυνήσηταί τινα, και μάλιστα perlurbaiiones penilus exuat, ut in lempore nunc 
τδν θυμδν, ύποχρίνασθαι. Ει μή γάρ αυτά είς άκρον Ιιοβ, nuuc illos, maxinie vero iram siiuulare possir. 
άπώ[σαι]το, ού δυνήσεται αυτά άπαθώς ύποδύεσθαι. Elemiu niti hos animi morbos peuiius expulerit, 
Είδον Γππον Ιτι μικρδν άγυμνάστως διακείμενον, δς non poteril illis cum res exigel sine vilio abuti. 
δπδ χαλινού αγόμενος, καί ήσυχίως βαδίζων, έξαίφ- Animadverti equulcum adhuc lenorum cl indomi-
νης τφ ίδίψ κυρίφ έπεδούλευσεν, μικρδν του χαλινού luin, frenatum lamen, commodc incedere : reniisso 
αύτου χαυνωθέντος * έ π λ δυσι (1) δαίμοσι τδ παρδν vero paululum freno, vectori suo repenle exilium 
ώ; έπίπαν πρόβλημα επακολουθών πέφυκεν οί nioliri. Gemhios ba?c quaiStio spirilus uequam 
βουλόμενοι ζητείν ζητείτωσαν έμπόνως. aUingit, quoa si volentquaercre, soliiciie quaerant. 

ΕΙΣ ΚΕΦΑΛ. Α'. AD CAP. IV. 
ΣχόΛιοτ α*. Scliolwu 1. 

Τή κενοδοξία χαλ τή ίαστριμαργία ή τή πορνεία* Inanem laudero, gulam aut luxuriam : liac cniiu 
οΰται γάρ μέχρι τέλους τδν προς ημάς ού καταλύουσι xj^vilia persequi uos ad niurlcm usque solcni, ncc 
πόλεμον. ullas belli induciae faciunt. 

"ΑΛΛο. Aliud. 
Ό της δξυχολέας ούτοι* και δ τής πορνείας* έάν Hi sunt spiritas excandescenliae et luxuria» : si 

γάρ τις μιχρδν αμελήσει, [ταχέως εξεγείρονται, χαλ quig enira xel modicc ccsset, slaliin excilantur; ct 
τοσούτον δτι χα\ μέχρι τέλους συμπαραμένουσι, καλ quidem tam infcsti sunl, ut ad niortem usque nos 
τήν φύσιν καταδουλούνται, ώς φυσικά. coraitentur, iiaturamqac lanquam ci ipsi nalura* 

cognati sint, in servilulem redigtmt. 
"ΑΛΛο. Aliud. 

ΕΙ διότι ή γαστριμαργία καλ ή πορνεία αλλήλων Si ergo gula el luxuria inlcr se connexae sutif, 
Ιχονται, χαί διά τούτο ώς έν αμφότερα τάττονται. utrumque vitiura lanquam pro uno ponitur. Scd lu 
'Αλλά σύ ζήτει καί τδ έτερον πάθος, δπερ έστιν ή qjjxre et atierum, quod e%t vana gloria. 
κενοδοξία. 

OBSERVATIO 1NTERPRETIS AD CAP. IV. 
Vacare CluDacas vuit religiooorum prraidero omni aoimi perlubaiiooc, et in sunima animi traiiquilliuie 

oflicium suum adminislrare, quam auimi sereniutem 471 e t iranquillitatem in gradu xxix vocat άπά-
θειαν, ccelum cordift palalium supremi regie, corporie quasi luortaftem quamdam iroinorialitaiem. Ke-
prehensura veniuot nonnulli (α) banc Cliniaci senlenliam, poliuaque illum Sloicum quam Clirijitanuii), 
aut humanum aolumanu Sed baud scio jurene an injuria. Plaimui esl Stoicoruin decretum, ira», cupidi-
nis, el reliquoruni eliam Abras affectuum elidendas, omniaque viliosilatum et vitiorum elemenla eradenda. 
NoDoegal Lalinus pbilosopbus (b) iram in solum hominem cadere, essetamen contra naluram aninnat. 
ArisloteJea (c) cum Peripalelicorum concilio, Plalo (d)cuai Academico scnalu, iram non omnino ex bu-
mano peciore excludendam deceruunt: ssepe ulilem essc. Ira, inquil Arisioleles, neccssaria c s i , neo 

quidquam sioe illa expugnari poiest, nisi illa impleat aninium, ei apirUum accendat. Utendmn autem 
illa esl noo ut ducc, sod ut miiite. Nostcr ulimacus est iu ea sentenlia, ei iram et omnes nniiiii noxtos 
offectus penitus exuendos, quod et Scneca docel (e), et omnce religiosi viri, qui illuin vincendorum aOe-
ctuum coDaium, νέκρωσιν, nostri religiosa voce, moriificatioHem appellanl, ex qua ilia raeiUis et corporis 
tranquilla serenitas redundat, uli viclor aui velutin alla collocatus specula, inferiora omnia tempeaialuin 
ventis agitata, el lurbinuin procetlis concussa ex luto securus despiciat: possil tameit, si volit, iram aut 
quemcunqoe aflectum ad leropua assuniere, vel (f) siroulare potius. Proindc nescio an Joanneni Gcrsoneni ci 
Dionysium Cartbusianura, cakiera aanclos viros, nonpoeniterc debeal seotentiaD, cum Ulc noiavii Climacum 
περ\ μετανοίας, bic κα\ περι άπαθείας, cuni in quintogradu non de praescripio, sed volunlario sludio jncna-
rum, alquc poenilentium agat, quanquam locus cerluset vivendi modus pceaiteiuibus esset gcneratim 
delinilus, pleriquc lamen sua sponle animi multo gravioribus se aiXlictionibuf muUabaiU, mitandis ccrte 
si IIOD imitandis; seddcanimi tranquilliiale,el omuium cupiditatum cxslirpaiionc, exqua itascitur illaαπά­
θεια et secura serenilas, minus laudarim aliorum opinalionem, qui illara damnant. aul quiddam quabi 

αδύνατον censcnt, cum D. Paulus in Litteiis ad Coiinlbios missis illam ipsam vidcaiur depinxissc, cuni 

(o) Gerson , Dionysius Carlbusiauus. (e) C. 9. lib. ι l)e ua. 
(b) Seneca. (f) Scncca oiiam sitnulandam irum docot lib. n 
(c) Lib. ιιι Elhic. De imt c. 14. 
(d) De Hep. ct aiiib locis 
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cbariuiis naiuram et effecta depinxit: Cherltts, inquit, p*tUn$ *$l9 btmmm «if; tkmtikn *o* $m*l*t*rt 

non agit ptrperam, non inflatur, non $$t ambuiotm, oon qmmnt q*m tnm sumi, *+* IrriUUmr, *m coftef 
molum, non gaudet $uper iniqnilaie, congmuUt tutrn tartiaft : ***** ta/ort, omfe crmiit, omfa «porof, 
ο-**** εχε/ι** · . Νου vidctur (ibi bie in toamo aflectu aitae affoct»? 100*0 ett Ι Ι Ι Μ Ι Ι Ι qai αοοαέα 
'ert, omnia sustioet ? talis esl απάθεια Climaci, bic Απαθής, qai oealttaa I M ooxftU, «Μόκα Μ τΜ*. 
quem nec aliena torquet iovidi* per «uolaiioneei, aee eilollit odootlapor taperbiaaa, mm taiH lojaria 
caluiDDiatoris, ct qiue sont his gemioa, qtiibu* kxaojfta fatifari aolei patlestia. PofScxi Of», si hulUo-
tom baberem, ex litleris paganorum, el Cbristianoram nKXMUienlU ojllabm loxero | 
morutn, quae vel mioqoara irritata, vel illico revoeaia aecexo im ifttaiero, qattarla ad 
Irae inceodtuiD non deesseut ciniflones. 

£l quamvis Climacus omnes anfmi perturbaliooea Ha evpiat fcltfoi, «I 
gium in nobit earum resideat, lamen ultima lltixo teaiextia d doermit, «I 
omnino exsiinclas; ut cum asus est, pootiat τοίβΐ caoes exdtari, et od faraa xilferxfli 
adbtberi : sic tamen, nt venatori non obsint; noc Uapetm i* lltan oxoerint, ood ia 
vitiorum. Iiaqae ligatoe tt ad nutum doanini vilt paratoo, x*a iecM *xax% i l , ψΛ ttotrioftiati < 
ei aat regiam Indunnt peraonam; avt ducia copiarom, td quorom faaporia xttloa vd axpedlal 
ponat; aut exercilaii tlytois, qui ?enlonun rabtaa «tre daxttn leaoot, bxotfoe caxi aavigaftawu, ι 
restringat, cum quiescendura. Loogios quidam ex priaris ia oa re ptafrcjui, borainegi propc αϊ ] 
corpusque ex corpore tollebant, uii saocUn Hierooymas ditpaUt (a); ei Efigriu Poaikam HyperbaH-
lam ejus άπαθείας auctorein felot OrigeniaUm nofninat, oamfae setttentiam a Scoicoram telt n w m 
iradit. Tractat de hac imperlvrbaiione aera impotaibilisale (mi M B « I M BkmrqfBn iolarpreUtar) wm 
dolemia, ut Cicero loqaitur, aaa auimi tranqeiluUle, ei ooaitJara pertirbatioaaai motioM datlfnkaaf 
ct rcligio.issimus nosier Bernardo» RoaSgaollaa, lib. 11 Dt ikcipHnm Ckrkiimm ftrftdhmu9 ctf. Xh 
iolo, ubi ct Climacum his xerbis 472 Uodot: Jomwm Climecnt Bmfrimm Ftnlkum ·+$ ****** n*fw» 
htndil, noian* ejut άπάθειαν nomin* mUeritaUs §e$uw$: φα* ftrtmuk *oi oaw tjroa n a l i i appnirain, 1 
fMciliut timplicib** iUuderet: u*d§ tfecfm quo*** *$if mi φΜ&*ι $mul*$ Φ (t), fol οαίαΚαοαι i* CUm 
cum edidil, tente*tiam ejut minime *$ue*tm* ttnwm EwaarH dklo CUmmti ftmftrttt. Mw* Um doctimimu$ 
aique illu$lriuim*i eardUali* Cm$mr Baroniu* : is mdm hUtorUm ΑπαθαΙας *mrrmm9 *imm tmmm CU-
macl assecutui eum commendat, H Ewagrium, ut dipm$ ttlv mmmmmt. Htt 
de Evagrio (e): Sed qui indole*tiam $tok*m i* Bcclmm* utirtdwctn €·****$ #ff9 i 
culmen ptrfeciioni$ evehi α te po$u iUdem $cripti$ f€4tiu**tnt9 «· ô otiae mb *VU dtrum* m: *mm i*m 
*Ho$ kmc Ciimix de to; pafo*»' Ev*gri*$ ta*ie*U$$i*utm u mnkm *UurU*l$ $$*9*$β£τί9 mtd (rrnnim 
patsai ubl mentitut et miur, itwpienhMWUfng ln$fyimuUth*u* a* koe imto *tf**mu. Bmt Boroaittt cx I · -
lerprcle Climaci non ubique opiimo (d). Non exptioutor lecoa, «ac fradaa αχ Clhiaco ι Η aiiacai 
nihil πβρ\ άπαθε(ας seu indolenlla in illo gradu tracUt, ix q«o hwt werba kgrmter; aed dt gxlt at aka-
tinenlia seu jejunio. Caput aeu gradus e*4 χιιι: «xp\ τής παμφΟου χαλ θίοποίνης πανπρας γαατρθς, ύη 
iit esl in generalt indice πχρ\ νηττχίας, d$ profa αιαχϋχα et m*U imptwmmo ttmt**, ato de ]φχ!ο> 
Porro de Evagrio Climacus in hoc eapite, d# foiet hmc ava b«fw, Graei, inq«axi, tfftdll: VU**r 
βεν (d) 6 θεήλατος Εοάγριος τών σοφών σοφώτερος τή προφορά χαλ τοις νοήαασι γονέοθαε* Αλλ* λψτύαθη 4 

δείλαιος τών αφρόνων φάνεις άφρονέστερος Ιν πολλοίς μεν, πλήν*χαλ έν τούτφ* φησ\γαρ δχηνίχα οεαφόρο#ν 
βρωμάτων επιθυμεί ημών ψυχή, έν αρτω χαλ Οδατι στενουσθω * δμοιον U τι προ«έτα{ετφ είχοντι τφ 
έν (lego έν\) τφ βήματι πάσαν άνελθείν τήν χλίμαχα. folerpreior b«c meb vettift, ι 
a meote CHmaci abiisse; nihi eiiim bic de εεχεαι mkactUau Qimaens : Tkm* $$t $ibi E**$rht (α w*lm 
Dei gtnio agitatus) cum hoquendo tum cogitaxd* εαρΜΧίεέαε f*i$u Ufk*tior; %*d [*k*$ tU ααΜ htftUs, 
qxando iiuttis omnibus slultior, eum in mmttis «fti*, t*m i» a#c dfpriaaXfa* αεί, tnm *H : Q***d$ **U*m9 
mo$$tr oeria ciborum ge*era dt*idtr*t% p**e et aaaa materetar, pirimdi Aorfaixt, xl life, fai εαο «εοσΙραΙ· 
prtccepit, ui *no tatiu omne$ simui teatm §rad*t iranmUttTtL Hto de Evogrio €3imociu, abfi nihll ad* 
inoduin est περί άπαθείας, oed de gute, at videf, hritainoiitia. Non soot assecxti interprdes Ula CM-
roaci τή προφορά χα\ νοήμασι, quae ataeritaiem εεαεαε Camaldaknaii tranoUilit; aibil ad ftdes; amiqaior, 
arrogtnliam, totum id, τή προφορφ χα\ νοήμασι, nioi efiam θεήλατος adjociu Ilaquo οχ boc loco xot 
Evagriue do άπαθεία reprehendi, nec Climacus laodari abeadempoCett, cam oibil od rmm focUnt. Caloraai 
Evagriuro a vera catholicae docirin* norroa defexiase eeitom ooi, cujot otiaai in saUludine eeUam O N H 
lus inferoruiti bospos occupavit, ut n^mo lecoodui» Evagriom illaa Imias bioolerot. Sic eniai lo . Moocbao 

• ICor. xm, 4 - 7 . 
(a) Coftfra Pelam**ot ad Cutipkontm. 
(b) Oioayt. Carth. 
(c\ A***t* t. VI, anno Chrifii 588. 

fd) Ambroo. Camald. 
(e) Ex · · . Gneeo biWiotb. ier. Maximil, 
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gereul. Divum Paulum ad fmiullicum scribeniein Α καίρως, άκαίρως- εύκαίρως μεν οΤμαι, δτε ο! ελεγ­

χόμενοι τδν έλεγχον ήδέω; ύπομένουσιν * άχαίρως δέ, audiamu» : /wi/«, inqtiil, opporlune, importune 1 

opportune quidcm opinor, cum objurgati rcpro 
bensionein admiuunl libcnlcr (α); importune vero, 
cura reprehcnsi per iiupatieiuiain mordentur et vul-
tieraulur, cuai etiain fontium scaiurigines ucmine 
sitienie flumiiia profundant. Naiura quodammodo 
comparalum csl v uii vcrccundia quaedaiu comiletur 
prrcfectura.* magislerium, qua» sa?pcnumero rclar-
dat objurganlem, quouiinus oflicium suuni cxse-
qualur, ei inionenda reticeal. Scd paslor ne recuset 
more lilleratoruin discipulis suis c i alumnis scri-
pto quoque ulilia precepia tradcre. Audiamus de 
qnibtisdam, sacram paginain loqucnlem : Exscinde 
illam, 4 7 5 utquid oliusa terram occupai β ? Ε ι : ΤυΙ-

δτ' άν έπι τούτο δάκνωνται. Έπε\ καί αί πηγαΐ, κσλ 
μηδενός του διψώντος άναβλύζουσιν νάματα · έστι 
φύσις, ιν' ούτω; είπω , περί τδ αίόεστικον έν προ-
εστώσι παρέπουσα " , καλ τά δφείλοντα τοίς οφεί­
λουν 1 3 πολλάκις σιωπώσα. "Ητις τ& τών διδασκά­
λων ποιών (α) έπ\ τοίς μαθητευομένοις μή παραι-
τή σοιτο u . Καλ γραφή τά χρειώδη άπαγγέλματα ση-
μειούϊθαι αύτοίς έπιχειρήσοιεν " , Άκούσωμεν εν 
τισϊ της θείας φωνής λεγούσης· "Εκκοψον avzi\rt 

Ίνα τί χαϊ τϊγν γ~γν καταργεί; Καί * Έ ξ άρατε τόν 
πονηρόν έξ υμών. Καί · προσενχον περϊ τον 
Λαού τούτον. Και έπ\ τού Σαούλ όμοίως. Ταύτα 
πάντα τον ποιμένα γινώσκειν άναγκαίον, έν ποίοις, 

tite mulnm ex vobh E l illud : Soli deprecari pro ^ κα\ πώς, κα\ πότε όφείλουσιν γίνεσθαι. Θεού γάρ ού-
popuio islo ) : paria quoque de Saule dicunlur. Haec δέν άληθέστερον. ΕΓ τις Ιδία ελεγχόμενος ούκαίσχύ-
omnia oporlet, ut paslor Iraciata babeat: quando νεται (5), ούτος κα\ τδν έπλ πλήθους έλεγχον, άφορ-
inquam, el quibus, et quadanienus b«c siul usur- μήν άναισχυντίας έποιήσατο, εκουσίως τήν εαυτού 
paada ct adbibenda. Nibil enim Deo veracius. Qui σωτηρία ν βδελυξάμενος. 
privalim objurgalus non erubeacit, bunc publica ciiam reprebensio rcddit impuJculiorem, dum 
suo abusus ccrebro saluteru suam in posiremis babel. 

AD CAP. VI. 

Scholion 1. 
Ad praesidcm oxilis, c l cum qui cogitalionum 

raliones a fialribus religiosis accipit, seruio est. 
Quando quis ad te contitendi causa acccsserit, 
ct sa>pe anxius lia±scrii, da operam nl solis verbis 
aiiimuin ipsius permulccas, ei ck-urcm reddas ; 
vorbi causa, dic : iNori esf, fialer, quod auxie tri-
stciis ; nam et ego lioc ct hoc egi; > aul alia quae 
iilo fecit, ut et ille sumpla iiducia omnia tibi siu-
c e r v i-xponal, scd cavc ne operc, quae dicis doccas, 
viu lacixs, «U iia familiariorem reddas, sed solis et 
uudis \.-.rbis (α), nequc libi ulla cuia, sive tiocu-
nicnlum ullum inde provcniot. 

Joannh Dnwa cmi u2. 
Trisii(i;e quaiuur gcncra, dolor cliuguis ά/ος 

fst iUAijr sou tristiiia qu;c voeem adimii dolcnlt ; 
iwi)lcbiia esi nnuror qui dcprimil ct graval oni-
jMiim ; invidi t c?t aflecdis (rislis super aliofuni 
bonis ; mi^;ricordia histitia ob rcs ationini j j -
varsas. 

Scftolin. 
Objiir^a peccanlcin >ine ira, «ι vfil.o poihis 

iiiductus qMatu ira emcmb l quod pcccavii. 
476 ^liud. 

Poenas dabil recior populi, quando nou lullil 
eiiam miuora illius dt lkta . 

Aliud. 
far eit «t pcccanicm Jiligcntcr ot scveift redar-

Ε1ΣΚΕΦΑΑ. rp. 

ΣχοΛιν*· α'. 

Πρδ; τδν προϊστάμενου ποίμνης, και λογισμο-Ις 
τών αδελφών δεχόμενον · ό )όγος φη^ί* "Οταν προσ-
έλΟη σοί τις έςο^.ολογήσασΟαι · καλ πολλάκις ένοοιάζτβ, 
σπούδαζε λόγοις μόνοις οικειούσΟαι τά εκείνου · οΓον, 
λέγε πρδς αυτόν · Q αδελφέ, μή λυπού · κάγώ γάρ 
τδ κα\ τδ έπραξα. "Ήτοι, άπερ εκείνος ένδοιάζει, 

Q κάκείνο; λαβών δάρσος ειπη σοι πάντα καθαρώς* σύ 
δέ σπούδαζε μή κα\ έργοις εκείνα ά λέγει* οίκειού-
οΟαι, ήγουν πράττειν · άλλά λόγοις μόνοις, κα\ ουδε­
μία σοι φροντις ήγουν βλάβη. 

ΣχόΛιον Ίωάννον τον άαμασχψ-ού β'. 
Τής λύπης είδηδ*· άχος, άχθος, φθόνος, έλεος. 

"Αχός μέν ουν έστι λύπη άφωνίαν έμποιούσα "άχθος 
δέ λύπη βαρύνουσα * φθόνος δέ λύπη ύπ 1 άλλοτρίοις 
άγαθοίς * έλεος δ£ λύπη ύπ ' άλλοτρίοις κακοίς. 

ΣχόΛιον γ'. 
Κόλαζε χωρ'ις οργής τον ά|ΐαρτάνοντα, έν λόγω 

Ο μάλλον πείθων αύτδν καλ μή δργή οίορθούσΟαι. 
ΆΛΛο 

Αίκην ύφέξ:ι ο ποιμαίνων λαδν, καί μή έκκόπτων 
τα μικρά αυτών άρ.αρτήματα. 

"ΑΧΙο. 
Πρέπον έστί έλέγχειν τδν άμαρ-τάνοντα επιμελώς 

f I) ΊΊιιι. ιν, 2. ε Luc. Χ ! Π , 7. * I Cor. ν , 13. J Jercm. vu, 16. 

οεπουσα. λόαενατο!; ύπηκόοις λέγεσθαι. ι* παραιτησάσθωσαν. 1 8 έπιχειρείτωσαν. 
. lfa Η. Ρ. Ν. rocil. — ΙιΙ ποι:ίν, ctr. Si quid privrcptoribua farienduiii sit in 

1 M 1 1 : , . ° eiiidiendis vol i:<»rng«ndis discipulis, id faccre 
(l) L >Vus liMMUJiiniiiil vid^tnr ciirriipluf*. qui f«ir- »»e recns«ni, srd piwvopia tliam in scripto iradcrc 

las«c ii t $.uundus t i l , εί δ«: τι τώ ; όιόασκάλίον nc gravt-jiUir. 

(αϊ Ua.icrus in mar 
csi l^natiii 
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καλ σπουδαίως πρδ; διόρθωσιν είδέεπ!μή? '* τή Α guat, ctad emciidalioiiom iiiducat. Quod si inco> 
κακίφ μή διορθούμενος, τούτον εκδιώκει ν άπδ τής 
άδελφότητο;, ίνα μήκαΐ τούς λοιπούς καταστρέ> :. 

ΆΛΛο. 
Περί έκαστης αρχής μικράς τε καλ μεγάλης γέ­

γραπται, ίνα τοίς τεταγμένοις διαμαρτύρωντχι, καλ 
μή παρασιωπώσι τά τούτων πταίσματα μικρά τε 
χαι μεγάλα, καλ ό μέν ισχύων έκκόψαι τδ κακδν, καλ 
ούχ έκκόψει, έκ τού διαμαρτύρααδαι ού λυτρούται 
τής καταχρήσεως · ό δέ μή ισχύων, άλλά διαμαρτυ-
ράμενος, καλ μή υπάκουα με νος, ούτος μέν τήν εαυτού 
ψυχήν £ύει· οί δέ τδ κακδν πράττοντες έν αύτφ άπο-
θανοϋνται * έκαστη 51 άρχή απαιτείται όιαμαρτύρα-
σθαι, καλ τοίς ορθώς πορευομένοις μή έκπεσε ν, 

leclus liaercat ίιι vilioet nialitia sua, exlcruiinar. 
dus est e conluberuio fratruiu, ne reliquoo etiam 
perveilat. 

AUnd. 
Oc omiii fiiagistralu scu magno scn parvo sci i -

pium esi, ut subjeclis delicta sua eeu parva seu 
magna cum obleslationc denunlieut, el nulla silcii-
lio irunamttlant. Qui euiiu inaltim cxscindere po-
lest, et Jiori cxscindil, non evadci danmaimiiem <>b 
golam oblestaltonem. Quod si cinendare ιιοιι poie-
ril , et peccantem Umen obicsieiur, ct a percalo-
dehorleior, scd iile surdns non parcat, bic ( pras-
ses ) antinam suam liherat, sed delinquenus in 
pecc2to suo tnoricntur; ab unoquoque atii«»m 

έπει, έάν τις έκτων ύποτεταγ μένων δικαίων έκπέση, Β priucipe seu magistratu exigilur, ut et rcclo in via 
ού προεμαρτύρατοδέ αύτφ,δ πρωτεύων κρίμα λήψε- ambulantes adhortelur et obleslciur, ne deiiciant 
ται. aut excidani. Ubi autem quispiam ex subjeeiis 
piis et jualis excideril, non priua a soo praeside de pcriculo admonilus prnpscs ipsc judiciuui susli-
nebit. 

ΣχόΛιον. 
'Απδ αρχιερέων καλ βασιλέων καλ τών λοιπών 2 ω ς 

ευτελούς πένητος, ών εξουσιάζει απαιτείται διαμαρ-
τύρασΟαι κατά τήν έαυτου δύναμιν έκαστος, ού μό­
νον τοίς άτακτοι;, άλλά κ α": το?ς έναρέτο:ς, ού μόνον 
υπέρ πράξεων εναντίων, άλλά καλ φαύλων ενθυμή­
σεων οί άρχοντες τών υπηκόων, ύπερεύχεσθα', κατά 
τδν Τώ6, δφείλουσεν. 

Schoiion. 
Ab episcopis cl regibu.s ac cricris usque :»d cxlre-

muni paupercm in quos poiestaicm babel, raiio 
exigetur de hig, ut pro sua qtiisquc lacultate suos 
adhorlelur et oblesletiir, non improbos taultim <:l 
solulos, oed probos eliain scu qtii mni viriule vi-
vunl. Νυα tolum enim ex sctiicniia Jubi priuci-
pibus seu tnagistraiibuf precamlum pvo irnprobis 
bomiouio faclis, sed cogitaiionibus cliaiu ruaiis 

C subjeclorum deprecaiidum csi. 

ΚΕΦΑΛ. Z\ 477 CAP VII. 
Subjecti pro ingeniorum vanelate tractandi. 

Σκοπώ δέ κάκείνο, όπερ παρά πολλοίς εύγνώμο-
σιν ά^ώστοις ειδον γινόμενου ' τήν γάρ εαυτών 
δειλίαν καλ άσθένειαν επισταμένοι, καί μή βουλομέ-
νουςτούς Ιατρούς δε σμήσα ι αυτούς, καλέκου3ί<;> βία ία-
τρεΰσαι έδυσώπησαν. Διδ τί μέν πνεύμα πρόθυμον, 
διά τήν μέλλουσαν ελπίδα· ή δέ σάρς άίΟενής, διά 
τάς προλαβούσας προλείψεις , Τ . Έγώ δ* έωραχώς, 
πείθεσθαι τούς Ιατρούς έδυαώπησα. Ουδέ πάιιν δ οδ­
ηγός στενήν καλ τεθλιμμένην προσερχομένοις λέγειν 
οφείλει* ουδέ μήν έχάστω τδν ζυγδν χρηστδν καλ 
τδ φορτίον έλαφρδν. Σκοπείν δ̂  μάλλον καλ προσ­
φυώς άρμοζε ιν τά φάρμακα. Τοίς μέν έκ χαλεπών 
καταδεβαρυμένοις αμαρτημάτων, καλ ευχερώς πρδς 
τήν απόγνωσιν έχουσι, τδ δεύτερον · τοίς δέ πάλ:ν 

Ilfud quoquc inlelligo, quod a quibu*dam buiue 
mcnlis. acd affcclis ot iufirinis loligto^is factiiaimii 
vidi, qni sua? sibi imbecillilalis ac limoris C<MIS« ri, 
incdicuin ad vubiera trepidanlom ullro bottuli 
sunl, uli vincireiitur, ei per vim cnrarcnlur : quod 
spiritum quidem ob spem fulure viluc proniplum ; 
caiucin autem propler expcitas anle dcfectionc ,̂ 
hiiirmam sentianl. Ego vcro tum boc aiiimadvcr-
tuirm, mcdicos, ut id sibi p<"rsuadcri paleionlur, 
induxi. AninioniRi dux cl modcrator nec omnibus 
icliiios^in v.tain coiriplectenlibus, viam asperam 
cl angMdtam plcnaiuqnc acvrbiulibus esse osieu-
dei; nec conlra singutis juguan Domini suave, oi 
oniis lev«; ; scJ iii^iimuti (-ujus(|ue a^liniabil, v.l 

π ρ δ ς τ δ ύ ψ η λ δ ν καλ ο ί η μ α τ ι κ δ ν φ ρ ό ν η μ α κ λ ί ν ο υ σ ι D nte.liiinam ad iiatuiu' i iwrbiquc geniis a U e m p e i a i « i i . 

τδ πρώτον άρμόδιον φάρμακον. Τινές doov δδεύ?ιν 
μακράν έχοντες ι · , και έρο^ήσαντες τους γ ινώ-

σκοντας, ευθείαν ταύτην καλ λείαν, καί άκίνδυ-

νον παρ* αυτών είναι άκηκόασι · καλ μέντοι τή άκοή 
χαυνωΟέντες πρδς τήν όδοιπορίαν περλ Τ.Λ μίιι 

i\v\\\m peccaioruiii iiigt'iHttn>i poudere df jnvs^s 

cl 1 di-&pcralif)iioiii veig<;iilibus poalcrius ( lcui-
l:ui>, i n q u a u i , pbasmacuni ) adbi lubi t . Sublinnu 

\(MO eogilanlibu^ ct nuitis .tlia sapii-uiiluis p i i j » 

a u n i K l u n i accuinuiodanduni Nonmillt kmgani in -

i Ezecb, ιιι, 10. 

14 Ισως έπιμ&ιδιή, /f έπ«μι(νη. ή επιμένει. 1 7 Γρολή^'1;· 13^έηου?·.. 1 μίλλοντ*;. 
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grcfsvri %iara, perconUti quos vix gnarns c edc- Α ταύτης, ή έχινδύνευσαν, ή χαί δπέστροψαν, άχαρα· 
σχεύαστοι «ρδς τάς θλίψεις ευρεθέντες * ώσπερ χαί feanc, c m ab iis recurn planamque et ab oronlbas 

tmvxm iotidiis taso didicinseni, ea deoaniiaUooe 
remUsiores Cncti, in vedio eaepe carta fracti g«n-
niurtt talotis discrimta adiere, a«i cerle regresoi 
•mni, qood ad affiictioAes tulerandas etteai 4 7 8 
l"M»raii. Cooira rurtffjm vdim intelligas : ubi 
fax oMoria divioi ία pectore eianii, ibi verborom 
toailma »il lorrfcaat; et, abi « o l t u oluiciu» apod 
fcferoo flaauttrofli illasit, tbi laboram omuium 
tamau patiextio. Ubi desiquc spearegtri coelasli* 
affulgef, ibt mox onniaco rcrum bvmanaram te-
axiiar coaiawpiio. Ouci perite M-.bjeclorvw UU 
Mititnji anifttl «I ordioet probe svni pernoocendi : 

laieat io torba fortisaimi pro exerritu 
ipao BfapygMlafCf et aotesignani, ot qul xo- Β φανερώσεοες προτραπελς βλοπίστ·*. 
ad aiogolare ctrtamen aadeanl proYOcare, τες Ιατρούς, σηπεδόνας πεποιήχααι 

τδ Ιμπαλκν νδει μοι, δπον έρως θείος ήψατο καρδίας, 
έχεί φόβος βημάτων ούχ Ισχυσε * κσλ δπου φόβος 
γεέννης έπέφανεν, έχεί πόνων παντοίων υπομονή. 
'Οπου δέ βασιλείας έλπλς γνωρίζεται, έχεί δλων τών 
χάτω χαταφρόνησις. άεί τδν χαλδν στρατηγού, τήν 
έκαστου τών αρχομένων στάσιν χαλ τάξιν σαφώς 
έχίστασδαι * ίσως γάρ είσιν έν τψ «λήδει τινές 
σύν αύτψ ύχέρ τών συστρατιωτών πρόμαχοι χαλ μο­
νομάχοι δφείλοντες έν ήσυχίφ χαθίστασθαι * ού δύ­
ναται μόνος κυβερνήτης χωρ\ς τής τών ναυτών 
συνεργέ ίας, τήν ναύν διάσωσα σθαι * ουδέ Ιατρδς 
τδν χάμνοντα (άσασθαι, εί μή πρδτερον χχρ* αύτου 
του βιά δυοωπήσεως · · χαλ τής του τραύματος 

04 αΒεσθεν-
«ολλολδέ χαλ 

qxi aegfecti dooti Ια otio dafom, οοοΜΜφΜ. Na- «ολλάχες τεθνήχασχν. 
varebMi abtaxe xaatanim opera uavem ο naufragio IMNI servabit. Mcdicoa tesm mom cattMl, 
mU rogoior, eiqoo ταΙηα* aperialor, 01 toU corationU raiio UlUu dilifMtt» ei idol pennUialMW 
Qoiex Toraeaxdia TOtacra lexere. vermea οέ palorot alaere, ntc lodo paaci, nec raro perfcre. 

CAPUT m KMAA. έ?. 
Ραεέαπε ooWUfJO αεεέβχα «ftfli, *)** t*bmiu>ot (*tlm§. 

In ptocendo grtfo magUftor pecoris Islula ser- Νεμομένων τών προβάτων, τή οΰριγγι του Ιαγ» 
toooii awidxo «Utxr, prsierlin quando ©το* ad δ ποιμήν χεχρημένος μή χαύσηται · χαλ μάλιστα 
qnietea proOciacxitlar : ttibt! eaini tam fomidat μελλόντων τούτων είς ύπνον έρχεσθχι· οΟέν γάρ 
Ιοραο, qaam po*oralio CXMMB aoawx : noqoo ( ro- οδτως δέδοιχε λύχος, ώς ουριγγος ν^μαντιχής 
dor axiaiaraiii) anquaa ae nioiia Η pneier ra- C ' ο ύ Λ «evwtt ταπεινούν άλάγοκ, οδδά 
fioxem svbmiuat: oee xnquam se479 stolide «άντοτε δψούν άφρόνως έαυτδν δ προεστώς δφεί-
exloUal, scd iu rnroque Paoloa dacem •cqxtiiir. 
Ueat frequeater ocaloo tabjectorun qaasi fosci-
uat, Μ majomiu siiomm vilia deprobendaoi, qn« 
•i pauor illis operiat, Sdaaxm iltoruxi orga ipovra 
lollit. Vidi tfp praeaidem reUgiosorum, qoi sois 
filiolis io quibutdam rebus per sammain aoimi 
dceioaionem opcime consutalt. NoCavi aliom qui 
atiilum taam sapienliim ad coociliandam slbl 
existiuaiioaem aperaic, ooc eiucere erga tubjoctoo 
aaecloin. ibro quidem, ood lamea ex cauoa ali-
qna, obsenavi nonxvllot Tiliosiuiibus onini el 
perUtrbotiooilws obnoxiot praeetso perfeclts el om-
xlbao cupidiuium morbit axpedilis, qxi paulatim 

λει, ορών Παύλον έν άμφοτέροις δδεύοντα' Κύριος 
πολλάχις συνεχάλυψα τους δφβαλμους τών αρχομέ­
νων Ιν τισι τοΰ προεστώτος έλλείμμασιν * αύτδς 
δα ταύτα φανερώσας άχιστίαν έγέννηστν. ΕΙδον προ-
εστώτα έξ άχρας ταπεινώσεως τοίς τέχνοις έν τισι 
ουμβουλευόμένον * χαλ είδον έτερον τήν Ιδίαν σοφίαν 
άσοφον έξ οΐήσεως αύτοίς έμφανίζειν βουλόμενον* 
χαλ είρωνιχώς διατιδέμενον πρδς αυτούς, σπανίως 
μέν, δμως χατά τινα πιρίσταστν είδον εμπαθείς άπα· 
θών άρξαντας, χαλ χατά μιχρδν τους αρχόμενους α(δε-
σθέντας, χαλ τά Γδια πάθη «εριχόψαντας · τούτο δέ 
οΐμαε, δ μιοθδς τών σωζόμενων έν αύτοίς ενήργησα· 
χαλ γέγονεν αύτοίς ή εμπαθής έγχιίρησις, άπα-

ei aabjfdorraoi toorain virtuie vcrocuodaii, ooa Π θείας ύπόθισίς. 
ipforaa vid* qooqae emendtruni, qaod oû ectorum opinor od eorion deoUooloraai tiiiof et pr#* 
MOTHI ia ipoto cflcere. Faciamqae cot at tdninistraiidi nanxt τίϋοοο prcberet occatkmem per-

CAPUT IX. K M A A . Θ* 
Pittor si/tx edveriis comuatu. 

Ctvemlun ne coinparata iu portu, dissipenas io Προσεχτέον μή πως τά του λιμένος έν τψ πε-
pelago. Imelligaul |nomnt) qvid boc dicti sibi ve- λάγει σχορπίσωμεν * οίδασι τδ είρημένον oi πρδς 
u% qui ad turbaft ci Ιοαιοΐΐυε rerim cxternaram τούς θορύβους τους έχτδς έτι άγύμναατοχ τυγχά-

1 δυ σωπηθ, ί:. 
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νοντος* μέγα μέν ώς αληθώς τδ ιύψύχως καλ αν- Α taexercitati prodetiM. Pnectarum quidcm est torli-
δρι {ως ύϋομένειν τδν τής ησυχίας καύσωνα, καλ τήν ter et generooe lolerare evm slknitl el quietlo 
γολήνην, χαλ τήν άλιγωρίαν, χαλ μή έπιζήτιίν τάς «sium, Ιαβ iranquiltitateni d eofttempitim, mtc qa» 
τών Ιξ» τοΰ πλοίου τής κέλλης μστιωρ(σ«ις χαλ «α- eiiro. navexi, et eellaxi sxnt sobtinia affeetare, el 
ραχλήσοις, ώσπχροί όλίγωροι τών ναυτικών έν χαιρψ ooiatroU 480 ^Mnri» qeeraadmodx» uaotica 
άχρααέας·4 τήν έν τοΙς Οδασι π ή ξ ι ν 1 | β μιΐζον δέ χαλ txrba, eom est malacia in omnom ae Ιαχαα effun-
άσύγχριτον, τδ μή τους θορύβους δχδιέναι, άλλά 4**1, Η naiando aqoU iDadtioi. Sotl roolto pr«-
pivciv έχλ τοίς τούτων χτύποις τή χαρδίφ άπτδη- dariot etl ti sopra comparatiooem, taroollitf nel-
τον, χαλ άχίνητον, μιτά ανθρώπων μέν έχτδς , los oxtrt D O O poaitos periimeseere, sed io bojuuDO-
μστά β*ου δέ έντδς διατρίβοντις. di iwbis et strepita ioterrilom immolomqeo 

Ixier homimim coetus exteriis, toxi ix animo eaxt 
Dco Inleiitts omoiatere ct verairi. 

UBftAA. Γ. CAPUT X. 
D* f«rt>fex4if tiroxtoxf · 

"Ιοτοι οοι, & θαυμάσιο, ή τών έχτδς χατάστασις Β Sit tibi, τοτοαάα vir, otatos eoraa qxi i» ι 
τών ήμστέρων ύπόθσσις. Τλς μέν κατάδικος έν τψ degunt, doeaxtttitra rorxm Bootranmi. E*t oxi 
φοβσρψ ημών χαλ αληθώς δικαστή ρέω «αραγί- ixde ad xostroxi οο tribxoal vere forraieabile aiotil 
vruu, τλς δέ άνούθυνος πρδς έργασίαν βίου χαλ δου- reno et αοχία* : m qxi ionocm *d Μ C « I I M 

λαίαν έχαιγόμανος · έναντίαι γάρ χάντων έχατέρων «4 obooqxixa. oeeedit: qoortixi saiie ixfreooxo ad 
«I άφίξοις •% χαλ οΙχοίων χαταστάσοων Ιιδμοναι. relig*oaeai loU via differaol, siofxliqxo sioculari 
Έπσρωτάσθω πρδ πάντων δ δχσύθυνος, Ιδία μέντοι prorses xaodo sxnt insliiaexdi. Rogetur p r iaaxi 
τίνος al αυτού «ράξχις χατ* οίδος χαθσστήκασι. omniam iile poctatb obtilo* d iaq»i»attft, ted 
Δυοϊν τρόπων Ivtxa* δχοις το τή έξαγορούσιι διά teorsuin ab aliit et privaiin, q«id tpeciatUx aetiqxe-
«αντδς νυττόμινος, άχα^ησίαστος μιίνη - χαλ ίνα r i i , et feoc geatoaxi ob caotato, prlxiua lt ox 10-
γνψ «oiwv τραυμάτων ανάδοχοι γογοναμον, χαλιΐς tixo v i i e raiioao ci lagkioroai eottfotoioxa f«re-
Αγάχην ημών διττιίρηται · μηδέ τουτδ σο λανθα- canaatiit, exata prortas eoaUitxacia οι loqaeaai 
νέτΜ, & τίμιο» ώαχορ οδδέ άγνοοίται, μή γένοιτο* 481 **oc*dvitt, tewper cosiodial nodeitiaaa : 
λέγω Ιή, τδ ουγχρένοοθαι χαρά ΘΜ8 χαλ τους τά- aVixdo ui iaiettigoi qotiitio aaoeian conCectamqae 
χους, χαλ τάς άναβαόσοις, χαλ τάς έξιις τών ύχου- valaafUwt roceperimxo, qao ad cbaritatexi iniow 
θυνων · «ολΟγάρτδ «οιχΟον χαλ δλάφορον χέχτην- G metur. Noqxe boe te fxfiai, vexerando poter, xti 
ται. Πολλάκις δ άοθσνέστορος χαλ ταχαινοτορος τή χοβ fofit (aboit exiai it iywtft to boc eiiiUiei), 
χαρδία «δρίσχοται · διδπορ χαλ χουφοτέρως τιμο*- attoodi · Doo peoeatontm (ad poMiieatioai propo-
ρσίοθαι «αρά τών πνχυματιχώτ δλχαατών οοοΧλοι. miiani) locaxi qaoqxa oi vita AOVX) raikxtexi, oee 
Τδ Ιέ εναντίον πρόδηλον. Μ » oaimi hxbiim d aiectoRi. l l a f M eoiai ooxt 
konM olacrimiM. Noa ioiroqieiaar aeddit, «t xwliro froviorixxt aximi ixarbio etl 
hoe axkM oU sxbxiloaior oex ab|ecl&or, «t proiode doiomixoa jodke rdifiooo oU iroctatxxo (q 
cxlpaaxigoro viaeouir.) Hoe oboeamxi qxM α eoxtn ia pmlaeaa tit bttenAnm. 

Β1Σ ΚΕΦΑΑ. P. AD CAP. X. 
ΣχόΜοτ. SeUtkm. 

Ό «ρδς ύγιίαν προσφέρων τήν««ιδοίαν9 έν τή Qxi adUbot diftdpUaaxi od oaiiHal 
άγάχτ] «aifcfei · δ δέ έχζητών τήν έχδίχηοιν, χα· bem okorixt, bfo ix ckarilolo ctolifat: qti ι 
νος έοτιν έχ τής άγάχης. Ό Θσδς «αιβούοι έν τή «UioiieiD qxarit, ooaxi ckarilole Asotltaluo tU. 
έτγαχη· ούχ άμυνδμσνος, μή γένοιτο* άλλ* Ινα Ιαθή Ρ Dexacattifaiix cboriuio, noa io vixdi€laaa,oxoil! 
ή οΐχών αύτου C«Vci» χαλ οδ φυλάσσοι βίς χαιρδν ood χέ *oaet«r ixofo cjos olxdoi. Hoqxo Ira» 
τήν δργήν. Ούτος δέ δ τρόπος τής αγάπης έχ τής οαο» Ιχ tempvo vindicUB rooorvxt Rle «κχίαο et4 
ούθύτητός έοτι, χαλ έμπαθώς οίς άμυναν ούχ έκ- cbartlatit, ex reeta «tcxle, qaeex provo aioctx xoa 
xUvai. dodixal ia vioakUni. 

ΚΙΦΑΛ. 1A'. CAPUT XI 
MtntBrtBd* tt piuai mmtifi c*mnu*d*t*r. 

Οδχούθές λέοντα πρόβατα νέμιιν (1), χαλ οδχ *** « Ρ » leopaocot ονοο,ol •kk>i«t ixo* 
ασφαλές εμπαθή έτι, εμπαθώνάρνοιν · άσιμνος duo- Ρ « Ι **1*θέ· > ·Ρ^»«ΰ«» impMm τιίρο· «ρο* 

Μ νηνκμίας. β | · νήξιν. · · «ροσιλιύσιις. 
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cure inler gallioas. Quid aulcm imporiniiiiis pasio- Α ρί* έν δ ρ ν ι σ ι ν ά λ ώ π η ξ 

1I8S 
ουδέν βέ άσεμνότερον r o i -

re iracundo? Yxlpes maciat gallinas : biliosus pa-
stor plt nas rationit animas pcriurbai et occidil. 
482 ^ a v e * n ininima curiosius itiquiras, neque 
niim (id facioodo) Deum iiuiiabere k . Da operain 
uti Ιιι quoque Deum velut oeconomiim et reclorcm 
hubcas aclionvim tttarum omniuin mlerionim tl ex-
if.iorum, cui vclul oplwio gubcrnalori lua animict 
voiuntatis itecrela commilias, ac per ipsum tuam 
jpsitis vuluntalem absciudas, ita ul fias vclut infans 
«ul fauius solo illitts ιιυΐιι gubernandus. Videndun 
cl hof. (ibi ct c.TUitis omnibus, ne ex fide poliugad 
uos venicnlium , qiiam per noslram virtulem, Dei 
elementia singularia quaedam voluerit pairare. Mul-
li onim vitiis ct aifrtiiLiis iiiqumali, eo [quo dixi-
mus modo, opera admiranda edidi-re : Quando, in-
quii, mulii diccnt niihi Ula diet Domine, Domine, 
nonne in uomine iuoy et quae seqiiunlur 1 credibiie 
fii quod anle diximus. Vere qui Deum sibi conci-
Jiare studet, poicsi subj^ciis in ceriamiiie fessis, e-
tiam non scnlicntUms illis, suppciias fcrre, qua ope 
duas siinul rcs prastanlissiinas eflicii. Piiuiuai se-
jpsum bao raliom a gloria» vanac rubigine intaclufu 

μένος όργιζομένου · ή μέν γάρ όρνιθα;, δ δέ ψυχάς 
λογικάς ταράσσει καί άπόλλυσιν. "Ορα, μή γίνου 
ακριβή; τών ελαχίστων εξεταστής ($), και ουκ fof} 
λοιπδν θεοΰ μιμητής. Έχε τδν Θεδν καί αύτδς οί-
κονόμον καί ήγούμενον πάντων αου τών έντδς καί 
έκτδς έπ* αύτφ, ώσπερ επί τινα άριστον κυβερνη­
τών · και δι' εκείνου τδ σεαυτού άποκόπτων θέλημα, 
κα\ γενήση κα\ σύ άφρων τις, τφ νεύματι αύτου 
κα\ μόνφ αγόμενος. Ζητητέον σοι καλ τούτο καλ 
πασι, μή πως έκ της τών προσερχόμενων πίστεως, 
κα\ ουκ έξ ημετέρας καθαρότητος " , ή χάρις πλεί­
στα δι' ημών ώκονόμησεν ένεργειν. Πολλολ γάρ 
έμζαΟει: t k τφ προειρημένω τρόπω έθαυματούρ-
γησαν. ΕΙ ΛΟΛΛΟ)% φησ\ν, έρονσΐ μοι έτ εκείνη 

Β tij ι\μέραΛ Κύριε, Κύριε, ού τφ σφ ονόματι 
χροεφητεύσαμετ; κα\ τά έξης, ούκ άπιστο ν τδ εί­
ρημένον κεφάλαιον * κυρίως δ Θεόν έαυτφ έξιλεω-
σάμενος, και ανεπαίσθητο); τών καμνόντων εύερ-
γετείν αύτοίς δύναται * δύοτά μέγιστα πραγματευό-
μένος, έαυτδν μέν έκ τής δόξης, ώς άπδ της λε­
γομένης έρυσίβης άβλαβη διατηρων, τούς δέ Ιλεω-
μένους τφ Θεφ μόνφ εύν/αριστείν παρασχευάζων· 

Servat: deindc aucior es>l tis quos Dco propiiiavii, ut miserteordia Deo ooli debilas graliamm actioties 
piTSoivanl. 

AD CAP. XI. 
Schotion i. 

\\< impuro quid poicrii repurgari? et a mendari ΆΊΑ 
quid vevi exsp^ctabis? ct qui sibt nequam, cui erit ψευδούς 
boniis? C * T e ^ ; 

AHud. 

ΕΙΣ ΚΕΦΑΛ. ΙΑ'. 
ΣχόΛιοτ α' . 

ακαθάρτου τ ί κ α θ α ρ ι σ θ ή σ ε τ α ι ; κ α \ άπδ 
τί ά λ η θ ε ύ σ ε ι ; κ α \ δ π ο ν η ρ δ ς έαυτφ, τίνι 

Spoliatus ab lalronibus quod alteri det non babet. 

488 Sckolio* 
Qni ad primum verbnm libi non paref, no vio-

lenter cum contenlione cogc, sed locrum qnttd re-
)cni i i i c , tuum facias, tibique accommoda et 
usurpa. Piua enim commodi nx tua palientia, 
qiiam iilius emendalione rcportabis. 

Alind. 

0 ' i i doccndi oiiu ium sorlilus cs ei non audiris 
(nii.ibjuc proficis), dule c\ animo, sed palam iiul-
lam pcrturbationis signtun p.ofer. Nani si doloeris 
sukicr coniumaiv. υοιι damnabcris; si autero per-
tuvbatus fittiis i» eadem culpa vcrsari deprebeit- Ρ θήση. 
derc 

Marri. 

Qm munus i :r .pciandi frabibns accepisii, fae 
ofliciuni l u u m , ncc propler obsircpenles l ib i , qua3 
clicemia et iigemla sunt, r c l i c e a » ; nam in quibits 
i ibi obs* qn «'.ΐΐϊΓ, p r x i n i u m rtier».'S propier \ i m i -

u rn ϋ!· ·πι:· .». Qn. tua i m p e i i » i ccusabuni , onmino 

iimiiies i l i s , i l p « i c m i » c r c e d o m accipicfv ab vo 
qm dixil : / / iwi / .V , <*/ dmhtelur vobi*m. 

mAAJo. 

*0 άπδ τών ληστών συληθείς, μεταδούναι τινδς 
άλλοις ούκ έχει. 

ΣχόΛιοτ ?. 
Τδν άπδ ένδς λόγου μή υπακούοντα σοι, μή βιά -

ζου μετά φιλονεικίας, άλλά τδ κέρδος, δ άπε*βα~ 
λεν εκείνος, σύ περιποίησαι σεαυτω. Πλ-ίον γαρ 
της εκείνου διορθώσεως ωφελήσει σε ή σή dv:£r-
κακία. 

ΆΛΛο. 
Δίδασκε ιν έν Κυρίω λαχών, καΛ «αρακουόμενος, 

Ολίβου νοερώς, κα\ μή ταράσσου προφανώς, θλιβό-
μενος μέν γάρ, ούσυγ/.αταριθμήση τφπαρακούοντι · 
ταρασσόμενος δέ έν τψ αύτώ πράγματι πείρα-

ΆΛΛο Μάρκον. 
Κ ε λ ε ύ ε ι ν ά δ ε λ φ ο ί ς λ α χ ώ ν , φ ύ λ α τ τ ε τ ή ν τ ά ξ ι ν σ ο υ , 

y.j\ μ ή δ ιά τ ο ύ ς ά ν τ ι λ έ γ ο ν τ α ; π α ρ α σ ι ώ π η σ η ; τ ά 

δ έ ο ^ α . Έ ν οΤς μ έ ν γ ά ρ ύττακούουσι , μ ι σ θ δ ν Ι ξ ε ι ς 

ύ π ε ρ τ η ς ε κ ε ί ν ω ν α ρ ε τ ή ; · έ ν ο ί ; δέ π α ρ α κ ο ύ σ ο υ σ ι , 

π ά τ<>; ά^ήσε · . ς α ύ τ ο ί ς . κ α \ λ ή ψ ^ τ ά Γσα π α ρ ά τ ο υ 

ε ? ρ η κ ό τ ο ς · Άρετε, καϊ ι'ι^εΟήσεται νμΤτ. 

Exiote miscricord?*, slcut et Patcr vester miscricors r$t> Lu<. vi.50. 1 Maitb. vn, 22. w Luc. νι, Γ»7# 
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ΚΕΦΑΛ. ilV. CAPl iT ΧΠ. 

De disciplina tttbjecloruni* 

ΤοΤς μέν τψ δρόμω νεαν::υομ:νοι;, FZ μάλα άρί- *> Sladium vilac roligio^a* alacritcr dccurrenlibns 
στως τά άμείνω χαί υπέρτερα παράβαλλε 1 5 , t T , 
τοις δε κατόπιν ή γνώμη, ή τρόποι; διακείμενοι;, 
γάλα ώ; νηπιάζουσι · καιρδςγάρ πάσ-r; Ρρώσεω; * · , 
Τδ αυτό τισι κα\ προθυμία;, χα\ άθυμίας έτεροις 
πολλάκις έποίησεν έδωδιμον « · π ιροσεκτίον τοις 
παρουσι (1), πρδς τήν τοΰ σπέρματο; καταβολήν Μ 

έν καιρφ καλ προσώπω, καλ ποσότητι καλ ποιότητι. 
Τιν?*ς τδ τής αναδοχής κρίμα είς ουδέν λογισάμε-
νοι, 'ψυχάς άλόγως ποιμαίνειν έττε/τίρησαν · καλ 
μέντοι πολύν πλούτον προσέ/οντες 8 0 κ^ναι; χερσ\ν 
εντεύθεν άπεδήμησαν, έτεροι; τούτον έκ τ ή ; ανα­
δοχής διάνείμαντες. *βσπερ είσλ κύρια και γνήσια 
τέκνα, καλ εΙσΙν έκ διγαμίας· καλ έτερα χαμαιρ^ιφή, 
καλ άλλα έκ παιδισκών * ούτω καλ αναδόχων πλείστα ̂  
τά σύμφωνα γνωρίζονται* έστιν αναδοχή κυρίως, 
ψυχής δόσις υπέρ ψυχής τού πλησίον περλ πάντα· καλ 
Ιστι τών προγεγονότων αμαρτημάτων καλ μόνον 
καλ έιτι τών μεταγινομένων καλ μόνον (2) · καλ έστι 
τών προσταγμάτων τών οίκείων τδ βάρος καταδέχε-
σθαι, δΓ ένδυαν πνευματικής δυνάμεως, καλ άπα-
θείας άπορίαν καλ έν αυτή τή τελεία αναδοχή 
κατά τήν έκκοπήν τού θελήματος καλ τδ κρίμα βασ-
τάζομεν. Γνήσιος υίδς έν άπουσίαις πατρδ; γνω-
ρίζεται. Σκοπείτω δ προεστώς και πάνυ σημειούσθω 
τούς άντιπίπτοντας αύτφ, έπί τίνων καλ άντιλέγον* 
τας, καλ έπί τίνων μεγιστάνων αυτού; , ; έπιτιμίοις 
βαρύτατοι ς έπιτιμάτω, φόβον καλ τοί; έτέροις δΓ 
εκείνων έμποιών, κάν βαρέως έπλ ταίς έπιτιμίαις 

soluliora praebc alimeula cl firmiora. Tardioribus 
c l animo seu moribus a icrgo sequeniibus lac u l 
ijjfanlibus porrige. Habeul eoim ct ciborum gcnera 
aclalcs snas. Idem victus alios lirmal, alios fraugit. 
Maximopere curainlum iis qui piirsuni, ul iu se-
menle faoienda rationcm babcant temporU, perso-
nae, cupue et roodi. Sunt qui judicio seu pcrtculo 
ob susccplos coniemplo, temcrc cl sine laiione 
auimaruro curam in sc recipiuul; qui sam» ouui 
ante reccplam hanc provtnciam maguis rcruin cce-
lcslium tbesauris circunifliiercnt, vacuis 484 t a ~ 
men posiea (quod aiiinl) manibus Itinc e viia de-
cesserunc, opesque quas ex suscepiionc colligere 
polorant, aliis rcliqucruiit. Qucroadmodum 1 ilM.ro-

' rum alii suot gernnni ct gcnuini, alii privigni ant e 
secundo conjugio, alii cx ancilla, alii ex adulierio 
seu ecorto naii, ila plurinniin se. babet susccplo-
rum ratio. Munuft susupiendi rcqntiit eum qui pa-
raius sit iu oinuibus animam pio anima οχροι;<το. 
Est qui laiiluin rationcm babcl dolicloruni ;im<» 
adntissionein a susceptis <:omnissonim. E.si q*ii 
eorum, qua? posl admissioiirm df-signanl; csl qui 
idtantiim curat, quod ipse inipcral, ncc aliutl oiais 
suscipU, proplcr spiriius ncmpe inopiam, π ani-
icuni ab incomposilis perlurbationibus ei aflV<:libi:s 
Donduni liberum. Quin et i» ipga pei Tecta qtioqiit; 
gusceplione circa voluniatis propriae cxcisionem 
judicium seu periculum condemnalionis susline-

δάκνωνται* άμεινον γάρ τής τού ένδς βλάβης, δ - mus. Fiiius genuinus <;x patris abeeulia cognosc 
\\.-. — . X~ t% VI~t A ^ l 2 . . . . A * • . · · ι ·. i , i τών πολλών σωφρονισμός , s . Είσί τινε; υπέρ τήν 

εαυτών δύναμιν έξ αγάπης πνευματική; κινούμενοι 
φορτία έτερων χαταδεξάμενοι, τού είρηκότος μνη­
μονεύοντας · Μείζονα ταύτης άγάχην ονδεϊς ίχει9 

χαλ τά έξης. Καλ είσλν έτεροι οί κα·. τήν δύναμιν 
τής έτερων αναδοχής (3) Ιοως έκ Θεού είληφότες, 
καλ ούχ ήδεως χάριν τής τού αδελφού σωτηρίας 
εαυτούς υποβάλλοντες βάρεσιν καί γε Ιγωγε αύτοΰς S 3 

ώς μή κτησαμένου; άγάπην τεταλάνικα *»· κερι τών 
τ:ροτέρ<ον είρημένων που εύρηκα · 'Ο έξάγων 
άξιον ** έξ αναξίου, ως στόμα μου kcna. Και, 
mOv τρόπον έποίησας, έστω σοι * · . Σκόπει κά-
χείνο, αίτώ, δτι πολλάκις ή κατ" έννοιαν αμαρτία 
τού προεστώτος , χείρο>ν τής κατ* ένέργειαν τού 

lur. Animadvenat archimandrila c l curiose ol^er-
vot refractarios in quibtisdam, el obloqucnlcs eos-
que piaeseiaibus quaitdoque viris priinariis acei··· 
rime objurgct, ut et csetcri propter illos pcrcellau-
Lur, quamvis reprcben&ioncm illam molesle ftraut, 
et vulncrentur. Pra?slal cniin cx unius VUIIIITO 

plurcs sanari c l sapcrc. Sunl qni facibus divini 
nrnoris inccns: conanlur cliam supra vircs alioruro 
ori^ra subire, illud Cbristi aiiimo Irarla: tes : Na-
jorem hac dilectionem ncmo hab*:t9 v\ qua3 sequun-
lur n . SuiU alii qui foriassc pruderitiam illam alio-
rum ad v i iam rcligiosam iustitucndorum 485 Λ 

Dco acccperuut, scd i n v i i i , qtiamvis indo salus 
fralris pcitdeal, oous illtid subenrit, quos cgo vrlni 

υπηκόου κρίνεται* είπερ και κουφότερα στρατιώτου D misorabiies, cl omni dcsiilutos ibaii laic doploia»* 
αμαρτία, υπέρ τήν τού στρατηγού κακοβουλιαν. 
Νουθετεί τούς υπηκόους (4), τά μέν σωματικά καλ 
λάγνα μή κατ* είδος έξα^ορ^ύειν · τά λοιπά τ:άν:α 
κατ* είδος νύκτωρ τε καλ μεθ' ήμίοαν άναμ/ιμο-
νεύειν πλημμελημάτων * ακεραίους μέν παντη πρδς 
αλλήλους είναι γύμναζε, έαυτδν τόπον προβαλλό­
μενος, φρονίμου; δέ λίαν πρδς δαίμονα;. Μή λαν· 

soleo. De primis alicubi scnpium iuveni. Qnieduxc-
rii preiiosum α vili et indigno, quoti os meum erit ·. 
E l : Sicul fecitti, erit ttbi Ρ. Ει ilhul voliin adii-r-
tas pecoahna a prajsiib-, sola dunlaxat vohmlale 
<:t ajinuo coiicepluni a<: ioiiHuis>uin, dclcnus ossc 
erralis iufcriorum aptMlis et iitamb-bl^. l.cviua 
f^rral niiks, quain iinptialoi-. qni pci vcrso consilio 

» Joan. xv, 15. · Jereni. xv, 19. Ρ Ezech. vn, 27. 
παρασκεύαζε βρώματα. ™ παρακλήσεως. · 

, ? τδ τούς πολλού; σωφρονίζεσθαι. ^ ά>ί* εγώ τούτους, 
ηχεν, ούτω; έσται αύτώ. 

τ ω ν σπε^μ^Γ'-ίν 
ν* έτσλάν.τα. '·•' 

' - ο δ ι / τ , ν . •^οεχοντε:. 
. 'Λ'* wTioi-
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peceat. Horttro tobjfetoo Mi 
Tenerii 4osiderio noo ita amotoatiai oxprittaBt, 
csitra m detictt apeciaiin €1 tlnfiibUa diu 
xottoquo revohanl. Cura nt ImUr ae caadide ei 
aperte agant, olque teipsnn rri fatman eihibe. fic 
Ycro paeaerliao ad?ersoe djwnoiwm insidiot caitoa 
€t prvdooto* eJBce. Exploratam habeas mentem tl 
ioexi veu scopuira affedusque oniies gregis tui, 
o«o eolliBf e o l : tiudet enkn hoc (UrUreua) lupuo 
mu per toortet, laborioao* eliam frawfat, ot ifaa-
τοο redJai. Ne eoncure preeari tt oboocrxro pro 
onnioo etiom tolutis ei eeaaamibfu, non ut craalesti 
miserlconlia dig&oniiir, boc eniro illis noa adju-
Tafttibvs [allaboranlilMis] Untispef fieri non poieal: 

S.JOANXISCLIMACI U t t 
Ctrait laptrat et Α δανέτω os ό τών χροδάτων σχοχδς έπλ τοΙς «χέ-

«τσιν εαυτών* σκοπδς γάρ τοίς λύκοις το6ς σχον-
δαίονς Μ fedvptev. καταλύε-ν. Μή Ixvtt *Ηοό-
μ«νος· «οι ύηέρ πάντη αμελών προοενχομενας · 
οδχ Να έλεηδώσιν (τοδτο γάρ τέως άδο νοτον, έχείνων 
Α ^ργοόντοιν), Αλλ' δπως διά 6εου έγτροώοΛνεΙς 
οχαυδήν. Ασθενείς αίρετικοές μή συνεσδιέτωοαν · χα* 
•ώς χαλάν τοίς κανοσιν εΓρηται* δυνατολδεένκαιρψ, 
έάν ύχο απίστων κέστε* προτρέπωνται, χαλ νάλεοοιν 
χορενδήναι, πορενέσδωσχν. Προς τήν την Κνρίεο 
δόξαν μή «ροφασίζου άγνοιαν· ά γάρ μή είδώς (5), 
χαλ ποιήσας άξια πληγών, δαρήαεταε, δτνού μεμά-

g θηχεν, 
ied ιιι a Deo %i -firtatexi excttenlar. 

tdo noti firaii ei ardenies ut accumbant aut commontcent, xt en in oocrio 
ei fenreBtes, cuoi BSUO exiget, et α porfidU iacredoUoqoe ix §id 

le*eo»doro voluoriat, nitunmr. Ubl 4e Doi g l a r i a fSe tfilar, 
q ^ ex iitscUia poecarit, pameler, qud dicosda noa dtdkorit» 

t i i o 

AD CAP, XU. 

ScAetiox i . 
illttt boc dicere, qtiod od 

religioum vonieatibus ut sptritualiam aataina* 
fmeuixi leferifil, oon debeont oxinib-n ixdiscriaii-
xaum eodem nec eodem «odo tradi, ted doctori 
kaboxaaBi eate ratioMxi pertooc, leiBperU, tlo-
critaiit et mvltitxdixia αοπιχι qmi crodixxixr. 

Sckoliom 2. 
Boe tiitft, esae wmxxUoft rdigieaoa ptftloreo, ψΑ 

]a4ktotmai alionini ia §ulx>ciif xolint r e d -
proaier dalecCiuB» 0 4 dicit perfcctkMUf. U 
ai X X M in B O B paacii fieri vitaixs, %ui 

exbjectoram sibt rellfioaoriixi cxrxt ei cafiuuonet 
•olmii redpere «tl audtre, cam txiaria quod ipti 
frroetpiiiat tevera extgaxt: bu raliof*m roddaiit 
ei O M tMttittebrjBt, xtqtil txbjeelit coeax Aetri-
WMU, qood ftccipiaot, bcti tlnt; x x l rradas qaexi 
UBiaxi cx xMxdatU 9 at Ulit tMi id to l , baariaxt. 

Sckction 5 . 
Nox poaaeJaTare ixopbx est; oolle extraxw M -

liliaB. 
SckoU** i. 

IxfOM cx re eoananodiixi el •mleaiibaa res agere, 
«t Idexiei «gntai sanet, el saxxxi ad peffedioftem 

ΟΙμαι τανττ λέγειν, δτι τοΙς έρχομέναες l*aft Ma» 
αχαλεΖον χρδς τδ τών χνενματιχών αχερμάτων δν 
μετοχή γενεαβαι, ούχ άχλώς χρή «Ατι δεαλέγταδαι 
•Οδχ ώααύτως · άλλά χατά τδ χρδαωχον χαλ τδν χαε-
ρδν, χαλ τήν xpofvpCav, χαλ τδ χλήΦος τών faatÂ r 

Μ fot* axlem εαβ 4ααιχέ φη 

ΣχόΜατ ψ. 
Τούτο Mytt, δτι ·Ιαλ χοεμένας ττνάς, f A p o c κάν 

xpcpAnav έτερων οδχ άνο^εχδμενοι Ιν τοές δ » 
^ ηχδεες, Ιε% ένΙειαν, ώς ιρηαι» τελεεάτητοε> *Οχαρ «Α 

vto*uobg τών δχδ χείρα μοναχών* τδν Ιέ ofaefx» 
χροαταγμάτεεν χαντως* O&VM οδν Μγον χχλ τδ 
ά̂ρος ofiCnmv, ώς αίτιοι γενδμανοι τοΐςΑχηχδοις 

βλάβης ή ωφελείας άχδ μάτίντής m έαιιαγριΑοΜν 
ύς αύτοίς έχ^τΑοοοοοεν· 

ΣχόΜοτ γ. 
Τδ μέν δϋνασδαι βοηνεέν, Αχορίας* τδ δέ μή 

Ραυλεαδαι, χαχέας μιγίοτης έοτίν. 
ΧχΑΙεοτ r. 

Μέγα τδ έχ τον «ράγματος δφελο^ χαλ τεδς af» 
ω̂μένοες χάριτος «ράξεις· ώοτετδαδτδ χ«λ νο* 

αο&ντα ΙΑταε, χαλ δγ«ίνοντα ταλειοέ. 

II δέ τις τον Ιδίον οτχου χροατήναι οδ Ιόνατοε» 
«ώς Έχχληαέας ·εου έχεμελήαιται; 

CAMJT X11L ΚΚΦΑΛ. ΙΓ. 
ΨΊΗ* αΌςχχιεχία. 

Τοτρο οοΐ BUgisiro virUillt, mortoxi formWare, ΑΙαχύνη χοιμένι θάνατον δεΜναι » , δχον γο 
qxando •beriiootia xwth aocxriiat eaae porhibeiBr. χαλ τοντο δχαχοή δρίζεται άδειλέα δανάτον. Ιήτοε, 

τ I Τιαι. ια, & 
* ίσως τής Αχδ μάνων * δεδοιχέναι. 
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& μάχαρ, ποίας τών Αρετών χωρίς ούδελς δψεται τδν Α 487 C o g ' l » . l*ale, s i n e Φ>» polisslmum virlntc 
Κύριον, χάκείνην πρδ πάντων χεριποιού τοις έγγό-
νοες* λείας τε παλ θηλυχοειδούς δψεως είς άπαν λυ-
τρούμενος (!). "Εστωσαν πάσι τοΤς ύφ' ημάς έν Κνρίφ 
πρδς τάς σωματικός ηλικίας αϊ καταστάσεις χα\ χατ-
οιχήσεις διάφοροι. Ού δέον γάρ τίνα τών λιμένων 
άχοπέμπεσθαι, πρδ φρονήσεως της χατά χόσμον έν-
νόμου. Χείρας μή ταχέως τινι έπιθήσομεν, μήπως έν 
αγνοία προααγόμενά τινα τών προβάτων, έν γνώσει 
λοιχδν γινόμενα χαλ τδ βάρος, χαλ τδν χαύσωνα μή 
υπομένοντα, έχλ τδν χόσμον αύτομολήσωσιν δπερ 
τοές χροχεχειροτονηχόσιν ούχ άχίνδυνον παρά τφ θεφ 
χαδέστηχεν· Τίς άρα τοιούτος χαθέστηχεν έχ θεού 
οικονόμος, δς τών εαυτού πηγών χαλ μόχθων άνενθεής 
χαθέστηχεν, χαι πρδς τήν έτερων χάθαρσιν ταύταις ^ 
«ρδς Θεδν αφειδώς χέχρηται, ψυχάς, χαλ σώματα 
μάλιστα έ^υπωμένα άποσμήχων μή ποτε παύ­
ση ίνα μή μόνον οίκείων, άλλά χαλ Αλλοτρίων 
ψυχών στεφάνους παρά τού χαλού άγωνοθέτου πα£-
£ησία εκζητήσεις; Είδον ασθενή άσθένειαν ασθενούς 
έχ πίστεως χαθάραντα. αναίδεια επαίνου μένη πρδς 
Θεδν ύχέρ έχείνου χρήσαμενον, χαλ τήν ψυχήν υπέρ 
ψυχής θέντα, έν ταχεινωσει μέντοι έκ τής έχείνου 
ίάσεως, χαλ έαυτδν λοιπδν ίασάμενσν' χαλ είδον έξ 
οίήσεως ομοίως χεχκηχότα, χαλ, '/ατ/ρά, βεράχευ-
σστ σεαντότ, ματ9 έχιτιμήσεως άχουσαντα. Έοτι 
«χραιτήσααθαι άγαθδν, διά μείζον άγαθδν, ώς δ τδ 
μαρτύρων ούχ έχ δειλίας διαφυγών (δ), άλλά διά τήν 
τών ύπ* αυτού σωζόμενων χαλ φωτιζόμενων ώφέ 

nemo ad Dei conspcetum admitlatiir; eamquc qti.i 
potcs arte alumnis tuis instilla, fortnas coiporum 
emendatioreo ot maliebres ab eoruni aspectu peni-
lus remove. Sint omnibus, qni tub signis Chrisii 
apad oo8 militant, suae pro seiatts raiione εtationeo 
(onlines) et domicilia. Nullus enim nobis a portu 
rtligionis ante odhibitam etiara mando probandam 
prtidOMiafn rejicitndus est. Ncfrini cito nisi de 
moreprobato,manaf imponeoius (tondebimusqoe); 
ne qua oviom per ignoranliarn, diaciplinan reli-
giosam complexa, cognito postea reram stata ot 
difficulute od onos et sstnm religionit impatieas. 
rotro qaa venerat ad saecultfm reveriator, qtfod non 
parvum magistrU itloram, et iuiiiatoribus apud 
Deum peiiculom creabii. Quis porro erii divinUs 
Hle (Bconomas, qui foiitium saortjm Η laborum 
baod indigus, eiiam ad aliorum purgaodos a sordi-
tas onimos, eoptoeis a Deo lacrvmaruro imbribua 
irrigatuf abundat, et bas ad alionrm lusirationem 
ooa puHOcationem laudcmque Dei liberaliier adbi-
bet. Mextes et corpora peccatorum iOquinamentta 
foMiaia detergore ne cessa, uii non toarum tantum, 
sod alionarom quoque airimaruin laureolas a libo-
rali munerario et agonotheta roagna spc et fiducia 
poocas. Vidi ego norbum «gri ab alio aegro pcr 
fldera cnrari laudanda sane impudcmia aptid Dcum 
pro illo, uso, animanique pro anima ponente, φύ 
οχ atia roentis dcmiasione propier alterius proru-

λειαν έστιν δ έαυτδν άτιμίφ διά τήν έτερων τιμήν £ rotom sanitalcm, ipse 488 quoque tfaluleui cet 
έχδεδωχώς, χαλ χαρά πολλοίς ώς φιλήδονος λογιζό­
μενος, δμως ώς πλάνος χαλ αληθής τυγχάνει* εί δ 
λόγον ωφελείας χατέχων (5), χαλ μή τούτον άφθόνως 
μεταδιδούς, ούχ ατιμώρητος έσται, πόσος, οίει, ώ 
φίλε. τυγχάνει δ κίνδυνος Η τών δυναμένων u καλ oV 
εαυτής τών έργων συνεργίας τοίς χαχουμένοις συγ-
κάμνειν, χαλ μή συγκοπούμενοις* βύσαι δ έχ Θεού 
£υ?θελς, χαλ σώσον δ σωθελς, αγομένους είς θάνατον, 
χαλ έχπριάμενος *·* χτεινομένους ύχδ δαιμόνων μή 
φείση. Τούτο γάρ πάσης πνοής δυναμένης τδ μέγα 
έπαθλον χαρά Θεφ υπέρ πάσαν έργασίαν χαλ θεωρίαν 
βροτών χαλ Αβρότων, συνεργδν ώσπερ τών ασωμά­
των χαλ νοερών δυνάμεων έαυτδν άποδείχνυσι δ τή 
έχ Θεού δοθείση αύτφ κχθαρδτητι, τδν τών έτερων 

consecutus. Vidi qui idem ex animi elaiione lenia-
rei, qui merito reprehensu* audiit : MeUice, cura 
uiptum τ. Javat nonnunquam bonum (roajoris causa 
boni) dtclinare, decos, inquam, martyrii, non ex 
animi imbecilHtate seu timore, sed propler aitorum 
ulilitatem fide ilJustratoruin sivc crcdenlium ei sa-
lutem (α). Est qui seipsum ob alicrius saluiem e\-
pobit igiiominiae, el a nuiliis pro bomine volupiario 
judicatur et daronatur, estqtte qua$i teductor, et 
tanun verax. Si qui aliig profutura novit, ei docerc 
cem possit, recusal, id baud impune feret; in quan-
Uim, putas, amicc, se periculutn anims, conjiciunt 
i i , qoi opera sua et viriutis industria alios levare 
et juvare possoni, ct auxilium umen aegani. Serva 

^OXJOV άποσμήχων, χαλ έξ έπιμώμων άμωμα τψ Θεφ alios et ipse a Deo senaius, eripe ductos ad nccem 
δώρα προσφέρων. Τούτο γάρ χαλ μόνον άελ τδ έργον 
τών θείων λειτουργών. Πάντες γάρ οί χνχΑψ αυ­
τόν οϊσονσι δώρα, ψυχάς. Ουδέν ούτω τήν πρδς 
ημάς τοΰ πλάσαντος ημάς ένδείχνυσι φιλανθρωπία ν 
χαλ αγαθότητα, ώς τδ χαταλιπεΤν τά έννενήχοντα εν­
νέα πρόβατα, χαλ τδ πεπλανημένον ζήτησα ι. Πρόσ­
εχε τοίν»ν, ώ χέσυνε " , χαλ χάσαν αου τήν σπουδήν 
χαλ τήν άγάπην, τήν θέρμην, τήν έχιμέλειαν,.τήν 
«ρδς Θεδν ίχεσέαν έπλ τών λίαν πεπλανημένων χαλ 
συντινριμμένων ένδειξαι. Όπου γάρ μεγάλοι αί νό-

et ab bostibus inferis uccandos, et ipse a Chrisio 
crepcus. Hoc illud ingfiii cst munus a Deo proposi-
lum omnibus spiriium babeniibus supra omniom 
morialiom Η immorulium facta el opera, cum quis 
aeipsuro coelitum et mentium ab omni concrclione. 
corporom liberarum per acceptam a Deo animi 
corporisque poriutem socium labonim osieihlii. 
labes aliorum eroaculal; et cx imptiris pura l>eo 
roonera libat. Hoc efiiin est a*lernura diviuoruni 
myfttanim oflicium : Omnet in circuilu eju$ mnima, 

ο Loc. iv, 53. 
· · πόσον έτι κίνδυνου. *· ύποστήσονται οί δυνάμενοι. 4#* έχπρίασθαι. *ι θαυμάαι:· 
(α) Hoe Crfgorins Thaumaturgiis ferii, fetii et AikatiaaiMS, einon paud a l i i . 
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1 li» S. JOAXNIS C U M A M 1)% 
Gnima<% uiqiiam, offerenl r , Nibil ila comliloris erga Α «οι καλ οί μώλωπες, άναμφβόλως καλ μεγάλα μ:-

σθολ δίδοντα». Σκοπήσω με ν και τηρήσωμεν καλ ποιή-I I O S cowiujcnii.it pielatem et clemcutiam. quam 
quod tvliclts (iu coelo) nonaginla novem ovibus 
errabundam, uii;\tu 439 qu.esieril iu lems. Alleu-
desis animum, vir adiuirande, el omne luum slu-
diuro, amorem, aidorem, cutam, preces ad ovem 
palantem ac pcrditam quxrendam converle : ubi 
«?nim curatu difficiles morbi pregnaulesque san-
guine vibiccs seu exuleeiake ciiafrices, ibi sine 
ulla dubilatioue ingentia niedentibus pra*tuia sunl 
deposita. Obeerveiuus, conscrvemus, laboremus. 
Non scmper sammnm jus reltgioso judici piopter 
imbecitlilaiein aegvi est pcrsequendum. Vidi quon-
dam a sapientissiino arbilro duos quosdam judi-
candos, qui reuin ul inlirniiorem absolvii, ei inno 

σωμεν 4 t . ού γάρ πάντοτε το δίκαιον δ προεστώς 
προκρίνειν οφείλει, διά τήν άσθένειαν. Ειδον έγώ δύο 
δικαζομένους παρά πανσόφφ κριτή, καλ τδν άδιχον 
ώς κουφότερων δίκαιον άνηγόρευσε, τον δέ δίκα*ον 
άδικον, ώς άνδρείον, καλ εύψυχον κατεδίκασεν, fax 
μή διά δικαιοσύνης πλείω 4 1 τδ σχίσμα γένηται· ίδια 
μέντοι καλ χωρίς τά οίκεία έκάστφ Εφησεν, κα\ μά­
λιστα τω ψυχονοσούντι. Πεδίον μέν χλοηφόρον πρόβα-
σιν πασιν άρμόδιον διδασκαλία δέ καί εξόδου ύπό-
μνησις, πάσι λογιχοίς προσ^υεστέρα καθέστηκε πά­
σαν ψώραν ίάσασθαι δυναμένη. Έπίσκεψαι τούς 
εύψύχους, και ατίμαζε εική παρουσία u τών ασθε­
νών, Γνα καλ δΓ ίτέροΰ φαρμάκου, τδ έτερου τραύμα 

cpntem ut generostorern benequc affeclum damna- ° θεραπεύσης, καλ βασταγού; * 5 τούς έκλυτους είναι 
v i t : ne si legem aiquitalis ukimani sequeretur, 
majorcs inde lurbse exsisierent. Privatiin tamen 
ulrumque ul causa* sequitas poslulabat, traetabat, 
maxime illum, qui ab animo fracius et a?grior ap-
parebal. Praia Tirc.mia oves invitant : pracepta 
vero ct subjectae assidtio moriis niemoria pluriraum 
gregibus rariune duciis ad omnem ab animo abs-
tergendam ecabiem prosunt. Delige generosos et 
constantes, eosque pra-seniibus quandoque imbel-
libus (arrepta causa sine causa) objurga, uli per 
aherius medicinam, alierius cures vulnera, fortes-
quc ad obsequia, el expediios reddas. hiaudilum 
csi a Deo pecrata per confessionem audila (α), 

παίδευσης· ούδαμού θεδς έξομολογήσεως άκουσας, 
δημοσιεύσας φαίνεται, Γνα μή τούς έξωμολογημένους 
διά τού θριάμβου άνακόψη, καλ λοιπόν αυτούς ανίατα 
νοσεΐν παρασκευάζη. Κάν γάρ προγνώσεως μετέχω-
μεν, μή ημείς τοις σφαλλομένοις σφάλματα προείπω-
μεν, άλλά μάλλον δΓ αίνιγμάτων αυτούς έπι τήν έξ-
ομολόγησιν προτρεψώμεθα· γίνεται γάρ αύτοΓς έχ 
τής πρδς ημάς έξαγορεύσεως, οΰ μετρία συγχώρησις· 
περισσοτέρας δέ αυτούς τής πρώην κα\ επιμελείας 
καλ πα^ησίας τής προς ημάς μετά τήν έξομολόγησιν 
άξιώσωμεν μεγάλως γάρ έκ τούτου είς τήν προς 
ημάς πίστιν καλ άγάπην προκόπτουσι· και δεικνύειν 
αύτοΓς τύπον ταπεινώσεως άκρας όφείλομεν και φό-

tuisse unquam pi-ovulgala, ue per illam traduclio- ^ βον δέ πρδς ημάς Εχειν αυτούς έκπαιδεύσωμεν. Όρα 
liciii niiquos ab cxomologosi peccaluruni deierre-
rel, omuemque spem saniutis rccuperand<e praeci-
derci. Nos quoquc lanwlsi 490 lapsus aliorur.i 
(undccunquc) cogniiionc praiceperimus, cuncterour 
lamen pcccantibus errores obj^ciarc, quin per ara-
bages et aeiiigmata poiius illos circumveniamus, 
c l ad apeiiendam conseicmiain impeltamus : do-
uanlur eniiu a Deo venia non parva, cum apud noa 
animi noxas exponuiit. Posl confcssionem autem 
majori quam anlea cura ct familiaritate eos coin-
pkciemur : pluriiuum cuim bac ralione qua fide 
crga nos, qua cbaritaic proficiuni. Exbibendum 
illis etiam a nobis altissitux subiiiissionis exem-
pWim, vi docendi «imul uti revereri quoque noe 

μή πως ή υπέρ χρείαν σου έν τοις σοϊς ταπείνωσις, 
άνθρακας πυρδς έπλ τήν κεφαλήν τών τέκνων συν-
αγάγη· έν άπασί σε όπομονητικδν δέον ύπαρχε ιν, 
πλήν τής τών λεγομένων παρακοής* έπίσκεψαι μή 
πως έν τψ σψ άγρψ δψει δένδρα τήν γήν καταργουν-
τα, έν έτερα δέ Γσως καρποφορήσαι δυνάμενα, άπερ 
δΓ άγαπητικής αναπαύσεως** μεταφυτεύει ν τ£ συμ­
βουλή μή παραιτησώμεΟα το παράπαν. Έστι·. "ΛΙ έν 
άνοικείοις καλ φιληδόνοις τόποις ή πολιτικω-έροις 
τήν άρετήν ό προεστώς κατεργάΓ^ται ακινδύνως. 
Σκοπείτω τοίνυν έπλ τήν τών θρεμμάτων ύποδοχήν* 
ού γάρ πάσα αποτροπή καί παραίτησις πίτρά θεώ 
άπείρηται. ΕΙ μέν ησυχίας ψυχικής ό Ιατρδς εύπο-
ρεΤ, ού τοσούτον της σωματικής πρδς τήν τών νο-

discaut. Cavc laiucu \η luo oflicio, ne le iulra le- D σούντων δέεται έπιμέλειαν · εί δλ τής προτέρας 
gcm ct usum abjicias, et carbones ardentes supcr 
rapul filioruro congeras s . Palicniiam iu omnibus 
exercc; nunqiiam laiupn fcrae coiiliimaclam. Cave 
ne videas ia borto tuo stirpes quai terram fnislra 
occupenl, qux alicubi forlasse fcraces fulurae v i -

άμοιρει τή δευτέρα χρήσεται Ουδέν ούτω παρά 
θεψ δωρον παρ* ημών εύαπόδεκτον, ώς τδ ψυχάς αύ­
τψ λογικάς διά μετανοίας προσφέρειν πας ό κόσμος 
ψυχής ούκ αντάξιος· ό μέν γάρ παροίχεται* ή δέ 
άφθαρτος καλ Ιστιν καλ διαμένει. 

deantur, has opponune et piacide cum signiftcalione amoris cveilere c l iransferrc meliori consilio 
itc durbiifmus. Est cum is qui prnp.est, iu parum aptis [alienis] et arooenionbus commodioribusquc 
loris virlutem exeiccrc commodiu* et sine periculo poiest. Auendai ergo pastor in abimnis rccipien-

r Psal. L X X V , 42. » Roin. x i , *20. 

k i πότε. 4 3 πλει 
lerUMs άναστ:άσ:ως. 

πλειόνι·>ν. ** 
r χεχρή?θΜ. 

ί,ν παρουσία. αναπαύσεως duo codices, melitis 

/·) U:u»d \)QMS eum c u j t i s cuuft^s ionnn audiit, publicc Iraduxcril. 
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dis; neqtie enini orouis recusalio ei repulsa a Numin« est inicrdicla. Medicos religiosa auuui quii-bi 
abuiidans, **d curandos ;*gros haud magnopere indigHiil ijuicle corporis. Si illa c-itiicrit, liis ulc-
tur. Nullum Dei. munus a uobia gratius oflcrri polest. a:que cum animaa il l i ad 491 pttiiUcniiam 
deductas couseci amus. Non est tanli luius mundua, quam prrlium unius anintse : ilie iransit, liaw im-
inortalis est el ielcma. 

ΕΙΣ ΚΕΦΑΑ. Ι Γ A AD CAP. XIII. 
ΣχόΛιοτ α'. Scholion I . 

Σ η μ ε ύ ο ΐ α ι ότι δεί τους αγένειους ιδίας Εχειν 
δίαιτας, κα\ οΙκήσεις, ώς φησιν ό μέγας Βασί­
λειος. 

ΣχόΛιον. 
Περ\ παίδων λέγει αγωγής κα\ υποδοχής, ή 

κα\ άλλων αγένειων, "να ώσι κεχωριαμένοι τοις τό-
ποις. 

ΣχόΛιοτ p. 
Τά σωματικά πάθη λέγει· ώσπερ γάρ δ είς άρετήν 

ανάγουν στεφανοΰται, κάν μή διανύση, τδ γάρ έαυτου 
πεπλήρωχεν ούτω καί δ είς κακίαν άλείφων, κολά­
ζεται, κάν μηδέν ίσχύση · τδ γάρ έαυτου χα\ ούτος 
έποίησεν. I 

ΣχόΛιοτ γ\ 
Τών δακρύων, κα\ τών στεναγμών αίνίττεται δέ 

κα\τδ άφΟονον καί δαψιλές και άε ί^υτον . ! 
ΣχόΛ/cr δ*. 

Γρηγόριον λέγε. τδν Οαυματουργδν ήσυχίαν διά 
προστασία ν θεόσδοτον προτιμήσαντα. 

ΣχόΛιον Μαξίμου ε'. 
ΤΟν μετέσχε τις παρά Θεοΰ αγαθών, χαλ άλλοις 

μεταδούναι χρεώστης έστί* Δωρεάν γάρ, φησι, έΛά-
6ετε9 δωρεάν δότε. 'Ο γάρ ύπδ γήν κρυπτών τήν 
δωρεάν, ώς σκληρδν δι α βάλλε ι τδν κύριον* φειδοΐ τής 
σαρκδς τήν άρετήν έξομνύμένος* δ δέ πιπράσκων 

Observa imberbes propria debcre ct cceuacula et 
domicilia habere, quemadmodum docot uia-mis 
Basilitis. 

Aliuit. 
Do puororum educalione et susccplioiie loqtiiftir, 

aul ai de iis qui lacvi ore el imbcrbes sum, qu<> l 
loco sinl sfpatamli. 

Scholion 2 . 
De pravis corpotis ctipidiialibus ngil. Qurmad-

modum onim qui ad viilutom alios ndborlalur, 
quainvis id quod vuli nou asseqiiaiur, laiuen ιυιο 
nam accipiet, fecil euim qnod poluil : ila qui ad 

^ flagiiium incilat, punietur, quamvis iitcilandu nilnl 
proiWiai, fccii eniin «l ipse quod voluil. 

Scholion 3 . 
Lacrymarum et geniiiuuin, siibiiidicat auieiu co-

piam ol delicias et fontem semper sali( iilein. 
Scholion 4 . 

Grcgorium ibatimalutgum seu iniraculoiuin ei-
feclorei» iutc-Uigii, qui piopter cuiam episropal^m 
a Dco dalarn soliludinein mariyrio prauulit. 

Scholion Maximi *>. 
Qni a Deo bouorum paiiiccps cst facius, juiv, 

debel eadem aliis imperlir i : Vratis, inqutt, aca>-
pisti$t graiis dale l . Qui enini laleiiliiiii suum bumi 
defo.lii, domimim suuin ui durum el ausfrrum cr i -
niinaiur. Qui virlulcm ejuravil, carni biaiiditui*. 

έχθροίς τήν άλήθειαν, ύστερον άλούς ώς φιλόδοξος, C Q»i boslibus vciiuiem vcndil, postea ιιι vanre lau-
μή φέρων τήν αίσχύνην άπάγχεται. dis icus caplus est, et dum ignoiuimam suslinerc 

ιιοιι pobsi, suspendii 9*. 

ΚΕΦΑΑ. ΙΔ'. 492 CAP. \ I V . 

Quania cura fovendi subjecti ei alia. 
Ούκούν μή μακάριζε τους χρήματα, μακάριε, 

άλλά τούς πρόβατα λογικά Χριστώ προσφέροντας. 
"Αμωμον τδ ολοκαύτωμα ποίει, έπε\ ούδεν σεαυτδν 
δ: ν η σα ς. "Ωσπερ νοείν χρή δτι μέν Παραδοβΐ\ναι 
εδει τόν ΤΙόν τον άνθρωπου, ούαϊ δέ δι* οδ πάρα-
ο/ΐιται' ούτω μοι νόει και τδ έμπαλιν, οτι μέν σω-
θήναι πολλούς του; προαιρουμένους έδει, ό δέ μισθός 
έκείνοις δοθήσεται, δι% ών ή σωτηρία γέγονε μετά 
Κύριον. Αυνάμεως ήμίν πρδ πάντων, ώ τίμιε, χρεία 

Nc lu uiibi, boalc, beatiores praedicaverig qui 
Deo auruni polius, quam ralione informatas lilant 
auimas. Ilolocaustum inlogrum et illibatum dica, 
quandoqiiideiii nihil libi prodesses. QuemadmoduDi 
el illud consideraudum est : Oportebai tradi Filium 
hominis; νιε autem illi per quem Irudilui eit .- ita 
vicisaiui cogiia, mullos quidem ad salutem a?ternam 
destinaios, sed pr;oiniuni pencs illos for^ qui aUeri 
posl Cbrisium ^alulis auciores fuere. Virhile c(r-

πνευματικής, ινα, ούς εις τά "Αγια τών αγίων είσφέ- u lcsii, venerande paier, ante omnia nobis opns cs;, 
pzvi έπεχειρήσαμεν και τδν Χριστόν αύτοίς ϊτλ uli quos ir» Samrla saiKlorum iiiirodiicen: Civpiinus, 
της μυστικής αυτών και κρυπτής τραπέζης άναπαυό- c l ClirisUun illis in myslira apposilum rcriia quic-
μ;νον δεικνύειν έδοκιμάσαμεν H , έο>ς ού έν προθύ- scenteniquo in arcana illa acmbaltonc oslendere slu-
ροις τής είσόδου μάλιστα τυγχάνωσιν, έπάν Γδ(ομεν duimus, manu vclnt iofanles prcnsos a oogitaiio-

Mattb. x, 8. « Mattb. xxvi, U. 

M έδοκιμάσαμεν. M ^:εχ:ιρηααμεν. 
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num luniiiliibus eripiaraus, 
uirbis, et slrepllu muiidi quo veberoenier impe-
diunlur, graviler affligi elreiardari, quoad in alriia 
Domini vcrsetilur. Quod εί qui adhuc niiitis tODOri 
am «gri nimis videbuiilur, ueccsse eril illos in bu-
meros a nobis sublatos ferri ei gestari, donec per 
angusu affKciionum penetraritii. lbi cnim ingeue 
labor et elisio inier arcta viarum esse consue-
vi^ de qua cecinil quidam : Hoc lubor ett antt 
faciem mew, donee inlnm tii $aRctuarium Dei T. 
4 9 3 Dicium est, ο maxime Pairum, in superio-
ribns scriptis de illo Pairuin palre, el doclorum 
magisiro, qui vir et quantus fuerit, tolus cotlcsii 
sapieniia ornattis, $iiicenistingcni05U8,acer,lcnipe-
rans ci modesius, facilis ad dandam vemam, alacer 

S. JOANNISCLIMACI \M 
ubi vitlerimus illos a Α αύτου; ύπδ τού δχλον τών έμποδίζειν αετούς βουλε­

μένων, θλιβομένου; καλ στενοχωρουμένους, τής χει· 
ρδς τούτων ώς νηπίων έπιλαβόμενοι, του δχλου τών 
λογισμών ΙλευΘερώσωμεν. ΚΙ δέ χαι νήπιοί τίνες 
πάνυ, ή ασθενείς ύπάρχουσιν, έπ\ τών ημετέρων 
ώμων άνάγχη βαστάσαι, καλ άνυψώσαι τούτου;, 
άχρις οδ τήν θύραν τής εισόδου τής αληθώς στενής 
παρέλθωσιν. Έχεί γάρ πάς δ πνιγμδς καλ ή στε­
νοχώρια πέφυχε γίνεσθαι· διδ χα\ έλεγε τις περί 
αυτής* Τούτο χδπος εστίν ενώπιον μου, έως cC 
εΙσέλθω είς τδ άγιαστήριον τού Θεού. Καλ μόνον 
εΓρηται μέν ήμίν, ω Πατέρων πάτερ, χαλ έν τοίς φθά-
σασι περλ έχείνου, του τών Πατέρων χοτρδς» χαλδιδα-
σχάλου τών διδασκάλων, οίος τε ήν, τή σοφία άνω δλος 
ήμφιεσμένος, ανυπόκριτος, έχλεχτιχδς", φαιδρός* 

animo; etquod niagismisercquandosaluiisswfjsttt- p ^ Λ δή πάντων θαυμασιώτερον, δτι δχου γε θέλον-
diososaliquos nolabal, majorem et ipsecuram illisim-
pendii. Quos vero cerebrosos, sua volutilateaddeside» 
ria sua abuii ccnicbat, ita ab impeiu affectuum suo-
rum reprbuebat, ui csetei i magnopere caverent, ne 
indicia darenl nulla ad res quibus afliciebamur. 
Quin ei illud ille semper cclebraiissimus affirmabai, 
pnesiare aubjeclos c coenobio pellere, quani com-
nultere uii euo judicio, suoque aensu et arbitraiu 
viverc permiuerctiiur. N O Q raroentm usu vcnii ut 
qui aUerum espuTil, expulso aucior esset modesiue 
discendae, et jxdicii *ui voluntatisquo ptnitus abdi-
candac. Qui aulera per speciem bumanilaiis et cle-
metuiae illis connivii, et quod avebant non negavit, 

τας σωθήναι έβλεπε, περισσότερα, έχέχρητο τή άχρι-
βεία*1. Ούς δέ πάλιν οίκείον θέλημα, ή προσπάδειαν 
Ιβλεπεν έχοντας, ούτως αυτούς τού προσπασχομένο» 
άπεστέρει, ώς λοιπδν χάντας παρατηρεΐσθαι, έν μη­
δέ ν\ ών πρόσκεινται δεικνύει ν οίκείον θέλημα. Έλεγα 
δέ χαλ τούτο άελ δ άοίδιμος * δτιπερ, φησλν, "Αμεινον 
διώξαί τινα τής μονής, ή θέλημα Ιδιον έάσαι τους 
υπηκόους οίκείον ποιείν. "Ο μέν γάρ διώξας πολλάχις 
τον διωχθέντα ταπεινότερον άπειργάσατο, χαλ τδ 
εαυτού λοιπδν περικόπτοντα θέλημα · δ δέ τψ δοχεΤν 
φιλανθρωπίαν χαλ συγχατάβασιν τοίς τοιούτοις χαρι-
ζόμενος, έν καιρφ εξόδου έλεεινώς αύτδν καταράσδαι 
πεποίηχεν, άπατήσαντα μάλλον, χαλ ούχ ώφελήσαντα 

i t , cum agcrent animam, ab iis laraentabilem ίιι C e 0 w * ' * Η ν ^ *" τ * 
iDodom omnibus diris et raalcdiclis couftxus esl, 
quod deceperit magis subjectos, quam profuerii. 
Erat igitur videre eximhim illum praesulem , poat 
vespcrtinas preces in solto (extroraum quidero e 
roateria contexlo, iiurorsum vero velui numine 
plciiO et coeleslibus gratiis redundaitic), riiii quasi 
regis residontcm, queni solertes apicuLe, hoc est, 
religiosus fratrom C O D I U S stipabonl, qui nou secus, 
ac si Dei vucem audirent, cjus juuis obtempera-
liant. iubobalui* bic priu&qtiam ae quieti 484 
ret, piabnorum odaria pronunliare quinquaginla : 
ille trigima , alius centum ; loiidem vicibus alius 
in genua procumbere, alius sessitando somnom ca-
perc; horam alius leclioni iribuere, per idetn tem-

συμπλήρωσιν τών εσπερινών ευχών, έπλ θρόνου, 
έξωθεν μέν πλεχτού έχ ξύλων, Ισωθεν δέ πλεχτού 
χαρίσμασι χνευματιχοίς χαθήμενον ώς βασιλέα τινά 
δν περιεχύκλουν, ώς σοφαλ μέλισσαι ή χολή αυν-
άθροισις ,β, χαλ ώς θεού τών λόγων ήχουον, χαλ τών 
προσταγμάτων ύπήχουον. Καλ δ μεν πεντήχοντα, ά 
δέ τριάκοντα, δ δέ έχατδν άποστοματίζειν ψαλμοί ς 
πρδ ύπνου έ[κε]κέλευτο, δ δέ τοσαύτας γονυκλισίας, 0 
δέ καθήμενος ύπνου ν · δ μέν ώρισμένην άναγινώσχειν 
ώραν, δ δέ έπλ προσευχήν ωσαύτως παρίστασθαι Μ

ρ 

κατέστησέν τε καλ έχλ τούτο δυο επισκόπους τών 
αδελφών, ήμερα μέν συντυχίας χαλ αργίας έχισχο-
πούντας καλ παύοντας* νυκτΐ δέ έγρηγόρσιις άχαί-
ρους, χαλ ά ού · · θέμις γρσφή παραδούναι. Οδ μόνον 

pus alius predbiis insistere, duosque ad eain rem f> δέ, άλλά χαλ έπλ τής τροφής τήν οικεία ν τάξιν έκά-
ex eorum numero curaiores nominavii, qui de die 
observarent congerroncs , el male feriatos corrige-
retit : de nocte vero intcmpeeiiva» vigiiias, ct quae 
btteris eonsigiiare vcrecundia esl. Nec hic curae i l -
lius fitiis : singolis ceriaiii quoque dbelam prxscri-
bobat, neque enim eodem omnes victu utebanlur, 
sed pro cujusque profeciu [ consiitutione ] siatuquc 
salutis , meiiaa teniporabatur, aridior aliis, aliis 
pinguior cibus a bono illo patrefamilias prxbcbaiur. 

* Psal. L X X I I , 16. 
β · ελεγκτικός ακριβής σώφρων συγκαταβατικδς, φαιδρδς τή ψυχή. 

τιρισσοτέρφ τή άκριβ;(α έπαιδχγώγει. · · συνοδία καλ συναθροισις. 
••ποίκιλε. · 7 παρακαλώ. 

στφ ό μέγας άπένειμεν - ήν γάρ ή δίαιτα πάντων οδ 
μία, ουδέ δμοία * άλλά διήρητο έκάστφ χατά τήν 
εαυτού χατάστασιν * τοις μέν γάρ τήν ξηροτέραν, 
τοις δέ τήν άνετωτέραν·· άπένειμεν δ χαλδς οικονό­
μο; * καλ τδ θαύμα, δτιπερ αγογγύστως τδ προστασ· 
σόμενον ώ; έκ στόματος θευύ έτελειούτο. νΗν δέ αύ­
τφ υποκείμενη και λαύρα τφ άοιδίμφ, έν { έκ τής 
μονής τούς δυνατούς πρδς ήσυχίαν καθίστα δ περλ 
πάντα τέλειος. Μή ποικίλης··, λιπαρώ·\ τούςάχαι-
ραιοτέρους έν λογισμών πανουργίαις, μάλλον δέ, ει 

Μ ούς άνασωθήναι έβλεπε τούτους 
·» ιστασθαι. · ν μή, ·» άδροτέραν· 
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δυνατόν, χα\ τους ποικίλους είς απλότητα μετάβαλλε, Α Etquod mirari possis, imperata ab oiunibus absque 
όπερ παράδοξον. Ό είς άκρον χβκαθαρμένος έκ της 
άκρας άπαθείας, ώς δ θείος κριτής και τή άκριβεία · · 
χρήσεται - έλλειψις γάρ άπαθείας τύπτει δικαστού 
χαρδίαν, χαι ού συγχωρεί, ώς δέον, κολάζειν, χαλ 
άχοσμήχειν. Πίστεως απαθούς χα\ δογμάτων ευσε­
βών χρδ πάντων κληρονομίαν τοίς υίοϊς καταλίμπανε 
Γνα μή μόνον τούς υΙούς, άλλά καί τά Ιγγονά σου 
Κυρίφ δι' οδού ορθοδοξίας, προσαγάγης. Σφριγώντας 
καλ νέους χαταμαραίνειν χαλ δαμάζειν μή έλεήσης, 
Γνα έν χαιρφ εξόδου άνυμνήσωσίν σε * τύπος σοι χα\ 
έν τούτφ Μωσής δ μέγας έστω, πάνσοφε * ού γάρ 
δεδύνηται τους υπηκόους, χαίχερ εύηνίως επόμενους, 
τού Φαραώ ελευθέρωσα ι, άχρις ου τδ άζυμον μετά 
πιχρίδων Ιφαγον. Άζυμον δέ έστι ψυχή μή έχουσα 

ulla oblocationo taoquaro el ccelo dala exhauiie-
bantur. Erat idetn laedando viro, «i laura etibjecia, 
iif qxa ox monasterio prasul ille omnibus numcris 
abfotatoa ad aoliliidinis quietcra perfcctiores dedu-
eebat. Cavo oe simpliciorea aoimos ad versuiiam 
et calliditalem traneferae, quin poltas, εί ulla ra-
tione fieri poterit, pcllaces, et callidoa, seu vafros 
ad aimplicilaiem quanidam religioaam iraducas, 
qoamvis boc illts absurdum videalur. Qoi ex cupi-
ditatom omnium perfccta vicloria ad eummain ani-
nii , corporisque purttatetn pervenil, is veluli coe-
leslis quidam orbiler accurata ratioue et diligenlia 
(in puniendis lubjectorum noxia) ulelur. Obnoxius 
vero animi, aonsuumquc perlarbalionibu* conacien-

χρόσλημμα του εαυτής θελήματος. Τούτο γάρ τυφοΰν Β u a reujnditur, quominug in altorum noxas animad 
X — !• I *L^»m.m — — *- - ft.f _ 1 \ Μ χαλ έχαίρειν αυτήν δύναται · τδ δέ άζυμον άεί τετα< 

χείνωται. Πιχρίδας δέ νοήσωμεν, ποτέ μέν τήν έχ 
τής επιταγής παρεπομένην τούτοις δριμύτητα, ποτέ 
δέ τήν διά τής πικροτητος τής νηστείας στενοχωρίαν. 
Έγώ δέ, & Πατέρων πάτερ, ταύτα πρδς σέ έπιστέλ-
>ων, δέδοικα άχουων" τού φάσχοντος - 'Ο διδάσκων 
έτερον, σεαυτδν ού διδάσκεις"; Νύν δέ τούτο 
μόνον είπών, καταπαύσω του λόγου τδν δρόμον. 

vcrtat, easqoe pro aoo arbitratu expiet. 485 V l £ 

cunclis reliuque alumait luts smcerx pielalis, et 
docirime incorraplae pauimonium, uli oon filios 
ualum, eed et nepotee per orthodoxe roligionia 
vesugia ad Dominum perducas. Juvenes lasciviea-
les premere ol emaciare non vereare, uii sub exces-
siim Titae libi eom gratiamm aclione bene preccn-
tur. Et io boe qooquo forroam tibi, sapieniissime· 

magxttt iile Mooea excmplo soo pnescripait, eam subjectom oibi populam, qtumvit spoate prompte-
qxe sttboeqitfnioai, itoa poiuit ox Pbaraoxis tyrannido eripero, ftki gotUtU prixa oxymia el agreaii-
bus lactucis. Azymuoi cst mono qu* arbilria xolunlatis saa? oon defendtl, el judicia represaa io officio 
coeUoei, volonUs eoim propna inflare et extollore solel antHiua) : azyiuxm aatoon sasatle e*l, ittc 
uirgel, sod subsidet semper. Lactuc* ogresles nunc precepU soljociis aafteriora deootant, nunc ab*ii-
neiitie et jejunatioxtjra aflliciiotioa. Enimvero dora bac ad to, maxiioo Patrxm, perscribo, ilio montnUs 
dicto perceUor : Qui doce$ alium, teiptum non docu *. Nunc voro ubi verbum addidero, modum 
dicendi faciam. 

ΚΕΦΑΛ. ΙΕ'. c CAPUT XV. 
Loai cauiobiafckm HaKihuni q*i ileganter cum Mou componiiur. 

Υυχή διά χαθαρότητος ένωθεΐσα Θεφ λόγου έτερου 
χρδς διδαχην ού δεηθήσεται (I) · τδν άΐδιον λόγον μυ-
σταγωγδν, χαι δδηγδν χαλ φωτισμδν έν εαυτή φέ­
ρουσα ή μαχαρία, οιαν που και τήν σήν ίερωτάτην, 
κα\ παμφαή χορυφήν ύπάρχειν μέμνημαι · ού λόγφ 
άχλώς ψ-λφ, άλλ* ενεργεία χα\ χείρφ τήν αυτής 
γνώμην -πάναγνον επισταμένος, πραότητι μάλιστα 
θηρωλέθρφ χα\ ταπεινότητι έξαστράπτουσαν, χατά 
τδν μέγαν εκείνον νομοθέτην, φ χαί δντως χατά πό­
δας επόμενος, τληπαθέστατε", κα\ προβαίνων είς 
ύψος άε\ μικρού δείν κάκεϊνον έπλεονέκτησας, χατά 
τδ τής άγνείας· λέγω, έγκώμιον, κα\ τδ τής σωφρο­
σύνης έπαθλον, δλ' ων χαλ μάλιστα, ώς ού δι* έτερων 
θεφ χλησιάζειν δυνάμεθα, τψ πανάγνω τε χαί πάσης 

Mens Deo per puriutem conjaocU nvllias insti-
lulionom dooidorat, cum immortale Verbum Pa-
iris co&le&iem doclorcm et magisirum a quo erudi-
tur et illustratur, in se beata il!a circumferai, 
qualcm 488 mentem » mentem , inquam, purissi-
mam inosse aacrosanclae et illuslri digniuii luae non 
ex Dudis Uulom vcrbis , sed factis tuis ec usu ex-
periontiaque didici, qua ex mansueludine, singulari 
luonslrorum confocirice , ct modeaiia tua maximc 
elucet, quae quasi pcr radios quoodam, ui e magno 
illo legttm condiiore (Moae) cujus tu veaiigia palien-
fissime preniis, emical: nec ab illios laudo et pra:-
rnio por innooentiae (cmperonu^eque contenlionem 
procul abes, imo properooduiD superas; por quae 

άπαθείας δοτήρι χα\ άρωγφ χαλ μεθςστώντι διά ταύ- D virlaies poiixoimum adeuudus nobis cst Dcus, Detis 
της άχδ γής είς ούρανδν, τους έχϊ γής έτι χέλον-
τας · 1 · οίς ώσπερ τινι πυρδς άρματι, χατ' εκείνον 
τδν φίλαγνον ηλίου έν ποσ\ν άοχνίας έπιβεβηκώς, ού 
μόνο·; τδν Αίγύπτιον τούτον πεφόνευχας /(1), χαλ έν 
ψάμμφ ταπεινώσεως τδ έπαθλον χέκρυφας' άλλά γε 
χαλ έπ\ τδ δρος άνέδραμες, καί θεδν δι* ακανθώδους 

* ROID. ιι, 21, 
Μ άπαθ*ίφ. " δοκώ άκούων. · · ού γίνη διδάσκαλος. n καρτερικότατε. Μ περιπολούντα. 

parisoimoa et onmia perfcclionis auctor, ei acior 
(qui nos adbuc in terris agentes per banc ο tei ris 
ιιι coelum transfert) quibus lu veluC aller puriiatie 
cultor Elias flammauiem currum impigre consccn-
disti. Nec in hoc lua virtus defecil : sed ^gyptium 
iilum, manu lua coofecisti, et in sabulo submissio-
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iiispr;e»i.iiii eund.disti. Quin ei i.i looiiicm evasi- Α καί θηρίυις δυσεπιβάτου πολιτείας έώοακας · ya> 
btuDeuHiquc per scnticosam spinosamque, el feris θείας φωνής χ α 1 φωταυγείας άπέλαυσας · και το 
inviam vitae ralionem aspexi&ii , ad cotloquium 
quuque el divinilalis splendorcm oculis usm pandum 
admissus, ubi et soleas, hoc c s i , oninc iuortis ve-
lamcn posuisli, caudamque seu fiiteix» qui «x angelo 
iri dracou»;m dcrormaius esl, apprelniiidisti, illum-
quc velul in suo speiseo aliissinioque aulro , in 
/Egypio, et lcnebrosa caliginis nocle demersunt de-
trusisli. Pbaraoncm insupcr insulcniem i l lum, et 
superbum triumphasti, iE c'yplttis malis gravissi-
rois aiRixisti, 497 illorumque primogr-nita (quod 
aliis tnajus meretur prxmittm ) occidisli. Uude 
v*v\\ imporalw te iralrum \elul invicliim ducem 
designavit, quos tu ducloriiin princeps imperier-
viius cx Pharaonis coeunso lalerum coqtiwidorum 
operc bberos asseruisti, eisquc ritflestis flamma» el 
purissimne nubis, qnx ardorem omnein ( impurila-
tis) fxstinguil, vidend% facultatem prabuisli, eer-
taque cxperiemia oslendlsti. Addequod flammantes 
Erytbra?! roavis undas, in quibus pleriqne salute 
periilitari solemus , disjcceris, pastorisque virga et 
iriumphatorcs. Hosles vero terga luorain premeiites 
Mnncs Uuclibus baustos deletisti. Accedil, quod el 

post nppressum Pharaoneni, eliam superbum Ama-
lccem, ei flpstiinaiione sui lutnenlem, post sopcraia 
Rubri maris poricula vicioribus occursanlem, dis-
passis ihlev contemplationis aclionisque filudia 
mauibus, iti fugam conjeceris, pro populo tuo nu-

υπόδημα, λέγω δή πάν τδ νεκρώδες συγχάλυμμα λέ-
λυκας · κα\ τής κέρκου, ήγουν τού τέλους τού έ ; Αγ­
γέλου είς δράκοντα μεταπεσόντος έπελάβου · καλ 
τούτον ώσπερ έν οίκείω φωλεφ καί έν λάκκω κατω-
τάτω, έν ΑΙγύπτω κα\ σκοτασμψ ξοφώσας πχρέδω-
κας · κα\ τδν Φαραώ νενίκηκας τδν υψηλδν κα\ ^άγέ-
ρωχον (δ) · κα\ Αιγυπτίους κατέπληξας, και τά τού­
των πρωτότοκα, δ τ ά Μ μείζον έπαθλον τεΟανάτωκας. 
Διδ σοι καί Κύριος τήν τών αδελφών όδηγίαν, ώς 
άκραδάντω, πεπίστευκεν · ούς σύ, οδηγέ οδηγών, κα\ 
άνεχδειματίστως τού Φαραώ καί τής ^υπαράς τοΰ 
πηλού πλινθουργίας λέλυκας " · και αύτοις πυρδς 
θεού νεφέλης άγνείας τής πάσαν φλόγα κατασοεν-
νύσης θέαν πείρφ πάση μεταδέδωκας. Κα\ ού μόνον, 
άλλά γε καί τήν Έρυθράν κα\ φλογίζουσαν ταύτην 
θάλατταν αύτρίς διεσκέδασας (4) · έφ' ήν κα'ι μάλιστα 
οί πλείους κινδύνευε ι ν πεφύχαμεν * και νιχητάς καί 
τροπαιούχους £άβδφ σή κα\ επιστήμη ποιμαντική 
πεποιηκας · πάντας τε τούς καταδιώκοντας, όπισω 
αυτών, είς τέλεον άπέπνιξας * ού μήν δέ άλλά κα\ 
μετά τούτο τδν Άμαλήκ τής οίήσεως, τδν μετά τήν 
νίκην της θαλάττης απαντών πεφυκότα τοϊς νικηταΐς, 
έκτάσει χειρών, μέσος πράξεως κα\ θεωρίας έστώς, 
έτροπώσω, υπέρ λαού σου Οεοπιστεύτου καλ θεοφω-
τίστου, νενίκηκας τά έθνη · έπ\τδ δρος της άπαθείας 
ένήνοχας τούς μετά σού, Ιερέας κατέστησας, περιτο-
μήν παραδέδωκας, δι' ής μή καθαρθέντας θεδν ίδειν 

ininis supremi culiore a Deo libi commtsso divi- c άμήχανον · εις ύψος άναβέβηκας, πάντα γνό?ον κα\ 
nisque illusirato inlgoribus forlissime propugnaris, 
gcntcs saeriiegas expugnaris, luosque lecuni in per-
frclionis, el omni perturbaiionum turbine liberi 
monfis culnten provcxeris. Sacrosancios Deo inys(as 
iniiiaris, legcni circumcisionis sanxeris , sinc qua 
nemo Dei conspeclu frui potest. Tuti quoque in 
summum cnixus veiticem pulsis lenebris, et omni 
abclcrsa /toclis caliginc, ditjtclaque tiirbulenta 
procella, irigemina, iuquam, ignorantia3 caeciute, 
ad Iirrcm multo 498 n i U a i l , i t , s * S n e augustior<m 
puriorcuHju^ el sublimiorcm, Dci ailalu singulari , 
οι vatirinandi gralia dignatus accessisti. Vidisli , 
roor, quamvis adbuc mortal i i , quid tamen in illo 
iinmorialilaiis sutu sil iulurum, splendorcmque 

ζόφον κα\ θύελλαν διακρουσάμενος, άγνω-ίας λέγω 
τδ τρίγονον · · σκότος προσεπέλασας φωτ\, πολύ γε 
τής βάτου αιόεσιμωτέρω κα\ άμαυρωτέρω και ύψη-
λωτέρφ, ήξιώθης φωνής, ήξιώθης θεωρίας κα\ προ­
φητείας · εΐδές. που τάχα, καλ Ιτι ενταύθα ών, τά 
δπισθεν μέλλοντα, τδν εκεί λέγω γενησόμενον Ισχατον 
φωτισμδν τής γ'Λόσεως (δ) . Είτα διά της φωνής, Ούκ 
δψεται άνθρωπος, άκήκοας · διδ κα\ είς βαθυτάτην 
που κοιλάδα ταπεινώσεως έν Χωρήδ έκ της θεοπτίας 
κατελήλυθας · έπικομιζόμενός που κα\ τάς πλάκας 
τής γνώσεως κα\ τής αναβάσεως · κα\ τδ πρόσωπον 
τής ψυχής δεδοξασμένος κα\ τού σώματος. Φευ τής 
έμής συνοδίας · · τδ τής μοσχοποιίας εΐδος! Φεύ τής 
τών πλακών συντριβής! Είτα τ ι ; Έπελάβου τής 

uhiniae cl postxemissima* cognitionis jam bausisli. D χ ε ιρδς τού λαού, τήν έρημον διεβίβασας. "Ισως δέ 
κα\ ύπδ φλογός πυρδς (6) οίκείου καύσουμένο4) τούτίρ 
ποτέ πηγήν ύδατος δακρύων διά ξύλου (λέγω δή σαρ­
κδς σταυρώσεως συν τοις παθήμασι \1) και τιΐ; i - ι -
Ουμίαις) γεγένηκας. Πολεμείς τά σ·Λαντώ·/5α έθνη, 
πυρ\ Κυρίου άναλώσας αυτά. Έ π ι τον Ίορδάνην 
έρχη (8) (ουδέν γάρ τδ κω)ύον κα\ μικρδν τήν ίστο-
ρίαν διακρούσασθαι) · διαιρείς λαώ. ώσπ:ρ Ιησούς 
έν τω λόγψ, καλ τά μέν πρότερα ύδατα τή Οαλάττη 
τού άλδς, καί τής νεκρώσεως προσένειμας · τά 
δε τής αγάπης δι' ετέρας που άνωθεν έστησχς 
έν όφθαλμοίς τών νοητών σου τούτων Ισραηλιτών. 

Deinde cum ab «terna majeslate voccm iltam acce-
pisses: Λ'υη tidebit tne homo t et vivet 7, in allis-
Minaiii demistionis valietn Ciiorcbanam a ron-
S)»eclu dt?sc(Midi»ii, iecumquc radianle ciiin corpo-
l i s tum auimi vultu geminas illas cognilioius c i 
c onlcmplalionis tabulas deportasii. Se»l, beu nos 
iiifelices! qui in fabriondo bovis idolo occupati 
aumus. Quid ΙΙ<ΜΙ ! de confi^actis leguiu labulis quc-
rar? Deiude vero quid? pretisnm manu popuUim 
por deserlam soliludincm d^duxiuii. Alqnc r<n(a.->sc 
eiiani bmc populo ab ignis anloro icsuique f.id-

7 Exod. xxxui, 20. 
** τών άλλων. ·* πλινθείας έ/<ί»ρΐ7ας, .γ 

rci-a; '-'οονς, τής έμής γάρ :ού:ο S-JVOOIV,. 
υί* ίρωσσς. ':ι$ του τ η ; μοτ/Ο-
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Λίθους τε λοιπδν φερειν όυοκν.όεκα δ'.ακελίύεις' ή Α scrnli perlignum crucis, corpoiis, inquam, afllirta-
τον άποστολικόν βαΟμόν έν αύτοΓς άνφκοδομηκώς, ή 
τών όχτώ που εθνών τών καλ παθών νίχην (9), κα\ 
αύθις τών τεσσάρων γενικωτάτων αρετών, πρόληψιν 
αίνιττόμενος, τήν Νεκράν λοιπδν χα\ άγονον θάλατ-
ταν πάντη κατόπιν πεποίηκας · έπί τήν πόλιν τού 
εχθρού Ιρχη * σαλπίζεις έν προσευχή διά τού έβδο­
μου τούτου " αίωνίου κύκλου, κατέαξας ταύτην 
νενίκηκας, ώς κα\ σέ λοιπδν πρδς τδν σύμμαχον τδν 
άύλον ψδειν · Τον h/flpov μον έξέΛιποτ αϊ φομ-
φαϊαι είς τέΑος ' και πόλεις παθών μου χαθεΐλες. 
Ει πω βούλει, τδ πάντων κυριώτερον κα\ κραταιό -
τερον, έπί τήν Ιερουσαλήμ άναβέβηκας, τήν δρασιν 
τής τελείας εΙρήνης ψυχής, Χριστδν οράς τδν θεδν 
τής εΙρήνης * συγκακοπαθείς ώς καλδς στρατιώτης 

lionem , el carnis cum viliis suis el concupiscruiiis 
erucilixionem. fonlem lacrymarum produxisii. H u r -
sum dein objecla nationum arma rctundis, gemcs-
que coelestibus populatas flamiuis in rinerem rcdi 
gis, et ad Jordanem usque penelras (quid «nbi. 
probibel pauli&per in bisloria progrcdi «iauique excn-
lere?) populoque vclui alicr Josuc *, parliris v r -
bo,el aquas quidem infcriorcs morlis inquam el &alsu-
gtnis, in niarc Salsum sive Morluum dccitrrere jubes, 
euperiores autem cliaritaits undas, in couspeclu luo-
rum sapieniia floreniium Israelilarum in monlemcu-
mulas. 489kapides praeiereaex Jordaneduodcrios 
legi imperasli, cx quibus aul apostolicitm culmert 
sdificares, aul reporiulaiu dc ocio populis, h<>c csi, 

- ' · ' η r ι J f 

συσταυρούσαι " συν τή σαρκ\, χα\ τοΓς παθήμασι, D viiiis vicloriam, et virluics quaiuor principes jam 
και ταίς έπιθυμίαις * καί είκότως, ώς χαί αύτδς θεδς 
Φαραώ γενόμενος, κα\ πάσης αυτού αντικείμενης 
δυνάμεως , συνθάπτη λοιπδν κα\ συ^κατέρχη είς 
φδην (40) θεολογίας λέγω, κα\ άψητων μυστηρίων 
μυρίζη κα\ εύωδιάζη ύπδ τών συγγενών και φίλων 
γυναικών ή αρετών. Τί γάρ με τδ κωλύον κατ" έπος 
λέγειν χαλ φράζειν; "Οπου γε κα\ έν ούρανφ έν δε-
ξ'.$ υπάρχεις καθήμενος (H) (ώ της·» κλοπής!),άν-
ίστασαι κα\ αύτδς τριήμερος μετά νίκην τριών τυ­
ράννων ' τάχα οίκειότερον εΓπω, Γνα μετά νίκην σώ­
ματος καί ψυχής κα\ πνεύματος, ή και μετά κάθαρ-
σιν ο1ονε\ τριημέρου ψυχής, πάθους λέγω, κα\ 
θυμού, και λογικού ( 1 2 ) , έπι τδ δρος τών Έλαιών 

parlai aignificares, mari dcinceps Monuo et cffeto 
seu slcrili a tergo relicio (Jericbunla) ad hosiilem 
urbem accedis, et tubis precalionuni ad setentitalis 
orbitam declarandam scpties clangis, vincisque et 
evertis, ut dcinceps propugualori ino omnis ma 
lerias experli atqtic inaspeclabili Deo victoriam gra-
tutaliis canere possis : Inimici mei framew defece-
tunt in finem*: etutbcm viliorum meorum fuiidilus 
delesti. ViiT dicam quod caput rei csl, facinusquc 
omnium maximum el forlissimum : Hicrosolyniam 
occupasti, perfeclae pacis aniinae visionem. Christum 
pacis piinripem vides, socius laborum illius, uli 
slrenuum docet miliiem effeclus, aensibus omnibus 

Ιρχη (δει γάρέπιτέμνειν και μή περισσά σοφίζεσθαι Q ct cupidilatibus cum viliis ei concupisconliis suis in 
πρδς σοφίας άνάπλεων, μάλιστα έπιστέλλοντα, καί 
πάντων τών υπέρ ήμδς έν γνώσει προύχοντα), περλ 
ού, οιμαί που, δρους καλλίδρομός τις άναβαίνων 
Ιλεγεν · "Ορη τά νψηΛά ταις ΙΛάφοις, ψυχαΓς ταίς 
τους θήρας άναλισκούσαις. Τούτοι τοίνυν, τούτφ κα\ 
αυτός συμπαραθέων κα\ συμπαρομαρτών, πρδς τήν 
τούτου βάσιν έλήλυθας, άναβλέψας είς ουρανούς· 
πάλιν γάρ τδν τού λόγου τύπον έπί τδν λόγον ανάγω. 
Εύλόγησας τούς μαθητάς ήμά;, έώρακας τήν προβε-
ελημένην κα\ έστηριγμένην τών αρετών κλίμακα-
ήσπερ κατά τήν χάριν τού θεού την δοθεϊσάν σοι, ώς 
σοφός αρχιτέκτων θεμέλιον τέθεικα;' μάλλον δέ κα\ 
πλήρωμα * εί κα\ ημάς τους εύήθεις έκ ταπεινοφρο­
σύνης βαλλόμενος το στόμα ημών τό ^υπαρώδές σοι 

cnicc suftigeris b . Et raerito sane, cum cl ipse \clui 
Deus conira Pharaonem copiasque cjus et bosics 
uni vcrsos consliiuius es t ·*. Et vcro sepullus quodani -
modo cum Chrislo ad infcrus iu rerum, inquam, 
coslcstium el arcauorum mysloriorum mcditationeni 
et cognilioncm dcscendis, unguenlis quoquc deli-
bulus el a cognalis malronis, virlulibus aio, velul 
aroinatum liquoie pcrfu&us odoros rcdoles, ei 
spiras (quid enim obstet quominus slrictim bacc 
commcinorem el exponam) : ubi el in ctvlo ad 
dexlerara scdes (o praeclaram prxdam!), resurgis ci 
ipse posi triduum, boc est, tribus dcvictis 500 
lyrannis ; vel ut forlassc roi lius loquar, posl coi -
poris el animi concupisccndi, inquam, irascendi ei 

πρδς τδν σδν λαόν κιχράν τετυράννηκας. Κα\ ού θαύ- ^ raliocinandi nempe facullatis cxpiaiionem, ad mou · 
μα * είθισται γάρ χα\ Μωυσή κατά τδν τής ιστορίας 
τύπον, ίσχνόφωνον έαυτδν άποκαλείν κα\ βραδύγλωσ-
σον * άλλ1 εκείνος μέν Ααρών αρίστου επέτυχε χα\ 
λογοδότου κα\ λεξιδρόμου. £ύ δέ, ώ μύστα, ούκ οίδ' 
οπόθεν τήν άφιξιν έπί τούτο πεποίηκας πρδς πηγήν 
άνυδρον κα\ δλην Αίγυπτίων βατράχο»ν, μ 5λλον δέ αν­
θράκων (α) «επληρωμ£νην. Έπε\ δέ ού δ:ί μή κατ-
ειλημμένον με τόν μύθον, ώ ούρανοδρόμε, τδν τοΰ 
σού δρόμου έν τφ μέσφ καταλιπόντα οι/εσθαι, πάλιν 

lein Oliveii vcnis (csl eniin abrumpeiida oraito. 
praesertim rpistolam exaranii, non volumen mcdi-
unli, ncc apud sapieiiliae magistrum nobis omnibti^ 
in rcrum divinarum scicntia prsestanliorcm vcibo-
sius disputandun»),de quo monle quidam priuclanis 
rursor, cum in eum properarel canebat: Mome* 
exceUt cervis e , hoc csi mcnlibus feras inseclanli-
bus, cuoi boc tu prope cursu contendis, buu<: co-
initatus coelum affeclas, ejosquc vesligia premis. 

1 Joauc ιιι, t *eqq. * Psal. ix, 7. »» Galat. v, 24. *-* Exod. ν»ι, \ seqq. e Psal. C I I I , 18. 

•T τής άνδρωπίνης ζωής. · · συσταυρύτζ». Μ φημι^ομίνης. 

(Λ) "ΧΆραζ, caro, et rarbunculux morbus. 
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Sed nguralam ditendi ralionem ad communeiD Ιο- Α τδν τοΰ χάλλους 3ου έρχνον έςυφαίνοντες λέγωμεν 
qtieiuli usum revoro. Bene precalus nobis alumnis 
el discipqiis luis, vidisti propositos illos ci tirmaios 
virlutum gradus ac scalain, cujus tu pro graiia libi 
a Deo imperiita, uti sapieniigsimus architoctus fun-
daraexta locasii, imo uliimam quoque manum operi 
imposuisii, quando me postremissimum umplicem 
ac falaum ex bumililatis cavea eitraclum sordenlem 
el inquinatum, lioguam meam populo luo locare 
cocgigii. Nec boc quidem mirandum, quando et 
Mosi, uli narrat bisloria , coosuetum, impcditain 
excusare liiiguam f . Enimvero ille vicarium orato-

ωδε · δτι χαλ προσχεπέλακας τψ δρει τψ άγιω, καί 
τδ δμμα είς ούρανδν άνέτεινας, χαι έχι τήν βάσιν 
τδν πόδα έχιβέδηχας, χα\ έδραμες, χα\ άνέδραμεε, 
χα\ δψώθης, χα\ έπέβης έπ\ Χερουβιμ αρετών, χα\ 
έπετάσθης, χα\ άνέδης Ιν άλαλαγμψ τδν έχθρδν τρο-
πωσάμινος · χαί προωδοποίησας χα\ χροηγήσπ/ 
μάλλον δέ χα\ είς έτι νυν ήγή · χαλ προηγή πάντων 
ημών έχ* αυτήν τήν χορνφήν άναδραμών τής δσίας 
χλίμαχος χαλ ενωθείς τή αγάπη · ή δέ αγάπη έατΥν δ 
θεός · δτι αύτψ πρέπει δόξα, χράτος, τιμή, χ*\ ή 
προσχύνησις είς τούς αίώνας τών αΙώνα*. Αμήν. 

rein babuii ei eruditum et expeditum Aaronem. Sed lu, divinc mysta, baud acio quo fatft Imamhm 
ad aridam banc cisternam et jEgypiianim ranamm uliginem, imo «lceribua ptenan iis Matxs. Qxi 
lamen 501 P a r l l 0 n e*t, uti non sponle, aetl lao jassu sxacepUa orxUoxeai in tne dcatilaixiiii 
rursum, ο caelesiis pegase, pneclaran luae pulcbriiudinit praamiam sxblexendo jae proxixte ad κ ε ε · 
iem sanctum accesseris, oculisque in coetam sxblatis jam pedcm io fandamenlii c<eli poteoris. 
Cucurristi ergo et recurrisii, in altum evasisti; ad Cherubinorum ordines seo virtnlcs ifpirxalS; de» 
pulsis ac triumpbatis hostibus in coeium evolaati, et in jubilo ascexdittl: dux itineris Ms t i , fcodioq** 
duccre et praeire non gravaris, qui ad acabe capai svpreoiiuxqae gradom enixos, Deo per cbaritataa 
es peniius insenus. Deus auiem cbaritae e»l, cui gloria, inperium, booor, ei tdoraiio bi OOHMS 

omnium taeculorum aHernitales. Aroen. 
AD CAP. XV Β ΕΙΣ ΚΕΦΑΑ. ΙΕ'. 

Scholion i. ΣχόΛιοτ α'. 
Proprium est anims purae sermu otnui caretis Υ^χής χαθαράς Ιδιον, λόγος μέν Αφθονος, ζήλος 

invidia, amulalio simplei et innocens, ei amor ·*« δέ άχαχος χαλ έρως άπαυστος τού Κυρίου τής δόξθ£* 
ileeiderium gloraae Domini aeternum et irreqvieCM 
Tunc enim roens aiias lances et poodera coxloraat, 
abjue iu purisairoo tribunali mentis siue examinat 
ci casiigat. 

Scholion 2. 
^oncupiscenliani carnis. 

Scholion 3. 
Elaium animuro, superbum ifilelligit xomine 

Pbaraonis. 
Scholion δ. 

Carnis ardorem Cbmacus dicit. 
Scaoiton 5. < 

Sive perfeciam pogDiuooem io fuluro tccola. 
502 Sckolhn 6. 

IIoc dicit. Populo tuo proprio igne ardeaii y $We 
auis cupidiuubue coucupisceiui» flagrami, per 
iignum crucis tanquam Moysea tuccarrUli. sive per 
afflictionein, et crucifixionem fooles lacrymanim 
illis ad MOMICS coniemplaiionii [vitiooisj imita-
iiooem prodqxis^i. 

Sckouon 7. 
L X J O suni modi crucis cooscendendae, aller cum 

corpus in crucem agitur; alier cum per contempla -
lionem in crucem ascendimus . ei primut quidem 
ex HLiertaic, alter ex vi ei actione operam fii, cui 

τότε γάρ χαλ τάς οΙχείας δ νους δια ρυθμίζει χλά> 
στιγγας * χα\ έν χαθαρωτάτφ χριτηρίφ τή εαυτού 
διανοίφ έμπαρών. 

ΣχόΛιοτ φ. 
Τήν σαρχιχήν έπεΟυμίσν, 

ΣχόΛιοτ γ*. 
Έπηρμένον νούν ύχερήφανον λέγει χτώ·εω| γα? 

νών (α) τδ Φαραώ. 
ΣχόΛιοτ δ\ 

Τήν σαρχιχήν χύρωσιν δ Κλίμαξ λέγει. 
ΣχόΛιοτ ε'. 

"Ηγουν τήν τελείαν γνώσιν τήν έν τψ μέλλοντι. 
ΣχόΛιοτ C . 

Τούτο λέγει, δτι Καιομένω τψ σψ λαψ δπδ τον 
οίχείου πυρδς, ήγουν τών οίχείων επιθυμιών χαλ 
παθών διά ξύλου σταυρού, ώσπερ δ Ιέωΰσής έπεχον-
ρησας, ήγουν διά χαχοπαθείας χα\ σταυρώσεως τής 
σαρχδς, πηγάς δαχρύων άναδλύσας αύτοίς χατά μΙ* 
μησιν τού Βέω,σαΖχού θεωρήματος. 

ΣχόΛιοτ Ισαάκ ζ. 
Δύο τρόχοε είσλ τού άνελθείν δν τψ σταυρψ, δ είς, 

ή σταύρωσις του σώματος - χα\ δ δεύτερος, του άν­
ελθείν είς θεωρίαν · χαι δ μέν πρώτος έχ τής ελευθε­
ρίας * δ δέ δεύτερος έχ τής ενεργείας τών έργων γί-

non subjicitur mcne nisi corpua fueril subjeclum. νεται, ψτινιούχ υποτάσσεται δ νους, έάν μή τδ σώμα 
Reguum aoimi esl cruciQxio corporig ; nec raeoa υποταγή. Ή βασιλεία τού νού, ή σταύρωσίς έστι τού 
Deo subjicilur nisi liberum arbilrium ralioni fueril σώματος, χαι ούχ υποτάσσεται δ νους τψ Θεψ, έά;< 
aubjectam. μή υποταγή τδ αύτεξούσιον τψ λογιχψ. 

i Exod. ιν, 10. 

(ti) Loou> Mdciur corrupius. Fortasae γένος. 



19(0 LIBER AD PASTOREM 
ΣχόΛιοτ η·. Α 

Τούτο λέγιι· "βσπχρ Ιησού; ό του Ναυή, τή 0ά-
CfwtOY Τορδάνην τέμνων τ · τά μέν έμπροσθεν ρέοντα 
ύδατα πρδς τήν θάλασσαν τών άλών τήν λεγομένην 
Ncxpov άφήχσν ύχο££*ύσαι* τά δέ όπισθεν Ιστησεν 
έν δφδαλμ/χς του λαού * ούτως χαί συ τδν olxctbv 
λαδν διαιρών, χαί πρδς τήν διάβασιν του χόσμου τού­
του χαρασχευάζων, τά μέν είσαγωγιχά δάχρυα τή 
χιχρίχ χαλ άλμη τών χοδών, χα\ τών πάνων συν-
εκλήρωσας, χαί τή ναχρώστι τών ηδονών πχριωρισας * 
ού γάρ χρσέα τούτων μηά τήν νέχρωσιν * τά δέ τής 
αγάπης δπισδχν έρχόμινα, ώς ταλσιοποιά έστη άνω­
θεν, ήγουν σταθηρά χαλ βέδαια, χαλ αναλλοίωτα ύπδ 
τής άνωδσν χάριτος έχοίησας έν τοις όφθαλμοίς αου 
μα·*τό>ν. 

ΣχόΛιοτ ·'. 
"Οπισδσν, ttxtv 9 δχτώ χαχίας έποίησας χάδη, 

έχσίοχ λοιπδν, cI θέλιις, Βοις, τάδβν έμήν άπληστον 
χοιλίαν κα\ χαμφάγον, παθών άνασσαν, βασίλισσαν 
γαστέρα* 

ΣχόΛιοτ ι\ 
Τδ βάθος ctxt, τδν βυθδν τών δογμάτων δ̂ δην τρο­

πικό*, ούχ έμής ψυχής τύπος. 

ΣχόΛιοτ ια*. 
"Οσον έν Χρεστφ Ιησού, δς άν απαρχή παντδς 

ημών του γένους, έχτΙ χάδηται ααρκί * τφ βοδς γάρ 
ήν» δχου Παύλος έψησαν άρχαγσ\ς άνω. 

ΣχόΛιοτ if. C 
Έρως» ·ηΑ$, νους τριμιρές μέγα χράτος, πάδος 

τήν έπιδυμΛαν λέγ«. 

"ΑΛΛο σχόΛιοτ Μαξίμου. 
Τδ Ιυμιχδν τής ψυχής άγάχη χαλίνωσον * χαλ τδ 

έχιδυμητιχδν αυτής εγκράτεια μάρανον - χαί τδ λο· 
γιστιχδν αυτής προσευχή τηέρωσον χαί τδ φώς του 
τοΰ ούχ άμαυρουταί ποτε. 

121*) 
Scholton 8 . 

Iloc dicK: Qxemadmoduni cnrn Jesvs Νιτα virga 
Jordinem divisissct, anlerioref aquas in mare 
saUnm, quod Morlnani dicitur, deflaere peramit. 
Posieiiom autem stitit ante ocolo* popoii : i u ci 
tu populam imim domestkum divident, ei ad 
mnndi bujus iransittim pneparaos, lacrymaa quidem 
primaa lironttin acerbttati tt sateugiui malanuu 
aledioniitt el laborum quasi per aortera deslinasfi, 
et votaptatom morliicatioMi assigitasti (oam post 
morteai cupidttatibxs allatam elisasque vitiorum U-
braa xihit ampliu» bis οραβ eat). Cbarilalt» aiiiem 
mndm t lergo teqoentes qa» perfoctos redduni anpra 
eooalilere, boc ett contuntes, firmas ei tmniutabi-
ks per coefeatexi graUam fn discipulorum tuoruro 

BtontpecUi raddMfii. 
Sekoliom 9. 

Reiro, infttit, oclo vilia vertisli, viiia porro ibi, 
si vis, hme vkteMs: meam imnpJebtlem veaireiti ei 
onnia abMxttxiem, captdiutom otalarum rcfinam, 
oi Inperatrioem golam (boc ximirxxi etl illxd oaare 
Mortaom a lergo relicton). 

SckoUon 10. 
ProftfAdnm, dogmatom aliitadinexi per ignram 

appoilavii inferou» : uon eqvidoai t x i m mnm 
\ocm§. 

SckothH i t . 
Qaantimi io Cbrisio loax, qui primilte 50S έο-

lius generif Boelri ibi aedet corpore. Ibi cu i« erai 
Deno» quo Paalaa te sursura raptum dixit. 

Sckolion 12. 
Amor, ira, m m triplox aninue faevllu ei ingexs 

iaper i t t» . Pauionem viro appeleDdi appellau (Pas-
tionift, Inquam, eex appetexdi ol imcondi ei raiio-
ctxandi racaHatooi.) 

Aiimi Masimi. 
Vbn irascexdi frexa cbariute, concopiscendi a(-

fectum coalineaUa enacia; raiiocinaxdi potentias 
por preeea akas adde, el l o i acatis BXAquam bebe-
Ubilur. 

n al.xtyA», τχμών. 
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SANCTI JOANNIS 
ABBATIS R A Y T H U , 

in sancti Joannis, cognomento Scholastici seu Climaci Clunacem Scholia. 

C\o. 1 A D G R A D U M 1 (col. 631 A ) . 

Α Deo ipso mmamu$y etc. Principium omnium, 
I>OIJS esi, ul creaior, medium, ut provisor, linis, ut 
l»ci fertor : a quo d^bcuius facere non solum prin-
ι-ipium sermonis, sed intenlionis, et operis, ut no-
slra propler ipsuni, el in ipso fiant. El amicos qui-
dem D i : quorum experienttan) habent qui bumiiia 
sapiiml. Propler delectabile autem amicus dicihir, 
ui propicr uiile ei propter bonum, servus : ei hic 
quidem c o u d i t i o i K » et crealione, ut filius ; fide et 
con versalione, ul Paitlus et Moysee . Per obcdienliam 
irdiscussam (i) : Obcdienliam hic dtcit indiscussam, 
pr< pter Jidi-i plenitudinem et volunlaiis propriae per-
fectam mottificalionem. Subirisli (2) el perlucida 
hnmilttaii : Mocrcnlem ipsam humililalem vocal, et 
lcnlalionum et poenarum supporlalionem, propler 
Irisiiuni saflcrcntiam, el adversitales, ei pcenas, el 
pressuras, el ulilitalis sluditim , et casligaiioneni 
corporis, el memoriam morlis : spleudentem vero 
eamdcm d ic i l , propter paccm irtlrbisccam, virtu-
tuin drcorcm, »i«:siilei ia ooeleslia, spcm splernormn, 
cbarilalcm i i : Deuni, et dignilatem quani suis pos-
sessoribus elargilur. Muerens eitam esl humililae 
lepidis ct negligenlibus, qui in laboribus cl dolo-
ribus propter Deum murmurant, atixianiur, el do-
lent : spiendens vero, mortem, ct advrrsiiates t 

el manyria diligcnlibus propler Chrislum, el uii l i-
laien; ttibulationum et dolorum ei morlis suflerre 
sc co^noscentibus, propter Spiritum sanctuin. Spi-
riinalibus tabulis : dicil , proptcr iinnum, solidum 
vi indelobilem cbaractcrcm; chartis, proptcr mun-
t!um, caslum, mansuelum ct bumite cor; Volunta-
U ei libero urbiirio : eleclio <>i \oIunlas arbilrii 
diffcruul, quia voluiilas esl posfcibilium el impos-
sibitiiini, eleciio lanlum ] os^ibilium : denique qu.a 
voluntas csi maxime l i idt ; eleclio aulcm, eorum 
qua? suut a d (inem : Omnibus vila. Sccuudum ralio-
liem crcalionis el pruvidentisc faciorum , diciltir 
De.us crcdenlium vcro obedieiUium cl diligeulium, 
ttxcellcnler dicilur viia, c l salus, juxla illnd : Ego 
snm Dous Abraliam, Isaac c i Ja^uh Impius esi ho-
mo : defbiitio pii manifcsiatut* iu dcfniitiono iinpii ; 
ιΊ injusli dclinilio, in d< linitione jusfi : licei qui rsl 
t-ine lcgc, ?cl legis pranaticalor, dioalur itnc|iius; 
injit&ius w i O Icgis nalurx t et scripia», c l graiia\ 
piauvaivtuiioiicm insinuai. Impius cst igilur, (\\\\ 

' P>.!!. M»I, I . 

profitclur evangeltcpni el religiosam vilam d ar-
tem, et mundaue, el resolut., in dcliciis, rt roso-
lulionibus et delcctationibus viiae labcntis, laiaiu 
viam diligens conversalur. Impius csl quoqne qui 
non prolilelur cvangelicam viiam proptcr bumanx 
prudenliae iusipienliam, juxta illud : Dixii insipiem 
tn cordesuo e tc , quia bic talis bonoratet apprc-
tiatur creationera polius quam Creatorcm. Dei a-
malor e$t: differentiam ostendil Dei dilectioois, ei 
monacbi, scilicet sanctoruin saecularium et ordinis 
conjugaturum el perfectioris inonacborum. Dicit 
ergo de saeculaii sanclo : Det amalor esl, qui in 
inundo corporabtcr vivens, non coromunicat aver-
sionibus quai sunl contra naluram, cum molum c i 
ordinem qui est sectindum uaturam, sed Dei vo!un-
tatcm omnibus praeponit, uniius Chrisli charitali. 
Perpetua nalurm violentia. In natura rationali, affe-
ctiones et habitudines sunt: scilicet, in irascibili, 
fnror t ira, indignalio, l ivor; in concupiscibili, dele-
ctatio, de>idcriuml iristitia. Isia igilur superascen-
dons* nalnrim oninino negavit. Quicunque prar-
seniis viias : Tres intenliones recedcntiutn a mundo, 
Iribus abrenuntiaiionibus, et iribus Deo serYienliatn 
gradiUis concordanl, juxta magnum Gregoriuin 
Thcologum qui dicil : Tres utique ego novi ordines 
talvandorum, servitutis, mercedis , et filialioni*. — 
Imiteiur is qui, cic. Hic juxia illum magnum senem, 
qui nioniiTnenlum sibi e( suo discipolo fecit, ut 
ipsum ad luctum inducerel, et exemplo et verbo 
r!oc(.Tct} iste sanctus loqnitnr : et in presenli spe-
rulationis v^rbo oslcndit, quia luclns sanctificat, 
operatur, el cuslodit, ot annuiUiator beauc impa&si-
lalitalis exsislit. Qvicitnque ex /Eytjpto cgreditur : 
oportet cum qiii mundo ahronunliat, persevcrare in 
(Mroobio. Si vero non in rocnobio abrenumiat, luuc 
iM-cessc habet, sub magislro et palre spirituali in-
formari ad mortiiioationom propriae vohintatis, et 
morum dircciionem, el disciplinam discrclionis co-
giiaiionum ei spiriiuum : lioc cnim probat ot lau-
dal per Mosis oxcmpla, ct Israeliiartim, et angeli, 
cl Loi . Nam si quis, in arlibus facilitcr sine ma-
gistro non dirigitur, multo rnagis in hac ar(e ar-
lii im, magislro indigcmus ct ducc; bumilUate igitur 
opus cst, el prpescrtim orationibus Palrum, abrc-
nunlianlcs aa3ciilo Indigonl. Dicit igitur paier, quo-
niaii) abrennntiantes, qni vitiis spirilnalibus (ulpula, 

( 1 ; Uj i ius ν· \ύ< i«ticip '-!5, nou dhcerncnicin. r2) Idcn:, mcerenli. 
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fiperbia, vana gloria, invtdia, acedia, elaiione, Π Α 
Irisima; moleslanlur, indigenl praeceptore et duce 
mansiielissimo, vi miscricordi, qui parum induU 
g«*at carni, tit non lanquam abstiucuics ct studio-
si ainplius cxtollanlur : et coiiiparanlur is l i , egrcs-
sis ex iflgypio, sub Moyse. Qui vero carualibus vi -
tiis (sciliccl gula, luxuria, avariita) impngnanliir, 
indigenl duce boininc absliuenle, auslero, ct in-
compassivo, vitani angelicam, siue carne fere per-
ficiciiieni, qui per jcjunitim cl ausleriiaiem carnem 
rasiiget, ci viiia moriilitei : c l assimilanlur isii , 
egrtissis de Sodoma, el ab angclo direclis. Maccllo 
assuetum canem : canem d ic i i , mtnlem \iiiosam 
propicr pcrmaticmiam in cogilationibus gula? et lu~ 
xui iae a meiapbora canis qua3 moratur in macellis, g 
quia sieut illa slcrcorosa animalium inteatina com-
edens non rcccdil, iia mens gulosa et fornicaria, 
non potest ab liis vitiis stercorosis abstinere nisi 
(gralia Dei praevcnia) in faligalione, vigiliis, labore, 
dolore c l luciu indesinenler, seipsam exercilans 
violenler. Nam sicut amalorem macelli primo, post-
ca amatorem escarum ponit: i u subjungit primo, 
amaiorcm castiiaiis, et poslca, amalorem cujuscun-
que visitalionis. Maniicslum esl cnim, quoniam for-
iiicaiio opponiliir caslilati, sicut amori visilalionis, 
amor escarum. Oportci igitur menlein aroabilia 
Dco iuspicere, et diligibilia animae secundum car-
nemf abnegare : ei i la, dcliberationem arbilrii pun-
gero ad assumplioBem caMigamiuii) carnem, cl per 
amorcm virlultim, aflcclioiics viliosas gladio spi- G 
riius necarc. Durum et arduum, sed leve ceriamen : 
agonem dicil , propter casligationcin carnis; Durum, 
propter custodiam scnswum arclum; propler ami-
quorum morum pravoriun deposilionom. Durum, 
propler moriiikatioticm propria; volumatis; levem, 
propicr conUdeiniam in Deum, el donum gratise, et 
profectum virluluin, et impassibilitatis mundiliani. 
Quod in iguem iniilire : ignem inlollige leiilaliones 
diaboli. mundi etcaruis. Cum amarUudinibu$ ( ί ) : 
exerciitum laboriosuni c i amarum contincntia?, 
el mortificalionis carnis, el volunlalis propri*; tu 
vero adjunge panem, fatigaiionem in vera buniili-
!ate, el abrenuniialionem, et luclain contra naiu-
ram et invisibiles poteelales. Si non omnis qui ba- ^ 
ptisma comequiiur salvatur; sed faciens el scmns 
mandala, nequeomnis qui Londettir, sed cusiodiens 
inonacbis convenienlia. Silebo retiqua : subaudi 
noH senantes vero, graviora passuros : quia dam-
nalio Ciitura, amartasima , ei ad propsens, privatio 
graii.-c, caecilas mentis, carenlia doloris. cordis in-
6€nftibiliia«, et iinpia avarilia» idololatiia, oi passi<»-
niim ignomiiiiac carrcr. ΛΌΜ obscurum argumentum : 
Argunienhim est, quod seniper simililersc babet, ul 
i«miib cinisde igne; signum vero, qtiandoquc sic, 
quaudoquc alit^r, sicuii percussio estsignum pugnx. 

C L I M A C U M . 1->U 
Siguum quoqueesldc coiuiii^cnUbus ct vcrisimililius, 
arguiiieiitum veio de consequculibus n a l u r a i » . /Vr 
aliam portam : D i c i l , quinam seneuun, per qnos 
mens sinc limoie dogeus, jw?r obliviotiem et n i^ l i -
genliam, el tliaboti insidias capt'valur, unde, p«τ 
graliaiu deiiuo scnsus morlificans, ai< inscnsibilit;>(is 
sua3 carcere liberaia rcsurgif. Qui cx liiuore : Quo-
niam inlcllccliialis tiniori* opcralio duplex esi , 
ideo dicilur limor «lyplcx : sci|iccl purgativus 11 
perfectivus. Hic vcro, depnrgalivo, Paier istc Uu\n\-
lur, cujus operatione compungimur, et ad odiu;:i 
omiitum visibilium ct roiicupiscibUimn, el piotmi 
corporih, c l propriie \olunlalis iucilamur, <l ad 
agendtim paciiilentiam, i i inundiim relinqupiidiiin 
aitimamuT, c l solbciiudinc, el studio implciuur, a<! 
serviendtim Domino sine ncgligculia die ac nocle. 
Peifcclivi vero est scicnlificare, viviGcare el i l lu-
minare aniinam, el nicrooria*, Deiim ostcnderc prae-
srnlcm, et iitlelligciili*, Dci verilatcm el eapienliaui 
revclai-e, ct scnsuin haborc, u l cxpeiiarour et scia-
niιιs quouiodo in ipso sumusv nioveiuur, el \ i v i -
nius 1 : Qui l imorc purgativo agiiur, coiDparaiur 
(ail Paler) Thymiamaii, quia cx sludio spnilualis 
conversalionie vebemenicr incipit, el per lepidiia-
leui in sumnium uegligenliae desinil. Mota astnari* 
profecio esi: Qui aiUcm pcr spem, mcrccdcm <μι«-
r i i , comparalur moleiidtiio asinario, seni|>er moto, 
et per delaiionem qiiastum facicnle, ct iributum 
aggregantf, subjeclionis preiiosuni et venerabile 
opus. Qui vcro ex charilaie ditina, si iu.agro invc-
neril sollicitum alque feslinum, pcr ignem cbarila-
lis succcnsus a prompliludinc non rclaxabiiur, ilo-
nec perlingal, seiundum diccnlem : Quando veuiam, 
ei apparebo anle faciem Domini a. Sunt nonuutli 
qui wpra lapid$$ (5). llinc dc abrenunliaulibus di-
cit sauclos, quoniain suut quidain, supra pclrafii, 
lateres aedtticante*, ei bi sunl qui maguanim vinu-
lum in prooBmiis yedificalionem sine subjociionc fa-
ciunt, c l (quia cerlamiiiura humilium, et obedieu-
lias ιιοιι babent expcriciiliai») ui fragiles, irobecillcs 
fitiut. Qui vero super lcrrani columnas erigcnle* 
locanl, sunt qui vilam anacborelicani,coiifcslim, cx 
prooeiiiiis» aule vilionmi expurgalioneni scqui vo-
lunt: nam sine fundamenlo aubjeciionis exsislcnifs, 
dcjiciunlur el ruunl. Qui vcio inodicum pcdeulrei 
ambulaui, sunl qui sine Ι ι ιηιοιυ clatiunis, jugum 
(ibodiemia: suinunl, el snbjeilionis iicr lutuiu CUIII 

revcienlia pergunt. Isti paulalim roborali, ei calotc 
Spiritus acccnsi, iufaligabilcs ct inexpugiiabiles 
iitinl, oi pugnarum expcrieniiani babenlcs, cum Ltai 
adjulorio celcriter iraiisetnii usque in lincui. iVo» 
»ine iabore et violentia : <|tii:t consuciudiiie pro-
fecia in babUum, el in naiuram penc roiivcrsa, 
verc \io'ienlia csi cam amoverc el iransmulare. 
Sicul eiiim imilli unqmiis vutnus, C B I quabi incu-

: xvii.SS ^Psal. xvxxi, 3. 

i i ; Y« uis i i i l t rp ;c5 lactmis ogiotibm. ' · ) Viiu^ micrprcs wpcr pctrnm. 

file:///iiiosam
file:///olunlalis
file:///ivi-


1215 S. JOANNIS RAITHUENSIS 1216 
rabilc facum, ita *i mulii tcuiporis usum «Jl Α scibius, per Spttiium saticUim iniike a«I ontutfn 

maltguuui, est grave rebnquere. moram maltguuui, est grave rebuquerc. llinc 
Domioti* dicit, quoniam Regnum caHorum vim pa-
ii!«r\ Sin* mmr***: propter augmenlum in virluli-
b«s, et comieuUlkmem ac Uberationem a peccaits; 
9*1 cerle cum minimo. Modicum ?tro conlrisla prov 
pler deaiaerinin perfeciionis, et tiroorein quem ha-
bemtis, se cadenlea ileruni offeDdamus. Animarum 
no$tr*rum wultus: Faciem aniroae hic ilicii, virtutes 
ejna. EICAMI tx convemtiouis noatrx exemplis, ci 
ex ftosuia imroautionibos, ei animalibus affeclio-
nibua, videot nostram conftiateotiam et dispositio-
nem, ioiniici iiostri daemones qui nou cx seipsis 
noslras cogiioscunt deliberationes ct metites : absil! 
scd solum su« artis malignitates superseminaiii, ei 

operalionem divint bcneplacilt et mandaii, α itx-
tri$ et smitiris, per infamittm et bonam [*mam. 

CXP. II (Col. 654 C ) . 
Ommem kmjmmodi nffectum, di i i i qaoDiam de-

ctione affiectionis (habiiudiuem dans Deo (7)) ad 
M K I , el itataralein, et accidenlalem, ei artifidatem 
babitudineni apposoil et devoTit. Omnis enim babi-
tudinis el affectionis depostlio, conlemplus, et vili-
us, et pceniteiitia integra, et bumilis prudeulia in 
exiiu ei reaolutioae, beneficentia et xiaiictim no-
sirae pcregriiialionia exsistunl. Siae mortuos teptu-
reT, etc. Quemadinodum mortilkaiur mundo q«i a 
proprtetatibtf* mnndi recesstt, ita moriiur viue gra-
ihe qui vilae graiue praectpla non facil: et taiiquam 

exspectant ui seiant cum quali affeciioue recipimus propier camiitam raotus etprixationem operia, aii i-
probationis eonim inaidias : unde nos, propicr no-
straiw negligeotiam ei segailieni iltos (cum non * i -
deant) facimvs tidere. Abscondit Dominus α swcuia-
ribut. ttadii digicultattm ( 6 ) : sladii iroporluniUtem 
ait, juxu acctptioneni male iiiielligentium, quibus 
certatiro agotiis sludiura •ideiar iaiporiunitas, quod 
?ere oecessaria esl opporttiuiias : lamen eamdem 
opporluoilalem (apparenleui, iinporiuniutefii) abs-
condil Dens bis qui eunl in muiido, quoniam ai 
reapexitsent ad importmiuta eis, ooo uiique abre-
Duotiassel quie laltum aliquantto. Si eoim, secun-
dum Apoaiolum : ammalis homo non percipit ea q*<B 
$unt tpirUu* Dei · , ad Deum vero jungi charitate 
ei dileclione, epiriiuale eal: qaomodo (lecundum ( 

iuumluiD).abrenunliasscnl, eiiam abneganles suas 
nianimon» divilias, ei confusionia proprietates, Ώ\-
si per compendiuni ei circuaivenlioueiii aanciam, 
eoa tralieret el vocarel? Eleuim caro et ttnguisre-
onum Dei non possidebunt 1§aem in manibus lc-
uenu*: lgoem tenant in manibus, ot per consenftvm 
el actus Yilk)»oe, carnales et animales iDclinent, el 
sic, DOt (corpua acilicci, ei aniruum) ardeaol. / M 
tribus maxiwu pntcipalibu*: auctoritale aacra el 
evangeliea (a iribos diaiinctionibus monasticae con-
yeraalionis), verum virtuluin medium declarat, so-
(ummodo in perfectia virtulibus quas Mediaior Dei 
el bomioum Christus Jesus docuil el pcrfecil, me-
dium bcatom csse inaintians, ei in adiniraiionem 

inal nortaum dicimus, iia homo morlaas intelligt* 
Uir, d csl, ex dicitur, ex eo quod mandaiorum Cbrisli 
pertectioaein operari ei iinitari uon viilt, et adbacrcre 
vitae ftHenue qoae in mandaio ipti eat, per voluma* 
riam camix abnefalionem, renuit. Adulurinam *i 
ficiam (8.) Adulieriium dicit, aaecolariam bonam 
convmationem, propier laudes ei vanaro gloriani, 
et propler usora propriae voluntatls, et conversa-
lionem iamuUooaam in curix vilac, et rerum propric-
Ulem : qooniam ea quae Patruin consilio ei obedien-
tia fiunt, el ea quae eorum examiaaiionc probaniur 
et firnniiiur, recta $unt el manenlia, ei Deo bene-
placila, quia flant secundum volunutem Ulius, qui 

t dieil : Ei α meipto facio nikil · . Nam quod iia l i l 
1 (cum perfectum esee babcat), ab omui vanilalt ser-

vatur illxsum. Plunmo* in taeculo asp*xi, d c Hoc 
fit secvnduoi industrlam doli el fraudis itlitdeotis 
inimici, qooniam detenu in «viu eaeculari, quae est 
multis pcccatis el tuinultibus plena, in qua rccte 
tue ei bcne vivere vtdebaniur, et sccnnduni appa-
renuam proficere in •irluiibns, illaqueati, ruunl mi-
aerabililer sordidali. Coniingit ciiam hot ei$ ncgli-
ftciilia, irrcvercntia, ingralitudine, et elalione, el ex 
correctiva pennissiooe, et ex eo quod pastorcm de-
votc oon audiunt, sed relinquunt. Immvnditiam 
$aseuli Concupisccntias ct tlcleclaliones carnis e i 
roundi, el amorem iualcrialium et amorem bonorum 
ei gloriae, intellige. Non ciiim bomo condilus esl 

desinen», nbique vero a virtutum medio, viiiosoe D immundus, vel natura rerum, vel maieria exststen-
rceedere, et sibi ooxia quascere dicit, quia ainc pu-
gnaci sine labore, aine vigiliis et aine excrcilio spi-
ritoali, cuin amore sui ipsorum, Cbrsio aervire se 
airoulant. Unde tton sunt hi lalea in nomine Cbriati 
congregaii, quia volmitatem ei inlenlionein Cbrisli 
congregantis ignoraut, Ubi tero tunt duo vel ire* T

t 

eic. Duo *t\ tres congregaii in nominc Christi, acii-
vi et coniemplalivi ti regenles cl corpus et ani-
mam, mene, rdlio ei volunias: vtd, corpus, anima, 
el apiritss xcl raltonabilis, concupiscibilis, el ira-

* MalUi. xi, 21 · 1 Cor. ιι, 14. Μ Cor xv, 50. 
(b) Vrlus inlcrprcs, importunitatcm. 
0) Vclus iwlcrprci> /ΐίώϋκαΊιιοιι ct nffciivnan. 

lium, sed quia bomo avertilur suia Yolunuiibus, ab 
co quod est convenieiis et bonesium, qusrens dete-
ctabilia el sublimia, allus cordc Gl, propler qtiod 
immundus cst apud Deum. Importunum cordi* 
ignan ; Ignis imporlunus est omiiis amorcarnalis, ct 
oiuois vitiosa concupiscenlia, et deleciaiio. Oppor-
lunus ergo ignis cst, amor Dei alque cogniiio, c i 
Spiriius sancti incendium, et coinmoDicalio : ci di-
cilur oppoTtunus, quia omnia arbiirari facil nl sler-
cora propler Deuiu *, M C U I iroportunua dicilur qui 

Mattb. viii, 22 Joan. v i i i , 58. 
(8) W i u s inicrpres, scyncm. 

Pbi l ipp . fji 
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fodal et inqutaat, d txterminai auiinaui : fkHciis 4 L»i, acd ipsum ttqucns fiigc 

1218 
amor etiim d afe-

tmmihu tt witiis abtiinendum (8 #): Ab oninibtis de-
liciis d maligailate hic 4id& abstiacndutti. Nam 
per delicias, carnis concopitcentias, d uHivmas 
HNiMli ddecUiioaea intellige : per maligititaiem ve-
ro, iras, ct immaudiUae, ei Miperbis, et rdiquai ad-
inYealkme*. P*riu$ tmim ei $aiutit9 dc. Salulisqiii-
dem, propler vigilias, converaalionefD, bumibuteni» 
sobrieiateiu, el vifUnaam eollicitudioein; pericuto-
roni vero, propler ptfftillaniu»iUlero, negtigenliaiit, 
tepiditaitm ci propria? voluiiUlis malaro reassuni-
p i i o M B : qaia propier iita v bi portu angelkae vita? 
religtoti perkiilantiir, aicut per obedieniiam el re-
vcretiUamY pace et taluie fruunlur. 
CAP. III. — Spirituali* peregrinttipni* difmilio 

(col. 603 B). 
Peregriiialio, esi rera segregalio ab omnibue 

concupisceiiliis, folupialibus, et naliiiis : iiam 
propcer •egregaiiooein a viiHi, iasegregabilis Si a 
Deo, nan ?iiiis pntseDtibut, uil ulililer COHMBH 
auivr. Omtum suorum alienorumqiu efetlum: pro-
priortnn habiludine» dki l sairclus, affeciionem 
TOlupiaUiai ad seipMin, et ad propria, id esi ad 
dometltcot ei propiuqaos: Alientrum vero amict-
liam omnem, et affeciionem quorua&ctioqae aeti-
auafe», ei aliis omnibus quas tunl cxlra, gi?e de 
pecuntis, aive potseseiombus. Vel, propriorum di-
clmn arbitror, de voluDlaubtts conferentibus te-
caaduni carneni. AlUmorum vero, de onnibus q«» 

ctio propriorum uxorcm Lol couveriii in slatuan 
talis. Afeciio estarum privavii prtmogeiiitis £san. 
Aflerlio proprtae voltinlaii» exlulii Lucifertim in 
toperbiaui, ct praecipilavil in inferos cum scqufti-
tibui eitm. Aflcctio vohtptatum Jexabel interfecit, 
f l Salomanem in idololalriain pervertil n . Alfe-
ctto pevuniarum Jodam prottitorem Chrisii fecit. 
Qui auteni ab tetis recedil, iiivcuit Abrabami vere 
percgrinanlis vilam, et non fonjugero, ted Ipsum 
Lot iiuiialtir. Cord* enim que iline revert* s«af. 
Vkle, ait sauciux, quomodo uon ad res, fuit lsrar-
litarnn coitversio, s»d ad *ermoneft reram law-
lum eomiii intentio et iffeclio appropinquavti Η 
erraxit, e( proplcrea condemnau fuentnl : non 

Β etiim in iEgypfαιη, sed ad ea qiue craat in iEgjrpiOt 
meiis popoli deacendil. Tima igltUT, el ta htnniltx, 
ei Dci serve, ad cogilaliones viliorom habere COII* 
seiiittni, ne etiam ta dimnerit per ea$. Et Mous 
UUumi bemnvHUrai.Mgypint, Dd ignoraiilian ei 
peecatom, el impitftalem signitteat» Moytes atlest, 
perfecios viros el Dei praedicalorea, qui cum lalibva 
mulias sustiiMnt iriiebrefactioiies : qui taepe pro-
fecli, ex igaoratitia, peccalo tl impietale pravorusi 
gravanlur : et sffpius exaggeraii (10) convfrtaiio-
ne maloruin, quasi qnibttftdam aiixidatii tcndirtf 
infoWumur, dnm ex xcl* ΟΟΜΙΒΙΟΒ laadit, i^per 
ca rna l iM oflensioneiu noleatanittr* Q«i ad MOX 
miUQMtir eisdcm rationibtie quilwa ia Naxamb, 

tanl extra, soporiua dictis v a quibuf alieuatus, ra- ς Domiima ridebat: xidclicei, na larta dicerent: Me-
**** cnra tttpsum »·. El na dkareiiip quia adversa-
rios nobis est ( t l ) : et, nt dieerent, t\ tigoa fe-
cisset, credldiseeiBiis ti Moa aiaiillter: ei ideo m i i -
urotur et ipsi9 quia fccit ibi Jetxu paiwu firmuw. 
Oelemm eom dici l , eum nt mater «**, ci qnae 
seqauutur , s

9 ostendil quod neque Chrislum ferrc 
neqoe parium illym SQperadmirabilem parcrc» 
Ittcrum vel meriiuoi haberel aine ?iriute. Ideo do-
motielrat quoil Btilla ex hoc «UlUas ttsei, niai 
omuia convcnieulia, tirtiiote Η ttmme facerd c i 
adimplerel. Quio eliam, in boc verbo, verain ma-
tris bumililaltm insitiual populo, dum nibii al-
tttin sapere aui imaginari avper lali unto Filio 
deinon^tral. Non qmod propUquot *c$tro$ α peln#j 

tionabitau et bene ferentem ad aaUHen iocedit 
»iaw. Siaiim «l suuepetis jfamm«niT eurre. Pro-
piar nodrani mconsUntiani et veilibiliuiem, qaa 
nos tpaos avenimua a graliae radio, dkimur, a Dco 
rrlinqtii» quia ipae, in auac manaionif idcntilate im-
moius maneos, ei se nobis innniitoiis ct ingerens, »-
qualiier elcontinueelabsquc persoiiarum acceplione 
noi etiam trabent, muUlioni non subext. Hinc 
noaier reeesftiis, sua relictio dicitur, quia <*jus im-
mobiliute, nostrs avmionis causa monsiratur 
FUmmam igitur $u*cipien$, id t»U grati» asceii-
aioncm : curre, id est, coopcrari ei stude, ex omni 
tirtule : non enim nosli quando exilingoatur ait, 
propier iitexapeeiaium ei insuflereiif, ei ad trans 
inuiaiiones proclive tuum iDgetiiam. Tunc jam D agros: Odium eei atocoudita affeeiio, qiue adxer* 
eogiiaiioMs vaniiuiis (9) : tfuando quis exlollUur, 
of exi&liniat se aliquid essc» perdit veruni ease: 
quia, ciim aibil sil, boc credere ei cogitare esl 
ei a vt riutc recedere. Humile aapere " esl in ve-
ritaie ease. Altum sapere, eti in veriute non ease : 
quia vanitas ncodacium esi et verom easc baberc 
niMi tinii. Vanitaa auiem cogilaiionet et elaiio-
Ai« inientiooes qiuc, se sascipieniea, otieuuio-
res d amatorea glori» faciuni; ιιοιι iixorem 

satur bis qui ia aiiqyo nos coalritunt. Odium cal 
alienalio ab eo quod mcesuiai cst aut aversio con-
trieunliiim. lo nullo igilur horum, a moiiacbo Ui 
recessus a dometlicia et propiiiqNis, ideo dicil nos, 
non ut ohtditnte*. LaUlur enim Dommu$% etc. ( l i) . 
Detig amator botuinum, bamanatus rsl, ul i:oa 
a veneno mundani ei bumani amoris liberarct. 
Eslenim nuindanus et htimanus carnu amor, rar-
cer, et catcna, et inferiius, et more : qito, quis 

n Rom. χι, «0. ·« IV Reg. ix, 22. »· Luc. iv, 23. «» Maub. xn, 48. 
(8*) Velus interprct, delxcm ei malignitate. 
(9) Vciua interprcs. Tunc dwmontt cogUaliOHl-

tuf vanitatts intlanttt, elc. 

(lO)Melius, exatperalu 
( i l j Contrarius esl operibus nottris. 
(12) Yelus inlerprcs, gaudcl ei epulator. 
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uelenlus uropier viituieni, ahitudiiient et clanta- Α »US dcorsum nos inclinanles tenlant: et iu i*u> iua-
sapieiiiiam ncc guslare, iiec nifeste convicii, pbanlasmaiibtis nos in feomniis l c m , chaitiattim, e i 

v idcrc , iulendere, nec cogilare potesl . Quare, gau-
dii tm C l i r i s l i , est i n uosiro perfeclo recessu a tcr -
remi ct mundano et carnali amore. Cavey obte-
cro (15). Diabolus u l re l rover la l Dei famulos sub 
specie benc rationabilis pieial is , osfeudil eis, vei in 
niul la pemiria ct t r ibulal iombus inmin ic i i s suos 
cssc pareutes, vel in imi l lo pfr iculo aniii ia: r i 
igi ioiaut ia coriversari , t l omnia corum sub q u o -
daui quasi dtvini jud ic i i di luvio dcbere submcrgi , 
nisi eisdem vebeiaenicr af l l ic l is , cum arca consi l i i 
vel favoris ci to subvenialur . Qnare nunc isie san-
clns dicit Vide, vide, quia ncque sub specie pra> 
dicationis, nequc sab obtcntu corporal is subven-
tionis, t ibi l i ce i a«l parei i lum aiuoreio vc l curam 

ad maliguilaiem agere conaiitur : pcr qoae s»ua: 
ipsorttm imbecillilalis cogtiilioneni exhibenles ris 
qui viriies sanl et adversus se resurgere parant, 
non apparontes tunc usquc iusidias venenanltuni 
seducloruni prupalanles. Qui vero eU uulla raiioue 
credit: Dis i ingui lu r iuodiis iti gotierationont «M C W -
rupliouem, augnienlini) ·Ί dmnitiUion^ni, aliera-
tionem. rl localcm it»»it:Uiotit*tii, rcriatn, ci obii-
quam, et circularem. Α nullo I orum dnrmious 
privalur, nisi a locali moio, quamvis η quidam 
dormicntes ambulare inveni i sunt. C u m aulem 
muliipliiiler somnia lianl, d:iabus lani«;n specie-
bus somniorum quaudoque aiuibuiuir visionia 
quatilas. Est enim, quando, el qnai iiolumtis, et 

r e t rovwi i : qui.i hoc quod l i b i mundus universus, C q u i C di l igimus videmus cisdcni reformalis imagi 
ttios passibil i ler d i l igen l i , aquis videlur esse reple-
i t is , caro revelavil et sanguis curn Satana s imul 
ut pcivas et angelicne conversatioais portum male 
rel i i iquas. PoUiceniur nobis subdole : N o s l r i , et non 
nostri sun l , parentes secundtim ca rnem; qui no-
s l r i sunt, j ux l a uadirae conditionem, ηοιι no-
a l r i , eecunduin propoeitum e i volunlatcm scrvi tu-
tis D e i : quorum cogitationes, : u n l frequenicr 
co iura nos a daemontis, ut noslrae fiant, quac 
sunt ab alienis. Ipsoe vero suseeptae, per c o u -
aeiisutn (itinl noslrae quae habuerunt originem ab 
alienis e l in imic is daemoniis et parenlibus, et pu-
nioiur de cis . Colloquia mala, uccularia simul el 

uaiione, angeloruni n i iu is le r io . E s l vero ainplius, 
quando d iv ina visione meus nustra raliotiabs n ; -
formaiur, e l de prxcognili<>ne fultirorum tabter 
docemur, u l palel de Scr ip tur i s . A t cn im secun-
dum bunc inagnum veraf? sapicnliae amorem os-
icifdit qu i spcrnit somnia atquc c o n l e m n i l ; Mul-
tos emm crrare fecerunt tomnia , v . 

C A P . I V . — Abnegatio quid sil {col. 679 A ) . 
Animcc propria: perfecta abnegutio : Abtiegalio at i-

tem osi pertecta oinnium rerum praesentium o b l i -
v i o , c l a propriis naturalibus verus recessus. 
Confecium, dorwiendo iter ; Dormicns qitiesoii a 
curis , nec cura i dc al iquo, i ta , qui vere obedieua 

turpia (14). Ei on ia la quidem mundana eloquia, , . 
. , . f , , \ . C esi (sive m a n navigaus, sivc iticidcus in latrones) et prudeitl ia, qu ia , lastu cloquentuc, λ n ' sapienlta, 

vanilatem inflani e l elaiionein exiol lunt , i ncoa -
gruav ct apud servos Dei i i iomata e x s i s t u i i i : i uo r -
nala vcro sunt mundana eloquia, lascive ct v i -
tiose, ac lufpiter dicia, quae, eisi ekganter e l o r -
ualc dicanlur , Uinen ιιοιι medioci i ter sed maxi-
nie Ijedunt. Qnare inundana cloquia peuitus i u -
ulilia, quia vel lemporalia ei can ia l ia , vel supeiba 
e i crrouca sunl> et omnino vitanda o l fitgieuda. 
Somninm esi atiimi (15) motus, etc. V i s io c s l qua> 
d.tm, pbaniasia, qua , quasi in sensu n ferc ma-
nifestt visuio cst. Somitiuin cst, quod (dorntieudo) 
i u phaiUasia iniaginatuni cst. Corporis vero immo-
bi l i ta le in , pausa(ionem c i q u k l e m d i c i l , secuii» 
dui» qtiam quieicintt dorni icnles , e l corpus manel 

de periculis non curab i i , neque pi&cepla discer-
n c l : s c i l enim dtligenier, quia in mar ly r ium i w -
pulabitur ei quod superveneiit periculuiu eo quod 
obcdienliam, sine humanae pnukni i ; e discrcl ione, 
coinplevi l . Obedientia est deyouiio dhcreiionis ; 
quod praeceplis (malis, appareniibusj obcdiai vere 
obediens, stcut, qui projecii l i l iu in suum in lu r -
nuni . In diviiiis vero discreiionis, sive, inier di-
vitias discreiionis d ic i t , quia vere, virtiHes divina? 
sequunlur subjcctioneiu e l obcdichliam non discer-
ncntcrn, queniadmoduin subueqiitinier: tl obedten-
tia, humililas, ex Itumilitate ditcretio, c i c , vel 
uiiimx volnntatis : Voluuias naitiratis es l appe-
litutia rationalis aique v i u l i s , in solis natural i -

i i i i n io ium, boc quidem paiieiis, i l lnd subsistens. D l»us dependens: ea vcro cst de possibilibus e i 
Coutcntplatio es l ιιοιι subsislens imaginal io , et 
apparii iu quasi roponle v i sa t c l ad prxsctis resolula. 
De wmmis ex cavonicis characteribus magtii Basiiii. 

hiui i t , i i i qu i l . 60:iniia ex diurais e l quolidianis 
;irmi»je ir.olibus. Nain da^iiones nolenies, nos age-
re guod l.oimm cst, mtiltis macbinal ionum indu-
stnis juoii ibfi i i : poslquam vero ificeperiiiuis, mo-
liuntur itc sc< utiduiii Douiiuum perliciamus i l i ud . 
bed eiiam b « t f rus l ra l i . MMOSX acl ionis mcmo-

impossibil ibus. Ex voluniate possibtlium esl quae-
sitio et iuspeclio , deindc cousil i t ini , deinde dtjudi-
cai io e ldiscre t io , dciudc afluctio ad id quod d i s a e -
tuin esl judic io , dcinde a rb i l r ium : deinde post 
alleclioiiFin a rb i t r i i , fit eleclio quaa dicitnr i a -
cnllas voltinialis posl d i lec i i electionem, vcl l i -
bi-ruin a rb i t i iu in . Quieunque ad mlellecittatts. Q i t i -
cuuque propritf vobmlai is ad sumfiiuin complacen-
l i am sprcvit , c l abitegavif, isle expei icmia d id i -

u E c c l i . x>\ iv , 7. 
V i M u s inicrprcN, rW,-, vide ve, ftc. (15) Veius inUrpres, menlus. 

lii) \Λ\ < iuiiirpivs, Ο' itiia,ct ΐιωηιαία. 
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c i l obcdicoiiam osse sladium intelfoctualis con- ^ cit : Sine quo nenw viiiosorumridrhit Dominum 
fesstonis, roarlyrii spiritualis pugnatn, e lCbr i -
sli jugi palieiiliam, dcpositionem peccalorum, 
in libro v i l * inscriptionem, pelagi flucluanlis 
iraiisfrelalionem. Unde ad aliquid perfcctius trans-
irc non cogitabit sinc ea ; quoniam autem con-
suevil malignus, bis qui sub obedientia attnt, 
banc iufcrre moicsiiam; vid^hcet ul seipsospar-
vipcndani, eo quod non babent jejitnium, n«c ora-
tionem mundani, nequo cxercitium diiigens, ne-
que. alia spiritualia opera quae suni 4n quiescen-
tibus : enumerat isle Paternosier sanclus obedientt» 
bona, ad quae omnia alia bona comparata, snnt nibil; 
<}uoniam obedienlia adimplei horum omnium lo-
C W D . Qtue cnm perlccia ftierit, ipsa, in icinpore pro-

snm Christnm: Quoniam eigu obediouiia tnielV-
ctualis, divina illuminatione perficilii'*, et con-
sciculiam possidet judicein, vid<»ndum esl, qui-.l 
sil oonscicnlia : Conscienlia esl divinie scient^v 
motus et operatio, cum noslra et in nostra scientia. 
Conscienlia cst scimilla divini luminis, in lio-
niine condilo stibscminata a principio, qua^i 
qiiacdam cogitatio ferventior, et illumiuativa, 
bum seu ralionem lucisin se contiiiens, el ostendcns 
ei bonum el malum : ct baec conscicntia vocatitr 
lex naturalis. Ilic est puleus Jaeob, ut di\erunt 
Patres, qucm Piiilisliiii rrplcYerunt. Cui , quaudiu 
in via sumus, cnriscnlire jubeinur; couseulimtis vt-
ro c i , cιιm eain custodimus ad Deum, pcr Odeai 

prio, secum oninia bona spiritualia porlai, elad va- ρ et obedienliaro, ct amorem niaiidatorum; ad pioxi-
riam inlroducil contemplationein, perfeclionero, 
el quieiem suos possessores. Congrestionis sta-
dium : stadium ost spiritnalis luclae profectus, el 
suavie odor bonarum operationum, in mortiftca-
tione volumaium et scusuum carnis indeiiciens 
siudium, et exerctlalio humilis ad orone opus bo-
num, et medilalio praeceptonnn Dei ct imitatio 
paesionis et mortis ejus. Quicunque jugum Christi: 
Obedieniiam huellige, quia sicut pt»r ipsam, a 
Chrisio Jesu redcmpti et salvali sumtts, ita nos, 
pcr ipsaro proprie c l singuiariter portamus ju-
gunt, ipsamque Paires marlyrium dicunl, quia 
scrvorum l>ei fornax el exerciialio est, el ad ip-
sam comparala bona omiiia quaecunquc sensu pro-

mum, per pieialom, paikntiam cl liumilitatcni; 
ad nosipsos, per niorlilicationem scnsuuin, cu-
siodiam cordis el liiigiuc, ct odium corporis el 
oinntum visibilium el propriaB volunlatis: ad ma-
terias et usuro rerum, pcr tempcramiain et so-
brietalam cl earumdem cuslodiani fidelein, osien-
dendo in ois, sicnt in rebus sacris, Doniini n> 
vcrenliam ct sorviiuten». Qni $ubdilu$ e&t: Qui 
bumiliier subdilus csl , non putabil se pcrfeite 
subdilum esse aut obcdirc, quta obedtenlia? opus 
immensum esse inle l l ig i l ; qui vero ex proprio sen-
su et voluntate aliquid faeit, licet obediic appa* 
reat, lamen ipsc contra seipsuni ouus suuiu 
porlat: unde, si is qui tali praeest, bunc noti 

prio et Yoluntale Uunt, nihil suni. Si vero alias C arguit, sibiipsi ct discipulo causa peruulonm 
[ecerimus : Alioquin, inquit, qui abena p^cala cu-
riose requiriu el scruiatur, discernil, suspicatur, 
et judicat, ei praesertim pr.caideniis ; ιιοιι pcpni-
tentias viam vidil, aut |K»iiitet:(iae tnilium fccit, sed 
claiionis et praecipilis viatii tcnei. Xemo tine qua 
vitiosorum : Mutii enim, sine subjeciionc Deo 
plactierunl, wcul Paulus Kremila el Maria i£gy-
pltaca» el alii mu l l i : quomodo ergo, sinc ipsa, 
Nemo Deum videbit ? Dicimus ergo, quod qui pei-
fecle carnero spiriiui subjicil, et conscieniiae s i i -
mnlum possidel judicero, el oi obedil, nibil sibi de 
propria Yolwniaie rclinquens, islc divinis prae-
ceptie factug obedicns, atitequam visibikm obc-
dienliam perlraiiseal, ad intcllectualeni perlingit, 
qtise mullum excedii visibilem. Si anima, cor-
ptis, el spiritus, liiteram. el graliam Evaogelii, le-
gem, et gloriam, graliam, el liauc, ilia subslituit 
el coinineiidabHem facit. Et babes illos qui rirca 
magaura Anioniuin, per intelleclualem obedien-
tiani refulscruni, ei quasi angeli per eamdem Do-
mino obeiliebani solum copleslia sapienies, quibus 
dignus non erat inundus. Pranc^dil crgo intclle-
ctualis obedienlia visibilem iucomparabililer : et 
aicut sol, suo ortu sicllas occultat, ita iniellectualis 
obedientia, visibilem. Quare, qui intclteciualein 
non possident, sed adbuc viliis molcstaulur, sine 
visibili , (anquani parvuli ei sub nocle vitioruin 
proficere, vel salvai i uon possunl. Bcitc ergo di -

eal. Proplerea, Paler dicit: tuper hoc dicere quul-
quam non habeo, quia verbo dul ilalivo ipsuin 
reum oslcndit judicio. Ad confesiionem, qua *hte 
mitus remissionem , elc. : Quia couHleri simpliciln-
pcccala loneinur cx ncccssitale divini mandati, p:i-
tel ex apostolicis iradilionibus ct rcgulis ab ci^ 
propo^ilis Ecclesix calbolicae, per Spiiiium sau-
clum quoruni canonesel insiitula teuoutes, Dci sa-
cerdolibus (juxta coruni prasceplum) pcccalacou-
iiienles indulgenliam el remissionem aociperc c l -
iirimur digni: propterea, qua sinc, dicit saiiclu» 
Paler : ytmo videbil Denm. — Fratris vl in nulh 
conscieutia vuineraretur. MuUimodis fattis con-
sciontia ferilur : exiolleniia ct elaiione, sup iflua 
prudentia, seduciione, infideliiaic, nieudario, f ia t i -
dc, dcccplione, conlemptu, livorc, murmuratioiic, 
do.tracliono, vindicla, et reliquis qu;c pariunmr ex 
islis. Ul tfi gravit$imam qnimce ruinam pracipi-
iarer. Gravisftimum animai lapsum, ιιοιι aiium 
dicii, quam extraordinarie ipsum gustasse cl fui -
livo a< lalenLcr comedisse ex bis quae ai»in,alia j>or-
labani, qnod est peccatum gravissimuni, el pene 
inexpiabiic esse niaguu^ Patcr nostt.T Dasilius ovi-
donter declarat in Proocniiis rcguke sua^ ubi osleo-
dil quod lali culpa inquiuatus, quasi incoriigi* 
bilis erit. Unde docei quod lalis mali comniissio 
usqne ad lingux solius gusttim, est penitue (si* 
cul niorlis oblijalio) fugienda. Q:ii ergo islc fur-
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%ieleiittis uropier νίιΐιιΐυιιι, aliitudiiiem et clanta- Α »'iis dcorsum nos incUnantes lenlanl: et tu istu ma-
tcm, cltaiiiatom, ol sapienliam nec guslare, nec 
viderc, iulendere, nec cogilare potesl. Quare, gau-
dittm Chrisli, est in nosiro perfecto recessu a tcr-
reno ei mundano el carnali amore. Cave, obse-

cro (15). Diabolus ul retrovertat Dei famolos sub 
specie beuc ralionabilis pieiatis, osieudil eis, vd in 
multa pemiria ct Iributalionibus iniuim^ns suos 
essc pareutes, vvl itt nuillo pt*riculo aniinx* rt 
ignorautia coriversari, cl oinuia corum sub quo-
dam quasi divini judicii dilttvio dcberc subinergi, 
nisi eisdem vebemcnicr aflliclis, cum arca cousilii 
veJ lavoris cito subvenialur. Quare nunc isle san-
ctus dicit Vidr9 vide, quia ncque sub specie pra> 
dicationis, nequc snb obtcnlti corporalis subven-
tionis, libi licei a<l pareiiluin amoreio vcl curam 

ntfeste convicii, plianlasmaiibiis nos iu sominis 
ad maliguilaiem agere conanlur : pcr qiue swa: 
ipsontm imbeciUilalis coguilioneni exltibentes ρ is 
qui viriies sonl el adversus se resorgere parant, 
nort apparcntes lunc usquc insidias veneitaiitiniii 
seduclorum propalaiiles. Qui tero ei$ uulia raiione 

credxt: Disiiuguilur inodiis in gwteralionem ι*ι cw-
ruplioitem, augnienlinii ·*1 diiuinultononi, alu»ra-
tionem. f l localcni imitalimitMi), rveiatn, ci obli* 
quam, et circularem. Α nuilo lon im durmicus 
privatur, nisi a lorali niotu, quamvis PI quidam 
dormienfes ambulare iuvenli suut. Cum aulem 
muliipliciter somnia liant, d;ubu.> lanto.ti specie-
bus somniorum quamloque auribuUur visionia 
qualtlas. Esl enim, quando, el qnai uolumiis, el 

retroviTli : qui» lioc quod libi mundus universus, Β q u i C diligimus videmus cisdcm reformalis iiuagi 
Ciios passibiliier diligeiili, aquis videlur esse reple-
lus, caio tevelavii et sanguis cum Satana simul 
ui pftieas el angelb:» conversattonis porlum niale 
relinqtias. Poliiccntur nobis subdole : Nostri, et non 
noslri sunl, parenles secundum caniem; qui no-
siri sunt, juxla uatiirae condtlionem, ηοιι no-
stri, secundMn propositum ci volunlalem scrvitu-
tis D c i : quoruni cogitaliones, :unt frequenter 
couua nos a daetnoniis, ut nosirae fiant, quac 
sunt ab alienis. Ipsae vero susceptae, per con-
seusuin Uunt nosirae quae babuerunt originem ab 
alieuis sl inimicis daemoniis el parentibus, el pu-
nioiur dc cis. Colloquia mala9 necularia simul et 

naiione, angeloiuni tninistono. Esl vcro amplius, 
quando divina visione mens nuslra ralionalis m-
formatur, et de pra*cognili«»ne futurorum laliier 
docemur, ul palet dc Scripturis. A l cuini secun-
dum bunc inagnum vera> sapientiae amorem os-
l^udii qui spcrnil somtiia atquc conlcmnil: Mul-
tos enim crrarc fecerunt somnia n . 

C A P . IV. — Abtitgatio quid sil {col. 079 A) . 
Animir propriw perfecta abnegutio : Abnegalio an-

tcm osl ptrlecla oumium rerum praesentium obli-
v i o , cc a propriis naluraiibus verns recessus. 
Confeclum, dorwiendo iter: Dormicns quiescit a 
curis, nec cural dc aliquo, i la, qui vere obedieaia 

turpia ( U ) . Lt omala quidem mundana oloquia, , . 
. . . . . . f , . C esi (sive man navigans, sivc mcidens m lalroncs) 

sapienlia, et prudeima, qiua, faslu cloquentia;, . " 1 

vanitalem ioflaul c l elalionein exiollunt, incoa-
grua, c l apud servos Dei iuornala exsistuul: inor-
nata vcro sunt mundana eloquia, lascive et v i -
liose, ac luf piler dicia, quae, eui eloganier el or-
uatc dicaitiur, lainen noti mediocriler sed maxi-
nie Ijeduui. Qnare mundana doquia peuitus i u -
ulilia, qnia vel JemporaUa ei carnalia, vel siiperba 
ei errouca sunt, et omnino vitanda η fugieuda. 
Somninm eai auimi (15) motus, ctc. Visio esiqux-
dtiin, pban(asiav qua, quasi in sensu t; feic ma-
nifestf visuin cst. Somuiuin cst, quod (dormiendo) 
in phanlasia tinaginatum est. Corporis vero iniuio-
bililaleiu, pausalionem ct quiciem dicii, secun-
dum (piani quie^cuiK dormicnles, el corpus maiicl 

de periculis non curabii, nequc pra?cepla disccr-
nct: scit enim diligenier, quia in martyrium i i i ! -
pulabilur ei quod superve.neril pericubini eo qtiod 
obcdieiiliam, sine buman» pni(kniia; discrciione, 
coinplevil. Obedientia esi dcpositio disaeiionis : 

quod pra3ceplis (malis, apparemibus) obediat vere 
obediens» sicut, qui projecil tilium suum in lur-
iium. / » diviiiis vero discreiionis. sive, imcr di-

vilias discrelionis dicil , quia vere, virtiHes divinjp 
sequunlur subjectionem et obctiu-itliani non discer-
hcntem, quemaduioduiii subbeqnenler : tt obedten-

lia, humilitas% ex humUilale ditcretio, c i c , rel 

aninuB voluntaiis : Volunias naliiratis est appe-
iiMiiia raiionalis atque viialis, in solis naturali-

i i i i u o i u i i i , boc quidem paiicns, i l lud subsistens. D ^ dependens: ea vero cst dc possibilibus e i 

Coi i lcnipla l io es l tioti subsislcus l inaginal io , et 

apparii io quasi rcpcnlc visa, c l ad praescus resotula. 

be ivmmis ex cmwnici$ characteribus magui Basilii. 

t i u i i t , i n q u i l , souiuia ex diurnis e l quolidianis 

aribtias ir.otibus. Nain da'inones nolentes, nos age-

re <]uod LOJ»IUI) «rsif mul i i s macbinal ionum i n d u -

striis p ioi i ibf i i t : poslquam vero i f icepcrimus, mo-

liuntar ne sccutidmn Doiniuum periiciamus i l i u d . 

bed ei iam hoc frusirali, \ i i i o s ^ acl iouis mcmo-

inipussibil ibus. Ex volunlale possibilium esl quae-

sitio et inspectio , deiudc consi l ium, deiude d i j u d i -

cal io el discretio, dcinde aflociio ad id quod discre-

l u m esl j u d i c i o , deinde a r b i i r i u m : deinde post 

a l lec l io i i f in a r b i l r i i , i i l eleclio q u » dicitnr l a -

cutlas vol i inial is posl d i lec l i electionem, vol l i -

bcruin a r b i l i i u i n . Quieunque ad mtellecluatts. Q u i -

cunque propri;r vobiulai is ad &mmuuin complacpn-

tiam sprevu, c l abuegavif, i&te experieuiia d i d i -

u Eccli. x\xiv, 7. 
(15) Wlus inuMptvs, ridi\ v:de ve, vie. 
Hi) V.'tts inUM-pivs, ()' nila,el inorualu. 

(Vo) Vetus inurpres, tiien(M«. 
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cil obcdicoliam esse stadium inleliectualis con- Λ cil : Sine qua nemo vitiosorum ridebit Doniiwtm „'.-
fessioim,. et tnariyrii spirhualis pugnam, eiCbri-
sti jugi patientiam, dcpositionem peccaiorum, 
in libro viu» inscriptioncm, pelagi flucluaiitis 
transfreialionem. Unde ad aliqtiid perfcctius irans-
ire non cogitabit sine ea ; quoniam autem con-
suevil maligntis, bis qui sub obediemia attni, 
banc inferre molestiam; vidt licfil ul seipsos par-
vipendattt, eo quod non babent jejuniuin, noc ora-
tionem inundani, nequc exercitium diiigens, ne-
que. alia spirilualia opera quae sutit 4n quiescen-
tibus: enumerat isle Paternoeier sanclus obedionlise 
bona, ad quae onrnia atia bona comparata, snnt nibil; 
4uoniam obedtenlia adimplet borum omnium lo-
cuoi. Qu« cum pertecla fuerit, ipsa, in u-irqiore pro-

sfim (Ihristnm: Quoniam eigo obedientia lnleH»*-
clualis, divina illuminalione perficitii ,̂ cl con-
sciciiliam possidel judicetn, vidnulum esl, quij 
sil ronscicnlia : Conscienlia esl dkina: scienttcc 
rnotm et operatio. cum noslra et in nostra scientid. 
Conscieiiiia cst srtntilla divini luminis, in lu>-
miue condito subseminala a principio, quâ i 
quttdam cogiialio fervenlior, el iltumiuativa, \<JI-
bum seu ralionem lucisin sc cominens, el osiendeus 
ci bontim et malum : ot ba?c conscicntia vocatnr 
lex naturalis. Ilic esl piitoua Jacob, ut dixerunt 
Patres, qucm Pltilislim rrplcveruirt. Cui, quamliu 
in via sumus, conscniirc jubcmui"; o.oiiseulimtis vt-
ro ci, ciim eain cusiodimus ad Dcum, pcr Odeai 

prio, secum oninia bona spiritualia [forlat, etad va- β et obedientiara, ct amorem matidaioruui; ad proxi-
riam introducil contemplalionein, pcrfcctionero, 
cl quietein suos possessores. Congrestionis $ta-
dium : stadium ost spiritvialis lucla! profectug, et 
suaxis Oilor bonaruni operationum, in mortiftca-
tione voluiuaium et scusuuin carnis indelicicns 
etudium, et exercitaiio humilis ad orone opns bo-
num, et medilatio praeceptonun Dci ct imitalio 
paasionis ei morlis ejus. Quicunque jugum Christi: 
Obedieniiara intcllige, quia sicut p<>r ipsam, a 
Cbristo Jesu redcmpti et salvaii sumus, ita uos, 
pcr ipsaro proprie cl siugulariter portamus ju-
guni, ipsamquc Palres mariyriuin dicunl, quia 
scrvorum Det fornax et exeniialio est, el ad ip-
sam comparala bona oinnia quaecanquc sensu pro< 

mum, per pietaMti, paikiittam cl humilitateni; 
ad nos ipsos, pikr niorliiicalionem scnsuum, cu-
siodiam cordis el linguai, ot odiuiu corporis el 
omnium visibilium et propriaB voluniahs.ad ma-
terias et usuro rerum, per tempcrantiain et s<>-
brielalam el eannndem cuslodiatu fidelem, osien-
dendo in ois, sicut in rebus sacris, Domini η> 
vcrenliain et serviiuieni. Qni sttbditu* est: Qui 
humiliicr subdilas csl, non pulabit se pcrfeiie 
subditum esse aut obedire, quia obedienlia? opns 
iminensum esse inlelligil; qui vero ex proprio sen-
su ei voluntate aliquid facit, licet obedtro appa-
reat, tamen ipsc contra seipsum onus suiim 
porlat: unde, si is qui tali prxest, bunc I K M I 

prio et volunlatc Uunt, nihil suni. Si vero alias C arguit, sibiipsi cl discipulo causa periculonm 
[ecerimus : Alioqnin, inquit, qui aliena peccala cu-
riose rcquiril, fl scruialur, discernit, suspioatur, 
et judical, ci pra*sertim pr.caiJeniis ; 11011 pcpni-
tentiae viam vidit, aut |M»uilou(iae iuitium fccit9 sed 
elationis et praecipilis viam tenel. Semo wie qua 
vitiosorum : Mulii enim, sine subjeciionc Deo 
placuerunt, «cul Paulus Ercmita et Maria i£gy-
pttaca» el alii multi: quomodo ergo, sinc ipsa, 
Nemo Deum videbit ? Dicimus ergo, quod qui per-
fecie carnem spirilui subjicil, etconscieiitiae sii-
mitlum possidet judicem, el ci obedit, niliil sibi dc 
propria Yoluniaie rclinquens, islc divinis prae-
ceptis factua obcdiens, antequam visibilem obc-
dienliam pertranseai, ad iniellecuialeni perlingil, 
qit* multum cxcedil visibilein. Si anima, cor-
pus, el spirilus, liueraui, el graliam Evaogelii, le-
gemt el gloriam, grattaui, el banc, illa substituii 
ei coiniiieudabilem facil. El babes illos qui rirca 
magnum Anioniuin, per iutelleciualem obedien-
liani rcfulserunl, ei quasi angeli per eamdem Do-
mino obeiliehanl solum coeleslia sapienies, quibus 
dignus non erat inundus. Pra»ccdil crgo inldle-
ctualis obedienlia visibilem iucomparabiiiler : ei 
sicut sol, suo ortu siellas occuhal, ita inlellectualis 
obedientia, Tisibilem. Quare, qui intcltectualem 
non possident, sed adbuc vitiis tnolcstatilur, sine 
visibili, lanquam parvuli el sub nocle viliorurn 
proficere, vel salvai i non possunl. Bcitc ergo di-

esl. Propierea, Paler dicit: tuper hoc dicere qu<d-
quam non habeo, quia \erbo dubilativu ipsiiin 
reum oslendit judicio. Ad con\cnionemy qua sbie 
nullus nmi&sionem , elc. : Quia couliteri simplicilrr 
pcccala icnemur cx neccssilale divini mandati, pa-
tel ex apostolicis lradilionibu3 et rcgulis ab eî  
propo îiis Ecclosix catbolicae, per Spitiium sati-

clum quorum canoneael insiitula teuciaes, Dci s:«-
cerdolibus (juxfa eorum praecepluni) pcccatacou-
iiientes indulgenliam et remissionera aociperc cl-
fioimur digui: proptcrea, qua sinc, dicil sanclns 

Palcr : iVVmo videbit Deum. — Fratris w/ in nullo 
conscieutia vulneraretur. Mullimodis faclis con-
sciontia feritur : exiolleiilia et claiione, sup.iflxa 
prudentia, seduciione, infiJeliiaic, mendacio, f i a u -

dc, dcccplione, conlenipiu, livorc, murrauralioiic» 
df.traclionc, vindicla, ei reliquis qu;c pariuiilur tx 
islis. Ul in gravitsimam qnimcs ruinam prvcipi-
tarer. Gravissimum aniinac lapsum, non aiium 
dieit, quani exlraordmarie ipsum gustasse cl fur-
livi» a< lalentcr romedisse ex bis quae anmialia por-
tabaui, qnod est peccatum gravissiniunit et pene 
inexpiabilc esse niagnus Patcr nosttT Hasilius ovi-
dcnler declaral in Proocmiis regulaB sua*., ubi osten-
dil quod tali culpa inquiualus, quasi iuconigi-
bilis erit. Unde docei quod ialis mali coiuimssio 
usque ad lingua? eolius gusuim, esl penilus (si-
cul inortis oblijalio) ftigicnda. Q:ii crgo istc fur-
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ΐιγο comedtt, subiHdiictum 
aniiiic lapeum agaeruit. 

S i o l M Μ eotdit tui ja*u*, $etero$ janitores : 
Duros ottiarios9 dicit gpccialea Η generaleg virietet 
atiim» ; gciltcei, forliludinciu 9 prudentiam, tewpe-
raaiiain, e i juMUiam. Afigt m *mmm iigno, eic. 
Lignum dicit morlificaliouttn carnif ti crticifixio-
nem cmn suis concupttctnltie. Crueem vero a u i n * , 
i l idt mortificatiofiein proprii genstig e l propric fo-
lualalif, per qaam diabolum vinamus, e l pacem 
imperturbabtlem possidenma. Ntjllam eniui uiiltta-
lem coosequiinur de crticiiixione carois, nisi liga-
rniia el coiidrmemus in ea morlihcaiioaem el cru-
cifiiionem proprii gensus ei propri* voluntaiis. Ad 
imtpim* m w u el imulilem *c tptnoMM orttionei* : 

S. JOVNNIS RAITHUENSIS IW 
te in graYissiniura Α vctur. Ntc€$$e eil euim converii mare ei imrbmri: 

Maris simMimdinem inducii ad Oilendcndaiki Ytiiogx 
tneniis passiunem, quse sicut mare, a ventb tnirl-
lectualibot, §tm tentalionibug el injnriU el i»pco-
pcr i i i eoruni qui tub praesidente gw»t. eoniurbaivr 
ct inflalur9 et no fdu r ab inerepalioaibus qe* m -
docoirtar tvper eam, ad probalionesi ef u l i b u t t » , 
ι fraiernitate. Vitiia igilur interieg UnDttliumlibiif. 
ei irascibitem comraoTenttbog ad irani* et rationa-
bitao confundenUbus, nec sinentibos qe#d esi «lila 
cotispicerc, et quod meUtis esl teaere, vehii exgptietu 
praeassnmpua aordet mare meMis, Mnat ra i qaaa 
vi i iorun iwnifta primo in ipsan coadaxeraat, 
tenpore viddieet traaqvillitatig, ti boaae coogistea-
te. Nunc igitur necegge esi mare ttjrbari, qaia, 

Bion veaugu cl noa proficua, et spiuosa etoquia Β ti qao homiKtatig argumentoin ex nottra eonver-
taaclag Pater dicil qu* »ua gunt; gctticei, non Y G -
ausu secuadaai eloquentian», propier simplicem el 
ordiaataa modum dicendi; non proficua, secon-
daut maadaaam requtem, el conuodiiatem; epi-
*e*a9 •eeaadaai asperam BaiTaitooca) et duram 
spiritualis vila reguba», juxU illud evaagelicaai, 
dunu est kk urmo "· — Ett quidfm preclarum, ία· 
boret $anetwmm mdmirari. Uuoniam Deus bonus, 
ainator hominum etl, niultas salutla juslilue tias 
osieodil nobii, ut ROn pcriremnft, aed aecundam 
auam aamam nisericordiain salvaremur : quia 
non fecil bomioeiD DetJg ul perirei* sad ut ilii ser-
firet, el salvareivr; ideo Yoealiones bominain va-

saibme noii auminua» lcDUtionibaa neeessario 
immergitnttr, nt probemnr et inflrmemQr ac infir-
maii porgmur, ac perfecie bemilieniur. IHeii ergô  
necetae est mare qaatsari el lurbari (16). Ex obt-
dientia, kumititMS. obedieiili» ettim y prmcipion 
btmilitatis, quoniaro qui te ipatim non condemiial 
gical ddkienlem a ?irtuubug9 tob manii alierina 
esse fion valeL Igiuir» u l ig eoudemnaiio coalrabit 
etagil aaimam ad obedienliam : obedienlia M I M I ^ 
timore Dooiini firmatay geoerat bumilitaien), hu-
uilitaa wo perpetvo exgulem facit elationen. Qtji 
anlem ab eadero eat liber, et a reliquig cn parga-
loa : quare domiig impassibiliuiig el anandiiue an-

riae, cl donaliooea ipaiiu ditfercul«a. Hinc, aliua, Q nuntialur. Obedieatiaoi igilur, bomUiutem, ol int-
bospiuliiatig amaior9 alius, quietig et remotiontg 
goliiaria* aenralor : aliug consolalur et exboruiar 
afiicioe, altug cugtodit linguani, et silel. Isle semel 
in bebdoniade paKitur; iste comedil omni die. 
Quare haec omnia ab uno poaae perfici iroposgibile 
esi. Donec thUuliam nostram quam telut α nobii 
perpeii. Vim infereaCea gunt bi qui divina chari-
tate sunt plagaii, et Yim Deo inferunt per oratio-
neio €t opera Yirieogaf et trahyniar divino amore 
ad porlandum jogttai Chrisli cum corde bamili et 
animo detolo, qui geipaos Yiolaiiitit, secuudum 
iltud : Turbalu$ $um tt ut* $um locutuile. C*m 
ccrrmUam. Utrum redusUti m#;id eac9 pott la-
psum. Nee vero iuieUigag lapaum a Deo geparan-
itm, ged lapsum qoi (Mnrientibus el minigtrantibug) D impasaibiliuUa loeen praeslal: impagxibiliug verot 

pagsibiliUtem» Iribog approprtat, scilim Meytt̂  
Syoagogx, β Mar« : qutnian gicut mare Rubniut 
miueuiites Jutoi9 β auper Yicioria triurophalefl» 
toadem Dei canenteg» ejugdeni laodia ct vieiorut 
babuemnl Moygen geaiiorefli Η acioretn, ei Mariaaa 
perfecuicem (qoiden ex conmnnt uoaia exsislcn* 
ten):iu ei uunc dicit, in pergona Moygi debereae-
cipere obedtattiam; in synagoga, bumiliiaitm» ei 
in Mai ia, impâ gibiliuicm. Moyge*9 aqua blerpre-
Ulur, \el assumptug dt aquig: Maria9 interpreU-
tur lux9 quac de Synaguga o r i g i n M iraxerat. Igt-
lar, iti aggunpto de aquig gencralio el fecaadatfo 
rebquorum per obedientiam : obedientia antem, 
bumilitaiig poaseasionein donal; buniliiag 

e\ negligeniia» ei cx obedienlia iroperfeeu contin-
fit. Qui 9€ro Ut*m ia eotdit $ui lulebrit occnl-
lal9 etc. Sciendam egl quta BOJI coafeisa pcccau 
siue formidiue et ibnore aguntur. Auferre ergo 
confeggionig congcieuiiani, e&i aperire peccaug ja-
nuam, rl bftreain genioare. Cum it qtii tmbjectu* 
t*l, duas evmMtil iaqueos : Duo igla, dicil inobe-
dieniian el elalione». Prmuvr m»wm udttmm tur-
buUntoi: id esl qoi facile moreantar ad furorem et 
iraw, itt&iar Htoleiidini qood Y I roist ei aqiue mo* 

saper YHioriam, laudem perfecil, canUcum, pro 
liberatione ab inlelligibili iCgyplo peccau, I N lcti-
tia canlaus. Yidi ut ait Job: HabiliUii el iUegUia* 
natarali. et cxlriugecae coMpoailioiii morum, ei ap-
preouae ficias honeslalig, quibva occurrli urxna, 
maliiis xaricug babel naturam coltigari. Torte9 

qnod apparet bumde f ι morigeratttin9 ei compoai-
lum eecundum fbcicinf aominant el exlollmn: ρτ · · 
pter qua: guperbi bypocritac, el aninmi (dkii tan* 
ctns) ex laudibug ei elaiiotic cooipuiignntiir9 ct yg> 

t e ioan. Y I , 61. " Pgal. L X X Y I , 5. 

(16) AiVcoittuii ti turfari. 
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riaot lacryraas. Quat coasideraus, qaaai maxime 
sapienter el clare, Pater iste, ? ariam eese BMriiuam 
deteminavit. Saue tardus quis ei aegligeat exsi-
tlens, aut ia aliqtio corporalium nateraliter ido-
ne«s apparens, coaiplacail maltis, ei de gravitate 
Morom et botiestate laudatus eai: qaeroadmoduu 
ia altqoo corporalium, facie teaas, qaif idoneus 
aataraliter appareaa , cootplacait iniiliis. Itaque 
pteramque naturali* safifcieatia aal diminutio, ?ir-
taa aaiaia repauuesi: remisaas et insolent, roitis 
ct iaordinalos, ct ea qaa sual spirittis deserens, 
tolUcUaa, addioins a trislis orafor, linguosos 
Η vanaa : aa inara» satvaior: a daraioniis illusns, 
eoniemplator, el fataromui provisor est babitus 
apud ipsos, qai qaod rectam et viiiosam esl dis* 
eernere aesciunl. Nimiraro (qaia exsuttat in lau-
dibe*) cxcas igaorat seiptam, Η errat: falso ju-
dicta aialionua aUeadena, aaiaiam ex eUtione et 
•aailate compaagef, ct dolens conteretur, el lacry-
aaspariet. Qoare Paiar aialiUam aic moliiformem 
et varian esse miralor. Qui $ibi ip$i latenUr ptr-
su*$it lnenur. Ia eorde (aii) bouom propoeitum 
lirmare siade, ei noa pompaiice el appareoter oe 
dilalamlo, toquarif. Qui enim pompoae te laudat, 
et ia se ipao coaftdii el gtoriatur, relaxalas a Do-
aiiao eastigatar lapsu: a*d mora anlaia nille mor-
libus pejor axsistit. Si ergo mors ejai, peccatom 
en, quanla vigilia et soUicitodo nobia adversus pec-
caiom aecessaria es l : igitor, qai nortt hsc, hemi-
liter io tpe ti aileaiio seipsum robonbit, propter 
palieatiam» ad perseverandom ia atadio convana-
tioait awnaxtic* : et licel offendal et peccet, ite-
ran pa»aitebtl, ei a oeceesitudinis saaclae ttadio 
nunquara recedet. Sl wero exierunt aliqui. Subaodi, 
a noaumtalo professionts angclice (17) viue, 
apare ei affeclu, obedieaua Pairam rejecia. Con-
ttVfera, fata immortoli roorte moriui tunt, ei eepa-
rati a Deo faeruni* qaod oroni morte corporali est 
pcjas, ia iaOnilum. Cum $e**erint [raqiUore* q«ippt 
mc $e§mmre$9 gravia, elc. Quando igilor ad opcra-
taoaem aiaaoaia accedia, lalcm ia leipao retonna 
eogilatom, qui Cbrtato rotaUrat qui pneceplo et 
exemplo ad opera (oaqua ad morteiu) le infonnat. 
Operaoe, laada Deam taum liafua» mentc reeo-
gila, ialeotioae gloriftca. Nam qai in laboribas et 
optribae ett iattdalis el piger, ia oratioae erit 
luakto aiagis piger, ial&delif et remisaus. Sane ora-
lio aeqaaqaaaa la eorporis qviete dirigeiur, sed iu 
Ubore tt acla. Amor qaieiia. Orationis esl exter-
BNaiam» ti dimioutioDcra virtntam praedicat, roaa-
data oegtigerc. Uiac* Paler oslendii quod qoi ob-
aeqaiam niaisirallonis (id c$ l t operalionis roa-
aaom) iacttptum illad al fratrero adjuvel et quie-
tet, a fraira rogalos» derelinquU. Opcra manunm 
Tttll et inteUigil esae coeleslia et nou tcrrena : id* 
rirco, aon propria» *ed communia ad utiliuiem 
indiffcaiiaia YUII csae. Rebqui vero, non ex cbari-

CLIMACUM. 12£i 
Α tate sed Yiliose, qusc sua stint male qnaerunt. non 

qo« Jesti Cbrisli. Sibiipsis atlcndanl, quia aliud 
esi qood somus, aliud quse sunt nostra, aliud qit» 
circa nos, aliud qose exlra nos, et aliud qnae con-
tra nos. Plerique ex obedientium grege, ctr. Nun-
quam mscipias eum qui tibi subdilus esi, diccnicm 
libi : Iia mihi iicentiam etpolesiatemad laleni opc-
rationem rel viriutem exsequcndam, e i : Ita me ad 
id qaod spirituale est permitle dirigerc. Nam qui 
ita dicil, manifestum cst quia seductus propriani 
perfecit volunlatero, et opiim» obedkuiiae fcedera 
epernit, et deceptus cl illueos, merituni obediemia! 
coram Deo perdit: Snnt qui tuuepto imperio, ctr. 
florara anusquisque, in proprio tcmpore, laudahi-
lia esl. Naro secundus, juxta initium disciplin» 
iatrodoctoriae ad virtmea, melias facit, obediens 
inconsunter : adhue enim ex ordine probandorum 
est. Primoa vero, qala jam pcrfeclioiti appropin* 
qual, ei tentpore loago abedientiae oaientionem 
exhibail, volunuiem Palrix seatienf, beaefacii aon 
facieos quae iltum nolle novit. Noa eaim u l ler iuK, 
quasi senrus, rationalem aerYiiatem oblaliunem 
offeret, aed filius et amicu$, voluoutcm palris in-
•ciligaDi, beiieplacenlain voluoUtera perfieiet. Pos* 
tkoUt ηοκ eU ut diabol*$t elc. IndigDuio et incon-
miaaa estt ait, quod diabolus, uiae ipsiux xolun-
lali retisial. Ille eoim omnem bominem negligcn-
ler el tftioee •irere Yult, ct guaoi xolunialem, ma-
gis qaam Dei, perieere : Si et ergo aiiquos ules 

Q iavenerit, non resistei eie, qaia 9 si eit resislerex» 
sa» ipsius xoluniati omnino resitleret. Quod non 
judicAndi ceusat etc. Non ex suspicioae, ait» judico, 
hoc dicens, sed efficacem fnoiuro osiendo viiii 
preceptoris aomiae, sed non re, et passionem ma-
nifesle oateado javenia guperaxcendenlis eeniorum 
et roajoraai virtutfs. Αι cum ilium, α rege $igiltum 
mcctpU**, tic. Signaculum lldei, eet baplismug. 
Slgaa militUB apiriiualis, snnl poenitentia ei la« 
cryiaas qum hunc repurgant; acotam vero e&i muudi 
fuga, odiom omois deleclaUonis Y»UD praeseniis; 
gladiue eai fldet ad paaUMrem; eusis abnegatio pro-
prta ?otaatatis; arcaa oratio per quara dcraones 
sagictantur; milttare Teaiimenlnm, bumilitas, eff 
Yirtvtam qttas ex ea tuat, amictns. 

^ Gradua 5. — Stcuraque cujusque tui cura. Quia 
de nullo terreao curat, sed pro sA sibi sollicita 
quomodo sibi Doum reconciliel, et salulom perdi-
tam per pcccatum iuveniat, poeuitcndo et lugendo 
festiaat et pro se dijodicaia, flt, quia omnia qua? 
siini mundi, ct seipsum poniendo conlemnil qui 
est posnilens, el vigilanter ab omiti judicio clonga-
lus, ex vcra cognilione sui ipsut*, cxtromo judicio 
ge dignuiii cernit. Per se igilur cogilaiio dijudicala 
est, quia, aliqao alio ad dijudicationem non eget: 
sed qui est poenitcus, ip«e «ui ipsius judex et vin-
dex est. Autequam corruamvs, eic. Delectabilc ct 

(17) Al. apostobct. 
P A T B O L . G * . L X X X V H I . 
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riulce nobis proponit dxmoni cxtei tus, ut trabat ad 
peccaiiduoi, peccaii realum fere nihil esse suppo-
ucog, Deumque benignuni ct inigericordcm csse 
suggeril, et awerit. In lioc esl vere inimicug, quta 
intrinsecus, quod aialum cst, et aiiiaram (moriem 
fcilioet corporis el aniiiiae) fraudulenins abscondit: 
quam post lapsum, ai desperare uos faciat, adver-
sus toos4 iusultando prodantat, ultor efleclus, qui 
fuerai (nos seducendo) prodilorie inimicus. Sctpeemm 
parva tnuneta% elc. Nolunt darmones quod inlelli-
gainu*, quam amarutn est peccare ei Deura oiTen-
dcro. ldcirco cum nos vulerint appropinqtiare ad 
aliqualem sensilni infinit;e amariiudims abscoudiic, 
in peccalis nostris tunc instant et diconi: Quid te-
ipsom comerig el desperas? neque enim ule, TCI 
ia!e peccaturo (ut alii pltirimi) perpelratii. Oderunt 
naroque darmone* spirilum coniriiionis, el faUae 
gpei gaudium in nobia aeininare conlendunt, u l 
aliiar in nobis spiriium coniriiionis exslinguant. 
Tu rero non obedias eis: qtiia, sicut parv* dona 
farorem jadicis frequtnlcr railigaat, Ua pleromqoe 
qur a nobis repatantur parva dclicu (cutti foeritit 
rapius iierau) simal aggregaia, Chrisiutn nostrum 
beoigniggiimiai jadtaem, jusie contra nos in furo-
rem surgere facioat. Moyxet, cum Deum vidti-
srr, etc. Signttm conversattonis perfectfe ei vir-
tiiosa, csi videre ignem io rubo 1 7 ; est 6nim inac-
cassibilig multis. Sed lonc ardei ignis m ruboT cam 
rooruficata caro pariier et vohinias, ea qwe annt 
apiritus, eentiunt ei diligunt. Sed pterumque bw-
mana fragiliiaa protobiiur ab alliiudhte gpiriius, ei 
SDCcambil in pugnis. Sed nunquid vui corrttit non 
adjiciti? Sed, ut David c i Pcirus, conetur ui non 
«obira resurgal, sed aliiora cousccmlaL Oglendit 
igitur Paier, exemplo Ifoysi et Job esse poggibile 
post lapgum, ctiam ad iaipagsibililatem redire, 
tujug spei liduciam, diabolug per ocgligeniiaia ct 
oliura colaphizat, dum in nobis 0|>era (pcr qiwc 
impasstbditag percipilur) cxplantal. Autn4et qum$o, 
iitigentius, elc., scilicel oculis meulig cl apiritug, 
^uia sensuali dclcciatioue gcducii cnavimus» scd 
via bretiori uos rcveni oportei: videlicet por ku-
mile sapere, ct pcr bumile verbum, ct cor conlri-
luiu, et ttiuceram confesgiunem et integraui. Quo-
niam in humidis lignis, difficiliter ignis accendi-
Uir. Penilus in cordc auianie qiiietem ei doJocia* 
tioncs, ignis spiiitus non ardebil, scd in aniata 
coolrila et bumiliata, qnui laboros ct dclicias puial. 
Luclut e%t $timutn$ animi, aureus. Hoc dicilur ad 
diffcrentiam siiinult ferrei qui pmigit terrcna ei vi* 
liosa diiigentes pcr Irieiitiam iuorlis, et est voncno 
inoriifcro plenus. Aureus vcro slimultis, sancla et 
lactiflcaolc iri^tilin, ci (bariiale diviua puiigit, ad 
ι cdcstia sursum ferens cos qui virtules Chrisli el 
rr.a:;<I:;ta dili.^int, el fidelilcr ipsius mandata pcrfi-
t.unl, Con;i*iio est vblivio nalitrw, etc. Esl aulcm 

RAITIJUENSIS 122J 
Α vera coufessio, per diviuaiu snoniiam cxcesbits in 

Oeum; cx quo obtivio propii;o natura? Γκ in eu qui 
secundtim Propbefam x*, oblivhcilur comedere pa-
nen soum. Sta in orationisprece, eic. Ol,«»»«'dmo-
dom fcrroligatus eurrere non valci, ita ci wcmy viliis 
serviens, orationis spiriiualis locum videre non po-
\est. Nam qui ciimvitii* oralionem exsequi conalur, 
a xitiosiscogilalioiiibusetscducentibus intelieciibus 
capiivalur. Legitime crgo pugna eonira ifDmandi-
tias, ul per iiiundiiiani, oraiionem iuvcnias. E l boe 
srril>c Ίιι cordc luo, quoniam amor delecUhonis el 
reqiiioi esi causa scparaiionis a Deo. Cor enim 
quod isla amat, esl creatur.-e slorquilinium et sen-
tiua. Nain amariiudo quae abacondiu esl in eiadem 
delectatiotiibus et qiiiele, in lempore exitos in* 

B Mtiliter senftVtnr. Cor vero diligeos labores, conttt-
melias, et dolore^, porta aperta est, qna in teraporo 
exitiis pascua inveniet. Sicut cretiura, etc. Pcr se 
moius, ei scmpcr moius esi divina provklcntia, 
alleralio motiix, ct faeilicer jioiog esi akcratio Η 
molus creaturae, qai non gemper esl motus. Dieitur 
aulem companctio cordis ex Dci graiia proveniens» 
altcralio moitig, ad diflbrentiani componciionig ex 
gtudio bnmano adteuieniig, quae tst pcr gc motus. 
lliuilrafio (18) incffabilh e$t awdam efficacia, clc. 
Non per hicluro unlum, aed patientiain tribula-
tionam et tenuiionuiii probatar genrug Del: ct per 
veram moniAcatiofiein omnium scnguum corporig 
ct animge» niundalur ab inquinametiio vitiorum : Η 

Q per cofitccnplaiionetii el gusceptioneni aharuni Dei 
iHuminationum, perfectug eOiciUir. Dooiinug enim 
tt Sina venil : id e»l, ex tenUlioaibog ei li ibula-
lionibus ; ei itiuxit nobi* ex Seir, hoc cgt, rorpora-
bbus laboribug ct iloloribtig ; tl reauierii ex monu 
Pharun rtrrn millibm Cadet, id est, ex niouie ttdei, 
ciim inlinitis sanctormii scieniiis. Sunt maurutqum 
fonles noitros, clc. Sicat dcliciee, gul*, comessa-
tiones» vinum, raulicres, deliciarom ustis, et amor 
omnig gcnsualiuiis ei carnalilatig, quae oiimia uon 
solum siccanl lacrymas, sed exlermiiianC oiune bo-
num. Fuge igilor, fuge, qui religiosiis cg, deliciag 
vinum, et mulicres, qtiac Ubi gunt causa |>eccali, ct 
apoUatarc fnciunt tmpttHltt " · Nam el jugtug Lot, 
Noe, David , ei Salomon, per iata praevartcati gam. 

D Sunl d aluc tnaierise, gieut amor principaliisct ho-
norig, el dcsidtriom biudts, tiomiiiis scieutiae, ei 
sanclitalis, qtm vacuom gapere in superbiam ex-
tollunt, et ab omiti virlule radicitug evelluiu, ei 
deorsum ad iitferna projiciunt, per quac ct diabobis 
rait: f/l virtntum maieriat, waUriat vhwrum (19)f 

elc. Maireg virlulum, gunt prudentia, foriiludo, 
temperantia, juslilia, quas advergarii di< uiilur ef-
fici occasionalitcr matreg malitiaruni, non convcr-
sionc, sed abuga, qui est verc castig ab eisdeir. 
Sanc nimielaic et deficienli.i, a vii liiluu» iucdio re-
«cdiinas : sirul, a prudcniia, per versvficm tt irtsi-

ΙΐχοιΙ m, 2. Pbal. ci, r.tcli. \ix, 2. 

ÎS) Vctus imerprcs, itluminatu: ',19; V lw> «tiici |>Maa»y ηιαίι*** 
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pieuliam : foilUiKJitic, per tcmeniai<;ni α fonni.li- J 

ucm ; a bmperanlia, p«»r inconlijientiuui r i m:\ni-
taiwu ; a juhtilia, per a\a; ihain ti f il^italcnt * c l 
pci nrluiii ir;c f.«vi<luni, rt I H U M H \)u latcin. I>v-
reiat U koc, JnM$ , rtr. Lhas, α JoamusK, siiiif. 
prifoctKCOHVcrsaliouis iy|»»is< l Γοηιι*. (Jui $(<M$uiit 
oraules, ttt a muiido solilaria Inra.cl a sawriaritim 
Uiniullibus sogrrgala quanmucs t l colcmes , di»-
cucrunt pcrfcttionis auiabirce, locnn ci moduoi ad 
virtuluiii Miiditim. μ:·ι iier opiima el aeee&saria for<*. 
F4 oMeiulciiwl qiioinodo lo-.us modo perfecfc v l -
vcudi pukiirtliukufiu daft <t foriium. Quare ιιοη 
modas anluiM (nkul qtiidain <>implkilt'r cl luah» di-
r a a l ) , teil c l Iocu&, ad vfrtutis opeiaiionetn irc-
cosaj iu* rt>i, qu\ iuaxiuic ι onfori solutium et jn-
laeieii prrfcrlioncin q»uT<niibtih. Uiule «Ί ιι«ι*ΐι;ι· ' 
advcraariue (ditii i&le Pairr tanutt») ptaiuuiqti'.! 
movut ad larryma& WTVOS p c i , π aliqita causa in 
civiialibusel inler luiuuhua liommuin uotiYcrgantcs, 
ut toe talilcr deupiat, r | muikdo nppiOpinqttait', la-
tiai, ac, €X boc, verboium »:l «uiiversalioiiibus, el 
operibus inquiiieuliir. 

C*f VIII (<d. 827 ( ι . 

i i r vacNilaa, es! nnturv $upetaiw. N.ilui.o\icto-
riam dicit, irscifuroris omniiitodaiii drposilionrm, 
€t€on€upisceiHiariii<iriincation«iii: naluralitercriim 
liabeiii bomines, irasri t l coiirupi*c»TC. Iracundia, 

eit $ubita cordis excnndesceniin, riv. Iia esl niaiien* 
IrittUia, el perscvcruiis impeiiib ad vindiclam. Y i l , 
ira,ett babihiata tnafitia; iiimtuiia, cum odio con- ' 
irittanlit. Furor, e$t morum innnuiaHt tnotus, etr. 
Furor, etl eballilio vi acrcusioit (\a]N>ralioad re-
IribtHioticm conlrislaitti.s tm|Hrtui»<>c pnreipilans. 
Qnippe per ulramcntHw colnwba randorcm demolili 

i*siMt, etc. Qui scviiuduin appaimliani longaiiimilcr 
agit, *l €bristuni ee diligrrc siniiilai, ct (usquo ad 
lcinpus reiribulioiiia) per siloniiuiu se occnhat, el 
exspectai «l maluiu pro nialo letribual, quasi pcr 
airamentum, columbain exlerininat: quia cbarita-
tem, ct purilaiem, qua» per €ol»mbam sigiutloatur, 
ptt lenebrusam inemoiiaii) maliiiaj el nigiuiii fuio-
ris fivoran, ficral, tordis iranqiiillilnto, ei parc »ι 
louganiiuilaU! perdita, in qua Dot spcs quicso bai : 
Summa iyitur adverwm tcrptniem, c lr . Scipcmojii 
appeltat, iram c l furorem, propior ror diiimn, 
btale ct iiiabgiiiiin : dnrniu, qiua luriosiis, I .UIK. 

isliiin, nunc ilbmi plagat, qni», diiiu bc viiio p«r 
conscnsuin el OJMIS piavum st-rvtim ι·\Ιι l>« l , «xra-
ftionem cotilurbalioiiis t l sf-amlali κίημπίί» iliihus 
(advcrsario cooprrantc) κ ti |u is pr:i'l»<i. lisi aMirni 
ira passio visaua, s<-ioiiliaui liali^nlos iniain:»»^ |.,-
ciliier, fcraleiti <oiihllui< ns aniitiam, η oiitnom 
iahitiialem diM-liuarc Γ:κ HM>S , vi v.\ boc diia 1 lalis 
ot uialigna: a qua inov<hir vnit» vohrnicnti, vl lu-
liosiis CO»HUil);tUir a «'<i^il:iiiufiitiiis, qua: siinl sine 
iulcllcctu. C i i l i ^ u is κ\ap<ira(iou<'S «disriiranl sioivin, 
4it i%irijpinolus ni.ntcut iiacun li.obuupbravil sv»U:m 

C L I M A C U M . 
nubos dcoreum CUITCIIS et m€iU»;ni cogilaho \ m -
d iUa . Lo<», in veuaiionc, frcquentcr <audani nm\*:\, 
ol lui iosu». in < c l la , iogitalimics \vr. Atia t rn hi$ 

qui adhnc rttdc* imbnanittr, ex ficin. «lc. Qtii no» 
iiili-oiluch sunl, quasi qtmdaiu firno, la^iyjr.ts 

cl su^piiiis, vi olKidicntia, ίιι sunjicli mcitti, 
onmeiii iratu et furorcio slringuui at ligttif. Q«ift 
\cro suut pcrfcclt. bcata iDipaasibiliialt\ quasi 
gludio ancipiti annaU MinC, et iu ipea iKckliml rt 
inicrimual oinncin irain, ct Iwrori:iMt <l HUIICBI ab 
insidiis de rcliqu» liberi. Samin' quuUm tiriutn, 

Jucob $catm fotnptruntur, »ic. Cotigruo, propler 
fcublcYaltvum e| sursuiii fercns ad (.u?le>tia . luabtm 
xirovoiuparaturcaleiix, propior giavc «l impcdji n± 
oniuc boiMini, ct uncicns, «4 deorsuni giavaus, α 
Iralioiis ad onifueioixis itiore» ciup<jia,el una uni 
ansa rmtjitftgilur iu calcita, qaia cx una inalitia 
< oiiiialtiiiu allcra. Pulcbrc autcni caleu» cadcnti * · , 
a Ivtio aposiobrnm vcrlicc, maliliaai rooiparci. 
quia gralia uolm possibiic cssc, du<laral, per 
bdcm fcrvciilem et vcrain poiniU^llain (qiia; sigtian-
Itii i | i IVlro) rain a nobit» abjiccre, rt ad viiluiuni 
blxrlaJeui m l i i e . Esl isiud quoqutUnabroium% ctr. 
llo<-9 inqait, \ i l iuin praoipue i r i i lc el magis tcoc-
brorMim e&i, laiu inlcr oumia giguonlia c l ιιοη 
gigitrnlia, qaani etiau» genila vitia. r.igniiur cniin 
iiitiiioria lualniυ , vX iaioic · naiii tuuiur «um fn-
roi*, ipsain pigml, ipsa vcroparit itm<iia, rt l.om: 
cidia : 4|uaj*c «IKU caiu t plus gigaoniibus^«f n<n 

; gigficniibua, t% geiuti^, bal>crc intlijiaj. 
CAI-. \ {coL m C). 

Quotifco, #1 poU luw mujom, eic. Oolrai lionis 
piOgeuiioros sual ifita : furor , tx ira ; rx i a , 
odiuia ; ex odio, mcmoria malilia.'; cx ιικιιιοιia 
n»alUia% iki raci io ; ex isltn, invidia, ei sic 4»iideii> 
boinicidiuiu. Tenuii Innguor, c l c , quia, qnisi mil-
lum d^ik»tuin , apparot d« IIUIHMIU , dcliaviio, cra.'sa 
\(MO ouniino 4*si, quasi latcns ct abscondila ani-
iua* pcrdiibi. Suuti quivdam sunt adole$ueuiuta\etc. 

Isla? su i i l , gula, cbriejas, fornicaii'», t>i «is · ilit;ts« 
>aua {*liMia. 

C A P . XI (col. 851 /0 
Spcrula ho&tium. Quia ιιοη aolum ab luipitgualo-

^ ribus custodiC, silenlium in scienlia, scd luqttc I^H 
appiopinqnaru stnii. Pavcorum revira etl, elo. Ma-
i c n r obslrini<iuc a qtia piubibclur, el pvr abxti-
hciiliaut, liit^uu ligaldi · qnuit <<nm <·Μ cibtisro'-
pon brnc halM^ili r luu osi irulaiio a n i m o c r . 
IkMtm dlltgrnli. \enttis aquilo, &«!giMes nitlrif ci ra-
dicarc l :u i t ( <l tcnialiiMiL^ piobaul ct ndunanl 
i*oi<ta v i i miiii sanclurum el aiinna^. Mubf.s siuu 
a<|ua «llii: nmir a vrnlo, r i MI liiignosn^. Π<Ί JU>U-

latu a sik pclli i . 

I ΛΙ·. X ! l . 
f%>«i, cum joci* QUuwqut tcnuotii, ok*. S t . m i i i i -

* las <'st SC.IIIKX iualio j tK uialmia , ιΊ ii<tim ι u i^v., 
in «;uam quis mubiloqniu frrqaciUcr pr.ttipil >' . 
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1*31 S. JOANXIS RAITUUEXSIS 
Auduntium tuclui f miserabtlttcr demoliti ««Μ. Α mililale divina illtnmnaiio. 
Audientes suut, qui sunt in paenitenlia : esl enim 
gradue exsisteotiain in peeniluniia, qui dicilur plo-
raniium, qui tUnt exlra portas Ecclesia. Audien-
tea igitur hos dicit Pater, Ingentes scilicel super 
commissis. Eet igilur apostolita iraditio de divi-
sione et ordinationc poeniienlium, purgandorum, ti 
catecbamenorum. Sunt vero paiiiteotium quinque 
loci locus ploraniium, cuoi poeoitens atal extra 
arabitem eccletiae, ei procideas, cem fleiv, ab in-
-gredieuiibns posiulat oratioiiein, anle ipsorum pe-
tles proslratu*; locus qtii dicitur auditntium, aitto 
portas, qua? ba»ilicae dtcuntur, ad audiendam offi-
eium , ubi poBniieiites divtnum offieiam audiunl; 
subsequesiraiio, quae esl siatto ecclesia, inlra am-

1 2 « 
ex eadeni, caa tuas. 

Primam comparal lucifero, aecundam Iutiae plenar, 
lertiaro soli. Hi «Jtiia, r*tione% veluti gladio faodaat 
abtcindere st, etc. Quia prioc ipia viliosaram cogi-
taiionun viriliter expognant, ei ab omui delecia-
tione, et consensa, et opere malo rccedunt. Miura-
bitii quidem et ille qui eorruil, ete. Omais qui verbo 
doclrinae, aut exemplo operit, seo prsecepto iw-
discrelo vel tnjasto, fralrem aut aubdittim ia bara-
thrum impellit ti iaimergit, aui ipeiea ei proximi, 
coram Domioo, reui e*t: unde judicabitur atiqua 
ficut moitii auctor Η aetor. AdwertMmm» diligimur, 
et mdebimvi ip*+g $pirii*U$ immico* aaalro*, eic. 
Sane ialendamas, iaqoit, qvooMMlo inimicue, coatra 
nnamquemque jaxta qttod tnm dispostaiai viderit 

bituitt cccleghe, in posieriori parte ambonis. Uiide Β praelitim sialail: ei iu qoo oot mtgia iaclinabtlft, 
ei, qtii ibi est» in exelamatione qu* Cl ad egressu-
ros, ei ipsc cum eis egredilur consistorium, ibiqae 
siaiuiiur, qui usque ad complemenium sacri myste-
rii perseveiaitt. Sialiovtro cam fidelibag, At partH 
tipalio vivifici panis, ei cominunicalio et iibatio 
calicis Doatini. Cum α mendacio mundi fuirimu$t tic. 
Est autcm, ioquit, qoando tempus vocat eun 
qui in omnibus ei ubique verax est ct ftoplex, 
•commularc aui verbum, morlem, aut svppositioneni, 
habes David, Abraharo, Raab et Samndem in 

-unciione David 
C A P . XIII 

Qui igitur primum mandalum iervtmt. Qui ex 

tt facilios patse capi cognoverii; in iUo uut na-
ligniuiis laqueos lendil: ut puU f tecoaduoi tmmut 
tudinem, aol x u i c m , aut modam, aul kcii i», anl 
faniliariutia msum, aec iiMkcenies, aed coaseMt 
et poasibiiet faciliier adinTeolioMft et cogttaiuMies 
inmiitU et caaot parat, qaibttt eiiiinqiiMaqae im* 
ptifnet, el lertler anpplaaiei el perdai. Uame. Μ Μ « 
ntc M M , eic. Me*mt qaidem caroem d ix i i , lan-
qtiam i u n c ooftjoMUm, ei ab «a dilectaai: m i 
meam vero iical miliunlen conira auimain, ei 
fjttsden apparentem iaipogaairiccai. Unde Apotlo-
las propter acandala anioue e?enieotia per car-
nem et ex carne, eani mortew appellavil. Gr^gnrias 

llraore Domini agonizat ei luciaiur, ut Deo plaeeat» ς TeroTheotagttf, bbidinoaam, senrilem, cl nocmrnam 
Tocavitcorporaleoi geaeraUoneni ut concuptscfiiiuB 
tt libidiote et noclit opot, tt ftpiriluals, et li:erae 
geaerationis coatrariam, ex inftrmiiale ei originali 
eontagione. Neqve ex boc, caro aecuaatur aut wale-
dteimr, non enim ail t corpu* pecc&li. §md c#rp«j 
mortis; videlicet, in lenritoieo), a mortt i«bactam« 
noa aotem noflem geaeraaa: quod qaidem IKNI csi 
malignhaiis carais* ted lapaaa qaem austiaait 
enigma. Et sicat, a Barbarit capiivaio*, non ett 
Rarbaras: ita corpos, mortis corpua didtar, qao-
niani a moite victam et deientam exeitlii; et Ideo 
non more, aaqae rooriis genitor corpas: qoapropier 
aec ipee pottolai a corpore liberari f aad a mortali 
corpore. Qwrendum ctmieo, *mi$ wuijor $it t elc 

isie a limorccarnali, ei gub, ei vaniute vita libe-
ratus, coriTersaiionem babet in coelo: quia ex cer-
«aniinibus, humilitas ; ex humilitatf, diviaa illami-
aalso; cx divina autem iiluminaiione, caslitas ad-
venit bomini, et iia manet regenerationis Cbrisli 
filius, liberatus a contagio prxvaricationig k%\m at 
a malediclione legis, paulominu$ ab angeih per 
mortem minoralos, ut (aliter humiliatus odtret «t 
rescioderel pectaium, et essei ex viriute et gralia 
Filius Dei.- Termtrisque cluptu$ cordi, id est, re-
conTeraivum el repuleiviim daeroonuin: ad diflcrtη· 
tiam acuti paraclyiii et angelici, maoifesUns, ex 
lK>c,€XC€llenliam fmara glori* defensioais Spirilut 
eancti, cc angelicae digniuiis, qooruin roiiiisira-
liooe, quasi inexpugnabili scuto prolegimur, el mu- D Non mor"iciitest sunt natara angeli: his atsimilaa-
nimitr. Non qui carnis lutum tine torde servavit, ctc. 
Post lapsum prinii parenlis corpus coirupiibile 
dicit, cujus mcinbra spirilui subjicit. qui eeiibibus 
ulitur secuiidum naturam et divinam serviialeiw, et 
bi nallo Deum offeadil, sed ad ipsam aspkil el 
imaginalur, et spcculaiur aeiernas el manenics 
pttlchritudineg, qux in regtio illius sunt. Ex awro-
r<e quippe candorc, luxt etr. Ιιι prapscnli excinplo, 
uiium allerius concilialivum exsislit: nam aurora 
liicis, lux ftolis. Anroram tero dicit, humililaleni; 
Jucem dicil divinam illuminalionein ; solem dicit , 
cxMiaiem. Igiiur, cx agonibus humililas, ex h«-

lur, qui Chrtili graita, io» naiurabs excdkaiiae 
castiiaiem ecnraverinl; mortent vero el resorgeaa, 
Cbrislus. Ex quo, iste sanctnt consolalur rosar-
genlee posl earait moriem, propier hamilem t i 
promplam fxmileniiam Η abedieniiam eos beaii-
ficans: insinoans ex bac, qoia nallus anqoam 
laianm oroaiao sine peccaio» qaaams qoidam nobis 
appareaat, xilia et peccaia fugiMP. Noa enitn cst 
bomo, qui vitat, et non peccel* Quare coiicludit : 
qui beaiiHcat eum qui secundum apparcnliain est 
sine peecaio, falliiur, qoia solas Christus esi sine 
pecrato, qui el raorluus est, ct resurrexit. Quis 

• l II Cor. i , 8. 
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trp> ett, qui peccatiι niortem effugit t quare nemo Λ quando mala palimur ged quando roala faciuius, 

dirirau* tt cogilaaaus. Nog vero male lerapus et uliqae «81 qai non offendat et peccct. Hi sunt ergo 
qui bealificandi sunl, qui per veram poenitentiam 
revoeaator el reaovanlur. Videat ergo qui viam 
pmilealiael rcligtosam elegii, qaomodo secnndum 
D M M B vivat: qma gi geipgyoi perfecte a curig el 
defecUlionibag cC vitiig oon mortiftcat, mendax ef-
ftctat, qaod promisit negat, et a beaiificandonim 
nmer* sdpaun iaprebat oranino, si seipgom 
qyaai cilias per verani confoggiooem et pcenitea-
liam nou etnendat. Quid ett quod in alii$ peccati$ 
$edmctu$ homo% elc Offendit quippe atiqyig, ei per 
ipaaia vtam qua perrersog e t i , itervm rediii ad 
Domiann. Abnegavii enim (ut sic dicatur) per 
liognam, et per lingoam rursus eonfeggys est: 
rapiitaro manibus couimisil, ei laaaibog iterato 
disperait et dedit paupcribus, et ia aliis similtler. 
Qoi vero foratcalar, non per illam viam qva ceci-
dil, aed per aliam reverteivr ad Doariaym : quare 
proprfc fornicalio, lapaas dicilar, el aoa offeagio. 
Sane, qata mooaalkas coovergaliont 9 boc uiiqiie 
(vidtlkel •irgiaitateia, babere ei observare) gapra 
csiera sopreme proprima egt, qood ei vult prs-
dtcalio uomiais moaacbi, et promiasio: recte igilar, 
qai virgiaitatem corrapit, vere eaddit trritaat qood 
protnisii. Qoare proprie forntcatio, tum qaia a 
aalam iategriiau, lam quia a profestioais propria 
digaitaie cadit, lapaaa diciiur ci mm offcaaio. Ad 
boc, qai conira opinioaaai ofendil, exigtimaado 

ordineni comroutamas, quia diligm.us delicias ci 
divilias» el odiraug pauperlatem et dolorcg, et la-
borcs, et tribolaliones, el trislilias, et pasaiones 
DOII aruamug fusiinere pro Clirisio, ot regnemas in 
xcemaro cum ipso. 

CAP . X V . — Ad gradum 21. 
Non illum audi*$ cum tibi, ut episcopatum, etc. 

Saiio cordis confldenlia ci pericnlorum contemptus, 
ab uuo ifttorum duorum penilua esi: aui ex duri-
Ua cordit», aut *x mulia Ide ad Deuro. Sed duritiam 
cerle sequittir guperbia, stiperbiatn ruina ; fhfem 
vero sequitur cordis liumititas. El bumilitalis gigna, 

g buinilo et teinperaium gapere, ct aimpliciias cor-
dis. Mens autem illuminata, et deliberatio tancCa 
et recta, cum graiia el dono discretionis, diffcren-
lias spirituura cognoscere faciunt : aine islis vero 
amndo vento agiuta unusquisque reperiturY ncc 
aine duce ei cjusdem perfecta obedieulia quis a 
dsrooaum itlusionibiis et insidiis liber erit. Alque 
«d man*$ pervementium *\ alc. Aliende libi, ο 
tu qut eleemoaynam aatcipis, ot aullo modo reci-
pias, nisi ea qw« mittit tibi Dewe tx laboriboa et 
fraclibva justis : et boc, cum timore ct Iremore, 
lanquam de aiano Dei, ad extremam tuam necet-
aiiatcm. Quae autcoi sunt ex usuria, et pagnia9 et 
iajaalilia, fravde9 Η rapiiia, Η tyrannidc libi obUla, 
penitas devila, ae et lu cum offereaiibat darone-

quoniaaa recte xapit, aecuadam tgmHraatiaia per- Q r { S : et memenio laboris, et aflbctionis, et regularis 
cutilur plaga (20). Qui a u i M fomkatur, uaacaat 
qoia opus maluai est9 seasibuf ex dekcuitoaa 
perdDuil, et aou ex ignoraniia palityr. El taeretis 
quidem luatum ia aniaia sola consistit, foraleauo 
vero; ex elecliooe arbiirii animat, malo coateaiieaa9 

io corpore, corrupuootf peccatum complevit. Qao-
niam xero aibil esi uaturale qaod impugnet euai 
qui ab errore eoaverifiuir9 lotalilar ex coavertioaa 
mandalur: qyi vero ei forakatioaa. tenipore in-
diget, labore» et lacrymis, ut qyalileauoi et ia« 
fuaao deleciaiionemetpUgaro coaeypiieeniue ater-
Ut. AwUia $ivs cupidilu ut idolorum uniritio*9. 
Tria aunicausantia avariiiam9 amor coocupiaeeniie, 
amor glori», ei iatidelilae doabug crudelior. el alia 

josiitiae Pakfam, et maaibus iuia labora9 ot juaia 
Tivas. Laborabis auiem secundum Patraro rcgulas, 
e i abedieatia» ιιοη Ubi, abaque munnuratione, ui 
per opus paiieatiam acqoiras, ei eharitatia manda-
turo impleas : ut ei corporie ei roentis puriuiem, 
et inces&abilera oratioaeai invtoiat, at manuum 
opus et teapeiim, oblatioaam offerat Deo» ei u U 
Teris, quia beatiua eat dare quam acdpere · · . Nam 
manibot, juxti apottolicam traditiooem et oaiura-
liier ( ui dicium esi) laborare, patienteni9 bumi-
lcm, misericordem, jugtam, vigilera, et w a pay* 
perem congtiuiit laentem. Et boc est quod docebit 
te prscepu Dei perfecle gcnrare, gi ia aabjeclo-
mra ct pauperom fratraia congregatione eia (lan-

nulu . Sane ticaiegc impoggibile9 in idipaani aimal D q | | a m ^ e t n o n l i b | } w o b e d i e l l l i t etnon ex 
convenire viiam et morletu, iia es4 irepoggiblk» pe 
cyniam diligcniem babere ebaruatem. 

CAP. X I V . 
Avarag est Ewangtlioruiu irruor, clc. Audieus 

avarus Kvangelium diceng9 Vende omala quas ka-
bt$u

9eU., aicyi imposgibilc, perfeclionig verbum 
gubgauual: et, ai omueg vendanl 9 ait, quig emet ? 
ΙΛ auucug, Noliie cogiutre dt craiti*o%\ non tredit, 
sed voJuniaric coairadicil et praevaricatur, Si tero 
contrigielur in aliquo 9 lempug jusliliae est, noa 

· · Epbeg. t. 5. «· Mallb. xix, 21. 
(20) ΛΙ. per ignorantiam peneriitur 4f plagntur 
(21) Slelius peregrinantium, ui legit iutcrpreg. 

propria votantate fideliier labores : quia Ulilcr, 
catbolice et regnlariiar, el non vane et vitlose Doo 
gervies. Cave ne proditori (22) unquum obt$mpere$, 
elc. In epistola ad xirgiiteiD, ait unctus Atbana-
gius, Si maaifeetaverig vium toam, pariei buc 
tibi vanam gloham et damnum patierig. Si au-
iem aaimam inveneria libi coDgeoianeaoi, pariler 
quae Dci sunt facientcm, buic qaoque foli, ia my-
glerio, revela: ibi enitn non est vana gloria, quta 
qui loquilur ul animam salvet, muliani mercedem 

n MaUb. vi, 31. " Act. xx, 35. 
(22) Vcius imerpres, Exterminatori* 



12Ί5 
η . , ipi< Ί , se 

S. JOANiNlS H A l T l I l i E N S t S 123» 

habr-niihus desiJeiitim aiidiendi, Ιο Α nonex nobis, cujus tbcsatiri qualilatem milloatfir 
quendi, loquitur itt salvrntur. 

C A P . XVI. — Ad gradnm 22. 
Superbia ett Dei abnegatio. Qui non cx ea qti» 

Mirsam cst eapieniia, ged rx seipso altqttid se pu-
lat, direxiget, Dcum tiegai, qui euni in omnibos 
prolegens dirigcbal, qua ex recadii, a gratia dere-
liclus, quain spretit. Iuferiius, est ignoianlia ; 
I^rdiliw, est oblmo Dci: igi lHr cx ignorantia Dei, 
«st amor proprius, <?x eodem xeto gtila, luxuria, 
»ana fcloria el avarilia, d cx bts vilia reliqna I I R I H 

• \ ignorintia feei inlidelilas ; ex infi tdiialc esl in-
• miionlia ; Ι Ϊ Χ ihttl>rt1i<ui;:», impnlteitlia ; ex impa-
\. nlia, supcrbia, qu.r ost iu\cntio d;umomiin. 

Cxi\ XVH. — Adgiadum 2~>. 
Desinamu* landcm judhate rl (vndemnan ptoxi-

trium. Ε χ inOdclilale quidem, inobedientia ; ex in-
ubcdiculia, impalienlia ; cx impaiienlia, propria 
«omplaceMia, de qua dicit Propbcta : IIac via 
Hlorum ic*nddlutn ip$i$; paitta in ore tuo compta -
<ebnni 1 6 ; ex propria cotnplaccniia, vana gloria, 
«x cadem, snperbia ; cx superbia, blaspbeinia, qu% 
«.si aensuum exce»sus, licei in gimplitibitg, sit 
Idasphemia, cx d&motium invidia. Esl oiiam bla-
spheraia, ex juditio proxiuii; ji;di< ium vero proxi-
mi osi ox «o quod diligil qms i a r . - . c pruprias vo-
liiiiliil^s, cl ex tittgligtMUiu onlioiiih ei ox ii.» qnae 
aunt signa superbis. 

CAP XVIII. — Ad gvadum 24. 
Juttum trgo ett el legitimum, <wte sviev iteem , 

iltntirari. — Lnx tero qnm Hluminat emnem ho-
tninem veniiHiem in ITNNC mmtrfttm *\ humanaia 
veritas : a qoa prtmo Mlominaii, iiem ad palcrnum 
dttm per ipeam inirodttcimur post ipsitie ronicm-
plaiiunem, nos qui stimos menibra ejus. Nam mi-
tita* a fuaturbatiane fnroris et ira», humilitas a 
falsilafc, vana gloria, ai limorc liberat menlcm . 
liihuYreaioni* edversatio ; nam mal«gnilas non 
I rruiuii p« r ptBiiilefiiiatu rcaurgew a riiina et 
lapftii pcccati. 

CAP . XIX.— Ad gndum 25. 
Sentum atque afjectnm et rim, rtc. limim esse 

:. nsum nnimae, ipsa DOS sacrac Trbulaiis oporalio 
d ^ i l , propter inobcdicniiam vero Ad.T, diviews 

IIIM talet expbcare : ex qna qaalitate, bumilU ep-
ivellaitir qiti boifiiliuiem babef, qutt interiptio. 
itKwmprelicnsibiliter, tbesauro circumpoaita eat 
Q«a e\ re secitndttm inscriptioaem it qnaHlaltin 
omnibue ignom» csl f mvHam ΤΟΓΟ el intomplebi 
Icm acrniaiionem et ratigailonem etbibet bla qel 
strmorte inacripiionetn dlacerc quaruni. N»*n enim 
verbls, ftcd simplici obcdienlia, ei virittie Η ab-
negalione propria, nl rrn<is liajiilaUefie id eam 
pervenilur. Quknnqti Dei Splrilu agunikr 991 NoH 
ail, qtliciiiiqne Spirllum Dci ftcce|>rruiil pcf ba-
plismiini, el poslea icpide vivunl: se«l qui acc^plo 
Spiiilu, sUut filii codcstialilor couvcrsanlor, ht 
iiobiscum itigrediantur, elc. Ilumilita* esl drtimi 
grnlia, sine hmnine, cir. Non diciliir iiiiioiuiliabilis, 
co qiiod non hal^at uonien, scd «·ο φ\\κ\ arteciio-
ntim cl ilbiminalionum ci srnsuum, qiiorunn bttmi-
lilas pcrfeclioncui tribuit, cxpcridilia gola est 
magislra, el numinalionis cognitiohpm dotiai vetatn 
aique scicntiam, qoa sibi ipsis vlles elfecti, so cofam 
Dco nUiil es&c scniidnt et cognosMint. E§o tutem, 
Trimtatem in nmlute, c lc , ditb ti «rtfaro. 5attef 

sicat sabcu Τι iniias personafutii ttX iti iilia dlvf-
nilato, ci uba Deiias iu tribus penbnl», Ha ei prenl-
tenlia, ti luciug, et humilila», snnt Invlc^m cogna-
t?r» t\ conjuncue et ih dUina graiia Ib^parabiHier 
ci>iuniciituft d grxiii, iintifn casd t̂n Tacit el altoN 
utrtiiit conjungit, ct menicm qaam inbabllaftt, 

; ad D**utn snrsum agnnl. Hinc sancuiS didt: Fgo 
uutcm diro el adoro, elc. 

Imis in omat trcattmi l»cus, etc. Cbotus csl 

Hubri maiis prei\indiim qmMl in tranaitii fllllfMHm 
Israel eemcl vidit solero : et nna ci>gHaiio, id e&t 
Ata moMis cofriiaiio, ct mabialio aeterni jrtd^b, 
et croci^ et morlis Chrisli, mukoiies pcpcrll bn-
militatcm. i no α svtodit totus mntrdns exstthfrrit, 
eip. Sciltctil nt dic rextirreclioms Chrlsll, trl natl-
vilaiis ejns. Alii dixctoni dc &te \i\ <jua egrcssus 
c .1 ISf)0 de arca ουιη uxore el filiis cl ttnlvmis 
aniittaitbns, et .sacrilicium obiulit Deo M . Spintua-
Utar %\v. : rationes omniuin exsincriiium, in crea-
t;one prodnctor, tn solo bominc viderilur. ex in-
ip.tligibilibtis et scnsibibbus fartis. 1n die igitur 

e<i in duas operaifones. Hujus vcro spinins opc- ^ privaitonis btijus a peccato, ei resurrectionts in 
r ^ionein, ttnani ei aimpliccm a Dco fuisse faciaiti, 
p* r Spirttnm sanctum conslai : quam nemo ho-
minnm scirc poteat, ttisi \\\\ lanlnm qui ( spe cre-
ksliom ~. svipsob ct xm;nia pr<flcrcuiuioel dele-
cUnlia, nou sobim spcrnuiit, &cd ex udio Baudo 
evangelice aboiniiiBiitur ιι oblivioni Iradunl: qni-
bus utittim, graii* thnsli d ro«rito. divinus illc 
gansux iiiraiidititr : <·\ q!io et por quoin mortni 
inuiido, ·Ι bi Γ.α«1·> ronvrisari dlcuiiCiii*. trf/>rii 
i*/mo f/reiuittram imludsre, ci<. Tbr^anrnm isiuin 
diviiium bnmililaiis, socmidum AposUduni, in fra-
gflibus ct corruplibilibus carnis vahis Domini, assc-
r\i pDSt i i ssc

 M , ιιt subliniilas s i l v i i h i l i s r j n s , ci 

graii:;. exsullat omitis crealura , quia omnium 
cxsislctUium rationcs, in ipso propriclalum suarura 
opcratione ,̂ modum ci pulcbrilndifieiu pcrfeclio-
nis osteiuiutU. Prior enim onucm dietf indi-
caly Η<·. Id csi, pcr siq>Pibiam iuobcdicn& lacius 
omnia prrccepla solvil. Λ'αηι posl roujvnctionem 
meaw, ric. Ei qui conjunclus est bumtliiali, non 
esi imposita lex, quia sectindum quod abbas Isaac 
aii, humilitas nnn babet linguam, ncc oculos, nec 
auivs, sed ncc aiias anininc potcntias, cl corporis 
iuiiiibra. quia neqtie mala facil, nec abaUia fada 
soniil am coj.*ifal, std loia pacifioa ct miscricors, 
oitiniuitt poccata i,( piopria plotai, ct stia SOIUIH 

II (".<>!•. ι*,". 1 0 Rom. i in. l i . 1 n U.n. vm, 18 so-pj. 
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|Hiinl«»iat, cl aliorum cnlpag poudorare igitorat. ι 
Igitar libera, lcgem iraaggrediens, sola9 Evangt:-
lium CbrUU graliac el verae libcrtalig, g« rval. Snni 
el o/iir, magnifico kuic po$$ettorit clc. Magmim 
posst ssorcui, bumilem, tlicil; quia, qui Itiimilts 
eai, vx biimtliiate omnig iiionaslica el ang. licx 
conwrsationis pcrfeciionem possidel, in cujtisaui-
nia dunt proprieialea prerdicta oinncg, qiue gpiri-
tiialiom dmliaruni sigiiiftcalivas gunt: una lanfum 
t*xo:p<a9 qn« ftl secunuum illud qnod bumili 
plactl, gcilirel, abysaus vililalig et proprius de»pe-
clns; qtiia bitc a vidantibus tal absconditum : ipxc 
rtiini in solo vilitalis abyggo qtiicseil. Uumilila* 
e*t regni cwUsli* jtttua. Inlelligc d« iugredicntc 
moiiaglicam viiam ; quia qui pcr liiimililaiem, 
iniitalioiic Cbrtsli, ingretlilur \ilam mouacboriii», ' 
islc beiic p*r poriam ingrcdilur iu eam, ct exibil 
de prapsfiili vila cum Ijctilia, cl pascua invenicl in 
paradiso. Juxla esl, dirina mucrkordia : iniscri-
corJiaoi dicit, graiiam quac est cffecliva liumililalis 
iu auiiua. IgnomiHiu tcro kotc probat. Saue qui 
pro nobig passus est CbrUlus, laborein posuil iu 
guii prccepiis, ut vaiiiiaieg maculanleg purgemur, 
ei mali morcs et viiia tribalalionum patienlia eoin-
iiiateitUir, et per bumililalem evouialur superbia 
couCeg&MNiP, el ialentiooe, et opere : nimirutn quia 
qui ietigio$am viiam promiuit, et reiiuit niala pati9 

uon per pasniteniiain Cbrigluin sequilur, ĝ d (aiuo 
r« proprio ilbigiig ) opere negal quod v«rbo pro-
miuii, et non Chrigiuin, sed vilae UbenlU concu-j 
pisccnliam et sii|>erbiam imiiatur. Vana euim 
gloria et euperbia, servire peccalo per progpera 
ti ddectaalia ( qaagi licila) faciuni, et noglram 
l«?pidaai laliler vobintaieiii iiludeado iiiticiuiil, el 
a bonis gratis gierileg redduul : JV«<*ra ferl, ul 
tlenlitas tUfectutque fruciunm cuerorum (ij); elc. 
Hypocrigig ebger?a<Ui« mandaloi uiu Dci eal9 quae 
facil moaacbHfo buic ga%ulo coufoniiari, i» niuo-
danig aperibug exlolb, ei varie implicari: qoare 
et ab Apoaloto n , qui Calis est, noi) iiiuocTito otjo-
ees appeilatur et sierilig. Qui aulem mandatoi um 
Dei idHig oparaior cxgiglit, bnmilibug fiuciibiis 
pleoug, deorgaai i^cfirvaiug, hmgaaimUaiig ra-
inog ad subgaaiiaiionea ei iilusiuacs et cxciiggiones 
ausiiaeadag, oioaibag iradil. Naiurain i|itur \in- ' 
cent qui bumilig eft, alium sapere acscil; sed 
bumiliiatis gpirilus aclus illi gc conforaiat qui so-
metipsain exiHauivit faclus obedieag uiiquo ad 
mortcui, aiorieiu aulem cmcig Hinc, gaucius 
dicit, qmia arhorei, clc. [ Non eel, ia crealura par-
vum et magnuHj igneni naiura videre; et non est, 
in btimiliiale, iNaieriai speckni aliquam penilus 
rcnaaere. ] Ιιι gincera buroiliiaie, malerî e specicg 
ιιοη tx»mam»l, quia pcriccla huaiiliiag nibil diligit 
vitiose: el oiuniuiu quai gub ccelo gunt oblita ; 
oobini qua* sant Dei sapit et senliC. Si superbia ex 
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i angelis quoiddiH (tu Ίΐνίΐο ffcil, elc. Ex da:iuoiiiis 
aageltis buniiiitas faccre posse diciiur , si dxmu-
ncs buniiliari valercnt. Verum dxinones impoeni-
Ipnlesci obstinati manciiies, non valentes buiniliari. 
dâ mones mancnL Nos vcro cum simus bomineg, 
eisi sinnig cadcnles, poenitcrc el huniiliai vahv 
mtis. Qnarc conftdamus, et quoties caditiiug, pcr 
poenileuttam iteruut rcsurgamug. Nervi kujtu ac 
vi<t saaf, clc. Quod enim svnt in animalibus tiei -
vi, hoc ipguni suril, n\ civilaliui purgenlibug xis*. 
Sanf, afiimalia, neque stnc norvis slarenl; neque. 
liuc viig, bomineg ad ci\iiaicm pergnrent. Hoo 
idcm (ail sancius ) esl paupiTtas e( porcgi inaiio, 
sinulitiT Iniinililas, 01 rcliqua? virUites, bine quibus 
buniilitas glaie ιιοιι poitgl : qnia ad ipsam pcr-

^ gens, sinc bis ad eamnon perveniel. Ncrvi igitur 
cl v i* sunl, cl non signa qux iiwmeral. 

C A P . XX. — Ad gradum 20. 
quidem qui trct hoslts reiigiota pielate, elc. 

Ocio nuliguilalig viiia essc nunc dicit, p^r qux 
nog diabolug impiignat: ex quibus, qui tria dejecil, 
oroniuia vidoriam oblinuil. Sani igilur baec illa 
iria, ίιι quibus rex noater Cbri^lus in dcgcrto οιιι· 
nem vicioriam coraplevit, scilicet gula, avarilia, 
et vana gloria, proslernens ea per absliiieniiani, 
bumiliiaiem, et orauoncm, accipicng angcloa nii-
nisirog ΛΊιι prins, i« die «n/nw, uio fiei. 
S*iro €1 obtenebralio animui, cst negligcnlia% obli-
•ia 9 ei concupigceniia. Eieuini nisi per coiicupi-

• gcentiam» in ignorauliain cl oblivioueai et inso-
lenliam iacidcrimus, ab opcratione, quae csl sccun-
duai raandatum, nou cflicicmur cxsorteg; aigi 
roeng teuebrctcat, non dominabuulur ci vilia %t 
paggionea: Permadtbit libi id, ptnilut, ts quit elc 
De ablmle Leone dicil, qui seipgam iu morl«oi 
pro quodain fralre liberando iradidit spontauee. 
Vel de niHilum magigiiauo, qui in Coriatbo pro 
cajtfgdam virgiuie aervanda virginiuia» mariyriam 
elcgit 6aacipere. InlelUciuali* rnens, mielltctunlu 
ciium i iMfKJ , eu. Intclli ctualew gcnium ci cogai-
lioneni habei; quem, in nobig et noa in nobis 
exsigientem, quaerere aon ceggemug. lo uobig 
chi iniclleciuaiis scasus, gicut cohareng ei aniuis. 
Menii in oumi bominc, non in nobig vero, qoem-

^ adinodum passionibus opcrlug ίιι viliosig exsigleng» 
η siiic operalione manel incogniius el iiusquam 
apparcns. lluuc9 sanctug, ex (olo corde quaerera 
adiuoucl; quia, cura iu oobig fueril, vilia uuivotsa 
lcpcllet : qucm et diviiium dieit, quia per <brt-
gli oiorietn et bapiisiaum cl gpiriliuu saacUiui, 
qurni rtTudit in aobig9 rcparalag eal. Pro purgandit 
sordibui, obedunlim bibitu poculum. Sordeiu dicil 
advenirc ct ia carne fieri cx iinmundiiia dcbxla-
ttonum : oculuro vero aniia» dicit ialelleciuin vi-
tiosa affeciione infirmaluni ct romurbatyin. Sed 
bunc gilentio adjuxari conslal, co quod mullilo-

M llmn. Χ Μ , i . " Pbilipp. ιι, 79 8. " Mallb. ιν, I geqq. 
:2">) Mtlius ( opiuM ) vclu* ii idiprn, quadam arbornm qnte dicunlur rjflri, elc. 
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qtiijiu, calorcni gpiritua exstioguii in anima, et 
fluxug facere, itaturam babet. 

Iltnc sanctus dicit. Qui habei aura audiendi aa-
dialw. Jtaque $i mihi obtemptrare tutti$. Si ( in-
quil) vullis mihi obedire, dtcam vobis quomodo 
clscmooum iufimias pugnas fugielie. Vita ex mor-
ie9 requies ex passione el labore, et gloria ex 
ignoniinia Chrisli, dala et nau eat boiiiinibus. 
Utililer horum mcrooriam tenet9 qui divitias, delt-
tias, et altitudiues Yilae bujog prattereunttg, ei 
ivquiem, ei delectaiiones, el concupigcenliag fu-
gi», spcinil el odil; et verecumliag, iribulaiiooes, 
vi dulores quaeril ei diligil, ut Cbrislum imitetur, 
sine cujus amore nemo salvaiur. Deliciae (fralres) 
resuscilarii vhia, et gloria et requies carnia, omiies 
malignaa concupiscenlias quae variant et dividunt 
homines a Deo et diaboli gubdunt imperio. Qui 
airem odit eas, ct abomioaitir, et fug t, non va-
riaiur neque dividilur a via virtulum, sed iiuiia-
tur Cbrigium, ei tx loia affeciione adharet ei. 
Trinitate beaiiaima. Auxilio igilur et gratia san-
rue Trinitaiis, et comptiguare ei resistere trtbas 
^eneralissimis viliis valebimus ; amori gloriae, 
ainori concupiscenti* et deleclabiliom el amori 
pecunie el omnis cupidUalis : si laraen ad pu-
gnam perrexerimus rounili iribui virlulibus, scilicei 
absiinenlia, cbaritale et humiliiate : nam carnalem 
amorem inlerimit abstinenlia; aiaorem gloriae, bu-
miliias ; amorem pcruniae, charitas, sicul communi-
oaliva necat. Est quidem ptrdifficite ea$ perlur-
baiiones. Lbicunque pnesumptio vel pneassumpiio 
vcl proecaplio, sive in gingolari, sivc io plurali 
numero sci ibitor in boc fibro; praeoperatoram 
Yilioriiui non Yoluntariaio memoriam el paselooem, 
sive ,ΜΪΓ auditum, βίγβ aliter advenieiitero, dicil. 
Unde, presumplio sive prabassamptio e$i, ex vi-
liosa operaiione et constieiudine iiobis immigga 
el advenieiif curo abstractione teniatio. E iquo 
niam ex anle palraus culpis mena et nostra caro 
vebenieuter pleruinqoe, ut ctcatricibos gaucia?, 
earamdem merooriis quasi plagaiae putreecunl, tl 
sub innltig tenlationibui niiserabiliier incurvan-
tnr, ideo>anctag dicit : E$t quidemperdifficile, etc 

Timorit Domini ezemptum. Conde&cendil Pater 
nostne inftrmilaii, ti ex minirois, nobis niagna tra-
dcre conaiur : erudifndo nos txemplo bcstiarura 
«t amoris corporalis, ad po&sideodum divinum ti-
inorem et amorem : et boc quta perfecte Deum ti-
tnere ct amare non possumus propier nostram 
praYitatem ct iiiflioiilatein. Si eniro intelligeremug 
illud quod niagibter perfeclionis dicit: Noliu ιι* 
mere eoi qui oecidunl corpu$, $ed potius eum lime-
U qui potest corpu$ et animam ptrdtre tn gthen-
M § El tlittd * Diliget Dominam Deum t*umt ex 
toto corde tuo, et qua? sequuntur H : non iis uti-
•loe opus babemus. Vidt item agricotcu. In intel-
leciuali Ecclebiai viii^a, manachus viriulcs cxco-
iere vocatus csl quod ιιοη iaplcbil, ni&icordis 

u Maub. χι, 13. » Mallh. x, 18. ·· Matib. 
(M) Yeuis inicrpros, ol iam I^gi l , atojstus 
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Α sui agruoi ab onnni inquiaanienlo exporgel̂  ac 

eumcuro limore cvgtodtat: Matitia quidtm §mt tf-
timm. Malilia eal Jallax jvdieium eoram qos iniel-
lelligunlur ei aeoiimitur. Quod sequitur abagag(U) 
reraai. Ifalitia est nialigiias agui eorum qoaeso-
bU in bofttim a Dco daia gaiit. Viliam e*t tootufl 
aniro«t contra nataram, tcl ad amiciiiam irra-
tionalem vcl ad odium indigcretoiu. In du*b*$9 

maxlwu, generalibu* mrtuiibui. in absiinemia h«-
roili et obedientia gimplici : qvaruni, prima qul-
den concupigceolia ei deleclalioaet iateriaiU; 
gecunda Yero per monificaiioitem Yolaniaiif laie-
rilum roborat. 

Aliud e$i cogitationum custcdi*. Ctfgtodia meaih 
eat, refonuaug et iminiagas in amte per iBulmin, 

W cogiutioneg potenter expellere : semalia Yere 
menlig egtt ipgam omoi»o IKMI . receplibilero, a 
cogilationum inultu aervarc, el ia difinit aemper 
extendere ec elevare. Item 9 cualodia meotia eau 
agonilHia el orationlbus gpecics oogilationvn re-
puUare : Mrvantia xero meslia eat9 i»capliYabile 
cor, el incnrabilis Chrigli jegu rnemori». AUmd e$4 
conlra cogitilionti orare. Hoc primuai t esl i o i r -
morum ei iaiuantiiiai; aetttnduag esl proftdailUiM 
ti lucunuom (25-26); lertiu» ett perfectanue, tt 
cootemplautiuin, et inexpagoabilia». ImpotMU 
t$t per naUram. Mens hamana, nataralUer i o t U -
bilig esi et incorporea : quc lnfte a svo ηΜα Η 
vftria geduciione gUbiliiar ct Mecnbi erraado 

C upargilur, cum Deo, per Splritam sancium «mia 
copulatur: luoc eniin onnia in Dco babet; qni 
ultiroum Ycre concupilani, per reqviem et conten-
plaiionem tenet. Vel sic iteram intelHge: Anina 
incorporea, a corpore coatinetorf qnod est9 aolrai 
inftniue gapieoiis ac poteulia oput ei maaifesuiic 
super bumanam rationcra et t€M«m; aed M k o 
ineffibilius eat9 quomodoper Spirilaai gaocuai Do-
minue in* ea nanel: quo»iamt qmi mdkmHt Dfy 

mnu* $pirita* e$t m . — tepe cmpUlwU mlqm M-
riiio; ipiritus. Suggerlt dcmon avxurite» aoe dai« 
eleemogynam; ged per bumiliutem, fogere » i i a -
tcm ei nomen eleemogynarii. Supponil enim 9 q««d 
ex boc bomiDiifD complaceiiliam fagies : tiaii iwm* 
glori» d«mon, ad eonplacendnm hominibat, pem-

D poae <H apparenter dare iiieitat. Sic d$tmom loxvrwe: 
luxnriotos enim , ad tribaeBdoiii d c o M f y o M i 
exhorutur ci incUnal, spedaliter Yirgiaibog, «I 
corpore formosi* 9 «t familiaritate uliier babiu9 

furo eisdem in foYeam gu« perdliioAia cadaaL 
Quarendum qni$ homm altero faerii kmmititr : 
Omnino Ule qui poxt laboret, remQMratioties a o 
cipit, eat magtg humilis. Aliud eti peccalum, mliud 
otioiitat: Peccatmi* namque cgl speciei 9 roodi, 
ordinis, ei dignitaiig proprie cornipuo: Yel» pec-
calum. e$l diYinae legig pra:varicalio9 el ccglestimn 
iuob^dientia mandaiorum. Oliogilag, cslnon bbo-
rarc ei non operari opera Dei, sicui tllls dkieie 
«5St: Quid tlatii lol* die vtioii *· ? NcgligCOlia CXl9 

X X I I 9 3 7 . ι τ I Cor. vi, 16. 

(25-2o) Vctii? intcrprcs, agomxintinm. 
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opciari quidein, gcd mgolertcr t l indevolc. Vitium Α m»l«gniialein , ct guperbiam vilae. Terlio, quod 
esl, confirmalio et conversio per conscnsuin et 
delecutionem facta ad ea qtue noccnt, ei illiciu 
sunt. Lapguget>t, curo ad inffdelitalem aut libidinem 
el pasaiones lubricat corpus. Scepe fil 9 ut requiei 
ψιτ himkiiiai. Sapius ex natora? Γι-agililale, aot 
infirmilate, aul senio, aui ex obedieiuia Palrum, 
rcqnies non amata a tervo Dei (aii Paler) recipiiur, 
qtue menti» wrtatcm inimicitia evigilat, Η earnis 
bbidincm nou inflammat: sicut multa carnit macla-
tto, Don liuniiliter et diserele faela carnis molua 
inchal propler elatom sapere, licel, humiliter je-
junaulibus, bocipsum ex divina providenlia sanclua 
Pater similiter9 quandoque contingere dicat: ut 
perfecle hamiliemur, et non confidamus in operi-

Dtae est anims, boc anima essei corpori, omnein 
a se auimalitatem et feralitaiem repellens, et quod 
Deo amicum est ct bencplacilum qtiaerens et te-
Beiis, nihil iocoiiTeniens el deformeaut iiibonestuin 
coutra ae pnmlere permitleret, el odiret supei bias 
inalum, et altoin sapere fugcrret, el bamilibns 
conseuliret. Tenet me vehemens admiralio. Eo quod 
malto leyius tst ad exsequendum contrarii cor-
ruplio quam virtus, zclabile quidem et promplum 
negolium est filiis hominum, animaliias; r i ideo 
diclum eal eis : Filii hominum, uujuequo grati 
corde M ? et ilerum : Ego dixi in excitiu mto: OmnU 
komo mendax Sune, nil tta levc, ul fieri malos. 
eliamei non fueril ad malittam iiosqaisqaani agcn*. 

bus nostris. Bi quidem qui tuperna tapiunt. Sine Β boc enim est quod maxime circurovoiiii bonitatrm, 
•irtuie enim el sine sapieuiia, nemo salrari potest. 
Uiide omnia qui salutis fit particepst supernam 
bacrediutem actu sea contcaiplaiione sortilur : el 
alitid mediuni non est. Qui ergo negtecta dtvioa 
gvmmitaie, geipsos ad corporis afleclioues inclinant, 
aut qui Ytri l i ter et hostiiiler coiitra vitia ei tla?mones 
pugnare rccusant : abstracti et illecli a corporali 
quiete, per eegregationcm 9 a virlnte deorsum per-
gunt. Quare aeterni regni possessio, solis qai 
anperna sapiunt datur : nec est etatulum tilii* ho 
tiiitiiim mediom aliud salvtU, quam pcr virtolem 
el scienliam guperaa gapere. Quare gicut inter 
morienles iu xitiis et pecuntU, tt migrantes ad 

malignilai, rarum negoliutu possessio boni, el ad 
bonum. Aucndenlc» pauci, quamvis mitliHiu sit 
quod advocat ct trahit ad istud. Et boc rst quod 
Agguaei propbota dicit : Interrogate itcttdoUi dt 
tege, vltum caro ianctificala lanclificet Et C O I I -

iequenier oslendens, quia difficulter est appr^bcu* 
sibile b<muro bumana; natura», lanquam ignis, in 
aquosa ct huinida materia : parati auieni ad mali 
participationcm sunl pluri»i 9 aicut stipola quae-
dam, a sciniilla ignis et vento accenta ci coewm-
pta. Solvit Umen Pater qwaesliorwm, ad myeleriorwm 
aecreu speculanda nos induceos. Ai l ergo : Si 
omuia creala servant et habentquod nalvraliter 

Deum C U I D virtutibus et r.barilate, eai statuere, C accepemni in crealione, quotnodo bono, qui imago 
ad poeiiitentiam Deimi placandum 9 cohabita-
lionis medium9 sed «terua utrisque reddilur 
mansio sccundum operationes et merila. Quapro 
pter aancius d k i l : Qui sitperna sapiant, segregali 
a viiii» ei corpore pariiculariler» a menie et af-
feciu ad coblesiia redeonl: qui vero sunt deoraum9 

id est, qul in peccatig ei viiiis contergantur, ad 
it:foro8, poenaruin loca, degcendunt, nec ipsis rac-
dium ad merUam amplius tribuetur. Dicil eliam 
qotxl IIIIUID creatorum in altero, id esl, anima 
rationalig iu corpore, accepit cg§e, et esl; nimirom, 
quia a corpore separata anima, naturam babet 
in eerociipsa perfecie consistere, relinqueng nobig 
h.quirere quare anima pejori colligata est, quia ^ 
ct boe ipsmn cum prxdicta ratione, quar« aoima 
cum carne ligata egt9 gunt igU : 

PriiiiO ul ριτ agonero et luctain conlra visibitia et 
coucupigcibtlia, gloriani promigsam haeredilet : et 
qaagiattrumia loruace, trilmblionib*ig,et leniatioin-
bes etd donbus cmciata, bravium virtutum accipiai. 
SCM Η boc fit ex guinma Dei bonilate, qni disponit 
ut ιιοη tanium suo dono el gralia accipiamus 
gperala, quiniino cl eleclione voluniaria et coope-
raiioiie liberi arbitrii noglri, bcnigne nogtrum ficri 
voluU quod bouum elsuum csl. Sccundo, ul, quod 
pejus eat (id est carnem) anima cogeret sorvire 
»;iiniui, cl omnibns sensibilibus suporposita, d i -
g.tlvcrcl cl dcslrucret, ointicin c u n c u p i M x n t i a m , ct 

Dei inter crealurag e»t 9 carni cofmpUbili con-
junctus est t gnbaudi, quia per libernm arbilriuni 
bonoralus, Deum tuhonoravil, nec gmat qaod 
accepil in conditionc et factura, eed Dei advergario 
Buum tradidil priiictpatum, Deo inobedieni factus : 
ideo lucraiur morlem, ut odio babcal peccalnro, 
et fiuem accipial malom, el fit benignius, puaitia, 
quia9 taliler adbaerere Deo, emditur. Quia ergo, 
per poccatum 9 non suin Hlud quod eotidilug 
sum : ideo concnpigcentia el ignoranlia plagattis 
sum , cl insaliabiliter appoto ci concupisco quod 
maluro est. Sed quia acmel pwnitus sum, et eru 
dior quotidie flagellig, et boct ne damnalioni* aHer-
j\x judieiiiiD incarram, et Det vcrbuin ad me (suani 
imaginem) venit ul aalvaret iroagiuem, Η carncm 
faccrci immortalem, et gratiam el polcauicm dedit, 
ul fii^rem et essem filius Dei el biereg : eicusalio-
nem non babeo si ipsitm tion sequor, ai ad ipgiuti 
non aspicio, si ad ipsum ex toto corde et affeciit 
coDlinufi non aspiro, quia ipse est Deiig vcms cl vila 
xlerna. 

Siculi varia tunt humanorum ocnlorum tumi*a. Ilic 
novem diiTereuiias ti variclatcg obumbrationis gr.«-
tvx spirilualis fieri a Cbristo in auima quas Hcuia 
diligil, narral Primam vcro dicit, qu« fll per lacry-
mas forporab-s in spiiilu coniurliationig; sccon« 
dam, qu.v lil pcr lar.i ymas dovoliouie ct amuris ad 
Dcuiu , q»ias bpiiituaks vorat, ct boc lit in spirilu 

' Mat ih , %\, 6. Paal. iv, 3. w Psal. exvf II. i ! Agg. ιι, 13. 
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pioiatis; tcrliam diril qtia*. fil per omlos corporis 
quando |>cr ea qiuc \iJciilur ad cogtioscenduti» cl 
laudandtini faclorcoi sursum agiiuur el levainur, 
secunduin Apostolum; qnariaui νιτο dicit eam qux 
osl pcr iiitellecUiales» oculog, quouiai» nosler imcl-
ktctus inielligttilia iiilelligtbilMim illuminalur # d 
eι millo exsisieniiuro, *ed ignoie solum cirta di?i-
na movciur. lllam vero qux (il ex atidilu vcrbi iltu* 
niiualioiicm, ex Cde9 io fidei gustu faclam dicit 
ctiiii matiilVMaliotiu aliquali ntyslerioram LXi : 
qua» vciuest a sc ntola, in aiiima, cxgiiltatio, illa 
vtt, dc qua Joanties dicil: Quia unctio ejus docebii 
110$ de omuibu* fc*. Eaiti atileni qu# ey rcntolionc 
cogilaliouum <*st, discrclioirtiu d i c i l ei ^crvatio-
nom · cum sustopiione d i v i i iT i l luiuinationis el 
MUenlia?. E a m vcro qnuB cM ex obedicutia virluiig 
(-1 bumilitat:*, iewsmn iiitclligil os<e, qiiem viliis 
< l uiuiid" cnir.(i\i t a l>co noslro J«*su Clnislo acc i -
piuut, tiovamquc pcr cxstasim Cbristo cxhibcl tneii-
twii aupernaturaleni abstractioncm in Deuro , di-
c it, per fortiiudinis divina? poieiitiam, faelam : quae 
symbolicc in manna abgcondilo el stella matulina 
Jigtiraiur, el banc nemo uovii nist qui aecipit. S«-
pien* itaqne magi$ ut matns acquirat. Maires virln-
tuoi vlii i ! , \.\ udeni iam, fortiludineni, lcmperanliam, 
jugiiliaiii , lideui, spcm , mtsericordiain v obcdicn-
tiam , di»f relionem , butmliiateui , ct cliaritatem ; 
filia* vero, eas qtu? oriauur ex bis. Qui non p*Ua-
iurbeltif. Qui viccril d;etnoiies plaganl"g ei percti-
tieulcs eumv viiiliier eis r<»i*ieud<j ct rcpercutien-
do cos aiqnc plagando, lioct plagelur, corouabi lur . 
PUgas namqiic guscipii qui lcntalur, < t plag<s I r i -
btiil qni lcniaiioncs poleuter imptignal et rep<Mlit : 
q u i *ero conscfiiil, ιιοιι lanluin plagaiur, sed mori-
ltir t r l non coronalur : qui vero ιιοη tougvntit, cx 
\ i r i l i tesisteiitia, pKigal dxinoncs. Quarc pKqHcr 
angitsii is ct l.iborcs quos su&tiuet. coronabitnr. 
Tres «. < U* T iu tcrra , cum [ccisset quidam. TIOB 
quippe, siue vi la in lcrra fccit in univ.*iso dics et 
ires IIOCCCS Cliristu> Dcus nostcr : qui voio ad 
•milaiioitem Chrisli poccalum Iriiim borarum για­
πί , IHMI roorietur. Ibu .c ircs sunl, in iusuliu leu-
laiionis ct sugge^lionis rcccptio, delcctaiio, ct cou-
Kcnsua, quas viiiuose viiKeus , ιιοιι moi ieiur. Y«-i 
borai» trcs dici l , juveuiuiciii, mediam aMaleui , ol 
s< ΙΙ·Ί:1 ilcro, quasei vigilias Ires Evangcliuiti vucal. 
Vel coiicypi$C£iiliani carnts , tOiicupisceuliam ocu-
liruin , cl superbiam vtta», id vsi, vanaoi gloriaiu, 
gulam, oi avariiiam, quas, quis v i i u v i i s , sumaiatitii 
omoia prasiravil vitia. Oiccbal VCTO Pairuui qtii-
daiu : Quoiitam ista Iria l i m c o , ^ i c g i iaationciii a 
forptir*, prxscniatioiiciu ad 0«*um , c l jud ic i i scn-
ieiiliain. Si ouando ex disciplina, divina , cic. I'i<£~ 
veail iu bcucdiclioiiibus gralia?, sei vos suos, aroator 
l ioni iuui i i l)tu$, ul cos purgot a viiiis, el iwrfotlos 
xrtr4tii:l>u» fatial. Quarc dictt Palcr quia propicr 
f.ravilalt'Ki, iniirmi.alt ιιι α it^ialitudiiicm dis|»eu< 
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saiive rcliiiquiiuut' nt loutonm,': quciJ sol cogno\i l 
diliKMiIo, bl 08t, lalitcr nos inlclligcre fccil boc u l i lc 
nobis essc, quia posl multas obleiiebralioncs menlis 
et avarilias ct crud<les viliorum et daemonum po-
goas, afflicii, luoRrcnles ei lunuiliati, iiden» iticitainur 
a gratia, cl in nobis rolmrali iirmamttr. Curo vcro 
cariesli r.onvcrsationc, pcr vinmum babilum, agilea 
el leves, a terrenie olotigaii fiicriinas, tuuc scdebit 
Dooiinus, el rcqtiicstel in corporibus el animabut 
noslris, el a ptrfecta in nobis babilatione oinnis 
nostcr conatus et oinne nobtrum morlale sapcrc 
absorpium dc mcdio tollelur, el timc vere crimu» 
tilii Dei, regnum ot garerdolium ikjns. Qu(crendum 
tero nobh esl. qnot, qwbuw mvdis la fuga forui-
calioiiis ol oiitiiiuiii iuipiigtiamiiiiii caslilal^ni, in 
fuga dclortahiniiim gulnc Η omiiium adversanlium 
paupertati, ίιι fuga honoris ci oiuuium quae sunt 
opposiia el contraria humililali, ci in fuga murmii · 
ralinnift,duira<lionisel judicii, scrvus Dei, possidel 
coronam. Obtencbratio fit causa Φ/fentionn. Igno-
raiHia ob>curai, ci»ncupiscciuia otTendil et cespitaf · 
d<?lectaiio cui fonsentiltir, cadit v\ nioritur, pcr 
optis vcro etper usitm, f<lel. Aliud ett perturbatio. 
Turbal conciipismtlia, diffundit avarilia et eollici-
iudo muiidana, cxcat volunlas propria. Nam omnn 
quoque qui tn eadem peccatu HOH incidit, digtw elia.n 

patniltntiam egil. Paniiuit ecd nou diguf. Qui eiiim 
digne poenitot, ιιοιι iterat lapsum , sctl a^qualiter a 
8C omnem mortie ropellit casuni. Nobit tnmea om-
nem hitarilatcm o$tendcnlibn$. Qui enim ex pusil-
lainmilalc pocnilel, Η a bono proposito obedieotix 
rccedii» ut soliiarie vivat, bic bota congregata, cx 
pocnitcntia lati reguhit, quongque gential damoam 
gui srngug ex misericordit revocaloris cadenUuni 
Jcsu Christi. Sanc, qui ad meliora pcr magis pcr-
fcctam pienilentiani ascendit, facta mala S O I T I I : 

itaque cl qui ad pcjora progreditur, malig mala ap-
ponena, apostasiap el infidrlilalis criiuen incrtrrit. 
Ijndc siTvandiuu n l̂ns e*l, quando ct quomodo 
per aniaram el asperam aliquam instilulioiieni, a 
felle vitiosa* eonversaiionU (qnasi poculo snmpto ) 
tanemur, nec hoc quidem geuiper, ged tempore 
congruo. Jdalisqnc sensibtiiutn rerum afici. Si qois 
ergo vcrc in\ariabilo nienlig proposilum, per ora-
tionem Deo vaoaninn ei circa Dei intelligibilia elc-
vaium sorlitiig csl ab oniuibus sengibilibug bicmor-
tutig osl, el dclcclabilium viiae oblivioncm possidet. 
Vivil quippe Cbrisio, qui scngibilibus moriliir: 
ooruscatio praVtusimiai loniirui somim , cl gtiporbia 
annunlial advcntum vaujp gloiia?. Nisi fueril aninn 
inquinala supcrbia, ιιοιι illu leiur daemomim pban-
las i is . Po$$uniu$, ex nuturalibut rebui. Id dc c<*rvo 
el cxctnplo propricialig ipsius diclum intclligo, ut 
cl de gerpcnlig etcinploqaol soqutlur : Nni per 
anguHamct arclam jejunii. Qui vaoar glortar, gol* 
et laxuri» degei-viunt. d Uci verba pradicanl, gnrit 
siout mcrelriceg adHroncnlOb alios do casiifair. Sicut 

" I J.MII. i«, i7. 
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longinqtta esl ab iis qui quttidie fornicantur, casti- / 
la$f ita ei ab illis, spirilnalium Tirtutum sensus cl 
contemplaiio. Qai coalinel ventrem, diminait vtlia, 
ct qyi vincitur ab escis, augel libidinosas detacta-
Uonct. Principiura quidem genliam Amalech", 
principium atilem vitiorum, gula. Ligna namque 
multa excilani flamraam, ciboniro vero muUitudo, 
luxuriam. Coiicupiscenlia eaca* peperit inobedien-
ttam ; et dulcedo gnsius ejecit bominem de para-
diso : iia et monachus gnlosus frangit caslita-
lis fodus, el a pulcbrhudine conleitiplalionis cjl-
ciclur. 

CAP. IX. — Ad gradnm 27. 
Non itjnorauie$ , cancm quemdam. Cancm dicit 

•anae gloria» damoiiflin , qtti sua lnipucleulia omni-
bus in»itlialiir bonis, ct currodil curiositaie, cl Ιο- 1 
quaciiaic, el supcrfluiialc, el oslenlaiione, ei ma-
lignilate, alquc corhimpit animas imprudenlium. 
Quieih amicu*, etl fonit quidam. Quielis solilarisc 
amator rgrediens de ajlla cum sllcmio, manstie-
liidine, oralioiic menlali ct charilale, noft progre-
dilur : vorboque, a spirituali antiiue consislentia 
non reccdii, licot videaiur exira quiclom soliludl* 
nis, corpurc cxirc. Obtcrtul qu\dcm% murem qum 
knnc tenatur, <ur. Murem inlclligibiletn, dicit 
bomicidam diabobim , qtiem intentio quiescenlis 
vigilanter obsenrat, skul caia marem. Uimonarhu$ 
nberi monacho tdjunctut : Dttos monacbos bic 
Paier ponii : unum, ab bomioibus desoiatum, 
qui corporaliier dicilur et est solilarius motiachus; ^ 
nllnin vcro a proprtis volunlaiibas et cogitaliotii-
bits ct viliis scparalum , quem spiritualem rnooa* 
clmm ct solitariiim oominat; sicul de iis qiue gyiit 
tantmnntodo anima?, sollicilum, ti monacbuin ino-
aarbo , id osl, soli Deo assisicntem. .\-ane non sic 
liberalvr a lapsu, qui corporaliier cet solus, sicut 
mona< btis, prardioto ntodo ciim monacho babiians, 
qnoiiiam «x octo malittx spirilibtis. quinque prin-
cipaiiier, eoblarios tinptignant, videlicet, accdia, 
irisiilia, ira, vana gloria, ei superbia. Tres vcro 
obedientes, gula, luxuria , el avariita. Solitariut, 
cil forwm terrettris angeiL ld osi, sactindum quod 
tsi possibile, CMIH seqiens, ab omni nogligeniia «H 
pueillaniiniUiU; saam liberans orationcm. Qtii enim 
graliam Paraclcii non aceepii, non batabtl ora- 1 
tioiiis pcrmaacnnam ct p^rpeluiiaiem : cum \ero 
Paruricitis ft»orit in boinine lunc, sedcna ct 
ainbttlans, dormiiMis cl vigilaiis laborans el 
quirscciis, solus, TeJ cam aorlis loqaens ci taccns 
<»rai aiig^lus, est substamia inlclkciualie sompor 
mobilis; aibilrio libera* Deo minisirans, in natura 
immoiiale quod esi accipiens et babcns : cujus suln 
sunlia definilioiwni ci formam, solns Ocator no-
vit. Cury qua'$of non tot, apud tabamcsiola$, clc. 
Quil majoris qwiciis, cl amplioris rcmotienis, cl 
iiudilalis , ci oratiouit, c4 sikii l i i , scylbiotba?, ct 
iiiletligibili<i nUMlionli^ operalorcs el posscssorcs 
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i fuerint, visibilis oUdienlis Cl atitem et nocilorain 

direclionem , seb senioribot, absque canobiorem 
tumultu, in qaiete eam reverentia et perfecla mor 
tiflcatione tenentcs osque in ftaem. Litel crgo 
tnagnum sii , quiells sotilarhe angeucum oput, et 
Majoris profecltis qtiam coenobia , vcre purgaiis a 
vitiif, non vull lioc dicere propter magis infirmo^» 
quoi eadcm converaatio liquefacit tanquam cami-
mis pltmibam: inesl qoippe inflrmis ut plnrimuni 
laedentiam appeCilus, qoare saq>his recldivant con-
traria siim^ntes 9 qitla non est parvulornm, cibns 
perfectofum. 

Imo, me lp$eqnidem. Ail , fpse qnidem, qnid tibi 
expediens ê t, co^noscct, nisi studium perftuiain 
babucrit observaiitijc matidatorum et vbttiosx cou-

I versationts, Mortit properatio. Id est ex promplUu-
din« cl botia voluntato, per imiialionem novi bontt-
tiis, morlificallonem carniK et viliorum monstraie, 
iiibilque commiinc haberc Mim muiido, scd sin^a-
lis horls desiderare mori, el essc eum Chritio. Im-
p*)esibile est habilnm vera* cbariiatis esse in oo qui 
diligit aliquid viliosf, sed n«qu« oralio, magU veiο 
oralionis macula, ei in oraiiotie ejust auginentum 
ira», et ftiroris, ct limoris, et elalionia assumpiio 
ertt. Sciens ae prudcns tacebo reliqua : subaudi, 
lapaos carnis, cioe««us menlis, ct xexalionee Sa-
Unse. Exinanito enim felle, id est, abnegau ct 
poortificaia el CHUO babila propria volanuie, fit di-
minulio •iliorum. Cum medium illud arripuitum. 

% Non clare narravit contemplaiionem sanctus, ro 
* quod noluil omnibus talia revelare : dictt aaletn, 

exscqaens orationem \igilanter et aine inicrmissionc 
pl pigrilia, quod est mediuro Irium operalionum. 
Inlermediui efectut $um. In medits (inquil) eflfectus 
fium videlkel angeliois tt intelleclualibus ordini-
bus, quod tst mediom Dei et bominum. Ac titien-
tem me Ulnminabat. Et illuminaias fui ab eo (in-
quii) fiiipernaiuraliier. Et ecce runn$ crai in illis. 
Et ecce (inquit) iiemm mens eratin illis snpfr 
spiritualibus et immtfsionibus divinis, ti in ea qua?. 
e&i circa ipsum contemplatione, non vaicns, ad 
princtpem in omnis crealurae Gbrislum Deum, pro* 
pier inacccssibilem lucem, aursum agi et cxlendi, 
cx hoc desiderabam contempUri. Quid quidem in 

beoerat ante vitibilem formam. Interrogavii TCFO a 
quodam angelorom de Vorbo anle assumpliofitni 
bumauae nalur» : a qno exclosas, ilcniin qnvsivit 
quomodo nnnc exaislit ? Et iudivil : ln propviU 
et non in uits, a principe xisionie, aanclo angelo, 
snbaudi. Ει ego : Quctnam {inqnam) est destra $ια· 
iio ? elc. E t itcrum iiilcrrogavit: Q H » z>l dextcra, 
et ibromis? ct audit rursws : Impossibile est aare 
ifeta doccri. llcruro desidcrio traclus, rogat addttci 
ad illud ienipns pcrfeclioiits, iii qtio vidcat Verlmui. 
sicuti eai : qui df ιιιιο audit non csse viaiUis boc 
acriperc ci iuiclligcrc, nisi piius absorlioaliir qwxl 
nio.(.ilc €M a\ita, ct inipciTcriio tioslhv corruplio-

% ,Λ*«ιι. n i v , 50. 
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wi* pertciaior ab igne Spiriws gtncti omnia con- Α ubni non babt-i fm-orctn boni deMderii t l fotinau · 

tiftm et *:udiutn salulis aninis. Vmum ipiritum ob-
urva wigilantiui. Unas spirilaan qoi semper inpa-

Mtueate. E i l antee» b*c vitto retinqueiida ad iuier 
preundnm, experlis. Pnetorea extequeos nedium, 
oratioois qwe po*t Tirtalam habilum viliorum 
«moiidatHMe prwaiisa rnente periciftiir, inraedio 
viriulum et coQtemplaiioais factvs sara, iuquit. 
Saot eoim virtatet nnortalesct purgali antaiiaev con-
icmplalivjeexempUrttteu iuiellecluates, sicul amit 
couitm ptatioots immediatae,o>edial4eet subjecue ;q«i-
bua suulconson* exsislentiam activa, coatemplaiivtt 
vel intellecUiales ct iransductivK. Eat vero virluium 
morUlium fiai9, pictas vel compaesio: virlutem autem 
animi jam purgali seu conlemplatWarum, finis est 
irremisaibilis ad passioues et corporis dcposiiio. 
I.ilelleciualiutn \ero seu exeinplariiini, deiformi-
las ec gralia. Virtuiuin igitur gradus medius est, i l -
luminatio el iolellcclualis explicalio : ila, el cogni-
lioiium tnediaruiii oicdiutn sunt contemplaUYa ei 
inlclleetttalia. Igitur, medinm exuquen», i * medk$ 
ficlus ium, inquit, id «st, perOciena et Iraiugre-
riictis activas ct inorales vlrluiet, ei a viiiis purga-
tus, et a corporc elongatvs. In roediia fa-tus SUIII 
cognilioiiibus, contimptativis ei tnlelleclualibus : et 
tllaraiiiavit siiieuletn, ilhs α qmo omme datum #pft-
mum it OMM domum perfsctum "; et par-
gavit me virus qua lalibus operationibus praeti-
dci, et θαίιιβιη ab auiina caltginem peraequens illu-
niiualiouia inuniaaiouibu* iusauabiliter ne tilieu-
icm circumfulsii. El poal ista t Iterumerai io illis 

g*at, est fornicatioiiig demon, maxiue in iutipien-
libus, et ioipagoaalibes sen protkieiilibuK, eai acc-
diae dapmoo. Ια iit atriem qvi appropiaqvanl perfo-
ciioiii, est demon vanae gloriae. NmlU cmi iurrim *d 
ceiUm guitth ttdificmre, elc Turris eigaificat per-
feciionein viriulum com scieRtiaediicaUm.Qokwi-
qae ergo operaiue actjvam vitam, perfecle ad impas-
sibiliUlem habet apCiUidiaem, ei dispoailoa esl ad 
acquisiiionein naloralium contenplalifarum et di-
vinarum vcritatym d raiiomim; per qua* pcrficitur 
perfecfa scienlia, et compleiur cdificalbi lurrit, Η 

^ quieiis, ei virtuiuiu Christiformlum. 

CAP. IL.—Ad §tadmm 28. 

V 0 / 0 , ait, mafit werba nunii mtm d\c€tt% elc. S»*n-
aus anhna? csl ineflabilis giisCns diviw consolatio-
nis ; qui cam cbariiatis pulefcrttvdiiie fit. Quinqoe 
igiiur verba sensn suo loquiter, qoi (per Spiriiam 
aanciam tensificatus) sccundti» propricialeoi dicta-
run tirtiituin illuminatiofiea, dtvina incendia ci 
perfectiones ialelligit, participat t\ gnaiai in iis q«* 
dicil. Qtiiuqtie verba dicii omnis doctor qui coave-
ntenibi aingalis sensibas qui im nobis sunt etempSi» 
operis et verbo do< trtnc reme<Ha apponil. Iti tpM 
enim eeniuplum mccipitmi moiuicki: id eal divinft 
dona. Qnod lero ast inde: videbcet graii« qme 

( snbautli medm) divina illuminalio secandttui C ^ Γ orationem miserkonlibus monachis disiribiien-
propoaiiionem tuentis. Ει fiaaimanies afleclus, coiu-
pellunl amanlem iiilerrogarc a principe tisionis, de 
veriutis visiouc sive symbobe, cl de Verbo ante 
aesumplioncra bumaux nalur», cl quae couaequuii-
tur ticul auperius leguulur. 

Cum procedti eongrtoaia cuMcdi. Id €st# oa 
iUQm et cor luun ία Kocutioaibua cvslodi, caveas 
propalare virlutes quia, ore iuuliKter, indiscrcle 
ct vane apcrio, virlulcs quae meiiiem ad Deum cxab 
Ubani v perdutitur el tolaoi el disparent. Ort 
cnim procaci appropinquat ruinu 4 9 : Silcniiiiin 
vero thi vb tuinin cnstmba. Palieniia, est 
rfxalioms quoiidie exspectata definitio. Seoundura 
lneasuraoi bauiiliuiis, datur palieutia iu Iribulaiio 

tur io eo quod ettt id est, tila aeterna ct boaa in-
corroptibilia quae eis retribaenlor. Epo umu$ $ub-
$ta*tim duMt e$$etilia$, elc. Quaai dical: Ego, difffe-
renies ipsas exsbtealca. uaius dico esse operati«v 
nif et substaiilue. Quod vide*s ignem α aqu*m. Ig-
Heoi ardent«aiv ex Deo devotionan : tt aqaam U -
crymas didt. Vno tmpt ttrboincautiu* emi$*o, pro-
pri» eommendationia el gloriationia. Attnd eai cre-
brini, corde tptculari. Vitttari qaittem, cst ad pro-
priam consideraiioiiem ex contrkione supervenienle 
coovertiet contempiari,et coitgregare^elcuramgerere 
de iis quassuntad Deumjii seipso; visiiare fero eit, 
aliorum principaiive et aacerdotaliier emuadare 
corda, Η hoslias accceptabiles malUs Deo offerrc, 

HibttS ei tealalionibus, cl secuaduin paiieniiam, al- D verbf>, oraiione et excmpio. VisiUre, est conlume 
tevaiur OIIUS tribalalioiiuni, ct coatolaiioanm, per 
earo pergeos, pariieipat. ti smindum coasolatio-
nem magoiflcator cbariias ejus ad Deumt et aecua-
dum cbariiaiem, possidri gaudium. Saae paticntiam 
peperil epes el ludus, qui vero siuc liis duobus cx-
aiilit, aceduB sertus eat ad onitiia pigcr. Non enirn 
qui labs est, possidei feaiiuamiaro bon» volumaiis, 
bcd io omoibus openbu» snis anxiatnr ei impotcns 
ftt eipulat impDtenliam 9 txdium, ei discrasium 
acedia*, inGrmiui^ni corpori* <\ssr ; ct ila scip^uui 
kicut iiilirniiini excu.sat, gul* soivioiisn diio qtio-

et lixe teipeum conaiderare, et eioe reoilaaioM in-
cessaaler coaepicere, ei ccneus aiqoe polentias ant-
ma et corporis principativecoifgregare, el per iade-
sineotem oratiooem devote Deo offerre. Corde% *ni-
mo ti tpiritn (29). Aoimam dicii, aensitivas et Tiialea 
poieniias, spiriium vero, detiberativas Tolaniates 
et iiilcllecluales affectioiies, Spiritos etiani, estaai-
ma raiioaalis ei iaiellectaalis, ei tolum stmul» di-
citur Spiritas. 
Expliciuitl gloum $ancti Ρ . N . Joamiit dbb*li$ fUw-

ihu, tvper lexlibut CtimmcL 
k Jac. 1, 17. •» Piov. x x M , 28. 

(2ϋ) Vclus inlcrprca, crr, amnia cl ipiiitu. 
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Agathto bistoriarum, non magnae molis Hbri, nunc deinutn prodire edilionem, Bonnea-
sis btttoricorum Bysantinorum collectionis principium,nemo «quus reprehendet, duuunodo 
compereril quam ardiMB nobis hoc opus aggredientibus obstilennl difficultates. Eteiiim in 
oppido, ex cujus praelis trpographicis nunquam antea exisset paulo grandior UberGracus, 
neque typorum compositores in hoc geoere satia exercitali aderant, neque correctores 
apbalmatuin usu docti, qui, moderante Schopeno manuuoque u l t imam operi admovenle, 
satis accurate gnariterque in hoc labore rersarentur. Itaque tardissime progressi sumus. 
Est tamen quo nos solemur : nam ingenti taadio ac labore hoc certe perfecimus ul nulluoa 

Gulo gravius relictum sit meodum in Grocis, atque in scholiis criticis; oam de versiooe 
Una, quam abjicere maluissem, ego eerte parum fui sotlicitus. Relkjua illa cum Schope-

nus, ab aliis his correcta, emendasset, ipse quanla potui cura per singulas litteras reco-
goovi. Jam yero in poslerum be srumn» aut superata* sunt aut certc valde imminuto; 
invento viro erudito et impigro qui correctioni plagularuoi toturo sese dabit; ila quidem, 
ut Schopeno nihil amplius curandum remaneat quam quod aliia laboribus obsitus exse-
qui possit. 

Agathiam edendum ab initio mibi ipsi sutnpseram: quo lempore de hujuscemodi dif · 
ficultatibus, quales deinde experlus sum, non cogttabam; ac simul, mqore noDdum exci-
Ula spe, id solum tnihi proponebam, ut vulgata editio quaienus conjectura atque ingenio 
iine Hbris perfici potset emendaretur; ejectis plurirois, qui Parisinam editionem foedant, 
erroribus, temeranisque novationibus. Legeram librura, non omnino Hlepidum, aote mul-
tos annos, rerum cognoscendarum causa, eumque roemoria repelens mihi persuadebara 
illa mtione, non excoli quidem atque ornari, verumtaraen ita corrigi posse ut, spinis at~ 
que aentibus evulsis, satis expeditus evaderet. Erat autero jam lum mihi cognitus atquc 
valde charus Joann*$ Classenus, Hamburgensis, uui I I E B J U N N I , viri suromi, disciplina insti-
Uitus, huc venerat, ut nos quoque, qui m hac Jitterarum universitate disciplinas philolo*» 
gicas explicamus, audirel. Hunc ego juvenem egregium, quem nunc in conlubernio atqpe do-
mestica mea famitiaritate vivere gaudeo, rogabam, ut Agalliiam attente perlegeret, q u « -
que ipsi in mentem venirent annotarct: mihi eniin opus aggredi, propter negoliorum ire-
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qtMmitam alque arivcrsam qua lunc nrvmcbar valetudinem, nondum vacabat. F e c H η q u o d 
cupicham sine inora ac valde scdufo : ojusquo. scbedis acccplis ipsc Agathiam accuratc 
ovolvendum sumpsi: plurima, qua* enieudaUonc persanari possent, a Classcno rilc per-
specla animadrerti ; qu«dara lmprobavi; non pauca q u » illc non alligissct correxi 
ipse. Qua via ingrcssus, prioribus diligenter excussis, cum cos pcjus longe quam ati-
tea cogitaveram se haberc perspicerem, neque ullum ex libris subsidium adeial praterca 
qtMB9 suasu Dieo, e Suida congesserat Classenus, vcrsioneiu Persono) quffirere c<Bpit qu® 
instar codicis cssct. Eam mihi ex bibuothcca gj mnasii Colonieosis suppeditavit biiDjanilas 
eruditissimi Birnbaumit: alque bcK* accepto libro novum lumen operoe nostrro affljlsit ? Et-
8t enim homo non uiinus siobdue qiiafti indoctu* ita veiiit ut phirimis singuiarum pagina-
rum locis iusulsc delirantem audiro videaris : — quippe qui de scnsu, non dicam proba-
liili* sed ullo, roiniuie sollicitus essrt: — habuit lauien itle antc oculos codicem plane egro 
gium, cujus verba siuuula expriinere sa>pe tentavit. ltaque imilue coiendationes, cuiu 
Ciasst ni lum ine», illo auctore coinnrob&ta» sunt : id vero in primis gratum erat, quod, 
quee in Vulcanii eodice exciderunt, ubi aut verba aul incisurn integrum dcessc videram, 
ita aimd Personam translata invenicbam, u l sensum sine ulln dtibiiatione lcnerem, veiba 
cum aliqua saltem probabilitatc Gra*ee resiituere possem. Quibti* subsidiie si conientus 
fuisecm, et libcr jaui edi poterat aliquanto emcndatius, et nonoUlam inde fortasse abs-
tulisscui doetrinai alque actumnis laudem. Verumenimvero cum ex Leunclovii pnefa-
tione ad editi<#nem versionis Personui Basilcensern per>pexissoni quaiu longe codex Rbe-
ditferanus pwslilisset Vulcaniaiiu, quanquam exigua spes de libro essct qui sub amuint 
1594» frustru fuissct rcquisitus, adii tamen per lilteras Passorium, v. c l . t si forle codex 
istc inveniri, atque, illo concilianle, usus ojus a proelorc atque decurionibus obltneii 
possel. Egit Pas.«ovius sti»;nuissiiue nc fclicissime causain nieam, seu potius litteraruin, 
quarum faude tloret ipse : neuue miuorc voluntate usus sum senatus splendidissimi inu-
n ic ip i i ; quo jubenie codox hue transmissus cst. Eum bis contulimus, ne quid non 
aniiitftih ersum rcumneret: nam nrimo id feeit Classcnus solns : deinde ilcrum el ille el 
ego ; bar ralione ut per \iocs «Ii4?f imiireseum, altcr soriptum codicem out pnelegeret 
aut inspiccrct. \\*<\\Mi id s|*>ndcre audfo in boc gi.aere nibil ueri posse accuia-
lius. 

Jam vero collecla anu)lissima kcliouis variutate, rtnn cx his quae ipse Vulcanius 
fatctiir colligcretn typollietas nonuunquam io exfKKlieiida codicis, qui minc in Lugdu-
nensi bibliotheca servatur, scriptura eirasse, valJc oplabani ut varielas Rehdigerani libri 
cura Lugdunonsi conferii possct. Neque hoc meum desiderium frustra esse passum est 
incredibilc Gt»cliit ν . v,\ , litterarum, quas tam egregie ornat excolitquc, omni occasione 
oblala juvandaruin dosiderium, cum summa erga mc bcnevolculia conjunctum. Et igilur — 
cui, qnod imum possum, ingentes gratias me baberc mihi conscius sum, — hoc debeo 
quod variotas Rchdi^erana cum Lugdunensi libro accuratissirae collata est, idque ccru 
magna opuris mei ulilitate : constitit eniin in haud paucis locis dissensum, qui intcr 
scriplos libros esse vitlcbatur, ortum csse in editione Vulcaniena. Verumlamcn sic (^uo-
qut* nianet tanta inter utiuaique codicem diversitas, ut, si unquaui bic certe, duas libro-
rum slirpcs oernanius. Variant enim itiler se segpissioie nou solura Ubi in allcro *cri-
plura conupta ost, voruiu etioiu ubi tiihil refert utro modo legatur. ln his vulgat® inlus-
rere, C U D I plant^ eppareat codicem ox quo origincm Jucit infenoHs E S E E n o t « , nimis 
tknidi am superstiliosi; — ex utroque pro arbilno recensionem confingere, temerarii fo-
rtt hominis. id mihi (aciendura esse vidiquod fecissct unusquisjue cordatior homo9 

eui hic seriptor ptimuni edendus in utroque codice obtalus fuissel: prwslantioreoi ln unt* 
vcrsuin roihi «equendum elegi 9 ila tamen ut auinms iiber a superstilionc conupta ex al* 
loro einendarct. 

Qua lege cvim in coDficienda recensione versarcr, conjecturas in eaiD vix admisi: sunl 
lamcn inter locos, ubi ulerquc codex in vitio consnirat, pauci quidam qiioe cerla raliono 
conjiciendi sanari possc apparobat. Dixi supra, usti Rehdi^erani codicis cvaauisse l/iudero 
criUeam quam ex boc cdendi labore pcrciperc aliquatenus fortosse poluisscm : de qua re st-
hiVQhi otnnino, nisi reprcheiisionem vererer nullam fere aieam in eo apparcrt 
opcram. Liberc dicam quomodo rcs sehabct: medo nuda divinandi v i f modo versionis 
adininiculo non pauca recte conjecerain, lacunas quoquo supplcndo sarcieraru, de quibus 
ιιιοικτβ, ex quo ceita pro conjecturis suppeditavit Rchdigeranus, sive eadcm plane sive 
ineliora, conlcinnsi. Laudetime caj>tarem me ipso facti teslu? Tura vero, ut ld saltem 
pro viri Ικ>ηΐ imlolo tieri posset, ea quoque indicanda fuissent ubimeerrasse apparelwl: 
utruiiKpic sino ullo liitorarum fruclu. Aliaralio in cominemorandisClassenioonjeciuris fuit. 
Oui ipsc uiPtini cxeinplura socuturus se nominari recusabal : alque a me conlcndebat nt 
eadeui quam niihi scripsissem se quoque melirer. Veruai assensum exlorsi aucto-
rilato mea juveui p u i b ; n t i : ut illutn «t f»hiloio^is couiiiicnda(x?m et viris illuslnbus qui 
roni publicaiii l lanibiir^nsciu tenenl. Arguuienta libi-orum conscripsit, indicesque con-
feeil idein Classenus. cx quibus iili qui res ct noiiiiiia comiilectilur pauca quaidam as-
cripi>i. Acceiitiiuni orlhographin^ipio rationouj stabilimdam suscepit in se Schopcnus 
iiRtis : dc rujus doctrina alquu ingimio qua> scnliaui, bac opportunitatc usus praedira-
r t m ; nssi hax uuoque pnot^lio, auiequain Iil>tr iu publicuui emiUntur, ab eo hispicui)* 
da tssc\, priin*!ilt!rni({ut: tunc (."uu suiuina upt* pti^nat.uruin illa dulerciu. 
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h isilur lotum B.yzanlinorum opus, quntenus in boc oppido lypis cxscribetur, ita inu-
(b*rabitur, ul sin^ulas pkigxilas correctas, antequam sub prffiliuo iimuiltantur, ad o w -
nion ruvoct'1; isque ul constans in accenlibus et orthographia servciur ralio curabit. 
Tenendani autem sibi proposuit eam quie viris primariis, qui cum maxiine Grmcos l i -
bros edunt, placuit. Ego tcro, $i arbitrii mei esset, vulgareui potius servassem, quam 
(•neci hodie secpiuntur. Porspecta ccrte res est, horurn majores jam inde a srcculo χ 
apicesiritersrribenduinapposuis.se, ita ut pronuntiandi modufii efformarem: itaquc 
hos saltem libros : Annam, Nic< fanj, C I T U T O S : in accenlibus ad Aleiandrinoruin grao-
inaticorum canones revocare, miltt quidcrn non alia ratione iieri videtur quam si in L a -
linos ultinwB rotalis eum orthograpbi» modum inducere placeret a quo :n Plauto i w e -
dere nefas forel. Agathias aulcm, atque ipsc Proconius, longe propius ad inforioris illiu> 
quam ad probae actatis scriptorcs acccdtmt. Sed illa re$, ut plura alia qu<p in summis d i -
cendi auclonbus niagna smit, in hujusmodi libris uiinimi nioroenti <*M. Ul tainen veruiu 
confitear; ipse, perspicuilatis gralia, taritus mutavi quod a scriptoris orihographia pro-
fectum esse non dubito: μέλλον eriim scinper in utroque codice uno lantutn λ scribilur 
Neque inagis indicanduni esse putavi quoties Ν έφιλκνίττιχ&ν ex codice ndderem. 

Epigrammata libcnter omisissem * : cum reiinere neccsse essel, multo plura ct cmen-
datiora iis dedi qua» Vulcanius ex Anthologia Plamidea coUegerat: cuncta seilicei quo» 
in Palatina servata sunt, additis iis q u » in capite iwp\ εικόνων exstabant, quo plenius 
habuit Planudes quam nos epigrammaturn eollectionis exomplum. In his criticuiu noti 
egi, nisi quod perpaucis ioris aul aliorum emendalionem aut Planudeam lectioneiu Pa-
latiofle pratuli. Latina, clegis comprebensa, qu® Josephus Scaliger, atque Janus Dousa e 
Graecis Agathte fccerunt, ιη virorum hoiiorem retinui: quo faclo ue ilia quidem oiiiitli 
poluerunt quae in eodcm genere confecit, addiditque Vulcanius. 

His expositis, jatn finem prafationi faciam, cura de libris quos adhibui, siglisquc qtuw 
in scholiis posui quee necessaria sunt exposuero. 

R. codex Rehdi$eranus : chartaceus : scriptns rirca annum 1560, irapensis Tbonim 
Rebdigeri, in Italia ; et quidem procui dubio Romcn, a duobus tribusve amanuensibus 
credo bibliothec» Vaticanae scriptoribus : quorum sallt*ni primun) luisse Gra>cum ex du-
ctibus clare patet; postremus autem alienigena fuit, Graecipque linguaj fere rudis. E * -
scriptum esse ex coaice Vaticano non dubito, quo Persona usus fuerit. Inlerpunctionem 
ad aensum accoinmodalam vix usquam Iiabet, scd interjectis septenis vel octonis pl . m. 
vocabulis puncla ponit. Ια margiue correctioncs aut conjecluras exbibet nonnullas, quas 
Leunclaviuni auctorem habere credo, qtii eum a. 1576, ulendum acceperat. Otiem codi-
cem cum Vulcanius sccum communicari peterut, responsum est eum mm comparere: 
neque id falso. inscriptio oniin testalur anno demum 1658, iterum illalum esse in b i -
bliolhccam Rthdigeranam a Cbristiano Hoffloanno ab Hofraannswaldau, poeta Misulso et 
ubsccno ; al civc, ut hinc colligere licet, non inutili. 

1-iM.D.< Lugdunen&is, bibliothecs academic®, 54 inter libros Vulcanii, qui Agalbiom * χ 
co edidit: in catalogo p. 346: — Bombycinus, saec. xiv : interpuncliorte satis accuralc 
disUnclus ; in prioriixis libris valde mendosus, in posterioribus niulto pr«stantior. Sub-
jiciuntur in fine duo epigranimata : alterura Agathitt dc ludo tabulee Zenoitis Aug.; aite-
rum, quod hic quideiu cidem Agatbiao, in Anlhologia vero Leonidie Alexandrino tribui-
tur. Id h. I. Ισύψηφον inscribitur, addito in utriusque distichi fine numero c / , id est, 0000, qui 
ex littciarum valore pro numeris posilarum conficitur, dumraodo secundum disticbon 
cum Lugdunensi scnbatur: 

ΆΛΜ rarvr ρερόχεσσιν εράσμιος · όφέ γάρ ίγ%-ωγ 
Ojzxocrcr Ουρανίας KaJUioxu xpopipei 

V U L . Vulgata, i . e. Lug<lunensis cum ediiionibus q u « ex illa origtnem ducuot. 
E D . P R . Editio princeos Vulcanii, quffi prodiit Lugduni 1594. 
P A K . Parisina, a. 1660, in corpore scnptorum historia; Byzantinoe. 
E O D . Ediiioncs, princops cl Parisina, ubi a protolypo, Lugdunensi codico, do^isn-unl. 

(Venelam ncgligentissi:nc ex Parisina transcriplam essc, nihilque oiunino propriu* dolis 
babere, ncmo eslqui nesciat.) 

I N T P R . Yersio Christophori Persona), ut c\stat in edilione Basilcensi Pornro. 
C L . Conjectura Classeni. 

Scribebaui Bonuoi poslr. Kal . Jan. MDCCCXXVUI. 

* Omiwjuos u( -ab iuslituto nostro omniuo alicna. £ U I T VKJK 
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qtiiuiu, calorcni spiritug exslioguii in anima, et 
fluxua facere, itaiuram babet. 

Ilinc sanclus dicit. Qui habel auru audiendi au-
diatn. Itaque $i mihi obtemptrare vultis. Si ( in-
quil) vullig mibi obedire, dicam vobis quomodo 
ttemooum infiniias pugnas fugieiig. Vita ex aior-
le, requies ex passione et labore, et gloria ex 
ignominia Chrisli, data et nala esi bouiinibut. 
Utiliter borum mcrooriam teaet, qui diviiias, deli-
tias, et altitudities vilae bujas praetereuntig, ei 
ivquiein, et deleclaiiones, eC concupiecenliag fu-
gi>, spcinil el odil; et verecimdiag, tribulaiiooes, 
vt dolores quaerit el diligit, ut Chrislum imitetur, 
sine cujus amore nemo salvalur. Deliciae (fralres) 
resuscilant vilia, et gloria et requies carais, omiiea 
inalignaa concupiscenliag qu» variant el dividunt 
homines a Deo et diaboli aubdunt imperio. Qui 
airem odit ea«, ct abomioalur, et fug't, non va-
riaiur ueque dividUur a via virluturo, sed iiuila* 
tur Cbrislum, et tx toia affeciione adhseret ci« 
Triniiate beatiisima. Auxilio igilur et gralia saa-
41£ Trinilaiis, et compugnare et resistere tribes 
^eneralissimis viliis valebimus ; aroori gloriae, 
amori concupiscemia» ei deleclabilium ti amori 
pecuniije et omnis cupiditatis : si laroen ad pu-
gnam perrexerirous raunili tribus vh lulibus, scilicet 
absiittenlia, cbariiate ei burailiiate : nam carnalem 
aiftorem interimit absiinenlta; amowro gloirte, bu-
inililas ; amorem peruntae, charilas, sicul communi-
oaliva necat. Est quidem ptrdifficile tai perlur-
baiiones. Lbicatique presumptio vel pneassumpiio 
vcl prreeaplio, sive in singolari, sivc io plurali 
nuincru sciibitur in boc fibro; praoperatoram 
viliormu non volunlariaio memoriam el passionem, 
sive |n:r auditum, sive aliler adveuientero, dicit. 
Dnde, presumpiio sive praassumptio est, ex vi-
liosa operaiioue et consueiudiiie nobis immigga 
ei adTeoiens cura abslractione tentatio. Etqno-
niam ex anle palralis culpis roena et nostra caro 
vebeiueuter plerumque, ut cicatricibus gaucis, 
earumdem memoriis quasi plagatse pulregcunt, ec 
gub inullis tentationibtif luiscrabiliier incurvan-
tar, ideo>anctag dicit: E$t quidemperdifficile, etc 

Timorit Domini exemptum. Condescendit Paler 
nostrae infirmiiaii, ei ex minirois, nobig niagna tra-
derr conaiur : erudie ndo nos exemplo besliarura 
«t amoris corporalis, ad poggideaditm divinum l i -
inorero ei amorem : et boc quia perfccte Deum li-
tnere ct amare non pos&umus propier noslram 
praTitatem ct iiiCimitaietn. Si eniro intelligeremug 
illud quod magigter perfeclionis dicit: Nolite it* 
mtre eot qui oeeidunt corpn, $td potius eum tiuie-
U qui potett corpu$ ei animam perdere in gthen-
n*m * · . Et illud * Diliqts Dominum Deum laam, ex 
toio corde tuo, el qua? scquuntur * · : non iis uli-
»joe opus babeinus. Vidt item agticolat. lo inlel-
leciuali Ecclesi» viir^a, monachus viriuies cxco-
lere vocaitis cst quod ιιοη iaplcbil, niMCordis 

4» Maub. χι, \ϊ>. Nallli. x, 18. ·· Maiili. 
(^ij Yeius inicrpros, ctiafii Irgit, abysws 
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Α sui agrum ab onnni iuquiaanieiiio exptirgel, ac 

eumcuni limore cugtodiat: Malitia quidtm mmt t i -
liarn. Ilalilia esl fallax Jndicium eoraoa ajam inlel> 
lelligunlur et geoiiuutur. Quod sequitur abasaa(24) 
reraai. Ifalitia est maligiitis ugug eorum quaeao-
big in bonum a Dco data gant. YUiimi eal inotna 
animx, contm naturam, vel ad amicittam irra-
tionalem vel ad odium iiidigcretum. /a du*b*$, 
maxiwu, generalibu* viriutibu$. In absiinciiiia b«-
roili et obedieiitia gimplici : qaarum, prima qui-
dem concupigceotia ei deteclalioaet ia ler in i i l ; 
geconda xero per mortificaliotiem Tolaniaiis iale-
ritum roborat. 

Aiiud ett cogitationum cuttodia. Ctfgiodia «enlii 
egl, reformaus tt iromiggag io nente per ioultum, 

^ eogitationes potenter expeUere : scnraalia ?ere 
mentis est, ipgam omaioo IKMI . recepliblleiD, a 
cogitationuiD inultu aervare, et in divinig senper 
extendere et elevare. Iteni, cualodta meatU e*u 
agonibua el oralionibus gpfdcs cogilalkHMiai re-
pulsare : servatitia tero meftlia eal9 iacapUTibile 
cor, ct incurabilia Chrigli iegu meuoritt. AUud ett 
conlra cogUaiionti οτ*η. Hoc primam, eti ialr-
morum ei iaiUantiiim ; aecunduoi esl proieicmkiM 
ei lucuntium (25*26); lertium eti perfccioraei, et 
coutemplauuuin, el inexpugoabiliu». ImpovMU 
t%% per nattram. Mena humana, naturaliter insta-
bilig est et incorporea : quae toa€ a sno moiu Η 
varia seduciione gUbilitur ct neoibi erraado 

C apargitur, cum Deo, per Spiritam gancluiu aaita 
copulatur: luac enim otnnia in Deo babet; qei 
uUiroum vere coDcopttani, per reqaiem et conten-
plationem tenet. Vel sic iteram intellige: Antma 
incorporea, a corpore coatinetar9 qeod cgl, solia« 
infiniue tapieniiae ac potenlte oput ei maoifeslaiic 
guper bumanam raiionem et seBsam; aed mako 
ineffabilius ext9 quomodoper Spirilum gaociaM Do-
minus in* ea n a n e l : qaoAiam, qui « f f c m t IV·· 
unut $p4riiu$ e*t — Smpe empuiiwU mlqut «*-
nitof ipiritut. Suggerit dcmoa avarite, wm amn 
eleemogynam; ged per humi)iuiem, fogere n i l a -
tcm ei nomen eleemogyaarb. Supponiienim, q«*d 
ex boc bofDinuna comptacenUaro fogies : gkalTmagf 
glorl» d«mon, ad coroplacendMB hocQinibog, pow-

D pose <H apparenier dare incitat. Sic dgeraoo loxur i^ : 
luxnriotos enim , ad tribaendQm ekegaogyoam 
exhorutur et inclinat, specialiter xirgiaibog, ei 
eorpore formoeie , ut familiarUate laliier habila, 
fum eisdeoi ίιι foveam gu« perdliionii cadaaL 
Quarendum qni$ homm ntteto fuerU humiliw ; 
Omnino ille qui post laboret, reoiaaeratioaes ae-
cipil, eat roagig humilis. Aliud eti peccalum, alind 
otio$itat: Peccataa« aaroqoe cst speciet, roodi, 
ordinis, et digniialig proprie cormpuo: ie\, pec* 
calum, est divinae legii pra;varicatio9 ei cosleslium 
inob^dienlia mandaiorum. OUogiug, catiioa labo-
raro et non operari opera Dei, sicul illis diclum 
est: Quid slatii toia die vtiosi »· ? Ncgligcnlia c*l 9 

xxn, 37. 1 71 Cor. v i , 16. 
(23-2o) Vchi? inlcrprcs, irijoiitaiiiifniiit. 
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tiperari quidem, gcd insolertcr et iiidcvolc. Vitium Α maligniialein , ct guperbiam vilae. Terlio, q u o d 

est9 ccMiflrmatio et conversio per conscnsuin et 
delecuikmem facta ad ea qii» noccnt, ei illicila 
sunL Lapsugebt, curo ad iufidelilalem aul libidinem 
fii pasaiones lubricat corptis. Scepe βί, ut requie$ 
per iuimkilias. Sapius ex natorae Γι-agililate, aat 
infiri»ilaie, aul senio, aut ex obediemia Palrum, 
rcqnfes non aniata a tervo Dei (ail Pater) recipiiur, 
qtue menli» virtolcm iuimicitia evigilat, Η carnig 
UbWtinem noii inflammai: gfcut multa carnit macla-
tto, Don Imniiliter el discrele faeta carnis molus 
inciial propter elatum gapere, licet, humitittr je-
junauiibus, boc ipsum ex divina providenlia sanclut 
Pater gimililer9 quandoqtie conlingere dicat: ut 
perfecte bumiliemur, et non confidamus in operi-

Dtus esl anims, boc anima esset corpori, omnem 
a se animalitatem et feralilaiem repelleus, et quod 
Deo amicum est cl bencplacitum quaerens et le-
netis, nihil ioconveniens el deformeanl iubonesUim 
coulra ae pmvalere permitteret, el odiret gyperbia* 
inalum t el altuin sapere fugcrret, ei bumilibiis 
eonseuliret. Tenet me iehemen$ admiraiio. Eo quod 
mallo leyius est ad exsequendum contrarii cor-
ruplio quam •irlus, zclabile quidem et promptitti» 
negotium est filiis hominum, animaliias; r l ideo 
dictum est eis : Filii homvtum, utqiuquo gravi 
corde M ? et iterum : Ego dixi in exceau meo: Omni$ 
homo mendaxv\ Si.ne, nil ita levc, ul fieri malos. 
etiamsi non fuerit ad malitiam nosqnisqaani agcn*9 

bus noslris. Bi quidem qni tuperna $apiunt. Sine ^ boc enimestquod maxime ctrctirovcnil boniUlom, 
•irtuie enim et gine eapieutia, nemo gaWari potest. 
Unde ouinig qui saluiis flt paniceps, supernam 
bxreditatem aciu sea contcaiplaiioiie sortilur : ei 
aliud medium non est. Qui ergo neglecla dtvioa 
svmniitate, tetpsos ad corporis aflectiones iiiclinantt 

aat qui Tiriliter et hosliiitcr coutra vitia et da*mones 
pugtiare rccuaant : abstracli et illecti a corporali 
quiele, per gegregationcm, a firlnte deorsnm per-
gunt. Quare aeterni regni poaseagio, solis qai 
snperna sapiunt dalur : nec est siatmum tiliig ho-
tuitium mediom aliad galatif, qaam per virtolem 
el scienliam guperna tapere. Quare gicui inter 
niorienles iu xiitig et pecnRtia, et migrante» ad 

maligniiai, rarum negotium possessio boni, el ad 
bonum. Auendentcs pauci, quamvis midlHm sit 
qiiod advocal et iraliit ad istud. El boc est quod 
Agguaes propbcta dicit : Interrogate $*cerdoie$ de 
legt, ulrum caro ianctificata ttnctificet Et C O I I -

irquenier oslendens, quia diflBculler eet apprfbcn* 
aibde bowim humana; nalwra», lanquam ignis, in 
aquosa ct huinida materia : paratt auiem ad mali 
participatioucm sunl pluri»i 9 sicut atipola quae-
dam, a scintilla ignis et vetilo accenaa et eonsnm-
pta. Solvit tamen Pater qnacsttortein, ad wyeteriomm 
aecreu speculanda nos indticeas. Ait ergo : Si 
omuia creala servanl et babentquod naluraliter 

Deom C U I B virtutibus et rharilate, eat statuere, C »cc»»penini in crealione, qnotnodo bono, qui imago 
ad posntientiani Deimi ptacaadum, cohabita-
lionis medium, sed adema utrisque reddilur 
mansio sccundum operaliones et merila. Quapro 
ptcr sancius d i d l : Qui auperoa sapiont, segregati 
a vitiis ei corpore particubriler» a menie et af-
feciu ad cotleslia redeant: qui tero sunt deoraum, 
id cst, qul in peccalig ei viiiis C0H?erganlurf ad 
inforog, poenaruin loca, degcendunt, nec ipgig rac-
dium ad roerUum ampliug tribuetur. Dicii eliam 
quod unum creatorum in allero, id esl, anima 
rationalis ίιι corpore, accepit cgae, et est; niaiirom, 
quia a corpore separata anima, naturam babet 
in eemciipsa perfecie cousisteret relinqueng nobig 
ii quirere quare anima pejori colligata est, quia 
et boc ipsmn cutn prxdicta ratione, quar« aoima 
cuni carne ligata egtv guol isUt: 

PriiiiO ul prr agonem et luctain conlra visibitia et 
coticuptgcibilia, glorbm promigsam haereditet : et 
qaasiattruroinforiiaee* lrilnilatiAfiibug,et teniaiioni-
bas etd doribus cruciaia, bravium virlutum accipiai. 
8CM rt boc Γα tt gttinma Dci Itonitate, qiii disponit 
ul ιιοιι tanium suo doao et gralia accipiamus 
gpf rala, quiniino et eleclione volunlaria et coope-
raiione liberi arbilrii noglrt, bcnigne nogtriim ficri 
woluii quod bouum elsuum csl. Sccundo, ul, qucd 
pcjus eat (id est carnem) anima cogeret sorvire 
>;»iriu\i, cl oninibos sensibilibus suporposita, di--
g.ilvcrct cl desCrucrety omncm cuncupiMxntiam, et 

Dei inter crt»a1uras e»t 9 carni corraplibili con-
jnnctus cst t gobaudi, quia per liberam arbilriuni 
botioralus, Dfum iuhonorafit, nec gmat qaod 
acccpil in conditionc et fictura, eed Dei ad?ergario 
8uum tradidil principatvm, Deo inobediena factus : 
ideo lucralur mortem, ut odio babcat peccalnro, 
et finem accipial malom, et fil benigniu», puaitia, 
qaia9 taliler adbaerere Deo, erudiiur. Qoia ergo, 
per pcccatum, non guin illud quod eondilug 
gum : ideo concnpiscentia el ignoranlia plagattt* 
sum , cl insatiabililer appolo ci concupisco quoil 
maluni esi. Sed quia gcmel panitug sum, ei eru 
dior quotidie flagellig, et boc, ne damnaiionig a?ler-

D . 
jix judieiuni iQcarram, et Dei vcrbum ad me (suani 
imagtnem) venit ul salvaret imagiuem, et carnem 
faccret immortalem, el gratiam et potesuieni dedil v 

ut Cwrtvn et essem filius Dei el httreg : eicugatio-
nem non babeo s» ipsiim non gequor, ai ad ipgum 
non aspicio, si ad ipstim ex toto corde et afleciit 
coiiiinue non aspiro, qnia ipse est Deug vervs ct viia 
auerna. 

SieuVt varia tnnl humanorum oenlorum Umina. Ilie 
novem diiTereuiias ti varictatcg obumbralionis gri-
Ihv spirilualis fieri a Cbristo in anima quas Hcuia 
diligil, narral Primam vcro dicil, qux» Ot per lacry-
nias corporalrg in spiiilu conturliationig; sccun* 
dam, q i K V lil prr lar.i ymag dcvolionU cl amoris ad 
Dmiiu , qtias bpiiituabs vorat, ct boc lil in spirila 

Mallb, xx, 6. i 9 P aal. iv, 3. " Psal, ew, | | . i l Agg. n, t3. 
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picialis; lcrlinm tlirit qxis ftl [#r oi-ulos corporis 
quaudo pcr ca qux \idciiliir ad cogiioscenduin cl 
laudandum factorcoi sursnm agimur r l levaimir, 
secnnduin Apostulum; quartatn νιτο dicil eam quae 
est }icr ititellec luale* oculos, quoniain nosler iiucl-
ktclu* inlelligeulia iiuelligibiiium illuminattir, el 
cx i iu l lo exstsietUiuro, s*d ignole soluni c i rca di?i-
na inovtlui. l l l am vero q t i a fil ex auditu vcrbi illu-
miitalioiicai, ex fide, io fldei guslu faclani dieit 
CIIIII roanifostalione aliquali mysierioruni I M : 
qtia: \xu> est a sc moia, in a n i u i a , cxsuhatio, illa 
vti, de qua Joannes dicil: Quia unctio ejus docebii 
nos de omuibui k*. Eatn atiieni quae c> rcittoltone 
cogitaliouum esl, discrcliouwu dicil el scrvatio-
nciii , cuui suwplioue d i v i i iT illuiuiiiationis el 
scicnlix. Eam vcro q i i « csl cx obcdicnlia virluiis 
<-l humilitat:s, ΜΜΙΜΙΙΙΙ inlclligil <*s*e, qtiem viliis 
vi iiiund" cniofm, a L>eo noslio J*su Cbrislo acci-
ptutit, novumquc pcr exslasim Clirislo exhibel inen-
i«*ro aupernaturaleni abstraciioncm in Deum , di-
rit, per ioriiludinis divinae potentiara, faelam : quae 
symbolice in manna abscondilo el stelia matutina 
Jiguraitir, ct banc nemo uovil nist qui accipil. Sa-
pien* Uaqne magi$ ul matret acquirat. ftialres virlu-
luoi duu , 11udeniiam, fortiludinem, tcmperanliam, 
jusMi itu, lidem, spcm , misericordiain, obcdien-
tiam , dfecretionom , huniilHatcui t cl cliaritatem ; 
fiuas vero, eas quje oria: t*ir ex bis. Qui non puUa-
lur beliis. Qui viccrit d;cimwcs plaganlrs el percu-
lieitles ciim, viiiliier e\& n ^ t e u d u cl reperculieu- { 

do cos atquc plagando, licct plagetnr, coronabilur. 
IMagas natuqiiu susctpil qui lcutalur, vi plagts i r i -
buil qni icnlaiioncs poleutcr itnptignal ei rep«*!li( : 
q u i tero (Oiiscnii t , non la t i lum plagaiur, sod iuori-
tnr, f l non coronattir : qui vero uon tOnsvnlit, ox 
\iri l i tosistenlia, ptagat dgntonis. Quarc pnqilor 
attgtisiiis cl I.iborcs quos eu&liucl. coronabitur. 
Tres ιι. <Us , iu terra t cum fccisset quidnm. T I C H 

quippe, vita in (crra fccit in uuiv»M so dirs ct 
ires uocles Gliristus Dcus nosicr : qui voro ad 
imilaiionem Chrisii p^ccalum trinm borarum vic<--
r i l , ιιοιι morieiur. Hor.c trcs sunl, in iusuliu lcu-
laiiunis cl suggeglionis reccptio, deicciaiio, ol cou-
hciisue, quas virluose viiicens , ιιοιι moi iclur. V« i 
lioraa Ircs dicit, jtiveiiUMcni, niediam ; tMaleui, ct 
N«'iicct ilcm, quasel vigilias Ires Evangclitim vocat. 
Vel couciipisceiiliani carnis , roucupisceiiliafn octi-
l i r i u n , ot superbiam vtta>, id vsi, vanam gloi-iaui, 
gulain,pl avariiiam, quas, quis vii««vnst s i imnia l i in 
otnoia praslravil vilia. Diccbal vcro Pairuui q t i i -
datu: Quotiiam isla tria limi-o, poicgriualioiu'in a 
c οι p4»rr, pncfeiiiationcm ad 0**uin , el judicii srn-
leiitiaiu. Si quundo ex ditciplina, divina , clc. Γι,Ε-
\ty.ul iu liencdictionibus grati:r, servos suos, amaior 
l:oin'iuiiiii Dcus, ut cos purgot a viiiis, et porfcclos 
virditibit» f a i i a l . Quaro dicit Palcr quia proptcr 
ρravilalt'i'i, iitiiiiiii:al« ιιι ·1 i»£ialituibficni dis|ica-
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salive reliiiquiiiiui' ul loHlonim*: qiuid sol cognovii 
dihirulo, i<l osl, Uilitcr nos mU lligcre fecit boc ulilc 
nobis essc, quia posl uiultas obleiicbralioncs nienlis 
et avarilias ct crudiles vilioruui et dstnonum pa-
gnas, afllicli, nionrentes el bumiliati, iidem incUamur 
a gralia, cl in nobis roborali firmamur. CIIID vcro 
coalesli tonvcrsalionc, por virliuum babilum, agiles 
et levea, a lerreitis clotigali fucrhnae, lunc sedebil 
Doiuinus, el rcquicacel in corporibus et anhnabus 
noslris, et a ptrfecla in nobis babiialione oinnis 
nostcr conahis et omtie not»lrum morlale sapcrc 
absorpium dc m&Mo tollelur, et limc vere crimtis 
liliiDei, rcgnum ot earerdoHiiin ojus. Quvrtndum 
vero nobh esl, qnot, quibnw mvdls Ιιι iuga forni-
caiionis ol oiiimiim tnipiignaiiiiuni caslilatem, in 
fuga delmaiioiiiiiu guhc vi oiiiuiuni adversantium 
pauporlali, hi fuga bonoiis cl omniiim quae sunt 
opposiia el contraria buniilitati, ci in foga murmii-
ralionis^dolraclionis cl judicii, scrvus Dei, possidel 
coronam. Obtencbratio fit causa wffentionU. Igno-
rantia ob^curat, concupi&ccmia offendil et ccspilal. 
delectaiio cui rouseiititur, cadit vl moritur, pcr 
9pus vcro el per iisinn, f»tet. Aliud esl ptrturbatio. 
Turbat concupiscwtiia, diffandit avarilia et aollici-
ludo muiidana, c;ccal voluulas propria. Nam ommt 
quoque qtti in eadem peccalu HOH iucidit, dignc etiam 
pamittnliaiu egil. Paniluit scd ιιοιι digue. Qui eiiim 
dtgne poenitcl, ιιοιι iterat lapsum v scd a»qtialiter a 
sc omnem mortis ropellil casuni. Nobis tamen ow-
nem hilarilatem osteudcnlibns. Qui enim ex ptisil-
laniniilai^ pflcnitet t ei a bono proposito obedienli» 
rccedit, ut eolicarie vivat, bic boua congregata, ex 
pocnitcntia lali reeohit, quoasque xenlial damnam 
sui scnsus ex misericordia levocatoris cadentiuni 
Jcs» Chrisii. Sanc, qui ad meliora pcr magit pcr-
fcclam p<enilentiani asr.enJit, facla rnala ftolvil: 
itaquc ct qui ad pcjora progreditar, malis mala ap-
ponene, apostasine el infiiUliUlis crimen iacdrrit. 
IJndc siTvandiim nohis e*l, quaudo ct quomodo 
per aniaram el asperam aliquam iusiilulionera, a 
felle vitiosic conversaiionig (qaasi poculo sumpto > 
sanemur, nec lioc quidem seiupcr, sed ir.mpore 
cougruo. Malisquc tentibtliuin rerum afici. Si quis 
crgo voic invariabifo menlis propo&ilum, per ora* 
tionem D«»o vacanUnn et circa Dei intelligibilia elc-
valum sorlihis cst ab oninibus scnsihilibus bic «nor-
tuiis csl, et dclcctabilium viiab oblivioncm poasidel. 
Vivil quippc Clnisio, qui scnsibilibus moriliir: 
citruscalio pry.iiisinual loniii ui sonum , ct supcrbia 
annunlial advcntum van^ glcn iae. Nisi fueril anitm 
inquinala supcrbia, non illu lelur djemonum pbaH-
lasiis. Po4$umu$y ex nuturalibut rebus. Id dc C<TVO 

et cxcmplo propriolatis ipsius dicluni inlcllign, ul 
cl de terprntis esemploqaol soquilitr : Nni per 
angtiilamct arclam Jejuuii. Qtii v a o * gloria», gote 
et Inxuri» desemunl, ci Uci verba praedicanl, aiuu 
sicul mcrelricet adntononlcs alios do caMiiaio. Sicul 

° I J.MII. ιι, J7. 

file:///idciiliir
file:///irili
file:///ty.ul


1245 SCHOLIA ΪΝ 
longinqua cst ab iis qvi qutiidie fornicanlur, fasii- I 
tas, i u et ab illis, spirilnaHum Tirtutum senaus ct 
conteroplaiio. Q»i conlinel xentrem, diminoit vilia, 
ct qui vmcilor ab escis, augel iibidinosas detecta-
lioncs. Priocipiuro qiiidem genliam Amalech", 
priocipium aulem viiiorum, gula. Ligna namquo 
mulla excilani flammani, ciborum vero muliitudo, 
luxuriam. Concupitcenlia eaca* peperil inobedien* 
tiam ; el dulcedo giislus ejecit bominetn dc para-
di§o : ita ei monacbus gnlosue frangit castita-
lis faedus, e4 a pukhritadine contempialionis ejl-
cictur. 

CAP. IX. — Ad gradum 27. 
Non ujnotanU* , cancm quemdam. Canctn dicit 

vaiwe gloria1 daitionom , qtii sua Impudeulia ninni-
bus iiisidiatur bonis, cl currodtl cnriositaie, ct lo- 1 
quacilate, el stipcrfluiiale, el oslenlaiione, ei ma-
lignilaie, aiquc corfumpil animas Imprudenlium. 
Quhin amicu*, eti fortit quidam. Qtiielis Solitariac 
amator rgrediens de eella cum silcniio, manstie-
tndhte, oralionc mentali cl cbariiate, non progre-
dilur : vcrboque, a spiriluali auiiiue coiisislenlia 
non recedii, ticot vnkalur exlra qtiiclem soliludi~ 
nis, coiporc cxirc. Obicrvat quidcm, murem qum 
hanc vcnatur, tir. Mmem inlclligibilein, dtctt 
bomicftdam diabolum , quem intenlio quiescentie 
vigilanter obsenral, sirut cala morcm. Utmonarkui 
mlieri monacbo adjunctus : Dttos monachos bic 
Paier ponii : unum , ab bomiaibiis desoialum, 
qui corporaliter dicilur el esl solilarius monachu»; 
alimn vcro a propriis voluniatibas et cogilalioni* 
bns ct viiiis soparalum , quem 9pitimalem moiia» 
clmm cl aoliiarium nominat; sicul de iis qtia; sunl 
lanlntnmodo animat, sollicilum, el roonacbutn ino-
na< bo , id osl, soli Deo assistcntem. Saue non sic 
liberatnr a lapsu, qui corporaliler cet solus, sicut 
monadHis, pra?dicto modo cura monacbo babhans, 
qtiotiiam ex ocio malilix spiritibtis, quinqne prin-
tipaliier, adilarios impugnanl, videlicet, accdia, 
cristilia, i ra , vana gloria, el superbta. Tres vcro 
obedicntes, gula, luxuria , ei ataritia. Solitarius, 
cu fomm terreUrt$ angeli. Id csl, s«<undum quod 
tsi posftilnle, c*m scqaens, ab omni ncgligeniia eC 
ptiftillanimiuilc suam lilwrans oraiioncm. Qui enim 
Hraiiam Paraclcii n<m accepii, non bal»ebil ora- ] 
nociis pcrmaflcniiam ct p^rpetaiiaif m : cum vero 
P*r«c)cius fnerii in hotnine tunc, aedena ct 
Atnbalan», dormi<Mis ei vigilaiif laborans el 
fpiit-scriis, S O I H S , feJ cvm aaciis loqaens ci taccns 
i»ral aiq^lus, est substantia iulelleciualie sompor 
mobilig; arbilrio libera, Deo ministrans, in nalnra 
immoilale quod esl accipietis ct babctis : cujus sub* 
^Uiilia definiiionf m et formam, solus Ocator n<v 
vit. Car, quaxo, nou tot9 apud tabetmetioias, clc. 
QaU majorisqniciia, ct ampboris rciuotionis, ci 
iiuditalis , et oratioiils, ci sitcnUi, scylbiotba?, ct 
inlelligibilis uhodicnlinc nperalorcs et posscssorcs 
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i fiterint, visibilis ol^dienli* ct aiifcm ct nociiurain 

directionem , sab senioribns, absque coenobiorvm 
lumultu, in qniete com reverenlia et pcrfecla roor 
tiflcatione tenentcs usque in fiaem. Licel crgo 
magnum sii , quiells aolilariae angelicum opus, et 
Majoris profecltts qtiatn coenobia, tcre purgaiis a 
vitiie, non vull boc dicere propter magis iniirmo^, 
quot eadem eonveraatio liqtiefacit tanqnam camt-
mis plmobum : ineat qaippe infirmis ut pbirinium 
laedentinm appetilus, qtiare taDpius recidivant con-
tmria tnmentee, qufa non est parvulorum, cibns 
perfeciornm. 

lmot me Ipteqnidem. Ail, ipse quid«m, qnid fibi 
expediens eM, cop̂ noscet, nisi studium perf<M lum 
habuerit observaiitidc mandalorum el viiltiosac con-

^ versationis, Morti* properatio. Id esl ex pronquilu-
dine cl bona volunlate, per imiiationem novi lionti-
nis, niorlificationem carnia ei vitiorum monstrarc, 
nibilque communc babere enm mtitido, s>d sin^a-
lis horis dcsiderare mori, et essc eum Chritio. hu-
p*>ss!bile esl habilum verae cbarilatis esse in oo qui 
diligit aliqiiid viliose, Sftd neque oralio, magU vero 
oralionis macala, ei in oraiione ejas, augraenium 
ira», el furoris, ct limoris, et elalionis assumptio 
erit. Sciens ae prudcfts taccbo reliqua : subaudi, 
lapans carnis, cxce«ftus mcnlis, ct xexationes Sa-
tanee. ExinanUo enim felte, id etl, abnegata ct 
mortiflcaU et odio liabila propria volunute, fit di-
minutio filiorum. Cum medium illud arripuissem. 

, Non clare narravit coDiempIaiionem sanclus, ro 
' quod noluil omnibus talia revelare : dicit aultm, 

exscquens orauonem\igilanterei sinc interraissioiif 
et pigritia, quod est medium trium operalionam. 
Iniermediui e/feetut trnrn. In merfiis (inquii) effectus 
surn videlicet angelicis €t inlelleclualibus ordini-
bus, quoil eat roedium Dei tt hominum. Ac titien-
tem we Uiumiwibat. Et illuminattis fui ab eo (in-
quii) ettpernaiaraliter. Etecce rur$M eral in iilis. 
El ecce (inquit) iiaram mens cratiu illis snpfr 
spiritualibus el imniitsioftibus divinis, et in ea qu;e 
est circa ipsum contemplaiione, non vaicns, ad 
principem in omnis crealur» Christum l)eum, pro* 
pier iiiacoossibilem lucem, stiraum agi et extctidi, 
cx boc desiderabam conleniplari. Quid quidem in 

φ eoerat anie visibilem formam. Ititerrogavit vcro a 
quodam angelorutn de Vorbo ante assumptiofitm 
humaiix natur» : a qno exclnsas, iicrum qna-sivit 
quomode nnnc exeistil ? Et audivil : /» proprih 
et non in itlis, a principe visionif, sancto angelo, 
subaadi. Ει ego : Quanam iiuqu*m) est dcstm 
l\o ?e\£. Ει itcrum inicrrogavil : Q N » e*t dcxtera« 
el tbromis? cl audil rursus : lo»possibile cst aare 
itda doccrt. Iltrura deeiderio traclus, rogat adduci 
ad tllud ienipiis pcrfeciionts, in quo vidcal Verlmm, 
eicuii est: qui denuo audit non case viantis lioc 
acripcrc ct itilcntgcrc, nisi prius absorl»ratiir q«Mxl 
niOilalc βΜ a^ita, cl iinpciTcftio noslrit corruplio-
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ni» perfcciaiar ab igne Sptritvs aancli omaia con-
gvuieate. E$i aateea bxc vtsio relinqueiida ad iuier-
pretandum 9 experus. Pneterea exsequeoa mediumv 

orationts qtue poat Yirtuium babiUim vitiorom 
emaadatioae pntmiasa mente perAciiur, inmedio 
viriolum et coolemplaiioois factag suro, inquii. 
Sunt eoini virtoteg mortalea ct purgaii animiseu con-
teropIalWcexemplaregaeu iutellectualeg, eicut svni 
coutamplat»ooe8imiaediat&,iuedfe^ 
bus xunt consonae ei&isieniium acli? * , cotiteaiplaiiv» 
vel iulellectaales ct transductiva?. Eal vero virtutum 
tuorulium finis, pictas vel compassio: virtulem autem 
auimi jam purgati seu coalemplativarum, flois est 
irremigsibilis ad passioncs et corporis dcposiikh 
I.ilellociuaUutii >ero geu exeinplarittat, deiformi-
las et graiia. Virluiuin igilur gradus medius est, i l -
luminalio et intellcclualis explicalio : iCa, el cugni-
liomim iittdiaruui meilium aual coiilemplaliva et 
intelleciaalia. Igitur, medium extequensti* ntedkt 
fului $umt inquit, id «81, perOciens €1 Iranggre-
dicus activas ct morales virtuiea, ei a vitiis purga-
lus, cl a corporc eloiigatus. In mediU farlas auin 
cogiiiiiouibug, conleinplaiivis et ialellecltialjbus : et 
illamiiiavit silienlem, ille α qno omme datum op(i-
ffttm it omne domum perfeclum u ; et pur-
gavit me tirus qua lalibus operaiionibug praesi-
dct, et omiiem ab auima caligiitem peraequens illu-
tuiualiouis ioimiggiouibug iu&aiiabililer mc eilku-
tcm circumfidsil. Et po&i ista t tterumeral io illis 
( sitbaudi medm) divina iltuminatio secondain 
propoaiiioaem iiienltg. Ει flammanles affeclus, com-
ptdlunt amanlem iiiterrogare a principe visionis, de 
vcriucit visioue give gymboiia, et de Verbo ante 
aggumpiioacra buioaux nalurs, el qu# congequuii-
lur aicul superiug lognnlur. 

Cum procedU congreoeia cmModi. Id egt, os 
lu«m et cor luum ία locutionibua cnslodi, caveus 
propalare virtnteg qtiia, ore iuutiliter, indiscrcie 
ct vane apcrlo, virlules quae roeuieni ad Deom cxal-
(abant, perdunlur cl volant «Η disparent. Ori 
tnim procaci appropinquat ruina i s : Siliiiiitiin 
vero est vtttuinm cuslodia. Patientia, e$t 
texalioHU quotidic extpeciata definitio. Seruniiura 
iiiensuiam bumiliiaiis, datur patieutia in Iribulaiio-
iiibus ei lenlatioiiibus, ct secundum paiieiiiiam, al-
levalur ouus Uibulalionum, ct conaolaiioniim, per 
eam pergena, pariieipat, et aocundum consolatio-
nem magoiflcator cbariias eju8 ad Deum, et w»cun-
dum f barilalem, possidt t gaudium. Sane paiicntiam 
peperil spes el luaus, qui vero sinc lits duobtis cx-
^Utit, acedue aervus esl ad omuia pigcr. Non enim 
qai Ulis eal, possidet feaUnaiuiaru boux volunlatis, 
bcd ία omoibus openbug eais aiixialnr et impotens 
fil ei puiat impotenliam, laediuni, el discragiuin 
acedia*, in6rniiialeni corporia essi' ; cl ila scip^uui 
gicul iuliriiiiini c.\cus»at, gul* scivicnscl oiio quo-

•% Jac . i , 17. *· Piov. X X V J , 28. 
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iiiam non babtl fervorcm bonidesiderii tlfolinaii-
tiam el sludium salutis anini*. Unnm tpiritum ok~ 
ierva vigilaHtiui. Uitas spiriliinBi qai semper impa-
gnat, est fornicatioais dsmoa, maxime ία iocipien-
libus, et impognanlibos aea protkieiitib^K, cet acc-
dias darmon. In iie autem qui appropinquanl perfe-
clioni, est dxaion vanae glori». NutU c*i iurrim vd 
coilem quietii wdific*re, etc Turria eignificat per-
feciionem vinuiiim cttmadeniiasdiicaum.Qaieaa-
qae ergo operatug actiYam vitam, perfecte ad impas-
sibilitatem habet aptiludinem, €1 digpogiiog esl ad 
acquisitionem naloralium coatenplaiivarufii Η di-
vinarum xcritatum d raiionum; per quae pcrficiiur 
pcrfecla gcientia, et completur cdificalio lurria* ei 
qtiietis, el virluiuiu Chrisiiforroium. 

C A P . X,— Ad gradum 28. 

Volo, ait, magis verba wunti mem dktre. etc. Sen-
sus aniioa? csl ineftabilis gusCtts diviiup cooaolalio* 
nis ; qui cum eharitalia piilchritudiiie fit. (tainque 
igitur verba sengu suo loquitor, qui (per Spiriiam 
gancium eensiticatus) secuiidnai propricUlem dicla-
rum firluluin illumiiiaiioneg, divina inoeodia ct 
perfectiooea intelligit, participal et gustal in iis qa* 
dicil. Quiuqiie verba dicit oinnis doctor qui conve-
nienlia gingobg sensibog qui in nobia sunt excnipJi» 
operia el verbo do< Iriiwe rem<Ha apponit. Iu tpga 
enim eeniupium accipiett menacki: id eal divina 
dona. Qwod vero «st iade: xiddieet graiix qu* 
per oralionem miserkonlibus monachis digiribuati-
tur ία eo quod est9 id est9 tila aetema et booa ia-
corroptibitia quae eis relribufBtor. Ego umus 
ttantim du*t e$$entia$9 etc. Quaai dical: Ego. diftV 
rentes ipsag exsMenlcg. unius dico egse operaiio-
nig et substanli*. Quod videns ignem et aqutm. Ig-
Hem ardenteoi, ex Dao deTolioaem : ti aquam la* 
crymas dictl. ΌΗΦ $mpe ntrk* iucaulius emh$o. pro-
priai commendationis et gloriationis. Aiiud e$l crt-
brius, corde tpeculari. Visiiari qaideoi, cxl ad pro-
priam consideraiionem ex coniritione auperfenieale 
coaTertiet coaleroplarifft congregare,elcuraragerere 
de iis qtiassuntad Deuni,in seipso; visitare ?ero e8t, 
aliorum principaiive et aacerdotaliier emundare 
corda, ftl boslias accceplabileg multag Deo offerre, 
verbo, oraiionc el excmplo. Vigilare, est contioiie 
ei fixe teipeum congiderare, et gine reoiiggioae in-
cegganter congpicere, ei censue alqoe potentiaa aat-
inse et corpori» principalive cougregare, et per iadc-
siaeoiem orationem devote Deo offerre. Cordt* « Λ ­
ΙΜΌ ei tpiritn (29). Animam dicil, eengilivag ei vitale* 
poiemiag, spiritum vero, dclibemtivas yolunlatea 
ei iiitclteclualeg affectioneg, Spiritus etiam, eslaoi-
ma raiionalis ei imelleciualis, ct lofum giroul, di-
ciiur Spiritag. 
Explicmnl gio$$w $ancti Ρ . N. Jounm$dbbaU$fUjf-

thu, iuptr textibui Climtci. 

(2ϋ) Vclus inliTprcs, C»T, auinta cl spitim. 
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Agalhta historiarum, non magn« molis libri, nunc deimim prodire edilionem9 Bonneo-
sis btttoricorum Byzantinorum colleclionis principiura,nemo oquus rcprehendet, dummodo 
compererit quam ardua nobis hoc opus aggredientibus obstitenat difllcultates. Etettim ia 
oppido, ex cujus pralis lypograpbicis nunquam aniea exisset paulo grandior liberGraetB* 
neque typorum compositores in hoc geoere satis exercitali aderant, neque correctores 
apbalinatum usu docti, qui, moderante Schopeno manumque ullimam operi admovente9 

salis accurate gnariterque io hoc labore rersarentur. Itaque lardissiaie progressi sumus. 
Est tamen quo nos solemur : nam ingenti todio ac labore hoc certe perfecimus ul nulluoa 

Culo gratius reJictum sit meodum in Gre&cis, atque in scholiis criticis; nam de versiooe 
iina, quam abjieere maluissem, ego cerle parum fui sollicitus. Reliqua illa eum Schope-

nusf abalus his correcia, emeodasset, ip$e quanla potui cura per tingulas litteras reco-
gnovi. Jam vero in poslerum I M B aeruranie aut superata* sunt aut certe valde imminuue; 
mvento firo erudito ei impigro qui correctioni plagularum toturo sese dabit; ila quidem, 
ut Schopeno nihil amplius curandum remaneat quam quod aliis laboribus obsitus exse-
qut possil. 

Agathiaro edeodum ab initio mibi ipsi sumpseram: quo lempore de bujuscemodi dif» 
ficultatibus. quales deinde expertus sura, non cogttabam; ac siuml, mqore mmdum exci-
tala spe, id solum mihi proponebam, ut vulgata edilio quatenus coQjectura alque ingenio 
sine libris perfici posset emendaretur; ejectis plurirais, qui Parisioam editionem foedant, 
erroribus, temeraniaque novationibus. Legeram librura, non omnino illepidum, ante mul-
tos annos, rerum cognosceodarum causa, eumque raemoria repetens mihi persuadebara 
illa ralione, non excoli quidem atque ornari, veruratamen ita corrigi posse ut9 spinis at-
que sentibus evulsis, satis expeditus evaderet. Erat autera jam tum mihi cognitus atquc 
valde charus Joannts Classenus, Hamburgensis, qui I I E R J I A N N I , viri suromi, disciplina insli-
tulus, huc venerat, ut nos quoque, qui ιη hac litterarum universitate disciplinas philolo-
gicas eiplkamus, audirel. Hunc ego juveoem egregium, quem nunc in coniubernio atqpe do-
mestica mea familiaritate vivere gaudeo, rogabam, ut Agathiani aiiente perlegeret, qu»-» 
que ipsi in mentem venirent annotarct: loihi enim opus aggredi, propter negoliorum ire-
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qiMmilam atqtie advcrsam qua tunc nivmcbar valetudinem, nondum vacabat. Fecit i\ quod 
cupicbam sine mora ac vaKlo scdufo : ojuscjue scliedis acccptis ipse Agathiam accuratc 
evuIvenduDi sumpsi: pluriina, qua? eineudationu persanari possent, a Classcno ritc per-
specta animadvcrti ; quanlam lmprobavi; non pauca qu© i llc non alligisset correxi 
ipse. Qua via ingrcssus, prioribus diligentcr excussis, cum cos pcjus longe quam au-
tea cogitaveram se habere perspicerem, neque ullum cx libris subsidium aderat pnelerea 
qu©, suasu meo, e Suida congesscrat Classenus, versionem Persona* quttrere coepi, qua* 
instar codicis essct. £am luibi ex bibliotheca gyuinasii Coloniensis suppedilavit humanitas 
eruditissuoi Birnbaumii: atquc h©c accepto libro novum lumen opera nostree aQulsit * Et-
si enim homo non liiinus stolidue quaai indoctu* ita vertit ut plurimis singularum pagina-
rum locis insulse delirantem audiro videaris : — quippe qui de scnsu, non dicam proba-
hi l i , scd ullo, roiniuie soilicitus ess«t: — babuit tamen ille antc oculos codicem plane egro-
gium, cujus verba sinjiula exprimcre sotpe tentavit. ltaquc niulu* cmendationes, cuiu 
Ciassi-ni Unu inete, illo aucture comnrobato sunt : id vero in prirais gratuni erat, qtiori, 
(juac iu Vulcanii codice cxciderunt, ubi aut verba aui incisum integrum deessc videram, 
ita aiMid Personam translata inveniebani, ut sensum sine ulla dtibiiatione tcnerem, veiba 
cum aliqua saltein probabiliiatc Grrce resiiluere possem. Quibus subsidiia si contentus 
ftiis*cm, et liber jaui edi poterat aliquanto emcndatius, et nonoullam inde fortasse abs-
Uilisseui doctrinu* atque aciiiuinis laudem. Verumenimvero cum ex Leunclavii prtefa-
lione ad editionem versionis Porsoiue Basilcensem pei>pexis$?m quaiu longe codex Rbe-
digeranus priHstiiisset Vulcaniano, quanquam exigua spes de libro essct qui sub antium 
1594, frustra fuissct rcquisitus, adii tamen per littcras Passovium, v. c l . t si forte codtx 
istc inveniri, atque,iI!o conciliante, usus ejus a proetorc atque decurionibus obtineri 
pos«et. Egit PasFovius stivnuissiiue ac fclicissime causain nieam, seu potius iitteraruin, 
rpiarum laude tloret ipse : neuue minorc voluntate usus sum senatus splendidissimi uau-
nic ip i i ; quo jubente codcx buc transmi.ssus cst. Eum bis contuliraus, ne quid non 
aniiiiadversuni reiiianeret: uam nrinio id fcrcit Classcnus solus : dcinde itcrum ei ille t i 
ego ; hac raliono ut per alter impreseum, alter si-iiptum codicei>i aut pralegeret 
aut inspiccrct. It«xiu« id .«iwndcre audtfo in boc gt:oere njhii ueri posse accuta-
tius 

Jam voro collccta amidissima luctiouis variutate, rum cx lns quae ipsc Vutcanius 
fatetur cotligcrem lypothetas oonuunquam in exijedietida codicis, qu i minc in Lugdu-
nunsi bibliotbeca servatur, scriptura errasse, valJc optabam ut varietas Rehdigcrani libri 
cum Lugduncnsi conferri posstt. Nequehoc iiieum dosideriuin frustra esse passum est 
incredihilc Geciii, v. «·! , litleraruai, quas tam egregie ornat excolitquc, omni occasione 
oblata juvandaruin desideriuui, cum summa erga mo bcnevoleutia conjunctum. E i igitur— 
c u i , quod unum possum, ingentcs gratias me habcrc mih i conscius sum, — hoc debeo 
quod variotas Rchdigerana cum Lugdunensi libro accuratissime collata est, idque ccni 
niagna operis mei utilitate : conslitit enim in haud paucis locis dissensinn, qui intfr 
scriplos libros esse videbatur, ortuai esse in editione Vulcaniena. Verumtamcn sic (juo* 
que manet taata intcr utruoique codicem dhrcrsitas, ut9 si unquam bic certe, duaslibro-
r u m slirpcs ccrnaaius. Variant enim ititcr se Sfiepissioie nou soluro Ubi in altero scu-
plura comipla ost, voruui etiaru ubi uibii refert utro modo le^alqr. ln his vulgata? in l i iB-
rcre, C I D I p!an<: eppareat codicem cx quo ori^incm ducit mfenoris esee nota&, nimis 
tkDidi aut supcrstitiosi; — ex utroque pro arbilrio recensionera conflngere, temerarii fo-
r t l horiiinis. fi^o id ruihi lacienduin esse vidi quod fecisset unusquis jue cordartor honio, 
cui hic soriptor primuoi edendusin utroque codice oblalus fuisscl: pwslantiorega in uni-
vcrsuin mihi sequeadum degi, iia tamen ut aninms liber a superstilionc corrupta ex al-
tem euiendartt. 

Qua lege cvim in conficienda recQnsione versarcr, conjecturas in eam vix admisi: sunt 
tamcn inter locos, ubi utcrquc codex in vitio consnirat. pauci quidaiu quo& cerla rationo 

crilicatn quain ex boc edendi laborc pcrciperc aliqualenus fortasse pohiisscm : de qua re st-
hivaui omnino, nisi reprcheusionem vcrerer nullam fere meam in eo apparcre 
4>p«»ram. Libcrc dicam quomodo res sehabct: iuc<lo nuda divinandi vi , modo versionis 
adininiculo non pauca recte conjecerain, lacunas quoque supplendo sarcieraru, de quibus 
uionere, ex quo certa pro conjecturis suppeditavit Rchdigeranus, sive eadem plane sivo 
iueliora, conlempsi. Laudemne caj>tai*cm me ipso facti teslu? Tum vero, ul ld saltem 
pro viri Ικ>ηί in<lo!c tieri posset, ea quoque indicanda fuissent ubimeerrasse apparehat: 
utrumquc sinc ulio liltorarurn f ruclu. Aliaratio in couiinemorandisClasseniconjccUJiis fuit. 
Qui ipso in^um exoinplura secuturus se nominari recusabat : atquc a nie contcndebat ut 
eadeui quam ni ihi scri|)sissem sc quoque metirer. Verum assensum extorsi auclo-
rilato inea juvoni pudcnti : ut illum «it phi lo io^is coimncndarem et viris illuslnbus qui 
rcin publicani Haniljiir^enseiu lenenl. Arguuierita libroruio conscripsit, indiccsque cou-
fccit idern Classcnus, cx quibus lili qui rvs et noiuina coniplcclitur pauca quiPdam as-
crip^i. Accenliiuni orlhognphiovpie raUonou) stabilirndain suscepit in se Scbopctius 
nictis : do rujus doctrina atquti ingrn io qua> scriliam, bac opportunitatc usus praedira-
rt-ui; nisi hiix quoque piwfalio, aiitequam Uimr iu publicuiu emiUatur, ab eo hispictiii-
da essct, praui i le irnnjut i tuue <.IMIU suiu:ua o p r (»ii^n.'ifuruin <^e ut illa delerciu. 
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Is igilur lolum Byzantinorum opus, quatenus in lioc oppido typis exscribetur, ita in»i-
drrabilur, ui sin^ulas plagulas correctas, antequam sub praelum immiltantur, ad exa-
inon rcvocct; i«que ul cunstans in accentibus et orthographia servciur ralio eurabit. 
Teneiidam autem sibi propo>uit eara qu<B viris primariis, qui cum maxime Grocos l i -
bros edunt, placuit. Ego tero, si arbitrii mei esset, vulgareni potius servassem, quam 
Grieci hodie sequuntur. Perspecta ccrte res esl, horuto majores jam inde a sajculo χ 
apices inter srribenduin apposuisse, ita ut pronuntiandi mcxlum effomiarent: itaquo 
bos salteni libros : Annam, Nict tam, cfrttros: in accenlibus ad Alcxandrinoruu) gram-
inaticorum canones revocare, rnihi quidcrn non alia ratione (icri videturquam si in L a -
linos ultimre a&latis eum orthographi® tnoduoi induccre placeret a quo :n Planto i w e -
dere ncfas foret. Agathias aulcm, atque ipso Proconius, longe propius ad inforioris i!Iiu> 
quam ad probae aitatis scriptorcs arcedunl. Sed illa res, ut plura alia quiP in smnmis d i -
cundi aucloribus magna suiit, in hujusmodi libris imnimi njoraonti <?st. Ut tamen veruiu 
confitear ; ipse, perspicuilatis gralia, laritus mutavi quod a scriptoris orthographia pro-
fectum csse non dubito: μέλλον eniin scmper in ulroque codicc uno lantum λ scribilur 
Nequc inagis indicanduni esse puiavi quoties Ν έφιλχυστιχον ex codice adderem. 

Epigrammala libcnter oinisisscm * : cum retinere necesse esset, inulto plura <;t crnon-
datiora iis dedi qua* Vulcanius ex Anthologia Planudea collegerat: cuncta scilicel qtia* 
in Palatina servata sunt, addilis iis qu© in capite iup\ εικόνων exstabant, qiio plcnius 
habuit Planudes quam nos epigrammalum eolteclionis cxempluni. In his criticum ntm 
egi, nisi quod perpaucis ior is aul alioFum emendationem aut Planudeam lectioneru Pa-
latiDffi protuli. Lalina, elegis comprehensa, qu® Josephus Scaliger, atque Janus Dousa ο 
Gnecis Agalhia» fecerunt, in virorum honorem retinui: quo faclo ne illa quidem ouiil l i 
poluerunt q u « in eodeai gencre confecit, addiditque Vulcanius. 

His exposilis, jam finem prafationi faciam, cum de libris quos adhibui, siglisquc qlias 
in scholiis posui qu® necessaria sunt exposuero. 

R . codex Rehdigeranus : chartaceus : schptus eirca annum 1560, impensis Thomm 
Rehdigeri, in Iiaiia ; et quidem procal dubio Romo>y a duobus tribusvc autanuensibus 
credo bibliolhec» VaticaneB scriptoribus : quorum saltum primuni iuisse Grrocum ex du-
ctibus clare patet; poslremus auiem ahenigena fuit, Griecepquc linguaj fere rudis. Ex-
scriptum esse ex coaice Vatioano noa dubito, quo Pcrsona usus fuerit. Inlerpunctionem 
ad sensum accommodalain vix usquam babet, sod interjectis scptenis vcl octonis pl . m. 
vocabulis puncla poiiit. Ια inargine correctiones aut conjecturas exhibet nonnulias, quas 
Leunclaviuni auctorem haberc credo, qtii eum a. 1576, ulenduni accepcrat. Ouem codi-
ccm cum Vulcanius secum communicari petcret, responsum est euui nou comparere: 
iieque idfalso: inscriptio oniin teslalur anno demum 1658, itcrum illalum esse iu b i -
bliotbocam Rthdigeranam a Christiano Hofmanno ab Hofroannswaldau, poeta M I S U I S O et 
obsceno ; al cive, ut binc colligere licct, non inutili. 

L U C D . Lugdunen&is, bibliothec® acadcoiicffi, 54 intor libros Vulcanii, qui Agalhiam t χ 
co edidit: in calalogo p. 346: — Bombycinus, seec. xiv : inlerpunctione satis accuralu 
dislinctus ; in prioriinis libris valde mendosus, in posterioribus multo prostantior. Sub-
jiciuntur inGne duo epigrainmala : altemm Agathbn de ludo labulae Zenonis Aug.; alte-
runj, quod hic quideni cideiu Agatbiffi, in Anthologia vero Leonidcc Alexandrino tribui-
tur . Id h. I. ίσύψηφον inscribitur, additu in ulriusque distichi fine numcro <rxtid est96600, qui 
ox iitlcrarum valorc pro numeris positarum conQcitur, dumraodo securiduiu disticlum 
cum Lugdunensi scribatur: 

ΆΛΛά rarvr ρερόχεσαν εράσμιος · όψέ γάρ ίγ%*ων 
'Ojzxoeor Ουρανίας ΚαΛΛιόχα xpcpipei 

V U L . Vulgata, i . e. Lugdunensis cura editionibus qurc ex illa origtnero ducunt. 
E D . P R . Edilio princeps Vulcanii, qu® prodiil Lugduni 1594. 
P A R . Parisina, a. 1660, in corpore scnpiorum bistoria) Dyzantin(B. 
E D D . Editiones, princeps ct Parisina, ubi a protoiypo, Lugdunensi codico, doscisruul. 

(Venetam ncgligentissinio ex Parisina transcriplam essc, nihilque oninino propriii* iK»lis 
baborc, ncmo estqui nesciat.) 

I N T P R . Versio Cliristophori Persona*, ut cxstat in edilione Bastlccnsi Ρ*.τηα). 
C L . Conjcciura Classeni. 

Scribebaiu Bonuecpostr. Kal . Jan. MDCCCXXVHI. 

* Omwuuos ul -ab bistituto noslro omniuo aticna. Ευιτ. PATK. 
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D E V I T A A G A T H I i E M Y R I N J 5 I 
EJUSQUE UBRIS HISTORCARUM. 

Agalfcias Miiis etl Myrins (a) io JSolide A%m ( t ) : palre Ifemnonio, rhetore (c)9 malre Periclea, ma-
irona gaarttgaigaa9 quam trienatg anisit (**)· Hmc cum mortoa ac tepalta lit Congtaatittopoli, credlbile 

*8i palreaa aeae tlloc io urbem regian coolubgge, ad qaam undiqoe «x profladts Gneei sermottit eo«-
fttiebaot qui doctrhue ingenioqae conidereot. Fratrem babuU ? i m konoritvai , eojas U R M A aomta 
ignor*j»us (e): sororem Eageniaon, doctam poellam, digcordi matrimonio enm Tbeodolo quodam coo-
jiiDcian (f). Agatbiain, peoultiina tyllaba eorrepta, nos focamug; Graci idem nouien, pro accenlos ra-
lioee9 Agaiaiaoi proferunt: idque euai ipsaai 9 aaterotque illiug «?i bonUMss, feeUtt, i u ut pejnittima 
Jouga «terentiir, cx iptiug epigramuatis apparel (p), DtsdpUnis Uiieraram, qiiag, qvi liberali anitao 
easenl9 percipiebam aiitequara Μ ad legum RonaMram tivdium eoinrcrttreet, Akxandrte UadoH : aade 
anao 554, Jugtiniani Ticegtmo ociavo, posl horribilem terrae moiam, qoein Alexandria ipga, iranqaaai 
anlea moverl solita, senserat, Coosianunopolim regressug est (*)· Quem atttdiomm juvcnilium cursua 
qai reputaverit, non dubitabii Agatbiain tunc decimuin octaYum staiU annum egre&gum non fuiase, ejut-
qne nalalem iii aimum 536, vel gcqueiticm, tnridere. Cum vero Berytug iila dade collapta esset9 ao» 
dubium ett tum in vrbe regta anieceaaoreg atidiviase. Qua gludia eum qutnqoc annos implerent, q«art* 
in quodam epigrammate ineminit (t); ei alibi leges Romaoas artem soam etse Ipae profiietir (/); qaamM 
cognitioaein cum dicendl facultaie ita conjunxit ul caugas ante iribunalia orarei: idqee CooxUa-
ttoopoli, ubi in basilica clientibtts operam dabat (*). Caogiditi tunc gcbolaxtki tocabaoiur (/), uade 
Agaibbe cogoooieii liaesit. Tenuift aolem igtod vitaa genug ioritug, ac necesaitate coactug, ttt vicittoi albi 
qwrerei (m): Bam ad amceniora gtudia ge vocabat adoletcetitem booesu ?oianlaa. Exanteral aondm 
poesia, vifebatitqoe adbuc in ore homtnun fabulae veingUlis : qoia florebant in aala ipga atquc inter 
proceres qni veraibus pangtndis gloriam gibi qusrerenl: qoauqoan non imminebai tolum itrmm% j i m j m 
iografescebat barbaries, qux roox, exatinclo pcuiiue aoliquiutii lumine, dengiggimix tcnebrig, nonimqoe 
immaoiuie, Gnecag regioneg roBda?irt staporemque pro prudentia induxit. Ad basce delicias Agaibiaa de-
latus, priiDum amatoria carmina bievia gertpeit, qugs in no?em libros, Dapbniaca ingcriplog, cotlegii ( · ) : 
piaraque prteterea ejasdem generig alia: eqaonim nomero multa gaperguai epigramraala, nou invenutta. 
Poatea, sed regnante adbuc iugliniaoo (o), collegit, atqne in sepiem libros digeasit, epigramnau, al-
qaidem ejag verba ad liileram inlerpretanda aunt reeentioniro, nondtim ediia (p): quod si iia esi 9 qaav 
cunque in boc gentre Jugtiniano autiqaiora, pogl Pbilippum Tbessaloniceneem acripta, lfgimet, alU 
corona, cojus meutio omnis pcrierit, comprebeusa fuisse necease eal. Qua opera, quam Tboodoro Dee«« 
rk>ni(q) inecripsit» paiam eal eum poieiilioriim, qoalea Paulug Silentiariug Macedoningqiie excoastil 
erant, qaontm plvrinia colligebai poemaifca, favorein aecepaturo etse. Ex hig Pauloai lavdibns ncm ί η · 
mri i is exiollit, atqae elienlis ofliciig comitor colcre xidetur (r). Hoc ipgo Pao)o9 Dtsi me conjeeiiira de-

(e) Procm. Hisl. p. S, 99 cd. Bonn. Smyr-
M N S Titiose dicitor apid Eudociani, atque in IIOQ-
aiullis Suidaa codicibug. 

(b) Uttde Agianag Tocalur io Antbologia Palalina. 
{c) ProoHD. I. c. Epigramina Micbaeiii inier le~ 

gXimonia. 
(d) Epigr. 45. 
{$) Ei gimul cum patre aique Agatbia fraire 5la-

laam posuemnl Myrinaci: Epigr. Micliaelii. 
(f) Epigr. 55. 54. 
(9) Epigr. 50 : 
Δχφνςακών βίβλων ΆγαΟίου έννεάς <1μι — 

Epigr. η : 
•Αλλά πατήρ με -κόληο; ενάλλαξα; ΆγαΟίας — 

Haiid aliter in Lalio Prudeiilius AscUpiadem, Si 
douius Euripidem. penubima producta poaueruiu : 
bic, carm. IX, 231. Orcke$trom quatit alter Enri-
pides, ille P«risieph. X, 42. AscUniades ire mandat 
militei: cf. ibid. 408, 592, 548, 687, 921. Scilicet 
cuncti ista iia proferebanl, at Antiochiam, AUxan-
eVi*Nt9 Banltum, eadeui gyilaba correpia. Alt|ue 
in univerguin leiienduiii est, Graeca proiiiintiandi 
ratioueui, qtiam perunilii iuier no&tiales niedio 
qiod vocaiu aevo adulio oilain csso coniettdunt, 
q«uc Uincii, ul ex voluiuinift cbartaceis tt inacri-
piioiiibus picii> co»s»lal. ιιι Λ^νρίο %uh Ciifgaribug 
iccopla erai, rcgnante Ju>tuiiauo nun aliter quam 

sub PalapoU>gtg Conalaiitinopoli oblinuiss«. Iloc qni 
perapexerii facile inlelliget Agalbiam nostrum Xcp*>-
νχυς prima correpla protuligge. repadiaiidawqiie 
egse conjecturam quae epigr. 100. οτήααν Xgu« 
ρωνεύ pro στή?αντο XepwvaO tcribi jubei. 

(*) Hist. II, 46, p. 99. 
(t) Epigr. 4. lilo anno λύται dicebaiilBr, uma» 

ΧΛ λυσςμα τών νόμιυν — inscr.rpigr. 25. — expli* 
cari posse vidciiliir. Agatbiag Irang pormiii \m re-
gione Peraea morabaiur, ol poglreitionnn decan 
bbrorvm siugulariuro difficuliaiibug golvmdU ope-
ram daret, procul ab urbig gtrepitu remotaa. 

0) Prooein. I. c. 
(k) llitt. III, 4, p. 458. Qaod Smyniae caagat 

oragge conjecerniu, propierea quod £μυρναιον σχο-
λάστιχων in libris corruptig \ocari vidisgrnl9 ul 
vero u^qiie ad gtolidiiaieui argucuiii et>lcoiuuiei>-
lum. 

(/) Jac. Gf>ibofr. ad C. Tbeo<1. VIII, 40, S.Tom. 14. 
p. 627, ed. L.pi. 

(m) Hist., III. I. c. 
(») Epigr. 7. 
(o) Id ex Prasfaiioue apparet. 
\p) Prooeiu. p. C. 
(q) S. Pataiii, det qiio oflirio consule J. GoibO* 

rreibim ad C. Tn. VI, 25, ι; II, p. 426. 
(r) Hut. V 9 9 ,p . 297. 

file:///ocari


1255 VITA AGATilLE. 
cipil , Eulycliianoquc quedam boilantibus («)» morluo Jusiiniano imperalo.c (/) ail bistoriaiu s-.i 
stTibciidaiN aiiiinutii adjcril : cum ad liiecsiiiium ccrlo aeialis amiitni |ΚΪΙ-veuissel. Credo samcii cum tliii 
cotligeitdis tanlummodo narraliouibiis operam dedissc : namqiw opns quod ad IH>S pervi nii adi»o cxigti.r 
mouaefct, ut, cum ca qoae dc Cboarois exiln nariantur accidcrinl anno 577, RCIIIO sU>i pcrsuadoai iil i 
ceiiacribeado riecfntiimn poiui&tc impendt : imo eo anipliua. Nam ue isla quidem de Pcrsarum tegis fuga 
ct morle mox posl evcniuiu scripla esse, pcrspictte apparebil cotisidrraiui (M). Ilaud laincn dubili* 
conjeclnra esl, quaado Agaibias de Matiricii geslis narrabal, Iiunc adbut privamni fuis.se; quippe qiiciii, 
abtque ulla sumini fastigit coinmeinoralioiie, Paidi fiiium , magistruni militiun, vocai. Id vero ad ιν·* 
fdiciidaai Fabricii opinionem aufttcercl; qui aibi prrsnasorat Agalbiam , quo ttMiipore Evagrins bisioritvn 
abaolxii, acilicel an«o 595« iiondum «diditfce : al illa, aictiraiius iuspeclis vcrbi» qnac vir nunqtsam sii c 
laude commeinoraudHS rcsiiiiaulius legil, ipsaper s« conddil(e). Itaque Agalh aui, Tibcrioa.lhitc rfgmnir , 
ante anuum 582, qno annu Mauriciua iinpmum adeplus csl, c viia decississo arbiiror» Nam obtiu ejtia 
faclum esse quod bislorte opua ad linem ιιοη sil porduoium, Meaudcr inniiit, oialione usus paruni qiti-
dem apia {y), sed pravae iuOrprelatmni minimc obnosia : moilo mcminerimiis Ciiosrois mortrni vijjiuii 
fereamiis po*l lliiniiorum adveulum iii Tbraciain, ubi quinii iibri narralio abrunipilur^ acridissc. Α»·. ne 
quis forle suspicctur ad nwbstiora ncgoiia delaium, aiqne iia olio quod bfctoiiae sti itrcuda» tril.utivi 
prtvalain esse, ίιι eodem viue genere pennanaiasc vcl cognomiiie tesle couiperiuni csi* Qu<» < OHLVSSO, 
|ttia credai fieri potuisae ut sponlc omiiierei gratum labureni a quo oiiini vi aique tinice pcrs<»qii4.»tido 
negoiiis forensibus sc distiiteri qtieriltir (») 1 qna» tamcii cumulale oflerri alias laHandum sibi <sse hlelur, 
ne inopia premabir. Ncmo lamcn biiic coiicbidat Agaibiani aHiiumerandum esse infebcibu$ illis qu i , ne 
fame vexeaior, a liUaris recedere coacii sunt. Nara illa cial scliolaslicorum condilio ut eoiuu» a\aiiiia 
b*gibuscs5et compescenda: neque clienubtis cantisse credemus virum qtii iusigni facuudiae gloria cl vivu§ 
#H posi morlem floruit. Iiaque, nigi tu&oscsi iaia de sua sorle querela , illis acceuseudiis erit Agalbia» 
qui, nisi adn:o!itim laule vivere aliiaqne largiri possniit, egere sibi videoiur. Qua? quidem opinio epigrani-
nate coufirmator quo iile, paleroppidi dictus, in municipio suo locum, anlea obscenis immiindiliis 
ktaum alque deiealabilem, purgaese, atque elegatiti ae l̂ilicio^ ncscioquo, ornasse dicitur (a). Alia forlasse 
prxterca pieiali* oflicia in patriam coniulii : qaae non minus propler hanc virltiieiu quani eloquciilias 
causa, enm cum paire Memnonio et Tratre atalua oruavit (b): cnjus honr.ris, cum otim fuissel vulgatis^ 
aimas» ilk> tenipore, in privaiot collati, χ'ιι aliud aupcrest eiemplum. 

htaiisit aulem viro Uudalo eliam poel fiinus eadem iusigiits fama eloqucnlix : ad quam rcferoiulum 
etae fidetur qnod Menander, qui ejus bi&Uiriam conUnuavii, infai»!iaro suam laiti vebeinenter excusat. 
Itaqua euto, reuaiis sub Baailidarum imperio lilleris, eamtlein laudem appeterent pagilii iugcnii bon.iiM*s, 
Agathiam iinilaiidum sibi tunpsil.Leo Diaconus, u l llasius v. i l l . indicavii : eui quod placu^rii i» luijits 
•cripioris, quo edilo pcrmaguum eerie cepit bistoria hicreinentuni, sermone exquimido spleiulidHiii plii-
lologiasdoconienlum edere, id facundiasimoa quosque Atlicos, si qais ad inancs dc fa«iis nosliis rumor 
manat, mm sine invidia ferie eiislimo. Ilixlie Agalbias vix cuiquam tilira meliocritalom asgurgere \Ule-
biltu : ltC4*i G. I. Vuseius, baud kvis aucloritalis vir, U*rsum ejus atque floridum dbcadi genus prxdi-
et. Cerie ipse aeraio Gnccosa poritate, qua? tanien ininiina laus cssel, longe abosi; ac, ue a viiits qui-

«lem gramnnalicis iuimunig, baod raro degoueris loquil* nota fociialur : luiu vcro admigla dialccloruin , 
lonicw. praeaertim, opicoruiwque verboruni varblal^, stvc<iua:t>ila si\<> iiwpnuloiilrr assuuipla, wpissime 
offendiC. Qti« ul coudonaveiis avi infeticilali, praciptiirque diflicnliali scrit»ondi iingua cmoricnte, at>le~ 
qoam adaba t i l atque e niatris consorlio exieril vulgaris, tjtta jain qnotidic muntur ; lamca , ul laudcni 
Iriboae biOorico, Ρapiemiam gravilaiemque reqiiires: at Ul ιιοιι niinos fnisti a in Agatbia uoslro. Imo 
politta jejuouro ingefiium in scitienliis prodil quae luepigsime pmfert, ttilas sdmodtim atque e locis peii 
lat cofmfttinibuf : ubi vrro argute biqui salagit, frigidissiiims. Viri boni animuin cuin ofttcutaiione pra? se 
(ert : ncqnc tamcR, qtianlum dignoscere bccl, falso: inimunis ab inscctaiioue parilor alquc ab adu-
lalione per iinitfrsuiH opus : cujus, quscuiique in eo reprebeitderis , ail cognoscemlas rcs geslas sum-
mttin preuiim aique tiuica utililas eal. Ilalica tamcn ntgotia paruin cognila habuiss« vidclur, io orienla-
liboa kmge vereatior. Qnem ei Procopio cum ingenio lum civiti militai ique prudeniia longe inferiorcm 
eaae Gibbono Uei\t concetseris; fatebere lamon eadcm raiione snper c:eleros omncs, qui consecaii sunt ( 

emiAere: tirum aatem mulio a.eUOfein egse Pncopio. 

(*) Prooem* ρ· 7. 8. de rc inlerpretauda qnac Mauricti anbuunt movcrc 

(a) l.oenm poeai tnter tMliimHiia. Verba c! xa\ 
μήκω Ιτυχον έχ&βωχ^τις ad acriplores qnos m>-
inniaverai referri nou posHUi i l : qane si Eva^rii 
nieue essrl, raiione juDenie, scripsixs*:! τυγχ ί -
νου*:ν. $om i l l a omin i io meudosa , et iiescia qua 

άποβίίοσιν ΆγχΟίου. 
(ή Hist. III, 1, ρ. 158. 
[α) Epigr. 72. 
yb) Epigr. Micbaelii* 
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1257 VITA AGATHIiB. Ι25ί 
Clirisiiamis an fu \ i t t in uiramque parlem dtspolatum est: verum edltn tpigrammale quo labulaui 

arcliangclo dedi-al \c), ill.un rtugiouem profcssum rss«; extra dubium esl. Α quo si disccssoris, inlcr 
cretera qua; proferri possent (irniissiniiiin rjusdem opinionis argumenlum e&sei , quod apophllicgma e\ 
novo ioederc sibi noium essc prodii (rf). Neque id lamen eertuir. foret indicium : etenim, dominanit! rtli-
gione Clirisliaiia, paueos illos gcmibs qui Constaitltnopolt degcbanl talia noia babuisse ιιοη cgl quod 
dubileimis; atque ubi id proferl Cbrijlianttm loqoetUcm inducit. Muem vero aitimum in rcprchcmtendis 
alients sacris, i i is i improba siiU alque immania; ct indulgenliam qux enuri iu bitjusmodi rebus, titpoie 
non voluntario. veuiatn Iribuil (e): inier s#vos illius atvi furorcs vix alibt ••xspê (ar<?s quam apud co> qui 
•iomiitaiitiiini t rmlc l i la tc et soeviiia Tcxareniiir ipsi. Itaque probabile esl gcnlili patre prucrcatuui. Giae-
caiitciftquc studiig Innuiiiium ct deleclalum, ne legum |HBiug liomimiiuqne vmb»ntias obitoxuig essct, nou 
opinionis vi adduclum, CluUliaiiis se adjuuxisse. 

Ilistoi iaium libii vulgo ex codice Lu^lunensi iiisciibunlur τζιρι τής Ίουjttvca/oO φιτ.Χιίτς · vitio 
mantfesto : O H I I I scriptor se de mortc Jtislini Cermaui !'. — qui jubeiiie Juslino Jun. imp. nccaius esl — 
IV , ν22 , p. 255 : atque de Cliosiois line (577) IV, 20, p. 272, diiluium css*i prouiilial. At idcm codex 
roclo, pro iliius «talis more, qucm ab Evagrio, Joaciuc Epipbaniensi. ahigquc servatum videmus, librt» 
τόμους \ocal. 

Codices scripii perpauci superstini. De Rehdigerano ct Lugduneusi · quibua u*ug sum, dixi. Valicauuiu 
menibtanaceum e**e, amiquum, mibi signilicavii Ang. Maius v. »11. qui variaules scripiuras ex quarti 
libri inilio dclibalas specimiuis loco misi l . Ex cum Rebdigerano libro iia couveniuul ul valde prohabile 
sil Iwnc iiidc cxscriplum csse. Exscripiug ajilein esl ex cudicc huegro : ul Vaiicanus, mo.icnle Maio, 
nujic quidem est, suppletis a receniioie nianu aliquot fobis, sed quoniam ca aliquaulo deeranl, inde 
ortae sunl lacwue in xeisione Personae, licci codici quo is usug est cum Rchdigerano proxiiua iuicrce-
dal affliiilag. Tatnen bic Valicanus codex ul aliqvaiido inspicialur, oplandum cst; quo platte de (idc alquj 
aucsoriiate Rebdigeraui conslare possit. Pixlerca cx Monlefalconio Harlesius Fabricio ascripsit, ii*ic-
μιυιη opug exsiarc Graecc tnter codices scriplos Ollobouianos; alque iu cod. MMIV biblioihtc* Vali-
can:e nntiqiiae Agalliiam de ΠϋΙΙο Gotborum : e conlrario in Marciana Vcneliia cod. DCCMI, libros 
posleiiorcs, defioienlibus primo et secundi parte ; sciTicet, ul videlui , illa ipsa dc Nargelis bolio ltalico 
tiarralionc. 

Cum aulem Agalhias in eorum numero fuerit bisloricorum quos Coiigtanliiiug Porpbyrogciatus in 
eclogas rcdigi jugsil, legunlur cx illo iria de Icgationibus excerpia in codice Bavaro, quorum collaiiocum 
cditis dcbedir doclisbimo Spengelio. Multo plug idem gcripior ad litulum de seulentiig conferre detkbai, 
quem nuperrime in luminis orag reduxit i l l . Maius : vir juvandis lilleris divinitus wcculo noglro cou-
cessus, ei ι cui nemo civium neque boslis quibil pro iaciis reddere operae pretium. ι Sex folia de liis rx-
cerpiis guperegge is nos cdocct (Coll. Valicanx gcriptorum Giaeconim II, p. 464.): quorum coUativnem 
ab cjug amicilia petiggem, impelralurumque fuisse cerlc ecio, verum opere jam proiligato nolui molesius 
esse viro miniine oiioso. 

Pra-terca superesl in Parisinae rcgise cod. MbCI mcmbranacco, Fomcblandengi, folium nniciini, rujug 
leciiones qnse variant, dedi. lisuctn foiiasse leruiinig coutiueliir fragiiicnlum de Fiancis Laurcnuannni 
LtX, 17, 9, — ubi in plul. L W I Y , 15, 64, varia ex quinque librig excerpla iuteniri, Harlesius adnota\ii, 
Bai id i iHi im seculus, c a l . codd. Gr. II, p. 500; III, p. 115, quod opug inspicient quibug illo frui jiosse 
r o n l i f i ^ i l . 

fladiiaiiug Jmuug Animadversicnmii I, - i , ui inu-rpiclig ogciianliam cl vecordiam confutarcl, altquol 
A^atbiae locos Grxce iraiibct ipsit, muliis aiiuis nnie principcin edilionem Grxeam. Acplanum quiJem cs»l 
Junium videri se uii cxcmplari Graco voluisse : quae lamen affcrt, ea cuncla ex Suida desumpta suni; 
UTPmianlu i citiut piauc i i s d n u linibus quibug illius cxccrpla, ejusquc sci iplurain disseiitieiilem a codici-
bug repr&scntant. 

Editionc» hcs Gi;t(as, qno lui<UM|ue prodierant, SHpra in Piafatione indicavi : ubi iliam dr Laiina vcr-
bione v%K quaiu <>hr̂ l*;plioiu>i Portooa, piior S. Ualbinac, lonfecil : qui itidom parlem iibroniin Pmco 
pii iran^tnlii. Kam in Fal>ri<ii 0>bliolbeca, abllarlegio iccognita, iuwnio impressam csse Rom.c ap. J:u. 
Ilazocbiiim I5t6. fol. iep«:tnam deiudc Augusta* Viiideliconiin per Sigisin. Grimm el M. Wirsung 1510. 
4. el \iO*W,i cum Pniccni'> alqae Jornaiulc, aiiisquc afTmig arguoivnti libris, |>ia.inissa bcali libouai.i 
pr^falionc, Rasilix ap. Heivagiuui 15*̂ 1, U 1. cl I.ugd. 1591, 8 : — dcdieationcm Pcrsonxal Sixituu IV 
Poiit. M. cditam «ssr» i«i disgrrtationibiis Z r n i Vossianis, II, p. 441 — 144. 

Epo itsti5 *\.πι Hiiliono qua; a Fabiicio dicilur prodiisse anuo 4576, P-asileae ap. P. Pernam : S<H1 amti 
noiam in . xcn.pU qmn\ inili adcsl fru&ira q icvs iv i . Ib. Agaibue praemUtunlur Zosimus a Leuncla\io, Pro. 

(c) Ewjr 5. 
(<t)Hk: IH,I2, p. 10'j.Cf. b.dicemGrrcc. %. ν. ζν^ω. \t) llisi. 1, 7, p. 28. 
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1259 TESTIMONiA DE AGATHIA. 1 « * 
copins a Rnpliacle Vcliltrraim, Pcrsonaque ipso, vcrsus : subjifiuiiliir amb.» Jornaudi* librl l i , ot L*o 
iiardu? Arelinus de bello Italico. Quod Fabricius in hac editione vcrsionem Agathlae ex rccensionc *iv« 
inlerpolaiionc J . Lcunctavii baberi dicil, is error est. Nibil mutavii Leimclavius; conlcnlus locis mm 
adeo niultis in margina corroclionem indicare : sed cum, fluiia impressione, Krbdigeramim codicem utcn-
dam acceptxsei, ea qua inlerpres, eitc propter codicis defeclum sive ob alias nescio qnaa rationts .omiscra», 
veriii : ιιοη paucis locis plane insanam vcrsionein mcliorc mutavii: ca omnia sub Γιηέιη prefattonis col-
lecta proposuit: Agathiam inierpolatum inscripsit. 

Bellum Biititini, priroum librtini Agalhic, secundique iniiium, .naguus Grotiits vcrtit in ilistoria Go-
Iborum, Vandalortiiu et Lougobardorum, Amslelod. 1655, 8 ί cam versioiiem loco Vulcanianae non posuis-
se, qualenus patei, licetdeinde ad ptjorera redeundum tuiseel, male me poenitet. 

lla?c hactenus. Nam de Anlbologia Agalbise disscrere, ab boc loco nirisquc raiionibtis maxime foroi 
attenuin. 

TESTIMONIA ET JUDICIA DE AGATHiA. 

Μ1ΧΑΗΛΙΟΤ ΓΡΑΜΜΑΤΙΚΟΥ. 
•|f χόΛις 'Αγαθια* ttr Ρήτορα, τότ στιχαοιδότ 

ΑΙζυγος τύεχίης φυθμδτ άγασσαμέη\. 
*ύς μήττφ ΜΛεσσβτ ktf vlir, καί *6ρ% τήτδ* 
ΕΙχότα, καϊ στοργής μάρτυρα καί ΦοφΙης · 

Μεμνάπον δέ τοκτϊα9κασίγτητδτ τ$ συτ αύτφ 
"Εστησε* γενεής συμδοΛα σεμτοτάτης. 

ΕτAcama, HUt. eccL IV, 24, ιχ ed. ftc*. Steph. : 
Πέπραχται U xa\ έτερα τφ Ναρσή λόγου πολλού 
&ξια, Βουσελίνον χα\ Σννδουαλβον καταπολεμήσαντι, 
χα\ τΑ πολλά προσχτησαμένο,ι μέχρι Όχεανού - άπερ 
•Αγα6(α μέν γέγραπται τψ £ήτορι» ουπω δέ ές ή μας 
άφΤκται. 

laEM, ibid. V, 24 : Τα έχδμενα δέ τούτφ (τφ Ορο-
ποπίψ) ΆγαΟιφ (sio) τφ 0ήτορι κα\ Ιωάννη έμψ τε 
χαι πολίτη χα\ συγγενεΐ χαΙΓ είρμον Ιστόρηται, μέ­
χρι τής Χοσροου τοΰ νέου προς Τωμαιους φυγής, 
καΐτήςιίς τήν αυτού βασιλείαν Αποκαταστάσεως* 
Μαυρικίου — ύποδεξαμένου — βασιλιχώς, χα\ — 
χαταγαγδντος, εί κα\ μήπω έτυχον έχίεδωχδτες. 

JOANMCft SciOLASTICUi EpinuniExsis iniiio fmg-
meati: Τά μεν δσα 'ΡωμαΙοί τε κα\ Μήδοι πόλε-
μοΰντες άλλήλοις Ιπαθδν τε χα\ έδρασαν κατά τήν 
Ιουστινιανού τοΰ 'Ρωμαίων αύτοκράτορο; βασιλείαν, 
γέγραπται Αγαθία τφ Μυριναίψ, άνδρ\ τοίς έν 
βυζαντίφ £ήτορσι χαταλεγέντι διαφανώς» *α\ μετά γε 
Προκόπιον τον Καυαρέα τά προς τους βαρβάρους 
πραχΟέντα άναγράψαντι. 

ΜΕΝΑΜΡΜ PaoTECToa αρ. Snidam s. ν. Μέναν­
δρος· ΌρμήΟην Ιπ\ τήνδε «υγγραφήν, &ρξαα6αι 
μετά τήν άπο6(ω?ιν του ΆγαΟίου, χα\ της Ιατορίας 
ποιήαασΟαι τήν άρχήν« 

Su 0Λ8 el E U D O C I A s. ν. ΆγαΟία, - ΆγαΟιας σχ^ 
λαατιχ6ς Σμυρναίος (meliores rodd. ap. Suidam 
Μυριναιος) 6 γράψας τήν μετά Ι1ροκο*πιον Ιατορίαν 
τον Καιααρέα, τά χατά Βελισάριο ν t κα\ τάς έν 
TtaX(x χα\ έν Λιβύη πράξεις' τουτέστι τά χατά 
Ναρσήν έν Ιταλία χα\ τά έν AaCixfi χαι Βυζαντ(φ· 
Ούτος συνέταξε χα\ Ιτερα βιβλία έμμετρα τε χα\ χα-
ταλογάδην, τά τε καλούμενα Ααφνιαχά, κα\ τ6ν κύ-
κλον τών νέων επιγραμμάτων, ών αύτδς συνήξεν 
έκ τών χατά καιρόν ποιητών * συνήκμασε δέ Παύ\ι:> 

τφ £:λεντιαρ(φ χαί Μαχεβονίω τφ ύπάτω, χχ\ Ύρι-
βουνιανω, έπ\ τών Ιουστινιανού χρόνων. 

S C I I O L I U M P A L A T I N ^ ANTHOLOGiiC. ΆγαΟίου σχο­
λαστικού *Ασιανου Μυριναίου, ού στέφανος άλλά 
συναγωγή νέων επιγραμμάτων. "II χ μα *ε ν βρούτος 
ό Άγαθίας έπι Ιουστινιανού τού μεγάλου* έγραψεν 
βέ χαι I στορ ία ν χα\ τά επονομαζόμενα Δαφνιακά ' 
έγραψε δέ ταύτα επιγράμματα πρδς θεδδωρον Δε-
κουρίωνα*. 

Gr.K. Joo. Voaaits fh liislor. Cnrch ιι, 2 i . 
Mnllum illa lempora ornabai Agatbiaa. — DtctUv» 
ne ulitiit' lersa ci florida. Gcutilcin fuisse pralor 
alia eslendit illud φασίν, quo libio m lililnr fum 
setino 6t dcmatiyrio B. Slepbani. 
G I B B O M , ihe Idstory of tke decine mid fall of th$ 

Roman empirt; c. XLJII, anu. 47 : 

Wo innsl i;ow icliuquifib a sialesman and sol-
dier ( Procopius ), lo atlend ihe foolsltps of a 
poeiand rluluiiciau. 



E D I T I O N I S P A R I S I N i E D E D I C A T I O . 

P O S T E R I T A T I . 

G A L L I A E T H I S P A N I A 

I W W I H W Mctut ANSW m u M H 

DiSTtuBeftAtmm. 

J U L I U S Μ A Z A R I N U S 
DEPLORATAM PACEM 

EXCITAVIT UN13S ET BEATAM TRANQUILLITATEM 

QUAQUA PATENT LATISSIMA DUO REGNA 

FBLICITER IMPARTiTUS EST. 

INGENS FACINUS 

ADUM1IRABE CERTATIM CONTENDIT 

O R A T O R U M E T P O E T A R U M 

INFINiTA NATIO. 

YAfflJS UTHOBBMQUB LABOR. 

HOC NVDO ET CONTAACTO PAKEGYRIGO 

A S S M I * 

E M I N E N T I S S I M O P f t l N C l P I 

IMMORTAUTATEil 

I MBORTA LITATlg ΡARIft8 

TYPOGRAPfflA RKGIA 

Seribebat «4 pretom 

«•MENTlJg SVJB A»ICTISftl«9ft 

SERASTIANUSIIABRE, 

ex filii nepos S I B A S T I A R I C E A R O I I Y , 

Typograpiite Regte Curitorfc. 



B O N . V U L C A N I l E P I S T O L A . 

ILLfJSTBIBUS AHFLIfSIMISQOB YIBIS. 

oa»utiiui 

•0LLA3BI* BT WESTIHIfUI, DOBMIg FOTEimgStftlt. 

Cam varia sial artet ac gcientke, goeietait geoerig btraiani eondacftbilet ac Atceggaria», illnstm am. 
pliuimiqM ?iri 9 maxiaam profeeto tamfent merentur ii qoi ad eag perdigctndag el ad pubtican tiiititatem 
acc—lodandat amae guam atadium atqae operaa conferunt. Proxima ett eorum laa* qaoraa labor 
immu alque iadsalria vertalor ia linguia auctoribmqae qaibag ill* ipeae *rm soot Iractal» nobiaqae 
tradiue excotendU atqne UKagtraftdig, qotqae vd veteres scriplorea Grxcos e siiu et tqualore eruont tt in 
lueem pca feruat» yt\ jaoi aatea ediloa, aed male ab iadoclis inierpretibas babitoa» refingtint, ei prigtino 
S M I | M nilori tategritaiiqae reslituant. Quod quidetn stadium tametei ob ciigaam qua» inde affalget Incri 
•pea perpaocot hodie babel teetatore» (pteriqae eaim eag artes gequaalur e qaibas facilia est ad opes el 
boooret earsm), aihi taaea, qai gtadioram digniiaiera non prWato quaesta, ie4 pubbca atiliute metiri 
aoteo, airifice geaper pUetiit. UtiliUttm •eroqeaa» boc tuidii genoa seeam Irabll loage maxtaam qnig, 
obt«cro f esl adeo rodit m in dttbiam ?ocei? Si enim boc in confeggo eat ex Yeteiva Gnecomm footibag 
doctrinam omocm etse bayrlendam; quig noa xridei quanli mlersit at itli ipti foatea pari atqne illimet 
coaaemaiar? Qttaalopere vero eoe contaainarii atqac poiluerit cragga noanalloram taurpretom iagcitia, 
Mmo ett etiaa iafri mediocriiatom doctug qoi netciai; aengique ipse com in tlife malUg auccoribys, 
imm TCTO pneeipae in Cjrilli Akxandriai Tbeaauro, et divinis illia de Triniiate ltbris» in qtiibus Mhi l fcra 
agiMaeo Cjrilli prsier aadaa Utius nomm. Hanc iiaqae Spartam, ut iu dicam, lia§nariam, hoc est iater-
prctaadi Gneu* auctora et in Lalinain linguam coDverteadi raiionem, velali genio Rauirxsquc moe coa?c 
•ieBUorad aemel ampiexag, dedi opcram bactenug yt pro t i rdi ornarw; tA quidem noo paoca veierani 
aoctoroM tbeologica9 pfailosopbka, bigiorica poelicaque acripu partim autea noo «dita Laline verii, par-
11» ediu q«ideiB9 aed ita ai άκχβστοκ έναλίγκιβ merilo ce&aeri poggent, iiOYa inierpreuiiene danavi, 
900 exigu* «υ gpero rei litterarte booo. TameUi «x iis quacdam, neaeio qoo malo fato9 magno certe meo 
com doloref «eqne mimoft tnm kgcoaiiiiode pvblico, gnmmoque mulloram 4octigaimonim virornm 4esi-
derio, tocot J V B quindeda amios apod typographum cui ea excatkoda dederam bcrem. Wuoc τβτο 
Agatbiatn faialortcum opUmum q«i iusibiiani imperatorig rea gesUg poat Procopian Cgssarlengem egt 
peneciiUifl9 Grasce aaie bac uonqoaiB typig editum, iu lueem emitio; Agathiain, inqitam, τίηιιη gnae aAar 
tis daclissifliaa» quique lati iitooi δ^υγα tuc«Cqv9 hoe eai poeticen cnm oratoiia9 i u cfejuaxU, u-
dabiini gii im oir» aagig eiedlMril; Ία ulraqtt* cerle non dobiam de omnibng gui xv\ goiptortbag vi-
a o r i m reporUvii. Ε mjag edilioiie pturimara el Higlori» et Gntvd lingu* incremenli omamcatiquc 
cai accewyrem. Cum eBim varia graTigaimaque beila adTcrsas popalogiggiaws potenUagimaaqiid nalioneg, 
PraatoB gcilicet, GOCUMIS, Yandalog, Honnog ei Pertag gesta dmribat; tum vero <to eornm moribvs atque 
loaiilulia, ad pnecipve de Pergicorum regam geoealogia ac politia, mulia cotnnemorat aciiu digntggima 
qtt apod alioa gcripiorea nugquam reperianiar. Sijlug ipse plane esi floridug atque amoemis, mullig gen-
leBibrua lumiaibus Ulugiralus. Verbig vero atilur gelecUggimig, et frequcnter a commuui usu ac gigni-
icaiiofie reaoiig; axleo ul Stridaa diligeng gloggograpbog polissimam Lexid gui partea ex liujng gcripcia 
eoociiiaarit. H U B C itaque Agaibian acriptorem lucaleoliggiiuain, quem olim Pergona i u luttitarai acde. 
foriMFaCt « i qnieaBqae eya «UiBgereC merilo exclamaret: Aquam manibu$; εύπρδσοιπον nitidioreque 
babilii m ae d*»aUNa ?*bis9. Ulttglres aapliggiaiqoe viri, ncrito ingr.ribendum dicanduwqoe exigiimafi -
priaum, qood ex veaira academia io lacem prodeai; in qua com jain tredecini circiler annog regtro be-> 
neftcio boacgtiigiroo boc oiio liltcrario frutrt • ehementar me oflicio meo defutumm putaxi, nisi darcm 
operaa BtexalartH pablieam altqaod aingvhris meaaerga vog obgervaDlue gralique animi aotiumentuin : 
deiude9 q«od noo indignum xobia boc monngcalnin liilerariiin iadicarem, curo ob auctorem ipguin q« i 
apud dorloa oaaeg svmaaxi acmper foil in pretio, tvot tero magni illiug imperatorla cujua hiatoriain gcri* 
bii oomiue; in qtta qaiden hislorta nuha conacribunlur sapienter ab illo prudeiilerqoe excogiiata, Mit is- . 
gimeqoe perfecu.; equibugaonnuUa, uii spero9 iu ugus reglros converlere polerilis ad (loreiitisgimam rein-
piiblicam Teslram gtabitie&dam el nominis veatri celebriutem, qnac reruni pro libertate luenda gesiaruui 
mag«iittdine longe Uleque est propagaia, magig roagisque augondam. Milii interea nibil graiius accidere 
#KHeri(9 quam fi ioieUigaa sludiuio boc meaa ?oblg9 iilusires ampbggiiniquc viri, probaii; luagnuraque 
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iuiltl boiioriftcum judicium vcslrum calcar addiderit ad alia id geous velcrum Grxcorvm moiiutaeola c 
lliblioibeee meae pemi depromenda et Latine verlcnda publicoqne comnunicanda. 

Deus Opl. Max., illuslres ampussimique viri, reipublics ejuaqae teminario academias xosquam diutis-
sime servel iucolumes. Lugduni Raiavorum, aniio Doniiiii MDXCIV, Kalend. Jauuariis. 

ILL. DD. YV 
Addktn$imu$ 

ItotAVE.ITIJBA VULCAHIira. 

B O N . V U L C A M l 
D E D I C A T I O 

IT P R J E F A T K ) N O T A R U U 1N A C A T H I A M . 

NOBIUSS. AMPUSSIMOQUB VIRO,D. JOANNI AB OLDENBAMfBYELT» 

JURISCONSULTO CLARISSIMO 

HXUSTRIUM OKDINUM HOLLANDLERT WESTFRISLt ADVOCATO BT Α CONSIUIS. 

Quod Agathict mto iuperioribus hisce diebus ad illustres Bottandice tt Westfrisicc ordinei 
uditum aperueris, nobiltss. amplissimequt vir, itcutus es ingenitam tibi planeque propriam 
benignilaiem $uam9 ct singulare quoddatn juvandi ornandique liUerarum cultores studium. 
Quod vero illi ipsi ordines hoc quidquid est mea opclla illustri ipsorum nomini inscripium 
adco splendido prwmio compensarint; fecerunt profecto rem potentissima florentissimaquo 
lepubtica sua dignissimam, et mihi UbtraHtatt sua plusquam regia maximum ad hoc studii 

ienus alacrius persequendum calcar addiderunt. Recte vero Symmachus ( Hb ι epist. 73), ad 
fcsperium *uum scribens ; « Scis, inquit, bonas artes honore nutriri, atque hoc spccimen 

fise florentis reipublica, ut disciphnarum professoribus pramia opulenta pendanlur. » 
Quo quidem eximio bentjkio ut me sibi in perpetuum dtvinxerunt: ita tibi% vir nobilits. qui 
summa apud ordines ob eximiam doctrinam prudeniiamqu$ tuam, tt praxlara tn rempubt. 
tnerita, vales auctoritaU e$ gratia, quod $ua imprimii commendatione adeo uberem honori-
ficumque laborum meorum fructum pcrceperim, quam maximas possum ago gratias, relaturus 
uliquando, si occasioet facultas suppetat- Interea, memoris gratique anitni vcluli pignut 
quoddam, habe α me hasce N O T A S , post editum in lucem Agathiam nata$t eoque prmcipue con-
$ilio iuo nomini destinatas, ut summum tuum erga litteratos studium, *! insignes virtutes 
$uas, qum U omnibus admirabilem reddunt paritn et amabilem, exterit etiam hominibus faci-
ant notas. 

Bene valt, nobiliss. amplissimeque vir, et rei litterarim magi$ ac magis fave . Erit hoc tibi 
impfimis honorificum, et reipubl. salutare. Lugduni Batavorum. Anno Domini HDXCIV. 

Dignitatii tuot studiosissimus 
BON. VlJLCANIUS, 

CANDWO LECTOBl. 

Amiiib u»i iuicger quod A-ailiias bic lueut Grace est cxcusus, nequc multo minus quod et Lalious. 
Ad Grascam ediliooem usx sunt operai typograpbicx codice meu velcre manuscripio, quem propler 
valeiu.iineni lum temporis iitcoinm(Hiani, atiasque jusias obcausas, iraiiscribere nec licuit nec libuit. Quo 
factuiD est ui praaier vitia exemplaris qu« consulio iia reliqueram, quod eorum casligaiionem ooiis mris 
reservarain, accesseibit etiam nlia mcnda lypograpbica, ub insoleuliam cbaracteris cui non assueveram 
opene. Cuai vero jam ad colopbooem propemodum perducla esset eiiam Latina mea vereio, venil niibi 
ιιι mentcin audissc me aliquaudo Golonue a nobilissimo dociissiiuoque fel. nicm. xiro, D. Tboma Rcdi-
gern, datutn a se cuidam negotiuni iran&cribendi e quadaiM Iialia3 bibliolbeea Agatbiae IlUloriain; quod 
quidem cum jamdudum ila faclum fuiase p̂ ane mibt pLMsuasiaaein, misi exemplar utei Agalbiae Grx«cc 
eicusi ad C\. V. Jacobum Monavium, rogavique per liueras ut illud tum inaiiutcripio codice Agaihi*. 
qtttiiti miiiibio Vrafislavi.r in bibudihiya III. I>0. R«'digeroruiii exiiarc pulabaui, confvrri curaicl. Quud 
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cvin iSle pro giu^ulaii tun iu rvm l i l ta iar iaui smdio iti go rerepiss^t, ipGp:>ndi«*clquo curaairuiu &e u* 

V l i t ; o n i n»e,e proliic gatiglicrcl, g i inub l i | i i c prwfrclus bibliotbecas qui luu i pcivgri! erat dunnni f-Jiis^L-»; 
si-nifuawi (atulciu mullis posl meiiHbtig Agalhiam ms. a b i b l i o l b c o r i o domuui rcvorso diligrnu»r qiuesi-
lnm ueqiiaqttam cotnparere; quod quidein el mecl illos pcsiimo b . ibu i l : m<*, oiuitorai» qiiaiu cdilioni 
vana uiea spe itijcctani videbatu; illos, quo.l in b ib l iMbcca siiu quem spnabanl lbesa>irum non ivpc-
riesciit. itaque, nc m i l i i «pse longiorc ni;»ra odicereni, neve (quod iu Cyrilli A<< xandr in i ithrU de 
adoratioue in gpirilti et vcn ia io , ct in cottcilio Fphcsino GIUKCO, jam acvidii, Η voivor it<! eliam iu 
Ni<a?no Giacco arciJat ab aliis prsevcuirer, uiihiquo et labor utiMig i w u s , ci liouo* quiciiuqitt ι χ bac 
atciu labori^ plena exspcctari poie*t, veluii c iuantbus eiiperelm: c.lUioncn ditniiis diflcreiidam, dum 
«ντΕγραφον aliqiiod oflcrrelur, nun censui, pracipue cum plane συν ayaOij τύ/η affulsissH Agatbia? pariler 
Η ntibi auspicaliggituuia illud iuliom gidu*; uiagnug, inquam, ille Joaepbus Seatiger, maximi J«»I. Cesari* 
F . qui mibi nerttft, qnoiies aliquig d ig i r ig vindice nodiig occurril, fuil άκοιο'ειτάτου αντιγράφου δ ίκ .ρ . 
Cujog quidem optatigginttg iu banc acadt-mian, advenlug ulinain Laliuaui Agaibias mci cd . l ioncm aulever-
( i s i e t ! PlurimMin cuiin illius liltcralorum piinctpis judicio iu locis i ionnull is dc quibus ambigebam irt-
buissiim ; cui univergyg doclorum contessus libeng agsurgil, f.»w?.que gubmitiil. Supcresl, candide leclor, 
ui operata meam qiiam optimi bujug ancioi i* cdiiioni inierpretaiionique iaipcndi, boui consulas ; el cum 
apibug poiiug si quidinea sil boni dtcerpag, qnam cuiii arancig si quid viliosi exsugas. Accesserum 
coionidis vi< e Agalbue epigrammata έρωτικχ ab illugtri viro Joseplio Scaligcro Laiine verg.i, ncque aii i t-
bac (uno atque allero excepio) lypig cdiia, qua» c^rle juveiUuti φιλέλληνι veluli cauon qujdamalquc norma 
verlendi Latina de Gracis eaxe possuiit, 

Μορρής ώς χΑάσταις xvdrtor βΛέραροτ. 
Tu etiain hig, bone lector, uteru et fruere, ut et nonnullis ejugdera Agathije epigramroaiibug quae 

nobiligg. clarissimus«|ue vir Jaaug Douga dominug a Noortwyck, musageia nosier, veriil, quibus le 
fraudare iiolui, ut ncc uobiligg. doctissimiigaque xirum Tbeodoiuro CaiUcrum co bonore, quod d« 
lucig AgatbijB nonnullis, quonim lectionem in Snida variare coinpercrat me per litierag monuerit, 
qu<ig, pruuer eog quog ipse animadverieram, noiig meh inserui. Sed et de loco non uao reverendum 
clarissimuinque virum Fraiicigcum iuoium coUegam mcitui coiigubii, idque cuiu fr«da. Libeng euini 
eos qui gymbolam aliquaro ad boc opug conlulerunl laudo. 

ΑΓΑΘΙΟΥ ΣΧΟΛΑΣΤΙΚΟΥ 
ΜΪΡΙΝΑΙΟΪ 

Ι Σ Τ Ο Ρ Ι Ω Ν Α . 

(ΑΓ. £X. ΜΓΡ 1£T. Α. Sie Κ. em a secoodo iade boro accedit Intpr. ( Historkrum libtr II etc. ): nam ad prvmum 
quWJera llbram litutem ipce libi flnxit Pergon». pro ingenio gtio tneptura. Lugd. inHcritMt Άγ. Σχ. χρονική διήγηβκ 
ιής βασιλέας Ιουστινιανού, τό;χος α' . ,ςυο lilulo deletoBoii. Vulc. cx uilimi libri in eodera codice iubscnptione posuit: 

τής Ίονστινιανοΰ βασιλείας τόμος α'* ubi Paiisine edilioais lypotheie pro τόμο;, βνβλίον teribere placuit. Aga-
thus neqoe lemput «ynne asq if ad Justiniant morlem his Ubrti pergecutus e$t, neqne Jusliniaoei temporis finibus 
opug guiua circumscnbere sibi proposueral.) 

AGATHIiE SCHOLASTICI 
MYIUNENSIS 

H I S T O R I A R U M L I B E R P R I M U S . 

1-2 A R G U M E N T U M . — Goihi in tiaiia NarMi se deJwu ; mox ttrnen rebetlet α Francu auxUhi penmt ( Cap. Α). De Francis ; laudc* eorum (B). Reges Franroru n qwduor, Chtodovm ft//i ( Γ ; . Theudiberlus, Framorum rext 

cni tuccedii Tfoudibaldut puer ^D). Lcgnlio GoiUorinn<id Τnendibaldum (].). Theudibddus exercilum in llaliam 
mitiii, ducibu* Leulhariet itutilino l)e Ahimnnnis [V) Prava Alanuinnoium reiigio. Uuthurii et ButUini tuperbia 
(ia). Hurtesad Cumti$ ducit (\)). Cwwe oppHqnaw{\) Natses Cumarum muros tuffodil (J) Goihot Tutciam hubi-
ta*es indeddkmemaccipit (K). iaca arcumztm (\.) tiarmu mfigtuuhnUna (Μι. Fulcnrisel Herulorum cLodu 
/N). Fulcaris0CcnmHl Gotht in jEmUiaet Liguriaa Romuwsdeficiiod (0). Surses mnitHM nmw$ imfinrud (P).Sftj>/«l-
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pu$ u NttneU FiwtUhm ntiutu preefeclornm iqnatiam reprehemtU (Q). Nanet Lucam dtmo opjmgmtUm e*p. 
(R). Bxerciluhi /ahermdimmo, Havennam proftscueiiur Atigemus Gotkus Cumat tpcntc Nartrti dedH (T). 
!i:trxtf Vantis i» tnitUiam atctib, prope Arinhmm cun Francii confiiyii (U). Fuga tVHuiata, w% dtvlncti (V). 

PRyEFATlO. i 

3-4 Pradara quralam el bcala posscssio censeri 
polist victoriae bellorum et tropea, U I I H S condil* 
atque inslauraix, omucs denique magiuc admiran-
tUeque res gesUe. Atque ba*c quidero aliaque ejas-
c i m o d i ul inaxime gloriaui aliqnam voluplatemqua 
suis posseasoribus afifrranl, aegre tamen e«»s e vivis 
excedentes comilaiilur. Sed el oblivio MilerYeuieua 
offuscat atque subverlit veros reruin gealaruio 
«veiiius ; ct cum ii ipsi qui eos noruot, vivere de» 
fcieruitt, enioritur eliam aiqtie evanescil uaa cum 
ipsis lioiuiuibus earum rerum nolilia. Quo fit, ut 
imda inemoria fluxtini quiddam parumque Ormum 
kit, neque lemporis diulurniiatera fcral. Neque 

ΠΡ001Μ10Ν. [ E D . Parfa. Ρ . 1.] 

Καλόν μέν tt 1 χρήμα κα\ εύδαιμον νΓκαι πολέ* 
μων χα\ τρόπαια, τελιών τε άνοικισμοΑ χα\ άγλαΐ» 
αματα, και άπαντα δπόσα μεγάλα τε χα\ά£ιάγαστα 
Ιργα. Ταύτα 6ε χα\ τΑ τοιαδε Ιόξαν μέν τινα χα* 
ήδονήν τοίς κτησαμένοςς επάγει, άπσ&ουα* δέ αύταίς 
χα\ εχείσε οίχομένοις ούτι μάλα έθέλουσιν Ιπεσθαι, 
άλλά κα\ λήθη παρεμπεσουσα επικαλύπτει κα\ πάρα-
τρέπει [ρ. 2] τάς αληθείς τών πράξεων Αποβάσεις * 
ήδη δε χα\ τών επισταμένων άποθιούντων, οίχεται 
κα\ διαδιδράσχει ή γνώσις συν αύτοϊς σβεννυμενη. 
Ούτως άρα μνήμη γυμνή άνδνητόν τι χαι ου μόνι-
μον, ούδε τώ μαχρφ συνεχτείνεσθα* · πέφυχεν χρο-
νφ. Κα\ ούχ άν, οιμαι, ή πατρίδος9 προχινδυνεύειν 

vero putarira quusdam aut pericula pro palria Β ^νιοι έγνωσαν, ή Αλλους άναδέχεσθαι «όνους» χδ εΐ-
δότες, ώς, εί χαί σφοδρά μέγιστα δράσαιεν, συναπο* 
λεΐται τ& κλέος αύτοίς χα\ δια^υήσεται, μόνφ τφ 
βίφ αυτών Ιχμεμετρημένον* cl μή τις, ώς faxs, θεία 
προμήθεια το ασθενές τής φύσεω; άνα££«#νννσα * τα 
Ιχ της Ιστορίας Ιπε ισήγαγεν αγαθά χαι τΑς ένθένδε 
ελπίδας. Ού γΑρ, οιμαι, κοτίνου γχ Ivcxa χα\ atllvou 
οί Όλυμ*ιονΤχαι Ιν ταϊς χονίστραις Ivaictouovxo, ούβ* 
αΰ οί άγα6ο\ ιών ικολέμων άγωνισταΐ λαφύρων γχ 
μόνον χα\ τοΰ παραυτίχα χχρδαλέου Ιφιέμινοι, Ις 
ηροδπτον tt χα\ βιαφανή χίνΑυνον σφας αύτους 
άφιάαιν * άλλΑ 5όξης Αμφότεροι Ικατι βεβαίας τι χα\ 
Ακήρατου, ήν ούχ οίον τε Αλλως xapfiaaaofoi, ή της 
Ιστορίας αύτους άπαΟανατιζούσης * ούχ οΓα τά Ζα· 
μόλξιδος νόμιμα χαΑ ή Γετική «αραφροαύνη, αλλ1 

historia eos ab inierilu vin- C ώς αληθώς τρόπφ tivt θείφ τα χα\ ΑΟανατω, κα\ ^ 
μόνφ δύναται τΑ 6νητ& ές At\ οΊαβιώσχειν· Τ^&ϊον 
μέν ουν ήχιστα αν «Γη άπαντα δαξιέναι χα\ άπαρ*· 
θμεισθαι, ότ^σων αγαθών ή Ιστορία τον βίον Ιμπ(-
πλησι τον άνθρωπειον * ώς 81 συλλήβδην είπείν» οί-
μα( γε αυτήν φιλοσοφίας της πολιτικής ού μάλα 
μειονεκτχίσθαι, ei μή τι χαί μΑλλον όνίνησιν. Ή μέν 
γάρ, οία τις άστχμφής οασποινα χα\ Αθώπαυτος, χε-
λεύει χα\ διατάττει [Ρ. 3] , οποίων τχ ΙχεσΦαη χαλ 
όποια οιαφεύγειν προσήχε: , ώσπερ τφ πχίΐοντι χα-
ταμιγνυσα το άναγχάζον · ή δε τώ θέλγοντι πλαΐστφ 
χρωμένη χα\ οΤον καρυκεύουσα τάς απαγγελίας τ*, 
ποιχιλί^ τιον παραδειγμάτων, χα\ παριστώσα 9 τώ 
λόγω, Ιν οΤς τε εύ3οχιμήχασιν Ανθρωποι εύ^ουλίφ 

pracepla varieiatc exem- ^ χρησάμενοι χαι δικαιοσύνη, χαί Ινθα διήμαρτον τον 
ponens quibus ίιι rebus προσήκοντος, ή γνώμης τίνος εναντίας ή τύχης ήγη· 

ααμένης, λανθάνει ταΤς ψυχχΤς ήρεμα τάς άρετχς Ια-
οιχίζουσα. Tb γάρ προσηνίς αύταΐς κα\ αυθαίρετοι 
μάλλον τι έμφύεται χα\ προχιζάνει. Έγώ μίν ουν 
ταύτα Ιχ πλείστου σχοπών τα χαί δ·.αλογιζ4μενος, 
ύπεράγασθαι μεν χρήναι ήγούμην χα\ χοενονς άν-
υμνειν εύεργέχας τους δχόσοις 9 ήδη αϊ τοιαίδε πρα« 
γματ«1αι διαπεπόνηνται. Ού μήν Ιγ^ειρητέαΤ ΙμοΙ 

adiluros, aut alios laborcs suscepiuroa fuisse, cum 
aciient, quanlumvis maximas res gessisseni, peri-
luram una cum ipsis aitjue emoritarani omnem 
eoru t» gloiiam, ROU ipsorum vila circumscripiaia ; 
nibi qu«dam, uti apparet, divina protidentia na-
lune bumauae fluxililiuiem fulciena, bisloria* bo* 
iiom, qu»(ue ex ea affulget, spem eswl elargiia. 
Nequoenin», arbilror, oleasiri aulapii causaOlym* 
pionic^ ia arenam nudi de»cendebant, neque rtir* 
aum 5 ^renui bellalores spoliorum laiitum et 
praesemis lucri cupiditale accensi iu aperta manU 
feataque pericula se conjiciebaut; sed ulrique so-
li«lae atque adeo immonalis gloriae cousequendae 
siudio 'mQimniali : quatn quidem aliier adipisci 
pou potuissenl, nisi 
dicanie atquc iuimorlales efticiente ; non ui Za« 
inolxidis insiitula e( Getica deliramenta, acd vere 
oi modo qoodain divino atque immoriab, quoque 
solo mortalia baec perpciuari possunt. Haudqua-
quam igitur facile fueril oralione persequi atque 
enumerare omnia quibus bistoria bamanam viiam 
expleat bona. Ut vero summatim dicam, equidero 
civili pbiiosopbia eam non inferiorera c^asoeriin ; 
nisi eiiam plus forie uiililalis conferal. Haec cnira 
veluii severa qu«dam niinimeque blanda doniina 
jubet ac pnescribit quie sequi, quat fugere oporteat, 
euasionibus suis viin quodammodo necessilalemque 
commisoeiis : b£C vero, oblectamentis plunmis 
utens, ac vcluti condiens 
plorum, et ob oculos 
bomincs prudeutia justiliaque usi praeclare rciu 
gessei inl, quibtts eiiam in rebus, vel animi con-
irario aliquo vcl forluniB duciu al jue impulsu a 
rcclo abcrrarint, leniter ac placide virtuies auiniit 
iusiuuat. Hlanda enim et voluniatis noalrx arbi-
Irio cleclionique cxposita facilius animis buinanis 
illabuniur alqae adlixr^scum. Ego iiaquc bauc 

1 μέντοι R. * συν^κτείν^σΟαι II., Ιιιΐιτρ. extcudi συνεκτϊίνειν vulg. πέφυκε vulg. ν έφελχυστιχον b. t, 
ci|Ms«ini addidi ex II. 9 ή πατρίδος Η., Inlpr .pro patria, viilg. ή χαι πατρ. * άναό,όωνϋσα R. 9 παρ· 
ιστώσα Η., παριστϋσα vulg. · όπΰσους Pai*. ol add. II , οιιι. vulg. Τ έγχειρ. ykp *μο* R. 
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Έτύγχανον γΑρ μΑλλον δή τι έκ παίδων τφ ήρφφ 
£υ9μφ Ανειμένος, καί με ήρεσχεν9 τΑ ήδύσματα 
των τής ποιητικής χομψευμάτων · · . Καλ τοίνυν πε-
ποίηταί μοι έν έξαμέτροις βραχέα Αττα ποιήματα, & 
δή Δαφνιαχά 1 1 έπωνόμασται, μύθοις τισι πεποικιλ­
μένα έρωτ.χοίς , χαλ τών τοιούτων άνάπλεα γοητευ-
μάτων. "Εδοξε δέ μοι πρότερον κάκείνο άξιέπαινόν 
τι είναι χαλ ούχ Αχαρι, εΓγε τών επιγραμμάτων τά 
άρτιγενη χα\ νεώτερα, διαλανθάνοντα έτι χα\ χύδην 
ούτωαλ" παρ* ένίοις ύποψιθυριζόμενα, άγείρχιμί τε 
ώ; ©Τόν τε είς ταντον1 9 χαί άναγράψαιμι ίχαστα έν 
χόαμω άποχεχριμένα. Καί ο5ν δή χα\ τοδε Η μοι έχ-
τετέλεσται Ιτερά τε πολλά αγωνίσματα» του μέν αν­
αγκαίου χάριν ού μάλα πεποιημένα [Ρ. 4 ] , Αλλως δέ 

:uii;uo Q me«> re~ 
puians, admiralione dignos ceiwbatn, cl iu pnbli-
CIIIII bcn^Qcos colebrandos, qtiolquol iu boc bb-
lorias scrtbend» iustilulo laboiarunl. Milii auiein 
iwquaquain stisripicndus liic labor, sed ne tenhiii-
dus quitlem inilit» csl visus. Eram citiin magU jain 
intle a pnero boroitis modulis addklus, ei poeii-
caruoi elegantiarum dulccdhte magnopere dclt?cia-
bar; atque adeo brevia qii;edam poemala hctame-
tris ve raibue conscripst, qw« Dapbniaca vocavi, 
fabutis qiiibusilam amaioriis vartegaia et ejusiiindi 
illcccbris referia. Visuin vero mtbt fuil uliain Imc 
iuiiio laudabito et non incfogana instiwlutn, st 
nova qtuedam rewitliaipic cpigrammala, biitatitia 
adliuc sparsdmqtie a ttoiimttlis lusa, in unum, quoa I 

ίσως προσαγωγά χαλ Οελχτήρια. Καλ γάρ δήτα ή * ejns tieri posset, recolligerem, ahtgttlaque in onli 
ποίησις Ιερόν τι χρήμα καλ θεσπέσιον. 'Ενθουσιώσι 
γουν έν αυτή αί ψυχαί, εΓποι Αν ό σοφδς ό Άρίστω-
νος, χα\ λίαν ώδίνουσιν έπαφρόδιτα, δσαι δή ώς Αλη­
θώς μουσόληπτοι γίνονται, χα\ τήδε κάτοχοι τ*, βακ­
χεία. Έμολ μέν οδν τοίτδε θαμίζειν , s έδόχει, χαλ ού 
μήποτε έχόντι είναι τά νεανικά ταύτα χαι έπιτερπη 
απουδάσματα i 9 μεθιέναι, Αλλ* Ιπεσθαι τφ Αελφιχώ 
έχείνφ προγράμματι χα\ «ά οίχεΐα γιγνώσκειν. 
*Επε\ »Τ δέ έν τώ χατ' έμέ χρόνφ ξννέδη μεγάλους 
μέν πολέμους πολλαχού της οΙχουμένης απροσδόκητα 
ξυ^αγηναι, εθνών τε πολλών βαρβαρικών μετανα* 
στάσεις γενέσθαι, χαί πράξεων 1 9 άδηλων τε χα\ 
Απίστων παράλογους αποβάσεις, χαλ τύχης άταχτους 

ncni digesla cmiscritorcm. Qnol qnblcm e.iamper-
feci, ul ol alta iimUa wrciiainenia, uoti iitilifalis 
ergo, sed obleclatidt deliitieiidiqtre anitni rausa a ine 
facia. Est «Miitn omiiiito sacra qwaedain et diviita ivs 
poeeie. Afflaiilur enim iu ea ilivtiHi quodam luroro a-
niini, ulaapiensillc Piatodixil, valdet|iie vftmsrfi- par-
luriunt, quolquol muaarum pleni atqnc hoc furore 
correpli aunl. Mibi qnidom igllur slatiitum erat 
in bis versari, tseque unquaitt iu anbuum induccrc, 
ut juvenilia baec juctiiidaque siudia d« scieron», 
sed Delpbicum polius pratseripium aequi Notce 
U ip$um. Gnm vero asiate 7 h a c » w <IU9UI i»"dit 
ingCfitia bella pf r mwlu^ orbit terrarum parû a 

άντι^οπίας, γενών τε καταλύατις··, χαί πόλεων άν- ^ pneter exftpectalionem sini cxciiata, ei oitinatum 
θραποδισμούς χαλ μεταβολάς οΙχητόρων , χαλ οίον * " 
Απαντα τά ανθρώπεια χεχινήσθαι * επειδή ουν ταύτα 
χαλ τά τοιαδε ξυνέθη, δεδιέναι μοί πως επήλθε " , 
μή %ι Αρα ούχ δαιον εΓη, Ιργα ούτω μέγιστα τε 
χαλ 9 1 θαύματος Αξια χαλ τοίς μετά τχύτα χρήσιμα 
Ισόμενα χαλ όνησιφύρα χαταλιπείν Αμνησία τδ μέρος 
χαλ αεσιγημένα Τοιγάρτοι έδοξέ μοι ούχ άπο τρό­
που 9 9 είναι, χαλ τού συγγράφειν άμωσγέπως Απο» 
πειρΑτθαι, ώς Αν μοι 9 4 μή Απας ό βίος έν μυθολο­
γία τε χαί περιιτφ πονφ" Αναλωθείη, ΑλλΑ τι φέ« 
ροινο χαλ άναγκαΐον. Πολλοί δέ με χαλ τών επιτηδείων 
επείγοντες χαλ έγχελευόμενοι εξηρέθισαν τήν όρμήν 
χαλ επέδωσαν [Ρ. 5|, έν τοίς Εύτυχιανος ό νέος-
«WJT^ τε Μ ήν της παραινέσεως άνήρ τά πρώτα 
Τελών έν τοίς τών βασιλέων ύπογραφεύσι, χαλ τά 
Αλλα άγαθδς χαλ άγχινούστατος, παιδείας τε άπο· 
χρώνχως" Ιχων, χαλ τοΰ τών Φλωριδών γένους £ρι-
αταν έγχαλλωπισμα γεγενημένον " . ίΛτος δή ουν 6 
Ανήρ (περλ πλείστου γάρ τάμα 9 9 έποιείτο, καλ ώ; Αν 
μοι Αμεινόν τι έσται εύχλείας τε 9 9 πέρ» χαλ της Αλ* 

barbararum natiooom trantoifgraiioii^s faclas; du-
biorum eiiam alqoo iitcredMdliuin facloi uin iuopi-
ttati eventns lOfMrario (orlnn^ iwpalsu acciderim ; 
naiHfittun quoqae ri Htbiaiu eversioiies, goni. s 
oubaclae, ook»niuN|«« dedqci», el lauluiu nou liu-
naaae res omnes loco tao nutUt : cum, iiiqHam, 
baer. aliaqve ejyacenMidt acciderinl, xubbl a«>imum 
meuai fonaido, paruui boueamm loc«, si r«* u<-
qM6 adeo mmguai aique adiiiiran«'ae, cl pu%(i*ri» 
adeo uiiles owiducibilcsque iaiara nubis acrqiiis 
prodite «ileaiio prsUsrHiittefOttlttr. Quocirca ιιοιι 
abe re mibi facturu* svni visai, ei eaa aliqua ex, 
parie bueris eoaiuieudaro teniarein, iie omuis viia 
mihi in fabolarum siudbt t»i supenraoaiMHi talKN*e 
coMsumcrelur, aed aliquid etiam ulilitati« pnblko 
afierreC. Mulli \ero iawdianain itrgeiilet aique 
exhoriaules 6tudiuin nieuin eioilaniot ei « Η · € Γ · 

maruiii. laier qaos boilaiorei facHe princcpa era| 
Eiiiychianaa juiiim', el prtoiarkis rtguni etriba, 
vir alioqui el bonws el f»ru«leiia, el IION mcdiocrilcr 

9 ουδέ τήν R. ουδέ χατάτήννυΐκ. · με ήρεσκενΒ., μοιήρ*σκε vulg. "χο-ιψευσμάτωνει. 1 1 Δαφν.κά R.,lti(pr. 
male. 19ούτοσι nld. 1 1 ταύτδνΚ, ταύτο vulg. , ντίδε R. , 90αμί^5ΐν R., Οαυμχζειν νιιΐμ. ι·σπουδάγματα R. 
Αλλ' R. Lngd., άλλά cild. tolc Δελφιχοίς έκείνοις προγρά^αασι R. 1 7 R., επειδή vglg. 1 9 πράξε σι 14. 
1 9 κατακλύσεις R. 9 9 απήλθε R. svd vulg. ίιι mg. »· μέγιστα τε χαλ R., μίγ. χαλ vnlg. 9 9 τ 6 μέρ. 
χαλ σεσιγημένα R , και σ:σ. τ. μ. vulg. 9 9 άπο τρόπου R. Lugd. (CL.) άπότροπον cdd. τού om. R. *% μοι 
om. R. "περ.πόνω R , πόνφ πεο. vulg. l t t Έχιδνός R. τε R., γε vu!g. Νοιι de Eutycbiano loquilur Aga-
Ibias, aed, ni fallur, de Paulo Sileiiliario. Cyri ¥\or\ ftlio. e T Yulg. inepleoux άποχρ<υντως. Megaltoiwiit, 
quam deleri jiissii Toiipius ad Suidam I. p. 55, cd. Lips. non agnoscil R. Fieri aulem polesl ui illaoria 
i i i ix aba ftcriptitra :·ύ χά^οχροΊντως. άποχρώντοί R. 5 9 γεγενημένον R., γεγενημένος vulg. 9 9 περλ πλ, 
γάρ τάμα R., έπελ π. πλ. τάμα vulg. 9 9 τε υιιι. R. 
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emdiliis, i J r i n juc geniis Floriorum pratiaruni Α λης ωφελείας σφόδρα ot έπεφρόντιστο) ούκ άνίει l-τ-

είγων κα\ χρηστάς έμφ αίνων τά; ελπίδας 1 1. Α;ίν oruamctituin. 3 ilaque \ i r cui» rcs nu>as 
uiuxiini faierel, cl dc gloiia uiiiilaifqiK» mea ve-
Iwnienlcr ossct soHiriius, uinquam destitil ine 
iirgere, bouasquc spcs milii ob oculos pouerc, 
a*$erens, non ita ardinttti pciiVciiiqiie difficita opus 
censiri debctv, uoquc qma iiiieuialum iu.solensque 
rsi, iitslar iiavtga(i<mis iuexp<»rlo inaris, pett-
iiiesceudiiiii ; imo viro iia statucnduin csse, bi-
ktoriani a pociica ιιοιι itiuUuiu dUlare, sed ha»c duo 
g^mina afliuiaqtic <sst\ soloquc propemoduru 
rliytbitto mlcr arsc dis« tvpatc. Βυιιο ilaque animo, 
laaquain e pairia iu palriatn niigrautein, incralere 
orunibusque viribus operi bidlaie jubebat. Talia 
itaque mibi assidue o€ciueiift, libentein eiiatn me 

γάρ ούκ έφασκεν ούτω χα/επδν ήγεϊσθαί μοι κ α! 
άνήνυτον ·• τδ εγχείρημα, ουδέ τώ μήπω ές πείρων 
έλθείν, ώσπερ ναυτιλίαν οί άθαλάττωτοι, καταπ£-
πλήχθαι · · · οιεσθαι δέ ·* μάλλον ού κό(>6ω τετάχθα; 
Ιττορίαν ποιητικής, άλλά Λ-ιψο ταύτα εΤνα: άδελ-
φά *β χχ\ ομόφυλα, καί μόνφ Γσως τώ μίτρω·· αλ­
λήλων άποχεκοιμένα. Ό ; δή ουν οΓκοΟεν οικιδε ο"ύ-
ση; τής μεταστάσεων θα^όούντά τί iivai 5;:έ*:υ*ν 
και σθένη παντί '/ειθαι έργο^. Άλλά γάρ τααύτα 
έπχοων, ήδη μοι κα\ αύτψ βουλομένω, κατ-'/ήλτσί 
γε £α3ίως χα\ έπεισε. Καί τοίνυν ίς τάδε άφίγμαι. 
Άλλά μοι είη *7 άς'.όν τι δράσχ: τής προθυμίας, καί 
τού μεγέθους τών έργων ώς έγγυτάτω Ιχέσθαι. ' -» -—" β (—, V · " " - · » 

facilcqtie deliaituni ίιι snam seiiltntiam adduxi!. Δηλωτέον δε πρότερο*) M οστι; τ£ είμι χα\ δθεν 
Couiuli ilaqnc me ad scribendaiu bisloriam, spe, 
digiiiiin aliquid boc prasclaio gtudio ins ilutoque 
pra?*iaudi ti ad iuagm(udiitein rorum gosiarum 
qiiaiti proxime accedtndi. Supeiesl, ut quis et 
rujas siui, ex morc eotum qui bUioriam scribuot, 
declarcm. Nonien itaque niihi Agatliias, Ifyrina 
patria ; Memuoiiius pater; ars vero Romaiioriiiii 
iii&tiiuta ac leges ct fori cerlaiiiina. Blyi iuam au-
tem dico, iton ilkim Ί hraciam urbeni, neque9*i 
qua alia ριτ Europam aul Afiicam boc uoiuiue 
\ocalur; sed qua? est in Asia, veterum JEolcn-
aium colouia. ad oslia Pylbici fluiniiiia sila; qui 
quidcm fluvius ei Lydia ivgione flueus, in exite-

τούτο δή το τοΓς ξυγγραφεύσιν' είθισμενον. 
Έμο\ 'Αγαθίας μέν δνομα, Μύρ·να δέ πατρ\ς, 
Μεμνόνιος Μ δέ πατήρ, τέχνη δέ τά Τωμαίων 
νόμιμα χαι οί τών δικαστηρίων αγώνες. Μύ· 
ριναν*· δέ φημι ού τδ θράκιον πόλισμα, ουδέ εΓ τις 
έτερα χατά τήν Εύρώπην τυ/δν ή Αιβύην τψδε χέ-
κληται τφ ό.όματι, ά>Αά τήν έν τή 'Ασία πάλαι ύ-δ 
Αίολε*ων άπφχισμένην, άμφ\ τάς έχβολάς του Πυθι-
χου ποταμού, δς δή ρέων έκ Λυδίας τής χώρας ές 
τδν εσχατον [Ρ. 6] αύλώνα τού κόλπου τού Έλαΐτου 
εμβάλλει. Γένοιτο μέν ούν έμοί γε τελειότατα τήδε 
τροφεία ώς οΓόν τε άποτίσα*., κα\ άπαντα τά κλεινά 
χα\ πάτρια Ιργα ές τδ άχριβές άναγράψαι. Νύν δέ 

mutn Elailidis sinus alveum feilur. Stl ilaqae ipilti, Q ή μέν ευμενή; χαι ΐλαος κα\ τής προθυμίας ήμ|ς 
pleuiseioia liuic, quoad ejus fleii potest, nulrica-
tionis pneniia persolvcre, omniaque illualria et 
palria facta accurale conscriliere; nunc vcro hxc 
beniguc ei favonlcr proptnsum animum sludiumque 
ineuai accipi.a. Mihi auiein publicarutn inaxima-
rumque rerum scriptio ost aggredicuda. Instiluam 
•ero hisloriam, non ut ab aliis hodie faciilaiur 
( buni euim cliam alii bac ietnpc^taie qui in eadem 
arena veisantur), non, iiiquam, u i i i , quibtts mi-
nima est verilaiis cura, uique res gestas iia ut 
acciderunt coitiniemorctil: ad«*o vero aperte ple-
risque procrribus adulantur el palpam obirudunt, 
ut, si quando etiatn vera dicanl, fid«s tamen ah 
abr«>gctur. Alqui peiiti hai uoi rcruni auciore» soli 

άποδεχέσθω· Έμοί δέ έπ\ τά κοινά χα\ μέγιστα τών 
πραγμάτων ίτέον. Ποιήσομαι δέ τήν ξυγγραφήν, ούχ 
{π*ρ κά\ έτέροις έν τφ παρόντι πεποίηται · ήδη γάρ 
που και άλλοι τά νύν ές τόδε πόνου άφίκοντο, αλη­
θείας μεν, ώς τά πολλά, f κιστα μίλον αύτοις κα\ τού 
τά γεγενημένα ώς έχουσι τύχης Μ διεξιέναι, ούτω δέ 
διαφανώς κολακεύειν πολλούς τών δυνατών χχ\ ύπο-
θωπεύειν έλόμενοι, tt̂  εΓποτε άρα κα\ αληθή φήσαιεν, 
άπιστείσθαι. Καίτοι έγκωμίω μόνφ προσήχειν οί 
ταύτα δεινοί φασι, τά προσόντα ότφούν αγαθά κατά 
τδ μάλλον έξαίρειν · Ιστορία δέ έπαινείν μέν χα\ήδε 
τούς εύ τι δράσαντας ού πάμπαν άναίνεται, ού μήν 
τούτο γε σκοπδν οιμαι και γνώρισμα έχειν έθέλει · 
άλλ* εΓ που ή τών πράξεων άπεργασία Ιπαινον ή ψό-

eiicomio sive laudaliotii convenire aiuni, boaa, Ο γον έπάγοι*1, ού βιάζεσθαι αυτήν θέμις, ουδέ μετα-
ποικίλλειν τά γεγε/ημένα. 01 δέ Ιστορίαν μέν ποιεΤ-
σθαι όμολογούσι, κα\ τδ τής επιγραφής επάγγελμα 
τούτο αύτοϊς ύποφαίνει%ι, πεφώρανται δέ δμως τή 
πείρα κομψευόμενοι τήν έπωνυμίαν. Τούς μέν γάρ 
Ιτι παριόντας, εΓτε βασιλείς εΤεν, εΓτε κα\ άλλοις 
επίσημοι, ού μόνον τή άφηγήσει τών έξειργασμένοιν 
έγκωμιάζουσ:ν (ή γάρ άν^λίγα ήμάρτανον), Ινδηλοι%ν 

δε άπασι γίνονται, ότι [Ρ. 7 ] δή αύτοΤς ουδέν τι άλλο 

quibus qtiidque praedilus est, verbis eiaggerare 
atqne extolleie. Hisiuriam ven», tametst nc ipsa 
quidem a laudaiione corum, qui prxclari aliqtiid 
gcsserunt, prorsus abhorret, buuc tamen scopum 
argumeniuiuque sibi prefixum 1 0 babere nolbi 
exifciimo. Sed sicubi faclorun» cffcctus laiidom aul 
dedecus conciliai, vim fa^ere liislorL-e non licet, 
neque res ipsas palliare fucarcquc oporlei. Hi vero 

·« έμφαίνων τά; έλπ. Η., ύποφαίνων έλπ. vulg. ·* άνόνητον R. μήτε πρδς τ̂ ,ν πείραν R. Μ χα-
ταπεπλήσθαι (sic) R., δεδιέναι vultr. , k δέ om. R. · · αδελφούς R. · · μέτρψ ή \sic) αλλήλων R., μ. 
έστλνάλλ. xultf. οικαθεν R. · Τ εΓη inseri jubet Clar. Hasias ad Lfoiiem p. 185, <-onjecliirann«iiic yhi sa-
gacissiibi conbrmal R. M πρότερον, quod νulgo deesl, add. R. M δε post Μεμν. addidi ex R. *· MuA^uav 
(ubique cum £ό) R., Μύρινα vulg, ·· τύχτις expungitnr a corr. R M έπάγοι R., επάγει vulg. αυτήν Ν., 
αυτή vulg., αυτής R. *· ύπο^αίνειν R. k» ?τι δήλο: R. 
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διεσπ^ύδαστα»., ή μόνον έπαινείν τε χα\ άγασθχι χα\ Α bisloriam quideifc sciib#»rest> prolitentur, tilulique 
πέρα*· του αναγκαίου · τούς δέ ήδη τεθνηκότας, 
•ποίο! τίνες χα\ έτύγχανον δντες, ή χαχίστους άπο-
καλούσι κα\ τΑ χοινά λυμηναμένους, ή, τδ γούν*· 
Ιλαττον δεινδν, χατολιγωρούσιν αυτών, ώς μηδέ μνή­
μης τινδς μεταδιδδναι * ταύτη τε οΓονται τΑ παρόντα 
εύ τιθέναι χα\ τδ άεΐ κρατούν έκθ&ραπεύοντες ωφέ­
λεια ν σφίσι πορίζεσθαι, κακώς επισταμένοι ώς κα\ 
αυτούς δήπου τούς πρδς αυτών επαινούμε νους ού 
μάλα τΑ τοιαδε Αρέσκει, λογιζόμενους, ώς ούχ Ικανδν 
Ισται τδ της κολακεία; άρίδηλον τήν περ\ αυτών 
δόξαν βεβαιώσαι. Ούτοι μέν ούν ξυγγραφόντων", ώς 
πη φίλον αύτοΓς κα\ είθισμένον, έμοί δέ τδ άληθί-
ζεσθαι περ\ πλείστου έκτέον, ές δ τι χωρήσει4·. Με-
μνήσομαι δέ τών δσα παρΑ τε 'Ρωμαίοις κα\ τών 
βαρβάρων τοΓς πλείστοις ές τόδε τού χαιρού έπράχθη 
Αξιαφήγητα, ού μόνον ύπδ Ανδρών Ιτι βιούντων τυχόν, 
μΑλλον μέν ουν % · χα\ τών ήδη άποιχομένων, κα\ 
ούδενότι παρήσω τών λόγου Αξίων. ΤοιγΑρτοι ει κα\ 
μή πρότερον ϊς τδ ξυγγράφειν προήγμαι, ή μόνον 
έξ δτου ΊουστΖνος δ νέος · · τήν αυτοκράτορα μετήλΟεν 
aPA*f Ιουστινιανού τεθνηκότος, άλλ' Ιγωγε και έπ\ 
τούς Ανωτέρω χρόνους Αναδραμούμαι, κα\ όπόσα 
ούπω έτέρφ τω · 1 έκπεπόνηται, ταύτα δέ οίκείον 
ποιήαομαι έργον. Τά μέν γάρ πλείστα τών κατά 
τούς Ιουστινιανού χρόνους γεγενημένων, επειδή 
έΊροχοπίω τψ·· βήτορι τψ Καισαρείαθεν ές τδ ακρι­
βές «ναγέγραπται, παριτέον έχεΤνα έμοιγε, Ατε δή 
Αποχρώντως είρημένα · [Ρ. 8] τά δέ μετ' έχείνον, ώς 

promissio boc pr;e se fcri ; expcrirulia tameu 
ipsa histoiia; appellaiioneiti fucaules deprehtiii-
duntur. E»f *iiim qui adbuc in vivis sutit, sive 
r*ges sive atiuqui viros illusires, non solum com-
ni*moratione rerum gestaruin lan laut, iu quo itmt 
nitnispcccarenl: sed omnibtis conspiciiiitii fachttii. 
uihil aliud ipsos oper^m dediase. qiiam ut lamlo 
adiidraliooeqtte qaos voluiil pro*equaulm, ultra 
quam par est: eos vero qai jam e vlvi* excev 
scruul, qualeacuiique fucntnt, aut pcssimos vocaut 
ctrciunt pubticarum vaslalorcs; aul ( quod «li-
quc luiuus grave est), ila eoa coiiteiiiunnt, ut na 
niemoiia quideui ulla digiieiHnr. Aiquc ita se>e 
rcm praseuleio optime cuiasse existiinant, sem-
perque poienlioribna assenlantes privatis suis coin-
modis consaluisse ; ιιοιι satis inielligenlef, qnod 
n*. ipeit quidem qnot laudibut exiulentul, liac 
latia admodum plac*ant; repucantibu* scilicct, uia-
ikifeslaui iUorom adulaiionctn parum finnuni csse 
gloriae exislinialionisque ipsorum siabilimciitum. 
Scrtbaoi ilaque bi pro tua libidine el roore ; tuilii 
luum tsl vericaieiu, quoad *jna fleri poesii, \ \ 
scqui. Persequar aiitem quaecunquc memoiabilia 
taoi a Romauis quam barbaris pltirtmis bac I I M I I -

pestate suut geata, noti eorum lamum qui adhuc 
fortassc vivnut, imo vero magis *tiam eorum qui 
jain decesserniU; niliilque ex iis, quse inemoratu 
digua videbantur, omiltain. Qnocirca laniel&i ιιοιι 

οϊβν τε, διεξιτέον. Προοίμια μέν γάρ αύτψ τής ίστο· C prius ad tcribondam bisioriam inc conluli, qnain 
ρίας Αρκάδας άποΘΊούς έποιήΟη, χαί τφ έχείνου 
παιδί Θεοδοσίφ" *1σδιγέρδης ό Περσών βασιλεύς 
χηδαμών γεγενημένος, τά τε Ούαραράνη» χα\ 
Περόζτ] ξυνενεχΟέντα, χα\ δπως Κιβάδης βασιλεύς 
χαταστάς Αφήρηται τήν αρχήν χαί ε,Ιτα ΟΑττον αυτήν 
Ανεχομίσατο, δπως τε "Αμιδα·· ήλω πρδς αυτού, 
•Αναστασίου 'Ρωμαίων βασιλεύοντος» χα\ δσους αύθις 
μετ* εκείνον ΊουστΤνο; ό πρεσδυτης έν τφδε τφ έργω 
διεδέξατο πόνους. Έξης δε τούς Περσικού; πολέμους 
όπόαοι δή πρός τε Καβάδην χα\ Χοσρόην άμφ\ Συ-
ρίαν χα\ 'Αρμενίαν, κα\ μέν δή χαΊ τά Ααζών δρια 
Ίουστινιανφ τφ 'Ρωμαίων αύτοχράτορι διαπεπολέ-
μηνται, τούτους δέ άπαντα; έκ τών Προκοπίου λόγων 
άριστα Αν διαγνοίης, Γελίμερά" τε τδν Βανδίλον, 

*χ qao tempore Juslinus jiiuior ad imperiuni ac-
cesail, moriuo Jusiiniano: ad tuperiora tameit 
eliaro iempora recunani; el qnaerunque a neininc 
adhuc alio sunt daborata, niihi viudicabo, p»o-
priumque opos e(B< iam. Pleraque enim Jusiinimi 
lcntporibua ge$la cum Procopius Csesaricrisis ι lie-
ior accurale conscripseril, inibi pra?tcieunda judi-
t-avi, ut plooe salis iracuia ; qtur. vet ο po»l illuin 
accideruiil, pro virili periequinda. Orsus cnini 
ttt ille bi&toriam suam a nioite Aicadii, utquc 
fllio illius Theodosio Isdigerdes lutor fueril i<«sti-
tutus, €1 ab iis qu* Vararaux el PeiO/.iu aciiiic-
runl, et quo paclo Gabadcs rei creatus, regno cxn-
lus fueril idemque posiea r«ii uporarit, ulquo Ami-

xa\ Καρχηδόνα τήν πόλιν, xa\ τήν ξύμπασαν χώραν D ipsl Anastasio Romaiiorum regi eripu^ril; 
των "Αφρων άπδ Βονιφατίου τε χα\ Γεζερίχου χα\ 
τής έν τφ τότε αποστάσεως πολλοίς ύστερον χρόνοις 
Ίουστινιανφ δουλωθείσαν, χα\ πάλιν τής 'Ρωμαίων 
επικρατείας μέρος*· γεγενημένην. Μετά δέτήν τών 
Βανδίλων κατά).υσιν. χαί δσα οί Μαυρούσιο*.1· τδ 

quanlos rursus post buiic Jutliuus &euior buic Ο|Μ·ΓΪ 

Ubores impenderit. Persequitiii* deinde bolla Ι'υι-
sica, quolquol adversus Cabadem i t Cbosrnein 
circa Syriam Arnieuianiqiie ci per Lazoruui con-
Quia Justiniattus Roroanoiuin imperaior gc&ail. 

*·πέρα R. Lugd-,ύπερ edd. % · τδ γούν R.. τόγ' ούν Lugd., τόγε ούν *dd. 4 Τ ξυγγράφοντες ώσπερ R. 
Μ έμοέ δέ — χωρήσει. Hunc locum et muiiluiu *t corruplum esse arbilror. Nihil opis afferi R., 
imo corruptiora : έκτέον (sic) εύ δτι χ. Num περ\ πλείστου ποιητέον,εύ ειδότι δτι... (?).. χωρήσειΤ Lcgr-
banlur obin quaedani i»i marginc R. Uteris quadralis scnpia, qu« nunc erasa sunt. % f ουν addidi ex R. 
» Ίουστίνος δ νέο;., Intpr. Jtulinui ip$$ et ;a«ior. Foil. ούτο; δ νέος. · ' έτέρω τε R. · β τω ante 
Kaia.add.exR. " Posl Θεοδοσίω add. Inlpr. et imperii procuralionem, scil. κα\ τή βασιλεία. Ισδιγέο-
δης R. f Ίσοηγ. vulg. , ν Ούαραράνη Ν., Ούαραβάνη R., Ούαράντι vula. · · "Αμιδον R. ·* Γελιμ^ρα Ν., 
Γελίμερ vulg., Γελίμων R., ing. Γελίμερόν τε. · 7 μέρας oin. R, · · Ρ Γ Ο οί Μαυρούσιοι R. babct Οΐμακ 
SMIIS vcrisimile e&t Agalbiam suipsiise Ά Μαυο. ο ?μαι τ. I. 
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llxc ontnia c Procopi i sc i ip t i s opi ime cognoveri* Α Ιθνος !δρασάν τε κα\ πεπδνθασι πολλαχού τ ή ; · · 
Λ ι ο ' ύ η ς · · χατΑ Τ ω μ α ί ω ν παραταττόμενο ι * δτ ι τ ε 
Στότζας χ α \ Γόνθαρις β ι Τ ω μ α ί ω ν μέν ή σ τ η ν , τ υ ­
ραννώ δε χ α τ α σ τ ά ν τ ε , μ ε γ ί σ τ ω ν συμφορών τ ι χ α ι 

e i G c l i m r r Vandalum, Car ibagi i icuiqi ie urbem 12 
alque universam Afrorum regionem Just i i i iano 
subjngatam, rursumque Roman i impcr t i partom 
factam, poal miilioe aiuios quain , Bonifaci i Geae-
riciqne setate, tnde avulsa fueraL Post ?ero dolc-
loe Vaitdaloe, quae quatilaque niala et i i t luleri t Η 
acceperil geiie Matirttanica, niti l l ie L i b y x locis cum 
Roraauis p re l i a i a ; titque S l o U a s e i Gonlbar is a 
ftonianorum partilms stanlcs, a i w p l a lyrannide 
maxi inan i in calamitafi im *edii iomimque auctorcs 
Libyas ftieritti, neque prius ceseasse mata, quatn 
duohus hisce capiiittus e medio aublal is , Sed et 
b x c ferc omnia in Procopi i b is lor ia reperias quo« 
motlo v ide l icc l inlestii .a scdi i io Dyzaitti i adversus 

στάσεων α ί τ . ω τ ά τ ω τ ή Λ ι β ύ β · 1 γεγόνατον , κ α \ ώ ; ο ύ 
πρότερον έλώφησε τ ά δεινά, πρ \ν έ χ ε ί ν ω τ ώ άνδρε 
διαφΟαρήναι * άλλά χ α ι τάδε άμέλε ι ά π α ν τ α εύρο ι ; 
γ ε Αν έν εκε ίνο ι ; · δ π ω ; τ ε ή στάσις ή εμφύλ ιος έν 
Βυζαντ ίω χ α τ ά τού βασιλέως άρθείσα, χαλ έπ\ μ έ γ α 
χ α χ ο ύ ά φ ι γ μ έ ν η τ ά χοινά έδηλήσατο · τ ά ς τ ε τ ώ ν 
Ούννων έ π ι δ ρ ο μ ά ς , | Ρ . 9] ώ ς δ ή · · έν τ φ τότε τδν 
Ί σ τ ρ ο ν π ο τ α μ δ ν π ε ρ α ι ω θ έ ν τ ε ς , μ έ γ ι σ τ α οΤα τ ή ν 
Τ ω μ α ί ω ν αρχήν Ι λυμήνσντο , Ίλλυρίους τ ε χα \ θ ε τ -
ταλούς χ α \ τ ά πλε ίστα τής Ευρώπης ληΐσάμενοι , μ έ ­
ρος δέ τ ι κα \ τ ή ς Α σ ί α ς , τδν ' Ε λ λ ή σ π ο ν τ ο ν * δ ι α -

rcgem rxc i t a i a , iiiqtic inax immn nialuni evet la , ^ β ά ν τ ε ς . Σουρών δε ή πόλις ή έν Σ υ ρ ί α , χαλ Βέβ,όοια, 
reinpublicani a f f l i x m i , l l u i m o r u i u e l iam excur-
sioncs, qu i ea lenipestaie. iransmisao Danubio, R o -
mai ion i imperi t im quam maximis damnis affecr-
I U I I I , I l l y r i o s c i Thcssa lo» niaximamque Ewopa* 
pariem depoptilatt, par iem etiaro Aaias, tranamisso 
Hcltesponio. 13 Snro e i i am opptdum in S y i i a , 
e l Bcrrboea, et Au ib iocb ia ad Oroitloiu fltivium 
qtio paclo inissorrHim a Cliosroe fuerint vasiala? ; 
kuJessa* quoque obshlioneni, e l quo paclo inde 
depuUus decesseric. Est c l i am in i is vidcre i E l h i o -
putu e l H o i n i r i t a n i m pra*lia ; quxque i n i m i t i i i a -
rtiin causx in le r is las natioiies fucr i .U. Afulia 
c l i am sc r ib i i de atrocissima ilta pcs i i leu l ia , et qu i -

xa\ Α ν τ ι ό χ ε ι α ή π ρ δ ς Ό ρ ό ν τ η π ο τ α μ ψ , δ π ω ς οίχρό-
τατα ύ π δ Χοσρόου πεπόρθηντα ι , τ ή ν τ ε Ε δ έ σ σ η ς πο-
λ ι ο ρ χ ί α ν , χ α ι δ π ω ς ένθένδε άποχρουσΘε\ς Ι π ε ι τ α 
ά π ι ώ ν ψ χ ε τ ο , πάρεστ ι χα ι τ α ύ τ α έν τοίσδε ΘεάσασΘαι* 
τ ά ς τ ε τ ώ ν Αιθ ιόπων χ α \ Ό μ η ρ ι τ ώ ν π α ρ α τ ά ξ ε ι ς , 
καΛ ότου · · δή χάρ ιν ά μ φ ω έχε ί νω τ ώ φ ύ λ ω Μ έ ς τόδε 
δυσμένείας ήλΟέτην. ΕΓρηται δέ α ύ τ φ πολλά χ α ι τού 
μεγ ίστου λ ο ι μ ο ύ " π έ ρ ι , δ π ω ς τε τ ή ν αρχήν χ α τ ' 
έχείνο τού χαιρού ές τ δ άνθρωπειον γένος ε !σή£-
(5ησε **, κα \ οποία ά τ τ α · · παράλογα έν α ύ τ φ ξυνην-
έ χ θ η . Ά λ λ ά γ ά ρ χ α \ ? · δπόσα ύστερον τ φ Τ ω μ α ί ω ν 
σ τ ρ α τ φ άνά τ ά Ααζών πολ ίσματα χ α ί Πέτρας τδ 
φρούριον, πρός τε Χοριάνην χ α \ Μερμερόην χ α \ τ ά 

bus in i l i i s ίιι bumaiiuin genus i n c p s e r i l , quamque | · Περσικά έξε ίργαστα ι π λ ή θ η , χ α \ τ α ύ τ α εκείθεν άνα-
i i iaudita ιιι ca evenerinl . Pi*a3lerea q i ixcu i iq i i e 
deiuce|is Roinauorum excreitus c i rca L a z o n i i n 
oppida et P e l r » propogiMculum e l adversus Clu#-
rianem c l Mcrmertiem PiTsaruuiq i i* copias g^ssr-
ri t , inde etiain pei i possuul. C u m vero in occideu-
le in Iransiit , qno p a a o Tbeodcricus Gotborum 
rex excesseri l e v iv i s , e l Aitialasuult ia cjus filia a 
Tbeoxlaio fucr i l inierfecia ; otnnia o t iam, quoruiu 
causa i i o l l i i c u m M l u n i cxa r s i i , es l perseculus ; 
dcinde, quo paclo V i g i i i s , qu i post Tbcodaium 
G o i b i c x ua i ioni praefuil, a Oclisario posl mul la 
prjelia caplivus Byzant iuui sit d u c i u s ; itenique 
quomodo S ic i l i a e l Roina ct l u l i a , barbaris eje-
c i i s , pa i r i i s 14 ^ureum moribtis Irgibusque fucrit 
dccoraia . lude el iam cognosci po lcs l , quo pacto 
Narsea eunucbus in Ualiam sit missus, praclor 
imperalorque a r*ge cons t i lu tus ; i l tus l r i a el iam 
bella, qua; tlle advcrsus T o l i l a m prait larc confe-
d l : utque ru rsum post i l l u in Tvias F red igemi 
filius, Golhorum pra?feclura accopta. ιιοιι mu l lo 
|K>st csesus fuerit. H « c vero o imi ia ad ainuiui us-

λεκτέον · μεταβάντ ι δέ οί έπλ τ ή ς Ε σ π έ ρ α ς , δ π ω ς 
τε βευδέρ ιχος δ τ ώ ν Γότθων βασιλεύς ά π ε β ί ω , χ α \ 
'ΑμαλασούνΟα ή τούδε π α ί ς ύ π δ β ε υ δ ά τ ο υ T t άνήρητα ι , 
χ α \ ά π α ν τ α ών δή ένεκα δ Γοτθικδς πόλεμος ά ν ε ^ -
(5άγη, ουδέ ταύτα έκε ίνω π α ρ ε ί τ α ι · ο ύ μένουν ά λ λ , Τ 1 

ουδέ δ π ω ς Ο ύ ί τ τ ι γ ι ; τ β * ό μ ε τ ά βεύδατον τού Γοτθικού 
γένους κ ρ ά τ η σ α ; ύ π δ Βελισαρίου τού στρατηγού μετά 
γ ε " πλείστους δ σους α γ ώ ν α ς δορυάλωτος ε ί ς τδ Βυ-
ζάντιον ή κ τ α ι Τ % · ουδέ γ ε δπιος Σ ιχελ ία τ ε χαλ Τ ώ μ η 
κα \ Ι τ α λ ί α τούς έπήλυδας άποδαλούσα βαρβάρους 
πάλ ιν ήθεσι π α τ ρ ί ο ι ς μετεκοσμεΓτο. Αάβοι δέ άν τ ι ς 
ένθένδε, χαΥ [ Ρ . 40] δτι Ν α ρ σ ή ς δ τ ο μ ί α ς 1 · έ ς Ί τ α -
λίαν εστάλη , στρατηγός αυτοκράτωρ π ρ δ ς τού βασι­
λέως γεγενημένος , τούς τ ε Τ · κλεινούς εκείνους πολέ-

D μ ο υ ς , οί δή α ύ τ ώ π ρ δ ς Τ ώ τ ι λ α ν " άρ ιστα δ ι α π ε -
πόνηνται • δτι τε αύθ ις μ ε τ ' εκείνον Τε ΐας δ Φρεδι* 
γέρνου τήν Γοτθιχήν ήγεμονίαν δ ιαδεξάμενος, ούχ ές 
μ α κ ρ ά ν χ α \ αύτδς άνηρέθη . Ταύτα δέ π ά ν τ α ές έκτον 
τε χ α \ είχοστδν Ιτος τ η ς Ιουστιν ιανού βασιλείας γ ε ­
γένηντα ι Τ · , χ α \ Προχοπ ίω μέν τ ψ ^ήτορι έν τοίσδε 
ο ιμα ι α ύ τ ψ τ ά τ ή ς ξ υ γ γ ρ α φ ή ς διήνυσται χ*\ ξύνετε · 

· · τε R . pro τ η ; . · · Λιβύης R . . Λιβύχ; vnlg. Στότ;α; vidg. e l P rocop . , Στώτζα; R . · ! Γονθαρε\ς R . 
Τωμαίων v i i l g . e l R . , Uansfixa in R . i iescio a quo ν l i na l i . Inlpr. q«i v e r l i l : Romanoru #i partium 
traut. a l iquid amplius, fonasse ξυμμάχω, legisse videiur , ·" τής Λιβύης R . · · ώς δή R . cor r . ρτοδς 
δή, ol δή vuig. · ν τήν Έλλ. R . Σουρών Η , Σουρών vulg. Σούρων Ρπχ-ορ. ·» δτου R „ δτφ vulg. 
«· φύ>Λ) R . U i g d . (CL). l n lp r . h*v geutes φίλω edd. 6 7 λιμού R . · · ε ισή^ησε R . [Ο.), είσήρησ* vo!g. 
· · δττα R . , άι^τα vulg Τ · και otii . R . T 1 Heυδάτου R . L u g d . , θεοδάτου cdd. " άλλ' ins«*ril R . ουδέ Κ. 
ούβ' vulg . 7··Ούΐτιγις vwlg. Βεύδχτον R . L u g d . , Θ;όδατον wld . u μετά γε R . L u g t l . , μετά τε 
c i l d . δ3ους oui . R . n ήκται R . iCI.), Ιχται xutg. " ταμίας R . Τ · τούς τε ft. L u g d . , τούς δέ cdd. 
" Τώτιλλαν R. c l sic ubiqoe. 1Η γεγ:νητα·. Par . 



Ι27ί» HISTORIARUM LIBER f. !2S» 
λέσβη * έγω δέ ές τΑ έχομε να τούτων, έφ* άπερ καί Α qnc scilnm ei viccsimtim regni Juslittiani sunt 
τήν αρχήν ώρμήθην ίέναι, χα\ δή Ιτλ ταύτα εΐμι, gesla. Ac Procopius quiJem in bis, uli arbilror, 
χα\ δή έχομαι τών πραγμάτων. linem liistori* suac farii. Ego vero his pnnima 
et cousequenlia, ut imiio mihi propositum fuii, per&equens, rcs ipsas aggredior 

(A. C 552) α'. Επειδή Τείας δ μετά Τώτιλαν τών f. Tcias Golborum pos4 Toiilam dux, inelaurat.s 
Γότθων ήγεμών χαταστάς, ανακαλέσαμεvo; [Ρ. II] copiis cmn bcllam loiis viribus Narscii Romauiequc 
τας Τ · δυνάμεις χα\ πόλεμον, πανσυδεί πρδς τε Ναρσήν 
χαι Τωμαίους παραταξάμενος ήσσήθη τε χατά χράιος 
χαι αύτου πολέμων δΊεφθάρη, οί τε περισωθέντες τών 
Γότθων, έγχειμένων σφίσι 'Ρωμαίων χα\ ούχ ανιόν­
των, πιεζόμενοι ταΤς τε έπιδρομαίς χα\ δτι έν χώρφ 
ανύδρω έτύγχανον ξυνειλεγμένοι, σπονδάς τίθενται 
πρδς Ναρσήν, έφ* ψ τήν μέν οίχείαν άδεώς νέμοιντο 
χώρον, βασιλεί δ έ Μ τών Τωμαίων χατήχοοι τολοι-

intulissei, insigoi Hade accepla, in acic piadiaus 
poriil. Golbi qui evaserant, Romanis absquc ulia 
inicrmis>ione pcrsequeiuibus, pressi astiduts insul-
Itbus ei aiccilale locorum, iu qux se recepcrant, 
pacis conditioncs cum Narsetc ineiml; til acilicct 
suas illi tcrras inlrepide babileni, rcgiqtte Rouiano-
mm deinceps pareani. Haec cum ita iie in locis 
cessisscnl, videbanlur omiiibus bolla iu llalia finero 

π ο ν · 1 δντες Ιιατελοίεν * επειδή ταύτα τήδε έχώρει, & nacta : cum polius praeludia aliorum bellorum «s-
έδόχει μέν Απασι πέρας Ιχειν τά τών έν Ιταλία πο­
λέμων Μ · τά δέ ήν άρα προοίμια. ΟΤμα: γάρ ουδέ 
έπιλείψειν ποτέ τδν αιώνα ημών τά τοιαδε, μένειν δέ 
ές αε\ χαλ άχμάζειν, 1ς τ* άν ή αυτή φύσις ανθρώ­
πων j , έπε\ χα\ Ανωθεν ήμίν, ώς έπος είπείν, συν-
εισήλθε τψ βίφ. Καί ούν μεστή μέν ή ποίησις, πλήρης 
δέ ξύμπααα ιστορία πολέμων τε χα\ παρατάξεων, 
χαλ οόχ Αν Αλλο τι εύροις [Ρ. 14] έν τ^δε·* χατά τδ 
μΑλλον Αναγεγραμμένον# αίτιον δέ οΐμαι τούτων ούχ, 
δπερ οί πολλοί φασιν, αστέρων τε πορείας χαί τδ 
μεμαρμένον" χαί τινας παραλόγους άνάγχας. ΕΙ γάρ 
τά «ής πεπρωμένης έν πάσι νιχψη ·*, άφαιρεθείη δέ 
«ών ανθρώπων τδ προαιρετδν χαι έχούσιον, παραινε­
θείς ιεέν Απάσας χαλ τέχνας χαέ διδασχαλίας χενά 
χαλ Αχρηστα νομιούμεν, οίχήσονται δέ φρούδοι χα\ 
Αχαρπχχ αί τών Αριστα Μ βιούντων ελπίδες. Ού μέν· 
«αε αλλ* ουδέ τδ θείον αίτιον, ώς γε έμέ γιγνώσχειν, 
φόνων τε χαλ συμπλοκών ήγείσθαι προσήχει. Τδ γάρ 
αγαθόν έχείνο χα\ Αλεξίχαχον φόνιόν τε χαλ φιλοπό-
λεμον ούτ* Αν Ιγωγε φήσαιμι, ούτε είπόντι πιστεύ-
ααιμι. Ές δέ πλεονεξίαν τε χα\ άδιχίαν αί τών αν­
θρώπων ψυχαΐ αυθαίρετα χατολισθαίνουσαι, πολέμων 
τ ε · 7 χαλ ταραχών άπαντα έμφορούσιν, ένθένδε τε 
Ιλεθροι ξυμβαίνουσι πολλοί, χα\ /ένη ανθρώπων 
Ανάρπαστα γίγνεται, χαλ μυρίαι Α).λαι ώδίνονται 
χήρες. Ούτω Μ γάρ δή χαί τότε οί Γότθοι επειδή τάς 
σπονδάς θέμενοι χα\ διακριθέντες οί μέν αυτών εΓσω 
νου Πάδου πρότερον διαηώμενοι ποταμού, Ις τε 

scnl. Geuseo enitn aevum hoc noslruui ntiirqtiant a 
bellis iibtrutn foturum, imo poiint perpetuo dura-
lara alquc adeo invalitura J5 qaaiidiu baec ipsa 
ualura bominum exsibcrii. Si enim aliiu? rci» r«-
peiamus, una ctsm ipsa vtta propemodum dixerim 
iuvcfla MTOI bella; atque ita plena est poc&is, 
plnia otunis bisloria belloiinn el pixiiorum, neqae 
quidquam i» bis comperias tiberius conscripiuin. 
Catisam vcro borum censuerim, non, ut mulli sta-
luuni, slellarum carsus et ialum atque absurda* 
quasdam necessiialea. Si cnim fali tiecessitas oirtnia 
permcaret, criperciur bomiaibus arbitraria tolun-
Uiis eleciio, et quidem pncccpla omnia el artea ac 

, ditciptinae vanc inulilcsque csecnt oensenda?; eν β­
' nidae el am fueriut iufrof iferacquo eorum, qui 
opiiaie Mtam tuam iuftiiiounr, tpeg. Sod ncc Deom, 
quanlura mea fert scnteniia, cxiiuro ci confliciuuni 
anctorem censere oporiec. Summani tnim illaai 
bouiiaiem omnisqoe mali profligatriceni ccdibtu 
bellisqnc gauder ,̂ tiec ipse dixcrim, nec id aflfir-
manti acquieveriro. Hominnni rero animi in plus 
habendi eupiditaiera et injusiiliam prolabentcs, 
bcllis omnia et lumuUibus miscent; atque binc in-
lerilus mult»q*ie gentium intemeciones eveniunt, 
iiinnmeraeque aliae calaroitates oriuntur. Eodciu 
niodo ciiam tum letnporis Golbi iclis foedcribua di-
reaapii, nonnulli eorum qui inlra Padum fluxium 
dcgebant, in Tusciam ei Liguriam, et quo riiiquc 

Τουσχίανκα\ Λιγουρίαν, χα\ δθι έχάστφ θυμήρές τε D bbilum Ι β crat concca^erunl; alii vero lra»s Pa-
ήν χα\ είθισμένον, έχώρουν · οί δέ έχτδς, διαβάντες, 
άμφλ Βενετίαν χαέ τά τήδε φρούρια χα\ πολίσματα, 
ήπερ χαλ έν τώ πρδ τού, έσχεδάννυντο * επειδή ούν 
έν τοίσδε έτύγχανον δντες, προσήκον αυτούς τά μέν 
ώμοσμένα* τοίς Ιργοις αύτοίς εμπέδωσα ι, τά δέ 
σφέτερα έν τφάσφαλεΐχατέχοντας** κινδύνων άπηλ-
λάχθαι χρονίων, χα\ μόλις γούν τών δεινών άνα-
πνεύσαι * οί δέ, ελάχιστον έπισχόντες, νεωτέρων αύ­
θις έφίεντο πραγματ^ιν, χα\ ές αρχήν έτερου πολέμου 
χαθίσταντο. Έπεί τε αύτοΛ χατά σφΑς ούχέτι π^δς 

dttm circa VeiKlias sparM iu castellis et oppidubs, 
quibus assueranl, conscdemnt. Cum i(aqu«i boc in 
slaiu esseiit res Golhoroni, decebai ipsos pacta ju-
rata re ipsa factisque confiraiare et slabilire, ei re* 
auas in luio coutinenles, seae a diutiirias periculis 
vindicare, atque aliquando landom ab ttniinnis re-
spirare. Al vero curo per brevissimum tempus eese 
coiitinuissciil, rursiis rcs novas moliti, allerius bclli 
semina jeceruitl. Cumque ipsi pcr se impares iese 
judicarciU, qi*i ddnceps cnm Roraaiiis pneliarcn* 

Τ · ανακάλεσα με νος τάς addidi cx R., Intpr. Ix unnm jam contractii rxercitibus. Vonim ante πόλεμον 
articuium 4>$idero. πανσυδί R. M δέ add. R. ( € 1 . ) .

 β ι λοιπδν R. · · τού — πόλεμων Par. M
 TT4OS R 

τοίσδε vulg* μεμαρμένον R., μεμορμ. vulg. 8 3 νίκην R. M Αριστα R., άριστον vulg. I T T£add . R* 
* ούτω R. Lugd., ούτως edd. ό%ιοσ»χένα R. · · κατέχοντες R. 
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tur; statim ad Francos se converiei unl, melius rcs Α Τω'μαίους αξιόμαχοι φόντο εΤναι, αύτίκα παρά τούς 
suas habituras raii, uliliian mquc sc inde lunge Φρ*γγους έτράποντο, άμεινον σφίσιν αύτοίς τά παρ-
uberrimani pcrccpiuroa, si < ιιηι fltiiliniis et propin- όντα εσεσθαι κρίνοντες, χα\ τήν ώφέλειαν ές οτι μά-
qitis so< ielate iuita bellum iacilius inslatiraretic. λυτά διαρχεστάτην, είγε έξ ομόρων τε χα*. άσχυ-
γειτόνων ξνμμαχίαν επαγόμενο: είτα · 1 θάττον άναμαχέσοιντο. 

2. Smii riiim Franci ltalis accohe et lOiileruiiiii, β'. Πρόσοικοί τ ε η γάρ είσι τή Ιταλία κα\ άγχιτ/ίρ-
oliui «luti Gcmani; quod quidero salis contlat. μονές τδ γένος τών Φράγγων. ΕΙεν ο άν ούτοι ©I 
Nam ciica Rliciuiiti fliivtutn babilant, el coniinen-
tom oi adjacemciit, niaxitiiainque G;dliarum parlcm 
occtipani, n >n qublcm jam olim ab ipsis posses-
saiu, sed jmstcrius acquisilatn. Massiliam quoquc 
urbem lciicnt, loniim coloni nu. Ilanc ei»iin olioi 
Phorenses ox Asia a Medis pul>i incc.lncriiiit, Dario 
IlyMaspis litio apud Persas tfguantc; el nunc cx 
Graraitira esl barbaiica. Paliia cnim m publira 

πάλαι ονομαζόμενοι Γερμανοί. Δήλον δέ * άμφ\ Τή-
νον γάρ ποταμδν οίκούσι χα\ τήν ταύτη ήπειραν, 
έχουσι δέ · ' κα\ Γαλλίων τά πλείστα, ού πρότερον 
πρδς αυτών κατεχόμενα, άλλ* ύστερον έπικτηθεντα, 
κα\ τήν Μασσαλίχν πό/.ιν, τούς Ιώνων αποίκους. 
Ταύτην γάρ δή πάλαι Φωκαείς έξ Ά οίας ύπδ Μήδων 
άναστάντες κατψχιααν", Δαρείου τού Ύστάσπεω 
Περσών βασιλεύοντος, και νύν έξ 'Ελληνίδος εστ\ 

adminittraltoiie abjccia, inipcraniiiim b-gilms uli- Β βαρβαρική · τήν γάρ πάτριον άποβεβληκυϊα πολι-
lnr. Vtdthtr xero eliam bodie, 17 n o n admodiiin 
prisiina iacolarum digniiale inforior. Snni enim 
Fianei ιιοιι campeblrcs, ui icre pbiriquc barbaro-
I U I U , scd ei poltlia, ιιι plurimuni, ulunlur Romana 
cx Irgibus iihdeoi; eamdem ciiam coulractuum et 
nupl aruin ralmncm el diviui nuininis cultum le-
ii«»nl. Cliribtiani enim ornne* sunl, rectissimequc de 
Dt io senliuul. Ilabcnl ei magisliatus in urbibus et 
f>ac<Mdulcs; ftsla etiam perinde alque uos cete-
biant, U pro barbara natione valde milii videniur 
ι ivilcs el tirbani; nihiloquc a nobis differre, quain 
soluinuiodo barbarico vcslilu ei lingiia proprielate. 
Ego cette eos cum ob alia qutbus prediii sutil 
bona, tum vero ob inuiuam inter se jusliliam cl 

τείαν, τοϊς τών κρατούντων χρήται νομίμοις*9· Φαί­
νεται* δέ καί νύν ού μάλα «ή; αξίας (Ρ. ίο] τών πα­
λαιών οίκητόοων χαταδεεστέρα**. ΕΙσΙ γάρ οί Φράγ-
γοι ού νομάδες, ώσπερ άμέλει*Τ ένιοι τών βαρβάρων, 
άλλά και πολιτεία ώς τά πολλά χρώνται Τωμαϊχή, 
χαλ νόμοις τοίς αύ'.οίς, χα\ τά άλλα όμοίως άμφί τε 
τά συμβόλαια καί γάμους, χαί ιήν τού Θείου θερα­
πεία ν ν · νομίζουσιν. Χριστιανοί γάρ άπαντες τυγχά-
νουσιν δντες κα\ τή ορθότατη χρώμενοι δόξη * ίχουσι 
δέ χα\ άρχοντας έν ταίς πόλεσι και Ιερείς, χα\ τάς 
έορτάς όμοίως ήμίν έπιτελούσι, χαί, ώς έν βάρβαρο 
γένει, έμοιγε δοχούσι σφόδρα είναι χόσμιοί τε χαί 
άστε.ότατοι καί ουδέν τ ι · · £χειν τδ διαλλάττον, ή 
μόνον τδ βαρβαρικό ν τής στολής κα\ τδ τής φωνής 

roncordiam summopere miror. Freqiienlcr enim C ίδιάζον. "Αγαμαι γάρ αυτούς ές τά μάλιστα έγωγε 
jam ot olioi et mea aMole moito inlcr ircs, modo ίιι-
ler plnies diviso ipsix imperio, iiuiiquani advenus 
scse inutuo bellum movissc, neque civili sanguine 
pairiani inquinasse constal. Alqui Πι fere, ut ubi 
magui sunl exertiius Jtqualis aui dubic inler se 
poici.iia1, ibi eiiam animi elaiiores inflatioresqua 
cvadanl, ei ambitiosai aeniuiaiiones et de primo 
bonoiis giadu conUiiiliones aliique iniiunicri aflTe-
cius luiuuUibus 18 et scdiiioniLux gigncndis aptis-
b\w'\ suborianlur : apud illos lamcn, tauioisi in 
quam plurinios priucipatus cos esse divisoa con-
liii^al, uiliil lale usu venit; sed si quac foile inlcr 
priticipes oiiaiurconuovcrsia, omues quideni acicm 

τών τε άλλο>ν ών έχουσιν αγαθών χαί τής έ; αλλήλους 
δικαιοσύνης τε χχί όμονοία;. Πολλάκις γάρ ήδη χα\ 
πρότερον, χοΧ μέν δή χαλ τψ 1 χατ' έμέ χρόνφ, τυχδν 
δέ καί ές πλείους ηγεμόνας • τής αρχής αύτοίς με-
μερισμένης, ού πω ποτ ε πόλε μον ήρα ντο κατ* αλλήλων, 
ουδέ αιματι έμφυλίω τήν πατρίδα 'γνωσαν μιαίνειν. 
Καίτοι Ιν6α άν μεγάλαι δυνάμεις ίσο^ποί τε χαλ 
άμφήριστοι άναφανείεν, ενταύθα ανάγκη1 φρονήματα 
φύεσΟαι4 σκληρά κα\ όγκιυδη, φιλοτιμία ι τε, ώσπερ 
είκδς, ώδίνονται χα\ φ:λοπρωτεΐαι *, χα\ άλλα άττα 
μύρια ταραχών τε ΧΛ\ στάσεων γονιμώτατα πάθη, 
"Ομως παρ" έχείνοις εί και ές πλείστας όσας αρχάς 
τύχοιεν όιηρημένοι, ουδέν δ τ ι 1 τοιόνδε ξυμφέρεται. 

insuuunt lanquam ad bcllaudum remque armis 0 'Αλλ1 είπερ άρα καί τινα Τ έριν τοίς βασιλεΰσιν έγ-
diceinendain; deinde siinul conveniuni, conspiraiae 
v( ro sese ulrinque copix, slaliin abjciia oflensioue, 
ad coiicordiam redeunl, jubentque nl |»rincipeH jure 
potiuB controveriias dccernani; ain niinus, ut sin-
gulari inter ae ceriarnine aganl, ci suorura ipsimel 
rapilum periculum adeaul. Nequc cntm apquilali 
aut pairia* consuetudiui consciilaiieum censeul, ut 
privat» ipsorum siniuUalis catiia res publica la-

γενέσθαι ξυνενεχθείη, παρατάττονται μέν άπαντες 
ώς πολεμήσοντες κα\ τοίς οπλοις διαχριθησόμενα, 
κα\ είτα όμόσε χωρούσιν * ίδόντε; δέ αλλήλους εκατέ­
ρωθεν ή πληθύς, αύτίχα τδ χαλεπαίνον άχοβα>όντ:ς· 
ές δμοφροσύνην μεταχωρούσι, χα\ τούς ηγεμόνας 
κελεύουσι δίκη μάλλον τά αμφίβολα διευχρινήσασθαι' 
εί δέ μή, μόνους εκείνους άγι·»νί{εσθαι. και έν σφίσιν 
αύτοίς διακινδυνεύει*, ώς ούχ δσιον δν ούοέ πάτριον. 

0 1 ές εΐτα Β άναμαχέσοιντο Β., άναμαχέοιντο vulg. · · τε add. fr. ci Π. τή Ιταλία Β., τής'ίταλίας vulg., 
ταύτης Β. ·* δέ Β., γε vulg. , ν κατψκησαν. "νομίμοις Β., νόμοις vulg. ' Μ καταδεέστερον U. · 7 άμέλει 
(ΙΙΙΙ. fr. · · τήν τε ΟεραπείανΒ. · · χαί ουδέν τι fr. el Β., vulg. ουδέν τε 1 κα\ τφ Β., χα\ έν τψ vulg. 
χα\ anlc ές οι», fr. * ηγεμόνας add. ex Β. Γι*, ei luipr. prwvipes. * ανάγκη add. cx iisdem 4 φύεσθαι 
11. Kugd., ξύεται cdd. τε om H . · φίλοπρωτείαι fr.. φίλοπρωτίαι vulg. el Β. * ού τό Β. ριυ δ τι. 
* τινα Ιί. ct fr., τιν* \ulg. · άποβαλόντες fr. etB., άπο6άλλοντες vulg. 
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Ιδίας αυτών ένεχα δυσμένειας tit χοινά πημαίνεσθαι Α befaclclur el snbveilalur. CmiieMim toque ei txer-

χαλ άνατετράφθαι. Ευθύς δή" ούν τάς τε φάλαγγας 
Ειαλύουσι, χα\ τά δπλα τίθενται, χοΛ τολοιπδν ει­
ρήνη αύθις χα\ ήμερότης, φοιτήσει; τε παρ* ά)λήλου; 
αφύλακτοι χα\ έπιμιξίαι, καί φρούδα οΓχεται τά 
δεινά. Ούτως άρα αυτοί; τδ μέν ύπήκοον δίκαιον χα\ 
φιλόπατρι, τδ δέ γε άρχον ευμενές έν δέοντι χα\ 
πειθήνιον · ταύτα τοι καλ διατε/ούσι δύναμιν βεβχιαν 
έχοντες, χαί νόμοις χρώμενοι τοίς αύτοίς · κα\ τών 
μέν οικείων ουδέν δ τι άποδεβληκότες, πλείστα δέ 
οσα έπικτησάμενοι. Δικαιοσύνη γάρ και φιλότης *· 
οίς άν έντραφείην εύδαίμονα τίθησι πολιτείαν χα\ 
μόνιμον, χα\ ήκιστα πολεμίοις άλώσιμον. 

γ'. Ούτω μεν ούν οί Φράγγοι άριστα βιούντες, 
σφών τε αυτών καί τών προσοίχων χρατούσι, παί-
ίες έκ πάτερων 1 1 τήν βασιλείαν διαδεχόμενοι. Άλλά Π Fiffl palribus ίιι regnum sucfediini. Scd eo lem 

c lum solvunt, et arma di pontmi, pacoque rtdintt-
grata tnlo rursus iulcr sc rommcant, suMalis « mc-
ilio iliflicultalibus. Adeo apud iMos subdiii *uut jutti* 

el palria» sludiosi; principos vcro, ubt opns 
osl, placidi ei obsectmdantcs. Idcirco tidqucrt flr-
mnin degunl babcnies p n l i n l i a m , iisdem l<?gibiis 
iilcntcs, sua tucnteb, i i ibilqu? amiltenU»*. qmm 
p l i n i m a voro a<'qtiiiciil<»s. Jiialili.i onini ft ataicilia 

uli vig/nl, boatain firraamqne efliciunl rcin publi-
cam el iiequaquani boUibtis expugtiaoiltai. 

3 . Franci iiiiquc hor modo optimc vifam snat:i 
institiicnles, el ssibi 19 ipsis ei fniitiniU imptraitt-

γάρ xal ές εκείνο , e τοΰ χαιρού, δτε δή οί Γότθοι 
ώς αυτούς έπρεσβεύοντο, τρείς αύτοίς ηγεμό­
νες [Γ. f 4] έτύγχανον δ<τες. Ούχ άπδ τρόπου δέ μοι 
είναι δοκει βραχύ τι άνωθεν άρξαμένω τού γένους 
και τών ξυνενεχθέντων 1 1 τψ πρδ τού ελάχιστα δι-
εξελθόντι, έπειτα ές εκείνους οΐ δή έν τω τότε έκρά-
τουν, τήν έκδρομήν καταπαύσαι τού λόγο,υ. Χιλ-
δίβερτος u μέν γάρ και Χλωθάριος, Ιτ: Κϊ Θευδέ-
ριχος χα\ Χλωθομήρος αδελφοί έγεγένηντο. Ούτοι 
δέ επειδή αύτοίς Χλωθοαίος ό πατήρ έτεθνήχει, δι-
ενείμαντοτέτραχα τήν βασιλείαν, χατά τε πόλεις και 
έθνη ές δσον οΐμαι τών ίσων έκάστω μετείναι. Ού 
πολλφ δέ ύστερον ΧλωΟομήρο; κατά Βουργουζιώ-

porf, quo Golbi legalionem ad eos miserunl, tns 
ipsis eraiit principes; nequc vcro abs re factin i :* 
iuihi videor, si paulo allius ropetilo gonere, brevis-
shneqoeenarrali* iisqui anlea oos rcxerunt, in ϋ · , 
qui eo lempore imperabanl, digiessioitis linem fe-
tvro. Cbitdiberias quidcm el GMotbatitis, pneteiva 
vero Theotlericus ci Cbloibontertis gmnatii fratrc» 
fuerimi.;Hi, ntorlcio patre Chlolb<>;to, in quaiuorpar-
los rcgtiuin pariiii, secunduni urbes ei poptilos, ita 
m a?qii »s singuli portinne*, ut arbilror, arciptv 
irnl. Non inuUo post lempore CblotbMiierus advcr-
sns Burgu îones exerciittni ducens (naiio autem 
b;i'C Goiltica esl pcr sc laboriosa el bellica laude 

νων έπιστρατεύσας (γένος δέ τούτο Γοτθικδν, αύ- c c!a<a), in ipso praslio, pcclus jaculo iclus, ίιιΐιτίΐΐ 
τουργόν τε περιφανώς " τά πολέμια), έν αύτφ δή - - - - - -
τφ πολέμφ άκοντίφ τά στέρνα τυπείς, άνηρέθη. 
Πεσόντος δέ αυτού, επειδή τήν χόμην οί Βουργου-
ζίωνες χαθειμένην χαί άφετον έθεάσαντο κα\ μέχρι 
τού μεταφρένου χεχαλασμένην, αυτί χα Εγνωσαν 
τδν ηγεμόνα τών πολεμίων άποκτανόντ^ς ! · . θεμι-
τδν γάρ τοίς βασιλεύσι τών Φράγγων ούπώποτε ζεί-
ρεσθαι, άλλ* άκειρεκόμαι τέ είσιν έκ παίδων άε\, 
καί παρηώρηνται αύτοίς άπαντες εύ μάλα έπι τών 
ώμων οί πλόκαμοι * έπεί χα\ οί εμπρόσθιοι έχ τού 
μετώπου σχιζόμενοι, έφ* έχάτερα φέρονται. Ού μήν 
ώσπερ ο! τών Τούρκων τε χαί 'Αβάρων 1 1 άπ;κτη-
τοι χα\ αυχμηροί καί ^υπώντες, και ένέρσει ar:pt-
πώς άναπεπλεγμένοι, άλλά ^ύμματα γάρ έπιβάλ-
λουσιν αύτοίς ι β ποικίλα, κα\ ές τδ άχρι€1; διαςαί-
νουσι. Τούτο δέ ώσπερ τι γνώρισμα ι β κα\ γέρας 
έξαίρετον τφ βασιλείφ γένει άνείσθαι νενόμισται * 
έπεί τό γε ύπήκοον περίτροχα •· κείρονται, κα\ κο-
μ$ν αύτοίς περαιτέρω ού μάλα έφείται. Τότε δή 
ούν τού Χλωθομήρου τήν κεφαλήν οί Βουρ;ουζίωνες 
άποτεμόντες, χα\ τοίς άμφ* αύτδν στρατεύμασιν άνα-
δείξαντες, ψοφοοεεΐς αύτίκα πεποίηνται απαντάς 

Quo bcini jaccnle Burgusiones piomissam iliius 
laxamque coinam «l ad scapulas usquc pcrlingeii-
tem conspicali, conf. sliin imellexrruiil se duccni 
bostiuni inUTfccissi*. Solcinne eniin esl Fmncoruui 
rogilius ininquam londcri: sed a pueris iulonsi ina-
iicnl; ca?sarie» b»la docenter «is in buincros pro-
pnndcl, aiiicrior coina e ftonle disiriminala iia 
uliuiuque laius deilcxa. Ncque vero qiieiiiadiiiodiiin 
Turcis cl Avaris iinpcxa iis cl Fqtialida ^ordidaqno 
cst 20 c o , n a ' v e i «^nqdicatione iudecrnicr cirraia, 
8rd smegmaia varia ipsi nilii adbibcni, diligenier-
que curanl; idque veiut insigno qumldain eximiaqw»! 
Iinnoris praRrogaiiva regio gfiicri apud eo$ tribui-
lur. Subdili eiitm orliiiubliin toiidiMitni', n«quo ei* 

^ prolixiorem coiuam alerc i.icile p<nuiuiiur. Β rgu-
tiones iiaquc pr^ciso Ctiloiboun ri capitc, cuin i l -
lud copiis qu* circym eum eranl osleulas^eul, ma-
gnam slalim liepidaiioii^iirdesircrationemqiie irjtr-
«.«Tuiit, adeoque eis aiiimi mtlu rccideruul, ul i» 
poslcrum bellum dclrctlarcnl : el viciores qttidem 
ex animi sui seuleutia, et quibux oporlere videba-
lur condiliooibiis ei paclis, belio sese exsolveruiii. 

•δή Β. etfr., τε vnlg. »· φιλότης R. fr. mg. Lngd.ci Inipr. charitns, φιλοτιμία vulg. n πατέρων Β. 
f i fr., πατρών V H I , ' . I f ές εκείνο C l . , έ,- εκείνου vulg., ες κείνου Β. 1 1 ξυνενεχθέντων Β. f i . cl |. Ipr. ? 
quat CQHtignunt, ζυνεχόντο)ν vulg. Ϊ Χ Χελλίνερτος I.i:gd. el ed. pr. μεν γάρ Β., γάρ fr., μ έ ; vulj:. 
ΧλωΟάριος R. ei tr., ΑωΟάοιος vul^. θευδέριχος Β. cl Γι., Ηεοο·'ρ·.χ·,ς vulg. ! · περιφανώς Β., περιφανές 
Lugd. el fr., κα\ περιφανές edd. τά στέρνα όιιι. fr. 1 9 άποκτανόντες Β., άπεκτονότες vulg. Άχα­
ρων Β. ei Inipr., vu)g. ραρδάρων. , Η αύτοϊς Β., έαυτ'.ϊ.- 1 9 γέρα; «ςαίρετον και γν«';οισμα ir-
·" περίτροχα Β. ct fr., περ'τροχον vulg. 
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Κ Fraudco cxercitu qui siipereranl, libcntcs iit sua A xal δυσέλπιδας κα\ χατεάγη αύτοίς άγεννώς 1 1 τΑ 
ecreceperuttl. Cxto itaque Ckloihomero, blatim 
iratres ipaius (uequc euim utlos adhuc liberos sus-
ccperai), reguara illtus inicr ec sunl pariili; neqne 
itiuho poti Tbeodericoa morj/o correplus ioleritt, 
Tbeodiberlo filio pra*tcr alia bona eltam principa-
ius digmlalc relicta. 
όιαφθαρέντος, αύτίκα ές τους Αδελφούς (ού γάρ δή 

φρονήματα, κατεπτηχότες τε ήσαν, χα\ οίοι ούχ 
έτι έθελιιν άναμαχέσασΟαι. Καί δή τοίς μέν νενι-
κηκόσιν, ήπερ Αριστα αύτοίς έχειν έδόχει, κα\ έφ* 
αΤς ώοντο χρή να ι συνθήκαις, δ πόλεμος διελέλυτο. 
Τού δέ Φραγγιχού ομίλου δ τι έσέσωστο, άσμενοι ές 
τΑ σφέτερα έπανήεσαν. Ούτω δέ τού ΧλωΟομήρου 

παίς αύτφ έγεγόνει) ή έχείνου. Αρχή έμερίζετ'. 
Αλλα άγα-Ούχ ές μακράν δέ κα\ θευόεριχος νόσω 1 1 άλούς άπεβίω, καταλιπών θευδιβέρτφ τψ υίφ τά τε 

θά καλ μέν δή χαί τδτής ηγεμονίας αξίωμα. 
4. Thcodiberlus, accfplo palerno icgiio, cl Ale-

mannos et alias itoumillas fiuUiinas gcutcs subje-
i it. Eral enim eumroopcre c»i audax 21 e l Uirbu^ 
lenlut ei periculoruiii prxter modum amans. Cum 
itaquc Bomanis belluiu advcrta* Totilaiu Gotho-
rum duccm essel ortuiti, llmodiUrtus buc animo 
agitabat, summaque diligeiitia procuraliai, ut mler-
?a duin in llalia Nars***paiitei el exerciluft labo-
rareiil occupalique csseui, ipsc furtis&imis validis-
btwisqiie topiis coaclis, iu Tb-ache tcgioitein pcwe-
irarel, eaque lola va&lata el eubjtigala, Byzauliuin 
regiam urbem belium iratisferrct. Hoc vero consi-
liuin S U U I M aden gnaviier re ipfta lanloque appara-
I U est pcrseculus, ui ciiam ad Gcpidas ct Longobar-
ilos aliasque uouuutlas iinilii»a<> gcnlcs l< gatiouein 
iittftitiierit, ut €l bi in socicialcin bclli veuiient. Nc-
que euini tolcraiiduu» essc ccnscbat, quod impera-

δ\ Παραλαβών δέ τήν πατρφχν Αρχήν δ βευδίθερτος 
τούς τε* Αλαμανούς*1 χατεστρέψατο χα\άλλο άττα πρόσ· 

g οιχα έθνη* τολμητίας τε γάρ ήν ές τά μάλιστα χαί ταρα­
χώδης, χα\ πέρα τού άναγχαίου τδ φιλοχίνδυνον χεχτη-
μένος. Ή νίκα γοϋ ν τοίς 'Ρωμαίοις ό πρδς Τώτιλαν τδν 
ηγεμόνα τών Γότθων ώδίνετο πόλεμος, τούτφ δή τότε 
τώ Θευδιβέρτφ ** έβεβούλευτό οί χαλ διεσπούδαστο, εως 
έν Ιταλία Ναρσης τε καλ τά στρατεύματα [Ρ. 15] ε μό­
χθε ι κα\ ένησχόλητο, αύτδς πλήθη άγείρας άλχιμά τε 
κα\ μαχιμώτατα", ές τά έπι Θρφχης άφιχίσθαι χωρία» 
άπαντα τε τά τήδε χαταστρεψάμενος1β, άμφ\τό Βυ»άν-
τιον τήν πόλιν τήν βασιλίδα τόν πόλε μον μεταστήσαι. 
Ούτω δεένεργδν" τδ βούλευμα έ ποιεί το καΐτήν παρα-
σχευήν Αμέριθεστάτην, ώς χαλ πρεσβεύεσθαι πρός 
τε Γήπαιδας χαι Αογγιβάρδους " κα\ άλλα άττα πρόσ-
οιχα έθνη, έφ* ψ χαι οιδε ξυλλάβοιντο τού πολέ­
μου. Ού γαρ ψετο ανεχτά β* είναι, δτι δή βασιλεύς 

lor Juslioiauus ίιι ediclia iiiiperatortis Francici et C Ιουστινιανός έν τοίς προγράμμασι Μ τοίς βασιλείοις, 
Alemannici, necnon Gepidici «ι Longobardici alios-
que bujusceraodi titulos sibi vindicaret, periudeac 
»i oronesbascegentes subjugassct. Quoeirca elipse 
graviier banc injuriam ferebai, elalios ul coromuni 
sccum injuria ooniumeliaque afleclos ad indignalio-
niesocicialem solliciiaiiai. fcgo vero ita siatuo, sibauc 
illeexpediiioneaiausccpis^ei, audaciam ei suam nul-
li bono foturam 22 fcisbc; scd sive in Tbruciam» 
tiivc in Blyrios veoissel, iu prasidiarias iis in locis 
Koniatiomin legioues incidiss^i, lurpiicrque periis-

.Scd buc ipsiun quod ejusccmodi consiliuinaniaio 
conetpisftef, ei vellet i t oplarci, omuemquc quod 
ad ae ailinel ad boe lapidem niovisset, evideniissimo 
argumenlo esse potest, qualis ille vir, quaroque fe-

•ραγγικός τε κα\ Άλαμανικός, Ιτι δέ Γηπαιδιχός 
τε χαί Αογγιβαρδιχδς ·*, καλ έτέροις τοιοΐσδε όνό-
μασιν άνεχηρύττετο, ώς δή τούτων αύτφ " τών 
εθνών απάντων δεδουλωμένων. Αυτός τε δή ουν χα-
λεπώς έφερε τήν ύβριν, χαλ τους άλλους ξυγχαλε-
παίνειν ήξίου, άτε δή κα\ ξυνυ€ρισμένους. Οΐμαι 
μέν ουν εί χα\ τήνδε τήν έχστρατείαν έποιήσατο9 

άπώνατο άν ούχ έν χαλφ Μ τής προπετείας, άλλά 
τυχδν μέν έν θρ$κ$ *\ τυχδν δέ έν Ίλλυρίοις τάγ-
μασιν περιπεσών 'Ρωμαϊκοίς άχλεως Αν Μ διεφ-
θάρη. Τό γε μήν ές έννοιαν ταύτα βαλέσθαι, χα\ 
είτα θέλησα ί τε χαί έφίεοθαι, χαλ τό γ* έχείνου · · 
μέρος άπαντα ήδη πεπ(4άχθαι, χράτιστον άν είη τδν 
άνδρα τεχμηριώσαι 9 1 , ώς δεινός τε ήν χαί αυθάδης 

r«»x et arrogans fuerii, quippe qui furorem tiMiierila- ^ χαΙοΓος τδ μανιώδες χα\έμπληχτον άνδρείαν w ήγεϊ-
leinqae fortiludinem esseexisiimabau Nistenim τίΐχ 
linis coiiatua ipsius anie verii8s<H, expeditionem banc 
aggreasus fuisset Nunc fero cumveaainm ivisset, 
taurus * i iogena el excelsife coroibus prftditui occur-
ri(, non domilo cuidam ci aralori tauro similis, 

σθαι· ΕΙ γάρ μή Ιφθασεν ή τού βίου τελευτή τδ 
εγχείρημα " , ίσως άν χα\ ένήρξατο της πορείας* 
νύν δέ έπλ θήραν ίων ταύρος αύτώ ύπαντιάζιι. μέ­
γας τε χαλ ύψίχερως, ού τών τ-.θασσών δήπου τού­
των χα\ άροτήρων Μ , άλλ* ύλονόμος χα\ δρειος Μ , 

lac 
Μ 

1 1 άγεννώς add. οχ Β. et Inlpr. ienaviler. " νόσω add. ex tl Β. Η Impr. morbo correpiut., Talg. 
c. ** Άλαμνούς Β. u τώβευδιοέρτφ Β., τού θευδιο'ίρτου vulg. · β μα/ιμώτατα Β , Ισχυρότατα \*1α. 
χαταστρεψαμενο: GI. χαταστρεψόμενος fulg., χαταστρεψάμενοι Β. *· ενεργό ν Β. L*tgd., ενεργές edd. 

Μ Γήπαιδας Β., Γίπεδας volg. Λογγιβάρ5ους Β.. Ααγγοθ. vidg. · · ανεχτά Β. el Smdas ». ν., άνεχτδν 
rulg. •· προσγράμμασι Β. · ! Γηπαιδ. ei Αογγιβ, ul ιι. Μαύτιο Β., Iutpr. se subaclat Mtre* αυτών 
vnlg. u ούχ έν χαλφ Κ. Suidas 8. ν. άπώνατο * άπώνατο ούν τής προπετείας έν χαλφ., in Ltigd. apaliant, 
ουδέν % ni. el edd. " έν Θρφχπ add. ex Β. el Impr., xutg. lacuiiac signum. , β άν aiklidi ex B. 
βαλέσθαι Β., λαβέσθαι vulg. · · γ έχείνου Β., γε εκείνου vulg. f t τεκμηριιυσαι Β., τεχμεριάσαι vulg. 
* άνδρείαν Lugd. et Suidas s. ν. έμπληχτος, άνδρίαν Β. ct edd. *·τό εγχείρημα Β., καί τδ έγχιίρηαα 

_ vulg. Μ των τιθασσών δήπου τούτων κα\ άροτήρων ιιι Vulcanii, quaoi cooftrinaiit Β. el Intpr., vulg. 
τφ τιθααφ δήπου τούτφ χα\ άροτήροι. τιθασσών pro τιθασών Β. 4 1 Ρθ·1 δρειο; add. Itilpr : ftrtsqus €t 
comuytla ti magna torporu woU. 



« * · HISTORIARUM LIBER Τ. im 
*αλ τοις χέρασι τδ άντίπαλον διαφθείρων * βουβά- Α **d silvesterel monlamis, ei qiridquid obtium ba-
λους, οΐμαι, τόδε τδ γένος χαλο·3σι. Πλείστοι δέ άνά 
τήν έχείνβ 4 4 ήπειρο*/ νέμονται * άμφηρεφείς τε γάρ 
«I νάπαι, χαλ τά δρη λάσια, χ*Λ δυσχείμερα τά χω­
ρία, άπασι δέ τούτοις 4 4 τδ ζώον ήδεσθαι πέφυχε. 
Τούτον δή ουν ό βευδίβερτος Ιχ τίνος νάπης 16ων 
£ναθορόντα 4 · χαλ έπερχόμενον, είστήχει ει δια* 
*δά;, ώ; τώ δόρατι ύπαντιάσων · δ δε, επειδή άγχού 
έγεγόνει, τ4} βοπή τοΰ δρδμου φερόμενος ές δέν-
ftpov τι «ών οΰ λίαν μεγάλων τφ μετώπω χορύττε-
ταε 4 4 , παΐ τδ |εέν δϊεσεέσθη τε άπαν χαλ έπλ θα­
λερά χατεχλίθη, ξυμβέβηχε δέ άθρόον δρπηκα μέ­
γιστον τών ένθένδε χεχαλασμένων βιαιότερον προσ-
ραχθέντα 4 4 τήνκεφαλήν του Ηευδιβέρτου πατάξαι"· 
ο 4Α, χαιρία γάρ ήν ή πληγή χαλ άνύποιστος, αύ-
τέχα ύπτιος έπεπτώχει, χαλ μόλις φοράδην ές τά 
οίχεία ήγμένος, αυθημερόν άπεβίω. Αιαδέχεται δ% 
τέρ αρχήν Θευδίβαλδος ά παις, δς δη, εί χαλ νέος 
tjv χομιδή, χαλ έτι ύπδ παιόοχομφ τιθηνουμενος, 
dttt* έχάλει γε 4 4 αύτδν είς τήν ήγεμονίαν δ πά­
τριος νόμος. 

α9· Κατ* έχείνο 4 4 δή ούν τού χαιρού, έν ψ Τείχς 
μέν έτεθνήκει ·% [ Ρ. I I ] τοίς δετών Γότθων πράγ-
μασιν δθνείας τολοιπον Ιδει επικουρίας, τότε δέ 4 1 

βασιλείς παρά Φράγγοις Θευδίβαλδό; γε ήν 9 1 τδ μει-
ράχεον, καλ μέν δή Χιλδίβερτός τε «α\ Χλωθάριος 
οί τού παιδδς μέγιστοι θείοι, ώς Αν οί Τωμαίων 
αΓποιεν 4 4 νόμοι· Άλλ* έπλ τούτους μέν, πο££ω-
«άτω γάρ έτύγχανον άπφχισμένοι, ού χρήνχι φόντο 

Β 

bel, diftpcrdcns. Bubalos, υΐί arbilror, boc goims 
111 i appellant; pltirimos vero fcrt illa regio. Densis-
sim* cnim in ea eilr», borridi monles, et iraclus 
frigidfostmi, quibos omnibus gaudcre solol hoc 
animal. Qucm quidcm taoniin eonspicalus Tbcodi-
bcnos e saliu quodam prosilieniem alque in ae ir-
iuentem, constilil lanquam basta occorsurus. Tau-
rus vero jam propior factus, impeto cursus dela-
iiit in arborem quamdata non ita roagnam, fronie 
et rornibus eain ferit, et subtersa tola arbore et in 
totom depressa, maxhnas qnidam ei iix, qui iude 
confracli ennt 23 violemissinio ktu ila 
ejus capui tauciavit, nt letali itilolerabilique |0a-
ga accepla confestim aupinus proeideril, aegreque 
a tiiis domvm reportalas eodem die e viia decee-
terit. Tbeodibaldns iiaque ejus filius in regnosuc-
cedii; qoi qtiidem tamefsi juvcnis admoduro tt-
que adlrac sob magistri ctjra instilalioneqoc ccset, 
pairia lamcn lex enm ad regnum \ocabat· 

5. Eo itaque leropore, quo Tcias oxces&it e vi-
via et Gotbicae ret peregiinis anxiiiia egereni, Fran-
corom regcs eram Theodibaldus iste adolesrcntulus 
el Cbildibeitos el Cblotbarios ejus maximi patroi, 
proot leges Bomanornm loquerentur. Yerum ad 
bos otpote remodsbiree inde degenlee Goibi nequa-
qoam euadura censoeruut: ad Tbeodibaklum vero 
aperte logalionero inslitueruni: non tamen uniter-

oi Γότθοι ίέναι, πρδς δέ Θευδίβαλδον αναφανδόν c ta natio.aed soYi qui juxlaPadumflovium degebant; 
άπρεαβεύοντο. Ού μήν άπαν γε Μ τδ Ιθνος, μονοί δέ 
ο! έχτος ΙΙάδου * ποταμού Ιδρυμένοι * ci γάρ δή 
Ιλέοτ ήδοντο μέν χαλ οί τψ νεωτερισμό πα\ τή · · 
τών χα^στώτων κινήσει, έτεθήπεσαν δέ δμωςάμ-
φιγνοουντες τά έσόμενα, χαλ τδ άστάθμητον δεΙιδ* 
τες τής τύχης, μετεώρους τα χαι αμφιβόλους εί­
χαν τάς γνώμας, χαραδοχούντες μέν χαλ διαπυν-
αανομενοι τά ποιούμενα, βουλευόμενοι δέ τών χρα-
τοόντων γενέσθαι. ΟΙ δε τών έτερων πρέσβεις άφι-
χομενοι, ές δψιν τε "Τ τφ ήγεμόνι χαταστάντες χαλ 
άπασι τοίς έν τέλει, έδέοντο μή σφάς περιιδείν ύπδ 
'Ρωμαίων πιεζόμενους, συλλαβέσθαι δέ μάλλον του 
αγώνος, παλ άναχαλέσασθαι γένος πρόσοιχόν τε χαλ 
φίλιον χ α λ Μ άρδην οίχήσεσθαι χενθυνεύον. Έδί-

alii vero gaudebanl quidero et rerom innovaiiono 
oi tutus immuUlione, percnlsi 24 lamen cianl, 
de evealu dtibiiantes et foriun» iuslabiliutem per-
limescentet, et suRpensis dubiisque animis obaer-
•abani tcisciubaniurque quid agerelur, suuieniea 
iia, qai poiioret eoperiorcsque eseeot, seso adjungo» 
το. Aliornm vero oraiorea cum tu regia conspectam 
•eaisient et oroniam primorum rrgoi, orabatit, DO 
aeae a Bomanis oppreatos deapieerent; sod aocialo 
cum ipsis bellam susciperent, ei genti finium» ai~ 
que amicx) eoppetias ferrent, qu» alioqui in dis-
crimine eral iie fanditus evcirleretur. Osleudebant 
praclerea hoc eliam tx illornm re maxime futuruiu, 
Μ tioo paterenlur Romanos ad Untam poienUaiu 

ίασχον δε ώς χα\ αύτοίς ές τά μάλιστα συνοίσει · · , D evebi, sed potiua omnibue viribus eorum incre-
μή έφιέναι Τωμαίος έπλ μέγα Μ δυνάμεως αίρομέ- menio officer«nt. Si enim uaiversaro geniem GoiUi-
νοες, άλλά παντλ σθένει τήν αύζην χολούειν. Εί cam delewini, alaiim etiam in vos, dicebant ora-
γάρ άπαν τδ Γοτθιχδν γένος έχποδων ποιήσονται, tores, exercitum ducent el prisiitia bella in&iaura-
ούχ ές μαχραν, Ιφασαν 4 5 1 oi πρέσβεις, χαλ χαθ% baot, Neque enim illis ett dcfulura epeeiosa altqua 

*· έχείνη Ν., έχείνηνταΙ§. oi R. *· άπας χαλ τούτο R. 4 4 άναθορόντα Β., άνθορόντα vulg. 4 9 χορύττεται 
Μ., χορύπτεται vxlf. 4 4 προοτραχθέντα «dd. w χατάξαι Par. 4 4 έχάλει γε Β, Logd., έχάλει τε e.ld. · 
4 4 Biclocsa aoqoa ad f. 17. D. exlr. exacripfoseai in cod. Bav. Excerpt. de Legat. 4 0 Poai έδει Β. 
χαλ ixoerit. M τότε δε Η. clCod. Bav., δε abeai vulg. βασιλείς Β. Ugd. lnipr., βασιλεύς edd. Θευδίβα-
λόγος (ric) omtft«0 γε Βαν· 4 4 Pro j v Β. ών. χα\ μήν δή χαί οί τούτου θείοι Χιλδ. χα\ ΧλωΟ. έπ\ 
τουτ., «m. iaiermcaib, Βαν. Χλωθάριος kt, Κλωθ. xnlg. 4 4 είποαν Β., ειπειεν vulg. 4 4 άπανγε Β. Lugd. 
tlav., άπαν τε edd» 4 4 έχτδς ΙΙάδου Βον. iutpr. jmxta Poovm, έχ τού Πάδου vulg.el Β. Ιδρυμένοι Β. Bav. 
etiolpf. Ao#ilenuil9 ώρμημένοι rolg. 4 4 τή oddidi ex Β. Bav. (qui paulo anle xaiol omiuil). ei Suida 
a. ν. καθεστώτων. ·* τε omUlii Bav. 4 4 πρόσοιχον τε χα\ φίλιον χαί Β. ei Βαν. πρόσοιχον χαί φύιχα 
vxlg. · · αύτοίς συνοίσει R ciBav., οι sie «meadaverMl Taup. ad Sitid. 1 : ζ. 58., αυτούς — συνο^σειν vulg. 
· · ΜΙ - - - - - ** ^μεγάλα Βαν. χωλυειν SoU. α. ν. αύςη, qtioil placet Toupin. 4 1 έφθασαν Buv. 

P A T R O L . C B . L X X X V I I I . 41 

file:///ocabat�


A G A T H I E SCHOLASTICI 129! 
cauaa, quam avarilix sua pratexam : qain potius Α υμών αυτών ήξουσι, xa\ άνανεώσονται τους προτέ­

ρους πολέμους. Έπιλείψει · · γαρ αυτούς ούδ* δπωσ-
τιούν εύποδσωπος Μ αίτία ές προχάλυμμα της 
πλεονεξίας, αλλά σύν δίκη γε " υμάς δόξουαι μετ-
ιέναι, Μάριους τινάς χαλ Καμίλλους, χα\ τών Και­
σάρων τούς πλείστους άπαριθμούμενοι, ώς δή πά­
λαι ποτέ τοις άνω Γερμανοΐς πολεμήσαντας, χα\ τά 
υπέρ Τήνον άπαντα κατάσχοντας - ταύτη τε ού βιά-
(εσθαι *· όόξουσιν, άλλ* όσίως έπιστρατεύειν, ώς 
ουδέν τι όθνείον μαστεύσαντες · · , άλλά κτήματα 
τών σφετέρων προγόνων άναχομιούμενοι· Τοιούτο 
γάρ · 7 δή τι xaV ύμίν έπαγαγδντες έπίχλημα α , ώς 
δή θευδερίχου πάλαι τού ημετέρου ήγεμόνος χαί 
οίκιστού ού προσηκόντως τής Ιταλίας έπιλαβομένου, 
άφ-βρηνται μέν ημάς τά οίχεία, τδ δέ πλείστον άπ-

* εχτόνασι ·» τού γένους, γύναια *· δέ καλ παίδας τών 
παρ* ήμίν εύδαιμόνων ανδρών αφειδώς ήνδραποδί-
σαντο. Καίτοι θευδίριχος ού βία ελών " , άλλά Ζή­
νωνος π'ρδτερον τού σφών βασιλέως έπιτρέψαντος 
τήν Ίταλίαν προσηγάγετο 7 · , ουδέν 'Ρωμαίους n άφ· 
ελόμενος (ήδη γάρ αυτής άπεστέρηντο), άλλ' 'Οδόα-
κρον καΟελων τόν έπηλύτην, τδν τύραννον, τάκε ί ν ο υ n 

άπαντα κατέσχε τφ τού πολέμου θεσμψ. Οί δέ " , 
επειδή βιάζεσθαι αύτοίς μάλλον έξήν, ουδέν ένδίχως 
πεπράχασιν, άλλά θευδάτφ πρότερον 'Αμαλασοΰν-
8ης δήθεν Ικατι χαλεπήναντες, χαλ ταύτην αρχήν τα 
χα\ πρόφασιν [Ρ. 17 J τφ πολέμφ δεμένοι, εΤτα μέ­
χρι νύν ού με θ ία σι ν, άλλά φ έ ρου σι βιαίως* άπαντα* 
ούτοι δή οί σοφοί τε χα\ δεισιδαίμονες, χα\ μόνοι*· 

jujlum sese vobis inferre bellura puiabimt, Marios 
quosdam et Camillos ct Caesaruiu plcrosque recen-
senies, qui olim bdla adversus priscos Germanos 
gesserunt, ct irans lilicnum universa occuparunt; 
quocirca non viui illaluri videbuiilur, sed justum 
bellum niovcrc, lauquam nibil alienum quxsiluri, 
scd roajorum suorura possessioucs rccupcraiuri. 
25 ^ale porro eliam aobis crimen objicient, quod 
scilicei cum Tbeodeiicus nosler olim priucqis et 
coloniae deduccnda; auclor non deceuter llabam oc-
cupas&et, iioslris quidein rebus nos spoliarunt, 
roajorem genlis nosirae parlcra irucidaruut, uxores 
el liberos opuleniiorum apud nos boininum alroci-
ter sub basiaro mtseruot. Aiqui Tbeodericus non 
vi caplao), scd Zenonis antea ipsorum regis permis-
su, sibi adjnnxcrat luliam, nibil Rouianis eripiens 
(jam eniin ea privaii crant }, quiu potius cacso 
Odoacro advena lyranuo, quac illius eraut omnia 
occupavit belli jare. At posleaquaiu ipsis major 
vim inferendi polcstas fuil, mox nihil juslc agere 
ceepcrunt, sed Tbeodaio autea Amalasuuibae cau-
sa iiifenui, idquc inilium occasioneuique bclli bla-
luenles, dcinceps iu buue usquc diem \iolenler 
omnia agcre ac rapcre non de&Utuut. Ui uimirum 
sunt sapienles et rcligiosi, quique soli se juste rem 
publicaiu admiuislrare glorianiur. Ne igiiur voa 
bujuscemodi malis affoctos vecordix vestrae scro 
poeniieal, anteverieudi vobis sunl bostes, ncque 
ncgbgenda est occasio, qua? modo sese 26 offeri; β σύν δικαιοσύνη πολιτεύεσΟαι βρενΟυόμενοι. "Ίνα δή 
quin polius jusius in eos exercilus esl uiiuendus, 
et ex vobis ipeis dux aliquis rei bellicac peritus 
ei proliciendus, qui btdJo odversus Bomanos opli-
me confecto, binc eos quam cilissiuie exigai, no-
slrasque nobi$ ierras recuperei. lioc enim facienies, 
cl Golbieae naiioni summopere grai if icabHuini , 
servaiores malorumque profligaiores declarau, ve-
atrasque simul ree io tuto collocaveriiis, si niiiil 
vobis ampbus bostile ex viciui* reliquum llat. Ad 
baec imnieosa vobis Gel pecunix acce&sio, non so-
lum ex prseda, quam de Komanis faciciis, sed et 

ουν μή ταύτα 1 7 παθούσιν ύμίν μεταμελήση της βα­
θύ μίας ύστερον ούκένδέοντι,προτερητέον'* έν τφδε 
τούς πολεμίους, κα\ ού διαμαρτητέον τού παρόντος 
χαιρού, άλλά στράτευμα τε στέλλειν έπ' αυτούς άξιό-
μαχον, καλ στρατηγον έξ υμών αυτών άγαδόν τά πο· 
λέμια, δς δή τδν πρδς 'Ρωμαίους πόλεμον άριστα 
διανύσας, απελάσει τε αυτούς ένθένδε ώς τάχιστα, 
κα\ τήν χώραν ήμ!ν7,άνασώσει. Ούτω γάρ ποιούντες 
τψ τε Γοτθικφ γένει ές τά μάλιστα χαριείσθε 9 9

9 

σωτήρες άναφανέντες κα\ ά).εξίκακοι, τά τε υμέτε­
ρα αυτών έν τψ άσφαλει θήσεσθε, εΓγε μηδέν ύμϊν ** 
Ιτι πολε'μιον έκ γειτόνων παρείη * πρδς δέ γε χαί 

άλλά γάρ δή χα\ αύτολ έτε-
aliis quas nos persolvemus. 
χρήματα ύμίν έσονται μυρία, ού μόνον t2 *Ρωμα:ων ληΐσαμένοις · · , 
ρα χαταθήσομεν. > 

G. Hsec cum dixisaent lvgati, Tbeodibaldo qui- D ς'- Ταύτα επειδή " Ιφασαν οί πρέσβεις, θευδί-
dera ( erat enim parum generosus et bclli imperi- βαλδος μέν (ήν γάρ μειράκιον άγεννές κα\ άπόλεμον, 
lus,alque adcomarbidus etiam corporequc inva- ήδη τε νοσώδης χομιδή έγεγόνει, χα\ τδ σώμα ο ί " 
lido ) eorum pelilio non admodum probal>aNir, πονηρώς διίκειτο), τούτων δή ούν έκατι ού μά).α δ γε 
nequc putabat oportere ob aiieuas calarnilaies priva- τών πρέσβεων ήν, ουδέ ώετο χρήναι όθνείων Ινεκα 

0 1 έπ ιλήψει Bav. Μ εύτρόπως Bav. ές προκάλυμμα Α. et Bav., εύπροχάλυμμα vulg. Μ γε om. Bav. 
e s ού βιάζεσθαι Β. mg. Lugd. Bav., εύ βιάζ. vutg. *· μαστεύσαντες n . et Bav., μαστεύσοντες vulg. 
6 7 γάρ posl τοιούτο add. Η. el Bav. 9 9 έπίβλημα Β. Post θευδερίχου lntpr. add. : qui Golhig vost 
undevineshnum regem tum imperabat. · · άπεκτίνασι Bav. 7 9 γυναίκαBav. "Ριοέλών Bav. λαβών. 
T* τήν 'Ίταλίαν προσηγάγετο l i . , προσηγ. τ . Ί . vulg» f t Τωμαίους Β. Lugd. Bav., 'Ρωμαίοις edd. 
7 4 τά χ α τ ' εκείνον Bav. 1 9 οί δέ Β. Bav., δ δέ vulg. ^ιάζεσθαι αύτοίς Β., αύτοίς βιάζεσθαι vnlg. u μόνοι 
Β. ( U . ) , Iutpr. εο/ί, μόνοις vutg. 7 7 ταύτα Ν., ταύτα vulg. ύμίν Lugd. Bav. (CI.), ήμιν cdd. ei Β. 
7 e προτηρητέον Bav. 7» ημών Bav. ·* χαριείσθε ct ν. s. θήσεσθε Β. î av. Lugd. var. (Cl.) Inlpr., 
χαριε ίΓθαι ei θήσεσθαι vulg. e t ήμίν Β , sed ίιι mg. ύμϊν. Ιτι abest in Β. πρδς δή γ ε Bav. ** ληΐσαμένοις 
R. Bav. Lugd. t m., ληϊσμίνοις vulg. αύτοίς Bav. 9 9 επειδή B^ έ π ε \ vulg. · 4 oi add Β. el Bax. 
τούτων Β. et Uav.,T0UTq> vulg. 
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*υΓντορων οίκείους χαρπώσασθ*·. πόνου; · · . Λεύθαρις Α 1·β difflcullalibu» laboribusquc ίηνυΐνί. Leuiliaris ?e 
δ4: κοΛ Βουτιλίνος, εί χα\ τδν βασιλέα σφών ήχιστα 
ήρεσκεν, άλλ* αύτο\ άνεδέχοντο τήν ξυμμαχίαν. Τούτω 
οέ τώ άνδρε ή στην μέν άδελφώ, χα\ τδ γένος 'Αλαμα-
νώ · · , δύναμιν δέ παρά Φράγγοις μεγίστην είχέτην, 
ώς χα\ τού αφετέρου έθνους ήγείσθαι, βευδιβέρτσυ ·» 
πρότερον παρασχόντο;. Οί δέ Αλαμανοί, εΓγε χρή 
'Ασιννίφ Κουαδράτφ ** ΙπεσΟαι, άνδρλ Ίταλιώτη χα\ 
τά Γερμανικά ές τδ ακριβές άναγεγραμμένφ " , 
ξύγχλυδέ; είσιν άνθρωποι καλ μιγάδες, χα\ τούτο δύ­
ναται αύτοΓς ή επωνυμία. Τούτους δέ πρότερον βευ-
δέριχος ό τών Γότθων βασιλεύς, ήν(χα χα\ τής ξυμ-
πάσης Ιταλία; έχράτει, ές φόρου άπαγωγήν 9 9 πα-
ραστησάμενος, χατήχοον είχε τδ φύλον. Ώς δέ δ μέν 
άπεβίω, ό δέ μέγιστος Ίουστινιανφ τε τφ 9 1 'Ρω-

ΓΟ et Btiitltnut, lametsi id rcgi ipsorum minimo 
placebat, bellicutu eis socictalem inierunl. Krani 
hi dvogermani fraires, genere quidein Alcmauni, 
maiiroa» vero apud Fraucos polentiam cousccuii, 
adeout naiioni ipsorum praeessent, 27* Tbeodi-
berto primuro acctnsi. Alemannl aulem, si Asinio 
Quadrato bomini Italo, quique res Germanicas ac-
curaie conscripsil, credinios, conveiw suntet coi-
luvies; quod ci appellaito ipaa salis indical. llos 
antea Tlieodcricus Gotliorum rex, cum ctiam unt-
versa llalia polirelnr, irihutarios fcceral lolaitiqtie 
hanc geulcm swbcgcral. Simulalque vero is c νι­
νί* eiccssil, alrocissimumquc bellum ialer Jusii* 
niaDuro Roroanonun impcratorem ct Gotbos exarsis-

μαίων αύτοχράνορι χα\ τοίς Γότθοις πόλεμος ξυνε£- Β set; lum Golbi Francis adulanles, eoruroque ami-
£άγη, τότε δή oi Γότθοι ύποθωπεύοντες τούς Φράγ-
γους, χαλ δπως άν αύτοΓς φίλοι τε ές τά μάλιστα χα\ 
εύνοι γένοιντο μηχανώμινοι, έτερων τε πολλών εξ­
ίστανται χωρίων, χα\ μέν δή χαλ τδ 'Αλαμανικδν γέ­
νος άφίεσαν· Αγείρειν τε γάρ έν τφ τότε πανταχό­
θεν τάς σφετέρας ψοντο χρή**ι 9 1 δυνάμεις, χα\ τής 
ύπηχοου δπόσα περιττά κα\ ού λίαν επίχαιρα μεθιέ-
ναι, ώς ούκέτι αρχής τε πέρι χα\ δόξης άγωνιούμε-
νοι9 άλλ' ήδη τδν υπέρ αυτής τής Ιταλίας, χαι τού 
[Ρ. 18] μή πάμπαν άπολωλέναι άνα^ίψοντες κίνδυ-
νον. Καλ τοίνυν τδ τού μέλλοντος σφάλερδν τώ αυθ­
αιρετώ δήθεν τής γνώμης προκαταλαβόντες.έχουσίαν 
πεποιηνται τήν ανάγκην. Ούτω δή ούν καί τδ τών 

ciiiam eibciievolenliam quibuscunque poterani ιιιυ-
dis sibi couciliantes, cl abis mullis locis cjicii 
sttnl, «t Alcmannicam genlem dimiscrunt. Cogcn-
das euim stbi lum lemporis tindcquaqtiu vircs suaa 
potabanf, tubdilosqite quoiquol snpervacanci i>c-
que adinodum opporluni viderenlur missos facion-
dua, quippe qui non amplitis de principatu el gbi-
riacs*ei:l coucertaiuri, sed jant pro lulia ipsx, 
neve fmiditus delerenlur, peticulucn adiiuri. Quo-
circa ctim fuiurum periculum ipsi auiniU suis 
pwcepissent et pnevidisseat, volanUiera snaro 
ad ncccssitalem aggrcgaruiii. Hoc itaquc modo cliam 
Alcmaimorum naiionem a Goiliis dimissain Tbeodi-

Αλαμανών έθνος ύπδ Γότθων άφειμένον θευδίβερτος c berius in ε uam potesiaiem rtd^git : qno luorhto, ut 
αύτδς έχειρώσατο* εκείνου τε διαφθαρέντος, ^πέρ μοι 
ήδη έ^ήθη 9 > , έπί τδν παίδα θευδίβαλδον τή λοιπή 
άμα ύπηκόω κα\ οίοε έχώρουν. 

ζ*. Νόμιμα δέ αύτοίς είσι μέν που χαι πάτρια, τδ 
δί γε έν χοινφ επικρατούν τε καί άρχον τή Φραγγική 
έπονται 9* πολιτεία, μόνα 9 9 δέ γε τά ές θεδν αύτοίς 
ού ταύτα ξυνδοχεί. Δε'νδρα τε γάρ τινα (λάσκονται, 
καί ρείθρα ποταμών m\ λόφους χαι φάραγγας, χα\ 
τούτοις, ώσπερ οσια δ ζώντες, ίππους τε χαι βόας 
κα\ άλλα άττα μυρία χαρατομούντες έπιθειάζουσιν. 
Άλλά γάρ ή τών Φράγγων αυτούς επιμιξία, εύ 
ποιούσα, χαί ές τόίε 9 Τ μεταχοσμεΖ. χα\ ήδη έφέλχε-
ται τούς έμφρονεστέρους, ού πολλού δέ, οΐμαι, χρό­
νου ** χαί άπασιν έκνιχήσει. Τδ γάρ τής δόξης παρά-

supra diclum est, Tbeodibaldo filio una cuin reli-
qyis ftubdiiie eiiam bi cesserunu 

28 7 · ^ u n l v e i ° cuam bis patria qiisdaui insii-
luta : in rei publics vero admini&lralionc Franco-
rum poliliam seqannlur ; lanlum in iie, quae ad 
Deum pcriincnt, scnicniia variant. Arbores eniro 
quasdam coluni, ct flumiiium lapsus ei colles ef 
saltus : atqtie bis, lanquam justa facientcs, equos 
bovesque aliaque quamplnrima reseciis eapitibus 
immolanl. Porro consueludo, qaam rum Francis 
babenl, ipeis conducit, in rn^lius transferens^l quo-
dammodo pcrtrahens cordaiiores : et brevi, nlispc-
ro, (cmporc hoc ipsum apud omnes cvincci. Opinio-

λογόν τε χα\ 9 9 έκπληχτον, χαλ αύτοΓς, οίμαι, τοίς D iiis enim absurdilas el vesania eiiam ab ipsis, arbi-
/οωμένοις εί μή πάμπαν ε·εν ηλίθιοι, γνώριμόν τέ 
έστι χα\ εύφ,^ρατον, χαί οΤον άποσβήναι ^αδίως. 
Έλεείσθαι μεν ούν μάλλον 1 ή χαλεπαίνεσθαι δίκαιοι 
άν εΤεν, χαλ πλείστης μεταλαγχάνειν συγγνώμης 
άπαντες δσοι δή τού αληθούς άμαρτάνουσιν. Ού γάρ 
δήπου έχοντες είναι · άλώνται χα\ όλισθαίνουσιν. 

Iror, qui ea imbuti sunl, nisi plane stolidi sint, 
cognoscilur, facilequc iis eximi pos^il. Ει sanc com* 
miseraiione et vrnia, poltus quam odio, dignt sunl 
quotquol a vcro aberrant. Neqoe cnim volcnies rr-
rant et labuntur, sed boni ac recti smdiosi; judirio 
auieni decepii confeptas semel opinioties mordicus 

Pro πόνους Bay. πολέμους. 9« 'Αλαμανώ Π. Lugd. 2. m. Intpr., 'Αλανώ vnlg. 9 7 θευδιβέρης τού 
I-ugd. πρότερον Β. Lngd. τού προτέρου edd. 9 9 Κουαθράτω Β. οι Imp., Καδράτω vulg. · · άναγεγραμμέ^ 
Β . , άναγρα^αμένφ vulff. ξύγκλυδες Β. , ξύγκλιδις Lngd.. £υνήλιδ« me. Lugd. ' et rdd. 9 9 έπαγωγήν Β. 
" τ φ Β , των viHg. 9 9 χρήναι om. Β . 9 9 Ιβρέθη Β. ν ν επικρατούν τε χαλ άρχον—ϊπονται. Sic Β. Π 
Lagd.,Iiiipr. qnoque leclaniur, έπικρατούνται χαιάρχονται— Ιποντες etld. ν\ mc. Lugd. 9 9 μόνα Η. 
μόνφ vulg. 9 9 χ α \ βόας add. Β . ci Inipr. 9 7 τόδε Β. ct Lugd., τδ δεον edd. ex mg. Lugd. 9 9 οΤμαε 
χρόνου R . χρόνου οιμαι vulg. · · τε χα\ Β. Lugd., γ £ x a \ cdd. « μάλλον add. Β. (Cl.), Inipr. polius. 
• είναι add. Lugd.,edd. et Β. om. \ » * r 
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tencnt, cujuscunque geotrio fuerlot. Porro sacrii- Α ΑλλΑ του Αγαθού ίφιέμενοι, Ιπειτα σφαλέντες τ} 

χρίσει τολοιπόν Ιχονται των δοχηθέντων άπρ\ξ, οποία 
Αττα χαλ τυχοιεν 6ντα. Τήν γ · μήν των θυσιών ωμό­
τητα χαλ χαχοδαιμονίαν, ούχ οίδα · εί οίον xc λόγφ 
άκέσασθαι, είτε άλσεσιν έπιτελοΐντο ώσπερ ά μέλει 
παρά βαρβάροις, «Γη τοίς πάλαι νενομισμένοις 
θεο;ς, όποια αϊ τών Ελλήνων έθέλουσιν άγιστιίαι. 
Έγώ μέν γάρ ηγούμαι μηδέν τι ιΐναι τΑ ήδδμενον 
βωμοίς α?ματι μιαινομένοις, χαλ {ώων Αλέθρω βίαιο-
τάτω· εί δέ γι άρα χαι άτιουν τά τοιαδε προαίεαθαε 
πέφυχεν, άγαθδν μέν ούχ άν είη ουδέ ήμερον, άγριον 
δέ τι Γσως χα\ μανιώδες, δποΤον τδν ΑεΙμον άναπλάτ-
τουσι μάτην οί ποιηται χαλ τδν Φόβον, Ένυώ τέ τι­
να, χαλ 'Ατην, χαί 'Εριν, ώς άν αύτολ φαίεν, τήν 
άμαιμάκετον προατίθει δε τούτοις, εί βούλει, χα\ 

cuipiam vidcri possint proniissioni mese nequaquaia ^ τδν παρά Περσαις χαλουμινον 'Αρειμάνην, χαλ τών 
άλλων χθονίων φασμάτων όπάσα χακουργα * χαλ 
μιαιφόνα. Ταύτα μέν ουν εί β χα\ Γσως άν τω δαχοέεν 
ού μάλα τή επαγγελία προσήχειν, είναι δε περιττοί 
χαλ αλλότρια τών έφ* ά Ιέναι ήμίν διεσπούδασται» 
αλλ* έμοιγε χαλ λίαν αρέσκει άπαντα Ις μέαον άγειν 
τά εγνωσμένα, χαι τά μίν χρηστά τών πραγμάτων 
έν έπαίνφ ποιείσθαι, τώνδέούχΐ τοιώνδε χατηγοραΙν 
Αναφανδόν, χαλ τδ άαύμφορον διελέγχειν. Εί γάρ μή * 
τούτο Ιχοιεν αί Ιστορίαι, ώς ταύτη γε f χαλ μάλλον 
χρή σιμοί τε είναι χαί βιωφελέστατοι, μόνη δε άφ-
ήγησις εΐεν των γεγενημένων [Ρ. 19] άπλή τε χαλ 
Ανεξέταστος, χινδυνεύσαιεν * Ισως άν παρ* ένίοις \ 
εί μή λίαν δεινδν είπείν, ού πολλφ είναι άμεένους 

cionim immaniias et sinisler culiua, non sattf ocia 
ait verbis curari possint, sivc saltibut «t lucit prae-
hteliir, ut apud barbaros, sive i i i , qui olin babill 
•uni dii, qaato Grepcorum religio lenuit. Equidem 
ila statuo 29 n i h i l jucundi acctdere aris tanguiue 
pobuiit, ei aiiiinalibus violenlisstma neee afectis. 
Quidqutd vero omnino bujusmodi rcs appetere con-
atievit, bonum quidera non fueril, neque beniguuie, 
eed imniane potiua atque insauiae affine, qoak Pa-
vorera vane flnguat poetas ei Timorem et Enyo quaoi-
dara ct Alen ei Erida, ul ipsi diierini άμαιμάχετον, 
Adde vero his, ai placci, etiam illum qiiem Persae 
nominant Arimanem, el e terrenis speeiris qu*cwv-
quc maleiica sunl et sanguinaria. Aiqui ba?c lametsi 

convenire, sed potius supcrvacanea atqtie ab insii-
ittlo meo alicna : juvat lamen rae ei quidetn ma-
gnopere, omnia, quae cognila mibi sunl, in medtum 
proferre, et recta collaudare, prava aperte dam~ 
nare, ioutilia coargaere. Nisi enim boe habereoi 
hi&toria, ut bac etiam ex parte el quidem pnoapue 
utile* baoiaraque vi i* coiiducibiles extcnt, aed to-
la rerum gesiarom norrafione eaque sUapUci mini-
rocque accurala consurent: \n pericalimi venirent 
apud iionnullos, ne (ofci boc aiperum dictu tit) 
non multo meliores cenferentur fabulia, qiue in 
ccetibus muliebribvs in lauiOciodecaniantur. De bts 
ilaque quiaque ul velit tentiat; mihi vero 20 ^ 
ea quae cceperam progrcdieitdum. Uoiharia itaqoe g wt έν γυναιχωνίτιΐι ' · παρά τήν ταλασίαν φΙομένων 
«ι Buiiliiius ubt primum exercilus conlra Romaooi 
ducerc cocpcruut, magna ambo ape erecii erael, 
tanqoam non ampliuteo in aialu mantori: Narsem 
etiim ne prirnum quidem impeluro toilioert pooie 
credebant; omnein vero luKam, »na com ftcilia, 
in ipaorum poiesialein venluran. Mirari vero Μ 
GiHboa dicebant, ai tautopere liomuncionem tbalo* 
moel umbratili deliciowequc atMielvui, wibil-
que maseulum et virile prae «e lertniem, reformi-
darenl. Hi iiaque sua gtoria elaii ac fasUioai, vali-
discopiis coactis, exerciluque ex Alemattnigtl Fran-
cia ad duo el sepiuaginla airenaonim vtrortim nail-
lia tollecto, seae ad bclluni iiistroebaul, veluii jam-
jam haliam uivasuri. 

μυθολογημάτων. Τούτων μέν ουν πέρι ώσπη 1 1 έπα· 
στφ φίλον τ§δε οίέσθω, έμολ δέ {περ δ πρότερος έφέ-
ρετο λόγος " , ταύτα Ιτέα. Αενθαρις γάρ παλ Βουτι-
λίνος επειδή τήν Αρχήν χατά Τωμαίων έπιατρα-
τευειν " ώρμηθήτην, έπηρμένω γε ήστην άμφωταές 
έλπίσι χαλ οίω ούχ Ιτι έν τφ χαθεστώτι u τρόπιρ 
βιοτεύειν. Ναρσήν μέν γάρ τδν στρατηγδν ουδέ τήν 
προσδολήν ύποστήαεσθαι ο^οντο, άπασαν δέ τήν 1τα· 
λίαν οίχείον αύτοίς Ισεσθαι χτήμα *% χαλ προς γα 
Χιχελίαν χαθέξαν. Θαυμαζειν II έφασαν των Γότ­
θων ι β , εί μάλα ούτω πεφρίχααιν άνάραριΑν τι θαλα­
μηπόλο ν, σχιατραφές τε χαλ άθροδεαιταν, χαλπό(^ω 
τού ά^βενωπού τεταγμένον. 01 μέν δή βρενθυόμενοι 
τή τοιαύτη , Τ θόξη, χα\ άγέρωχον ποιούμενοι τήν 

παράταξιν, έχ τε "Αλαμανών χα\ Φράγγων στράτευμα ές πέντε u χαλ έ6δομήκοντα χιλιάδας άλχίμων 
ανδρών άγείραντες, παρεσχευάζοντο τά πολέμια, ώς αύτίκα μάλα ές τήν Ίταλίαν χαλ δή · · Ιμάαλούν 

8 . Narse» vero Romaiiorum dux lametsi corum D η'. Ναραης δέ δ τών Τωμαίων στρατηγός, εί χαι ** 
consilia non plane babebal explorata, maxima ta- τάδε ές τδ άχριθές ούπω έπέπυστο, αλλά προμη-
men ulens prudentia, botliuiuqve coiiales eemper vaif γε ·* πλείστη χρώμενος χαλ φθάνειν άεέ τάς τών 
anlevcrlere cupiens, tiaiiin oppida qticdam in Τιι- πολεμίων έθέλων ορμάς, αύτίκα τά ές Τουσχίαν πο-
acia qus adbuc in Goiborura poiestate erant, som- λίσματα, ύπδ των Μ Γότθων Ιτι κατεχόμενα, Ιγνω-

3οΤμαι R. pro οϊδα. * χαχούργα R., χαλ κακούργο vulg. 1 εί om. R . Post τφ iierat χαλ xulg. δοχοΤεν 
R. ( δοχείεν vu!g. * εί γάρ μέν R. ' ταύτητε R., Inlpr. add. . koc m#d« dh*riutm (πεποιχιλμέναι) 
• χινδυνεύσαιεν Cl. , κίνδυνεύσειεν vulg. el R. * ένίαιςU. *· έν tf. γυν. velg. 1 1 ώαπερ R.rffii R., ώδε vuhr. 
1 1 έφέρετολόγος Η, λόγος έφέρετο vulg. 1 1 στρατεύειν R. u Suid. 8. ν. χαθεστώτι pto γε fcalxH δέ. 
4 1 Ισεσθαι χτήμα R. χτ. έσ. vulg. ••τούς Γότθους SIIMI. 5. ν. άνδράριον. " τοιαύτη η. tt liHpr. dmm 
Ua untireni, σφετέρα vulg. 7 t πέντε, lutpr. dvc. 1 1 Pott χαί δή edd. add. Χιχελίαν, quod o» . & L « C D . 
lutpr. M Pro εί κα\ R. είς. 1 1 γε add. R. " τών add. R. 
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βιαιότατα παραστήσασθαι. Ούτε γΑρ τή νίκτ, Α nr.a vi snbigtre ataluii. Neque enim vir illc f ictoria 

prsettr roodum insolcscens indeccnler eflerebatur; 
nequt, quod aliis accidtre solet, post labores otio 
votupialiqoe 31 se iradebai; scd confeslim moto 
exercila ad Ctiiuas processii. Esi vero id oppidum 
lialtcum aiunfitis»imum, ncque facile expugnaiu. 
Sitom enim est in arduo qtiodam ct diffrcilem adi-
Ιααι babetiie colle, «t veluli specuta maris Tyrrbe* 
tiL Imminet eniai litlori collis, i u ut ad fjus pe-
dera fluctna maris illisi franganiur; ediliore loco 
vallo eiittlom e*t, mrribnsque es propugnaculis va-
lidis»hii» slruciurse. In boc tiaqae muniiissimo tu-
tihstrooqtie oppido Toiilat cl Tcias priores Golho-
rvni regea quidquid ipsis eral preliosarum atquo 
adroirandaram rerum reposileni babebant. Qoo βί­

κο 
πάρα τού μετρίου φρυαττδμενος ές άπειροχαλίαν 
άπηρτο, ούτε, δπερ έτερος Αν έπεπόνθει, ές βαστώ-
νην τι *· χα\ ήδυπάθειαν μετά τους «όνους έξέχλινεν, 
oftV ευθύς, b w ; είχεν Αρμης, χινήσας τον στρατδν 
i i t \ τήν Κύμην έχώρει* πόλισμα 61 Ίτάλιχον ή Κύμη 
άχυρώτατον, χα\ οίον ού β$στα πολεμίοες άλωνα ι. 
"Μρυται μΑν γΑρ Ιητ λόφω 9 0 τιν\ δυσπροσόδφ τε χαι 
άνάντει* Ιστι δε χαί Ιν περιωπ]) τον άλογους τού 
Τυρσηνιχού· Έπλ γΑρ τή Ακτή Α λόφος άνέχει, ώς 
χα\ άμφ** αύτον δήπου τον πρόποδα βοχθεΓν τε χαί 
πχριχλάσθαι το βόθιον. Ανω ΑΙ Ιρυμα περιβέβληςαι, 
πύργοις τα χαλ έπάλξεσι χιρτερώτατα έξειργασμέ· 
νον. Τωτέλα τι ουν χαι Ttta ftV τοις βασιλεύει πρότε­
ρον τών Γότθων γεγενημένοις, δπόσα επίτιμα τε ήν 
Μ \ άξιάγαστα των χτημάτων, Ιν τφδε τψ φρουρίφ, t m u \ ^ Narsei venisset, summa vi contendil, 
ά>ς βέβαιον Αν, έφυλαττετο. Ενταύθα δέ οδν θ Νορ-
οής άφιχόμενος, περλ πλείστου έποιείτο έλειν τι ώς 
τάχιστα τδ χωρίον χαι τών χρημάτων χρατήσαι, ώς 
|ΐήτχ οί Γότθοι δρμητήριον Ασφαλές έχοιεν, αύτψ · 
τε τά τής νΐχης τελεώτατα Ις δ τι μάλιστα έξειργα-
σθείη ·». 'Αλίγερνος γΑρ δ ΤΛα νχώτατος αδελφδς 
τοΰ ήγε μόνος τών Γότθων γενενημένου " , Ινδον γε 
( ν του περιβόλου, χαλ στράτευμα, όπόσον ο!όν τ* ήν, 
ψμσ/ αύτδν άγείρας, ουδέν τι είρηναίον έδουλεύετο· 
χαλ δτι μλν Τεΐας Ιν τφ πολέμω άνήρητο, χαλ τΑ 
Τών Γότθων αράγματα έχεχμήχει τι · · [Ρ. 90] χαλ 
άιαλέλυτο, ήδη «ου ές τδ ακριβές ήχηχόει, δ όε ούδ* 
ώς 9 1 άνΙχι, ουδέ τήν ξυνχνχχθιέσαν έάιίμαινχ τύχην, 
άΟλά τφ τ« χώρφ «ίσυνοςχα\ τή των άναγχαίων χύ- c iusullui §e repuUurum sperarcl 
«opCa, θρασύς τε M ήν έτι χαλ ύψαύχην χαλ οίος 
άμΰνχσθαι, ήντιςέπΙοι· 

0*. Ευθύς δή ουν ό Ναρσής έγχχλχυσάμενος προσ-
ήγ ι τδν στρατόν· 01 δέ σύν «ολλφ «όνφ ές τδ γχώλο-
φον άναθαντχς, χαλ τφ φρουρίφ «χλάσαντες, αύτίκα 
τ«Ις δορατίοις ήχόντιζον τών έν ταΙς έπάλξεαι φαινο­
μένων, χα\ τά τόξα έαήχονν θαμά τών βελών άναπεμ· 
πομένων, σφχνδόναι τε έφέροντο μετάρσιοι, χαλ μη­
χανήματα δχδσα «ρδς τειχομαχίαν άνείται, άπαντα 
έχινείτο. 01 δέ άμφλ τδν Άλίγερνον άνά τά μεταπύρ-
για τού τείχους ξυνειλεγμένοι, ού σχολαίτερον άντ· 
αχοντίζοντές τε χαλ άντιτοξεύοντες διεμάχοντο, λί­
θους τε έχ χειρών μεγάλους έπαφιέντες, χαι φιτρούς 
χαλ «ελέχεις, χαλ δπερ άν ού πδ^δω τής χρείας έδδ-
χει 
δ τι 
μάλα τοίς Τωμαίοις άρίοηλα ήν. *Ρο{ζφ τε γάρ 
πολλφ χαί ταχυτητι ού σταθμητή n τά έχείνου έφέ-
ρετο βέλη· ώς είπε ρ χαλ ές λίθον τινά έμχέσοιεν Μ , 
ή έτερον τι σχληρδν χαί άτέραμνον, δια^γνυσθαι 
άταν xfi βία τής βύμης. Παλλάδιον γούν εκείνον (ήν 
οΐ ού τών επιθυμημένων ·* παρά τφ Ναρσ|| Μ δ 

ut 
qaaai citisaime el oppido et pecunifs poiireuir, no 
Coibit tttta belli tedes, onde Italiam exciiraionibua 
infeaiaroiil, relinquereiur, eoque oppido expvgnaio 
plena aboolutaque victoria efllceretur. AHgerout 
eiiim ninimus natu frater Tei», qui Golborum dox 
fuorat, intra oppidnm eral etedleclo non exiguo 
exorcitu nibil pacificum animo agiubat, lum qm>d 
Teiasin bello taesua estel, tum qnod Goiboram rco 
labefacuut diasipataaque plane imellexif&el. Nequa-
quam itaqae aaiinom despondebat, neque adverwe 
rofioiue ictut pertiaiescebat, sed et loci aitui el 
reruoi 3S necessariaram affloeniia ejos confiden-
iiaai arrogantiamque i u aogebat, nt facilo hottUea 

9. Suttm iuque Naraes aoos adboriatus, exerd-
tttm oppido admoftt. lll i vero cum in ediftorem 
eollem ma.ximo labore con»ceoditaeni, et propugna-
culo appropinquassenl, jacula in eos qui ad pinnas 
murorum coosisicbaut lorqaebant, el arcus assidua 
sagilUrttm renissione dangebant, iundae in alium 
excuiiebantur, el macbia» quotquot oppttgnatioiii 
murorum inaenriont, omnes admovebanlar. Aliger* 
ni vero mililet e murig ad interraedia tnrrium spa~ 
tia collecli, nihilo gegnius jacula telaque retorqucn-
lea propugnabant, saxa ingentia manibua ίο subeun-
TOO mittebanl, et truncot ti secureo cl quidquid 

, μηχαναΙς τε έχρώντο xa\ άμυντηρίοις, xal ουδέν ft ορρο^ββ,η u e u i videbalur; macbinia ilidem uie-
ι παρείτο. Τά γ* μήν Άλιγέρνου τοξεύματα χα\ ^tnT inslrumenlisquc nropulsand» bosiili violen-bantur inslrumentisquc propulsandae I 

Ihe idonei*, nibiique omnino omiuebatur. Tela vo-
ro qu* Abgerni ipsius manibus emittebaotur, Ro-
mani pne aliorum telis facilecognoscebanl. Magno 
eoim atridore ct velocitalc imnnani illius aagitl» dc-
fercbantur, adeo ul in saxum aliquod ant aliud 
qaiddam durum fractuque diflicile dclalae, lolum 

, f Ιγνωχε R. f Ιγνω tulg. βιαιδταταΒ. Inlpr. snmma w\ βιαιδτερον velg. παραστήσασθαι R., παραστή· 
σεσθαι xulg. ·» τε add. R. · · ληαω R., sed margo λόφφ. χαλ post δέ aild. R. »· κα\ άμφ' R. cl liitpr. 
tai iuftriorem parlem, vulg. χαί. •» ΤωτίλαΗ Τεία Cl . , Τώτιλα et Τεΐας Par., Τώτιλα el Τεΐα R. Lngd. 
• ι rd. pr. rt αύ:φ R., αυτού viilj. »» έςεργαίοείη R. · · γεγενημένος Η. ei liilpr. γάρ R. pro γε 
" τε οιιι. R. · · ούδ'ώ; I l . t ούδαμινς vnlg. » τε Η., γε vulg. η ο ύ σταΟμητή R. Lugd. in mg. e4 
• Snid. s. ν. Άλιγέρνης, ούκ άρ'.Ομητή edd. l e έμπ^σοιεν R. Η Suiri., έμπέσειεν vulg. " τ ώ ν ε π ι ­
θυμημένων Κ. ct liUpr., τφ έ^αΟυμη«χέν^# vulg. , Τ Post Naoofi U. out. δ Ιίαλ/.άδιος. 
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i l l i i d impcius vioteniia pcrfri i igereul. Pal ladium i l a - Α Παλλάδιο; , ΑλλΑ σ τ ρ α τ ι ύ μ α τ ό ς τε ήγεΓτο *Ρωμσ?χού, 

καλ έν τ ο ί ; μεγ ίστο ι ς ταξ ιάρχο ις w έτέ / .ε ι ) , !δών qtie Ulum (erat aulem is oou v u l - a i i apud Narse 
tem loco, sed el Romani e x c r c i . u i duclur e ra l , c l 
e pr;t'<ijMiis «ol ior t i i im prajfei.iU), i i l u m , inquaro, 
conspioalus 33 Al igcrnus fern-a lorica indutuiu, 
magnaque coniideutia m u i o i i j j i i i i i i rn lcru , sagiltam 
tn t * u m cx eiiito lo rque l , qua st.Uim lotutn bo iu i -
iiem per sctitum et lor icam ti , ι μ ί α ΐ : laulopcrc v i r i -
bus alios superabat, va)id;equc c i crant ad i c r q i i c n -
dum arcum nianus. Mul l i s i laque deincops diebu* 
ejusocmodi vclitaiioncs sunt babi ta \ ncu l i Uque f x 
a n i i m scnicnl ia rcs procedebant. Nam c i l lomauis 
lurpc videbalur s i , infccla re, neque rcdarlo in pole-
etaiem <»ppido, reccdercnt , e i Gotbi aperle salis 
videbanlur o l s id ionc ad dediiionem 11021 ve i iUir i . 

i O . Narscs itaque iiidigne nioleslissimeque fere-
ba l , si l iu iuai i i s longius lcmpus in perquam c x i -
gtii oppidi expugiialiotic cssel tereudum. F l n c l u a n l i 
i laquc ipsi &ingulaqiic pi 'i pendenli visuin landein 
cst propugnaculi e ipugnai io i iem hocpac lo (enlare. 
A d oricnlaloui coll is flexum anlruin quoddam sub-
e ra i onuii cx partc l cc lum valdcque cavum, adeo 
u l adyia quxdan i ual iva habcret et s inum ingen-
i«m ac profundum instar ba ra l l i r i . Ιιι bac aiunt ha -
biiasse oi i in ha l icam Sibyl lam numinc afllatam, d i -
vjjtaii), e i sciscilantibus fulura 34 prxdicerc . A i u n l 
vcro etiam «/Kueam A n c h i s x fdium cum eo venisset, 
Sibyl lam c i orcnia q u x deinccps acciderunt dixisse. 
Snper banr ilaque spcluncam pars qunrdam moe-

γούν 9 9 Άλ ιγερνος αύτδν , σιδήρφ τε τεθω;,αχισμένον, 
καλ φρονήματ ι ξύν πολλφ τ φ τε ίχε ι 4 · έπιφερόμεν&ν, 
άφίησι βέλος α ύ τ φ έκ τού μετεώρου, και αύτ ίκα δι-
επ^ρόνησεν τδν άνδοα δ ι α μ π ά ξ α ύ τ ώ θώρακι κα\ 
άσπ ίδ ι · ούτω δή τ ς 4 1 δυνάμει τ ε τών 4 1 πολλών 
π ε ρ ι ή ν , καλ καρτεραλ α ύ τ φ έρύσαι τδξον αϊ χειρ·ς* 
πολλαίς μέν ούν κα \ εφεξής ήμέρα ι ς ο! το.οίδε 
άκροβολισμΆ έγίγνοντο, καλ ουδέν ούδε δποτέροις 
προύχώρει τών έλπισΟέντων τοις τε γ ά ρ "Ρωμαίο ι ; 
αίσχρδν έδοκει ή άναχώρησις πρ \ν παραστήσασΟαι τδ 
χωρίον , χαλ οί Γότθοι ένδηλοι ήσαν ώς · · ουδέν τ ι 
μάλλον ένδωσείοντες τ ή πολιορκία. 

^ ι'. Ναρσής δή ούν 4 4 δ στρατηγός ήσχαλλέ τε άγαν 
χαλ έχαλέπαινεν , εί χρόνος τοις ' Ρωμα ίο ι ς πολύς έν 
έλαχ ίστφ πολ ιχν ίφ τετρ ίψεται 4 β . Άλύοντ ι δέ οί χαλ 
έκαστα γνωματεύοντ ι , Ιδοξεν χρήνα ι α π ό π ε ι ρ α σθαι 
τού φρουρίου ά μ η γ έ π η 4 * τ ρ ό π φ τοιφδε . Έ ν τ ώ π ρ δ ς 
ήλιον άνίσχοντα τοΰ λόφου τ ε τ ρ α μ μ έ ν φ 4 7 ά γ κ ώ ν ι 
άντρου τι ύπεστ ιν ά μ φ η ρ ε φ έ ς τε καλ γλαφυρώτατον , 
ώ ς Αδυτα τε Ιχε ιν αυτόματα Μ καλ κ ύ τ ο ; ευρύ καλ 
βαραΟρώδες· ενταύθα δή πάλαι φασί τήν Σ ίβυλλαν 
τήν π ά ν υ , τήν Ί τ α λ ή ν , ένδιαιτω^χένην, φοιβό/.ηπτόν *· 
τε [ Ρ . 2 1 ] εΤναι χαλ ένΟουν, καί προαγορεύειν τ ά 
έσόμενα 8 0 τοΤς πυνΟανομένοις. Αέγετα ι δέ ποτε καλ 
Αίνείαν 1 1 τδν Ά γ χ ί σ ο υ αυτού άφικόμενον απαντά οί 
τήν Ι ίβυλλαν φάναι τ ά ύστερον ξυνενεχΟέντα. Υ π έ ρ 

niiitn iucurnbebal aiquc innitcbatur. Quod cvm an i - ^ ταύτην δή ούν τήν σ π ή λ υ γ γ α · 1 μέρος τ ι τοΰ περιβόλου 
madvcrtissei Narses, pro se facere censui i , i i nmis - έρήρειστο καί έφε ιστήκει . Ναρσής δέ τούτο έ π : -
8isque stalim in illas antri coucavilalcs \ i r i s quaa i -
plitri iuis aflereniibus secum instrunienta cxsc indcn-
«iis s a i i s ct suffodiendis muris idonea, cxcavav i l 
paulatim atque excidit anirt convexum, qua parlc 
pionugnaculum ei i i i i i i l c b a l u r ; coqnc tandfm e i -
ai-iiidendo c l abradcndo basim adif ic i i processil , « t 
j . t i i i i u i i iu in fundameiiti nudarclur . T u m ererfa in 
o id inem Ugna substiluit , qu%* lo lum m u i i pondus 
susi ' . ' i i larcii i , ne paulatim resobiia compages cor-
rutMTi, e l Gotbi quid ageif tur s i a i im cognosccrem. 
Nam alioqui statim in i i io occurruntes, rcpatataque 
j a d u r a l inniss ime deinccps sua custodisseul. Ne 
i u q u e oiunino quoe agcbantur eis inuolesceienl, nc-

φρασάμενος πρδς αυτού είνα·. ψήΟη, κα\ ούν αύτ ίκα 
άνδρας ώς πλείστους ύ π δ τά κοΐλα εμβολών τού 
σπηλαίου, δργανα φέρο^/τας λιΟοτόμα κα\ τ ε ι χ ω ρ ύ / α , 
έξεκόλαπτεν ή ρ ε μ α κα\ δ ιέτεμεν • · τού άντρου τδν 
δρόμον, ένθα τδ έρυμα ήδραστο, καλ ές τοσούτον 
έξ«κοπτεν κα\ διεκάΟαιρεν τήν βάσιν τ ή ς οίκοδομία; , 
ές δσον ήδη τήν αρχήν τού θεμελίου άπογυμνούσθαι . 
Τότε δέ ξύλα δρθια έν κόσμφ ύ π ε σ τ ή ρ ι ζ ε , τ α ύ τ η τε 
άνεΤχεν ά π α ν τδ ά χ θ ο ; τού τε ί χους , ώ ς μ ή ύποβ^έοι 
κατά £ρχχύ xa \ διαλύοιτο ή αρμονία , συναίσΟησίς τε 
τού δρωμένου τ α χ ε ί α γ ίγνοιτο τοΓς Γότθοις. Τ Η γ ά ρ 
άν κ ατ ' αρχάς ευθύς ε π ι β ο η θ ο ύ σ ε ς , και τδ πεπον -
θδς άκεσάμενοι , διεφύλαττον τολοιπδν , % βεβαιότατα· 

xe fragor c « s o r u m saxorum cxaudtretur, luuo u l i - D £ ν Λ & μ ή π ά μ π α ν τ ά ποιούμενα έπιγνοιεν, μηδέ Μ 

quc Uomanns exercilus sunima vi in edi l iorem i n u -
ιυι ι ι i i i ipctum faciebal, maguis clamoribus el armo-
n i n i cumplosionibus exci ia i i s . Tumul lu s iiaque 
orat u l i ra quam par erai magnus ei lurbulenla obs i -
d io . C u m vcro jau i murus qua erai in antr i longt-
ludineni porrcctus tuliss suffossus ei c sublimi pen-

τού π ά τ α γ ο υ τ η ς λατομίας έπαΐοιεν, τότε δή ές ότι 
μάλιστα 'έπεφέροντο • · άνωθεν τ φ τε ί χε ι ό τών Τ ω ­
μα ίων στρατδ ; , άλαλάζοντες και έπ ικροτούντες · θό­

ρυβος τε ήν περα τού αναγκαίου πολύς χ α \ τ α ρ α -
χιυδης ή πολιορκία. Έ π ε ί δέ άπαν ήδη τδ τε ίχος " 
όπόσον τ ώ άντρ<υ παρετέτατο , ε κ κ ρ ε μ έ ς τε ήν χα ι 

*· ταξ ιάοχοις R . , τ α ξ ι ά ρ χ α ι ; vulg. · · γούν R . vulg . ούν. Ά λ ί γ . αύτδν αύτδν 'Αλιγ . vnlg . τε add. R . 
4 τάχε ι Κ. I i i ipr . Ηίιιιια celerilate. Num legebal φ ρ . πολλφ , πολλφ τε τ ά χ ε ι ? % T ΡΓΟ τ ι S u i d . τ ή . 
4» τ ώ ν οιιι . R . 4 1 ώ ς add. II. 4 4 δή ούν R . . γούν vu lg . α τ ε τρ ίψετα ι ! « . , τ ετρ ίψητα ι vulg. χρήναι 
ad. l . R . ei S u i i l . s. ν . άλύειν. 4 6 τού φρουρίου ά μ η γ έ π η R , ά μ η γ έ π η τού φρουρίου vulg . 4 Τ τ ε τ ρ α μ μ έ ν φ R . , 
τ ε τ ρ α μ μ έ ν ω ν vulg . ΡΓοάντ^ον τ». R . άντιτρον. u άντώματα R . 4 · φοιβολήπτοντες Pa r . · · P ro τά έσόμενα 
lacima cst in R . 9 1 ποτε χαλ Αίνείαν Κ, καλ ΑΙνείαν ποτέ vulg. " σ π ή λ υ γ γ α Β . , σπήλυγγον vuljr. 
c * δ ιέτεμεν R . , δ ιέτεμνε vulg . * χ διεφύλαττον τολοιπδν R . , δ :ε^υλάττοντο λοιπδν vulg. · • μηδέ R , 
L u g d . , Tntpr. μ ή δή vulg . · · έπεφέρονχ» R , , επιφέρονται vulg. 4 7 τδ τ ι ? χ ο ; add. R . c l Inipr. 
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μετέωοον,καΧμόνοις έπεβεβήχει Μ τοίς ξύλοι-ς, α δή Α dulus esset, ctlanlura Ugnit flrmiter in altum ere-

ciis susieutaretur, 35 l u m elrue foliorura arido-όρθοστάδην έτύγχανον έρηρεισμένα, τότεδή φυλλάδα 
νήσαντες, καί δ τι τής ύλης ταχυδαές τε κα'ι α ύ ο ν · \ 
κα\ είτα ύποθέντες πύρ τε έναύσαντες, έκτδς άπ-
εχώρουν. Ούκ ές μακράν δέ τής φλογδς άρθείσης 1 0 

τά μεν στηρίγματα ευθύς άνθραχούμενα χατεθραύετο, 
κα\ πρδς τήν αντίθεσιν ένεδίδου * τού δέ έρύματος 
όπόσον έπ* αύτοίς 4 1 ήωρείτο, ύφίζανεν άθρόον Μ χαι 
χατωλίσθαινεν τή κενότητι, πύργοι τε οί ένθένδε καί 
προμαχεώνες έξαπιναίως άποββαγέντες τών άλλων, 
ές τδ πρανές έξεχυλίσθησαν * ή τε πύλη ή τψδε τψ 
μέρει προσαραρυία, ξυνεχέχλειστο μέν εύ μάλα 
βεβαιότατα, ώς δή πολεμίων παρόντων, χα\ τά χλεΐ-
θ,οα ύπδ τών φυλάκων χατείχετο, ή δέ αύτοίς μοχλοΤς 
τ ε κα\ βαλανάγραις έχτιναχθείσα, ές τήν ήΐόνα χα\ 

rumctquidquid alterius siccaequxque facile accen-
di possel maieriae ad nianum crat, ligttis subjecia r 

igneque immisso, spelunca excesscrunt. Ncquc mul-
lo posi a flatnma excitala, sustctitacula illa statim 
peru&ta conllagrartinl, ponderique ccsscrunt; pro-
pugnactilt vero quidquid sublime ac pendulum l i -
gnis illis stisfenlalum fuerat, eo vacuum subsedit 
e tcor ru i i ; lurres voro minoraque propugnacula, 
quae ibidem erant, repentc ab aliis avulsae, in prx-
ceps ruebant; porta ipsa in bac regione imirorum 
*ila, validissimc, utpole prxsenlibus hoslibus, clau* 
sa tenebaior, etclaves a custodibiis asscrvabantur; 
lota vero ista una cum suis teclibus et ropagulis 

τάς σπιλάδας έρήριπτο, άμα τε άπαντα τά ·» ξυμ- Β e i c u s s a j„ | j U u s c t ^χ* marilima e$l collapsa, si-
πεπηγότα Ιτι έχλύζετο, σταθμοί χαί γείσονκαι ύπερ-
θύριον κα\ οί θαιροί τφ ούδφ · 4 ένηρμοσμένοι* τού­
των ^έγεγενη μένων, τοίς 'Ρωμαίοις βαδίως τολοιπδν 
είσιτητέα είναι έδόχει άνά τδ πόλισμα, χα\ περι-
οπτέα τών πολεμίων, ήμάρτανον δέ χα\ ώς τής ελπί­
δος. Σήραγγες τε γάρ τίνες χαλ άποββώγες · · τού τε 
λόφου χαι τών ένδοθεν περιαυλισμάτων έπί μέγα 
[ Ρ . 22] έχτεινόμεναι*·, κρημνώδες άτεχνώς και δυσ-
έμβολον ούχ ήσσ?ν άπεδείκνυσαν τδ χωρίον. Κα\ 
Ναρσής μέν θαρσαλεώτερον τφ φρουρίφ αύθις προσ­
έβαλλαν, ώς χαί αύτοβοεί άπαν άναρπασόμενο; · Τ · 
τών δέ Γότθων ενταύθα ξυνειλεγμένων χα\ παντ\ 
σθένει αμυνομένων, άπεχρούετο χα\ ουδέν τι μάλλον 
είχεν άνύτειν. { 

ια'. Έπε\ δέ πολέμφ τε χαι · · έπιδρομαϊς έλεΐν 
δήπου τδ χωρίον αδύνατα · · ήν, Ιγνω μή άπάση τή 
στρατιά έν τοίσδε διαπονείσθαι, άλλ* ές Φλωρέντειαν 
χαί Κεντουχέλλας χα\ άλλα άττα πολίσματα τής 
Τουσχίας χώρας ευθύς άφιχέσθαι, άπαντα τε τά τήδε 
χαταστησάμενος προτερήσαι τήν έπήλυσιν 7 · τών 
πολεμίων. Ήδη γάρ αύτφ 7 1 Αεύθαρις χαι Βουτιλίνος 
χα\ τά Φράγγων δέ 7 1 χα\ Αλαμανών στρατεύματα 
είσω τού Πάδου ποταμού ήγγέλλοντο παρείναι, ών 
δή Ινεχα χινήσας ώς τάχιστα τδ πλείστον τού στρα­
τού έπ\ ταύτην έχώρει. Έπε \ δέ ΦώίμουΟ ό τών ξ υν-
επομένων 7 1 Έρούλων στρατηγός ού πολλαΐς πρό­
τερον ήμέραις νόσω 7 4 άλούς έτεθνήχει, Εδει δέ άρα 
αυτούς ύπ* ίδίψ τιν\ 7 5 τάττεσθαι ήγεμόνι, αύτίκα 
δ γε Φούλκαριν αύτοίς τδν όμόφυλον έπιστήσας, τδν D prsefecissel, jussit ul una cum Juanne Yilaliant lilio, 

mulque omnia q u x i l l i adhacrebanl abrepla 50nl, 
aniepagmcnia videlicel el superliniinare ct cardines 
liminares ei coaplaii. His peraclis, facilis deinceps 
Romanis in oppidum ingressus videbaiur, el bostis 
corilemnendus. Sed el bic ipc sua sunt frustraii. 
Hiatus eniin quidatn et abrupta locorum tam in ipso 
colle quam in ambiiu interiore in longum prolensa, 
arduum revera niliiloque minos quam antea accen-
su diflkile oppidiim reddebant. Narscs iterato sum-
mte viribus in 36 oppidum hnpeium facii, pcrinde 
ac jamjam toium dircpturus; uoihis vero ea ex 
parle conglobalis omnibusque vii ibus murum tuen-
tibns, repcllilur, ncquc quidquam opers pretii ef-

; iecit. 
11. Tu*m Narses, cum ncque bello neque τί ulla 

oppidum capi possct, statuil »on universum exer-
cilum in laboriosa bae obsidione delinere, sed Flo-
rcnliam c l Centomcellas et alia quxdaro Tusciae 
oppida statim se transferrc, rebusquc omnibus ibi 
consltlulis boalium advenlum anleveriere. Nuniia-
baiur enim Leutbarim ct Duiilinnm ei Francoruiu 
Aletnannorumque copias intra Padum venisse : qua 
de causa quanla potuit celrriute, maximam exer-
ciius partem co duciabai. Cum vcro Philimtiib ee-
queutium se Herulorum dux paucib anic dicbus mnr-
bo correptus obiissel, ac necesse csset, ui proprio 
alicui suxque nalionis duci subcssenl; cuni Fulca-
rim stalim ipsis contribulem Phaitiiliei uepotcm 

Φανιθέου αδελφιδούν, έχέλευσεν άμα Ιωάννη τ φ 7 β 

Βιταλιανού, χαλ πρός γε Βαλεριανφ χα\ *Αρταβάνη, 
χα\ μέν δή χα\ άλλοις στρατηγοίς κα\ ταξιάρχοις, 
ξύν τ φ 7 7 πλείονι χα\ άλκιμωτάτφ στρατφ, τάς "Αλ­
πεις τδ δρος περιελθόντας, ί δή έν μέσωΤουσκίας τε 
τής χώρα;, χα\ Αίμιλείας άνέχει 7 β , άμφ\ τδν Πάδο ν 
ιχέσθαι τδν ποταμδν, αυτού τε στρατοπεδευσαμένους, 

c l pncterea Vaieriano et Arlabanc, aliisquc pra^ie-
ciis ei ducibus, cumque majore ci validissima cxer-
citue parlo, Alpium jugo, qwod inler Tusciam et 
37 ^EmibaiD prominet, circumito, circa Padum 
flumen sc reciperet, ibiquc fixis caslris, niuniliori-
busque locis pra?occnpaiis. boslitim insultus ριυ-
pulsaret et roprimerel; ci si eos penilus profligare 

n έπιβεβήχει R. · · Post αύον lntpr. legisse vidclur τοίς ξύλοις icotleaa matera actignis $uppo$ita. 
:?ro xaV εΙταΓ. SCP. μ ά λ ι σ τ α . · · άρθείσαν R. e i αυτούς R. ·* αθρόως Κ. c* τά add. οχ R. 4 4 τώ 
ούδώ Ν., τών ουδών xulg., τή δδφ R. Inlpr. iucisum iiilegrum omisit. < e άπο4δόώγες R., άποόβώγαι vulg. 
· · έχτεινόμεναι Κ., έχτεινόμενα viilg. 4 7 άναρπασόμενοι R. 6 1 χα\ om.R. " αδύνατα II·· αδύνατον 
vu!g. 7 · έπήλυσιν R. (C!.), έπίλυσιν vulg. 7 4 αύτώ R „ αυτού vulg. 7 # δέ add. Η. u τών ξυνεπομένο»* 
R r l Intpr. (CI.), τ φ ξυνεπομένι·ι vulg. n νόσω om. R. ύπ' addidi, bupr. conlirmanle. 7 8 τινι add. II. 
7 · τ ι ο R., τού vulg. Βιταλιανού c l Ιίαλεριανφ Η.,'Βιταλινού rt Βαλερινώ vulg. 7 7 ξΰν τώ R., ξύν χαι Ι φ 
vulg. 7 1 άνέχει. Sic vu>g el Ιιιιμί'.,ανέλε·. R. c l ίιι mg. άνίλχεται. Ix» ποτ. R., oin. articulo* 
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posscl, graliani babeiet foriun*; si vcro multitudi- Α έρυμνΑ τών χωρίων προκαταλαβδντας απσ-
ne prcssus non possel, moram tamen eorom expe-
dilinni injicerel, eflicerelque ne audacter intrcptoV-
quc progrederenlur; aed metu eis maximo incasao, 
quain posaet longissime arceret, doocc ipse oronia 
qiiae opus erat ex animi fenteniia dispoouisset. Hi 
Itaque quo ipais roandalum erat concesserunt. Ad 
Cuinas vero copias non oxiguas rdiquit, ul locis 
omnibus circumqaaqiie insessis, liosteqae intra ur-
bem clauso, diulurna obsidione premcrent. Atqiie 
bi quident vallo in orbem ducto, eiilus observant, 
eicubi aliquem capere posseni pabulatum euntem. 
Putabant enbn ipsis jam fere per anntim obseatia 
omnia absuinpla esse. Narses vero oppida adortas, 
pleraque ciira laborem io suain poiestaieiu redegil 

χρούεσθαι χαλ Αναστέλλε ιν τΑς τών πολεμίων εφό­
δους. Καλ ι ί μέν ΑπώσααΦαι αυτούς τελειότατα δυ-
νηθείεν, χΑρχν είδέναι τή τύχη, εί δέ γε βιαζόμενοε 
τώ πλήβει οΤοί τ< ούχ ε*εν, ΑλλΑ σχολαιτέραν αύτοίς 
ποιήσασναι τήν πορείαν, χαι ού μαλα Οαρσαλέους 7 9 

ΑνΑ τΑ πρόσω φοιτών μεδιέναι, δεδεττεσδαι δέ αυτούς 
ές τΑ μάλιστα χαι εΓργειν ώς ποββωτΑτω, έως αύτδς 
τΑέν ποσλν99 Απαντα { βουλοιτοδιαθείη.ΟΙ μέν ούν 
χατΑ ταύτα Ιχώρουν* χατέλιπεν δε χαλ έν Μ Κύμη, 
δύναμιν αξιόχρεων* δπως δή προσχαΦεδούμενοι, χαλ 
ένδον τούς δυσμενείς έγχατείργοντες, χρονία γούν 
αυτούς 99πσραστήσοιντο πολιορκία. Καλοί μέν, χα­
ράκωμα περιεβάλλοντό τε " , χαλ τΑς εξόδους έφύ» 
λαττον, είπου τινα Ιλοιενέπλ χιλοτ9* ιάντα/φοντο γΑρ 

Florcntini eniro fobviam progressi, 6deque accepu * αύτοίς ή#η που ές ένιαυτδν πολιορπουμένοις. Απαντα 
•ΊΙΓι! aese bostile passaros, aponte se suaque ora-
nia dcdiderunt. Idem ieceruni Cenluncelt», nequo 
aliler Volatorra, ita vero eiiam 38 Lunai, quin et 
tp*i Pisani : adeo ei oronia prospere saccedebaal tt 
«x itinere cuncia subtgebat. 
λαϊοι1 T δέ δμοια έπρασσον. ΒουλοτεββαΤοι · · δέ ούχ Αλλως, ούτω Ιέ χαι Αου να Σοι " , χαλ μέν 4ή χαλ 
σαίοι. Τ11δέ πως Αρα αύτώ έξ ουρίας Απαντα έδει, χαλ δδλρ ίων τΑ έν ποσλν 9 9 έχειρούτο. 

έξαναλώαΦαι 9 9 τΑ επιτήδεια. ΡΙαρσής II ταές πόλεαο 
προσβολών αχονιτλ τας πλείατας προσηγάγετο· ·>λω-
ρέντιοε μέν γΑρ οπαντεασαντες 9 9 παλ τα* πεατά χ»> 
μιαΑμενοι, ώς ουδέν Αχαρι πείθονται, οφάς τε ΑΥ­
τούς Οελονταλ χαλ τΑ οίχεϊα παρέδοσαν. Κεντουχελ·» 

Πε. 

12. Soli Luceuse* moram trabere trnlabant, ne-
que eese dedere, lamotsi antea hi cnm Narseie pacli 
crant, obsidibus dalis et jurejtirando pracstito, qood 
ai trtgiuta dies praelerhiberenttjr, neqae auxili» ipsts 
•enireni suslinenda» obaidioni bt-lloque aperio ge-
rendo idoiiea, ad non ex lurribus ei muris aed 
alatario prwlio pugnandum. cunfcsiim tnbtm seque 
dederenl. Sperabanl eoini Francos brevi ιρκί» auxi-
bo Tcnturos. llac enim fiducia freti, cum Narscte 

IP. 23] ifr. Μόνοι δέ ol ένΑούχα·» τ| | πόλει Ιιαμέλ^ 
λειν έπειρώντο, χαλ ήχιστα έφιέναι, χαίτοε πρότερο» 
έτύγχανον οΙΙε ξυνθήχαςΙέμενοι πρδς Ναρσήν, δμ^· 
ρους τε παράσχοντες, χαλ έπομοσαμενσι, ώς είγε 
τριΑχοντα παραδρΑμοιενΜ ήμέραι, χαλ μή τις αύτοές 
μεταξύ παραγένοιτο ξυμμαχία, δπόση οία τε εΐνσα 
ΑμύνασΟαι. χαλ ές πόλε μον έμαανή, ούχ Ια πύρ­
γων " τε χαλ περιβόλων, ΑλλΑ συστάδην 9 4 παράτα· 
ξασδαι * εί μή ταύτα ούτω ξυνενεχΟετεν, ή μήν αύν 

pacli erani. Caeterum cum jam «laium lempusesset ^ τίχα τήν πόλιν έγχειραϊν χαλ παραδώσειν. "φόντο 
γΑρ ούχ ές μαχρΑν παρέοεσΟαι τους •ρΑγγους χαλ 
Ιπαρήξοιν. Τούτοις δέπίσυνοι τΑςτοιΑσΙε έπεποίηντο 
ξυνδήχας. *ΑλλΑ τότε ή μέν χυρία παρωχήχει, οί δ% 
οδπω παρήσαν, τοίς δέ χαλ Ιις βουλομένοις ήν π*ρι· 
ορ^ν Αμέλει 9 9 χαλ ΑναίνεσΙαι τΑ ξυγχείμενα. Ναρ-
σής μέν ούν έξχπατηΟελς, ώσπερ είχδς, Ιχαλέπαιν;, 
χαλ ές τειχομαχίαν παρεσχευάζετο. Ένίοις δέ τών 
Αμφ' αύτδν χαλ χρήναι έδόχει τους ομήρους Απαν­
τάς ** οιαφθαρήνιι, ώς Αν οΙ έν τψ Αστε ι ΑνιαδεΓεν. 
παλ ταύτη ποινΑς ύφέξοιεν 9 1 τής Απιστίας. "Ο 
δέ οτρχτηγδς, γνώμη γΑρ Απαντα Ιπρασσεν, 
χαλ ού λίαν τή όργή ξυνεχώρει, ούχ ές τόδε 
ώμότητος flxi99, ώ; Αποχτιίναι τούς μηδέν δ τι 

elapsum, oequo uHa auxilia comparerent, neqoo aic 
lamcn conveniis pactisque suiiduoi eeusaeraat. 
Naraes itaque illugus, molesie id , ul par erat, ie-
rcus, ad murorum oppugnationem se comparalial. 
NoonulK vero ex suis interficiendos esse obtides 
rcnsebant, utque iia oppidani moerorc eonfecli per-
fidiae suae poenas Hierenl. Sed Narses prodcnier om-
nia 39 gerebal, ncque ila *e ira abripi paiiebatur, 
ui crudoliier eos, qui nibil plane deliqucranl, ob 
aliomm delictum necarel. Hujusiuodi vero asiiim 
ftxcogiiavil. AdduxU enini eoa in mediwn manibus 
coaiplicalkD ad luoiboo reviuctis, capiiibiis d<*or-
aum depressia; alque ita eoa oppidania miserando 
in «Ulu consiilutoa otloodobal, comminaius jam- D ήδιχηχδτας , AvO' ών έτεροι έπλημμέλουν, Ιόλον δέ 
jam iUot oblruncatuni i r i , nisi confestioi quaeain- δμως τοιόνδε τινα έμηχανήσατο99. Παρήγε γΑρ ές 
qoe pacii eranl prsslarcol. Ligna vero qiuedom μέσον αυτούς έναλλαγοην1 μέν τώ χείρε Απδ τήν Ιξνν 

"Οαρσαλέους H., Οαρσαλέως vulg. μεδιέναι R. (CI.), μετιέναι volg. "έμποσλν W. Αξιόχρεων II. Η 
L«gd. t Αξιόχρεον Par. 9 1 χαλ ante έν add. R. 9 · αυτούς R. (CI.), αύτοΓς vulg. 9 9 τ ε volg. posC χαρΑχωμχ 
poftitum in R. post περιεβΑλλοντο lesitur. ^χιλλν R. ei in mg. χυλόν. 9 9 έξανηλώσθαι (Ct.) 9 9 ύπαν-
τ-.Ασαντες R., υπαντήσαντες vu]g. · ' Κεντουχελλαίοι R. eI Logd., Κεντονχελλαίοι edd. 9 9 ΒουλοτεΑοαίοι 
α . . Βουλλοτεραϊοι vulg., Βαλλ. R 9» Pro Αουναίοι volg. Άλιαίοι. latpr. Lucenet, R. Αουλΐαίοι, 
frvissima corruptela. Lunam oppiduro liis sxculis adbuc feiisc, LVrellus probavii (Diss. cborogr. 
Snipt. Muralorii X, p. 102.)· idemque dt*nionsirant Agrimensorum libri. "Ρο$ΐέν ποσλν volg. add. 
ατταντα, om.R. ei Inlpr. 9 1 Αούχαις R. ·* παραδράμοιεν R., παραδράμειεν velg. 9 9 πύργωνR. t loipr. 
turribus, πύργου vulg. H συστάδην τε R. cl in ing. συμβάδην. παρατίξεσΟαι R. 9 9 Αμέλει add. ex R. 
9 9 απαντάς add. ex R , om. \ulg. el lntpr. 9 1 ύφέξοιεν R., ύφέξειεν vulg. 9 9 ήει Cl . , Inlpr. *d id m p l , 
viilg. et II. είη. Aule ήδ. ins. vulg. χαλ, om. R. 9 9 έμηχανήσατο Ν., Ιμηχανήσαντο R. A έμηχανΑεο 
vulg 1 Suid. s. τ. έναλλάγδην . παρήγαγε, μέν add. ex U. P M 
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περιεσφιγμένους, χάτω H το χάρα έπινενευχότας, Α brevla βχ intmcapilio ad lcndinei suppacta ^rani, 
ΙπχΙε ίχνυέν tc τοίς ομόφυλοι;, ούτω πως οίχτρότχτα 
Ιιαχχιμένκς, χαλήπείλει θάττον αυτούς άναιρήσειν, 
ci μή τάχιστα β φθάσαιεν έχεΤνοι Ιιαπραξάμενοι τΑ 
δπόσα ετύγχαναν ώμολογηχότες. 2ύλα 9 Αχ αύτοίς 
βραχέα Ιχ του με: αφ ρ ί νου έπλ τούς τένοντας ύπε'έ-
€ληντο, βάχεσί πως κεκαλυμμένα, ώς μή διορώεν 
παλ πό£βω$εν οί πολέμιοι. Έ«λ δέ ούχ έπείθοντο, 
αύτέχα έκέλευε ΙήΙεν 9 στοιχηδδν Απαντάς χαρατο· 
μείαίαι, χαλ οΙ δορυφόροι σπασάμενοι τΑ ξίφη βιαιδ-
τατα, Ι ποιον τ* παλ έπεφέροντο, ώς Ιή τούς αυχένας 
αποτε μουντές · ή Ιέ πληγή τοίς ξύλοις έγχρίπτουσα, 
αΟΙέν τι 9 αύτους μάλλον έαίνετο, χατέπιπτον Ιέ 
Ιμοος πρηνχίς έ κείνοι, πμοστεταγμένον αύτοίς, 
ήσπαιρόν τε εθελούσιοι, χαλ Ιλυαπώντο ·, ύποχρινό· 

patint* olHecta, nc bostes ctuimit doiuni pro»; kere 
possrnt. Cum ilaque ιιοιι parerenl oppidatii, neque 
xellcnt pacta pra**i:tre, siatint ex ordine omnes ob-
Irnncari jttsiil. Lictorcs ilaque fttriclis enstbtts, 
maxima >i ieriermU t lanquam colla prauisutt. 
ltftts yero lignU intpaclus eos illarsos rclfqxii; 
prooi wibilominas, tit ipsis imperaitiin cral • in 
lerram protap&t, s«a tponle patptiabaitt scqne vi-
brabant, simulantes »e jant mortuos. Qnml cw:ti 
vblissent oppidafti, el ob maguaxi loci dist;nUi;i!»» 
rem ipsam animadfertere non pos&ent, aed laitfmit 
in apcciem appareutia, eonfcsiim ad bitiiifti ej !:»-
lamqoe tatiqoam gravissimo malo accepto acse con-
veiUTOiii. Eram enim xiri itli obsidcs nofi ex nnd-

μενοε τΑ Ιιολωλέναι. ΊΜντες Ιέ οί έν τψ άστει, χαλ Β t i s et obscurt, 40 «*cHork notae et nobilee. 
τψ οααταναι v ώς πλείστον ού τΑ αληθή Ιιασχοπούν-
πες, αλλ* ή τΑ φαινόμενα,ώλοφύροντό τε άθροον, χαλ 
ξυμφοράν Ιποεοΰντο τΑ γεγενημένα. *Ησον γΑρ οί 
*ν!ρες οί δμηρεύοντες9 ού τών πολλών τε χαλ Αγεν-
νών, Αλλ' επίσημοι έν τοίς μάλιστα, χαλ εύπατρί-
ααι. ΙΟς Ιή ούν τοιούτων αύτους άποστερείσθαι οίο· 
μένους, κωχντδς ΙπεΙχε ρυρίος, οίμωγαί τε ήκούοντο 
•αμιναλ ·, χαλ φΟέγμα θρηνώοες χαλ Ιιωλύγιον, γύ-
νχια II πολλΑ ολαπληχτιζΙμενα χαλ τΑς έφεοτρίΐας 
περτ^^ηγνύντα ·% ΑνΑ τους προμαχεώνας έφοίτων, 
r^xov μέν μητέρες ούααι τών Απολωλέναι Ιοχούντων, 
τυχόν II Ιπεχ^ροι, τυχόν II Αλλω οτωούν τρόπφ 

Qttibns qtiblem viris eum sc privatos ptUarrtit, 
ingrns ploratvis est exorlut, crebrique eJuUtus ot 
bmenUbilfa voces tonge taleqtto oxaodiebaiilnr. 
lialiores ctiam moltae unguibus dilantalas siolisqim 
diacerpiis per propognacola discorrebaui, siv<: ma* 
Iret eorum , qiti uecaii poitbanlur, tive apoiifur, 
tive quacunquo atia ralione boo ilias tongerel. Qm-
nes vero aperle Nareeiem convfcii* incfsscbaut, 
vanum intprobti«K|ue jacuiorem etim appellamc», 
el rt qoidoui ipto xioietttam Η sangaiiiarimii oaoe 
dieenles 9 pietatef* vero ti diviat naminit cuUMtti 
faHoJaculare. 

fAXev αύταίς, Εαλ Ι Ρ . * 4 ] ! ή τψ Ναρσή Απχ*ηες ΑναφανΙον έλοιίορούντο Μ

β αλαζόνα τε Αποχαλούντες 
·*λ ατααίαλον, χαλ !ργφ μέν αύτον είναι λέγο*/τες (λίαιόν τε χαλ μιαιφόνον, τήν Ιέ τού εύοείιίν 1 9 Ατλ 
ααλ τΑ Ιείον Ιεραπεύεκν Ιόξαν Αλλως 1 9 αύτψ χεχομψεοοοαι. 

ι γ . Ταύτα Ιέ αυτών έπιοοώντων19 · ψΑρα ουτ Q 15. Hrc illit iodaaiaalibiis. Αχ ΧΟΛ, inqtiit Nar-
ϋμ*ις, έφη Ι Ναραης, τοΤσδέ te *1zw% 6Μ-

Φρου γ*γέττ\σΘ6 χεριρροτήσαττές γε αυτούς *αΑ 
mmrajcpoijuroi; Ύμϊτ t$ αύτοΐς ού τά χριμηά 
βουΛβυσάμεκοί φαη'σθ*19 ^pxcr kniopaor ώμω~ 
*Όχότ*ς, χαϊ άταίδητ 1 9 χαρασπο9Όΐ\σαΎΤ9ς. 
%ΑΛΧ* *ϊ γε nul τύτ έθιΛήσοπ* μ*ιαμα$*\ψ w τό 
9υτο~σντ% καϊ Ιργτρ τά ξυγκ*1μ*τα διατύσασθαι, 
ούδέτ τι iJUtTtor ίζττ*. ΟδτοΙ τβ γάρ αυΰις ara-
€**σοτται9 χαϊ τιμτ χόΑιτ ύμύτ ήκοτα χηρατον· 
§μτ. ΕΙ δί / i ^ , ού ζώτδβ 19 χέρι tV/iir Tolotxdr 
ΑΛγητέοτ. άΛΧ ty) ρράζεσθ· Βχως μ)\19 ηαϊ αυ­
τοί άχαχτες δμοια χτίστμτΟτ · · . Ταύτα Ιέ επελ ήχουον 
οΙ Αουχανολ, έξαπατίν γε αύτον ήγούντο χα) φεναχίζειν 
Ιπλ τ | τών χειμένων άναζωγρήσει. Καλ ήσαν γαρώς 

oet, ναι hhce C*U$Q /χιι/ίε, oxi ίιε ntglectit *c 
prtdffii t neqnt totii ip«« ucU con$uituU$ , jwrja-
rnm JmtjnrMHdum c*ranl$, pactaqu* turpittr rio!*-
$4h? VtrnmenimnTd ιι 9tl utmcteUtU «Nod expedii 
*9*ou*T€, reqM ipsa pacia prtetttre, NIAJ/ ma/i a*?i-
pi€ii$. Nam el ol#id#f u**ri rtiiiUctnt t * i nrh 
vettrm mikU dammi i&ftrtm**: ει α miwiu, aasi ΑΟΓΜΙΛ 

raxio deinetp* tokii ctil dot$udumt s#d ;am cawx-
4 N M xe #li«w «ωε οωαοε limilitt Imatu. H*c cmn 
^odtaactit 41 l^ucaui, illudi sibi fucumquo fieri 
Cfosebanl mortyorum retusdlatione. Et saberal 
quiaaaj owiiiao verbis fiaut, BOH umeii ila aiqtjo 
illi pulabaiit. Proai|Uit6ime vero uilnlomiwus proH-
lobautur ruraiis et jarabanl, oe ipaos et urlcm 

α>^ο^Απατηοίλόγοι.ούμεντοιγε{περέχείνοιψοντο, D arbitiio Naroelia dedituro*. ai obsbtea oahoo cer* 
προθυμότατα Ιέ αύθις 9 1 Ανωμολόγουν Ιμως χαλ έπ- nemii.Com caiiu ipoia iaipo«a«bilo fidemur, wor-
ώμνυντο.αφας τε αυτούς χαλ τήν πόλιν αύτίκα παρέξειν luoe reviviscerc, puiabaol ac boncslissimo Imc pact* 
αύτψ,ες ότι βούλοιτο χρήβθαι, είγε τους ομήρους ίδοιεν criminaUoaeoi remoiuroo eaoaaioqiio §uaai «qoam 

9 τάχιστα om. R . ol litipr. 9 ξύλα Η βραχέα R 
• ούΐίν τι R. ούΐέ τι vulg. έσίνετο R, Lugd., Iitlpr. sine illornm pcruuie, έγίνετο ν 
Ιιολωλέναι R. ύπολωλέναι vulg., m. Lugd. Απολ. 1 τφ διεστ. R, τού διεστ. vnlg, 
οιιι. vnlg. 9 θαμιναλ R. Lugd. •?! Siiid.s. ?. χωχυτδς, Οαμεναλ wld. 1 9 περιβόηγνύντα 

9 Ιήθεν oiw. 
• Αυπώντο R. 

R . (CU, ξύλω et βραχέω vtttg. 
vulg. 

Ig, " οί όμηρ. R . arl. 
. ,οηγνύντα SMHI. ν. έφεστρ·ς, 

παραόό. vnlg.. περιβόηγνϋνάι Κ . έ?οίτα R . '•SuidVs. ν. έλοιοορούμεΟα :τδν Ναρσήν. , β τού εύσεδείν Κ . 
Π ΐ Μ Η ι Ι . , αυτού εύσίοειαν viilg. 1 9 άλλα R . '» έπιβοώντων 15, άναβοώντων vulg. ον ; · ύμε!ς, έφη ό 
Να,̂ σής R , έ»η ό Ναρσής, ούχ ύμείς viilj». 1 1 φανείσθε Β ι · ΐ inlpr. φανείαΟαι vulg. "άναίοην S H M I . 
». ν. μεταμαθείν, άνέόην vulg. ν ι Μ . εθελήσητε l i , εθ·λήσ*τε Suid. 1 1 μ»τι;ιαθειν R , Sutd., iiilpr. iUwuia 
terditcerf. μαθείν vulg. έργι:ι U vt Ltigd. m^., !ογϋ «ilil. 1 9 τώνδε R vi Lngd. torr., τούοε e.ld. Iitlpr. pbuw 
ali» legissc videtur : «in mi*u$ttfc*»*e eiii ommuo ut luncfQCiisdemuin induteulii 1 9 1 ' ι υ μ ή Βδή. 9 9 Λδλ-
t' H^Rcribvr*» dfbuUscl (C ! . ) . 9 1 αύ^ις άνωμολόγανν v:.rj; R , Ο;ΛΜ, av(»;ioXr;oy α30:; vidg. 
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fucturos. Tura Narses erccios coiifcsiim cos st.ire χ π:ριόντας · άτε δή γΑρ αύτοϊς Αδύνατον είναι δοκούν 
Jussii, ct oppidaiiis speclaudos postrit, salvos atque 
iiicntunies. l l i vero eos conspicati, pei culsi quidera 
f;>crukil, ut par crat, speclaculi novilale, sed ne. iia 
quijom omues paclis slandum ccnscbattl, ucqiic 
«Itvranl qui recusarcnl. Posloaquam cnim supir-
aliiVR c l salvos suos sunl consptcati, aniinis ex inoe-
rure c l dolore ad bonam spcin roiivcrsis, uli vulgiti 
to l r l , ad ingenium rediirunt, vicitque pcrGdia. Quo 
quidcm vesanta? ciifii i l l i cesenl abrepli, Narsos, 
auiunia utens animi niagniludine, siatim obsidcs 
liberos ad suos retnisil, nullis rcdtmiis acteplis, 
neque ulla convcniione 4 2 u u u l ι ϊ λ 1 ° · l a - Admi-
lanlibus vero Lucanis, c l qtio consilio id fccissci 
:tinl>igcnlibus : Non e$t mei moris, iiiqtiii, odulari et 

τους τεΟνεώτας άναβιώναι, ευπρεπέστατα ήγούντο 
ταύτη γούν άποσείσασθαι τδ έπί κλήμα, και έπ\ σφάς 
αυτούς τΑ δίκαια μεταθεΤναι. Τότε δήο^ν δΝαρσήςέγ· 
κελευσάμενος, άνίστησί τε αυτούς άθρόον, χαλ έπεδεί-
κνυντο τοίς όμοφύλοις σώοι τε καί άδήλητοι ,*. Οί δε 
έπιδόντες αυτούς, κατεπλήττοντο μέν, ώσπερ είκδς, 
τψ παραλδγφ τής θέας, ού μήν ουδέ ώς Απαντες έκτε-
λεϊν τΑ ώμωμοσμένα ψοντο χρήναι, Αλλ* ήσαν οί καλ 
άνήνοντο Επειδή γΑρ αύτοίς περεήσαν οί Ανδρες, 
χχλ τ>* Αλγούν τής γνώμης χα\ άνιώμενον ές τδ εύΐλ-
πι μιτεβέβλητο", πάλιν, άτε δή δμιλος, ές τΑ πρότε­
ρα έπανήεσαν, χαί τ Α τής Απιστίας ένίχα. Ές τούτο 
ίϊ αυτών άβελτερίας έληλακ4των, Ναρσής ό στρατηγός 
πολλή χρώμενος τή μεγαλοφροσύνη. Αφίησι τούτους 

ναηα spe lactare. Nam etiam absque his , nisi qnam Β ευθύς, καλές τά οικεία εκπέμπει, ούτε λύτρα κομισά-
citistime dediiionem faciatis, liscc, inquit, ιοε subi-

ctnt; vimulque bacc dicens, enses eis osientabal. 
Obsides itaque dimisil, ei civibus suis reddiii, Nar-
sclcin, coeiibus bominum immisli, summis laudibus 
eficrebant, comitalcmque qua excepii esscut prxdi-
cabanl el quod blandis cominodisquc nioribus pra> 
ditus esset, quodque singularetn auimi magniiudi-
nero justiibe sttidio tcmperarct, passim mussilaba-
ttir; vtdcbaulurque bi sermoues brevi plus quam 
ansia cAccluri, deinulcenf cs quoiquot e vulgo eranl 
coiilcnliosiores et inconsianliores, el quampluri-
mos ad Uomauoriira partes scctandum concilaluri. 

μένος, ούτε άλλο τι τήν πόλιν όμολογείν άναγκάσας. 
θαυμαζόντων οέ τών Αου κανών, και ότου δή ένεκα τού­
το δράσειενάμφιγν«)ύντων ·ΟύίΤΐ>νη^^^ γ ^ έ φ η , 
βωμοΛοχίαις τε καϊ γΛΙσχραις έΛχΙσιτ έγχαΛΛω-
πίζεσΟαι. Οΐμαι γάρ χαϊ τούτων άνευ, εί / ιή ώς 
τάχιστα kκόντες είναι *• χροσχωρήσοιτε, άΛΛά 
ταΐ'τά γε υμάς χαραστήσονται, καί άμα λέγων 
έπεδΐίκνυεν τά ξίφη. Οί μέν δή άνδρες άφειμένοι, 
χαι τοί; όμοφύλοις άναμιχΟέντες, έν ευφημία πολλή 
τδν Ναρσήν έποιοΰντο έπί τούς ξυλλόγους φοιτούντες · 
έμέμνηντο δέ τής χομιδής τε χαί επιμελείας δπόσης 
Ιτυχον πρδς αυτού , δτι τε μειλίχιος χαί εύόμιλος, 

χαί τδ μεγαλουργδν έχοι τφ δικαίω άνακεκραμένον, έκασταχού·· έψιΟυρίζετο. Καλ έμελλον άρα ούκ ές μα-
χραν οίδε οί λόγοι μείζονα τών δπλων [Ρ. 25J διαπράττεσΟαι, κατακηλούντες τού πλήθους δπόσον φ0.ςρι 
χαλ παλίμβουλον, καί ώς πλείστους άναπείσειν τά *Ρωμαίων έλέσθαι. 

U . Narsele vero adbut obsidioucsn urgcnte, co- C ιδ'. Έ τ ι δε τού Ναρσού τή πολιορκία προσκαΟη-
pi;c Romanorum in iCmiliam missx, sinisiris even-
libns pcrculs» crant, c i valde, uli par erat, auiniis 
consleruats. Cuin entiu quo missje eranl pervenis-
sen l , initio quidcm prudeulcr oniinaleque oninia 
trerebant, ct sicubi vicum aliqueiu aui oppidum de-
pra?da(uri ibanl , acic quam oplimc inslructa pro-
cedebaut, nequo longius quam par erat excurre-
bant, ueque 4 3 >« divcrsas partcs palantes dislia-
bcbanlur, sed ordines suos servabanl, cxcubiis 
quidcin a lergo opporiunis in locis maueiiiibus, 
quadrala vero acic iuslructa, prxdaque omni in 
roedium reccpla , ut quam iirmissime tutissiineqiie D μέσον άπολαμδανούσηί,ώςάν βεβαιότατα διασι?)ζοιτο. 

μένου, τά ές Αίμίλειαν σταλέντα τών Τωμαίων 
στρατεύματα", έταράττετο τοίς ξυνενεχθείσι··, καλ 
δυσθυμία, ώσπερ εΐκδς, πολλή έαλώκει. Επειδή γάρ 
αύτόσε άφίκοντο, τά μέν πρώτα σύν ευβουλία τε καί 
τάξει άπαντα Ιπραττον. Καί εΓπου ή κώμην τινά ή 
πόλισμα δυσμενές ληΐσόμενοι ήεσαν, ξυντεταγμένοι 
εύ μάλα έχω ρουν, χαί ού πό££ω τού μετρίου τάς επ­
ελάσεις έποιοΰντο · αϊ τε αναχωρήσεις αύτοΤς ού δι-
εσπασμίναι, άλλ* έν χόσμφ έγίγνοντο, τών μέν οπι­
σθοφυλάκων έν τώ δέοντι χώρφ μενόντων, ές πλχί-
σιον δε τής φάλαγγος ταττομένης, καί τήν λείαν ές 

asservaretur. Ila vero ipsis iikiiio hostilia loca popu-
lanlibus, paucis post dicbus oronia in conlrariutn 
versa pcssum ienml. Fulcaris cnbu lleruloruai dux, 
strenuus quidcm i i le , nibilquc planc boslicuin for-
niiilare solebat, audax vcro ct inordinalus eral, c i 
ad res gorcndas cxseqiicndasijue u<m ila benc com-
paralus. N<quc enim pra^fccii ac ducis dccus csse 
ceb$ebat,aciem instruerc alque disponerc : sed sic-
ubi ipse in proclio conspicuus aliosquc praecnncns 
magiioque impelu ct ardore animi iu boslem fcrrc-

Ούτω δε αυτών τό γε κατ* αρχάς τά πολέμια χωρία 
λυμαινομένών, όλίγαις ύστερον ήμέραις Απαντα 
δ ι έπε ι τά πραχθέντα καί άνετέτραπτο. Φούλκχρις 
γάρ ό τών Έρούλων στρατηγός ανδρείος μεν δήπου 
ήν " , καλ ούδενότι πολέμιον έπεφύκει δειμαίνειν, 
θοασύς δε καί ταραχώδης, καλ τδ δραστήριον ού μάλχ 
έν δεοντι κεκτημίνος, στρατηγού τε καλ ήγεμόνος 
ού τδ κοσμείν καλ διατάττειν τήν φάλαγγ* γνώρισμα 
είναι ήγείτο · άλλ* ειπου προφανείς · · έν μάχη καί 
προαλλόμενος, Ουμφ τε άθρόον έμβα)ών ές τούς άν· 

" αδήλωτοι R. έπιδοντες R, έσιδόντες vulg. "άνήνοντο R, άνήνηντο vulg. ι ν μεταβε'βλητο R. *· είναι 
R el Lugd., om. vulg. · · έκασταχού Η., πανταχού vulg. 4 7 Ubi aalcriscos posui, excidoruul vprba δια«θχ-
ρήυαι πυνΟανομενοΐ, aul liis siiudia. Inipr. ubi ciercilM— acceplum detriaunlutH inteltexit. ** ξυνενεχθείσι 
R , ξννεχδείσι vulg; 1 9 ήν R, oin. vu'g. *· προ?ανχλς R e i L t i g l . , προφανής var. Lugd. aique iud* 
\ulg. προαλλόμενο; R, προαλάρε.-ς wilg. 
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τιπάλους, έπειτα αύτουογήσειε τΑ πολέμια, ταύτη 1 1 Α lur, suisque ipse manibiis pugnam cum boste con-

streret, hoc vcro sibi magnx larnli duccbat, valdc-γε ηύχει χαλ έβρενθίετο. Τότε δή ούν και μάλλον 
έ; άπειροχαλίαν ηρμένος, έπιδρομήν ές Πάρμαν 
έποιείτο τήν πόλιν. Έτύγχανεν δέ ή Παρμα ύπδ τών 
Φ,οάγγων ήδη κατεχόμενη. ΙΙροσήχον δέ αύτδν κατα­
σκόπους πρότερον έκπέμψαι τούς γνωματεύσοντας 
έ; τδ Ακριβές τΑ βουλεύματα τών πολεμίων, ούτω τ* 
εν τάξει έπλ προεγνωαμένοις ίέναι, ό δέ, προπετεία 
μόνη χαλ δρμή παραλόγφ πίσυνο.·, επαγόμενος ξύν 
άχοσμία τδ τών Έρούλων στράτευμα, καλ άλλους η 

όπόσοι έχ τών 'Ρωμαΐκών ειποντο οί ταγμάτων, 
δρομαίος έχώρει, ούδενότι·1 άντίξουν έσεσθαι ύποτο-
πήσας. Ταύτα δέ προμαθών Βουτιλίνος ό τών Φράγ-
γων ήγεμών, ές άμφιθέατρόντι ού πό,όίω τή; πόλεως 

que co iiofuine gloriabalur. Tum vcro tetuporis 
inajoru eliaui leiuerilate elatus, in Parmcoaem ur 
ΙΌΜΙ excureiojiero fccil (eral vero jam iiim Parma 
a Fraucis occupala), cumque oportuUsei eum 
speculatures prius einillere, qui bo*litim consiua 
acwiiatc csplorarent, aique ila ordinatc aii res 
piacugnilas «xerciiun» duccre : illc, prscipitanlia 
sola cl lcutcrario aniaii impciu fretus, nulto ordino 
Uerulorum 44 copias cduceus, el qtiolquot e Ro-
uianis legiouibus eum sequebantur, conciialo agmi-
ne lcndcbai', uiliil advcrsi evenlurum suspicaius. 
Quae curn praescmsset Buiilinus Francortim dux, in 

ίόουμένον » (άνεϊτο δέ τούτο άνδράσιν, οΓς ό βίος a i l i p h i l h c a l r 0 q u 0 l U i n ι ι 0 ι ι procul ab urlic erecto 
βιωμένου τοΰ δήμου πρδς θηρία διαγωνίζεσαι), Β , . , Λ ..̂  _ . : Λ ....-ν..ιΛ (eial vero id de&iinalum iis, qui speclaiite pnpulo 

cuiu bcsiiis dcccrtabani), delectaii) e suis copiis 
aircuuorum niaxime bellicosis&iiuorumque iiiiiiitini 
roaiiuin occuluvii, inaximisquc insidiis disposilis 
observabal exspectabatqttc rci b^ne gcrrmlaj occa-
aioiiciu. Postquain veru Fulcaris ot llcruli jam εεί— 
ira bosies os*eut progrcssi, lum *igito daio cruin* 
pemes Franci, tmpressioiicqiie in cos inoidinale 
iicglecliiuque eunlcs confci liin facia , obvios pro-
miscue omnoo gladiis trucidabanl, repctilina impres-
sione pcrculsas alque iaopiuato indagiue cinctos; 
xgre vero quaiuplurimi, conscii jaiu quo mali ve-
niseeiil, igu<»bilcm lurpissimaiuqtie sabilcm qn*si-
veiunt. Terga cnim bosiibus vericnics coiicilaiif-

ένταύθα δή ούν άπολεξάμενος έκ τών οίκείων στρα­
τοπέδων τούς ευθαρσείς τε χαλ μαχιμωτάτους απ­
έκρυπτε , χαί μεγίστη ν ένέδραν χαταστησάμενο;, 
έπεσχόπει καλ άνέμενεν τδν τού έργου χαιρόν. Έπελ 
δ* Φούλκαρίς τε χαλ οί "Ερουλοι είσο> τών πολεμίων 
έτύγχανον προελΟόντες, τότε δέ · · δοθέντος τού ξυν-
θήματο; έκδραμόντες οί Φράγγοι, έσβάλλουσιν , β 

άθρόον ές αυτούς ατάκτως τε χαλ παρημελημένως 
ίόντας, εύδύς τε ούδενλ χόσμφ τούς έν χερσλν Απαν­
τάς τοίς ξίφεσι διεχρώντο, καταπλαγέντας [Ρ. Ϊ6J τφ 
αίψηδίω χαλ άπροσδοχήτφ ·*, μονονουχλ σεσαγηνευ-
μένου>; * μόλ'.ςδέοΐ πλείστοι συναισθανόμενοι ούπερ Μ 

έγεγένηντο συμφορά; , άγεννή χαλ αίσχίστην ήσπά-
Covto «ωτηΡ1«ν. Π.ραΜντ.ς Y i p τλ μ«τά9ρ*ν* τοΓς ^ ^ ^ ^ ' . ^ t l M i k x vi.lu.is ct 
ι»1*μ.ο·.ί. Ιφβυγον ,τροτροηάίην - Αλχη,- τε *π«βτ,ς p e r i C U , o r u m e M .cilaiioui» oblili. 
έπιλελησμένοι χαλ τής χρονίας των κινδύνων μελέ­
της. 

ιε'. Ούτω δε τού στρατού δια^υέντος % · , Φούλκα-
ρις 6 στρατηγδς άμα τοίς άμφ* αύτδν" δορυφόροις 
περιλελειμμένος, χρήναι ώετο μή ομοίως άποδιδρά-
σχειν, άμεινον δέ %1δράσειν θάνατον έλόμενος εύκλεά, 
ή τδ άγεννώς έπιβιώναι. Καλ τοίνυν είστήκει ώς οΤόν 
τε ήν ασφαλέστατα, έπλ τύμβφ 4 β τινλ τά νώτα έρη-
ρεισμένος, χαλ πολλούς τών πολεμίων διέφθειρε ν, 
νύν μέν άθρόον επιών , νύν δέ άντωπδς ήρεμα ές τά 
οπίσω ύποχαζόμενο;u. Έξ^ν δέ αύτφ χαλ ώς έτι εύ-
κο/.ώτατα άποδράναι, χαλ τών οπαδών ούτω ποιείν 
άντιβολούντων · Καϊ Λως ά> ύχοσταίητ τήκ γ^ωΓ-

15. Iia vero fuso e\er*itu, Fulcaris llenilortim 
pnrfectus aolus cirm ^ieHilio sno rcliclus, ncqna-
quain sibi, ul aliis, fugiciHlum puiabat, 45 P r x ~ 
clarius facluruin so ratns, si gloriosa morle occtim-
berel, quaro parum gcit«rose supcrviverci; suLatiiil 
Uaqne quaii» potuit linutssimc ad tutiiulum qucm-
dam sive sepulcrale nionumcnlum tcrgo immiiuns, 
mullosque cx bostibu* occidit, inodo impctuosn in 
eos irrucns, modo adveraa frome soit&itii relroi SUIM 

ne recipiens. Cum vcro ei eiiain sic adtiuc iulegruiii 
csset quani facillimc fugaro capessere, sui<;ue utiia 

XOY% έφη, Ναρσον μεμρομένην μοι τής άβονΛΙας; D faccrct borlarentur : Et quo pacio, iuquii, Narswis 
Αεδιώς δή ούν, ώ; Ιοιχε, τήν χακηγορίαν μάλλον τού 
ξίφους, έμενεν χαλ έπλ πλείστον άντείχεν, καλ ούκ 
άνίει μαχόμενος, έως τφ πλήθει ξυνειλημμένος, καλ 
πολλοίς άχοντίοις τά στέρνα βληθεις, ήδη δέ χαλ πε-
Vixsi τήν κεφαλήν χεγαραγμένος, μόλις δυσθανατών 
Ιπετε πρηνής έπλ τής άσπίδος. Έπ' αύτώ%· δέ καλ οί 
άλλοι χύδηνΜ έχτείνοντο άπαντες, δσο: δή έτύγχα-

linguan snsliHueriui, temeritaiis iue iiisiiitulantein ? 
Coiiviciuiu ilaque, ul videtur, magis quam gtaditim 
cxiimescens inansit, etquatnditKissiincreutiiii, n«-
qucdcstiiii pugiiare, doncc cirnmifnsa lioslium mul-
titudim*, inullisque jarulis peclore exceplis, scciui 
ctiam capili impacta, cl jain cum motlc cnnniclans, 
prouus i» sculuiu concidil. Soper buuc vero reliqni 

1 1 ταύτη U, ταύτης vulg. 1 

ιδρυμένων Par. M τότε δέ R, 
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ad M « « omnes. Α vov άμφ' αύτδν μεμενη χύτες, τυχδν μίν Ιθολονταλ, 

τυχδν δέ χαλ ύπδ τών πολεμίων είργόμενοι. Φουλχ*-^ 
ρ κ μέν ουν στρατηγός αίρεθελς, ού λίαν Απώνατο τή; 
τιμής, ΑλλΑ βραχύ τι εύημερήσας", ώσπερ δν ονεί-
ρατος ευφροσύνη, ταχείαν Ισχε χαταστροφήν τής το 
Αρχής χαί του βίου. Τούτου δδ> του πόνους γεγενημε­
νού, τΑ μέν τών Φράγγων φρονήματα Ιπήρτο έπλ 
μέγα, χαλ έπε£ <&ώννυτο Μ . Γότθοι II οί ΑίμΟειαν τε 
χαι Λιγουρίαν χαλ τΑς Ιχομένας χώρας οίχοΰντες, ο! 
δή πρότερον ύπουλον μέν χαλ ούχ έλευθέραν, είρήνην 
δέ δμως χαλ όμαιχμίαν, τφ ΙεΙιότι μΑλλον τής γνώ­
μης ή τψ ήδομένω, Ιπεποίηντο % · , ούτοι Ιέ τότε Αν·· 
ναρσή σαντες, χαλ Αναφανδόν παρασπονδήσαντες, 
αύτίχα τοίς βαρβΑροις χατΑ τΑ δμοδίαιτον προσεχώ-
ρουν. ΤΑ δέ τών 'Ρωμαίων στρατεύματα, Δν Ιή 

oive tua sponio, tive bottili vi tonl trucidaii. Fal-
rarit itaqtto Heniloruiii dox creains, non fuit in 
diutumo iilioja difuiuiit poosetsiooe, aed brevi ad-
ifiod«B lenpore prooperis rebnt veioti betilia quo-
dam, qra tomoianitbits accidil, otot, celeraa 
babutlel prarfvctiine el 46 exiiam ac fintm. 
Ilae itaqao ctade Romitis illata FrancU mtdtuni 
.«iiimi roborieque acccssit. G«»M vcro iEmiltam cl 
Ligtiriam pruxitmque loc* titcolcnles, qtii aiitca 
iutidam quidem illain et non siitceram, pacem u -
men bellique socictatcm metu potius imptiM qtiam 
volutilate adducii cu«n Romanis inicraut, antmig 
recnperalis, foderibusque apcrtc rupti*, coufeatim 
ad liarbarot «l moruni vifccque timUilHdine ecm- r ._ <. . . 
juoclot seac cotilialcruiil. Copix* tero Romanoruin B Ιωάννης τε δ Βιταλιανού " , ζπε> μοι ήδη έ^ήθη» 
quas Joanneo VUaltaui tilius, οι antea dixi, el Ar-
tabaoeo duccbanl, cl ex llerulis quotquot ftiga 
evascrant, FaTeiiliaru staliin stto recepcrtint. Cen-
oebant enini prefecti ex re sua noo es$e circa Par-
inam dimius luerere, οιιαι bootitea copi« co con-
fluxi&seat, oi quod, cum iaopinato prospere rem 
gessiosent, aon amplMistitcbaiiiur fortuna moderate. 
Nam Gotborum urbea ipsia aperiebantur, el jam 
valido prwidio recepto, «anifefte vidcbaniur ora-
nibus viribus inpresstoneai io ipoos facturi. Quain-
obreoi prafccii copiarom quaro proxime fieri possel 
Ravenaam eonccdendum Jodicabant, eaque raiiooo 
hoxtlam impelum decitnandttm; qnippe qui eouoc-
tcitdo cum ipoia praiio iioparea eaaetU. Hitce vero 

χαλ Άρταβάνης ήγούντο, του το Έρουλιχού δμίλου 
δπόσον τ | φυγ$ Ιασέσωστο, ούτίχα Ις Φαβέντειαν 
μετανέστησαν τήν πόλιν · φόντο γΑρ οΙ στρατηγολ, 
ού πρδς αυτών είναι Αμφλ τήν ΠΑρμαν Ιτι ΙδρύοΙαε, 
τοΰ τε πλήθους τών πολεμίων αυτού ΑγερΜντος, χαλ 
δτι παραλόγως εύημερήσαντες " , ούχ Ιτι έχρώντοτ| 
τύχη μετρίως. Αί τε γαρ πόλεις τών Γότθων αύτοίς 
Ανεπεταννυντο, χαλ Ιή m φρούρια ΙχυρΑ(Ρ.17] χα-
ταλαβόντες επίδοξοι ήσαν πανσυΐλ·» αύτοός Ιπεισπε-
σείσθαι. Ταύτα Αρα οέ οτρατηγοΙ Ας πλησιέστατα " 
'ΡαΙέννης ίχέοθαι δανοήθησαν, παλ ταύηι τους πο­
λεμίους ΑλέασΟαι, Ιπελ μηδέ αξιο>ανοι αύτοές δ)οντο 
είναι. Τούτων δέ τφ Ναρσ| Απηγγελμένων, ήσχαλλο 
μέν Ιγε χαλ έΙυσφόρει έπλ τή των βαροαρων Αλαζο-

icbos Narseti nuoilaUs, dolebat quiJcui itle nio- C νεία, χαλ τφ Φουλχαριν Αθρόον Απολωλέναι, Ανδρα 
ού τών Ατήμων χαλ λανθανόντων, αλλ* Ανδρετοτατον 
Ιν τοίς μάλιστα χαλ Αρίδηλον, νίχας τε πολλας ανα-
ΙησΑμενο*/, χαλ οίον ού πώποτε Αν πολεμίοις, οΐμαι Μ

9 

Αλώναι, εί μι την έν μέρει χαλ ευβουλίας9* τή ^ώμτ^· 
Τούτων μέν ούν έχατι ύπερήλγει χαλ ώλοφύρετο, ού 
μήν, ώσπερ οί πολλολ, χατεπέπληχτό γ ε 9 7 χαλ έδε-
δίει, ΑλλΑ χαλ τδ Αμφ* αύτδν Μ οτρΑτιυμα, επειδή 
αυτούς έώρα τώ παραδόξφ πατεπτηχότας, εγνω 
παραίνεσαν αύτοίς έν χοινφ ποιήσασΟαι, ώς Αν πρδς 
εύψυχίαν αυτούς · · Αναχαλέαοιτο, παλ τδ δεδώς έχ-
θεραπεύσοι. 

b:ateque fcrebai barbaroruot insoletiliaui, ci quod 
Fulcaris ila subilo po.riisoct, xir non e mullia el 
obscorus, aed 4 7 tlretiiius inpiiaiu, aiiliisque 
\iclorns clarut, qui Nanquam ab boolo vinci po-
luisaet, ti prudeniian cum foniludiue coojonciam 
babuisset. Hisce igitur de cauaia lugebai qoideoi 
il!c cl lamentabaiur, non iaoiett, οι mulii, aniuio 
radcbat aui formidabal; sed cura circumslautei 
ipsiun copias inopinata clade conaloniatas vidercC, 
adbonalioncm sibi in pubtico babendain ccn&uil, 
qua eoi ad auiroi prxacnuam revocarei mtluiuque 
etimorct. 

έβ. Eral cnira Naraes pmdena imprimls ct imbi-
slrius, valdeque peritas accommodaadi te cuivis 
foriuiic alque oventoi; cl doctrioat qoidem aul 
f loqoeoli» BOH roagnopere siuduerat, natora: vcro 
dextcriiale eminebai; polcraiqtie animi soi sonsa 
cumotodo explkare ac demonsirarc; ei ha»c qu dcai 
npado exaistcns, rt in aulis rcguro molliu»<:ule ba-
bilux. Erai aulcm ei stalura corporis bre.vi, ei ad 
gracilitaten educalut, adeo vcro sCreuuus magnis-

ις·*· Ή ν γΑρ ό Ναρσής · · Ιμφρων ές τ* μάλι­
στα χαι δραστήριος, χαλ δεινός Αρμόσασθαι τφ παρ· 
εμπίπτοντι, χαλ παιδείας μέν αύτφ οδ τι μαλα 
μετήν · \ ουδέ τΑ τής εύγλωττίας Ιπεφρδντιοτα* 
φύσεως δέ δγε δεξιότητι διέπρεπε, χαλ παραστήσαι 
οίος τε ήν λόγφ τά βεβουλευμένα * καλ ταύτα τα­
μίας γε ών, χαλ Ιν τοις βασιλείοις τρυφερώτερον « 
ανατεθραμμένος. ΤΗν δέ άρα χαλ τδ σώμα βραχύς, 
χαλ ές ίσχνότητα · · έχδεδιητημένος. Τό II ανδρεϊον 

% t εύημερίσας R. Μ έπε^^ώνυτο R. % · πεποίηντο R. · · Βιταλιανού R et inipr., Βουταλιανού v»lg. 
· · εύημερίσαντες R. 9 1 χαλ δή R, χαλ ήδη vwlg. et inlpr. ορούρια έχυράΒ el iatpr., φρούριο ν όχυρδν vnlg. 
9 9 πανσυδλ U, πασυδλ vu lg . έπεισπεσχίσΟαι R, έπιπεσείσΟαι vulf. , ν πλησιέστατα Β, πλησιέτάτα %ol«. 
"οΐμαι add. ex R, Lugd. mg., inipr. crediderim. " ευβουλίας n el Lugd., ευβουλία vitlg. ύπερήλγει Κ· 
iirpr. etolore afficiebatur higcnli, vu lg . ύπερήαε: · Τ χατεπέπληχτό γε R, χατεπ... τε Lugd., χατέπτηχέ 
τε vitlg. ex nig. Lugd. M αύτδν R, iiilpr. qai eirca $e erat% αύτδ vulg. e* αυτούς R. (Cl.), αύτοίς Tulg. 
9 9 SitW. ». ν. Ναρσής : εύφρων. 4 1 αετήν R v.i Suid., μεστώς vuljj., fJugd. in n»g. μςτον. 9 9 τρυφεοώτατα 
SuU. 1.1· Sod iuem s. ν. τομίας vttlg. scrvat* 4 3 sv ισχνό τη τι buiJ. 1.1. 
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τοσούτον έκέκτητο, ές δσον Α qwe relius gercndis par, yt propemodum ftdrni §11-
Α|8λβι χαλ Απιστείσβαι. Ούτως Αρα δτφ 4 4 Αν έν τή 
ψνχ) φρόνημα ελευθέρων τι χα\ γενναίον ένή, τού-
το/ ΑΙ ουδέν δτιούν κώλυμα γίγνεται, μή ού/λ ε!-
ναε Αρίστω Τδτε δή ούν δ Ναρσής παρελθών 
Ας μέαον τής στρατιάς, Ιλεξε τοιαδε * ΤοΊς μέν 
αΙΦισμέναις εκάστοτε τών χοΛεμίκν χρατεϊν, 

«αϊ ΒΛ χαντός αΙσίων χειράσθα* τώτ &ργων, 
τούτοις εί γέ π καϊ χρός βραχύ μή καθ­
όσον otOrrtu χρήναι συμχέσοι, χυραιρειται τό 
χαϊρσν ευθύς, καϊ τάς έΛχίδας άμδΛύνει. Έγώ δέ 
χμοσήηετν οΊμαι τοΐς έμφροστν έτ ταίς ενχρα-
γίενς rg τύχχι μή συνεξαίρεσδαι, άΛΛ' ώς 
Sicr δν 94 μεταδοΛήν γίνεσθαι τών χαρόντων, 
οϋτως άεϊ χαρεσκευάσθαι τάς γνώμας. Τοις γάρ 

perarel. Ει quo eali» liquct, ci qui librrali cl go-
neroso animo sii prxdiios, nitiil impediiiicnto 
poaftc, qoo ntfias qtiavis in rc pluriaium vat<»at. 
Tunc ilaque Naraes in aicdium esercitus progri>sits, 
in huac iuodtir» verfoa facil: Qui 48 ouoiidumn 
de hotlibui tictoriis rebuaqme ρτοερετε perpetno tje-
rendU luni asiuefacli, iit it quid forte etium ad brc* 
iempu* non plarte ex animi unteniia aecidai, ti la-
tithminiercipU ei $ρεε obtundii. Eyovere Ua COIMQ, 
tiro$ ρηάεηΐε$ iw rebn$ ρτειρετη nequaquam cmm 
fortuna extolli debere, ud W faeiih ttt et prociivi* 
rerum prmeminm immuiaih, iia ttmptt prxparaiei 
in omntm eienlum nnimot gerere. l'u **im qmi ita 
afecli sunl, rxavisiirva quidem tu vidtbuur pro$p€~ 

ύδέ χως 4 1 έχουσιν τρόχου, ήδιστον μέν εν- & πιαε; *o* taide tumen Acerba εο motofo, εί forU 
τυχία φανείται, ού σφόδρα δέ Λυχηρόν εϊχου 
«αϊ χαρά γτώ/inr 4 9 σφαΛεϊεν. 'Ορω τοίνυν 
Φμάς, ώ Μ άνδρες, χΛέσν ή κατά τό συμθάν άνιω-
μένους, καϊ δήΛονώς ούχ έτέρωθεν τον το χεχόν· 
Φατε, ή μόνον τφ χέρα f 4 τον μετρίου μεγαΛαυχεΤν 
rjf τον νικψτ συνήθεια, ηαϊ μηδέχοτε δωμαρ-
τεΐν δννηθηναι οίηθήναι Τ \ ώεττε, t i τήνδε τήν'* 
Φδζαν αφέντες μόνον ηαΦ* εαυτό " σκοπήσατε 
τό *£ΛχΜν% ούκ άν ύμϊν δφδείη τηΛικοΰτο *4 

Φεενόν, όχόσον άΛΛως ήγεϊσθε. ΕΙ γάρ ΙΡ. Μ] 
«αϊ ΦούΛκαρις ό στρατηγός, άτε δή βάρΦαρος, 
καλ τό χροχετές ixrxupuiCvv ν< χρός τοσαΰτα 
ετοΑχμΙΐΛν xJtf&q συν άκοσμία δανανδυνεύσας^ 

ahqmando \\t sua excidtni. Video itaqnt vot, aiii 9 

ρ/αι quam camt ti(# pottuUt, an§i; nequi ο/ιακασ 
kdt proficUci qunm ex hoe «ιισ, quod mtlta mainm 
ninetnii tonimetniin* §4οΗεΜΜ, αααεί ΜΟΜΟΟΟΟΙ 

lalt ψεεεΜε; quocircn ε! kac εψΗΑεαε έεψαεέϊα (α-
cfttM fpmm ptr u τοηΜετεΗε, «·» lam oiroa tt 

εκίΛ 
tarU, nipoU barburn», patvio ηιετε Ιε*#τε odmiaa 
UHimm koMlium multUudinem at4m§ amni tugUtto 
σσαατιεια*, comenieneui iu# iewurifaiii ρανεεε luit: 
αί **«, ο viri, *eq*e $ic in ψτεηεηΐϊ mmmh εαάετε, 
neque ab huiituio diseedm opomt. Τετρε euim 48 
faerft, U Cothormm retiqmim lota (ηε ftmU 4*Uta 

μετέσχεν εκείνων εΐκότως ύνχερ άκάλουΦον η r αετεηάϊ εοεϊοε Μ aadffanl, εί ρέαε *egotii 
tjr - άΑϊύμίν, ύ άνδρες, σύδΤ ώς άχοχνφέον τά 
r i V , ουδέ χφοεγνωσμε+αμεταΦετέον. ΚΙσχρόν γάρ, 
αϊ Γότθων μέν οϊ χεριόντες, ηαϊ ταύτα τοΰ γέ-
τονςαύτοϊς διαφφυέντος, οί δέ καϊ συμμαχίας έχ-
εεγονταέ, «αϊ μείζους " ήμίν έγείρουσι χάνους, 
mwA σϋ χαντεΛως άχείμήκασι χρός τάς τύχας, 
^μαεςδέ νυν ήττησονιι μόνον ϋχστοχήσαντες 
τψ μή σφόδρα νενιχηχένα*, χαταχροήσομεν 
t w χρουχαρζάντων τήν εδκΛεαεν, άχοΦαΜντες 
τήρ χροΦυμίαν. Κοίτα χαίρειν ήμίν μαΧΛον 
χροσήκε* έχϊ τφ γεγεννψένφ 1 ·. Εν τούτφ γάρ, 
αίμεν, τό ύχερ€άΛλο%\ εής ευτυχίας κεκόΧασται", 
«αΑ τό Λίαν διαφθονεϊσύαι χεφεύγαμεν, καϊ 
toJaxhv Φαφψετν ήμίν χάρεστι τούς αγώνας, ώς 
ένΦένδε χάΛιν vtxqr άρχομένοίς ' 
χΑήΦει σεμνύνεται τό χοΛέμιον, 
σμία γα κατά τόμάΧίον 4 1 αυτών, 1γν σω?ρονώ· 
μαν, χέρατσόμεφα, μαχούμεθά τε χρός άνδρας 
έχήΧυδας, «αϊ τώτ έχίΓηδείων, ώσχερ είκός, 
όΜορουντας, Λ τούτων ήμεΐς έχοντες * φρού-

ΝοΑίε (αεεεεεκί, neque piane lanta είαάε acttp* 
ΜΜΝΙ detpondent; no$ tero nrnnc εο solnm νεχάκε 
ticlot no$ exiuimaxtTt, quod non fontinu* werimx*, 
prmuriurum rtrum §loriam amUtamnt, animum 
ebjieitnut, cum ραΐίαε §εκέετε mu hmc e*$m fn-
innial. ΝΛΜ hoc ipto nimia fortunm prtptrHat 
eaitigaia εεί, εί nimhmm cu\ abmoxii erMtmts iavidiam 
$ubter{*gimu%; tl deinctp* βάεηϋετε anima wrxlim 
αέίτε nobis lictbU, facta χεάίε xinc t*r$mt vintcndi 
foith. Eiii #NIM Ασείεε nmUUniin* εε jaciant εί 
gloriantur, εί ηε* τετίε ardimis militari» prmtitmlia 
im*tipd$, $i$apimu$, ετίη%η$ suptriorei. Pu§*a-
mu$ eiiam adrerttn φετεατίηεε , εί rerum netttui-
riarum, nii par ε$ί, ptnuria ίεέ+ταηίεε, c%m ηε4ήε 

Εί γάρ καϊ li 4fta»a*« amnm rappelaai. €αείείία εί ερμιά* s*t*ri-
άΧΛ% εύχο- t f i U m tl- o u m i i o (ηετίί, prjrMunf. llh$ 

tero kmc dcficHnl. Quin σέ Ifeaat Ιρεααι adjnioram 
\ε*ιοτεη\ε*ε 9*mm% kabitti, ψκίμρε qui jtlt r#i 
aoilroi iiummnr, 58 **" l W l atknU ίηάίεκί: αάεο 
ΦΨΛΚΧ εχ ψατίε ηοη btnt ιρετετε ηαε, maaum ΐ&εεετε, 

^ l c w l t pr. η . el inlpr. atJ animui iwii/, δτε vnlg., δτ' R ex corr. 
τατε δ\ουν δ iV., R. τότε δέ δ Ν. 4 4 ών Η. 4 ' ώδέ πω; R, ώδέ «η vulg. τρόπου add 

4 4 Αριστω R, Αρίστως τπίχ. Pro 
" οι Β, Lugil. α· I. 

4 4 χαέ παρΑ γνώμην U, intpr. prxur *enum%om% vulg. τυχδν xaC. 4 4 6 aikl. e i R, 
iaipr. n τδπέρα Β. v < οίηθήναι ^ulg. oro., terura R. om. δυνηοήναι. fJlrumquo poooi, oactoro iolpr. 
fttia in anixmm ixduxUlh, nuita in τε aal {*Ui amt ψεαατεεοε ρο$$ε. 1 4 τήν om. Par. f > έφ* έαυτδ R, 
if* έαυτφ coaj. CU σχοτ.ήσητε R. n τηλιπούτο R, τηλιχούτον vnlg. 7 4 έπιχωριΑζων R, έπιχωριαζον volg. 
9 4 ώνπερ Απόλουβον U et Logd., ών παραχόλουθον edd. " μείζους Β, μείζονας vulg. 7 9 προσήκει έπιτφ 

' - - . - « κεκόλισται U. U f d . {Ο.}, κεχόλασοαι edd. 
εί cerixmina είηεετε. σεμνύνεται R 9 LtOfd., 
αα\ προμήθεια, qooti proHnloriaw 

νεγενημενφ Β, έπλ τφ γεγενημένφ προσήκει vulg. 
9 4 παλ. νιχ· Αρν. laipr. ηο$ ροιιε εί dttrmenla ε« 
σεμνύνπται atfi. 9 1 πατΑ τδ μάλλον. Intpr. εί protidi μάλλον. Intpr. 

Μτείτε 
\ protidentia 
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ctitiJi «lOlqeot ei adhasaf*DC, td u « « omnes , Α vov Αμφ' αύτδν μεμενγχότες, τυχδν μίν έθελονταλ, 

τυχδν δέ χαλ ύπδ των πολεμίων είργόμενσι. Φούλχαγ ftive fua sponie, sive bostili vi rani irucidati. Fol-
rarii itaqtte Ueniloruai dax creatas, non fuil in 
diuturoa iilias difuiutis pottetsioae, ted brevi ad-
mod«B teatpof* prooperis rebrn vdvti laticia qua-
dam, q«s somaiantibut accidU, a m , celerem 
babtrilet prxfrctur* el 48 ******* tc finfm. 
Ilae ilaqa* clade Romaiiif illala FrancU multitm 
^ttimi roboriaque acccssit. G«»hi vcro jEmttiant et 
Ligtiriam proxinnque loca iitcolcntes, qui antca 
•utidam quidem illam et non sittceraoi, pacem U * 
men bellique soctetatem metu potiu» imptibr qitam 
Yolutitale adducli cum Ronianit inicraiil, animis 
recupcratift, fedcribusque apcrte rupti*, confeaiim 
ad liarbaros ni morum vifccqtie siaiUititdine cim-

ρ*ς μέν ουν στρατηγός αίρεθελς, ού λίαν Απώνατο τή; 
τιμής, ΑλλΑ βραχύ τι εύημερήσας", ώσπερ Ιν ονεΙ-
ρατος ευφροσύνη, ταχείαν Ισχε χαταστροφήν τής το 
Αρχής χαλ του βίου. Τούτου δο τού πάθους γχγινημε­
νού, τΑ μεν των ΦρΑγγων φρονήματα Ιπήρτο Ιπλ 
μέγα, χαλ επε££ώννυτο Μ . Γότθοι δ* οί Αίμ&ειάν το 
χαι Λιγουρίαν χαλ τΑς Ιχομένας χώρας οίχοΰντες, ο! 
δή πρότερον ύπουλον μλν χαλ ούχ έλευθέραν, είρήνην 
δε δμως χαλ όμαιχμίαν, τψ δεδιότι μΑλλον τής γνώ­
μης ή τώ ήδομένω, Ιπεποίηντο " , ούτοι δ! τότε Ανα-
ναρσήσα/τες, χαλ Αναφανδόν παρασπονδήσαντες, 
αύτίχα τοίς βαρβΑροις χατΑ τΑ δμοδίαιτον προσεχώ-
ρουν. ΤΑ δε τών 'Ρωμαίων στρατεύματα, Δν δή 

junctoo se*e cotilylcruiil. Copia tero Romanoruin B Ιωάννης τε δ Βιταλιανού **, ήπΑ> μοι ήδη έ^ήθη» 
χαλ Άρταβάνης ήγούντο, του το Έρουλιχού δμίλου 
δπόσον τ | φυγ$ οιεσέσωατο, αύτίχα Ις •αβέντειαν 
μετανέστησαν τήν πόλιν · φόντο γΑρ οΙ στρατηγεί, 
ού πρδς αυτών είναι Αμφλ τήν ΠΑρμαν Ιτι ίδρύσταε, 
τοΰ τε πλήθους τών πολεμίων αυτού Αγερθέντος, χαλ 
δτι παραλόγως εύημερήσαντες·1, ούχ Ιτι !χρώντοτ| 
τύχη μετρίως. Αί τε γΑρ πόλεις τών Γότθων αύτοϊς 
Ανεπεταννυντο, χαλ Αή « φρούρια ΙχυρΑ (Ρ. WJ χα-
ταλαβόντες επίδοξοι ήσαν πανσυολ99 αύτοες Ιπεισπα-
οείσθαι. Ταύτα Αρα οΙ στρατηγοί ώς πλησιέστατα ·* 
'Ραβέννης ίχέοθαι δανοήθησαν, χαλ ταύηΐ τους πο­
λεμίους αλέασθαι, Ιπελ μηδέ Αξιόμαχοι αύτοίς φόντο 
είναι. Τούτων δΙ τψ Ναρσή Απηγγελμένων, ήσχαλλο 
μίν δγε χαλ έδυσφόρει Ιπλ τή τών βαρβάρων Αλαζο-

quas Joauneo YUaliaui tilius, αϊ aittea dtxi, el Ar 
tabaoeo ducebant, ct ex llerulia quotquol fwga 
cvaocrant, FaxeiiiiaM staliin sroo roceperum. Cen-
oebant eaini pr*fcctt ex re sua non e**e circa Par> 
inam diuiivs Iwerere, CIIOI booiilet copias eo con-
fluxiasent, ti quod, cum inopinaio prospere rem 
getsiosefii, aon ampliusutcbaiiiiir fortona moderate. 
Nam GoHiorum iirbea ipsia aperiebanlor, et jam 
valido prxsaidio receplo, maaifoole videboiicar ora-
nibus viribus iaipreftiiooeai ίο ipsos facturi. Quain-
obreot proHccii eopianin quaro proxime fieri posaei 
Raveoaam concedenduai Jadicabanl, oaqae raiiono 
hoaiiam impelum tJodinafidnm; qvippe qut couoe* 
»cndo cuni ipois pro**io inparct οοοοαί. Hitce vero 
icbos Naraoli nuollatis, dolebat quiJeiu itle mo- C νείι, χαλ τψ Φουλχαριν Αθρόον Απολωλέναι, Ανδρα 

ού τών Ατήμων χαλ λανθανόντων, αλλ* Ανδρετότατον 
Ιν τοίς μάλιστα χαλ Αρίδηλον, νίχας τε πολλας ανα-
δησΑμενο*/, χαλ οίον ού πώποτε Αν πολεμίοις* ο ΐμαι" , 
Αλώναι, εί με την Ιν μέρει χαλ ευβουλίας 9 9 τή (*ώμτ|. 
Τούτων μλν ουν Ιχατι ύπερήλγει χαλ ώλοφύρετο, ού 
μήν, ώσπερ οί πολλολ, χατεπέπληχτό γ ε 9 9 χαλ Ιδε-
δίει, Αλ)Α χαλ τδ Αμφ* αύτδν 9 9 στράτευμα, επειδή 
αυτού; εωρα τώ παραδόξω «ατεπτηχότας, Ιγνω 
παραίνεσαν αύτοίς Ιν χοινφ ποιήσασθαι, ώς Αν πρδς 
εύψυχίαν αυτούς9 9 Αναχαλέσοιτο, χαλ τδ δεδώς Ιχ-
θεραπεύσοι. 

!i:aleque fcrebai barbarorum insolentiam, ot quod 
Fulcaris iia subilo pmitsct, vir non e mullig el 
•bscurus, sed 47 •irctiuus iapriwi*, millisque 
\icloriis clarue, qui nanquam ab boato vinci po-
luisaet, %\ prudeniian cum fortiiudiue coojonciam 
babuisbet. Hisce igilur de cautis lugebat qoiikm 
il!c el lamentabatur, non iamett, ui mulli, aniuio 
radcbat aui formidabal; sed cura circumslauteo 
ipsiun copias inopinala clade conalornalas viderel, 
adborialioncm sibi in publico babendam ccnsuii, 
qua eoi ad aniroi prseaciiliam revocarcl metumquo 
etimorcl. 

16. £rat oiiim Naroos prudens imprimis ct indii-
slriui, valdeque peritue accommodaodi oo cuivis 
foriuiic atqoe oveoloi; cl docirin» qoidem aut 
(-loqaftotta) BON roagnopere atuduerat, natone vcro 
deiloriuie eminebat; polcraique animi aoi scnsa 
cumoiodo explkare ac demoiisirarc; ei hapc qu dcn 
npado exsistcns, rt in aulis rcgum molliutcul« ba-
biiut. Eral aulcm ei stalura corpom brevi, ei ad 
graciltlalem educalot, adeo vcro streuuus inagnis-

%ς\ Ή ν γΑρ ό Ναρτής 9 9 Ιμφρων ές τ* μάλι­
στα χαι δραστήριος, χαλ δεινδς Αρμόσασθαι τφ παρ· 

1 εμπίπτοντι, χαλ παιδείας μέν αύτφ ού τι μαλα 
μετήν β ι , ουδέ τΑ τής εύγλωττίας Ιπεφροντΐοτ% 
φύσεως δέ δγε δεξιότητι διέπρεπε, χαλ παραστήσαε 
οίος τε ήν λόγω τΑ βεβουλευμένα' καί ταύτα τα­
μίας γε ών, χαλ Ιν τοις βασιλείοις τρυφερώτερον 9 9 

Ανατεθραμμένος. νΗν δέ Αρα χαλ τδ σώμα βρ«χύς, 
χαλ ές ίσχνότητα 9* έχδεδιητημένος. Τό δέ Ανδρείον 

% Τ εύημεοίσας R. 9 9 έπε^όνυτο Β. *· πεποίηντο R. 9 9 Βιταλιανού R ei inlpr., Βουταλιανού vulg. 
9 1 εύημερίσαντες R. 9 1 χαλ δή Β, χαλ ήδη vwlg. el inlpr. φρούρια έχυρΑΒ el iotpr., φρούριο ν όχυρδν vulg. 
9 9 πανσυολ Β, πασυδλ vnlg. έπεισπεσείσΟαι R, έπιπεσείσΟαι vulg. 9 V πλησιέστατα Β, πλησιέτάτα τβΙαΤ-
"οΐμαι add. ex Β, Logd. mg., inlpr. cndiderim. M ευβουλίας Β ct Lugd., ευβουλία xnlg. ύπερήλγει Β, 
i:ipr. doiare afficitbatur ing€nli% vulg. ύπερήαε: 8 1 χατεπέπληχτό γε R, χατεπ... τε Lugd., χατέπτηχέ 
τ* vulg. ex mg. Lugd. 9 9 αύτδν R, itilpr. qai circa $e erat, αύτδ tulg. 9 9 αυτούς R. (CL), αύτοίς julg. 
9 9 Sr.id. ». ν. Ναρσής : εύφρων. 9 1 μετήν Β v.i Suid., μεστώς vuljj., Lugd. in n»g. μετόν. 9 1 τρυφεοώτατα 
Suid. 1.1, Sod idem s. ν. τομίας vulg. scrvut. 9 Y εν ισχνότητι buid. b I. 
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nm\ μεγαλουργδν Ις τοσούτον έχέχτητο, έ; δσον Α qwe relws gercudis par, ut propemodum Mvni 011-
4|3λει χα\ Απιστείσδαι. Οντως Αρα δτψ · 4 αν έν τή 
τ^ΧΪ ΦΡβνΊΡ* έλευΟέριβν τι χα\ γενναίον ένή, τού-
τορ ΑΙ ουδέν δτιοΰν κώλυμα γίγνεται, μή ούχλ εί­
τα* Αρίστφ ·*. Τδτε δή ουν δ Ναρσής παρελθών 
Ις μέαον τής στρατιάς, έλεξε τοιαδε · Τοις μέν 
είθισμένοις έχά&τοτε τών χοΛεμικν χρατεϊνί 

χαϊ διά χαντός αΙσίων χειράσθαι τών Ζργων, 
τούτοις εί γέ τι καϊ χρός βραχύ μή ηαΦ* 
όσον οϊονται χρήναι συμχέσοι, χαραιρεΊται τό 
χαΐρσν εύΦύς, χαϊ τάς έΛχίδας άμΦΛύνει. % £ γ ω δέ 
χμοσήχεατ οϊμαι τοις έμφροστν έτ τοις ενχρα-
γίεας t f τύχν Μ συνεξαίρεσβαι, άΛΧ ώς 
διον δν 99 μεταΦοΛήν γίνεσθαι τώτ χαρόντων, 
ούτως άεϊ χαρεσκευάσϋαι τάς γνώμας. Τοις γάρ 

perarel. Ει quo sati» liqucl, ci qui librrali cl g<»-
neroso anitno sil pradUaa, niliil impedtmcnto <-KS* 
posoc, qvo «ittni qttavis in re plurimnm vatcal. 
Tunc ilaque Narses in mcdtum exercitu* progn^sus, 
in h:mc inodum mba facil *. Qui 48 ouoiidiam$ 
de hoilibm victoriis rebuzque protptre ptrpeluo ge-
rendit tunt anuefacli, tti ft quid forte eiiatn ad brcn 
tempus non plarte ex onimi HHteniia aecidai, el ta-
titfam imercipit et tptt obtundit, Eyo xero itm CCMMO, 

tirot prndentei tn rebn$ pmperii nequaquam cum 
fortuna extolii debcre, ud %%i faedh εεί εί proctivi$ 
rerum pmiemtHm immulolh, Ua ttmptt prxparaM 
Ια omntm eteutum nnimos gerere. /i< trnim qmi iia 
mffecii $uul, fnatiuimn quidem ra mdMitr prospe-

ύδέ χως 9 7 έχουσιν τρόχου, ήδιστον μέν εν- & Ηΐαε; »©* tatde tumen necrb* εο nto/ttfo. εί forU 
τυχία φανείται, ου σφόδρα δέ Λυχηρόν είχον 
χαϊ χαρά γνώμην m σφαΛεΊεν. 'Ορώ τοίνυν 
Φμάς, ω99 άνδρες, χΛέον ή χατά τδ συμΦάν άνιω-
μένους, χαϊ δηΛονώς ούχ έτέρωθεν τούτο χεχόν-
Φατε, ή μόνον τφ χέρα 79 του μετρίου μεγαΛαυχεΤν 
τ$ του νικφν συνηθεία, ηαϊ μηδέχοεε δωμαρ-
τχΊνδυνηθήναι οίηθήναιf%, ώστε, αί τήνδε τήν'* 
δόζαν αφέντες μόνον χαΦ* εαυτό " σχοχήσοιτε 
τό χ$αχΜν% ούχ άν νμΐτ όφΦείτι τηΜχοντο Τ% 

Φετνάν, όχόσον άΛΛως ήγεΤσϋε. ΕΙ γάρ Ι Ρ . £8] 
καϊ ΦοόΛχαρις ό στρατηγός, άτε δή βάρΦαρος, 
καί τό χροχετές έχιχωραίζνν νβ χρός τοσαυτα 
χσΛχμίων χΛήθη σύν άχοσμία διαχινδννεύσας, 

aliquamlo %\t sua excidani. Video itaqut voi, tiri, 
plm quam c**n$ tsft postuUt, anp; κταχε o/tvneV 
kdt profichci quam εχ Ασε KHO, quod ullra modam 
ninundi εοηικεΐκάίηε ftorkadm, quati nwtqMmm 
Ubi ρεεεΜε; faodrca εί kac ερΜεκε άεψεείίχ fa« 
ciam tpiatfi ptr u contiderttii, non ttm airux εί 
ρχεε, aaeat aiwqui ρν/εΐιε, vidtbitur. Si taiia Fal-
εεήε, ntpoU b*rbarm$, ρείήο mort ίεχΗτε εάεεηηε 
laxiam kostium m*ttii*di*em tduu amni negietio 
εθΗ§τε$$ηε, conunleueut laa? lemunialh ρανεεε luii : 
αί 9jo$, ο viri, neque *ic ix prmunti animU εαάετε, 
xeque ob in$liluto άίεεεάετε οροτίεί. Τετρε εηίεε 48 
faaril, ·ί Cothomm reiiqnim ίοία (ηε ftmH 4*Uta 

μετέσχεν εκείνων είχότως ύνχερ άχόΛουΦον " g Mii αετεηάϊ εοείοε klki εεάιεηηί, εί ρ/αε κεαοβι 
ήν * άΛΧ ύμίν, ύ άνδρες, οϋδΤ ώς άχοχνητέον τά 
νυν9 ουδέ χφοεγνωσμειταμεταΦετέον. ΚΙσχρόν γάρ, 
af Γότθων μέν οί χεριόντες, χαϊ ravta τοΰ γέ-
τουςαντοίς δια^υέντος, οί δέ καϊ συμμαχίας έχ-
όησνται, ηαϊ μείζους " ήμίν έγείρουσι χάνους, 
εχΑ σϋ χαντεΛώς άχειμήχασι χρός τάς τύχας, 
ήμεΰς δέ νυν ήττήσθαι μόνον ϋχοτοχήοαντες 
τφ μή σφόδρα νενικηκέναι, χαταχροήσομεν 
των χρουχαρξάντων τήν εύχΧεαεν, άχοΦαΛόντες 
r^r χροΦυμίαν. Καίτοι χαίρειν ήμίν μάΛΛον 
χροσήκεκ έχϊ τφ γεγανημένφ τ · . Εν τούτφ γίφ, 
εΛμαι, τό ύχερΦάΛΛον^εής ευτυχίας κεχόΛασται", 
ααέ τό Λίαν διαφΟονεΙσΟαι χεφεύγαμεν, καϊ 
ToJuHxbir Φα/φε7ν ήμίν χάρεστι τους αγώνας, ώς 

nobi$ fattHnui, κ^κε piam lanla είαάε acttpia «*> 
mum detpondtni; not vero nunc εο $ohm vomitn 
xUlot no$ ixhtmanlot, q*od non toniinu* vUerimn*, 
pTXUritarum rtrnm §loriam amiilamm, auimum 
*bjieicnu$, cunt poiiui §amdon no$ k*c eatm fn-
vonial. Nam koc ipto nimia fortmnm ψτεερετΗαε 
TottifKta «ει, εί nimimm cui akmoxii eramxi Uvidiom 
iuburfugimui; εί άείκεεψί (ίάεηίίετε animo ψτχίίχ 
οαΊτε ηΜ$ licebtt, fxcto ηεάιε Αι«ε r«Γενε είκεεηάί 
latffo. Ει·· «ntM ko$u$ nmUiindino εε jmctani εί 
jloriantur, αί ηο$ εετίε ordimis miiiiari* prmtianiia 
ίεααείρεί$, είεαρίαιαε, σΗαεαε $uperiore$. Pu§na-
mnt etiam advtrtu* ρετεαήηεε, εί rern« ntcetia-
rinrnm, «ft par εεί, ρεηηΗχ Ιεε+τεηίεε, ttm mobn 

ένΦίνδε χάΛιν vaujv άρχομένοις ». Εί γάρ καϊ Π ^ ^ ε omnia ηφρείεηί. CailW/a εί ερρίάα ιεεεη 
aUtftftt σεμνύνεται τό χοΛέμιον, άΛΧ εύκο- l 4 t U M β 0 # Μ > ,j ^ i u t H l t frmb+n*i. Ιίίοε 
σμίψ γχ κατά τό μάΛΛον " αυτών, fpr σωφρονώ- ^ k m t ggfdomi. Q*in Η i*nn έρεα» xdjulom 
μον, χέρ^σόμεΦα, μαχούμεΦά τε χρός άνδρας f M o r m f m € 9 U m m $ kobiiuH, ψκίρρε q*i juM ru 
έχήΛυδας, ηεύ τών έχιτηΦείων, ώσχερ είκός, 9 Μ Γ Λ Λ tuttmur, 58 W* οΗεκίε tmkknt: εάεο 
aWtyotjrrcac, ot τούτων ήμεις έχοντες · φρού- nnui εχ ψετίε κοκ έεηε ιρετατε ηοε, noamm ύηνετε, 

τδτε 
fv»R« pr. m. el intpr. ad animnt ίιιείΙ, δτε vulg., δτ4 R ex corr. 
δ\ούν ΓΓ/., R. τότε δέ δ IV. ** ών Η. · ' ώδέ πως R, ώδέ «η vulg. τρόπου add. 

Μ Αρίστφ R, Αρίστως τ«Ι|Τ. Ρι* 
τρόπου add. οι Β, Lugd. α· | . 

Μ χαί παρΑ γνώμην Β, iirtpr. prxUr tentetttiam. vulg. τυχδν χαί. 9 9 & odd. οχ R, ot 
ioipr. n τδπέρα Β. v | οίηθήναι \ulg. om., verum R. om. δυνηδήναι. Dirumqua pooai, oadoro ιοίρτ· 

5ia ia απεα»»» ixduxUlh, nuila ta re aal (*IU aul φεεεατε σο» ροεεσ. 1 9 τήν om. Par. 7 9 έφ* έαυτδ R, 
Γ έαυτφ con}. Ct. σχοτ.ήσητε R. n τηλικούτο R, τηλιχούτον vitlg. 7 9 έπιχωριάζων R, έπιχωριΑζον tolg 

9 4 ώνπερ απόλουθον Κ el Logd., ών παραχόλουθον edd. 7 7 μείζους Β, μείζονος volg. 7 9 προσήχει έπέτφ 
* * 1 * ·- " χεχόλισται U. Ugd. ( € 1 . ) , χεχόλασοαι odd. 

ει ceriONiiaa %ήκεετε. σεμνύνεται Β, 
χαλ προμηδεία, qood pnetaloriau 

γεγενημΑνφ Β, έπ\ τψ γεγενημένφ προσήκει vtilg. 
9 9 παλ. νιχ. Αρχ. lalpr. ηοε ρεειε εί dttrtmenia $*τ*τε 
οτμνυνπταε ο44· 9 1 «ατά τδ μΑλλον. Intpr. εί ρτοχϊάεηΜ . 
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eat raiioni dmentaneum. Qnocirca Luctnsibui hit \ ρια δέ χόΛΛά · 9 «αϊ χοΛείς άσφάΛειαν t ^ V , 
uullum obtidendo mpirandi locum demut, ti ad εϊχου δεήσει ", χαρέξονσι, τοις δέ ταύτα ούχ 
acrc bellnm quhque vestrum $umma cura alacritate- έσται. Σνναγωνιειται δέ καϊ τό χρειττον " 
que $ε compareL *U«V, ως σφόδρα διχαίοις ύχέρ των οίκείων 
άμυνομένοις. 01 δέ τήν έτερων δ^ονσιν ··. Ούτω πανταχόθεν ήμίν τό μή Λίαν εύέΛχιδας 
είναι χαράΛογον, μή τί γε 9 9 δεδιέναι. Ούχονν Αονχανοϊς τε τούτοις μηδσμώς έρώμεν άνα· 
χνενσαι τής χοΛιορχίας, χαϊ χρός τόν δΛον χόΛεμον άπας τις υμών έμμεΛέστατα τή Χροθν. 
μία χαρεσχενάσβω. 

47. His diclis Narses et miliium animos erexit 
et arciiore obsidionc Lucenses prcssit. Aliis vero 
praefeciis militaribus graviter succensebat, quod, 
opporiunioribus locis dereliciis, Favcnliam scse 
couiulisscni, ei in contrarium ipsi consilia sua 
ccsstssrnt. Nam ipse circa Parmensern urbem co-
pias, quibus illos prxfecerat, pro vallo ac pro-
pugnar.ulo collocari oportere censuerat, ut bse qui-

ιζ\ Τοιαύτα δ Ναρσής είπων, έθάρσυνέ τε αύ­
τίχα τδ στράτευμα, καλ μΑλλον ακριβή τήν πο-
λιορκίαν πρδς τους Αουκανούς έποιείτο. Έχαλέ-
παινε δέ τοις άλλοις στρατηγοίς, άνθ* ών τΑ επί­
χαιρα χωρία χαταλιπόντες, οί δέ ές Φαβέντειαν έτύγ­
χανον άφιγμένοι, καλ ές τουναντίον αύτψ τΑ τής 
προμηθείας έχώρει. Ό μέν γάρ άμφλ Πάρμαν τήν 
πάλιν ώσπερ έν προβόλου καλ έρύματος μοίρα τ·~ 

dcm hoslcs, ne ukerius procederent, probiberent, Β τάχθαι τά ξύν έκείνοις στρατεύματα χρήναι ήγείτο. 
ipso vero, rcbus omnibus in Tuscia quam opiime 
conslHutis, iia tandem ad ipsos sc iransfcrret. Nunc 
vero cum iili procul inde discessisscni, iiebal, ut 
qua; circa Narsoiem erani copiac, primai boslibiis 
expoMi&esaeni. Quod qtiidem cura miuime flereiiduiQ 
exUiimaret, confcslim ad prafectos illos perquam 
idoneum virum imsii, cui Slepbaiio quideiu nomen 
eiat, patria vero Epidainnus, oppidum lllyricuni, 
qui eos acribus verbis ttmidilalis iusimtilarei pu-
blidque boni dcseriores, nisi rursus ad priora loca 
te recipcrent. Siepbanus ilaque, dticcmis equiiibus 
bellicosissimis opiimacque annaiur» viris sccum 
duciis, quam celerrirue iier fecit, 51 idque maximo 
cum .laborc maxinrisque vigibis. Francici euim 
cxercilits pars qua»dam campos lalc omnes perva- { 

gabalur, parltm pabulaudi, parlim pra;die cx agris 
agondne causa. Nociu ilaque ut pluriiiium Rotuani 
iier faciebant, conglobali inlcr sc inuluuque bibi 
lergtim munienlcs, ne si pugnandum essel, iinpa-
rali deprehendeienlur. Ejulatus itaque agrestiutn 
cxaudiebanitir, et boum 'abactoruiu mugilus, cque 
ligtiaiioue, qtiain in silvis faciebant, fragor; ct la-
libus quidein borroribiis omni ex parle eorum au-
rcs porsouantibu*, acgre landcin Faveiitiam ct ad 
cxcrcilum pcrvcnerunl. Tum ilaque cum in pra> 
feclorum conspocium venissel : Ecquid mali, inquit 
Slephauus, vos cepil, ο viri ? ubi υετο mne ρταίετί· 
tornm factorumgloria, et lotvictoriarum jaclanlia? 

δπως οί μέν χώλυμα εΤεν' τοίς έναντίοις ές τά 
πρόσω ίέναι, αύτδς δέ κατά σχολήν εύ μάλα τά 
ές Τουσκίαν άπαντα χαταστησάμενος, είτα έπ* αυτούς 
βιαβαίη, νύν δέ εκείνων π ό ^ ο *Τ μεταναστάντων 
ξυνέβαινε τούς άμφΐ τδν Ναρσήν Μ προτέρους έκ-
κεΤσΟαι τοις πολεμίοις· ούκουν άνεχτδν τούτο 
ηγούμενος, Ιστελλεν αύτίχα ώς τούς στρατηγούς 
άνδρα τών οί ές τά μάλιστα επιτηδείων, φ δή 
Στέφανος μέν δνομα ήν, πατρ\ς δέ πόλισμα Μ 

•Ιλλυρικδν ή Έπιδαμνος, έπιχερτομήσοντά γε · · 
αυτούς τής δειλίας, κα\ διελέγξοντα ώς πεφώρανται 
[Ρ. 29] τά χοινά χαταπροέμενοι, εί μή αύθις ές 
τά πρότερα έπανήξοιεν. Στέφανος μέν ούν άνδρας 
ές διακοσίους ίππότας μαχιμωτάτους χαλ τή οπλί­
σει άριστα έσκευασμένους επαγόμενος § ι , ώς τά­
χιστα ήει " , μόχθφ δέ ξύν πολλφ χαί αγρυπνία 
τήν πορείαν έποιούντο. Άπόμοιρα γάρ τών Φράγ-
γων άνά τά τήδε πεδία έφοίτων " , χιλοϋ τε ένεχα 
καλ τής λείας, ήν.· έκ τών αργών άφηρούντο. Νύ-
κτο)ρ ·* τοιγαρούν οί 'Ρωμαϊοι τά πλείστα έχώρουν, 
ξυνεστραμμένοι τε έπλ ·* σφάς χαλ αλλήλους όπι-
σθοφυλακούντες, ώς, εί δε ή σοι, χαλ διαμάχεσθαι 
ούκ άπαράσχευοι φανησόμενοι. Οίμωγαλ δέ ήχούοντο 
τών άγροίκων, καλ μυκήματα *· 3οών · Τ άπελαυ-
νομένων, χαλ πάταγοι τής ύλης διατεμνομενης. 
Καλ τοίς τοιούτοις δεινοϊς πανταχόθεν παραβομ-
βούμενοι, μόλις ές Φαβέντειαν τε χαλ τδ στρατό-
πεδον ίκοντο · · . Τότε δή δύν ές δψιν έλθών τοί; 

Quonam tero pacio Narset el Lucam capere et qua J J στρατηγοί; · ΤΙ δή ταύτα, έφη ό Στέφανος, ώ }*r-
intra Alpc$ sunl, omnia iu snam polestatem redigtre ναΤοι, χεχόνθατε; xov δέ τών προτέρων έργων 
possii, tobit lanium non vetuti ex piclo trausitum ή ενχΛεια χαϊ ή τών τοσούτων 99 τροχαίων 
Itoiti dantibus, et qnocunqne velil enndi potestalem όμοΛογία; χώς δέ άν Ναρσής Λονχανούς 1 τε 
facietiiibus* Atque ego qnidrm acerbius nihil in νυ$ εΛοι, καϊ τά εντός "ΑΛχεων άχαντα χαρ**-
dicam; alius vero (orsitan <ili<jm* moltiliem tgna- στήσοιτο, υμών γε μονονουχϊ ώσχερ έν ξυνΟή-

β ι πολλά add. ex Β. άσφάλειαν Β , ασφαλείας vnbr. "δεήσει Β,δεήσοι vulg. ταύτα Β, ταϋτ' volg. /ar> 
τδ κρείττον Κ. 9 9 έτερων δηούσιν Β cl inlpr. utiena depupulentur, έτέραν δοκούσιν vulg. ούτοις Β. 9 ii 
γε Κ n iiitpr. τοί γε vulg.' 9 7 π ό ^ Β, πό^^ωΟεν vulg. ·* Posl Ναρσήν iiisftril inipr. Luceuti emiw/i 
cbstdwne. 4 9 πόλισμα Β, iutpr. casiello, δνο^χ vulg. · 9 γε Β, τε vulg. 9 1 επαγόμενους Par. " P r o ^ i 
Β είη. μύχθφ δέ Β, Lugd., μό/Οφ δή edd. · β ί έφοίτων R.Suid. s. ν. άπόμοιρα: έφοίτα. f V νυκτ6; Β. 
9 9 τ 1 έπλ Κ. ' 9 9 μηχύματα viilg. ' 9 7 (ίοών Β cl S n i d . β. ν. πάταγος, vnlg. τών βοών. πάταγος Suid. 9 8 χσι 
τδ στρατόπίδον ίκοντο Β, καλ στρατόπ. ήχοντο vulg. 9 y τοιούτων Β. l'ro ομολογία Vulcan.cOui. ογκολογία. 
Iiilpr. commemoralw. 1 Λουχανού; Κ el itiipr., Λούχαν v.tig. 
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«a*C δώδσν τοις ΧοΛβμίοις χαρασχομένων, χαϊ Α tiamque factum vettrum interpreiabitur, el rcrum. 
έρέντων αντοΤς, οϊ βοί'Λοιντο xor* έζονσ/αν 
Ιέναι; Καϊ έγω μέν ουδέν τι φΧανρον εϊχοιμι 
*C νμάς, άΧΙος δέ τις Ισως έρέί μαΧακΙαν εΤ· 
rat τό χρήμα, χαϊ τών κοινή συνοισόντων όΑι-
γωρίσν. ΕΙ μή γάρ φβάσοιτε ΰάττον ές Πάρ­
μαν έχανεΛΘόντες, Ναρσής μέν οΰχοτβ άνήσει 

qnaf ad pnblicum bonum tpevlent, neglectnm. AYw 
enim qttam prhuum Parmam vus rcceperitit, Narset 

qnidem indtQiiationem, quam 5 2 o*'iito suo con-
cepll, non deponet, neqne dctinet tobii impulare. si 
quid adverti ti uccderit. Cavete vcro, riri opiimi, 
ne et imptrator vobit tuccenuat. 

χαΛεχαΙνων, χαϊ χαταιτιώμενος υμάς τών έσομένων, el γέ τι άντίχαΧον ζυνενεχθείτ\. Σχοχειτε 

δέ, ώ Χφστοι, δχως μή ηαϊ βασιΧεύς νεμεσήσ^ ·. 
48. Ilis audilis, praefccli, el a Narscie hxc pro-

ficisci non ignoraqles, injuste tyiidein sose iusirau-
λέγειν * ούκ ειχον, σκήψεις δέ τινας π^σχοντο lari dicere non poterant, sed cxcusaliones qtiasdam 
παλ αίτίας, ώς άρα πρδς Ανάγκης μετανασταίεν, β pra»b>ndebani ei caiisae, quod vidcltcct iicccsfctiaie 
* · - » * - · *™' ' · · · coacti slalioue gtia cessi»sci:i; qtiippc qui e& cb-

iumjeclit Parmap locis non sntis cottiiiu-alus mili-
libu* nancisci poluisscnl; ncqtie Aiitiocltum |>ra»si-
dem, cni ea cura commissa eral, ipsis ;tdiuis$€; 
sed ncqoe slipcndia consncta ipsis pcrsolttta. Sie-
pbanus itaqtie summa ccleritaic Raveuoam rev«r-
6118. cl presidcm illinc ad pr&fcctos militia* p«'r-
duxil, οι dUficuitatibasomnibu», quoad iieri poterat, 
sublalis, pcrstia&il omnibus, nt revocaio itiiiee 
rursum ad Porinam c^atra Iransferreut. His vcro iti 
peractis, Lucam revcrsus. Narseii dixi i , IKMIO 

auimo tit etset, alacrilcrque ntsiiitiium siiutn tir-
geret. Ncqne enim ipsi obfuiuros liostcs, sed Koina-
Dorum Ugionos opportuna riirsum loca ii»sid«»ntcg 

ιη\ Ταΰτ* 1 άκού σαντες ot στρατηγολ κα\ Ναρσού 
είνχι έγνωκότες, ώς μεν ού δίκαια σφίαιν έ π», καλοί η, 

άτε ούχ ένδν έν τοίς περλ Πάρμαν χωρίοις τών εδω­
δίμων τοίς στρατιώταις ές τδ άποχρών μεταλαγ-
χάνειν * μηδέ γάρ παρεΐναι Άντίοχον ενταύθα τδν 
υπάρχον *, ζ> τά τοιαδε άνείται · ού μέντοι άλλ* 
ουδέ τδ χρυσίον τδ είωθδς αύτοίς διανενεμήσΟαι. 
Στέφανος δή ούν ώς τάχιστα έν 'Ραβέννη άφ'.κόμε-
νος, τ6ν τε υπάρχον ένθένδε ώς τούς στρατηγούς ήγα-
γε, χαλ τά αμφίβολα ώς οΓδν τε ήν άχεσάμενος. έπει-
σεν άπαντα * αύτίχα παλίνδρομη σαι, χαλ αύθις πρδς 
τήν Πάρμαν Τ στρατοπέδευσα σθαι. Έπελδέ ταύτα 
διαπράξαμε νος 9 ές Αούχαν έπανήχε, θαρσείν τε 
Ιφασχα τώ Ναρσή, κα\ συν προμηθεία έχεσθαι τών 
πραγμάτων. Μηδέ γάρ παρενοχλήσειν αύτφ τούς 
πολεμίους, άλλ' είργεσθαι τάς εκείνων δρμάς, τών 
Τωμαίχών αύτοίς 9 ταγμάτων έν δευντι αύθις έφ- Q ipsoruni impelus rcprcssuras. Narscs ilaquc dcin* 
εδρευόντων. Ναρσής δή [Ρ. 50] ούν τολοιπδν ούκ 
ανεχταν είναι ηγούμενος, εί μέλλοιεν οί Λουκανολ 
έπιπλαίστον Αντεχε ιν, ούεω πως ανειμένα πολιορ-
χουμενοι, έπέλαζε 1 9 τοίς τείχεσιν αφειδώς · χαλ 
αύτίχα αί τε έλεπδλεις μηχαναλ προσήγοντο, καλ 
άνά τάς τύρσεις πυρφόρα έ^όίπτοντο βέλη. 01 τε 
Ις τά μεταπυργια φαινόμενοι, εβάλλοντο λίθοις τε 
χαλ τοξεύμασιν χαλ διετέμνετό έστιν ού ή τού 
περιβόλου οίκοδομία, χαλ Απασα (δέα καχού πε-
ριεστήκει τήν πόλιν. Οί μέν ούν πρότερον όμηρεύ-
σαντες τότε δή πλέον 4 1 έπρασσον ές 1 9 τούς "Ρω­
μαίους · Καλ τόγε έπ* έκείνοις, τάχιστα άν άπασα 
ή πόλις ύπεκλίθη * νύν δέ οΙ τών Φράγγων άρμο-
οταλ, οί δή έτύγχανον ένδον έπλ φρουρά τού άστεος 

ceps nequaquam fercndum ratus, Luccnses diulis-
siinc resisiere remUsius 5 3 obsessos, muro inirc-
pide appropiuqiiavit, ftialimque inachiiune oppidie 
capiendis acrommodatae aimovebanlur, et in piu-
nas iuleiioreinque anibiiiitn muroruin ignila lela 
emiitcbanlur; quiquo in lurrium inlcrvallis rotn-
parcbanl, aaxis Η tagiitis pclebantiir : quadani 
eiiam ex parlc ino^nia jain crant diruta, aiqtie adeo 
oinne ma.i genus urbcm prcmobal. Tuin itaquc qui 
aulea obsidea fuerani, obuixius pro Romanis apud 
ftuos agcbanl; ncquc per ipsos stclil, quo miuus 
universa civilas ad dcdilioneoi inclinarei : nmie 
vero Francovum nioderaiores qui inlus cranl ad 
praisidiuin cualodiamquo urbis conaiiluli, infeslia 

έγχαταστάντες, ένέκειντο παροτρύνοντες πολεμείν, D animis eos ad pugtiandum coiicilabant, ulquc ar-
χαλ τοίς οπλοις διωθείσθαι τήν πολιορκίαν. Αύ­
τίχα δή ούν αί τε πύλαι άνεπετάννυντο, χαλ έπ:χ· 
δρομΑς έξαπιναίους " ές τούς 'Ρωμαίους έποιοΰντο, 
ταύτη, οίόμενοι περιέ'σεσθαι. Άλλ' έμελλον οί γε 
δρ$ν μέν ελάχιστα τούς πολεμίους, μεγάλα δέ ήλίκα 
πημαίνεσθαι. Οί γάρ δή πλείστοι τών Αουκανών 
ήδη άναπεπεισμένοι ύπδ τών ένδον πρασσόνιων, 
ΐΟελοχακούντες έμάχοντο. Έπελ δέ αύτοίς, Οαμά 
πειρ(αμένθ!ς, ουδέν τών ελπισθέντων προύχώρει, 
όλλχ, πολλούς τών σφετέροινάποβάλλοντε;, αίσχράς 
τε χαι άγεννείς αναχωρήσεις έποιοΰντο, αύθις τε 

mis obsidioncm propulsarenl. Suiim itaquo aperlia 
porlis repcnlitiaui in Koinanos crupiioncin fccc-
runl, eiistimanics *e bac raiione fore Mi|>erioroo» 
Sed re ipsa visi sunl lii quam miiiifniuii bii»iiliua 
profuisac, imo poiius niaximo damiio cos aflcrisse. 
Plertque cniiu Lucoiibes persuasi jim ab iis, qui 
inlus eos ad deditioaem sollictlabanl, de indu iri.i 
niinus slrcmic pugnahanl. Poslquam vero rc fre* 
quenler leiilata imli essenl conalus, ct inullis suo-
rum dcsideralis lurpiier parumquc gencrose pcdtui 
reliufcnc cogcrcntur, dcnur.quc intra uiuros re-

e νεμεσήση R , νεμεσήσοι vulg. 9 ταύτα R. 4 λέγειν R. om. in ord., iu mg. είπείν. 9 υπάρχον, ίιιΐρ-. 
bic ei mox eparchum liabel. 9 άπαντα om. l i . 7 πρδς τή ΙΙάρυα h. * διαπραξάμένος. Impr. breri 
pernctu. 9αύτοίς Κ. inlpr. Homanis exercitibu* hi$ — intlaniibus, αύτώ vuig. λ 9 επέλαβεν Κ. 1 1 1V« 
π)^ον add. inlpr. civibui optimc comukndo. 1 9 ές It, t l ; vulg. 1 9 έξαπιναίως R. 
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pulsi, aciiut olmcs»i claiisiqtic tenereiiliir, pcrimlc Λ εΓ?ω του ριβϋου γενόμενοι άκρ.βίστερον έγκοτ-
ac *i jain ipgis omuis exeuudi 54 potesiae tssei 
odempta : lum veroomnes lanquam nulla alia sa-
lutis spe reliqua, ad iranqailliora con&ilia animum 
adjoceruni, ei proeteoti rerum sutui recte consu-
leuduin siatuerual. Confestim Uaque Hde a Nartete 
aecepia, quod ocquaquam ipsis preieriiaruin rerum 
causa esset iofeusus, orbem dodidertiiit, exerciium-
que libeaies in caro adaiiaeritrit, tribus jam meusi-
bat iu obsidiotto coneumpti* : sioqae iieraio Lu-
ceasei Romanorum rcgi paruerunt. 

4 9 . Narsea vero exptignala Luca, cum jam niliH 
bostile reliqoum essel, longiorem ibi moraro ira-
heiidain iiiiitiaic ccnsebal, ei ne Uiililluui qoidem 
reftpiramluui a laboribua. Relicto iiaquo ibi Bono 

είργοντο, ώς μηχέτι αύτο?; είναι έξιτητέα* «ότι 
δή άπαντες ώς ούχ οΓόν τε δν αύτοίς Αλλως οφάς 
αυτούς διασώσασθαι μετεβάλλοντο 9 % πρδς Αν Αγχη; 
ές τδ είρηναίον τΑς γνώμας, Και τδ παρδν εδ δια-
θείναι ήθοιίλοντο. Και ούν αύτίχα τΑ πιστά χομι-
αΑμενοι πρδς Ναραού, ώς ουδέν αύτοίς τών προ-
γεγενημένων ένεκα όργιείται, τήν τε πόλιν παρ* 
έδοσαν19, κα\ είσεδεχοντοάσμενοι τδν ττρατδν, τριών 
ήδη μηνών έν τή πολιορκία τρΜέντων, χαλ ήσαν 
αύθις βασιλέως τού 'Ρωμαίων 1 9 χατήχοοι. 

tfr. Ναρσής δέ9 έπε\ έξεπολιόρχητό ο* ή Αονχα* 
χαλ ουδέν έτι Αντίπαλον ήν. άποδιατρίψαι μέν Αν 
αυτή , Τ ού τι μάλα φετο χρήναι, ούδ* δσον ανα-
πνεύσαι τών πόνων * χαταλιπών δέ αυτού Βόνον τδν 

prefecio οχ Moesia ad lstruro flxviom porrecta, B στροτηγδν ' · τδν έχ Μυσίας τής πρδς τφ Ίστρω 
\iro eximie prudeiile, ol Um citiliom quam belli-
carum rerum perUiftfttmo, justisque copiis ei ad-
jancli*, quibus videbaiur, si iorle nofit robua 
oiudoronl qui ibi erant barbari, facile ouperior eis 
cvasoras «t coaapreoaartjs : bis, inquam, reluis iia 
cofnpositis, Raveaitain recta cotiteodii, ut exerci-
Inm illic marautooi biberoatam mitlcret. Vorgeate 
enim jom ααΐααιαο, ootttiiio biberno immtnente, 
bdbgerandom sibi per Id lcmpue nequaquam vide-
batur. Reveiα enini boc pro Fraocis fuiurum vidc-
ltaior, quibos cotoo valde eol iataricu* et gravix; 
55 *e<l*e libeates e*Ule bellnm gerunl; brura* 
vero lempore vegetaulur vabdioreeqoe flunt, ei 

ποταμφ παρατεταμένης, άνδρα 1 9 συνέσεως τε Ι ς 
άχρον ή κοντά, καλ *ίαν άγαθδν τά τε πολιτικά χαι 
πολέμια, δύναμίν τε αύτω παρόδους αξιόχρεων, χαλ 
δση 9 9 £χδίως ήμελλεν, εί χαί τι νεωτερίσοιεν οέ 
τ$δε βάρβαροι, περιέσεσθαι χαλ χαθέξειν · ταύτα δή 
ούν ούτω χαταστησάμενος, ήπείγετο (θύτης Τα-
βετνης ίέναι, έ?' φ τά ενταύθα σρατεύματα ές τδ 
διαχειμάζειν μεθήσει · επειδή γάρ τδ μετόπωρον 
ήδη έτελεύτα χαλ άμφλ τάς χειμερίους τροπάς ταύτα 
Ιπράσσετο, πολεμητέα μέν ού ο ί β ι ές [Ρ. 31] έχεί­
νο τού χαιρού είναι έδόχει. *Η γάρ άν τούτο υπέρ 
τών Φράγγων Ιμελλεν έσεσΟαι, οΤς γε πολέμιον μέν 
τδ πνίγος, χαλ πλείοτην έντίθησι δνσθυμίαν, χαλ 

lUBCCommodissimo laboree femnl. Naluraliler enin C ο υ Χ Λ ν " έχοντες είναι διαμαχέσαιντο. 
ob pairi» algtditaleoi i u afeai aunl, ui eio cogna-
Ιααι quoilaoamodo tit Crigero. Ilit iuquo de caaois 
protrabotidum belluoi el io proximuoi vor diflereii-
dnm cenecbaL Rtstipaio iuqae oxorctu ei por 
ceniarioaes et iribttnos porliio, al ia proximls ap-
pldia ol coolellie aibomareai, jaooit; otailai voro 
ineunio ?ero Romani oatnes veutro c l Coagregari, 
m% ibt oniiiibus copiie coajuoclis exercitaia in-
otruerenl. Alque bi quidom quo mandalom erat 
cotioeoseruui. N«rseo vero Raveuoam oo recepit, 
famulUio lautaio salelliiioque tno oecum sainpio, 
€1 iis, qut ipsius aalam adotinislrabanl, qaibux oli-
que arohiva CMT* erant, idque Ιααι arnaittt appo-
ratoaqae caaoa, Ιο» ne praniscuo cvivit xotouli 

σφριγώσι δέ ύπδ τού κρύους άελ, χαλ 0ο>μαλε(οτα-
τοι γίγνονται, χαλ ήδιστα τότε διαπονούνται. Έχουτι 
γάρ πρδς τούτο οίχείως, τφ 9>δυσχείμερον πατρίδα 
κεκτήαθαι, χαλ οίεν ξυγγενές αύτοΓς είναι τδ ψύ-
χεσθαι. Τούτων δή ούν Ιχατι διαμέλλοιν έπειράτο, 
χαλ ές νέωτα τον η πόλεμον μεταθέσθαι. Καλ ουν 
διασχεδάσας Μ τδ στράτευμα χατά λοχαγούς χαλ τα­
ξιάρχους Η ανά τΑ έχόμενα πολίσματά τε χαλ φρού­
ρια διαχειμάζειν έχέλευσεν , Τ , άμα δέ ήρε αρχο-
μένω ήχειν ές Τώμην Απαντάς χαλ άγείρεσθαι, 
ώς ένθένδε πανσυδλ παραταξαμένους. Καλ οί μέν 
χατά ταύτα έχώρουν · Ναρσής δέ έπλ TaCxwav 
ιών, μόνους έπήγετο τους Αμφ' αύτδν θεραπευτάς 
τε χαλ δορυφόρους, χαλ δσοι τής Αρχής αύτφ ύπηρά-

iiigrediaadi peieolai eoooi. Hoo tcro morio eoi Ro- & ται έτύγχανον δντες, οίς δή τΑ αρχεία άπεφρον-
ounit α eancellia appellare et ab opera, qoam in 
iU pros«Unt. Daxorai oiioai oecum Zandaloai, do-
mesiici comiutai pnefocluro, cum rebqoa ootni 
oervomm ct οραάοβααι cubicaloiiorvm iiirbo. Da« 
cetit itaqao aecaai in ODimtam viroo qaadriafea-
Cos, tUvaaaaai venit. 

τιστο τής τε M άλλης εύχοσμίας πέρι, παλ δπως 
μή χύδην άπασι τοίς βουλομένοις ώς αύτον είσιτη-
τέα είη. Τούτους δέ Ιθος Τωμαίοες έχ τών πεγ-
χλίδων επονόμαζε ιν, χαλ τής έν τούτοις 9 4 επιμε­
λείας. Είπετο δέ οί χαλ Ζανδαλάς δ τών οίχοτρέ-
6ων οπαδών πρωτοστάτης, παλ δοον Ιλλο οίχπτι-

«δν χαλ δσοι τομίαι χατευναστήρες. Άγων δή οδν τους ξύμπαντας άνδρας ές τατραχαοέονς · · , έπλ Τ α -
ενναν fau 

1 4 μετεβάλοντο R. είρηναΐον Β, Itilpr. mipattm *mmum mduserunl, άνειμένον valg. 9 9 παρέδοοαν R tt 
intpr. irudita ctfi/., ποοέδοααν vuSg. 1 9 τού Τωμαίων R, τών Τωμαίων \ulg. , Τ έ ν αυτή R, Ιν τή ν«Ι*. 
*9Βόνον στρατ. R ei tnlpr., μόνον τδν στρατ.νιιίς. Μυσίης R. 1 9 άνδρα om. R. 9 9 όση Q. , coali <^ai 
iftlOT., δση R e l volg. ήμελεν vidg. νεωτερίσειεν R. 9 1 ού οι. Η a i manu babeloOxjoL "θέρους R, θέρε ι 
W g . 9 9 τω R (Cl.)t ·δ vidg. i V Pro ές νέωτα τδν h ες νεώτατον. 9 9 διασχεδάσας R Η Lagd., διασκεδάοθη 
e»W. · · ταξίαρχος Κ. 9 1 έχέλευσεν R., έχέλευεν vulg. »* τε ρου τής add. Κ. 9 9 Pro τούτοις acr. ταύταις, 

ι Agalhioa χιγχλλς pro roasc. asurpavic Cl. Z**dite$ iulpr. · · tTtctnfrrum iiOpr. 
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δέ *Αλίγερνος ό Φρεδιγέρνου 9 1 μέν Α 20. Inlerea vero Aligenius Freditfcrni quideiu 

πχίς. Αδελφός δε Τεΐα γεγενημένος, ου δή καλ πρότερον 
έπεμνήσθην έν τ$ τής Κύμης πολιορκία- ούτος δή 9 9 

δ 'Αλίγερνος, επειδή οί Φράγγοι ές τήν Ίταλίαν παρ-
ήααν, κα\ ές αυτούς ήδη τΑ των Γότθων πράγματα 
μετεχώρει, μόνος γε πίφηνεν τότε συνελς τδ ξυνοί-
σον9 χαλ στοχαζόμενος των μελλόντων. Βουλευομένω 
γΑρ αύτφ 9 9 περλ τών παρόντων, προαήλΟεν έννοείν 
ώς άρ* οί Φράγγοι σκήψιν μέν τινα χαλ προχάλυμμα 
ευπρεπές τδ τής ξυμμαχίας δνομα ποιούνται *\ ώς 
δή μετακλητοί άφιγμένοι, τδ δέ βουλόμενον αυτών Μ 

τής γνώμης έτερον τι φανείται* ού γάρ έθελήσουσιν, 
εί καλ τών Τωμαίων περιέσοιντο, παραχώρησα ι τοίς 
Γότθοις τής Ιταλίας, αλλ* έργω προτέρους εκείνους 
χαταδουλώοονται, οίς τφ λόγω ήκουσιν έπαμυνούντες, 

filius, fraier νβιο Teix*, cujas eliam aniea luemio-
nem fecimus in obsidione Cuinarum, 56 posiquam 
Frauci in llaliim venisscul, et (Joiborum res om-
nes ad ipsos essenl devolula?, solus visus esl, quid 
consaltMui et e.x re esset, cogiiovissc, el luiura 
pnevidisoc. Deliberaati eitim ipsi de praesenii re-
run tlatu, hce cogiiatio in mentero venii, quod 
Franci ipecioeum quidem iitulum ac prttiextum 
captabanl socictaiit boHicx cum Gothis initie, 
quippe qai accili venissent; quod vero animis euis 
agitabaot, aliud qukJdaru re ipsa appariturum. Fore 
euiin videbal, ul etiamsi Romania superiorrs cva-
derent, Goibis lialia non cederent, sed, illis re ipsa 
pritnis subaciis, quibus soppelias verbis laiuri \e-

άρχοντάς το αύτοίς έπιστήσουσι •ράγγους, χαλ Αφ- Β ntrani, Francos principes cis imposituros, palrti*-
αιρήοονται τών πατρίων νομίμων 9 9 αύτους. Ταύτα δή 
οδν έν έαυτώ θαμά λογιζόμενος χαλ άνελίττων. Αμα 
δέ χαλ 9 9 τή πολιορκία πιεζόμενος, Αμεινόν τι κατ-
εφάνη, τήν τε 9 9 πόλιν χαλ τΑ χρήματα τφ Ναρσή 
παραδούναι, χαλ τολοιπδν Τωμαίχης μεταλαχείν πο­
λιτείας, κινδύνων τε άπογενέσθαι χαλ βαρβαρικών 6ι-
αιτημάτο*ν. "Οσιον γΑρ ψετο είναι, εί μή τούς Γοτ-
θονς ένοστι τήν [Ρ. 54] Ίταλίαν χεχτήσθαι, τούς 
γουν έχ παλαιού οίκήτοράς τε χαλ ίθαγενεΤς τδ Ανέκα­
θεν 9 9 ηγεμόνας αυτήν άνακομίσασθαι, χαλ μή μέχρι 
παντδς τών σφετέρων Αποστερείσθαι. Ταύτα δή ούν 
αυτό; τε έπιτελείν τδ μέρος έγνώχει, χαλ άπασι τοίς 
δμοφύλοες παράδειγμα ευβουλίας 4 9 γενέσθαι. Καλ 

qae ltgibus eos esse spoltaiuros. H*c iiaque cviu 
frequenter oecum reputaret, et cum aniino tuo re-
volveret, stmulque obsidione premerclur, consul-
liaoimaai foro judicavii, si urbetu cum pecumta 
omiiibao Narseli iradorel, ac deioceps Romanorom 
iastilulo ac moribus viverel, periculis et barbahco 
viveodi more valcre jussis. jEquuoi eiiim ei vidc-
balur, si Goibi Iialiatn obtlnere noit possenl, vete-
rcs certo ejus habiUlorcs et indigcnas ab origiiie 
duceseam recuperaro, neque perpeiuo suis scdibus 
fratidart. Haic ilaque ot ipse sua ex parle prasiare 
in animam suuin indiicebat, ei reliqose gcnli su& 
prodonlis 57 consilii exeinpiuiii statuere. Cum ita-

τοίνυν τοί; πολιορχούσι Τωμαίοις διαγγεΟας κρότε- ^ oue obsidetiiibus Romanis prius nuntiasset, cupero 
pov ώς Αθελοι41 πρδς τδν στρατηγδν ίέναι, χαλ είτα oe prafectum exercilus adire, idque ei permif sum 
έφειμένον αύτφ, παραγίγνεται4 9 ές Κλάσσεις, ού δή 
τδν Ναρσήν διατρίβειν έπέπυστο * ίδρυται δέ τδ 
φρονριον έν τή Ταβέννης περιοιχίδι. Καλ δή ές δψιν 
αύτφ αφιγμένος, τΑς τε χλείς τής Κύμης ένεχείρι-
α ε Μ , χαλ Απαντα ύπηρετήσασθαι ώμολόγει πρδς.εύ-
νοίος αύτφ* χαλ Ις Απεδέχετό τε αύτδν τής προσχω­
ρήσεως· καλ μείζοστν Αγαθοίς έπηγγέλλετο άντι-
δωρείσθαι* τότε δέ ευθύς, Απόμοιραν μέν τινα τών 
Αμφλ τήν Κύμην στρατοπεδευομένων έχέλευσεν εΓσω 
τού περιβόλου γενέσθαι, αυτήν τε τήν πόλιν χαλ τα 
χρήματα παραληψομένους χαλ Απαντα έν τφ Ασφαλεί 
διαφυλΑξοντας. Τδ δέ λοιπδν στράτευμα έν έτέροις 
πολίσμαοί τε καλ φρουρίοις Αναχωρείν, ώς Αν χαλ 

etoet, ad Classcs venit, ubi Narseiem niorari co-
gnoverat. Siium vcro esi id casleiiuni in agro Ra-
vennaie; cumque ei in conspecium veoissa, ei 
daves urbis Cumarum ipsi in uiauus iradidit, om-
niaque oua benevola ofiicia ei deiulit. Naraes, eum 
advenioiitom benigue complems, majoriboseym bo* 
nia reonineraturuiD promisit : staiimqoo partem 
copiaram Cuiuas obsidoniium ia urtiein muit, qui 
ei ipsam et pecuoiam omnem reciperciu, luioqnc 
omnia conservarent, icliquis copiis iu alia opptdula 
el caslella secedere ibique bibernaro jussis. Qua; 
quidem oinnia ila peracla tunl. Postoaquam vrro 
Heruloruro eiercilus proprio iterum duce fuit or-

ol 9 4 διαχειμάσοαν. Καλ ούτω Απαντα " έπραττετο. D b a l 0 8 » d u 0 l u l € , n i n l e r *°* viri iosigues. 
dubicque iolor te prsesianiiie, varie in utruroquo 
militam aobni et studia iiicliHaniiii. Una cnim 
exercilust pars Aroib maxiini faciebai, planequc 
sibi persuadebat, omnia nielius succesiara, si ille 
iptis dui darelur; altei i parli magis placebal Sin-
dual, ut 6lretiuua maximc ct in re belltca valde 
exerciialus. Gui quidem parli eiiam assealiens Nar-
oes, bunc eis ducem prafecit 58 misiique eiiaai 

Έπελ δέ δ τών Έρούλων στρατός οίχείου αύθις ήγε-
μονος έχήρευε, δύο δέ Ανδρ* ̂ ήστην έν αύτοίς έπι-
σήμω τε χαλ Αμφηρέστω, έμερίζοντο ή πληθύς έφ* 
έχΑτερον ταίς γνώμαις. Τδ μέν γαρ τι αυτών περλ 
πλείστου τον 'Αρούθ έποιοΰντο, χαλ Απαντα σφίσιν 
Αμεινον φόντο Ισεσθαι εί γε έχείνο; ήγοίτο τούς δέ i T 

Α ΣινδουΑλ ήρεσκεν, &τε δή δραστήριος ές τΑ μά­
λιστα, χαλ εύ τά πολέμια ήσχημένος. ΟΓς δ*ι 4 9 χαλ 

VARlifi LECT10NES. 
9 1 ΦρΟιγέρ>ου R el intpr., Φεδιγέρνου vulg. "ούτος δή R el Luud., ούτος δέ edd. 1 1 αύτω om. 

R άρα Κ. "ποιούνται R, πριώνται vulg. "αύτοϊςΙΙ. 9 9 νομίμων R, νόμων vulg. "άμαδέχαλΗ, 
Αμα χαλ valg. " τ ή ν τ ε R ei Lugd., τήν γε edd. 9 9 ανέκαθεν R, Lngd. el Suid. s. ν. Ιθαγενής, ανέ­
καθεν cdd. 4 9 ευβουλίας om. R, inip. uicmleri* $u<rgentit exemplo forci. 4 1 έθέλοι U., έθίλει^ vulg. 
4 9 παραγίνεται vulg. 4 9 ένεχείρισε R, ένεχείριζε vulg. 4 4 και οιδε 11. δ.α/ειμάσειεν Κ. 4 9 ουτωαπ3ν-« 
Η, άπαντα ούτω vulg. 4 4 άνδρ* R. %Τ τούς δέ R ct Lugd., τοις δέ edd, '* οΓς δε R. 
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videbantur bibernattiri, Α Ναρσης θέ μεvor, τούτον γε αύτοίς έφίστησι στρατ-

Aligernum vcro ad Gesenam urbeni ire jussit cuin 
mandaiis, ut cum eo ventssot conscenoo muro ur-
bis manifeste elalo capile prospicerei, ita ut ab oro-
nibua quis essei dignoaci posset. Quod ipsam eo 
consilio tnattdaral, ut Franci qui illac vidobanlur 
iraiisiiuTt, cum sua spontc ad Romanos transisse 
cerncrciit, et dc expediiione in Gumas, pecuniaque 
epe animum abjiccrenl; \el forte de loiius belli 
summa, ulpoie locis omnibusopportuni* jam praeoc-
cupalis, d<*sperarenl. AlqueAligermis quidem, Fran-
cos piaelorcunlee couspieatus, conlumcliis verbo-
rum eos e subbmi muro excipiebat, el subsanna* 
bal, ut frusira dcinceps feslinaulcs, et ροσι feslum, 
quod aiuiu, venicntes, cum pecunia omnis in Ro-

ηγδν, καλ έστελλεν κα\ τους δπη Αριστα f μέλλον *· 
διαχειμάζειν. Tbv δέ Άλίγερνον ε'.ς Κησσίναν τ τ γ ν 
πόλιν Απέπεμπεν, είρημένον αύτψ, έπειδάν αοτε5αα 
Αφίκηται, ΑναβΑντα ές τύ τείχος, ύπερκύπτειν Ανα­
φανδόν ώς Απασιν όστις είη διαγνωσθήναι. Προα-
έταττε δέ ταύτα, δπως δή οί Φράγγοι (ένθένδε γ α ρ 
διαβήσεσθαι ήμελλον) θεάσαιντό τε αύτ&ν αυτόμολη-
σαντα, καλ άπαγορεύσαιεν τ ή έπλ τήν Κύμην 9 9 π ο ­
ρεία, κα\ τ ή τών χρημάτων έλπίδι, Γσως δέ καλ πανχλ 
τω πολέμω, ώς ήδη απάντων προκατειλημμένων* καλ 
δ μέν επειδή παριόντας έώρα τρύς Φράγγους, έττ-
εκερτόμει τε αυτούς έχ τού μετεώρου χαλ έπίσ?ω>-
πτεν ώς μάτην τολοιπδν έπειγομένους, χαλ χατδπεν 
ήχοντας τών πραγμάτων, τού τε πλούτου παντδς ύπλ 

waiioium potestalem venisset, alque adeo ipsa Β 'Ρωμαίων κατεχομένου, καλ αυτών γε δή τών παρα -
etiaiu Golbici principatu6 insignia; adeo ut si quis 
eiiaiu in posierum rex Goihorum dcclararetur, non 
baberet, quo speclabilior honoratiorque esset, mi-
litati lanlnm vcsie iitdulus, ipsoque babitu priva-
luni bombiem praeferens. Franci vero conlra ei 
conviciabaniur, genlis sus prodilorcm appcllantes ; 
el de siatu rerum ambigere videbanlur, el an bel-
1«« ulira gorendum ipsis essei deliberarc. Vb-it 
tamon ea tententia, dcsisieiidum non esse, quiu 
poiioe urgcndum ioslilutum. 

58 21. Intcrea Narses, Havennsc subsistens at-
q«JC inier eopias, quae ibi eranl, versans, rebus 
omnibus rocic consiilulis, Ariminum concessil cum 
eodcm quo anlea venerat comitatu. Morluo eniin 

σήμων της Γοτθικής ηγεμονίας· ώς εΓ γε χαί τις το­
λοιπδν βασιλεύς τών Γότθων Αναδειχθείη, μή Ιχειν 
ότω άρίδηλος εΓη χαλ επίτιμος, άλλ* άμφιέννυσθαι 
μόνον 8 1 στρατιωτικήν έφεστρίδα, [Ρ. 33] χαλ ίδιο»· 
τεύειν τώ σχήματι. Οί δέ Φράγγοι έφύβριζον 9 9 μέν 
ές αύτδν καλ έλοιδορούντο, καλ προδότην έπεκάλουν 9 9 

τού γένους· καί πως άμφίδοξοι έγίγνοντο έπλ τοίς 
παρούσιν, ώς χαι βουλεύεσθαι εί πολεμητέα* ένίχα δα 
δμως τδ μή μεταμελείν αύτοίς, άλλ* έφ* Α ώρμηντο 9 4 

τήν αρχήν καλ δή έπλ ταύτα ίέναι. 
χα*. Έν τούτφ δέ ό Ναρσης τή Ταβέννη έπιστΑς, 

καλ τοίς ενταύθα στρατεύμασιν όμιλήσας, χαλ πάντα 
έν δέοντι καταστησάμενος, ές Άρίμηνον 9 9 έχώρεε 
τήν πόλ:ν, ξύν τοίς όπόσο·. αύτψ χαλ πρότερον εΓπον-

paulo ante Vaccaro, genere Varno, viro imprimis C το. Επειδή γάρ Ούάχχαρος ό Ούαρνος τδ γένος όλίγερ 
πρότερον έτεθνήκει, άνήρ έν τοίς μάλιστα δεινός τε 
καλ φιλοπόλεμος, αύτίκα ό παίς ό εκείνου 9 · Θευδί-
βαλδος (τούτο γάρ 9 7 δνομα τώ παιδλ) άμα τοΙς έπο-
μένοις Ούάρνοις, βασιλεί τών 'Ρωμαίων προσεχώρει, 
καλ ές Άρίμηνον παρήν ώς αύτου τφ Napofj έντευ-
Εόμενος. ΤΩν δή ένεκα ενταύθα χαλ δγε Αφίχτο, έφ' 
φ απαντάς χρυσίψ φιλοφρονησάμενος, βέβαιους ές δ» 
τι μάλιστα έχοι ξυμμάχους. Έν τούτοις δέ αυτού δι-
ημερεύοντος, άνδρες τών Φράγγων ές δισχιλίους 
άναμλξ πεζολ καλ Ιππόται, ο! δή έτύγχανον ές άρπα­
γας τε καλ λεηλασίας τής χώρας ύπδ τών σφετέρων 
ηγεμόνων σταλέντες, ούτοι δέ άγχού τής πόλεως γε-
γενημένοι, τους τε αγρούς έσίνοντο, χαλ τούς βόας 

gravi et bcllicoso, siatim Tbeodibaldus ejus ftiius 
cuin Varnis euin comitantibus ad Roraanonim i»n-
peralorem accesserat, et Arimini erat lanquam ibi 
Narselem convcnlurus, quo etiain ipse ea de causa 
voncrat, ul omnibus liberaliler auro donaiis lirmis-
oimo» bolli socios baberet. Hisce rebus occupaio 
Narsete, Franei ad duo millia roistim peditiim et 
equilam, qui a suis praefoctis ad vastandum el de* 
pra:danduin agrum erant emissi, cum ]am urbi ap-
propioquassent, agrosque vasiarent el boves ara-
lores abtgerent, omniaque promiscue agerent ac 
ferrenl, aspicienle Narsele (scdebat cnim ipse in 
aublimi quadam pergula, unde in campum eral pro-
spcclus), lurpo parumquc generoeum ratus, insi ex εΓλκον τούς άροτήρας, καλ άπαντα Ιφερον άν^δην, 

ι . L . ώς καλ αύτδν δήπου τδν Ναρσήν έπιφράσασθαι τά 
ποιούμενα. Ήστο γάρ ές ύπερψόν τι δωμάτιον έν 
περιο>πή του πεδίου. Αύτίκα δή ούν (αίσχρδν γάρ τι 
καλ άγεννές ψετο είνα* τδ μή ούχλ έκ τών παρόντων 
άμύνασθαι) ύπεξήει τοό ,άστεος, ίππου έπιβάς εύ-
ηνιωτάτου 9 9 χαλ αγέρωχου, χαι οΓου ούχ άταχτα έξ-
άλλεσθαι καλ σκιρτάν, άλλά τάς τε επελάσεις καλ 
άναστροφάς τή πείρα πεπαιδευμένου 9 9 · άλλά γάρ 
καλ τών άμφ' αύτδν τους όπόσοι ού πάμπαν άγνώτες 
τά πολέμια ήσαν έπεσθαί οί έκέλευε. Καλ οί μέν ές 

rc preseuii vim propolsaret; urbo exit, consceuso 
equo, qui babeuis audienlissimus esaol, pariter el 
gcneio&us ac ferox, quique non solum eomposilc 
aciiequc prosilirc et saliare nosoel, sed etiam impc-
lum in bostem iaoere, cursamque olxtere ei reiro 
ferri ugu moiio essct edoclus, el ο coraiuiu euo 
quolquol rei bellica* non omnino oranl iroperili, se-
qui so 00 jussit: qui quidcm in equos iniilienies 
(eraul vero viii Irccenti) eum sectili, rccia in lio-
&lem conlcndcruiit. Tuin bi eos irruentes conspicati, 

VARIi£ LEGTIONES. 
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4 9 έμελλον Κ. διαχειμάζει ν R, διαχείμασε ι ν vulg. 
ύμην 14. 3 1 μόνον R, μόνη ν vulg. 9 1 άφύβριζον R 
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posl εύτ νιωτάτου ius. lng. Lugd 
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9 9 άπεκάλουν R. 9 4 ώρμητον R. 9 9 Άριμηνδν 
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τους ίππους άναβορόντες (ήσαν δέ άνδρες ές τριακο- Α ηοη jam palantcs sparsun vagabaiuur, neqtic arbi-
σίους ··) έφωμάρτουν τε χαι έπήλαυνον (Ου τών πο­
λεμίων· 01 δε έσιδδντες αυτούς έπιδντας, σποράδην 
μένούχέτι ήλώντο, ουδέ, οΐμαι, τής λείας έμέμνην-
το 1 1 · ήθροίζοντο δέ έπ\ σφάς άπαντες, τδ τε Ιππιχδν 
χα\ οί πεζολ, χαλ ές φάλαγγα ξυνετάττοντο· βαθείαν 
μέν ούτε μάλα (πώς γάρ οίον τε ήν ού σφόδρα πολλών 
αύτου άφιγμένων;), χαρτεράν δέ δμως τψ συνασπι-
σμφ χαλ τφ τά χέρα έν χόσμφ συννενευχέναι. Οί δέ 
Τωμαϊοι επειδή ές τόξου γε ήδη βολήν έγεγένηντο, 
έμμίξαι μέν χαλ συ^άξαι τοίς πολεμίοις εύ παρα-
τεταγμένοις ήχιστα ψοντο χρήναι, τοξεύμασι δέ χαλ 
άχοντίσμασιν άκροβολιζόμενοι, έπειρώντο σφήλαι 
τούς πρωτοστάτας, χαλ βια££ήξαι τήν πύχνωσιν τού 
μετώπου. Άλλ' εκείνοι ταίς άσπίσιν άριστα περιπε 

Iror praedae roemores erant, sed prolinus sesc equi-
tes peditesque cougrcgarunt, et ία unum agmen 
compostierunt; non quidcm itdiri dcnsum (qui cnini 
neripoierat,eum non admodnm multteo venisseni?), 
validuin lamen, eum scutatos intcr se consertoseqni-
tum alae cingerenl. Homani vcro cuin jam intra lc!i 
jaetum pmenigsent, matius quidero consercre α 
confligere cum bosiibus irislrucia acie staittibtis nc-
quaquam expedire censebaitl; sagitlis vero ef. ja-
culis velilanles priinam ariem labefaclarc fronlisque 
den&italem diffriiigere conabantur. Αι illi eum imcr 
ae scuiis optime essent conslipali, firmi immoiiquc 
slabani, nullaque ex parte aciei continuum convel-
lebant; siquidem et densam quatndam silvam na-

j-— ' » " — Γ l | | ' " t —»| —.«w» uva.on... i|uninupiu »— ·•» 

φραγμένοι · \ ίσταντο άστεμφεϊς χαλ άδόνητοι, ούδα- ** eti, arboribus ul vallo utebauUir. Jam vero eliam 
μού τδ συνεχές τής τάξεως διασπώντες, έπελ χαλ lelorum jaclu se luebantur, qu* pairia ipsorum lin-
ύλης τινδς λασίας χυρήσαντες, ώσπερ έρύματι τοίς gua augones vocanlur. 
δένδροις [Ρ. δέ] έχρώντο. Ήδη δέ χαλ τοίς άγγωσιν " ήμύνοντο βάλλοντες· ούτω γάρ αύτοίς τά έπιχώρια 
δόρατα έπωνόμασται. 

χβ'. 'βς δέ ουδέν έπημαίνοντο, διαλογισάμένος 
άπαντα δ Ναρσής, βαρβαρική ν τινα στρατηγίαν καλ 
μάλλον τοΤς Ούννοις μεμελετημένην έμηχανάτο· 
Έχέλευε γάρ τούς άμφ' αύτδν στρέψαντας τά νώτα, 
ές τά οπίσω άναχωρείν προτροπάδην, ώς δή δεδιότας 
χαλ φεύγοντας, χαλ έκκαλείσθαι τούς Βαρβάρους ώς 
άπωτάτω της νάπης άνά τά ψιλά τού πεδίου* αύτφ 
γάρ τά λοιπά έφη μελήσειν. Καλ οί μέν κατά ταύτα 
έποίουν, καλ έφευγον ·* · οί δέ Φράγγ01 τ?1 9υΤΐΙ *5-
ηπατημένοι, καλ αληθές τδ δέος είναι ύποτοπήσαντες, 
αύτίχα θα^αλέοι τήν τε φάλαγγα διέλυσαν, χαλ τής 
ύλης ύπεχβάντες, ές τήν δίωξιν ήπείγοντο. Καλ πρώ­
τοι μέν έξέθεον οί ίππόται* είποντο δέ χαλ τών πε­
ζών ό πόσοι άλχιμώτατοι και ποδωχεις* καλ άπαντες 

22. Com itaque nihtl damni accipercnt, Narses 
omnia secum reputans, barbaruni quoddain slrala-
geroa et Uuoois magii usiialunt excogitavii. Jussit 
euim suos terga verienies relrorsum conciialius 91 
ferri, velnti limorc perculsostugamque capessentes, 
ut acilicet ea ratione barbari quam remoiissime e 
ailva in aperlum campiim evocarcntur: retiqua enim 
sibi curas fore dixit. Atqui hi quidem ut maodaltim 
eis erat, fagaro arripuerunt; franci vero fuga de-
cepti et verum limorera esse raii, confestim animis 
pleni acfcm gotaunl, silvaqtie egressi, fugicnies acri-
ter inscquunlur; ac primi quidem evolarunl equites, 
gequebantur vero ex pedilibus quolquol robore tt 
pedum celcritaie maximc valebant; oiunesquc acer-

άφειδώς w ένέχειντο, ώς αύτδν δή που τδν Ναρσήν C rirac rem urgebant, ianqoaro Narsetem ipsum jam-
αύτίχα μάλα ζωγρήσοντες · · , χαλ πόνω ξύν βραχεί 
πέρας εύχτδν έπιθήσοντες άπαντι τψ πολέμω. Καλ οί 
μέν εύχοσμίας άπάσης έπιλελησμένοι, χύδην τε χαλ 
αφύλακτα έχώρουν, γεγηθότες χαλ εύωχούμενοι της 
ελπίδος. 01 δέ ' Ρωμαίο ι άνά τά πρόσω έφέροντο · Τ 

άφειμένοις τοίς ίπποις, φαίης τε άν αυτούς έργω 
τρέσαντας άλεείνειν, ούτω δή τι · · εγγύτατα τού αλη­
θούς xb δεδιέναι ύπεχρίνοντο. Έπελ δέ οί βάρβαροι 
έν γυμνφ ήδη τφ πεδίφ έσχεδάννυντο, τής ύλης ώς 
πο££ωτάτω άποσπασθέντες, τότε δή άθρόον, τού 
στρατηγού σημήναντος, έπιστρέψαντες οί "Ρωμαίοι 
τούς ίππους, καλ ές τάναντία σφάς αύτου; έξελιξαν-
τες, ύπηντίαζον τοις διώκουσιν αντιμέτωποι, καλ 

jam vivum capiuri, et nullo-fere uegoiio optalum 
fioem toli bello imposiluri. Aiqnc bi quidem ordinis 
omnis obliii sparsim niliilque sibi cavcntes procur-
rebanl, gaudentcs bonaque spe sese obleciauics, 
Romani vero effusis babenis ad anicriora fercbau-
tur: diceres cerle eos re ipsa formidanles fugere, 
adeo proximo vero pavorem iiinulabant. Posiea(|uam 
vero barbari jam per nudum campum dispersi quam 
longissime a silva easeni avulsi, lum vcro confescim 
signo per Narsetem da(o, Romani convcigis eqm* 
in adversoe sese explicanlcs, persequenlibus in fron-
iem occurrerunt, el in univeraos inopinalo rei p;r-
culsoa caesim punclimque satviebanl, ait|ue iia iug.i 

απαντάς τφ άπροσδοκήτφ χαταπεπληγμένους έπαιον ^ ipsis in perseculionera vice versa cessil. Equiles 
1 Α — Ά . χ .... jiaque barbarorum non ignari, quo in periculo \e*-άφειδώς καλ άντώθουν, χαλ ές παλίωςιν τ ί τη ; φ υ " 

γης μετεχώρει. Οί μέν ούν ίππόται τών βαρβάρων 
ξυναισθόμενοι τνύ περιστάντο; κινδύνου, καλ τάχιστα 
έκδραμόντες άνά τήν ύλην αύθις καλ τί» σφών στρα-
τόπεδον, άσμενοι άπεσώζοντο. Ui δε πεζολ έκτείνοντο 
άχλεύς, μηδέ χείρα κιγεϊν ύποστάντες, άλλά τφ πα-
ραλόγω τής μεταβολής τεθηπότες, και οΤον παράφρο-

YARIiE LECT10NES 
*° i τειακοσίους R, ές τούς τρ. vulg. ·» έμέμνηντο. Sic correxi. εγίγνοντοΚ el vulg. 

R, πεφρ. vulg. ·*άγνωσινΒ. · ν έφευγον R, Ιφυγον vulg. · · Pro αφειδώς l\ nij*. άν/όβ(·ις 
σαντες R. · 7 έφέροντο. lnCpr. addil Ariminum versus. β 8 ούτω δή τι Η, ούτο οή vufg. 

sareniur» quain celerrimcQ2 a t* ^i^am rtliquaiiiue 
copias rcfugicnlcs, salutem sibi slrenua fuga qnx-
sitTunt; pcdiles vcro turpiter ocsi, cum ne manuin 
quidem lucndi sui causa movcreui, inopiitaia vicis-
siludine coast«'rnati ot qoodaminodo mcnlo capti 
Omnes ilaque sparsim jacebaul, vcluli suuin ferc 

περ·.πεφρ 
1 > γ ρ ή -
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aui ovium grtgot miserandein in modam tntcidaii. Α νες γεγενημένοι. "Απαντες τοιγαρούν Ιχειντο σπορα-
Cosis itaque bis fortiseimis viris, supra nougentoo, δην, ώσπερ Αμέλει ύών ή προβάτων Αγέλη οίχτρδ-
rcliqui confesiim tergis versis ad auos seae duces τατα διαφθαρέντων. Έπελ δέ εκείνοι Ανήρηντο οΙ 
receperunt; ut non prios in toto fulori, qoaro ie Αριστοι Ανδρες, πλείους δντες ή Ινναχδσιοι", αύτίχα 
roliquo exercilui ci>njunxie*eot. Naroeo vero Raven- οί Αλλοι Απεχώρουν χαλ μετανίσταντο, χαλ έπλ τους 
nam revereus, rebusque omuibus eo loci reciissime σψετέρους ηγεμόνας έπανήεσαν, ώς ούχέτι αοτοίς έν 
contiiiutis , Romam se contalU ibique bibernavil. τφ άσφαλεΐ έσόμενον τοφ λοιπού πλήθους Τ · άπαχε-
χρίσβαι. Ναρσης δέ αύθις ές Ταβένναν άφιχόμενος, χαλ Απαντα τΑ τήδε Αριστα διαθελς, ΑνΑ τήν 'Ρώμην 
ε χώρε ι χαλ αυτού διεχείμαζεν 

9 9 έναχόσιοι R. Τ 9 τού λοιπού πλήθους R, τού λοιπού τού πλήθους volg. 

ΑΓΑΘΙΟΥ ΣΧΟΑΑΣΉΚΟΥ 
ΙΣΤΟΡΙΩΝ Β\ 

AGATHIiE SCHOLASTICI 
HISTORIARUM LIBER II. 

&&ARGUMENTUM. Proxvm ttrt Franei * Aumtmm Butilmo Η Uuikmri oodNu IIMkm tmuwu (T). Um-
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1.lueun(oauiemvereexordtusibivproutgiaUituiii Β α'· (Α. C. 555) Ήδη δέ τοΰ ήρος έπιγινομένον. 
crai, insiaurabatur, copueque omnes in unum coge-
baniar. Narses vero eos 94 ^ t i raie ad rts belli-
cat coadocefleri jutsil, animosque quolidiana exer-
citatione roborabat, in gyram se vcrsaro cogens 9 

agiliterqoc in oquos innilire ol in modnm armatc sal-
Utionis pyrrliiclioe circumagi, assidueque loba clas-
aicum cauenie porsonari, ne omnino e i remissiorc 
bibernalioiie obliti bellorum in ipso praelio langue-
scerent. loiorea barbari lenlius prticedenles loca, 
perqooB Iraoftibant, ottinia depopulabaoiur el vasia-
liaou Romam vero locaquc yrbi circumjecu lougis-
oiaio trauogroooi, uUorias lcndebant; a dezira qui-
dero Tyrrbenum mare, a ginistra atitem looici sinus 
fittora proienea babcnie». Posiquam vcro Samuium, 

ενταύθα χατΑ τδ προστεταγμένον ξυνεχροτοϋντο αί 
δυνάμεις, χαλ Απαντα ήθροιστο Τ* τΑ στρατεύματα. 
Ναρσής δέ έξασχείν τε T t επιπλέον αυτούς έχέλευεν 
τΑ πολέμια, χαλ έπε^'ιννυεν Τ | τδν θυμδν ταίς χα-
Οημέραν μελέταtς * τροχάζειν τε άναγχάζων n χαλ 
υπέρ τών Ιππων έν χόσμφ άναπάλλεσσαι, ές τε 
πυ^ίχην [τινά ένόπλιον δρχησιν *9 ] περιδινείσβαι, 
χαλ θαμΑ τή σαλπιγγι χαταβομβείσθαι τδ ένυάλιον 
έπηχούση Τ < , ώς μή πάμπαν τφ άνειμένως διαχεί­
μαζε ιν έπιλελησμένοι τού πολέμου, είτα έν αύτφ 
δή Τ ? τφ άγώνι μαλθαχισθείεν Τ β . Έν τούτ^» δέ οΙ 
Βάρβαροι σχολαίτερον πορευόμενοι τΑ έν ποσλν 
Απαντα έδήουν χαλ έλυμαίνοντο. Ύπερβάντες δέ 
ώς Ανωτάτω 'Ρώμην τε τήν πόλιν χαλ Απασαν τήν 

VARIiC L E C T 1 0 N E S . 
1 1 Suid. t. ν. συγχροτεΤ: συνηθροιστο Τ 9 τε R, γε *u!g. Τ 9 έπε^νυεν R f έπεΑόώννυε vulg. T i SuUI. 

s. τ . πυ^Ιχαις : Ανασχευάζων. πυρίχην R. *9 δρχησιν add. ex R, ita tamen ut veiba τιν.ένόπλ. δρχ. pr«i 
gloosemaie includcrcmOauJi R, Lugd. Stiid., Oau^iedd. Τ·ήχούση Lugd. mg. άνειμένφ R, Lugd. avt* 
μένως corr. pro άνειμίνιο. 7 1 έν αύτφ δή l i , δή έν αύτ. vulg. 1 9 μαλαχισθείεν R. 
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έχοντες τά ΤυρσηνιχΑ πελάγη, έπλ θάτερα δέ αύτοΓς 
παρετέταντο αί τοΰ Τ · Ιονίου χόλπου (δηγμίνες. Έπελ 
δε ές Σάμνιον τήν χώραν ούτω κάλου μένη ν Αφ-
ίχοντο, ενταύθα διεχρίθησαν έφ* έχατέραν πορείαν· 
Καλ Βουτιλίνος μέν άμα τψ πλείονι χαλ αλχιμω-
νατω στρατφ, άνά τάς Τυραηνιχάς ήΐόνας έχώρει * 
χαλ Κομπανίας τε τά πλείστα έλητσατο, χαλ μέν δή 
χαλ Λευκανίας έπέβη, χαλ είτα Βρεττία 9 9 προσ-
έβαλλεν, χαλ μέχρι τοΰ πορθμού προήλθεν, δς δή Ζι-
χελίαν τε τήν νήσον χαλ τδ τέρμα τής Ιταλίας άπο-
χρίνει. Αενοαρτς δε τά λοιπά στρατεύματα επ­
αγόμενος, Άπουλίαν 9 1 έλαχε σίνεσθαι χαλ Καλαβρίαν 
χαλ Ιως 9 9 Ύδρούντος της «όλεως ϊχετο, ή δή έπλ τφ 
αίγιαλφ ίδρυταιττ\ς 'Αδριάδος θαλάττης, δθεν ό Ιόνιος 

έν δεξιά μέν Α regionem ita diciam, venissent, lura pariiiis copiis» 
Bulilinus quidrm cum majore validiore^ue exercilus 
parle Tyrrhenum liilus legebat, et toiam f c r e C a m -

paniam depradabalur, quin et Lucaniam et Brultios 
deiode invasit, et ad freium usque, quod Siciliani 
insolam oi fines llaliae dirimit, pervenit: l>utharis 
xero reliquat copias ducens Apuliam et Calabriam 
itifcoiabot, Hydruntem asque progressus, quae qui-
detw vrbo in littore Adriatici roaris ost sifa ; unde 
loniat είοοε iniliain habel. Quoiquot ilaqoe 65 
oottun Pranci erant indigena», multam reverentiam 
ptetatea*q»o drca templa exercebant ,υιροιβ reciam 
4e Deo toaieatitm amplexi, ui topra dixi, eadera-
qrao con Ronanis tacra colentes. Alemannica vero 
gtos universa (oiitor eaim bi circa religionem sunl 

Αρχεται χόλπος. Όσοι μέν οδν αυτών •ράγγοι (σα- Β | e m p I j | i r r e T e r 6 l l l 6 r «firiptebaiiO, ioisqnf or-
γενείς έτύγχανον δντες, ούτοι δέ αοιδοί πολλή Αμφλ 
τΑ ΙερΑ χαλ εύλαβεία έχρώντο, Ατε δή τά όρθΑ χαλ 
οί 9 9 τού κρείττονος πέρι νόμιμα προσιέμενοι, ήπέρ 
μοι ήδη έ^ήδη, χαλ παραπλήσια τοίς 'Ρωμαίοις 
Ιερουργοΰντες. Τδ δε 'Αλαμανιχδν Απαν (Ετερα γΑρ 
έχείνοις ές τούτο δοχεί) έάήουν τους νεως αφειδώς, 
χαλ άπηγλάίζον. λΊολλΑς μέν γάρ χάλπεις Ιεράς, 
πολλά δέ περι^αντήρια πΑγχρυσα, συχνΑ δέ κύ­
πελλα 9 9 χαλ χανά, χαλ δσα ταές μυστιχαΐς αγι-
οτείαις Ανείται, ταύτα δέ Αφαιρούμενοι, Απαντα οί-
χεία χτήματα έποιοΰντο. Τοίς δέ ουδέ τάδε 9 9 άπ-
έχρη, ΑλλΑ τάς τε όροφος τών Ιερών Ανακτόρων χατ-
έβαλλον, χαλ τΑς χρηπίδας Ανεχίνουν · λύθρψ τε 

oaoienlio tpoliobant, tnultas qaidem amoUs gaeras, 
ohro m a lottralia et aspergiila ox puro auro, qaara-
plurimoo otiam calices ei acorrao, ot quaoconquo 
•»y»tfei$ cfcremoniio peragondia oranl consocrata, 
ipoliaiiteo, propiiif auis poooeoolontbas ascribebant. 
Sed no bit qoidem rebns eonlenli, lecta ipto oacro-
rom templorutn diroebant, ei fanaajftonla sobver-
tebooi; eruoreojoo ei saoio dolubro circaoiliieboni, 
arta etlan oegetofqiie pollaebantur, cum por eas 
pojoioi caoavera kttepalla oparoo jaeoroni. Sod noa 
oolto pool difina vindicla ett toboecuta. Alii etiim 
bello, i l i i morbo porierunt, noqao qoltqoam eoraoi 
priori opo potitiie ooi. InjustHia onira et Doi < 

τά τεμένη περιε#είτο, χαλ τΑ λήία έμιαίνετο, πολ- c fugienda qoidom tomper et ooxia tofit, pne-
λαχού νεχρών Αταφων περιε^ιμμένων. *Αλλ* ούχ 
ές μακράν αυτούς τΑ ένθένδε μετήλθεν μηνίματα. 
Οί μέν γΑρ πολέμω, τδ δέ τι αυτών νόσ«ρ διεφθάρη, 
χαλ ούδελς δστις Απώνατο της πρότερος ελπίδος. Άδι-
χία γάρ χαλ θεοΰ Αθεραπευσία φευχτΑ μέν Αελ χαλ 
Ασύμφορα, μάλιστα δέ έν τφ προσπολεμείν χαλ πα-
ρατάττεσθαι. ΙΙατρίδι μέν γΑρ έπαρήγειν χαλ νό­
μο ις πατρίοις, χαί τοίς ταύτα λυμαινομένοις ήχι-
στα έφιέναι, ΑλλΑ παντλ σΒένει Αμύνεσδαι, δσιόν τι 
Αν εΓη χαλ μάλα γενναίόν. "Οσοι δέ κέρδους Ιχατι 
χαλ δυσμένειας Αλόγου, μηδέν έπίχλημα ένδιχον 
έχοντες, έπειτα φοιτώσιν Ανά τήν όσνείαν, τούς μη­
δέν ήδιχηχότας σινόμενοι, ούτοι δέ αλαζόνες είσλ 
χαλ ΑτάσΟαλοι, ούτε θέμιν είδοτες, ούτε μέλον αύ-

οίραο νοτο ia pnaliis et conflietibva. Pairiam eoim 
ypairiaqiio insiiluu propagoaro, eaqoe pestiiaidare 
xooliootibus obeistere, omnibasqoc eos viribus pro-
paltoro, osquum sane fuerit valdeqao geoorosum: 
qai vero lucri causa, el hostiUute, qnm nuila joata 
eaaoa oitalur, aliena β β invaduDt, eoo a qviboi 
oulla injuria sunt provocaii infcaUmee, ui oerle 
vtsani inpiiqae fuerint; noqoe qaid jas ac fas sit 
noront, neqao iis curae ett an Deus naloucils oien-
datur. Idcirco acerHmae oot ponue manoiit rosqao 
iptis in exirram atquo irremediabilee calamiutea 
desioaot, lomeisi ad brere aliquod lompiis pmpere 
wtm gororo vidoonlor. Ac talia qoklem oliam tunc 
Lettlbariai Bolilioaiaqiie aoelaacibas copiixeveoerc. 

τοίς είτδ θείον νέμεση 9 9 τοές γιγνομένοις. Τοιγάρτοι ποιναί γε αυτούς μετίασιν Ακριβείς, χαλ σφίσιν ές 
Ανήκεστους συμφοράς τά πράγματα τελευτώσιν. εί χαλ έπλ βραχύ εύημερείν νομισθείεν. Όποία χαλ 
τότε τοΙς Αμφλ Αεύβαρίν τε χαλ Βοντιλένον βαρβαροις ξυνέβη. 

β'. Επειδή γάρ " ταύτα έδρασαν, χαλ πολύ τι Ρ 2. Nam hi rebes hisco perpetratis, curo jara in-
λαφύρων περιεβαλοντο χρήμα, ήδη το τδ έαρ 9 9 παρ- genlem spoliorum vim coaceTvassent, ot jam prae-
φχήχει, χαλ ή τοΰ θέρους ήχμαζεν ώρα, Αευθαρίφ lerlapoo voro vigeret «slas; alleri quidcm ducum, 
μέν, θατέρφ τών ηγεμόνων, βουλομένφ 9 9 ήν οΓχαδε lueutbari vkleUcet, in aniroo erai domum revcrli, 
Απονοστήσαι, χαλ τοΰ όλβου έμπιπλάσθαι. Έστελ- el opimis «poUis suU frai, uaiitiisque ad fralrcm 

?ARl£ LECTIONES. 

T # αί τοΰ R., wGvulg. 9 9 Vulc. coiij. Βρεττίω (»ic). 9 ΙΆποληΐαν R, ΆπουλιΛαν vulg. 9 9 ώς odd. ήδέ 
R. 9 9 χαλ o! R. χαλ Α. 9 9 χύπελα edd. 9 9 τάδε R, ταύτα vulg. 9 9 νέμεση ν R. 9 f επειδή γΑρ R, έπελ γΑρ 
vulc. 9 9 ήδη τό τε Ιαρ R, quod pracferrem, si poei Λευθρ(<ρ inscreret ο ΐ ν . lutpr. vulgaum exprimit. 
· ' βουλευομένιρ R, 
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suuni missis cum eliain ad domuilioneiu borlabaiur, Α λεν *° δέ ώς τδν άόελφδν αγγελιαφόρους, παραχε-
bello ct incenis reruro fuliiiaruai evenlibus valere 
jussie; Bulillnus vcro eliam jurtjuraudo se Golliia 
obslrinxil, pr&lium adversua Roroanos cum ipsis 
adilururo; cumque iili per assentaiionein «pargerent 
sesc eum n»geni ipsorum designaturum, nianendum 
tibi apud illos censuil, et ee ad bellum inslruxit. 
Leulbaris vero ctim suiscopiis stalira discessit: eo 
consilio ut poslquam prxdam omnem quam lutia-
siioe avexissei, domumque venisset, tum-exerciiom 
fralri suo suppelias laturum miOerct. Sed iie ipsi 
quidem consilia sua ex animi senteniia succesfte» 
runt, neque irairi suo valde auxiliari poiuit. Na» 
ipsi jam iier domum versus ingresso, nibil 6 7 qu*-
dtm adversi ad Piceuum agruni uaque accidit: com 

λευόμένος καλ τδνδε ώς τάχιστα έπανιέναι χαί-
ρειν είπόντα | Ρ. 37 ] τφ πολεμώ, χαί τή άδήλφ τύ­
χη τών έ σομένων. Βουτιλίνος δέ χαι δτι f t όμωμό-
κει τοίς Γότθοις, ή μήν ξυνάρασθαι αδτοίς τδν πρδς 
'Ρωμαίους αγώνα, καλ δτι αύτδν έχείνοι έθώπευον, 
βασιλέα σφών άναόείξειν έπιΟρυλλούντες " , έόόχει 
οί μενετέα είναι, χα\ τά ξυγκείμενα διανυστέον. Καλ 
δ μέν τούτων δή ένεκα *κ έμενε τε αυτού, καλ τά ες 
τδν πόλεμον έξηρτύετο. Αεύθαρις δέ άμα τή άμφ* αύ­
τδν 9 1 δυνάμει ευθύς άπεχώρει, καλ ώς άν ασφαλέ­
στατα τήν λείαν διαχομίση ήπείγετο, βεβουλευμένον 
αύτφ, έπειδάν οΓχαδε ίκηται, τότε δή ευθύς 9 9 ώς 
τδν άδελφδν στείλαιτδ στράτευμα ξυλληψόμενον αύ­
τψ τού κίνδυνου. Άλλ* ούτε έχείνω ές τέλος απέβη 

aulero eo progressus pervenissel, ipse quidem circa Β τά δοκηθέντα, τφ τε άδελφφ ού μάλα ήρκεσεν έπ-
rauum urbem castraraeiaius esl; emissis eiiam 
ataiiin, suo more, praecursoribus et speculatoriboa 
ad tria horoinuro millia, qui nou solum auleriora 
loca explorarenl, sed, sicqbi boates comparercnt, 
profligareul: Anabanes vero ei Uldacb ille H U U D U S , 

qui cum exercila Romano pariier et Hunnico ad Pi-
taurum urbeni collccti erant, insidiis in iransitu 
collo**iis, bi, iuquam, praecursores illos conspicali, 
in ipso lonici siiius liltoreci crepidine euntes, egresei 
urbe, acieque opiime in&irucla couferiitn in eos ir-
ruunc, ac mullos qubteiu gladiis caedenles irucidaul; 
noo pauci, 6 8 c u m prarupla liitoris prxcipitia con-
scendisseot, in declive delali, prooique in mare 

αμϋναι. "Ηδη γάρ αύτφ άνά τήν αυτήν 9 7 πορείαν 
έπανερχομένφ, μέχρι μέν Πικηνού 9 9 της χώρας ού-
δενότι άντίπαλον ξυνηνέχθη. Ός δέ ενταύθα δόφ Ιών 
έγεγόνει, αύτδς μέν περ\ τήν Φάνον έστρατοπεδεΰετα 
τήν πόλιν. Έστελλε 9 9 δέ ευθύς, ώσπερ είώθει, προ-
φύλακας καλ διοπτή ρας άνδρας ές τρισχιλίους, ού 
μόνον έπισκεψομένους τά πρόσω, άλλά γάρ χαλ, έϊ-
που πολέμιοι φανείεν, άμυνουμένους ·. *Λρταβάνης 
δέ καλ Ούλδαχ ό Ούν νος * έτύγχανον γάρ άμα στρα-
τεύματι 'Ρωμαϊκψ τε καλ Ούννικφ είς Οίσαυρον τήν 
πόλιν ξυνειλεγμένοι κα\ έφεδρεύοντες τή παρόδφ * 
ούτοι οή ούν 1 επειδή εκείνους τούς προπόρευτάς έθεά~ 
σα ντο έν αύτψ δή τώ αίγιαλφ τού Ιονικού 9 κδλ-

pfovoluli, el procellis abrepti perieruiit. Subrigii ^ που καλ τή κροκάλη πορευομένους, ύπεχβάντες τοΰ 
enint ie quodammodo ea parte liitus, et veluti col-
lem quemdaio facit, oon oiani ex parte accessibi-
lem et pervium, quique, ubi io ejus sumrailatem 
veouim faerit, ueqaaquam facilem prebeat descen-
sum, sed maxima sui parie praecipiliis ad lapsam 
proclivibus et biantibus obnoxium, el in profuodio-
rem maris crcpidinem vergentem. Alii iuque quara-
plurimos ila pereunles conspicaii, absque ollo or-
dine fugeruiu, el cum iugenli clamore aique ejulatu 
ad exerciium delaii perturbaiione ei lumuhu omnia 
impleruni, ut janijaro ingruentibus RomanU. Lee-
tbaris vero adpraelium secomparans, omnem exer-
ciium movebai. l l l i , arrepiis armia, aciem inxtroe-
baui, dcnsam pantcr et iu longiim protensam. Hoc 

άστερς. έσβάλλουσιν άθρόον ές αυτούς, εύ μάλα 
παρατεταγμένοι, χα\ πολλούς μέν τοίς ξίφεσι παίον-
τες διεχρώντο. Ένιοι δέ αυτών υπέρ τδ κρημνώδες 
χα\ άπε^ωγδς τής ήΐόνος άναβάντες, έπειτα χατά 
τού πρανούς ύποφερόμενοι 9 χαλ ές τήν θάλατταν * 
κατωκάρα έχπίπτοντες, άπώλλυντο, έμφορούμενεε 
τού ^οθίου. Έπήρται γάρ πως ενταύθα ή άχτή, χαλ 
ώσπερ γεώλοφόν τι αποτελεί, ού πανταχόθεν βατόν 
τε κα\ 1 π ίδρο μον 9 , ουδέ οΓον τοϊς έπ' άκρου γιγνο-
μένοις εύκολους παρέχει ν τάς αναβάσεις 7 , άλλ* όλι-
σθηρδν, ώς τά πολλά, χα\ σηραγγώδες χαλ ές τδ βα-
θυνόμενον της ^ηγμίνος έπιχεκλιμένον. Ούτω δή 
ούν τών πλείστων διαφθειρομένων, χαθορώντες ο! 
άλλοι έφυγον 9 ούδεν\ χόσμφ, βοή τε ξύν πολλή χαλ 

VARliE LECTIOISES. 
? u ίστελλεν R. Lugd., Ιχτειλε edd. δέ ώ: R, δέ χαλ ώς vulg. 9 1 έπιιέναι R. 9 9 δτι ins. ex R. 

ώμομ^κει R. τοίς Γότθοις R , τψ Γότθω vulg. 9 1 έπιθρυλλούντες Κ, έπιθρυλλεί τ' Lugd., ώς 
έπιθρυλλείτο vuig., inlpr. ae tunm iviperatorcn fnre te praidicarent. n Ινεκα R, ένεκεν vulg. 
"άμφίανεδν R. εύύύς άπεχώοει — οΓχαδε ίκηται. Plurltnum h. 1. ab ea recensione q«iaro L^igd. 
exbibel, illa aldl quam R & inlpr. c x p r i m u i i i . Nain vulg. quidem ba?c babet : ευθύς άπεχώρει, 
βεβουλευμένον αύτψ, έπειδάν ασφαλέστατα τήν λείαν διάκο μίση χαλ οίχαδε ίχηται : qoat per εα 
spectata, vix reprehenderes. R. auteu», cum prawianiioris receiiMonis vesligia conscrvct, lon^e corrn-
pliora cxhibel, cuociisab άπεχώρειβε^ϋβ ad ασφαλέστατα vocabalie omis»is, aliis traneposius ; ευθύς 
τήν λείαν διάκομίτη ήπείγετο ώς άν καλ οΓκαδε ίκηται. Interpres deniquc, inlegerrimocodice usus, aine ullo 
erroris periculo ad verilalem dticil, dum sic veriii . Leulhare* ilaque cum cwterii circa se copiis pradam 
cmnem quam pnmum ueurn deferre aceeterabat, eldomum conlcndere. " ευθύς add. ex R. ώς R, έσ vtdg. 
9 T αυτήν ius. ex R, ci inipr. eadem via. 9 9 Πικηνού. Sic R, el inlpr., vulg. πυκνής. Vulc. conj. Πικένης 
s. Πενκεντίνης. 9 9 έστελλε R, έστειλε vulg. 1 άμυνουμένους Cl . , αμυνόμενους R et vulg. Ούλδαχ R et 
intpr. Ονλδάχηςvulg. 9δήουνΗ el Ltigd., δέ ούν edd. 9 Ιωνικού R. 9 Suid. s. ν. κατωκάρα: έχ τοΰ 
πρανούς υποφαινόμενοι, οιοχ εμπίπτοντες 9 θάλασσαν vutg. * έπίδρομον R, εύεπίδρομον vulg. Τ άναβα-
crtc. inipr. afffn^x'»!, Lugd. mg. Γσ. χαταβάσεις. 9 έφευγον R. 
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οΙμωγή άνά τδ στρατοπέδου είσπεσόντες, θορύβου χ ergo paclo cooslitulis ipsis, neque opportumere con-
κα\ ταραχής Απαντα έπλησαν, ώς αύτίχα* μάλα τών silio in menlero venicnle, pluiiuii caplivi imusto-
Τωμαίων έπελευσομένων. Αυτός τε δή ούν Λεύθαρις dili relicli, hoslium occupalione oppottune usi, 
διανίστατο Ις παράταξιν, χα\ άπαν τύ στράτευμα quim celerriroe auiugerunt, et quidquid potcrant 
έκινεΤτο· χαλ τοίνυν, άναλαδόντες τά όπλα, ές φά- gpoliorum in proxima caslella traiisitileruni. 
λαγγα χαθίσταντο, βαθείάν τε χαλ έπι μέγα παρατεταμένην. Έν τούτοις όέ αυτών καταστάντων, καλ 
ουδέν ότιούν αύτοίς έτερον έν νφ τίθεσθαι παρέχοντος τού καιρού, οί πλείστοι τών αΙχμαλώτων αφύ­
λακτοι άθρόον γεγενημένοι, άπεχρώντο έν δέοντι τή τών πολεμίων ασχολία * αυτοί τε γάρ ώς τάχιστα 

διεδίδρασχον, χαλ τών λαφύρων όπόσα οΤόν τε ήν ές τά έχόμενα [ Ρ. 38 ] φρούρια διεκόμισαν. 
γ'. Έπε\ όέ 'Αρταβάνης τε χαλ Ούλδαχ 1 9 (ψοντο 3. Ctim vero Arlabanes simul el Uldach impares 

γΑρ ούκ Αξιόμαχοι είναι) ήχιστα έπεξήγον τδ στρά- sese commiliendo £ 9 praelio censentes copias ne-
τευμα, τότε δή οί Φράγγοι, διελύετο μέν αύτοίς ή πα- quaquam edueorent, tuin Franci, aolota acie, in ca-
ράταξις, χατά σφάς δέ γινόμενοι χαλ γνωματεύοντες, stra reversi cognoverunl quanUm jacltiram fccis-
διεγίνωσχον όπόσων 1 1 έτύγχανον αφηρημένοι. Πρίν β s « l . Quocirca priusquara gravius atiquod damnum 
γε δήούν χαλ έτερον τι παθείν, έδόκει αύτοίς έν χαλφ acciperent, visura est eia coosaluini, si quam ciiis-
έσεσθαι, είγε ώς τάχιστα έχ Φάνου της πόλεως άνα-
οτάντες, Γοιεν άνά τά πρόσω. Καλ τοίνυν αύτίκα 
έχώρουν, αφέντες δέ έν δεξιά τδν Ίόνιον κόλπον καλ 
άπασαν τήν παράχτιόν τε χαλ ψαμαθώδη πορείαν, 
άνά τούς πρόποδας τού 'Απινναίου 1 1 δρους έπορεύ-
θησαν. Ούτω τε ίθύ ΑΙ μιλεί ας χαλ Άλπισχοτίας 1 1 

έλθόντες, μόλις τδν Πάδον έπεραιούντο. Καταλα-
βόντες δέ Βενετία ν τήν χώραν, ές Κένετα 1 9 τήν 
πόλιν χατήχοον ούσαν σφών έν τφ τότε ηύλίζοντο, 
αύτου τετολοιπδν έν τφ άσφαλεί διαιτώμενοι, ήσχαλ-
λόν γε 1 9 δμως χαλ έδυσφόρουν, χαλ πολύ τι υπήρχε 
διαφανές της γνώμης τδ άνιώμενον. Αίτιον δέ ήν, 
δτι δή αύτολς ελάχιστα έχ τής u λείας έλείπετο, χαλ 

simo moiig a Fano urbo caslris ullra progredereu-
tur. Siaiim iiaque procesoorunt, relicio ad dexlraai 
lonio sinu et liUorali nniversa arenooaqae ?ia, ad 
radices Apenntni monlis iter feocruni; alque iia re-
cla iOmiliam et Alpes Goitias versus eunles, argro 
Padumirajccerunt. Cum vero in diiionem Yeneiam 
•enitsenl, ad Cenetam urbem per id tempns ipoio 
oubdilaiD slationem babueruni, ibideinceps in iuio 
commoraluri. Dolebant tamen molesieque ferebatit, 
oi aumroum quemdam moerorem prae &e ferebam, 
quod ipsis perquam exiguam e prada esset reb-
quom, videbaniiirquo sibiirritos inoiilesojie bboreo 
perpessi. Sed non his lerminis ipsorum calamitas 

έδόκει άκαρπα χαλ άνόνητα διαπεπονηχέναι. 'Αλλ* £ fail circumscripia. Paulo enim post, peetilens qui-
ού μέχρι τούδε μόνον αύτοίς τά τών δυστυχημάτων 
έχώρει. Όλίγω γάρ ύστερον καλ νόσος τις λοιμώδης 
έφθειρε τά πλήθη έξαπιναίως έπεισπεσούσα. Καλ 
οί μέν αυτών μοχθηρδν άποχαλούντες τδν περιχεΙ· 
μενον t T σφίσιν αέρα αίτιον έχείνου 1 9 τού πάθους 
γεγενήσθαι ήγοΰντο · οί δέ δτι πολέμους τε συχνούς 
χαλ δδοιπορίας μακράς διανύσαντες, άθρόον ές τδ 
άβροδίαιτον μετεβέβληντο, τήν τής διαίτης παραλ-
λαγήν ήτιώντο, τήν δέ γε ώς αληθώς αρχήν τε χαλ 
άνάγχην τής συμφοράς 1 9 ού μάλα διενοούντο. ΤΗν 
δέ άρα, οΤμαι, ή αδικία, χαλ τδ περιύβρίσθαι πρδς 
αυτών τά τε θεία αφειδώς 9 9 χαλ ανθρώπεια νόμιμα. 
Αύτδς δή οδν δ στρατηγός χαλ μάλα ένδηλος ήν, δτι 
δή αύτδν θεήλατοι μετηλθον πόιναί * παραπλήξ τε 

dam morbns repento incidens muliiludinem absuna-
pt i l ; ei nonnuili quidem Hlomm ambioniie aerfs 
pravitatera incasabant, cauaam morbi ei ascriben-
tes; alii vero, quod continais beilie et longis itinc-
ribus peractis repente ad otioeam mollemque viutn 
estont tradacti, 70 v i l 3 C immutaiionera in causa 
esso putabont. At ipeam revera originom necessa-
riamqoe causam mali plane non inielltgebant, qtue 
profectoorat injustitia, et divina pariier alque hu-
roana fura ab ipsis proculcata. Ipsum Uaque ducem 
videre erai evidenter poenis divinilus immisais ob-
noxiom: insania euiin manifesiaque rabie, instar 
ooniro, qai monte eapii furere aoleni, corripiebatur, 
roullaquo vertigine agilabalur, graveoque ejulaiut 

γάρ έγεγόνει, χαλ έλύττα περιφανώς, χαθάπερ οί Ο edobat, modo pronus, modo in alierutrum laUis in 
έχφρονες'χαλ μεμηνότες, χλόνοςτε αύτδν έπείχε μυ· 
ρίος, χαλ οΙμωγΑς άφίει βαρείας * χαλ νύν μέν πρη-
νής, νύν δέ χαλ 9 1 έπλ Οάτερα έν τφ έδάφει κατ-
έπιπτεν* άφρφ τε πολλφ τδ στόμα περιε^είτο * καλ 
τώ όφθαλμώ βλοσυρώ 9 9 γε ήστην χαλ παρατετραμ· 
με'νω. Ές τούτο δέ άρα ό δείλαιος άφίκτο μανίας 

golum procideas, mullamque ex ore spumain cieus; 
octili eiiam ipsi erant lorvi, horreudumque in mo-
dttm invcrsi; eo denique inoaniae venerat miser, ui 
D O a suis quidem luembris dogiiatandis abstinerel. 
Assidue enini mordicus brachiis suis inbaerciis, ei 
carnos dentibus convellens, eas instar fer» aliiujus 
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besiia» ddatiiabat, promananlem saniem lambena, Α ώστε Αμέλει χαλ των οικείων μελών Απογεύσασθαι. 
alque ita sui tpsius saiur paulaltmque conlabesceits 
miscrrime pci iit. Exsiincli vero sunt universim eliam 
c'dPtf ri, itihil pcnilus se reiniiteute malo, donec om* 
ιιes iuterieruiU; ac febre quidem plurimi pressi, sa-
na tamcn menie perierunt; nonnulloa autem gravis-
fiina apoplexia afilixii, alios capiiis gravedo, 71 
alios deiirium. Vartis enim morbis laborabanl, sed 
omoibus in peroiciem destneniibus. Leutbatia ita-
que quique eum sequebanltir cxpeditio bujusroodi 
calamitosum babuit exilooi. 

Έχόμενος γΑρ δδάξ των βραχιόνων καλ διασπών τάς 
σάρκας, χατεθίβρωσκέ γε αύτάς ώσπερ θηρίον δια— 
λιχμώμενος 9 9 τδν (χώρα. Ούτω δε έαυτου έμπχ-
πλ άμε νος, χαλ κατασμικρδν ύποφθινύθων1%, οίκτρό-
τατα άπέβίω. "Εθνησκον δέ χύδην χαλ οί άλλοι, ού-
δενότι χαλ άνιέντος τού κακού, έως Απαντες διεφθά-
ρησαν. Καλ πυρετφ μέν ο! πλείστοι πιεζόμενοι " , 
νηφαλέοι γε δμως άπώλλυντο. Ένίοις δέ καλ απο­
πληξία ένέσκηπτεν ίσχυρΑ,χαλ έτέροις χαρηδαρία " , 
χαλ παραφροσύνη έτέροις. Ποικίλα μέν γΑρ αύτοίς έπ-

εφέρετο 9 Ϊ πάθη, άπαντα δέ είς δλεθρον Απεκρίνετο. Αευθαρίφ μέν σύν χαλ τφ οί έπομένω όμίλφ, ές τόδε 
τύχης τά της εκστρατείας έτελεύτα. 

Β [Ρ. 39] δ\ Έν φ δέ ταύτα έν Βενετία ξυνέοαινε, 
Βουτιλΐνος άτερος 9 9 στρατηγός, τά μέχρι του πορθμού 

Α. Dum vero baec in Venetia coolingunt, Buiili-
nus alter dux oppidis caslelltsque propemodum ora-
nibos ad Siculura fretum usqoe vaslalis, ttaiim 
qoam cidssiroe Campaniam versus et Romam se re» 
eepit. Inaadierat eoim Narsetis ol imperaloris exer-
cims eo convenisso, et statulum erat non cunclari 
diotius, neque animi pendere, sed in aciom in&tru-
dlo omnibus copiis de rerum summa decertare, 
quandoquidem non miniroa excerci.us quietaderat 
par* morbo correpia interierai. Vergeole cniro jam 
sesutc ei auiumno ineunte, vineae quidero uvia oira-
ota* erant; bi voro inopia aliarum rerum necesaaria-
riim (omnis enim comroealus per Narsetem praden-
lissime praerepms crai), avulsis uvis, saccoquo wa-
nibus expre*so, rousto sese ingurgilabant, odorife-

της Σικελίας πολίσματά τε χαλ φρούρια σχεδόν τε 
άπαντα λυμηνάμενος, έπανήει αύθις ώς τάχιστα ίθο 
Κομπανίας τε χαλ 'Ρώμης. Ήχηχόει γαρ τδν Ναρσήν 
χαλ τάς βασιλέως δυνάμεις αύτον που ήθροΐσθαε. Καλ 
ήβούλετο μή μέλλειν Ιτι μηδέ άλάσθαι, άλλά παντλ 
τφ στρατφ παραταξάμενος, τδν ΥΠΈΡ των δλων κίν-
δυνον άνα^ίψαι * έπελ χαλ μέρος τι ούχ ελάχιστον 
χαλ τής άμφ% αύτδν στρατιάς νόσφ έαλώχει99 χαλ 
διεφθείρετο. Ήδη γάρ του θέρους λήγοντος, παλ τοί 
φθινοπώρου αρχομένου, αί μέν Αμπελοι τφ χαρπόρ 
έβρίθοντο, οί δέ 9 9 χήτει τών άλλων επιτηδείων 
(άπαντα γάρ τφ Ναρσ| έμφρονέστατα προΐιήρ-
παστο), οί ΔΈ τους βότρυς91 αφαιρούμενοι, παλ νύς 

rum vinum, quod Graeci άνθοσμίαν vocaot, οχ tem- C &αθλί6οντες, ένεφορουντο τον γλεύκους, ού-
τοσχεδιάζοντες τδν άνθοσμίαν. Ένθένδε τε αύτοές 9 9 

ή γαστήρ έπιμέγα έφέρετο χαλ διέπει, χαλ τδ μέν τε 
αυτών Ιθνησχεν αύτίχα, ήσαν δέ ο! χαλ δαγίγνοντο. 
Πρίν γε δή ούν χαλ άπαοτν έχνιχησαι τδ πάθος, 
έδάχει οί είναι πολεμητέα ές δ τι έχοαίη. Καλ τοένυν 
άφιχόμενος ές Καμπανίαν, στρατοπεδενεται οδ πο^-
βω Καπύης 9 9 τής πόλεως, άμφλ τας Αχθος τού Κα* 
σουλίνου ποταμού* δς δή βέων έπ τον δρους τον 
'Απινναίου, χαλ ανά τά εκείνη πεδία πορεελιττά-
μενος, ές τήν Τυρσηνιχήν99 φέρεται θάλατταν. Εν­
ταύθα δή οδν ίδρύσας τδν στρατδν, χαραχωμΑ τα 
περιεοΆλετο χαρτερδν, χαλ έπεποίθοι τφ χώρφ 9 9 * Α 
γάρ ποταμδς αύτφ έν δεξιφ ύποββέων άντ* έρΰματος 

pore conflcietiies ; unde vehemenliseimo alvi pro-
fluvio laborarunt: el nonnulli quidoin eoram eo io« 
lerierunt, noonelli ettam supervixerunl. Priusquani 
itaque bic morbus omnet pervadeiet,coramiUenduiii 
sibi quocunquo erentu pneliam ceosebat. Qoocirca 
ciim in Campauiam veniasel, caalra non procol aCopua 
urbe iixil, ad ripas Casulini fltjmiais, quud quidero ex 
Apennino monle iluens, ei per 7 Ϊ circaaijacoates 
campos flexoose labeus, in Tyrrbenum inare fertur. 
Hic itaque locaio exercilu, valido eum vallomunifil, 
nauira loci freius.Fluviusenim ipsiaddextram labono, 
propugnaculi loco cssc videbatur, ne qais ea ex parte 
adoriretur, ol curruam, quonim maximam babebal 
vim, rotas ordine inicr se conserias aoloiofixit, lerra j) είναι έδόχει τού μή τινα έπιέναι, χαλ τούς τών Αμα­

ξών τροχούς, Ας δή ώς πλείστος έπήγετο, οτοιχηοον 
ές αλλήλους άρμόσας, ένέπηξε τά οπίσω 9 9 τφ έδαφει, 
Αχρι χαλ ές τΑς πλήμνας περιχώσας, ώς μόνα τΑ 
ήμιχύχλια ύπερανέχειν χαλ προδοθλήσθαι. Τούτοις 
δή ούν χαλ έτέροις ξύλοις πολλοίς άπαν τδ στράτευ­
μα έρυμνώσας, έξοδόν τινα ού μάλα εύροέαν χατα-
λέλοιπεν χενήν τών περιφραγματων, ώς έχ τήσδε 
αύτοίς έξείη βαδίως { βούλοιντο χατΑ τών πολεμίων 
εφόδους τε χαλ επανόδους ποιείσθαι. *Οπως θέ άν 
αύτφ μηδέ τΑ της γέφυρας τού ποταμού αφύλακτα 

ad ntodiolos rotarum usque aggesta, ita ut circtimfo* 
rciitiae dimidia lanlum pars exstarel el prominerei. 
Ilis, inquam, aliisque muUiseiipitibuscum univer&uin 
exercilum coinmunisset, exiluni quemdam non val-
de aniplum neque nllo sepio obslructiiai rebquit, 
ut. pe.r eum faciie licerel, ti liberel, eicsrgus in 
hostcs ei recursus facero. Nevero poni qoo flaviug 
erai siralus incuslodiius etsei, ueve ea cx parte 
daijinum accip^ret, bunc eliam praeoecupat, etlur-
TC quadaoi iignea in eo exsirucla streuuox in ea 
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εΓη, μηδέ γε ένθένδε πημαίνοιτο, προχαταλαμβάνει Α qiianlum fieri poterat optimeque armaios viroo <*>l-
τε αυτήν, χαι πυργον τινά ξύλινον ενταύθα τεχτηνα-
μενος, έφίστησιν έν αύτφ Ανδρας δπδσους οΐόν τε 
ήν μαχίμους τε καλ Αριστα ώπλισμένους · έφ* ψ έχ 
τού Ασφαλούς όμύνεσθαι, χαι Απερύχειν τούς "Ρω­
μαίου; διαβησιίοντας. Ούτω δέ έκαστα διαθελς, φετό 
οι τΑ παρόντα έν δέοντι παρεσχευάσθαι", ώς και έν 
αύτφ δή που χεισόμενον πολέμου χατάρχεσθαι, χαλ 
ού πρότερον μάχης έσομένης, πριν άν έχείνω εΓη *· 
βουλομένφ. Και τά μέν άμφλ τφ άδελφφ έν Βενετίφ 
ξυμδαίνοντα [Ρ. 40] ούπω έπέπυατο Η , έ θαύμαζε ν δε 
θτι δή αύτφ χατά τδ ξυγκιί μενον τδ στράτευμα ούχ 
έπεπόμφει - χαλ ύπετόπαζεν, ώς ούχ άν ές τοσούτον 
έμέλλησεν, εί μή τι αυτοί; ξυνηνέχθη δεινδν χαλ 
αντέξουν · πλήν ΑλλΑ χαι έχείνων 4 4 Ανευ περιέσεσθαι 

locat, qui poutem e tuio propugnarent, et Roma-
nos transilum molienles propubareni. Hi» iiaque 
singulis iia disposilis, omnia quam optime compa-
rata censebat; tanquam in ipsiu* poiestale futu-
rum esset, betlum inchoare, neqoe prius praeliam 
cominiitt posset, quam ipsi liberel. Porro qa« fra-
tri suo in Veueiis occiderant, neodum 73 inaudie-
rat; roirabatur vero quod ei copias suas, uii iuler 
ipios conveoerai, non mfeissel, Mispicioque ipsi in-
cidebai, non um diu tardaiaras fuiaie, nisi eis ali-
quid wnisiri adversiqoe accidiasot : nibilotninva 
tamen eiiam sine illU vkloriam so ab hosUbtia ro-
poriatoruiB censebat, quippequi *ei sic-copiarum 
muliiiadine cssei saperior. Qai enim ipat roliqaas 

batv Romanoniai vero exercituo vijcdam erat mil-
lium octodocim. 

τών πολεμίων ήγείτο, άτε δή τφ πλήθει χαλ ώς ύπερ- Β eral eiordlas ad trigiau beUatoruoi nillia accedo* 
βάλλων. Ές τρείς γαρ αύτφ μάλιστα μυριάδας μαχί­
μων ανδρών ή λειπομένη στρατιά ξυνετΑττετο - ήδΑ 
τών Τωμαίων δύναμις μόλις έν δχτωχαίδεχα χιλιά-
σιν έτυγχανεν ούσα. 

ε'. Αυτός τε δή ούν ώδέ πως άριστα είχε προθυ­
μίας* χαλ Απαντι τψ στρατφ παρεχελεύετο γιγνώ-
σχειν, ώς ό παρών Αγων ούχ έπλ σμιχρψ τινι χωρήσει, 
*AJX ή χαθέξομεν9 έφη, τήτ ΊταΜατ, οδ δή χαλ 
Ι χατ ι 4 1 άριχόμεθα, ή ΜΜίψεται ήμίν άχασιν 
άχλεως ένθάδε τεθνάναι. Ούχονν τόδε ημάς, Δ 
γενναίοι, άντ' έχείνου έΛέσθαι χροσήχει, έζόν 
άνδρας αγαθούς έν τφ χολέμφ γιγνομένονς, 
άχόνασθαι ων έφιέμεθα. Βουτιλίνος μέν ούν ταύτα 

5. Quocirca ot Ιρεο quam oplime animatae orat 
et univereum eiorciluro hortabaltir, con de eaigoa 
aliqua re eo pr&lio deccriieiidum etse, ted aut Jlo-
liam, ioquil, cuju$ eaus* venimui, obtmebimu$9 a«l 
koc unum jamjxm nobis relifuum ertf, ut σάπισε ia-
gforii morimmur. Itlmd tfaoxo nos pofta*, tiri fortu, 
aaom Aoc, εείΐε dibemus, eum in ηεείτα χεαπαεέΐ 
ροεείχΜ, ει tfrexxt ε$εε νεΜτχκε, σπα» cftamu «on-
εοσχι. Bulilinaf itaqoe biooo alilsqoo verblo molli-

τε χαλ τΑ τοιαδε παραινών τοίς πλήθεσιν ούχ άνίει. Q tndinom hortari non deofetebai. Hi vero bona tpo 
Οί δε έπεββώννυντο ταΐς έλπίσι, χαλ τά δπλα, ώς πη 
έκάστφ φίλον, παρεσχευάζοντο4·. 'ΟδΙ μέν γάρ πε-
λέχεις έθήγοντο πολλολ, ώδλ δέ τά έπιχώρια δόρατα* 
οί άγγωνες, Ατέρωθι δε τών Ασπίδων αί διεββωγυΐαι44 

«ρδς τδ ένεργδν μετεποιούντο, χαλ βαόίως αύτοίς 
άπαντα παροσχεύαστο. Λιτή γάρ τούδε τού έθνους ή 
δπλισις, χαλ οία ού τεχνιτών δείσθαι ποικίλων, ή 
μόνον44 ύπ* αυτών, οΐμαι, τώνχρωμένωνδϊαχοσμεΤ-
οθαι, εί «αί τι διαφθαρείη· Θωράκων μέν γάρ χαλ 
χνημίδων άγνώτες τυγχάνουσιν δντες, τάς δέ χεφα-
λΑς οί μέν πλείστοι άσχεπείς έχουσιν, ολίγοι δέ χαλ 
χράνη άναδουμενοε μάχονται * γυμνολ δέ τά στέρνα 
είσλ χαλ τά νώτα μέχρι τής δσφυος, ενταύθα δε 
άναξυρίδας, οί μέν λινάς, οί δέ χαλ σχυτίνας διαζων-

fttliiarma, ut eaiqoe visom erat, apparobant. Altbi 
enim aecuresmuto acoebanlar, alibi palria baxlilia, 
qu« ipsi angones vooant, alibi scoia confrocta, ul 
usui ossent, .refidobaatur, facileqae ipaia omait 
insiroebanlur. YUis eoim eol et neglecu hujus oa-
lionis armaiara, qnxque ?ariio opificibus noii iodi-
goat; tod facfle ab ipeia, qoi oa otontur, oi qvid 
forte 74 fractum fuerit, refici poiesl. Loricas enin 
ot oereat non norunl. Capila pleriquo oorum non 
muniunt, pauci vero galeis tocli pugnoni. Peclori-
hua et torgoribua ad biroboo usqae suot nudis, inde 
braccis eive femoralibus alii lineie, alii corloc^o 
cincii, libiaa cooperiooU Equis voro non oiuMor, 
nioi admoduoi poucii, qaippe qui ad pede&lrem pu-

νύμενοι τοίς σχέλεσι περιαμπίσχονται. Ίπποις δέ ^ gnam, qii* ipoia fomiliarit pairiaqoe οει, oplimo 
ήχιστα χρώνται, πλήν σφόδρα ολίγων, Ατε δή αύτοΓς 
τδ πεζομαχείν σύντροφόν τε Αν χαλ πάτριον χαλ άριστα 
μεμελετημένον. 3Μφος δέ τφ μηρφ, χαλ Ασπλς τή 
λαιφ πλευρά παρηώρηται. Καλ τοίνυν τόξα, ή σφεν-
δόνας, ή άλλα άττα έχηβόλα δπλα ούχ επιφέρονται, 
άλλά πελέχεις γάρ αμφίστομους χαλ τους άγγωνας, 
οίς δή χαλ τά πλείστα κατεργάζονται - είσλ δέ οί Αγ-
γωνες δόρατα ού λίαν σμιχρά, ού με νούν αλλ* ουδέ 
άγαν μεγάλα, άλλ* δσον άκοντίζεσθαί τε, εΓπου δεή-

oiot exercilati. Ensit foniori, et ocniom sinialro la-
teri appendet: arcnboa aol fondis, vd aliis lelie, 
quae emioos jaciunior, non nluntiir; aod anciptti* 
bus securibus ei angonlboo, quibos prccipoo ren 
gerant. Svnl vcro angoneo baaiae qucdaro, neqne 
admoduoi panrae, neque adroodum magoe, ood el 
ad jactu feriendum, sicubi opuo fuerit, οέ obi co-
minos eollalo podo conOigendum ost impetuftque fa-
ciendus, accommodatx. Us pleraqae $oi parte ferro 

VARlifi LECTIONES. 

• 7 παρασχευάσθαι R. Μ ε ι η R, foivulg. ·» έπέπυστο R, πέπυστο vnlg. *· έχείνων R, έχείνου vulg. 
ci inipr. M δή καλ lx. R, δή έκ. volji. ένθάδε τεβν. R, inipr. 9nc mantmur, τδ τεδν. volf. 4 1 ξυν-
εσχευάζοντο R. 4 1 διε&&ωγυίαι R, διε^γυια». vulg. 4 4 ί. χαλ μ. 
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suut obducl», iia ul perparum llgni a lamiois fer- Α σοι w , χαλ ές τάς αγχέμαχους παρατάξεις προς τάς 
reis midum congpicialur, alque adeo vix lota imas 
liasi» cuspis; tupra vero ad exlremilaiem spiculi, 
adunci quidain mucrones utrinquo prominont, ex 
ipso spiculo instar hamuloruai reflexi, el deorsiim 
vergemes. In confliclu itaque Francus miles huiic 
angonem jacii; quod telura ei corpori inflictum 
fuerit, adigitur quidem 75 i n l r o » u t i verieimile est, 
cugpia, noque is qui icCus egt, neqtie alios quisquam 
iacile lelura evellere potosl; obstant enim acumi-
oaii iili bamoli attiui carni inbserenteg, et acerbos 
cruciatus excilant, adeo al eiiain gi hoslem nequa-
quam loule vulnus accepisse contingat, ex eo ia-
men inttfreat. Si vero ocnto impaclum fuerit, gia-
lim ex eo propondet, ei circumagiiur, inftma eui 
parte oolum verreng el versans. Is vero qui iclus 
egt, nequo telum gcuto evellere valet, hamulis mor-
dieus inbrerentibus, neque ense antpulore, quod ni-
mirum ad lignum pcrtingere non possti, ferreis la-
ininig, quibus id obductum cst, obsislentibus; quod 
aimul ac viderit Ffancus, confestim pode insultal, 
el proculcans imam bastam, gculam pondere sui 
corporis deprimit, ita ut, gestanlis manu sese non-
nihil laxante ac remiitenie, caput et pectoo nuden-
lur. lum ille, nudora boaiem uequo munitom na-
ctus, facilc irrjcidai, sive securi fronicm foriens, gi-
ve alta basla jugulum trajiciens. Ac talis quideni 
csl Francorum aroiatora, atque iia ad prelium ap-
parabantur. 

Β 

έμβολάς έφιχνεϊσθαι4*. Τούτων δέ τδ πλείστον μέρος 
οιδήρω πάντοθεν περιέχεται, ως ελάχιστον τι δια· 
φαίνε σθαι του ξύλου, χαλ μόλις δλον τδν σαυρωτηρα* 
άνω δέ άμφΐ τδ άκρον της αιχμής καμπύλοι τινές 
ακίδες έξέχουσιν εκατέρωθεν έξ αυτής δήπου της 
έπιδορατίδος, ώσπερ άγκιστρα 4 7 ΰπογναπτόμενα, χαλ 
ές τά χάτω [Ρ. 41] νενεύχασι. Κα\ ούν άφίησι τυχδν 
έν συμπλοκή τούτον δή τδν άγγωνα Φράγγος άνήρ · 
χαι εί μέν σώματί που έγχρίψειεν, είσδύεται μέν 
είσω, ώσπερ είχος, ή αίχμής ούτε δέ αύτδν τδν βλη-
θέντα ούτε άλλον τινά 4 · ερύσαι βαδίως ένεστι τδ 
δόρυ. ΕΓργουσι γάρ αϊ ακίδες ένδον ενεχόμενοι τή 
σαρκλ49, χαι πικρότερος έ πάγο υ σα ι 9 9 τάς όδύνας, 
ώστε εί χα\ μή χαιρίαν τδν πολέμιον τρωθήναι ξυν-
ενεχθείη, άλλά ταύτη γε διαφθαρήναι. ΕΙ δέ γε ές9* 
ασπίδα παγείη, άποκρέμαται μέν αύτίκα έξ αυτής, 
χαλ ξυμπεριάγεται, συρομένου99 έν τψ έδάφει του 
άπολήγοντος* ό δέ βληθελς ούτε έξελκύσαι99 τούτο δή 
δύναται τδ δόρυ διά τήν εΓσδυσιν τών ακίδων, ούτε 
ξίφει διατεμείν, τφ μή έφιχνείσθαι τού ξύλου, άλλά 
τδν σίδηρον παρατετάσδαι. Έπειδάν δέ τούτο έσίδοι94 

ό Φράγγος, ό δέ άθρόον έπιβάς τφ ποδλ καλ έμπατή-
σας τδν σαυρωτήρα, χαταβρίθει τήν ασπίδα χαλ 
χατάγει, ώς ύποχαλάσαι τήν τού φέροντος χείρα, 
χαλ γυμνωθήναι τήν κεφαλήν χαλ τδ στέρνον. Τότε 
δή ούν αύτδν 9 9 άφρακτον εκείνο; ελών βαδίως άπόλ-
λυσιν, ή τδ μέτωπον πελέκει πατάξας, ή δόρατι 
έτέρφ τήν φάρυγγα διελάσας. Τοιαύτη μέν τοίς 

Q Φράγγοις ή δπλισις, χαλ έν τοίσδε τά ές τδν πόλε μον 
παρεσχευάζοντο. 

ς'. Ναρσή; δέ δ , 9 τών Τωμαίων στρατηγός, επειδή 
ταύτα έγνώχει, αύτίκα δγε άπαντι τφ στρατφ άρας 
έχ τής Τώμης, στρατοπεδεύεται ού πόββω τών πο­
λεμίων, άλλ1 δσον πάταγου τε άκούειν, και διορ$ν τδ 
χαράκωμα * ούτω δέ τών στρατευμάτων άλλήλοις 
άναφανέντων, πολλή μέν εκατέρωθεν υπήρχε ν παρά-
ταξις, πολλαλ δέ φρουραλ, κα\ άγρυπνίαι, καλ τών 
στρατηγών άνά τά πλήθη περινοστήσεις · έλπλς δέ 
χαλ δέος χαλ παλιμβολία·7, χαλ δσα τοις περλ μεγά­
λων άγωνιουμένοις 9 9 παράλογα έγγίγνεται πάθη, 
άλλοτε άλλοις έπεφοίτα · τά δέ τής Ιταλίας πολ:-
σματα μετέωρα ήν άπαντα χαλ δεδονημένα, έφ* ούς 9 9 

άν καλ χωρήσοιεν άμφιγνοούντα. Έν τούτφ δέ οί 
proximos vicos vasiaales, comraeatum trans- Φράγγοι τάς έχομένας χώμας δηούντες, τά επιτήδεια 

6. Narsee vero Roniani exercilus praetor ubi baec 
cognovit, slatim et ips< universo rxerciiu Koroa 
educio, non procul ab bostibus castra local, sod 
unde el sircpilus exaudiri el vallum congpiri pos-
sei. Hoc ilaqiie modo cum duo exercitus in muiuum 
congpcclum feniggenl, accurale uirinque aties in-
giruebaniur, praesidiaque et cxcubia? locabantur, et 
duceg oidines mililares obibaixl. Spes vero el ine-
IIIS, 76 vari&qtie aniroorum flucluationeg, ei qui-
oioque aflecliig inopinali de rebug magnis deceria-
lurie euboriri soteni, nuuc bog nunc illos incesse-
bant. Omnia vero lialiae oppida dubia sogpensaque 
bxrebani, cui tandem parli cedereut. Intcrea Franci, 

vcbebanl. Qaod tibi animadvenit Narses, ad sunm 
dedccus lioc pertiuere censebai molestcque ferebal, 
si hoslium calones ita libcrc loca qiiam maxime yi-
ciita pertrangirenl, perinde ac si nullum bostem 
vidisscnl. Vigiim ilaque et non esl amplius id fe-
rendum, sed omnibus viribus prohibeiidum. Cdia-

σφίσιν άναφανδδν διεκόμιζον. Ναρσής δέ τούτο ίδών, 
αίσχος οίκείον ήγεϊτο χαλ έχαλέπαινεν, εΓγε έξείη 
τοίς τών δυσμενών άχθοφόροις οδτω δή τοι " 9 άνει-
μένους εγγύτατα διαπορεύεσθαι, ώσπερ ούδενότι 
άντίπαλον θεωμένοις. Έδόκει ούν αύτψ ούκ έπιτρε-
πτέα τολοιπδν, άλλά παντλ σθένει διακωλυτέον. Χα-

VAUli£ LECTIONES. 

4 1 δεήση R. 9 9 έφικνείσθαι R, Αφικνείσθαι vulg. 4 1 άγγ ι σ τ Ρ* ν ι ι | Κ· ύπογναπτόμενα R F inlpr. coare-
tuaia!, ύπογαμπτόμενα vulg., ύπογαμπτόμενα Lugd. I m. 4 9 ούτε άλλον τινά add. R , inipr. neque alius 
qui$quam.

 M ένεχόμεναι τή σαρκί. Intpr. certlce lalius hcerens (.9). 9 9 Inlpr. loffobai έπάγουσι * afrert. 
1 1 ές oiii. R. M συρομένου Η, συρομένη vulg. " ούτε έξελκύσαι R (CI.), ούτε ξυνελχύσαι vuig. 9 4 έν-
iootR. αύτον add. vx R, inlpr. hoslem. " o a d d . ex R. 1 7 παλιμδολία Β, παλιμβολίαι Lugd. ι m. cl 
Suid. s. v., idque oxplical : ή ευμετάβλητος γνώμη. Lugd. rorr. παλίμδουλίαι, quod vulg. cxhibct. 
4 S αγωνιζόμενοι; R . 5 · i-f or; R. · Λ 'Λτω δή το: R, ούτω δή τι vulg. 
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paTPK*1 ^ T t « *v*iP Αρμένιος, ένηρίθμητο μέν τοίς λ ranges vero, vir quidam Armenius, Romanis Iribu-

nis accensus orai, strenuusimprimis, et prudens, et 
in adeundis periculis mudoralo audax. Huic itaque 
Charangi (erant enim ejus tentoria in exiremis ca-

•ΡωμαΖχοίς ταξιάρχοις, άνδρειότατος δέ ήν Ις τΑ 
μάλιστα χαλ φρενήρης, χα\ έν δέοντι φιλοχίνδυνος. 
Τούτω δή ουν τψ Χαράγγη (ίδρυτο γαρ Αμφλ τδ 
τέρμα του στρατοπέδου πλησιαίτατα τών πολεμίων 
έσχηνωμένος··), παρακελεύεται 6 Ναρσής έπιέναι 
τοΓς άμαξελάταις, καλ [Ρ. Αϊ] σίνεσθαι αύτους καθ* 
δ τι Αν δύναιτο, ώς αν μηχέτι χιλδν διαχομίζειν 
τολμψεν. Καλ δς Αθρόον έξιππασάμενος ·* Αμα ολί­
γοις *ού Αμφ* αύτδν τάγματος, τΑς μέν Αλλάς Αμαξας 
Αφαιρείται, χαλ τους Αγοντος χτείνει · μίαν δέ τινα 
αυτών χόρτω σεσαγμένην Αγρίψ τε χαλ γεγηραχότι, 
προσάγει·* τψ πύργοι, δν δή ^πλ τής γέφυρας οί 
Φράγγοι έτύγχανον έξειργασμένοι, ήπέρ μοι εΓρηται 
πρότερον. Καλ ούν ενταύθα προσπελάσας τήν άμαξαν, 

stris quam proxime hostium fixa) mandai Narses 
ut in currtium vectores irapetum facerrl, eisque 
quanium posset noceret, ne amplius pabula traus-
vobere audcrent. Ipoo rero confeslim paucis e sua 
logiono eqaiUbos oecuai duclis, reliqaa qaidem 
planstra inlerciplt ot vociores irucidat. £ quibus 
7 7 pl-ustria unom molto mrali aridoquo feno 
onusCum turri admotet, qoam Franci in ponlc ex-
siruxerant, cujus supra raemionem feci. Hoc iiaque 
plaustro iia ad itirrim admoto, ignon fooo iniinil-
l i l . Ingeuti τοτο flaroma repeiitc svblaia, facilo 

πυρ εμβάλλει τψ χόρτω, μεγίστης δέ φλογδς έξαπί- univona liirria nlpote lignea conflagravii. Tum 
ν η ς Μ άρδείσης, βαδίως άπασα ή τυρσις ένεπίμ-
πρατο, άτε δή ξύλοις έσχευασμένη. Οί δέ άνδρες τών 
βαρβάρων δπόσοι έπλ φρουρφ έτετάχατο, επειδή 
Αμύνεσθαι ούχ ήδύναντο, άλλ* ήδη που χαλ αύτολ πυρ-
πολείσθαι ήμελλον, έγνωσαν μεθείναι τδ χωρίον, χαλ 
οί μέν μόλις ένθένδε διεχπεσόντες έπλ τδ σφών στρα-
τάπεδον χαταφεύγουσιν - οί δέ 'Ρωμαίοι τής γέφυρας 
έγχρατείς · · έγεγένηντο. Τούτων δέ ούτω ξυνενεχθέν­
των, αύτίχα οί Φράγγοι ταραχής, ώς τδ είχδς, έν-
επίμπλαντο, χαλ πρδς τά δπλα έχώρουν. Σφαδάζοντες 
τψ θυμψ χαλ λυττώντες, κατέχει ν τε έν έαυτοις τά 
φρονήματα ούκ ήδύναντοΙΤ, άλλά τολμητίαι γε ήσαν 
πέρα τού μετρίου χαλ 4α£{$αλέοι, ώς μηκέτι ήρεμεϊν 

barbari qnotquot in ejus praesidio cranl collocati, 
com eam toeri non possent, ipeiqtie incendio illo 
periiuri videretiiar, siationem desercndani cen-
ouorunl; ac diflkullcr quidem inde.delapsi, ad exer-
cilam ipiorom coniugrrunt; Romani vero pontc 
poCiuDtar. Hisila peraclis, Pranci alatira tumuhu, 
o i i par erat, pleni ad arma convotant, freincnies 
ira et rabidi, et aummo animl impotenlia conrepii, 
ultraque modum audaces et pnefidenies non ulira 
quiescendum sibi cenaebant, neque cunctandum, 
sed eo ipso dio prrlium commitieiidum; quantum-
vis Alemannici vates praedixissenl illo die confli-
gendum non eose, aut scirent ae ad anum omnes 

έθέλειν μηδέ διαμέλλειν w , άλλ' αύθημερδν παρατάτ· Q pertiuros. Ego vero ita existimo, etiomsi postridie 
τεσ€αι * καλ ταύτα προειρημένον αύτοίς ύπδ τών 
*Αλαμανικών μάντεων, μή δείν εκείνης τής ημέρας 
δίαμάχεσθαι, ή γιγνώσκειν ώς άρδην άπαντες άπο* 
λουνται. ΟΤμαι μέν ούν εί χαλ τή ύστερα ία ή χαλ 
κα&' έτέραν ή ξυμβολή έγεγόνει, πάντως 6 · άν τούτο 
εκείνο έπεπόνθεσαν, δπερ καλ έν τψ τότε απέβη. Ού 
γάρ δή που ή τής ήμερα; εναλλαγή άπέχρησεν άν 
αύτοΓς ές τδ μή ούχλ70 ποινάς άποτίσαι ών έτύγχανον 
ήσεβηχότες. Αλήν άλλ* όμως εΓτε ούτω ξυμβάν, εΓτε 
χαλ Γσως τών 'Αλαμανιχών χρησμολόγων δτω δή ούν 

aui alio ab bot die prselibm commissum fuiesct, 
eumdem plano, qni mnc foic, evenlum futurum 
fuisse. Neqiie euim unnis diei immuialio hoc cflfe-
cissei, qoominus impieutis su* pocnae lucrenl. 
Cxierum sive boc ila evenerit, sive etiam fortasso 
7 8 Alemannicis vaiibus quocunque landcm modn 
futara praedicenlibus, cerie non Yamim nequeirri-
tttin id valiciuiura mullis esr visum. Quo paclo 
auiem deinceps reliqua gesta sinl, accuratc statim, 
quoad ejns iieri potorit, diceiHur. 

τρόπψ τά έσόμενα έπιφρα σα μένων, ού κενόν τοίς πολλοίς ουδέ άτελεύτητον έδοξεν είναι τδ μάντευμα. 
Όπως δέ τών εφεξής έκαστα έπράχθη, αύτίκα ές τδ ακριβές ώς ο!όν τέ μοι λελέξεται. 

? . Ό μέν γάρ τών Φράγγων λεώς ώδέ πως είχεν D 7. Franci iuque ila animis xsluabant, et jam 
ορμής, και ήδη αύτοϊς 7 1 τά δπλα μετεκεχείριστο. 
Έξωπλισε δέ καλ ό Ναρσής τούς "Ρωμαίου;, χαι 
ύπεξήγε τού στρατοπέδου, έφ* ψ έν μεταιχμίψ γενέ­
σθαι, ουπερ έδει αυτούς ές φάλαγγα χαταστήναι. 
Έν φ δέ τδ στράτευμα έχεκίνητο, καλ ήδη ό στρα­
τηγός τψ Γππψ έπεβεβήκει7 1, άγγέλλεταί οί, ώς 
*Έρουλός τις άνήρ, ού τών πολλών παρ* αύτοίς καλ 
διαλανθανόντων, άλλ* ευπατρίδης έν τοίς μάλιστα καλ 
άρίδηλος, ένα τών οίκείων θεραπόντων άπεκτονώς 

arma corfipoerant. Nai-ses otiam snos armavil ca-
slrisqoe fduxil, donee ad mediuro inler duos exer-
cilus spatiom venissct, ubi oporiebat eoe in aciem 
disponi. loterea voro dum exercilos movec, et jam 
pruttor equuin coobcenderat, nuntiator ipsi Heru-
lum quomdam uon e multis inter ipsos, neque ob-
scnrum, sed nobikra imprimis illusiremque viruro, 
quemdam e doroeelicis suis servis, qood aliqua in 
re dcliquisset, miserrime iaierfecis&e. Suiim iuquo 

YARLE LECTIONES. 
u XαράγγηςR el intpr. bie ti mox. Vulg. Χανχράγγης, 

pediiabal scribemi, immemori ibi dignilaiis nomen esse. 
πάοας R. "Suid. 8. ν. σεσαγμένην : παρεισάγει. M l , . 
«xR, inlpr. Romani e veHigio ponle potizniur; addit igiiur ευθύς. ?ulc conj. «ποριοι. 

Γης, quod, polo, merooria ex ProcopH P$r$iei$ ειιρ-
e. " έσκηνωμένος R, έσχηνημένος vulg. · · έξιπ-
* έξαπίνης R, έξαπιναίως vulg. · · εγκρατείς add. 

R, άνεπ^μπλαντο \ul(?. 
τοί; 1%, αύτώ ?ulg. 

9 9 ένεπίμπλαντο 
«· διαμέλλειν R, διαμέλςιν vulg. 
: : β ε 6 / κ : ι R. 

·» πάντες R. Τ · μή οΰχλίέ, μή οδ vulg. u ού-
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adduccis liabcnis equura sislens, homiridam iu me- Α εΓη οικτρότατα έφ' ότφούν χαλ σφαλέντα. Αύτίκα δή 
diuin producit, lauquam fas ιιοη essot prselium 
adire, nisi caede expiala. Inierrogatus ergo ab eo 
barbarus, cnm factum faterciur ncque inflcias iret, 
imo e contrario assererel, libcram dominis esae 
poleslaiem dc servts suis pro suo arbilrio decer-
wndi, ul ct alii scircnt, nisi officium faceretil, si-
inililcr secum acium iri : cum itaquc veluti nulla 
c;cdis perpelral» pOBuiiudine ductus, perxicax 79 
et jactabundus, et cxdem spiranti siiuilis permane-
ret, Narses liclorilras, ul eum iuierficiant, mandal; 
atque is quidem, ense ilia perfossus, iuleriii. Heru-
lorum vero lurba , ulpoie barbari, dolebant mole-
sicque id fercbant, et a pradio se eubduccre «U-
tuftbant. Narses » ero, boc pado csede expiaia, c* 

ούν έπισχών τψ βυτήρι τον Γππον, παράγει ές μέαον 
τον άνδροφδνον, ώς ούχ δσιον δν έπλ τδν πόλεμον 
ίέναι πρίν άπολυμήνασθαι καλ άφαγνίσαι τδ μίασμα. 
Έπελ δέ αύτψ πυνθανομένψ τδ πραχθέν άνωμολόγει 
ό βάρβαρος καλ ούκ άνήνετο, τουναντίον μέν ούν καλ 
έφετδν9 9 εΓναι έφασκε τοις κεκτημένους [Ρ. Αδ] τούς 
σφετέρους δούλους ή βούλονται μετιέναι, δτι τε χαλ 
οί έτεροι, εί μή σωφρονοΓεν, άλλά γάρ χαλ οί&ε παρα­
πλήσια" πείσονται * επειδή ούν ώσπερ ού μεταμέλον 
αύτώ τής παροινίας, θρασύς γε ήν έτι χαλ ύψαγόρας 
χαλ λίαν φρονούντι99 έφχει, παρακελεύεται ό Ναρσής 
τοΓς δορυφόροις άποχτεΓναι τδν άνδρα. Καλό μέν 
ξί?ει τήν λαπάραν διατορηΟελς έτεθνήχει * ό δέ τών 
Έρούλων όμιλος, οία δή βάρβαροι, ήνιώντο χαλ έχα-

de Herulis parum sollicilue, in aciem progressue, B λέπαινον, καλ απόμαχοι έαεσΟαι διενοούντο. Ό δέ 
Ναρσης ούτω πως " τδ τής μιαιφονίας άγος Αποδλο-
πομπησάμενος, και τών Έρούλων ολίγα φροντίσας, 
έχώρει άνά τήν παράταξιν, άνειπών έν κοινψ χαλ 
άναβοήσας " , ώς "Ο γε βουλόμενος της νίκης μετα> 
λαχείν, ξυνεπέσθω. Ούτω δή τι άρα διαφανώς έπε-
ποίΟει τή τού κρείττονος επικουρία, χαλ ώς έπλ προ-
διεγνωσμένοις έφοίτα. Σίνδουαλ δέ, ό τών Έρούλων 
ήγεμών, αίσχρόν τι είναι ήγείτο χαλ άγεννές, εΓ γα 
πολέμου τοσούτου ξυνεστηχότος, αυτός γε χαλ ό άμφ* 
αύτδν στρατδς λειποταξίου 9 9 άλοίεν, δόξοιέν*9 το τφ 
μέν έργψ δεδιέναι τούς πολεμίους, σχήψιν δέ τινα 
χαλ προχάλυμμα τής δειλίας τήν περλ τδν τεδνεώτα 
εύνοιαν πεποιήσθαι. ΟΟκουν ήρεμείν άναοχόμενος 

edixil universne multitudirii et proclamavit, αϊ qui-
cunque vietoriae pantceps esse vellci, una secum 
ooqueretHr; nsqoe adeo ille aperie divini uuninis 
auxilio erai freius, et veluli ad rein antea dijudi-
calam accedcbal. Sindnal aulcm Herulorum dux 
lurpc quiddam r l genero«o animo indignum cense-
bat, si lanlo prselio ulrinque inslructo, ipsepariler 
cl sui defoclionis insimularenior ; ei viderenlur re 
quidem ipsa hostes reforinidasse; formidinero vero 
euain pratextu benevolenlia orga mortuum pal-
liasse. Nequaquam ilaqoe conquiescere susiinens, 
Narsoli significat, opperialur ee, ulpole jamjam cum 
euis adventuruin. Narsos vero so quidem non pras-
stolatomm refpondit, curatumm taoion, ol ei ipsi Q έσήμαινε τψ Ναρσή άναμένειν, ώς χαλ αυτών δσον 
suo in acie loco ordinentur, etiamsi paulo serius 
adveuerim. Heruli iiaqae opiiiuo armali, bonoque 
ordine ocius procedebant. 

8. Narscs autem cum ad locum pervenisoel, ubi 
commiuendum 80 erai pnelium, siaiim exercilura 
in phalangem in&truxil atqiie disposuil; aiqucequi-
tes quidem utrinqiie ad alas crani collocati, hasias 
et pellas gestauies, arcus etiam et enses appenaos, 
nounulli etiam sarriesas babentes. Narses vero in 
dexiro cornu constilii. Zandalas etiam farailiae ma-
gister et quoiquot ex servis ei domesiicis bello non 
inepti eranl, asiabanl. Ab ulroque tero lalere Va-

ούπω παρεσομένων · ό δέ, μενετέα μέν ούχ έφη, 
μελήσειν δέ δμως αύτψ δπως άν έν δέοντι χαλ ο8ε 
τάξαιντο9 9, εί χαλ όλίγψ ύστερον τύχοιεν άφιγμένο*· 
οί μέν ούν Τρούλοι εύ μάλα έξωπλισμένοι, έπορεύ· 
οντο βάδην έν χόσμψ. 

η'. Ναρσης δέ έπελ έν τψ χώρψ έγεγόνει, οδ δή 
συμπλέχεσδαι έμελλεν, αύτίκα ές φάλαγγα καθίστη 
τδν στρατδν καλ διέταττεν. Οί μέν ούν Ιππείς εκατέ­
ρωθεν έπλ τών άχρων έτετάχετο 9 1 , δοράτια φέροντες 
χαλ πέλτας, τόξα τε χαλ ξίφη παρηωρημένα* ήσαν δε 
οί χαλ σαρίσσας έχράτουν. Αύτδς δέ έπλ τού δεξιού 
χέρως είστήχει. Ζανδαλάς τε, ό τών οπαδών επιστά­
της, τού τε θητιχού χαλ οίχετιχού όπόσον ούχ άπό-
λεμον ήν, άλλά χαλ οίδε παρήσαν. Έπλ θάτερα δε 

lcrianus el ArUbanes cum suis copiis, quibusman- D ol 9 9 άμφλ Βαλεριανόν τε χαλ Άρταβάνην, προστε-
dattim erat, ui oonnihil circa densiorem gilvam 
lalercnt; cumqne hostcs impeluni facerent, confe-
fciim in eos ex occuko irruerent «mnique ox parto 
premcrent. Omnem vero locum iniermediuro pedi-
tes obtinebanl. In ipsa enim exercilus fronle ante-
aignani loricas ad pedes usquo demissas induii, va-

ταγμένον αύτοΓς ύποχρύπτεσθαι πρδς βραχύ άνά 
τά λάσια τής νάπης, χαλ έπειδάν είσβάλλοιεν 9 9 οί 
πολέμιοι, τότε δή άθρόον αύτοίς έχ τού αφανούς έπ­
ιέναι, χαλ αμφιβόλους ποιεΓσθαι. Άπασαν δέ τήν 
μεταξύ χώραν ό πε£δς είχεν. Έμπροσθεν μέν 9 9 γάρ 
έπλ τού μετώπου οί πρωτοστάται θώραχας ποδήρεις 
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ένειμένοι u χαλ κράνη χαρτερώτατα τδνσυνασπι- Α iidissimasquegaleas ge&Untes, testudinem feceranl; 

post hoe vero alii densa inier sc serie xiabant, in 
agrot tiaqne desinentcs. Universa vero lcvis anna-

σμδν έπεποίηντο· έξης δέ ot άλλοι ές βάθος άλλήλοις 
ένέχειντο · · , Εως είς τους ουραγούς *? 6 ξυλλοχισμδς 
έτελεύτα· τύ δέ ψιλό* άπαν καΛ έχηβόλον, δπισθεν 
«εριέθει χα\ άνέμενεν τόν καιρδν, ήνίκα δέοι άκροβο· 
λίζεσθαι. 'Απεκέχριτο δέ τόπος Μ τοις Έρουλοις, 
της [Ρ. 44] φάλαγγας τδ μεσαίτατον, χαλ ήν Ιτι χε-
νδς, ού γάρ πω εκείνοι παρήσαν. Έν τούτω δέ άνδρες 
#io · · των Έρούλων (έτύγχανον γάρ .ήδη ηύτομολη-
χότες παρά τούς πολεμίους όλίγψ έμπροσθεν, ώς χαλ 
Αγνοείν δή που τά ύστερον " τφ Σίνδουαλ βεβουλευ-
μένα) Ιξωτρυνέτην άπαντος τούς βαρβάρους ώς τά­
χιστα έπιφοιτφν τοίς 'Ρωμαίοις· Κίψήσετε γάρ αυ­
τούς, Ιφη, ταραχής τ* χαϊ άχοσμίας άταχτχΛη-
σμέτους, τοΰ μέτ ΈρονΜκον στρατού χαΛεχαι-

tura, aagituriiquo ei fuodilorea a tergo erant collo-
cati, folitandi tempus opperientes. Berulis vero in 
medio lotios agminis locus eral dosignaius; neque 
enim adbec illi advotierant. luterea doo Heruli,qui 
paulo antc ad hoaios defeeerant, adeo utqiiid poel-
ea consilii cepi&set 8 1 Sindual, ignorarent, bar-
baroe omnea incttabani, ot qtiam ciiissime Roroa-
no* adorireotor, affirmanleo fore ul apud eos omnia 
tumultus ei perlurbationis plena oaoent dopreben-
turi, quod nimirum Herulorum copi» indigna-
bunda aecesaionom fecisseni prcliumqoe oua adiro 
detFeciarent; et reliqux moliiludiaio animi illornm 

onoVrw xal ξυγχινδυτεύειτ άταττομέτωτ, του άέ & defeclione easeni cousleruali. Hisce tU dicftia Beli-
ΛΧΧου χΛήβονς τή kxeirvr άχοστάσει χαταχχ-
*Ληγμ*τον. Τούτοις δε δ Βουτιλίνος Ανεπέπειστο 
^αδίως,τφ βούλεσθαι,οΐμαι. Αληθή γε αυτά χαθεστΑ*. 
ναι. Αύτίχα δή ουν επήγε τδν στρατδν, χαλ άπαντες 
ξύν προθυμία έχώρουν ίθύ τών Τωμαίων, ού μήν 
ήρεμαίοι, ουδέ χατά χόσμον, άλλά τοίς Αγγέλμασιν 
Αναπτερωμένοι · · , θορύδφ εΓχοντο χαλ προπετεία, ώς 
αύτοβοελ άπαν τδ αντιστατούν Η αναρπασόμενοι. Ήν 
& αύτυίς ή Ιδέα τής παρατάξεως, οίονελ Ιμβολον ·* * 
Αελτωτφ γάρ έψχει, χαλ τδ μέν έμπρόσθιον, όπόσον 
Ας όξύ Ιληγεν, στεγανόν τε ήν χαλ πεπυχνωμένον τφ 
πάντοθεν ταϊς άσπίσι περιπεφράχθαι, φαίης τε άν 
αυτούς συδς κεφαλήν τή συνθέσει άποτυπώσασθαι* τά 

linut facilo persoaout, quippe qai vera ut easetH 
oplabat, confestim copias in bootom edoxit, om* 
aeoqoe nagna aninooruni alacriuto rocla in Rotoa-
008 ferebantar, non quidem xeoeim et ptocide ordi-
naieque, ood oonliis atiimoat ipsio alaaqoo adden-
libus, lartatente ac praecipitanler, unqaam primo 
iropelu qoidqoid booiiam caaet diocorpiari. Eroi 
autem ipoio fonaa acici ioalar canci, Α litterse Aga-
ram prs to ferens, anicrioro qaiden oai paite in 
acuiam doainono. Proasa eniai erat ot deiua, ocu-
Ut undeqoaquo inler oo coaoortia munila; diii*-
oea 8Uis raput 8 0 1 slniciora efformare. Ala voro 
ulriiique cx eentariio et docuriis In tongum com-

Aa σχέλη εκατέρωθεν χατΑ στίχους τε χαλ λόγους ές ^ pooiue, ei ul plarimam Ια obbquum proleflOJB, pau-
βάθος ξυγχείμενα, χαλ έπιπλείστον ές τδ έγχάρσιον 
παρατεταμένα, διίστατο αλλήλων ήρεμα χαλ άπεχέ-
πριτο η , χαλ προϊόντα ές μέγιστον εύρος άπετελεύτα, 
ώς χαλ τδ μεταξύ χωρίον κενόν χαθεστάναι, χαλ τά 
νώτα γυμνά τών ανδρών στοιχηδδν διαφαίνεσθαι. 
'Απεστραμμένοι γάρ σφάς αύτους έτύγχανον, δπως 
Αν Μ τοίς μέν πολεμίοις αντιπρόσωποι είε/, χαλ έχ 

latbn ab ooso ditaubaoiur et diriaiebontar, io ma-
xiroam latitodiiiem deoinenteo; adeo vt loeao in-
termodiua vacuua reliDquerciur, el nudaia aiilitum 
lerga seriaiim conipicerenler. Avorsi oniro iolor oo 
giabaut, ul hoatibua adverai eeoeui, 8 8 * ' e * l u*° 
ronfligereDt, aculU proieeii: lerga vero oiuioa illa 
inler se contrapoiiiiono tooronlur. 

»ασφαλούς Αγωνίζοιντο τΑς ασπίδας προβεβλημένοι, τά δέ όπισθίδια τφ · · άλλήλοις άντιτετάχθάι δια-
φυλάττοιντο. 

¥ . "ΑλλΑ γάρ τφ Ναρσή, τύχης τε αίσίας χυρή* 
σαντι, χαλ τδ πραχτέον άριστα μηχανησαμένφ. 
Απαντα ές δέον Απέβη. Επειδή γάρ οί βάρβαροι ξύν 
βοή πολλή 9 1 χαλ άλαλαγμφ δρομαίοι έπανελθόντες, 

9. Naratti aotem, el prooporom fbrtuMm nacto, 
qoique quod faelo orac opus opiiroo oxeogiiaral, 
cuncia ex aairoi sententia 8uccc88ore. Poslquam 
enim barbari ingenli ciarooro uluiatuquo exciiato 

οννέββαξαντοίς 'Ρωμαίοις, αύτίχα M διέσχισαν τούς ^ conciUlius proroenloa iinpotuai in Romanos iece 
έπλ τφ δμφαλφ πρωτοστάτας άμφλ τδ χένωμα έσπε 
οόντες* ούπω γάρ παρήσαν οί Έρουλοι, ή τε άρχή, 
δεατεμούσα τδ βάθος τών λόγων, χαλ φόνον ού πολύν 
έργασαμένη, υπέρ τούς ουραγούς έξηνέχβη. Ένιοι δέ 
αυτών χαλ περαιτέρω έχώρουν ώς τδ στρατοπέδου 
τών 'Ρωμαίων αίρήσο*τες Μ . Τότε δή ό Ναρσής έπι· 
χάμ'ί«ς ήρεμα χαλ ύπομηκύνα; τ Α χέρα *, χαλ έπι-
κάμπιον έμπροσθίαν (ώς άν οί τακτικοί όνομάσαιεν) 

runi, confesiim aniesignanos inodio iutor duo cor-
nua loco aiantoa perrvoipenies ία vacuom iUuai 
exercilus locum irruerunt; neque eiiim adhuc He-
mli odTenerant : «i prima quideai barbarioi oxer-
ckaa pare, porfracla ordinum serie, ei caedo non 
magna edita, in poatrenium aciei agmen deloU cot, 
noonulli vero oliam ulierioo progressi, tauquain 
Romaoorum caaira capluri. Tum Narses iuflexia 
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sensim porrectisqoe al is , iuverea ariei fronle (quod Α τήν φάλαγγα, καταστήσχς, πχρακελενετα : το ί ; ί π π ο -
a r i i s i l l i u s p e r i l i έ π ι κ ά μ π ι ο ν έμπροσθίαν vocavcrinl) , 
equi i ibas sagil iari is ntandat, u l ul r inque sagiilag in 
bostium lerga muluo e i n i u a n i ; quod e i ipsi facile 
praesiabaiii. C u m enim barbari pedites cssenl, ip&i 
ex equie editioree exsiaienies facillime poieraitt 
feiire dislaoles expansosque, neque eis anterius 
«dliccre vaicntes. Ncque e r a l diff idle a rb i l ro r equ i -
tibus ad exircmitaiee consi i tul is proxiinos s ibi et 
q i iam maxime victiios bosles gagil l is i ra t i sn i i l le re ; 
€0· vero q a i ex adverso consptctebaniur vulnerare. 
Trajiciebantur i u q u e Francis omni ex parie terga, 
Ronianis quidcin qui ad doxlrum 8 3 cornu posi l i 
erant, boslem ea i n paite intesLuuibus : qui vero 
i n s iu is l ro cornu erani , eos qu i in a l icra : cuinque 

τοςνταις έφιέναι τά βέλη εκατέρωθεν Ιναλλάγδην ές 
τά μ ε τ ά ? ρ ε ν α τών πολεμίων . Οί οέ κατά ταύτα βα-
δίως έποίουν. "Ατε γ ά ρ πεζούς [ Ρ . 45] δντας τούς 
βαρβάρους έκ τών ί π π ω ν ύπερανέχοντες , εύκολώτατα 
ήδύναντο βάλλειν το άφεστηκδς καλ ήπλωμίνον κα ί 
ελεύθερον τού έπιπροσθούντος . Κα ι ήν ού χ α λ ε -
πον , ο ιμαι , τοις έ π ί τών άκρων ίππότα ι ς τδ μέν κ ι τ ά 
σφάς μέρος τών δυσμενών καλ πλησιαίτατον υπερβαί ­
νε ι ν τοίς βέλεσι, τούς δέ αντ ικρύ φαινομένους τ ι τ ρ ώ -
σκειν. Διεπερονώντο τοιγαροΰν πάντοθεν τ ά νώτα οί 
« Ιραγγο ι , τ ώ ν μέν έ π \ τού δεξιού κ ί ρ ω ς τ ε τ α γ μ έ ν ω ν 
' Ρ ω μ α ί ω ν τούς εκείθεν λυμαινόμενων, τών δέ έπλ 
θάτερα τούς έτερους· Ούτω τε οί άτρακτοι παραλλάξ 
ές τάναντία φερόμενοι, καλ άπαν τ δ π α ρ ε μ π ί π τ ο ν 

i u lela al lernati iu ulraque ex parie i n coni ra r ium Β β ι 3 ι φ θ ε ί ρ ο ν τ ε ς έλάνθανον, ουτε φυλάξασθαι τών β α ρ -
ferreulur, et quidquid obvinm era l d isperderenl , 
barbari iiequc teioruin ictus eviiare poicraul , neque 
unde fer i rcniur sai is animadvortcbant. C u m eoiin 
Romanis adversa fronie opposi l i s iareii t , a ingul i -
que in id l a i i i u m , quod piae uianibus e ra i , i u i e iu i 
respicercni , et adversus gravis a r m a i u r e mil i les in 
pr incipi is siantes p re l i a r e i i t u r ; equesires aulem 
sagii iarius utpoie r e i i u posiios non couspicerent et 
iHoruro icius non pcctoribus sed lergis cxc ipe ren l ; 
quo mal i vcnisseni intelligere non poteraul . P le r i s -
que vcro corum ne dubitaudi quidem ambigendique 
de iis q u a agebaniur locus re l inquebaiur ; su t i r a 
cum ipso ictu moi te eos cor r ip iou tc Cadfa i ibus 

βάρων οίων τε γ ι γνομένων , ούτε δθεν βάλλονται σα­
φώς έπισκοπούντων * Αντιμέτωποι · γ ά ρ τοις ' Ρ ω ­
μαίοις έστώτες , καλ ές μόνον τδ καθ* αυτούς ώ ς έκα ­
στοι Αποβλέποντες, καλ πρδς μεν τούς έμπροσθεν 
όπλίτας έχ χε ιρδς δ ιαμαχόμενοι , τούς δέ ίπποτοξότας 
ώ ς δή δπισθε * τεταγμένους ού μ ά ) α όρώντες, τ ά τε 
στέρνα ού βαλλόμενοι, άλλά τ ά νώτα , ούχ ειχον ανα­
γ ίγνωσκε ιν * ούπερ έτύγχανον δντες κακού. Τοίς δέ 
πλείστοις ουδέ τού 9 διαπορείν καλ άμφιγνοήσα ι τ ά 
ποιούμενα χ ώ ρ α έγ ί γνετο , ά μ α τή π λ η γ ή τ ή ς τ ε λ ε υ -
τής έπ ιφο ι τώσης . Πιπτόντων γ ά ρ άελ τών έκτδς , ε υ ­
θύς οί ένδοθεν άνεφαίνοντο, ΧΛ\ τούτου θ α μ ά γ ι γ ν ο -
μένου, δ ι έ π ε ι αύτοίς τά πλήθη ώς τάχιστα χαλ ήφα> 

enini somper cx le i ioribua, s tal im inier ioruin terga Q ν ίζετο, χαλ ές όλιγότητα ύ π ε χ ώ ρ ε ι . Έ ν τούτω δε 
t iudabauiur , cumque id assidue corUmenlerque 
l iere l , c o p i * quam ci l iss ime labciaciabautur aique 
inter ibanl , et ad pauciialem rcdigebantur. Inlerea 
Siudual et Heru l i cum praplio appropinquasscul, in 
bostes i n c u r r o n l , qu i perfracla penelraia ,ue R o -
m a i i o n i m acie, reliquos praeverlerani. S i a i i m iiaque 
aique ad manus venlum est, pugnam cum cis con-
s e r u n l : a l i l l i iuopinato rc i eventu percutsi, imo 
potius insidias essc s u s p i c a l i , coiifesiim in fiigam 
sunt v e r s i ; irausiugas ins imulan lcs , quod ab eis 
essenl decepii . S iodual vero acriter 8 4 e ' s absque 
ul la iniermisaione instabat, donec alios quidcm 
prostravit, alios vero in vorl icosum flunien adegit. 
A ique i i a l le ru l i s in t u u m locum rcceplis, vacuiias 
i l l a in medio exercUus eupplela cst, e l phalanx 1 

clausa : Francique deincepe velnl i retibus invo-
l u i i , omni ex parlc cadobanlur . Nam c t o r d o ipso-
r u m penilus erat d issolulus , ct confnse inler >c 
glomerabaulnr, quid facerenl ignar i . Roman i aulcm 
iu>n solum sagil i is eos inlcrficicbant, sed e l gra-
v ior i s e l lovioris armaturae milites invecti basias 
i n eos lorquebanl, e l coni is proHigabani, ensibus-
que obi ruucabanl ; equiies c l iam diductis alis e.»s 

Σίνδουαλ τε χαλ ol Έρουλο ι πε λάσα ν τ ε ; τ ή μ ά χ η , ύ π -
αντιάζουσι τών πολεμίων τοίς δ ιαπεραιωθείσι τ ή ν 
παράταξ ιν χαλ προελαμένοις · . Αύτ ίκα δή ούν αύτοίς 
ές χε ίρας έλθόντες έργου εΓχοντο' οί δέ τ ψ άπροσδο-
χ ή τ ω κ αταπληγ έντε ς , καλ μάλλον ένέδραν είναι τ δ 
χ ρ ή μ α ύποτοπήσαντες , ευθύς ές φυγήν έτράποντο , 
χαταιτ ιώμενοι τούς αύτομολήσαντας, ώ ς δή ύ π ' έ χ ε ί ­
νων έξη πατημένο ι . Οί δέ άμφλ Σίνδουαλ ούκ άν ί ε -
σαν άλλ* ένέκειντο, έως τούς μέν κατεστόρεσαν, οί 
δέ ές τ ά ς τού ποταμού έξέπεσον δ ίνας . Ούτω τε τ ώ ν 
Έρούλων τ ψ σφετέρω χώρ«ι> έγχαταστάντων , τό τε 
χ έ ν ω μ α έπληρούτο, χαλ ή φάλαγξ συνεχέκλειστο, καλ 
τολοιπδν οί Φράγγοι , χ α θ ά π ε ρ ε ίς άρκυς ξυνε ιλημ-
μένοι , έκτείνοντο πάντοθεν . "Η τε γ ά ρ τάξ ι ς αύτοίς 

1 τελεώτατα διελέλυτο, χαλ χύδην έπλ σφάς ύπελί .-τον-
το , ούκ έχοντες δ τ ι καλ γένοιντο. Οί δέ 'Ρωμαίο ι ού 
μόνον τοίς τόξοις αυτούς δ ιεχρώντο , άλλά τό τε όπλ ι -
τικδν καλ οί ψιλολ έπήεσαν , δοράτιά τε άκοντίζοντες 
καλ τοίς κόντοις διωθούμενοι, καλ τ α ί ς μαχα ίρα ι ς 
κατατέμνοντες , οι τε Ι π π ε ί ς ύπερκερώσεις ποιούμε­
νοι ύπεδέχοντο αυτούς ε ίσω καλ άπελάμβανον. Εί δέ 
τ ι αυτών ( Ρ . 46] καλ διέφυγε τά ξ ίφη , οί δέ τή δ ι ώ ­
ξει έχβιαζόμενοι ές τον ποταμό ν κατεφέροντο, και 

Y A R I i E LECT10NES. 
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υποβρύχιοι γιγνόμενοι έθνησκον οιμωγή τε ήχούετο 9 Α circuuifeniebaut et concludebanl; Μ qui vero eoiiim 
Απανταχού τών βαρβάρων οικτρότατα διολλυμένων* 
αυτός τε δή ούν Βουτιλίνος ό στρατηγός καλ όλον τύ 
στράτευμα πανωλεθρία ήφάνιστο, έν τοίς καλ οί τών 
Έρούλων πρδ τήσδε τής συμπλοκής 9 μεταβάντες, 
χαλ ουδείς όστις τών Γερμανών ές τά πάτρια ένόστη-
σεν ήθη, δτι μή πέντε άνδρες δτψδηουν τρόπω διαδε-
δραχότ&ς. Ηώς δέ ούκ άν είη 1 9 άρίδηλον, ώς ποινάς 
ύπέσχον τών αδικημάτων, χαλ υπέρτερα τις αυτούς 
μετηλθεν ανάγκη; 'Ο μέν γάρ μυρίος εκείνος όμιλος 
τών Φράγγων τε χαλ "Αλαμανών, χαλ τών ο σ ο ι δή αύ­
τοίς τυχδν έτεροι τδν πόλε μον ξυνδιήνεγκαν, άρδην 
άνήρπαστο, μόνοι δέ όγδοήχοντα τών Τ ω μ α ί ο ι ν άν­
δρες άπέθανον, οι δή έτύγχανον ύποδεξά;χενοι τήν 
πρώτην έμβολήν τών πολεμίων. Ήρίστευσαν δέ έν 1 1 

enses effugeranl, bi ipsi insecinntiiim ri compulsi 
praecipiles in fitimcn ferobantur, barbaris passim 
miaerrime pereuniibus. Ipse ilaque dux Buidinus 
com «niverso exercilu ad inlernecionem peiiii: 
inier quos eliam illi Heruli qoi ante pralium trans-
fugeraul; neque quisquain e German s a! suos csl 
reversus, praeier qninqtte viros, quocunque tandein 
modo tlli cvascrint. Quonam \cro paclo non sit 
perspicaum eos impieiatis suae poenas luisse, au-
periore quadam necessitate ipsis incuinbenie ? In-
finila S5 cniro illa Fiancnruin pariter et Aleman-
norum lurba, el quotquol alii soi iale cum ipsis 
bellum gesserani, peuilus dcletl suiu; soli vero ex 
Roiriauis oct<rgima viri desiderali, qui quideni pri-

τψδε τψ έργψ τών μέν 'Ρωμαϊκών ταγμάτων σχεδόν R mum boslium impetum exceperanl. In boc autem 
τι άπαντες, βαρβάρων δέ τών ξυστρατευομένων 
Άλίγερνος ό Γότθος (παρήν γάρ χαλ δς έν τή μάχη), 
Σίνδουαλ τε ό τών Έρούλων στρατηγός, και ουδέν τι 
έλαττον έσχε τών άλλων. "Απαντες δέ τδν Ναρσήν έν 
έπαίνω έποιοΰντο καλ άπεθαύμαζον, ώ; τή έχείνου 
προμηθεία έπι μέγα δόξης χωρήσαντες. 

ι'. Νίκη γάρ ούτω λαμπρά χαλ διαφανής, χαλ ές 
τόδε υπερβολής προελθούσα ού βαδίως, οΐμαι, άνά τδν 
έμπροσθεν χρόνον έτέρφ τφ ξυνηνέχθη. Εί δέ που 
άρα καλ Ιτεροι πρότερον παραπλήσια τοίς Φράγ-
γοις 1 1 πεπόνθασιν, άλλ* εύροις γε άν χαλ 1 9 εκείνους 
αδικίας έκατι διαφθαρέντας. Δάτις μέν γάρ πάλαι ό 

praelio sirenue rcm gesscnuit e Romani* legionibus 
fere omnes; ex auxiliaribus vcro barbaris Aligernus 
ille Goibus (oani el ipse confliclui inlerfuit) el Siii-
dual Herulomm dux tiibilo aliis inferior. Oinnea 
\ero Narselom landibus cxtollcbanl aique adiuira-
banlur, tanqoam ipsius prudenlia ad lantara glo-
riam evecti. 

10. Adeo enim illuslrem ac eplendidam, adeoquo 
exccllenicro vicloriani non facile crediderim priori-
biia saxulia cuiquam oluigisae. Si qui vero ciiam 
alii anlebac non absiniilem cladem acccperunl, ic-
perics et illos ob injusta impiaque ipsorum facia 
periisse. Dalis enira olim Darii salrapa ubi cum 

Ααραίου σατράπης άμα στρατεύματι Οερσικφ, Μαρα- C Persarum exercitu Maratbonem veniseel, Allicam 
θωνάδε t % άφιγμένος παταστρέψασθαι τήν Άττικήν 
tyito χρήναι, χαλ μέν δή χαλ άπασαν τήν Ελλάδα. 
Αίτέα δέ ήν τής εφόδου δσιον μέν ουδέν 9 9 ουδέ δί· 
χαιον δτι δέ βασιλέα Δαρείόν, ώς έοιχε, τδ τής 
Ασίας μέγεθος ούχ έχώρει, άλλά δεινά έποιείτο εί 
μή χειρώσοιτο χαλ τήν Εύρώπην. Ταύτα τοι χαλ ήσ-
σώντο άναχράτος ύπδ Μιλτιάδου 1 9 οί Μήδοι. Τοσού­
τοι γάρ αυτών έν τφδε τφ έργφ άνήρηνται, ώστε 
αμέλει πρδ τής μάχης τούς Αθηναίους (λέγεται γάρ 
ούτω) χιμάρους 1 9 Ισαρίθμους τών άπολουμένων δυσ­
μενών τή Άρτέμώι 1 9 θύσειν Απειλήσαντας, ές το­
σούτον ίλεω έντυχείν τή Άγροτέ ρα, χαλ άπόνασθαι19 

τής εύθηρίας, ές δσον μή οίους τε γενέσθαι τδ χαρι-
στήριον άποτίσαι, άλλ* 9 9 έπιλιπείν θυομένας έτι τάς 

se, imo vero unWersam Greciam, eversurum spe» 
rabai. Causa vcro expedilionis neque aequa nequc 
justa eral; eed cum Darium regem, uli vidclur, 
Asiae magniiudo noo capercl, grave ipfci molesluiii-
que erai nisi eiiam Europam subjugarel : idchco 
eiiam summa vi devicli sunl a Miltiade Medi. Tot 
eairo ab ipso in illo praelio caesi fueruni, ui Aibe-
nienseg, cum anlo pugnara (iia euiro ferlur) coro-
minati eesenl, se loiidcm numero bircos Diatue 
aacrilicaiuros 86 4 u o t bottes iniorfociasent, adeo 
propiliam babuerint venalricem rieam adeoque pro-
spcrc venarenlur, ui suscepta voia porsolvore ne-
quireni, odd sacriucalis oiiam capeltis nuoierutiv 
caeaomm exaequare oon possent. Xerxes vero ille 

αίγας, χαλ πρδς άντίδοσιν μή διαρχέσαι. £έρξης δέ D magnus ol Xerxis miracula, quonatn, obsecro, modo 
εκείνος ό πάνυ, χαλ τά τού Εέρξου θαύματα, τφ άρα 
γε τρόπφ ύπδ τών Ελλήνων νενίχηται, ή δτι ό μέν 
άλαζών τε ήν χαλ άτάσθαλος, χαλ χαταδουλωσόμενος 
{ε ι 9 1 τούς ουδέν ήδιχηχότας, μδνψ τε τψ πλήθει πί· 
συ νος χαλ τή τών δπλων παρασκευή, ευβουλία ού μά­
λα έχρήτο* οί δέ δσιά γε δρώντες, υπέρ τής σφετέρας 

a Graecia vicia sunl, quam quod ille quidem ei arru-
gans ct iuiquas erat, et eos subjugalurus vencrai, 
a quibos nullam iijjuriam acceperat? £l sola m\\\-
Ulodioe annoruiDqueapparalu fretus, redo coiisilio 
non admodum ulebalur. Gracci vero sequa facieutcs 
pro sua libertale pugnabanl, niliil quoad ejus ilcu 

VARIiE LECTIONES. 

9χαλ υποβρύχιοι — ήχούετο add. ex R elinlpr. et gnryitibus hau$ii interibanl. ttnde et barbarornm 
t§mnun$ tjulaius — audubalur. 9 συμπλ. R. t 9 είη om. R. 1 1 δ* έν Η. 1 1 τοί: Φράγγοις add. ex li · t 
inipr. nox abiimilem — cladem — qummei Franci 1 1 καλ oro. R. , k Vulg. et Κ. Μαραθώνα δέ. 1 8 ουδέν 
iuaerui ex R, vulg.ei inlpr. om. 1 9 Inlpr. undever Milliadem devicticum Daieipso et principe el debel-
lati tunt Medi. " χιμαίρχς R. 1 9 τή 'Αρτέμιδι l i , vulg. arliculuft deesl. " άπόνασθαι R. (Gl.)9 άπ· 
ωνασθαι valg. εύκτηρίας Lugd. in nig. 1 0 άλν om. R. 9 1 είη Μϊιη. 

/ 
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potorat prxtermitlontoo, oed quoJ in rem ipsorum χ ελευθερία; ήμύνοντο, [Ρ. 47] ουδέν αυτοί; τών ές δύ· 
eooet ct consultantea el exscquentes. Gylippi vero 
tacedciiioiiit tropxa, et Nicise Deaiootboniuqtte cla-
dem, OBiiiiaque ad Syracusas mala, num aliunde 
qnispiam fiuxisse coroperiel qtiam f χ amentia pa-
riler et iniquitate ? Quid enii» sibi volebaot Atbe-
nteiises, COOJ, bosle qui pro foribus erat negtecto, 
quam longisxirae a domo exercilum duccrent, Sici-
liamque infct lareiit ? Posset vero 8 7 quispiam 
eiiam alia multa ejugcemodt siulu iuiquaque' 
coitsilia enumerare, utque suie auctoribus sint 
periitcio»a ; sed baic nunc comoiemorassc snffece-
rti, T:tm vero Romani (redeundura euim esi ad 
instiluUim), cum sma qui in praclio cecidissetit 
patriooiore iiunutaftsont, boaliumque cadavera spo-

ναμιν παρειμένον , β , ΑλλΑ βουλευόμενοί τε τΑ δέοντα 
χαλ έπιτελούντες; ΤΑ 61 Γυλίππου · · τρόπαια του 
Σπαρτιάτου, τήν 9 9 τε Νικίου χαλ Δημοσθένους χατΑ-
λυσιν, χαλ Απαντα τΑ έν Συρακούσαις χαχά, μών 
Αλλοθέν εύροι τις Αν 1 1 γεγενημένα ή ές άνοίας τε 
χαλ Αδικίας; Τί γΑρ ήδούλοντο οί β β Αθηναίοι, τού; 
έπλ Θύραις πολεμίους Αφέντες, οί δέ 1 Τ ώς ποββωτά-
τω έπιατρατεύειν χαλ λυμαίνεσθαι τή Σικελία; ΟολλΑ 
μεν ούν χαλ έτερα έχοι τις Αν άπαριθμείσΟαι αφρο­
σύνης τε χαλ Αδικίας τοιαδε κυήματα *, χαλ δπως 
σίνονται τούς χρωμένους, πλήν ΑλλΑ χαλ ταύτα ηγού­
μαι Αποχρώντως έν τψ παρόντι είρήσθαι. Τότεδέ οέ 
'Ρωμαίοι, (ές γΑρ τΑ πρότερα Μ αύθις ίτέον) τούς 
μέν σφετέρους νεκρούς, ή νενόμισται, χαταχώσαν-

liasocnl, maximain aroioruni vim congetoenuiL Β τες, τους δέ τών *· πολεμίων σχυλεύσαντες, μέγα τι 
χρήμα ήθροισαν δπλων, χαταστρεψάμενοι δέ αυτών 
χαλ τδ χαράκωμα, χαλ Απαντα διαρπάσαντες, ούτω 
δή τή λεία σεσαγμένοι11, παιανίζοντας τε χαλ στεφα-
νηφορούντες, χαλ τδν στρατηγδν έν χόσμφ προηγού­
μενοι, ές τήν Τώμην έπανηλθον. ΤΗν δέ ίδείν έπιπο-
λύ νΑ Αμφλ Καπυην 9 9 Απαντα πεδία τφλύθρφπεριβ-
βεόμενα, χαλ ύπερχειλή τδν ποταμδν τψ ύπερπεπλή-
σθαι Μ σωμάτων. Έμολ δέ τις τών έπιχωρίων χαλ 
έλεγείόν τι έφη ές χύρβιν τινΑ λιθίνην ύπό του γ ε -
γράφθαι Αμφλ τΑς δχθας u τού ποταμού Ιδρυμένων, 
ώδέ Μ πως έχον 
* Ρείθρα ΚασονΛΙτον ** χοταμον βεβαρημένα rs-

[»ροϊς 
Αέξαχο Τνρσηνής ήΐόνος χροχάΛη, 

; Tirlxa Φραγγιχά φνΛα χατέκτανετΑϋσονΙς αΙχμή, 
Όχχόσα 17 θειΛαίφ χειθετο DovtiMrv 

'ΟΛΘιστοΥ 99 τόδε χενμα, χαϊ ίσσεται άιτϊ τρο-
[xmicv 

Αϊματι βαρθαριχφ θηρ&ν ίρενθόμετοτ. 
Τούτο μέν οδν τδ επίγραμμα, είτε ώς άληθώ; έγκε-
χάρακται τψ λίθψ, εΓτε χαλ άλλως φδόμενον ές έμέ 
Ιχετο, ουδέν οιμαι τδ χωλύον ένθάδε άναγεγράφοαι. 
Ίσως γάρ χαλ ές μαρτύριον ούχ άχαρι άν είη τών έν 
τήδε τή ξυμπλοχή γεγενημένων. 

ια*. Έν τούτφ δε τοίς Τωμαίοις ήγγέλλετο χαλ τά 
έν Βενετία έπλ Αευθαρίω τε χαλ τοίς Αμφ* αύτδν 
άπασι ξυνενεχθέντα. Τότε δή οδν χαλ μάλλον οέ τε 
Αστολ χαλ τΑ στρατεύματα χορείας έτέλουν χαλ παν-

ogiubant, Unquani itiliil ollra hoatile nieluontes, ^ ηγύρεις, ώς ουδέν Ιτι αύτοίς άντίξουν προσγενηοόμε-
el in pacc Iranquilliialeqne demceps vieturi. Hoili- vov, Αλλ' έν είρήνη τολωπδν βιοτεύσοντες. Τών γΑρ 
bus enim liaiiam aua iutosiOMO ioqoieianlibos ila έμδαλόντων ές τήν Ίταλίαν πολεμίων ούτω δή 
pasaim penitoo deletif, non patabant aliot super- Απανταχού διολωλότων, ούχ ψοντο άλλους "έπιβήσε-
vcnloros. Alqoc boc quideoi erat nulUtudiaU jo- σθαι. Καλ ταύτα μέν τδ πλήθος διενοείτο, ο!α ού τών 
dicium; qoippo q « a oequaquam accoralo roo por- Αχρι6ών στοχάζεσθαι πεφυχότες, άλλ' ές βφστώνην 

VARIiC LECTIONtS 
M

 Wapt^vovR, παρειιεένωννυ^. M Γυλλίπου valg. ·* τήν τε R, Lagd., τήνγεοάά. w a v ine. et 
R; · · οί oo*. R. t T ot δέ R, ουδέ vulg., Lugd. in niarg. ascripium habot . ελλείπει. Βοιι. Vulc. aui 
ουδέ delendum, aut άδεώ; scribeiidum ceusebat. M κυήματα R, iiiipr. origine$y νοήματα valf. 9 9 πρότερα 
R. πρότερον vulg- " τούς δετών R, τους τώνvulg. »» σεσαγμένοι. Sic Saidas s. h. v., Lugd. iniearg., 
inlpr. onmMi. σεσαγγηνευμένοι R, ei vulg. "Κάπουαν R, cl vulg. M ύπερπεπλήσθαι R et inlpr., ύποπε-
πλησθαι vulg. *\ Versus Agatbia ipsius, qui inior rjus epigrammaia rererri debuissenl a Bruiicfcio ύπδ 
τά; δχθας R. · · ωδέ πως H, ώδέπη vnlg. »· Κασουλ. Conxi. Porph., Καυσουλ. R, Κασωλ. vulg. 9 1 δπόσα 
Lug.L, oπόσωR. 9 9 δλβιστον. Sic edidl ex conj. Jacobsii ad AntUol. Gr. II), p. 951.; δλβιον άν vwlg., 
Uttov αύ τόδε R, δλβι... τίοε Lugil. βεύμα Co»st. Ρ. *· ά>^Λ R pro ά)Λου:. 

Vallo etiani ipsorum subverso, oninibusqae diro-
plis, i u landcin pneda onuui, paeana canentea, et 
corollio redimiii, ot pnefecluai deooaler coaipooate-
qoe dedoconlos, Roattm rodioranl. Tidero auletn 
oral longo laleqoe circa Capuam campos omoco 
cruoro ac Ubo p«rfu«08, et fluviun pnt cadaveraro, 
qaibus oppleboiur, muliiiadioe eiundantem. Mjbi 
vero quioam ex iodigeais retulit, carmen qiioddam 
Ubulae xaxec a qoopiam inscri|Uum iuisse, ad r i -
pas flumiiftis poeiuc, quod sic babti: 

Dtnsx Catxlino tapUla cadutera ab amne 

ΤφττΗεηι accepit vasla crepido maih, 
A*s*»iu$ Fronco* qno tetnpore ttravtrat ensi$, ( 

Quotquot B*lii*HQ parueranl mi$ero. 
Feiicem ο /Ixrtxmfuerit vice naatove tropmi, 

BaTbarico lingi ροεεο crooro diu. 
8 8 »^<lu e cpigramaa sive revora eaxo iuci-
sum fait, sivo alioqui hominum sermonibus cele-
bralum ad roe pervenil, uon abo re, ut arbilror, 
boc loco a me eot relalom. Fuorit onim non inole-
gano moDumenlom eorom qiue illo prxlio aoci-
demnt. 

11. lotoroa voro Ronanis nuniialum eol, quem 
exiluin L.entbaris onneoquo ejoa copwc in Yeooiis 
babuiaseiii. Tum iiaquo mulio amplios el cifeo et 
exerciiuo lesiivao cboreas ludoaquo pauegjricos 
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έχβεβλημένοι · · , χαλ πρδς οδ ήδόμενον τής γνώμης Α pcndero solef, sed olio ignavi*qne immersa ex ee 
«πάντα κρίνοντες. Τφδ* Napofj δρθώς [Ρ. 48] έκα­
στα ώασχοπούντι, Ακολασία Ιδόχιι τδ χρήμα χαλ πα­
ραφροσύνη, «ί γε ψοντο μηχέτι Ιξχιν ανάγκην έτε­
ρους ύποδύεσθαι πόνους, άλλά χρήναι μάλλον ές τδ 
τρυφερώτερσν τής διαίτης ές Αελ μεταβεβλήσθαι. 
Έλείπετο Μ γάρ, οΤμαι, αύτοίς ύπδ άβελτερίας Μ 

τάς ασπίδας τυχδν χα\ τά κράνη άμφορέω; οίνου ή % β 

χαλ βαρβίτου άποδόσθαι, ούτω περιττά τολοιπδν καί 
άνόνητα ήγοΰντο τά δπλα. 'Ο δα στρατηγός τά ε ί κό­
τα " διεγίγνωσχεν, ως άρα καλ αύθις πόλεμοι έσον­
ται Φραγγιχολ, χαλ έδεδίει, μή ποτε οέ 'Ρωμαίοι ές 
τδ άδροδίαιτον τραπέντες, τά φρονήματα διαφθα-
ρείεν* είτα εί " παρατάξεως επέλθω χαιρδς, οί δέ, 
Αχνω είχοντες, άπαγορεύσαιεν τοϊς κινδύνοις. Καλ 

ίσως άν ού πολλώ ύστερον χαλ τόδε ξυνέβη, εί μή 
θά:τον δείν ψήδη ξυγχαλεσάμενος τά στρατεύματα, 
παλ παραίνεσιν προσάγων άρίστην ές τδ σώφρον τε 
χαλ άνδρεΧον τάς γ νώμος μετάγειν, χαλ ύ ποτέ μνε σθαι 
τδ υπερβάλλον τής μεγαλαυχία;. Ουιω δή οδν απάν­
των συναθροισμένων ·*, παρελθών ές μέσον έλεξεν 
τοιαδε* 

tfT. Τους μέν άβρόσν απέ ού χάλαι συμβάν 
ευτυχίας τινός μεζασχόντας, ού* άχειχός, οίμαι% 

Μρός άχεφοχαΜαν έκκΛΙναι, χαϊ τφ ασυνήθη ν ν 

χαταχεχΛήχθαι,ιιάΛ.στα ήνίχα τφ άχροσδοχήτφ 
χαϊ τύ χαρ άξιον Χροσή. 'Τρεις δέ9 ύ άνδρες, 
Χοίχν άν χαϊ χροδάΛοισθε σκήψη* * · , ήν τις 
υμάς τής μεταΰολής αΐτιφτο; Ωοτερον ώς νύν 

quod jucundtii» gralumque ipsi est, oinnia judicat. 
Narseti tcro rocle omnia considcranli sluliitia dc-
meniiaque vid< baiur, gi ademptam eibi deincepa 
omnoin alioe labores sobitfiidi necessiialem puta-
renl; sed molliori vilae seso loios dederenl. Parum 
enim aberat, til prae ttolidilite gctifca cl galeas am-
pborta vioariis el barbilis coiiiDiutareui : adeo 
oupervaeanea inoiiliaque stbi iu poaterum forc 
mrma rrbantor. Narsea autcro vcrisimiliicr colli-
gebat, 89 »oii defulura nova cum Fiancis bella; 
ei veredatur nc, si olio scsc ei molliliei seuud dc-
didisseitl, maocolum eoruin robur cnervarelur; ct* 
si mrstis iti aciem prodeunduin e*si l , iguavia victi 
in pradtis aiiimuiti deepondereui. Ει forlasse non 
ntiillo poa hoc ipsum cvenisset, nioi couicsiiin 
comocatis omnibos copiis, oplima oratioue cobor-
landoe et ad lemperaniiam forliludin^mqoe iradu-
retidos ipsorum animo* duxi>m, uiaiiamque ar-
rogaiiiiani cl jacianiiam relundendan. Ooaotbu* 
iuqtie iu otium coogregaus, ipso ία medtuai pro-
gretsao in bunc modum verba ieci l : 

i i . Qmi repenU εί prorter uterem $umm mortm 
protpertrem germni, haud ιαχε diwnlane+m futrit, 
εί fflicitaUin taam moderaie non (ετεΜ, εί ηοείΐαίε 
tkiorkw perculsi ixsoUscanl, ρτσάρηε ει i / i , oxtoxs 
ixopinata ticloria accidil, pomot εηεη ea digai 
fuiiu rideamlur. Ai w i , ο viri, quid excutalwtiis 
ειύι ptfttenturi, it quit ooi Λα;«ι muiaiionii ani-

έγευσασθε νίχης, σύ χρόεερον εΐωθδτες, άΛΧ C **or*m intimuletf Anne, quod uunc prmmm *i-
ύμβΛς οέ ΤώτιΛΑν τε xml *· Τείαν χαϊ άχαν τό 
Γοζθίχόν Μνος έχχοδων ποιησάμενα· άΛΧ ώς 
μείζονος ή χαθ* υμάς Μ αυτούς χειρασΰε τής 
τύχης; Καϊ χοών άν μέγεθος ευδαιμονίας τ ή 
τών 'Ρωμαίων δάξχι συμμετρηθείη; Συγγενές 
γάρ ήμιν *' «αί xdxpuw χρατεϊν άεί τών χοΑε~ 
μίων. Καϊ τοίνυν κρατείτε, χαϊ ούτε μειόνων11 ή 
χαθόσον νιχάτε άξιοι χαθεστήχατε, ούτε τοΰ 
χροσήχοντος χαταδεεστέραν χαρέχεσθε τήν χεί­
ρον * μέτεστι δέ τούτων ύμίν ούχ έχ {>αστώνι\ς 
τε χαϊ ήδυχαθείας, άΛΛ" έχ χάνων συχνών χαϊ 
ίδρώτων χαϊ τής τών κινδύνων μελέτης. Ούχοΰν 
χρεών υμάς χαϊ νυν έμμένετν τοις χροεγνω· 
σμένοες · \ χαϊ μή μόνον ήδεσθαι τοΤς χαρονσιν, 

ctonam dexxiltut, ontthac non aiiueli 1 Alqmi to$ 
εί Toiilam εί Teixm εί xntttruim ClhUam mlkoxtm 
profliy*$ii$. Sed majortm quam qux ix vo$ coder* 
solet feiieiltUm experii eslk. Quwnam tero (tiich-
laiit magHi.udo potett Rumaxormm p/on> xquipih 
Tarif 90 InHoimm enim votis el poirium t i l , 
hc$Us umptr vimcere. \iHciiit ituqne, neque miuon 
victoria digni tiliMfneque imftrioTtm rtilro diquitate rl 
meriii* fvrtunam esiif coHietuii. E*l vero quod Uax 
accepta fetatis non ignavia ti moHuiei, »ed coniiuuis 
iuboribui atque ludoribmt pradiorumque exercila-
iioni. Qvocirca inshUHdmm vobi$ eil εΐία»» nuuc rr-
ieribus hititutit t ueque $oium ob prmientem reram 
tfalum loriort, ud dt fuiuro etiam, «I timiiU xti. 

αΧΙά χαϊ τοΰ μέλλοντος χέρι, δχως δμοιον^ ·οίίίαίο$ etu oporM. Qui enim ilacontilia ε«ο uon 
έσται, σχοχειν. ΤοΤς γάρ μή ταύτα λογιζομένοις 
ού μόνιμα τά τής εύχραγίας, άλλά χρδς τουναν­
τίον ώς τά χολλά μεταχωρούσιν αί τ ν χαι. Καϊ 
τεκμήριον έστω σαφές τόδε τό χών Φράγγων 
χάθος, έρ <μ " νύν ύμεϊς δικαίως ανχεΊτε. Ευ 
γάρ αύτόΐς τέως τών χραγμάτων εχόντων, οί δέ 
χρδς άΛαζονείαν τραχέντες, χόλεμον ήραντο χαθ% 

%H$lUuuui, ιιε ptQiperil** Uabiiis oc dimiHrma ε*εε 
non pottii, ud t* couirarium pltrumque foriunx 
wtniiur. Cujus quidtm τεί eiident araxtaenlMiN hmc 
Francvrum dadet [utrit, ob quam oos nunc meriio 
gloriamiHt. Cnm euim ret illorwn hacUuu* bouo iu 
tlatu fsuni, ipii animii e/oli atque inu>U$anU$ 
btllum «dttrixx αοε suiceptruut, εμεί lubikitaum 

V A R I J E L E C T I O N E S . 

·» έκβεβλημένοι R , έμδεβλημένοι vidg. el intpr. involuti 4 1 έλείπετο R , Lugd. corr. (tl.), έλίπετο xulg. 
* Αβελτηρίας R . *· ή Ina. ex R . ** τΑ είκότα II, τών είκότων vulg. Bon. Volc. coaj. διά τών είκότων. 
"εΙοιι ι .Κ. Μ συνοιθρ. vulg. ές μέσον II, ές μέσους vulg. Μ έντψάσ.ΙΙ . « β ^ ^ ^ . *· τώτιλλανχαιΤ. Ιέ. 
·» χαθ' ημάς. R . " ήμίν R , inipr. nobi$ innatum, ύμίν xulg. Μ μείον R. 1 1 συνεγνωσμένοι; Κ. 
** έφ* ών R ei inlpr. qnibut devietu. 
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AGATULB SCilOLASTlCI |J;A 
uon pMtidtule: Ptrierunl ittufue omnea, sua pollu$ Α ημών, ov χροορώμενοι το σραΛερδν rqc έΑχίδος* 

'ΛποΛώΛασι τοιγαροντ άπαντες τή σρών αύτώ» 

όΰονΛία μάΛΛον, ή τοις ημών [Ρ. Α9| δχΛοις. 

ipsorum te^ernnte, quam uo$trU armi*. Turpe hjiiur 

fuerit vo$, ο viri Komam, ua ui barbari aficlot 

esse, neque tatilum meniis, quunium corpuris robore 

c$$e iuperiores. Neque e.\im quisquam tcbiium ubi 

persuadeat, niltil uliru iufesium tiuhis wauendum , 

uuivcnis mmirum honibu* deleiu. Qnod ut maxime 

ua e*«c/, lumeu ne *ic quidem α moribu$ vetlm est 

discedendum , ncque ab officio obttincndum; ted 

nequt rerum iptarum negoiiorumque Q\ naluram 

ac italnm atm coiisiliis vestris congrutre qunquum 

compenut. Francorum tnim nalio eti pophluunbHa 
ct maxima, et upprune in re bellica excrcitatn : et 

cirsi α nobis exigua quwdam erani eoruin ponio, et 

quidem luntula, ui inelum iptii uon &it injeciura, 

Λίσχρύν τοίνυν υμάς, ώ άνδρες * Ρωμαίοι, r a t O 
χαΟειν τοις Βυμδάροις, χαϊ μή Toaoxrrov ταις 

γνώμης αυτών χεριειναι, όχόσον τή /5ωρ# · μηδέ 

γάρ ο'ιέσΟω τις υμών, ώς ουδέν έτι χοΛέμιον 

ϊσται, άχάντων δήθεν τών δυσμενών διαφθα· 

/έκτων. Καίτοι εί χαϊ τούτο βεβαίως χρνσήν, 

d.J.4' ονδ% ώς ύμίν Μ μετιιΟετέον τούς τρόχονς, 

ουδέ τού χρέπόντος άρεκτέον. Ού μήν ο<>δέ 

σνμδαίνουσαν εύροι τις άν τήν τών χραγμάτων 

φύσιν ταΐς ύμετέραις έννοίαις. 01 γάρ Φράγ~ 

γοι, χοΛνάνΟρωχόντι γένος καϊ μέγιστον, χαϊ Λίαν 

scd potius iram cuncitalura. VeiUimde tiuque uon & όΡ°*Χ τ α ΧοΛεμιχά" ήσκημε>ον, άχόμοιραδέ τις 

eu ευ$ conquieturos, w.qut coulnmeliam lacile in 

pecture presiuroi , sed majurem exeriiium in uo» 

duciuros , brevique belium rediincyraluros. Voi 

ilaque nunc, abjecia, si plucel, ignavin, matauraU 

ve&tram in adeuuuis periculis billici* alacritatein, 

io quam anUa uiajnrem, quo majora pricleritit 

(utura $unl exspeclunda lia enitn pertcveraatibtis 

vobU, si quideiH quain ciihsime advnieriiit, privpa-

ralos vos offendeni nufuqne moru indigentci. Si vero 

omnino iaiduvcriul (utruiiique eiiim dicendum esl), 

veiircc lamen res in tulo crunt coUvaila*, ei quam 

opiime vobit cvnsuhtisse tidebimim, Talia uionenlc 
Nursclc, pudor uuivcisuin exercilmu invaail, et 
prioris vesanije pceuitudo. Alque lii qtiideiu iittgli-

αύζών ol νενιχι^μένοι βραχεία, χαϊ δση μή δέος 

αντοΐς έμ€α.\ε7ν, μάΛΛον μέν ουν χαϊ χρός όρ­

γήν άναστήσαι. Ούχουν ειχός αυτούς ήρεμη-

σειν, ουδέ χαΟέζειν έν άχο^ήτιμ τήν ύοριν, 

άΧΛά χΛείονι στρατφ χα(Γ ημών ·7 ήξουσι, xui 

ούχ ές μακράν άναμαχούνται. Νύν ovr νμεΤς, 

ει δοχει, χαρέντες τήν φαΟυμίαν, ΛνανεώσασΟε τύ 

ΫΐΑο.Άνδυνον χΛέον ή πρότερον, δσφ 8 8 χαί jui-

ζονα τών φθασάντων τά έσόμενα ηροσδοχΐχτεω-. 

Ούτω γιιρ υμών διατεΛυνηων, είμένώς τάχιι-TU 

χαρείεν, χαι δή χαρεσχενασμένοις** ύμίν χροσία-

Λονσι χαί οΧοις μεΛΛήσεως μή χροσδείσϋαι. ΚΙ £ε 

χαίπαντάχασιν ένδοΐεν (ειρήσθω γάρ άμρω),άΛΛά 

τό γε ύμένερον ·β έν άσ^αΛει χείσεται, χαϊ τά 

gciiliaveciirdiaqtiealijei-Uaclpatriosniorob ινιϋϋηιιιΐ- C /r/^tirt^ra δόίοιτε*1 άν βεΰουΛεύσΟαι. Τοιαύτα 
τού Ναριοϋ «αρχινεσαντος, aioAj; απχντι κατεϊχεν τ?,ν στρατδν μεταμέλον αύτοίς τής παροινίας. 
ΚΛ\ οί μέν το έκμελές τε και άκο)ασταϊνον τής γνώμης ΑποΟαλόντε;, ές τλ πάτρια ήθη μετεκο-
αμουνίο. 

13. Poiiio νοι-ό quaidau Gulhorum , aJ soplem 
bellaloruin millia, qui mullis in iocie Francis auxilio 
luerani, cum secmn repulareai Honianos ιιοιι con-
quieluros, aed nou niult*» pos( etiam in ipsos 92 
ihuifutos, in Campsas prupugnaculum sesc rcce* 
pcruul. Fn-misdiuiuiii enini eral niuiiiiissimuinque 
casiL-Ilnin, quippe qnod in arduo inonte silum e«at, 
et in ipso abrupta» omai ex parle peirae exsiarct 
»c prolcnilcrelui*, ila ul diflicilem hosti adituiii 
prvbcMct. to ilaquo loci collctli Golhi, in lulo 
luiuroB sese putabaul, cl ttoinaiti* quidein sc dedere 
ncquaqiiam sialucraut, ged oaiuibus polius viribus 
resislerc, a\ qvib iu ipsoe irel. Iucilaluil enini ipsos 
ituprllebatqu^ ad boc barbarus quidam vir connn 

ιγ*. Άποδασμ'.ς δέ τών Γότθων ές έπτακ.σχΓ/.ίουί 
άνζρας μάχιμους άποκεκριμένοι · β οί δή έτύγχανον 
πολλαχού τοίς Φράγγοι; προσ6ε6οηθηκότες, λογιζό­
μενοι ώς ούκ άνήβουαιν οί 9 3 * Ρωμαίο ι, άλλ ή?η 
και τοις ούκ ές μακράν έπιπεαοΰνται, αύτίκα οι γε 
ές Κάμψας *ν τδ φρούριον άνεχώρουν. Βέβαιο ν γάρ 
επιεικώς ήν καί έρυμνότατον τδ χωρίον, τώ εν δρει 
τε κεΐαθαι άνά ντε ι καί πρ^ς αυτή δή που τη άκρω-
νυχία β β πέτρας τε αποτόμου; πάντοθεν άνέχειν κα\ 
παρατετάαθαι, ώς μή πολεμίοις εύίφοδον είναι. 
Ενταύθα δή ούν οιόε οί Γότθοι ξυνειλεγμένοι ψοντο έν 
τι'ι άαφαλεί Ισεσθαι, κα\ προσχωρείν τοις "Ρωμαίοι; 
ούτι μάλα ήβούλοντο, μάλλον μέν ούν Μ καί παντί 
σΟενει άντιτετάξε σθαι, ήν τις έπ% αυτούς Γοι. Έξ-

dux Kagnaris nouiiiie, Uuuelai ueque ejusdem cum ^ ώτρυνε γάρ αυτούς ές τούτο κα\ άνεκίνει άνήρ βάρ· 
eig nalionis aul gcnli* (erai eoim ille ex iis qui βάρος, δς δή σφών κα\ ήγεΓτο, Τάγναρις · 7 δνομα " , 
Viuores apptdlaiitur, gcnie Hunuica) , $ed quod καίτοι ούχ ομογενή; αύτοίς ύπήρχεν ουδέ ομόφυλος, 
soleia mavimc versulibsiniusque Cigel, ei pcittus THv γάρ εκείνος έκ τών Βιττόρων καλουμένων (Ουν-
quoi uiiquo modo conciliandje sibi inuUiludiuis, eia νίκδν δέ τδ έθνοςol ϋιττορες **;,άλλά τώ δεινές (ς τά 

VARIiE LECT10NES. 

• J ήμίν R. Μ τ ά πολεμικά marg. R, τά πολέμια vulg. , Τ καθ' ημών R cl inlpr., καθ% υμών vnl^. ·* δσον Π. 
Μ παρασχευασμίνοις R. · · Inlpr. ιιοείΓα; male. β ιδόξητεΙ1. ·* άποκεκοιμένοι Κ, άποκεκριμέν^ς vulg. 
β* οι υιιι. R, · ν

 Capsum inlpr. Μ άκρονυχίχ R. · · μάλλον μέν ούν R Lngd., μάλ/.ον μήν ούν edd. 
Αν:ιτετάςεσΟαι Κ, Lugd. άντΐτάξ. cdd, f t

 ilegnarei iiilpr. w δνομα Κ, γάρ δνο §/α \ulg. ·* UriUonet 
lUlpr. 
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μάλιστα είναι χα\ πανουργότατο;, [Ρ. 50] χαί οΤος Α cl iinperabat, clbcllum iiislauraiulum sibi censebal. 
οτφ δή τρόπω δύναμιν έαυτψ περ.βάλλεσΟαι, έχράτει 
τε τοΰ ομίλου χαι άναμαχε ΐ3θαι διενοειτο , ώς άν 
ένθένδε χαί μάλλον άρίοηλυς γένοιτο. Ευθύς δή ούν 
δ Ναρσής άπαντι τψ στρατφ έπ' αυτούς έχώρει, 
χαι είτα επειδή αύτφ ούχ οίον τε ήν έξ επιδρομής 
τψ φρουρίω πελάζε.ν καλ έν δυσχωρίχ διακινδυ-
νεύειν Τ · , ό δέ ές πολιορκίαν καθίστατο, καλ πάντο­
θεν έφρούρει ώς μηδέν δτιοΰν τοις Ενδον είσκομί-
ζοιτο, μηδΐ γε εκείνοι άδεώς ή βούλοιντο Γοιεν. 
Άλλά γάρ έν τοίσδε ού μάλα οί Βάρβαροι έπημαί-
νοντο. Αφθονία γάρ πλείστη όση τών αναγκαίων 
έχρώντο Τ | , έπείπ:ρ αυτοί; ήδη ' · άπαντα τε τά 
επιτήδεια και τών κτημάτων τά τιμαλφεστατα έν 
τώδε τώ φρουρίψ ώ; άλώναί γε αύτδ ούκ ένδν, έσ· 
ενήνεκτο. Άσχάλλοντες ο* δμως έπλ τή τών 'Ρω-

ul cx eo cclcbrior ficrcl. Confosiiui ilaq«i* Narses 
cuin uuiferso eiercilu in cos movii, ci deinde, cum 
ιιοιι posaet primo incursu caalcllo appropinquarc, 
cl difticili e loco conflictari, obsidione illud ciuxil, 
omniquc ex parlc circumscpsU, ne quid intro invc-
bcretur, ne\e illi in4rei>ide quo lubercl irenL Sed 
bi&cc rebus non admodum gravi damno afliciebanlur 
barbari. Suuima 3 3 e n , m rernm necessariaruii) 
copia abiimlabam, cuin r l commealum oiunctu, 
quanto opus cral, cl cx faculuiibus suis preuu-
sissiiua qujeqne in illud castelbim tanquam iiiex-
puguabile cotivcxtssent. Molcslc vero jiibiloustnus 
feiebant Romanonira obsidionem, et lurpe rali si 
diu adcoexiguo anibita ciiciimscpii rtiitcluderenfer, 

^ frequenles iu boslrin cxcursioncs facirbaiit, sl qtio 
μαίων προσχαθεδρία, καλ αίσχρδν ηγούμενοι, εί modo cos inde profligare posscnl; niliil vcro relata 
μέλλοιεν ούτω δή έπι πολύ έν περιβόλφ μετρίψ dignum eftVccrc, 
ξυνειλήφΟ,ι καλ έγκατείργεσθαι, έχδρομάς μεν κατά τών αντιπάλων Οαμά έποιούντο, ε? πως άν αυτούς 
ένθένδε άπώσασΟαι δυνηΟεΓεν, ουδέν δέ δ τι και μνήμης άξ.ον έπρασσ;ν. 

(Λ. C. 5δό.) ιδ'. Έν τούτοις " δέ τού χειμώνος 1 δ. Ilicaie awtm iu boc iraneacla, statim inounie 
τριβέντος,. άμα ήρι άρχομένφ, ές λόγους έλθείν τφ ?crc Ragnaiis paciscemtum aibi in rcm pnescitlciM 
Ναρσή ό 'Ράγναρις τών παρόντων πέρι χρήναι ώήΟη, 
και ούν επιτετραμμένου αύτώ παρήν άμα ολίγοις 
έν μεταιχμίψ, ξυνηλθέτην τε u άμφω ές ταυτδ, 
χαλ πολλά άττα διελεγέσθην. Ίδών δέ ό Ναρσής τδν 
'Ράγναριν ές αλαζονεία ν ήρμένον, κα\ πλείστη 
χρώμενον μεγαληγορία, ώ; μειζόνων τε ή κατ* αύ­
τδν έφίεσθαι, χάκ τού υπέρτερου έπικομπάζειν, δι-
έλυσεν αύτίκα τήν ξυνουσίαν, καλ άπηγόρευσενΤ" τή g miriinique in ιι 
ξυμβάσει, και άπέπεμπέ γε αύτδν αύθις ές τούπίσω loquium solvil, 
άπρακτον έπι τοίς πρότεροι; μενούντα. Ό δέ επειδή 
έν τψ λδ^ω έγεγόνει, και ήδη ού πό^βω τού τείχους 
άφΐκτο, χαλ επαίνων δτι δή αΰτώ ουδέν ότιούν τών 
έλπισθέντων απέβη, εντείνει τρέμα λαθραίως τδ 
τοξον, κα\ είτα άθρόον μεταστραφείς, άφίησι βέλος 
ΐΟύ τού Ναρσού, διήμαρτε δε τού σκοπού. ΈτέρωΟι 
γάρ που άπεπτη Τ 7 ό άτρακτος, χα\ κατεπεσεν ού-
δίνα σινάμενος. Μετήλθε οέ δμως ή δίκη ευθύς 7 1 

τήν τού Βαρβάρου παρανομίαν. Οί γάρ άμφι τδν 
Ναρσήν δορυφόροι εν όργη τδ εκείνου ποιησάμενοι 
Οράσο;, έπιτοξαζυνται είς αύτδν, και πλήττεται χαι-
ρίαν δ δείλαιος. Πώς γάρ ούχ ήμελλεν, άδικο; τι χαλ 
άγεννές εγχείρημα δράσα;; Καλ μόλις μεν αίτδν οί 

ctim Nais^le putatit. Libero haqwe commeaUi ac-
ccpto, ad Nartelcm paocie comilaius iti locum inlor 
cxcrcituni ei casteliuiu inlermcdiuin vrnii; con-
gicssiqne inier st \aiio* sfimoncs miscucruni it 
discopiaruiil. Videns auiem Narecs Ragnaritu t»u-
pcrbia elalum, muliaquc vorborum jactautia uicn-
lero, ei niajora qiiam ip»uni deccrci posiaianlcui, 

iiio«lum ca cxaggcrarc, coufesliin col-
ei, cotiipofciiioue pactionequc nagaia, 

infecla re ad auos remisil. Qui cum in colloin eva-
siseei, jamque non procul a muro abegsct, indigne 
icrens uibil planc ae <*orum qu« sperarai conac-
i iititiu, seiiaiui ti cUm lcnso arcu, subitoque cou-
vcrsue, sagiitani recla iu Nars^leui loiqnel; qu;« 
a siopo abeirans aliorsum delala cecidii, nomiiM: 
\xso. Cunsecula veru eiaiim esi poena iarbini u<»-
minis iieqtiiliatn. Narse:is enim fcatdliUisfacii pra> 
Odenlia leiucrilaieque inilaii sagillis eum pcUinl, 
9 4 L L kizlt iciu miscruiri fcriunl (quidui cnim? 
cum adco iuiquum i l vilc facimis perpelrasscl), d 
a?gre quidero ipgtu» comiics gcsiauioe iuira cattclli 
niuros detiileruul ; cimiquc ad I iduiint 8up< r-

όπαδο\ φοράδην είσω τού περιβόλου διαχομίζυυσιν. Ll vixi^srt,itirpiler decesbii, c( peilidia3 l€tiicriialisque 
Ημέρας δέ δύο άρχέσας, άχλεώς άπεβ.'ω, χαλ τά 
τής απιστίας αύτψ χαλ παροινίας ές τόδε κακού έτε-
λεύτα. Εκείνου δέ διαφθαρέντος , αύτίκα οί Γότθοι 
(ού γάρ άντεξε ιν Ιτι Τ · ττ; πολιορκία ο'οί τε είναι 
ήγούντο) έόεοντο τού Ναρσού τά πιστά σφίσι παρα-
σχέσθαι Μ , ώς τ ·ύ Jf4v αΰτοΰς ούκ άφαιρήσει · δ δή 
χαί τάχιστα όμωμοσμένον σφάς τε αυτού; έχεί-

sitae buuc babuit ui^lcui exiiuoi. Ilio vero gublaio 
confesiiin Goibi (neque etiim obsidionem fcrro 
posse videliaiHur) suppliccs Narseli sunt fadi, ul 
lide daia vitam ipsis coiidonarel: cl quidoui citii-
sime junjurando aircplo, $* paiilcr el caslelluiii 
dcdideruiH. Narscs vero mminem quidcm inlei -
fctit, quia id juraiat, t l alioquin a?quuin no« esstl 

VAUIJE LECTIONES. 
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AGATULB SaiOLASTICI J jy> 
non prayiUtnte*. Ptrkruni itaque onutet, sua potlus Α ημών, O-J προορώμενοι το σφαΛερόν τής έΛπιδος-
ipsorum It^erimu, quam uoslrU armix. Turpeigitur 
fuerit vos, ο viri llotnaui, itu ul barbari affidoi 
esse, ttcque tantum wetiiu, quanium corporig robore 
c$se iuperiores. Neque e:,im quisquam teaiiuni »i6< 
persuadeai, nihil utirtt iufeslum nobis mauenduin, 
uniccnis nimirum homibus deleti». Quod ut muxime 
ita esset, tumen ne *ic quidem α woribui testri* esi 
dhcedendum , neque ab officio abslineuduin; $ed 
neque rerum iptaruui negoliorumque Q\ naluram 
ac italnm cum coutiliis vettris covgruere qutmjuum 
comperiat. Francorum cnim nalio est popultnhtiiua 
et muxiiHt, ei apprime tn re bellica cxcrcilatu: et 
virsi u nobii exigua quadam erunl eorum puriio, εί 
quidem luulula, ul inelum i/uis non *ii injeciura, 

"ΆποΛώΛασι τοιγαρούν άπαντες τή σρών αύτώ» 
αβουλία μάΛΛον, ή τοΊς ημών [Ρ. 49| δχλοις. 
Λίσχρϊν τοίνυν υμάς, ώ άνδρες "Ρωμαίοι, ταιτ> 
παΟειν τοις Βυρβάροις, χαϊ μή τοσοινον ταΙς 
γνώμαις αυτών χεριεΐναι, όπόσον τή £ώμη ' μηδέ 
γάρ ο'ιέσΟω τις υμών, ώς ουδέν έτι χοΛέμιον 
ϊσΐαι, άχάντων δήθεν τών δυσμενών διαφβα-
[έντων. Καίτοι εί χαϊ τούτο βεβαίως χρνσήν, 
ά IV ούδ* ώς ύμίν β β μεταΰετέον τούς τρόχο\>ς, 
ουδέ τού χρέπόντος ά?εκτέον. Ού μήν οί>δέ 
σνμβαίνουσαν εύροι τις άν τήν τών πραγμάτων 
φύσιν ταϊς ύμετέραις έννοίαις. 01 γάρ Φράγ­
γοι. πολυάνΟμωπίντι γένος χαί μέγιστον, χαϊ Λίαν 

scd poiiu* iram concitatura. VciUimiU tiaque H O n h ορθώς τά ποΛεμιχά" ησκηιιε*ον, άπόμοιραδέ τις 
αυτών οί νενιχημένοι βραχεία, χαϊ δση μή δέος 
αύτοΊς έμβαΛεϊν, μάΛΛον μέν ούν χαϊ χρός έρ-
γήν άναστήσαι. Ο ν χουν ειχός αυτούς ήρεμη-
σειν, ουδέ χαΟέξειν έν άπο^ήτφ τήν ύ€ρ*ν, 
άΛΛά χΛείονι στρατφ xauy ημών 87 ήξονσι, χαϊ 
ούχ ές μακράν άναμαχούνται. Νύν ουν νμεις, 
ειδοχει,παρέντες τήν φγ,ΟυμΙαν, άνανεώσασΰε το 
φιΑοΔνδυνον πλέον ή πρότερον, οσφ 8 8 χαϊ μεί­
ζονα τών φθασάντων τά έσόμενα προσδοχητέον. 
Ούτω γίιρ υμών διατεΛνύντων, εί μέν ώς τάχιστα 
παρκίεν, χαι δή παρεσχενασμένοίς9*ύμίν χροσί'α-
Λοίσι χαϊ οϊοιςμεΧΙήσεωςμή προσδείσϋαι. ΕΙ £ε 
χαί παντάπασιν ένδοϊεν (ειρήσθω γά{) άμφω),άΛΛά 
τό γε ύμέτερον 8 0 έν άσφαΛει χείσεται, χαϊ τά 

e*l eo$ couquieturot, ntque conlumeliam tacile ιιι 
pecture pressuros , $ed majvretn exertiium in )wt 
ducturos , brevique belium redhuegraluros. Yoi 
ilaque nunc, abjecttt% ti placei, ignavin, inslauraU 
vestram in adeuudis periculis biUicn alacritaiem, 
io quam aulea mujurcm, qno umjora pr<Kterili$ 
julura siuit exspeclandu lia euim peneverantibus 
vobia, si tfuide.n quam citU&ime adviucrinl, ρτκρα· 
ralvs vo$ offendent nufuque inuru ind\geutc$. Si vero 
vtnnino laiduveri.il [ulrmnque enim dkendum esl), 
veklr<D tamen tvs in lulo erunt cotlvaiUv , et quam 
opiiwe vobis cvnsuluisse ridebimiui. Talia iiionenle 
Nursctc, putlor i m i v m u u i excrciimn inva»i t , el 
prioris vesauia; pceuiludo. Aujue l i i qi i idcni negli-
gciUiavecnrdiai|uealijeiUad|)atiiosmoro!> ivduriuiii. C χράτιστα δόζοιτε*1 άν βεδονΑεύσΟαι. Τοιαύτα 
τού ΝαρτοΟ παρχινίσαντος, αίδ.ο; Απαντα χατεϊχεν τδν στρατδν μεταμέλον αύτοίς τής παροινίας. 
Κα\ οί μέν τδ έχμελές τε χαι άχο)αιταΖνον τής 
σμοΰντο. 

4 3 . Ροιιίο vcro quajdau Gulhoruin , aJ sopiem 
bcllaloruin unllia, qui miillis i n locie Francis auxi i io 
lueraui, cum seciuu reputareni Uoniauos ιιοιι con-
quieluros, sed uou mull<i posi d i a m in ipsos 92 
ihuituios, in Campsas prupugnaciiluin seso rete-
p«ruul. Firmiu»iuiuiii enini erat iiiuniiissiiiiunique 
casioltiim, quippu quod in arduo monie s i lu in e«al, 
et in ipso j u -o abrupta* oiuai e\ parle peirae e x t U r c l 
H(* prolcndvrelur, ila ut difliciieui liosii adiliiiu 
pra*berc(. to ilaque loci colletli Golbi, in lulo 
luiurossese pniabanl, cl tinmanift quidein scdetlcre 
ncquaquam siaiu.raiit, sed oumibus pulitis viiibus 
resiblerc, $i q u s iu ipsos i r c l . Iucilabal enini ip»os 
itnpillcbalqu^ ad boc barbaius quidam vir connn 

γνώμης Αποβαλοντε;, ές τά πάτρια ήθη μετεχο-

ιγ*. Άποδατμ^.ς δέ τών Γότθων ές έπταχισχιλίουί 
άνορας μάχιμους άποχεχριμένοι · · οΤ δή έτύγχανον 
πολλαχού τοίς Φράγγοι; προαβεβοηθηχδτες, λογιζό­
μενοι ώς ούχ άνήβουσιν οί *' *Ρ(ι>μα:οιν άλλ ή^η 
και τοις ούχ ές μακράν έπιπεσοΰνται, αύτίκα οι γε 
ές Κάμψας u τδ φρούριον άνεχώρουν. Βέδαιον γάρ 
επιεικώς ήν κα\ έρυμνότατον τδ χωρίον, τφ έν δρει 
τε κεισθαι άνάντει καί πρ^ς αυτή όή που τη άκρω-
νυχίχ 8 8 πέτρας τε αποτόμου; πάντοθεν άνέ/ειν κα\ 
παρατετάαθαι, ώς μή πολέμιοις εύέφοδον είναι. 
Ενταύθα δή ούν οιόε οί Γότθοι ξυνειλεγμένοι ψοντο έν 
τώ άσφαλεί Εσεσθαι, κα\ προσχωρείν τοίς "Ρωμαίοι; 
ούτι μάλα ήβούλοντο, μάλλον μέν ούν 8 4 κα\ παντΧ 
σΟενει άντιτετάξεσθαι, ήν τις έπ' αυτούς Γοι. Έξ-

ilux liagnaris iiomiiie, lamelai ueque ejusdcm cum ^ ώτρυνε γάρ αυτούς ές τούτο κα\ άνεκίνει άνήρ pap-
ΐ'ϊε nalionis aul gcntis (erai euiin illt ex iis qni βάρος, δς δή σφών χα\ ήγεϊτο, 'Ράγναρι; 8 7 δνομα α , 
Vilioics appellautur, gcnie Hunuica) , eed quod καίτοι ούχ ομογενή; αύτοίς ύπήρχεν ουδέ ομόφυλος, 
lolcis inaiiiue versuussiiuusqiie c»eci, ei peritus *Hv γάρ έκ&ίνος έχ τών Βιττόρων καλουμένων (Ούν-
quo» uuquo inodo concibandx sibi inullitudinis, ei* νικδν δέ τδ έθνος οί Βίττορες **;,άλλά τώ δεινές ές τά 

VARJiE LECTlOiNES. 
8* ήμίν R. 8 8 τά πολεμικά marg. R, τά πολέμια vulg. , Τ καθ' ημών ΙΑ cl inlpr., καθ* υμών vuU. 8 8 OJOV R. 

8 · παραοκευααμένοις R. 8 8 Intpr. noitra; iuale. **δόξητεΒ. 8 i άποκεκοιμένοι Κ, άποκεχριμέν^ ν»1«. 
" οι οιιι. II, e v Capsum iiilpr. 8 8 άκρονυχία R. 8 8 μάλλον μέν ούν Κ Lugil., μάλ/.ον μήν ούν edd. 
άνιιτετάςεσθαι R, Lugd. άΛίταξ. edd, 8 1 liegnare$ inlpr. 8* δνομα Κ, γ ά ρ 6/'-,/α \ulg. · ' Umivnti 
iinpr. 



1357 UISTORIARUM LIBER II. 135* 
μάλιστα εΤναι χαλ πανουργότατο;, [Ρ. 50] χαλ οίος \ ct iinperabal, ct bcllum iiislauraudiim gibi censebal. 
δτψ δή τρόπω όυναμι* έαυτφ -ερ.βάλλεσθαι, έκράτει 
τε τυύ ομίλου χαι άναμαχείσΟαι διενοείτο, ώς άν 
ένθένδε χα\ μάλλον άρίόηλυ; γένοιτο. Ευθύς δή ούν 
δ Ναρσής άπαντι τφ στρατφ έπ' αύτους έχώρει, 
χαι είτα επειδή αύτφ ούχ οΤόν τε ήν έξ επιδρομής 
τψ φρουρίω πελαζε.ν καλ έν δυσχωρία διακινδυ­
νεύε ι ν δ δέ ές πολιορκίαν καθίστατο, καλ πάντο· 
θεν έφρούρει ώς μηδέν δτιοΰν τοις ένδον είσκομί-
ζοιτο, μηδ! γε εκείνοι άδεώς ή βοΰλοιντο Γοιεν. 
Άλλά γάρ έν τοίσδε ού μάλα οί Βάρβαροι έπτ-,μαί-
νοντο. Αφθονία γάρ πλείστη δση των αναγκαίων 
έχρώντο η , έπείπερ αυτοί; ήδη 7 · άπαντα τε τά 
επιτήδεια καλ τών κτημάτων τά τιμαλφεστατα έν 
τώδε τφ φρουρίφ ώ; άλω ναί γε αύτδ ούκ ένδν, έσ 

ul cx eo cclobrior licrct. Goiifcsiiui ilaq'i* Narsos 
cuin uuiverso eierciiu in eos muvil, ci deitide, cum 
ιιοιι posset priroo incursu caairllo appropinquarc, 
cl difticili e loco conflictari, obsidione illud ciuxit, 
oinuiquc e\ parle circumscpsit, ne quid inlro invc-
bereiur, uetc illi iiilrej>ide quo luberci ireiit. Sed 
lii&ce rebus non adniodum gravi damno afliciebaiiinr 
barbaii. Stintma 9 3 t*nim rerttm nocessariariiiii 
copia abtittdabam, cuin Π cotnniealuin omncni, 
quanlo opus eraf, cl ex facullalibtis suis preuu-
sissiiua quaeqne in illud castelbim tanqiiam inex-
pugoabilc comcxitstnt. Muleslc vero nibiloiiitnue 
feiebaut Romanorum obsidionem, el turpe rali si 
diu adcotxiguo ambita oiictimicpit nmchidererKtr, 

ενήνεκτο. Άσχάλλοντες δέ δμως έπλ τή τών Τω- * frequenles ίιι boslrm cxciirsioncs f a u r b a n l , si quo 
μαίων προσχαθεόρία, κα\ αίσχρδν ηγούμενοι, εί modo cos inde profligaie posscnl; nihil vcro relalii 
μέλλοιεν ούτω δή έπιπολύ εν περιβόλφ μετρίφ dignum eftVccrc. 
ξυνειλήφθ.ι και έγκατείρνεσθαν, έχδρομάς μέν κατά τών αντιπάλων θαμά έποιοΰντο, εΓ πως άν αυτούς 
ένθένδε άπώσασθαι δυνηΟείεν, ουδέν δέ δ τι και μνήμης άξ.ον έπρασσ*. 

(Λ. C 55δ.) ιδ'. Έν τούτοις " δέ τού χειμώνος 14. Ilieme auttm ιιι boc nanwcla, slalim iitetinle 
τριβέντος, άμα ήρι άρχομένφ, ές λόγους έλθείν τφ vcrc Ragnai is paciscciidwn sibi in rero praesciiiciM 
Ναρσή ό 'Ράγναρις τών παρόντων πέρι χρήναι ώήΟη, 
και ούν έπιτετραμμένον αύτώ παρήν άμα ολίγοις 
έν μεταιχμίφ, ξυνηλθέτην τε u άμφω ές ταυτδ, 
χαλ πολλά άττα διελεγέσθην. Ίδών δέ ό Ναρσής τδν 
Τάγναριν ές Αλαζονείαν 7 1 ήρμένον, χαλ πλείστη 
χρώμενον μεγαληγορία, ώ; μειζόνων τε ή χατ' αύ­
τδν έφίεσθαι, χάκ τού υπέρτερου έπικομπάζειν, δι-

cuni Naisole putatil. Libero haqitt commealu ac-
ctpio, ad Naraetcm paucis comilaliis in locum inlor 
cxcrciluiii ei castclluiu inlcrmcdiuui vrnii; con-
gieasique hiler se laiio» sctmoiics misctierunl ι ι 
disccpiariml. Vidtns auiem Narscs Ragnaiiiu bu-
pcrbia claltim, muUaque vcrborum jaclantia ulcii-
leni, ei majora quam tptum dccom posialanlcui. 

έλυσεν αύτίχα τήν ξυνουσίαν, καλ άπηγόρευσεν * · τή Λ niiriinique ίιι iiiodum ca ciaggcrarc, coitfesliin col 
ξυμβάσει, και άπέπεμπέ γε αύτδν αύθις ές τούπίσω 
άπρακτου έπι τοίς πρότεροι; μενούντα. 'Ο δέ έπειίή 
έν τφ λόφφ έγεγόνει, και ήδη ού πό^ω τού τείχους 
άφίκτο, χαλεπάίνων δτι δή αντφ ούδεν ότιούν τών 
έλπισθέντων απέβη, εντείνει τρέμα λαΟραίο>; τδ 
τόςον, καλ είτα άθρόον μεταστραφεί, άφίησι ^έλος 
ιΟύ τού Ναρσού, διήμαρτε δέ τού σκοπού. ΈτέρωΟι 
γάρ που άπεπτη Τ ϊ ό άτρακτος, και κατεπεσεν ού-
δίνα σινάμενος. Μετήλθε οέ δμως ή δίκη ευθύς 7 t 

τήν τού Βαρβάρου παρανομίαν. Οί γάρ άμφι τον 
Ναρσήν δορυφόροι εν όργή τδ εκείνου ποιησάμενοι 
θράσοε, έπιτοξάζονται είς αύτδν, καλ πλήττεται χαι-
ρίαν ό δείλαιος. Πώς γάρ ο·>κ ήμελλεν, aOcxov τι χαλ 
άγεννές εγχείρημα δράσα;; Καλ μόλις μέν αιτδν οί 

loquium &olvil,ei, coinpobiiione paclioiiequc naga(a9 

infccla re ad suos reinisil. Qui cuoi in colloin eva-
sissei, jamque non procul a muro abesset, itidigno 
lcreiu iiibiJ plane ae oorimi qu« sperarai coo^i-
(iitmu, seiiaitu ei clam tcnso arcu, subiioque coii-
vcrsue, sagiuani recla iu Narsrleiii lorqncl; qu;« 
a stOpo aberrans aliorsum delata cecidil, nomiiu» 
ixso. Cunsecula veru siaiim esi poena I arbiiri b«»-
miuis neqiiiliam. Naneis eiiim balclliUis facii pra> 
fidenlia lemcrilaleque irrilaii sagiuis eum pclunl, 
3 4 t l * c l u miscriim feriuiil (quidui euiiu? 
cuin adco iuiquaui m vilc faciniis pcrpe(ia»scl), d 
apgre quideiD ipeum comilcs gcsiauivs imra catlclli 
Diuros dcliileruiit ; cuiuquc ad I idiiuni t»up< r-

όπαδολ φοράδην εϊσω τοΰ περιβόλου διακομίζυυσιν. Ll viki^sc(,iiiipiier deces&il, cl pcifidi^ lemcriialisqiie 
Ημέρας δέ δύο άρκεσα;, άκλεώς άπεβ.'ω, χαλ τά 
τής απιστίας αύτώ καλ παροινίας ές τόδε κακού έτε-
λεύτα. Εκείνου δέ διαφθαρέντος, αύτίκα οί Γότθοι 
(ού γάρ άντεξε ιν Ιτι 7 · ττ( πολιορκία ο'οί τε είναι 
ήγούντο) έόεοντο τού Ναρσού τά πιστά σφίσι παρα-
σ/έσθαι * · , ώς τ·ύ ζ?4ν αυτούς ούκ άφαιρήσει · δ δή 
χαλ τάχιστα όμωμοσμένον 1 1 , σφάς τε αυτού; έχεί-

6112 buuc liabuil iri^iciu ekiluoi. Illo vero tublato 
coafeslim Goibi (iteque eiiini obsidionem fcrro 
posse videliauiur) supplices Narseli sunl fadi, ul 
lide daia vilam ipsis cotidouarel: cl quidom cilii-
siine jurijurando aircplo, $t pariier el raslelltttii 
dcdideriuU. Nancs vero mmiiiem quittem iniai · 
fccil, quia id jurai al, cl alioquin xquuin non ι 
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1359 
¥iti*ft» LTiitlclissiine irucidari: 
novis iieruni rebus slurierent, omnes ad impera-
lorew Byzaniium misit. Interea dum baec geruniiir, 
Tbcodibaldus adolescetis, qui flnitimis Ilali» Fran-
cis iropcrabat, ut sopra esl a me dictum, miserrime 
jam c vivis excesserat, moi bo, qu» inde ab ortu 
laborarat, absumpUs. Cum vcro Cbildeberlum el 
Chknharium utpoie genere proximos lex palria ad 
hserediiaien) juvenis vocaret, gravis ataiim inler 
cos contentio est orla, quaeque parum aberat, 
quiti loium geues p»rderei. Childeberlus eniro jani 
senex erat 95 «l pncterquam quod gravis anuis ca-
set, acccdobat aiam summa infirmilas, adeo ul ipsi 
lotuiu corpus colliquaiom tabidomqae essel. Neque 
ulla ei eiai prolcs mascula, qus suecederel in 
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nc vero in posieruin Α vv. M χαλ τδ φρούριον παρεδοσαν. [Ρ. 51} Ναρση* 

δέ άπέκτεινε μέν ούοένα τφ ταύτα τε ώμωμοχέναι, 
καλ Αλλως ούχ δσιον είναι τούς ήσσημένους ωμότατα 
διαχειρίζεσδαι. *Ος Αν δέ μή Μ αύθις νεωτερίσαιεν, 
απαντάς ώς βασιλέα ές τδ Βυζάντιο* έστειλε ν. Έν 
φ δέ ταύτα έπραττε*», βευδίδαλδος τδ μειράχιον, 
δς δή τών προσαικαυντων τήν Ίταλίαν Φράγγων 
έχράτει, {πέρ μοι εΓρηται πρότερον, ούτος δέ οικ­
τρότατα ήδη Ιτεθνήκει τή νόαφ περιταχελς ·* τ ) 
συντρόφω. Έπελ δέ Χιλδίβερτόν τα χαλ ΧλωΟάριο*, 
ώς δή καλ τφ γένει εγγυτάτους, έπλ τδν χλήρον τού 
παιδδς δ νόμος έχάλει, αύτίκα Ερις αύτοίς ένέπεσεν 
δεινή, κα\ οία μικρού δείν τψ παντλ λυμήνααθαι γέ­
νει. Χιλδίβερτος μέν γάρ γηραιδς ήδη υπήρχε ν χαι 
πό^ω που ήχων τής ηλικίας, χαλ πρός γε άαθε-

sed filias laplum babens cousenuerai. & νεία εΓχετο πολλή, ώς συνεσχληχέναι ol άπαν χαλ 
διατετήχδαι τδ σώμα * παίδες τε αύτφ άξενες ού» 
ήσαν οί τήν αρχήν διαδεξόμενοι, Αλλ* Αν θυγατράσιν 
έγηροχομείτο Μ . Χλωθάριος δέ (Ρωμαλέος ήν Ιτι καλ 
ούπω λίαν έγεγηράχει, πλήν, δσα» ές πρώτην £υ-
τϋα, υίούς τε είχεν τέτταρας, βούπαιΑας ήδη χαλ 
Οα^όαλέους · · , χαλ πρδς τδ ένεργδν ώρμημένους. 
Τοιγάρτο» ού μεθεχτέα έφασχεν τψ άδελφφ τών βευ-
διβάλδου χρημάτων, ώς ούχ ές μαχράν χαλ αύτης 
δήπου τής Χιλδιβέρτο» βασιλείας ές αυτόν τε χσΑ 
τους οίχείους παΐδας μεταπέσουμε νης. Καλ τοένυν 
ού διήμαρτε τής ελπίδος. 'Ο γΑρ πρεσυντης έχώ> 
ένεδίδου του χλήρου, δεδιώς, ο!μαι, τήν δύναμιν του 
Ανδρδς, χα\ Απαλλαξείων τής ές αύτδν βΤδ^σμενείας* 

C Όλίγω τε ύστερον αύτδς μέν, Απεβίω, άπαν δέ π* 

Cbloibarius vero valido adbuc eral cerporc, ncqoe 
adinodum senex ; priinas taiiluin rugas contraxeral, 
ei filios babebat quaioor adii<odaiii juvcncs alque 
animosos, et ad audendwn promptos. Quocirca 
non ad«nuda dixil fratri boua TbeodibaTdi, quippe 
quod brevi eiiam ipsum Cbildebcrli regooin ad ae 
el filios saos cssel devolveudum. Neque eiun fcfcllil 
aua spea. Senex enim ille sua sponie ip&i bafrcdilate 
cessit; xcrilus, uti puto, viri pUcnliain, ipsiusque 
iuimiciiiam declinarc copiens. Pauloque po«t ipta 
quidem excessil e vivis; universum vcro Franco-
ruiu imperium ad soluiu Cblotliariiim est devolutnnK 
Jlic Uaque fuU IlaUcarum et Francicaram rerua> 
siaias. 

ές μόνον Χλωδάριον κατε^ύη. Έν τοίσδε μέν τά Ίταλπατών χα\ •ράγγω* τών Φράγγων χράτο. 
πράγματα έχώρει. 

15 Sub idem fcre ΐοιιηιυ», vigenie Jtsuie, Byzan-
lii aliisque coiupluribus Roiuaiii imperii locis in-
gr.!;t ternemotua est factus, adeo ut mulur urbca 
lain insulares quam in coiniticiiie siLe coofestina 
subversx fuerinl, incol«que poniius absorpti. Bfery-
lus ilaque, pulcherrimus ille liuo lemporis Plioeni* 
C\T. oallus, tum quidero toia deforinaia 96 f u i l « 
et illa insiguia ac cclelierrima suinmoque arlilicio 
elaboraxa aediQcia corruerimt, adeo ui nullam prope-
nioduai fueril relirium , practerquam nuda «dium 
pavimeula. Magua tiaqne indigenarutu pariter cl 
in olaium inulliludu periit mole ruinae oppressa : 
iiiulii eiiam juvcnes ailvoii» uobilcs eterudili, qui 
addiscendarum Romaiiarum legum causa eo com-

ιε'. Ύπδ δέ τδν αύτδν χρόνον, θέρου; ώρα» έσεισα 
μέγα έν τε Βυζαντίφ χα\ πολλαχου τής 'Ρωμαίων 
Αρχής, ώς και πόλεις αυχνάς, νησιωτικά; τε χαλ 
ήπειρώτιδας, άΐρόον άνατραπήναι, χαλ άρδην τοί>ς 
οίχήτορας διαφθείραι. Βηρυτδς γούν ή καλλίστη · \ 
τδ Φοινίκων τέως έγχαλλώπισμα, τότε δή άπηγλαΐ-
σθη * άπασα, χαλ χατέ^ιπτο τά κλεινά εκείνα χαλ 
περιλάλητα τής οίχοδομίαι δαιδάλματα, ώς μηδέν/ 
Αχιούν σχεδόν που λειφθήναι " ν ή μόνα τής χατα· 
σκευής τά εδάφη. Πολύς μέν ούν όμιλος Ιθαγενών τα 
και ένδαπίων 9 1 ανδρών άπολώλασιν, ύποπεπιεσμέ­
νοι · · τφ άχΟει, πολλολ δέ νέοι έπήλυδες εύπατρΤδαι 
τε χαλ παιδείας άριστα έχοντες, οί δή πα ρήσο* τους 
'Ρωμαίων αυτού άναλεςόμενοι νόμους. Τούτο γάρ 

mearanl. Erai enim hoe urbi pairium el veiuti ma- D πάτριον τή πόλει καλ ώσπερ γέρας τι μέγιστον τά 
xiina lionoiis prirrogaiiva , quod ejusniodi scbolae τοιάδε αυτή άνεέται διδασκαλεία Μ . Μετεσχευάβαντα 
ei esscnl dicaisc. Gumroigraruiit ilaque tum lempo- τοιγαρούν έν τφ τότε οί τών νόμων ύφηγηταΛ ·* ές 
ris lcgum inierpreies Sidonem urbcra vicinam , Σιδώνα τήν πόλιν τήν γείτονα, χαλ έν τήδε μετηκτο 
8thol£qtie eo Iranslalx, lanlisper duui Bcryius bi- τά φροντιστήρια, έως πάλιν ή Βηρυτδς άνεδομήθη» 
siaurarclui. Quod el taciuni est; nequaquam qui- Καλ [Ρ. 5i] γέγονεν ήκιστα μέν οποία πρότερον ήν, 
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πλήν άλλ1 ούχλ €ς δσον καλ · β άγνοεϊσθαι ώ; έχείνη Α dem qualis antea eratf nequc tamcn ila dissiaatilis»» 
εΓη ή πάλαι. *Αλλ* ούτος μέν ό της πόλεως άνοιχι-
σμδς καΛ ή τών διδασκαλείων · · επάνοδος χρδνψ 
ύστερον έμελλεν Ισεσθαι· Τότε δε κα\ έν τή μεγάλη 
•Αλεξάνδρεια, τή πρδς τφ Νείλφ Ιδρυμένη ποταμψ, 
παλ ταύτα ούχ είωθδς σείεσθαι τδ χωρίον, συναί-
σθησίς τις ·* τού χλδνου ελαχίστη μέν χαλ άφαυρο-
πάτη χαλ ού πάμπαν Αρίδηλος, γέγονε δέ δμως. 
* Α πάντες δή ούν οί έχιχώριοε χα\ μάλιστα ο! σφόδρα 
γεγηραχότες, έν θαύματι μεγάλφ τδ ξυνενεχθέν 
i ποιου ντο, ώς ούπω πρότερον γεγενημένον' έμενέν 
τε ofxot δστις ούδελς, άλλ* άνά τΑς λεωφόρους τΑ 
πλήθη ξυνέ^ει, τφ άπροσδοχήτψ δή που χαλ παρα-
4δξω πέρα η τού μετρίου καταπεπληγμένοι, Έμολ 
^έ γε χαλ αύτφ (έτύγχανον γΑρ αύτου διατριβών ^ 
παιδείας ένεκα της πρδ τών · · νόμων) δεδιέναι 
προσήει, χαέ ταύτα έπλ λίαν σμικρή 1 τή κινήσει, 
λογιζομένω, δτι δή αύτοΓς αί οίκοδομίαι ούχ ίσχυραλ 
ουδέ ευρεία; τυγχΑνουσιν ούσα ι, ουδέ ©Γαι χαλ πρδς 
βραχύ άνασχέσθαι δονούμενα ι, άλλ* ίσχναλ άγαν χαλ 
Ασθενείς (έφ* ένλ γάρ υφαίνονται · λίθω). Άλλά 
γΑρ χαλ δτι λόγιμον έν τή πόλει, έδείμαινον χαλ οΐοε, 
ού τί που, οΐμαι τδ ήδη παρωχηχδς. Αλλ* δτι αύτοίς χαλ 
έσαύθις ταυτδ τούτο ξυμβήσεσθαι ούχ Απδ τρόπου 
έδόκει. Οί γΑρ τήν αίτίαν τούδε τού πάθους αναθυ­
μιάσεις τινάς είναι λέγοντες ξηράς τε χαλ λιγνυώ-
4εις, ύπδ · τά γλαφυρά τής γης είργομένας, χαλ 
τφ μή διαπνείσθαι ^αδίως 4 σφοδρότερον ένδον πε­
ριδινούμενος *, τδ έπιπροσθούν άπαν σαλεύειν, έως 

qitin ex ejus aspectu pristina ipsius forma agnosd 
possei. Sed hmc quidem arbis resdificaiio et acbo-
larum revocalio poslmodam videbaiur fuiura. Per 
idem quoque lenpus in magna illa Alexaodiia ad 
Nilum flumen siu (cum lamen illtid oppidum lerrae-
motoi obnoxiun atte non soleret) sensus eUam 
quidam mottfs , perexigaus quidcm ille ac brevis, 
oeqtto oaiitiito inaiiiieilox, factus esl taroen. OmnL 
bat ilaqaa incelis et potMiimura valde scnibas roa-
guo miraculo ra rtt Γοίι; quippc qu« antea nun-
qitam aceiderai; ueqne quisquam domi maoatl, 
97 aed iu pJaieat muliitudo confluebal insotauia 
norilaieque rei ullra niodum perculsa. Me vero quo-
que ipsam (coinmorabar enim ibi tnm lcmporis 
cjnt discipliiue cauta, quae sludium joris prseccdii) 
metua iiiceaacbat, repuianiem mecum, qtiod iamci$i 
exiguus admodum ille motus easet, aedificia lamen 
ipsis etsent nequa Hrma neqae ainpla, qu&que suc-
cussa ne laiiiillum quidem icniporfe subsisfcre pos 
sent, ut parnro valida ac flrma. Simplici cniin laicre 
sunt coDlexla. Timebant vero clram quotquoi in 
urbe eranl viri docti, non iam , uli arbiiror, moius 
jam pneierili causa, ted quod verisimile viderelur 
boc ipaom iterato eveoturum. Qui enini bajus mali 
causas ease dicunt exbalatione* quatdam stccas pa-
riter el furooeas, sub terr» concaviiaie rlausas; cum-
que facile difflari nequeant, vebcmentius inlui cir* 
camvobHas quidquid supra impendei succuterc, 

τή βιαία φορά τής στεγνότητος ένδιδουσης, ές τούμ- C d 0 M C * l o l e n t l t i e P « t t t » falieeentc cl cedcnle com 
φανές άναχθείεν οί δή · ούν τά τοιαύτα φυσιολο-
γούντες τήν Αίγυπτίαν φασλ χωράν ού πώποτε σείε­
σθαι πεφυχέναι, ώς δή χθαμαλήν τε Ατεχνώς χαλ 
ύπτίαν χαλ ήχιστα σηραγγώδη, εντεύθεν τε ούχ έμ· 
φόρου μένη ν · εί δέ γε χαλ δποδέξαετο. Αλλ* αυτομά­
τως ύπδ χαυνότητος θαμά έξατμιζομένην. Έπελ δέ 
έν τφ τότε ήδε ή δόξα, εύ ποιούσα, έπεφώρατό τε 
χαλ άπελήλεγχτο μή*~σφόδρα έν βεβαίφ κειμένη, 
είχότως f άρα έδεδίεσαν οί γενναίοι, είγε πρδς του­
ναντίον αύτοίς χωρήσει τούπίγραμμα, χαλ κινδυ-
νεύσοιεν · τολοιπδν ού γαιηόχου μόνον, άλλά καλ 
ένοσίχθονος πειράσθαι τού Ποσειδώνος* "Ισως μέν 
ούν εί χαέ τι μέρος τής Αίγύπτου χεχίνηται, άλλ* 
ούχ έπιλείψουσι τούς τά τοιαύτα δεινούς χαλ έτεροι 

page in aperturo feraniur : qni ba?c, ioquam, de 
lcrraunolue natara disacruni, auctorei sunl ^gypU 
regionem nunquam lernemolu concoli solere, ulpoie 
bamtkaa admodum ci plauam, minimeqne caver-
nosam, ideoqoe ejusmodi exbalaiionibus non op-
pleri; si vero aliquas iutra se concipial, ras ipsas 
aua sponie ob terrae laxiiaieui asshlue evaporare. 
Com vero lum leiuporis ea opinio 98 obiinerei, ei 
paruro lirmilalis babere deprebenderetur, iuciue-
bam veriaimililer praeclari illi viri, oe in conlrariuin 
ipsis cedcrd epigratnina, lanquam periculum foret 
in poftierain ne lantum γαιήοχον, boc esl, conlmen-
iem urramt verum etiara ένοσίχθονα, boc est, con-
CMtientem ierram, Neplonum experirentur. Foiiassis 

λόγοι, AV ών άν καλ ώς ή τών ατμών σφίσι χρατύ- D Jtaque, eiiamsi aliqua ytgypii pars rooverii, non 
νοιτο δόξα. Έμολ δέ δοχούσιν, ώς μέν οϊόν τε άν­
θρώπφ τεχμηρίοις τισλ χρωμένφ «ών αδήλων πέρι 
διανοεέσθαι, ού πάμπαν διαμαρτεέν του πιθανού χαλ 
είχότας, τού δέ γε [Ρ. 55) Αντος 9 αληθούς πολλφ 
απολείπε σθαι. Πώς γάρ άν τις ές τδ ακριβές τα 
Αφανή χαλ υπέρτερα δ^γνο(η;νΑποχρη δε ήμίν, εΓγε 
τοσούτο μόνον είδείημενρ ώς θείφ νφ χαλ βουλή 
χρείττονι άπαντα διατέτακται* φύσεως Ιέ αρχάς χαλ 

deerniii lamea barum renim periiis eiiam aliae ra-
lionet, per qvaa eliam aic baec eoruiu de vaporibu» 
opinio valeoi. Alibi verO vufeulur i l l i , qaaleiias 
potsibile esl aonini valklix argumeolis uicnli o4 
reruot abatruaamm intdligetiliaui perliogere, ne-
quaquam a probabiliuie el similiiudiite veri aber-
rare; a verilaie iameii ipsa louge abtsse. Qwo pa-
cio eni» qaispiam perfecle inlelligere poaxit, quae 
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cerni non possunt, nobisque sunt snperiora? Suffi- Α κινήσει; και τάς έκαστου τών γινομένων αίτίας σκα-
riat nobis , si lioc lanuun sciamus , Dci consilio πείν μεν τώ λόγφ κα\ διερευνάν ού παντελώς άχρη-
et poitore volumate omnia conslilula. Nalura? vcro στον Γσως ουδέ Αχαρι νομιστέον, τδ γε μήν οίεσθαί 
principia el niotus, el singulonim, quae i iun l , cau- τε και πεποιθέναι ώς ένεστιν έφικέσΟαι του δντος, 
sas contemplari qtiidcm ralione ei persciulari, αή ποτε Αλαζονεία εΓη τδ χρήμα, κα\ αμαθέστερου 
ncqnc btuiite, nequo iuclcganscsl censenduui. Cre- '* ' ,ς διπλής εκείνης Αγνοία;. "Αλις μέν ούν τούτων 
tlere vero sibique perxuadere, ficri posse ut ad ipsam Εμοιγε. Ό δέ λόγος αύθις ές αύτον έπανίτω 
rci vcritaiem pcrtingamus, vcreor ne arrogaulia polius rcs ho»c sil judicanda, et inscitius qnid, qtiatn 
doplcx iila inscilia. Scd dc liis jam salis ; ad reni iiaque redeamus. 

46". Pcr iJctti temput ctiam Cos insula coucussa ι ς ' . Κατ* έχείνο γάρ τού ** καιρού καλ ή Κώς ή 
fst.et exigua qiiacdatn ejus porlio servala , reliqua νήσος, ή πρδςτφ τέρματι τού Αίγαίου κειμένη, [εσεί-
oinnis corrui l , variaque ci el inaudiia mala acci* «θη καλ **J ελάχιστον τι μέρος αυτής ·* έσέσωστο, 
derunf. Marc cnim ingcntem in modum assurgen* ή δέ άλλη άπασα έπεπτώκει, ποικίλα τε αυτή καλ 
domos liltorales 9 9 proluvie obruit, utiaque cum ανήκουστα , % προσεγένετο πάθη. "II τε γάρ θάλαττα 
poseessionibus bominilmsque ipsis disperdidit. Suc- έπιπλεΐστον άρΟείσα, κατέκλυσεν τά παράκτια τών 
αιε$ίοιιίβ ctiam magtiiludo immane quanlum facia, οικημάτων, χαλ διέφθειρεν αύτοΓς χρήμασι κα; άν-
iibi fragosa illa vis lerne inclasa pcrsupcriora erum- Ορώποις · τό τε μέγεθος τοΰ βρασμού, έξαίσιον οίον 
pcre non polerat, omnia proruebal ac proslernobal. γ·γενημένον, τά ένθα ούκ ένήν άνα^όιχασθαι τδ £6-
Perieruni vcro promiscne omnes ptOpemodiini op- Οιον, άπαντα έρ.διψε καλ κατέβαλεν. Άπολώλασι 
pidani, sivc ad lempla confiigcrent, sivc domi se δε , B χύδην σχεδόν τι άπαντες οί άστολ, εΓτε έν ιε-
conlincreni, sive alium aliqucm in locmii oonvc- ροίς έτύγχανον πεφευγότες, εΓτε καλ οίκοι διαιτώ-
lmscut. Milsi ccrlc sub idem lompiis Alcxatidria Dy- μενοι, εΓτε καλ άλλοσέ ποι 1 9 ξυνειλημμένοι. Έμολ 
zantiiiiii revcrlcnli, etin eam insulam, occasione ila γούν έκ τής Αλεξάνδρου ύπδ τδν αύτδν χρδνον 1 7 

forenie (in trajcctu enim sha est), delalo, misera- χ α τ α x b ΰ υ ; ά ν τ ι ο ν άνακομιζομένω, καλ έν τήδε τή 
bile quod.tam spt-cucnluni fu i i , quodqne saiis ver- ν ^ ο 5 τ ω π α ρ α σ χ ο ν ( i v π α ρ ά π λ φ γάρ κεΓται) κατ-
bis exprimere no» possim. IJuivcrsum enim propo- άραντι, οίκτρόν τ: πέφηνεν θέαμα, χαλ όποιον ούχ 
modum oppidunr» lumulus torr» eral in lougum α ν άποχρώντως ΰπογράψοι ό λόγο;. "Απαν μέν γάρ 
porreclus, α saxa sparsim jaccnlia, c l columuarum x 0 £ J X U οχεδόν Ι Λ που χώμα γε ήν έπλ μέγα ήρ-
ligMOiumque riiplonun fragmenia, ei pnlveris lanla C μένον, καλ λίθοι κείμενοι σποράδην, κιόνων τε τρύφη 
vis supcrnc forebatur aercm obscurans, ul nec ips;u κ α \ ξ, ;χ ω ν κατεαγότων, καλ κόνις πολλή ύπερΟεν φε-
plalearum regioncs facile aguosci possent: c;rlc- ρομένη και έπηλυγάζουσα τδν aipa, ώ ς ' μ η δ έ 1 · 
rum quanluni pcrcipi poterat, paucula» quaedam αυτά που τά τών λεωφόρων χωρία ^ ί ω ς διαγινώ-
1 0 0 doiiiuiiciite inlfgrae slabant, el liae quidem σ Χ £ σ θ α ι , πλήν δσον ύπονοήσαι. Όλίγα δέ · · άττα δω-
ιιοιι qnas ex calce el lapide alquc cx solidiore ali- μάτια είστήκεσαν ar.aOrj, καλ ταύτα ούχ δσα τιτανφ 
qua magisque firnia c l durabili, tili par exl, malcria Χ υ χ 0 ν καλ λίΟφ και ταυτπ δή τή στερεμνιωτέρα καλ 
crant sintcla;, sed lanliim qu,u ex lalcre non coclo μάλλον μονίμφ κατά τδ είκδς ύλη έξείργαστο, μόνα 
ε»ι ex argilla agrestom in modum eranl fabricalie. & τ ά * κ πλίνθου άπέφθου 1 1 καλ πηλού άγροιχό-
Paucissiiai vcro sparsim bomines comparfbaiU i r i - τερον πεποιημένα. "Ανδρες δέ σποράδην όλίγιστοι 
sii admodum dcniissoqua \ullu , ci vcluli exlreme άνεφαίνοντο σκυθρωποί τε άγαν κιλ κατηφεΓς, καλ 
de Vua sua despcranie^ Prxier alia eiiim mala ώσπερ τελεώτατα τφ σφετεριρ βίφ άπειρηκότες· 
omnis ctiam Uiliiis oppidi aqua , pura ac sinccra προς ;·άρ τοις άλλοι; δεινοί; καλ άπαν τδ έπιχώριον 
poiabihque nalura conleslim eublala , salsiiginem Coojp, την του ακραιφνούς καλ ποτίμου φύσιν άθρόον 
scneim conlraxcral, cl polui ιιοιι crat; omniaque άφηρημένον, έ; τδ άλμυρδν ήρεμα κιλ άποτον μετ-
ibi borrondtiin ίιι ιιι ulnm snbversa vidobanltir , D ε6έβλΓ4το β > . Καλ ήν άπαντχ τά τηδε φευκτά καλ 
adeo ul niliil oppido a.l oriiameiilum rcliqui favlum άνατ:τραμμένα, ώς μτ,δεν έτερον ύπολελειφθαι τή 
cseet, pr;i»l Γ so'um Asclrpiadai υιιι ΊΙΙΙΙ»ΙΙΉ I K H I I C I I πόλει ** πρδς εύκοσμίαν, ή μόνον τδ κλεινδν τών 
el insigucm llippocralis ιιι co uali gloiiam. Coin- *Ασκληπιαδών δνομα καλ τήν εφ' Ίπποκράτει με-

VAIU.4*; LECTIONES. 

1 6 έπανίτω R (Cl.j, έπανείτω vuljr. 1 1 γάρ τού ins. οχ R . 1 1 έσείσθη χαλ addi<!i rum inipr. ιχ-
&ulr — ternt motu concussa! pars minimn servala e$l. x l μέρος αυτής R, αύτ. μερ. vulg. n άνύποι-
στα 11. inlpr. fidem excedenlibus malh. προσεγένετο Κ, έπεγενετο vulg. *· δε ouiU. ' · άλλοσέ ποι R . 
r l Lugd. S m., άλλοσε πη vulir. 1 1 χρόνον om. Par. 1 1 τδ άστ-j σχ. π. U , σχ. π , τ. ά. vuSg. ' · μηδέ 
Η, inlpr. ne νΑ, μηδέν vul^. '*· δε add. R el Liigd. 2 m., densl *nlg. % x άπεφθου babcl H. cum. vuljr., 
neque id inuiarc ausus sum, ctsi vix dubito ivscribendnni rsse άνεφΟου; rutu illud altcmm id quo<l 
ilscoctum est ai^nififel» crudum minime. Ταις ^πταΐ; πλίνθο»ς op|x>imuLur ώμαλ, quod vocabnluiii ciiin 
nescio qua r.lione nioitis poncre nollel Agalbias, άνοπτον aute.ni rn» plaiiti div» rsacii sigtiiiicawi, uctMir-
ivb.il, τδώμον ilidcm roiilrarium βεεβτφέφθω. Nequc cgo nescitis siim, άνεφΟδν non repcriii ίιι le.xirb 
glossariisvc : IIAC lanicu iitinus moveor in Agalhia: illud alieiido. άπεπτον, q t i f M l iintun ivsrrilteudum 
rcstaivt. tvmoiius a vulgau le<:liono <*.$*», minusqiw» apinm. · · μεταβέβλητο \\. f* τή πίλε: πρδς ενχ. 
R , πρδς εύ* t π. rulg : ν :δ χλ^ινδν τών Λσκλ. Η, τδ τών 'Λτκλ. /.>. Milg. 
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1305 HISTORIARUM LIBERII. 1 Ififi 
γαλαυχίαν. Οίκτείρειν μέν oSv τά τοιαδε ού πό^ω Α miseralione ilaque harum rerum duci non alicnuoi 
τού ανθρωπείου τρόπου είναι δοχεί, θαυμάζει ν δε άτε 
χνώ; καί καταπεπλήχθαι, ανδρών άν εΓη ού μάλα 
τά παλαιά επισταμένων, ουδέ δτι έσαελ τούτο δή τδ 
τής ύλης χωρίον ποικίλα -παθήματα ύποόέχεσθαι πέ­
φυκε. Πολλάκις γάρ ήδη χα\ πρότερον πόλεις γε όλαι 
σεισμφ διεφθάρησαν, ώς τούς αρχαίους οίχήτορας 
άποβαλούσαι ύφ' έτέροις αύθις οΙχιαταΓς άνορθω-
θήναι. 

ι? . Αί γούν Τράλλεις ή πόλις, ή έν τή Ασία 
νύν *· καλούμενη χώρα άγχου που τού Μαιάνδρου 
ποταμού Ιδρυμένη, τδ μέν παλαιδν Πελασγών '* γέ-
γονεν αποικία, ύπδδέ τούς Αύγουστου Καίσαρος χρό­
νους έσείσθη τε άπασα κα\ ανετράπη. κα\ ουδέν αυ­
τής δ τι " έσέσωστο. Ούτω δέ τού άστεος οίχτρότατα 
κειμένου, άγροιχόν τινά φασι, τούτων δή τών γεη-
πόνων, Χαιρήμονα τοΰνομα. σφόδρα τήν ψυχήν άλώ-
ναι τψ πάθει, χαλ ουν ούχ ένεγχόντα θαυμάσιόν τι 
ήλίχον χα\ ά πι στον έργον άνύσαι. Μήτε γάρ τής 
οδού τδ μήχος ή τής πρεσβείας τδ μέγεθος χατοβ-
£ωδήσαντα, μήτε ότι μεγίστοις, ώσπερ είχδς, όμι-
λήσειν ήμελλεν κινδύνοις, χα\ ταύτα έπ' άδήλω τή 
τύχη, μήτε τών οίκοι τήν έρημίαν, μήτε άλλο τι 
τών, δπόσα διανοούμενοι Ανθρωποι μεταμανθάνουσι 
«ά δοχηθέντα, άφικέσδαι, μή δτι έν 'Ρώμη, άλλά 
γάρ και *· ές τών Κανταβρινών τή / χώραν, άμφ' 
αύτάς δή που τάς τού "Ωκεανού ήιόνας ( ετύγχανε ν 
γλρ αυτού που ό Καίσαρ έν τψ τότε πρός τι τών 
εθνών δισμαχόμενος) άγγείλαί τέ οί τά ξυνενεχθέντα, 
και ούτως έλείν τδν βασιλέα, ώς αύτίκα δή μάλα 
ύπατικούς ** έπτά τών έν τοίς μάλιστα ευπατριδών 
τε χα\ εύδαι μόνων ανδρών έχ τής 'Ρώμης άπολε-
ζάμενον, άμα τψ σφετέρω πλήθει στείλαι ές τήν 
άποικίαν, χαι τού;, ώς τάχιστα έν τψ χώρψ γενο­
μένους, χρήματα τε πλεϊυτα δσα έπιδόντα; χαί σπουδή 
χρησαμένους, άναδομήσαι *· αύθις τήν πόλιν, κα\ 
ές τδ μέχρι τούδε σωζόμενου άπεργάσασθαι σχήμα. 
Νύν ούν οί εκείνη άστοι Πελασγοί μεν ούκέτι άν δι­
καίως 1 1 κληθεϊεν, Ρωμαίοι δε μάλλον, εί κ«\ τά 
τής φωνής ές τδ Έλληνικόν τε κα\ 'Αττικώτερον 
μετεβάλοντο. ΙΙώς γάρ ούκ ή μέλλον προσοικοΰντες 
τήν Ίωνίαν; Ταύτα δέ ούτω ξυνενεχθήναι δηλοί μέν 
που χαι ή πάτριος τού άστεος ίστορία, ούχ ήκιστα 
δέ τούπίγραμμα, δπερ έγωγε έχείσε έλθών άνελε-
ξάμην. "Κν τινι γάρ τών άμφ\ τήν πόλιν αγρών, 
δθεν δή ών ετύγχανε ν ό Χαιρήμων ( Σιδηρούς δέ δνο­
μα τψ άγρώ έχείνψ), βωμδς Γδρυται αρχαιότατος, 
έν ψ δή πάλαι, ώς έοικε, τού Χαιρήμονος άγαλμα 
έφειστήκει. Νύν γαρ ουδέν ότιούν έν αύτψ φαίνεται. 
Έγκεχάραχται δέ δμως έτι τδ έλεγείον τψ βωμφ 
ώδέ πως έχον 

ab humano more videtur : admirari vero vehciuen-
(er et percelli, hoininum fuerit, qui vetcrum rerum 
paruin sunl perili, quique nesciunl, quod liaec leme 
rcgio sua naiura pcrpeiuo tarias in se aflectioiies 
auscipere solcat. Frequenter eniin cliam anlehac 
urbes inlegrae terraemolu pcrierunt, adeo ul veteri-
bus incolis cxula; ab aliis riirsum conditoi ibus sint 
insiauraue. 

47· Tiallea itaque urbs, iu Asto nunc ita dicto 
campo juxta Mueaiidrtnn fliivituii sita , oliin quidem 
Pelasgorum colonia fuii, sab Augusfi vero Cxsaris 
tempora lerrannotu quassaia cst el subversa , nibil-
que in oa integrum rclictum. Oppido vcro in bunc 

Β nioduin 1 0 1 niiserrnnc coUapso, aiunl rusticum 
quemdam cx iis, qui agros colunt, (Jliaiemoneiu 
nomiiie, ingcnlem ob iilius casum inoerorem aniuio 
coitcepisse, quem cum fcrre nou possel, admiran-
dum quoddain el incredibile facinns peregisst. 
Ncqttc enim itineris longiludine , neqiic poslulalio-
nis magniiutline deicrrilum, neque qtiod gravis&ima, 
ull verisimile eral, pericula adilnriis vidiiieiur, c( 
quidem incerio evenlii, ncque corum, quos domi 
reliquerat, soliludinis ralione babila , iiequc alle-
rius ullius rei, cujus consideratione atquc respcciu 
homines scnicnliatn muiam, pcrvenisse non lauluai 
Romatn , sed in Cantabrorum rcgionem, c.rra ipsa 
Oceaui liltora (eral enim ibi luin teiiipoiis G;csar 
genles quasdam debcllalurtis), clci,qnaeTiallis con-

C ligcrant, stgiiific:issel 9 ei qnidem rjns oraltone ila 
captum fuisseCa?8arcm, ul proliims del- iios septcm 
consulares, qui aplendore genciis el foi-tuiiarutii 
inter Romanos erainebani, cum magno cotnilalu i» 
coloniam miserii, eosquc, cum magiiis ilineribus 
eo pervenisseul, magna pccunta? vi ailaia sumiua-
que diligenlia atlbibila , urbem demio iuslaurasse , 
atque ίιι banc, qua3 bodie ccruilur, fonnam exâ .di-
iicasae. Nunc itaque Tralliriises cives non amplins 
Pidaxgi jure vocari poisinl, sed poliue Roiiiani, 
lametsi scrmo Uloruni in Grjpcanicuin 1 0 2 e l 

cuin sil mulatiis. Qui enim alilcr licii puluissci, 
cum Ioiniin siut iiniiimi? Ilaec voro iia ac«idissc 
trstatur galis el pairia urbis liistoria el cpigraunua , 
quod cgo, cum eo venissem , legi. Nam iu agro 
quodam tiibi vicino, in quo nauis crat bic CIiaMo-
nioii (Sidirus sive ferreus ei agro nomen), ara 
siabal veiusiissima, in qua olim , uti vcrisimile, 
Cbderenionis slatua crat posila. Nimcenim nibil in 
ea comparct; uihilominus lanicn clegion etiain nuno 
arae insculplum cernilur, quod iia habct: 

VARIiE LECTIONES. 

: ,Άσ?α νύν R, νύν Ασία vulg. f e Paphlaaonei Ιι. I. babct intpr., sod infra Pelatgo$. · Τ αύτοΓς έτι R. 
f* άλλά γάρ καί R, άλλά χαλ vo!g. Κανταίρηνών R , Κανταβρητών vulg. Agalbias , rui paruin dc Can-

labril itmotuerai, ex verbisepigiammalis Κάνταβριν ές γάν finxilsibi Canlabrhio*. ** ύπατιχούς correxi, 
\uipr.ci»uultir<s, υπάτους R ci vulg. έπ\ τά R, ecd in mavg. έπτά. ·· άναδομήσαι R el Lugd. άνοικοδομή-
σαι edd. " εύδικαίως R. 



1359 
VICUM cniticlibsiine Irucidari: 
novis iterum rebus uiurierent, omnea ad impera-
lorew Byzaniiuni misil. Inierea dum baec gerunuir, 
Tbcodibaldus adolesceas, qui finilimis llalia? Fran-
cis iropcrabat, ut sopra esi a me dictum, miserrinie 
jam c vivis excesserat, moi bo, qu» iude ab ortu 
laborarat, absumpUs. Cum vcro CbUdeberlum el 
Chloiharium utpote genere proximos lex patrla ad 
haerediiaiem juvenis vocaret, gravis sialim inler 
cos contentio est orla, quxque parum aberat9 

quiu toiuii) geues pt-rderet. Childeberius enim jani 
eenex erat 95 «l praiierquam quod gravis annis ca-
set, acccdebat aiam sumrna infirmilas, adeo ul ipsi 
toium corpus cidiiqtiaiom tabidomque esset. Neque 
uila ei erai prolcs mascula, quae suecederel in 

ΑΙίΑΪΜ.Έ SCHOLASTICI 1.1 
nc vero iu posieruai Α vv. •· χα\ τδ φρούριον παρεδοσαν. [Ρ. ΓΑ) Ναραήΐ 

δέ επέκτεινε μέν ούόένα τφ ταύτα τε ώμωμοχέναι, 
καί Αλλως ούχ δσιον είναι τούς ήσση μένους ωμότατα 
όιαχειρίζεσβαι. *βς Αν δέ μή Μ αύθις νεωτερίσαιεν, 
απαντάς ως βασιλέα ές τδ Βυζάντιο* έστειλε ν. Έν 
φ δέ ταύτα έπράττετο, Θευδίδαλδος τδ μειράχιον» 
δς δή τών προσοικαυντων τήν Ίταλίαν Φράγγων 
έχράτει, {πέρ μοι εΓρηται πρότερον, ούτος δέ οίχ-
τρότατα ήδη Ιτεθνήκει τή νόαφ περι τ αχείς ·* τ ) 
συντρόφφ. Έπελ δέ Χάδίβερτόν τε χαλ Χλωθάριον, 
ώς δή και τφ γένει έγγυτΑτούς, έπ\ τδν χλήρον του 
παιδδς δ νόμος έχάλει. αύτίκα έρις αύτοές ένέπεσεν 
δεινή, χαλ οία μικρού δείν τφ παντλ λυμήνασθαι γέ­
νει. Χιλδίβερτος μέν γάρ γηραιδς ήδη υπήρχε ν χαλ 
πό^ω που ήχων τής ηλικίας, χαλ πρός γε άαθε-

ipgntini f sed filias laplum babens cotisenuerai. & νεία εΓχετο πολλή, ώς αυνεαχληχέναι οί Απαν χαλ 
Clilothafius vero valido adlmc erai cerporc, neqne 
aduiodum senex ; priinas laittum rngas conlraxerat, 
ei filios babebat qualaor admodiMii juvcncs alque 
animosos, et ad audendum proinptos. Quocirca 
non adeuuda dixil Iralri boua TbeodibaTdi, quippe 
quod brevi eiiam ipsum Cbildefcrti regnoia ad te 
el Glios SIIOS cssel devolveudum. Neque eiun fcfcllit 
*ua spea. Senex enim ille sua sponie ipai a*rediiate 
cessit; vcritus, uti puto, viri poleniiain, ipsiusque 
iuimiciiiaro declinare copiens. Pauloque poet ipse 
quidem excessit e vivis; universum vcro Franco-
ruui imperiuin ad soIuuiCblotiiariiimesidevolutair*. 
Jlic iiaque fuil Ilalicarum el Francicanini rerux* 
slaius. 

διατετήχΟαι τδ σι ο μα * παίδες τε αύτφ ά^όενες ούχ 
ήσαν οί τήν αρχήν διαδεξόμενοι, Αλλ* Αν θυγατράσιν 
έγηροχομείτο Μ . Χλωθάριος δέ (Ρωμαλέος ήν έτι χαλ 
ούπω λίαν έγιγηρχκει, πλήν δσα» ές πρώτην 0υ· 
τίΐα, υίους τε είχεν τέτταρας, βούπαιδας ήδη χαέ 
θα ,̂όαλέους · · , χα\ πρδς τδ ένεργδν ώρμημένους. 
Τοιγάρτο» ού μεδεχτέα έφασχεν τφ Αδελφφ τών βευ· 
διβά>.δου χρημάτων, ώς ούχ ές μαχράν χαλ αυτής 
δήπου τής Χιλδιβέρτου βασιλείας ές αυτόν τε χαέ 
τούς οίχείους παΐδας μεταπέσουμενης. Καλ τοενυν 
ού διήμαρτε τής ελπίδος. *0 γΑρ πρεσουτης έκώ> 
ένεδίδου τού κλήρου, δεδιώς, ο!μαι, τήν δύναμιν τοΰ 
Ανδρδς, κα\ άπαλλαξείων τής ές αύτδν "δυσμένειας. 

C Όλίγω τε ύστερον αύτδς μέν άπεδίω, άπαν δε αχ 
τών Φράγγων χράτος ές μόνον 
πράγματα έχώρει. 

15. Sub idem fcre ΐοιιηιυ», vigenie Jtsiate, Byzan-
lii aliisque compluribiis Koiii.ua imperii locis ia-
gc»x tet-nemotiu est factus, adeo ul mulur urbes 
lain insulares quam in couiinciiie siLe cooiestim 
subversx fueriul, incolacque poniius absorpti. Bfery-
lus ilaque, pulclierrimus ille iuio leinporis Phoeni-
c\x o c c l l u s , tum quidem loia deforinala 96 f u i l » 
et illa insiguia ac celeberrima auinnioque arlilicio 
elaboraxa aediQcia corruerutit, adeo ul uullam prope-
moduai iueril relif lum , pracicrquam nuda «dium 
pavimenia. Magna iiaqne indigenaniiu pariier cl 
in olarum muHiludu periil mole ruinae oppressa : 
inulli eiiam jurcnes ailvcn» nobitcs eieruditi, qui 
addiscendarum Romauaruoi legum caosa eo com-

Χλωδάριον κατε^ύη. Έν τοίσδε μέν τά Ίταλκατών χα\ Φραγγω-» 

ιε'. Ύπδ δέ τδν αύτδν χρόνον, θέρου; ώρα, έσεια* 
μέγα έν τε Βυζαντίω χα\ πολλαχου τής 'Ρωμαίων 
αρχής, ώς και πόλεις αυχνάς, νησιωτικά; τε καλ 
ήπειρώτιδας, άΐρόον άνατραπήναι, χαί άρδην τους 
οίχήτορας διαφθείραι. Βηρυτδς γούν ή καλλίστη Μ , 
τδ Φοινίκων τέως έγχαλλώπισμα, τότε δή άπηγλαΐ-
σθη * άπασα, χαλ χατέ^ιπτο τά χλεινά εκείνα χαλ 
περιλάλητα τής οίχοδομίαι δαιδάλματα, ώς μηδέν· 
Ατιούν σχεδόν που λειφθήναι " , ή μάνα της χατα* 
σκευής τά εδάφη. Πολύς μέν ούν όμιλος Ιθαγενών τα 
και ένδαπίων ** ανδρών άπολώλασιν, ύποπεπιεσμέ­
νοι · · τφ άχθει, πολλολ δέ νέοι έπήλυδες ευπατρϊδαι 
τε χαλ παιδείας άριστα έχοντες, οί δή παρήσαν τούς 
Τωμαίων αυτού άναλεςόμενοι νόμους. Τούτο γάρ 

mearant. Erat enim hoc urbi pairioiiv el veluti ma- D πάτριον τ} πόλει καλ ώσπερ γέρας τι μέγιστον τά 
xiina bouoiis prarogaiiva , qnod ejusniodi scbolae τοιαδε αυτή άνεέται διδασκαλεία Μ . Μετεσκευάσαντα 
ei esscnl dicaisc. Gumroigraruiit iiaque lum lempo- τοιγαρούν έν τφ τότε οί τών νόμων ύφηγηται ·* ές 
ris legum imerpreies Sidonem urbcra vicinam , Σιδώνα τήν πόλιν τήν γείτονα, χαέ έν τήδε μετηκτα 
8€lio)£qtte eo (ranslalx, lanlisper duui Bcryius bi- τά φροντιστήρια, έως πάλιν ή Βηρυτδς άνεδομήθη. 
siauiarclur. Quod el taclani esl; nequaquam qui- Και [Ρ. 5ά] γέγονεν ήχιστα μέν οποία πρότερον ήν, 
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πλήν Αλλ* ούχι €ς δσον κσΛ · · άγνοείσθαι ώ; έχείνη Α dein qualis antea erat, nequc tamen ila ilissimili^» 
είη ή πάλαι. Αλλ' ούτος μέν ό τής πόλεως άνοικι- qiiin ex ejtis aspectu pristina ipsius forma agnos< ι 

poaset. Sed h*c quidem urbis reaedificatio ei scbo-
larum revocalio poalmodam videbatur futora. Per 
idem quoque lenpus in magna illa Alexaodi ia ad 
Nilum flumen sita (cum tamen illud oppidum lerrse-
mottti obnoxium etse non soleret) sensus eiiam 
quidam motus, perexigaus quidcm ille ac brevis, 
Beqae omniiio inanifetioa, factus esl taraen. Omni. 
but ilaqao tnceiis et potMtimura valdc scnibus roa-
gno miraculo ra rtt feit; quippc qua antea nun-
quam acciderai; iieqne quisquam domi maotil, 
97 ^ d bi plaieaa muhUudo confluebal insolenlia 
novilaieque rci ullra niodum perculsa. Ne vero quo-

γε καλ αύτφ (έτύγχανον γάρ αυτού διατριβών 4U* ipM« (coinmorabar entro ibi tnro lemporis 
δείας ένεκα της πρδ νών ·» νόμων) δεδιέναι Β «J1* disciplin» cauta, quae sludium juris prascedii) 

meiua inceaacbat, repuianiem roecum, qnod lamcisi 
exiguus admodum ille motus essel, sdificia lainen 
ipsis etsent nequo Hrma neqae ampla, quacqoe suc-
cussa nelaiitillum quidein lcmporb subsistcre pos 
sent, utpartiro valida ac flrma. Simplici enitn laicre 
suiil coDleila. Timebani vero clram qtiotquoi in 
urbe eranl viri docti, non u m , uli arbiiror, moius 
jam pneteriii causa, sed quod veristmile videreiur 
boe ipaoiD iteralo eveoturom. Qui enini hvjus niali 
causas esae dicuni exbalaiiones quawlam stccas pa-
riler el fumosas, sub terrae concavitate clausas; cum-
que facile difllari neqiieam, xebe meiiiius inlut cir · 
camvoiuias quidquid eupra inipendel succuterc, 

πάλαι 
σμδς κα\ ή τών διδασκαλείων · · επάνοδος χρόνφ 
ύστερον έμελλεν Ισεσθαι. Τότε δέ κα\ έν τή μεγάλη 
Αλεξάνδρεια, τή πρδς τφ Νείλφ Ιδρυμένη ποταμψ, 
παλ ταύτα ούχ είωθδς σείεσθαι τδ χωρίον, συναί-
σθησίς τις " τού πλάνου ελαχίστη μέν χαλ άφαυρο-
πάτη χαλ ού πάμπαν Αρίδηλος, γέγονε δέ δμως. 
•Απαντες δή ούν οί έχιχώριοε χα\ μάλιστα ο! σφόδρα 
γεγηραχότες, έν Θαύματι μεγάλφ τδ ξυνενεχθέν 
i ποιου ντο, ώς ούπω πρότερον γεγενημένον" έμενέν 
τε οίκοι δσνις ουδείς, άλλ' άνά τας λεωφόρους τΑ 
πλήθη ξυνέ^ει, τφ Απροσδοχήτφ δή που χαέ παρα-
4όξψ πέρα η του μετρίου χαταπεπληγμένοι, Έμολ 
*έ 
παιδείας 
προσήει, χαλ ταύτα έπλ λίαν σμικρή 1 τή κινήσει, 
λογιζομένφ, δτι δή αύτοίς αί οίκοδομίαι ούχ ίσχυραλ 
ουδέ ευρεία; τυγχανουσιν ούσα ι, ουδέ οΤαι χα\ πρδς 
βραχύ ΑνασχέσΘαι δονούμε να ι, άλλ' ίσχνα\ άγαν χα\ 
ασθενείς (έφ' ένλ γάρ υφαίνονται · λίθω). ΆλλΑ 
γΑρ κα\ δτι λόγιμον έν τή πόλει, έδείμαινον χαί οίδε, 
ού τί που, ο! μα ι τδ ήδη παρωχηκδς, Αλλ' δτι αύτοίς χα\ 
έσαύδις ταυτδ τούτο ξυμβήσεσθαι ούχ Απδ τρόπου 
έδόκει. Οί γΑρ τήν αίτίαν τούδε τού πάθους αναθυ­
μιάσεις τινάς είναι λέγοντες ξηράς τε κα\ λιγνυώ-
Αεις, ύπδ · τά γλαφυρά τής γής είργομένας, χα\ 
τφ μή διαπνείσθαι ^φδίως 4 σφοδρότερο ν ένδον πε· 
ριδινουμένας *, τδ έπιπροσθούν άπαν σαλεύειν, έως 
τή βιαία φορά τής στεγνότητος ένδιδουσης, ές τούμ- C d 0 n e c ¥ l o l e n l l a ·»Ρβ4«"β faiiecentc cl cedi-ule coro 
φανές άναχθείεν · οί δή e ούν τά τοιαύτα φυσιολο-
γούντες τήν Αίγυπτίαν φασέ χώραν ού πώποτε σείε-
οθαι πεφυχέναι, ώς δή χθαμαλήν τε άτεχνώς χαλ 
ύχτίαν χαλ ήχιστα σηραγγώδη* εντεύθεν τε ούχ έμ· 
φορουμένην · εί δέ γε χαλ δποδέξαετο, άλλ' αυτομά­
τως ύπδ χαυνότητυς θα μα έξατμιζομένην. Έπε\ δέ 
έν τψ τότε ήδε ή δόξα, εύ ποιούσα, έπεφώρατό τε 
χαλ άπελήλεγχτο μή^αφόδρα έν βεβαίφ κειμένη, 
είχότως f άρα έδεδίεσαν οί γενναίοι, είγε πρδς του­
ναντίον αύτοίς χωρήσει τούπίγραμμα, χα\ κινδυ-
νεύσοιεν · τολοιπδν ού γαιηόχου μόνον, άλλά καλ 
ένοσίχθονος πειράσθαι τού Ποσειδώνος, Ίσως μέν 
ουν εί καί τι μέρος τής Αίγύπτου χεχίνηται, άλλ' 
ούχ έπιλείψουσι τούς τά τοιαύτα δεινούς χαί έτεροι 
λόγοι, δν ών άν χα\ ώς ή τών ατμών σφίσι χρατύ- D ilaque, eliamsi aliqua ifigypii pars rooverii, non 

page in aperlum feranlur : qni haec, ioquam, de 
lcrrounoltti naiura disscrunl, auctorei sunt ifigypU 
regionem Dunquam lernemolu coucoii solere, ulpoie 
bomikm admodum cl planam, minimeqne caver-
nosam, ideoqoe ejusmodi exlialaiionibus non op-
pleri; si vcro aliquas iulra se concipiai, ras ipsas 
aua spoaie ob lerrse laxiialem assidue evaporare, 
Cum vero lum leiuparia ea opinio 98 obiinerei, et 
paruiD Urniilalis babere deprelienderetur, rooiue-
bani verisimiliier praeclari illi viri, ne iu conlrariuio 
ipsis cederet epigrainina, lanquam periculum foret 
in posieroin ne lantuin γαιήοχον, boc e*l, eontinen-
iem ttrram, verum eiiara ένοσίχθονα, boc est, con-
culieutem terram, Nepionum experirentur. Foi(assi$ 

νοιτο δόξα. ΈμοΙ δέ δοκούσιν, ώς μέν οϊόν τε άν­
θρώπφ τεχμηρίοις τισΐ χρωμένφ νών αδήλων πέρι 
διανοεέσθαι, ού πάμπαν διαμαρτεέν του πιθανού χαλ 
είχάτος, τού δέ γε [Ρ. 55] Αντος · αληθούς πολλφ 
απολείπε σθαι. Πώς γάρ άν τις ές τδ άχρώές τα 
Αφανή χα\ υπέρτερα διαγνοιη;νΑπόχρη δε ήμίν, είγε 
τοσούτο μόνον είδείημεν, ώς θείφ νφ χαλ βουλή 
χρείττονι άπαντα διατέτακται* φύσεως δέ αρχάς χαλ 

deeruoi lameo barom renim periua eiiam aliar ra-
lionca, per quaa elia» sic bcc eorum de vaporibun 
opinio v»leai. Mibi verO videnlnr i l i i , qttaiemis 
potsibile est oonini valklift argumeolis uienli o4 
reruoi abatruftantm inlelligeullaua perlingere, nt-
quaqunm a probabtliiate el similitudine veri aber-
rare; a verilaie laoien ipsa Konge abtsse. Quo pa-
cloeoim qvispiam perfecle inlelligere posxit, quae 

VARIiE LECTIONES. 

»· xaiom. R. · · διδασκαλίων R. e* valg. ** τις R. et inlpr. quit; τε vulg. 
mg .(U.}. Inlpr. incisuin iiilegruui omisii. · · τής πρδ; τών Κ .

 1 τώ κρα Γι. * ύφαίν ν 
coiij. Cl. inipr. viri lUleralistmi. · και ύπδ vtilg., R ct i i i l jK . fnpulam ο:ιι. v {J&.I 11. 
μένχς (bic) R. * οί δέ R. 1 είχότα R. · κινδυνεύσειεν Η · Num δντως ? 

r i pa ad.l. R Lugd. 
»το Κ. λόγιον 

π.ο.δον· 



!3G3 AGATin.E SCHOLASTICI 1364 
eerni non possunt, nobisque sunt supcriora? Sufli- Α κινήσει; χαι τά; έκαστου τών γινομένων αίτιας σκα-
riai nobis , si lioc iantiiin sciamus , Dci cnnsilio πείν μεν τώ λόγω καλ διερευνάν οΰ παντελώς άχρη-
el poitore volumate oninia constilula. Naiurae voro στον Γσως ουδέ άχαρι νομιστέον, τδ γε μήν ο&σθαί 
principia el motus , el siiigulorum, quae fiunl, cau- τε και πεποιθέναι ώς ένεστιν έφιχέσθαι του δντος, 
sas coniemplari quidcin raiione et persci tilari f ιεή ποτε αλαζονεία εΓη τδ χρήμα, καλ αμαθέστερου 
noqnc inulile, iieqac iuclcgans esl ceitseiidum. Cre- ' ' 4 ς διπλής εκείνης αγνοία;. "Αλις μέν ούν τούτων 
tlere vero sibiquc pmuadere, fieri posse ul ad ipsam έ|λοιγε. Ό δέ λόγος αύθις ές αύτδν έπανίτω , β . 
rci vcritaiem pcrtingamus, vcreor ite arrogaulia poiius rcs ha»c sil judicanda, cl inschius qnid, qtiatn 
duplcx itla insciiia. Sed dc bis jam satis ; ad rem iiaque redeamus. 

IC. Pcr idcm tetnput ctiam Cos insula concussa ις'. Κατ* έχεΓνο γάρ τού »' χαιρού καλ ή Κώς ή 
«st.el exigua quoedam ejus porlio servala , reliqua νήσος, ή πρδς τψ τέρματι τού Αίγαίου κειμένη, [έσεί-
oinnis corruil, variaqtie ci el inaudiia mala acci- «θη χαι **J ελάχιστον τι μέρος αυτής ·* έσέσωστο» 
deruiif. Mare cnim ingcntem in modum assurgen* ή δέ άλλη άπασα έπεπτώχει, ποικίλα τε αυτή και 
domos lillorales 99 probivie o b n i i t , unaque cuin ανήκουστα , % προσεγένετο πάθη. ΊΙ τε γάρ θάλαττα 
possessionibus bominiliusque ipsis disperdidil. Suc- έπιπλεϊστον άρΟείσα, κατέκλυσεν τά παράκτια τών 
cuttionis ciiam magiiilulo immane qiiaiiium facla, οίκημάτων, κα\ διέφθειρεν αύτοίς χρήμασι καλ άν-
ubi fragosa i l ia vis lerrae incbisa pcrsupcriora eruni- θρώποις · τό τε μέγεθος τού βρασμού, έξι ίσιο ν οίον 
pore non polcrat, omnia proruebal ac prosterncbal. γ^γενημένον, τά ένθα ούκ ένήν άνα^όιχάσθαι τδ £δ-
Pcrieruni vcro promiscne oinnes piOpcinodiim op- Οιον, άπαντα έρ.διψε καλ κατέβαλεν. Άπολώλααι 
pidani, sive ad lempla confiigcreiil, sivc doini 8e δε ·• χύδην σχεδόν τι άπαντες οί άστολ, εΓτε έν ίε-
c o M i i K T o n l , είνυ aliiiin aliqneni in lociun oonvc- ροίς έτύγχανον πεφευγότες, είτε καλ οΓκοι διαιτώ-
ltiftscnt. Mihi cerlc sub ideui U*inpua Alcsandria Cy- μενοι, εΓτε καί άλλοσέ ποι · · ξυνειλημμένοι. Έμολ 
zaniium revcrlcnti, et in eain insulam, occasione i(a γούν έκ τής Αλεξάνδρου ύπδ τδν αύτδν χρόνον " 
forenle (in trajcctu ei.im s i ia est), delalo, miscra- x i z k x b ΰ υ ; ά ν Χ ι ο ν άνακομιζομένψ, κα\ έν τήδε τ{ 
bile quod.lam sptciaculuni f i . i l , quodque saiis ver- ^ω, ούτω παρασχδν (εν παράπλφ γάρ κεΓται) χατ-
Με exprimere non possim. lJuiversum enim propo- άραντι, οικτρδν τι πέφηνεν θέαμα, χαι όποιον ούχ 
modum oppidum tumulus lorr» eral in lougum * v άποχρώντως ύπογράψοι ό λόγο;. "Απαν μέν γάρ 
porrcclus, el saxa eparsini jacciilia, cl r.obinuiaruin τ ο α ί τ υ οχεδόν ι β που χώμα γε ήν έπι μέγα ήρ-
lignoruinque riipiorum fragmeiila, 6t pulveris lanla C μένον, καλ λίθοι κείμενοι σποράδην, κιόνων τε τρύφη 
vis supcrnc icrebaiur aercm obscurans, ul nec ips;u xa\ e,yAU)V κατεαγότων, καλ χόνις πολλή ύπερθεν φ«-
pJatearuni regioncs Tacile agnosci possenl: canlc- ρ 0 μένη κα\ έπηλυγάζουσα τδν άίρα, ώ ς μ η δ έ 1 · 
rum quantum pcrcipi polerat, pauculae quxdam αυτά που τά τών λεωφόρων χωρία £αδίως διαγινώ-
100 domuiicnl* iitlfgra slabanl, ei bae quidem σχεσΟαι,πλήν δσον ύπονοήσαι. Όλίγα δέ · · ά:τα δω-
ιιοιι qn» ex calcc ei lapide atquc cx solidiore ali- ^ τ , Λ d^xzizv απαθή, χαλ ταύτα ούχ δσα τιτάνφ 
qoa magisque firma ci durabili, uli par cxl, malcria τ υ χ ^ ν χ α \ >.io(;) χ α \ χ α ; τ ί ) *ή t j σ τερεμνιωτέρα κσλ 
crant sinicla*, sed lanlura qu.ii ex lalcre non coclo μάλλον μονίμω κατά τδ εϊκδς ύλη έξ^ίργαστο, μόνα 
ι·1 ex argilla agresicin in modum eranl fabricalie. & τ ά έκ πλίνθου άπέφθου 1 1 χαέ πηλού άγροιχό-
Pauciusiint vero sparsim bomines comparobaal i r i - x epo V πεποιημένα. "Ανδρες δέ σποράδην όλίγιστοι 
πΐΐ adniodum dcmissoqu« vultu , ci vcbili exlreine άνεφαίνοντο σκυθρωποί τε άγαν κι \ κατηφεΓ;, χαλ 
de viia sua despcranlcs. Prxier alia enim mala ώσπερ τελειότατα τω σφετερω βίφ άπειρηκότες· 
omnis ctiam loiius oppidi aqua , pnra ac sincora προς ;άρ τοις άλλοι; δεινοί; καλ άπαν τδ έπιχώριον 
polabilique natura conrcslim eublala , salsiiginem ύδωρ, τ'ην τού ακραιφνούς καλ ποτίμου φύσιν άθρόον 
sciieim contraxcral, el polui ιιοιι cral; omniaque αφηρημένου, έ; τδ άλμυρδν ήρεμα κιλ άποτον μετ-
i b i borrondiim ίιι ιιι >dum subvcrsa vidcbaiilitr , D ε6έβλΓ(το f > . Καλ ήν άπαντα τά τ?4δε φευκτά κα\ 
adeo ul niliil oppido a.l oinamentuin rcliqni fi*lum άνατετραμμίνα, όJς μτ,δίν έτερον ύπολελειφθαι τή 
cseet, ρπυΐ Γ αο'ιιιη Ascbpiadaiuin Ulustre iifiiiien πόλει* 1 πρδς εύκοσμίαν, ή μόνον τδ κλεινδν τών 
ft iiisigneiii llippocralis ίιι co uali glotiam. Coin- Άσκληπιαόών %%> δνομα καλ τήν εφ" Ίπποχράτει με-
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, β έπανίτω R (CI.), έπανείτω vnlg. 1 1 γάρ τού his. οχ R. 1 1 έσείσθη και a<ldi<!i nim inipr. ιχ-
iulr ·— ΐρτν& violH concussa* pars miuima servala esl. 1 1 μέρος αυτής R, αύτ. μέρ. vulg. , v άνύποι-
στα l i . intpr. fidem excedenlibus mnli$. προσεγένετο Κ, έπεγενετο vulg. 1 1 δέ ouiH.' · · ά).λοσέ ποι R. 
ι·1 Lngd. S m., άλλοσε πη vulir. 1 1 χρόνον οιιι. Par. I S τδ άστ-j σχ. π. U, σχ. π, τ. Α. vuSg. ι β μηδέ 
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itescio qua r. lione moius poncre nollel Agalliias, άνοπτον autem rt-m pl.me divrraam ϋί^ιΓιΗ^πΊ, ocrur-
ivb.a, τδώμδν ilidcin rouiiarium ββ&6τφέφθώ. Nequ'* cgo nesrius sinn, άνεφθδν non rep<:nii in le.vir.ia 
Klossartisvc : bnc lamcii ntiiius moveor in Agalbia: illud alt^iido. άπεπτον, i|iiod umun rcsrril^nduni 
restartl, ivinoiius a vulgal-j lecliono vn»9 miiiusqiie apimi). · · μεταβέβλητο l\. n τή πίλε·, πρδς είκ. 
R, πρδς εύ* t. π. rulg : ν ιδ χλ^ινδν τών Άσκλ. \\. τδ τών "Ασ/λ. ·/./. vulg. 

http://fi.il


1*55 HISTORIARUM L I B E R I I . 136β 
γαλαυχίαν. Οίκτείρειν μέν ουν τά τοιάδε ού πό£0ω Α miseralione iiaque harum rcrtim duci non alienuui 
τού ανθρωπείου τρόπου είναι δοκεί, θαυμά^ιν δέ άτε 
χνώς καί καταπεπλήχθαι, ανδρών άν είη ού μάλα 
τά παλαιά επισταμένων, ουδέ δτι έσαελ τούτο δή τδ 
τής ύλης χωρίον ποικίλα -παθήματα ύποδέχεσθαι πέ­
φυκε. Πολλάκις γάρ ήδη χα\ πρότερον πόλεις γε δλαι 
σεισμω διεφθάρησαν, ώς τούς αρχαίους οίχήτορας 
άποβαλουσαι ύφ' έτέροις αύθις οίχισταΓς άνορθω-
θήναι. 

ι? . Αί γούν Τράλλεις ή πόλις, ή έν τή Ασία 
νύν ** καλούμενη χώρα άγχου που τού Μαιάνδρου 
ποταμού Ιδρυμένη, τδ μέν παλαιδν Πελασγών " γέ-
γονεν αποικία, ύπδδέ τούς Αυγούστου Καίσαρος χρό­
νους έσείσθη τε άπασα κα\ ανετράπη, και ουδέν αυ­
τής δ τι " έσέσωστο. Ούτω δέ τού άστεος οίχτράτατα 
κειμένου, άγροιχόν τινά φασι, τούτω·/ δή τών γεη-
πόνων, Χαιρήμονα τούνομα. σφόδρα τήν ψυχήν άλώ-
ναι τψ πάθει, καλ ουν ούκ ένεγχόντα θαυμάσιου τι 
ήλίχον χα\ ά πι στον έργον άνύσαι. Μήτε γάρ τής 
οδού τδ μήχος ή τής πρεσβείας τδ μέγεθος χατοβ-
£ωδήσαντα, μήτε ότι μεγίστοις, ώσπερ είχδς, όμι-
λήσειν ήμελλεν κινδύνοις, χα\ ταύτα έπ* άδήλω τή 
τύχη, μήτε τών οίχοι τήν έρημίαν, μήτε άλλο τι 
τών, δπόσα διανοούμενοι άνθρωποι ρεταμανθάνουσι 
τά δοχηθέντα, άφικέσδαι, μή δτι έν 'Ρώμη, άλλά 
γάρ και Μ ές τών Κανταδ*ρινών τή / χώραν, άμφ* 
αύτάς δή που τάς τού ΏχεανοΟ ήΐόνας (έτΰγχανεν 
γλρ αυτού που δ Καίσαρ έν τψ τότε πρός τι τών 
εθνών δισμαχόμενος) άγγειλαί τέ οί τά ξυνενεχθέντα, 
και ούτως έλείν τδν βασιλέα, ώς αύτίκα δή μάλα 
ύπατικούς , f έπτά τών έν τοίς μάλιστα ευπατριδών 
τε χαλ εύδαι μόνων ανδρών έχ τής 'Ρώμη ς άπολε-
ξάμενον, άμα τψ σφετέρω πλήθει στείλαι ές τήν 
άποικίαν, και τού;, ώς τάχιστα έν τψ χώρψ γενο­
μένους, χρήματα τε πλεΤυτα δσα έπιδόντα; χα\ σπουδή 
χρησαμένους, άναδομήσαι * αύθις τήν πόλιν, κα\ 
ές τδ μέχρι τούδε σωζόμενον άπεργάσασθαι σχήμα. 
Νύν ούν οί εκείνη άστο\ Πελασγοί μεν ούκέτι άν δι­
καίως ·* χληθείεν, Ρωμαίοι δε μάλλον, εί κ«\ τά 
τής φωνής ές τδ Έλληνικόν τε κα\ 'Αττικώτερον 
μετεβάλοντο. Πώς γάρ ούκ ή μέλλον προσοιχοΟντες 
τήν Ίωνίαν; Ταύτα δέ ούτω ξυνενεχθήναι δηλοί μέν 
που και ή πάτριος τού άστεος ίστορία, ούχ ήκιστα 
δέ τούπίγραμμα, δπερ έγωγε έκεϊσε έλθών άνελε-
ξάμην. Έν τινι γάρ τών άμφλ τήν πόλιν αγρών, 
δθεν δή ών ετύγχανε ν ό Χαιρήμων ( Σιδηρούς δέ δνο­
μα τψ άγρώ έκείνψ), βωμδς ίδρυται αρχαιότατος, 
έν ψ δή πάλαι, ώς έοικε, τού Χαιρήμονος άγαλμα 
έφειστήκει. Νύν γαρ ουδέν ότιούν έν αύτψ φαίνεται. 
Έγκεχάραχται δέ δμως έτι τδ έλεγείον τψ βωμφ 
ώδέ πως έχον* 

ab humano niore videlur : admirari vero vehcinen-
tcr et percelli, lioininuni fuerit, qui velcrum reriiiu 
paruin sunl perili, quique nesciunl, quod liaec terr» 
rcgio sua naiura pcrpeiuo varias iu se afleciiones 
suscipere solcal. Frequenier enira cliam anteliac 
urbes inlegrae terramotti pcrierunt, adeo ut veleri-
bus Incolis exula; ab aliis rursuiii comtiloribus siul 
instaurat*. 

17. Tralles itaqtie urbs , in Asio nunc iia diclo 
eampo juxta Mneandnim fluvitiui sita , oliin qitidem 
Pelasgoruni colonia fuii, sub Augusfi vero Caesaris 
tempora lerrymolu quassata cst el subversa , nibil-
que in oa inlegruin relictam. Oppido vero in bunc 

Β niodoin 101 niiserrime collapso, aiuul rusticuin 
quemdam cx iis, qui agros cobinl, Uta&remonem 
nomiiie, ingonlcm ob illius casum inoerorein aniiuo 
couccpisse, quem cum fcrre non possel, admiran-
dum quoddam et incredibilc facimts peregisse. 
Ncque enim iiineris longiludine , nequc postulalto-
nis magniiutline delcrrilum, neque quod giavissima, 
uli verisimile eral, pericula adilurus vidcieiur, cl 
quidem incerlo eventu, ncque corum, quos domi 
reliquerat, soliiudinis ratione babila , iicqnc alle-
rius ullius rei, cujus consideralioite alque respcclu 
homines scnlenliain mutaut, pcrveuisse non laiiluui 
Romain , sed in Canlabrorum regionein, circa ipsa 
Oceaui liltora (erai euim ibi luin leiupoiis G;csar 
gemes quasdam debcllaturus), eic!,qiiaeTiallis con-

C ligcrant, stguiiicassei, el quidciu ojus oralione ila 
captum fuisse Caraarcm, ul protinns dcl- cios seplcm 
consulares, qui aplendore gcncris el fotliniaiuui 
inter Romanos eminebani, cum magno cotnilaiu in 
coloniam misertt, eosque , cum uiagnis ilineribtis 
eo pervenisseut, magna pecunia? vi ailaia summa-
que diligenlia adliibiia , urbem dentio iuslaurasse , 
aique in banc, quac bodie ccrnilur, fonnam exutdi-
iicasae. Nunc ilaque Tialliciiscs cives non ainptius 
Pilasgi jure vorari potsint, sed polius Roiuani, 
lamelsi scrmo tUorum in Grspcanicutn 102 c l A u i " 
cnm sil mulatiis. Qui eiiim aliler liori puluisscl, 
cuin loiniin siut (iniiinii? Haec voio ita ac«idisso 
tostatur salis el palria urbis bistoria ct cpigraiiiiua , 
quod cgo, cuiii eo vcnissem , legi. Nam iu agro 
quodain mbi vicino, in quo naius crat bic Cluerc-
IIIOII (Sidirus sive ferreus ei agro nomen), ara 
siabal vclusiissima, in qua olim , uli vciisimile, 
Cba3reiuoais slatua cral posila. Nuiicenim nibil iu 
ea comparet; nihilominus (amcn clegion eiiain nunc 
arae insculplum ceniilur, quod iia habcl; 
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Chartmon, patriam ut tfravil snceutsio terra, 

Longinquce volat ad liltora Cantnbria, 
El magni genibut u advolmt CanurU; indi 

Coiiapta$ Tralles resiterumotdificai. 
Ergo hii pro meriiit ttatua donaiur; ut ara 

Slet media^chatct conditor mt palric. 

Α [Ρ. 55} ΚΛασθκσας πάτρας σεισμφ Λοτε% Κάτ-
[ταδριν η ές γάτ 

Χαιρήμωτ έ*τα% πατρίδα φυσόμετος **. 
Καίσαρι δ* εΙΜχΰεΙς χερϊ γούνασι, τάτ μεγά-

[Λανχον 
"Ορθωσε ΤράΛΛιν, τάτ τότε 44 χεχΛιμέναν · 

*Ard* ών σνγγε*έες 44 τούτο βρέτας, δ*ρ' έχϊ 
\ρωμφ, 

Οϊα δίκα χτίσταν Η, τάνδε φέροττο χάριν. 
Ac Traluanorum quidem res boc modo se ha-

bere credtta sunt. Multae vcro ctiam ali» per td«*in 
illud tcmpvs in Asia urbcs, Ionica aeilicel el i£o-
UCCK, similibus malis obnoxiae fuerunl. 

18. Sed hxe (alia mibi nunc omitlenti et itarra-
tioiiem snpra 103 inceplam cbttlinuanli, ad Laio-
rum rcgionero et Persica bclla est eumlunt, cain et 
iisdem temporibus singula gesla siiit. Romanis 
eniin et Persis gravissimuro iutcr aese jam intle a 
inutio lemporc beUunn interceesii, el firquenter 
rouiuos agros populati sonl et deva&Uronl; modo 
ciira trtlara belli denunliaiioftcm irruptionibos in-
sidiosieque insuHibus faciis, modo uomeroao exer-
cilu apertoque praelio congredienlfs. Pattlo antem 
antea inducias fecerant, non ita quidem ul absoli-
lissimam pacem agerentt neque ut omnibas in par-
libus pericula bellica cessarenl, sed lantum eirca 
orientem ct Armenia» fines uirique genti pax aan-
cita erat; circa Golcbicam vero regionem bellum 
\igebai. Lazi auiem olim Colchi dicebantor, ct hos 
illos esae conslat; neque de hoc quisquam dubi-
tavcrlt, qui Pbasidem et Caucasum el diuturnam 
eorum circa bac loca habiiationem coosiderarit. 
Dicunlur vcro Cotcbi ADgypiiorum esse colonia. 
Aiunt cr.im raulto lempore anie lieroom, qui Ja*o-
nem comitabanlur, advenium, imo anle Assyriorum 
itnporium, etiam anle Nint cl Semirantidis lem-
pora, Sesosirioi quemdam jEgyplium regem in~ 
gcnli indigenarum exercilu coacto, ctun universani 
Asiam invasissel ac subjugassei, eo 104 eiiam 
loci vrnissp, et aliqtiam cxercilus sui partem ibi 
reliquiss% aiquc inde Colcborum genlem dcdu-
ctam. Quod ipsuni el Diodorus Siculuset alii com-
plurcs veterum bistoricoruro teatantur. Hi itaqu«9 

sivo Lax», sive Colchi, etve iEgyptii sedibus suie 
nigrantcs, xariis nostra a?ta(c bellis fuerunt laces-
sitit mutlaque praslia ob borum regionem sunt 
commissa. Cbosrocs cniro Persarum rex cumjam 
multa valdeque opportuna illius regioni* loca in-
vasissel atque occupasset, Dequaqnam aibi con-
quieacendum duxit, sed et reliqua in suara polesla-
tem redigeoda. Jusiinianas vcro Romanoniro impc-
rator Gabaxem Laxorum ium temporis regem ei 

Κα\ τΑ μεν τών Τραλλεων nipi ώδέ «**ς Ιχειν 
ιεεπίατευται. ΠολλΑς δε χατ' δχεΐνο τοΰ χαιρού χαι 
Αλλα; πόλεις έν τή ΆσΙα, Ίωνιχάς τε χα\ ΑΙολΙόας, 
παραπλήσια παθεϊν ξυνηνέχθη. 

ιη'. Ολήν Αλλ' Ιμοεγε νυν τΑ τοιαύτα παρέντι, χαλ 
αύθις του προτέρου λόγου έχομε νφ, έπλ τήν τών Αα-
ζών χώραν χαλ τους Περσιχους πολέμους Ιτέα, 

Β έπελ χα\ χατΑ τούς αυτούς χρόνους έπρΑσσετο έκα­
στα. *Ρο;μαίοις γΑρ χαλ Πέρσαις ήδη μέν έχ πλεί­
στου μέγιστος πόλεμος ξυνειστήχει , χαλ ναμΑ τήν 
Α)Λήλων έδήουν χαλ έλυμαίνοντο · · , νύν μέν είσδο-
λάς Ακήρυκτους μηχανώμενοι χα\ εφόδους, νυν Α% 
πολλφ στρατφ ές εμφανείς Μ παρατάξεις χωρονντβς. 
Όλ(γψ δέ Εμπροσθεν έκεχειρίαν έπεποίηντο, έφ* φ 
μέντοι ού τελεωτΑτην Αγει ν είρήνην, ουδέ ώστε παν-
τοΟι w τών κινδύνων πεπαύσδαι. Αλλ* δσον μόνον ΑνΑ 
τήν έω »·' χαλτΑ τής *Αρμενίας δρεα έχατέρφ γένει 
έσπείσθαι, Αμφλ δέ τήν Κολχίδα γήν τδν πόλεμον 
διαφέρειν. Οί δέ Ααζολ Κόλχοι τοπαλαιδν ώνομΑ-
ζοντο Μ , χαλ ούτοι εκείνοι τυγχΑνουαιν δντες· ΤουτΑ 
τε *· ούχ Αν τις Αμφιγνοήσειε τεκμαιρόμενος τφ τα 

_ ΦΑσιδι χαί ΚαυχΑσφ χαλ τή περλ ταύτα έχ πλεί­
στου % ι οίχήσει. Λέγεται δε τούς Κόλχους Αιγυπτίων 
εΐναι Αποίκους. ΦασΙ γΑρ πολλφ έμπροσθεν του επί­
πλου τών Αμφ\ τδν Ιάσονα 4 4 ηρώων, χαέ πρό γε α 

τής τών Άσσυρίων επικρατείας και τών Νίνου τα 
χαλ Σεμιράμιδος χρόνων Σέσωστρίν τινα βασιλέα 
Αιγυπτίου μεγίστην στρατιάν έχ τών έπιχωρίων 
άγείραντα, χα\ άπασαν τήν Άσίαν απελθόντα χαλ 
χαταστρεψάμενον, άλλά χαλ έν τφδε άφιχέσθαι τφ 
χώρφ, άπόμοιράν τε ενταύθα χαταλιπείν του δμίλου, 
χα\ τοίνυν ένθένδε τδ τών Κόλχων χατάγεσθαι γένος· 
Τούτο δέ Διόδωρος τέ φησιν Α Σικελιώτης χαλ άλλοι 
ώς πλείστοι τών παλαιών Ιστοριογράφων. ΟΖ δή ούν, 
είτε Ααζολ, είτε Κόλχοι, εΓτε Αίγύπτιοι μετανάσται, 
περιμαχητοι έν τψ χαθ' ημάς γεγένηνται χρδνω. 

J J χαλ πλείστοι δσοι αγώνε; τής τούτων γε Μ ίχατι χατα-
βέβληνται χώρας. Χοσρόης τε γάρ δ ΙΙεραών βασι­
λεύς ήδη πολλά χα\ έπιχαιρδτατα τών έχείνη χω­
ρίων σφετερισάμενος χαί χατέχων, ούχ ψετο Αχίν μεθ-
ιέναι, ΑλλΑ χα\ τΑ λοιπΑ χειρώσασθαι διενοεΤτο, 
Ίουστινιανφ τε τφ Τωμαίων αύτοχράτορι χατα-
προέσθαι Γουδάζην [Ρ . 56] τδν λαζών " έν τφ 
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τότε βασιλέα, χα\ Απαν τδ έθνος, κχτηκόους δντας Λ univeream getilcin, subdilam sibi et benevotam et 
χαί έθνους χαλ τΑ ές θεδν όμογνώμονας Μ , ούχ αν­
εκτά έδόχει ουδέ δσιον. ΜΑλλον μεν ουν κα\ έπειράτο 
παντι σθένει άπώσασθαι ώς τάχιστα τούς πολεμίους. 
Έλογίζετο γάρ χα\ έδεδίει, ώς εί τφ πολέμφ κρα-
τήσαιεν οί Hipoxi, xal άπάσης έπιλάβοιντο τής χώ­
ρας, ουδέν έσται τδ κωλύον αύτους άνά τδν Μ Εύ 
ξεινον «δντον άδεώς ναυτιλλομένους, τά ένδότατα 
τής Τωμαίων αρχής ανιχνεύε ιν. Τοιγάρτοι στρά­
τευμα τε μέγιστον χαλ άλχιμώτατον · · ενταύθα έτα­
ξεν, καλ στρατηγούς Ιχέστησεν τούς αρίστους. Βέσ-
σας τε γάρ, χαλ Μαρτίνος, χαι Βού{ης ήγείτο, άν­
δρες έν τοίς μάλιστα γεγενημένοι χα\ πολέμους συ­
χνούς άγωνισάμενοε. Έσταλτο δέ χα\ 9 1 Ίουστίνος 
δ Γερμανού, νεάζων μέν έτι χομιδ{, τά δέ πολέμια 
ήδη πεπαιδευμένος· ' 

ιθ'. Μερμερόης δέ 6 τών Περσών στρατηγός, 
επειδή πρότερον 'Αρχαιοπδλει 9 1 τε δίς προσβολών 
Απεχέχρουστο, χαλ άλλα άττα έπεπράχει, Α δή 
Ιγωγε 9 9 παρίημι (άποχρώντως γάρ που Προχοπίφ 
τψ 0ήτορι τά μέχρι τώνδε Αναγέγραπται), τότε δή 
αύθις (ένθένδε γΑρ μοι άρχομένψ τά εφεξής άρμο-
στέον), Αφίχτο μέν ές Μουχείρισίν τε κα\ ΚοτάΙ-
civ •* τδ φρούριον, έβούλετο δέ τήν ές Τήλεφιν 
δυσχωρίαν παραμειψάμενος, είσω τού Φάσιδος γε­
νέσθαι ποταμού, χαέ τφ άπροσδοχήτφ τούς Τ ω -
μαίους έκπλήξας, διά πείρας Ιλθείν, εί πως άν 
ένια γούν τών τήδε πολισμάτων παραστήσασβαι 
δννηθείη. Ταύτα δέ αύτφ πράττε ι ν έχ τού έμφα 

commnnis rebgionis cullusque divttit nexu coujun-
ciam, deserere uec acquum nec juslum censebai; 
qtiiu polius onmibns viribus bosies qtiam cilissiaia 
profligare t*»nlabai. Reputabal enini CUID auimo auo 
ei vercbatur, ne si Persae bello vincerent, nibil eia 
iiiipedimeuio futurum esset, quorainus per Eaxi-
num poniom citra uUura raeium navigantea inie-
riora Romani imperii lor.a pervaderent. Quocirca 
maximam vaHdissimumque eicrcitum ibi locavit, 
prcsiaoliadimosque duces oi prxfccil. Bcssas eaim 
et Mariinua cl ISiwa ci preerani, viri speetaiiaoimi 
et freqiieutibas pneliis exerciiaiiftsimi. Miasus vero 
eai cliam Juttinus Germani filius, admodtim 10$ 
quidera Ule adbuc juveob, sodjam tora betlicarom 
rerum perilug. 

49. Mermeroei aotem Persarum dux cum anleo 
bis iii ArcbaRopolim inipciam fecistet, ropulsus e$l 
aliaqoe oonoolla geosk, qu» qnidem pneioreo: 
quaadoquidem Procopius rhelor abundo b*c eo oo-
que conscripaii. Tnnc iuque rureus (nam binc or-
dieaii mihi, qo« foquantor, euai coopUnda) ad 
Mocbirisitn ct Cotoeaium propugoacxlooi penrcnU, 
eo cottftilio, ul diOkulule locorom, qa* tanl cirea 
Telophim, prsiergrrisa, ad Pbaaideni Auviuoi por-
ting*iei, RomaaisqHOtDopiiialo ipaias adveola per-
cuUis, tenuret, t i qoa ratlooo catlella aliqeoi in 
poteslatem soaro redigere posaet: quod quidem ipst 
aperte recUqoo via procodemi atquo irraenii diffi-

νούς πορευομένφ χαλ έπιόντι Αμήχανα ήν. Μαρ- c ciMmtiai factu foitaet. Marlinus eniro prefecluft 
τίνος γΑρ δ στρατηγός άμα τή Αμφ* αύτδν στρα· 
τι$ ές τήν Τήλεφιν Ιδρυμένος (φρούριον δε τούτο 
χαρτερδν το χα\ έχυρώτατον), δ«φύ>αττεν επιμε­
λέστατα τΑς εισόδους. Έστι δέ χαλ άλλως τδ χω­
ρίον δύσβατόν τε χαλ Απρδσοδον. Φάραγγές τε γάρ Μ 

χαλ πέτραι ά π ε ^ γ υ ί α ι χα\ ές άλλήλας έπι-
χλινάμεναι οτενωτάτην άτεχνώς τήν Αποχειμένην 
ατραπδν έχτελούσιν. 'Αλλοθεν δέ ούχ έστιν ότω-
οϋν είσιτητέα· ΤΑ γΑρ έχδμενα πεδία ίλυώδη γέ 
είαι Ιεινώς χαλ τελματώδη, λδχμαι τε δασείαι χαέ 
δρυμολ Μ Ανέχουσιν, ώς χαέ Ινλ Ανδρέ, χαλ τούτφ 
ούζώνφ, Απορον είναι τδ χρήμα, μή τοί γε πλή-
•εσιν ώπλισμένοις. Πλήν ΑλλΑ χαλ ώς οί Τωμαίοι 
ουδέν 9 9 δτιοΰν πόνου Ανιέντες, εί που τι εύρον 

cuni auia copiie Tdepbtn insidens (osi aeiera boc 
validum mouiiixsitauriH|ue propognaculum), dili-
genlisiime adilos toebalur : el esi alioqui lociis ipoe 
occessu diffieillimus. Nam et praecipilia et praeru-
ptae petrae in se IOUIUO rergenles anguglisaimam 
piaiio aubjectaa) ei tiam eflftctonl, neque alia ulla 
ex parte cuiquaw adilas patei. Circunijecti ta\m 
campi tuiii vebenieolrr palastrea ei limosi, qLiboo 
denu ulio* ei ueraora bnminoiii, adoo ol ?el uni 
alieoi eiqao expedito didlcilia aii traositus: un-
tum abett 106 armalls agminiiMia. Scd ne »tc 
qoidem Romani ullum laborem paaleriniueiitcs, Μ 
quem uapiam comperisoeni locum paruoi tatum, 
qutque videreiar traatiri posse, hmm ttidibus et 

τών τόπων σφαλερόν τε χα\ βάσιμον, αύτίχα (ύ- D oaxis obstroebant, auidnoqoe operi erant inienli. 
λοις τε χαλ λίθοις περιέφραττον, χαλ θαμΑ έν τοίσ­
δε έμόχθουν. Διαπορουμένφ δή οδν Αν τοίς παρ-
ούσι τφ Μερμερόφ χαλ πλείστα Αιαλογιζομένω, 
προσήλθεν διανοείσδαι, ώς εί γε δτωδηούν τρό­
πφ δλαλύσοι 9 9 τήν φρουράν τών Τωμαίων, χαλ 
ήρεμα Απώαοιτο, ού πάμπαν αύτφ τά ές τήν διά-
βασιν [Ρ. 5 7 . ] άνήνυτα Ισται. έίολεμίινν μέν γάρ 

Ambigenli iuque hitce in rcbus Meruieroi plori-
roaque secum repuUnli, batc cogiutio in meniem 
veoit, ai quacuoque raiiono praesidiam Ronianorum 
oolvero aenoimque renovore potaei, non ooinino 
irriliim oibi iraniilne eui conatom foiv. Hostibua 
anim assidoe loeo insideniibos, flori Roa polerat, 
v l uuiuaque voii soi compos Herol. Illis voro re-
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uiissioribus faclis, cum id solunt rcliiiqiicicior, ut Λ τω χώρω ένδελεχέστατχ έφεδρευόντων, O J / ο'όν τε 

ήν άμα αμφοτέρων · \ κριτή σαι · locorum intquitatt mcderelur, ei difTicilis i r . m s i f u s 

ilincra pcrvia reddcrct; id ei non admodum impos-
sibile factu vidcbaiur. Sperabat enim, exrisa subta-
taqtic vi inanuutn silva, obstanlibiisque prlris ex-
cavatis, se non difficulter iransiluruin. Quocirca 
111, quae animo cmtceperat, periicera, hujusrcmodi 
fraudcm excogilavii. Siiiml.ivil sc repente morbo 
correplum gravi pariler cl incurabtli. Decumbebal 
ilaque summam a?gritudjnem prae se ferens, et for-
lunam stiam lameniaiis. ftainor bic slalim tuiivcr-
sum excrcilum esi pervagaius, prafecium gravis-
simc aegrotare ucque!07 ( , i u supervictuniin. Porro 
rei ipsius verilas eos, qui operas etias hosiibus !o-
cant consilia suoruin prodeudo f l arcana clanculum 
patcf.tciendo, lalebal. Accuratisstine enim consi-
lium cclabaiur, et ne cuin atmcissiiiiie quidcm 
comtiiunicabaiur; solis vero rumoribus, qui per 
multitudineni circumfcrebantur, deeepti, id iloma-
iii* nuntiaruut; qui quidcm facile sunl persuasi, 
nori tam, arbilror, niinlio, quam quod id maximc 
esset ex ipsorum animi setHentia. 

50. Siaiim itaqtte accuratam idam continuamqoe 
citram laxantee ac reiniitenies, segnius custodias 
agcbant. Paucis post diebue Mermeroes ctiam mor-
lem obiissc nuniialnr. Occulebat enim se ipsc in 
qiia lam domuncula^ adeo ut eiiam apud intimos 
suoruin fauiiliarium ca opinio valtieril. Tum vero 
et quidem magie supcrvacancum visum esl Roma-

E X I I V C U V δ έ 

Ανιέντων, ΑλλΑ μόνην γε τήν δυσχωρίαν άκέσα-
σθαι, καί τδ δυσΙμβολον τής πορείας ές τδ εύ-
έφοδο ν · · Αμωσγέπως μετασκεύασα ι ού λίαν αδύνατα 
είναι β 1 ήγείτο. "Ηλπιζε γαρ τήν ύλην έχτέμνων 
τή πολυχειρία κα\ άνακαθαίρων, χαλ τών πετρών 
δτι άντίξουν διακολάπτων καλ παραιρούμένος, ού 
χαλέ πώς διαβήσεσθαι. Ώς Αν ούν ταύτα διαπράξοιτο, 
έπενάει τοιαδε · έακήπτετο άθρόον νδσφ τινλ δεινή 
τε χαλ άνηχέστφ ·* έαλωχέναι, κα\ ούν άνεκέκλιτο 
δυσφορών δήθεν καλ άσχ άλλων καλ τδ ξυμπεσδν δλο-
φυρόμενος * δ τε λόγος ούτος Ανά πάν αύτίκα έ φοίτα" 
τδ στράτευμα , ώς δ στρατηγδς πονήρως τε εχοι, 
καλ δσον ούπω άπολείται * δσους τε · % αυτών ήρε-

R σκεν μισθαρνειν τοίς έναντίοις έπλ τή τών οίκείων 
προδοσία, κα\ λάθρα έξάγειν τά άπδ^ητα, ούτοι *· 
δέ τδ μέν άτρεκέ; ούκ έγίγνο>σκον · ασφαλέστατα 
γάρ τδ βούλευμα έκρύπτετο, καί ουδέ ές Απαντάς 
τούς φιλτάτους έξέ*πίπτε · μόνοις δέ τοϊς έν. τώ δμί-
λψ περιαγομένοις έξη πατημένοι τοίς Τωμαίοις δι-
ήγελλον.ΟΕ δέ (δαδίωςέπείθοντοού τοσούτον,οιμαι, τή 
άγγελίχ, δπόσον τφ βουλομένω της γνώμης. 

κ*. Ευθύς δή ο5ν τδ ένεργόν τε καλ σύντονον της 
φροντίδος ύποχαλώντες, ούκέτι λίαν ακριβή τήν φυ-
λακτν έποιοΰντο. Όλίγαι τε παρωχήχεσχν ή μέρα ι, 
καλ ό Μερμερόης ώς δή τεθνηκώς άπηγγέλλετο· 
"Εκρυπτε γάρ έαυτδν ές τι δωμάτιον Γ · , ώς καλ παρά 
τοίς οίκειοτάτοις τήνδε νικήσαι τήν δόξαν. Τότε 
δή ούν καλ μάλλον τοίς 'Ρωμαίοις περιττόν τι έδό-

nis vigilare, siipcrvacancum ingenles labores susci- κει αγρυπνείν τε χαλ έπιπολύ διαπονείσθαι. Καλ 
pore. Quocirca omis*is iliis obslruclionibus ifme-
rum et laboribus, quos buic operi impendcbinl, 
ad remissius vivendi gcnus sunt dilapsi, solidas no-
ctes dormicnles, in villis prasdiisque degentes, ne-
qitc spocutatores emiltebant, nec quidquam corum, 
qnas in rcm ipsorum ossent, agcbant. Persuadebaut 
cnim 3ibi, Persas duce sive prafeclo orbaios, ne-
qiiaqnant tn se iluros, quiu poiius quam lougia-
sime fugiiuros. Ila:c vcro tibi cognovit Mennerocs, 
confejlim dolum dctogit, ac Pcrsis talcm se, qua-
lis anlca fucral, visenduir. piaebcl; lOSstalimque, 
quania poluil alacrilale, ouuiibus copiis molis, et 
difticulialibus itincrum ca, quam jamdudum animo 
6IIO conceperat, raiinnc s(q>ornlis, propugnacnlo 
appropinquavit; eljam Homatiis iiiinitnciiat innpi-
naio rei cvenlu pcrculsis, quiquc jain sese lueri 
u-n poterant. Tunc iiaque Martinus locuin dcse-
rciubim censuit, priusqtiain Mcrmeroes, penitiore 
irrtiptioiie facla, Uomanoa, qui in prxsidio erani, 
niagna dade aflkeret. Qni enim fieri potcrat, nt 
perpaud lantam boatium vim aasiincreni, neqoe 

τοίνυν μεθέντες τάς περιφράξεις καλ τήν έν τούτοις 
άπεργασίαν, ές τδ άνειμένον μετέβαλλον, παννυ-
χ:όν τε καθεύδοντες καλ ές τάς επαύλεις τών αγρών 
διαιτώμενοι, χαλ ούτε κατασκόπους έστελλον, ούτε 
άλλο τι έπρασσον τών δεόντων, "φόντο γάρ ώς ούχ 
άν ποτε οί Πε'ρσαι, άστρατήγητοι δήθεν γεγουότες, 
έπ* αυτούς ήξουσι, μάλλον μέν ονν καλ ώς πο£0ω-
τάτω φευξούνται. Ταύτα δέ γνοΰς δ Μερμερόης 
ανακαλύπτει έξχπιναίως τδν δόλον χαλ έπιφαίνεται 
τοίς Πέρσαις οποίος καλ πρότερον, χαλ ευθύς, ώς 
είχε προθυμίας. άΓαντσς χινήσας, καλ τήν χαλεπό-
τητα τής πορείας εύδιαθελς, ή πάλαι διενοείτο, παρα-
γίγονεν άγχού τού φρουρίου. Καλ ήδη έπέλαζε 

D τοίς 'Ρωμαίοις χατεπτηχόσι τφ παραλόγιυ χαλ 
οΓοις ούκέτι άμύνεσθαι. Τότε δή ούν δ Μαρτίνος 
έγνω καταλιπείν τδ χωρίον, πρλν τελειότατα παρ-
ελθείν, είσω τδν Μερμερόην, καλ μέγα τι κακδν 
τού; τήδε "Ρωμαίους [Ρ. 5β| έργάσασθαι. Πώς 
γάρ ένήν αυτού; ολίγους γε δντας ένεγκείν τά 
πλήθη τών πολεμίων, χαλ μή ούχι αύτοβοελ δια-
φθαρήναι · Τ ; Ούτο> δή ουν χαταστρατηγηθέντες ύπδ 
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τών Βαρβάρων, κα\ αίσχίστην ποιούμενο*, τήν «να- Α primo statim tiupelii ad inlcrnetioiuMii cajJcreiiinr/ 
χώρησιν, ήπείγοντο τοίς Αλλοις άναμιχθήναι στρα-
τεύμασιν. Έτύγχανον γάρ οί άμφι Βέσσαν τε χαί 
Ίουστϊνον έν πεδίψ τινί στρατοπεδευόμενοι, ού πόρ-
Ρω Τηλέφεως κειμένψ, άλλά μόνοις σταδίοις έπτά 
διεστηκότι. Έστι δε ουδέν δτιοΰν άλλο ενταύθα, ή 
μόνα ·* χυτρών πωλητήρια, ώς χαι τήν προσηγο-
ρ(αν εντεύθεν τψ χώρω ·· είλήφθα·.* Όλλάρια7· γάρ, 
ώς άν Λατίνο; τις φήσοι, έπωνόμααται * δύναται 
δέ τούτο τή Ελλήνων φωνή Χυτροπώλια. Ήδη δέ 
πολλών άμα τώ Μαρτίνω πρότερησάντων καί έν 
τώ άσφαλεί γενομένων, έβουλεύοντο άπαντες οί στρατ­
ηγοί, ενταύθα τούς δυσμενείς έχδεξάμενοι στή-
σεσθαί Τ 1 τε ές παράταξιν, κα\ δια κωλύε ι ν αυ­
τούς άνά τά πρόσω ίόντας. ΤΙ1ν δέ τις τών έπιση· 

tloc igilur dolo cirtumvcnli superalique a bama-
ris, turpissimaqtic recessioneTacla, Komaui reli-
quis copiis sese conjungcre approperabant. Exer-
ciliis eniin, qucm Bessa et Justiuus duccltant, iu 
campo quodam caslra locaranl iion procul a Tide-
phe silo, septcm lanlum sladiis inde distanle. Kst 
vero niliil aliud ibi quam ollarum forum, umle ct 
loco noinen indiium. Ollaria euiin, ut Latini dixe-
rint, appellalur, quod perinde esl, ac si (Jrcece di-
cas χυτροπώλια. Posteaquam vero jam imijti cmn 
Martino foga pnerppia in tttlo essciit constiluti, 
visiim esl omnibiis pr.efcclis, nl ibi hostctu exspe, 
ctaules acie in>lrucla obsistcreiu, ulurioivqne 
iraiisilu probibcreut. Eral voro quidam inier pra> 

μοτάτων έν τοις ταξιάρχαις Θεόδωρος δνομα, τδ ciptios clarissimosque duccs Tbcodorus iiominc. 
μέν γένος έλκων έκ τού έθνους τών Τζάνων, παρά 
Τωμαίοις δέ τεθραμμένος, καί ήδη τδ βσρβα-
ρικδν τού τρόπου, εί καί πάτριον ήν, άποσκευα-
σάμενος χα\ ές τδ αστειότατου μετακοσμήσας. Ού­
τος δή ούν ό Θεόδωρος άμα τή είκοία δυνάμει (ει-
ποντο γάρ αύτψ ού μείους ή πεντακόσιοι ' 4 άνδρες 
τών ομοφύλων), άμφΐ Τήλεφιν έτι έμεμενήκει, εί­
ρημένον αύτψ ύπδ Μαρτίνου, μή πρότερον ένθένδε 
χωρήσαι, πρ\ν άν θεάσοιτο απαντάς τούς πολεμί*;ς 
είσβεβληκότας, είκάσοι τε αυτούς, ώς Ινεστιν, δσοι 
εΐεν, κα\ γνοίη δπως έχουσιν ορμής τε κα\ 
γνώμης. 

κα'. Όδέ (ήν γάρ ές άπαντα δρχστήρίόςτε κα\θα£-

gfiius qaidem ducent. e genie 109 Zanonim, scti 
apud Bomanos educalus, quique jam barbaricos 
mores, tamclsi pairit eranl, exuerat el ad summani 
urbanilalein iraduxeral. Hic itaque Tlirodorus cuni 
suo agmine (sequcbanlur enim ipsuni non paucio-
res quingcnlis suac nnlionis viri) circa Tclcpbim 
adbuc slationein Itabebal. Mandarai enim ei Mar-
tinus, ne priue ind" discedcrct, quam oninos bostes 
irruenlfs vidissel, eoriiinqiie numeruu!, quoad fleri 
possel, obseivarel cognosccrelquc, quid virium, 
qnid animi babcreul. 

11. Tum ille, ut eral ad omnia strcmius alque 
0αλέο;) χα\δή κατά ταύτα έποίει· κα\ είτα έπειδη πα- C a«dax, raandala exsequittir. Ac dciude, cmn jam 
ρόντα είδε τά πλήθη τών Περσών έντδςτού φρουρίου, 
έγνω τε αυτούς ού μέχρι τούδε στησομένους, άλλά κα\ 
σφόδρα πολέμησε ίο ντας, αύτίκα φχετο. Εύρων δέ 
κατά τήν πορείαν πολλούς τών Τωμαίων ούκ εύ-
θυδρομήσαντας 7* ές τά Χυτροπώλια, ήπερ αύτοίς 
διετέτακτο, άλλά έν οίκήμασι Λαζικοίς είσπηδήσαν-
τας, κα\ αφαιρούμενους ελυμόν τε n και ζει>ς κα\ 
άλλα άττα τών εδωδίμων, άπελαυνειν τε αυτούς έπει-
ράτο χαί κατεμέμφετο τής παράνοια; ώς ούν εί-
δότας ούπερ τυγχάνουσιν δντες καχού. "Οσοι μέν 
ούν ήσαν ? · αυτών ού λίαν λίχνοι τε καί ακόλα­
στοι, ούτοι δέ μεταμαΟόντε; 7 7 το λώον, ξυνείποντό 
τε αύτψ κα\ βάδην άπεχομίζοντο · πλήν άλλ* ού γε-
γένηται χώρα τώ θεοδώρω σχολαίτερον διαγγει/αι 

Persartitn copias propugnaculum ingrcssas vidisscl, 
cognovi&sclque iion co lenus stibsiilurum bostein, 
god conflictus e.-se pcicnpidum, confesli.n tnde sc 
subdiixir. Cutnquo ίιι ilinere mullos Romauoruiii 
non rccia ad Ollaria4 coniendenlcs deprcbeiidissiit, 
prout cis eiat impcratum, scd Lazormn domibiis 
insuliantcs, panicum el zeam sive seinina, atiaquo 
fsculenta rapienlcs, eos revocarc nitebaiur, teme-
rilalis accusans, qui «escirenl, qiiibus in malis ver-
earenlur. Quolquol igitur ex iis eranl minus guloei 
atque inleinperantes, poiiora moiiili ei sesc adjuii-
xerunt, €t 110 sciwim se reccpeninl. Tlieodoro 
tamen locits nou eral mattire nunliandi prxiociis, 
Mermerocm immincre. Nomiullis enini adbuc exira 

τοίς στρατηγοί; τήν έπήλυσιν " τού Μερμερόου. ^ caslra raptnas inlenlis nequc desistoniibiis Porse 
Ένίω^ γάρ έτι έχ τού στρατού τή αρπαγή έγχειμέ-
νων κα\ ούχ άνιέντων έπιφοιτώσιν άθρόον οί Πέρσαι, 
καί ολίγους μέν αυτών έκτεινον · οί δ: άλλοι δρομαίοι 
Εφυγον, κα\ δή έξαπιναίωςέσπίπτουσιν άνά τδ στρα-
τόπεδον ξύν οίμωγή καί θορυβώ, ώ; άπαντα; ξυν-
ταραχθήναι τψ αίφνιδίψ, κα\ πέρα [Ρ. τού 
μετρίου οειμαίνοντας έ; ύπαγωγήν μετανίστασθαι. 

rcprntc siiperveitiuut; el ιιοιιιιιιΗοε quidtuii coritm 
oblruncanl; reliqui coiuilaliore cursu fngifuics cc-
Icriter ciim (umullu cjiilaluque in excmtuiu ruiiut, 
adco ut oiiines ivpcntiiio molu pcriurbaii oi supra 
modum expavefacti, scccssioncm e caslris frcerim. 
Praefccti vcro (ncqwe enim adbuc acicin ordinaranl). 
meiueolesctiam, nc barbari iinparalos opprimcrent, 
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<μι.τ anlca slatula erant neglexcrunt, ueqtii' qui i Λ 01 όέ στρατηγοί (οδ πω γάρ αύτοίς ές φάλαγγα ά 
consilii caperenl scicbanl. Neque enim Winpus de-
liberationem de rebus prxsemibus admittebai, ικ·-
que ipsa aniniorutn perlurbaiio. Motis tgUur con-
fcsttm e campo castris, imiversus cierciius ia lur-
pein incomposilamque fugam se converiit; neque 
autca a fuga desliterunt, quatn ad iu&ulam pnreiiis-
b> ii l . Uifclal autcni ba?c iusula a Telepbi quttiquo 
euinniiim paratangU; laatum iiinerts airenui illi Μ­
η unius diei spalio coufeceruui celerrimt! currenles. 
r.oiuual attteni parasanga, ui quidem llerodoio el 
Xenopbonli placei, Iriginla sladiis, ui vero nunc 
Ibcri el Porx* volunl, uno tanlum aupra viginii. 
Idem eeniiunl ei Laxi; ncquaquam tanieti ea appel-
laiione uluiilur, aed ανάπαυλας, boc eat nanaiones, 

στρατός 1 9 έτετά/ατο), δεδιότες χαλ ο!, μή σφί-
σιν ού παρεσχευασμένοις · · έπισταΓεν ot Βάρβαροι, 
περιεφρόνουν μέν τά πρότερον δοκηθέντα, ούχ εί­
χον δέ δ τι χαλ γένοιντο · ούτε γάρ βουλεύσασβαι αύ­
τοΓς περί τών παρόντων ό χα:ρδς ένεδίδου χαλ τδ · 1 ήδη 
χαταπεπλήχθαι τάς γνώμας. Ευθύς ούν άραντες εχ 
τού πεδίου, χαί άπαντα επαγόμενοι τά στρατεύ­
ματα, ψχοντο άγεννώς καλ άχόσμως, χα> ού πρό­
τερον έπαυσα ντο δέοντες, πρ\ν ές τήν Νήσον ίχέ-
σΟαι. "Απεστι δέ ή Νήσος ήδε Τηλέφεως πέντε μά­
λιστα παρασάγγαις. Τοσαύτην Αρα οί γενναίοι αύ*λ-
ημερδν πορείαν β.ήνυσαν, ώχύτατα πεφευγότες. 
Έστι γάρ ό παρασάγγης ώς μέν Έροδότω δοχεί 
χα\ Εενοφώντι, τριάκοντα στάδια, ώς δέ νύν Ίβφ-

vocanl, el roea quideni \ \ \ senlcniia recte, Naui B ρες χαλΠέρσαι φασιν, έ ν " έν\ μόνω τών είκοσι 
ei bajttli eorum &ingulis parasangts ememis ei one-
ra depoouni et paululuro conquieactint, aliis ail 
axcipienda xicissim oiiera succedenlibua; idqtie 
quotiee factilani, per tolidan spatia ilinera mciiuit-
lur et dividuni. SUe igiiur boc, sive ilio niodo pa-
ratanga esl appellanda, CL sladiis a propugnaculo 
tniula bax dislat. Est auttin locas bic vebeiiwnier 
tminilus, ncquc facile pervius, fluvioniin vot tiobus 
citcumcinctiis. Pha*te enim ei Bocouus distiuclis 
alvris e Caucaxo dtflucnies, aique iniiio quam I m i -
giaiime imer se dislames, illic, cogcme ita locorum 
silu, scusiu) sibi inuluo appropiuquani, non ina-
gno amplius inlcrvallo sejuiicli : adeo ul Bomani 

πλείονα. ΑαζοΙ δέ ούτω μέν χα\ αύτολ ομολόγου· 
σιν, ού μήν δέ " τψ ονόματι χρώνται, άλλά ανά­
παυλας καλούσι, χαλ, οιμαι, είκότως. Οί γάρ παρ* 
αύτοίς 1 1 αχθοφόροι, έκαστου παρασάγγην περαιω-
θέντες, τά τε φορτία τίθενται, χαλ σφάς αυτούς ελά­
χιστον άναπαύουσιν, έτερων δήπου άμοιβαδδν δια· 
δεχόμενων, χαλ καθόσον τούτο δρώσιν, ές τοσούτον 
τάς οδούς διαμετρούνται χαλ χατατέμνουσιν. ΕΓτε 
δή ούν ούτως * · , είτε έχείνως τον παρασάγγην 
χλητέον, πεντήκοντα γε χαλ έχατδν σταδίοις έχ του 
φρουρίου ή Νήσος διείργετσι. "Κστε δέ Μ τδ χω­
ρίον επιεικώς έχυρδν, χαλ ούχ · 7 εύέφοδον, ταΤςτών 
ποταμών περιβαλλόμενον δίναις. "Ο τε γάρ Φάσες 

alveoquodam ducto, Pbasitiisqite aoiuis aggere pcr- c % a \ 0 Δοχωνδς · · , έχ τοΰ Καυκάσου διαχριδδν χα« 
toaso. cjas fluonta in Doconum dcrivariul, caque 
raliooe duo bi fluvii, qu.a parle insula in orieulem 
vergii, in unum coeanl loriunque < ingaiit. lude ve-
ro rursos cum fl< xui quosdam anfraclusque fa< iaiil, 
ΛΟΠ exiguuin campum itttra se compleciuntur. fjU 
Cerius vcro progressi ad uccideiilem solem s-ponte 
«ua cocunt penilusque commiscenlur : ita utq<'id-
quid ab bis iiilercipilur, perfecle insulaiti cQicial. 
ilic ilaque coltccti Boiiiaoi subsialebaai. 

τα££έοντε · · χαλ πολλψ τά πρώτα διεστηκότε, εν­
ταύθα τής τών τόπων θέσεως αναγκαιούσης ήρεμα 
πλησιάζετον άλλήλοιν χαλ ούχέτι άποδεν φέρεσθον, 
ώστε αμέλει τών Τωμαίων δ«ύρυχά τινα μηχανη-
σαμένων, χαλ έχ τού Φάσιδος έχροήν 9 9 είς τδν 
Δοχωνδν μετοχετευσάντων, τούτφ δή τψ τρόπφ ές 
τά πρδς τής t l Ιω τετραμμένχ τής Νήσου ήνώ-
σθαι άμφω τώ ποταμώ, χαλ ξυνειλήφθαι τδν χώ­
ρον. Εντεύθεν δέ αύθις χαμπάς τε χαλ περιελιγ-

μούς · · ποιουμένω, ούκ ελάχιστον τι χρήμα τού πεδίου είσω άπολαμβάνετον. Προίόντε ·» δέ άνάτά 
πρόσω, ές δυόμενον ήλιον ·* ςυμβάλλετον αυτομάτως χαλ άναμίγνυσθον · · τελεώτατα, ώς ταύτΐ| γε 
άπαν τδ μεταξύ νήσον ές τδ ακριβές έκτελείσθαι. Ενταύθα μένουν οΙ Τωμαίσι έτύγχανον ξυνειλεγμένοε. 

112 Ά. Mermeroes v«ro cum ad Ollaria veuia- f> χ β · . 0 tt Μερμερόης ές τά Χυτροπώλια παραγε-
•el, muliieqiieromunieliie verborum molliticm igna- νόμενος, χαλ πολλά τής άνανδρίας έπιτωθάσας τους 
xriainque non au licntibus objecissei, censuit ulie-
rius sibi progrediendum non es-w, neque instilam 
iuvaiteodam. Neque enim taulo exercilui commea-
ioa in inedioboslilisternr suppctere poiuisset, neque 
alioqoia ad obsidion<*in bene comparalus erat. Qito-
c.rca redeundum stbi Tclepbin el ad illas ioconlm 

ούχ άΐοντας χαλ λοιδορησάμινος, έγνω μή περαιτέρω 
ίέναι, μηδέ τή Νήστρ προσβάλλειν. Ούτε γάρ τά επι­
τήδεια έχπορίζεσθαι τοσούτω στρατψ έν μέση τ^ 
πολεμίαοΐός τε ήν, ούτε άλλως |Ρ. 60] παρεσκεύαστο 
ές πολιορκίαν. Τοιγάρτοι άποπορευτέα μέν αΓΦις 
αύτψ έπλ Τήλεφιν Μ τε χαλ τήν εκείνη δυσχωρίαν ού 

VARIiE LECTiONES. 

w ο στρατηγδς Β. 9 4 παρασκευασμένος Β. · · τδ Β. [Ο.), τώ vulg. ·* έν mulandum non esse docebil 
lixlcx. ·* ού μήν δέ — καλούσι om. Β cl iiiipr. παρ αύτψ Β. Μ ούτως om. Β. · · Posl έστι δέ ε4ά. 

βαλλόμε r . w . . 
«vulg. β ι τής Β, τή vulg. η περιελιγμά Β. · 1 προϊόντες R. δυόμενον ήλ Β. δυόμ. τδν ήλ. valg 
συμβ. Β. · · Αναμίψυσθαι Β. · · ΡΓοΙπι Τηλ. — δυσχωρίαν Soid. s. " ^ *~ ' ~ 
ποταμών χαλ τών εκείνη δυ*χωριών. Τήλεφιν Β, Τήλεφον vulg. 

>το R. · Τ ούχ οιιι Β. περιβα^μενον, (quod con}. Bon. Vulc.,) Β. eiin»pr. a4wh - eircumactut, παρα-
λλόμε^ν vidg. u Deconu* inlpr. · · καταρρέοντες el διεστηχότες R i ιο. · · έχροήν R , έχρόον 

ν . άποπορευτέα iin-pie: Τών έπλ Φ ά σ ΐ Γ 
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μάλα έδόκει, ξύλοις δέ χαλ άκάτοις, Α δή · τ ές τούτο Α difttcullaie* nequaquam ccnscns , 
έπεποίηντο, ζεύξας τάς τού Φάσιδος δχθας χα\ οίον 
γέφυραν τεχτηνάμενος, διεβίδασεν * άδεώς άπαν τδ 
•τράτευμα, ούδχνδς ένοχλούντος. Καλ δή τούς είς 
Όνόγουριν · · Πέρσας Ιδρυμένους τδ φρούριον, δ δή 
πρότερο* αύτδς έν τ | Άρχαιοπόλεως περιοιχίδι έπι-
τείχισμα χατά τών Τωμαίων χατεστήσατ·, άλλά 
τούτους γα τους Πέρσας έπιθαρσύνας, χαλ έτέραν 
δύναμιν έμβαλών, χαλ άπαντα τά τήδε, ώς ένήν, 
χρατυνάμενο;, πάλιν ές τί Κοτάϊσιν χαλ Μουχείρισιν 
έπανήχεν. Αύτίχα δέ νόσω τινλ πεπιεσμένος χαλ δια-
τοθελς χαλεπώτατα, τδ μέν πλείστον τού στρατού 
χαλ άλχιμώτατον αύτου χαταλέλοιπβν Αιαφυλάξοντας 
τά οίχεία ·, αύτδς δέ ές Ίβηρίαν τήν χώραν μετήλ­
θαν1. Καλ τοίνυν ές πόλιν Μεσχιθά ούτω χαλούμε 

I37S 
labulis era-

tibusqiie el ralibue eum in usuin confeclis Phasi-
dis ripas jungens, ac vcluii ponte siernens, tnijver, 
fttim exercituro inlrepiJe, iuniine obsisfcnle, traje-
cil, ac Perta* quidem, quos in Onogori locaral <a-
slcllo, quod ipse an!ca in ditiooe Arcbaeopo!itanar 

ut adversus Romanos propuguaculi loeo esscl, sirn-
xerat, cum animasset validi<»reque praesidio anxis-
eet, onniaque illic quantuin poteral coiiinnuiisxei, 
Coiaesiuin denuo et Muchirisim sc reeepii. Rcpnue 
auicin morbo quodam correj.tus, cum pvssime ha« 
bcrel, maxima xalidissimaque exerciius parle, qui 
»ua loereutur, ibi relicta, ipse in Ibcriam troiicrssii, 
ttgreque in oppidmu Mescbilfia ita dicluin dehius 
cum vim morbi ferre nou poesel, ibi lum H 3 v e r e 

n ~ Γ ~ · — . Α 

νην μόλις ήγμένος, χαλ ούχ ένεγχών τδ πάθος, τότε lamiem diem obiil Mtwteroes, vir sanj inier P«-r 
δή τέΟνηχεν ώς αληθώς δ Μερμερόης, άνήρ έν τοίς 
μάλιστα παρά Πέρσαις γεγενημένος, χαλ δεινδς μέν 
ές εύβουλίαν, άριστος δέ τά πολέμια, χαλ σφόδρα τήν 
ψυχήν άνδρειότατος - δς δή γηραιδς ών ήδη, χαλ έχ 
πλείστου άμφω τώ πόδε πεπηρωμένος, χαλ οίος 
μηδέ έφ* ίππου * όχείσθαι, δμως έμόχθει * ώσπερ 
τις νεανίας ^ωμαλεώτατος, χαλ ούχ άπηγόρευεν 
πρδς τούς πόνους, άλλά φοράδην ές τάς παρατάξεις 
έφοέτα, χαλ ταύτη τούς μέν ένανιίους* χατέπλητ-
τεν, τους δέ οίχείους παραινών χαλ έγχελευόμενος, 
χαι τά πραχτέα ορθώς διατάττων, πολλάς άνεδήσατο 
νίχας. Ούτως άρα τδ στρατηγείν ού σώματος £ώμη, 
μάλλον μέν ουν φρονήσει δοτέον. Τότε δή τδ σώμα 

saspraestauliseimus, maxinit cousilii, reiqtie b*.'llic& 
perilissimus, animique vebemcnler slrcntit: qut qui-
deiu cuin jam gravts amiis, et a mulio lempore 
alroquc pcde claudus essel, neque equitare posseU 
laboiibus laracn pcrimle ac robttsltssitmis aliqui* 
juveiiis» va&bai, ncque ullos laboies dHrmabat -r 

scd leciica gcsiaius iti acieni prodibal, eaque ralio-
ne cl bostibus lerrorem iiicmieiis, ci suos aniinau» 
alque exboi tans; quaeque facio opus crai recle ad-
ministrans, mullas rclulil viciorias; usque ad<*o 
virtus imperaloria non cnrporis robori poliiif quam 
pmdenliae esi aacribenoa. Tunc utique demorluunv 
Memicrois corpus ipaius faiiiiliai^a elaium exira-

τού Ιέερμερόου ol άμφ' αύτδν άνελόμενοι, χαλ έχτός C q u e oppicfum deporlalum solum i u ac nudum pa-
που τού άστεος άποχομίσαντες, ούτω δή έρημόν τε 
χαλ άχαλυπτον χατά τδν πάτριον έθεντο νόμον, χυσί 
τε άμα χαλ τών όρνέων τοίς δσα μιαρά χαλ νεκροφό­
ρα ·, παρανάλωμα γενησόμενον· 

χγ*· r lkk γάρ Τ τά ές τήν ταφήν οί Οέρσαι νομί-
(αυσι, ταύτη τε τών σαρκών αφαιρουμένων, γυμνά 
δή τά δοτά πύθεται σποράδην άνά τά πεδία περικ­
ομμένα, θήκη γάρ τινι έμδαλείν ή λάρνακι τούς τε-
θνεώτας, ήκαλ τή -̂ή καταχωννύναι ήχιστα θέμις 
αύτοές. Έφ' δτω δέ άν σώματι μή θάττον χαταπταίεν 
•1 δρνις, ή̂  οί κύνες ούχ αύτίχα έπιφοιτώντες δια-
απαράξαιεν, τούτον δή ηγούνται τδν άνθρωπον βέ­
βηλου γεγονέναι τούς τρόπους, χαλ τήν ψυχήν άδικον 
χαλ βαραθρώδη, χαι τφ xoxq» δαίμονι άνειμένην. 
Τότε δή ούν χαλ μάλλον οί επιτήδειοι τδν κείμενου 
όλοφύρονται, ώς τελεώτατα τεθνηχότα, χαλ ού μετδν 
αύτφ τής χρείττονας μοίρας· *Ος δέ · άν τάχιστα χα-
ταδρωυείη, μαχαρίζουσι τής ευδαιμονίας , χαλ τήν 
ψυχήν ύπεράγανται ώς λίαν άρίστην χαλ θεοείκελον 
χαλ ές τδν του Αγαθού [Ρ. 61]9χώρον άναβησομένην. 
Οί δα πολλοί χαλ ασημότεροι εΓ που έν στρατοπέδω 

trio rilu canibus pariler alquc avibue obscenia qu*-
que cadaveribue paseuntor, devoraiHlum cxpu«ue* 
runu 

23. Uuiic f nim scpelicndi roorem obscnranl P«»r-
aafi, aii|uc bac laiione abeumpiis camibua, nada o$-
sa sparsiiu pcr campos projecla pulresctHit. In ca-
peaeniia aliqua vil loculo con lere vcl cliam lerra 
obtumulare netitiquani fas esl. Cuicunquc vero cada-
veri non staiim advolat iut >̂ es, vcl acciirreatea cane» 
ιιοη ΠΓκΌ dilaniarint, illius bominis impuros fuisn* 
mores creduiU^ aniiuumquc injuslum 114 e l bara-
Ihrodiguum, nial<xjue daniCMii dlcatuni. Tum porro 

^ ti quidem niagis newssarii alque aoiici jaceniem Ια-
gent lameiilisquf! proeequuniur, αι peiiilus eaior-
tumn neque melioris fali parlkipem. Qni vero qtrjm 
fitis&iiue devoraiuH fuerii, feHcisaimum pradicaiU, 
rjiisque atiimam amnina admiraiione proeeq«MBlu*v 
ut longe praeslaiitiseimaiu el Deo similem el in bea-
tis sedes evolaiuraiiu Promiscua vero el obecurwr 
turba, sicubi in exercitu gravissima aliqxo inoibo> 

VARIi£ LEGTIONES. 
9 9 ξύλοες δέ χαλ άχάτοις, Α δή R, inlpr, parm navigin— cratibu* piuttisrue tmperimpoiUit, PhatidU 

Wpoa — iaapti., ξύλα δέ χαλ άχάτους. αϊ δή vulg. έπεποίηντο Β , πεποίηντο vuig. Μ δι*6ί«ασεν Κ, 
Α*ε6ί6αζεν vulg. · · Όνόγουριν \\ el iiilpr., Όνούγουριν ^ulg. * χαλ οικεία R. * Ad μετήλθεν aad. inlor. 
imkibern*. Μεσχιθά R, MUchita inlpr. Μεσχισθά vulg. * μή έφ' ίππου Stiid. S. ν. γηραιός. % έμ χθες 
et χαλ anie ούχ oin. Suid. piobaute Β. Vulcauio (5ωμαλεότχτος Β . Β εναντίον Β. κατεπλητε Spb. Ρ»·. 
τοΓς δέ obuioi; Β. · σαρκοβόρα iegil iulpr. : $ercorori$. 1 γάρ R (CI.), καλ vulg. · δς δέ R t ό δε 
xttig. 9 Αι! τού Αγαθού Βοιι. Vulc* δαίμονος addendtiu) ccnsebal. 
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premaiur, spiranies adliuc et menlc coiislanles Α τύχοιεν νόσω τιν\ δυσχολωτάτη πεπιεσμένοι, έμπνοι 
cdticiinlur: poslcaquam vcro exposilus iu buuc mo-
duin aliquis fueril, panis fruslum ei et aqua bacu-
lusque juUa apponuniur, ul quandiu cibum dcgu-
slare possit el virium aliquid ei supersit, baculo iilo 
auiniatitia irrueniia arceat, eptilottesque proptilsel. 
Si veio noudum quidcm inlerierit, vincat lameii 
vis inorbi adio, ut jain inanus amplius moverc 110 
qucal, tiim ulique miserum semimorluum et jam 
aniiuaiii agerc incipientem devorant, ct spcro diti-
tius oiiarn fortasse vivcndi pniripiuut. Mulli cnim 
ci!ni jam convaluisscut, domum redierunt vduli iu 
gf eua cl iragoedia ex tcnebricosis Orci porlia revcrsi, 
raarilculi quidam ct decolores obviosque terricttlaii-
tes. Si 115 Q ( > i s aulem iia redeat, aversantur enm 
ornnes c l dcfugiuul, ut roaxime piacularem, c( in-
ter subtfrraueos adhitc cum censent; neqno antca 
piistiuum vilae iiistilutuin colcre oi permillilur, do-
nec a raagis cxpiaium fnerit piaculum exspeclata: 
woriis, c l quodammodo viia rcdonciur. E l cei te nia-
uifcslttm csl singtilas hoininum nationes, si cui le-
gi , qua3 a nmlio lcinpore oblinuerU, assueverinl, 
optiniam cam xquissiinamque judicare; ct sicubi 
quid prater eam ftat, nieclaneum id ipsis ac ridi-
culum vidcii digiiumqtie, cui fides abrogetur. In-
vcDta? sunl taroen ab bominibus suarum lcgiim ra-
liones c i causaj alia» atquc aliae, fortasse quidcm 
vnrae, forlassis aulem et ad persuadendum cnmpa. 
rata\ Quo fit, ui mirum mihi non \idcatur t si el 

έτι Αγονται 1 0 καλ νηφάλιοι. Έπειδάν δέ τις ούεως 
έκτεθείη, άρτου τρύφος αύτώ κα\ ύδωρ χαί βακτηρία 
ξυμπαράκεινται 1 1 · και μέχρι μεν οίος τε είη της 
έδωδής άπογεύεσΟαι, καί τι δυνάμεως αύτϋ ύπολεί-
ποιτο, δ δε αμύνεται ταύτη δή τή βακτηρία 1 1 τά 
έπιόντα τών (ώων. καλ αποσοβεί τούς δαιτυμόνας. 
Εί δέ ούπω μέν πάμπαν " διαφΟαρείη, νικψη δέ 
δμως τά της νόσου ώς μηκίτι κινείσθαι τώ χείρε, 
τότε δή τδν δείλαιο ν ήμιθνητα καλ άρτι ψυχορ^αγείν 
άρχόμενον κατεσθίουσι, χαι προαφαιρούνται τήν ελ­
πίδα τού ίσως άν και περιέσεσθαι. Πολλο\ γάρ ήδη 
άνα^όωσθέντες άπενόστησαν ές τά οικεία, καθάπερ 
έν σκηνή και τραγφδία έκ τών σκότου πυλών άφιγ-
μένοι, Ισχνοί τίνες και έτερόχρωτες καλ οίοι όεδίτ-
τεσΟαιτούς έντυγχάνοντας. Εί δέτιςούτο>ς έπχνήξει, 
εκτρέπονται γε αύτον άπαντες, και άποφεύγουσιν ώς 
έναγέστατον, καλ ύπδ τούς χθονίους Ιτι τελούντα · \ 
καλ ού πρότερον οί έφείται τών ξυνήθων μεταλαχείν 
διαιτημάτων, πριν ύπδ τών μάγων άποκαθαρθείη 1 9 

τδ μίασμα δήθεν τοΰ έλπισθέντος θανάτου, και οΓον 
άνταπολά&οι τδ αύθις 1* βιώναι. Καλ εύδηλον μέν δτι 
δή ιών άνθρωπείων εθνών ώς έκαστοι, tt γε δτω-
δηούν νόμω έκ πλείστου νενικηκότι έμβιοτεύσαιεν, 
τούτον δ ή 1 7 άριστον ηγούνται και θεσπέσιου, καλ εΓ-
που τι παρ* εκείνον , β πράττοιτο, φευκτόν τε αύτοίς 
είναι δοκεϊ και καταγέλαστον καλ όποιον ήδη καλ 
άπιστείσθαι. Έξεύρηνται δέδμωςαίτίαι τοϊς άνθρώ-
ποις κα\ λόγοι τών οίκείων πέρι νόμων άλλοθι άλλοι, 

Persaj riluuin suoriim rationem reddentcs, eos eiiam C τυχδν μέν αληθείς, τυχδν δέ χαλ ές τδ πιθανώτερον 
quibtisus aliis praeslare ccuseanl. lllud vcroel qui-
dem vcbemcnlcr niiror, quod wiusiissimi iilius re-
gionis babilalorcs, Assyrii viddicel, Chaldnet ct Me-
di . HUII cadcni cuni Persis senlianl. Nam circa Νι­
οι urbcni ot circa liabylonicam ac pralerea Mcdi-
cam regioiici» lumuii c l caps.ne eoruin, qui olim 
inoriui fuoninl, exslant, non alium quam nostruin 
morom scrxanles ; c l sivc corpora sinf, sive cinis, 
quod iis conditur, \\Q ufpote illis Grxcanico riiu 
crcmalis, neutiquani cerle shuiiia lisec eis, quse 
nunc fiunl, fucriiiil. 

έ σκευασμένοι. Καλ ουδέν οΐμαι θαυμαστδν, εί καλ 
Πέρσαι τά παρά σφίσιν αΰτοις ·» έθη αίτιολογούντες, 
άμείνονα πειρώνται τών έκασταχού άποφαίνειν · 
εκείνο δέ καλ λίαν Οαυμάσαιμι άν, δτι δή οί παλαί-
τατοι τής χώρας οίκήτορες, είεν δ* άν ούτοι Άσσύ-
ριοί τε καλ ΧαλδαΓοι και Μήδοι, άλλ' έκείνοις γε ού 
ταυτά έδόκει. Καλ γάρ άμφλ Νίνον 1 6 τήν πόλιν καλ 
άνά τήν Βαβυλωνίαν χώραν καλ πρός γε έν τή Μη­
δική τύμβοι τε καλ θξχαι τών πάλαι τεθνεώτων 
ίδρυντο, ούκ άλλον 1 1 τινά ή τδν ήμέτερον άποσώζου-
σαι τρόπον, καλ είτε σώματα, είτε κόνις ήν τδ κρυ-

πτόνενον, ώς δή εκείνων κατά τδν παρ' "Ελλησι νόμον πυρποληΟέντων, ουδαμώς δμοιά γε ταύτα τοις 
νύν γιγνομένοις έτύγχανον δντα. 

24. Nequaquam ilaque i l i i boc paclo senscrunt, f> κδ'. Ούκουν" εκείνοι γε ώδε έ^ίγνωσκον, ούτε 
nequc ila, ut qui nunc vivunt, ct sepullurae ei tori 
jura pro sua libidiua \ioIarunl, non solum CUIL 
buroribus cl nepiibus rem babenlcs, scd paircscum 
(iiiabus, ct, quod omniuiu csl sceleralissinium, ο 
Uges, ο nalura! ii l i i cum suis matribus. Hujusenim 
ilagiiii novuiu ab eis exemptum slalulum fuisse, 
mauiieslissime biuc cuivis liquere potest. Ferlur 

περλ τάς ταφάς, ούμενούν άλλ' ουδέ ές τήν 1 1 τής 
εύνής παρανομίαν όποια οί νύν άκολασταίνουσιν, ού 
μόνον άδελφαΓς τε καλ άδελφιδαίς άνέδην μιγνύμενοι, 
άλλά τατέρες τε θυγατράσι, χαλ τδ δή πάντων άν-
οσιώτερον, ώ νόμοι γε καλ φύσις ! υίολ ταίς τεκούσαις. 
"Οτι γαρ αύτοίς, καλ τούτο χεχαΐνοτόμηται, εκείθεν 
άν [Ρ. 62] τις σαφέστατα διαγνοίη. Λέγεται γάρ 

V A B I J E L E C T I O N E S . 

ι # εξάγονται conj. Bon. Vulc. 1 1 ξυμπαράκεινται Β , ξυμπαράκειται vnlg. ι β ταύτη δέ (scrib. δη) 
τή βακτ. Β, δή τ . βακτ. ταύτη vulg. · · πάμπαν add. ex R. *· τελούντα Β, Liigd., inιϋΓ.,'τελούνται ed«i. 
' · άποκαθαρθείη Β, ύποκαθαρθιίη vulg. , β άνταπολάβοιτο αύθις Β . Ι Τ τούτο δε Β. ι β εκείνο Β· 

παρά σφίσιν αύτοϊς Β, παρ' αύτοίς vulg. , β Νίνον Β cuin lleroduli Slrabonisque libris, Νίνον v»lg. 
1 1 άλλως Β. ή Β, χαλ vulg. *• Vulg. ούκούν. — lilrurnquce magoruni uioribu» invaluil, Parlliis, pulo, 
iluiiitiianlibus: Herod. 1. i iO. Calull. , l έν τήν (sic.) Β. 
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ποτε Σεμίραμιν τήν πάνυ τήν 'Ασσυρίαν είς τούτο Α nanique nngnam illam Semiraniim As>ynniu 
άκρασία; ήγμένην, ώς Νινύχ τφ παίδι έθελήσαι ξυν-
ελΟείν ές ταυτδ, χαί ήδη πείρων τον νεανίαν · τόν δέ 
άπχνήσαιθαι χα\ χαλεπή ναι, κα\ τελευτώντα, επειδή 
αυτήν έώρα σφαόάζουσαν και έγκειμενην, άποκτείναί 
τε τήν μητέρα, χαί τόδε τδ Αγος άντ' εκ·ίνου ι ν έλέ-
οΟαι. Καίτοι εί νόμφ ταύτα έφείιο, ούκ αν, οΤμαι, ό 
Νινύας ές τόοε ώμότητος {ει. Και τί δει τΑ λίαν πα-
λαίτατα λέγειν ; Όλίγω γαρ έμπροσθεν τών Μακε­
δόνικων και τής τών Περσών καταλύσεως, 'Αρταξέρ· 
ξην φασ\ τδν Αχρείου, Παρυσατιδος τής μητρδς" 
παραπλήσια τή Σεμιρχμιδι παΟοΰσης * · , χα\ ξυγγε-
νέσθαι οί ίεμένης, άποκτιίναι μέν αυτήν ήκιστα, έκ-
χλίναι δέ δμως ξύν όργτ; και άποσείσασθαι, ώς ούχ 
δσιον δν τούτο γε, ουδέ πάτριον, ουδέ τφ βίφ ξυν-
ειΟισμένον. Πέρσαις δέ τοίς νύν τΑ μέν πρότερα " Π 
έθη σχεδόν τι Απαντα παρείται Αμέλει χα\ άνατίτρα-
πται, άλλοίοις δε τισι κα\ οίον νενοΟευμένοις χρώνται 
νομίμοις, έκ τών Ζωροάστρου*· τού Όρμάσοεω; δι­
δαγμάτων κατακηληΟέντες. Ούτο; δέ ό Ζωρόαστρ^ς *·, 
ήτοι Ζαράδης (διττή γάρ έπ' αύτώ ή επωνυμία), 
δπηνίκα μίν ήκμασεν τήν αρχήν, και τούς νόμους 
έΟετο, ούκ ένεστι σαφώς διαγνώναι. Πέρσαι δέ αύτδν 
οί νύν ϊτλ 'Τστάσπεω, ούτω δή τι απλώς φασι γε­
γονέναι, ώς λίαν άμφιγνοείσθαι κα\ ούκ είναι μαθείν, 
πότερο ν Δαρείου πατήρ, είτε καί άλλος ουτο; ύπήρ-
χεν Ύστάσπη:. Έφ* ότω δ ' ά ν και ήνΟησε χρόνφ, 
υφηγητής «ύτοΓς έκεί.ος, και καθηγεμών τής μαγι­
κής γέγονεν άγιστείας, κα\ αύτάς δή τάς προτέρας 
Ιερουργίας άμείψας, παμμιγεϊς τινας κα\ ποικίλας 
ένέΟηκε *· δόξα;. Τδ μέν γάρ παλαιδν Αία τε και 1 

Κρόνο ν και τούτους δή 1 1 Απαντάς τούς παρ* "Ελλησι 
θρυλλουμένους έτίμων θεού;, πλήν γε δτ: δή αύτοίς 
ή προσηγορία ούχ δμοίως έσώζετο. Άλλά Β?,λον μέν 
τδν Αία τυχδν, Σάνόην τε τδν Ήρακλέα, κα\ 'Αναΐ-
τιδα τήν Άφροδίτην, χα\ άλλως τούς άλλους έχάλουν, 
ώς που Βηρωσσφ τε τώ Βαο'υλωνίω, Υ.Τ\ 'Αθηνοχλεί, 
χαι Σιμάκφ " , τοίς τά αρχαιότατα τών Άσσυρίων 
τε κα\ Μήδων ανάγραψαμένοις, ίστόρηται' νύν ο': 
ώ; τά πολλά τοίς καλουμένοις Μανιχαι'οις Μ ξυμφέ-
ρονται, έσόσον δύο τας πρώτα; ήγείσθαι άρχά., κα'ι 
τήν μ.εν άγαθήν τε άμα κα\ τά κάλλιστα τών δντων 
άποκυήσασαν, έναντίω; δέ κατ* άμφω , 4 έχουσαντήν 
έτέραν ονόματα τε αύταϊς Μ έπάγουσι βαρβαρικά 

incoiiiinenliae venisse, ul cuni filio suo Ninya c*m-
gredi voluerit, alque adeo juvencm sollieilasse; 
illiiiu vcro rccusassc molesleqtic lulisse; landcm 
vero cum malrem liliitnms impalienlem iiig«nlcn»-
que ccrn<Tei, tam it»lri fnissc, el boc polius (|iiam 
atteriim illuil srolus p<>ip<>hare mainissc. Alqui si 
l«»gft lia?e perniissa futsscnt, ncquaquam, uli arbi-
l ior , Ninyas eo ciudelilaiis venisscf. Snf qit idail i-
n t i hac prrquain vcittMa comineiiiorari»? Paislo 
eniin posi Macedonira tempora c l Pusarum evcr-
sionem aiunl Artaxetxcm, Daiii filium, ntalicm 
snam Parysaiidem, cuiii cidcni, quo Somirauiis, 
malo obnuxia, rem 117 Sixwn b.iberc ciipcret, 
ιιοιι quidcm necassc, declinasse laiiicn iiarundc ac 
ivjccisso, qnod neqac pium id essrt, neqite pa-
ir iui i i , neque in coinmuui v i u consucium. Pcrs» 
vcro, qui nnnc sunt, priores quidcni niores fere 
cinncs npglo\o!unl aiqne abjocerutit. alienis vero 
ac. vclmi aduIliTiuis iiisliiulis ulunlur, Zoroaslri 
Oromasilie dis( ipliua dclinili. Mic auiem Zoroasler 
bivo Zaradeg (duplex eniui ci appHlalio Iribuiiui), 
quando priimun florueritci lcgcs con.Udcril, liquido 
non consiat. Pcrsae tcro htijus aelatis sub Ilysl.ispe, 
sinipliciUT tamen ciliaqoe ullanS adjcctionrm, v i -
xist>e M i t i t i i , adco ul valik^ aiiibigatin, nequc rerlo 
scii ipossil , tiirum Darii pa»cr, an alius quispiam 
im llyhiasptu fueril. Qiiociiiiqiio irro tatitli m lem-
poio Ui»rutsit, auclor eis et dn\ mngicac rciigiouis 
c x s l i i i l ; prisiinoque sacrorum rilu tiMiuutalo. cnn-

1 fu.Haueas qtiasdam el vaiias opinioucs induxil. 
Auliqtiilufi euim Jo\eni el Sauurann c^itTnsqtio 
omtics d<*os a Giaccix cdebralos colcbanl, co cx-
cepto, quod non eaeitem appcllaliniics rclincreiil ; 
bid Bibii i i qiiidem Jovcm ct Saitdem Ilercukiu, 
Auailida VciuTcm, alilerque alios vocabaiit, u l 
atibi Bcrosiis Β tbylonius, ct Allirnoclcs, et Sima-
cus, qui aiiiiquissimas Assyriorum 118 Mo!o-
rumquc rcs couscr ip6erunl , lcslaiilur. Nunc vcro 
inajorc \ x paiic cum iis, qui Maniclni dictiniur, 
conveiiiiiiit; qualeous duo piinia principia satimiil, 
aiquc allertmi quidem lioiiuiu ei opitma qu;rque 
ex se gignens; alicrutn coniraiio plauc modo se-
cuiidum ba?ct!uo sc halnits; ixiitiiuaque ilits in ΊιιιΙ 

X J I τή σφετέρα γλώττη πεποιημένα. Τδν μεν γάρ j) barbara, Α Χ ipsoniui lingua «iui-la. Boiium eiiiwi, 
άγαθδν, είτε θεδν είτε Δημιουργών, Όρμισδάτην " 
άποκαλούσιν, 'Αριμάνης δέ δνομα τφ κακίστφ κα\ 
όλεθρίφ. Έορχήν τε πασών μείζονα [Ρ. G5| τήν τών 
κακών λεγομένη ν άναίρεσιν έκτελούσιν, έν ή τών τε 
έρπε:ών πλείστα κα\ τών άλλων ζώων όπόσα άγρια 
κα\ έ/ημονόμα κατακτείνοντες, τοίς μάγοις προσ-

sivc Bcum sive crcatoniu, Ι1ΟΠΜ»ΜΙ:ΙΙ*ιιι a|'.ptllaiii; 
Atiniauc* aulem pcssiiuo illi ai |HM-uii:ius<i e*i no-
mcn. Festum eiiain omuium uia\.mui», <|uod ma-
lornm fcublationem vocam, > eraguul, in quo sei-
pcmes quan^lurinioe, ci ex aliis uuimaiilibus qua^ 
cuuque dcsertis in tocls dcguitl, inioiucicuUs, 

VABIiE LECTIONKS. 

·• εκείνου Β, idque conj. B. Vulranius, εκείνης vulg. inlpr. patrare id malvisse, quam scelv* eemwit-
tere. u μητέρος edd. u παθούση R. ίεσομένης R. " πρότερα Uetinlpr. prisco$ nwre*, πρότερον vulg. 
· · Ζοροάστρου Β Όρμάσδεος R, inipr. Orimasdei · · Ζορόαοτρος Β ei inlpr., ZwpoaCo; viilg. M ένέθηκε 
Β ac forl. Ltrgd., Ανέθηχε cdd. > l τούτους δή Β <l Lugil . , τούτους δέ cdd. a t Σιμάκιρ Lugd., Σ^ιμάκο» Β, 

Κυμμά/ο inipr. el Par. 1 1 καλ. Μανιχαίοι; II, Μανιχ. καλ. vulg. u κατ* άμφω Β, κα\ κατ' άμ'^ω vnlg. 
· · αύταί; Β,αύτοίς vulg. w Όρμισδάτην Β, impr. HvrHusdatiM, Όρμισδάστην viilg. 
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loagis ofleruDl, veluli ία argumeuium piclalts. Ea Α άγουσιν, ώσπερ έ; έπίδειξιν εύσεβείας. Ταύτη γάρ 
enim ratioite credotit «e boiiam gratanique bono 
Uli operam na?*ε*ς, ingratain xero et noxtaiu Ari-
mani. Veneraalur antein prsr.ipoe aquam, adeo ul 
neque faciem ea abluani, neque aliter attiiigaai, 
nisi potus cauia el ob plantaram cnram. 

25. Maltos vero eiiam alios d«oe habeol et co-
luol; id Graecanicum est. Saciiliciis etiam utuutur 
ei luslraiionibns et valicinii»; eliam boc Grajca-
tiico more. Iguis autem iis maxime bonorandui 
saiiclissimusque videtur; aique idcirco in sediculis 
qaibusdam gacris ac semotis magi etim pereiinem 
asservaitl, inquc eum despicientes H9arcana sa-
cra peraguni, cl de rebus fuluris $ciscitaniur. Uoc 
vero, ol arbilror, i i i a l i lu luDi vel a Chaldaeis, vel ab 

οίονται τφ μέν άγαθφ κεχαρισμένα δταπονείσθαι, 
άνι|ν δέ καλ λυμαίνεσθαι τδν 'Αριμάνην. Γερα'ρουσι 
δέ ές τά μάλιστα τδ ύδωρ, ώς μηδέ τά πρόσωπα αύ­
τψ έναπονίζεσθαι, μήτε άλλως έπιθιγγάνειν, δτι μή 
ποτού τε έκατι χα\ τής τών φυτών επιμελείας· 

κε\ Πολλούς δέ χαι άλλους Θεούς όνομάζουσι χαλ 
Ιλάσκονται * τούτο Έλληνιχόν. Θυσίαις τε χρώνταε 
χαι άφαγνισμοίς καλ μαντείαις* χαι τούτο Έλληνι­
χόν. Τδ δέ πύρ αύτοίς τίμιόν τε είναι δοχεί χαι άγιώ-
τατον, καλ τοίνυν έν οίχίσχοις τισιν ίεροίς τε δήθεν 
χα\ άποχεκριμένοις άσδεστον οί μάγοι φυλάττουσι, 
κα\ ές έχ.ινο άφορώντες τάς τε απορρήτους τελετάς 
έκτελούσι, καλ τών έσομένων πέρι άναπυνθάνονται. 
Τούτο δέ, οΙμαι, τδ νόμιμον ή παρά Χαλδαίων ή έξ 

alia aiiqua uaiiune acceperunt, ocque enim cum Β | τέρου του άνελέξαντο γένους. Ού γάρ δή τοίς άλλοις 
aliis coiisenlil. Ita illis opinio, ex quamplttrioiis gen-
libus couflala, varie admodum cowposita esl. EX 
inibi quidein non abs re id taclum vidclur. Neque 
etiiio aliam ullam rem publican novi, in ila variag 
forroas ac gpeeiea nuiaiam, quaeque in uoceoikm-
qi&e tiatu quaiu diuiissioM perauoere oon polue-
r i l ; aed cuia qoam plurimamm ac diversissiina-
ruu geniiuai imperium admiserU, idcirco eiiam 
verisimililer reultarum formarym et legum moflu-
menU servat. Primi enim omnium, quos audiiu 
accepiinus, Assjrii dicuiilur universaoi A&iam oc-
cepatsc, exceptig ludig, qui ultra Gangein babilani. 
Minue qtioque primo videiur eiiam intperium ibl 

ξυμβαίνει. *Οδέ πως άρα αύτοίς ή δόξα, έχ πλείστων 
δ σων εθνών ήρανισμένη, ώς ποιχιλώτατα ξύγχειται. 
Καί μοι τούτο ούχ άπδ τρόπου δοχεί γεγενξσθαι. 
Άλλην γάρ ούτω πολιτείαν ούχ οϊδα 9 1 ές πλείστος 
μορφάς τε χαλ σχήματα μετακαλούσαν " , χα\ έν 
ταυτφ μένε ι ν έπιπλεΐστον ού διαρκέσασσν, άλλά 
μυρίων εθνών άλλοτε άλλων έπιχράτειαν δεξαμένην * 
τώ τοι άρα χαλ είχότως πολλών Ιδεών τε χαλ νόμων 
γνωρίσματα σώζει. Πρώτοι μέν γάρ ών άχοή Γσμεν 
Άσσυριοι λέγονται άπασαν τήν Άσέαν χειρώσασναι, 
πλήν Ινδών τών ύπερ Γάγγην ποταμδν Ιδρυμένων. 
Νί'ός·* τε πρότερον φαίνεται χαλ βασιλείαν ενταύθα 
βεβαίαν44 χχταστησάμενος, Σεμίραμίς τε αύ μετ* 

alabilisse, et posl euoi Semiramis, ac dciocepe om- £ εκείνον, χαλ έξης άπαντες οί τούτων απόγονοι μέχρι 
ues boriiui posteri ad Beltiro Dtjrceiad* fiiiuiu. 
Cum enjm in boc Belo SeiuiranjR* stirpis suecet-
xio desinerel, Belitaras quidam uomiiie xir insitor 
el borlorum, qai in regia erant, curator ac ma-
giskr, iinperium sibi niira raiioue 190 vindicavii 
suoque generi inscv i l , quemadmodum Bio el Alexaii-
der Polybisior memoriae prodiderunt, donec Sarda-
uapato regnanie, ut illi scribuut, cum jam emar-
cuioel iroperium, Arbaccs Medut ei Betcsys Baby-
louius illud Assyriis eripuerunL, iuteriecio ipsorum 
rcge, ei ad Medos irauftlulerunt, sex ei ireceniis 
jaui tupra mille et paulo amplias annis elapsia, ex 
quo prinjun Nitiut ibi sumaum reram obtinuerat. 
Ila enim Cicsiae Cnidio tempora describenli Dio-

χαλ ές Βελεούν41 τδν Αερχετάδου. Ές τούτον γάρδή 
τδν Βελεούν τής του Σεμιραμείου φύλου διαδοχή; 
παυσαμένης, Βελητάρας 4 9 τις δχομα, φυτουργδς άνήρ 
χαλ τών έν τοίς βασιλείας κήπων μελεδωνδς χαλ 
επιστάτης, έκαρπώσατο παραλόγως τήν βασιλείου, 
χαλ τώ οικείς» ένεφύτευσε γένει, ώς που Β'ωνι γέ­
γραπται χαλ Άλεξάνδρφ τφ Πολυΐστορι, έως ές 
Σαρδανάπαλον 4 · , ώς έχείνοί φασι, τής αρχής άπο· 
μαρανθείσης, Άρ6άκης ό Μήδος χαλ Βέλεσυς44 δ 
Βαβυλώνιος άφήρηνται αυτήν τούς 'Ασσυρίους. καθ-
ελόντες τδν βασιλέα χαλ ές τδ Μηδιχδν μετέστησαν 
έθνος, Ιξ τε χαλ τριακοσίων ήδη πρδς τοίς χιλίοις ή 
χαλ 4 9 όλίγω πλειόνων, ετών παρφχηχότων, έξ ου 4 · 
τά πρώτα δ ΝΤνος των εκείνη χατέσχεν πραγμάτων. 

doras cliam Siculus asset4il»r. Sfedi iuque rursum |> Ούτω γάρ Κτησία τφ Κνιδίφ τούς χρόνους άνογρα-
iroperium sonl ad^pti, omaiaque ipaorum iegibua ψαμένψ χαλ Διόδωρος ξύμφησιν δ Σικελιώτης. Μήδοι 
cousliuiebautur. Cum vcro eliam hi annig non τοίνυν αύθις έχράτουν, χαλ άπαντα τοές έχείνων 
luinus irecentis imperio csseiil potiti, Cyrus Cam- έτάττοντο νόμοες. "Βτη 4 Τ [V. 64) δέ χαλ τούτων άν 
bysa: filius Asiyage debellalo ad Pertas imperium τή άρχή διανυσάντων ού μείον ή τριακόσια, Κύρος 
iraduxiL Quo pado eiiini id noa erat faclurua, cunfi δ Καμβύσου τδν 'Αστυάγην χαταπολεμήσας, έπλ 

VAB!i£ LECT10NES. 

·» άλλην γ. ούτω πολ. ούχ οϊδα. Sic Β el vulg. Infpr. legisse videtnr άλλ. γ. πολ. ούπω οϊδα, aut άλλ. γ. 
ο&πω πολ. ούτως οϊδα, nam veriit: Nondum emm aliam r$m p. tidt. M μετα6α).ούσας Β. ** Μ νος R, 
Μίνος vulg. 4 4 βεοαίαν add. tx Β. inipr. tidetur lunc primum imperium ohjtrmasse. 4 1 Βελεούν Κ, Βελλεούν 
wlg. Impr.euiD vocat HtUm Dtcortari. Quidquid scripserit Agalbias, illuddubio carei etimikm esae, 
quiin Canane Easabii et apud Syncelhim Bclochui vocamr; SMuitdom Syneelbim XIX Afisyriomol 
rex, cxai succeasorit BaJalotut, apud S. Hiermtyninm Bellepmre* : Eusebio. qui coMHa fraadibus let-
fcaxit, BaUtns diclas. ές τοσούτον Β. 4 · Βελητάρας Β, intpr. BttUaraf, Βελητάραν vulg. Μ hUor. potl 
Σαρδ. adtlu εαά a*om quasi legissci έφ* ού. 4 4 Βέλεσυς Β, Β&εσσυς vulg. 4 9 ή χαλ Κ, intpr. ααΙ, χαλ 
vulg. — Sccuudt» Synccliojn 1460. 4 4 έξ ού Β, άφ* ού vulg, τών έχείνων Β. 4 1 έτι Β ρ*Φ έτη. 
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Πέ&σας τήν ήγεμονίαν μετήγαγε. 
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Πώς δέ ούκ *, μ Α- Α el Persa ipse cssct Indigena, simulque Mcdis in-

λεν, Πέρσης M τε ων αύτδς ιθαγενής* κα\ Αμα χαλε-
παίνων τοις Μήδοις διΑ τάς ξύν Άστυάγει παρατά­
ξεις; Κρατήσαντες δέ και οί Περσικοί βασιλείς οκτώ 
τε και είκοσι καλ διακόσια έτη, κα\ μέντοι καλ ή 
τούτων άρχή τελεώτατα διε^ύη, στρατφ έπηλύτη 
κα\ βασιλεί άλλοτρίω καταλυθείσα. Αλέξανδρος γΑρ 
δ Φιλίππου Δαρείο ν Αποκτείνας τδν Άρσάμου, τδν 
βασιλέα, χαλ άπασαν τήν Περσίδα παραστησάμενος, 
ές Μαχεδονικήν τά πράγματα μετέθηκε πολιτείαν. 
Ούτω γάρ ήν μεγαλουργός ές τά μάλιστα και άμαχώ-
τατος, ώς, επειδή αύτδν χαλ άποδιώναι ξυνέδη, δμως 
τούς έχείνου διαδόχους. Μακεδόνας γε δντας, χατα-
σχείν έπιπλείστον της αλλοδαπής χαλ όθνείας, χαλ 
έπ\ μέγα δυνάμεως άφικέσθαι. Καλ οιμαι άχρι καϊ 
ές τόδε τού καιρού ήρχον άν χαλ έπεχράτουν, τή τού 
οίχιστου χρχτυνόμενοι δόξη, εί μή ές αλλήλους στα-
σιάσαντες, χαί Θαμά χατά τε σφών αυτών χα\ πρδς 
•Ρωμαίους παρατάξαμενοι, τού πλείονος έκατι, διέλυ­
σαν τάς οίχείας δυνάμεις, χαλ ούκέτι άνάλωτοι τοίς 
πέλας έδόχουν. Τοιγάρτοι άρξαντες ού λίαν έλάττονα 
χρόνον τών Μήδων, δτι μή έπτά έτεσι δέοντα (πει-
στέον γάρ κάνταύθα τφ Πολυΐστορ*), ές τοσούτον δή 
ουν χρατήσαντες*, Παρθυαίοί γε αυτούς, έθνος κατή. 
κοον χαλ ήχιστα έν τψ πρδ τοΰ όνομαστότατον, παρ­
έλυσαν τής αρχής τους Μακεδόνας. Καλ είτα έχείνοι 
τών δλων πλήν Αίγύπτου ήγούντο, Άρσάχου μέν 
πρότερον τής αποστάσεως άρξαμένου", ώς χαλ 'Αρ-
ααχίδας τους ματ9 αυτόν όνομάζεσθαι, Μιθριδάτου δέ 

fensus ob praelia cum A*iyage liabita? Cum vcro 
eliam Porsid Jeges annis oclo el viginti supra du-
cenlos imperasscnl, eliam liorum imperium peni-
tus est collapsum, ab externo cvcrcilu et rcge alie-
nigcna dissipalum. Alexander enim Pliilippi Olius, 
inlerfecto Dario rege, Arsami filio, totaque Pmide 
subacta, ad Macedonicam gubernalionem res lians-
lulil. l u euim reruro gc*larum 121 niagniiudiue 
cxiroie clanis erat belloque inguperabilis, ui cibm 
posleaqaain eum e vivis excedere coniigil, suca»*-
sores laraea iptius, Macedouea cum esseni, aucnam 
exteramque regionem qiram diuiissime in poie-
state relinuerinl, et ad suintnam polenliain cvas*-
rim. Et eane arbitror eos eiiam in uuitcusqucdicin 
regnaiuros imperiumque obleniuroi fuiase, Alexan-
dri gloria suffultos, nist inier ee ditsidenies fie-
qncuiibusqae preliis tum advcreus se muluo, tuni 
advereus Roroanos babitis, plura habendi siudm, 
tuas ipsoruoi virea polentiamque fregissent, effe-
cissentque ut non amplius finiiimis iusuperabiles 
viderendir, cum alioquin iroperassent non minorc 
lemporie spatio qoam Medi, sepiem vidclicet annt* 
niinuM ; nam eiiatn bac in re credenduni est Poly-
bitlori. Cum ilaque (anio tempore imperassenl, a 
Partbia, gente aliis eubdiia minimeque aniea cele-
•M# 122 imoerio fueriuu exuli; qui deiucepa eo 
vnivereo, ifigypto excepu, suul potiii, Arsacidc 
quidem primum defeciionis auctore, adco ut Arsa-

ού πολλφ ύστερον ές μέγα τι κλέος τδ Παρθυαίων £ cidae, qui eum gecuti sunt, dicii fuerint. Miiliridaiea 
δνομα έξενεγχόντος. 

ας'. Έδδομήκοντα·1 δέ ετών ήδη έπλ διαχοσίοις 
παρφχηχότων Απδ Άρσάχου τού προτέρου ές 'Αρτά-
δανον τδν Ισχατον βασΐλέα,'ήνίχα τά Τωμαίων πράγ­
ματα ύπδ Άλεξάνδρφ τφ Μαμαίας παιδί έτετάχατο, 
χατ' έχείνο δή τού χαιρού τδ Χοσρόου τού χαθ* ημάς 
βασιλεύειν ήρξατο γένος, ή τε μέχρι χαλ νύν παρά 
ΙΙέρσαις κατέχουσα πολιτεία έν τφ τότε αρχήν είληφε 
χαλ οίον χατάστασιν πρώτην. 'Αρταξάρης γάρ τις 
τούνομα, Πέρσης Ανήρ, άδοξος μέν τά πρώτα χαλ 
αφανέστατος, άλλως δέ μεγαλουργός χαλ δραστήριος, 
παλ δεινός χινήσαι τά καθεστώτα, ξυνωμότας e t άγεί-
ρας χαλ έπιθέμενος, Άρτάδανον μέν Αναιρεί τδν βα-

tero non roullopoat ad auniinam qiiamdam gloi am 
Pariborum noiueu cvexii. 

i6 . Anni» aulem 70 aupra ducenlos ab Arsace 
primo ad Artabanum ullimmn regem usque clapsis, 
cum Romanorum res sub Alexandro Mamx^ iilio 
etseni conetiiuue, *ub idtenipug Chosroisprogenies 
apnd nos regnare coepil, Peraarumque gubernatio, 
qase in bunc usque diem durat, imn lcmporis ini-
lium baboit. Siquidem Arlaxaree quidain nomin^, 
vir Peria, ingloriiis quidem primum ol obscurtis, 
induttrioa lamen magnisqne rebus gerendU par, 
aptuaque ad qu» bene coneliluU suni inovendum, 
conjuraiorum nianu eollecla, Anabantun regem 
adortus obiruncat, ei cidari capiit suo imposita. 

σιλέα, έαυτφ δέ περιθελς τήν χίδαριν, χαλ τήν Παρ- D Parlbicaque poteolia sabrerxa, Pereis dcauo pri-
•ιχήν δύναμιν χαταλύσας, αύθις τοίς Πέρσαις τήν 
οφετέραν Ανενεώσατο βασιλείαν. νΗν δέ γε ούτος τή 
μαγική κάτοχος [Ρ. 65) Ιερουργία χαλ αυτουργός τών 
Απο^^ήτων. Ταύτα τοι χαλ τδ μαγιχδν φύλον εγκρα­
τές έξ έχείνου γέγονε χαλ άγέρωχον, δν μέν ήδη χαλ 

siinum ioiperium recuperavit. Erat autem U magic» 
diacipliw addictne et arcanis sacris operabatur; 
unde ct magica gens ex co tempore vaiidior arro-
gaatiorque esi facia; quc quidcm ciiam anioa 
orat, ei ab aniiquo banc appellaiionem retinol, uou-

VARIifi LECTIONES. 
** Inlpr. cmm Ptrta is nul% Ptrvaque insuitus. 4 9 χρατήσαντας. M Αρξαμένους isph. Par. t x Ab 

Araacis iniliU usque ad inieriium Anabaui anni 476. naroeraulttr: vid Sie. Croix ad Tacit. ed. ObeHni. 
II, pag. 672. Unde aliquis conjicbt έδδομήχοντα έπλ τετραχοσέοις emcudandum esse. Verumianicn nihil 
omlare aosiw, cooi propler coojeiiaum R et Inlpr. cun Lugdanensi, tum vero prseseriiin propicriempo-
ris eummitoi qaod Agatbiat Macedonum imperto Iribuit. Quos cum seplom lanlum aimis ininus quara 
MLMIOS As:am ienuisse pouit, Medos auiera per 500 aooos imperasse, tequitur illuin sibi persuasissc, 
Pirtborttin impetiom anno demnm U a. Cbr. n. exortuiu esse. Iia vero Macedonuoi antios a primo 
AlexamlH posl palrem regnanlis non, a Darii rcsno everso suppulavit. Ac Polyliisloieiu quoque aucio» tn» 
lalso icrl, qni Sulla rciu Romanam lencntc florcbal. a < ξυνομότχς R. 
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duin lamen eo bonoris c l licenliae erat evecta; sed Α πρότερον, καλ έκ παλαιού τήνδε τήν έπίκλησιν άπο-

σώζον, ούπω δέ ές τούτο τιμής τε καΛ πα^,όησίας aliqua eliani ex parie a magislralibus conterouc-
l a i u r , quod quidcm apcrie liquel. Neque enim 
qui circa Darium erant Persa?, cum oliin Smerdis 
quidam magus posl Cambysem Cyri iilium regnmn 
anipuisset, bonum factum illudduxerunl, ci Smcr-
dem obtruncarunt, multosque alios ejusdem cum eo 
insiUuii ac 123 seniciiliae; qtiod fas non es&el magis 
regiani solitnn affeclarc eique insidere; lanlumquc 
abfuit, ut piaculares ilbe caedes ipsis sint vis«, 
ut potius eliam inajorc memoria dignas judicarint, 
litque sedilionem illam feslum vocarint μαγοφόνια 
dictura , hoc esi magorum caedes, et sacriflcia diis 
pro gratiaruoi aciione iiftlituerint. Nunc vero magi 
omnes in summo apud eos sunt honore ac veric 

ήρμενον·*, άλλ* όποιον ύπδ τ ώ ν έν τέλει έστιν ή χαλ 
περιοράσθα:. Δήλον δέ · ού γάρ άν οί άμφλ Δαρεΐον 
Περσαι, Σμέρδιος πάλαι τοΰ μάγου μετά Καμβύσην 
τδν Κύρου β ν τήν βασιλείαν ύποσυλήσαντος, συμφοραν 
έποιοΰντο τδ γεγενημένον, καλ αυτόν τε τδν Σμέρ-
διν άπέκτειναν, καλ πολλούς τών όσο: όμογνώμονες 
έκεινω έτύγχανον δντες, ώς ούκ έξον" τοΤς μάγοις 
τω βασιλείφ θώκω ένωραΐζεσθαι χαλ Ιζάνειν. Ούτω 
δέ αύτοίς ού μιαρολ έδοξαν είναι οί φόνο:, μάλλον 
μέν ούν Ύ.α\ μείζονος άξιοι μνήμης, ώστε αμέλει τήν 
στασιν εκείνη ν Μαγοφόνια έορτήν όνομα σΟήναί, και 
θυσίας έπιτελείσθαι χαριστηρίους · νύν δέ τιμώσιν 
αυτούς άπαντες καλ ΰπεράγανται, κα\ τά τε κοινά 

ralioue, publicaque omnia eoruni consiliis pra> ϋ

 χ α ί ; τούτων βουλαίς καλ προαγορεύσεσι" διατάττετα:. 
diciionibusque adminislranlur, ei unicuique pri 
vatim, qiue ad dicam causamquc suam pertincnt, 
iiilenlanli, pisesunl magi, qui cognoscanl quid 
agaiur, el arbiirium suum inlerponant; neque 
quidquam otnnioo P m i s videlur legiiinmni esse ci 
iequiiiti, quod non a mago coiifinnalum siabilitum-
que fueril. 

27. Fertur etiam Aruxar i mater Pabeco cuidam 
mipsisxe, ignobili plane bomini, coriario scilicet 
sive soiori, peritissimo tamen cursus astrorum, 
quiqtie facile futura prospiceret. Virum aulcm 
quemdam mililarem, nouiine Sasauum, per Cadu-
sxorum regionem fortefortuna iler faciontem, apud 

κα\ ιδία έκάστφ τών συμβαλλόντων, ή , Τ δίκην λαγ-
χάνοντι, έφίστανται διασκοπούντες τά ποιούμενα, καλ 
έπικρίνοντες, και ονδέν ότιούν παρά Πέρσαις δόξειεν 
άν έννομόν τε είναι καλ δίκαιον, δγε μή ύπδ μάγου 
εμπεδωθείς. 

κζ'. Λέγεται δέ τήν τού 'Αρταξάρου μητέρα Πα * 
βέκω τινλ ξυνωχηκέναι, παντάπασι μέν άσημοτάτιρ 
και σκυτοτόμφ τήν τέ/νην, της δέ τών αστέρων 
πορείας δαημονεστότφ, καλ οίω ^αδίως τά έσόμενα 
διασκοπεισθαι· άνδρα δέ στρατ*.ώτην Σάσανον δνομα, 
διά τής Καδουσαίων, ούτω ξυνενεχΟέν, πορευόμενον 

Pabccura bospitio oxcepluiu et i;> illius domtm- r χώρας, έπιξενωθήναί τε τώ Παβέκω, καλ ές το εκεί· 
I I · . · · ι • ^ « Λ - » t * " 1 cula divertisse; bunc vero quocunque tandcm inudo 

(credidcrim ccrte ut valein), cum praevidisset eum, 
qo i cx bospbe illo gignen lur, fore pracclarum mai i -
meque illustrom el ad summuni lelicilaiis fastigium 
cvasumm, doluisse quidem ct forlmiam suam de-
plorasse, quod sibi 124 n e c ^1* ^ssel, ne(|ue sovor, 
ncque ulla alia ttiulicr arcta aOTiiiilate conjuncta; 
laudem vero toro suo cessisse, hospileuique uxori 
suac adjuuxissc, abjeclo slrenue pudore; quippe 
qui dedecus ac ignoininiam, qune sibi inde in iminc-
bat, cuna bona quafii exspectabat, fortuna cssct 
«Ofnmula tu rus ; aique ila nalum Arlaxarem, edu-
calum quidem a Pabeco ; cum vero jain adultiorc 
;ctate forlissime ic.gnuiu obiincret, coiuentioneui 

νου δωμάτιον καταχθήναι · τδν δέ ότιρδηοϋν τρόπιρ, 
άτε, οιμαι, μάντιν, έπιγνόντα ώς ή τού ξένου γονή 
αρίστη τε έσται καλ άρίδηλος, καλ έπι μέγα ευδαι­
μονίας χωρήσει, άλύειν μέν χαλ όλοφύρεσθαι, δτι δή 
αυτίΤ) ούτε θυγάτηρ ύπην , ούτε αδελφή, ούμενούν 
ούδε άλλο τι γύναιου ώς εγγύτατα ξυνημμένον. Τέλος 
δέ ξυγκατακλίναί οί τήν γαμετήν καλ της εύνής έπι-
χο3ρήσαι, ύπεριδόντα μάλα γενναίως τού αισχου:, καλ 
τής παραυτίκα λώβης τε καλ ατιμίας τήν μέλλουσαν 
τύχην άνταλλαξάμενον. Ούτω τε φύντα τδν 'Αρταξά-
ρην, τραφήναι μέν ύπδ τφ Παβέκω · έπελ οε νεα-
νίας γενόμενος καρτερώτατα τήν βασιλείαν κστέσχεν, 
έριν ευθύς καλ νείκος έξαίσιον άναφανδδν Σασάνφ 
τε καλ Παβέκω άνα££αγήναι. Έκάτερον γάρ έθέλειν 

statim .immauemque rixam apeile inter Sasanuiu D προς αυτού τδν παΤδα έπονομάζεσθαι. Μόλις δέάμφω 
οί Pabecum exarsisse; utmmquc enim volnisse 
tilium cx se appellari; alque a?gre tandoui iuler 
cos convemsse, ut lilius quidem Pabcci voiarclur, 
e semine lamen Sasani gcnilns, Hoc inodo Arla-
xaris genus repetcnles P»TS«, vcra liaec esse aflir^-
t . n a n l r U l in vcgiis memliraiiis (onsciipt:i. L'go vero 
omnium dciuceps poslcrorum , quobi«iol ci sucosse-
ruiil , paulo posl el n o m i n a reccnscbo, ( i quaudiu 
quUque regnaveril: quod quidei» ab camibus, qui 

ξυμβήναι, έφ* [Ρ. 66J φ δήτα υίδν μtv αύτδν Παβέ-
κου καλείσθαι, έκ σπέρματος δέ 2μο;ς Σασάνου τε -
χθέντα. Ούτω μέν τδν 'Αρταξάρην γενεαλογούντες 
οί Πέρσα:, άληθη ταύτα φασι καθεστάναι, ώς καλ ευ 
ταΤς βασι/είοις δ:φθέραις άναγεγραμμένα. Έ γ ψ 
απάντων τών εφ·ςής απογόνων, δσοι δή τήν αρχήν 
διεδέξαντο, τά τε ονόματα όλίγω ύστερον φράσω, xct 
πμς γε όπόσον έκαστος έκράτησεν·* χρόνον καίτο: 
άπασι τοίς μέχρι νύν χρονογράφοις παρείται, καλ ού 
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πβριπλείστου γεγένηται τά τοιαύτα όιερευνήσασθαι. 
•Αλλά τούς μεν 'Ρωμαίων βασιλείς Απδ Τωμύλου 
τυχδν, χαλ έτ; πρότερον Απδ Αίνειου τού Άγχίσσυ 
αρχόμενοι, μέχρις Αναστασίου τε καλ Ίουστίνου τού 
πρεσβυτέρου · · απαριθμούνται · τούς δέ παρά Ηέρ-
σαις (φημλ δέ τούτους εκείνους, δπδσοι δή μετά τήν 
ΠαρΟυαίων χατάλυσιν έτυχον βεβασιλευκότες), ούχ 
έτι ομοίως ΑντιτιΘέντες τούς χρόνους διευχρινήσαντο, 
δίον ούτω ποιείν. Έμολ δε τδ ακριβές καλ τούτων 
πέρι άναλέλεκται έχ τών παρά σφίσιν εγγεγραμμέ­
νων, καλ οΓμαι τή πα ρου ση ξυγγραφή μάλα προσή-
κειν απάντων έπιμνησΟήναι· καλ τοίνυν προίώνέπι-
μνήσομαι, ήνίκα άν δείν οίηθείην, εί καλ ονομάτων 
πολλών χαλ τούτων βαρβαρικών ούτω δή τι ψιλώς 
καταλόγους ποιεί σθαι δεήσει, καλ ταύτα ένίων ού-
δενότι αξιαφήγητον·· είργασμένων · τοσούτον·1 δέ 
μόνον πρδς τδ παρδν εΓποιμι άν τού σαφούς γε έκατι 
χαλ ές πλείστα χρησίμου, ώς εννέα τε καλ δέκα" 
χαλ πρός γε τριακόσιοι ένιαυτολ τελευτώσιν ές τδ 
πέμπτον τε χαλ είχοστδν έτος τής Χοσρόου τούτου 
βασιλείας. Καθ* δν δή χρόνον οί τε έν τή Κολχίδι 
χώρφ πόλεμοι διεφέροντο, καλ τδν Μερμερόην·· 
άποβιώναι ξυνηνέχθη. Διήνυστο δέ άρα έν τφ τότε, 
Ίουστινιανφ βασιλεί οκτώ τε καλ είκοσι ν έτη Τω­
μαίων χρατούντι. 

χη'. Άλλά γάρ βραχέα άττα περλ Χοσρόου διεξελ-
Οών *\ αύτίκα έγωγε άνά τά πρότερα καλ δή έπαν-
ήξω. Τμνούσι γάρ αύτδν χαι Αγανται πέρα τής αξίας, 
μή δτι οί Πέρσαι, άλλά καλ ένιοι τών Τωμαίων, ώς 
λόγων έραστήν, καλ φιλοσοφίας τής παρ* ήμίν ές 
άκρον έλθόντα, μετα6*6λη μένων αύτψ ύπό του ές τήν 
Περσίδα φωνήν τών Ελληνικών ξυγγραμμάτων. Καλ 
τοίνυν φασλν, δτι δή όλον τδν Σταγειρίτην καταπιών 
ειη μάλλον ή ό £ήτωρ ό Μ Παιανιεύς τδν 'Ολόρου, τών 
τε Πλάτωνος τού Άρίστωνος άναπέπλησται δογμά­
των, καλ ούτε δ Τίμαιος αύτδν άποδράσειεν άν, εί 
καλ σφόδρα γραμματική · · θεωρία πεποίκιλται, καλ 
τΑς της φύσεως Ανιχνεύει κινήσεις, ούτε ό Φαίδων, 
ούτε δ Γοργίας, ούμενούν ουδέ άλλος τις τών γλαφυ­
ρών τε · 7 καλ άγκυλωτέρων διαλόγων, οποίος, οΐμαι, 
δ Παρμενίδης. Έγώ δέ ούτως αύτδν άριστα έχειν 
παιδείας, και ταύτα τής ακρότατης, ούκ Αν ποτε οίη­
θείην. Πώς μέν · · γάρ οίον τε ήν τδ ακραιφνές εκείνο 
τών παλαιών ονομάτων καλ ελευθέριου · · , χαι πρός γε 
[Ρ. 67] τή τών πραγμάτων φύσει πρόσφορου τε χαλ 
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Α ιιι bunc usquc diam anuaics sct ipscruitt, est prai-

lerimssum, ncque uiuguiu cinre eis fuil bujusceraodi 
res pervesligare ; sed Roitiatioritm quiriein reges a 
Romulo forlassia, aul aliius adluic ab &nca Ancbi-
sae filioorsi, ad Anaslasicm cl Justinum scniorcm 
usque enumeranl: Persarum vero reges (eos, in-
quam, qui posl Parlboruro expul&iutiem regnaruui), 
ιιοιι tieiu apponenles, lempora aou n.-ctc distmxe-
ruiii; 1 2 5 C U M ^1ίοο|ΐιίιι ita facere oportuissei. Ego 
vero acenrale, quscde his cliamab ipsis conscripia 
sunt, recollegi; ct prxscnii bislorb» maguupet-e 
conducerc arbiiroi* omniuin meimniase. In pr(H 
gressu ilaqtie, obi opus forc judiiavero, id f.toiaiu; 
lainetsi multa nomina el qtiidcm barbara liivilcr 
lanlutn recensereoporicbil, et quidem noniiullorufii, 

B quinihilroemoraludignumgtisseruiil. lloc taiittiiii in 
pisesentia lucis uiililalisque ad plurima catisa dham, 
undevtgtnii supra trecenioj» amios lcnninari alqiie 
desincre in vigcsimum quinturo annum impciii 
hujus Cbosrois; quo ipso lemporc el bciia in 
Coicbica ditione vigcbanl, t l Meimcioem morlem 
obire conligil. Jusiinianus vero in>pcralor lum 
temporis vigesimum oclavum aftiitiu), cx quo Ro-
manis imperarat, pciegerai. 

l S e ^ * Caelcrum ubi paucula quacdam dcChog-
roe commemoravero, sialim ad priora redibo. De-
prxdicant euim illaru atque admiraniur supra 
ipsius raeritum non laiitum Pcrsai, eed el nonmilli 

Q Roniatiorum, vebili lilierarum amalorero, qiiiquu 
ad pbilosopbix nostrac culmen evaseril, cuin v\ 
Grjccanica scripta ab iulcrpreie quopiam in Persi-
cam linguain cssonl conversa. Aiunl ilaqoe, quod 
lolum Aribioiiilem inelius e!>ibci it, qiiam Demostlie-
nes Tnucydidem, quodque Ptatonicis dogmaiibus 
totus referlus fucrit, adeo ut ne Timaeus qutdem 
ejus intelligenliatn gubicrfugerii, iameisi lincari 
spccalaiione valde sil arguius ei uatura moms 
investiget; scd nequePbxdo, neque Gorgias: ncquc 
alius quisquam ex eleganiioribus et diflicilioribus 
ipsiusdialogis, qualis, arbilror, esi Parnr.eniiles. Ego 
vero eum docirina praedilum fuissc et qui;!<ui 
tumma, nequaqam crediderim. Qui euim flcri potci al, 
ol purilas illa veteruro Dominum cl nativagraiia, vt 

D prxlerea reruin ipsarum naluroc coiigrucns valdoquc 

VARIiG LECTIONES. 

••πρεσβυτέρου R. πρεσβύτου vulg. · · άξιαφήγητα R. 6 1 τοσούτον R, τοσούτο vulg. · · εννέα τε χαλ 
δίκα R, έννεακαίδεκα vtilg. — Payiut Crit. iu Haron. Annalcs I I , p. 602, Ιι. 1. annum ab itislitulo 
regno Persico cum Jusliniani el Cbosrois aiiuis non couvenire bone ihlcllexil. Sed iiem cnmMfi-
uierois matlem anno p. Chr. n. f»5i assigm-l, quippe quo auno Procopii Pcrsicarum rcrum htsloita 
dcsinat, ounies uiimcros in loco nosiro cortupios esse cn>sel, el527 pro 319, 22 pro 25» ei 26 pro 28 
rescrihijuhei. Vcrum ips.'Ag;illiias p. 55, B, Pcrsica bella, ιηοκ ciiarranda, κατά τούς αυτούς χρόνους 
ci»m aaptirmribus, Ιι. ν. <um iiigciai lot-i-icinotu «venissc prolliehir; hunc aulomanno Clir. 55fai:cidis»s»i 
Lum lola (entponun ratio cvincil, tum ipse Pagius Baronium corriffcns p. 615 osiendil. El bic qiiid» m 
aiuiiis UWm ille csl, qucm Agalliias b. I. a Chosrois inilio regni proliciscens vUaimum quinlum, a Jjsfi-
uiaui vicemmum oclavum csse dicit. Nihil igilnr in bi* mulandum, scd aperte buie anno ctiam auniis 
icgni Persici accomiiiodanilus ^sl, quod faoillime fivl, si pro εννέα τε καλ δίκα resliiuimu& : εννέα τε 
είκοσι· nisi forle in Imtic errorem ips« A-alliias malc diiccmlis rattouihu* intideril (adnoi. Cli 
c a τδν Μερμ. R, τ. μεν ΑΙερμ. vnlg. 6^ διελθών R. · · ό auie Παιανιεύς οιιι. Suid. s. ν. Χοσοόης 
'Ο. Ret Snid.^ojv Ό. vnlg. 6- γρχ;ιμα::κή Η. , ? τ: add. α\ Κ. οΐιαι οιιι. Suld. ·· μένοιη. id< 

και anic έλε^Ο ο ι η . idem. 
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accommodata, in agrcsti quadara «t ineplissima Α έπικαιρδτατον, Αγρία τινλ γλώττη καλ άμουσοτάτη70 

άποσωθήναι; πώς δέ Αν τ ι Ανήρ βασιλείω τύφω Ιχ litigua conservaretur? Quo vero etiam pacto vir 
r*'gio fastu a pucro muliaque asaeiitatione delibu-
lus, et barbarum in priinis viiae genas sectaius et 
bella sempcr preliaque spirans, quo paclo, inquam, 
qni ita viiam itislituil, videatur aliquid 127 magni 
ac memorabilis fructus ex bisce dtsciplinis repor-
lareet in iis cxcrciialus esse posse? Quod si quis 
iiaqtie eum idcirco laudaverit, quod rex cum eesei 
et Persa; lantammque geniium pariter ac rerum 
cura ei incuroberel, nilitlominus lamen ttiam stu-
dia liilerarum deguslare voloerit et bac gloria ee 
o!dcclarit: collaudaverim profeclo horoinem etiam 
cgo, aliisque barbarie preeiulerim. Quotquoi vero 
euin exiroie declum vocant et lantum non omnibue, 

παίδων xa\ κολακεία πολλή γεγανωμένος, δίαιτάν τε 
λαχών ές δ τι βαρβαριχωτάτην 7 1 χαι πρδς πολέμους 
άελ καλ παρατάξεις όρώσαν, πώς δή ουν ώδ* βιούς, 
ήμελλε Τ 1 μέγα τι χαλ λόγου άξιον έν τοίσδε άπόνα­
σθαι Μ τοις διδάγμασι χαλ ένααχηθήναι; Εί μέν ουν 
έπαινοίη τις αύτδν, δτι δή βασιλεύς γε ών χαλ Πέρ­
σης, εθνών τε Τ · τοσούτων καλ πράξεων μέλον αύτφ, 
δ δέ έφίετο γούν δμως Αμηγέπη άπογεύεσθαι λόγων, 
χαλ τή περλ ταύτα γάννυσθαι δόςη, ξυνεπαινέσαιμι 
άν χαλ έγωγε τδν άνδρα, χαλ μείζονα θείην τών άλ­
λων βαρβάρων. "Οσοι δέ λίαν αύτδν σοφδν " άποκα-
λούσι, χαλ μόνον ούχλ τούς δπη ποτέ Τ Τ πεφιλοσοφη-
κότας ύπερβαλλόμενον, ώς χαλ ΑπΑσης τέχνης τε 

quotquot uspiam philosophia cullores exstiieninl, B χαλ επιστήμης τΑς Αρχάς χαλ αίτίας διαγιγνώ-
σχειν '·,*δποϊον Τ · τδν άγαν πεπαιδευμένον οί έχ τοΰ 
περιπάτου ορίζονται* οί δή οδν ταύτα οίόμενοι έχεί-
νη Μ άν μάλιστα φωραθείεν ού τών αληθών έστοχα-
σμένοι, μόνη δέ τ*, τών πολλών επόμενοι φήμη· 

anieccllei4em, perinde ac si omnium arlium ac 
scientiarum principia el causas peruovissfel, qnalem 
illum eximie docium Peripateiici etamiinl; qui, 
inquani, ila senttuiii, quam longissime a vcro aber-
rare deprehendi postiat, aolam nniliitudinis faroam 
sequcnies. 

29. Vir enim quidam, nationc Syrus, Uranitn 
nomine, Byzanlii obcrrabai, artem qnidtm profi-
teus medicam, cx Arisloielis vero dogmalibus nul-
lum perfecte noral, iuani taroen varis doclrinae 
opinione turgebal, quod contentiosus esset in con-
gressibus. Freqiienlcr 128 c n i r a l u " P«l*l» P° r~ 
licus venliians, et in librariislabernis sedeii$,coiiten-

χθ*. Άνήρ γΑρ τις Σύρος τδ γένος. Ουράνιος δνο­
μα ·», χατΑ τήν βασιλέως πόλιν ήλάτο, τέχνην μ έ ν Μ 

έπαγγελλόμενος τήν ίατριχήν μετιέναι, τών δέ Αρι­
στοτέλους δογμάτων ουδέν μέν ές τδ ακριβές έγίγνω-
σχεν, έχομψεύετο δέ · · ώς πλείστα είδέναι, βρένθυά-
μένος τφ δύσερις είναι παρά · ν τούς ξυλλόγους. 
Πολλάχις γαρ ίων πρδ ττ]ς βασιλείου στοάς, χαλ έν 

dcbat verbisque ampuJlaribus agobal eum iie, Q τοίς τών βιβλίων ήμενος πωλητηριοις, διεπληχτίζετο 
qui eo cominearesolenl, el consueta haecce de Dto 
vocabula jarlare, qualia nimirum sunl natnra at-
qne eisetttia* et passibilitas, ui ila dicam, alque 
impermhlibilitat: qaorum plerique ne grammali-
aiaruin quidem scbolas frequenttrani, sed nec taiis 
frugi bomiiies erant: facile interea aliquid atque 
expediium eaae exisiimaqt transsultorio, quod en 
fu provcrbiu, pede ferri, ct de Deo disserere, adeo 
beata cl incoiuprebensibili rc, bumaniimque inlel-
leciuiu exsupcrante, eoque solo, qood ignorelttr, 
admiranda. Quocirca freqaenler vespertinis tem-
poribus, cum ex crapula, at vcrisimile esi, el luxu 
reversi sua babent conciliabtib, prout cuiquc libi-
luni fueril, irrevmnier de sublimtbus bisce rebus 

χαλ έμεγαληγόρει πρδς τούς αυτόθι άγειρομένσυς, 
χαλ ταύτα δή τά είθισμένα ^ημάτια τού κρείττονος 
πέρι άνακυκλούντας··, οποίον δή τι αύτοίς ή τε φύ­
σις έστλ χαλ ή ουσία, χαλ τδ παθητδν χαλ τδ · · άξύγ-
χυτον χαλ άλλα τοιαδε 8 Τ . Τούτων μέν ούν οί πλείστοι 
ουδέ ές γραμματιστού, οΤμαι, φοιτήσαντες, ούβέ 
μήν Μ βίφ άρίστφ έχδεδιητημένοι, έπειτα ^αδιόν τι 
ηγούνται χαλ προχιιρότατον, ύπερβάθμιον, τδ λεγδ­
μενον, πόδα τείνειν, χαλ θεολογίας έφάπτεσθαι, πράγ­
ματος ούτω μαχαρίου τε χαλ άνεφίχτου, χαλ μείζο­
νος ή · · χατ' ανθρώπους, χαλ μόνφ τφ άγνοεΓσδαι 
θαυμαζομένου. Τοιγάρτοι τά πολλά περλ δείλην 
όψίαν άπδ κραιπάλης, ώς τδ είκδς, χαλ ακολασίας 
ξυναλιζόμενοι, ούτω δή έχ τού παρείκοντός έχείνων 

diviuisque quaeslioiiibus sermones miscent; et D τών υπέρτερων άπάρχονται λόγων χαλ ζητήσεως θε-
somper de iisdnm arguiantes, ncc ipsi aliis quid- σπεσίας, άεί τε περλ ταυτά Η στενολεσχούντες, ούτε 
quam persuadcnl, ncque de conccpta seroel opi- πείθονται ύπδ σφών, ούτε άλλως μεταμανθάνουσι 
nione, qualiscunque landem ea sit, disccdunt, sed τά προεγνωσμένα, δποία άττα χαλ τύχοιεν δντα. 
eadem s^mp'i mordicus reliiient el luenlur; fini« "Εχονται δέ διαπαντδς τών αυτών οί αύτολ, χαλ τε-

ΥΑΒΙΛ: I,ECTIONFS. 

1 0 Αμουσοτάτη Η, άμουσοτάτω vulg. άμουσότητι Suid. Τ ι Avdclet Suid. γεγαννυμένος Suid. 1.1. f l 
es. b. ipsa νοιτ! T l βαρυτάτην Suid. n έμελλε Suid. n άπόνασθαι R el Suid., άπιυνασθαι τι»1μ· 
" τ ε θ:ι». Suid. Τ* αύΓδν σοφδν R α Suid., σοφ. αύτ. vulg. 1 1 δ π η ποτέ ίί, δποι ποτέ \iilg. ύπερβαλ­
λόμενον R. el Suid., ύπερβαλόμενον vulg. καλ ins. ex R et Suid. 1 9 διαγιγνώσκειν R διαγινώσκειν vulg. 

οποίον - · οίόμενοι 00). Suid. " εκείνη R, εκείνοι vulg. e t Ουράνιος δνομα, Σύρος τδ γένος Sui«t. s. ν 
Ουράνιος. " ucvoin. Suid. 8 1 δέ οιιι. idcm. *k π α ρ ά R et Suid., περλ vulg. 9 9 άναχυχλών Suid. 
iu t r rp r . άναχαλούντας legisse videtur, nain vertit: his, qui te circum$i$terent, po$tulanlibu$. αύτφ Par., 

iiiterpr. qunlitnam illi natura. 99 τδ anlc άξύγχυτον inser. ex Κ ei Suid. " καλ άλλα τοιαδε oin. Suid. 
Pro τούτων μέν ούν idem ών γραρματιστού R. Lugd. Stiid. γραμματικού edd. Μ ο ύ μήν Suid έκδεδιητη-
μ^νον R. · ' ή om. R. · · ταύτα R. 
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λευτώντες τή; φιλονικίας χαλεπαίνουσι [Ρ. 68] κατ* Α laque allercaiione iofensis inler se aitintis disce-
ά/λήλων, χαλ αναφανδόν διαλοιδορούνται, φωνάς dtinl ct aperlis conviciib scse muluo lacessunl, 
άσχήμονας άφιέντες, ώσπερ έν χύβοις δια μαχόμενοι, lurpes vocesemiUenlee, instar alealoniri rixanli«un. 
Ούτω τε λύεται αύτοίς δ άγων, χαλ μόλις άπαλλάτ- Aiqtie ita solvitur ipsie cerlanien, aegrequc disr*»-
τονται, όνήσαντες μέν ούδ* όπωστιούν ή δνηθέντες, dunl, 129 n u ' l ° C l , m fruciu dato vel accepio; 
έχθιστοί δέ Αντλ φίλων γεγενημένοι. Έν τούτοις δέ acerrimi vero hoslcs e* aniicis fa« ti. Inier hos 
τα πρώτα λαχών δ Ουράνιος, ώσπερ ό παρ* Όμήρω primae obtinens iste Uranius, perinde atque Home-
βερσίτης, έχολψα χαλ μαχρηγορών ούχ άνίει. Καί* - ncus ille Thersket, tumuUnabatur *et verborum 
τοι " ουδέν αύτφ περλ θεού βεβαίως έδόκει, ουδέ nuIUim faciebat finem; nibil vero solidi de Deo 
ήπίστατο δπως χρή Ιν τούτοις άντιφέρεσθαι τά είχα- teotiebai, ncque sciebat, quomodo oporterel pro-
τα* δμως νύν. μέν τή πρώτη θέσει τών πεύσεων babilia opponere; nihilomimis tamen modo priinae 
ενάντιου μένος, vuv δέ πρλν άποχρίνεσθαι 9 λ άντ- ibesi interrogationura conlradicens, morfo vero 
ερωτών τάς αίτίας των προβλημάτων, ού ξυνε χώρε ι priusqaam responderei, contra interrogans catisas 
έν χόσμφ ίέναι τδν λόγον, άλλά διετάραττεν τδ σα* quaeslionnro, non sinebai disceplationem ordinr 
φές, χαλ τήν εύρεσιν άνεαόβει. Ήβούλετο μέν γάρ procedere; sed apcrla confundcns, efliciebai ul rei 
τήν έφεχτιχήν χαλουμένην ζηλούν έμπειρίαν, χατά Β quxsit* vcrilas emicare invenirique non posscl. 
τα Πύ££ωνα χαλ Σέξτον 9 9 τάς αποκρίσεις ποιείσθαι, Volebal enim epbeclteem vocaum disclplinam iqua 
χαλ τέλος έχειν τήν άταραξίαν τφ μηδέν 9* δτιούν judiciuai de quavis re propoiila suspctidilur)imilari, 
•ΕεσΘαι ληπτδν 9 9 χαθεστάνατ πλήν άλλ* ουδέ ταύτα et jutta Pyrrhoneni et Scxtimi Einpiricuro re-
άποχρώντως έμεμαΟήκει ή δσον άπομάξασθαι σπορά- apou*iones facere; finemque conseqtii vacuiialcm 
δην χαλ ελάχιστον τι Θηράσαι, χαλ τούς ουδαμώς παι- pariurbaiioois in animo , exisliraando nimirum 
δείας μετειληχότας έξαπατφν δυνασθαί χαλ παρ- nihtl esse, quod percipi iotellerluve comprebendi 
άγειν. Πν δέ άρα M έν λόγοις άμαθης, άλλά άμαθε- posset. Αι ne baec qtiidem perdidicerai. sed lan-
στερός γε ύπηρχεν τδν βίον. Ές γάρ τά δώματα τών tum degustarat, et exigaam quamdaiu cogniitoncm 
εύδαιμόνων ίων, χαλ αιτούμενος αφειδώς τά ποιχι- conseculus erai, qaa eos qui hanc disciplinam non-
λώτερα 9 7 τών εδωδίμων, θαμά τε ομιλών τή Οηριη <P*am aliigeranl, fallcre ae circumvenirc poesei. 
κλείίρ χαλ λόγοις χρώμενος ύπδ μέθης αίσχροϊς τε l n btlerie vero rudis cum easet, in u«u vtUa multo 
άγαν χαλ άχολάστοις, γέλωτα ώφλίσχανεν πλείστον, redior acque inscilior. Lauiiorum cnim domos 
ώς χαλ παίεσθαι τυχδν έπλ χ ό ^ ς , χαλ τοίς έχπώ- frequentane, variiaque cibis se ingurgitam, ti Tbe-
μασιν ώσπερ τινλ έωλοχρασία τδ πρόσωπον χατα£* C rtcleum poculura frequeuier ori admovens, verbis-
£αένεσθαι, χαλ είναι χοΐνδν άθυρμα τών δαιτυμόνων, que uiens prx tctnnleaiia valde lurpibue alque 
ού μείον ή οί γελωτοποιοί χαλ μιμολόγοι. Άλλά γάρ obscenis,ludibriobabilus esimaximo,adeoutell30 
τοιάσδε ώιτδ Ουράνιος, ήχέν ποτε παρά τούς Πέρσας cplapbis csderelor inierdum, ei cyaUTu veluti pri-
6«δ Άρεοβίνδου 9 9 του πρεσβευτοΰ άπηγμένος. Άτε dianonun poculonim reliqitits faciet ei perfumlc-
Ιή άπατεών χαλ χόθορνος, χαλ οίος τήν ούχ ουσαν rttur, ct omnibus esset convivatoribas deridiculus, 
Ιαρτφ περιπο^ν εύκοσμίαν, αύτίκα δγε στολήν non miniis quam morionea, bisiriones et scarrae. 
μέν 9 9 ήμπίσχετο σεμνοτάτην, οποίαν παρ' ήμίν 1 Ac Ulis quidem cum ettei Uranias, ad Pcr&as veuil; 
ot τών λόγων χαθηγηταλ χαλ διδάσκαλοι άμφιέννυν- Areobindo qaodam legaio sdductns. Ui imposlor. 
ται, ούτω δέ, σοβαρφ δήθεν χαλ έμβριθεΐ τψ προσ- ei eolbanii insUr veriatitie , qaique ficliliam 
ώπφ, έσεφοίτα ώς 9 τδν Χοσρόην. Ό δέ τφ πάρα* moruro concinniuiem pr» se ferrb norat, bone>-
δόξιρ θεάματι χαταπεπληγμένος, χαλ ίερόν τι είναι liasimam sibi veatem induit, quali apud nos liitc-
ε^αζων τδ χρήμα, χαλ φιλόσοφον αύτδν ώς αληθώς rarttni professores doctoreaque utuniur; et sic, 
ύποτοπήσας (ούτω 9 γάρ αυτού χαλ ώνομάζετο), telrico ac gravi vultu, ad Cbosroen ingrcssus esl. 
άσμενός τε είδεν χαλ φιλοφρόνως έδεξιούτο. Καλ είτα qui iioviute spectaculi percvUus, et aliquid divinae 
ξυγχαλεσάμενος τούς μάγους, ές λόγους αύτφ χαθ- D rei esse imaginatus, et pbilosophum revera ipsutn 
ίστατο γενέσεως τε χαλ φύσεως πέρι, χαλ εί τόδε τδ esse ralus (nain ei ila ibl voctlabalur) libens. eum 
πάνάτελεύτητον έσται, χαλ πότερον μίαν τήν άπαν- beoigiieque excepit. Convocaiis aulem magis, 
των αρχήν νομιστέον. sermones cum eo miecuit dc generalione el natura,. 
et on boe univereuin ftnia expers fulanim esset, et an uuuro rerom omnium prbicipium sit staiuen-
dum. 

V. Τότε δή ουν ό Ουράνιος χαίρων μέν ουδέν δτι- 30. Τιιαι iiaque Uranius nibil quidem opportunum 
ούν [Ρ. 69] έλεγεν, ουδέ γε τήν αρχήν διενοεϊτο· μό- dicebal, neque prorsus intclligebal, sola vero pra3-
Λρ δέ τφ θρασύς τε είναι χαλ στοιμυλώτατος \ fidentia et inani liiigit* volubilitaie, qucmadmodnm. 

VARIiE LECTIONES, 
··· μαχμηγορών elάνίει R, μακρηγορούν el άνήει valg. 9 9 άποχρίνεσθαι R, άποχρίνασθαι ?uk. M Σέξστον II. 

•^τρίςμηδέν ΚΓ 9 9 λοιπδν R. 9 9 4 t e ! A p ' vulg, * ποικιλότερα R. w Άρεοβίνδου R> Suid. s. ν. Ουράνιο 
ti iiitem. Άρεβίνδου vulg. άπηγμένος Suid., i»lerpr, daclxi, άφιγμένος R et vulg. μέν om. 11. ήμπ-
έτχϊτο R. άμπίσχεται viilg. 1 άρΓήμίν R. άμφιέν/υται edd. 9 ώς om. R. 9 αυτός που coa). Bou. Vulc. 
prn αυτού. 4 στωμυλότατος R. 



Α ϋ Α Τ Η 1 Ε SCU0LAST1CI 1 3 % 
iu Gurgia uil $<tfrat<'S, itiliil sciensinler niliil scicn- Α καθαπου φησλν ό εν Γοργία Σωκράτης, « Ούκ είδώς 
tcs , viurnbat. Ila vero scurra ille stoliJus regem 
cepil, ut ei ingnUi pectiniae sumroa cum donarit, el 
:ul commtiticin sectim 1 3 1 mftnaam ndmiltcrcl, el 
pslera praclibala ci propinaret, φίοιΐ nulii antea 
alieri facmatai; frequenicr ciiam jararei sc IIIIH-
quaro talom virum vidisse, lametsi anle.i prastaji-
lissiraos rcvera pbilosopbos vidisscl, rjni binc ad 
riim sc ce-ntulissrnt. Paulo cnim ante Damascius 
Syrua, et Simplicius Cilix, et Eulamius Pbryx, ei 
Priscianus Lydius, l!crmia«qiie oi Diogencs Plice-
nices, el Isidortis Gaza;us , bi, inquam, onuies, flos, 
ipsc atquc apcx, ut poelice Joqoar, noslri aevi plii-
losopliorum, cum ipsis opinio de Bcn, qiue apud 
Romanos vfgcbai, non saiis probarelur, existima-

έν ούκείδόσιν » ένίκα. Ούτω τε ειλεν τον βασιλέα L 
βώμαξ εκείνος χαι έμπληκτος, ώς χρημάτων τέ οί 
δωρήσασθαι πλήθος, καλ κοινής μεταδούναι τραπέ­
ζης, καλ άπάρξασθαι φιλοτησίας, ούπω τούτο έπ* άλλφ 
τω γεγενημένον, έπόμνυσθαί τε πολλάκις ή μήν 1 

ούπώποτε τοιόνδε άνδρα έο>ρακέναι. Καίτοι πρότε­
ρον αρίστους ώς αληθώς έτεθέατο φιλοσόφους, ένθέν­
δε ώς αύτδν άφικομίνου^. Ού πολλφ γάρ έμπροσθεν 
Δαμάσκιοςό Σύρος καλ Σιμπλίκιος ό Κίλιξ, Εύλά-
μιός · τε ό Φρυξ, καλ Πρισκιανδς ό Αυδδς, Ερμείας 
τε κα\ Διογένης οί έκ Φοινίκης, καλ Ισίδωρο: ό Γα-
ζαΐος, ούτοι δή ούν άπαντες τδ άκρον άωτον, κατά 
τήν ποίησιν, τών έν τώ καθ* ήμας χρόνφ φιλοσο^η-
σάντων, επειδή αυτούς f ή παρά Τωμαίοις κρατούσα 

banlPcrsicamdisciplinamlongeossepncslantiorem, Β ί τ Χ τ ψ κ ρ Ξ . ; τ τ ο ν ι &ξα 0 υ χ ή ρ ε σ χ ε ν , ώοντό τε τήν 
Περσικήν πολιτείαν πολλφ είναι άμείνονα* τούτοις δή 
τοϊς ύπδ τών πολλών περιαδομένοις άναπεπεισμένοι, 
ώς εΓη παρ" έκείνοις δικαιότατον μέν τδ άρχο ν, καλ 
όποιον ε ί ν α ι ό Π/άτωνο; βούλεται λόγος, φιλοσοφίας 
τε και βασιλείας ες ταυτδ ςυνελθούσης, σώφρον δέ ές 
τα μάλιστα καλ κόσμιου και κατήκοον, καλ ούτε φώ-
ρες χρημάτων, ούτε άρπαγες αναφύονται, άτζρούδέ 
τ ή ν άλλην μετιόντες άδικίαν, άλλ* εί καί τι τών τι­
μίων κτημάτων ένότφδηουν χώρφ έρημοτάτφ χατα-
λειφθείη, αφαιρείται δστις ούδεις τών έντυγχανδν-
των, μένει δέ ούτως · , εί καλ άφΰλακτον η , σωζόμε-
ν ο ν τώ λελοιπότι Ιστ* άν έπανήκοι· τούτοις δή ούν · 
ώς άληθέσιν άρθέντες, καλ πρός γε άπειρη μένον αύ-

bisce videlicel re! us, qux a muUiscelcbrauiur, per 
suaei: quod apud illos principalus eil jtisitssimus, 
Η qualcm Plalo describit, philosophia ei regoo in 
unum contpirautc; probi vcro iti primis ei modcsli 
subditi ; cl neque funes ibi nasccntur, neque prx-
doues, eed ncc alias injustiliae spccies perpelrantes; 
adco ul si qnis atiquid cx rcbus suis piviiosis loro 
i;uanlumvis deserio reliquerfi, nemo qui in id inci-
derii. 6ii sublalnrus, manel *ero ita, ciiamsi incu-
siodilum sii , integrui» ei qui reliquit, donec redeal: 
bis itaque rebns ut veris excili, ct prxierea cum ipsis 
inlerdictuni esscl tcgibus secure bic dcgcre, quippe 
qui receptis moribus alque instilulis scse non ac-

commodarent, 1 3 2 a u < pcregrinas nullaque morum ς τοίς έκ τών νόμων άδεώς ενταύθα έμπολιτεύεσθαι, 
fcimiliiudine conjunctas gentes sefiecontiileruni, lan-
qnain ibi deinreps vicltiri. Primiim itaquc cuui eos, 
qtii in digiiittte aliqua ?el magialraiu constitult craat, 
valde fasluosos animisqu6 aupra modum claiis esse 
comperisscnt, detcstabanlur eos atquc improbabani; 
poslea aninriadverlcrunl niultos pr.riclum peifosso-
ies ol grassntores ac fures parlim dppreliomli, par-
lim lat^r^, omncmque injuslilise speciem vig»Mv. 
Potonliores cnim opprimunt inferiorcs, nitiliamqiio 
hiter sc crudelitalem aiquo inlinmanilalcni cxorcoitt; 

quod oninibus csl absurdius, ι uin unicui'|ii^ |»cr-
tnissum sil lot oo velinl uxores ducere, ei jaui dti-
ΧΊΊΙΙΙ , ab aduUeiiis laincn nun abslinenl. His i la-

ώς τώ καθεστώτι ούχ επόμενοι,-, οί δέ αύτίκα άπιόν-
τες, ψχοντο ές αλλοδαπά καλ άμικτα ήθη, ώς έκεΤσε 
τολοιπδν βιωσόμενοι. Πρώτον ' · μέν ούν τούς έν τέ­
λει αλαζόνας μάλα εύρόντες και πίρα τού δέοντος 
έξωγχωμένους , ! , έβδελύττοντό γε αυτούς καλ έκάκι-
ζον* έπειτα δε l f έώρων, ώς τοιχωρύχοι τε πολλοί καλ 
λωποδύται, οί μεν ήλίσκοντο, οί δ'ε και διελάνθανον, 
απαν δέ " είδος αδικίας ήμαρτάνετο. Και γάρ οί δυ· 
νατολ τους έλάττονας λυμαίνονται ι % , ώμότητί τε 
πολλή χρώνται κατ* αλλήλων χαλ άπανΟρωπία· καλ τδ 
όή πάντων παραλογώτερον έξον u γάρ έκάστφ μυ-
ρίας δοσς άγεσθαι γαμετάς, και τοίνυν αγόμενοι ς 
άλλά μΟι/είαί γε δμω; τολμώνται. Τούτων δή OJV 
απάντων έχατι οί φι)όσοφοι έουσφόρουν καλ σφά: que omnibus de causis philosopbi :>umma animi 

a.'griludinc affccli Μ ipsi migraiionis suai dainoa- Β αύτου, Υ,τιώντο τής μεταστάσεω.;. 
bmi 

51. Po<i(quam vero collalis cum ipso eliam regc 
!»ermoriibus epe eua e-s* nl fruriiiali, liominemqiic 
(oinperissenl pbito&opbi:e quideiu studiun) jacian-
ioin, qui lanicii uiliil adlnic sublimiorum audierai, 
sed nc upiuionc quidem cuin ipsis conveniebat, aliis 
vero iioniiullis insiilulis assucvcrai, qualia modo 
rocriibtii; illam quoqm* promiscui conctibiius vesa-

λα'. Έπελ δέ καλ τώ βασιλει διαλεχΟέντες έψεύσθη-
σαν t e [Ρ. 70] τής ελπίδος, άνδρα εύρόντες φιλοσο­
φείν μέν φρυαττόμενον, ούδεν όέ δ τι καλ επαΐοντα 
τών αίπυτέρων, δτι τε αύτοίς ούδε τής δόξης έκοινώ-
νει, έτερα δέ άττα ένόμιζεν οποία ήδη μοι εΓρηται, 
τήν τε τών μίξεων κακοδαιμονίαν ούκ ενεγκόντες, ώς 
τάχιστα :πανήεσαν. Καίτοι εστεργέ τε αυτούς έχει-

VARIAILECTIONES. 

* Enliumum omnos vocant. T αυτοί: R. R ούτως R, ούτω vulg. * μήν R. Lugd. ( Π . ) , μεν edd. 
•'ούνοίΗ. R. *· πρώτα R. 1 1 έξωγκωμένους R. cl Lugd., έξογκ. edd. αυτούς R fCI.), αύτδν, Riipcrscnplo 
ώ, Lugd. el in mj?. αυτούς, αύτδν edd. < f δε add. Γ.Τ R. , l άπαν δέ R, απαν τ : Lugd., ά π ? ν τ ε ; edd. 
t k λυμαίνονται l i , Γ/.υμχίνοντο ΜΙ!,ν ι" IU?τι R. " ψεύσθησχν R. 



IW HISTOHIARUM LIBER II. 13U8 
vo: χα\ μένειν ήξίου, ol όέ άμεινον είναι σφίσιν Α niam non forcnles, confeslim inde *e reccpcrunt 
ήγοϋντο, έπιβάντες μόνον τών ΊΡωμαΐκών ορίων, αύ­
τίχα, ούτω παρασχδν, κα\ τεθνάναι, ή μένοντες παρά 
Πέρσαις τών μεγίστο>ν γερών μεταλαγχάνειν. Ούτω 
τε άπαντες οίκαδε άπενόστησαν, χαίρε ιν είπόντίς 
τή τού βζρβάρου φιλοξενία. Άπώναντο δέ δμως της 
έκδημίας, ούκ έν βραχεί τινι κα\ ήμελημένφ, άλλ* 
δθεν αύτοις δ εφεξής βίος είς τδ θυμήρές τε και ήδι­
στον άπετελεύτησεν. Επειδή γάρ χατ' εκείνο τοΰ 
χρόνου 'Ρωμαιοί τε κα\ Πέρσαι σπονδάς έθεντο κα*ι 
ξυνθήκας, μέρος ύπηρχε τών κατ* αύτάς άναγεγραμ· 
μένων, τδ δειν εκείνους τούς άνδρας είς τά σφέτερα 
ήθη κατιόντας βιοτεύειν άδεώς τολοιπδν έφ* έαυτοϊς, 
ουδέν ότιούν πέρα τών δοκούντων φρονείν, ή μετα-
βάλλειν τήν πατρώαν δόξαν αναγκασμένους. Ού γάρ 

Aiqui 133 i , l e e o s «damabal, ulque intnercnt ro-
gabat; ipsi vero magis cx rt sua esse censcbani, si 
vel immissis tanlum in Romanorum fince pcdibus, 
sUlim, si ita usu veniret, morerenlur quam si apud 
Persas manenles amplissimis bonoribus pi amiiisqnc 
afliccrenlur. Atque ila omnes domum redierunl, bar-
bari regis bospiulitatc valere jussa. Fructwn lameu 
cx ea peregrinationc retulerunt in rc minimc vul-
gari aut conleninenda; scd unde eis deinceps jiu »n-
dissime per omncm vitam cl ex aiiimi sonlciuia vi-
vere l icui l . Cum eniin pcr id tcnipui Romaiti c l 
Pergae pacem ac foedus inicr scse pepigisscni, b;rc 
eliam in pactis condilio conlinebatnr, quod viri i l i i 
ad suas sedes reversi ciira ullum nielum in posle-

άνήκεν δ Χοσρόης μή ούχ\ κα\ έπί τψδε 1 7 συστήναι Β rum ibi degere poseenl, nequc quidqiiant quani quod 
κα\ κρατείν τήν έκεχειρίαν, Αέγεται δέ αύτοίς κατά 
τήν άποπορείαν θαυμάσιου τι ήλίκον κα\ μνήμης άξιον 
ξυνενεχθήναι. Καταλύσαντες γάρ έν άγρώ τινι Περ­
σικοί, έθεάσαντο σώμα νεκρδν άνθρωπου νεοθανούς, 
ούτω πως άταφον έ^ιμμένον. Οί δέ τήν παρανομίαν 
τού βαρβαρικού νόμου κατελεήσαντςς, και ούχ δσιον 
είναι ηγούμενοι περιιδείν τδ μέρος άδικουμένη ν τήν 
φύσιν, περιέστειλάν τε τδ σώμα · · ώς οίον τε ήν διά 
τών θεραπόντων, χα\ τ?4 γή καταχώσαντες έθαψαν. 
Ός δέ έκάθευδον άπαντες εκείνης τής νυκτδς, έδοξέ 
τις αυτών, ούκ οιδα δέ «· δστις (ού γάρ έχω τούνομα 
φράσαι), Εδοξε γούν δμως όράν κατ* δναρ ' · άν­
δρα πρεσβύτην, γνώριμον μέν ουδαμώς, ούό* δσον 1 1 

είκάσαι, άλλως δέ σεμνδν κα\ αίδοιον, κα\ φιλοσοφίαν 
άσκούντι Μ έμφερή τψ τε σχήματι τής στολής κα\ τού 
πώγωνος τώ λίαν έκκρεμεΤ κα\ άφειμένω, έμδΌ^ν τε 
αύτώ καθάπερ έγκελευόμενον καί παραινούντα " τό­
δε τδ έπος· 

Μ ί} Θάψης τόν άθαπτον, ξα κνσΐ χύραα γενέσθαι. 
Γή πάντων μήτηρ μητροφθόρον ού έέχετ' άνδρα. 

Αφυπνισθείς δέ άθρόον ύπδ τού δέους, άπήγγειλε n 

τοις άλλοις τδν δνειρον. Οί δέ τδ μέν παραυτίκα δι-
η πόρου ν, ές δ τι άρα κα\ άποβαίη. Έπε\ δέ είς τδ 
περίορθρον άναστάντες έβάδιζον άνά τά πρόσω, 
παρέρποντες εκείνο τδ χωρίον, ούτω τής τών [Ρ. 71J 
τόπων θέσεως άναγκαζούσης, ού δή αύτοις τά έπ\ τή ̂  
ταφή έσχεδίαστο, εύρίσκουσι τδν νεκρδν γυμνδν αύ­
θις ύπερΟεν κείμενον · · , ώςδήτής γής αύτδν τρόπω 
τινλ αύτομάτω ές τούμφανές άναβελούσης · · , και δια-
φυλάττειν άΰρώτα μή άνασχομένης. Καταπλαγέντες 
δέ τφ παραλόγφ τής θέας, εΓχοντο τής πορείας, μη­
δέν ότιούν τολοιπδν έπ' αύτφ δράσαντες τών σφίσι 
νενομισμένων. Άνελο^ίζοντο γάρ τδν δνειρον, κα\ 
ώμολόγουν εντεύθεν οτι δή οί Πέρσαι ποινην Ιχουσι 

probarcnl eemire aut patriam opinionem mulaie 
cogercnlur. Nequccnim permilierc voluil Cbosroes, 
quin bac cliam in parte pacta coiislarenl ralaque 
essenl. Ferlur vero in corum redilu adiuirandum 
quid el memoraiu dignum eis accidisse. Ctim enim 
in agro quodam Persico conquiescerenl, conspicaa 
sunlcadaver bominis recentcr nioriui neglcciini i u 
inlniiuatuni abjectum. Tum il l i barbaricse legis ini-
quitalem commiserali, et nequaquam xquinn cssc 
censentes, si ncgligerenl naluram ex parlc injuria 
affectam, conlcxerunt ul poiuerunt per iniiiisuos 
cadaver, lerraque contuniulantes scpclicrunt. Noclc 
vero illa, dormicmibos jam omnibus, visus est eo-
rum, nescio 134 V*ls (bcque cnim noinen novi)« 
visus lamen esl sibi viderc virum scnem, minime 
quidcm nolum, gravem alioquin et vencrandum, el 
pbilosopbix sludium lam vcslis forina quam obionga 
promissaque barba prnc sc fercnlem, qui sibi iucla-
mabal, (anquam exhortansac maiidans, bos vcrstis: 

Ne lumutes inhumatum ; at nudum tinqu$ cadaver 
Dilacerare canes, escnmque volucnbut essc; 
ilaler enim Tellu* cunclorum haud suscipil Hlum, 
Qui malrem est au&us facio viliare nefanao. 

Ille auiem (onfestiin prae meiu expergcfactus, soni-
nium suum aliis renunliavil: alquc bi iniito quidcm 
dabilabanl, qoonara somnium esscl evasurum. Suro-
mo iiaque manc cuni eurrexissenl ci iiistilulum iler 
prosequerenlur, Iranscuulcs illum campum, situ lo-

^ corum ita cogeitlc, in quo subilariam sepulluram 
procuraranl, rcperiunt cadavcr illud dcutio nudum 
super lumtilum jaccns, pcriude ac si lerra illum 
sponianea aliqua ralionc in apcrlum cjccissct, ncque 
eum nondisccrpUunalque absumptuin asscrvarc sus-
linuisset. Miracilo iiaquc speaaculi perculsi ilcr 
suum conliiiuanint, millo amplius cx inslilulo ac 
more ipsorum oflicio ei prxsiilo. Sommum cnim 
cxpcnderunt, 135 e l , n c a v n i n i l e seiiteiuiam venc-

VARIiE LECTIONES. 
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Vm AGATHIiE 
rum, '|uod |>ersae liauc poertam et vindictam luani 
flagiticH cum mattibus suis congreisui, inhumati 
tuanere ci a canibus meriio discerpi. 

32, Ilornni aaiem virorom eon jam periculum 
focisid Cboaroet, ηϋιΗοηπηαε lameo Uraniom plus 
et admirabaiur et expetebat. Caasa vero hojus rei 
uaiuraliter, uti arbitror, bunano gtneri eat insita. 
Solcimis enim omnts, quc ad nos propius aceedunt 
sirailiaque nobit sunt, amica ducere et opiima; 
refugere autem atque aversari quod niajos est et 
superius. Quocirca et ci huc reverso amicissimas 
liiteras miitebat, et magisiro ulebatur. Quo factoin 
ι*ι, ut jam esset intolerabilis, regis amicilia lergi-
dus aiquc elatus ; omnes pasabn in coiivivits et con-
veniibus vellicaws, ueque abain ullam cantilenara 
canen?, quaoi qoo booore ipsum affcciaset Ghosroes, 
ei quibus de rebut intcr se commentali foitaeiu; 

muUoque ferocior nobis praeelarua ille tir rediit, 
quam antea fuerat; perinde ac ti ea taMum de 
cansa tantum itineris esset cmensui. Cam alioquin 
esset bomo Tantssimtif, planeque ridiculus, tamen 
ΙΌ ipso, quod barbarum regem frequenter eelebraret 
an deprodicaret, multis plane persuadebal, quod 
*e'iemenier essct doctus. Qui enim leviter omnia 
admitlunt, et peregriois ac uovis narraiionibas 
avidis auribus inbianl, facile ab ipso magnificis 
splendidisque verbts eas oroante atqae ampliflcante 
persuadebantur, 1 3 6 neque quis esset laudaior, 
neque quem iaudarel, neque qua de re, conside-
rantes. Nam qood ad exeraiuum iostructiouem et 
arroorum rectam administratioaero assiduaroqoe 
Iiellorom iierciiationem auinet, merilo quispiara 
laudaverit Gbosroem, quippe qui neque labori un-
quam cecserit, neque seneclutis imbecillitati: in 
liUeris vero^et pbilosophia talia censendut est, 
qoalem ferisimite esl eese virum, qui et sodalis ec 
auditor Uranii illius ait declaratus. 

SCHOLASTICI 1400 
Α χαλ τιμωρίαν τής έπλ ταίς μητράσιν ακολασίας τδ 

άταφοι μένειν, χαλ ύπδ των χυνών ένδίκως διασπα-
ράττεσθαι. 

λβ\ Τούτων δέ των ανδρών ές πεΤραν έλθών δ 
Χοσρδης, δμως τδν Ούράνιον πλέον άγάμενος ήν χαλ 
έπόθει. ΑΓτιον δέ τούτου δπερ, οΐμαι, φύσει τφ γένει 
πρόσεστι τφ άνθρωπε ίψ. Πεφύχαμεν γάρ άπαντες 
τά μεν χαθ9 αυτούς χαλ παραπλήσια φίλα ήγείσθαι 
χα\ κάλλιστα, άλεείνειν δε χαλ έχτρέπεσθαι τδ υπερ­
βάλλον. Τοιγάρτοι χαλ ενταύθα οί έπανελθόντι γράμ-
ματά τε χεχαριαμένα έστελλεν, χαλ διδασχάλω 
έχρήτο. Ό δε ούκέτι έφαίνετο άνικτδς ·*, βρενθυό-
μενος τή τού βασιλέως φιλία, ώς χαλ άποχναίειν 
άπαντος έν τε τοίς ξυμποσίοις χαλ άνά τούς συλλό­
γους, μηδέν τι έτερον φδειν έθέλων, ή δπως αύτδν 

Β έγέραιρεν δ Χοσρόης,καλ οποία άττα διελεγέσθην. Καλ 
πολλφ σκαιότερος έπανήχεν ήμίν δ γενναίας " ή 
πάλαι ύπήρχεν, ώσπερ τούδε Ivf χα μόνου τοσαύτην 
όδδν άναμετρήσας. "Ομως, χαίτοι φαυλότατος γε ών 
χαλ καταγέλαστος, άλλά τψ πολλάχις ύμνείν τδν 
βάρβαρον χαλ δΓ επαίνου ποαίσθαι, αύτδς δή πουν 
χατά τδ μάλλον έπεισε τούς πολλούς ώς εΓη σφόδρα 
πεπαιδευμένος. Οί γάρ άταλαιπώρως άπαντα προσ-
ιέμενοι, χαλ άμφλ ταύτα δή τά ξένα χαλ παραλογώ-
τερα τών ακουσμάτων διαχεχηνότες, ^αδίως ύπ-
ήγοντο έπιχομπάζοντί τε αύτφ χαλ σεμνολογουμένω» 
μήτε δστις δ έπαινών, μήτε δντινα έπαινοίη, χαλ έφ* 
δτψ β § , διασχοπούντες. Ές μέν γάρ στρατευμάτων 
παρασχευήν χαλ δπλων εύκοσμίαν, χαλ τδ διαπαντδς 

Q έν τοίς πολέμοις θιαπονείσθαι, δικαίως άν τις θαύ­
μασε ιε τδν Κοσρόην, ώςούτε βκνψ εΓξαντα πώποτε» 
ούτε τή τού γήρως άσθενείφ* λόγων δέ πέρι χαλ φι­
λοσοφίας τοιούτον αύτδν ήγητέον οποίον είναι εέπδς 
άνδρα ξυνόμιλόν τε χαλ άχροατήν Ουρανίου έχείνου — 
άποδεδϊίγμένον. 

ΑΓΑΘΙΟΥ ΣΧΟΛΑΣΤΙΚΟΥ 
ΙΧΤΟΡΙΩΝ Γ. 
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αο Jwrne, Ruttici [ratre, occtdilnr (IV). laxorum indignatio, Romani Onoguris tdsldtonem parant (V) PeruB (ortiier 
retishmHW). Turvit Romam>rum fuaa (VII). Lazorumpoti cwdcm regis deiibtratio (VHI) Oratw Mtit,ut ad 
Perm defaant, snadtnti* (IX, X ) . Contra Phartau$ ad fidem Romnnit serwndam hortatur (XI, XII, XIII). Jusli-
niamu Atkantuium ad csutam cogno$ccndam in Lazorum lerram nntlit. Rusticus ti Joannes bt vincida conjiciuntur 
(XIV) . TvUhes, Gubatb fraUr, Latorum regnum accipu. Soterichus addonaregia diUributnda m Asiam musus 
(XV) . α MiumianitoppreuMtcum liberii tuis inicrficitur (XTI). Quo faclo Mnmiani ad Pertat detciumt. IHlim-
miarwm tmamta Nadwraqam adverm Hutmo* Sabiro* missa (XVII), ab hu nocturno prcelio vicla coneidtmtur 
(XVIII). HackoTagtm, paeis cowduiombut fnutra oblatis, ad Phasidem urbem tspugwmdam te confert (XIX). Romani 
ex Nesoad $m conwmutnd*m ei defendmdam tucwrruiu ( X X ) . Munimertta navalta inslrumtur. Part Homanorwn, 
prmtia temete commhso, mgre m oppidum $$ recipiunt (XXII). Martxmu ficlo mmtio miliium ammot confimiat (XXIU), 
pmrU copiarum ad speculandum emi$*a. Nackoragan exercitumadversuM oppidumducit Juttimu, Devm in propinano 
imnploa4**aturut, inde progreutturlXXW). Reterte** Peru*$ oppidum tumma ti oppugnttrVes α tergo adoruur (XXV). 
Ptumm unistrum comu eormm w fuqam vertitur (XXVI) . Mox mhern, twrbatit ordinibus, inqenli clade fugantor 

[ A. C. 554] * \ Τά μέν οδν «αρά Πέρσαις ν ό - 1 
μιμα, χαλ ή ποιχίλη της σφών πολιτείας μεταβολή 
χαλ, όπόσα χρήναι ψήθην περλ Χοσρόου χαλ του χατ' 
αύτδν γένους είρήσθαι, ταύτα δή ούν άπαντα, el 
χαλ μαχροτέρψ έξείργασται λόγω, χα\ ού λίαν έχε­
ται των προτέρων, αλλ* ού περιττά γε Γσως δό· 
ξειεν 9 1 άν, ουδέ άχρηστα, μάλλον μίν ουν χαλ τδ 
•έλγον, ώς έμέ ήγείσθαι, ξύν τψ ώφελίμφ άπειλη-
φότα. Έθέλω γαρ, εί έπ* έμολ είη, χαλ περι πλεί­
στου ποιούμαι, ταίς Μούσαις, φασλ, τάς Χάριτας 
χαταμιγνύναι. Καίτοι έτέρωθί με χαθέλχουσιν αί 
φροντίδες, χαλ Ιπομαί γε ούτι έχων εΐναι τή περι-
αγονση άνάγχη. Ή γάρ μοι ξυγγραφή, τούτο δή τδ 
μέγιστον τε χαλ σεμνότατον έργον χαλ πάσης ασχο­
λίας ύπέρτερον, εΓποι άν ή λύρα ή Βοιωτία, οδού ^ 
τε χαλ βίου πάρεργον γίνεται, χαλ ούχ ένεστί μοι ώς 
I Γ. 73 ] ήδιστα έμβιώσαι τοίς ποθουμένοις. Δέον γάρ 
τούς πάλαι σοφούς σχολαίτερον άναλέγεσθαι μιμή­
σεως έχατι, άπαντα τε τά έχασταχού ξυμφερόμενα 
γνωματεύειν ές τδ άχριβές χαλάναπυνθάνεσθαι, άνει-
μένον τε άμφλ ταύτα έχειν τδν νούν χαλ ελεύθερον * 
άλλ* έγωγε, ήμενος έν τή βασιλείω στο$, βιβλίδια 
πολλά διχών άνάπλεα χαλ πραγμάτων έξ έωθινού 
μέχρι χαλ ές ήλιον χαταδόντα έχμελετώ χαλ άνελίττω * 
χαλ λίαν μέν άχθομαι τοίς ένοχλούσιν, άνιώμαιδέ 
αύθις εί μή ένοχλοΐεν, ώς ούχ otdv τέ μοι δν τών 1 1 

άναγχαίων άποχρώντως έμπίπλασθαι άνευ πόνου 
χαλ δυσπαθείας. Πλήν άλλ* ούΤ ώς άνήσω τούμδν, 
ουδέ άποπαύσομαι ' · έατ* άν δ έρως με άγη, εί χαί 
μοί τις νεμεσήσειεν ώς υπέρτερων έφιεμένω, χαλ, C 
τδ λεγδμενον, έν πίΟφ φιλεργούντι τήν χεραμείαν. 
Εί γάρ τψ χαλ δόξειεν είναι τάμα νόθα γε ώς αλη­
θώς χαλ άνεμιαία, χαλ οία < υ̂χής ές πλείστα μερι-
ζομένης χυήματα. άλλ* έμαυτδν γούν Γσως άρέ-
σχοιμι άν, χαθάπερ τών φδόντων οί άμουσότατοι Μ * 
ν41ς άν δέ μή περαιτέρω έχδρομάς ποιούμενος χαλ 
μεταβάσεις ές άπειροχαλίαν έχφέρεσθαι δόξαιμι, 
αύθις δή Μ έμοιγε τών Κολχιχών αγώνων χαλ τρύ 
προτέρου λόγου μεταληπτέα. 

1. Perstrun iasdtuu, variaque ifMorom reipn-
blic» imnuulio, el quaecanqae de Choeroe e]a8que 
geiiere roihi dicaaai t i s i εοηί, ea aniverta et 
quidffla ioogiore orttlooe sum pmecatat, ei ad 
preeedefttii 139 1 1 0 1 1 Ρ***6 periincal. Sed neqac 
sapervftcanet (brusee liatri posseal neque ioaiilia, 
qoin poiivs, meo quldem jodicto, ulile dalci coa* 
juDctum habaniia. Cupio eolm, si ia ate assei, 
maxinilqiia iacio, Μaaia, quod aloac, Graiias per-
miscere: in ditertain vero m€ ahripiuni c o « f 

•eqaorque illibeatl anjroo drcaoMfenlem mt ne* 
«etaiiaieiD. fliatoria) eniai tcriplla maxiiouai cam 
ali augasllsiimumque opas, omaSqne occapaiione 
pntttantioa, aeceaaoriom qnoddam, Ml Boaolia lyra 
dixerii, vi» aimul et viiae occapatio etleitur. Hequa 
eiiiro nihi licet in iU q»» ouxiroe velleai, *uavU-
sime vium iraducere. Nam com oporleret vctenim 
iapientuiD ecriptie relegeiidia iwmorari, imiumli 
videlicei cauaa, et qaecanque paaalm uiillter liiivri^ 
prodiu eunt, accarale expendere el peracrutari, 
animaroque ab aliia curis eolutum ac Uberum iis 
inpendere: ego vero seden* ad porticum regiam, 
libcllos liiibua forensibus ei molesiiis plenot a nunc 
in veapemiD uaque traclandia ei versandis tum oc-
copains: et molesic quldera mihi vebemeater ao 
cidanl foreiuet ialie interpellationas et turba», nio-
lcttam vero ruraas mibi nisce moletiiis earcre, 
cuoi videbcet absque laboribas ei molesiiU neeea-
aaria mibi nequaqoam aappeuiil. Caeteram oc tic 
quidem conquiescaoi, qood ad me attinel, neqoe 
dewnam 13^ quo me amor ducit aequi ; etiamsi 
aliquis me caviiletnr ei rcpreb^odat, ul majora 
taeie viribus tenunlem, et in orca, quod aiuni, fi 
gullnam addiscemem. TaoMstti eoim scripta mea 
fuipiam spuria revera ei tubventaoea videbuatur, 
et qtiodammodo amuii iti plurioaa dislractt foDtu» : 
mihi laraen ipsi interea. qood imperiiis canlorilnis 
usu venire solel, forlasse non displicebunt. At vero 
iie U>ngioribus digressionibut excureiunibusquc de-
eomm exced:iin, ad Colchica cerUmiiu et ad prio-
rem sermoncm esi redeundum-

VARIJI LECTIONES. 
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2 . T u m cn im Chosroes, cum ipsi Mermerois ob i - Α β'. Τότε γ ά ρ ό Χοσρόης, ή γ γ ε λ μ ί ν ο ν α ύ τ ψ ώ ς τε-
lus renunliatus esset, dolorem, u l par est, ex i l l ius 
intcr i tu ct moerorcm concepil . Ne vero copia? i n i -
l i la rcs , quae in Laz ico frant , duce carcrcnt, pro-
tinus Nacboragan cis pncfecit , v i rum in pr i inis ce-
lcbrem, maxiiriique nominis . Qu i cum jam appara-
l i s ivbns onitiibus i l i ne r i accinclus esset , mira 
quxt lani e l nefaria in Colcbica regione acciderunt. 
ilnm c . h u ftomani, ut supra dixinius , lurpissima 
fuga arrepta, i iupcdimeniorum partem hoslibus d i -
l ip icndam rcl iquisscnt , Gubazes, Lazorum per id 
lcinpus rex, dedeuis i l lud non feieiidum cciisens, 
metuens cf iani , nc quid gravius in poslcrum com-
m i l l e n t u r , confeslim Justiniano singula n u n l i a v i i , 
praifecios i i i c i i s a u s , lol iusque facti culpara i n 

θνηκώς *· εΓη ό Μερμερόης , περ ιήλγησεν μέν , ώσ­
π ε ρ ε ίκδς , τ ή ξυμφορα χαλ ήνιάθη - ώς άν δέ τ ά έν 
Ααζ ική στρατεύματα μ ή χηρεύοΐ ϊν ή γ ε μ ό ν ο ; , α ύ ­
τ ί κ α δγε στρατηγδν τον Ναχοραγάν 1 7 άναόείκνυσιν, 
άνδρα τών σφόδρα λογ ίμων τβ χ α ί ονομαστότατων. 
Καλ τ φ μέν τά έ ς τήν πορείαν παρεσκ*ύαστο καλ 
ήδη έ χώρε ι. Έ ν φ δέ ήν έκεΓνος έν τούτοις , παρά­
λογα ά τ τ α καλ άθεσμα έν τ ή Κολχίδι χ ώ ρ α ξυνέβη. 
Ε π ε ι δ ή γ ά ρ οί ΤωμαΓοι , ώ σ π ε ρ ρ οι πρότερον ί £ -
(5ή0η * β , άκλεέστατα έτύγχανον π ε φ ε υ γ ό τ ε ς , καλ τά 
π ρ ά γ μ α τ α τδ μέρος *· καταπροέμενο ι τοΓς π ο λ έ μ ι α ς , 
Γουβάζης 4 0 ό τών Ααζών βασιλεύς, ούκ άνεκτδν 
ηγούμενος τδ α ίσχος , δεδιώς δέ μάλλον μ ή τ ι καλ 
π έ ρ α τούτων ά μ α ο τ η θ ε ί η , αύτ ίκα Ίουστ ιν ιανφ έ ξ ή γ -

corum vecoiuiam referens ; et 1 4 0 quidcm pra> 9 γε ιλεν Εκαστα, κατα ι τ ιώμενος τούς στρατηγούς , καλ 
cipoe Bessam incusabal, post bunc M a i l i n u m ct 
R u s i i c u m . E r a l vero Rusticus genere Graccogallus, 
ibique non prefeciuni atit Iribunum agebat, neque 
ullo i n i l i i a r i munere fungcbatur, sed tanliun pccu -
niae regiae qua>stor crat, non quidem cjus , quje 
e Iributis vectigalibus coge.batuv (ahcri cnim c u i -
piam illa commissa c ra l ) , sed ejus, quae e tbcsauris 
rcgiis mi l tebaiur , ut i i , quorum in praeliis vir l t is 
c l forl i lndo omicuissel , meri l is p r x m i i s donarenlur. 
Quociroa minime obscurus crat hic v i r , scd intcr 
cos quorum auctoriias plt tr imum valeret, babitus ; 
adeo u l ei iam arcana maxiine ei communicarentur , 

ά π α ν τδ ξυνενεχθέν ε ίς τήν έχε ίνων άνάγων άβελ-
τ η ρ ί α ν , καλ πλέον έπεκάλε ι τ ψ Βέσσα, καλ μετ* 
εκείνον Μαρτ ίνω καλ Τ ο υ σ τ Ι χ φ · Ούτος δ£ 'Ρούστ ι -
κος ή ν μέν Έλληνογαλάτης τδ γένος · παρήν δέ α ύ -
τόσε ούχ ώστε στρατηγός ή ταξίαρχος , ή άλλο τ ι 
είναι τών παρατάξεων μέρος , τ α μ ί α ς δέ μόνον τ ώ ν 
βασιλέως χ ρ η μ ά τ ω ν , ού μ ή ν τ ώ ν έκ τ ή ς δασμοφο-
ρ ίας έρανιζομενων ( ά λ λ ψ γ ά ρ τ φ 4 1 ταύτα έ ι ι ε τέ -
τ ρ α π τ ο ) , άλλά τών δσα έκ τ ώ ν βασιλείων θησαυρών, 
έ π ε π ό μ φ ε ι , έ φ ' ψ τούς αριστεύοντας έν ταϊς μάχαις 
τ ά προσήκοντα [ Ρ . 74 J κομίζεσθαι γ έ ρ α . Ε ν τ ε ύ θ ε ν 
τε ούκ άσημος ή ν ό άνήρ , άλλά καλ λίαν τών δυνα-

principumquc mand.Ua t i im dcmum i i rma fidelio- Q τ ω τ ά τ ω ν , ώ ς και κρινωνδς 4 t είναι τών ά π ο ^ ή τ ω ν , 
raque viderentur, cum Iuiic plabuisscnl . J u s l i n i a -
nus vero etiam nnlra Bcssa? eiat infonsus, quod 
Pelrae propagnaculo caplo, ante Mcrmerois adven-
tum, cum oporliiisset euin omnes cx Iberia adilus 
fonissi inc obstrucre , juvante ipsum natura loco-
vum, eiTiccrequc ut ea ex parlc Laz icos monlcs 
barbaris inaccrssibilcs redderet : ipse vero id prx 
vccordia neglcxerat, u r b i b u s , q u x ipsi crediine 
<*rant, oboundiss, c i pecuniae ex i is corrogaudie i n -
tenlus. Illa iiaque in animum rcvocans impcralor , 
( u m cl ba?c dc eo afTerrentur, facile cs l persuasus. 
Quoiiica confestim Bessam exauctoraium, ac pr.x-
forea l»onis snis exutum in Abnscos relcgavit, i l l i c 
mansurum donoc aliud quid de eo staiuerelur. 

βέβαια τ£ τότε βρκειν χαλ π ιστότερα τά παρά τών 
αρχόντων άναγγελλόμενα , ήνίκα άν εκείνον άρέσκη . 
Ίουστιν ιανδς δέ ήδη καλ πρότερον χαλεπαίνων τ ώ 
Βέσσα, δτι δή Πέτρας ελών τδ φρούριον, πρλν ά φ -
ικέσθαι τδν Μερμερόην , δέον αύτδν τ ά ς έξ Ι β η ρ ί α ς 
είσόδους καρτερώτατα δ ιαφράξαι , συλλαμβανοΰσης 
α ύ τ φ τ ή ς φύσεως τ ώ ν χωρ ίων , τ α ύ τ η τε άβατα τοις 
βάρβαροι ς τ ά Α α ζ ι χ ή ς όρια καταστήσαι , δ δέ τούτο 
μεθήχεν ύ π δ ραστώνης , άργυρολογών δέ περιενό­
στε ι τ ά ς πόλεις τάς ύπ* α ύ τ φ τ ε τ α γ μ έ ν α ς . Ε κ ε ί ν α 
δή ούν ό βασ'λεύς μεμνημένος , επε ιδή κα\ ταύτα 
έ π έ π υ σ τ ο , αύτ ίκα έπε ίθετο · καλ τοίνυν παραλΰσας 
τδν Βέσσαν τ ή ; αρχής , καλ πρός γε άφελόμενος α ύ -
τ ί ν τά οίκεΓα, ές Ά β α σ γ ο ύ ς έξέπεμψεν , έκεισε μ ε -

Martino ?ero, quantumvis graviier infensus, pra>- D νούντα Εως άν έτερον τ ι έπ* α ύ τ φ «ιανοηθειη. Τ φ 

f Tturne 1 4 1 lamen primatura rc l iqui t . Nam inler 
pnetores sive principos m i l i i i x pr ininm lo( um ob-
lincbat, sccuudiim vcro Jus i inus , pos tqucm Bascs, 
ai:;ue i i a doinceps al i i s ig i l la i im. A l q u i Mar l ino e l 
Ktis i ico j am anlea non bcnc cnni Gubazc c^nvenc-
i at, ?cd simnlias qt ixdam inter cos subardcsccbat 
gravis alrorissiniaqix 1 , sed q u x nondum in apcrtum 
iticcndiinn m i p c r a l ; iiata <|uidcm pr imuni cx i i i v i -
d ia , ac dciudc fiabello pcrpetu.e lemerari;cquc su -
spicionis susciiata atque adaucla. Omnia enim i p -

δέ Μαρτ ίνω πολλά νεμεσήσας , δ μ ω ς αύτώ τα π ρ ω ­
τε ία τής ηγεμον ίας παρέσχετο · καλ ήν έν τοΓς στρατ ­
ηγούς πρώτ ιστος μέν αύτύς , Τουστϊνος 6* δ .ύτερος , 
καλ Βούζης αδ μετ* εκείνον, χαλ έξης οί άλλοι 
ώ ς Ι χ α σ τ ο ι . Άελ μέν ούν καλ πρότερον Μαρτίνω 
τύ καλ "Ρουστίχψ ούκ ορθώς τά ές Γουβάζην δ ι -
έκειτο, άλλά δυσμένεια τ ι ς αύτοίς 4 * ύπετύφετο , βα­
ρεία τε καλ δεινότατη δσφ καλ διελάνθανε, λαβοΰσα 
μέν τήν αρχήν ύ π δ φθόνου καλ βασκανίας , άρθείσα 
δέ κατά τδ μάλλον τ ψ συνεχεΐ καλ άλογίστω τ η ς 

V A R l i E L E C T I O N E S . 
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υποψία;. "Απαν γαρ δτιοΰν ύπ' αυτού γιγνόμενον Α 
τώ πεπονθάτι τής ψυχής εξετάζοντες, κα\ πάντως 

άχθόμενοι, ύπέτρεφον 4 4 τδ χαλεπαϊνον κα\ έπε£-

^ώννυον. Έπε\ δε εκείνο; ύποτοπήσας τδ έ/θος 4 β , 

κα\ τολοιπδν ές τδ άντιλυπείν προηγμένος, έκακη-

γόρει γε αυτούς 4 4 πολλάκις ώς άνανδρους καί αλα­
ζόνας, κα\ ουδέν ότιούν μέλον αύτοίς τών πρακτέων, 

έ ; τε τά ξυμπόσια κα\ τούς ξυλλόγους νεμεαών άε\ 

διετέλει, χαλ ουδέ πρεσβείας τυχδν άφιγμένης έκ 

τών προσοίκων εθνών άνίει κα\ ύπεστέλλετο ' οί δέ 

ταύτα τε ούχ ένεγχόντες, χα\ πρός γε τάς ές βασι­

λέα διαβολάς έν όργή ποιησάμενοι, καί γιγνώσκοντες 

ώς ούκ άνήσει διελέγχων εί που και αύθις σφαλεϊεν, 

έβουλεύοντο εκποδών τδν Γουβάζην ποιήσασθαι, ώς 

άν τίσαιντό τε αύτδν τού φθάσαντος πέρι, χα\ τολοι­

πδν ούδενότι 4 Τ δειμαίνοιεν. ^ 

γ ' . Πολλά δή ούν κατά σφας κοινολογησάμενοι, 

χαλ πέρας έπ\ τήδε στάντες τή γ ν ώ μ η , επειδή αύ­

τδν ού πρότερον διαχειρίσασθαι φόντο χρήναι πρ\ν 

άν κα\ τού βασιλέως άποπειραθείεν , οτέλλουσιν ές 

το Βυζάντιον Ίωάννην τδν Τουστίκου άδελφδν, ά γ -

γελούντα δήθεν ώς Μηδίζων 4 4 δ Γουβάζης [ Ρ . 75] 
πεφώραται. Καί ούν ές λόγου; ό Ιωάννης τφ βασι-

λεί λαθραιότατα 4 · άφιγμένος, διέβαλλε τδν Γουβά· 

ζην ώς άποστάντα ήδη, κα\ τούς Πέρσας έπαγό-

μενον, κα\ ούχ ές μακράν τήν χώραν έπ* εκείνους 4 0 

μεταθήσοντα, εί μή θάττον ότψδηούν τρόπφ διακω-

λυΟείη'. Ό δέ βασιλεύς καταπλαγε'ις μέν τ ώ παρα- Q 
λόγφ, ούτω ;δέ τελεώτατα πεπιστευκώς, άλλ' έπί 

μ έ σ η : τινός χωρήσας εννοίας· "Αγε, έφη, δπως 

τον άνδρα παρασκευάσατε ώς ημάς ένΟάδε 

νέσθαι. Δι ίσα ς δέ ό Ιωάννης, μή ποτε, ει γε εκεί­

νος άφίκοιτο, τά τής επιβουλής άναχαλυφθείη, Ι-.ϊεν* 

έφη, ώ δέσποτα · τί δέ άρα ποιητέον ήμίν, εϊ γε 

έχων είναι παραγενέσβαι ήχιστα εΛοιτο; — *Αναγ· 

καστέον αυτόν, ή δέ ό βασιλεύς, χατήκοον Cvzu, 

χαϊ πάσα μηχανή 1 1 έχπε^ίΧτέον. Ευθύς δή ούν 

ύπολαβών ό Ιωάννης · Άναγχαζύμενος δέ εϊ γε 

άντιστίΐίη, τί OV γένοιτο έπϊ τούτοις; — Τί δέ 

άΧΧυ γε, ?φη ό βασιλεύς, ή πείσεχαι χά τών τυ­

ράννων, χαϊ κάκιστα άποΧειται; — Ουδέν ονν ** 

έσται δέος, ή δέ ό Ιωάννης, τ φ τούτον άποκτε-

νοΰντι; — Ούμενούν, έφη, ε ί γε% άντιταζτόμενος D 

χαϊ άνηχοστών, ώς ποΛέμιος διαφΟαρείη. Τοιαύτα 

οέ τού βασιλέω; άποχριναμένου, καί παραπλήσια 

τούτων έν επιστολή τοίς στρατηγοί; σημήναντος 8 3 , 

ουδέν έτι ό Ιωάννης περαιτέρω άνεπυνΟάνετο, άλλ' 

έ7;ειλήφθαι ήδη , % και Ιχεσθαι τού ζητουμένου άπο-

χρώντως ηγούμενος, έπανήχεν αύθις ές Κόλχους τδ 

γράμμα τούτο έπιφερόμενος * δ δή Μαρτίνός τε κα\ 

'Ρούστικος άναλεξάμενοι, καί μάλα εύπρεπώς 
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sius facla saucio iuvtdiu animo cxploranlcs iisque 
scipsos lorqttcnles, siimillatcro fovebant cl oonih-
mabant. Gubazos iiaque concepia de iliorum in se 
odio suspicionc, el ad muluum odium cxcrcendum 
provocatus, acribus el contuincliosis veibis cos 
freqiicnler perslringebat, lanquani parum vhos cl 
inanus in lingua gcrentes, nullamqtie rcruin g«»ren-
darum curam habcntes. Alque ita in conviviis con-
venlibusquc in sua crga cos iudignaliomj pcr^islc-
b a i : sed neque cum a linilimis gpmibns ieg.aio 
forte aliqua venisset, minus acriicr in eos i imbe-
balur. Hi vero nequaqnam id ft reinlisin ra l i , ct 
crimioationes ad regcm delalas ad aitin.uin rcvo-
canles, atque ila serum staiuentns, non dosilurum 
eum ab ipsis criminandis, si qtia in.re ilnuni offi-
cto suo dcesseni, conciiium dc lollendo e mcdio Gu-
baze inierunl, ut et acccpiam injuriam vindicarcnt, 
omnique in postcrum ipsius mctu scsc libcraront. 

142 3. Variis ilaque iuler se consiliis agilalis, 
quorum summa IITC fuii, non anle interficiendum 
quam imperalom anitnum lenlasscm; Joantiera, 
Rustici fratrem, Byzanlium millunt, qui imperatori 
significarei, Gubazem Persarum partes fovcnlcm 
cssc deprebensum. Joanncs ilaque qtiam maxitnc 
Ueri poieral clam ad imperaloris colloquiuui cuiu 
pervenisset, criminaius cst Gubazen, perinde acsi 
jam defeclionem f^cissct, cl Persas iniroduciurus 
eeset, breviquc proviuciam tolaiu cis Iradilurus, 
uisi confeslim qnocuuquc modo cocrccrelur. Iiu-
peralor vero inopinalo boc numio pcrculsus, non-
dum lamen p^cnaiu ei fidem accommodatis, scd 
mediam qiiantdani ojiinioiieni leiicns : Agc, 

curaie utad noshuc vtitlntur. Mfluens veio Joatmcs, 
nc qtiando, si ille co pervcnirof, fraus drlegcrelur, 
Sit ila, inquil, domine; quiii vero (aciendum iwbis, 
ει id sua tponte jacere deireclarii ? -~ Cogendiii eril, 
inqail rex, *nbdilu$ cum tii, εί quacunque raiione 

ai ablegandm S(alim ilaqne SVMIIOIICHI rrgis cv-
< ipic-n*» JtKintifs, Quid i i , tnquil, coactui retistat, 

quid tum fiel ? Quidt inquit, aiiud, quam quod ly-
ranm* 90U1, ut petsime pereut. — Λί< εΐφ), iiiqiiil 
JoauiK'*, ei erii metutndum, qui eum intcrftceril Ί 
— Mhily iinjiiil nx , si retiitcn* el non obaudiens ut 
hosiit, perwrit. Tali 1 4 3 itaque rcsponso accopto, 
cum in camdcm lt*ie hemenUam rcx ad pra?foclus 
milili.e scripsishci , uiliit ullra csl peicunclaliis; 
sed abundr peiilioui su;t safibfaclum esse censcns, 
conlcstiin ad (̂ ulcbos reveriilur, lilloras regias 
perfcrciis. Quas ciuu Manimiset Justinus legi^scnt, 
cum viderenl aclum bunc scitc inslrudum, ad au-
deudum facinus sese conlulerunl. Gonvocalis ilaquc 
Juslino el Buse, id quod in aniroo suo agilabant 
cclanlcs, signilicaiutil ad Gubazein quain cUissime 

Υ Λ Β Ι Λ ; LLCTIONES. 
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c»sc contendendum ct ctim co consuUanduin, quo ^ έσκευωρήσθαι 8 > τδ δράμα εύρόντες, ευθύς έπλ τήν 
paclo Porsas Oiiogurim insidenles cullaits viribus 
adorirentur. fli vero Iiisce ralionibus persuasi una 
profccli sunl, eiigua quadam e legiouibus manu 
cooiilati. Gubai^s ubi adveulare ad se pra-fectos 
rxercilus cognovira nihil plaoe eiuislri suspicalus, 
circa Ghobum amoem miaer eis obviam procedit, 
tecurus ptane et ninil mctuens, paucis adoiodum 
e suis comiuiiis, aique iis quideai inerroibus, ne-
qv$ od pagoam iosiraciis, Quidni enim ita veniret 
ad amiroa ei familiares et cuslodes provincia? et 
nequaqiiaro hosles, ino potias eliajn exleramno 
geniium propulsatores ? 

πράξιν έχώρουν. Συγκάλεσα με vot δή ουν Ίσυστίνόν 
τε καλ Βούζην καί τδ μελετηθέν άποκρύπτοντες, 
χρήναι Σφασαν τήν ταχίστην ώς Γουβάζην ίέναι, ξύν. 
αύτφ τε βουλεύεσθαι δπως τοίς δς 'ΟνδγοορενΜ 

Πέρσαις κοινή έπελευσόμεθα , Τ . 01 δε» τούτοις πε­
πεισμένοι, ξυνεπορεΰοντο. Είπε το δέ αύταίς βρα­
χεία τις έκ τών ταγμάτων άπό μοίρα * γνούς δέ ό 
Γουβάζης ώς αύτίκα μάλα οί στρατηγολ έπ* αύτδν 
ήξουσι, καλ ουδέν δτιούν άντίξουν ύποτοπήσας, πα­
ραγίνεται άμφλ τδν Χωβούν η τδν ποταμόν. Έν Γ 

ταύθά τε αύτοΐς δ δείλαιος ύπαντιάζει αφύλακτος 
Β τε καλ Θα£βαλέος, χαλ λίαν ολίγους τών οπαδών επ­

αγόμενος, καί τούτους άνόπλους χαλ ούχ έ; μάχη ν παρασκευασμένους Μ · Οώςδέ ούκ άν ούτως ίχετο παρά 
φίλους τε χαλ ξυνήθεις χαλ φύλαχας τής χώρας χαλ ήχιστα πολεμίους, μάλλον 
έχθρων · · άλεξητήρας; 

1 4 4 *· v e r o ^ 1 » * intidenles. aronea, dissc^ 
rebant inter aese de pnesenti rerum tltiu compo-
tteiido. Τααι Ruslicus, Age, inquit, ο Gubaxe, con-
iunge le no$ira in Per$as expeditioni, et comminem 
HobUcum laborum pariem tubi, in illo$ OnogurUx 
in$\denl€*. Turpe enim fuerit εί diuiiut eoi in medi* 
noitra rtgiont ucure reiidere patiamur, prceeipue 
cum ef paucUrimi sint, neque ρατε* φαί nobUeum. 
prnlio decernant. Tum Gubaaes, At »σε, inquit, 
bQni viri, solot necttu e$l in hoc elaborare, pents 
quot 10 /01 eorum q*a accideruni omnii eulpa con-
είεέι'Γ. enim $upina quadam ignavia vecordiaque 
i* rebu$ gerendii procpediii (unseiit, meque pro-
vngnacuium illud muro cinclum utet, neqne adeo 

μέν ούν και τών όθνείων 

δ*. Ούτω δέ έπλ τών ίππων ήρενοι άπαντες, δι-
ελέγοντο άλλήλοις δπως τά παρόντα Θετέον * χαλ 
τοίνυν δ 'Ρούστιχος, Ά } * , έφη, & Γονδάζα, 
δχως ήμιν συνάροιο χαϊ συνεχιΛήψχχ τον χάνου 
χατά Περσών Χούσι, τούτων δή των ές %Ονό· 
γουριν Ιδρυμένων» ΑΙσχρόν γάρ «ί χαβεδοννται 
άδεώς έχιχΛεϊστον έν μέσχι·· [Ρ. 76] rtj ήμχτέρςι 
χώρα, χαί ταύτα όΜγιστοι δντες χαϊ ουδαμώς 
αξιόμαχοι. ' A . U ' υμάς γε μόνους, ή δέ δ Γουβάζης* 
άνάγχη, ώ γενναίοι, έν τφδε διαγωνίσασβαι, ώς 
χαϊ μόνους τών ξυνενεχθέντων αΐτιωτάτσυς. £1 
γάρ μή Ραστώνη χοΧλή άμφϊ τά χραχτέα ·» εί-
χεσ^ε χαϊ όλνγωρία, ούτ* άν τδ φρούριον ήμίν 
τούτο έχετειχίζετο, ούτε ούτως άχΛεά ρυγήν*αί 

ignobihm lurpemque fugam arripuiutiu, ncque ® άσχήμονα ύχοστάντες έδραχετεύετε, ούτε άΛΛο 
quidquam torum, qua haud par εται, factum fuitui. 
Axffc tero, tiri optimi, ύ vot gtoria cupida ε%ιε 
dicilu, ει εί animos in ρεείοτε pr*(ecti$ miliiaribut 
diffnot geriiis, iMrmittiQ Uta oficii vobis est τεεατ· 
άεηάα. Nequeenim unqjiam tv% $equar, neque bel-
l*m adibo, doutc omnia, quas α vobis peccela snnl, 
coTTtcia fumnt. flis dtciis rx>nfestim, perinde ac 
ei coniradictio ipttus evidens saiis esset trgamen-
lum defectioais ad Pertas et tyrannidis allecialae ac 
praemedilaUe, Joannes ille, qui malomm nuniiam 
altukrai, airicto clara pugione Gubazi pedaa ferit, 
nondum tamen lelaiiler. Hic tero 145 (babebat 
cnim utrumque pedem coroplicalum saper equi cer-

τιέγίγνετο τών ού χροστχχόντων. Νυν δή οδν, 
ώ Λφστοι, εϊ γε δόξης έρασταΧ εΐναί φατε χεύ 
σςρατηγιχφ φρονήματι γάννυσθε, τδ χαρειμέ-
νον ύμίν άναχΛητέον. 'Ος έγωγε οϋχοτε έψομαι, 
ουδέ ξυνδιαχινδυνεύσαιμι · · , aplr άν αχαντα* 
έχθεραχευθείη Χρός υμών τά ήμαρτημένα. Τού­
των δέ εIρημένων, αύτίχα, ώσπερ τής άντιλογίσς 
απόχρωσης πρδς έλεγχου τού Μηδισμού χαλ ταραν-
νίδος μεμελετημένης, δ Τοιάννης έχείνος, δ τών δει­
νών αγγελιαφόρος, σπάσαμε νος ήρεμα τδ Ιγχειρί-
διον, παίει τδν Γουβάζην άμφλ τδ στέρνον, ούπω χαι-
ρίαν. Όδέ (έτύγχανεν γάρ έναλλάγδην έχων τώπόδε 
υπέρ τδν αυχένα τού ίππου) άθρόον κατέπεσε ν, ού 

vicero) confestira prociilil in lerram, non tam, itt fy τοσούτον, οΐμαι, xf\ λ̂ητδ ^ X5tP°^» τφ 
arbiiror, roanus ictu quam inopinato dejealus. Vo-
liiuntein w o ipsum barai, et adbuc atsargere 
nil^ntem, astaas Ruttici tatellet, proat ei manda-
ium erai, ensemque capiti Snfligeiis, plane interficii. 
Hoc itaqttt modo Gobaxem lalibasque de causis 
iaiaHedooi dicant, qii id opliroe nosae credunlur. 
Joaiinus vero el Raxes dolebani quidem malesleque 

άπροσδοχήτω καταβεβλημένος. Τλυσπώμενον δέ αύ­
τδν έτι χαλ άναστησείοντα *ν παραστάς δ του Του-
στίχου δορυφόρος, προστεταγμένον αύτφ, χαλ ξίφει 
πατάξας τήν κεφαλήν, τελεώτατα χαταχτείνει. Ούτω 
μέν ούν τδν Γουβάζην χαλ έπλ τοίσδε · · άνηρήσθαί 
φασιν οί τά ακριβέστατα γιγνώσχειν πεπιστευμένοι. 
Τουσ τίνος δέ χαλ Βούζης ήσχαλλον μέν χα\ έδυσφό-
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ρουν, χαλ ξυμφοράν τδ πραχθέν έποιοΰντο, ήσυχίαν Α fcrebant, el atrox facinus csse ccnsebant; quietl 
δέ δμως ήγον, οίόμενοι βασιλέα Τουστινιανόν ταύτα 
σαφώς έπιστείλαι. Ό δα τών Ααζών δμιλος διετα-
ράχθη τι άπας, χαλ δυσθυμία χατείχοντο, ώς μηδέ 
άναμίγνυσθαι τολοιπδν τοίς Τωμαίοις, μήτε ξυν-
επιστρατεύειν αίρείσθαι, άλλά τδν νεχρδν Μ JJ νενό­
μισται χαταχώσαντες, Ιμενον ούτω Απόμαχοι, ώς δή 
δεινά υβρισμένοι χαλ τήν πάτριον δόξαν άποβεβλη-
χότες. 

ε'* Μέγιστον ·* γάρ έθνος χαι άγέρωχον οί Ααζολ 
χαλ μεγίστων άλλων χρατούσι, τώ τε παλαιφ τών 
Κόλχων ονόματι βρενθυόμενοι πέρα του μετρίου με-
γαλαυχούσι*, χαλ τάχα ού λίαν άλόγως. Έν γάρ τοίς 
έθνεσι τοις Ισα ύφ' έτέραν" βασιλείαν τετάχαται, 
ούκ οϊδα Ιγωγε άλλο ούτω κλεινόν που φύλονΤ# κα\ εύ-
δαΤμον, πλούτου τε υπερβολή καλ πλήθει χατηχόων, 
τόπων τε ευκαιρία χαλ αφθονία τών επιτηδείων, χαλ 
τ ) τών ηθών εύχοσμία τε και δεξιάτητι. Καλ τοί­
νυν οί μέν πάλαι 7 1 οίκήτορες τών έχ της θαλάττης 
αγαθών άγνώτες παντάπασιν [Ρ. 77] έτύγχανον δν­
τες, οίς γε ουδέ δνομα νεώς ήχούετο, πρίν γε δή αύ-
τοές τήν Άργώ έχείνην έπιφοιτησαι. Οί δέ νύν χαλ 
ναυτίλλονταί γε, ούτω παρασχδν, χαί τά της εμπο­
ρίας κομίζονται κέρδη. Είσί τε ού βάρβαροι τδ λοι­
πδν, ούβέ ούτωΤ· βιοτεύουσιν, άλλ* ές τδ πολιτιχόν 
τε χαλ έννομον μεταβέβληνται τή πρδς Τωμα/ους 
επιμιξία · ώση εΓ τις τους χαλχόποδας ταύρους 
περιέλοι, χαλ τάς'τών γηγενών άναβλαστήσεις, χαλ 

lamen manabant, exisiimanles Jusiinianutn liapc 
aperie per litteras maadasse. Lazorum vero ex«*r-
riiwn universum ingena periurbalio et mceror iti-
vasil, adeo ot nec permitceri deinceps cum Roma-
nis, ncque cum ipsis mililare velleni : sed postea-
quam mortunm ex ipsorum more atqoe insiiiuio 
tnmulasaent, aecesaione facu a bello deioceps 
absiinuertinl, nlpote atroci iajuria aflecfi, ei patria 
gtoria amigga. 

5. Maxima enim ett et fcrox natio Colcborom, 
maximisqoe aliis imperant: el veteri Colchorum 
appellalione gloriantes, aopra modum se*e ipsot 
exlollunt ei jaclaot, «t fortatae non adroodum le» 
mere. lnter naliooes eniro, qu* aob alieno imperm 
gutit consliiuue, nullam equidem aliam vidi ita ce~ 
lebrem atque felicem tam opum excelleniia quam 
multiludifte gubdiforajn, locorum eiiam opportuni-
t*te» 146 •bundtnliaquo reruro necesRartarum, ei 
morum elegantia ac dexteritaie. Ac meres quidem 
•abilalores bonoruro,quxafleri roare, prorgog eranl 
ignari, quippe quibus ne nomen quidem navig erat 
aadituro, donec eo Argo illa appulisset. Bujus vero 
lemporis Colchi et navigaot, cum i u usu renif, ti 
ez mercaiura quaestum faciunt: gunlque de reliquo 
neqaaquam barbari, neque iia vivunl, scd ad civile 
ac legale vivendi genus ex coBsueludine cura Ro-
manis sunt iraducti : adeo ut &i qois acripedes 

.._r w w .... , i e tauros bominomqoe β terra pullulaniium segetem 
όπόσα άλλα τερατώδη χαλ άπιστα τή ποιήσει άμφλ ^ aliaque portentoea et incredibtlia, que scite de 
τψ Αίήτη χεχόμψευται, εύροι γε άν τά παρόντα πολ­
λφ τών προτέρων" άμείνονα. Τοιούτοι δή ούν 7 4 

βντες οί Ααζολ, είχότως ούκ ανεχτά ήγούντο πεπον-
•έναι, ώς δή τδν βασιλέα σφών παραλόγοις αφηρη­
μένοι· Αύτίχα δέ οί Τωμαίοι, Μαρτίνου έξοτρύνον-
τος, ήπείγοντο πανσυδλ έπιθέσθαι τοίς ές 'Ονόγουριν 
Πέρσαις. Τήνδε δέ τήν έπωνυμίαν έχ παλαιού έλαχε ν 
τδ χωρίον. Ούννων Γσως έν τοίς άνω χρόνοι;, τών δή 
Όνογούρων επιλεγομένων, αυτού που ξυμβαλόντων" 
τοίς Κόλχοις, καλ είτα νενιχημένων, χαλ ώσπερ μνη­
μείου χάριν χαλ τροπαίου τήν έπίχλησιν ταύτην τών 
έπιχωρίων έπενεγχόντων. Νύν δέ ούχ ούτω παρά 
τοίςΤ· πολλοίς ονομάζεται, άλλ* επειδή Στεφάνου τού 

A£eta flnguntur a poeiis, demat, praeaentia veieribus 
longe meliora coinperiat. Tales itaque cum esscnl 
Laxi, merito se intolerabili injuria affecios cense-
bant, utpote rege soo alrociier privati. Staiim vero 
Romani, inciunle Martioo, omnibn* viribus adoriri 
parabanl Persas Onogurim bisidentes. Accepil vero 
jaro inde ab aniiquo bic iocus eam appellattoncm, 
quod c«m fluniii forusse, Onoguri vocali, supe-
rioribus lemporibus iUo ipao In loeo cam Golcbit 
prjelio decenassent vicliqne fuie^ont, veluti momi-
inenli ei iropci eausa id nomen ei ab indigenis in 
dilum fueril; nunc vero temporis non iia a pleris-
que appeltatur; ied cum ibi lenipluro esaet aacram 

βεσπεσίου ίερδν ενταύθα ίδρυται, δν δή πρώτον πάλαι D divino illi Stepbano, quem quidera 147 P«»roum 
φασλν υπέρ τών Χριστιανοί; άριστα δοχούντων έΘΐΓ 
λοντήν διαχινδυνεύσαντα ύπδ τών εναντίων κατα-
λευσΟήναι, τφ έχείνου ονόματι χαλείσθαι τδν τόπον 
νενόμισται. Ημάς δέ ουδέν, οΤμαι, τδ χωλύον, ές 
γνώρισμα τή αρχαιότατη11 χρήσθαι προσηγορία, 
έπελ χαλ ξυγγραφή μάλλον προσήκει. Ό δή ουν τών 
'Ρωμαίων στρατδς ές 'Ονόγουριν ίέναι παρεσχευά-
ζοντοΤ β. Οί γάρ τού μιάσματος βουληφόροι ές τούτο 
ένέχειντο, έλπίζοντες (̂ αδίως τούτο δή τδ φρούριον 
χαταστρέψασθαι * ταύτη τε τδν βασιλέα, εί χαλ τά 

olim aiuut pro Cbrislianis optime tentientibus vo-
luniariuoi ccrtaraen adeoutem, lapidibug ab adver-
sariis obrulum fuiese, staiutum eal ui ex illius no-
mine locus appellationero acciperet. Not vero nibil, 
arbitror, valat, quominus vetustitsima appellationo 
noiitiae cauta utamor, cum eiiam bisloriae magts con-
veniat. Romanorum ilaque eiercitus ezpeditionem 
Onogurim versue apparabat; cadis enim auciorea 
boc urgebant, sperantes facile se propugnaculuro boc 
in poicelalcm suan redaduros; eoque imperato-
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rem, eliam inlcllecia fraude, non magnopere ipsis Α τοΰ δόλου γνοίη, μή λίαν αδτοΤς χαλεπήναι, άλλάτή 
iufausuoi forc, sed postremi liujits facli opporlu-
iiitale farile omnein crimiuaiioiieiii abs sese remo-
turos. Oinnes ilaque ei pnefecli el copix, oaslris in 
Arcbxopolis campo posiiis, lcstudincs ila diclas 
apparabant el machinas jaciendis ingenlibus saxis 
aliaquc id genus inslrumenla, lanquam, si opus, 
iiiuium oppugnaturi. Est aulcm tcsludo tcxlum 
quoddam e viutimbus ad iecli inslar confeelura, 
impeneirabile quidom prse deusitalc ct circumqua-
quc oblecluui, ut ulrinque laieribus dcorsum por-
rct lis subcuntes circumdel: pcllibus vcro desuper 
el coriisomni ex paric injeclis machinatn obleguut, 
ttt muiiilior sil lelaque repeilat. Viri autem inlus 
iu lulo delilesrenies eam clauouluin aUolluni, ei 

τελευταία πράξει 4v χ α ι ρ φ T^T^F^TK» τ 0 έπ ίχλημα 
διαλΰσαι. "Απαντες τοιγαροΰν οί τε στρατηγολ κα\ αϊ 
δυνάμεκς έν τ φ 'Αρχαιοπόλεως πεδίψ στρατοπεδευ-
σ ά μ ε ν ο ι , τους τε καλουμένους σπαλίωνας 1 9 έ π -
εσκεύαζον, κ α \ τ ά · τ ώ ν μεγάλων λίθων άχοντιατήρια, 
χα \ άλλα άττα τοιάδε όργανα, ώςν εί δε ή σοι, τειχομα-
χήσοντες · · . Έ σ τ ι δέ ό οπαλίων π λ έ γ μ α έκ λύγων ές 
οροφή.; τύπον έξειργασμένον, στεγανόν τε τη πυκνώ­
σει κα\ άμφηρεφές, τ φ εκατέρωθεν τά πλευρά ές 
τά κάτω παρατετάσθαι καί π ε ρ ι β ά λ λ ε ι ν 1 1 τδ ύ π ε ρ -
χόμενον. Δένεις δέ ύπερθεν καί διφθέρας έπιβάλ-
λοντες πάντοθεν, περικαλύπτουσι τδ μηχάνημα , τού 
μάλλον έρυμα είναι χα\ άποκρούειντά βέλη. Ά ν δ ρ ε ς 
II ένδον έν τ φ άσφαλεί υποκρυπτόμενοι, αΓρουσί γ ε Μ 

- Γ - · * · 

quo volnni iransferiinl; ubi vero lurri vel inuro α ύ τ ο ά φ α ν ύ ς , κα\ ή βούλονται διακομίζουσιν. Έπε 
admota fucrit, lum qui in ea 148 s u n l » adjacen-
tein lerrani suffodiunl, Iiumoquc egesia fundanienia 
uiulant, eaque vcciibus cl malleis assidue ferienles, 
stmcturam siiccniiuni et labtfaclanl. In hunc ila-
que modum Bomaiii sc ad obsidionem coinpa-
rabanl. 

6. Dum ba»c aguntur, vir quidam Persa ad pro-
pugnaculum obambulans a Juslini saleltilibus ca-
pilur; is in caslra delatns, Oagris ca?sus cogilur 
suorum consilia ex verilalc prodere; atquc bacc 
qutdem indicavii : Nacboragam videlicel jam in 
Iberiam pervenisse; se aniem ab illo missum, iit 

δάν δέ προσενεχΟείη π ΰ ρ γ φ τυχδν ή περιβόλφ, τότε 
δή νέρθεν εκείνοι τήν προακειμένην [ Ρ . 78] γην 
άνορύττοντες κα\ τδν χουν άνιμώμενοι , άπογυμνούσι 
τά θεμέλια, χαί είτα μοχλοί; τε και σφύραις ένδε-
λεχέστατα πλήττοντες, κατασείουαιν τήν οίκοδομίαν. 
Ούτω μέν ούν οί ' Ρωμαίοι τά ές πολιορκία ν π α ρ ­
έσχε υάζοντο. 

ς*. Έ ν τούτφ δέ άλίσχεταί τις Πέρσης άνήρ ύπδ 
τών Ίουστίνου δορυφόρων άνά τδ φρούριον πορευδ-
μενος. Έ π ε \ δέ ές τδ στρατοπέδου έκεκόμιστο, 
ήναγκάζετο μαστιγούμένος ξύν άληθεία έρείν τά τών 
οίκείων βουλεύματα. Καλ δ ή τ α " άπήγγελλεν , ώς δ 
μέν Ναχοραγάν ές Ίδηρίαν ήδη άφιχται · αύτδν δέ 

copias, quaj bic essent, animaret, lanquam prafccto άπεσταλκώς εΓη τά ενταύθα στρατεύματα έπιθσρ-
p: opctliem adiuiuro : qui vero, inquiebal, Muchi 
risim et Cotuisim insidcnl Persa?, brevi etipsi sunt 
veniuii, popularibus suis suppetias allaluri; quippe 
qui jam ceiliures facti sunl de vesira in cos e>pe-
dilione. 11 is iia diciis, confeslim Bomanorum prae-
fecli deliberatioiicm de rcbus prscsenlibus inslilue-
runt; ac Bu/.cs quidcm ccnsuil cum univcrso 
cxcrcilu advcntanti hosli obviam eundum; liisce 
enim, uti verisimile, ob paucitatem viciis, consen-
tanetim esse eos, qui iu propugnaculo esscnl, 
quamprimuiu sese dediluios, utpoic subsidio dcsli-
lulos; quod s\ vcro reslilissent, mtllo nogolio sub-
vorli posse. Placuit id consilii ctiam Uligaugo 
llerulici exercilus duci : unde ille 149 frcquentcr 

συνουντα, ώς αύτίκα μάλα τού στρατηγού παρεσο-
μένου. 01 δέ ές ΜονχεΙρισίν τε καϊ Κοτ&σιν** 

τεταγμένοι Πέρσαι ούκ ές μακράν ήζουσιν, έφη, 

αροσ6οτ\θι\σοντες τοΊς ές Όνόγονριν όμοφύλοις* 

έγνωσμένον αύτοΊς ώς έχ* εκείνους Ιέναι δια-

νοεϊσθε. Τούτων δέ είρημένων, αύτίκα οί τών Τ ω ­
μαίων στρατηγοί έβουλεύοντο άμφ\ τών παρόντων. 
Και Βούζης μέν έφασκεν χρήναι πρότερον παντ\ τίύ 
στρατφ ύπαντιάζειν τοίς έπερχομένοις. Τούτο>ν γάρ , 
ώς τδ είκ^ς, διά τήν όλιγότητα νικωμένων Μ έπό-
μενον είναι τούς έν τψ φρουρίφ τάχιστα προσχωρή-
σειν, έρημους γεγενημένους · εί δέ γε κα\ άντισταϊεν, 
άλλ' ouScvl πόνφ διαφΟαρήναι. "Ηρεσκε δέ ταύτα και 
Ούλίγαγγον, τδν τοΰ Έρουλικού στρατεύμαιος ήγε-

provcrbialc qunddnm diclum, barbaricum quidcin D μόνα. Τοιγάρτοι εκείνος θαμά έπεφθέγγετο παροι­
μιώδες τι, βαρβαρικδν μέν καί αφελές··, ένεργδν δέ 
δμο>ς κα\ χρήσιμον · ώς δει πρότερον άπο5θ6είν τάς 
μελίττας, και έπειτα το μέλι σχολαίτερον άναιρίί -
σΟαι · 7 . Ό 8s 'Ροΰστικος (Ορασύτερος γάρ ήοη έ γ ε ­
γόνει κα\ τυραννικώτερος· · , ώσπερ, οΐμαι, τω άόική-
ματι φρυαττίμενος και προς Μαρτίνον όμοφρο-
σύνη) έσκωπτέ γε τδν Βούζην αναφανδόν κα\ έπεκερ-

iilud et le>v, cfHcax tamen atquc utile, in ore 
hubobat : Arccndas prinpim esse apes, cl detndc 
mel commodius lcgendum. Busticus vcro (conil-
ilcntfor enini jam vioienliorque erai faclus, sculere 
MIO, ul opinor, el unanimi conspiralione cnm Mar-
li. io animos ipsi addente), Buzen aperlis ^coiu-
mrtiihus et conlumcliis verborum pclcbat, veluii 

VABI/E LECTIONES. 

? > σπαλίω-λτας Β el Suid. β. ν . , σπαλιώνας vul^. 1 0 τειχομαχήσαντες Β . ·» παραβάλλειν Suid, 
αΐρουτί τε Suid. Ρ Ι Ό άφανώς Stiid. φανερώς. ·» οήτα Β Lugd. ( C I . ) , δή τα edd. ·* Κοτάίσιν Β 

l.uad., Κο:α:σ;ον edd. 1 8 ν:κώμενον el επομένων Spb. Par. · · αφελές Suid. s. b. ν . ei s. ν . σχολαίτερον 
Η Lujid. iii iug., Β . L u ^ l . ct ed. ρ. ασφαλές, bitiTpr. pani momenti. 97 αίρείσθαι Suid. s. ν . σχολα::£Λθν. 
1 1 τυρινν .χώτερο; Κ cl intpr. ifotenlior, τυρανν.κώτατος viiig. μοι Β. pro οιμαι. Γ 

http://AGAlllI.fi


im HISTORIARUM L I B E R I I I . . lili 
τ δ μ ε ι Η , ώς ού πώποτε τά δέοντα λογιζόμενον. Κρά- χ nunquam quai cx re cssciil pc.peudcuiem; consul 
τιστον δέ έλεγεν είναι περ ιττφ μέν πόνψ τδ στρά­
τευμα ήχιστα έπςτρίβειν, απαντάς δέ τ φ φρουρίφ 
πελάσαντας, ^αδίως γε αύτο χαταστρέψασΟαι, καλ 
πρότερη σαι τήν Εξωθεν έπικουρίαν · ολίγους δέ, εΓ 
γ ε Μ άρα, ατέλλειν έπ* εκείνους, τδ τ ά χ ο ς · 1 τής 
εφόδου διακωλύσοντας. Κα\ ήν μέν πολλφ άμείνονα 
τ * τ φ Βούζη βεβουλευμένα, χαλ τής φύσεως έχόμενα 
τών π ρ α γ μ ά τ ω ν , στρατηγία τε αρίστη πρέποντα , 
καλ τδ δραστήριου ξύν τ φ άσφαλεί παρεχόμενα. Έπελ 
δέ ·* , ώς έοιχεν, άπασα ή πληθύς τού άγους μετει -
λήφει τψ ξυνειναί τε και έπεσθαι τοϊς μιαιφόνοις, ή 
χαχίων τε καλ άξύμφορο; · · νενίκηκεν γ ν ώ μ η , ώς άν 
παραχρήμα ύπόσχοιεν δίκας. [Ρ . 79] Στέλλονται μέν 
γ ά ρ έπ* έχείνους τούς έχ Μουχειρίσιδο; ερχόμενους 

lissimnm aulem esso dicebal, cxercilum quideni 
supervacanco laborc nequaqium aflligere, sed co-
piis omnibus propugnaculo adinoiis id ipsum facilo 
in polesiatr.m redigcre, e( auxilium aiventans prae-
vcrtere; paucos vero, si ila vidciclur, in iltos 
niiitere, qui cos, quominus celcriter iu se iinpetum 
ficiant, morcnlur. Et cerlc Duza» consilium longe 
erat melius ct rerum naluraj accommodaluu), op-
tiuiseque belligerandi aili coiiscutaucum, sircnuita-
lcm cum securilate conjuiKtam babens. Caelerum 
cum, uli vorisiunle csl, universa mulliludo sic-
leris perpotrati patliccps csset facu, quod sangui-
nariis illis se adjutixissel eosquo secuu essit; 
doterius quodque miuus ex re coimnuni eml 

άνδρες Ιππόται ού πλείους ή εξακόσιοι. Ήγούντο δέ Β consilium vici i , ut scilicet quampriaium poenas 

αδτών Δαβράγεζάς τε χαλ Ούσίγαρδος, άμφω μέν 
βαρβάρω τδ γένος , 'Ρωμαικών δέ ταγμάτων προ-
εστηκότε. 01 δέ άλλοι άπαντες άμα τοίς στρατηγοΓς* 
τώ φρουρίφ προσβαλόντες, ευθύς έργου είχοντο. Τ ά ; 
τε γάρ μηχανάς έκίνουν χα \ τών πυλών άπεπειρώντο, 
καλ άμφικυχλώσαντες τ φ πλήθει τδν περίβολον, πάν­
τοθεν έσηκόντιζον. 0S δε Πέρσαι ·* , άλλά γ ά ρ καλ 
ούτοι άνά τάς επάλξεις διαθέοντες, ώς οίον τε ήν , 
έχ τών παρόντων ήμύνοντο, βέλη τε άφιέντες συχνά 
καλ τά έκτοθεν φυλαττόμενοι. Όθόνας γάρ τινας καλ 
άπλοΤόας έκ τού μετεώρου κρεμάσαντες, ταύτη τας 
βολάς ασθενεστέρας · · άπετέλουν, έν τοίσδε πρότερον 
περιειργομένας · σπουδή τε πολλή και προθυμία 
κατ* αλλήλων διεμάχοντο. Καλ είκασε ν άν τις παρα-

lucrent. Millunlur enim in illos, qui ex Mucbiiihidc 
1 5 0 advenubani, viri equiles nou plures sexcen-
l is; borum duciores eranl Dabiagezas ei Usigardus, 
ambo quidem naiione barbari, Romanoiuu) lamen 
cohoriium duces. Beliqui vero omnes una cuiu 

•prsefcctis propugnaculum adorti, sialim opus ag-
gressi sunt, macbiuisque admolis porlas teiUaruut, 
copiisque muro circumfusis oiuni ex parlc in bostem 
jaculabanlur. Persae aulem et ipsi per pinnas dis-
currcbtes , omnibus viribus eos, proul res poslu-
labai, propulsabant, parlim gagiuis assidue Ro-
manos pcicnies, partim exleriorcm niurum luentcs. 
Linlea enim quxdam siragulaque c subliiui suspcn 
dcntes, ca ralionc telorum iclus inlVingebaut, quippe 

τάξει μάλλον ή πολιορκία τό χ ρ ή μ α . Τοσαύτη άρα C quae bi»ce prius infiicla intricabantur. Magno iiaque 
ήν εκατέρωθεν ή ταραχή καλ ή τών έργων έπίδειξις 
τών μέν υπέρ τής σφών σωτηρίας αγωνιζομένων, 
ώς ού μετρίου περιστάντος κινδύνου, τοίς δέ χαλ 
μάλα αίσχρδν είναι δοκούν, άπαξ έπελθούσιν · · άπρά-
κτοις έπα νιε να ι, καλ μή ούχλ παραστήσασθαι τδ έπι -
τείχ ισμα, καλ άπαλλάξαι τήν 'Αρχαιόπολιν γειτονή-
ματος πολεμίου · 

adorit egseni, infeda re recedeient, neque propugnacuhim 
vicinia liberarent. 

ζ'. Οί δέ άλλοι Πέρσαι ές τρισχιλίους ίππότας 
μαχίμους ξυντεταγμένοι , άραντες έκ τε Κοταισίου 
χαλ Μουχειρίσιδος, έχώρουν έπλ τήν Όνόγουριν. 
Πορευομένοις δέ αύτοίς έκμελέστερον, χαλ ούδενότι 

studio sumniaquo alacrilate ulrinque puguabatur, 
adeo ul praelium poiius rcs ea, quam obsidio vi-
deri posset : lantus erat utrinque aaimorum ardor 
el niilitariura facinorum osleniatio, bisce quidcni 
pro salutc sua dccertaiilibus, ulpolc non mediocri 
discrimine cos circumslaiile, bis vero eliam lurpc 
adruoduio esse censemibus, si, cum struol cos 

illud capercnt, cl Arcb;eopolim boslili 

7. Alii vero Pcrsa? ad iria beliicosortim equiluni 
millia ex Gota*&io et Mtichisiride Onogurim vcrsus 
moverunt; in quos negligeniius 1 5 1 incauliusque 
proccdentea nibilque bostilc verenles, repenie Do-

πολέμιον διανοουμένοις, έσπίπτουσιν 9 7 άθρόον οί brageias ei Usigardus cuni suis copiis irruunt, ct 
A l l M i «>λ«1 Λ Λ . £ tm\ ΑΛ « r f u j . ^St^ > · u a \ a I » . · · ι'. 111 _ ' . '. — I . « _ 4 ! ! _. Γ _ άμφλ τδν Δαβράγεζαν καλ Ούσίγαρδον, καλ τ φ σίφνι­
ο ίφ γ ε αυτούς καταπλή ξαντες, ευθύς έ ; φυγή ν έτρε­
ψαν. Τούτου δέ άπηγγελμένου τοϊς πολιορκούσι Τ ω -
μαίοις , αύτίκα οί γ ε θα^αλεώτερον έπιφερόμενοι, 
τά τε παραπετάσματα εκείνα καθείλκον, καλ ξύν 
άκοσμίφ πολλαχού τού τείχους διεσκεδάννυντο, ώς 
(^αδίως τολοιπδν τ ά τήδε άπαντα δ ι α ρ π α σ ό μ ε ν ο ι ( ) , 

repentina illa impressione perculso^ sialim in fn-
gam verlunt. Quod ubi Romauis obsideniibus e^l 
nunliaiiiin, confestim ferociorc iu propugnaculum 
impctu faclo, vela illa, quibug murus ob<lu<'Uia 
ciai, deliaicrunl, cl cilra ulluoi ordiuem complu-
ribus in locis per muros dilTusi erant, lanquam fa~ 
cilc diinceps omnta direpluri, ulpoie bostibus qui 

VARIJS LECTIONLS. 

M έ χ ε ρ τ ό μ ε ^ . · · εί γε oin. Β , Bon.Yiile. conj. εΓγε άρα δοχείη (sic) I. Scaligcr : ολίγους έδει γε άρα. 
· ι τάχους Η. διακωλύσοντας Β (01.), διακωλύσαντα^ vuig. 9 * ΡΓΟ έπελ Ιϊ Β επειδή. · ' κτλ ούκ άξύμφοοο; 
Γ . Ίιι mg. ο ν οί δέ Πέρσαι Β . οί Πέρσαι δέ vulg. γάρ ins. cx Β . ** άΰΟΐνϋτέοους Β . >*> άπελθούο ινΒ , 
• r έπίπτουσιν. 9 · διαπαρσόμενοι Sph. Par. 
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foris erant fugatis, et oemiae ipsos ulira infcsta- Α άτε δή τών έξωθεν δυσμενών πεφευγότων, χαλ ού-
toro. A l Uli curn ciifssime cogaovisttnt^ ηοη vni-
veriom Romaironnn exerciiura in ipsos tropeium 
fecitse, sed paucos adroodoa», quiquo speculatores 
poiios, quam jnsii bellaiores eoo&eri possent, subito 
ingenli clamore edito in eoa convertuutur; qui 
caro iHam inversiooem ferre DOU poasent, fugatis 
lerga verienies, concitatigsSinain ipsimei fugam ar-
ripuenint: urgebaat vcro eos Pera* quam proxime 
intcciante», adeo ut fcre acciderit, ut, dum bi ca-
pere, hi effugere miunlur, otrique simol tara ii qoi 
fugitbant, quam qoi fugabaol tergifqoe immtno-
banl, ad reliquas Romanonim copias omiim per-
•enerint. Tumaltu ?ero ingenli, uii par est, exci-
**t0» 159 neglecta obeidione qiueque jarojam fu-
tura tperabatur propugoaculi etpognalione, uua 
cum ipsi* pnefectis aufagerooi; ne lauiula qakJem 
mora iacta, dum retciscereoi quUI agemor, aut 
quis fugfeniittm, quU fbganiiom esset mimtflis; 
aed i u prsdpiti HirbeJemoque curtu ferebanmr, 
periade ac si eot paateus pavor inraiiaseL Persa 
vero eo ipto multo aadeniiorea fatii, acrias inae-
quebamur. Praesidiarii enico, qoi in propugnacalo 
eraot (spectabant enin qua agebaotttr), repeaie 
emmpentee rdiquis PersU ae conjunxeraot, shnol-
quc deincepo ftomano* inseqoenles, maDiTesliorem 
eorum fagam feeerunt; ttque equiums quidem Ro-
mauorum onivmua (acUeconciULiuimo curta extra 
tetorum jaclum est delatus; ex peditaln vero mulii 
ccsi sunt, ponte flumifiis Cathari dicli oos retar-
daoie, per qoem omnino eis transeundam erat II-
licenim com ob angusilam tnuiil aimul eam tran&~ 
mittere neqaireoi, tradebant seae mutoo, contraqae 
trudebaniur : et noonuUi quidetn eorum in aronem 
proruebaiit, nonnulli retrorsan pulai et qua vene-
raut ι edeunies, in bosiium manus iacidebant, eranl-
que omni ex parte pessima pessimls mitia; fortagsi* 
aulem universi tom temporie ad interneeionofti pe-
riiaseni, niai Buzes pnefeclos, clainoribue ̂ ulatlooi-
bttt^iieipsofumexaadilUcogiiiUqoepericoIi magni-
ttfdine,C0Dvertui cum suis eopiiselbarbaria se op-
ponens, 15S 8 e D ^ m inseetaliooein Sntercidisset,do-
nec illi pontem tranggressi cgra landeu in uilo, obi ei 

δενδς Ιτι ένοχλήσοντα;· 'Αλλ* kxslvot τάχιστα κατα~ 
μαβδντες, ώς ούχ άπας αύτοίς δ τών 'Ρωμαίων 
έπήλθεν στρατδς, ήπερ τήν αρχήν ώήθησαν, δλ'γοι 
δε σφόδρα αα\ δσοι κατάσκοποι μάλλον ή πολεμιστσΛ 
άξιδ/ρεοι νομισΟήναι, δπιστρέφουσιν έξαπιναίως έπ' 
αυτούς άλαλάζοντες. 01 δε τήν μεταβολήν ούχ ένεγ-
πδντες, ές παλίωξιν" μετεχώρονν, χαλ πολλή έφευ­
γον ξύν ταχυτήτι. Ειποντο δέ αύτοές ώς πλησιαίτατα 
χαλ οί Πέρσαι διώχοντες, ώστε αμέλει ξυνενεχβήναι, 
τών μέν έλείν, τών δέ άποδιδράσχειν έπειγομένων, 
άμφω, τούς τε φεύγοντας άμα 1 χαλ τους Ις τήν 
δίωξιν έγκειμένους, παρά τά άλλα τών Τωμαίων 
στρατεύματα μιγάδην ίκέσΟαι. Θόρυβοι» δέ πολλού, 

^ ώς τδ είχδς» [Ρ. 80] άναστάντος, άπαν δή τδ πλήθος, 
περιφρονήσαντες τήν πολιορχίαν χαλ τήν δσον* ούπω 
έλπισθείσαν έσεσθαι πδρθησιν τού φρουρίου, χαλ δή 
ξύν τοίς στρατηγοίς άπαΐντες ψχοντο, ούτε διαγνώναι 
άναμείναντες δ τί ποτέ έστι τδ γεγενημένον, ή δπδαοι 
δντες αύτολ, εΤτα ύφ' δσων έλαύνονται. 'Αλλ' ήεσαν 
ούτω · δρομαίοι χαλ διεταράττοντο, χαθάπερ πανικού 
δείματος έμπεσδντος. Οί δέ Πέρσαι χατά τδ μάλλον 
Οαρσήσαντες, πλέον έδίωκον. Έπελ χαλ οί έν τερ 
φρουρίφ (έθεώντο γάρ τά ποιούμενα) έχβάντες 
άθρόον άνεμίγνυντο τοί€ άλλοις, άμόσε τε τολοιπδν 
έπισπόμενοι *, λαμπροτέραν τήν φυγήν τών έναν* 
τίων είργάσαντο. Καλ δσον μέν ίππιχδν τών Τ ω ­
μαίων, Ιαδίως έχείνοι έξω βελών άπεχομίσθησαν, 
ώχύτατα διαθέοντες * τού δέ πεζού ομίλου πολλολ 

C άπεχτείνοντο πιεζόμενοι τή γεφύρφ του Καθαρού9 

λεγομένου ποταμού, δι* ής έδει πάντως πορεύεσΟαι. 
Ενταύθα γάρ διά τήν στενότητα πολλολ άμα πε-
ραιούσθαι ούχ οΤοί τε δντες, ώθίζοντο αλλήλους παλ 
άντώΟουν. Καλ οί μέν αυτών ές τά του ποταμού 
έξέπιπτον βείθρα, οί δέ άνελιττόμενοι ές τά οπίσω 
χαλ ύπονοστούντες, ύπδ τάς τών πολεμίων έγίγνοντο 
χείρας. Καλ ήν απανταχού κάκιστα χαχίστοις άνα-
χεχραμένα. Ίσως δέ άν άπαντες έν τφ τότε * παν· 
ωλεθρία διεφθάρησαν, εί μή Βούζης δ στρατηγός, 
βοώντων γε αυτών χαλ όλοφυρομένων, ξυνελς τδ μέ­
γεθος τού χινδυνου έπιστρέψας άμα τ*, οίχείφ δυνά­
μει, χαλΤ άντιταξάμενος τοίς βαρβάροις, άνέχοψεν 

. . . ήρεμα τήν δίωξιν, έως έχείνοι τήν γέφυραν διαδάν 
«liqui ««pe., c^uuwent. N.m « a.Mrtonl«. , ^ ^ «Λ 1 βλ-
caatria,qu*prope Areb«opolini potiUerant, nemo D % ^ ,„ ^ ^ _A Λ". L 
plaoe iptia, rediit, ted prctercurrenieft ea pne 
metu,oamique comaieata el aliis rebas neeeasariis 
majoritque pretii ibi rdictia, et ad ioteriora loca 
fuga evadeniea, non solum iliutirem ac gloriotam, 
Terum eiiam qoaestaosaoi boslibos vicloriam prx* 
baerunl. 

λοι άπαντες. Έν μέν γάρ τφ προτέρφ στρατοπέδφ, 
δ δή άγχού Άρχαιοπόλεως έπεποίηντο·, ούδελς δστις 
αυτών έπανήκε. Παραδραμόντες δέ τοντο ύπδ τον 
δέους, χαλ άπαντα δπόσα έπήγοντο εδώδιμα τε 
χαλ άλλως άναγχαέα χαλ τίμια ενταύθα χαταλελοι-
πότες, χαλ έν τοίς * ένδοτέρω χωρίοις άποσεσωσμένοι, 
ού μόνον εύχλεά χαλ άγέρωχον, μάλλον μέν οδν χαλ 
χερδαλέαν τήν νίχην τοις πολεμίοις παρέσχοντο. 

VARIiE LECTIONES, 
Μ Ρ«> παλίωξιν lacana in Β, quam 2 m. in mg. perperaro explevii : ίς Όνόγουριν έπεχώρουν Β. 

•ιούς τε φεύγ. άμα R, άμα τούς τε φεύγ. vnl f c. · δσον R, δσφ vulg. « Pro ούτω R τούτο. · έπισπόμενοι 
R cl Lngd. corr., έπισπωμενοι edd. · CUhari fluminis inipr. · έν TJJ τότε R. πανολεθρία R. *χαλ 
oin. R. · έπεποίηντο R el ioipr. wetati futrant, έπεποίητο volg, αυτών R(0.1), αύτοίς vulg. · καλ έν 
τοίς Οίΐι. R. 9 
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η \ Ούτοι γάρ ανδρών έρημα τά εκείνη πεδία εύ- Α 8. Hi eiiim cum illic campo» bommibus vacuos 

ράντες, διέλυσαν τε τδ χαράχωμα, χα\ άπαντα τά 
έντδς ληίσάμενοι, ούτω δή γεγηθότες *· έπανηλθον 
είς τά οικεία, χαλ της προτέρ.τς αύθις χώρας 1 1 

έκράτουν. Καίτοι πώς ού λίαν άρίδηλον, ώς Θείον τι 
μήνιμα τού άνοσίου αίματος " Ιχατι τά Τωμαίων 
έσφηλε πλήθη, οί γε έβουλεύσαντό τε τά χείριστα, 
χαλ δντες ού μείον ή πέντε μαχίμων ανδρών " μυ­
ριάδες, ύπδ τρισχιλίων Περσών άγεννώς ούτω πε-
φεύγασι, πλείστους δσους άποβεβληκότες; πλήν άλλ* 
αυτοί γε οί τής μιαιφονίας έργάται ούχ ές μαχράν 
τήν τελεωτάτην άνέπλησαν δίκην, ώς προϊόντες άφ-
ηγησδμεθα. Τότε δέ χειμώνας έπιλαβομένου, άνά τά 
πολίσματά [Ρ 81] τε χαλ φρούρια άπας δ στρατδς 
έσχεδάννυτο, ήπερ έχάστψ διαχείμαζε ι ν έτέτακτο, 

iiivenUscnt, solulo diiuioque vallo, oninia quse in 
co erani depraedali, laeii ad sua rediemnt, priora-
que iterum loca occuparunt. Alqui quo paclo non 
cuivis valde perspicuuro fueril, divinam quamdam 
irani bijuslae aedis causa Romanorum copias cir 
comveoissc, cum pessima consilia seculae fuerinl, 
ct qaioquagtnia non minus vironini bellalorura 
nillia a Iribue Persarum millibus adeo lurpiler. fu-
gata, quara plarimie deekleralU ? Porro ipti eiiam 
caedis audorea nou miilio posl exirenam pcenam 
lueniDt, ut in progreseu Darrabimug. Tura vero 
ingraento bieme per oppida ti propugoacula uni-
«eraoa exercitus e*t di&iribolus, proai cuiqoe ad 
bibernandum locua eet dttignaius. Inlorea Cokho-

Έν τούτφ δέ τά τών Κόλχων πράγματα αμφίβολα γε Β mm ros dubia? admodum lurbalaoqoe erant, cura et 
ήν ές τά μάλιστα χαλ τεταραγμένα. Τοιγάρτοι χαλ 
άπαντες οί έν τέλει διηπόρουν, τίνες άν γένοιντο χαλ 
δποι τραπεέεν. Καλ οδν ύπδ τινα φάραγγα τού Καυ­
κάσου άγείραντες έν άπο^βήτω τδ πλείστον τού έθ­
νους, ώ; άν μή έχπυοτα εΓη u τοίς Τωμαίοις τά 
μελετώμενα, βουλήν προύτίθεντο, πότερον έπλ Πέρ­
α ας μεταχωρητέον, ή μενετέα έτι παρά Τωμαίοις· 
Αύτίχα δέ πολλολ άπε^ίπτοντο λόγοι, οί μέν έπλ 
τάδε, οί δέ έπλ θάτερα προκαλούμενοι. ΤΗν δε άκρι­
τος ή βοή χαλ ταραχώδης, μήτε τού λέγοντος δστις 
είη, μήτε δ τι ποτέ λέγοι " , διαγιγνωσπομένου σα­
φώς. Τότε δή ούν οί δυνατώτατοι σιγήν μέν τοίς 
πλήθε σιν έχειν παρεχελεύοντο, παρ ιέ να ι δέ τδν βου-

wiiverst priucipes 154 i n l e r *Μ baerereni 
animi, qeid agereot quove se fertereni. Cum iia-
que td quarodam Caucasi montis convalieui maii-
mam gantis SUJB paitem clam convocassent, ne 
iaaadiri a Romanis quae traciabantur poaseut, pro-
poaoeraoi ad deliberandam, uirum ad Persas iraiw-
eundum essot, an vero apud Romanos adliuc ma-
nendum. Suiim vero mulli spargebaniur serrooaes, 
aliU hoc, aliie illud urgeuiibus. Confusaneus vero 
01 lurbulcnlus elaiuor exciiabaiur, adeo ul oeque 
quis dicereft, neque quid dicerel, aperte discerni 
poseet. Tam principes iadicio muliiiudini suenlio, 
jubent ut qui quid facio opus vidcrelur composile 

λδμενον έν χόσμφ χαλ τδ πραχτέον διεξιέναι όστις - proponcre vellet, accederet, quicunque taudem is 
άν οΓός τε ή. Άνήρ δέ τις τών λογιμωτάτων, ΑΙή-
της δνομα έδυσφόρει μάλλον τι απάντων χαλ 
έχαλέπαινεν έπλ τφ ξυνενεχθέντι, ών μέν χαλ άλ­
λοις μισορώμαως Ι Τ , χαλ τά Περσών άελ προσιέμε-
νος. Τότε δέ χάΙ πλέον τφ εύπροσώπφ τής αίτίας 
άποχρώμενος, εξαίρει ν έπειράτο πέρα τού προσήκον­
τος τδ γεγενημένον * χαλ ουδέ βουλής έφασχεν δείν 
έπλ τοίς παρουσιν, άλλ* ευθύς ές τελεώτατον μηδι-
αμδν χαταστήναι. Τών δέ άλλων μή χρήναι λεγόν­
των ούτω δή τι έξαπίνης τδν βίον δλον Μ μετασχευά-
σασθαι, πρλν δή σχολαίτερον σφίσι βουλευομένοις τδ 
λφον άναφανείη, δ δέ άναστάς συν οργ*,, χαλ προπη-
δήσας "ές μέσους, έδημηγόρει χαθάπερ έν δημοχρα-
τικφ βουλευτηρίω, ΤΗν γάρ χαλ λέγειν δεινδς πλέον 
ή χατά βαρβάρους, χαλ οίος τοίς νοήμασι ^ητορεύειν D io seoala populari. Erat enim eloqueniior, quam 

rel qualiacuoque esset. Vir autcm quidam spccla-
bilis, iEete* nomine, qui pra* aliig omnibu* faclum 
boc motesle indigncque ferebat, et alioqui Romaiii 
nominis osor Persicisque rebus aemper studcns, 
iunc ei quidem magis spccioso causae prsiexiu ab-
utens faclum ipsum supra quam par crat exagge-
rare nitebaiur, asserens res prsseates deiiberatioue 
non egore, sed coufesiim apertigsimo ad Pcrsas 
tranaeandum esae. Aliis vero contra diceniibue, 
ooo oporlere ita repente tolam vium immulare, 
priaaqnam leniiore deliberaiiooe babiia, quod 
naxtmo c ro foret comperturo exploralumque es-
oet; lom iile ira condlalui cum 155 aasurrexisset 
et \n toodioa prosiiiisaot, eoncionem babuit veluii 

φάσεως δεξιότητι. Καλ τοίνυν έλεξε τοιάδε * 

V. ΕΙμέτ kr Λόγος ήμας · · καί βονΛαϊς ή*/-
xovr 'Ρωμαίοι, χαΑώς dr xal ήμ*ϊς τοις όμοίοις 
αυτούς 1 1 άμντόμέτοι δι·τιΑουμ*γ - rvr δέ πώς 
άτ€χτότ, τους μέτ ήδη τά πάντων δεινότατα 
δ*δραχέναι, ήμίν δέ τόν τον άντιδράσαι καφδν 

solent esso barbari, quique ienteniiia ipsis oralo-
rein ogere poierai, naiorae dexleriiaie adjutus. In 
buiic iuque modum vorba fecit : 

0. Si verbi* noi aut contitiis iwiitunt Rommri, 
recte profecto etiam not timilibus rebu$ injuriam 
viudicaremiu. Nune vero quonam pacto hdc $U toU* 
randum, Ulos quidem alrocinimit matis nos afe» 

nobi$ vero comp*n$uHdm injuria oooaiionem 

YARIiE LECTIONES. 

ι # θ ή τι γεγ. R. 1 1 χώρας αύθις R. *· τού άνω βεύματος R. u ανδρείων R pro ανδρών. ι % εΓη R, 
Ιοι nilg. u λέγει R. διαγιγν. σαφώς R, σαφ. διαγ. vulg. u δνομα R, τούνομα vulg. , f μισοβ^μαιος 
VUlg. · · βίον δλον R, δλον βιον vulg. μετασχευάσασθαι R, μετασκευασθεί Lugd. ct od. pr., μετεσκευά 
οθαι Par. *· προσπηδήσας R. ·* ημάς Ret inlpr., υμάς vulg. , ! αυτούς add. ex R et iuipr.in eo*. 
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euncUwdo tl deliberando effutrtj S$qu$ enim dici Α είς τό μέΛ.Ιειν καϊ βουΛεύεσθαι δια^υήναι; Οί 
polest, quod nondum quidem hogtet rebut iptis fa-
tiisque tinl dcprehensi, sed tantum verisimile $it, eos 
hoc motitos ette atque in anxmo habuisse; neque iie-
vesse e%l argumenta quccdam commemorare ad /a-
tentes scilicet et tectat ipsorum insidias probandas; 
ted Gubazei quidem vir tantus adeo misere e medio 
$ublalu$ esl veluii atiqui* e wullis et negiectioribus. 
Evanuit jam vetus illa Colchorum dignita*, neque 
deinceps nobis danda cst opera, ut aliit imperemus, 
$ed eo conlenti simut, si liceat ub iit, qui olim nobis 
subditi fuentnt, non penime iraclari. Quo pacto vero 
non tit valde abturdum, st de Us, qui hac perpetra-
runt, $edeamu$' detiberantes, utrum eos inimmssi-
mos, an vero amicos declaremus? Atqui ita stalua 

γάρ δή πάρεση Λέγειν ώς χοΛέμιοι μέν ούπω 
τοις έργοις δντες πεφώρανται, εΙχασΟεΐεν δέ άν 
μόνον μεΛετώσι τούτο χαί βουΛομένοις , ουδέ 
τεκμηρίων τινών έχιμνησθήναι δεήσει πρϊς 
έΛεγχον δήθεν έπιδονΛής Λανθανούσης. ΆΛΛά 
Γονδάζης μέν, ό τηΜχοΰτος ·\ οϋτω πως άθΛίως 
ήφάνισται ,ώσχερ τις τών ποΛΛών καϊ ήμεΛημέ-
νων. θίγεται δέ φρονδον τό χαΛαιόν τών ΚόΛ· 
χων αξίωμα, χαϊ τοΛοιπόν ού τον άρχειν έτερων 
άνθεχτέον ήμ7ν, άΛΧ άγαπητέον " εϊπερ έζή 
τών πρώην νπηχόων μή σφόδρα μειονεχτεΐσθαι. 
Πώς οδν ού [Ρ. 82] Λίαν παράΛογον, ει περϊ 
τών οϊς ταύτα χατείργασται χαθεδοΰμεθα t% δια· 
σχοπούντες, πότερον αυτούς έχΰ/στονς ή ρί-

mut oportet, non intra hosce terminot eovum α «ι/α- β Λονς είναι κρίνον μεν; Καίτοι γιγνώσχειν χρεό)ν, 

ciam tubtlituram, sed nobit crimen hoc negligentibus 
156 M°* n o n detlituros, sed quielos nos viinon 
cum melu majoribus malis affecturot. Sunt enim ut 
plurimum ferocissimi in tubditos, el clicntes tuos de-
speclui habere consueverunt. Habent vero είίαηι rc-
gem versulis&imum quique prasentinm semper rerum 
mulatione delectatur; unde et facium est ut hac 
cadcs confestim fueril perpeirata, ipso quidem acri-
ler incitante, his vero promple minislranlibus. El 
dcvasiati lanlum non ab ipsis sumus, cum nulla eo$ 
injuria provocaverimus, nequc uila simulias cum eit 
inlercesserit; sed eadem qua antehac uobiscum con-
huetudinc ulentes, atrocmima imqnismmque in nos 

ώς ουδέ μέχρι τούτων αύτοΤς τό θράσος έστή­
ξει · άΛΛά χαϊ μεθιέντων ημών τό έπίχΛημα Με 
ούχ άφέξονται, χαϊ ήρεμουντας ** άδεέστε^ν 
Λνμανοννται. ΕΙσϊ γάρ άμέΛει Οα^αΛεώτε^οι *· 
πρός τους ύπείχοντας, χαϊ ύπερφρονεϊν είθισρέ-
νοι τό θεραχευον. Έχονσι δέ χαϊ βασιΛέα παν· 
ονργότατον, χαϊ ταΐς μεταδοΛαις τών άεϊ παρ­
όντων ήδόμενον δθεν δή χαϊ τά τής μιαιφονίας 
άθρόον διήννσται, τον μέν έμΐριΟώς έγχεΛεν-
σαμένον, τών δέ προθύμως ύπηρετησάντων. Καϊ 
πεπορϋήμεθα μονονΰνγϊ πρός αυτών, ούτε αδι­
κήματος Λρξαντες, ούτε τινύς ίχθους σνμδάν-
τος, άΛΛ% όποιας πρότερον εϊχοντο συνήθειας. 

commiterunt, tanquam repeule unoque temporis ηιο- ^ τής αυτής έχεσθαι δοκονντες, πεπράγασιν δμως 
menio crudelilate, intauia, odio, omnibnsqM aliis 
id geitus math repleli. At Penarum non isiiutmodi 
tunt mores; plurimum profeclo interest. Qttot enim 
umel amicot fuerinl nacli, cos firmisbima amicitia 
complecti pcrgunt; in hotlem vero, quauditi e$t ho-
slis, tn/ensos infettosque animos gerunt. Oplurim 
equidem Colclwrum rempnbiicam prniiua vigerc po-
lentia, ita ut extirnis ac peregrinis auxUiit non indi-
geret, $cd ipta tibi rcbut omnibu$ pace bdloque $nfli-
cerel. Cum vero tive temponi variclale, sivc fortuno! 
ndversitatibus, sive είίαηι utroque compuUi, εο impo-
tentice venerimus, ui aliis subditi simus, consultiui-
mum duxerim illis tubeae, 1 5 7 qui moderaiiorei 
ntquabilioresque sunt, quique benevoUntiam in suos 

τά πάντων άνοσιώτατα, ώσπερ αύθωρόν άνα-
πΛησθέντες ώμοτητος χαϊ μανίας χαϊ μίσους χαϊ 
πάντων c-μού τών ταώνδε. %ΑΛΛ% ού τά Περσών 
ήθη τοιαδε, ποΛΛον γε καϊ δει. ΦίΛους τε γάρ 
ο{·ς άν εξαρχής κτήσαιντο βεβαιότατα στέργειν 
πειρώνται, καϊ τήν όργήν χρός τό tT άντΙπαΛον 
διατηρούσιν έστ% άν " άντίπαΛον ή. ΉδονΛόμην 
μέν ούν τή ΚοΛχιχή ποΛιτεία τήν παΛαιάν δύ-
ναμν προσγενέσθαι, ώς μηδαμώς αυτήν ξένης 
τινός χαϊ έπήΛυδος επικουρίας προσδείσθαι% 

άΛΧ είναι τοις χάσιν ές τε χόΛεμον χαϊ ·· ές 
εϊρήνην αύταρκεστάτην* Έχεϊ δέ, είτε χρόνου 
διάφορη. %%, είτε τύχης έναντιώμασιν, εϊτε χαϊ 
άμφοτέροις, έκδιασθέντες, είς τούτο ήχομεν 

cl in faderatoi sartam tectam contervani. Ita vero ry ασθενείας, ώς ύφ' έτέροις τετάχθαι, κράτιστον 

tupcriores evudemu$ iit, qui νετε nobis $unl hostes, 
5i ncque omnino commmum facinus impune abeat, 
limulquc in poslerum tecuritati rtrum nottrarum 
ion$uluerimu$. iV«m tubdoli eorum ei biandi mores, 
quos prcc $e ferenlet dolosa quudam leniiale ficiitia-
que famHiarilate credulot [allunt mjurtitquealficiunt, 
irriti ρΐαηε εί inuiile* emnt; neque ip$h facultas 
tuppetet adversui nos ii$ mendi, cum nulia nobit ob 

οΊμαι προσχωρεΐν τοΤς έμφρονεστέροις, καϊ τήν 
εύνοιαν πρός τό οϊχειον καϊ ένσπονδον έν τφ 
άτρέπτφ παρεχομέ%*οις. Ούτω δέ καϊ περιεσόμεΰα 
τών ώς άΛηθώς ποΛεμΙων, μήτε χαντάπασι 
τό φθάσαν άτιμώρητον καταΛειφΰήναι, καϊ τού 
μέΛΛοντος πέρι, δπως έ>% τφ άσφαΛεϊ κείσεται, 
τά δέοντα παρεσκενάσθαι. Τό μέν γάρ ϋπονΛον 
έχείνο τού τρόπου καϊ βω^ιοΛόχον% δ προδαΧΛό· 

VARIiE LECTIOSES. 

, β ό τηλικοΰτος W, ό τηλίχος vulg. 1 1 άγαπητον R. , ν χαθεδοΰμεθα R (CI.), καθεδουμένων vulg. π 
Lugd., in quo in. 2 correxit: καθεβοΰμενοι, impr. $i sedendo coutullemui. 1 1 ήρεμούντες R. n θα^όα· 
λεόΛεροι R, θα^αλεώτατοι vulg. ·» ιτρδς τδ άντίπαλον R, δς τδ άντ. vulg. · β άν Η, om. ?u!g. ήν pru 
ή R. 1 1 χα\ om. R. Μ διαφορά R, intpr. umporum varittate, παράφορη vulg. 
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μετοί μετά πραότητος δολερΰς και ομιλίας με* χ lioitilitatem coiutuludo cum ei$ tit inttrceuura, ted 
μηχανημένης τους πιστεύοντας άδιχούσι, χεριτ-
τόν έσται χαϊ άνόνητον, χαϊ ούχ έξονσιν δπως 
αύτφ χρήσονται β ι χαθ" ημών διά τύ άμιχτον τής 
δνσμενείας χα) περιρανώς άποχεχριμένον. ΕΙ δέ 
χαϊ πολεμείν πεφαθεΤεν, άΧΧά πρός Λάζους άμα 
χαϊ Πέρσας χαραταττόμενοι, χαϊ ταύτα έτ πο-
Χεμία γή, τό γούν εντεύθεν, ούχ άν ουδέ τήν 
όρμήν ύποσταϊεν. 01 γε χαϊ άρτίως β· παντϊ τφ 
στρατφ μοίρα τινϊ τών Μήδων ελαχίστη προσμί-
ξαντες χαϊ Μ πρός φυγήν ευθύς αίσχίστην τρα-

αρετίε disjuncli limus futuri. Quod $i vero eiiam 
belto nos aggredi Untarini; $i advertui Laioi timul 
εί Persai congrediendum fueril et quidem tn hotlih 
regione, ne primum quidem eorum impeium imlinere 
potsint, qui modo cvm universo extrcUu ab exigua 
quadam Medorum mo*u confttim in turphsimam 
fugam νετ$ί, εί adkuc iantum non prm curtu anhe-
lanlei ipirilum irahunt; εί omnibus quidem, ul ita 
dicom, aliis ticti, $ola aero εεέεήίαίε ituequenfes 
Persat vkerunt. 

πέντες, {ΐέχρι xal νυν μονονονχϊ πνενστιώσιν [Ρ. 83] ύπό τού δρόμου, άπασι μέν ώς είπείν 
τοΤς άλλοις έλαχτωθέντες, μόνφ δέ τώ τάχει τούς διώκοντας νενιχηχότες 

ι\ Τούτου δέ τό μέν έμφανές χαϊ Χροχειρότατον JJ 10. Huju$ tero rei apertittima expedilistimaque 
αΐτινν άνανδρίαν u εϊχοι τις άν% χαϊ τό μή τά 
προσήκοντα βεβουλευσθαι. Πρόσεστι γάρ αύτοίς 
ώς αληθώς χαθάχερ οίκεϊα χαϊ συγγενή χαϊ τά 
τοιαύτα όνείδψ χλήν aJUa τοις έχ φύσεως μο-
χθηροΊς τό αύθαίρετον άδίχημα χροστεθέν, έδι-
χΧασίασεν αύτοίς τδ ατύχημα, τής τού κρείττο­
νος προμηθείας διά τό ά]Χ)ς έχχεχτωχόσι. Τό γάρ 
vixq.v ούχ ούτω τοίς δχΛοις, δσον τφ εύσεδεϊ ·· 
βεβαιούταΐ' χαϊ ούχ άν ποτε μετεϊναι φήσαιμι 
τής του αγαθού συμμαχίας χονηροίς άνδράσι 
χαϊ μιαρωτάζοις* Τούτοις ουν, εϊπερ εύ φρονού-
μεν, ού χροσεχτέον, οϊς ούτε τά τής γνώμης 
άριστα σύγκειται, χαί τό σώζειν άπαντα πεφυκός 

CINM ignatia mento dicaiur εί coxsiiiorum pravilat. 
Adhxreieunt enim ip$is rtma tanquam propria aiquε 
innata hest probra; ad qum α nalura intila 1 5 8 
viiia cum acceturil volunlarium tteiut, duplicavil εί$ 
malnm, quippe qui α divina Numims CHTU ob piacu-
lare facinut admusum exciderunl. Vicloria enim nox 
lam armis quam pietaie stabUitwr; neque unqxam 
sumnm illiut bonilalit auxilium sceleratoi ei piacu-
fare* homines conucuturos exislimaverim. Hi$ itaque, 
tisapimus, nequaquam e$i adh&rendum,quibus neqve 
mens e$t opiime comiiiuta, el ts α cujut manu om-
nium $alu$ dependet, εεί w(en$u$. Otiensum ergo til 
aptrte rebns ipiii poiius quam verbi*, noitrnm ad 

ημ,σφ. Ώςμέτοΰτ ή πρόσχαρης » ήμΐτ *· P m u t r a H t i l u m { a t i l e m m e x i m q u e coudncbHa, 
χόλος έσται χαϊ προσφορωτάτη καϊ τφ χρείττονι - - « -
χεχαρισμένη, διά τών πραγμάτων μάΛΛον ή τών 
Λόγων Μ δεδήΛωται. Ού μήν ουδέ άδικε ιν δόζοι 
μεν άν, ουδέ άπιστοι χαθεστάναι. Πολλάκις γάρ 
ήδη χαί χρότερον ύχό 'Ρωμαίων προπηλακιζόμε-
νοι,έμμένειν χαϊ ώς τοις χαΟεστηχόσιν ηγούμεθα 
χρήναι, φαυλότατον είναι κρίνοντες τό μετα-
6άΛΛεσθαι φαδίως έπί τισιν αΐτίαις, εί καϊ δεινό-
ταται εϊεν, φορητάΐς δέ δμως *· καϊ ού παντάπα-
σιν άνυποίστοις. Τό δέ καϊ μεγίστας βΛάδας καϊ 
ανήκεστα *· πάσχοντας φέρειν διαπαντός άτα· 
Λαιπώρως, χαϊ πρός μηδέν ότιονν άχθεσθαι τών 
άνοσίων έργων χαϊ άτοχωτάτων, ού σωφρονονν-
των ανδρών εΐναί φημι, άΛΛά δειΛών καϊ άθΛίων, 
χαϊ τήν περϊ τά χοινά ^αθνμίαν τφ τι)ς άπρα-

nobis, εί Deo in primii gralum (ore. Sed ruqit* ini-
que /ectttt aut infidi fuisse videbimur. Nam ei aniea 
iarpenumero α Romanii contumeliit taceniii* lamm 
*el iia ix eodem stalu permanendum duximut, »e-
ninimum enc judicaniet faciU immuiari eautis ali* 
qxol oblalii, qxm ml $ini gravinima:, (εττί tam$x 
poisini, neque tnnl prortut inloUrabilei. Αί νετο cum 
extrenm atqne irremediabilibui ikalii aficiamur, fa-
cite id $emper minimeqiu molesie \ιττε, ruque ullU 
iniquis alroci*timi$qiM faciis ofcndi, dixerim non 
e$$e komUum modiraiorum, %td timidorum el miie-
Torum, luamque circa pubUcum veeordiam curio$i-
talii fugam faisa apptllauotu vocanitum. lloc auum 
toedti tcelere ncque alrociut uitum apud aliot per-

γμοσύ%-ης ονόματι σοφιζρμένων. Τούτον δέ τού D Peirari 1 5 9 **Ψ* perpelralum ncgligulur. 
τής μιαιφονίας πάθους ούχ άν οίμαι παρ' έτέροις 
μείζον τι γένοιτο, ούτ' άν γενόμενον περιοφθείη. 
Ούκονν ούδ * ήμιν περιοπτέον, αίσχυνομένοις εϊ 
γε 41 φανείημεν τον βασιΛέως έπιΛεΛησμένοι, 
χαϊ τους άπεχχονότας ύχοθωχεύοντες. ΕΙ γάρ 
οϊόν τε ήν αυτόν ένθάδε χαρείναι, πάντως άν έπ-
εκάΛει χαϊ κατεμέμφετο τής ημετέρας Ολιγωρίας, 
άνθ* ών οί άλιτήριοι οδτοι χατά r i / v εκείνον γήν 
έτι ένδιαιτώνται, χαϊ ού πολλφ πρότερον έζελή* 

Quocirca nequt, nobh negligendum ett, ad quornm 
ignominiam periinebit, tiquando visi fuerimu* obliti 
regis, inlerfectonbut adblandientes. Si etiim fieri 
poitet ut ipse nunc coram titteretur, acriter profecto 
vo$ increparel, εί negiigentia! contcmptusqut j*t i**t-
mulant, quod sceterali Uti tuis adhue in lerrU de-
ganl, nequT muilo anU tini ijeeli. Quoniam vero ve-
qu$ adfvturui e$i ίρ$ε deincepi, neque vo% compellu-
iuru$, vot virum Ulum eum animii νε*ίτί» reputaie 

VARIiG LECTIONES. 

f 1 χρήσονται R, χρήσωνται vulg. 1 1 καν άρτίω; R-
— manus conuruxtienl. %k νενικηκοτες R, νενικηκίναι r_ „ 
*· τω <0σε6ε? R, τώ εύσεβείν vulg. , f Excirtilue πρδς τους ΐΐέρσας anie προσχιόρησιςί *·τών anle /όγι.ιν 
om. R. δδξοιμεν R (Cl.) t δόξειεν vnlg. · · 11 ante δρ.ως ins. cx R c i inlpr. % f ανήκεστα R et inipr. e« 

1 1 προσμιξαντες κα\ add. et R et inlpr. uli 
vulg. *' «νανδρείαν R. προσήσοντα Spli. P:»r 

vidclur, ανήκεστους vulg. 4 1 εΓ γε R, εΓ που vulg. 
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εί tanqnam iu mtdio hujui coiictonii $ians mentibut Α Λανται. Έχεϊ δέ ούτε χαρέσζαι τοΛοιαόν, ούτε 

vetirU reprmunletur, otiendtn* quidem vnlnut εί pe* 
ctus et cenioem, genlique suce $uppUcans, ui tel nune 
vindictam de hottibui $umanl. Proinde quii vestrum 
to$ admiurit, qui in dubium vocant εί comiultant, 
an oequum lil Colchos Gubatas commiseratione tangi? 
Verendum enim nobit ε$ί, ne cum metuimut, ui pa-

rum honettus nosier ad Pertai trontitus videri po$-
til, piaeuii participes timu$, deurente$ eum tnoriui-
que vindietam negligentes; magisque ex εο perjidi 
censeamur, $i vila tanlum illiut studium amoremque 
nottrum erga ipstim metientet, una cum ipso etiam 
memoriam abjiciamut. Rebus eatm protpere $ucce-
deniibut, magna dementia fueril priora instiluta Im-
mutare : cum vero conlrano modo rti feruniur, 100 

φθέγξεταί, ύμείς άναΛογίσασθε " τόν άνδρα, χαϊ 
ώς iv μέσφ τού συΛΛόγου χαρεστώς ούτω ταίς 
έννοίαις υμών άνατνχούσθω, έχιδειχνύς μέν τήν 
σφαγήν χαί τό στήθος Μ χαϊ τόν αυχένα, ίχε-
τεύων δέ τό όμόφνΧον νυν γουν τΐσασθαχ τους 
χοΛεμίους. Εϊτα τις άν υμών " άχοδέξοιτο δια-
χορουντων χαϊ σχοχονμένων 4·, εί δίκαιον χρός 
τών ΚόΧχων οΧχτου τυχείν τόν Γουδάζην; ΕύΛα-
βητέον γάρ ήμϊν% δχως μή τδ ούχ εύχρεχές δή­
θεν τής μεταστάσεως δεδιότες, μεθέξομεν τον 
μιάσματος, χαταχροέμενοι χαϊ χαρέντες τό τι-
μωρείν τφ τεθνηχότι, χαϊ μάΛΛον εντεύθεν 
άχιστοι δόξομεν Μ, εί γε τφ βίφ μόνον εκεί­
νον τήν χρός αύτδν οίχείωσιν άναμετμ%]σαντες% 

inconiullum putarim non ttaiim etentibu$ mccommo- B σνναχοδάΛωμεν αύτφ χαϊ τήν μνήμην. Κα-

dari. De consiantia enim εχ rebus raiioni constntaneit 
fii judieium. Prvtentium wro rerum italum cotuta*-
ler tolerare, non umptt ειί iaudabile, ted qnando una 
adett prudenlia (Jbi autem contingit qum curw uu 
oportebat negligere, el qum non deeet ampltcti, ibi 
magis culpandus venit, qui prioribu$ adhareictl atque 
ininlit, quam quiad alia le Iransferl. Bwe itcque eum 
ε nobit audierint tnUllextnniqM Pcriot, amorc $uo 
tnerito not compleclentur εί propugnabunt, cum $int 
humant panler ti magnammi, quique finilimorum 
animot optime explorare noruni; εί quod ampliut 
ειί, regio adeo opporiuna, adr§que imignit extrcitxt, 
quem illi multit pecuniis cpibu&quc potiorem duxe-

Λώς μέν γάρ τών χραγμάτων χωρονντων, ΧΟΛΛΨΙ 
avota τά χροεγνωσμένα μεταμανθάνειν έναν­
τίως δέ που φερομένων, άσνμφορον οΧμαι τό μή 
ούχϊ θάττον άρμόζτσθαι τφ χροσχίχτοντι. Τά 
γάρ βέδαιον έν τφ εύΛόγφ χρίνεσθαι χρή, χαί 
τό έγχαρτερείν τοις χαρονσιν ούχ έχαινετέον 
άεϊ, άΛΧ δτε φρονήσει σνμχαραγέγνεται. "Ενθα 
δέ συμβαίνει ών μέν δεί μεμνήσθαι χεριορφνΨ 

έχεσθαι δέ τών ού χροστ\χόντων, ενταύθα τον 
μεταδάντος έφ% έτερα ό βεδηχως έχϊ τοίς xpo-
τέροις μεμχτΰτερος. Ταύτα δή οδν οί Πέρσαι 
χυνθανό^ιενοι χρός ημών χαϊ σννίεντες, στέρ· 
ξονσιν ημάς %τ εϊχάτως, ηαϊ ύχερμαχοΰνται. 

ritu, $poniama denuntialionc in bM locietulem ab Q ΧΡΆ^τοί τε M δντες χαϊ μεγαΧόφρονες, χαϊ δει-
iptis fueril admissa. Ne quid igiiur aiiud procter hwc roi τεχμαίρεσθαι τάς γνώμας τών χέΧας, χαϊ 
cogiielis, $εά ilatim rem ipsam aggredimini, εί quod χρός γε χώραν ούτως έχιχαφοτάτην χαϊ δύναμιν 
animo agitailh deiegite. Ita enim εί tummam laudem αξιόχρεων, ήν αντοϊ χρό χοΛΛών χρημάτων ηεύ 
eontequemini cequa jusiaque focientei, εί ad vetiram χάνων " έχειν τιμώνται, είς συμμαχίαν αύτεχ-
τεηι utiltiutemquc periineniia. άγγεΛτον χροσΛαμδάνοντες. Μή τοίνυν έτερον 

τι χαρά ταύτα διανοείσθε, άΛΧ ευθύς έχιχειρεΤν τοίς χράγμασι, χαϊ τό μεΛετηθέν άναχαΛύχτειν 
ούτω γάρ εΰκΛειαν μεγίστην Μ άροίμεθα, δσιά τε δρώντες χαϊ δίκαια, χαϊ χρός τό συνοατον έξεν-
ρημένα. 

11. Haec cum dixisset Aeits, uiiivers« slaum mul-
titudo conciuia est, et acclamiTit, eoque ipso die 
ad Persas transire detiderabat, cum ncc illi cerlio-
res essent faeii, neque ipsi i u comparati, ut vel 
latere Romanos vei eos propuleare, i i probibereot, 
posseol; 101 *ed nibil plane eorum, qua* evcn-

taf. Τοιαύτα τοΰ ΑΙήτου είχδντος, αύτίχα άχας ά 
βμιλοςέπήρτο χαί αν&6οαν χαί αύθημιρύν &ντο 
μετανίατασθαι, ούτι τοίς Ilipaaic «ροεγνωαμένον, 
ούτε ούτω 1 1 ιεαρεοχεοααμένοι ώς διαλαΟείν τοχον ή 
χα\ άμύνααθαι τούς Τωμαίους διαχωλύοντας, αλλα 
μηδέν ότιούν τών Ιαομενων διανοούμενοι, μήτε 

lara etsont, cum animis suis perpetidentes, nequo D δποι · · αύτοΓς Ιχβήαεται ή Ιπιχείρηαις, αταχτως 
quem exitum ipsorum conaius essei babtlunte; fa-
niliare alioquin hoc est iusiiamque moliiludini vi-
lium, ut aoviuti studeat et malaliouibae rcram de-
lectelur. Hi vero eliam acrius irritati conciuiique 
crant, non soluro, ut barbari, eed etiam quod sequaro 
causam esse censebanl, et oralionera stim-
tnopere essent admirati; quod quidem eliaro vebe-
meoiiua ipaos conuaOYil aique lurbavii lia Tero 

ήπείγοντο. Προαδν μέν τούτο χα\ άλλως αλήδεαιν, 
ήδεαθαι τφ νεωτερισμφ χαλ ταΓς μεταβολαΐς τών 
πραγμάτων, ούτοι δέ χαλ μάλλον ήρεΟιαμένοι, ού μό­
νον οΓα δή βάρβαροι, άλλ' δτι τήν τε αίτίαν εύλογο/ 
είναι ήγούντο χαλ τούς λόγους έν μεγίατω δανματι 
έ ποιου ντο, δ δή χαλ μάλλον αυτούς άνεχίνει χαλ δι-
εαόβει **. Ούτω δέ αυτών ταραττομένων, άνήρ τις 
Φαρτάζης u δνομα, ών μέν £ν τοίς μάλιατα χαρά 
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1 4 » HISTORIARUM LIBBRIII i*S6 
Κδλχοις, έμφρων δέ χαλ δημοτιχδς μάλα τους τρό- Α ipsU tumuliuiiilibui, vir quidera Phartaiei noroine; 
«ους, έπέαχεν αυτούς της ορμής χαλ άνέχοψεν, ίχε-
ταύοας μή πρότερον έπλ τήν πραξιν χωρήααι, πρίν 
τι χα\ αύτου λέγοντος διαχούαα&εν. Μόλις δέ αυτών 
πεπεισμένων τή προς τον Ανδρα αΐδοί, χαλ χατά Μ 

χώραν μεμενηχοτοιν [Ρ. 85} παρελθών χαλ αύτδς ές 
μέαον, έλεξεν τοιαδε* ΜΆχότα μέν, £ άνδρες ΚόΛ· 
χοε, πεχόνθατε, Λόγων δεινότητι σφόδρα χε· 
κομψευμένων τάς γνώμας έχταραχθέντες. Αυσ-
μαχώτατον γάρ τι τό χρήμα χαϊ οίον απαντάς αν­
θρώπους έχπΛήττετν, ούχ ήχιστα δέ τους ούχω 
πρότερον ές χείρον αυτών χαταστάντας' ού μήν 
παντάπαστν άνανταγώναττον σώφρσνι Λογισμφ, 
uai τής έχ τών χραγμάτων κρίσεως έχομένφ. Μή 
τοίνυν άρεσχόντων υμάς τά είρημένα, Λογιζομέ-

prscipue cujusdam ioier Colcbos aucloritaiis, pru-
dens cliam ac moderatu* οι valde popolaris, coro-
peseuit eoram impeturo, ardoremque reslriniit, pre-
calue ae hoc nogotium aggrodercntur, anteaquam 
eliam %o aliqaid diceotea audieeeiit. iEgre autero 
ipsis revorenlia illios τίτί persua&i», snoquo loco 
manenlibas, progrosaue etiam ipse in medium, in 
houc modom wba fecit: Nikii novi vobi* accidit, 
ο Colchi, quod vt verborum valde sptcioiortm animis 
tiiit porlurbxtu Inticta enim ret e$t efoqvtntia, qua-
fof omnet homixes percdtil, pracipuo vero toi, qui 
xunquam αηΐεα e/χε pcricuiutu (ετετχηί; ηοη ita ία-
mtx, quix ti τειϊιύ pouit prxdtnii contidtralion 
qumque εχ τετηχη deiectu pwdeat. Ne igitur qum αί­

νους ώς τφ άθρόφ μόνφ ηαϊ άσυνήθει Μ χεχί- * οία 162 β vobit approiHHtmr, εοχείάεταηίίέχε, 
στευται, άΛΛ% ού τφ χρέχοντι χαϊ ώφεΛίμφ ·τ* 
Γτνώσχετε δέ μάΛΛον, ώςείχαϊ Λίαν ύμϊν κεχα-
ρισμένα δοχεί, άΛΧ ένεστι κρείττονα τούτων 
έΛέσθαί' χαϊ τό φαδίως άναχεισθήναι τεκμήριον 
ύμίν εναργές τής αχάτης γενέσθω Μ . Τφ γαρ τά 
ψευδή συμδονΛενοντι μείζονος τε χόσμου χαϊ 
χοιχιΛίας φημάζων χροσδεϊ' χάντεϋβεν χοΛΛφ 
τφ θέΛγοντι χρώμενος, θάττον έφέΛχεται Μ τούς 
εύηθεστέρους. Ούτω δέ χαϊ ύμείς, του ΑΙήτου σο­
φίσματα χροθέντος Μ έχαγωγά καϊ χαράΛογα, 
ούχ ϊστε δχως έφεναχίσθητε· καίτοι εϊ καϊ μηδέν 
έτερον, άΛΧ εκείτο γε χαέ Λίαν έν χροδήΛφ κεί­
μενον εύροι τις άν, ώς άΛΛης τινός ζητήσεως άρ* 

qmod rtpentino tanlum εί ίηικείο, ηοη aulem hotutto 
εέ uiiU probabilia sini ο!εα. IiUtlligiU otro ροΙιαε, 
food tamelii hctc vaide wobh grata \Mtanlur, metiora 
tamen hi$ tmplecti Ιίεεί: evidixiqus vobit framdk 
argumentum tit faeiU ψεηχαάεή. Nom ei qmi (aU* 
t*hl inadtre, majore ornalu νατίείαίεφ* νετέοτκαι 
εεί opxj; quocirca multo orationU Unocinio «tott, 
$implicior$$ ciiiu* aitrahit. Jla vtro t/tam uot, cum 
Jfetes UUcebrotas quatdam faltawqiu xrgutiai ad-
hihurit, ηεεάίη ipti, quomodo aee$pii f ϋιε. Εί qui-
dom ulnihil alixd, illud cerU εψετύείίτχε cuxvit cox-
iiart poteK, quod aliam qnamdam $tatim inilh qmaH 
$iiomm injecerii, a» tii, oaonim caxtx eon\xxix%*9% 

Xk^ έμδάΛΛειν προήχθη τώνέφ* ά χάρεσμεν 41- .̂αΐίεπέεειιιιααι. ΡεΗ*4*exbn aique %obU omnibut, *ε\\ 
Λοτριωτάτην. Καθάπερ γάρ υμών απάντων ού 
δεινά καθεστάναι τά συμδεδηχότα φασχόντων, 
χαϊ τής άτοπου μιαιφονίας ήχιστα καταμεμφο-
μένων, καϊ τούτο μόνον δαΜΤχοπονντων εϊχερ ώς 
άΛηθώς άμαρτήκασεν οί τόν Γουδάύγν άπεχτονό-
τες, παριηΛβενχαττφφανέχύ χαϊ πΛεΙστους 
δσονς προφερόμενος βΙ Λόγους έχϊ τοίς ή/θη δι-
εγνωσμένοις. *Κγω δέ κπταράτους μέν Μ xfvai 
φημι χαϊ καχοδαίμονας, χαϊ οίους ήδαιτα θεπσαί· 
μην άν όΛέθρφ τφ πάντων χαΛεπωτάτφ δα*ΛΛυ-
μένους, ού μόνον τούς πΛήξαντας, χαϊ τήν σφα-
Τ*Ρ ταις χερσϊν έχενεγχόντας, άΛΛά χεύ τούς 
δσοι παρόν κωΛύειν,έφήχπν, προς δέγοχαϊ τούς 
ήσθέντας, χαϊ τούς μή Λίαν ύπερε*Λφταντας< 

εε$ε alroclo qum aeeiderMni, diceniibui, εί turptw 
kamc cmdtm αοβααοααιιι α^αεαιιΐινχε, aique hoc *o r 

Um conna&aniibut, m τακτά dttiq\uri*i qut Gm-
οααείΝ imUrfectrxnt, iibrum acexuaiioxm ρταίεήίι, 
mmUaqpe urba 4ε Ηε qna jam coqniix $unt, con$um* 
wtii. Ego vero εχεεΰτεΜΙε* εεεε Aieo Όεοακε invitos, 
εχοεακε ΗέεηΐίεΜχΗ τίάετΗχ ηεοε omnhm alrociui-
χ*α ρετϋε$ε, mon ixnium ρετοκηοτεε, ερίεμε εαιι ιρεο-
raai maaloai taam ρετψείτχτ%ηί9 urmm είίχτχ om-
ηε% « Μ , απέ emm ρτοΜέετε ροεεεπΙ, ρεηχίεετχχί, εί 
09% ίηεηρετ ααΙ ραεέει εχχί, είοχίηοη τεχαηορετε itt-
έεέχετχηί. Νεοχε 16S έααοεχ, οααοοαααι tla $um 
afoeixi, ad JPtraai irawin εχρεέίΐ; κοοκ* qui$oxam 
koo Ua aceipiai ianqxam coxuctatuum ralioui tf 

ΠΛήν άΛΧ ούπ, επειδή ταύτα γιγνώσχω, ήδη Φ απαααπαε, faod, f»<a Uti Ιεοεε nroctdcaruxi, opotieai 
που χαϊ χροσχωρειν τοίς Πέρσης συνοίσει- ού-
δέ τούτο Λάδοι τις άν ώσπερ έπόμενον τφ Λόγφ 
χαϊ συνημμένον, ώς, έχείνων παρανομησάντων, 
δεήσει χαϊ ημάς τά οίχεία νόμιμα χαταπροέσθεατ 
ουδέ ώς άχίστοις μέν αύτοϊς άχθεσθαι, παραχΛη* 
σίαν δέ χτήσασθαι δόξαν. Νύν γάρ ού τό φθάσαν 
καϊ διηνυσμένον9 χαϊ ούκέτι τήν τού μή γεγονέ­
ναι φύσιν έπι/δεχόμενον, άνοΛογίζεσθαι χρή, ώς 
άν μή, σύν ·· τφ θνμουμένφ τής ψνχής χαϊ χα· 

oaam nos pafΗίε injtflaili ναίεάίεετε, ηεοχε έρείε qui-
έεχη χί parfidU inftn$oi εεεε, tamdcm τετο quam ipti 
εφεχχοχεηι ίεχετ*. Νεαχε εχίιπ nxnc id, quod pra-
ίετΗχνι ψετΛcimmqmo εεί ίχ[εείηηιοηε τεέόέ ηοη ρο-
ίεεί, τεψχίοτε εφοτχεί, ηε τιάεΐίεεί animo ira ixdigna-
ίϊοχεοχε luccanto έείΛετεαΟεε, imprudenle* judtcinm 
aoofram obfutcomu, $*niori$ ροιίοήιοχε coniilii in-
wokiimum nobii praripknUs; ud Ηε hoc maio afici9 

«I non neglexUu id videamur, ρτοερκετε rero, xl 
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reliqua rti quam optime conttituantur. Dementium χ λεπαίνοντι βουλευόμενοι, Λάβα μεν εαυτούς τό 

κρίνον έπιθολούντες, καϊ τήν τού άμείνονος εν-tnim est, ob preteriia mala perpeiuo angi atquc dis-
cruciari; sapienlium vero, inordinala fortuna mo-
menta cognoicere, et mutalione vicissitudineque rerum 
non cotnmoveri, neque prioribu* privatos, futurorunt 
el am ipem omnem abjicere. 

ρεσιν προαφτ^ρημένοΐ' άΛΛά τού μέν Λάθους ύφ-
ελειν, εΐσόσον μή δοκεΐν ήμεληχέναΐ' πρόνοιαν 
δέ τών γούν λοιπών θέσθαι [Ρ. 86] πραγμάτων* 
δπως άριστα χαθεστήξη. Άνοι\των μέν γάρ αν­

δρών έπϊ τοις παρφχημένοις κακοίς άγαναχτεΐν μέχρι παντός καϊ άνιάσθαι, σωφρόνων δέ τάς 
άτακτους φοπάς γιγνώσκειν τής τύχης, καί ταΐς μεταβολαΐς μή ταράττεσΰαι, μηδέ, τών προτέρων 
t στερημένους, συνδιαφθεΤραι καϊ τάς τών μεΛΛόντων ελπίδας. 

13. Scd liic quidem comullor cum jamdudum Per- ιβ'. ΆΛΧ ό μέν σύμδουΛος πάλαι τά Μήδων 
sarum iit studioiui, nosque ad illos iraniin peroptet, φρονών, καϊ μεθιστφν ημάς έπ* εκείνους γλιχό-
pcrierrefactn not ul pueros conatur; quod Romani μένος, μορμολύττειν καθάπερ τούς π αιδ ας πει-
ί ι \ quee jam in nos auti tml, conlenti non sinl fu- ράται, ώς δή *k τοΤς 'Ρωμαίοις ού τών τετολμη-
turi, scd alrocioribut malis a/fecturi; quodque rex 
ipsis $it novarum rerum siudiosissimns, ipteque au-
eior impulsorque fucril cwdis mnlto antea iempore 
deiiberaiai el procuratai; atque 1 6 4 dicens, 
Pertas miris laudibut exloltit, penuasurum te nobis 
hac ratione credcns, ul supplicei iponlaneique trans-
fugce fiamus iis, qni nobis nalura sunt infesiissimi 
hosU$. Nam ad hunc unicnm scopum collimat, itoc 
jam ab inilio parturil ει enititur, ut qua* studiose 
procuravit, perficiantur; et incomulte suadens con-
sutialionit ordinem confundil ac turbal, inutilnque 
ui iii efficit. Coniuilatio enim semper pracedere con-
buevit, res non plane manifesla* examinationi subji-
ciem. (Jbi vero tundem quid facio til opu», esl ρετ-

μένων άποχρησόντων, άλλά μειζόνων προσεσο-
μένων ·' · καϊ ώς ό βασιλεύς αύτοΊς καινουργότα-
τος ··, καϊ τά τής μιαιφονίας αυτός έγκελευσά-
μενος είη, σπονδασθέν έκ πλείστου καϊ βεβου· 
λευμένον καϊ ταύτα φάσκων, ανυμνεί τους Πέρ­
σας καϊ ύπεράγαται, πείθειν ή^ιάς εντεύθεν οΐό-
μενος Ικέτας ευθύς χαϊ αυτομόλους γενέσθαι 
τών φύσει ποΛεμιωτάτων. Πρδς τούτο γάρ άπα­
σαν έχει τήν άναφοράν, όξινων εξαρχής καϊ μη-
χανώμενος ώς άν αύτφ τά μεμελετημένα πρδς 
έργον έκδαίη, καϊ σύν τφ άνεζετάστφ προτρέ-
πων, τήν τής βουλής τάξιν συγχει καϊ ταράτ-
τει, καϊ πρδς τδ άνόνητον β τ μεταβάΧΙει. Ή μέν 
γαρ προτερεύειν έλαχαν άεϊ καϊ ήγεΐσθαι, βάσα-

cognuum, tum sone neceue ειί ul advi volunias εί Q ror έμποιούσα τοις οϋπω προδήΛοις* μόλις δέ 
dniderium conwquendi ea, quce sunl placila aique 
decieta. Ilic aulem ex fine principinm facii, decerneni 
jam, priusquam aliquid perpenderit. Quwiam igitur 
fuerii conittliationii fructus, si judicio eit poitaior? 
Vos autem, ο Cotchi, animis nnllo prwjudicio oecu-
palis, et ad unum altquem prceititutum finem vo% di-
rigenies. ita ad consullationes accedite. Qui enim pos-
tunl rtrum vicistitndinet vi arctm ei ad animi vo~ 
tuntatem traduci ? Conlrarium enim his ordinem sequi 
οροτίεί, intelleclumque purum ac liberum luiquejurit 
affem, ut, rebu$ accurate perprnsis, quod eontultii-
shnu n maximeque ex re est, exsequamur. Sic Uaque 
consultanlibut nobii statim apparebit 1 6 5 7 t t &d n*~ 
que α Romanit tegionibus, ncqut α pra>fecli$ ttnivcr-

τον πρακτέου διαγνωσθέντος, τότε δ ή παρειναι 
χρεών τό έθέλειν τνχεϊν καϊ έφίεσθαι τών αίρε-
θέντων. Ό δέ τό πέρας αρχήν πεποίηται, έλόμε-
νος ήδη πρίν τι σαφώς διασκοπήσαι. Ποίον τοί­
νυν τό έκ τής βουλής ώφέλιμον, εϊπερ τής κρί­
σεως έν ύστέρφ παρή; Ύμεις ββ δέ, ώ άνδρες 
Κόλχοι, μηδαμώς τάς γνώμας έτέρφ τφ κατει­
λημμένοι, καϊ πρδς έν τι τέλος προδιωρισμένον 
όρώντες, ούτως έπϊ τάς ζητήσεις χωρείτε. Πώς 
γάρ καϊ ένεστι ·· [τάς] τών πραγμάτων μεταβά­
σεις βιάζεσθαι καϊ πρός τδ άρέσκον μετασκευά­
ζει ; Τουναντίον γάρ τούτοις έπεσθαι κοσμίως 
προσήκει, καϊ τόν Λογισμδν έπ" αυτά μεθιέναι 
καθαρίν καϊ αύτόνομον, ώστε χατά σχολών τά 

mullo veTO miuut ab ipso eorum imperaiore inii- ^ προστυχόντα Tf διευχρατήσαντα, τού σννοίσον-
τος έφιχέσθαι. Ούτω γάρ ήμΊν V βουλευομέ-
νοις, αύτίχα φανεΐται, ώς ούτε έχ τών 'Ρωμαϊ­
κών ταγμάτων, ούτε μήν τών στρατηγών απάν­
των πολλφ δέ μάλλον ουδέ τού σφών βασι­
λέως τά τής επιβουλής έπϊ Γουβάζην σννέστη. 
άιατεθρύλληται γάρ ήδη παρ* αύτοΐς καϊ άνωμο-
λόγιμαι, ώς 'Ρούστικος καϊ Μαρτϊνος, βασκή-
σαντες αύτφ τής ευτυχίας, εϊς αύτεπάγγελτον 

due Gubazi fuerint strucla'. Pervutgaimn enirn jam 
apud ipsos et in confesio ειί, quod Ruaicus εί Mar-
tinu$ ptosperce illius fortutuc invideniei iti ulironeam 
animi feritatem tinl abrepli, reliquis ducibut non ιο . 
lum non adjuvantibus, verum etiam acerbe ferentibut. 
luiquum iiuque εί praierea inuiiU fumi, ob uniut 
fortanis aique alterius cuipam publicas leges, quas 
obtertare conttUuimui, proterve violare, univenum-
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R (ubi τάς desideraitir) et intpr. possunl namque nescio quo pacto violari rerum cvcniut εί ad animi 
votuplalcm traduei, nm tanicn hic pro μετχ6άσ:;ς, αποβάσεις legebat. 7 · τά προστυχόντα R, Lwgd. 
ioipr. casus, τά προσχόντα Milg. 7 1 ή;χΙ> U el inlpr. ύμϊν vulg. 
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ήλασαν 1 9 καχοδαιμονίαν, τών d.Uojv ηγεμόνων Α que νίΐ<ε noslrcs intliiuium, cui amice anuevimut, 
ούχ όπως συλλαβομένων 7\ άΛΛά χαί περιφανώς 
άνιαθέντων. Άδικον ουν όϊμαι χαϊ πρός γε άσνμ-
φορον u , ενός έξ απάντων ανδρός ή χαϊ δυοϊν 
τυχόν ήμαρτηκότοιν, έξυβρίσαι μέν είς τους 
κοινούς νόμους, ούς στέργειν προύβέμεθα, πολι-
χείαν δέ σύμπασαν χαϊ δίαιταν συνήθη χαϊ 
[Ρ. 87] φίλην ούτω πως φαδίως άποσχενάσασθαι, 
τών δέ τήν χώραν φρουρούντων ", χαϊ ποΛΛούς 
δσους κινδύνων άναδεχομένων, ώς άν ήμιν έν 
εύπαβεία βιοτεύειν έξή τ·, προδότας δειχβήναι, 
καϊ τό δή πάντων άνοσιώτερον, δόξαν όρθήν 
Χρός εύσέβειαν καϊ τήν τών Ιερών άπο^βήτων 
σεμνότητα περιφρόνησαν Πώς γάρ ού τούτο φα-
νούμεθα11 δρώντες, εί προσχωρήσαιμεν τοις του 
Κρείττονος έναντιωτάτοις; ΕΙ μέν γάρ διαχωΛν-
σαιεν ημάς ταΐς αύταίς άγιστείαις έμμένειν, καϊ 
μεταστήσαιεν πρός τήν σφετέραν, τί τούτου πείτ 
σόμεθα χαλεπώτερον, περιόντες τε χαϊ τεθνηχό-
τες; Τίδέ κερδανονμεν άπασαν τήν Περσίδα (θώ-
μεν γάρ ούτω) προσλαμβάνοντες, τάς δέ ψυχάς 
έζημιωμένΌι; ΕΙ δέ γε καϊ "μεθεϊεν καϊ συγχωρή-
σαιεν, άΛΧ ού βεβαίαν ήμίν τήν εύνοιαν έξουσιν9 

ύπουλον δέ μάΛΛον καϊ σφαλεράν, καϊ μόνη τη 
χρεία συμ{ΐετρουμένην. "Αμικτον γάρu άεϊ τοις άν-
θρώποις τό έτερόγνωμον, καϊ ούτε δέους προσπε­
σόν τος, ούτε τινός ευεργεσίας ήγησαμένης, μόνι­
μος αύτοίς έγγίγνεται πίστις, πΛήν εί μή καϊ τοις 
δόξαις όμοφρονοιεν· τό τε συγγενές καϊ ίδιον καϊ 
όμόφυλον, εί τούδε Λέιπόμενα τύχοιεν, ονόματι 
μόνφ %}\ν οίκείωσιν ύποφαίνει, τοίς δέ έργοις άλ-
Λοτριούται. ψΑντϊ ποίων τοίνυν αγαθών, ώ άνδρες 
ΚόΛχοι, πρός Πέρσας μεταβησόμεθα, εϊ γε καϊ ώς 
έσονται δυσμενείς, καϊ μηδέν ήμίν πΛέον 88 

έσται τού παρόντος, ή μόνον τό fi^ov βλάπτε-
σθαι πρός αυτών, δσφ τού εμφανούς τό διαλαν-
θάνον άφυλακτότερον; Άλλά γάρ, εί δοχεί, συγ-
κεχωρήσθω ", μήτε άδικον είναι τούγχείρημα, 
μήτε του πρέποντος έστερημένον, χαϊ ομολογεί-
σθω τά Περσών ήθη βέβαια καϊ χιστά καϊ οία 
διαχαντός έμμένειν ταϊς έσομέναις συνθήκαις. 
ΕΙ γάρ χαϊ ταύτα δοθεΐεν9 χαϊ μηδέν ήμίν τών 
άλλων έμποδών έσται, άλλά τά τής δυνάμεως 

odeo leviter immutare, eorum vero, qni tn prtesidiis 
provinciue pro nobi$, ut tranquille jucundeque vivamus, 
cxeubant, prodilores ac dturiorti declarari; et quod 
omnium est maxime impium, rectam de religione et 
sacrorum mysteriorum dignitate opinionem atque do-
clrinam aspernari. Quo pacto enim non id \acere vi-
debimur, si ad infenmsimoi divini Numinis hotles 
conceistrimut f Si enim ilti prohibuerint ne noslram 
deineeps religionen colamui, itd ad suam nos adegT-
rinl, quid gravius nobis accidere posiil, luperitUibui 
pariter et morluis? Quid enim lucri fecerimus, li uni-
venam (faciamus ita 166 es$e) P^siam nobis adjuu-
xerimus, animarum vero jaciuram fecerimus ? Quod 
it vero permiierint ei concesserint, firma laiwen bem-

B τοίεηίία nos nequaquam proiequenlur, infida uro εί 
dubia, quamque tola ulililate mclianlur. Νεςηε εηίιη 
inur εο*, qui diveriii opiuionibus tuni imbuii, tocitlai 
conttare potest; εί neque incidenU metu, aut bεnε-
ficio ηχίίο interveniente, fide$ iptis constan* εί firma 
permanet, niti είίαηι opinionum εοηιεηιηι accedat. 
Quin εί cognaii, affines et coninbuies, $i hac animo-
rum opinionumque conunientia destiluantur, nomine 
$olo amicitiam prce se feruni, re vero ipsa suni alie. 
nistimi. Cujut ilaque boni spe, ο Colchi, ad Peria* 
detci$cemu$, $i etiam Ua nobis fuluri tunl hostes, 
neque aliquid amplius inpratMnliarHm inde nobit 
accedet, qnam quod lanio fucilius ab iUis leedi pote-
rimu$, quanto difpcilius ab occulto quanx aperlo Ιιοιίε 
nobU cavere possumu* f Aiqui, si videlur, demus Ua 
esu, faelum ipmm neque cum cequilale ivque cum 
honetto pugnare, εί $iaiu*mu$ PertaruM mores con-
siantes ε»ίβ ae fidos, quodque ρετρείχο pacta couveii" 
tcque $inl observaturi. Ut euim etiam hac deutur nt. 
kitque aliud nobh impedimenti sil reiiquum, αί vire$ 
nosira non lufficieni. Quo paeio enim ad aliot irantr 
eamu$, cum nobit Romani immineant, el quidtm adeo 
multi ac foriiuimi, quiqne prattianiisiimos nacli $unt 
duus? Quo paclo χετο etiam fUri ροιείί, ut non airo-
cissimam 167 vindiclam incurramus, ii$ quidem, 
quos auxilio nobis venire oporiei, proeut hinc in Ibe-
ria cuneianiibus Unleque procedentibus; iis vero qui 
uliionem exigent, universam regioiiem occupanlibu* 

ούκ αρκέσει. Πώς γάρ άν μεταχωρήσαιμεν έφ% et ίιι ηο$ίτί$ urbibut habitanlibui ? 
έτερους, έφεστηκότων ήμίν τών 'Ρωμαίων, χαϊ ούτω πολλών καϊ άνδρειοτάτων χαϊ ύπό χρατί-
στοις στρατηγοίς ταττομένων**; Πώς δέ χαϊ οϊόν τε μί\ ούχϊ ποινάς ύΛοσχείν ανήκεστους, τών 
μέν ούς έπαμύνειν χρεών πόφφω που κατά τήν Ίβηρίαν έτι μεΛλόντων, καϊ άνέιμένως πορευο-
μένων, τών δέ τιμωρησομένων τήν τε χώραν άπασαν 81 κατεχόντων, καϊ ταίς ήμετέραις πόλεσιν 
ένοικούντων; 

rf. Καίτοι φησϊν αυτούς 1 4 ό γενναίος ούτοσϊ 13. Atqui, ut insignii isle vir ait, ηε primum qui-
μηδέ τήν όρμήν ύποστήσεσθαι ημών "» παραδεί- dem nostrum impetum sustinebunt, argumenio εχ ίιι, 
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7 1 fj/ασαν R (Cl.)f ήλασ* vulg. τ > συλλαβομένων R, βυλλαμβανομένων vulg. n άσύμφο̂ οα R. 
T i φρουρούντων—δειχθήναι om: R. Igilur κινδύνων solns Lugil. proquo Cl . corr. κινδύνους ' · εςην Spli. 
P&r. " φανούμεν R. Τ · κα\ anle μεΟεϊεν. a>M. ex R et intpr. vei. 19 Pro γαρ Par. κα\. · · πλέον 
ίαται R, Ισται πλέον vulg. 8 1 συγκεχωρήσΟω R (GI.), αυγκεχο>ρε(αθω vulg. 8 1 τεταγμένιον R. 8 8 τήν 
τ* χώραν ώπασαν τ*ίν χώραν τε vulg. ·• αύτδς R. 8 8 ύποττήαειθαι ημών R t ημών ύ π . vulg Ιναγχος R 
liUgd. ct inlpr. pauloanie, ed. pr. έναχος, Par. έναχώς. 
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qutt paulo antt acciderunl, itimpto. Alquis ignora- Αματι χρώμενος τοίς έναγχος συμβεβηκόσι. Καϊ 

τίς άγνοήσειεν άν ώς τάς τών ποΛέμων τροπάς xerit bellorum vtcisaUudines neqnaquam certo necet-
hiuae accidere; nec eos qui nunc fortt male rem gei-
iernnt, perinde adtersam semper fortunam habituros? 
Nam e contrario victoria frequenttr ad victos traniit, 
ti foriuna adversilatem emendai. Non oportel igilur 
nos, perinde ac sipro *uo more et consuetudine in 
onmibus deinceps praliis essent succubiluri, $upra 
modum es$e confidentet. Si enim cosolo fuerunt vi-
tti, quod non satis, quid facto opus ειιεί, perptndit-
scnl, nobii quidem hoc ezemplum in noslmm usum 
f*t converlendum, εί ρτκσανεηάα, qua temeriiatem 
comiliique pracipitantiam consequunlur 9 pericula. 
Neque tnim ex praterilo caiu certam nobh de ip$h 
victoriam possumus polliceri. Verisimile enim εεί, to% 
qui antta errarunt, experienlia ipsa quid fugiendum 
sit, edoctos, id quod omhtum ueglectumque fuil, ma~ 
jore deinceps in rebu$ gerendit cura compensaluro$. 
Si vero Dent ipsis 168 e i t i*fwtu$ ob uefariom 
teedem commiuam, idtoque hisce tnali* afficiuniur; 
qnid opu$ eit eiiam nos ei αάε$ιε, nottramqu* ope-
nm confent, perinde «Jaxe ή iH* per u juuiti* 
tx$Tcendm non tufficeret, itd nouro auxUio indige-
Tel? Qualit vero impittaiis excesttis aUit relinquetur, 
$i tummam kaxc bonitaiem nostra defeciione conttm-
namui , qnm eiiam nobis quietcentibus no$ uli p*r 
e$t propttgnat ? Nemo itaqut nobis mortnum Gubaum 
verbis tn medium adducai parnm virititor qulanUm, 
εί populares tuos ivppiiciur orantem, ut $ui mist-

D 

cv* έχϊ Ρητοίς άνάγχη συμβαίνειν, σύδέ τους 
νυν σφαΛέντας τυχόν τών ομοίων άεϊ μεταΛαγ* 
χάνειν Μ άποτενγμάτων; Τουναντίον γάρ ώς τά 
ποΛΛά χρός τους ήττηθέντας β1 ή νίκη [Ρ. 88\ 
μέτεκη, χαϊ τό δυσφορούν έχθεραπεύει. Ού χρή 
τοίνυν ημάς, καθάπερ εΙΟισμένον αύτοίς τοΛοι-
χόν έν άχάσαις ταίς συμχΛοχαίς έΛασσουσθα^ 
χέρα του μετρίου θαφφείν. ΕΙ μέν γάρ τούτφ μάνφ 
νενίχηνται, τφ μή τά δέοντα βεβουΛενσθαι, χροσ-
εχτέον μέν ήμίν τφδε μάΛΛον τφ παραδείγματι* 
χαϊ χροφυΛαχτέον S i τούς έχ τής άδουΛίας χεν-
δ όνους- Ού μήν χρόδηΛον εντεύθεν οίεσθαι δει τδ 
φαδίως αυτών χεριέσεσθαι. ΕΙχδς γάρ χρότερον 
άμαρτήσαντας, χαί διά τής χείρας όχόία φευ* 
χτέον πεπαιδευμένους, χαϊ αύτδ δή τό χαροφθέν 
άναχαΛέσασθαι τή χερϊ τών εφεξής έσομένωνέχι-
μεΛεία. Εϊ δέ τό θείον αύτοίς χαΛεχαίνει τής έχϊ 
τφ χειμένφ Μ παρανομίας, χαϊ ταύτη χεχάχων* 
ται, τί δει χαϊ ημάς παρείναι χαϊ συνεχιΛαμ€α\> 
vxarf ώσπερ ούχ έπαρχουντος έχείνου τά δίκαια 
δράσαι* άΛΛά της έξ ημών έχιχουρίας χροσδεο-
μένου; Ποία δέ τις άν ασεβείας ύπερβοΛή έτέ-
ροις ΛεΛείψεται, εί γα τάδε τό αγαθόν άτφάσαι-
μεν τή μεταστάσει, δπερ χαϊ ήρεμούντων ήμών^ 
ύπερμαχεί προσηκόντως; Μηδεϊς τοίνυν ήμιν 
τόν τεθνεώτα παραγέτω δήθεν τφ Λάγψ Λίαν 
άγέννως όΛοφυρόμενον, χαϊ Ιχετεύσντα τούς άμε-

reantur, ptagat corpori iuo inflietas o$iontando. Βαχ Q φύΛσυς οίκτου τυχείν τφ τήν σφαγήν έχι&ειχνύ-
ναι. Ταύτα γάρ μοχθηραϊς μέν ψυχαίς χαϊ άνάν* 
δροίς Ισως αρμόσειf \ ού μήν χροσαχτέον αυτά 
βασιΛεϊ χαϊ Λαζών χαϊ Γουβάζη. Εί γαρ εκείνος 
ενταύθα ααρήν, πάντως άν, άτε δή θεοφιΛήχ 
άνήρ γεγονως χαϊ φρενήρης, χατεμέμφετο μέν 
ημάς " τοαεντα βουΛευομένους' έκέΧευεν δέ μή 
ούτω χαταπεχτωχέναι χαϊ μαΛθαχίζεσθαι, χαϊ 
δραχετεύειν, χαθάπερ οϊχέτας, αίρείσθαι94 * φρό­
νημα δέ μάΛΛον ΚοΛχικόν χαέ έΛεύθερσν άνοΛα-
δόντας, άντέχεατ τής συμφοράς θαΜαΛέως* xml 
ορός μηδέν μέν αίσχρόν καϊ άνάξιον τών πα­
τρίων έξάγτσθαι τρόπων, έμμένετν δέ τοις παρ-
ουσι χαϊ πεποεθέναι, ώ ς το*> χρ*1*τονος ήχιστα 
τό έθνος περισψομένου. Έ&τα πώς ού σφόδρα 

enim viUoiit efteminatiique animii fortauis conv*-
mant, nequaquam ttro aicnbenda $unt τεφ etqui-
dem Lazorum, atqw adeo Cubaxce. Si enim ΗΙε co-
ram adesut, graviler certe, mtpote pius εί eordaiui 
tir, no$ Tjutctmodi consilia *§ιία*ίε$ intimuiartt, 
jubereiqut non Ua animit cadere alqne εΐαχεχεεεετε, 
εί terviUm in modutn aufuqere: quin potimi xximo 
CoUhieo ε4 lib&ali resumpto mrumnam forliur εηιίΐ-
xere, Ttmihil lurpe patriisque moribut indignum com* 
miltere, %td prmtenii rervm ilatxi ίΛΜίετε, εετίαχι 
fiduei*m concipienlei ditinum anxUium Colchua 
genli nequaquam defuturtim. Proindi quo paclo non 
vehmenur absurdum (uerit, ipti quidem νίοίεηίετ 
interfecio νεήεχηύίϋττ hme probari, nobi$ 1$9 
benevolenliam Ttga ipsum ρταΐεχεηΜεε, contraria D παράΛογον, αύτφ μέν τφ βιαίως άτφημένφ 
deiiberari? Sed νετεοτ, ηε εεί εα εοία de ctnua, quod 
hvc animo cogitotionequ* agitaverimu*, maximas 
pctnai limut lubituri. Si εηίηι ίχεετία ερε dubioque 
etemu ct variii in niramvU partem momgntit obnoxio 
defeclitnein moliti ε*$ειηχ$, trai profecto cfiem hoc^ 
qruuT, in lantarum rerum moiu α εοία fortuna ψεη-
dere; lirviitet ίείηεη (οτί*$$ε qui hoc comilH 
uptrant, libcrius impudeutimique id tggredi. Si vero 

ταύτα χατά τό είχός έχετν ·· δεδόχθαι, ημάς δέ, 
τούς τήν χρός εκείνον εύνοιαν σκηπτομένους9 

τάναντία διανοείσθαι; ΆΛΛά δέδοιχα μή καϊ μό­
νου χάριν τον δαεΛογίζχσ&αι ταύτα καϊ διασχο-
πεϊν μεγίστας ύφέξομεν δίχας. Εϊ μέν γάρ έχ* 
άδήΛοις έΛχίσι καϊ τήν έφ% έχάτερα βοχήν έπι-
δεχομέναις τά τής αποστάσεως ήμίν έμεΛετάτο, 
ήν μέν άν χαϊ τόδε " δεινόν, έχϊ τηΛιχούτ ν 
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· · μζταλαγχάνβιν R, λβγχβνειν tolg. i f νικηθίντβς R. ·* π ρ ο ^ υ Α β χ τ ί β ν R. ·» έ«\ τών κειμένων W. 
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? »?ρεσβσι R. · β κατΑ τ« είκ. έ / . R. κ. τ. είχ, « υ Ιχ. vnlg.. inlpr. ni U — txm άεεεηΐετ ha< uxUxi. 
9 χ«Λ τόόε R et iolpr. vel id, xa\ τότε vulg. 
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^Ρ^γράτωτ χινήσει μόνης ήρτήσθαι τής τύχης, Α praviias huju* eomiln et mata inde extptctattda omni 

εχ parte tunt contpicua el manife$la, qno pacto POX πλήν άΛΧ έξήν ίσως τοίς ταύτα χροηρημένοις 
άδεέστερον γούν άναισχνντήσαι. ΕΙ όέ πανταχό­
θεν fT χροδχτον δείχνυται τό χα*όν, [Ρ. 891 πώς 
ού μισητέον αυτούς τοιαύτην έννοιαν έμδαΧόν· 
τας Μ ; Ώς μέν ούν όφεχτέον ήμιν 99 εκείνων, 
χαϊ δή μετρίως έφφήθη. Φημϊ δέ δεΤν βασιΛεί 
τών 'Ρωμαίων τό συμθάν αναγγείλω, ώς άν έν-
διχώτατα μετέΛθη1 τούς τον μιάσματος αΐτιωτά-
τονς, καϊ εί μέν έθεΛήσει, χεχαΰσθαι τοΜππόν 
τής χρός'Ρωμαίους διαφοράς, χαϊ σννεργείν αύ­
θις χαϊ συστρατεύεσθαι, χαϊ τών προτέρων μετ-
έχομεν · συνδιαιτημάτων. ΕΙ δέ άχώσοιτο τήν 
άξίωσιν, τότε δή βονλευτέον ήμίν, είπερ έτέ­
ραν όδόν τραχήναι συνοίσει. Ούτω γάρ ποιούν-
τες, ούτε του τεθνηχότος έχιλεΧήσθαι δόξοιμεν Β notlrag inHUuen* 
άν, ούτε προπετεία μάλλον ή γνώμη τά ημέτερα 
διατιθέναι. 

ιδ*. Είρημένων δέ καλ τούτων, παλινφδίαν, τδ λε­
γδμενον, ήδον οί Κάλχοι, χα\ μετεπείθοντο. Μάλιστα 
γάρ αυτούς ε!; τούτο συνήλασε τδ δεδιέναι, μή ποτε 
Αρα, εί μετασταίεν, 'χα\ τήν έπλ τψ χρείττονι δόξαν 
άφαιρεθείεν. Επειδή οδν ή του Φχρτάζου * γνώμη 
ένίχα, αύτίχα οί άριστοι χαλ εύπατρίδαι του έθνους 
Ίουστινιανφ βασιλεί τά · έπλ Γουβάζη ξυνενεχθέντα 
διήγγε·***, άπασαν τέ οί άνεκάλυψαν τήν άπάτην, 
ώς εκείνος μέν ούτε μηδίσας πώποτε, ούτε άλλο τι 
Αχαρι* χατά Τωμαίων βουλευσάμενος ήλω, οί δέ 
άμφλ Μαρτίνόν τε χαέ Τούστιχον, επειδή αύτοίς ύπδ 
ραστώνης θαμά σφαλλομένοις έπεκάλιι τε τά εικότα 
χαλ έχαλέπαινεν, οί δε ταύτην τε τήν συχοφαντίαν 
δμηχανήσαντο, χαλ τδν ουδέν ήμαρτηχδτα διέφθειραν 

itm digni odio, qui tos in hane cogiiationem induxe-
runtf Quomodo igiltir abslinendum nobis ab itti* ειί, 
tt quidem modcrott diclnm ett. Ego tero ila tentio, 
faclumiptum, itaut accidit, imperalori ttu nuntian-
dum, ut nimirum juuistime animadtcrlnl in praci-
puo$ cadii auctorts. Quod quidtm. ti fecerit, nostrm 
cxm Roma*i$ limultas consopietur, εί laborum εχρε-
ditionumque iocietatem prkiinamaiM cnm tpm ton-
sueiudinem Tedinlegrabimu*. Si vero repultam patio-
mur, vetitiontmqw notlram repdal, tum demnm 
deiiberandvm erit an aiiam viam ingredi expediei. 
lta tnim facientes, neqxe xtortui Cubaia obihi εεεε 
lidebimur, oeaxe UnunlaU poliut qmam comillo τε$ 

14. His diciis, Colchi palinodiam, ut eal Ια pro-
verbio, cecinertint, 170 senienliamque inularani; 
praecipue vero ίρεοε eo adduxit, quod meuiereatr 
ue, ei quando ad Persas descisccrenl, recia eiiam 
de Deo opiuione religtoneque sua privareniur. Posl-
quaro igiiur PharUzis aenieiuia f icil, slalim opli-
mi qoidam nobilittifnique Colcbicas geniis viri de-
lecti sonl, qni Jusliniaoo iroperatori, q«* in Gu-
bazen perpetrata essent nunliarent, omncmque oi 
fraodem dettgcreni; quodque ille quidom Pcrsa~ 
rura partibos Dunqaam 6tuduiseet, neqoo advereus 
Romaaos aliqaid esset molitus; Mariinns vero ot 
Raelicus, qaod illoo pr» ignavia veoordiaqoe fre-
quentor erranlos merRo iocreparet eisque auceen-

'Εδέοντο δή ούν τή του χατοιχομένου ψυχή τούτο δή C geret, hanc ipai calomniam straxissent, eC ίηοοοοα* 
παρασχείν τδ χαριστήριον * Ιλεγον δέ ούχ άλλο τι 
άρα ή ώστε μή άτιμώρητον χαταλιπείν τδ άδίχημα, 
βασιλέα δέ σφίσιν έπιστήσαι ούχ δθνείδν τινα, ουδέ 
έπηλύτην, άλλά Τ^Οην τδν Γουβάζου νεώτερον άδελ-
φδν 9 έν Βυζαντίω χατ* έχείνο του χοίρου διατρίβοντα, 
ώς άν αύτοίς πάλιν δ πάτριος διασώζοιτο νόμος χαλ 
ή άνέχαΟεν του βασιλείου γένους άχραιφνής ομολο­
γία. Ό δέ (δαια γάρ ̂ ύτ$ έδόχει παλ δίκαια7) , ώς 
τάχιστα έπετέλει^ χαλ οδν Αθανάσιος Ινα τών πρώ­
τα λαχόντων έν τ% συγχλήτφ βουλή, {στείλε διασκο-
πήσοντα τε το πραχΗν ές τδ ακριβές, χαλ χατά τούς 
Τωμαίων νόμους χρινούντα. Καλ δή παραγενόμενος, 
Τούστιχον μέν ευθύς έ ς · ^Αψαρούχτα {στείλε τήν 

tem trucidasseiit. Supplices iuqxe inpontoreai 
orarunl, ul defuncti manibus boe graliBcaroior; 
nihil vero aliud dixerunt, quam ut factnos illod 
iaiponilum ne relinqueret, rogemquo sibi desigoa-
rei non alienigoaam aliqoem, neque peregrinam, 
oed Txaibem janiorem Gobaz« fralrem, qai ton 
lenporia Byxanlii degebat, ulque ila ipais doooo 
pairia lex coaservareiar, et regii generis jam inde 
ab aniiquo coniinuata sibique consians et inviolala 
aucces&io. Imperalor iuque («quam enim id tpsi 
Tidebatur el jusluro) quam eiiitaimo eonnn peii-
tjoDi satisfocii, et Aihanasium, anam ei primariis 
aenatoriboa, qoi accurale ib faciam inquireret, et 

πόλιν, χαλ τφ εκείνη δεσμωτηρίφ έγχαθείρξας ^ de eo ex 171 pnescriplo Rooiananim Ifgura ten 
ΐφροΰρει. Ιωάννη δέ τφ βασιλέα μέν φεναχίσαντι, 
αύτουργφ δέ τού μιάσματος γεγενημένφ, άποδρά-
σαντί πως έν τφτότε λαθραιότατα, χαλ φυγή τήν σω­
τηρία ν χαρπώσασβαι πειρο>μένφ, άλλ' έχείνφ γε τφ 
Ιωάννη έπλ τοίσδε πορευομένφ ύπαντιάζει, ούτω 
παρασχδν, δ Μετριανδς * (είς δέ γε ήν ούτος τών 

lootiam ferrei. Qai cam advenissef, Hoaiicun qoi-
dem siatim Apaarun(en miiU, atqoe tn illius or-
bia careere cusUxbri juaaii. Joanai rero, qui re-
gem feieUcrat, ct tam temporis admodum clam εο 
indo subripuerat, et fuga salotem parere niieba-
tur; buic, iaqaaro, Joanni, qui bac de caaaa εο ία 

VAUIiE LECT10NE8. 

9 1 πανταχόθεν add. ea Rel mipr. undequaque. ** εμβάλλοντας edd. t f ύμίν Par.et intpr. 1 μετέλθηέΐ· 
μετέλθοι vulg. *Νυιη μετέχειν? *Φα&τάξου R inipr. Piiurozi*. *τιΤ* I . R. f άχαρι add. ex iuipr. 
oolg. facit. · άδελφόπα:δα ft in mg. 7 δσια cl δίκαια Κ 5J:OV el δίχ 
Κ ct intpr., Ααστριανδς \ulg. 

δίχαίον vulg. 9 ές om R. 9 Μετριαχδς 
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iter dederal, furte forluna obvius esl facltis Me-
liianus, uuus υ regiis salellitibus, quos scribonas 
vocant, missus auleiu erat illuc, ut Alhanasium 
miijislrarot, ct qux» ille judicasset exscqucrelur. Mc-
irianus if:«quc euia apprcbciisiim ad judiccm Atlia-
nasium dnxii, qui ciiam bunc Apsarunlcu misit, ut 
ibi bi carccreet cippo lwrcret lantisper dura disce-
ptalio judicialis, quasjaat apparabalur, easel abso-
iula. 

1 5 . Siatini enim ineunte vere Nachoragan Mu-
cbirisim venil, et coufestim copias coegit, quanla-
que potciatdiligenlia sead bellum comparabai. Ni-
bilosecius vero eliam Romaiii circum insulam con-
gregati, sese suinma vi apparabant; el jtidicium 
oieiilo prolrabebalur. Quid enim ipsis eo rerum 

Α άμφΐ τά βασίλεια δορυφόρων, ους δή Σκρίβωνας : · 
όνομά£ουσ:ν [ Ρ . 9 0 ] · Ιαταλτο δέ αύ:όσ: τούτου δή 1 1 

ένεκα, έφ' ψ έςυπηρετήσασθαί τε τω ΆΟανασίω, και 
άττα άν ύπ* εκείνου κριθείη τόνδε ταύτα έττιτελί-
σαι " ) · ξυλλαβών δή ο*3ν ό Μετριανδς 1 1 τον Ίωάννην, 
παρά τδν διαιτητήν απεκόμισαν. Ό δέ χαλ τούτον 
ές Άψαρούντα έςέπεμψεν , έν είρχτή τε και ποδοκά-
κη μενούντα " , έως 6 έν ποσλν άγων διανυσθείη. 

(Α. C . 535.) ιε'. "Άμα γάρ τω ήρι άρξαμένφ π α ρ -
ήν δ Ναχοραγάν ές Μουχείρίσιν, καλ αύτίκα τά τε 
στρατεύματα ήθροιζε ! \ καί πλείστη δση χρώμενος 
προθυμία τά ές τδν πόλε μον έξηρτύετο. Τοιγάρτοι 
καλ οί 'Ροιμαίοι ά μ φ \ τήν Νήσον άγειρόμενοι παρ-
εσκευάζοντο, καλ τά τής κρίσεως είκότως άνεκόπτε-

stntu majori ourae essc debebat, quam res ad bellum ^ το. Τί γάρ άν αύτοϊς έν τ φ τότε προύργιαίτερον 

necessaiias quam optirae conslilwre ? 172 ^ a , n 

vero eliam Tzalbe* una cum Solerico Byzamio ad-
veneral, paterno rcgno ejusquc insignibus a Ro-
manorum imperatore veieri more ac ritu accepiis. 
Sunl aulem ba»c corona aurea pretiosis distincla 
lapidibus, cl palla ad lalos demissa, auro intertexla, 
calcei n;uricc lincli, et miira simililer auro et lapi-
dibua variala. Cblamydem veru purpuream Lazo-
rum ivgibua geslare fasnon esi, sed tanium albam, 
nou tamru omnibus communein et consuelam. Cir-
ca medium enim illius aureum quoddam textum 
uliinque resplendei; regia eiiatn fibula cblamydis, 
lapidibus aiireis inde peudulis alioque apparatu in-

κατεφάνη τής περλ τδν πόλεμον εύκοσμίας; ήδη δέ 
καλ ό ΤζάΘης αμα Σοπηρίχω τω 1 1 στρατηγώ έκ 
Βυζαντίου άφίκτο, τήν τε πατρώαν ** αρχήν καί τά 
ταύτης παράσημα πρδς τού 1 7 βασιλέως Τ ω μ α ί ω ν , 
ή π ε ρ έκ παλα».ού νενόμιστα:, δΐδεγμένος. Είσλ δέ γε 
ταύτα στέφανος χρυσούς λιθοκόλλητος, καλ χιτώνιον 
ποδήρες ύπόχρυσον, πέδιλα τε κοκκοβαφή, χαλ μίτρα 
όμοίως χρυσφ τε καλ λίθοις πεποικιλμένη. Χλαμύδα 
δέ άλουργή τοίς βασιλεύσι τών Λαζών ού θέμις άμ-
πίσχεσθαι, λευκήν δέ μόνον * ού μέντοι παντάπασί 
γε κοινήν ούτω καλ είθισμένην, άμφλ γ ά ρ τδ μεσαί-
τατον εκείνη χρυσώ ύφάσματι εκατέρωθεν καταλάμ-
πεται . Βασιλικδν δέ καλ u τδ έμπ*ρόνημα της χ λ α -

fiignis. Ingiedientem iiaque jam suain dilionem Tza- Q μύδος, λίθοις τε έκκρεμέσι κα\ τή άλλη κατασκευή 
Ibem el tegio babilu ornaium, confeslim prsfecti 
el universus exercitus Romanus saluiantcs debitis-
quc honoribus afficienles, ci pr&ibanl, splendidisst-
mis arrais induli, el equis plerique vcctr. Lazi vero 
ad laeiitiau» conversi, agre landem deposito moe-
rore, seriatim ipsum deducebanl, lubis omni ex 
parle clangenlibus, ct signis in altum sublalis; 
eratque pompa splendida admodum atque magni-
iica, et niagis quam Lazorum regnum ferl fastuosa. 
Tzathes itaquc jam rcgno inauguratus, adminigtra-
bal deinceps omnia gentcmque suaro regebat, prout 
sibi visum eral et patrius mos suadebat. Sotericbus 
173 ^utem praifeclus staiim iier. ad quod missus 
erat. arripuii. Aifercbal enim pecuniam a rege, quam 
iiniiiinis barbaris bellicai societaiis causa dislri-
bueret; quod quidem et ea mulio tenipore csl usi-
tatutn taquotannis flt. Coiuilabantur vero ipsuni ex 
litiis duo luajoies natu, Pbilagrius ei Romulus , ut 
blalim domo egressi raoderalis laboribus assuesce-
rciil, siquidem ambo jam ex ephebis excesscraiit, 
ct labori ferendo pares erani. Tertius enim illoram, 
Liistraiius, ByzanlH relictus erat, quod et adhuc 
adraodam esset juvenis, et corpore insuper ncqua-

διαπρέπον. Έπιβάντα δή ουν τδν Τζά^ην της υπη­
κόου κα\ τή βασιλείω στολή κεκοσμημένον, αύτίκα 
οί τε στρατηγοί καλ άπας δ τών Τ ω μ α ί ω ν στρατός 
δεξιούμενοί τε κα\ τά είκότα γεραίροντες προηγοΰν-
το, έξωπλισμένοι ώ ; ευπρεπέστατα , f , καί έπ\ τών 
Γππων οί πλείστοι δχούμενοι. Οί δέ ΛαζοΙ ές τδ χαί -
ρον μεταβαλόντες , κα\ μόλις άποπαυσάμενοι τής 
ανίας, στοιχηδδν οί παρωμάρτουν, δάλπιγγ^ί ** τ δ 

πανταχόθεν έπήχουν, κα\ τά σημεία ές ύψος έπήρτο. 
Κα\ ήν ή π ο μ π ή φαιδρά τε επιεικώς καλ γαυροτάτη, 
καί πλέον ή κατά τήν Ααζών βασιλείαν έ ξ ω γ κ ω μ έ -
νη . Τζάθης μέν ούν έ ; 1 1 τήν αρχήν καταστάς, έτα:-
τεν έκαστα τολοιπδν, κα\ διεκόσμει τδ δμόφυλον, ώς 
αύτω τε ήν βουλομένω, κα\ ό πάτριος ύπηγόρευεν 

D τρόπος. Σωτήρ·.χο; δέ ό στρατηγδς αύτίκα είχετο τής 
πορΐίας, έφ' ήπερ και ίσταλτο. Χρυσίον γ ά ρ έκ βα­
σιλέως έκόμιζεν , έφ' ψ τοίς προσοίκοις βαρβάροις 
κατά τδ ξυμμαχικδν δ ι α ν έ μ ο ι 4 · , είθισμένον γε τούτο 
έκ πλείστου κα\ άν' έτος γιγνόμενον. ΕΓποντο δέ α ύ ­
τώ και τών παίδων οί πρεσβύτεροι, Φιλάγριός τε χα \ 
Τ ω μ ύ λ ο ς , ώς άν ευθύς άφ' εστίας μοχΒείν έν δέοντι 
παιδευθείεν, έπε \ καλ ές ήβης μέτρον ήδη άμφω 
έληλυθέτην, χ α \ ήστην ·* οίω διαπονείσθαι. Ό γάρ 

V A R l i E LECTIONES. 

' · Σκρίβονας Lngd. 1 1 τού δή R. 1 1 Μαστριανδς vulg 
ubiquc vocal inlpr. τψ om R. " πατρψου h , et 
λάμπεται et Τζάτην Sph. Par. I R χαλ add. ex R. 
πανταχόθεν R,πάντοθεν vulg M :ίς codd. cl odd. 

1« αενοϋντας R. *· ήθροίζετο R. ' · Sotircm 
άοελφού 1 7 ποδς των et paulo infra καθα-

R. »· σάλπιγγες R, σάλπιγγα vulg. 
διανέμοι R, δ-.ανέμει vulg. " ή^θτ,ν Spb. Par. 

in ing. 
, f ευπρεπέστατου 
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δή τρίτος αυτών, Ευστράτιος η , έν Βυζαντίφ έλελει- Α quam valido. PuSleaquam autero ad Misiniianorum 

dilioucm pervcnil Soteriehus (qui quitlem Cotcho-
ruiii regi paieul, ut ct Apsilii, divcrsa tamcn iitun-
lur liugua abisqtie Ifgibus; sunt vcro bi Apsiliomm 
genle liorealiores et ad urieiitem solem noiiiiifill 

«το, νέος γ* ών έτ». κομιδή, κα\ άλλως τδ σώμα ού 
βωμαλέος. 'ϋς δέ ές τήν τών [Ρ. 91) καλουμένων 
Μισιμιανών" χώραν ό Σωτήρ'.χος άφίχετο, οί δή 

1 κατήχοοι ρέν τοΰ βασιλέως τών Κόλχων τυγχάνουσιν 
δντες καθά .του και οί Άψίλιοι, γλώττη δέ δμως 
χρώνται άποκεκριμένη κα\ νόμοις έτεροι; · είσ\ δέ 
τούτου δή τού 'Αψιλίων γένους βορειότεροι, και τε­
τράμηνο ι ήρεμα ές ήλιον ανιόντα. Επειδή ούν ές 
τοΰσόε παραγέγονεν, έννοια τις αυτούς είσήλθεν, ώς 
άρα έν τι τών σφετέρων φρουρίων άμφ* αυτά δή τά 
Ααζών δρια (δρυμένον, δδή Βούχλοον·· δνομάζουσιν, 
τούτο δέ δγε βούλοιτο τοίς 'Αλανοίς χαταπροέσΟαι, 
ώς άν οί τών εθνών πρέσβεις τών άπωτέρω οίκούν-

vergenles), ad bos, inquam, cum venis^et, cogitatio 
qasedam ipsis incidit, quod uiiquc unum quoddam 
ex ipsomni propiigiiaiulis circa ipsos Lazorurn iines 
siluui, Bucbloum YOC;«IUOI, Alanis prodere vcllel, 
ut geiititim, qua» remoiiu? babilatcnt, lcgaii ibt 
congregati slipcndia deferrcnl, neque amplius ne-
ccssilas ulla esset, ul , qui pecunias aflerrcl, Cau-
casi nionlis radices circumircl, ipscqur. ad illos 
iret. 

*ων, αυτού άγειρόμενοι, τδν μισβδν άποφέροιντο, κα\ μηκέτι ανάγκη τις εΓη τώ τά χρήματα παρεχο-
μένω τάς τού Καυκάσου περινοστείν · Τ ύπωρείας, και *· αύτδν Ιπ ' εκείνους ίέναι. 

ις-'. Ταύτα δή οί ΜισιμιανοΙ είτε γνόντες, είτε και Β 174 , β · R*c <Nm Misimiani site cognovissenl 
ύποτοπήσαντες , στίλλουσιν άνδρας δύο τών παρά 
σφίσι λογίμων,Χάοον δνομα και θυάνην. 01 δέ εύρόν­
τες αύτδν άγχού που εκείνου δή τού έρύματος έναυλιζό-
μενον",κα\ πλέον έ; τήν δόκησινέπι^ωσθέντες· ΆΛΛ' 
ού δίκαια δράσειν *β ημάς, έφασαν, ώ στρατηγέ, 
διενοήθιις • χρι\ γάρ σε μηδέ άΛΛφ τφ έφιέναι τά 
ημέτερα χαραιρονμένφ, μήτι γε καϊ αυτόν ού* 
τως β ι έθέΛειν. ΕΙ δέ σε ώς άΛηθώς μή ταύτα 
αρέσκει, άγε δπως ένθένδε ώς τάχιστα μεταδάς, 
έν έτέρφ άποδιατρίψεις%% χιορίφ, καί σε τά επι­
τήδεια ήκιστα έπιΛείψονσιν ·*, άΛΧ ήμεις άπαν­
τα οϊσομεν. Ενταύθα γάρ σοι ού μενετέα παντά-
πασιν, ουδέ άνεξόμεθά σον μέΧΧοντος ές τόδε 
χαϊ σχηπτομένον. Ούτυ; δέ αυτών αύθαδιαζομένων, 
ούκ ανεκτά ήγησάμενος ό Σωτήριχος, εί τοίς τών ^ 
Κόλχων κατηκόοις έξείη ·• κατά 'Ρωμαίων Ορασύ-
νεσΟαι τών ύφ' ούς οί Κόλχοι τετάχαται, παρακελεύε­
ται τοίς δπαδοίς παίειν αυτούς αίς έπεφέροντο βακ-
τηρίαις. Οί δέ καΟΙκοντο αυτών αφειδώς, κ α \ Μ ές 
τούπίσω ήμιΟνητας απέπεμψαν. Τούτου δε γεγενη-
μένου, Σωτήριχος μέν ωετο μηδέν άντίπαλον · · έσε-
σθαι, άλλ' ώσπερ άμέλε». οίκέτας οίκείους ήμαρτη-
χότας όιαχειρισάμενος, καί ούδεν ότιούν εύλαβητέον 
αύτω, έμενε τε κατά χώραν, κα\ είτα, νυκτδς επι­
γενόμενης, έκάθευδε σφόδρα άδεώς κα\ άφυλάκτω; · 
ούτω δέ οί τε παίδες κα\ οί δορυφόροι κα\ όπόσον άλλο 
α ύ τ ώ " θητικόν ειπετο ή κα\ δούλον, έκμελέστερον 
κα\ ούτοι άπαντες ή ώ ; έν πολεμίων* 4 κατεσκηνημέ-

8ΐve suspicali eseeni, duoe ex euis insigttes viros, 
Cliaduiu nomine et Thnanem, niillunt, qui cum 
ipsuni reperissenl juxla iibid propngnaculum sta-
liouem babentem, suspicione validius conliriuaia : 
lnjnria, inquiebanl, nos afficere cogilm, pwfecie. 
Oporiet enim te neque alteri cuitlam permittere, ut 
nosira nobis adimant, nedum ipsum hoc velle. Si 
νετο hoe libi propo&itum non esl, fae ogc, ttr quam 
ciiitsime hinc discedent alio in loco commoreris. Ne-
que libi defutura tunt neccnarxa, $ed not omnia de-
feremut. Oie tnim nuUo modo libi ε$ΐ manendum, 
tiequc (emnu* te hie mora$ Ιηιίιεηίεηι et teryivenan-
tem. Ipsis vero ita procaciler loqucnlibus, Soteti-
clitis nequaquam tolerandum rains, si Colcborum 
subdilis ita adversus Romanos, quibus parcnt, lice-
ret ferocire, slipaloribus suis rnandat ul baculis, 
quos gesiabant, eoscsdereut. Qui alrociler in ipsos 
invecli. semincces remiscruut. Quibus peractis, So-
tericbus quidcm nibil hostile eventimim rafus, et 
pcrinde fere ac si servos suos delinquontes plagig 
cxcepisset, nibil inde sibi verendum exislimans, eo 
loci mansil; et deinde oborta nocte \alde intropide 
absqtic ullis excubiis ibi dorrnivit: similiter vcro et 
175 filii el saiellit<?8, et quolqtiol eum domestici 
famuli f l servi sequebairiur, eliam lii omnes secu-
rius, quani in hosiili lerra conveniebat, dorinicbant. 
liilcrea vero Misimiani, injuriam acceplant non fe-
renies, validissime armali in eos irruutit, slatini-

νοι, άνεπαύοντο. Έν τούτω δέ οί ΜισιμιανοΙ, τήν ^ que in doinunculam, in 'qua cubabat piaef^clus, ir* 
ύ6ριν ουκ ένεγκόντες, έπιφοιτώσιν αύτοϊς καρτερώ-
τατα έξωπλισμένοι, κα\ αύτίκα έπ\ το δωμάτιον χω-
ρήσαντες, ού δή ό στρατηγός άνεκέκλιτο, κατακτεί-
νουσι προτέρους τούς παρευναστήρας τών θεραπόν­
των, θορύβου δέ, ώσπερ είκδς, κα\ πάταγου πολλού 
χινηΟέντος, ξυναίσΟησις μέν τού κακού αύτφ τε 
Σοπηρίχφ κα\ τοίς άμφ* αύτδν άπασιν έγίγνετο*· · 

rumpenles, proxime accnbanles famulos obtruncant. 
Tumultu itaque, uli par est, strepiiuquc ingenli 
excilato, sensus niali ad Solericbum rcliquosqiie 
qui ipsi aderanl omnes pervenit. Quocirca cum prsc 
meiu lcoiis excussi, somno tamen adbuc pra*gravalt 
el languidi esseiil, non admodum sese tueri potc-
rant; alii enim cum pcdcs pellibus involulos babe-

· · Κύστράτης R, intpr. E&lralius. 
Γ: ι περινοστείν R πέρι, sed in mg. 

LEGTIONES. 
tohiani sunt apud iulpr. et infra in Exc. Bav. , e Βούχλοος Κ, 

περάν. *· κσ\ oni. Η. , f αύλιζόμενον Π· 3 0 δίκαι δράσαι R. 
*« ούτω R. ·* άποδιατρίψεις άποδιατρίψης vu!g. " λείψουσιν R. w εξείη R, έξήει vnlg. *5 ΡΓΟ κα\ 
R ο υ · · ώετο μηδέν άντίπαλον R, ουδέν άντ. ώετο vulg. 3 7 όπόσον αύτώ άλλο vulg. 3* Ξν πολί 
ϊν πολεμία vulg. · · έγίγνετο R, έγένετο vulg. 
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ront, incessu probibebanter; alii v^ro com jam ad ^ χαλ τοίνυν ύπδ δέους έχ τών εύνών άνεπάλλοντο, έτι 

»_,._ . . βέ τώ Οπνφ χαρηβαρούντες χαλ παρειμένοι, άμύ-
νεσθαι αύτοίς ού τι μάλα παρήν. Οί [Ρ. 92] μέν γάρ 
ταίς σισύραις" τώπόδε περιελιττόμενοι, εΓργοντοτής 
πορείας, οί δέ χα\ ήδη έπλ τά ξίφη όρμήσαντες, χαέ 
σχεδίαζε tv πειρώμενοι τά πολέμια, άλύοντβς 4 1 ήσαν 
οίκτρότατα οΤα έν σχότφ χαλ απορία, Ι ς τε τους τοίχους 
περψβηγνύμενοι 4 \ χαέ δπη έτύγχανον χείμενα τά 
δπλα έπιλελησμένοι· fvtot δέ αυτών καλτφ ήδη ξύνει-
λήφΟαι άπειρηχότες, ούδενότι έμηχανώντο, έβόων τα 
μόνον άλλος άλλοθι χα\ ώλοφύροντο, ούχ έχοντες 
δ τι χαλ δράσαιεν. Ούτω δέ αυτών καταπεπληγμέ· 
νων, έπεισπεσόντες οί βάρβαροι αύτδν τε Σωτήριχον 
χαταχτείνουσι καλ τούς παίδας χαλ πρδς γε ξύμπαντας 
τούς άλλους, πλήν εί μή τις Ιχ τίνος τυχδν άλάμενος 

enses arripiendoa proruerent, el tumoUnarium COD 
flicium leiilaretil, errabundi xaiaerrime ferebanior, 
oipoie in iencbris et aamroa consilii inopia, in pa-
rietes impinfentc», et ubinaai arma deposuisaent 
oblili, Noonnlli vero ipsorum, eo qood jaai oppreasi 
esaent detperanieg, nihil plane aiientabant, claoia-
baal taiitum alioa alibi atque ejulabaut, ignari quid 
agerent. Sic itaqua perculsis ίρεΐε, barbari, irmeo-
les et Soleriohuai ipsum oblrtmami 176 
lios et rtliquos onoes, nisi quis fane per ediiio* 
rem aliquam jaBiiam aul alio aliquo roodo clam 
evasiasct. Haec cnm sceleraii perpeirassent, moriuos 
spoliarunt, reliquaque oronia eorum bona, ci pr*-
terea etiam regiam peevniam diripuerunt, com eus 
tanquam hosles quoadaai rcvera, non autem ut Β δρσοθύρης *· ή χαλ έτέρφ δποίφ δή τρόπφ λαθών 
amicos el duees εαοε ioterfccisaent. διεσώθη. Ταύτα δέ δράσαντες οί άλιτήριοι, έσχυλευ-
σαν τούς κείμενους, τά τε άλλα όπόσα έπήγοντο χτήματα, χαλ πρός γε τδ βασιλέως άφελόμενοι χρυσίον, 
χαθάπερ τινάς πολεμίους ώς αληθώς, άλλ* ούχλ φίλους τε χαλ ηγεμόνας άπεκτονότες. 

17. Posteaquaro vero peracta jam alroci hac i f . Έπελ δέαύτοίςτά της μιαιφονίας άπείργαστο, 
stragc excandesceutia illa animorum aique ira νί- χαλ τδ άνοιδαίνον τέως * τής γνώμης χαλ όργιζα* 
debaiur deferboisse sedalaque este, eipleto nimi-
rum pravo iptonim desiderio; tnm audum in se 
faclum consideranies, stcum reputtrunt alque in-
tcllexertint, qualis alea ίρεΐε euet jacta; quodque 
non mulio post Romani essent venturi idque ultn-
ri; neque ipsi illorum vim aastinere potaeni. Quo-
circa aperia defeciione facla, Ptrsas adferunt et 
eratores miaeruoi, poflvlanlet ol ipaosiittndof tva-
ctperent, el Unqaani aubdiiis detneeps opitHlaren-
lur. Harc vero omnia postcaquam Romaooruin pne-
fectis sunt renoouata, indigne quidem ea moleetis-
aimeqae tulerani, alcisci umen e veaiigio non salia 

μενον, τφ άπσπλησθήναι τήν έπιθυμίαν, ύποχαλφν 
έδόκει καλ περιστέλλεσθαι,τότε δή " μόνον τδπραχ* 
θέν έφ' αύτφ διασκοπούντες, άνελογίζοντο, χαλ ξυν-
ίεσαν οποίος αύτοίς άνέββιπτο Μ κύβος, δτι τε 
ούχ ές μαχράν ήξουσιν οί Τωμαίοι τιμωρησείοντες 
*Τ χαλ δτι αυτούς έχείνοι ούχ ύποστήσονται. Τοιγάμ* 
τοι άναφανδδν άποστάντες, προσεχώρουν τοίς Πέρ-
σαις, χαλ έπρεσβεύοντο, ύποδέχεσθαί τε σφάς αε­
τού με νο(, χαλ ώς δή χατηχόοις τολοιπδν έπαρήγειν· 
Τούτων δέ απάντων τοίς τών Τωμαίων στρατη-
γοίς άπηγγελμένων % · , έχαλέπαινον μέν οίγε χαλ 
έδυσφόρουν, τίαασβαι δέ παραυτίχα τους Μισιμια-

poteranl, occupaiione circa majoris moneoCi ren C νούς ού μάλα ήδύναντο, πιεζόμενοι τή περλ τον 
praepediti. iain eaim Nacboragan aexaginla belU-
lorum Millia ad insulam ducubal, qoaoi Martinus 
et Jaatiout Germank 177 flliua eorumqae copi» 
inaidebanl; militea aalen nereeaariS RationeHanni, 
qui Sabiri vocaniar (aderat eoin Romaaia miUtaai 
fravioris armatnne portio doorum drdcer milliaa; 
quoa dactabant ilalaach eiCoaliUia ei lligcr, cde-
bratistinii apod illo» viri), bi iuqae Sabiri circa 
Arcbsopolitn el circtioijaceniet caoipoe, pront iptia 
Maitinus Baaadarat, caatra posuefant; ut bostet 
(videbantnr eoim illac trantiuiri) qooad poaaeal in-
festarent, et diftlctlioreai magisque periculoaam 
ipsis iraasiium reddereni. Nacboragan vero poei-
quam Sabirot ea koca insediaae cognovit, detecia ex 

μείζονος ασχολία. Ήδη γάρ δ Ναχοραγάν έξήχοντά 
που χιλιάδας μαχίμων ανδρών 4 9 επαγόμενος, έπλ 
τήν Νήσον έφοίτα, Γνα Μαρτίνός τε χαλ Ιουστίνος 
Μ δ Γερμανού χαλ τά άμφ* αυτούς στρατεύματα 
έτύγχανον ξυνειλεγμένα · οί δέ έχ τών Ούννων μιαν 
Ιοφόροι, τών δή Χαβείρων ονομαζόμενων (παρήααν 
γάρ τοίς Τωμαίοις οπλιτών άπόμαιρα ού πολλφ 
έλάσσους τώνδισχιλίων - ήγούντο δέ αυτών Βαλμάχ τα 
χαλ Κούτιλζις χαλ Ίλιγερ " , άνδρες τών παρά 
σφίσιν ονομαστότατων), οΐτοι δή οδν οί Σάβειροι 
άμφλ τήν *Αρχαιόπολιν χαλ τά εκείνη πεδία, προα-
τεταγμένον αύτοίς ύπδ Μαρτίνου, έστρατοπεδεύσαντα 
έφ* φ τους πολεμίους (ένθένδε γάρ ήμελλον δια· 
βήσεσθαι), ώς άν οίοί τε εΐεν πημαίνοντες χαλε-

auxiliariis DilimniUram eopiu virorum iria naillia D πωτέραν αύτοίς χαλ σφάλερωτέραν " ποιήσοιντο τήν 
confeslim ίο cos naiaii, oum mandaita (erat enim πορείαν. Ό δέ Ναχοραγάν, επειδή ές τούτο τετάχ-
arrooajis et jacuboaduf) al oarnea peaitaa inler- θαι τους Σαβείρους έπέπυστο, άπολεξάμενος έχ 

YARLfi LECTIONES 
Μ σισύραις R, σχύραις v«)g. intpr. ve$te obUmg*. k t άλύοντες icripei quo vulg άλόντες, άλόντες R, 

iulpr errabunii divagabaniur, qaasi legeril άλώμενοι. Nuon ήεσανΤ Umversom locum emendalione 
egere per&plcio, saii» probabilera invenio nullam. % a περιρηγν. R. " όρσοθύρης R, όρσοθύρας ταίχ. 

τέως oaa. R cl intpr. 4 · τότε δέ Rf έφ* αύτψ R ^ . έαυτφ vulg. i e άνέ^ιπτοοοιτβχί. άνέ^βιπται R t 

ένέββιπτο vulr · % f τιμωρησείοντες R, τιμωρήσοντες vulg. *· άπηγγεμένων sph. Par. *· Pro ανδρών R 
Πετρών. M Ίουστίνος R «t inlpr., Ιουστινιανός vulg. 91 Damalck. Capilmqu* tl L*gcr intpr. w σφάλε·» 
ρωτέραν R, σφαλερωτάτην vulg, 
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«ων ξυστρατευομένων 9 1

 Δ ι λ ι μ ν ι τ ώ ν ά ν δ ρ α ς έ ς τ ρ ι σ - Α licerenl, ne sibi ad piacliuui cunii tlli a tergo insi-
χίλιους, αύτίκα έπ* αυτούς έστειλε, παρακελευσά-
μένος (ήν γάρ ά)α£ών κα\ ύψηγόρος) άρδην απαν­
τάς διαφθείραι, ώς άν οί ίόντι " [Ρ. 95] έπλ τδν 
πόλε μον Ιπισθεν εκείνοι έφεδρεύοντες ύπολειφθείεν * 
#1 δέ Διλιμνΐται, μέγιστον έθνος τών έντδς Τίγρη-
τος 9 9 ποταμού τή Περσίδι χώρα προσοικούντων, 
μαχιμώτατοέ τέ είσιν έν τοίς μάλιστα, κα\ ού λίαν 
τοξόται παλ έχηβδλοι, ώσπερ αμέλει οί πλείστοι 
τών Μήδων * ξυστούς τε γάρ επιφέρονται χαλ σα-
ρίσσας, χαλ ξίφος εκκρεμές άπδ τού ώμου · μα-
χαιρίδα τέ τινα ελαχίστη ν τώ λαιψ βραχίσνι άνα-
δούμενοι, ασπίδας καλ πέλτας προβέβληνται * φαίης 
τε άν αυτούς ούτε παντάπασι ψιλούς, ούτε μέν ούν 
9 9 δπλίτας χαλ αγχέμαχους. Πό£βωθέν τε γάρ οδ-

dianles relinquoreniur. Dilimntl* aulem, maxima 
natio earum, qtiae intra Tigrim fluvium Persiam 
accolunt, bellicosissimi in primis sunt, ueque a.I-
modum sagitlarii, auleminus ferieniea, quemadmo-
dum fere plerique Medorum; baslas enim gcsiant 
et *aris$as et enscm e i busiero dependeitiero, 
pugiooem praelerea eimstro brachio alliganlift, 
tcuia et peltas praetendunt; dtxeris sane eoa nrqmt 
oninino levtorts armaturse 178e8se* ueque prorsus 
gravioris, el staiarioa milttes; nam el eminus, §i 
ita res poslutei, tela jaciuut, et cominus roanu rem 
gerunt; exercitati eliam ad infesta acie pra-lian-
dum, auaimaque vi deasa agmina pmumpcftdum; 
exp^dili qaoqocei faciles io mutanda aciei fonna. 

τω τυχδν άχοντίζουσι, χαλ έχ χειρδς αύ διαμά- Β f 1 a < < «Ι»*111*** eventu» seae accomuiodandi; iacile 
etiam ardtio* collca cursu euperantes, ediliora loca 
praeoccapaol.celerriiueqaecum opus cst refugiuut, 
rurtutqve coovem acerrioie inscctantur atque ur-
genl, aique ia oroni fere belli specic vcrsaii exiT-
cilatissiroique gravissime bosies todunt; jamdudunt 
enim bello assuerunt, jampridem sub Peraia roili-
lanies, non tanen coacti tanqiiaui stifediii. Uberi 
enim sunl suique juris, aeque ad abcajus arbilrium 
per vim liabi cunstieveruiil, 

δέ 9 9 έπιπλείστον ξυμπολεμείν τοίς Πέρσαις είώ-

χονται ·*, άγαθολ δέ χαλ συ££άξαι φαλάγγι πόλε-
μία, χαλ ώθισμφ χρώμενοι τάς πυκνώσεις δια£-
εληνύναι, Ις τε τδ μετατάξασθαι εύπετείς, χαλ 
άρμοσθηναι τφ προσπεσόντι. Αύτολ δέ χαλ ές τά 
προσάντη γεώλοφα £αδίως άναθέοντες, προκατα-
λαμδάνουσι τά ύπερδέξια τών χωρίων, τρεπόμενοί 
τε ώχύτατα διαφεύγουσι, χαλ έπιάντες έτέροις 9 9 

έμμελέστατα ές τήν δίωξιν έγκεινται, χαλ σχεδόν 
τι άπασαν ίδέαν 9 9 πολέμου μετιόντες και εξασ­
κημένοι, μέγιστα σίνονται τούς αντιπάλους * ώς 
6ασιν, ού μήν ήναγχασμένοι, ώσπερ χατήκοοι. Αύτόνομοί τε γάρ είσι χαλ ελεύθεροι, χαλ άγεσθαι 
ύπδ του πρδς βίας ού πεφυχότες. 

ιη'. Τούτων δή ουν τών Διλιμνιτών ό άποδασμδς 
νυκτδς επελθούσης, χατά τών Σαθείρων έχώρουν, 
άμεινον είναι δοκούν, έτι χαθεύδρυσιν αύτοϊς έπι-
οτηναι, ούτω τε άπαντος εύχολώτερον 9 > χαταχτεί-
ναι * χαλ, οιμαι, ούχ άν διήμαρτον τής ελπίδος, 

18. Horum iiaque Dilimnitanim portio quadam, 
cunt jam noxessel, in Sabiros ivi l , consultius eaim 
ipeis videbatar, ti eos adhuc dormieate* iovade-
rent, aique iia fatillinie omnts irucidareot; neque, 
opiuor, frualrati fuisseni saa spc, nisi qosdam ip-

t ί μή τις αυτούς έσφηλε τύχη. Ίάντες γάρ δήπου C §os forlnna fefcllissel. Nam ipsU ad hoc eunlibus 
ές τούτο, άνήρ τις αύτοίς Κόλχος έν σχότφ χαλ 
έρημία, φδέ πως ξυνενεχθέν, ύπαντιάζει * χαλ τδν 
άΓμενέστατα ξυλλαδόντες, άναγχάζουσι τής έπλ τούς 
Χαδείρους ήγείσθαι πορείας. 'Ο δέ προθυμότατα 
ύποστάς τδ έπίταγμα, χαλ ήδη προπορευόμενος, 
επειδή νάπης τινδς λασίας έχύρησεν, ύφιζάνει τε 
ήρεμα χαλ υποδύεται * ούτω τε διαδράς τούς επό­
μενους χαλ προτερήσας, ήχε θρομαίος 9 9 παρά 
τούς ΟΟννους ' εύρων δέ άπαντος άνειμένως ου-
τωσλ άναπαυομένους χαλ ύπορέγχοντας 9 9 · rQ Μ-
Juuoi, έφη, αντίκα μάΧα ά*οΜ7σθ*9 τορόν τι έμ-
Ιοήσας χαλ διαπρύσιον. Ούτω τε αυτούς μόλις άνα-
χαλεσάμενος ές έγρήγορσιν,άγγέλλει τούς πολεμίους 
δσον ούπω παρεσομένους. Οί δέ ξύν θορύθφ διανα-
στάντες, χαλ τά δπλα περώαλόμενοι, έχτδς τού χα-
ραχώματος άπεχώρουν, χαλ ύπεχρύπτοντο, διχή 
μεμερισμένοι* χατέλιπον δέ τήν τε είσοδον άφύλα-
χτον, χαλ ούτω χατά χώραν έστώτας τούς έχ τών 
ξύλων τε χαλ έφεστρίδων iσκευασμένους οΐχίσκους. 
Οί δέ Διλιμνΐται πλείστος μέν δσας ατραπούς τ | 

vir quidam Colcbua in tencbris et soliludine foita 
forluna fit obvius, quem Hli elanaa avidiakiuie ap-
prebeAium, ut ilineiis ad Sabiros ducem se 179 
praebeai, cosunl: quod quid^m maudalum ciim ipse 
libentissime subiisset, ei jam eis prsirei; posiea-
quam den^am quarodam siUam fuii nactus, paula-
tim se ab eis recepil aiqut iubduxil, ac iandem 
effugiens sequeiitea aiquc auievcrieiis, cilato curso 
ad Sabiros pervenil; quos cum uuiversoa snpine 
dormienlcs slerlent«$q ue reperissct: Ο miuri, iu-
quil, jamjam periutU, alia claraque voee incla-
mane. i£greque ipsie iia expergefaclis, nuniiai 
botiem e vestigio adfulurum. Hi vero lumuliuarie 

^ cmn surrexistttit acque armassent, valio excease-
runi, et bifariam dWisi intidias loearum, adiium in 
vaHum castrorum incuslodiliim retinqaenlei, simi-
lilerque eiiam tuguria ρβεβίιη ti palis et pellibua 
confecta. At Dilimnilae quampluriroas ambagci 
viarum pne locorum imperilia emensi, nibllominus 
tamen ante dilutulum cum ad caitra Huanorum 

\ARI /E LECTIONES. 
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pervcnisseiU, conttdenter suo ipsorura malo in ea Α απειρία τών τόπων άναμετρήσαντες, πλήν άλλ' 
irrumpunt, simulque omnes inlro se recipiuni, al-
que ita Ucite citraque ullum sirepitum progressi, 
ne videlicet illi id peraenliscereni aique experge-
fierent, hastas in eorum lalibula et luguriola lor-
quent, lanquam intorfecturi dormienles; et jam 
puiabant rem lolam ipsis esse confeclaro. Sabiri 
inlerea utrinquc ex insidiis prosilientes, repenle 
in i'Os irtutint; at illi subilo illo alque inexspectato 
iinpelu constrniaii, el spe plane in 1 8 0 c o n t r a -
lium versa, in suimna cousilii inopia el perlurba-
tioite reruni versabaulur. Neque enim faciie ipsis 
crat fugam capesser e, in arcluni coaclis.neqne talis 
bosles inlernosj»e poieiant, utpole cum nocte et 
mciu couflictantee. Passim Uaque a Sabiris truci-
dabaulur, ne teniata quidem sui defeusione; atque ' 
ociingcmi quidem viri intra caslra pcrierunt, rcli-
qui diflicullcr elapsi sparsim crrabant, nescii plane 
quo se conferront; cumque jamprocul aufugissevi-
deremtir, circumacii rursus f.t oodcm relapsi, tn 
bosics iucidel>ant. IIoc paclo lola illa nox est trans-
acta. Manc vero cum jani illuxisset, confestim qui 
8upercraiil Dilimnitx recognilis viis recla ad Per-
sarum caslra cucurrerunt, pergequeniibus ipsos 
iiiliiloiiiinus lcrgaque premenlibus Sabiris. Babas 
inlona prarfccius , qui jaui inde a mullo lem-
pore Romauorum, qui Colcbicani regionem iu-
sidinl, dux fuerat, eum pei id lemporis Arcbaeo-
poii pernoeiasset, et tumullus ac ciamor ipsum 

Ιτι ύπδ τδ κνέφας ές τδ τών Ούννων στρατόπεδον 
άφιγμένοι, έσβάλλουσι [Ρ. 94] θαββαλέοι έπ\ χα-
κφ τψ σφετέρφ, χα\ εΓσω άπαντες γίγνονται. 
Πάταγος δέ ούχ ήν, ουδέ βοή, ώς άν " μή έχείνοι 
ξυναίσθοιντο δήθεν χα\ άφυπνισθείεν, άλλ' ήρεμαιοι 
τά δόρατα ές τε τάς εύνάς καλ τάς χάλυβας ήχόν-
τιζον, ώς τούς καθεύδοντας άναιρούντες. "Ηδη τε 
φόντο άπαν αύτοίς ήνύσθαι τδ έργον · · , άλλά τότε 
οί Σάβειροι έχ τής ενέδρας εκατέρωθεν δρμηθέντες, 
έσπίπτουσιν αύτοίς έξαπιναίως καλ επιφέρονται. 01 
δέ άθρόον τώ άπροσδοκήτω χαταπλαγέντες, καλ ές 
τάναντία τών έλπισΟέντων περιηγμένοι, διηπόρουν 
καλ έταράττοντο · ούτε γάρ φεύγειν αυτούς βάστα 
ένήν έν έλαχίστω χωρίψ ξυνειλημμένους, ούτε μήν 

1 ές τδ ακριβές τούς δυσμενείς διαγινώσκειν, οία έν 
νυκτομαχία καλ φόβω. Τοιγάρτοι χύδην ύπδ τών 
Σαβείρων έκτείνοντο ούδ' δσον ές πείραν έλθείν 
αμυνόμενοι * καλ οκτακόσιοι μεν άνδρες ένδον έν 
τψ στρατοπέδψ διεφθάρησαν, οί δέ άλλοι μόλις ύπ» 
εκβάντες ήλώντο σποράδην , ούχ επισταμένοι δποι Μ 

χωρήσαιε* · ήδη τε πό^ω που πεφευγέναι δο-
κούντες, αύθις ές ταύτδν άνεκυκλοΰντο, χαλ περιέπ-
ταιον τοίς πολεμίοις. Καί ταύτα μέν τής νυχτδς 
άπάσης έγίγνετο · ήδη δέ τού δρθρου χαρασσομένου, 
καλ ημέρας έπιφανείσης, αύτίκα τών Διλιμνιτών οί 
σωζόμενοι έπεγίγνωσκον τάς πορείας, καλ ίθύ τών 
Περσικών έθεον στρατευμάτων, έγχειμένων σφίσι 
καλ ώς τών Σαβείρων. Βάβας δέ δ στρατηγδς ' Τ 

omiii ex parle circumsoituissel; quandiu lenebrae Q δς δή τών έν τή Κολχίδι χώρα Ιδρυμένων έκπλεΙ­
στού Τωμαίων ήγείτο, άλλ' 6 8 ούτος γε δ Βάβας 
(ετύγχανε γάρ έν τώ τότε χατά τήν Άρχαιόπολιν 
διανυχτερεύσας), τω μέν θορυβώ κα\ τή βοή πάν­
τοθεν περιεβομβείτο. "Εως δέ σκότος ήν κα\ άδη» 
λία τών ποιούμενων, ό δέ αφασία είχετο πολλή, καλ 
ένδον, ήρέμει · ώς δέ, τού ηλίου έπαυγάσαντος τάς 
άκρωρείας, κατείδε τδ άτρεκές τών τελουμένων, 
κα\ τούς Διλιμνίτας ύπδ τών Σαβείρων έλαυνομέ-

erant, el quid agerelur incerlus csset, quietus la-
cilusque ibi sub*islens, intus sc conlincbai. Simul 
alquc vero sol inonlium jugis affulsil, vere quid 
ageretur prospexil, Dilimnilas nimirum a Sabiris 
fugari. Tum ilaque etiam ipse urbe eflusus cum 
agmine, quod ad manum eral, 181 n o n exiguara 
in its stragem edidit, adco ul YIX in univeraum 
inille a.i Na< boragan bint r^versi. 
νους, τότε δέ χαλ αύτδς έχδραμών τοΰ άστεος άμα τψ ξυμπαρόντι δμίλψ, ούκ ελάχιστον τι αυτών 
βιεχρήσατο μέρος, ώς μόλις έκ τοσούτων ούπω χιλίους τούς ξύμπαντας παρά · · τδν Ναχοραγάν 
άφικ^σΟαι. 

4 9 . Qui cum conatus bic non ex eententia suc-
cessissel, conf«slim ad Insulnra se recepil; calris-
que juxla Romauos localis, Marlinum ad se, in 
roiluquiuui ut vcnirei, cxc-ivii; <|iii cum advenissel: 
Tu , inquii, pratfecte, cum iia tis induUriu* ac 
pruden*, unuaque sts ex iis, qui prcccipucc sunt inter 
liutnauos poteulur, an non ria ulmmque nostnim re-
gtm labore simul alque hosiilitate mulua liberare f 
i'*iiierime ipio* quam diuiixsim? muiuis sese damnis 
aificere?Qu'm ^tius, &i libi pluctierit, pacla el faede-
ra inire, ayc, Trapezunlcm, Ponlicam urbcm cum 
exercitu ie ίταηφτ; no$ vero Perzat hic manebi-
muj; ita fiel, ut de induciis aut pace siabHienda 

ιθ*. Ό δέ, επειδή τήσδε διήμαρτεν τής πείρας Τ · , 
αύτίκα ψχετο έπλ τήν Νήσον, καλ άγχού που 
τών Τωμαίων στρατοπεδευσάμενος, προύκαλείτο 
ές λόγους άφικέσθαι οί τδν Μαρτίνον. Καλ πα-

1 ραγενομένψ · Συ δέ, έφη, ώ στρατηγέ, ές το­
σούτον άγχινούστατός γε ών u nal φρενήρης, 
καϊ τών Χαρά 'Ρωμαίοις δννατωτάτων, είτα 
ουκ έβεΛήσεις άπο Χ αν σαι «όνου τ ε καϊ δυσ­
μένειας άμφω τώ βασιΛέε , άΛΛά μεθήκας 
αύτους ούτω δί\ έχιπΛείστον τήν άΛΛήΛων 
έηιΛυμαινομένους 7 · . ΕΙ δή ουν νυν γούν έστί 
σοι βουΛομένφ διαΛΛαγάς χοιόσασθαι καϊ ξυν-
θήκας, άγε δχως αυτός μέν ές Τραπεζούντα τή» 

VARIJ; LECTIONES. 
' Λ ώς άν om. R. i e ήνύσθαι τδ έογον R, τδ έργ. ήν. vulg. · · δπτ) R. · τ δ στρατηγών^, δή 

• άλλά R. β · περλ R. 1 9 διήμαρτεν της πείρας R . , τής πείρ δ. vulg. n τε ών R 
om. R. 

f e £τι 
κυμαινόμενους R . 
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πόΛιν την Ηννιιχήν άμα τφ στρατφ μεταδήση, Α P*r oiium agamus, fidi$ utentcs internttntm; nhi 
ένθάδε δέ ημείς μενονμεν ol Πέρσαι · οντω TB 
τά 7 1 τής εκεχειρίας σχοΛαίτερον διαΛεξόμεθα, 
πιστοΐς χρώμενοι άγγεΛιαφόροις. ΕΙ γάρ μή εκών 
[Ρ. 9ΰ] εϊναι άπάξεις ένθένδε 7 ν τό στράτευμα, 
ϊσΰι, ώ γενναίε, ώς πρός ανάγκης άχεΛαθήση. 
Βεβαιότατα γάρ έγώ την νίχην έχω, καϊ περιβέ-
€Λημαι ' β οϋ χαΛεπώτερον ή τόδε τό κτήμα. Καί 
άμα λέγων, τον δακτυλίου έπεόεικνυεν 7 β δν έπεφερετο. 
II ρδς ταύτα οέ ύπολαβών · "ΑΛΧ έμοιγε, ό Μ ιρτϊνος, 
εύκτόν μέν ή είρήνη δοχεί χαϊ τιμιώτατον, χαϊ 
συΛΛήψομαί σοι προσαγομένφ τε αυτήν χαϊ χα-
θιστώντι· άμεινον δέ, οίμαι, ταύτα δράσοιμεν 
άν, εϊγε σύ μέν ώς τάχιστα ές Ίΰηρίαν μεταχω-
ρήσεις, έ)ώ δέ έΛεύσομαι ές Μουχείρισιν. Ούτω 

vero votcns ac iibcns exercilum hittc abduxeris, tcilo, 
ο bone, quod per vim profligaberh. Certnstnunn 
eMim habeo vicloriam , εαηιηηεηιΜΙο difficilins mihi 
comparavi quam hanc possenionem ; simulque hao 
dicens, annulum, qnem gfstabat, ostemlebat. A.l 
hscc subjiciens Mariinus : Et mi/fi, inquii, pa.i in 
votis snmmoquc in prelio est, teque eam proponen-
lem εί comiiluenlcm juvabo; melius rero hm nos 
perfectuTos pularim, si lu qnain citissiwe in Jberiam 
te tramiulcni, 182 c9° v c r o Muchtrhim me rece-
pero, atque ita de rebus nostris dhpidemus. I)e 
vicloria vero liceal libi jaclabunde arroganterqne 
loqui, eamque inier venaies ei noslro arburio $ub-
jectas ae parabilei res collocare. Ego vero vicioria* 

τε τά έν ποσϊ διασκεψόμεθα. Τής δέ νίκης χέρι ^ Dei untus votuntate librari cemco eamque non ad 
fastuosos valdeque elatos vergere, led ad eo*t quibus 
ille omnium productor alque moderalor avnuerit. 
Haec cum Martinus perslrenue liotiesiissimcque re-
spondisset, barbari arrogantia oflcnsus, pace in-
fecta, a niutuo colloquio discesserunt; alque bic 
quidcm ad casira, Marltnus vcro in liisulam se 
reccpiu Nacboragan autem nequaquain ibi COIUIUO-
randuin censens, ad Phasidfirt urbcm se coiifirra 
slaltiii, coque poiius Romanos cvocare. Facilliiiuiin 
eimu cxpugnalu illic esse propugnacubiin audierat, 
quippe quod lolum e lignis exsbucium essef, el 
circumjcdos campos palcules el castris niclamlis 
accoimnodalos babciet. Alqui tubem Pbasidcm a 

σοϊ μέν έξέστω μεγαΛανχείν τφ Λόγφ καϊ αύθα-
διάζεσθαι, χαϊ τών αγοραίων αυτήν χαϊ αυθαι­
ρέτων ήγεισθαι χτημάτων. Έγώ δέ χαϊ τούτο 
<ρημι τ ή τον κρείττονος ταΛαντεύεσθαι γνώμη 
χαϊ ού χαρά τους μέγα βρενθυομένονς Ιέναι, 
ά.ΙΧ έ& ούς άν ό χάντων προαγωγός έπινενση 7 7 . 
Ούτω δέ τού Μαρτίνου άνδρειότατά τε χα\ μάλα όσίως 
άποκριναμένου, χα\ 7 8 τή τού βαρβάρου νεμεσήσαν-
τος άλαζονείφ ουδέν δέ ότιούν προελθδν είρηναίον, 
διεχρίΟτ,σαν άπ' αλλήλων. Καί ό μέν ές τδ στρατό­
πεδον έπανήχε, Μαρτϊνος δέ ές τήν Κ ή σον. Τώ δέ 
Ναχοραγάν μενετέα μέν αυτού ήχιστα έδόκει, ές δέ 
τδν Φάσιν 1 9 τήν πόλιν ίεναι διενοείτο, έκεΐσέ τε 
μάλλον έκκαλέαασΟαι τούς "Ρωμαίους. Έπιμαχώτα- ^ iluvio ei cognomiiie ila vocalam osee,ontnibiis, ar-
τον γάρ τδ εκείνη έρυμα είναι έπέπυστο, άτε δή bilror, esl noiissimum; qui quidom fluvius Phasis 
ξύλο·, ς άπαν έσκευασμένον, χα\ τά έχομε να πεδία uon procul ab ea ilnil, et circa ipsam in Euiinuni 
εύόμαλά 8 0 τε και αγαθά ενστρατοπεδεύσασθαι. Ήδη Ponlum fertur. Ad btlus enim el osiia urbs sila 
δέ ή πόλις ό Φάσις, απασιν, οιμαι, διαδηλότατον, ώς esl; distat aulem ab insula ses suir.jnuui parasan-
έκ τού ποταμού είλήφε τήν έπωνυμίαν, πλησιαί- gis occasum versus. 
τατα ύπο^όέοντος, κα\ άμφ' αυτήν ές τδν Εύςεινον πόντον άπερευγομένου. Πρδς γάρ τψ αίγιαλφ κα\ 
ταίς έκβολαίς τδ πόλισμα ίδρυται* άφέστηκε· δέ τής Νήσου εξ μάλιστα παρασάγγαις ίπ\ δυόμενον 
ήλιον · 4 . 

κ'. Ευθύς δή ούν ό Ναχοραγάν πό^βω τών νυκτών 
τάς ακάτους όπόσας έφ* αμαξών έπήγετο, ές τδν 
ποταμδν έμβαλών κα\ συζεύξας, λανθάνει τούς "Ρω­
μαίους γέφυράν τέ τινα έξ αυτομάτου πηξάμενος, 
και άπαν τδ πλήθος ές τδ αντίπερα ν διαβιβάσας * 
έβούλετο γάρ ές τά πρδς νότον άνεμον άφικέσθαι 1 8 

τού άστεος, δθενδή αύτφ ουδαμώς ήμελλε τά £είΟρα 
τού ποταμού κώλυμα έσεσθαι τφ περιβόλφ πελά 

183 2 0 · Confeslim ilaque Nacboragan in-
tempesta uocle scapliis, quotquoi sccum plau-
slris advexcrat , in flumcn immissiH alque i n -
tcr se junclis, insriis Romauis pontem slravit, 
et cxiTcilum universum in opposiiain ripnm 
iransipisit. Cupiebal enim in cam oppidi p a r b n i , 
quae ausiruiu spectat, pervctiire ; c qua pat ic Pha-
sidis fluenla nequaquam sibi impedi i i ic iKo fcre 

C i * · · - ΤΛ · * 

ζοντι· ύπδ γάρ τδ άρκτφον κατάγει κα\ παρατεί- ** videbaolur inuro appropinquanii; nam is in bo 
νεται μέρος. Κα\ ό μέν άμφΐ τδ περΓορθρον άρας έκ 
τής δχθης, είχετο τής πορείας, κα\ τήν Νήσον ώς 
άπωτάτω παραμειψάμενος, άνά τά πρόσω έχώρει · 
μόλις δέ περ\ πλήθουσαν άγοράν οί 'Ρωμαίοι τήν 
διάβασιν έγνωκότες, διεταράχθησάν τε κα\ περ\ 
πλείστου έποιούντο προτερήσαι άνά τδ άστυ τους 
Γολεμίους. Τοιγάρτοι τάς τε τριήρεις κα\ όσοι τοια-

realein delabilur ct prodmdilur parlcm. Naclioragau 
ilaquc sub primuiu diluculum movcns e ripa ihr 
suuin coiitiuuavit, Insulaque quam remotissime 
pra;teriia ad ulieriara processit. Romani voro ciini 
\ix landein hora diei sexla piono jam furo cogm»-
visseut Persas flumen Irajocisse, vebemenler p t M -
turbali crant, sumruaque vi adnilcbantur bosii!» 

VARIiE LECTIONES. 
7 1 τά om. R. 7 4 ένθάδε R. 7 ί έ χ ω ν περιβ. R. u έπεδείκνυεν R., έπεδείκνυτο vulg. 7 7 έπινεύτη Ι ' , 

έπινεύσοι vulg. 7 β κα\ anlc τή om, R. '* τον Φάσιν R, τήν Φ. vulg. •· εύόμα)α R, inipr. exwqvitio* 
εί palentiorci, ευέμβολα vulg. Secutus sum, ionslaiuia» oausa, nucioiiiateni rodicis, in prioi ibns r<rle 
libru Lugduncnsi longo prxstantioris. *lstadiis ccnlnm impr. (πέντε παρ.) " ίκέσθαι R. 1 5 γε κα\ R. 
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circa oppidum prxrtuire. Quocirca irircmibus om- Α κόντοροι παρώρμουν πληρώσαντες, οξύτατα [Ρ. 96] 
nibns et actuariU iriginta rcmorum navibus, «juoi 
quot in porta *taiionein babcbani, milite compleiis 
celerrime secundo fluiuine ferebanlur. Al Nachora 
gan eo* afiieverierai,jainqtte ad incdiw» inter In-
sntam et urlttm locuro pcrvenerat, totamque flu-
minis latUudincm lignif lembisque inter se junclis 
intersfpserat; eiepbanlorum caierva relro opposiia, 
quanluin et quousqae illi progredi poluerant. Ro-
manorum vero classis eoiinus id coitspifaia, 184 
puppim refleiit, validoque reirorsuin remigio uicns 
ei magna vi ac diificuliate conira adver&um rapidi 
flumiiiis impetura uiiens, sese recepil; duas oibilo-
miuus uaves vectoribti* vactias Perss eeperunt; 

του ποταμού " τώ βώ κατεφέροντο. Άλλα φθάσας ά 
Ναχοραγάν Αμφλ τδ μεσαίτατον τής τε Νήσου καλ 
του άστεος έτύγχανεν ήδη, ξύλοις τε χαλ λέμβοις το 
εύρος άπαν της δίνης δ;αφραξάμενος, τδ τε τών 
ελεφάντων στίφος δπισθεν έ πιστή σα;, ες δσον ο:όν 
τε ήν αύτοίς τής βάσεως έφικνεϊσθαι · · . Ό δέ τών 
'Ρωμαίων στόλος ταύτα πόββωθεν ίδόντες αύτίχα 
πρύμναν · · έχρούοντο, πολλή τε χρώμενοι ·* ές 
τούμπαλιν τή είρεσία, χαλεπώτατα πρδς τδ άντί-
πρωράν Μ τε χαι βοώδες τής φοράς άνταναγόμενοε, 
απεχώρησαν. Δύο δε δμως ναύς χενάς τών έμπλεβν-
τών είλον οί Πέρσαι· Οί γάρ δή άνδρες ξυλλαμβάνε-
σθαι μέλλοντες, τοίς ύδασι παραδούναι σφάς αυτούς 

vii i eniai, cvm ettam §e«e caplum iri viderent, un- εύτολμότατα · · χατεθάββησαν, άντλ τού μείζονος, 
J * · I _ ^ · ^ — ^ " . _ _ _ . . . ΐ Μ Τ Ι Ι Μ Ι «*/a\ ~ · — — — - - • w i u J k t i u M i ι mS\ t\m»IM\U £ ο % « λ « . Jt^k dis scipsos audacier commiserunt, pro majore, uii 
arbitror, et prxsfoti periculo X U Q I M tligenles, el 
foiluiwe ioceriiludiiiem pcriclitari aalentes. Qio-
cirea ei levissimc in undaa desiliebani, et in imo 
Diaxima ex parte gargiie natauies *gre ad ενοε 
evaaerant. Tun iiaque Koniaiii Buztn qaidern apud 
intulam reliquenuit, cuni sui* copiis res iUic om-
iiea curatumn e(, ai opus essel, opiiulalurum; rdi-
qui vero omoet traimersiiii irajecto flumiue, alia-
\\\t per conlinenlein incedeates via, ne in eidem, 
quae bosles iusidebaai, loca venirent, in urbem 
Phasidi fluvio cognomincm pei veniuol; pofii&que 
reoepii prefecli prxaidia per muroa suo qo*que 
•rdine disponunl; aeque eaim putabant seat viri-

οιμαι, χαλ προύπτου κινδύνου τδ έλαττον δεινδν δή­
που έλόμενοι, χαλ μετέσχον μάλλον τών έχ τής τύ­
χης άδηλων. Τοιγάρτοι άφήλαντδ 9 9 τε κουφότατα 
χαλ υποβρύχιοι έπιπλεΐστον διανηξάμενοι, μόλις ώς 
τούς οίχείους άπεχομίαθησαν. Τότε δή ουν 9 1 οί 'Ρω-
μαίοι Βοόζην μέν τδν στρατηγδν άνά τήν Νήσον 
χατέλιπον, άμα τφ οίχειφ στρατεύματι έπιμελησό-
μενόν τε τών τήδε απάντων, χαλ άλεξήσοντα ές δ τι 
δεήσοι' οί δέ άλλοι άπαντες " χατά τδ έγχάρσιον τδν 
ποταμδν περαιωβέντες, χαί διά της χέρσου έτέραν 
τινά δδδν πορενόμενοι, ώς μή χατ* αυτά τοις πολε· 
μίοις χωρήσαι, παραγίνονται ές έχείνο δή τδ του 
Φάσιδος έπώνυμον άστυ, χαλ εΓσω τών πυλών παρ­
ελθόντες, διεδάσαντο στοιχηδδν οί στρατηγολ τήν 

bue pares forf, ai tiataria pugna prxliandua fsieu C 9po«P«v τού περιβόλου. Ού γάρ φόντο αξιόμαχοι 
Primus igitur Josliuus Geruiani filius co.ru aoo ag' 
mine in ediliasiroa nrbis parle ad niare vergenle 
locatur : exiguo vero abbinc spalio prsfedue au-
bat et Mariiei copi». Sub ipsum aulero roeditim 
Angilas, Mauros penes Μ babcns pebatof el basib 
geros, Tbeodorua vero Taannos 185 gravtaris ar-
maiurae, ei Pbiloniaiiug Isauros fundiiores ei jacu-
lalores babens; neque procul ab iis siaiioncni ba-
beb t̂ Langobardoram ei Hemlorum niaDua, du-
ciante utroeqae Gibro; reliqua mori pars in subso-
lanum dfsmene OrienUltbyg agminibiia sub Vale-
riano pnefeclo consiiiutia cor* erat. Hunc itaque 
in moduni Roaianiia escrcltai ia nuri prssidio 
erat diipoUtui. 

lt« Yallom eiiam aiuiiiiissinaam exierias ipsit 
exslrucium eral, e quo primos bostium iuauHus 
aiulinere possenl» quique muro vice propugnacoli 
estet, cui non immerito uipote f ι iignis consini-
cio metuebanl, ei alioquin non una in parie pnt 
\elasUle viiium fecerai; ideoque eiiam ainptia-
fiiroam in orbem foasam daxerant, qu» ila aquia 

έσεσθαι, εί γε συστάδην παρατάξασθαι · · πειρα-
θείεν. Πρώτος μέν ούν Ίουστίνος δ Γερμανού χαέ 
δ άμφ' αύτδν δμιλος έν τφ άχροτάτω μέρει τφ πρδς 
θάλατταν 0 4 νεύοντι έτετάχατο' βραχύ δέ τι άπωτέρω 
Μαρτίνος είστήχει δ στρατηγός χαλ αί Μαρτίνου δυ­
νάμεις * άμφλ δέ τδ μεσάίτατον 'Αγγιλας μέν έχων 
Μαυρουσίους , s πελταστάς χαλ λογχοφόρους, βεόδω 
ρος δέ Τζάννους δπλίτας, χαλ Φιλομάθιος Ίσαύρους 
αφενδονήτας χαλ άχοντοβόλους. Όλίγφ δέ τούτων 
άποχεχριμένοι έφρούρουν Ααγγοβάρδων Μ άπόμοιρα 
χαλ Έρούλων, Γίβρος δέ ήγείτο αμφοτέρων. Τδ δέ 
λοιπδν άπαν τού τείχους, χαλ πρδς άπηλιώτην άνε­
μου άπολήγον, τοίς έφοις τάγμασιν έπεφρόντιστο, 
ύπδ Βαλεριανφ στρατηγφ ταττομένοις 9 Τ . Ούτω μέν 

^ υπέρ τού έρύματος ή τών 'Ρωμαίων στρατιά έν 
χόσμφ παρίστατο Μ . 

χα/. Έν δέ αύτολς χαλ χαράχωμα έμπροσθεν χαρ-
τερώτατα έξειργασμένον, ώς άντέχειν ευθύς πρδς 
τάς έπιδρομάς, χαλδν 9 9 έν προβόλου μοίρα έγχεί» 
σθαι τφ τείχει. Έδεδίεσαν γάρ είχότως έπ' αύτφ, 
άτε δή ξύλοις τε 1 πεποιημένψ, χαλ άλλως ύπδ 
χρόνου πολλαχου διεββυηχότι. Τψ τοι άρα αύτοίς 
χαλ τάφρος μάλα ευρεία πέριξ ώρώρυχτο, Οδατός 
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9 i ΑηΙβτούποτ. add. R. ύπδ. 9 9 έφιχνεΐσθαι R, άφιχνείσθαι vnlg. 9 4 πρύμνης R. · Τ χρώμενος R-

"· άντίπρωρόν R. άντίπορόν vulg. 9 9 εύτολμώτατα R. 9 9 άφήλλαντο R. 9 1 ούν oin. R. 9 9 πάντες R. 
9 9 παρατάξασθαι R, παρατάξεσθαι vulg. · ν θάλασσαν R. 9 9 Μαυρουσίως Sph. Par. Τζάνους vulg., 
Τζανούς R. 9 9 Αογγοβ. Par. 9 Τ τεταγμένοις R. 9 9 παρίστατο R, παρετέταττο (aic) vulg. 9 9 δν aol 
fekadtim ett» aui ia obv mulandum 1 τε om. R. 

http://co.ru
file:///elasUle


f (49 HISTOiU ARUM LlfiER III. U.M> 
τε ήδη μεστή χαλ ύπερχειλής έγεγόν&ι, ώς χαλ τους Α erat referla, ul ea ipsa labris cffusa acuminatos 
αχόλαπας, ol δή έτύγχανον ξυνεχέστατα έμπεπη-
γότες, διαλανθάνειν κα\ [Ρ. 97] άποκεκρύφθαι · της 
γαρ λίμνης, ήνδή σμικρόν β θάλατταν δνομά^υσι, 
τήν ές · τον Εύξεινον Πόντον έχροήν φερομένην εν­
ταύθα μετοχετεύσαντες, βφδίως άπαντα έπλησαν. 
Νήες δέ φορτίδες μεγάλαι πρδς τ^ 4 χυματωγή τής 
θαλάττης χα: ταΙς έκβολαίς τού Φάσιδος^πλησιαί-
τατα τού φατεος έφορμούσαι, μετεώρους είχον τάς 
ακάτους, χαλ άμφ* αυτά δήπου τά καρχήσια τών 
Ιστών άνιμηθείσας χαλ βεβαιότατα αίωρουμένας, ώς 
πολλφ άνέχειν τά μ*γέθη τών πύργων χαλ ύπερφέ-
ρεσθαι *. Άνω δέ στρατιώται είστήκεσαν, χαλ τών 
ναυτών όπδσοι ευθαρσείς τε χαλ πολεμιχώτεροι, τόξα 
τε · φέροντες χαλ σφενδόνας, μηχανάς τε έχηβόλους 

eiiam paloe, qoi dense suffixi erant, ubtegeret, ita ut 
cerni non possent. Lacani enio, qucm parvum 
mare appellani, ct in Ponium Euxinum i>rtnr, 
eo derivarani, facilcque oinnia replcrant; naves 
eiiaro onerariae grandiorea quam proxiine ad orbem 
admotx sublimes babebatit corbes, ad ipsa malo-
rum carcbesia subvectos, firmissimisque vinculis 
dependeates, ut et turribus magnitudine alti-
tudineque louge 186 cssenl ftuperiores ; de-
auper slabant milites, et oaiilae quotquot audacio-
res erant el bellicosiores, arcos geetantes el fuu-
das, aliasque macbinas imponentes, ad idonenm 
usum praparatas; sed et aliae naves per fluvium 
adduci* ex ulraqae parte aderaoi, quibus prseerat 

ενθεμένοι, πρδς τδ ένεργδν ήδη έσκευααμένας, άλλά Β Valeriaooe, simili roodo atque aliae inslrucla!, ut 
γάρ χαλ ετεραι νήες διά τού ποταμού άνηγμέναι, έπλ 
Φάτερον μέρος παρησαν, ψ δή 1 Βαλεριανδς έφει-
στήκει, ομοιότατα ταΤς άλλαις έςηρτυμέναι, ώς άν 
εκατέρωθεν οί πολέμιοι έξ ύπερδεςίων βαλλόμενοι 
άποχρούοιντο · , πελασείοντες τή πολιορκία. Όστε 
δέ ταύτας δή τάς έν τώ ποταμφ ναύς ήχιστα ύπό 
του πημαίνεσθαι, Ααβραγέζας ·'Αντης άνήρ, τα­
ξίαρχος, χαλ Ούννός τις λοχαγδς, Έλμίγγειρος · · 
Φνομα, ούτοι δή, προστεταγμένον αύτόίς ύπδ τών 
στρατηγών, έπαχτρίδας τινάς άμφιπρύμνονς δέκα 
πληρώσαντες έχ τής άελ σφίσιν επομένης δυνάμεως, 
καλ ώς ανωτέρω προελθόντες, έφρούρουν ξύν αγρυ­
πνία, χαλ περιεσχόπουν τάς διαβάσεις έπιπλέοντες, 

hoste* ulrinque ex editioribus locis icti propulsa-
reotur, si prapiore obsidione urbem preniere vel-
lenL Ne vero naves hae in fluvio disposits facile a 
quoquam laedi possent, Dabragezas tribunus, iia-
tione Aota, et quidam ordinum ducior, Elgiingi-
rus nomine, prout eis per prafeclos mandaluin 
erat, decem actuarias naves bipuppes e copiie, 
quibus praeeranl, instrxxerunt, quibus altius pro-
vecli magna cum vigilaiilia fluvium tuebanlur, 
Iransilusque oroui ex parte circumspectantes obser-
vabant, modo medio flutninis alveo, modo huic 
modo alleri ripae adnavigantes. Interea jucuodum 
quid et gratiosum ut in bello et prslio ibi accidit. 

νυν μέν έν μέσφ τφ βείθρψ, νύν δέ έφ' έχατέρας Q Ulterius enim adbuc quam hae naves onerariae Iri-
τής δχθης. Καλ τοίνυν ενταύθα ξυνηνέχθη τερπνόν 
τι λίαν χαλ έπίχαρι ώς έν πολέμφ χαλ παρατάξει. 
ΊΕτι γάρ τούτων ανωτέρω αί 'Ρωμαΐκαλ δύο u τρια-
κόντοροι, άς δή έμπροσθεν Ιφην χενάς ανδρών ύπδ 
τών Περσών άφηρήσθαι - αύται δή ούν αί τριαχόν-
ταροι, δπλίτας έχουσα ι Μήδους, έν τφ ποταμφ έναυ-
λοχούντο χαλωδίοις τής γής 1 1 έξημμέναι. Νυχτδς 
βέ έπιλαβομένης, οί μέν άνδρες έν αύταΐς έχάθευ-
βον άπαντες* τού δέ βού πολλού φερομένου, χαλ 
τά πείσματα Ιιατείνοντος τή υπαγωγή τώνδλχά* 
δων, άποββήγνυται τή μι$ ό δεσμδς έξαπιναίως * 
άφετον δέ αυτήν ή δίνη λαβούσα χαλ έλευθέραν, χαλ 
ούτε είρεσίας άντιπραττούσης, ούτε πηδαλίου έτέ-

ginia remorom, quas supra dixi milile vacuai a Per-
ais capus fuisse; h«, I g 7 inqoam, navea militibug 
gravis armaiarae erani insiructs, atque ita ruden-
libua ad oram alligalae; noctu vero doruiientibug 
in eis univereis, com SMtos ingens esset oborlus 
et ruderrtes distenderel, depressione agiiailonequo 
navigiomro alierius illarum vincnlum rcpente esi 
diaruplum ; quam cum voclex solutam libcramqao 
atcepigsel, neque illi vel remigio obiiiti, vel gnber-
naculo aliorsura eam dirigere possent, abrepisni 
rapidissime calerrimeque ad Romanos, quibus Dab-
ragezas pneerat, defert, qui quidem eaiu conspi-
cali, laeii ceperunt, insperauque capiura sunt gavi-
ai, qood navis, qu» aotea tacua ab ipsis abierai, αωθί «ου 4 $ Ιθύνοντος, κατάγει πως αυτήν οξύτατα 

Ις τδ πρόσω, χαλ παραδίδωαι τοίς άμφλ Ααβραγέ- Ο viris plena rediisset 
{αν " 'Ρωμαίοις. 01 δέ έσιδόντες " , άσμενοι είλον τδ θήραμα, χαλ έπετέρποντο τ^ ξυντυχία, δτι γε 
αύτοίς ήδε ή ναύς κενή πρότερον απελθούσα, τότε δή ανδρών άνάπλεως έπανήχεν. 

χβ'. Έν τούτφ δέ δ Ναχοραγάν άπάση τή δυνάμει 22. Inlerea Nachoragao curo universo exercita 
άρας έχ του στρατοπέδου, τψ άστει έπέλαζεν, άκρο- e castris roovens urbi appropioquavit, teliUndo ei 
βολίσασθαί τε βουλόμενος, χαλ άπόπειραν ποιήσα- jaoulando leniare volens Romanos, an eruplioiiem 
σθαι τών Τωμαίων, εί έπεξίααι · ταύτη τι σαφέ- facercnl; caquc raiione apej tissime cogooscere, quo 
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1451 AGATHIifi SCHOLASTICl 1452 
pacto sibi sequcQUm diem res beltics praeparand* Α στατα διαγνώναι, δπως αύτψ ·1ς έτέραν τά *ς τδν 
essent. Persae itaque gimul alque ad teli jaclum 
pervcnerunt, confeslim more suo ingentem sagi-
larum viin emitlunl, muUiequeRomanorum vulnera-
lis, alii quidem adbuc pugnando resisiebant, alii 
pugna excesserunl. Angilas vero et Pbilomalbius 
i i ex ipsorum agminibus viri ducenti, lametsi Mar-
tinus universo cxercilui imperarat, ut suo 188 
quisque loco sc contineret atque e tuto pugnarei» 
nibilominus tamen e porla ipsis proxima cvolanies» 
in hoslem fcrebantur. Tbeodorus vero Tzannici 
agminis dux iniiio quidem suos coutinuil impeium-
que repressit, lemeriialis eos arguens ; cum vero 
illi diclo audientes non csseut, ipse ctiam se pluri-
bus non quidem libens adjunxit, el cuni iilis in bo-

πόλεμον παρασκευαστέα. Τότε δή ούν ο Πέρσαι, 
επειδή ές τόξου βολήν άφίχοντο, αύτίκα οίγε, τούτο 
δή αύτοίς τδ είθισμένον, θαμά 1 4 έπετοξάζοντο · πολ­
λοί τε τών Τωμαίων τροιθέντες, οί μέν Ιτι αμυ­
νόμενοι άντείχον, Ινιοι δέ [Ρ . 98] και απόμαχοι 
έγίγνοντο. ΆγγΟ,ας δέ κα\ Φιλομάθιος καλ τών 
άμφ' αυτούς ταγμάτων άνδρες ές διακόσιους, καλ 
ταύτα προειρημένον άπάση τή στρατία ύπδ Μαρ­
τίνου μένειν Εκαστον κατά χώραν, κα\ έκ τού ασ­
φαλούς άπομάχεσθαι, οί δέ τήν καθ* αυτούς πύλην 
άναπετάσαντες, κατά τών πολεμίων έχώρουν. Θεό­
δωρος δέ ό τού Τζαννικοΰ " ομίλου ταξίαρχος, έπείχε 
μέν τά πρώτα, καλ ανέκοπτε τήν δρμήν, νεμεσών 
αύτοις τής προπετείας. Έπε\ δέ ούκ έπείθοντο, ύπή-

slem ivil, netimidus ccnseretur, enque sola dccausa ^ γετο και αύτδς τοις πλείστοις, ούτι εκών, κα\ ένε-
bonestum consilium spcciose pnrtcxere. Faclum 
euimei ncquaquam probabaiur, particeps tamen 
illius essc volebaf, quemcunquc tandem exiium es-
set habiiurum. Et certe parum abcrat quin omnes 
ibi ftimul periissent, nisi aliud quoddam consilium 
a Deo corroboraium saluti eis fuisscl. Dilimnilae 
enim qui eo loci stalionem habebani, inslructaque 
acie siabant, conieiiipia advenianiium paucitate, 
quieti eos opcriebaniur, neque se loco suo dimove-
bani; cum vero jam propius acccssi&seni, confe-
slim sinuaiis diduciisque comibus uuiversos circum-
veniunt, ct in orbem vebili oorona cingunt. Roma-
»i aulcni omni ex parle concltisi, non jam de dam-
no ulto Iiostibus inferendo cogiiabanl; praectarum Q κύκλωσιν έγκατείργον, 
vero atque inaudilum facinue censebaul, si ulla ra- περιειλημμένοι, δράσαι 
lione posseul evadore. Congiobati iuque praetensis 
baeiis coiiferliiu in bostes, qui oppidum versus sia-
bant, irruuni; qui cum cos niaximo impctu et lan-
quam desperala 189 salute in ae ferri viderenl, 
confeslim aciem inier sese rautuo dirimerunl ac 
separarunt, bofuinum cum cerla propemodum mor-
te luclaniium et exirema audienlium, neque qoo 
fp&is audacia evasura esset repuiantium impcium 
nequaquam austineniet. Sic iiaque permiltentibus 
Persis Roinant effugio elapai sese inira murtim 
receperunt, siroulque portain clauserum. !n laiUum 
discrimen venerant, nulla aUa re prxclare gesta, 
quam quod sola fuga salutem sibi peperissent. 

23. Persarum vero bajuli, qui jaradudum in 
opplenda fossa laboraraot, jam illam lolam opple-
ranl; ct quidquid omni ex parle abruplum divul-
eumque fucrat» composilum jam adaequatumque 
erac, ita ul exercilui oppugnalionem muri adiluro 
b»cus pervius cssft, cl arietes aliaeque machinse 
expugtiandis urbibus accommodatae non difliculter 
moeiiibusadmoveripossent. Plus vero temporisquam 

δίδου, ευθύς τε έφοίτα σύν εκείνοι ς, ώς μή άποδει-
λίάν > s νομισθείη, τούτου τε ένεκα μόνου τδ ευπρε­
πές τής ευβουλίας προΐσχεσθαι· ήρεσκε μέν γάρ 
αύτδν ουδαμώς τά ποιούμενα, μετέχειν δέ δμως 
αυτών ήνείχετο ές δ τι άρα κα\ τελευτήσαιεν. Καλ 
μικρού γε άπαντες αυτού διεφθάρησαν, εί μή τις 
αυτούς *· έτερα διέσωσε γνώμη έκ τού Κρείττονος 
έπιββωσθείσα. Οί γάρ Αιλιμνίται άνά τον εκείνη χώ­
ρον έστώτες και ές φάλαγγα ξυντεταγμένοι, επειδή 
κατείδον τήν όλιγότητα τών επερχομένων, ύπεδέχοντό 
γε αυτούς ήσυχη καλ άνέμενον. #Ος δέάγχού ήδη 
παρήσαν, αύτίκα οιγε ήρ^μα τά κέρα Ιπικολπίύ-
σαντες · · , περιβάλλουσιν άπαντες, κα\ ές ακριβή 

Οί δέ *Ρωμαίοι πάντοθεν 
μέν τολοιπδν ουδέν ότιούν 

τούς πολεμίους διενοούντο * εύκτδν δέ τι αύτοις έδόκει 
κα\ άπιστον, είγε άμωσγέπως διαδράσαιεν. Καλ δή 
έπ\ σφάς έλιχθέντες, κα\ τά δόρατα προβεβλημένοι, 
έμπίπτουσιν άθρόον τών πολεμίων τοίς πρδς τψ 
άστε ι 1 1 έφεστηκόσιν. Οί δέ έσιδόντες αυτούς πολλή τή 
(5ύμη φερομένους, κα\ οίον ταίς έλπίσιν άπειρη κό­
τας, διέστησαν ευθύς άπ* αλλήλων, κα\ άπεκρίθη-
σαν, ούκ ένεγκόντες άνδρας δυσθανατώντας, χαλ 
δποι αύτοίς τδ θράσος χωρήσει, ού λογιζόμενο»^. 
Ούτω δέ έχείνων έφέντων, έκδραμόντες οί 'Ρωμαίοι 
κατά τδ παρείκον * · , άσμενοι αύθις είσω τού περι­
βόλου έγένοντο, καλ τήν πύλην " προσήββαξαν. 
Παρά τοσούτον μέν κινδύνου ίχονεο, ούκ έπ* άλλφ 

^ τψ άριστεύσαντες, ή μόνω τψ διαφυγείν καλ άπο-
σιυθήναι. 

κγ*. Τοίς δέ τών Περσών άχθοφόροις έκπλεί-
στου διαπονουμένοις ές τδ 1 4 τήν τάφρον καταχων· 
νύναι, τότε δή άπασα αύτοίς άνεπέπληστο, καλ συνήπτο 
άπαντα/όθεν τδ άπεββωγδς καλ μεμερισμένον, ώς 
καλ βάσιμον είναι τδ χωρίον στρατιφ τειχομαχούση* 
καλ τάς έλεπόλεις μηχανάς ού χα)χπώς ένθένδε 
προσάγε σθαι. Μακρύς · · δέ αύτοίς ή κατά τήν πολυ-

VARIiE LECTIONES. 

** θαμά om. R. " ΤζανικούΒ. 1 1 δειλίαν R. »· αύτδς Sph. Par. · · έπικολπώσαντες R, ύποκ. vulg. 
Μ τ δ άστυ R. " Παρείχον Κ e Lugd. coir.. παρηκον valg. " πόλιν R. προσήββαξαν R., προσείρςαν 
vulg · 4 ές τδν (puuciis subdilig) ταφρδν R. ·* μακρότερος conj. Cl . , inlpr.' plus tcmporit quom, ή 
χατά R, χα*, κατά vuig. 



1453 HISTORLAKUM U B E R III. 14? 4 
χειρίαν έν τψδε τω έργω χρόνος έτρίβη. Λίθους γαρ Α promuUitudineoperiruoieoinoperetm«rtni-Cu» 
κατά τδ μάλλον [Ρ. 99] καλ χουν έμβαλόντες, ου 
βαδίως προς τάς συγκλείσεις έξήρκουν, ξύλων ού μάλα 
παρόντων, δτι μή όπόσα πόββωθεν έκ τής νάπης 
κατατέμνοντες ξύν πόνω πολλώ διεκόμιζον. 01 γάρ 
"Ρωμαίοι έτύγχανον ήδη πρότερον απαντάς τούς άμφλ 
τδ άστυ αγρούς έμπρήσαντες, καλ πρός γε τάς τών 
οδοιπόρων καταλύσεις καλ εΓ τι έτερον ενδιαίτημα 
ώς πλησιαίτατα Γδρυτο. Τούτο δέ έδρασαν, ώς άν 
μή τήν ένθένδε ύλην οί πολέμιοι πρόχειρου έχοντες, 
ευκόλως τας έπιτεχνήσεις τών !ργο>ν ποιοίντο. 
Εκείνης μέν ούν τή; ημέρας ουδέν τι άξιαφήγητον 
άλλο έπράχθη, άλλά, νυχτδς επιφοιτώσης, ό Ναχο­
ραγάν άμα τοις πλήθεσιν ές τό στρατόπεδον έπανή-
κεν · τή δέ ύστεραία δ Μαρτινος τά τε τών οίκείων 

eitimlaptdesmaximaex paricbumumqueingessisseui, 
rcplenda* fossxbaecnon sufticiebant; tigna etenim ad 
manum non erant, nisi procul inde e silva caesa 
mulio cum labore afferreulur. Romani enim jam 
aitiea agros omnes urbi circumjectos, et prxicrea 
omnia viatorum diversoria, cl si qua? alia iu 
proximo eranl domicilia, incendcrant, eo 190 n -
mirum consilio, ne bosles, coromodam illic aplamque 
suii usibus maieriam nacli, facile opcra niadiiiia-
rentur. Eo ilaque die nibil aliud memoralu diguum 
est geslum; nocie anicm ingruenle, Nacboragan 
se cum copiis suis in caslra recepil. Postridic vero 
Marlinus cum suorum animos cotiiirmare vellet, 
bosies vero percellere, univcrsum Romanorurn 

φρονήματα έπιβ,όώσαι βουλόμενος καλ τούς εναντίους R cxercUum in unura coegil, lanquam de prx^enli 
έκπλήξαι, ήθροισε μέν ές ταύτδ άπασαν τήν τών 
Τωμαίων στρατιάν, ώς δή τι τών παρόντων πέρι 
διασχεψόμενος · εΙσφοιτ$ δέ άθρόον ές μέσον (ούτω 
πρδς αυτού · · μεμελετημένον ' 7) άνήρ τις τών ού 
λίαν γνωρίμων, κονιορτού τε άνάπλεως, καλ οίος έκ 
μακράς δδοιπορίας είκάζεσθαι, ήκειντε έλεγεν αύτίκα 
έκ Βυζαντίου, χαλ γράμμα τού βασιλέως επιφέρε­
σα ι . Λαβών δέ τούτο άσμενέστατα δήθεν δ στρατη-
γδς, καλάνελίξας, ούκ έν άπο^βήτψ καθ' αύτδν άνε-
λέγετο, ουδέ μόνοις τοΓς δμμασιν ήσυχη διιών τψ 
νώ 1 " εισήγε τά γεγραμμένα, άλλ' άνεβόα λαμπρά τή 
φωνή, ώς άν άπαντες έπαΐοιεν. Καλ τψ μέν βιβλι-
iio# έχείνω Γσως άλλο τι ένεγέγραπτο. *Ην δέ δμως 

reruni statu cousullaiurus. Confeslim vero in iue-
dium venil (iu enim id ipse procurarat)vir quidam uon 
admodum notus, pulvere obsitus perinde ac si essei 
longinquum iler emensus; is se receiUer Byxaniio 
venire dicebat, lillerasquc ab iinperniore affcrre; 
quas cum praefetlus libentisiime aicepisset ac resig-
nassci, non arcane apud se perlegit, neqne solis 
oculis tacilas percurrens in animo suo carum 
stimmam premebai, sed alta voce reciiabat, ui 
omnes exaudirenl. El libello quidem illo foriassis 
aliud quid conlinebaiur; qua* vero reciiabanlur, 
Iiaec eranl: Mmmut tibi Hi*m alinm exercitum 
non minorem eo quem habe$, ac proinde ciiamsi 

τά βοώμενα τάδε · Έστάλχαμέν σοι χαϊ έτέραν ^ hosies multo sint vobis plures, no« tantopen Ιαηωη, 
στρατιάν, ού μείονα τής προσούσης u · καίτοι εί 
καϊ πολλφ πλείους οί δυσμενείς τυγχάνοιεν 
δντες, άΙΧ ουκ ές τοσούτον ημάς υπερβάλουν-
ται νψ πλήθει, όπόσον ύμείς τή άνδρία, ώστε 
συμδήσεται τήν τε όλιγότητα χαί τήν άμετρίαν 
τών Ισων μή άφεστηκέναι. Ός άν δέμηδέ ταύτη 
έχείνοι μεγαΛαυχοίεν ··, δέχου καϊ τούτον δή 
τόν στρατόν, ώσπερ φιλοτιμίας μάΛΛον χαϊ έπι* 
δείζεως, άΛΧ ού τού αναγκαίου χάριν απεσταλ­
μένους, θαρ^εΐν τοίνυν χαϊ έργου έχεσΰαι σύν 
προθυμία, ώς ημών ουδέν ότιούν τών δεόντων 
περιοψομένων. Ευθύς δή ούν άνεπυνθάνετο, δποι 4 1 

εΓη τδ στράτευμα. 'Ο δέ · Ού πόρφω ειπεν, αρεστή-
κασιν, ή μόνον τέσσαρσι Ααζιχοίς** παρασαγ­

νοί multiludine suptrabunl, quanium *os fortiludint, 
quo fiet ul paucHaii et exce$$ui tua eiiam conUti 
otqualiiat. Νε vero etiam hoc nomine 191 iUt u 
jaciitent, accipe eliam hunc txercitum, honorxfiuH-
tfa osUntaiionisque cau$a poiiui, quamquod necei-
titat iia poitularet, niittum. Bono igitur animo esU, 
fortitirque rem atnte, otpote nobis nihil eorum, qua 
ixpedire videbuntur, negUcturis. Slalim ilaque in-
terrogatus, ubinain esset eiercitus, reapoudit, qua-
ioor lantum Persicis paraeangis, non longius abcsse; 
relictos enioi ipsos circa Neognum fluvium, adbuc 
ibisiaiionem babentes. Ad baecMariinus iracundiain 
quarodam vullu simulans : Retro eedant, inquit, 
quam citisiimc, domumque rcdeanl; neque enim id 

γβ/Ο.Καταλελοιπέναιγάρ αυτούς άμφλ τδν Νέοκνον" D unquam permiterim ut nobit $eu adjungant. Indi 
ποταμδν έτι αύλιζομένους. Καλ ό Μαρτινος όργήν 
τινα τψ προσώπψ ύποκρινόμενο; · Άπίτωσαν αύ-
δις, έφη, ώς τάχιστα, χαϊοίχαδε αναστρέφονταν, 
ώς έγωγε ούτι άν ποτε αΰτοις έφείην ένθάδε 
γενέσθαι, άεινόν γάρ εί τώνδε τών ανδρών τών 
έχπλείστου ήμίν ξυστρατευομένων, πολύν δσον 
χρόνον διαπονηθέντων, χαϊ πολλάκις πρός τούς 
πολεμίους παραταζαμένων, ήδη τε ού πόρβω 
ήχόντων εκποδών ποιήσασθαι τό άντίπαλον'%, 

guum enim ct cum hi viri jamdudum nobit com-
milUones fuerint, multoqiu tempore ingentes nobii-
cum luboret sustinuerinl, et frequenler advcrsus 
hosus sini pradiaii, el jam εο remadduxerini, ul non 
procui absint α profligaudo hoite, el plenissimw viclo-
ria eorona adipiscenda; illi post necesiitalem adve-
niant, et tanium non degustalh ρετπηίιι parem glo-
riam consequantur, beltique exitu$ illh atcribatur, 
ei quod omnium til imquissimum, paria cum hiscc 
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premia auftraut. Cwlerum quidem ibi manen- Α καϊ [P 109] τεΛεωτάτην άναδι\σασϋαι νίχην· ol 

δέ ούτω κατόπιν τον αναγκαίου παρέσονται, χαϊ 
μονονουχϊ άχογευσάμενοι τών κινδύνων, είτα 
τήν όμοίαν άποΐσονται δόξαν, καϊ ές εκείνους 

dum cemeo, donee ad discc&tum liitf parali, iwbis νετο 
hi wufficinnt ad quod reliquum ett belti optime con-
ficiendvm; simulque his» diclis, ad cxercitam con-
vcrsus, An non, 192inquii t etiam vobi$, viri 
commiiitone$,i$ia videntnr? At illi , fausla acclama-
tione praefecli aententiam ut aequissiniam approba-
rum, ipsique mulio fidemiores sunt redditi, periude 
ac si nullo alio eubsidio indigerenC. Precipoe vero 
ipsos ad conteniionem aemuJalionemqne movebat 
spes spoliorum; qnodqne brevi omnia ee direp-
ttros sperabant, utpote boslibus deletis; et hoc 
tioum eis erai cur», quo pacio inter se praedara 
partirentur. 

άνενεχθεΐη τό χέρας· καϊ, τόδή χάντων άδικώ-
τερον, τά γέρα επίσης καρχώσονται τοίσδεΜ. 
'ΑΧΙ' έχείνοις μέν αύτου μενετέα, ές δσον ές τήν 
άχοχορείαν χαρασχενάσασθαι, άποχρήσουσι δέ 
ήμεν οίτοι τό Λειπόμενον τού χοΐέμου άριστα 
χατεργάσασθαι. Καλ άμα ές τά πλήθη επιστραφείς· 
*Β ουχί καϊ ήμιν ταύτα, Ιφη, δοχεί, ώ άνδρες 
ξυστρατιώται; Οί δέ επευφήμησαν ξύν βοή, χαλ 
δίκαια είναι άνέκραγον τά τφ στρατηγφ βεδουλευ-
μένα. Καλ οί μέν Θαββαλεώτεροι έγεγένηντο, χαλ 

οίον έτερων ού δεΐσθαι προσδοηθησόντων. Μάλιστα γάρ αυτούς είς Ιριν έχίνει χαί φιλοτιμίαν ή ταλν 
λαφύρων έλπλς, καλ δτι αύτολ Μ ούχ ές μακράν άπαντα φόντο «ομιείσθαι, ώσπερ ήδη τούς δυσμο-
νείς άνελόντες · χαλ τούτο μόνον πεφροντισμένον αύτοίς δπως τήν λείαν διανεμούνται. 

24. Evenit vero etiam aliud, qeod Marlimig animo Β κδ\ Απέβη δέ δμως χαί θάτερον τών Μαρτίνου 
praeceperai. Rumor enim bic in vulgiu sparsua διανοημάτων. Ό γάρ λόγος ούτος διά τού πλήθους 
lateqoe circumvagaloa ad ipsoa etiam Persas erat 
delaius; quod utique alter Romanus exercilue ad 
Neognum fluvioni perrenUeei, et jarojam se cum 
aliis e*set conjuncturus. Pavor ilaque universos 
iuvasit, raetuenlee si, euni Uolia iaboribtis altrili 
essent, adversas reoenlem integrasque vires affe-
reniem exercitum ipsia confligenduro etsel. Nacbo-
ragan veronibil cunctatua, mediocrem equituro tor-
mam e Persicis agminibus misit ad eutn traciam, per 
quem pulaballransitaro» illoe, dequibasfamadecep* 
iuserai; quicemeo veoiBseot, magna diligontia vigi-
kuiiaque ulebantur in re supervacanea. Oceupa-
cis enim opporiunioribua locis, ex insidiis operte-
bantur eos, qui nequaqaam erant venluri, eo^ 
videlicet animo, ui inipsos secare tumuliuarieque 
procedentes, qnod niminnn inexspeclaii 193 
venirent, irruereot, progressusque celerUatem reiar-
darenl, quoad asqae oppidum, expugnalam etoei. 
Atque ita qtiidem Pertaram non exigoa manua 
fruslra laborabat, α reliquo exerciiu sobducu. 
Nacboragan vero vel akexercitaoi eduxiit anietenere 
ecilicet eorom advenlum cupieos, qui nullo modo 
eraul venturi; animoque valde elaio in Romanos 
ferebalur, palam jaciant atque insnper jurana ae 
eo ipso die urbem loiara cum ipsis bombiibus in* 
ceiisuruiiu Oblitua eniui cial, uii verisimile esl, 
prx superbia fanaticus isie, qood ad prslium iret, 

έξολισθήσας, χαλ πανταχού περιηγμένος, χαλ παρ* 
αυτούς άφίκται τούς Οέρσας, ώς άρα στρατιά έτερα 
Τωμαλχή πρδς τφ Νεόχνφ ποταμφ παραγέγονε, 
χαλ δσον ούπω τοίς προτέροις άναμεμίξεται. *Αφα-
σία δή ούν άπαντες είχοντο, δεδιότες 11 μίλλοιεν, 
τοσούτοις ήδη πόνοις τετρνχωμένοι, πρδς νέους 
άλλους χαλ άχμήτας παρατάττεσθαι πολεμίους· Ό 
δε Ναχοραγάν ουδέν τι μελλήβας, παλ ίλην τινά με-
τρίαν έχ τών Περσικών έστειλε ταγμάτων άνα τήν 
άτραπδν έχείνην, χαθ* ήν ψ*το διαβήσεσθαι τους 
περλ ών ετύγχανε τ]| φήμη έξηπατημένος. (λ δα 
παραγενόμενοι, σπουδή τε χαλ αγρυπνία ούχ έν 
δέοντι έχρώντο. Καταλαβόντες γάρ τά επίχαιρα τών 
χωρίων, ύπεχρύπτοντο 9 7 αυτού χαλ άνέμενον τους 
ουδαμώς παρεσομένους, γνώμην έχοντες άφυλαχτως 
αύτοίς τφ άπροσδοχήτφ τυχδν προΐούσιν έπιπεσεί· 
σθαι, χαλ τδ τάχος άναχόψαι τής πορείας, έως οέ 
έν τφ άστε ι έχπολιορχηθείεν· Ούτω μέν ούν δυναμις 
ού λίαν ελαχίστη τών Περσών μάτην ήσχόλητο, του 
άλλου πλήθους αφηρημένη · ευθύς δέ δ Ναχοραγάν 
έξηγε χαλ ώς τδν στρατδν, φθάσαι τήν έπήλυσιν 
δήθεν βουλόμενος τών ουδαμώς παρεσομένων, χαλ 
πολλφ ξύν φρονήματι χατά τών Τωμαίων έχώρει, 
έπιχομπάζων αναφανδόν χαλ έπομνυμένος, ή μήν 
αύθημερδν τήν πόλιν άπασαν αύτοίς άνδράστν έμ-
πρησαι. Έπελέληστο γάρ, ώς Ιοιχεν, ύπδ αύθαδείας 
δ Ιμπληχτος, ώς άρα έπλ πόλεμον { ε ι Μ , πράγμα 

j em adeo dubiam abjuo iocerUm, mullisque in 0 ούτως αφανές τε χαλ άδηλοτατον, χαλ πολλάς έπι· 
utramque partem ioclinationibus et viciasiludiuibut 
obnoxiam, maxime vero oronium a divina quadam 
superioreque neceseiute depeodentem; cum ne par~ 
vae qaidem res olbe in eodem aenper stata penna-
neaet, eed eliara inAnil» boroinum naliooes fre-
qucntiaque oppida ei vica unitersa commutentur, 
tubinde et penurbealur, ctspes derebos anWcrsis 

δεχόμενον έφ* έχάτερα βοπάς χαλ μεταοααεις, μά­
λιστα τε * πάντων, θείας τινδς' χαλ υπέρτερος 
άνάγχης άπηρτημένσν[Ρ·!01] δσον χαλ σμιχρδν ου­
δέν έν ταυτφ γίγνεται, άλλ* έθνη τε ανθρώπων μυρέα 
χαλ πόλεις συχναλ, χαλ πολιτεία ξύμπάσα, ούτω 
παρασχδν, ανακινείται χαλ διαταράττεται, χαλ τάς 
δπέρ τών δλων ελπίδας σαλεύει. Ό δέ ές τοσούτον 
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έπηρτο αλαζονείας, ώς καλ τοΙς έργοπδνοις *· καλ Α perpelus agiialioni fluciuaiiouique siut obiioxta. 
ύπηρέταις» ol δή άνά τήν Ολη ν σκεδαννύμενοι τά 
δένδρα κατέτεμνον, τυχδν μέν ξυλείας ένεκα, τυχδν 
δέ χαλ *' επισκευής τών πολεμιχών μηχανημάτων · 
τούτοις δή ούν άπασιν έχέλευεν, έπειδάν χαπνδν 
άρθέντα θεάσοεντο", τούς δέ γιγνώαχειν ώς πύρ 
ήδη τφ τών Τωμαίων περιβάλω εΓη έμβεβλη μένον, 
χαλ μεθείναι μέν τά έν χεραλν έργα, δρομαίους δέ ώς 
αύτδν Μ ήχειν, χαλ συνεπιδαλλειν τήν φλόγα, ώς άν 
βαδίως άπαντα πυρποληΟείη. Καλ δ μέν τοιαύτα έφ' 
έαυτφ βρενθυόμενος, είχετο τής εφόδου. 7ουστϊνον 
δε τδν Γερμανού (ού γάρ ψετο έν τφ τότε τδν Να­
χοραγάν παρέσεσθαι) έννοια τις θεόθεν, οίμαι, 
εΙσήλθε πρδς τινα νεών *ν τών παρά Χριατιανοίς 
σεμνότατων, ού πόββω της πόλεως άφεστηχότα, πα-

Hie vero eo superbis devenorat, ui eliam operariU 
et minislrie, qoi per silvam dlspcrsi arbores prseci-
debant, sivo lignandt caosa, site conliciendis 
macbinis bellicis, his, inquam, omnibus mandaik 
at, cum faroum 194 i n ^Uum sublalom cernerent, 
fcireot ignem jam Romanonim ligneo eepioimmis-
aam, opereqve, quod in raanibus erai, orois*o, cur-
6im ad ee venircnt, siroulque ignera immillereni, 
ut eo facilius oninia incendio roiiflagrareiit. Alque 
bic quidero lalia apud sc jactaus, oppidi niuruni 
adorilur. Jitsiinum veroGermaiii flliuin (oeque eniiu 
exlettmabat Nachoraganem tum letnporis urbem 
invasurain) cogiiatio quaedani divinilua , credo, 
tubiil, ad sanctissimum quoddam lcmplura quodque 

ραγενέσδαι ώς τάχιστα, παλ έπιθειάσαι. Καλ τοίνυν Β Chrisiiani» maximo inbonore erat, neque procul ab 
άπολεξάμενος έχ τής Μαρτίνου χαλ τής οίχείας δυ­
νάμεως δ τι χαρτερόν τε χαλ μαχιμώτατον " , χαλ 
πεντάκις χιλίους ίππότας άγείρας, απαντάς τε ** ώς 
άς πόλε μον άριστα έξοπλίσας, ό δέ ξύνέχείνοις άπή-
λαυνε, τών τε σημείων οέ επομένων χαλ τής άλλης 
στρατηγικής εύχοσμίας. Ούτω δέ ξυνενεχθέν, ούτε 
οί Πέρσαι κατείδον τούτους πορευομένους, ούμενούν 
ουδέ οί άμφλ 'Ιουστίνον εκείνους έπιφοιτώντας. Άλλ' 
έτέρωθεν γάρ άφιγμένοι, άθρόον τφ περΓβόλφ 
προσέβαλλον *Τ, πλείον ί τε ή πρότερον τοξεία 
έχρώντο, ώς ούτω δή καλ μάλλον τούς Τωμαίους 
έκπλήξοντες Μ , χαλ τάχιστα τήν πόλιν άρπασό-
μενοι. 

κε\ Τοιγάρτοι βέλη έφέρετο άμα συχνά, χαλ είτα C 
έτερα χαλ άλλα έπλ τούτοις * άπαντα τε τδν μεταξύ 
αέρα έπεχάλυπτον τή συνεχεία, ώσπερ άλλήλοις 
ξυμπεφυκότα. Εέχασεν άν τις τδ χρήμα νιφετφ 
μεγάλφ,ή χαλάζη πολλή ξύν βιαίφ πνεύματι καταβ-
βαγείση. "Αλλοι δε τάς τε μηχανάς έκίνουν, καλ 
βέλη πυρφόρα ήκόντιζον, ές τε τούς καλουμένους 
«παλίωνας ύπεισδυόμενοι, πελέχεσι χατά τού τεί­
χους έπεφέροντο, ώς ξύλινόν τε 6ν, χαλ ταύτη βα-
δίως διατεμνόμενον. Οί δέ τδ δάπεδον δωρύττειν 
έπειρώντο, χαλ τής πρώτης βάσεως έφιχνείσθαι, 
ούτω τε ανατρέπε ιν χαλ διασπάράττειν τδξυμπεπη-
γδς χαλ ένηρμοσμένον. Άλλά γάρ καλ οί Τωμαίοι, ές 
τε τούς πύργους χαλ τάς επάλξεις έστώτες, άντ-
είχον ξύν προθυμία χαλ άπεμάχοντο ώσπερ τή 

urbe distabat, quam citisaime ire, Dciquo opem im-
plorare. Deleclis ilaqae ex Mariini et stm eopiia 
forlissimu quibusqoe bellicoaissimisque viris, ei 
quinque miUibus equituro, omntbusque veluii ad 
praeliuni armaiis, cum illis proeessit, sequeutibua 
ipsum tignU rcliquoque apparalu niililari. Gasu 
vero accidit, ut neque Persae eos abeuntes tiiit con-
tpicali, sedoeque bi illos oppidum versus venientes; 
sed divem via adducii, couferlim impeiura i» 
mcenia feceruni, majoreqoe multo quam aniea 
jacuUtiooesunt u&i, Unquam ita ei quidem magia 
Romanoa perierriiuri, ciiissimeque urbem di-
repturi, 

25. Adeovero densaesimul sagiltx ferebanlur, rur-
susque ali;el95alquealisesuperalia8, uluniversum 
intermediuDi aerem tua densiiato oblegereni veluii 
inier ae coagraentai*. Comparasset quispiam rcm 
niogori iogenti aut grandini vehemenu cum vio-
leoliasimo venio raenti; alii vero machiuas admo-
vebanl, et tela ignila jaciebanl; alii tesludines 
(uiachinaa i u diclas) subeuntes, securea muro in> 
pirigebant, quippc qui ligneus eral, ideoquc facile 
discindi poieral; alii paviiiieulum soii suffodcio 
eonabanlur, el ad prttnam basim pervenire, alqvie 
iia quod compacluro el coagmenialuin eiat convtl-
lere alque subvertere. Romaui contra in pinuis ct 
propugnaculismurorum slanies, acriler animoseque 
realstentea pugnabanl, veluti rc ipsa ostendere vo-

πείρφ δεικνύναι βουλόμενοι τδ μή χρήναι αύτοίς 0 lentes, nequaquani opus esse, ut ipsia novse copius 
έτέραν δύναμιν προσγενέσθαι. *H τε τού Μαρτίνου 
άπατη έν αύτφ δή τφ Ιργω Ιιεφάνη, ώς *· χρήσιμος 
τε ήν [Ρ. 108] καλ ενεργότατη. "Απαντες •· γάρ 
αφειδώς διεπονουντο, ούδένα δντινα τρόπον άμυντή-
ριον μεΟιέντες. Αόρατα γάρ πολλά 1 1 έκ τού μετεώ-

eubsidio venirenl. Apparuit vero manifesle in ipso 
opere, qaaoi uiilis efficaxque Mariini dolns luissei. 
Omni eoiin ex parte inceasanler allaborabanl, 
uibilque plane, quod ad propulsandum boatem per-
tinerei, omiUebant. Nam ct haftbe mult» tolaquc 

VARIiE LECTtONES. 
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c sublimi jacu bosles vulnerabanl, ulpote in nudam Α ρου άκοντιζόμενα ταυ ς πολεμίου; έτίτρωσκεν, άτε 
Tiiillisquc propugnaculis lcctam imilliludinem inci-
der.tia, quxque aliorsum ferri non poleranl; saxa 
1'iiam plausiralia in tesludincs jaciebanlur , omnem 
iilarum conlcxtuni pcrrutnpenlia ; quin et minores 
lapidcs fundis cjecti galeas Medorum scutaque per-
tViugebant, el ad imimm quam proxime accedere 
ιιοη «iiiebani, 1 9 0 ι η υ ! ( ι ι π ι molestiae ac damni in-
forcntes. Eorum vcro, qui in corbibus slabant, prout 
modo dixi, alii quidcui sagittis, ulpole ex sublimi 
missis, quam plurimos laedebanl, alii macbinas 
peritissime iraclabant, et pernicia quxdam tela 
magna cuin violentia excussa lougissimc fercbanlur, 
adeo ut etiam mullos barbaros procul adhuc inde 
advcnientcs ex improviso una cum ipsis equis tra-
jicercnt subitoquo proslernerent. Tum ingens 
excilaius est clamor, ct lub* utrinqoe bellicara 
quamdam cantioncm sive classicum accinebant, 
Pcrsae vero lympanis perslrepebant, et ingentes 
ululatus, lcrroi is cxcilandi causa, edebanl; equorum 
eiiam binni&us, sculorum ictus ei loricarum fraclu-
r* confusaneum qucmdaro atque immanem sonilum 
miscebanl. fuierea Juslinus e tcmplo rcverlcns, 
quid rei agfrelur, ex lurbulcnto sonilu strepiluquc 
cognoscens, converso statim equitatu cl in oidinein 
reducto, signa in allum lollere jubei, omncsque 
opei i ut se accingant jubcl, ita secum slaluentes, 
non absque divini numinis nulu faclum quod 
oppido cxivissrnl; scd ut inopittafa irruplione ho 

δή πλήθει γυμνψ έρυμάτων προσπίπτοντα, χαι όύδέ 
ένδν έτέρωθι φέρεσθαι * λίθοι ίϊ άμαξιαίοι χατά 
τών σπαλιώνων έββίπτοντο, τά πλέγματα χατα-
γνύντες. Μείονές τε άλλοι διασφενδονώμενοι β · τ ι 
κράνη τών Μήδων καλ τάς ασπίδας κατέθραυον, 
π:λάζειν τε αύτοις · ν έν χρω τψ τείχει ού μάλα 
έφίεααν, βιαιότερον ένοχλούντες. Τών δέ ταίς άχά-
τοις, flr-£p ήδη έ(*βήθη, έφεστηκότων, οί μέν 
τόξοις χρώμενοι πλείστους έσίνοντο, άτε άνωθεν 
βάλλοντες, οί δέ·· τών μηχανών δαημονέστατα 
ήπτοντο, τά τε ύπόπτερα έχε ίνα τά κα\ ές τούτο 
έ σκευασμένα δοράτια, πολλή ξύν ανάγκη έκτινασ-
σόμενα, έπι πλείστον έφέρετο, ώς καί πολλούς τών 
βαρβάρων, πόββωθεν έτι επερχόμενους, έκ του 

' αφανούς αύτοΤς Γπποις διαπερονάσθαι, καί κατα­
πίπτει ν έξαπιναίως. Βοή τε β · έπιμέγα έπηρτο, καλ 
αά).πιγγες εκατέρωθεν πολεμιστήριόν τι μέλος 
έπήδον. 01 δέ (Πέρσαι καλ τοΤς τύμπανοις έβόμβουνλ 

καλ σφοδρότερο ν έπηλάλαζον εκπλήξεως ένεκα, δ το. 
τών ίππων χρεμετισμδς καλ τών ασπίδων ό πάταγος 
καλ αί των θωράκων συντρίψεις Μ παμμιγη τινα 
καλ άγριον άνέπλεκον ή/ον. Έν τούτφ δέ Ίουστίνφ 
τψ Γερμανού έκ τού νεώ έπανιόντι ξυναίσθησις γί­
γνεται·· τών δρωμένων τή τε ταραχή καλ τψ 
κτύπφ. Καλ αύτίκα τούς άμφ' αύτδν ίππότας 
συστρέψας, καλ ές τάξιν τινά έν κόσμψ κατάστησα-, 
μένος τά τε σημεία ές ύψος άρθηναι έκέλευε, καλ 
απαντάς έχεσθαι έργου, γιγνώσκοντας ώςούκ άθεελ·· 

slibus melum injicerent, el ab obsidione profligarem. C * τ υ * ο ν τ ο * * σ τ ε ο ς *5·ληλυβδτες, άλλ' έφ' $ " δεδί-
Siniul atque vero pauiulum progrcssi Pmas ίιι 
itiurum impetum facientes 197 S U D t conspicati, 
lum utique confertim clamore edito in eam parieiu 
i rmuDt , quse juxla roarc insirucla acie stabat. Ex 
ra enim eliam ipsi parle venerani; staiimque aiii 
quidem coniis, alii sarissis, alii ensibus ferienies, 
quidquid ob?ium crat sternebanl; violcntioreque 
irnpelu in densos hostium ordincs facto, sculisque 
proirudontes, condensalam conferlamque eoruru 
aciem perfregemnt. 

26. Pcrsae vero bunc illuro exercilum esse rait, 
quem adveniare intellexerani, quodque clam tt 
insciis iis, qui eejuncti a reliquo excrciiu in ipsos 
missi erant, jam advenissent, periurbalione ac nielu 
pleni, ct confusance in seipsos revoluli, gensim 
rctiocesserunt, pcdemque rclulcruni. Quod cum 
Dilimnit& eminua cernereot (sub mediam enim 
muri partem pugnabanl), paucos quidem ibi reli-
querunt, caeleri ad caro partem , qu« maxiine labo-
rabal, so conluleruul. Angilas vero el Tbeodorus, 
Komanorurn duces, quorum cliara anie raeroini, 
animadversa pauciiate eoruiu, qni mauserant, con-
fesiim cum saii$ valido agraine eruptionem ex op-

ξασΟαι τούς πολεμίους τψ άπροσδοκήτψ, και απέ­
λασα ι τής πολιορκίας. 'Ος δέ βραχύ τι προελθόντες 
κατείδον τούς Πέρσας έγκειμένους τψ περιβδλφ, τότε 
δή άθρόον έμβοήσαντες, έμβάλλουσι τ>μ μέρει τφ 
πρδς τή θαλάττη παρατεταμένφ · ! · ένθένδε *· γάρ 
καλ έτύγχανον άφιγμένοι. Καλ αύτίκα οί μέν χοντοίς, 
οί δέ σαρίσσαις, οί δέ καλ'ξίφεσι παίοχτες, τδ παρ-
εμπίπτον διέφθειρον · βιαιοτέρας τε τάς επελά­
σεις " άνά τάς στίχας τών εναντίων ποιούμενοι, καλ 
ταίς άσπίσιν έξωθούντες, παρεββήγνυσαν τδ ξυνα-
χές καλ συντεταγμένον. 

χς'. 01 δέ Πέρσαι τούτον εκείνον είναι τδν στρα-
τδν ύποτοπήσαντες δν δή παρέσεσθαι ήκηχόεσαν, 
καλ δτι διαλαθόντες τούς ές τούτο άποκεκριμένους 

D άφ'κοντό, θορύβου καλ δέους ένεπίμπλαντο,καλ χύδην 
ές εαυτούς · ν άνελιττόμενοι, άπεχώρουν ήρεμα ές τά 
οπίσω, καλ ές ύπαγωγήν · · έκινούντο. Ταύτα δέ πόβ­
βωθεν οί άιλιμνίται θεασάμενοι ^άμφλ.γάρ τδ μεσαί-
τατον τού τείχους έμάχοντο), ολίγους μέν αυτού κατ-
έλιπον, οI [Ρ. 103} δέ άλλοι έχώρουν έπλ τδ πονού­
με νον. Άγγίλας δέ καλ Θεόδωρος, οί τών 'Ρωμαίων 
ταξίαρχοι, ών δή καλ πρότερον έπεμνήσθην, έπιφρα-
σάμενοι τήν όλιγότητα τών μεμενηκότων, έπεξίασιν 
άθρόον τοΰ άστεος ξύν απόχρωση δυνάμει · καλ τδ 

VARLfiLECTIONES. 
· · διασφενδονώιιενοι R, διασφεδονούμενοι vulg. 9 k αυτούς R iu mg. Μ οί δέ R, οί τε vulg. · · βοήν 

την R el ίιι mg. οέ βοή. "συντρίβεις R. e,i intpr. fracturw, έκτρίφεις volg. "γίγνεται Lugd. et 
cd. pr„ γένεται Par. 9 9 άθει R. · · έφ' δ R. ·» παρατεταμένω Κ corr. pro vulg. παρατεταγμένφ, idem-
que conj. B. Volc. 4 1 ένθένδε δέ R. ·» επελάσεις R, επελεύσεις vulg. u ές αυτούς R. « άπαγωγήν R 
il) mg. 



1461 IHSTORIARUM LIBERI I I · 1462 
μέν τι αυτών διαφθείρουσιν, ένιοι δέ άποδράσαντες Α pidofaeiunt, el nonnullos quidemcorum oblruucaiu, 
φχοντο· τούτους τ* οι ' Ρωμαίοι διώκοντες ούκ άνίε-
σαν. 01 δέ άλλοι Διλιμνΐται ταύτα ίδόντες, οίπερ 
ήεσαν ώς δή τοις Πέρσαις πιεζομένοις έπαμυνούν-
τ^; , έπιστρίφουσιν αύτίκα έπλ θάτερα 6 0 , ύπαντιά-
ζΐιν βουλόμενοι τοις 'Ρωμαίοις, άμεινον είναι ηγού­
μενοι εί μάλλον τοίς όμοφύλοις ές δ τι τάχιστα έπα-
ρήξαιεν, σπουδή τε άτάκτψ καί δρόμψ πολλφ έφέ -
ροντο β Τ , ώς φεύγουσι μάλλον άπρεπώς, ή δτι έτέρο;ς 
επέρχονται, είκασθήναι. 'Εθεον μέν γάρ ώς δή τοίς 
οίκείοις προσοοηθήσοντες, πλέον δέ τι ύπήρχεν έν αύ-
τοίς τού δργιζομένου τδ ταραττόμενον. Ή δέ τών 
Περσών στρατιά, δπόση δή ώς · · πλησιαίτατα παρ-
ετάττετο, Ιδόντες τούς Διλιμνίτας ούτω δή τι ξύν 
ταραχή κα\ άκοσμία φοιτώντας, Ετερον τε β · ουδέν ή 
δτι άποδιδράσκουσι διανοηθέντες, κα\ λογιζόμενοι ώς 
ούχ άν ποτε εκείνοι ές τούτο αίσχους άφίχοντο, μή 
μεγάλου τινδς χαλ άνυποίστου περιεστηχότος κινδύ­
νου, τότε δή χαλ αύτολ τραπέντες άγεννώς έσκεδάν-
νυντο. Ή δέ μελετωμένη τέως 7 · φυγή χαλ υπολαν­
θάνουσα, τότε δή αύτοίς ές τούμφανές άνεββάγη. 
Άλλά γάρ χαλ οί Διλιμνΐται ταύτα 7 1 περλ τών Περ­
σών οίηθέντες, ξυνείποντό γε^ύατοϊς χαλ συνεξέ-
θεον 7 Ι , άπατήσαντές τε άμα χαλ εξαπατημένοι. 
Τούτων δέ γιγνομένων7\ πλείστοι δσοι τών 'Ρωμαίων 
τού περιβόλου διεκβάντες7*, λαμπροτέραν τοίς πόλε-
μίοις είργάσαντο τήν άναχώρησιν ' 9 , έπισπόμενοι 
τε αύτοίς, καλ τδ άελ λειπόμενον άναιρούντες.Άλλοι 
δέ άλλοθέν έπεξιόντες πρδς τδ άντέχον έτι καλ ξυν-

nonnulli vero in fugam se dederuni; quos ipsoi 
Romani pcrsequi non dtstitcrunt. Dilimnitae autem 
ha*c conspicati, qui Persis laborantibus auxilialuri 
iverant, rorsus in conlrariuin ^ertuntur, RomaniF 
obviam ire volenies,. roelius consuliiusque 198 
existimanles, t i potius popularibus suis quam ciiis-
sime subvcnirent, inordinalo studio effusoque cur-
su ferebanlur, ita ul indecenter fugientibus magis 
quam in alios euulibus similes viderenlur. Curre-
bant enim tanqnam suis opitulaluri, plns tamen 
pcrlurbationis quam irae pne se ferebant. Persarum 
autem excrcilus, ut jam quam proxime ipeis in-
siructa acie stabat, cum vidcrel Dilimnius iia lu-

P multaarie et sine ordine ferri, neque aliud quam 
fugere eos rati, secumque reputantes nequaquant 
Hloseam tarpUadinem in se admiesuros, nist in 
extremam aliquod ei ineluclabile periculum rcdacii 
fuisaeut: lum ulique eliam ipsi turpiier terga ver-
tentes snnt dissipati, el pramedilala jam obscure-
qne tenlala fuga in apertum erupit. Dilimnita? 
enim hsec dc. Persis opinanies, socios sese illis ad-
junxcrunt, unaque fugeruni; fallenles simul ct 
falsi. His itaque peraclis, maxinia Romanorum %ia 
mnris effusa, manifestiorera Perearum fugam red-
didit, tergis eorum inhaerendo el extremos melen-
do ; alii vero alia ex parte irruentes, adversus re-
sistenles adhuc el conglobatos acriler pugnabant. 
Laevnm enim barbarorum cornu jam apcrte incli-

εστηκδς διεπονούντο. Τδ μέν γάρ λαιδν κέρας τών ̂  narai solulumque erat; qui vero in ahero stabant. 
βαρβάρων ούτω δή τι περιφανώς έκεκμήκει καλ διε-
λέλυτο. Οί δέ έπλ τφ έτέρφ ξυντεταγμένοι καρτε-
ρώτατα άπεμάχοντο. Οί τε γάρ ελέφαντες άντ' έρύ-
ματος προβεβλημένοι καλ έπεισπηδώντες 7 · , διετά-
ραττον αύτίκα τδν συνασπισμών 7 7 τών Τωμαίων 
εί που ξυσταίη· οίτε υπέρ τούτων όχούμενοι τοξόται 
λίαν έσίνοντο τούς έπιόντας, οία ές ύψος, ηρμένοι, 
καλ τφ ύπερανέχειν εύσχοπώτοτα βάλλοντες * αί τε 
τών Ιππέων ίλαι, διεχτρέχουσαι, βφδίως προσέβαλ­
λαν καλ ήνώχλουν 7 · άνδράσι πεζοίς χαλ έμβριθέ-
στερον ώπλισμένοις · ήδη τε οί ταύτη Τωμαίοι ές 
φυγήν έκκλίναντες 7 9 άπηλαύνοντο. 

κζ'.Άνήρ δέ τις έν αύτοίς τών Μαρτίνου δορυφό­
ρων, Όγναρις · · δνομα. ίν στενωτάτφ χωρίφ ξυνει-

foriissime repugnabant. 199 Elephanli eniin pro 
vallo objecii ct proruentea, sicubi conferlis clypeis 
pugnam inirenl Romani, aiaiim aciem lurbabant, 
et sagillarii, qui eis \ebebantur, Romanoe irruenlcs 
graviter lsedebanr, utpote in sublirae elati, cenaque 
eo quod editiores essent tela jacientes. Quin ct 
equilum lurmae discurrentes facile iuvadebanl alque 
larbabant pedttes ei gravioris arroaiure niiliie*; 
jamque ex ea parle Romani inclioati pedem refe-
rebanl. 

27. Vir autem quidam iuter eos e satellilibos 
Mariini, Ognaria nomine, in suromas angusiias red-

λημμένος,ώς μηδέ τδ ά',«Λδράσκειν αύτψ ελεύθερον D a c l u s > a(jeo ut nuUuro ei paieret liberum eflu-
είναι κχλέφειμένον, αύτίκα δγε άπειρηκι-ν τοίςξυνε· 
νεχθείσι,καλ ώσπερ τής τύχης άποπειρώμεν^,έπιόντα 
οιδεινώς τδνθρασύτερον τών ελεφάντων [Ρ. 104] πλήτ­
τει βιαίως άνά τήν όφρύν τψ δορατι, καλ έ μ πήγνυσι 
τήν αίχμήν, ώς άπαν τδ λοιπόν άπηωρήσθαι 8 1 . Ό 
δε πρός τε τήν πληγήν δυσανασχετών, καλ πρός γε 
τού δορατίου άμφλ τδν όφθαλμδν κραδαινομένου έκτα-
ραττόμενος, ύπεξήγετο άθρόον ές τούμπαλιν άνα-

gium, ac jam de salule sua desperaus, et quodam-
modo fortuna? aleam pericliuns, irruenleni in so 
borrcndum in roodum quemdaro e ferocioribus 
elephaniis, magna vi ad imam fronlem circa sujKii-
cilium basla ferit, spiculo ila adacto atque impaclo, 
ul quod reliquum erat hasUe propenderet. At bic 
accepti iclus inipaliens, atque insuper basta circa 
oculum roiauie perturbaius, confestim retroacius 
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c subliini jacla liosles vulnerabani, ulpote in nudam Α ρου ακόντιζε μι να. ταύς πολεμίου; έτίτρωσκεν, άτε 
iiullisquc propugnaculis lcctam innlliludinem inci-
demia, quxque aliorsum ferri non polerant; saxa 
eiiam plausiralta in lesludincs jaciebanlur , oninem 
iilarum conlcxlum peirutnpentia ; quin el niinores 
lapidrs fundis cjecti galeas Medorum scutaque per-
Iriugebant, el ad imtnim quam proxime accedere 
ιιοη sinebanl, 190muUuni molcsita? ac damni in-
ferentes. Eoruiri \< ro, quί in corbibus slabant, prout 
modo dixi, alii quidcm sagittis, ulpote ex sublimi 
missis, quam plurimos todebaul, alii macbinas 
peritissime iraclabant, el pernicia quacdain tela 
magna euin violentia excussa lougissimc ferebanlur, 
adeo ut etiam mulios barbaros procul adhuc inde 
advcnientcs ex improviso una cum ipsis equis ira- B 

δή πλήθει γυμνψ έρυμάτων προσπίπτοντα, χαι ουδέ 
ένδν έτέρωθ: φέρεσθαι * λίθοι ίϊ &μαξια?οι χατά 
τών σπαλιώνων έββίπτοντο, τά πλέγματα χατα-
γνύντες. Μείονές τε άλλοι διασφενδονώμενοι ·* τ ι 
κράνη τών Μήδων χα\ τάς ασπίδας κατέθραυον, 
π:λάζειν τε αύτοις · ν έν χρω τψ τείχει ού μάλα 
έφίεσαν, βιαιδτερον ένοχλούντες. Τών δέ ταίς άκά-
^ 0^» ί ^ Ρ 1*°'· ζδη έββήθη, έφεστηκότων, οί μέν 
τόξοις χρώμενοι πλείστους έσίνοντο, άτε άνωθεν 
βάλλοντες, οί δέ" τών μηχανών δαημονέστατα 
ήπτοντο, τά τε ύποπτερα εκείνα τά καλ ές τούτο 
έσκευασμένα όοράτια, πολλή ξύν άνάγχη έκτινασ-
σόμενα, έπιπλείστον έφέρετο, ώς καλ πολλούς τών 
βαρβάρων, πόββωθεν έτι επερχόμενους, έχ του 

jicercnt subitoquo prosternerent. Tum ingens" αφανούς αύτοίς Γπποις διαπερονάσθαι, χαλ χατα-
exciuius est clamor, ct tubae ulrinque bellicara 
quamdam caniioncm sive classicum accinebant, 
Vcrsx vcro lympanis perslrepebant, et ingentes 
uiulalus, icrroi is excilandi causa, edebanl; equorum 
eliam binni&us, sculorum ictus et loricarum fraciu-
r* confusaneum qucmdaro atque immanem sonilum 
miscebaitt. fnierea Justinus e lcmplo rcverlcns, 
quid rei agcrelur, ex lurbulcnlo sonilu slrepituquc 
cogno&ccns, converso sialim equilalu cl in ordinetn 
reducto, signa in altum lollcre jubet, omnesque 
opcri ut se accinganl jubct, ila securo sialuentes, 
non absque divini numims nulu faclum quod 
oppido oxivissotH; scd ut inopiuala irruplione bo-

πίπτειν έξαπιναίως. Βοή τε Μ έπιμέγα έπηρτο, χαλ 
σάλπιγγες εκατέρωθεν πολεμιστήριόν τι μέλος 
έπήδον. Οί δέ (Πέρσαι καΐτοΐς τυμπάνοις έβόμβουν* 
χαι σφοδρότερου έπηλάλαζον εκπλήξεως ένεχα, δ τε. 
τών ίππων χρεμετισμδς καλ τών ασπίδων ό πάταγος 
καλ αί των θωράκων συντρίψεις w παμμιγη τινα 
καλ άγριον άνέπλεκον ήχον. Έν τούτψ δέ *1ουστίνιρ 
τψ Γερμανού έκ τού νεώ έπανώντι ξυναίσθησις γί­
γνεται·· τών δρωμένων τή τε ταραχή καλ τψ 
κτύπψ. Καλ αύτίκα τούς άμφ* αύτδν Ιππότας 
συστρέψας, καλ ές τάξιν τινά έν κόσμψ κατάστησα-, 
μένος τά τε σημεία ές ύψος άρθηναι έκέλευε, κα\ 
απαντάς έχεσθαι έργου, γιγνώσκοντας ώςούκ άθεελ·· 

stibus melum injicerent, et ab obsidione profligarent. C * τ υ * ο ν τ ο ΰ , * σ τ ε ο ς έ 5 ε λ ^ ό τ ε ς , άλλ' έφ* $ «· δεδί-
ξασΟαι τούς πολεμίους τψ άπροσδοκήτψ, και απέ­
λασα ι τής πολιορκίας. 'Ος δέ βραχύ τι προελθόντες 
κατείδον τούς Πέρσας έγκειμένους τψ περιβδλψ, τότε 
δή άθρόον έμβοήσαντες, έμβάλλουσι τ/ρ μέρει τψ 
πρδς τή θαλάττη παρατεταμένω" · ένθένδε*· γάρ 
καλ έτύγχανον άφιγμένοι. Καλ αύτίκα οί μέν κοντοίς, 
οί δέ σαρίσσαις, οί δέ καλ'ξέφεσι παίοντες, τδ πάρ­
ε μπίπτο ν διέφθειρον- βιαιοτέρας τε τάς επελά­
σεις " άνά τάς στίχας τών εναντίων ποιούμενοι, καλ 
ταίς άσπίσιν έξωθούντες, παρεββήγνυσαν τδ ξυνε-
χές καλ συντεταγμένον. 

κςΛ 01 δέ Πέρσαι τούτον εκείνον είναι τδν στρα-
τδν ύποτοπήσαντες δν δή παρέσεσθαι ήκηκόεσαν, 
καλ δτι διαλαθόντες τούς ές τούτο άποκεκριμένους 

D άφ ί κοντό, θορύβου καλ δέους ένεπίμπλαντο,καλ χύδην 
ές εαυτούς 4 1 άνελιττόμενοι, άπεχώρουν ήρεμα ές τά 
οπίσω, καλ ές ύπαγωγήν · · έκινούντο. Ταύτα δέ πόβ­
βωθεν οί Διλιμνΐται θεασάμενοι (άμφλ.γάρ τδ μεσαί-
τατον τού τείχους έμάχοντο), ολίγους μέν αυτού κατ-
έλιπον, οί [Ρ. 403J δέ άλλοι έχώρουν έπλ τδ πονού­
με νο ν. 'Αγγίλας δέ καλ Θεόδωρος, οί τών 'Ρωμαίων 
ταξίαρχοι, ών δή καλ πρότερον έπεμνήσθην, έπιφρα-
σάμενοι τήν όλιγότητα τών μεμενηκότων, έπεξίασιν 
άθρόον τού άστεος ξύν απόχρωση δυνάμει* καλ τδ 

VARMS LECHONES. 
· · διασφενδονώιχενοι Β, διασφεδονούμενοι vulg. f i αυτούς R iii mg. Μ οί δέ Β, οί τε vulg. · · βοήν 

την R ci ίιι mg. οέ βοή. · ' συντρίβεις Β. «I iiilpr. (racturvt έκτρίφεις vulg. · · γίγνεται Lugd. et 
cd. pr„ γένεται Par. · · άθει R. · · έφ' δ R. ·» παρατεταμένω Κ corr. pro vulg. παρατεταγμένψ, ideni-
que conj. B. Volc. ·» ένθένδε δέ R. « επελάσεις R, επελεύσεις vulg. u ές αυτούς R. «· άπαγωγήν R 
in ing. 

Sinitil alque vero paululum progrcssi Persas iu 
murum impetom facienles \ & ] sunt couspicaii, 
lum utiquc confertim clamore edito in eam parietu 
inuuot, quse juxta roarc inslrucla acie stabat. Ex 
ra enim etiam ipsi parle venerant; slaiimque alii 
quidem coniis, alii sarissis, alii ensibus ferienies, 
quidquid obTium erat sternebant; violcntioreque 
impelu in densos hostium ordincs facto, sculisque 
protrudentes, condensatam confertamque eoruru 
aciem perfregerunt. 

26. Pcrsae vero bunc illuro exercitum esse rali, 
quem adveniare intellexerant, quodque clam et 
insciis iis, qui eejuncti a reliquo excrciiu in ipsos 
missi erant, jam advenissent, perturbalione ac niclu 
pleni, tt confusance in seipsos revoluli, sensim 
rcliocesserunt, pcdemque rclulerunl. Quod cuin 
Diiimnit& eminus cernerenl (sub mediam enim 
muri pariem pugnabant), paucos quidem ibi reli-
queruni, cacieri ad caro partem , qu« maxime iabo-
rabal, 8C conluleruul. Angilas vero et Tbeodorus, 
Romanorurn duces, quorum cliara anie meraini, 
animadversa pauciiate eorum, qui mauserant, con-
festim cum saiiS talido agraine eruptionem ex op-
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μέν τι αυτών διαφθείρουσιν, {νιοι δέ άποδράσαντες Α pido faciunt, el nonnullos quidemcoruin obtruncam. 
ξ;χοντο· τούτους τ* οι Τωμαϊοι διώκοντες ούκ άνίε-
σαν. 01 δέ άλλοι Διλιμνΐται ταύτα ίδόντες, οϊπερ 
ήεσαν ώς δή τοις Πέρσαις πιεζομένοις έπαμυνούν· 
τε;, έπιστρίφουσιν αύτίκα έπλ θάτερα β δ , ύπαντιά-
ζ£·.ν βουλόμενοι τοίς Τωμαίοις, άμεινον είναι ηγού­
μενοι εί μάλλον τοις δμοφύλοις ές δ τι τάχιστα έπα-
ρήξαιεν, σπουδή τε άτάκτψ καλ δρόμψ πολλφ έφέ · 
ροντο β Τ , ώς φεύγουσι μάλλον άπρεπώς, ή δτι έτέροις 
επέρχονται, είκασθήναι. *£θεον μέν γάρ ώς δή τοις 
οίκείοις προσδοηθήσοντες, πλέον δέ τι ύπήρχεν έν αύ­
τοίς τού όργιζομένου τδ ταραττόμενον. Ή δέ τών 
Περσών στρατιά, δπόση δή ώς · · πλησιαίτατα παρ-
ετάττετο, ίδόντες τούς Διλιμνίτας ούτω δή τι ξύν 

τ*Ρ*Χ9 Κοσμία φοιτώντας, έτερον τε ·» ουδέν ή 
δτι άποδιδράσχουσι διανοηθέντες, καλ λογιζόμενοι ώς 
ούχ άν ποτε εκείνοι ές τούτο αίσχους άφίκοντο, μή 
μεγάλου τινδς καλ άνυποιστου περιεστηχότος κινδύ­
νου, τότε δή καλ αύτολ τραπέντες άγεννώς έσκεδάν-
νυντο. Ή δέ μελετωμένη τέως 7 0 φυγή κα\ υπολαν­
θάνουσα, τότε δή αύτοίς ές τούμφανές άνεββάγη· 
Άλλά γάρ κα\ οί Διλιμνΐται ταύτα 7 1 περλ τών Περ­
σών οίηθέντες, ξυνείποντό γε^ύατοϊς καλ συνεξέ-
θεον 7 · , άπατήσαντές τε άμα καλ έξηπατημένοι. 
Τούτων δέ γιγνομένων 7 \ πλείστοι δσοι τών Τωμαίων 
τού περιβόλου διεκβάντες η , λαμπροτέραν τοίς πολε-
μίοις είργάσαντο τήν άναχώρησιν 7 1 , έπισπόμενοί 
τε αύτοίς, καλ τδ άελ λειπόμενον άναιροΰντες. Άλλοι 
δέ άλλοθέν έπεξιόντες πρδς τδ άντέχον έτι καλ ξυν-

nonnulH vero in fugam se dederunt; quos ipsot 
Romatii pcrsequi non desiitcrunl. Dilimnitae autem 
haec conspicaii, qui Persis laboranlibus auxiliaturi 
iverant, rursus in conlrariuin \erluntur, Romanir 
obviam ire volentee,. roelius consuliiusque 198 
exislimantes, si potius poptilaribus suis quam ciiis-
sinie subvcnirent, inordinalo studio efifusoque cur-
su ferebanlur, ita ui indecenter fugientibus magit 
quam in alios etimibus similes viderentur. Curre-
bani enim tanqnam suis opitulaturi, plus lamen 
perturbalionis quam irse pne se ferebant. Persarum 
autem exercilus, ut jam quam proxime ipeis in-
structa acie stabat, cum vidcret Dilimnius iia (u-

P mulluarie et sine ordine ferri, neque aliud quaro 
fugere eos rati, secumque reputantes nequaquam 
illoseam tarpitadinem in se admiesaros, nisi in 
exlremam aliquod e( ineluctabile periculum rcdacti 
fuisaeut: lum ulique etiaro ipsi turpiter terga ver-
tentes sunt dissipali, el pramedilala jam obscure-
que tenlata fuga in aperlum erupit. Dilimnil* 
enim haec dc Persis opinantes, socios sese illis ad-
jtinxermit, unaque fugerunt; fallenlee simul ct 
falsi. Ilis itaque peraclis, maxima Romanorum vis 
muris effusa, manifestiorera Peraarum fugam red-
didit, tergis eorum inhaerendo et eitremos iitelen-
do ; alii vero alia ex parie irruentes, adversus re-
sistenles adhuc et conglobatos acrilcr pugnabant. 
Laevum enim barbarorum cornu jam apcrte incli-

εστηκδς διεπονούντο. Τδ μέν γάρ λαιδν κέρας τών ^ naral solutumque erat; qui vero in ahero stabant. 
βαρβάρων ούτω δή τι περιφανώς έκεκμήκει καλ διε· 
λέλυτο. Οί δέ έπλ τφ έτέρφ ξυντεταγμένοι καρτε-
ρώτατα άπεμάχοντο. Οι τε γάρ ελέφαντες άντ' έρύ-
ματος προβεβλημένοι καλ έπεισπηδώντες 7 ' , διετά-
ραττον αύτίκα τδν συνασπισμού 7 7 τών Τωμαίων 
εΓ που ξυσταίη· οίτε υπέρ τούτων όχούμενοι τοξόται 
λίαν έσίνοντο τούς έπιόντας, οία ές ύψος, ηρμένοι, 
καλ τφ ύπερανέχειν εύσκοπώτοτα βάλλοντες * αί τε 
τών Ιππέων ίλαι, διεκτρέχουσαι, βαδίως προσέβαλ­
λαν καλ ήνώχλουν 7 · άνδράσι πεζοίς χαλ έμβριθέ-
στερον ώπλισμένοις · ήδη τε οί ταύτη Τωμαίοι ές 
φυγήν έχχλίναντες 7 9 άπηλαύνοντο. 

κΡ.Άνήρ δέ τις έν αύτοίς τών Μαρτίνου δορυφό­
ρων, Όγναρις · · δνομα. ̂ ν στενωτάτφ χωρίφ ξυνει-

foriissime repuguabant. 199 Elepbami enim pro 
vallo objecli cl proruentea, sicubi conferlis clypeis 
pugnam inirenl Romani, stalim aciem tuibabant, 
et sagiltarti, qui eis vebebantur, Romanos irrueutcs 
graviter loedebant, utpote in sublime elati, cenaque 
eo quod editiores essent tela jacientes. Quin ct 
equilum turmae discurrenles facile invadebant alquc 
larbabant pedites et graviorit arroalur» miliieb; 
jamque ex ea parle Romani inckinati pedem refe-
rebant. 

27. Vir aulem quidam inier eot e satelliiibus 
Martini, Ognaris nomine, in summas angusiias red-

λημμένος,ώς μηδέ τδ ά',«Λδράσκειν αύτψ ελεύθερον D a c l u S f a(jeo ut nullura ei paierei liberuin effu-
εΐναι χλλέφειμένον, αύτίκα δγε άπειρηxiV τοίς ξύνε* 
νεχθεϊσι,καλ ώσπερ τής τύχης άποπειρώμεν^,έπιόντα 
οίδεινώς τδνθρασύτερον τών ελεφάντων [Ρ.404] πλήτ­
τει βιαίως άνά τήν όφρύν τψ δορατι, καλ έ μ πήγνυσι 
τήν αίχμήν, ώς άπαν τδ λοιπόν άπηωρήσθαι 8 1 . 'Ο 
δέ πρός τε τήν πληγήν δυσανασχετών, καλ πρός γε 
τού δορατίου άμφλ τδν όφθαλ(Αδν κραδαινομένου έκτα-
ραττόμενος, ύπεξήγετο άθρόον ές τούμπαλιν άνα-

gium, ac jaro de saluie sua desperans, et qiiodam-
modo fortuna? aleam periclitans, irruentem iu so 
borrcndum in roodum quemdara e ferocioribus 
elephanlis, magna vi ad imam fronlem circa supcr-
cilium liasla ferit, spiculo ila adacto alque impacio, 
ul quod reliquum erat basiae propenderet. A l bic 
accepti ictus impaliens, atque insuper baita circu 
oculum rolaute periurbaius, confestim reiroacius 

VARIiE LECTIONES. 

** μέρη posi O^paadd. R. t T έφέροντο R et intpr. ferebantur, έπεφέροντο vulg. λ | δπόση δή ώς Π» 
δπος ήδηνιι!^ · · έτερον τι R. 7 · τ έ ο ^ , Lugd. (CI.), τε ώς Edd. 7 1 ταύτα Ιί. 7» ξυνέθεον R, συνέθεον 
Lugd. 1 m. e

 7 i γινομένων vulg. 7* διεκβάντε€ R, έκβάντες vuig. "άναχώρησιν R, άποχώοησιν vnl^. 
' 4πεισπηδ<ϋντες R, έπεκπηδώντες vulg. 7 7 συνασπιμδν Spb. Par. 7* ήνόχλουν Par. 7 t έκκλίνοντες R. 
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νύν μεν ώσπερ Οσπληγγα π»ριτινάσσων έπληττε πολ-200 qutdem inslar flagelli huc iliuc lorquens, 
mulios Persarum percusstt et in alium jecii; nuuc 
vero eamdem in longum eitendens horrendum 
quemdam alque immanem barriium edebat; niox 
vero eiiam super ec stantes excussos prostravlt et 
proculcatos exslinxit; lolum deinde exercitum Pcr-
sicum coniurbavit, equos etiam, ad quos propiua 
accedcbat, effrcnes erectisque jubis resiiiantes red-
riebat; ct qtios prensasset dcntibus proscindebal ae 
discerpebat. Erant itaque omnia ejulatu et tamultu 
plena. Equi enim ferocia bclluae expavefacti, batM*-
nis non admodum audienles erani, sed, anterioribus 
uugulis in altum elalis, sessorcs evolvebani; atque 

λούς τών Περσών χσΛ έξηκόντιζε, νύν δέ ·* ές μήχος 
έκτείνων τραχυν τινα χαι Αγριον ήχον άφίει. Αύτίχα 
δέ τούς Οπερθέν έστώτας άποσεισάμενος κατέβαλε, 
χαλ έμπατήσας οι ε φθείρε ν. Έπειτα δέ κα\ άπαντα 
τδν Περσικδν ομιλον άνεσόβει, τούς τε ίππους Ανα­
χαιτίζων οΓς άν έμπελάσειε ι ν , χαλ τοίς δδούσ: τδ 
έπιψαύον διατεμνδμενος χαλ άναχαράσσων. Καλ ήν 
άπαντα δλοφυρμού άνάπλεα χαλ θορύβων ·*· 01 μέν. 
γάρ ίπποι τή χαλεπότητι τού θηρίου έπτοημένοι, ού 
μάλα τοίς βυτήρσιν έπείθοντο, άλλά τάς εμπρόσθιους. 
μ*τεωρίζοντες δπλάς · · , έξεχύλιον τούς έλατήρας*' 
ούτω τε άταχτα διά τού πλήθους έξήλλοντο, πνευ«* 

ita lurbulenle pcr medtura agmen saltabundi fere- στιώντες θαμά καλ φριμασσόμενοι. Τών δέ ανδρών. 
baflliir. anhpf anlnc itrahrnm/ιιιο c n i r t t i i m n«rSHiie ·* ί~ ι Χ.. . . . . . ... Χ ... » Α Α ^ Ί — baniur, anbelanlcs crebrumque gpintum naribug 
efDanics. Viiis aulem ία seipsos reflexis, omnibus-
qtie sese mutuo impeilcniibus cubitoque protruden-
libus, η uuoquoque vicinum suum anieveriere 
conlendentp, quampluriini a auis iiilerficiebaniur, 
In amicissimorum et populariuro soorum enseg im-
pingentes. Curo ilaquc lumullus et pertiirbaiio ve-
bcmenter jara invahifcaet, Komani quotquol anlea 
rouro egressi eraot, ei si qui forte iotus manse-
rant, universi in unuro agmen congloxnerafi, et 
froiite acici quam validissime scutis communiia, in 
bosles iia adbuc confusos irruum; qui, ul prater-
jtis Jaboribus defatigati, cum impetum sustinero 
non possent, ciiissime iugerunl; al oe id qaidera 

ές εαυτούς άναχωρούντων, απάντων τε 9 1 ώθούντων 
αλλήλους χαλ παραγχωνιζομενων, χαλ έκαστου πρό­
τερη σα ι τδν πέλας έπειγομένου, πλείστοι δσοι έκτεί-
νοντο ύπδ σφών, τοίς τών φιλτάτων τε χαλ ομοφύ­
λων ξίφεσι περιπταίοντες. Ούτω δέ της ταραχής 
έπιμέγα ίούσης, οί 'Ρωμαίοι, δ πόσο* τε ήδη έτύγτ 
χανον ύπεχβάντες τού περιβόλου χαλ εί που τι αυτών. 
Ενδον έλέλειπτο, τότε δή άπαντες ές Μ μιαν τινά. 
φάλαγγα συσπειραθέντες, χαλ τδ μέτωπον ώς χαρτε-
ρώτατα ταίς άσπίσι φραξάμενοι, έμπίπτουσι ξυγκε-
χυμένοις άτι τοίς πολεμίοις. 01 δέ τψ ήδη προπεπο-
νηχέναι τήν προσβολήν ούχ ένεγκόντες, ώκύτατα. 
Εφυγον * ουδέ τούτο δρώντες έν τάξει, οδδέ ώστε χαλ 
άμύνεσθαι τούς έπιδντας, άλλ* έσχεδάννυντο άλλος 

SOl online aliqao lervato fecerunt, neqne ila c ώσπη w Ιχάστω προύχώρει. Ό δέ Ναχορα-
persequcntea propulsaratit, aed dissipaii dispersiqae 
aunt alius alio, prool cuique successil. Quin et 
Narboragan ipse.iitopinato rei eventu obstupefactus, 
retrorsum cursim adequitabat, eigoiftcans omnibus 
fiagello ei roandans ui quam celerrime fugerent, 
quod quidem jam ab illis factum erat. Sic utiquo 
illi jactamia sua in conlrarium ceesil. Romaiii 
vero non ante persequendi ac tracidandi barbaros 
fincm fecerunt, donec Maninus eufGcere, raius, per 
tubam eos revocavit, iraque percitos eorum animos 
mitigavii. Aique ila Persae aegre tandem ad caslra 
sua salvi evaserunt, non minus quam decem bella-
torum miliibus in eo confliclu desideralis. 

28. Romani aulem ex persecutione reversi, te-
studines reliquasque Pergicas macbinas circa mu-
ruin rcticUs inccuderunt; unde cum ingens eseet 
flamma excilata, ministri ei bajuli, qui ad siWam 
ca:dcndam missi eranl, cura e longinquo ioiervallo 
lumum sursum tendenlem aUeqne iu aere volulan-
icm cssenl conspicali, confesttm miseri ad oppidum 
roiilcnderunt, exislimantes, quod quideni Nacho-
ragan anlca feuperbe jactarat, maenia conflagrare. 
(oncitato ilaque cursu forebantur; verili, opinor, 
nc posl festum, 202 Q 0 0 ^ aiunl, venirenl, om-

γάν, άλλά γάρ χαλ αύτδς τψ παραλδγω τών γιγνο-
μένων χαταπεπλημένος ές τά οπίσω δρόμους άπή-
λαυνε · · , σημαίνων άπασι τή μάστιγι χαλ άγπελευδ-
μενος ώς τάχιστα φεύγειν, τούτο δή τ δ 1 1 πρδς Ιχεί* 
νων ήδη πρασσδμενον. Ούτως άρα αύτφ τά της ύψη-
γορίας ές τουναντίον απέβη. Οί δε 'Ρωμαίοι ού 
πρότερον άνηκαν διώκοντες τους Βαρβάρους χαλ 
άναιρούντες, πρένγε δή δ Μαρτίνος,άποχρήναι ήγουΧ 
μένος, άνεχαλείτό τε Μ αυτούς ύπδ τ*, σάλπιγγι, χαλ 
τδν θυμδν έξημέρου. Ούτωτε οί Πέρσαι μόλις είς τδ 
οίκείον στρατόπεδον άπεσώθησαν, ού μείον ή δέχα 
χιλιάδας μαχίμων ανδρών " έν τφδε τφ έργφ άπο-
βεβληκότες. 

κή. Οιδέ Τωμαϊοι έχ της διώξεως έπανελθόντες, 
D τούς τε σπαλίωνας ένέπρηοαν, χαλ δπόσα άλλα Περ­

σικά μηχανήματα άμφλ τδ τείχος έλέλειπτο. Εν ­
τεύθεν δέ φλογδς μεγάλης άρθείσης, οί τήν ύλην κα-
τατέμνοντες ύπηρέται τών Περσών [Ρ. 105] χαλ 
αχθοφόροι, ίδόντες πόββωθεν χαπνδν είς ύψος άνέρ-
ποντα, χαλ έπλ πολύ τού αέρος άνελιττόμενον, αύτίχα 
οί δζίλαιοι έπλ τδ άστυ έχώρουν, οίπθέντες, ώς που 
τφ Ναχοραγάν πρότερον έχεχόμπαστο, τδν περίβο-
λον πυρπολείσθαι. Τοιγάρτοι Μ ξύν πολλφ τφ δρόμφ 
έφέροντο, δεδιότες, οΐμαι, μή σφάς παραδράμοι δ τού 

VARIiC LECTIONES. 
περςδονούμενος U. πίριδινούμενος vnlg. ·» νύν δέ R, νύν μέν \ u\f. ·* άμπελάσειε (punctis $ο!ιαμ 

ι. . - J - τών Β, sed. corr. τε. Μ ές 
ex Β. ·* άνεχαλείτό τε R., 

ερσών aJd. ex R, cl impr. Pcnx, 

#fc«-{yfcw/uwp.cvw, n . ^.4,«ι«;νυυμεν!>ς VHig. " νυν Οε II , νυν μόν \ U\f. 
Si ibdi l i s ) R. »· θορύβων Β. θορύβου vulg. ·* ύ π λ . μετ. Β. * 7 απάντων 
o:n. U Τ · ώ σ π · ο Κ. · · άπήλαυε Spli. Pav. »4 τδ post τούτο δή add. 
άνεκάλε'.τότε vu!g. »3 μάχιμοι ν ανδρών Β, άνδρ. μ. vuljr. τών Περσώ i « i nwlcrium catderaUt miuUiri aimul. · · τοιγάρτοι om. Β 
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Ιργου καιρός, καλ άπαντα τεφρωθίίη, πριν δή αύ- Α niaque auie ipsorum adventum in faviltat et cine-
τούς άφιχέσθα-λ "Αμιλλα τε ήν αύτοίς υπέρ του τά­
χους, ούκ έπισταμένοις ώς τφ νικώντι συμβήσεται 
κρώτφ τεθνάναι. "Απαντες γάρ άμοιβαδδν ύπδ τών 
'Ρωμαίων άλισχόμενοι, κατεκτείνοντο, ώσπερ τούδε 
γε Ινεχα μόνου παραγιγνδμενοι · · . 'Λπολώλασι τοι-
γαρούν ού πολλφ έλάσσους τών δισχιλίων. Τοσούτοις 
άνδράσιν έργοπόνοις, καλ τά πολέμια ήχιστα μεμε-
λετηκόσιν, Ις τε παράταξιν ούπώποτε άφιγμένοις, 
αυτομάτου τινδς χαλ παραλόγου ολέθρου δ Ναχορα­
γάν αΐτιώτατος 9 7 γέγονεν, ανόητα · · παρακελευσά-
μενος. Ούτως άρα ή αλαζονεία ού μόνον αυτούς σί-
νεται τούς χεχτημένους, άλλά γάρ χαλ ούς άν έχεί-
νοες · · ύπηρετείν συμβαίη χαλ πείθεσθαι. Τούτων δέ 
ώδε ξυνενεχθέντων, οί μέν Τωμαΐοι ευέλπιδες ύπήρ-

rcm esscnt redacta Certabant iiaque inter se cele-
riiale, noacientes fore ut qui vincerer, primus mo-
reretur. Omncs enim e i ordine a Roraanis capti, 
oblruncaii fuerunt, pcrtnde ac s\ ea tanlutn de 
causa venissenl. Perierunt itaque non muUo pau-
ciorea duubus millibus. Toi virii operariis et in re 
bellica mioime exercilatis, quique nunquam in 
aciera prodiiasent, ukrouei cujusdam aique inopi-
pall eiitii auctor foit Naeboragaa, qui inconsulu 
imperarat. Usque adeo arroganiia non solum soos 
po*sessores, sed et illos, qoos eis inaervire et mo-
rein gerere contingil, perdit. Hia vero ila pcraciis, 
Romani quidera optima spe pleni erant, se in po-
sterum facile superiores fuiuroft, sl foriatse barbart 

χον ές τά μάλιστα, ώς χαλ αύθις βαδίως περιεσόμε- » praeliuin in&taurare lemarent. Quolqool vero ipso-
νοι εΓγε άρα χαλ άναμαχείσθαι οί Βάρβαροι πειρα-
θείεν δσοι δέ αυτών έν τή μάχη έτεθνήκεσαν (ήσαν 
δέ ού πλείους 1 ή διακόσιοι), τούτους δή ευπρεπέ­
στατα έθαψαν, ύπεραγάμενοι τής προθυμίας·, ώς 
άνδρας αγαθούς αποδεδειγμένους* τούς δέ των πο­
λεμίων νεκρούς σχυλεύσαντες, δπλων τε άφθονον 
πλήθος χαλ άλλων χρημάτων περιεβάλοντο'. Ού γάρ 
μόνον ασπίδας χαλ θώραχας τυχδν χαλ γωρυτούς · 
βελών ένιοι τών κειμένων έπεφέροντο, άλλά στρε-
πτούς γάρ παγχρύσους χαλ περιδέραια4 καλ έλλόβια, 
χαλ άλλα άττα τοιαδε θηλυπρεπή ποιχίλματα χαλ 
περίεργα, όποίοις · οί εντιμότεροι τών Μήδων ένα-
γλαΐζονται, τού μάλλον είναι άρίδηλοι χαλ τον άλλου 
ομίλου άποχεχρίσθαι. Ό δέ Ναχοραγάν, επειδή αύ- ^ 
τδν τά τε επιτήδεια έλελοίπει, χαλ ήδη χειμώνος ώρα 
έπεγίγνετο, έο/χει * μέν αύθις πολεμησείοντι, χαλ 
έςτόδί συσχευαζομένψ. Ού μήν έργφ τδ βούλευμα 
έπετέλει, άλλά τδ τών Διλιμνιτών στίφος τή ύστε-
ραίφ έχπέμψας άνά τδ στάδιον, χαλ ές εκείνους όράν 
τοδς 'Ρωμαίους άναπείσας, ταύτη τε δόχησιν παρα-
σχόμενος τού έπελεύσεσθαι, αύτίχα δγε σχολαίτε-
ρον 7άματοίς άλλοις στράτευμα σι ν έπλ Κοτάίσιν · 
χαλΜουχείρισινέπορεύετο·, Ος δέ πλείστον ήδη τής 
οδού προελη^ύθει, τότε δή χαλ οί Διλιμνΐται λύσαν-
τες τήν τάξιν, εδχολώτατα άπεχώρουν, άτε δή κού-
φως άελ έ σταλμένοι, χαλ άλλως άλχιμοι χαλ ποδώχεις. 
Παρήσαν δέ αύτου χαλ ή άλλη ** ΙΙερσιχή άπόμοιρα, 
οΙ δή έτύγχανον παρά τδν Νέοκνον ποταμδν [Ρ. 106] 

rum ίο conflicta perieranl (erant aulem non pau-» 
ciores ducemis), eos boiieslissioie aepelierant, lau-
data eorum sirenuiute, quippc qui nt viri foriiier 
rem gessissenl: bosliam vero cadavera &poliaruut, 
ei ingf-nlem artnorum aiiaruraqae remm vim acqui-
siveruut, Neque enim acula et loricas taniuin el 
pbaretras uonnalli c«eorum getubant; sed et 
lorqne* aureoa et roonilia et inaures aliaque id 
geuus muliebria exquisilaque 203 orDameota , 
quaUbos notabiliores bonoralioreaque Medi ornari 
aolent, uf f peciabiliores vint, oi a vulgo secerDin-
tur. Nacboragan vero, cum jam ipeum coanwtaUis 
aliaque neoessaria deflcerent, ot jam brama im-
mftneret, praeliandi quidem destderiura pre *e fe-
rebat, et ad boc ae comparabat; re lainea ipsa 
eonsilium desideiiuntqiie auum non pmuba i ; aed 
Dilimiiilarum agtnioe pottridio ad etadium emisfo, 
et adversa in Roroanoa fruoie stare jusao, eoque 
ipao praclii aba se committendi exspecialioneiu ex-
citana, eeosim ipee cum reliquis copiis Cotseimn 
ei Mucbirisidem versue moviL Cum vero jam tnaxi-
oiam viae partem confeciaset, tum et Dilironitae so-
lula acie fanllime abscesserunt, utpote levitor sem-
per armaii expeditioresque, ei praeterea robosti 
pediboeqne ccleres. Advenial>at aulem etiam alia 
ipsius Persici overcitos pars, quae ad Neogiium flu-
vium antoa misca fuerat propier Mariini doliim, 
qaeniadmodum aopra a me dictura eei. Gum enioi 

πρότερον απεσταλμένοι διά τήν Μαρτίνου άπάτην, 1) coguovissenl victos quidem esoe Pereas, Romanos 
ήπέρ μοι ήδη έββήθη. Γνόντες γάρ ώς ένενίκηντο 
μέν οί Πέρσαι, οί δε Τωμαίοι άπάσης ήδη της χώ­
ρας έκράτουν, αύτίχα οίγε πορείαν τινά "διαλανΟά-
νουσαν χαλ τών λεωφόρων άποχεχριμένην διανύσαν-
τες είς Μουχείρισιν ίχοντο, τών μέν αγώνων ήχιστα 
μετάσχοντες, τού δέ τής φυγής αίσχους ποΑ/ώ έτι 
άκλεέστερον , β μετειληφότες. Επειδή ουν άπας ό 

vero univerta jam regioue poliri, conieslim occul* 
liore ilinere et a publicia viis renoio Muchirisideai 
pervenenint, 204 cooflicluom qaidem noquaquam, 
dodeeoris vero ex fuga et quidem molto turpius 
panicjpea. Pooleaqaain igiior universut exercitui 
in ttDum eooveoisset, majore equiiaius parie ibi 
relicia, cl Walrise, firo inter Persas cekberrimo, 
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••παραγιγν, R, wjpaytv. vulg. · 7 αίτιος R. · · ανόητα R et Hilpr. tloltde, άνόνητανοΐρ· e t έχείνοις 
om. II. » τούτους δέ R. • πεpuβάUovτo R. · γωρυττούς Edd. · περιδ^όόαϊα vulg. · οποίους Sph. 
Par. · έιρχει corrcclum esl in mg. Lugd., έδόκει idem in ord. elR, inlpr. viJebatur T σμολαιότερον R. 
'Κοταισιον Ldd. · έπορεύετο Κ, έπορεύοντο vulg. ι · αυτού κ. ή άλλτ Κ, /.. ή ά. αύτ. vulg. 1 1 άποκε-
χρυμμενηνΒ. 1 1 άχλεεστ:ρου Β. ϊη ιιικ. 
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toagUtro equitum eis conslituto, ipse cum paucis Α στρατδς ένταΰθα ετύγχανε ξυναγηγερμένος w , τότε 
in Hiberiaai rediit, tanquam ibi bibernaturus. δή τδ πλείστον- τής Ιππικής δυνάμεως καταλιπών, 
Ιλάρχην τε αύτοις έπιστήσας Ούαφρίζην, άνδρα τών :αρά ι* Πέρσαις γνωριμωτάτων, αύτδς ξύν ολίγοις 
ές Ίβηρίαν άπενόστησεν, ώς έχείσε διαχειμάσων. 

·* ξυνεγηγερμένος R. τεαρά add. ex R ct inlpr. apnd Persas. 

ΑΓΑΘΙΟΥ ΣΧΟΛΑΣΤΙΚΟΥ 
ΙΣΤΟΡΙΩΝ Δ'. 

AGATHIiE S C H O L A S T I C l 
H I S T O R U R U M L I B E R I V . 

205 ARGUMENTUM. Judinumde cccde Gubazts, Athanasio qua>$itore, in&tituitur (I). Primum Justimatd 
iittercc ad Rufinumdatte, quibutGubazemByzantium milti justerat, recitantur (U).Oratio accusatorumndversu* 
Rufinum el Joannem (111, IV, \ , VI). Vix sedaiis vulyi clamonbus, hi ionga oratione se defendunl (VII, VIII, 
IX, X). Catua utrinque perorata, Athanasius reos damnutos ad $upplicium duci jubet (XI). MUimianornm 
tcgati, avxilium petemes, comiter α Nachoragane excipiuntvr (XII). Imequenti anno Romani, Barazeet Phar 
eanie ducibus, Misimianis bellum inferunl: in finibus Apsiliorum frersarum exercilus ii$ obviam venit (XUI). 
Romani Hunno$Sabiros hoc anno cumPertis militantet ex improvito adorti vehementer premunt; Persarutn 
exerciin wperveniente recedunt (XIV). Jnienm Ebninzur, dux Romanomm α Juttino mittus, Rhodopolin, 
Lazicum oppidum, α Persis olim expuguatum, sttbito aggrcssus occupal. Mhimiani legatos Apsiliorum 
prtcix causa α Romanis missos oeeidunt (XV). Irmi Romnni fines eorutn invadunl et exerciium tiincunt. 
Viai Tzachur, castrllum munilis&itnum, se recipiunt (XVI). Quod Romani segniiet obtideniei ab 
joanne Uacna, quem Martimtx ad eot miserat, noto sludio incilaniur (XVII). Centvta eorum, illo duce, tx-
plorato itinere, ad oppidum sub ipsa arce situmnoctu ascendunt (XVIII). Oppres&ts per noctii tencbra* cu$to-
dibus, omnes incolas crudelissime trucidanl (XIX). Sed ip$i paulo posl α Misimiams cum magna clade 
detruduutnr. Verumlamen Romams niliilosecius casicllum oppugnantibus, Misimiani pacem orant, quam 
Joaunet concedil <XX). Misimianorum rebus compoiUis, Justinianus tummum imperium Martino abrogatum 
Jusiino tradit(XX\). Joannes quidamAfer, venia α Juslino impcirala, nefario dolo α provtncialibus pecunias 
exigil (XXII). Chotroe* Nachoraganem propier ctadem ad Phastn urbem accepiam excoriari jubet (XXIII). 
Dignuio de novi Persici imperii regibus (XXIV, XXV, XXVI ,XXVl l , XXVIII). Cabadis, Persarum regit, 
faia cum timilibus Zenoni» Isauri et Nepotis ea*ibu$ comparantur. Chosrois, novistimi regis, ingloria mort 
(XXIX). Sergii inlerpretis diligentia laudatur. Chosroe* per Zichum Ugalutu Byiautium mtitum induci** 
CMmJustiniano pacUcitur (XXX). 

2 0 6 * · Hac itoque victoria potiti Romani, et Β (Α· C. 555) α'. Ές u τούτο δέ νίκης τοϊς 'Ρωμαίοις 
iuduciis quodammodo a bello faclis, armisque con- του πολέμου χεχωρηκοτος, κα\ ώσπερ ανακωχής τών 
festim conquiesccntibus, tum deuium quaestio habila δεινών1* γεγενημένης, [Ρ. 107] τών τε δπλων τδ 
de facinore in Gubaicn commisso. Atbanasius ergo παραυτίκα17 ήρεμηκάτων, τότε δή ές ζήτησιν ήγετο 
in excelso quodam ihrono decentcr consedit, cbla- τά έπι Γουβάζη ι · πρότερον «τολμημένα. Και τοίνυν 
mydem iudulus, quali fere politissimi principes uli ό Αθανάσιος έπι θώκου19 τινδς υψηλού καθήστο εύ-
Mdenl. Aderant vero ipsi Tiri et scribcndi apprimo πρεπώς, χλαμύδα ένειμένος", ώσπερ ά μέλει οί 
pcrili,et scriptaprompteexpediieque legendi,aliique άστικώτατοι τών ηγεμόνων. Παρήσαν δέ αύτφ άν* 
minietri severi el graves, el in rcbus judicialibus δρες 1 1 γράφειν τε ές τάχος πεπαιδευμένοι, καί έπι* 
opiime versaii, prsecones etiam altum clanianics, τροχάδην άναλέγεσθαι τά γεγραμμένα · άλλοι τε 
t l lictores; omnes bi ex Constanlinopolilana aula ύπηρέται σοβαρώτεροι xa\ εμβριθείς, και δαημονέ-
delccii. Proferebanl vcro in mediura i i , quibus id στατοι11 τής τών δικαστηρίων κομψέίας, κήρυκες τε 
conimissui» erai, viucuta ferrea, collaria, compedea μεγαλοβόαι, καλ οί τών μαστίγων έπιστάται. Άπιν-
el tendiculas aliaque id genus inslrumeuta lorloria. τες δέ ούτοι έκ τών έν Βυζαντίψ αρχείων έτύγχαν«ν 

VARIiE LECTIONES. 
< s Ές R (Cl.),Lugd. eted. pr. ώς, Par. Ός u τών δεινών correxi,R τών εκείνων,tulg. τφ (Lugd. mg.τών) 

έκείνψ.—Tliucyd. IV, 117, γενομένης ανακωχής κακών καλ ταλαιπωρίας. " τδ παραυτίκα Β, πσραυτίκα 
vulg. 1 8 Γουβάςη Β. Γουβάζην vulg. ι* θώκου R, θάκου vulg. u ένειμένος Gl., ένειμμένος Β ei Lugd , 
Β, παραυτίκα έντ.μμένος vulg. 1 1 αύτφ καλ άνδρ. Β. Μ δαημονέστατοι Β (δαιμ.) el inlpr. scitntiwmi, 
δαημονέστέροι vulg. 
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άπολελεγμένοι. ΈπεφΙροντο δέ, οΤς τούτο άνείτο, Α E l quidem mihi vidclur Ju*liniaitus impcraior ηοη 
δεσμού; τε σιδηρούς περιαυχενίους, κλινοστρόφιά τε 
κχλ ποδοστ ράβας, καλ άλλα άττα δργανα χολαστήρια. 
Kxf μοι [ Ρ . 108] δοχεί Βασιλεύς Ίουστινιανδς ούχ 
άπειχδς ουδέ αυτομάτως άλλ' έμφρονέστατα τού 
δίοντος εστοχασμένος, ξύν τοιαδέ τινι τάξιι καλ εύ-
κοσμία την κρίσιν προελθείν παρακελεΰσασθαι, ού 
μόνον δπως οί εκείνη βάρβαροι, τών Τωμαΐκών 
σφίσι νομίμων κομπωδέστερον άναδεικνυ μένων, θαυ­
μάζουν τε αυτά καλ επιπλέον άρχεσθαι ύπδ τούτων 
ξυνεθισΟείεν, άλλά καλ δπο>ς, εί μεν ώς μηδίσας 
πότερον όΓουβάζης δικαιότατα φανείη άνηρημένος, 
μηκέτι άνιώντο ο' Κόλχοι, μηδέ ώς τι δεινδν πεπον-
θ'ίτες άγανακτοίεν. Εί δέ γε άπαντα καταψευσά-
μενοι, καλ άδιχον μίασμα δράσαντε; άλοίεν οί άπεκτο-

abs re nequc lemere, aed prudeniissime dccori ba-
bita rationc, mandasse, ul hoc ordine alque appa-
ratu judicium instiluerelur, uon solum ut qni ihi 
eranl barbari, cum eis Romanomm instiiuia magtii-
ficcnliorcapparatuproponerentur,ea el admirareiiiur 
magi&que eorum gubernationi assuetierent; verum 
207 etiam ut, si quidcm Gubazes defeciionc anlea ad 
Medos teniata c;esus fuissc deprelicnderelur, non 
amplius cjus cardeui dolerent Colcbi, neque ul gravi 
nialo acccpto iiidigiiarcnliir. Si vero inlerft ciores 
per falsain criininalioiicm facinoris piactilaus per-
pctrati coiiviiicerenmr, ipsis publieo judicio dain-
nalis, ct praecunle ac proclamanie prxconc per 
exerciluiu circumduciis \in;liceque gladio, omnibus 

νότες»», ούτω τε καταδιαιτηΟίντες, καλ ύπδ κήρυκι Β spcclcnlibus, capite iruncalis , alrocior barbaria 
πομπφ άνά τά πλήθη περιηγμένοι, ειτα τώ παλα-
μναίω ξίφει, απάντων θεωμένων, καρατομηθείεν, 
τότε δή μείζον τ ι δόξειεν είναι τδ π έ ρ α ς Λ , καλ δι­
πλασίων ή τιμωρία. Ήπίστατο γάρ ώς, εί μέν ούτω 
πως έν ά π ο ^ ή τ ω βαρβαρικώτερον 'Ρουστικόν τε 
καλ Ίωάννην διαφθαρήναι παρεκελεύσοιτο, ούκ άπο-
χρώντως ήγήσασθαι άν τούς Κόλχους τήν Οβριν αύ­
τοίς άπεσκευάσθαι, ουδέ προσήκουσαν ποινήν κομί-
σασθαι τών ήμαρτημένων. Δικαστηρίου δέ κατα-
στάντος, καλ άντιλογίας εκατέρωθεν προελθούσης, 
χαλ τών υπηρετών άνω τε καλ κάτω διαττόντων · · , 
καλ δπως τών κρινόμενων έκαστος έν κόσμω έστήξει 
καλ άποχρινείται διαταττομένων, δγκου τε δικαστικού 

rei exilus cl duplicatuin 8upplicium essc vidcretur. 
Sciebal enim, si clandcslina ucce barbaricum itt 
morero Buslicum et Joanncm e medio toUi man-
dasset, exislimaiuros Culchos, injurtam, quam 
aceeperant, nonsatis proeo ac debebal viiidicaiam, 
neque satis graves de crimine poenas sumpias fuisse. 
Judirio vero pro Iribunali insiiiuto, et causa mrin-
que disceplala, et minislris judiciarits ukroci lro-
que commeantibus, utque aclores et rei aple suo 
ordinc iiilerloquaiilur procaranlibu<s, vcrsanie cliam 
ob oculos majeslatc judiciali et grandiloquenlia 
aures fcricme, eoquc onini apparaln mortem im-
minenlem borribiliorem efliciente; bis, iuqtiam. 

φαινομένου, καλ μεγαληγορίας ακουσμένης, καλ έπλ ^ omaibus ila peraclis, rcm ipsam majus aliquid 
τούτοις τού ολέθρου φρικωδέστερου έπιγιγνομένου 
τούτων δή ούν ούτω πρασσομένων, έτερον τι αύτοίς 
μείζον καλ μάλα είκότως φανεϊσθαι τδ χρήμα έγί-
γνωσκε, καλ τάχα τήν άξίαν τού έπικλήματος υπερ­
βάλλον. Ταύτα γάρ καλ τούς έν Βυζαντίψ αστούς, 
καίτοι θαμά έκείσε γιγνόμενα, καταπλήττέι καλ 
έξίστησι τών φρονημάτων, μή τί γε , β Βαρβάρους 

atque atrocius barbaris essc repraseiitaluram, et 
forlasse criminis admiasi meritum excedons. Itec 
eoim ctiaro ipsos cives Byzanlinof, lameisi frcqueti-
ter illic conlingant, perccllunt, alqoe 208 e x ( r a 

se ponunt, nedum barbaros iis non a»sucl03. His 
igitor, u i arbiiror, de causis Romanum, imo vero 
Auicissimum, tribunal ad Gaucasum fuil indiclum. 

καλ ούκ είθισμένους. Τούτων μέν οδν ένεκα, οΐμαι, Τοιμαϊκδν δικαστήριον, μάλλον μέν ούν 'Αττικώτα-
τον, ύπδ τω Καυκάσω ξυνεκροτήθη. 

β'. Τότε δέ 'Ρούστικός τε καλ Ιωάννης, έκ τού 
δεσμωτηρίου ήγμένω, άνά τδ λαιδν μέρος έστήκατον, 
οία δή φεύγοντε. Έπλ θ άτε ρ α δέ παρήσαν κατη-
γορησείοντες τών Κόλχων οί έμφρονέστατοι, καλ ήδη 
έχπλείστου τήν Ελλάδα φωνήν έκμεμαθηκότες* 7 

2. Tum vero Ruslicus et Joannes e carcere pro-
ducti, ad sinistram partem sunt constitmi, ulpoto 
rci ;ex adverso slabant aclores, quieum crimiualuri 
erani, Colcborum sapienlissimi, quiqiic jam a mulio 
lempore Grsece loqui didiccrant; ac ptinuun quidcm 

Έδέοντο δέ πρότερον*· τήν παρά βασιλέως έπιστο- D posiulariint, ut littera» iinporatoriu: publicc rociia-
λήν έν κοινψ άνακηρύττεσθαι, ήνπερ ετύγχανε 
πρότερον ό Ιωάννης τούτων δή πέρι τοίς στρατηγοίς 
διακομίσας · άλλά γάρ καλ τψ δΐίΐτητή ξυνδοκούν, 
γεγωνότερόν·· τις αυτήν τών ές τούτο τεταγμένων 
διεξήει, ώόέ ποις έχουσαν 'Axurtor μέτ καϊ ftopa-
Λογοτ τό πρός υμών άνηγγεΛμένοτ, ώς άραβου-
Λομένψ έστϊ τφ Γον€άζη, τά πάτρια §άη καζα-
χροβμένφ καϊ τους er άπασιν ύμόφρονας χαϊ d r -

renlur, quas anlra loanncs de bisc« r<bus ad ρ ΐΛ-
feclos exerciius al lukrai . Quod quidem poslulaluiu 
cum et judici probarelur, quidam ex iis qui ad boc 
crant designali, alliore voce cam recilavil, sic ba-
beniom: lucredibile quidem milii abturdnmque vi-

delur, quod α vobis mintiatur, Gubazi deliberatum 

esse, patriis moribus relicli$> et m quiuniut ejusdem* 

que suut cum ipso in omnibus zenuntim; vcteribu* 

V A R I J E L E C T I O N E S . 

• s οί άπεκτονότες R,art . om. vulg. M I.ugd. mg. ίσ. τέρας. · · διαττόντων vulg. ex conj. io mg. 
11 gd., impr. ultrocitroque cunilanlibvs, διαταττόντων R ei Lugd. »e μή τί γε Β, μήτοι γε vulg. καλ ms. 
tx Κ elintpr. % 1 έκμεμαθ. Β. , μεμαθ. vulg. πρώτον R: »· γεγωνότερόν Β (CI.), γεγονωτερον vulg* 



Ml AGATIILE S 
$tiisd*cibu$, Rouxanh, inquam, deurlis, ad iuimi- λ 

cisslmos aliemssimosque alque adeo diversw α nobis 

retigionis homines desciscere, el quidem cuvi mdla 

nosirain te injuriasit provocatus. Verumtamen cum 

iciamui tmmana omnia este instabilia et in lubrico 

ροείία, proque varielate incidentium rerum circtimagi 

QC roiari solere, non plane derogaudam 209 e**e 

uuniio vestro fidem duximu$, nequi commiltendum, 

ut ea qiiijB site cogilavii lanlum, $ive plune staluit, 

non prwcaveamus ; ingenle* nobis iptit cura$, 

el ambiguum fluctutwtemque incerliludine evenlut 

animum retineniet. Ei prvfeclo absurdum est ac 

mulvxtum tieimni plane firmiter fidere, sed ttispicione 

umper meittque laborurc, cthm de iis qui nobis smit 

itttimi. Niltilominus (in omnibus enim hoe tincit) 

sequitnttr eilam no» naluram, et diffidimus. Xe vero 1 

prwcipitanter crudele aliquid et wvum in Gubazen 

slatuamus, tieve contra indecenUr aliquid hac tit re 

faeiendi melu adducii enervemur remissioresqne videa-

mnr; sed poitus pwnhttdinem utrinqut imminenlem 

$ubterfugiamns, eonsultum twbiz et medio cuidam 

moderuiiunique lenendtv convenientiui est visum, hue 

hominem adduci, Mittite itaqae eum quatn cititsime, 

$ive voUniem $ive coactum. Quod $i UU, voluntaie 

vcstra intellecta, reititerit, ei ire decireclaterit, appre-

hcndentibusque vobis ei prolrahenlibui (namet hoc 

vobn lum facere ticebil) propuUel ei reluctetur, aut 

quocunque landem modo manus vobit inlulerit, lum 

demnm mawfesla habituri lumus , rerum, quas mo-

tilus ftterit, indicia et iu posicrum inler eos, qni 

maxime hostes sunt, umebitur, adto ut *i 210 

quit eum Uilia audcnlem etiam interfecerit, ηε hoc 
quidem immerito factum ceniebimut, nequepercuuor 

[acinont $ui pama* tuel; utpote xon ut homicida 

puniendui, sed ut tyrannicida laudandus. Impera-
toriis itaque liiieris Uiia quaedam mandari est cog-
nilom. 

5. Slatim vero viri Colcliici insiiiuendae accu-
aalioni designati, cum judex ipsis permisisset, ut 
causx suaB pnesidia, si vellcnt, i a medium afierrent, 
alacriter criminalionem sunt adorsi, in hasc verba: 
Scelus ip$um perpetratum, ο judex , apertt, etiam 

nobis tactntibu*, clamiiat aucloret gravimmi* iuppii-

ciu e$$e obnoxiot : casterum cum legibui u&tris ita 

cauium st(, ui ne de manifetlis quidem maximhque 

criminibug sementta feratur, donec facta ipsa plana 

cralione explicala fuerinl; veidmug nuncquafacta 

$unl timpliciler exposiluri. lla enim etiam u nobis 

pcdttubilur quod lege cautum esf, elianui oratione 

ulamur simplici vrJnimeque oruata, quceque magni-

HOLASTICl 1472 
> ixaOsr ηγεμόνας, tov^ 'ΡωμαΙονς [Ρ. 109] ?αμ*τ, 

έπϊ τους έχθίστονς te ηαϊ άΧΧοτριωτάτονς καϊ 
πρός γε τά ές θεόν έτερογνώμονας μεταχωρήσαι, 
χαϊ ταντα ουδέν ότιούν έξ ήμων άχαρι xpoxt-
πονθότι. ΠΛήν άΛΧ επειδή γιγνώσχομεν τά αν­
θρώπεια παΧίμδοΛά τε χαϊ όΛισθηρά, χαϊ τή ποι-
χιΧια τών παρεμπιπτόντων συμπεριάγεσθαι πε-
ρνχότα, ού παντάπασιν άπιστειν φήθημεν χρή­
ναι, ουδέ μεθεΐναι μέν τό φνΧάξασθαι τά παρ* 
έχείνου εϊτε Ισως [διανοηθέντα μόνον"], είτα 
πάντως βεδουΛενμένα, χαταΛιπεΙν δέ έν ήμιν 
αύτοΤς φροντίδα περιττήν χαϊ άμφιφφόπους έν­
νοιας, έπ% άδήΛωέτι κειμένου τοΰ τέΛους. Καίτοι 
άΛΛόχοτόν τι χαϊ ταραχώδες τό μτχδαμώς έφ% 

ότωοΰν βεβαιότατα πεποιθέναι, άΛΧ υποψίας άεϊ 
χαϊ δείματος είναι μεστόν, χαϊ έπ" αύτοίς δήπου 
τοίς ξυνηϋεστάτοις. "Ομως (έν άπασι γάρ τούτο 
νιχφ) έπόμεθα χα) ημείς τή φύσει, χαί άπιστού-
μεν. Ός άν δέ μήτε προπετώς ώμόν τι χαί απηνές 
δράσοψεν έπϊ Γουδάζ^ μήτε τφ ούχ είχότι δήθεν 
άναπεπεισμένοι μαΛθαχισθείημεν Μ, άΛΧ έχφύ-
γοιμεν τάς εκατέρωθεν μεταμεΛείας, εύδουΛόν τι 
ήμίν χατεφάνη χαϊ μέσως πως έχον, ενταύθα ·β 

τόν άνδρα παραγενέσθαι. ΣτέΛΛειν τοίνυν αυτόν 
τήν ταχίστην, είτε βουΛόμενον, εϊτε ήναγχασμέ-
νον. ΕΙ δέ 7* υμάς ταύτα έθέΛειν έγνωχώς άντι-
σταίη, καϊ άπαναίνοιτο τήν πορείαν, έπιΛαμδα-
νομένων τε υμώνΜ χαϊ έΧκόντων (χαϊ γάρ τούτο 
ποιείν ύμίν τούντεύθεν u έξέσται), εϊ δέ διωθοίτο 
χαϊ άντεπιφέροιτο, καϊ ότφ γούν τρόπφ τάς χεί­
ρας αντάρα, τότε δή έξομεν περιφανείς τούς 
έΛέγχονς τών μεΛετωμένων, χαϊ τοΛοιπόν έν τοις 
ποΛεμιωτάτοις τετόξεται, ώστ\ εϊ πού τις αυτόν 
τοιαύτα τοΧμώντα χαϊ άποκτείνοι, ουδέ τούτο 
ήμιν έσόμενον άπό τρόπου, ούχούν ουδέ ποινάς ό 
δράσας ν φέξει τού εγχειρήματος. Ού γάρ ώς μιαι· 
φόνον αυτόν χοΛαστέον, άΛΧ ώς τνραννοχτόνον 
έπαινετέον. Ή μεν ουν καρα βασιλέως Ιπιατολή 
τοΜζ άττα έγχελευσαμένη διέγνωστο· 

γ'. Αύτίχα δε οί άνδρες τών Κδλχων, οί δή πρδς 
τδ χατηγορείν έτετάχατο, επειδή αψτους δ διχαστής 
έψηφίζετο τά σφέτερα αυτών δ ι χάρματα ή βούλοιντο 
προτιθέναι, οί δέ προθύμως εΓχοντο του έπιχλήματος, 
χαι έλεξαν τοιαδε · Άπόχρη μέν, ώ δικαστά13, τό 

Ι τετοΛμημένον, εί χαϊ μηδέν ότιούν φήσαιμεν, 
ποινάίς τα7ς μεγίσταις ύπάγειν τους δεδραχότας-
πΛήν άΛΛά τοίς ύμετέροιςΜ νόμοις δοκούν τά 
χρήναι χαϊ τών εμφανών πέρι χαϊ μεγίστων αδι­
κημάτων μή πρότερον τάς χρίσεις έχφέρειν, πρϊν 
άν και Λόγφ τά πραχθέντα διαγορεύειν, ήχομεν 
νυν 'Τ έρούντες μόνον άμωσγέπως τά γεγενημένα. 
Ούτω γάρ ά τ Μ χαϊ ήμίν διανυσθήσεται τό νενο-

VARIiE LEGTIONES. 

Μ διανοηθέντα μόνον ius. ex conjectura : siquidem palam cst excidisse participiuna ad βεβουλευμένα 
relatain; quiv ille she cogitavit, sive perjicunuia *ibi propouuii R. pro εΓτε Γσο>ς είτε fiabet; είτε ίσθι εί τ(:>. 
inlpr, quca huic ιιιιιί aut alteri cniqHum pruve toniulia, scilicel ex liariolatioiK*. ·· μα).α/.ισθ Κ. iv-
τιυθαοιικΚ. M ΰμώνοιιι. Β. *%τούντεΟθεν R ( εντεύθεν vulg. · · ώ διχασται R, inl|»r. judices. Μ ύχύ-
τίροις corrc\i, ήμετίροις umncs. " τοίνυν I» pro νυν. Num. τό νΰν? Μ άν οι\\. Β. 
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ματμένον, εί καϊ τά τών Λόγων εϊεν άχΛά καϊ Α tndinem cnminxm admiitontm uequaquam exaquet. 
ήχιστα κεχομψευμένα, χαϊ ola τον ^ιεγέθους τών 
είργασμένων μή έξικνείσθαι. Ποια γάρ αύτοίς 
I Ρ. 410] ΛεΛείψεται σχήψις, άνδρα τοσούτον, 
φΙΛον ύμϊν ηαϊ συνήθη χαϊ σύμμαχον χαϊ όμοδί-
attav χαϊ όμόσχον*ον, χαϊ ταύτα χερϊ τδ Κρείτ-
τον φρονούντα, χαϊ τί δέ ούχϊ τών οίχειοτάτων 
κεχτημάνον 9 άναίδην" ούτω διαχειρισαμένοις, 
ηαϊ χοΛΛή τη δυσμένεια χρήσθαι χαθ* υμών w 

φωρασθείσι9 τφ τους εχθρούς τεθεραχενχέναι; 
ΒασιΛεύς γάρ ό ανηρτημένος , ώ διχαστά, χαϊ 
έθνους ούχ άγεννοϋς, χαϊ χρδς άρετήν ενεργό­
τατος, χαϊ τά 'Ρωμαίων στέργων άεϊ χοΛΛφ μάΛ-
Ιον τών άχεχτονότων. Άνατετράραται δέ τά 
ΚόΛχων αράγματα χαϊ δ*ίφύηκι, άΛηθέστερον 

Quanom εηίίχ exeutatio $ηρρεΐετε poleii m, qni 
/a/em rirom, amicnm vobis εί fomilianm, loculaie 
belti εί faderum eottjuuetum eademque vobiicum de 
Deo $entientem, εί quid non eorum qua vobis fami-

liario $unl comeenlnm, nefarte adeo interfecerutit, 
lcntaniqut adtmui toi hoslilitaUin declararum, 
boilium qrotiam demerendo? 211 τΙεχεηΐΜ erat, 
qui inUrfectut εζί, ο judtx, el gextit non ignobilii 
εί itrexuus virtutii εχίίοτ, εί Bomanorum $tudio$u$ 
umper multo magis qnom imerfcclurct. Ertnw jam 
$unl Colchorum re$ εί coilapsa, imo poiiut publkw, 
iiquidem pors qnadam eiiam vos neqne winima 
snbditerum sxmut, depenitqut vobi$ rerum veslrarnm 
inltger atqne inofcnius $iotx$, poUuiiaquo teslra 

δέ τά χοινά, εϊ γβ μέρος τι χαϊ ημείς ούχ έΛάχι· & νεχεηιεηίετ ειί imminuta ; τεερηέΐιεα νετο, qum ηοη 
στον τής ύχηχόου τυγχάνομεν δντες. Καϊ διόΛω-
Λεν ύμίν τό ακραιφνές τών χαθεστώτων χαϊ 
άχταιστον, χαϊ χατά χοΛύ τής οίχείας δυνάμεως 
μχιονεκτείσθε · χοΜτεία δέ μή διά χάντων έφφω-
μένη9 άΛΛά βραχεία γουν τινι μοίρα σφαΛείσα, 
ούχέτι συνεστάναι δόζειεν%t άν χροσηχόντως, 
τουναντίον μέν ουν χαϊ αυτήν ψεύδεσθαι τήν 
έαωνυμίαν, τό έντεΛώς έχειν αφηρημένη. Ταύτα 
δή ούν άχαντα δράσαντες, ού φασι δετν υμάς" 
τόχραχθέν εϊ χαϊ δεινόν είη σχοχείν, μόνην δέ 
τήν γνώμην χαθ" ήν εϊργασται διερευνψν χαϊ 
χροσίεσθαι, χαϊ διά τίνων αφανών τεκμηρίων χαϊ 
οίον** είκότων χωρούντας, άναχΛάττειν ταίς έν· 

omnibu ittU partibm εεί tatida nc firmm, εεά εεί exi-
gum $tti paru labefactaia, ttcU jam xlira consiiter* 
non polest; t conlraria vero faltam εψρεΚοιίοηεηι 
usurpai, αηίρρε qxa integritau ptrfecliontgue $ua 
εεί priuata. Borum Uaqut omnium cum ip$i $ini 
auciom, aiuni ηοη άεέετε wo$ foctum ipsum ionuH$i 
αίτοχ εοηιχάετατε, ud tantttm, fxa xunu con$itioquo 
faclnm $ii9 intmiigaro atq^ αάκΗίίετε,εί exobuif 
ri$ quibu$dam εί quodaxmodo wtrisimiiibmi «Tgunun-
fti τεψταιεηίατε animii νεείηε beneficium iude auep-
ium, potius qumm εεϋεηίϊ iamno, quodqne reipta 
εχρεήχιχτ, fldm xuommodxn. Bat itaqmo tom~ 
tnexlx (αΙίαΗεεεχε είίαηι αηίε ixdiciuw* insiitntum 

νοίαις εύεργεσίαν M ύμΧν αύτοίς εντεύθεν χροσ- c freqnc-Jn in nUgus ίαοίχηίεε mnUorxm animU εο 
γεγενημένην, ή τφ σοφοί μάΛΛον τής βΛάδης χαϊ 
τοις έργοις άχοδεδειγμένφu χιστεύειν αίρείσθαι. 
Ταύτα γάρ δή τά σοφίσματα χαϊ χρό τής δίκης 
αοΛΛάχις δωθρυΛΛούντες, χαράγειν τούς χΛεί-
στους ήγουντο. Εϊ τοίνυν καϊ χαρά τούς αγώνας 
τοιαύτα χροσθεΖεν, γινωσκάντων, & διχαστά, ώς 
ού 'ΡωμαΧχάν ουδέ δίχαιον.τό μέν εμφανές ούτω 
χαϊ χρούχτον αδίκημα χαραΛιχείν, άδήΛοις δέ 
μάΛΛον αΐτίαις άΛΛως αύτοίς μεμηχανημέναις 
ίξαχατηθηναι. Ού γάρ άνεχτέον αυτών, ώς μέν 
άχεκτόνασι τόν άνδρα διαρρήδην φασκόντων, 
ώφέΛειαν δέ μεγίστην ένθένδε τοις χοινοίς χε-
χορίσθαι αράγμασι τερατευομένων. Πώς γάρ άν 
τάναντία σνσταίεν σφίσα* αύτοίς, ή χώς, τήν 

fucum (εειεε* arbiirnbaxinr. Quod el τετο <Ν ήμο 
jxdieio kae (ρεα propoaxni, inititifomt, ε ί*4εχ\ 
212 xioxtRomxnnnx neque jusium f m , adeo έρεπα 
manifoiiaqno injnrio ηεαίεεία, ίχτετίΗ potins έε 
cauiii, qux$ ipsi frusira commenti εηηί, falii. JVe-
fne enim ferendl tuni, qui inurfutum quidem ab$ 
εεεο wimm kxne εψετίε (αίεηίχτ, mxximom vero εχ 
koe cade utititatmadpubUc*mp*Tvenitu prodigk** 
m&iiuniitr. Quo pncio εηίηι εοηείείετε ψοεειηί είέί 
ipiis conirona ? aut quo paeio facium ipsnm airox 
αρρείίεηΐεε, oitfawm ejmt, qui ld ρετρείταήί, ίακ-
dabimui, ittnquam pvblicum bonxm ipeciaiMmf Snni 
enim hme quam remotiuimt intar εε dujuncta Η 
insociabUia; εί neqM ηηεχενι umnl εχέείείετε ψοε~ 

αράξιν δεινήν άχοχαΛσύντες, έχαινεσόμεθα τήν D εχχί χίίΗίαε εί iniqxiix$9 ετκάεϋίαε εί jx$iil\m. 
δράσασαν γνώμην9 ώς τον συνοίσοντος έστοχασμένην; ΠάΛαι γάρ άΛΛήΛοτν άχοκεχριμένω τυγ-
χάνετον ώφέΛεια χαϊ χαρανομία, ώμότης τε χαϊ δικαιοσύνη διεστηκότα χαέ άμιχτα χαϊ όμόσε *τ 

χωρείν ούχώχοτε χεφυχότα. 
9. Εί δέ γο χαϊ γυμνήν τήν διάνοιαν έξετα· 

στέον, φανήσονται χαϊ ταύτη δύσνοι καϊ κάκι­
στος ώς δή τά τούς** Πέρσας άρέσχσντα βεδου-
Λευμένοι * ώστε ουδέ 'Ρωμαίους όνομάζειν τούσδε 

4. Quod β! τετο εΗεηχ ηαάχε τρεοτχΜ aximui ett 
εχρίόταηάκι, koc qnoqno ipto xmUgni nequigsimiqne 
εεεε ιοηε%ηοεηίχτ9 qxippo qni εοηεΜχ Perih αταΐα 
xfiiarixi, odeo ηί ηε Bomxni quidom $ini appelUndi 

VARL£ LECTIONES. 

M άναίοην. 8ie intpr. Ιιρηάεηίετ, Ανέδην R e i f i l g . M χαθ* δμων R intpr. αχτεηχη toi, χαθ* η μ ώ ν 
•iilff. θεραίΜυχέναι Κ. 1 4 τών Κ. R. έ^ύη R. *· Μξοκν R. u ημάς Κ. "χαΛ anle οίον οιι ι . R. 
u cvtprtatfov Spb. Par. μάλλον ή τφ σαοβΐ conj. Ο., impr. χι poiint conangali* — qnum εχ jactura per~ 
opkxiiaio, elc. *· άποδβΜίγμένην R. ·* xai όμοσ· — ι»φνχάτα om. R et inlpr. *·τουςΑέραας Κ. 
τοίς Πέρσαις vulg. 
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uti $angutnarii, nequc amica locietat cum tis Ιαη- Α τούς μια t ρ όνους προσήκει, ουδέ ώς όμοφνΛοις 

quam popularibus sit habenda : *ed mmmi poiius 

hostes tinl centendi; quandoquidem eliam nunc com-

muni nuturce Uge tunl tejuncii, tamttsi nondum α 

vvbis scriplu. Advenarii enim aique hotles ex faclis 

suiit wslvnandi, non ex locorumdisjunctione. II ic vero, 

quie grata sint hotlibus $ummo ttudio procuran$t 

tncrito 213 e i t judicandus , etiamsi praesto 

sit, unaque militet, qvamumvit etiam quam proxime 

gcncre sit conjunctu*. At vero, non amicum tese, non 

reyem inlerfecissedicunt, htd hostem potiuset tyran-

num ei Penarum uudiomm. Eo cnim injusliiia: 

iniquitalisque pervenerunl , ul Mediimi accuwit 

mortuum; eoque jam miser redaclu* e*l, tti ne tnor-

(P. μεχ% εύνοιας διαιτητέον αύτοίς, δτι μή 

καθάπερ Λίαν έχθίστοις, έπεϊ καϊ ήδή τφ κοινφ 

τής φύσεως νόμφ μεμερισμένοι τνγχάνονσι, καν 

μήπω τφ παρ% ύμίν γεγραμμένφ. Τύ γάρ άντί-

παΛον τοΤς έ^γοις γι·ωρίζεσθαι χρή, ού τφ ποβ· 

φωτέρω ** τετάχΰαι. Ό δέ, οις άν ήσθεϊεν οί δυσ­

μενείς, ταύτα προΰργον ποιούμενος, ποΛέμιος άν 

κριθείη δικαίως, κάν συμπαρή, κάν συστρα-

τεύοιτο **, κάν ώς εγγύτατα τφ γένει συνήπται. 

'ΑΛΛά γάρ ού φίΛον ουδέ βασιΛέα φασϊν άπε-

κτονέναι, χοΛέμιον δέ μάΛΛον καϊ τύραννενχαϊ τά 

Περσών έσπονδαχότα. Προς τούτο γάρ έΛηΛάχασι 

παρανομίας ·\ ώς μηδισμού διώκειν τόν κείμενον · 

/uU5 quidem α malit sit ϊύετ, $ed nune prodilionis καϊ περιέστηκε τφ δειΛαίφ μηδέ τεθνηχότι τών 
• ' I - · ' - . · _·».·· Γ., ι.. . · Λ ** * Χ * 1 ' /1 α I 1 \ . * ' insimulelur, cum εί victoria nihil e$i profutuva 

Quanam vero Ux sive apud vo$ *ive apud barburos 

laudavttit accutationem posi jddicium (actam ? Ju-

άιεε$ enim ip$i, elhostei εί accutatorei, omniaque *t-

mul facii, tupplicium, indicta eauta, de immerente 

tumpseiunt, quale ρατ εταί iumi de eo qui.revera 

lyraunidit etsel connctu*. Prodeuni vero nunc, cum 

defen ii oparteret, accnsanles hominem injuria 

affectum. Oporluusei vero itlos, priusquam ipsum 

inlerficerenl, $i modo accmalionibus sati fidebani, 

apcric in eum aeliontm inuiluerc, primosque tn jus 

vocare, non νετο nunc accutaios rtcriminari. Si enim 

hoc omnibus licet, cur non etiam nos istos carnifices 

nosirii manibus inierficimus, cum liccat nvbn in ju$ 

δεινών άπηΛΛάχθαι, άΛΛά νύν προδοσίας φεύγειν 

γραφήν δτε μι\δέν πΛέον έζει νικών. Ποίος δέ 

νόμος " ή παρ% νμΤν ή παρά Βαρδάροις έπαινε-

σειεν Αν κατηγνρίαν έν ύστέρφ τής κρίσεως ρ· 

γνομένην**; Κριταϊ γάρ αύτοϊ και δυσμενείς καϊ 

κατήγοροι, καϊ άμα πάντα καταστάντες, τιμωρίαν 

μέν άνεζετάστως" τφ μηδέν ήμαρτηχότι προσή-

ΐαγον, οποίαν είχός ήν ύποσχείντδν ώςάΛηθώς 

τνραννίδος άΛόντα. "Ηχονσι δέ νύν, δέον άπο· 

Λογείσθαι, καταιτιώμενοι τδν ήδιχημένον· καίτοι 

έ/Sniv αυτούς πρϊν άνεΛειν, εϊ γε ταΐς αΐτίσις 

έπεποίΰεσαν, εμφανώς τήν πρός αυτόν ένστή -

σασθαι δίχψ', καϊ πρώτους" έγχαΛειν, άΛΛά μή 

νύν κατηγορημένους •· άντεγκοΛειν. Εϊ γάρ τούτο 

foriaisit adduclit rtcriminari conlraque objicere ip- Q πάσιν έφείται, τί δι\ποτε άρα μη καϊ ημείς τούσ* 

sfs eiiam mortuig, qum antea ab iptis fuerunt com-

missa? Atque 214 *ia conari probare, jure no$ 

seelus uelere €οηιρ€η*α$*ε ? Muilo enim graviu$ nos 

rebus mamfestis antea ptrpetralit irrilati, merito 

nos ulchci possimus; atque tla contenlto recU pro-

cedai. Sed ticque α nobit, nte aliis talia patrari 

oportel, si mcdo ucundum patrias leget vobis e*l 

wiveiiduin, Age euim, $i quibus libitum fuerii, iicue-

rit privatos suos inimicoi sic confestim inierficere, 

εoquε *a>piui facto in infinitum crescat hwc audacia, 

quo pacto tandem vobi$ libere intrepidequc judicandi 

poleslas integra peTtnatieat Τ Cum enim omnet et in~ 

lerficianl el intaficianlur, mutuasque tibi intidia* 

impune ilruere audeant, neque vos snpplicium de eis 

iumerc pountit : quin polius tota gem conlribulis 

temere esi inlenfura, q*a>$tiunhque habendoe qcca-

iionem prccripiet malum semper mulo vindicaulium 

protervia. 

ούκ άν φθάσοιτε τάς τιμωρίας έπάγοντες, άΛΛά διαφθαρεϊζαι μέν είχή τό όμόφυΛον, προαφαιρή* 

σει δέ τόν τής εξετάσεως καιρόν ι) τών αντιδρώντων εκάστοτε παρανομία. 

5. Alqui quid maU, inquiuut, st uno homine ei ι'. Καίτοι τί δεινόν είναι, φαοΛν, εϊπερ ένι* 
quidnn illo prodiiore inlerfecto, omnes nobis betli ανδρός καϊ τούτου προδότου διαφθαρέντος, άχα 

>vciciale conjuncti moderaiius se geranl ? Prodito- ίμϊν €i τό σνμμαχικόν σω^ρονέστερον καΟεσ 

VARLE LECTIONLS. 
k 9 πο^ωΚ. •· συβτρατεύσοιτο R. β ι παρανοίας R ct intpr. εο vnanim.

 β ι Pro νόμος R. γενόμενος, 
-παρ' ύμίν Lngd. ei inipr. apud vot, παρ* ήμίν R et par. · · γι\»ομέ>ην R. Posl δυσμενείς iteral αύτοϊ 
vnig. ·* άνεξετάστως Η, et inlpr. indicia eausa, ανεξετζστφ vulg. *· πρώτα R. •* κατηγορουμένου; R. 
•T ήμυνδμην R. β · πρδς έτερων R, παρ έτερων vulg. τοιαύτα R. · · ήμίν R. β β διαμένοι Cl . v διαμένει R. f 

•ιαμείνη vulg, β ι ύμϊν correxi, ήμίν R ct vulg. 

δε τούς μιαιφόνους αυτοχειρία διεχρησάμεθα; 

Παρόν iyiiv, πρός δίκην τυχόν άγομένοις, άντε-

πιζέρειν αί'τοίς καϊ τεθνηκόσι τά παρ" αυτών 

πρότερον ή§ιαρτημένα% καϊ ταύτη πειράσθαι δει-

κννειν τό εύΛόγως άνθημαρτηχέναι; ΜάΛΛον γάρ 

ημείς, έπί σαφέσι τοις προΰπηργμένοις χαΛεπϊ\-

ναντες, ένδίχως άν ήμυνό^ιεθα*1 τούτους* καϊ 

τά τής άντιΛογίας προσηκόντως έχώρει. %ΑΛΛ' 

ουδέ πρός ημών ουδέ πρός έτερων** τά τοιάδε 

τοΛμάσθαι χρβωΓ, εί γε κατά τούς πατρίους 

ύμίν*9 νόμους ποΛιτευτέον. Φέρε γάρ εί τοίς 

βουΛομένοις έξή τούς οϊχείους δυσμενείς ούτι» 

πως άθρόον άποχτιννύναι, καϊ τούτο ποΛΛάκις 

γιγνόμενον μέχρι τού έπ% άπειρον ήδη τοΛμάσθαι 

* προσενεχθείη, πώς άν ύμίν τό γούν χρίνειν 

άδεώς έν βεδαιφ διαμένοι**; Απάντων γάρ 

αναιρούν τ ων τε καϊ άναιρου^ιένων, χαϊ ταις άντε-

πιδουΛαίς χρήσθαι κατ* άΜϊήΛων θαφφοννιων% 
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τήξει; Προδοτών μέν ο&ν ώςάΛηθώςκαϊ [Ρ. 112] kubus saue cuam quamplurimiz ε medio sublatii. 

χΛείστων, el xai όσων άποΛΛυμένων, εί χαϊ μη­

δέν έτερον τών ώφεΛίμων τοίς άνηρηχόσι προσ-

γένοιτο ·% άΛΛά αυτά γε τό τονς τοιούτους 

θνήσκειν αρκούντως έχει χρός δνησιν. ΕΙ δέ 

προδοσίας μηδαμώς αποδεδειγμένης, ήφάνισταί 

τις άθρόον των σφόδρα Λογίμων καϊ τετιμώρη-

ται, καθάπερ διαφανώς εγνωσμένος; πώς άν 

ύμίν ένθένδε τό σνμμαχικόν σωφρονιχσειε ·* ; 

Πώς δέ ούχ άν μάΛΛον καϊ διαΛύσαιεν τά συγ­

κείμενα, εί γε κοινωνούς υμάς ** ύπάρχειν τού 

μιάσματος οϊηθείεν; λογιζόμενοι, ώς εϊ γε πρός 

τούς οίκειοτάτονς ύμίν καϊ συνήθεις φειδοϋς 

ήκιστα μέτεστι καϊ δικαιοσύνης, σχοΛή γε άν 

βέβαιοι διαμενειτε πρός τους άΛΛογενεΤς καϊ όθ-

νείους, καϊ τής προσπεσούσης χρείας, ού πε­

ραιτέρω γνωρίζομε νους. ΆΛΧ ούτε μετειΛήρατε 

τού βουΛεύματος, ούτε τό τούτοις Ιδία προσ-

χείμενσν άγος έπϊ τό σύμπαν τών 'Ρωμα?ων 

έθνος άναδραμειται* ούτε τήν πάΛαι περϊ υμών 

χρατήσασαν δόξαν, ώς άρα πιστοί τά ήδη καϊ 

βέδαιοι καθεστήκατε, καϊ δικαίας χρήσθε νό-

μοις **, ή τούτων νικήσει κακοδαιμονία. Τουν­

αντίον γάρ καϊ ηγούμεθα τό χαρόν δικαστήριον 

ύχέρ της κοινής τού γένους εύχΛείας συνεστη-

χέναι, δπως άν άπαντες άνθρωποι γνοιεν, ώς 

ουδαμώς ήν ύμιν ·· βουΛομένοις τοιαύτα τονς 

ΚόΛχους δεινά καϊ βίαια πεπονθέναι. Νύν μέν 

γάρ ίσως έφ' έχάτερα τών ποΛΛών φοιτώσιν ttl 

etiam$i mfdi aliud utililalh ad inlerfectores Tedeat, 
ipse lamen talium interitus abunde talis per se est 

fruciuosus. At vero it, proditione neutiquam demon-
strata, confestim vir aliqnii maximi nominis e medio 

tollatUT tuppticioqw afficiatur, perhtde atque 215 

aperte deprehen$u$, quo paclo vobii locii hinc mode-

raiwnei reddanlur ? Imo vero quo modo non po-

lius pacia conveniaque dhiolvaxt, si vo$ pariiapet 

tanli tceleris exsiiti$se pularint, reputanies quod si 

erga intimos conjuncthsimoique vobii adeo silis 

inhumani alque iniqui, nullo eliam modo constantes 

litis fuluri erga alienigenas el exleros, el, necetsitate 

lanium ila ροιίκίαηίε, non uiira noios ? Ca lerum 

vo$ neqne uefarii illiu* coinilii partuipes fuisiis, 

neque piaculare scclut, quod privaiitn illis inxcdit, 

universatn Romanorum gtnlem iiivolvil, neque tete-

rem iltom de vobis opinionem, quod nimirum fidi 

conttaHte&que wquissimisque legibns uienles, 

horum nefaria malignilat infringei: quin poiius ita 

nobis periuademut, vistrum lioc tribunal pro com-

muni geniis gloria consiilutum; ui uniwni hominei 

inlelUgant, vobis neutiquam volentibu» faclum,ul 

Colchii aiteo atrox injuria ac ris inferrelur. Nunc 

enim fortasse in utramque partem icnleniiv mu/-

torum vergunt opinionesque flucluant : ex tuo veru. 

ο judcx, judicio, hisce jamjam neculis, magis eiiam 

nunc perspicuum fiet, quod non amicorum vesiro-

Tum prodiiorei sed deiinquentium castigalorcs e&re 

γνώμαι, χαϊ τά τής δοχήσεως έπ* άδήΛφ φέρε- c conMveritis. Tometsi enim verbis cuuiam iiiam 
ται τρόπφ. %Κχδέ τής σής, ώ δικάστά, κρί­

σεως τούτων όσον ούπω διαφθειρομένων, γενή· 

σεται καϊ νυν γνωριμώτερον, ώς ού προδόται 

τών οίκείων, άΛΛά σωφρονισταϊ τών αδικούν-

των είναι πεφύκατε. ΕΙ γάρ χαϊ τοις Λόγοις 

άχοΛογείσθαι δοκονσιν9 άΛΧ έργφ κατήγοροι*-

τες σφών αυτών άποδείκνυνται καϊ τό χαράΛο-

γτν τής μιαιφονίας όμοΛογούντες. Τό μέν γάρ 

βασΊΛειον γράμμα χαρακεΛεύεται τοις στρατη» 

γοίς στέΛΛειν κατά τό μέν Βυζάντιον τόν Γου-

δάζην, πειθοί μέν τό πρώτον, άνηκουστο\>ντα δέ 

χαϊ πρός ανάγκης, έναντιούμενον δέ χαϊ βια-

ζομένοις· άποχτεϊναι δέμηδαμώς πρϊν άν εκείνος, 

ές τεΛεωτάτην άπόστασιν άφιγμένος, τά ποΛε-

μΐων δρφν προαχθείη. 01 δέ χαϊ ταύτα μήτε D *' 

στρατηγοί χαθεστώτες, μήτε άΛΛως έφειμένον 

αύτοίς άδεώς άβούΛοιντο β τ πράττειν παραχρή­

μα τόν δείΛαιον άπεκτόνασιν, ούτε χατά τό Βυ­

ζάντιον αύτόνγενέσθαι προτρέψαντες ούτε μήν ώσ­

περ άπειθούντι μετρίαν γούν ανάγκην έπαγαγόν-

τεςούτε τήν αρχήν ές πείράν τινα χαταστάνιες, 

είπερ ότφδηούν τρόπφ τον προστάγματος ·β όΛι-

γωρήσει. Καίτοι μεγαΛαυχούσι καϊ βρενθύονται. 

defcndere videnlur, rcipta tamen le ip*i occusare 

coarguuntur, el ccedii abi use commissw 2 1 β 

indignitatem (αίετϊ. Regicc enim iitleroc mandant 

prwfectis militite, ul Cubazen Byzauiium mittaut, 

primo quidem suadela utentc*, obaudienlem vero el 

neceisitati reluclantcm cogerwt ; nulla lamen r«i~ 

lioneinterfarent, douec apcria defeclione facla ftosti 

liter agere cccpistel. Bi vero cum neque prafecli wi-

litares ειιαα, ueque alivqui eis licerel, quce libern% 

facere, repente miurum irucidarunt, haudquaquam 

ul Bytuntium irel hortali, cum ne modicam quidem 

vim ei ut Tenilenli inlulhsent, neque omniuo Uuiai-

tent an aliquo tandem modo mandatnmregii con-

lemnerel. Clorhnlur iuierea εί jactilant, se 

imperatorii mandala exsecutos, cum potius illius 

voluntatem coniempime deprehendantxr, lalsiqne 

criminaiionibus Gubaun onerare non sint veriti tt 

coniraria ab iis, qua* recle mandata erani, propria 

cuctorilaie in eum decernere; et quod quidem om-

nium est iniquissimum, veque liilerii imperuivri* 

ostemis, ui cognila ejut voluntate quid faclo opui 

etsei staiutrenl. 

ώς τά βασιΛεί δοκούντα διανύσαντες, οίγε καϊ τήν έχείνου περιορώντες πεφήνασι γτώμην, 

V A R I i C L E C T I O N E S . 

· β «ροσγένηται R. ·* σωφοονήση Β. δέ ins. e i Β. " ύμδς oro. Β. ·» νόμοις Β εί intpr. ΙεοΛοχε, 
νομίμοις vtilg. νιχήτασα Β. β'β ήν ύμΤν Β, ύμιν ήν vuig. OT iv £ούλ. Β. β · προστάγματος R ei inlpr. ti 
Honjuuitobuqui auderet, πράγματος vulg. 
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ψενδέσι τε χρήσθαι πρότερον χατά Γουθάζου διαδοΛαΐς τετοΛμηχότες χαϊ τάναρτία τών ευ διατε-
ταγμένων αύτεχαγγέΛτως έξειργασμένοι, χα), τό δή χάντων παρανομώτερον, ούτε τήν έπιστοΛήν 
έπιδείξαντες, |Ρ. 113] ώστε τών εγγεγραμμένων γνωσβέντων τό χραχτέον έλέσθαι. 

6. Quo pacio igitur non Ulorum ictiu* quodvit Α ηώς ούν ού χαντός ολέθρου xal τιμωρίας 
xecis aui supplicii genut exsuperare censufnmut ? υπέρτερα χάσης τά τετοΛμημένα δόξοαν 99 άν ; 
Jnjuria enim cuivi$ alleri illata, re$ εεί fugicnda 
vetitaque tegibus, prvcipue ti umicum et benevolum 
quiauc frequenler pericula pro iociii adierit, con-
tiuuat esse tuin, qui 217 tii/una est affectut. Quis 
enhn est qni, Persicis opibut ommbmque rebui obla-
tis, benevolentiam erga vo$ cowmulavit? Quis, qui 
Chosroii amiciliatn aspernatus, apud qtum faci-
iis ei ad tummat diviiia* aditui puluisttt, ηαχετε 
mpud vo$ loco 4*se maluil f Qui$ αηΐεα regioiu νε-
itra lougisiimo ίεχιροτε α Medit oppreua, cxnetow-
tibusque adhxe vtilrU auxilii*, confeuim ntutxtii 
tranilaiiiqte udibut, altiuima Caueoii jxga in*t-
d\t, atqtu ibi ftrinam potius quamdam tilatn agtxo 

'Αδικία γάρ χαϊ κατ9 ΛΧΧου τον γτγνομένη φευ* 
χτόν τι χαϊ άπειρημένον, μάλιστα δέ αϊ φΙΛσν 
χαϊ εϋνουν χαϊ χοΛΛάχις 1 9 προχεχινδυνευχότα 
τών πέΛας είναι συμδαΐη τόν ήδιχημένον. Τίς 
γάρ ό τού Περσών πλούτου χαϊ τών χροτειντ*-
μένων απάντων τήν χρός υμάς εύνοεαν άΛΛο-
ξάμενος; Τίς ό τήν Χοσρόου11 φιΜαν ύχεριδών, 
χαϊ, χαράν έχείσε χρός μεγίστην εύδαψονίαν 
χωρήσαι, τό χαρ' ύμίν έΛαττον άγαχήσας ; Τίς 
ό πρότερον τής χώρας ύχδ Μήδων έχϊ χΛεί-
στον χρόνον πιεζόμενης, χαϊ τής Χαρ% υμών επι­
κουρίας έτι μεΛΛούσης, μεταστάς άθρόον χαϊ 
μετοιχισάμενος τ · έχ' αύτάς δήπου τάς ύχερ-

stutinuit, quam hoitium wumfieenlia, domum τεεετ- Β βοΛάς τού Καυκάσου, ενταύθα τε θηριώδη τινα 
δίαιταν μάΛΛον ύχοστάς μετιέναι, ή προση-
χάμενος τήν τών χοΛεμίων φιΛοφροσύνην καϊ 
καταβάς οίκοι μένεινέν εύπαθεία; Τίςδή οδν ού­
τος ; Εκείνος ό μηδέν τών δεινών, ήν" τι παθείν 
υπέρ υμών έδει, χατοΜ>ωδήσάς^ουδά&ις,& νόμοι 
χαϊ δίχη I όμηδίσας, ό τύραννος, ό τά 'Ρωμαίων 
χαταχροέμενος · χαϊ τέθνηκεν ύχδ 'Ρουστίχου το 
καϊ Ιωάννου, βδεΛυρών ούτω χαϊ χαταπτύστων 
άνθρώχων% άνήρ βασιλεύς · ζατερ εί χαϊ τοιού­
του μετήν ώς άΛηθώς έχιχΛήματος, άΛΧ ούχ 
ύπό τούτων αυτόν έχρήν ευθύς Μ άνηρπάσθαι, 
κριθέντα δέ μάΛΛον σχοΛαίτερον ύχδ τού κοινού 
'Ρωμαίων τε χαϊ ΚόΛχων βασιΛέως άτε δή μεγί-

$χ$, moiliter εί deiicate νχυενε ? Quis tandetn ? HU cmi 
niJiil adeo erai arduum εί ςτανε, quod, * i vestra catua 
loierandum essei, Teformidant, Gxbaut, ο tegei, ο 
juitiiia! ΐίίε, inquam, Cubazet o>/eclionem ad Medot 
Untam, itte fyraunui, HU Romanorum prodiior ; εί 
τχιει esl α Ruiiico elJoanne, adeo lufanit abjectUqw 
kominibus, vir rex duclui : qui είιαχιύ rtxma 
tjnicemodi crimini fuUul obnoxius, non ionun U-
IUIH ttalim ab hit ε medio lolli oportebal, ud poivu 
ui re»$ peracita cnnclaniim* α commuui Rommno-
Tum paiiter εί Cotchorum ίιχρεταίοτε, uipoie m«ei-
mo oMKiuniquo εεείχεηΐιεείχεο, ηιεΗίο iuppiich afi-
εετείκτ* Verum cum nuila illit Ugitima hujmt cmdu 
ptrpelTand* cattia fturil, ted potius νεεαηηΜ quod- Q ντου χαϊ τφ χαντϊ κρείττονος, προσηκόντως 
dam »odium εχ 218 "mdenlia ortum εο provtxtrii, 
wisimiliur recto eonsilio εί moderata cogiloiioni, 
#JK«otte quod πιαχυπε conducibile ε$εεί cogniliom 
nuUum ίεηιρχε reliqueruHi, ud $oii xntMO tuperbia 
είαίο odioque fiagranli babenai ίαχαηίεε omnenupu 
ρεηηίιίεηίεε liberlaUm, quodquo mutlo anU tetn-
ψοτε prmtmdiiati εταηί εί parlurierant, koe pacto, 
occaiionem nacii, εχκί txseculi, adeo xi tuqta prm-
ioniU Umporii itatxm oburvarini, %εά ηε cogiia-
tixi quidem. Αάεο onim, dificili bello premenUt 

prud&iiutn ffrofum ετεί είίαιχ pertgrinas χεφιε 
adhxe noioi xaiioxoa ubi humanilaU coxeUtato. 
Bi vrto oiiam εο$, f*i jamprid8m eroxi tonjunclis-
Bimt Romanis, debeilarc maximi (ccerunt, εί quidem 

τιμωρηθήναι. *ΑΛΧ έχειδή ταύτης δή τής 
μιαιφονίας αίτία μέν αύτοίς ένδικος ούχ ύχήν, 
δυσμένεια δέ μάΛΛον παράλογος ύχό βασκανίας 
είς τούτο κακού προηγμένη, είχότως εύδονΛίμ 
μέν χαϊ Λογισμφ σώφρονι χαϊ τή τού συνοίσον-
τος έχιγνώσει ούδένα χάρηκαν καιρόν, μόνφ 
δέ τφ αύθαδιαζομένφ τής ψυχής καϊ χαΛεχαί-
νοντι χοΛΛήν παρέσχοναύτονομίαν - χαϊ r6 μεΛε-
τηθέν έχχΛείστου καϊ ώδινόμενον ούτω χωςέκ τον 
χαρείχοντος 19 έδρασαν, ώς μήτε τήν άχμή* 
τού παρόντος χρόνου φυΛάζασθαι, μήτε μήν 
διανοηθήναι. Πολέμου γάρ τοσούτου πεμανττη-
κότος, έμφρόνων μέν ανδρών έργον άν ήν χαϊ 
τά ξένα χαϊ ούχω γνώριμα τών εθνών εύνοίβ 

quantum in ipiii litum εεί, Ηοιίώει άεάίίϊ $umxi, D *ρονάγεσ0αι. Ούτοι δέ χαϊ τούς »· πρώην ol-
κειοτάτους έχχοΛεμώσαι 'Ρωμαίοις χερϊ χΛιί-
στου πεχοίηνται · ναϊ, τό γε ήκον τϊς αυτούς, 
προσχεχωρήχαμεν τοις έναντίοις, έχώουΛευο-
μεν τοις χάλαι φιΛτάτοις, ή χώρα Περσών, τά 
πατρφα νόμιμα φρούδα, χάντα συμδέδηκε* 
άτεχνώς, όχόσα στάσεως τε χαϊ ταραχής έμ-
φυΛίας γνωρίσματα μανιώδη. [Ρ. 114] Ούχούν 

ixtidiomur jom oiim mmieiiiimii, regio χοείτα Ρετ-
$afUm ε$ί* εί ραίτχα itutitula pronns aboliU ; qxon-
ία udiiiomh alque tumultui ijttoffjtt furiota jmdicio. 
Quocirca cnm hcec omma Ua $ε habtant, εί res no-
$trv οάεο omxi εχ partc iwt cotlapstt, ila digna $i 
qux εχεορίοτϊ poitini tnpplkia istit $*nt inferenda. 
Si enim ciiem w>$ (idi ετρα Romanot εί conslantti 
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ώς τούτων απάντων έργφ ΧροεΛύόντων, καϊ xar- Α tumu*, nou e*l tamen a*quum, ο judex, ul hi leniune 

ταχόββτ ήμιν τών πραγμάτων, δια^υέντων,ούτω nostra abutanlur, minusque aliqnid pathntnr, quam 
χοινάςάξίαςαύτοίς,εϊπεράραχαϊεύρεινένεστιν11, facinorh atrocitas po&iulat. 
έπακτέον. ΕΙ γάρ χαϊ ημείς χαττόί χρός 'Ρωμαίους χαϊ βέ€αιοι τυγχάνομεν δντες, άΛΧ ού δίκαια; 
ώ διχαστά τβ, της ημετέρας επιεικείας τούτους άπόνασθαι, χαϊ ήττον τι παΟεΤν, ή καθόσον ή τού 
εγχειρήματος βούΛεται φύσις. 

ζ'. Ούτω δέ τών κατηγόρων τοίς έπι κλήμα σι 
χρη σα μένων, τα πλήθη τών Κόλχων (αυτού γάρ 
συνήθροιστο) έπαίειν μέν ού μάλα ήδύναντο τής 
τών λόγων απαγγελίας ή της " τών νοημάτων δει-
νότητος* δμως δέ τδ χρήμα γιγνώσχοντες, έφ' φπερ Μ 

έ χα στα ετύγχανα προηγμένα, αγωνιζομένης τι 
αύτοίς Ιτι συνεμόχθουν τ ) προθυμία, χαλ συμ-
περιήγοντο ταΐς μεταβολαίς τών οχημάτων * ούτω 

7. Cum vero accusnlores ita rriminntioncm 
suain peregissent, 219 Golchoium copiae ( eo 
enim conveneratit) verborum enuntiationem non 
aaiis exaudire polerant, nequeseiucniiarum pon-
dera: rem tamen ipsam iolelligenics, cujus causa 
ftiagula in medium eraiit producta, dcccrfaulihus 
ipsit aiiimi propensione collaborabant, cosdcmquc 
quos acctisaioree, gcttus prae se fcrebani, atque iia 

τ« τάς ψυχάς διέχειντο, ώς άν αύτοές έχείνοι φρο- g antntis aftVcii erant, protit illi vel ftduciam vcl 
νήματος έχειν ή οΓχτου έδόχουν. Καλ είτα επειδή 
τού ^ητορεύειν έπέπαυντο, αύτίχα οίγε, έπισχόντος 
βραχύ τού δικαστού χαλ βουλευομένου, χατεμέμ-
φοντο ήσυχη χαι ήγανάχτουν δτι δή μή ευθύς οί 
έναντίοι άνήρηντο * τοΰ δέ παραχελευσαμένου χαέ 
λέγειν αύτοίς άττα άν έθελήσαιεν, τότε δή χατα-
βοΐν ές τδ εμφανές ίεντο **, χαλ ήδη ύπετονθόρυ-
ζον, χαέ ήδη ή φωνή ές τδ σαφέστερον διεχρίνετο. 
Άλλ* οί πρδς τδ κατηγορεί; τεταγμένοι, ταΐς χεραλ 
χαταπαύοντες, άνέχοψαν τήν περαιτέρω φοράν τού 
θορύβου· Καλ τοίνυν αιγής γεγενημένης, παρελ­
θών χαλ Τού στίχος έν μέαφ άμα Ιωάννη τφ άδελ-
φώ, έλεξε τοιάδε · Μετήγαγε μέν ήμίν άθρόον 
καϊ χεριέστησεν είς τουναντίον τάς τών δοχη-

commiserationem vullii exprimebant. Ac deinde 
ubi dicendi fincm fecissenl, slaiim hi, reslilanlc 
nonnibil judice et consulianle, lacile incusabanl, 
molestcque ferebanl adversarios non slaiim ad 
necem rapi. Mandante vero judice, ul et illi qua» 
velleot pro sese diccrent, luni aperte reclaman» 
coeperunt, et jam aubmurmurabant, vocesque ipsae 
jam manifestius exaodiebanlur. Sed accusaiores, 
silentio manibus Iodicto, majoris lumutlus ansam 
praeciderunt. Silentio itaque faclo, progressusin 
roedium Rusticus cum fralre suo Joanite, in bunc 
modum verba fecil: Mutntii nobit uibilo, judi-
ce$, et in contrarium veriit contiliorum notlrorum 
εεεηίκψη Fortuna : eumqtte maxima nobit prmmta 

θέντων εκβάσεις ή τύχη, καϊ, δέον μεγίστων C *ίιι« debUa, capiii$ accenimur. Verumcnimiero 
ρών άπόνασθαι, χαρεσμεν θανάτου φευξού-
μενοι δίκην · χΧήν άΛΧ ήδ ιστός ήμίν ό 
άγων καταφαίνεται χαϊ χΛείστης όσης με-
γαΛαυχίας άνάχΛεως ·*. Γενήσεται γάρ άπα-
σι γνωριμώτερον, ώς μόνοις ήμίν διήνυ-
σται τό προδότην άνδρα καϊ τύραννον άποΛω-
Λέναι, καϊ τά βασιΛέως πράγματα τό μέρος δια-
σεσώσθαι * ώστε εί καϊ τεθνάναι σνμβαίη, στέρ-
ξοιμεν άν χαϊ ώς άσμενοι καθάπερ τι προσφιΛές 
χαϊ αύθαίρετον τό άνιαρόν καϊ ήναγκασμένον · 
καϊ οΐχησομεϋα 1 1 χάΛΛιστον τούτο χρός εύ-
θνμίαν έφοδιον έχοντες, τό γιγνώσκειν *% ένή^ιίν 
αύτοίς, ώς τους * Ρωμαίους κρατούντος έτι τών 
ΚόΛχων χαταΛεΛοίπαμεν, καϊ οΰπω παρ* έτερων 

jueuxdimmum nobii hoe ctrlamen jadiciate videtur 
maxhncque gloriosum ; fiet eiiim omnibus peTipi-
cuum, εοίίε nobis hoe deberi, quod homo prcditor 
εί tyrannus $it intcrfeclus, εί 220 ifnpeTaiorii tio-
slrt τεε tx parte eomervatm; adeo ui eiiamti mori 
noi contigmi, libentei νεί $ic simui amplexuri vel-
uii amieum el voluntarium id, quod ειί acerbum 
tl coacium, εί moriemnr pnlcherrimum hoc ad ala · 
critaim tranqnillitatemqne animi viaticum haben-
M , ccnscire nobii ipiis, quod Romanoi adhuc in 
Cvleho* imperium oblinente* rel\querimu$% neqne 
illud iptit ab αίϋε ertp/xm. St enim Penicum e$sct 
Ulud iribunul, eorumque judieio nobis itandum 
eitel, omniuo nobis negaliont torum, qnv facta 

αφηρημένους. Εϊ μέν γάρ Περσιχόν ήν τό παρόν Η $mni, (orci opm, extimeiccudivque esieut probniio-
δικαστήριον, χαϊ παρ* έχείνοις έκρινόμεΟα, πάν­
τως άν ήμίν αρνήσεως τε χροσέδει τών είργα-
σμένων, καϊ δεδιέναι χαρήν τους έΛέγχονς, 
καϊ δεδειγμένοις 1 1 τυχόν διαπορείν όποίοις άν 
καϊ χρησαίμεθα Λόγοις ύχδ δικαστάίς ποΛεμιω-
τάτοις, καϊ τφ πραχ/θέντι Λίαν άχθομένοις τφ 
της έΛπίδος ήμαρτηχέναί. 9Ρωμαίου δέ ανδρός 
[Ρ. 115] διαιτώντος, τίνος άν χάριν ήμίν τόγε-

net; magnoperc eliam laboraremui, qnibui verbh 
ea$ τε[Ματειηιι$ mpud judicn inimicissimos grnvi-
tcrque koc facto offensos, qnia $pe tua esseni fm-
ytraii. Cum vero jndex *il Rotnanu$, quam ob cau-
tam α nobis fucium uegetur, anl quid optis est excu-
snre apnd voi id, quo ipso beue de vobis sumui mc-
riii, qni tgrannum intei fecimus ? Neqne eni n iri-
baendum εί ειί venerandum regte nomen, qui ab eo 
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1481 AGATIHiE SCHOLASTICI 1&4 
nlknissimus re ipsa est deprehemm, quanlumvh Α γενημένον άπαρνηθείη; Τί δέ καϊ ιϊποΛογεΤσθαί 
ilamitcnt accutatorcs, ei atrox α nobn facinus per-
pHraum dicnnl, utpote reye inlerfecto. Oporlet 
enim nou pbulm et chtamydi exterioribusque orna-
menlis Itattc appellutionem Iribuen, sed ei qui justi-
fifipi excrcet, ct cupiditaiibH* snis moduin non ex-
cedil 221 cogitationesque suas toto honcsto metilur. 
Quod i i iiuque talem tirum interfecimus, eouira 
leges fccimus, jnsla est accusatio, merito viotenti, 
supcrbi ct sicarii α CoUhis appellamur. Si vcro 
iltius morct ab hisce virtulibu* quam longitsimc ab* 
eranl, nihil vero moderalum anima agilabat, sed vel ul 
Penas in nos clam adducerct cisquediiwntm noslram 
proderet, cnr non potius oportuit imminentis mati oc-
casionem hoc prccclaro facinorc antevertere, quam re-

χρεών παρ" ύμϊν αύτνϊς, άνθ% ών ύμιϊς εν πε·: 

πο/ήκαμεν τόν τύραννον άνεΛόντες; Ουδέ ββ γάρ 
μζταδοτέον αύτφ τοΰ σεμνού τής βασιλείας όνό-
μ«Γθς, άΛΛοτριωτάτφ διά τών έργων φανεντί' 
καίτοι μέγα κεκράγασιν οί κατήγοροι, κα) δεινά 
τετοΛμήσΟαί φασιν, ώ; δή βασιλέως άνηρημέ-
νον · χρη δέ ού τή πόρπη καϊ τφ γ^Λυμνδίφ 
καί τοις εκτός φαινομένοις έγκαΧΧωπίσμασι 
ταύτην προσνέμειν τήν έπωνυμίαν, άΛΧ ένθα 
τό δίκαιον ένεργόν, καϊ τού προσήκοντος μή 
νπερφρονοίη τό έφιέμενον, καϊ μόνοις τόΐς χαΟ-
εστώσι τό φρόνημα τής ψυχής άναμετροίτν. 
ΕΙ μέν ονν τοιούτον , τ άπεχτόνα^ιεν άνδρα, πα­
ράνομα τετοΛμήκαμεν, ένδικος ή κατηγορία, ει-

gium hubiium verendo in hoalinm potnlaUm venire? Π κότως βίαιοι καϊ αλαζόνες Μ καϊ μιιιιφδνοι παρά 
Qut enim pericutum aliquod α quopiam prccmedila-
lum vrauciverunl, cumque prolinus postenl inti-
dias ilcclinare, el praseus discrimen uicunquc pro-
pultaudo cunctinuiu* sese in potlcrvm adverms 
tventa comparare, magncc crudelilalis fueril mullo 
iiiite iis supplkium inferre, et non potiu* coKlcntos 
csse fucullale quam hnbenl imidius conttariU insidiis 
jropulsandi. Ubi vero machinationibus jam tn arlum 
dtductis nihil ud remedium fit Teliqni,*ed jamjam om-
::iapt's$um eunl,&ublutauna cumcomuuuti lahteomni 
ciiam ejus ipt, ibi lum prudeniibus viri* accelera-
lione e$l uiendum, ei i;e irremediabile aliquod maluni 
occipuinl, pYiCcaxendu.n. 

τών ΚόΛχων όνομαζόμεθα. ΕΙ δέ τούτων μέν 
ώς ποφρωτάτω τοις τρόποις άπφκιστο, μέτριον 
δέ ουδέν ήν αύτφ βεδονΛενμένον, άΑΧ' ή τους 
Πέρσας καθ* ημών ΛαθραΙως έπάγειν, καϊ κα-
ταπροέσΰαι τήν χώραν έχείνοις · πώς ού μά,έ-
Jov έχρήν φ θ άσοι τόν τού δεινού καιρόν τφ 
προτερήματι, ή, τήν βασίΛειον στοΛήν αΙδε~ 
σΟέντας. ύπό τοις ποΛεμίοις γενέσθαι; ΤοΤς γάρ 
χίνδιινόν τινα μεΛετόψενον ύπό του προεγνω-
χΊσιν, Μ ν μέν έχχΛϊναι τό παραυτίκα τήν 
ίπιΓονΛήν, χα), τό παρόν άμωσγέπως παραχρον-
σαμένοις, σγ.οΛαίτερον ένύστέρφ τοις προσπεσού· 
cir άρμόσασθαι, ποΛΛή ώμότης προεπιφέρειν τήν 

τιμωρίαν, καϊ μή IUIXXCV άρχεΤσθαι τή τού άντεπιδνυΧεύειν τυχόν εξουσία. "Ενθα δέ, τών βεδονΛευ-
μένων ·» είς έργον άχθέντων, ουδέν έτι Μίπεται πρός έπικουρίαν, άλΧ άρδην εύθ\>ς άπαντα οϊχεται, 
συναφαιρονμέτων τ ή κοινή σωτηρία κα) αιτών δήπου τών υπέρ ταύτης έΛπίδων, έντιινΟα τό τάχος 
αίρετέον τοίς έμφρισι, καϊ δπως μηδέν ότιούν τών ανήκεστων πείσονται ·· παρασχευαστέον. 

8. EtiuMii uaque disrumpantnr accusatores, pia- C η'. ΕΙ τοίνυν χαϊ δισβφαγεϊεν 91 ol κατήγοροι, 
culare tcelus vocantes 222 9 1 lnlrochium, aliisqne μίασμα βνώντες χαϊ άγος χαϊ μιαιφονίαν, καϊτοίς 
id gtnus appeltationibus ρΐαηε tragicit (actum atro-
ciui reddeutes, idqne summa vi aqenlt$, nt ίαιιΐη,η 
nd nudum factum respicialur : tuum tamen esi, ο 
jndex, prcrcedeutes causas accnrate εχρίΐιάβνε, quiv 
nos ad hoc factum impuUrunl, et ex (acii aquitate 
animi no$lri rectitudinem ^Λ0$τττε. Siquidem cum 
pazsim per cwitatex impostorci quosdatn el fnrcs tutt 
qui aliud aliquod tctlu* pcrpetrarunt viiUntus modo 
cupilt truncnri, modo pedes discindi; tupplklum 
ipsum, quod oculis nottris cermmus,iwn incusamus, 
qnantunms inhumanum aique atrox vuleaUiT, nrqnc 
eum ob camam magistralui ejusccmodi tupplicia 
irrcgauii iudUjnumur > piacularcs el nefarios eos 
vocanlcs : ted cum qvis ab illi* pcrpclrata sunt con-
sideramu*, qnodqne scelcrum ttiorum panus luant 
nobUcum Ttpulamus, gaudemus ca crudelitale. Ne-
que eniin [rustra supplicinm est adhmntum, %eU~ 
ribus nequaquam ceaantibus. hilerfeetus iiaqucft 

τοιούτοις όνομασιν έχτραγωδούντες τό γεγενη-
μένον, καϊ πρός μόνον τό πραχθέν άφορςιν έκΧια-
ζόμενοι" άΛΛά σόν έργον ώ διχαστά, μνήμην 
ποιεΐσθαι τών προϋπαρξάντων, τάς αίτιας dra-
θεωρεϊν δι ών έπϊ τί(ν πράξιν ώρμήθημεν, καϊ 
τφ εύΛόγφ τού εγχειρήματος τύ εύνονν διαγι-
γνώσχειν τής γνώμης. Έπεί χαϊ ποΛΛαχού χατά 
τάς πόλε:ς άγύρτας τινάς τυχόν ή χαϊ Λωποδύ-
τας, ή καϊ άΛΛο τι τών άνοσίων έργων ·* *£-
πΛημμεΛηκότας, όρώντες νύν μϊν τής χεφαΛής 
αναιρούμενους, νύν δέ τώ πόδε διατεμνομένονς, 
ού τού φαινομένου χατηγορούμεν, καϊ ταίτα Λίαν 
απάνθρωπο ν είναι δοκούν, ουδέ τοις άρχονσιν, 
οΐς τά τών τιμωριών [Ρ. 116] τούτων άνειται 
νεμεσώμεν, έναγεΤς αυτούς χαϊ μιαρούς χαϊ καχο-
δαίμονας άποκαΛούντες · άΛΛά τά πρότερον παρ" 
έχείνων τετοΛμημένα Λογιζόμενοι, καϊ ώς ποινάς 
τίνουσι ·* Γ<7>Γ αδικημάτων έπιμνησθέντχς, ήδό-

V A R I ^ : LECTIONES. 
1 1 #ύβλ Π,ού vulg. 20. πόρπη. Ilanc ccrtissimam Jos. Scaligeri tmeml.nionem coniirmat f l ; r i . p. 171. 

ed. Bcmn. v. 9., (*οπή vnlg., intpr. ιιι purpnra. β ί τούτον 11. · · Amie άλάβτοριςΤ ·* τδ βεβουλευμίνον Η. 
·· πείσωνται R. ·* hap(Jayotsv R. "Ιργο-/ ins. rx I*. ·* έργων ^dd.nx Rei fori. ioipr. graxiora faciaoitt 

τούτων άνεϊται R, άνεΤται, τούτων vttlg. »· τ:30ν>σι U. 
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μεθα τήώμότητι. Ού γάρ είκή τδ κοΛάζον έξεύ- Α α ttobis Uubaivs. £( qnid mali, sj hominem prodi-
ρηται, τού άμαρτάνοντος ήχιστα παυομένου. 

%Ανήρηται τοίνντ προς ημών ό Γουδάζης · καϊ τί 
δβινύν, εί προδότην ·· άνδρα καϊ ποΛέμιον άπ-
εχτόναμεν;.Καίτοι τήν τού δυσμενούς έπωνυ-
μίαν οί κατήγοροι διευκρινήσαντες, ού τφ ποφ-
βωζέρω ταχΟέντι *τ προσήχειν φασϊν, άΧΧ δτφ 
άν, εί καϊ όμόφυΛος ή, «Ά τοίς έναντίο/ς κεχα­
ρισμένα σχουδάζοιτο · καϊ τιρδε τήν δόξαν καϊ 
ημείς άρίστην ηγούμεθα καϊ άΛηθεστάτην, καϊ 
οίαν τής τού χράγματος φύσεως έστοχάσθαι. Ού-
κούν, έχατέρους , β ούτως άρεσκαν, φέρε ποΛέ-
μιον άποδείξωμεν τον Γουδάζηντφ δοθέντι χρώ 
μενοι τεχμηρίφ. Τούτου γάρ ταύτη καϊ δή δει-

iorem el ho$tem iuterfecimut? Atqui hostis ιφροΙΙα-
tionem recte intcrpretautes accuiatores, non ei, qui 
remolissime sit dissitus, convemn aiunt, sed cnivis 
etiam populari, qui hostibus gralificari stitdeut. 
Qnam quidem opinionem etiam uos oplimam cenae-
mua et verissimam; qnippe qucc rci 223 n < l ~ 
turam altingai. Cum itaque wiisque noitrum hac 
seiUeniia probeiur, nge, hottem fuisse Gubazen hoc 
ipso urgumento utentes demottitremus. Hoc enim 
dcmonstratn, eliam jure cirsum esse ipsum una 
perspicuum fiet. Universa ilaque perpeino barbura 
natio, eliamsi Romanis subdita sil, auimo tnmen ab 
ri$ alieninimo ditsila, ei legum ditciplinnm atqne 

κνυμένου, xal τό δικαίως αυτόν άνηρησθαι συν- , , . . , 
^ . 9 Λ . - . , Γ. I „ n ordwem gravait ferens, ad novas rcs moliendas tur 

αναφανειται. Απαν μεν ούν άεϊ βαρδαρον φν- Β , . ' . , . , . . 
t _ , ι Λα* - txcitandat fem consuewl, εί piacidmim 

Λον, εί καϊ χατήκοον {} τοίς 'Ρωμαίοις, άΛΛά τφ 
τής γνώμης άΛΛοτριωτάτφ διεστηκός χαϊ τή τά­
ξει τών νόμων άχθόμενον, έχϊ τό νεωτεροχοιόν 
καϊ ταραχώδες φέρεσθαι πέφυχεν καϊ ήδιστα 
μέν άν έφ* έαυτου 99 βιούν διατεΛοίη μηδαμώς 
ύφ% έτεροις ταττόμενον, ώς μηδέ τών 1 αδικη­
μάτων εύθύνας ύπέχειν. ΕΙ δέ τούτο μή οϊόν τε, 
τό γούν τά όμοδίαιτα τών εθνών χαί μάΛΛον τοίς 
οίχείοις χΛησιάζοντα τρόχοις έχάγεσθαι χρούρ-
γον ποιούνται. ΠΛήν άΛΧ εϊ καϊ τούτοις 9 άτε-
χνώς ό Γουδάζης ύχήκτο τοίς χάθεσι, τφ βόρ-
δαρός τε χεφυκέναι, καϊ τήν κοινήν τού γένους 
νοσειν άχιστίαν, ό δέ καϊ πρός τούτο κακίας 
έχώρει χαθ" ημών, ό)ς μηχέτι διαΛανΟάνειν οΐε-

me 
quidem inler $ese, dum aliis subest, vivere neutiqnam 
ptricverat, quin aliquod crimen incurrai. Quod cum 
ipsii iii impowbile, nationei ejusdem sccum insti-
luii, et qua: quam proxime ad eoruvi mores aceedanl, 
sibi adjungere itudent. Porro Gubazes etiamsi hiice 
tiliis ntel obnoxius, qnod εί barbarus orlus sil εί 
communi naiionis infidelitale laborei; tanium etiam 
odii adverim nos coneeperat, ui id ncquaquam diu-
ti*t ttgtndnm censeret, sed ε contrurio in apcrium 
produceudam εχεΜηάαηηιιε reipia hosiilitatem, 
quam liutdiu tmpactam animo suo lulentemque gei-
serat. Nobi* enim allaborantibuz ti tiullum no* 
pcricuium lubetuUibus, ne hostibus quidquam cm-

σΰαιδείν, τουναντίον μέν ούν χαϊ πρός έργον *"» c x a n i m i *^ηύα succedcrei, ίρχε domi $ibi 

άγειν έπείγεσθαι τήν προσπεπηγυίαν τέως τφ 
νφ καϊ ύποχρυπτομένην δυσμένειαν. 'Hjuov 
γάρ διαπονουμένων καί πάντα χίνδυνον μετιόν-
των, ώς άν τοίς ποΛεμίοις μηδέν ότιούν τών κατά 
γνώμην έκδαίη, αυτός οίκοι μένειν φετο δείν 
σύν τοίς όμοφύΛοις, χαί ποΛΛφ τού μοχθειν άφ~ 
εστάναι. ΠΛϊγν άΛΧ έπετήρει σύν άκριδεία καϊ 
άνεπυνθάνετο · τάς τών αγώνων κινι\σεις, ές 
δπερ άν καϊ χωρήσαιεν. ΕΙ μέν ούν μέγιστον τι 
\αχά τούς ποΛέμους τοίς 'Ρωμαίοις διήνυστο, 
καϊ τού vixyv ένεργόν τε καϊ άΛηθεστάτην 
ήραντο * δόξαν, ό δέ τό δυσμενές τής ψυχής 
καϊ βασκάίνον έπιδεικνύς, διακωμφδείν ευθύς 

C*M barbaris suis detidendnm cemebal, longissime-
qitc α laboribut bellicis abetse. Obsenabut 224 t a ~ 
men accuiate prctliorum motus, quo lendereut. Si 
quid tgilur prirclare α llomanis essel geslum, el 
tlrenuam verissimawque vUioria* luudein reportat-
$eni, ipse hosiilctn nunm inviduniqiic animum decta-
rans , mordaiiler comicum in morem ιτήάετε εί 
rerum geslnrnm spltndonm ac diyuuaiciu offutcart 
mlebalur, ridiculi ctepli riduttlum evcntum appd-
tans, quique twn iptorum forliludini, sed forlnwc 
temerilaii deberclur. Skubi vero (orionit lapsi fui$-
«tm«s, (qni enim fitri poitit, ul rei humatHv non in 
conirarium vergant, sed perpeluo in uno eodcmque 

έπειράτο, χαϊ διαΛύειν τήν έχ τών έργων σε. f> statu pttma^unt ?) tnm isu tanquam ultroncu* 

μνότητα, φαύΛην μέν τήν έγχείρησιν, φαυΛότα-
τον δέ τό πέρας άποχοΛών, χαϊ ουδέ τούτο ήμέ-
τερον, άΛΛά τού άΛογίστου τής τύχης. ΕΙ δέ 
που τυχόν χαϊ σφαΛείημεν (χώς δέ οΐόν τε τό 
άνθρώπειον μή ούχϊ χαϊ πρός τάναντία ιιεταδάΛ-
Λειν, άΛΧ έπϊ τών αυτών άεϊ βεΰηκέναι*όδέ 
χαθάπερ τις αυτόματος τών γιγνο^ιένων κριτές, 
τί\ν μέν τύχην ευθύς άφίει τών ΙγχΛημάτων 
άνεύθννον, [Ρ 147| ώςού μετόν αυτή τού σνμ' 

quidam eww/fiuw judex, lorluuam quidem slatim, 
perindc ac si cvenlns rermm ab eu non penderenl, 
ctdpa omni hberabnl : hoc vero fixum ei decretum-
que manebat, uullam aliam es$e causam rei parum 
bene α nobit getta*, prietcr solnm animi nudiiiiem, 
manunm imbecillUatem εί coHtitiorum stvlidiiuKm. 
Foriwur enim mulab\V\taiems incontiantiam cl tc-
meriir.tem ci alia, qucc nobis conhimeliotc objicitbat, 
hostibus nequaquam aicribcbal, ianquam hisce de 

VATUiE LECTIONES. 
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camti, oceasione iia obtala, nos $uptrai ent. \ δάντος * ήν δέ πάντως αύτφ προεσκεμμένον 4 

καϊ εγκριθέν, μηδέν άΛΛο δοχείν africr είναι τον ένδεώς ήμίν τι πεπράχθαι, ή μόνον άνανδρίαν 
yroi/i7|c ΜΪ χειρών άσθένειαν xal βουΛενμάτων άδεΛτηρίαν. Τό γάρ παΛίμδοΛον τής τύχης χαϊ 
άταχτον χαϊ ά,ίόγιστον, χαϊ οϊς χαθ* ημών αυτήν 7 διεΛοιδορείτο, ουδαμώς επήγε τοις χοΛ*-
μίοις, ώς έχ τούτων ημάς, ούτω παρασχ,όν, ύπερδαΛΛαμένοις. 

9. Ua>c itaque ille proclamabat, el tignifieabnt Ο'. Καί rolvw άνεδόα ταύτα περιφανώς, χαϊ 
ΗΟΊ $οίιι.ιι Periarum exercitibut, qnibus qnidem itte γνώναι παρείχεν ού μόνον τοΤς στρατεύμασι 
eiiam lingnla el eluborabat εί ycrficicbat; scd nnulu 
slalhn ab ipso emissi id perferebanl iu 225 **9e~ 
rinm, in Alanos, Suaucrum naliont, barbnri* ultra 
Cuucastim habitauiibns, quiqye ultra Uoi, ei l*h 
ipsis adfiHc smi nfjeriores, et ad omnei, ti obiri po-
tuissent, orbis tcrrarum exlremitaiet wiitere no%i 
desiiiissel. Nuntii sumwa iiicc erat : Romani im-
bcllex, el n barbarh tuperantur. Atque hii quidnn 

τών Περσών, οϊς δή χαϊ έκαστα διεπονείτο καϊ 
έχρασσεν, άΧΧ ευθύς άγγοΛιαφόροι σταΛέντες 
χρός αυτού διεκήρυττον εϊς Ίδηρίαν, εϊς 'ΑΛα· 
νούς, τφ γένει τών Σουανών *, τοις ύχέρ τόν Καύ-
κασον οϊχούσι Βαρδάροις, τοις χόφφω τούτων* 
τοίς εκείνων έτι ποψβωτέρω, τάς εσχατιάς άπά-
σης · τ ής γής είχερ αύτφ περινοστείν ένήν, 
τούτον γε χάριν ούκ άν ένεδίδον *·. νΗν δέ τό 

rebus sl*di*m ille suum collocabai, non solum nt άγγεΛμα · 'Ρωμαίοι χαχοϊ τά ποΛέμια, καϊ τών 
Παρδάρων ήσσώνται. Καϊ τήν περϊ ταύτα cxcv-
δήν ούχ ώστε jiovcv η χρές όνειδος άγειν τό 
τών 11 'Ρωμαίων γένος μεζήει · καίτοι καϊ τούτο 
δεινίν καϊ '· Λίαν εναργές γνώρισμα ψυχής χο-
Λεμίας · τό δέ έρ" φ πΛέον έμόχθει καϊ χαρεσκεόα-
στο, έτερον τι καϊ τούδε μείζον u ύχήν. Τήν γάρ 
υπέρ βασιΛέως τού μεγίστου παρά τοίς έθνεσι 
νιχήσασαν δόξαν, ώς άρα δυνάμει τε κράτιστος 
καϊ πΛήθει τροχαίων χεκοσμημένος, διαΛύειν τΑ 
μέρος , β έγίγνωσκε χρήναι, χαϊ ταύτη χρός θρά­
σος κινείν χαϊ αύθάδειαν τό τέως κατεπτηχϊς 
χαϊ Οαυμά&ν. ΨΑρα χοΛέμιος άν ύ ταύτα δρών 
χαΛοΤτο δικαίως, ή μάΛΛον φίΛος καϊ εδνους καϊ 
βασιλεύς καϊ ύπόσπονδος, καϊ δσα τοίς κατ· 

innversnm Romnnonim naliourm conlnmelia aficerel 
(iiimct&i eliam hoc grove ct*el, et valde mauifatuni 
h >s!ilit uniwi argnmeulHm), aliud rero quuldam 
longe majus hoc mberat, in quo ρτνάρηε laborabal 
et machinubalur. Opinionem tnim, quw dt maximo 
impsratore omnium barbarorum a*imv$ occuparai, 
qund nimirum poienihiitnn» esiel iunumeriiqne Iro-
p.ris vlarut, ihfnnrjendam itbi ex parte pniabal, ut 
sic iiio$, lerrore admiralloueque Romani nominit 
oniea capto*, uudeniiorei cotifideutioreique redderet. 
Num igituf ho*li$t qui tcrlia facii, jure VOCTIUT, flfi 
poliui anicus et benevoln* et rex et contaxteriilu*, 
unt qnibuscuitqne evm accusalores (itulis ornant? 
Tameisi ul uTihqut counmmiier hoc άεΐιιτ, non 

* p w ' »' — — 
altier dvccrucndxis esl umicus ab ho$le,quam εχ$οίο Xt ηγόροις έπϊ *·τφ τυράννφ χεχύμψενται; Καίτοι 
incideutiutu rcrum eventu, el ex botta fortatsh aul 
226 n/feciione. Cnm Uaque probatmn 
sit eliam nunc, quod Cubazes uobis victoria potitii 
dolebat, $i qnid vero linitri nostra cnlpa eveniuet, 
gaudebal: quid igitnr Roma,iu legibui ocdamanl 
barbari, ex quarum pwuripto punire toUmut, oui, 
si rc$ tie poslulet, eliam ε medio tollcre, qni rci-
publica; sialum lurbareul cx ραΠε εί labefactarent? 
Ai, si tidciur, signa atqne indicia probauowiqne ex 
rtbns verisimilibu* petilas omuiamus; soiam τετο 
νεηιηι ipsarum experieniiam consideremu*, quonam 
itla nos ageiu (εταί. Occupabatur α Ρεηϊε propugua-
cufum Onognris, tx ditione Arckoeopoli άτεΗΐήεαα 

κοινή δοθέν έχατέροις, ούχ άλλως διακριτέον τό 
ρίΛον άχό τού δυσμενούς, ή μόνφ τφ πρός τάς 
έκδάσεις τών παρεμπιπτόντων εύ τε τυχϊν ή έτέ­
ρως διαχείσθαι τάς γτώμας. Επειδή οδν άχ-
εΛήΛεγχται χαϊ νυν ό Γονδάζης, ώς ήνιάτο μέν 
οίς έκρατονμεν, ήδετο δέ οΐς ήμαρτάνομεν. τί 
δήποτε καταδοώσι τών χαρά 'Ρωμαίοις νόμων 
οί BapCapci, xaff ούς χοΛάζειν εΐώθαμεν ή καϊ 
άναιρείν, ούτω χαρασχόν, τοίις τό χαθεστός 1 1 

τής χοΛιτείας χτνούντας τό μέρος χαϊ Λυμαενο-
μένονς ; 'ΑΛΛ* εϊ δοχεί, τεκμήρια μέν χαϊ γνω­
ρίσματα χαϊ τούς έκ τών είκότων έλεγχους " 
χαρώμεν, μόνην δέ τήν έχ τών πραγμάτων έχι· 

ademptum, εταίψιε dedecus inloUrwidum, hoiiium ^σχε^ώμεθα χείρον, οδχερ ημάς άγουσα φέρει. 
εχβτάΐκηι intrn mitros nosmi w locis ναίίάε tonu-
dhse.Vicerai luvctenlenlia ii:ierprx>[ec:oitniiHia>, ui 
in eos cum tolo eacercii» moveremui^ uiq^ submovtre-
mus et propulsaremus id, quod nobis quam υιαχίηιε 
infettum insidioiuwque erat. Erai nobis piane opuz 
είίαηι Colchico εχΰτοΗη, ιιί ηοη solum Uli ianquam 
locorum pertVt plus aliquid, quam εοτκη ΐηιρεήιί, 

Κατείχετο γάρ ύπό Περσών τά φρούριον ή %Ονό-
γουρις, έχτής χατά τήν 'ΑρχαιόχοΛιν χεριοιχίδος 
παρηρημένη καϊήν αίσχος ού φορητύν% στρά­
τευμα δυσμενές ** εϊσω χεριδόλων έν τοις ημέ­
τεροι ς χωρίοις βεβαίως ίδρνσθαι. Ένίκα βουΛή 
χαρά τοις [Ρ. 118] στρατηγοίς, φοιτφν έχ% αυτούς 
άπαντι τφ στρατφ, χαϊ καθεΛείν ή καϊ άπώσα· 

¥ARIi£ LFXTIONES. 
* προεβκεμμένον II, παρεσχεμμένον vulg. τ αυτήν Π, αυτών vulg .... - — . /uig. · Σουανών R d 'mlpr., qui pro τώ 

γένει' legisse * vidctur τά γένη, vulg. Χουσάνων. · άττάσης R, απααας vulg. Μ ούχ άν ένεοΉου R ούχ 
άνεδίύου Lugtl. elcd. pr., ούχ ένεδίδου Par. 1 1 ούχ ώατε μόνον R, Lugri. el inlpr., edd. εχ CDIIJ Jos. 
Scaltgori μον. ούχ ώατε. 1 1 τών R, πάν vuljr. ° χαι anle λίαν om. R . f k ή τούδε μείζον R, inlpr. aliu* 
quiddam εί longe mnjui, μείζον χ. τ. vulg. 1 1 τδ μέρος R, τδ αυτού μ. vulg. έγίνοαχε Spto. Par. ι · έ«ι R. δαο 
vulg. ΙΤχα6εατδς Β,χαθεατώς vulg. "λόγους Rproέλεγχους. »· παρηρημένη Rc l iutpr. adcmia. 
παρηγμένη vulg. ** δυσμενές R ci iiilpr. hostilem cxcrcHum, δυσμενών vuig. 
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σθαι τό Λνπούν έχπΛείστου χαϊ έφεδρενον. Έδει \ comiliis suit juvarent, scd ui bellanlibus nobis ud-
πάντως ήμιν χαϊ στρατιάς ΚοΛχιχής, ώςάν μή versus armatoi munithsimoqne loco insidenies, 
μοννν τή τών τόπων εμπειρία χΛέον τι τώτ ούχ 
επισταμένων χρός τύ συνοίσορ διανοηθείεν, άΛΛά 
χαϊ μαχόμενος ήμιν πρός άνδρας όχΜτας έξ 
έρυμάτων χαραταττομένους9 χαϊ χρός γε τοί>ς 
έχ Βίουχεφίσιδνς χατά τό είχός ήξοντας% συν-
εχιΛάδοιντο χαϊ συμπαρασταίεν. Τι οδν έχϊ τού­
τοις έδει χράττειν τούς στρατηγούς; *Αντι6ο-
Λείν, ώς έοιχε, τόν ηγεμόνα τού γένους, χαϊ χρός 
συμμαχίον αΐτείν, αποδείχνοντας χαϊ τό εύ-
Λογυν τής αΐτήσεως · καϊ τοίνυν άντεδόλουν χαϊ 
άπεδείχννον. Ό δέ, χαθάπερ ώς άΛηθώς βασι­
λεύς τις είναι πεΧαττευχώς, χαϊ ώς έξύν 91 αύ­
τφ χαε% έξουσίαν βιούν, σνστρατενεσθαι μίν 

ct 
oduTtui eos, qui ex Muchirhide veihimililcr IVJ< -
turi videbantur, cvpias viresque suas conjungeitul. 
Quid itaque hisce in rebui prwfeclis exevcilus fa* 
ciendum entl? Rogaudus, uti videtur, 227 e i a t dnx 
nationis, et auxilium ab εο posceudum, wquitaie 
petiiwnii εϊ demonitrala. Rogarunt iluque ei dc-
monitramnt. IIU νετο, veluti regem quenuUm se 
τενετα ene sibi pcr$uaden$, et ptrinde ac si ip*i 
Uciium esset pro tuo arbilrolu vivere, ue adcs^ 
quidem nobis, nedum adteriut proptiguacuii illius 
expugnationem copiai suai coujungere vuluit. Scd 
xeque excuwiionei quidem ullui, eliamsi parum idv-
neai ac deeoras, speeiosum tamen atiqnem rcfuui-

ήμίν έχϊ τό φρούριον ουδέ μέχρι τού παρείναι & tivnis snas praHcxtum habente*, comminisccbuiu 
γούν μόνον ήνείχειο. Ού μήν ουδέ σχήψεις τι 
νάς, εϊ ·· χαϊ απρεπείς, άΛΧ ές χροχάΛνρμά γε 
δμος τής άχοφΡήσεως εύχρόσωχον έμηχανάτο * 
άχεχέμχετο **δέ μάΧα σεμνώς χαϊ σοδαρώτερον 
ή χατά μισθωτόν ύχήχοον β* τήν άξίωσιν. Καϊ 
χρός γε νεμεσών διετέΛει τυϊς στρατηγοΐς ··, χαϊ 
δυσμενώς μέν είς αυτούς άφυδρίζων, ώσπερ άν· 
δρίαν τούτο ηγούμενος* χαϊ βασιΛεύσι πρέπον 
ή γάρ τδ " διαρρήδην ύχέρ τών ήδη μεμελετη-
μένων ** άταισχυντήσαι. Είχα διαμέΛΛειν έχρήν 
χαϊ μείζονος άναμένειν έλεγχους χαϊ τό βασιΛειον 
γράμμα δειχνύειν, έφ9 φ χατά τό Βυζάντιον άφ* 
ιχέσθαι τόν μηδέ της οίχείας χώρας εντός βρα-
χείάν τινα διανύσαι χορείαν έΛόμενον; χαϊ χώς 
οίον τε ήν, εϊγε στέλλειν αυτόν ούτω χαλεχαΐ-
νειν χαθ* ημών χροηγμένον Μ έπετηδεύσαμεν, 
μή ούχϊ τσραχάς τε μυρίας χαϊ φόνους99 χοΛ-
λούς έμφυΛίονς χαϊ μεταχώρησιν εμφανή χαϊ 
τών Περσών είσφοιτήσεις αθρόους γενέσθαι, 
άπειθούντος μέν άναίδην " τού δυσμενούς χαϊ 
διαμαχομένου, τού δέ παντός έθνους χαϊ μάλα 
τήν στασιν προσιεμένου τφ χρός τήν χίνη-* 
σιν τών χαθεστώτων βαρδοριχώτερον ορμής 99 

χεφυχέναι, χαϊ πρός γε πΛησίον έχειν11 τούς άνθ-
εξομένους; Τοιγάρτοι τόν άρχηγόν ημείς Η τής 
έχιδουΛής άνελόντες, τοσούτων συμφορών έσμόν 
παρόντα ήδη χαϊ ώδινόμενον ούτω χι»ις εύχοΛώτατα χατεπαύσαμεν, ώς νύν άχιστείσθαι" 
χεριφανώς εϊχερ δλως τι χαϊ ήμεΛΛεν εσεσθαι. 

c\ Μή τοίνυν, ώ διχαστά, τήν έχιστοΛήν χρο- D ιΟ. Dennant €rgo nnnc, ο )χάεχ, ερϊιΐοίαιη pro-
φερόντων, μηδέ χαχιζόντων ημάς ώς δή τοίς ferre, tiequ€ ΗΟΙ damxtnt, quod earum mandalum 
έν αύτη γεγραμμένοις ουδαμώς ήχοΛσυθηχότας. uculi non simn$. Cui tnim non (ηεήΐ mamfestum, 
Τφ M γάρ ού Λίαν εύδηΛον, ώς τό γεγράφθαι, id quod HiUrii illi* ptruribebmtur, οροτίειε illum 
χρήναι χρός rfjv βασιΛέως αυτόν , τ πόΛιν UVM, Byzaxtium %τε, tentandi tantum cxptvrandique causu 

ud potiuM grariter faiiHoiiuique quam mercetwriutn 
ixbdilum dtcebat posluiata rejicicbai. Adhac ι/ι M<O 
adversut pwfectos odh pertiilent, kosliliter hi ipsos 
erat contumelioiui; forlitudvtem id εεεε regesque 
άεεετε, censent. Dictbal εηίοι αρεΠε, εοε in iit, qucc 
jam aceuraU traciala erant, impudentet u gesiitse. 
Eralne tuw diuiiu* cunctandum, aut majoret proba-
lionci extptclanda, aut imptratoria: lillerac otten-
dendie, quibui mandabatur ui Bgzanlium iiei, cum 
ηε ad breviuimum quidem itcr iutra noilram T€gio-
xom %ε accingere teliet ? Et quo pacto fitri poterat, 
tt illum uique adeo uobU iufeHtum llytaniium viil-
ttre aqgreni fnUimut, qui* wfiuilai lurbai mnllai-

c q^ cmdtt inUil'mas€oxcHatumut, quiu eliam aperfw 
22S άε{εεΐίοιιϊ εί Perturnm invptioui qnsampra:-
bnUumut, c*m unhersa hmc naiio mrvm in nwdum 
itl coxlHmox el τεέείίη et leditioim oatde iludiosa, 
quod tfideliect borbancum iu morem ad immutan-
dum ttatum rerum naluraiiitr sil propenta; cum 
pr&eipru in propinquo estent kubUuri, qui ipsos 
tuendot imicipertnt f Not itaque, piiueipe tedilionis 
ixurfccto, taxiarum cxixmitaium examen jmn ρτα-
uus xlque suppullulant hoc landem modo fuciMnie 
compreuiwius, αάεο ut aune non credatur aperie, an 
in uuiversum aliquid eliam futurum fuerit. 

VARL4D LECTIONES 
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(acium fuiise, an tua sponie aqui$ mandalis ezset \ απόπειρα μέν δ ν υπήρχε καϊ βάσανος, εϊπεραυθ-
obtemperaiurus, iisque te jiire accommwia ums ? 
Cum iiaque nobii ipsius animi pervicacia ei proiervia 
facile enet cognua, cum id quod minus irai dctre-
ctaret, quo paclo ad id quod nmjus erai eum incilare 
oporUbut, tt non polius stalim ad extiema rettwdia 
venire, ad qum muliis urgeulibu* mulis nccessario 
perveuimanus ? Qui enim opporiunm 229 occasiouh 
tnomeuium ncglcxeiil, neque slutim rei gereitdx fa~ 
cuUalem arripucrit, fruslru deinde praterlaptam 
occasioncm revocubil. lUliquum igitur erat [orlasiit, 
ut accusntores aiunt, lilcm quamdam movere C K -
bazi, et nugatoriam in jndicio conlentioncm excitarc, 
rerumque tccuritali verborum ampulla* pr<s[erre. At 
non ptnuiucbitut /IOC, ο mmri, Ptriv jam prccien-

αιρέτως είχοι τοΤς [Ρ. 1191 προστατευμένοις *\ 
ώστε δικαίως άρμύσασθαι; Γνωσθέν τοίνυν / α -
δίως ήμίν τό άνήκουστον της γνώ^ιης χαϊ άμιΑ-
Λώμενον, δι' δ τύ έΛαττον άπεσείσατο, πώς έχϊ 
τό μείζον έδει προτρέπειν% χαϊ μή ** θάττον είς 
έχεϊνο τό πέρας έλθείν, είς δπερ, πολλών έν 
μέσφ συμδεδηχότων δε ινών, πρός ανάγκης χαϊ 
ώς περιήχΰημεν %· άν; Ού γάρ ένεστι τούς τήν 
άχμίγν τού καθήκοντος καιρού περιορώντας χαϊ 
μ ή τοΐς πρακτέοι ς άρμοζομένονς, έν ύστέρφ τό 
πάρει μένον άναχαλεισθαι. ΈΛείχετο δή οδν, ώς 
έοιχεf καθά φασιν οί κατήγοροι, δίκην τινά χι-
νειν πρός Γουδάζην, καϊ Ληρώδεις αγώνας έγεί-
ρειν %ι, χαϊ τής τών πραγμάτων ασφαλείας άνθ­

ια, reque ipsa immincnte*, et ad univenam Colcho- Β αίρείσθαι %1 μάΛΛον τήν έπϊ τοις Λόγοις κομ-
rum rvgioium Iwju* consilio atque ope intadendam 
parati. Cum tcro omuino demonilralut sU Gubazes 
hostis purilcT et prodilor, avimoque od tgrauvicas 
*pcs eiato, quid inlenste putanl CoUhi, livc α uobis 
sive ub aliis sii interfectus? Ncque cnim ducibus 
tanlum aut *iioqniu iis, qui maxima polentia xaiern, 
bona mcits innasci 0/7«« udhwrescere mUi, scd cu.vi* 
omnino voleiui iiberum convenicnsqKe cst, pro repu-
btica, tit qua iocum aliquem oblinet, laborare, et ad 
commune bonum prwstandtiM omnibus viribus ad-
niii. Quocirca tameisi exucrabUcs illorum judicio 
ει dclettandi censeamur, fidelisshui lamen impera-
lori luinu* et Humanorum studiosi, et isdias 
iiruere imtantibus infesli. Si quid vero eiiam am-
plius dicendum est, ita tibi plane pertuade, 0 judex, 
nclum a'qui*$imumque nos facinus peropportnne 
uusos fuisse, neque id absque Marlini volunlaie 
pulrutum. 
ά\1ηθώς χαϊ δίκαιον τό παρ9 ημών έν δέοντι 
γνώμης γεγενη^ιένον. 

230 υ* Mi* ila peroralis, Alhanasius inilio 
«piiJein nihiloininus Ruslici diclis aurcm actomnio-
tlabui; consullaiione vcro disccptalionequc bis oa 
de ru babita, cum ipse omnia accuraiius cxpcndis-
sci atquc invesiigasset, visum ei cst nullam a Gu-
bazc prodiiioucm aut tyrannidem aperiam leuta-
tam fuiste, ac proiude cadem inique uefarieque 
|M>rpetralam : adeo ul quod copias suas ad oppu-
(^iiandani Onogurin cuni eis conjungerc recasaverit, 
in)ii ipsius ad Me<los defoclio in causa fuerit, sed 
quod ptxfeclis exetdliu infonjjior essol, qnod illo 
ι ϊΐιη vecordia t i ucgligeuiia propugtiaculum illitd 
«ssct aniissuii). Quibus rcbus omuibus a judice co-
Kiiitis, do Martino quod dicliim fuerat, eliam ipbum 
lansciuui fnissc pailicipoiuqtu! borum ooiisiliunim, 

•φείαν. ΆΛΧ ού συνεχώρουν, ω χαχοδαίμονες, οί 
Πέρσαι παρόντες καϊ τόΐς έργοις έγκείμενοι, χαϊ 
τής ° ΚοΛχιχής χώρας ό πάσης ταίς τούτου βου-
ΛαΤς έπιΛαμδάνεσθαι παρεσχευασμένοι. Έπεϊ δέ 
πανταχόθεν ό Γουδάζης άποδέδειχται χοΛέμιός τε 
χαί προδότης, καϊ πρός τχψαννικάς έΛπίδας ήρμέ -
νος, τί διαφέρει* οϊονται σφίσιν οί ΚόΛγοι, είτε 
παρ* ημών είτε παρ* Ατέρων άνήρηται; ού γί/ρστρατ-
ηγοίς μόνοι ς ή τοίς άΛΛως δυνατωτάτοις ό τής εύ­
νοιας έθέΛει σκοπός έμφύεσθαι καϊ προσιζάνειν · 
c l . U a παντϊτφ βουΛομένφ βατ όν δήπου καϊ προσ­
ήκον τής έν ή τέτακται ποΛιτείας ύπεραΛγείν, καϊ 
τό κοινή4i συνοίσον ές δύναμιν κατορθούν. Ούκούν 
εί καϊ βδεΛυροϊ κατ* αϊτούς καϊ κατάπτυστοι 
καθεστήκαμεν, άΛΛά πιστότατοι βασιΛεί καϊ 
φιΛοί,ώμαιοι Μ, κα) οίοι τοίς έπιδουΛεύειν πει-
ρωμένοις μή έφιέναι. Εί δέ δεί τι καϊ πΛέον e l -
πε7ν, ίσθι σαφώς, ώ δικαστά, καλόν μέν άς 

τολμηϋέν, ούκ άνευ δέ τής τού %· Μαρτίνου 

ια'. Είρημένων & κα\ τούτων *' ό Αθανάσιος τ ° 
μεν τταραυτίχα ούχ ήσσον τούς 'Ρθαστ(*ου άπεδέ -
χετο " λόγους. Σύστασης δέ καί δίς Αγωνίας, επειδή 
άπαντα ές τδ ακριβές γνωματεύων κα\ άνερευνωμε · 
νος, ουδέν τι αύτψ εναργές προδοσίας ή τυραννίδος 
εγχείρημα *· ήμαρτήσΟαι ύπδ τού Γουβάζου έδέδει-
κτο, άδικος δέ μάλλον χαί παρανομώτατος · · δ φό­
νος γεγενημένο.;, ώς και τής έπ\ τήν Όνόγουρι> 
συστρατείας ού μηδισμού χάριν άπαγορ^υΟείσης Β | , 

^ άλλα τώ άχΟεσΟαί γε αύτδν κατά τών στρατηγών, 
άνΟ' ών " αυτ?ς κα\ άπεστέρηντο £φστώνη πολλή 
Υ.Λ έκμελ:ία χϊχαυνωμένοι" επειδή ούν ταύτα έγί-
γνωσκε, τότ5 δή το μ^ν έπ\ Μαρτίνω λεχΟέν, ώς άρα 
κα\ εκείνο» μετήν τών ές τούτο βεβουλευμένων, άνοί-
σιιν βααιλ^ι διενοεΐτο. Τοις γε μήν τδ άπεκτονέναι 

V A K L E LECTIOiNES. 
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περιφανώς ώμολογηκόσι κρίσιν έπήγεν άνά γραπτό ν, Α ad iinperalorciit ivferciidum ceitsuil. De liistc v«ro, 
έν j διέταττε Οάττον αυτούς [Ρ. iiO] διαφθαρήναι, 
ύπδ τήν δικαστικήν μάχαιραν γιγνομένους, καλ τάς 
κεφάλας αφαιρούμενους. Καλ οι μέν έπλ τοίς όρεύ-
σιν ήμενοι, και άνά τάς λεωφόρους περιενεχδέντες, 
μέγιστον θέαμα 4 4 τοϊς Κόλχοις είναι έδόκουν, καλ 
πλείστης άξιον ευλάβειας. Έτεδήπεσάν 1 4 τε χαλ έπλ 
τψ κήρυκι τυρδν τι μάλα {κκύντι καλ διαπρύσιον, καλ 
παρεγγυώντι δεδιέναι τούς νόμους, καλ φόνων αδίκων 
άπέχεσθαι Έπελ δέ αύτοίς καλ άπετέτμηντο οί 
αυχένες, τότε δή άπαντες ές οίκτον έτράποντο, άπο· 
βεβληκότες τδ χαλεπαίνον. Καλ έπλ τούτοις έλέλυτο 
μέν δ άγων' οί δέ Κόλχοι αύθις διετελουν εύνοι δντες 
ές τά μάλιστα 'Ρωμαίοις, καλ τδν πρότερον άνανεού-
μενοι τρόπο*;. 

ιβ'. Τούτων γεγενημένων, τά μέν τών Τωμαίων ΰ 

στρατόπεδα διεχείμαζεν άνά τά πολίσματά τε καλ 
φρούρια Μ , ώσπερ έκάστφ διετέτακτο. Έν τούτφ " 
δέ άνδρες τών παρά Μισιμιανοίς δυνατωτάτων ές 
Ίβηρίαν παρά τδν Ναχοραγάν άφικόμενοι, άπαντα 
οί · · διήγγειλαν τά έπλ Σωτηρίχφ πρδς αυτών τετολ-
μημένα· τήν μέν άληΟεστάτην αίτίαν ήρεμα υπο­
κρυπτόμενοι, λέγοντες δέ, ώς επειδή έκπλείστου τά 
Περσών έτύγχανον ήρημένοι, προπηλακίζεσαι σφάς·· 
ύπό τε Κόλχων αυτών καλ Τωμαίων, καλ έν τοίς 
άτιμοτάτοις τετάχθαι, πέρας δέ Σωτήριχον αύτοίς 4 4 

έπιστηναι, λόγφ μέν ώς δή χρυσίον τοίς ξυμμάχοις 
διανεμούντα, έργω δέ τά έπλ λύμη τε καλ καθαιρέσει 
τού παντδς γένους διαπραξάμενον 4 Ι . ilapor τοίνυν 
ήμίν, έφασαν οί πρέσβεις, ή άρδην άχοΛωλέναι, ή 

ulpotc apctlc oedeiti ab se perpclratam fas*is, cx 
scripio scntcnliam l u l i t , qua m a i i d a v i l , ul quam-
primum interlberentur, et gladio judiciali stibmissi 
capile iruncarcitiur. Alque lii quidem miitis insi-
dcDlcs, el pcr publicas vias circumvecti max inm 
Colcbis speclaculu leirorique fuluri videbunlur. 
Percellebaniur cnim voce prsecouis alium bonvn-
dunique in modum proclamanlis, et monculis 231 
legcs vcreri, et uefariis caedibus absliircre. Poslquam 
vero bi capilibus fucruul Iruncali, ad comntiseia-
lioiiem vcrsi omnes animorum ofleusioneni drpo-
sueruiH: aiquc ita conventus judiciarius solulus; 
Colcbi vtTo iu sua erga Romaitos Gde ac bctievolcn-
lia aeerriqic pcrsiileruul. 

4$. liis iia peraciis, Romanorum copiae per urbcs 
ci castella divisae lii)*rnaruni, proui cuique mau-
dalam cral. Inlerea viri quidam prxcipua? inler 
Misimianos potenliae in Iberiam ad Nacboraganem 
cum pervenissenl, omnia ei nuiiiiaruni, quae in 
Sotericbum pcrpelrasscut; verissiraam quidem cau-
saui silcniio occultauics, dicenlcs vero, quod, cum 
a mullo lempore Pcrsarum paries caseni secuii, 
igoominia afficerentur cl ab ipsis Colcbie ei a Ro-
manis, atquo inter vilissimog censcrentur: taiidain 
vero Solericbum ipsum superveiiisse, verbis qui-
dcm prae se ferenteni, quod pecuiiiam sociis di&-
tribuere velle.1, re aulcm ipsa, quse ad pernicicm 
eversionemque loiius genlis pertinebaoi, molieulem. 
Cum itaque oporteret not, dicebant oialores, vel 

χροτερήσασι δόξαν μέν τινα ίσως χαρ% ένίοις ^ l*ndUu$ perire, νεί praeveniendo Romanos calidi for-
άπενέγκασθα* ·· χροχετείας, καϊ ώς τοιοίδε κα* 
χίζεσθαι, βιοτεύειν δέ δμως έτι κατ* έξονσίαν, 
καϊ τά ημέτερα αυτών η άν συνοίσειν δοχοίη 
δ*ατιθέναι, εΙΛόμεΟα τά άμεΐνονα καϊ τον αν­
θρωπείου μάΛΛον έχόμενα τρόπου, τών μέν Λοι-
δοριών καϊ κατηγορημάτων ·· όΛί^-α φρόντισαν-
τες, περϊ πΛείστου δέ ποιησάμενοι τήν σωτη-
ρ:αν. Ι,ωζήριχόν τε γάρ άπεετείναμεν χαϊ τους 
ιμα αύτφ ές τούτο έ ΧηΛνΟότας, ώς άν εκείνους 
μέν τωαΙμεΟα της αδικίας, πίστιν δέ εύνοιας 
βεδαιοτάτην ένθένδε τοις Πέρσαις παρασχυ­
μένοι, εύχΛεέστερον προσχώρησα*μεν. Έπεϊ όέ 
τούτων τε απάντων χαϊ μάλιστα44 τού μηδισμού 
ένεκα ούχ άνι]σονσι χαΛεπαίνοντες οί 'Ρωμαίοι, 
άλλά τάχιστα i&iv έπιπεσούνται, καϊ απαντάς, 
τό γε ές 44 αυτούς ήχον, διαφθερούσι, προσήκει 
δή 4 4 cro«, ώ στρατηγέ, δέχεσθαί τε ημάς ευμενώς 
χαϊ έχαμύνειν, τής τε χώρας χέρι ώς οίκείας 
τολοιπόν καϊ χατηκόου τά προσήκοντα διανοεϊ-
σθαι * καϊ μή χεραδεΐν οΐχήσεσθαι χινδυνεύον 
γένος ού σμικρόν, ουδέ άσημον, άΛΛά χαϊ πλεί-

taisis ac priBtipUii facli opiiiioiiem apud nonnulloi 
incurrere, toqut nomine maU audire, vetu$ tamen 
nouritm vivendi ju$ τεύηετε, tl de rebus noitrit, 
prout contullmimum vitum 239 Haluere : 
poliora et liumanii moribut cotmMentiora elegimus, 
de conviciit et criminationibui parum solticUi, pra-
dpuam vero itttutis cvratn gerenle*. Nam et Soteri-
clium interfecimui, quique cum eo nd hoc vtnerant% 

ul Ulorum quidem injuriam vindicaremus, firmmimo 
vero hoc ipso faclo benevoUnliiv itudiique erga Per-
$a$ argumcnto edtto, gloriosiui deicitcamui. Cum 
vero ob liac omnia ac praicipue ob dtfeclionem ad 
Perias nequaquam deiUun lint Itomani id moleiie 

^ ferre, itd quam cUmime not linl invasuri, tt uni-
verios, quantum fieri ab ipsis potcrit, deteluri; tui 
officii eii, ο prefecte, uos benigne excipere ac propu-
guare, et pro regionis, ul ρτορτΑα dtincepi cl subdi-
(<*, salult excubare, neque negligere dc iHlerit* peri-
clUanlem genUm non parvam ncqut obicuram, icd 
qucc maximam %tilitatcm Pcrsurum imperio offerre 
ponit. Nam et rci bcllinu )>erilos ita* fticde compc~ 
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rieiisel forlit$iniesocielatevobiuumiiiilapraliantes; \ dci\r ώφέλειαν τή Περσών επικράτεια 

προσφέρεσΟαι Ιχανώτατον. Πολέμων *7 τε γάρ eriique vobit loeus ipsi in ulleriore Colchorum τε-
4wne tilus luta belli tedes, itruptiombut fuciendU 
peridonea, ac veluti propuguaeulum adversus 9ιο$ΐει. 
llaec cum audissei Nacboragan, libenlissiroe eos 
excepit, el defecliotiis cousilium laudavil, alacres-
que abire jussil, ul PeisRa auxilia 233 opporlune 
babiluros. Oralorcs ilaque ad suos reversi, cum 
singufa rcmiutiassetit, utaxima spe geniem reple-
ruul. 

ημάς ϊδριας δντας άμωσγέπως εύρήσοιτε άν, χαϊ 
χαρτερώτατα [Ρ. 121] ξνναγωνιζο μένους, ή τε 
χώρα, έν υπερτερώ τών Κόλχων κειμένΐ), γενψ 
σεται ύμιν ορμητήριον ασφαλές, χαϊ οίον έπι-
τείχισμα χατά τών πολεμίων Ταύτα δέ άκουσας 
ό Ναχοραγάν, προσίετό τε Μ αύτους ·» άσμενέστατα, 
καλ έπήνει της μεταστάσεως, χα\ 6α££ούντας Ιέναι 
έχέλευσεν, ώς της Οερσιχής επικουρίας έν δέοντι 

τευξομένους. Οί μέν ούν πρέσβεις ές τά οίκεία έπανελΟόντες, καλ Ιχαατα διαγγ«&**τ«ς, μεγίστων άν-
έπλησα* 7 · τδ έθνος ελπίδων. 

13. Incunio auiem vere , sialim Romanorum Β ιγ\ Τού δέ ήρος αρχομένου, αύτίχα οί τών 'Ρω­
μαίων στρατηγοί ές ταυτά που ξυνελδόντες, έγνωσαν 
χατά Μισιμιανών επιστράτευε ιν. νΑλλά Βούζης μέ* 
χαλ Ίουστίνος άνά τήν Νήσον μένε ι ν έτετάχατο, 
φρουρήσοντες " τά ένΟάδε, χαλ απάντων έπιμελησδ* 
μενοι. Έστέλλοντο δέ έπλ τδν πόλε μον άνδρες ές τε-
τραχισχιλίους 7 · , πεζολ άμα χαλ Ιππόται- έν τοις άλ­
λοι τε ήσαν τών γνωριμωτάτων άγαν, χαλ Μαξέντιός 
τε χαλ Θεόδωρος, δ της Τζαννιχής δυνάμεως πρωτο­
στάτης, ώς μοι πολλάκις έ^ήΟη, άμφω πολεμιχώ 
χαλ ταξιάρχω. Καλ οί μέν είχοντοτής εξόδου* ήμε/λε 
δέ αύτοίς ούχ ές μακράν χαλ δ ΜαρτΙνος έπιστήοε-
σΟαι ώς ήγησόμενος. Ος άν δέ n μηδέ πρδς βραχύ 
γούν άστρατήγητοι εΐεν, άρχειν τών δλων έλαχέτην, 

vere , 
praefecli in uuum coacli eiercitum in Misimianos 
iniUendtiut »taiucriiiu. Ac Duzes quideia ef luatinus 
apud lusulam iuancre sunt jussi, praesidio locis illis 
futuri, omniaquc diligetiler curaluri; niissa vcro 
sum ad bellum pcdiium gimul et equtium niliia 
qualuor» htier quos et alii m n l maximi nominis 
viri, tt Maxeulius ac Tlieodorus Zannicarum co-
piaruiu dux, ut jam sa>pe dixi; bellicosi ambo et 
ordinum duces. Alque bi quidem expcdilionem ag-
gressi suiit. Videbalur aulem ιιυη multo post eiiam 
Mariinus ipsis adjmigeiidos, ut duclor futurus. Ne 
vcro vel ad breve aliquod lempus duce destiiiieivn-
tur, iinperium lotius exercitus, quandiu pcr subdi-
lorum regionem iler facerent, ad Barazem Arme- Q έως n έτι διά τής ύπηχοου πορεύοιντο, Βαράζης τε 
niutn el Pbarsanlero Coicbum cst delatum, qui 
neqtie bcllica vhlule ucqiie alia dignilaie oiuiitbus 
sociis pwsiabanl, imo vero nonnullis erant iufe-
riores. Nam Barazes intcr lurmarios censebaiur, 
alter vero in aula aginina rcgis Colcborum ducta-
bal (Magisler digniiaii est nomen ; iisiutuni enim 
boc csi ejus loci barbaris); alqui ιιοιι lanliim aut 
prudentiae aut contideulitt buic inerat, ul audarler 
«iiara liomano exercitui imperaret. 234 
qne exercitus aesiate jam vigente in Apsiliomm re-
gioncm venerat; volentibusque ipsis ulieriua pro-
grcdi, impediiuento fuil Persicum agmea eodem 
luci collcciuip. Cognito cnim Rumanoraro appa-
ratu, qtwdqtie JII Misiuiianos inoverani, motis cx 

άνήρ Αρμένιος χαλ Κόλχος Φαρσάντης, ούτε πόνων 
αρετή ούτε τή άλλη αξιώσει απάντων τών ςυστρα­
τευομένων Τ* προήχοντες, μά/λον μέν ουν ένίων χαλ 
έλασσουμενόι. 'Ο μέν γάρ έν λοχαγοίς έτέλει δ Βαρά­
ζης, άτερος " δέ τών μέν έν τή αυλή ταγμάτων τού 
Ααζών βασιλέως ήγείτο (μάγιστρος δνομα τ$ άρχη· 
νενόμισται γάρ τούτα χαλ παρά τοίς ταύτη Βαρδά-
ροις)· ού μήν ές τοσούτον αύτψ φρονήματος τε *· 
μετην χαλ παό^ησίας, ώς χαλ στρατεύματι Τωμαϊ-
χψ Οα£0αλεώτερον έγχελεύεσθαιν ν. Ούτος δή ουν ό 
στρατδς, θέρους ήδη έπιγιγνομένσυ, ές τήν τών 
νΑψιλ(ων ίχοντο χώραν. Βουλομενοις τε αύτοίς άνά τά 
πρόσω ίέναι, χώλυμα γέγονεν δμιλος Περσιχδς, αυ­
τού που ξυνειλεγμένος. Συναισθόμενοι γάρ της τών 

Iboria casiellis, el quae ciica Mucbirisidem sunl, [> Τωμαίων παρασκευής, καλ δτι έπλ τούς Μισιμιανούς 
c.isiris. ivcrunt eliam hi iu tttos, pracoccupaluri 
rrgionctn, et pro viribus subsidio fuluri. Quticirca 
Romarii circa Apsilioruin caslella coiiiiiioranles, 
prolrabere cunclando rem teiiiabaiii, donec niessis 
tempus essei prateriapsum. Pcrsis enim aimitl et 
Misimiaiiis iiislructa acie obviam irc incotisttUum, 
iiuo p^riculosissimum judic»banl. Sic ilaque olcr-
(|ue exercilns conquitivii, neqtie ;tliiTiiicr ad uHc-
rius procedcitdum pedem movii, scd oUcrvabanl 
fcesc iiiutuu aiquc cxipectabanl, »i qni$ prior mo-
verel. Adetanl vero Persis ciiam Uuiinorum Sabi-

έχώρο^ν, άραντες έκ τε Ιβηρίας χαλ τών άμφλ Μσυ-
χείρισιν πολισμάτων, ήεσαν χαλ ο! έπ' εκείνους · · , 
προχαταληψόμενοΙ τε τήν χώραν, χαλ ές δύναμιν έπ-
αρήξοντες. Τψτοι ·• άρα οί 'Ρωμαίοι άνά τά φρούρια 
τών Άψιλίων άποδιατρίβοντες, παραχρούεσθαι τδ 
παρδν χαλ διαμέλλειν έπηρώντο, έως ή τού θέρους 
ώρα έξήκοι. Οέρσαις τε · · γάρ άμα χαλ Μισιμιανοίς 
άντιτάττεσθαι άνόνητόν τι αύτοίς έδόκει χαλ σφαλε-
ρώτατον. Ούτω δή ούν αμφότερα τά στρατεύματα n 

ήρέμει, χαλ ουδέ δπότεροι ές τδ περαιτέρω φοιτ|ν 
διανίσταντο, άλλ* επιτηρούν αλλήλους χαλ άνέμ^νον, 
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εί γέ τις πρότερος ορμηθεί η. Παρήσαν δέ τοις flip- Λ roruiu mercenaria auxiha, Est eniin Itscc natio cl 
σαις χαλ Ούννοι Σάβειροι έπλ [Ρ. 122] μισθοφόρε *k 

προσβοηθήσοντες. Τούτο γάρ τδ γένος μέγιστον τέ 
έστι 9 9 χσΛ πολυάνθρωπον, φιλοπόλεμο ν τε ές τά μά­
λιστα χαλ άρπαλέον, χαλ οίον δή ουν άελ τών 
όΟνείων · · έφίεσθαί' μισθού τε ένεχα μόνου χαλ τής 
έπλ τή λεία ελπίδος νυν μέν τούτοις, νυν δέ έχείνοις, 
νυν δέ άλλφ τψ ξυμμαχεϊν 9 1 χαλ ξυνδιακινδυνεύειν 
ές τάναντία μεταβαλλόμενον. Πολλάκις μέν γάρ τοις 
'Ρωμαίοι;, πολλάκις δέ τοίς Πέρσαις κατ* αλλήλων 
παραταττομένοις Μ ξυνήραντο τούς αγώνας, έν όλίγψ 
τψ μεταξύ χρδνψ έφ* έκατέρους τραπέντες χαλ μισθ-
αρνήσαντες. Καλ ουν ή πρότερα μάχη χατά Περσών 
αύτοίς έπολεμήθη, δτε πολλούς τών Διλιμνιτών έπελ-
θόντας σφίσι χατέκτειναν 9 9 έν τ} νυχτομαχία, ώς 

maxima el populueissiuia, siinulquo cl belloi um ei 
rapino) siiiciHissima, qu#que pcrpeluo foiis cxtcmo 
io solo dcgere amal, scmperquc alicna appclcre, 
solius mcrcedis catisa et prjedae spc modo qnideiti 
bis, moJo illfc, IIUIIC alleii alicui scse ίιι bclli ei 
pcriculorain soctetateni coiijungcHdo, 235 U l c o u * 
iraria gubinde mutalur. Frequeiiicr eiiim cuiu Ro-
uiauis, frequenler vero cum Pcrsig, inlcr scsc bel-
IIIIII gereitlibus, prajLuin inicrmit, cl cxiguo lcm-
poris spalio iiilerposito uxolo liis, inodo illis mer-
cenariani suaai operam loca.utit. Nani priore bella 
advergug Persag pugnarunl, cum mutlos Diliiiiniia-
ruui iu se irruentes iioctarno pr.clio trucidariiiti, 
queniadniodura gupra narravi. Quo siaiiiu bcllo 

μοι έκαστα προδεδιήγηται. Έχείνου δέ τού έργου D confccio, dimissi quidem »tint a Bomauis, mcrcedi*, 
πέρας λαβόντος, άφίεντο μέν ύπδ 'Ρωμαίων τά συγ­
κείμενα χομισάμενοι, πάλιν δέ τοίς όλίγψ έμπροσθεν 
πολεμιωτάτοις ξυνείποντο, τυχδν μέν οί αύτολ, 
τυχδν δέ έτεροι, Σάβειροι δέ δμως δντες χαλ έχ τού 
αφετέρου έθνους ές τήν ξυμμαχίαν απεσταλμένοι. 

ιδ\ Τούτων δή οδν τών Σαβείρων άνδρες ές πεντα­
κόσιους έν ύπαίθρψ τινλ περιαυλίσματι πά££ω που 
τών άλλων στρατευμάτων έτύγχανον έσχηνημένοι. 
*0 δή Μαξεντίφ τε χαλ βεοδώρψ σαφέστατα έγνω-
σμένον, χαλ δτι άνοπλον ούτω πως χαλ άνειμένην 
τινά δίαιταν άγοντες διατελούσιν, ήλαυνον ευθύς έπ* 
αυτούς 9 9 τριακόσιοι επαγόμενοι ίππότας. Περι-
στάντες δέ χύχλψ τδ έρκος 9 1 (ήν γάρ ού λίαν ές 

ile qoa inier ip»os conveneral, acccpta; postea au-
lein eos, qui autca ipsis lacranl acerriini bosics, 
guni gecuii, sive hi ipsi, sive alii, Sabiri lamen vi 
ex aua genie ad sociale cum Pcrsis belluin tuissL 

14. Ex bis itaqtic Sabiris firi quingcnii iu sta-
bulo quodain subdivo loogtuscule a reliquo exerciln 
dissilo conaederaui; quod quidcm cuni Maxcnlius 
ci Thoodorus planc coguovissent,quodquc ibi posiii? 
armis negligeuicr viverenl, coufcslim in cus ire-
cenlos equilea duxerunt. Muro ilaquo iu orbeni 
circumsesso (ncque eniin tlle valde cral alius, scd 
ila lauluin, ul cquilis oxlra elatilts facies prospir.i 

Οψος άνέχον, άλλ' ές δσον Ιππότου άνδρδς έκτοσθεν91 Q possel), boic, inquam, muro appropinquaiUes, omni 
έφεστηκότος τδ πρόσωπον ύπερφαίνεσθαι), τούτψ δή 
ούν πελάσαντες, έβαλλον πάντοθεν τούς Βαρβάρους 
άχοντίοις τε χαλ λίθοις χαλ τοξεύμασι, χαλ παντλ τψ 
προστυχόντι. 01 δέ ούν πλείους ·* είναι τους έπελ» 
θόντας ή κατά τδ άτρεχές ύποτοπήσαντες, άμα δέ 
χαλ τψ άόοχήτψ χαταπεπληγμένοι, άμόνεσθαι μέν 
ήχιστα διενοούντο, φεύγε ι ν δέ αύτοίς ού μάλα έξήν 
τψ θριγχψ περιεχομένοις. Οί μέν ούν άλλοι άπαντες 
χύδην αυτού δϊεφθάρησαν, μόνοι δέ τεσσαράκοντα 
άνδρες παραλόγως διαλαΟόντες, χαλ έπλ τούς τοίχους 
άνα^ιχώμενοι, είτα έπλ θάτερα διεκπεσόντες, ύπδ 
τδ λάσιου τής έχομένης έχρύπτοντο Ολης· Πλήν άλλά 
χαλ τούτους οί 'Ρωμαίοι άνιχνεύειν έπειρώντο. Τού­
των δέ τοίς Πέρσαις άπηγγελμένων, αύτίχα οίγε 

ex parte barbarog jaculis, saxis, *agillis ei quovi» 
alio leloruui genere fericbanl. Tuin bi plures es»e 
bostes, quam revera eraul, su&picali stuiulque iuo-
piuato 236 r e i P^i'^ulsi, nec de lucndo sc adnio-
dum cogiubaut, ueque cffugio locus patebal, quod 
muro esseul circuHivallali. Ibi ergo abi oiuiics pab-
sim atsi suut, soli vero quadraginia viri cum iui-
riiice manibus ptdibnsque in sumr.iuin muruiu 
(ouscetidissnil, in divcmm parlcm dciapsi, in 
proxiinx silvas dcnsiuie ileliliieruiii; quos uiiien 
Boroani inve»ligare non deatilerunt. Hxc siniul at-
quc Persis fuerunl nuutiata, confeslim illi luintas 
equilum in eos miltuut, duo virorum aiilJia acii! 
bene inalrorla. Bomani vero, cedenlcs niuttiiudini 

Γλας Ιππέων στέλλουσιν έπ' αυτούς ές δισμυρίους D cl veluli coulenli prarterilo facinore, cursiw scse 
άνδρας συντεταγμένους. Οί δέ 'Ρωμαίοι, είξαντες 
τψ πλήθει χαλ ώσπερ άρχούμενοι τψ γεγενημένια, 
άπεχώρουν δρομαίοι, χαλ αύθις ές τδ πρότερον φρού­
ριον έσδραμόντες 9 \ έν τψ άσφαλεί χαθίσταντο, τψ 
μέν πραχθέντι μ:γαλαυχούντις, άνιώμενοι δέ μόνον 
έπλ Μαξεντίψ· έτύγχανεν γάρ τών άνά τήν ύλην δ·.α-
βύντων *ν Βαρβάρων ύπό του βιαιότατα τετρο>μένος, 
ώς χαλ φοράδην άχθελς έπλ κλίνης κρείττον άπάσης 
ελπίδος άποσωΟήναι · · . ΙΡ. 123] Επειδή γάρ ioXCXr,-

rccepcruul el in propagiiaculum, unde veiieram, 
refugientes, iu tnlo sccontinucrunl; pr^claro qui -
dom faclo gloriabundi, Maxentii lantuni vicem d<»-
lcnles. Erateiimt is a <|Uodaui barbarorum, qui in 
silvain se abdideiant, gravis»'tmc viibicralus, a 
ιιl lcclica clalus piu-ier omnein spcm servaltis fuc-
rit. Slaiim enim alquc iclus fucral, roufesliiu as-
srrhr, co sublito, qiiain cilissimc ec indc abiipiu-
iiinl, prius(|uain uuivci'»i honlcs irrucicnl. Cum 

V A K L E LECTIONES. 

μισθοφοροϊς Β. 9 J τέ γε έστ. Β . 9 · τών όΟνείων Par.. τήν όθνζίαν Β, FiUgd^ ct ed. pr. M 

χ·?ννιιΙρ. ·* παριταττόμενοι Β. 9 9 Pro κατέ/τειναν Β. κατ* έκείνοις. 9 9 έπ* αυτούς ευθύς Β 
θεν Β. ** σ$νού πλείους B c l Lugd., scd rag. ούν πλ. 9 3 είσδρ. vulg. 9 4 δύντων Β. 9 9 σωθήναι Β. 

συμμσ-
9 1 έκτο-



U99 AGATHLE SCHOLASTICI 1500 
vero venireitl impeliiniquc facerenl, luui Bomani ad Λ το, αύτίχα oi οπαδοί άράμενοι αύτδν ώχοντο μετά τά· 
aliam quatndam viam fugienlcs, ct in se eos, qui 
iiisequebantur, ailralicntes, locuni illi dabani, ul 
scgre (aiidem iu propugnaculittii defcrreiur. 

χους, πρλν απαντάς έπελθείν τού; πολεμίους. 'βς δέ 
ήκον χα\ έπεφέροντο, τότε δή οί άλλοι 'Ρωμαίοι έφ* 
έτέραν τινά φεύγοντες πορείαν, καλ χατά σφών τούς 
διώκοντας έπισπώμενοι, χώραν παρέσχον έχείνφ έν 
τφ έρύματι σχολαίτερον άποχομισθήναι. 

ιε'. Έν τούτφ δέ Ίουατίνος ό Γερμανού ένα τών 
άμφ* αύτδν ταξιάρχων Οίννον τδ γένος, Έλμινζούρ 
δνομα, έστειλεν έχ τής Νήαου ές τήν 'Ροδόπολιν άμα 
δισχιλίοις Ιππόταις. *ΙΙδε δέ ή 'Ροδόπολις έστι μέν 
πόλισμα Κολχιχδν, ύπδ Περσών δέ δμως έν τώ τότε 
κατείχετο, έλόντος αυτήν πολλφ έμπροσθεν χρόνφ 
τού Μερμερόου, χαι φρουράν Περσιχήν έγκαταστή-
σαντος· Ταύτα δέ όποιον τινα χατείργαστο τρόπον, 
ού μοι είρήσεται, ώς δή Προκοπίφ τψ ^ήτορι σαφώς 

7iir co pervenii, prospera quaedam juvil forluna. Β άναγεγραμμένα. Ενταύθα δή ούν τψ Έλμινζούρ άφ-

45. lnierea Juslinus Germani filius ununi e suis 
ducibus, ilutiniini ualiuiie, Elmiiuur nomioe, ex 
Iusula Bbndopolifii uiittit cum duobus 237 «pii-
tuni millibus. E&i aulcin baec Bbodopolis oppidom 
Colcliicuin; a Persis tamcn lunc lcmporis lenefra-
lur, a AJcniicroe mullo antu < aplum, qui eliaui Pcr-
Mctim prxsidtum in eo collucaral. HJCC vero quo 
parlo gusla fucriui, prcleribo, ul a Procopio rbc-
lorc aperle conscrfpia. Posieaquam igilur Eluiin-

Pentaruin eniut pnesidium forte per id tempus alibi 
exira oppidiim vcrsabalur, maximaque oppidauo-
l uro pars alius al*o concesserat. Nullo iiaque nego-
lio ingressua, oppido in suam potestalem redacto, 
circumjaceolem eiiam agrum pergrassaltis est, et 
quidquid e Perticit copiis obvium habuit, ad unura 
omoes irucidavit; quolquot voro erant iudigeiue ac 
civcs, cum eoa acirel cxtenio inetu magisquara 
propria pcrfidia Pcrsaruin parles secalos ul palriam 
rurstts suam tncolereni, pcrmisit; obsidibosque 
majoris securiiatia causa acceplis, omnia, proul 
par crat, constabilivit. Aique iia Rbodopotis ad 
priorcm staiuin esl reducta, el pairia inslituta am-

ιγμένψ · · αίσία τις ξυνελάβετο τύχη. Έτύγχανον γάρ 
οί τε τών Περσών φρουροί, ούτω ξυνεν^χΟέν, έκτος που 
τού άστεος διατρίβοντες, χαλ τδ πλήθος " τών οίχητά-
ρων άλλος άλλοθι διεσχεδασμένοι. Τοιγάρτοι άχονιτλ 
παρελθών είσω, καί τήν πόλιν παράστησα με νος, δ δέ. 
καλ τήν περιοιχίδα κατ έδρα μεν καλ δσην μέν Περσιςήν 
εύρε ν άπόμοιραν, τούτους δή πανωλεθρία διέφθειρε,, 
τδ δέ Ιθαγενές άπαν χαλ έπιχώριον, επειδή αυτούς 
διέγνω τψ όθνείψ Μ δέει μάλλον ή τή σφών απιστία; 
μηδίσαντας, ένοικείν αύθις τή οικεία έφήκε πατρίδι* 
όμηρους τε λαβών ές τδ πιστότερον, χαλ έκαστα έν. 
δέοντι κρατυνάμενος. Ούτω τε αύθις ή 'Ροδόπολις ές 
τά πρότερα19 έπανήχτο, στέργουσά τε τά πάτρια νό-

plectens ei Bomanorum impcratori subdita. Hac ~, μιμα, καλ βασιλεί τών Τωμαίων ύποκλινομένη. Τού-
igilur &*slale nihii aliud geslum est memoialu di-
gutim. Brunia vcro invalescenle, Persae quideni 
stalim solulis caslris Colaisim cl Iberiam vcrsus 
sese rcceperuui, animo 238 Μ bibcrnandi, auxi-
lio Misimianis fereiido longum diccnies vale. Nc-
quc eitim palrits ipsorum inslilulis ac moribus cst 
rcccplum, pcr hiemeni foris longinquas laboriosas-
quc cxpediliones suscipere. Bomani vcro ab insi-
dculibus iiinera Pcrsis jam liberi, priorem suam in 
Misimianos expeditioncm snnl prosecuii. Cum vero 
ad praesidium Tibeleutn ila dictum vcnissonl, quoil 
quidem Misimianorum rcgionem ab Apsiliis dister-
minai, advcnii Marlinus, ut rcliquas copias ducla-
ret, et uoivcrsum exercilum ordinaret. Sed gravis 

του μέν ούν τού θέρους ουδέν τι άλλο έπράχθη 
όποιον καλ 1 ές λόγου φέρεσθαι μνήμην. Τού δέ χει-
μώνος έπιλαβομένου, οί μέν Πέρσαι ευθύς μεταν-
ί στα ντο, χαλ έπανήεσαν ές τε τδ Κοτάϊσιν s χαλ τήν 
Ίβηρίαν, ώς δή 3 ενταύθα διαχείμαζε ι ν βουλόμενος 
χαίρειν πολλά είπόντες τή πρδς Μισιμιανούς έπι* 
κουρία* ού γάρ έννομον αύτοίς ουδέ πάτριου κατ* 
εκείνο τού καιρού ές έκδήμους στρατείας διαπονεί-
σθαι. 02 δέ 'Ρωμαίοι τών έφεδρευόντων άπαλλαγέν-
τες, καλ δή τής προτέρας είχοντο αύθις πορείας. Γε-
νομένοις δέ αύτοίς άμφλ τδ φρούριον τδ Τιβέλεος \ 
ούτω καλούμενον, δ δή τήν τε τών Μισιμιανών χώραν* 
καλ Άψιλίων διορίζει καλ άποτέμνεται, εφιστάται ό 
Μαρτίνος, έφ* ψ ές τά λοιπά ήγείσθαι χαλ άπαν τδ 

quidam morbus superveniens consilium ipsius lur- Β στράτευμα διατάττειν. Άλλά νόσοτ; τις αύτώ ένσχή-
bavil alque inlerrupit. Aiquc ipsc quidem ibi 
inans'rf, (auquam paulo posi in Colchicam rcgio-
nem rjusquc caslclla rcdilurus; cxerciias vcro 
nihilominus ulteiius progressus csl, sub prioribns 
itcruro ducibus ductus. Primam quidem igilur tcn-
laudos ebse. Misimianorum animos censuerunt, 
un forle libcnlcs ad saniora coosilia convcrtcrcn-
lur, agnilisque suis priocipibus, pceniludine lan-
dein suorum dcliclorum duccrentur, el acipsos 

ψασα μοχθηρά παρείλετο χαλ ανέκοψε τήν προθυμίαν. 
Καλ δ μέν αύτου έμεμενήκει, ώς όλίγψ ύστερον έπλ 
τήν Κολχίδα γήν έπανήξων καλ τά εκείνη · πολίσμα-
τα. 01 δέ καλ ώς'άνά τά πρόσω έχώρουν, ύπδ τοίς 
προτέροις πάλιν αγόμενοι ήγεμόσιν. Πρώτα μέν ούν 
ψήθησαν χρήναι άποπειράσθαι τών Μισιμιανών, εΓ 
που άρα [ Ρ. 4241 εθελούσιοι ές τδ σώφρον μεταβάλοιεν, 
καλ τούς οίκείους άρχοντας έπιγνόντες, μεταμελήσοι 
αύτοίς τότε γούν τών ήμαρτημένων, καλ σφάς τε αύ-
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τους τοίς * 'Ρωμαίοις εγχείρισαν ν, καλ τά χρήματα Α Bomania dedereiil pccuuiainque oiimeai, qiiam 
όπόσα τδν Σωτήριχον άφείλοντο, άλλά και ταΰτά γε 
άποδοίεν. Και τοίνυν έκ του 'Αψιλίων γένους λογί-
μους άνδρας, ώς οίδν τε ήν, άπολεξάμενρι, στέλλου-
σιν ές ταύτα πρεσβεύουμε νους \ (Η δε Μισιμιανολ 
τοσούτφ έδέησαν τής ώμότητος ύφελείν, κα\ τοίς έπι-
γιγνομένοις τδ του φΟάσαντος άτοπον μετακοσμήσαι, 
ώστε ά μέλει οί άθέμιστοι 8 καί εναγείς καλ χαχοδαί-
μονες καλ άπαν άλλο άξιοι άκούειν δ τι άν τις αυτούς 
νεμεσών άποκαλέσοι, παρωσάμενοι χαλ έμπατήσαν-
τες τά χοινά τών απάντων 9 ανθρώπων νόμιμα, τούς 
πρέσβεις άθρόον άπέχτειναν, καλ ταύτα Άψιλίους γε 1 9 

. δντας όμοδιαίτους καλ άγχιτέρμονας, καλ ών μέν έπ-
εκάλουν 1 1 έχείνοι 'Ρωμαίοις τε χαί Σωτηρίχω 
ούπώποτε μετειληχότας, παραίνεσιν δέ φιλίαν ές 

Sotericlio eripiicram, icslituercnl. iVlectos iiaquc 
ex Apsiliorum genlc spectabilcs viroa oralores c»» 
niiUuul. Misiniiani vcro Utnluiii abcraul, ιιι crude-
liialem reuiillcreiil aul novis oificiis pr<ticrili fani 
absurditalem 239 enieiidarcnl, quiu polius iicl;.-
rii et piacularcs fanalicique bomities ct quodvis 
aliud convilium, quod indignaiio cuipiain sugge-
rat, audire digni, rejeclo proculcatoque toniniuiii 
omnium honiinuin jurc, oralores coiifcsiiin trucida-
runt, cum lamen Apsilii cssenl, ejusdcm cuin ipsis 
insliluli ei coiiieriuini, quique conim, dc quibus 
illi Romanos pariter ct SotericLum iitsiinulabaiii, 
nculiquam conscii pariicipesve Tuissent, aiiiicain 
lanlum admonilioncm quaeque in rem ipsoruin fu-

τδ συνοίσον άγουσαν ού ξύν χαλεπόττιτι απάγγειλαν- lura cssei, cilra ullam acerbilalem dcnuiilianlcs. 
τας 

ι^'. Ούτως άρα έκ παράνοιας 1 1 τδ πρότερον καλ 
άνοσίων έργων άρξάμενοι, τών αυτών είχοντο δια-
παντδς εγχειρημάτων, ή καλ πολλφ άνοσιωτέρων. 
Καλ γάρ έγνωσμένον αύτοίς ώς οί Πέρσαι άπιόντες 
ψχοντο, χαλ χατά τδ ξυγ κείμενον ούχ έπαμύνουσιν, 
άλλά, τή τών τόπων δυσχωρία πεποιθότες, χαλ τώ 
ούποτε u δυνήσεσθαι τούς "Ρωμαίους παραμείψασθαί 
τε αυτήν χαλ ύπερβαλέσθαι, οί δέ τά δεινότερα έδρα­
σαν. Έστι γάρ τι 1 9 δρος προβεβλημένον τής χώρας, 
αίπύ μέν ού λίαν, ουδέ έπιμέγα ήρμένον, άναντες δέ 
σφόδρα χαλ δρθιον, χαλ πέτραις άποτόμοις εκατέ­
ρωθεν πεπυχνωμένον · βραχεία δέ δέος έν μέσφ χαλ 
άτριβής ύποφαίνεται, χαλ οποία μηδέ ένλ άνδρλ άδεέ- Q 
ατιρον πορευομένω βατή είναι (δαδίως 1 9 χαλ εύεπί-
δρόμος, ώς είγε τις έπιστάς τή άχρωνυχία 1 7 δια-
χωλύοι τούς έπιόντας, μήποχε διαβήσεσθαι πολε-
|ΐίους, μηδέ εί πλήθος είεν άνάριθμον, μηδέ εί 
κούφοι άπαντες χαλ εύσταλείς, οποίους 1 9 φασι τούς 
Ί σα ύ ρους. Τούτφ δή ούν τφ χώρφ 1 9 πίσυνοι, ές 
φπόνοιαν έτράποντο βιαιοτάτην. Άλλ* οί 'Ρωμαίοι, 
τού μιάσματος άπηγγελμένου, έν όργή έποιήσαντο 
τδ γεγενημένον. Καλ δή τών Βαρβάρων μελλόντων, 
χαλ ούπω φρουράς 9 9 τφ λόφφ χαταστησάντων, πρό­
τερη σαντες χρατούσι τής άχρας {&αχίας, καλ ούδενδς 
είργοντος ύπερβάντες, ές τά (ππάσιμα τής χώρας 
άπαντες χαλ άναπεπταμένα παρήλθον πεδία. 01 δέ 
Μισιμιανολ επειδή τήσδε διήμαρτον τής ελπίδος, 
αύτίκα τά 9 1 πλείστα γε καλ περιττά τών σφετέρων ^ 
φρουρίων έμπρήσαντες, ώς ούχ οίον τε δν άπασιν 
άρ/.έσαι, ές έν τι μόνον, δπερ όχυρώτατον αύτοίς 
έδόκει, άπαντες ξυνελέγοντο. Τούτο δέ Τζά/αρ μέν 
έκ παλαιού ονομάζεται, Σιδηρούν δέ αύτδ διά τδ 
σ τ ε ^ ν τ ε καλ άνάλωτον έπίκλην άποχαλούσιν. Όλί-
γοις δέ τισι τών 'Ρωμαίων χαλ ού [Ρ. 425| πλέον ή 

16. Ila uiique a vcsania inilio iiiipiibque factis 
orsi, iisdcm perpeluo facinoribus insislcbanl, imo 
vero mulio oiiam accleraliortbus. Cuiti enim scircni 
Persos abiisse, ucquc, ut conveiteral, atnilio vcn-
turos, locorum lamcii difficullalc frcli, e l quod spc-
rarenl Bomanos nuiiquam cam transiiuros ci aupc-
raturos, airoriora pcrpetraruiii. Est euim inuns 
quidaiu ivgioni objcciue, noa quidmi admodnni al-
lus, nequc valdc in sublime lendeus, acclivis lanicn 
vebeinctitcr atquc arduus ct p rx rup i i s pclris ulro-
bique densu». lit mcdio augusia quxdam parumqtic 
Iriia vla so ostcndil, qua?que ne uni qttidcm viru 
iutrcpide euuli facibs aecfssu sit el pcrvia, adco ui 
ei quis tertioi 240monlis insi&iens acccdcnles aditu 
probibeat, hostes nunquam com traiitirc queanl, nc 
si iniinila quidem sit mulliludo, ncquc si levcs al-
que expediii omoea sini, quaies essc Uauros feruul. 
Hoc iiaquc ioco freli, ad suuunani veaaniam M i n l 
conversi. A l Romaui cxsecrabili Misiiiiiaiioitini fa 
clo ipaU liunlialo, ingeutcm cx co indigiiaiiomm 
conceperuul. Cunclantibus inierca barbaris, cuin 
uondiim prxsidia monti iiuposuisseui, anievuilcnliis 
eos Boniani stimina juga occupanl, neiuiiicqtio ob-
sistonle ea sii|>cranles, ouincs slalim in planiorc^ 
equisque pcrvios campos cffuuduiuur. Misimiaiii 
vero ea spe frustraii coufcsiiin plurimia ci supci-
vacancis ipsorum propugnaculis iiiccusis, quod ui-
niirum omiiibus lucndi* pares non csscm, in unum 
ipioddain eolmn, qtiod iiiuiiitissinium ipsU vidcba-
Uir , omucs bc roccperuul. Zacliar id ab aultquc ιιυ-
minatur ; Forroum auleai id ipsiun, quod Iirniir>s»i -
mum sil alqtto inuxptignabilo, cogiioniinanl. P;HKIS 
vcro quibuMlain Uonianis, ol ιιοιι plui ibus (piaiu 
quadragima cquilibus simul coi)^regalis ( craul au~ 
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leni iiou c multib, se<i c\'uu>i in piinii* c l agmiuuiii Α τεσσαράκοντα Ιππεύσι ξυνηθροισμένοις (ήσαν δέ ού 
duccs), bos, iiiqua»», scpaialUn a reliqno cxerciiu 
procedculc*, invailuiil Misimiani v i i i scxccitli pcdi-
les pariier atque equiles, rali se ouiiics initllittitliiic 
tircainvcnlos facile cscsuros. l l i voro 241 , c l 

lica? pcrilia in collem qucmdain cursu delali, for-
lilcr sirenitequc rem gcrcbant, fuilqnc dudnm acris 
inttT cos dtibiaque ptigna ; illis quidcm in orbcm 
Boiitauos dngcrc conautibus, Rotnauis auiem nio.lo 
confeitim iu ros piWiiinilibiis, adeo ut universam 
bostiuni acicui co.ivellercia ac perturbarcut , modo 
rciioccdeulibus ei in luiutn s rccipieulibus. In-
lerea dum rcliqua» Bomauorum copiae cminus ex 
itditiorc quodam inouic sc ostendunl, barbari iusi-
ciias el dulum rcni essc suspicanies, concitalbsiine 

των πολλών, άλλ* έξοχοι ές τά μάλιστα χαι τάγμα-
σιν έφεατηχότεί), τούτοις δή ούν άποκριδ&ν τού άλλου 
ομίλου πορευομένοις, έπιφοιτώσιν άνδρες τών Μι­
σιμιανών ές εξακόσιους, πεζολ άμα καλ Ιππόται, 
οίόμενοι απαντάς τ φ πλήθει ξυλλαβόντες (Ιαδίως 
διαχειριείσθαι. Οί δέ τή τών πολέμων εμπειρία ές 
γεώλοφόν τι άναδραμόντες, αρετής έπεδείκνυντο 
έργα. Κα\ ήν έπιπολύ ή μάχη χαρτερά χα\ αμφίβο­
λος, τών μέν χύχλωιίν τινα ποιήσασΟαι πειρωμέ· 
νων, τών δέ Τωμαίων νύν μέν άΟρόςν έπεισπηδών-
των, ώς χα\ διασπ^ν χαλ άναταράττειν άπασαν τήν 
φάλαγγα τών πολεμίων, νύν δέ αύθις άναΟεόντων* 
χαλ έν τ φ άσφαλεί γιγνομένων. Έ ν τούτφ δέ τής 
άλλης στρατιάς άνωθεν Ιξ υπέρτερου τίνος δρους έπι-

slalim ftigcruiil. A l Bomauoruui exercilue (jara cnim Β φανείσης, ένέόραν είναι χαλ δόλον οί Βάρβαροι τδ 
uuivcrsi imer sc permisli eranl) boslium lcrgis acri-
tcr iiisislcbaiii, doucc quampbirimos eormu inler-
fcctTuni, adoo ul e\ tanlo nutnero soii ocloginla 
viri iu FCITCUIII illud propagnacubiiii aalvi redie-
riul . QuoJ qtiideiit proptigiiaculum si eodcni iinpolu 
iuvasissciil Bomani, pcrculsis bac reccnli ctade bar-
baris, non d<ibilarirn, quin primo insullu uaiversi 
capi poitiissciit, eoque ipso die bcllum iiiicm ba-
buiss' l . Ntinc vcro quod olebriore aliquo pnefcito 
csscnl dcbliluli , quiquc poteslatc prudcnliaque c.\~ 
ccllercl, sed oinuos propttmodtim inlcr ee essctil pa-
res, vi mutua cousilia improbaiido conlrariaquc imifi-
dando cerlarcni, et qualia quisque dixisset, talia 

χρήμα ύποτοπήσαντες, ευθύς έφευγον προτροπάδην. 
Άλλ* δ τών 'Ρωμαίων στρατδς (έτύγχανον γάρ ήδη 
άπαντες άλλήλοις αναμεμιγμένοι) ένίχειντο μάλα 
διώκοντες, έως τούς πλείστους πολεμίους *·άπέκτει-
ναν, ώς μόνοΐις έχ τοσούτων όγδοήκοντα άνδρας ές 
τδ Σιδηρούν εκείνο φρούριον άπο σο;Θήναι Εί μέν 
ούν αύτίκα δπως ειχον ορμής οί 'Ρωμαίοι έπήλΟον 
τψ έρύματι, καταπεπληγμένων τών Βαρβάρων τοίς 
ξυνενεχΟείσιν, πάντως άν, οιμαι, αΰτοβοεί γε απαν­
τάς εΤλον, χαλ αύθημερδν 6 πόλεμος έτελεύτα. Νύν 
δέ , ν τώ μή πα ρε ινα t αύτοίς στρατηγόν τών ονο­
μαστότατων, δυνάμει τε χαλ φρονήματι προύχοντα, 
ίσους δέ σχεδόν τι απαντάς χαΟεστάναι, ώς χαλ 

audirct, imperfcclai ^orum actioncs neque admodnm Γ άντεγκαλείν άλλήλοις τυχδν καλ άντιπαραχελεύεσθαι. 
dignae lauric fucruK. Cum eiiim iti divcrsas cssciU 
242 s**i»lenlia8 sccli, alque alii quidem banc, alii 
aliani qiiaihdain probarent, tiibil i»>rain, q u » ?ou-
biilebanliir , peragebalur ; scd iinusqiiisqut1, a»grc 
fcrcns euaiii seuloiiliaiii ιιοιι valuisse, ncgligenlius 
s*%gniiisqiie ad run g4*ri!iidam aoccdcbal, cl sinislris 
cveinilms magis gaiidebal, ut iu (Mislcrum gloriari 
libcriusquc so ipsuiu apud UUOS jaclaro, imilamquu 
aliam sini^lii evenlus causam fuis»e dtmonsirare 
posset, quam quod privaiam suum consilium secuii 
DOII essent. 

17. lloc in siaiu cum rea essenl, rcmoiius non-
nibil ab bosiibus, quam ul in obsidionc, castrame-
tati sunl : pr»icrca neque sub dituculum eunics 

χαλ οποία *· άττα τις φήσειεν τοιάδε καλ έπαίειν, 
ατελή χαλ ού λίαν αξιέπαινα υπήρχε τά εγχειρή­
ματα. Έ ς γάρ δι άφορο ν τινα γνώμην μεμερισμένοι, 
χαλ τούς μλν τούτο, τούς δέ άλλο τι άρέσχον, έπράσ-
σετο μέν ουδέ *· οπότερον τών βεβουλευμένων η · 
έκαστος δέ χαλεπαίνων, δτι μή τδ οίκείον ένίκα, 
έκμελώς πως καλ άταλαιπώρως προσήει τοίς έργοις, 
καλ μάλλον ήδετο τοίς άποτεύγμασιν, ώς άν έ χ ο ι , β 

μεγαλαυχείν ύστερον καλ πα^ησιάζεσθαι πρδς τούς 
πέλας, καλ τού ενδεούς αίτίαν ούκ άλλο τι άποφαί-
νεσύαι, ή τδ μή τά οί δόξαντα διαπραχΟήναι. 

ιζ· . Έν τούτοις δή ούν δντες, πό^^ω που τών 
πολεμίων ή ώς έν πολιορκία έστρατοπεδεύσαντι» · 
χαλ πρός γε ουδέ άμφλ τδ περίορΟρον γοϋν Ιόντες 

quales opus cral insullus facicbanl; scd ignavia ve- Β τάς προσβολάς έν δέοντι έ ποιου ντο, άλλά δχνψ είχον-
cordiaque vicl i , rcs scrias iuaximeque opportunas 
pro acccssoriis c l suporvacaneis censebaiil; serius 
quideni qoam oporlebat io boales impeluiu facien-
les, maturius vcro quam expedicbat eesc recipieu-
tcs. Haec cum cuguovisset Mariinus, ctniuii quain 
ciiissime ad ipaos, qui univcrsis imperalurus ct dux 
lulurus essel, vinmi Cappadocem qaideiu naiionr, 
diguilale vero prjeloiia jam a inullo tempore cla-
ruiu - cui iioincu quidciu erat Joauucs, vulgarc αυ­

τές χαλ · · ραθυμία, δδού πάρεργα ήγούντο τά σπου­
δαία χαλ έπιχαιρότατα, κατόπιν μέν τού προσήκοντος 
χαιρού έπι φοιτώ ντε ς τοίς έναντίοις, πρωίαίτερον δέ 
επανερχόμενοι. Ταύτα Ν δέ μαθών δ Μαρτίνος εκ­
πέμπει ώς [Ρ. 12ϋ] τάχιστα έπ* αυτούς άρξοντά τε 
απάντων χαλ ήγησόμενον, άνδρα Καππαδοχην μέν 
τδ γένος, άξιώματι δε στρατηγιχψ έχ πλείστου τε­
τ ι μη μένον · · , φ δή δνομα ήν Ιωάννης, Ααχνάν δέ 
αύτδν προσεπωνόμαζον. "Εσταλτο δέ ές Κόλχους ού 
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πολλφ έμπροσθεν Ιχ βασιλέως. 

HISTORIARCM LIBER IV. 1506 
τδ Του στίχου !/<ον Α ΙΙΊΙΙ rognomcn Dacnas. Misstis vcro eral ad Colchos 

έπίταγμα, έφ' ο» έκαστα τε τά ποιούμενα ές τδ ακρι­
βές διαγγ*λλειν M

f καλ τών στρατιωτών τούς Μ αρι­
στεύοντας βασιλ:ίοις δώροις φιλοφρονεί σθαι. Ούτος 
δή ούν Η δ Ιωάννης ές Μισιμιανούς άφιγμένος καλ 
έπι στις τψ τών Τωμαίων στρατεύματι, ευθύς άμφ> 
τδ φρούριον απαντάς ίδρυσε κα\ πολιορχείν έπειράτο, 
άμα δέ καλ τοίς έκτο:θεν " διαιτωμένοις έπιθέσθαι, 
χα\ τδ σύμπαν διατάραξα;. Τών γάρ οικήσεων αϊ 
πλείσται ούχ έν αύτψ δήπου τφ περιβάλω έτύ (χανον 
ούσαι, άλλ' έπ\ σχοπέλω τινλ άγχού παρατεταμένω, 
φάραγγες δέ έν αύτψ χα\ πέτραι άπε^όωγυίαι, έπι-
πλείστον διήκουσαι, δυαπρόσοδα λίαν χα\ άπορα τοις 
όθνείοις χαι ούκ είθισμένοις τά τήδε άπαντα έκτελοΰ-
σιν. Τό γε μήν έπιχώριον εμπειρία τών τόπων Ιχ 
τίνος στενωτάτης Μ οδού καλ ύπολανθανούσης, μόλις 
μεν χα\ αύτολ χαλ πεπονημένως, καταφέρονται δέ 
δμως, εΓπου δε ή σοι, χαλ αύθις άνέρπουσιν. Ύπδ δέ 
τδν πρόποδα έν αύτώ δή τω χθαμαλφ χαλ ήπλωμένω 
πίδαχε; ποτίμου ύδατος άναβλύζουσιν, δθεν υδρεύον­
ται οί τψ χολωνψ ένοιχούντες. Τότε δή ουν (Ιπετή-
ρουν γάρ οι "Ρωμαίοι καλ άπείργον τδ μέρος) νύχτωρ 
οί Βάρβαρο: κατιόντες ήρύοντο w . Ίσαυρος δέ τις 
άνήρ, Ίλλούς δνομα, έπλ τήδε τή φρουρά τεταγμέ­
νο; , επειδή χατείδε πλείστου; τών Μισιμιανών 
πό£0ω που τών νυκτών ές τούτο χαταβεβηχότας, ό 
δέ υποκρυπτόμενος ήσυχη Ιμενε χαλ ξυνεχώρει· 
ώς δε έχείνοι τάς χάλπεις έμπλήσαντες άπεπο-
ρ:βοντο * · , εΓπετο λάθρα δ *Ίσαυρος χαλ συνανήει, 

ΝΟΙΙ iiuilto ante ab impcratore, Buaiici habens naan-
daltini, ul singula, quae gerereuliir, accuraic renun-
liarel cl ntriiies, quortim forliludo eimnttisset, rc-
galibiis 243 donia proseqncrclur. Hic itaqite Joan-
ues ctim ad Misimianos poivenissct, ei jam Roma-
uorum exercitui prasesset, con(Vslim omtiibus copiia 
propugnaculo admolis, obsidione illud cing.Te ni-
U balur, simulque eos, qni extra degebani, iuvaoVre 
omninque obturbarc. Domus enim pluihnai iiuni 
atubiiu non concludcbanlur, sed in scopwloio quo-
dam loco pro|>o esporrecto, in qtio prxcipiiia ei ab-
ruptac pctr», ίιι longum tendeulos, diflicilia accossu 
iransiluquc cxlcris et insuelis onniia ciflciebanl. IH-
eolae vero pcrira locoriim ex angnstissiim quai'am 
el tccla via nrgrc quidrm cliam ipsi el labotioso, 
desccndunl lantcn, si quando opus fucril, riirsu^qm* 
sursum rapmit. Ad radiccm vero monlie in bnmili 
cl plano solo fontcs poiabilis aquae .walurttiitt, und^ 
incole aqnam pctutit. Tum itaque tempoiis (obser-
v.ibant enitti coe Romaiti, el cx parfe probibe bant) 
bnrbari uociu Jesccndenlfs aquam bauriebam. Î an 
rus auicm qtiulam, fllus nomine, qui oa in parie 
stalioncm babcbal, conspicatus multos Misimianos, 
qui inulta nocle eum in locum desccndcrani, ipse 
l<TIIIS lacilusque stio loco mansit ct pcrmisil: si-
mul atquc vero illi bydriis rcplclis recesscrunl, l^au-
rus ctam eos »ubsequilur, simulque asrendil, dom c 
in suinnuim vcnissct, el lori siluin, 244 <1un>)lun^ 

έως έπ* άχρου γενόμενος τήν τε τού χωρίου Οεσιν, Q \Λ t^ncbris fieri poicral, optime cotiternplalua cst. 
ώς οΤόν τε ήν έν σχότφ, άριστα έπεφράσατο, χαλ δτι 
ού πλείους ή όχτώ άνδρες έτετάχατο ές τδ χατα-
αχοπεΤν τήν άνοδον καλ διαφυλάττειν. Ταύτα τοίνυν 
άπαντα χαταγνούς, αύτίκα υπαναχωρεί, χαλ τώ 
ατρατηγψ έκαστα διαγορεύει. Ό δέ ήσΟη τε άγαν 
τψ άγγελμα τι, καλ τής έπιούσης νυκτδς άνδρας έκα-
τδν άπολεξάμενος άλκίμους τε χαλ θα^αλέους, έστει­
λε ν έπλ τήν Ιφοδον, χατασχοπήσοντάς τε τδν χώ­
ρον " , καλ έπιθησομενους δπη *· παρείκοι. ΕΓρητο 
δέ αύτοίς, έπειδάν βεβαιότατα άναβαίεν, τότε δή ση­
μαίνε ιν τή σάλπιγγι, ώστε χαλ τού άλλου στρατού 
τψ τείχει προσβάλλοντος εκατέρωθεν τούς πολεμίους 
διαχυχηθήναι Μ . 

ιη'. Ό μέν ούν Ίλλούς προπορευόμενος ήγείτο τών 

quodquo ιιοιι plurea, quam oclo viri etteni collo-
cali ad observandum tuendamque asccnsnm. Hit, 
inqiiam, omnibus cogniiis, slatim dosceiidil, el pna-* 
f«*clo singula exponil; qui quidem niaguopere eo 
nuiuio ctt garisne ct iiocie proxime soqtiente dele-
<li»s cciitum fortea ac fUrrnuos viros ad ailiium it-
|nm misit, qui spccularctiiur locum, impctumquo, 
qnando res ila ferrrt, faccrciit. Mandavil aiKem iis» 
ul cuin jam ι-eitUsimc conscriidisscnt, luba signnm 
dai eul. ιιι ciiam rcliquo extTciiu in miifum irrucme, 
boslcs ulrinquc perturbarentor. 

t8. lllus itaqoe praecedens ducibai virot ad adi-
άνδρών ές τήν ^άβασιν , ώς · · ήδη αύτψ τή πείρφ Β h i m j i m 8 ibi expbratum. Scculus vcro sUlim cet 
χαλ διεγνωσμένην. Είπε το δέ ευθύς Ζίπερ δ Μαρχελ-
λίνου δορυφόρος, χαλ μετ% εκείνον Αεόντιος ό Δαβρα-
γέζου * · , χαλ έπ* αύτψ Θεόδωρος δ τών Τζάννων 
ταξίαρχος* καλ ούτως έξης άπαντες [Ρ, 127J οί 
άλλοι %* άνήγοντο στοιχηδδν άλλήλοις παρομαρτούν-
τες. Ήδη δέ αυτών υπέρ τδ μεσαίτατον έληλυθότων, 
Ιώρων μάλα σαφώς ot προτεταγμένοι τήν *ε πυρά ν 
τών φρουρών άναπτομένην, χαλ αετούς w ώς πλη-

Zper Marcellini salelles, ct ab itlo Dabragesus, Η 
post illum Theodoms Zannorum dux, alquc ita dein-
ceps omncs scriaiim sese mulno scquebantur. Guin 
aoiem jam ad ipsum mediom yenttiro cssot, apcrta 
adrooduro conspicali sunt qui priores eranl, excu-
bilorom ignem accensum, et ipsos quam proxima 
decnmbetiies; e quibus scptem quidcin aperie dor-
micbant, el slerlentcs jacebant, unus aulem sottit 
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ci.bito inuixus, vigitanli sinitii*, caphis eral lamen Α σιαίτατα κατακεκλιμ:νους· κχ\ ο! μέν έπτά περιφα-
oiiam ipsc somno, rapiicqtie erat 245 praegravaio, 
tieque adbuc salia apparcbal, quoiiam evastirus es-
sel, nulaiis freqiienlcr captic, mrsusque id succu-
tieus. lnlerca Leonlius Dabragesi filiiis, ad c<piium 
quoddam btbricum lapsus, loto corpore procidii ct 
deorsum csl delatus, simtilquc scutuin diflrcgil. So* 
nitu vero, uti par cst, ingenli cxcilato, excubiiores 
omucs peiierrili prosilicrunt, slratisque insidcnies, 
i i euscs stringcbani, et colla iu omneiit parlcm vcr-
saiilcs dospiciebanl; neque tamen conjicere poie-
aut, quid rci «ssef. Nam ul splendor ignis ipsorum 

oculos pcrsirinxcral, in leuebris consiitulos cernerc 
non polerant, el sonims ip&is dormicntibus allapsus 
non admoduin manifcsius eral, neque dislinclns, 

νώς έκαθευδον, και ύπορέγχοντε; έχει ντο. Είς δέ γε 
μόνος έπ* άγκώνος έρηρεισμένος , ώσπερ έγρηγορώς 
διετέλει. Ευνείχετο γάρ και 4 β δς τω ύπνψ και έκαρη-
βάρεί" κα\ ούπω δήλος ήν δποι " χωρήσει, έπινυστά-
ζων θαμά κα\ ά να παλλόμενος. Έν τούτφ δε Αεόντιος 
ό άσβραγέζου υπέρ τέλματος τίνος όλισθήσας κατα­
πίπτει άθρόον κα\ ύποφέρεται, κα\ περι^ρήγνυσι 
τήν άσπίόσ. Πάταγου δε, ώσπερ είκδς, μεγάλου 
άρΟέντος, άνέθορον άπαντες οί φρουροί διεπτοημέ-
νοι % β καί υπέρ τής εύνής ήμενοι, τά τε ξίφη έσπά* 
σαντο , κα\ κατεσκοπούν απανταχού τούς % · αυχένας 
π·ριοινούντες· συμ&αλλειν δέ ούκ εΐχον, δ τί ποτέ 
έστι τδ γεγενημένον · · · τψ τε γάρ πθρ\ καταυγαζό-
μενοι, τούς έν τψ σκότψ έστώτας διβρ^ν ούκ ήού-

noquc qui aritmiHtm solo altisoruni iragorem aperte ^ ναντο, κα \δ κτύπος αύτοίς χαΟεύδουσι προσπεσών. 
prodcrcl. Bomani vcro accuralissime otnnia obser-
vabant. Quocirca grcssu tobibito, quieli tacitiquc 
manscTunt, veluii lcrrse radicrbus aflixi el nequc 
vocis ullttm niurmur audicbalur, ct pcdcs* ne tanlil-
luin quidem movcbaui, sed ita uli cranl flxi imtno-
tiquc siabanl, sive arulam aliquam pctram , sive 
fiuticcm premcrcnt. Nisi c i i im ita rem institiiisscnt, 
sensusquc aliquis corum, quac (lebant, ad cxcnbito-
res pcrvcnissci, i i l i omnino iiigcntem aliquam po-
tram dctnrbassent, quae in declivc provoluia facile 
omnes, qni sursum nitebantiir, collisissct. ldcirco 
Bomani taciii imniotiquc slabani; adco ul ne 246 
spirilum quidem cmiUcrenl, sed cum in pcclorc 
conditum prcniercnt. Et ceitc miror ac laudo opti 

ού μάλα εναργής ήν, ουδέ άποκεκριμένος, ουδέ οποίος 
όπλα παραδηλώσαι κατενεχΟέντα · οί δέ 'Ρωμαίοι ές 
τδ ακριβές έκαστα κατεΟεώντο. Το-.γάρτοι τδ βάδισμα 
έπισχόντες, άτρέμα έμενον, ώσπερ τή γή έ ν ε ρ ι ζ ω ­
μένοι, κα\ ούτε φιονή; ήχος έψιΟυρίζετο, ούτε τούς 
πόδας μετρίως γούν μετεκίνουν, άλλ' ούτο>; ώσπερ β ι 

είχον προσεπεπήγεσαν, είτε πέτρα οξεία τυχδν, είτε 
θάμνφ τινί έτύγχανον έπιβεβηκότες. Εί γάρ μή 
ούτο^ς 3 β έποίουν, καί τις ςυναίσΟησις τού δρωμένου 
τ^?ς φύλαξιν έγεγόνει* πάντοις άν πετραν τινά μεγά-
λην έπαφιέντες κατά τού πρανούς έξεκύλιον, ώς 
απαντάς έπιτρίψαι τούς επερχόμενους. Τφ τοι άρα 
εκείνοι άναυδοι τε είστήκεσαν κα\ άδόνητοι, κα\ αυ­
τήν δή τήν τού πνεύματος φοράν ξυστέλλοντες ήρεμα 
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mum ipsorum ordincm , quod omncs simul veluti χαι ταμιευόμενοι. Κα\ άγαμαί γε αυτούς έγωγε ·* 
ex paclo uno lcmpoiis momenlo id, quod cx rc fu-
turuin essct, colliuianies, in ordine perslilerinl, Η 
in anirais suis cogilarint, qux proloqui lempusnon 
pnlicbalur. Barbari vcro, cum nihil incommodi ant 
periculi aniinadverlercul, rursus ad id, quod ami-
cuia crai, se conveilunl, suavissimc dormicnlcs. 

49. Tum itaquc Romani, illos itain somnum effu-
sos adorli, irucidanl cum atios lum etiam ilkiin se-
mivigilom, til aliquis ipsum per jocuin appellavcril; 
ac dciuceps intrcpidc progrcdicnlcs, pcr vicos do-
miiuni diffusi suut, gimulqiie tuba classicum ccci-
t i i l ; quo exaudiio Misimiani novilale rci sunt per-
«ulsi, quo vcro in &la(u rcs essent nescienles, exci-
iaii lamcn iuter sesc coire nitebanlur, et alio^ ali-
undc prosilienlcs cougrcgare. A l Romani in ipsis 
Y f stibulis ocourrenles, et quodammodo ensibns ip-
sos excipienies, ingcnlein stragem cdiderunt. Al i i 
Miim jam ogrcssi slalim intcrficicbanlur, eC mox 
alii, rursunique alii atque a l i i ; neque ulia erat cae-
dis remissio, omhibus urgcniibus. Jani vero eliam 
multic feminx slralls offusnc cum maguo fjulatu 

τής εύκοσμίας, οτι δή άπαντες α μα ώσπερ έκ συν­
θήματος έν άκαρεί χρόνου ' 9 % τού συνοίσοντος έστο-
χασμένοι, ένεκαρτέρουν τή τάξει', και διενοούντο έν 
έαυτοίς δπόσα φθέγγεσθαι ό καιρδς ούκ έδίδου. 01 δέ 
Βάρβαροι, επειδή αύτοϊς μηδέν · · δτιοΰν δεινδν ύπ-
εφαίνετο, πάλιν είς τδ προσφιλές έτράποντο, άσμενέ-
στατα καταδαρθέντες. 

ιΟ'. Τότε δή •* ούν οί 'Ρωμαίοι ούτω δή τι αύτοίς 
άνειμένως άναπαυομένοις έπιβάντες, άπέκτειναν τούς 
τε άλλους, κα\ πρός γε εκείνον τδν ήμιάγρυπνον, ώς 
άν τις αύτδν έπιτωθάζων έπικαλέσοι 8 Τ . Κα> τολοί-
πον άδεώς άνά τά πρόσω χωρή σαντες, άμφ\ τάς 
λαύρας τών ο'.κήσεων έσχεδάννυντο* χα \άμα ή σάλ-

0 πιγξ έπήδε τδ ένυάλιον. Άχούσαντες δέ οί Μισιμια-
νοι χατεπλήττοντο μεν τψ παραλόγ(·> · τά δέ παρόντα 
ού ξυνιέντες, δμω; άνεγρόμενοι έπ' αλλήλους φοιτάν 
ίεντο χα\ ξυναΟροίζεσθαι, άλλος [Ρ. ι28] άλλ^Οεν 
διεκπηδώντες. *Αλλ' *· οί Τωμαίοι έν αύτοϊς δή νΛς 
προθύροις ύπαντιάζοντες, κα\ ώσπερ τοίς ξίφεσιν 
αυτούς δεξιούμενοι, πλείστον δσον είργάζοντο φόνον. 
Οί μέν γάρ ήδη έκβάντες ευθύς άνήρηντο, έτεροι δέ 
παρήσαν, χα\ άλλοι ήμελλον * · , κα\ λώφησις ο!ικ ήν 

VAIUiE LECiiOiNF.S. 

i e κα\ γάρ ξυνείχετο δς Β . . 4 1 δπη Β. ** διεπτόμενοι Β. % · τ .̂ύς Β, τάς vulg. " γεγεννηιιένον Β. 
β ι ώσπερ Β, δπως vulg. β · ούτω Β. * 3έγο)γε adtf. fx l ^ . u χρόνου Β, χρόνψ vulg. · β μηδέν Β, ούδεν 
vu!g. ·* τότε δέ Β . " έπικαλέσοι Β, άπο/αλέσοι vulg. Μ άλλος Β, άλλους volg. 99 ή μάλλον Β,έμελλον 
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τού χαχου, απάντων επαγόμενων. 
γύναια πολλά διαναστάντα θύραζε ξυνέ££ει όλοφυρό 
μένα* άτάρ ούδε τούτων άπείχοντο οί 'Ρωμαίοι, 
όργή φερόμενοι, άλν ωμότατα χα\ αύται · · κτεινδ-
μεναι, άπήλαυον τής τών άξενων ατασθαλίας. Μία 
όε τις τών κομψότερων δάδα κατέχουσα καιομένην, 
εμφανέστατα έπορεύετο' καλ ή μέν δορατίφ τήν 
γαστέρα διατορηθείσα, οίχτρότατα έτεθνήχει, τών όέ 
τις 'Ρωμαίων άνελόμενος τύ λαμπάδιον εμβάλλει 
πύρ τοίς παριαυλίσμασι. Τά δέ (ξύλοις γάρ χαλ φο-
ρυτώ έτύγχανον έσκευασμένα) τάχιστα ένεπίμπρατο· 
ή τε φλδξ ές τοσούτον ·· μεγέθους έξήρθη, ώς καλ τψ 
Άψιλίων έΟνει κα\ τοίς πο£.όωτίρω έτι ·* τά ποιού­
μενα διαγγέλλειν. Τότε δή ουν καλ μάλλον οί Βάρ­
βαροι χύδην άπώλλυντο · · . Οι μέν γάρ οίκοι μεμενη 

HISTORIARUM LIBER IV. 1510 
Ήδη δέ καλ Α 247 foraa confluebant. Sed neque ab liis absli-

uebant Bomani, ira abrcpti, sccl crudelissime Hiam 
hae irncidata» virorum scelcratam proici viani lue 
bant. Una aulem cx elegantiorihns acconsam facom 
nianu geslans, valde conspicue inccdcbat. Sed ctiam 
bx»c basta venlrcm translossa miserriinc poriit% 

Romanoruro vero qiiidam arrcpta facc igncm domi-
bus immisit; quas ut eranl e lignis ct stramenlis 
confccLT, cilissime conflagraruni; el flamma adeo 
alte sublala c*l, ut ct Apsiliorum genli alifcquc 
reinuiioiibtis quu* gercbatilur mmiiaret. Tum qui-
dcm el iTiiillo alrorins barbari passim twhbani. 
Qui enim domi manscrant, concrcmabanliir, \v\ 
a*!ibus obrncbanlur ; qui vero c domibus proruo-
banl, iis paialior :>b citsibus iulcriuis imminebal. 

*δτες έπυρπολούντο ή χατεχώννυντο · τοίς δέ πρδς ^ Mulli vero pueri vagientes suasque inalrcs incla-
τά έκτδς διεκπίπτουσιν ·* ετοιμότερος ό έκ τών ξιφών 
όλεθρος εφειστήκει. Παίδες δέ πολλοί κλαυθμυριζό-
μενοί τε κα\ τάς τεκούσας άναβοώντε;, ήλίσκοντο * 
και τούτων τούς μέν κατά τών πετρών αφειδώς άκον-
τίζοντες, διεσπάραττον * ένιοι θέ ώσπερ έν παιδι$ ές 
ύψος άνε^όίπτοντο, χαλ είτα τψάχθει άντιφερόμενοι, 
όρθίοις τοίς δόρασιν ύποδεχθέντες, έν τψ μετεώρφ 
διεπερονώντο. Καλ ήν μέν ού πό(&{!ω τών είκότων 
χαλεπαίναν σφόδρα τούς 'Ρωμαίους τψ τών Μισι­
μιανών γίνει, τού τε Σωτηρίχου Ικατι, καί τής έπι 
τοίς πρέσβεσι παρανομίας. Έδει · · δέ δμως ούχ 
δσον κα\ ές αύτλ δή τά νεογνά βρέφη, και τών τοίς 

manlce rapiebantur; alquc e\ liis quideiti aiii poins 
crtidcltlcr illisi dilaniabaiiUir, aiii vcro veluii \u\-
ludum tn alliim ejecii, ac dcindc pondcrc dcorsmn 
delati, ercctisquc baslis exccpli in sublimi irane-
AgebaiUur. El corlc Bomanl non abs rc adwrsiis 
Misimianos adeo mgeitlem imlignalioucm «OIMV-
perant, cum ob SiMericbi Cic<lcm , liim ob scelr-
raliim in oralorey faciuus ; cmn lainen acquum 
non cssel, in ipsos cliam reccns edilos itiiaiiles, 
248 quiquc coruni, quuj pannlcs ipsonim per-
pHiaraul, nculiquam eranl lOiiscii,nsquc adoo focdo 
saevire ; iia eis faclum boc non tmpuite abiil. 

γονεύσι τετολμημε*νων ουδέν επισταμένα, παροινείν ούτω καλ άφυβρίζειν. Ούκουν αύτοίς ουδέ άποινλ 
τούτο ήμάρτηται· 

κ\ Τής γάρ νυκτδς άπάσης έν τοιοίσδε *· καχοίς C *0. Nocle cnim lola in biscc malis Iransacta» 
διανυσθείσης,ήδη τε 1 1 δόξαντος τού χωρίου έκπεπτρ-
θήσθαι, τότε δή άνδρες τών Μισιμιανών ές πεντακο· 
σίους εύ μάλα τεθωρακισμένοι, τού φρουρίου έχβάντες, 
ές αύτδ δή τδ λυκαυγές επέρχονται τοί; 'Ρο>μαίοι; 
άφυλάκτως διακείμενοι;, διά τδ οίεσθαι τελεώτατα 
χεχρατηκέναι. Κα\ πλήττουσι μέν τούς πλείστους, 
άπαντσς δέ ές φυγήν έτρέψαντο, βιαιότερον εξωθούν-
τες. Οί δέ ξύν ταραχή έπλ τδ χάταντες υπαγόμενοι, 
συχνών τε χα\ ποικίλων τραυμάτων άνάπλεοι ές τδ 
στρατόπεδον έπανήλΟον, τοί; τε άκοντίο:; τών πολε­
μίων βληθέντες, καί τψ περιπταίειν θαμα τ αϊ; 
πέτραις διαχεχαραγμένοι τά σκέλη · κα\ έπ' εκείνον 
μέν αύθις τδν σκόπελον άνέρπειν ήκιστα διενοούντο , 
τψ δέ περιβόλω έπιφέρεσθαι ft μάλλον επίμαχος είναι 
έδόκει, κα\ άμα την τάφρον χαταχωννύναι. Κα\ τοί­
νυν [Ρ. Ι29] οικίσκους τινάς χαλ χάλυβας πλησιαίτε-
ρον τεκτηνάμενοι έκ τού ασφαλούς έτειχομάχουν, 
μηχαναί; τε χρώμενοι καλ τοξεία, καλ άλλψ ότψούν 
τρόπψ χαλεπωτάιην τοίς ένδον χαλ άνύποιστον ποιού­
μενοι τήν πολιορκίαν. Οί δέ Βάρβαροι έ μόχθου ν μέν 
σφόδρα καλ έπιέζοντο, πλήν άλλ* ούττοι άνίεσαν *· 
αμυνόμενο».. Ίΐδη γάρ τίνες σπαλίωνα κομίζοντες, 

cum jam tolus illc tractus voslatus vidcroliir, lum 
veio o\ Misiniianis viri quingcnii oplimc armaii, 
pncsidio cgrcssi, sub ipsum dibicubim Bomaitos 
invadunl, nullas aul exiguas cxcubias agcnles, qinMl 
putarenl &e plenisMina victoria poiilos; ci plnrimo> 
quidem cacdiinl, oinni*s vero ii» fugam vcrtuiil, \io-
lcnlcr oxpellenies ; illi vcro lurbulciilc ίιι pnrccps 
aiii , fr<quoiHibiis<|uc el variis vulncribus plcui, ia 
raslra sunl rcvcrsi, cl iclis bosliuni icii, ct, qnod 
iroqucnlcr iit pclras offefidissenl, libiis gravilcr 
saucialis, adeo ul eis dcnuo in scoputuni iiluin &ub-
roplandi aninms non csset, s«d muriiin poilus, 
qua parte opponunior oppugnaiioni vtdcrelur, ado-
ricndi simtilque fossam opplcndi. Quocirca doiiuiii-

D culis quibusdam et luguriis propius slruclis, c tuio 
niuriini oppugnabanl, macbiiiis patiier uieiKea ci 
jacnlalione, ei alio quovis modo gravissimam UM, 
qtii intus eranl, iniolcrabilcniquc obsidionem cfii-
cienles. Barbari vcro vebeincnlt r laborabanl, gra-
vilerquc premebanlur; nombun tarncn sosc iuori 
dcsisiebanl. Jam rnim nonnuili lcsludinem 249 
portantcs ad Boitianoriun mnniliones se confcrc-

VABL« LECTIONES. 
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liant, lanquam omnia dcmolituri. Priusquar.t vcro Α έπ' exstva " δή τά τών Τωμαίων Ιρχη έχώρουν ώς 

άπαντα καταβαλούντες. Πριν δέ δή πελάζειν αύτους apprnpinqiiarcut aique oblcgereiiltu, Siianmas qui-
tlam uotiiim», vir Sclavus, bastam jacil tn eum, qut 
minus locttis cral, el ferit letatilcr ; quo collapso, 
sialini cxciissa csl teslurio, iuvcrsaque corroil; ai-
quc iia resnpiiialo tjus sinti el capacilate, delccti 
innl iiudaliqtie viri, quos Bomani facile jaculis pc-
lenlcs iiilerfcccrunt. Unus aufem ex iis fuga eva-
scrat, ct jam propius ad praesidium vencrat, poriu-
lamqnc iiigrediebatur; sed tum freqneiilibus sagii-
tis iclus inlcriit, ibtque corrueits, in liroine jacebat, 
exigua quidem aliqua corporis parte foris relicta, 
majore vero stii parle inirorsum porreclus. Id vero 
consptcati Mitiroiani, el infaustum ac iriste de fu-
turis omcn ease interpreiali, et alioqui desperantes 

καλ ύποχρύπτεσθαι, Σουαρούνας Τ β τις δνομα, Σχλά-
βος άνήρ, άφίησι δόρυ τώ μάλλον προφαινομένω, 
χα\ πλήττει χαιρίαν· Πεσόντος δέ έχείνου αύτίχα 
έξιτινάχθη δ σπαλίων, χαλ ήρήρνπτο άνατετραμμέ-
νος, χαί πως ές τάναντία τού χυτούς περιηγμένου, 
άνεχαλύπτοντο οί άνδρες χαι άπεγυμνούντο. Καλ τούς 
μέν 7 1 άλλους £αδίως οί 'Ρωμαίοι χατακοντίζοντες 
έκτειναν, εΓς δέ γε άποδράς*· φχετο· χαλ ήδη 
άγχού έγεγόνει, χαλ δή επέβαινε τής πυλίδος. 'Αλλά 
τότε άθρόον τοξευΟελς διαφθείρεται. Καλ αύτου χα-
ταπεσών, υπέρ τδν ούδδν έχειτο, ολίγον μέν τι του 
τώματος μεθελς , τψ δέ πλείονι μέρει πρδς τά ένδον 
παρατεταμένος* Τούτο δέ Ιδόντες οί Μισιμιανολ 9 χαλ 

ctiam laboribus, el rcdeundi in graliam cum Ro- Β ,χημείόν τι, οΤμαι, τών έσομένων πέρι φευχτόν τε 
utauis cnpidi, pr.rcipue quod neque ipsis auxilia a 
Pcrsis prout convenerat venisseiil: baec, itiquam, 
sccum rcpnlarites suasqne vires perpendenlcs, quod 
Romanis impares essent, neque diutius bellum sus-
tinore posscnl, tum demuin aegre ad saniorem men-
teiii redcunles, confcsttm oraiores ad Joanncm mi-
aeruiH precatum, ne se ad iniernecionem perdcrrt, 
neque 250 fundtius exsiirparei genlem, jam ab 
antiquo Bomanis snbdilam, ei in rebglone cum ip-
sie convententem, qnaeque quampluriinis injuriis 
proTocaia, landem ad repcndendas illas accesserit, 
alque hoc quidcm barbara quadam amentia; com-
miseraiione tarucn veniaque se non prorsus indi-

χαλ άπα ίσιο ν ήγησάμενοι, άλλως τε χαλ άπειρη κότες 
τοις πόνοις, χαλ τής πρδς Τωμαίους δυσμενείας ν · 
άπαλλαξείοντες, μάλιστα δτι αύτοΓς ουδέ ή άπδ τα ν 
Περσών χατά τδ ξυγκείμενον άφίχτο επικουρία· 
ταύτα δή ούν άναλογισάμενοι Τ 4 , χαλ τήν οίκείαν 
άναμετρή σαντες δύναμιν, χαλ δτι ούχ αξιόμαχοι 
έσονται ουδέ περαιτέρω τδν πόλεμον ύπομενούσι 
μόλις έν τφ τότε γούν άναμνησθέντες, ευθύς έπρε-
σβεύοντο Τ · πρδς Ίωάννην, χαλ Ιχέτευον, μή σφάς 
πανωλεθρία διαφθειραι, μηδέ ανάρπαστου άρδην 
ποιήσασθαι γένος έχ παλαιού χατήχοον χαλ όμόδο-
ξον τά ές τδ βείον καλ πλείστα δσα προηδικημένον, 
ούτω τε έληλυθδς ές τδ άντιδράσαι, βαρβάρω χαλ 

gnos dicebaot, qui adeo jam alrocia mala essenl ^ τ ο ΰ τ ο ά ν ο ( α . ο ύ μ ί ρ , ?« ̂ ντάπασί γε φειδοΰς χαλ συγ­
γνώμης ανάξιοι έφασκον είναι, τοσαύτα ήδη δεινά 
πεπονθότες, καλ μεγίστας ποινάς άναπλήσαντε;, πα· 
ταφλεχθείσης μέν αύτοίς τής του φρουρίου περιοι-
κίδος Τ · * , ανδρών δέ ήβώντων ού μείον ή πενταχισχι-
λίων άπολωλότων, γυναικών δέ πολλφ πλειόνων, χαλ 
παίδων Ετι πλειόνων, ώς ολίγου γε n δείν άπαν 
δια^υήναι τδ φύλον. Ό δέ Ιωάννης άσμενέστατα 
προσήκατο τήν Ικετείαν, τού τε μή έπλ πλείστον έν 
χωοίφ έρήμφ χαλ δυσχειμέρω άμα τή στρατί^ δια· 
χινδυνεύειν, χαλ δτι άποχρώντως ώς αληθώς οί 
ήμαρτηκότες έτετιμώρηντο. Τοιγάρτοι ομήρους 
λαβών, χαλ τά χρήματα δπόσα δ Σωτήριχος έπεφέ-
ρετο, τάτε άλλα χαλ πρός γετδ έχ βασιλέως χρυσίον 
ήν δέ έν νομίσμασιν έντελέσι τε Τ β χαλ άχιβδήλοις 

perpessi adeoque gravea poonas luissent; utpote 
circumjeclia praeeidio babilalionibns incendio ab-
suroptU, ei viromm aeiale florenliam non minus 
qainque raillibus interfcclis, fcminis vero mullo 
plurtbus et puerit adbuc pluribus: adco iil paruui 
nbsit, quin universa Misimianorum gcns sil ddela. 
Joannes vero libeniissime supplices prcces admisil, 
partim ne diutius Ίιι loco deserio el pramlgido cum 
excrcitu periclilaretur, partim quod rcvcra jam 
salis paMiarnm, qui deliquerant, dedisscnl. Accc-
piis iiaqiic obeidibus omnique pecunia, quam Soic-
ricbtts sccum aUuleral, aliisque rebua, cl pratrrca 
impcratorio auro (erant vero nummi iniegri ac pro-
bi ad duas royriadee, oclice millc et oclingenii), 

his, inquam omnibus acccpiis, multaqne pr«da D χ Λόχταχισχιλίοις πρδςέτέροιςόχταχο-
adjecla, permisii, ul liilrcpide nirsus sua colereni, . Γ Λ m m * ^ \ 7 Λ · , . . 

* ^ σίοις· ταύτα [Ρ. ΙδΟ] δή ούν άπειληφως χαλ λειαν 
πολλήν περιβαλόμενος Τ · , έφήχε μέν αύτοΤς άδεώς 
αύθις τά σφέτερα νέμε σθαι, χαλ τδν πρότερον άνα-
νεώσασθαι βίον. Αύτδς δέ έπλ τήν Κολχίδα γην έπ-

ti pristinam vivendi gcuus insiaurarent. Ipse vero 
in Colcbicam regionem esl reversus, inclytum glo-
liosumqae lixercituin rcdnccns, solis iriginla tiris 
detideratis. 
ανήκεν, κλεινδν άμα χαλ άγέροιχον, καλ μόνοις τριάκοντα άνδράσιν έζημιωμένον άποχομίσας τδ στρά­
τευμα. 

VABMS LECT10NES 
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ελών παντάπασι τής αρχής τον ΙΙαρτίνον, ό δε Ίου-
στΖνον τδν Γερμανού καθ (στη σι ν άντ' αύτου στρατη-
γδν αυτοκράτορα τών τε κατά τήν Κολχίδα χώραν 

* καλ τών έν Αρμενία ταγμάτων. Ή ν μέν γάρ αύτφ 
χαλ πρότερον οδ μάλα πρδς θυμού πρωτεύειν εκεί­
νον απάντων χαλ έξηγείσθαι, ώς δή τής χατά Γουβά-
£ου επιβουλής ούχ ελάχιστον μέρος γεγενημένον. 
Κατείχε δέ·· τέως τήν γνώμην χαλ ύπελάνθανε, μή 
χρήναι οΐόμενος άναχινήσαι τδ άρχον χαλ μετα-
σχευάσασθαι ταραχτομένων έτι τών τήδε πραγμά­
των, χα\ μάλιστα91 τής στρατιάς ήδομένων τφ Μαρ­
τίνω, διά τε τήν τών πολεμικών έργων έμπειρίαν 
χαλ τδ έκαστα έν δέοντι διατάττειν. Ου δή ένεκα, 
οΐμαι, χαέ διεσέσωστο, έπελ άν καλ αύτδς Ιωάννη τε 
χαλ 'Ρουστίχφ ξυνετεθνήκει" * νύν δέ ώσπερ αίδοί ' 
τών τροπαίων καλ τής ευβουλίας, { δή παρά τους 
κινδύνους έχρήτο, ύφελών ήρεμα καλ ύποχαλάσας τού 
νόμου · · τδ λίαν ακριβές καλ άτιθάσευτον, έφήκε μέν 
τδ έπίκλημα,άρχεινδέ ού ξυνεχώρει, άλλά Ιδιωτεύειν 
Ικέλευεν* άρχείν ηγούμενος ατιμία γε αύτδν τιμω-
ρήσασθαι, εί χαλ τοσούτου μιάσματος μετειλήχει. 
Επειδή οδν οέ τε ·* Πέρσαι ήρέμουν, χαλ εκεχειρία 
έψκει τδ χρήμα, τότε δή τδν μέν άπεώσατο, ΊουστΙ· 
νον δέ προσήκοντα τέ οί ώς εγγύτατα κατά γένος, 
καλ άλλως όνομαστότατον έν τφ τότε είναι δοκούντα, 
μετάχλητον ένΒυζαντίφ ποιήσαμε νος, άπασαν τε αύτφ 
παραδίδωσι τήν αρχήν, χαλ αδθις ές Κόλχους εκπέμπει 
τοίς εφεξής άρμοσόμενον. Ή ν δέ τις ·* έν τφ άμφ' αύ-

prxfeclura in universum subruovil, inqueejus locum 
Justiiium Gerniani filium suflecil, 251 Φ** omni-
bus per Colcbicam regioneoi el Armcitiam lcgioui-
bos com plcna absoluiaqae poieslaie praesset. Nc-
que enim ipsi etiam aotea valde gratum eral, Marii-
num primas obtinere omnibusque imperare, quippe 
qui fraudis in Gubazem strucix non minhna pars 
futrai; mentem Uinen eoam tegebat, consiuuraquii 
occubabat ad (empus, nequaquam concilandum aut 
imraulandum principatam esse ralus, rebus adhuc 
eo loci perlui batie, praecipoe cum graiiosus apud 
exercittim esset Marlinus, cum ob rei belluae pcri-
liam, tum quod opporiuue singula ordioarel. Quae 
quidem res satuli e i , ut arbtlror, fuil: nara alio-

1 quin eiiam ipsi ctwn Joauite ei Rusiico moricndum 
fuissei. Nunc vero reverenlia qoadam victoriarum 
et prudentiae, qua in quovis discrhniiie adeundo 
ulebalur, de sumino jure nonnibil dctrahens, ligis-
que rigiditatem ausierifalenDqoe lemperans atquc 
edtilcans, crimen quidem ei remisil, imperare au-
teiu uon permisil, sed privatam viiam agerc jnssit, 
sufficere ratus, si ipsum ignomiuia afliceret, eiiaoi-
si unii aceteria pariiceps fuissci. Cum itaque Persae 
quiescerenl, siaiusquc reruro induciU esscl sitiulis, 
bunc quidem subroovit, Juslino vcro, arctissiroa 
propioqaitale gcnciis eibi conjuuclo, et aliojuin 
maaimi per id lempus nominis, Byzantium ad se 
evocaio, uoiversani imperimn dclulit, rursusquo 

τδν όμίλφ Ιωάννης δνομα, Αίβυς άνήρ · · , αφανής μέν Γ ad Colcboe misil, omnia dcinceps moderaUiram 
τά πρώτα καλ πενιχρώτατος, ώς χαλ τού άποζήν ένεκα 
μισθαρνείν έτέρφ τφ 9 1 χαι ξυνέπεσθαι τών δορυφόρων 
χαλ τάς τών θεραπόντων στέγειν όδύνας, ού πολλφ δέ 
ύστερον έπλ μέγα πλούτου τε χαλ αλαζονείας ηρμέ­
νος. Πλείστα γάρ δσα μηχανησάμενος, χαλ διά ποικί­
λης χωρήσας εννοίας, γνωρίζεται ούκ ές μακράν τφ 
ΙουστΙνω, κάκιστο; δεών καλ πανουργότατος, χαλ οίος 
ουδέν ότιούν τών αδίκων τε χαι άνοσίων εγχειρημάτων 
κέρδους εχατι άπαναίνεσθαι, £ητδν τι μέτρον · · χρυ­
σού αΐτεί τδν στρατηγδν, δμολογών, εί χομίσοιτο, 
αύτφ τε τφ παρασχόντι ές δσον άν έλοιτο* χρόνον 
τά επιτήδεια προσφόρω; έχποριείσίαι, χαλ πρός γε 
δπόσον παρήν θητιχόν τε χαλ δούλον, καλ δσοι άλλοι 
[Ρ. 151] οπαδοί τε χαλ ύπηρέται χαλ δορυφόροι, άλλά 

253 krat aulem quidam in Inrba ipeum seqoentc, 
Joannes nomine, Afer, vir obacorns quidem iniiio 
et pauperrirous, adeo ut victus qnacrendi causa al-
leri cuipiain mcrcenarium suam operam locaroi, 
et aaieliitea seclareiur, ei ininisiromnilahorcs sub-
iret, non mulio auicin posl ad summas opes et 
faslum clalus. Quampluriinas enim lecbnas coiu-
mcnlaque oiim excogiiasset, innotcscii brcvi post 
Umporc Justino , nequissiinus alio<|ui cxsistcns r l 
ver.sulissiimis, quique nullnm plaiie imquum impro-
bumque faclum quxstus causa recusaret. I» ceriam 
quamdam auri summam a pra?fccio pclil, spondcns, 
si eaiu auferrci, el ipsi, qui eain daret, in quanlum 
vcllci, lempvs coniaaeaium comnode suppoditalu-

χαλ τούσδε απαντάς τής προσηκούσης τροφής έμπι- Ι> rum , cl praHerea quidqoid ipsi aoVraC famuloruni 
πλάναι· Ταύτα δέ πράττων έπηγγέλλετο ού μόνον 
άποσωσειν · · τδ χρυαίον άπαν καλ άντικαθείναι91 

άπασαν άν λάβοι, έν:ελές καλ αλώβητου, ώσπερ έχίε-
δανεισμένον, άλλά γάρ χαλ έτερον προσεπιδούναι. 
Καλ έδόκει μέν τοΤς πολλοίς κόμπος είναι καλ οίον 
αίνιγμα τδ είρημένον · δ δέ Ίουστίνος, χαίτοι δέον 
αύτδν νεμεαήσαι τ | του Αίβυος αβελτηρία, έπιστά-
μενον ώς ούχ άν τήν ύπόσχεσιν διανύσειεν μή άδιχα 

ei senomm, quotquot eiiam erant domcstici ct 
fuinisiri ac «atelbtes, omiies bo$ neccssario ν clu 
repleUiruni. Aique b«c quidem faciens promiitebat 
te non tolum auram u<iivertum rcdditurum, ct re-
positurum, quanlum accepieset, inlcgrum neque 
imminutum , ul mutuo datutu, scd et aliud usura: 
uominesuperaddilarum. Elvidcbatitr quidem rauliis 
inaiiis quxdaro jacianiia el aenigniaii adbic dkiuiu : 

VARliE LECTIONES. 

·» δέ om. R. · · καλ μάλιστα R, μάλ. καλ vulg. τής στρατιάς Rcl Lugd.^oVv τής στρ edd. cx coni. \u!g. 
· · συνετ. vulg. · · τούνομα R pro τού νόμου, άτιθάσσευτον vulg. " τε add. ex R. , J ψ ^ τι<· U:^c on'* 
nia usqiic ad έπιχειρητέα ρ. «55. ed. Bonn. v. 23. om. intpp. · · άνηρδν R. · 7 έτέρφ τε Β. ·• μέρος Η. 
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Jusiinus voro, cum opnrluisscl cum oflVndi Al r i Α δμών χαι βίαια εργα, κα\ παρανόμοις τισιν έμπο-
illius ineptiis , scientnn , quod proinissa prrrslarc ρίαις λυμαινόμενος απαντάς, οΤς άν δμιλήσειεν · ό 
253 u o n posset, nisi injusia el violenla opera exer- δέ προσήκατό τε το !>ς λόγους, κα\ τδ χρυσίον πα*α-
cens , <t illogiiimis quibiisdam negolialionibus om- οοΰς έπί ταΤς ξυνθήκαις έφίησιν αύτφ πράττειν 6 τι 
« e s , quibuscum οί rcs esset , perderet, raliones χα\ βούλοιτο. 
illius admisil, auroquc ci numeralo pcrmitiU, ut de quibus intcr ipsos conveneral faccrct, quod 
%eltet. 

22. Tunc ilaque Joannes pagos Romanorum , 
quolquoi in ilinere silt erani, acccdcns, convocatis 
incolis, ubi qtiidem boum copia iion e ra i , ipse 
exercilum iis egeie pro concione dicebat. Viginti 
igilur lalenla proiorens : Pro hac9 inquiebat, sum-
ma oportet vot bovet tradere, minus non ticei; ted 

prelium prius accipitey ut milii quam cili&sime omnes 

bovcs sntatis. Illis vero prccantibus, ut remiiterel, 
ei juramibus, boves, quos babereni, arandis ipso 

κβ \ Τότε δή ουν δ Ιωάννης ταΤς 'ΡωμαϊκαΤς κώ­
μα'.ς έπι φοιτών, δπόσαι άνά τήν πορείαν έτύγχανον 
Ιδρυμεναι, καί τους οίκήτορας άγείρων, οδ μέν βόες 
άφθονοι ουκ ήσαν, ό δέ τούτων 'δείσΟαι τδ στρατό-
πεδον έδημηγόρει. Κα\ τοίνυν εΓκοσι τάλαντα προ-
φ έ ρ ω ν t Τοσούτων ύ μ ά ς , β , έφασκεν, ανάγκη χρη­
μάτων άποδόσΟαι, κα\ μεΓον ούκ Ινεστιν άλλά το τί­
μημα δέχεσθε · · πρότερον, καί δπως μοι τήν ταχίστην 
απαντάς τούς βόας άποκομιεϊτε. ι Τών δέ Ικετευόν-

rmn agris non sufticcre, severe admodum renuebat ^ των άνεϊναι χαλ έπομνυμένων, ή μήν μηδέ δσον 
άρουν τά λήια άποχρώντως κεκτήσΟαι, άνένευε 
μάλα·* σεμνώς δ κατάρατος, κα\ δεινά έποιείτο εί 
μηδέ πρίασΟαι τώ στρατηγφ έξείη τά επιτήδεια. Καλ 
έ ς Μ τοσούτον ένέκειτο χαλεπαίνων, έως έκεϊνοι τά 
τιμιώτατα τών κτημάτων άπεμπολήσαντες, χα\ χρυ · 
σίον, δσον οίον τε ήν αύτοΓς · · , συνερανισάμενοι 9 Τ, 
παρέσχον τψ χακοδαίμονι λύτρα τού έπιτάγματος. 
Πάλιν δέ ένθένδε Ιών κα\ έτέρωθι · · παραγενόμενος, 
Ινθα καμήλων τυχδν ή ορέων ουδέ δνομα ήκούετο, ό 
δέ τούτων ένεκα ήκειν έβόα, καί το?ς όμοίοις χρώ-
μένος πάλιν έπεδείκνυε χρυσίον, κα\ πάλιν λαβών 
άπεχώρει. Ούτω δή ουν απανταχού · · περινοστών καλ 
αναζητών τά μή παρόντα, και μηδέν μήτε άπεμπο-

scelcsius, el graves rninas addebai, si non licerct 
prcefccto exercilus necessariura commeatum coemc-
re; adcoque indignabundus rcni exaggerabaf, doncc 
il l i prcliosissimis suis rebus divendilis, aurique 
sutnma qiiantiiiu fleri poieral maxinia conflaia, 
mandatum a ncfario illo redimebaui. Inde vcro rur-
sum profectits, cum alio vcnissei, ubi camelorum 
*ul niulorum noinen ne audilum quidcm eral , ipse 
torum causa sc venire claraabat, 254 "&demquc 
ruisum verbis ulens, aurum ostcndebat, rursnsque 
acccpto auro disccdebal. In bunc ergo modum cum 
nmnes vicos ei pagos obirel, quaerens aique exigcns, 
qua3 non babebaut, el ncquc venderet quidquam 
uspiam, ncque cmeret, neque alioqui contractum ^ ) ήσας πώποτε, μήτε πριάμενο:, μήτε άλλως πως 
iillum iniret, pecuuias exigfbal c l corradobat ab ξυμβαλών, ήργυρολόγει κα\ εισέπραττε τους μηδ!:ν 1 

iis, ad quos nulla plane redibal utiliias , cclerrhne-
qtie jam sors ipsa sive caput accessione nova con-
duplicabalur. Postquam vero ad Golchos pervenil, 
eadem fecit, et praeierea conquisitis nescio qua ra~ 
lione navibus onerariis , fruotus patrios illius regio-
ni$ violenlissime cotlegit, multaqiie vilissimo preiio 
< octnens, in cxleras lerras exporiabal ac diven-
debat. Penuria iiaque rcrum necessariarum exer-
eitus premebatur, adeo ul eliam berbae essent ve-
uales. A l sceleslut ille venaliciarius el dardanarius 
ingeniem quasium faciebat. Ex bis iiaque opibus 
pacta Justino persolvebat, ct commeaium suppedi-
laus, ct priorem auri sumtnam cum foenore red-

ότιούν έπωφληκότας, τάχιστα τε ήδη τδ άρχαίον έδι-
πλασιάζετο τοις προσγινομένοις. Επειδή δέ ές Κόλ-
χους άφίκετο*, ταύτα τε Ιπρασσε, καί πρός γε ναύ; * 
φορτίδας ούκ οϊδα δπως έπικτησάμενος, κα\ τούς 
καρπούς τούς έπιχωρίους βιαιότατα* ξυναθροίζο)ν, 
κα\ πολλά ελαχίστου ώνουμένος, ές τήν αλλοδαπή ν 
έζεφόρει κα\ διεπίπρασκε. Σπάνις μέν ουν τών αναγ­
καίων είκότως έπεγίγνετο τοις στρατεύμασιν, ώς κ3ΐ 
πόας είναι ώνίους. Ό δέ μιαρδς εκείνος μεταβολεύς 
καλ παλιγκάπηλος μέγιστα κέρδη προσΞπο 'ειτο·. Έκ 
τούτων δή ούν τών [Ρ. 154] πόρων τά ξυγκείμενα. 
πρδς Ίουστΐνον έπετέλει, τάς τε τροφάς παρεχό­
μενος και τω προτέρω χρυσίψ προσεπιβάλλων. Ό 

dciis. Juslinus w o , lametsi quid agerclur non igno- D δέ, καίτοι γιγνώσκωντά ποιούμενα, πολλάκις τε τών 
rarel, frequcnlerque ad ipsum eunlibus bominibus, 
quos islc cral deprxdaius, et ad pedes ipsius cum 
laracnlalione provolutis, ulque exlorsiomim rcmis-
sio licret obsccianlibus, parvi lamen lanienia lacry-
inasque faciens, cilra melum inique partis vesce-
baiur gaudebatque ct inempiis epulit frueos, et 

λεηλατουμένων ώς αύτδν ίόντων κα\ σύν όλοφυρμώ 
προκαλινδουμένων, λώφησίν τε γενέσθαι σφίσι · τών 
κακών άντιβολούντων, δμως τών όδυρμών κα\ δα­
κρύων ολίγα φροντίσας, ήσθιεν άδεώς έκ τών αδικη­
μάτων, χα\ ήδετο μέν άπριάτην εύωχούμενος, καλ 
πρός γε μεστδν κατά τδ πλέον xa\ έμβριθέστερον 

ΥΑΚΙΛ2 LRCTIQNES. 

•^Pru ύμδς Κ.ήμών. Μ δίχεσθαι Π. ράλα 11., μάλιστα vulg. ιιηδέ II, μή vulg. " δς R pro έ;. 
** αύτοις οιιι. U . 9 1 συνερανισαμενοι Η, έρανισάμενοι vulg. · · έτέρωθενΚ. παρανενόμενος Τ8, παραγινό-
ρινός vn!g. < 9 άπανταχεΐ Κ. 1 τούς μηδέν R, τούς ού μηδ?ν vulg. · άφίχον:ο Η. ταύ.ά τι lt, ταύτα τε 
liiigd. el cd. pr., τ 1 αύ:ά γ' Sph, Par. · γενναΐς R pro γε ναύς. * βεβαιότατα Η. 3 καί aiUe ix ins.R. 
• σφίσι add. rx. Π. 
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ποιων τδ φασκώλιον'. Ήμελλε δέ άρα χρόνφ ύστε- Α pnrlerea pleniorcm gravioreinijuc 255 cruinonaiu 
pov ποινάς μεγάλας ήλικας άποτινώναι. Εί γάρ καλ 
μυρίους μετά ταύτα διήνυσε πόνους, και μέγιστον 
ήρατο κλέος άμφλ τδν "Ιστρον ποταμδν, τάς τών 
βαρβάρων έπιδρομάς ανακόπτων, άλλ* ουδέν ένθένδε 
ή του Κρείττονος έθωπεύετο δίκη, ουδέ τούτοις εκείνα 
έπεκαλύπτετο · έμενε δέ, οιμαι, ήρεμούντα καλ έφυ-
λάττετο μόνιμα καλ άνάγραπτα μέχρι τοΰ καιρού του 
καθήκοντος. Ού γάρ άμα τώ πλημμελείν και τάς τι­
μωρίας άναμετρεϊσθαι πεφύκαρεν, μετά χρόνον δέ 
ώς τά πολλά καλ Γσως ήνίκα τών είργασμένο>ν έπι-
λελήτμεΟα. Καλ άνιώμεθα μέν τδ παραυτίκα τοΤς καθ' 
ημών γιγνομένοις, ώς παραλόγως καλ ούκ έν δίκη 
συμβεβηκόσι, καλ καταιτιώμεΟα φθόνους ανθρώ­
πειους τυχδν καλ δυσμενείας, ώς έκ τούτων ού 
προσήκοντα πεπονθότες · τδ δε ξυνέχον ημάς καλ 
διατάττον έπίσταται τδ πρέπον έκάστω καλ όφειλό-
μενον, καλ τρόπω δτψ* καλ βούλεται μέτεισι καλ 
ανιχνεύει τά πολλφ έμπροσθεν ήμαρτημένα. 'Αλλ* 
οποία μέν άττα έπλ Ίουστίνος ύστερον ξυνηνέχθη καλ 
δπως αύτφ ή τού βίου καλ τής τοσαύτης ευδαιμονίας 
κατάλυσις αδόκητος έπεγένετο, είρήσεταί μοι ές τδ 
ακριβές έκαστα, ήνίκα δ λόγος όδφ Ιών ακολούθως 
καλ διά τών άελ έχομένων φερόμενος, ές εκείνο τού 
χρόνου περιενεχθείη. Νύν δέ άνά τά πρότερα μοι 
έπανιτέον, καλ τοις έξης έπιχειρητέα. 

κγ'. ΤΩδε γάρ τών · έν Λαζική πραγμάτων έχόν-

rcddcns. Surcessu v«ro lemporis gravcs pcrnas erat 
persolulurus. Tameisi <»nim infmilos posibxc lab<H 
rcs exanilavil, maximamque gluriam esi conseculus 
circa Istrum fluvium, Rarbarorum insullus retun-
dens : scd itibtl indc diviua viiidicta csl emolli la, 
neque bis illa obiecta fucrunl; manserunl vcro, 
aibitror, quicta, ol memori;c iirmiter intixa, iu op-
poriunum lcmpus sunl cu&todiu. Ncque cnim siim 1 
alque delinquiinus, poena slalim irrogari solcl , sc 1 
plerumque posl aliquod icmpus, cuinque forlassis 
corum, qune pcipetravimus, suinus obliti ; ct dolo 
mu.s quidcm illico ob mala, quae nobis accidunt, 
pcrimlc ac si immercnles injuslcquc iis premamur, 
atque incusamus quidcrn boniinuin invidiam iorias-
sis c l iniiuiciliam, lunquam ab iis indiguis niaU* 
affccli. Deus vcro, in cujus maiiu atque iuipcrio su-
mus, scil quid cuique convcnial el debealur, ei qiio 
ipsi visum esi modo , perscquiiur atque invcsiigat 
peccala, qua» multo amea lempore suut comniissa. 
Cxlerum qualia Jusiino postmodum accidcrint, ct 
qualem ipsius c l vita uniaque felicilas inopinalum 
exilum babueril, dicentur a mc accurale singula, 
qnando senno suo consequcnter ordiue proccdeus, 
e l conlinuaiam incideulium rcruro seriein perse-
quens, ad illa lempora fuerii pcrductus. Nunc 
vero ad priora mibi esl redcuudum, rcliquaquc 
sunl pioseqijeiida. 

256 25. ^ l , m c , , i n ) r e s 1 1 1 ^azica regione ila sc 
των, καλ Ίουστίνου έπλ πάσι στρατηγού καταστάντος, β babeient, et Jusliiius jam omnibus in pra fccium 
ούτε οί Πέρσαι ώς άναμαχούμενοι παρεσκευάζοντο 1 0· 
καλ μέντοι ουδέ οί 'Ρωμαίοι έπήεσαν ' άλλά προφυ-
λακάς μέν αμφότεροι έποιούντο, καλ τά αλλήλων 
βουλεύματα ές δσον ένήν άπεσκόπουν καλ διεπυνθά-
νοντο* μάχης δέ ουδέ οπότε ροι ήρχοντο, άλλ* έ μενον 
ήσυχη * αυτομάτως, ώσπερ αμέλει τούτο ξυνδοκούν, 
διωρισμένον. Χοσρόης δέ ό Περσών βασιλεύς, επειδή 
έπέπυστο τά πρδς τφ Φάσιδι ξυμβεβηκότα, καλ δτι 
φυγάς έκ τής μάχης ό Ναχοραγάν έγεγόνει, αύτίκα 
έξ Ίβηρί ις αύτδν μετακαλεσάμενος, ωμότατα μετ­
ήλθε κατά τδν πάτριον νόμον. Ού γάρ άποχρώσαν 
ψετο είναι ποινήν τής άνανδρίας τδ ούτω γοΰν αύτδν 
απλώς άποκτείναι, άλλ* έκ τού αύχένος τδ δέρμα 
διαχαράξας άπέδειρεν [Ρ. 455] άπαν μέχρι τοϊν πο* 

csset constilutus, nnquc Persx laiiqtiam bcllum 
insiauraturi eese appararcnt, ncquc Romaiii in eos 
moverent, sed ulrinqiie diligenter excubarcnt, nni-
luaque consilia, quaniitm fieri polerat, observaient 
alquc cxplorarcnl; nulli horum bcllandi itiiiitim 
facicbanl, sed quicli mancbanc, perinde ac si com-
inuni scntenlia iia decrclum esset. Cbosroes vcro, 
Pei sarum rex, siniul aique cognovit quae apud 
Pbasidem accidiesent, quodqtie Nacboragan fugiens 
praclio excessisset, confcslim cum ex Iberia revoca-
liiro crudclissimo supplicio juxla palriam legem af-
fecit. Ncque cnim salis esse putabat, si illius igna-
viam simplici morlis genore ptiniret, scd a suinica 
cervice culern ei ad imos pedee delrabens, a carni-

δοίν, καλ άφείλετο τών σαρκών πρδς τά ένδον ^ bus avulsit, introrgum inversam, ila ut cliam formx 
άνεστραμμένον H , ώς καλ τούς τύπους τών μορίων 
ές τούμπαλιν άποφαίνεσθαι 1 1 , καλ δίκην ασκού 
ήρεμα έμπνευσθεν υπέρ I J σκόλοπός τίνος άνηρτή-
σθαι, οίκτρόν τι θέαμα καλ μιαρώτατον, καλ πρώτφ, 
οΓμαι, Σαπο'^ρη 1 4 έκείνφ τώ πολλφ έμπροσθεν 
Χοσρόου Περσών βεβασιλευκότι τετολμημένον. Τά 
μέν γάρ έπλ Μαρσύφ 1 · θρυλλούμενα τφ Φρυγλ, ώς 
Ερις αύτώ πρδς Απόλλωνα ξυνέστη ύπερ τών αυλών 

niembroruin invers» conspicerenlur, atquo ita in-
6lar utris sensim inflalam, c scopulo quodain sus-
pcndi jussi l ; miserabilc quoddam ct fodum spe-
cUculum, cujus primus, uti arbibor, Saporcs ille, 
qu'. mullo ante Cbosroen teinpore apud Persas re-
gnavil, infamis aucior fuil. Quue enim Marsya 
Phrygc suul lilieiis prodita, quod contentio ei inler-
ccsserit cum 257 Apolline de libiis rt libicinap.di 

VAUL^ LECTIONF.S. 

f φσσκόλιον R. 1 δτε R. · τών οιιι. R. , e παρασκευάζοντο R. 1 1 άναστραμμένον R. 1 1 άποφχί,:-
σΟαι R, ύποφαίνεσθαι vulg. *' υπέρ R ei intpr. nuper% ύπο vnlg. ι % Σαβώρη R, Σαβόρη vnlg., Savorutti 
tnlpr. A l infra R recte Σχπώρην scnbiL 1 β Μαοτύαν U . 
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aiie, quodque longc viclus fuerii Marsyas et vaWe Α αύλητιχής επιστήμης, δτι τ : ήσσήθη άν.Ι 

χράτος ά Μαρσύας, χαλ μάλα δικαίως, άτι δήθεν, cl justc. quippe qoi, nisi valde slulluni dicln sit, deo 
MIO libiis obstrepuisset; quodqac hancpoenam sofe 
icmeriiatis viciori persolvcril, quod pellis universa 
ipsi delracla el ex arbore suspenea fueril; ha?c, tn-
quani, otntiia poeiica sunt portenU et fabuhe ac 
ludicra, qua? ncque vorom,fieqae verisimile quidquam 
in te habcnt. Si cniiD libicinem dicunl Apollioe» fa-
ctum, Η de arie cerfaotem tanlara in Marsyara a %t ?l-
dum indignaiioncro concepisse, ut adeo nefariam 
ac resanara de eo poenant &vmpseril: quo pacto 
\fίο tpti eMetiamcnU) fuisse potuerii, vidtre bone 
e sttblitni pendentem, crudclilalts$uaearguroentam? 
Itoec eiitra ci prisci poetae cantint, ei recentioret ab 
iia acctpta concinunl. Quocirca et Nonnti* ille e i 

μή λίαν εύηθες είπείν, οίχείφ Θεώ1* άνταυλήσας, 
χα\ ώς τήνδε τήν τιμωρίαν τής προπετείας ύπδ τοΰ 
νενιχηχότος, άποδαρέν αύτφ άπαν τδ δέρμα χα\ έπλ 
δένδρου ήωρη μένον · ταύτα δή ούν άπαντα ποιητών 
άν είη τερατεία , Τ χαλ μύθοι χαί παίγνια, ούτε τών 
αληθών, ούτε τών έΐχότων έστοχασμένα. Είγε·· αύ-
λητήν φασι τδν 'Απάλλω γεγονέναι, χαλ άμιλλώ-
μενον έπλ τή τέχνη, χαλ ές τοσούτο μετά τήν νίχην 
χαλεπήναντα, ώς άνοσίαν ούτω χαλ μανιώδη ποινήν 
έπαγαγείν τώ ήττημένω · πώς δέ άν χαλ ήρεσκεν 
αύτδν έχ του μετεώρου φαίναμενον της άπανθρω· 
πΐας τδ κατηγόρημα; Ταύτα γάρ οί τε πρότερον 
ποιηταλ φδουσι, χαλ οί νέοι παραλαβόντες συνφδουσιν. 

Pano, iCgyptia orbe, aatus, in quodam saomra & rQv ·· δή χαλ Νδννος, δ έχ τής Πανδς τής ΑΙγυπτίας 
poctnalum, quod Dionysiaca appellavit, ctim non-
iuiUa nescio qua dere de Apolliue narrasael (ueque 
onim prjecodcoUum vertuum salie tneroini), i u 
aubjicii : 

Martyw ut ticti, dho etrUre νοίεπιιε, 
Dislentom tento iusptndit ab orbon peUem. 

Quod itaque ti illo tempore toipe boc scelos 
uuitquam humano geueri 258 cogniiam fuertt, 
nianifeeu itidicia sout et suflkienlia iis, qui vela-
siissiraas res recie considerare atque obsenrare 
consueveruui, non autem poeiicis fabtilis flgmenlis-

γεγενημένος,' έν τινι τών οίκείων ποιημάτων, άπερ 
αύτφ άιονυσιαχά έπωνόμασται, ούχ οϊδα έφ* δτω 
δλίγα άττα τού Απόλλωνος πέρι άφηγησάμενος (ού 
γάρ δή τών προηγουμένων έπων έπιμέμνημαι), είτα 
επάγει * 
Μ Έξότβ Μαρσύαο Θβημάχοτ αύΛότ έΛέγξας, 
Αέρμα β1 χαρχμύρησ* φντφ χοΛχούμοτοτ αόρα/c. 

*έλς μέν οδν έξ έχείνου τδ μίασμα τούτο " ούπω τφ 
άνθρωπείφ γένει διέγνωστο, σαφή τά τεκμήρια χαλ 
άποχρώντα παρά τοίς ορθώς άναθι ωρείν χαλ τεχμαί-
ρεσθαι τά παλαιότατα πεφυχόσιν, άλλά μή ποιητική 
θεολογία Μ παραχρουομένοις. Ό δέ Σαπώρης άδικος 

ijue capiuniar. Saporee vero cum el vebemenier ^ τε ών ές τά μάλιστα χαλ " μιαιφόνος, δξύς μέν είς 
mjustus essct ct sanguinarias, ac prscepa quidem 
ad iram et crudelitalem, tardus autem ad miseri-
cordiam cl vcniam, an in alios ab ipao boc adco 
airox faclum sit pcrpctratuni, plane affirmare non 
possam; quod vero Valerianum, Romanoium tura 
tcmporis regem, billam adversus se gereiiteai, ac 
deindc victum \ivumque captnm, bae ipsa jMBtia ai-
ft.*c» rii , mullx lestaiilor bislori*. E l sane prinii eo* 
n i i i i , qui posi deleios Parilioa Persicom regnum 
obiiotierunl, Ariaxares, inqoam, et Sapores, scele» 
rati arobo injuslissimiqnc ftterunl; siquidem alter 
eorum, cum doniinom suuin interfccissct, per titn 
ac tyratinidem regnum iuvaeil, alter vero adeo alro-
cis supplicii nefariiqoe scelcris auctor fuiu 

i i . Caeiernm cum ex inctdentibas aliis semper at- D 
que aliis rebus oraiio rursus ad Artaiarem sil de-
volula, opportunutn fucril, quod supra proinbi, 
praestarc alque absolvcre, ci reliqirorum dcinceps 
regum seriem perlexcre, Atque bic cuidcm c qui-

όργήν χαλ ωμότητα, βραδύς δέ πρδς φειδώ χαί συγ-
γνώμην, εί μέν χαλ Μ έφ* έτέροις αύτφ πρότερον τάδε 
τδ άγος έξείργασται, ούχ έχω σαφώς άπτσχυρίσα-
οθαι* δτι δέ Βαλεριανδν τδν Τωμαίων Ν έν τφ τότε 
βασιλέα προσπολεμή σαντά oi χαλ είτα νενιχημένον, ά 
δέ, ζωγρείφ ελών, τονδε τδν τρόπον έτιμωρήσατο, 
πολλή μαρτυρούσα ή Ιστορία· Καλ τάχα οΙ πρώτιστοι 
τών μετά τήν Παρθυαίων χατάλυσιν τής βασιλείας 
τής Περσιχής w έπιλαβομένων, νΑρταξάρης Μ , φημλ, 
χαλ Σαπώρης, μιαρώ γε ή στην άμφω χαλ άδιχωτάτω, 
είγε δ μέν τδν οίχείον δεσπότην άπεχτονώς, τυραννι· 
χήν τε χαλ βιαία ν Μ τήν αρχήν χατεστήσατο* άτε ρος 
δε τιμωρίας ήρξεν ουτω δεινής χαλ μύσους άνοσιω-
τάτου· 

[Ρ. 154] χδ*. Έπελ δέ μοι ό λόγος, διά τών άελ 
παρεμπιπτόντων φερόμενος, πάλιν ές *Αρταξάρην 
άφίχενο, χαιρδς άν εΓη έχπληρούν νύν τδ πρότερον 
έπηγγελμένον, χαλ τών εφεξής βασιλέων έπιμνησθή-
ναι. Ούτος μέν ούν έξ ών τε έφυ χαλ δπως χαλ δντινα 

VARIi£ LECTIONES. 

»· θεών R. , Τ τερατεια R, τεράστια vulg. ci iiilpr. miracula. · · είτε R. I f ών R Η inlpr. ouo$ lafer, 
ώ vtilg. " Dionys. 1, Ϊ2. 45. Oinissinn ab Agatbia veraum qoi bot txcipil : Γυμνώσας δ/α γυία 
'λίπο^ίνοιο νομήος, non ciedu. u Λέρμ' Lujfd. παοηώρησε Nonn., επιθύμησε R, άπηώρησε vul,?. " Ριο 
τοΰ:ο R τοίς γε, el in mg. τότε γε. " θεολογία Κ. qiiod pratluli, μυθολογία vnlg. d inipr. famtHtQ. 
^Λπώρης R ubique, Σαβόρης vulg. tt iiilpr. S4tbvret. ·* χαλ anle δξύς vulg. *· Pro εί αέν παλ Κ χαλ ε! 
μεν. »· 'Ρίυμαίον (sic) Λ corr. pro 'Ρωμαίων. 1 Τ τής Περσ. βασιλείας vulg. t l Άρταξάρσης R. 
" {3:αίαν R. ^iaiovwlg. χατεχτήσατο R ti impr. ειάε vindicavit. ·• χαλ anle δντινα add. ex eonj. Class,, 
Mnaiu coi-lirmai iuipr. quibu$ l i i ρ«Γειι/ί6χε οΓίαε, qua de cantaqtore modo c.darim sumpteni9 όποιον 
τ·.να τρόπον conj Jos. fcraligcr. 
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τρόπον τήν κίόαριν άνεδήσατο, ήδη μοι ές το ακριβές Α bus oilus 259 ^erit, qui quovc modo cidarim bi-
προαφήγηται. Εκείνο δέ μόνον προσθίων άν έπ' αύ­
τώ, ώς έτεσιν ύστερον οκτώ τε 9 1 καλ τριάκοντα καλ 
πεντακοσίοις Αλεξάνδρου ** τού πάνυ τού Μακεδό­
νας, τετάρτω δέ Ιτει τής θατέρου Αλεξάνδρου τού · ' 
Μαμαίας αρχής, τής τών Περσών βασιλείας έπιλα-
βομένφ τψ 'Αρταξάρη, καθ* δν πρότερον * άπήγ-
γελται τρόπον, διήνυσται χρόνος έν αυτή ένιαυτών 
πεντεκαίδεκα, δυοίν μηνοίν ένδεόντοιν. Διαδέχεται δέ 
τδ κράτος Σαπώρης Μ εκείνος δ εναγέστατος, καλ 
διεβίω πρδς τψ ένλ τριάκοντα τούς πάντας ένιαυτούς, 
πλείστα δσα τούς "Ρωμαίους λυμαινόμενος Μ . "Ατε 
γάρ τδν βασιλέα σφών άνελών, καλ ουδέν ότιούν κώ­
λυμα έσεσθαι διανοούμενος, δ δέ άνά τδ πρόσω έχώ-
ρει, χαλ δή τήν τε μέσην τών ποταμών έδβωσε χώ-

Li vindicaril, superius plcne expostiinius. Illud \r.-
ιυ solum addidcrim, quod annis qutngenlis irigiuta 
oclopoet magnum illum Alexandrum Macedonem, 
quaito vero alierius illius Alcxaudri Mamxai F. 
rcgiii anno, cum Arlaxares, quo diolum esl modo, 
Persarum regnum occupasset, quiodecim in eo an-
noe peregil, daobos mensiboa demptis. Iluic in ini-
perio successk oxaeerabilis ille Sapores, et super-
vtxiiannosin univerauro nnum et triginta, et ingen-
libut mali* Romanot affecit. loterfecto enim ipso-
rum rege, nibil jam impeditnento sibi fore raius. 
ulieriot eet progreasua, ct Mesopotaraiortim rcgio-
ntm miavit, ac deiode eam, qaae buic crat proxU 
ma, pervadene, Ciliees ei Syroa csi depopulatus, ci 

ραν, χαλ εΐτα τήν εφεξής έχομένην, Κίλικάς τε έληΐ- Β in Cappadoces oaqae proveccos, immanem sirageni 
οατο χαλ Συρους, χαλ μέχρι τών Καππαδόχων έλά-
οας, έξαίσιον πλήθος φόνων χατείργασται 9 1 , ώς χαλ 
τά σηραγγώδη χαλ κοίλα χωρία τών έν τοίς δρεσι 
φραγμών τοις σώμασιν άναπληρούν τών πεπτωχδ-
των ανθρώπων, χαλ πρδς Ισότητα φέρειν τών λό-
φων τά δαστώτα χαλ έξανέχοντα, χαλ ούτω καθ-
ιππεύειν έν αύτοίς, χαλ διαβαίνει ν ώσπερ έφ* ομα­
λού τά; άχρωρείας. Τούτον μέν οδν οίχαδε αύθις άφ-
ιγμένον, χαλ ού μετρίως χρήσαμενον οΓς άσεβήσας 
έτυγχανεν, άλλά Μ πρδς άλαζονείαν άρθέντα πολλήν, 
άπέπαυσεν ούχ ές μακράν τού φρυάγματος 'Οδένα-
θος ·* δ Παλμυρηνδς, άνήρ αφανής μέν τά πρώτα 
χαλ άγνωστος **, ταίς δέ Σα πώρου συμφοραίς καλ οίς 

odidii, adeo ut bialca eoncavaqae In scptis roon-
tiaai loca cadavfeibas cfcsorwa oppkret, et disiaiw 
tiat cminentiatque collium inler se coajquaret, at-
que i u toper cadaTera eqailatira doeeret, 260 

^nonliamqoo Juga,tanquam planilicmaliqtiaai, irans-
irei. Hojasitaquo doinoro reversi, noque moderaio 
tilenlis impie partis multaque superbia claii, non 
multo post arroganiiam contodit Odenaibus illu 
Palniyreous, vir obscuroa quidem iniiio ei ignoius, 
e dadibui lamen Sapori illatis, rebusquc ia eunt 
gestt* suiumam coitseculus gloriam, et a muliis ve-
leribos hisioricia roemorabitis est babilus. Mortuo 
vero Sapore, HorroUdaiea, bujus lilios, regnum ac-

Ιβρασεν έπ' αύτφ, μεγίστην άράμενος δόξαν, καλ Γ cepit, eoi exigno admodum temporo supervixit. Au 
1 · «> 1 • * » Λ . _ . . . Α . πολλοίς τών 4 1 πάλαι ξυγγραφέων άξιαφήγητος γε 

γενημένος. Τεθνηχότος δέ τού Σαπώρου, Όρμισδά-
της 4 Β ά τούτου παίς τήν βασιλείαν παραλαμβάνει» 
παλ διεβίω έν αυτή χρδνον ές δ τι ελάχιστον* ένιαυ­
τον γάρ Ινα χαέ δέκα ημέρας της τύχης άπώνατο, 
μηδέν ότιούν δράσας οποίον χαλ ές λόγου φέρεσθαι 
μνήμην, χαθάπου χαλ δ μετ' εκείνον Οοαραράνης " , 
τρισλν ετεσι βασιλεύσας. Ό δέ υΙος δ τούτου ομώνυ­
μος μέν ήν τψ γεγεννηχότι u, έπταχαίδεχα δέ χατά 
τήν βασιλείαν μεμένηχεν έτη. *0 δέ τρίτος Ούαρα-
ράνης ές μήνας μέν τεσσάρας μόνους άπεγεύσατο 
της βασιλείας, Σεγάν δέ σαά* έπεχλήθη, ούχ άπει-
χδς, οίμαι, ουδέ αυτομάτως, Ιθους 4 4 τινδς παλαιού 
μετάσχων χαλ πατρίου. (Η γάρ τών Περσών βασιλείς, 

nura eniro unum et dies decero foriuna usus osl, 
nolla re memoratu dtgna ab se gesta; qucmadmo 
dum et eum eccotua Vararanes, qni tribus amiis 
regnavii. Filiua auiem bujus, patri cognominis, 
septetudedoi annia Tegoum obtinuii. Tcriius vero 
Vararanes noncea dunUxai quaiuor impcriuni dc-
gusUTil; Sogaoftaa autem cogDombiaius csi, non 
aba re, poto, neque temere, eed a vetcri quadani 
patriaquo conauctudiue id consecutue. Persarum 
eoim reges maxima aliqua e lluilimis genle dcbel-
lata, eorumque ditionc polili, victos quidcm nc<jua-
qoam ioterficiunt, sed tributo, qitod pendani, i|>sis 
imperaio, et inbabitare et arare 261 a © r 0 8 l * 1 ' 0 

captos permilluni, primoribus lantum gentis duci-
ήνίκα μέγιστον έθνος τών πλησιοχώρων χαθέλοιεν D bus miserrime trocidalis, flliis vero suU prinoipatus 
προσπολεμήσαντες, χαλ τής έχείνων έπιλάοοιντο appellalionem thbaunt, inemoriae, ul verisimile est, 
χώρας, ούκέτι μέν άναιρούσι τούς ηττημένους, ές δέ cauoa, el magni^ce pro pariia tropxis glorialionis. 
φόρου απαγωγή ν απαντάς ύποτιθέντες, έφιάσιν έν- Ciim iuqoe etian ScgetUuorum gcns a Yararanc 

VARliC LECTIONES. 

" τε odd.ei B. 99 J£t* Alexandri, qua Cbristiani in Assyria sub illonomine ulanuir. incipit a. u. c. 
445, 15. posiregisJtacedoiiis obilum annis : ejus annus'558 est quarlus imperii Atexandri Scvcri. 
Agalbias, iiomiiie deceptus, caro ab Alexandio Macedon ,̂ sive mortuo sive rcgnum Asiae adt»pio, s«ippu-
lari aibi persoaiit. 9 9 τού Μ. R, τής Μ. vulg. 9 k χρότερον add. e\ R. άπήγγ. τρ. R, τρόπον άπ. vul^. 
9 9 Σαπόρης edd., Σαβόρης Lugd. *· λυμαινόμενος R, λυμηνάμενος vulg. *7 κατείργαστο Lugd. ι»·μ. 
"άλλά add.cx.IUl impr. sed. *·ό olNaOo;R. *v άγνωτοςedd.Σαπόρου vtilg. 4 1 τών U (Cl.), τοίς νιιΐμ 
4 1 Όρμισδατης S, Όρμισδάτης vuig., Μισδάτης Lu^d. mg., intpr. Oruiiuias. 4 5 Ούραράνης Par. «t 
inlpr. hic ct infra. · · γεννηκότι R, γεγενηκότι Spb. Par. ·* Σεγάν δέ σαά corrcxi cx vtsiigiis depra-
vala? acripttirae in R. Σεγανδεσβά, ριυ volg. Σ:γανσαάδέ, Seganema intpr. ά π . ι ^ ς R, ΛΓ.ζ'./Λτιοζ \ulg. 
4 4 έθονς R cl inlpr. morii, έθνους v«lg. 
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hnjus patre subacta csscl, mcrilo utique ipsius ft- Α οικείν ts [Ρ. 155] καΛ άρουν τήν δορυάλωτον πλήν 
litis Segansaa vocalus fuil, quod Grecorum lingua άλλά τους προτέρους τοΰ γένους ηγεμόναςοίκτρδτατα 
significat Segesianorum rcx. καταλύοντες, ot όέ τοΓς σφετέροις παιαΐ τήν τής αρ­
χής προσηγορίαν άπονέμουσι, μνήμης, ώς έοικεν, Ικατι κιλ κόμπου της έπλ τώ τροτϊαίψ μεγαλαυχίας. 
Επειδή ουν καλ τδ τών Σεγεστανών 4 7 Ιθνος Ούαραρανη τ φ τούδε πατρί έδεδούλωτο, εΐκότως άρα ό 
πβ-.Γς Σεγανσαά 4 4 έπωνόμαστο· δύναται γάρ τούτο 4 4 τή Ελλήνων φωνή Σεγεστανών βασιλεύς. 

25* Hoc vero ocias exslincto, Narsea statim re- κε'. Τούτου δέ θάττον διαφθαρέντος, Ναρσης ευθύ* 
giium annis septem, mensibus quinque tenuil; cui τήν βασιλείαν ένιαυτοΓς μέν έπτά, μησλ δέ πόντε 
sueccssii Hormisdalcs filius, baeree pairrni non lan-
lura regni, vcrum eiiam aequalis in spatio temporis, 
Mirari enim merilo quispiam possil,quod utrique et 
nnnorum ct mcnsiom, quibus rognarunt, nujnerus 
exaclissime sil appcnsus. Post bos Sabor plurimo 
longissimoque tcmporc regno poiilus cst, quippe 

μετήλθε. Διαδέχεται δέ τήν αρχήν Όρμισδάτης · · δ 
παίς, καλ κληρονομεί του πατρδς ού μόνον τού κρά­
τους, άλ/ά καλ τής τού χρόνου ίσο^οπίας, καί γάρ 
θαυμάσιε ν άν τις , δτι δή έκατέρφ Ιτεσί τε καλ μησλ 
τοις αύτοίς τά της αρχής επιμελέστατα έμετρήθη. 
Αλλά Σαβώρ 4 1 μετά τούτους έπλ πλείστον δσον καλ 

qui ιοι annis regnavit, qoot et τϊχϊέ- Matre eniiii Β μήχ-,αχον χρόνον άπώνατο τής βασιλείας, τοσούτοις 
adliuc ipsum uiero gestanle, regii generis successio 
lrocabatad rcgnunt quod ipsaessel parilura. Dubila-
batur vero masculum an femellampartuessetediiura. 
Primores itaqoe regni pramia ac dona proposue-
rtint niagis, otdefuluris prsedicereni. Equam ilaquo^ 
giavidam in roedium adducunl jam parliti proxi-
lnam, jusseruntque, 262 « l m i 8 » d c h a c prius va-
licinarentur, quod fulurum censebant. Iia cnim 
paucis post diebus cognituros se credebant, quo 
iilorum divinalio evadcrei, atque biuc colle< turos, 
similem eventum habilura etiam quac de bomine 
prxdicereniur. Quid autem de equa habitura eliam 
qoa; dc homine praedicerentur. Quid aukm de equa 

έτεσι κρατήσας, όπόσοις καί διεβίω. Έ τ ι γάρ αύτδν 
κυουσης τής μητρδς, ή μέν τού βασιλείου γένους δια­
δοχή έκάλει πρδς τήν αρχήν τδ τεχθησόμενον. Τ Ην δέ 
τά τών ώδίνων αμφίβολα ές οποίαν γονήν άν άποβαίεν. 
Τοιγάρτοι άπαντες οί έν τέλει άθλα προύτίΟεσαν και 
γέρα τοϊς μάγοις έπι τή προαγορεύσει τών έ σο μέ­
νων* και τοίνυν ήγον ές μέσον κύουσαν ίππον, καλ 
ώς πλησιαίτατα προελθούσαν τού τόκου, έκέλευάν τε 
αυτούς έπ" αυτή πρώτη μαντεύεσθαι, άπερ ψοντο 
ξυνενεχθήνα*. Ούτω γάρ όΧίγαις ύστερον ήμέραις 
γνώσεσθαι ήγούντο τήν πρό^ησιν ές δ τι χωρήσει, 
ταύτη τε είκάζειν παρσπλησίως έκβήσεσθαι καλ 
δπόσα σφίσιν έπλ τή άνθρώπφ προαγορευθειη. Ά 

divinarint, nili i l liquido possim affirniare, neque Q μέν ούν αύτοίς έπλ τη ίππφ μεμάντευται, ούκ έχω 
enim mibi certi quidquam ea dc rc est renuntiatum; 
cxlcruin iia singula evenerunl, ui illi praedixerant. 
Cwm itaque ex ea rc caeieri ecircnt, magos vaiici-
nandi aricm oplime callerc, provocaruiit rogarunl-
quc cos, ot eliam de muliere, qua? futura nosscnt 
explicarent. Qui cum responderent masculam pro-
leiD pariiuram, nibil ultra morali sunl, sed cidari 
olero imposila, cmbryum regem pronuniiarunt, no-
mineque rnsiguicruut feium reccnler efformaimn 
atque iia animalum, arbilror, ul inlus paululum 
moverctur et subpalpitaret. Ila vero, quod naiura 
obscurum inceriumque erai, pro cerlo indubilalo-
quc opinione exspcclalion^que apprehendcnles, non 
fruslrali sunl laroeii sua spe, sed el atnplius, quam 

σαφώς άποφήνααθαι· ού γάρ μοι τδ ακριβές τούτου 
γε περι άπήγγελται* πλήν άλλ* ούτω έκαστα προδ-
6η, δπως έκείνοις έτυγχανεν είρημίνα. Γνόντες δέ 
ένθένδε οί άλλοι, ώς άγαν τοίς μάγοις διηκρίβωτο 4 · 
τά τής τέχνης, προύτρεπον 4 4 και έπλ τώ γ>.»ναίω, 
άττα έσεσθαι γνοίεν, διεξιέναι. Τών δέ φησάντων ά£-
(> ε να παϊδα τεχθήσεσθαι, ούκ έτι έμέλλησαν, άλλά τή 
γαστρλ περιθέντες τήν κίδαριν, άνείπον βασιλέα τδ 
έμβρυον όνόματί τε άπέκριναν τδ άρτι έκτυπωθέν καλ 
διωργανωμένον, ές δσον, οιμαι, διάττειν ένδον ήρεμα 
καλ ύποπάλλεσθαι. Ούτω δέ τδ αφανές τή φύσει καλ 
άδηλον ές τδ βέβαιον τε καλ άνωμολογημένον τή δο-
κήσει μεταλαβόντες, δμως ού διήμαρτον τής ελπίδος, 
άλλά καλ λίαν έτυχον τού σκοπού, πολλφ πλέον τών 

opiixni eraiit, suui conseculi. Nasciiur enim non D δοκηθέντων. Τίκτεται γάρ ούκ ές μακράν ό Σαβώ-
nuillo post Sabores cum rcgno, inqae eo ei ado-
lesctl c l senescii, pcrducta ad annos usque seplua-
ginta vila. Quarlo aulem el vicesimo regni sui an-
no, Nisibis urbs in Pcrsarum polcslatem 263 v e * 

Romanis quidcm olim subdila, Joviano vero 
ipsorum rcgo ram iradcmc aoprodenle. Cum euim 
^ulianus, t|iii anlca Konianoium rex eral, in intc-
rioribus Porsici impeiii locis rcpenie periisset 

ρης 4 4 σύν τή βασιλεία, έννεάςει τε αύτη καλ έγγη-
ράσκει, είς έβδομήκοντα αύτψ έτη 4 5 διανυσθέντος 
τού βίου. Κατά δέ τδν τέταρτον τε καλ είκοστδν τής 
τούδε αρχής ένιαυτδν Νίσιβις ή πόλις ύπδ Πέρσας γε-
γένηται, Τωμαίων μέν πάλαι ούσα κατήκοος, Ίο · 
βιανού δέ τού σφών βασιλέως παραδόντος καλπροε/ιέ-
νου. Τ.ν αύτοίς γάρ δήπου τοίς ένδοτέρω χωρίοις 
[Ρ. \Ζ »] τής Περσικής επικρατείας Ιουλιανού τού 

TARIiE LECT10NES. 

° Σεγεστανών R, Σεγετανών vulg., Seganornm inipr. 4 · Σεγανσακαλ (sic) R. k 9 τούτο σηι. R. 4 4 Ι^ίε· 
ifou* inlpr. 4 1 Σαβώρ : ila ulerque cod. cl impr. Sic inira Arlawxe* semel Ar/«air (Ardeschir) vocalur. 
Apparet Agalbiam variaudis noiniiiuin fonnis deleclari: positismodo bis, qtiae apud i^ersas in usu esseni, 
Ι.ΠΜΙΟ illi , '«jii.n onini c<»nsuctudn deil^xissol. 8 ' δίηκρίβωτο R , διηκρίβωται vnlg. 4 4 προδπεμπον 
i;,t t \Ηϊγΐ prwmiterunL 4 ; Ισβώρη.- R b. 1, c l infra, Σαοο'ρτ,ς vulg. cl inlpr. Snbores. 1 , 8 ετη tmu R. 
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προτέρου Τωμαίων αύτοκράτορος άθρόον διαφΟαρέν- Α ipse η praefeciis ct cxcrcUu reliqnaque lurba rcx 
τος, αύτδς αναγορεύεται ύπό τε τών στρατηγών καλ 
τών στρατευμάτων καλ τοΰ άλλου ομίλου. "Ατε δε 
*ής «ρχης «ύτψ άρτι καθισταμένης, καί τών · πρα­
γμάτων, ώσπερ είκδς, ταραττομένων, κα\ ταύτα έν 
μέση τή πολεμία, ούχ οίος τε ήν τά παρόντα έν τψ 
δέοντι σχολαίτερον διαθείναι. Τοιγάρτοι άπαλλαξείων 
της έν όθνεία καλ δυσμενεί χώρα διαίτης, καλ μόνης 
τυχείν τής ές τά οίκεϊα επανόδου θάττον Ιέ μένος, 
ξυνθήκας τίθεται άγεννεϊς καλ άσχήμονας, χαλ οποίας 
μέχρι και νύν τή Τωμαίων λυμαίνεσθαι πολιτεία, 
περιστέλλων ές τά οπίσω καινρίς όρίοις, χαλ ύπο-
τεμνόμενος τής οίχείας αρχής τδ περαιτέρω έκβαί-
νον. ί α μέν ούν χατ' έκ·ϊνο τού καιρού ξυνενεχθέντα 
πολλοίς ήδη τών προτέρων ξυγγραφέων ίστόρηται· 
έμολδέ ού περλ ταύτα ένδιατρίβειν σχολή, άλλά τού Β 
προτέρου λόγου έκτέον. 

κ ς \ Μετά γάρ Σαβώρην Άρταξήρ άδελφδς ών αύ­
τψ, καλ μετάσχων τής βασιλείας, τεττάρων ετών 
χρόνον κατ' αυτήν άπεβίω. Ό δέ υίδς δ τούτου, Σα­
βώρ δέ καλ αύτδς έπεκέκλητο, έν έτεσι πίντε τδ οί­
κείον ήρίΟμησε κράτος* έν διπλασίοσι δέ τούτων καλ 
πρός γε ένλ έτέρψ ένιαυτψ Ούαραράνη; ό παίς, δς 
δή καλ Κερμασαά ·* ώνομάζετο. Τών δέ τοιούτων 
έπ$κλήσεων ή αίτία ήδη μοι εΓρηται. Καλ γάρ Κερμά 
έθνους 6 9 τυχδν ή χώρας ύπήρχεν επωνυμία. Ταύτης 
δέ τψ πατρλ τού Ούαραράνου · · δεδουλωμένης, είκό-
τως ό παίς τήν έπωνυμίαν έκτήσατο, καθάπου πρότε­
ρον καλ παρά Τωμαίοις ό μέν Αφρικανός τυχδν, ό 
δέ Γερμανικός, δ δέ έξ άλλου του γένους νενικημένου 

dcclatalur, qui ulpote rcguo ipsi vecenler dclato 
el rebus, uli verisiniilc esl, periurbaiis, et quidem 
iu media hostili regione, prasenlem rcrum stalum 
non satis componere poteral. Quocirca pertaesus vi-
lae in «»,xiera bostilique rcgione, rrdilusque in sua 
quam cilissime compos fieri cupiens, igiiominiosas 
turpesque curo boste pactiones iuit, quasque in 
lutnc eliam diem Romana rcspublica magno suo 
malo perseuliscit. Novis enito lerminis imperiuni 
coarclavit, mulUimque de vetcri amplitudine deci-
dit. Jam vero quae per id lempus acciderunt, mulli 
ex veteribus historicis memoriae prodiderunl; mi-
bi vero olium non esl iis repcleudis immorandi. 
cui quae coeperam sunl persequeada. 

2G. Post Saborem ilaque Artaxcr Ipsius fraier 
potiius imperio, cum annos qualuor regnassec, mo-
riiur. Filius autem bujus, Sabor vero cliam is vo-
cabatur, qitinque annis imperium obtinuit; duplo 
vero lcmporis spatio et uno insuper anno Vararanes 
bujus iilius, 264 <lul e t Cermasaa dicuis fuit. Hu-
jusmodi vcro appellalionum causam supra roluli. 
Ccrma enim gcntis fotvati abcujus aul regionis est 
nomen, qua a patre Vararanc\stibacla, filius vcrisi-
mililcr caiu appellalionem esl conseculus ; qucinad-
modtim etiaai olim apud Romanos bic quidem Afri-
cauus, ille Germanicuc

talius vcroexalia gemedevl-
ctaest dictus. Posi bos Isdigerdes Saboris F. Persi-

έπεκλήθη. Έπλ τούτοις Ίσδιγέρδης ό Σαβώρου τήν ^ C U I » imperium accepit, cujus frcquens cl celebriscst 
Περσική ν ήγεμονίαν παραλαμβάνει, ό πολύς παρά 
Τωμαίοις καλ περιλάλητος. Φασλ γάρ Άρκάδιον τδν 
βασιλέα πρδς τψ θανάτψ γεγενημένον, καλ τά μετ' 
αύτδν · Τ , ώσπη τοίς άνθρώποις νενόμισται, διατάτ-
τοντα, τούτψ δή φύλακι χρήσασθαι, καλ κηδεμόνι 
έπί τε τψ παιδλ Θεοδοσίψ καλ πάση τή Τωμαίκή 
καταστάσει. "^δεται γάρ ούτος δ λόγος έπιπλείστον 
έν ήμίν έχ παλαιού τή μνήμη παραδοθείς τοίς εφ­
εξής, χαλ μέχρι νύν παρά τε τοίς λογίμοις Μ καλ τψ 
δήμοι περιαγόμενος· γραφή δέ τινι καλ λόγοις ίστο-
ρικοίς ούχ οίδα εύρων τούτο φερόμενον, ουδέ παρ* 
οίς τυχδν τά τής Αρκαδίου τελευτής άπεμνημόνευ-
ται " , δτι μή μόνον έν τοίς Προκοπίψ τώ 0ήτορι 

apudRomanosmemoria. Aiani enim Arcadiam regem 
jam moribundum, et bumano more dc rebus posi obi-
tum suis disponcnlem, bunc custodem ei curaiorem 
filii sui Tbeodosii inslituisse loiiusqiie Romatri 
iinperii stalus. Hic enim sermo ab anliquo veluii 
per raanus poslcrilati iradilus, plurimum etiam 
bodie apud nos invaluil, ei apud dwlos pariier el 
Yulgus bominum circumfcrlur; scripio vero aliquo 
aui hisloricorum libris id prodiium non reperio, 
ne in iis quidero, qui de Arcadii morle scripseruiit, 
uno lanturo Procopio rhelore excepto. Neque sane 
roeo judicio mirumest, ad mulliscii hujus viri, qun 
que umversam, ut uno verbo dicam, bisloriam de-

συγγεγραμμένοις. Καλ ουδέν, οίμαι, θαυμαστδν, D cerpsil, noliiiam liaoc eliam narralionem ab alio 
εκείνον μέν ώς πλείστα μεμαθηχότα, καλ πάσαν, ώς 
είπείν, ίστορίαν άναλεξάμενον, καλ τήνδ* παραλαβείν 
τήν άφήγησιν έτέρψ πρότερον έκπεπονημένην, έμέ 
δΐ αυτήν μηδαμώς έτι έλείν ' · ελάχιστα είδότα, είγε 
άρα δή καλ ελάχιστα. Άλλ'. εκείνο καλ μάλα θαύμα­
τος άξιον εΐναι ηγούμαι, δτι διεξιών τά περλ τού­
των 7 · * , ούχ απλώς ούτω τά εγνωσμένα διέξεισιν, 

olim conscriplam pervenisse; ad 265 nieam vcro 
nequaqtiam, qai nonnisicxiguam, uiinam modo exi-
guam barum reruna scientiam babeam! Sed illud, el 
quidern vcbemenler, admiratione dtgnum censeo, 
quodcum narrationein de Arcadio iusliiuil, non sim-
pliciler ita quae ab eo slaiula fucrufti narral, scd lau-» 
datipsum maguificisqueWerbisefferl, lanquaiu opii-

VARIiE LECTIONES. 
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nio rousilio usum. Atl euim ipsurn aiiis in rebus ηοη Α άλλ* επαινεί cov Άρκάδιον καλ [Ρ. 135] άπυσεμνύνει. 
adnioduni solcrc essc industrium, hac vero solain 
re et sapientcni et prudentissimum declaraium. Mihl 
vero videiur is, qui boc admiratur, non ex primo 
congilti impctu, sed exeveniu de cjug reclitodine 
judicarc. Quo pacio enim prtidenter recleqae fa-
ctum dici possil, bomint extaro el barbaro» et regi 
gentis infestissima?, neque salis noto, an fidem ac 
justiiiam coleret, quique praHerea erroneae esset de 
Doo diversajque opinionis, qus babclat cbarissima 
iradere ? Si vero nibil omnino in infantem sibi 
creditum dcliquit, sed bujus iraperium sartuni ie-
cium a curaiore Crmissiine est conservatum, et 
quidem, cum adbuc iile lacteret : illius potius 
probitas est Iaudanda, quam Arcadii faclum. Hisce 

ώς αρίστη χρησάμενον ευβουλία, ΦησΑ γαρ αύτδν ού 
λίαν άγχίνουν είναι τα άλλα πεφυχότα, Ιν τούτφ δή 
μόνψ φρβνήρη τε χαλ προμηθέστατσν άποδεδείχθαι. 
Έμολ δε δοχεί δ τούτο άγάμενος ού τή πρώτη δρμ| 
του βουλεύματος τδ εύλογου χρίνειν, αλλά τφ ύστε-
ρον άποβεδηκότι. Έπελ πώς άν είχεν χαλώς άνδρλ 
δΟνείφ χαλ βαρβάρφ, χαλ γένους άρχοντι πολεμιωτά-
του, χαλ δπως αύτφ μετήν πίστεως τε χαι δικαιοσύ-
^ ήγνοημένφ, χαλ προς γε τά Ις Θεδν πεπλανημέ-
νφ παλ η άλλογνώμονι, τά φίλτατα παμαδουναι; ΕΙ 
δε μηδέν δτιοΰν έπλ τφ βρέφει ήμάρτηται, μεμένη-
χεν ή τούτου βασιλεία βεβαιότατα πρδς τού χηδεμό-
νος φυλαττομένη, χαλ ταύτα έτι ύπδ μαζφ τιθηνου-
μένου, έχείνον άν μάλλον έπαινετέον της εύγνωμο-

igiiur de causis, prout quisque roente ac judicio B ί *Αρχάδιον τού εγχειρήματος. Τούτων μέν 
pollet, iia judicet. Isdigerdes vero cum onum et 
νιμϊηΐΐ annos regnasset, uullum unquam adversus 
Romatios beilum suscepic, neque ulla eos affecit 
molcslia, sed mansit perpetuo beticvolus 266*l V%~ 

cificus, sive ita casu acciderii, sive revera ciiain 
rcspeclu pucri, ei communium curationis pupilla* 
ris legum. 

27. ltlo vero morluo* Vararanes fllius com prae-
csset imperio, expeditionem quidem in Romanos 
fecil, sel cum illum pr&fecti, qui in finibui erant, 
aaitce placideque susccpissent, ipse stattm recessit, 
ct ad soa se recipil, neque bello iiiiiihnis, neque 

ούν ένεκεν, ώσπη έκαστος γνώμης τε χαλ ακριβείας 
έχοι, ώδε κρινέτω. Ό δέ Ίσδιγέρδης είκοσι πρδς τφ 
ένλ βασιλεύσας ένιαυτούς, ούδένα πώποτε πατά 
'Ρωμαίων ήρατο πόλε μον, ουδέ άλλο τι κατ* αυτών 
άχαρι έδρασεν άλλά μεμένηκεν έσαελ™ εύνους τε ών 
χαλ είρηναίος, εΓτε ούτω συμβάν, εΓτε καλ ώς αληθώς 
φειδοί τού παιδδς, χαλ τών χοινών τής κηδεμονίας ν β 

νομίμων. 

xf.- Εκείνου δέ τεθνηκότος, Ούαραράνης δ υΐδς 
προστάςτής αρχής, είσβολήν μέν κατά Τωμαίων 
πεποίηται9 φιλί ως δέ αύτδν καλ ύφειμένως τών έν 
τοις όρίοις n Ιδρυμένων στρατηγών προσδεξαμέ-
νων, ό δέ θάττον απηλλάγη, καλ είς τήν ύπήχοον 

» — * . w · 

preierca dainno ullo agris corum illaio. Comqtte έπανήχεν, ούτε προσπολεμήσας T t τοΤς πέλας, ούτε 
annos viginii regnasset, Isdigerdi alleri euo i l io 
regnum liadit; qtii cum eo annis scptemdecim i l 
mensibus circidr quatuor esset pocilus : Perozcs 
post illutn rex decbratur, vir teroerarie audax et 
bellorum cupidus, ct magnifleeouam semper pne 
8C fcrebat, solidts auiero luiisque consiliis ndn ad-
roodum utcbatur; scd ples io eo erat audaci* quam 
consilii. Pcriii itaque in expedhiooe adteraus 
Nepbtalitas non tara, arbitror, robore bostiom quam 
sua temeriiate. Cum cnira oporieret ipaum tutoper 
bosiilem regtonem proeedere, oecultaa insidias pr«-
vidcutcm tt pv&caveniem, iiorum cura neglecia 
eonfesiim ία insidias incidit; inquc scrobes 267 

άλλως τήν χώραν σινάμενος. ΕΓχοσι δέ χρατήσας 
ένιαυτούς, παραοίδωσι τήν βασιλείαν Ίσδιγέρδη 
θατέρφ τφ οίχείω παιδλ, φ δή χρόνος έν τή βασι­
λεία διηνύσθη ετών έπταχαίδεχα, χαλ μηνών δήπου 
τεττάρων. Περόζης δέ μετ' εκείνον άναβείχνυται 
βασιλεύς, άνήρ τολμητίας μέν άγαν χαι φιλοπόλε­
μος, χαλ πρδς τδ μεγαλουργδν τής γνώμης άελ τε-
τραμμένος * λογισμψ δέ στε^βφ χαλ βεβηχότι ού 
μάλα έχρητο ' άλλά πλέον ή ν αύτφ τού βουλευομέ-
νου u τδ θρασύνον. Άπόλωλε δή ούν, χατά τών Νε 
φθαλιτών έπιστρατεύσας, ού τοσούτον, οΤμαι, τή 0ώ · 
μη τών δυσμενών όπόσον τή οίκοθεν άκοσμίφ * δέον 
γάρ αύτδν σύν τφ άσφαλεί κατά τήν πολεμίαν πο-

el fossas, qus ad longis&imum in caropo tractum ad j> ρεύεσθαι, τάς άδηλους έπιβουλάς προδιασχοπούντα 
falkndum eranl confccla?, atque ibi r,um exercttu 
inleriil quarto et vbesimo regni aui anno, vilamquc 
tinivil inglorius, ulpoie ab ilunnis debellaliie. Ifun-
niea enim gcna Ncpblaiilas. Balas autem bujus fra -
uir ad regnum evecius, nibil memoralu dignum 
bellorttm aui pracliorum causa gessil; non solum 
qoia plactdis esucl moribus ei miiis, et ad irruA 

χαλ φυλαττόμενον, δ δέ λέληθεν έαυτδν ένέδραις 
άθρόον " περιπεσών χαλ βόθροις χαλ διώρυξιν, έπλ 
μήκιστον τού πεδίου πρδς τδ άπατηλδν μεμηχανη-
μέναις, αυτού τε σύν τή στρατι| διεφθάρη τετάρτφ 
χαλείκοστώ τής βασιλείας ένιαυτώ, χαλ χαταλύεε 
τδν βίον άκλεώς, άτε δή ύπδ τών Ούννων χατεστρα-
τηγη μένος · Ούννιχδν γάρ γένος οί Νεφθαλίται. Βά-

V A M J E LECT10NES. 

Τ 1 ^ρός γε τά ές θ*δν πεπλανημίνω χαλ oni. R, inlpr. ηοη legobal verl-a τά ές θεόν. " W R . Τ · ΡΓΟ> 
κηδεμονίας R. παιδοπο^ας iscil . udojnioms), iutpr. communibusve libcrn pvocreandit et Irgib**. u δρίοις R, 
δρ&ις vulg. u προπολβμήσας R et I-ugd., se%l hic in mg. Γσ. προσπολεμήσας. f f βουλευομένου R, Lugd«, 
TOg. ti iiiipr., βουλομένου vulg. : 7 αθρόως R. 
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λας f i δέ ό τούτου αδελφός έπλ τήν αρχήν άναβάς, Α piioncs TioionUs Taciendas hotiliialesqoe exerccnda.i 
ουδέν τι φαίνεται άξιαφήγητον δράσας πολέμων 
Ivcxa χαλ παρατάξεων, ού μόνον τφ πράος είναι 
τους τρόπους χαλ ήπιος, χαλ πρδς ορμάς άλογους 
χαλ Ιυσμενείας ού μάλα διανιστάμενος, άλλ' δτι χαλ 
βραχύν έπεβίω χρόνον * τέτταρα γάρ αύτφ μόνον 
έτη χατά τήν βασιλείαν διέδραμεν. Έπλ τούτφ δέ 
Καβάδης Τ · ό Περόζου, των Περαιχών πραγμάτων 
πρατήαας, πολλούς μέν χατά 'Ρωμαίων πολέμους 
άιήνεγκε, πολλά δέ χατά Βαρβάρων τών προσοιχούν-
των έστησε τρόπαια, χαλ χρόνον ούδένα παρήχε τα-
ραχαές τε χαλ χινδυνοις έγχαλινδούμενος. *Ήν δέ 
άρα χαλ πρδς τδ ύπήχοον απηνής τε χαλ δυστιθάσ-
αευτος, χαλ οΓος άνακινεΤν τά καθεστώτα, ές τε τήν 
πολιτιχήν δίαιταν καινούργείν, χαλ παρατρέπειν 

non adroodam promplos, sed ctiam qood ad ei i -
guum tempos supervixcrit. Quatuor enim duniaxat 
anni ei in regno stint decursi. Post benc etiam 
Cavades, Perosi F., Persico imperio poiUua, muita 
quidem adversus Roniaw» bella gessii, roulU ctiam 
a iiuitimis Barbaria iropaea retolit, neqoe ullom 
tempus prattermisit, qvo non essci lorbis perieulis-
que involalus : erai vero etiam in subdiios MMTOS 
et intraciabilie, apiusque ad ea, qoae beneconsti-
lota erant, turbandum, et ad civile vivendi geons 
ianovandum velercsqoe coaauelQdioes aubvcrten-
das. Dtciiur vero eliim hic legem tuli&se, qua fcmi-
um viris commuties prosiituereiitar, non cx Socra-
tis, arbilror, el Plaloois instilato, ovt uiititati» iu 

τά πάλαι · · συνειθισμένα. Αέγεται δέ ώς χαλ νόμον g ea recondiia? rcspcrtu, «ed αϊ Cttlvis liceret, c«m 
έθετο, χοινά τοις άνδράσι προκεΐσθαι τά γύναια, ού qua liberet rem babere, etianai allert alicui nvpia 
πατά τδν Σωκράτους, οΤμαι, χαλ Πλάτωνος λόγον, esset, eiquc addicia ronvivcrei. 
παλ τήν iv τφ λόγφ χεχρυμμένην ώφέλειαν, άλλ* ώστε τφ προατυχόντι έξείναι πρδς ήν άν έθέλοι χω-
ρείν παλ της εύνης μεταλαγχάνειν, εί καλ έτέρφ τφ συνοικούσα χαλ άποκεκριμένη ετύγχανε· 

κη\ Καλ τοίνυν θαμά τούτο έννόμως έξημαρτά-
νετο, χαλεπαινόντων περιφανώς τών δυνατών, καλ 
ούκ άνεκτδν ηγουμένων τήν άτιμίαν. 'Αλλ* ούτος 
γάρ αύτφ δ θεσμδς β ι επιβουλής τε καλ καταλύσεως 
αίτιώτατος 9 8 γέγονε. Τοιγάρτοι συμφραξάμενοι 
άπαντες χαλ διαναστάντες, χαθαιρούσί γ ε 1 8 αύτδν της 
αρχής τφ ένδεκάτω ταύτης ένιαυτψ, καλ είς τδ της 
Λήθης έμβάλλουσι φρούριον. Τδ δέ της βασιλείας 
χράτος μετάγουσιν έπλ Ζαμάσφην Πε ρόζου χαλ 
αύτδν παΐδα γεγενημένον, χαλ άλλως πραότητας τε C alioqui lenilatis et justiti* nomioe oplime audiebal. 

\ 28. Frcqnenter ilaque liac in parte ponnti-
lcnie lcge pecrabaiur, natrapit aperlo indigaati-
tibus, neqne lolerandum easo dedecos eenseniibus. 
Sed ea lex ipsi et insidiarum et submoiionis ab im-
pcrio causa fuit. Conspiratione enim facta omni-
busque insurgentibns, imperio eom abdiftnt, mv 
decimo, ex quo regnaret, anno, el Sn I*ihes ca-
stellum conjiciuni; regui vero potestatem in Zama-
spliem transferunt, qoi et ipse Perosi lilivs erat, Η 

χαλ δικαιοσύνης άριστα έχειν δοκούντα. Ούτω τε 
ψοντο καλώς αύτοίς άπαντα κατειργάσθαι, ώς έξδν 
τολοιπδν έν ευκολία τε χαλ ^αστώνη πολιτεύεσθαι 
χαλ βιοτεύειν. Άλλ* δ Καβάδης ούχ ές μακράν άπο-
βράσας, εΓτε τής γαμέτης αύτφ συλλαβομένης τού 
δόλου, ώς Προκόπιος φησι, καλ τδν υπέρ εκείνου θά­
νατον ύπελθεΐν έλομένης, είτε καλ άλλφ τρόπφ χρη­
σάμενος 9 9, άποδράσας δέ ούν δμως, καλ ύπεκβάς 
τού δεσμώτη ρ ίου, φχετο παρά τούς Νεφθαλίτας, καλ 
γίνεται τού έχείνων βασιλέως Ικέτης. Ό δέ τάς άτα­
χτους τροπάς Μ τής τύχης δια νοήσαμε νος, προσίετό 
γε αύτδν 8 9 μάλα ευμενώς, καλ διετέλει παρήγορων 
χαλ παραιρούμενος της γνώμης τδ άνιώμενον, τά 

Alque ita polabant omnia aibi recte curaia; »pe-
ratiles se rieinceps placide quieteque vicioros. Ca-
vades vero non multo post t cuslodia eiapsns, aiv* 
uxore ad fraudem opitulanie, ui Procopius si ribil, 
et mortcm eiiara pro illo subirc cnpiente, fcive alto 
quopiam modo tisus, aufugil tamen, ct ο carcore 
evasii, alque ad Ncphtalilas se rcccpil, eorumquo 
regi supplex est Tactui: qut cum varias iuct.rlas-
que fortuns mataliones ac vicistiludines cum 
animo suo perpenderct, perbumaniier eum excopil, 
neque desinebat eum solari, animique aegriiudiuem 
aublevare; primum quidetn blandiliis verboram 
coromodaqoe exbortalione ad meliora ipsius inei:-

μέν πρώτα θωπείφ τε αγαθή καλ παραινέσει πρδς Π tem conroborans, 269 9 C p n e ^ a laula 
τά άμείνονα τδ φρονούν άνα^ωννύση, καλ πρός γε 8 8 

τραπέζη δαψιλεΓ καλ φιλοτησίφ θαμά προτεινομένη, 
χαλ έφεστρίσι τιμίαις, καλ τούτοις δή άπασι τοΤς είς 
φιλοξενία ν προχειροτάτοις * όλίγψ δέ ύστερον καλ 
τήν θυγατέρα κατεγγυ$ πρδς γάμον τψ ξένφ, καλ 
στρατιάν αύτφ πρδς τήν κάθοδον άποχρώσαν παρα-

mcnsa 
aroicaqne propinaiiune freqocnier cxcipien», vevii-
bos eiiam pretiosis donans, omniaque hospiuliuba 
mnnta explens; paulo vero posl eiiam liliam ho-
spili nupiui despondei, datoque ci valido salts 
exercilu ad sua remisil, cum eoruoi, qui obsiiiuii 
eaeent, clade priatiuum suura regnum recuperaiu* 

Y A R I i E ί Ε € π θ Ν Ε & 

7 8 Πάλας Lufcd. in rog., in ordioe aatem ·Οβάλας,' Ούάλας R, VaUns inipr. Incorraptnm nowrn Pvr-
sicuiii esl Palaulu Hunc Procopius, qui de boinjni regmn saccessione parum comperla rongossil, paulo 
reclius blatin vocal, scd in eo crral. quod in lotuin Cabadis suffeclitm essc Iradil. Τ 8 δε Καβ. R, δΐ και 
Κ. vulg. * πάλαι οιιι. R. 8 1 αύτ. ό θεσμ. R, ό. 0. α. vulg. 9 8 αίτιώτατος R cl inipr. praciphu cunvt, 
αΓτιο; vulg. συμφραζάμενο·. R, συμφρααάιιενοι conj. Cl. 8 8 γάρ pro γε R. ** Rcclc Ζαμάσφην cst: Djaitrnp 
Persanim, Ζαμβασφήνΐλ, sed infia Ζαμάσφης, Zambazei lntpr. *· τρόπω yp. R, χρ. τρ. ^ulg. 9 8 ^οπας 
Par. 8 T εαυτόν R. " π ρ ό ; τ ε Π . 
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lum.Cum autem frcqtienler soleant bominibus res Λ £ούς,έστειλεναυΟις, τό τε άντιστατούν καθελούντα · · , 
conirariis plane, quam animo dcstinarant, evcmi-
Lus confundi, lale quid eliam lum usuvenit, variis-
que in utramque partem iiiomenlis, diversisque 
in conlrarium imitaliouibus Cavadac vila fuit l i -
braia, idque brevi saiis lemporis spatio. Nam ex 
rege anica reiis factus et captivus ; ubi vero e car-
o.cre evasit, iugilivus el supplcx; cx supplice aulem 
ct perrgrino genct- regis eiqtie intimus; moxquead 
sua reversus, impcriuin cilra labores aut periouta 
recepit, perinde ac si nunquam eo cxuius fuisset, 
vacans adbuc et quodain modo se opperieus. Za-
masphcs enim sua sponle regio solio excessit, re-
gnunique relinquorc potius censuil, qualuor annis 
eo gavisus, tl rciiunliare fastui ambilioniquc ma-

καλ τήν προτέραν ευδαιμονία; άνακτησόμενον. Έπεί 
δε πεφύκασι πρδ; τάναντία πολλάχις συμφύρεσθαιΜ 

τοίς άνθρώποις [Ρ. 139] αί τών δοκηθέντων εκβά­
σεις, τοιόνδε τι · ι καλ τότε ξυνέβη, κα\ πρδς τήν 
έφ*έχάτερα £οπήντε καλκίνησιν έπλ πολλφ τφδιαλ-
λάττοντι ό τού Καβάδου βίος έταλαντεύθη 8 Ι , χαλ 
ταύτα έν χρόνφ μετρίφ. Έχ μέν γάρ βα'σιλέως πρό­
τερον υπόδικος γέγονε χαλ δεσμώτης · · · άπαλλαγελς 
δέ της είρκτής, φυγάς χαλ μέτοικος καλ Ικέτης · έκ 
δε Ικέτου καλ ξένου, κηδεστής βασιλέως καλ οίκειό-
τατος· ευθύς δέ κατελθών είς τά πάτρια ήβη, άνεί-
ληφε πάλιν τήν αρχήν πόνων έκτδς καλ κινδύνων, 
ώσπερ ουδαμώς αυτήν αφηρημένος, άλλ1 εύρων έτι 
σχολάζουσαν, καλ οίον έκδεχομένην. *0 γάρ Ζαμά-

biil, privatam viiam rum secnrilaie conjunciani Β σφης εκών άπέστη τού θάκου **, καλ μεθεϊναι μάλ-
prafcrens, atque ita necessilalem reclitudine con-
eiiii anieverlit. 270 Cavades vero mnlio quam 
aniea potentior factus, alios Iriginta annos ulira 
tindecim priorcs inonarcbicum impmum obtiuuit, 
ui unum et quadraginia annos cum regia polcsiate 
vixerit. 

λον έγνω τήν βασιλείαν, τέτταρας ένιαυτούς ήσθελς 
έν αυτή, καί άπαγορεύσαι μέν τφ γαυρουμένφ τής 
ψυχής καλ φιλοδοξούντι, τδ δέ άπραγμον σύν τφ 
άσφαλεΐ άνθελέσθαι * καλ προύλαβε τήν ανάγκην ή ευ­
βουλία. Ό δέ Καβάδης εγκρατής γεγενημένος πλέον 
ή πρότερον, ές τριάκοντα έτερους ένιαυτούς διέμείνε 

τής μοναρχικής δυναστείας έχόμενος πρδς τοις ένδεκα τοΓς πρότεροι;, ώς τεσσαράκοντα πρδς τφένλ 
τούς σύ μπάντας καΟεστάναι ό πόσου ς έν αυτή έπεβίω. 

29. Quae ilaijue co anlca et poatmodum regname κθ'. Τδ μέν ούν ακριβές τών έπ* αύτφ πρότερον 
acciderunl, velcres i 11α docli scriptores Ίιι modum τε καλ ύστερον συμπεσόντων, ήδη τοϊς πάλαι σοφοΐς 
liislorioe accuraie periraoaruni. Quod autem a ve- έν Ιστορίας 8 8 διεκπεπόνηται τρόπφ * δ δέ τοίς μέν 
tcribus illis pratertUim est, quodque dignum co- πρότεροι ς παρείται, άξιον δέ οιμαι γινώσκειν καλ 
guilu ac memoratn crediderim, non abs re fueril Q έπισημήνασθαι, καλδν άν είη προσθείναι. θαύμασειε 
adjicere. Mhari enim quispiam possil, quod pcr id 
tempus Romanis et Persis nonnulli similcs sibi 
muiiio casus acciderint, tanquam sponle in ulraque 
re publica coniraria quadam rcvolulione forlunae 
advcrsus imperatores ingruente. Paulo enim aiite 
cliain Zeno ille Isauras, Romanorum imperalor, 
qui antea Tarasiscodisaeus cognorainabatur, iusi-
diis ei per lllum elHasiliscum et Cononem slractis, 
eoadjuvante praecipue Berine, imperto excidii eje-
ctusque esi, alque aegre in Isauriam salvus evasit, 
rcdiii lamen rursus in regiam, clBasilisco, qui non 
diulius qiiam duobus aunis lyrannidem exercucrat, 
inlerfecio, regioque insigni ei adcmpto, ruretis iiu-
perium recuperavit, omuiaque moderaius est, non 

γάρ άν τις, δτι δή κατ* εκείνο τού καιρού παρά τε 
Τωμαίοις καλ Πέρσαις παραπλήσια άττα συνελθείν 
ξυνέβη " , ώσπερ αυτομάτως εν έκατέρα πολιτεία 
κατά τών κρατούντων εναντίας τινδς περιφοράς έν-
σκηψάσης. Ελαχίστου γάρ Εμπροσθεν χρόνου καλ Ζή­
νων δ Τωμαίων βασιλεύς ό "Ισαυρος, δς δή πρώην · Τ , 
Ταρασισκωδίσαιος έπωνομάζετο, ύπδ Ιλλού τε καλ 
Βασιλίσκου καλ Κόνωνος έπιβουλευθελς, συνεργούσης 
έ ς · 8 τά μάλιστα καλ Βηρίνης, έκπέπτωκετής αρχής 
καλ έξήλαται, καλ μόλις ές τήν Ίσαυρίαν άπεσώθη · 
πλήν άλλ' έπανήκεν αύθις ές τά βασίλεια, καλ Βασι-
λίσκον τδν τυραννήσαντα ού πλέον ή έτεοι δύο 9 9 

καθελών, καλ τού σχήματος άφελόμενος, διετέλει πά­
λιν έχόμενος τής αρχής καλ πάντα διατάττων, ούκ 

quidem muUo lempore, regnans lamen e vita ex- D έπλ πλείστον μέν χρόνον, έν αυτή δέ δμως άπεβίω. 
fossh. Haud secus et Nepos, Occidcnlis imperaior, 
271 sinitlibus aul majoribus calamitatibus fuil 
immcrsus. Nam ab Oreste circumvenlus , fugit ex 
Ualia, purpuraexuius, qu»ni nunquam recuperavit, 
scd inler privatos degcns inlcriil. Adco inopinalae 
mulalioiies bim temporis poienlissimis regibus ac-
cidcrunl. Causas vero Iianim mulalionum qua?ranl, 
qui abdilarum rcrum occulia principia investigare 

Κατ* αύτδν δέ καλ Νέπως ό τής Εσπέρας βασιλεύς 
δμοίαιςήκαλ 1 μείζοσιν ώμίλησε συμφοραίς. Ύπδ 
γάρ Όρέστου φενακισθελς, πέφευγεν έκ τής Ιτα­
λίας, άποβεβληκώς μέν τήν άλουργίδα, ούκέτι δέ αυ­
τήν άντανείλετο, άλλ' έν ίδιώταις τελών διεφθάρη. 
Ούτως άρα έν τφ τότε μεταβολάς παραλόγους κατά 
τών κρατίστων δυνάμεων συνελθείν ξυνηνέχθη 8 . 
Ζητούντων μέν ούν τήν τούτων αίτίαν οί τάς τών 

VARIiE LECTIONES. 

8 8 ΡΓΟ καΟελοΰντα R, καθελεαυτοίς. "συμφέρεσθαι Par. 8 1 τοιδνδή τι R. 8 8 έταλάντευσε R. 9 9 δεσμότης. 
r.ld. 8 i Οάκου II. I. ιιοιι variafc R, qui supra Οώκον prabueral. 8 8 Ιστορίαις R . 8 8 συνέβη R. 8 7 πρώτη 
Κ Ταρσσισκωδίσεος tulg., Τάρασις Κωδιαίος R, Tharasu Codku* ii.lpr., Τρασκαλλισαϊος apud Tbeopba-
ΙΚΊΙΙ. Salis probabilc esl Agaihiam scripsibsc Ταρασισκαλισαίο;. ** είς vulg. 9 9 δύο R, δύω vulg. ι*(Λ 
in*. cx R. * 
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αδήλων άνιχνεύειν αρχάς είθισμένοι, καλ λεγέτωσαν Α consucverunl, el quascunquc volueiinl profeianl, 

mihi vcro, unde digressus sum, esl redeundum. οποίας χα\ βούλοιντο, έμολ δε τής προτέρας εκδρο­
μής κα\ αύθις μεταληπτέον. Τεθνηκότος γάρ του 
Καύαδου κατά τδ πέμπτον έτος τής Ιουστινιανού 
[Ρ. 110] παρά Τωμαίοις βασιλείας, Χοσρόης όπάνυ δ 
χαΟ' ημάς διαδέχεται τήν πατρφαν αρχήν, καλ πέ-
πραχε πλείστα δσα χαί μέγιστα, ών Ε νια μέν II ρο-
κοπίω τφ ^ήτορι προαναγέγραπται, τών δέ λοιπών 
έμοέ γε τά μέν εΓρηται ήδη, τά δέ ακολούθως εί-
ρήσεται. Ός άν δέ το συνεχές τών χρόνων τελεώ-
τατα διαφυλαχθείη, τοσούτον έρώ πρδς τδ παρόν, 
ώς ές δκτώ τε κα\ τεσσαράκοντα ένιαυτούς τού κρά­
τους έχόμενος, πίλλάς άνεδήσατο νίκας · καλ γέ­
γονε ν οποίος ούπω πρότερον άλλος τών παρά Πέρ­
σαις βεβασιλευκότων άναόέδεικται, εΓγε * τφ παντλ 

Moiluo enini Cavade qninlo nnno, ex quo Jusli-
nianus Romanis impcrarni, Cbosrot s ille, maxitni 
apud nos norainis, palernum suaccpii iiupcriuui, el 
plurimas maxtmasquc rcsgessit; quarum nonnullae 
a Procopio rhelorc sunl consciipla?; reliqti» vero 
parlim jam a me dicl» sunt, alia» couseqiicnler di-
cenliir. Ul antetn conlinuala letttpomm serios 
exaclissimc observctur, in pra?senlia dttutaxal di-
cam, quod pcr oclo et quadraginla aiwos , quibus 
iiup^rio potilus cst, muUis decoratue fueiit victo-
riis, talisquc evascril, qualis anle cum cx Peisurnin 
regtbus neitio, si cum singuli^ eortitn coniparclur, 
ne si Cyfum quidein Cambysa* iitiutn aliquis uo · 

έκάστω συγκρίνοιτο, ουδέ εί Κύρον εΓποι · τι; άν Β miiia?erit, anl Dariuin Hyslaspis, scd noqoe Xcrxem 
τδν Καμβύσου, ουδέ ΔαρεΓον Ύστάσπεω, ουδέ μήν 
£έρξην εκείνον, τδν Ιππήλατον μέν δεικνύντα τήν 
θάλατταν, έν δέ τοίς βρεσι ναυτιλλόμενον. Πλήν άλλά^ 
τοιούτος γε ών, άκλεής γε αύτφ ή τού βίου κατα­
στροφή γέγονεν, καλ οίκτρά και τών φθασάντων 
άλλοτριωτάτη. Ετύγχανε μέν γάρ έν τφ τότε άμφλ 
τά Καρδουχια δρη ές κώμην θα μανών διά τήν τού 
θέρους ώραν καλ τήν τών τόπων εύκρασίαν μετα-
6άς τε καλ ένδιαιτώμενος 8 . Μαυρίκιος δέ ό Παύ­
λου, ύπδ Τιβερίου Κωνσταντίνου τού Τωμαίων αύ-
τοκράτορος · άρχειν τών κατά τήν έω ταγμάτων 
προστεταγμένος, είσέβαλεν άθρόον Τ ές τήν 'Αρα-
ξιανήν . χώραν, πρόσοικον ουσαν τή της κώμης · 

illum, qui mare equis, montea navibiis reddidit 
porvios. C&terum ialis ac lanlus curo fuerit, inglo-
rium et miserandum, 272 r l *° * , , l e a c l i s ipsiua 
rebue gesiis alteiiissiinum habuit viiae<*xili>m.<Jum 
enim per id lempus circa Carduchios moiilcs vcr-
aansin vicumTliamanorum proptcraestivum loinpus 
el illorum locorum lemperiem Iransisset, ibiquc 
commorareiur, Mauritius PauH F. a Tiberio, Con-
eiantini llomaiiorum regis Mio, legiouibus OrienU-
libus prasesse jussus, repente in agrum Araxianum 
irruii, qut finitimus conterminusque eral ditiotii, 
qui vico illi erat circumjectus, ncquc ulluin va-
slandi universam ac deprsedandi Onem faciebal: 

περιοικίδι καλ άγχιτέρμονα· καλ δήτα ούκ άνίει · ς trajcclo vero Zirma flomine in anieriora proce 
a«t*?&«j %>mim4*rt\k ι Λ/Γι /· s»m\ \ ^ntTA* • «ΜΑ/· TT* *LM ΙΑΛΑ·\ ι « _ .. a _ Μ ~- _ _ ! δηών άπασαν αφειδώς καλ ληΐζόμενος. Περαιωθείς 
δέ τά (&ε?θρα τού Ζίρμα ποταμού, άνά τά πρόσω έτι 
έχωρε ι, καλ τά έν ποσλν έ λεηλατεί καλ ένεπίμπρα. 
Ούτω δέ αυτού άρδην άπαντα καταστρεφομένου καλ 
ξυγκυκώντος, ό Χοσρόης (ού πό^^ω γάρ ήν, άλλ* 
δσον άρθεΓσαν ήδη θεάσθαι τήν φλόγα) ούκ ήνεγκεν 
τήν δψιν τού πολεμίου πυρδς, έπελ μήπω πρότερον 
έωράκει. Τοιγάρτοι αίδοί τε καλ δέει καταπεπληγ-
μένος, ούτε άντεξήει, ούτε ήμύνετο * άλλά τοίς προσ-
πεσούσι πέρα τού μετρίου περιαλγήσας, καλ οΓον 
άπειρηΛώς ταΓς έλπίσιν, αύτίκα νόσω ήλω ύπδ δυσ­
θυμίας δεινή τε καλ άνηκέστω. Καλ τοίνυν φοράδην 
άχθελς μετά τάχους πολλού είς τά έν Σελευκεία 
καλ Κτησιφώντι βασίλεια, καλ φυγήν τήν άναχώ. 
ρησιν ποιησάμενος, ούκ ές μακράν καταλύει τδν β g X C C S S I l c v j i a > 

βίον. 
λ'. Άλλά γάρ ούκ οϊδα δντινα με τρόπον ή τού 

debal, cuncla vero flamma rapinisque misccns. 
Omnia iiaque fundilus evertcntc ac dcvastante 
Mauriiio, Cbosroes (neque enim luuge aberat, »ed 
laiitum, ut in allum eJatam flammain prospiccre 
possel) bostilis ignis aspcclum nequaquam lulit, 
siquidem nunquam anlea cum viderai. Quoctrca 
pudore simul ac roetu perculsus, neque obviam 
ivil, ncquc sua luebatur; sed ingcnti quodani at« 
quc immoderalo dolore in animo suo cx ea slrage 
concepto, el quodammodo in desperalionem addu-
clus, confeilim gravi incurabilique n.orbo prrc 
mocrore esl correptus. Qtiapropter leclica elatus 
quam celcrrime in Scleucia? el Clcsiphonlis regia 
palalia, rcccssu fugâ  simili iaclo, non iiiuho post 

λογουφορά παραλαβούσα, καλ τφ άξιαγάστφ, οι­
μαι, τών πράξεων ήδομένη " , ές τόδε ήγαγε προ­
πετείας, ώς τά έν μέσω ύπερδάντα τών πο££ω-
τάτω 1 8 έπιμνησθήνα:. Ούκούν επειδή νύν γούν 
έπέγνο»ν δποι άφιγμαι, καλ δθεν έξέβην έχεΤνα μέν 
έατέον πρδς τδ παρόν, έν τοΓς οίκ«ίοις άναγραφη-

273 50. Scd ncscio quo paclo mc oralionis do-
cursus abreplurn, mumquc memoralu dignaium 
voluplale delinilum, eo prxcipitanlix addiixcril, u 
omissa rcrum praesenlium iractalioue, remoliora siin 
pcrseculus. Quocirca cuin nunc sciam quo pci vo-
n« rim ct iindc fucriin digressus, illa qnidcm jant 
sunl ouiillenda, quae suis tcmporibus couscribemus: 

VARI.* LECTIONES. 

8 συνηνέχθη R. 8 εΓτε R. inlpr. vel */. * είπη R. 8 ενδιαιτώμενος R, διαιτο> 
κράτορος R, βασιλέως vulg. 7 αθρόως R. Άρξιανην R el iu ni£. 'Λραξιανήν infp 
• κώμης Rei iulpr. conligwu circunijeclh vlco. χώρας vulg. 8 άν^ει R. ofjO>v R, 
άρθεΓσαν ήδη R, άν ήδηθείαν 1 1 άδομένη Ρ« ριο ήόομίνη. 

R, διαιτώμενος vulg. * αυτό-
pr. Arxinttwa agrum. 

or,t<ov vulg. 1 8 1 ίθ 
πο^όωτάτω R, πο^όωτέρω vulg. 
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md prxcedaiiium anlem rerniii coniinuaum con- Α σόμενα 1 1 χωριοις 

1536 
έπανήξω δέ αύθις ες τδ ξυνεχές 

grtieniemque narralionem revertar. Perstcorum enim 
reguro gucce&siooem ei annorum numerum, et, ut 
uno verbo dicam, oniversam id, quod promiaeram, 
jam absotai. Et qutdeni vera esse quae dixi, pulo, 
accuraieque elaborata, vtpote e Pereicis iibris de-
sumpla. f.um etiim Sergius ille iftterpres illic age-
ret, el regionim annalium cusiodes ac praefectos ob-
«ixe rogassei, ul sccum illa scripu communicarent 
{frequeuter eiiim ego illuro ad boc cram bortaius), 
cattsam vero etiam adjecisset, quam non aliam esse 
declarabal, qnam ut etiam apud nos liilctarum mo-
uuineitlit commendareniur jpsorum insUitiia, quae-
quc in preiio babercnt; slaiim itli recie facientce, 
cjus poiiiioni annucrunt, rcm non ingraum fore raii, 

καλ ακόλουθου τών προτέρων. V H τε γάρ τών Περ­
σικών βασιλέων διαδοχή χαλ δ τών Ινιαυτώυ χατά-
λόγος, [Ρ. 141] χαλ, συλλήβδην φάναι, άπαν μοι -Λ 
έπηγγελμένον ξυνετελέσδη. ΟΤμαι δέ άγαν αληθή 
1 4 ταύτα καθεστάναι χαλ ές τδ ακριβές έχπεπονη-
μένα, ώς δή έχ τών Περσικών βίβλων 1 1 μεταληφ-
θέντα. Σεργίου γάρ του έρμηνέως έχείσε γενομένου, 
χαλ τους τών βασιλικών απομνημονευμάτων φρουρούς 
τε χαλ έπιστάτας μεταδούναί ο! της περλ ταύτα γρα­
φής έκλιπαρήσαντος (πολλάχις γάρ αύτδν ές τούτο 
προτρέψας έτύγχανον^, προσθέντος · · δέ χαλ τήν αί­
τίαν, ώς ούχ άλλου του χάριν ζητοίη τώνδε τυχείν, 
ή ώστε χαλ παρ' ήμίν άνάγραπτα έσεσθαι τά σφίσιν 
εγνωσμένα χαλ τίμια, παρέσχον ευθύς ευ γε ποιούν -

" " * > ~ ' - " » Β » « » 9 Γ * · « 9 

imo voro ad regora suoram gloriani perlinenteni, « τ ι ς έχείνοι, ούχ άχαρι τδ χρήμα ηγούμενοι είναι", 
«Hiain 274 Romaois innotescerel, quaie* et qooi 
fueriul, el quo pacio generis scriee ipsis sit conser-
vata. Sergius ilaquc, acceptis eoram nomintbos el 
lentpofibus el precipuig insigiiioribusqve ipsorum 
rebus geaiia, iisque scito in linguam Graecam coo-
vcrais ( erat eaim iuterpreium omoiuni optimus, 
qiiemque Chosroes ipse admirabalur tit ία utraque 
re publica eruditoruni interpreium principem), pcr-
focUssiinaque, uti verisimile est, inlerpreutione a 
se coofccla, ad me orania iiddifer amiccque delulil 
bortaiu»quc est, ui causae, ob quam baec monumenta 
a Persts acceperai, tatisfacerem cffecluique darem; 
quoil et nuric a me pne»titum perfeeiumque esi. 

άλλά χαλ πρδς εύχλείας τοίς σφών βααιλεύσιν 4αό-
μενον, εί μέλλοαν χαλ παρά Τωμαίοις γινώσπε-
σδαι, δποίοί τε γεγδνασι χαλ δποαοι, χαλ δπως ή 
τού γένους αύτοίς άποσέσιοσται τάξις. Λαβών ουν 
δ Σέργιος τά τε δνδματα χαλ τούς χρόνους, χαλ 
τών έπ* αύτοίς γεγενημένων τά χαιριώτατα ' \ χαλ 
μεταβολών εύχόσμως είς τήν Ελλάδα φωνήν (ήν 
γάρ δή έρμηνέων άριστος απάντων, χαλ οίος ύπ* 
αυτού Χοσρόου θαυμάζοαθαι, ώς έν έχατέρα πολι­
τεία τά πρωτεία λαχών της επιστήμης), είκότως οδν 
άκριβεστάτην ποιήσαμε νος τήν μετάφρασιν, απ­
εκόμισε τέ μοι άπαντα μάλα πιστώς χαλ φιλίως · · , 
χαλ προύτρεψε διανύειν τήν αίτίαν, έφ* ήπερ αυτά 

Qttocirea taincui nontiulla eorum, quae de Cavade c x a ^ ^Ρ^ίληφ<, χαλ τοίνυν διήνυσται * ώστε εί 
coiiimcmorala sunt, aliler a Prooopio rhelore nar-
ranlur, nobis Persici Annalium scripiorcs poiius 
aunl icquendi, quteque ii acribunl, ul veriora te-
nenda. Hoc ilaquc labore nobis poiTe^li»sime abso-
luto, age, ad coniinuaiidaro bislonam redcamus , 
«tuam ininrupia nniraiione rcrum in Lazico ge*la-
rum, huc usque pcrduxiiniis. Hoc iiaqtie pacio Na-
cboragan ob suaui vecordiam, cl quod por vim es-
aet vktus a Marlino ct Ronianis copiis, et ob lur-
pcm in Ibcriam fugam, cnidclisMma morie 275 ^f-
fecius fuii, queoiadmodum supra a me eat dicium. 
Cbosroes vero coosideraus, se non possc in Colcbica 
regione adversus Romanos exercitum ducere, quod 
iili quidcm inari potirculur, ac per id facile ueces-

Προχοπίφ τώ ^ήτορι έν.α τών έπλ Καβάδη 
ηγηβέντων · · έτέρως άπήγγελται, άλλ* ήμίν 4 
θητέον τοίς Περσικοίς χρονογράφοις β ι , χαλ τών έν 
αύτοίς φερομένων ώς αληθέστερων άντιληπτοον. 
Τοσούτου " δή ούν ήμίν τού πόνου τελεώτατα έξειρ-
γασμένου, φέρε πρδς αυτήν αύθις έπανίωμεν τήν 
τής Ιστορίας ξυνέχειαν, ήν έχ τών άμφλ τήν Λαζι-
χήν γεγενημένων διατεμόντες u , ές τάδε άφίγμεθα. 
Ούτω μέν δή ούν δ Ναχοραγάν διά τδ άγεννές τού 
τρόπου, χαλ τδ νενιχήσθαι άνά χράτος ύπδ Μαρτί­
νου τε χαλ τών Τωμαίχών στρατευμάτων, ̂ χαλ τήν 
ές Τβηρίαν αίσχράν άναχώρησιν, ωμότατα δνε· 
φθάρη χαθ' δν ήδη μοι πρότερον εΓρηται τρόπον 
Λογιζόμενος *· δέ δ Χοσρόης, ώς ούχ οίόντε αυτό) 

saria oinnia eis aubveberenliir, ipse vero longis de- D άνά τήν Κολχίδα γήν πρδς Τωμαίους παρατάτ-
scrlisque itineribos ίιι castra eua etiain exiguum 
coiumcaiiiiD noniiisi per bajulos tt jumeuta oiiera-
ria dillicillinic miitere cogerelur, lotum beltuin dc-
|H»nendum censuit, ne ipsis pax, ceriis quibusdam 
vt plurioiuiu locis circumgcripta, mutila iniperfe-

τεσθαι, τών μέν τής θαλάττης · · κρατούντων, χαλ 
άπαντα, ών άν δέοιντο, ^αδίως ένθένδε μεταπεμ-
πομένων, αυτού δέ διά μαχράς δδού χαλ έρημου μό­
λις τοΓς στρατοπεδεύουσιν έλάχισΓα γούν τών εδω­
δίμων ύπδ άχθοφόροις άνδράσι τε χαλ ύποζυγίαις 

VARIiE LECT10NES. 

1 1 άναγραφησόμενα R, Logd. ί m. ei impr. M/ — describendn, Viilg. ex pr. m. Lugd. & έν τοίς οίκ. 
άναγραφησόμε&α χωριοις Κ ei inipr. suis tocis, χρόνοις vulg. u αληθή άγαν R. χαθεστάντα R» ·· βί-
6>.ων R, piGAiojvTulg. *· προσθςντος R, προΟέντος vulg. " ήγούμ*νοι είναι R, ειν. ήγούμ. vulg. " χ α ι ­
ριώτατα R, καιριώτερα vulg. »· φιλίω, R, φΐ/.ως vulg. , w άφηγηθέντων R, άφηγημένων vulg. e t γζι-
^αγράφοις (sic) Κ, iulpr. scripta. , * τ ο ύ τ ο υ R cl inlpr. tantum laboiis, τούτου vulg. έξηργασμίνου Β· 
έςεργ, cdd. 1 1 διατεμόντες R ol iulpr. quum — orcrplam iniercidimu*, διατελούντες vub». a v πpότspiv 
είρ. τρ. R, τρόπ. είρ. τ.ρ. vulg. »* Qiiar scquuulur, binc ul!a varietalc legiMitur ia Cod, Bavar. Lxeoip» 
lcrum dc legaiionibus. Oa.irjr; |(. 
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χαλεπιύτατα στέλλειν αναγκασμένου · ταύτα δή ούν Α ctaqoe el quodammodo claudieans permaneret, sed 
επισκοπών, έγνω τδν δλον πόλεμον χαταθέσΟαι, ώς ei sequo ubiqtie valcret atque coniirmaretur. Byzan-
άν μή έπιπλεϊστον αύτοίς ή αίρήνη χωρίοις τισλ πε- tium ergo cum lcgalione miUil virum qucnidaiit 
ριοριζομένη, ατελής χαλ οίον σκάζουβα 1 7 διαμένοι, Pcrsani iwaiinirc attcloriiaiis, cui nomen erat Zich. 
αλλ' ομοίως απανταχού έπι£0ωσθείη «·. Καλ τοίνυν Ι* cum ad Justiniafium imperalorem venisset, imil-
έχπέμπει έπλ τή πρεσβεία δς τδ Βυζάντιου άνδρα tiqiie allro cilroque scrmoiics ά* prxsenti rerrnn 
Πέρσην τών [Ρ. fozj σφόδρα παρ* αύτοίς λογιμω- stalii essenl babili, Undent ita iuter eos coavenii, 
τάτων 4 f , δνομα δέ ήν αύτφ Ζίχ. Ούτος δέ δ Ζιχ ul Romani el Persx in La/ica rcgione orooia reii-
άφιχόμενος χαλ παρελθών ώς Ιουστινιανού βασιλέα, ucrent, qtisecitnque bdli jure obtiitaisscnl, live ca-
πολλά μέν έφη τών παρόντων πέρι, πολλά δέ άχήκοε* stella sivt* propognicula ea essent; ipsi vero inler 
χαλ πέρας ές τόδε ξυνηλθέτην, έφ* φ "Ρωμαίους τε se quietem agcreuf, Ulloque absiincrent, donec ar-
χαλ Πέρσας χατέχειν μέν άπαντα, ών ήδη έτύγ- clius aliquoJ perfeciiueqtic foeJut prhcipes utrio-
χανον χατά τήν Ααζών χώραν Μ πολέμου δεσμφ quo iuirenl. Zicli ilaque legalione sua iia perfuneius, 
έπειλημμένοι, εΓτε πολίσματά γε εΓτε φρούρια εΐεν, ad saos rediil. Qu* ubt praefcclis 276 foerunt re-
ήσυχίαν 6έ άγει ν έφ* εαυτών, χαλ ήχιστα κατ* άλ- Dualiata, exmilos ad muluim tempus ab omiii bdlo 
λήλων παρατάττεσθαι, έως ές 4 1 έτερον τι μείζον Β obfclinuerunt; quodque antea sponte eral facioie, 
χαλ τελεώτερον τδ εκατέρωθεν άρχον συμβαίη. Ό ium eUan paclii fuit constabiliium. 
μέν οδν Ζλχ ούτω τά τής πρεσβείας διαπράξαμε νος, άπενόστησεν ές τά οικεία. Τούτων δέ τοίς στρα-
τηγοίς άπηγγελμένων, έμεναν αί δυνάμεις έπλ χρόνον συχνδν πάμπαν άπόλεμοι, χαλ τδ πρότερον 
αυτομάτως γιγνόμενον τότε δή οδν Η ύπδ ξυνθήχαις έβεβαιούτο. 

VARL£ LECTIONES. 

"οχάζουσσαι Κ. Μ έπιρωσβείη ft. ·» λογισμωτάτων R. · · χώραν add. ex R el intpr., abest vulg. 
ol Exc. , f ές om. R. " ουν om. R. 

ΑΓΑΘΙΟΥ ΣΧΟΛΑΣΤΙΚΟΥ 
ΙΣΤΟΡΙΏΝ Ε' 

AGATHIiE SCHOLASTICl 
H I S T O R I A R U M L I B E R V . 

277 ARGUMENTUM. Txannorum Utrocima. Tkcodontt ex Colchidc contra eot profcctut caitra pouk 
prope TbeodoriMdem (/), ibiqus rebetU* parvo tucceu* tlatos, dolo circnmventos detincit, quibut imptrator 
aanuum uipendium imponit (II). Byut*tium inyenti ierramolu concutitur. Mort Anaioiii (III). Judicium 
tulgi fU σα rtfeUUur (IV). Terror tinutrh waticmiU nchu , By%*nlino* ad vaxam virlaltf o$tenUihmem 
mptilil (V). bauta terremoluum α quibusdam m taponbus $ubierra*eu p&nitmr. Anlkemii mechanici lepi-
dum eommemtum {VI, V / I , VII/). J*$tiniunus emm alia adificio, tum $aneimimam Sophia mdtm rtmdifi-
c*nd*m curat. Cuj*$ deseriptio α Paulo SiUntitrio eompc$Ua laudatur (IX): Ptuh Buxmniii §r*uatur (X). 
IH pnuu Omnnonm udibu* et fatU. ttunni CotriguH, Zabergane duce, fbmanum imperium i*vmdu*t,Gr*-
ciam *t Ckenanesum pttemu* (XI). Deunptio Chenone$i. Zaberqan per murmm mnguum defentoribus t>a-
ixam εποχιακά* regiouem ingreu**, tpti Bwzanlio immwet(Xfl). Hunnorum uevitia et stnpra. UiVtftet 
tUmam imperii opcs lam wdde imminuim erani (Xlll). Cautm hvjus decrementi. Urbi magno terrore vtple-
iur(XIV). Scholuriorum mlilum oriao et conditio. Bel\$ann$ jam settex defendendm nrbi praficitur (XVK 
Is txtreilum mndequaqut cotleclum ex aroe edutit, tt ad tirluttm ei moderalionem txkortmuTiXVl, XVII, 
XVIII). Hae vritwne con/irmali Romtni Barburot cnm ingenti cltde repellunt XIX). Quibmi fugalit proif-
nu$ Beluarius revocatur [XX). Chenontsum interim GermmHZ, Dorotkei filius, $trmue defeudU. Ilunni ad 
cireumnaviganda munimenta ex calamii raie* conpciunt (XXI). Quibus t*tli $exceuli homin*$ α Romanis 
obviam umtigmntibut ad unum omnet aut tntrqvnlur aul cmduntnr (XXII). Non mutto post barbari eliam 
ierrtilri prmtio vincuntur. Zabergan, anro α Jusiiniano accrpto. nmvertatllunnorum copias i» patriettrde* 
rtducit (XXIII). In quotdectdcnUs JtttUmunui Smdichlum, UirwurQrum reye>», incUat (XXIV). Perpetua 
ittde bella txorta, quibut hv gentes invicem te contumebant (XX V). 

α'. Ούτω μέν ουν τά μεγάλα χαλ άμφήριστα γένη 278 *· ϊ ι * q«idem maiiais el dubi» inlrr »ί 
χατά τδ ξυγχείμενον τά δπλα έθεντο, χαλ ηρεμούν- poteotiae nationcs, ol conveocrat, anua deposucrual, 
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quielcquu diuiissimc maiucrunt, iia ul ncuira pars Λ 
ia alieram qtiiilquam ir.otirclur. Pcr id lompus Zau-
ui, gcus auslralia ad Euxinum Ponlum loca iuco-
lons circa mbotn Ttapeziinletn ; cx his9 inquain, 
Zaunis, cum ab amiquo fokdcraii subdiltque Roma-
uorum fuissenl, noumilli vclcribus paclis fciabanl, 
neque prolcrve insolcsccbanl; a l i i , prisiino viiae 
hlalu neglcclo, pncdonum iu inorcm vivcbant, lo-
cuque Ponlo adjace.itlia hosliliter percurrcnles , et 
agros depraidabamur, ci viatoribus erant infesli : 
quin el in Armeniam transgressi, quoad poicrant, 
proeJas agcbani, nequc aliier sc, quana si apcrti ho-
sles essent, gerebaut. Miilitur itaque in eos Thco-
dorus, eoruni popularis, primas inler Eomanos du-
cis parlcs obliuens, cujus supra freqaenter memini. 
Nam i l l c , ul su* rcgionis perilissimus , ei c qua Β 
parle opliine eam invasuri viderentur, ubi etiam 
commodissime caslra locanda, el qnomodo bosles 
pervesligandi essenl, ad uugucin uoral; merilo ini-
pcraioris jussu ad boc negotium conliciendnm esl 
missus. Caslris itaque e Colcliica rogionc cum justo 
cxercilu inoiis, cjusque finos ullta Pbasidem occa-
sum 279 versus pralergressus, slatim in penilis-
sima boslUts re^iouis loca perveuii. Castris vero circa 
Theodoriadem urbeiu et Kl»izakum dictam localis, 
ibique vaHo cxcraiui circuiuducio, Zannos, qui ad-
buc quicli ci amici ac noudura aversi eranl, acccr-
siios muncribus proseqnebalur, eoiumquc pruden-
liam modcralionemquc collaudabal; eos vcro, qui 
jam protcrve ruplis foederibus defeccrant, punirc 
quam ciiissiine belio apparabal. A l i l l i nihil morali ^ 
piopius ad vallum acccsseruni, ct in proximum 
quctudam cmincnliorem collem magnis copiis col-
lccli, h la el sagillas in Romanos cx ediiiorc loco 
lorquebant, ila ul uuivcrsus exercilus inopinaia illa 
audacia porlurbareiur. Mullt laincn vallo erumpcn-
tcs, slicnuc in hoslcs fcrebanlur, sed uicomposilc 
milloquc ordinc procedebant, neque opperiebaitiur, 
duin oos iu pianuni apeitumque campum cvocas-
stin, scd ira prapcdili el pcrlurbaiione, transversis 
sculis supra capiia praicnsis sciisim scse siibmil-
icnies, in ai-duuin collem conscendcre nilebaiiiur. 
Zamii vero assidue ex cdito liasias jacicnies, saxa-
qnc dcvolvenlcs, facile eos repulcrunt, eruplioneque 
facla viros quadragiitla inlerfecerunl, reliquos in 
lurpissiiuam fitgam vcrleruut. Harbari aulem, re fe- & 
l ici lci ev iiihperalo gesla, qiKini proxime ad tastta 
accesseruiit. 280 ibique m cnin.a pugna est exi i -
laia, Zaimis rasha prrniiiiporeoinncsque profligaro 
Jtiu-iitibus, Uumanib vero Ιιιιρΰ cxisliniaiUibus, mm 
fculuiu uisi c vesiigio boslcs propulsarcm , sod nisi 
penUus eos (iolcrctit. Pnlsi ilaquc iiUer sc mutuo, et 
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τα έπ\ μακρότ^τον διετέλουν, ώς μηδέν δτιοΰν 
τογε έπ' έχεένοις δπότερον γοϋν αυτών διαπονΕϊ-
σΟαι. Έν τούτω δέ οί ϊζάννοι τδ έθνος · οίκου σι 
δε τα πρδς νότον Λνεμον τού Ευξείνου πόντου, ύπδ 
Τραπεζούντα τήν πόλιν · ούτοι δή ούν οί Τζάννοι, χ α ί · 
τοι έχ παλαιού ύπόσπονδοί τε χα\ χατήχοοι τών Τ ω ­
μαίων γεγενημενοι, άλλά τότε τδ μέν · · τι αυτών 
εΓχετο τών προτέρων, και άκολασταίνειν ού λίαν 
έγνώκει, οί δέ γε πολλοί παρέντες τά καθεστώτα, 
ληστρικώτερον έβιότευον, κα\ χαταθέοντες τά άμφλ 
τδν Πόντον χο>ρία, τούς τε αγρούς έλεηλάτουν καλ 
τους οδοιπόρους έσίνοντο · έπίβαίνον οέ καλ Αρμε­
νίας , ν , δποι παρείκοι, καλ άρπαγας έποιοΰντο, καλ 
ουδέν ότιούν έ φρονούν άλλοτριώτερον τών διαφανών 
πολεμίων. Τοιγάρτοι στέλλεται Μ έπ* αυτούς Θεό­
δωρος, ό σφών μεν ομόφυλος, τά δέ πρωτεία φερό­
μενος έν τοις Τωμαικοί; [ Ρ . 141] ταξιάρχοις· 
πολ>Λκις δέ, οιμαι, τούτου καλ πρότερον έπε-
ρτ;ησΟην. "Ατε γάρ της οικείας χοφας Βαημονέστατος, 
καλ όθεν έμβάλλειν άριστα ήμελλε 3*, καλ δποι ένσυ-
λίσασθαι, καλ δπως τούς δυσμενείς άνιχνεΰσαι έ ; τδ 
ακριβές επισταμένο;, είκότως άρα εκείνος, έκ βα­
σιλέως αύτφ προστεταγμένον, έπλ τήνόε τήν πρά-
ξιν έχώρει. "Αράς δή ούν έκ τής Κολχίδος γής ξύν 
απόχρωση στρατι$ , Τ , καλ τά έκτδς Φάσιδος ποτα­
μού παραμειψάμενος δρια έπί δυόμενον ήλιον, α ύ ­
τίκα ές τά ένδότατατης τότεπολεμίαςέφοίτα. Στρα-
τοπεδευσάμενος δέ άμφλ θεοδωριάδα τήν πόλιν καλ 
τδ Τίζαιον καλούμενον, αύτου τε χαράκωμα τώ 
στρατφ περιβαλόμενος * · , τδ μεν ηρεμούν έτι καλ 
φίλον καλ ούπω παρατετραμμίνον μετακαλούμένος 
δώροις τε έφιλοφρονείτο καλ ύπεραγάμενος · · ήν 
τής ευβουλίας · τούς δέ άποστάντας άνέδην 4 # καλ 
παρασπονδήσαντας τίσασθαι ώς τάχιστα τφ πό­
λεμοι παρεσκευάζετο. Άλλ' εκείνοι ουδέν τι μελ-
λήσαντες, προεπήεσαν τώ έρΰματι, καλ δή έπλ λόφω 
τινλ άγχού που ύπερανίχοντι ές πλήθος ξυναγερθέν-
τες, κατηκόντιζον τών Τωμαίων έξύπερδεξ'ων καλ 
κατετόξευον, ώς άπαν τδ στράτευμα διαταραχθήναι 
τώ άδοκήτω τής τόλμης. Πολλολ δέ ομως ύπεκβάν-
τες, άντεπεφέροντο μέν προθυμότατα τοις έναν-
τίοις, ού μήν έν τάξει έχώρουν, ουδέ άνέμενον, δπως 
αυτούς ές τδ χθαμαλδν τού πεδίου έκχαλέσοιντο * 
άλλ' όργή έχόμενοι καιάκοσμία, εγκαρσίους u πως 
τ ά ς ασπίδας υπέρ τάς κεφάλας προεβέβληντο, ήρε­
μα ύποκεκυφότες, καλ πρδς τδ άναντες έπειρώντο 
άνα^ιχάσθαι. 01 δε Τζάννοι θαμά βάλλοντες έκ τού 
μετεώρου δόρασί τε καλ πέτραις κυλινδουμέναις* 
Ραδίως αυτούς άπεκρούσαντο καλ έπεκδραμόντες 4 1 

μέχρι μέν τεσσαράκοντα ανδρών έκτειναν, τούς δέ 
άλλους ές φυγήν έτρεψαν άκλεεστάτην. *Αρθίντες Ζϊ οί 

VAHi/E LKCTIONES. 

1 1 τότ: τδ μεν Ιλ, (CL), τότε μέν vtilg. 3» 'Αρμενίαν R, »* τοίγαρ στέλλ. R. "ήμελλε R , ήμελλον 
Mil jg . R Ρ Γ Ο ά - . χ Γ . ω σ τ ) στρατιά R, άπ;στρατ:άς (sic), inlpr. cum umvcrsts copiis. ** περιβαλλόμενοι U . 
* J ύπερχγόμενος Η. ·° Pro άνίοην iulpr, mpiidviuius (άναίδην). % 1 έγκαριία R. K i ΐπεκδραμόντες. S.c 
ί - j n e x i . >πδκδο. vulg. * l U . 
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βάρβαροι τω παραλόγφ του προτ:ρήματο; , έν ypw Α reiiilcnles maiiusqu») consorcnPs, niliil omr.ii.o ιΐθ 
τφ στρατοπέδφ επέλαζον · ενταύθα τε μάχη ξυνέ3τη alaciiiate aniinorum rcuiiscriiiif ; $cd rcquo marlii 
κσρτε ρά, τών μ- ν ε Γσω παρελΟείν ίε μένων και άπαντα; , cliu ulrinqtic pugnabatur, oiuniaquc eraut strepilu 
άναρπάσασθαι, τών δέ 'Ρωμαίων αισχών ειναιήγου- el clamoie eonfuso plcna ei adhuc inccrta. 
μίνων ού μόνον εί μή θάττον άπελάσαιεν του; πολεμίους, άλλ* εί κα\ μή άρδην αύτους διαφθεί-
ρωσιν. Ωθούμενοι τε έκάτεροι αλλήλους και άντερεί£οντες, και ταίς χερσ\ συμπλεκόμενοι, ούίενότΐ 
άνίεσαν εύψυχίας · άλλ* ήν ούτως 4 1 έπιπλεΓστον τά τού αγώνας άγχώμαλα πάταγου τε πολλού 4 4 καλ 
βοής συμμίκτου άνάπλεα κα\ ούπο> διακεκριμένα. 

β'. Θεόδωρος οϊ κα\ ό τών 'Ρωμαίων ταξίαρχος 
όρων τούς δυσμενείς άστρατηγήτους τε δντας καί 
ού μάλα έν τφ άσφαλεί παραταττομένους, ουδέ πολ-
λα/ού τού περιφράγματος έφεστηκότας και έγκει-
μένους, άλλά πάντα; άμα ές εν τι μέρος ξυννε- ̂  
νευκότας, ένίους μεν τών άμφ' αύτδν ούτω χώραν 
έττάναι, και αντιπροσώπους δισμάχεσθαι παρα­
κελεύεται · [Ρ. 1ό5| άπόμοιραν δέ ώς πλείστην 
έκ τού αφανούς έστειλεν όπισθεν τοις βαρβάροις 
έπιπεσουμένος. 01 δή λαθραιότατα πορευόμενοι, 
κα\ κατά νώτου έπιφανέντες, ήλάλαξαν άθρόον το-
ρόν τι λίαν κα\ ένυάλιον, ώστε ά μέλει τού, Τζάννους 
διακυκηθέντας μηδέν τι έτερον έν βουλή θέσΟαι ή 
τδ άγεννώς δραπετεύειν. Ούτω δέ φεύγοντας αυ­
τούς οί 'Ρωμαίοι, κα\ ώσπερ παράφρονας ύπδ τού 
δέους γεγενημένους, £άστα διεχειρίζοντο, κα\ δισ-
χιλίους μέν αυτών άπεκτόνασι, τδ δέ λειπόμενον 
άλλος άλλοθι έσκεδάννυντο. Ούτω δέ άνά κράτος 
άπαν τδ γένος ήρηκώς ό θεόόιορος, ό δέ βασιλει διήγ-

2. Theoriorus autcni Romanorum dux vidous oos 
duce belli peiito dcstiliuos, fiequc admoduin in lulo 
pra'lianlcs , ncque diversis e parlibus vallum obsi-
denlcs atqtic invarfcnies, sed omnes simul in unam 
quamdatn parlcm conglobaios mcumbere, nonnul-
los quidcm e suis loco suo mancre ot adversa froute 
cum liosle pugnarc jubet, maximam vero ropiariim 
suarum parlem clam mil i i l , qui iu lioslcm a lcrgo 
impclum facianl. Qui qoidcm occullissnue profe» l i 
cum jani Zannis a irrgo imminercnt, confeslim im-
manein aculissimunique rlaniorcin clashicum sonan-
fcm exciiaruni, adeo ui Zaniiis perculais pcrturba-
lisque nibil aliud in iueninu wneri l , quaui lurpcm 
281 ft,oi,,i, capceserc. Romaui veio cos iia fugicn-
les c l prae metu extra se quodanimodo postlos, fa-
cillime (rucidarunt; el duo quideni toruin roillia 
sunt c»sa, reiiqui, alius alio, sunl dissipali. Tlieo-
dorus Uaque, universa genlc domila, imperatori quae 
gosla eranl niiiiliavil, biiriui<|tte» quid in cos sialui 

γειλε τά ςυνενεχθέντα, και άνεπυνθάνετο, 3 τι κα\ C vellel, sciscilaius csi. ls ccMum eis liibutum an-
βούλοιτο έπί τούτοις. Ό δέ δασμοφορίαν αύτοίς 
έπιθείναι τακτήν διακελεύεται άν' έ"καστον έτος ές 
τδν έπειτα χρόνον τελεσθησομένην, ώς έν ταύτη 4 7 

γούν διαγνοίεν κατηκόους σφάς εΐνιι καί υποτελείς 
κα\ παντάπα^ι δεδουλωμένους. Κα\ τοίνυν άνά-
γραπτοί γε αύτίκα έγίγνοντο άπαντες, κα\ φόρου 
απαγωγή 4 · έπιέζοντο · έξ εκείνου τε μέχρι κα\ 
νύν ούτω τάς εισφοράς άγοντες διατελούσι. Βασι­
λέα δέ Ίουστινιανδν ώσπερ τι , οΤμαι, τών μεγί­
στου έργων μάλα ήρεσε 4* τδ γεγ$νημένον. Τοιγάρ-
τοι έν τινι τών οίκείων νόμων, ούς δή νεαρούς" έπ-
ονομάζομεν Ι 0 , τάς άλλα; άπαριΟμούμένος νίκας 

nuum, quod deinceps pciidfrcnt, iiuponi jussit; ui 
cx eo iiiielligcrcnl se subdiios ei tribularios e&se 
penitugque subactos. Confcsiim iiaque recensus 
ouiniurn esl habilus, c l onus infcromli iribuii eis 
imposilum, el exinde in liunc usquc diem Bomanis 
suiil vccligab.s. Jusiiniano vcio impfraloii facttim 
lioc, lanquam ex ntaxiuiis rcbus gesiis, \aMc pla* 
cuU. Quocirca etiam in quadam suarum cousiiln-
lioniiii>, quas novcllas api>ellamus, alias \ir(orias 
rccenseus, bujus etiam goalis iut^r primas mrmi-
ni l . Zannorum ilaqne pioiorva iiisoleulia IIUIK ha-
bitil exilum, et Tbeodorus per Lazicam irgioncm ad 
prxfccios exercilus rediit. 

Λαζώ; 
και τούδε τού 2θνους έν τοϊς μάλιστα έπεμνήσθη 
Τά μέν ούν τ ή ; Τζαννικής αλαζονείας ώδέ πως έτελεύτα, ΧΛΙ αύθις ό Θεόδωρος άνά τήν τών 
χώραν παρά τούς σρατηγούς έπανήκε. 

γ*. Τούτων δέ ού πολλφ έμπροσθεν πάλιν έν Βυ-
ζαντίφ έζαίσιόν τι σεισμού χρήμα ένέσκηψεν, ώς 
μικρού άπασαν άνατετράφθαι κα\ δια^υήναι τήν 
πόλιν. Γέγονε μέν γάρ κα\ καθ' αύτδν μέγιστος 
ήλίκος, και όποϊο;, οιμαι, ούπώποτε πρότερον, τζ τε 
τραχύτητι τού βρασμού καί τώ μovίμq) τού σάλου. 
"Έτι δέ αύτδν φρικωδέστερον ό καιρδς απέδειξε κα\ 
ή τών έπισυμβάντων ανάγκη. Ήνίκα γάρ εκείνου 
τού έτους ή τού φθινοπώρου έληγε ν ώρα , έτι τε τά 

D 3. Non innllo vero antea lempoie rursus ttyzan-
l i i ingens teirae niolus fuil, adto ui pai UDI al.fuei it, 
quin toia urbs subveisa corruerit. Nain ci per se 
inaxiiuus futl et qtialis anle, ul arbilior, millus, 
cum vehemcnlia succiisbiohis, lum dmaiione agita-
lionis ; mulloque 282 adbwc borribiliorem ouni 

, reddcbat tcinpus ipsuin, ci corum, qiue ooincidc-
batit, neccssitas. Cum eidm iiiius anni auliinniu!» 
Xwin essel exactus, ci jam cx Ronianoruiu consue-

VARIA LECTIONES. 

% J ούτω R. 1 4 πολλούadd. *x R et iiilpr. itrcpiiuque multo. *B ξυννενευκότα; i^so.ripsiiCI., ducibus K . 
ξυνενευχότιυς ct intpr. unum in locum omues tleelinasscnt, συνεστηκότας vulg " Pro ούτ(.) δέ forl. scrib 
ούτω τε, 4 Τ ά ν ταύτη cl ν* αναγωγής Spb. Par. ήρεσκεν R. e* Pr. Μον. \ el 58. 4 1 τών adift. ex R. 



15i3 AGATHLE SCHOLASTICI l i44 
lutline natalil-a convivia agilarentur, frigus crat Α υπέρ τών ονομάτων συμπόσια έτελείτο, £έπερ τοίς 

Τωμαίοις νενόμισται, χρύος μέν ήδη υπήρχε ν, οποίον quale par cst esse, solc aJ brumales conversiones 
cl atl Capricornum vcrgentc, el prxcipne sub ocia-
>ui» diuia, quod ab Euxino Ponto ab illius ariig 
periiis esl appcllaium. Tum τοτο circa mediam 
noctis vigiliam, civibua fiomno et quleli vacaiuibus, 
repente boc malum incidit, omnlaquo etaiiai tx ip-
*:s iandameiilis succuiiebantur, moUtaque ipae, U -
iuetsi ab iuilio violentifaiams es*el, in najus lamen 
adbuc creseebat, veluii per incrementa ad summum 
tcndente malo. IIoc itaque paclo omnibos e somno 
excitatis, ploralus omni ex parte fjulatusque au-
diebantar, ti vox, qualU iere lo ejuscemodi malis 
ad Deuiii proclanari contuevit. Siquidem ei sonilos 
quidam gravU aique innmanU velull terrestre toni-

είναι είχδς τον ηλίου έπλ τάς τροπάς έλαύνοντος τάς 
χειμερίους, χσΛ πρδς τδν ΑΙγοχέρωτα φερομένου* χαλ 
μάλιστα έν τφ κλίματι δήπου τφ όγδόψ χαλώς εΐχεν, 
δπερ, οΤμαι, έχ τού Ευξείνου πόντου " παρά τοές 
ταύτα σοφοΐς έπιχέχληται. Τότε δέ άμφλ μέσην της 
νυχτδς φυλαχήν ύπνω μέν οί άστολ εΓχοντο χαλ ηρε­
μία, ένέπεσε δέ έξαπίνης τδ δεινδν, χαλ άπαντα 
ευθύς έχ βάθρων αυτών έδονεέτο- ή τε χίνησις βιαιό-
τατα χατ' αρχάς είσδαλούσα, έπλ μείζον έτι ηύξάνετο 
χα\ έπηυξάνετο, ώσπερ ές έπίδοσίν τινα χαλ ύπερβο» 
λήν τού πάθους χωρούντο;· ούτω δή ούν απάντων 
άφυπνισθέντων, χωχυτδς ήχούετο πάντοθεν χα\ δλο-
λυγή, χαλ ή πρδς τδ θείον άναβοάσθαι αυτομάτως έν 

iru e lerrac visccribut eniissas, ipsaai succuesio- Β τούτοις M εΐωδυΐα φωνή· έπελ χαλ ήχος τις βαρύς χαλ 
nem frubeequebalur lerroffeniqac duplicabai, aerqne 
terrae proxime ciicumfuaus fuoiosa quadam uebula, 
ucscio uudft svblau, offuscabalur, lolusque erat 
cabginoavs et qtiodaratnodo furbidus. Homines ita-
quc prae raeiu ac pavore eitra tt positi ei consilii 
expenes, domibus &uii exibant, staiimquo et plaleae 
el angiportai mulUtiidiae itnplebautur, 283 P*"ft-
de ac si non eliam rbi, si ita usuvemrel, perire 
poseeui. Couiiotia enim omoi ex partc sibique mu-
luo coiiucxa sunl afdificia, aegrcque uspiam iocum 
aliqaem gubdium cl apcrtum et contigui «dificii cx-
perlein couspicias: oculos taroen in altum tollendo 
cwlumque iiituendo, alquc ila Deum placando, sub-
miui sensira laxarique pavor menlisquc perturbalio 

άγριος, ώσπερ χθονία βροντή, έχ τής γής άναπεμπο» 
μένη, έπηχολούθει τφ χλόνφ, χαλ έδιπλασίαζε τάς 
εκπλήξεις. Ό τε περίγειος [Ρ. 116] άήρ ομίχλη 
χαπνώδει ούχ ολδα δθεν άναχδείση, χατεμελαίνετο · 
χαλ ήν άπας ζοφερδς χαλ οίον γεγανωμένος Μ * τοι-
γάρτο* άλόγφ τινλ τδ άνθρώπειον χαλ άνεξετάστψ 
ύπδ τού δείματος έχομενοι γνώμη , ύπεξβεααν τών 
οΐχημάτων. Καλ αύτίχα αί τε άγυιαλ χαλ οί στενω-
πολ ένεπίμπλαντο τού ομίλου, ώσπερ ούχλ χαλ εν­
ταύθα ένδν, εί ούτω τύχοι, διαφθαρήναι. ΕυνεχεΙς 
γάρ απανταχού αί οίχοδομίαι τής πόλεως χαλ ξυνημ-
μένα ι άλλήλαις' χαλ σπάνια ίτατα ίδοι τις άν χωρίον 
ύπαιθρον χαλ άναπεπταμένον χαλ παντάπασιν ελεύ­
θερον τού έπιπροσθούντος» *Ομως τψ άνω τάς δψεις 

videbattir, ac tameui niogore miuuto pcrfunderen- ^ Ιθύνειν χαλ τδν ούρανδν άμωσγέπως έπιθεάσθαι,ουτω 
tur, (t algore premereotur, lamen na ita quidem 
lecta subibant, uiai forte quolquot ad templa con-
Ciigtentis, adaraaprovolvcbantur. MulUeveroetiam 
mulicrcs, non plebatae sed bonoratiorcs, viria per-
roislc fercbautur ; omnisque ordo et roverentia, et 
scnnm ob aelatem, qua aUts anlecedunt, praerogativa 
el respeciu* tum lemporh perlurbabaiur el pro-
culcabaiur; servi ctiam dmuinoi suos conlemiiea-
lea dicloque obaudieiites, ad *de« gacras confugie-
baut, majorc meio victi; nuUum etiaio loter ple-
bem σέ luagitiralain erat bonoria discriinen, ulpote 
commoiii periculo urgente, omnibunque exlsliman-
tibaa ae jainjam perilaros. Quainplurimae iiaqae 
aedes ea nocle corrueruni, ac praccipuc iu Regio 

τε τδ θεΤον Ιλάσκεσδαι, ταύτη γούν αύτοίς ήρεμα 
ύποχαλ Ι̂ν έδόχει τδ δεδιδς της ψυχής χαλ ταραττόμε-
νον. Καίτοι νιφετφ όλίγφ ύπε^βαίνοντο, χαλ ύπδ 
τού κρύους έπιέζοντο * άλλ* ούδ' ώς ύπωρόφιοι έγί-
γνοντο, πλήν εί μή όπόσοι έν ίεροίς έρχεσι καταφεύ­
γοντες έχαλινδούντο. Γύναια δέ πολλά, μή δτι τών 
ήμελημένων, άλλ' ήδη που χαλ τών εντιμότατων, ξυν· 
ηλάτο τοΓς άνδράσι χαλ άνεμίγνυτο· τάξις τε άπα σα 
χαλ αίδώς χαλ ή τών γερών μεγαλαυχία, παλ δ Μ τ» 
ένθένδε ύπερανέχον χαλ άποχεχριμένον, άνετετάραχτο 
έν τφ τότε χαλ έπεπάτητο. (Κ τε γάρ δούλοι τους 
χεχτημένους περιεφρόνουν, χαλ τών έπιταγμάτων 
άνηχουστούντες ές τά Ιερά ξυνήεσαν, ύπδ τού μεί­
ζονος νιχώμενοι δέους* οέ τε έλάττονες πρδς τους έν 

(navale id urbis esi), ruuliaque ei incredibilla con- D τέλει ές Ισοτιμίαν χαθίσταντο, ώς δή χαινού έπιπε 
ligeront. Alibt eniin tecla, sive e lapidibaa me 
lignis consimcla, a se muiuo divulsa sunt, ineii-
te coiopage fatiacentia, iia ui ei slber ei 284 
i le l l* vcluli io twbdivo loco per lecla conapice-
reiilur, rursusque confcsilm in prisiioam conpagem 
coireut; alibi v<ro columnae ia pergula alicujus 
dumus potiiae, vi succusgioniu cxcutiebanlur, pro-
ximasque doiuos supervectx, in reuiotiores aedea 

σόντος κινδύνου, χαλ απάντων οίομένων ούχ ές μα­
κράν άπολείσθαι. Συχναλ μέν ουν εκείνης τής νυχτδς 
οΐχίαι χατα6έ6ληνται, χαλ μάλιστα έν τφ *Ρηγ(φ· 
έπίνειον δέ τούτο τής πόλεως · πολλά τε χαλ άπε-
'στα θαύματα 0 9 ξυνηνέχθη. Πή μέν γάρ α! δροφαλ, 
εΓτε λίθοχς είτε ξύλοις έτύγχανον έσχευασμέναι, Ι ι-
έστησαν άπ* αλλήλων, άρνησάμεναι τήν ξυνίχειαν 
χαλ διαχανουσαι, ώς τόν τε αέρα , Τ χαλ τους αστέρας 

VARIifi LECTIONES. 
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Αέρα R, τδν τότε ά. vulg. F 
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χαθάπερ έν ύπαίθρω χωρίω διοράσθαι, και αύθις Α Teluli funda ex allo cmiss:*, omnia peifiingebant; 
άθρόον ές τήν προτέραν ξυνήεσαν άρμονίαν πη δέ alibi vero alia nonnulla eiiam borribiliora accidt-

runl, qu* quidem frequcnter antea cotiligcrunt, 
aamperque conlingctit, quandiu et terra erit < t na-
lurae peccala ; sed lom ve! matiato omnia sinml 
acciderunu Multa qooque ptabeiortnn atque ob-
scurorum hominum turba periil; polemiororo verov 

quique senaiorii ordinis erantt sohift Anatolius per-
iit, vir consulari dignilatc clarus, quiqne pwierea 
regianim aularum ctirain gerebat, ejusque facnliaicg 
administrabal; curaiorea eos vocant Romani. Ille 
iiaque Anatolius in eonsvelo sibi cubiculo donnic-
bat, ctim marmor quoddam cx iis, qua proxinte 
toro sao sdiacto ipti ieixa eratu, ornaleque pro-
teau, qoalia mulu oroaios el magnifieeniia; osten-

κίονες έν ύπερψω τινλ δωματίω Ιδρυμένοι, ανήκον-
τίζοντο τή βία του βρασμού, χαλ τούς έχομένους 
οίκους ύπεραλάμενοι έπλ τούς πο^βωτέρω, καθάπερ 
διασφενδονηθέντες, έκ τού μετεώρου χατεφέροντο, 
και άπαντα διε^ήγνυον* πή δέ άλλα άττα φρικωδέ­
στερα ξυνέβαινε, γενόμενα μέν πολλάκις πρότερον. 
καί άελ έσόμενα έατ' άν γή τε ή χαέ φύσεως αμαρ­
τήματα, τότε δέ χατά τδ μάλλον άπαντα άμα 9 9 συν-
ενηνεγμένα. Συχνοί δέ άνθρωποι τεθνήχασι τών 
πολλών τε χαλ ήγνοημένων* τών γε μήν δυνατών χαλ 
έν τή συγχλήτω βουλή άναγεγραμμένων Άνατόλιον 
μόνον διαφθαρήναι99 ξυνέβη, άνδρα τή τε τών ύπα­
των άξίφ τετιμη^ένον, χαλ πρός γε τδ φροντίδα 
τίθεσθα* χαλ έπιμέλειαν τών βασιλέως 9 9 οίκων τε Β tiiioniiqae causa niuris adaptari solcnl ab iis, qui 
χαλ χτημάτων αρχήν ε&ηχότα. Κουράτωρας δέ τού­
τους χαλούσε Τωμαέοι. Εκείνος δή ουν δ Άνατόλιος 
ετύγχανε μέν χαθεύδων (Ρ. 147] έν τψ είθισμένω 
θαλάμω, μάρμαρον δέ τι τών πλησιαίτατα τής κλί­
νης προσπεπηγότων τή οίχοδομία, χαλ εύπρεπώς 9 1 

παρατεταμένων, δποέα πολλά ές χόσμου χαλ πολυτε­
λείας έπίδειξιν χαταχολλώσι τοές τοίχοις οέ «ρδς 
ταύτα δή τά περιττά χαλ ούχ αναγκαία ποιχίλμαια 

aapervacaneis bisce mininieqne nccessarit» orna-
roeodi aopra nodam oblacUutur : illud, inquaro, 
xnanooreatn pondus, abrnplum vi guccuasionis ei 
loeo soo 285 inotuai, ia ipsiiu caput corruii, ιο-
tumqoe coufregii. Atque bic quidem cum lantuluin 
leaiporis piagc ilti eupervixis&et, ui gravem quem-
dam et ex irao peciore dvclum genaitum ederei, 
rarsus in leclulo decubu*. uorte oppretsus. 

πέρα του μετρίου οΊαχεχηνότες- έχείνο δή ουν τδ άχθος άποβ&αγέν ύπδ τού σάλου xa^ άφειμένον * 
εμπίπτει γε αύτφ άμφλ τή κεφαλή 9 9 χαλ χατέαξεν άπασαν. Καλ δ μέν είς τοσούτον μόνον άρχέσας έπλ 
*1 ^Vfl <U δσον άνοιμώξαι βαρύ τι χαλ ύποχάρδιον, πάλιν έπ* αυτής έχειτο τής εύνής, τψ θανάτω πεπι-
λημένος. 

δ\ Ήδη δέ ημέρας έπιφανείσης, άσμενέστατα C ά. έ>ίο vero jam illucescente, libenlissimc arai-
έ^εώντο αλλήλους ύπαντιάζοντες οί φίλτατοι χαλ ξυν- cisoirai ac familiares aese muluo conspicaii sunt. 
ήθεες, χαλ συν όλοφυρμψ εμπλεκόμενοι ήσπάζοντο 
αφάς ώς έκαστοι, ήδόμενοέ τε άμα 9 9 χαλ άπι-
αταυντες. Έπελ δέ Άνατόλιος νεχρδς έφέρετο, χαλ 
άπλ τήν ταφήν άπεχώρει, τότε δή ένιοι τού ομίλου 
διεθρύλλουν, ώς άρα Ινδιχώτατα εΓη άνηρημένος, 
άδικος τεές τά μάλιστα γεγονώς χαλ πολλούς πολλά 
δσα 9 4 τών οίκείων αφηρημένος, δτι τε αί γραπταλ 
σανίδες έχείναι χαλ τά βάχη τά ύποπόρφυρα ές 9 9 

τάδε αύτψ άπετελεύτηααν, & δή πολλά τοις τών εύ-
δαιμόνων οΓχοες θαμά επέβαλλε, τήν είς βασιλέα 
έννοιαν προίσχόμενος , χαλ ταύτη άπαντα έσφετερί-
(ετο, βιαζόμενος μέν άναίδην 9 9 χαλ άνα^βηγνύς τά 
βουλεύματα τών άποιχομένων, χαίρε ι ν δέ πολλά 

obviaoi alii alits faeti, et cunt ploraia ipsos aro-
plexaiitos exosculabanlar, uipote gauJemes simial 
01 dilfidentos. Cam auuai Anatolii funus efferreiur 
ac sepeUrelor, lum vcro quidam e lurba sparge-
banl iti vulgus, eom juslissirae e medio sublaluro. 
quippe qui injusiiasimus fuisael, inuliosque siiorum 
amiooruiD spoliassei; quodque illae scripue labell* 
et aubparpurei panni buuc exilum babaissem, quot 
iile frequenier opuleniiomm domibus imposuit, 
pneteions benevoleotiam erga imperatorero ; eaque 
raiione omnia sibi corrogabat, conveliens impu-
denler ei resigtians oxtremaa mortuorum volun-
lates, lcgibus loiigam valere jussis, qux volunt, ut 

λέγων τοίς νδμοες, ol δή τούς παΐδας χληρονομείν D liberi parentura soorum bona baereditate ccrnanl. 
έθέλουσι τής τών φυσάντων περιουσίας. Τοιαύτα 
μέν οδν έν τοίς πλήθεσιν έψιθνρίζετο, χαλ έδόκει 
διαφανώς ή αίτία τού ξυνενεχθέντος εύρήσδαι 9 1 . 
Έγώ δέ άμφλ ταύτα λίαν διαπορώ, καλ ούχ έχω 
άπισχυρίσασθαι, δτω δή τρόπω συμβαίνει. Ή γάρ 
άλν εύχτόν τε χρήμα ήν ά σεισμδς χαλ πολλού άξιος 
επαίνου, εΡγε δεαχρίνειν ήπίστατο τούς μοχθηρούς 
άπδ τών αγαθών, χαλ τους μέν άνήρει κακώς, τοίς δέ 
έσπένδετο *καλ ξυνεχώρει. Καίτοι ε( καλ άδιχον ώς 

Talia iiaque apnd vulgus tusurrabanlur, (anttquo 
raali caosa explorata compertaqtie esse videbaiur. 
P£go vero do bis vebementer 286 ™»bigo, uequo 
imtnm aAirmare qua ralione coniingaot. Essei 
OAim profecto lorrae molus res optabilis magnaquo 
bode digna, | i noteet discernere malos a bonis, 
•atquo HIoi quidem male perderet, bia vcro parce-
rci alqtte iodulgcret. Alqtii nt maxime lioc demus, 
injvslum illuoi fuisse, aed eranl alii, quampluriini 

VARUE LECTIONES. 

9 9 άμα om. Β . συνηνεγμένα edd. 9 9 διαφθαρήναι Β, φθαρήναι vulg. 9 9 βασιλέων R. 9 1 παρατεταμένον R. 
9 9 άμφλ τή κεφ. Β, έπλ τή χ. vulg. 9 9 άμα om. R. 9 4 πολλούς πολλά δσα. Sic .corrcxi, inlpr. ΟΜΛΜ 
mnlti* molfa, πολλά δσα Κ, πολλούς δσους viilg. 9 9 είς pro ές Par. άπετελεύτησεν. 4 9 impudeniiui impr.9 

άνέδην Β. d vulg. · Τ τού ξυν. εύρ. R, εύρ. τού ξυν. vulg. 
P A T K O L . Ο , ΐ Λ Χ Χ ν ί Ι Ι . « 
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ci fttinile?, vel polius raulto iujuitiorcs : at liic re- Α αληθώς δοίημεν M εκείνον γεγονέναι, άλλ* ήσαν καλ 

άλλοι ώς πλείστοι άνά τήν πάλιν παραπλήσιοι, μάλ­
λον μεν ουν καλ άδικώτεροι* πλήν άλλ' ό μεν άνήρ* 
παστό έξαπίνης, οί δέ απαθείς μεμενήκασιν. Ούκ-

ponie quidem abrcplus esl, alii indemnes tunl re 
iicti. Quocirca neque claruiu nequc facile iutel-
leclu censuerim, cur solus ex omnibua Anatoliua 
tfxsiinclus fnerit; cum etiatn ei Plaionit sen-
lenlia raagis miseri infelicesquc sini , quotquot 
pessime vivenles non in bac vila poenas pcccalorum 
jucrinl, vel violenta nece, vel alio atiquu modo pu-
niii, sed iia decessertnt, quemadraodum aervi sli-
ginatia?, scclerura notis iofccti, priusquam illae ex-
pttnctie eipurgaueque fuerint. Quocirca si boc sta-
tuendum est, felicior fueril, qui jani punilus esl, 
quain qui puniendus mancl. Caeieium Plaionis qui-
dem senteniiam boiniuum animis intixam este, 
quam maxime exoptandum est. Foriassis enira 

ουν · · , οιμαι, δήλον ουδέ £φδιον διαγνωσθήνχι, άνθβ 

δτου μόνος έξ απάντων Άνατόλιος άπεβίω * έπελ χαλ 
ό Πλάτωνος λόγος αθλίους χατά τδ μάλλον ειναί φησι 
χαλ κακοδαίμονας τους, δσοι κάκιστα βιούντες μή 
ενταύθα δίχας άποτίσαιεν τών ήμαρτημένων, ή δλέ* 
0ρ<;> βιαίω, ή άλλως πως τετιμωρημένοι, άλλ* ού­
τως 7 0 άπέλθοιεν χαθάπερ ο( στιγματίαι τών οίκετών 
τοίς άδικημασι πεπελιδνωμένοι, χαλ τδ μή έχχεχα-
θάρθαι " άποχερδάναντες * ώστε εί τούτο θετέον , 
ευτυχέστερος άρα ήν έν αύτοίς δ πεπονΟώς τού 
σεσωσμένου 7 · . Άλλ' έχείνην 1 9 μέν προσείναι τήν 

nunnulli improbi bomines, inctuentcs, ne male per- Β δόξαν ταίς τών ανθρώπων |Ρ. 148] ψυχαίς καλέμπε-
eant, ad saniorem mentem redeaat. lllud vero esl 
manifeeiissiinum, quod nequc si quis diulissimo 
supcrvival, 2 8 7 e l i m pun« prospera ci omuia 
Miccedanl, boc sufficiat ad probandam ipsius ju-
tlitiam, neque si quis moriaiur, el quidem airoci 
admodum morle, cerium argunientuni fucrit majo-
m injusiiii*; sed certiasiroe nobis cxplorau cogui-
laque erii vitse bic aclae ralio ct punilio quaeuam 
»ii, quaodo co pervoneriinus. Seniiant igiiur et 
dicant hisce de rebus alii quidem boc, alii aliud, 
proul cuique visum fueril; mihi vcro ad ea, qu« 
uarrare coeperam, est redcunduni. 

5. Tuin eniin eiper plurimos dcinceps dies leirae 
moius esl factus, exiguus quidem, neque qualis 
inilio fueral, scd saiis validus ad ea, quse reliqua 
erant, disutrbauda. Prodigia etiam qimlam absur-
daique praedicliones iu vulgus spargebantur, tan-
quaui mundo unit/erso jaiujam pcriluro. Impoaiores 
ouiiii quidam ac veluli vaies ullronci oberiabaut, 
<pj* ipsis collibuissel valicinauic», mulloque ma-
gia plcrosque perlerrefaciebant, facile ob pavorem, 
quem jam conceperaul, pcrsuasos. Hi porro cl fu-
rcrc se atque a dsenioiie exagiiari siinulantes, gra-
viora omiuabaniur, lanquatn a spectris, qu» *e ip-
*is offiiebanl, fulura edocli, ei vebcmeiiicr sua 
uiiseria gloriautes. Alii vcro asirorum dccursus 
aspeciusque expcndenles, majorcs calamiiaies el 
conimunem tauiutn non rcriini omnium subvcrsio-

πηγέναι ώς μάλιστα έατέον Η . "Ισως γάρ άν ένιβε 
τών πονηρών, δέει γούν τοΰ κακώς άπολείσθαι, μετα-
θάλλοιντο 1 9 έπλ τά μέτρια. Εύδηλον 1 9 δέ, ώς ούτε εί 
περιή τις έπιπολύ χαλ άδεώς εύημεροίη, άπόχρη 
τούτο είς άπόδειξιν δικαιοσύνης , ούτε πάντως, τδ 
τεθνάνα:, εί καλ ωμότατα, έλεγχος άν είη τού πλέον 
αδίκου * άλλά τήν αληθέστατη ν βάσανάν τε χαλ άντί-
θοσιν τών ενταύθα βεβιωμένων, ήτις ποτέ έστιν, 
έχείσε έλθόντες είσόμεθα. Αεγόντων μέν ούν περλ 
τούτων άλλοι, τυχδν μέν ταύτα τυχδν δέ έτερα, ώσπη 
έκάστφ ή βουλομένω* έμολ δε τοΰ προτέρου λόγου 
μεταληπτίον. 

ε'. Τότε γάρ καλ εφεξής έπλ πλείστος ημέρας χί-
, νησι; τής γης έγίγνετο, βραχεία μέν χαλ ούχ οία τήν 
' αΡΧή ν επήλθε, Ικανή δέ δμως τά λειπόμενα διαχν-

χήσαι7 7 * τερατείαί τε ένεδήμουν ευθύς καλ προαγο-
ρεύσει; παράλογοι, ώς αύτίχα μάλα χαλ τού παντδς 
χόσμου άπολουμένου * απατεώνες γάρ τίνες καλ ο!ον 
θεοπρόποι αυτόματοι περιφοιτώντες, άττα άν έδόκει 
αυτοί;, εχρησμώδουν, χαλ μάλλον έτι τούς πολλούς 
έξεδειμάτουν, τφ ήδη χατεπτηχέναι ((αδίως άναπει-
θομένους * ούτοί τε οί μαίνεσθαι είχή χαλ δαιμόνων 
ύποχρινόμενοι, δεινότερα έπεφήμιζον, ώς δή ύπδ τών 
προσπεφυκότων Τ · αύτοίς φασμάτων τά έσόμενα δε-
διδαγμένοι, καλ μάλα έπλ τή κακοδαιμονία μεγαλαυ 
χούντες. Άλλοι δέ αστέρων φοράς καλ σχήματα έκ-
λογιζόμενοι, μείζονας συμφοράς καλ κοινήν μονον-
ουχλ άνατροπήν τών πραγμάτων έδήλουν καλ ύπ-

nem iiilerprciabaiUur ac dcntmliabanl. Solel enim Q ηνίττοντο7·. ΕΓωθε γάρ έν τοίς δεινοίς άελ ό τών 
isliusmodi boininum lurba diQicilliinis 2 8 8 L C M " 
poribus pullulaa*. Uiruniquc vcru vaiiciiuum pu-
blico bono vanuiu fuit. Ορυι-lcbal eniin ntca ien-
lenlia eliam iinpiolalts arcesscre lalittin fiomtiiorum 
inlorprcles, nutlainquc amplioi em remm fuiuraruiu 
rognilioneiii Deo ieliu(|uenles. Ca:l«kntin IICIUO lum' 
tciuporis erai, qui non nioni vcliememer percuUus 

τοιούτων ανθρώπων έσμδς άναφύεσθαι. Έψεύσατο 
δέ δμως·* εύ ποιούσα έκατέρα μαντεία. 'Εχρήν γάρ, 
οίμαι, καλ ασεβείας φεύγειν γραφήν τούς τά*1 τοια­
δε ονειροπόλουντας, και μηδέν ότιούν πλέον γνώσεως 
περι τφ κρείττον ι χαταλιμπάνοντας. Άλλά γάρ ου­
δείς δστις ήν έν τώ τότε δ μή λίαν δεδιώ; καί έχπε-
πληγμένος. Αιταλ τοιγαρούν έκασταχού καλ ώδαλ Ιχε-

VAIUiE LECTIONES. 
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τήρ*.ο: ήκυΰυντο, άπά/των εις τούτο άγειρομένων · Α aUonitusquc cssof. Quorln u v.iv qtiolidie nmcn-
τά τβ λόγω μέν άελ έπαινούμενα, έργω δέ σπαν.ώ-
τερον βεβαιούμενα t τότε δή προθυμότατα επράτ-
τετο*· · δίκαιοι τε γάρ άθρόον άπεδείκνυντο άπαντες 
ές * 3 τά συμβόλαια τά προς αλλήλους, ώς κα\ τους 
άρχοντας τδ κερδαλέον άποβεβηκότας μετά ** τών 
νόμων τ ά ; δίκας ποιεΓτΟσι · τούς τε άλλως δυνατούς 
εφ' εαυτών ήρε μουντά;, οσιά τε δράν κα\ άπεχε σθαι 
τών αίσχίστων. Ένιο ι όε κα\ παντάπασι τήν δίαιταν 
έξαλλάξαντες · 5 , μονήρη τινά καλ δρειον ήσπάσαντο 
βίον, καλ τιμάς 8 · και χρήματα καλ όπόσα ήδιστα 
παρ* άνΟρώποις μεθέντες* 7 καλ άνηνάμενοι. Πολλά 
δέ κα\ τοις Ιεροίς προσήγετο δώρα, καλ νΰκτωρ 
[Ρ . 140] οί κράτιστοι τών αστών, περινοστούντες τάς 
λεωφόρους, έδωδή τε άφθόνω καλ περιβολαίοις έφι· 

pabaulur, hymnlquc suppiicos audichantur, o inni -
bus in unum congregnlis; ct qn;u vcilis quidein 
scniper laudantiir, reaulem ip^a raro confinnantur, 
tum utique promplissimc pro&iabantur. Ju*>li enim 
confeslim omncs in muluis coiuraitibus videhainur, 
adeo ul et principcs qurcstui renmuiatilcs, ex le-
gum norma judicia exercercnt, et qui poicniinrcs 
cssenf, quicle modcsicquc se gerenlc*, jusla sequa-
que facercnt, el a lurpibits factis abstinercnt. Non-
iuilli vero, vit.o instiliilu piorsus iinmulato, solita-
riaui quaimbun ct nioiilaitaiu vilam sunl amplexi, 
opibus et bonoribus oimtibusquc vtbus, quae bomi-
nibus soleut esse gralissima1, renuuliantcs ac valc-

" diccnics. IMurima eliam lemplis donaria oficrcban 

λοφρονούντο τούτους δή τούς ά /ρε ίου; καλ οίκτροΐά- Β tur, cl noclu lautiorcs opubnlioicsque cives plalcas 
τους, όποιοι πολλολ τά σώματα πεπηρωμένοι έπλ τού 
εδάφους έ ^ ί φ α τ α ι · * , τά αναγκαία έραν:ζόμενο:. 
Ταύτα δέ άπαντα £ητψ τινι χρόνω άνεμετρεϊτο, ε ω ; 
έναυλον έτι τδ δέος ύπήρχεν · έπελ δ* λώφησίς τις 
καλ ανακωχή τού κινδύνου ύπεφαίνετο, αύτίκα οΕ 
πλείστοι έπανήεσαν είς τά είθισμένα. Καλοίτο όέ άν 
ή τοιαύτη όρμή ού δικαιοσύνη ώς αληθώς, ουδέ ευ­
σέβεια στε(&όά τε καλ ενεργές , όποια ύπδ δόξη; ορθής 

καλ προθυμίας εμβριθέστατης τώ λογισμφ πέφυκεν 
έντυπούσθαι, άλλά μηχανή τις άτακτος καλ οίον εμ­

πορία σφάλερωτάτη, έφ' φ τδ παρδν δήθεν έκφυγειν 
καλ παρακρούσασθαι. Τών μέν ούν αγαθών έργων 
ούτω δή τι πρδς ανάγκης άπογευόμεθα έστ* άν τ6 δε-
διέναι παρη. 

ς'. Πάλιν δε έν τ ψ τότε οί περλ τών αναθυμιάσεων 
λόγοι έλέγοντό τε καλ άντελέγοντο · καλ ήν πολύς άνά 
τούς ξυλλόγους ό Σταγειρίτης · · ονομαζόμενος, νυν 
μέν ώς ορθότατα είη περλ τούτων φυσιολογήσας καλ 
διαγνούς τάς αίτίας, νύν δέ · · ώς ήκιστα τού αληθούς 
έστοχασμένος. 'Evtot δέ τήν εκείνου βεβαιούν οίόμε­
νοι δόξαν, δτι δή πνεύμα παχύ καλ καπνώδες ύπδ 
τούς σήραγγας της γής περιειργόμενον τάς τοιάσδε 
ποιείται κινήσεις, προύτίθεσαν έν τώ λόγω τούτο δή 
τδ ύπδ 'Ανθεμίου πρότερον μεμηχανημένον . Ούτος 
γάρ δή δ ' Α ν θ έ μ ι ο ς " , πατρλς μέν α ύ τ ί ρ " ύπήρχεν 
αί Τράλλεις ή πόλις, τέχνη δέ τά τών μηχανοποιών 

obcuales, largo ciho ct vcstibus donabanl cgeoos 
imscrrimosque bomiucs, qui iVeqtieiiles clauili ali.s 
quc membris mutili humi jaccbanl, stipem nicndi-
canles. Hscc aulem onmiu ad ccrluin aliquod tem-
pus iiebaiil, rcccnli videlicel adhuc et vigenlc mc-
iu. SiuiuJ ac vcro 2 8 9 walum rcmilli ac ccssarci 
ί ο φ ί ι , coiifestim plenque ad pristinos niores ι cdie-
runl. Yorari aiuein possit tatts animorum moius 
aique impelus ιιοιι justitia rcvera ncqac piutas, so-
lida pariter alque cflicax, qualis cx recla opintona 
el conslanlissimo studio in aniinis cfTormaii botct, 
sed macbiualio quxdam incompositn, ei vcluli uur.-
dinatio fallacissima, ail subtcriugicnduni nc pro-

^ pulsandum roalum insliluta. Bona llaqu^ opoia, i u 
demum nccessitate cogcnte, degustamus, quamliu 
melus premit. 

6. Per id vcro lempus varian vursus disccplalioncs 
de cxhalalionibus suut babila*, frci[ucns(|uc crat 
ArisloUlis in congrossibus mnitio; uiod«>, tanquam 
rcclissimedc bis dissciuisscl, rarunir|iin t a u s a s in-
lellcxissel; modo, lanquam a vero aberrassct. Non-
uulli vcro ad senteiiliain ArLsiolelis cojtlinnaudam 
ac .slabiliendain, quod niniiruiM crassus ct fumosus 
splrilus sub icrroe cuncavilallbus conclusus ejus-
ceinodi nioius ciliceret, in medium attulcrunl talc 
quidpiam antea ab Aulbemio ingcniose cxcogilaluni 
aique eflecluiu. Alqui Anlbemio huic palria quideiu 
fuil urbs Tralles, ars vero inveutiones inacliinaruiu 

ευρήματα, oX δή τήν γραμμικήν θεωρίαν έπ \ τήν 0 fabricaloribus usitata?, qui liiiuarcni specuiaiionem 
ύλην κατάγοντες, μιμήματά τινα καλ οίον είδωλα 
τών δντων δημιουργούσι. Γέγονε δέ άριττος έν αύτοΓς 
είς τά μάλιστα καλ είς άκρον ήκων τής μαθηματικής 
επιστήμης, καθάπου καλ έν τοΓς καλούμενοι; γ ρ α μ ­
ματικούς ό άβελφδς τούτου · · Μητρόδωρος · % . Καλ 
μαχαρίσαιμι ά ν έ γ ω γ ε αυτών τήν μητέρα, ούτω ποι­
κίλης παιδείας άνάπλεων γονήνάτοκυήσασαν. Τούτω 
τ« ν α ρ · * τώ άνδρε τίτοκε, καλ Όλύμπιον , νόμων τε 

ad maleriani traducenles, imitaiioncs quasdain ct 
veluli simulacra rerum vere exsistcntiuin fabricau-
tur. Exccllens vero hac in 2 9 0 a r t e ^ u i t » e l >u 

malbcinatica sciculia cxiiiiius, qiieiuadiuoduni et 
in iie, qui Grammaiici vocanlur, lralcr ipsius Me-
Irodnrus. Et ccrle felicem indicavcriiu ipborum 
niatrem, quac adeo varia crudiiione refeilam pit»-
Icin ediderit. Duos ciiim bosce viios pepcrit, ei 
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Oiympium, leguiu cxercitaliouo ci foren&iuni con- Α ασκήσει χαλ αγώνων δικαστικών εμπειρία προσεσχη-

Άλέξανδρον, troversiai um iiaciaiione periliaquo clarum ; pra?-
terea Dioscorum et Alexandruoj, uirumque medi-
c« arlii periiissiuniin. Atqoe ex bif quidem Dio-
»roni5 in pairia νίχίι, el pratclara edidil artis tua 
ilocomenta; altcr \ero in vetcri Roma babitavit, 
lionorifioe adroodum evocaius. Anlhemii auiem tl 
Mctrodori gloria ac fama ruiu longe laleque esset 
propagata, ad ipsuui eliain iinperalorem pomoil. 
Quocirca Bytaiitium accemii venerunl, ndiquam* 
que vitam ibi ti ansegeruiit, maxitoa uterqye virtu-
lis propriae indiria sive speriniina edeutes; hicqnK» 
deiu multos javenee nobilium lilios erudien*, et 
pulcbcrrinue illius disaplin* participet efficiea»; 
fdoo ot litlcraruu) eloqueolixque desideriiia) ac 

κότα··· καλ πρό; γε Αιόσχορον χαλ 
Αμφω Ιατρικής δαημονεστάτω. Τούτων οι Αιόσχορας 
μέν έν τή πατρίδι χατεβίω, τα έχ τής τέχνης μάλα 
εύστόχως έπώειχνύμενος έργα * Ατερος οέ έν τή 
πρεσβύτιδι 'Ρώμη χατιρχησεν εντιμότατα ·* μετα-
χεχλημένος. Άνθεμίου δέ καλ Μητροδώρου τδ χλέος 
Απανταχού περιαγόμενον, χα\ είς αύτδν άφίκται τδν 
βασιλέα. Τοιγάρτοι μετάπεμπτοι έν Βυζαντίφ παρά­
γε νόμε νο%, χαλ αύτου τδν λειπόμενον διανύσαντες 
βίον, μέγιστα έχΑτερος τής Ιδίας Αρετής γνωρίσματα 
παρέστη σατο* 4 μέν νέους πολλούς τών ευπατριδών 
[Ρ. 15Θ] έκπαιδεύσας, χαλ τής παγχαλης έχείνης 
μεταδούς διδασκαλίας, ώς χαλ πόθον απασι τδ μέ­
ρος Μ έμδαλείν τής Αμφλ τους λόγους επιμελείας* Α 

stadiuai omtaibus, quaulum poterat, injiceret: al- **δέ θαυμάσια ήλίχα δημιουργήματα χατΑ" τε τήν 
ler vcro sunr.mae admiralionis fabricas cuin in urbe, 
lum aUig quampbiiiiMti ta locis cooiiciebal; qiue, 
arbitror, eliamsi de i i* nihil dicatur, per KO ipta 
auffiaant ad perpeluam ei gtoriam oonciliaodam, 
quandiu stelerint salvaeque fuerinL Olerum, quam 
ob causaro bujut» viri mentiouero focerim, id a O M 
291 et quidein staiim dkeiur. Eral Byzaolii vir 
quidain nomioe Zeoo, rbeioroin qaideio catalogo 
ascriptus, clarus alioquin cl inperaioii notiifiiuu*. 
Habilabai is juxia Aoibimiuio, ita uC videreniur 
ulroqoo domicihu unili, et uno eodemqao termiuo 
csae circunucrtpti. Suecedonte vero tcmpore con-
letitio qasdam et simulias inler cos incidil, sive 

πόλιν χαλ Αλλοθι πολλαχού τεχτηνάμενος, Απερ, οΤμαι, 
εί χαλ μηδέν ότιούν περλ αυτών λέγοιτα, πλήν άπο-
χρήσει οί ές αείμνηστου δόξαν έστ' Αν έστήχοι χαλ 
σώζοιτο. Άλλά γάρ ότου ένεκα τούδε τού Ανδρος 
έπεμνήσίην, έχείνο μοι χαλ δή αύτίχα λελέξεται · . 
Άνήρ τις έν Βυζαντίω, Ζήνων δνομα, τψ μέν τών 
ι>ητόρων χαταλόγω Α^γεγραμμένος, Αλλως δέ δια­
φανής χαλ βασιλεΐ γνωριμώτατος, χατψχει Αγχου 
που τού Άνθεμίου, ώς δοχείν έχατέρω ήνώσϋαι τώ 
οΙχω", παλ ύφ' έν) τέρματι διαμετρεΖσΘαι. ΠροελΑόν-
τος δε χρόνου, έρις αύτοίς ένέπεαε χαλ δυσκολία % 
τού διοπτεύεσδαι χάριν, τυχδν ού πρότερον εΙΟισμέ-
νον, ή νεωτέρας οίκοδομίας πέρα τού μετρίου ές 

protpecliis cau*a, quod fortasiis aniea fieri non εο- g ύψος ΑρΑείσης χαλ τψ φωτλ λυμαινομένης, ή Αλλου 
Itbat, sive quod novum «dificiuin nimis alle elalum του* πέρι, οποία πολλά τοίς πλησιαίτατα προσοι-
jumini officeret, aul alia aliqoa de catisa, proul 
roulias iuicr eos, qui quam proxime babitani, con-
iroversias suboriri esl necesse. 

7. Tum iuque Aalheaiius ab adversario, ofpoie 
aclore ct accusaiore, dicendo viciaa, cum uon pos-
sei eloqueniia graviiateqoe verborom paria eum 
ipso facere, ex ea, quam norat, arte banc illi con-
tra molestiam repeiidil. Domuro quamdani excelaam 
habcbal Zeno, valde amplam ei pulcbrain ei curioeo 
admoduai «lomaum, io qua et ipoe froquonitfr ver-
sari sotebat et anicissifnos quotque conviviis exci-
pere. liujus veru infcriora habitacuU aolo proxiiaa 
erani ti parle domus Anlbemii, Ua οι iuiermediuni 
uclum, ailera eui parie ad fasiigium, alicraad ba-
stm prounaaaiossei. Ibi iuque niagiioo lebeles aqua 
plenos per diversa domus spalia coiisiiluit, bos ve-
re exierius tiscults 292 coriaceis circumdedit, ia-
feriori quideui sui parlc lalioribos, ui lotam lcbe-
tum ainbiium obsiruorent; deinde insiar tubas in 
angusliorem formam redacias et in ju&um propor-
lionem desioenles trabibus et lalmlis carum cxire-
milaies iniixil, accuraleque inObulavit, iU ul el aor 

χούσι διαφιλονειχείσΑαι Ανάγκη. 

C'. Τότε δή ουν δ ΆνΑέμιος ύπδ του εναντίου Ατα 
δικηγόρου v* f χαταρητορευόμενος ι · , χαλ ούχ οίες τε 
ών τφ δεινότητι τών βημάτων έχ τών Ομοίων Αντι-
φέρεσδαι, δ δέ έχ 1 1 της οίχείας αύτδν·· Αντελύπηαε 
τέχνης τρόπιρ τοιψδε. Αόμον τινά ύπερφον δ Ζήνων 
έχέχτητο u , εύρύν τε λίαν χαλ διαπρεπή χαλ περι-
εργότατα πεποιχιλμένον, έν ψ δή τά πολλά έμφιλο-
χωρείν είώΑει χαλ εστιών τους φιλτατους. Τούτου δέ 
τΑ πρδς τφ έδαφει ενδιαιτήματα της ΆνΑεμίου δντα 
ετύγχανε μοίρας, ώς τδ μεταξύ τέγος τό) μέν ές 

D όροφήν, τό> ιν δέ ές βάαιν παρατετασΑαι. ΈνταύΑα 
δή ούν " λέβητας μεγάλους ύδατος έμπλήσας, δια-
κριδδν έστησε πολλαχού τού δωματίου, ούλους ΑΙ 
αύτοίς έξωθεν σχυτίνους περιβαλών, χάτω μέν εύ-
ρυνομένους ώς Απασαν τήν στεφάνην περιΑεβύσΑαι · 
έξης δε χαθάπερ σάλπιγγα ύποστελλομένους, χαλ ές 
τδ αναλογώ >ν τελευτώντας, ένέπηξε ταίς δοχοίς »· 
χαλ ταΤς οανίσι τά Απολήγοντα, χαλ ές τδ ΑχρεΑές 
ένεπερόνητεν", ώς χαλ τδν έν αύτοίς Απειλημμένον 
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αέρα άφετον μέν έχειν τήν άνω φοράν, διά τής κενό- Α ϋβ fislulie concepfits, libero quidein in aHiim impo-
ιητος ανιόντα χαι γυμνή ι β προσψαύειν τή οροφή 
κατά τδ παρείκον χαλ τή βύρση περιεχόμενον, ήχιστα 
δέ ές τά έκτος δια^&ειν και ύπεκφέρεσθαι. Ταύτα δή 
ουν έχ τοΰ αφανούς χαταστησάμενος , πύρ ένήκε 
βφοδρδν ύπδ τούς τών λεβήτων πυθμένας, και φλόγα 
έξήψε μεγάλη ν · αύτίκα δέ τού ύδατος διαθερομέ-
νου , β χαέ άναχαχλάζοντος, άτμδς έπήρτα πολύς καλ 
Ανε^όιπίζετο παχύς · · τε κα\ πεπυκνωμένος · ούχ 
Ιχων δέ δπη δισχυΑείη, έπί τους αυλούς Ανείρπε, χα\ 
τή ατενότητι πιεζόμενος, βια*.ότερον Ανεπέμπετο, 
{Ρ. 151] Ιως τή στέγη προσπταίων ένδελεχέστατα, 
έδόνησεν άπασαν χα\ δ ιέ σε ι σε ν , δσον ύποτρέμειν 
ήρεμα χαί διατετριγέναι τά ξύλα. Οί δέ άμφ ι τδν 
Ζήνωνα έταράττοντο χαέ έδείμαινον, χαι άμφλ τήν 

lu ferreltir, ρ«τ earum caviiateni sursum tcndens, 
et ad nudum iccli iastiginm, quoad ejus tieri po-
terat, etiam corio circum.lalum peningens, foras 
autcm nequaquam difllucrct aul erumperct. HU ita-
que ex occullo ita disposiiis, validura ignem lebo-
tutn fundis subjctit, cl ingenlem flammam exciiavil. 
Siatiro vero fervente alqoe exaestuante aqna, vapor 
muhus excilatus el in allum sublatus est, rapidus 
paritcr et dcnsus : cumque non haberel, qua diflfutt-
derelur, in iistulascfleicbalur, angusliaque pretMis, 
majore vi sursum lendebat, donec in teclum aasi-
duo impctu impingens, toium concussiim contno-
tumque fuii, adeo ut tigna scnsim iremerent aiqin» 
slriderent. Qui vero Zenoni arteranl, meiu ac ler-

λεωφόρον έξέπιπτον ποτνιώμενοι χαλ βοώντες, χα\ ^ rore corripiebanlur, ct tn plaleas eese proripiebant, 
obirsiabundi cl voctferarilee, matiqtie gravitale pcr-
culsi. Ilie vero in regiam sc confercns noiosinler-
rogabal, quid ipsis dc lerra» motu 293 v > i^m οε-
eei, et num aliqtio eos damno affccissel? Tum illis, 
Bona verba, ο amktt et , apage, et ubtit dicentibus, 
ct prxlerca succenseniibos ipsi, adeo odiosa infau-
staque prodigiose uarranti, qtiid cogiiaret ignorabal. 
Nfque enim sibi ipae ildem derogare poierat do iis, 
quo? receotor accfdisse sciebat, et pudebat adversua 
tot viroe diutiut contendere, ei quidem ila ipswu 
tacusanle*. 

8. flac iiaque fere ratione otebanlur, qui urra 
niotos ab exhalaiionibus fumosisquespirKibus gigni 

τψ δεινφ χαταπεπληγμένοι · φοιτών τε 1 1 εκείνος έν 
τοϊς βασιλείοις, άνεπυνθάνετο τών γνωρίμων, δπως 
αύτοές τά τού σεισμού χατεφάνη, χαλ μή τι σφάς 
δτωδηουν τρόπω διεδηλήσατο · · . Τών δέ, Εύφήμει 
λεγόντων, ώ %τάτ *\ χαλ άπαγε, χαλ μήχοτε γένοιτο, 
χα\ πρός γε νεμεσώντων αύτφ ώς δή τοιαύτα φευχτά 
χαλ απαίσια τερατευομένφ, ούχ είχεν δ τι χαλ δια-
νοηθείη. Ούτε γάρ άπιστεΐν έαυτφ οΤός τε ήν Ιφ* 
οΣς ήπίστατο άρτίως γεγενημένοις Μ , χαλ διαμά-
χεσθαι χατηδείτο έπιπολύ τοσουτοις άνδράσι χαλ 
ούτω χαταμε μφομένοις. 

η'. Τούτφ δή ούν πολλφ τφ λόγφ έχρώντο οί τάς 
Αναθυμιάσεις παλ τά λιγνυώδη πνεύματα γένεσιν τών 
σεισμών άποχαλούντες. Καί γάρ 6 μηχανύχοίός, £ oenaent. Nam ille mathinarum fabricator, inquie-
Ιφασαν, τήτ altiar διαγτανς d$er τήτ γην xirtT 
σθαι ονμδαίτει, χαραχΛϊμτια ίδρασε, ααϊ τή 
τέχνη τήτ φύσιν άπεμψήσατο. Καλ έλεγον μέν τι, 
ού μέντοι γε δσον ψοντο. Έμολ γάρ τά τοιαύτα πιθανά 
μέν είναι δοχεί χαλ κομψότερόν πως έξευρημένα, 
ούπω δέ εναργή γνωρίσματα τών ώς · · αληθώς γι-
γνομένων. Ού γάρ δτι τά χυνίδια ταύτα δήπου τά 
ΜελιταΧα έπλ ταΐς στέγακ διέρποντα, σείουσί τε αύ­
τάς χαλ άναχινούσι, παλ ταύτα έπλ βαδίσματι χουφο-
τάτφ, ήδη που δμοιον φήσειεν Αν τις είναι τδ χρήμα, 
χαλ τούτφ χαθάπερ ίχανφ παραδείγματι χρέοιτο Μ · 
*Αλλ* εκείνα μέν παίγνια τής μηχανοποιίας, ού φαύλα 
μέντοι ουδέ άτιρπή νομιστέον, τών δέ τής ύλης αμαρ­
τημάτων Αλλα Αττα (είπερ Αρα χαλ δεί"), ζητητέον 

banl, tognUa caxia, %ηάε Urramotut gigni coniin-
pi(, similia effecit, el arte naturam est imit*tu$, tl 
dixerunl qnidem atiquid non lanium lamcn ac pa-
laranl. Mibi enim hac lalia eleganlia quidem essa 
Tblentar, sciieque adinvonta, neqnaquam vero evi-
denies eomm, quae vere fiunt, probaiiones. Neque 
enini quia catelli isti Meliienses per solaria iaco-
jenles ea ei agilant el cororaovenl, et quidero 1«-
vissimo iaceasu, aimilem fere aliquis rem etto 
dixeril, alque boc reluii Idoneo documonto motur. 
Caetenim ludicrs iH« macbinaiionea nequaquam 
deepicabiles aul ineleganies sunt censond», dcfo-
ctuum vero lerrx, ali» qoscdam (si modo eiiatn 
convcnit) qnsereoda eunt causae. Siquidem neqae 

τά αίτια. Έπελ ουδέ τούτο μόνον ΆνΑέμιος έπλ Ζή- D boc solum ADlhemius in Zenonen 294wachinalyf 
νωνι έμηχανήσατο, άλλ* Αρα δγε χατήστραψέν γε αυ­
τού χαλ χατεβρόντησε τδ δωμάτιον. Αίσχον μέν γΑρ 
τινα έσόπτρου διχην έσχευασμένον, χαλ ήρεμα ύπο-
χοιλαινόμενον ταίς τού ηλίου Αντερείδων " άχτίσιν 
ένεπίμπλα τής αΓγλης' χαλ είτα μετάγων έφ* έτερα, 
πολλήν άθρόον αύτφ χατηχόντιζε λαμπηδόνα, ώς 
Απάντων έφ* ούς άν φέροιτο άμβλύνεσδαι τάς δψεις 

ost, acd et ftilgtira cl tonitrua in domum torsii. Oi-
scuin enim in tpeculi spctiem comparalam modice-
qae excavalam radiiaqac solis oppotitum splendoro 
implebal; ac doinde alioraom iransferens, ingentem 
eonfesciai in donum ejaculabatar tpteiidorcm, adeo 
ul omntum, io qnoa fercbalur, obintum perstrin* 
gerel atqoo obiuoderet. Corponim eiiam quoruia-

VARIiE LECTIONES. 
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dam, qns valde Cfcsenl souora, coliisiones complo- Α και σχαρδαμΰττειν · συντρίψεις δέ τινας κα\ άντιτυ-

πίας σωμάτω; έπινοών βαρυηχοτάτων, κτύπους άπ-siones excogilans, iiiinianes quosdam ci lonilruo 
ainiilcs fiagorcs ptlebat p L T c o l l u i d o sensui aptos ; 
adeo ul Zcrio, < UIH a*grc landcin inlcllexissel, unde 
toingula fiercnl, palam ad pcdcs imperaloris pro-
volutus, \ ii-iiittni accu.sai it ul itnprobuin c l scete-
laluiii : adco ul el g-aliosum quoddam alque elc-
gans diclum ira ipsi cxcusscril. Pocii<ii eiiim 
quibiisdain voibis alludcns coram sonalu procla-
itialial, λ LΊιι ι i per iruniani el eaviilum : sr , boiub 
m m cssel, ιιοη posse adversus iilruiiiqnt1 parik-r, 
Ju\eui (ulminalorem cl graviionanlem, c l adversus 
ftrpiusiuiu lcux contussorem pugiurc. Pulclira 
qnidiui igilur smu bujuscc arlis eflccta, quanlum-
vis liidicra ; neccs&c tamcn non cst ualuram b;rc 
bcqni iisqtie cxacquaii. Cxterum dc his rebus qii:un 
qiitsquo votucril sciiUrntiam icurai; mibi \no ad 
|uioicni narralioucm csl rcdeundum. 

295 9. Per banc cuim liicmcm lii»tc malis 
inemcbatur, iucolisquc omuibus per inultos dics 
coucuti adbuc paviiiictUum vidcbalur, lamclsi quic-
I U I U jam sedalunique csscl. lnscdt»ral cnim liomi-
num animis lioc ina lnni , ct suspicio in cis radiccs 
rgeral, raiiocinalioni lenebras oflundcus. Iniperalor 
vero multa acdiiicia, quai parliin viiium frceraiu, 
parlim jam cornierani, insiaurarc adnilebaiur. 
Prxcipuac aiilem cmae ipsi eral augustissirouin 
iJlud Dci lemplum. Hoo vero anlea a plebe suc-
censum, valdc conspicuum alque admirandum ab 

ετέλει σφοδρούς καί βροντώδεις, και οίους έκπλήξαι 
τήν αίσθησιν, ώς εκείνον μόλις γούν διαγνδντα δθεν 
έκαστα γίγνεται, προκαλινδείσθαι αναφανδόν άμφΐ 
τώ πόόε , Φ τού βασιλέως , καΛ κατηγορείν τού γεί-
τονος, ώς κακού και άδικωτάτου * ώστε αμέλει κα\ 
χάριεν τι ύπ' οργής έπεφΟέγγετο. Ποιητικά γαρ παρ­
ωδεί ^ημάτια και άνεβόα έπι της συγκλήτου βουλής 
ώσπερ είρωνευόμενος, ώς ούχ οΤόν τε αύτώ μόνω γε 
δντ: άνΟρώπω κατά ταυτδν άμα πρός τε Δία τδν 
άστεροπητήν | Ρ . 152] και έρίγδουπον, και πρός γε 
Ποσειδώνα '* τδν έννοσίγαιον διαμάχεσθαι. Καλά μέν 
ούν τήσδε τής τέχνης και αυτά δήπου τά αθύρματα · 

g ού μήν ανάγκη τήν φύσιν επεσθαι τούτοις και έξ-
ισούσθαι. Πλήν άλλ' έκαστος μέν έχέσΟω κα\ τώνδε 
πέρι όποιας " άν και βούλοιτο γνώμης · έμοι δε ές 
"Μ πρότιρον λόγον επανιτέα. 

Ο'. Εκείνου μεν γ ΐ ρ τού χειμώνος εν τοίσδε ή 
πό/.ις έτυγχανεν ούσα, κα\ άπασιν έπ\ πλείστας ημέ­
ρας σείεσθαί πο); έδόκει τό έδαφος, κα\ ταύτα άτρε-
μούν ήόη κα\ πεπαυμένον. Έναυλον γάρ ταίς ψυχαίς 
υπήρχε τδ πάθος, και υποψία ένέκειτο ύποθολούσα 
τδ λογιζύμενον. Ό δε βασιλεύς πολλά των οίκοδο-
μημάτωντά μέν σαθρά κα\ ασθενή γεγενημένα, Ινια 
ίϊ ήδη κ α ι " καταπεπτωκότα, έπανορΟούν έπειράτο. 
Έπεφρόντιστο δέ οί ές τά μάλιστα ό μέγιστος τού 
θεού νει·'·ς · τούτον δε πρότερον έμπρησΟέντα ύπδ τού 
δήμου, σφόδρα περιφανή κα\ θαυμάσιον ήλίκον έκ 

ipsis fundamo.nlis ileraio cxstiuxeral, magnitudi- C βάθροτ^ αυτών κα\ κρηπίδο^ν άνεδομήσατο, μεγέθους 
nisquo e.xcclleniia ct formae deoore el varietato 
nictalUiriim ornaiius reddeus; cinxit vero id ipsum 
ox iaicre coclo ct calcc, qua? passim fcrro inler se 
colligarai, lignis noquaquam u^us, ne facillitnc 
coitliagiaret. Amlicmiiis vcro bic ip>e crat, cujus 
paulo ante nieniionci]) feci, qui singula c l arlili-
ciosc excogitabai et exslruxerat. Tum vcro incdiam 
uiaxime ipsius lecii paricm collapsam, quxqueal-
tiiudine omnia, qux <;υιιuoianl, superabai, impera-
lor firmiorem reddidit, Π in majorem aiiitudinent 
Mis lu l i t . Atque Anllicmius quidem jamdudum obie-
rat. Isidorus autcm junior aliique fabricaruni siru-
clorcs priorem inseiuciipsisrorniam conlemplantcs, 
r lcxeo , quod inlcgrum manscrat, id quod alfectuin 

τε υπερβολή κα\ σχήματος εύπρεπεία και ποικιλία 
μετάλλων επικοσμήσας · ήρεψβ δέ αύτδν έκ πλίνθου 
όπτης καί τιτάνου, πολλαχού κα\ σιδήρω συνδήσας, 
ξύλοις τε ήκιστα χρη^άμενος, ώς άν μηκέτ ι 1 4 εύ-
κολώτατα πυρπολοϊτο. ΆνΟέμιος δέ ήν ούτος εκείνος, 
ού δή άρτίως έπεμνήσθην, ό έκαστα μηχανησάμενος 
κα\ δημιουργήσας. Τότε δέ αύτδν ύπδ τού κλόνου τδ 
μεσαίτατον μέρος τής οροφής κα\ άπαντα υπερ­
βάλλον άποβεβληκότα, έπεσκεύασέ τε αύθις ό βασι­
λεύς βεβαιότερου, κα\ έπι μείζον ύψος έξηρε · καίτοι 
Άνθέμιος μέν έκπλείστου έτεθνήκει, Ισίδωρος δέ δ 
νέος κα\ &1 άλλοι μηχανοποιοι τδ πρότερον έν έαυ-
τοίς άναθεωρήσαντες σχήμα, κα\ τψ σωζομένω τδ 
χεπονΟδς όποιον τε ήν κα\ ές δ τι δήπου ήμάρτητο 

ctutqualeesset,qtiidqucvilii babuisscl coguosccnles, ^ έπιφρασάμενοι, τήν μ ε ν έώαν τε και έσπερίαν αψίδα 
ούτω μένειν κατά χώραν έφήκαν · τής δέ άρκτώας 
τε κα\ νοτίας τήν έπί τού κυρτώματος οίκοδομίαν 
προς τα ένδον παρατείναντες, κα\ εύρυτέραν ήρεμα 
ποιήσαμενοι ώς μάλλον άρμοδιώτατα ταίς άλλαις 
συννενευκέναι, κα\ όμολογείν τήν ίσόπλευρον άρμο-
νίαν, παριστεΐλαι ταύτη δεδύνηνται τήν τού κενώ-
ματος άμετρίαν, κα\ ύποκλέψαι βραχύ τι τής εκτά­
σεως ί·έρος, όπόσον έτερόμηκες άπετελείτο σχήμα* 
ούτω τε έπ' αυτών ήδρασαν 3· πάλιν τδν έν μέσψ 

296 forniccin orienialem el occidcnlalcm suo ul 
eral loco reliquerunl, scplcnli ionali vero el ausirali, 
qux supcr curvalurain orat slrucluram, infrorbum 
j^rrigenlcs, pauloquc latioreni cflicicnlcs, ut «jiiain 
aplissimc cum aliis quadrarol, xquiiaieiauiquccoin-
pagem prae s»e ferrcl, caque ratioiie vacuilaiii ni-
mielalem coarctare possent, el exiguam aliquam 
f\icnsioiiis parlcio detraberc, in quanium diversx 
ljngiludinis figura cifireroltir. Alque ita desuper 

V A R L E LECTIO.NES. 
s e τά πόοε \\. n Ποσειύώνα οιιι. R c i inlpr., qni vcrlit inepie : et leiram ipsam coucutienlctn. έν-

'.οτίγοιιον U, ένοτίγ. vulg. ** οποίαν.—γνο>μην R. 3 5 ήδη και R, και ήδη vulg. έπέων φρόντιστο R pro, 
έπεφρ. 3'· μηκίτι R ίί inlpr. JK; dc ctvtcro, c tc , μή vul; - - - - - •· _>--M αυτών R cl inlpr. tm—adificaiig dcsuper, αύτψ 



1557 
ύπερανέχοντα, ειτε κύκλον, 
δτιρδηούν · · ονόματι παρ* αύτοϊς έπικεκλη μένον. Κα\ 
γέγονεν εντεύθεν είκότως ίθύτερος μέν χα\ εύεπί-
στροφος, χα\ πανταχόθεν τί) γραμμή έξισάζων, 
στενώτερος , Τ δέ καί δξυτενής, χα\ οίος ούχ ούτω 
λίαν έκπληττε ιν τούς θεωμενους ώς πάλαι, πολλω δέ 
δμως πλέον έν τω άσφαλεί βεβηκέναι. rfiv μέν ούν 
έδει έν ξυγγραφή τού νεώ [Ρ. 155] πέρι έπιμνησθή-
ναι, κα\ έφ' & ή τού λόγου φορά Γκέτο ακολούθως 
περιαγομένη, ταύτα Ιμοιγε άποχρώντως έκδεδιήγη -
ται. Έγκωμιάζειν γάρ έκαστα τών τούδε θαυμάτο>ν 
χαί έπιδεικνύειν τφ λόγω, περιττδν" άν εΓη καΐού 
τού παρόντος ίδιον έργου. ΚΙ δέ τις έθέλοι πό^όω που 
τυχδν τής πόλεως άπωκισμένος έπειτα γιγνώσκειν 
σαφώς άπαντα, καθάπερ παρών κα\ θεώμενος, άνα-
λεγέσθω τά Παύλφ τού *· Κύρου τού Φλώρου έν 
έξαμέτροις πεπονημένα, δς δή ταπρώτα τελών έν 
εοίς άμφ\ *· τδν βασιλέα σιγής έπιστάταις, γένους τε 
κόσμου μένος δόξη χα\ πλούτον άφθονον έκ προγόνων 
διαόεξάμενος, δμως παιδεία 4 1 γε αύτφ κα\ λόγων 
άσκησις διεσπούδαστο · χαί έπλ τοίσδε μάλλον ηύχει 
χα\ έσεμνύνετο. Κα\ τοίνυν πεποίηταί ο; χα\ άλλα 
ώς πλείστα ποιήματα μνήμης τε άξια κα\ επαίνου, 
δοχεί δέ μοι*· τά έπί τώ νεψ είρημένα μείζονος τ-
πόνου χα\ επιστήμης άνάπλεα καθεστάναι, δσω κα\ 
ή ύπόθεσις Οαυμασιωτέρα. Εύρήσεις γάρ άν έν αύ-
τοίς τήν ολην τής θέσεως εύκοσμίαν, κα\ τάς τών 
μετάλλων φύσεις λεπτότατα κατεξητασμένας, τών τε 
προτεμενισμάτων τδ ευπρεπές άμα κα\ αναγκαίου, 
μεγέθη τε και υψώματα, και δσα Ιθύγραμμα σχή 

HISTORIARUM LIB. V. 15;»8 
είτε ήμισφαίριον, είτε Α (Irmarunl, qui in medfo esl posilus, sivc orbetn, 

sivc bemispbaeriiiro , sive alio qoocunque nomiue 
abipsis appcllalur. Factusque indc csl verisimililcr 
directior quidcm facileque versalilis, omniqtic cx 
parle adanuissim quadrans; angustior vero et iti 
aculum lcndens, quique non ila vald^ perccllai 
spectaiores, ul olim, imillo vero luiiue obGrmatus. 
Qtiorum ilaque oporlebal in hisloria de lempio me-
itiiuisse, cl ad quac ipea narrationis sctics conse-
ciancae circumacia perveneril, ea mihi abunde »alis 
sunt explicaia. Laudare enim singula, qu» in eo 
suni admiranda, et oraiione persequi, superva-
caneum fucril, neqae hujus operii proprium. Si 
qtiis auleir voluerit procut foriassis ab urbe degens 
apcrle cognoscere oronia, veluli praesens ei spe 

Β cians, perlegat qu« Paulus Cyri 297 Floii filius 
bexamelris vertibus conscripsit, qui quidem pri-
miccrins exsistens rcgiorom silenliarioriim <M ge-
ncris gloria claros, amplissimasque a majoribus 
suis opes adeplus, doclrinae Umcn eloquenlixque 
magnam operam impenderat, quibus et magis glo-
riabalur et decorabalor. Scripeil ilaque eiiam alia 
quamplurima poemata memoralu digna el laudr. 
Videnlur autem mibi qos de icmplo scripsii, tanlo 
majore et labor* et scientia refcrta, quanto et ai-
gumentum ipsum e*t admirabilius. Comperics fnim 
in iis universum siiua concinnaeque disposilioni* 
ordinem et metaUorom naiurai subiilisiime cxplo-
ratas; vestibulorom etiam lcmpli elegantiatn pa-
riter ct uliliiaiein, magniludines qaoquc et aliitw-

ματα κα\ δσα κυκλικά, χαλ δσα έχχρεμή καί προτε- ^ dinee, quotquot cliam sunt iigurae in ahum dircclx, 
ταμένα. Γνοίης δέ άν έχ τών έπων κα\ δπως άργύρω 
τε χα\ χρυσφ τδ ίερώτερον χωρίον και τοίς άπο^ή-
τοις άποκεκριμένον, πολυτελέστατα καταπεποίκιλται, 
χαλ εί τι άλλο πρόσεστι μέγα ή ελάχιστον γνώρισμα, 
ού μείον ή οί θαμά έν αύτψ περιπάτους ποιούμενοι 
και άπαντα διασκοπούντες. Άλλά γάρ ήδε μέν ή 
δευτέρα τού νεώ επισκευή και άνόρθωσις όλίγψ ύστε­
ρον χρδνω άπείργασται κα\ ξυνετελέσθη. 

(Α. C. 558) Εκείνου δέ τού έτους άμα ήρι άρ-
χομένω ή λοιμώδης νόσος αύθις τή πόλει ένέπεσε, 
και μυρία διέφθειρε πλήθη, λήξασα μέν ές τδ παν­
τελές ούδ' όπωστιούν, έξ ού δή Μ τήν αρχήν, φημ\ 

ct quotquol orbicularcs, quolquol cliam pensilcs ( l 
proiensac. Cognoveris quoquc c carmiuibus, qno 
pacto argcnto pariler atquc auro sacraiior locut ei 
myslcriis scparalim dcslinaltis suaipluosissimc sit 
cxornabu, cl si quod esl aliud magnum aul mi -
nimura ornamentum, nibilominus, quam qui crebro 
in eo obambulant omuiaquc inspecianl. Alqui sc-
cunda bscc lempli refeclio alque inslauralio brevi 
post lempore instituta perfcctaque esl. 

10. Eodem vero annu slatim ineunle vcrc pesli-
Icntia iterum urbem invasiK, ci inflnitam multi-
ludinem suslulit; quoe quidem nunquam 298 P 6" 
nitus cessarat, ex quo primum, circa quinlom. 

δή κατά τδ πέμπτον έτος τής Ιουστινιανού βασιλείας, [> inquam , imperii Jiisliuianei annam, in nostrmn 
έν τή χαθ' ημάς είσή^βησεν οίκουμένη. Μεταβάσα 
δέ πολλάχις μεταξύ άλλοτε άλλοθι, χα\ τόπον έχ τό­
που λυμηναμένη, χα\ ταύτη τοίς λειπομένοις ανα­
κωχής τίνος μεταδούσα, τότε δή ούν πάλιν ές τδ u 

Βυζάντιον έπανήχεν, ώσπερ, οιμαι, τδ πρότερον έξ-
ηπατημένη, χαί θάττον δήπου τοΰ δέοντος ένθένδε 
άπαλλαγείσα. Έθνησχον τοιγαρούν πολλοί 4 · έξαπι-
ναίως καθάπερ άποπληξίφ ίσχυρί" κάτοχοι γεγενη-

orbem inrepeeral; frequenler vera alio sc iransfc-
rcns, ei locum e loco infceiaiis, atquc ita reliqui^ 
veluti inducias quasdam concedens, lum rtirsus 
Byzanlium rediit, veluli antca, uli credtdertm, de 
cepla, quseque cilius, quam oportobat, inde mi-
grasset. Mortui Uaqtie sutit repente vclnli gravi 
quadam apoplexia conopti. Qui vero pluriimiro vim 
inorbi susiiitebant, ultra qiiiuium diem non supci 

YAliliE LECTIONES. 
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\iveliaut. Morbi aulera spc< ira vcleri erai perti- Α μένοι· οί δέ γ 
milis. Fcbres enim cuni biilionibus acccndebantor 
coitiinus, ct non quoiidian.v, nequc vel modicum 
remilientes, sed solo ejus, quem corripiicrant, ·«-
lorifu cosFantos. Nonuolli vero neque ac&lu febrili, 
ueque alio dolore pnccedcnu», sed qu« consuevr-
ram agenles el domi et in plaiei*, i u cgenle ie-
ccssiialc comicbaut, rcpemc exanimea facti, veluli 

tcmporaria morle accersila. Cujusvis ilaque 
«elatis bomines promiscue iuteribant, prsecipue 
vero juvenes ac puberes, atque cx bis potissimuin 
tnarcs : femina? cnim non perinde bisce matis eranl 
obnoxiae. Vetusiissima itaque jCgypliorum oracula, 
ei qui apud Persas ccelcstiura motuum 2 9 Θ 8 , , n t 

periiissimi, temporum quorumdam retoluliones 

πλείστον διαρχούντες μόλις πεμ-
πταίοι άπώλλυντο. Ή δε τής νόσου Ιδέα παραπλή­
σια τη πρεσβυτέρα έτυγχανεν ούσα. Πυρετοί γαρ έπλ 
βουβώσιν άνήπτοντο συνεχείς χαι ούχ εφήμεροι, 
ουδέ μετρίως γούν ΰποχαλώντες, μόνη δετή τελευτή * 
τού Αλόντος Αποπαυόμενοι. "Ενιοι δε μήτε θέρμης 
ήγησαμένης, μήτε Αλλου Αλγήματος, ΑλλΑ δρώντες 
Ιτι τά είθισμένα, οίχοι [Ρ. 154] τε χαλ Ανά τΑς λεω­
φόρους ούτω παρασχδν χατέπιπτον, χαλ Αθρόον 
Απνοι έγίγνοντο, ώσπερ τδν θάνατον σχεδιάσοντες * 
χαλ άπασα μεν ηλικία χύδην έφθείρετο, μάλιστα δέ 
τδ Αχμαζον τε χαλ ήβάσχον, χαλ έν τούτω πλέον οΙ 
Α££ενες · τδ γάρ δή θήλυ ού μάλα δμοια έπασχε. 
Τά μέν ούν παλαίτατα των Αίγυπτίων λόγια, χαλ α! 
•βαρά Πέρσαις Ιτι της των μετεώρων χινήσεως δαη-

in iiiliniio xro simul fcrri assertin!, modo qoidem Β μονέστατοι, χρόνων τινών περιόδους έν τφ Απείρφ 
αίώνι συμφέρεσΟαι λέγουσι * νύν μέν ΑγαΘάς α χαλ 
εύδαίμονας, νύν δέ μοχθηράς " χαλ Αποφράδας, ελναέ 
τε τήν παρούσαν περιφοράν έχ τών χαχίστων έχεί­
νων χαλ Απαίσιων * εντεύθεν τοιγαρούν πολέμους 
τε Απανταχού ξυνίστασθαι χαλ στάσεις ταΐς πόλεσε, 
χαλ τά λοιμώδη πάθη μόνιμα τε είναι χαλ συνημ­
μένα. Έτεροι δέ δργήν τού κρείττονος αίτίαν ειναέ 
φασι τής φθοράς, μετιούσαν άξίως τά του Ανθρω­
πείου γένους Αδικήματα, χαλ τδ πλήθος ύποτεμνο-
μένην. Έμολ δέ διαιτάν έχατέρφ δόξη χαλ άποφαί-
νεσθαι τήν άληθεστάτην ούχ έγχειρητέα, τυχδν μέν 
ουδέ έπισταμένφ, τυχδν δέ, εί " χαλ είδείην, αλλ* 
ούχ β ι άναγχαίον τούτο γε είναι δοχούν, ουδέ τφ 
παρόντι λόγφ προσήχον * μόνου γΑρ μοι τον συμ· 

C οεβηχότος εί χαλ διά βραχέων έπιμνησΟέντι, Α τής 
Ιστορίας έχτεθεράπευται νόμος. 

ια\ Τούτων δέ ούτω ξυνενεχθέντων, έπεγένετο παλ 
Αλλα Αττα τή πόλει χατ' έχείνο τού χαιρού, ταραχής 
τε χαλ θορύβου ΑνΑμεστα, χαλ ούχ ήσσον τών είρη-
μένων Ανιαρότατα s t . Όποια δέ ταύτα έστιν, αύτίχα 
έρώ, βραχύ τι πρότερον διεξελθών τών αρχαιοτέρων. 
01 Ούννοι τδ γένος, τδ μέν παλαιδν χατφχουντής 
Μαιώτιδος λίμνης τά προς Απηλιώτην Ανεμου, παλ 
ήσαν τού ΤανάΙδος ποταμού άρχτιχώτεροι, παΙΑπαρ 
χαλτά Αλλα βάρβαρα Ιθνη, δπόσα έντδς Ιμαίου · · 
δρους ΑνΑ τήν 'Ασίαν έτύγχανον Ιδρυμένα. Ούτοι δε 
Απαντες χοινή μέν Ιχύθαι χαλ Ούννοι έπωνομά£οντο · 
(δ-αδέ χατά γένη, τδ μέν τι αυτών Κοτρέγουροι · \ 

privalio) autem secunduin naliooes, nounulli eo- ρ τ ο Ιέ Ούτίγουροι, Αλλοι δέ Ούλτίζουροι, χαλ Αλλε* 

bonas ac felices, modo auiem pravas et infaustas 
cssc vero prascntem rcvolmionem ei pessimia tllis 
aique infausiis. Hinc crgo el belia passim el tedi-
tiones urbibus oriri aique invalescere, et pesti-
lenies morbos per mulium tempus durare alque 
adbsrrscere. Alii vero ioteritus caasam ad divinara 
iram refcrunt, quae bumani gencris peccaia paaiai, 
niuliiludineroquO succidai Me vcro de ulraque 
opinione judicare verioreraque deceraere oihil atti-
net, vel quod nesciam fortasse, tol, euamti forte 
sciam, parum tamen necessarium kl ceoaeam, ne-
que praesenti iracialioni consentaneum. Si enim 
breviter quae accideruni comraemoravi, bisloriae 
logi satisfeci. 

1 1 . HJPX vero cum ila accidissent, alia eliam 
quaedam pcr id lempus in urbe cvenerunt lumullus 
ac pef turbationis ptena, neque minue, quam qu* 
dixiuius, actrba. Quatia autem bsec fuerint, slalira 
dicam, si priu» breviicr vetustiora qa«dam com-
memoravero. Huunorum gens υΐίηι qaideoi babi-
iavit circa eam Mjeolidi» paludis parieni, quae sub-
aolanum ventum versus spectal, eraatqoe Taaai 
flumine roagis septenirionales; quemadmodam el 
alia: barbarae naiiones, quolquot intra Imaum 
moniein in A»ia consederuiil. Hi vero oionos 300 
communiter quidem Scytha» ei llunni vocabantur; 

ram Colriguri, alii Uliguri, alii vero Ulliiuri, alii 
eiiam Burugundi dicebanlur, alii aliter ex patria 
cuiquc atque usitala appeliattone nooiiuabaolur. 
Muliis autem posiea saeculis trannieruiii in Euro-
pam , live revera a cervo quodam, ut fama pcr-
<:rebu»t, primara dncii, aive alia quapiam forluua 
usi, el Mseoiidera paludem, qua parle in Euxiimui 
poninin iortur, curo aniea trajici nequaquam possc 
crcderetur, lonc cerie quocunque landem modo 

Βουροΰγουνδοι · χαλ Αλλοι ώς Αν αύτοίς πατρεον τε 
ήν χαλ είθισμένον. ΓενεαΖς δε πολλαΐς ύστερον δε-
έδησαν ές τήν Εύρώπην, είτε ώς αληθώς έλΑφου τί­
νος χατά τούτο δή τδ θρυλλούμενον ταπρώτα ήγη-
σαμένης, είτε χαλ άλλοία χρησάμενοι τύχη, χαλ τήν 
έχροήν τής Μ λίμνης τήν ές τδν Εύξεινου πδντον φε· 
ρομένην, Απορον τέως δοχουσαν, τότε δή δτωενν Μ 

τρόπο» διαπεραιο>Αέντες, Αλώμενοι δέ δμως ΑνΑ τήν 
όθνείαν, πλείστα δσα τδ Ιθαγενές έλυμήναντο, 
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1561 HISTORIARUM LIB. V. 1552 
απροσδόκητα προσπεσόντες, καλ, τούς προτέρους Α irajtcieiites, ct por aliena vagmiea, lnniimcri* 
οίχήτορας άπελάσαντες, αύτολ τήν εκείνων κατ 
έχεεν. Ήμελλον 6ε άρα ούχ έπλ μαχρδτατον διάμε­
νε ι ν, αλλά πρδββιζοι τδ, λεγδμενον, άπολείσθαι. Αύ­
τίκα [Ρ. 155] γούν Ούλτίζουροί91 τε χαλ Βουρού-
γουνδοι μέχρι μέν Αέοντος τού αύτοκράτορος και 
τών έν τψ τότε Τωμαίων γνώριμοί τε ύπήρχον χαλ 
Αλκιμοι είναι έδόχουν · ήμεές δέ οί νύν ούτε Γαμεν 
αυτούς, ούτε, οιμαι " , είσόμεθα, τυχδν μέν διαφθα* 
ρέντας, τυχ^ν δέ ώς πο^βωτάτω μεταναστάντας. 
Έχείνου γε μήν τού έτους, έν ψ δή έφην τήν λοι­
μώδη νόσον τή πόλει ένσκηψαι, τά λοιπά τών Ούν-
νων γένη έσώζετο β 9 , χαλ ήσαν έτι ονομαστότατα. 
Κατιόντες δέ δμως οί Ούννοι ές τά προς νότον άνεμον, 
ΟΎ πό£βω της δχΑης τού Ίστρου ποταμού ηύλίζοντο. 

uamuis indigenas affecenrU, iuopinaio eos adorti; 
adco ul, priorihus babitatiotiibus ejfciis, ipsi illo-
rum diiioncm orcuparinl, in qna lamcn non vide-
bantur diulissimc commoraiitri, sed sltrptlns, qnod 
aiunt, periluri. Tunc itaque Uttizori ei Biinigiiiidi 
osque ad Leonem itnperalorem et qui pcr id lemptis 
eranl Romanos, celebres exsliicre, fortesque suni 
habiti : nos vero, qni bac seialc vtvimo*, n«*que 
eos novimns, neqoe noseemos, qaod vcl delfli for-
tasse iinl» vcl quam remolissinie binc aed»*s suas 
iransiuterint. Illo ulique anno, qoo pcstilenlia ur-
bem bivasit, reliqttas Htinnorum genics M I V « ailbtic 
el tnaximi eraut finniinis. Cnm ttaqoe descondisscnt 
flunni iii loca ad auslrom vergeniia, non prorul 

ήνίχα ήν αύτοίς βουλομένοις. Τότε δή ουν τού χει- 301 1 r i P a , s t r i β»™" 1" ex animi sxi scnlentia 
confedemnt. Tum itaque vigente bieme fluvios ex 
more vi fi igoris congelatus, ad imum o$que vadmn 
i u obduru<rai, ut cl periestrtbas Η cqueftiribas co-
pii* iransiri posset. Zabergau vero Hannomm, qui 
Coirigtiri dinintur, dui, cttm ingentem equiialuin 
per fftimen perinde atque per coiiiioenleni tradiixis-
sfl, facillirae ίιι Romanura imperium per*enii,cua§-
quf passiai vacua ab babitatoribus loca invenisset, 
nibibpie ipsi impedimenio etset, quominas ad ul-
leriora progrederelar, slalim Mytiam et Scylbiam 
traitsgrrsaus, in Tbraciam irrupil. Ib) vero divito 
exerrim, alleram ejus partem in Gratciam mbii, 
qui loca omnia nullis praesidiis rnuntta percvrroret 

μώνος έπιλαβομένου, τά μέν βείθρα τούδε 9 9 τού 
ποταμού χατά τδ είωθδς ύπδ τού κρύους έπήγνυτο ές 
βάθος, χα\ ήσαν ήδη σκληρά χαλ βάσιμα χαλ Ιππή-
λατα. Ζαβεργάν 4 1 δέ δ τών Κοτριγούρων Ούννων 
ήγεμών σύν πλείστοις δσοις Ιπποταις έπιδραμών 
καθάπερ χέρσον τάς δίνας, ές τήν Τωμαίων έπι-
χράτειαν εύχολώτατα διαβαίνει * έρημα τε εύρων τά 
έχείνη χωρία, χαλ μηδενδς αύτψ κωλύματος γιγνο-
μένου άνά τά πρόσω πορευομένψ, αύτίχα δγε Μυ-
αίαν τε χαλ Σχυθίαν παραμειψάμενος, τή Θρ£χΐ) 
προσέβαλεν ·*. Ενταύθα δέ διελών τδν οίκείον στρα-
τδν, άπόμοιραν μέν τινα έστειλεν άνά τήν Ελλάδα, 
χαταδραμουμένους τά αφύλακτα τών τήδε χωρίων 9 9 

χαλ λεηλατήσοντας· έτερους δέ ές τήν Χε#ονη- c atquo vastarci; aHeram vero exercilaa porteai m 
σον τήν θρακίαν 

ιβ'. Τήσδε δέ της α Χεββόνησου τά μέν πρδς 
Ανίσχοντα ήλιον νενεύκότα χαλ εύρόνοτον άνεμον, 
χαλ μέχρι τού μεσημβρινού κέντρου τψ Έλλησ-
πόντψ παρατείνεται. ΙΊεριβ^ί γάρ σχεδόν τι άπα­
σαν, χαλ ταίς χαμπαίς τών ήίόνων συμπεριάγεται 
βραχεί τινι μέρει τής ηπείρου, χαλ μόνοις τεσσα­
ράκοντα που σταδίοις είργόμενος τού νήεον αυτήν 
Απεργάσασθαι. Έν τούτω δέ τψ ίσθμψ τείχος έκ-
ταδδν ίδρυται ξυνεχές έφ' έχατέρα θαλάττη προβε-
βλημένον · πόλεις τε ένδοθεν αύτψ προσπεπηγυίαι · · 
αυγχάνουσιν. Αφροδίσιας τε χαλ βήσχος χαλ Κί-
βηρις. Τούτων δέ ώς άπωτάτω άμφ* αύτδν δήπου 
τδν πορθμδν χαλ τούς παραχτίους άγχώνας Σηστός 

Chcrsonesum Thracicam mUil. 
\%, Hujus aulcm Cbersooesi qu« ad orienlem 

solera et euronolum vcntom vergwiu, el ad mori-
dianum usque puncium circa Hclleapoatooi porri-
gilur; circumfluil enim toUra propemodun), eC 
fiexibus liuorum una circamagilar, exigua qtiadam 
contioemis ponione, hoc ett solis qoadraginta &u-
diis, exclusus, quominos iiiaubm faciat. Ιιι bac 
vero isibmi anguilia oiuras in longutn conlinuo 
302 ductns est ad ulnimque maro p<»rreclus; 
urbeaqoe inlerius ipsi affixap sunt Apbrodistaa el 
Tbescos et Ciberis. Ab his vero qnam remotifsime 
circa frelum ipsum et liuorales Aexns Sestat esi, 
arbs celebcrrima in pocsi et nominaiiatima, non 

γέ έστι πόλις ή περιλάλητος τή ποιήσει χαλ όνο- t> aliam, credo, ob causam, quam ob hicernam Hertie 
μαστοτάτη, ούχ άλλου του Ινεχα, οιμαι 4 7 , ή μόνον 
έπλ τψ λύχνψ της Έρούς · · εκείνης της Σηστιδος, 
χαλ τψ Αεάνδρου έρωτι χαλ θανάτψ. Ού πό^βω δί 
αυτής " χαλ έτερον τι κείται πολίχνιον, ελάχιστον 
μέν χαλ άχαλλές, χαλ ουδέν δτιοΰν έ περαστό ν έχον, 
Καλλίπολις δέ δμως έπονομαζόμενον Τ β * τάς γε μήν 
περιοιχίδας χοσμούσιν αγροί τε χαλ επίνεια χαλ 

ilHus Sesiiadis, ei ob Î eandri amorem ac morlem. 
Non procol aoiem hinc etiam aliud oppidnlum siUim 
esi, mbiimum qtridem illod cf nequaquam piilcbrom, 
oeqtie quidquam omnino habons anabite, Caftipotis 
lamen vocatum. Circamjaceiitem porro regioitem 
exomani ei agri ei navalia, arboramqoe varianim 
et floootorum potabiliam copia, lerraqoo irrifoa 

VARLE LECTIONES. 
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admodum ei fertilis rebusque ittcessariis abundans. Λ δένδρων ποικίλων έσμδς και βείνρων ποτίμων τ ι , γη 
Talia igilur oppidula et agruro ainplissimum mtmis 
illc inlra sc compleciilur, ila ul non facilis sit 
bo&tibus ad ea aditus. Tum iiaque Zabergan bona 
spe elaius, id sccum repuiabat, si muro dirulo ad 
iiUcriora loca penctrasset, facilius sc eliam marc 
iu poieslalem redaclurum. lliinc eliam veluti pcr 
aomnium imaginabaltir navium sibi copiam non de-
fnturam; quodque irajiccrel in Asiaro, fretuin inlcr-
medium angusfissimum per s e 3 0 3 exsislens, ne-
que aspcris flnciihiis sulcalum facilliine Irausna-
vigans, quodqiie statira Abydum infeslarel, et quod 
in ea cral deciinaritim porlorium vasiaret. His igitur 
lcmcrariis consiliis iucilalus, cxerciliim in Clier-
soncsum misil , quaiilum ei negolio coniiciendo 
parcm foro cxisiiiuabat , ipse vero cum equituin ^ ναμιν ά ν ά τήν Χερ^όνησον, δπόσην άποχρήσειν ές 

τε ευαρδής άγαν κα\ κάρπιμος, χάν τοίς άναγχα{οις 
διαρκέστατη. Τοσαύτα άρα πολίσματα καλ χώραν ώς 
πλείστην ένδον έναπολαμβάνει τδ έρυμα, ώς μή πο-
λεμίοιςεύέφοδα είναι. Τότεδή ούν δ 7 1 Ζαβεργάν εύ-
ωχού μένος 7 ί τών ελπίδων, διενοείτο καθ* αύτδν, ώς 
[Ρ, 15C) εΓγε τδ τείχος καθέλοι, κα\ τοίς ένδον ομι­
λήσει n χοιρίοις, δυνήσεται θάττον χαέ τής θαλάτ-
της κρατήσαι · εντεύθεν τε ώνειροπόλει νηών αύτώ 
παρέσεσθαι πλήθος, και δτι διαβήσεται κατά τήν 
Άσίαν, τδν μεταξύ πόρον στενώτατον 7 · δντα και ού 
μάλα τραχεί κύματι χαρασσόμενον εύκολώτατα δια-
πλεύσας, καλ ώς ευθύς τήν Άβυδον λυμανείται, καλ 
τδ έν αύτη πορθήσει δεχατευτήριον. Τούτοις δήούν 
μάτην τοίς βουλεύμασιν έξηρεθισμένος, έστειλε δύ-

mitlilius scplom ierla Constaiiiinopolim .pergcns, 
c l agros vaslabal, ei oppidula (entabal, omniaque 
passim movebai el pcrlurbabat. Causa vero liiijus 
cxpcditionis atquc insuiliis polissima verissimaque 
crat barbarica violcmia, et plus babcndi cupidilas, 
cui latncn pra?lexltim bosiililaiis adversus Uliguros 
obtendcbal. Sandicblus cnim quidam nomine, vir 
llurintis, gcniis illius dux crat, benevolus lamen in 
primis ei ftcdcratus Romanis. Quocirca imperalor 
ipsum bencvolcinia ct bonore prosequebalur, et 
frequeniia ad etim dona miliebat. Coiriguri vero, 
utpote similium experlcs, sod omnino despecli et 
manifeslo coniemplu provocaii , banc sibi expedi-
tionem suscipicndam ceusuerunt, ut ei ipsi terri-
biles digniqiie, quorum raiio babcreitir , videron- * 
tu r , ac talcs , qui contempionbus uon conccde-
rcni. 

15. Ui itaquc, cum nemo ipsis obsisieret aul pro-
puisalurus obviam iret, alrociler populabundi re-
gionem vasiarunl, ingenti pneda maximaque capli-
vorum imilliiudiiie abducia, in quibus etiam mulie-
res 3 0 4 mull» nobiles et <asiam vilam degenles 
crudelidsime rapiebanttir, nialo omnium gravissiroo 
obnoxiac, quod immodoralse barbarorum IibMini 
inservire cogvbanliir; nonnullas vero, qua» jam 
inde a pueris ei nupliis et mundanis desideriis et 
curis occupaiionibnsque bujus vilae renuntiarant, 

τόδε τδ έργον ήγείτο · αύτδς δέ σύν έπτακισχιλίοις 
Ιππόταις ίΟύ τής Κωνσταντινουπόλεως 7 · πορευόμε-
νος, τούς τε αγρούς έδήου, καλ τών πολισμάτων έπει-
ράτο, καλ άπαντα έχίνε». χύδην καλ ξυνετάραττεν. 
Αίτία δέ ήν τής εφόδου τψ μέν άληθεστάτω λόγφ 
αδικία βαρβαρική καλ πλεονεξίας επιθυμία. Σκήψιν 
δέ δμως τινά καλ προκάλυμμα έποιείτο τήν πρδς 
τούς Ούτιγούρους δυσμένειαν · Σάνδιχλο; 7 7 γάρ τις 
δνομα Ούννος άνήρ ήγείτο μεν έχείνου τού γένους, 
εύνους δέ ές τά μάλιστα χαι ίνσπονδος ύπήρχεν 'Ρω­
μαίοις. Τοιγάρτοι βασιλεύς έστεργέ τε αύτδν χαλ 
έγέραιρε, χαλ δώροις θαμά έφιλοφρονείτο. Οί δέ 
Κοτρίγουροι άτε δή ού τών ομοίων μετέχοντες, άλλά 
παντάπασι περιφρονημένοι καλ περιφανώς προπη-
λακιζόμενοι, τήνδε ποιείσθαι τήν έχστρατείαν φ ή -
θησαν χρήναι, ώς άν καλ αύτολ δήθεν φοβεροί τε καλ 
λόγου άξιοι άποδειχΟείεν, καλ οίοι μή έφιεναι τψ άτι-
μάίοντι. 

ιγ*. Καλ τοίνυν, ουδέν γάρ δτιοΰν αύτοϊς άντίπα­
λον έμποδών ειστήκει ουδέ ύπηντίαζε, κατέτρεχον 
αφειδώς καί έλεηλάτουν τήν χώραν, λείαν τε άφθο-
νον περιβαλλόμενοι, καλ αιχμαλώτων άθροίζοντες 
πλήθη · έν τοίς γύναια πολλά τών εύ γεγονότων καλ 
σώφρονα δίαιταν ήρημένων ωμότατα ήγοντο, χαλ 
συμφοράν πασών μείζονα έδυστύχουν, είς ακολασίας 
άμετρίαν 7 9 ύπηρετείν άναγκαζόμενα · ένιαι δέ καλ 
άπειρηκυίαι ήδη έκ παίδων γάμοις τ ε και φιλοχο-
σμίφ καλ ταύτη δή τή περλ τδν βίον αναστροφή καλ 

ei in remoia aliqua divinoque cullui dicau do- Ο ομιλία, έν άποκεκριμένψ 7·τινλ καλ τή προς τδ θείον 
muncula delilcscebanf, liberam plane el imnuniero 
ab oiuiii virorum conlubernio consueiudineque 
\ilnm summo siudio colonles : ctiam lii sacris vir-
giiuim cjenobiis cropias coniumdia afHciebant ·, 
lurpitcr cas pcr vim conslupranies. Alia». vero mul-
l;e qiia? a consmnudinc viroruni ncqua<|iiam ablior-
rucrant, cl gravida? tum lemporis rapiebantur, cum 

ίκετεία προσήκοντι ύπεκρύπτοντο δωματίψ, τδ αμι­
γές τε καλ ελεύθερον χαλ παντάπασιν άκοινώνητον 
τής μετ' ανδρών συνουσίας περλ πλείστου ποιου με-
ναι, καλ μόνφ τψ ήρεμειν άνειμέναι * · . Οι δέ καλ 
ές ταύτας έξύβριζον αφαιρούμενοι τοΰ ιερού παρ-
θενώνος, καλ άπρεπώς αύταίς πρδς βίαν ξυγχαλιν-
δούμενοι · · · άλλαι δέ πολλαλ τών ά^βεσιν ές ταυτδ 
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Ιέναι ούχ άνηναμένων, κύουσαι iv τφ τότε·· ούτω Α jam paricndi ncwstilas urgcrcl, iia in mcilio i i i -
παρασχδν είλκοντο, χαλ είτα, επειδή παρήν ή τού 
τόκου ανάγκη, ούτω δή τι εν μέση τή πορεία εμ­
φανέστατα έτικτον, ούτε τά αίσχυντηλά τών ώδίνων 
έπικαλύπτειν δυνάμεναι, [Ρ. 157] ούτε περιστεΐλαι, 
ώς θέμις, και άνελέσΟαι τά βρέφη * άλλ* αί μέν καλ 
ώς έσύροντο, μηδέ άλγήσαι αύταϊς, εί οίον τε φάναι, 
ξυγκεχωρη μένον, τά δε δείλαια εκείνα έπ* έρημίας · · 
έλείπετο κυσί τε καί οίωνοίς σπαραττόμενα, ώσπερ 
τούδε ένεκα μόνου ές φώς προαχθέντα, καλ μάτην 
τού φύναι άπογευσάμενα. Ές τούτο γάρ τύχης τά 
Τωμαίων πράγματα ήληλάκει, ώς έν αυτή δήπου 
τή περιοικίδι τής βασιλίδος πόλεω; τοιαύτα δεινά 
πάσχε ιν ύπδ Βαρβάρων σφόδρα ολίγων. Τοίς δέ ού 
μέχρι τούτυ>ν έτελεύτα τδ θράσος, άλλ' όδψ ίόντες, 
είσω τών μακρών ονομαζόμενων τειχών |&αδίως παρ-
ήλθον, καλ τοις ένδον φρουρίοις έπέλαζον. Πολλα­
χού γάρ ύπ>> χρόνου και άτημελείας n έπεπτώκει 
και διελέλυτο ή τού μεγίστου · Β έρύματος οίκοδο-
μία * ένια δέ μέρη καΊ αύτολ καταβεβλήκασιν άδεώς 
ούτω κα\ άταλαιπώρως, ώσπερ οικίας · · καταστρέ­
φαμε νοι. Και ουδέν ήν τδ άπείργον τω μηδέ φρουρά ν 
στρατιωτική*/ ένθάδε Ιδρύσθαι, μήτε άμυντήρια μη­
χανήματα, καλ τούς ταύτα κινείν επισταμένους, 
άλλά μήτε κυνών ύλακήν άκουεσθαι 9 Ί , εί μή λίαν 
χαταγέλαστον είπείν, ώ; γούν έν συφεώσι κα\ μάν-
δραις * τά γάρ · · τών Τωμαίων στρατεύματα, ού 
τοσαύτα διαμεμενηκότα όπόσα τήν αρχήν ύπδ τών 
πάλαι βασιλέων έζεύρηται, ές ελαχίστη ν δέ τινα μοί-

nere in propnlulo pariebaiil, cum nec vcrccuudos 
parlitb dolorc» ubirgerc possenl , neque complecti 
fa&ciisque involvcre infanles, uli fas esl, cl suslol-
lere; sed ba* qtiidem etiatn iia proirahebauttir, el 
ue d<>lere quidcin ipsie, iminane diclu, peraiilleba-
hir; miseri vcro illi tnfanle* iu soliludine relin-
qaebanlur, a cauibus parilcr ei oarnivoris axibii* 
discerpemli, perinde ac si eaiu tamum ob causnn 
in biccm cdili esscnl, et fruslra ortiw tui priiiK»rdia 
deguslassent. 1n 305 c a n i e i l i m miseriam r<\s f»<-
manoiwm redaclx eranl, ul in ipso regiae urbi cir 
cmnjecloagro adeo atrocia ntala paicrcnlur a \>Λ·-
baris iisque perpaucis. Scd ncquc his lerminis <·<»-
rnm confiMenlia fuit circuiiiscripla; sed ulieriiis 

Β progresai, longisque (iia dictis) muris facili* si:pe-
ralis. imuiiiionibuft, qoa; iiilus erant, appropinqua-
runt. Muliis enim i\\ pariibus pra? velusiaie et 
reg^getilia ma\irni raslelli slructura corrticrat 
viliumque fccorat, iioumillas vcro parlcs eliani 
ipsi dirneranl adeo inlrepide ac iaeile, ac si doiuoa 
subvertarciii, nibilquc erai quod obstarcl, rum n«;-
que ulloni praesidium tnilitare ibi collocamm esaci, 
neque tillx ad propulsandum liosiem macliina», no-
que qui illas movere ac iracUrc nossel, eed nc 
carmm quideni lalraius audicbatitr , nist admodum 
rtdicultim diclu si l , vcluli in suilibus aut ovilibus. 
Romanorum enim exercilits non tanli, alquc olim 
subveleribus imp<raloribus fucrani, permaiiserant, 

ραν περιελθόντα, ούκέτι τφ μεγέθει τής πολιτείας Q sed ad minimam quamdam ponioiicm rodacli, non 
έξήρκουν. Δέον γάρ ές πέντε καλ τεσσαράκοντα και 
έξακοσίας χιλιάδας μαχίμων ανδρών τήν ολη ν άγεί-
ρεσθαι δύναμιν, μόλις έν τω τότε είς πεντήκοντα 
χα\ έχατδν περιειστήκει. Κα\ τούτων αί μέν έν Ιτα­
λία έτετάχατο, αί δέ χατά τήν Αιβύην, Ετερα ι δέ έν 
Ισπανία · ' , χαι άλλα ι περλ τούς Κόλχους, καλάλλαι 
κατά τήν Αλεξάνδρου καλ θήβην τήν Αίγυπτίαν. 
Έχάθηντο δέ ολίγοι καλ πρδς τά έφα τών Περσών 
δρια · ού γάρ δήπου έδει έχείσε πλειόνων διά τάς 
σπονδάς χαλ τδ βέβαιον τής εκεχειρίας. Τ00έ πως 
άρα ές βραχύτατον μέρος περιέσταλτο τά πλήθη 
καλ ύπετέτμητο τή τών κρατούντων ολιγωρία · · . 

ιδ'. Ό γαρ βασιλεύς επειδή πρότερον Τταλίαν 

amplius magniiudini imperii pareseraut. Cum cnim 
universae Romanorom vires sexcentis quadragtnta 
quinque bellalorum millibus constare dcborent, 
aegre lum lemporis oentum quinquaginla millibua 
coiislabanl, alque barum quidem 306 copiarum 
aliac in llalia cranl collocalae, ali* iu Africa, aliac 
in lliepania, aliie apud Colcbos, alia? apud Alexau-
dri urbem cl circa Theben ifigypliam. Consederant 
vero pauc;c eliam versus orienlaics P«rsarum fines. 
Neque enim illic pluribus opns erat, ob ioedera inlla 
induciasque iirmiicr paclas. lia fere ad perqtuni 
exiguara ponionem redacue crant copiae aique ac-
cisa3 principum negligeniia. 

14. Impciaior enim posieaquam anlea universain 
ξύμπασαν έχειρώσατο χαλ Αιβύην, καλ τούς μεγί- D lialiam el Afiicain in polcstalcm redegerat, maxi-
στους εκείνους πολέμους διήνυσε, χαλ πρώτος ώς εί- iuaque bella confcccrai, ei priinus, IIL ita dixerim, 
πείν έν τοίς κατά τδ Βυζάντιον βεβασιλευκόσι Τω- ex iis, qui Byxanlii rcgitarunl, Romauorum iitipe-
μαίων αυτοκράτωρ ονόματι τε καλ πράγματι άπεδέ- ralor nomine pariler et roipsa csl dcclaralus; bax-, 
δεικτο 9 1 * επειδή ουν αύτφ ταύτα τε καλ άλλα δμοια inquam , aliaquc bis similia cum juvenili vegclaquc 
τούτοις νεάζοντι n έτι καλ έ^όωμένω έξείργαστο, aiUle perfecistel , tum vero sob exlrcmum vilas 
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1567 AGATHLE SCHOLASTICJ 1 5 6 » 
curriculum (jam eniin consenuerat ) , ccssisse ei Α τότε δή άμφ\ τήν έσχάτην του βίου πορείαν (ήδη γά\ρ 
rcuunliasse laboribus visus est, magigquc ei quo-
daminodo placuit bostes inter ?c rominiuere, et 
donis tlcos steubi opus crat demtilcere , eaque ra-
tione quodammodo propulsare polius, quam sibi 
ipsi coniidcre et pcrpciuo belligerari. Quocirca et 
lcgiones iiimiinui collabiqne facile patiebalur, per-
inde ac si deinccps uulli neccssario usui sibi 
«sscul fulurjc. Quae quidcin ucgligcniia cimi cliam 
eos, qui secundas in adminisiraiionc imperit partes 
obtiitcbaiil, occupassct, quibtis cogrndi a snbditis 
iributa el deiude excrcilibus 307 «eccssaria 
supprdiiandi cura imposiia erai, bi parlim aperie 
eos defraudabanl, partim multo serius, qwain opor-
Uibai, pcrsolvebaitt. Pcrsoluto vetojam, qiianqnaro 
scro, debito, siatim bi in fraudulenla illa el jx>pu-
lari supputatoria arte exercilali , fraudc cos , qui 
stipcndia mililaria cogebant. adoriebauiur, et quae 
jaiu persoluia eiant, reposcebaitl. l l ic enim eorum 
boiior ac diguitas c r a l , aliis aique aliis crimina-
tionibiis niiliies laccssere cibariisque eos dcfrau-
dare; ac quen admodum in reciproco fluxu refluxu-
quc undarum idem demensum, quod ex iribulis ad 
Jegiones dcfcrebaiur, nescio quo paclo relrorsum 
dmvabatur, redibaique oodem f unde fluxerai. A l -
que tla quideni propugnalorea et prseltalores negli-
gebantur, et cibariorum peiiuria pressi, mililtam 
bcllicosquc labores, in quibos eraul enulr i i i , dese-
rcbant, el alii alio duahebanlur , veluli abud viUB 
geuus amplexuri. 
l ima ex parle et 
postularet, fortes» aed deliciosos, quique ad civilea 
lanluin turbas et circi facliones vesano quodam 
siudio audariaque fcrebaotur, ei in aliots bis ad-
boc iuuiitioree mililaria slipendia dissipabanliir, 
308 1 U 0 factum cst ut et reltqua Thracia? loca 
oppidaqoe regiae urbi circumjecia deseria essent 
omnique prxsidio vacua, atque adeo barbarorum 
iiicursionibus opportana ac pervia. £o enim il l i 
arroganiis crant e la i i , ut et circa Melaniiadem 
\icum casira locarini, non longius centuni et quin-
quaginia sladiis ab urbe dislantem. Circumfluit 
autcni bunc Atbyras flavius, qui quidem ad exiguum 
qnoddam spatium progrcssos, ot ad Caeciam venium, 

κα\ 9 1 έγεγηράκει) άπειρηκέναι τοίς πόνοις έδόχαι . 
καλ μάλλον τι αύτδν ήρεσκε ξυγκρούειν έν σφίσι τους 
πολεμίους, δώροις τε αυτούς, tf π η 9 9 δε ή σοι, χαταε· 
θωπεύειν, χαλ ταύτη άμωσγέπως άποκροΰεσθαι, ή Ιψ* 
έ α υ τ φ πεποιθέναι και μέχρ ι παντδς διαχινδυνεύειν. 
Τοιγάρτοι[Ρ. 158] και περιεώρα τάς τάξεις διαφβει-
ρομένας, ώ ς δή τολοιπδν ήκιστά γε 9 9 αυτών προοτ-
δεησόμενος. Καιτοίνυνταύτης επιλαβόμενοιτής βαθυ> -
μίας οί τήν δευτε'ραν αρχήν τών σκήπτρων διέπον-
τ ε ς , οίς δή φορολογεΐν τήν ύπήκοον κα\ είτα δεανέμεεν 
τοις στρατεύμασι τά επιτήδεια έκπεφρδντισται, ούτοι 
δή 9 9 τ ά μέν περιφανώς άπεστερούν, τά δέ χαί πολ­
λφ ύστερον ή όπηνίκα έχρήν άπεδίδοσαν* δοθέντος δα 
ό μ ω ς δψέ γούν 9 7 τού δφλήματος, ευθύς οί τήν παν -

^ οΰργον ταύτην και δημώδη λογιστικήν ήσχημένοε, έφ-
ί στα ντο τοις καταλδγοις και άνεκαλούντο τά πεπορε-
σμένα. Τούτο 9 9 γάρ αύτοίς γέρας τε υπήρχε παλ 
α ξ ί ω μ α , τδ τοίς στρατιώταις έπικλήματα f t έπαγειν 
άλλοτε άλλα, καλ της έδωδής αυτούς άφαιρείσδαι- χαλ 
καθάπερ έν παλιββοίφ υδάτων αύτδ δήπου τδ 1 μέ­
τρο ν τής παρασχεθείσης τοίς τάγμα σι δασμοφορέος, 
ούχ οιδα δντινα τρδπον, ές τούμπαλιν μετωχετεύετο, 
καλ έπανήει δθεν έβρύη* χαλ ούτω μέν τδ υπέρμα­
χου ν χαλ παραταττδμενον χ ατημέλητο, χαλ τροφής 
άπορίφ πιεζόμενοι χατελίμπανον τους αγώνας, οίς 
έτύγχανον έντεθραμμένοι* χαλ άλλοι άλλοθι άπεχώ-
ρουν, ώς έτερον τινα μετελευσδμενοι βίον* είςδέ γυ­
ναίκας άκοσμους ώς τά πολλά 9 χαλ ηνιόχους χαλ άν-

Iti mulieres vero inltooestas ma- Q ΐρας άγεννείς μέν έν τοίς άναγχαίοις χαλ ά6ροδια(-
aurigas el viros parum , abi rea τους, μόνον δέ πρός τάς έμφύλους τάραχος χαλ τήν 

περλ τά χρώματα 9 έριν έμμανείς χαλ θαββαλέοος, 
χαλ άλλους έτι τούτων αχρειότερους, τά στρατιωτικά 
έσχεδάννυντο χρήματα. Ταύτα τοι 9 ή τε άλλη θρφχη 
χαλ τά πρδς αυτή τή βασιλίδι πόλει χωρία έρημα το 
ήν χαλ αφύλακτα, ές δσον χαλ τοϊς Βαρβάροις βατά 
είναι χαλ εύεπίδρομα· είς τούτο γάρ έχείνοι ήρθησαν 
αλαζονείας, ώς χαλ άμφλ Μελαντιάδα * τήν χώμηυ 
στρατοπέδευσα σθαι, ού πολλφ τής πόλεως δεεστη-
χυίαν, δτι μή τεσσαράκοντα χαλ έχατόν που σταδΧους. 
Παραββεί 9 δέ αυτήν *Αθύρας ποταμδς, δς δή ολίγου 
τι προελθών χαλ έπλ άνεμον χαιχίαν ήρεμα έχχλίνας, 
ές τήν Προποντίδα τδν βούν άπερεύγεται* δθεν δή 
χαλ ν τδ πρδς τ} άχτ 9] χαλ ταίς έχδολαίς παρατετα-

heusim εο flectens in Proponlidem fertar; undo, D μένον έπίνειον, τήν έχείνου φέρεται προσηγορίαν. 
c l quod ad liltus cjusqiie fluminis fauccs prolensuin 
csl navale, ei esl cognominc. Cum ilaque adeo 
propc urbem bostes caslra posuissent, slalim By* 
raulinorum civium mulliludo ingenlt melu ac ter-
rore esl perculsa η mala sua, non qualia jam prae 
oculis eranl , *ed longc roajora animo agiiabam, 

Ούτω δέ τών πολεμίων ώς εγγύτατα αύλιζομένων, 
ευθύς άνά τδ Βυζάντιον τά πλήθη τών αστών έδεδίει 
χαλ χατεπέπληχτό, χαλ τά δεινά ού μόνον οποία παρ­
ήν, άλλ* έτι μείζονα διενοούντο, πολιορκίας τε όνειρο-
πολούντες χαλ έμπρήσεις χαλ σπάνιν τών άναγχαίων, 
χαλ διαββήξεις τού περιβόλου. Τοιγάρτοι πολλάχις 

SKWm LECTIONES. 

· 9 χαλ add. ex R. f V ε ί πη Κ, ει που vulg. 1 9 γε ins. ex Η. 
htcunque. Μ τούτω Κ. χαλ pro γάρ Spb. Par. "έκκλήματα R. 

9 6 ούτοι δέ R. 9 7 δτε γούν R, rnipr. 
Ρ Ι Ό τδ lacuna in R. 9 ώς τά πολλά 

«ιιι . U el impr. 9 χρώματα — scil. in ludis circensibus ; χρήματα Par., iulpr. σώματα legere sibi vide-
balui : chiles in uditiones inlento* ct corporum cur/un. * ταύτα τοι R. ταύτα τε Lugd.. ταύτα τή od. pr., 
ταύτη τή vtilg. 9 δύο καλ εκατδν Suid. s. ν. Μελαντίαί'. * παραρβεί R cl Suid., περιβρεί vtilg. et iolpr 
7 κα». anle τδ ins. cx R. τή ακτή κχλ ταΤς »χ6ολαίς R, τήν έκβολήν χ . τ^ς άκτάς vulg 
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ISCA HISTORIARUM LIB. V 1570 
χαλ έν ταίςένδοτίρω λεωφδροις φυγαλ αθρόοι τών έχ Α obsidiones vidulicet itiiYiiJiaitue iinaginaiiles , ct 
τού ομίλου έγίγνοντο, χαλ ώθισμολ 1 καλ πτοΐαι παρά­
λογοι, &σπερ ήδη τών Βαρβάρων είσβεβληκότω*. 
Πάταγο; τε πολύς ήρετο έν τοις πωλητηρίοις, των 
θυρών βιαιότερον προσαρασσομένων. (Ρ. 159] Ου 
μόνον δέ τοίς πολλοίς χαλ ήγνοημένοις · τδ άνιάσδαι 
σεροσήν χαλ δειμαίνειν, άλλά γάρ χαλ άπααι τοίς έν 
πάλει* χαλ βασιλεύς δέ, οΐμαι, αύτδς ού μάλατά ξυνεν-
ο^θέντα περιεφρόνει. *Απεχοσμούντο τοιγαρούν, πρδς 
αυτού έπιτετραμμένον, τά Ιερά όπόσα έκτος τού 
άλοτεος Ιδρυται 1 9 χατά τά Ευρωπαία μέρη χαλ τδν 
τεαράχτιον χώρον, δς δή άρχεται 1 1 μέν έχ τών κα­
λουμένων Βλαχερνών χαλ τού Κέρως " , μέχρι δέ τού 
Ευξείνου πόντου παρατεινόμενος, τφ Βοσπόρφ συν-
απολήγει. Τούτων δή ουν απάντων τά τε έντιμα τών 

rerum necetsariarum inopiam, luocntutiiqae perfra-
ctiones. Quocirca frcqoenler etiam in iiitertoribus 
plaiets deosa mulliiudinis ftiga liebal, impuUiones-
que mutuae, ei pavorrs subitanei, periade ac at bar-
bari jam irrupissenl. liigcns ctiam fragor ac strcpi-
Uis in iabemi& apud forum cxriiabattir, fotibu» vio-
lenliua collisis. Neque 309 v e r o ptebem laiiium ae 
vulgus bouiiniiin dolor et pavor inva$f ral, sed eliam 
ouiuea urbia piimores. Qutii ei impwalor ipae ιιοιι 
panim oo rerutu statu commovebaior. Nudabaalur 
ilaquc sais ornanifiilis ipaias porwis&ti atqoe au> 
ctoriiate lempla, quolquol eura arbein erant sita, 
ad Europ*um laius el loca lillori adjacentia, qua 
quidem c Blacberois ei Cornu iia diclis ad Euxinam 

άλναθημάτων χαλ τήν άλλην αφαιρούμενοι t 9 χατα- R osqae poutum proleuoa Ια Boftpboram desioutil. Εχ 
αχευήν οίς ταύτα άνείτο, τά μέν έφ* αμαξών φέρον­
τες, είσω τής πόλεως άπετίθεντο ' \ τά δέ άχάτοις 
έμβάλλοντες χαλ τδν μεταξύ πορθμδν διαπεραιούμε-
νοι, ές τήν καταντικρύ ή πείρο ν άπεχόμιζον. Καλ ήν 
άν τφ τότε θεάσασθαι τούς εκείνη νεώς γυμνούς χαλ 
•πηγλαίσμένους, ώσπερ ούπω τής άγιστείας 1 9 μετ-
αιληχότας, άλλ* άρτι χαθίατασθαι αρχόμενους. 

bia ilaqate oronibua proiio&a donaria rcltqtniutqoo 
omnem apparalum aufereotoo i i , qnibu* id iicgoiti 
erai dalum, partim plaustria in urbem ddaia in 
luto coUocarunt, parlim cymbts imposiia, ei freto 
interoiodio irajecto, in advertam coniinenlcm detu-
krunt; eratque lum vkkre sacraa ii* in iocis ardea 
audas omnibusqite euU ornaioentig exuias, perintle 
ac nibii adbuc sancliinonia nactas et receiiicr 
cxstrui coepias. 

15. Adeo vero lerribilia maximaque pericola ui 
omtiino fuiura, anioios occupabaiil, ut vix in muro 
a Fieubus diclu cl porla noncupata aurea, duces 
quidam ct iribuni railiiares muliiquo Arioati con-

ειστήχεισαν, ώς δή προθύμως αμυνόμενοι " τούς ς slileriiii, ul forliler bosies, si iorus impetam face-

ιε\ Ούτω δέ φοβεροί τε χαλ μέγιστοι κίνδυνοι έπί-
άοξοι 1 9 ήααν ώς πάντως έσόμενοι, ώστε αμέλει τω 
τε έν ΧνχαΙς τείχει χαλ τή Χρυσή καλούμενη πύλη | Τ 

λοχαγοί τίνες χαλ ταξίαρχοι χαλ όπλίται πολλολ εφ-

δυσμενείς, είπου έπίοιεν. ΤΗσαν δέ 1 9 ού μάχιμοι ώς 
άληθώ;, ουδέ μετρίως γούν τά τοιαύτα πεπαιδευμέ­
νοι, άλλ* έχ τών ταγμάτων έχείνων, οί 9 9 ές τδ δι­
ημέρευε ι ν τε χαλ διανυχτερεύει έν τή αυλή άπεχέ-
χριντο 9 | , ους δή σχολαρίους άποχαλούστν. Ούτοι δέ 
ατρατιώται μέν ονομάζονται, χαλ έγγεγράφαται τοίς 
τών καταλόγων βιδλίοις· είσλ δέ ο ί 1 9 πολλολ αστικοί 
τε χαλ φαιδροεέμονες, χαλ μόνον, οΐμαι, δγχου τού 
βασιλείου Ινεχα χαλ τής έν ταίς προόδοις μεγαλαυ-
χίας 9 9 έξευρημένοι. Και τδ μέν 9 4 παλαιδν ούχ άλ­
λους τινάς έν τοίσδε θεμιτδνήν χατατάττεσθαι, ή τούς 
αύτουργείν τά πολέμια ήσχημένους. Καλ τοίνυν ουδέ 
χρήματα 9 9 είσήγον εφ* ψ ένστρατεύσασθαι, άλλά χαρι-
στηρίαν διαφανώς χαλ άζήμιον έδέχοντο τήν τιμήν, 

reni, propulsarcnt. Eranl vero neque bellicoai 
rovera, sed ne mediochier quidem in rebus 310 
bdlici6 exen.iuti, sed tx iilis legionibus, qiwe ad 
boe auni detiinal», ut ioterdiu el oociu in aula 
teraeotur; qnos Mbolariot appellanl. Hi veio mili-
tes quidem vocaulur, ei in catalogo siipfndiaioruai 
ceosentur; soni auleni plertque eorum orbaui el 
splcndide veeliii, sed laotum agoodae digniUlis regiae 
cau&a eimagiiiiicenus, quolicsprodiret in pablicum. 
Aique oUm quidem BOn aliot quosdara in bunc 
ordinem asciscere licebal, quaro qui iraclandis re-
bu§ Itellicis oranl exercilali, ideoque neque pecu-
niaan ullam p«ud«banl, ut buic ordini ascriberenlur, 
scd gratis cilra ullos suoe sauipuis boc bonoro 

άτε δή άξιοι έχ τών προηγωνισμένων άναδειχθέντες. D donabanlur, ulpote digni οχ anteaclis pradiorum 
Ζήνων δέ φαίνεται 9 9 πρώτος δ Τσαυρος μετά τήν 
τής βασιλείας άνάχτησιν πολλούς τών ομοφύλων 
τοίσδε τοίς τάγμασιν εναριθμήσας, ήχιστα μέν έν 
συμπλοχαίς άριστεύσαντας ή δλως εμπείρου; γεγε-
νημένους, άλλως δέ πως γνωρίμους αύτφ χαλ ξυν-
ήθεις. Είτα δοθέντος έν τψ τότε χαλ παρειλημμένου 
τού έξείναι ού μόνον άντλ μόχθων τε χαλ αγώνων χαλ 

laboribua declaraii. Zeno auiem Isaurus videiur 
primut posi recuperatum iaiperiuin I D U U O S iribales 
biece legtouibus acceDSuiase, quorum virtus ne« 
qaaquam io pneliis emicueral, aui alioquii» cxeici-
Ulos, sed notos aibt ac familiares. Postea, cum eo 
lempore concosoom receptunque easet, ut non 
soiumpro laboribus t l foniiudine in confliclibaido 

VARLE LECTIOMES. 
9 ώθιασμολ R. 9 χαλ ήγνοημένοις add. e.x R et intpr. ei ob$eurm $orti$ komitui. 1 9 ήδρυται R. 9 1 άρχεται 

R, Lugd, t m. et inlpr. imtium $umwu iCL), έρχεται vulg. 4 9 χαλ τού Κέρως om. intpr. 1 9 Pro αφ­
αιρούμενοι R φερόμενοι. " άπετίθεντο Κ, άπετίθοντο vule. 1 9 άγιστείας R. 1 9 έπιδόξοις R el a 2 ΜΙ. 
έπιδόςης. " Ckiua ψοηα iulpr. 1 9 άμυνούμενοι conj. Cl. 1 9 ήσαν δέ usque ad φυλάσσειν έδόχουν 
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declarata, veluli compensationis et prjemii euxJo Α τήςέν μάχαις αρετής, ώς έν αμοιβής τρόπω κα\γ£-
accenserentur digni, sed el i l l i , qui planc rudes 
atque inexperles belli essent, ιιοιι ex merilo, sed 
ad gratiam: hoc, inqaam, obi inilio conccssum fuit, 
prodiil verisimililcr exindft in mediuin eliam ac-
ceplalio lnuneruni, qu»311 oninibus, uii vidf.iur, 
reliquisest polenlior el dcinceps in uundinaltonem 
rcs abiit, ul ιιοη ampltus in has lcgtonesa^ccnscren-
tur qui vellent, priusquam aliquam auri poriionciu 
depasuissent: quam ubi persolvisscnt, sialim cilra 
ullam inqtiistlionem inscribebanlur retiquoque 
cxercitui accensebanlur, eliatusi plane operuin bel-
Itcorum cs<*nl impei-iti. Alquo ila delectu ncglecto, 
meriio utique ad miliiiae laborcs ιιοη adigebaiHur, 
quippe qui venalein euin bonorem essont adepli, 
ignaviamque magno emissent. Talcs itaque viri ino-
pia vtieranoruiu mikilum imiris hisideules, custo-
diam eorum agcrc videbanlur. Cum vero jain pcr 
mullos dies urbs iu boc Uiiiiutlu versareiur, neqne 
barbari obvia quaqnc vaslaro desistcreul, tum d<»-
lotim B< iisaritib dux jaiu tracius senio, mandalo 
tamen itnperatoris iit eos niiuilur. l l ic itaquc se-
nex loricam multo jani tempore dcsilam resumens 
galcanique c.ipiii adapiaus, <H onmem, cui a poeio 
assuevotat , babilum capessciis , prxlerilorum 
memoriam redintcgrabat, pristinamque auimi ah-
crilaiem ac virimera revocabat. Hoc enini uliiiuo 
in vila sua bello confeclo nou tntiioretn gloriam 
coosequebatur, quam cum dc Yandalis ei Golbis 

ρως έγκαταλέγεσθαι τους άξίους, άλλα κα\ τους 
πα ντ άπα σι ν άπολέμους τών όμοιων μεταλαγχάνειν 
ου προς άξίαν, άλλά πρδς χάριν δοθέντος δή ουν 
τούτου τήν αρχήν, παρηλθεν είκότως εις μιίσον ές 
έχείνου χαι Μ έχ τών λημμάτων επικουρία, ή π χ -
σών, ώς έοικε, τών άλλων εγκρατεστέρα, χ α ι τολοι­
πδν 1 8 ές έμπορίαν μετέστη τδ [Ρ. 160] χρήμα, ώς 
μηχέτι άλλως έν τοίσδε τοίς στρατεύμασι καταλέγε-
σθαι τούς βουλομένους, π ρ ι ν f f άν χρυσίου τι μέτρον 
καταθε ιναΓ τούτο δέ άποτίσαντες · · , ευθύς έγχαράτ-
τονται άνεξετάστως, κα\ τή άλλη δυνάμει αν­
αριθμούνται, εί χα\ παντάπασι πολεμικών έργων άν-
επιστή μονές τύνοιεν δντες. Ούτω τε της χρίσεως 
ήμελημένης, είκότως άρα ήκιστα διαπονεΐσΟαι κατ­
αναγκάζονται, ώς δή ώνιον έλόντες τδ γέρας, χ α ί 
πλείστου δσου πριάμενοι τήν άργίαν. Τοιούτοι δή ούν 
άνδρες απορία τών έν πολέμοις άνατεθραμυένων 
τοίς τείχεσιν έφεδρεύοντες, φυλά*σειν έδόκουν. *βς 
δε έπιπολύ ή μέν πόλις έν θορύβω ύπήρχεν, οί δέ 
Βάρβαροι ούκ άνίεσαν 9 1 τά έν ποσι ληϊζόμενοι, τότε 
δή Βελισάριο; δ στρατηγός κεχμηκώς ήδη ύπδ τού 
γήριος, στέλλεται δμως έπ* αυτούς έκ βασιλέως. Κα\ 
τοίνυν ό πρεσβύτης Οιά μαχρού αύθις χρόνου θώρα­
κα τε ένδύ; χαί κράνος άναδησάμενος, και άπαν τδ 
έκ παίδων αύτώ ξυνειθισμένον περιβαλόμενος σ χ ή μ α , 
άνενεούτο τή μνήμη τά φθάσαντα, χαλ ένέαζε τή 
προθυμία" τούτον γάρ τδν αγώνα ύστατου έν τω 
οίκείω βίω άπεργασάμενος , β , ούχ ήσσον άπηνέγχατο 

\iciis tropoea erexit. 312 ^ a n i cteoruin, quw ja»i β κλέος, ή οπότε τ ά κατά Βανδίλων τε και Γότθων άν-
accideraul, immauilas el suinma de fuluro despc-
ratio rem ipsam, quam aggrediebatur, majorem 
illuslriorcmque eflkiebanl, ei vicloriam jiictmdiftsi-
mam. Explicabitur Y C I U a me slalim accurale, 
qtionam paclo singula porada fueriul. 

16. Uux ilaque paululum cxlra urbem progrcssus, 
rabtrisquc ad oppidum dichim Clicltiviciis locaiis, 
summam suani el t»cili<uf- r<i peritiam doclaravit 
et audaciam longe majonm xiate. Rral eniin jam 
adinodiiiii scucx, magnaque uii par erat virium i in-
becillilai*' laborabal; nuilis lamen laboribus ccdere, 
neque alioqui wix cupidus esse videbalur. Seque-
bantur eum loricali prxsltnli robore vir i , quique 
in iionuullis cum ipso pr^liis docurlaranl, quai in 
Occidentis terris conleceral, non mnlto plun* ire-
i t i i i l is ; reliqua mulliludo erat c l plane tneriuis ct 
iuibellis, ideoque lanlum, quod incxperli cs.^ont, 
duicc bellutn cxislitnantes, quiquc spcciaudi polins, 
quam in acie confligendi causa aeeessf.raul. <<υιι-
nuxoralcliam ad eimi agrestiun» c vicinis locis turba. 
(ittiu eniui jaiu ipsisagri abarbarisesseut vasiali, uon 
babcutesquo se v<rleienl, ailBclisariuiii slatiincon-
iHgcranl. Is \\TO luriu agtrsliuui hiiis copiis ad-
juncia coiiunode upjjoriuiicqnc ubiis, auiplam fossam 

εστή^ατο τρόπαια. Ή γάρ τών προσυμβεβηκότων 
ά-.·άγκη χα \ ή περ\ τού μέλλοντος αμηχανία τήν τε 
έγχείρησιν μείζονα Ιδειξε καιγαυροτέραν χα\την νί­
κην άσμενεστάτην. Είρήσεται δέ μοι αύτίκα ές το 
ακριβές, δπο>ς έκαστα διηνύσθη. 

ις-'. Έπεξελθών γάρ ό στρατηγός ολίγον τού 
άστεος, καί ενΧέττου κώμη " τ ώ χωρίω στρατοπεδευ-
σάμενος, έμπειρίαν τε ές τά μάλιστα έπεδείκνυτο και 
τόλμαν πολλώ κρείττονα τής ηλικίας. Γηραιός μέν 
γάρ ην 3 4 ήδη, καί άσθενεία, ώσπερ ειχδς, είχετο 
πολλή· ούτε δέ *• ένδιδούς τοίς πόνοις έφαίνετο, ούτε 
άλλως φ^λοψυχήσα;. Είποντο δέ όπλίται μέν άνδρες 
άγαθοι ές άλκήν χαλ ξύν αύτώ έν.α τών αγώνων «ε-
πονηκότες, όπόσα δή έν Εσπέρα u ετύγχανε διανυ-

Β σας, ού 1 7 πολλώ πλείους τών τριακοσίοιν* τδ δέ λοι­
πδν άπαν πλήθος άνοπλόν τε ή ν περιφανών και άπό-
λεμον, και μόνω τώ απείρως έχειν ήδίστους ηγούμε­
νοι τούς κινδύνους, θέας τε • · ένεκα μάλλον ή παρα-
τάξεοις άφιγμένοι. Συνέββει δέ άμφ* αύτδν κα\ ό Η 

τών πλησ*.οχ<ορων άγροίκων όμιλος. Ηεπορθημένων 
γάρ αύτοίς ήδη τών αγρών ύπδ τών Βαρβάρων, ούκ 
έχοντες δποι τραπείεν, ώς Βελισάριου αύτίκα ήίΐροί-
ζοντο. Ό δέ τω πλήθει τών άγροίκων έν δέοντι 
π ρ ο σ / ρ η σ ά μ ε ν . ; , τ ίφρου εύρεΤαν πεοιεβάλετο, Υ.Λ\ 

V A I U J S LECT10NES. 
9 1 Post κα;. add. Par ή. t e Pro xai το). R ού τολ. l e πριν R. πλήν vulg. καταθειναι Β , καταθίϊεν 

vulg. *· άπονίσαντες Spb. Pa . . 1 1 άνίεσαν Κ, άνίεσαν v»?g. 3 1 άπεργασόμενος R. 9 9 Χέτου μήχω U, 
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κατασκόπους θαμά έστελλε, τάς τών εναντίων όυνά- Α circwradiuic, cxploratores trebroemisit, qui hosiium 
μει; είχάσοντας ώς οΤόν τε κα\ έςαριθμησομένους, 
χαλ εί τι έτερον έλείν δυνηθείεν άπαγγβλούντας Μ . 
Ούτω τε διετέλει'έκαστα γνωματεύων χα\ διανοούμε­
νος· νυκτδς 6ε έπιγιγνομένης, [Ρ. 161] φρυκτωρίας 
άνήπτε πολλά ς έπι μέγα τού πεδίου σκεδαννυμένας, 
Γνα δή οί πολέμιοι όρώντες οίηθειεν μέγιστον είναι 
τδ στράτευμα, ταις πυραίς άναμετρούντες· και τοί­
νυν ούτωδήφοντο, κα'ιδεόιότες ήρέμουν. Άτάρ ούχ 
έπιπλεϊστον ταίς τοιαύταις άπάταις καταστρατηγού-
μενοι, ήσυχίαν ήγον ήκηκόεσαν γάρ ήδη ώς ελάχι­
στος εΓη ό τών 'Ρωμαίων στρατός, καί ήχιστα αύτοίς 
αξιόμαχος* πλήν άλλ* οί στρατιώται πολλής είχοντο 
προθυμίας, περιφρονούντες μέν τούς αντιπάλους, εί 
κα\ μυρίοι δσοι έπιφοιτήσαιεν, τή σφετέρα δέ αρετή 

copias obacrvarenl, quanturo lieri 313 possei, ei 
dtitumcrareui, ct si quid aliud rcsciro posscnt, 
rciiuniiarctil : eoquc in slaiu inansil, siugula pen-
siians ei cum auimo suo rcvolveits, luuliosque in 
spoculis longe laleqnc pi.r agruia sparsis ignes 
accudil, «il liObleg eos couspicali, maxiiDum esso 
exerciluiu pulatcul, ι·χ igniuni acccusoium uiulii-
ludiiie cutn uiitictiles. £i quidern iia pluuc puia-
banl, ideoque nictueiiles sibi, quieii aubsliieruul. 
C*icruni non diidum boc inililari aslu ciusi cou-
qtiicraitt. Audicrant euim jam qiiam niinimum essa 
Rumanum excrciturn, nequc p u r c m , qui cum ip&as 
praiio decerncre possc.l. Beiisarii imliies iulcrea 
valde cianl alacies boslcmque coiilcmnebaiil, 

μάλιστα πεποιθότες άτε δή "Ρωμαίοι γε « δντες, κα\ Β β 0Ρ»« i n s < ; •wpemia ί**"**; vii·-
lule sua bellica piauipuc frcli, quippe quod Ru-εμπειρία μεγάλων ήδη κινδύνων τά πολέμια έκμε-

λετήσαντες. Συναισθόμενος δέ δ Βελισάριος τής τών 
ανδρών μεγαλοφροσύνης, χα\ δτι, μειζόνως ήπερ 
έχρην έπλ τοίς φθάσασι πόνοις Μ βρενθυόμενοι, τών 
έν ποσΐ κατολιγωρουσιν, έδεδίει μ ή ποτε άρα εντεύ­
θεν μεγίστην ευρυχωρία ν ταίς Ιλπίσι παράσχοιεν, 
παρεισδύναί " τε αυτούς καλ άπάγειν δποι καί βού-
λονται τφ βαδία; χα\ προσηνείς ύποφαίνειν τάς τών 
εγχειρημάτων εκβάσεις. Ός άν ουν " μή ούτω 
ταύτα συμδαίεν, ήθροισεν απαντάς (ς ταυτδ, ώσπερ 
ήδη τού αγώνος έφεστηκότος " · χαι φανείς ές μέσον, 
έλεξ* τοιάδε · 

ι ζ \ Ούχ ώς έκ δέους υμάς, ώ *· ονδρες, προς ^ 
τό θα(φείν άναστήσων, τοντο δή τό πρό τών 
κινδύνων γιγνόμενον, ήκω ζοις εΐωθόσι χρησό-
μενος Λόγοις' ή γάρ άν καϊ έπιλεΛήσθαι τών 
πρότερον μοι τή πείρα γνωσθέντων δόξα/μι άν, 
εϊγε *Τ tfrpartoiraf? 'Ρωμαίοις, έν συμπλοκαίς 
άεϊ τεθραμμένοις, καϊ πολιτείας, ώς είπείν, μεγί­
στων εθνών καθελούσιν, είτα νύν παραταττο-
ΐιένοις πρός Βαρδάρους άΛήτας, καϊ τούτους 
Ούτνονς καϊ Κοτριγούρονς * · , παραίνεσίν τινα 
πράς τό μή δεδιέναι προνήσειν * · . ΆΛΧ ορών 
έτ ύμίν πολύ τό ύπερφρονούν καϊ θρασννόμε-
νον, καϊ πέρα τού καθεστώτος ήρμένον, ούκ 
άλογον είναι τό δείτ άναμνήσαι τής αρχαίας 
υμών ·* εύηοσμίας ώήθτ\ν. Τό γάρ έκμετρον 

mani rsscnl, οι maxiiiioruin periculuruiu expcricii* 
lia in re bcllica exercilalisbimi. Bclisaiius vcro, 
animadvcrsa llla auimorum claliouo, quodquc inagia 
quam oporlcrcl de piajleriiis laboribus gloriaoieft, 
pi;racn(ia conlenui^renl, vertbalur, uc uiiuis suis 
spebus babcnas laxarenl, qu& ipsos liausversos 
quocunque vellent abriperent, eo quod faciles ad-
modutn icruiu, quas a<;gredicbaiitur evcnlussibi 
6ngcbaiil, quod qiiidem ne iia evcmrcl, oinnibus in 
uiium roaclis, vcluti prxlio jam iuimiiieatc, ipsc 
in incdhim progrrssus, iu buuc moduiu verba 
fcci l : 

314 17. Ar0ti taHijuavi c metu voi, ο viri, au au-

dendum ereaurut (quod quidcm ante praiia fien to-

lct), vcuio, comuein uiurus ve*bii. Vidcrer enim 

profcclo eorum, qua oiim expenentia ipsa mihi co-

gnila stwf, obliius, $i apud milues Romanos in pra-
tiis temper eductiios , quique maximarum propc dixc-

rim gentium res pubHcat ενετίεηΐΜ, nunc vero ad-

veriui vngos Varbaros, atque hot quidem Uuunos ei 

Cvlriguros , exhorlaiioM quadam ad excutieitdum 

melnm accommodata uterer. Scd cum in vobis ma-

gnam Animvrum elaiionem cutifidenltamque unimad-

verlam modum omnem exctdeniem , non abs re fu-

clxrxs mihi mm vitut, &i vo* veteris vestrw motUbliai 

commonefacerem. Onwe enim ivimudecatuM quacun* 

que m re rilandum e$i viri* couiatis, etiamsi ad lan-

πανταχού φνΛακτέον τοίς έμφροσιν, εϊ καϊ πρός ρ dubitem ntiquem finem temlat, el nimia ammi elatio 

τι εών έπαινουμένων φερόμενον χύχοι · ι · κα\ τύ 
μεγαλανχείν ές τοσούτον τοίς προΰπηργμένοις α% 

ές Οσον τών ομοίων διά παντός τνγχάνειν πε· 
πείσθαι, τήν έκ τού Λογισμού προμήθειαν άπο-
δάΛΧειν φιΛεί, χαϊ πρός άΛαζονείαν έξάγειν. 
Τοίς δέ πρός τούτο παρανοίας έληΛαχόσιν, ώς 
μηδέν ότιούν έν νφ τίθεσθαι των μετρίων, κάν ·* 

gloriatioque de rebus antca bene gettis, qua similein 

perpeiuo succetsum ccrio iwbi* pullicemur, pruden-

Itam tx animis profiigarc ivmucvil, et ad saperbiam 

arroganiiamque conciiare. Qui vcro eo vesaniw vene-

rnni. itl mhil moderaium unimo conciplunl, ti vcl ad 

Dcum ip&nm oppugnaudum suui cvaturi. Adhac cou-
siderare eiiam oportet, quod lamcisi burbari vhtuU 
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curriculum (jam enim conseuuerat ) , ccssisse ei Α τότε δή άμφ\ τήν έσχάτην του βίου πορείαν (ήδη γσλρ 
rcuunliasse laboribus visus est, magtttquc ei quo-
dammodo placuit bosles inter ?c c.ommillere, ei 
donis dcos sicnbi opus cral demtilcere , eaque ra-
tione quodammodo propHlsare polius , quam sibi 
ipsi coniidcre el pcrpeuio belligeraii. Quocirca et 
lcgiones imminui collabiqnc facile patiebalur, per-
inde ac si deinccps nulli neccssario usui tibi 
<>s$eni fulurac. Quae quidcin negligcnlia cum cliam 
«os, qui sccundas in administrationc hnperii partes 
oblincbaul, occtipasscl, quibus cogrndi a stibditis 
tributa et deinde excrciitbus 307 neccssaria 
supprditandt cura imposiia erat, bi parlim aperle 
eos defraudabaiu, pariim mullo seritis, quam opor-
tebat. pcrsolvebaiit. Per^oluio veiOjam, quanqiiaro 

καλ " έγεγηράκει) άπειρηχέναι τοίς πόνοι; έδοαεαι, 
χαλ μάλλον τι αύτδν ήρεσχε ξυγκρούειν έν σφίσι ποπις 
πολεμίους, δώροις τε αυτούς, εί π η , % δεήσοι, παπα*» 
θωπεύειν, καλ ταύτη άμωσγέπως αποκρούε σθαι, ή &Φ° 
έαυτφ πεποιθέναι και μέχρι παντδς διακινδυνεύουν. 
Τοιγάρτοι[?. 158J και «τεριεώρα τάς τάξεις διαφΟαε-
ρομένας, ώς δή τολοιπδν ή κι στ ά γε ·* αυτών προοτ-
δεηαόμενος. Και τοίνυν ταύτης έπιλαβόμενοιτής βαΦυ -
μίας οί τήν δευτέραν αρχήν τών σκήπτρων διέπχνυ-
τες, οίς δή φορολογείν την ύπήκοον κα\ είτα αεανέμαεν 
τοίς στρατεύμασι τά επιτήδεια έχπεφράντισται, οδτοι 
δή ** τά μέν περιφανώς άπεστέρουν, τά δέ χαί πολ-
λφ ύστερον ή όπηνίκα έχρήν άπεδίδοσαν δοθέντος άα 
όμως όψέ γούν *Τ τού όφλήματος, ευθύς οί τήν ποτυ-

scro, debiio, siatim bi in irauduienta illa el popu- ® ούργον ταύτην και δημώδη λογιατικήν ήσχημένοε. 4ψ-
lari suppuialoria artc exerciuti, fraudc eos , qui 
stipcndia mitilaria cogebant. adoriobaiilur, et quae 
jaui persobiia cianl, reposcebanl. Ilic enim eorum 
bonor ac dignilas cral, aliie alque aliis criuiina-
lionibiis militcs laccssere cibariisque eos dcfrau-
dare; ac quen admodum in reciproco fliixu refluxu-
quc undarum idem demen&um, quod ex iribulis ad 
legiones dcferebalur, nescio quo paclo reirorsitm 
derivabalur, redibalque oodem, unde fluxerat. At-
que tla quidero propugnalorea et prseliatores negli-
gebamur, ei cibariorom peiiuria pressi, niililiam 
bcilicosquc labores, in quibos eraul enulriti, dete-
rebanl, el alii alio duabebantur , vebtii aliud viur* 

ίαταντο τοίς καταλόγοις και άνεκαλούντο τά πεπορε-
ο μένα. Τούτο •· γάρ αύτοίς γέρας τε υπήρχε χαλ 
άς:ωμα, τδ τοίς στρατιωταις έπικλήματα 9 t έπάγπιν 
άλλοτε άλλα, κα\ της έδωδής αυτούς άφαιρείσοαι· χαλ 
καθάπερ έν παλιββοία υδάτων αύτδ δήπου τδ 1 yd-
τρον της παρασχεθείσης τοίς τάγμασι δασμοφορέας, 
ούχ οϊδα δντινα τρόπον, ές τούμπαλιν μετωχετεύετο, 
καλ έπανήει δθεν έβρύη· χαλ ούτω μέν τδ ύπερμα-
χουν χαλ παραταττόμενον χ ατημέλητο, χαλ τροφής 
απορία πιεζόμενοι χατελιμπανον τους αγώνας, αΖς 
έτύγχανον έντεθραμμένοι* χαλ άλλοι άλλοθι αποχω­
ρούν, ώς έτερον τινα μετελευσόμενοι βίον* είςδε γυ­
ναίκας άκοσμους ώς τά πολλά * χαλ ηνιόχους χαλ ά ν 

genus amplexuri. Ιιι malicres vero inboaestas ma- Q ξρας άγεννείς μέν έν τοίς άναγκαίοις χαλ άβροίιαί 
^ · W J - f μόνον δέ πρός τάς έμφύλους τάραχος παλ *ήν 

περλ τά χρώματα · έριν έμμανείς χαλ θαββαλέαος, 
χαλ άλλους έτι τούτων αχρειότερους, τά οτρατιοηιχΑ 
έσχεδάννυντο χρήματα. Ταύτα τοι % ή τε άλλη θρ$χε| 
χαλ τά πρδς αυτή τή βασιλίδι πόλει χωρία έρημα τε 
ήν χαλ αφύλακτα, ές δσον χαλ τοϊς Βαρδαροις βατά 
είναι χαλ εύεπίδρομα* είς τούτο γάρ έχείνοι ήρθηααν 
αλαζονείας, ώς χαλ άμφλ Μελαντιάδα 9 τήν χώμην 
στρατοπεδεόαααθαι, ού πολλφ τής πάλεοχ δαστη-
χυίαν, δτι μή τεσσαράκοντα χαλ εκατόν που αταάίους. 
Παραββεί « δέ αυτήν Άθύρας ποταμδς, δς δή ολίγον 
τι προελθών χαλ έπλ άνεμον χαιχίαν ήρεμα έχχλίνας, 
ές τήν Προποντίδα τδν βούν άπερεύγεται* δθεν δή 
χαλ ν τδ πρδς τ*, ακτή χαλ ταΤς έχοολαίς παρατοτα· 

hcusim se fleclens io Propontidem fertur; undo, D μένον επίνειο ν, τήν έχείνου φέρεται προοηγορίαν. 
Ούτω δέ τών πολεμίων ώς εγγύτατα αύλιζομένων, 
ευθύς άνά τδ Βυζάντιον τά πλήθη τών αστών έδεδίει 
χαλ χατεπέπληχτό, χαλ τά δεινά ού μόνον οποία παρ-
ήν, άλλ' έτι μείζονα διενοούντο, πολ·ορχ(ας τε όνειρο-
πολούντες χαλ έμπρήσεις χαλ σπάνιν τών αναγκαίων, 
χαλ διαρρήξεις τού περιβόλου. Τοιγάρτοι πολλάχις 

itma ex parie et aurigas el viros parum , abi res 
posiularel, fories, ted debciosos, quique ad civiles 
lanium lurbas et circi facliones vesano quodam 
smdio audaciaque ferebaotur, el in alios bis ad-
boc iuuliliorea mililaria slipendia dissipabantur» 
308 factutn cst ul ei reliqua Thraciae loca 
oppidaqoe regiae urbi circumjecta dcserta esaent 
omnique prxsidio vacua, alque adeo barbarorum 
iiicursionibas opporlona ac pervia. £o enim ilH 
arroganiis crantdaii, ul et circa Uelaniladero 
\icum casira locarint, non longius cenlum el quio-
quaginu sladiis ab urbe dislaulem. Circumfluit 
aulcni bunc Alhyras flavius, qui quidem ad exiguum 
qnoddani spatium progrcssus, Η ad GaKiam venium, 

cl quod ad lillus cjtisque fluminis faiiccs prolensuin 
csl navale, ei est cognominc. Cum itaque adeo 
propc arbem bostes caslra posuissenl, slalim By-
ranlinoruni civium muUtltido ingenli melu ac ler-
rore esl perculsa et mala sna, non qualia ]am prae 
oculis eranl, *ed longc roajora animo agiiabaui, 
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χαλ έν ταΙς ένδοτέρω λεωφόροι; φυγαλ αθρόοι τών έκ Α obsidiones vidclicet inco njiapie imaginaiiles , ct 
του ομίλου έγίγνοντο, καλ ώθισμολ * καλ πτοΐαι παρά­
λογοι, &σπερ ή6η τών Βαρβάρων είσβεβληκότω*. 
Πάταγο; τε πολύς ήρετο έν τοις πωλητήρίοις, των 
θυρών βιαιότερον προσαρασσομένων, (Ρ. 159] Ού 
μόνον 6ε τοίς πολλοίς χαλ ήγνοημένοις · τδ άνιάσθαι 
προσήν χαλ δειμαίνειν, άλλά γάρ χαλ άπααι τοίς Ιν 
τέλει· χαλ βασιλεύς δε» οΐμαι, αύτδς ού μάλατά ξυνεν-
εχθεντα περιεφρόνει. Άπεχοομούντο τοιγαρούν, πρδς 
αυτού έπιτετραμμένον, τά Ιερά όπόσα έχτδς τού 
άστεος Ιδρυται 1 9 χατά τά Ευρωπαία μέρη χαλ τδν 
παράκτιου χώρον, δς δή άρχεται 1 1 μέν έχ τών κα­
λουμένων Βλαχερνών χαι τού Κέρως 1 β, μέχρι δέ τού 
Εύξεινου πόντου παρατεινόμενος» τφ Βοσπόρφ συν-
απολήγει. Τούτων δή ουν απάντων τά τε έντιμα τών 

rorum necdisariamm inopiam, mocniumqoe perfra-
ciionts. Quocirca frcqaenler etiam in iuterioribtis 
plaleis deosa mtiliitadinis fuga flebal, impuUioites-
quo mututt, et pavorrs subilanet, periude ac εί bar-
bari jani irrupisstni. lngcns cliam fragor ac strcpi-
(ns in laberni& apud forum cxritabattir, foiibu» vio-
lenliua collisis. Neque 309 v e r o ptebcn* lamom ac 
vulgos boiiiiiniiu dolor ei pat/or invastrai, sed eiian 
outaes urbia primores. Qiiin ei iroporaior ipae ιιοιι 
parum oo rerutu staiu commovebalor. Nudabaalur 
ilaque aois ornanifiilis ipoiot porwiftsn aiqoe au-
ctoriuie lempla, quotquol eiira arbein eraut itta, 
ad Europ«um lalut cl loca liuori adjacentia, qo* 
quidem e Blacberoia ei Corno i u dictU ad Euxinom 

αναθημάτων χαλ τήν άλλην αφαιρούμενοι 1 9 χατα- Β osqoe poulum proleuaa in Boophantm deaioanl. Et 
αχευήν οίς ταύτα άνείτο, τά μέν έφ* αμαξών φέρον­
τες, είσω τής πόλεως άπετίθεντο , % , τά δέ άχάτοις 
εμβάλλοντας χαλ τδν μεταξύ πορθμδν διαπεραιούμε-
νοι, ές τήν καταντικρύ ήπειρον άπεχόμιζον. Καλ ήν 
δν τφ τότε θεάσασθαι τούς εκείνη νεώς γυμνούς χαλ 
άπηγλαΧσμένους, ώσπερ ούπω τής άγιστείας 1 4 μετ-
ειληχότας, άλλ' άρτι παθίστασθαι αρχόμενους. 

ιε\ Ούτω δέ φοβεροί τε χαλ μέγιστοι κίνδυνοι επί­
δοξοι 1 9 ήααν ώς πάντως έσόμενοι, ώστε αμέλει τώ 
τε έν Χυπαές τείχει χαλ τή Χρυσή καλούμενη πύλη 1 Τ 

λοχαγοί τίνες χαλ ταξίαρχοι χαλ όπλίται πολλολ έφ-

bta ilaqne oronibug proiioso donaria rcliquuoiqoo 
omnem apparatum aufereotoa i i , qoibti? id uegoiti 
erai daium, parlim plautlm in urbeiu ddaia in 
loto coUocarunt, parlim eymbts imposila, ei frelo 
inleroiodio trajeclo, in advertam ceniinonlcm deiu-
krunt; eraique ium vkkre sacras ii» ία loci* a»d«*s 
oudas omnibusque ftuia oraaioeniis exuias, perint'e 
ac nibil adbuc saoclimoaiae nacus et recenicr 
cxstrui coeptas. 

15. Adto vero lerribilia maximaque perieala ui 
omnino fulura, anioios occupabaut, ut vix in muro 
a Ficubus diclo cl porla noncupata aurea, duces 
qutdam et iribunt miliiares muiiiquo Aruaaii con-

δή προθύμως αμυνόμενοι " τούς Q atileriiil, ul forliler bosies, εί forlo iaipelam face-
έπίοιεν. ΤΗσαν δέ 1 9 ού μάχιμοι ώς reui, propul&arent. fc>inl vero neque bellicoai 

ειστήχεισαν, ώς 
δυσμενείς, είπου έπίοιεν. ΤΗσαν δέ 1 9 ού μάχιμοι 
άληθώ;, ουδέ μετρίως γούν τά τοιαύτα πεπαιδευμέ­
νοι, άλλ' έχ τών ταγμάτων έχείνων, ο ι 9 9 ές τδ δι­
ήμερε ύειν τε χαλ διανυκτερεύει έν τ$ αυλή άπεχέ-
χριντο 9 1, ους δή σχολαρίους άποχαλούσιν. Ούτοι δέ 
οτρατιώται μέν ονομάζονται, χαλ έγγεγράφαται τοίς 
τών καταλόγων βιβλίοις* είσλ δέ οί 9 9 πολλολ αστικοί 
τε χαλ φαιδροείμονες, χαλ μόνον, οΤμαι, δγκου τού 
βασιλείου Ινεχα χαλ τής έν ταίς προόδοις μεγαλαυ-
χίας 9 9 έξευρημένοι. Και τδ μέν 9 4 παλαιδν ούχ άλ­
λους τινάς έν τοίσδε θεμιτδνήν κατατάττεσθαι, ή τούς 
αύτουργείν τά πολέμια ήσχημένους. Καλ τοίνυν ουδέ 
χρήματα 9 9 είσήγον έφ*ψ ένστρατε υσασθαι, άλλά χαρι-
στηρίαν διαφανώς χαλ άζήμιον έδέχοντο τήν τιμήν, 

bellicoai 
rovora, sod ne mediocriier qnidem in rebus 3X0 
beilicis exen.iuti, aed ex illis legionibus, qoae ad 
boe tuni deatinat», ut ioterdiu et oody in aula 
veraeoiur; qnos tcbolarioo appellant. Hi vcio mili-
tes quidem vocaiilur, ei in caialogo siipendiaioruai 
eonsentur; sont aulem pferique eorum arbaoi et 
apiendideve8liii,8ed laotum agoodae digmuiis refue 
cau&a eimagniticeniitt, quoiics prodircl in pabltaim. 
Atque olim quidem oon alios quosdam in bnnc 
ordinem asciscere lieebal, quaro qui iracundfa re-
bus liellicis eraiil exercilati, ideoque neque pecu-
niam ullam peud«bani, ut buic ordini ascriberenlur, 
scd gratia citra ullos suoe tmnpius boc honoro 

άτε δή άξιοι έχ τών προηγωνισμένων άναδειχθέντες. D donabaulur, ulpoie digui οχ anleacue pr»liorum 
Ζήνων δέ φαίνεται Μ πρώτος δ Ίσαυρος μετά τήν 
τής βασιλείας άνάχτησιν πολλούς τών ομοφύλων 
τοίσδε τοίς τάγμασιν έναριθμήσας, ήχιστα μέν έν 
συμπλοχαίς άριστεύσαντας ή δλως εμπείρου; γεγε-
νημένους, άλλως δέ πως γνωρίμους αύτφ χαλ ξυν-
ήθεις. Είτα δοθέντος έν τψ τότε χαλ παρειλημμένου 
τού έξείναι ού μόνον άντλ μόχθων τε χαλ αγώνων χαλ 

laboribua declaraii. Zeno auiem Isaurus videiur 
primua post rocuperatum imperiuro rouhos iriboles 
biece legionibus acceosuiftse, quorum virtus ne-
qoaquam io proeliis emicueral, aui aboquin cxeici-
Utos, sod DOIOS sibi ac familiarcs. Postea, cum eo 
leinpore concesoiim receptumquo esset, ul non 
soium pro laboribu* οι foniludine in confliclibnido 

VARLE LECTIONES. 
9 χαλ ήγνοημένοις add. ex R et inlpr. ei obteurm $orti$ kemitui. 1 9 ήδρυται R. 9ώθιασμολR. 9 χαλ ήγνοημένοις add. ex R et inlpr. ei obteurm $orti$ kvmitut. 1 9 ήδρυται R. 9 1 άρχεται 
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αΐνηται edd. Pro μετά Par. χατά. 
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declarala , velmi compensalionis et pr«mii modo Α τήςέν μάχαις αρετής, ώς έν αμοιβής τρόπφ καλγέ-
accenserentar digni, sed ei i l l i , qui p l a i i c mdes 
alque inexpertes belli esseut, uon ex lueriio, sed 
ad g r M i a m : lioc, inqoam, obi initio conci^sum fuit, 
prodiit verisimilitcr cxindft in nediuin etiam ac-
ceplalio tnunerum, qu«311 omnibus, uli vidciur, 
reliquisest puleulior el dcinceps in uundinationem 
res abiit, ul non amplius iu lias legionesacrenseren-
tur qui vellenl, prifisquam altquain aiiri porlionciu 
depnsuissent: quam ubi persolvisseitt, slatim cilra 
ullam itiqttisitioneni inscribebantur reliquoqtie 
exercilui accensebanler, eliarusi plane operum bel-
licorum es^ent imperili. Alquo i l a delectu ncglecio, 
meriio ulique ad iniliiiae laborcs ιιοιι adigcbaiHur, 
quippe qui venalem euin honorem essont adepti, 
ignaviamque magno emissent. Talns iiaque viri ino-
pia vtieranorum mikitum imiris iiieideules, custo-
diam eorum agerc videbanttir. Cum vcro jain pcr 
Riullos dies urbs in b o c lumutiu versaretur, ueqne 
b a r b a r i obvia quaqtte vasiare desislerent, lum dc-
loum B< Iisariu& dux jam iracius senio, niandalo 
lamen imperatoris in eos iniilitur. IIic i l a q u e se-
utx loricam mullo jam teiupore dcsilatrt rfsuinens 
galcamque cnpili adapians, rt omiiem, cui a pucro 
assuevcrat , b a b i i u i u c a p e s s c u s , prselrrilomm 
memoriam rrdintcgrabal, pristinanique a u i n u a h -
crilaiem ac virtuiera revocabal. Hoc enim uliimo 
in vila sua bello confeclo nou miitorcm gloriain 
coosequebalur, qnam cum de Vandalis ei Golliis 

ρως έγκαταλέγεσθαι τους άξίους, άλλα κα\ τους 
παντάπασιν ά πολ έμου; τών ομοίων μεταλαγχάνειν 
ού προς άςίαν, άλλά πρδς χάριν· δοθέντος δή ούν 
τούτου τήν αρχήν, παρήλθεν είκότως είς μέσον ές 
εκείνου καλ Μ έκ τών λημμάτων επικουρία, ή πα­
σών, ώ ; έοικε, τών άλλων εγκρατεστέρα, χαι τολοι­
πδν 1 8 ές έμπορίαν μετέστη τδ [Ρ. 160] χρήμα, ώς 
μηχέτι άλλως έν τοίσδε τοίς στρατεύμασι καταλέγε-
σΟαι τούς βουλομένους, πρλν 1 9 άν χρυσίου τι μέτρον 
καταθειναι* τούτο δέ άποτίσαντες · · , ευθύς έγχαράτ-
τονται άνεξετάστω;, καλ τή άλλη δυνάμει έν-
αριθμούνται, εί χα\ παντάπασι πολεμικών έργων άν-
επιστήμονές τύνοιεν δντες. Ούτω τε τής χρίσεως 
ήμελημένης, είκότως άρα ήκιστα διαπονείσΟαι χατ­

' αναγκάζονται, ώ ; δή ώνιον έλόντες τδ γέρα;, χαλ 
πλείστου δσου πριάμενοι τήν άργίαν. Τοιούτοι δή ούν 
άνδρες απορία τών έν πόλεμοι; άνατεθραμμένων 
τοίς τείχεσιν έφεδρεύοντες, φυλάτσειν έδόκουν. 'βς 
δε έπι πολύ ή μεν πόλις έν Οορύβω ύπήρχεν, οί δέ 
Βάρβαροι ούκ άνίεσαν 3 1 τά έν ποσι ληΐζόμενοι, τότε 
δή Βελισάριο; ό στρατηγός κεχμηχώς ήδη ύπδ τού 
γήρο>;, στέλλεται δμως έπ* αυτούς έκ βασιλέως. Καλ 
τοίνυν ό πρεσβύτης διά μαχρού αύθις χρόνου θώρα­
κα τε ένδύ; καλ κράνο; άναδησάμενο;, καλ άπαν τδ 
έκ παίδων αύτώ ξυνειθισμένον περιβαλόμενος σχήμα, 
άνενεούτο τή μνήμη τά φθάσαντα, καλ ένέαζε τή 
προθυμία· τούτον γάρ τδν αγώνα ύστατου έν τώ 
οίκείω βίο» άπεργασάμενος , β , ούχ ήσσον άπηνέγχατο 

^iciis tropaea erexit. 312 ^ a m cteorum, qua* jam Q κλέος, ή οπότε τά κατά Βανδίλων τε καλ Γότθων άν-
accideratil, immaiiitas et summa de fuluro despc-
ratio rem ipsam, quam aggrediebatur, majortm 
Ulustnorcmqueeflteiebant, «ι vicioriam jncunditsi-
mam. Expltcabil<ir vcio a ine slulini accuraie, 
qiiouam paeto singula prraela fuerinl. 

16. Dux ilaque paululuin cxlra urbem progrcssus, 
rastrisquo ad oppidiim dicluin Cliellivicus locatis, 
suinniam Kiiaiu et i>elli<'»f r<i pcritiaui doclaravit 
et audaciam longe inajorem &late. Eral enim jam 
adiiiodiim soiiex, magnaque uti par erat virium itn~ 
becillilai^ laborabal; nuilis laine» laboribus ccdore, 
neque alioqui vilae ctipidus esse videbalur. St^jue-
bantur eum loricali prjcsl «nli roborc viri , quique 
in iionuullis cunt ipso pr^liis docurlarant, quai in 
Ocddeittis lerris couieceval, non mtiUo plurea- tre- ^ σας, ού 1 7 πολλώ πλείους τών τριακοσίων* τδ δέ λοι-

εστήίατο τρόπαια. Έ γάρ τών προσυμβεβηκότων 
ανάγκη χαλ ή περλ τού μέλλοντος αμηχανία την τε 
εγχείρησα μείζονα έδειξε καιγαυροτέραν χαλ τήν νί­
κην άσμενεστάτην. Είρήσεται δέ ροι αύτίκα ές τδ 
ακριβές, δπο>ς έκαστα διηνύσθη. 

ις', Έπεξ^λΟών γάρ ό στρατηγό; ολίγον τού 
ά?τεος, καλ ένΧέττου κώμη **τω χωρίω στρατοπεδευ-
σάμενος, έμπειρίαν τε έ; τά μάλιστα έπεδείκνυτο καλ 
τόλμαν πολλφ κρείττονα τής ηλικίας. Γηραιός μέν 
γάρ ήν 3 4 ήδη, καλ άσθενεία, ώσπερ είκδς, είχετο 
πολλή· ούτε δέ *· ένδιδούς τοϊς πόνοις έφαίνετο, ούτε 
άλλω; φιλοψυχήσα;. Είποντο δέ όπλίτσι μεν άνδρες 
άγαΟολ ές άλκήν καλ ξύν αύτώ έν.α τών αγώνων πε-
πονηκότες, όπόσα δή έν Εσπέρα 3 · ετύγχανε διανυ-

cenlis; reliqua miilliludo erat et plaue inenuis ct 
iiubellts, ideoque tantum, quod inexp«rli <kssenl, 
duicc bdhun exisliinanles, quiquc spcctaudi potius, 
quam iu acie confligendi causa accesseraul. Γ.υιι-
nuxoraletiam ad eumagrestiuinc vicinis locis tnrba. 
C C I I H cnim jaru ipsisagri abarbarisesseut vaslaii, non 
babeules quo se viTiereiit, ad Bclisahum slatitncon-
l»^cr;:r.t. l> voro lurba agrcsliuui siiis c«>piis 
juncia cuiimiudc iqqjonuncquc Ubiis, ampluiu fossam 

πδν άπαν πλήθος άνοπλόν τε ήν περιφανών καλ άπό-
λεμον, χαλ μόνω τώ απείρως έχειν ήδίστους ηγούμε­
νοι τους κινδύνους, θέας τε , β ένεκα μάλλον ή παρα­
τάξεως άφιγμένοι. Συνέ^όει δέ άμφ' αύτδν καλ ό"1· 
τών πλησ;οχώρων άγροίκων όμιλο;. Ηε πορθημένων 
γάρ αύτοίς ήδη τών αγρών ύπδ τών Βαρβάρων, ούκ 
έχοντες δποι τραπαεν, ώς Βελισάριον αύτίχα ήΟροί-
ζοντο. *0 οέ τω π/.ήδει τών άγροίκων εν ίέοντι 
προσ /ρησάμεν . ; , τ φ ρου εύρεΤαν πεοιεβάλετο, καλ 

VABUS LECTIONJSS. 

9 1 Posi κα». add. Par ή. t e Pro καλ τολ. R ού τολ. 1 β πρλν Β, πλήν vu!g. καταθειναι R, καταθ?ϊεν 
vulg. ' · άπονίσαντες Spb. Par. 3 1 άνίεσαν Κ, άνήεσαν vu?g. 3 1 άπεργασόμενος Β . 4 3 Χέτου μήχφ Β, 
CheiumesumhitpT. 5 4 ήν add. c\ Β. " il ο αι. li* ' · Εσπέρα CI., ύστέρω Β et vulg., inlpr. anit*. 
*T ού in utioquc codtcc a rcr. m. sn;>••rscrtpiuin csl. , Λ τε ins. ux B. 3 9 ό ius. cx B . 



157* HISTOIUAIIUM LIB. V. 1574 
κατασκόπους θαμά έστελλε, τάς τών εναντίων όυνά- Α eircnrndiixil, exploratores «rebroeinUil, qui hoslium 
μει; εΐκάσοντβς ώς οΓδν τε κα\ έςαριθμησομένους, 
χα\ εί τι έτερον έλείν δυνηθείεν άπαγγελούντας Μ . 
Ούτω τε διετέλεΓ έκαστα γνωματεύων καί διανοούμε­
νος · νυκτδς δέ έπιγιγνομενης, [Ρ. IGI] φρυκτωρίας 
άνήπτε πολλές έπλ μέγα τού πεδίου σκεδανν υμένας, 
Γνα δή οί πολέμιοι όρώντες οίηθειεν μέγιστον είναι 
τδ στράτευμα, ταίς πυραίς άναμετρούντες· καί τοί­
νυν ούτω δή φόντο, καιδεδιότες ήρέμουν. Άτάρ ούκ 
έπιπλεϊστον ταίς τοιαύταις άπάταις καταστρατηγού-
μενοι, ήσυχίαν ήγον ήκηκόεσαν γάρ ήδη ώς ελάχι­
στος είη ό τών Τωμαίων στρατδς, ν.αλ ήκιστα αύτοίς 
αξιόμαχος* πλήν άλλ1 οί στρατιώται πολλής είχοντο 
προθυμίας, περιφρονούντες μέν τούς αντιπάλους, εί 
κα\ μυρίοι δσοι έπιφοιτήσαιεν, τή σφετέρα δέ αρετή 

copias oUei varenl, quaiUum iieri 313 possei, ei 
dinumcrareirt, ct si quid aliud rcsciro posscut, 
rcnumiaruiit : eoque in slatu mansil, shtgula pen-
siians ei cum auimo suo revolvens, mutiusque in 
speculia longe laiequc ptr agruiu sparsis ignes 
acciidit, ttt bo*teg eos couspicaii, iuaxiinuin esso 
exercittim pularcnt, «x igiiiuiu acccusorum ntulli-
liidine eum niiliciiles. £l quidem iia plaue puia-
banl, ideoque mclucnles sibi, quicli subsiilorunl. 
fjtfarriin) ιιοιι dudiim Iioc inilicari asiu clusi cou-
quicrunl. Audicrant enitn jaru quam ntiniiuum esse 
Romanum excrciium, neqite p:»rem, qui cum ipsis 
praclio decemeic posstU. Bclisarii mililes iulcrea 
vable ciaul alacres bosicmqtie conlciiuiebaul. 

μάλιστα πεποιθότες άτε δή 'Ρωμαίοι γε "δντες, καλ « < ί 1 ί Λ Ι Ι , δ ί l l , a x i m i s i n s e ^petuia vii 
εμπειρία μεγάλων ήδη κινδύνων τά πολέμια έκμε-
λετήσαντες. Συναισθόμενος δέ ό Βελισάριος τής τών 
ανδρών μεγαλοφροσύνης, καί δτι, μειζόνως ήπερ 
έχρήν έπλ τοίς φθάσασι πόνοις k e βρενθυόμενοι, τών 
έν ποαΐ κατολιγωροΰσιν, έδεδίει μήποτε άρα εντεύ­
θεν με γ: στη ν ευρυχωρία ν ταίς Ιλπίσι παράσχοιεν, 
παρεισδύναί " τε αυτούς καλ άπάγειν δποι καλ βού-
λονται τψ βαδία; κα\ προσηνείς ύποφαίνειν τάς τών 
εγχειρημάτων εκβάσεις, '&λς άν ούν " μή ούτω 
ταύτα συμθαίεν, ήΟροισεν απαντάς ές ταυτδ, ώσπερ 
ήδη τού αγώνος έφεστηκότος *· · και φανελς ές μέσον, 
έλεξ* τοιάδε · 

luic sua bcllica pranipuc freli, quippe quod Βυ-
mani essenl, ei nuuimoruin poriculorum cxpcricu-
lia in re bdlica exercilalissimi. Bclisaiius vcro, 
aninindvma llla auimorum clalionc, quudque inagia 
quani oportcrci de pralcriiis laboribus gloriaoleft, 
pr;racmia coiilenuicrenl, vercbalur, uc niuiis suii 
spcbus babcnas laxarenl, quaj ipsos irausversos 
quocunque vellciit abriperent, eo qnod faciles ad-
modum rcrum, quas a«;gredtcbaiilur evculussibi 
flngcbaiit, quod qiiidem iie ila evcnircl, ©inniljui in 
iiiium roaclis, vduli pr&lio jam iiumiiietilc, ipso 
iu mcdiutn progrcssus, in buuc moduui verba 
fccil: 

ζ. Ούχ ώς έκ δέους ύράς, ώ %· άνδρες, πρδς 314 ^ ο η ^ιιηηανι e melu vv*f ο rin, ad au-
tb Ba^fieiv άναστήσων, τούτο δή τδ πρό τών 
κινδύνων γιγνόμενον, ήκω Τοις εΙωΟόϋΊ %ρ*ψδ-
μενος Λόγοις' ή γόρ δν καϊ έπιΛεΛήσθαι τών 
πρότερον μοι τ\{ Χείρα γνωσθέντων δόξαιμι άν, 
εϊγε στρατιώταις 'Ρωμαίοις, έν συμπΛοκαΐς 
άεϊ τεΰραμμένοις, καϊ πολιτείας, ώς είπείν, μεγί­
στων εθνών καθεΛούσιν, είτα νύν παραταττο-
μένοις πρός Βαρβάρους άλήτας, καϊ τούτους 
Ούννονς καϊ Κοτριγούρονς * · , παραίνεσίν τινα 
πρός τό μή δεδιένιιιι προθήσειν 4·. ΆΧΧ ορών 
έν ύμίν ποΛύ τό ύπερφρονούν καϊ θραουνόμε-
νον, καϊ πέρα τού καθεστώτος ήρμένον, ούκ 
άΛογον είναι τό δείν άναμνήσαι τής αρχαίας 
υμών ·* εύηοσμίας ώήθήν, Τό γάρ έκμετρον 

dendum erecmrni (quud quidcm auie prwlia fieri ιυ-
lcl), vcuio, comuetii tuurus ve>btt. Viderer enim 
profecio eorum, quts olim expoientia ip$a mihi co-
qniia sunl, obliius, l i apud wiliiei Romanos in pra~ 
tiis semper educalo$ , quique maxintarum propc dixc-
rim qemium re$ publicai ενετίετηΜ, nunc vero ad~ 
WJIIS vagos barbaroi, alque ho$ quidem Uminos et 
Colriguros , exhoriaiiQHC quadam ad exauieudum 
meinm accommodaia ulerer. Scd eum in vobii wa-
gnam rtnimorum elalionem cunfideniuimque unimad-
vertam modutn omnem excedeniem , non abs rc fa~ 
ctnrus mihi sum viiut, si vo* veleris veslrw modmtia! 
commonefacerem. Omne tnim immuderatum quacnn* 
que in re vilandum e$l viri* coni<itis> ctiamsi ad lau-

πανταχον φυΛαχτέον τοίς έμφροσιν, εϊ καϊ πρός ρ dubilem nliquem finem teudut, ei nimia animi elativ 
τι εών έπαινουμένων φερόμενον τύχοι β ι · κα\ τό 
μεγαΛανχειν ές τοσούτον τοίς προυπχ\ργμένοις Λ% 

ές Οσον τών ομοίων διά παντός τνγχάνειν πε· 
πείσθαι, τήν έκ τού Λογισμού π^μήθειαν άπο-
δάΧΧειν φιΜί, %α\ πρός άΛαζονείαν εξάγει ν. 
Τοίς δέ πρός τούτο παρανοίας έΛηΛακόσιν, ώς 
μηδέν ότιούν έν νφ τίθεσθαι των μετρίων, καν ·* 

gloriatioque de rebus antcu bene gentis, qua simitem 
perpetuo successum ccrio nobi* potlicemur, pruden-
ham tx animis profligare cvnsuevil, et ud snperbiam 
arrogamiamque concitun: Qui vcro eo vesania? vtnc-
runit ul nihil moderaium unimo concipinni, ii ναί ad 
Dcum ip&nm oppvgnandum suni cvuauri. Adhac ron-
ixderate aiam oportet, quod lameni baibari viiiuu 

\A\UJL· LF.CTIONES. 
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btliica U fortitudint longe315 Uubi* **nt ^[εήοτε$, Α αυτό τό κρείττον άντιτάττεσθαι προαχθείς- uml-
muttitudimt t*meu ιηρττεκΐ : ti $i qua> nitinqtu cx-
admni, imUr ** conferomur atque expendaatxT, tx-
cetsut ud tfomatttaUm redigetxr. Quo pacto igilur 
*on turpe fntrit, χοε, qui mquo apparatu immmi eon-
/fafari, adto precipiiet atque efrene* (erri, mi χεεμε 
umpotis, ueqme ordinii, neque temertriorum fortunm 
mowk*ntut%m raiiomem uttam habeamui ? Nequi enim 
qniiqxum, mli arbitror, maxuum ti kouei superavertt, 
nhi adiit judicii comiliique reciiludo. Quo tmm p*~ 
€io jum poiut, ui ego, qui ad tantam eamilUm ψετ-
vtni, ut propemodum wictui beUvque ineptus $im, m 
couflictibut prttliitqut wtruirer, nui me contiliorum 
boniiou prudtntmque tuittniartm? Qmocirco * i eiiam 
uxtctulis imbeciiHtaiem mens recla uc finno et quae 

τ οι κάκείνο σκοπείσθαι χρεών, ως ει χαϊ ποΛΛφ 
τής υμετέρας ανδρείας ήττώμενοι τύχοιεν, άΛΛά 
τφ πλήθει χρατούσι. Καί εϊπιρ τό εκατέρωθεν 
πλεονάζον άντεζετάσοιμεν ·\ χρός Ισότητα χω» 
ρήσει τά τής άμετρίας. Πως οδν ούχ αίσχρόν 
ημάς έξ άχχωμάλου παρασκευής [Ρ. 162] άγων* 
ζομένους ", ούτω Λίαν έχειν τό προπετές χαϊ 
άκάθεχτον, ώς μηδέ χαιρόν ή τάξιν ή τάς άτά~ 
χτους τής τύχης Μ φοχάς έν λόγω ποιείσθαι; Δυ­
νάμει γάρ χειρών ούχ άν τις, οίμαι, περιέσοιτο 
πολεμίων, ήν μή προσχί τό κρίνον ορθώς χαέ 
λογιζόμενον. *Επεϊ πώς άν οίον τε ήν " έμοιγο 
ές τόδε πολιάς ήχοντι, χαϊ οίον έξώρω τά πολέ­
μια γεγενημένψ, χαρατάξεστν όμιλεϊν χαϊ *ιν-, ι Λ · · « w » * ~* ' 

ψατ εεί opyelen* corroborat, εί ad τε% έεχε gerendm D δύνοις, εΙμή τοίς τής ευβουλίας άγαβοίς ένήν** 
εχεκεείίοί, vialn dsfeclum prudt*i\a comp*nuini ; 
qucmodo nou mutto ampiius tobis utilii stl futura 
juventuli corporiique robori conjunctar Simitroi enim 
ε fvrluito aiiquo casm vtt mauut wilio profecloi <«»· 
fau fortaiu rtcta cogitolio, qumque u εαείΟΜ ac-
εοΜΜοάετε κοτίί, im meliui ίτεηι\εττι erratumqne 
οοτήψετε pouit: ubi εετο mextU oitio, quod imcox-
εαΙΟαε, quam oporUt, m oggrriamuT, ad*er$i ali-
quid «Mnerif, ηαάε, qum$o, Ttmedium oc iatut ρείεη-
iur, εί primum itlud, qmod kmc figutn «*t><, $it 
έερτεταίΧΜ atque txbvtnnm f Alqui mirabiiur for-
tjlen aiiquU 316 admoxiiioms MMS insolentiam. 
CMM εηίη εχείΐβτε aique ετΐψετε coufidenliam mtram 

άμωσγέπως πεποιθέναι, Εϊ τοίνυν χαϊ γήρως 
άσθένειαν γνοψη στεφφά χαϊ τών προσηκόντων 
έριεμένη χρατύνει χαϊ διανίστησι χρός τό συνοί-
σον, άναχληρούσα τή ·· χρομηθεία τό έχ τής 
ηλικίας ένδέον, πώς ού μάλλον υμάς ονήσεε 
νεότητι συμπαρούσα ηαϊ τή του σώματος φώμα; 
Τάς μέν γάρ 94 έχ τύχης τ ατός ή χειρός dytr-
νούς άχοτεύξεις ίσως άν Λογισμός ασφαλής, 
χαϊ οίος τοίς χροοχεσούσιν άρμόσασβαι, μετα· 
σχευάσειε χρός τό συμφέρον, χαϊ δεραχευσειο 
τό ήμαρτημένον. "Ενθα δέ γνώμης σφαλείσης, 
τφ μή τά δέοντα δατνοηθήναι, τών άδουλήτων τι 
συνενεχθείη, πόθεν άν ληπτέον τό σώζον χαϊ 

cmunorumqu* atacnlatom οροτίετεί, ego h*c ε eou c ανακαλούμενα, εϊγε πρώτον έχεινο τό ταύτα 
iratio εηετνο atque immixuo, ει cogtimioitei vobii τίχτειν πεφυχός χαρατραπείη; Καίτοι θανμά-
injident εί miui, ει dubiai ipei facUm. σειεν Ισως άν τις έμού τής έχϊ τή χαραινέσει 
καινοτομίας, άέον γάρ προσεξαίρειν καϊ διανιστφν τό πεχοιθός έν ύμϊν χαϊ χροθυμούμενον, 
A U ' έγωγε χοιλΜνω ταύτα τουναντίον καϊ χαρωρούμαι, χαϊ λογισμούς έμδάλλων χαϊ δχνους, 
καϊ αμφιβόλους χοιών τάς ελπίδας. 

i g . CxUrum miki quidem εΐίαιχ hoc jxcundum oe 
toiupt uie ttdeUt, bonomqtu $pem miki conciiat, 
quod cum iaiibui viris ad pra4ium οεεεάο, quibui $i 
pcriuouro, »i laniiUum de acrimonia mnimorum τε· 
mitlant, muttum dic4udo tolxhu οίάεατ. Hoc vero 
$ibi quihqut veiivxm pertUMdeat, coxalui aciiontupu 
fimdenlta dtiiiluiai *OH €iu aunboada$ fortitudim, 
ud oudatim εί unwritali εί priewaricmiioxi ofcii. 
Qaocirca acrimonia quuUm animcrum tn vobh ma-

11)'. Πλήν άλλ' έμοιγο 91 μέν καϊ τούτο θυμηρες 
είναι δοχεί, χαϊ πρϊς τό εΰελπι φέρον, εϊγε 
τοιούτοις άνδράσιν ήκω σνμπολεμήσων, ούς εϊ 
χείσαιμι βραχύ γούν ύφεΛείν τού δραστήριου, 
δεινός άν έν Λόγοις, οίμαι ·*, κριθείην. 'έστω 
δέ χάς τις υμών ··, ώς ανδρείας όρμαϊς ούκ άνα-
θετέον τάς άνευ φρονήσεως εγχειρήσεις ·*, άΛΛά 
θρασύτητι καϊ χροπετεία καϊ χαρατροχή τον 
καθήκοντος τρόπου - ώστε τό μέν Χρόθυμσν τής 

moai, imo εί magi* αιεψ$ακε εϊοεαί; κιοάεταΐα vero ^ ψυχής μενέτω παρ" ύμίν, καϊ κατά τύ μάΛΛον 
€0$ii§mioqK€ cogitalicne, αίαχε inira ofUii limites u 
continenu, nimia oudaeia urrogantiam ucum trahexi 
succidalur. Νεαχε «ttlm moium ac limutUoUm ixfen 
€ogimr€ et τοηιιάετοτε, quo pacio τεέη$ ρτ*$εηαέκ$ 
«II «fttfdttm, imo tero digxiiaiom alqu* fidentiam. 
lla enim rebus, qua tx u$u $uni, ρετρεηιίι, εοηεεεία· 
heum ett omnino, mi jmtlom oudmciam conctpiamm$, 
quippt qnm nox ad ίχτεΠα {οτίαπα Umert εξετοίχτ. 

έναχμαζέτω * λογισμφ δέ σώφρονι χαϊ τών χροσ-
ηχόντων έχομένφ τό υπερβάλλον της τόλμης χαϊ 
χρός αύθάδειαν άνάγον 99 ύποτεμνέσθω. Ού γάρ 
δχνον έντίθησι καϊ δειλίαν τό Λογίζεσθαι χαέ 
σχοχείν δπως τοίς παρούσι χρηστέον, άΛΛά 
σεμνότητα χαϊ πα/,ρησίαν. Ούτω γάρ τών ώφε» 
λιμών διαγνίΉτΟέντων, έχεται χάντως τό δικαίως 
θαφφείν, ώς ού πρός άδηλους τύχας είπη προ-

VARLE LECTIONES. 
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ηγμένον, άΛΛίι rjj χρίσει τό fitCuior έχειν χα- Α *ed judicio sit confirmnta et stabilita. Scd dicel / J J -
ταΛηφθέν καϊ πεπιστενμένον «*. 'ΑΧΓ Ισως έρεϊ 
τις υμών, ώς ούχ οίον τε ·7 ρύσιν γενναίαν 
εύΛόγως όρμώσατ *β, καϊ τού μοχθείν διαπαντός 
έφιεμένην, [Ρ. 403] είτα νύν άθρόοτ έπέχειν 
χαί β/άζεσθαι χρός τύ ηρεμούν χαϊ ύρειμενον, 
χαϊ χέρα της ανάγκης μέΛΛοτ χαϊ βονΛενόμε-
νον,μάΛιστα δυσανασχετούσαν έ/ οίςχαθ' ημών 
οί ΊΒάρδαροι παροινούσι, φέροντες 19 άνέδην 
άπαντα, χαϊ παρ" αυτήν δήπου τήτ βασιΛίδα 
χόΛιτ τάς έχδρομάς ποιείσθαι τοΛμώντες. Έχει 
μέν oiv τ · ούτι* ταύτα, χαϊ βεδαιονται τή χείρα 
τό προσηκόντως υμάς τοις ποΛεμΙοις τ· όργίζε-
σθαι. Οίς γάρ σννεχεχώρηντο πρότερον, ού με­
τρίως έχρήσαντο · πΛήν άΛΛά χαϊ ΛΙανέφιχτόν, 

liiun aliquii vstlrum, 317 i l 0 n P°**e natnram ge-
neroiam et impelu ralioui consentaneo conciiaiaw, 
ει labom ptrpetuo appctentem, nunc confestim iuhi-
beri et cogi ad quielem el remutionem et moras ac 
dclibtralionet longioret, quam necessitas postulct, 
prctcipue cum wgemme ferat, berbaros adeo contu-
melioie uobis insuitore, omniaque promiscue agm ac 
\εττε, adeo ui ad ip&um usque regiam urbem excur-
sionet ftvere audeani. Ihec quidem Ua se habeut, et 
experientia ipsa comprobalur merita vo$ in hostes ira 
inflammaioi. Lenitate enim patienliaque veslra nequa-
quam moderale xsi $unt. Vcrumtamen vatde ειίαιη 
facile judicarim, viris cordalii compescere et submo-
tere ab ira furonm el perturbalionem, el incontultum 

οίμαι, τοις έμφροσιν, περιεΛεϊν μέν τού θυμού ^ ad τε%, qmm nobh $ese offerunt, impelum, tanlumqne 
τό μεμηνός χαϊ ταραχώδες, καϊ τοις χροστν-
χούσιν έγχειρεΊν άνεξετάστως Ιέμενον, χατέχειν 
δέ μόνον αυτού τό μεγαΛουργόν τ ε χαΧ άτρε-
Μτον, χαϊ χρός τάς έναντ ιώσεις άντέχον. Τών 
γάρ τής ψυχής χιν\\μάτων τά μέν δσα χεφύχασι 
χαθαρόν έχειν χαϊ ακραιφνές τό αίρετόν χαϊ 
καθήκον, τούτων έντεΛώς χαϊ δή άνθεχτέσν. Οίς 
δέ μέτεστι χαϊ τής πρός τάναντία τροπής καϊ 
έχνεύσεως ", τούτοις ού διά χάντων χρηστέον, 
« Χ Γ ές δσον έχουσι τό συμφέρον. Τό μέν ούν 
φρονούν αμιγές άγαθδν χαϊ άνόθευτον άπαντες 
είναι φι'μτοιχε άν. Τής δέ οργής τό μέν δραστή-
ριον εύκΛεες, τό δέ θράσος ν ι φευχτόν καϊ άσύμ-

εχ ea animi magnUndinem coniianliamque relinerc, 
εί adverianlibui obsiilere: nam εχ animas nwtibn* 
quuunque pure atque itncere sunl cum koneiiute vfti~ 
cioqxe eongruentes et expetendi, ii utique abiolute 
$unt amplectendi: qui vero eiiam in contraria nuluut 
at vergmnl, iU non perpetuo eit utendum, niti qur-
tenug utUilmtem affcrunt. Prudenliam itaqut putum 
minimeque aduluriHum bonum e$se, non negwritii, 
crtdo. In ira νετο acrimonia quidem et ilrenuitas at 
iaxdabUh: audacia εετο fugienda, ui damno non va-
c*ni. 318 Qtfoecrca Μ ouod w tra eil optimum «*··-
Ho#uUi, pr^ntiaque rei gtrendai lemperanUs, tla 
demum fidenUr ix hoitem eamui, ανίρρε qui niltjl 

φοράν. Ούχούν τό μέν δΛον τής δέ T i τό βέΛτι^ r oorum, qua ηεεεααήα sunt, negtexerimui. ϊίεο ίειι 
— χε~.~~Λ..-..^. ϊ t _ ι . - - J W J 4 ι στον εξαιρούμενοι, καϊ φρονήσει τό καζορθούν 

άναμιγνύντες, ϊωμεν ούτω σύν χαφΡησία κατά 
τών δυσμενών» ώς ούδενός ήμίν τών δεόντων 
χεμιοφθέντος. Γινώσκειν γάρ μόνον χρεών, ώς 
άγωνιστέον τβ πρός άνδρας βαρδάρους, έχιέναι 
μέν Ληστριχώτεροτ είθιχτμένους, καϊ Λαθραίας 
εφόδους ποιείσθαι, πρός δέ παρατάξεις εμφανείς 
αύ μάΛα γεγυμνασμένους, ουδέ ταίς συμχΛοκαις 
έγκαρτερείν χαιδευθέντας. Όρώντες δέ νύν στα-
δίαν μάχην κατ9 αυτών χαρεσχευασμένην, έρυ-
μάτωτ τε καϊ περιδόΛων έκτος τό άντιστατούν 
χαϊ άμυνόμενον έχϊ στρατοχέδου συντεταγμέ-
νον, άχοδαΛουσι μέν κατά τό είχός τά συνειθι-
σμένα' χεριαχθήσονται δέ χρός τό έμμίξαι χαϊ 

lam uiamui oportet, decertandum nobit ene OHM 
hominibui barbarU, qui prajdonttm i/t monm adoriri 
occultoiqiu insuitut {αεετ$ comueverunt, ad aperiu 
vero pradia non admodum tunt exircitaii, veqve vt 
confliclibu$ ρετάχτατε docti. Nunc aulem eetHcnic* 
ilatoriam pugnam in %ε apparari, εί exira tallum 
propugmcvda εί muros vim omnem obshlexdi ac pw · 
pxliandi iit exercitu eomtiiulam, depotUuri εχηί ve -
ritimiiiler veierem tuani eoniuctudinem, eoque addn-
eetUur, « 1 nobiscum mitccantur el collaio pode crmis 
άεεετηεηί, doctnte ipsoi neceisilate* Vobii vero pru · 
denUr rem gerentibMt patrioque ordine ac diiciplipa 
nUniibui attionetqut noitrat recto coniilio moderau-
iibut, cofnosunl reipsa, quanlo id, q^d «aerti/n-

προσχεΛάσαι καϊ συστάδην διαγωνίζεσθαι, δι- ρ tioxe noilrxque toixniaU et itudio eit aequUUum, ex 
δασχσύσης αυτούς τής ανάγκης - χΛήν άΛΛά ίεηιροταήο εί coocio umper ιιι praiiantixt. 
σωφρσνούντων ημών καϊ τή χατρίω τάξει χρωμένων, χαϊ μετ' εύδουΛίας έχϊ τά χραχτέα χω* 
ρούντων, είσονται διά τής χείρας, ώς τφ χαντϊ κρείττον άεϊ τό χροησχημένον Μ χαϊ τό αύϋυί-
οετον n τού αυτοσχεδίου καϊ ήναγκασμένον. 

df. Τοσαύτα utv 6 Βελισάριος ι\π&*. 01 δέ άχρα- 19. Hto dictjs Belisarius fjnero fecit. Bomani vero 
tt&nai ατταοαδάντες τδ λψον, εΓχοντο μϊ* χα\ ώς resipiicenleii, retiuiierunt quidem etiam ita foriilu-

VARIi£ LECTIONES. 
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(Γιι.ρ.ηι, pluaoulum lamen quid cis inerat circumsp.-*- Λ τ ή ; άνδρίας πλέον Ci τι ην εν αύτοίς τοΰ 
ciiouU, qnnm jaclaiilkp, ei tali fere animorum 3 1 3 
ftimiiiiluie pariier el modeslia cranl proctliti (ut 
miiiiiua comparcinus magnis), quaics oiim qui ciria 
Leonidaui crant Laccd<£mouii fuissc commeniorant, 
cum ad Thermopylas Xerxcs cis hnmincret. Sed illi 
quiiieiii ad intcrnecioneni otnncs crrsi sunt, eo solo 
celebres, quod non lurpitcr peritsscnl, sed nuillis 
aotca Pcrsis inleifeclis. Qui vcro Bdisario aderanl 
Bomaui, audacia quiJcm usi sunt Laconica, tinivcr-
sosautem liostcs foililcr lugarunl, c l quampiunmos 
wirum trucidarunl, ipsi nutlo singulaii incommodo 
ab illis affecli. Cum enim cx baibaiU duo eqtitluin 
iuillia a reliquo exercilu $eparala confcslim cum 
i!an»orc procnrrcreut, veluii facUiime hosios dele 

ρουμε'νου τδ εύλ7.€ούμενον. Τοιούτου τε T t , οίμαι, 
φρονήματος μετ' εύκοσμίας ένεπίμπλαντο, ώς ελά­
χιστα μεγάλοις είκάσαι, όποίψ · · δή πάλαι φασ\ 
τους [1*. 164] άμφ\ Λεωνίδαν Λακεδαιμονίους έν 
θερμοπύλαις, προσβάλλοντος 8 1 ήδη τού Ξέρξου ·% 
έγκαλλωπίσασθαι. Άλλ* εκείνοι μέν πανωλεθρία ·* 
διεφθάρησαν, μόνφ τούτφ εύδοκιμήσαντες τφ μή 
άγεννώ; άπολέσθαι, άλλά πολλούς πρότερον τών 
Περσών άποκτείναντες· οί δέ άμφλ Βελισάριον 'Ρω­
μαίοι πα^όησία μέν έχρώντο Λακωνική · πάντας δέ 
τούς πολεμίους έτρεψαντο άνά κράτος, καλ πλεί­
στους Οσους διεχειρίσαντο, ουδέν αύτολ άχαρι πρ'.ς 
αυτών ο τι χαλ λόγου άξιον πεπονθότες. Επειδή γάρ 
άθρόον έχ τού αφετέρου στρατοπέδου οί Βάρβαροι 

l u r i , ei spoculaiorce ad Bdisarium vcnlsseiit eos ^ ές δισχιλίους Ιππότας άποκεκριμένοι ΙΟεον σύν p-fIf 

ώς β^στα τούς εναντίους άναρπασόμενοι, αύτίκα ό 
Β:λισάριος, ώς οί κατάσκοποι ήκον έπιδεικνύντες 
αυτούς μονονουχ^, καλ δσον ούπω παρέσεσθαι δι:ξιόν· 
τες · \ άντεξήγε τούς άμφ' αύτδν, σοφιζόμενος ώς 
οίον τε τήν όλιγότητα καλ έπικρΰπτων. *Απολεξάμε-
νο; γάρ διακοσίους ίππότας πελτοφόρους τε καλ 
άκοντιστάς, είς ενέδρας · · έμέριζεν εκατέρωθεν ύπδ 
τή νάπη, όθεν ιοετο τήν προσβολήν Ισεσθαι τών Βαρ­
βάρων · προειρημένον, ώστε, έπε'-δάν αύτοΓς 8 β έγκε-
λεύσηται καλ σημήνη, τους οε εύΟυ; έπιεναι ακον­
τίζοντας τήν φάλαγγα τών πολεμίων, δπως δή πιε­
ζόμενη ύποστελλν.το, άχρηστόν τε αύτοίς έοι τδ 
πλήθος, παρατείνεσθαι μή δυνάμενον, άλλ' είς έαυτδ 

jiidicauics, c i jamjam adlulnros d»ccnto.s, suas con-
ira c<q>iasduxii, simulans quantum fieri poterat pau-
iitalem atqw<* ocfullans, Seleclos enim equiies du-
«etitos bcutaloi» et jaculalorcs in silva uirhtque i:i 
insidiis collocavit, qua parle baibaros inipeluin fa-
iluro* pulabat, pra?moititos, ut sitv.ul atqnc ipso 
signo dato maudasscl, cunfrsliiii in IiosiUc agmcn 
jaculaiiles piorucr^ul, nt nimiium jaculoruin vi 
[ucssi in arclt;m sc eoiUrabereut, et niuUitiido ipsis 
iittittlts rcddeidur, neque laxare ac 320 dilalare 
acictn possoit, scd ίο scipsos convoluli iuiplncatiquc 
«s^oni. Agivsiea vcro t*l qui c (ivibus cranl bcllo 

i , jussH, ut iugeiui clamore ci ftagore aratorum 
«iiiao, ue, quu irol, $cquerentur : cum reliquis eiiim ρ περιβλιττόμενον. Τούς δέ άγροίκους έκέλευε χαλ τών 
in medio eonstiierai , unquam bos^uin inipcluni 
5»j»er|o oxccpiurus. Cnmauiem jam vcniieni barbari, 
flininsque progredicnles inlra iiihidias pleriquc 
ρ Μ vctii^unt, Bclisarius siaiim cum iis, qui ipsi ad-
<Majit, adveisafiooteoccurrens, validissiinumSu eos 
impvtuin fectl, ct agrestes owjnisquc rcliqua muIU-
mdo clainorc c( lignorum, qux* cuiu iu usum gesia-
banl, coniploMone ac fra^orc puguantibus aniinos 
adlebaul. Balo vcro si>;iiO, eliam alii ex insidiis 
prosilicnlcs, utiintjue ir.insvcrsiin in bosics ruunt; 
ι };nii"irqae ct iii:nulliis major quam pro piaelii mu-
\:iiiludine csl cxciiaics. T».in Barbari omni ex paric 
j i c u l i s ir(i (id quod Β i;<.iriiir; prxcogilaral), in se 
ipsns <**»n*iloiiioiali el iu arctum rcdacli ac conipres-

αστών τους [πολλούς τοις *7] πολεμίοις έπιβοώντας 
τορόν τι καλ έπικροτούντας, έπε σθαι αύτψ ένθα καλ 
Γοι. "Αμα γάρ τοις λοιποις ές μέσον είστήκει, ώς 
τήν έσ€ολήν έκ τού εμφανούς έκδεξόμενος. "Ος δέ 
ήκον ήδη, καλ ές τά πρόσω χωροΰντες είσω των 
λόχων οί πλείστοι έγίγνοντο, αύτίκα Βελισάριος άμα 
τοίς άμφ' αύτδν αντιμέτωπος ύπαντιάσας συνέταξε 
σφισιν έ^όωμενέστατα· οί τε άγροικοι καλ τδ λοιπόν 
άπαν πλήθος έμβοώντες 8 β , χαλ έπικτυπούντες τοίς 
ξύλοις, ά δή ές τούτο έφερον, παρεθάρσυνον τούς 
μαχόμενους. Δοθέντος δέ τού συνθήματος, καλ δή οί 
άλλοι έκ τών κρυπτίων άναθορόντίς, τούς καθ* αυ­
τούς έκάτεροι κατά τδ εγκάρσιου έδαλλον · βοή τε 
έγίγνετο καλ ταραχή μείζων ή κατά τδ μέγεθος τοΰ 

st, litcii sc bciLiiido nou potcraut. Noquc cnim sa- \y πολέμου. Οί δέ Βάρβαροι πάντοθεν ακοντίζαμενοι. 
fiiiare coiumoJe poleraiu, cuin ncque lucus esset 
ti*:is, neque excur»ioiics cquis ct alarum circumdu-
riioncs facere polcranl; videbanlurque veluii ina< 
xi »»o <»\crcitu circunivenii el ίιι orbcm cincli . Nam 
rL qui a icrgo magtio uluialu cl fragore fos urge-
bant, terroreui incutiebanl, et pulvis in alium ela-
I M S 321 obslabaf, qiiominus de IIUIIICIO corum, qui 
ju cuuiliclu cranl judicarc posscnt. Piimus aulem 

τούτο δή όπερ Βελισάριος διενοήθη, είς εαυτού; άν-
εχώρουν, καλ είς στενότητα συνεσπειρσμένοι1*, άμύ-
νασθαι ούκ ήδύναντο· ούτε γάρ τοξεύειν αύτοίς εύ-
πετές υπήρχε τψ μηδέ χώραν είναι τοίς βέλεσιν, 
άλλά γάρ ούτε έκδρομάς τοίς ίπποις καλ ύπερκε-
ρώσ^ις ποιείσθαι· κύχλψ τε έδόχουν έχεσθαι ώ; δή 
μεγ(στ(;> στρατεύματι άπειλημμένοι. Οίτε γάρ όπισ­
θεν σύν άλαλαγμω έπιφερόμενοι καλ πατάγψ, εκ-

V A B I i E L E C T I O N E S . 

7 ί άνδρ:ία; }\. 7* τοιούτου ο'· Β. · # όποίω vulg. Η 1 προσβάλλοντος Β. προσβαλόντος vulg. · · £ερςου. 
·* π?Λΐ·)>ε:;.ία Spb Par. h i δ ίΓς ' .όντο; Spli. Ρ. 8 5 εί; δνίογειαν Β. ύπ*; τί) Β. έπλ τή vul^. ·* αύτοι; Β, 
αύτο; νιΙ; ' . ' 8 7 αστώ; τού; [π . τ.] πολ:μίο»ς. Sic oui.Jidavi; άστ. του; πολεμίους Β el vulg. ** ϊη· 
βοώντες Β. Μ συνεσπειραμΐνοι Β, συν:πΐιρςν.εν^ι Lu P

T I. el cd. pr.. συνεπειληαμενο; Par. άμύνασθαι Γ», 
ό 4;ύν:τΟ,ι \\\]·* 



niSTORIARUM LiBER V. 
πληξιν πσρείχον · 5 τε κονιορτδς ε!; ύψος αίρόμενο; Α Bcltsarius, inullis ex adwisa acie c»sis ac protli-
ού ξυνεχώρ-ι διαγιγνώσκεσθαι του; συμπλεχομένους, 
όπόσοι έτύγχανον δύτες. Πρώτος δέ Βελισάριο; πολ­
λούς τών άντιπαραταττομένο;ν διαφΟείρ ας, καλ τδ 
οίκείον μέρος άπωσάμενος , φεύγειν ήνάγκασεν. 
•Έπειτα δέ καλ τών άλλων απάντων έγκειμένων · · , 
στρέψαντες τά νώτα | Ρ . 105] οι Βάρβαροι ωχοντο 
ξύν άκοσμία, σποράδην σκεδαννύμενοι καλ ήχιστα 
αλλήλους δπισθοφυλακούντες, άλλ' ώς άν αυτών 
έκαστος · ' ψετο ώκύτατα άποδράσειν. Έπισπόμενοι 
δέ οί 'Ρωμαίοι έν τάξει, τούς έν χερσλν εύκολώτατα 
διεχρώντο. Φόνος τε έγίγνετο τών Βαρβάρων πολύς 
άμεταστρεπτλ άπελαυνόντων · τά τε γάρ ηνία τοίς 
ίπποις άπαντα μεθίετο· καλ πρός γε αί μάστιγες 
χατεπείγουσαι προανέστελλον τού τάχους τδ ένδόσι-

galis, in fugani cos coiupulil; dciudc veroaliis cliam 
tinivcrsis imprcssioncm facienlibus, barbari toi^a 
verlcntes iucomposilc fwgerunt sparsim ilissipali , 
iiultis sibi niultio a tcrgo cusiodiis cavcntes, scd quo 
cuiquc visum erat, efliisissimo cursu aufugicules. 
Bomani vero acic instructa eos insectamcs, extrc-
nios quosquc facillimc trucidanl; magnaquc barba-
rorum caedcs cst cdita, citra ullam cum cquis retro-
vcrsioncm fugiciuibns. Nam ct babcnas omncseqtis 
laxaraitt, ei praelerca flagclla assiduc urgcnlia pra> 
ripiebaift celeritalis remissioncni. Dcfccerat aiiiciu 
ipsos pr;c pavore cliam ars ipsa, qua maguoperc 
glortari solent. Fugicnles enim lii barbari niagii 
propulsanl cos, qui sese acriler inscclaiilur, relro-

μον · έπελελοίπει δέ αυτούς ύπδ τού δέους καλ αύτδ · · Β versim sagiltanlcs. Tunc enim etiam violcnlius sa-
δή έφ' δτω μέ^α φρονούσι τδ επιτήδευμα · φεύγοντες 
γάρ οίδε οί Βάρβαροι · ' μάλλον αμύνονται τούς ές 
τήν δίωξιν έγκειμένους, μεταστροφάδην έπιτοξεύον-
τες. Τότε γάρ καλ βιαιότερον κατά σκοπού φερό­
μενα ·* τά βέλη έμπήγνυται, ήνίκα τά μέν πολλή 
τη (*ύμη φέρεται · · ίΟύ τών διωχόντων, ot δέ, άντίξοι 

giiue scopo, qucm peltiiit, hnfiguntur , quando ilhe 
quidom niagno impetu rccia ferunlur in pcrscqucn-
lcs, et Iti ox advcrso occtirremes in sagillas pro-
ruunt contraque ferunlur, gravioremque sibi ipsis 
plagam efliciunl occurrendo et sagilias e proximo 
cxcipiendo. 

καταθέοντ<ς, άντεμπίπτουσι χαλ άντεπιφέρονται, σφοδροτέραν τε τήν πληγήν σφίσιν αύτοίς έκτελούσι 
τώ ύπαντιάζειν καλ ώς πλησιαίτατα ύποδέχεσθαι. 

κ'. Άλλά τότε γε άπαντα τοίς Ούννοις αμήχανα 
είναι έδόκει, χαλ ουδέ Ις πείραν έλΟείν τέχνης τίνος 
ήβούλοντο άμυντηρίας. ΈτεΟνήχεσαν δέ αυτών μέν 
άμφ; τούς τετρακόσιους, 'Ρωμαίων ·* δε δστις ού-

20. At turo temporis omnia Ilunnis despcrali 
*sse vidcbanlur, neqiie illis artcm ullam propul-
saiu! bosics alteniare in mcnlem veniebal. 322 
C.isi ilaquc sunt cx iis circiler quadringonli , <i 

δείς· μόνον δέ τραυματίαι ολίγοι έγεγένηντο. Μόλις Roniar.is ncmodcsideralus; pauci tamnni vulncraii: 
δή ούν Ζαβεργάν τε ό ήγεμών καλ οί έχφυγόντες #gre vero et Zabergan Hunnortim piafoclus, el qnt 
άσμενοι ές τδ στρατοπέδου ίχοντο 9 1 · cl γάρ δή τών 
'Ρωμαίων ίπποι πρδς τήν δίωξιν άπειρη/.ότες, αί-
τιώτατοι αύτοίς τού περιείναι γεγένηνται, έπε\ άν ** 
αύτοβοεί απαντάς κατειργάσαντο. Νυν δέ οί μέν 
τοίς *· χαρακώμασι σύν πλείστο) θορυβώ έμβαλόντες, 
συνεχύχησαν άπαν τδ λοιπδν στράτευμα, ύ-οτοπή-
σαντας αύτίχα μάλα διαφθερείσθαι Οιμωγή τε 
ήκούετο μακρά βαρβαρική · τοίς γάρ ξιφιδίοις τάς 
παρειάς καταξαίνοντες *, ώλοφύροντο κατά τδν πά-
τριον νόμον. Τωμαίοι δέ σύν Βελισαρίφ άπεχώρουν 
ές τά άπίσω, κρείττονα μεν ελπίδος ώς έκ τών παρ­
όντων διαπραξάμενοι, άξια δέ δμως τής τού στρατ­
ηγού προμηθείας. Τούτου δέ τού πάθους τοίς Βαρ-

cum co (ffugciaiil, la;li ίιι castra pmcncrunl . Bo-
manorum ciiim equi inseclaudo dcfaligali, maxin a 
cis catisa saluiis iucre : alioquin ad unutu oimn s 
co dic tmoidasscnt. Nunc vcro ciun lii iu vaihmi 
munilioiicsqne suas magiio cuin luinultu proniis-
senl , rtTiquum universum exercituin vrlicnicnter 
couturbarunt, veluli cerlis?inio cxilio ja:i;jani ini-
mincnte. Ingens Uaquc Barbaroruin <»ju!atus exau-
diebaiur : cultris euhn gcnas laceranlcs. pairio 
niorc lugebant. Botnani auleni cum Bclisario ad 
sna rcdicrunl, re mdius quain sperarant grsta, 
digno lamcn prudentia ducis eventu. Barbari vcro 
bac cladc uccepla, molis slatim e Melanliauc ca-

βάροις ξυνενεχθέντος, αύτίκα οίγε άραντες έκ ^ slris, reirorsuin tiepidi msere. Belisarius autem, 
Μελαντιάδος, φχοντο ές τά οπίσω πεφοβημένοι. Βε­
λισάριος δέ καίτοι χατά τδ είχδς οΤός τε ών αυτούς 
πορευομίνους μάλλον τι διαχειρίσασθαι χαλ πημήνσι, 
έπισπόμενος 1 άνθρωποι; ήδη χατεπτηχόσι, καλ οίον 
φυγήν τήν άναχώρησιν ποιουμενοις· ό δέ ευθύς ομως 
άαχ τήν πόλιν έπανήει ού μάλα εκών, άλλ' έκ βασι­
λέως αύτώ προστεταγμένον. Επειδή γάρ άπας ό 
δήμο;, τού έργου σφίσιν άπηγγελμένου, ηδ-5ν τε αύ­
τον και ανυμνούν κατά ξυλλόγους, ο*>ς ύπ* εκείνου 

tametsi verisiiiiiliier eos abeuntes inajurc sdagc ac 
damno afficere potuissct, utpotc homincs jam mclu 
pcrculsos inscclanfi , cum fugae similcm disccs-
sioncm faccrent, niliilominus tamen staiiin iu urbeni 
rcdi i i ; idque ιιυιι lam ex animi sui senlcniia, quam 
impcratoris jussu. Cum 323 e | M i n P"I">lus uni-
vcrsus, vicloiia bac ipsis nuiiliata, euin decautaroi 
ei ίιι coiivemihus sumniis latidibus ciTenel, vduii 
ab illo apcriissiine conservalus , moinordil \cro l\ 

VABIiE LECTIONES. 

· · έγκειμ. Spb. Par. * ! αυτών έκαστος Β, έκαστ. αύτ. viilg. >· καλ αύτου; Β. ·* φ:ύγοντες δ: οί βά',β. 
"φερόμενα οιιι. Β. »» έφέρ.ται Β. αντίξοοι Β. »· 'Ρωχαίοι Β. 9 1 ή κοντό Β. »· Ρ Ι Ό άν Β ο£. σ Γ., 
5«αντ. Β, ά-αντ. αύτ. vulg. *' μεν έν τοί; vulg. 1 o^vfia^iιΟαι 11. 1 καταξαίνοντ:; Β, χατα^νοντες 
viil,;. 1 επιοπο;/ενος11(01.}, έπισπώμενος vulg. 



ί » « A G A T H I . f i SCHOLASTIGI 15SI 
P"s^im<que halmit p:t»rosquc primoros uibis, ικ- Α περιφανίστατα σ: σωσμένο;, τούτο δή 4 έδαχε πολ­

λούς τ:ύν έν τέλει καλ ήνίασε φθάνω ληφθέντος χαλ vidta ei lixore occupaios, viiiis adco alroubus vt 
^emper rptima quxqtie labcfaclanlibus. CabiM-
niaii ifa<;ne sunl virtim, u l arrogantcm 11 popularis 
aune blaiidilits msolescentem, aliasqne spes animo 
agitaulem; quibus quidem de cansis cilissimequo 
eo veiitum esi, ut non absoluiissimam gloriam re-
portaret, nequc ob res praeclare a se geslas tlebilo 
honore aflicf retur; sed omnis vicloria laus ei qno-
ihnimodo e tiiaoibus effluxit, quanlaro in illis erat, 
obliilerata pr&miique expcrs ct in universum ei-
kiiiio involuta. Porro quod pneslanjjftsimornm 
aniinorurn acrimonia oblundatur, eooi non collau-
tlaniur neque dcbito honore afliciuntur, quodqno 
4*x boc res poblicx detrimentum accipiant, quod 

βασκανία, πάΟεσιν ούτω δεινοίς καλ [Ρ. ttiGI άε\ τά 
κάλλιστα λυμαινόμενοι;· Τοιγάρτοι διέβαλλον τδν 
άνδρα ώς μεγαλαυχούντα χαλ διαθρυπτόμενον έπλ xfl 
τού ομίλου εύνοια καλ ές άλλας όρώντα ελπίδας. 
Τ β ν δη Ενεκα τάχιστα τα άφίκται, ώς μή τελεώτα-
τον άροιτο κλέος. Καλ ουδέ έπί τοΤς ήδη πεπονημέ-
νοις τ ιμή ; άπώνατο της προσηχούαης * άλλά δ ι έπε ι 
αύτώ τά τής νίχης, τόγε έπ* έχείνοις · , φρούδα χαλ 
άμισθα · χα\ παντάπασι σεσιγημένα. *βς μέν ούν 
τών αρίστων ψυχών αμβλύνεται τδ δραστήριον, ήνίχα 
μή έπαινοίντο, μηδέ τού πρέποντος άπολαύοιεν, χαέ 
δπως ένθένδε τά χοινά χαταδεέστερα γίγνεται τ φ 
μή δρθώς άσκεϊσΟαι τά άτιμαζδμενα, είτε πολέμων 

ιιοιι rccle curenlur et decorenlur eav quac coslcmpla Β ειεν αγώνες, εΓτε λόγων παιδείαι, εΓτε άλλο τι τών 
jaceiit, sive bollifi sint labores, sive lilierarinn, 
disriplinae, sive aliud quidpiam eorum, quae maximi 
SIIIU niomeuti, ditltim jam anlea est a vcteribiis 
sapicmibiis el deinonsiralum ; faciicqne a qnovis 
ex quolidianis eveniibus intflligi polest. Hunnivero 
priiiium quidem iiisoctalionem quamdam stispicali, 
et multo cum luniullu longis quoe vocant murts 
ogressi, posleaquam Bel sarium revocalum fuisse 
co^iioruni, neqne alius quisquam in ipsos moverci, 
loniins rursum procedebant. 

324 -1« Inlerea alia baibarici exercitu* portio, 
qnas ad Chersoueaum consedfral, frequenter rau-
nim adorti sunt, scalis aliisque macbiuis obsidiona-
libti* admolis ; frcquenter itcm a Bonianis, qui in -

ούτω καιριωτάτων, εΓρηται μέν ήδη τοίς πάλαι οο-
φοίς χα\ άποδέδειχται, 0φδιον δέ, οήεαι, χαλ παντλ 
τ φ προστυχόντι διαγιγνώσχειν έχ τών δσημέραι 
ξυμφερομένων. 01 δέ Ούννοι τά μέν πρώτα δίωξίν 
τινα ύποτοπή σαντες, χαλ ξυν θορυβώ πολλφ τών 
μαχρών καλουμένων τειχών ύπεχβάντες, έπειίή 
έδωσαν, ώς Βελισάριος μετάπεμπτος έγεγόνει, χαλ 
ουδέ έτερος τις αύτοίς έπεφοίτα, πάλιν σχολαίτε^ον 
έπορεύοντο. 

χα'. Έν τούτφ δέ άτερος τών Βαρβάρων άπο· 
δασμδς \ ο! δή έτύγχανον έφεδρεύοντες τ«, Χε££ο-
νήσφ, πολλάχις μέν · τψ περιβδλφ προσέβαλλον, 
χλίμαχάς τε προσάγοντες χαλ τάς μηχανάς τάς έλε-

lus eranl, omnibus viribus se luenlibue reptilsi. C πόλεις * πολλάχις δέ ύπδ τών ένδον δντων Τωμαίων 
Prujerai autoro his Germamis Dorolbei fllius, ad-
inodiim quidem ille juvenis, ct jam prinium bar-
bescens, sed animo duce digno prs&lans et reru?» 
«laic longe grandiorum conatu. Patria buic erat 
urbs Ulyrica, Bedcriana olim dicia, postea vero 
Ptima Jusliniana appellala. Justinianus enim im-
perator, ulpote in ea priroum in lucein edilus, ra-
riis opcribus ac fabricis merilo palriam suam orna-
vit, et ex obscura opulentam illuslremque effccic, 
suamqtie i l l i iniparlilus esl appcllationem. Ev bac 
vcro genus duceiis bic Germanus, vebomenler iUi 
cbarus eral. Quocin a cum oclavum ab ortu aonurn 
^xegisset, duclus est ab ipso in urbeiu regiaro, 

άπεκρούοντο σθένει παντ\ αμυνομένων. Έγείτο δέ 
τούτο>ν Γερμανός δ Αωροθέου νέος μέν γε ών χο-
μιδή, χαλ πρώτος ήδη ύπηνήττ^ς% φρονήματι δέ 
στρατηγιχφ διαπρέπιυν χαλ πολλφ πλέον τής ηλι­
κίας τδ μεγαλουργδν κεκτημένος. Πατρ\ς δέ ήν αύ­
τ φ πόλις Ιλλυρική, Βεδερίανα μέν · · έχ παλαιού δνο-
μχζομένη, ύστερον δέ Πρώτη Ίουστινιανή μετά* 
χληθίϊσα. Ιουστινιανός γάρ δ βασιλεύς, άτε δή χατ' 
αυτήν είς φώς προηγμένος, έχοσμησέτε είκοτωςτήν 
πατρίδα έργοις ποικίλοις, χαλ ές αφανούς εύδαίμονα 
έξειργάσατο χαλ τής οίχείας αυτή μεταδέδωχζν προσ­
ηγορίας. Έ χ τούτον 1 1 δέ τδ γένος Ιλκων δ Γερμανός 
σφδδρα οί έπεφρδντιστο. Τοιγάρτοι οκταετή χρδνον 

Buuunaque cnra habilus. Nam et grammaticorum ^ έχ γενετής διανύων, ήχδη πρδς αυτού ές πδλιν τήν 
scholas adibat, et philosopbica collegia freqocn- βασιλίδα, χσΛ τη μνε ίας άπώνατο πάσης. Τοίς δέ γάρ 

τών γραμματιστών ώμίλει διδάσκαλείοις, παλ πρδςγε 
άνά τά φροντιστήρια φοιτών, τής τών Αατίνων μετέσχε 
παιδείας. Έπελ δέ ές ήβης μέτρο ν άφίχετο, έστειλε 
γε αύτδν αύτίκα έν Χεβ^ονήσφ, άρχοντα τού τ^δε 

lans, Latinorum etiam disciplina imbuobaiur. Post-
eaquam vero ex epbebis exces^ii, stalim eum iu 
Chersonesum ablegavit, et exercitui, qui ibi erat, 
praefecil; m ipsi stalini juventuiis fcrvor ct floxi-
bililas et gloriae appetenlia conveuieniibus 325 * c 

conducibiljbus rebut expleretur, nequc abripcroiur 
ac proailirel a<( moiusraiioni parum couscnianeog, 

στρατού χαταστησάμενος, ώς άν αύτφ ευθύς τδ τής 
νεδτητος δξύ χαλ ταχύ^^οπον χαλ πρδς τάς δδξας 
ή ρ μένον έν τοίς προσήχουσι χαλ άναγχαίοες άπο· 
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tt85 HISTORIARUM LIBER V. 1586 
πιμπλάνοιτο, άλλά μή προθέοι καλ άνισκιρτώη πρ*,ς Α populariaque sludia cl eqnesti ia cerlamiiia ουίοι i -
κινήσεις άλογους χαλ δημώδεις ορμάς, καλ ίππων 
άμιλλας τοίς χρώμα σι μεμερισμένας, έν οΤς ώς τα-
πολλά τδ Wov, εί μή ές έτερον τι τών χρησίμων 
ένασχοληθείη, βσδίως 0έπει χαλ έκταράττεται. Τότε 
δή ουν (Ρ. 167] τών Ονννων τή Χε££ονήσω προσ-
καθημένων χαλ ένοχλούντων, ούχ άνίει δ νεανίας 
τάς τα προσβολάς ανακόπτων χαλ πάααν βουλήν 
άμυντηρίαν διανοούμενος. Αύτδς τε 1 1 γάρ οίκοθεν 
τψ έπιβόλω τής αύσεως εύστοχώτατα διεγίγνωσκε 
β β τδ συνοίσον, χαλ τοίς πρεσβύτεροι* τών t % άμφ' 
αύτδν χαλ πολλοίς ήδη πρότερον πόνοις τούς τών 
πολέμων ι β αγώνας έχμεμελετηκόσι μάλα· σύν ευ­
κολία έπείθετο τά πρακτέα ύφηγουμένοις. Έπελ 
δέ ουδέν τι πλέον είχον άνύειν οέ Βάρβαροι, ούτε 

bus distiiicla, ad quae juvenlus plerurnque, tiisi 
poitore aliqua in re occupelur, facile \ergit ct dc-
(urbator. Per illud iiaquc lernpus lluiniie Clicrso-
nesum iusidentibus atque infesiantibus, non Uesi-
stebat bic juvenis ct eorum insukus infringere, 
omneque consiliani propulsaudo hosti excogiiare. 
Nam el ip*e ex sc naturali indusirta quid maximc 
consolnnii ei ex rc esset, opiimc collimabat, cl 
senioribus, qui ipsi aderant multisque anlca belli-
cis laboribus eraui cxercilati, faciUime obiempc-
rabat, qira facienda cssent suggerfnlibus. Barbari 
iiaque, rum nibil ipsis reliqui eseel, quod exsequi 
possent, quippe qui ntqttt, ltt in obsidione, vaBa 
io&idebanl, neque murorum oppugnalioni inleiilr 

1 · " H » """t r Γ Ο ~ 

ώς έν πολιορκία έφεδρεύοντες τψ έρύματι, ούτε ertnl, slalucruni alium modum audaci eUcmcraria 
πρδς τειχομαχίαν έγχείμενοι, έγνωσαν τρόπου έτε­
ρου αυθάδους τε χαλ γενναίου χαλ λίαν πρδς τδ φι-
λοχίνδυν^ν άγοντος άποπειραθηναι, ούτω τε ή θάτ­
τον έλείν τδ χωρίον, ή μεθείναι τολοιπδν χαλ άπο-
παύσασθαι χαλ ές τά σφέτερα ήδη άπονοστησαι. 
Καλ τοίνυν καλάμους ώς πλείστους άθροίσαντες εύ· 
μήχεις τε άγαν χαλ ές δ τι στενούς χαλ παχ(-
στους χαλ τούτους έπ* αύτοίς έναρμοσάμενοι χαλ 
ξυνδήσαντες χαλωδιοις τε 1 4 χαλ τολύπαις, χώμυθας 
πολλάς άπειργάσαντο. Τότε δέ 1 7 ξύλα ΙΟυτενή χα-
θάπου ζυγά χαλ έγκαινίδας w ύπερΟεν χατά τδ 
έγκάρσιον ένΟέντες, ού διαπαντδς, άλλά μόνον άμφλ 
τά άκρα καλ τδ μεσαίτατον, χαλ μεί£οσι δεσμοίς 
περισφίγξαντες, ξυνήπτον άλλήλαις αύτάς , # χαλ ^ 
ξυνεμίγνυον * · , λίαν έν χρψ πεπιεσμένος, ώς τρείς 
τυχδν ή χαλ πλείους ές μίαν άποτελείσθαι σχεδία ν, 
εύρος έχουσαν άρχουν πρδς ανδρών τεττάρων ύπο-
δοχήν χαλ έπίβασιν, χαλ τψ βάθει ές τοσούτον ·* 
διικνουμένην, ές δσον φέρειν βεβαίως τά άχθη, χαλ 
τή λεπτότητι μή χαταδύεσθαι. Τοιαύτας δή ουν ού 
μείον ή πεντήκοντα χαλ έχατδν έτεχτήναντο σχε­
δίας. 'Ος άν δέ αύτοίς πλωΐμώτεραι Μ εΤέν, οί δέ 
τά εμπρόσθια τούτων ήρεμα πρδς τδ μετέωρου ές 
πρώρας τύπον περιαγαγόντες χαλ ύποκάμψαντες 

pericultque pleno facinore lcntarc, eaque raliono 
vel citius oppidum capcre, vel deserere alque de-
aistero ei ad sua reverii. Arondinibus ilaque quam-
plurimis coHectis, quae el loogac adroodum ct qtiam 
raaxime firm» cratscquo essent, iisque inler so 
coaplatis, 3 2 β c l restibas lanaquo carpla colliga-
lis, crates complores confecerunt; tum vero perii-
ois in loogum porrectis, tanquam jugia ac transim 
transvorsini superinjectis, non perpciua serie, scd 
lanturo ctrca extrcma ipsaque media craiium, ma-
joribusque vhiculis eas circumligaias inter se com-
miuebanl t l coaplabant, valde arcle eompressas, 
Ba ut tres forte aut quatuor unam navicHlam efll-
cerent, latiludiue saiis ampla ad qi;a(uor vcctorcs 
excipieiiduai, eaquo profundiiate, ut ponderibuo 
impoeilis luU) vobendis par essel, et pr« lcmiiuto 
noo demergcretur. Uuusmodi itaqne itaviculas mi-
oimofli ceDium quinquaginta cooolruxerunt. llt 
vero navigalioni apiiores esscnt, anleriores earuoi 
parloa in prorae speciom leniler cirrumducentes 
atqtie recurvanic», et veluli acroteria ac pluleos 
navales imiUnleg, scalmos ex ulroque laiere et 
veluli sponlaneas quasdam adremigaiiones sunt 
commenii. 

κ^λ ώσπερ άχροστόλια καλ προέμβολα έκμιμησάμενοι, κωπητήρας έφ* έκατέρφ πλευρά οΤυν 
παρεξειρεσίας Μ αυτομάτους έμηχανήσαντο. 

κβ'. Καλ τοίνυν ούτως έκαστα ώς οΓόν τε ήν αύ- D Cum iiaque iu hunc modum tulo omuia ip-
τοίς έν τψ t v άσφαλεί καταστήσαμενοι, ενήχαν 
άπάσας -ή Θσλάττη λαθραίως άμφλ τήν έσπερίαν 
τού κόλπου άκτήν, τού πρδς τή ΑΓνω τή πόλει 
περιαγνυμένου · · · έμβάντες δή ούν έν αύταίς άν­
δρες ές έξακοσίους, χαλ πτύα ώς π)είστα ταίς έπι-
καλαμίσιν έντροπωσάμενοι, καλ άμαΟέστερόν πως 
ταύτη έρέττοντες, άνήγοντο ώς άπωτάτω e t της 
χέρσου, έξωπλισμένοι τε εύ μάλα καλ πρδς τδ ενερ­
γού έστηχότες. Ούτω γάρ ψ*ντο πελάγιοι ήρεμα 

aie, quoad fleri polorat, esoent comparala, universas 
naviculas lateuter mari immiUunt, circa occidenlale 
tinus liltus, qui A£num urbem vcrsus circuniagi-
tur. Ingressi iiaque eas viri sexcenli, el paieat 
quamplurimas in arundinum cominissuras immii-
lentcs, ac imperilius quodaniuiodo ca cx parie 
remigantea, longiasime a terra provecli suut, op-
lime armali et ad opus parali. Polabant enim se 
ita sensioi in mare ovectos, 327 r a c i , e supcraturus 
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i I circumnavigasuros Ikxum muri in allum asqtie. Α γιγνόμενοι, 0αδίως ύπερβαλέσθαι καλ περιπλεύσαι 
porrccii; ac deinccps cilra pmculum ad pcnilioia 
loca pcrvcuiiiros, uipole iiculiquam vallis cintla, 
pratcrquaro solo Uellesponto. Qua» cum Germanus 
per spcculalorfs rcscivisset, inlellexisselque clas-
scm illam arundincam non diu lardaluram, qtiin 
appellcrcl, irr isi i quidcni boslium lemcrilalcm, 
roaxime vero dc ca gavisus cs l , (anquam in rcm 
suam futura. Coiifeslim cnim aciuaiias viginii miil-
liplici remigio naves casquc Lipuppcs viris coni-
plens loricaUs clypeosquc c l arcus gestaiiiibus 
alquc barpagines, rcmigcsque iis imponcns cl nau-
cleros, stib iriicriorcni mari prolcnsum angiilum 
veluli in insidiis applicans occuhavil, nc emimis 
prospici possent. Posteaquam vero Barbari, supo 

τδν αγκώνα του τείχους τδν μέχρι τοΰ βάθους έκ-
τεταμένον, καλ τολοιπδν άδεώς έπιβήσεσΟαι τών 
ένόοτέρω χωρίων, ώς δή ουδαμώς έρύμασι περι­
εχομένων ή μόνω τφ Έλλησπόντω. Ταύτα δή Μ δ 
Γερμανός έκ τών κατασκόπων πυθόμενος, καλ γινώ-
σκων, ώς ούκ ές μακράν ό των καλάμων στόλος 
έτ.ιφοιττ,σει [Ρ. 168] επεκερτόμησε μέν τους πολε­
μίους τής αβουλίας · · , μάλα δέ ήσθη έπ ' αύεή, ώ ; 
δή πρδς αυτού έσομένη. Αύίί /α γάρ έπακρίδας εί­
κοσι πολυήρεις τε καλ άμφιπρύμνους ανδρών έμ-
πλήσας σιοΓ ,ρψ τεθωρακισμένων, ασπίδας τε φε­
ρόντων και τόςα κα\ πρό; γε δορυόρέπανα, τούς τε 
έρεττοντας έμβαλών, καλ τούς τοίς πηδαλίοις έφ-
εστηκότας ύπδ τήν ένδον παρατεινομένην τής Θα-

rala traiismissaquc jam prominentiore atque cx- λάττης γλωχίνα καθάπερ είς ένέδραν καθορμίσας 
ένέκρυψεν, ώς άν μή πό£(δωθεν προοφΟεϊεν. Έπελ 
δε οί Βάρβαροι ήδη ύπερβάντες τδ προπετές τού 
τείχους καλ άπολήγον καλ τού αίγιαλού προεξέχον, 
ένέκλινον πρδς τά είσω, καλ έπεφέροντο φρονή-
ματι σύν πολλώ καλ π α τ η σ ι ά , τότε δή καλ τών *· 
'Ρωμαίων δλκάδες άντανήγοντο καλ άντεπήεσαν · 
καί πως αύταις τού £ού συλλαμ^ανομένου άντί-
πρωροι κατιούσαι, βιαιότερον προσπίπτουσι ταίς 
έκ τών καλάμων σχεδίαις. Καλ δήτα αϊ μέν τή 
προσκρούσει περιετρέποντο ές τούμπαλιν ύπδ τού 
αάλου, καλ έκαλινδούντο 1 1 ώς μηκίτι ασφαλή τήν 
βάσιν παρέχεσΟαι τοις έφεστηκόσιν, άλλά τούς μέν 

ircma et irans lilltis exslaulc rauri partc, ad inie-
riora defleciebanl, magnaque auimorum confidcmia 
fercbanlur : tum vero actuariae Romanorum solvc-
t unt, contraque in cas sunl delato, ct quidcm sc-
cundo aeslu adjuvante, advcrsis proris desccndenios 
violenlius in arundhieas naviculas irruont, alquebae 
quidem impetus vi in conlrarium pulsa», voluia-
banlur circumagebanturque in salo, ita ut vc< lores 
subsistere iu iis lulo non possont, sed alii in flu-
ctus excusst perircnt, 328 a l " i n i i s neeessario 
cotisiderenl, quid consilii capercnl nescionles : qui-
que adluic orccli stabanf, xstus marini vi conlur-
babantur, moderato quidem ilio aiquc cxiguo ad έν τοίς κύμασιν άποβληΟέντας άπόλλυσΟαι, τούς 
navium loiiiborumque quassaiionem, amndinibus ^ δέ συνιζάνειν έν αύταίς πρδς ανάγκης και otano-
autem propter lcvitalem suminoperc noxio : quo- ρείν δ τι καλ δράσαιεν. Οι γε μήν έτι έστηκότες δι-
<:irca ficqueiiler inlumcscentibus iw convexuni un-
dis, sublimes lullcbantur, iisdemqtie rcsidcniibus, 
una in imum dcfcrcbantur. Yir i ilaque confligcrc 
ne leiilaruni quidcm, nibil vcro rnagis vel optabant 
\ e l allaborabanl, quam ut subsistere tanlum pos-
senl ct obtirmati. Barbaris vero in bac periuiba-
tioncHt perplexiiatcconslilulis, Bomani excur^ioncs 
navales, data opporluniuic, facicntcs, impulsioni-
bus perimtc atquc iu pcdcslri ccrtaminc ulebanliir, 
oaqiie raiione nmllos t»x boslibus deUirbabaril, 
ijiiippc qul firmisshiie in suis aclcariis siabilili SUIH 
sislebant; nonnullos autcm ensibus comimis fe-
rientcs obiiuucanf. Cnm vcro lougius ab ipsis 
rcmoii e>sent, ueque propiorcs iierctil, lum ob- ο έβαλλον, άτε δή αύτολ βεβαιότατα έν ταίς όλκάσιν 

εταράττοντο ύπδ τού κλυδο>νίου, μετρίου μέν δντος 
καλ ελαχίστου ώς ές νηών Μ κίνησιν καλ ακάτων, 
τοίς δ̂ . καλάμοις διά τήν κουφότητα καλ μάλα χα-
λεπωτάτου. Τοιγάρτοι μετέωροι τε θαμά έγίνοντο 
ύπδ κυρτζ» αίρόμενοι τώ £οθίφ, καλ συγκαθείλκοντο 
αύθις κοιλαινομένψ. Καλ τοίνυν οί άνδρες διαμά-
χεσΟαι μέν ουδέ έπειρώντο, ήν δέ αύτοίς ουδέν τι 
έτερον εύκτόν τε καλ έσπουδασμένον, ή δπως 
άν έστάναι γούν μόνον δύναιντο καλ βεβηκέναι. Ού­
τω δ* τών Βαρβάρων έν θυρύβς) τε καλ αφασία 
καθεστηκότων, οι 'Ρωμαίοι διέκπλους, οποι " παρ-
είκοι, ποιούμενοι, ώθιαμοίς n τε έχρώντο καθάπερ 
έν πεζίμαχίφ, καλ ταύτη πολλούς τών εναντίων κατ-

longis bastis eos adoriebaniur, falcalasque barpa-
giucs resiibus illis, quibus arundines cranl colli-
gatae, immiUeiilcs, dissccucrutil ex ordine uiiivcr-
sas c l compagcm dissolverunt. Tum dcinum dis-
seciis ab inviceiii calamis , sparsimquc maii 
imialaiilibus, 329 a , i u s a l i o disjcclus est. llunni 
vero, cuin basis naviculx eo.s deliccrcl, confestim 
in profuuduiii dcmcrsi euut, insucla poiionc ingur-

έρηρεισμένοι · ένίους δέ τοίς ξίφεσιν έκ χειρδς πλήτ­
τοντες έκτεινον. Έπελ δέ γε αυτών πολλαχού καλ 
άφειστήκεσαν, καλ ούπω έπέλαζον, ενταύθα τοίς 
δορατύκς έφ'.κνούμενοι Μ καλ τάς δρεπανώδεις τού­
των αίχμάς ταίς μηρίνθοις έκείναις, αις δή οί κά­
λαμοι έτύγχανον 8 6 συμπεπλεγμένοι, έμβάλλοντες, 
έξέτεμνον στοιχηδδν άπάσας, καλ διέλυον τήν συν-
έχειαν. Τότε δή 1 7 ούν οι μέν δόνακες άποτμηθέν-
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τε ; αλλήλων, χαλ σποράδην έπιντ,χόμενοι, Αλλο; Λ giiali. A?qucita uuvcr:;! pcrieninl, i>cquo quisquaiu 
άλλοθι ά π* πτύε το , β . Οί δέ Ούννοι, τής 3ά?εω; omnino corum ad co;:tim:ntom icdii i . 
αυτού; 9 9 έπιλίίπούσης, άθρόον χατεδύοντο εν τω βάΟει κχ: Ιθνησχον άχρηστου ποτού ν · έμπιπλάμε-
νοι. Ούτω τ* άπαντες διεφθάρησαν, καλ ούδελς όστις αύτων άνά τήν ήπειρον έπανηκεν. 

κγ'. Αύτίκα όέ 'Ρωμαίοι τά δπλα τών δυσμενών 
[Ρ. I59J άνελδμενοι όπόσα γε άνω έτι έφέρετο καλ 
έπέπλει, καλ ές τά πρότερα χωρία κατάραντες, με­
γίστη; ηδονής καλ θυμηδιας άπαντα 4 1 έπλησαν τδν 
σ;ρ*τδν, γεγηΟότας έπλ τοϊς ξυνενεχθείσι. Καλ ούν 
άΟροισΟέντε; άπαντα ές ταυτδ, άποχρήσασΟαι φόντο 
χρήναι κάν τοίς εφεξής τω καιρώ καλ τή τάξει τού 
προτερήματος. Τοιγάρτοι όλίγαις ύστερον ήμέραις 
εύ μάλα Μ χαθοπλισθέντες, εκδρομή ν άθρόον έκ τού 
περιβόλου πεποίηνται, καλ προσβάλλουσι τώ λοιπω 
πλήΟει τών έφεδρευόντων Βαρβάρων άνιωμένων έτι 
έπλ τή ξυμφορφ καλ κατεπτηχότων. Τότε δή ούν ό 
Γερμανδς, άτε δή νεώτατος *· ών καλ ούπω εντελώς 
τάς τής φύσεως έπέχειν ορμάς καλ έγκατείργειν" 

25. Boinani vcro, abreptis confestim boslium 
arm.s, quolquol adbuc xquori imialabant, et ad 
priora loca reversi, summa voluptate ct gaudio uii i-
vcrsum cicrciium iinplcruttf, felici successu ovau-
lom. Quocirca oinnes iu unitin collocli utendum 
esse cliam in poslcrum occasionc rciquc benr gc-
sta* opporlunifate ccnsebant. Pancis itaquc po$t<»a 
diobus stimptis ariuis, cruptionmi confcsliin c mmo 
fcccrttnl, reliquamque Lar! aiorum miillituiliitetu 
invaserunt, rcccnli adliuc cladc niorrentcin atqnu 
pcrculsain. Tum vcro Gcrnianus, utpoic admoduin 
juvonis, quiqtie nonduni pctTccie impclus naltirw 
frcnarc compescercquc polcral, sed gloriae cupidi-
lali audacia^que magis quam prudenliae eccurtiatt-

δυνάμενος, άλλά πλέον τού προμηθούςκαλ βεβηκότος Β qne ultra modum addit-Cus, inlrcpide bosies ador-
τφ φιλοδοξούννι τού τρόπου καλ προΟυμουμένφ πέρα 
τοΰ μετρίου έγκείμενος, αφειδώς έπήει τοίς πολε-
μίοις καλ προύκινδύνευε, ού στρατηγικώς έπείγο^ν 
καλ διατάττων, άλλά στρατιωτικώτερον συμπλεκό-
μενος· τω τοι άρα καλ πλήττεται βέλει τδν μηρδν, 
ώς μικρού δείν μελλήσαι απόμαχος έσεσθαι · πλήν 
άλλ* ή τών έφεστηκότων πραγμάτων ανάγκη, καλ τδ 
μέγεθος τού εγχειρήματος εγκρατέστερα τής οδύνης 
γεγένηται · καλ ού πρότερον άνήκεν αυτός τε μόχθων 
καλ τοίς ά>λοις έγκ*λ*υόμενος, πρλν σφόδρα πημή-
ναι τδ δυσμενές καλ πολλούς δσους διαχειρίσασθαι 
Τότε μέν ούν διελύιτο ή μάχη · και οΙ 'Ρωμαίοι αύ­
θις είσω τού έρύματος έπανήλθον, γινώσκοντες ώς 

tus csl, conflictusque discrimen adiit, ιιοιι prxfectt 
in morem urgens incilansque ci mandans, sed ip&« 
inslar inililis manus conscrens; undc 330 e t s a " 
gilla fcmur iclus est, ila ut parum nbfucril, quin 
ei pugna excedcndum esscl: praisentis lamen tiattii 
nccessitas ct rei, quam aggrcssus cral, maguiiudo 
dolorom vicit: neque prius destilil c i ipsc pugnara 
cl aliis animos addere, quam ingcmi dainno liosics 
aflecisset, plurimiquc tx iis essent aesi. Tum i la-
quc suluta est pugua, et Bomani *e in suas mttni-
lioncs rcceperunt, neqne tutura neque coiisuliuiu 
rait, si, cum longc cnenl copiis iiiferiores, staiaria 
sempcr ptigna cuni bosle coiifligeront. Barbari n i -

ούκ ασφαλές αυτοί; ουδέ εύβουλον κατά πολύ τώ Q liilomiuus eo coiiatcrnaiioiiie sunt rcdacii, p.trlim 
πλήθει έλλαττουμένοις. είτα μίχρι παντδς συστάδην 
όιαγωνίζεσθαι. Εις τούτο δέ δμως οί Βάρβαροι ήλα* 
σαν απορίας έπί τε τή έκ τών ναυαγίων φορά, καλ 
δτι άθρόον *· οί 'Ρωμαίοι κατ' αυτών προσβολήν 
έποιήσαντο, ώς με θ είναι αύθημερδν τά άμφλ τήν 
Χε^όνησον πεδία, καλ πρδ; τδν Ζαβεργάν τε καλ 
τδν άμφ* αύτδν δμιλον άφικεσθαι, ηττημένοι πρδ; 
ηττημένους. 01 δέ άνά τήν Ελλάδα πρότερον έσταλ-
μένοι, ουδέν τι άξιαφήγητον Εδρασαν, μήτε τφ Ίσ -
θμφ προσβαλόντε.;, μηδέ γε τήν αρχήν τάς Θερμο-
πύλας παραμειψάμενοι διά τήν φρουράν τών έκεΐσε 
ΙδρυοΟαι τεταγμένων 'Ρωμαίων. Τοιγάρτοι αποχω­
ρήσαντες καλ οίδε, τής έπλ τήν θράκην είχοντο πο­
ρείας, ώς έν αυτή κατά τδ είκδς τοίς όμοφύλοις 

cx naufragis tabuli», qu* pcr mare ra[>iabautur, 
parliin quod Bomani subilam in ipsos cruptiouetn 
fecissenl, u lco ipso diccampis Ciiersoncso circtiut-
jacentibus exceaserint, et ad Zabergan ejusque co-
pias, victi ad victos, |iervcneriul. Qui vcro in Gra»-
ciam antea missi ciant, nibil ptane memoraiu d i -
gnum gcsscrunt, uullo in Lllinimn impclu facio, sed 
uc Tbermopylas quidciu inilio Iransgrcs^i, qnod 
illas Bdinauorum piaebidia inscdisscnt. Qnocirca 
eiiain lii disccdcntcs, ilcr Tiiraciam \crsus surit 
itigiesst, ut in ca suai genlis bominibus conjuncti, 
simul deiuceps ad sua revcrterenlur. Zabcrgan v< ro 
cjusqne copiac non atilea sc discessuros jaclabat:t, 
qiian» ingentcm auii vim a Bomanis abslulissonl, 

προστεθησόμενοι, κα> χοινή τολοιπδν ές τά σφέτερα Ι> qucmadinodum 331 U l i g u i i ; ct caplivos, itisi ab 
έπανήξοντες. Οί δέ άμφλ τδν Ζαβεργάν ού πρότερον eorum propinquis quampi imum rcdimerentur, con-
άποστήσεσθαι έφασαν *T, πρ\ν άν χρήματα ώς πλεί- feslim jugulaluros scec minabaultir. linpcralor veio 
στα παρά 'Ρωμαίων χομίσαιντο, καθάπερ οί Ούτί- tanlum anri eis misil, quanlum redimemlis caplivi» 
γουροι 4 1 · τούς τε αιχμαλώτους, εί μή θάττον sulTectmum tcnscbal, ct ut pacifici dcincops rcgione 

YABl^E LECTIONES. 

* άπεπτύσσετο Par. · · αυτούς Β, αυτοί; vulg. *· ποτού Β ν{ intpr. insuela potionc, ποταμού vulg. 
u άπαντα Β el inipr. (Cl.), άπαντες vu!g. **εύ μάλα a.ld. cx Β c i intpr. ΛΓΐιιίε quam vpiime 
commumii. % ί νεώτερος Par. " έγκαΟείργειν Siiid. s. ν. άφειδήσας. · · δισχειρίζεσΟαι Β. 
Μ άθρόαν vulg. 4 7 έφασαν Β, έβρασαν vulg. χρήματα πολλά Β . Ούτίγουροιcorrcxi cx ρ. 3 0 0 5 , 5 0 3 . II 
€l Mciiandrobistorico., Ούττίγουροι vulg., Ούτρίγουροι Β. 
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cxtcdercnt. Barbari ilaquc cuni alios rmillos rc- Α ποίαιντο οί επιτήδειε, άποσ^άττειν αύτίχα ήπεί-

Ό δέ βασιλεύς χρυσίον αύτοϊς έστειλεν, δπόσον· glUaerunt, tum vcro etiam Sergium Bacchi filium 
praefccluin; capius enim fuerat etiain ipse paulo 
anle, infausta quadam usus fortuna, et inter man-
Cipia censebalur. Atque ila aegre tandcm a praedan-
do absiinuerunt, et domum versus iler iastiluerunt, 
assumpiis secum ιιοη multo posi ctiara iis, qui e 
Graecia advenerant. 
Ούτω τε μόλις έπαύοντο λεηλατούντες, καλ τής 
χα\ τους έκ τής Ελλάδος άφικομένους. 

24. Civibus ilaque urbis regia» b*c pacla parura 
bonesta cssc vidcbanlur, imo lurpia atquc illibe-
ralia ; perbide ac si intolerabile esscl, quod bostes, 

λουν. 
άποχρήν ώετο Ις τε * · · " τά λύτρα των ξυνειλημμέ-
νων καλόπωςείρηναίοι τολοιπδν άπαλλαγείε ν της χώ­
ρας. Και δή 9 1 άλλους τε πολλούς άπέδοντο, χαλ δή Σέρ-
γιον τδν Βάκχου τδν στρατηγόν άαλώκει γάρ ολί­
γου έμπροσθεν χαλ αύτδς [Ρ. 170] άπαισίχ τινλ χρη­
σάμενος " τύχη, χαλ έν τοίς αίχμαλώτοις έτέλεε. 

οΓχαδε εΓχοντο πορείας, άναλαβόντες ούκ ές μακράν 

χ δ \ ΤοΤς μέν ουν τής πόλεως της βασιλίδος άστοΤς 
αϊ τοιαύται ξυνθήκαι άγεννεί; είναι έδόχουν χαλ αί-
σχραλ χαλ ανελεύθεροι ΕΓγε ώσπερ ού αορητδν 

qui quam proxime ad urbcm veneranl, eique pcr ^ υπάρχον · ν · δτι δή πλησιαίτατα τής πόλεως οί 
fudibrium insuilarant, non ipsi ad iiiteraecioncro λέμιοι άφιγμένοι, χαλ έγγελάσαντες, ούχ αύτολ 
ι· usi essent, sed insuper etiam aurttm donativura 
absiulisscnt, qnasi nos in ipsos deliquisscmus. Im-
pcraioris vero aicns alque consitiuin ad aliud quid-
daui majus respiciebal, quemadmodum eventus non 
murfto posl subsecolus 332 effecil, ul qtii antea 
ipsum incusarant, lum u l valde prudcntem suro-
ineque industrium maxima admiratione Iaudibusque 
proseqiierenlur. Siatucral enim oront arie allabo* 
randum esee, ul inter se committerenlur et colli-
derentur bosles, aique ila dcbellarcnlur. Quod 
quidem u l stalim eveniret, interea dum Zabergan 
cum suis copiis Ieniius iler facit, lilteras misil ad 
Sandilcbum alterum Hunnoruni duccm, fo&deratum 

ωλεθρία διεφθάρησαν, άλλ1 έτι χαλ m χρυσίον έκο-
μίσαντο χαριστήριον, ώσπερ ημών ές αυτούς πεπλημ-
μεληκότων. Ή δέ τού βασιλέως γνώμη ές Αλλο < ι 
μείζον έώρα, δπερ 1 9 ούχ ές μακράν άποβάν έπεισα 
τούς πρότερον νεμεσώντας ύπεράγασίαι αύτδν ώ ς · ' 
άγαν προμηθή χαλ άγχινούστατον · Ιγνω γάρ χρή­
ναι μάλλον άπάση μηχανή ξυγχρούεσύαι τδ βάρδα* 
ρον έφ* έαυτδ Μ καλ έκπολεμούσθαι. Ό ς άνδέ τούτα 
συμδαίη, αύτίκα, Ιως οί άμφλ Ζαβεργάν μαλθακώ-
τερον Ιπορεύοντο, έστελλε γράμμα παρά Σάνδιλχον 9 f 

τδν έτερον ηγεμόνα ένσπονδόν τέ οί δντα καλ μισθό·* 
φόρον. Έδήλου δέ τοιάδε άττα τδ γράμμα " * Εί μέν 

. . . έ χ ιστάμενος τά χαρά τών Κοτριγούρων έφ* ημάς 
S ' b , . e t _ m C : C C n ? . r , U m . : . , , U m r u m h » J u 8 m o d i ^C^tuMz^aeira i**r fiwpdc*?, Λτ 

εΐκότως σον μέν της άχιστίας, ημών δέ αυτών 
τούμή τής σής γνώμης ορθότατα έστοχάσθαίφ 
άΛΛά χερϊ τήν κρίσιν διαμαρτεΐν · εί δέ ούχω με-
μαθηκώς, σνγγνωστέον μέν, έχιδείξης 9 1 δέ άν 
ούκ άΛΛως τήν έχϊ τού φθάσαντος άγνοιαν, ή 
μόνφ τφ μή μετά 99 ταύτα μεΛΛήσαι· Παράγε-
γόνασι γάρ ένθάδε, ού τούτο μέΛον αύτοΤς «αϊ 
έσχουδασμένον, δτι μή ώς οδού χάρ έργον, τά 
δειν Λνμήνασθαι τά ημέτερα, άΛΛά διά τών έρ­
γων δηΛώσοντες, δτι δή τούς μείζονάς τε χαϊ 
αρίστους χαρέντες έξηχατήμεθα, τό 9 9 έχϊ σοϊ 
χεχοιθέναι χρούργου χοιούμενοι. Ουδέ γάρ άν-
έκτον είναι ηγούνται, ήν τις αυτούς Ισους το 
χαϊ άμφηρίστους το7ς Ούτιγούροις" άχοχαΧέσοι, 

argiuncnlum : Si quidem non ignarui eorum, qu* 

Cvtriguri in not ientarunt, tua inlerim iponte quie-

tcis, meriiocerte mirer luam quidem perfidiam, tum 

rero nos ipsoi, qui animum ittum tion satii explc-

raverimus, ted circa judicium el deUctum εττιινε-

rimut. Si vero ignarus adhuc eoTum exuitii, con-

dmandum id quidem eil, nulla tamen ralione prm-

leritarum ftrum ignoraniiam npbit probaverit, quam 

Itac tola, si eai pcstliac non neglexerit. Advtnerunt 

enim hue, non εο animo et itudio (ni$i [ortaisis oc~ 

ceisorium hoe VICB ji/), tit meat dilionet vailtni, ud 

rebui iptis declaraluri, quod ipiit ui praslantio-

ribui fortioribusque coniempiii dtcepti timus, cum 

tibi confidere maluerimus; nequt enim hoc lolcran-

dum esse censent, si qui$ eot εί pares εί dubia mm D — ^ - - -

ir,;.,.,.;. „ M M t : „ I " *'*[" __™m ουδέ εϊ μετρίφ τινϊ ύχερδάΛΛειν »,μόΛις δέ εϊγε 
σφόδρα χοΛΛφ. Καϊ τοίνυν ούχ άνηκαν άνά τήν 
θρφκιρτ άΛώμενοι, χρϊν τό χρυσίον άχαν9 όχό-
σον σοι άν% έτος έκαστον μισθού χάριν δωρείσθαι 
εΐώθαμεν, αυτοί έκομίσαντο · καίτοι βφδιον ήν 
ήμίν, ή άρδην άχαντας άχοχτειναι, ή, τό γούν 
έΛαττον, άχράκτους σφάς άχοχέμψασθαι. *Εφ-

Uiiguris prtcslanticc voeet, neque %i modica atiqua 

re superent, nedum valde magna. Quocirca non 333 

antea ρετ TUraciam vagari Oetlilerunt, quamaurum 

omue. quanlxm tibi quotannis mercedis causa largiri 

cuiitttevimui, ipti abtiulinenl. Atqui facile nobU 

erat, vei omnet [unditui deiet€, εεί minimum iptoi 

VARLE L£CTI0N£b. 

" · Ι Λ τ ε ins ex Β 9 1 δήοηι. Β . b t τιν. χρησ. Β, χρησ. τινι vulg. 1 1 άνε... Β ctim lacuna osqoe ad 
ούκ αύτολ, lutvi aulem pergii : τού πανωλ. είγε ώσπερ ο·ύ φορητδν υπάρχον. Ila hvc, q u » cerie nou 
h-nc liabenl, in Par. lcguntnr : in Lugd. et cd pr. negar.lio oniiilitur. ln R lacunam e?se jam dixi. 
lnlpr. nec plttne exiilimabunl id qundam pacio ferendum. %k χαλ ο ι ι . B . 9 9 δπερ Β , ώσπερ vulg. etinipr. 
9 7 ώς Β , ές vulg. 9 9 έαυτδ Β , έαυτφ vnlg. •· Σάνδιλχον Β vulg el Mtnandcr, Σάνδιχλον inlpr. h. I., ol 
ρ. Γ>03 ν. 11 ed. Β Ο Ι Ϊ Π . oinnes. 9 9 πράγμα Β , scd iti mg. γράμμα. Κοτριγούρων Β el iiitpr., Κουτρ. 
vii!^. 1 1 επιδείξεις Β . b t Ριο μειά l'ar. κατά. " τ ώ Β iu ο ιϋ . , τδ in n?g. *% Ούτριγουροις b. 1. R «t 
\ u l 0

r . 1 8 ύπερ€άλλοιεν Par. 
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ήκαμεν δέ δμως έχάτερα της σης Χειρώμενοι δό- Α voii nequaquam compotes ffimiltere. llrumquc lamen 

omUimut, iua volunlaiit ptriculum faauri. Si cntm ξης. ΕΙ μέτ γάρ ώς άΛηθώς ανδρειότερος εϊ καϊ 
φρενήρης, καϊ οίος μή έχιτρέχεινίοις τά σά σφε-
τεριζομένοΐς9 ουδέ νυν έΛαττον έξεις. Πάρεστι 
γάρ σοι έτ χαιρφ τό δυσμενές άμύνασθαι, καϊ τη 
μάχη χεχρατηχότι τούς οϊχείους μισθούς άχο-
Λαδειν, ώσχερ δι* αυτών σοι απεσταλμένους. Εϊ 
δέ χαϊ τοιαύτα χρός αυτών ύδρισμέτος ήσυχίαν 
[ρ. 171] άγειτ έθέΛεις, δεδιώς9 οίμαι, χαϊ τήτ 
αίσχίστην έΛόμεχος άχραγμοσύτητ ", σύ μέτ, 
ώ γενναίε, άχόμισθος έση, έκεΐνοις δέ τά παρ9 

ημών δεδωρήσθω' χαϊ τοΛοιχόν μέθες, είδοχεϊ, 
τό φρόνημα, χαϊ τοις χρείττοσιν εϊχειν διδάσκου. 
Εί γάρ ϊσθι, ώ φέριστε, ώς χαϊ τάς συνθήκας 

revera fortior ει ε% εαριΊ, nequc conctdh ι«α usxr-
paniibxi, *e xuxc ρειάειχ tibi disiimrlis aui tt tpto 
minor tro. Opportvniiat ε»ι* εεεε ofcri ho$te$ rin-
dicaxdi, χΐεχε potla wicloria xuradem I M M reei-
pias, ve/mi per tp*o* iibi deiaiam. Si οετο toli eon-
luwulta ab iii aftctx*, quietctre molufris, attfatii*, 
ut arbilror, txrpitiimaqxe imttim ie α>αε«ι, tm qui-
dem, bone rir, nerctdU experi eH*t illh νετο hirc 
per no$ donabitur ; εί άείχεερ$ animot, εί videtxr, 
depontet fortioribui disce udere. Scilo eiti« *<>s 
\vdtra eiiam noiira ad εοι εεεε traniiaturoi, quie 
lecum εί cum gtnle iua mierQtnus. Demetiim #nrm 
{ueril ettim aiiltr, mno cum viclii m tocieioifm μεταθετέον ήμίν έχ% αυτούς, άς δή χρός σέ καϊ ,„ f „ . w 

τό σόν έθέμεθα γένος. %Ανόητον γάρ χαϊ άΛΛως igxomini* wnir*, cum ΗεεοΙ viclorlbui adjuxgi 
τοις ήττωμένοις σνναδοξεϊν, παρόν τό κρατούν 
εΑχειώσασθαι. 

χε\ Ταύτα 6 Χάνδιχλος · Τ διά τών έρμη ν/ων άνα-
λεξάμενος, ευθύς έχαλέπαινε καλ έλύττα χαλ κατ-
έχειν ού μάλα οίος τε ζν τήν δργήν, άλλ' αύθημε-
ρδν Ζετο 9 9 τίσασθαι τούς Κοτριγούρους τής ές αύ­
τον παροινίας. Πώς βέ ούχ έμελλεν (χχΒΙως τοίσδε 
τοΤς £ήμασι διαταραχθήναι ψυχή βάρβαρος χαλ αυθ­
άδης, κα\ άε\ κερδών γλιχομένη; Τοιγάρτοι κινή-
σας τδν oixtlov στρατδν, «ρώτα 9 9 μέν εμβάλλει-
άθρόον τοίς τών πολεμίων χωρίοις * χαταπλήξας τε 
τούς αυτού μεμενηχότας τφ άπροσδοχήτφ,. γύναια 
πολλά χαλ παϋσς ήν&ραποδίσατο. Έπειτα δέ χαλ 

25« ttec cuni Sandicblo per interpretes esacnl 
mitala, stalim cxacerbaitts furebat, iatpotenie ira 
percitus, eoque ipso dte ad vindicandam Cotrigu-
romm in se coainraeUam prorupil. Quo paclo eaim 
non fscile ejusceraodi verbis conctureUir atrimaa 
barbaru» et arrogans, 334 seropcrque a>iestui in-
bians ? Moiis itaque suis copiis, pritnum quidcm 
iapentebostilia oppida mvadil, eihabiialoribas ioa-
piualo Insulitt percul&is, magDam muiierum et pue-
rorom vim caplivam abduxit, deinde etiam in eoa, 
q«i e ThracU redieraiit et recenter latnim fluvium 

τοίς έπ Θράκης έπανερχομένοις άρτι τδν Πατρόν πο- Q trajecerant, οχ tmproviso irruit, et quaDipIurimii 
ταμδν T 9 διαπεραιωθείαιν ύπαντιάζει έξαπιναία f l · 
παλ πολλούς δαους άποχτείνας, τά τε χρήματα αυ­
τούς τά παρά βασιλέως χα\ άπασαν τήν λείαν αφαι­
ρείται. Μόλις δέ οί σεσωαμένοι ές τά σφέτερα ήθη 
άπονοστήσαντες χα\ κατ* αύτδ 9 9 τοίς άλλοις γενό­
μενοι, ές πόλε μον τοίς έναντίοις χαθίσταντο * ούτω 
τε έξ έχείνου έπιπλείστον έκάτεροι διετέλουν κατ* 
αλλήλων τρεπόμενοι* καλ τήν δυσμένειαν έμπε-
άουντες. Νυν μέν γάρ άφόδους καλ )^ηλασίας έποιή-
ααντο " , νύν δε ές άφανη μάχην παρετάττοντο, έως 
εκατέρωθεν α ί " δυνάμεις δια^^υείσαι ανάστατοι 
Αρδην γεγένηνται, ώς καλ αυτήν δήπου τήν πάτριον 
έπωνυμίαν άποβεβληκέναι. Ές τούτο γάρ συμφο­
ράς τάδε τά Ούννικά έθνη έξώκειλεν, ώς είπερ άρα 

oesie, pecuniam omnem caeteramque praedam iU 
eripit. Qui vero ex bi& evaterc, cum egre se ad 
svos recepissent reliquisque copiis coDJuoxisteot, 
aciem advera«9 hostes insiraxemot t alqae i u 
demcepa mullo tempore in muluat c«dca coDvcrsi, 
ioimicilias corroboraraut. Ilodo enim IoiuUaa fa-
ciebant pnedasqne agebaul, modo aperu acie de-
certabant, donec fracttt colIapsiik|tte utrinque v i -
ribus, penkve subversi delelrque fuemnt, adeo ot 
patriam etiam appeilationem amiserinl: eoque ca-
lamiiaus Hunnicx istac nationes sunt redactae, ut 
si aliqua adbuc eorum pars reliqua s i i , spar&im 
aliis inserviat, et ab illie appellationem acceperit: 
adeo uliqoc alroces pocnas prxteriue su» iropielatia 

τι αυτών καλ μεμένηκεν μέρος, σποράδην έτέροις D luerant. Absolutigsima vero barum naiionum ever-
δουλεύειν, καλ ές τδ έχείνων δνομα μεταβεβλησθαι. 
Ούτω δή τι αυτούς ενεργότατα μετηλθον αί ποιναλ 
τών προτέρων άσεβημάτων. Άλλ' ή μέν παντελής 
τοίνδε τοίν γενοίν ανατροπή χαλ χατάλυσις1 9 χρόνφ 
ύστερον ξυνηνέχθη, χαί μοι είρήσεται έκαστα προσ­
ηκόντως άρμοζομένω ώς οίον τε τή τών χρόνων 
ομολογία. Τής δέ στάσεως έτι άχμαζούσης καλ κατά 
τδ Βυζάντιου άπαγγελομένης, τότε δή άπασιν άν-
ωμολόγητο καλ διαδηλοτάτη έδείχνυτο ή τού βασιλέως 

sio aique internecio po&lmodo accidit; singulaque 
mUii convenicnler 335 wrvalo, quoad ejus lieri 
poterit, tcmporum oonaensu dicentur. Vigente vcro 
adliuc sedilione, ct Byzaniium renuntiata, lum de-
Bium cognila fuil manifesteque declarala impera-
toris prudenlia et consilii reculudo, quod iiiniiram 
Barbaits se invicem conrtcicnlibus, ipse arma nou 
movens, vicit oninino consilio in utraqoe belK in-
clinatione, et poiitut est aua apc. Cuia eniro labo-

VAHIiC LECTIONES. 

ώςάπραγμ. B. w Σάνδιχλος iterum sob?s intpr., Σαλναος Β, Ιάνδιλχος vulg. 9 9 Γετο Β el vnlg. 
:ρώτα Β, προ«ον vulg. T 9 ποταμδν om. Β. διαπεραιωθείσιν Β, περΛιωθ. vnlg, n έξαπιναία fi; 
τινα'ως vulg. κατ1 αύτδ Β, κατά ταύτό vwlg. έποιήσαντο Β, έποιούντο vnlg. εμφανή Β (0.)9 

9 9 ώς άποαγμ. Β. 
9 9 πρώτα 
έξιπινα'ι 
αφανή vulg. u alom. Β, 79καλχχτά>.. Β, κα\ ή χατάλ. vulg. 
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rarcnt, qu^tidie donusiicis ιη.ιΓ* occupali, haud- Α προμήθεια κα\ ευβουλία, οτι δή τών Βαρβάρων ύπ* 
quaquam dcinccps Boinaiioium dilionwn infesiarc σ^ών διαφθειρομενων, αύτδς δπλα μή /.ινών πάν:ως 
ίιι animum stitim tnelucrbam ; s<\l ct ubi (crrariim ένίκα τή γνώμη εφ' έκατίρα (*οπή τού πολέμου, καί 
fssmit, a piurimis fuil ignoralum. άπήλαυε τής ελπίδος. Επε ιδή γάρ έμόχΟουν εκά­
στοτε τοις οίκοι δεινοίς ένησχολημένοι, ούκέτι κατά Τωμαίων χωρείν διενοούντο · άλλά κα\ οποί γής 
έτύγχανον δντες, τοίς πλείστοις ήγνόηντο. 

B O N A V E N T U R i E V U L C A N I I 
Ν Ο Τ ^ Ε 

IX A G A T E U J E H I S T O R I A S 

Hcvocatur iector ad paginai editionis Bomentis typit grandioribus m texu expreuat 

336 Ρ«1ίν \\γαθίον. Auctor bic ab omnibtis Β 
voi;a(nr 'Αγαθία€, ut ci ipsc de se loqmns pag. 8, 
έμοί ΆγαΟίας μεν δνομα. Ιιι Epigranunalibus la-
uu-n interdum se vocal Άγαθίον. 

Σχολαστικού. Hoc esl, συνηγόρου, sive advo-
caii. Er int enim inler alias scbolas sive collegia 
ciiam jiir/spcrilortim scbol;r, undc scbolaslici di-
r l i . Juri vero se lt*gilmsquc Bonianis operam dc-
disse tc&ialur Acatlnas, pag. 9, τίχνη δέ τά Τ ω ­
μαίων νόμιμα, και οί τών δικαστηρίων αγώνες, et 
snb iniiiuni libri tcriii lesdaltir se a mane in vespe-
rum in poriicu rcgia forenstbiis npgotiis hnplicat i , 
nt pulchcrrimo opi^ranimaie ad Sileiiliariiiin, cujue 
iiiilimn cst ένΟάδε μέν χλοάζουσιν, tosiaiur sc 
juris sludio orcupalintjibiiM|iic foiensibus ab agris 
et a silvis ct suavLsimo in iis avium «wceitlu, 
el ab amoribits suis avelli; bis verbis, quibus cpi-
gramma claudii, 

— "ΆΛΛά jif θεσμοί 
Εϊμγονσινβαδινής τηΛύθι δορκαΛίδος. , 

quod III. V. J »s. Scaiigcr ha vcrii l , 
— Scd me juris tutda, piusque 

Dorcalide α tencra tam procul arcet honos. 
Pajr. 6. έτερα τε πολλά. Ila?cad lincam ;isq>ie 12, 

pag. 7, ad vcrbitm γιγνώσκειν omisii volus inter-
jnvs, CIIIII l.iinen clcgaufissimam conlincam poeti-
crs comineii'lulioiictii i : Plaione dcsumpiam. 

Pag. 9. Mvftrar. Fallutitur qui Agatbix* paliiaro 
fuissi' pufaiit Smyrnam, qua3 vel locus GoitiUiii, 
vol (ionnihiis ipsafuu; error indc meo judicio na-
!us, quod apud Snidani Ua lcgaitir, ΆγαΟίας σχο> 
λαστικδς Σμυρναίος* curn τύ, Σμυρναίο; ιιοη sil no-
meii pairi.i?, sod rcforciidum sil ad σχολαστικός, 
quod tiiinirum ibi sdiolaslicum sivc advocalum 
cgorii. Tamclsi mcdicorui» polius scholis Suiyrua 
337 Μ ι celvbris, ut jttriscotisiiHoium Beryius. 

Pa^. 7. Α νοοβάλλά usquead pag. 10, ad vorbum 
άξιων oinissa sunl a Pcrsoua voiere Agalbia; inler-
jnoie, curn latncii clegantissimc iu bis bistoriatn 
iuulium Jiaberc cmn poclic.i aflinilaiis oslendal, ot 
paliiam suam arcurntc dcsrribit; ac denique liislo^ 
licorum sui Unipoiis ailulntoiia vilia perslringat, 
qnod pleiiquc coium cticuxiii.i, ιιοιι bisloriam scri-
ber^ vidoaiitur. 

Pag. 12. Lege potius dualilor 'Ρωμαίω. tamefsi 
ιιοιι vcrli Romani erunt, sed α Romanoruin paiiibus 
blabanl, quod ba;c nomina Slolzas el Gunlharis Bo-
maiiorum appcllaliones ucquaquam esse vidcanlur. 

Pag. 13. "λωτα. Si durius videlur άωτα inlerpre-
lari inaudiui pro ανήκουστα, ui oiuriiuo Grecis ca 
bigmlicalionc est insolons vox, lcgo polius άτοπα και 
παράλογα. 

Pag. 17. Qb roud&$c* Cnmpestres . inccrlis s^di-
IMIS crranles, ul ScyUix*, dc qtiibus lloraiius, Cum-
vitire* mfiius Siyiluv, > twruni plnv.sira va*ja& tilc 

trahuul domot. Na;n pattores, nl vertit Pi:rsona9 

sunt νομήες. Lin . 6. θείου Οεραπείαν. Nimis: qiiam 
inoptc Poisona medclis verlit, cum dicat Franros 
nrligione <il ciillu nuiniiiis convcnire cum Bomanis. 

Pag. 19. Vvc εκείνου τοΰ καιρόν· ές accipio ριο 
έως, u l ei Ilom. ?ς τι pro μέχρι τινός. 

Pag. 20. 'Ενέρσει. Esi aulcm ένερσ^ς lwms ra-
pillorum in a< ulum dcsincns, qui quidVjn in viris 
vocatur κρώβυλος, in iiiulicribiis κόρυμΰ.ς, in puo-
ris σκορπίος. L in . 20, Βενδέριχος a.loCu;. Tamelsi 
non niale Icgi possil Ηευδέριχος άδελφδς, inalui ta · 
mo.n veltTcm leclioncm rel inerr , iH lai:unatn sup-
plcre adjeclionc vocis νόσω * qua pbiasi Aga-
tbiaseliamalibiiililur, νόσω άλούς, morbo corrcplus. 

Pag. 22. Legc ού τών τιθασών δήπου τούτων κα\ 
άροτήρων. Nisi mavis subandirc τδ, έοιχώς. 

Pag. 2G. 'Α.ίανώ. I(a V. C. lcgcndum omuino 
'Αλεμάννφ. 

Pag. 52. Οδν όρι0μι\τΓ\. Suidas in vo<*« 'Αλιγέρ-
Q νης iogit ού σταΟμητή, rcclc. Esi ciiim τδ σταΟμη-

τδν idem qu»ul μετρητόν , vox Arriano familiaris. 
Pag. 33. ΈνδηΛοι. Mclius έχδηλοι. L in . 13, Ιδοξε 

άποπειράσθαι. $υύΙα5^ίΐέδοξεχρηναιάποπε·.ράσ0αι. 
Pag. 59. Παρήγε. Suidas logit παρήγαγε. L in . 4, 

έναλλάγδην. Yerti, Complicatitn, συμπεπλεγμένως. 
Pag. 40. 'ΛτάσΰαΛον. Yocabulis llomcrii-is fre-

qiicmer et valdc apposite uliiur Asatliias, quan au-
nolarem explicaremque suis loris pcr Ifoiiifnnn, 
niai Homerum polius pcr A^ailiiaui coniiiiodius 
alias expltcare slaliiisseni. 338 ^ ' n - μαθείν. 
Suidas rcciius legil μιταμαΟείν. 

Pag. 42. Ον σύνηθες. Suidas ού γάρ σύνηθες. 
Pag. 45. άνσθανατων ν«τΐί, cum morie coa-

flictann. Qua vuce in «%adom fcre significalioue «li-
lur eiiam infra pag. 98, 189. 

Pag. 47, Ύχερήμει. Legendmn oimiirto ύπερ-
ημέκτει, boc esl molezie el wdigne tulil. Frcqu«-us 
cst apud llorodouiin usus lonici vcibi ήμεκτεϊν, 

n quod inierprelalur Scboliaslcs δυσφορεί;, el περι-
*̂  ημεχτείν, hoc cst άγανακτείν, δυσχολαίνειν, άνιά-

σθαι, molestiacl niadrore affici : ila ut τδ υπέρ Aga-
tbia3 signiiicct ύπερβολήν, itt τδ περι Herodolo τήν 
περισσότητα. L i i i . 10, κσ\ παιδείας μέν αύτψ ούτοι 
μάλα μεστω;. Vilium esl cod. ms. Lcgenduia 
omnitio μετήν. ut el Suidas le^jit, el Agalliias liac 
ipsa p;ig., hn. 1, ulilur, εί μετήν εν μέρει κα\ ευβουλία 
τη ^υμτ). mullisqiie aliis in locis bac pbrasi utilur. 

' Pag. "60, "Ονομα ΊΛΛνρικόν. Persona vidclur 
lcgisso Ιρυμα. vcrtil enim, Caslello lllyrico. 

Pag. 51, όμοΛογία. Credideriiu Agalbiam scri-
psisse όγκο/ογία. 

Pag. 53, μεταχύμγίτι. Vilruvius b:rc iiiierva!I:i 
turrium appellat. L iu . 8, άρμοζταί. Modcratores \v\ 
correciores roctius co^ vocandos ceiiMii, qiiain nl 
Pcrsona, tegalvs. L in . .54, μόνον. Pors«»na logil 20-
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νον, (\\icm eliam secutus ν.ιιη ; latiiclsi codi< is \\m Λ 
lectio wagis placrt. 

Pag. 55. νέωτα. Miserc lapsus esl vrins lniop. 
pres vertens : ad Neoia oppidum; qni c»ri-or ip*mn 
rliam Agalhia? Siilcrpo!.-ilor*>ui ila subierfugil, ul in 
Iitdice Agalbiae anno!aih, Ncola oppidum, cniii ές 
νέωτα sigftificcl ές τδέπιδν έ"το;, in proxinie scqnt-n-
tem sive novum auiiuin. Bediulpgruliim onim cst 
bellum slalhn inennio verc scquenlis anni. Iia cuim 
ordilur secundtim librum Agaihtas, ήδη Οε του ήρος 
επιγενομένου. L in . 13, τα αρχεία vorli Archiva* per 
quae eain Curia; partcm, in qua Ικοε ass<*rvaiil«ir, 
intHlign. L in . 13, κιγκλίδων. Elrgantar cxplicat 
elyiiion voris Laiinii; c.wccllaria, cjiisquc iisuin, ar-
rendo scilicot vulgo. L in . 17, οπαδών πρωτοστά­
της. HitncPrinitcerium domesticoriim voeal Notiiia 
imperii. lla infraAgalbiag.pag. 80. Ζάνδαλάςτεότών 
οπαδών επιστάτες τοΰ τε Οητιχου κα\ τοΰ οίχετικοΰ. 

Pag. 61. ΠαΛιωξιν. lloc cst, ul recie iiitcrprcta-
lnr citans bnnc ipsuni Agalhue lonim Suidas, εξ Β 
339 επιστροφής δίωξιν, qnod επιτήδευμα sivi* ar-
tem, μεταστροφάδ^ν scitie<*t, iioc rsl rclroveisim in 
fuga pugnandi, Agailiias barbaris pccidiarem fnissc 
scribii infra, pag. 120, niidc eloganlKsiimim illum 
Hunnorum morem, el quo paclo ea ralionc ltmlto 
gravius tiosicm foedcbanl, potere poics. Ksl vcro 
otiam παλίωξις vocabnlum planc HoMcrbuin, de quo 
alias, ul supra pollicilus sum, coinmodior erit di-
ceudi locus. 

Pag. 64. Καϊ θαμά τη σάΛχιγγι χατα€ομδε7-
σΟαι. Adnolavil liuiir, lociun in stits Animadversio-
nibus Adrianus Jtmitts, !ib. i , cap. 4, vi versionrni 
Pcrsona?, qu:« sic babcbal, el luba clussicxm perso-
nanlc obtundi, sic corrigil, el cottfestim tuba classi-
fWMi euueiUe, nd signa lur.uatim tov/i, addcns, id 
cnim cst meo qnidem jndicio χαταβομδείσθαι, iu&tur 
apnm cxaminis condensari, vel ttpnm more convolarc. 
Lgo boc lanium Narsoii proposidim fniss** aibi-
lror,ul etequiium clequorum aurcs crebro lubarum C 
clangow pcrsouarciihir cique assu^ficreiil. Alia 
eranl roulla oo loco di^hiora, qua! Junii aul alioqui 
illius, qui lolum Agalliiam inlcrpolavii, obclisco 
coiifigcrenltir, cujus giMieris csl illiitl καί τα λήϊα 
έμιαίνετο· quod illc ila veriit, prwdaqufi omnis 
conspurcabalur, pro segetes polluebantur, cum vidcli-
cei passini sparsa jacerenl cadavera. Veie aulcru 
lunius capul illud bisoc verbis claudil : Libri mate-
riam nasci milii vidco, si cuuclas, quw in eo auctore 
laient, mcndas sanare vci saltem stibio indacere velim. 

Pag. Μ . Βρεττί(χ% mclius Ρρεττίο). 
Pag. 67. Ού μάΛα ήρχεσεν ίπαμννω. Vcrl i ρο-

tuii. Porsona vidciur bgisse ήρεσχεν. Yorlit cnim 
cum fralri auxilia miliere nil plucui&sei. Liu . 7, πυ* 
χνής. Tcslalns siiiu in bpislola a<l Lcotorem IIIC 
pleraque voleris Codicis vilia ila ul eranl cousullo 
iu hac edilione reiiquisse, eorumqnc coi rcciiuucin 
Noiis rescrvasse. Lcgonduin iia<|up. oninino πικένης, 
i i l el verli, vel πευκεντίνης. L in . 16, έν αύτώ δή ry 
αίγιαλώ τοΰ Ιονικού κόλπου. Hoc bico Adriani 
vocat lonicum sinuin, htipra pag. 65, dixit Adriam 
perlincrc ad Hydruuiem. Hiac incipeic lonicum. 

Pag. 69. ΆΑχισκοτίας. Quod alii pluraliter 
duabus vocibus dicmil άλπεις κοτίας, boc A^albias 
ignoiaiione lingu« Laiiuae unica vocc per gcuiiivum 
singularem proiulit. 

Pag. 70. ΝηφάΛεοι. Verli sana sive iniegra menlc, 
boc esi σώφρονες : opponil eiiim lios du<i ipdorum, 
dc quo aniea dixil : παραπλήξ τε έγεγόνει κα\ έλύτ-
τα περιφανώς, καθάπερ οί έκφρονες και μεμηνότες. 
iSoLiun osldbid Kpicharuii, νήφε. 

340 ^ g - 7 ^ MiJUtr. Frcqucns est in V. C. 
bicciror τοΰ μέλειν pro μέλλειν, cl vice versa. Kx 
mea verbnme iaci leci i l cuivis b;vc laiia emondare. 

Pag. 72. Ώς χαϊ έτ αύτφ χεισόμετοτ χοΑέμον 
χατάμχεσΟαι. Sonmial Pcisoua '-tiui vei l i l , Ua ut 
vel dormienti $ibi liceret jnm bellnm infcrre, pio, 
tuuquam in ip$iu$ pote^ait [i^urum esscl bcllum iu-

slanrnre, cum vellet. Nimis noia rst pbrnsis θεών lv 
γούνααι κείται, a I qiiam alluditur. 

Pag. 76. ΠαΛιμ€ονΑίαι. Suid. παλιμβολία. Ulra-
qiift lcclio cst bona. 

Pag. 77. Προσάγει. Suid. παρ· ι ;άγ : ι . Lii). 10, οί 
δε 'Ρωμαίοι. addc κύριοι. 

Pag. 78. έρ* ότιρονν χαϊ σραΑέττα. Aut dccs t^ 
•χταίσαντα, viil rednndat τδ καί. 

Pag. 79. Καϊ Λ/αν ρρονούντι έφκει. Prrsona ct 
prudeniiiv tibi uiminm vindicarc. Quam apte COII-
viMiit prudiMstia cnm co quod pr.vci'dil Ορασύς γε ήυ 
χαΊ ύψαγόρας ftoilioot. Imo vero boc in eo damnabal 
Narses,quod iia cssel pervicax η pwfraclus, noqne 
ilbun facli sui pocnilcrct, sod adbuc sanguiiiariiini 
aiiimum et ca>dom spiranlt<m pra» sc fcrrci. QIIO flt 
nt omnino legpndnm ccnseam φονώντι. Suiilas voi-e 
Φονώντες, Οί δέ λεόντειον έβρυχώντο φονώντες, licc 
o t , φονήσαι προηρημένοι, cwdi* avidi. 

Pa^. 81. Θορν&φ εΐ/οντο. Non male cliam legc-
ris είποντο. 

Pag. 86. Ού 6έ ώς Λορβωτάτω. Atil παρέλκει τδ 
οΰ δ έ , aut legcndum conjuiictiui utia dicliuno 
άδεώς, qua voce sxpc utiiur Agatbid^. 

Pag. 87. Σεσαγηνευμένοι. Vclas Cod. aliam lo-
ctioncm ad margiucm ttabeb:it, σεσαγμένοι» quu^ ct 
meliorestet Agatbiaeusitaia, pro πεπληριαμένοι L in . 
13, όείΟρα Κασωλίνου. Cilattir cliam boc Kpigr^ni* 
ma libro, cui lilulus, φιλόπονη μα Κωνσταντίνου υίου 
3ασιλέως Λέοντος τοΰ Εοφοΰ περ\ τών της Δύσεο>ς 
ήτοι Ευρώπης θεμάτων, Tbcmaie iind^cimo dicto 
Λογγιβαρδίας· qnem librum ad inc misil C i . V. vi 
<lo oinni liilcralura oplinif. mcrilus Pclrus PitbaMis, 
ciiinqur, volenli» Doo, ubi liljontoiu uacttis furro ly-
pograplitim (narn ille περ\ θεμάτων ανατολικών jam 
atuca a mo cdiius csl). ni liiccm imiUam. In co ila-
quo r.ouslanliims do BulHino ila scribil : Έ π \ τών 
ήμε,-.ών Ιουστινιανού, μάλλον δέ Ζήνωνος, παρελα-
6ον οι Γότθοι τήν τε Νεάπολιν χαι τας λοιπάς παρα­
κείμενα; πόλεις, ών ήρ/ε Βουτελίνος ό τών Φράγκων 
στρατηγδς, δν κατεπολ^μησεν δ Ναρσής παρά τδν 
ποταμδν Κασσουλίνον, κα\ τελείως ήφάνισε, καθώς 
τδ επίγραμμα λέγει. L in . 17, pro χεΰμα Cotistanli-
IIIIS b»s*l ί ε ϋ μ α , et pro δηρδν, δεινόν. 

341 P a g - 8 δ · 'ΛχοΛασΙα. Bara significationc 
pro μο>ρία, ul et άκολασταίνω pro μωραίνω. 

Pag. 89. Ό δέ στρατηγός. Addc δια 
Pag. 97. ένϊ γάρ υφαίνονται ΛίΟφ. Ulitur 

melaphora, qna ct A£sr.byliift in Proi!ieibe<> : οΟτε 
πλινΟυφείς δόμους προσήλους ήσαν» el dc Scylbis, οί 
πλεκτά; στέγα; ναίουσι. 

Pag. 98. Καϊ άμαΰέστερον της διΛΛής εκείνης 
άγνοιας. Dc duplii i bac ignorarilia vide Ptaloncm 
in Sopbisla, quani άμαθίαν vocal τδ μή κατειδ'τα, 
δοκείν είδέναι, cum is, qui r< m aliquam non iutclli-
gil , puiaLsc inlolligcro. Άμαθία γάρ θράσος, iuquil 
Tbucydidos, c l plonimqtic quo quisquc indocJior, 
eo contidenlior. Qnod malum si quein occupet, fa-
<i(, ne tnagnos unqiiam in ulla arlc aui scicniia 
progressus farcrc pnssil. Nam ul recie ille, οιησίς 
έστι έγκοπή προκοπής, quoil idco boc ioco diccn-
duin putavi, ut bona iugenia ab bac οίήσει vcluit 
ccriissinia sludioruin peslc sibi ravcant. 

Pag. 100. Τούτο δή τό τής V.ITK χωρίον. Verti, 
(fuod IKVC rcgio, (crrcna niminim, sivc polius tcrra 
ipsa. l(a oniin otiaiu infra p:>g. 2'.>3, Ολης vocabuliim 
Itao. sti;iti(icaf ionr, accipio. Lin . 17, έν τη "Ασία κα­
λούμενη χώρα. Persona sui similis turpiicr et ipv. 
<M rat, oi alms Gra^ra; Bnguac ituprritos in crroreiu 
irabil, vrrleus Traltis civitas olim ia Asia, nuie 
Cltora nunc dicilur. Non anima.Ivcrlil τδ 'Λσ/α lioc 
loco ιιοιι esso uoiiifn subslaiilivtim, sed adjeclivum, 
positum pro Ασιατική, ei τδ χώ/>(ΐ si^ninVare cam-
pnm. Ego ilaquo verii, Trallti urbs in A&ionunc Ua 
diclo campo. Esl autcin bic <am|ms sive agor Asia-
licus, quer.i llomerus, 7.1. α', "Λσιον λειμώνα vo-
cal, diorhs : 

*Ασ'<τ ' Γ ΛειμώΐΊ Κιιυστρίον άμ?ϊ 
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qui et Καυστριος ei per dialysfin ΚαΟστριος dicitor, 
9 fluniine, qui loco ett cognomiuis, ei χώρα ipsa κε-
χαυμένη. Vidc Euslalliiuni in llotn. ei% Dionysitim, 
et Stiabonem Itb. xn, qui ad locum hunc Agatbiae 
explicandum opiirac faoit. Caiisam enini addit, 
quare Trallis totaque illa ad Meandrtim fttiviurti 
regio sit terrjemoiui obnoxia : Σχεδόν δέ τοι εύοει-
στός έοτι xa\ πάσα ή περί τδν Μαίανδρον χώρα, χα\ 
υπόνομος πυρί τε χα\ ύδατι μέχρι τής μεσογαίας. 

Pag. ΙΟΙ. Χαιρήμονα τούνομα. Simile hujus 
Cbxremoiiis exemplum commeinorat Pbiloslralus, 
lib. ιι Βίων <ro$?/<rroV. in Yila Atistidis; cujus 
verba operae pretium cst bic aftVrr* : "Α δέ γε έπ-
ήλθεν έθνη, Ιταλοί τέ είσι χαί Ελλάς, χα\ ή πρδς 

Δέλτα χατωχισμένη Αίγυπτος. Οί χαλχο·*ν έστη­
σαν αύτδν έπλ τής χατά τήν Σμύρναν αγοράς. Οίχς-
στήν δέ χαλ τδν Αριστείδη ν τής Σμύρνης οι, χ άλα£ών 
έπαινος, άλλά δικαιότατος τε χαί αληθέστατος. Τήν 
343 Τ^Ρ πόλιν ταύτην άφανισθείσαν ύπδ σεισμών 
τ ε χ α ΐ χασμάτων, ουτω τι ώλοφύρατο πρδς τδν 
Μάρχον, ώς τή μέν άλλη μονωδία, θαμά έπιστενάξαι 
τδν βασιλέα, έπ\ δέ τω, c Ζέφυροι ερήμην αυτήν 
καταπνέουσι, »·και δάχρυα τψ βιβλίψ έπιστάξαι, 
ξυνοιχίαν τε τή πόλει έχ τών Αριστείδου ένδοσίμων 
πνεύσαι. L i n . 47, χρήματα τε πλείστα δσα. Strabo, 
lib. χιι : Έπηνώρθωσε δ' δ ήγεμών χρήματα έπι-
δούς, χαθάπερ και πρότερον έπι γής γενομένης συμ­
φοράς Τραλλιανοίς, ήνίκα τδ γυμνάσιον και άλλα μίρη 
συνέπεσεν* ό πατήρ αυτού και τούτοις χα\ Ααοδιχευσιν. 

Pag. 102. Lege . Άνθ% ών σνγγενέες τονθ% οί 
βρέτας. ln dedicationibus euim subandilur ver-
bum. Virg. 

ASneas Aov de Danaii vicloribus arma. 
Pag. 109. *Hv γάρ ές άπαντα δραστήριος 

τε χαϊ θα{φαλέος. Lege ha>c pcr parenlbesin. 
δραστήριος autem barbaris activx$, u l et Galli 
actif, ΗΊερ. bivo, bulticioso, Latine acer, et τδ δρα­
στήριου (qnod vocabulum Agalliias cst admodum 
frcquens), acrimonia i» rebus gerendis. Horal. 

Acer Deiphobut excepix hotlct. 
Pag. I I I . ΠαραδαΧΧόμενον. rectius περι6α)λό-

μενον. 
Pag. 114. ΚοταΙσιν. rcclius Κοταίσιον. 
Pag. 115. "Ομως έμόχθει, e l c , rectius meo judi-

rio legitur apud Suidam δμως ώσπερ τις νεανίας 
όωμαλεώτατος ούχ άπηγόρησε, eic. Un. 7, φορά-
δην. Inlerp. impetu facio, absurde : imo vero ^«ifa-
I X J , leclica fortassie. 

Pag. 114. Όρνις ή ol χύνες. Hcrodolus in C l i o : 
Τάδε μέντοι ώς χρυπτόμενα λέγεται, χα\ ού σαφη-
νέως περέ τού αποθανόντος, ώς ού πρότερον θάπτε­
ται άνδαδς Πέρσεω ό νέχυς, πρ\ν άν ύπ* δρνιθος ή 
χυνδς έλχυσθτ). Μάγους μέν γάρ άτρεχέως οιόα ταύτα 
ποιέοντας. Έμφανέως γάρ δή" ποιεύσι. Κατακηρώ-
σαντες δή ών τδν νέκυν υΐ Πέρσαι γή κρύπτουσι. 
L in . 9, έςτδν αγαθού, addendum mcojtidtcio δαίμονος. 

Pag. 114. Έαπνοι έτι άγονται. Keclios forias-
sis εξάγονται. Lin. 21, έχ τών σκότου πυλών. Ευ· 
rip. Heruba, ήκω νεκρών κευθρώνα και σκότου πυ­
λός λιπών, l la Hom. πύλας άδου periplirastice τδν 
άδην vocai : per ingrcssum eniin significanitir intc-
riora Orci. Nam πυλη vocaiur ipse locus τής είσ-
όδαυ. βύραι vcro αί σανίδες. 

Pag. 115. Ύπό τονς χθόνιους, rectius ύπδ τούς 
ύιοοχθονίους, etc. 

Pag. 116. Τόδε τό άγος άντ% εκείνης. Lege 
εκείνου, videlicet άγους.Άγος auiem prius vocat μη-
τροκτονίαν, poslerius μοιχείαν. quod cleganlei per 
circumlocuiionem vocat Homerus έργον άεικές, in 
quions κα\ άναίρετο έργον άεικές. 

343 P»g- **β· Γεραίρονσι δέ ές τά μάλιστα 
τόϋοωρ. Slrabo de Persarum religtonc ila : Πέρ­
σαι τοίνυν άγάλ^ιατα κα\ βωμούς ούχ ιδρύονται * 
Ούουσι κα\ έν ύψηλψ τόπΐ|>, τδν ούρανδν ηγούμενοι 
Δία. Τιμώ σι δέ και ήλιον, δ ν καλούσι Μίτραν, γ.α\ 
σελήνην χζ\ 'Λγροδίτην κα\ πύρ κα\ γήν και άνε­
μους κα'ι ύδωρ L in . — 15. ώς μηδ: τ* πρό τω πα 

Α αύτώ έ να πονίζε σθαι· μήτ: άλλως έπιδιγγάνειν, δτι 
μή πότου τε Ικατι χα\ τής τών φυτών επιμε­
λείας. Cilal liunc Agatbia! locum Juannes Bro-
dsus in dociissiiuis suis in epi^ranimaia Graeco-
rum ConiiDeiuariis, s<*d ita, ut a Pcrsona fuii vcr-
3US, imo perversus Itis verbis: νειιεταηΐχτ anlem 
quom maxime aqnam, alqxe adeo, χι ηε kac quidtm 
faciem abluanl', nee εαηι qxoquatn pucio atlingaxt, 
ει*ε potandi gralia, $ive arborc* irrigandi, sitf nt 
aliascunque. Absurda plane noiilcniia. Quis enim 
iieso.it ignem el aquam bomiiiilnis adoo <»ssc nrces* 
saria, ut hominum socictale indigui οΓιιιι fnorii|t 
babili quibus eomm ustt iuterdicereltir? Ncaciv'.' 
Romanus ille iulerpres, δτι μή signittcare ntsr, ν α 
ptmerquam. Hoc enim vull Agalbias, Persas aqua 
iu necessariig tantiini ad vitam bumanam rebus, 
potus uimimm et irrigandi plautas cau&as u$os 
fuisse, non autam άλλως, hoc esl Ιε^ετε. Lin. 19, 
τδ δέ πύρ αύτοΓς τίμιόν τε είναι δοχεί καί άγιώ-

n τατον. Herodolus in Tlialia , Πέρσαι γάρ θεδν νο-
μίζουσιν είναι τδ πύρ. Τδ ών χαταχαίειν τούς νε­
κρούς ουδαμώς έν νόμω ούδετέροισίν έστι. Πέρση σι 
μέν διόπερ εΓρηται θεψ ού δίκαιον είναι λέγουσι 
νέμειν νεκρδν άνθρωπου. Strabo: Τους δέ φυσή-
σαντας ή νεκρδν έπί πύρ θέντας ή ρόλβιτον θανα-
τούσι. Quanlo vero ίιι prctio fuerti apud Persas 
ignis et aqua, leslalur elegantiasimuin Dbifco-
ridis epigramma Anltiologias lib. ιιι, lit. είς δού­
λους, quod quidem ita habel: 
Κϋφράτιχναή χαϊε, φιΛώνυμε μηδέ μιήνης 

Πυρ έπ έμοί. Πέρσης είμ), χαϊ έχ πατέρα 
Πέρσης αύθιγενής. Ναι, δέσποτα. Πύρ δέμιήναι% 

Ημΐν τού χαλεπού πιχρότερον θανάτου. 
Άλλά περιστεΙΛας με δίδου χθονί. Μή δ* έπί 

[νεχρφ 
Λουτρά χέης. Σέβομαι, δέσποτα, χαϊ ποταμούς. 

L i n . 21, έν οικίσκοις τισιν ίεροίς. Ilaec lompla apiid 
Persas vocabanlur πυρεία, Slraboui lib. xv, πυ-

r pa^ iadkun tu r ,qu i et in Cappadocia iiiulla fuissc 
PcrsicoruQi dcorum lempla leslatnr, el mag«>e 
eoruiu sacerdotes Πυραίθους dicios ftiisse. Iia Bo-
niani perpctuumin Capilolio ignem Ve«iia servabaitt. 

Pag. 124. Ώς έν τα'ις βασιλε'ιυΐς διρθέραις 
άναγεγραμμένα. Verli , ul in regti* membTanu con-
scripia. 344 ^ ^eleros glossae . Διφθέρα, τδ pi-
βλίον inembraiium, codex.Conlinebal vero hic co-
dex eorunt, qui tam civiles quam mililares digni-
lal<»s admiiiislrabant, nomina, genns, irisiguia et 
stipendia, cnm magistratus codicillis ei principum 
maodatis. Is codex poslea lalerculi iiooiine esi 
appcllalus; ut elGedreiiiis πλινθίον vocai a simi-
liludine vblelicel t l fornia latcris cocii. Qnein-
admodum et olim pugillaics a iriangulart forma 
ad imilalionem littt*r;e Δ, Δέλτοι et δελτωτα βι­
βλία dicla fuerunt. lliiie vcro cmlici lalfrculi no-
men sub Antoniuis indiltim fuit. T;'rto'lianii8 enini, 
qui ea a*.iate vivit, agens adversus Yaleiiiinianos, 
ubi loquilur de animabus nalura bonis, quas Va-

Π leminus bealas esse staluebal: Ex earum, inquil, 
laierculo εί ίιι reoci εί in *acerdole$ alleqare conixc-
verat. Era ' vero lalerculum sive codex ille, de quo 
duimus, vel mcmbrauaceus vel membrana oble-
clus. Ita Hispani, apud quoe bodie multa eistaiit 
anliqutialis vestigia el pra?ctara monumcnia, codi-
coro velustissimum, unde illi famitiarum sua* gfniU 
gjeuealogias pelunt, vocant E l libro del Bexerro. 
Quod idem esl atquc διφθέρα site codex membra-
naceus. Recuj autero eiymologicus Gracus διφθέ-
ραν inlerpreiaiur γραμματείον, ή βιβλίον ή βόρ-
σαν. Putidam vero,ut in aliis muhis vocabulis.ety-
inologiaui affcrt, diitam διφθέραν quasi δυοφέραν, 
τήν έν τοίς δύο μέρεσι φέρουσαν γράμματα. 

Pag. 126, 7ω>· VUcpov. Annotavii hunc lo-
ciini olim Hadrianus Juuius lib. Animadvmoniui 
primo, ubi merito iiimis qnam rhiirnlam Ghrisb^ 
phori Personaj versioncm rxagiiat. E i reclc rapui 
illud liiscc vcrbis cluudit: Libit tnatcriam nuicimiki 
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ridec, *i cunctai, quce h εο auctore laleut, mendat \ 346 Pag. *$9. ΈκοΛώα, χαί μακρηγορών ονκ 
txxare ret Mltem itibio inducere vclim: cujtis vin 
hoc loco auctoriiatem interponcre libuit, m iuiel» 
bganl malevoli qutdam homiites cl alieni laboris 
obtreclatores iaiquiesimi, quam parum hiijue iu-
terpreiis versione adjutu» fuerim. Lin. 16, τδ άκραι-

Ϊ>νές εκείνο τών παλαιών ονομάτων ελευθέρων. Hadr, 
uniua lib. el capiie modo ciialis hunc locuin ila 

vertit: Qxiexim fieripotxit, xt pnra iUa t*terum no-
ixixum Ιϊοεπαε, quw (omilio rerum naluram), cmm 
primig e*l proficxa ti opportun*, in ogtetli et bar-
bara tingxm εοχεετεειχτΤ Alieniut paulo cum a 
mente Agalbiae, lum vero a proprielale vocum Grae-
« aiiicarain. Ego malui verlere: Qui enim fieri po-
terai, ui puritai iila veierum nomiuum ti nativa 
gratia. el pvmurea (iiam lioc est τδ πρός γε, fa-
niiliaris admodum Agalhia pbrasis), rerum ipsarxm 
natxrte coxgrxens, ixldeque accommodxi*, t* agre-
sti quadam intpiiumaqxe lingxa couiervaretur ? τδ 

άτΐει. Ilomer.7.1. Β. βερσίτης δ' έτι μουνος αμετρο­
επή; εκολώα, boc esi, έθορύβει, tumuttuabalur, nul-
iuinqueverboriimfiiiem faciebat. Nam itarecie eipli-
eat Agatbias bomericum illud Tlieraitac epitbetoii 
αμετροεπής. Lin. 19, θαμά ομιλών τή θηρικλείω. 
Itaec, el pr&cedenua a Lin. 17,abbis verbis έςγάρ 
τά δώματα a i baec usquc verba pae. 130. Άλλά 
γάρ, elc., omisit Persona, coosullo aibilror, m pa-
riim a se intellecia. Interpolalor Agatbiae in bac de 
Uranio narraiione mulia essc viliata ei mutila lesta-
tur, qua; nimts prolixum futvrtim ftiisse dicil omaia 
rctexere; ascnbam taiuum, ioquil, verba pluscu-
lorum (credo addi debere versuxm) qua» tiito loco 
dcsunl: quac quidcm dum Latine venii, prudeniius 
meo quidem indicio fecisset, ei cnm aliis sexcenlig le-
cie pralerissei, ueque attigisset. Nam quod ίΙΙιιάθαμά 
ομιλών τή θηρικλείω interpreuiur, jreqnexUr cmm 
proma conda colloqttens, niniis eal fnvolum ac ρα-

έλευθέριον ciiiin sive ελευθεριότητα inicrpretor, g lidum. Fefeliit illum arliculua femitiinus τή pne-
non Ubtrialem, std τήν μή χατά χιβδηλείαν χά« 
ριτα · boc esl nathxm minimeqxe fucatam 345 
adulierinam gratiam et vexxttoiem. Nam quod Per-
aoua verlit, veram iilam ti liberam veterxm nomi-
xxm proxmxtiaiionem, nimis est absurdum. 

Pag. 126. Γεγανωμέτος. Adr. Junius legit γε· 
γαννυμένος, et verlit delimlu*. Mihi magis plaoet 
iucit veieris codicis leclio γεγανωμένος, Umeisi et 
γάννυσδαι ei γανώσαι eadeiu significatione acci-
piaulur. Suidas laiticn bunc locuut ciUn» legit γε-
γαννυμένος. Lin. 20, δίαιτάν τε λαχών ές δ τι βαρ-
6αριχωτάτην. Adr. Junius eodem loco iU vur-
l i t : vivexdt geitxt parum cwiU uculm. Quod in 
Graeio lexlu, quem ipse ibi allegat, est βαρυτά-
την * quod cuin iulerpreutur, parxm eitiU tinxdi 
gexus, parum comjuode aeolcuiiam Agalbiae expri-
luii, qtue ba?c esl, Gbosroen naiione barbarum et 
bngaa, exiguos in pbilosopbia progressus facere 

posiius voci θηριχλείφ. Feminaui ilaque afiquam 
signiflcari ralas, legit Θυριχλείω, veniique premam 
condam. Qoae tanieu vox, si proba eesel, janitri-
cem potius sigiiilicarei, quam eam quae cellae τί-
nariae curamgeril, quod muliebre officium apud te-
teres fuisse ncquaquam probaverk: ego iiaque noa 
δυριχλείψ, aed τή θηριχλείω legfnduiu esse, nt ba-
bet ifieus codex ins, consUnter affirmo, et subau-
diendam esse vocem χύλιχι. Yerti itaque, ΊΗεή-
cUum poculum frequenter ori admovent, sive, fu-
qxenltr contrectans: cleganli pbine Mgnificaiione 
verbi όμιλείν. Diccbatur aulcra veleribus Tberi-
cleum pocutum, auritum et capacius, quo il*»rcu-
lem olim uli soliltun auctor esl Alexie. Fidem facit 
Aibenxus lib. Dipxot. xu, qui el bccadjicil; "Οτι 
δέ χύλιξ έστ\ν ή Οηρίχλειο; σαφώς καρέστησι Θεό­
φραστος έν τή περί φυτών Ιστοοία. άιηγοΰμενος γάρ 

w . , . . , . . περί τερμίνΟου, φησί τορνευεσοαι έξ αυτής χύλιχας 
|H>iuisae: eliamti inlerpretem babuerii, qui sibtGrs- Q θηρικλείους. Primum vero boram poculomm inven 
€4>nim philosoplioniin ecripU in Persicaiu lir.guam 
vcMicrit, quod lingua illa paruui ad boc sil idonea. 

Pag. 128. Του. κρείττονος χέρι. Adr. Jun. i>e 
ixmmo bono, inio Oe Deo. Dsiuia admodum Aga-
Ibi» bujus voabuli eignilicatioue. Ibid. άνακυ-
κλουντας. Suidas lcgit άναχυκλών. Νοιι ita recie 
1*ίιι. 5, γραμματικού. Suidas iegit γραμματιστού. 
Lii i . 6, ουδέ μήν βίφ άρίστω έκδεδιητημένοι. Adr. 
i u i i . nedxm eicguntwre vua edtult. Ego terti udnec 
εαϋε Jrxgi hominei, boc eet, vibeparuui probae. 
Liu. 7, ύπερβάθμιον τδ λεγόμενον πόδα τείνειν. Ci-
lal boc provcrbiuiu Suhtaj» in buuc iuodum : ύπερ-
6ά0μιον πόδα ^(πτειν, άντί τού ατάκτως ποιείν 
τι. Gui adjungii tesUroonium anonvmi, ut saepe fa-
c i i t auclori»; Ουδέ ύπερ6άθμιον πόδα 0ιπτών χατά 
τδ λόγιον είς τήν θεοσέβειαν, ά>Λά μέτρα ορίζων 
έαυτφ τή; ηλικίας άξια. Γνησίω χα\ καθαρψ συνει-
δότι μεταχειρίζων τά περί τού; θεούς. Cui expli-
catiom locua eai plane gcminus apud Marinum in Viia 

lorem fuisse scribk Tbcriclem qaenidam Gorinlbiura 
flgulum, a quo ei poculo iioiuen. Euslath. in ΊΛ. 
Σ poculum hoc διγενώς usurpari solitum scribil, 
θηρικλειος acilicet et θηρίκλειον ul omnino ne* 
cesse sil in priori subaudiri, κύλιξ, in poaterioriv 

ποτήριον. Yufl auicm iia dicluia vel ab auciore 
Tbericie, ve! quod θηρίων μορφα\αύτψένετυπούντο. 
Quod ferarum figur* iu iis ctformaLe easent ή διότι 
θήρας χλονεί. Σκένδουσι γάρ χαθ* αυτών χύλιξι 
τοιαύταις. Sed de btsplus eatis.llludobilertnouebo, 
loco Atbeiueijam citatopag. edil. Basil.2^2, li». 59, 
^ιιάιιπιώγαίακεραμίτι, σέ θηριχλής ποτε έτευξε. 

Pag. 130. ΈωΛοκρασία. Polus qtii muilo atile 
mistus sive lempcratus 347 f u i L "Εωλα cnim τά 
αρχαία. Uode et έωλόν·κρο;, ό πρδ πολλού τεθνη-
χώς. Yocaluret λατάγη, τδλείμα (non ui in Sui-
da iegitur λήαα) ποτηριού · boc c*i τδ λείψανου. 
Lin. 5, άφιγμένος. Verli adduciui, ea raiione qua 
άφίγμαι aiguiUcat παραγέγονα. Liu. 12, αυτού. 

Procli, qui ju*io ordine illuni procesaisae ad Pla- u Verti, 161; aut si mavin, fege αυτός που 
tonis μυσταγωγίαν inqiiithis vcrbis : Ένέτεσιγούν Pag. 131. ΕνΛάμιος. Alias Εύλάλιο;, forlc Εύ-
ούτε δΰο δλοις πάσας έχείνψ τάς Αριστοτέλους συν- λάβιος. Lin. 9, άχρονάωτον. Ila vocaiitquod inquaqne 

*Λ ' " reesl suniDiuio el prsesunlissinium. CaUimacbus : 
Aoifi δ% ούκ άχό χαντός ύδωρ φορέουσι μέΛισσαι, 

9ΑΛΧ ήτις καθαρή τε καλ άχράαντος άνέρχει 
ΠΙδαχος έξ Ιερής όΛΙγη Λιδάς9 άκρον άωτον. 
Pind. βάλλων μουσική; έν άώτω. 

Pag. 138. σεμνότατον έργον χα\ πάσης ασχολίας 
ύπέρτερον. vide pag. 241. 

Pag. 139. Κα\ το Λεγόμενον, έν τφ χΐθφ φιλερ-
γούντι τήν κεραμεΐαν. De lioe proverbio iU Tar-
rhaeus et Didymus proverbiorum Gnecorum coi-
leciores accuratiasimi; Παροιμία έπι τών τάς π ρ ώ -
τας μαθήσεις υπερβαινόντων, άπτομένων δέ ευθέως 
τών μειζόνων, τουτέστι τών παριέντων τάς πρώτα; 
μαθήσεις, χαί έφιεμένων τών τελευταίων. Ό ; εί 
τις μανθάνο>ν κεραμεΰειν, πριν ιιαθειν, πίνακα; ή 
άλλο τι τών μικρών πλάττειν, πίθω έγχε·.ροίη· Αι· 

ανέγνω πραγματείας· λογιχάς, ήθιχάς, πολιτικάς, 
φυσιχάς, και τήν υπέρ ταύτας θεολογικήν έπιστή-
μην. 'Αχθέντα δέ διά τούτων ίχανώς ωσπερ διά τί­
νων προτελείων χαι μικρών μυστηρίων, είς τήν 
Πλάτωνος ήγεν μυσταγωγίαν, έν τάξει, χα; ούχ 
ύπερβάθμιον πόδα, χατά τδ λόγιον, τείνοντα. Ε qui-
but faale iulelligitur Agalbiain de iis loqui, tt 
proverbtale boc loquendi genus usurpare, qui non 
lU arlibu* ac disciplinis, quibus oporteba^ iuslru-
Oi , iiequaiuaio ordine progredicnles, ad gravi&si-
mai baace et periculosissimas de Deo quaBStiones 
tcinere agiUudas sc courerunl. Quibus, aut abis 
cju* geuem uuiiam «011 hodie οίνοπωλεία fre-
^uciiltT, ul Agalhiai aiiate, τών βιβλίων πωλητή­
ρια persoiiaicin. Qtiamvis in his tpsis audianlur 
quuiiaic uiuba biscc indigniora. 
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καίαρχος οέ φησιν ετ*ρόν τι δτ/οϋν τήν παροιμίαν, Α C"" 1 gcnilivocasu,ulOdvCC.Q* Ευ μέμνητο'Οδυσ-
olovsl τήν μελέτην εν τοις όμοιοι; ποιείσθαι, ώ ; σήο:·νβΙ cum aecusalivo casu, Μ 7.!. I, Και μέμνη-
χυβερνήτης έπ» της νηδς κα\ ηνίοχος έπί τών ϊπ - μαι τάδε πάντα· ubi Etisiaibius monel iioiamliiiii 
πων. Aiifiie tiiiiiaiu iua^iiiim illtid Hollandiu: sidus osse veibum μέμνημαι apud veiercs ιιοιι solutii 
Tartliaci, Didymi, Z<»itobii, ApcKlolti, ac praitpne vulgari illa et conirnum significaiione accipi pro 
Diogcitiani Atiagia Gi;ecc seoisim edidisscl, suas- niciiiiiiis^e; sed ciiam accipi pro έπιμελείσΟαι, hoc 
iiuti ad itla adnolaiioncs adjecisset; nequc ila esl, curam gerere, ut in ilUt, μεμνέωτο δρόμου, ei 
Grata Laitnis uhnuissei. Melius, moo quid»iti ju- μεμνησθαι πατρδς καί μητρός, l loct t t , curam gs-
«ticio, de uiraqtic lingtia meiilus fuissot. Qu<» vcro rerr; quod lilysees, Trojaui versus abnavigans, Pe-
scnsu Agaitiias lioc ptOverbiiitn usurpct, ipscmet indiqia* maiidarai. Qua eliam siguificaiione idcm 
der.laral, ex iis quae prcecedunt: Πλήν άλλ* ο^ό' ώς Eitstailiiiis accipi vtilt τδ, μνήμων, ίιι eo diclo, 
άνήσω τούμδν, ουδέ πχύσομαι έστ' άν ό έροις με άγη, μισώ μνήμονα συμπότην ubi μνήμονα non vult 
εί χαί μοί τις νεμεσήσειεν, ώς υπέρτερων έφιε- accipi pro iiieiiiore besteruortim peccaiorum con-
μένω. Nani el autca dixil sc smplionfin blsiorbv, vivialinm, se<l pro co qui est άγαν επιμελητής του 
quod pruicipiium έργον essc dcbebat, πάρεργον fa- συμποσίου. Μισοΰμενγαρ, inquil, τδν έν τοιούτοις 
cere, idqu»», prastev Miaui volunialrm, quod nimi- έπιμελοΰμενον χαι έπιτάσσοντα. Quod qtiidemeo 
rtim praii forensi loicns nolens per loluui diiMii iuagis digmim esl noialu, quo vulgalior esl crrur 
vacarcl, ul consulerel ivi fainiliari. Mi*iniuit fiiaiti iu IIMI iltiusdicli, Odi memorrm compolorem: ciuii 
bujus provcrbii Apostolius, iu adagio, vrzlp τά polius dicctidum ossct, Odi vimis aecuratum vel ha-
έσκαμμένα πηδαν. n periosnm convivnm. Malo eniin eliam συμπότην 

Pajr,. 139. Τό'μέρος. Foile τδ αυτών μέοος. couvivain inieiprelari, quaiii cowpotorem. S i eiiiiu 
Pag. 444. Ετύγχανε γάρ έναΑΛάγδην εχιον τώ συμπόσιον coiivivtuiii retlc ex Ciceronis senleuiia 

πόδε υπέρ τόν αυχένα τού ίππου. Setuiiis SIISII ditiinns, benc cliaiu συμπότην, convivam, nisi forie 
verba aucloris. Quisiiain vc:o si l bic posilus ραίιιιιι συμπόσιον conbibiuui inierpreuri vclis : sed b.cc 
in ccrvic«ctjui, aulqUtCtiam hâ c sessionisraiio, plane παρέργως. L in . 11, πρδ πολλών χρημάτων χα: πό-
jiftu jnlclligo : susptcor locutii ιιοιι voc.irc mcndo. νων έχειν τιμώνται. Lrge ΙΙΚΌ pcricul*» πόρων, e:i 

348 ^W- είς ουδέ όνομα νεώς ήκούε- bigniiicalioue qua dicilur μέγας πόρος αυτάρκεια. 
το. Suavu<T somniabai Porsona cnm veiiebai, ΙΙροτιμαν vero esl lioc luco φροντίζειν, ut apiul 
ul aputl quo$ non antea fumet celebre aliquod fa- Arislopbauem ουδέν προτιμώ σου. Lin 13, έπιχε;-
uum: pro, quippe qnibus ne nomenquidim uavis erat ρεϊν. Intiiiiiivos Auice pro impcralivo. 
audiium; ucque enim possum quin subindc asper- Pag. 164. Τό άνόψον. Keciius mto judicio le« 
gatQ aliquid bisce noiis tx crassioribus iuterprc- gcris άνόνητον, u l eiiain verli. L:u. 16, πώς,, uie-
iis iHiaa ciToribus, ulsciant leclores qiiam parum lius forlassis ώς . 
Lalinis \orsionibus s i l iideiidum, uhi ad Grauci Pag. 165. καζοδαιμονίαν. Verli animi feriiauwi, 
tvxlus IbitMii ieYO«:eiilur. quod commodius vixiabuSum non ocoiirral; laiutisi 

P;»g. Πί>. ΣχοΛαΐτερον. ΣχοΑαιύτης ή μέΛΛιχ- ιιοιι ϊ^ιιοιβιηκακοδαίμονας malcgHnialos dici possc. 
ας el επιμονή. Li». ιι, ολίγου; δέ είγε άρα στέλ- £\.«ιι» qwod Persona κακοδαιμονίαν verlil iitfeitci-
λειν. Ila \' ,tiisro:U ix. Piilaram Ugendutn ειγε άρα tatem, non placet. 
δοκείη. Alquc ila vcrloram, si ita ndcretur. Josc- ^ Pag. 166. Τό ίδιον. Yerii afjincs : ίδιότης entni 
jdius Scabgi*r mavull legcre ολίγου; lou γε άρα. est συγγένεια. 

Pag. li>2. Κααάπεμ πανικού δόίματος έμπεσίν* Pag. 168. "Επϊ τφκειμένΐ'). ΥβΠί,οδ ccdemcom-
τος. Mirur ΙΚΚ: provcMbiuin a Tanluco ιιοιι ciiart. missam: κείμενον ctiim inlcrpnlor τεθνηκότα. 
Yide Siiidam iu ΙΙαν.κώ δείματι, qui Paiii<:iiin lniiic Κεΐσθαι eniin vtsleribus usurpabalur pro πεπτωχε-
pavoiein excitari scribii, έπι τών στρατοπέδων ήνίκα ναι, ul ώ · δ* "Εκτωρ νυν έν πεδίω κείμενος· d ρ ιο 
atfvtoiov οι τε ίπποι και οί άνθρωποι έχταραχΟώσι, τεθάφθαι, ut ένθα μεν Αία; κΐΐται · c l ρ ι ο τεθντ-
μηδεμιάς αίτίας προφανείση;. Pind. flem, bos δαι- κέναι * ut κείται ΙΙάτροκλος. Wos ctium Tiilg:ui 
μονίους φό6ους vucai, iiiqmtiis ; Έν γάρ δαιμόνιο;; uoslro idiomaie Tculonico dicimus Nederleygheu, 
φόβοις φίύγοντι και παίδε; θεών. Caiisam prover- inleilicere. quod pulo respondet Lalino veibu tler-
bii a l l t i i eiijiu Sui<ias : "Οτιτα άνευ αίτίας τώ llavl nere, ut sternerc leio. 
άνε:ίυ:σαν. Ctctiu hequcnterlioc utilur : stis qua;- Pag. 475. Σχύραις.Χετύ scrupit involuti. Persoiia, 
dam, iuquious, πανικά »iici, ιίοιιιτα κενά τοΰ πολέμου. vesle oOlonya prwpcdiii. Quaii» ve^lein pulel ntscio. 

Pag. 458. Ihpi τά κοινά βγΟυμίαν τφ της 350 l > a e- ^ 5 - l79.Jial εφεσβρίδων. \evu9cp*U 
ύπραγμοσύνι\ς ονόματι σο^ίζομένων. Persoua, libus. 
qni sui> iuiperlita! tiumine dttiaium m rebus publicis Pag. 183. περϊ π.Ιήθονσαν άγοράν. Verli, ad 
vvlil. Niiga*. hnu qui snani circa ptibiicum vc- horam diei sexiam, pleno jam fovo, hoc est, sub 
•curdiam, curiosUutis [uyam (ulsa appcltatione υυ- meridiem; quod nos Aulverpiie diceruiuus, U liturt 
cant. Lotus csl clegaiib ιιι cam seiiicnliaiu in Pfu- lyt, vcl u temps de boune. 
taicbi 1 b. De dhcwmnc adulaivris cl umici: Έν l'ag. 183. πρνμναν εκρούοντο ? puppim pauiatim 
μέν γαρ τα'ς σ:άσεσι και τοί; πολέμοις ό θουκυδί- D nlronum premii. Pers. remuico cessim abibai ;quod 
δης φησιν, οτι τήν είωΟυίαν άξίωσιν τών ονομάτων (ι( cum scnsini retronavigaiur ιιοιι inveiba uan. 
ές τά 2ργα άντήλλαςαν τη δικαιώσει. Τόλμα μέν Qui euiin ila r<ftiOtedit,ad puppiin remigaf, qtiod fa-
γάρ αλόγιστος ανδρεία φιλέταιρο; ένομίσθη, μέλλη- vi l , i:C \idcalur aperle fugere, paulatim seMibduccns, 
σι; δέ προμηθής, o :Uia ευπρεπής, τδ δέ σώφρον, ne liOhlil;us h?rga vertens, vtibicraavirsa acoipiat. 
τοΰ άνανδρου πρόσχημα, και τδ πρδς άπαν συνετδν, Pag. ϊΜ.έξύπερδεζίων£αΑΜ$α;νοί. Exediiiori-
έπίπαν άργόν · obi vis vocabuli σοφίζεσΟαι cxpli- busiocis irii.Persuna.sibisimJis,αperiti$stmi$\*\ 
i-alur cleganler por άνταλλάττειν την άςίωσιν τών Pag. 181). ονκ ένεγκόντες άνδρας δνσβανατων-
ονομάτων. 'Απραγμοσύνην veio ila accipiu u l « p - τας. Vcrli , Λοιι tu&ttnaitfs impitntn hominum euin. 
pomiur πολυπραγμοσύνη. cerla propenwdum morte luclnnlinm ; boc esi, prx-

Pag. 159. Τάπροεγνωσμέναμεταμ«*Όάνειν.να- suiiiaiieai iiiorlis metu extrcma teiitautiiini. Vi ig . 
bona privcuyniiu tclle iieraiu perdhare. Ui<K*siie, au l/iatulus mivrie nullamsperare Sfdutcm. buidas ex-
|M.uijslctioicm riikTC jubiis? Vcrii iiaqu«-, inwra iu- ρϋι^ίδυσΟανατώντα, βιαίως τδν βίον καταστρεφοντα. 
bliiHiu iinmuiurv; xe\9 αprwiibusin*utuiisai>*ciscere. Pag. 19>, νιχετφ. Verti Simjuori: scrxans vo-

Pag. IbU. ''tir μέν δει μν.μνήσΰαι. Verii quu: cu- labuluiii Apuleii lib. I)e viundo; ubi anlea lcgeba-
itc c*>e u]iorlAnii. Ll i iur eiiiui Agalbias boc vcrbo tur Xiyiori. YiJc Nolas mcas in Ari>lulclcm i)e 
μ-μνημαι |»ι«ι έπιμελοΰμα*., ca«lt*m ptauc s i ^ n i l i - uiundo, cjusqne iiiicrprtitcm Apuleium. 
caiioiic qua l lmno ins , 349 r , l J ; u 1 1 1 , 1 i : s l > i 1 , 1 1 - Pag. 1ί>7. πρός τή ΟαΛάντ})παρατεταγμένφ. 
ΐϋίοι·. i\*f.:ir,\.i > . ι ο uu.u (1 N f l «.!iu« mco iudicio παρατεταμένω. 
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V*£. iiOi. άμοιδαδίν. Veili. Εχ ordiue, vel rfWn-

rv/M, εφεξής. _ 
Pag. 403, r>j ύστεραία, pobtridie. Pers. demum. 

Ibid. άνά τδ στάοιον. ffd ΜΜΜΤΜ riirifer blndhtm : la-
inrlsi non sum nesritis στάδιον i l iam significaiu 
loi-.uii) prs&lio dcsliuatiiui. L in . 14, κούφωςάεΐ έσταλ-
».»£\os. Ltitcr semper armaii, siv<* έσκευασμένοι. 
FVrs. φηιρρι /71« fld r*i vacuas semper inanesque 
wiilereniur. (Juid hocmonslri? 

Pag. 207. παλαμναίφξίφει. Yefti, vindicc gladio; 
hniiitcidioruni scilicet. Nam παλαμναίο;β8ΐ φονεύς. 
Κι πΐ'.λαμναίοι dicunitir qui διά παλάμης boc cst 
iuanii cwdom conimiUunf. E l ΖΛς παλαμναίο:, qui 
ι jusmodi homiudas pniiit. Non male quadral Iniic 
loco diclum S.:rvatoris nostri, πάντες οί λαβόντες 
(boc esi qui ustirparint) μάχαιραν, έν μαχαίρα 
άπολοΰνται. Hoc vero παλαμναίον ξίφος pag. 230*, 
δικαστικήν μάχαιραν vocal. 

Pag. 217. ύπερβοΛάς Κανχάσον bocc&l ανορ­
θώσεις, til intcrpretatur Suidas, oarumina vel juga. 

Pag. r>20. χρή δέούτχι βοπή. Vcrleram scephum, 
insigne vidclicet regium, quod Pindarus Dorice 
351 v ocal σκάπτον, unde cl reges σκηπτούχοι vo-
caiiiur 'Ροπήν aulera ca signiOcalioae acceperam 
ac (Μπαλον * id esl, clavani, adductus aiicloritrie 
Eusialbii, qui £όπαλον eiiain sceplrum dici posse 
a-lliriiiat, ιιυπ lainen omne σκήπτρον esse (5όπαλον. 
Cum vero ulrsimquc sit βακτήριον, id cst, baculus; 
crediderim tilhil aliud iirter baec discriminis fuisse 
qiiam quod £όπαλον suxnma sui exlrcmitale incui*-
vuni fuerii; σκήπτρον, rectum. Varro autem 110-
s l i i aevi; inagnus, inquam, ilie Jos. Scaligcr, qui 
fclicissiniis auspiciis in banc academiam venit cum 
Agalbias mous Graccus paiiler el Laliiuis jam ad 
calcem vcrgercr, pro ού τη (&οπη legcndum censuit 
ού τή πόρπη, cui beroi, cum omncs rei liMerarue 
σκηπτοΟ^οιίϊιϋΐίΐο assurgant, an non ego gngarins, 
ul ila dicam, et unus e roultis qui Pailadis casira 
ftequuiitnr miles, concedam ? prsecipuc cnm idrm 
nosier Agalbias supra, lib. 111, pag. 172, βασιλικόν 
έμπερόνημα τής χλαμύδος voccl; ubi Tzatliem in 
regcin Laxorutn a Josimiai.o iiupciatore inaugma-
tuiu, rogia^iue παράσημα sivc iitsignia oi niissa scribil. 

Pag._ 222. ΟΪς τών τιμωριών άνείται τούτων 
νεμεσώμεν. Puiarim potiendam esse notam di-
stiuciiuuis post τδ άνεϊναι ul ad τούτων «ubaudia-
lur Ενεκεν, in quam scntcniiam ciiaiu verii. 

Png. 225. Α'αΙ τήν περϊ ταύτα σπονδήν ονχ 
ώστε μόνον. Trajrcia esse verba nionuit me idcni 
Josephus Scal i^r . Lfgciidtiiii ilaque, v.x\ τήν πε-
p\ ταύτα σπονδήν μόνον ούχ, ώστε πρδς δνειδο; · 
disliiictionem lameti ponLMidam pularim posl τδ, 
ούχ ei pusl τδ, γένος. Atque ila verteiidum : Stn-
diumquc suum tanium non in lioc collocabai, i.l 
wtiversam Romanorum vationem conlumelia oflicerd* 
A.qui eiiam hoc yrave erat el valde manijestum 
hostilis ammi artjumenium. tn qno rerv prarcipue 
luborubai et mttchinabatur aliud qnid m-jus eiium 
lioc lutebat. 

Pag. 127. ΎΗ γαρ τό δια&ήδψ\ Setulus filuin 
vcrlmrum Agalhii, \erli dicebat enim apertc, e(c. 
Sed accuradus locum perpendeuli vidonlur vei lia 
illa, ή γάρ τούτο δ ια^ήδην per parcnthcsin lcgen-
da, t l pro μεμελετημένων lcgcnduin πεπλημμε-
λημενων. 1'lsit >en$us : (ortiludinew id estccensens, 
tcyesque dccere (dicebat enim hoc uperte). ad male 
fncla adjunyere impudeniiam, vcl, de iis qacc co;n-
mnsa suni ιιοη erubcsccre. 

Pag. 228. Τφ γάρ ού Λίαν Ινδτ\Αην. Τφ inler-
preialus suin pro τίνι, quo i i l ui i in. 15, posi τδ άρ-
μόσασθαι poncndam ceuseam notam inleiTogaiioiiis. 

Pag. 250. δικαστικών μάχινραν. Stipra |»ag. 
207, voravit παλαμναϊον ξίφος. L i n . 16, 352 έ π · 
τοί; όρεΰσιν ήμενοι. Όρεες , vel 11Ι llonici-iis c<»s 
vocal ούρήες buni ήμίονοι, id csi, semiasiui siui 
ntuli. llodic in Ibspaniis idcm mos eliam n . l ino 
tur ; ul facinorosi usclUb in&tdentes sd supp!iciu:n 

Λ Ytctoniur; nisi forte aliquis primari:R nolriiitatis 
s i i , qui quidein mulx insidei. Pnrc^duiU riiam 
facinorostiin pnrcones, alta, uii bic, ν<>ο· ριο-
clamanles. Esta es ta Juslicia que maudu hazer *n 
inageotad α fulano (additiir enim nomen facinoro.-i 
ct facinus ipsum), c l ad exlreiiMim addit boc <>pi-
pbonenia, Quien lal hazr que tul pagtie : qu.e b>i-
mula eamdein fere babet senUinhaiii quain ha*»: 
Agalliia; verba, παρεγγνωντι δεδιέναι τού; νόμους, 
και φόνων αδίκων άτ.έχεσθαι. 

Pag. 257. Τφ όΟνεϊφ δέει. Rcclius όθνείων 
Paa. 239. ΆπεκάΛονν. Iloc est: ένεκάλουν. 

L i n . 10, έκ παρανοίας. ftedius fortassis έκ παροινίας. 
Pag. 251. Τής στρατιάς ήδομένων. Collectiv<k 

dictum, ul Grammalici bH|iiunlor, duriuscnle la-
men, nisiiiiavis legere τών τής στρατιάς. L in . 
Οφελών ήρεμα κα\ ύποχαλάσας τού νόμου τδ λίαν 
άκριβε; και άτιθάσσευτον. Hoc cst, De suntmo jtuc 
uoumhil detrahenty legisque riyidilalem au»leriia-

B temqm iemperans alque edulcans. Pcrsona, dcpreno 
paulaiim ereptoque demum permagno illo tuperbvqut 
imperatorio nomine. L in . 15, έφήκε μέν τδ έπί-
κλημα. Ilemiiii quidem crimen, lioc csl, condn-
navtt. Pers. TitMttm quidem ipti permitit: sed in-
fioijum essel biijus bominis ineplias prr»eqiii. 

Pag. 252. Ab bis verbis ήν δε τ ι ; , eic.,ad ilia 
Terba usque και τοίς έξης έπι/ειρητέα pag. 2 k \ 
omissa suut a veleri inlerprcle. 

Pag. 258. Καϊ όπως όντινα τρόπον. Vel τδ, δποίς, 
παρέλκει · y d . cx wiilenlia Jos. Scaligcri όποιον 
τινα, eic:. 

Pag. 266. Φειδοι τον παιδός χαϊ τών κοινών 
τής κηδεμονίας νομίμων. Hoc csl, retpeclu purri 
εί commumum curaiionit pupillaris legum. Antr.i 
eniin ηγεμόνα, id esi, tutaiorcm ei insliluium 
lsdigerdiui dixil . Esi aulom κηδεμών, επιμελη­
τής * el κηδεμονία , επιμέλεια. Pcrs. quin 
ραττετεί puero, eommvnibmque liberis vrocreuudis 
et legibus. Qnid rotr.nias, Homanc ? iSihilo vcro 

C magis placel iuicr|olalor, vctlens cl communis in 
ttdoptiQue juris. 

Pag. 2^2. "Ετι τ ε τά υπέρ τών ονομάτων συ μ-
πόσια έτεΛειτο, vcrli, comhia naialitia agila-
bomur. Tcituluanus lib. De Jdvhlairiu: tirca 
officia vero priuatarum et communium ioltmni-
latum , vl lotjiCi purpurw, ut tponsalium, vl uv-
plinlium, ut nominaltum : quibusin voibis noiandns 
353 e i l o r ^ ° 0 1 series >l , s a icelot uni, qux iulor 
balurnalia ccnscri po&sunl, tit ct Suei<artim, qux* 
inter omncs popularcs agifabanlur, ut Sepdnii?-
nii iiiler moiuanos, c i Brumai de quibus eliaui 
alibt T(rtulliauus. EraiH inter Saimnalia ctiam 
riuer Cbiislianos r l Numinalia. L i n . 8, έκ τού Ευ­
ξείνου. Heclius forlasee διά τοΰ Ευξείνου, ιιι 
Ptolemaeus loquilur. Li». 16, κα^ ήχος τις βαρύ; 
κα\ άγριος ώσπερ χΟονία βροντή έκ τής γής άνα-
πεμπομένη, eio. Hoc gonus lerraemoCus, Aristo-
lelcs lib. De mundo μυκητίαν vocat, inquieiiv, 

D γίνονται όε και μυκητίσ». σεισμοί σείοντες τήν γήν 
μετά βρόμου. Sencca ?iatuT. quxtt. iib. χιιι· An-
leqttam terra movealur, solet n.ugiiua audiri, 
vciitis in abdilo tuinubuanlibas. 

Pag. 285. Νιφετφ όΜγφ νπεβραΐναντο. Verli% 

Ninguore iuiuuto. Pers., Leviter cadenic nive. L O I H 
(•e a mente auctohs. Diilcieitiiaui nivis el niuguo-
ris \ide apud Arislolelem Ue mundo, el Noios ίιι 
cum meas. L i n . 22, έπίνειον. Navaie. Pcrs. ar-
cem facil. 

Pag. 285. "Οτι τε al γραπταϊ σανίδες κα} τά 
βάχη τά ύποπύρφνρα εϊς τίδε αύτφ άπετεΛεύ-
τιχσαν. Signiiieui lalsis criiniualionibus diviifs al» 
Anaiolio niajesiaiis pulsaios, ut 00 nomiiie pro-
scribercutur, cl eoium boita fisco viridicarcnltir. 
Qtiare appiicabal «jorum pohtibtia apices impcria 
lcs chiu puipura, quibus pt-oscriliebanlur. 
aiiquid lale apud <1 dietium. Natu litjeri dami».:-
luruin majeslalis ού κληρονομούσι τών πατρίων 
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υπαρχόντων. Lin. 1J>, τήν είς "βασιλέα εύνοιαν 
προισχόμενος. Hic locu* facil, ul qtiac antca περι 
γραπτών σανίδων dhit, non hicommode intelligt 
poxse fidcanlur de crimine concussionis9 qucNl 
itimirum pralexlu mandaii intperaiorii et terrore 
pofesiatis, ilbcile ab opuleniioribos mulia extor-
aisset atque abstulissct, quod et indicat per ea 
qu» subdit, xal ταύτη άπαντα έσ^ετερίζετο. 

Pag, 286. Συνεχώρει, Uiitur eodem verbo in-
frt pag. 5I7 Lin. 13, χαθάπερ ol στιγματίαι. Ad 
hmc vero stigmala quibue goelcraii non expiali, 
Ιιι bac viia, apud inferos cogiioacunitir, el«gan* 
exflat locus ajJud ClatidiaiiiMi» lib. u, ubi Rbada-
«uaoiua iia ad naffiiium: 

Qxid 4*iM*$ manifetta negati en ptctu* 
[ innnas. 

Deformanl maruUt, titiigque inolevii imayo, 
Nee $€$e commiuo tegunt. 

Cttius loci mouait me dociiwimus juYenU floe 
jiobiltlalis Hollandiae Janus Dousa t\ Lin. 16, 
ευτυχέστερος άρα ήν έν αύτοϊς 6 πεπονθώς του 
έσομ2νου. Feiicior fuerit qui jom punitus est (in 
bac vila icibcet, utpote vel violenia raorlc, vel 
alio aliqiio itipplicio affeclus, alqtie iia expiatus) 
quam 354 9 t t l P^iendM manet; nimiroin po*u 
quam ex bac viu DOH expiatus violeuU isorle, 
dcccsaertt. Hoc enim sequeretur cx senteoiia 
Plaiouis paulo anle allaia. Neqec cnim illa est 
PUiomx seoieotia, quam illi aflingit inierpolaior 
Agalbia, feticiurem omuino puianduwi illum qui 
ierw motu txsiinclut i f l , quam qui salvu$ evase-
r i l : sed flagiliosum aliquem >i lcrr.cmolu, uipoie 
violcnta morle expietur, fdicio.em esse flagiiioso 
qui e terneinuto ^ervaius, posi moriem flagiiio-
roro auorum pocnas tit daiorus. Α qtiibus ille ut 
vioieola morle expiatua libcr esi futurus. Neque 
eiittn iilud του έσομένου siguilical, Qui $alvu$ eva-
serit: ui verlit Persona, ei interpolaior sequiiur, 
sed quern sotpitcm e lerrserooiu poeua posl banc 
viiam maoei. Qiu* scquuolur in Agatbia, ab iis 
verbis Liu. 17, άλλ* έχείνου μέν τήν δόξαν, clc„ a4 
vcrbum λεγόντων pag. 287, oinissa tunl ab itiler-
pivu?. 

Pag. 293. τών di τής νΛης αμαρτημάτων. 
Verli, defeclHUin lerrm. buc est, vftioruui quseler-
r* accidmil. N.tm pcr ύλην videlur signiticare ler-
tam ipsam. Ul et supra l»»g. 100, τούτο δέ τής 
ύλης χωρίον ποικίλα παθήματα ύποδέχεσθαι πέ­
φυκε. 

Pag. 298. Αρωντες ίτι τά είθισμένα. Hoc et4, 
qua> cownuveTant ageniet. Peraona quid sibi velit 
uescio, verlens, tecretum dum fucerent. 

Pag. 302. De Sesio urbe loquens, quae nulla alia 
re cetebris esl; quam Leaadri ainore el roorte et 
Herus lucerna. Per&otta sibi planc similii, illud τψ 
λύχνω της ΉροΟς verlit, ex illo h&onm coHu. Quo 
quid dici aut liugi potcst absurdiiis? 

Pag. 303. άεχατευτήριον. fcist etiam bodicTur; 
earmii δεκατευτήριον, lioc est, ubi exiguntur de-
cimae et porloria niercium a mancipibus Turca-
rum. Fuil eiiam qui Bk!lga3 δεκατευτηρίω otuuibus 
Wiculii inaudilo oiierare voluit, sed fruslra. 

Pag. 305. άιεΧέΙυτο ή του ερύματυς cixctio-
μία. Suidas ila legil: Διέλυτο Λ του μεγίστου κτί­
σματος οίχοδομία. Lin. 8, οίκεώς Vide IIUUI rectius 
b-gi possit οικεία, boc e»l, a«a. 

Pag. 309. Sequeitlia ab bis verbis ήσαν δέ ού 
μάχιμοι uaque ad kec verbapag. 311, τήν αργία ν 
4>uus«a sunt a veUsri loterpreie. 

Pag. 510. *£v ταις προόδοις. Freqacuiisflina 
csl uxc vox in Novellis Jualiniani. 

Pag. 312. Kcu τήν νίχην άσμενεστάτην. Sutd. 
Lgii χαί περιχαρής γε τήν νίχην. 

355 Ρ*8- Τρέμουν. Vtrii, qnieti tubsti-
Uiuxt. Pcrs., lncili cumiderabant. 

Pag. 311. Ttf \-αρ εχμ^τρον χαιταγον ^vAa-
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χτέον τοίς Βμρροσι. Φυλακτέον iitlerprclor, vilan-
duin, cavenmim, eaque ralionc Ιο§οέκμετρον· ιιοη 
ut vlderi alkui po&sil έμμετρον. 

Pag. 316. Καινοτομίας. Verli, iiuoUx*iamt boc 
est nuvilaletn. 

Pag. 317. 'Ορμ&σαν. Non incommode nntn 
legi polcsi όργωσαν · dkilor eniro eiiam aliqui» 
recie όργωσαν έχει τήν Ψυχήν πρδς τά μαθήματα 
Όργ^ν eiiiiu est έπιθυμειν. 

Pag. 317· Οΐς γάρ συνεχεχώρψτο, etc. Eodiin 
verbo ulilnr tupra pag. 288, τοίς δέ έσπένδετο 
χα\ συνεχώρει. 

Pag. 321. A^eraorpexr/.Hoceil άνευ παλιώ-
ξεως. Vide aose siipra annotavi ad pag. 31. 

Pag. 322. &χ*ιρη%<?Γ«Γ£.Ηοθ6βι,κεχμηχότες, fessi. 
Pag. 324. 'λχοάρασμός. Alibi άποδασμός, alibi 

άπόμοιρα * eadem siguiflcationc. Lin. 7, δπηνήτης 
Hoc est, δ άρτι έμπιπλάμενος τδ γένειον τριχώ-
σεως. Nam ύπήνην dicitur ή ολη τρίχωσις τοΰ γε · 
νείον. ΗοίΒ. '06*> Κ· Νχηνίη άνορλ έοικώς πρώτον 
ύπ«νήτ«, boc esl, γενειήτη. Gloss, feteree, γ ι -
νιιάζω Barbe&co. γενειήτης, Barbesoens, el γένειον 
barbanjentum. Inepte Pers. verlit pubescem. Liu. 
18, φροντιστήρια* Itilerpretatus suin philosopbiea 
collegia ad ditferentiam τών διδασκαλείων. Διδά­
σκαλοι enim proprie dicebantur poeue dilliyram-
bici, comoedi et tragoadi : φροντισταλ vero dice-
bantor ol περλ τδν Σωκράτην δ:ά τδ Φροντίζειν πε­
ρί αλλήλων velOta τδ μηδέποτ* παύε σθαι φροντίδος. 

Pag. 325. ΆμίΛΛας τοίς χαώμασι μεμερατμέ^ 
νας. Verti, certamixa equestria coloribx* ditlin-
cia. Noiae aaut ex Cassiodoro et aliis, quaiuor 
aarigarom faciiones, toiidero anui leinporibus co* 
loribus suis reepondenles, Prassina, veris viridi-
u i i : ftosea (sive poiius Rtiuea) «statis iocen* 
diis; Candida, Autumni nivibus; Caerutea sivc Ve-
ncia, hibernia imbrihus. 

Pag. 326, ΆχροστόΛια. Iia dicunlar τά άκρα 
της νηός. Apud Suidam in voce προέμδολα VUIOM 
legitor άκρόστομα pro άχροστόλια. 

Pag. 328 Καϊ τάς δρεχανωδεις τούτων αίχμάς* 
Videiur παρέλκειν νοχ τούτων * neque enim ro-
ferendum est ad δοράτια, aed ad barpagines 

Pag. 329. "Αχρήστου ποταμού έμπιπλάμενοι. 
Videiur per Sarcasiiiam ineuUare Uarbaria ut 
ebriosis.ei poiui addiclta. Terli itaque insuelfi pa-
Itoiu ingxrgitati sive repleli: ut pro ποταμού |c-
gam ποτίμου* άχρηστου aulem inlerpreter, OOII 
inxitim> sed tnuuwam. Meque euim a-sueveraul 
iugurgilandx aqua?. 

3 5 β Ρ*©· 330. %Ex τωνναναγίωνωορχ}. Ita malo 
)eger<, quam φθορ£, ut signilicet iiaginenia u -
bularuuj naufragarum undia jaciala et ad ipsos 
delata: ναυάγιου enira non laiuuro naufragium, 
sed eiiam fiagmenium Ubulac eignillcat. Virg. 

Scxia vtriem, labxiwquo, et Troio gaza ρετ unda*. 
Pag. 333· Κνόητον γάρ χαϊ άΧΧως τοίς ήττω-

μένοις σνναδοξείν. Antiquum obtinet Peivma, 
veriem Cmii victit $εηΗτε, ubi concUlan νκίοτεε 
poswnt; cum sit aensua; Extremx dctueultaB 
«sse viciiij se adjungere ei in aocietaiem igiio-
roiniae cum eb venire, cum liceai victoribut ad-
juitgi el commuiii cum eis laude frui. 

Pag. 334. %AU£ ή μεν παντελής τοίν&ε τοίν 
γενοϊν ανατροπή χαϊ ή χατάΛυσις χρόνω ύσ­
τερον ξννηνέχΰη. Hoc esl, Αάεο/nlftifma tero 
hurum duarum xaiioiwta (Uirigororum vtdcbcet ei 
Culrigurorum) Potimodo accidil. Pers. Adeo ut ga* 
nerationem, hic prorsus amiunl. At lu, lector, at 
libeai bujus versionem com arcbely|M> vel niea 
iuterpreialione conferre (nam ego pauiula lau-
turo ex innumeris erratii adnouvi), dicea eum 
seosum cominuneni amisisse,cum bsc sua de|w 
ramenla lectoribus obirusit. Ceite iuOnilis in Ιο· 
cis p«rinde ac si segroruro soiunia narrauiem aU 
qucm audias, ridcb.s. 
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8. D0R0TH1US ARCHIMDRITA 
ΝΟΤΙΤΙΛ 

(GAM.AKD , Velerum Patrum Bibliolh., lom. XII, Prolcg.,p. XIVII, *t p. 371.) 

I. Dorotheus archimandrita PahBstiatis, Joannem abbatem, illustrem Barsanuphii disci-
pulum et Prophetct titulo clarum, magistrum habuit: quos duos magtios senes ipsum 
novisse, cum ad abtiatis Seridi coenobium secessit, perhibet ejus discipuius qui vilam 
sancti Dositbei conscripsit. Meminitet ipse Dorolheus Seridi abbalis (α), Mib cujus duclu 
monasticum inslitutum primilus professus esL Ex quibus temporum notationibus sub fineru 
s»culi vi floruisse nostrutn archimandrilam arguunt Bollandiani (6), quibus accedit Fabri-
cius (e)9 neque ab bac senlentia longe recedere videtur Caveus (d). Nihil ve ron io ro r Ou-
dinum, qui auctorem quo de agimus, modo ixitra sa&cu!i vn raedium, molosub ejusdem 
sjeculi initium floruisse scribit (e). Porro sancti hujus abbatis res praeclare gcslas ex ejus 

ftotissimum Institutionibus ascetiris contextas in qutbus ille corapiura de se ipso testatur, 
iiteris coromendaYit eruditus exsociis Bollandianis Conradus Janningus (/}. Quo aulero 

•nno e vivis eicesserit vir beatus, haud plane compertum habetur. 
II. Exstanl insignis hujus arcbimandrito> Dorothci Expositiones sivc Doctrinw XXIV, 

opus egrcgium lectuque dignissimum, suramopero probatum sancto Theodoro SiudiUB, qui 
proplerea inter prfleslantissimos asceias hujusce operis auctorem recenset his vcrbis (g) : "Ετ·. 
ufiv αποδέχομαι καί Απάντων των θεσπέσιων Πατέρων, διδασκάλων τε και ασκητών τούς βίους κα\ τά 
biiA συγγράμματα . . . . λέγω δή Μάρκον, Ήσαίαν, Βαρσανούφιον, Δωρδθεον κα\ Ήσύχιον* Omnium 
item divinorum Patrum, doctorum et monachorum vitas ct divina scripta reeipio 
Marcum, inquam, /saiam, Barsanuphiwn, Dorotheum et Hesychium. Cujusmodi lestimonium 
locuplelissimum refert ilem, qui prafatiooem ad ejusdem Dorothei opus conscripsit (λ). 
Ponn> editionem noslram ad eam exegimus, q u » prodiit Parisiis anno 1624, in Auctario 
Bibliciheca Patrum Ducoano (t), ab editore aliquot in locis recensita ; ejusque conjecturis 
nonnullas quoque notas et emcndaliones altexuimus. Quibu* praeterea hic observationem 
aliam addere libet, quam post Alberttnn Rubenium (j) adnotavit Henricus Dodwellus in 
Dissertalione de parma equestri Voodwardiana. Curiosus itaquc hic vir crilicus lucuro excu-
tii (*), quo Dorotbeus colobium monachorum memorat his verbis (f): "Ενει δέ τδ κολοβιον 
ημών σημείδν τί ποτι πορφυροΰν, κ. τ. λ. Qu® quidem Dorothei verba non de militia armata, 
sed palatina el cemitatensi esse accipienda statuit idem Dodwellus. Eumdem archimandritao 
iocum excitat enacleatque simnl in utroque Glossario erudilissimus Cangius (m). 

III. Versiooem retinuimus Hilarionis Veronensis, monachi Benedictini e congrega-
Uone Casinensi, quatn recomovit eraendoriique Fronto Ducauas ; licelnobis pr® manibus 
esset allera Chrysoslomi CaTabri, Casinensis item roonacbi, Cremonaeanno 1595 evulgata. 
Exstat alia quo<jue interpretatio Baltbasaris Corderii, qui et Dorothei Doctrinas brevibus 
nolis illustraYit ediditque Antoerpi® anno 1646. His addimus post Fabricium (n), duas 
eircamferri Tersiones Gallicas ejusdem operis arcbiruandrit/e. Ει alteram quidem ador-
navit Franciscna Boutonus in fucetn edilam Parisiis anno 1629. Qua de versione hujus-
modi tulit jodicium Raynaudus (o): Franciscus Boulonus ganclum quoque Dorolhewn 
6attic$ feeit e Grwco, quod, dum nxenlem ascetici illius lecti&simi pabuli usu reficerel, et 
fjaiinii Grwca componeret, ob$erva$$et, pleraque nonmodoin Hilaricnis Yeronensis, quce 

(α) Dorolh. Docir. i,J15, et Doclr. iv, § 9. (i) Duc. Auctar. lom. I, pig. 742. 
(ά) Boliand. Act. S§.9 Jun. (om. I, p. ;>02, (/) Rubftn. De re vcstiar. lib. I, cap. 18. 

num. 4. (&) ftotlw. Dmeri. de paritut equealr. Voodward., 
(e) Fabric. BiW. 6>. lom. VI, pag. 143, not. · , cap. 21, pag. 77, .«dit. Oxon. 17!5. 

etlom. X , pag. 160, (0 Hornui. Docli. i, S 15. 
id) Cav. Hisi. lilter.iom. I, pag. ^72. (m) Cang. Glonar. (trac. tom. I, pag. 684, <'» 
(e) Ottdin. Conmenl. de tcriplor. ecei. toin. I, lom. II, ρ. Γ.00 ; Clotsar. Latin. lom. II, p. 724 

pag. 1628 el 1635. P O V . edit. 
φ Act. SS. 1.1. pagg. 596-605. (») F a b i B i b l . Cr. lom. VI, pag. 145, et lora. 
(§) Tbcod. Slttcl. Tettam. cap. 4, inrorOpp. Fii- X , pag. 161. 

tuoAd. ιοί». V, pag. 81, cdit. Paris. (o) Ravnaud. Hagiolog. Lugd. pag. 91. sub Πι·. 
(ά) Anunynai Prxfaiio ad Dorolb. Dortrii.as. 
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aperte miscra esi ct mcndusissima, sed edam in politiore ei rcnusiiore Chrysostomi Calabri 
Latina inierprclalione, pccvari. Alitcr tarnon quam Raynaudus do Hilariom» Verunensi 
rcnsueruiii viri docli, quos inlor Jose|)lius Sealiger (p). Vid.e sis <l. MallVjum (q). Allera 
voro Galliea versio quac ρι-odiil Parisiis anno 1086 auctoreni aguoscit Joaunem Arnaldum 
liuielleriuiii Ranctfum, notiorem deinceps Mib nomiue abbata Tra^peusis ( Abbe de la 
Trappe), de quo viro Gr©ce doctissiino Gallicum Diarium eruditoruiij consulas veliiu (r). 

(p) Seabg. Dc emendat. tempor. Prolegom. pag. 
ιχγιιι, ct lib. vi. 

(//) Blaffei Veron. Ulnstr. lib. w, pag. 114. 
•( ι) Jouruatdes SavanU 1686, pag. 551. 

Τ Ο Υ Ο Σ Ι Ο Υ Π Α Τ Ρ Ο Σ Η Μ Ω Ν 

Δ Ω Ρ Ο Θ Ε Ο Υ 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ! Ψ Υ Χ Ω φ Ε Α Ε Ι Σ ΔΙΑΦΟΡΟΙ. 

S. Ρ . Ν. D O R O T H E I 

E X P O S I T I O N E S Ε Τ D O C T R I N . E D I V E R S J E , 

AMMABUS PERUT1LES. 

Εχ iotcrpretalione Hilarionis yeronensis recognila ct emendata. 

371 ΑΝΟΝΪΜ1 PRiEFATlO. 
Cum dtto Dorothei, loiidemque Barsanupbii fue-

rint, qonrurr. alteri Severi crroros defenderunt , 
alteri sanain docirinam et picialis exercitia reii-
nuerunt; sciendum esi corum ipsonim qui recte 
senserunl, in Itoc libello rucrilioncm fieri. Quem ct 
virtulum praeccpia iradenteni, et qurc animam quo-
que meliorcm reddere possinl, docenlcm, nobis am-
plectendum ess'.- sciamus. Idque co magis, quod 
bcaliejus Doroihei, qui inlcr sanctos Patrcs et recte 
sciitientis el laudali viri nomen tulit, citra cotilro-
verftiam bic labor est : ac nequaquSm altcrius illius 
nova aique aliina opinaniis ac male consiliuii 
bominis. Cujus rei Theodorus palcr nosler ChrMi-
que confessor, ;qui sludiorum on.nium erudiiione 
ct sapieniia pncellcrc putauir, (estis est locuplc-
lisaiinus. Qut cum in suprcmo suo elogio quud 
inler discipulos condidctai, su;c bdci confcssioiieiii 
cdidissel, ct iinpiarum de l)co el vcra religionc 
opinionum auclores ad ununi ouines sua bnemliialc 
indignos judicasscf, intcr cxlera inquit : c Oinnia 
quidcm a Dco Iradila Novi ct Yeleiis Tcslamemi 
volumina agnosco : ac praleica saiiclorum divino-
runiquc Palrum cl docloruui Vnani ac scripla ap-
probo. Qiiai quidcni proplcr aperte pci niciosaiu 
Painpbili doclrinani dico, qui ct Orienlc advenli 
lans. sanclos illos viros, Marcum, Isaiam, Barsa-
•«uphiuni» Dorullicum homiuo, illos Acepbaloruiii 

ANUNTMOY ΠΡΟΑΟΓΟΣ. 
Ίστέον δτι δύο γεγόνασι Δωρόθεο; χαί δύο Β ιρ -

σανούφιοι · οί μίν, τά Σεβήρου νοσήσαντες, οί δέ 
δρΟοδοξίαν κα\ τελείαν Ασκησιν άσπασάμενοι. Κα\ 
ουτοί είσιν οί έμφερίμενοι τζδε τζ ^ίβλω · δθεν χα\ 
άποδεκτέαν ταύτην έχομεν και ένάρετον καί ψυχ­
ωφελή δτι μάλιστα, ώς του μακαρίου ΑωοοΟίου, τοΰ 
ορθοδόξου και επισήμου φανέντος εν τοίς Οατράαι, τύ 
δντι ύπάρχουσαν πόνημα, κα\ οΰ τοΰ έτερ^φρονος 
κα\ σκαιοΰ. Καθώς κα\ δ πατήρ ημών κα\ τοΰ Χρί­
στου όμολογητή: θΐδδιυρος ό τών Στουδίου πεφηνώς 
πάνσοφος ηγούμενο;, έν τη διαθήκη τ§ ττρ^ς έαυτου 
μαθητάς εύ μάλα έδίδαςε μετά τδ ύποσημήνααΟαι της 
έαυτου πίστεως τδ φρόνημα, κα\ &ποκηρύξαι συλ­
λήβδην τους άθεους αιρετικούς, φήσας ούτως τ.ρυσ-
έτι · ι Και πδσαν βίβλον Οεόπνευστον Ιίαλαια; τε και 
Κέας Διαθήκης αποδέχομαι · £τι γε μτ;ν κα\ πίντιυν 
τών αγίων τών Οεσπ-σίων Πατέρων, διδασκάλων 
κα\ ασκητών τους βίους τε και τά θεια συγγράμ­
ματα. Τούτο δέ εΓρηκα δια τδν φαν£ρο6λα6ή Πάμφι-
λον τον άτιδ ανατολής φοιτήσαντα, χα\ τούσδε τους 
δσίους διαΟαλόντα, λiγω δε Μάρκον, Ήσαΐαν, Βαρ­
σανούφιον, ΔωρόΟιόν τε και "Ησύχιου " ού μ£ν Βα-
σανούφιον, και Ήσαΐαν, κσ\ ΔωρόΟίον, τους τών 
Ακέφαλων συνακεφάλου;, και τους λογομένους Δε-
κακεράτων συνομοκδράτους, κα\ ύπδ τοΰ έν άγίοις 
Σωφρονίου έν τω λιβέλλφ αύτου άναΟεματιζομένους · 
έτερων δη>/νοτι τ.ΛζΛ τούσδε δντων τών προιιρη-
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ρ ε.ων* ους έγώ πατροπαραδότως αποδέχομαι o:i Α p»opugnato'vs qui et ii>sj sioo capiie suii!, aui fonini 
ερωτήσεως του ήδη άρχιερατεύσαντος Ταρασίου του 
άγιωτάτου πατριάρχου · έτερων τε αξιόπιστων προσ­
ώπων αυτοχθόνων τε κα\ ανατολικών. Κα\ τά το κα': 
τήν εικόνα Βαρσανουφίου έν τή θεί$ ένδυτή τή τής 
Μεγάλης εκκλησίας συνίστασθαι άγίοις Πατράαιν, 
Άντωνίφ, Έφραιμ κα\ έτέροις * καλώς μήτι έ ν ταίς 
διδασκαλίαις αυτών εύρηκώς άσέΰημα, τουναντίον δέ 
και πολλήν ψυχικήν λυσιτελειαν. · Ίδοΰ τοίνυν διευ-
κρινήσατο ό μέγας πατήρ ημών Θεόδωρος τήν τών 
έκατέρων Δωροθέων δόξαν, κα\ τήν του ενταύθα εμ-
φερομένου όιδασχαλίαν, ώς ώφελιμωτάτην είναι άπ-
εφήνατο* ωσπερ ούν χαί έστιν αληθώς ψυχωφελή; 
πάνυ · καθ* ήν ό άκρ-ιβαζόμενος τδν εαυτού βίον, είς 
τδ τέλειον μέτρον -έν Χριστώ τής αρετής έλάσειε · 

qui δεκακεράται dicimtur, coiijuraius, a sancto JM>-
phronio labella anallieniaits confixos, itUelligo. Ab 
his enim longe diversissimi sunl superiorcs ill i : 
quos ιιοιι soUiiu cx sanclissinio patriarcha Tarasio 
qui boc lemporo summo sacerdotio praresl, scd e\ 
aliis quoquc lide dignis homiuibus lam ituligenis 
quant iu Orwntit nalis, pcr manus parentuin nobis 
quasi iradiios audicns, amplecior venerorque. Ac-
tedii bisquod Barsamrpbii imago in Magna eccleskt 
juxla baiiclo* Palrcs AiiVoniitm , F.pbraini aliosqu^ 
rite dicata ci collooala visimr.» Quaniobrem cum ι» 
lioruiii docli-ina nullam impiolalcin, sed conm ρ·ι-
liu.s adfuinemi ad aninii -perfwtioiiem plurinutin 
magiius par<*>s no&bT Theodonts dfprebendcrei, 

καλ τώ τής άπαθείας στεφάνω Ιφθαχώς έγκοσμηθή- ^ ceriis liinilibns nrnusqne Dorolhet dociriuaiu dis-
σεται, και τής αΙωνίου ζωή; μετά τών αγίων άξιω- t tuxii: ac ejus qui in hoc libro ocVcbratur, dogmafa, 
Οήσεται. «ilrevera ad aniini sahuem fonnnodissiina, ila u l i -
lissima esse deniocisiravK : ad quorum «oruwmi, qui suam ipsius viiam diligenter inslruxcril ei exa-
ininarii, ad virluiis Cbrisliauae perfeclam mensuram tacile pcrvcnict nt iranquiltitale omitttfRiquu 
pcrtuibaiioiium vaciiitaie ornabiiur unaque cum saftciib viiam »lert>am conseqnelur. 

Έχ/στοΛη πρϊς ην αΐτψταντα άδεΛρίν πεμ-
φθτμται αύτψ τ ο νς εύρεβέντας Λόγους του όσιου 
ίΐατρές ι]μων Δωροθέου. 

Λ'. Επαινώ σου τήν προαίρεσιν, μακαρίζω τής 
π* ρ ι τδ άγαθδν σπουδής τήν εύλογη μέ νην σου και 
φιλόκαλον, ώς αληθώς, ψυχήν, αδελφέ ποΟεινότατε. 
Τ6 γαρ ούτω φιλοπόνω; ερευνών κα! γνησίως έπαι­
νείν τά κατά τδν ύντως μακάριον και άξιόΟεον ημών 
πάτερα, τόν τΤ4ς δωρεάς τού θεού φερώνυμον · άρετήν 
έστιν έπαινείν, τά μετά τδν ούτω: μακάριον, κ ι \ Θε6ν 

άγαπαν, χαι μ^ριμναν περίτής δντως ζωής· ζήλου γάρ 
κατά τον μακάριον Γρηγόριον, ό έπαινος πρύξενο; · 
ζήλος δέ, αρετής · άρ·τή δέ, μα/.αριότητος. Χαίρειν 
ουν έστι κα\ συγχαίρειν, ώς αληθώς, έπ\ τή τοιαύτη 
σου προκοπή * εκείνον γάρ έοικας Ιχνηλατείν , τον 
τού πράου μιμηιήν και ταπεινον τη καρδία · δς τήν 
νοητήν Πέτρου και τών κατ 1 αύτον άποταγήν Οεω-
ρήσας, ούτως έαυτδν της τών δρωμένων έξέδυσε 
προσπαθείας, ούτω τοίς εαυτού κατά Θε6ν έαυτδν 
έξέδωκε πράγμασιν, ώς μετά παρόησίας, εύ οιδα, κα\ 
αύτδν πρδς τδν Σωτήρα λέγειν, δτι Ιδού ημείς 
άρήχαμεν πάντα, χαϊ ήχοΛουθήσαμέτ σοι. "Οθεν 
έν όλίγω σύν θζω τελειωθείς, έπλήρωσεν χρόνους 
μακρούς · ούκ αίσθηταίς μέν έρημίαις, κα\ δρεσιν 
ένδιαιτίύμενος, ουδέ το άρχειν σωματοβόρων θηρίων 
έν μεγάλφ. τιθέμενος · τής δέ ψυχής τήν έρημίαν 
άσπαζόμενος, κα\ δρεσιν εγγίζει ν έπιποθών aico-
νίοις, φωτί^2ΐν Οαυμαστώς επισταμένος, κα\ ψυχο-
κτόνων κεφάλας πατάν δφεων και σκορπιών · ών 
κα\ υντόμ(υ; τή τού Χριστού συνεργία τυχιϊν 
ήξιώθη διά τ ή ; τού Ιδίου θελήματος άΟλττικής αν­
αιρέσεως * ήτ^ς αύτώ τήν απλανή τών πάτερο;·; όοδν 
προεξενησεν · ήτις έλαφρδν αύτώ τδ μακάριον απ­
έδειξε φορτίον, κα\ τδν σωτήριονκα\ χρηιτδν ζυ* 4ον, 
χρηστδν ώς αληθώς έφανέρωσεν. 

972 l-pisiola tid fratrem-qui petrbat otbimitii 
iloctriuas invcnla* suncli l*ntris Durolhn* 

\ . I.audnrc *ugor pnopoeitmn luiitn, pr.rdii.arc 
etiMfiumel diligeniiam, Ifenedicere decerain, hn|*iam, 
e\ pwtclrram ^tiiman» iriam, Tralcr Qfpiatissiino. Tam 
studiosc enim scmtan, (am sincere laudare bratis-
simnni ac Beo dignissiimim patrem nosiruin, IbM 
donnm nomine roferonlem; lioc ulique urlatem 

C landarc est, lioc De.um ainare, et rallonem alterius 
ac vcra3 baberc, yEniHlalionis cnim rausa laus 
est (utai ldivus Grogorius); a?mulalio aulcm vir-
ttilis, virius vero bcalihidinis. Coiipaudcridum 
igiiur ei congralulandum cst buic lanlo profeclui 
lito. lllum emm visirf es imitar i , qui .Tmnlator 
esscl veri mansucli atque bumilis cord<\ qui η 
Pelri mrnlem tl ejusdcm abdicalionem scculus, iia 
barum quae vidcntur rerum affcctu ct amorc omni 
se cxuil , ut part fiducia, quod ipse novi, posscl 
cum Pelro ad Doininum diccre : Ecce nos reliqui-
mus omnia, et secuii sumus ic °. Quare divina ope 
ad summam perfcclionom hrcvi pcrvenicna, longos 
atinos explevit : iton doscrla loca peragrans, ιιοιι 
monlibns victiians, non fcris rrudelibus imperarc. 
pro magno repulans, non in vasta solitndinc (!<·-

Dgens, sed aniinae quiclem suspiratis, ardensqno 
propius accedeic ad mnnles illos xiernos, con-
sneios mirabilcm in nos lucem fundcrc, ci scrpon-
Imn scorpionumquo capita qui animas perimuul, 
couterore. Ad qnos landcm Dci auvilio promoruii 
fidicilor pcrveniri», pcssiimdala prins tamon oi lm-
iniliala agonico corlamiuc propria voluntatc, qu.c 
recium illi Palnun r l inajorniu nosliornm rallcm 
prxmonbftraret, quse lcve bratiitidinis oniis ct £.n!u* 
tiienun ac suavejuguin osiendnei. 

"Maiib. xiv, 27. 

http://pr.rdii.arc


Ifil5 S. DOROTHEI 
II. Etverum, inquam, bonum qtiacreiui pnemon- Λ 

fcirattim e*t, hwnilitas ecilicet: ex qua direclam et 
oplimaut cceli semilam potuil prenoscere, juxta 
iilud : ι Bfisericore eslo ci mansuelus, opcre ser-
inooera gancioram acfiiorum excipien». > His iiaque 
lanlis ornatus virtutibus, semper illud in ore gere-
U l bealus ille vir quod a senioribus sanctis acce-
pcrai, quicunque scilicet ad praecidendam propriam 
voluniatem sludiose intcndisset, in locam quietit 
pervenlurum. Ul cnim invenit qood diligenter qu«-
sivit, omntum quidem maWuin radicem, aniorem 
propriiun ct affectum, voluniaii nosiras complica-
lam, ifficad hac medicbia usus cmaceravit radicem 
«Ί niala geriniua : factusque incorrupiibilium fru-
gum culior, immortalis vilae fruclus prodtsxit. Cum-

ABBATIS im 
Β'. Έξ ή ; άρίστην έμβΟεν ύψους οίον, τήν ταπε:-

νωσιν, κα\ τδ, Ελεήμων γίνου κα\ πράος, έργφ καλ 
χατά τδν λόγον των αγίων γερόντων παραλαβών, 
πάσαις διά τούτων έχοσμήθη ταίς άρεταίς· δθεν 
έπλ α:όματος έχείνο άεϊ τδ γεροντιχδν έφερεν δ μα­
κάριος, Ό φθάσας, λέγων, είς τδ χόψαι τδ ίδιον θέ­
λημα, έφθασεν είς τδν τόπον τής αναπαύσεως. 
Επειδή γαρ εύρε, χαθδ χαι άξίως έζήτησεν, πάντων 
μεν ρίζαν ουσαν τών παθών τήν φιλαυτίαν · ταύτην 
δε, τψγλυχυπίχρφ ημών συνιστά μένη ν θελήματι, 
τφ δράστη ρίω τούτφ φαρμάχφ χρησάμενος, συνολο-
μαραίνει τί) #ζη, χαλ τα πονηρά βλαστήματα, χαλ 
γίνεται αθανάτων ειλικρινής γεωργός, χαί χαρπο-
φορβί τήν δντως ζωήν, τδν έγχεχρυμμένον τφ άγρφ 
θησαορδν χαλώς ύπ* αύτου ζητηθέντα χαι ευρεθέντα 

qne delilcscentem ίιι agro tbesaurum, el sludiosis- B κτησάμενος, χα\ πλουτήσας όντως, τά μή κενού­
μενα. Έδουλόμην μέν ούν Ιχανδς είναι χα\ γλώσσα 
χα\ διάνοια, ώς άξιωθήναι χαι τδν άγιον αυτού χατά 
μέρο* έχθέσθαι βίον, ε!ς χοινδν δφελος χα\ τύπον 
αρετής άχριβέστατον · δπως τε τήν στενήν χαί εύρύ-
χωρον δδδν χα\ παράδοξον δ μακάριος εκείνος άν* 
έδραμε · τδ μέν, διά τδ απλανές χαι άδιάχυτον, χαλ 
τής κρημνώδους 1φ· έχάτερα παρεκτάσεως φυλα-
χτιχόν. Ούτω γάρ του Θεού φίλος, χα\ μέγας δντως 
Βασίλειος, τδ στενδν της τεθλιμμένης δδού χα\ σωτη-
ριώδους ορίζεται · τδ δέ, διά τδ άπροσπαθλς κα\ πρδς 
τούς άγοντας αύτον έπλ τδν Θεδν Ιλευθέριον, χαλ 
μάλιστα, τδ της ταπεινώσεως ύψηλδν, τδ μόνον, χατά 

. Λ . , τδν μέγαν Άντώνιον, πασών τών του διαβόλου παγί-
qui sc ad Deum duccrenl, obprofundum quoqne ~ . , , _ . . . . . . . · 

Lla.isejUS,qu*s«la(uuiebatdivusAnlo»iOS)C8,*'*vwti',ov- «* 
ρουτο τδ, ΏΛατοΤα ή έττοΛή σον σφόδρα· 

sime quaesiluni landem invenissef, possedit, el pra»-
divos faclus esl non inaniler. Vellem eqoidem el 
tdoneus saiis esse, qui mente el lingua possem 
sancti viri viiam, ila ut merelur, exponere in com-
mune oiunium commodum et virlutis typum excel-
ieniissimuin : quo pacto vir illc sanctissimus an-
gustam ct laiam viam praeter omniura opinionem 
incesseril: ei boc quidcm ob iniegritaleiD, since-
litatein ct cuslodiam : nec in alterum praecipitosi 
•.xcessus ct airfractus 373 rueret. Sic cnira et vere 
Diagnus Basiuus Dei siirnmi amicua angustiam sa-
lutaris et afllicta? via3 definil. Illud auleni ob affcclus 
proprii mortiiicalionein, et tidem quam babuil erga 
cos 
IJII milital 
diaboU laqueos superal et al>rumpil. Qnare in ipso 
quam vcrissime illud completam est: Latum man-
Uatum tuum niniit b . 

III. Sed hoc lanqnam mious potens niUettfn fa-
ctara. Novi aolom ex reliquis Tiri aancli tirtoliboa 
tlla inesse qu» foris a phij^eophis collegeral. Qoi 
quidem, ut apcs prudemUsima, ilores legens, quid-
quid uliliiatis invenissei in eis, eligebal, et oppor-
tuno teinpore non iuaniter in docirinam discipulo-
rum fundebat. Oualc illud : Nequidnimis : Cogno-
sce u iptum : et alia plurima bujusmodi, quae in 
uii!i(ateui animarum essent. Quare etsi proposiiam 
uieum ti ineliiulum fidele debiliUi ac lenuiUa ia-

Γ . *Αλλά τούτο μέν ώς άδυνάτως Ιχον, ΰπερβή-
σομαι. Οϊδα γάρ πρδς άπασι τοΤς τού μακαρίου χα-
λοίς, χα\ ταύτα δή, τά τών έξωθεν λεγομένων φιλο­
σόφων * άπερ χατά τήν σοφήν δντως μέλισσαν ανθο­
λόγων φέροντα τι χρήσιμον εύρεσχεν, άόκνως έαυτδν 
είς διδασχαλίαν έν χαιρφ προβαλόμενος · οΤον τδ, 
Μηδέν άγαν, ΓτύΘι σοανχότ, χαλ τά τοιαύτα, πρδς 
άπερ, εί χαί μή προαίρεσις ευγνώμων, άλλά γε τδ 
της αδυναμίας άναγχαΜν μι, χαθώς εΓρηται, συν-
ελαύνει. "Ο θέ μοι ή σπουδαία χα\ φιλόχαλος υμών 

genii repellal; lameo, quia id mlbi oneris imposait D έχίλευσε ψυχή, τούτο δή θα^ών κ*\ «ποίηχα · τδ 
um qaodiusaisti, *« βαρύ τής παρακοής οφορώμενος, ΧΑΙ τδ τ^ς δχνη-anima tua ornatiasima, aggresios aum qoodiusaisti 

fretus id oneria obedienlise virtuti nanquam grave 
fiuurum, el veriius ne mihi insciliam el negbgen-
tiam vilio verterc». Jaroqiie una cuni liiteria roeie 
ad vos trapezitas Bei opltrooe talantum quod apud 
me oliosum erat, misi : viri sancti sanctae diaci-
plinas, quas ei ipse a majoribu» suis acceperat, ei 
liiscipubs po5leris impertieral, facicns dolensque ut 
prinuis et verus pr̂ eccptor nosler alque Salvator. 
Omnes atitein doclrinas ejus invenire non poiui; 
at perpaucas admodum, ei lias etiam sparsim, per 
studiosos qiios lam diviua Provideniia collectas. Al 

ρ ία; δεδοιχώς έπιτίμιον · χαλ δή τοίς παρούσι συν-
απέστειλα γράμμασιν ύμίν τοίς φρονίμοις συν Θεφ 
τραπεζίταις, th κείμενον παρ%έμολ άργδν τάλαντο ν, 
τάς ευρεθείσας λέγω τού μακαρίου διδασκαλίας, &; 
τε αύτδ; έχ τών αυτού παραλαδείν ήξιώθη πατέρων, 
χα\ &ς τοίς Ιδίοις μαθηταίς «αραδέδωχε, κ«τά τδν 
πρώτον ημών κα\ άληθινδν χαθηγηττ|ν καλ Σωτήρα 
ποιών τε κα\ διδάσκων. Ει δε χαλ μή πάντας αυτούς 
τους αγίους εύρείν δεδυνήμεΟα λόγους, πάνυ δε ολί­
γους, κα\ τούτους σποράδην ύπδ σπουδαίων τινών 
προνοία Θεού συνειλεγμένας, άλλ* ούν ίκανδν έσται 

h P*al. CXYIII, 96. 



!ύ!Τ DOCTHIKA I. 
σου τ$ δ*ξιότητι χαλτδ βραχύ παραστήσαι, χατα τδ, Λ par t r »l l ' r o i u * dexlcritaic cl hauc breviiuiem 
αίδον σορφ άρορμή*; χαϊ σορώτερος έσται. approl)are juxla iJ : Da scpknii ocauioncu, et JW-

pientior ctiip. 
• Pror. i \ , 9. 
ΙΙρότερον δέ, έν συντομωτέρω, καλ τά χατά τδν μακάριον Δοιίθεον, τον γενόμενου πρώτον μαθητήν 

τού μακαρίου ά€6ά Δωροθέου έτι δντος αύτου έν τοίς τού aCCi Σερίδου, κα\ τδν 
αγώνα τής κατά Χριστδν υποταγής Ιξανύοντος. 

Sequenlia ηοη habentur in Grwco. 
Quale eniin fuerit sancti viri proposilum ad monasticatn conversionem a Deo adducti, quam idoneani 

tl accommodatam vitam elcgcrit, animo mecum rcpcio. El liinc quidem sumniam ipsius antma? obedieu-
ttam erga patres sooa, purara abdicalioncro, limplicilaicm coitsricntue, siudium et dibgemiam aiqno 
omnia in cognilione fundala : hiuc lidci constanliam, cbariiaicm ci pcifectionem. Ad confratrcs, con-
•ocios, affabilis erat et vcrecundus, alaeer, benignus, clemens, eiiaro cum praccsscf, non suspiciosus, nou 
descs, non oliosus, non contumax, non conlenliosus; quac robora SUII I iiallum jndicandi et nibil euniendi. 
Goncordiam qaoque unanimtlatemque super mel dulcia aemper fovcbal. Al vero ad opera sludiosus, 
diligeas, prudens, ailontus, miiis cum omoi probiiate, exemplum bonorum morum. Ad rcs aulem gerendas 
accaratut ei renerabibt, bonitalis amator cl palchrkudinU, nit pcrperam agens, divino quodam ingeni» 
el discretione quosvis atiperan*. In cunclif bumilii, gralus, furlis, ei conslans, sobriua cl solliciius alquc 
cogitabundus. Sed quid opu* esi per singula diecurrere? Siroile quid faclurus videor cum eo qui volueiii 
irel stillicidii gutlas, vel undas maris dinumerare. iEquum eat awtem quam proposucram metam ncn 
excedere, ei vobis quoqoe partem aliquam dulcis bujus inquisitionis relinquere, ut pariier bis deliciis 
froamini niecom, discaiisque qna bic via, sanciiiaic, urbanitate in divinam docliinam ct animarum 
sHutem ila deducttis sii, ab eoqui oronia gubernai, et providentia disponil: compaiiens, inquam, el benc-
volus Pater, perdignus qui animas instrueret ol iiluuiinaret: magnue inlellectu, major in obscquio, 
svblimis in coniemplaiione, ftublimior in buroililaJe, dives in Deo, paitper in spiritu, dulcis eloquio , 
dulcior occurau, doclus medtcus in quemcunque volutris morbum. Qui aegritudinem diviiibos, mendicis, 
sapieniibu* et insipietilibu3, feminis, viri3, senibus, jtiMoribuSj aflliclts, laetis, advenis, suis conjunciis, 
aolis imperanlibus, domiiife, servis, siibdius, libcris ; sanctam illam et variatn iunuiueramqtie oDConomiaiii 
conclis hominibus uii lalenlum iropertiens, et oninibus omnia faclus, eicque plurimos periueratus. Sed jam 
bora esl, amanlissime, ul meusam sermonis suavissirai apponam : cujus unaqu&que pars el diclio eiian 
mininia nou mkiimum affert coroniodum el tiblitatem. Nam divbio vere et admirabili eloquio fuit >ir iilc, 
ged bumili et pedestri oratione rcpere voluil ob bumilitalis exeinplum, et inornatum termonem excullo ubi-
qae prseluHt. Tu igidir sincero boc ttudio ct bealitudinis fruciu enutrire, alere bujusmodi viaiico ei cibo. 
Accedc ad sanclam urbanitatem quam dia opiasii, ei pro languorc meo scdulo supplicato. 

ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟlΣ ΠΑΤΡΟΣ ΗΜΩΝ ΑΒΒΑ ΑΩΡΟΘΕΟΤ 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Α'. 
Περϊ άΛοταγης. 

SANCTl DOROTHEI ABBAT1S 

D O C T K I N A I . 

De renuniiatione. 

Α'. Έν άρχί δτε έποίησεν δ Θεος τδν άνθρωπον, Β 374 L P«»»c"»P'"> ***** h o m o • D c ° d » " n \ * ' 
έθετο αύτδν έν τφ παραδείσιρ [καθώς λέγει ή θ·ία radiso voluptalis est positus (ul aacrac Litlcra3 fa-
άγία Γραφή J κοσμήσας άπάση άρετ*, · δούς αύτψ lentur), ornatus, inquam, omni virlule, praxepto 
έντολήν τού μή φαγείν έκ τού ξύλου τού έν μέσφ τού lamen aslriclus, ne de ligno etset, quod in niedio 
παραδείσου. Καλ ήν έν τρυφή τού παραδείσου, έν paradisi posituin erat. Sicque inter paradisi delicias 
εύχ|), έν θεωρία, έν μέση δδξη χαι τιμή, έχων σώας orabal, contemplahatur, in onmi gloria el bonoie 
τάς αίσθήσεις · κα\ ών έν τώ κατά φύσιν καθώς χαλ eral, aensibus integris et validis, eecundum naturae 
έκτίσθη. Κατ* εικόνα γάρ θεού έποίησεν ό βεδς τδν suae ad quam conditus erat, bakilura. Ad imagi-
άνθρωπον, τούτ' έστιν άθάνατον, αύ^εξούσιον, κε- nein qnippe suam fecit Deua bominem, immorta-
χοσμημένον πάση άρετ^. "Οτε δέ παρέβη τήν έντολήν lcm sciiiccl, libeium, ornatuni omtii virtule. Ubi 
χαλ έφαγεν έχ τού ξύλου οί ένετείλατο αύτώ δ Θεδς auiem iransgiessus ost prseccplum, el dc ligno edii, 
μή φαγείν αύτδν, τότε έξεβλήθη τού παραδείσου, quod ne ederet praeceperal ei Deus/dejcclus illico 
καλ έέέπεσε τού κατά φύσιν, χα\ ήν tv τφ παρά estab ipso paradiso, dctidil a nattiiali slalu hieuui 

«Ce«. ιι, 15. 
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•;ui suse naturae adversus erai , boc esl, in pecca- Α φύσιν, τούτ' έστιν έν τή αμαρτία, έν τή φιλοδοξία, 
ΜΙΙΙ), ϊ;ι ambilionem, in antorem pwscnlte viia? t 

€t caeleras paseiones innumeras, succumbons illis et 
parens in omnibus. Servum euim seipsum fccerat 
«b transgreseionem. Tunc igiiur augeri pauialim 
iualilia et dominari mors ccepii: nusquam rcligio, 
uusqtiain pielas erai. Ubique ignoiaulia Dei, pauci-
quc admodum patres cx niltme lege edoeli Dcuin 
agnosccbanl: qualea Abrabam caacriquc p a t m r c b » 
»i Noe et Jacob, e l , ui brevilcr dicam, perpauci 
i t rari. Tunc prodidit ho^lis omnem vcrsutiain 
suam, lunc doniinari iiiiqiiiia.s el injuslilia, lunc 
coepla est idoloiairia, lum vaiius deorum culius, 
lum presiigia?, tum caedes innuineraqiic diaboli nr.a-
cliioainonla. Misertus ergo Deus opiiinus crcalura 
s u « , dedil .'scripiana Jegeni per Moyscn. Iu qua 
aliqua pioltibuil, aliqua pcriuisil, dicens, boc fa-
cile, boc ne facilc. Dedil praecepia, quale illud : 
Dominus Deu* tnus Dumiuut uvus est *, ut stalim 
auimum a cullora deorum rcvocarcl. Ilcm ; Diliget 
Dominum Deum tuum iu iota anima tuat el in lcia 
mente iua f : ubique prxdicabis quod Deus unus 
est, ct non csl alius. ISam \u quo ail : Diliget Do-
minum Deum tuum, oslondil ununi essf. Deuin, unum 
esse Dominun), c l non alium. Iiem in Decalogo : 
Dominum Dcum tuum adorabis, et illi soli servies , 
ilti adh&rcbis *. ac per nomen illius jurabis. Deinde 
subjungil : Non erunt tibi dii alieni, neque omnit 
iimiliiudu qiuccungue cst sursum in cctlo el in terra 

χαλ φιληδονία τοΰ βίου τούτου, κα\ τοις λοιποϊς π ά -
Οεσι, κατακυριεύαμε νος ύπ' αυτών · κατεδούλωσε γαρ 
αύτοις έαυτον διά τής πχρ&6άτ£ο>ς. Τότε λοιπδν 
ηύξήΟη χατά μέρος ή κακία, και έβασίλευσεν ό θά­
νατος · ούδαμού ήν θεοσέβεια, πανταχού δε αγνωσία 
θεού, ολίγοι τινές, ώς ειπον, οί Πατέρ-ς έκ τού φυσι­
κού νόμου κενούμενοι, έγίνωσκον τον θεόν * οιος ην 
δ 'Λέραάμ, καλ οί λοιποί πατριάρχαι, και Νώε, και 
Ίαχώβ, κα\ απλώς ειπείν ολίγοι τινές · καί πάνυ 
σπάνιοι ήσαν οί γινώσκοντες τδν θεόν · τότε γάρ 
ήπλωσεν ό έχθρδς πάσαν τήν κακίαν αύτου, καθότι 
έβασίλευσεν ή αμαρτία, τότε ϊ^ρξαντο ειδωλολατρία, 
πολυθεΐα, γοητεία, φόνοι καί ή λοιπή κακία τού δια­
βόλου. Τότε λοιπδν ό άγαθδς θεδς έλεήσας τδ πλάσμα 
αυτού, έδωκε τδν γραπτό ν νόμον διά Μωσέως · έν ζ> 
τά μέν άπηγόρευσεν, τά δέ διηγόρευσεν, οΤόν τι λέ­
γ ω ν Τόδε ποιήσατε, τόδε μή ποιήσατε. "Εδωκεν έν­
τολήν, κα\ ευθέως λέγει * Κύριος ό θεός σον Κύριος 
εΤς έστιν · ίνα τέως άποστήσει τδν νούν αυτών άπδ 
πολυθεΐας. Κα\, Αγαπήσεις Κύριον τότ Θεόν σον 
έν δΛη τή ψυχή σον, καϊ έν δΛ·η τή διανοΐα σον. 
Πανταχού κηρύξεις δτι δ θεδς εΤς έστι κα\ ούκ έστιν 
άλλος. Είπών γάρ, δτι %Αγαπήσεις Κύριον τόν Θεόν 
σον, Σδειξεν δτι δ Θεδς εΤς έστι, κα\ είς Κύριος έστι. 
Κα\ πάλιν είς τούς δεκάλογους· Κύριον τόν θεόν 
σον π^οσχννήσεις, χαϊ αύτφ μόνφ Λατρεύσεις, 
χαϊ πρός αυτόν χοΛΛηθήσγι, χαϊ τφ ονόματι αύ­
τον όμή ' λοιπδν επάγει τδ, Ούχ έσονται σοι θεοί 

deorsum ''.Venerabantur cnini crcalurasquascunque. ^έτεροι, ουδέ παντός ομοίωμα δσα έν τφ ούρανφ 
άνω χαϊ δσα έπϊ τής γής χάτω. "Βσέβοντο γάρ 
πάντα τά κτίσματα. « 

Β'. Έδωκεν ούν τδν νόμον ό άγαθδς Θεδς πρδς 
βοήθειαν, πρδς έπιστροφήν, πρδς διόρθωσιν της κα­
κίας · κα\ δμως ού διωρθώθη. "Επεμψε προφήτας, 
χαλ ούδ* αύτολ ήδυνήθησαν. 'Ι'περίσχυε γάρ ή χακία, 
ώς λέγει δ Ησαΐας, ούτε τραύμα, ούτε μώλωψ, ούτε 
πληγή φλεγμαίνουσα · ούκ έστι μάλαγμα έπιθείναι, 
ούτε έλαιον, ούτε καταδέσμους · οίον είπείν, ούκ έστι 
μερική ή κακία, ©ύόε Ιν έν\ τόπιρ, άλλ* έν ολω τφ 
σώματι * δλην περιέχει τήν ψυχήν · δλας τάς δυνά­
μεις αυτής συνέχει · ούκ έστι μάλαγμα έπιθείναι · 
κα\ τά εξής · οίονε\, πάντα δεδούλωται τή αμαρτία, 
πάντα κεκράτηται ύπ' αυτή;. Αέγει δέ και ό Ίερε -

II. Quarc dala a Dea misericordiae lex ad auxU 
linm, ad conversioncm, ad corrcclionein praviia-
t i s , nec lamen correcia csi. Misit propbctas, sed 
nec ipsi quidquam eflecerunt. Praevaluit cnim i n i -
quilas, utait Isaias >, ncquc vuluus, neque cica-
trix, neque luberosa plaga nialagma , aut oleum t 

aut alligaliones adinisil. Nequo privalam dixerim, 
375 a u t uiiiits loci lantum pravitatem hanc, sci-
licei qtuein toto corpore lotam circumdataniroam, 
ct omncs illius potenlias occupai : niiniruin omnia 
poccato serviunt, omnia ab co captiva ducunlur. 
A i l aulcm et Jeremias : Dabyloni mederi voluimus, 

r.cc tameit curaia e$l i : hoc est iiomen tuum mani- D μ ί»ς ' Ίατρεύσαμεν τήν ΒαθνΛώνα χαϊ ούχ Ιαση · 
fe&tavimus, proecepia tua annunliavimus, beneficia, 
inonila, hoslium incursioncs Babyloni praediximus, 
nec tamen sanaia est; id est, ncquaquam eam poe-
nituil, non tiinuit, non esi ab iniquiiaie sua avei sa. 
Qucmadmodum et alibi ait, quod discipliuam non 
τε€€ρττ€ *, boc esl, non con cclioncm, non doclri-
naro. E i ut in Psalmo dici t : Omnem escam abomi-
nata esl anima eoram, εί appropinquarunt ad portas 
mortis l . 

τούτ* έστι· Τδ δνομά σουέφανερώσαμεν,τάς έντολάς 
σου άνηγγείλαμεν, τάς ευεργεσίας, τάς επαγγελίας, 
εχθρών επαναστάσεις προεσημηνήσαμεν \ κα\ δμως 
ούκ Ιάθη · τοΰτ' Εστιν ού μετενόησεν, ούκ έφοβήθη, 
ούκ έπέστρεψεν άπδ τής κακίας αυτής. "Ωσπερ χαλ 
άλλά χ ο ύ ' λέγει, δτ ιΟν* έδέξαντο παιδείαν τούτ' 
Εστι νουθεσίαν, διδασκαλίαν. Κα\ έν τώ ψαλμφ λέγει · 
Πάν βρώμα έδδεΛύξατο ή ψνχή αύτών9 χαϊ ήγ-
γισαν έως τών πνΛών τού θανάτου. 

• Dea?. νι, 4. ι ibid. δ. * ibid. 
1 Psal. cvi, 18. 

13. »> Deut. ν , 8. » lsa. ι, 6. ι Jercm. n, v hrvm. ιι. 7A 

1 αροεμηνυταρεν· e άλ>ιχού. 
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Γ'· Τότε λοιπδ> ό άγαθος και φιλάνθρωπο; *εδς Α III. Ρ<*1 1·*ο igiuir landcm oplimus Dcus iiosier 

πέμπει τον* μονογενή αυτού τδν Γίόν. θεοΰ γαρ 
μόνον τδ Ιάσθαι κα\ περιγενέσθαι τοιούτου πάθους · 
καΐ ουκ ήγνόησαν τούτο οί προφήται. "Οθεν καλ 
φανερώς έλεγενδ Δαβίδ* Ό καθήμενος έπι τώνΧερου-
&μ, έμφάντ\θι, έζέγειρον την δυναστείαν σου, χαϊ 
έΛΌέ είς τό σώσάίιαιάς. Καί · Κύριε, κΧϊνον ουρα­
νούς χα\ χατάδήΰι · κα\ οσα τοιαύτα; ΚαΛ άλλοι δλ 
προφήται πάντως έκαστος αυτών διαφόρω; πολλά έκρα­
ξαν · τά' μέν παρακαλούντες Γνα κατ έλθη* τ ά δ ε 
πληροφορηθέντες δτι πάντως κατέρχεται. ΤΗλθεν 
ούν ό Κύριος ημών, γενόμενος δι' ημάς άνθρωπος * 
Γνα, ώς λέγει ό άγιος 1 ρηγορίας *, τφ όμοίω τδ 
δμοιον ίάσεται * · τή ψυχ$ τήν ψυχήν, τή σαρκΐ τήν 
σάρκα. Πάντα γάρ γίνεται χωρίς αμαρτίας δ άν-

οΐ clemenlissimus iniil i l Filiiim suum uuigciiiuiiii: 
Dei enini solius erat mederi, c l bitjuscemodi niiso-
riis opUuliri. Quod sanc a propbciis ii<*quaqtiaiii 
est ignoraluni. Nam clicil id David apcrii-siiiio: Qni 
$cdes tuper Chcrubim, jitm twbt* appure: EJCCU* 

potenliam tuam et reu», nl sulvos faclas no»m. Iiew: 
Domine, inclina coclos tuos, ct dcscende n . Aiqu ·. 
alia pleraque in liunc modum. Propln t;c i-t; -nim 
oranes divcrsis tnler se modis iuulla c l m a u i n , 
partim rogando, ul dcsccnderet, pariiin ccilo pcr-
suasi aniwo cuin descensurum. Venil igilur laudein 
Doniiutis nostcr faclus propler nos liomo, quo 
senlil divus Gregorius) simile simili curartl, anima 
anintam, carne carncm. Omnia euiin qiuc boutiuU 

θρωπος · αυτήν τήν ούσίαν ημών Ελαβεν · τήν άπαρ. Β eranl, praler peccaltun, assumpsil ipsamqne hunia-
χήντού φυράματος ημών · κα\ γίνεται νέος 'Αδάμ, 
κατ* εικόνα τοΰ πλάσαντος αυτόν · άνανεοί γάρ τδ 
κατά φύσιν, κα\ σώας πάλιν ποιεί τάς αισθήσεις ώς 
έξ αρχής έγένετο * άνενέωσεν αύτδν πεσόντα άνθρω­
πον γενόμενος· άνθρωπος· τδν καταδουλωθέντα τ$ 
αμαρτία- ήλευθέρωσέ, τδν βία, ύπ 1 αυτής κρα τού με­
νον. ΒίστγάρκαΙ τυραννίόι ήγετο ύπ*; τού εχθρού δ 
άνθρωπος * καλ σχεδόν και οί μή Οέλοντες άμαρτή-
σαι, βία ήμάρτανον* ώ'ς λέγει δ Απόστολος έν προσ-
ώ π ω ή μ ώ ν Ού γαρ ο ΘέΛω άγαθδν, τούτο ποιώ · 
άΛΧ ύ ού ΘέΛω κακόν, τούτο πράσσω. 

Δ'. Γενόμενος ούν ό θεδ; άνθρωπος δι* ημάς, ήλευ-

nam subslaiiiiain ct inassae nostrai priminas. 
novusque faclus esi Adam, illi simiiis qucm ipse 
foronveral. Rcnovavitque denuo ipsius natuiaiu, 
et corrupios sensus ad inlcgrilalcm rcduxit, ut 
essent quales a priiicipio fuerant. Relevavit quoqtie 
lapsum bominein liomo factus: el peccalo scrvkn-
lein fti vi ab eo subacluni manuinisiL Viuleittia 
eiiim et lyrannide peccali sub jugo tr;«bebalur ab 
bosle infeiix boino : iuviiusque cl itolcns fcre poc-
carc cogebalur: ul ait de se ipso Apostoiussub noslra 
pcrsona : Aon enim quod bonum volo, hoc (acio: 
scitquod nolo molum, id opcror °. 

IV. F.iduB igUur bonio Dcus proptcr nos, homi-
θέρωσε τδν άνθρωπον τυραννίδας τού εχθρού. Πάσαν £ nrm a lyrannica capiivilalc cripuit. Omncm enim 
γάρ τήν δύναμιν αυτού καθείλεν, αυτήν Ήτν ίσχύν 
αυτού συνέτριψε, και ε/»^ύσατο ήμά; του είναι υπο­
χείριους αυτού, τού είναι καταδεδουλωμένους αύτώ · 
εί μήτοι γε ήμεΐς'αύτοι εκουσίως Οελήσωμεν άμαρτή-
σαι. "Εδωκε γάρ ήμίν έξουσίαν, καθώς είπε, πατείν 
επάνω δφεων καί σκορπιών , καλ πάσαν τήν δύναμιν 
τού εχθρού, καθαρίσας άπδ πάσης αμαρτίας διά τού 
αγίου βαπτίσματος. Πάσαν γάρ άμαρτίαν συγχωρεί 
τδ άγ.ον βάπτισμα, και εξαλείφει. Πάλιν δέ δ αγα­
θές θεδς γινώσκωντήν άσθενειαν ημών, και προειδώς 
δτι μέλλομεν κα\ μετά τδ άγιον βάπτισμα πάλιν 
άμαρτήσαι (ώς γέγραπται · "Οτι έγγνται ή xapdia 
τον άνθρωπου έπιμεΛώς έπί τά πονηρά έχ νεότη-
τος αυτού), έδωκεν ήμίν κατα τήν αγαθότητα α$-

boslilcm poteniiain conlrivii, virlutem cmifregil, 
r l ab ea nos omnino liboravi< ; iictnancipi:i, ne ser-
vi illius esscmus IIISF ^ponlc nostra pcccare nva 
ip$i digamus. DINJU cnitn potestaicm, ui ipsc 
dix?t P, qna sterjfenics ct scorpiones onmemquo 
tvranntcam poterifiam posscmus pcssundare, pur-
galos no$ rcdJens per baplisma a quavis labe. 
Oriln^m cnim uiarolabi iniqnitatis pnrgal ct abluit 
snncium baplterna. flursuin igiiur Deus inlirmita-
torti noslrarn rccO^iroscens, et id ccrio scicrts, nos 
scilicet eliam post snrrum bapiisma coDapsuro^, 
nl scrijuum esi : Quomam pronum esteor homUiis in 
maium ab adotetcentia sun r : dcdil nobis cx sua 
bonilale sacirosaiicia pf.eropia, qtiae purgalos nos 

τού έντολάς άγιας καθάιρούσας ήμας * ίνα έάν Οελή'- Orcddercnl: ut denuo , si vetlonms, por obsenfan-
σωμεν, δυνηθώμεν πάλιν καθαρθήναι δ·ά τ ή ; φυλα­
κής τών εντολών ού μόνον άπο τών αμαρτιών ήμων, 
άλλά κα\έξ αυτών παθών. "Αλλα γάρ είσι τ λ πάθη, 
κα\ άλλαι είσΤν αί άμαρτίαι * τά πάθη είσ\, Ουμδς , 
κ:νοδοξία, φιληδονία, μίσος, επιθυμία κακή, και δσα 
τοιαύτα · α! δέ άμαρτίαι εισ\ν, αύται αί ένέργειαι 
τών παθών, δτε τις ενεργώς ποιεί αυτά · δτε πράττει 
διά τού σώματος εκείνα τά έργα ά ύπαγορεύουσιν 
αύτώτά πάθη. Αμέλει ενδέχεται τινά έχειν μέν τά 
πάθη, μή ένεργειν δέ αυτά. 

liam mandatorum pnrpaH po^scmus; ncc solum a 
peccaiis, sed eiiarrt ab ifmatis affoctibus; Aliud 
chifrt peccatum, aliud affrcfus csi. AtiTectus bi sant: 
ira, superbia^ luxuria, ndiunft, cupidiias prava el 
qnseconqae isiitismod!.. Poci ata vcrh sunt opera 
ipsa aifectlonum: quahdo <i»iis 3 7 β e t 

actum corporis irabii ra opora qun* silii fucriui a 
p.ts.stonibtts i ^ i s stiggOsfa. Iliuid proiVc.to possi-
biN; csl omni carcrc passionc : non «tporari aulcm 
\\\:\<, linc ulique nnn hnpossibilc ο ι . 

w Psal. LXXIX, 2, 3: » P^al. CXLIII, 5. ° Rom. vir, !Π. ρ I,uc. \ , iO. ι Gcn. νι:ι, to2I. 
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V. Dedit igilur nubi 

dictum e*l, quxnos apassionibus ipsis expurgarent, 
el a privis affcclionibus quae liomini insunt. Inge-
ncravii enim illi discretioncm boni ct mali, exci-
taviteum; oslendit illi causas itnde in peccatum 
labcrelur, el ait: Probibuit lcx ne adultci esscs: 
«go aulem dico nequc concupiscas. Docuit lei ne 
occideres: ego dico neque irascaris r . Si enim con-
cupiscas bodie, et si adullciium no» perpeircs: 
non lamcn inlcrius le desislit cxagitare concupiscen-
Lia, douec ad aciutn perlraxcrit. Si autcm irascaris 
reqne ipsum movcas adversus fratrcm tuum, cum 
jani eo usquc perveneris ut ipsi dclrabas, deinde 
ul pares insidias : sensim landem procede* usque 
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Dotis pr.xcopla, ul pr.T- Α Ε'. Έδωκε*/ ο! ν ήμίν, ώ; είπον, έντολάς καθαιρού­

σα; xa\ άπ* αυτών τών παθών ημών, αυτών τών 
χαχών διαθίσεων του έντδς άνθρωπου ημών. Παρα­
πέμπει γάρ αύτφ τήνδιάχρισιν τού καλού κα\ τβύ 
χακού, έξυπνίζει αύτδν, δεικνύει αύτφ τάς αΙτίας 
δθεν έρχεται είς τδ άμαρτάνειν · κα\ λέγει · Ό νδμος 
είπε· Μή μοιχεύσχις' έγώ δε λέγω· Μηδέ έπιθυμήσης. 
Ό νόμος είπε* ΑΙ ή ρονεύσχις' έγώ δέ λέγω· Μήτε όρ-
γισθ^ς. Έάν γάρ έπιθυμήσης, χάν σήμερον μή μοι-
χεύσης, άλλ* ού παύσιται έσωθεν δχλούσα ή επιθυμία 
έως ού £ίψης σε κα\ είς τήν ένέργειαν. Έάν θυμού-
σαι χαι έρεθίζης σεαυτδν χατά τού αδελφού σου , δτε 
δή ποτε έμπίπτης, χαλ εις τδ καταλαλήσαι, εϊτα είς 
τδ έπιβουλεύσαι · χαλ ούτω προβαίνων ·<*ατά μιχρδν 

ad caedem Rursum lcx a i l : Oculum pro oculo, R έρχη λοιπδν χαλ είςτδφονεύααι. Πάλ;ν δ νδμος λέγει 
ΌφθαΑμόν άντϊ όφβαΛμσυ, ηαϊ οδόντα άντϊ 
οδόντος · χαλ τά έξης. Αύτδς δέ παραινεί μή μδνον 
δέχεσθαι μετά μακροθυμίας' τήν πληγήν του 0απί-
ζοντος ημάς, άλλά χαλ τήν άλλην σιαγόνα στρέφει* 
αύτφ μετά ταπεινώσεως. Τότε γάρ δ σκοπδς ήν τον 
νόμου, διδαξαι ημάς του μή ποιείν α μή θέλωμεν 
παθείν. Άνέκοπτεν οδν ήμίς τού ποιείν τδ χακδν, 
διά τδν φόβον τού μή παθείν. "Αρτι τδ ζτρ*ύμενό* 
έστιν, ώς είπον, έχβαλεΐν αύτφ τδ μίσος, αυτήν τήν 
φιληδονίαν, αυτήν τήν φιλοδοξίαν χα\ τά λοιπά 
πάθη. 

Σχοπδς, είπον απλώς, άρτι τφ Δεσπότη ημών 
Χριστφ, διδάξαι ημάς πόθεν ήλθομεν είς βλας τάς 

dentem prodenle ct qunc sequuntur. Ipse auiem 
nos adinonet, non solum suscipeie paiienier plagam 
caedenlis nos: sed eliam alleram cum buimlilate 
inaxillarn porrigere. 1* enim legis fiuis tunc erat, 
crudire nos : alteri non facerc, quod paii ipsi ab 
nltero nollemas. Sicque a nobis malefacla abscidic, 
i;iciu lalionis. Haec nova quoeslio est, abscindere 
ipsum odium, ipsam voluplatem, ipsam ambitionem 
ct inanem gloriara, caeierasque oranes passiooes. 

3 7 β VI. Fuit bie Domiui noslri Jcsu Chrieti sco-
pus ut nos edoceret cur in bujusceroodi pcccaia lapsi 
essemus : cur in lain mala et iniqua lempora inci- c Αμαρτίας ταύτας · πόθεν ένεπέσαμεν είς δλας τάς 
disscinus. Primum igilur, ul saepius repeiilum est, 
pcr sacrum baplisma nos liberavit, dans nobis rc-
missionera peccalorum omnium : dans poleslalem 
qna operari bonum posscmus si vellemus: ne per-
irabi ad peccainm nolentes, utila dicam, possemus 
ulla vi. Aggravalur cnim et irahtiur qui pcccato 
servieril, ul dicilur : Funibu$ peccatorum tuorum 
unusquisque constringitur u . Docet nos exinde per 
sacra praecepta, quemadmodum expurgemur om-
Dino a passionibus, nec peccatis rursum illabamur. 
UUimo el causam aperit, cur quis in coniemptum 
et inobedientiani mandalorum divinorum incidat: 
et bac iu re quoquc nobis praesiat mcdicinam, 
ui parere possimus et salvi esse. Quae igilur esi 

χαχάς ημέρας. Πρώτον μέν ουν ήλευθέρωσεν ημάς , 
ώς ήδη εΐπον, διά τού αγίου βαπτίσματος, δούς ήμίν 
τήν άφεσιν τών αμαρτιών · χα\ έδωκεν ήμίν έξουσίαν 
ποιειν τδ χαλδν, έάν Θέλωμεν · χαλ μηχέτι Ιλχεσθαι, 
ώς άν εΓποι τις, μετά βίας είς τδ χαχδν. Ό γάρ 
δεδουλωμένος αμαρτίας, βαρεΓται χαλ έλκεται ύπ* 
αυτών * καθώς λέγει* Στφαΐς δέ των έαυτου άμαρ· 
τιών έκαστος σφίγγεται. ΚΙτα διδάσκει ημάς διά 
τών αγίων εντολών πώς καθαρθήναι χαλ άπ% αυτών 
τών παθών, ινα μή διά τούτων πάλιν τοις αύτοίς 
άμαρτήμασι περιπίπτωμεν. Αοιπδν δεικνύει ήμίν τήν 
αίτίαν δθεν έρχεται είς χαταφρόνησιν χαλ παραχοήν 
χαλ αυτών τών εντολών τού Θεού · χαλ ούτως παρ­
έχει ήμίν χαλ ταύτης τήν Ιατρείαν, ίνα δυνηθώμεν 

bacc medtcina,qua3ca4isa contcmptus? Audite ipsum D ύπαχούσαι χαλ σωθήναι. Τί ούν έστιν αύτη Ιατρεία» 
καλ τίς ή αίτία τής χαταφρονήσεως; Αχούσατε τί 
λέγει αύτος δ Κύριος ημών * Μάθετε αχ* έμου δτι 
χραός είμι χαϊ ταπεινός τή χαρδία, χαϊ εύρήσετε 
άνάπαυσιν ταις ψνχαις νμων. Ιδού ώδε έν συντό-
μω δι' ένδς λόγου, έδίδαξεν ημάς τήν ρίζαν χα\ αίτίαν 
πάντων τών χαχών, χα\ τήν Ιατρείαν αυτής • πάντων 
τών αγαθών, έδειξεν δτι ή Ιπαρσις χατέβαλεν ημάς · 
χα\ δτι αδύνατον έστιν άλλως έλεηθηναι, εί μή διά 
τού εναντίου · δπερ ΙστΛν ή ταπεινοφροσύνη. H γάρ 
έπαρσις γενν^ τήν χαταφρόνησιν χαλ τήν παραχοήν 
τήν όλεθρίαν · ώσπερ χα\ ή ταπεινοφροσύνη γενν| 

Dorainum eloquentem : Ditciie α mequia miih sum 
et humilis corde; et invenicti* requiem animabu* 
vettrit r, E i quomodo unico verbo oslendit nobis 
radicem clcausam malorum omnium: medicinam 
itcra bonoruro omntuin. Aperuit quod nos dejecii 
elaiio : quodque salvari aliler noa possumusquain 
per opposilum, quod cst bumiliias: elaiio cnim 
4;onlemplum parit, otperdiiricem omnium nostrorum 
inobcdienliam: quemadmodum ct bnmiliias parii 
ol>cdientiani et salulem animarum. Hanc aiitem 
uizo bumiliiatcm, non quae in sermone atqiic ba-

r Sfauh. v, 27, 23. » ibid .22. < ibid. 33. 39. * Prov. v, 25. ^ Mallb. n . 29. 
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τήν ύπαχοήν κα\ τήν σωτηρίαν τών ψυχών. Έκείνην Α bitu csl 

λέγω, εήν δντως ταπεινοφροσύνην, ού τήν έν λόγω 
μόνω ή σχήματι ταπείνωσιν β άλλά διάθεσιν ίδιχώς 
ταπεινήν γεγομένην,έν αυτή τ^ καρδία. 

Ζ'. Ό θέλων ούν εύρείν αληθινή ν ταπείνωσιν, χαλ 
άνάπαυσιν τή ψυχή αυτού, μχθέτω τήν ταπεινοφρο­
σύνην, χα\ βλέποι δτι έν αυτή έστι πάσα ή χαρά χαί 
πάσα ή δόξα, χαι πάσα ή άνάπαυσις * ώσπερ χαλ έν 
τ$ ύπερηφανία πάντα τά έναντ(α. Πόθεν γάρ ήλθο­
μεν είς δλας τάς θλίψεις ταύτας; Ού διά τήν ύπερ-
ηφανίαν ημών ; ού διά τήν άπονο;αν ημών; ού διά τδ 
άνέχεσθαι ημάς χαλ κακής προαιρέσεως ημών; ού διά 
τδ χρατήσαι τήν πιχρίαν τού θελήματος ημών; Άλλά 
πόθεν; Ούχ ίχτίσθη δ άνθρωπος έν πάση τρυφή; έν 
πάση χαρά , έν πάση αναπαύσει, έν πάση δόξη; 

1525 
sed proposilum omniiio Iiumile in ipsc 

corde, iu ipsa nicnte T . Sic cnim ait, quia miiis sum 
εί humiih corde. 

. VII. Qui optat igitur veram rcquiem animar pa-
rarc, dUcal bumiliialcm, ct ailvertat in ca positani 
etse oronem Ueliiiaiu, et omncni gloriam, et 377 
omnem requiem : ut omnia conlraria in ipsa supcr-
bia. Unde eaim pervenimus in Ittijtiscemodi aifli-
ciionea? unde incidimtis in miseriam tauiain? 
Nunqaid non per superbiam nostramt nunqaid non 
per vecordtam uostram ? nunqutd non per appe-
liiuiti notlrun, quem iniqne in nobis domiuaii 
perlulimus? nunquid non quia volumatif noslrae 
amaritado in aobis regnavit? Non bine Untum 

Ούχ ήν έν τψ παραδείσφ; Έκέλευσε · Μή ποίησης Β quam etalitiude. Annoii condilus esl bomo io omni 
τάδε · χαλ έποίησε. Βλέπεις ύπερηφάνειαν; βλέπεις 
τράχηλον; βλέπεις άνυποταξίαν; Αοιπδν δ Θεδς 
Ιδων τήν άνείδειαν 9 έχείνην, λέγει * Ούτος μωρός 
έστιν, ούτος ούχ οΤδε χαρήναι. Έάν μή ποιήση χα-
χάς ημέρας ούτος, υπάγει, τελείως άπόλλυται. Έάν 
γάρ μή μάθη τί έστι Φλίψις, όύ μανθάνει τί έστιν 
ανάπαυσες· Τότε έδωκεν αύτφ τά άξια αυτού, χαλ 
έξέβαλεν αύτδν τού παραδείσου. Παρεδόθη λοιπδν τή 
Ιδία φιλαυτία χαί τοίς ίδίοις θελήμασιν, ίνα συντρίψη 
τά δστά αυτού, ίνα μάθη μή στοιχείν έαυτφ, άλλά τή 
εντολή τού θεού, ίνα αύτη ή ταλαιπωρία τής παρ­
ακοής διδάξη αύτδν τήν άνάπαυσιν τής υπακοής, ώς 
λέγει έν τφ προφήτη * Παιδεύσει σε ή αποστασία 
σον. "Ομως ή άγαθότης τού Θεού , χαθώς πολλάχις 

voloptate, in omni gaadio, in omni iranquillitate 
et iuoroni gloria? Nanqoid non in paradiso eraif 
Jussil illi Oetii, boc ne facias : et fecit. Vides $u-
perbiam, vides cenriccra, videe coDtunaeiam! Deu? 
igitar impudcnliam tanlam videoa ait: Hic amens 
factus est, neque gaudium quid sit novit: eiperia-
lur dies malos, abeal, percat. Nisi enim didicerii 
quideilangufttia, non cognoscet quid atiquies. T M D € 

digoa meritis illi conlribuit, ejecilque infelicem e 
paradiso. Traditus esl ergo proprio sui amori, ira-
dhus propriae volunuti, ut laboribui corpus suum 
atlereret, diacerelquc non confldere sibi ipsi, sed 
mandalis Dei, ui miseria ipsa iriobedicniiae doceret 
cum quietem obedienthe; ut ait apud propbelam: 

είπον, ού παρείδε τδ ίδιον πλάσμα, άλλά πάλιν προ- C Βοεε^ί ίε rebeUio lua χ. Non tamen poluit divina 
τρέπεται * πάλιν παρακαλεί * Αεύτε πρός με πάν· 
τες οί χοπιώντες χαϊ πεφορτισμέτοι, χά)^ω ανα­
παύσω υμάς ' οίον είπείν Ιδού έχοπιάσατε, ιδού 
έταλαιπωρήσατε, ίδού έπειράσθητε τού χακού , χαί 
ανυποταξίας υμών * δεύτε, λοιπδν, επιστρέψατε, 
δεύτε, έπίγνωτε τήν άδυναμίαν υμών, ίνα έλθητε είς 
τήν άνάπαυσιν χα\ τήν δόξαν υμών. Δεύτε, {ήσατε 
διά τής ταπεινοφροσύνης, άνθ' ών έθανατώθητε διά 
τής ύψηλοφροσύνης * Μάθετε άπ' έμού, Οτι πράος 
είμι χαϊ ταπεινός τή χαρδίφ, χαϊ εύρήσετε άνά­
παυσιν ταις ψυχαΐς ύμων. 

ΙΓ. Βα6α\, αδελφοί μου, τί ποιεί ή ύπερηφανία; D 
Βαβα\, τί δύναται ή ταπεινοφροσύνη; Τίς ήν ή 
χρεία δλων τών κύκλων τούτων; Έξ αρχής γάρ εί 
έταπεινώθη χαλ ύπήχουσε τοΰ Θεού, χαί έφύλαξε 
τήν έντολήν, ούχ είχεν έχπεσείν. Πάλιν μετά τδ 
άσχημονήσαι, έδωχε πρόφασιν τού μετανοήσαι χα\ 
έλεηθήναι, χα\ έμεινεν δ τράχηλος αυτού υψηλός. 
Ήλθε γάρ λέγων αύτψ · 'Αδάμ, πού εί; άντ\ τού, 
'Απδ ποία, δόξης είς ποίαν ήλθες * αίσχύνην; Κα\ 
λοιπδν έρωτα αυτόν · Διά τί ήμαρτες · διά τί παρ-

clcmentia, ut aanpius a me dictum esi, plasroa 
suum spemere : aed rursum convcriitur, rursiiin 
lioriaiur, rursat rcvocat. ' Venile ad wu, ail, om-
net qui laboralh εί onerati etti$, εί tqo Te/icitm 
vot 7. Quasi dicerel: Ecce elaboraaiis, ecce miteri 
facii eslis, jam eiperti cslis roalum coniumaeiae 
veslrs: Venite igitur, convertimini, vcnile, cog-
noscite ImbecilliUtem el ignominiam vc$lram, ot 
redeatis In requiem, in gloriam vestram prislinam. 
Venile, reviviscile per humiliutcm, qui per tuper-
biain morli addicli eatis. ΰΪΜίιε α νιε quia mitis sum 
εί humtlU corde, εί mvenietit itquiem atiimabxi 
vctlris *. 

VIII. Hem, fratres mei, quid facll stiperbia? beni 
quid poiest bumiliias? Quid opas erat tol ambagi-
bns? Si eniro principio bumiliaiua qnam primum 
fuisset bomo, pamisset Deo, cl audien» fuissct diclie 
divinis, n^quaquam exridisset. Dcnuo lamcn ei post 
ignominio.sum lapsuin, occasio illi dala csl a Deo, 
qua poenilomia ductns, miscricordiam cousequi pos-
scl : nec luimiliari nec cervicem fledere voluit. Ve -
nit enim ad etun dicens : Adam, ubie$ *? Ac si di-
cerer, Α qnanla gloria in quantam ignoininiani U* 

• lnclusa deiunt in Gr*co. * iercin. u, 19. r Maiili. \t, 28. * ibiri. 20. · G4*n. m, 9. 

άναίδπαν. 
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psus es? Inlcrrogal crgo enro, 131 quid peciast» ? ul Α έδης ; προτρεπόμενος αύτδν Ιό:κώς, είς τδ είπείν · 
quid Iransgrcssus es ? Speciaiiiu ad eum rcversus, 
nc si ipsi innucret ut responderet, Dimille, Dbinine. 
E l niisquam misquam , Parce, auditur , nusquam 
buiniUlas, nusquam poeniicnlia coiispicitur, scd op-
posilum niagis. Hcspondel vnini : Kfulier quam dc-
dhti milti*, causa fuil : ncquc ail , Miilier inea illu-
sit, sed quant dedisli mihi; ac si dieal, calaiuilas 
ista qtiam lir in capnf ifieum indiixisti. Neque illi 
ssft oM, fraivcs mei, q'uod scse accusare non v u l l : 
Deirm quoqueipsum incusal. lnde ad mnlicrem per-
git, alqtte iteui ilti aii : Lit quid ei tu diciis incis ιιοη 
obedifits fttisti ? iniiucnsquoqueei qtiodammodo, ul 
wsponderel, Dimiltc mihi, obseciO, Domine, ac sla-
tim sanarotur liuiniliiale : Η ncquarqitam ila rcspon-
dil : Sed ct ipsa, Setpens, inquil, decepit me* - ac si ^ 
« l i ce re l : Hic si peccavii, quid noxa; in me est? Qiiid 
facilis, nrisen? pra?ferie unicam poenltentiam, agno~ 
sollc lapstifH veslrum. misrramini iiudllaletn vcsiram. 
NcmcY*sesedigrtalusesl accusare,neque vcl unus ir i-
Tcnliiseslqiii ntodicambumilhatempraeseferrel. 

378 1^· Ei f in conspectu jam nosiro est, (Va-
trea, qiro irt^pertftiacia' nostra prrrdtnerit; quo sta-
ius noster pervenerii. En irf quot mala collapsi sir-
imis, dnmjimosnosfarimusj duTn nobisobsciluinhir, 
di*n ινΓορη.-ιιη1 vohiniatem siiperbiit filiani ac Oed 
niirns infrnsuiii ilcfcndimus. Humililatis cnirii ίίΐϋκ' 
simt. sni ipsiiis pcrpctua aecusalio, propria; vobm-
latis odMim, comttii stii : a« sensus ahotfiinario. Ex 
liis enim qiHsqiie rccfeinif, dipnus qui ad irattiranr^. 
.siiam |irt>pri:im rtveilatin-, initiaius saTictissimis 
Chrisii pnfceptis. Ne(foe « Ί Ι Ϊ Π Ι pnrere quisquam d i -
vinap, jusiiiia? ac bortum utliriu attiugerc, sinc buiiii-
IUalc puesi, Μ aicbat.tfarcu* abbas : nec absque 
cordis comptmciionc possibile cst maliliarh deserere, 

aut virituis qtrfdpiam omnino possidere. Igilnr si 
per dolorem cordls intclligit quis nraiutata Dei, re-
«edil ab iniquilalc, possidet viriirtes; bic tillque in 
prisiinaiTi quielem reverlltur. Ifoc, iuquam, cuni co-
gfMivi.wm sancii v ih , omni sttidio et ditigontia in 
operatioues bnmiles quibus Deo cotijungorent, 
inlendcriinl; faclique cx his pluriml atnici Den, qnod 
posl snnctum bapli^ma uon solum a passionum opc-
raiionibus cl actrbu«? abstinticre, seJ passionfts qiio-
qiw ip^as radicidis c\cliero et impassibiles omnino D κ 7 ' °ηοχΓ'0%' β ε ο 9 ό Ρ 0 1 ΙΙάτρες. 
iieri sludere : Quaies fuisse accephnus AKofmnn, 
1'ac bomium.cai le iOsque deifi^os Paires. 

X . Lx q u o i g i i u r d ^ c r c v e r u sc ipsos purgatos red-
dero ab omni, ul ail Aposiolus d , lam carnis quam 
^pitilus lurpiludin^: cognovcruntqirr nnimam non 
nisi |ΜΪΓ obscrvamiam divinorum pr.ecHptorum, ut 
j.tm d ix imus , ptirgan pesse : rneiilero item i la ex-
purgalam tn propriam uatirram redrre : Mandaium 
cuim Dci lucidum, oculos Uluminuns c ; intellexcre 
procul duliio, seso, i|uud inirndani osscnl el ssecida-
i r s , iioqiiidi|iiain possc ad v>iluicm roii'>coiidcrc : 

• qnarcsibi ipsis dtiriorem vilam peregrinamqnc ma-

Συγχώρησον^. Ούδαμού ταιαίνωσις. Κ*α\ πού έστ ιτδ , 
Συγ/ώρησον; Ούδαμού μετάνοια, άλλά τδ εναν­
τίον. Αντιλέγει κα \ άντέρει· Ή γυνή ή? δέδωκάς 
μοι% ούτε λέγει, Ή γυνή μου Ιχλεύασέ με, άλλ', ή 
γυνή ifr δέδωχάς μοι · ώς άν τις εΓποι · Ή συμφορά 
ήν ήνεγχας κατά της κεφαλής μου. Ούτω; γάρ έστιν, 
αδελφοί, δταν μή κρατή άν0ρω7τος τδ έαυτον μέμ-
φεσΟαι, ούκ δκνει ούδΐ* αύτον τδν θεδν αίτιασΟαι. 
Ιίΐτα' Ερχεται πρ^,· έκείνην , κα\ λέ^ει αύτη · Διά τ£ 
κα\ σύ ούκ έφύλαξας τήν έντολήν ; ώς τί ποτε ίδικώς 
λέγων · Εί'πέ κάν Συγχώρησον, Γνα ταπε:νιυθή ή 
ψυχή σου κα\ ελεηΟής· χσΛ πάλιν ούδαμοΰ το, Συγχώ-
ρησον · αποκρίνεται γάρ κα\ * αυτή λέγουσα · Ό 
δρις ήπάτήϊΐέ με · ώς άν · Ει αύτδς ήμαρτεν, έγώ 
τί· έχω πράγμα; Τί πΌ'ιεΤτέ , άθλιοι; βάλλετε μίαν 
μετάνοιαν, έπίγνωτε* τδ π*αϊσμα υμών, ελεήσατε 
τήν γύμνωσιν υμών · Χα! ουδέ εΤς Ιξ αύτων ήξιώθη 
μέμψασΟαι έαυτδν, ουδέ" εΤς ευρέθη έχοιν μικράν τα­
πείνωσιν. 

Ο'. ΚαΛ λοιπδν, ίδόύ απλώς βλέπετε, πο/Ιφθασεν 
ή χατ&τασίς ημών · ίδού είς πΌϊα και πδσα κακά 
ήνεγχεν ήμ$ς τδδέ δίκαιου ν εαυτούς, τδ χρατέτν το 
ίδιον θέλημα, κα\ στοιχείν εαυτούς · άπερ ε1σ\ τέκνα 
τής έχθρας τού θεού ύπερηφανίας. "Ατπερ χαΛ τής 
ταπεινοφροσύνης τέκνα είσι, τδ*έαυτδν μ^/φεσθαι', 
τσ μή π:στ*ύεΐντ![ ίδια· σΟνέ'σει, τδ* μισέϊ^τδ1" ϊδλον 
θέλη^μα'. 'βχ- τοότίον γάρ άξιούταΊ τις άναλά^έσθν. 
έαυτδν, χσΑ έπανέλΦε*/ τδ χατά'·φ·>σιν*, δ:ά :της κα-
Οάρσεω; τών αγίων έντολΛτ; τού Χριστού. Δίχα γαρ 
ταπεινώσεω;, ού δύνατατ• υποταγήναι'ταίς έντολαις, 
ούθε έλθειν είς τ< ποτε άΥαθ>Λ , ιός εΐπεν ό ά^άς 
Μάρκος ' άνευ συντριβή'ς καρδίας , αδύνατον άπαλ-
λαγήναι κακίας xaV χτήσασθαι άρετήν. Ούν δτά'τής 
συντριβής της καρδίας κ^ιταδέχεταί τις τάς έντολάς. 
απαλλάσσεται τή;· κακίας, κτάται τάς άρετά*, καλ 
λοιπόν επανέρχεται εις τήν ιδίαν άνάπαυσίν. Τούτο 
και οί άγιοι πάντες επισταμένοι, εσπευδονδιά πάσης 
ταπεινής αγωγής, ένωσχι εαυτούς τ6>'βεώ * έγένοντο 
γάρ τίνες-φιλόθεοι, οίτινες μετά τδ άγιον βάπτισμα, 
ού μόνον τάς ενεργείας τών παθών περίέΧοψαν, άλλά 
και αύτάτά πάθη νικήσα< ήβουλήθήναν, κα\ γενέσθαι 
απαθείς · οΤο; ήν ό άγιος 'Αντώνιος, και Παχώμιος, 

Ί ' . Έπε\ ούν Ισχον σκοπδν κοίθαρατ εαυτούς , ώς 
λέγει δ Απόστολος-, άπδ παντός μολυσμοΰ σαρκδς 
xal πνεύματος, έγίνωσκον δτ: διά τής φυλακής τών 
εντολών, ώς ήδη είπομεν, καθαίρεται ή ψυχή ι π»λ 
οΓον είπείν καθαίρεται καλ ό νούς, κα\ άναδλέπει, 
κα'ι εργεται είς τδ κατά φύσιν (ή έντοΛή γάρ Κυρίου 
τηΛαΐ' γής φωτ Ίζο υσα' όρΟα ?μου ς) * κατενόησαν 
δτι εν τω χόσμω δντες, ούκ ευχερώς δύνανται κατορ · 

τήν άρετήν, κα\ έπε-ζοΓ^αν εαυτοί; ξένον 
βίον, ξένην τινά δ\άγι·/γήν, λέγο) δή'τού μονή ρου; 
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βίου, καί ήρξαντο φεύγειν τδν κόσμου, καΛ οίκεϊν έν Α lioaem qtjam nos solilaiiam et «irentiticam appdia-
ταίς έρήμοις, έν νηστείαις καλ χαμευνίαις, χαλ 
άγρυπνίαις καλ τή λοιπή κακοπαθε-ία, καλ άποταξία 
πάσης πατρίδος καλ συγγενών, χρημάτων, κτημά­
των · χαλ απλώς έ σταύρωσαν εαυτούς τώ κόσμω. 
Καλ ού μόνον τάς έντολάς έ φύλαξαν, άλλά καί δώρα 
προσήνεγκαν τψ θεώ. Καί λέγω πώς · Αί έντολαλ 
πάσι τοις Χριστιανούς εδόθησαν, παλ υπόκειται πάς 
Χριστιανός φυλάξαι αύτάς * άννώναί είσιν, ώς άν 
εΓπη τις , βασιλεί κεχρεωστημένα».. Τίς.λέγων · Ού 
δίδωμι άννώνας τφ βασιλεί, έκφεύγει κόλασιν ; Είσλ 
δέ έν τ φ κόσμω μεγάλοι άνθρωποι και λαμπρολ, 
οιτινες ού μόνον άννώνας παρέχουσι τω βασιλεϊ, 
άλλά χαλ δώρα προσφέρουσιν αύτφ * καλ άξιούνται 
ούτοι μεγάλης τιμής, μεγάλων δωρεών καλ άξιωμά-

mne;. eacofilarmit: ooopcrnnique illiconitimhim <le-
serere et vaslaa erenros incolcre* jejunii», vigiliit, 
ac uud& terr» imlorrftitiofitbtis, aliisque afflictioni-
bae se ip&os maccranlcs : reminliarwiiquc omnino 
palria»; aflirrtbus, pccuniis, agris el poseessionibus, 
aiqiie(ul br^viler diram) in cunriis mundo sc ipsos 
crociffxere. Nec divina solnnv praecopla» observavo-
runH sedcl dona Deo Irujiisccniodi obliileruni. Dala 
snnt tfocem pracopt» Cbristianig onmibtis, ct a d c » 
observanda»quisqucr compellilur. Saitt hat xvcti$a-
lia* anntia rcgi debita. Qms igitur 11*11 persolvons» 
dfcbila basc vecligalia. regi, rmilum riingiel? Sirnt 
atilem et in swculo clari c l illuslrcs Λir i , qui non 
sohim rogi suo vctiigalta anniia pcrsolvunt, scd et 

των. Ούτως ούν κσΑ οί Πάτρες ού μόνον τάς έντολάς ^ miifMem* οΛ'πιηίι Alque lii dlg«ii babeniur bnuort:. 
έ φύλαξαν , άλλά- καλ δώρα προσήνεγχαν τώ θεώ. 
Δώρα δέ είσι, παρθενία χα\ αύτημοζύνη Τ · ταύτα 
ούκ είσλν έντολαλ, δώρα είσιν · ούδαμού γάρ γέγρα­
πται · Μή λάβης γυναίκα, μή παιδοποιήσητ. Ουδέ 
πάλιν έδωχεν έντολήν δ Χρκττδς λέγων · Πώλησόν 
σου τά υπάρχοντα; Αμέλει, δτε προσήλθαν αύτφ 6 
νομικδς λέγων · ΑιόάσκαΛε αγαθέ, τί ποιήσας 
ζωήκ αΐώνιον χΑφοτνμήσω ; άπεκρίθη · Τάς έν-
τοΛάς οΐόας · Ού φονενσης · ού μοιχεύσης · ού 
χΛέψΐΐζ ' ού γενδομαρτνρήστ(ς κατά τού πλησίον 
σου, κα\ τά έξης. Τού δέ ειπόντο;, δτι Ταύτα πάντα 
έρύΛαξα έκ νεότητες μον, επιφέρει τδ, ΕΙ θέΛεις 
τέΛειος είναι, πώ,Ιησόν σον τά υπάρχοντα , καϊ 

nnmifteenliaei libcrattfate regia. Sic igimrol Paircs 
noslri non solkim prascepta f)ei observaverft dcldla» 
scd>l gratuila* muncra pariter'obtutere, qnalia, vir*-
ghfitalHir, rastitntcm, inopiant omniiiftt. ILTC cnim 
qua» ιιοιι pracipimiiur, si oflferantnr, dona sunl. 
Ni*qne miiii cuiqmm oimmrm atiquaiido pncceplum 
esl no 11X01·«·m diicai, ne» filioe genorel. Non Ucni 
cogilnr quisquain sua vonnndare c l darc paiipcri-
bus. Na«H c.mn legisperitcis illc ad Oomtuum venis-
SCt dicens : Domine, quid faciendo vitum (cternum 
possideiro ? rcspondil de pra»coplis : ΛΤοιι homicida, 
non (ur, non udulter eslo, non iniquum fercs tctti-
nionium adversits proximum lutiin : ol quae scquun-

όός πτωχοΤς, κα\ τά έξης. Ιδού ούκ εΐπε · Πώλη- ς tur. Ucspoiulcnlc oxindc illo, quod fiwc omnin α ;u-
σόν σου υπάρχοντα ώ ; εντελλόμενος, άλλ* ώς συμ- ventule sua observasset, inlulil 3 7 3 : Si vu )>ετ[ε~ 
βουλεύων. Τδ γάρ ειπείν, ΕΙ θέ.Ιεις, ούκ εστίν έν- ctus esse, vadc el ceude onmia ηηιε liuben, el dti pau-
τελλομένου, άλλ' ώς συμβουλεύοντος. ^ieribut, el veni sequere wie. Non dixil , vendc om-
nia qua» babes, tanqitam imperans, scd tanquam consulens. Iliud eiiim, si vis, coitsulcnlis csi, iion 
imperanlis. 

ΙΑ·. Καθώς ούν είπομεν, προσήνεγκαν οί Πάτρες 
τ φ θ ε φ , πρδς ταίς άλλαις άρεταίς, δώρα. τήν παρ-
θενίαν καί τήν άκτημοσύνην, χαλ, καθώς προείπο-
μεν, έσταύρωσαν έαυτοίς τδν κόσμον, και ήγώνιζον 
τδ λοιπδν, ίνα και εαυτούς τφ κόσμω σταυρώσωσι, 
καθώς λέγει ό Απόστολος · ΈμοΙ κόσμος έσταύ-
ρωζαι, κάγω τφ κόσμφ. Τίς ούν ή διαφορά; "Ο 
κόσμος σταυρούται τω άνθρώπφ, οτ' άν αποτάσσε­
ται άνθρωπος τ φ κόσμω · και δήθεν μονάχη, κα\ 
αφήσει γονείς, χρήματα, κτήματα, πραγματείας, 
δοσοληψίας, τότε σταυρούται αύτώ ό κόσμος · άφήκε 
γάρ αυτόν · και τούτο έστιν δ λέγει ό Άπόστο-

XI. Oblulertint igilur Paires nosiri Deuciim ca;-
teris viriutibus et dona, qualia pracdixinius, virgini-
tatem, inopiam, c l niuuduin sibi ipsi otnnem cruci-
fixcre, ac deinceps sludueridti υΐ sc ipsos quoque 
etmundocrucitigcrcnt; qucmadinodumdi<il A|Kis(o-
lus : Milti mundus crucifixus esl* ei cijo mundo F. 
QnicJ igilur diffeil crucifigerc sibi ipsi muiulum ct 
niundo ciuciiigi ? Miiiulus boinini cruciiigitur, cum 
muiido abronuniial bomo, c l cxindc soliuuius Γι(, 
reliciis parentibus, pu^c&siouibus, agiis, nogoiia-
lk>nibus, rerum copia. Ciucifigilur cnini iili niun-
dus, quia deseril eum : ct hoc ost aposloiicum di-

λος, ΈμοΙ κόσμος έσταύρωται. Ειτα επάγει , D cdim : Mihi nnuidtis crucifixus esi. Subjungjl dvinde. 
κάγω τφ κόσμφ. Πώς λοιπδν σταυρούται ό άνθρω­
πος τώ κόσμφ ; "Οτ* άν μετά τήν απαλλαγή ν τών 
έξω πραγμάτων αγωνίζεται κα\ πρδς αύτάν τάς 
ήδονάς, πρδς αύτάς τάς επιθυμίας τών πραγμάτων, 
και πρδς τά θελήματα αυτού, νεκρώσει τά πάθη 
αυτού · τότε κα\ αύτδς σταυρούται τ φ κόσμω , καί 
άξιοΰται, κατά τδν Άπόστολον, ειπείν τδ, Έμοϊ 

el ego mundo. Q110 paclo rrucifigilur Ιιοιιιο niundo? 
Cum scilicei ubi cx mundi rebus exccsseril, coru; 
advcrsus rcruni conciipisconli.is, advcrsus volnpla-
los, adversus propriain vnbnUalcm, subigilque in-
naias passroncs el viiia. Tunc vere inundo crucifi-
gjtur, lunc mcrilo potest ciim ApOdtolo dtccre : ^ / i -
hi muudus crucifixus e$t, el ego mundo. Patros 

f Mauh.xix, lu-21. *Ga!al. V l» u -

7 Lrg. άχτημοσυνη. 



1G31 S DOROTHEL ABBATIS ΙΰΜ 
tur sancli et majorcs nostri sibi ipsis uiundutu cru- Α κόσμος ίστανμωται% κάγώ τφ χΊσμω. Οί Πάτρ«; 
cifigentes, pcr dura certamina sese quoquc mundo 
crucifixere. Nos vero videnuir quidetn nobis ipsis 
inundum crucifixisse, quta reliquimus cum c lad 
inonasierium divcrlimus ; at nolumus irnindo nos 
crucifigere. Adhuc enim iu animo noslro vigent i l -
lius blaudilias : adhuc in uobis ipsius affcctum abs-
condimus : compaiimur illius gloria», compalimur 
delictis c l vobiplattbus, compalimur ornanicntis ct 
vesiibui,ci ob viles ct inanes res delabhmir plerumque 
in pristinas ejus passiones. Si forle fabrilc aliquod 
instrumenluin pulchrurn fueril, immodice illo affici-
mur,et, ut d i i i t abba* Zosimas, perinittiinus utiUud 
nstrumentum iial nobis lococenlenarii. Qtiod sane 

iiORDisi ex amenlia inulta provenit, ut qui pretiosas 

ημών, χαθώ; είπομεν, σταυ ρω σαντες έαυτοίς τον 
χόσμον, έσπούδασαν δι* αγώνων, καλ ειταύρωσιν 
εαυτούς τψ χόσμφ. Ημε ί ς μέν έδόξαμεν σταυροϋν 
έαυτοίς τδν χόσμον, ότι άφήκαμεν αύτδν κα\ ήλθο-
μεν είς τδ μοναστηρίου, εαυτούς δ 'ού Οέλομεν 
στα υ ρώ σαι τψ χόσμου * έτι γάρ έχομεν τάς ήδονάς 
αυτού, άχμήν έχομεν τάς προσπάθεια; αυτού, προσ-
πάσχομεν τή δόξη αυτού, προσπάσχομεν βρώμασιν 
Ιματίοις. Έργαλείον καλδν άν ή , προσπάσχομεν 
αύτψ, κα\ άφούμεν τδ μικρδν έργαλείον έκείνω 
ποιήσαι εν ήμίν, ώς είπεν ό άββάς Ζωσιμάς, χαλ 
έδόξαμεν έξελΟείν τού χόσμου, καλ άφεΐναι τά 
αυτού, καλ έρχόμεΟα εις τδ μοναστηρίου, καλ δι* 
ευτελών πραγμάτων πληροΰμεν τήν προσπάθεια ν 

acmagnaeresreliquimas.ob mininoasplurimuin per- Β αυτού - τούτο δέ πάσχομεν άπδ πολλής αφροσύνης 
lurbemur. Fitque id a nobis pessime. Ut cnim mundo 
et rebaa «jog abrrminiianius : ita ei pristinis illius 
passionibua abrenuutiare debemus: discere ilem quse 
vera s i i abrenuntiatio, et ad qnid profccti simus in 
tuonaslcrium : quidquc nobis iuniiai babilus nosler, 
atquc il l i nos adaplare et cowformare, cerlareque 
pro virili parte, uli palres nostri. 

δτι αφέντες μεγάλα χαλ πολύτιμα πράγματα, είς 
ελάχιστα τινα πληρούμε ν τά πάθη ημών» "Εκαστος 
γάρ ημών δ εΐχεν, άφήχεν, δ έχων μεγάλα, τά με-
γάλα, καλ δ έχων εί τι δήποτε, καλ αύτδς δ είχεν 
άφήκεν, έκαστος πρδς τήν δύναμιν αυτού, χαλ έρχό-
μεθα είς τδ μοναστήρίον, χαλ χαθώς ειπον, δι' 
ευτελών πραγμάτων, καλ μηδαμηνών, πληρούμεν 

τήν προσπάθειαν ημών. ψύκ όφε(λομεν δέ ούτως ποιείν · άλλ' ώσπερ άπρταξάμεΟα τψ χόσμψ χαλ τοίς 
πράγμασιν αυτού, ούτως δφείλομεν καλ αυτή τή προσπάθεια τή περλ τάς ύλας άποτάξασΟαι, χα\ 
είδέναι τί έστιν αύτη ή άποταγή, καλ διά τί ήλθομεν είς τδ μοναστήρίον, χαι τί έστι τδ σχήμα δ 
λαμβάνομεν, καλ πρδς αύτδν καταρτίζειν εαυτούς, καλ άγωνίζεσθαι χατά τούς πατέρας ημών. 

XII- Hahitus noslcr is cst : Tunica absque mani- C 
c i s , el zona pdlicca , analabus, et cucullui. Haec 
autem signa sunl omnia. Α nobis igiiur perdisccn-
dum esl, quid baec babilus nostri signa prae se fe-
rant. U i quid aulem lonicain feramus absquc ina-
nicis, curo caetera quaoque manicas babtaoi? Quid 
roanicas non habemus? manicae stgna suni maniium: 
manus auiem ad practicen pertiiient. Cutn igilnr 
subrepil nobis cogitaiio aliqua opcraudi ct agcnrii 
quidpiant per prisiini liombiis mauus, ulpole furari 
vel verbciare, aiquc, ul dicam breviicr, peccatum 
aliquod patrare cogiias; advenamus tunc octilos 
nienlis ad babitum nostrum, discamusque abesse i l l i 
manicas, id csi, IIOJI balierc nos nianus ad operan-
dum quidpiam pristiui bominit. Habet et lunica s i -
gnum purpureum : quid, oro, id igilur? babei unue-
quisque 380 i*g« niililans purpuram in lena sua. 
Ε ι quo enim rex purpuraro ferrc coepit, omncs ejus 
iuilites togulis suis purpurea signa apposuere : ut 
cx bis appareat rcgios scse csse, et regi commHiiare ; 
sic et 110» purpureum signum pro amiclu nostro 
sumpsimu*, ut appareatcommililare nosChrislo, et 
quod tol illius graiia pcrferre debemus, quol ille 
nosiri cau»a perluul. Cum enim passus cst Dominus 
noster, purpuream \estf m porlavit. Primum quidem 
uti rex : cst cnim ipse rcgum omniiim rex, et do-
mnanlium Dominut fc. Secundo autem ut delosus a 
profanissimis illis iudxis . E l nos igilur signum pur-

hApoc. χι̂ ί, ΗΊ. 

* Lef. σχίμϋ 

ΙΒ'. Τδ σχήμα δ φορούμεν, χολόβιόν έστι, μή έχ-.ν 
χειρίδια, και ζώνη δερματίνη, χαλ άνάλαβος, χαλ 
χουχούλιον. Ταύτα δέ σύμβολα Ιστι * χαλ δφείλομεν 
μαθείν τι σημαίνουσιν ήμίν τά σύμβολα τού σώμα­
τος 8 ημών. Διά τί φορούμεν χολόβιον μή έχον χει-
ρίδια * τών άλλων εχόντων πάντων χειρίδια, ημείς 

διά τί ούχ έχομεν ; Τά χειρίδια, σύμβολα είσι τών 
χειρών. ΑΙ δέ χείρες λαμβάνονται είς πραχτιχήν. 
"Οτε ούν έρχεται λογισμδς ένεργήσαί τι διά τών χει­
ρών τού παλαιού ά/θρώ που, ύ πόθου χλέψαι ή δεί-
ραι, ή απλώς οίαν δήποτε άμαρτίαν ποιήσαι διά τών 
χειρών, δφείλομεν προσέχειν τώ σχήματι ημών, χαλ 
μαθείν, δτι ούχ έχομεν χειρίδια * τούτ' έστιν, ούκ 

έχομεν χείρας τού ένεργήσαί τι τού παλαιού άνθρώ-
0 που. "Εχει δέ τδ χολόβιον ημών χαλ σημείον τί 

ποτε πορφυρούν * τί θέλει τδ σημείον τδ πορφυρού ν ; 
"Εκαστος στρατευόμενος τψ βασιλεί, πορφύραν έχει 
είς τδ χλανίδιον αυτού. Επειδή γάρ δ βασιλεύς πορ­
φύραν φορεί, πάντες οί στρατευόμενοι αύτώ, βάλ-
λουσιν πορφύραν είς τδ χλανίδιον αυτών, τούτ' 
έστιν τδ βασιλιχδν ένδυμα · ίνα διά τούτου δείξωσιν 
δτι τού βασιλέως είσλ, χαλ δτι αύτώ στρατεύονται · 
ούτως χαλ ημείς λαμβάνομεν τδ σημείον τδ πορ­
φυρούν είς τδ χολόβιον ημών, δεικνύοντες δτι τώ 
Χριστώ έστρατεύθημεν, καί χρεωστούμεν υπομείνει 
ολα τά παθήματα αυτού, οσα ύπέμεινε δι' ήμά\\ Καλ 
γάρ δτε έπαθε ν ό Δεσπότης ημών, έφορε σε τδ πορφυ-
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ρουν !··*-.ον. Ηρώτον μεν ώς βασιλεύς · αύτος γάρ Λ piireum gmnlegad loleranda qujeqticpro eo promp-
έστιν ύ βασιΛεύς τών βασιΛευόντων, καϊ Κύριος 
τώτ κνριενόντων · Επειτα δέ χαλ ώς έμπα ι ζεμέ­
νος ύπδ τών δυσσεβών έχείνων. Κα\ ημείς ούν έχοντες 
τδ σημείον τδ πορφυροΰν, έπαγγελλόμ'θα, ώς είπον, 
ύποφέρειν πάντα τά παθήματα αυτού, -ΜΙ ώσπερ δ 
στρατιώτης ούχ άφή τήν στρατίαν αυτού, χαλ ύπ-
άγων γίνεταιγεωργδς ή πραγματευτής, έπελ εκπίπτει 
της αξίας αυτού, ώς λέγει δ Απόστολος · Ούάεϊς 
στρατευόμενος έμπΛέκεται τοις τού βίου πράγμα· 

los profueamur. Ει qtiemadmodum miles nequid-
quam miiiiia sua dimissa, mercator fit aut agricola, 
sed mililare pergit, ut aii Apostolug: JVemo mililant 
Deo implicat u neyotiis $wcularibu$t ul imperatori 
$uo placere queat » . Ita noa 6i veri cenaioreg esee 
cupimus, negligamug quscunque euni muadi: go-
lique l>eo dedamtig, goli aggistamug, soli obseqaa-
mur, soli gmiamug : ui sit, quod ait, virgo 
assidens et a nnllo distracia i . 

τείαις* Ίνα τφ στρατοΛογήσαντι άρέσειεν * ούτως χαλ ημείς δφείλομεν άθλήσαι χαλ άμεριμνησαι άπδ πάν­
των τών τού χόσμου τούτου, χαλ Θεψ μόνω σχόλασα ι, ώς λέγει, ίνα ή παρθένος εύπάρεδρος, χαλ 
απερίσπαστος. 

ΙΓ . "Εχομεν δε χαλ ζώνην * διά τί δέ φορούμε ν; Β ΧΜ* flaberaue autem et zonam pelliceam circa 
*H ζώνη ήν φορούμεν, σύμβολο ν έστι πρώτον μέν, 
δτι έσμέν εύτρεπισμένοι είς έργον . Έκαστος γάρ 
Οέλων έργάσασΟαι, πρώτον ζώννυται, χαλ ούτως 
άρχεται τού έργου, ώς λέγει, Έστωσαν αϊ όσφύες 
υμών περιεζωσμέναι · χα\ πάλιν, ίνα ώσπερ έστι 
άπδ νεκρού σώματος ή ζώνη, ούτως καλ ημείς νε-
χρώσωμεν τήν έπιθυμίαν ημών. Έστι γάρ ή ζώνη 
χατά τής δσφύος ημών * έχεί δέ είσιν οί νεφρολ, έν 
οΤς λέγεται εΤναι τδ έπιΟυμητικδν τής ψυχής. Καλ 
τούτο έστιν δ λέγει δ Απόστολος · Νεκρώσατε τά 
μέΛη υμών τά έπϊ τής γής, πορνείαν, άκαθαρ-
σίαν, και τά έξης. "Εχομεν χα\ άνάλαβον ' δ άνά· 
λαβος τίθεται σταυροειδώ; έπλ τούς ώμους ημών * 
τούτ' Ιστι, τού σταυρού τδ σύμβολον βαστάζομεν 

renes nosiros. Id signum csl, ad opus qaodque ac-
tincii, ut quam primum simuaet parali. Laboraiu-
rus enim quis primo accingitur, el sic dcmum opos 
aggreditur, ut dicitur, Accinyimmi rentt ve$tro$ * : 
mortiflcati quoqite corporia signoni est. Noa enim 
desidcria noslra tnoi lificare debemus : praserlimque 
ea quae a reuibug procedunt, in quilmg atiinue vo-
luplas essc dicilur. Juxfa quod aiebat Aposiolug: 
MortificoU membra mtra qam tunt super Urram9 

fornicationem, immunditiam 1 : qtueqiie fcequunttir. 
Mabemus e\ analabum. Analabtig, scu gurchicto-
riom, in crucis modum poniiur. Super buoierog au * 
teni noslrog crucis gignaro deferimo3, ex eo quod 
dicilur : Tolle cntcem fxam, ei Hqncre me m . Quid 

είς τούς ώμους ημών, χαθώς λέγει, "Αρον τόν C est aliud crux quani Tera iDorUOcatio, quse a nobis 
σταυρόν σου καϊ άκοΛούΟει μοι. Τί δέ έστι σταυ 
ρδς άλλ* ή τελεία νέχρωσις ήτις χατορΟούται ήμίν 
διά τής είς Χριστδν πίστεως ; Ή γάρ πίστις, ώς 
λέγει πάλιν είς τδ γεροντικδν, περιστέλλει άελ τά 
χωλύοντα, χα\ Ανεμπόδιστου ποιεί ήμίν τήν ένερ-
γααίαν, τήν φέρουσα* ημάς είς τοιαύτην τελείαν 
νέχρωσιν * τούτ' Ιστιν, ίνα νέκρωση τις έαυτδν 
άπδ πάντων τών τού χόσμου τούτου * χαλ έάν άφήχε 
γονείς, Να άγωνίσηται καλ πρδς τήν προσπάθεια*, 
όμοίως χαΛ χρήματα ή χτήματα, χαλ έχαστον πράγ­
μα δ β* άν άποτάξηταί τις, θέλη χαλ αυτή τή προσ­
παθείς αύτοΰ άποτάξασθαι, χαθώς χαλ ήδη είπο-
μεν * χαλ αύτη έστλν ή τελεία άποταγή. Ααμβάνο-
μεν δέ χουχούλιον · τούτο δέ έστι σύμβολον τής 

engitur per ttdem quam babemug ia Cbri&lum?Fideg 
cnim, ul dicilur rursus in Itbro genum, amovet gem-
pcr et repellii qusecunqtie sunt impedimemo, ci l i -
beram nobia reddil opcrationem, quaj ηοε ad per-
fedaoi hanc moriificationein deducil; id egt, ut se 
ipsum quisque gaciili rebug oinaiino esuat, ei ta-
nimdcm pariier amore atque affeelione. Reliqoi-
roug entm cerlatim parenleg, reliquimut agrog, 
poageasioaeg, pecaniag et qnaccunque nobig fue* 
rant abrenuntiavimas; abrenontiemog pariler el 
affcclni, ticque perfecti erirous abrenunuafo-
rc3. Feriraoe el cucollum, qaod imioceiiliae $i-
gnum est ct purilatis. Pueri enim parvuli cucul-
lum ierunt, non viri perfccu. Nos igilur ideo 

I — — — r * Ifc ' • — 

ταπεινώσεως. Τά νήπια γάρ τά μικρά τά άκακα u cucullum ferimug, ut parculi simus malilio, quem 
φορουσι κουκούλια * άνθρωπος δέ τέλειο; χουχού­
λιον ού φορεί. Ημείς οδν διά τούτο φορούμεν, ίνα 
νηπιά&ψεν τή κακία9 ώς λέγει δ Απόστολος * 
Μή παι&ια γίνεσΰε ταΖς φρεσϊν, άΛΛά τή κα­
κία νηπιάζετε. Ύ( δε έστι τδ νηπιάζειν τή κακία; 
Τδ νήπιο*/, τδ μή έχον χαχίαν, έάν άτιμσσθή, 
ο,κ οργίζεται, χαλ έάν τιμηθή, ού χενοδοξε»' έάν 
λ^βη τις τά αύτου, ού θλίβεται * νηπιάζει γάρ τή 
χαχία, ούχ έπεχδιχεί πάθος, ούχ αντιποιείται δό­
ξης. "Εστι πάλιν τδ χουχούλιον σύμβολον τής χάριτος 
τού Θεού. "Οτι ώσπερ τδ χουχούλιον σχεπάζει χαλ 
θίλπει τήν κεφαλήν τού παιδίου, ούτως χαλ ή χά~ 

admodiim mooel Aposiolus : Noiite εοατέέηε par-
vuli esse, malitia parvuli ettott · . Quid autem 
signilicat inalitia panrulam csae? Parvolag siiic 
maliiia, a quocunquc spcrnalor, non irascilur; 
bonoraiug, non eilbrtur in gloriam vaoam; |.n-
vatug aat gpoliaiag propriia, non aflligilur. Par-
vulus enim maliiia, non eiiam injuriam elcisci-
tur, non affectat gloriam. Eat et cucullus gt-
gnurn gralise Dei. Quoniam qutnadmodum cn-
cullug tuetur ot fovct pueri capiit, sic 04 graiii 
Dci mcnlea nogiraa «Jcfendil. Est igilnr euculius si-
gnum gratix Salvatoris noslri Dei luentigcaput no-

i II Tim. ιι, δ. i I. Cor. TII, 34. k Exod. xu, u. 1 Colosg. m, 5. ω Mallb. xvi, 24, rc. vui, 
54, Luv. ix, i 3 . • ! Cor. XIY, 20. 



1635 S. D O R O T U E I A B B A T i S 

strum, et circumfoveuiis qu«c in Cbrisio esl, 381 Λ ,0 1? τ ο * θεού σκεπάζει τδν νούν ημών, 
siuceritalciu, ob d«enioiias qui nos coutinuo aggre-
diuniiir, ut pereuliani ct vuiuereiit. tJabenuis c l 
zouam ad lumbos ooslros, signum sane niorlUkandi 
irraliouabilis appelUus jioslri. E l aiialabuin, id cst, 
scapulare m-byinens, qued esl omx. Eccc c l cucul-
lum imioceiilia; etpuriialis sigtmni. 
κρωσις της αλόγου επιθυμίας· κα\ τδν ά»*άλαβον 
κούλιον · ο έστι σημείον τής Ακακίας, και τής έν Χριστψ νηπιδτητος. 

XIV. Convcrscmur igimr ex babilu noslro , ut IA\ Πολιτευσώμεθα ούν πρδς τδ σχήμα, ύ ; είπον 
dixcrunt palrcs, nc aiiciium habitum ferainus : a l - οί Πάτρες, ινα μή άλλότριον σχήμα φορώμεν άλλ* 
quc ul inagua diniUimus, ila parva relinquamus. ώσπερ άφήκαμεν τα μεγάλα, ούτυ>ς άφήκωμεν κα\ 
L»iiuisimiis nuindum, dimiilainns pariter el Hlius τά μικρά · άφήκαμεν τδν κόσμον, άφήκωμεν και τάς 
affeclioncs. Α Ι Μ » Γ euim nimius el immodcralus u προσπαθεί ας αυτού- αί γάρ προσπάθειαι, καθώς 

1G36 
ώς λέγει 

είς τδ γεροντιχόν 2τι τδ χουχούλιον σύμβολον 
έστ: τής χάριτος τού Σωτηρος ημών Θεού, σκεπα-
ζούσης ημών τδ ήγεμονικδν, κα\ περιθαλπούσηςτήν 
εν Χριστώ νηπιότητα διά τούς £απίζειν άεϊ κα\ τι-
τρώσκειν έπιχειρούντας δαίμονας. Ιδού έχομεν καί 
τήν ζώνην έπ\ τής όσφύος ημών · δ Ιστιν ή νέ-

κατά τών ώμων, δ έστι σταυρός. Ιδού κα\ τδ κου-

plcrumque aos ob vilia ei tenuia iieruni colligat, 
uuequc c*ci ei miseri vix adveriimus. Si liberari 
perfecie volumus c i ab boc saeculo discedere, ode-
rimus iu pnmis voiualalem noslram, et sic brevi 
diviuo prxsidio ad ioipassibililaiem aniini pcrve-
itieiuus. Nibil enim adeo adjuval bominem ad hoc, 
ac senaus suos odisse. Aique ita «csc babet haec 
raiio ad omaem viriuiem ; u l si viaior ilcr aggres-
sus, scipioue invenlo cui iuuUalur, itcr magis ac-
celercl, ct praBOtcupel viam : sic enim qui viam 
Imtic uixe i i i , si prapriam Yaluulaiem abscimlat, 
absciudii c l prislinas affecliojies ; quibus prar.cisis, 
til Dci opere OHIUJJM) impassibilis. Ncc quisquam 
boc pulei arduum cl diUicilo, cuiu brevi compendio 

εΤπον, κα\ διά μικρών τίνων κα\ μηδενδς λόγου 
αξίων πάλιν συνδέσμου σι V ημάς τ φ κόσμφ, καί οΰ 
νοούμε ν. Έάν ούν θέλωμεν τελείως απαλλαγή ναι 
και έλευθερωθήναι, μάθωμεν κόπτει ν τά θελήματα 
ημών, κα\ ούτως κατά μικρδν σύν Θεφ προκόπτο-
μεν, κα\ έρχόμεθα είς τήν άπροσπάθειαν. Ουδέν γάρ 
ούτως ωφελεί τούς ανθρώπους, ώς τδ κόπτειν τδ 
ίδιον θέλημα* δντως προκόπτει τις έκ τούτου τού 
πράγματος σχεδδν υπέρ πάσαν άρετήν. Καί ώσπερ 
άνθρωπος δδεύων έν δδψ, και εύ ρίσκων έν αύτη κό­
πε νδάριον, χαί ύπάγων αύτδ, δΓ εκείνου τού κοπεν-
δαρίου προλαμβάνων πολύ μέρος έκ τής όδοΰ εκείνης, 
ούτως έστ\ν όδεύων ταύτην τήν όδδν της κοπής τού 
θελήματος* έκ τού γάρ κόπτειν τινά τδ ίδιον 6έ-

<·1 spaiiu quis se ipsunj possit, si v d i l , dccics abne- c Χ η μ α α υ τ ο ύ , κτάται τήν άπροσπάθειαν, κα\ έκ τής 
gare. Quod quo pacio (ial, edocebo : Obambulal 
aliquis cl quidpiam couspicatus pcrsuadi lur a cogi-
Ulioiic ui id advcrlal: at is cogilaiioui c l nou bo-
i w persuasioni icpugnai, sequc averiil. Bursuoi 
in\cuit qms nugi» ei variis rumoribus occupalos ; 
persuadel ui sc quoquc lurbx immisccat, ct vcrba 
pariier inseral: negat id sc aciuiuui, ei aversus 
alio propnaui voluntaiem abscindit. llem succuiril 
ilii ul ccquum adeal, inlerrogelque quid parel ob-
bonii: noti adit ac se colribei. Cernil aliquid in 
culiua; quie illud attulerit sollicilaiur inlerrogare ; 
coiitpriutil appclitum cl vocem, et nibil pcrcon-
tatur. Sicquc duui prava quxque praccidit, scnsiin 
qiiaTuiiquo praecidere advcnieniia coitsucscil; et 

άπροσπαθείας έρχεται σύν Θεφ είς τελείαν άπά-
θειαν * δύναται δέ είς μικρδν διάστημα χόψαι δέκα 
θελήματα * καί πάσαν περιπατεί τις είς μικρδν διά­
στημα, και βλέπει τί ποτε, κα\ λέγει αύτφ ό λο­
γισμός, Πρόσχες εκεί, κα\ λέγει τφ λογισμψ, "Οντω; 
ού προσέχω, καλ κόπτει τδ θέλημα αυτού, και ού 
προσέχει ' πάλιν ευρίσκει τινάς καταλαλούντας, καΛ 
λίγει αύτφ δ λογισμός * Είπε και σύ τόδε τδ £ήμα · 
και κόπτει τδ θέλημα αυτού, κα\ ού λέγει. Πάλιν 
λέγει αύτψ δ λογισμός * " ϊπαγε , έρώτησον τδν μά­
γειρου τί έψει, χαι ούχ υπάγει, κα\ κόπτει τδ θέ­
λημα αυτού. Βλέπει τί αοτε, και λέγει αύτψ δ λο­
γισμός* Έρώτησον τίς ήνεγκεν αυτό· κα\ κόπτει τδ θέ­
λημα αυτού, και ούκ έρωτ$· χαί ούτως χόπτων είς 

]am buiinna cuin requie uibil pr.xler vobiiilalem D συνήθειαν έρχεται τού κόπτειν, και έκ τών μικρών 
>uam so se i i i l hab^ir; el quidquid faclum fuerii, 
tco i u couteolus ea% ac si ad vota sua cvenisscl. 
<Jui eiriin proprijLim uibii babcl aul suiini ; quid-
quid Caclniu Γιιοηι, id# proprium pulal. (aunquc 
jiuilam aileclionem babeai, oiimiuo tandein, ut 

ad iuipasMbilitaLetu animi perducilur. 

XV. Adveilite igilur quaalum pu<iillum boc pro-
li(,vrc HOS facial, <l propriani abscindore vuluuia-
i f i n quanliiin (.oiiloral. Hujus rci mirabile cxcm-
j)h»r fuii bealus illc Dosilbcus, qui a viia delicio 
sissima oi molli v^niens, nuliis divinaruiu reru:n 
do< irinis nubulvis, brovi tempore in suinmam per-
feciwmcni provccius esl, dum obcdienliam unicain 
au.pl.·<liiur , ct propriaiti voluQlatem abscindii. 

άρχεται και τά μεγάλα μετά αναπαύσεως κόπτειν, κα\ 
ούτως λοιπδν άρχεται μήτε έχειν δλως θέλημα · άλλ% ει 
τι δ' άν γένηται αναπαύει αύτδν, ώς δτι αυτού έστι. 
Καί αυτού μή θέλοντος ποιήσαι τδ θέλημα αυτού,ευ­
ρίσκεται πάντοτε ποιων αυτό. "Ο γάρ ίδιον ούχ ί χ · ι , 
εκαστον γινόμενου ίδιον αυτού εστι. Κα\ ούτως ευρί­
σκεται, ώς είπομεν, μή έχων πρασπάθειαν, κα\ έκ τής 
άπροσπαθείας, ώς ειπον,έρχεται είς τήν άπάθειαν. 

ΙΕ'. Βλέπετε κατά μιχρδν, είς ποίαν φέρει προ-
κοπήν τδ κόπτειν τδ ίδιον θέλημα · οίος ήν δ μακά­
ριος εκείνος Δωσίθεος. Άπδ ποίου βίου, και ; ΓΛ 
ποίας τρυφής, άπδ ποία; βλακείας άνθρωπος, μτοέ 
ά/.οϋσας ποτε λόγον 6»:οΰ, καί δμως ηχούσατε είς 
ποία μέτρα ήνεγκεν αύτδν δΓ ολίγου χρόνου τδ κ, α-
τήσαι αύτδν τήν ύπακοήν, και κόψαι τδ ίδιον θέλημα· 
πώς δε και έδόξασεν αύτδν ό θεδς, κα\ ούκ άφήκεν 
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είς λήθην έλθειν τήν τοιαύτην αυτού άι 

απεκάλυψε τψ άγίφ γέροντι, και ε!δεν αϊ»τον μεταξύ 
ολων εκείνων των αγίων απολαύοντα τής μαχαριό-
τητος αυτών. Λέγω ύμίν κα\ άλλο πράγμα όμοίως 
κα\ έπί έμού γινό μενον ινα μάθητε ότι κα\ άπδ 
θσνάτου ξύεται άνθρωπον ή υπακοή, κα\ τδ μή 
έχειν τδ Γδιον θέλημα. Ποτέ δντος μου έν τοίς τού 
άββά Εερίδου, ήλθεν εκεί μαθητής μεγάλου γέροντος 
έκ τών μερών Άσκάλωνος είς τινα άπδ τού άββά 
αυτού. Είχε δέ έντολήν παρά τού γέροντος ύποστρέ-
ψαι άπδ εσπέρας ε!ς τδ ίδιον κελλίον. Έν τω τούτω 
δε γίνεται χειμών σφοδρότατος κα\ δμβροι, καί ήν δ 
παραπλήσιος χείμαόβος είς δλην τήν πλημμύραν 
αυτού * είτα εκείνος ήθελεν άπελθείν διά τδ βήμα 
τού γέροντος. Ημείς δέ παρεκαλοΰμεν αύτδν μεί-

DOCFRINA I. 16W 
τήν · άλλά Λ Quem laiident Deus gloriosissimum oslendit, IUC 

passus esl ipsius virtulem iu obsouro csso. Uni 
enim ex sanctisstmis illis scniorib is icvelaius cst, 
et visu* inlcr divorum aliorum catena, una ctim 
illis peifruens beaiiiudiue. Narraic bcoi t-l vobis 
miraculum allerum, quod aclalc I I N M factuin e^, 
ul inldligalis laniam esee obedienlix ei alnegaLc 
voltmiaiis vim, quae a roorle quoquc cripen* vt 
liberare boininem frossil. Cum esectu quando-
que apud abbatem Seridtirn, ad eum profcclus 
rs i ab oris Ascalonicis nionacbtis ab abbalo suo 
cum mandaiis missus. lmperalum autem i i a se-
niore fueral, 3 8 2 u t vespcram oitiniuo redircl. 
lnterim oborta csl immcnsa lcmpestas, imbcr maxi-
mus, tonilrua liorrenda, vidcbaturquc lorrcnti s i -

ναι, έχοντες δτι αδύνατον έστι σωθήναι αύτδν έκ Β milis ea inundalio. Volebat iile reverli iirgiMitc se-
τού ποταμού. Εκείνος δέ ουκ έπειθε το ήμίν μείναι. 
Λέγομεν ύστερον, 'Απέλθωμεν μετ' αυτού έως τού 
ποταμού * έάν γάρ ίδη αύτδν, άφ' εαυτού έχει άνα-
χάμψαι. 'ΑπήλΦομεν ούν μετ' αυτού, κα\ δτε έφθα­
σα μεν τδν ποταμδν, άποδύεται εκείνος τά Ιμάτια 
αυτού, καί δεσμεί αυτά είς τήν κεφαλήν αυτού, κα\ 
ζώννυται τδ μαφόριον αυτού, χαι βάλλει έαυτδν είς 
τδν ποταμδν είς δλον τδ φοβερδν βεύμα έχείνο. 
Ημε ί ς δέ ιστάμεθα έχπληττόμενοι χαί τρέμοντες 
μήπως άποθανη· εκείνος δέ έμενε χολυμβών, καί 
ευρίσκεται παραχρήμα είς τδ άλλο πέραν, χα\ εν­
δύεται τά Ιμάτια αυτού, χαί βάλλει ήμιν εκείθεν 
μετάνοιαν, χα\ λαμβάνει παράθεσιν, χα\ απέρχεται 
τρέχων* ημείς δέ έμείναμεν θαυμάζοντες, και έκ-

nioris praeceplo : nos vcru conlra cobortabamnr 
extpectare sereniiatero, asscrcnlcs perielitati illiiui 
roaxime in laniis aquarum eruplionibus. Non ac-
quievit igiiur ille nobis 11Η0 pacio, ut maneM. 
Decrevimus fum ad usquefluracn subsequi, speiaii-
tes ipsum, cum illud vidissel, emendaloruni cou-
siliura et reversurum. Eo auiem posiquam una 
pervenimus, exutus ille vesies, cas ccrvici coPectas 
imposuit, et accinctus scapulare suum, sosc dcdii 
prsecipiiem in lorrentcm, staiimque naiare ccnpii. 
ForniidatHibus autem nobis ne mcrgeretur, subito 
in liltus altcrum (tnirabile diclu) roiispccius esl, 11 
rcsumptis denuo vestibus, a nobis impeirala vcnia, 
discessil: nos autem plus quam dici queai obslu-

πληττόμενοι τήν δύναμιν τής αρετής · δτι ημείς C puimus, mirati virtutis νίπι c l polcnliam. Nobis 
μετά φόβου, χάν προσείχομεν, εκείνος δέ ακινδύνως 
διήλθε διά τήν ύπαχοήν αυτού. Καί δ άδελφδς εκεί­
νος, δν έπεμψε ν δ άββάς αυτού διά τάς χρείας αυτών 
πρδς τδν άποκρισάριον αυτού είς τήν κώμη ν * πώς 
δτι εΐδεν αύτδν έλκόμενον ύπδ της θυγατρδς αυτού 
είς αίσχράν μίξιν · ίνα μόρον (aic) είπη · Ό Θεδς 
τού Πατρός μου, έξελού με * ι ευθέως ευρέθη είς τήν 
δδδν τής Σχήτεως ύπάγων πρδς τδν Πατέρα αυτού. 

1(7*. Βλέπετε δύναμιν αρετής, βλέηετε ένέργειαν 
βήματος, πόσην βοήθεια ν έχει καί τδ έπικαλέσα-

enim vix in eum sine tremore conluenlibus, ipsc 
solus inirepidus absquc ulla fonmdine el periculo 
enatavil, frclus obcdienlia: merilo. Ilaud dis.simile 
fuit ei illud quod alleri discipulo coniigit, qui ab 
abbate ia proximam viilulam missus ad cxpedicuda 
quai opus fucranl, cum sc scnliret iu contupiscen-
liam propriae iiliolae sollicilari, cxclamavii nnicaiu 
hanc vocem : ε Deus palris inci libera inc ; » 
statimque sese apud viam Sceliam repcrit: qui rc-
versus ad Palrem suuin csl. 

X V I . Videle polcntiam viritiiis, cotilcmplaniini 
viin verbi ; quanlum sciliccl aflural auvilii palernis 

σθαί τινα τάς εύχάς τού Πατρδς αυτού · ίνα είπη · Ό ~ precibus siiai; dedcrc : ipboium cnim illc similia 
-\ - t..v Λ. r. n xc.\- T ... . . · . ι . . i . _ . t : i t\ r»_._- · Θεδς, διά τάς εύχάς τού Πατρός μου έξελού με, ευ­

θέως ευρέθη είς τήν δδόν. Κατανοήσατε δέ τήν τα-
πείνωσιν κα\ τήν εύλάβειαν άμφοτερο>ν. Μίσαν έν 
στενώσει, και ήθελεν ό γεροιν πέμψαι τδν άδελφδν 
πρδς τδν ποιούντα αύτοίς τήν άπόκρισιν, και ούκ 
έλεγεν αύτφ· Τ π α γ ε · άλλ' έλεγεν αύτφ· < θέλεις 
άπελθείν; ι Όμοίως κα\ δ άδελφδς ούκ ε ί π ε ν 
' Γ π ά γ ω · άλλ' έλεγεν αύτφ· ι Ώς θέλεις ποιώ. · 
Έφοβείτο γάρ κα\ διά τά σκάνδαλα και διά τδ μή 
παρακούσαι τού Πατρίς αυτού. Είτα ώς πλέον έστε-
νώθησαν, λέγει αύτφ ό γέρων ι Έγείρου, ύπαγε' > 
χαι ούκ είπεν αύτψ* Ελπίζω είς τδν θεόν μου ο:ι 
σκεπάζη σε" άλλά λέγει* « Ελπίζω ει; τ^ς εύχά; 
τού Πατρός μου δτι σκεπάζουσί με. ι Όμοίως /α'ι 
δ άδελφδς, δτε έπειράσθη, ούκ είπεν, δτι 'Ο θεώ; 

loculus esl verba.« Libera mc, Deus, per Patris mei 
oralioues: > Cousidci ale buinililaicm et observan-
liam amborum : cral ut«Tquc dubitis et anxitis, 
volebalque smex fraliom ad lnonasirrii nrrcssaria 
cltfiiiltere, ncc (ainon til irot, iniporaic, voluil, s<d. 
mriiiii proficisti vollel pcrroiitaiiib esl. Non i(oin 
fralcr respomlit, ι Eo, scd quidf|iiid jnsseris laciaui, 
Palcr. ι Ilinc cnim scaiidala verebalnr, binc PalriV» 
iuobeilieiiliani furmidabal. Ad bac i^iiur sencx, 
t E\surgi%, ai l , vl aclutum porgr. · lb cetlciis frai«'r 
J ix i l : ι Non sporo in Dcum qiiia nic proiogcl, s(\d 
in oraiionibus Palris mei, ijuia ine lucbuulur: » 
sic'|uc cum in lenlalionoin mcidisst l, n<*n Douin 
in auxiliuiu vocavil, scd Patris sut* oraiionos. Alquo 
ila palemis oralionibus frclus ubrquc nmiin<' fuil. 
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Eit qucmadmodum obcdienlife bumililalem coiijuu- Λ i'cv, έξεΛνν /ct, άλλ', ι Ό θεδς, είς τάς εύχάς τού 
iere: ui cnim currus uno cquo non satis commo-
de irabiloi', nisi et atierum apponas : ita obedien* 
liumilUaiem conjugalam aibi dcposcit. <i«a s&tie 
gralia et virlule babcri uemo «iignoa poiest, uisi 
ante consuescal praseludere et ampuiare propriam 
voluntaleni, se ipsim posl Deum Palrt suo dederc, 
atquc ab eo nulla in re postmodum dissenlirc, sed 
oronia iptias arbiirio facere, ea fide et ceriiiudine, 
ac si Deus in cunetis non boroini pareret, ul illi 
quos pradisimus factiUruni: bic aalvari, bic roi-
aerkordiam consequi dignus est. 

XVII. Memoria esl de beato Basilio, qui cum cce-
nobia sua inviseret, ab U B O praelatorum percoolaius 

Πατρός μου έξελού με. ι Καλ έκαστο; αυτών είς 
τάς εύχάς τού Πατρδς αυτού ήλπιζε. Βλέπετε πώς 
έζευξαν τήν ύπαχοήν τή ταπεινώσει· ώσπερ γάρ 
ζεύγνυται τδ άρμα, χα\ ού δύναται ό ίππος προλα-
βεΐν τδν άλλον, έπιχλάται* ούτως χρήζει ή ύπαχοή 
έχειν συνεζευγμένην αυτή τήν ταπείνωσιν. Καλ πώς 
δύναταί τις άξιωθήναι ταύτης τής χάριτος, έάν μή, 
καθώς είπον, βιάσηται κόψαι τά ίδια θελήματα, χαλ 
έχδώ έαυτδν μετά θεδν τφ έαυτου ΠατρΙ, έν μηδενλ 
διστάζων, άλλά πάντα ποιών, ώσπερ χάχε(νφ, μετά 
πληροφορίας ώς δτι τφ θεφ υπακούει; Τις άξ'.ος 
έλεηθήναι, τις άξιος σωθήναι. 

ΙΖ'. Φέρεταί ποτε τοιούτος λόγος, δτι ι«χρερχόμε-
νός ποτε δ άγιος Βασίλειος διά τών κοινοβίων αυτού. 

est, mim quem in cboro suorum baberet, quem Β λέγει ένλ τών ηγουμένων ι Έχεις τινά τών σωζο-
confidcret ealvandfjm. Respondenle autem illo, 
sperare te omnes per soas orationes fore salvos. 
Rtirsum id ipsom inletrogavil; nec auie desliiii, 
quam ille ez opiimie meliorem sibi offerrel electum. 
Cui cum Paler aanciissimus imperarel ul aquam ad 
abluendfla pedee afferret, abiit siaiim, attulit et 
lavii: jussit posiuodum sedere eum, ac lavari 
pariier : paruit ille simpliciler, ei ministranie Patre 
lolus est. Post hoc periculum obedtenlix, iagressus 
esl 383 m sancluarium cum eo Pater, el cele-
branlt discipulo rainislrare voluit, eo nulla in re 
dissentteuic, quamcunque imperasscl. Atque illuin 
post liaec socium sibi et perpeluum comtleni asci-
vil. Neque enlra alium quam sanctvm discipulum 

μένων; ι Αέγει αύτφ δ άββάς* c Διά τών ευχών σου, 
δέσποτα, πάντες θέλομεν σωθήναι. ι Αέγει πάλιν 
αύτφ δ άγιος Βασίλειος* ε Τών σωζόμενων έχεις 
τινά; ι Εκείνο νοήσας [ήν γάρ χα\ αύτδς πνευματι-
χδς] λέγει * ε Ναί. » Έλθόντος δέ αυτού, λέγει δ 
άγιος αύτφ * « Αδς, νίψωμαι. ι Απέρχεται, χαλ 
φέρει αύτφ νίψασθαι. Μετά δέ τδ νίψασθαι τδν άγιον 
Βασίλειον, λαμβάνει χα\ αύτδς δ άγιος τδ νίμα, χα\ 
λέγει τψ άδελφψ * ι Αέξαι, χα\ αύτδς νίψαι. ι Δέ­
χεται ούν εκείνος τδ νίμα αδιακρίτως παρά τού 
αγίου * μετά ουν τδ δοχιμάσαι αύτδν έν τούτφ, λέγει 
αύτώ πάλιν ε "Οτε εισέρχομαι είς τδ ίερατείον, 
έλθέ, ύπόμνησδν με ίνα χειροτονήσω σε. » Πάλιν 
εκείνος αδιακρίτως υπακούει. Καλ δτε είδε τδν άγιον 

«Ι benedictum decebat babere deifrrum patrem et C B z 9 l U l w i ( n a € Ϊ ς & -,ρατείον, απέρχεται, χαλύπο-
sanclissimum. Vos aulem omntno, fraires, adbuc 
t-xperies tideo hujuscemodi obedieniias indiscreia», 
itec nosse quanla ejus sii roquies. Mcmini roe quan-
doque abbatcm Joannem beaii Barsanupbii disci-
pulum intenOgasse rem bujuscemodi: Cum Scrip-
lura coiuniemorei opus nobis ease inultis affliclio-
Bibus el angusiiis ad viuc iiigressum ei saluiis, 
dubitare me ne perirem, qoi nulla me sentirem 
cura nioveri et solliciuri: idqoe per litteras acisci-
labar. lnier scribcDduai, fateor, augeri mibi l«U-
liam senliebam, limebainque niibi ipsi magis ad 
iribulalioitts Scripiur* advcrlens, quibus ononino 
carere me cogiiosceliam. At milii scnex rcspondit, 
et vanum timoreai ademii, infcrens i u neceasario 
eveoire, ut scilicet pacalissimi, jucutidissimi et 
quietiasiitti alnt, quicunque sese in Pairum obe-
dienliam dedidere. 

μιμνήσχει αύτδν, χαλ χειροτονεί αύτδν, χα\ λαμ­
βάνει αύτδν μετ* αυτού* τίνι γάρ έπρεπε ν, ·εί μή 
μετά τού αγίου έχείνου τού θεοφόρου, τψ τοιούτφ 
εύλογημένψ άδελφψ; Τμείς ούχ έχετε πείραν υπ­
ακοής αδιάκριτου* ουδέ οίδατε τήνάνάπαυσιν αυτής. 
Ήρώτησά ποτε γέροντα τδν άββάν Ίωάννην τδν του 
άββά Βαρσανουφίου, χαλ είπον ε Δέσποτα, επειδή 
ή Γραφή λέγει δτι διά πολλών θλίψεων δεί ημάς 
είσελθείν είς τήν βασιλείαν τών ουρανών, χαλ βλέπω 
δτι ουδέ μίαν θλίψιν έχω, τί οφείλω ποιήσαι, μήπως 
χα\ άπόλλω τήν ψυχήν μου, δτι ούχ είχον ουδέ μίαν 
θλίψιν ουδέ μέριμναν; > ΕΙ δέ χαλ συνέβη με έχειν 
λογισμδν, έλάμβανον τδ πιναχίδιον, χαλ Ιγραφον ιό} 

ρ γέροντι. Διά γραμμάτων γάρ ήρώτων χαλ αύτδν 
πρδ τού με ύπηρετησαι αύτψ, χαλ πρλν πληρώσω, 
γράφων ήσθανόμην ωφελείας χαλ χουφισμου * το 
σαύτη ήν ή άμεριμνία χαλ ή ανάπαυσες. Έγώ δε 

μή είδώς τήν δύναμιν τής αρετής, χα\ άκούων δτι διά πολλών θλίψεων δεί ημάς είσελθείν είς τήν 
βασιλείαν τών ουρανών, έφοβούμην δτι ούκ είχον θλίψιν. ·βς ούν έδήλωσα τψ γέροντι, δηλοί μοι ούτως * 
ι Μηδέν θλιβ*5ς· σύ ούκ έχεις πράγμα- άλλ' έκαστος βάλλων έαυτδν είς ύπαχοήν Πατέρων, ταύτην τήν 
άμεριμνίαν χαλ τήν άνάπαυσιν Ιχει. ι 

DOCTRINA II. 
De hHmilitate. 

Ι. Senioris uoius ea ineuioi i« prodila esl stfolen-
tia: anle omnta nobis opus esse humilitale, dere-
reqne nos» ad audiendum esse quam proinplissiroos, 
qitajcunque dk-crciiliir, adniilicntes : omnia cliam 
boslia et adversarii uoslri lcla per htjmililatcm 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ 
Uepl Tcuuirv#p<Krvrfic. 

Α'. Ειπέ τις τών γερόντων, Πρδ παντδς χρήζομεν 
τής ταπεινοφροσύνης, έτοιμοι δντες έν παντί λόγφ ζ> 
άκούομεν, λέγειν, Συγχώρησον. Διά γάρ της ταπει­
νοφροσύνης, πάντα τά τού εχθρού χα\ αντικειμένου 
δΐίφΟίρεται. Ζητήσωμ«ν τί έστιν ή δνναμις τοί 
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λόγου τού γέροντο;. i - . i 
μεν τής ταπεινοφροσύνη;, xal μή μάλλον, Πρδ 
παντδς χρήζομεν έγχρατείας; Αέγει γάρ δ Απόστο­
λος- Ό αγωνιζόμενος πάντα έγχρατεύεται· ή διά 
τί μή λέγει, Πρδ παντδς χρήζομεν τού φόβου τού 
Θεού; λέγει γάρ ή Γραφή · Άρχή σοφίας* φόβος 
Κυρίου. Καλ πάλιν * Τφ φό6φ Κυρίου έχχΛΙνει πάς 
άπό χαχυύ. Αιά τί γάρ ού λέγει, Πρδ παντδς χρήζομεν 
τής ελεημοσύνης, ή τής πίστεως; λέγει γάρ, Έλεημο-
σύναις χαίπίστεσιν άποχαΟαίρονται άμαρτίαι' κα\ ό 
Απόστολος λέγει· Χωρίς πίστεως αδύνατον εύαρε-
στησοχ τφ Θεφ. Κι ούν αδύνατον εύαρεστήσαι 
τψ Θεφ χωρ\ς πίστεως, χα\ έλεημοσύναις χα\ 
πίστεστν άποχαθαίρονται άμαρτίαι, χαλ τψ φόβψ 
Κυρίου έχχλίνει πάς άπδ χαχού, χαί άρχή σοφίας 

DOCTRINAII. WA 
λέγει, Πρδ παντδς ^ρήζο- Α disrumpi. Qimamus qualts baic sil dociri:;a. Γι 

quid enim ail seiiior, pras omnibus huniililalc nobis 
opus esse, ac non polius abstinenlia el paticntia t 
Ail namque Aposioius : Qui ceriat, ab omnibus se 
abtlinet °, vcl etiam timore Dct. Com dical Scri-
ptura sacra : Initium tapUxtia* limor Domini P. F.t 
rursum : Timore Domini declinal quis α maU<\ ; 
vel misericordia ct fule. Dicitur cnim, elcemosyna 
el iidc purgari delicla ; el Aposlolus : Sine fide im-
ponibite e$t placere Deo r . Si igilur impossibilc cst 
Deo placere absque lide et eleemosyna, et Ode pur-
gonlur dclicta; el limorc Domini qtiis a nialo de -
clinal; cl inilium *apicnlix esl liiuor Domini; t l 
qui ceriat, absiiucl se ab omnibus : quarc lanlo-
pcre bic nobis prxter omnia liumiltlale opus csaa 

φόβος Κυρίου, χαί δ αγωνιζόμενος πάντα έγκρα- Β dixit, el basc omnia usque adeo necessai ia prac-
τεΰεται · πως ουν λέγει, δτι Πρδ παντδς χρήζο· 
μεν τής ταπεινοφροσύνης; χαλ άφήχε ταύτα πάντα 
ούτως αναγκαία δντα; θέλει δείξαι ήμίν δ γέρων, 
δτι ούτε αύτδς δ φόβος του Θεού, ούτε ή ελεημοσύνη, 
ούτε ή πίστις, ούτε ή έγχράτεια, ούτε άλλη μία των 
αρετών δύναται χατορθωθήναι χωρλς ταπεινοφρο­
σύνης. Αιά τούτο λέγει, Πρδ παντδς χρήζομεν τής 
ταπεινοφροσύνης, έτοιμοι δντες έν παντλ λόγω ψ 

termisil? Crcdo voluissc nobis iunuere senem, quod 
nt*queumorDomini,neque elcemosyna, nequeiides, 
nequc abetinenlia, neque ulla unquaip viriuium po-
lesl iine bumililale in nobis erigi. Ilinc ail : Anic 
oronia nobis nccessaria esl, fralres, bumilitas, aucn-
lissimis ad omiiia quxcunque audiverimus, paiicnti*-
simisqtic ad quaecunque diccniur. Per bumiUlaiciit 
cium omnia boslis ei adversarii lela frangunlur. 

άχουομεν , λέγειν, ι Συγχώρησον *' διά γάρ τής ταπεινοφροσύνης, πάντα τού εχθρού χα\ άντ-.χειμένου 
διαφθείρεται. 

Β'. Ιδού βλέπετε, αδελφοί, πόση έστιν ή δυναμις 
τής ταπεινοφροσύνης. Βλέπετε ποίον ένέργειαν έχει 
τδ λέγειν, ι Συγχώρησον. » Αιά τί δέ καλείται 6 g 
δ'άβολος ού μόνον έχθρδς, άλλά χαλ αντικείμενος; 
Έχθρδς λέγεται, καθότι μισάνθρωπός έστι, μισό-
χαλος, επίβουλος · αντικείμενος δέ λέγεται, επειδή 
είς πάν πράγμα καλδν επιχειρεί έμποδίσας. Θέλει 
τις εύξασθαι; εκείνος αντίκειται έμποδίζων διά 
χαχών ενθυμήσεων, δι* αίχμαλωσίας, διά άχηδίας. 
Θέλει τις έλεήσαι; εκείνος εμποδίζει διά φιλαργυ­
ρίας, δΓ οκνηρίας. Θέλει τις άγρυπνήσαι; εκείνος 
εμποδίζει δΓ οκνηρίας, διά ραθυμίας, χαί είς έχα-
στον πράγμα ούτος έναντιοΰται ήμίν, είς δ έπιβαλ-
λόμεθα χαλάν · διά τούτο λέγεται ού μόνον έχθρδς, 
άλλά χα\ αντικείμενος · διά οδν τής ταπεινοφροσύνης 
πάντα τά τού εχθρού χαλ αντικειμένου διαφθείρεται. 
Μεγάλη γάρ έστιν δντως ή ταπεινοφροσύνη, χα\ 

II. Auendiie, fralres, quanla sit humilitatis vis. 
Advertitc quid operis babcai boc quod ait: c Pa-
tienier ausculta. > l)t quid autem diabolus ttou 
solum bosiis, sed et adversarius noslcr vocatur ? 
Hoslis seilicei, quia bonuiu omne omnesque n:or-
tales odio babct, cunciisque insidias ponit; adver-
sariiis autem, 384 ^ u , a m o n l n i k ° n o ° P e r c 

pedimenio nobis esac quxrii. Vult aliquis orarcf 
buncquxril averlere eiimpedire per nialas cogila-
tionet, per capiiviialem, per acediam. Optat alius 
cujusqttam misereri? htinc impedire studei pcv 
inertiatit, incuriam et negligentiam ; el (ui breviler 
djeam) cuivis opcri bono adversatur: ei bac de 
causa bostis et adversarius maxime appellalur. 
Uuare autem per humirnai^m iu cmiclis snperatui? 
Maxiina,inquam,esibumiruas, per quam sanctoroni 
quivis incessit, el cum labore viae longiludinciii 

έκαστος δέ τών αγίων δΓ αυτής τής ταπεινοφροσύνης jy abscidit, ul dicitur: Vide Itumiliialem meam 
ώδευσεν, χα\ διά τού κόπου συνέτεμεν τήν όδοιπο-
ρίαν· χαθώς λέγει* Ίδε τήν ταπείνωσΙν μου χαϊ 
τόν χόπον μον* χαϊ άφες πάσας τάς αμαρτίας 
μου · χαλ, Έταπεινώθην χαϊ έσωσε με ό Κύριος. 
αύναται μέν γάρ χαλ ή ταπείνωαις μόνη είσενεγχείν, 
ώς έλεγεν δ γέρων δ άββάς Ιωάννης, βραδυτέρως 
δέ. ΤαπεινωΟώμεν ουν χαι ημείς μιχρδν, χαλ σωζό-
μεθα* χάν ού δυνάμεθα κοπιά σαι, ώς ασθενείς, 
σπουδάσωμεν ταπεινωθήναι. Κα\ πιστεύω είς τδ 
έλεος τοΰ Θεού, δτι χαλ αύτδ τδ μιχρδν μετά τα-
τηινώσεως γενόμενου ευρισκόμεθα κα\ ημείς είς τδν 
τόπον των αγίων έχεί τών πολλά χοπιασάντων, καί 
δουΧευσάντων τώ Θεψ. Να\ άσθενούμεν, χα\ ού δυ· 

el 
Μοτειη meum, εί dimilU xniverta delicla mea *; 
el : Humiltatui sum, el $ahavil me Dominus ·'. 
Polesl enim sola nos bumililas iniroducere, ui 
aiebat Juannes abbas. Humiliemur igitnr et nos 
pululum, ui salvemur. El si ob imbecillitatem 
laborare non possumus, bomiliari saltcm sludea-
niu8. Confido enim iu Bouiino per modicam banc 
bumililalcm fore nos landem divina miseiicordia 
inter saocloruin illorum choros coliocaudos. Fateor 
debilitaie corporis non posse nos iaborarc, sed 
nuiiqiiid non possuinus non bumiliari> Ixatus vir 
est qui bumililaiem babueril. Ea permaxima cst. 
fialrcs, buroiliuiis \irtus, qtiam opiime dcfiuivil 
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1643 S. DOROTHEI ABBATIS 1644 
1*»aUis ill<- qui veram ίιι se viiiulem babuit, cuni Α νάμεθα χοπιάσαι, μή ταπεινωθήναι ού δυνάμεθα; 
d i x i l : Ifitroiltlas nunquaru irascilur, i irilat ncnit 
neni, btimana csi ci bcnigna *. Nos aiilcin eam, tili 
pcregrinai» el alieuam abboi remus. Jliimililas vaiue 
gloriae sola adversaiur, el ab ea bomiiiem liberal, 
luHur c l prolegil. Irascilur quis pecuniarum el 
liborum graiia, quare ηοιι dical Iianc esve liumili-
talcm ? Qnia sanc irrilat iieuiiuem buniililas, ncque 
provocalur a quoquam. Magna esi c l potens, ila ul 
giaiiam Dei in aniinam queat allrali^ie. Gralia 
igiiur Dei cst quae miseniur, quac aniiuam protegii 
a dnabns bis passionibus. irasccndi scilicel c l i r r i -
landi. A l quidnam est gravius, irasci ne, an proxi-
miim provocarc? Desinit souior, nibil esse adeo 
aticnum a monacbo quam irasci. Neque sane men-
tiltis csi . Nisi cuim quisque buniililale illico resi-
piscat, senfcim labitur in scdilioucin d&nionis : qui 
lurbatus conlinue, conlinuas iu nobis quoque lur-
bationcs qusrit. 

III. Quare aulcm ais buniiliiaiero ncque ulbint 
ptovocare, neque aliquando provocari? Ego vero 
qutd dicam, liberari nos ροι· Immililalcin a duabus 
liisf passionibus ? Ab omni faleor uos passionc cripi 
per bumilitalem, el ab onmi lciualioac proicgi ani-
mam. Cum beams Aiilonius lot laqucos daemonis 
i)ibi cunclo iniensos ccrncrtl, siispiran*, Domiiium 
iiilcirogavtl, quis cvasurus eos polissiinum esset ? 
Cui rcsponsum ost: c Humilitas sola cvadet bos 
bqtieos: ι addilumque esl ilbid admirandum, «Nc-
que eam oinnino contingere poierunt, ι Cernis vim C 
subp-clioiiis ? Cernis graliam virlutis ? Nihil pro-
feclo forlius bumiliiate. Nam vero liumili quidquid 
adversi coniigerit, illico in se totus contraliilur, 
iUico judical scse diguum ea adversiiate el ajrum-
na, uec suslina quemqoam accusare, non susiiuet 
in alium causaui bujuscomodi iuferrc. At sine per-
lurbalioiie, sinc moleslia, cum omni tranqtiillilate 
se babel: atque *a de causa ncquc irascitur, nequc 
ulluin provocal. Bene igitur ac praeclare loculus 
csi ?ir sauclissinws, prae omnibus liumililate noliis 
opus csse. 

IV. Duo autem genrra ευιιΐ btimilUalis, ut ilein 
gcnera duo stiperbue. Pii imim supcrbia? genus csi, 
ctim quis fratrcm suum contemiiit, cumqtie quasi 
3 8 5 "ullbis CRstimat; scipsmn vero cunctis ex- ^ 
< ellcniiorcm babci. l\\c stalim, nisi se revocct ct 
rcspb ia l , sensim labiliir in sccundam supcrbiam; 
i u ul in Dcum ctiam incipiat iusolcsrere, ct bona 
opera sibi ascril>erc, non Deo. Memini, fraircs mei, 
\idisse me aliquando biijusccmodi lioimncin, qui in 
banc tiitscrriinaio condifionem tncidissei. Ει iuitio 
quideni si quis e fralribus loctilus quidptam cssct 
in alterios commendalionem et laudem, sialim 
illuni sperncbai, et quasi conspuebai, dicens : fQuis 
esl iib»? Non csi alius qni aliquid valcat pra?tcr 
Zesimam el qiii cmii eo sniif. > Posl ccBpil cl ilios 

Μακάριος έστιν, άδελφοΧ, ό έχων ταπε(νωσιν. Με­
γάλη έστ\ν ή τακείν«οσις* καλώς δέ έαήμανεν δ άγιος 
εκείνος, τδν έχοντα άληβινήν ταπείνωαιν* διά τούτο 
είπεν, δτι Ή ταπείνωσις ουκ οργίζεται, ουδέ παρορ-
γίζει τινά* και δοκεί ώς ξένον ε'ναι τδ πράγμα · ή 
ταπείνοίαις γάρ τή κενοδοξία μόνη έναντιουται, και 
άπ* αυτής δή6εν φυλάττει τδν άνθρωπον. "Οργίζεται 
δέ τις καί διά χρήματα, κα\ διά βρώματα* πώς ούν 
λέγει οτι ή ταπείνοιαις ούκ οργίζεται ούδε παροργΐζε: 
τ ινά; Ή ταπείνωσις μεγάλη έστ\ν, ώς είπομεν, και 
δυνατή έστιν ώστε έπισπάσαι τήν χάριν τού θεού είς 
τήν ψυχήν. Λοιπδν αύτη ή χάρις τού θ:ού, έλθούσχ 
σκεπάζει τήν ψυχήν έκ τών άλλων δύο παθών τούτων 
τών βαρέων* τί γάρ Ινι βαρύτερον τού όργίζεσθαι, 

Β κα\ τού παροργίζειν τδν πλησίον, ώς εΐπέ τ ι ς ; Σένον 
παντάπασι μοναχοίς τδ δργίζεσθαι · δντως εί μή 
ταχέως σκεπασθή δ τοιούτος διά ταπεινώσεω:, κ ιτά 
μικρδν έρχεται είς χατάστασιν δαίμονος, ταράσσων 
κα\ ταρασσδμενος. 

Ρ . Αιά τούτο ουν λέγει οτι ή ταπείνωσι; ουκ οργίζε­
ται, ουδέ παροργίζει τινά. Τί δέ λέγω, δτι όπδ τών 
δύο παθών σκεπάζει; Άλλά χαλ άπδ παντδς πάθους · 
άπδ παντδς πειρασμού σκεπάζει ή ταπείνωσι; τήν 
ψυχήν. "Οίε έθεώρησεν δ άγιος Αντώνιος πάσας τάς 
παγίδας τού διαβόλου ήπλωμένας, χσΛ στενάξχς, 
ήριυτησε τδν θεδν , δστις άρα παρέρχεται ταύτας, 
τί άπεκρίθη αύτώ δ θεός ; δτι ι Ή ταπείνωσις παρ­
έρχεται αύτάς. » Και ποίον άλλο θα υ μα στ δ ν προσ-
έθηκε; τδ, ι Κα\ ούτε άπτονται αυτής. > Βλέπεις 
δύναμιν, κύριε; Βλέπεις χάριν αρετής; Τφ δντι, 
ουδέν ίσχυρότερον ταπεινοφροσύνης. Εί τι δ* άν 
συμβή λυπηρδν τφ ταπε ινφ, ευθέως χω^.εί χαθ* 
εαυτού, εύθέω; κατακρίνει έαυτδν δτι έστιν άξιο;* 
ούκ ανέχεται μέμψασθαί τινα, ούκ ανέχεται βαλείν 
επάνω άλ/ων τήν αίτίαν, χαλ λοιπδν παρέρχεται 
άταράχοις, άΟλίπτως, μετά πάσης άναπαύσ&ως. Αιά 
τούτο ούτε οργίζεται, ουτε παροργίζει τίνα. Διά 
τούτο χαλώς είπεν ό άγιος, δτι Πρδ πάντων ĵ pf ζο-
μεν τής ταπεινοφροσύνης. 

Δ'. Δύο δέ είσι ταπεινώσεις, ώσπερ χχ\ δύο ύπ?ρ-
ηφανίαι. Ί Ι πρώτη ύπερηφανία έστιν, οταν έξουδέ­
νει τις τδν άδελφδν, δταν εύτελίζει αύτδν, ώς μηδέν 
δντα, και έαυτδν υπερέχοντα αυτού. Ό τοιούτος έάν 
μή ταχέως νήψη και σπουδάση, κατά μικρδν έρχεται 
χα\ εις τήν δευτέραν ύπερηφανία ν · ινα κα\ χατά 
τού θεού ύπερηφανεύηται * χαι έαυτφ επιγράφει τ7 
κατορθώματα αύτοΰ, και ού τφ θεώ. "Οντως, αδελ­
φοί μου, οιδά ποτε έλθόντα τινά εις ταύτην τήν 
έλεεινήν κατάστασιν και παρά μέν τήν αρχήν εί τ ι 
έλάλησεν αυτού τις τών αδελφών, χατέπτυεν έκα­
στου, και έλεγε* ι Τίς έστιν εκείνος; Ούκ έστιν εί 
μή Ζωσιμάς, χα\ οί κατ* αυτόν. > Ειτα ήρξατο καλ 
τούτους εύτελίζει ν και λέγειν ι Ουδείς έστιν ε: μή 
Μακάριος* » και μετ' ολίγον ήρξατο λέγε ιν ι Τις 

1 1 Cor. x:n, ί , 5 . 

file:///idisse


Iril5 DOCTRINA II. lt>15 
4στ: Μακάριος; Ούδε\ς, ει μή Βασίλειο; xa\ Γρη- Α contemncre ac dircrc, neminem alicujub pretii es*e 
γόρ·.ος. ι Είτα μετά μικρδν ήρξατο χα\ τούτου; εύ-
τελίζειν, λέγο»ν· ε Τις έοτι Βασίλειος, χαί τίς έστι 
Γρηγδριος; Ουδείς, εί μή Παύλος χα\ Πέτρος, ι 
Λέγω αύτώ, "Οντως, αδελφέ, χα\ τούτους έχει έξου-
δ ενώ σα ι. Πιστεύσατέ μοι, οτι μετ' ολίγον καιρδν 
ήρξατο λέγειν, c Τίς έστι Πέτρος χα\ τίς έστι Παύ­
λο;; Ούδε\:, εί μή ή αγία Τρία;. Ούτω; ύστερον χα\ 
κατ" αυτού τού Θεού ύπερηφανεύθη, χα\ ούτω; 
έξέστη. Διά τούτο δφείλομεν άγωνίζεσθαι, αδελφοί 
μου, πρδς τήν πρώτην ύπερηφανίαν, ίνα μή κατά 
μιχρδν έμπέσωμεν χαί είς τελείαν ύπερηφανίαν. 

Ε'. "Εστι δέ χα\ χοσμιχή ύπερηφανία, χαλ μονα­
χική. Ή κοσμική ύπερηφανία έστιν, δταν τις ύπερ-
ηφανεύηται κατά τού αδελφού, ώς πλουσιώτερος, ή 

prxlcr Macarium. Ει paulo posl: ι Quis, ait, Ma-
carius? Nullusesl, pnclcr BasiliumclGregorium.· 
Alquc cliaiu ιιοιι mullo post lios quoque cODpit pa-
riler spcrnerc, ct niiilmn ulliiis exititiinaro, ntsi 
Pelruin el Pauhnii. Cui ego prrcdixi cp«<;J evcnit. 
fore «Ι lios quoquu tcmporc conlettmercl. Quoil 
sane (acltim csl : nam cos sprevil, ct nihil cssc i;i 
pretio liabcikJum prarler Tiiitilalcifi asscrcrccwpif. 
Siaffimquc in Dcuro quoque faclus insolentior, iu-
tumuit. Nobia igilur luctauduiu ctt cum prima, ira-
tres, ne paulaiim in sccuiidam Jabamiir supcri>ian\ 

V. Esl autem supcibia monacbalift, ct ssecuhris. 
Sxrtilaris est cuui quis insolescil in fr.ilrcm suum, 
ulpoic dilior, pulcbrtor, vel ornattbr, vel nobil.or 

. . . , r * 
ώς εύμορφότερος αυτού, ή ώς καλώς φορών πλέον u eo. Cuiii igilur inluemur aliquos gloriosos, vcl qnoJ α'̂ τού, ή ώς γενναιότερος αύτοϋ. "Οταν ούν βλέτιω-
μεν εαυτούς κενοδοξούντας έν τούτοις, ή οτι τδ μο­
ναστήρίον ημών μείζον, ή εύπορώτερον, ή δτιέχο-
μεν πολλούς αδελφούς, δφείλομεν είδέναι δτι άκμήν 
έσμεν έν τή κοσμική ύπερηφανία. "Εστι δέ δτε και 
είς φυσικά τινα κενυδοξεί τις. Οίον τι λέγω* Κενο-
δνξεί τις οτι καλλίφωνος έστι κα\ καλώς ψάλλει, ή 
οτι έστιν επιεικής καί χαΟαρίως υπηρετεί. Ταύτα 
σεμνότερα μέν είσι τών πρώτων* δμως χαί αυτά τής 
χοσμι/.ής ύπερηφανίας. ΊΙ δέ μοναχική ύπερηφανία 
εστίν, δτε κενοδοξεί τις, ώς άγρυπνων, ώς νηστεύων, 
ώ; ευλαβή;, ώς πολιτείας, ώς σπουδαίος. "Εστι δέ 
οτε κα\ ταπεινούταί τις διά δόξαν. Ταύτα τής μονα-

eormn monaslciium niajus sit et dignitts, vcl quol 
abundaniius el plures monacbus conitiiciis, novcri-
mus Ims superbia saiculari adhuc lcncri. Cum ilem 
alius circa naiur;c dolcs glorialur, vel quod suavts 
sil vocis, quod probe psallat, quod nilidc ct prsecia-
i*c niinisirel; bujusceniodi gloriolas primatus suni 
el vaniialis excularis. Mona&tica autem supcrttia 
cst, cuiii quis glorialur ut jcjunioruin, ui vigilia-
rum oliscrvaulissiiiuis, ul venei abilis, ut civJis, ul 
slndiosius, cl cuni quis adipisccitdtt gloiia? gralia 
buuiiiialiir : ba?c ad nionasiicam suporbiam perti-
iiaul. Licel auleni (si omaiuo glot iauduiu) inowasiko 
potius quam intmdanc gioriari. Diximus jaui qua» sii 

χική; ύπερηφανίας εστίν. Ενδέχεται ήμίν μή δλως ^ pi\roa suporbia, quxve ileui sccunda, quae monasii-
ύπερηφανευεσΟαι* εί δέ, κάν είς τά μοναχικά ύ'περ- ca , qu* wecularis : rcliqumu csl , lolidcm buuiili-
ηφανεύεσΟαι, και μή είς τά κοσμικά. Ιδού είπομεν talts gcnera opponamtis. 
τίς έστιν ή πρώτη ύπερηφανία, καί τίς έστιν ή δευτέρα, δμοίω; είπωμεν τί; έστιν ή κοσμική, κα\ τίς 
έστι μοναχική ύπερηφανία. ΜάΟωμεν λοιπδν ποίαί είσι κα\ αί δύο ταπεινώσεις. 

Q 7. ΤΙ πρώτη ταπείνωσι; έστι, τδ έχειν τινά τδν VI. Prima igilur buniililas est, si fralrciri luum 
άδελφδν αυτού συνετώτερον εαυτού, καλ εις πάντα exislimes csse te prudciiitorci», el iu cunclis lis 
υπερέχοντα εαυτού, χαλ απλώς, ώς είπε ν εκείνος ό 
άγιος, τδ είναι ύποκάτω πάντων. Ή δέ δευτέρα τα-
πεινωσίς έστι, τδ έπιγράφειν τψ Θεψ τά κατορθώ­
ματα. Αύτη έστλν ή τελεία ταπείνοισις, τών άγίο>ν. 
Αύτη ή φυσικών , β γινομένη έν τή ψυχή, έκ τής εν­
εργείας τών εντολών. "Οσπερ γάρ τά δένδρα δταν 
βαστάζει καρπδν πολύν, αύτδς ό καρπδς κάμπτε: 
κάτω τους κλάδους, κα\ χατασπφ αυτούς, ό δέ κλάδας 

anleirc : et, ut vir illc sanclus aiebat, sis oiiniiuui 
altjoclissimue. Secuuda buinilitas csl, quajvis recia 
opera Deo ascriJ)€re : el li*cc pcifecta sauclorum 
bumilaas. Quae quidem naturaiis in anima fil cl 
gciicralur tx observaulia niandaiorum Dci. Ui ciiiui 
arbores cuni nuilio fruclu oauslje fuerint, incTuiaal 
ramos ct eoe plerunique fiangunl : qtii aulcm ra-
mus nullum babcl ίι ucluin, aiudliiur iu alltim, 

ό μή βαστάζων χαρπδν, ύψούται άνω χα\ ανέρχεται D el rcclus assurgil : si auiero lapis ap|)Cudalur , in 
ορθός* είσι δέ τινα τών δένδρων, καλ έφ' δσον μέν αν­
έρχεται ό κλάδο; αυτών άνω, ού βαστάζει χαρπόν 
έάν δέ λάβη τι; λίθον χαί κρέμαση αύτδν είς τδν 
κλάδον, και κατασπάση αύτδν κάτω, τότε ποιεί καρ-
πόν ούτω; έστ\ καλ ή ψυχή* δταν ταπεινούταί, τότε 
καρπδν φέρει, χα\ δσον ποιεί καρπδν, τοσούτον τα­
πεινούταί. Κα\ δσον γάρ έγγ'ζουσιν οί άγιοι τφ θειο, 
τοσούτον βλέπουσιν εαυτούς αμαρτωλούς. Μέ μνήμα ι 
δτι έλαλούμέν ποτε περι ταπεινώσεως, χαί τις τών 
λαμπρών Γάζης άχούων ημών λεγόντων τούτο, δτι 
δσον εγγίζει τις τώ Θεψ, τοσούτον βλέπει έαυτδν 

cliiieiurque ne ictius as^iirgat, illico poma paril : 

sic amina noslra &i liumilielur, slalim fiuclus cdir, 
quanloque plurcs frutlus allulcril, lanio magis bu-
niilialur. Natn viri sancii quanto ad Dcuru propius 
accessorint, tanto se iniquiores agno6Cunl. Ilcinini 
autcm, cum loqueremur aUquando dc huniilitatc, ei 
quidam ex Gard: piiucipibus nos audiret islud 
ipsum asscrcnics, obstnpuisse cum atquc dixisse , 
boc quomodo ficri possei, ignorare sese; disccra 
autcm vellc. Cui cgoreepondi: ε Dic, obsucro, domi< 
nc, vir primaric, qucm ic liaboi inter tonei ves tuos? · 

, V A W J C LECTIONES. 
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S. DOROTIIEI ABBATSS 
t Huboo m i r . q i i i l , ul nobilcm Λ άμαρτωλδν, εξενίζετο, και έλεγε* ι Πώς ένδέ^ετ*» 

νι priitcipciii c-iviiatis mc:e. ι (iouli a «*go : t Si 4<;c-
sarearo pcrgas, quumodo istliie u» babcau? ι — ι Vi-
lioreiii, a i l , aliquaiiio principibus civiiatia illins. ι 
Iimun : ι Si AiKiochiam babeas, quem (e ibi exi-
slitncs? t — t Ul ruslicum, inquit, quemdam. > — 
ι Si aulcm Bvzatitii apud regcin, qiieni te repuleaTi 
— ι IJt paupcrcin , att, quemdam ct mendkum. ι 
Tunc ego ad eum versus : ε Ει sic, mquam, aese 
liabeni satKti viri : quo cnini Dco propiores liuntv 

eo se iuferiores ptilant. Abrabam etiim cum Dominum 
vidii, cinereiu ee vocavii et lutum. Isaias dixil: 
Infclix ego, quia labiis pollulus swn». Sicfct Danict, 
ciiin iu lacti inler leoucs esset, et venissel Ilabacuc 
ad cum cum prandio, diceretquc : Accipe prandium 

τούτο; ι κσλ ήγνδει Οέλων μαθείν τδν λόγον. Λέ}»· 
αύτψ · « Κΰρι δ πρωτεύων, είπε μοι, τ( έχεις σαυτδν 
είς τήν πόλιν σου; ι Λέγει εκείνος, ε'Εχω έμαυτδν μέ­
γαν καλ πρώτον τής πόλεως. » Λέγω αύτψ* ε Έάν δ! 
άπέλθης είς Καισάρειαν, τί έχεις έαυτδν εκεί; · λέ­
γει, ι Έχω έμαυτδν ευτελέστερο ν τών μεγάλων τών 
εκεί. ι Λέγω αύτώ, ε Έάν δέ άπέλθης είς Άντιό-
χειαν, τί έχεις σεαυτδν; ι Λέγει μοι εκείνος* ι "Ε/ω 
έμαυτδν ώς ένα παγανόν. » Λέγω αύτφ* ε Έάν οέ 
είς Κωνσταντίνου πόλιν άπέλθης εγγύς τού βασιλείας, 
εκεί τί έχεις έαυτδν; ι Λέγει μοι εκείνος* « Έ / ω 
έμαυτδν ένα πένητα. · Τότε λέγω αύτφ, c Ιδού, ού­
τως είσλν οί άγιοι* δσον έγγίζουσι τψ Θεφ, τοσού­
τον Αμαρτωλούς βλέπουσιν εαυτούς. Αβραάμ γ: ρ 

qnod misit tibi Domiuus Ύ; reapondil cum lacryrois: ^ δτε είδε τδν Κύριον, γήν καλ σποδδν έαυτδν έκάλε-
lUcordaiu* ett mei Dominut * ? Quanlam cordie σεν ΤΙσαΙας δέ έλεγεν, Ό τάΛας χαϊ ακάθαρτος 

liuiaukatCfD eliam in eo lacu habuit ? Qtiare a leoni- είμι έγω. Όμοίως χαλ δ Δανιήλ δτε ήν είς τδν λάκ-
bus non priaiam, nou secundo bB*us est. Obstupuit χον μετά τών λεόντων, χαλ άπήλΟεν Άβύαχούχ. 
ι-ιιίιιι et d i i i l : Reeordalttt esi mei DomwusY έχων τδν άρτον, λέγων αύτφ* άέζαι τό άριστον b 
έχεμψέ σοι ό Θεός* άπεχρίθη λέγοιν* %Εμη\σθι\ γάρ μου ό Θεός; Οίαν ταπείνωσιν Ισχεν ή χαρδία 
αυτού, δτε ήν είς τδν λάχχον μετά τών λεόντων, χαλ ούχ έβλαπτον αύτδν, χαλ ού μόνον άπαξ, άλλά χαλ 
δεύτερον* χαλ μετά ταύτα έθαύμασε, λέγων* Έμνήσθη γάρ μου ό Θεός ; ι 

VII. Videii» bumiliir.lcro sanctorum, qtio paclo Ζ'. Βλέπετε τήν ταπείνωσιν τών αγίων, πώς διά-
affecla biul ulorum corda? Scd ncquc a Deo missi κείνται αϊ καρδία ι αυτών; Άλλ* οΐδέ πεμπόμενοι 
ad opem botniiiis fcrendam admilluni legaiionem , 
prae bufniliiale gloriam ei bonorero fugicntes. Ui 
indulus namqiie quis porpura el aerico, si ei inji-
ciator lacerna immunda, declinal illam * l fugil, 
IIC indumenium prctiosum commaculet : sic \ ir i 

παρά τού Θεού πρδς βοήθειαν τών ανθρώπων, κατ-
εδέχοντο άπδ ταπεινώσεως, φεύγοντες τδ δοξισΟή-
ναι. "Ωσπερ γάρ τις ένδεδυμένος δλοσήριχον, έάν f ι-
φή χατ' αυτού £άχος ακάθαρτου, φεύγει ίνα μή μιαν-
θή τδ ένδυμα αυτού τδ τίμιον * ούτως είσλ καλ cl 

aanrii virtutes preclarissimas indoti , biimanam C άγιοι ένδεδυμένοι τάς άρετάς, χαλ φεύγουσι τήν άν-
θρωπίνην δόξαν, ίνα μή μιανθώσιν ύπ* αυτής. Οί δέ 
Οέλοντες τήν δόξαν, δμοιοί είσί τινι γυμνψ, δστις 
άελ θέλει εύρεέν μιχρδν *5άχος ή εί τι δήποτε, ίνα 
σκεπάση τήν άσχημοσύνην αύτου. Ούτως χαλ δ γ υ -
μνδς άπδ αρετών, ζητεί τήν δόξαν τών ανθρώπων· 
Πεμπόμενοι ούν οί άγιοι παρά τού Θεού πρδς βοή-
θειαν τών άνθριυπων, άπδ ταπεινώσεως ού χατεδέ-
χοντο. *Αλλ' δ μέν Μωύσης έλεγε* άέομαί σου χρο-
χειρίσαι άΧΧοτ όυτάμετοτ* έγώ γάρ είμι Ισχτό-
ρωτος %αΧ βραόύγΛωσσος. Ιερεμίας δέ έλεγε -
Νεώτερος είμι έγώ. Καλ έκαστος απλώς τών αγίων 
ταύτην τήν ταπείνωσιν έχτήσαντο, έχ τού ενεργή σαι, 
ώς είπομεν, τάς έντολάς. Ταύτην τήν ταπείνωσιν 

gloriam dcvifaut, ne ab ea debonestmiuir. Qui 
autein gloriae cupidi stinl, bi niibi similvs titido 
viilentur , qni usquequaqne circuil ut laccrnam 
aliqna*n iuveniat vel alitid qtiidpiam, quo possil 
ntidiiatem snam coniegcrc. Ila virtuie apoliatus, 
bumanam gloriam qua se obumbret, sectalur. San-
rit vcro ad morlalitnn op în plenimque a Deo missi, 
\ix pia! huniilitate parcre volaeruni. Mojses cnim 
dii i l : Obteerote, Oomine, mitte alium eloqutn-
tiorsm nie ; ego enim rauece vocit tum el νηρεάϊΐιο-
vh tingvce T . Jercmias autem ait : Γηετε§ο sum 
Sancit dcnique omnes bumiiiiatem banc possede-
mnt dum praecepla Dei (ut diximus) observave-
t tmt. Neno aalem omnium aerroone explicare «ν ούδελς δύναται λόγφ φράσαι πώς έστιν, ή πώς έγγι-

! . ! _ . _ · _ · ! " _ » .1 • IX.. ..Χ. i _ V t » f t^ qu^al, q»io paclo ea in meolem venial, msi prios 
itlam cx|M>rieiiiiadidiccrit. Sermonem babehat quan* 
doqne abbas Zosimas de liumililate. Cumque ibt 
sopbisia quidam adesact, nec satis qoa* dicebantur, 
acripcrot; qtio ccnius lwcc discerei, ail ad abba-
tcm : ι Dic mibi, obsccro, quomodo p^ccalorcm te 
babcas non novi, cnm el vtrlutrs facias et san-
cius sis : cn qtiattunqiie pra?copta facis , et es i l -
lorum observaJilissimus; cur igiiur peccatorcm te 
praidircs?! Scnex aulcin ad brcc quid polis^itniim 
respoiidoi el uon novcrat, at dixit : < Qaid libi re-
sponsi dein ad ο qua» inlcrrogas nebcio; scd babeie 

νεται τή ψυχή, έάν μή άπδ πείρας μάθη αυτήν άν­
θρωπος* λόγφ δέ ούδελς δύναται μαθείν αυτήν. Ποτέ 
δ άβδάς Ζωσιμάς έλάλει περλ ταπεινώσεως, χαί τίς 
ποτε σοφιστής εύρεθελς έχεί, άχούων ά έλάλει, Οέ 
λων μαθείν τήν άκρίδειαν, έλεγεν αύτφ ι Είπε μοι, 
πώς έχεις έαυτδν άμαρτωλόν; ούκ οίδας δτι άγιος 
εΤ, ούχ οίδας δτι έχεις άρετάς; Ιδού βλέπεις πώς .εν­
εργείς τάς έντολάς; πώς τοιαύτα ποιών, έχεις δτι 
άμαρτωλδς εί;» Ό δέ γέρων ούχ ηύρισκε πώ; φρά­
σαι αύτφ τήν άπόκρισιν, άλλά έλεγεν αύτφ* t Ούκ 
οϊδα πώς είπω σοι, άλλ* ούτως έχω. ι Ό σοφιστής 
ούν ήναντιούτο αύτφ θέλων μαθείν πώς έστιν. Ό δέ 

• Isa. νι, 5. * Dan. χι*, 5G. * ibid. 57. τ Exod. ιν, 10. " Jercm. ι, 6. 
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••έροιν μή &ύρ:5κων πω; παραστήσ*: αΰτώ τδ πραγ- Λ sic reiii seilo. ι Snpliisla vcro magis rcuik-ltatu:'. 
volens bujusce rei rationem a scne vxlorqticrc.« So-μα, ήρξατο λέγειν μετά τής αγίας άπλότητος αϋ-

τ^ύ* t Μή δια στρέψης με, έγώ τέως ούτως έχω. ι 
'ίϊς ούν είδον έγώ τδν-γέροντα άπορούντα πώς άπο-
χριθ||, λέγω αύτφ· ε Άρα μή τούτο* έστιν, ώσπερ ή 
σοφιστική καλ ίατρική; δταν καλώς μανΟάνει αυτήν 
τις καί πράττει αυτήν* κατά μικρδν έχ τού ένεργείν 
αυτήν, γίνεται τις έξις τφ ίατρψ ή τψ σοφιστή· και 
οΰ δύναται ειπείν ουδέ οιδε φ ράσα ι πώς έγένετο έν 
έξει τού πράγματος· χατά μιχρδν, ώς ειπον, ανεπ­
αισθήτως προσελάβετο αυτήν ή ψυχή, έχ τού ένερ­
γείν τήν τέχνην. Ούτως έστιν εύρείν χαλ έπλ τής τα-
πεινώζεως, ότι έχ τής ενεργείας τών εντολών γίνε-
τ-ί τις έξις ταπεινή, χαλ ού δύναται λόγφ 0ηθή-
ναι. > Ώς ούν ήχου σε ν δ άββάς Ζωσιμάς τούτο, 
*χά,>η, χΛ ευθέως περιέλαβε με, χαλ λέγει μοι* 
ι Εύρες τδ πράγμα, ούτως έστλν ώς είπες. » ΈΟερα-
π:ύθη δέ χαι ό σοφιστής άκουσας, χαλ ύπεδέξατο χαλ 
αύτδς τδν λόγον. 

nnx aulcni, nibil invonicns quo rcrn lianc itii ilecla-
raivi, cocpit dicere ctim sancla *iinplk'ilaie: ι 
divcrlas roc sopliismalibu*; cgo mc sic habeo. > L]t 
autem cgo seiiem vidi dubiianlem quid respondcrcf, 
ptseripui sermontm et dixi : < Hoc ogo reor uiique 
se habcrc , quemadmodtiiii sopbistica ct mediciua-
Ifo : quas arles cum quispiam oplimc callueiii et nd 
acium perduxeril, scnstni frequcnlato aclu ipsariiut. 
til babilus et medico cl sopbisiae. Hi autcm post-
iuodtim doccre nequeunl nec norunt, quo pacio att 
earum disciptiiiaruin babilnm pervenerint. Sic a»i-
ma (ut dixi) sensim sine sciisu disciplinas has cx 
387 aciione concepit. Idem diccre est de humili-

1 laic, quod scilicel ex crebra operaiione iuaudaio-
rum Det fiat babilus quidam humilUaiis in anima , 
qtii non pwsil cxplicari sermone. ι IIUM1. ut audivit 
abbas Zosimas, telus ad me conver&us a i l : € Probe 

raiioiiem iiiveaisli : aic babel ut dixbli. ι Ita liberalus eopbisia scrupulo cum h*c audisset, qiuecuu-
qiit* admisit t?i abiil. 

ΙΓ. Είπον γάρ χαλ οί γέροντες τινα ποιούντας ημάς 
νοήσαι τήν ταπείνωσιν αυτήν έγγινομένην διάθεσιν, 
ώς έστιν, ο!δε>ς εύρεν είπείν. Έπελ δ άββάς Αγα­
θών, δτε έμελλε τελευτ$ν, ειπον αύτψ οί αδελφοί· 
« Καλ σύ φοβή, ΙΙάτερ; ι Είπε* ι Τέως έποίησα τήν 
δύναμιν μου φυλάξαι τάς έντολάς· άλλ* άνθρωπος 
είμι. Πό ·εν οϊδα εί τδ έργον μου ήρε σε τφ θ ε φ ; 
άλλο γάρ έστι τδ κρίμα τού θεού, χαλ άλλο τδ τών 

λ ΠΙ. Dixeninl autem majores noslri, nos iu ht» 
quae agimus factilandis posse humilitalcm bauc in-
tflligere; ipsam vero disposhionem uli est cum iu 
nobis facia c s l , posse nemincm dicere. Abbalem 
Agatboncm, cum essel rooruurus, intcrrogarunt fra-
tres circumslanles, an limerct. Quibus res poudtt, 
liaclenus elaborassc se pro viribus , ut Doi pra?co-
pia observarct et faceret. Cuin lamen hoino essot, 

ά.θρώπων. ι Ιδού ώμμάτωσεν ημάς εις τδ νοήσαι C ignorare se, an Deo grala fuissenl opia sna; ctitn 
αυτήν, καλ έόι JX*V ήμίν όδδν είς τδ καταλαβείν αύ-
τ*ν. Πώς όέ γίνεται τή ψυχή, καθώς πολλάκις είπον, 
ουδείς εύρεν είπείν, ουδέ ήδυνήθη λόγφ καταλαβείν, 
εί μήτε ή ψυχή ή άξιωθείσα άπδ έργων μαθείν αυ­
τήν. Τί οέ έστι τδ φέρον αυτήν, είπον οί Πάτρες. 
Αεγει γάρ έν τω γεροντιχψ, δτι ήρώτησεν άδελφδς 
γέροντα, λέγων Τί έστιν ή ταπείνωσις; και ειπεν δ 
γίρων ΊΙ ταπείνοισις μέγα Εργον έστλ καλ θείκόν* ή 
δε όδδςτή; ταπεινώσείός έστιν οί κόποι οί σωματικολ 
εν γνώσει, καλ τδ εΐναί σε ύποκάτω πάντων, αύτη 
έστιν ή δδδ; τής ταπεινώσεως. Αύτη δέ ή ταπείνωσις, 
θεϊκή έστι καλ ακατάληπτος. Διά τί δέ λέγει δτι οί 
κόποι οί οωματικοι τήν ψυχήν φέρουσιν είς ταπείνω­
σιν; Ποίψ λόγφ οί σωματικοί κόποι τής ψυχής είσιν 

aliler judicct Dcus , aliler bomo. Ecce liiijuscoutodi 
rerbis innuil nobis, quo paclo buiniliiaiem Itauc 
intelligamus ; oslendit quoque viam qua illam. 
apprebcndamus. Qualis atitem sit, cum venerit in 
animam , ut ssepius dixi , nemo id potcst scr-
mone cousequi, nisi atiinia cx operibus forle suis 
adco digna babita ftierii, qua- bauc discal cl iuud-
ligai. Qu*e aulem illa sinl qus iu nobis ItuitiiliU-
lera facianl, docueruni satpe Palres. Inierrogaluj* 
etiiiu senior a fralre , quid esset bnmiliias, re-
spondii: inagr.utn opus esse liuiuilitalem, ac di-
vinuin nescio quid : vias vero humililalis , labo-
res corporeos esse, quos cuin srieulia facis; el si 
lu le oiunino omoi subjicias, et sine inlermissio-

άρεταί;Τδ μέν γάρ είναι ύποκάτω πάντων, καλ άνω* Ο ne Deum oref, hxc, iuquau), est vera huinililaiii 
τέρω είπομεν, οτι αντίκειται τή πρώτη ύπερηφα­
νία. Πώς γάρ δύναται έχειν έαυτδν μείζονα τού αδελ­
φού αΰτοΰ, ή έπαρθηναι έν τινι, ή μέμψασθαι, ή έξ· 
ουδενώσαί τινα, ό έχο>ν εαυτόν ύποκάτω πάντων; 
Όμοίως χαλ τδ εύξασθαι διά παντδς, φανερόν έστι 
δ:ά τδ άντιχείσθαι τή δευτέρα ύπερηφανία. ΙΙρόδη-
λον γάρ δτι δ ταπεινός, δ ευλαβής, ώς γινώσχων οτι 
Ο ν δ ε ν έ γ χωρεί χατορθωθήναι άγαθδν τή ψυχή άνευ 
τής βοηθείας χαλ σκέπης τού θεού, ού παύεται αδια­
λείπτως δεόμενος τού Θεού, ίνα ποιήση μετ' αυτού 
έλεος Καλ γάρ ό παντδ; δεόμενος τοΰ θεού έτι δ* άν 
άξιωθή χατορθώσαι, οίδε πόθεν κατώρθωσε, καλ ού 
δύναται επαρθήναι, ουδέ έπιγράψαι τή ίδίφ δυνάμει, 
άλλά τψ θΐψ έπιγράφ:: πάντα τά κατορθώματα, καλ 

via ; ipsa autcro bumilitas divina esl et incompic-
bensibilis. Gur vcro aii laborcs corporcos fcrrc aui-
uiam in bumililalcm ? Et qua ralionc corpdrei la-
bores virtutcs aunt auiinac/ subesse eniin omnibus 
(ιιι superius commenioravimus) advcrsalur priiua; 
gupcrbia». Nam quo paclo luajoreni potest babcrt: 
sc fraire, aut etiperbire iu aliquo, vel accusare vol 
dcspiccre quemquaoi, qui omuibus subjeclus csl? 
Iiem el sint: intonnisuiono orar6, patct quia cou-
tradicit secunda? 8iip»-rbioc : clarcl cnim quod liu-
•rilis, verecundus, uli ad omnc opus bomim in-
validuin se et ineptuin, absquc divino auxihu iv-
cognoscens, non ccssabit ab orationc jugi ct assi-
dua, Deuiu rogans ut W W I I U iacial uiiucriciirdiam. 
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El si qviid boni po*unodtjin feccrit, novil plaue 
tiude i«J fluxei i l , «ec cflerri poiest, nequc illud vir-
iu(i propria3 ascribcre, scd Deo dai quidqitid rcctc 
agit, al(|uo illi trcmtMis pcrpcitio supplicat, perpe-
tuo gratias agil, nc ab boc aiixiliodecidal,apparcal-
que imbecilliias ct infmnitas sua. Sicque pcr bu-
iuililalcm oral et pcr oraliotiem iil bumilis, quanto-
quc rcclius opcralur, lanto niagis humiliatur cl pro-
iicit anima per liumiliutern. 

IX. Cur auiem ail corporeos labores auimain in 
bun.ililalem addttcerc? Quid babet in se corporeas 
labor ad anini» disposiiioncm ? Docebo vos patiois. 
Anima ubi pracvaricala csl, ct a praccplo dccidil, 
(nt ait divus Crcgorius), coiicupiscentia* omni cl 
arbitrio erroris pcrmissa esl ct da(a, coepilque 0111-
nino corporcos mores diligere cl aiuplccii; ila ut 
uiiuiii cuin corpore iuvcnia sit, ci toia caro facla, 
jnMa quod ait Dominus : Non pennanebil Spiri-
l/is tneus tu hominibus his; caro enim tunl ». Et 
quoniam compalilur simtilque aflicitur anima infe-
bx ab bis qua- palranlur in corporc, ideo dixit 
bcnior, urporeum laborcm auimam iu bumililatem 
388 in*du< οιχ'. Alilcr dispo»ila est enim anima bene 
babcnlis, alilcr aigrolantis, alilcr famesccntis, aliler 
f a i m a i i : aliicr ilem disponitur anima insidcnlis 
eqno, aliler insidcnlis asiuo, aliler scdcnlis in tbro-
iio, altter scdeuiis in tcira , aiilcr oplituis vcstibus 
itcduii, alilcr contriiis cl inarcidis. Labor igilur hu-
iniliat corpus, bumiliaioquc corpore bumilialur pa-
riter et auima : ita ut opiima fuerit senioris scnien-
lia de labore corporeo. Hac de causa Evagrius a 
blaspbeinia oppuguatus, baud inscius blaspbcmiam 
a supeibia proveniic, ct bumilialo corpore humi-
liari pariler el animam; quadraginta dies sub dio 
transcgil, ita ul cx cjus corporc vernies scaluri-
rent, tit in agreslibtis aiiimalibus solet accidcre , 
ii pra? laborc pus cmovcrcl. Neque id ob blaspbc-
iniam faclum , scd ub liumilUalein. lYxclare igittir 
dictum cst a seuc nos corporois laboribus ad bu-
itiililatem dcduci. Dous igitur bonus ti sanclus 
graiilicclur nobis liujuscemodi buniilitalcin , quac a 
maximis periculis Iioiuinem liborat, ci ab inmimcris 
teniattonibiis proiegil. 

DOCTIUNA III. 

De conscieniia. 

I. Cum formavit Deus boimuein, immtsit illi ne-
suo quid divinum *>, incnlem scilicel quamdam 
iliusirem ct fervidam qua? ipsuni inslruerct malum 
a bouo secenicrc : eaqnc couscicnlia vocalur, qux 
naluralis lcx tsl. Uujus iigura erant putei qtios eflb-
t\\l Jacob c , ut paires nostri asseruei c, opplcti 
IKislinodum a Pliilislapis. Lepi buic adliaereiilcs pa-
irtarcbae t l s a i K l i omnes anlc scriptaui legcm , Doo 

i\ ABiVVHS KiA 
ι αυτό* az\ ;ύχαρ:ατεί, καί αύτί>ν άι\ παραχ.αλβι, τρί-

μιο·# μή έκπίση τή; τοιαύτης βοηθείας, κα\ φανερε«9ή 
ή άσΟίν:».ακα\ ή αδυναμία αύτου, Κα\ ούτως διά τής 
τ^πεινώαΐως εύχεται, και διά τής ευχής τα-αεινοΟ-
ται, κα\ οΤον άε\ κατορΟοΐ, άε\ ταπεινούταί, και δαον 
ταπεινούταί, βοηθείται κα\προκδπτοι διά τής ταπει­
νοφροσύνης. 

Θ'. Διά τί ούν λέγει δτι οί σωματικολ κόποι φέ-
ρουσι τήν ταπεινοφροσύνην ; Τί Ιχει δ σωματικός 
κόπος είς διάθεσιν ψυχής; Έγώ λέγω ύμίν Επειδή 
έκπεσούσα ή ψυχή άπδ τής εντολής είς τήν πσράβα-
σιν, παρεδόθη, ώς λέγει δ άγιος Γρηγόριος, τή φιλ­
ηδονία και τή αυτονομία τής πλάνης, καί ήγάπησε 
τά σωματικά, κα\ τρόπον τινά ώς δν τι ευρέθη μετΑ 
τού σώματος, καλ έγένετο δλη σαρξ· καθώς λέγει· 
Ού μή καταμείτη τύ ηνενμά μον έν τοις άτΰρώ-
ποις τούτοις, διά τύ είπα αύτονς σάρκας9 καλοΤον 
συμπάσχει, καλ συνδιατίθεται ή αθλία ψυχή αύτη 
τοις γινομένοις ύπδ τοΰ σώματος* διά τούτο είπεν δ 
γέρων, δτι καλ ό σωματικδς <δπος οδηγεί είς ταπεί­
νωσιν άλλως γάρ διατίθεται ή ψυχή τού ύγιαίνον-
τος, καλ άλλως τού ά{»4όωστούντος, καλ άλλως τού 
πεινώντας, καλ άλλως τού κεκορεσμένου* ομοίως 
πάλιν, άλλως διατίθεται ή ψυχή τού καθήμενου 
ίππω, καλ άλλως τού καθήμενου είς θρόνον, καλ άλ­
λως τού καθήμενου χαμαλ, άλλως τού φορούντος 
καλά Ιμάτια, καλ άλλως τού φορούντος σαπρά Ιμά­
τια. Ό κόπος ούν ταπεινοί τδ σώμα* τοΰ δέ σώμα­
τος ταπεινουμένου, συνταπεινούται καλ ή ψυχή* 
ώστε καλώς είπεν, δτι καλ δ οωματικδς κόπος δδηγεί 
είς ταπείνωσιν. Διδ δτε έπολεμήθη Κύάγριος ύπο 
τής βλασφημίας, ώς έχω; γνώσιν, καλ είδώς δτε ή 
βλασφημία άπδ ύ περηφάνιας έρχεται, ταπεινουμέ-
νου δέ τού σώματος συνταπεινούται κα> ή ψ··χή. 
έποίησε τεσσαράκοντα ημέρας μή είσελθών ύπδ στέ· 
γην, ώστε -τδ σώμα αυτού, καθώς λέγει δ συγγρα­
φεύς, έκβαλείν κρότου, ώς τά άγρια ζώα· ώστε δ κό­
πος ού διά τήν βλασφημίαν έγένετο, άλλά διά τήν 
ταπείνωσιν. Καλώς ούν είπεν δ γέρων, δτι οί σωμα­
τικολ κόποι δδηγούσιν είς ταπείνωσιν. Ό Θεδς δ 
άγαθδς χαρίσεται ήμίν τήν ταπείνωσιν, δτι <ιαλ άπδ 
πολλών κακών ξύεται τδν άνθρωπον, καλ σκεπάζει 
αύτδν άπδ μεγάλων πειρασμών. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Γ . 
ι 

Περϊ συνειδήσεως. 
Α'. "Οτε *ποίησεν δ Θεδς τδν άνθρωπον, ένέσπει-

ρεν αύτώ τί ποτε θείον, ώσπερ λογισμόν τινα θερμό-
τερον καλ φωτεινδν σπινθήρος λόγον επέχοντα· φωτί-
ζοντα τδν νούν καλ δεικνύοντα αύτψ.τδ καλδν άπδ 
τού κακού. Τούτο κατακαλείται συνείδήσις, δς έστιν 
ό φυσικδς νόμος. Ουτός έστι τά φρέατα & ώρυττεν 
ό Ιακώβ , ώσπερ ειπον οί Πάτρες, καλ κατέχων-
ν υ ο ν αύτ> ο! Φιλιστιείμ. Τούτ* Ιστι τή συνειδή·** 

»Ccn. νι, 3. * Gcn. if, 26. «* Ceii. xxvi, 14, 13. 
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εϊαντες ol πατριάρ/αι, καλ πάντες ot άγιοι πρδ τοΰ Α adinodu» pbcueninl. Hac vero concuteaU ct oV-
γραπτοΰ νόμου, εύηρέστησαν τφ Θεφ. Ταύτη; χατα-
χωσθείσης καλ καταπατηθείσης ύπδ τών ανθρώπων 
διά τήν πρόσόασιν Αμαρτία;, έδεήθημεν τού γραπτού 
νόμου, έδεήθημεν τών αγίων προφητών, έδεήθημεν 
αύτη; τής επιδημίας τού Δεσπότου ημών Ιησού 
Χριστού, είς τδ άναχαλύψαι και άνεγειραι αυτήν, είς 
τδ άναζωπυρήσαι εκείνον τδν χαταχωσθέντα σπιν­
θήρα διά τής φυλακής τών αγίων αυτού εντολών. Έν 
ήμίν ούν έστιν άρτι, ή τδ κατ αχώ σα ι αύτδν πάλιν, ή 
τδέάσαι αύτδν έλλάμπειν καλ φώτιζε ιν ήμά;, έάν 
πειθώμε θα αύτφ. "Οταν γάρ ή συνείδησις λέγει 
ήμίν, ποιήααι τόδ* έτι, καλ καταφρονώμεν, καλ πά­
λιν λέγει, καλού ποιώμεν, άλλά μένωμεν χατα πά­
του ντε ς αυτήν, λοιπδν χαταχωννύομεν αυτήν, καλ 

foesa ab boimiiibus prxtaricalione pnecepii, opns 
fuil legA scripta ei prophetis, ao landcro advenln 
ipsius Domini noslri Jesu Cbrtsti, q«i illam relcva-
re4 et «xcilarei, qui hanc taaquam sointillam exsliti-
eiam ausciiaret per observadonem mandatorum 
ipsius. In nobis igitur ipsis est, mrsum *#el il!um 
dofodere, vel permiuere ut nobis resplendeai ct lu-
ceal: sed illi credere, et fidein babcre opus cst. 
Cum igitur nobis conscienlia miaira dixeril: Hoc 
facilo, et contcmnimus: rursumque admunoerrt, 
id no faciamus, nos vcro persisiimws illam pesstin-
dare; sine dubio tunc eam defodimus, el jam nobis 
aperte prs onere incambend ei loqui nequii. Scd 
quasi lumeo per speculum translucens, ita nu-

ούκ έτι δύναται τρανώς λαλεί ν ήμίν έκ τού βάρους Β bis incipit qtiscunque obscuriora et lenebrosioi a 
τού επικειμένου αυτή. Άλλ* ώσπερ λύχνος διά σπέ-
κλων, ούτως άρχεται δεικνύειν ήμίν άμαυρότερον, 
οΤον σκοτεινότερον, τά πράγματα, καλ ούτω κατά 
πρόσβασιν ώσπερ ύδατος τε θολωμένου άπδ πολλών 
χωμάτων ούδελς δύναται κατανόησα* τδ πρόσωπον 
εαυτού. Ούτως ευρισκόμεθα μή αίσΟανόμενοι ών λέ­
γει ήμίν ή συνείδησις ημών, ώς νομίζει ν ημάς σχεδδν 
μή έχειν αυτήν. Ούδελς οέ έστιν ό μή έχων αυτήν 
τί ποτε γάρ θείον έστιν ώσπερ είπομεν ήδη, καλ ου­
δέποτε άπόλλυται, άλλά πάντοτε ύπομιμνήσκει 
ημάς τδ οφειλόμενου* άλλ* ημείς ούκ αίσθανόμεθα, 
έχ τού ή**ά;, ώς είπον, χαταφρον·ίν καλ χαταπατείν 
αυτήν. Διά τούτο ό προφήτης πενθεί τδν ΈφραΙμ, 
χαλ λέγει* Ηατεδυνάστενσεν 'Εφί αϊμ τότ αντίδι- ^ 
κον αύτον, καϊ κατεχάτησε κρίμα, Άντίδικον λέ­
γει τήν συνείδησιν. "Οθεν καλ έν τώ Εύαγγελίω λέ­
γει* Ίσθι εύνοών τφ άντιδίκφ σον έως $ έν τή 
όδφ μετ'1 αύτού' μή χοτέ σε χαραδφ τφ κριτή* 
χαϊ ό κριτής τοις ύχηρέταις* χαϊ βάΛωσί σε είς 
τήν φνΛακήν. Αμήν Λέγω σοι, ού μή έξέΛθης 
εκείθεν έως οΰ άχοδφς τόν έσχατον κοδράντην. 
Αιά τί δέ καλεί τήν συνείδησιν άντίδικον ; Αντίδικος 
λέγεται, επειδή αύτη αντίκειται πάντοτε τφ θελήμά­
τι ημών τφ κακφ, καλ λέγει ημάς είς δ όφείλοντες 
ποιήσαι, ού ποιου μεν* καλ πάλιν, είς δ μή όφείλον­
τες ποιήσαι, ποιούμεν καλ αύτη κατηγορεί ημών. 

oslendare : el inde ob peccaium, ut in aqtia coe* 
nosa et torbida, nemo. potesl in ca vnltum stium 
conlemplari. Talesque pleromque sumns, dum quse 
nobis dictarit, audire nogligiimis , ul exihtiitietittis 
nullam cos in nobis babere conscientiam. N< nio 
esi aulem qui illam non babeat : csi enim divi-
nura nescio quid, uldiximus, et nunquam pcrii; 
scilicet officium noetrum nobis seraper ad meoio-
riam revocal. INo» vero non advertimus quod, 
tit dixi , spernatur et conculcetur a. nobis. Quare 
propheta Ephraim maxime deplorat ci quoritur di-
cens: Prmvaluii Ephraim in advtrutnum $uum t 

εί conculeavii judicium d. Adversarium dicil cun-
tcieniiani. Hinc in Evangelio dicilur: Esto con-
uniiens advtrsario ino* dum et in via cum ipso; 
nequando iradai ίε judici, tt jndex minhtrii, n 
U in vincula conjiciant. Amen dico tibi, nox ex-
ibii inde, άοιιεε reddas minimum quadranlem «. Cur 
auicm vocal conncieritiam adversarium ? Adversarius 
diciiur quia adversalur omni prav« nostrae volunlati; 
et iioe arguil, in quo minus agbnui quod debenus; 
389 c l nirsum cum agimes qtiod non debemus, nos. 
accusal.Hacde causaoam vocat adversariutn noslrum, 
el admonct dicens: E$to consentietis adtertario tuo9 

dum e$ iu via cum eo : via ( ul ail divua Baeilius). 
hic mundus est. 

Διά τούτο καλεί αυτήν άντίδικον, καλ παραγγέλλει, λέγων Ίσθι εύνοών τφ άντιδίκφ σον* ίω£ $ έτ 
rf) όδφ μετ' αυτού. Ή δδός έστιν, ώς λέγει ό άγιος Βασίλειος, δ κόσμος ούτος. 

Β ' . Σπουδάσωμεν ουν, αδελφολ, φυλάττειν τήν συν- D II. Sludeamus igitur custodire consciciiliaiw.no-
είδησιν ημών, έν δσφ έσμέν έν τφ κόσμφ τούτφ, μή 
άφιέντες αυτήν έλέγξαι ημάς έν τινι πράγματι, μή 
καταπιτούντες αυτήν είς τί ποτε δλως κάν ελάχιστον 
η * ίνα είδήτε δτι έκ τών μικρών τούτων και φύσει 
ευτελών, έρχόμεθα είς τδ καταφρονείν τών μεγάλων. 
Όταν γάρ άρξηταί τις λέγειν, Τί γάρ έστιν, έάν λα­
λήσω τούτον τδν λόγον; Τί γάρ έστιν, έάν φάγω 
τούτο τδ μικρόν; Τί γάρ έστιν, έάν προσέχω τψδε τφ 
πράγματι; έκ τού, Τί έστι τούτο, καλ τί έστιν εκείνο, 
λαμβάνει τις κακήν καλ πικράν νομήν, καλ άρχεται 
καλ είς τά μεγάλα και βαρύτερα καταφρονείν καλ 

stram, dum sumus in lioc mundo, nc, si cam rcjc-
cerimus, in mullis a Domhio postiuoduiu rcprcben-
damur : ncquc couculccinus ilUm iu aliquo, olsi id 
minimum sil. Ut enim videre facilc esl, ex bis mi-
nimis el vcre vilibus, ad uiagna contemnenda deU-
biinur. Cum enim coeperil quis dicert: Quid est, si 
vcrbulum boc unicum loculus fucro ? Quid est, si 
inodicum boc coraedcro ? Quid, si in reni lianc in-
tcndero? cx boc, quid id, quid illud, adtniuiiur 
mala et amara csca, et sensiin incipii quis pedolcn-
tim in inajora el giaviora prolabi; el sic deinceps 

«Oscc χ, l l . · Mallh. v, ^», aG. 
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l»er partes proruens pcriclitalur, alque in perfcclain Α χαταπατείν την ιδίαν συνείδησιν χσΛ ούτως λοιπδ* 

χατά μέρος προχόπτων κινδυνεύει χα\ είς τελείαν iiiscnsibilitalem dccidit. Quapropter adveniie, fra-
iros, ne parva ncgtigalis, iila contcmnere ul miliius 
liiomeuli cavclc : nuo aunt parva couleninenda : 
utcus dopascens esl cousueludo. Sobrii esfoie, 01-
ralc lcvia, quoad levia sunt, ne giaviora fianl. Et 
viriuies et peccala a parvis iucipiunt, et ad magna, 
vcl bona, vel mala perducuut. Quare admonel nos 
bominus non iifgligere conscienliam nosiram, el 
«-uasi uiiuin e multis cooieslaius ait i l l i : Vide, in-
felix, quid agas, sobrius sis : Ktto contentient ad-
versario luo* dum es in via cum illo; ei subdit ler-
rorem e( periculuiu rei, dicens: Ne it judici tradat, 
el judex urvti* εί in vincuia conjiciaris. Qaid auiem 
poslea ? Anun dico liai, nonexibis inde, doutc reddas 

άναισθησίαν ε μ πεσείν. Αιά τούτο βλέπετε, αδελφολ, 
μή άμ'.λήσωμεν τών μικρών, βλέπετε μή καταφρονή-
σωμεν αύτών9 ώς μηδαμινών* ούχ είσλ μικρά, νομή 
Ιστι* χαχή συνήθεια έστι. Νήψωμεν, φροντ(σωμ*:ν 
τών ελαφρών, έν δσω είσλν ελαφρά, ίνα μή γένωνται 
βαρέα. Καλ τδ κατορθώσαι χαλ τδ άμαρτήσαι άπδ 
μικρών άρχεται, χαλ είς μεγάλα φέρει, ή αγαθά, ή 
χαχά. Αιά τούτο παραγγέλλει ήμίν δ Κύριος τηρεϊν 
τήν συνείδησιν, ώς τί ποτε {δίχως δια μαρτυράμε νος, 
χαλ λέγων αύτφ, Βλέπε τί ποιείς, άθλιε* νήψον *ϊσ& 
εύτνώτ τφ άττιδίχφ σον* έως tf «V τή όδφ ματ* 
αύτον. Καλ επιφέρει χαλ τδν φόβον χαλ τδν κίνδυνον 
τού πράγματος, λέγων* Μή χοτε χαραδφ σο τψ 

ndnimum quadrautem. Ea enim (ut dixi) nos corri- ' χριτή* χαϊ ό κριτής τοις ύχηρέταις* καϊ βάΛωσί 
pil ei in bono el ίιι malo, prcstribitque nobis quid σε είς φνΛαχήτ. Καλ τ ί ; Άμήτ Λέγω σοι* ού μή 
agendum quidve deciinandum. Ncc desinet eiiam iu έξέΛθνς εκείθεν* έως ού άχοδφς τότ έσχατυτ « τ · 
iuturo nos saeculo accusare. Iliuc ait: Νε tradat r* δράτχτρ; Αύτη γάρ ημάς ελέγχει, ώς είπον, είς τδ 
judici, el qua; sequitniur. χαλδν χαλ είς τδ χαχδν, παλ δειχνύει ήμίν τί ποιήσαι 
χαλ τί μή ποιήσαι. Καλ αύτη πάλιν κατηγορεί ήμίν χαλ έν τψ μέλλοντι αίώνι* διά τούτο λέγει, Μή χοτέ σο 
χαραδφ τφ χριτή * χαλ τά έξης 

III. Ad conscieoii-je autem dtligeotiaiu ti cuslo-
diam differeotue sunt plurimae. Ralionem enim ba-
bemus conscieuti* ad Deum, ad proximum et ad 
res. Ad Deum, ne quis seilicel ejus prsecepu con-
tcmnat, eliain in iis in quibus eum mortatiuin nemo 
videt, nomo repelil, nemo judicat. Cuslodiat ipse 
couscieniiaiD Deo in abscondilo, ut, eiempli gratia: 
Ncglexit ora i ionem, ascendil prava cogiutio in eor 
<jus, nec sobrius fuil, nec repressit seipsuin, sed 

Γ . Τδ δέ φυλάξαι αυτήν πολλή ν έχει τήνδιαφοράν. 
Θέλει γάρ τις φυλάξαι συνείδησιν, πρδς τδν Θεδν 
χαλ τδν πλησίον, καλ πρδς τάς Ολος. Καλ πρδς μέν 
τδν Θεδν, ίνα μή καταφρονή τών εντολών αύτου* 
άλλ* ίνα χαλ είς & ού βλέπει αύτδν άνθρωπος καλ είς 
& ούχ απαιτείται παρά τίνος. Αύτδς φυλάττει τφ Θοερ 
συνείδησιν έν τφ χρυπτφ* οίον τι λέγω* Όμέλησσν ευ­
χής, άνέβη λογισμός εμπαθής είς τήν χαρδίαν αύτον, 
χαλ ούχ ένηψε, χαλ έσφιγξεν έαυτδν, άλλά συγκατ-

oblcclalione obsecutus esr. Vidit proximum quid- C έθετο. Οίδεν τδν πλησίον λέγοντα τι, ή ποιούντα, ή 
ώς είχδς ύπενδησε καλ χατέχρινεν αύτδν* χαλ απλώς 
είπείν, δσα έστιν έν τφ κρυπτψ γινόμενα, ά ούδελς 
οιδεν εί μή δ Θεδς, καλ ή συνείδησις ημών, χρήζα­
με ν φυλάττειν. Καλ αύτη έστλν ή πρδς τδν Θεδν συν-
είδησις. *Η δέ πρδς τδν πλησίον έστλν, ίνα μή ποιή 
τ ί ; τί ποτε παντελώς είς δ εϊδεν δτι θλίβει ή πλήσσαι 
τδν πλησίον, είτε έν έργφ, εΓτε έν λόγφ, είτε έν 
σχήματι, είτε έν βλέμματι. "Εστι γάρ καλ σχήμα, 
ώς πολλάκις άελ λέγω, πλήσσον τδν πλησίον έστι χαλ 
βλέμμα δυνάμενον πλήξατ καλ απλώς είπείν, δσα 
οιδεν δ άνθρωπος δτι έπιτηδείως ποιεί διά τδ δούναι 
λογισμδν τδν πλησίον, καλ αυτή ή συνείδησις αύτου 
μολύνεται* είδυία δτι διά τδ βλάψαι ή θλίψαι έπιτη-
δεύει, καλ τούτο έστι τδ φυλάξαι συνείδησιν πρδς τδν 

piaai vcl agcniem , vei dicentem , slalimque cuin 
iuspicione illum judicavii: et, ui rondudam brevi-
tcr, ad omuia diligcnlia opua est, qu« sant a nobis 
iit abdilis perpclrala, qitaeque nullus ouinium, nisi 
Dcus et conscicnlia noslra consp^xil. Hoec niiniruni 
csl ad Dcuin conscieiuia. Erga proximum autem 
cotiscienlia babelur, si neioo quidpiam omnino fa-
ciai quo<i inielligal quamvis mininiaai molesiiam et 
adktioiicm proxioio afferre : nora re, non terbo, 
ιιοιι auiino, non signo, non aspectu. Sunl euim »i-
gna quaedain, ul sa?pe dixi, quibus proximum ia?da-
itius ; sunt aspecius, quibus eumdem affligamus, U 
molesiia uon parva afliciamus, et, ui breviler di-
cam, quibuscunque senserit boroo molestiam sese 
proximo aflcrre, ab iis ownibus jubct abslinere con- ^ πλησίον. Τδ δέ πρδς τάς ύλας φυλάξαι έστλν, Γνα μή 

κακώς κέχρηταί τις πράγματι* Γνα μή άφή πράγμα 
άχρειωθήναι, ή ^ιφήναι* άλλά χάν ήδη τί ποτε έ(&-
f ι μ μένον, μή πα ρ ί δη, χάν ευτελές ή, άλλά συστέλλει 
χαλ θήσει είς τδν ίδιον τύπον. *Ίνχ μή παραχέχρηταε 
τοίς ιδίοις ίματίοις. Έστι γάρ, ύπόθου, δτε δυναταί 
τις φορέσαι τδ ίμάτιον άλλην μίαν ή δύο έβδομάδε, 
χαλ απέρχεται, άφαρή πλύνει αύτδ πρδ χαιρού, χαλ 
κόπτει αύτδ, χαλ άντλ τού χρησιμεύσαι αύτδ άλλους 
πέντε μήνας, ή πλέον, πλύνων παλαιοί αύτδ, χαλ 
ποιεί αύτδ άχρήσιμον καλ έστι παρά συνείδησιν. 
Ό μ ο ί ω ς καλ έν στρώρατι πολλάκις δυναταί τις πο:ή-

&* ioniia. Quod si coulra faciai commacuIaCur el rca 
<st, uon ignara ca a sc siudiuse agi, ut noceat, ut 
;t{iligal. E l boc cst quod dicimus erga proxiiuum 
cjuscienliara cusiodirc Ad res aulem habere coit-
s( tcntiaiu, tst rc nulla abtiti omniiio, ul scilicei non 
^itιal fanlari 390 r ^ n i V i 1 projici, scd cura viderit 
<iuiiipium projeclum ιιοιι nc-ligat, cliamsi \ilc sil, 

coriipiai potius , cl in lofum suuiu statim ro-
pui;ai. Nc quts iU'iu propriis vesliinentis abulalur: 
ι Λ r-tii» quifr , excmpli gratia , qui lunicnm suam 
<|ueU ui.am diiasvc adliuc bcbdumadas fcno, \>l 
AbtLiii dlain -intc id leiirp^iib ablml cl conlcril; ila σαι τήν χρείαν αν τού ε:ς έν χερδηκάριον, χαι ζητεί 
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μέγα στρώμα· f/ει τριχινον !σθ* δτε, καλ θέλει άλ- Α »»1 cum pcr nteuscs auos quiiiqtic atquc aiiiptiu* uti-
λαξαι αύτδ, καλ λαβείν άλλο, ή νέον, ή εύμορφον 
άπδ περπερείας, ή άπδ ά κηδείας, Δυναταί τις άρχε-
σΟήναι ένλ κεντωνίω, καλ ζητεί λανάτον, ίσως καλ 
φιλονεικεί, έάν μή λάβη. Εί δέ καλ άρξηται προσ­
έχειν καλ τφ άδελφφ αυτού, καλ λέγειν, Αιά τί ούτος 
τόδε έχει, κάγώ ούκ έχω; δ τοιούτος ούκ έστιν έν 
προκοπή. Πάλιν απλοί τδ Ιμάτιον αυτού ή τδ σκέ­
πασμα είς τδν ήλιον, καλ αμελεί τού έπάραι αύτδ, 
καλ άφή αύτδ κακύναΐ' καλ τούτο παρά συνείδησιν 
έστιν. Όμοίως καλ έν βρώμασι· δυναταί τις ποιήσαι 
%Η* XP e ' :* v »δτού μικρδν λάχανον ή δσπρ-ον, ή 
δλίγας έλαίας, καλ ούκ ανέχεται ποιήσαι, άλλά ζη«* 
άλλο βρώμα ήδύτερον, ή πολυτελέστερον* ταύτα 
πάντα παρά συνείδησίν έστιν. Οί δέ Πατέρες λέγου-

lis csse possel, crcbra lotione caiu rc(!dal inuiitcin -
conlra coiisctenltam fil lioc. lilem csl in le< lo, ewm 
contenlus esse quis possil unico cervicali, siralum 
amplissimum qu;rritat ; Iiabens lauciini, illud qua> 
ritconnnuiare, ul uovuin recipial vel alitid pulclmii*, 
moius superbia el vanitale. Potesl ilem alicui salia 
esse ctilcitia una, cl tapetem quseril, alicrcalttrqiie 
eliani furte nisi aceeperil. Si qois quoque animad-
icrtal fralrem aliquid babeic quo ipse careal, invi-
deatque ct intirmuret, non esl bic in via proficier.di. 
Riirsiifn exlendit quis ad solcm vel tunicain vd 
operlorium, et negligeniia et bicuria anlere illud 
permillii, uec elevai cum debct: et hoc utiqtie con-
tra coiiscictuiam esi. ldem e»i in cibo: Potesl cor-

σιν δτι ούκ οφείλει δ μοναχδς έάσαι ποτέ τήν συνει- Β poreae necessilaii qtiis salisfacere oluscoTis, legumi-
δησιν αυτού καταπονήσαι αύτδν, ούδ* ένιδήποτε 
πράγμα?ι. Χρεία ούν έστιν, αδελφολ, νήφειν ημάς 
πάντοτε καλ φυλάττειν εαυτούς άπδ πάντων τούτων, 
ίνα μή έμπέσωμεν είς τδν κίνδυνον. Καλ γάρ αύτδς 
δ Κϋριος προεμαρτύρατο ημάς, καθώς ανωτέρω εϊπο-
μεν. Ό θεδς δφη ήμίν άκούειν καλ φυλάττειν ταύτα, 
ίνα μή είς κρίσιν γένωνται ήμίν οί λόγοι τών Πατέ­
ρων ημών. 

nibus, vd modicis olivis; nec iis conlenias cst, 
eed lauliores el delicaliores dapes pcrquiril: baec 
omnta conlra comcieiiiiam stini. Admonocre ainen* 
crebro majoics noslri non dcbcre pati nionacbiini 
remordcri sese aliqaando a otnscieniia sua, ne una 
quidem re minima. Opus igitur nobis cst, fralres, 
tobrielaie perpctua, ut nos ab bujuscemotli omiiiuo 
cueiodtamas illesos : ne aliquando incidantus in 

periculum qood nobia Dotninus commiitaius est, ut sepcrius diximas. Praeslei itobie Dcus bxc omnia 
uon laiu audire quam observare, ne judicio extremo patrum noslrorum cxltortaiioncs optimac in judicium 
ei comlimnauonein nubis tiant. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Δ'. ΟΙΧΤΒΙΛΑ IV. 

Περί του θείου φόβου. De divino timore. 
Α'. Αέγει έν ταές Καθολικαίς δ άγιος "Ιωάννης, Ή ι. Scnlentia Joannis csl in epistolis suis , qtiml 

τελεία αγάπη εζωβάΧΧει τότ φόβον. "Αρα τί θέλει C perfecta chxrita» foras ejiril timorem f . Quid, obec-
διά τούτο σημάναι ήμίν δ άγιος; ποίαν άρα λέγει 
ήμίν άγάπην, καλ ποίον φόβον; Ό μέν Προφήτης έν 
τώ ψχλμφ λέγει· Φοβήθητε τότ Κύριον* χάντες οί 
άγιοι αύτου* καλ άλλα δέ μυρία τοιαύτα εύρίσκομεν 
έν ταίς άγίαις Γραφαίς. Εί ουν καλ οί άγιοι ούτως 
άγαπώντες τδν Κύριον, φοβούνται αύτδν, πώς λέγει, 
!£/ αγάπη Ιξω βάΛΧει τόν φόβον; Δείξαι ήμίν θέλει 
δ άγιος δτι δύο είσλ φόβοι, εις είσαγωγικδς, καλ εΤς 
τέλειο;· καλ δτι ό μεν εΤς τών αρχομένων έστλν, ώς 
άν είποι τις, τού θεοσεβούς· δ δέ άλλος τών αγίων 
τών τελειωθέντων έστλ, τών φθασάντων είς τδ μέ-
τρον τής αγάπης. Οϊόν τι λέγω· Ποιεί τις τδ θέλημα 
του Θεού διά τδν φόβον τών κολάσεων ούτο;, ώς εί-
πομεν, άκμήν αρχάριος έστιν, ούτος ού ποιεί άκμήν 

cro, bac senlenlia nobisiunuit sauclus ? Ctir cbati-
laieui, cur limoretn aii? Prophcla tuquil in Psatmo: 
Tirntte Dominvm, omwes sancti e/iu e. El alia plcra-
quc bojufecemodi, qua» ia sacris Liileiis reperimus. 
Si enim araanies Doiniiium sancti illam vereotnr n 
iim^nt, ol quid ait, neWcta charitas \οτα$ εμάΐ l i -
morom t Oslendcre nobis vult sancius, timoris esse 
duo gencra; alierum quidero isagogicum, boc esi, 
inlroductorium , atlerum vero |>erfccium. E l pri-
mum , inquam , corum est, qtit nujier religioucni 
Invadunt. Secundum auicro sanciorum alque perie-
clorum, qui jam ad cbarilaiia sancue culmen pcr-
vencre, ul, verbi gratia : Facil quis Dei voluulaieαϊ 
prx limore gcbenii»: bic , nt diximus, adbuc no-

δι' αύτδ καλδν, άλλά διά τδν φόβον τών πληγών. D vilius est ct incipiens, is adhuc propter sc buniim 
"Αλλος δέ ποιεί τδ θέλημα τού Θεού, αγαπών αύτδν 
τδν Θεδν, αγαπών αύτδν ίδικώς τω εύαρεστείν τφ 
Θεφ. Ούτος οιδε τί έστιν αύτδ τδ καλδν, ούτος έγνω 
τί έστι τδ είναι μετά τού Θεού. Ιδού ούτος έστιν ό 
έχων τήνάληθινήν άγάπην, ήν λέγει ό άγιος τελείαν, 
καλ αύτη ή αγάπη φέρει αύτδν είς τδν τέλειον φόβον. 
Φοβείται γάρ ό τοιούτος καλ φυλάττει τδ θέλημα τού 
Θεού, οΰκ έτι διά τάς πληγάς, ούκ έτι διά τδ μή κο-
λ*3θήναι· άλλ', ώσπερ είπομεν, γευσάμενοςαύτήςτής 
γλυκυτητος τού είνα: μετά τού θεού * φοβείται μή έκ-
πέση αυτής, φοβείται μή στερηθή αυτής. Ο ύ τ ο ς O J V ό 

ιιοη exercct, sed timore plagarum. Allcr Deo in con-
ciis parct ex aroorc ct lH»nevoieiilia in Dcum , et in 
ipsum bonum alqiic virlulcm, ul sciiicet boc m«di« 
Dio placcat Η gratus sit. Novit bic proftdo quid 
bonum , quid viilus s i l : novil quid sit cum Dco 
esse. Uic peiTcciam cl vcram, dc qita lotpiilur Apo-
siobis , babet cliai itatcm , cl ipsa cbarilas eum in 
pcrfcclum limorcm adducil. Timet enim bic divinani 
voluiitaiom el observal, non mcl» plagaTiim, non 
vrrWriAn, sed «lcgiistans j a m , quaiw dtilirc sil C I I H I 

Dco c^sc, limciquc nc ca privciur dulccdine itevc 

f I Joan. iv, 18. « i^al . XXXIM, 10. 
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<x(i.'al. 391 , s 'gilwr pcrfeclus limor ab haccba- Α τέλειος φόβος ό έκ τής αγάπης ταύτης γινόμενος, 
rilale dcsceiidens isagogicum porro abigtt. Hinc ail 
Apnstolus, quod pcrfecla cbaritas foras emitlil l i -
ir.iMtm. Ficii aulcm nequil ullo paclo (I), ul per-
foilus alilcr quam per isagogicum introducalur. 

II Tivs < niiu siuil cotidiliones ci status (tit divus 
Cirgoritisail), qtiibtis Deo grati esse possumus. St 
oiiim ponnam formidaiuus, in servili slalu siimus. 
Si v< ro mcrccdis lucra conseclatiies, ulililatis ct 
cmiiniodi proprii graiia divijia tnaudaia peragimug, 
iiirTccnariis assimilamur. Sin autein bouo el lioue-
sio proptcr sc ipsum adbsercamue, in filiorum ge-
nere SIIIIIUS. Filius enim ubi ad prudenliam discre-
I oncinqiic perveneril, palcrna vota exsequilur, non 
liiuore scilicel plagarum, non ctiam merredis el 

έςω βάλλει τδν είσαγωγικδν φόβον. ΚαΛ όιά τούτυ 
λέγει, ότι ή τελεία αγάπη έξω βάλλει τδν φόβον. 
"Αδύνατον δέ έστιν έλθεΤν τδν εέλειον φόβον, ει μή 
διά του εισαγωγικού. 

Β'. Τρεις γάρ είσι διαθέσεις, ώς λέγει δ άγιος 
Γρηγόριο;, δι' ών δυνάμεθα εύαρεστήσαι τώ θεώ. "11 
γάρ φοβούμενοι τήν κόλασιν, εύαρεστούμεν καλ 
έσμέν έν τή καταστάσει τού δούλου* ή τά έκ τού μι­
σθού κέρδη διώκοντες, τής εαυτών Ενεκεν ωφελείας 
πληρούμε ν τά προστεταγμένα, καλ κατά τούτο προσ-
εοίκαμεν τοις μισθίοις* ή δι' αύτδ τδ καλδν, καλ 
έσμέν έν τή καταστάσει τού ν Ιού. Ό γάρ υίδς δταν 
έλθη είς φρόνησιν, ποιεί τδ θέλημα τού πατρός αυ­
τού, ού φοβούμενος ινα μή δαρή* ουδέ διά τδ λαβείν 

pacinii cupidilalc, scd aniore, pielate, observanlia» Β μισθδν παρ' αυτού, άλλά αγαπών αύτδν, φυλάττων 
quc orga patrera. Pcrsuasus e»im salis csl suum 
lore quidqnid patris fuerit. Merelur hic audirc non 
qi:od scrvus sit, sed quod filius ct baiics Doinini 
noshi J.su ClirUii. Ilic eliani, ιιι auie diclum est, 
ιιοιι mtMuit Dcuin timorc isagogico, sed amat, ut 
aii bealtis Anlouius: ι Ego misquam Demn limeo. » 
El Domiuus cum ad Abrabam dixii posl immola-
lionem filii : Xunc novi quod Deum metuas* ; de illo 
uliquo timor* dixii, qui ex cbarilalc provenil. Quo-
modo cniin sc liabcal lioc : Nunc cugnovi ? Tanla 
fcccral, omiiciii irliqueral subslanliam suam, pere-
gre profeiius cral in lcrram alienani ct ad genlcra 

αύτώ ίδικώς αυτήν τήν άγάπην καλ τήν τιμήν τήν 
πατρικήν, καλ πεπεισμένος έστιν δτι πάντα τά υπ­
άρχοντα τού πατρδς, αυτού έστιν. 'Ο τοιούτος άξιου-
ται άκούσαι, Ούκ έτι ει δούλος, άλλά υίδς καλ κληρο­
νόμος θεού διά Χριστού* ό τοιούτος ούκ έτι φοβείται, 
ώς είπομεν, τδν θεδν, κατ* εκείνον δήλον δτι τδν είσ-
αγωγικδν φόβον άλλά άγαπφ, ώς λέγει δ άγιος Αν­
τώνιος l l - , t * c Έγώ ούκ έτι φοβούμαι τδν θεόν. ι Καλ 
ό Κύριος λέγων τψ Αβραάμ, μετά τδ προσενέγκαι 
τδν υίδν αυτού, τδ, Νυν ίγτων ότι φοβή σν τότ 
θεόν εκείνον σημαίνει τδν τέλειον φόβον τδν έκ της 
αγάπης έγγινόμενον. Πώς γαρ ειχεν είπείν τδ, !S7vr 
έγτων; Ήλέησεν , τοσαύτα έποίησεν, ύπήκουσε τού idolis deditam, ubi nullum cral pietalis vrsiigiuia 

aul religiouis. Passus erat ct hanc hoiTcndam ten- ^ θεού, καλ άφήκε τά ίδια πάντα, καλ παρωκησεν είς 
lalioncm de immolando lilio, ct posl haec omnia illi γήν άλλοτρίαν καλ είς έθνος ειδωλολατρών, δπου ούκ 
dicilur , Nuuc tiovi quia Denm timeas, ad innuen-
dum scilicct pcrfecturu illuin limorem qui nonnisi 
sanctorum esi. Ncque enim ob mcium poenae aut 
pra^mii cnpiditalc viri sancii, s*d ainpre el benevo-
treuita sola praecepla Dei custodiunl, formidanlcs 
qnklpiam facere praetcr ojus,qiiem diligunt, volun-
taietri. El binc ait, perfectum charilatem foru$ ejicere 
ivnorem. Neqiie enim ex metu est ut agant, sed ex 
chiriute ui metuant. 

ήν ούτε ίχνος θεοσεβείας· καλ έπλ τούτοις ύπήνεγκε 
καλ τδν τοιούτον φοβερδν πειρασμδν τής Ουσίας τού 
υίού, καλ μετά ταύτα έλεγεν αύτψ, Kbr ίγνων δτι 
φοβ%\ σν τότ θεόν δήλον δτι τδν τέλειον φόβον έλε­
γε τδν τών αγίων. Ούκ έτι γάρ διά φόβον κολάσεοι.% 
ή διά τδ λαβείν μισθδν ποιούσι τδ θέλημα τού θεού, 
άλλά άγαπώντες, καθώς πολλάκις είπομεν, φοβούμε­
νοι ποιήσαί τι παρά τδ θέλημα τού αγαπητού. Καλ 
διά τούτο λέγει, Ή άγάαη έξω βάΧΙει τότ φόβον. 
Ούκ έτι γάρ άπδ φόβου ποιούσιν, άλλ' έκ τού αγαπάν 
φοβούνται. 

Ι \ Ούτος έστιν δ τέλειος φόβος, άλλ' ού δυνατδν 
τδν τέλειον έλθείν, ώς προείπομεν, εί μή σχή τις 

III. Hic est porfecius timor qtii haberi nullo modo 
poiesl, nisi isagogicus pra?cosscrit (2). Ail enim · 
Iniiium sapientiic timor Domhii». El rursani: Prin- D πρώτον τδν ε'ισαγωγικδν φόβον. Αέγει γάρ· %Αρχή 
eipivm et /ϊιιίβ, timor e*t Doimui i . Principium dl- σοφίας* φόδος Κνριον9 καλ πάλιν λέγει* Άρχή 
cil isagogicum, posl qucm esl porioclus is, qui san- χαϊ τέΛος έστϊτ* ό φόβος τοΰ θεοΰ. 'Αρχήν λέγει 
<lis datur. Isagogictis igilnr limor noslri staluseet. τδν είσαγωγικδν φόβον, μεθ' δν έστιν δ τέλειος δ τών 
llic auimam noslram pei indc ac sancia natura qaoc- αγίων. Ό ούν είσαγωγικδς φόβος, τής καταστάσεως 

h Gcn. Χ Χ Η , 12. * Psal. cx, 18. i Ριον. ι, 7; ix, 40; xxn, δ. 
\ARIiE LECTIONES. 

t l - 1 1 Hoc diclnm B. Antonii occurril iu Apopluliegm. Palrum apud Cotelerium EeeL Cr. Monum. tom. I, 
pag. 351 n. 52, itlii sic : Είπεν ό άββάς Αντώνιος · Έγώ ούκέτι φοβούμαι τδν θεδν, άλλ' αγαπώ αύτδν. 
Ή γάρ αγάπη ϊξω βάλλει τδν φόβον, Dixit abbas Antoniut: Ego ηοη amplius Deum timeo, sed diligo 
t//wm, Chai ilas enim foras millil timoreni. 

(1) Caiile lege : nam inmiit nnllo paclo baberi menta jusiiiicatur, et in subilariis et iiiiractilosis 
pos>c limorem filialcm, quiupracesstTil servilis. Or jnsliflcaiioiiilms. Vide S. Thom. pari. n, quasl. 
«iinaitt», quidcm ila cvcnil in pcccaloris JHslilicalionc 115, arl. 7 ct 10. 
oxlra sacr^inema, nt babciur <ap. 6 concil Trid (2) Cante legc, ct rogrcdilor ad notain supe-
Ai couUngit iiiicruiim alilcr, cuin quis pcr sucra- riorcm. 

V 

file:///ARIiE


if.6! D O C T R I N A IV. Π 6 2 

ημών έ σ τ ι ν ούτος φυλάττει τήν ψυχήν, ώσπερ ή γά- Α dani ab oinni pvavilaie mcliir t»l proiegil. Dbilur 
νωσις u άπδ πάσης κακίας. Λέγει γ ά ρ , Τω φό€ω 
Κυρίου έχχΛίνει πάς άπό χαχου. Έάν ούν έχχλινη 
πάς άπδ κακού διά τδν φόβον τής κολάσεως, ώς ό 
δούλος δ φοβούμενο; τδν δεσπότην, έρχεται κατά μέ -
ρο; καλ εις τδ ποιήσαι τδ άγαθδν, καλ χατά μικρδν 
άρχεται και άνταπόδοσίν τινα τής εργασίας τού αγα­
θού ελπίζει ν , χαθάπερ δ μισθωτός. "Οταν ούν έ μ μ ε ί -
νη φεύγων τδ κακδν, ώς εΓπομεν, διά τδν φόβον ώσ-
π ρ καλ δούλος, καλ πάλιν ποιών τδ άγαθδν διά τήν 
ελπίδα, ώσπερ ό μισθωτδς, χερονί£ων u σύν θ ε ψ είς 
τδ άγαθδν, καλ κατά άναλογίαν συναπτόμενος τη> 
θ ε ώ , γεύεται λοιπδν, καλ είς αίσθησίν τινα έρχεται 
αυτού τού δντο>ς αγαθού, καλ ούκέτι θέλει χιορισθή-
ναι άπ' αυτού. Τίς γάρ αύτδν έτι δύναται χωρίσαι. 

cnim : Timore Domiui dedinat otnnis α malo k. Si 
quis igilur a nialo de< linal ob mclum poen:e, i i l ser-
vus esty qui dominum verelitr. Stnsim aitbm cuiu 
dcclinal a malo, co pervenit ul boittun agai. E* ttitni 
relribtitionein iillam bonae oporatiouis sperarc in-
c i p i l , merccnarius Πι. Qui igilur bono ins la l , c*t 
n:aluin fugit ob melum, bic scrvtis c s l : et qui rur-
sum ob spcm prxmii, hic mercenaritts. Qui diuiius 
in bono coinmoralur, cum Dco e s i , et sccunduiii 
analogiam Dco adltxret. Degustat 392 enim et pcr-
vcnil iu sensum qucindam veri ipsiits bont, n«c ab 
eo divelli amodo aut vult aut potest. Qttisenim jam 
ipsum polest, ut ait Aposlotus 1 a, cbarilaie Clirisii 
divcllerc? tuncque in perfeclam filii mensuram el 

ώς είπεν ό Απόστολος, άπδ τής αγάπης τού Χρι- Β stattim pcrvcnit, et diligil bonura propler se ipsum, 
στου; τότε φθάνει είς τδ μέτρον τού υιού, και αγαπά 
δ.' αύτδ καλδν, κα\ φοβείται επειδή ά γ α π $ . Καλ ού­
τος εστίν ό μέγας χαλ τέλειος φόβος. Διά τούτο χα\ δ 
Προφήτης διδάσκων ημάς τήν διαφοράν, τούτον τδν 
φόβον έλεγε· Αεύτε* τ έκτα, αχούσατε μου* <ρό€οτ 
Κυρίου διδάξω υμάς, θ έτε τδν νούν υμών είς έκα­
στο ν £ήμα τού Προφήτου* πώς έκαστη λέξις αυτού 
δύναμιν *χει. Πρώτον λέγει, Αεύτε πρός με* προσκα-
λούμένος ημάς έπλ τήν άρετήν. Προστιθεί και τέκνα· 
τέκνα καλούσιν οί άγιοι τούς διά τού λόγου αυτών 
μεταμορφουμένους, άπδ τής κακίας πρδς τήν άρετήν, 
ώ ; λέγει δ Απόστολος. Τεχτία ούς πάλιν ώδίτω μέ­
χρις οδ μορρωθή Χριστός έτ ύμν. ΕΤτα μετά τδ 

limclqtie cum diligil. Aiquc \\\c niagnus et pcrfccius 
esi timor. Ex boc propbeia no8 edocel qnod limorea 
isli itilcr se diffcranl, cutn ail : Υειιϋτ* filii, audiu 
me * timorem Domvti docebo »01 Advertilc ani-
nuim ad singula propbclae verba : qucmadmodum 
unaqiixquediciio summam viin babcat, conlcmpla-
mitii. Pnnium igitur inqnit, Vtmie* filiu llortutiir 
uos ad virtulem, cuin filii nonicu adjicil: filios ciiiiu 
appellavcre viri sancli convcrsos ab iniquilale ad 
jiisliliam cl virlulctn, u l ait Aposiolus : Fiiii* quos 
itcrum parturio* donec Christu* (ormetxr in vobte ".. 
Deindc cuin nos rxborlaius cssel ad b-ijttscemodi 
convcrsioncm et reformalionenri, subjuiixit, diccns : 

προ[σ]καλέσασθαι ημάς καλ προτρέψασθαι έπ ί τήν Q Timorem Domini docebo νοί. Conlcmplamini nunc 
^ r 0 p l i e l a e jijQciam, N o s C um volumus de virliih» 
aliqua apnd vos verba facerc, sempcr ita diccro 
consucvimns: An vobis gratum est ut aliquid de Dei 
tinwrc, vel de qnavis alia viriulc inler nos dispu-
lcmus? Prophcta auiem non sic, sed cnm fiducia a i i : 
Venite* filii, audiie tne, timorem Domini docebo vos: 
Quit esl homo qui vult mlam* diligil dies viden bo-
no$91 Post b » c lanquam aliquo acclamnnie se vel-
le, cl respondcnle : Doce me qno paclo vivam, cl 
videam dies bonos, docel ct a'«i : ΡτοΙΜε Unguam 
tttam α malo Ρ , boc cst, nulla in re conscicnliam 
proximi laedas, non obloquendo, non provncando. 
Labia aulem ne ίοιμιαηΐητ dolum, id cst, nihil duli 
incditcris aul etruas in proximuni. Hinc ait: Proltibe 

τοιαύτην μεταμόρφωσαν, λέγει* Φόδοτ Κυρίου δι 
δάζω υμάς. Βλέπετε τήν π α ^ η σ ί σ ν τού αγίου. 
Η μ ε ί ς δταν θέλωμεν είπείν τί ποτε καλδν, άε \ λέγο­
μ ε ν θέλετε διαλεχθώμεν μιχρδν κα \ γυμνάσωμεν 
περί φόβ?υ θεοΰ , ή περ \ άλλης αρετής ; · Ο δ έ άγιος 
ούχ ούτως, άλλά μετά π α ^ η σ ί α ς έλεγε* Αεΰτε, τέ-
χτα, αχούσατε μον* φόβοτ Κυρίου διδάξω ύμας. 
Τίς έστιτ άνθρωπος ό θέΧωτ ζωήν, άγαπώτ ημέ­
ρας Ιδείτ άγαθάς; Είτα, ώς τίνος άποκρινομένου, 
δτι Έ γ ώ θέλω, δίδαξόν με πώς ζήσαι, χ α \ ίδειν η μ έ ­
ρας άγαθάς, διδάσκει κα\ λέγει* Παύσοτ τ ή τ γυΐώσ-
σάτ σου άπό χαχου, χαϊ χείΛη σου τού μή ΛαΛή-
σαι δόΛοτ. Ιδού τέο>ς τήν ένέργειαν αποκόπτει τού 
κακού διά τού φόβου τού θεού* τδ, Πανσαι την 

γΛώσσάτ σου άπό χαχου* έστι, τδ μή πλήξαι διά D Uuguum luam α malo ; et post subdit : Declina α 
τ^/ος τήν συνείδησιν τού πλησίον, τδ μή καταλαλή 
σα., τδ μή παροξύναι* τδ δέ, Τά χείΛη σου μή Λα-
Λήσαι δόΧον, έστί, τδ μή δολιεύσασθαι τδν πλησίον 
είτα επάγει* ΈχχΛινον άπό χαχου. Είπε πρώτον 
μερικάς τινας αμαρτίας, τήν καταλαλιάν, τήν δολιό-
τητα, και ούτως έπήγαγε περιεκτικώς π ε ρ \ πάσης 
τής κακίας, τδ, "Β^κΛινοτ άπό χακον' οίον, φεύγε 
απλώς πάν κακδν, έκκλινον άπδ παντδς πράγματος 
φέροντος άμαρτίαν. Ούκ είπε τούτο πάλιν μόνον, 

1 1*0111. ν ι ι ι , 3Γί. k Ρ ι ο ν . χ ν , 27. 
q ibid. 15. 

malo q. Prinnim particularia qmtidaiii dolicla laugil. 
qualia procacilalcin, malcdiceuiiani ct dolum : s»,-
cnndo de quavis inalilia ol iuiqtfnate complexc lo-
ciiius est, ac si dical aperic : Fugc omnc gcnii» 
uiali, declina »b omiii rc qujc }H»ccalnm aul labcm 
ullam pra* se fera*. Neqtie υιιιη lioc dixissct, couii-
cuit; scd addidil, et fac bonum : hoc est, non saiis 
iitiqiie non malcfaccre, nisi el bene facias; non sa-
lis iiiillum lanlere, nisi et alicujus misercaris; non 

Psal. xxxiii, 2. » Galat. iv. 10. 0 Psal. xxxm, 13. Ρ ibi I. l i . 

Y A l l l i S LECi lO.NKS. 

·· Χ?ρονίϊων. χρονέ-u Colclcrius Eccl. Or Monum. loin. II, pag. .">!>ί, a Ifgciidum pul.il γνώσ: 
ζ ο ν . 
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\m S. DOROTHEI ABBATIS 
salis no» odisse, ni*i «Ί diligaiiiiis. Bcne igilur con- Α x*\ έσιώπησεν άλλα προσίθηκε 

HX4 
AVil xotqcor άχα-

bnH-iiui prnplicla a i l : Dcclina α malo, et fac bomim , 
<>: tomlil Ci i im nobis cousrqtit:tiliam irium illoruiii 
si.tiuiim, do quibtiu loculi stiprrius stimus. Qtiomo-
ib» β·. ilicei ox tiinorc Doi pervenititr in declinalio-
iwuii mal i , ei post oonvoisioncm ad bonum con-
κ<νηΛ·ΐιιι·. CIIIII cnim quh dignus babiluseal ad ma-
luin lorpojiccre et a!> v.o tugrre, necessario adjtitus 
a snjMjris, bonum operatnr. Haec ubi dixi l pneclare, 
ii.leri «\>iis<:quenler : luquire pacem el perseqnere 
eam% Nec inquire tanltun d i x i l , sed ei acrius in$4~ 
ctare, ttt comprcbciidas cara. 

Οόγ' έστι γάρ δτε ού κακοποιεί τ ις , ού μέντοι και 
άγαΟοποιεί · έοτι πάλιν δτε ούκ αδικεί τις, ού μέν­
τοι και ελεεί· έστιν δτε ού μισεί τ ις , ού μέντοι και 
άγαπα. Καλώς ούν ειπεν ό προφήτης, 'ExrMvcr 
άχό κακού καϊ χοιησον άγαθότ' Ιδού δεικνύει ήμιν 
τήν άκολουθίαν έκείνην τών τριών καταστάσεο>ν ήν 
προείπομεν, πώς διά τού φόβου τού θεού έχειραγώ-
γησεν είς τδ εκκλιναι άπδ κακού, καλ ούτω προτρέ­
πεται έπιβήναι κα\ τού αγαθού. Έάν γάρ άξιωθή τ ι ς 
άργήσαι άπδ τού κακού κα\ φυγείν άπ* αυτού, φυ­
σικώς λοιπόν ενεργεί τδ άγσΟδν, οδηγούμενος ύπδ 

τΛν αγίων. Ταύτα είπών πάνυ καλώς καλ ακολούθως επιφέρει τ δ , Ζήΐησοτ εφήνητ καί δίωξοτ αν-
tήν καλ ούκ είπεν, ζήτησον, μόνον, άλλά δρομαίως χαταδιωξί/τ, Γνα καταλάβης αυτήν. 

IV Atiinium, obsccio, ha*c adverliic ad dicta, et Β Α'. θέτε πάνυ τδν νούν υμών είς τδ 0ητδν τούτο» 
cotjlfiiiplaiiiiiii Pniplirkc siudiitin c l diligentiatn. 
i-urn diguiis qtiis Kiabiuts e s l , ul queal a malo dc-
i-ltnare, c l bene facere Dco favenlc, el virlulcm 
«•*«T(»cri»; illico iiiferuulur ei hoslilia bclla. Οοη­
ι* ·' tal igilur, dtnticai, laborat. obterilnr, veritus non 
·*Ό!Ι Ι Ι - Ι , nn rtirsus iu malum decidat (ut superius de 
snvo diximus), s d etiain frelus praeaiio ac mcf-
c-ib» boni, ui niercenartue. Dum igilur oppugnatur 
n rcpugnat, dum luclatur, agil bcnc : scd mulla 
etun angustia, niulto cum lal>orc. A l tibi caelilus a 
I) <> vtiieiit auxiltum, tunc babilus boni in eo laeri 
tr.«ipi(, tiiiic rcqutcni imelligit 393 e t contuelur, 
nuir illi accumtilala pax advcuil, tunc cognofcil c i 
Kttiia quid !al#oris ia bcllo s i t , quid gaudii ct la> 

κα\ βλέπετε άκρίβειαν τού αγίου* δταν άξιωθή τ ι ς 
έκκλίναι άπδ τοΰ κακού, καλ σπουδάσει σύν θεώ λοι­
πδν κα\ ενεργή σα t τδ άγαθδν, ευθέως επέρχονται αύ­
τ φ οί πόλεμοι τού εχθρού. Αοιπδν αγωνίζεται, κ ' -
π ι$ , συντρίβεται, ού μόνον φοβούμενος άποστρέψαι 
πάλιν είς τδ κακδν, ώς είπομεν περλ τού δούλου, 
άλλά καλ έλπίζων, ώς προείπομεν, τδν μισθδν του 
αγαθού, καθάπερ μισθωτός. Έ ν τ φ ούν πολεμεΐσθα* 
και πολεμείν καλ πυκτεύειν μετά τού εχθρού, ποιεί 
τδ άγαθδν, άλλά μετά πολλής θλίψεως. μετά πολλής 
συντριβής. "Οταν δέ γένηται αύτφ βοήθεια παρά 
τού θεού, καλ άρξηται λοιπδν έν Ιξει τινλ γίνεσθαι 
περλ τδ άγαθδν, τότε βλέπει τήν άνάπαυσιν, τότε 
κατά πρόσβασιν γίνεται τής ειρήνης, τότε αίσθάνε-

ΐι·ί.ι· i» pacc: tu:;c igilur eam qu$rit, (unc siudio- C τ β ι τ * ή Ολίψις τού πολέμου, καλ τί έστιν ή 
χαρά καλ ή ευφροσύνη τής ειρήνης* λοιπδν ζητεί αυ­
τήν, σπουδάζει λοιπδν καλ τρέχει καταδιώκων * τελείας 
καταλάβη αυτήν, ίνα τελείως κτήσεται αυτήν, ίνα 
είσοικήσει αυτήν έν έαυτφ. Καλ τί λοιπδν μακαριώ-
τερον της ψυχής τής άξιωθείσης τούτου τού μέτρου; 
Ό τοιούτος, καθώς πολλάκις είπομεν, είς τδ μέτρου 
έστιν τού υιού. Μακάριοι γάρ δντως οί ειρηνοποιό·, 
δτι αύτολ υίολ θεού κληθήσονται* τίς ποιεί τήν ψυ­
χήν έκείνην έτι δι' άλλο τι ποιείν τδ άγαθδν, εί μή 
δ: i τήν άπόλαυσιν αύτου τού αγαθού; Τίς ο!δε τήν 
χαράν έκείνην, εί μή δ έχων αυτής πείραν; Τότε καλ 
τδν τέλειον φόβον δ τοιούτος γνωρίζει, καθώς πολλά­
κις είπομεν. Ιδού ήκούσαμεν τί έστιν δ τέλειο; φόβος 
τών άγιων, καλ τί έστιν δ είσαγωγικδς φόβος ό τής 

sissinn! accurrit, ul illain apprehendai, ut omnino 
VAW obiincnt possidcatque, uii l lam in se lotam co-

iuitatrlarc. Quid ergo bcatius anima bujusce-
IJU.-V boc stalu digna rst babUa? Quis dicat 

a»)nna n lllam etiaiu ob aliud quidpiam facere bo-
iiitm, quam ut bono ipso lantiim fniatur? Gaudium 
iiiin<s n« nio ttovit, nisi qui illud experientia didicc-
ιίΐ. Tunc i*l is peifoclum pariler limorcin cogno-
K» i t , m prxvliclurn sa^pitis est. Audivitniis igiiur 
<\ιι\ά sanctqrum virorum pcrfecius limor s i i , quis 
ilom isagogicus. Quis slalus nosier? Undc quis fu-
giai, quovc pcrvenial ob (imoreai Dei? Restai igi-
lnr iiiinc dicere, quomodo advcnial nobis divinus 
bic limor, qn.iM.ue ea sinl qua: nos ab boc limorc 
«lislcruiinaiil. " καταστάσεως ημών, καλ πόθεν φεύγει τ ις , καλ πού 
έρχεται οιλ τού φόβου τού θεού. θέλομεν λοιπδν μαθείν άρτι, καλ τδ πώς έρχεται δ φόβος τού θεού, θέ-
λομεν ειπείν τί έστιν τά άφορίζοντα ημάς άπδ τού φόβου τοΰ θεού. 

V. AflimtavcniiU l*alres commuui senlcntia, pos- Ε'. Είπον οί Πατέρες δτι κτάται άνθρωπος τδν φό-
sitieiv, eiiiii l i itorcm Dci, qui morlis crebro el ge- βον τού θεού, έκ τού έχειν τήν μνήμην τού θανάτου, 

καλ τήν μνήμην τών κολάσεων, καλ έκ τού καθ* έσπέ-
ραν έρευναν έαυτδν, πώς παρήλθε τήν ήμέραν, καλ 
κιτα πρωί πάλιν έρευνάν πώς πτρήλθε τήν νύκτα, 
καλ ί'Α τού μή παρ£ησιάζεσθαι, καλ έκ τού προσκολ-
λτΟηναι άνθρώπφ φοβ^υμένφ τδν θεόν. Αέγει γάρ 
οτι ή ρώτησε ν αδελφός τινα τών γερόντων, Τί ποιή-
cc), Πάτερ, ίνα φοβούμαι τδν θεόν; Καλ λέγει αύτφ 
ό γέρων,Τπογε , κολλήθητι άνθρώπφ φοβούμενο» τδν 
Ηεδν, καλ έκ τοΰ φοβεισθαι αύτδν τδν θιδν, διδάσκει 

ή φοβ.Γ-Οα: τδν θεόν. Έκοιώκομεν δέ τδν φόβον 

beniia* r^ntinisiitur, quique vcsperc a se ipso ratio-
ucin c x i g i l , qiiontadmoduin dic ambulaverii : mane 
si ir . ihi iT, qtio pucio noclcm iranscgerit ; el qui 
ii.liil de sr juaisuutpscrit, quiquc viro limcnli i)« um 
atl!ia!S<M i l . Qnatsisse ciiim aimir a scniore fnitrom 
;.).<iua<id<>, qnitl agerct ul Ueiim liinerot, nrspoti-
disscqnc SiMicm : I , ei bommt limenii DCIIIII lc 
bubjice; quo)ii ciiui limuoiis, Deum quoqnn m t i -
iu»'.'is nrccssA c.ixi. Abigimus auloui a iuiW\» D i ιί-
tnjicni, i i ini bis qmr d ix i i i i i is . coi !:;t i,» < j . ; i -



U,G5 D O C T K I X A IV. lutf 
τ ,ύ Ηεού άφ' ημών, έκ τοΰ ποιείν ημάς τα εναντία Α mur ; cum scilicct immemoiYS mortii cl gein-i.ti.t: 
τούτων, έκ τού μή Εχειν μνήμην θανάτου, μηδέ κο­
λάσεων, έκ τού μή προσέχειν έ αυτοί:, έκ τού μή 
έρευνάν πώς παρήλθομεν, άλλά άδιαφόρως ζήν» καλ 
.μετά αδιάφορων άναστρέφεσθαι* έχ τού πα££ησιάζε-
σθαι· τούτα έστιν χείρον πάντων, τούτο έστιν ή τε­
λεία απώλεια. Τί γάρ ούτως εκδιώκει τδν φόβον τού 
Θεού, άπδ τής ψυχής, ώς ή πα^ησία; Τούτο δτε 
ήρωτήθη 6 άββάς Άγάθων περλ τής π α τ η σ ι ά ς , εΐπεν, 
δτι έοιχε καύσωνι μεγάλω, δστις δταν γένηται, πάν­
τες φεύγουσιν άπδ προσώπου αυτού, καλ τών δένδρων 
δέ τδν χαρπδν διαφθείρει * Βλέπεις, κύριε, δύναμιν 
πάθους; βλέπεις όργήν; Καλ πάλιν ερωτηθείς, Να\, 
ούτως χαλεπή έστιν ή π α τ η σ ι ά ; λέγει* Ούκ έστι πά-
Οο; χαλεπώτερον τής πα^ησίας. Γεννήτειρα γάρ 

pcrpcluq sumus, cum mi.sqiiaiu senilamur viaa Μυ­
εί™*, cuin nullam de noi.is curain gmutus, cuni 
sine ratiooe vivimtis, cum conauciiidinein eum bis 
babcmus quibus inimica raiio <*sl, cum de nobi* 
admodum pnesiimiinus; qno sauc jiihil csl dtlerius: 
in lioc cnim exlreinua e&l inloritus. Quid enim hdc* 
ab anima dcpellil limoretu Doi, ul sui ipsius pra*-
nunpiio ? Hirtc rogalus abbas Agaiiion dc μι xsuni-
plioue quidiiam cssci,iliaui suiumuasui c<»iipaiavil, 
qui cum cxcaudcKcerel, procul oiimes abi^cret, qui 
arborum poiua viiiarct. Cemis aftciu» hujus quania 
til vis, quanliis impcius ? Cumqttc ruisum lOgarc-
lur an gravis esset,el diflicilis prasomplio , n *|H»II-
dil nulluni esse viliorum gravius, uipule qua» cun-

έστι πάντων τών παθών, επειδή αύτη εκδιώκει τδν Β ciomiii vilionnn maler ol goniliu. csacl. Qua-ιι 
φόβον τού θεού άπδ τής ψυχής. Εί γάρ τψ φόβφ Κυ­
ρίου έκκλίνει πάς άπδ κακού, πάντως όπου ούχ έστι 
φόβος θεού, εκεί έκαστον πάθος. Ό θεδς (&ύσηται 
τάς ψυχάς ημών άπδ τού όλεθρίου πάθους τής πα£-
£ησίας. 

<7*. Έστι δέ καλ πολύτροπος ή π α τ η σ ι ά . Πα£-
^ησιάζεταί τι; καλ διά λόγου, καλ δΓ αφής, καλ διά 
βλέμματος. Έρχεταί τις άπδ πατησ ιάς χαλ είς τδ 
άργολογείν, καλ είς τδ λαλείν τά κοσμικά, καλ είς τδ 
ποιείν γελοία, καλ κινείν γέλωτας άσεμνους* π α τ η ­
σιά έστλ καλ τδ άψασθαί τίνος δίχα ανάγκης· τδ έκ-
τείναι χείρα κατά τίνος γελώ ντο:, τδ ώθήσαί τινα, ή 

benc clsapieuler illam dixit vitium oiiiiiiuiii g<4-
iiitricem, qu«c liniorcm Domini ab anima pi lleret I 
Sieiiim limore Domiui dccliiiat quis a malo; ubi 
igilur is uon fucrii, omne ui ίιιώι viiium, ontiie 
ntatum necesse esl. Eripjal 110» Oomiuus ab bac dc-
(esiabdi pnesumplionis pesie. 

YI. Pluribu* aulcm modi.s pr.usumere quis dici* 
tur, scrmoue sciliccl, laclu ei vi*u. Pi-aebiiiuit quis-
quis vana cl oliosa loquitur. Pia;suniii qui ea qua» 
sxculi sunt, enarrat, qui ridrnda facil, qui tafleros 
a gravilale avocat cacbinno. Prxsuiiiplio esl ι liaui 
cuin quit» absqnc i.eccesitale uiluiii coniigeril , 
exicnderilvc uianuiii in aliiiai ridentein, iiupule-

άρπάσαι τι παρ* αυτού, τδ προσέχειν τινλ άναιδώς. ^ ril aliquein, vel violentei quidpiam ab eo rapueril 
Ταύτα πάντα έκ τού μή είναι φόβον θεού έν τή ψυ­
χή* έρχεται δέ έκ τούτων κατά μικρόν τις καλ είς 
τελείαν καταφρόνησιν. Διά τούτο δτε παρεδίδου ό 
θεδς τάς έντολάς τού νόμου, έλεγεν · ΕνΛα€ε7ς 
χοιείζε τονς νΙοϋς ΊσραήΛ. Δίχα γάρ εύλαβείας 
ουδέ αύτδν τδν θεδν τιμά τις, ουδέ προσέχει άπαξ 
οιαδήποτε εντολή. Διά τούτο ουδέν δεινότερον τής 
πατησιάς* διά τούτο γεννήτειρα έστι πάντων τών 
παθών * επειδή έκβάλλει τήν εύλάβειαν επειδή διώ­
κει τδν φόβον τού θεού* επειδή γεννά τήν καταφρό­
νησιν, έκ τού έχειν ημάς πα££ησίαν μετά αλλήλων, 
καλ άναιδεύεσθαι πρδς αλλήλους* καλ λαλείτε άλλή-
λοις κακώς, καλ πλήσσετε αλλήλους. Καλ έάν ίδη τις 
έξ υμών τί ποτε μή ωφελούν, απέρχεται, φλυαρεί 

aut impudeulcr ocnlos ίη quempiam injecerit. Ha;c 
oniuia prxsumpiio facil. lkec Qmuia paiiniur, CUIM 
divino liuiore vacat aniuia. Labilur autem ex ln<* 
sensim quis in pcrfcciutn contempiuiii. Quare cutn 
legis praecepta darct Deus, dixit: Veueramini ftlios 
hrael. Abaque cnim mulua reverenlia colil iieuio 
Beum, ueque uui etiaiu soli ac mininio pracrpio 
394 ρο^*»ί adbaerere. Nibil igilur pnesuiiipiiuno 
gravius,quae vilioruiu omniom el niater csl ct gc-
iiilrix. llaic «nim reverciUiam muiiiam a nol>is al.-
dacil, ba*c limorem Dei abigil, hxc coulciiipiuui 
parii. Ex prnesmnplioiie oamque ftl impudcnier, 
ul vosinlcr vospIcrutnqiieagati8,malc colloquaniitii, 
inuluie divcrberaitouibus lascivilalis. Ilinc cst ul 

αύτφ, καλ βάλλει είς τήν καρδίαν άλλου αδελφού αύ· D cum videril quis veslruin aliquid inulile et vainiiu, 
τού* καλ ού μόνον δτι αύτδς βλάπτεται, άλλά βλά­
πτει χαλ τδν άδελφδν αύτου, βάλλων είς τήν χαρδίαν 
αυτού ίδν πονηρόν. Καλ πολλάχις είχε τδν νούν αύτου 
είς προσευχήν, ή είς άλλο καλδν πράγμα, καλ απέρ­
χεται εκείνος, παρέχει αύτφ είς τι άδολεσχήσαι, καλ 
ού μόνον εμποδίζει τή ωφελεία αυτού, άλλά καλ πει-
ρασμδν φέρει αύτώ. Καλ ουδέν τούτο βαρύτερον, ουδέ 
όλεθριώτερον τού τινα μή μόνον έαυτδν, άλλά καλ 
τδν πλησίον βλάπτειν. 
I i i l : qua malilia nulla gravior esl aul pcrniciosior, 
apjKias. 

Ζ'. Διά τούτο καλόν έστιν, ίνα έχωμεν εύλάβειαν, 
αδελφοί* Γνα φοβώμεθα τήν βλάβην εαυτών και αλ­
λήλων, ίνα τιμώμεν αλλήλους, καλ ίνα σπουδάζωμεν 

ftalim abcal, el illud garmla lingua ubiquodi^st-
minel, ei alterius fratris fnenii ac auinio ingcrai, 
uec conientus sibi ipsi nocuisse uisi iu cominuiie 
damnuin ci fratrem irahal, parvainquc -jeriigJiiGin 
illius cordi iminiuat. Alius alleri foue dutn oratione 
vacal, vel aliud quid boni opcralur, su^rveiierii 
fralcr fulile aliquid affcrena, de quo inaniter iuler 
se colloquanlur; ncc solara abca uiililale illuro abf-
l i a l i l , eed ctiam in leuiaiioiicni coinniuiiem ira-

ui scibccl noutibi soluiii, scd ei proxiiuo noccrc 

VII. Absil autctn a nobis, fralres, ulboc aganrns. 
Sei vcnius muluam rcverciiliam, limcanxus cuimnu-
nia damna, iuviceiu uobis dclcramus. Siudcainus 
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ιιι· iHClcmus, D C vagemitr ocutis, ne vultus nosiros Α μηδέ άνανεύειν. μηδ- είς τά πρόσωπα αλλήλων. Καλ 
crebro coMletnplemur. Nam illud quoquc pi;csuin 
piiouts esi gentjs, ul majorum iuit senienlia. Pra> 
icrtaai fralrem consptcias perperam quid facieuiem, 
ne illutn spcrnas, ne conspuas, ne taceas ac perire 
periiiitlas ; neque eiiaro i 11 i inalcdicas aul tibiqnc 
diffames, sed coni niiscricordia el tiiuore Dei ill i 
revela qui possii cuin crigcre. A u l l u le ipse fralrem 
compctla cum bcncvolcntia ot inansuctudine, dicens : 
Ba veniam, o lwrro , nri fraier, video quod boc rei 
sine dubio ιιοιι beiie agas. Quod si le non audierif, 
alieri diras iu quu videris cuin lidem habere, vel 
eliam praposiio aui abbaii pro peccati magniludi-
«<·; ac demde securtis csio : ut auiem diximus, 
ravcat quivis hoc agat alia inlemione atque animo, 

ούτο γάρ,ώς είπε τ ι ς τών γερόντων, είδος έστι παρ­
ρησίας. Καλ έάν συμβή τινα βλέπειν τ!*ν άόελφδν 
αυτού άμαρτάνοντα, μήτε καταπτύση αυτού, χαλ 
σιωπήσει και αφήσει αύτδν άπολέσΟαι, μήτε πάλ.ιν 
λοιδορήσει αύτδν, μήτε καταλαλήσει αυτού, άλλ Α 
μετά συμπαθείας καλ φόβου θεού είπη τώ δυναμένη» 
διορ0ώ7ασθαι αύτδν, ή αύτδς λαλήσει αύτώ μετά 
αγάπης κα\ ταπεινώσεως λέγων Συγχώρησον, αδελ­
φέ μου, οτι, ώς άσύστροφος βλέπω, δτι τάχα ού κα-
) ώ ; ποιούμεν τόδε τδ πράγμα. Καλ εάν μή άκούση, 
είπε άλλψ, είς δν βλέπων δτι έχει πληροφορία ν , ή 
είπε τώ επιστάτη αύτου, ή τψ άββά πρδς τήν δύνα­
μιν τού σφάλματος, καλ άμερίμνει · άλλ*, ώς είπο­
μεν, σκοπώ τοΰ διορθωθήναι τδν άδελφδν αυτού εί-

, . , . ^ , . . - ^ " Γ · -» Λ ' ' ' 

quam fralris agendi : ιιοιι per gaiTiililaiem, non per Μ φλυαρίαν, μή καταλαλών, μή έξ 
iufamiam, uon per coulemplum ipsius, non ut in 
exeinplum alioium Irabat, non ul judiccl eum, uon 
pranexens gimiilalioue correctionem.Quod si b a b r l 
iu sc quidpiuin borum quac praedixinius, ut scilicct 
(telalor fralris sil apud abbaicm nocendi consilio, 
non sludio corrigcndi, pcccatum est ci inramia. 
Scriilabiiiir priuio cor suum diligcntissinic; et si 
simulialis iusliuciu aul odio boc se facere scnserit, 
absiincbil neque dicel. Si auiem cum viscera sua 
riiligcnier riinalus fueril, srse cognoveril corre-
c l ionis i l cbarilalis gralia id facere, impediri aulem 
a cogilalione scrupulosa quadain, abbali bumiliter 
et suum ct proximi pcccaium pandal, dicatqae 

ουδενών αύτδν, μή θέλω ν αύτδν. φησλν, παράδειγμα -
τίσαι, μή κατακρίνων αύτδν, μή σχηματιζόμενος 
δήθεν διόρθωσιν · έσωθεν δέ έχων τίποτε τούτων J ν 
ε ίπον δντως γάρ αύτψ τφ άββά αύτιύ · εάν λ ίγη 
τις, και μή λέγη διά τήν διόρθωσιν τού πλησίον, ή 
διά Ιδίαν βλάβην, αμαρτίας έστί· χαταλαλιά γάρ 
έστιν. *Αλλά ψηλαφήσει τήν χαρδίαν εαυτού, εί ένη 
χίνησίν τινα εμπαθή, καλ μή είπη. Έάν δέκαλ βλέ­
πει έαυτδν μετά ακριβείας, δτι διά τήν συμπάθεια*/ 
και ώφέλειαν θέλει είπείν, δχλεϊ δέ καί δ λογισμός 
τις έσωθεν εμπαθής, άναγγείλαι τώ άββά μετά τα-
πεινώσεω;, καλ τδ ίδιον καλ τδ τού πλησίον λέγων, 
δτι Ή μέν συνείδησίς μου μαρτυρεί μου δτι διά δ ρ θ ο ι -

couscienlise testiinoiiio id facere ut corrigat; ver- r

 σ ι ν ° ^ · ω ειπείν, άλλ' αισθάνομαι δτι έσωθεν 
- . ι _ ι. . . . . . ^ ν . » . . } . * . . » . . . ^ . . / . ^ » I T V - * C » U A I I — Λ bcrari Utneii se a lurba quadam cogilaiiotium, ila 

ul ignurcl, an adversum Irairem quidpiam liabeat, 
an liajc calumtiia sit a qua ioipediatur loqui c l corri-
g< r«\ Cui |x>sluiodum respondcal abbas, dcbcal 
neciie illud diccie. F i l aulem boc el aliquando, 
ncc propler commodum aul damnuin fralris, nec 
pioplcr inimiciliam ultam : scd ex quadam male 
loquciidi cunsaeludiiic. E l quis, oro, bujus garruli-
tatib usus ? sa*pc cnim Gl ut rcsciscal postmodum 
fraier sibi dctraclum esse, el pcrturbctur molc-
siii<|ue non modica afTiciaiiir : el hoc allerum quo-
quc daniuuni acccdal. Quod si (ul praclati sumus) 
id fial ob uiiliialein ct coimnodum fralris, non pa-
lilur Dcus illuin perturbari aul fluctuare, non an-
giibliam, ιιοιι danuiuin accederc. 

VIII. Cutaic igilur c l liiiguam cobibcrc, ne quis 
proxinio inala loqu;>(ur, nec ullum vcrbo aul uiu-
bra, 395 a u ( r e> a u l quovis omnino alio modo 
Γι-rial. Mcque sitis pruricntes auribus : ne scilicel, 
luui quis audi^ril quidpiam de sc malcdiclum, pru-
rilu illico pcrculiatur : el ipse quoque vel malo 
iispondeat vol perlm bclur ab co. Non enim lalia 
coitccituilos alhlelje agcre consueveriitit, non qni 
pro saiuie desudaiil. Poisidctc litnorciti Bei, ei mti-
tna rcvereulia vos pr^venile : vobis obvii csioic : 
iiM.bnalc capita vcsira : buiiiili.iniini in conspeclu 
Miinini Dci ol iu conspcclu fralruiu : subjicilc pro-
piiam vokutlalein. Bonum, iiiqtiam,ypus aggrediuir 
qui lioc facil, <μιί edvcnicnli fralri cedit, qui bouo-

λογισμδς μεμιγμένος. Είτε επειδή έσχον ποτέ κατά 
τοΰ αδελφού, ούκ οιδα· είτε συκοφαντία έστ\ Οέλουτα 
έμποοίσαι μοι είπείν καί γενέσθαι διόρθωσιν, ούκ 
ο*.οα. Καλ λοιπδν ό άββάς λέγει αύτψ, εί οφείλει εί­
πείν, ή μή είπείν. Έστ ι δέ ότε λέγει τις ούτε διά 
ώφέλειαν τού αδελφού αυτού, ούτε διά Ιδίαν βλάβην, 
ούτε κατά μνησικακίαν τινά, άλλ* ούτως απλώς δι-
ηγούμενος, ώ; άπδ άργολογίας. Κα*ι τίς ή χρεία τής 
φλυαρίας ταύτης; Πολλάχις δέ και μανθάνει δ άδελ­
φδς δτι ε:πε περλ αυτού, χαλ καταταράσσεται, κίλ γ ί ­
νεται έκ τούτου θλίψις, γίνεται καλ άλλη προσθήκη 
βλάβης. "Οταν γάρ λέγει τις δι* αυτήν τήνώφέλε·αν, 
ώς είπομεν, καλ μόνην, οΰ συγχωρεί ό θεδς γενέσθαι 
ταραχή ν ούκ άφή παρακολούθησα ι θλίψιν, ή βλά-

D β γ ) ν · 
Η'. Σπουδάσατε δέ, ώς είπομεν, καλ τηρείν τήν 

γλώσσαν υμών, ίνα μή λαλεί τις κακώς τψ πλησίον, 
μήτε πλήσσει τινά, ή λόγω, ή έργψ, ή σχήματι, ή 
οίωδήποτε τρόπω· μηδέ έσεσθε εύκνιστοι* ίνα μή 
δταν ακούσει τις υμών παρά τού αδελφού αυτού 0ή-
μα, ευθέως κνίζεται, ή χαλ αποκρίνεται αύτώ κσκώς, 
ή μένει Ολιβόμένος κατ* αυτού. Ούκ είσλ ταύτα θε-
λόντων σωθήναι, ούκ είσλ ταύτα αγωνιζομένων. Κτή-
σασΟε τδν φόβον τού θεού, άλλά μετά εύλαβεία;, ίνα 
απαντάτε άλλήλοις, έκαστο; χλίνων τήν κεφαλήν αυ­
τού Εμπροσθεν τού αδελφού αυτού, καθώς είπομεν, 
έκαστος ταπεινούμενο; ενώπιον τού θεού, χαλ εν­
ώπιον τού αδελφού αυτού, και χόπτων αύτψ τδ θέλημα 
αυτού. "Οντως καλδν, έάν τις ποιή πράγμα, χαί 
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παραχωρήσει τψ άδελφψ α ντου, και προτιμήσει αύ- Α re praevenil : coiisequittir plus coinmodi qtii c.<«dii. 

( ό ν ωφελείται αύτδς δ παραχωρήσας πλέον έχείνου. 

Έ γ ώ ο»κ οιδα έμαυτδν ποιήσαντά ποτε αγαθόν. 

Άλλά εί δλως έσκεπάσθην έχ τούτου, οϊδα δτι έσκε-

πάσθην, δτι ουδέποτε προέκρινα έμαυτδν τού αδελ­

φού, άλλ* άε\ τδν αδελφό ν μου έβαλον έμπροσθεν 

μου. 

θ \ Ποτέ δντος μου Ιτι έν τοΙς τού άββά Σερίδου, 

ήσθένη*εν δ υπηρέτης τού γέροντος τού άββά Ιωάν­

νου τού χατά τδν άββάν Βαρσανούφιον, χαι επέτρεψε 

μοι δ άββάς υπηρέτησα ι τδν γέροντα. Ούτως δέ 

ήσπαζόμην τήν θύραν τού κελλίου αυτού έξωθεν, 

ώσπερ προσκυνεί τις τδν τίμιον σταυρόν. Πόσω γε 

μάλλον τδ υπηρέτησα ι α ύ τ ψ ; τίς γάρ ούχ ήθελεν 

άςιωθήναιτοιούτου αγίου; Είχε δ έ κ α ! λόγον θαυμά­

σιου, χαι καθ'έκαστον άε\ μετά[τδ]πληρώσαί με τήν Ν oxplelum m i n i s l c r i n u i incl inalo corpore i l l i reve-

eo cu i cedi l t i r . Ego me ipsum uovi n i ! boni aneie, 
sed quod iMijnt» v i l i i omnino expers s im c l vaou.is, 

lioc ul iqi ie n o v i . Neque e m m me abquando I r a -
1111:11 cuiqir;>tn anleposui, aed qucmvis m i l i i scu»p<r 

judicav i prarslare dcbcie . 

IX.Cum esscin aliquando apud abbalem Sertiluiit , 

aegrolarc c o n l i g i l minis l r t im abbalis Joannis : qi»a-

re m i b i i m p c r a v i l abbas scniori u l deservircm. I'.g:i 

voro oner i subicns, sic cclluUe ipsiut osliunt obsei-

vabam, ut q u i prcl iosam crucem a d o r a t : quan:o 

i g i u i r ntagis cum i l l i ni i i i istrarem ? Qtiis enim ιιοιι 

opl i i rc l lam sanclo b o m i n i dcservire? Erat a u i w i i 

suavi c l admirando eloqtiio. Quare cgo quoiidie posl 

ύπηρεσίαν αυτού, έβαλλον αύτψ μετάνοιαν ίνα λάβω 

παράθεσιν πσρ' αυτού καί αναχωρήσω, καί έλάλει 

μοι πάντως. Είχε γάρ δ γέρων τέσσαρα βήματα, κα\ 

ώς ίίπον · καθ* έσπέραν, ώς ήμελλον άναχωρείν, 

έλεγε μοι πάντως έν έκ τών τεσσάρων, κα\ έλεγεν ού-

τυ>ς · t Φησιν άπαξ · » ούτως γάρ ήν ή συνήθεια τού 

γέροντος έν έχάστω (δήματι λέγειν · ι Φησίν άπαξ, 

αδελφέ, ό θ ε δ ς φυλάξειε τήν άγάπην.» Είπον οί Πά-

τρες, Τδ φυλάξαι τήν συνείδησιν τού πλησίου τίκτει 

τήν ταπεινοφροσύνην. Πάλιν τή άλλη εσπέρα έλεγε 
μοι * c Φησίν άπας, αδελφέ, ό θεδς φυλάξειε τήν 

άγάπην. ι Ειπον οί Πάτρες· Ουδέποτε έβαλον τδ 

θέλημα μου έμπροσθεν τού αδελφού μου. "Αλλοτε 

πάλιν έλεγε * c Φησιν άπας, αδελφέ, ό Θεδς φυλάξειε 

τήν άγάπην. » Είπον οί ΙΙάτρες · ι Φεύγε τά ανθρώ­

πινα χα\ σώζη. » Πάλιν έλεγε * «Φησιν άπαξ, αδελφέ, 

όθεδς φυλάξειε τήν άγάπην.» Είπον οί Πάτρες· ι Α λ ­

λήλων τά βάρη βαστάζετε, καλ ούτως αναπληρώσατε 

τδν νόμον τού Χριστού. » Πάντως είχεν ό γέρων μίαν 

παραγγελία ν δούναί μοι έκ τών τεσσάρων τούτων, 

ώς άνεχώρουν καθ* έσπέραν, ώς τίς ποτε παρέχων 

τινι εφόδια. Και ούτως είχον αυτά είς φυλακήν όλης 

τής ζωής μου · και δμως καίπερ τοιαύτην πληροφο-

ρίαν έχων είς τον άγιον, καί ούτω διακείμενος περ\ 

τήν ύπηρεσίαν αυτού * ίνα αίσθωμαι μόνον ότι τίς 

ποτε τών αδελφών έθλίβετο ζητών ίνα αύτδς υ π ­

ηρέτηση αύτψ. 'Απηλθον ούν πρδς τδν άββάν, χα\ 

παρεχάλεσα αύτδν λ έ γ ω ν , δτι Τψόε τ ψ άδελφψ 

r c i i i i a m exbibebam, u l data venia e i acccpia beno-

dicl ione discedercm. E l semper i l le m i b i a l iquid 

quod i n s l r u e r c l a»diiicai-et(|iie, lo'|uebatur. H a b u i l 

aulem sencx qualuor verba i n ore consueta, quoruin 

uuum recessuro m i b i ad vesperam sempcr c o i n m r -

morabal . Mos aulem scniori e r a l anle omi icm nar-

rai ionem suam boc pracponere : t Conscrvel , f i a i c r . 

Deus cbar i ia lem n i i i i u a m . > Quod c u m lioc quoqne 

leinpore m i h i d i x i s s e l , a i b i l r a l i s u n l P a l r c s cuslu-

diam propria? consi i a i i k e erga p r o x i m u u i parare 

b u m i l i l a t e m . In sccmula quoque v c s p c r a d i x i l m i l i i : 

t Couservel , fraier, Deus nnit i iam cbariialciti.» A r -

b i l i a i i s u u l Palres voluniatem propriam fratcma* 

hunquam anteponcndam. T c i i i a vespera a i i : i C o u -

' servet, f iater , Deus mutuam chari ta iem. > Dixerui i t 

Palres : < Fuge bumana lix-c, e l sa lvaber is . i Quarto 

die d i x i t : c Consc ivc t , f ra ier , Deus muluani c l i a r i -

l a l c m . ι D i x c n i i i t Palres : c Inviccm s i fcramiis 

onera noslra , i l a C h r i s l i legetn compleltiros. ι S i c 

Sfmper consucvcral senex ex bis unam m i l i i quo-

vunquc die senlcnl iam commemorare, t a i i q i n m 

al iqi i id v ia l ic i prscsiaus. Quas omnes in viiae iw;v 

cnslodiam scrvavi seiupcr e l l c u u t : lanta iide crga 

sancl iss imuni Pairero f u i , dum i l l i m i i i i s l r a i v i n . 

C u n i aulcm semcl lantum iu lc l iex isscm uuiini e 

f ia i r ibus a iDic ium, q u i id n i i i i i s lor ium ini l i i oxopia-

r e i e r i p e r e , abbaiem adi i s t a l i m . e l arc i io fraire m -

gavi P a l r c m . cjns animo u l inorein gereret, ψηη\ 

μάλλον πρέπει τούτο έάν συνορφς, κύριε. Κα\ ού συν- D id ininistej iuni e l i m i n i i s multo mc nielius «ΧΜΜ|ΙΙΪ 
εχώρησέ μοι ούτε ό άββάς, ούτε αύτδς δ γέρων. Πλήν 

τέως έγώ έπλήρωσα τήν δύναμίν μου είς τδ προτι-

μηθήναι τδν αδελφό ν. Κα\ δτι έποίησα εκεί εννέα 

έτη, ούκ οίδα λαλήσας τινί 0ήμα σ α π ρ ό ν καίτοι 

έχι^ν διαχονίαν, ίνα μή τις είπη δτι ούκ ει/ον. 

Γ. ΚΛ\ πιστεύσατε, οϊδα δτι έποίηιεν εΤς άδελ^δς 
άπδ τού νοσοκομείου έως τής εκκλησίας περίπατων 

οπίσω μου υβρίζων με · κάγώ έμπροσθεν αυτού μή 

φθεγγόμενος αύτψ ουδέ έν £ήμα · άλλά καί δτε έμα-

Οεν ό άββάς, ούκ οίδα τίνος ειπόντος αύτψ, και ηθέ­
λησε ν επιτίμησα», αύτψ, έγώ έμεινα κρατών τού; 

Γόδα; αυτού,λέγων* Μ ή , oii τδν Κύριον, έ γ ω ΐ ο φ ί -

e l vellel e l posscl. Negavit P a l e r , c l neque i p ^ 

neque sencx Iioc permiserunt : cgo lautcii , qt iauium 

in ine f a i i , f i a l r e m mil i i praHuli . Ciuti c i iam annos 

IIOVCIII in eo minisierio f u i s s m , iiunqtiaui iu IVa-

i r c m i l luni «xspui vcrbuui vci turpe \ c l molesiini», 

e l iam cuni adiniriistrationcm aliquam l i a b c i c m , nc-

qite pr ivaius essem oniniuo. 
\ . Quai dicam cvediic. A b i u i i r m a i i a ad « u l e -

siam plcruii iquc me fraler iiis<»clatas est nni l i i s 

cunvici is et coi itumeli is ; cui ogci i iuuqiiai i i uc v«r-

buai quoil i ibei uuum coulra icspondi . Quin p«ams 

ct cuni id rcsrissel n b l a s , nesii« quo rclcnMiu». 

dct rcvisschpit* i l i m i i o l jut^are , procidi <*go ad p i k -

dos P j h i s 3 9 6 obsccraus por Jtsum (^lnislum 
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rxciitat. 391 ' s ' g i lw pcrfeclus limor ab haccba- Α τέλειος φόβος ό έκ τής αγάπης ταύτης γινόμενος, 
rilsite dcsccndcns isagogicuni porro abigit. Hinc ait 
Apostolus, quod pcrfecta cbarilas foras einiilil l i -
ir.orrm. Fiei i aulem ncquil ullo pacto (I), ut pcr-
fc«ins alitcr quam per isagogimm iulroducalur. 

II Tivs rnim stinl condiliones c l slalus (wl divus 
Girgiiriusaii), quibtis Deo graii esse possuinus. Si 
mini ponnain formtdamus, in servili statu stuiius. 
Si Μ ro iucrcedis lucra conseclanles, ulililalis c l 
coiiiniodi proprii gratia divina maudala peraj;imd8, 
iurrccnariis assiiuilamur. Sin autem bono el bone-
8io proptcr sc ipsum adbiercamus, in filioruni ge-
nere suiiius. Filius enim ubi ad prudentiam discre-
I oncinqiic perveneril, palerna vola exscquilur, non 
limorc scilicel plagarum , non ciiam mercedis el 

έξω βάλλει τδν είσαγωγικδν φόβον. ΚαΛ διά τούτο 
λέγει, δτι ή τελεία αγάπη έξω βάλλει τδν φόβον. 
Αδύνατον δέ έστιν έλθει ν τδν εέλειον φόβον, ει μή 
διά του εισαγωγικού. 

Β'. Τρεις γάρ είσι διαθέσεις, ώς λέγδί δ άγιος 
Γρηγόριος, δι' ών δυνάμεθα εύαρεατήσαι τώ Θεψ. "II 
γάρ φοβούμενοι τήν χόλααιν, εύαρεστούμεν καλ 
έσμέν έν τή καταστάσει τοΰ δούλου· ή τά έχ τού μι­
σθού κέρδη διώκοντες, τής εαυτών ένεκεν ωφελείας 
πληρούμεν τά προστεταγμένα, και χατά τούτο προσ-
εοίχαμεν τοις μισθίοις· ή δι* αύτδ τδ χαλδν, xcA 
έσμέν έν τή καταστάσει τού νίού. Ό γάρ υΐδς δταν 
έλθη είς φρόνησιν, ποιεί τδ θέλημα τού πατρός αυ­
τού, ού φοβούμενος ινα μή δαρή* ουδέ διά τδ λαβείν 

p:a?mii cupiditate, scd amore, pielale, obsenantia- Β μισθδν παρ* αυτού, άλλά αγαπών αύτδν, φυλάττων 
αύτώ ίδικώς αυτήν τήν άγάπην καλ τήν τιμήν τήν 
πατρικήν, καλ πεπεισμένος έστιν δτι πάντα τά υπ­
άρχοντα τού πατρδς, αυτού έστιν. Ό τοιούτος άζιού-
ται άχούσαι, Ούκ ετι ει δούλος, άλλά υίδς χα\ κληρο­
νόμος θεοΰ διά Χριστού* δ τοιούτος ού/. έτι φοβείται, 
ώς είπομεν, τδν θεδν, κατ* εκείνον δήλον δτι τδν είσ-
αγωγικδν φόβον άλλά άγαπφ, ώς λέγει ό άγιος Α ν ­
τώνιος u - , t e « Έγώ ούκ έτι φοβούμαιτδνθεόν. » Καλ 
ό Κύριος λέγων τ φ *Αβραάμ, μετά τδ προσενέγκχι 
τδν υίδν αυτού, τδ, Νυν έγνων ότι φοβή σν τότ 
θεόν εκείνον σημαίνει τδν τέλειον φόβον τδν έκ τής 
αγάπης έγγινόμενον. Πώς γάρ ειχεν είπείν τδ. Nvr 
έγνων; *Ηλέησεν , τοσαύτα έποίησεν, ύπήκουσε τού 

£ θεού, κα\ άφήκε τά ίδια πάντα, χαλ παρφχησεν είς 
γήν άλλοτρίαν καλ είς έθνος ειδωλολατρών, δπου ούκ 
ήν ούτε ίχνος θεοσεβείας· χα\ έπ\ τούτοις ύπήνεγκε 
καλ τδν τοιούτον φοβερδν πειρασμδν τής Ουσίας τού 
υίού, καλ μετά ταύτα έλεγεν αύτφ, ΛΤ*τ έγνων δτι 
φοβη σν τόν Θεόν δήλον δτι τδν τέλειον φόβον έλε­
γε τδν τών αγίων. Ουκ Ιτι γάρ ota φόβον κολάσεοι;, 
ή διά τδ λαβείν μισθδν ποιούσι τδ θέλημα τού θεού, 
άλλά άγαπώντες, χαθώς πολλάκις είπομεν, φοβούμε­
νοι ποιήσαί τι παρά τδ θέλημα τού αγαπητού. Καλ 
διά τούτο λέγει, Ή αγάπη έξω βάΛΛει τόν φόβον. 
Ούκ έτι γάρ άπδ φόβου ποιούσιν, άλλ* έχ τού αγαπάν 
φοβούνται. 

Γ . Οδτός έστιν δ τέλειος φόβος, άλλ* ού δυνατδν 
τδν τέλειον έλθείν, ώς προείπομεν, εί μή σχή τις 

iniiium sapieutitc timor Domini >. Ει nirsum : Prin- j) πρώτον τδν είσαγωγικδν φόβον. Αέγει γάρ · *Α/>χή 
cipinm et finis, timor exl Domitti i . Principium di- σοφίας, φόβος Κνριον καλ πάλιν λέγει· Άρχή 
c i l isagogicuin, posl qucm est pcrfoclus is, qui san- χαϊ τέΛος εστίν, ό φόβος τοΰ θεοΰ. 'Αρχήν λέγει 
ciis ilatiir. Isagogicus ighm- liuwr noslri slaluseet. τδν είσαγωγικδν φόβον, μεθ'δν έστιν δ τέλειος δ τών 
l l ic animam nostram pcrinde ac sancia ualura qaac- αγίων. Ό ούν είσαγωγιχδς φόβος, τής καταστάσεως 

* Gcn. χ χ π , 12. * Psal. cx, 18. i Prov. i , 7; ix, 10; ιχιι, A. 

\ A R M S LECTIONES. 
n - " Hocdicttim B. Anlonti occurril iu Apophtliegm. Patrum apud Cotelerium Eccl. Cr. Monum. tom. I , 

pag. 351 n. 52, nlii sic : Είπεν ό άββάς Αντώνιος · *Εγώ ούκέτι φοβούμαι τδν θεδν, άλλ* αγαπώ αύτδν. 
Ή γάρ αγάπη έξω βάλλει τδν φόβον, Dixit abbas Antonius: Ego ηοη amplius Deum limeo, $ed ditigo 
illum, Chaiilas imm foras mitlil limorem. 

(1) Cante lege : nam iniiuit millo pacto haberi rnenla justiiicatur, el in subitariis el niiraculosis 
pos>c limorem lilialcm, quiiiprxcessiTilservilis. Or jnsiiiicaiioitibus. Vide S. Thom. part. n , quast. 
rimarta quidem ilacvenii in pcccaluris jusliiiralionc 415, arl. 7 et 10. 
«•\ii-a sacmnenia, nt baluiur cap. 6 concil Trid (2) CatUe logc, et rcgrcdilor ad notain supc-
A i coi;iingit ir.lcrdiim alilcr, ctim quis pcr sacra- riorcm. 

qu« crga patrern. Pcrsuasus cnim salis csl suuin 
iore quidqnid patns fuerit. Mereiur bic audiic non 
<p:od servus s i l , sed quod filius c l bxrcs Doinini 
iiosui J.*su Chrisli. Hic eliam, ul anle diclum esi, 
ιιοιι m^iuii Dcum limorc isagogico, scd aoial, ut 
aii beatns Anlouius: t Ego iiiisquain Deuin liineo. > 
Ει Dominus cum ad Abrabam dixil posl immola-
lioncm fili»: Sunc novi quod Deum nutuas^ ; de illo 
iitiquo iimor^ dixil , qui ex cbarilate provenit. Quo-
modo cniin sc babcal lioc : Nunc cognovi ? Tanla 
fcccral, omiicni rdiqueral subslantiain suam, pere-
gre profcchis cral in icrram alienam cl ad genlcm 
idolis dedilam, ubi nulluni crat pielalis vcstigium 
aui religiouis. Passits cral ei hanc liorrcndam len-
lalioncm de immolando lilio, ct posl liaec omnia il l i 
d ici lur , Nunc ttovi quia Deum limeas, ad innuen-
diim sciliccl pcrfectum illuin limorem qui nonnisi 
aanctorum est. Ncque enim ob mcium poense aut 
praemii ciipidilate viri sancli, sed amore el benevo-
teuiia sola prsecepla Dei custodiunt, formidanlcs 
qiiidpiam facerc prselcr cjus, qnem diligunt, volun-
taiem. E l binc ai l , perfectum charilatem foras εμεετε 
tunorem. Neque enim ex melu est ut agant, sed ex 
chsriiate u i metuani. 

III. lltc est pcrfccms limor qtii babcrt nullo modo 
polest, nisi isagogicus pnrccsscril (2). Ait enim · 
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I T T L DOCTRINA IV. U6r> 
ημών έστιν ούτος φυλάττει τήν ψυχήν, ώσπερ ή γά- Α dani ab οιιιιιί pravitaie mclnr f l prmegil. Dioitur 
νωσις u άπδ πάσης κακίας. Λέγει γάρ, Τφ φό€φ 
Κυρίου έχχΛίνει χάς άχό χαχου. Έάν ούν έκκλίνη 
πάς άπδ κακού διά τδν φόβον τής κολάσεως, ώς ό 
δούλος δ φοβούμενο; τδν δεσπότην, έρχεται κατά μέ-
ρο; κα\ είς τδ ποιήσαι τδ άγαθδν, κα\ κατά μικρδν 
άρχεται και άνταπόδοσίν τινα τής εργασίας τού αγα­
θού έλπίζειν, καθάπερ δ μισθωτός. "Οταν ουν έμμεί-
νη φεύγων τδ κακδν, ώς είπομεν, διά τδν φόβον ώσ-
π.ρ κα\ δούλος, κα\ πάλιν ποιών τδ άγαθδν διά τήν 
ελπίδα, ώσπερ ό μισθωτδς, χερονίζων u σύν θεφ είς 
τδ άγαθδν, καί κατά άναλογίαν συναπτόμενος τψ 
θεώ. γεύεται λοιπδν, κα\ είς αίσθησιν τινα έρχεται 
αυτού τού δντως αγαθού, κα\ ούκέτι θέλει χωρισθή-
ναι άπ' αυτού. Τίς γάρ αύτδν έτι δύναται χωρίσαι, 
ώς είπεν δ Απόστολος, άπδ τής αγάπης τού Χρι­
στού ; τότε φθάνει είς τδ μέτρο ν τού υιού, και άγαπςί 
δ.' αύτδ καλδν, κα\ φοβείται επειδή άγαπ|. Και ού­
τος εστίν ό μέγας και τέλειος φόβος. Διά τούτο κα\ δ 
Προφήτης διδάσκων ημάς τήν διαφοράν, τούτον τδν 
φόβον έλεγε· Δεύτε, τ έκτα, αχούσατε μον* φόβον 
Κυρ/ου διδάξω νμας. θέτε τδν νούν υμών είς έκα-
στον £ήμα τού Προφήτου* πώς έκαστη λέξις αύτου 
δύναμιν '.χει. Πρώτον λέγει, Αεύτε χρός με* προσκα­
λούμενος ήμάςέπΐ τήν άρετήν. Προστιθεί και τέκνα· 
τέκνα καλούσιν οί άγιοι τούς διά τού λόγου αυτών 
μεταμορφουμένους, άπδ τής κακίας πρδ; τήν άρετήν, 
ώ; λέγει δ Απόστολος. Τεχτία ούς χάΛιν ώδίτω /(έ-
£p'C ού μορφωθή Χριστός έτ ύμίν. ΕΤτα μετά τδ 

cniin : Timore Domiui dccHnat omnis α malo k . Si 
quis igilur a malo dc< linal ob mctum poeu:e, iit sei-
vus esl r qui domimim verclur. St-nsim aittnn cnm 
doclinal a malo, co pervenil ul boiiiim agai. E* dntu 
rclribiitionetn ullain botia? oprralioiiis sperarc in-
cipit, inerccnarius fit. Qui igitur bono inslal, i l 
inalum iugil ob meliim, bic servus cs l : el qtn rur-
sum ob spcm premii, hic mcrcenaritrs. Qui diulius 
in bono commoratur, cum Dco esl, et sccuiiduin 
analogiam Oco adbttret. Deguslat 392 eniin cl pcr-
vcnit in sensum qucnidam veri ipsitts bont, n«c ab 
eo divelli amodo aul vult ant potest. Quisenim jam 
ipsum potest, ut ait Aposlolus 1 a, cliarilaie Chrisii 
ditcllerc? luncque in perfcctam filii niens«ram cl 

B slatiim pcrvcnit, et diligil bonum propfer se ipsum, 
fimctqiic cum diligil. Aiquc bic magnus el perfccitis 
est timor. Ex boc propbeta noe edocet quod limorca 
isli inler se differant, cum ail : Venite* filii * audite 
ttte * timorem Domini docebo »01 Advertitc aui-
mum ad singula propbeue verba : qucniadmoduiii 
unaquxque diclio suminam viin babcat, contcmpla-
nihii. Primum igilur inqnii, Veniie, filii. Ilortuiiir 
nos ad virlutem, cum filii nomen adjicil: filios ciiim 
appellavcre viri sancli conversos ab iitiquilale ad 
jusliliam cl virtuiein, ul ait Aposiolus : Filii* qtios 
itcrnm parlurio, donec Cltristu* formelar in vobis 
Deinde cum nos cxhortaius cssel ad btijuscemodi 
convcrsionem el reformalionem, subjimxil, diccns : 

πρ'ι[7]καλέσασθαι ημάς κα\ προτρέψασθαι έπ\ τήν ^ Timorem Domlni docebo νο$. Conlcmplamiiit minc 
τοιαύτην μεταμόρφωσιν, λέγει* Φόβον Κνριον δι 
δάξω υμάς. Βλέπετε τήν πα^ησίαν τού αγίου. 
Ημείς δταν θέλωμεν είπείν τί ποτε καλδν, άεϊ λέγο­
μεν θέλετε διαλεχθώμεν μικρδν καλ γυμνάσωμεν 
περ\ φόβ^υ θεοΰ, ή περί άλλης αρετής ; Η) δέ άγιος 
ούχ ούτως, άλλά μετά πα^ησίας έλεγε* Αεύτε, τέ-
χτα, αχούσατε μον* φόβοτ Κνρίον διδάξο) ύμας. 
Τις έστιν άτϋρωπος ό θέΛων ζωήν, άγαχών ήμέ-
ρας Ιδεϊτ άγαΰάς; ΕΤτα, ώς τινο; άποκρινομένου, 
δτι Έγώ θέλω, δίδαξόν με πώς ζήσαι, καλ Ιδεΐν ημέ­
ρας άγαθάς, διδάσκει κα\ λέγει* Παύσον τήν γΛωσ-
σάτ σου άχό χαχου, χαϊ χείΛη σον τού μή ΛαΛή-
σαι δόΛοτ. Ιδού τέως τήν ένέργειαν αποκόπτει τού 
κακού διά τού φόβου τού θεού* τδ, Παύσαι τιρτ 

proplietae iiduciam. Nos cum volumus de virtiiiu 
aliqua apud vos verba facerc, semper ita diccro 
consuevimus: An vobis gratum est ut aliquid de Dei 
timorc, vel de qtiavis alia viriulc inler noa dispu-
lcmus? Prophcla auiem non sic, sed ctim fiducia ai i : 
Venite, plii,andile me, timorem Domini docebo vos; 
Quis est homo qui vult vilam, diligit dies videre bo-
no$ ·? Post liaec tanquam aliquo acclamnnie se vel-
le, cl respondcnle : Doce me quo paclo vivam, cl 
videam dies bonos, docel ct a'«i : ΡτοΙΜε linguun 
tuam α malo Ρ , boc cst, nulla tn rc consciciiiiam 
proximi laidas, non obloquendo, non provocaiulo. 
Labia aulem Mf loipianlur dolum, id esl, nihil doli 
incdiieris aul struas in proxiimim. Hinc ail: Proltibe 

γΛώσσάτ σου άχό xaxov* έστι, τδ μή πλήξαι διά D Huguum luam α malo ; el post subdil : Dccliua α 
malo <l. Prinnim particularia qit;*idain delicla langil. 
qualia procacilaicm, inalcdiceniiam ct dolum : st-
cundo de quavis malilia el iuiqiiiiale coinplcxc lo-
cmus esl, ac si dical apoi le : Eugc omnc gcims 
mali, declina »b oiimi rc quai potcalum aul labcm 
ullam prap se ferai. Neqne cum boc dixisj>cl, conii-
cuil; scd addidic, et fac bonum : boc csi, 11011 saiis 
iiliqiie non malcfaccre, ntsi el bene facias; non sa-
lis nulluin Iscdere, nisi ei abcujus misercaris; not» 

2. " CiJat. iv, 10. 11 Psal. xxxni. 13. Ρ ibi I. 11. 

τίνος τήν συνείδησιν τοΰ πλησίον, τδ μή καταλαλή-
σα·., τδ μή παρόξυνα ι* τδ δέ, Τά χείΛη σον μη Λα-
Λήσαι δόΛοτ, έστι, τδ μή δολιεύσασθαι τδν πλησίον 
είτα επάγει· "ΕχχΛινον άχό χαχου. ΙΖιπε πρώτον 
μερικάς τινας αμαρτίας, τήν καταλαλιάν, τήν δολιό-
τητα, και ούτως έπήγαγε περιεκτικώς περι πάσης 
τής κακίας, τδ, "Β^κΛιτοτ άχό χαχου9 οίον, φεύγε 
απλώς πάν κακδν, έκκλινον άπδ παντδς πράγματος 
φέροντος άμαρτίαν. Ούκ είπε τούτο πάλιν μόνον, 

k Prov. xv, 27. 1 Βοιιι. νιιι, 35. 0 1 Psal. ΧΧΧΙΜ, 
α ibid. 15. 

" GiHclcrius 
Cov. 

\\H\JE LEGilO.NKS. 
Eid. Cr Monum. Ι0111. II, pag. 5!>i, a 1 "gonduin pulal γνώσις. n Χ?ρον·'ζων. χρονί-

I 
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\m S. DOROTHEI ABBATIS 1CC4 
snlis non odisse, nWi t l dili^amus. Bone igilur con- Α έσιώπησεν άλλά προσίθηκε · Λ'«ι χοίησον Λγα-
irt:i« tini propbcla a i l : Dedina α rnalo, ct fttc bonnm : 

o: irmht Ciiim nobis cotiscqticuliam Iriuni illorum 
sltiiinm, de quibti* locuti sup.rius siimiis. Quomo-
ib» stilicTl cx lirnorc D(»i pervenilnr in decliitaiio-
IUUII mal i , ei posl convoisioncm ad bonum con* 
fin'nJ:tur. Cuin ouim qiti» dignus liabiluseat ad ma-
Inιιι lorposc<Te et ab co iugfre, necessario adjtttus 
a sii|H$ris, bontim operattir. Haec ubi dtxtl preclare, 
itiicri <ons<quenler : Ixqxire pacem et persequere 
eauu Nec inquire tanlum d ix i l , sed el acrius ia*a-
c<are% tit coinprcbcndas caro. 

Oor- Ιστι γάρ δτε ού κακοποιεί τις, ου μέντοι κα\ 
άγαΟοποιεϊ · Ιστι πάλιν δτε ούκ αδικεί τις, ού μέν­
τοι και ελεεί · έστιν δτε ού μισεί τ ις , ού μέντοι καλ 
αγαπά. Καλώ; ούν είπεν ό προφήτης, "ΕΧΥΛΜΟΤ 
ύπό χαχον χαϊ ποίησοτάγαβότ' Ιδού δεικνύει ήμιν 
τήν ακολουθία ν έκείνην τών τριών καταστάσεοιν ή ν 
προείπομεν, πώς διά τού φόβου τού θεού έχειραγώ-
γησεν είς τδ εκκλιναι άπδ κακού, καλ ούτω προτρέ­
πεται έπιβήναι καλ τού αγαθού. Έάν γάράξιωθήτις 
άργήσαι άπδ τού κακού καλ φυγείν άπ ' αυτού, φυ­
σικώς λοιπόν ενεργεί τδ άγαθδν, οδηγούμενος ύπδ 

των αγίων. Ταύτα είπών πάνυ καλώς καλ ακολούθως επιφέρει τ δ , Ζι\χι\σοτ εϊρήη\ν χαΧ δϊωξοΓ «£·-
r ·}*·· καλ ουκ είπεν, ζϊ\ζησον% μόνον, άλλά δρομαίως χαταδίωξοτ, ίνα καταλάβης αυτήν. 

IV Aitifiiiim, obsccro, Iiaec adverlitc ad dicta, ei Β Δ'. θέτε πάνυ τδν νούν υμών είς τδ £ητδν του:ο» 
coiilctiiplaiiiiiii Piophct-c siudium ct diligentiam. 
ίurn digtuis qtiis liabilus e s l , ut queal a malo dc-
i l inaic, c l bene facere Deo favenlc, ei viriulcm 
v\nrcri»; illico iufcrutiiur ei hoslilia bclla. Οοη­
ι- ··» lal igilur, diniical, laborai, obceriitir, veritus non 
F O ! U U I , iitt mrsiis in malum decidat (ul superius de 
κ«τν«· dixtmtis), s:d eliaiu frelua praemio ac mcr-
('<!«' boui, ut mercenarius. Dum igitur oppugnatur 
< t rcpugiial, dum luctauir, agit bonc : scd mulla 
cnm angusiia, nmllo cnm laborc. At ubi coelilus a 
1) ο vtiicrit auxitiiun, tunc babilus boni in eo lieri 
tr.ripi!, iuiic rcqnicm iiileiligit 3 9 3 el coniuetur , 
i i i i H ' illi accimuilata pax advenil, liinc cognoscit ct 
£tMfU quid lalwris ia bcilo s i l , quid gaudii ct l « -

καλ βλέπετε άκρίβειαν τού αγίου· δταν άξιωθή τ ις 
έκκλίναι άπδ τού κακού, καλ σπουδάσει σύν θεώ λοι­
πδν καλ ενεργή σα ι τδ άγαθδν, ευθέως επέρχονται αύ­
τ φ οί πόλεμοι τού εχθρού. Αοιπδν αγωνίζεται, κ ' -
π ι$ , συντρίβεται, ού μόνον φοβούμενος άποστρέψαι 
πάλιν είς τδ κακδν, ώς είπομεν περλ τού δούλου, 
άλλά καλ έλπίζων, ώς προείπομεν, τδν μισθδν του 
αγαθού, καθάπερ μισθωτός. Έν τ φ ούν πολεμείσθαι 
καλ πολεμείν καλ πυκτεύειν μετά τού εχθρού, ποιεί 
τδ άγαθδν, άλλά μετά πολλής θλίψεως. μετά πολλής 
συντριβής. "Οταν δε γένηται αύτώ βοήθεια παρά 
τού θεού, καλ άρξηται λοιπδν έν Ιξει τινλ γίνεσθαι 
περλ τδ άγαθδν, τότε βλέπει την άνάπαυσιν, τότε 
κατά πρόσβασιν γίνεται τής ειρήνης, τότε αίσθάνε-

ΐιΜ.ι· ίιι pacc: l u .x igilur eam quieiil, tunc siudio- C t a t x { 4 β τ ι ν ή Ολίψις τού πολέμου, καλ τί έστιν ή 
sissiwi! accurrii, ul illam apprebendai, ut omnino 
VA.U ol»tinc:it possidcaique, uii l lam in se lolam co-
-r:\: iuhabiaro. Quid ergo bcafms anima bujusce-
i«o:i . qu.^ Iioc etatu digna ts( babiia? Quis dical 
animaii lllaiu tiiam ob aliud quidpiam facerc bo-
nuiti, quam itt boiu» ipso lantitm fruatur ? Gaudiitm 
iiiitis n^ino imvil, nisi qui iltud experientia didicc-
ιίι . Tunc cl is perfcctuni pariler limorein cogno-
F« i t , tii prx>dicltim sa^pius ost. Auiliviiniis igiiur 
qi:ii sanctqiutii viroruin pcrfecius limor s i i , quis 
ilom isagogicus. Quis slatits nosier? Uudc quis fu-
giat, quovc pcrvenial ob limorem Dei? Restai igi-
iur IIIIIIC dicorc, quomodo advcnial nobis divinus 

χαρά καλ ή ευφροσύνη της είρήνης· λοιπδν ζητεί αύ· 
τήν, σπουδάζει λοιπδν καλ τρέχει καταδιώκων * τελείας 
καταλάβη αυτήν, ίνα τελείως κτήσεται αυτήν, ινα 
εισοικήσει αυτήν έν έαυτφ. Καλ τί λοιπδν μακαριώ-
τερον τής ψυχής τής άξιωθείσης τούτου τού μέτρου; 
Ό τοιούτος, καθώς πολλάκις είπομεν, είς τδ μέτρον 
έστιν τού υίού. Μακάριοι γάρ δντως οί ειρηνοποιοί, 
οτι αύτολ υίολ θεού κληθήσονταΐ' τίς ποιεί τήν ψυ­
χήν έκείνην Ιτι δι' άλλο τι ποιείν τδ άγαθδν, εί μή 
δ.'ά τήν άπόλαυσιν αύτου τού αγαθού; Τίς ο*δε τήν 
χαράν έκείνην, εί μή δ έχων αυτής πείραν; Τότε καλ 
τδν τέλειον φόβον δ τοιούτος γνωρίζει, καθώς πουλά­
κι ; είπομεν. Τδού ήκούσαμεν τί έστιν δ τέλειος φόβος 
τών άγιων, καλ τί έστιν ό είσαγωγικδς φόβος ό τής bic linior, qiiu^ue ea sinl qux nos ab lioc limorc 

ilisterii.inaiil. 1 7 καταστάσεως ημών, καλ πόθεν φεύγει τ ις , καλ πού 
έρχεται διλ τού φόβου τού θεού. θέλομεν λοιπδν μαθείν άρτι, καλ τδ πώς έρχεται ό φόβος τού θεού, θέ-
λομεν ε·π;ίν τί έστιν τά άφορίζοντα ημάς άπδ τού φόβου τού θεού. 

V. Aninuavcriiot 1'aires coinmuui sentenlia, pos- Ε'. Είπον οί Πατέρες δτι κτάται άνθρωπος τδν φό-
siderc, etmi l i «'orcm D d , qui morlis crebro el ge- βον τού θεού, έκ τού έχειν τήν μνήμην τού θανάτου, 
beiuia; nMniiiiscilur, quique vcsperc a sc ipso ratio-
IWMII <*xigil, qucmadiiioduin dic ambulaverit : mane 
sitr.ihiiT, t|iio |)jc,i«» luxlcin iranscgerit ; el qui 
n.bil do s:*pr;esinnp.seril,quiquc viro timcnti Drum 
ad!)a'$'M i l . Qua:sis&e onim ahuif a scniurc fnitrom 
;.bqiia4ido, quid agerct ul llenni linierrt, rcspon-
«ifsscqiitt siMieiti : I , cl lioniiui Cinienti Douin tc 
kiiitjice; qiiom cuin liiuucris, Beum quoqur! m i i -
nwas nrcrSfcA ciiJ. Abigimus auli.Mii :» nt)!»»* D<M l i -
m.Mcni, CIIIII bib qur dixiiuus. coi :'.:a 1.» <·'!«:; .i~ 

και τήν μνήμην τών κολάσεων, καλ έκ τού καθ' έιπέ-
ραν έρευναν έαυτδν, πώς παρήλθε τήν ήμέραν, καλ 
κατά πρωι πάλιν έρευνάν πώς πιρήλθ- τήν νύκτα, 
καλ Ιλ τού μή παρ£ησιάζεσθαι, καλ έκ τού προσκολ-
ληθήναι άνθρώπφ φόβουμένφ. τδν θεόν. Λέγει γάρ 
δ τ ι ήρώτησεν αδελφός τινα τών γερόντων, Τί ποιή­
σω, Πάτερ, ίνα φοβούμαι τδν θεόν; Καλ λέγει αύτφ 
ό γ ? ρ ω ν , Τ π α γ ε , κολλήθητι άνθρώπφ φοβούμενοι τδν 
Η:δν, χαλ έκ τοΰ φοβείσθαι αύτδν τδν θεδν, διδάσκει 

ζι φοβ.ΤσΟα: τ δ ν θ ; ό ν . Έκδιώκομιν δ* τδν φόβον 

ι 
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t - 'Λ HicO άφ' ημών, έκ τού ποιείν ημάς 
τούτων, έκ τού μή έχειν μνήμην θανάτου, μηδέ κο­
λάσεων, έκ τού μή προσέχειν εαυτοί:, έκ τού μή 
έρευνάν πώς παρήλθομεν, άλλά άδιαφόρως (ήν, καλ 
.μετά αδιάφορων άναστρέφεσθαι* έκ τού πα££ησιάζε-
σθαι· τούτα έστιν χείρον πάντων, τούτο* εστίν ή τε­
λεία απώλεια. Τί γάρ ούτως εκδιώκει τδν φόβον τού 
Θεού, άπδ τής ψυχής, ώς ή π α τ η σ ι ά ; Τούτο οτε 
ήρωτήθη ό άββάς ΆγάΘων περλ τής πα^δησίας, είπεν, 
δτι έοικε καύσωνι μεγάλω, δστις δταν γένηται, πάν­
τες φεύγουσιν άπδ προσώπου αυτού, καλ τών δένδρων 
δέ τδν καρπδν διαφθείρει * Βλέπεις, κύριε, δύναμιν 
πάθους; βλέπεις όργήν; Καλ πάλιν ερωτηθείς, Ναι, 
ούτως χαλεπή έστιν ή π α τ η σ ι ά ; λέγει* Ούκ έστι πά-
Οο; χαλεπώτερον τής πα^ησίας. Γεννήτειρα γάρ 

DOCTRIXA IV. 
ά εναντία Α rour ί c u n i scilicet 

!W6 
iminemoivs mortit et griiri u.t-

perpeluo sumus, cuut ini.sqtiam semtamur via* 110-
siras, cuni nullam de iioiiis ciiram girimus, CUIII 

sine raiiooe vivimus, cum coiiauctudineiu eum bta 
babcmus quibus inimica ralio <*sl, cum de iiobi* 
admoduin prastimiuius; qno aanc nihit esl df lcrius: 
iu boc coiin exlreiuus esl iiueriius. Quid enim M J C O 

ab anima dcpcllil linioreiu Dei, ul sni ipsius pra*-
uunplio? Hirtc rogalus abbas Agaihoo dc piacsmti-
plione quidiiain cssU,illaui summuasui comparavil, 
qui cuni cxcaiidaicerel, procul ontites abi^crel, qui 
arborum poiua viiiarct. Cernis aff. ciu> bujus quauia 
ti l vis, quaiitus impeliis ? Cumqitc rui sum rogare-
lnr an gravis e?set,el diflicilis prasuiiiplio , K S | H M I -

dil millutn esse viliorum gravius, uipole qua» cun-
έστι πάντων τών παθών, επειδή αύτη εκδιώκει τδν Β clomm vitionnn maler οι genitrix osatl. Quaui 

φόβον τού θεού άπδ τής ψυχής. Εί γάρ τώ φόβοι Κυ­
ρίου έκκλίνει πάς άπδ κακού, πάντως οπού ούκ έστι 
φόβος θεού, εκεί έκαστον πάθος. Ό θεδς ^ύσηται 
τάς ψυχάς ημών άπδ τού όλεθρίου πάθους τής πα£-
0ησίας. 

φ . Έστι δέ καλ πολύτροπος ή πα^ησία. Πα£-
£ησιάζεταί τι; καλ διά λόγου, καλ δΓ αφής, καλ διά 
βλέμματος. Έρχεται τις άπδ πατησ ιάς καλ είς τδ 
άργολογείν, καλ είς τδ λαλείν τά κοσμικά, καλ είς τδ 
ποιείν γελοία, καλ κινείν γέλωτας άσεμνους* π α τ η ­
σιά έστλ καλ τδ άψασθαί τίνος δίχα ανάγκης· τδ έκ-
τείναι χείρα κατά τίνος γελώ ντο;, τδ ώθήσαί τινα, ή 

benc claapieuler illam dixit viiium ouiiiiyiii g<*-
iiitriccni, qua» linioicm Oomiiii ab anima pvliciet! 
Si eiiiin liiiiore Domiiii dcdinal quis a lualo; ubi 
igilur is uon fucril, omne ui iutii viiiuin, onuie 
iuatuin nccesse esl. Eripjat uos Dowiuus ab bac dc-
lesiabili pnesumplionis pesie. 

VI. Pluiibu* auteiu luodi.s pr.tsuinere quis dici-
tur, scrmone scilicel, laclu et visn. Pnemniii quis-
quis vaua cl oliosa loquitur. Pia*uuiii qui ea q«ai 
weculi sunt, eiiarral, qui ridenda facil, qui ta»leroa 
a gravilatc avocal cacbiano. Pixsiimpliu est iiiam 
cuin quis absqnc i.eccesilale uibim conligeril , 
exicuderilvc iiianum in iliuui ridentem, impule-

άρπάσαι τι παρ* αυτού, τδ προσέχειν τινλ άναιδώς. rtt aliquein, vel violeutei quidpiam ab oo rapueril, 
Ταύτα πάντα έκ τού μή είναι φόβον θεού έν τή ψυ 
χή· έρχεται δέ έκ τούτων κατά μικρόν τις καλ είς 
τελείαν καταφρόνησιν. Διά τούτο δτε παρεδίδου ό 
θεδς τάς έντολάς τού νόμου, έλεγεν · ΕνΛα€οϊς 
xouure τονς νΙούς ΊσραήΛ. Δίχα γάρ εύλαβείας 
ουδέ αύτδν τδν θεδν τιμφ τις, ουδέ προσέχει άπαξ 
οιαδήποτε εντολή. Διά τούτο ουδέν δεινότερον τής 
πατησιάς* διά τούτο γεννήτειρα έστι πάντων τών 
παθών * επειδή έκβάλλει τήν εύλάβειαν επειδή διώ­
κει τδν φόβον τού θεού* επειδή γεννά τήν καταφρό­
νησιν, έκ τού έχειν ημάς πα££ησίαν μετά αλλήλων, 
καλ άναιδεύεσθαι πρδς αλλήλους* καλ λαλείτε άλλή-
λοις κακώς, καλ πλήσσετε αλλήλους. Καλ έάν ίδη τις 
έξ υμών τί ποτε μή ωφελούν, απέρχεται, φλυαρεί 

aul impudenter oculos in quempiam iujecerit. Ila»c 
onmia prassumpiio facii. lla;c Qtnuia paiiniur, cuiu 
divino tiinore vacat aniuia. Labilur autem cx hi* 
teiisim quis in pcrfoctum contempiuiii. Quarc cum 
legis praeeepta darcl Deus, d ix i l : Veneramini filivs 
hrael. Abaque coiiu mulua revercnlia colit iicmo 
Beum, neque uui eiiam soli ac mininio praectpto 
304 p o ^ l adbaerere. Nibii igitur praesuiiipiiuno 
gravius,quac viliorum omniam ci niater csl ct gc-
nitrix. llaec «nim revercnliam inuiuam a nobis a!.-
dncit, UjdC limorem Dei abigil, bxc couleiiipiuiu 
paril. Ex pnesmnprione namque ftt impudciitcr, 
ul vos inlcr vospIuruniqueagali8,iiiale tolloquamini. 
inuluie diverberaitonibus lastivilalis. Hinc cst ul 

αύτφ, καλ βάλλει είς τήν καρδίαν άλλου αδελφού αύ· D cum videril quis veslruin aliquid inulilc et vaiiiiiu, 
τού· καλ ού μόνον δτι αύτδς βλάπτεται, άλλά βλά­
πτει καλ τδν άδελφδν αύτου, βάλλων είς τήν καρδίαν 
αυτού ίδν πονηρόν. Καλ πολλάκις είχε τδν νούν αυτού 
είς προσευχήν, ή είς άλλο καλδν πράγμα, καλ απέρ­
χεται εκείνος, παρέχει αύτφ είς τι άδολεσχήσαι, καλ 
ού μόνον εμποδίζει τή ωφελεία αυτού, άλλά καλ πει-
ρασμδν φέρει αύτώ. Καλ ουδέν τούτο βαρύτερον, ουδέ 
όλεθριώτερον τού τινα μή μόνον έαυτδν, άλλά καλ 
τδν πλησίον βλάπτειν. 
b i i : qua malilia nulla gravior esl aut pcrniciosior, 
appetas. 

Z\ Διά τούτο καλόν έστιν, ίνα έχωμεν εύλάβειαν, 
αδελφοί* ίνα φοβώμεθα τήν βλάβην εαυτών καλ αλ­
λήλων, ίνα τιμώμεν αλλήλους, καλ ίνα σπουδάζωμεν 

fialim abcal, el illud garrula lingua ubiquedi^si-
minei, et alleriua fratris menli ac auiiuo ingcrai, 
uec conientus sibi ipsi nocuisse nisi in couiinuiie 
damnum ci fratrem irahat, parvainquc xruginGiu 
illtus cordi iminiUat. Alius alleri forie duin oratione 
vacal, vei aliud quid boni opcralur, superve-ieril 
fraler fuiile aliquid afftrens, de quo inaniter bilor 
sc colloquanlur; ncc solora abca uiilitale illum abf-
tiabit, eed cliam in leuialioucni coinmunem tra-

ut sriliccl nonlibi solum, ecd el proximo noccrc 

VII. Absil aulcm a nobis, fratres, ul boc agamtis. 
SeiTcnous muluam rcvercntiam, fimcamus curntnu-
nia damna, iiivkeiu uobb» delcranius. Scudcamus 
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ιιι* iiiclcmtis, novageuitir otMilis, ne viillus nosiros Α μηδέ άνανεύειν, μηόε είς τά πρόσωπα αλλήλων. Κα\ 
erebro coeicinplcnnir. Nam ilhiJ quoquc pncsum-
ptioiiis esi gentjs, ul inajorum fuit eenieiuia. Pras-
icreati iratrem conspicias pirperam quid tacieuiem, 
ne illum spcrnas, ne conspuas, nc taceas ac perire 
permitlas; neque eiiaro illi inalcdicas aut ubique 
difTames, sed cum miscricordia et timore Dei itli 
revela qni pos«ii cuii) crigcre. A u l l u te ipse fralrem 
compcllacum bencvolcnlia ot inansuetudine, dicens : 
Da veniain, obsccro, mi fraier, video quod hoc rei 
sine dubio noit beiie agas. Quod si le nou audierii, 
nlicri du:as iu quo videris cuin lidem babere, vel 
eliam pwposito aui abbaii pro pectali magniludi-
ικ · ; ac demde securus cs(o : ut auiem diximus, 
raveat quivis hoc agal alia inlenlione atque animo, 

τούτο γάρ,ώς είπε τις τών γερόντων, είδος έστι παρ­
ρησίας. Και έάν συμβή τινα βλέπειν τ>; άόελφδν 
αυτού άμαρτάνοντα, μήτε καταπτύση αυτού, χαέ 
σιωπήσει χαι αφήσει αύτδν άπολέσθαι, μήτε πάλιν 
λοιδορήσει αύτδν, μήτε χαταλαλήσει αυτού, άλλά 
μετά συμπαθείας καλ φόβου Θεού είπη τώ βυναμένψ 
διορΟώσασθαι αύτδν, ή αύτδς λαλήσει αύτώ μετά 
αγάπης καλ ταπεινώσεως λέγων Συγχώρησον, αδελ­
φέ μου, δτι, ώς άσύστροφος βλέπω, δτι τάχα ού χα-
) ώ ; ποιούμε ν τόδε τδ πράγμα. Καλ εάν μή άκούση, 
είπε άλλψ, είς Ον βλέπων δτι έχει πληροφορίαν, ή 
είπε τώ επιστάτη αυτού, ή τψ άββά πρδς τήν δύνα­
μιν τοΰ σφάλματος, καλ άμερίμνει · άλλ*, ώς είπο­
μεν, σκοπώ τού διορθωθήναι τδν άδελφδν αυτού εί-

. . . . . . . . . . T , - Ό — — » » β « 

qiiain fralris agendi : ιιυη per garruliialem, non per τ*ΐί. Μ * α τ * φλυαρίαν, μή καταλαλών, μή ές-
infamiam, ιιοιι per coiilemplum ipsius, non ul in 
exempluiu aliorum irahal, non ui judicct eum, non 
pranexens simulalione correciionem. Quod si liabi ι 
iii quidpiam boruin qu;c praedixinius, ut scilicet 
delalor frairis sit apud abbaicm nocendi consilio, 
ιιοιι studio corrigcndi, pcccatum est c l iufamia. 
Scrulabiiiir priuto cor suum diligculissimc; el si 
simtiltatis insliuclu aut odio boc se facere scnserit, 
abstinebit neque dicei. Si autcin cuin viseera sua 
diligcnler rimaliis fueril, s»se cognuverit corre-
clioniscl cbariialis gralia id facere, impediri aulem 
acogiiatione scruputosa quadam, abbali bumiliter 
ei suum ei proximi pcccaluin pandal, dicatqac 

ουδενών αύτδν, μή θέλων αύτδν. φησλν, παράδειγμα -
τίσαι, μή χατακρίνων αύτδν, μή σχηματιζόμενος 
δήθεν διόρθωσιν · έσωθεν δέ έχων τίποτε τούτων J ν 
ε ίπον δντως γάρ αύτψ τψ άββά αύτ*;ύ · έάν λέγη 
τις, καί μή λέγη διά τήν διόρθωσιν τού πλησίον, ή 
διά ιδίαν βλάβην, αμαρτίας έστί· καταλαλιά γάρ 
έστιν. Άλλά ψηλαφήσει τήν καρδίαν εαυτού, εί έ /η 
κίνησιν τινα εμπαθή, καλ μή είπη. Έάν δε κιλ βλέ­
πει έαυτδν μετά ακριβείας, δτι διά τήν συμπάθειαν 
και ώφέλειαν θέλει είπείν, όχλεΐ δε καί ό λογισμός 
τις έσωθεν εμπαθής, άναγγείλαι τώ άββ$ μετά τα­
πεινώσεων, καλ τδ ίδιον καλ τδ τού πλησίον λέγων, 
δτι Ή μέν συνείδησίς μου μαρτυρεί μου δτι διά δρθω-

cousciinlise lestimoiiio id faceie ut corrigat; vet- r

 σ ι ν °έλω ειπείν, άλλ* αισθάνομαι δτι έσωθέν τίς ποτ* 
bcrari tauieii se a lurba quadam cogilaliouun), ila 
ul igtiurcl, au adversum iralrem quidpiam babeal, 
an l i tc calumuia stt a qua impedialur loqui cl corri-
g«iv. Cui posUnodum respondoat abbas, dcbcat 
nec.ie illud dicere. F i l auteni boc el aliquando, 
nec propter conimodum aul damnum fralris, nec 
piopter hmniciliam ullam : sod ex quadam male 
loijueiuli consueludiiic. E l quis, oro, bujus garruli-
talis usus ? sâ pe cnim Gl ιιι rcsciscal posimodum 
fiater sibi dctraclum esse, el pcrlurbclur niolc-
siii(|ue non modica aificiauir : el boc allerum quo-
quc damituni acccdal. Quod si (ul prxlali sumus) 
id fiat ob iiiiliialem et coininoduni fralris, non pa-
liiur Dcus illuin perlurbari aut fluctuare, non an-
giisliaiit, nou daninuin accederc. 

VIII. Cutaic igilur c l liiiguani cobibcrc, ne quis 
proximo inala loqualur, nec ulluiu vcrbo aul um-
bra, 395 a u l r e » a u l quovis omnino alio modo 
l»'i iat. Ncque siiis prurienlcs auribus : ne scilicel, 
cuiii quis audieril qnidpiam de se maledictum, pru-
i iiu illico porculialur : et ipsc quoque vel malo 
tcspoiidcnt vcl perltubelur abco. Noncnim (alia 
conccrtanles allilelje agere consuevcriiiit, non qui 
pro salule dosudaul. Poisidcle limorciu Dci, el imi-
iua rcverenlia vos p»a;veuite : vobis obvii csioic: 
iiK-bnatc capita vcsira : liuittili.iniiiti ίιι conspeclu 
siimuii Dci c l iu conspcclu fialrum : subjicilc pro-
piiam vokintatcm. Bonmn, iiiqiiam,opns aggredilur 
qui lioc facil, <;ui edvcniculi fialri codit, qui bono-

λογισμδς μεμιγμένος. Είτε επειδή έσχον ποτέ κατά 
τού αδελφού, ούκ οίδα" είτε συκοφαντία έστλ θέλουτα 
έμποοίσαι μοι είπείν καλ γενέσθαι διόρθωσιν, ούκ 
ο!δα. Καλ λοιπδν ό άββάς λέγει αύτψ, εί οφείλει εί­
πείν, ή μή είπείν. Έστ ι δέ δτε λέγει τις ούτε διά 
ώφέλειαν τού αδελφού αυτού, ούτε διά Ιδίαν βλάβην, 
ούτε κατά μνησικακίαν τινά, άλλ* ούτως απλώς δι-
ηγούμενος, ώς άπδ άργολογίας. Καλ τίς ή χρεία τής 
φλυαρίας ταύτης; Πολλάκις δέ καλ μανθάνει δ άδελ­
φδς δτι ε:πε περλ αυτού, καλ καταταράσσεται, κα·. γ ί ­
νεται έκ τούτου θλίψις, γίνεται καλ άλλη προσθήκη 
βλάβης. "Οταν γάρ λέγει τις δΓ αυτήν τήν ώφέλε·αν, 
ώς είπομεν, καλ μόνην, ού συγχωρεί ό θεδς γενέσθαι 
ταραχή ν ούκ άφή παρακολούθησα ι θλίψιν, ή βλά-

D β γ ) ν · 
Η'. Σπουδάσατε δέ, ώς είπομεν, καλ τηρείν τήν 

γλώσσαν υμών, ινα μή λαλεί τις κακώς τψ πλησίον, 
μήτε πλήσσει τινά, ή λόγω, ή έργω, ή σχήματι, ή 
οίωδήποτε τρόπω· μηδέ Ισεσθ* εύκνιστοι· ίνα μή 
δταν ακούσει τις υμών παρά τού αδελφού αυτού ,όή-
μα, εύθέο>ς κνίζεται, ή καλ αποκρίνεται αύτώ κακώς, 
ή μένει θλιβόμενος κατ* αυτού. Ούκ είσλ ταύτα θε-
λδντων σωθήναι, ούκ είσλ ταύτα αγωνιζομένων. Κτή-
σασΟε τδν φόβον τού θεού, άλλά μετά εύλχβεία:, ίνα 
απαντάτε άλλήλοις, έκαστο; κλίνων τήν κεφαλήν αυ­
τού έμπροσθεν τού αδελφού αυτού, καθώς είπομεν, 
έκαστος ταπεινούμενος ενώπιον τού θεού, καλ εν­
ώπιον τού αδελφού αυτού, καλ κόπτων αύτψ τδ θέλημα 
αυτού. "Οντως καλδν, έάν τις ποιή πράγμα, καί 
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παραχωρήσει τώ άδελφψ αυτού, καλ προτιμήσει αύ- Α re praevetiil : coriseqnltur plus coinmodi qui c«rdii. 
ιόν ωφελείται αύτδς ό παραχώρησης πλέον εκείνου. 
Έ γ ώ ούκ οίδα έμαυτδν ποιήσαντά ποτε αγαθόν. 
*Αλλά εί όλως έσκεπάσθην έκ τούτου, οίδα ότι έσκε-
πάσθην, δτι ουδέποτε προέκρινα έμαυτδν τού αδελ­
φού, άλλ* άελ τδν αδελφό ν μου έβαλον έμπροσθεν 
μου. 

θ \ Ποτέ δντος μου έτι έν τοίς τού άββά Σερίδου, 
ήσθένη*εν δ υπηρέτης τού γέροντος τού άββά Ιωάν­
νου τού κατά τδν άββάν Βαρσανούφιον, καλ επέτρεψε 
μοι δ άββάς ύπηρετήσαι τδν γέροντα. Ούτως δέ 
ήσπαζόμην τήν θύραν τού κελλίου αυτού έξωθεν, 
ώσπερ προσκυνεί τις τδν τιμιον σταυρόν. Πόσω γε 
μάλλον τδ ύπηρετήσαι αύτώ; τίς γάρ ουχ ήθελεν 
άςιωθήναιτοιούτου αγίου; Είχε δέκαλ λόγον θαυμά­
σιου, καλ καθ'έκαστον άελ μετά [τδ] πληρώσαί με τήν Η cxplelum minislcri.Mii incliualo cotpore illi reve-

eo cui cedilur. Ego me ipsum novi ittl boni ajjeio, 
sod quod I111J116 vilii omnino expers siin cl varu.is, 
lioc ulique novi. Neque enim me aliquando I r a -
1111:11 cuiqii in stncepostii, aed qucmvis roibi scitiprr 
judiravi pnvslaie dcbcre. 

IX.Cum esscm atiquando apud abbatem Seridiin*, 
aegroiarc coiuigil minislrum abbalis Joannis : qt»a-
re mibi impcravil abbas scntori ul deservirem. Egn 
vero oncri siibicns, sic cclbifce ipsius osiium obsei-
vabam, ut qui prciiosani crucem adoral: quair.o 
i^itur ntagis cum il l i miiiisirarem ? Qtiis cnim ιιοιι 
optarcl tain sanclo bomini dcscrvire? Erat auti-in 
suavi c l admirando eloquio. Quare cgo quoiidic posl 

ύπηρεσίαν αυτού, έβαλλον αύτψ μετάνοιαν ίνα λάβω 
παράθεσιν πσρ' αυτού καλ αναχωρήσω, καλ έλάλει 
μοι πάντως. Είχε γάρ δ γέρων τέσσαρα βήματα, καλ 
ώς ίίπον · καθ* έσπέραν, ώς ήμελλον άναχωρείν, 
έλεγε μοι πάντως έν έκτων τεσσάρων, καλ έλεγεν ού-
το>ς · ι Φησλν άπαξ · » ούτως γάρ ήν ή συνήθεια τού 
γέροντος έν έκάστφ (δήματι λέγειν · ε Φησίν άπαξ, 
αδελφέ, όθεδς φυλάξειε τήν άγάπην.» ΕΤπον οί Πά­
τρες, Τδ φυλάξαι τήν συνείδησιν τού πλησίου τίκτει 
τήν ταπεινοφροσύνην. Πάλιν τή άλλη εσπέρα έλεγε 
μοι * c Φησλν άπαξ, αδελφέ, ό θεδς φυλάξειε τήν 
άγάπην. > Είπον οί Πάτρες* Ουδέποτε έβαλον τδ 

. θέλημα μου έμπροσθεν τού αδελφού μου. "Αλλοτε 
πάλιν έλεγε · c Φησλν άπαξ, αδελφέ, ό θεδς φυλάξειε 
τήν άγάπην. > Είπον oi ΙΙάτρες * ι Φεύγε τά ανθρώ­
πινα καλ σώζη. » Πάλιν έλεγε * «Φησλν άπαξ, αδελφέ, 
δ θεδς φυλάξειε τήν άγάπην.» Είπον οί Πάτρες* ι Αλ­
λήλων τά βάρη βαστάζετε, καλ ούτως αναπληρώσατε 
τδν νόμον τού Χριστού. » Πάντως είχεν ό γέρων μίαν 
παραγγελία ν δούναί μοι έκ τών τεσσάρι.) ν τούτων, 
ώς άνεχώρουν καθ 1 έσπέραν, ώς τίς ποτε πα ρε/ων 
τινλ εφόδια. Καλ ούτως είχον αυτά είς φυλακήν όλης 
τής ζωής μου * καλ δμως καίπερ τοιαύτην πληροφο-
ρίαν έχων είς τον άγιον, καλ ούτω διακείμενος περλ 
τήν ύπηρεσίαν αυτού * ίνα αίσθωμαι μόνον Οτι τίς 
ποτε τών αδελφών έθλίβετο ζητών ίνα αύτδς υπ­
ηρέτηση αύτφ. 'Απηλθον ούν πρδς τδν άββάν, καλ 
παρεκάλεσα αύτδν λέγων, δτι Τώόε τ φ άδελφω 

rciitiam exliibebam, ui data venia ei aeccpia beno-
diclione discedercm. Et semper ille mtbi aliqutd 
quod inslruerct 3wbficaiel<|iie, toquebatur. Ilabuil 
auteni sencx qualuor verba in ore consueta, quorum 
unum recessuro mibi ad vesperam sempcrcomiin -
morabal. Mos aulem scnioi ί eral anle onincui nar-
raiionem suam boc prscponcre : t Conservet, frafcr, 
Deus cbariialem nitiluam. > Quod cum boc quoqne 
leinpore mihi dixisset, aibitrali suui Palrcs cuslu-
diam propria? coiiscicniLe erga proximum parare 
bumililalem. In sccunda quoqiie vcspcradtxit 111;I··: 
t Couservel, fraicr, Deus niutiiam cbariialciu.» Ar -
bilraii sunl Palres Yoluntaiem proptiam fralcrna* 

t Jrtunquam anteponcndam. Tcrlia vespera a i i : 1C011-
1 servet, fiaier, Deus imituam cbaritaiem. > Dixcruut 

Palres : 1 Fuge buniana ba-c, elsalvabctis.i Quarlo 
die d ix i t : t Conscrvot, fralcr, Deus muluam cbari-
lalcm. 1 Dixcrunl Palres : 1 Inviccm si icram.is 
oncra uoslra, ita Chrisii lcgcm compleluros. 1 Sic 
Sfinper consuevcral senex cx bis unam niilii quo-
ciuique die sentcnliam commemorare, tanqiniu 
aliqiiid vialici prasians. Quas omnes in viiae nu.v 
cuslodiam scrvavi semper el lenui : tauia fide erga 
sanclibsimuni Pairera iui, dum illi uiiiiisliaiciit. 
Cuni aulcm semcl tantum iulcliexissem utnim e 
fiatribus ailliciuin, qui id minislorium inilii cvopia-
reieripere, abbaiem adii sl.Uim.el acciio fraire 10-
gavi Palrcm. cjus animo ul wovtm gereret, q«iud 

μάλλον πρέπει τούτο έάνσυνορ^;, κύριε. Καλ ού συν- D id iniuislcviuni ti nmniis mullo mc nielius tXMMpii 
εχώρησέ μοι ούτε ό άββάς, ούτε αύτδς δ γέρων. Πλήν 
τέως έγώ έπλήρωσα τήν δύναμιν μου είς τδ προτι-
μηθήναι τδν αδελφό ν. Καλ δτι έποίησα εκεί εννέα 
έτη, ούκ οίδα λαλήσας τινλ £ήμα σαπρόν · καίτοι 
έχι^,ν otaxoviav, ίνα μή τις είπη οτι ούκ ει/ον. 

Γ. Καί πιστεύσατε, οίδα οτι έποίησεν εΓς αδελφό; 
άπδ τού νοσοκομείου έως τής εκκλησίας περίπατων 
οπίσω μου υβρίζων με * κάγώ έμπροσθεν αυτού μή 
φΟεγγόμενο; αύτω ουδέ έν £ήμα * άλλά καλ δτε έμα­
θε ν ό αββάς, ούκ οίδα τίνος είπόντος αύτω, και ηΟ·-
λησεν επιτίμησα*, αύτω, έγώ έμεινα κρατών τού; 
rooa; αυτού, λέγων Μή, oii τδν Κύριον, | ; ω έοφί-

el vellel el possct. Negavit Paler, ct nequc ipsft 
nci|iie sencx lioc permiseriiiit : cgo lamcii, qnaiiium 
in 111 e faii, fralrem mibi pryluli . Cinti ciiam a n n o H 

iiovcni in co niinisterio fuiss m. iiunqtiain 111 l in-
trcm illum «xspiii vcrbum voi lurpe \el molcsluii', 
eliani cnni administrationcm aliquam liaboicin, nc-
qnc piivaius esscm oniniuo. 

\ . Quas dicam ciediie. Ab iuiirmaiia ad < M 1 C -
biani pleruinqiic me fraler iiisoctatas est luuliis 
conviciis el coiituiiieliis ; cui ego iiunqtiaiii uc vrr-
buni quodiibel umnu coutra respoudi. Quin p«ams 
ct cnni id rcsrij>scl abl.as, nes»ri« quo rclcnMitc, 
iUu rfvisiiclqiie itbim «1 jurgarc, procidi rgo :«d μ<·-
dcs i \ i l i i s 3 9 6 obsccraus por JtbUiu (^liitslum 
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id iie faccret quod videlicct meum fuissetpeccatum, Α λην, ουδέν πράγμα ί/ζ 

1GT? 
ό αδελφός. Καλ άλλο; πάλι*/ 

ιιοη fralrt*. Alicr quoquc νυΙ cx leniaiione vel sim-
plicilate, ut nonl Dcus, observaio noclU lempore, 
uriiiarn suam in caput meum cfTuJii, iia ut leciu-
lus meus loins roatlcrel. Alii quoque fratree con-
vcnerc per diem ut sloreas suas cxculcreni anle 
cellain iueam ; quo facio lauia ciraicutn muliitu-
do iii eam commigravit, quamaiD ego uullo modo 
salig fuieeeft) inlcrficere : erant autcm infiniti prae 
lamo «stu. Cum ego igilur cubitum concessissem, 
in me omoes faclo agmine corruere ; cumque din-
ttiis obdorroistem prae labore, ul erani fcesus ad-
modtiin in dia, iandem cxcilatus a somno offendi 
corptiscatuoi meuni oratie depaslum : neque tamen 
•UoriMQ cuiquam verbum aliqiiandoulluru fcci,aul ne 

είτε άπδ πειρασμού εΓτε άπδ άπλότητο'ς, όθεδςοΤδεν 
πόθεν, έποίησε χρδνον χατά νύχτα ποιών τδ ύδωρ 
αυτού πρδς κεφαλήν μου, ώστε χα*ι αυτήν τήν στρώ-
σίν μου βρέχεσθαι. Όμοίως χαλ άλλοι τινές τών 
αδελφών ήρχοντο ήμέριον, χαι έτίνασσον τά ψιάθια 
αυτών έμπροσθεν τοΰ κελλίου μου, καλ έβλεπον τοσ­
ούτον πλήθος κορίδων εισερχομένων είς τδ κελλίον 
μου, ώς μήτε περιγενέσθαι του φονεύειν αύτάς* 
ήσαν γάρ άπειροι έχ τών καυμάτων. Αοιπόν ώς 
άπηρχόμην κοιμηΟηναι, συνήγοντο δλαι έκείναι επ­
άνω μου, καλ ήρχετο μέν δ ύπνος έκ τού πολλού κό­
που * έγειρομένου δέ μου άπδ τού ύπνου, ηύρισκον 
δλον τδ σώμα μου καταβεβρωμένον * καλ ούδέποτ* 
είπον τινι αυτών, Μή ποιήσεις ούτως, ή Αιά τί ούτως 

idamodoracercniaulquodiiialeracereiit. Elulpraedr Β π ο ι β ί ς ; ούτε οίδα έμαυτδν, καθώς είπον, λαλήσαντ* 
c a repci;ini,mc nunqnam mcmiui quidquam aliquan-
dolo< »itum,quod vel molosliam vel aflliclioiiera ulli af-
ferrct. Disciie igilur el ?o§, fratres *, alter alieriu* one-
m pormre *; disciie rouluam rcverentiam exbibere. 
Cumqiie veglruro quis vcrbum audiveril quandoque 
wuius graltiiu, ne Mico deprimatur aul deliciat, 
ιιοιι sialim prurial, ne bolb el lucri tempore invc-
niatur corde aiflicto, deinisso, obluso, quod scili-
cei impotens eil ciiam iclum roiuimuiu suslinere : 
ul iit pcponc aolel evenire, quem, si parvum vaseu-
ltim coniigerii, illico vulnerat ei puirescere cogit. 
Virile eor ct inirepidum babete : magnauimilaiem 
indttiie, ut quaecuDque iater TOS conligerint, mutua 

ποτε £ήμα πλήττον ή λυπούν τινα. Μάθετε χαλ 
ύμείς βαστάζειν τά βάρη άΛΛήΛωτ, μάθετε εύλα-
βείσθαι αλλήλους· Καί έάν άκούση τις υμών £ήμα 
παρά τίνος άπαρέσκον αύτφ, ή έάν πάθη τίς ποτά 
παρά προαίρεσιν, μή ευθέως ολιγωρήσει, μή ευθέως 
κνισθή, μή εύρεθή έν καιρφ αγώνος καλ ωφελείας 
έχων καρδίαν έκλελυμένην, άμελέτητον, άτονον, μή 
δυναμένην δέζασδαι οΙανδήποτε προσβολήν * ώσπερ 
έπ> τού πέπονος, δτι μικρδν βιζάκιον έάν έγγίση αύ­
τφ, ευθέως ποιεί τραύμα και σήπεται * άλλά μάλλον 
ίνα έχητε καρδίαν στερεάν, ίνα έχητε μακροΰυμίαν, 
ίνα νικά πάντα τά συμβαίνοντα ή αγάπη υμών είς 
αλλήλους. Καλ έάν έχη τις διαχονίαν, ή χαλ έάν εύ-

cbarilas ca sufferal el vincai. Quod si quis ex vo- Q ρεθή τις έξ υμών έχων οιανδήποτε άποχρ-σιν, εΓτε 
bis eliain adiuinislrationem habuerit, fueriique nc-
cesae vcl olilori, vel coquo, *el coeconomo quidpl.un 
respomfarc, vel cuivis alii coadmioistraotium, slu-
doal, obsecro, ulcrque et qui daturus ei qui accc-
plurus respoiisum est, slalum suum io omni re 
aonrare ; ita ul nibil afiDiclionis, nibil pcrlur-
balionis , nibil affeclionis nihil indignalionis si-
nat uiiqiiam inter?enire, ncqoe aliquid propris 
volunialis inlerlabi, ncquc jusliiiam aliquando a 
pneceplia diviuis patialur alierrarc: scd uli res in-
venla fucril vcl parva vel magna, ila eam perniil-
tal ct negligat. Est enim malus «jusmodi reruro 
conlemptus, ct improbaiidus. Ncque rursum booo-
rei illuui ullra ejus elalum, maxiine si aniro» da 

πρδς τδν κηπουρδν, είτε πρδς τδν κελλαρίτην, είτε 
πρδς τδν μάγειρον, είτε απλώς «ρδς δντινα δήποτε 
τών συνδιακονούντων ύμίν, ίνα σπουδάζη χαλ αύτδς 
ό τήν άπόχρισιν ζ^^ών, καί αύτδς ό διακονητής ό 
παρέχων, πρδ παντδς πράγματος φυλάξαι τήν Ιδίαν 
κατάστασιν, χαλ μηδέποτε άφιέτω έαυτδν, είτε είς 
ταραχήν, είτε είς άντιπάθειαν, ή προσπάθειαν, ή 
οίονδήποτε ίδιον θέλημα, έκκλίναι άπδ τής εντολής 
τού θεού · άλλά οίον εύρεθή τδ πράγμα, είτε μιχρδν 
είτε μέγα, καταφρονήσει αύτου καλ αμελήσει. Κακή 
γάρ έστιν ή αδιαφορία· Μήτε πάλιν προτιμήσει αύτψ 
τής ιδίας καταστάσεως, είς τδ χαλ βλαβήναι, εί τύχη, 
τήν ψυχήν αυτού, διά τδ περιγενέσθαι τού πράγμα· 
τος· Είς οίον γάρ πράγμα έάν εύρεθήτε, χάν πάνυ 

mnum incumbal, quia vidclicel a re ipsa supereiur. ^ κατεπείγον έστιν χαλ σπουδαίου, ού θέλω υμάς ποιείν 
Uiiocunqueeiiini in ncgotio fuerilis, ctsi illud im-
pelleni admodum sil, requiralque diligenliam ct 
bludium, nolo vot aliquando illud com conlenlioiie 
gcrcre. Sed cerliores estoie, omne opui quodcun-
que aghis, licel magnum fuerit vcl parvum, ul dixi, 
ociavam partem esse ejus rci quam qusriiis. Cu-
siodire auiem proprium slaium, etiamsi ex boc 
conligeril privari adiuinistraliune, quarluoi esl di-
jnidiuin octavi. Yideie igitur quanlum dislenl. 

XI. CIIIII crgo rcm ullain agilis, ei cam cupms 
imcgiain incorriipiamquc scrvare, studelc c.im mi 
eet facere, quoJ dixi dc octavo : el propriuni sla-

ποτε μετά φιλονειχίας τι ή μετά ταραχής · άλλ' ίνα 
έστέ πεπληροφορημένοι δτι πάν έργον δ έάν ποιείτε, 
χάν μέγα, ώς είπομεν, έστλ, χάν μιχρδν, τδ δγδοόν 
έστι τού πράγματος τοΰ ζητουμένου. Τδ δέ φυλάξαι 
τήν ιδίαν χατάστασιν, χάν συμβή διά τούτο άποτυ-
χείν τού διακονήματος, τδ ήμισυ τέταρτον τού ογδόου 
έστί. Βλέπετε πόσον έστλ τδ διαφορον· 

ΙΑ'. "Οταν ούν ποιείτε πράγμα, έάν θέλητε αύτδ 
τέλειον καλ ολόκληρου ποιείν, ίνα σπουδαζητε χαλ 
αύτδ τδ πράγμα ποιήσαι δπερ έστλν ώσπερ Ά 

r Galal. νι, 2 . 
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δγδοον· χαλ τήν Ιδίαν χατάστασιν φυλάξαι άβλαβη, Α lum inderonem cuslodire, qaod cst quarluui du.i, 
δπερ έστλ τδ ήμισυ τέταρτον δγδοον. £1 δέ παρα­
κολούθηση άνάγχη τοΰ παρασυρήναι χαλ έξελθε ίν 
τής εντολής χαλ βλαβηναι, ή βλάψα* διά τδ τήν χρείαν 
«ληρωθήναι τής διακονίας, ούκ Ιστι χαλδν Να τδ 
ήμισυ τέταρτον δγδοον άπολέση τις ν Ινα φυλάξη τδ 
δγδοον. Έπελ έάν οΟατε δτι τούτο ποιεί τις, ού ποιεί 
γνώσιν τήν Ιδίαν διαχονίαν δ τοιούτος. "Η γάρ διά 
κενοδοξίαν, ή δεά άνθρωπαρέσχειαν επιμένει φίλο» 
τειχών, χαλ χολάζων «αλ έαυτδν χαλ τδν πλησίον, ώς 
Ινα μετά ταύτα άχούσβ δτι ούδελς ήδυνήθη νιχησαι 
αύτδν. Βαβαί 1 μεγάλη άνδραγαθία * ούχ Ιστιν αύτη 
νίχη, αδελφολ, αύτη ζημία έστλν, αύτη απώλεια 
έστιν. Ιδού έγώ λέγω ύμίν, δτι έγώ έάν πέμψω τινά 

diam ociavi. Si vero incuiubal necessitas transgre-
diendi el a praeepto diverfendi, damnumque vel 
accipere vel inferre cogalur, ut compleatur usus ad-
ninislralionis, non est aquum ui quis quarluro dimi-
dhwa oclavi perdat quo conservet ocUvum. Quare 
tnm aliqoero cognoveriiis islud ipsum facieiifem, 
baud dubUale huncin cognilionc vera non admini-
atrare: vel enim per ambiiionera aut humanum 
obaequiom pergit contendere, seipsum et proxi-
nam 3 9 7 pariter laedens : ut scilicet posiea ab eo 
aodiaa poiuisse seec a oemine superari. Papa?! 
q*aota eal fortitudo ista ! Non esl haec vicloria, 
fraires, non lucrum : jactura esi aique perdiiio. 

άξ δμών είς οΙανδήποτε χρείαν, χαλ Ιδη ταραχήν άνο> a Κα repeto vobii, si quando coniigeric ullum ve-
χύπτουσαν, ή οιανδήποτε άλλην βλάβην, κάψει * χαλ 
μηδέποτε βλάψετε εαυτούς, ή χαλ αλλήλους * άλλά 
Ακ-έλΘκ, χαλ ή χρεία, μή γένηται, χαλ μόνον μή τα­
ράσσετε αλλήλους· Έπελ, ώς είπον, τδ ήμισυ τέ­
ταρτον δγδοον άπόλλετε * Ιστι δέ τούτο προφανής 
«λογία. Ταύτα δέ λέγω ύμίν, ούχ ίνα ευθέως μιχρο-
ψυχήτε, χαλ χόπτετε τά πράγματα, ή ίνα αδια­
φορείτε χαλ ρίπτετε άφαρή u τάς ύλας, χαλ χατα-
αοατείτε τήν συνείδησιν υμών, θέλοντας άμερεμνείν * 
•ύδε «Αλιν ίνα «αραχουετε, χαλ λέγει έχαστος υμών * 
Ού δυναμαι τόδε ποιήσαι, βλάπτομαι * οόχ άπαντφ 
με, Έπελ τφ λόγω τούτω, ουδέποτε ποιείτε οίανδή-
ωοτε διαχονίαν, ουδέ δύνασθε ποτε πληρώααι έντο­
λήν Θεού. Άλλ* ίνα παρέχετε πάσαν τήν δύναμιν 

Mrom mitti a roe in aliquod minislerium, viderit-
quo imaiinere vel perturbalionem vel damnuni, 
ampotel illud, abjtciat, amoveat, nec vobis ipsis 
inTiceta fioceaiis. Sed percat poiius mimeterium, 
oee flat, dwnmodo inier voi non fiant lurb*. Quo-
niam, at sspe d i i i , quartum dimidiam oclari i(a 
perdtlie: aique bacc aianifesta jaciura esu Dicuniur 
autem IUBC a me,non ut staiitn cadatis animo,non ut 
iudisereti tiiis, non ul a vobis siatim res quascunquo 
projictatis, eonculceiisque conscienliam vesiram,\o-
leslea eaa sponie negligereel nihil curare. Neque ut 
•tiam obaudialis, dicalque qnisque veslrum : Non 
qatorem hanc facere; gra?is roihi ett, ei male afli-
caor ab ea; non expedit mibi. Hujaacemodt enim u τ ­

ιμών είς τδ ποιήσαι έχάστην μετά αγάπης δια- C givertatione, millus unqaam mtnislerium ullum fa-
χονίάν υμών, μετά ταπεινοφροσύνης ύποκλινόμενοι 
Αλλήλοις, τιμώντες, «αραχαλούντες. Ουδέν δυνατώ-
τερον τής ταπεινοφροσύνης · εί μέντοι ήδη »· τις τδν 
πλησίον πρδς τήν ώραν δλιβόμενον, ή έαυτδν, κό­
ψατε, παραχωρήσατε άλλήλοις, μή έπιμείνητε Ιο>ς 
Λ χαλ βλάβη παρακολουθήσει. Κρείσσον γάρ έστιν, 
Ιδού μυριαχις είπον, μή γενέσθαι τήν χρείαν, ώς 
θέλετε · άλλ* ώς απαντώ πρδς τήν ανάγκην, καλ μή 
διά μονοτομίαν, ή διά δικαίωμα, χάν έστιν ευλογο­
φανές ταράξαι υμάς, ή θλίψαι αλλήλους, χαλ άπο-
λέσαι τδ ήμισυ τέταρτον δγδοον. Πολλή γάρ έστιν ή 
θιαφορά τής ζημίας. Συμβαίνει δέ δτι πολλάχις, χαλ 
αύτδ τδ δγδοον άπόλλει τ ις , χαλ ουδέν δλως ποιεί· 
Τοιαύτα γάρ είσι τά τών φιλονεικιών · αυτήν τήν 
Αρχήν πάντα τά έργα Α ποιούμεν, διά τδ ώφεληθηναι 
Ιξ αυτών, ποιον μεν* [ποία βέ ωφέλεια, δον μή τα-
«ινούμεθα άλλήλοις; J άλλά τδ εναντίον χαλ ταράσ-
οομσν χαλ θλέβομεν αλλήλους· Καλ οίδατε τίς λέγει 
άν «ρ Γ$ροττιηψ* δη έχ του πλησίου έστλν ή ζωή 
καλ δ θάνατος* ίνα μελετάτε ταύτα άελ χαθ* εαυτούς, 
θδελφολ. Ινα γυμναζητε τονς λόγους τών αγίων γε­
ρόντων, Κα σπονδάζητε μετά αγάπης καλ φ^βου θεού 
ζητεέν τήν ώφέλειαν εαυτών καλ αλλήλων. Ούτως 
θννααθ· έχ πάντων τών συμβαενάντων ώφελείσθαι 
καλ πρσκέτοτειν διά τής βοηθείας τού θεού. Αύτδς δ 
θαδς ημών, ώς φιλάνθρωπος, χαρίσεται ήμίν τδν 

ceret, neqne pr»cep(om Dei posaetis adiroplcre. Sed 
αϊ adhibeatis omnem diligenliam, ut mutua cum 
cbaritaie fial a vobis omne minielerium veslrum, 
Mibjeeli silit inviccm cum buroiliiate bonorantes, 
exhorUntes. Nihil enim est bumilitato potentius. 
Qaare si quis vesirum videril ad boram proximnm 
•οί ae ipeom afDiclom, lugete et pne nimio dolore 
plaogite, cedilevobii invicem, et nolite exapeclair 
iit aliquid damni subsequatur. Meliut enim esi 
(quod vobi* millies repeto) non fleri qood opua 
trat, ^lsi neccssilas urgeret, neque per concor-
diam vel joslitiam fieri, etiamsi bene faclum vide-
reiur, quam turbari vos el muluo affligi et pcrdere 
quarium dimidium octavi. Magna esl enim damni 

^differenlia. Accidit enira plerumque ul et ipsam 
ocia?om amiUat aliqaix, nibilque omnino faciai; 
(at que otilitas, niii invicem bumiiiemur?) at po-
tins qvod conlrarium eat, turbai inter nos ei mo-
letlias suscileoias. A A vobis, oro, exddii illa ex l i -
bro acniorum senlentia, qua aflirmai ex proximo 
viura el morlom provenire.f Haec crebro inier vos, 
fratree, medilamini, exercele sermonet et insiitu-
tiooee Palruro, HudeU cum cbarilate et timore Dei 
mvtaam uiUilatem qusrare. l u tx omnibus quae-
cunque Tobii acciderint, poteritis lucruro referre, 
atque proiicere opiiulanio Domino. Ipse bumaDus 

VARIJ; LECTLONCS. 
1 'Αφαρεί. FtUtmawitr. «· Ίδη. 
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Dens nostcr graliAcelur nobis tiniorem suum. A i l Α φόβον αύτου. Αέγει γάρ, Τόν Θεόν φοδον xul τάς 
cniifi : Dettm lime, ct mandala ejut cusiodi, quoniam 
hor requmiHt m omni homine ·. 

3 9 8 OOCTRINA V. 
ΛΥ-Μ debere qne.mquam $ M « pvud>.ntice conftdere. 

I. Iiitcr Proverbia diciltir: Quibus non est gu-
bemaiio, decidunt ul fotia: $alu$ autem est in 
multo consilio ». Coiitemplamini sculenlise vim, 
fratrcs. Coulemplaimiii quid divina Scripiura cdo-
ccat. Cavcre nog admonet nc nosmclipsos infor-
nicinug, ne nos sciolos babcamus, iic persuadeamur 
esse nog saiis nobis ad regimen nostrum. Opus 
enini nobis esi auxilio ptseter Deum, opus coad-
jiiloiibug. Nihil esi niiserabilius, nil quod citius 
expugnari queai liis qui nullos duceg, nullos au- -
ciores babcnl ad viam Oci. Aii enim : Qttibus non 
eil gubernalio, deciduxl ut foiia. Foiium a princi-
pio gemper virens, gemper germiuans, gemper de-
lectabile eat; non mulio post aregcit ei languet, tt 
cadeng coniemniiur ei conculcaiur. Talis liomo esl 
qui a nemine rcgilur. Α prineipio ferventissimus ad 
jejunia, ad vigilias, ad quietem, ad obedicntiam, 
<i ad quxcunque caeiera bona. Paulo post exstin-
floeo fervore,si nullum babneril gui gubernalorem 
aul aliorem qui cxstinclum ignem suscitel et ac-
cendai, desiccalur et cadit, ac denmra deslilulus 
ab hoslibus suis captivus trabitur, qui, ut volue-
Γιηι, in ipsum gragganiur. De big aulcw qui nibil 

έντοΛάς αυτού ρύΑαξον, δτι τούτο απαιτείται χάς 
άνθρωπος. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Ε'. 
Περϊ τον μή όφείΛειν τινά στι,ιχείν τή Ιδία 

σννέσει. 
Α'. Έν ταίς Παροιμίαις λέγει · Οίς μή υπάρχει 

χνδέρνησις, πίπτουσιν ώσπερ φύλλα ' σωτηρία δέ 
υπάρχει έν πολλή Βουλή. Βλέπετε τήν δύναμιν τού 
λόγου, άόιλφοί. Βλέπετε τί διδάσκει ημάς ή άγια 
Γραφή* ασφαλίζεται ημάς, ί ν α μή στοιχώμεν έαυτοίς, 
Γνα μή έχω,^εν εαυτούς συνετούς, ινα μή πιστεύωμεν 
δτι δυνάμεθα εαυτούς διοικήσαι. Χρήζομεν βοηθείας, 
χρήζομεν τών μετά θεδν κυβερνώντων ήμά£. Ουδέν 
έστιν άθλιώτερον, ουδέν εύαλωτότερον τών μή εχόντων 

' τινά δόηγούντα αύτους είς fljv όδδν τού θεοΰ. Τί γάρ 
λέγει; Οίς μή υπάρχει κυ€έρνηας* πίπτονστν 
ώσπερ φύΧ,Χα. Τδ φύλλον Ιξ αρχής άεί έστι χλωρδν, 
εύθαλές, τερπνδν, είτα κατά μικρδν ξηραίνεται και 
πίπτει * καλ λοιπδν περιφρονείται, καλ καταπατείται. 
Ούτως έστλ καλ ό άνθρωπος ό μή κυβερνώμενος ύπό 
τίνος. Έ ξ αρχής μέν άελ έχει θέρμην είς νηστείαν. 
είς άγρυπνίαν, είς ήσυχίαν, είς ύπαχοήν, είς άλλα 
τινά αγαθά · είτα μετά μικρόν τής θέρμης εκείνης 
σβΐννυμένης καλ μή έχοντος αυτού τδν κυβερνώντα 
αύτδν, τδν πιαίνοντα καλ έξάπτοντα τήν θέρμην αυ­
τού, ξηραίνεται ούτως ανεπαισθήτως, καλ πίπτει, 
και γίνεται λοιπδν υποχείριος τοις εχθροί ς , και 
ποιούσιν είς αύτδν εί τι θέλουσι. Περλδέ τών έξαγ-

precipiiant, nibil temere, ged omuia consulto fa- m . . . , ft, . . . a 

ciunt, a i l : SMIU, autem eu in mulio comlio. Nec C 1*™™" τ * ** δ ' Γ ^ * " ^ ! ^ ^ * ™ 
vero dicit tn mullo consilioy ut quia quemcunqiie 
consulai, sed ul cum cujus fidei se loium credi-
dcril. Nequc boc ul taceai, illud loquaiur, aed ul 
omnia eiponat, dc omnibus consultei: bujuscemodi 
enim salug profeclo esi in mulio consilio. Ni*i 
cnini bomo cuncta sua viro probo exponai, et tn 
ejug sinu depouai, cl ig maxime qul nuper a pra\is 
inoribus ad conversionem bonorum veail, in boc 
proiiiiug diabolug unicam invenit voluntatem, irni-
cain jusliliaro, per quam ipgutu demoliiur ei de-
siruiu Cum eniin queoipiam cognoveril diabolus, 
tl^gisse nullo niodo peecare, neque eai adeo amcns» 
et inepius ad male agendum, ut slalim illi sug-
gcral aui persuadeat quidpiam malorum profanig. ^ 
gimorum, qualia gunl adulleria et iuria (iiovii 
euim quia lalia dcclinamus el fugimug): ged invo-
nieng, nos babere propriam voluutatem propriam-
que jttgliliaiii, qnaeril D03 callidus cum ea sub ali-
quo ratiunis prxtextu dcciperc. Unde rursuni dici-
lur : Pravus iunc maU ugit, cum justitiam coad-
mncet e . Pravus diabolus csl, tunc autem perpe-
rain agit curo justiliani adiniscel jublitia? uogtrx : 
luuc enim forlior egl, tunc raagis nocei, tunc arn-
pliag operatur. Cuni enim pcrsiaraus in voiuuiaic 
noslra, et nosmelipsos jusiifiis nogtris ingiiluimus 
et iuformarous, lunc sub prxlcxtu boc boui nobts 
maximc insidiamur, ncc noviinus quo paclo ipsi 

ποιοΰντων, λέγει, Σωτηρία υπάρχει cr ποΛΛι] 
βονΛή. Ού λέγει πολλή βουλή, ώς ίνα μετά έκαστου 
βουλεύεται * δήλον οτι μεθ' ού οφείλει Εχειν πληρο-
φορίαν, καλ τά μέν σιωπαν, τά δέ λέγειν, άλλά πάντα 
εξαγγέλλει, χαλ είς πάντα βουλεύεται. Τφ γάρ 
τοιούτω ακριβώς σωτηρία υπάρχει έν πολλή βουλή. 
Έάν γάρ μή πάντα ανατίθεται άνθρωπος τά καθ* 
έαυτδν, καλ μάλιστα έάν εύρεθή τις άπδ κακής συ«̂ -
ηθείας, ή καλ ανατροφής, ευρίσκει δ διάβολος έν αύτψ 
έν θέλημα, ή έν δικαίωμα, καλ δι* αυτού καταβάλλ·ι 
αυτόν. Όταν γάρ βλέπει ό διάβολος τινα μή θέλοντα 
άμαρτήσαι, ούχ ούτως έστλν άφυή< περλ τδ κακο-
ποιήσαι, ώστε ύποβάλλειν αύτω, ούτως άφαιρή τις 
τών προφανών αμαρτημάτων, ού λέγει αύτ φ "Υπάγε, 
πόρνευσον · ουδέ, "Υπάγε, κλέψον· Οιδε γάρ δτι ού 
θέλομεν ταύτα · καλ ούκ ανέχεται ήμίν είπείν & ού 
θέλομε ν · άλλά ευρίσκει ημάς έχοντα;, ώς είπον, έν 
θέλημα, ή έν δικαίωμα, καλ δι' εκείνου μετά καλ 
εύλογοφανείας βλάπτει ημάς · δθεν πάλιν λέγει, 
Πονηρός χαχοποιεί, όταν σχψμίξη δικαίωμα. Ό 
πονηρός εστίν 6 διάβολο,-, τότε δέ κακοποιήσαι, δταν 
συμμίξη δικαίωμα, τούτ' έστι τώ δικαιώματι ημών. 
Τότε γάρ πλέον Ισχύει, τότε πλέον βλάπτει, τότε 
πλέον ενεργεί. "Οταν γάρ κρατώμεν τδ ίδιον, καλ 
στοιχώμεν τοίς διχαιώμασιν ημών, τότε λοιπδν, ώς 
καλδν πράγμα ποιούντες, εαυτούς έπιβουλεύομεν, 
καλ ούτε οΐδαμεν πώς άπολλύμεθα. Πώς γάρ δυνά-

• Kccie. χιι, 13. 9 lYov. χι, Ιδ. u ibid. i i i scc. L \ X . 



1C77 DOCTI 
μεθα γνώναι τδ θέ)ημα τού θεού, ή ^ λ ω ς ζητήσαι 
ούτω πιστεύοντες έαυτοίς , κα\ κρατούντες τδ ίδιον 
θ ίλημα; 

έΤ. Διά τούτο δ άββάς ποιμήν έλεγεν, δτι τδ 0 ί ­
ζ η μ α τείχος έατι χαλκούν άναμέσον άνθρωπου και 
τού θεού. Βλέπετε δύναμιν λόγου Κα\ πάλιν προσ-
έΟηκε, λέγων · ι Πέτρα έστ\ν άντιδέρουσα. Οιονεί 
ενάντιου μένη καλ άντικρούουσα τ φ Οε λ ή ματ ι τού 
Θεού. Έάν ούν κσταλείπη αύτδ άνθρωπος, λέγίι κα\ 
αύτδς, Έτ τφ θεφ μου ύχερΰήσοιιαι τείχος. Ό 
θεός μου* άμωμος ή όόύς αύτου. Πάνυ θαυμαστώς 
είπε. Τότε γάρ βλέπει τις τήν όδδν τού Θεού μή 
έχουσαν μώμον, δταν καταλείψη τδ ίδιον θέλημα -
όταν δέ συμπαθή τψ ίδίω Οελήματι, ού βλέπει άμω-
μον τήν όδδν τού Θεού. *Αλλ' είτι δ' άν άκούση περ\ 
ασφαλείας, ευθέως μέμφεται, καταπτύει, αποστρέ­
φεται, αντικρούει. Πώς γάρ έχει άνέχεσθαί τίνος, ή 
πεισθήναι οιαδήποτε συμβούλια, ό κρατών τδ ίδιον 
θέλημα; ΕΤτα λέγει δ γέρων κα\ περλ τού δικαιώ­
ματος * ι Έάν δέ καλ τδ δικαίωμα συνεργήση τώ 
θ:λήματι, ούκ ε ύσυ στροφή άνθρωπος, ι Βαβαί! ποία ν 
ακολουθία ν έχουσιν οί λόγοι τών Πατέρων 1 θάνατος 
ίόικώς έστι τδ εύρεθήναι δικαίωμα μετά τού θελή­
ματος, μέγας κίνδυνος, μέγας φόβος. Τότε πίπτει 
τελίίω; ό άθλιος. Τίς γάρ πείθίΐ τδν τοιούτον πιστεύ-
σαι, δτι ειδεν άνθρωπος πλέον αυτού τδ συμφέρον 
αύτω, τότε τελείως έκδίδωσιν έαυτδν άκολουθήσαι 
τω ίόίψ θελήματι, καί τψ ίδίψ λογισμώ* κα\ λοιπδν, 
ώς θέλει δ έχθρδς, πτωματίζει αυτόν. Διά τούτο λέ­
γει, ιΠονηρδς κακοποιεί, δταν συμμίςει δικαίωμα.» 
Μισεί δέ * είχον ασφαλείας. Αέγει, επειδή ού μόνον τήν 
άσφάλειαν μισεί δ πονηρδς, άλλά ουδέ τ/;ν φωνήν 
αυτής δύναται άκουσαν άλλά και αύτδν τδν ήχον τής 
ασφαλείας μισεί, τούτ' έστιν αύτδ τδ λαλείσθαί τι 
πιρ'ι ασφαλείας · οΤόν τι >έγω· Πρδ τού ένεργήσαί τι 
τδν επερωτώντα περ\ ωφελείας, πρδ τού γνώναι τδν 
έχθρδν, εί φυλάττει δ ακούει, ή ού φυλάττει δ ακούει, 
μισεί αύτδ δλως τδ έπερωτήσαί τινα και άκούσαί τι 
τών συμφερόντων, αυτήν τήν φωνήν, αύτδν τδν ήχον 
τών τοιούτων λόγων μισεί κα\ αποστρέφεται. Κα\ 
λέγω διά τ ί ; Οιδεν οτι τέως νοείται ή κακουργία 
αυτού, διά αυτού έπερωτφν και γυμνάζειν λόγον περί 
ωφελείας, καί ουδέν ούτως μισεί και φοβείται, ώς τδ 
γνωσθήναι* επειδή ούκ έτι ευρίσκει έπιβουλεύσαι, 
ώς θέλει. Έάν γάρ ασφαλίζεται ή ψυχή διά τού 
άναγγείλαι πάντα, καί άκούσαι παρά τίνος είδότος. 
Τούτο ποίησον, τούτο μ ή ποιήσεις, τούτο καλόν έστιν, 
τούτο ουκ έστι καλδν, τούτο δικαίωμα έστι, τούτο 
θέλημα έστι, πάλιν ακούει, Ούκ έστι καιρδς τούτου τού 
πράγματος * άλλοτε ακούει * "Αρτι καιρός έστιν * ούχ 
ευρίσκει ό διάβολος διά ποίας αίτίας βλάψαι αυτόν, ουδέ 
πώς £ίψαι αύτδν, επειδή πάντοτε, ώς ειπον, κυβερνά­
ται, κα\ πανταχόθεν ήσφάλισται, και γίνεται έν αύτώ 
σωτηρία, Ύπάρχεται 'ετ ποΛΛϊχ βονJ j}. Ό πονηρδς 
δέού θέλειτούτο, άλλά μισεί, θέλει γάρ κακοποιήσαι, 
κα\ μάλλον έκείνοις χαίρει, οΤ; μή υπάρχει κυβέρ­
νηση. Διατ ί ; επειδή πίχτονσιτ ωσχκρ ρύΧΙα. 

ΧΑ V. 1678 
pereaiuus. Quomodo enlm Dci voltuitatmn v«?l cugiio-
srcre vel qiixrcrc possumus, cum nolns ipsiscivdi-
nms cum proprium appelilum iu cuiKtis seqiiiimtr ? 

»L Quare abbas pasior pradnic solitus crai di-
*ew. : Pariuieiu csso aueum volunlafcm iuler Deiirn 
ot bomincs. Advcrtile aiiimnn ad ea qux dixit. 
Adjceit ruisum : ι Pelra CF.I rrpei'Ciuii*ns, οι t x 
opposilo rcvcrberans divinam v^uMaicm. Eani 
igitur si rcliqticril hon\o, sialim a»! : In Deo mco 
transgrediar murum : Deus wein, immaculata tiu 
ejus *. > Quain pracdarc dixil! tunc cnini inlelli-
gil viam 399 Bei nullam babcrc maculam, cum 
rcliqueril propriam volunlateni : sin auleni pro-
priae voluniaiis affectibus consontif, non inlelligil 
viam Dei inimaculalatn. Scd t>\ quando audivciil 
cautos cbsc nos oportcre, cauichr nomcii stuthn 
rocusat et respuil, repellil cl avertiiur. Quo pa-
clo eitim suslineie quempiam possil \el ultius con-
silio pcrsuaderi, qui propriam scquiliir volunlalem ? 
Deinccps et dc juslitia ail scnox * t Si autem ju-
siilia voluntali cooperelur, non bene converiitur 
horao. ι Papaet quam consequcniiani liabcnt san-
ciorum dicla ! Inlerilas, iiiquam , ost justiia 
volunlale commista, summum pcriculum, maxi-
muR pavor. Tunc omnino pericliiaiur, in>o peni 
infelix. Quis euim valcal huic porsuadere ul crr-
dat, qui per se vidcns quid prxsict, quid magi« 
ulilceil, maximc tamcn adducilur uipropriacopi-
nioni inli;ercal? Bcne igidir ui optal iniinicus il 
luin supplantat, ct labi ct cadcrc facil. Ideo ait. 
t Tunc male agii maligmis, cum juslitiam adim -
sccl. » Odil auieni cauiclx nomen maxime, nc-
quc odil solum, scd iiec ipsiua verld sonum pait 
INilesi. Otlif quidquid de ea loculus quis iuerit, 
ui verbi gralia : Autcqiiam quidquam quis opere-
tur, percuncialur de ejus rei quam aggrcdi cupit, 
uliliialo i aiiii:quam iniilligat liostis, adveriatne 
animum ad ca qu;c diciiiiliir, nccne, odit lamcn 
oinniuo ip?am. iiilcrrog;ilioneni, odil alienlioneni, 
odii quidquid ulile uarraiur el dicilur; el boc esi 
quod a i l : odisse eum el nomcn et sonum cauteli*, 
et ab ipso omiiino averti. Novil enim versutus et 
callidus eos jam iiilclligcre vel saspicari roaliliain 
suam, ex eo quod dc atiliute Mrmoneoi miscem 
α imerrogaol : nec quidquam adeo abominaiur 
ci fugii, quaro pandi ei aperiri matitiani suau», 
Mibil posiinodum inveulttrus qao insidiaa struarc 
possit, bominemque prosteruerc. Si eniin ailu 
ipsi cavel anima, ex co quod omnia occulia sua 
manifesiai, ex eo quod obedil alleri sapieulioii 
qai se iusirual, boc ul faciai, illud ul fugiai, hoc 
bonum cssc, iUud i lem malum, boc jusliliam, i l -
lud appelilum : audil ιιοιι cssc ilcm tcmpus bujua 
rei nuac, alias cwe lenipus : ner invcnit diabi>lus 
liinc quomodo noceal, quumodo 6upplautct, cum 
cx omni patie gubemelur, cum undique lulut sil 
Π raulus. Et tunc id niaxinie flt quud dkiiur ; 

* Psal. XVII, 50, Jl . 



1679 S. DOROTHKIABBATIS « * · 
Salutem contiilere in mmiio COMIHQ*. Q*oa tane DoJlet iahakaa. ftet m i i f J * odto babot, «tpeta 
qui semper opui maiefacere; et bU maxime coDgrtlvlatur qai dace carefrt * fiiberaaiore, q*4a ** 
olia deddmnt. 

III lllum auiem maxime dilexil fralrem diabo- Α Π. Τδ· εκείνον tbv άδελφδν δν ήγάπα δ πονηρός · 
lus, de quo abbati Macario dixit: c Habeo nnum περλ Λ Ιλεγ· τψ Α46φ Μακαρίω, ε Έχω Ινα άθελ-
e frairibus luis, quem uti turbinem cvm volo rer-
so. > Talcs diligii, alque bia maxlme ddectattir, 
qui eine duee sunt,- uon bis qui seae aubaaH-
tunl ei qui posl Deum aaxiliom prxslare poteM 
esl, et manum dare. Pfoque enim diaboKue ttta €«•-
ctos adeundi fratres potestaiem babuit, c m illoi» 
tancius pater reperic tot potiiiBCtilas, lol vafcala, 
lot alabastra circumiereRiem, JK>B omnibat pro-
pinavit. Nam qnisquis illius prseseosit iasidiat, 
accvrril illico et cogiialionea snas quascanqoe la-

φδν, καλ δτι βλέπει μι, «τρέφεται, ώς άνέβη. » 
Τούς τοιούτους άγαπφ, τοις τοιούτοις άελ χα£ρ·'« 
τοίς άχυβερνήτοις, τοίς μή άνατιθεμένοις τψ δυνα-
μένω μετά Θεδν βσηθήσαι, χαλ δούναι αύτοϊς χείρα, 
Μή γαρ ού «ρδς χάντας τοος αδελφούς απήλθαν τί:» 
Θεψ δ δαίμων εκείνος, δπου είδεν αύτδν δ άγιος 
βαστάζοντα δλα τά γεύματα εκείνα Ιν τοίς λην.υ-
θίοις, μή ού προσέδαλεν δλοις * άλλ9 έκαστος αυτών 
αίσθανόμενος τής επιβουλής αύτου, έτρεχε χ α 
ανήγγειλε τούς Ιδίους λογισμούς χαλ ηύρισχε βοή-

tenies aperuil patri, el sic auxilium invcnil in tem- Β θειαν έν τψ χαιρψ τού πειρασμού, χαλ λοιπδν ού» 
pore lenuiionis, et bac de causa non poUiit ad« 
versua eoa iniquus insidialor. Infelieem illam 
unum invenit qui feipsum regerec el instraeret, 
qui mdlum baberel coadjulorem, qaemque, m vo-
luit, fudo babuil, diicedensqae soli graiia egit, tm-
teros omnes detesuns. Denique caro rem beatis-
simo patri aperuit diabolas, el fralris oomea edidtt, 
accurrit e vesligio 400*4 ewn Paler sancius, ec 
Sllam solam comperii fuisse caaura perditionia 
auae. Invenit enim ipsam confessioiieni deieaiaa-
tem, invenil eum male assucitwi vel seiptan ac* 
cusare vel cordis aui secreta revelare, atque illam 
ldcirca darraon cum volait, ut turbinem bac et 

ίσχυε χατ* αυτών δ πονηρός· Τδν αθλιον δε Ιχελνο/ 
μόνον ηύρισχεν Ιαυτψ στοιχούντα, χαλ μή έχοντα 
παρά τίνος άντίληψιν, χαλ είχεν αύτδν παίγνιον, χαλ 
άνεχώρει ευχάριστων αύτψ, χαλ χαταρώμενος τ<·»ν 
άλλων. *Αμέλει δτε είπε τψ Λ66$ Mmapkf τ* 
πράγμα χαλ τδ δνομα τού αδελφού, χαλ Ιδραμεν ό 
άγιος πρδς αύτδν, εύρεν δτι αύτη ήν ή αίτία της 
άπωλείας αύτου, εύρεν αύτδν μή δέλοντα δμολο,τ-
σαι, εύρεν αύτδν μή έχοντα συνήθειαν τού έξαγγίλ-
λειν * διά τούτο γάρ χαλ έστρεφεν αύτδν δπου ήθελ.ν 
δ εχθρός. Ερωτώμενος γάρ ύπδ τού αγίου. Πώς τΑ 
χατά σέ, αδελφέ; έλεγεν' ε ΚύχαΙς σου χαλώς * § 
χαλ πάλιν αυτού λέγοντος, ε Ού πολεμοδσί σε οΙ λ%-

illuc circuravolvil. Interrogatus enim a tancliaaiino Q γισμολ, > άπεχρίνατο, ι Τέως καλώς είμι·» χαλ ουδέν 
paire ul scse rea ipiius habereni badeAua, r e - * " · - " * 
apondii: c Benc luie orationibus, pater; » ei illo 
itcruin interroganle nooqaid tuia cogiuiioaibut 
oppugnaretur, noluil faieri, donec illi roulu arte 
ei l;<bore persuasil paier oronta edicere qu« eonira 
seipsum essent; wrmonesqec Dei affercns, tan-
dem illum talatug esl et eonveriit. Venil igimr 
ι ursum inimicue ex consuelodine voleas, ul aaie, 
ipsum dejicere ; fruslraqoe el turpiter egit. Inve» 
nit enim cum obflrmalum, neque ut antea Tagum 
ct delirum. Disceseil ab eo delutus. Quare inter-
rogalus postmodum diabolua a patre aancto ul se-

ήθελεν όμολογή σαι, έως ού μετά τέχνης έπεισαν αύ­
τδν δ άγιος έξειπεΓν τά χαθ* έαυτδν, χαλ λαλήσας 
αδτψ τδν λόγον του Θεού, ήσφαλίσανο αύτδν χαί 
ύπέστρεψεν. Ήλθεν ούν πάλιν ό έχθρδς κατά τήν 
συνήθειαν θέλων ^ίψαι αύτδν, χαλ ήσχημονησιν. 
Εύρε γάρ αύτδν έστηριγμένον, εύρεν αύτον μηχίτι 
χλευαζόμενον. 'Απήλθεν λοιπδν άπρακτος, ά«ήλ%α 
χατησχυμμένος καλ παρ* αύτου. Διά τούτο έπε ρω. η-
θελς πάλιν ύπδ τού αγίου, ε Πώς Ιχει εκείνο; δ 
άδελφδς δ φίλος σου; ι ούχ Ιτι είπαν αύτδν φϋον. 
Αλλ* έχθρδν, καλ κατηράσατο αύτδν, λέγωννδτι ι Καλ 
αύτδς διεστράφη, χαλ ουδέ αυτός μοι πείθεται * αλλ* 
άγριώτερος πάντων έγένετο. ι 

ι Averaes et4ni, ioojail» otl a 
ee baberetfratcr ille amicua tuvt, bavd illum am-
plius appellavit amicum, aed bostem infefligsimaiD, etei maledixit: 
me, nec me jam audii, sed omnibua darior et agretlior tactaa e*l. » 

VI. Imclligere vobis Jam licet, cur oderil dia- 0 Δ'. Ίδε διά τί μισεί δ έχθρδς τδν έχοντα τή* 
boltts cauiebe sonum: quia perditioneni nostram ασφαλείας, επειδή θέλει πάντοτε τήνάπώλειαν ημών. 
ex oinni parie optai ei qasril. InlelHgiiii quare ae-
st insiituenles ac docenlei diligai, qoia vidtticel 
< ooperatores ejas sunl, sibi ipsis insidiae paran-
»es. Ego casum alium nullura pracer hune novi 
:nonachorom ulli conligisse. Aiuat aaiem plertqae 
Hullum pene casum boniini coniingere, nisi ei qai 
cordi suo sese crediderit. Quare curo ullum aen-
»3iis concidiue, sciio nallam aliam potiorem cau-

am Hiiervenigse, qaam quod cordi sxo credidit, 
(|U(Kl ee iptiitu iusliluit. Nihil gravius. nibil per-

'Ιδε διά τί άγαπψ τούς στοιχούντας δαυτοίς, επειδή 
τψ διαβόλω συνεργούσιν, αύτολ Ιαυτοίς έπεβουλεύον· 
τες. Έγώ άλλην πτώσιν ούχ οΐδα μοναχού, αλλ* ί* 
τού πίστευε ιν τή Ιδία. καρδία. Τινές λέγουσι* Δ·ά 
τόδε πίπτει δ άνθρωπος, ή διά τόδε. Έγώ δέ, καθώς 
ειπον, άλλην πτώσιν γινομένην τινλ ούκ οίδα εί μή 
έκ τούτου. ΕΤδές τινα πεσόντα; Μάθε δτι αύτψ 
έστοίχησεν. Ουδέν βαρύτερον τού στοιχείν έαυτψ. 
ουδέν τούτου όλεθριώτερον. Έσκέπασέ με δ Θεδς, 
καλ άελ έφοβήθην τδν κίνδυνον τούτον. "Οτε ήμην 

1 IVuv. χι, 14. 



1891 DOCTRINAV )6SH 
είς «κνββιβ*, «άντα άνοτιθέαην τψ γέροντι τψ Α Diciotias qutm wt ipsutt regere. Protezil me Deus, 
A66f Ιωάννη* ουδέποτε γΑρ, καθώς είπον, ήνεαχο*-
μην «οιήσαί τι δ4χα Τ**ΡΚ· Καλ Νην δτε Ιλεγέ 
μ©* ό λογισμός, c Ού τόδε «κ Ιχει είπείν 6 λέγων. TC 
θέλεις όχλήσαι αύτψ; » χαλ Ιλεγον τψ λογισμψ, 
t ΆναθεμΑ σοι, χαλ τή ίιαχρίαει σον, χαλ τή συν-
έαει σον, χαλ ν£ φρονήσει σον, χαλ τή είδήσει σον, 
•τι I οίθας, 4πδ δαιμόνων οίοας. · Άπηρχόμην ούν, 
ttol ήρώτουν τδν γέροντα, χαλ συμβαίνει δτι χαλ 
ενίοτε άπεχρίνετό μοι τδν λόγον εκείνον, δν έ[νε]θυμή-
tfjv, χαλ λοιπδν έλεγε μοι 6 λογισμό;· ι Τί ούν; 
Ιδον αυτά Ιστιν δ είπον, μή ούχ άχαίρως ώχλησας 
τδν γέροντα; » Καλ έλεγον τψ λογισμψ · c 'Αλλ' 
Αρτι χαλάν έστιν, Αρη απδ Πνεύματος αγίου έστέ. ι 
Τδ οδν γάρ πονηρόν Ιστιν, άπδ δαιμόνων έστλν, άπδ 

fateor, et sempor latalui eti ab bac reina et ab 
hoe pertevlo. Cnm etsem adbuc cum caeieris iu 
eoenobto, repOBebam aemper omnia apud abbatem 
JotitBera aenforem, nee aliqaando susiinui quid-
qoam facere pneter cjus volunialem. Quod si mi-
bi aliqvaodo cogiiatio et ment mea respondUset, 
dixiuetque, ι Quid nunc iarbare senem pergas ? 
koe tlbi dietama est qaod ego:» Iratn» in cogita-
ikmem hvjuscenodi roeara referebam: c Anatbema 
Ubi. QttWqvld judicii est tibi, quidquid discretionis 
eet, qvidqvid prvdenltae, quidquid intel)igenlia\ id 
omne libi a dmonibne ett. ι Recla igiiur siatim 
ad patrera proiciaeebar, taepiusqae accidit ut id 
Ipsum mihi senex responderei qood anie cogitatio 

εμπαθούς καταστάσεως έστι. · Καλ ούτως ουδέποτε Β Btea praneditala erat. fhsultabat illa igitur posl-
συνεχώρουν τψ λογισμψ πεισθήναι έμαυτψ άνευ 
έπερωτήσεως* χαλ πιστεύσατέ μοι, αδελφολ, δτι 
ήμην Ιν μεγάλη αναπαύσει, Ιν μεγάλη άμεριμνία · 
ώστε μα χαλ δυσχιραίνειν Ιπλ τούτω * καθώς χαλ 
Αλλοτε ο5δα είπείν ύμίν. ΊΙχουον γάρ, δη ΑιΑ χοΛ-
.Ιωτ 6JUftur d*i ημάς tfcroJoVtr *1ς Γήτ βασι-
ΑτΙατ τον βίον, χαλ Ιβλεπον Ιαντδν μή έχοντα 
μηδεμίαν θλίψιν, χαλ Ιφοβούμην, χαλ έν απορία 
ήμην, μή γινωσχων τήν αίτίαν τής τοιαύτης ανα­
παύσεως, Ιως οδ έδήλωσέ μοι δ γέρων, δτι c μή θλι-
#ής· Έκαστος γάρ βάλλων έαυτδν είς ύπαχοήν Πα­
τρών, ταύτην τήν άναπαυαιν χαλ τήν άμεριμνίαν 
Ιχει . · 

modum mibi. ι Q«id ergo? en ut dixi est. Quid 
aeoem inportuaiii pertarbasli ? > Gui ego contra 
rapondebam : ε Nunc bofium est, nunc id cibi 
Uh a Spirilu sanclo. Quidquid enim luura est, 
orone uialuia est, ei a dcmone et ab babila vilioso. ι 
Sicqao evtiinui nuaqoaai cogttaiioni mea* credere 
nitl palrem contaluaaefli prius. Quo facium est 
(eredito qaod dicatn, fratres )al in unta semper 
qiiete et tecuriute esseei, «t pteramqae poeniteret 
D M tauts iranqviUttalis. Qood nn;miui alias me 
vobia aspiiM diiiate. Gum enin oon ignorarem 
οραε «εεσ nobU p$r tnuliai tribulationu inirare in 

emlorum τ, Bealireniqoe me ipsum neque 
«tiaai aJDkU(«€Di paU ; angebar mirom in BMdxaa, fatoor, dubioa iDtciasque unde hxte tanfc» 
q.iloii* causa eiset Qaod mihl landem *tnt\ apemit, noMi iqae mt OKBrereai, dieeos: Quicuoqaa 
aete traderet \m painiai abedieaUim, haoc landani qutitm el teearUaleni a lteo neoestario conaequi. 

^.Σπουδάσατε χαλ ύμείς επερωτών, αδελφολ, χαλΟ 401 Sladeie igilar ei vot, fratres, crebro 
μή στοιχείν εαυτοί; - μάθετε ποίαν άμεριμνίαν Ιχει percnncUri, ©4 mtc a Yobit iptis ineirai. Cognoscil» 
τδ πράγμα, ποίαν χαράν, ποίαν άνάπανσιν· Άλλ' 
επειδή είπον δτι ουδέποτε Ι'ΐλίβην, αχούσατε χαλ 
ταρλ τούτου «οίον μοι συνέβη τότε- Έτι δντος μον 
ΙχεΙ έν τψ χοινοβίω, Απαξ έγένετο μοι μεγάλη χαλ 
αφόρητος λύπη, χαλ ήμην Ιν τοιούτω χοπω χαλ 
ατενώσεε, ώς οπάγων σχεδόν «αραδουναι χαλ αυτήν 
Τήν ψυχήν ρου. ΤΗν δέ ή θλίψις Ιχείνη έξ επιβουλής 
τών δαιμόνων, χαί Ιστιν δ τοιούτος «ειρασμδς Ιχ 
τού φθόνου τών δαιμόνων έπιφερόμενος * βαρύτατος 
μέν, δλιγοχρόνιο; δέ, βαρύς, σκοτεινός, άπαράχλη-
τος, μή Ιχων μηδεμίαν άνάπανσιν άλλά πανταχόθεν 
σ^νωσις, πανταχόθεν πνιγμός. Ταχέως δέ έρχεται 

qaantam iraoquilliuiem ei gaudium rte isia afferai. 
Sed qaia pmdixi sentisse me Bullam aliqiiau<fo 
attclaonen, qvid mibi cmn adbuc esseni in coe-
nobio, aociderii, advertite. Incidi quadam die in 
tobilam maximamque tristiliam, circa quamits-
qtie adeo laborabam audabamqoe, u l peoe animain 
Mdderem. Afllictio aulem h«cet lenlalio ex iusi-
dlis daemonum erat, ia roe ιρεuiu ab illi» livore et 
iavidia congeeU. Gravitsima, ioquam, crat, el par-
vi lexaporis, urgeni, dubia, deaperala, coniinua, 
q v « Bvllan baberet requiem, aed ab omni parie 
aiRtgerei, ab omni parce euffoearet. A i pr*st«> est 

ή χάρις τον Θεού είς τήν ψυχήν, επειδή ούδελς ήδύ- n «»ί«»«»ίβ·ςβ· ***** gralit Dei, cum amietioncm 
νατο βαστάσα*. Ήμην δέ, ώς είπον, έν τοιούτω Λ ^ r t i i m ^ t m o d o n o n **Ml H a c i e l ( u r 

τοιουτω 
πειρασμψ χαλ Ιν τοιαύτη στενοχώρια. Έν μιφ ούν 
τών ήμερων Ιν δσω Γσταμαι είς τδ αίθριον τού μο­
ναστηρίου, άλιγωρών χαλ «αραχαλών περλ τούτου 
τδν Θεδν, αίφνίδιον προσέχω έσω εις τήν έχχλησίαν, 
/αλ βλέπω τινά έν σχήματι επισκόπου φορουντα, ώς 
μυίνον είσερχόμενον είς τδ (ερατείον. Ούδέ«οτε δέ 
έχλησίαζον ξένον δίχα ανάγκης, ή επιτροπής · άλλ' 
ώς τί ποτε έσυρε με τότε, καλ είσέρχομαι οπίσω 
*ύτού, καλ μένει Ιστάμενος έπλ ίκανδν, ίχων τάς 

prmus mutefttia ei teulaiioue curo pene deOcerciny 

quadam die in atrio iuonasterii Deum aupplbabain; 
evm ecce io eccleaia «ubito animadveno virum 
gravift&imum epiacopali schemale ornaium, aacra 
manibua ferre, ac uaciuarium ingredi. Ego vero 
patcrna inslracuone ei veieri coaiueludtne hospi-
tiboa nvaqvam adbairfbam aut injuaeu pairis aut 
siita noceoiilate. Eo ?ero tempore lanquam ab 
alio irahvrtr, svbffculua eum sum. Qui per inle-

Act. sir, i l . 
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gram fere horam ercctis ad eoelum uiauibus oiavit. Α χείρας αύτου εκτεταμένος «Ες τδν ούρανδν, κάγ**> 
Egoquo pariter pust ipsmn slans cum magtio liino-
re sufiplicabain. lujcctus enim (error eratpluiimus 
ex illius aspectu veuerabili. Cum aulem ab oia-
lionc surrcxisscl, ad me conversus venit, quanto-
quemibi propior flerel, tanto scnliebaiu ainoveri 
A me iristitiam ei pavorem. Ul autent penea me fuitt 

cxtendens manum, pecius meum digitis percutiebat, 
diceiit : Exipeclans extpeclavi Domixum* et inten-
dit mihi: et audmt precem meam. Et eduxit me άε 
•*cu mittriat et de lulo fwci$. El tlaluit mpra ρε­
χτεί* pedes mtos, tt dirtxit gressus nuo$. Et IIN-
mhit\ in o$ meum canlicum mtmm* carmen Deo 
uottro Et bos versiculos omnee tcrtio rcpctens, 
pecius, ut dixi, meum semper verberabai. Eo post-

όπίσω αυτού ίστάμην, μετά πολλού φόβου ευχόμενος. 
Έγένετο γάρ μοι δειλία πολλή έχ τής 6έας αυτού. 
Μετά δέ παΰσαι αύτδν τήν εΰχήν, στρέφεται Υ.Ί: 
έρχεται πρός με, χα\ καθόσον ήγγιζέ μοι, ήσθανόμην 
ώς υποχωρούσης κα\ τής λύπης κα\ τής δειλίας. Κ'τα 
ώς έστάθη έμπροσθεν μου, εκτείνει τήν χείρα αύτοΰ, 
καλ άπτεται τού στήθους μου, και κρούει τοί; δα-
κτύλοις αυτού είς τδ στήθος μου, λέγων · Ύχομέ-
τωτ ύχέμειτα τότ Κύριοτ* χαϊ χροσέσχε μοι* 
χαϊ είσήχουσέ μου9 τής δεήσεώς μου* χαϊ 
άτήγαγέ με έχ Λάχχου ταλαιπωρίας* χαϊ άχό 
χηλού Ιλύος. Καϊ έστησετ έχϊ χέτρατ τούσ 
Χόδας μου χαϊ κατεύθυνε τα διαβήματα μου9 

χαϊ ένέδαλεν είς τύ σζόμα μου ζισμα χαινόν9 

moduni recedente factum^esl fcubilum in me lumen, Β ύμτοτ τφ Θεφ ημών. Καλ λίγε ι όλους τούς στί-
gaudium, consolatio, dulcodo, et in aliutu Iranamu-
taius sum. Accurrcns aulcm aubiio ut cum prxv 
venirem, nusquam illuro invcni aut vidi. Ab eo die 
divina miscricordia nulla mc sensi pcrlorbaittm 
irislilia vel liinorf, sed proieclus a Domino sum 
temper precibtts sanctornm illorum seniorum. 

χους έκ τρίτου, χρούων, ώς εΤπον, είς τδ στήθος 
μου, καλ ούτως εξέρχεται. Και γίνεται ευθέως είς 
τήν καρδίαν μου φώς, χαρά, παράκλησις, γλυχύτης, 
και εύρίσχομαι άλλος έξ άλλου. Ός ο3ν έξήλθον 
τρέχων οπίσω αυτού Οελων εύρείν, καλ ούχ εύρον, 
άλλ' έγίνετο αφανής· εξ εκείνης τής ώρας, διά τών 

οίχτιρμών τού θεού, ούκέτι οΐδα έμαυτδν όχληθέντα, ούτε ύπδ λύπης, ούτε ύπδ δειλίας · άλλ* έσκέ-
πααέ με δ Κύριος μέχρι τού νύν, διά τών ευχών εκείνων τών αγίων γερόντων. 

VI. HiPCTObis dixi, fratree, volens osleitdere quana <7'. Ταύτα είπον ύμιν, ίνα γνώτε πόσην έχει άνά-
securiiatem, quam quietem babeat iranqmllUalem- παυσιν καλ άμεριμνίαν μετά καλ πάσης ασφαλείας, 
qiie, nulla in re scipsum iiisdluere, sed omoit atta τδ μή στοιχείν τινα έαυτφ, άλλ* έπι^ίπτειν τά καθ* 
ad Dominum referre, et in eos qui post Deuin pos- έαυτδν έπλ τδν θεδν, έπλ τούς δυναμένους μετά θεδν 
sunt ηοβ regeie. Discite igitur et vos, fratres, inter- δδηγήσαι αυτόν · μάθετε ούν καλ ύμεΐς έρωτάν άδελ-
rogare ; discite vos ipsos non regere, quam boiium 
s i i : bocenim humililas, boc quies, boc gaudium esl. 

φοί* μάθετε μή στοιχείν έαυτοίς, καλόν έστι. Τα-
πείνωσίς έστιν, άνάπαυσίς έστι, χαρά έστι. Τίς ή χρεία 
αυτού συντρίβεσθαί τινα είς μάτην; Ούκ ένδέχετα{ 
τινα άλλως σωθήναι ει μή ούτως · Γόος δέ ένθυμεί-
ταί τις δτι έάν μή εχει τίς τινα έπερωτησαι, τί έχει 
ποιήσαι. 'Οντω; έάν έν άληθεία θελήση τις τδ θέ­
λημα τού θεού έν ολη καρδία, ουδέποτε άφίησιν 
αύτδν δ θεός · άλλά πάντως οδηγεί αύτδν κατά τδ 
θέλημα αυτού. Όντως έάν κατευθύνη τις τήν καρ-
δίχν εαυτού πρδς τδ θίλημα τού θεού, παιδίον μι­
κρδν φωτίζει δ θεδς είπε»ν αύτφ τδ θέλημα αυτού· 
Έάν δέ μή θέλη τις μετά αληθείας τδ θέλημα τού 
θεού, καλ πρδς προφήτην έάν άπέλθη, πρδς τήν 
καρδίαν αυτού τήν στρεβλή ν, δίδωσιν δή δ θεδς είς 

Ι Κ Ί Ι * ίιι cor pioplietac. Iia enim ail Scriptura : ^ τήν καρδίαν τού προφήτου άποκριθήναι αύτφ, χαθώς 
... ——*„.-ι. ^ γ α ^ Γραφή· Έάτ χΛατηθή χαϊ ΛαΛήση ό 

προφήτης* έγώ Κύριος έχΛάτησα τότ χροφήτητ 
έχειτοτ. Διά τούτο δφείλομεν πάση δυνάμει κατευ-
θύνειν εαυτούς πρδς τδ θέλημα τού θεού, καλ μή 
πιστεύειν τή Ιδία καρδία · άλλά καλ καλδν πράγμα 
έάν ή, καλ άχούσωμεν παρά τίνος άγιου δτι καλόν 
έστιν, δφείλομεν έχειν μέν δτι καλδν, μή πιστεύειν 
δ* έαυτοίς, δτι ήδη καλ καλώς ποιώμεν αυτό* καλ 
ώς δικαίως οφείλει γενέσθαι. Άλλά δφείλομεν ποιείν 
μέν τήν δύναμιν ημών, πάλιν δέ άνατίθεσθαι, χαλ 
τδ πώς ποιώμεν, καλ μανθάνειν εί χσλ χαλώς αυτί 
έ-οιήσαμεν · καλ μετά ταύτα, μήτε ούτως άμεριμ ·. 
άλλ' έχδέχεσθαι χαλ τήν τού θεού κρίσιν, ώσπ^ρ ; 

Quis enim usus, otiosa quaedam seclari ? Non ticere 
auiera aliier salvari quam aic, fortasse aliquis co-
giiai, meditaturque quomodo babcatquem inierroget» 
qiid facio opussit. Quicunquc sane voluerit, ιιοη 
dissimulattf volunlalem Dei facere, nunquam illuin 
palieiur Oeus labi, sed semper eum diriget in ?o-
luutatem suara. Et quisquis cor suum direxcrii ad 
divinam volunlaiem, bic puerum quamvis parvuni 
:ιΜ«Ό ilbiininaiom mirabililer offcodel, a quo poie-
lit vtduuialem Dei disrere. Qorwl si quis siiuulalc 
qnavieiil ^oIuDlaioui Dt:i ti ad propbftlaiii sciaci-
utuius aliieril, cordi ejus iniquo qoid respondeal, 
<!ab;l 
Si avtsrn erraverit, 402 e t lccxtxs fuerit prophela* 
<go Dominus εττατε feci propketam ilium · . Noblrum 
i ^ i u r f i l , fiaircs, nos i|tsoslolis viribus ad volun-
lalcm Dei dirigcre, nec proprio cordi quidpiam cre-
dere. Scd si quid nobis boiue rei fucril, audiamus-
que ab aliquo seniorum quia bona est, debemus 
quidcm c-redere quia boua vsi; non aulem credere, 
qtiod ante nobis sil vi&a bona cssc. Et quia jusia 
est, dcbcl lieri, non aulem quod *ic eam opiiieiitur. 
Adiiciendiini quoque esi quo paclo id fcciimis, ei 
i»8ccndum si illud bene fecimus : cl post bjcc 

ouima, nequc adliuc quicscendum, scd el Misci-
picM-fujT» Oei judic.iuin, quewadinodum pater iilc 

Pjat. xxkis, 2-4. * !>eul. xm, i , 5. 
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άγιος εκείνος εϊπεν 'ΑγάΟων, Ιτι ήρωτήθη, ΚαΛ σύ Α sanctus Agalhoti effecit; qui, tnlerrogatus an form 
φοβή, Πάτερ; άπεκρίνατο, οτι ι Τέως έγώ την δύ­
ναμιν μον έποίησα, ούκ οίδα δέ 'εί ήρ*σε τδ έργον 

Αλλο γάρ Ιστι τδ κρίμα τού Θεού, καλ μου τω θεω. 
άλλο τδ τών ανθρώπων, ι Ό Θεδς σκεπάσει ημάς 
κινδύνου τού άπδ τών στο:χούντο>ν έαυτοίς, κα\ αξιώ­
σει κρατήσαι τήν δδδν τών πατέρων ημών τών 
εύαρεστησάντων τψ ονόματι αυτού. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ζ?. 
Περϊ τού μή nplreir πΛησΙοτ. 

Α'. ΕΙ έμνημονεύομεν, αδελφολ, τών λόγων τών 
αγίων γερόντων, εί έμελετώμεν αυτούς πάντοτε, 
δυσχερώς είχομεν άμελείν εαυτών. Εί γάρ, ώς είπον 
εκείνοι, μή· καταφρονώ μεν τών μικρών, καλ δο-

liarel, respondit : iLaboravi, inquam, pro faruhaio 
mca : opus aulcm mcum gratumne fucril D*»o, buc 
non novi: aliud esl enim Dei judicium, ct aliud do -
mlnuin. ι Dcus nos eripial ab boc pcriculo itisii 
itiendt nos ipsos, dignosque faciat ut sequamur 11 
tcncamus viam patrum nostrorum, qui nomiui 
ejus placucrunt. 

DOCTRINA VI. 
tf$ proximum judicemtu* 

I. Si meminerimus, fraires, dicta sanclonim senio-
rura, si meditemur ea usquequaque, non facile nos 
ipsoe negligemus. Si enim, ut illi dixerunl, non 
spernamus parva, & quae nobis nulliui roomenti 

χουντών ήμίν είναι μηδαμινών, ούκ είχομεν έμ- β videiilur, non poierimus iucidere ία magna et gra-
πίπτειν είς τά μεγάλα καλ βαρέα. 'Αελ λέγω ύμίν 
δτι έκ τούτων τών λεπτών, έκ τού λέγειν, Τί γάρ έστι 
τούτο; τί έστιν εκείνο; γίνεται κακή συνήθεια τή 
ψυχή, καλ άρχεται είς τά μεγάλα καταφρονείν. 
Οιδας ποίον βαρύ αμάρτημα έστι τδ κρίνειν τδν 
πλησίον; τί γάρ τούτου βαρύτερου; τί γάρ ούτως 
μισεί δ Θεδς και αποστρέφεται, καθώς καλ οί Πάτρες 
είπον, δτι ουδέν χείρον τού χρίναι; κα\ δμως άπδ τού* 
των, φησιν, τών φαινομένων ευτελών, έρχεταί τις είς τδ 
τοιούτον μέγα χαχόν. Έχ τού γάρ δέξασθαι μικράν 
ύπόνοισν κατά τού πλησίον, έκ τού λέγειν, Τί γάρ έστιν 
έάν είπω κάγώ τούτον τδν ένα λόγον; τί έστιν έάν 
Βω τί λαλεί ούτος άδελφδς, ή εκείνος δ ξένος ποιή­
σαι; "Αρχεται ό νούς άφιέναι τάς αμαρτίας τάς 

via. Admoneo vos scmper ex bis mimmis; cum 
sciliccl, dicimus, qoid boc, quid illud fst! fieri 
malaai in anima nostra consueiudinem, ei jam inci-
pere noa iu majora spernendo prolabi. Cernis quam 
grave peccatum eit proximum judicare? quid hoc 
gravius essc poteatTNibil enim adeo exsecraiur Deus, 
odUeiabominatar, cx senteniia Patrum; quia temc-
rario jadicio nibil est deleriue. Ellamenex bi* qiue 
pam videntur judicatu, »n aliquod maximotn roalum 
Sncidimus; c i niinima cnim auspicione adverstis 
proximum, ex boc dicto : c Qutd est, si obaervo 
bunc fralrera quid loquaiurTQuid esl,siego hujus-
eemodi sermonem loqtuir? Quidesisi curiose iuspi-
cio quid bicfraler,quid liicbotpea agal? iftaque jani 

Ιδίας, καλ άδολεσχεϊν είς τά τού πλησίον. Καλ λοιπδν C incipit metis propria peccaU negligcre, qux suntpro-
έκ τούτου γίνεται τδ κατακρίνειν, τδ καταλαλείν, τδ 
έξουδενείν · έκ τούτου κα\ είς αυτά & κατακρίνει τις, 
εμπίπτει. Έχ τού γάρ μή μεριμνάν τά ίδια κακά, 
μηδέ κλαίειν, ώς είπον οί Πατέρες, τδν ίδιον νεκρδν, 
ού δύναται είς τι έαυτδν διορθώσασθαι, άλλά πάν­
τοτε τδν πλησίον έργω λαμβάνει· καλ ουδέν ούτως 
παροργίζει τδν θεδν, καλ ουδέν ούτως γυμνοί τδν 
άνθρωπον, καί φέρει είς άκατάληψιν, ώς τδ κατα­
λαλείν, ή κατακρίνειν, ή έξουδενείν τδν πλησίον. 

IV. -Αλλο γάρ έστι τδ καταλαλήσαι, καλ άλλο τδ 
κατακρίναι, καλ άλλο τδ έξουδενώσαι. Τδ καταλαλήσαί 
έστι, τδ είπείν κατά τίνος, δτι Έψεύσατο δ δείνα, ή δτι 
ώργίσθη, ή δτι έπόρνευσεν, ή τι τοιούτον. Ήδη γάρ 

ximi atlcndere. Posi quod aequiiur obloquium, 
condemnaiio, contemplua, sensiinque in ea ipee 
incidit, quae in aliero damnal ei judical. Negligerc 
enim propria mala, neque, ut Patres diierant, ca-
daver suum deflere; boc qui fecerit, nunquam se 
ipHtim erigel: scroper cnim in proximi operibua 
mordendis judicandisque occitpabiiur. Quare niliil 
adco provocal Deuro, uihil adeo bominem spoliat 
el ferl in ambignum, ui obloqui, ut condcmnare, 
ut spernerc proxtmum. 

II. Aliud autcm csl obloqui, aliud condemnaro, 
aliud conlendere. Obloqui quidem est, aliquid di-
cere adversus querapiam ; ui quod mentitus, quod 
iratus, quod fornicalvs eil, vel quidpiam aliud hu-

κατελάλησεν αυτού, οίονελ, έλάλησε κατ* αυτού έμ- ^ juscemodi. Ecce peccatum cjus prodidil el disposi-
παθώς τδ αμάρτημα αυτού. Τδ δέ κατακρίναι, έστλ τδ 
είπείν, δτι Ό δείνα ψεύ στης έστλν, δργίλος εστλν, πόρνος 
εστίν. Ιδού γάρ κατέχρινεν αυτήν τήν διάθεσιν τής 
ψυχής αυτού, καλ άπεφήνατο κατά δλου τοΰ βίου 
αυτού, λέγων δτι τοϊόσδε έστλ, καλ κατέχρινεν αύτδν 
ώς τοιούτον. Καλ έστι βαρύ πράγμα. "Αλλο γάρ έστι 
τδ είπείν, Όργίσθη, καλ άλλο, τδ είπείν δτι όργίλος 
έστλ, χαι άποφήνχσθαι, ώς είπον, χατ' αυτής δλης 
τής ζωής αυτού* Καλ τοσούτον έστι βαρύ τδ κατα­
κρίναι υπέρ έχάστην άμαρτίαν, ώστε αύτδν τδν 
Χμστδνλέγειν %X*oxpnat §*6aJe πρώτον τήν 

lioncm animi sui. Condeninarc auiem est, diccro 
quod quis mcndax sit, iraciindus, adulier. En dam-
aavit dispositioncm ipsam animx) sua», ct omnem 
ejus vitam aperuit, dicens quod talis e&t, nain eum 
uli laletn damuavit. Quod sanc gravissimum pcc-
calom est. Aliud est diccre quod iratus sit, el altui 
quod iracundus; quia scilicel hoc, ut dixi, lotam ip-
sius vilam apcrit. Aique adeo gravc e$t de oroni pcc-
cato judirarr, ul Cbristus dixcril in Evangebo : Hypo-
crita, ejicc primnm trabemex oculo tvo, el 403 l : : n c 

ejicies [etlucam dt fratrii oculo h Comparavil 

*' L«c. vi, 42, 
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tnim festucam peccato, rfamnatooiiem aataui irabi, 4 tombr τήτ έτ τψ δγΟΜ,ίρψ σον* καέ τδτο cm-
Excedit, inquatn, omne peccatum temerartam jtidi-
ciura. Et Pbarisaeus ille orans ei gratias agens Dt-o 
de lM>nis operibus auis, nequidquam mentilui esi, 
*cd vera confessus, neque ob boc damiiaiu» · . De-
biiores entm sumus ad agendas Deo gratias cvro 
boni aliquid ab ipso egimtis, utpote qui nos adjovit 
et cooperaius est ad id bonum. Neque ex boc, ut 
praedixi, damnalusa Doioino esl, ncque quod dixe-
lit, ut caieri homines; sed ob bocqaia ad publica-
iium conversus, neque, tnquit, ui kic pubkcanu*. 
Tunc enim condemtialus est. Damnavit eoim ipaam 
personam, rpsaro dispohitionem metnis,el, ut b m i -
terdicaiii, omnem ipsius viiatn. Qua ei re deaceodil 
publicanus super iilum justiiicatus. 

δΛέψοις έηδοΜΙτ τό ηάρφος έ* του όφννΑμοΨ 
τον άϋοΧφον σον. Καλ άπείκατε τήν άμαρτίαν τού> 
πλησίον πρδ; τδ κόρφος* τδ δέ χατακρίνειν «ρ>β 
τήν δοκδν, τοσούτον χαλεπδν Ιστι τδ κατακρίναι* 
σχεδόν υπέρ πάσαν άμαρτίαν. Καλ εκείνος δέ 6 Φα-
ρισαίος ευχόμενο; χαι ευχάριστων τψ Θ»*) διά τάλ 
κατορθώματα αύτον, ούκ έψεύσατο, άλλά τήν άλή­
θειαν Ιλεγεν· χαλ «ν Μ τούτο χατεκρΛη. Χρεω-» 
στούμεν γάρ ε&χαριστείν τψ Θεψ, έπειδάν αξιωθώ 
μέν τι άγαθδν ποιήσαι, ώς αύτον συνεργήσαντας, 
χαλ βοηθήσαντος ήμίν. Διά τούτο, ώς είπον, 0 6 
χατεχρίθη, δτι είπεν, Όν* οέ§Λ ώς οί Λο&οΙ τώτ 
άτβρώΛων · άλλ' δτι στραφελς πρδς νδν τελώνην, 
είπεν, Ουδέ ώς έ ηΛώτηχ οδτος' τότε χατεκρΛη· 

χατέχρινε γάρ αυτού τού πρόσωπον, αυτής διαθέσεως τής ψυχής αύτον, χαλ απλώς είπείν, Ιέου τον 
βίου αυτού. Διά τούτο χατέβη δ τελώνης δεδιχαιωμένος ύ*έρ εκείνον. 

111. Nibii (ut sapius dixi) gravius, nibil difficibus, Β Γ . Ουδέν γάρ βαρύτερος οδδε χαλεπώτερον, ώς 
qoam proximnm judicare atque conlemoere. C«r 
eniro QOR iuagts nos ipsos dijudicemui de malis pro-
priis quae opiime novimus, et de quibua reddere ra-
lionem Deo cogemur? Quid usurpamus judiciom 
Oei ? quid ad nos do creatura et servo aliooo Τ an-
iion contremiscimus totis visccribus, dom aodimua 
quid setiiori illi roagno conligerit ? qui tnm audis-
eet unum e fralribus in fornicaiionem cecidisse, 
cttifi indignatione quod male fecissel, reapondit: 
• A D D O Q accepistis quam borrenda rci de ipeo aar-
raiur in libro scniorum Τ Aimit enim aaaciQin an-
getum, peecalorts iliius animam, cum jam 0 vita 
iHigrasset, ad senem detulisse, atque dixisse: 1 Em 
qttem judicasii, vita funcluii csi: quo me igiiar j« 

πολλάκις λέγω, τού χαταχρΥναι, ή 1έ>ι6ενώσ*ε νδν 
πλησίον. Αιά τί μή μάλλον εαυτούς χαταπρίνομεν· 
χαλ τά χαχά ημών άχριδως οέδαμβν, καλ περλ ών 
μέλλομεν λέγον δούναι τφ βοφ; Τί ορπΑζορεν νδ 
χρίμα τον Θεού; Τί θέλομαν έ» νου πλάσματος ΑΥ­
τού ; ούχ δφείλομεν τρέμειν άχούοντες %ψ μβγαλω 
γέροντι έχείνω τί σννέ4η, τψ άχνύσαννι περί τίνος 
αδελφού πεσόντος είς πορνείαν, χαλ αίποννι, I I χα-
χώς έποίησεν ; < Ούχ οΟατε ποίον φριχτδν λέγεε περί 
αύτον είς τδ Γοροττιχότ; "Οτι άπήνεγχεν Ό δτγοχ 
Αγγλος τήν ψνχήν τον άμαρτήσαντος πρδς αϋτον, 
χαλ λέγει αύτψ· ε Ίδε δν Ιαρενας, δχοιμήθη · «οδ 
ουν κελεύεις βάλω αύτον, είς βασιλείαν ή είς τήν 
χδλασιν; ι "Εστι δε τούτου νου βάρους τι φοβερώτο-

bcs ipsius animam deferre, ad superosne, an ad ^ pov; Τί άλλο Ιστλν δ λόγος τον αγγέλου πρδςτδνγέ-
ροντα, U μή τούτο; ι Επειδή σύ εί δ χρετής τών δν 
χαίων χαλ τών αμαρτωλών, είπα τί κελεύεις «ερετής 
ταπεινής ψυχής ταύτης · έλεεϊς αυτήν; κολάζεις αά-
τήν; · "Οστε τδν άγιον γέροντα, ύπερεχπλαγέντα 
μεΤναε δλον τδ ύκδλοιπον αύτον χρόνον μετά στενα­
γμών , μετά δακρύων, μετά μυρίων «όνων* βεομα-
νον του Θεού συγγνώναχ αντψ περλ τής Αμαρτίας 
εκείνης. Καλ ταύτα μετά τδ πεσείν αύτδν Ιπλ πρόσ­
ωπον πρδς τους πόδας του άγγέλον, χαλ λαβεέν 
συγχώρησιν. Τδ γάρ είπείν τδν άγγελον · ε Ιδού 
έδειξε σοι δ Θεδς τί Ιση τδ βάρος τον κατακρίναε, 
μηχέτι ποίησης, » τδ πράγμα τούτο σνγχωρήααν-
τος ήν, χαλ όμως ούχ ήνέσχετο δλως παραχληθήναι 
ή ψυχή τον γέροντος ά«δ τον πένθους έχείνου, έως 

iitferos? ι Quid, obsecro, bae re poteal etae magia 
horrendum ? Nihil aliud innuere seaiori vohiil ao-
ge îcus sermo quam boc : c Si lu juslorum €t poc-
caiorum jam facius es judex, dic mibi, oro.deoiise-
rabili bac anbna quam senientiaro feras, velisne 
mijereri an saevire?» Quare percusaua aenior illa 
eanctissimus hac (am borribiii re, reliquum omne 

suae tempus inier lacrymas gemitusque et in-
numcras aerumnag egit, veniara lanli pec^ati depo-
scens a Deo. Tamelsi ad pedei angeli procidens, 
audirel impetraaae se veniam a Oeo. Ikuinque id 
fecisse ut o&teuderet quam ei grave et moloslum es-
sct judicium nostrum temerarSum, monaitque ne 
animo id unquam faceret: non tamea poiuil ex w f 

bia verbie anima seuiom amarieaima conaolaiionem 5χ 0υ απέθανε 
ullam admilterc in eo luctu et mo3rore, dum vixii. 

IV. Quid nobis igilur de proiimo ? Quid aobis de 
alieoo malo ? Habemue nos ipsi, fraire*, in nobit 
quod curemue. Quilibet sibi ipsi atiendal et euit 
malis. Sobus enim Dei csl et justificare et judicare, 
qui sialuui ei viriuicm, converiiones et gratiae, 
composiiioncm ei aptitudinem uuiuscujusque uo-
vit, atque boruiu uuumqueaiquo poteet solas dis-
cernpre. Aliter emm judicai Dcui fpiscopoa, aliler 

Α'. Τί ουν βέλο μεν χαλ ημείς άπδ τον πλησίον; 
Τ( δέλομεν άπδ αλλότριου βάρους; Έχομεν τι με-
(κμνήσαι, άδελφολ9 έκαστος έαυτψ πρόσχη καλ τοίς 
Ιδίοις χαχοίς. Θεού μόνου έστλ, τδ διχαιώσαι χαλ τδ 
κατακρίναι, τού είδότος χαλ τήν χατάστασιν Ιχάστον, 
χαλ τήν δύνααιν, χαλ τάς άναττροφάς, χαλ τά χα­
ρίσματα* καλ τήν κρίσιν, χαλ τήν Ιπιτηδειοτητα 
πρδς Ινα Ιχαστον τούτων κρίνοντος καθώς οΤδεναν-

c Luc. xvnι, ιι. 
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γάρ xptvt ι ό 6ε*ς τά TOG Ιπε- Α prtacljwi. al.ier pmtattt, afacf ftubditot, atiter »c~ 

fiitffva, alitar jvntor**, alllor *grot«i*, alltof taio σκόπου, καλ άλλως τά τού άρχοντος, άλλως κρίνει τά 
*Λ ηγουμένου, καλ άλλως τά του μαθητού, άλλως 
*ά του γέροντος, χαλ άλλως τά τοΰ νεωτέρου, άλλως 
*ά τον άσβενουντος, χα\ άλλως τά τοΰ ύγιαίνοντος. 
Κ·λ τΙς δύναται ταΰτα τά κρίματα είδέναι, tt μή 
•ύτδς μονός δ ποιήσας τά πάντα, δ χαλ πλάσας 
«avto, χαλ γινωοχων πάντα; Μέμνημαι άκουσας 
δτι ποτά έγένετο πράγμα τοιούτον · πλοίον άνδρα· 
«Λιν «αμαβαλείν είς πάλιν τινά. 'Ηνδέ έν έκιίνη 
τή «όλει μία «αρθίνος αγία πάνυ προσέχουσα εαυτή -
•ύτη μαθονσα δτι παρέβαλε τδ πλοίον έχείνο, έχάρη. 
Έπεουμει γάρ άγοράααι έαντή έν χοράσίον μιχρδν 
πάνυ. Έλογίσατο γάρ, δτι Ααμβάνω χαλ ανατρέφο­
μαι αυτήν» ώς θέλω, ένα μηδέν οίδεν τής καχίας 

habefcb*: οι quis iot queit judieia facof* pnfefer 
eum qui omaU eondldtt, omuh iV««irii, oitmla 
novii ? Metnoria aulem lenoo focium hnjittceimjrii 
quaudoque »« attdUto; ttateiii ledicet tmoruiii 
ad qvam neacio arboai appJtaiitM, ifi qua *at»o 
othe ttott tirgo sarictissima, salutli lute adinoJuui 
404 diligcna e l studivsa. Hoc ciiin accfpiattl, l«U 
iacla IMI: opiabai enim sibi ancillvUm ex feU iner-
eail qaam iwo arbiiratu aleret ei euvtrirel ia Dei 
Ctfllu, aec vtla labe aacttlarifl raaliibe Mtieret con-
taminarl. Aceenlri ergo jobet aavia gnbernatvrein, 
quem itaita eoitiporH lenere penea ae paellat daa» 
ejui fttatU qtiam optabai. Qvibat vUit e i bi§ atio-

τον κόσμου τούτου, χαλ πέμψασα μεταστέλλεται τδν * r , A sibi daio pretio accepit. Ubi fero abiit iiierca 
ναύκληρον τον πλοίου έχείνου, χαλ ευρίσκει αύτδν tor htud lotige digrmua i virgine illa, obf iam ha-

bolt tcefticam et protiibvlamquantdam, c«i posciiiii 
puellaai atltrani pretio dedii. Com^mptaoiiui, vbor-
cro, myateriam M , COMeiuplamini jvdtciutn. Quia 
poie»t de bac re aauam aflarre rationem ? Suaeipit 
virgo sanctiasima puellam primaut, eamque in l i -
moreDomini nuirU, ioatiiuit, iitiormat ia oitiiio opoa 
bonum; docet otnneai woaasticain conversatioaeiii, 
osteiidH faaviialem avgelvrvai et mandanxott Dei« 
&ιιάριΐ et trenica eodem preiio sectindam, et eow 
(breviier dicam) diabolicit oporibus omniao addiciU 
Qvid enim aliud babeai furta illa qtiod eam doce-
rct, quaoi aaiiiue SU49 iiiU*riiuro cl roinani ? Quid 

άχοντα δυο χορααια πάνυ μιχρά, οΓα Ιδιχώς έπβΟύ-
μβι ή παρθένος, χαλ ευθέως μετά χαράς παρέχει 
τήν τιμήν, χαλ λαμβάνει τδ Ιν κοράαιον πρδς Ιαυ-
νήν. ΙΙς οδν χατήλθεν δ ναύχληρος, δθεν ή αγία 
Ικείνη μόνον περιεπάτησε μιχρδν, καλ άπαντ| αύτψ 
μία θνμελική παντάχρηστος, χαλ βλέπει τδ άλλο 
«οράαιον μετ' αύτον, χαλ έπεδύμηαε λαβείν αύτδ, 
»αλ λαμβάνει * συμφωνεί χαλ παρέχει τήν τιμήν, 
χαλ άπέρχουσα. Αύτδ βλέπετε μυστήριον Θεού, βλέ­
πετε κρίμα. Τί; δύναται δούναι περλ τούτου λόγον; 
Ααμβάνει ουν ή αγία παρθένος τήν μικράν έκείνην, 
χαλ ανατρέφει αυτήν είς τδν φόβον τού Θεού, τυπούσα 
αυτήν είς «άν έργον άγαθδν, διδάσκουσα αυτήν πά- g aulem dicenme dft borribili judicto boc? Amlxo por-
oov τήν μοναχικήν χατάστασιν, χαλ πάσαν απλώς 
«ήν εύωδίαν τών αγίων εντολών τού Θεού. Λοβού σα 
χαλ ή θνμελική τήν άθλίαν έχείνην, απετέλεσεν αυ­
τήν έργαλείον τού διαβόλου. Τί γάρ άλλο είχεν ή 
δργή εκείνη διδάξαι αυτή, εί μή τήν απώλεια ν τής 
ψυχής αυτής ; Τί ούν δυνάμεθα είπείν περλ του φο­
βερού χρίματος τούτου; αί δυο μιχραλ ήσαν, αί δύο 
Ιπραθησαν μήτε είδυίαι πού απέρχονται, χαλ ευρέθη 
ή μία είς τάς χείρας τοΰ Θεού, χαλ ή άλλη Ινέπεσεν 
είς τάς χείρας του διαβόλου. Άρα ουν δυνατόν έστιν 
είπείν δτι απαιτεί αυτήν δ Θεδς, απαιτεί χαλ τήν 
Αλλην; «ώςέγχω,,εί; άρα έάν αϊ δυο Ιμπέσωσιν είς 
«ορνείαν, ή είς άλλο παράπτωμα, δυνατόν έστιν 
εΙαεΙν δτι τδ αύτδ κρίμα έχουσιν αί δύο, χάν τδ αύτδ 

vs eranl, atuba* vettundai» , amkue ignar* qoo pro-
flciftcerenlur, qui sese maiiereitt exilut: el ecee in 
manus Dei ailera, altera in aianos diaboli inddU. 
NtMnquid igilur dicere poaMuiiis ideM toniilio el 
disposiftioue Dei factuin ? Ilaud, inquam, licet, baed 
fat eal ita judieare. Si eniin ambe iu id ipann vi-
tititii incidiaaeut, licoret utiqne dicere idero jndkiaoa 
aiubabus efenisse. Al baec didicil otunia de judicio, 
de regno Dei, die ac nocte inicr verba Dei veraata 
esl. Mitera auiem illa nunqvam vHil, uonquam au-
divil quid booum easet; al conlia polivt in oinne 
maluni eal edocta, ad omuia Uirpia, obacena, dia-
bobca, inslrucu. Et quonodo poletl repeli ab uirit-
que eadein diligeolia? 

σφάλμα συμβή άμφοτέρακ; Πώς ενδέχεται, αύτη έμαθε τά περλ τής κρίσεως, έμαθε τά περλ τής βα-
σιλαίας τού Θεού, ημέρας χαλ νυχτδς είς τά λόγια τού Θεού * έχείνη ή αθλία ουδέποτε οίδεν, ή ήκουσέ 
τι άγαθδν, αλλά τδ εναντίον, πάντα τά αίσχρά, πάντα τα διαβολικά, καλ πώς έγχωρεί άπαιτηθήναι άμφο-
τέρας τήν αυτήν άχρίβειαν ; 

Ε'. Ούχονν ουδέν δύναται άνθρωπος είδέναι τών D V. Anaon igilur quod dixi dudum ven&simit α 
χωμάτων του Θεοΰ, άλλά αύτδς μόνος έστλν δ χατα- est, DOII pofse homiiieni ullem judicium Dei agno-
λαμβάνων πάντα, χαλ δυνάμενος τά καθ* έκαστον 
κρίναι, καθώς μόνος Ιπίσταται. "Αληθώς συμβαίνει, 
δτι «οιεί άδελφδς πράγματα τινα έν άπλότητι * έχει 
δέ Ιν πράγμα δ τι αρέσκει τφ Θεφ υπέρ δλην τήν 
ζωήν σου, χαλ συ χαθέζει χατακρίνων αύτδν, καλ 
χολαζων τήν ψυχήν σου; Εί δέ καλ συμβή αύτδν 
άαυστραφήναι, «όθεν οιδας «όσα ήγοτ/ίσατο, χαλ 
«όσα έσταζε τδ αίμα αυτού πρλν ενεργήσει καλ σχε-
Ιδν ευρίσκεται τδ σφάλμα αυτού, ώ; δικαιοσύνη 

icerc, sod aolum esae Devra qui circa aingula tus-
cepit judicium, ut *olum qni omnia noverii ? Coti-
tiugit plerumque aliquem ex fralribvi Ια muili« er-
rare timpliciier, rem aulen aliquam in εο babert: 
qita Dt»o aitriilce kuper omnem vilam Uiam placcat; 
ol lu se;lens ct otiostis illuio judicas, aiqne amitiat» 
luaui l.vdis ? Eslo cecideiil : lo quid scis quoinodo 
conccrtatcrii, quonunlo iffaderit saitgainem εαυιει, 
antrqtiam cadeiti ; >ta i.l pone invcniaior Tiiiuni 
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eju* lanquam iustilia repulatuni aptid Dcnin ? Vidil Α παρά τψ Θεώ; Βλέπει γάρ ό θεδς τδν κόπον αύτοϋ. 
fortc Deus laborem ejus et aflliclioncin quam pas-
6tts est cum tentarelur, misertusque csi illius, et 
ignovit. Cumque illuro miserius Dcus s i l , (u judicarc 
audras, atque animani luam ptTdere? Quid lu, oro, 
scis quot fudcrit lacryinas pro deltcto liujuscciuodi ? 
Nosti quidem ddictum, non imsti poenitenliain. Sed 
cslo quod judicarea laulum ; hoc non conlcnlus, 
ctiam coiileinnis. Aliud esl enim, ul dixi, jtidicare, 
aique aliud conlemnere. Contempius l i l post judi-
cinin ; ut si convicierig proxiino, ludo illum atque 
<H!.O bab<>as : quml saue pcjue est el pcruiciosius 
jtidicio. 

VI . Qui oplant Igilur salvari, nunquaro curiosi 

καλ τήν θλίψιν ήν έσχεν, ώς είπον, πρδ του ένεργη-
σαι, έλε«ί αυτόν * καλ σύ γινώσκεις αύτδ, χαλ ό μέν 6 
θεδς ελεεί αύτδν, σΰ δέ κατακρίνεις αύτδν. καλ άπόλ-
λεις τή ψυχήν σου ; Πόθεν δέ οίδας, καλ πόσα δάκρυα 
έξέχεεν ενώπιον τού θεού περί τούτου ; χα\ σύ τήν 
μέν άμαρτίαν οιόας, τήν δέ μετάνοιαν ούχ οίδα;. 
"Εσθ* δτε μόνον δτι ού καταχρίνομεν, άλλά χαί έξου-
δενούμεν. "Αλλο γάρ έστιν, ώς είπον, τδ κατακρίναι, 
και άλλο έξουδενώσαι * ή έξουδένωσίς έστιν, δτι ού 
μόνον κατακρίνει τις, άλλά κα\ έξουδενεί · οίονελ βδε-
λύσσεται τδν πλησίον, σιχαίνεται αύτδν, ώς άηδίαν 
τινά, καλ Εστι τούτο χείρον τού κατακρίναι, κα\ δλε-
θριώτερον πάνυ. 

(7*. Οί δέ θέλοντες σωθήναι, ουδέ προσέχουσιν έλατ-
sunl ciica niiniiiia proxiinorum delicla , sed f.irca ^ τώματι τού πλησίον, άλλά τοίς ιδίοις πάντοτε, καλ 
stta scmper occupaiKtir, atquc ea pracidunt. Quo 
pnedare egil ille, qui cum fratrem snum peccasse 
audint. suspirans dixit: t llet milii qtiia illc bodte, 
< -as <*go! » Orn i s caulioncm! Cernis in eo atiiuta» 
prri;nptitit<linciii ? Qiiam cilo inventt, nc fralrem 
MHIIII j i i 'icarei ? 405 Μ € n ' m w b i m i quod dixi l , 
ego cra$, ipsi limorem dedit et cogitattonem, ot ca-
wrr t ab bis i» quibus ec pcccalnrum pradixissel; 
ac &ic proximi jtidicium efiugil. Nequc hoc satis 
fuit, scd vi seipsttni buiniliavit, ct subdidit, dicens: 
Agii bi<; pocnitenliam ; cgo autcm ptenitcnliam nul-
latn ago, nec praevenio ul possim pocniiere. Vides 
divinx aiiimae lumcn, qua» non soliiin cflfugil pro-

προσκόπτουσιν. Οίο; ή ν εκείνος ό ίδων τδν άδελφδν αυ­
τού άμαρτάνοντα, και στενάξας, καλ είπών, ιΟύαί μοι, 
οτι σήμερον αύτδς, ούτως κάγώ αΟριον. > Βλέπεις 
άσφάλειαν ; Βλέπεις ετοιμασία ν ψυχής ; Πώς εύρεν 
ευθέως φυγείν τδ κατακρίναι τδν άδελφδν αυτού; διά 
γάρ τδ είπείν, δτι πάντως κάγώ αύριον, έδωκε ν έαυτώ 
φόβον, καλ μέριμναν περλ ών ή μέλλε δήθεν άμαρ-
τήσαι · καλ ούτως έ ξέφυγε τδ κατακρίναι. τδν πλη­
σίον. Καλ ούκ ήρκέσθη έως τούτου, άλλά και έαυτδν 
έβαλεν ύποκάτω αυτού λέγων * Και ούτως μέν με -
τα νοεί περι τής αμαρτίας αύτου, έγώ δέ ού πάντως 
μετανοώ, ού πάντως φθάνω, ού πάντως δ τι Ισχύω 
μετανοήσαι. Βλέπεις θείας ψυχής φωτισμδν, δτε 

ximi judicifim, vcrum otiam seipsam bumiliavit? ^ Q 0 μ ^ ν ο ν ήδυνήθη έκφυγείν τδ κατακρίναι τδν πλη 
Αι ncis infcliccs absque ulla discreiiono jodicantus, 
i>dio habcmus, contemntmus quidquid vidcrimtis , 
atidiverimus, suspicali fuerimus ; quodquc gravius 
esl multo, non contenii damno nostro, canloros in 
coinnninein ruiiiam Irabimus: obviuui enim qucm-
cuiiqiio baboerimus ex fratribus, illi Matim dici-
nms hoc et lioc factum cssc ; ciquc pariler noce-
tnus, dum cordi ejus pravas cogilaiion^s ingcriinus. 
Nr.c formidamus coinminaiilem ac diccniem : V<£ 
aui proximo propinal lurbidam tvcnionemd ! Quod 
opus ^aue dxmoitum cst; ha?c cum facimns, milla 
itdlds cura esi. Quid aliud dacmon quam damna ct 
turbaiiones movrrc sCudet ? Itaque paruui a d:cmo-
nibtis quibits cooperamur in ruinam noslram et pro-
ximonuiK disl:»re ptobamur. Qui ruim aniniam lar-
dit, roop<*ralur daciuoni, oiqtic auxiliuiii fcri. item 
is quis aniina* prodest, sanctoruni angelorum coo-
peralnr est. 

VII. Cujus ri;i causa €81, quia in nohis vol nulla 
\v\ «*\igua clinriias «»al. Ka cnim compatittir el con~ 
i« limr, cuto proximorum pcccata vidiTii, ot dicilur: 
IJuh charifts operil muliilndinem peecatorum e . E l 
ilcTuu»: Chariias non cogiiat malum f , cl osnnia ce-
i a i . Nns igilur si cltarilalem babereinuR, ouinia le-
•cremus, omnia diKsiniularemus, ut raeliim est a 
:najoribus nosiris, dum delicla liominuin cc.norrtit. 
3ed an cxcos illos fortasse opiuainui? at»sil! (.LMI 

σίον, άλλά κα\ έαυτδν δ^δωκεν ύποχάτω αυτού ; Και 
ημείς οί άθλιοι άδιαφόρως καταχρίνομεν, άηδιζόμεθα, 
έςουδενούμεν · εί τι δήποτε έάν ίδωμεν, ή ακούσω-
μεν, ή ύπονοήσωμεν · τδ δεινότερον δτι ού μέχρι τής 
Ιδίας βλάβης αύτψ ίστάμεθα, άλλά άπαντώμεν άλλω 
άδελφψ, κα\ εύθίως λέγιυμεν αύτώ · Τόδε κα\ τόδε 
έγένετο · κα\ βλάπτομεν, χάκεΐνον βάλλοντες είς τήν 
καρδίαν αυτού άμαρτίαν. Και ού φοβούμεθα τδν εί-
πόντα · Ονα), ό ηοτίζων xir χΑιχσΐογ αυτόν ά>α-
τροχι\ν ΟοΛκράν · άλλά ποιούμεν έργον δαιμόνων, 
και ού μέλει ήμίν. Τί γ*ρ άλλο έ/ει ποιήσαι δαί­
μων, εί μή ταράξαι καλ βλάψαι; κα\ ευρισκόμεθα 
συνεργουντες τοί; δαίμοσιν εις άπώλπαν εαυτών χσΐ 
τού πλησίον. Ό γαρ βλάπτων ψυχήν, τοίς δαι-

D μοσι συνεργεί καλ βοηθεί. "βσττερ καλ δ ώφελών, 
συνεργεί τοις άγίοις άγγέλοις. 

Ζ'. Πόθεν δέ πάσχομεν ταύτα, εί μή έκ τού ρ ή 
έχειν ημάς άγάπην ; εί γάρ είχομεν άγάπην μετά 
συμπαθείας και πόνου, ήμελούμεν βλέπει; τά ελατ­
τώματα τού πλησίον καθώς λέγει, "Orι ι) αγόχη 
χαΛνχτει χ.1ΐ\0ος αμαρτιών. Καλ πάλιν · 71 ά^Χη 
ον Λογίζεται τό χαχόν τ:άντα στίγει · καλ τά έξή:. 
Και ημείς ούν, ώς είπ-,ν, εί είχομεν τήν άγά.την, 
αυτή ή αγάπη έσκέπασεν έκαστου π ρ ά γ μ α · ώσπ:ρ 
καλ οί άγιοι βλέποντες τά ελαττώματα τών ανθρώπων 

1 Jlabac. ιι, Ιδ . · lac. ν , 10; I | V i r . ιν, 8. ' l Cov. χιιι, V 
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Μή γάρ τυφλοί είσιν οί άγιοι, άλλ' ού βλέπουσι τά Α ad peccaia liomintiro eranl. Qui aulem boupiium 

sic odere pecrata ul sancli, ucquc lamen poccan-
tem odio habuere, non c.onlcmpscre, non averteruiit 
sese ab co. Sed compaiicnlcs adinonuerc, boilaii 

αμαρτήματα ; Τίς οέ χα\ μισεί ούτως τήν άμαρτίαν, 
ώς άγιοι; Καλ όμως ού μισούσι τδν άμαρτάνοντα, 
ού^ε κατακρίνουσιν, ούχ αποστρέφονται, άλλά συμ-
τ.σσχουσι, νουΟετούσι, παρακαλούσι. Οεραπεύουσιν, 
ώς μέλος ασθενούν · πάντα ποιούσι, διά τδ σώσαι 
αυτόν. "Οσπερ οί αλιείς δτε βάλλουσιν άγκιστρον εις 
τήν θάλασσαν, χαλ χρατήσουσι μέγαν ΙχΟύν χαλ 
αίσθωνται, δτι ταράσσεται χαλ άταχτεί, ούχ ευθέως χαλ 
επαχθώς έλκουσιν αύτδν, έπελ κόπτεται τδ ^άμμα χαλ 
τελείως άπόλλυται. Άλλά ένδιδούσιν αύτφ εύφυώς 
τδ (Ιάμμα, χαλ άφιάσιν αύτδν, φησλν, άπελθείν δπου 
θέλει · χαλ δτε μάθωσιν οτι ήπόνησε, χαλ ήσύχασεν 
άπδ τής ορμής αυτού, τότε άρχονται πάλιν χατά μι­
χρδν σύρε ιν αυτόν. Ούτως χαλ οί άγιοι τή μακρο-

suiil, curaruiit ut meiiibniin d<d>i!c. Otnnia ieeoiv, 
omnia sustinncre, m ad saluictn iltum reduceronl. 
Iniiiati piacatoies, qui, cum piscem ullum inimrnstnn 
bamo jaclo ccperini, ubi illmn flnclus misrere vl 
magna vi concuii scnliiiiil, non eum subilo ad liuiis 
trahunt cum impelu. aliuqui praescindcret funmi, 
liberque evaderel molestia ; scd callidc fuiicm illj 
remillUDt, sinuntque molliler cnatare qno volunit. 
Al ubi cognoverunt rcmissam iram ct fervoretn, sen-
sim illuni incipiuni irabcre, sicque caplo poliim-
lur. Iia viri sancli cum palientia cl cliariialc fra-

θυμία καλ τή αγάπη έλχουσι τδν άδελφδν, χαλ ούκ Β Irem frahunt, ncque ipsum calcibus appeitiut, ant 
άπολακτιοΰσιν άπ1 αυτού, ουδέ άηδίζονται αυτόν* 
άλλ* ώσπερ ή μήτηρ έάν έχη υίδν άμορφου, ούκ άη-
δίζεται αυτού, ουδέ αποστρέφεται, άλλά καλ ήδέως κο­
σμεί αύτδν, καλ εί τι δήποτε ποιεί διάτδ χαριτώ· 
σαι αυτόν · ούτως άελ σκέπουσι, κοσμούσιν, αντιλαμ­
βάνονται, ίνα καλ τδν πταίοντα κατά καιρδν διορθώ-
σωνται, καλ μήτε άλλον έάσωσι βλαβήναι έξ αυτού, 
και ίνα καλ αύτολ μειζόνως προκόψωσιν είς τήν άγά­
πην τού Χριστού. Τί έποίησεν ό άγιος Άμμωνάς, 
δτε ήλθον οί αδελφολ εκείνοι ταρασσόμενοι, καλ λέ­
γουσιν αύτφ · ι Έλθέ, βλέπε τε, άββά. δτι γυνή 
έστιν είς τδ κελλίον τούδε τού αδελφού; > Πόσην 
εύσπλαγχνίαν έδείξατο ; Πόσην άγάπην έσχεν ή άγια 

odio inscctanitir : sed veluii malcr qua: dcformein 
filiuin pcperii, non etim spcrnit quia drformis cst, 
ecd malcruo ainorc, bcnevolcnlia et inansueiudiuc 
ornatum rcddit, ct quidqttid giatum noveril, lacit* 
Sic illi pecr atoreni sempcr suspiciunt, ornant. tuen-
tur, proiegont, ut tandcm euni rcvoceni el criganl, 
neque alius ab co lacdatur, ipsi vero inagis in Cliri-
sti chariialcm proficiant. Ila sane fccil Anunon san-
dissimns, cum ad eum vcnissent fralres ira ct fu-
rore plent, quod mulicrem in cclla monachi «lepre-
hendissenl. Quantum cnim imserationis et chariiaiis 
itt eo judicio anima illa sancla prx st lulii ? Nam 
ubi cognovit inulierem sub doliolo lalcre , aiaiiiti 

ψυχή εκείνη . Γ νούς γάρ δτι έκρυψε ν ό άδελφδς τήν ^ guper tlltid sedil, jusstiquc fraires cellam universarn 
γυναίκα ύποκάτω τού πιθαρίου, άπελθών, έ κάθισε ν 
επάνω αυτού, καλ είπεν αύτοίς {ητήσαι είς δλον τδ 
κελλίον καλ ώς ούχ εύρον, λέγει αύτοίς· Ό θεδς 
συγχωρήσει ύμίν · ι καλ, φησλν, ήσχυνεν αυτούς, καλ 
έβόησε καλ αυτοί; ίνα μή πιστεύσωσιν ευχερώς κατά τού 
πλησίον. Κάκείνον δέ έσωφρόνισεν, μή μόνον σκεπάσας 
μετά θεδν, άλλά καλ διορθωσάμενος αύτδν, ώς εύρε 
τδν καιρδν έπιτήδειον. 'Πς γάρ μόνου έκράτησε τήν 
χείρα αυτού μεθ' δ έζέβαλε πάντας, και είπεν αύ-

quaerere. Qui cn-m nibil invenissenl, diiit ad ros : 
ε Parcal vobis Dcus, > illosque pcne confusos pia> 
ntonito»que 406 , , € ^cilc crederenl advrrstis pro-
xiinuin, dinmil: fratrem auiem iltitm, lcmpus na-
< his opportmiuin, Deo adjuvante, corrcxit ercxiiquc: 
illis enim cxplosis onuiibus, solius manum toncue, 
i Curam tui habo, f i aier. dixil; > qui sialim ora-
lionc couipmictus csl, ct bcnignilale el cleiiicnlia 
pairis sanatus. 

τώ, δτι ι Φρόντισον εαυτού, αδελφέ, ι ευθέως έδυσωπήθη καλ κατενύγη δ άδελφδς, ευθέως ένήργησεν 
είς τήν ψυχήν αυτού ή φιλανθρωπία καλή συμπάθεια τού γέροντος. 

Η'. Και ημείς ούν κτησώμεθα άγάπην, κτησώ· Vllf. Ει nos igilur in nobis fowamns bnmanila-
μεθα εύσπλαγχνίαν είς τδν πλησίον, ίναφυλαχθώμεν tcm cl inansueliidinem erga proximum. Fugiamu» 
άπδ τής δεινής καταλαλιδς, καλ τοΰ κατακρίναι, ή a detractionc, judicio et conlcmplu proximunim, 
έςουδενώσαί τινα. Βοηθήσωμεν άλλήλοις, ώς ίδιοις invicein nobis opcm feramus ut propnis mctnbris. 

cnim quis habcns pcileui, ν* I nianum, 

id ineinbroruiii, tllud non abuitnna-
μέλεσι. Τίς έχων τραύμα είς τήν χείρα αυτού, ή είς ^ Vuliieraium cnim 
τδν πόδα, ή είς έν τών λοιπών μελών αυτού, άηδί- vcl quodvis aliud 

tor, aul abscissum projirit, etsi opus fciMisfrimuiu ζ€ται έαυτδν, ή κόπτει τδ ίδιον μέλος, κάν ποιήση 
σηψιν, καλ ού μάλλον καθαρίζει, άποπλύνει, βάλλει 
έμπλάστρους, κατασφραγίζει, παρέχει άγίασμα, εύ­
χεται, παρακαλεί τονς αγίους εύξασθαι υπέρ αυτού, 
ώσπερ έλεγε καλ δ άββάς Ζωσιμάς, καλ απλώς ού 
τταραχωρεί, ούκ αποστρέφεται τδ ίδιον μέλος, ουδέ 
τήν δυσωδίαν αυτού, άλλά πάντα ποιεί ίνα ύγιάνη ; 
ούτως δφείλομεν καλ ημείς συμπάσχειν άλλήλοις, 
άντιλαμβάνεσθαι δΓ εαυτών, δι* άλλων δυνατωτέρων, 
καλ πάντα έπινοείν, καλ ποιείν είς τδ βοηθήσαι καλ 
έαυτοίς καλ άλλοις. ΜέΛη γάρ έσμχν ά.ΙΛήΛων, ώς 

e Rom. χιι, δ. 

emiserit. sed polius abltiit, pnrgat, inodkitiam ad« 
bibel, obsignai, consolilal, benedicii, supp'ical, 
adbibfl pruces cl oraliones sanctoruin, ei ( { u a M u u -

que tandem facit, qux ad valcludineni cojiscqurn · 
dam pcrlincant. Compaiiamur igitur inviceni m«iv* 
bris noslris el muttio coinploxanles fovoani.is. OIM 
nia factamuŝ  excogiicmus ul invicem nobis opvn4 

fcramus. Membra cnim invicem $umu$9 ut ait A\w-

siolus. Si enim unnm eorpus sumus, tingult autem 

siiigutorum mcm^rn *. Et 11 qiioilptam membrorum 
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paitttr , cowpatiuutur $( artera Quid cuim uos Α λέγει δ •Απόσίολο; · £ / γάρ χάττες ίτσώμάέσμετ. 

ό δέ χαθείς αλλήλων μέλη, χαϊ εϊτε πάσχει έτ wtrobta cxistiautuus ! Αι.ιι ιι viiletilur tjiintii ror-
| Η Ι * f$a*, singtili untcm iu.uibra ? Qui euiiit a Imi-
tiisiratil, captil; qui vcio > p culaniur el cortigutit, 
«ituli; qui iermone prostint, os ; qni obetlimil, au-
rcs qui exercentur, mai»us ; pedes, qvi rcddunl 
rcaponsa 9 el admiuislralort ε sunl. Caput igilur 
«* 1 aiituini&tra. Octibis es ? adverle aniimim ct co-
giia. 0*e»? loqucre, adjtiva. Auris ea? patraa. 
Mantia ct> ? optrare. Pcdes? mitiisira. Uiiuiiiqitod-
qoe nieiubruui subioini&tret corpori pro viribtts 
suis. Nitimini opeui muluam praeslarc, vel docenles 
ignaros, vcl Det terbu<n timnillemes cordibua fra-
liuni, vel consolanlfs in tempore iribulaiioms, vel 
wanum danlea el auxiliaute* ad opus aliquod. E l , 

μέλος, συμπάσχει χ άπα τά μέλη. Τί δοπεάσιν 
ήμίν 4ΐ να ι τά κοινόβια ; Ού δοκούσιν ήμίν είναι εν 
σώμα καλ μέλη αλλήλων; Οί μέν διηκονιώντες, είσλ» 
ή κεφαλή* οί 61 προσέχοντες χαλ διορθούμενοι, είαλν 
οφθαλμοί* οί διά λόγου ώφελούντες, εΙσλ τδ στόμα* 
τά δέ ώτά είσιν, οί υπακούοντες· αϊ χείρες είσιν ο! 
εργαζόμενοι, οί πόδες είσλν οί άποκρισιάριοι καλ ο! 
έχοντες τάς διακονίας. Κεφαλή εί; διοίχησον. Όφ-
θαλμδς εί; πρόσχες, χατανόησον· Στόμα εΤ; λάλη-
σον, ώφέλησον. Ούς ε ί ; ύπάκουσον. Χελρ ε ί ; έργα-
σαι. Πους εΤ; διαχόνησον. "Εκαστος υπουργήσει είς 
τδ σώμα πρδς τήν δύναμιν αύτου, χαλ σπουδάσατε 
άελ βοηθιίν άλλήλοις · είτε διά τού διδαξαι χαλ δούναι 

ui couctudaiii brcviler qaod ante dixi, siadeal unae- B ^dyav θιοϋ είς τήν χαρδίαν του Αδελφού, είτε διά τού 
quisqne pro tirili pane cob;erere proximo &αο: qao 
euim magis quia proximo in amore ei benevoieuiia 
cotaeserit, co a : piib» cl Που coluerebit. 

IX. Eiponam vobis eiemplan olim a Patribt* 
daiam, «t sermonia vim el poteMiam cotitenipk-
mini. Subscribite mibi hujuacemodi tiguratn sphac-
ricaro can boc stgno, ei animum ad ea qu« dicam 
advert le. Circulum fiugite mvndum eue; eemran 
auiem circali, Deum ; lincas aulcin a circnlo in 
mtfditftn diductas, vias credite varias ftegotiaiionea-
qtie morUliuA. Quo roagis peneiranl saucli viri ad 
ialeriora ul Deo appropient per rationem ingressus, 
co magii approptaiit Deo et libi ipsis; qaanloque 
aibi ipsia, lanio et Deo: ei quanlo viciniores fiunt 
Dt;o, lanlo el tibi iptii»; quanloque sibi ipsia, tanto 
e; l>co. Consideraie item recessom ei ablongatio-
iwiii. Cam scilicel recedunt a Deo, et ad exieriora 
»c«a efanduul; paiet, quod quanio magis a Dio 
rfcedoni, Unto et a setpait; et quauio a s« ipsla, 
tanto a Dro. Hujusmodi esC diarilatis via ct naiura. 
Quo enim iiiagts a Doi dileciioae recedtinus, eo ci 
a proximi ainore diftlamut; quanto Bei cbaritali 
» 'torerous, lanto et proxiiui; quanloque proximo, 
ι nio et Oeo. Dgnos facial noe Deat audire qa* 
iiiibit «lilia t i i t l , alque eadcm 407 ^acere. Quo 
eiiim alndiofioret fuerimas ad ageiidain audita, eo 
MOS aiagia illvminabU Beus, et docebil volualaleia D άγαπήσωμεν τδν Θεδν,δσον έγγίζωμεντφθεό)διά τής 
euaoft. είς αύτδν άγάτης,τοσούτον ένούμεθα τή αγάπη τ | τοΰ 
πλησίον, χαλ δσον ένούμεθα τψ πλησίον, τοσούτον ένούμεθα τφ θεψ. 'Ο θεδς αξιώσει ημάς άχούειν τά συμφέ­
ροντα ήμίν, χαλ ποιείν αυτά. Όσω γάρ άν φροντίσωμεν χαλ σπουδάσωμεν ένεργείν Α άχούομεν, τοσούτον χαλ 
ύ θεδς άελ φωτίζει ημάς χαλ διδάσκει τδ θέλημα αύτου. 

παρακαλέσαι έν χαιρφ θλίψεως, ή δούναι χείρα εές 
έργον χαλ βοηθήσαι. "Εκαστος απλώς, ώς ιΤπον, 
πρδς τήν δύναμιν αύτου, σπουδάσατε ένωθήναι άλ· 
λήλοις* δσος γάρ ένούταί τι- τφ πλησίον, τοσούτο* 
ένοΰται τφ Θεφ. ~~~ 

Θ*. Καλ λέγω ύμίν υπόδειγμα έχ τών Πατρών, 
ένα νοήσητε τήν δύναμιν του λόγου. ΤπόΘεσύέ μοι 
χύχλον είναι έν τή γή · οίον, χάραγμα τι στρογγύ-
λον άπδ διαβήτου κέντρου. Κέντρον λέγεται αύτφ 
ίδικώς τδ μεσώτατον τού χυχλου Ιως τού κέντρου, 
θέτι τδν νουν υμών είς τδ λεγδμενον. Τούτον τδν χύ­
χλον νομίσατε μοι είναι τδν χόσμον, αύτδ δέ τδ μέ­
σον του χυχλου τδν θεδν, τάς δέ ευθείας τάς άπδ του 
χυχλου έπλ τδ μέσον τάς οδούς, ήτοι τάς πολιτείας 
τών ανθρώπων. 'Εφ' δσον ούν είσέρχοντα* οί άγιοι 
έπλ τά έσω έπιποθούντες έγγίσαι τφ θεφ χατά άνα-
λογίαν τής είσύδου, πλησίον γίνονται τον θεού χαλ 
αλλήλων · χαλ δσου πλησιάζουαι τφ θεφ, πλησιά-
ζουσιν άλλήλοες, χαλ δσου πλησιάζουσιν άλλήλοις^ 
πλησιάζονσι τφ θεφ. Όμοίως νοήσατε χαλ χωρι-
σμόν. "Οταν γάρ άφιστώσιν αυτούς άπδ τού θεού χαλ 
άποστρέφωσιν έπλ τά έξω, δήλόν έστιν δτι δσον εξέρ­
χονται χαλ μαχρύνουσιν εαυτούς άπο του θεού, τοσ­
ούτον μαχρύνονταιάπ' αλλήλων, χαλ δσον μαχρύνονται 
Απ* αλλήλων, τοσούτον μοχρύνονται άπδ τού θεού. 
Ιδού τοιαύτη έστλν ή φύσιςτής αγάπης. Έφ* δσον μέν 
έσμεν έξω καλ ούχ άγαπώμεν τδν θεδν, έπλ τοσούτον 
έχομεν διάστασιν έχαστος πρδς τδν πλησίον * έάν Ιέ 

DOCTIUtU VII. 
Οε *cc*$alion$ $xi ip$i*$. 

I. Quaeraipoa, fralrcs, id unde potissiinuin efc-
tiial, el cam verbnm qnis ullum raolealuin accepe-
rit, qaaii illud non amliverit, srpc abaf)iie ulla 
afoictionc disccdat, nonnunqtiam vrro &i?iim ui 
illad tu«Jiverit, tarUiur cl afttigalur? Qti;v, oro. 

AIAAXKAAIA V. 
Περϊ τον έαντονς μέμφεσϋοι* 

Α'. Ζητήσωμεν, αδελφολ, πόθεν ποτέ μέν άχου 
τις ^ήμα θλιβερδν, χαλ παρέρχεται αύτδ άταοά-
χως, ώς μηδέ άκουσας σχεδόν ποτέ δέ ακούει, 
καλ ευθέως ταράσσεται. Τίς έστιν ή αίτία τής τοιαύ· 
της διαφοράς ; Άρα δέ χαλ μίαν έχει διαφοράν της 

^ I Cor. χιι, 26. 
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τοιαύτης αιτίας τδ πράγμα, ή καλ πολλάς ; Έγω Α causa e$t Imjusce larieuii* ? UaamM ratioueiu 
βλέχω δτι πολλάς μέν έχει αίτίας * μια δέ έστιν ή 
γεννώσα, ώς άν είποι τις, δλας τάς πολλά ς αί­
τίας * χαλ λέγω πώς* Πρώτον μέν συμβαίνει τινά 
εύρεθήναι Απδ ευχής, ή άπδ χαλού καθίσματος, 
χαλ ευρίσκεται, ώς άν είπη τις, έν χολή καταστά­
σει, χαλ βαστάζει τδν άδελφδν αυτού, και παρέρ­
χεται άταράχως. Πάλιν δέ συμβαίνει δτι εύρίσκε-
ταί τις Ιχων προσπάθεια ν πρός τινα, διά τούτο 
άθλίκτως βαστάζει παρ* αυτού έπιφερόμενα αύτψ. 
Έστι πάλιν δτε καταφρονεί τις θέλοντα αύτδν β*ά-
φοκ, χαλ ώς εύτελίζωντά παρ* αυτού, χαλ μηδέ 
προσεχών αύτψ, ώς άνΦρώπω, μηδέ ποιούμενος αύ­
του λόγον έχλ τοίς παρ* αυτού λεγομένοις. Καλ λέ­
γω ύμίν τι τοιούτον, Γνα θαυμάσητε· Ήν τις 
άδελφδς έν τψ κοινοβίφ πρδ τού με άναχωρησαι ' 
εκείθεν, χαλ έβλεπον αύτδν μηδέποτε ταρασσόμενον, 
ή θλιβόμενον πρός τινα * χαίτοιγε διαφόρως εΐδον 
πολλούς τών αδελφών υβρίζοντας καλ σιαίνοντας Μ* 
ο',τόν * οβτως δέ έφερεν δ νεώτερος εκείνος τά παρ* 
έκαστου αυτών, ώς μηδενδς παντελώς όχλούντος 
αύτώ. Έγώ ουν έθαύμαζον άελ τήν υπερβολή ν 
τής ανεξικακίας αύτου, χαλ έ πεθυμούν μαθείν πό­
θεν έχτήσατο τήν άρετήν ταύτην * χαλ λαμβάνω 
αύτδν άπαξ πα ρ ιδίως, χαλ βάλλω αύτψ μετάνοιαν, 
«αραχαλών είπείν μοι ποίον άελ λογισμδν έχει έν 
τή καρδία αυτού, είτε ύβριζόμενος, είτε οιονδή­
ποτε επαχθώς πάσχων ύπό τίνος, δτι τοιαύτην εν­
δείκνυται μαχροθυμίαν. Ό δέ αποκρίνεται φύσει 

babeat res haec, aa piare* ? Ego mllas Jaesae ra-
tiofiee el causas animadverlo, atqae onani ia primia 
qu« caHerae oratiei gtgnit, υι quidam ait: ·χ ipso 
interdaai ttata in quo qaisqae reperitar, boc pro-
venit. Ια oraiione enim aut coiitemplatione rep Γ­
ίνε, facile conviciantcm fralreai fert, ei iatOMibilia 
peraut. Aliqnando ex aflectaiiooe ataria qaa qaia 
in abqueni fralrem tentitir: omnia enim pne aotore 
ab eo palieatiaaime loleraL Nonaii*qi4aRi qeoque 
ex coniemplu,ruin scilicet qaia coateaiail e4 spetnil 
eun qai ie»e lurbare voloerit, dedignalarqae iu 
ilbim lanqnam ία viliaaiemm omaium ioliieri, tui 
verbvin illi reepoadere, aal de ipeim injariia el ma-
lediciis cum aliquo m^atioiiem faeere. Hujuaceinodi 
vir, fateor, admiralioae eiinina dignas eal. Eral 
in coMiobio not&ro fraler, antequam ego iitde di-
grcderer, quem aunqoam vidcbara vel lurbataxt vel 
afflicium in aliquo: contm vero aftpictebam plurimoa 
cx Γι atribas illi verbia aaperi* moletto* el graws; 
qa&omniaaniinottqiiiNimo ferebal el palientitaimo. 
Mirabar, fateor, excellentiam paiieniia» eju», «ptabaiti-
qneex to avdire quomodo sibi virialem hanc taalain 
parasaet. Cuoi igiiar etim aliqtiando obtiom babui»-
sem, exhibiia rerereotit orare coepi, ne tne cclaret 
qoid solenetapud ac cogitare, cnn a nv l l i i phtrimia 
afficerrtur injurita, el qoomodo taiuoai pali rqoo 
animo posset ct fcrre. It«spoi>dii ille niibi aimpli-
ciler, naila eircnkione avt recusalione : ε Ego rae 

μετά άπονοίας, καλ λέγει μοι * ι Άλλ* έγώ έχω £ sic haltto ad bas iujurias et iU cas perfero, ul ab 
hoiiiinibus blandi caiu*. ι Hit aitditis demiti aurea, 
et mihi ipsi d ixi : c lnvenial frater bic viam per 
quam recie incedat, * mcque obtignana et flrmans 
abii, supplicant J>eo ut nie el illum proicgcret. 

προσέχειν τοές άτελέσμασι τούτοις, ή δέξασθαι τά 
«αρ' αυτών, ώς παρ* ανθρώπων ωραίοι κύνες. » 
Άκουσας έγώ τούτο, έβαλον κάτω τά ώτά μου, καλ 
λέγω έν έμαυτψ ' c Εύρε τήν όδδν δ άδελφδς ούτος, ι 
χαλ σφραγίσας έμαυτδν άπήλθον ευχόμενος, ίνα 
χαλ έμέ χαλ αύτδν δ Θεδς σκεπάσει. 

Β\ "Ώστε συμβαίνει, ώς είπον, χαλ άπδ χαταφρο-
νήσεως μή ταραχθήναί τινα. Τούτο δέ προφανής 
έστιν απώλεια. Τδ δέ ταραχθήναί τινα πρδς αδελ­
φού θλίβοντα αύτδν, συμβαίνει ή έχ τού μή εύρε-
Οήναι χατ' έκείνην τήν ώραν έν καλή καταστάσει, 
ή έχ τού έχειν άηδίαν τινά πρδς αυτόν. Είσλ δέ χαλ 
Αλλα πολλά αίτια τούτου, άπερ διαφόρως είρηται. 
Τδ δέ αίτιον πάσης ταραχής έστιν, έάν μετά 

Η. Hinc igilur, ul dixi, provenil ιιοη tarbari aii-
qucm aut afOigi, si quae dicuntur, spernat et negli-
gai. Tarbari auleni ei alfligi ex vcrbis frairis inde 
fit, qtiod vd in atatu nullo bono reperitar, vel quod 
fralrem illum oderil. Suni aulem el ali» plarim» 
hujosce rci cauis, qu« differeoier dieiac snnL 8ed 
ralio omnis perlurbalioois, si quapramus diligenter, 
ea eat, quod netno seipsiira accaaai. Hinc fluit 

ακριβείας ζητήσωμεν, τδ μή μέμφεσθαι εαυτούς· D 9 m ™ * « ι alliclio, hiac esl αϊ niiHain au-
Ιχείθεν έχομεν δλην τήν συν τριβή ν ταύτην, εκεί-
6εν ουδέποτε εύρίσχομεν άνάπαυσιν. Ούκ έστι γάρ 
Οαυμασαι δτι άχούομεν παρά πάντων τών αγίων, 
μή εΐναι άλλην δδδν πλήν ταύτης * καλ βλέπομεν 
ατε ούδελς ώδευσέ ποτε άλλην δδδν, χαλ εύρεν άνά­
παυσιν * χαλ προσδοκώμεν ημείς άναπαύεσθαι, ή 
5λως δδδν ευθείαν χρατείν, μηδέποτε άνεχόμενοι 
εαυτούς μέμφεσθαι. "Οντως. Έάν ποιήση άνθρωπος 
μυρίας πολιτείας, κρατήσει δέ τήν δδδν ταύτην, ού 
μή παύση τέ ποτε θλίβων καλ θΑιβόμενος, καλ 
Απόλλων δλους τούς κόπους αυτού. Ποίαν δέ χα-

qaando reqoiem babeamua : nec mirari licei, cvm 
asanclia bominibus acceperimus, iiullam ptmiot 
banc nobit ad quietein viam dari. Quod ila m e i i i 
plurimis Tidimus : el nos desidcs el amanles re-
quien aperaroua, tel credimue viara rectam a nobis 
incedi, cum in omnibua *imua impalientiasimi, 
nunqaam sustineaies iioaineiipaoa accusare. Iia »»» 
rea babel. Quoiqaol viriuiea possedcrii homo, eui 
imiunieras alque inOnius, a via aulent bac <>< ti-
Daverit, nunquaiu quieicel, $<d s<inpir ν I aftli-
geiur, vel affligtt alioi, laboreaqac suos 408 °«* 

VARI/E LECTIONES. 

*·* σικχαίνοντας· 
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nes dcp«rdtrt. Quod autcm 'gaiiriium vel rcquicm Α ράν, ταίαν άνάπαυσιν ούχ έχε: ό τοιούτο;, όπου 
consequ-Uur is (|ui lalis facltis fucril, ut aiebal ab-
ba* pastor ? Qui eniiu sese accusaveiit, quidquid 
iucuiniiiodi, daniiii, probri, ignotiiinia: vel altcriti?, 
cujusciiiique xifflicltiMiis iucurrcrit, onmia bilarc 
su-cipit, oinnilius dignissiimim sc pulat, neqmi 
uIN»niiMl<» lurliari polest Quid hoc liomiiie q-iieiius? 

III. S<d milii IWiusse qui* objicicl: Qutd si me 
aJDigal iiaier, quiuronsquc imltam I H O iuveiiiani oc-
casioiKfiu dcdisst», cur mc arcusan; debeaiu ? Pro-
feclo st so qui* cnni D«i limorc diligenicr exaini-
nrl, nuiiquam oumiiio sc insontcm iuvemct: vidc-
bbque w\ acltt, vel verbo, vel figura ullam a sc 
ccrauiuucm datam. Quod si in nnllo Imrum so tunc 
sonicm iuvctiict, profecto alio teinporc aCDixit fra-
irem ilium, vel eadera vcl dtssiiniti in rc; aut fortc 
queinpiam alium fralrero vcxavil. Quarc boc me-
rito repaiitur, vel ob alia quac alias pluriina peccata 
conimtbil. Quar.rit alius cur scipstttn accusct, cum 
sedens in onwi pace el quiete afllighur a super?e-
nicnte fralre vcrbo ullo, vel molesto, vel ignomt-
nioso, quod cum paii ιιοιι qucat, frasti se pulal, ct 
turbari cum raiionc : quia nisi incidissel ille, et 
locutus fnissei et lurbalionem fcrissrl, nuiiqnani 
peccasscl? Hoc ccrte ridiculum csi, nullaque nbilur 
ratione. Nequc cnitn ex boc quod verbum ullum 
dixetil passioncm ira» illi injccil, quin poiius oslen-
dit, qua laboraret passionc : ui, si vollet, pieniten-
liam ageret. Hic siligini siroilis faelus est iiitidas cl 

δ' άν άπέλθη, ώσπερ εΐττε κα\ δ άββάς ποιμήν, ό 
έαυτδν μεμφόμενος; ΕΓ τι γάρ συμβή αύτώ εΓτε 
ζημία, εΓτε ατιμία, εΓτε οιαδήποτε Ολίψις, προλα-
βών ίγιι έαυτδν άξιον, κα\ ούδίποτε ταράσσεται. 
"Εστι τούτου τί ποτε άμεριμνότερον. 

Γ'. Άλλά λέγει τις · KaUSrv θλίβη με δ άδελφδς, 
κα\ ερευνήσω έμαυτδν, και εύρω δτι ούκ έδωκα 
αύτω οιανδήποτε πρόφασιν, πώς δύναμαι μέμψα-
σΟαι έμαυτόν ; "Οντως έάν έρευνήση τις έαυτδν με­
τά φόβου Θεού, εύρίσχει δτι πάντως έδωχεν αίτίαν, 
εΓτε 5ργψ, εΓτε λόγω, εΓτε σχήματι. Εί δέ κα\ βλέ­
πει έαυτδν, ώς λέγει, δτι έν ούδίνΐ τούτων έδωκεν 
δλως αίτίαν πρδς τδ παρδν, είκδς άλλοτε έθλιβε ν 

Β αύτδν, ή είς αύτδ τδ πράγμα, ή είς άλλο, είκδς άλ­
λον άδελφδν έθλιψε ν, κα\ έχρεώστει διά τούτο πα­
θείν, ή πολλάχις και δΓ άλλην άμαρτίαν - ώστε έάν, 
ώς είπον, μετά φόβου Θεού ερευνήσει τις έαυτδν 
κα\ ψηλαφήσει τήν ίδ·αν συνείδησιν ακριβώς, εύ­
ρίσχει έαυτδν πάντως αίτιον. Πάλιν έστιν δτε βλέ­
πει τις έαυτδν, ώ; μετά εΙρήνης καί ησυχία; καθ-
εζόμενον, καλ δτε είπη αύτφ άδελφδς τδ 0ή μα τδ 
λυπούν αύτδν, ταράσσεσαι, και ώς έκ τούτου νο­
μίζει ευλόγως θλίβεσθαι, κατ* αυτού λέγων, δτι 
Εί μή ήλθε κα\ έλάλησέ μοι, κα\ έτάρσξέ, μι, ούκ 
είχον άμαρτήσζι. Κα\ τούτο χλεύη έστλ, κα\ τούτο 
παραλογισμός έστι. Μή γάρ δ είπών αύτψ τδ £ήμα, 
ένέβαλεν αύτψ τδ πάθος , τδ έν αύτψ έδειξε ν 

splendcnli, quara cuin quis fregeiit. ιav!um ejus ^ «ύτώ , Γνα έάν θέλει, μετανοήσει ύπ*ρ αυτού. 
paieiacicl. Sic qui sedcl quietus el pacilicus ui 
existiinal, passioucin intus liabet quam non vidct. 
Supcrvcnil fialer, veibum aliquod niolestum ubjicit; 
slatimque pus otauc et luluui quod inlus lalebal, 
cvomitur. Quarc si tniscricordtam vull conscqui, 
|MjeniU'!iliaiu agal, purgel sc, prolicere studcal, vi-
ilebiique dcbuisse magis sese frairi llli gralias , 
quam injut iam referre, qui lanuc slhi iiicrit utili-
(alis occasio. Νοιι eniin pohimodum lentalionibus 
adco aifligiittr, scd quanto profecerit uiagis, tanto 
iilas senliel leviores. Naiu quamo pioficit anima, 
unio lit fonior cl valcnlior ad fercnda quaecuuquc 
duia ooniigerinl. Jumenluni eniin illud forlissimum 
dicimus, quod, onus quodqac etiaun magnum valen-

Ούτος γάρ έοιχε σιλιγνίψ καθαρψ, έξωθεν μέν 
ώραίον, έσωθχν δ: λαμπούΟιόν τι · κα\ οταν κλά­
σει αυτό τις, τότε φαίνεται ό βόρβορος αυτού. Ού­
τω; καλ αύτδς έκάθητο μετ' εΙρήνης, ώς έ νόμιζε ν, 
είχε δέ έσωθεν αυτού τδ πάθος, κα\ ούχ ήδει. Έν 
£ήμα είπεν αύτω ό άδελφδς αυτού, χαί έξέβαλε τδν 
βόρβορον τδν κεχρυμμένον !σω. Έάν ούν θέλη έλεη-
θήναι, μετανοήση, κα\ χαθαρίση. προκόψη, καί 
βλέπ:ι δτι μάλλον ευχαρίστησα: οφείλει τψ άδελφώ, 
ώς αίτίψ γινομένω αύτώ τής τοιαύτης ωφελεία;· 
Ούκ έτι γάρ ομοίως βαρούσιν αύτδν οί πειρασμοί * 
Αλλ* δσον προκύπτει, τοσούτον ευρίσκονται αύτώ 
ελαφρότεροι. "Οσον γάρ προκόπτει ή ψυχή, γίνεται 
Ισχυρά, κα\ έχουσα δύναμιν βαστάσαι τά έπερ-

tcr cl commode vebit : ci, si contigerii casu ullo j) χόμενα. "Οσπερ έάν έστι ζώον ίσχυρδν, κα\ φορ· 
oiTciidcrc vel caderc, ila slatim excilatur ti resur-
gii, ul vix oflendisso vel tecidisse se sens«*,rii. De* 
bib auirin auimat cuicunquc oneri eliam levissimo 
Miccumbii; el, si cccidcril, ad resurgendum mullo-
rum optts babcl anxilio. Ideni csi dc aniina, quae 
quo magis pcccavcrit, vo til wnipcr debilior. Pec-
caiitni enim iu miseriam quxcuuque Irahit, cl cou-
cuht apud quein fuerit: quod si poslea quid^am 
coni:^'! i l , illud cum adhuc magis aggravat. Sin 
vci-o prufcccril homo cl surrcxcril cx peccaio, qua*-
cunque poelmodum acciderint, levia rcputabil, cum 
aulea visa esseni gravis&ima, confcruuii|ue magis 
ei bonefaciunl, qiiam lasdaut, ad suinmumquo pro-
grcssum et quictcm deducimur, si nos ips·.% potius 

τίσει τις αύτδ γομάριν μετά άναπαύσεω; βαστά­
ζει * εί δέ κα\ συμβή αύτψ προσκόψαι, ευθέως εγεί­
ρεται, και σχεδδν, ουδέ αίσθάνονται δτι προσέκοψεν 
έάν δέ έστι ζώον ταλαίπωρον, κα\ τδ είτι δήποτε, 
βαρεί αυτό * είδε καί πέση,δέεται πολλής βοηθείας 
εί; τδ έγείραι αυτό · ούτως έστ\ χα\ τδ της ψυχής, 
δσον ενεργεί τήν άμαρτίαν, ταλαιπωρεί έξ αύιής. 
Εί γάρ ή αμαρτία ταλαιπωροποιός έστι, χαι σα­
θροί τδν έχοντα αυτήν, λοιπδν εΓ τι δήποτε έάν συμ* 
βή, βαρεί αυτόν * έάν δέ προκόψη άνθρωπος, γί­
νονται αύτψ κατά πρόσβασιν ελαφρότερα εκείνα τά 
ποτε βαρούντα αυτόν · ώστε πάνυ ημάς ευεργετεί, 
καί είς πολλήν άνάπαυσιν και πρ^χοπήν φέρει τ*> 
έαυτου; κα\ μηδένα άλλον έν τοίς συμβαίνουσιν αί-
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τ:5:τ0α. Κ α ι μάλιστα ού&έν εγχωρεί άνευ τής προ- Α q „ i m u \ \ u m α | „ ί Γ η i„ omnibus acrusrnm.i; co eii:;in 
νο;:ι; τού Θεού γενέσθαι ήμίν. 

Δ'. Οικούν καν λίγει τ:;, δτ: ι Πώς ού δύναμαι 
θλιβήναι, εάν χρήζω πράγματο:, και ού λαμβάνω; » 
ιδού γάρ χρήζω αυτού κατά τδ άναγκαίον. Κα\ ου­
δέ ούτος έχει λόγον τδ μέμψαιθαι εαυτόν τινα, ή 
θλιβήναι κατά τίνος · άλλά έάν τψ δντι χρήζη πρά­
γματος, ώς λέγει, κα\ ού λαμβάνει, οφείλει λέγειν, 
οτι c Ό Χριστδς οίδε -πλέον εί οφείλω άναπαήναι, 
κα\ αύτδς γίνεταί μοι άντι τούδε τού πράγματος, ή 
άντλ τούδε τού βρώματος. ι 0 1 υ «Λ Ισραήλ έφαγον 
τδ μάννα έν τή έρήμω τεσσαράκοντα έτη. Και έν 
μέν είδος ήν τδ μάννα. Έκάστφ Βϊ έγίνετο καθώς 
έχρηζε · τψ χρήζοντι αλμυρού, άλμυρδν έγίνετο · 
τψ χρήζοντι γλυκέος, έγίνετο γλυκύ· κα\ έχάχτψ Β e l s a , s | | m f ; | C , 
απλώς ούτως έγίνετο, άρμόζον πρδς τήν κράσιν 
αυτού . Ούτως ούν έάν χρίΐζη τΐί ωού, κα\ ού λαμ­
βάνει ει μή λάχανον , εΓτ.η τψ λογισμψ αύτοϋ, οτι 
ι Εί συνέφερε μοι, είχε πάντως πέμψαι μοι αύτδ δ 
θεός · πλήν δύναται και αύτδ τδ λά/ανον ποιήσαι 
μοι .ώς ώόν * ι καί πιστεύη τψ θεψ, δτι γίνεται 
αύτψ είς μαρτύριον. Κα\ γάρ μετά αληθείας έάν 
έστιν άξιος τις τού άναπαήναι, χαρδίφ σαρωθήναι, 
πληροφορεί δ θεδς ποιήσαι μετ' αυτού έλεος κατά 
τήν χρείαν αυτού * έάν δέ ούχ έστιν άξιος τού άνα -
παήναι, ή ού συμφέρει αύτψ, καινδν ούρανδν, και­
νήν γήν έάν ποιήση, ούχ ευρίσκει άνάπαυσιν · αμέ­
λει, ποτέ μέν ευρίσκει τις άνάπαυσιν κα\ υπέρ 

magis quo nihil uobis absque divino ntitu vl pio-
vitlonlia cvmii. 

IV. Al tlicei forlassc aliqnis : « Ouo pa<!»» pns-
suin non lutbari, cum milii re qtiapiam opus <>t 
nccpssario, ncc cam accipio ? ι Al neqm» «\ l.rr 
poles qmtn<|uam accusarc vel luibatt mm raiiom1. 
Nain qiiiciiiiqiic re tila opus habct, m*r oani a.-r:-
pit, dcbc-l in scipsodicere : « Novil ("diristus I) mi-
uiis quid 40Θ η | Ν" ° P H S s ' 1 ; ^ , a i » n , l u r *V*° , η , ' *' 

biijusce rei vcl liujus cibi bico 1 Filii rii.m U aot 
mamlu< av< runt manna in doserto anuos qiiatira-
ginla. Fuilquc specics unira maiiua; : i*iiicui«i:tc 
facium esl, ιιι iPud qiiitis upiabat el opus habrbat. 
Natn cui acrtdine ei salscdinc opus eral, auiaium 

mn ost; cni <!ιΊ<Ήίιΐϋ, dtilco ; con-
veniens ad quamlibcl coniehiioiicm. Sic igilur c 11111 
alicui opus fucril ovo, accepmi lantuni oluscula, 
dical sibi ipsi : « Si niibi ovuin expedicrit, illud 
polens est Dominus miucrc, ve.l pouus olera in 
ovum converlere; 1 credatque lh»o, quoniaiu boc 
sibi fiei in marlyrinm. Si quig quoque qub*ie digiiii* 
fuerit cl otio, cerlus sil facturuui ciim ro Dtriun 
misericordiain, proul opus fucril. Quod si qtrinie 
indignus fuerit, vel inulile ci qtticscnc : si novum 
condftrel coelum, novam icriani, lequiem muiqwam 
consequelur. Ex quo Ol ut alius prxicr ncressilait m 
ευain plerumque babeal, alius muliis egeai; qnu-
niam Dous miseiicors unictiiqiie necessatia imper-

τήν χρείαν αυτού, ποτέ δέ ουδέ τήν χρείαν αύτου. i i t u r . Cumque alii dcderil praHcr neccssi ia iein, 
Έστι δέ δτε οίκονομεί τινα κα\ υπέρ τήν χρείαν, ' h u i c oaUnd i l bumauital is sna: magi i i iud i i i c i i i , d«>-
επειδή ό θεδς, ώς ελεήμων έκαστο; παρέχει τήν 
χρείαν αυτού. Έστι δέ δτε οίκονομεί τινα καϊ υπέρ 
τήν χρείαν, δεικνύων αύτψ τήν ύπερβολήν τής φιλ­
ανθρωπίας αυτού, χαί διδάσκων αύτδν τήν εύχαρι-
στίαν. "Όταν δέ ού παρέχει αύτψ τήν χρείαν αυ­
τού, ποιεί διά τού λόγου αυτού τήν ένέργειαν τού 
πράγματος ου χρήζει, κα\διδάσκει αύτδν τήν ύπο­
μονήν * ώστε είς πάντα άνω .δφείλομεν προσέχειν 
καν καλώ;, ή κακώς ά πάθωμεν παρά τίνος, άνω 
προσέχειν, και εύχαριστείν έπ\ τοίς συμβαίνουσι, 
βαστάζοντες άε\ τήν μέμψιν εαυτών · καί λέγοντες, 
καθώς είπον οί Πάτρες· εί μέν καλδν τίποτε συμ­
βή,* οτι οίκονομία έστι τούθέού * εί δέ κακδν, δτι διά 

cclque ul graiiae agat: (iim autem alteri ιιοιι prg-
slat quod videtur inccssarium, liac ralione facil u | 
osiendat bsec non adeo nccessaria esse, docraiqiu*. 
paii, ci in cuuclis ad snprriora prospecium nostrum 
iuteodere. Ila ul ijueUigaiiius si vel bcne vcl male 
a quoquam fuerimus ailecii, id omne dcsuper esse, 
et in cuuclis quae nobis occurreriul, graiias semprr 
ngendas, fereules in nos semper oniueiu accusa-
tionera. Dixerunt enin majores nosiri, quod quid-
quid nobis boni cveoissel, id e e s t j divinant diapon-
sationero ; $i aulem malum ullum venissct, cssc id 
peccala nosira. Vere enim quidquid paiimor, ob 
delicta nosira patimur, At eancii viri pasai suni, 

τάς αμαρτίας ημών. Έν άληθεία γάρ πάν δ έάν πάθω- D Y e l 0 b Chritli Jesu nomen, vol ut viriutem snam 
μεν, έκ τών αμαρτιών ημών πάσχομεν. 01 γάρ παν­
άγιοι κάν πάσχουσιν, υπέρ τού ονόματος τού θεού 
πάσχουσιν, ή δι Α τδ άναδειχθήναι τήν άρετήν αυ­
τών είς πολλών ώφέλειαν, ή διά τδ πληθυνθήναι 
παρά τού θεού μισθδν αυτών. Περί ημών δέ αθλίων 
πώς δυνάμεθα είπείν τούτο ; καθ' έκαστη ν ού.ως 
άμαρτάνοντες καΛ έκδικούντες τά πάθη ημών, άφ­
ή καμεν τήν ευθείαν όδδν ήν είπον οί Πάτρες, τδ μέμ-
φεσθαι εαυτούς * κα\ όδεύομεν τήν στρεβλήν δδδν 
μεμφόμενοι τδν πλησίον, κα\ έκαστος ημών σπου 
δάζει έν παντί πράγματι, βαλείν τήν αίτίαν κατά 
τού αδελφού αυτού, και ($ίψαι κατ* αυτού τδ βάρος. 
Έκαστος αμελεί και ουδέν φυλάττει, κα\ τδν πλη-
βίον άπαιτούμεν τις έντολάς. 

ίο lucem edcrcnl ad multorum utiliiaiem, vcl 1:1 
praemiuro suammajus npad Deum ffliccrmi. hc 
nobis autem infelicibbs quomodo po.ssuinus hnc 
diecrc ? Qui qtiotidie pcccanles, ct passionibiis vi-
tiiaqtic noslris obsfquenlcs, relinqiiimau viam ro 
Glam quam Paires nosirt in sui ipeios vera arcusa-
tioue dixere consistcre? Nos vcro retro lapsi in 
cunctis proximuin accusamus, ila ut quivis nostrum 
sludeat, sempcr cau&aro omncm erroris in fraircm 
«•eferre, ct omnc onus 111 ϊ imponcre, omniaqtic 
gligeutcs et tiibil curanies, a proximo ρι;ι:<· »?t.» 
rcpeliinu*. 



ITflS S. DOROTHIIABBATIS Ι Ϊ04 
V. Coftveam td n* qiia*b>q*o fntrci d«o» qwi Α β'· TIMw εγγύς μού ποτε δύο αδελφοί θλιβόμε-

ι**ι»ο inmwltiMli feeratn, Dtxitqnt major iwpe* 
ratM aeta rem miitorl, ei qva ille atailm tnrbatat 
tswi; qttfi tfito »on poiatttt qaoqwe se ab ira teim-
pmre. < Q*»a, ioqalt, si I* tiio ftdein el ebariiatem 
b»btii**et, Ο Ι Μ Ι · ticepiwet » m cttm IdveU ei 
MRweUidliMM Ktspoiulebat jynior; < !>« veniam, 
qnMo, ptier ; fcic nilji non ιε» loctiiw eum ttaore 
Dri, H 4 iM ilto qtti aotbii imperare, e* quo exiaiimo 
cor m**m ioctaaaa iw e«m *o* piiukte spem «4 
flta» bftbtft, ι AdvvriJt* animum quemadmodvm 
*Mbo M H invkem acaistb»Mt, el nettter eorum ln 
ttiptiiRf euipMi coaferebau Varmn bi d«o twta 
lart»lto*tf iuter ε* conimovitaeM, et*i meioo libi 
revereitiiaw UwliitatioiM corporis exhibet»»!, dubii 
•aeiptieaqao mantert, Dkebat quide* alier, 

vot πρδς βλ) ήλους • καλ έλεγεν 6 μείζων περλ τοΰ 
μικρότερου, δτι ι Επιτάσσω αύτφ πράγμα, χαλ θλί­
βεται παλ θλίβομαι πάγω, ένθυμούμενος δη tl είχε πί-
στιν χα\ άγάπην πρδς μα, έδέχετο τά παρ* δμού μετά 
πληροφορίας. · Έλεγε δε χαλ δ μικρότερος * ι Συγ­
χώρησον, χύρι, δτι ταχέως ού λέγει μοι μετά φόβου 
Θεού · άλλ* ώς θέλων χελεύσαί μοι, χαλ νομίζω δτι 
βιά τούτο ού πληροφορείται ή χαρδία μον, ώς λέ­
γουσιν οΙ Πάτρες· » βέτε τδν νούν υμών πώς οΙ δύο 
άλλήλοις έμέμψαννο, χα\ ούδε\ς αυτών έμέρψατο 
έαυτδν · άλλ* οί δύο Ολίβοντες πάλιν πρδς αλλήλους 
χαλ βάλλοντες άλλήλοις μετάνοιαν, έμειναν απληρο­
φόρητοι· χα\ δ μέν είς Ι)εγεν, δτι t Ούχ άπδ χαρ­
δίας έβαλε μοι μετάνοιαν, χαλ διά τούτο ούχ έπλη-
ροφορήύην* ούτως γάρ είπον οί Πάτρες· · 'Ο δε 

exbibiUm o4Ui εχ corde reverentlam, atqo* ea do · άλλος έλεγεν, δτι ε Επειδή οϋχ ήν χατηρτισμένος 
fcona αο* potaitsacoiiedcre. Atobat alier ηοιι ίκίεεο 
IU#a* i* cbarttale perftelaji, aniaquan ipti Uli re-
verentiara tt honorcm tibiberet, Ideoqaata iltt non 
posoe Aifcc*. 410 Videt rca* ridtaalam ? vbko fxr-
binem cgUatioimm ? irpe mecum doleo, ut novit 
Doaibiua, qvod majorum eipainim noslrorum ten-
lcntia* ad ioiqaat^lpram cogutiiones HOntrtt in -
vmia»u«, t\ anlroarun notiranim inleriluni. Dcbail 
titerqne Ι Ι Ι Ο Π Μ aecaaaiioficm in ieipauin lorquerc, 
ot aller qaidm dicere, qaia ex eorde fralri paoem 
ooa dediftei, loVo feclsae Deam ne oianiao eonA-
tkTfl. Alter autem, quia non fuiaeei ad fraifmam 
remis*ionem ooiiiiao pr^rauis, niai anus ille poe-
nilontiain egUaet, hac de causa eidem noluiase liden 
prx îare. Idem e l in aliis duobua facieoduin fuiL 
£i primus quidem aecueare se debuit, quod irope-
riosus atmig esaet: secunda» aulem cogiiare el 
diccre, imperari aibi cum charilaie et fraierna di-
leciione, ae vtro iuobedieBle» auperbom ease, ae 
sine limore Dei. At nealer viain inveiiil qua seipsum 
accusarei, $ed alter poliua in alierum caostm in-
lorail semper, 

VI. Binc fti qood nanquam proieimns, Dunqaam 
proeedbnus: conlerentea omne vine nostne lempus, 
eomptureniof in Cf»giiatiotiibue nostria, belloqve i a -
losiinonoe iufke» laccesimtie. Unutqniiqoe etenian 
ROklruni ae juslum facil, labilurque qeivis ad qaae-
cuiiqae, Itgem nultam obtervatia, el exlorquet prae-

είς Αγάπην πρδς έμε πρ\ν έγώ μετανοήσω αύτον. 
διά tovto ουδέ έγώ έπληροφορήθην. > Βλέπεις χλεύη ν, 
χύρι; βλέπεις διαστροφήν λογισμού ; 'Ο βεδς οΤδεν, 
εκπλήττομαι δτι χαί τάς χρήσεις τάς νών Πατέ­
ρων λαμβάνομεν πρδς τά θελήματα ημών τά ιρνηρχ 
χαλ πρδς άπώλειαν νών ψυχών ημών * δσον Ιχαστον 
αυτών βαλείν έπά\ωαύτοϋ τήν μέμψιν, χαλ τδν 
μέν είπείν, δτι c Ούχ άπδ χαρδίας έβαλον μετά· 
νοιαν τφ άδελφψ μου, χα\ διά τούτο ούχ έπλη-
ροφόρησεν αύτδν δ Θεός · · τδν δέ άλλον εΙπεΝ, Ιτι 
c Έγώ ούχ ήμην χατηρτισμένος άν αγάπη πρδς 
τδν άδελφδν μου πρδ τού αύτδν μετανοήσαί μοι, χα| 
διά τούτο ούχ έ πληροφόρησε ν αύτδν ύ Θεός. · 

^ "Ομοίως ήδη χα\ τούς άλλους ποιήσαι, νους πρδ 
τούτων · ό γάρ πρώτος οφείλει είπείν, δτι ε Έγώ 
μετά αύθαδείας λαλώ, χαλ διά τούτο ού πληροφο­
ρεί δ Θεδς τδν άδελφόν μου. ε Καλ ύ άλλος οφεί­
λει λογίσασΟαι, δτι c 'Ο αδελφός μου μετά ταπει­
νώσεως χαί αγάπης επιτάσσει μοι, αλλ* έγώ είμλ 
ανυπόταχτος, χαλ μή έχων φόβον Θεού. ι ΘύΜς 
αυτών εύρε τήν δδδν, χα\ έμέμψατο έαυνόν * αλλ' 
έχαστος τδν πλησίον αυτού έβάρησεν, 

Cp. 'Ιδε, διά τούτο ούχ εύρίσχομεν προχόψα·, διά 
τούτο ούχ εύρίσχομεν ώφεληΟήναι είς τί ποτε, άλλά 
μένομεν δλον τδν χρόνον ημών κατ1 αλλήλων χαί συντρΙ-
βοντες εαυτούς. Επειδή έκαστος έαυτδν διχαιοί *|χα· 
στοςάφίησιν έαυτδν, ώς προεϊπον, μηδέν φυλαττοννΑ, 
χαι έχ του πλησίον άπαιτοομεν τάς έννολας. Αιά 

crpia a proximo. llinc fil ui neque ad bonuai eoa- f> τούτο ούτε συνεθιζόμεθα είς νδ αγαθόν, δτι χΑν 
μιχρόν τι φωτισθώμεν, ευθέως έχ νου πλησίον 
Απαιτούμεν αύτδ, μεμφόμενοι αύτδν, χαλ λέγοντες, 
δτι οφείλει τόδε ποιήσαι, χαλ διά τί τοιώαδε ούχ 
έποίησε. Αιά τλ μή μάλλον εαυτούς απαιτούμεν τάς 
έντολάς χαλ έαυτολς μεμφόμεθα, ώς μή ανλαττον-
τες; Πού δ γέροιν εκείνος ό I ρωτηθείς, ι Τί πλέον 
εύρες έν τή δδω ταύτη. Πάτερ ; ι Καλ αποκριθείς, 
χαι είπών τδ, c Έν παντί έαυτδν μέμφεσθαι. » 'Οχερ 
χα\ δ έρωτήσας έπήνεσε. Καλ λέγει αύτφ· ε Άλλη 
δδδς ούχ έστι πλήν ταύτης · ι Όμοίεες χαλ δ άβ­
βάς ποιυήν ειπεν, δτι μετά στεναγμού txlaai α! 

saetcamas. Cutn eniio paululum excandoerimus 
ira, omuia ex proximo volurous extorquere. Accn-
samusqoe ean illtco el dicimue sic agere euoi de-
buisse, biclamamueqoe quare iia non egeril. At ear 
tion magis ipai nobis imperamot! Cur noo aecn-
aainus not ipsoa poiiua ut deeidet el negligenles in 
rebtia nostrie? Ubinam senior illc, qui intcrrogatns 
qaam potis&imaoi viam ad Deun invcfiiisci, re-
^poiKiit : Ilaac prm omnibue, al Sfipauin homo in 
cuuclis aenper accusei Τ L*aadaia esl tenleniia, ab 
iDKtrogaaie mafit nagiaque eonlrnala. Dixii «i 

VARIAE LFXTIONES. 
ΊΙοη. ήθει. 
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άρεταϊ είς τδν olxov 

DOCTRINA VII. 1706 
:ού?ον είσήλθον παρά μίαν Α abbas Pastor virtutes Dinncs cum gcmltu donitmr 

Αρετήν, έχτδς αυτής, xorw Γσταται δ Ανθρωπος · 
χαλ ήρώτησαν αύτδν ποία έατ\ν αύτη · χτϊ λέγει* 
ι Ίνα δ Ανθρωπος μέμψηται εαυτόν, ι Είπε δέ δ 
Αγιος "Αντώνιος δτι αύτη έατϊν ή μεγάλη έργα· 
βία τού άνθρωπου, ίνα τδ σφάλμα αυτού επάνω 
αυτού βάλλει ενώπιον τού θεού, χαλ προσδοχήσει 
πΣ ρασμδν έως έσχατης αναπνοής. Καλ πανταχού 
εύρίσχομεν, δτι οί Πατέρες τούτο φυλάξαντες χαϊ 
άνάγοντες πάντα έπϊ τδν θεδν, έως χαϊ τών λε­
πτών, άνέπαυσαν. Οίος ήν δ άγιος γέρων εκείνος δτε 
ήσθένησε, χαϊ έβζλεν δ αδελφός είς τδ βρώμα αυ­
τού άντϊ τού μέλιτος, τδ έλαιον τδ άπδ τού λινο-
σπέρμου · έστι δέ πάνυ δλέθριον · χα\ δμως δ γέρων 
ουδέν είπεν · άλλά έφαγε σιωπών τδ πρώτον λαχά-

aJ firtolem onam commigrasse, el bomincm cxi a 
lianc fntslra enili et ialwrare. Inicrroga:usqu« 
qaarttam rlta essel, c H;rc, ait, nt se ipsum bomo 
accoscu > Aiebat ei divus Antonius, esse baijc 
Immani opcris partem maxi-tiam, qurc pcccaium 
proprium in conspectu Dci ponil: quae nullum ten-
l ; i4ioi inii vitabil iivcursum, scd durabil semper dum 
vi:a spiritusqtie inanc* i i . Hmc palres et scnici<M 
iioslros invcnimvs hujtisce yirtuiis (\)Un\ sludio-
siseim^, «t minima qua?qitc ac vilia in Deuin 
scmper relulisse. Quare in pace, oiio ti quirle 
sempcr cxsiiiisse. l.a fecit sanciueiinus ille scncx, 
in cujus piiluicikiuin cum minister incatilus oleitm 
liui perniciosum ριο melle infudisset, idquc piav 

νην, χαϊ τδ δ2ύτερον είτι ποιήσαντα τήν χρείαν n »cttsissci, nihil locuius est, sed Comediltaccns una:u 
αυτού, μή μεμψάμενος τδν άδελφδν έν έαυτφ. λέγων 
δτι κατεφρόνησεν. Καϊ ού μόνον τούτο ουκ είχαν · 
άλλ* ουδέ λόγω έλύπησεν αυτόν. "Οτε δέ έμαθεν 
δ άδελφδς τδ τί έποίησε, καϊ ήρξατο θλίβε σθαι, λέ­
γων · c Έ φόνευσα σε, άββά, καλ σύ τήν άμαρ­
τίαν έθηκας έμέ, δτι έσιώπησας. » Πώς μετά 
πραότητος άπεκρίθη αύτφ λέγων; t Ιέή θλιβής, τέ-
κνον · εί ήθελε με δ θεδς φαγείν μέλι, μέλι είχες 
βιλείν - t καϊ ευθύ; Ανήγαγε τδ πράγμα έπϊ θεδν. 
Τί έχει πράγμα δ θεδς, καλόγηρε; δ άδελφδς 
έλαθε. καϊ λέγεις * Εί ήθελεν δ θεός; τί πρδς πρά­
γμα ; Καϊ λέγει, ι Ναί * ήθελεν ό θεδς ίνα μέλι 
φάγω, μέλι είχε αδελφός. » Καϊ τούτο, δτι τοσαύτην 

a»q«c altcram paropsidcm, quanlumque sibi opus 
fuii. Neque fralrem accusavit in animo, neqr.c co-
gkavii quod «esct ab eo contemplus, neqne vcrbum 
itllai» quod eam irtstilia alficeret, locaios esl. Iloc 
autein ubi eo%no*U frater, coepit couqaeri dicens : 
ε Occtdi le, Palcr abba ; Η lu peccalum bajusmodi 
aapcrme posaUii luo sitenlio» > Aadi, obsccro, qt:a 
mansuettidiiie reapondit ilb senex: t Ne le cxcruriea 
vei affiigas, fili; al me voluistet Deut roel edcir, 
im*l apptttuiiscs. » Sialitn ad Deum rem retolil. 
Quid hoc ad Dcum, ο calogeref fraler errore 
diicius id cgit. Tu quas dicia ? t Si Deus Toluisscl 
B M mel eomcdere, niel apposuisses ; t hoc uliqno 

Ασθένειαν ε'χεν δ γέρων, τοσαύτας ημέρας μή δυ- Q eH, qued si nic Dcus mel voluiteet edcrc, pcslUe 
νάμενος δέξασθαι τροφήν, καϊ δμως ούκ έθλίβη 
πρδ; τδν άδελφδν, άλλ' ανήγαγε τδ πράγμα έπϊ τδν 
θεδν, καϊ καλώς έλεγεν δ γέρων* ήθελεν αύτδν δ 
θεδς, ίνα μέλι φάγη, καλ τδ ό^όμενον έλαιον μετ­
έτρεπαν είς μέλι. Ημείς δέ έν έκάστφ πράγματι 
κατά τού πλησίον έρχόμεθα εγκαλούντες, μεμφό-
μενοι ώς χαταφρονούντα χαϊ παρά συνείδησιν ποι­
ου ντα * κάν 0ήμα άκούσωμεν, ευθέως διαστρέφομεν 
αύτδ λέγοντες, Εί μή ήθελε πλήξαί με, ούκ έλεγε. 
Πού δ Αγιος εκείνος δ είπών περϊ τού Σεμεεϊ, "Α$?· 
ar# αντύτ χαταράσασθαι, δη Κύριος ειχεν αύτφ 
ααταράσασΟαι τότ 1α€ίδ; 'Ανορϊ φονεί έλάλει ό θεδς 
ίνα καταράσηται τδν Προφήτην. Πώς ούν δ θεδς 

ram oleum in mel convertisscu En tenis con-
slantiam, nusqtiam erga fratrem«ontarbari, flsidlcs 
plurimoa xger capero cibuni nunqaam potuissei. 
411 E n quomodo ad Dcum rem omnero rctulii, 
quomodo fiati i bcue loculus cst. Nos atiiem quavi^ 
ciiam re facillima in proximum irruimus, incre-
pantes, arcusanlcs eum, ut spcrnenieiu nos, ιιι 
conira couscieniiam faclilanlem. Cumquc verbum 
audiveriraus, sialiro illud pervertiinus dicentes: Nisi 
me carpere ei niordere voluisset, id non dixissci. 
Ubi, oro, saucltssiinus illc David, qui dc Seniei dixil: 

0Smite ilium mihi maLdicere, quoniam ei dixii Do-
minui, ut David extecrarelur»: viro homicid;e !o-

εΤπεν αυτφ ; 'AUa δ Προφήτης, ώς έχων γνώσιν ^ c u l a s e g l Dominus ulPropbelam malcdiccicl? Q n 
χαϊ είδώς δτι ουδέν ούτως τδ έλεος τού θεού έττϊ 
τήν ψυχήν φέρει, ώς οί πειρασμοϊ, καϊ μάλιστα έν 
χαιρφ θλίψεως καϊ περιστάσεων προσφερόμενοι καϊ 
προστιθέμενοι, έλεγεν Άρετε αύτδτ ααταράσα-
σθαι τόν Αα&δ , δτι ό Κύριος εΐπεν αύτφ, Διά 
τί; "Οπως * Wfl ό θεός τήν ταπείνωσιν μου χαί 
έχιστρέψη μοι αγαθά αντί τής χατάρας αυτού. 
*Ορ$ς πώς έυ γνώσει έποίει δ προφήτης ; "Οθεν καϊ 
διεπονείτο πρδς τούς θέλοντας άμύνεσθαι τδν κατ* 
αρώμενον , λέγων* Τί έμοϊ χαϊ ύμιν, υίοϊ Σαρούϊα, 
"Αρετε αύτον χαταράσθαι * ό Κύριος είπεν αύτφ. 
Ημείς δέούκ άνεχόμεθα είπείν περϊ αδελφού ημών, 
βτι Κύριος είπεν αύτφ * άλλ* έάν άκούσωμεν 0η μα 

paclo illi boc dixit Deos ? Propbfla ulique cogiio-
sceus ti inlelligens nibil ila inisericnnliain Dci os-
tcndere erga nos, ul leniaiiuucs, in icmporc inaxinu; 
tribnlalioiiift ei sedilionis, aiel>al: Shiiie illnm Ua~ 
vidi ηιαίίάίτετε, quoniam Dominut dixit ei. At qnaro 
boc? Utv>deat, inquit, Dominus kumiliintem meam, 
ει iuducal mlhi bona pro hac maledicliom i . En ut, 
Propbeta bxc aiebal cum cognitione : uade rcii-
uebaiur ab bis qui malcdiclum ulcisci volebanl, di-
cens: Quid mihiet vobii, filii Sorviir ? Sinite cum m//-
ledicert, quoniam Domixvt dixil illik. Nos vc (» ad-
duct non posiumos ul de fratre noslro dicair.us, Domi* 
nxs dixil illi: sed cuu verbum ullum in no$ dicium 

i II Ucg. xvi, Η . ι ibid. i*. ί ilh!. 1 0 . 
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audiinus, cancs imiiamur 
bpidem j<vcrii, jacicnle dimisto lapidcio remor-
dcnl. Ita IIOS, Deo rcliclo, qui ι obis tribnlaliones 
btijuscemodi ad pcccaiorum uoslr >rum: pingaiionem 
procurai, ad hpidcm, lioc esl, acl ρηηίηιιι ι ι ι cur-
r imus, dicrnies: Quarc lioc miibi li^cuius cst? 
quare lioo fccil? Ctuuquc ex bis prc ficcrc admodui» 
possimiis ct mcrori, negligenlia nosi ra de.v^rcmur : 
ignorantcs quod omnia Dci proviVclcntia fiam ad 
uiililatcm uniuscujusqtie. Dcus jpse inleHigerc isla 
nos facial, precibus roeiiiisque &anc torum. Amcn. 

DOCTMNA VUI. 
Dc simullale. 

I. Disacrucrc saspe majoies noslri, n i l r j l adwal ic 
»um et cxlianenrn a nion 

S. DOHOTIIEI A R B A T I S 

ki cniiit s» qtiis in cos Α ευθέως τδ του κυνδς πάσχομεν. Τίπτει 
170« 

χχτ αυ 
του λίθον, κα\ άφίει τδν ^ίψαντα, κα\ απέρχεται, 
xat #if:vii τδν λίθον. Ούτως καλ ημείς ποιούμε ν, 
άφίε;ιε; τδν θεδν συγχωροΰντα έπενεχΟήναι ήμίν 
τάς έπιφοράς πρδς κάΟαρσιν τών αμαρτιών ημών, 
καί χωρουμεν κατά τού πλησίον, λίγοντες · Διά τί 
ειπέ μοι; κα\ τί έποίησε μοι ; Και δυνάμενοι έκτων 
τοιούτων μεγάλως ώφεληθήναι, τδ εναντίον επί­
βουλε ύομε ν έαυτοίς · άγνοούντες δτι πάντα προνοία 
Θεού γίνεται πρδς τδ συμφέρον έκάστφ. Ό θέδς 
συνετήση ήμά; εύχαίς άγιων. Αμήν. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Η'. 
Πβρϊ μνησικακίας. 

Α'. Οί πατέρες είπον, δτι ξένον μοναχοίς τδ δργί-
itliis cssc, ugf iraeci,aut ul- B ζεσθαι, ομοίως και τδλυπείν τινα. Καί πάλιν εί τ ις 

lum molcstia ailicerc. Ilcui euro qid i n u u stiperarei, 
da>moi:es supcrare : eiim auicmqni ab 3iac passioiie 
superarclur, esse oiniiino ab .nsliiulwiK- numasiica 
aliciuiiii : «·1 qu* scquui.lur. Quid t*tur nos de 
bis di<a.»ius, qui ιιοιι solum adan.au cogilalumem 
usque iiamqiiG pervc i.iunl, sed eiianrJid sindiiim 
vindbt* iuipelluutur? Quid ali«d di*emiis , im i 
iioairum honc miserriinum el ia fc l ie»i i«" iu * ω ™ 
deaere? Abslineamu?, fraircs, igiiur iwbia i p s » 
opcm feramus, ul favenle Deo eripiaiiiur ab bac 
ainara el perdila passione. Ea ouim cs i , cum q«is 
posi dalam paceni el reverenliam exbiliiiam fratri 
auovx aliqiia(ulplurimumlii) vcl pcrtuibalioiie, fcl 
afllii lione inler cos provenienlc persevcrai trisiis ct 

θυμού κεχράτηκεν, ούτος δαιμόνων κεκράτηκεν · c l 
δέ τις τψ πάθει τούτω ήττηται, παντάπασι τού μονα­
δικού βίου έστιν αλλότριος · καί τά έξης. Τι όύν 
δφείλομεν ημείς είπείν περ\ εαυτών, μηδέ μέχρι 
θυμού καί οργής ισταμένων, άλλά χαλ είς μνησι­
κακίαν εαυτούς έσΟ' οτε συνελαυνόντων ; Τί άλλο, ε! 
μή πενθήσαι τήν τοιαύτην ημών έλεεινήν κα\ άπάν-
Ορωπον χατάστασιν; Νήψωμεν ούν, αδελφοί, καί 
βοηθήσωμεν έαυτοίς μετά θεού , ίνα ^υσθώμεν άπδ 
τής πικρίας τούτου τού όλεθρίου πάθους. Έστ ι γ ά ρ 
οτε βάλλει τις μετάνοιαν τώ άδελφψ αυτού, ταραχής t 

ώς είκδς, μεταξύ αυτού, ή θλίψεως έμπεσούσης, και 
μένει καί μετά τήν μετάνοιαν λυπούμενος καί έχων 
λογισμούς κατ' αυτού. Ούκ οφείλει ό τοιούτος κατα-

i iMjPslus,variisque»gilur cogilaliombiis. i>as i»e i i ioC φρονήσαι, άλλά χόψαι αυτούς ταχέως. Μνησικακία 
vehlruin dcbel ctmleinnerc, j»cd quam polfSi celer-
i inic illau amputaie. Esl ciiim baic iiatundia, opus-
que (ulaule dixi) (Oiitiiieulia et sobriciale pbiiijna, 
opus ^auilei i i ia , opus cei laroiuc, ne in bi$ uiulius 
iniuioraius pcriclUciur ci percai. Qui eiiim p*ccui 
dedil c i icvcicuiiaiu cxhibuii tix pracccpb*, iraiO 
quidciu iupncsciitiaruin iugit; conii-a sludium vin-
tWcix aulcm uoudtiai reluclalus csl : eamquc ob 

γάρ έστι, και χρεία νήψεως πολλής, ώς είπον, ίνα μή 
χρονίση έν τούτοις καί κινδυνεύση. Βαλών γάρ με­
τάνοιαν, ώς διά τήν έντολήν έβαλε, κα\ τήν μέν 
όργήν, πρδς τδ παρδν έθεράπευσε, πρδς δέ τήν μνη­
σικακίαν ούτω ήγωνίσατο* καί διά τούτο έμενεν 
έχων τήν λύπη ν κατά του αδελφού. "Αλλο γάρ έστι 
μνησικακία, καί άλλο όργή, καί άλλο Ουμδς, κα\ άλλο 
ταρκΧή· 

causam conlra fialrcm sinnn irislis ci uuesius cst. Aliud cn^"» csl μνησικακία, aliud όργή, aliud θυμός, 
aliud ταρα/ή . 

412 Subjkiam cxcmpium lioc vobis, ul cla-
riu> liai. Acc^ndil quis igiicui, priinum babel car-
buuculiim, id csl, vcrbum uniciun, quo quis fralruoi 
affligilur. Q»id unicum iratris verbum csl? si illud 
aequo a:iiiuo foras, illico ignilum carbonem exsiiu-
xisl i . Sin vero posl verbiim illud tule lecura pergas 
cogitare ct diccre . IIoc mibi cur dixit, quid rci 
mibi cst cum ipsoV ni^i me uffligcic voluissel, boc 
non eesel locutus, scd nc dubilcl se quoquc a me 
paritcr remordcnduni : en vcrbis liiijusceinodi c l 
cogiialiouc adjecisli ligna et fomcnta, ιιι qui ignem 
acccndil, coepisl«que fununn cxciiarc, quaa esl ipsa 
perlurbalio. rcrlurbalio enim cstipsc molus ci.con-
gressus co^iialiutium, quxcxcitaul ct ferocius au.lu-
citisquctOr rcddunl. Audacia vcro esl cx< iiatio vindi-
cisadversuseuiu qui uosafllixil: qua^ct τoλμηpίαdί-
c i lur : aldissercbatbcatusabbasMarcus. Malilia enim 
in auimo v^rsaia, audcrc cor facil; cxsiiucta autcm 
p^r eraiioAcin ci spcm cootciit ipsum. Si cnim 

Β'. Καλ λέγω ύμϊν υπόδειγμα, Γνα νοήσητε, δτι ό 
ανάπτων έστίαν, πρώτον μέν έχει μικράν άνθρακιάν, 
όπερ έστ\ ^ήμα αδελφού θλίψαντος * ιδού άκμήν μι­
κρά άνθρακιά έστι. Τί γάρ έστι 0ήμα τού αδελφού 
σου ; Έάν βαστάσης αύτδν, έσβεσας τήν άνθρακιάν. 
ΕΙ δέ μείνης λογιζόμενος · Καλ διά τί εΤπέ μοι , κα\ 
έγώ έχω είπείν αύτψ ; Κα\ εί μή ήθελε θλίψαι με, 
ούκ έλεγε · κα\ πίστευσον έχω κάγώ θλίψαι αυτόν. 
Ιδού !βαλες μικρά ξυλάρια, ή εί τι δήποτε, ώσπερ 
ό άνάπτων, κα\ έποίησας καπνδν δπερ έστιν ή ταρα­
χή. Ταραχή δέ έστιν αύτη ή κίνησις κα\ συμβολή τών 
λογισμών, ήτις διεγείρει και θρασύνει τήν καρδίαν. 
θρασύτης δέ έστιν, ή ανταποδοτική έγερσις κατά 
του λυπήσαντος · ήτις κα\ τολμηρία γίνεται, ώς 
είπεν ό άββάς μακάριος Μάρκος · κακία έν λογισμοίς 
μελετωμένη, θρασύνει καρδίαν · αναιρουμένη δέ διά 
προσευχής κα\ ελπίδος, συντρίβει αυτήν. ΕΙ γάρ 
έβάστασας τδ μικρδν 0ήμα τού αδελφού σου , είχες 
σβέσαι, ώς ειπον, κα\ αυτήν τήν μικράν άνθρακιάν* 
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πρίν γένηται ή ταραχή. "Ομως καί ταύτην έάν Οίλης. Α ^quc luleris (ιιι dixi) uiiicnm illud verbum fralris, 

exstinxcris itlico carbunculum illuro, noc vcntesn.l δύνασαι Ευχερώς σβέσαι, ώς έστι νεαρά, διά σιωπής, 
διά προσευχής, διά μιάς μετανοίας άπδ καρδία; · 
έάν δέ μείνης καπνίζων οιονεί θρασύνο>ν κα\ διεγεί­
ρω*/ τήν καρδίαν σου , διά του ένθυμηθήναι · Διά τί 
ειπέ μοι, καί έχω είπείν αύτω ; έξ αύτη* . ώ ; άν τις 
εΓπη, τ ή ; συμβολής, καί τού συμμηρυσμού τών λο­
γισμών, έκτριβομένης οιονεί καί π^ριθερμαινομενης 
τής καρδίας, γίνεται έξαψις τού θυμού, θυμδς γάρ 
έστι, ζέσις τού περί καρδίαν αίματος, ώς λέγει δ 
άγιος Βασίλειος. Ιδού γέγονε θυμδς, αύτη εστίν ήν 
λέγουσιν δξυχολίαν. Έάν ούν θέλτ;ς δύνασαι σβέσαι 
καί αύτδν , πρίν γένηται όργή · εί δέ μένης ταράσ­
σων καί τσρασσόμενος, εύρίσκη ώς ό βαλών ξύλα είς 
τήν έστίαν, καί πλείον έκκαίων τδ πυρ , καί ούτως 
λοιπδν γίνονται άνθρακες* όπερ εστίν ή όργή. 
fecis ui qui ligna in igncm congcrit, magisque 
caibooc pluros, el cxsb>iet όργή. 

Γ . Καί τούτο έστιν δ έλεγεν ό άΟβίς Ζωσιμάς δτε 
ήρωτήθη, τί έστι τδ £ητδν τδ λέγον · "Οπου ούκ έστι 
Ουμδς, ησυχάζει μάχη. Έάν γάρ έν τή άρχή τής 
ταραχής, δτε άρξηται, ώς είπομεν, καπνίζει ν καί 
ποιείν σπινθήρας τινας > προλάβω ν τις μέμψηται 
έαυτδν, καί βάλη μετάνοιαν πρίν έξα* 0ή καί γένηται 
θυμδς, ειρηνεύει. Πάλιν μεθ' δ γίνεται Ουμδ; έάν 
μή ήσυχάση, άλλά μένη ταρχσσόμενο; καί θρασυ-
νόμενο; , ευρίσκεται, ώς είπομεν, όμοίως τφ χορ-
ηγούντι ξύλα τψ πυρί, καί μένει καίων εωςού ποιήσει 
μεγάλους άνθρακας. "Ωσπερ ούνοί άνθρακας γίνονται 
κάρβο)ν*ς καλ άποτίθενται, καί ποιούσι πό?α έτη μή 
φθειρόμενοι, καί ουδέ έάν βάλλη τις είς αυτούς 
ύδωρ, σήπονται* ούτως καί ή όργή έάν /ρονίση, γ ί -

peiturbalir.ncni. Ad qtiam tamen si pcrvcnisti, po-
teset illamsubito, uliparvam, cxslingucre per ora-
lionein, per taciiiirnitaicm, pcrumcam cordis pn;-
nrtrniiain : sin vcro pergas fumum exciiarc, clcom-
moverc cor tuum \ariis cogifaiionibtis, 4ia rcpuiaus 
tecum : Quarc boc mibi locufus e*t? quid ill i -
cum rei csi ? cx boc congrcsstt «Ί agilationc cogila-
tionitm, cordo qnasi allrito et calcfacto, i i l cxcmi-
dcsccntia animi, του νοϋ, qui csl fcrvor quidaiu 
sanguinrs circa cor, ut d«*finii divus Bnsibus. En in 
lc jam θυμδς faclut osi : bic csl qtit-m vocant δξυ­
χολίαν, id csl, acMi.im cboleram. Quod si volucri.% 
c.lhanc polciis oxstingiiere, artlcquam fial όργή : 

Β sia veroporgas pcrlurbatus alium coromovcrn, iia 
cxci ia i , c l incendit igncm. Sioque facrint cx uuo 

R). Atquc id cslquod abbas Zosimas aicbal. In-
tcrrogalus rnim ut senlciUiatn banc oxponeret: 
Ul>i ιιοιι fucrit Ουμδς, langtiosrit pngna:Si quis,ail , 
prir.cipio turbaiionis, cum scilicel incjptt fumu* 
crurupere, c i scinldlarc iguis, scipsum increpci, 
corrigai c l accusot, agaiquc poenitcntiam anlcqmm 
erumpai flanrmia, ct iial Ουμδς, in pacc adbuc ct 
quiete csl. Post autcm exortum θυμδν, non amodo 
quiescit, sed coinmoto ntacccnso cordc pcrscverat, 
assimilis iacius ei qui, ul diximu*, tigna in ignem 
congciit, ctacccudens illa, rr.agnos carbonescfficii. 
U l aulem carboncs cxsiincli ct rcposili plurcsan-
nos pcrsianl incon upli, ncc si in cos eiiam aquam 
iiifuderis, coaiptitrescuni; sic et cum όργή, ira. 

νεται μνησικακία, καί λοιπδν *άν μή στάξη τις τδ C diuluniior in aliquo fncril, lit μνησικακία, impo-
αίμα αυτού, ούκ απαλλάσσεται αυτής. Ιδού ειπον 
ύμίν τήν διαφοράν , έ-/νοήσατε · ίδού ήκούσατε τί 
έσ:ιν ή πρώτη ταραχή , καί τί ό θυμδς, καί τί ή 
έργή, καί τί ή μνησικακία. Βλέπετε πώς άπδ ένδς 
βήματος είς τοσούτον κακδν εφΟασεν; Εί γάρ έξ 
αρχής έβαλεν επάνω αυτού τήν μέμψιν, καί έβάστασε 
τδ 0ή μα τού αδελφού , καί μή ηθέλησε ν άπεκδιχήσαι 
έαυτδν, καί άντί ένδς λόγου είπείν δύο ή καί πέντε 
λόγους, καί άποδούναι κακδν άντί κακού, ειχεν έξη-
λήσαι άπδ Ολων τών κακών τούτων. Διά τούτο άεί 
λέγω ύμίν · ώς είσι νεαρά τά πάθη, έκκόψατε αυτά 
πρίν στερεωθώσι καθ* υμών, καλ μέλλετε ταλαιπυ>-
ρειν. "Αλλο γάρ έστι τδ άνασπάσαι μικράν βοτάνην, 
καί άλλο τδ Ικριζώσαι μέγα δένδρον * ού ξενίζομαι 

lens quxdam ukisccudi libido c l nisi emunxeris 
oinnem cjus saaguinein, abigi baud unqiiam vix po-
leri l Dixi jam vobis affeclioiiutn barum oinmutii 
el passionum docli inam. Audistisquc quid sil ή πρώ­
τη ταραχή, quid δ θυμδ; , quid ή όργή, quid μνησι­
κακία. Ειι ui ex solo cl itnico vcrbo in lanlum ina-
lurn pervenilur! Si enim principio io sc ipsum ac-
cusaltonein omnem contcrlissel, patieiucrqne ta* 
ltssei terbum frairis sui, uoluisseiqueconira u i l i ,&i -
que anico verbulo duo vcl plura opponcrc, nec ma-
lum pro ma!o referrc 1 : bxc onuiia parilcr a s«i 
mala cxpulissci. Quarc admomo vos sxpissimo 
passiones vcslras, cuin novolla? snntol rcccnlcs, al»-
scindere alque amputarc; ne scilioci ob(irmeni;:r 

άλλο, ή δτι ούτε οίδαμεν τί ψάλλομεν · καθ* έκάστην D in vobia, cl ad miseriam summam vos irabani. Ab-
ψάλλομεν, καί καταρώμεθα εαυτούς, καί ού συνωΰ-
μεν. Ούκ δφείλομεν είδέναι τί ψάλλομεν ; "Οτι &ύ 
λέγομεν · Εί άνταχέδωκα τοΤς άντα.-ζύδιδον&Ι 
μοι κακά, άχοχέση μοι άρα άχό τών έχθρων μου 
κενός. Τί έστι, άχοπέση μοι; Έν δσφ τις ί ιταται, 
έχει δύναμιν άντιστήναι τψ έχθρώ αυτού, δίρει, 
δέρεται, νικ^, ηττάται · άκμήν γάρ ίσταται. Έάν δέ 
φθάση πεσείν, πώς έτι δύναται χαμαί κείμενος πα-
λαΤσαι πρδς τδνέχθρδν αυτού; Καί καταυχόμεθα έαυ-

lcr enim cxslirpaiur plaula, aliler arbor c>ollii::r , 
cum 4 1 3 coalticrit ad inagniludiiiCHi. Ml i i i :,liu.f 
adeo Itoc dcmiror, quod videlicci ιιοιι n Ivciliinns 
quid quotidie psallimus. PsaUimus quolidie alqnc 
110?» ipsos malcdicimus c i cxs«!craniiir, ueque id ad-
vcrliinus. Aunon dcb^mus quod psallimus iiiteili-
gere? Si reddidi, a i l* , relribueulibHs mihi mala, dc-
cidam merilo ab inimicit meis iitanis. Quid <>sl de-
cidam ? Dum aliquis siat, potens est adtersario sutt 

Βυηι. xn, 17, » Tsal. vn, 5 scqq. 
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roibictare, c«dii cl ra.'dilur, \Mitil el vmtiiur, ad- Α τών, μή μόνον π<-εϊν άπδ των έχθρων ημών · άλ'· 
I I I I C alal. Quod si cadeic cum confiiigat el labi, Iva καί xr.ol πέι-ωμεν. 
qnomodo hi lcrra jaccns poterit cum afvtrtariu suo pugtinm iniiv.? uremus sedulo ROII solum qt Aon 
cadamus, scd nc vactii cadaimis el iiancs. 

IV. Quid sii vero caderc aliquem inancm ab ini-
micis suis, diccmns. Caderc, est non babere pote-
slaiem siirgcndi, scd jacere in terra. lnanem autcni 
essc, est, ncque ullum bonum in se baltere, quo 
quis valeat taudeiitcrigiei assurgere. Qui emm slat, 
deouo reficere sese polest et curare, €t sic ruriuin 
ad congreseum vcnirc. Unde subjmigimus :'Peru-
qualur iitiinicut animam meam% el comprehendat ; 
non solum persequalur, scd eiiam comprehendat : 
ut ilii sinius in pcrpeluam servilulem, ul ommno 
\icti cedaauis, ut in unaquaque re uos demoliatur 
ct dcsliuat, si reddidinius rciribucnlibus nobismala. 
Neque boc solum pelimus, scd ciiain wl conculcet 
in terra vitam nosiram. Quid est viia noslr.»? Vir-

Δ'. Τί δέ έστι τδ πεσείν τινα κενδνάπδ των έχθρων 
*u~=v. είπωμεν. Τδ πεσ:ΐν έστι, μηκέτι έχειν δύνα­
μιν άναστήναι, παρά χαμαί κείσθαι. Τδ δέ κενόν 
Ιστι. τδ μηδέποτε άγαθδν, Γνα τέως κάν άναστήναί 
τις δυνηθή. 'ϋ γάρ άν ιστάμενος δύναται πάλιν έπι-
μελήσασθαι έαυτδν, καί δτε δήποτε πάλιν έρχεται 
είς συμβολήν. ΕΤτα λέγομεν Καταδιώζαΐ άρα ό 
εχθρός τήν ψυγ,ην μον καϊ καταλάδοι ' μή μόνον 
καταδιώξαι, άλλά και καταλάβοι, Γνα έσμέν υποχεί­
ριοι αυτού, ίνα ε·ς πάντα ήττώμεθα έν έκαστοι πράγ­
ματι · κα\ καταβάλλη ημάς , εί άνταποδώσωμεν τοίς 
άνταποδιδούσιν ήμίν κακά. Και ού μόνον τούτο εύχό-
μεθα , άλλά και χατα.ιαη)σαι είς γήν τήν ζωήν 
ημών. Τί έστιν ή ζωή ημών ; ΊΙ ζωή ημών έστιν. 

luies sunl Vua noslra, quibus aniiua rcclc vivil! Β ai άρ·ταί , και εύχόμεθα κιταπατηθήναι είςγήντήν 
Orainos igilur conculcaii in lerra vitam nostiai», 
id est, ui quis fial (oius lerrenus, alque omiiis ejits 
prudenlia d«primalur in baec infima cl lerrena. Et 
gloriam meam tit pulverem deducat. Qnid esi aliud 
gloria nostra, nisi cognitio in anima facla per prce-
cepiorum observaniiam ? Hoc igiliir dicimus ulgfo-
ria nosira, quemadmoJum ail Aposiolus n , tit in 
eonfusione; ut iu pulvercm redigat eam, faciatque 
viiam noslram el gloriam omnimodo terrenam, ul 
niliil sapiamus sccundum Deum, scd omnia corpo-
ralia, omnia carnalia; ut illi de quibus Dominus 
ait : Non pennanebit spiritus meus in hominibus his9 

quia caro sunt °. En igilur quod dbentei haec om-

ζωήν ή··ών, ίνα γένηται τις δλως γήινος, δλον τδ 
φρόνημα αυτού έχων κάτω είς τήν γήν. Καϊ τήν 
δόξαν μον είς χουν κατασκηνώσει. Τί δέ έστιν ή 
δόξα ημών, εί μή ή γνώσις ή διά τής φυλακής τών 
αγίων εντολών έγγινομένη τή ψυχή ; Τούτο ούν λέ­
γομεν, ίνα ποιήση τήν δόξαν ημών, ώς λέγει δ Από­
στολος, έν τή αισχύνη ημών, ίνα είς τδν χουν κα­
τασκήνωση αυτήν , καλ ποιήση τήν ζωην ημών καλ 
τήν δόξαν ημών γηίνην · ίνα μηδέν φρονώμεν κατά 
Θεδν, άλλά πάντα σωματικά, πάντα σαρκικά, ώσπερ 
εκείνοι περ\ ών έλεγεν δ θεός · Ού μή καταμεΐνη τό 
χνεύμά μον έν τοις άνθρώχοις τούτοις διά τό 
είναι αυτούς σάρκας. Ιδού δλα ταύτα ψάλλοντες. 

uia, nobis ipsis imprecamur, st malum relribuiraus r εαυτούς χαταρώμεθα, έάν άπο5ίοωμεν χακδν άντλ 
malo. Adde quod pejus esi : nulla nobis cura csl, 
quod mala pro nialis relribuimus, sed omoia pro-
miscuc agimus, nibilqttc discernimus. 

V. Conlingil auiem inlcrdurn ut quis inalam pro 
malo rcd lai, non solum opere, scd verbo el babitu. 
Alius vcro non opere, sed vel lingua vel babku: 
cum sciliccl io babiiu vel rootu aliquo vel aspeclu 
fraircm saum conlurbal: h(K enim modo quis factle 
iratrem suum conlurbal; alque boc quidem est 
maluni pro malo rcddcre. Alius quoquc uon verbo, 
non operc, non babitu , studet maluin pro malo 
reJdcrc ; aiDigilur aulem iu cordc et conlcrilur erga 
fralrem. Adverlite auimiim, fralrcs quauium bi in-
Cer se diiToranl siaius. Alius nullani habei erga fra-

κακού, κα\ πόσα άποδιδούμεν κακά άντ\ κακών, κα\ 
ού μέλει ήμίν, άλλα άδιαφορούμεν. 

Ε'. "Εστι δέ άποδούναι κακδν άντι κακού, ού μόνον 
έν έργω, άλλά καί λόγω καί σχήματι. Καλ δοκεί τις 
έργω μέν, μή άποδούναι κακδν, ευρίσκεται δέ λόγω, 
ώς είπον, ή καί σχήματι άποδιδούς. Έστι γάρ δ:ε 
ποιεί τις Ιν σχήμα, ή κίνημα, ή βλέμμα, καλ ταράσσει 
τδν άδελφδν αυτού. Δύναται γάρ τις καλ διά βλέμ­
ματος ή κινήματος, πλήξαι τδν άδελφδν αυτού · καλ 
έστι καλ τούτο άποδούναι κακδν άντί κακού. "Αλλος 
σπουδάζει μήτε έργω, μήτε λόγω, μήτε σχήματι, 
ή κινήματι άποδούναι κακδν άντί κακού · έχει δέ λύ-
πην έν τή καρδία αυτού πρδς τδν άδελφδν αυτού, καί 

irem suuin irisliiinm : ciim vero audivcril quod i l - D θλίβεται κατ* αυτού. Βλέπετε πόσην διαφοράν κατα-
Juni quis afllixerii, vcl obmurmuraverit de eo, vil 
injuria el conlmnclia affcccrb, deloclalur audiens: 
alque bic pariler reddit maluin pro malo iu corde 
suo. Alius ucquc odium in cordu rctinol, neque gau-
dei,dtim audil aflVclutrt ci>iHii;m!lia ciini qni se 
conlra aillixcrii; quitiiino duba illum luale baben*, 
lion lamen libcuter audit ipsum bene liob.rc, ne-
quc admodum gaudel in gloria ejus el qtiicb» : bxc 
^uoque spccics cst μνησικακίας, levior tanifii cacte-

• ά Ί ι ί Ι ί ρ ρ . ιιι, 19. 0 C e n . vi, 3 

στάσεως. "Αλλος ούτε λύπη ν τινά Ιχει πρδς τδν άδελ­
φδν αυτού * έάν δέ άκούστ} δτι τις έθλιψεν αύτδν , ή 
τις δήποτε ή έγόγγυσε κατ1 αυτού, ή έλοιδόρησεναύ­
τδν. άεϊ τέρπεται άκούων, καί ευρίσκεται καλ ούτως 
άποδίδωσι κακδν άντλ κακού έν τή καρδίφ αυτού. 
Άλλος ούτε κακίαν κρατεί, ούτε χαίρει άκούων λοι̂  
δορίαν χατά τού θλίψαντος αύτδν, άλλά καί θλίβεται 
έάν θλιβή, ούχ ήδέως δέ έχει Γνα καί καλώς πάθη * 
άλλ* έάν Γόη αύτδν δοςαζόμενον ή άναπαυόμενσ*9 
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θλίβετα 
φότερον μέν δμως έστί. θέλει δέ τις κα\ χαίρειν τήν 
άνάπαυσιν του αδελφού αύτου, κα\ πάντα ποιείν πρδς 
θεραπείαν αυτού, κα\ Ιχαστον πράγμα έπιτηόεύειν 
πρδς θεραπείαν και άνάπαυσιν αυτού. Είπομεν δε έν 
τ 8 α?Ά τού λόγου δτι έστι τις βάλλων μετάνοιαν, μέ­
νει άκμήν έχων λύπην κατ* αυτού, κα\ λέγομεν δτι 
βολών τήν μετάνοιαν, τήν μέν δργήν, δι' αυτής έθε-
εάπευσε, πρδςδέ τήν μνησικακίαν ούπω ήγωνίσατο. 
"Εστι δέ άλλος δτι έάν συμβή τινα θλίψαι αύτδν, χαλ 
βάλωσι μετάνοιαν χαλ διαλλαγώσιν άλλήλοις, ειρη­
νεύει πρδς αύτδν, χα\ ουδεμία ν μνήμην χακήν έχει 
έν τή καρδία αυτού περί αυτού · έάν δέ συμβή αύτδν 
μεθ* ημέρας είπείν αύτφ τι θλίβον αύτδν, άρχεται 
χαλ τών πρώτων μνημονεύει ν, καί τα ρ άσσε σθαι ού 

DOCTIUNA ΜΙΓ. I / U 

και έστι και τούτο είδος μνησικακία;, κου- Α ris. Cauda alius in quiete et pace fralris, niluLjue 
illius 4 1 4 £ i a t l a lacere rccusal, qtiod ad cjus com-
moduiu el bonorcs couducal. At diximus piiucipio 

m oralionis no*li& esso aliquem qui, cuni venerit iti 
coucordiatn cnm balie suo, adhuc lamcn IrisMtam 
aervet erga ipsum : liunr dicimus iram quideiu ex-
aliuxisse et superasse, lioc ett, τήν δργήν; conlra 
auleiu μνησικακίαν noiidiim esse luclaluni. VWi i t 
tliaa qtii actcplaiu iiijuriam siatiin obliviscilur, et 
Ulico fratri ricoucilialtir : sin vcro post dics aliquol 
conligeril abcodem in scdici quidpiam iuiniisgra-
lum, e vesligio ad menioriam revocal primam inju-
riam, gliscilquc priittam el secumlam parilor si 
possil ulcisci tlic biniilis faclos esi houtiui vulne-
raio, cl emplaslra vulneri superimponcnli. Curaitts 

μόνον περ*ι τών δευτέρων, άλλά και περλ τών προτέ- Β eniiu el sanalus ciim fuerit, superinducla cicatrix» 
ρων. Ούτος έοικεν άνθρώπω έχοντι τραύμα, κα\ βάλ-
"λοντι έμπλαστρον, καλ τέω; διά τής έμπλαστρου έβε-
ράπευσε τδ τραύμα, και συνούλωσεν, έτι δ έ ασθενέ­
στερος έστιν ό τόπος, καί οτε δήποτε £ίψει τις λίθον 
χατ' αυτού, πλέον όλου τού σώματος εκείνος ό τόπος 
ευχερώς πλήσσεται, κα\ άρχεται ευθέως αίμο^όοιίν* 
ούτως έπαθε κα\ αυτός * έσχε τραύμα, κα\ έβαλε ν 
έμπλαστρον , ήτις έστιν ή μετάνοια, και τέως μέν 
έθεράπευσε τδ τραύμα, ώσπερ κα> ό πρώτος , τούτ' 
Ιστι τήν όργήν, ήρξατο κα\ τής μνησικακίας έπιμελεί -
σθαι, διά τού σπουδάσαι μηδεμίαν κακήν μνήμην 
χρατήσαι έν τή καρδία αυτού * τούτο γάρ έστι τδ 
συνουλώσαι τδ τραύμα. Ούπω δ έ τελείως έξήλειψεν, 

relinquilur lainen locus illc volucris debilis adhuc 
C l iiilit i in is ; el, iu eum εί quis lapidem jeceri i , dolet 
lolo rorporc, staliiiique inciptt sangots eflluere. Sic 
illi*, atwpto vuliierc, injcria; emplaslra superimpo-
Sfail, quai sun l pax ol pwniieiuia. Tandemque v u l -

nut curatuin esi; id csl, ή όργή; coepit auiem el 
μνησικακίαν vtlle curare, ut scilictl nullam oinnino 
meinoriaiu injuri;c U n c i c l iu corde ; el lioc esl c i -
calrioem guperinduci vulueri: iiondum lamen per-
feele abolevil, scd Unel adliuc rn sc rcliqmas quaa-
dam el seiniua τής μνησικακίας qua» esl cicalrix, 
ex qua facile lo iuiu vutnus rccrudescit, eam par-
vam quaaivis plagam acccperil. Debei igitur ita 

αλλ* έτι Ιχει έλλειμμα τής μνησικακίας , δπερ εστίν ^ conceriare, ul eiiain cicairicem oranem faciat ova-
ή ουλή έξ ής ευχερώς άναδαρούται δλον τδ τραύμα ncscere, atquc italocoin vulueris eipolire, ul uulla 
σώμα, δταν δέςηται μικρά*/ πληγή ν. Όφείλει γούν 
άγωνίσασθαι, ίνα και τήν ούλήν τελείως έξαλείψγ], 
ώστε καλ τριχώσαι τδν τόπον, κα\ μήτε άμορφίαν 
τινά ύπολείφθήναι, μήτε νοείσθαι δλως, δτι έγένετο έν 
τψ τόπω έχείνω τραύμα. Πώς δέ δύναται τούτο κατ-
ορθώσαι; Διά τού προσεύχεσθαι έξ δλης καρδίας 
υπέρ τού λυπήσαντο; έαυτδν, κα\ λέγειν · ι Ό θεδς, 
βοήθησον τώ άδελφψ μου κάμο\ διά τών ευχών αυ­
τού, ι Κα\ ευρίσκεται ύπερευχόμένος τού αδελφού 
αυτού * δπερ έστ\ συμπαθείας καί αγάπης τεκμή­
ριον, καλ ταπεινούμενος έκ τού αίτείν βοήθειαν διά 
τών ευχών αυτού. "Οπου δέ συμπάθεια κα\ αγάπη 
κα\ ταπείνωσις. τί δύναται ίσχύσαι θυμδς, ή έτερον 

ibi deforniitag relinquaiur, ncque aliquando reuii-
niacatur Tulnus illic exslilisse. Quod si quxras quo 
paeio id facias, scilo per oralioneui boc maxiina 
fieri, cuiu videiicet lolo corde pro fraire aflligcnte lo 
suppucas el dicis: ι Domioe, auxiliare mibi et fra-
tri meo per muluas preces. > El eic supplicans pro 
fratre arguiuenium pneslat cbarilaiis, compas^ioiiis 
ei homililalis, dura scilicet fraternie precibus sibi 
quoquc imploral auxilium. Ubi aulem fueril cliari-
tas, compassio, bumililas, quid ibi polcril ν«Ί θυμδς, 
vel μνησικακία, vel alia quxvis passio? Hinc rccle 
aiebal abbas Zusimas : Si diabolus cuin cadeio da> 
nionuni agmiiie ad \vtc oimies artes suas ci niacbi-

πσθος; καθώς είπεν δ άββάς Ζωσιμάς, δτι Έάν κινή- D nameuia adbibeal, vanos fore oliosos omnes iinpc-
σζι πάντα τά μάγγανα τής κακίας αυτού ό διάβολος 
μετά πάντων τών δαιμόνο)ν αυτού, άργούσι πάσαι αί 
μεθοδείαι αυτού, κα\ συντρίβονται ύπδ τής ταπεινώ­
σεως τής εντολής τού Χριστού. Λέγει δέ κα\ έτερος 
γέρων * Ό προσευχόμενος υπέρ έχθρων, ά μνησίκα­
κος έσται. Έργάσασθε κα\ νοείτε καλώς άτε άκούετε. 
"Οντως γάρ έάν μή έργάσησθε λόγω ταύτα πχραλα-
βείν. Ποίος άνθρωπος Οέλων μαθείν τέ/νην, λόγω μό­
νο) παραλαμβάνει αυτήν ; Πάντως πρώτον παραμένει 
ποιών καί ά συ στροφών, ποιών κα\ άφανίζων, κα\ ού-
τοις κατά μικρδν κοπιών καί υπομένων, μανθάνει 
τήν τέχνην, τού θεού βλέποντος τδν κόπον κα\ τήν 
προαίρεσιν αυτού, καί συνεργούντος αύτψ. Ημείς δέ 
*ήν τέχνην τών τεχνών λόγω θέλομεν παραλαβείν, 

tus etcunatusejus, ct sub buniililate quai a Cliri^io 
pnucepta esl.conteri ouiiics ulcoiicuicari. Elailcrius 
ex Pauibus fuil i^la senienlia : quod pro immicis 
orana uuiiquam possil esse iracundus aui vindicUn 
siudiosus Operamiiii igilur,fralres,el seduia nicnte 
revolviie qua; lain sludiose audilis : basc enim ila 
se»c babenl ul opere n.agis pareulur, quaiu orationc. 
Qnia ciitm hoimnuni voteus dibcipliuain ullam aul 
ailciu initiiberc, illam solo serinonc consequaliir ? 
Facere uli(|uc priiiiuin pcralal, peiseveralque uiiiui 
giudio etdiligentia, ilcruin Tacii deleique : atquc ila 
pedelenlim laboie mulioartein ipsam el disriptiiiaut 
apprebcndit, Deo lalwrciu bludiumque blius prose-
quenle. Noa vero artem artium solo scrmono c u -
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patttor , cowpatiwtiur #f cartera V Quid cuim uos Α 'έγει ό *Απόσ:ολο; ·ΕΙ γάρ πάντες 2 ν σωμά έσμεν. 

ό δέ χαθείς ά,ΙΛήΧων μέ>έη9 uak εϊτε πάσχει ir ru*m>l*ia exisliuiainud! Αι.ιι .ι · viilentur υ ι ι ι π ι ι ror-
|MI$ rtu^, stnguli antcjn m.mbra ? Qui eiiiin a .lmi-
msiratil, capul; qni vcio >p culanlur cl corrigufit, 
«iculi; qut sermone prosunt, os ; qui obediuiit, au-
rcs qui exercentur, niauus ; pedts, qui ml.lunt 
rc*p.insa , «?i adminiflralorea sunl. Capul igilur 
** 1 administra. Oculus es ? adverle aiiimuiti ct co-
gita. 0» es ? loqttcre, adjtiva. Auris ee? parrat. 
Mautta e* ? operare. Pudes? iniuigtra. Unuitiquod-
qoe meiubruui subiuinislrei corpori pro viribtis 
auis. Nitiiiiini opcui muluani pr&stare, vel doceiites 
ignaros, vcl Bei verbam iininiltentes cordibus fra-
truni, vel consolanles iii lempore tribulationia, vel 
manuiM dantes el auxiliautea ad opus aliquod. Et, 

μέλος, συμπάσχει πάντα τά μέλη. Τί δοκούσιν 
ήμίν «ίναι τά κοινόβια ; Ού δοκού*:ν ήμίν είναι 1» 
σώμα κα>. μέλη αλλήλων; 01 μέν διηκονιώντες, είσέν 
ή κεφαλή* οί δέ προσέχοντες χαλ διορΟούμενοι, είαλν 
οφθαλμοί* οί διά λύγου ώφελούντες, είσλ τδ στόμα* 
τά δέώτά είσιν, οί υπακούοντες· αί χιίρές είσιν οί 
εργαζόμενοι, οί πόδες είσΙν οί άποκρισιάριοι καλ ο! 
έχοντες τάς διακονίας. Κεφαλή εί; διοίχησον. Όφ-
Θαλμδς εί; πρόσχες, χατανόησον· Στόμα ε ί ; λάλη-
σον, ώφέλησον. Ους εΤ ; ύπάκονσον. Χελρ ε ί ; Ιργα-
σαι. Πούς ε ί ; διακόνησον. "Εκαστος υπουργήσει είς 
τδ σώμα πρδς τήν δύναμιν αύτου, χαλ σπουδάσατε 
άε\ βοηβεΓν άλλήλοις * είτε διά τούδιδάξαι χα\ δούναι 

υΐ coMcludam brcviUrqood anle dixi, studeal οηαε- * *°T 0 V ^ 1 0* 5 * V **P*&V τοΰ αδελφού, είτε διά τοί 
quisqnepro wrili parie cob;erere proxiino soo: qao 
euim m.igis qui* proximo in ainore ei benevoienlia 
cofoeserit, eo a.·. ptiu» el l)ou coluerebil. 

IX. Exponam vobis eiemplra olim a Patriboa 
daium, al serttonts vim et poienliam conlempl*-
mini. Subscribite mihi hujuscemodi nguratn sphae-
ricatn cua boc atgno, et animum ad ea qua dicam 
adveri le. Circulum fingite manduai eote; cenirun 
aulera ctrculi, Dctim ; lincas aulein a circulo I H 
Mtfdiam diductas, vias crediie varias negoiiaiionea-
qite mortalium. Quo magis peneiraat saucli viri ad 
iatertora ut Deo appropient per ralionem ingressus, 

παραχαλέσαι έν χαιρφ Θλίψεως, ή δούναι χείρα είς 
Ιργον χαέ βοηθήσαι. "Εκαστος Απλώς, ώς είπον, 
πρδς γήν δύναμιν αύτου, σπουδάσατε ένωθήνα- άλ-
λήλοις* δσος γάρ ένούταί τι- τφ πλησίον, τοσούτον 
ένούται τφ Θεφ. ^ 

ΙΤ. Καλ λέγω ύμίν υπόδειγμα Ιχ τών ΙΙατρών, 
Γνα νοήσητε τήν δύναμιν τού λόγου. Τπββεσύέ μοε 
χύχλον είναι Ιν τή γή · οΤον, χάραγμα ** στρογγύ-
λον Απο διαβήτου κέντρου. Κέντρου λέγεται αύτψ 
ίδιχώς τδ μεσώτατον τού χυχλου Ιως τού κέντρου· 
Θέη τδν νουν υμών είς τδ λεγδμενον. Τούτον τδν χύ­
χλον νομίσατε μοε είναι τδν χόσμον, αύτδ δέ τδ μέ­
αον τον χυχλου τδν Θεδν, τάς δέ ευθείας τάς άπδ του 
κύκλου έπλ τδ μέσον τάς οδούς, ήτοι τάς πολιτείας 
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« · magia appropianl Deo et sibi ipsis ; quauloque τών Ανθρώπων. *Εφ* δσον ούν είσέρχοντα. οί άγιο· 
•ibi ipsU, Unto et Deo: el quanlo vkiniorea fiunt 
Dco, lanio ei f ibi iptii»; quanloque sibi ipsis, tatrto 
e; Beo. Considerate item recessum el ablongalio-
iu*m. Cmn scilicet recedunt a Deo, cl ad exieriora 

effaaduul; paiet, quod quatiio magia a D«o 
r^cedeiu, Unto et a ferpm; et quauio a Μ ipeis , 
tanio a Dt;o. Ilujusmodi esi cbai iiaiia vis cl Haiura. 
Quo enini magis a Oei dileciione recedimu6, eo d 
Λ proximi amore disiamus; qaanlo Dei cbariuii 
a torerous, tanlo el proximi; quanloque proximo, 
ι iiio el DUO. Dgnos faciat nos Dees audire qaas 
imbi» «litia xiiit, alqve eadcm 407 ^acere. Quo 
e.iim aittdioftiorea fuerimya ad agendam atidHa, eo 

έπι τά έσω έπιποθούντες Ιγγίσαι τφ βεφχατά άνα-
λογίαν τής εΙσόδου, πλησίον γίνονται του θεού χαλ 
αλλήλων · χαλ δσου πλησιάζουσι τφ θεφ, «λησεά-
ζουσιν άλλήλοις, χαλ δσου πλησιαζουσιν άλλήλοις, 
πλησιάζουσι τφ θεφ. Όμοίως νοήσατε χαέ χωρι-
σμόν. "Οταν γάρ άφιστώσιν αυτούς Απδ τού θεού χαλ 
άποστρέφωσιν Ιπλ τά έξω, δήλόν έστιν δτι δσον εξέρ­
χονται κα\ μαχρύνουσιν εαυτούς άπδ τού Θεού, τοσ­
ούτον μακρύνονταιάπ* αλλήλων, χαλ δσον μαχρύνονται 
απ' αλλήλων, τοσούτον μοκρύνονται άπδ τού Θεού. 
Ίδου τοιαύτη έστ\ν ή φύσιςτής αγάπης. Έφ* δσον μέν 
Ισμεν έξω καλ ούχ άγαπώμεν τον Θεδν, έπλ τοσούτον 
έχομεν διάστασιν έκαστος πρδς τδν πλησίον* έάν δέ 

MOS magia iUuatiiiabit Deue, et docebit votUBlaleiu D άγαπήσωμεν τδν Θεδν,δσον έγγίζο>μεν τφΘεφδιά τής 
εναβ. είς αύτδν άγάτης,τοσούτον ένούμεθα τή αγάπη τή του 
πλησίον, χαλ δσον ένούμεθα τφ πλησίον, τοσούτον ένούμεθα τφ Θεφ. 'Ο Θεδς αξιώσει ημάς άχούειν τά συμφέ­
ροντα ήμίν, χαλ ποιείν αυτά. "Οσω γάρ άν φροντίσωμεν χαλ σπουδάσωμεν ένεργείν Α άχούομεν, τοσούτον χαλ 
δ Θεδς άεϊ φωτίζει ημάς χα\ διδάσκει τδ θέλημα αύτου. 

DOCTKWiA VII. 
Οε ucemalioM *«i ipiiut. 

I. Qucramaf, fratres, id umle potiseimitfit eve-
tilat, «I com verbum qnis ullum inoleuuin accepe-
r i l , qxasi illvd non atidiveril, sarpe absque ulla 
adlictione disccdat, nonnunqtinm vrro siniiin ui 
illad audiverit, Ixrbtqur c l alQigalur? Qn.tr, oro. 

ΑΙΑΑΧΚΑΑ1Α Γ . 
Περϊ τον έαντονς μέμφεσθακ 

Α'. Ζητήσωμεν, άδελφο>, πόθεν ποτέ μέν αχού 
τις 0ήμα θλιβερδν, χα\ παρέρχεται αύτδ άταοά-
χως, ώς μηδέ άκουσας σχεδόν * ποτέ δέ ακούει, 
κα\ ευθέως ταράσσεται. Τίς έστιν ή αίτία τής τοιαύ­
της διαφοράς ; ΤΑρα δέ χαέ μίαν Ιχει διαφοράν της 

»» I Cor. χιι, 26. 
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τοιαύτης αιτίας τδ πράγμα, ή καλ πολλάς ; Έγώ Α causa tsi Jiujusee f arfeutit! Uaanat rallouaw 
βλέκω δτι κολλάς μλν έχει αίτίας * μία δέ έστιν ή 
γεννώσα, ώς άν είποι τις. δλας τάς πολλά ς αί­
τίας * χαλ λέγω πώς* Πρώτον μέν συμβαίνει τινά 
εύρεθήναιάπδ ευχής, ή άπδ χαλού καθίσματος, 
χαέ ευρίσκεται, ώς άν είπη τις, έν χολή καταστά­
σει, χαί βαστάζει τδν άδελφδν αυτού, χα\ παρέρ­
χεται άταράχως. Πάλιν δέ συμβαίνει δτι εύρίσχε-
ταί τις έχων προσπάΟειαν πρός τινα, διά τούτο 
άθλίπτως βαστάζει παρ* αυτού έπιφερόμενα αύτψ. 
Έστι πάλιν δτε καταφρονεί τις θέλοντα αύτδν β*ά-
ψαι, χαλ ώς εύτελίζων τά παρ' αύτου, χαλ μηδέ 
προσεχών αύτφ, ώς άνθρώπω, μηδέ ποιούμενος αύ­
του λόγον έπι τοίς παρ* αυτού λεγομένοις. Κα\ λέ­
γω ύμίν τι τοιούτον, (να θαυμάσητε* *Ην τις 

babeal rea bsec, aa ptares ? Ego Moltaa iaette ra-
tlonos ei canaag aniotadverlo, atqoe onam fai primia 
quae caHeras omnei gignii, nt quidam a i i : e* ipso 
iatordaai tiata in quo qviaqae rcperitar, boc pro-
venit. Ια oraiione enitn aut coitiemplattone rep r-
Ue, facile convieianlem fratreai fert, et iauaobili* 
perttal. Aliquaado e i affectaiioae n imia qaa qai» 
ia aiiquem fratrem tenettir: ownia en»m pne aiaore 
ab eo palientiasime tolerat NowwiRquaai qaoqite 
ex contempiu, rum scilicei qai* coaleatail ei aperail 
eitra qai teae tarbare voloertt, dedigaalarqae in 
ilbim lanquam i n viliaalaiMai mon ium iaiueri, a u l 
verfcnm itli reapondere, aot de i pa io i iajariia ei i n a -
lediciis cum aliquo tnftalioatta faccre. Hujaftcetnodi 

άδελφδς έν τψ κοινοβίψ πρδ τού με άναχωρησαι Β vir, fateor, admiraiione aumiaa digniu eal. Eral 
εκείθεν, χαέ έβλεπον αύτδν μηδέποτε ταρασσόμενον, 
ή θλιβόμενον πρός τινα * χαίτοιγε διαφόρως είδον 
πολλούς τών αδελφών υβρίζοντας χα\ σιαίνοντας "* 
α/τόν * ούτως δέ έφερε ν δ νεώτερος έχείνος τά παρ* 
έχάστου αυτών, ώς μηδενδς παντελώς όχλούντος 
α ύ τ ώ . Έγώ ουν έθαύμαζον άελ τήν ύπερβολήν 
της ανεξικακίας αύτου, χαλ έ πεθυμούν μαθείν πό­
θεν έχτήσατο τήν άρετήν ταύτην * χα\ λαμβάνω 
αύτδν άπαξ παριδίως, χαλ βάλλω αύτψ μετάνοιαν, 
«αραχαλών είπείν μοι ποίον άελ λογισμδν έχει έν 
τή χαρδίφ αυτού, είτε ύβριζόμενος, είτε οίονοή-
ποτε επαχθώς πάσχων ύπό τίνος, δτι τοιαύτην εν­
δείκνυται μαχροθυμίαν. Ό δέ αποκρίνεται φύσει 

ϊι> coenobio aotlro fraler, autequam ego inde di-
grcderer, quem aaaqoara videbam veJ turbatoat ?el 
afflictaai in aliquo: coaira vero aapiciebaM plurimot 
cx fralribns iili verbif asperis mokstot et graws; 
qa&omiiiaanimoaquisaimo ferebal ei pntienimiroo. 
Mirabar, fateor,exce)tentiain patieniia»eJMs, opialiaiii-
queex fco audire quomodo sibt viriateai hanc Unlaia 
parassei. Cum igiiar eam aliqtiando obvinm balmit-
sem, exbibiia rererealia orare coepi, ae tnt eelaret 
quid soter«tapad ae eogiiare, cno» a nukia phitimia 
afficertlur injtirit*, «l qaooiodo lamum paii rqao 
animo poaset d ferre. R«spoudii ille mibi aiutpli-
ciler, nulla circuilione aut recosaiione : ι Ego me 

μετά άπονοίας, χα\ λέγει μοι * ι Άλλ' έγώ έχω Q tic bal>eο ad ba» iujitrias cl ila cas perfero, ul ab 
προσέχειν τοίς άτελέσμασι τούτοις, ή δέξασθαι τά 
«αρ* αυτών, ώς παρ* ανθρώπων ωραίοι χύνες. ι 
*Αχούσας έγώ τούτο, έβαλον χάτω τά ώτά μου, χα\ 
λέγω έν έμαυτψ * « Εύρε τήν όδδν δ άδελφδς ούτος, > 
χαλ σφραγίσας έμαυτδν άπήλθον ευχόμενος, ίνα 
χαλ έμέ χαλ αύτδν δ Θεδς σκεπάσει. 

Β. "είστε συμβαίνει, ώς είπον, κα\ άπδ χαταφρο-
νήσεως μή ταραχθήναί τινα. Τούτο δέ προφανής 
Ιστιν απώλεια. Τδ δέ ταραχθήναί τινα πρδς άδελ­
φδν θλίβοντα αύτδν, συμβαίνει ή έχ τού μή εύρε-
Οήνοκ χατ* έκείνην τήν ώραν έν καλή καταστάσει, 
ή έχ τού έχειν άηδίαν τινά πρδς αυτόν. Ε1σ\ δέ χαλ 
άλλα πολλά αίτια τούτου, άπερ διαφόρως εΓρηται. 
Τδ δέ αίτιον πάσης ταραχής έστιν, έάν μετά 

bominibus blandi caiMt. ι Ηίε audicis demisi aurea, 
el mibi ipai d ixi : « lnvenial frater hic viam per 
quam recie incedat, » aacque obaignana el Irmaos 
abii, supplicans Deo ut me el illum proicgcrd. 

H. Hinc igilnr, ul dixi, provenii non tarbari ab-
quem aut afOigi, ai qaae dicuntur, spernat et ocgli-
gat. Tarbari aulem et alfligi ex vcrbia fratrit indc 
i i i , qaod vel in aiaiu nullo bono reperimr, vel quod 
frairem illum oderii. Suni autem et ali» pbjrinue 
hujosce rei caux«, q«* differcnier dieiac anni. Scd 
ralio omnii perlurbalioois, si quapramus diligenier, 
ea eal, quod uemo seipiuro accasai. Ilinc fluii 

ακριβείας ζητήσωμεν, τδ μή μέμφεσθαι εαυτούς· D • B W l S e e l ·β««Ιίο, hinc esl ut aullam ali-
Ιχείθεν έχομεν δλην τήν συν τριβή ν ταύτην, εκεί­
θεν ουδέποτε εύρίσχομεν άνάπαυσιν. Ούκ έστι γάρ 
θαυμάσαι δτι άχούομεν παρά πάντων τών αγίων, 
μή είναι άλλην δδδν πλήν ταύτης * και βλέπομεν 
δτι ουδείς ώδευσέ ποτε Αλλην δδδν, χα\ εύρεν άνά­
παυσιν * χαλ προσδοκώ μεν ημείς άναπαύεσθαι, ή 
5λως δδδν ευθείαν χρατειν, μηδέποτε άνεχόμενοι 
εαυτούς μέμφεσθαι. "Όντως. Έάν ποιήση άνθρωπος 
μυρίας πολιτείας, χρατήσει δέ τήν δδδν ταύτην, ού 
μή παύση τέ ποτε θλίβων χαέ θΑιβόμενος, χαλ 
Απόλλων δλους τούς κόπους αυτού. Ποίαν δέ χα-

qoando requiem babeamua : nec ruirari licei, cvm 
aaanclif hominibu» acceperimus, uullam prtetor 
bane nobif ad quieicin viam dari. Quod ita csse \n 
plurimis tidimus: el nos detittes ei amanles re-
quiem aperamua, vel credimug vian rectam a uobia 
incedi, com in omnibu» simus impaiietiliagimi, 
ntniquam auslineates aoimeiipaoa accuaare. Ita t»» 
rea babd. Quoiqoot virtulea possedcrit bomo, crai 
iniiiimera» atqtie iaOniue, a via atilein bac i>< ?i-
aaveril, nunquam quieMel, s< d s* iup< r ν-1 a| |)U 
gelur, vel aifligct alios, laboresqtie suos 408 1 
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S. DOlHVniEI ABBATIS lTOi) 

Quod atitcm 'gaiiriitim vel rcquicm Α ράν, ποίαν άνάπαυσιν ούκ έχε: ό τοιούτος, δπο-j 
coiisequalur is qui talis faclus fuerit, ul aiebal ab-
ba* pasl<»r ? Qui enim sese arcusavci i l , quidquid 
iiicotiihiodi, daniiii, probri, ignotiiinia: vcl alicrius 
eujiihCiitiquc afflieltoiiis incurrciit, oimiia bilarc 
su-cipit t oinnibus digutssiiniim sc puial, iicquo 
ιιΙΙοηίικΙο luriiari potost. Qiiid hoc bnmiue qtiioiius? 

III. Sod tuilii forfas.se quis olijiciel: Quid si me 
aflligal iiaier, quaMcnsque ntillam IHC iuveiiiani oc-
casion<*fii dcdisse, cur mc a<cusare dcbeam ? Pro* 
feclo si sc qtii* cnm Oei liinorc diligcnier exaini-
m-l, nunquaui outuiiio sc insontcm invenicl: vidc-
bitque vcl aiiu, vel verbo, vel figura ullain a sc 
oc«'a^i(iiicni dalam. Quod si iu nnllo Imrum sc lunc 
soutfm iuvciiicf, profcclo alio icmporc aflbxil ira-
Irem illum, vel eadera vcl dissitnili iu rc; aut forlc αύτδν, ή είς αύτδ τδ πράγμα, ή είς άλλο, είκδς άλ 

δ' άν άπέλθη, ώσπερ είπε κα\ δ άββάς ποιμήν, ό 
έαυτδν μεμφόμενος; ΕΓ τι γάρ συμβή αύτώ εζτζ 
ζημία, είτε ατιμία, εΓτε οιαδήποτε Ολίψις, προλα-
βών Ι/ει έαυτδν άξιον, καν. ούδίποτε ταράσσεται. 
Έστι τούτου τί ποτε άμεριμνότερον. 

Ρ . Άλλά λέγει τις · ΚαΙέάν Ολίβη με δ άδελφδς, 
κα\ ερευνήσω έμαυτδν, χαί ευρω δτι ούκ έδωκα 
αύτψ οίανδ*ήποτε πρόφασιν, πώς δύναμαι μέμψα-
σθαι έμαυτόν ; "Οντως έάν έρευνήση τις έαυτδν με­
τά φόβου Θεού, ευρίσκει δτι πάντως έδωκεν αίτίαν, 
εΓτε Ιργω, εΓτε λόγω, εΓτε σχήματι. Ει δέ κα\ βλέ­
πει έαυτδν, ώς λέγει, οτι έν ούδινί τούτων έδωκεν 
δλως αίτίαν πρδς τδ παρδν, είκδς άλλοτε έθλιβε ν 

qusinpiaui aliuni fralrem vcxavit. Quarc boc me-
rao repatbur, vel ob alia quac alias plurima peccata 
connnibil. Quar.ril alius cur scipsitm accuset, cum 
sedens in omni pace el quiete aflligitur a superte-
nicnie fratre vcrbo ullo, vel molesio, vel iguomi-
nioso, quod cuin pali ιιοιι qttcat, irasci se puial, ct 
turbari cuin raiionc : quia nisi tncidisset ille, ct 
loculus fuisset et lurbalioneiu icrisset, nunqnam 
peccassol? Hoc ccrte ridiculuai cst, nullaque nititur 
ratioite. Neque cnim ex boc quod verbum ullum 
dixetit passionem iia? illi injccil, qiiiu potius oslen-
dil, qua laboraret passionc : ut, si vcllct, pcenilen-
tiam agerei. Hic siligini similis facius cst niiiike cl 
splendcnli, quam cum quis fregeril, (oe-ium cjus ^ 
paielacifU. Sic qui sedel qnioius el pacilicus ui 
exislimal, pa*sioucm iulus habet quam non videt. 
Supcrveuil fraler, vcibuni aliquod nioleslum objicit; 
siaiimque pus oinne et lutiim quod iutus laiebal, 
cvomiiur. Quarc si misericordiam vull coiiscqui, 
jKui i i i iiliani agai, purgel sc, prolicere sludcat, vi-
debiiqtie debuUse magis sese ftalri i l l i gralias, 
quam injut iam reierrc, qui lanuc sibi fucril ulili-
talis occasio. Won euiin pouimodum lentalionibus 
adco aCDigiiiir, scd quanto prufecerit niagis, lanlo 
ilias senliel leviores. Naiii quanlo pioficil anima, 
lanio lit fonior cl valenlior ad fcrcnda quaecuuquc 
dura cuniigerinl. Jumeuium enim illud fortissiomoi 
dicimus, quod, onus quodque cliam magnum valen-

λον άδελφδν έθλιψεν, κα\ έχρεώστει διά τούτο πα­
θείν, ή πολλάχις κα\ δΓ άλλην άμαρτίαν · ώστε έάν, 
ώς είπον, μετά φόβου Θεού ερευνήσει τις έαυτδν 
χαλ ψηλαφήσει τήν Ιδίαν συνείδησιν ακριβώς, ευ­
ρίσκει έαυτδν πάντως αίτιον. Πάλιν έστιν οτε βλέ­
πει τις έαυτδν, ώ; μετά είρήνης κα\ ησυχίας καθ-
εζόμενον, κα\ δτε είπη αύτψ άδελφδς τδ (&ήμα τδ 
λυπούν αύτδν, τσράσσεσαι, κα\ ώς έκ τούτου νο­
μίζει ευλόγως ΟλίβεσΟαι, κατ' αυτού λέγων, δτι 
Εί μή ήλθε κα\ έλάλησέ μοι, κα\ έτάραξέ, με, ούκ 
είχον άμαρτήσζι. Κα\ τούτο χλεύη έστ\, κα\ τούτο 
παραλογισμός έστι. Μή γάρ δ είπών αύτψ τδ £ήμα, 
ένέβαλεν αύτψ τδ πάθος, τδ έν αύτψ έδειξεν 
αύτψ, Γνα έάν θέλει, μετανοήσει ύπερ αυτού. 
Ούτος γάρ έοικε σιλιγνίιρ καθαρψ, έξωθεν μέν 
ώραϊον, έσωθΐν δ: λα μ πού 0 ιόν τι · κα\ δταν κλά­
σει αυτό τις, τότε φαίνεται ό βόρβορος αυτού. Ού­
τω; καλ αύτδς έκάθητο μετ' εΙρήνης, ώς ένόμιζεν. 
εΤχε όέ έσωθεν αυτού τδ πάθος, κα\ ούκ ήδει. Έν 
£ήμα είπεν αύτω ό άδελφδς αυτού, κα\ έξέβαλε τδν 
βόρβορον τδν κεκρυμμένον !σω. Έάν ούν θέλη έλεη-
θήναι, μετανοήση, καλ καθαρίση. προκόψη, καί 
βλέπ:ι δτι μάλλον ευχαρίστησα ι οφείλει τψ άδελφώ, 
ώς αίτίω γινομένω αύτψ τής τοιαύτης ωφελεία;» 
Ούκ έτι γάρ ομοίως βαρούσιν αύτδν οί πειρασμοί * 
άλλ* δσον προκύπτει, τοσούτον ευρίσκονται αύτψ 
ελαφρότεροι. "Οσον γάρ προκόπτει ή ψυχή, γίνεται 
Ισχυρά, κα\ έχουσα δύναμιν βαστάσαι τά έπερ-

tcr ci cunimode vebil : ct, si conligcril casu ullo 0 χόμενα. "Ωσπερ έάν έστι ζώον ίσχυρδν, κα\ φορ· olTondcre vel cadcrc, ita statim excitalur el resur-
gii, ul vit oflendisso vel cecidisse se senst*rit. De-
bilc auicin auimal cuicunquc oncri eliam levitsimo 
M i c c u m b i i ; ct, si cccideril, ad resurgfndiim multo-
rum optts babcl auxilio. Idem csl dc aniina, qux 
quo magis pcccaveril, vo lil sempcr debilior. Pec-
caiiini euim ίιι iiiiseriam qua?cunque traliil, cl cou-
cuhi apud qucm fuerit: quod si poslea quidpiam 
coni:g«*rit, illud eum adhuc magis aggraval. Sin 
νοιυ profccciil homo cl surrcxerilcx pccculo, qua> 
cunque poslinoduin accidcrinl, lcvia ivpiilabil, cum 
antea visa essent graviwima, coufcruuiqiie magis 
el boocfaciiinl, quain lasdaut, ad suinmumquc pro-
grcssuni ei quieleni deducimur, si nos ips.s polius 

τίσει τις αύτδ γομάριν μετά αναπαύσεως βαστά­
ζει * εί δέ κα\ συμβή αύτψπροσκόψαι, ευθέως εγεί­
ρεται, και σχεδδν, ουδέ αίσθάνονται δτι προσέκοψεν* 
έάν δέ έστι ζώον ταλαίπωρον, κα\ τδ εΓτι δήποτε, 
βαρεί αυτό * είδε καί πέση,δέεται πολλής βοηθέία; 
ιΐς τδ έγείραι αυτό · ούτως έστ\ κα\ τδ της ψυχής, 
δσον ενεργεί τήν άμαρτίαν, ταλαιπωρεί έξ αύιής. 
Εί γάρ ή αμαρτία ταλαιπωροποιός έστι, καί σα­
θροί τδν έχοντα αυτήν, λοιπδν εΓ τι δήποτε έάνσυμ* 
βή, βαρεί αυτόν · έάν δέ προκόψη άνθρωπος, γί­
νονται αύτψ κατά πρόσβασιν ελαφρότερα εκείνα τά 
ποτε βαρούντα αυτόν · ώστε πάνυ ημάς ευεργετεί, 
κα\ είς πολλήν άνάπαυσιν και προκοπήν φέρει τ*> 
εαυτού; κα\ μηδένα άλλον έν τοίς συμβαίνουσιν αί-
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τι5· τΟα. Καν μάλιστα ούίεν έγχωρεί Ανευ τής προ- Α q „ a m „ | j u m ati*:m in omnibus ac< -iisriiiiit; co rihui 
vo»:i; τού Θεοΰ γενέσθαι ήμίν. 

Δ\ Οικούν χϊν λζγ£ί τις. δτι « Πώς ού δύναμαι 
θλιβήνα·., έάν χρήζω πράγματο:, και ού λαμβάνω; » 
ίοου γάρ χρήζω αυτού κατά τδ άναγκαίον. Κα\ ου­
δέ ούτος Ιχει λδγον τδ μέμψασθαι εαυτόν τινα, ή 
θλιβήναι χατά τίνος · άλλά έάν τψ δντι χρήζη πρά­
γματος, ώς λίγει, κα*ι ού λαμβάνει, οφείλει λέγειν, 
δτι c Ό Χριστδς ο!δε πλέον εί οφείλω άναπαήναι, 
xa\ αύτδς γίνεταί μοι άντλ τούδε τού πράγματος, ή 
άντ\ τούδε τού βρώματος. ι 01 υίο\ Ισραήλ Εφαγον 
τδ μάννα έν τή έρήμφ τεσσαράκοντα Ετη. Και Εν 
μέν είδος ή ν τδ μάννα. 'Εκάστω δ* έγίνετο καθώς 
Εχρηζε · τψ χρήζοντι αλμυρού, άλμυρδν έγίν-το · 

magis quo nibil nobis absque divino nnlu «t |»io-
vicknlia evoitH. 

IV. Μ ilicci forlassc aliqnis : « Quo \MU !«» p*»s-
sum non li i ibari , cum nulii re qtiapiatu opus rs-t 
nccrssario, ncc cam accipio ? > A l nequc «\ I M T 
poics qiietiif|uam accusarc \v\ lu ibai i rnm ratinm1. 
ISam qiiiciiuqiie re ul a opus babcl, ntv a. <·:-
pit, debfl iu scipso dicere : t Novit fdirislns I) ini-
IMJS quid 409 m i a | i ° P H S s ' 1 : f | a l •η· ·»*" ipso mi' i 
bujusre rei vcl Iiujus cibi loco > Fil i i vn.w Isael 
mamlucavtruiit manna in dcserlo annos qiiaoni-
ginla. Fuiique specios uuira iiiaiiua; : itnicuique 
fachtm cst, ul iPud qtiivis optabal ei opns habcbat. 
Nam cui amdii ie et salsrdine opiis erat, amaruin 

*Ψ XP4C««I γλυκέος, έγίνετο γλυκύ · χα\ έχΑχτψ Β e l S i l , s l i m f a C l l I | n o s l . C M | .Μ,„ηΐΗ% ^ i ^ . c w n , 
απλώς ούτως έγίνετο, άρμόζον πρδς τήν κράσιν 
αυτού . Ούτως ούν έάν χρήζη τι; ωού, κα\ ού λαμ­
βάνει εί μή λάχανου , είπη τψ λογισμψ αυτού, οτι 
c Εί συνέφερε μοι, είχε πάντως πέμψαι μοι αύτδ ό 
θεός · πλήν δύναται κα\ αύτδ τδ λά/ανον ποιήσαι 
μοι ·ώς ώόν · » κα\ πιστεύη τψ θεψ, δτι γίνεται 
αύτψ είς μαρτύριον. Καί γάρ μετά αληθείας έάν 
έστιν άξιος τις τού άναπαήναι, χαρδίφ σαρωθήναι, 
πληροφορεί δ θεδς ποιήσαι ρετ' αυτού Ελεος χατά 
τήν χρείαν αυτού · έάν δέ ούκ Εστιν άξιος τού άνα · 
παήναι, ή ού συμφέρει αύτψ, καινδν ούρανδν, και­
νήν γήν έάν ποιήση, ούχ ευρίσκει άνάπαυσιν · αμέ­
λει, ποτέ μέν ευρίσκει τις άνάπαυσιν κα\ υπέρ 
τήν χρείαν αυτού, ποτέ δέ ουδέ τήν χρείαν αυτού. 
Έστι δέ δτε οίκονομεί τινα χα\ υπέρ τήν χρείαν, 
επειδή ό θεδς, ώς ελεήμων έκαστο) παρέχει τήν 
χρείαν αυτού. Έστι δέ δτε οίκονομεί τινα και υπέρ 
τήν χρείαν, δεικνύων αύτψ τήν ύπερβολήν τής φιλ­
ανθρωπίας αυτού, κα\ διδάσκων αύτδν τήν εύχαρι-
στίαν. "Οταν δέ ού παρέχει αύτψ τήν χρείαν αυ­
τού, ποιεί διά τού λόγου αυτού τήν ένέργειαν τού 
πράγματος ού χρήζει, κα\διδάσκει αύτδν τήν ύπο­
μονήν * ώστε είς πάντα άνω δφείλομεν προσέχειν 
χ2ν καλώς, ή κακώς ά πάθο>μεν παρά τίνος, άνω 
προσέχειν, και εύχαριστείν έπλ τοίς συμβαίνουσι, 
βαστάζοντες άε\ τήν μέμψιν εαυτών · καί λέγοντες, 
χαθώς είπον οί Πάτρες * εί μέν καλδν τίποτε συμ­
βή, ' ότι οίχονομία έστι τούθςού · εί δέ κακδν, δτι διά 

veniens ad quainlibcl coiiicbiioncin. Sic igifur cuiii 
alictti opus fuciil ovo, acceperil lantum oluscula, 
dical sibi ipsi : c Si mibi ovtnn expedierii, illuii 
polens est Domiuus milicrc, vcl poitus olera in 
ovum converlere; ι credaiqne l>t»o, quouiam boc 
sibi fiel in martyritim. Si qiiis quoquequinedigntH 
fueril cl oiio, cerlus sii faclumin cum eo Dciim 
mifrericordiaro, proiil opus fuciil. Qitod si quioie 
jndigmis fueril, vel hmlile ci qtiicsccrc : si novitm 
condercl coelum, novam tertatn, tcqiiiem iiiuiqiiam 
conseqtielur. Ex quo fil ul alius pr&icr ncressilaii m 
suam plerumque babcat, alius mullis egtai; q ιιο­
ιι iam Doiis misciicore uuicuique neocssaria iniper-

Q litur. Cuinque alii dcderit praUcr neccssiiaiem, 
buic osUndil bumauilalis siiaj magnitudinein, do-
cclque ut grattas agal: cum autem alteri ιιοιι piac-
slat quod videiur ncccssarium, bac ralione facit ui 
osiendal baec non adeo nccessaria essc, docraiqim 
paii, ei in cunclis ad supprioi a prospecium nostrum 
iuteodere. Ua ut iiiielligatiius si vel bcne vcl male 
a quoquam fuerimus alTecii, id omne dcsuper esso, 
et in cuuclis quae nobis occurreriut, graiias seinp<>r 
agendas, ferenles in nos sempcr oiimciii accu&a-
tionera · Dixerunt eni» majores noairi, quod quid-
quid nobis boui cveoissel, id csse divinam diapon-
salionem; si aulem malum ulltim vfiiissci, csse id 
peccala noslra. Vere enim quidquid paiimor, o!> 
delicta nostra patirour, A l aancll viri passi suul, 

τάς αμαρτίας ημών. Έν άληθεία γάρ πάν δ έάν πάθω- D t e i o b Christi Jesu nomen, vol ut virtutem saam 
μεν, έκ τών αμαρτιών ημών πάσχομεν. 01 γάρ παν-
Αγιοε κάν πάσχουσιν, υπέρ τού ονόματος τού θεού 
ττάαχουσιν, ή διά τδ άναδειχθήναι τήν άρετήν αυ­
τών είς πολλών ώφέλειαν, ή διά τδ πληθυνθήναι 
σταρά τού θεού μισθδν αυτών. Περί ημών δέ άθλιων 
πώς δυνάμεθα είπείν τούτο ; χαθ* έκάστην ού.ως 
άμαρτάνοντες κα\ έκδικούντες τά πάθη ημών, άφ­
ή καμεν τήν ευθείαν όδδν ήν είπον οί Πάτρες, τδ μέμ­
φεσθαι εαυτούς · κα\ όδεύομεν τήν στρεβλήν δδδν 
μεμφόμενοι τδν πλησίον, κα\ Εκαστος ημών σπον 
βάζει έν παντλ πράγματι, βαλείν τήν αίτίαν κατά 
τοΰ Αοΐλφού αυτού, καί ()ίψαι κατ* αυτού τδ βάρος. 
"Εκαστος αμελεί και ουδέν φυλάττει, κι\ τδν πλη-
doj απαιτούμεν τλς έντολάς. 

in bicem edcreol ad mullorum uliliiatem, v< I vt 
praemium suainmajus npad Deum ffliccrcnt. hc 
nobis autem infelicibus quomodo possumus boc 
diecrc ? Qui quolidie peccantes, Η passionibits vi-
tiiaqitc noslris obsequenles, relinquimus viani re 
ciam qnam Palres nosiri in sui tpeias vera arcusa-
tioiift dixere consistcre ? Nos vcro relro lapsi in 
cunciis proximmn accusamus, ita ul quivis nnsirtun 
eludeat, sempcr cau&ara omncm crroris iii frairrni 
veferre, cl omue onus illi imponcre, oiiniiaqti^ u<>-
gligeuies ct nibil curanies, a proximo p»;r.c. J S M 
rcpetimus. 



1703 S. DOBOTBKIABBATIS l ? M 
V. Conreofrv ad m quaiid*q«a fattre» dwo, qtti 4 Ε'. Ίίλβον έγγνς μο> ποτε Wo αδελφοί Ιλιββμε-

nmtao inmaltuatl toraoi, Dtxitqu* WBJOT impe* 
rasa ieoe rem winori, ei q*a ille fttaiim itirbai«s 
iM«t; qwo vlto ao* potubt»* qaoqne tt) ab ira t*m-
perare.« Qtita, iaqait, ti I* roe Mem ei ebarlUUm 
babuUtet, omala aicepi»#ei > eiim Macla ei 
aaiisaeutdiae.» R*sp<wulebat junior; « l>a vtniam, 
q»a»o, paier ; Me wibi non c«t locuttHi cwro tinorc 
Dei, tod m illt qui ambil hnperara, ex qtio txiatlnto 
cor Rm* Γοηοεε* in *«m non poiuiate apem et 
ita* babart* 1 Adienitt anijanm quemadmodom 
ambo Mat in\Uxm KcusabaiM, ei nctilor eorum in 
•viptnai enlptni coaferebal. Υοπιιη bi d«o e»m 
t«rt»ito*ef iuler aa conimoviiaeiii, et*i nwuto iibi 
revereniiain liwliitatloitt ©orporit exhibebant, dubii 
anctpiietqae manaere, Dtobai <\m*tem alier, non 

vot πρδς άλ) ήλου; · χαΛ έλεγεν 6 μείζων περλ τοΰ 
μικρότερου, δτι ι Επιτάσσω αύτφ πράγμα, χαΧ θλί­
βεται χαλ θλίβομαι κάγώ, ένθυμούμενος οτι είεΐχε πί­
στιν χα\ άγάπην προς μα, έδέχετο «ά παρ* έμου μετά 
πληροφορίας, ι Έλεγε δέ κα\ ό μικρότερος * < Χυγ-
νώρησον, κΟρι, δτι ταχέως οδ λέγει μοι μετά φόβου 
βεού · άλλ' ώς θέλω ν κελεύσαί μοι, χαλ νομίζω δτι 
διά τούτο ού πληροφορείται ή καρδία μου» ώς λέ­
γουσιν οί Πάτρες, > Θέτε τδν νουν υμών πώς οί δύο 
άλλήλοκ έμέμψαντο, χα\ ούδεΐς αυτών έμέμψατο 
έαυτδν · άλλ' οί δύο Θλίβοντες πάλιν πρδς αλλήλους 
χαλ βάλλοντες άλλήλοις μετάνοιαν, έμειναν απληρο­
φόρητοι· χα\ δ μέν εΤς έ)εγεν, δτι ι Ούχ άπδ χαρ­
δίας έβαλε μοι μετάνοιαν, κα\ διά τούτο ούχ έπλη-
ροφορήθην* ούτως γάρ είπον οί Πάτρες. ι Ό δε 

fibibiiam tibi ex corde reveremiam, atqoe ea do * άλλος έλεγεν, δτι ι Επειδή ούχ ήν χατηρτισμένος 
είς Αγάπην πρδς έμέ πρ\ν έγώ μετανοήσω αύτον. 
διά τούτο ουδέ έγώ έπληροφορήθην. · Βλέπεις χλεύη ν, 
χύρ*; βλέπεις διαστροφήν λογισμού ; 'Ο βεδς ο!δεν, 
εκπλήττομαι δτι χα\ τάς χρήσεις τάς τών Πατέ­
ρων λαμβάνομεν πρδς τά θελήματα ημών τά «ρνηρχ 
χα\ πρδς άπώλειαν τών ψυχών ημών * δέον Ιχαστον 
αυτών βαλείν επάνω αυτού τήν μέμψιν, χαλ τδν 
μέν είπείν, δτι 4 Ούχ άπδ χαρδίας έβαλον μετά­
νοιαν τφ αδελφό) μου, χαλ διά τούτο ούχ έπλη-
ροφόρησεν αύτδν δ Θεός * » τδν δέ άλλον είπείν, δτι 
c Έγώ ούκ ήμην κατηρτισμένος άν αγάπη πρδς 
τδν άδελφδν μου πρδ τού αύτδν μετανοησαί μοι, χα* 
διά τούτο ούχ έ πληροφόρησε ν αύτδν δ Θεός. · 

^ "Ομοίως ήδη χαλ τούς άλλους ποιήσαι, τους πρδ 
τούτων · δ γάρ πρώτος οφείλει είπείν, δτε c Έγώ 
μετά αύθαδείας λαλώ, χα\ διά τούτο οδ πληροφο­
ρεί δ βεδς τδν άδελφόν μου. ε Καλ δ άλλο; οφεί­
λει λογίσασθαι, δτι t Ό αδελφός μου μετά ταπει-
νώσεως χα\ αγάπης επιτάσσει μοε, άλλ% έγώ εέμλ 
ανυπότακτος, χαλ μή έχων φόβον Θεού. ι Ούβελς 
αυτών εύρε τήν δδδν, χα\ έμέμψατο εαυτόν * άλλ* 
έκαστος τδν πλησίον αυτού έβάρησεν· 

( J \ Ίδε, διά τούτο ούχ εύρίσχομεν προχβψαι, διά 
τούτο ούχ εύρίσχομεν ώφεληθήναι είς τί «οτε, άλλά 
μένομεν δλον τδν χρόνον ημών κατ1 αλλήλων χαί συντρδ* 
βοντες εαυτούς. Επειδή Ιχαστος έαυτδν διχανοί · txo> 
στοςάφίησιν έαυτδν, ώς προείπον, μηδέν φυλάττοντά, 
χαι έχ του πλησίον απαιτούμεν τΑς έννολας. 

cauaa no* poiiltaeconttdDra. Atebat alier noii ftiisae 
Μάο* iii cbarttate pcrfacMiia, aniequam ipoi illi re-
veretttiam Η bofiorem eiblbtret, Ideoqatt* i!U non 
pofoe Ddere, 410 ^ i < l e $ T t m riditalam ? νIdeo lar-
bineui c^giUiionam ? urpe roccum doleo, ut novil 
fWMnbiyt, qvod majoruin ei patnim no&lrorum ε^η-
lcniiaaad iniq«at*Hprayas cogitationes nostras in-
vmimuv, et aniroarum noeirarum inlerilum. Debail 
tilerqne illorvin accaealioncai in seipsuui lorqaere, 
c i aller qaide» dicere, qaia ex eorde fralri paoem 
noa iMifaei, ideo fecisae Deam ne οωηΐαο confi-
diTet. Alter aaiem, quia non fuitsei ad rratemam 
reinkftioeem omniao pr^parauis, niai anie ille po> 
niienliain egi»§ei, bae de caiisa eidem noluisse iidom 
pr»tiare. Idem et in aliis duobos facieoduio fuit. 
£ 1 primus quidem accueare se debuit, quod impe-
riosus itimig easet: eecuudut aulem cogiiare el 
diecre, imperari tibi cum cbariiaie ct fraterna di-
lfctione, se vero inobedieniem auperbum ease, ae 
siue limore Dei. At nealer viain invenil qua seipsum 
accusirel, $cd alter poiius in alierum caasan in-
loraii semper, 

>Ί. Hinc Qi qood nonqaam proicimns, Dunquam 
procedimus: coiitcrenles omne viia nosir» tempus, 
comptJlremos in eogilatioiiibus nostria, belloqtte in-
lcstinonoa iuviceai laccesimns. Unutqaiaqoe €tenioi 
noUruai se juslum facil, labiiurque qaivie ad qaae-
cuuqne, \cgem nultam observane, et exlorquei prav 
crpla a proxinto. llinc fil ut neque ad bonum coa- |> ^ούτο ούτε συνεθιζόμεθα είς τό άγαθδν, δτι χΑν 

μικρόν τι φωτισθώμεν, ευθέως Ιχ του πλησίον 
απαιτούμεν αύτδ, μεμφόμενοι αύτδν, χαλ λέγοντες, 
δτι οφείλει τόδε ποιήσαι, χαλ διά τί τοιώαδε ούχ 
έποίησε. Αιά τλ μή μάλλον εαυτούς Απαιτούμεν τάς 
έντολάς χαλ έαυτολς μεμφόμεθα, ώς μή φυλαττον-
τες; Πού δ γέρων εκείνος δ i ρωτηθείς, ε Τί πλέον 
εύρες έν τή όδω ταύτη. Πάτερ ; ι Καλ αποκρίσεις, 
και είπών τδ,« Έν παντλ έαυτδν μέμφεσθαι. ι 'Οχερ 
κα\ δ έρωτήσας έπήνεσε. Καλ λέγει αύτφ* ε Άλλη 
δδδς ούκ έστι πλήν ταύτης · ι Όμοίως χαλ δ άβ­
βά; ποιμήν είπεν, δτι μετά στεναγμού «άσοι α! 

aoescamus. Cum eoiio paululum excandoeriinut 
ira, omuia ex proximo volurous extorqnere. Accu-
tamiisqoe eum illico ct dicimus sic agere eum de* 
buisse, iiiclamamaeque quare ila non egeril. At cor 
tioa inagis ipsi nobis iniperamut Τ Cur noa acea-
aainus noa ipsos potins ul desidea et negligentes in 
rebue iiostrisT fJbinam senior UU>, qui interrogatas 
qaam potis&imaoi viam ad Deum ίοτβηίεεοΙ, re-
spondit : Uane pnr oronibua, ul seipauin bomo in 
cuuclis eewper accuset f Laodala esl acnlenila, ab 
inifrrogaiiie magis magiaqae confirmau. Dixii et 
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Αρεταλ είς τδν οίκον τούτον είσήλθον 
άρετήν, έχτδς αυτής, κόπω Γσταται δ άνθρωπος* 
χα\ ήρώτησαν αύτδν ποία έατ\ν αύτη · κτλ λέγει* 
< Ινα δ άνθρωπος μέμψηται εαυτόν. > Είπε δέ δ 
άγιος Αντώνιος δτι αύτη έστιν ή μεγάλη εργα­
σία τού άνθρωπου, ίνα τδ σφάλμα αυτού επάνω 
αυτού βάλλει ενώπιον τού Θεού, χαλ προσδοκήσει 
πί.ρασμδν έως έσχατης αναπνοής. Καλ πανταχού 
εύρίσχομεν, δτι οί Πατέρες τούτο φυλάξαντες χαι 
ανάγοντες πάντα έπ\ τδν Θεδν, έως χαλ τών λε­
πτών, άνέπχ^σιν. ΟΤο; ήν δ άγιος γέρων εκείνος δτε 
ήσΟένησε, χαι έβαλεν δ άδελφδς είς τδ βρώμα αυ­
τού άντ\ τού μέλιτος, τδ έλαιον τδ άπδ τού λινο-
σπίρμου · έστι δέ πάνν δλέΟριον · χαλ δμως δ γέρων 
ουδέν είπεν * ά λ λ ά έφαγε σιωπών τδ πρώτον λαχά-
νην, και τδ δεύτερον ε ιτι ποιήσαντα τήν χρείαν ' 
αυτού, μή μεμψάμενο; τδν άδελφδν έν έαυτφ· λέγων 
δτι κατεφρόνησεν. Και ού μόνον τούτο ουκ εΐκεν · 
άλλ' ουδέ λόγω έλύπησεν αυτόν. "Οτε δέ έμαθε ν 
6 άδελφδς τδ τί έποίησε, χα\ ήρξατο θλίύεσθαι, λέ­
γων · c Έφόνευσά σε. άββά, καλ σύ τήν άμα ρ» 
τίαν έθηκας έπ* έμέ, δτι έσιώπησας. t Πώς μετά 
πραότητος άπεκρίθη αύτφ λέγων; < Ιέή θλιβής, τέ-
χνον * εί ήθελε με δ βεδς φαγείν μέλι, μέλι είχες 
βιλείν * » κα\ ευθύ; ανήγαγε τδ πράγμα έπλ Θεδν. 
Τί έχει πράγμα ό βεδ;, καλόγηρε; δ άδελφδς 
έλαθε· κα\ λέγεις * Εί ήθελεν ό βεός; τί πρδς πρά­
γμα ; Και λέγει, ι Ναί * ήθελεν ό βεδς ίνα μέλι 
φάγω, μέλι είχε αδελφός. » Και τούτο, δτι τοσαύτην 

DOCTRINA V H . 1706 
παρά μίαν Α abbae Paslor virUiles tmines cum gcmitu doniunr 

aJ firiolem unam commigrasse, el bomincm cxi a 
banc frnstra eniti et laWare. Inicrrogaiusqm? 
qttrtiam il!a esset, c II.TC, ait, til se ipsum bonm 
ncccsci. ι ASebal ei divus Anlonius, ebse bau<: 
bnmani opcris parlcm maxintam, qune pcccaturn 
proprnim in conspectu Dei ponil: quae nultum ten-
laJionmt vilabil iiiciirsuifi, scd durabit semper duui 
vi:a spiHtusqtie inanc^ i i . Hmc palres et seiiiorc* 
noslros invcnimvs bnjtisce virluiis iuisso είικίίο-
sisaimcs, el minima quarqttc ac vilta in LVuiu 
•omper retulisse. Quare in pacc, olio et quirte 
semper cxsliiixse. l:a fccit sanciissiinua ille scncx, 
in cujus pnlmcnlum ciim minister incaulus olenm 
lini perniciosum pro melle infudisset, idquc prav 
*citsissei, nibil locuiuscst, sed tomediltacciis una:i« 
a»quc altcram paropsidcm, qaaniumque sibi opus 
fuii. Neque fratrem accusavil tn animo, ncqr.c co-
gilavil quod ab eo coniemptus, neque vcrbum 
iillam quod eam iristilia alEceret, locaios esl. Hoc 
auiein ubi cogno«it fraler, coepit cettqoeri dicens : 
c Occidi le, Palcr abba ; Η lu peccatum bnjasmodi 
gupcrme posaiali iuo silentio» ι Aadi, obsccro, qi:a 
mansuelfidiiie reapondit ilb seocx: t Ne le cxcnxries 
\e\ affligas, fili; rd me voluisaet Deus roel edere, 
ntrl appwuiaae*. · Sutim ad Deum rem retolil, 
Quid hoc ad Deum, ο calogeref fraier errore 
duclas id cgit. Tu qiue dicie ? t Si Detj* voloi&sct 
mt mel comcdere, ntcl apposutsses ; · hoc utique 

Ασθένειαν ε'χεν δ γέρων, τοσαύτας ημέρας μή δυ- g eat, quod si mc Deus mel voluistei edere, pcsiife-
νάμενος δέξασθαι τροφήν, καλ δμως ούκ έθλίβη 
πρδ; τδν άδελφδν, άλλ* ανήγαγε τδ πράγμα έπλ τδν 
Θεδν, κα\ καλώς έλεγεν δ γέρων* ήθελεν αύτδν δ 
βεδς, ίνα μέλι φάγη, καλ τδ ό,όμενον έλαιον μετ­
έτρεπαν είς μέλι. Ημείς δέ έν έκάστφ πράγματι 
κατά τού πλησίον έρχόμεθα εγκαλούντες, μεμφό-
μενοι ώς χαταφρονούντα κα\ παρά συνείδησιν ποι­
ου ντα * κάν 0ήμα άκούσωμεν, εύθίως διαστρέφομεν 
αύτδ λέγοντες, Ει μή ήθελε πλήξαί με, ούκ έλεγε. 
Πού ο άγιος εκείνος δ είπών περλ τού Σεμεε\, "Αφ· 
ετε αύτντ καταράσασθαι, δτι Κύριος είχεν αύτφ 
ααταράσασθαι τδτ 1α€ίδ; 'Ανορ\ φονεί έλάλει ό Θεδς 
ίνα καταράσηται τδν Προφήτη ν. Πώς ούν δ Θεδς 

nini olcura in niel conterti&scU En acnis con-
staniiain, nusquani erga fraircmconturban, etsidks 
plurimos acger capcrc cibum nunquam potuisset. 
411 E n quomodo ad Dcum rem omnera relulii, 
quomodo fralri bene ioculus esl. Nos autem quavi* 
cltaui tc facillima in proiimum irruimus, incre-
pantes, accusamcs eum, ul epcmenteui nos, ut 
conira couscientiam faclilantem. Cuinquc vetbuiii 
audtverimus, siaiiro illud perverthnus diccnlcs: Nisi 
me carpere ei mordere voluissel, id non dixissci. 
Ubi, oro, sanclissimus ilb: Da?id, qai dc Scmei dixil: 

'Sinile ilium miki maLdicere, quomam ei dixii Do~ 

minut, ut Davtd exiecrnretur *: viro homicidx lo-
εΤπεν αύτψ ; %AUa δ Προφήτης, ώς έχων γνώσιν D C | | l u s c s l Dominus ul Propbelam inaicdicci et ? Quo 
χαλ είδώς δτι ουδέν ούτως τδ έλεος τού Θεού έπί 
τήν ψυχήν φέρ:ι, ώς οί πειρασμο\, καλ μάλιστα έν 
καιρψ θλίψεως και περιστάσεων προσφερόμενοι κα\ 
προστιθέμενο:, έ λ ε γ ε ν Άρετε αύζότ καταράσα­
σθαι τδτ άα€1δ , δτι ό Κύριος εϊχετ αύτφ · Διά 
τί; "Οπως * Wfl ό θεός τήν ταχείνωσίτ μου ηαϊ 
έχιστρέψιι μοι αγαθά drri τής κατάρας αυτού. 
Όρ$ς πώς έν γνώσει έποίει δ προφήτης ; Όθεν καλ 
διεπονεϊτο πρδς τούς θέλοντας άμύνεσθαι τδν κατ-
αρώμενον , λέγων Τί έμοϊ ηαϊ ύμίτ, υίοϊ Σιιρούΐα; 
"Αρετε αύτον καταράσΟαι * ό Κύριος είχεν αύτφ. 
Ημείς δέούκ άνεχόμεθα είπείν πιρ\ αδελφού ημών, 
βτι Κύριος είχεν αύτφ * άλλ% έάν άκούσωμεν £ήμα 

pacto illi boc dixil Deas? Propbrla uiique cogiio-
scens et intclligens niliil ila miscricnnliain Dci os-
tondere erga nof, ut (enlaiioncs, in icmporc maximt; 
Iribalalioiiif ei sedhioiiis, aiebal: Siniie illnm Ua~ 

vidi maUdtcere, quomam Dominut dixh ει. Al qtiare 
boc? Ut v/oVaf, inquit, Domiiius kumililaiem meam, 

εί iuducai mlhi bona pro hac maledictione i . En iit 

Propheta bacc ai^bal citm cogniiioue : uude rcii-
nebator ab hie qui malcdiclum ulcisci volcbant, di-
cens: Quid mihiet vobit.filii Sarvitr 7 Siuite eum ma+ 

Itdxurt, quoniam Dominus dixil UU k . Nos vc ο ad-

duei non poseumos uido fratre nostro dicamus, Domi-

nut dixii iiii: sed cuni verbum ullum in nos diciunx 

* 11 i;cg. xvi, 11. ι ibid. i i . ^ iLi,!. 10. 

riTROL. Gn. ixxxvm. U 
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aii(.unus, canes imilaimir: ki c n i m *i quis i» cos Α ευθέως τδ του κυνδς πάσχομεν. Τ ί π τ ε ι τ ι ; χατ' αύ 
lapidem jcccrii, jacienle diraisto ljpidcin reinor-
dcul. Ila nos, Dco rciiclo, qui ε obis trihtilaliones 
btijiKccuiodi ad pcccaforum uosir» >rum: purgaiionem 
procurai, ad hjmicm, boc esl, at' pr»>xiri»um ciir-
rimus, diconlcs: Quarc \nc itiiibi Mcuius csl? 
qaare boc fccit? Ciuuquc cx bis prc -ficcrc adiiiodum 
possimus et incrci i , ncgligentia nosl ra de.wrcmur : 
ignorantcs quod omnia Dci provwdcnlia fiam ad 
ulililatcm umuscujusque. Dcusipse inleHigerc ista 
nos faciat, precibus merilisque &ane lorum. Amcn. 

DOCTMNA VIII. 
Dc siiHuliate. 

1. DiHcrncrewpe nujo.es no*r i , nilrjladeoalie-

τοΰ λίθον, καλ άφίει τδν £ίψαντα, χα \ απέρχεται , 
καλ Tirrvit τδν λίθον. Ούτως χαλ ήμεις ποιούμε ν , 
άφίε$ιεν τδν θεδν συγχοιρουντα έπενεχθήναι ή μ ί ν 
τάς έπιφοράς πρδς κάΟαρσιν τών αμαρτιών ημών , 
χαλ χωροΰμεν κατά τού πλησίον, λέγοντες · Διά τ£ 
ειπέ μ ο ι ; καλ τί έποίησε μοι ; Και δυνάμενοι έκ τών 
τοιούτων μεγάλως ώφεληθήναι, τδ εναντίον επί­
βουλε ύομεν εαυτοί; * άγνοούντες δτι πάντα προνοία 
θεού γίνεται π ρ δ ; τδ συμφέρον έκάστφ. Ό Θέδς 
συνετήση ή μ ά ; εύχαίς άγίο>ν. *Αμήν· 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ΙΓ. 
Περϊ μνησικακίας» 

Λ'. Οί πατέρες ε ίπον , δτι ξένον μοναχοίς τδ δργί -

;ucbis cssc, ut?.irasci,autui- β ζ ε σ θ α ι , ομοίως καλ τδλυπε ίν τινα. Καλ πάλιν εί τις iium et cxtianeurri a niaii: 
lum molcsiia aflicerc. llcui eum qui ira iu super;treir 

dxmor.es supcrare : eiim aiiicin qui ab 3iac passioue 
supcrarclur, esse omuino ab inslifuliont? nionasiica 
alioiiiifii : vi qua3 sequuutur. Quid igilui nos dc 
liis fliramus, qiii non soliim ad auinu cogitationcm 
usquc iiamquc pervcniunl, sed eiian* .ad sludium 
vindb Un inipelluulur ? Quicl aJiurt doLeruus , iiisi 
uosirum hunc iniserritiiuiii et infclicie&iitiiinj Maiwn 
dcflere? Abeiineamuf,-fraircs, igimr Μ iiobis ipsbt 
©pcm feramus, ut favenlc tk-o ciijMamur ab liac 
anura ei perdila passione. Ea ciiijn esi, emn quis 
)>osi daiam paoem et reverenliam exbibiiaii) fralri 
suoex aliqua (ulpltirimum (ii) vcl pcrtuibaiioue, vcl 
afllu lione iuter eos pioveiiienic persevctat (risiis ct 

θυμού κεκράτηκεν, ούτος δαιμόνων κεκράτηχεν - ε ί 
δέ τις τ φ πάθει τούτω ήττηται, παντάπασι τού μονα­
δικού βίου έστλν αλλότριος · καλ τ ά έ ξ η ; . Τι ούν 
οφείλομεν ημείς ειπείν περλ ε α υ τ ώ ν , μηδέ μ έ χ ρ ι 
θυμού καλ οργής ισταμένων, άλλά καλ είς μνησι ­
χαχίαν εαυτούς έσΟ* οτε συνελαυνόντων; Τί άλλο, εί 
μ ή πενθήσαι τήν τοιαύτην ημών έλεεινήν καλ ά π ά ν -
Ορωπον χατάστασιν ; Νήψωμεν ούν, αδελφολ, καλ 
βοηθήσωμεν έαυτοίς μετά θεού , ίνα ^υσθώμεν άπδ 
τής πικρίας τούτου τού όλεθρίου πάθους. Έ σ τ ι γ ά ρ 
δτε βάλλει τις μετάνοιαν τω άδελφφ α υ τ ο ύ , τ α ρ α χ ή ς , 
ώς είκδς, μεταξύ αυτού, ή θλίψεως έμπεσούσης, καλ 
μέν*ι καλ μετά τήν μετάνοιαν λυπούμενος καλ έχων 
λογισμούς κατ* αυτού. Ούκ οφείλει δ τοιούτος κατα-

mu^lus.variisqucigilur cogUaliombiis. *>ae JICIHO C «ρονήσαι, άλλά κόψαι αυτούς ταχέως. Μνησικακία 

\eslriim dcbei coiilemnero, sed quam poU*si celer-
i iine illas aiiipulare. Esl euini lucc iracuudia, opus-
que (ulautc dixi) coiitiiteiilia etsobrictale plmiina, 
opus pocuiiciiiia, opus cenamiuc, ne in bi$ diuuus 
iniuioiaius pcrkliuiur ci percai. Qui eniin p^ceui 
dedil el rcvcrcntiaiii cxliibuil <ix piaxcplc, iraiO 
quidciu iiiprt^euliaruiii lugil; cunira sludium vin-
diclx auicm uoiidiiiu reluclalus csl ; camquc ob 
causam conlra fiaircm suum irislis cl moesius cst. 
ttliud ταραχή . 

4 1 2 Subjiciam cxcmpluiu lioc vobis, ul cla-
riu> liai. Accnd i l <|uis igueui, piiinuin babet car-
buuculum, id cst, vcrbum uniciim, quo quis fratruoi 
affligiiur. Qui.l uiiicum iralris vcrbum csi? si illud 
aequo a:iimo fiTas, illico tgniluiu carbonem exsliu-
xisli. Siu veto posl verbitin illtid tute tccitm pergas 
cogitare cl diccre . IIoc mibi cur dixit, quid rci 
inihi cst cum ipso? nisi me aflligcie voluissel, boc 
uon cssel locutus, sed nc dubtlcl se quoque a me 
paritcr rentordciiJum : en verbis Inijuacemoili el 
cogiuiionc adjccisli ligna ei fomcnta, ul qui iguem 
acceudil, coepisiique fumum cxciiarc, qus esi ipsa 
perlurbaiio. rcrlurbalio enini cstipsc molus cicon-
gressus co^ilaliutium, quxcxcitanl ct fcroritis auda-
ciusqueror rcddunl.Audacia vcroesl cx< iialio vindi-
ci*ad?ersusenni qui nosafflixil: quxct τoλμr l pίαdi-
cilur: uldissercbatboatusabbasMarcus. Malitia cnim 
in aiiimo wrsaia, audcrc cor facii, exsiiucta autem 
per oraitoncm ct spcm coolcril ipsum. Si cnim 

γ ά ρ έστι, και χρεία νήψεως πολλής, ώς είπον, ίνα μή 
χρονίση έν τούτοις καλ κίνδυνεύση. Βαλών γάρ μ ε ­
τάνοιαν, ώς διά τήν έντολήν έβαλε, καλ τήν μέν 
όργήν, πρδς τδ παρδν έθεράπευσε, πρδς δέ τήν μ ν η ­
σικακίαν ούτω ήγωνίσατο* καλ διά τούτο έμενε ν 
έχων τήν λύπη ν κατά τού αδελφού. Ά λ λ ο γ ά ρ έστι 
μνησικακία, καλ άλλο όργή, καλ άλλο θυμδ; , καλ άλλο 
τ α ρ Λ ή · 

Aliud c n j » csl μνησικακία, aliud όργή, aliud θυμός, 

Β'. Καλ λέγω ύ μ ί ν υπόδειγμα, ίνα νοήσητε, δτι ό 
"άνάπτων έστίαν , πρώτον μέν έχει μικράν άνθρακιάν, 
δπερ έστλ £ήμα αδελφού θλίψαντος * ιδού άχμήν μ ι ­
κρά άνθρακιά έστι. Τι γάρ έστι ^ήμα τού αδελφού 
σου ; Έ ά ν βαστάσης αύτδν, έσβεσας τήν άνθρακιάν. 

* Εί δέ με ίνης λογιζόμενος · Καλ διά τί ε!πέ μ ο ι , χαλ 
έγώ Εχω είπείν αύτώ ; Καλ εί μή ήθελε θλίψαι με, 
ούκ έλεγε · καλ πίστευσον Ιχω κάγώ θλίψαι αυτόν. 
Ίόού έβαλες μικρά ξυλάρια, ή εί τι δήποτε, ώσπερ 
ό άνάπτων, καλ έποιησας καπνδν δπερ έστιν ή ταρα­
χ ή . Ταραχή δέ έστιν αύτη ή κίνησις καλ συμβολή τών 
λογισμών, ήτις διεγείρει και θρασύνει τήν καρδίαν. 
θρασύτης δέ έστιν, ή ανταποδοτική έγερσις χατά 
τού λυπήσαντος · ήτις καλ τόλμη ρ ία γίνεται, ώς 
ε ΐπένόάβόας μακάριος Μάρκο; · κακία έν λογισμοίς 
μελετωμένη, θρασύνει χαρδίαν * αναιρουμένη δέ διά 
προσευχής καλ ελπίδος, συντρίβει αυτήν. Εί γάρ 
έβάστασας τδ μικρδν £ήμα τού αδελφού σου , είχες 
σβέσαι, ώς ειπον, καλ αυτήν τήν μικράν άνθρακιάν» 
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πρ\ν γένηται ή ταραχή. "Ομως καλ ταύτην έάν θέλης, χ ;uquc tulens (ut dixi) miicnm illud vcrbum fratris. 
δύνασαι ευχερώς σβέσαι, ώς έστι νεαρά, διά σιωπής, 
διά προσευχής, διά μιάς μετανοίας άπδ καρδίας * 
έάν δέ μείνης καπνίζων οίονελ θρααύνων κα\ διεγεί-
ρων τήν καρδίαν σου, διά τοΰ ένθυμηθήναι · Αιά τί 
είπε μοι, καλ έχω ειπείν αύτψ ; έξ αύτή<^. ώ ; άν τις 
ε ί π η , τ ή ; συμβολής, κα\ τοΰ συμμηρυσμού τών λο­
γισμών , έκτριδομένης οίονελ κα\ περιθερμαι ομενης 
τή* καρδίας, γίνεται έξαψις τού θυμού, βυμδς γάρ 
έστι, ζέσις τού περλ καρδίαν αίματος, ώς λέγει δ 
άγιος Βασίλειος. Ιδού γέγονε θυμδς, αύτη εστίν ήν 
λέγουσιν δξυχολίαν. Έάν ούν θέλτ]ς δύνασαι σβέσαι 
καλ αύτδν , πριν γένηται δργή · εί δέ μένης ταράσ-
σοιν κα>. ταρασσόμενος, εύρίσκη ώ ς δ βαλων ξύλα είς 
την έστίαν, κα\ πλείον έκκαίων τδ πύρ , κα\ ούτως 
λοιπδν γίνονται άνθρακες* δπερ έστλν ή δργή. 
facis ui qui ligna in ignem congcril, magisque 
Caiboue pluros, el cxst*lei οργή. 

Γ . Καλ τούτα έστιν δ έλεγεν ό άΟβάς Ζωσιμάς δτε 
ήρωτήθη, τί έστι τδ pητδν τδ λέγον · "Οπου ούχ έστι 
Ουμδς, ησυχάζει μάχη. Έάν γάρ έν τή άρχή τής 
ταραχής, δτε άρξηται, ώς είπομεν, παπνίζειν καλ 
ποιείν σπινθήρας τινας , προλαβών τις μέμψηται 
έαυτδν, και βάλη μετάνοιαν πριν έξαφθή κα\ γένηται 
θυμδς, ειρηνεύει. Πάλιν μεθ' δ γίνεται Ουμδ; έάν 
μή ήσυχάση, άλλά μένη ταρασσόμενο; καλ θρασυ-
νόμενος , ευρίσκεται, ώς είπομεν, όμοίως τφ χορ-
ηγούντι ξύλα τφ πυρλ, κα\ μένει καίων εωςού ποιήαει 
μεγάλους άνθρακας. "Ωσπερ ούνοί άνθρακας γίνονται 
κάρβο>νες καλ άποτίθενται, καλ ποιούσι ποια Ετη μή 
φθειρόμενοι, καλ ουδέ έάν βάλλη τις είς αυτούς 
ύδωρ, σήπονταΐ' ούτως κα\ ή όργή έάν /.ρονίση, γ ί ­
νεται μνησικακία, χαλ λοιπδν *άν μή στάξη τις τδ C diuluniior in aliqiio fucril, lit μνησικακία, impo-

cxstinxcris illico carbimculuro illum, ncc vcniesa.l 
pei lurbalir.ncni. Ad qiiam tamen si pcrvcnisli, pn-
lesei iilamsubilo, uli parvam, cxslingucrc per ora-
lionem, per taciiiirnttaicm, pcrunicani cordis po»-
nitrniiain : sin vcro pergas fumumcxciiarc, clcom-
moverc cor luum variis cogtfatinnibtis, iia rcpiilans 
lecuin : Quarc hoc milii lociiius est? quid illi nir.-
c i i u i rci csi ? cx hoc congrcssu **l agilalionc cogila-
lionum, corde qitasi atirito el calclaclo, fil cxcan-
dosccnlia aninii, τού νού, qui csl forvor quidani 
sanguinrs r i r c a c o r , ttt drfiiiit divus RasiKus. En i n 

lc jam θυμδς faciut csi : liic csl q i i u n i vocant ό ς · -
χολίχν. i d osl, acui.im cboleram. Quod si vtilucris, 
e.l banc polci is cxsitnguere, anlrquam fiat όργή : 

Β sin veroporgas prrlnrbaius alium coromovcrc, i u 
cxci ia i , c i inccndil igncin. Sioque fucrinl cx una 

HI. Alquc id cstqnod abbas Zosimas aiebal. lu -
tcrrogaius enim ul senicnliain banc cxponerct: 
Ubi non fucril θυμδς, langucscit pugna:Si quis, a i l , 
prinripio turbaiionis, cmn scilicel incipit fumus 
crumpere, ci scinlHlare ignis, scipsum increpci, 
corrigai cl accuscl, agaiquc poenilciUiam anleqintu 
erumpal fiaiTiiiia, ct fiat Ουμδς, in pacc adbuc ct 
quicie esl. Posl aulcm cxorlum θυμδν, non amodo 
quiescit, sed coinmoto ntacccnso cordc pcrscveral, 
assimibs faclus ci qui, ul diximus, ligna in ignem 
congciit, ctacccndens iMa, rr.agnos carbones oiiicii. 
Ut aulem carboncs cxslincli c l rcposili plurcsan-
nos persianl incorrupli, ncc si in cos etiam aquam 
iufuderis, compulreseunl; sic el cum όργή, ira, 

αίμα αυτού, ούκ απαλλάσσεται αυτής. Ιδού ειπον 
ύμίν τήν διαφοράν , εννοήσατε · ίδού ηχούσατε τί 
έστιν ή πρώτη ταραχή , κα\ τί ό θυμδς, καί τί ή 
£ργή, κα\ τι ή μνησικακία. Βλέπετε πώς άπδ ένδς 
βήματος είς τοσούτον κακδν έφΟασεν; ΕΙ γάρ έξ 
αρχής έβαλεν επάνω αυτού τήν μέμψιν, κα\ έβάστασε 
τδ ^ήμα τού αδελφού , καλ μή ηθέλησε ν άπεκδιχήσαι 
έαυτδν, κα\ άντί ένδς λόγου είπείν δύο ή καί πέντε 
λόγους, κα\ άποδούναι χαχδν άντ\ κακού, είχεν έξη-
λήσαι άπδ δλων τών κακών τούτων. Δίά τούτο άε\ 
λέγο» ύμίν · ώς είσ\ νεαρά τά πάθη, έκκόψατε αυτά 
πρίν στερεωθώσι καθ*, υμών, χα\ μέλλετε ταλαιπο>-
ρειν. "Αλλο γάρ έστι τδ άνασπάσαι μικράν βοτάνην, 
καλ άλλο τδ έκριζώσαι μέγα δένδρον · ού ξενίζομαι 

lens quacJam ul<:iscendi libido c l nisi emunxeris 
oinnem cjus sanguinem, abigi baud unquam vix po-
lerit Oixi jam vobis aflccliouum barum omiiititti 
et passionum doclrinam. Audistisquc quid sit ή πρώ« 
τη ταραχή, quid ό θυμδ; , quid ή όργή, quid μνησι­
κακία. Ειι ui ex solo ci unico vcrbo in laulum ina-
lmn pervenilur! Si enim principio in se ipsum ac-
cusalionein omnem conTcrlisxet, paiiemcrque t« -
liaset verbum irairis sui, noluisselquecontra ui i i , a i -
que unico vcrbulo duo ?cl plura oppoucrc, nec ma-
lum pro malo referrc 1 : ba?c omuia pariler a s«i 
mala cxpulissct. Quarc admomo vos sxpissime 
passiones vcslras, cuin novolia? snntcl rcccnlcs, ali-
scindere alque amputarc; ne scilioei oblirmenlnr 

άλλο, ή δτι ούτε οίδαμεν τί ψάλλομεν · καθ' έκαστη ν Ο in vobis, cl ad miseriam sumniam vos irahant. Ab-
ψάλλομεν, και καταρώμεθα εαυτούς, κα\ ού συνιοΰ-
μεν. Ούκ δφείλομεν είδέναι τί ψάλλομεν ; "Οτι αύ 
λέγομεν · Εί άνταχέδωκα τοΤς drra.-zodidovirl 
μοι κακά, άχοχέση μοι άρα άπό τών έχθρων μον 
κενός. Τί έστι, άχοχέσιχ μοι; Έν δσψ τις ί ιταται , 
Εχει δύναμιν άντιστήναι τψ έχθρώ αυτού, δίρει, 
δέρεται, νικ$, ηττάται · άκμήν γάρ ίσταται. Έάν δέ 
φθάση πεσείν, πώς έτι δύναται χαμαλ κείμενος πά­
λα Γσα ι πρδς τδνέχθρδν αυτού; Κα\ κατευχόμεθα έαυ-

lcr enint cxstirpatur plaula, alilcr aiU>r e.veUii::r , 
cum 4 1 3 coaliicrit ad inagniludincai. Nibil 
adeo boc demiror, quod videlicoi nou a Ivcrliuius 
quid qtiolidie psaHimus. Psallimus q u D i i d i e aiquo 
110«» ipsos m a i c d i c i m i t s c l cxsocramur, neque i d a d -

vcrlimus. Aimon dcbeinus quod psallimus intcili-
gere? Sireddidi. a i l m , relribueiilibns mihi wala. de-
cidam merilo ab inimicis meis inanis. Quid <*sl (U-
cidam? Dum aliquis stat, potensest adversario sun 

1 llom. x i i , <7. » Psal. vu. 5 scqq. 
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roilnclare, c«dil cl ra.*diliir, \b»cil el viticitiir, ad- Α τών, μή μόνον Γ.ΣΖΙΪΊ άπδ των Ιχθύων ημών · A A J * 

huc afai. Quod si cadetc cum contiugal et labi, Iva καλ χε-.ot πέι-ωμεν· 
qnomodo ίιι icrra jaccns polertt rum alv«r&artu *uo piignam inire? uremus seilulo iton tolum ul non 
cadamus, scd nc vacui cadamus cl hancs. 

IV. Quid sit vero cadcrc aliquem inancm ab ini-
micis suis, diccmiis. Caderc, esl non babore polc-
siaiem surgcndi, scd jacere in tcrra. lnanem autcrn 
essc, csl, ncque ullum bomtm in se baltere, quo 
quis valeat laiidenicrigiet assurgere. Qui euim stal, 
deouo reficere sese potesi et curare, et sic rursuin 
ad congressum vcnirc. Unde subjuiigimus :'Peru-
qualur iuimicu$ animam mtam9 el comprehendal : 
non solum persequalur, scd eiiam comprebcndal : 
m illi simus in pcrpeluam serviiutein, ul omnitio 
\icii cedamtift, ιιι in unaquaque rc uos demoliatur 
el deslmal, si mldidimus rcu ibuentibus nobisinala. 
Neque boc solum pclimus, scd ciiam wl conculcet 
in terra vitam nostram. Quid esl vila noslr.i? Vir-

Δ'. Τί δέ έστι τδ πεσείν τινα χενδνάπδ τών έχθρων 
αύ~=ν. είπωμεν. Τδ πεσείν έστι, μη χ έτι έγειν δύνα­
μιν Αναστηναι, παρά χαμαλ κείσθαι. Τδ δέ κενόν 
Ιστι, τδ μηδέποτε άγαθδν, ίνα τέως κάν άναστήναί 
τις δυνηθή. Ό γάρ άνιστάμενος δύναται πάλιν έπι-
μελήσασθαι έαυτδν, καλ δτε δήποτε πάλιν έρχεται 
είς συμβολή ν. ΕΤτα λέγομεν* Καταόιώξαι άρα ό 
εχθρός τήν ψυχήν ρου χα\ καταΛάδοι · μή μόνον 
καταδιώξαι, άλλά καλ καταλάβοι, ίνα έσμέν υποχεί­
ριοι αύτου, ίνα είς πάντα ήττώμεθα έν έκάστφ πράγ­
ματι * καλ καταβάλλη ημάς , ει άνταποδώσωμεν τοϊς 
άνταποδιδούσιν ήμίν κακά. Και ού μόνον τούτο εύχό-
μεθα , άλλά και καταπάτησα* είς γην τήν ζωήν 
ημών. Τί έστιν ή ζωή ημών ; Ί Ι ζωή ημών έστιν, 

lules sunl viia noslra, qutbus anima rcclc viviu Βαί άρεταλ , καλ εύχόμεθα καταπατηθήναι είςγήντήν 
Orainas igilur conculcari in terra viiam nostiam, 
id esl, ui quis fial lotus terrcnus, alque omnis rjtis 
prudcnlia diprimalur in ba?c infima cl lerrena Et 
giorinm meam tn puhertm deducat. Qnid esi aliud 
gloria nostra, nisi cognitio ίιι anima facla per pne-
cepiorum ob&ervaniiam ? Hoc igilur dicimus ul glo-
ria noslra, quemadmodum ait Aposlolus sit in 
coufusione; ut in pulverem redigat eam, faciatque 
viiam nosiram et gloriam omnimodo tcrrenam, ut 
nibi! sapiamus sccundum Deum, sed omnia corpo-
ralia, omnia carnalia; ul iili de quibus Dominus 
ail : Non permanebit spiritus meui in bominibut hii, 
quia curo sunt °. En igilur quod cabenles baec om-
liia, nubii ipsis imprecamur, si malum relribuimus 
malo. Adde quod pojus esi : nulla nobis cura csl, 
quod mala pro malis relribuimus, aed omoia pro-
miscue agimus, nibilquc disccrnimus. 

V. Contingii aulem intcrdum ul quis malum pro 
malo red Jat, non soluni opere, scd verbo el babilu. 
Alius vcro non opere, scd ve! lingua vel babku: 
cum scilicel ίο babitu vel rootu aliquo vel aspeclu 
fralrem suum conlurbal: tio< cnim modoquis facile 
fralrem suum conluibal; alque boc quidem est 
malum pro malo reddere. Alius quoquc non verbo, 
non operc, non babilu , sludet inalum pro malo 
reJdcrc ; affligitur aulcra in conk cl conlcritur erga 
fralrero. Advenite auimiun, fralrcs quamum bi in-
ler sc diflcranl slatus. Alius uullam habei erga fra-

ζωήν ή^»ών, ίνα γένηταί τις δλως γήινος, δλον τδ 
φρόνημα αυτού έχων κάτω είς τήν γήν. Καϊ τήτ 
οόξατ μον είς χουν κατασκηνώσει. Τί δέ έστιν ή 
δόξα ημών, εί μή ή γνώσις ή διά τής φυλακής τών 
άγιων εντολών έγγινομένη τή ψυχή ; Τούτο ούν λέ­
γομεν, ίνα ποιήση ζήν δόξαν ημών, ώς λέγει δ *Από-
στολος, έν τη αισχύνη ημών, ίνα είς τδν χουν κα­
τασκήνωση αυτήν , καλ ποιήση τήν ζωήν ημών καλ 
τήν δόξαν ημών γηίνην · ίνα μηδέν φρονώμεν κατά 
θεδν, άλλά πάντα σωματικά, πάντα σαρκικά, ώσπερ 
εκείνοι περλ ών έλεγεν ό Ηεό; · Ού μ1\ καταμεΐνη τό 
πνεύμα μον έν τοις άνθρώποις τούτοις διΑ τό 
είναι αυτούς σάρκας. Ιδού δλα ταύτα ψάλλοντες, 
εαυτούς καταρώμεθα, έάν άπο3ίοωμεν κακδν άντλ 
κακού, καλ πόσα άποδιδούμεν κακλ άντλ κακών, καλ 
ού μέλει ήμίν, άλλα άδιαφορούμεν. 

Ε'. "Εστι δέ άποδούναι κακδν άντλ κακού, ού μόνον 
έν έργφ, άλλά και λόγοι καλ σχήματι. Καλ δοκεί τις 
έργω μέν, μή άποδούναι κακδν, ευρίσκεται δέ λόγφ, 
ώς είπον, ή καλ σχήματι άποδιδούς. "Εστι γάρδ:ε 
ποιεί τις έν σχήμα, ή κίνημα, ή βλέμμα, καλ ταράσσει 
τδν άδελφδν αυτού. Δύναται γάρ τις χαλ διά βλέμ­
ματος ή κινήματος, πλήξαι τδν άδελφδν αυτού · καλ 
έστι καλ τούτο άποδούναι κακδν άντλ κακού. Άλλος 
σπουδάζει μήτε έργφ, μήτε λόγφ, μήτε σχήματι, 
ή χινήματι άποδούναι κακδν άντλ κακού * έχει δέ λύ­
πη ν έν τή καρδία αυτού πρδς τδν άδελφδν αυτού, καλ 

trem smnn irisliiium : cuin vero audiveril quod i l - D θλίβεται κατ* αυτού. Βλέπετε πόσην διαφοράν κατα-
)uiu quis afflixeril, vel obmurmuraverit de co, \ \ \ 
iiijuria et CGnlumclia affocciil, dcl^clalur audiens: 
alque bic pariler reddit mahun pro inalo iu corde 
guo. Alius inspic odiuui in cordu rclinol, nequegau-
det,dtim audil aiTcclum coniumelia cum qui se 
conlra aiflixcril; quiuiino dulcl illmn inalc baben% 
non lamen libculer audil ipsum betie babvTC, nc-
quc adinodum gaudel in gloria ejus et qtticte : ba»c 
î uoqite spccics csl μνησικακίας, levior lamen cacle» 

στάσεως. Άλλος ούτε λύπη ν τινά έχει πρδς τδν άδελ­
φδν αυτού * έάν δέ άκούση δτι τις έθλιψεν αύτδν , ή 
τις δήποτε ή έγόγγυσε κατ' αυτού, ή έλοιδόρησεναύ­
τδν, άελ τέρπεται άκούων, καλ ευρίσκεται καλ ούτως 
άποδίοωσι κακδν άντλ κακού έν τή καρδία αύτου. 
Άλλος ούτε κακίαν χρατεί, ούτε χαίρει άκούων λοι-
δορίαν χατά τού θλίψαντος αύτδν, άλλά καλ θλίβεται 
έάν Ολιβή, ούχ ήδέως δέ έχει ίνα καλ καλώς πάθη * 
άλλ* έάν ίδη αύτδν δοςαζόμενον ή άναπαυόμενον9 
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θλίβεται· χαι έστι και τούτο είδος μνησικακία;, κου- Α ris. Caudil alius in quiete et pace fralris, nihibjue 
iilius 414f> , a l i a facere recusal, qtiod ad cjus coni-φότερον μέν δμως έστί. θίλει δέ τις καλ χαίρειν τήν 

άνάπαυσιν του αδελφού αύτου, και πάντα ποιείν πρδς 
βεραπ·ίαν αυτού, καλ Ικαστον πράγμα έπιτηδεύειν 
πρδς Οεραπείαν καλ άνάπαυσιν αυτού. Είπομεν δέ έν 
τ 8 *ΡΧ? τ ο ^ λόγου δτι έστι τις βάλλων μετάνοιαν, μέ­
νει άκμήν έχων λύπην κατ* αυτού, καλ λέγομεν δτι 
βαλών τήν μετάνοιαν, τήν μέν δργήν, δι' αυτής έθε-
εάπευσε, πρδςδέ τήν μνησικακίαν ούπω ήγωνίσατο. 
"Εστι δέ άλλος δτι έάν συμβή τινα θλίψαι αύτδν, καλ 
βάλωσι μετάνοιαν καλ διαλλαγώσιν άλλήλοις, είρη-
νεύει πρδς αύτδν, καλ ουδεμία ν μνήμην κακήν έχει 
έν τή καρδία αυτού περλ αυτού ' έάν δέ συμβή αύτδν 
μεθ' ημέρας είπείν αύτφ τι θλίβον αύτδν, άρχεται 
καλ τών πρώτων μνημονεύειν, καλ τα ρ άσσε σθαι ού 

moduiu el lionorcs couducal. Αι diximus piiucipio 
oralionis nobUud esso aliqucm qui, cuni vcneiit in 
coucordiatii ctim iralre suo, adliuc (amen li isl.iiam 
wrvel erga ipsiiin : liinir dicimus irani quideiu ex-
alinxisse et superas&e, lioc e t l , τήν δργήν; comra 
auleiti μνησικακίαν iiondimi esse biclalum. Κ*ι 11 
aliaa qui acccplaiu iiijuriam siatim obliviscilur, et 
Ulico fralii nconciliatiir : sin vcro post dics aliquot 
conligeril abcodem in sc dici quidpiam niiniisgra-
lum, e vesligio ad iiicmoriain revocal priinam injit-
riam, gliscilquc piimam el secumlam paritor si 
possil ultisii tlic himilis faclos esi boiuini vulne-
raio, cl eiupbislra vulueri superiiuponcnl!. Curatits 

μόνον περλ τών δευτέρων, άλλά καλ περλ τών προτέ- Β eniiu el saiialtis cum fuerit, snperinducta cieatrix» 
ρων. Ούτος έοικεν άνθρώπω έχοντι τραύμα, καλ βάλ-
"λοντι έμπλαστρον, καλ τέως διά τής έμπλαστρου έθε-
ράπευσε τδ τραύμα, καλ συνούλωσεν, έτι δέ ασθενέ­
στερος έστιν ό τόπος, καλ δτε δήποτε £ίψει τις λίθον 
κατ* αυτού, πλέον όλου τού σώματος εκείνος ό τόπος 
ευχερώς πλήσσεται, καλ άρχεται ευθέως αίμο^όοείν* 
ούτως έπαθε καλ αυτός * έσχε τραύμα, καλ έβαλεν 
έμπλαστρον , ήτις έστλν ή μετάνοια, και τέως μέν 
έθεράπευσε τδ τραύμα, ώσπερ κα> ό πρώτος , τούτ' 
Ιστι τήν όργήν, ήρξατο καλ τής μνησικακίας έπιμελεί · 
σθαι, διά τού σπουδάσαι μηδεμίαν κακήν μνήμην 
κρατήσαι έν τή καρδία αυτού * τούτο γάρ έστι τδ 
συνουλώσαι τδ τραύμα. Ούπω δέ τελείως έξήλειψεν, 

relinquilur tatneii locus illc valueris debilis adbuc 
Cl iiilii-mus; e l , iu eum ει quis lapidem jccerii, dotot 
lotn rorporc, slaliiitque inciptt sangois effluere. Sic 
illi ', accoplo vubiurc, injt:rix emptaslra stiperiiupo-
sail, quui sunl pax ol pcrniienlia. Tandemque vul-
nua cuiatum csi; id cst, ή όργή; coepit autem el 
μνησικακίαν velle curarr, ut eciliccl nullam oinnino 
memoriam injuruc iHieicl in corde ; el lioc e.sl c i -
catrkem giipcrinduci vulueri: iionduni lamen per-
feele abolevil, scd Unel adtiuc rn sc reliqaias quag-
daiu el setnitia τής μνησικακίας qua* esl cicalrix, 
ex qua facile totuin vuhius rocrudescit, eam par-
vam quaoivis plagam accepcril. Debei igitur ita 

άλλ* έτι έχει έλλειμμα τής μνησικακίας, δπερ έστλν Q concertare, ot eiiain clcnlrkem oranem faciat ova-
ή ουλή έξ ής ευχερώς άναδαρούται δλον τδ τραύμα 
σώμα, δταν δέςηται μικράν πληγή ν. Ό?είλει γούν 
άγωνίσασθαι, ίνα καλ τήν ούλήν τελείως έξαλείψτ], 
ώστε καλ τριχώσαι τδν τόπον, καλ μήτε άμορφίαν 
τινά ύπολειφθήναι, μήτε νοείσθαι δλως, δτι έγένετο έν 
τψ τόπψ έκείνψ τραύμα. Πώς δέ δύναται τούτο κατ-
ορθώσαι; Διά τού προσεύχεσθαι έξ δλης καρδίας 
όπερ τού λυπήσαντο; έαυτδν, καλ λέγειν * < Ό βεδς, 
βοήθησον τώ άδελφψ μου κάμολ διά τών ευχών αύ­
του. ι Καλ ευρίσκεται ύπερευχόμένος τού αδελφού 
αυτού * δπερ έστλ συμπαθείας καλ αγάπης τεκμή­
ριον, καλ ταπεινούμενος έκ τού αίτείν βοήθειαν διά 
τών ευχών αυτού. "Οπου δέ συμπάθεια καλ αγάπη 
καλ ταπείνωσις, τί δύναται ίσχύσαι θυμδς, ή έτερον 

nescere, atquc italocmn vuluoris eipolire, ui nulla 
ibi deforniilaa relinquaiur, ncque aliquando reuii-
niscalur Tulnus illic exsliiisse. Quod si quxras quo 
paeio id facia», scito per oralionein boc inaxima 
ficri.cutn Tidelicet tolo corde pro fraire aflligenle lo 
supplicas et dicis: ι Domiue, auxiliare milii et fra-
tri meo per muluas preces. > El eic supplicans pro 
fratreargunientum pneslal cbaritaiis, compa3^ioiiis 
ei homiiilalis, dura uciliccl fraternie precibus sibi 
quoquc implorai auxiliuiu. 13bi autem fucril cliari-
tas,compassio, buniilitas,quid ibi polciil ν<·1 Ουμδς, 
vel μνησικακία, vel alia quacvis passio? Hine rccle 
aiebat abbas Zusimas : Si diabolus cuin civlero daj-
monum agmiue ad liaic oimies aries suas ci macbi-

πσθος; καθώς είπεν δ άβδάς Ζωσιμάς, δτι Έάν κινή- D nameuia adbibeal, vanos fore oliosos oimies ίιιιρυ-
osi πάντα τά μάγγανα τής κακίας αυτού δ διάβολος 
μετά πάντων τών δαιμόνων αυτού, άργούσι πάσαι αί 
μεθοδείαι αυτού, καλ συντρίβονται ύπδ τής ταπεινώ­
σεως τής εντολής τού Χριστού. Λέγει δέ καλ έτερος 
γέρων · Ό προσευχόμενος υπέρ έχθρων, «μνησίκα­
κος έσται. Έργάσασθε καλ νοείτε καλώς άτε άκούετε. 
Όντως γάρ έάν μή έργάσησθε λόγφ ταύτα παραλα-
βείν. Ποίος άνθρωπος Οέλων μαθείν τέχνην, λόγω μό­
νο) παραλαμβάνει αυτήν ; Πάντως πρώτον παραμένει 
ποιών καλ άσυστρο^ών, ποιών καλ άφανίζων, καλ ού· 
τοις κατά μικρδν κοπιών χαλ υπομένων, μανθάνει 
τήν τέχνην, τού θεού βλέποντος τδν κόπον καλ τήν 
προαίρεσιν αυτού, και συνεργούντος αύτψ. Ημείς δέ 
τήν τέχνην τών τεχνών λόγω θέλομε ν παραλάβει ν, 

ius etconalus ejus, ct sub buniililate qu& a CbrUio 
precepta est.conleri omncs ciconcuicari. Elallcrius 
ex Paiiibus fuil i$ta seineulia : quod pro immicis 
orana uuuquam possil esse iracuudus aui vindicUu 
studiosus Operamini igitur,fralres,el sedula mento 
revolvhe qua; lam gludiose audilis : bxc enim ibi 
eesc babenl ul opere u;agis pai-eulur, quam uratiouc. 
Qnia enini boniinuni votena discipliiiam ullatti aul 
arlein iinbiberc, illaiu &ο!υ sennonc conse<|iiatur? 
Facere uliquc priiuuin pcralal, peiseveralquc unnii 
giudio eldiligentia, ilerum facii deleique : aiquc i u 
pedetenlim labore mulioartem ipsam et disripliuam 
apprebcndil, Deo lal>oreiu sludiumque iilius proso-
quenle. Noa vero ariem artium solo scrmono c u -
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damus apprcliendcre absque opere? Jloc nequid-
qnantlicebil. Nobis igilur, fratrcs, ρύιιιιιιη inlciida-
mus, operenturquc studiosLssiiiie, dtim lcmpns su-
peresl. Det nobis IV,».·, nu.-iniiiisse isla ei faccrc 
qn* andivinius, ne illa uobi* iianl in judicium in 
judkii die. m 

DOCTftlNA IX. 
De mendacio. 

I. Occrevimtis, fralrcs, pauca quaidam vobta dc 
i.iciidacio ιιοιι iiiulililer ad inenioriam revocare. V i -
ttaiiiiis ciiiiu vos ιιοη adiuodum siudiosos ad lin-
guatn coliibeiidairi : quo iit ul facile in inullis 415 
labarttiiii. Adverlile, fralrcs, ad ca qiHE \obis qtiain 
expissime soliius sum coinmemoraie, consuetudine 
scilim ficii bonum el nialtnn. Opus igiiur essc 
rntilia diligcniia, ne nos aliquando menttacio ullo 
vclcmus. Memo enim mciidax adliscrare Doo potesi: 
aUeriutiiqiiu oiniimo c&l a Dco incmlacium. Scrtpliim 
nanique esl, α malo c$se mendacium, el quia mendax 
t>l el palcr ejus P. Ecce mcndacii palrcm diaboiuin 
vocai, veritas atilein Deus csl. Ipsc cnini dicit: 
Eqo sum via, vcrUas ei viln Vidcic a quo abea-
mus, cuivo adliaiieaums propler nieiidaciiini. Α bo-
no utiquc discedioius, malo aulem adbaMemus. Si 
igitor vcrc salvari cupiutus, cureimis otnni studio 
et diligemia ainare veriialem, ci cuslodire uosipsos 
ab oinni mendacii specie, quod uosscgrcgal a vc-
ritale ct viia. Tria autcro sunl mondacii gctiera : 
primuin cst, cum quis aninio : secundum, cum vcr-
l>o ineiitilur : (eflium, cum in viiam sua.u quis 
fiiciidax cst. Qui ineniilut animo> is est qui facilc 
quascunqiie suspicioues admiilil, ulpote cum fra-
trcs viderit colloquenies, suspicalttr ncde se oblo-
quaulur; el si colloqutuin inlercidcriiit, suspicatur 
Uem ne ptopler se inlercidcrini. Si quis quoquc 
vcrbum ullum tiruplicilcr dixerit, suspkaiur illico 
illud coulra se dicium, ui afficiutur inccrorc : cl in 
omni dcnique re Buspiciusissimns esi, exisiimans 
oiiuiia dici, omnia fteri propier se. h aiiimo mcn-
dax cst, et nulla »n re vcrum dicii, quia cx su5pi-
i-ione quaecunque loquiLur. Hinc igitur provrnitiul 
ttiriosiiates , distractioucs # murmvra, faciiones , 
|urbaiioiieet judicia. Inlerduni autem cx suspicioiic 
rci coutiiigil veruui dici; ex quo fit, ot qui liot: verc 
dixeril, liac unica occasione lanquam sc ip^uni ve-
lit erigerc, curiosus seiiipcr cxsislM t dicatquc cu-
riosilate suascrviiium suum quo itisiimilalur, agno-
ftccre, aiquc ila eniomiari et < o n A l principium 
ipaum iuiquuiu e^i; a ma!o ctum e*t, ct a uienda-
i'io origiueui suuiit: naiu ignoraus Mi*picalur quod 
nescil. Quo paclo igilur polesl aibor itiala bouos 
fruclus facerc? Si auiem conigi voluci i l , u( ail : 
cum accnperil a lialrecx ainorc elcliariiaic ne ali-
quid faciat, fuenlquc in aliquo correctus; ne ex-
candcscat, ne irascalur, scd gralias agat, det fratri 
pacom, curporis incliriatione lionoreui cxbibcai, al-
quc i u coriigalur. Si videril Deus essc iilum bujus 

EIADBATIS Π 1 6 
Α μή επιβαλλόμενοι Ιργω; Κα\ πώς ενδέχεται; Πρόα-

χωμεν ουν έαυτοίς, αδελφοί, κα\ έργασώμεΟα μετΑ 
σπουδής, ώς έτι έχομεν καιρόν. 'Ο Βεδς δώσει ήμίν 
μνημόνευε ιν κα\ φυλάττειν ά άκούομεν, ίνα μή είς 
κρίμα ημών γένωνται έν ήμερα κρίσεως. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ θ ' . 

Περϊ ψεύδους. 
Α'. θέλω υμάς ύπομνήσαι, αδελφοί, περίτοΰ ψ ε ύ ­

δους ολίγα. Βλέπω γάρ υμάς μή πάνυ σπουδάζον­
τας τηρεϊν την γλώσσαν υμών , κα\ έκ τούτου ευχε­
ρώς είς πολλά κατασυρόμεθα. Βλέπετε, αδελφοί μου, 
δτι ι ίς πάν πράγμα , καθώς άει λέγω ύμίν, συνήθεια 
έστι, κα\ είς τδ καλδν, καί είς τδ κακόν. Χρεία ουν 

Ρ πολλής νήψεως, ίνα μή κλετ{τώμεθα ύπδ τού ψεύδους· 
ΟύόεΊς γάρ ψευδόμενος ήνωται τφ θεώ * αλλότριου 
έστι τού θ*ού τδ ψεύδος. Γέγραπται γάρ • δτι Τό 
ψεύδος τον πονηρού έστι· καλ πάλιν, δτι Ψεύστης 
έστϊ καϊ ό χατνφ αυτού. Ιδού πατέρα λέγει του 
ψευδούς τδν διάβολου - ή δέ αλήθεια έστιν ό θεός* 
Αύτδς γάρ λέγει * Έ χ ω είμι ή όδός% καϊ ή αλήθεια, 
καϊ ή ζωή. Βλέπετε πόθεν χωρίζομεν εαυτούς, καλ 
τίνι τρόπφ προσκολλώμεθα διά τού ψεύδους , δήλον 
οτι τώ πονηρφ. Εί ούν θέλωμεν τ φ βντι σωθήναι, 
δφείλομεν πάση σπουδή αγαπάν τήν άλήθειαν, καλ 
φυλάττειν εαυτούς άπδ παντδς ψεύδους, ινα μή χω-
ρ ίση ημάς άπδ τής αληθείας καί τής ζωή;. Είσλ δέ 
τρείς διαφοραλ τού ψευδού; * έστι γάρ δ ψευδόμενος 
κατά διάνοιαν κα\ έστιν ό έν λόγφ ψευδόμενος. "Εστι 

C καν. ό είς αύτδν τδν βίον αυτού ψευδόμενος. 'Ο κατά 
διάνοιαν ψευδόμενος έστιν δ δεχόμενος τάς ύπονοίας. 
Έάν ίδη ούτος τινα λαλούν τα μετά τού αδελφού αύτου, 
υπονοεί, καλ λέγει, δτι Δι* έμέ λαλούσι. Καλ έάν κο-
ψωσι τήν όμιλίαν, πάλιν* υπονοεί δτι δι* αύτδν έκο­
ψαν. Έάν ειπη τις £ήμα, υπονοεί δτι διά τδ θλίψαι 
αύτδν είπε, κα\ απλώς είς έκαστον πράγμα ούτως 
λέγει τδν πλησίον, λέγων · Δι* έμέ τόδε έποίησε, δι 1 

έμέ τόδε είπε * διά τόδε , τόδε έποίησεν. Ούτος έστιν 
ό κατά διάνοιαν ψευδόμενος. Ουδέν γάρ αληθές λέγει, 
άλλά πάντα ύπονοίας. Έ κ τούτου λοιπδν περιέργειαι, 
καταλαλια\, τδ παρακροάσθαι, τδ μάχεσθαι, τδ κατα­
κρίνε ιν. Έστ ι δέ δτε υπονοεί πράγμα, και ευρίσκεται 
έχ τού συμβάντος αληθές, κα\ ώς έκ τούτου, φησι, 
θέλων αύτδν διορθώσασθαι, περιεργάζεται λογιζό­
μενος, δτι Έάν κατ* έμού λαλεί τις βλέπω, τί έστι 
τδ σφάλμα μου έν φ διαβολή με , και διορθούμαι 
έμαυτόν. Πρώτον μένουν αύτη ή άρχή έκ τού πονη­
ρού έστι· διά γάρ τού ψεύδους ήρξατο, μή είδώς 
ύπενόησεν δ ούκ ήδει. Πώς ούν δύναται δένδρον πονη­
ρδν, καρπούς καλούς ποιείν; Εί δέ δλως θέλει δωρ-
Οώσασθαι, δταν είπη αύτφ αδελφός · Μή ποίησης τό­
δε, ή Διά τί τόδε έποίησας ; μή τεφαχθή, άλλά βάλλει 
μετάνοιαν, χαί ευχαριστήσει αύτφ, τότε διορθώσηται. 
Και έάν Ιοη ό θεδς δτι τοιαύτη έστ\ν ή προαίρεσις 
αυτού, ουδέποτε άφή αύτδν πλανηθήνχι* άλλά πέμπει 
πάντως τδν όφείλοντα αύτδν διορθώσασθαι Τδ δέ 
είπείν, δτι Διά τδδιορθωΟτ.ναι, πιστεύω ταίςύπονοίσις 

Μ Joau. νιπ, 4S. ι Joan. χιν, 0. 
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1717 DOCTRINA IX. l l h 
μου* καλ λοιπδν παρακούεσθαι χαι περιεργάζε- Α 3»imi, nunqitam falli aul dccipf fpsum patirtur, snl 
σθαι, δικαίωμα έστι τοΰ διαβόλου Οίλοντο; έπιβου- scinper illum qui cum corriga t, deslinabii. Diccie 
λεύειν. aulem, Ut me ipsum corrigam, crtdam *uspi<ior.i-
bua. aique deinceps parere ircusabo. eroquc curiosus · jusiiliae diaboli sunt quibus supplaniarc uos 
quftrit. 

B\ Ποτε δντος μου έν τω χοινοβίω, έπειραζίμην 
ίνα έχ τής χινήαεως τοΰ άνθρωπου καταλαμβάνω 
τήν χατάστασιν αυτού. Άπαντα μ*ι ούν τοιούτο 
πράγμα· άπαξ ώς ϊσταμαι, παρέρχεται μία γυνή 
βαστάζουσα ύδρίαν ύδατος, κα\ ούχ οίδα πώς ήρπά· 
σθην, καλ προσέσχον τοίς όφθαλμοίς αυτής· καλ υπο­
βάλλει μοι δ λογισμδς ευθέως, δτι πόρνη εστίν. Ός 
συν υπέβαλε τούτο δ λογισμδς, έΟλίβην πάνυ, καλ 
δηλώ τφ γέροντι τψ άββά Ιωάννη, ούτως* Δέσποτα, 
έάν μή Οέλων ίδω κίνημα τίνος, και υποβάλλει μοι ό 

II. Duiu cssem in cocnobto, fallebar pleniniqtic 
a me ipso, credenx certo ex molu e xteriorc bomi-
nis posse siaium menlis deprebeudi. Die autem 
quadam dum iu ea csscm flucluatione et cogitaiione 
animi, occurril intbi mulier, aqtise h/driain por-
laus, in quam neecio quo pacio corrcptns ocubts 
jcci, siaiiiuquo suspicalus sum gcorlum essc. L'i 
aiilem boc mibi scrupuium iujccil eogil.Uio inea, 
affligebar admoduin, co usqticduin id albati Joanni 
revclavi, dixique : Obsccro le, mi paler, nesiU» quo 

λογισμός τήν κατά στα σι ν αύτου, τί ώγειλον ποιήσαι; Β paclo nulcns cx mola corporis judico stalum inle-
Κα\ δηλοί μοι καλ δ γέρων ούτως. Τί ούν; Ούκ 
Εστιν οτε άελ έχει τις φυσικδν ελάττωμα, καλ δι* 
αγώνος κατορΟή αύτδ; ούκ έστιν έκ τούτου μαθείν 
κατάστασίν τίνος. Μηδέποτε ούν πιστεύσης ταϊς 
ύπονοίαις σου * σκαμβδς γάρ κανών, καλ τά ορθά 
σκαμβά ποιεί. Τευδεί; είσιν αί ύπόνοιαι καλ βλά-
πτουσιν. Έκ τότε είπε μοιόλογισμδς περλ τού ηλίου 
δτι ήλιος έστιν, ή περλ τού σκότους δτι σκότος έσ­
τλν, ούκ έπίστευον αύτψ. Ούοέν βαρύτερον τών υπο­
νοιών · τοσούτον είσιν επιβλαβείς · ότι χρονίζουσαι έν 
ήμίν άρχονται πείθειν ημάς καλ ενεργώς £οκείν βλέ­
πε ιν πράγματα μήτε δντα, μήτε γινόμενα. Καλ λέγω 
ύμιν πράγμα Οαυμαστδν περλ τούτου ο:ι έγώ παρ-
ηκολούθησα έτι ών έν τψ κοινοβίψ. 'Λδελφόν τινα 

rioris incnlig, cogilaltouc mca boc mibi dicUUUc; 
quid igilur censcs facicitduin ? Bcspoiidil ad hxc 
senior : Guiii quis vilium ulluiti uaitiralect ingc-
nitum babuciil, cl pcr pngnam illud guperaverii, 
non licebii ex boc siaiuin ipsius cognosccrc, muho 
minus cx snspiciouibus, quibus ui nunquam ciedas 
admonco. Rt»gula 416 e , , ' m obliqna, ctiam qtiat 
recla sunlobliqual. Mendacissimac fcuiiUuspicioncs, 
ei oiiiitibus bat>cnlibtis nocent. Excoigilut' tem 
porc si mibi cogilaiio mea dixissei solom solcm 
essc, cl lcnebras lencbras, vix crcdidissem. Niliil 
gravius suspiciotiibiis, qu;e adco uoxias sunl, ιιι si 
iu nobis paululuiu insidtianl, iiilanUir sialiin pci-
suadcrc ut credamus nos ip=>os evidcnlissimc ccr-

είχομεν εκεί πάνυ όχλούμενον ύπδ τού πάθους τού- u ncre ea eliam qiue ncquc sunl ncque fuerunl. Et 
του, καλ ούτος έπείθετο ταίς ίδίαις ύπονοίαις, ώς 
πληροφορείσΟαι αύτδν περι έκαστη; ύπονοίας αυτού, 
δτι ούτως έστλ πάντως, ώ; υπογράφει ό λογισμδς αυ­
τού, χαι ούκ ενδέχεται άλλως * τώ ουν χρόνψ προ-
κόπτοντος τού κακού, ούτως αύτδν έπεισαν ο! δαίμο­
νες πλανάσθαι, ώστε είσελθείν αύτδν άπαξ είς τδν 
κήπον κατασκοπούντα. Καλ γάρ παρετηρείτο καλ 
παρηκροάτο * καλ έδοξε βλέπειν τινά τών αδελφών 
κλέπτοντα σύκα καλ τρώγοντα. ΤΗν δέ καλ Παρα­
σκευή, καλ άκμήν ουδέ ώρα δευτέρα. Ός ούν έπει-
σεν αύτδν, ώς δτι ίδικώς μετά αληθείας είδε τδ 
πράγμα, κρύπτει έαυτδν, φησλν, καλ εξέρχεται σιω­
πών, καλ παρατηρεί πάλιν είς τήν ώραν τής συν-

rctn vobis supcr boc narrabo mirabilem, in qtiam 
ego iucidi duin cssera adbuc in coenobio. Fralrem 
babuimus niaxime perlurbalione bac exagitaiun^ 
qui suspicionibus suis ita crederet, ut persuaderi 
millo modo posset aliier semire aut esse posse, 
qiiain sua sibi cogilalio diclassei. Tempore tgilur 
succrescente malo, ita est daemonum iiisiituiioue 
decepiua, ut boriutn ingressus ad eum dc more 
cuslodiendurn, videre viderelur frairem subiipicn-
tem ficus et comcdenlem. Erat autem Parasceve» 
horaque nonduin secunda. Ul vcro sibi ipsi pcr-
suasil quod rem verc non pbantastice vidisaef, 
egressus cum silenlio observabal denuo lioram, ui 

άξεως ίδείν τί ποιεί ό άδελφδς είς τήν κοινωνίαν, δ β videret quidnara agcrcl fraier ilie in tollecia, qui 
δήθεν κλέψας τάσυκα καλ φαγών. Καλ ώς είδεν αύ­
τδν νίπτοντα τάς χείρας, ίνα είσέλθη καλ κοινωνήση, 
τρέχει καί λέγει τώ άββά, δτι Ό δείνα ό άδελφδς, ίδε 
πού εισέρχεται μεταλαβείν τής αγίας κοινωνίας 
μετά τών αδελφών * άλλά κέλευσον μή δοθήναι αύτψ. 
Έγώ γάρ οίδα αύτδν άπδ πρωί κλέπτοντα σύκα έκ 
τού κήπου καλ τρώγοντα. Έν τοσούτψ εισέρχεται ό 
άδελφδς εκείνος μετά πολλής κατανύξεως είς τήν 
άγίαν προσφοράν; ήν γάρ καλ τών ευλαβών. *Ος ούν 
είδεν αύτδν ό άββάς, καλεί αύτδν πρλν ή πλησιάζει 
τψπρεσβυτέρψ τψ μεταδιδούντι, καλ λαμβάνει αύ­
τδν κατ' ίδίαν, καλ λέγει αύτώ· ι Είπε μοι, αδελφέ, 
τί έστιν δ έποίησας σήμερον; » Εκείνος έξενίσθη, 
καλ λέγει αύτψ, ι 11ου, δέσποτα ; ι Λέγει αύτψ ό 

paulo aule subripuisse ficus el corncdisse visus 
craL Ul vero buuc vidit manus lavanlem ei seso 
ad communioncm pcrcipiendain prseparantejn, 
accurril ad abbatem, rogaiquc ul fralrem a sacra 
cominunione coliibeal, quem manc licus ex bono 
vidi>set subnpuisse et eoiucdtsse. Inlerca ingrcdi-
tur fialcr illo pius el rcliogiosus swmma cuin devo-
lione cl compunclione ad snnrlissbtiam oblaiionem: 
crat euim unus ex piis cl \alde rcligiosis. Quem 
cum vtdil abbas, prius quam presbylero a quo 
coromunicaiidug cral, propior iicrci, cvocavil ad sc, 
cl secielo illnm alloquens pcrrunclabaiur qnidnam 
co die fecisscl. Expavii simplex bac subila iulerro-
galionc,maximc vero inhorruil ubi rem omnem ex 
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!719 S. DOROTHEIABBATIS Ί 7 » 
•V. ate cogiiovit: iVsponfet ι·ο die sese borluni ηοη Α άββάς · « Είς τδν κήπον δτε εισήλθες τδ προΛ, τέ 

ι Αέγει πάλιν, ώς έκπληττόμενος δ xi.usse, imo ipso uiaue ιιοιι fnis-o ίιι coeiiotiio, emis-
S-MII forasad neces&ai ia uionaolcrii ab oecunomo.Disia-
h.ti auiem locus junttis mulibus, uiule vetieral illc ipsa 
l'«»ia. Yocalus cecoiiomus omnia confessusesl, elve-
i i .111 popuscil, qtiod hoc :p>oinscio frcissef, ne scili-
< t*t cuiii a «ludio et vigiliis ili&tmbaret. Persuasus el 
iieilens omniiio liis ab'as, ooscuin beiie<Uciioiie 
tnisil aJ coiiiiiiuiiioiieiii : vocatoque fralre altero 
f|iii suspiciotiibus suis agebalur, illuui avriler in-
rivpavii, e( conimuuionc probibuil. Post vero ex-
pl«*las carcmoiiias et aacra, ccrtum ommum 
iiionacbariiin et caovenlnm cong-vgavii, el ante 
«uines tibcribus lacryitiis, qu» coitiigisstiii, expo-
iatl el posuii fratrein reum anic »p*os : tria boc 

έποίεις έ χ ε ι ; 
αδελφό; · ι Δέσποτα, ούτε τδν χήπον ειδον σήμερον, 
ούτε ώδε ήμην είς τδ κοινόβιον τδ πρωί, άλλά άρτε 
ίδε ήλθον άπδ τής δδοΰ. Ευθέως γάρ μετά τδ απόλυ­
σα» τήν άγρυπνίαν, έπεμψε με ό οικονόμος είς τήνίε 
τήν άπόχρισιν. » *Ήν δε ή άπόχρισις περλ ής είπαν 
άπδ πολλών μιλίων χαλ χατ' αυτήν τήν ώραν της 
συνάζεως ήν φθάσας δ αδελφός. Μεταστέλλεται 6 
άββάς τδν οικονόμου χαλ λέγει αύτώ · ε Πού έπεμ-
ψας τδν άδελφδν τούτον; » Αποκρίνεται δ οίχονόμος 
δπερ είπε χαί δ άδελφδς, δτι ι ΕΙς τήνδε τήν χώμην 
έπεμψα αύτδν,ι χαλ βάλλει μετάνοιαν, είπών * t Συγ­
χώρησον, χυρι, δτι άνεπαύου άπδ τής αγρυπνίας» 
καλ διά τούτο ούχ ήνεγχα αύτδν λαβείν παρά σού 

ιιιιο factunis: coofusurus primo dial.olum, p<*l β άπόλυσιν. » Ώς ούν έπληροφορήθη ό άββάς, άπέλυ-
σεν αυτούς άπελθείν χοινωνήσαι. Καλ χαλεί τδν Αδελ­
φδν τδν τάς ύπονοίας έχοντα, χαλ έπιτιμφ αύτδν, χαλ 
αφορίζει αύτδν άπδ τής αγίας χοινωνίας * χαλ σν 
μένον τούτο, άλλά χαλ χαλέσας τούς μονάχους πάν­
τα; μετά τήν συναζιν, έξήγγειλεν αύτοίς μετά δον 
κρύων τά συμβάντα, καλ έ στηλίτευσε τδν άδελφδν 
έπλ πάντων * τρία έκ τούτου πραγματευόμενος, τδ 

«•rccturus eietnpto quicunquo. *uepieH>ue8 diss-ini-
naret, doiiwJe fralri pcccalum boe dimissurus per 
ipiiui con usionem, quain ante omiies positus pa-
4· niur. MuUa haque de bac re loqnens, otnnes 
c.iutos rcddidit, uc unquam poslbac suspicimiibus 
ι rcdeie:iius, claruro faciens <xempio prescnli nibil 
c>se graviits suspicionibtis» 
χαταισχυνθήναι τδν διάβολου, καλ παραδειγματισθήναι τδν σπείροντα τάς ύπονοίας, χαλ του συγχωρτ)-
Μήναι τήν άμαρτίαν τού αδελφού διά τής ατιμίας εκείνης, καλ λαβείν παρά τού Θεού βοήθειαν είς τδ 
έίής, καλτδ ποιήσαι τούς αδελφούς ασφαλέστερους πρδς τδ μηδέποτε άνασχέσθαι ημάς ταίς ίδίαις πεί-
ΟισΟαι ύπονοίαις * καλ πολλά νουθετήσας περλ τούτου, καλ ημάς καλ τδν άδελφδν, έλεγεν ουδέν εΤναε 
βλαβερώτερον τών υπονοιών, καλ έδείχνυε διά τού συμ(ίάντος*ύποδείγματος. 

III. £t alia plurima hu|usceniodi a Palribus dicia Ρ . Και άλλα δέ τοιαύτα διαφόρως είπον οί Πάτρες 
Ktiut, qnue noscoulra suspicionem damna munireut. ασφαλιζόμενοι ημάς περλ τής βλάβης τών υπονοιών, 
«jireuius ergo, fralres , quo possunius studio el Σπουδάσω με ν ούν πάση δυνάμει ημών μηδέποτε πι-
d.ligentia, suspicioiics omoes a nubis abigere. Nibil στεύειν ταίς ίδίαις ύπονοίαις * ουδέν ούτως άφιστέ 

• . · · · _ _ r\ . . . . . . . . ι ι κ. Α ι ._ν ·. Λ . - i _ \ - . Α » _ _ · * euim adeo liomiuem a Deo aegregai, ut millam 
buarum vilioruin coram baberc, el scruiari seni-
|Hir 417 ^ 1 1 * 1 1 1 , 1 1 1 a (* & e aUimMU. Hinc nulJum 
boiium, se.l innumera afDiciiones proccdunt. Hinc 
lit ul bonio nunquam pacilicus sil, nuiiquam 
qiiiescal, iiunquam Dci limorcin possidcat. Ut 
igiiur coeperiiii in nubis oriri suspiciones malae ex 
malitia ei iniquilale noslra, eas illito ad reciani 
baclligeiitiacn refleclamus, alque ila nos tninime 
laiJeut. Malae etcoim suspicioues animam quam 
pos* dcrbit, nunqiiam quiesccre aul nulla pace frui 
p uiuiiliir. Mendacium onme menlis alque animi 
jaui esiposui. Scimone autein quis mendax est,cum, 
\*'s\>\ gralia, lorpescens aliquis ad noclurnas vigi-

άνθρωπον άπδ τού θεού, άπδ τού μή προσέχειν ταές 
ίδίαις άμαρτίαις, καλ ποιείν αύτδν πάντοτε περιερ-
γάζεσθαι τά μή ανήκοντα αύτώ* καλ έκ τούτου ουδέν 
καλδν, χαλ έκ τούτου μυρίαι θλίψεις, καλ έκ τούτου 
ουδέποτε σχολάζει άνθρωπος χτήσασθαι φόβον θεού· 
κάν σπαρώσιν ήμίν υπόνοια*, πονηρά ι διά τήν κα­
κίαν ημών, ευθέως μεταστρέψω μεν αύτάς είς χαλο-
νοησίαν, καλ ού βλάπτω σι ν ημάς. Κακαλ γάρ είσιν 
αί υπόνοια ι, χαλ ουδέποτε άφίουσιτήν ψυχήν είρηνεύ-
σαι * ιδού τούτο έστι τδ κατά διάνοιαν ψεύδος. Ό δε 
έν λόγο> ψευδόμενος έστιν, δταν, ύ πόθου, όκνεί τις 
άναστηναι είς τήν άγρυπνίαν, καλ ού λέγει · ι Συγ-
χιυρηαόν μοι, δτι ώχνησα άναστηναι - άλλά λέγει, 
Έπύρεξα, έσκοτώθην ν ούκ ήδυνήθην άναστηναι, 

I as surgcre.el sibi ipsi parcens, ιιοη ait poslinodutn: £) ήτόνουνι καλ λέγει δέκα βήματα ψευδή, ίνα μή βά-
• Lh veuiatn, obsecio, pater, quia desidia et negli-
μο*ιΐία nou assurrcxi, > sed ι Febrem, inquit, passus 
MIIU, el veriigtnein, nec quivi ullo paclo eurgerc; 
«{«•iuicbain, dcbilis eram : ι el drcies mentilur, ne 
imica corporis inclioalionc honorcm dcferat, alque 
Imiuilifiur. Alius aliqua in re accusalus, vcrba 
jK-rvortil, cxpolit sernioticm, ne fcral accusalionem. 
Si quis iiem cmn iralic contendcrii, non ccssal 
hnpuihlice argueic, cl noxain omneni in fratreiu 
u-fteciere, dicens : lloc lu dixisii, boc tu fer.isii, 
i,*n\ cgo : abiue alia plurima in bnnc modum, ne 
buruiliciur. Alius quoquc cum rciu aliquam desl-

λη μίαν μετάνοιαν, καλ ταπεινωθή. *£αν δέ τις 
μέμφηται αύτδν έν πράγματι, μένει άλλάσσων τά 
βήματα αύτου καλ φιλοχαλών, ίνα μή βαστάση τήν 
μέμψιν αυτού. Όμοίως, έάν συμβή αύτδν Ιχειν λό­
γον τινά πρδς άδελφδν αυτού, ού παύετα* δικαιολο-
γούμένος* καλ λέγων 'Αλλά σύ είπας , ά)λά ού 
έποίησας, άλλ* έγώ ούκ ειπον, άλλ* εκείνος είπεν, 
άλλά τούτο, άλλ* εκείνο, ίνα μή μόνον ταπεινωθή. 
Πάλιν έάν έπιθυμήση πράγματος , ούκ ανέχεται 
είπείν, δτι Επιθυμώ τούδε, άλλά μένει στρέφων τοίς 
λόγους αυτού, λέγων* Τόδε πάσχω καλ τούδε χρήζω, 
ή τώ?ε έπετάγην, χαλ ',έγε: πόσα ψεύδη !ως ού πλτ^-
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ρώσει τήν έπιθυμίαν αυτοί. ΙΙάσα γάρ αμαρτία, ή Α deraverit, non audel apoile diccro, quod catnde&r-
δια φιληδονίαν, ή δια φιλαργυρίαν, ή φιλοδοξίαν γί- derel f scd circuilionibus utiliir , dici-us: lloc pa-
νεται. 'Ομοίως κα> τδ ψεύδος διά τούτων τών τριών lior, liac re mtlii opu* t?st, lioc inibi dcbetur; el 
γίνεται, ή διά τδ μή μεμφθήναι και ταπεινωθήναι, «olie* mentiri pergii, dom drsidmuiii siium expleal. 
ψεύδεταί τις, ή διά τό άνύσαι θέλημα, ή διά τδκερ- duiu voli sui compos liat. Cuni aulcm omne pi*c-
δάναι · και ού παύεται στρέφων ώοε, στρέφων εκεί, catum «χ triplici radjce pruveuiat, vel ex Miluptaie» 
πάντα μαγγανεύων τί είπείν έως άνύσει τδν σκοπδν vel ex avartiia, \e\ ex inani gloria a supei bia: idettt 
αυτού, ό τοιούτος ουδέποτε πιστεύεται· άλλά κα'ι poleal dici de mendacio. Meiiiilnr eiiim aliquis iie 
αληθές (&ήμα έάν είπη, ούδελς δύναται πιστεύσα: accusalionein paliaturcibmi»ilt«*iur; aliti* ut votum 
αύτώ, άλλά κα\ τδ αληθές αυτού, άμφίβολον εύρί- Suum expkat. aliti* ul qoidpiatu lucrcim*; qut 
σχχται. Έστι δέδτε γίνεται ανάγκη πράγματος, κα\ niiriquani quiescit, uniic ad id, nutit ad illad versus, 
έάν μή κρύψη τις πιχρδν, έρχεται τδ πράγμα είς oiiinia dislorqiiotis, dtiiu voli soi sit compos. Ια 
πλείονα ταραχή ν καί θλίψιν. "Οτε ούν τοιαύτη πε- niinquaiii ndibsesft, iiunqtiam veiax; el ai qtiaodo-
ρίστασις γένηται, χαί Γοη τις έαυτδν άναγκαζόμενον, q u e <oniigerii ul verbuin ulbim verttiu dixerit, 
διά τούτο άλλάξαι 0ήμα, ινα μή γένηται, ώς είπον, facit ιιι sibi ntinqiiam credatur. Eju» quoque νοι i -
πλείων ταραχή και θλίψις, ή κίνδυνος · ώσπερ είπε * •* i a s niiiiquain simptex el aperta, feed ul plurimiiiH 
δ άββάς 'Αλώνιος τψ άββά Άγάθωνι* ι Ιδού ούο obscura Η iuvoluia reperitur. Alius cum »ibi re 
Ανθρωποι έπ> σού φόνον εποίησαν, και ό εις έφυγεν ali'|it.i opus exse viderit, ditoiiiinlai pamniper, iie 
cΙς τδ κελλίον σου " και Ιδού i άρχων ζητεί αύτδν · ^ jp s a j„ mujoroin liti bationeiu «jt afllktionera aibt 
xa\ έρωτ$ σε, λέγων, Έπι σού φόνο; γεγονεν; Έάν v<»ria;ur: tibi vero oimiino cogiiur, nce polesl 
μή οίκονομήση, παραδίδως τδν άνθρωπον είς θάνα- ului-iiis proli ahere tlcsidvrium, miital vrrba, ul 
τ ο ν δταν ούν μεγάλη τις ανάγκη συμβ.% θέλοιάν τις %-tiiri qimd dixi liirbalmnem, pcriciihiiu el aflliciio-
μηδέ ούτως άμεριμνήσαι, άλλά με τ α νοείν και κλαίειν nnti Qu;e*i\ii uiilem abbas Alonioa ab abbate 
ενώπιον τού θεού, κα\ έχειν τοιούτον, ώς καιρδν πει- Agatbone ita dicens : Conjurarunt bomines dtio 
ρασμού, και ουδέ τούτο συνεχώς, άλλ* άπας διά ίιι caedfm luain, aique aller illorum in cellam luan» 
πολλών. "Οσπερ γάρ έπί τής θηριακής κα\ τού fugit ; duiu eiim quaeril judex abt le, ubi s«t 
καθαρσίου, δτι συνεχώς λαμβανόμενα βλάπτουσιν, pelit: Nuiiquid bnjuscemodi libmiuem in iiiortetn 
είδε λάθη τις άπαξ διά χρόνου διά πολλήν ανάγκην iradas. au verba comnitites? Liccr*?, a i l , ptito iu 
ώφελούσιν αύτδν, ούτως όφείλη τις χράσθαι τω lali arliiulo ci necebsiiale. Dcb«l laiiwin qui hocegu. 
πράγματι τούτω, ίνα κάν δι' ανάγκην θελήση άλλά- ^ non negligere facluin, sed poentieiitiitm ag«re ft 
ξαι, μή αυνεχώς* άλλ' άρα έστιν άπαξ διά πολλών, Uero amarissimc in conspecln Dei: alquc hoc um-
έάν ίδη, ώς είπον, πολλήν ανάγκην, κα\ αύτδ δέ τδ pus babere uti tempits tenlationis. Nequc! ad ba*' 
διά χρόνου μετά φόβου κα\ τρόμου δεικνύων τφ consuescal, aed semel ob roulla. Ιιι usuiu cuiin el 
θεώ, xa\ τήν προαίρεσιν αυτού, και τήν ανάγκην, coitsuciudinetu deducia noceant, ad irmpus Λ Μ Ι · * Ι Ι Ι 

και σκεπάζεται* έπεί κα\ είς αύτδ βλάπτεται. ei Ίιι summa necessiialc iiiterdum prosuiil. S c 
ilaque debel quis Hl i bar re, ut nounisi in summa neccssiiaie vcrtia coinmuict: el tunc quoque euni 
limore otiUuuleii» Deo et iuteuiiotiem suain ei urgeuleni ne<x'ssilalem, sic potesl quis prolegi et 
excu-ari ne offcndat. 

Α'. Ιδού είπομεν τίς έστιν δ ψευδόμενος κατά διά- IV. Dixitmis igitur, qnis mc.itte, quisilnn veil»o 
νοιαν, ΧΛ\ τ ί ; έστιν ό έν λόγφ ψευδόμενος* θέλομε ν iuciidax sil. Dicaiuus el quis iit vilam biiani uicii-
λοιπδν ειπείν τίς έστι καίό είς αύτδν τδν βίον έαυ- lialur. Mculilui- aliquis iu vilam suam, cum lurpis 
τού ψευδόμενος. 'Ο είς τδν βίον εαυτού ψευδόμενος ci luxuiiosiis cumiiieiitiam sintulal: avartis 418 
έστιν, δταν τ;ς άσωτος ών προσποιείται έγκράτειαν, el lenax de fleeinosy la loquiltir, compassionem et 
ή πλεονέκτης έστ\, κα\ λαλεί περ\ ελεημοσύνης, iiiiserboi-diaiii laudal : superbns el audax bumili-
κα'ι επαινεί τήν συμπάθεια ν, υπερήφανος έστι, κα\ lal«-tii aduiiialur. Hic nofi volcus viituiciu laudare, 
θαυμάζει τήν ταπεινοφροσύνην, κχι ούχ ώςθέλητήν ^ iltaui adiuiralur; si enim lioc aniino laudarfl cl 
άρετήν έπαινέσαι, θαυμάζει αυτήν. Εί γάρ Ι*λεγετφ aihi»ir;»rcl»u, falerelui proprium pcccatain, el dicercl: 
σκοπώ τούτω, πρώτον μετά ταπεινώσεως ώμολόγε* c Heu uic iiiiherum el iufclicem, υιιιιιι vimiio, oiuui 
τήν ίδίαν ά^θένειαν, λέγων* ι Οί μοι τώ άθλίω δτι b ιιο vacuus ευ ιιι! > Et ila pusl courcsuioiiciu 
μεματαίωμαι άπδ παντδς αγαθού ! » Κα\ μετά τδ propria* inlirmilalis laudarc posbd el adniirar; 
όμολογήσαι τήν ιδίανάσθένειαν, ούτως ε·χε Οαυμά- viriuicm. Non eiiam viiluli-iii laudat, ne queiti 
σαι, κα\ έπαινέσαι τήν άρετήν. Άλλ* ούόέ σκοπδν seandalizcl; sic etiiin primo sibi dicendum cssel: 
έχων τού μή σκανδάλισα·, τινά, εγκωμιάζει τήν άρε- iliifrlixegusuttnelmiserqiti scandaloiiuictiiquusuiii, 
τήν.Όφείλει γάρ και ούτω; λογίζεσθαι * ότι Ναι εγω «iuius« njubqne l^doaiiiiuam.alquo alicimm οιιιιβ ίιι 
άθλιο; είμι κα\ εμπαθή;, δια τί ίνα καΛ άλλον σχαν- mc ίοιυ !> cliia falertlurprccalum ; qiiiHl in aUeruin 
δαλίσω; διά τί ίνα βλάψω και άλλην ψυχήν, και ένέγκω voiun.ibit, ιιοιι in bonoprop» iogloriarclur.il umiliiaiis 
έμαυτφ και ά>λου βάρος, και είχεν εί κα\ είς αύ'.δν eninipropiium csl, se iphuiusempcr viliponderc, tt 
ήμάρτανεν, άλλ' ούν άψισΟαι τού καλού ; Ίαπεινώ- proximo coiupali. Ilictanien sccutidtim nulitimpne-
αεως γάρ έστιτδ έαυτδν ταλανίζειν, και συμπαθείας, diclorura roodorum virlulcs laudavil» sed ut ttlittOX 

http://iogloriarclur.il
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etdctieciis suuiti irgcrol, viriuiis iiomm adjecil : ila Α τδ φείόεσθαι τοΰ πλησίου. Άλλ* ό τοιούτος, ού χατΑ 
loquilur deca -ac si talis ipsc sil. Sxpe eliam vir-
lulcm laudal, ul cuipiaiu noceal, ui aliqucm ad se 
allicial. Nequc eiiim iiua uialiiia osl, unacoudtlbi.Dia-
bolusipscnoii potcsliiitci-duiii fallere, nisi virtulemad-
iunbrcl, nisi.utailAposlolus, transfiguret se in ange-
inm lucisr. Ilaud mii unt igitur si cl miiiisiiicjus trans-
iiguraiiiseiti tniiiisiros justitix. Hicergo mendax est 
(uldixi)sive limorcpropria? ignominupel confusionis, 
vel ul aliqucm ad sc Irahat, vel ul cuipiatn noceal; 
loquitiirqu* dc virtalibus, admiratiir et laudai, 
tanqtiam et ipsc carnm rerum sit possessor quas 
laudal, lanquam in bis babilum summum et longam 
consticludinein fcccrit. Hic proprie e*i qui in vilam 
suam meiitilur : non simplex, qualem virlus dc-

τινα τών είρη μίνων θαυμάζει, *'»>ς ειπον, τήν άρετήν, 
άλλ" ή διά τδ σκεπάίαι τήν ιδίαν άσχημοσύνην 
προσλαμβάνεται τδ δνομα τής αρετής, χαλ λαλεί 
περι αυτής, ώς δτι κα\ αύτδς, τοιούτος έστιν · ή 
πολλάχις διά τδ βλάψαι καλ δελιάσαί τινα. Ούτε μία 
γ>ρ χακία, ούτε ουδεμία αιρεσις, ούτε αύτδς ό διά­
βολος δύναται άπατήααί τινα εί μή δ*άτού σχηματί-
ζεσθαι τήν άρετήν, καθώς ό Άπόσ:ολος λέγει, δτι 
αύτδς ό διάβολος μετασχηματίζεται είς άγγελον 
ρωτός: Ού μέγα ουν εί και ci διάκονοι αυτού μετα­
σχηματίζονται, ώς διάκονοι δικαιοσύνης. Ούτως ουν 
καλ δ ψεύστης, είτε φοβούμενος α Ισχύ νην διά το­
μή ταπεινωθήναι, ειτε, ώς ε&τομεν, θέλων δ ε ­
λέασα ι καλ άπατήσαί τινα, λαλεί περλ τών αρετών, 

siderat, scd duplex . alius inleiius, alius exlcrius: & καλ επαινεί καλ θαυμάζει, ώς ίδιοποιούμένος αύτάς. 
atquc iia ridiculnn ei inconstanlem agit viiain 
suain. Oiximus jam de mendacio, quod omne a 
tnalo sit, boc cst a diabolo. Diximus el de verilale 
quia Dcus vcrilas esl. Fugiamus igitur meudacmi», 
fralres, ui eruamur a coosorlio mali: insudcnius 
ad parandam virtutem, ul iili conjungainur qui aii: 
Ego tum veriiat · . Deus nos dtgnos faciat sua 
veriiata. 

καλ πεπειραμίνος αυτών · ούτος έστιν δ ψευδόμενος 
είς αύτδν τδν βίον αυτού, ούτος ούκ έστιν απλούς 
άνθρωπος, άλλά διπλούς · άλλος έστλν έσωθεν, καλ 
άλλος έξωθεν · διπλούν έχει καλ δλον έκχλευα^μένου 
τδν βίον αυτού. Ιδού είπομεν περλ τού ψεύδους δτε 
έκ τού πονηρού έστιν είπομεν καλ περλ τής αληθείας, 
δτι ή αλήθεια, δ θεός έστι. Φύγωμεν ούντδ ψεύδος, 
αδελφολ, ίνα £υσθώμεν έκ τής μερίδος τού εχθρού, 

και άγωνισώμεθα κτήσασθαι τήν άλήθειαν, ίνα ένωθώμεν τψ ειπάντι, '£}ώ είμι ή αλήθεια. Ό Θεδς 
αλώσει ημάς τής αληθείας αύτοΰ. 

DOCTKINA Χ, ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ]'. 

(Jt αά certnni uopum εί $obrie^atεm in Dei via 
dirigatnur. 

I. Curcmus nosipsos, dileclissimi , invigiieinus C 
iwbis. Quis enim nobis amissum lempus reeti-
luei? Quaerere bos dies polerimtu , sed nusqtiam 
cos invcnieinus. Abbatem Arsenium soliium aiunl 
sibi ipsi sempcr dicere : ι Arseni, ad quid venisli?i 
Nos autem adeo dcsides stimus ct ineries, ul ad 
quid venerimus, omninoiguoremus, noque quidnam 
volimus, ^ciamus. ΑUjne idco non solum non pro-
ficimus, scd scmpcr angimur, scmpcr aflligimur. 
Quod inde iit, quia nullam de nobiscuram, nullam 
attculioncm gerimus. Namsi. ut par essel, deccr-
lare nobiscuin modicnm veliemus, non usque adco 
nflligcremur, non lantum laboraremus. Qui enim 
principio sibi ipsi vim [ecerit alque resiitcril, el 
paulatiin pugnare perrexerit, proficiel sane, el 

Περϊ τον μετά σκοπού καϊ νήψεως όάεύειν τήν 
βδόν τον Θεού. 

Α'. Φροντίσωμεν εαυτών, αδελφολ, νήψοιμεν. Τίς 
δώσει ή μίν τδν καιρδν τούτον, έάν άπολέσωμεν αυτόν; 
•Όντως έχομεν ζητήσαι τάς ημέρας ταύτας, καλ μή 
εύρομεν αύτάς. Ό άββάς Αρσένιος έλεγεν έν έαυτώ 
πάντοτε · ι Αρσένιε, διδ εξήλθες; ι Ημείς δέ έν το-
σαύτη έσμέν άπωλεία καλάμελεία * οτι ούτε οίδαμεν 
διά τί έξήλθομεν, ούτε ούκ οίδαμεν τί έστιν δ ήθε-
λήσαμεν · διά τούτο ού μόνον ού προκόπτομεν, άλλά 
καλ θλιβόμεθα πάντοτε. Τούτο δέ γίνεται ήμίν έχ τοΰ 
μή έ/ειν προσοχήν έν τή καρδία ημών * καλ δντως 
εί ήΟέλομεν μικρδν άγωνίσασθαι, ούκ είχομεν έπλ 
πολύ Ολιβήναι ουδέ χοπιφν · κάν γάρ παρά τάς αρχάς 
βιάζηταί τις έαυτδν, άλλά αγωνιζόμενος κατά μιχρδν, 
μ:χρδν προχόπτει, χαλ λοιπδν μετά αναπαύσεως 
ποιεί * τού Θεού βλέποντος δτι δτε βιάζηται έαυτδν, 

dcinceps paceni ei quicicm conscquettir. Cumcniin ^ και παρέχοντος αύτώ βοήΟειαν. Καλ ημείς ούν βια-
adverteril Deus aliquem sc ipsum principio cogcre, 
staiini ad auxiliam properal. El nos igilur, fratrcs, 
nos ipsos cogamus, 419 j^ciamus (andem fonda-
meuia, velimus landcm bonuoi, clsi nondum per-
fecii stmus. Hoc cnim bonum optare et vclle, 
galulis cxordium csl nobis; elcurn vcile incipimus, 
incipimus cliam, auxiliante Oomino, pugnare. Pu-
gnanlibus auiem nobis non desunl qui opcru icrant 

1 HCor. ιι, · 1 , 15. * Juan. χιτ, 6. 

σώμεθα εαυτούς, βάλωμεν καλήν αρχήν, Οελήσιυμεν 
τέως τδ καλόν. Καλ γάρ ούπω έν τελείοτητί έσμεν. Άλλ' 
αύτδ τδ θέλειν , άρχή σωτηρίας ήμίν έστιν · έκ τού 
γάρ θέλειν, έρχόμεθα συν θεώ καλ είς τδ άγωνίζεσθαι, 
καλ έκ τού άγωνίζεσθαι, βοηθείται τις είς τδ κτήσα­
σθαι τάς άρετάς · διά τούτο τις τών Πατέρων λέγει* 
Δδς αίμα καλ λάβε πνεύμα · τούτ' έστιν άγώνισαι? καλ 
γένη έν έξει τ ή ς αρετής. 

VAlUiE LECTIO.NLS. 

Δελ'.άσσ:. δελεάσαι. 
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ad viiluics paiandas. Ilinc unus c scnioiibus ita soliius cral ditorc: ι Da sangimicm, c l ; 
ι itum; ι id cst, pugiia ul ad vii itilis liabiluin pcrvcnias. 

&."Οτι άνεγίνωσκον είς τήν έξω παιδε:αν, έκοπίων χ II. Cum ad ludum pcrgcrom cgrcssus jam ex epbe-

1726 
cipc spt-

έξ αρχής πάνυ, καλ οτε ήρχόμην λαβείν τδ βιβλίον, 
ούτως ήμην, ώς τις ύπάγων άψασθαι θηρίου. Ής 
ουν έμεινα βιαζόμενος έμαυτδν , έβοήθησεν δ θεδς, 
και ούτως έγενδμην εν έξει του πράγματος, ώστε μή 
είδέναι με τί έτρωγον ή τί Ιπινον, ή πώς έκοιμώτ 
μην, έκ τής καύσεως τών αναγνωσμάτων · καλ ουδέ­
ποτε έλκύσθην είς άριστον μετά ένδς τών φίλων μου * 
άλλ* ουδέ είς συντυχίαν ήρχόμην μετ* αυτού έν τφ 
καιρώ τού αναγνώσματος· καίτοι φιλοσυνήθης ών καλ 
αγαπών τούς εταίρους μου. *Ος ούν απέλυε ν ημάς δ 
σοφιστής καί έλεώμην * (έχρηζον γάρ καθ* ήμέραν 
ένυγραίνεσθαι,έπειδάν άνεξηραινόμην έκτης υπερβο­
λής τών άναγνωσμάτοιν), άνεχώρουν δπου έμενον, 
μήτε είδως δτι έχω φαγείν ούκ ήδυνάμην γάρ άπ-

bis, invigiUbam adinodum a pritKtpio: iihi vcru cw-
pt ad lcclioncs ascciidere el Itbrum apuiho, lerrilns 
pene oiflugiebam, erainqiic ut qui agivsie aiiiinal 
forniidal contingcre.Al uhi mo ipsuiu cofgi, v.i du-
ravi pergens ut potciam , Deus υριτη afltilii, et sie 
ad habilum discipHuas perveni : ilaqitc plcrumqtit» 
dislrabcbar sludio miro el ardorc lectroiium, til quiit 
comcdissem, bibissem,oiHJornii&$ein, iutcrdtiui igno< 
rarem Ncque aliqtiando acquievi ul a qiioquam aini-
corum in prandinm, iti symbolum,lcclionis hinpnrc 
duccrrr: diltgcbam lamen socios meos. Cimi igiiur 
nos dimiseral sopbista, lavabar; indigoliam enini 
quoltdiana lolione, cum qttolidie iu siudio ol laboro 
lcctioiuim dcsudarvm. CoiMtedebam indc doimim, 

σχοληΟήναι, ουδέ είς τδ έπιτάξαι αύτώ τδ φαγείν Β nihil curaus quid milii edendum essel, rmii ncquo 
μου. Πλήν είχόν τινα πιστδν, καλ αύτδς ήτοίμαζέ 
μοι εί τι ήΟελον. Έλάμβανον ούν εί τι εύρισκον 
αύτδν ποιήσαντα, έχων και τδ βιβλίον μου έκ πλα­
γίων μου είς τδ / κράββατον, καΛ κατά μικρδν ένέκυ-
πτον είς αύτδν, κα\ έν τώ χοιμηθήναι, όμοίως πλη­
σίον μου είχον αύτδ είς τδ θρονίονμου, καλ ώ; ήρπα-
ζον μικρδν, ευθέως άνεπήόων είς τήν άνάγνωσιν · 
πάλιν εσπέρας, ώς άνεχώρουν μετά τδ λυχνικδν, 
ήπτον τδν λύχνον, καλ έποίουν Ιως τού μεσονυκτίου 
άναγινωσκων, καλ ούτως ήμην δτι ούκ ήσθανδμην 
οίας δήποτε- ήδύτητος εί μή έκ τών αναγνωσμάτων. 
"Οτε ούν ήλΟον είς τδ μοναστήρίον, έλεγον έμαυτώ· 
« Εί έπλ τού έξω λόγου έγένετο τοιούτο πάθος καλ τοι­
αύτη θέρμη,έκ τού σχολάσαι τινά τή αναγνώσει γε- ^ libi fuit in adipisceuda cloqucntia, si 
νέσθαιέν έξει αυτής, πόσω μάλλον έπλ τή; αρετής; · lcclioiiis, ut ad ipsius babiliim provebcr 
καλ έλάμβανον πολλήν δύναμιν έκ τού πράγματος. 
Ούτως έάν Οέλη τις χτήσασθαι άρετήν, ούκ οφείλει 
αδιάφορε ιν ουδέ μετεώριζε σθαι * ώσπερ γάρ τις θέ-
λων μαθείν τεχτονικήν, ού προσέχει άλλη τέχνη· ού­
τως έστλ καλ έπλ τών θελόντων χτήσασθαι έργασίαν 
πνευματικήν. Ούκ όφείλουσι προσέχειν άλλω τινλ 
πράγματι, άλλά νυκτδς καλ ημέρας μελετάν έν αυ­
τή, πώς δυνηθώσι χτήσασθαι αυτήν. Οί δέ μή ούτως 
προσερχόμενοι τώ πράγματι, ού μόνον ού προκό-
πτουσιν, άλλά καλ συντρίβονται, ούτως ασκόπως πε­
ριφερόμενοι. Έάν γάρ μή νήφη τις καλ άγωνίζηται, 
ευχερώς εκπίπτει είς τάς παρεκβάσεις τών αρε­
τών. 

mrbi oliumad parandoscibossuppeitrel. Aderal au-
lein ainicus cl familiaris metjs, qui ttiihi paran-t, si 
quid voluisscm. Accipiebani igiinr quidqnid ab eo 
pneparaium offendissein, babens semper cx opposilo 
lcclulum iiiciiin cuin libro. Intlinabamque posl ci-
bum, ei cum pautuiuna obdormiasem cmn vtcino 
scmperlibro, cxsMiebam itlicoadlcuitineroe somno. 
ileni (i ad vrsperatn cum c ludo disccilcreni, scmper 
cuni luiitiuc ad mcdiam IKR-ICIII legubam ei vigilabai». 
Comqiic iia me baberem, nullam iateor alicundc 
dulcedincni aul voluplatcin capicbam , nisi a letlio-
iie. Posiea quam igilur ad moiiaslcrium veni, dice-
bam niihi \p*\ quam sxpisstine : ι Si lanla cupiditas 

lanlus ardor 
eris; quanto) 

magis dcbes virimis gralia clalware! ι cl ox bac 
cogilatione admodum, fateor, proliokbain. Sic ergo 
ciim parare virtulem quispiam volueril, decel non 
distralii ad divcrsa, neque obliviostim esse : ui qwi 
artem iabrilem disccrc volucril, nulli alii rei operaiu 
soam navai quam illi. Quod est in primte ab bia-
faclitanduni qui spirilualem ariem pararo siudenl, 
u( sctlicct iiulli omiiino rei praMerquam Ituic ope-
ram dent: atquc in ca dies nocieequc cogiia(i«uieR> 
omn«m suain liganl, dum ad cjtis possessioorm 
cooperanie Doiniuo tandem perveniaiil. Quod sanc 
qui non fccerinl, non sobim non proficiuiit, scd 
ciiam lempus omnc teriiul usquc adco insipitiiier 

circumducii. Nisi euimqiiisvigilei, cerutque socuro, facile iu cxircma virluiniii, liocesl εεί vili.i ipsa, do-
cidet. 

Γ . ΑΙ γάρ άρεταλ μέσα ι είσλν, ή βασιλική οδός έστι, 0 III. Medijc guul uamque virliiies , ct regia via · 
περλ ής είπεν ό άγιος, γέρων εκείνος * « 'Οδώ βασι* de qua solilua «rat dicerc satirlissitiius illi* SCIICX : 
λική πορεύεσθε, καλ τά μίλια μετρείτε. ι Μεσαι ούν, 
ώς ειπον, αί άρεταλ, υπερβολών καλ ελλείψεων. Διά 
τούτο γέγραπται· Λϊή έκκΛιτ^ς είς τά δεζιά,μηδέ 
*1ς τά αριστερά9 άΛΛά όδφ βασιΛιχχι πορεύον. 
Καλ δ άγιος Βασίλειος λέγει · Ευθύς εστι τή καρ-
δίφ δ τδν λογισμδν μή έχων 4όεποντα είς ύπερβολήν 
μήτε έλλειψιν, άλλά απευθυνόμενος πρδς τδ μέσον 
τής αρετής · ο!όν τι λέγω · Ή κακία καθ* έαυτήν, ού-

* Dcul. Χ Μ Ϊ , II. 

« Regia via hiccditc , ct in ba?c sladia pci<*itιit«-. · 
Medi* Igitur sunl, ut diximus, viilu'es itilcr u -
cessus aique defcclus. Quare scriplum est : Ne de-
clinet ad dexteram neqne ad sinislram , scd reyia ria 
iticede %. El saiicius Basiliusail: ι Hccliitn illtid ccr 
esl, quod cogitalioueni habel, ncqmr in excessum , 
ncque iu (lcficluin dcclinanlcni , sed diroclaiti ad 
vnluiis mcdium.» Excmpli giaiia : Blalitia sccun-
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«tnui ie ipsain iiiliil e«l. neque ciiiui subsuulia cst, Δ, δεν έστιν. Ούτε γαρ ουσία τίς έστιν. ούτε ύπόστασίν 
aut subaieleuliam utlaui habcl. Eslo lgilur eau nibil 
ea&e. Cnro <kc!iuai 420 aiiima a virtuie, fit vi-
tiosa, tt perlicil Mtaliliaiii, aflligiLiirque ab ea, nul-
bta tsveutCRS in ipsa rcquicin sccundum nalurani. 
Ident βι in liguo. Noit einui h.ilKri Itgnum intra se 
vernw»; m*«i iiHHiicani paircdiitcm, et cx ea po-
trediue iil veruiis, qui postmoduin vertuia ligimoi 
rodii el tlepascii. lia d ferrum rubigineui Tacil, 
aiqne ipstiitt mrsuni consiniiitar a mbigine. Et ?e-
«lis lineam ptocreat, atquc tp&a linea wsiein cor-
rumptl. Sic Undeai cl aubna ipsa uiulitiaio facit , 
quaf nibil est, ci hullam babt* sfibslauiiatii , alque 
ipeaui auimaiii oVtlruil ti aimikilal. Quare divus 
t»regorius pneclaristtiine dixit : « Igiictu inaieria 

τινα Ιχει · μή γένοιτο. Άλλά κλίνουσα ή ψυχή άπδ) 
-ή ; αρετής , γίνεται εμπαθής, και άποτελούσι ιβ τήν 
χαχίαν δθεν καλ κολάζεται ύπ' αυτής, μή εύρίσκου-
σα φυσικήν τινα άνάπαυσιν έν αυτή · ώσπερ, ύπό-
Οου, τδ ξύλον. Μή γάρ σκώληκα έχει έσωθεν αύτοΰ, 
άλλά ποιεί μικράν σηψιν,καλ έκ τ',ς σήψεως εκείνης 
γίνεται δ σκώληξ, χαλ ούτως αύτδς δ σκώληξ βι-
βρώσκει τδ ξύλον. Όμοίως χαλ δ χαλκδς αύτδς ποιεί 
τδν ίδν, καλ αύτδς πάλιν αναλίσκεται ύπδ τού ίου. 
Καλ τά Ιμάτια αυτά ποιεί τδν σήτα· καλ αύτδς δ έξ 
αυτού γινόμενος σής φθείρει αύτδ. Ούτως ούν καλ ή 
ψυχή, αυτή ποιεί τήν κακίαν, μηδέν πρδ τούτου ου-
σιν, μηδεμίαν έχουσαν, ώς είπον, ύπόστασίν, καλ 
αυτή κολάζεται ύπδ τής κακίας. Καλ καλώς είπεν Α 

procreal, et ab eo eonsmwilur, ul a ma&is, niali- B άγιος Γρηγδριος * c Πύρ γάρ Ολης γέννημα καλ δα­
πάνα την ύλην, ώς τούς κακούς ή κακία, ι *Οσπερ 
καλ έπλ τών άδ^ωστούντων σωμάτων έστιν εύρείν · 
δταν άτακτήση τις καλ μή διοίκηση αύτδν έν τ$ 
υγεία, γίνεται ή πλεονασμός, ή έλλειψις, καλ λοιπδν 
έκ τούτου άνωμαλεί. "είστε πρδ τούτου ούδαμού ήν 
άό£ωστία, ουδέ τι ήν · καλ πάλιν μεθ' ών υγιαίνει 
τδ σώμα, ουδέ ούχ ευρίσκεται ή ά^όωστία * ουδέ τί 
ποτε ήν. Όμοίως καλ ή κακία ά^όωστία έστλ τής 
ψυχής στερούμενης τής ίδιας αυτής καλ κατά φύσιν 
υγείας· ήτις έστλν ή αρετή. 

Δ\ Διά τούτο είπομεν οτι μέσαι είσλν άρεταί· οΤον ή 
ανδρεία μέση έστλ τής δειλίας καλ τής Θρασύτητος · 
ή ταπεινοφροσύνη μέση έστλ τής ύπερηφανίας καλ 

lia.» Quod etiaoi vMerc csl iu a*grolaiilitiiii oorpo-
rsboa. Cum eniin qais «feordinatti* esi el iutempc-
rans, «eqte ei c«ra e*4 nlla valeuidini?, (il in ipso 
fttaiim ?et defcctus, vd excesuis, ei quaalam iu-
aMfiiabias» ex qua aubita conaequiliir regriiudo qu* 
Hihil eal. Nam ubi corpus coiitaluerii cl saiiitaii 
reddiluin fuerit, mtllibi locorum irpuriiur aegriiudo 
itla, d tiulia est. l U et malitia ugriludo i»»l auiiua\ 
«ua illaiu pritot propiia et iialorali valctudine, qaae 
virlus fs'. 

IV. Diciinas autcm medias esse virtules : ul for-
liludiiiein , quae tnedia e*i inter limorem cl auda-
ciain; buinilUaieiii inter supei biaiu et buinanaiu 
cmiiplacnliani; pudorem inier verecundiam ei im- Q τής άνθρωπαρεσκίας * όμοίως ή ευλάβεια, μέση έστλ 
piidciiiiaiu : eieodem mod> nliquasoinnes virluies. 
Qtii ei-go ripcilus iiurilboiniiiuui hujuseemodi vir-
lutibus oniatus, |>rx, larissiinus eri: apud Deutn; et 
qiianquaiii coiucdal, bibal, dormiahjue ut caelwi, 
lamcn <*x liisviituiibn>, apuJ ouiueseiitvenerabilis. 
Nisi veio fuerit dibgcns ei circiim^peclus erga sc ip-
sani, ad dexteraiu facile vel stfiislram dcclinabii: 
lioccsl, vcl iu defcctuin vel iti cxecssum : pcrvcniet-
que ad aniiii* «griludiuein quani inatiiiaui di\imus. 
II.ECest igilur via regia, per qtiain sancii omm^ pnu 
ferti suut. Stadia a-iiem varii suut slaius, quae debet 
quiaque enietiri , setnper el inspicerc ubinam s i l , 
qnotque stad*a decurreril, ct in quem slaluin per-
venerit, ul exempli graiia : queuiounque buc con-

τής αίσχύνης χαλ τής άναιδείάς · ούτως κατά άνα-
λογίαν καλ αί λοιπαλ άρεταί. Έάν ούν εύρεθή άνθρω­
πο; άξιούμενος τούτων τών αρετών, οίος ευρίσκε­
ται τίμιος παρά τφ θεώ, καλ άελ φαίνεται μέν τρώ­
γων καλ πίνων καλ χοιμώμενος, ώσπερ καλ οί λοι­
ποί τών ανθρώπων έστι δέ ό τοιούτος τίμιος διά τάς 
άρετάς ά; έχει. ΕΙ δέ μή νήφη τις καλ φυλάττη 
έαυτδν, έκκλίνει ευχερώς άπδ τής οδού, ή είς τά 
δεξιά, ή είς τά αριστερά τούτ* έστιν, έπλ ύπερίολήν 
ή έλλειψη, καλ αποτελεί τήν ά^ωστίαν ήτις έσ.λν ή 
κακία. Ιδού αύτη έστλν ή οδδςή βασιλική έν ή ώοευ-
σαν πάντες οί άγιοι · τά δέ μίλια είσιν αί διάφοροι 
καταστάσεις άς δφείλη τις μετρειν, πάντοτε χαι βλέ­
πε ιν πού έστιν, είς ποίον μίλιον έφθασεν, είς ποίαν 

veiiiinus scopnm, euuidein lencimis ad aeteriiam pa- D κατάστασίν έστιν · οΓόν τι λέγω. Ούτως έσμέν ημείς 
triam. ex eadem pcue civitaic egr«s>i. Alque alii qui-
ilem sladia quiuque proiecti siibslilcruiil, alii deccm; 
bi vero inier niediuin poi-roxere : alii ιιοιι oinninio 
etnens: sunl, scd cum c civiialc exiissent, cxlia ja-
iinam in f- loic ci labe illius remanserunl. Yialores 
quoque alii cum duo plcrunique sudiaainbulaverinl, 
erraiiics relrogmJiuulur ; vel duo profecli siadia, 
qii'ii4|uc icvertuniur. Vialures lit surnus noa. Aliqui 
cniiu ex m>bis sa"«:»il J aljivnmilianlos ad monasle-
riuui veuere co aiiiuiu, ul \iilulcs quascunque slu-
diosissime paienl. Aiquo atiiquidem ciim vcl parutu 
profeoerii.t, deMbtunt illico : alii magis progrcdiun-
tnr ; alii medium rei cousecuii, d«:sidia lorpent: 
alii auttioi nibil omuioo se eriguai aul pioficiunt f 

πάντες ώσπερ τινές έχοντες σκοπδν όδεύσαι έπλ τήν 
άγίαν πόλιν καλ έξ-λθόντες άπδ μιάς πόλεως, οί 
μέν, ώδευσαν πέντε μίλια καλ απέμειναν ' οί δέ, 
ώδευσαν δέχα * οι δέ, καλ έως τού ημίσεως τής οδού* 
οί δέ, ουδέ δλως ώδευσαν, άλλ' εξήλθον μέν της πό­
λεως · έμειναν δέ έξω τών πυλών είς τήν δυσωδίαν 
αυτής · οί δε έν τή ·ίδω δντες, έστιν δτε όδεύουσι δύο 
μίλια, καλ πλανώνται, καλ νποστρίφουσιν αυτά, ή 
δύο ποιούσι, καλ ύποστρίφουσι πέντε· οί δέ, όδευ­
σαν :ω, αυτής τή; πόλίω;, έμειναν δε έξω, και ούκ 
είσήλθον ί-ως εις την πόλιν. Ιδού ούτως έσμεν χα* 
ημείς. Είσλ γάρ τίνες ές ημών, ο? τ ; άφήκαν τδν 
κόσμον, καλ ήλθον ές τδ μοναχή ριο ν σκοπδν έχοντες 
είς τδ χτήσασθαι τας άρετίς. Καλ οί μέν κατωρθω-
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σαν ολίγον καλ Ιναπεμε.ναν άλλο: έτι μικρδν, άλλοι χ cgressi corporc lunliim c mnndi illcccbrig, aai« 
καλ 1ω; τοΰ ημίσεως τοΰ πράγματος, καλ έστάθη-
σαν · άλλοι ουδέν δλως κατώρθωσαν,αλλχ και έοοξαν 
μέν έξελθε ίν έκ τοΰ κόσμου, έμειναν δέ είς τά τοΰ 
κόσμου πάθη, καλ εις τήν δυαωδίαν αυτού · άλλοι 
κατορθούσι μικρδν καλδν, καλ πάλιν άναλύουσιν 
αυτό. Εί δέ τίνες καλ πλείον ού κατώρθωσαν άναλύ­
ουσιν άλλοι κατώρΟωσαν μέν τάς άρετάς, έσχον δέ 
ύπερηφανίαν καλ έξουδένωσιν τών πλησίων, καλ 
έμειναν έξω της πόνε ως, καλ ούκ είσήλΟον έσω, 
καλ δμως ουδέ αύτολ έτυχον τού σκοπού αυτού · 

ιιιο Ίιι ejug labe cl aOcclibus pcrscverant. Qoidam 
etiain ctiui aliqtiid boniopcris«flc< ci inl,illud alalim 
dissolvutilcl dt:siruuiil. Sunl ct alii qui plusdissol-
vunt, quam molili sinl. Nomiulli virlutes consecttli, 
soperbi et msolentes, contcinpioresque proximo-
ram et fratriim facli sunl, qui exlm januatn man-
scrunt, neque bi scopum tuum a<*ecuii sont. 
Nam etoi ad civiiatis poifam perducli non saat, 
tamen iittromissi, decdcruinque luftliccs a propo-
ailo aitfi. 

κάν γάρ έφθασαν τή^ πύλην τής πόλεως, άλλά έξωθεν έμειναν · ώστε καλ αύτολ εξέπεσαν του ίδιου 
σκοπού. 

Ε'Έκαστο; ουν ημών μάθη πού εστίν εί έξέβηέκ Β Contempletiir igilur Uhusquis jiie noslrum f 

τής Ιδίας πόλεως, έμεινε δέ έξω τή; πύλης εί; τήν 
δυττωδίαν τής πόλεως, ή προέβη μικρδν, ή πολύ, ή 
έφθασε τδ ήμισυ τής οδού · εί δύο μίλια ποιεί, καλ 
αναλύει τά δύο · εί δύο ποιεί καλ αναλύει πέντε · εί 
ώοευσεν έως της πόλεως, και εισήλθε εί; την Ιερου­
σαλήμ · είς τήν πόλιν μέν έφθασεν* έσωθεν δε [καλ] 
ούκ ήδυνήθη είσελθιίν. Έκαστο; μάθη τήν κατά-
οτασιν εαυτού, πού έστι. Τρεις καταστάσεις είσλν έν 
τώ άνθρώπφ · έστιν δ ενεργών τδ πάθο;, καλ έστιν δ 
ιστών αύτδ, καλ έστιν ό έκριζών αυτό· ό ενεργών τδ 
πάθος έσ:λν, ό πράττων αύτδ, δ έπεκδικών αυτό. Ό 
δέ Ιστών τδ πάθος έστ'.ν, ό μήτε ενεργών, μήτε έκ-
κόπτων αύτδ, άλλά φιλοσόφων μέν, καλ κατερχό­
μενος, έχων δέ τδ πάθος έν έαυτφ * δ δέ έκριζών τδ 

fratrea, 4 2 1 υ Ι > ' Κ'*· $' v e r c ^gresaus est e civi-
lale sua, si exira poriam in fclore illius et labe re-
manct: ai paultibtiu pnwcssil aui inullum, si per-
vcnit ad >i» racdium, si ubi progrcssus est ad dao 
ntilliaria , lolidem regressug e$i ; an progressos ad 
dno, quinquc rediil. Si adusque cmtaicm pervenit, 
si c*t Jcrusalem eanclaui iugressus, aii >i ad civi-
lalciu osqne penluctiiH, non esl ndmtseiis. Discat 
ittiusqiii»que statttra siium bi quo cst. Tres eniin 
bomitih» statos sonl. Primus quidem qui passioneoi 
ci vitium ad acttonetn pcrducii Secundvs qui i o -
natuiii viiiuni expognat, tisliique illud el refrenat, 
ne ad actom proruinpal. Tenius qui omnino id era-
dical ct evellii. Qni passionem iiinacam operator; 

πάθος, έστλν δ αγωνιζόμενος καλ ποιών τά εναντία ^ is esl qui vitium quod ta se fiteril, ad arlum perdit 
cit, consummai ci perOcit. Qui vero eam sistit, h 
trt qiti iwque viiium operalur, neqoc ampuial ilbtd 
a se, sed pbilosopbaior et iranagredilur ipaum, eiti 
in sc conservei et leneat. Qui autem eradicat vellil-
quc passiouem, is ett qui eerUl virililer, ei quid-
quid vitio suo passionique conlrarturo animadverie-
r i i , id lotis virtbus aggrediter el operatar. Habeul 
auicm bi irea slalus sumroam la i i tudiDem. Quam, 
oro, ιιι Tobis passionem liabuistis, atque illius am-
pu landse studiosi fuislis l Vultis dicamas de soper-
bia, de fornicalione, an potios.de inani gtoria, a qua, 
ul plurimutn, oinnes superamur elfincimur? Inanis 
gloria esl qua» non sustinct audire verbom vel roi-

τού πάΟο*̂ ς. Έχουσι δέ αϊ τρεϊς καταστάσεις αύται 
πολύ πλάτος * οίον τι είπατε, οΓον Θέλετε πάθος καλ 
γυμνώσω μ εν αυτό ; Θέλετε είπωμεν περλ ύπερ­
ηφανίας ; θέλετε είπωμεν περλ πορνείας; ή θέλετε 
μάλλον λέγωμεν περλ κενοδοξίας; Ού δυναταί τις 
άκούσαι £ήμα άπδ τού αδελφού αύτου. Έστιν ούν τις 
δτε ακούει έν £ήμα καλ ταράσσεται, καλ λέγει πέντε 
βήματα, ή καλ δέκα άντλ ένδς βήματος, καλ μάχεται 
καλ ταράσσεται, καλ μετά τδ παύσασθαι έκ τής 
μάχης, μένει λογιζόμενος καλ κατά τού ε ί πόντος 
αύτψ τδ £ήμα έχείνο, καλ μνησίκακων αύτώ, καλ 
λυπούμενο; δτι ούκ είπε πλέον ών ε ίπε , καλ ετοι­
μάζει έαυτφ βήματα έτι δεινότερα είς τδ ε ίπείν 
αύτώ, καλ άελ λέγει * c Διά τί ούκ είπον αύτφ τόδε, ρ niinum a fraire eoo. Hoc est, cum quis uniro verbo 
χαλ έχω είπείν αύτφ τόδε ; ι καλ άελ μαίνεται. Ιδού 
μία κατάστασις » αύτη έστιν ή έν έξει έχουσα τδ 
κακόν. Ό Θεδς 0ύσεται ημάς άπ%, τής τοιαύτης κατα­
στάσεως · ή γάρ τοιαύτη κατάστασις, υπόκειται 
πάντως τή κολάσει· πάσα γάρ ή κατ* ένέργειαν 
αμαρτία ύπδ τδν $δην εστίν * άλλά κάν θελήσοι ό 
τοιούτος μετανοήσαι, ούκ ισχύει μόνος περιγενέσθαι 
τού πάθους, εί μή καλ βοήθειαν σχή παρά τίνων 
άγιων, χαθώς καλ οί Πατέρες ειπον · διά τούτο άελ 
λέγω ύμίν, σπουδάζετε κόψαι τά πάθη πρλν γενέσθαι 
έν έξει αυτών έστιν άλλο; δτε ακούει £ήμα καλ τα­
ράσσεται μέν καλ λέγει καλ αύτδς πέντε βήματα, ή 
καλ δέκα άντλ ένδς, καλ θλίβεται δτι ούκ είπεν άλλα 
τρισχείρο>, καλ λυπείται καλ μνησικαχεί. Ποιεί δέ 

qtiinquc \e\ dcccm picna omni tribolaUoac, reepoti-
det, contendiique et lurbas facit. Camque quievorit 
a contcniionc, non cessat tamen etiam cogiiare de 
itlo quod aiiditcrit, irascilurqoe sceuai, et dolel 
quod non plura cl acriora verba retolerii; ei PO 
disponit cl pra?parat, si alia incidat occasio, ad gra-
viora in eum emovcnda, a quo unicum accepil. Et 
aempcr in ca eogitationc est: c Hoc d boc illi dieam, 
nou cvadet impune : ι sicque velul amena perpeluo 
fiiril. En primum gialum qut mali babilum gcrit, 
a quo libcrcl noe Dcus omnipolciis. Is erim slatug 
gebcnnae proxinuis esi, qnia omne peccatnm cum 
ad actum venerit, gehciniam parat. Nct Ulis e-
tiatn (I), si voiucrii poeniietuiain agerc, tolus pu-

(I) Cautcb?ge: nam frcquens csl in isla non saus luta scnlcniia, aliquos peccatores non potso 
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1731 S. DOROTHEI ABBATIS 1732 
lerit passionem superare^ sed crlt ci opus aliciijus Α ολίγας ημέρας, καλ μεταβάλλεται · άλλος ποιεί έββο-
eaucli viri auxilium implorare, ui Paircs onmes 
dixcrc. Quarc adinoneo vus sempc.r et liorior atl 
sludium et diltgentiam abscindendi a vobis passio-
iifs, priusquam in babiium Iranscant. Aiius est qui 
verbuui quidem cum audivcril, irasrilur, ct unico 

μάδα έν τούτοις, χαι μεταβάλλεται * άλλος ποιεί μ ί α ν 
ήμέραν, καλ μεταβάλλεται · άλλος υβρίζει , μάχεται , 
ταράσσεται , ταράσσει και ευθέως μεταβάλλεται. 
Ιδού πόσαι διαφοραλ καταστάσεων, κα\ δμως ύ π δ 
τδν $δην ε ι σ \ ν ούτοι πάντες έφ' δσον ένεργούσιν. 

quinqtie vcl decom respondet, doleique quod iria pejoxa vcl acriora non addidcril. Post dies auiem 
paucos ad sc redtt. Alius posl unam hcbdomadam, alius post unani dicm slalim resipiscit. Alius convi-
4^aiurv conlcndit, lurbaitoncs uiovel, sed illico poeniienliam agil. Ilx sunl slaluum differenliae, qiue 
lamen omnes ad ilcr gcbcnuac lcndunt, si ad aclum pervenianl. 

VI. Dicaiuu*ei de bis qtii passiones sistunt. Au- q*\ ΕΓπωμεν καλ περλ τών Εστώντων τδ πάθος * 
dit quis verbtun et lurbaiur in 6C ipso, dolelque δτι έστι τις δτε ακούει £ήμα καί θλίβεται μέν καθ* 
siaiim, non quod injuria aflccius sil, aed quod eam εαυτόν * πλήν λυπειται ούχ δτι ύβρίσθη, άλλ* δτι 
paii non quiverit. ls in statu concerianliuni eet, in ούχ ύπήνεγκεν · ούτος τής καταστάσεως τών άγωνιζο-
stalum corum qui passiouem sistunt. Ccriat alius R μένων έστί * τών Εστώντων τδ πάθος εστίν. Ά λ λ ο ς 
Jaboralquc diu : et landem vi passionis supcrattir d αγωνίζεται καλ κοπιά, ύστερον δέ νικαται έκ τού 
vincilur. Non vuli alius male respondere, sed a 
prava consucludinc Iraliitur. Alius ccrlal quideni se-
ctnu , i»c quid mali onmino loqualur ; dolet lamen 
piOpturditjunam.ei CGiilumeliain, ei cum sesc no-
i i l ob boc ipsum dolere, agii pcenilentiam. Alius 
non dolcl quidem quod conlunielia afleclus sit, sed 
ncque eiiain gauderc potest. Ui omnes varite inodia 
passioncs suas sislunl el cohibenl>; diflerunl lamen 
pritui duo a rcJiguis. Qui sciliccl supcralur in cer-
lamiiic, el qui irabiuir uolene a couaueludinc , co-
guoscitquc 4 2 2 s e ip*ume quod injuriaui non tu-
lerit cum graliamm aclione. Beliqui aulem in 
liiiiorc sunl el periculo operanlium. Dicunl aulem 
bos ir. CGTIIIII slaiu esse, qui passionein quidem £ 
quam iu babilu babcni, sislunl, uoliiiilqiie operari, 
dolenl lainen in cerlaimne. A l Patres uoslri dixo-
mnl diuluroum esse non possc quidquid aniina uo-
luerit. Coiitrecieni auicm se ipsos ei cxcuiiaut dili-

^genlor ; cl si passiouein ipsam ulcisci ncquivcrint, 
causas passionis abscindaul, ne trabi possiut ali-
quandu cl supcrari. Cerlanl alii passioncm sisiere 
aliera pastione : atque lacilurnilali sludet quis ob 
iiiancni gloriaiu, alius ob bumanam complacemiam. 
l l i oinitcs laalo nicdenlur nialo. Dicebal aulcin 
abbas Paslor quod lualilia ncquaquani inaiiiiam 
lollerel. Suni vcro bi, eisi oon credanl ridcanlquc, 
iiilcr opcralorcs. 

VII. Dimidiiui ol de bis qut passioncs evcllunt. 

βαρ::σΟαι αύτδν ύπδ τού πάθους. Ά λ λ ο ς ού θέλει μ έ ν 
άποκριθήναι κακώς, άπδ συνήθειας δέ συναρπάζεται · 
άλλος αγωνίζεται μέν μή λαλήσαι δλως τι κ α κ ό ν 
λυπειται δέ ότι ύβρίσθη * πλήν άλλά καταγινώσκει 
εαυτού δτι λυπειται και μετανοεί π ε ρ \ τούτου * άλ­
λος ού λυπειται μέν οτι ύβρίσθη, άλλ' ουδέ χαίρει . 
Ιδού ούτοι πάντες οί Ιστώντες τδ πάθος είσίν * 

£χουσι δέ έν έαυτοίς διαφορά ν οί δύο πρδς τούς λοι­
πούς, ό ήττώμενος έν τω άγωνίζεσθαι, καί δ συν-
αρπαζόμενος άπδ συνήθειας, κα\ ό καταγινώσκων 
εαυτού, οτι ούχ ύπήνεγκε μετ' ευχαριστίας τήν ύβριν* 
οί δέ λοιποί έν φόβω είσι τού κινδύνου τών ενεργούν­
των · ειπον δέ αυτούς τών Εστώντων τδ πάθος ε ί ν α ι / 
τή γάρ διαθέσει έστησαν τδ πάθος, κα\ ού θέλουσιν 
ενεργή σαι, άλλά κα\ λυπούνται άγωνίζοντες. Είπον 
δέ οΕ Πάτρες, δτι πάν π ρ ά γ μ α δ μή θέλει ή ψυχή, 
όλ,ιγοχρόνιόν έστιν. 'Οφείλουσι δέ ψηλαφάν εαυτούς 
μ ή πο*ς κάν μή αύτδ τδ πάθος, άλλά τι τών αιτίων 
τού πάθους έπε/δικούσι, και διά τούτο ηττώνται ή 
συναρπάζονται. Είσ\ δέ τ*νες, φησίν, αγωνιζόμενοι 
στήσαι τδ πάθος, άλλά κατά πάθος. Ό μέν γάρ σιω­
π ά διά κενοδοξίαν · ό δέ, δι' άνθρωπαρέσκειαν, ή δι* 
άλλο οίον δήποτε πάθος. Ούτοι κακω τδ κακδν ιών-
ται. Είπε δέ ό άββάς Ποιμήν, δτι πονηρία ουδαμώς 
πονηρίαν αναιρεί. Ούτοι μετά τών ενεργούντων είσλ 
καν χλευάζωνται. 

Ζ'. θέλομεν λοιπδν ειπείν , καί περι τών έκριζούν-
<;autlt'l aliquis cum afiicitur conlumclia , co lanien ^ τ ω ν · τ δ πάθος. "Εστι τις δτε χαίρει μ έ ν έ π ά ν ύβρισθή, 
au i iuoAi i lmjicctlem r cc ip ia i . Is ίυ curuin uumero 
c»t <(ui tradicaul quidciu pasuiones, uoti tamcn cum 
sciemia. Oaudtl alius affccius coiUumclia , ei ccr-
lum babet, aJIeciuin sckc coulumclia I IIUIUO , quia 
causaui dedeiil. Uic cum scienlia el cogtlalionc 
paswaiicin educil: coiiLuuielia cnim aflici, vl jn sc 
jpeuit) cau^aui lcansfene, cl ul a se vcniculia oin-
.iiia susciperc , lioc uliquc scicmiiii csl maximie. 
Qukunquc auioin a Doiuino poscil liumiliialem, 
ociat sc poscerc aliqueia ad se dcslinari, a quo con-
tuniebis «Ί injuriis aiiiciaiur; curaquc cas paritcr 

άλλα διά τδ έχειν μισθόν. Ούτος τών έκριζούντων 
τδ πάθος εστίν, άλλ* ού μετά γνώσεως. Άλλος Ιζ 
χαίρει ύβριζόμενος, και έχει δτ; χρεωστει ύβρισθή-
ναι, ώς οτι αύτδς έδωκε τήν αίτίαν. Ούτος μετά γνώ­
σεως έκριζοί τδ πάθος · τδ γάρ ύβρισθήναί τινα, και 
φέρειν καθ* εαυτού τήν αίτίαν, και δέχεσθαι, ώς ίδια 
τά επερχόμενα α ύ τ φ , γνώσεως έστιν. Έκαστος γάρ 
ευχόμενος τω θ ε φ , Κύριε, δός μοι ταπείνωσιν, οφεί­
λει είδέναι οτι τούτο έστιν δ αίτεΐ, ίνα πέμψη αύτω 
τινα ύβρίσαι αύτφ * όταν υβρίζεται ύπό τίνος, οφεί­
λει και αύτδ; έαυτδν ύβρίζειν, κα\ έξουδενείν τω ίδίψ 

pivniloniiain agerc, nisi eos alicujus sancii oraiio adjtivcl. Sic cnim dircrc vidclur in.proxinje scqueii» 
i.hiis, cl a l i b i . 
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λογισμψ, ίνα εκείνος μεν ταπεινοί αύτδν έξωθεν, καλ Α lcral aiquo animo conlcmnalqtic se ipsuui in tcr-
αύτδς έαυτδν έσωθεν. Έστιν άλλος δτε ού χαίρει 
μόνον ύβριζόμενος, καλ έαυτδν αίτιαται * άλλά καλ 
λυπείται διά τήν ταραχήν τού ύβρίσαντος αυτόν · ό 
Θεδς ένέγκοι ημάς είς τήν τοιαύτην χατάστασιν. 
βλέπετε πόσον έστλ πλάτος εις τάς τρείς καταστά­
σεις. "Εκαστος ούν ημών, ώς ειπον, μάθη ποίας έστ\ 
καταστάσεως · έάν Οέλων άκμήν ενεργεί τδ πάθος, 
καλ έπεκδικεί, ή Οέλων μέν ού ποιεί · νικώ μένος δέ, ή 
άπδ συνηθείας συναρπαζόμενος ενεργεί αύτδ, καλ 
μετά τδ ένεργήσαι, θλίβεται κα\ μετανοεί οτι ένήρ-
γησεν, ή αγωνίζεται στησαι τδ πάθος έν γνώσει, ή 
κατά άλλο πάθος αγωνίζεται, ώσπερ είπομεν. Έστιν 
δτε σιωπφ τις ή κατά κενοδοξίαν, ή χατά άνθρωπ-
αρέσκειαν, ή απλώς είπείν κατά τινα λογισμδν άν-

de , ul cl foris cl intiis pariur liumiliclur. Aliiif 
non soium gaudtl aflcclua conltiindia, ct in so 
ipsum causam iiaiisfcrl, scd cliani dolei quod lur-
balus sil qui iiijiiriain inliilil. Utinam, fralres, nos 
Deus in liunc slalum adducat. \idelc quanla sit 
Iriuin liorum slaluiim laliludo. Discat igilur uniie-
quisque cujus sil ipso slauis; vel eortim qui ope-
ranlur, el iilcibciinlur passioncs ; vel eorum qui no-
ientcs quidcm cl inviii supcrantur a consucludLne, 
ci ad opus traliuuliir, posl opus autem mowrcnl, 
aflligitnlur, el dolent, agunlqu*, pa?iiitcniiam. Discat 
ei in eorum numero sil qui passioties sisimit cum 
scicnlia ct cogitalione, vcl si c«rtai (MI dixinuis) 
passtoncm lollere passiouc. Iloc csi, si quis silcutio 

Ορώπινον, καλ ήρξατο έκριζούν τδ πάθος. Καλ εί μέν ^ sludcl ub inancm gloriam, ob Iiumaitam coinplacoit 
liani, aul bumanatn ci (cmporaleni cogilalioncm. 
Discat si coepit cvellcre passionem : cvcllitqite illaui 
cum sciemia, el agil qux vjdcril passioni csse conlra-
ria Discaluuiisqitisqiieubisit, aul hi quo libroscri-
plus. Debcmus ciiitn non solum noe per dics singulos 
disculcro, s<id per quxlibel lcmpora, per mcuses, pcr 
bcbdmnadas, ac nobis ipsis dicere : c Prima helnJo-
mada hujusccmodi passione affeclue ce, nunc quo-
modo babes? > llem c per tempus quodquc anno 
transacto viclus es, ei superatus ab bac passionc * 
nunc quomodo babea? » el ila quoiidie diligciitcr 
inspicere, si quid a uobis abscindiinuscx illie, an in 
eisdem volvimur vcl in deleriora delapsi sumus. Dcl 

μετά γνώσεως έχριζοί, καλ ποιεί τά εναντία τού 
πάθους · έκαστος μάθη πού έστιν · εί * ποίον μίλιόν 
έστιν · ού μόνον γάρ δφείλομεν χαθ' ήμέραν ερευνών 
εαυτούς, άλλά καλ κατά καιρδν και κατά μήνα, καλ 
καθ* εβδομάδα, και λέγειν τήν πρώτην εβδομάδα, 
τοιώσδε έβαρούμην είς τόδε τδ πάθος * άρα άρτι πώς 
είμι; Όμοίως καλ κατά καιρδν λέγειν, δτι πέρυσι 
τοιώσδε ένιχώμην ύπδ τούδε τού πάθους· άρτι πώς 
έχω; Καλ ούτως καθ* έχάστην γυμνάζει εαυτούς, 
εί προεκόψαμεν μικρδν, ή έν τοϊς αύτοίς έσμεν, ή 
είς τδ χείρον έγενόμεθα. Ό Θεδς δώσει ήμίν δύνα­
μιν, ίνα τέως κάν μή έκριζώμεν τδ πάθος, άλλ* ούν 
μή ένεργώμεν, άλλ* ίστώμεν αυτό. "Οντως γάρ βαρύ 
πράγμα τδ ένεργείν, και μή ίστ|ν τδ πάθος. Καλ n o i ) j s Ocus virtutem cl poteslatem, si nou cvellcudi 

. . · . . . · . Α _ Λ * . . . . . . . . · ί Α 2.*..,^.?,.. *>λ mfi.t*K* VM\ ? . ι - . . . . . . λέγω ύμίν υπόδειγμα τί ό ενεργών τδ πάθος κα\ 
έπεχδικών αυτό * δμοιός έστιν άνθρώπφ κατατετο-
ξευμένφ ύπδ τού εχθρού αυτού, καί δεχομένφ ταίς 
χ&ρσλν αυτού τά βέλη, καλ πηγνύοντι αυτά είς τήν 
καρδίαν εαυτού. Ό δέ ιστών τδ πάθος, δμοιός έστι 
τψ κατατετοξευμένφ ύπδ τού εχθρού αυτού, περι­
βεβλημένο) δέ θώρακα, καλ ούκ είσδεχομένφ τδ βέλος· 
ό δέ έκριζών τδ πάθος, ομοιό; έστι κατατετοξευμένφ 
καλ δεχομένφ τά βέλη και συντρίβοντι αυτά, ή άπο-
στρέφοντι αυτά είς τήν καρδίαν τού εχθρού, ώς λέγει 
έν τφ ψαλμφ· Ή ρομφαία αυτών εΙσέλΟοι είς τάς 
χαρδίας εαυτών, χαϊ τά τόζα αυτών συντριβείς. 
Σπουδάιωμεν ούν καλ ημείς, αδελφοί, κάν ού δυνά­
μεθα τέως άποστρέψαι τήν ^ομφαίαν αυτών είς τάς 

passioncs, sallem ιιοιι operandi, aique sistcndi c l 
comprimendi eas. Gravissimum enim csl passioueui 
in aclum profei re , ucque cam coniprimere. Subji-
ciam vobis simililudiiiein, cujus polis&imuin similis 
sit qui passionera exercct el ulcisciiur. Homim pulo 
simileiu sagiua ab liosic percusso , qui sagiiiaui 
suis maiiibtis arripicns , cor<li proprio inligii. Qui 
vero passioncm couiprimit, siimlis eslpercueso qui-
deni sagiiia ab bosie, sed nusqu-am vulueralo ob 
Uioracein quo indutus cst. Qui aulem eradicat el 
wllit passionem , siiuiiis cst pcrcusso quideni , sed 
sagiiias arreplas niauibus coiifringeiiii, 423 a u l 

illas in boslis cor ddorqucnli, ul canilur iu Psalmo: 
Gladius eorum intrel in cordu ipsorum* et arcus eo~ 

καρδίας αυτών · άλλ' ούν μήτε δεξώμεθα τά βέλη κα\ D r M m confrinyaiur «. Sludeamus ergo, fratres, si noti 
πήξωμεν αυτά είς τάς καρδία; ημών · άλλά καλ 
περιθωρακίσωμεν εαυτούς, ίνα μή πληγώμεν ύπ* 
αυτών. Ό Θεδς ό αγαθό; σκεπάση ή μα; άπ' αυτών, 
καλ δώση ήμίν νήψιν, καλ δδηγήσ^ ημάς είς τήν όδδν 
αυτού. 

ΔΙΑΑΣΚΛΑΙΑ ΙΑ'. 

Περϊ τού σχουδάζειν ταχέως έχχόπτειν τά χάΟη 
χρό τον έν έξει χαχ\\ γενέσθαι τήν ψυχήν. 

Α'.Θέτε τδν νούν υμών, αδελφολ, ώς είς τά πράγ-

possnmus contorquere gladium ipsoium in corda 
corum, nou suscipcrc eallcm sagitlas i l lo rum , cl in 
cordibus nusliis defigcrc : arinetruisqiie poiius nos 
llioracc, nc percutiamur cl vulncremur ab illis. 
Deus oplimus prologal nos ab cis , largiaiur-
que viriutem nobis, dirigalque ipse nos in viara 
Buam. 

TiOCTUINA XI. 
Ut studeamus n nobte prwcidcrc stalim pa$stonetf 

priutquam in habitum anima! transeant. 
I. Adverliie auimum, fratres, ad quascunquc rcgf 

• P$al. xxxvi, 1 ύ . 
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in maxima cnim Α ματα« βλέπετε, μή άμελήσητε εαυτών · επειδή 
pericula plerumqae noe abducit el minima negli-
genlia. Incidi quandoque in fratrem non tam aegro-
tum quam debilem : cognoviqoe ex eo quod dief 
lanium aepiem lertianara passus esset, jamque qua* 
dragesimum diem ageret a febris liberatione, ncc 
posset adhuc pristinas vires accipere. Videie igilur, 
fratres, quani roiserum sit in enormetn dispositio-
nem incidere. Soliii aemper sumus enormiiates 
ininimas contemnere, neque advertimus, quidqtiid 
malt in corpus nostrum ingruerit cum maxime 
debtlius fuerit, maximum esse : nec sine mullo slu-
dio, Iabore, sudore el lcmpore vires pristinas possc 
rectiperari. Seplem tanium dies infelii ille febrem 
passos eral, nec tamen relevari poiuii ctiani lol 

είς μεγάλους κινδύνους φέρει ημάς καλ μικρά αμέ­
λεια. Παρέβαλλον άρτι τινί άδελφψ πώποτε,καλ εύρον 
αύτδν πώς άπδ ά^όωστίας, καλ έν τφ λαβείν ημάς. 
έμαθον δτι έπτά ημέρας έπύρεξε μόνας. καλ ιδού 
έχει άλλας τεσσαράκοντα ημέρας, καλ ούχ ευρίσκει 
άκμήν άναλαβειν έαυτδν. Βλέπετε, αδελφολ, πόση 
ταλαιπωρία τού έ μ πεσείν τινα είς ανώμαλου δια-
θεσιν. 'Αελ καταφρονεί τις μικράς αταξίας, καλ ούχ 
οιδεν δτι έάν φθάση μικρδν κακουχηθήναι τδ σώμα 
αυτού, καλ μάλιστα έάν εστίν ασθενέστερο;, πολλού 
πάνυ χρεία καλ κόπου καλ χρόνου πρλν ή γένηται 
αυτού ή κατόρΟωσις - έπτά ημέρας έπύρεξεν δ τα­
πεινός ούτος, καλ Ιδούτοσαύται ήμέραι, καλ ούχ ευρί­
σκει άνάπαυσιν, ουδέ άναλαβείν εαυτόν. Ούτως έστλ 

diebus, lanio lempore. ld ipsum in anima esl, quod & καλ έπλ τής ψυχής * μικρδν άμαρτάνει τις, καλ ποιεΐ 
in corporc. Tenuitcr qnis peccat. Quanlum lamen 
transigii teinporia, quantum disiillal sangniiiis, ante-
quara se ipsum erigat? Et in corporibtis quidem 
aegriiudiuis tt morbi varias causas repcrimus, vel 
quod medicina» rancidulx vim suam amiserunl, vel 
quod medicus indoclus ncc saiis expertus, aliam 
pro alia medicinam pracbuerit, vel quod sgroins 
iaordinale se geral, et nibit sei-vet corum quae me-
dicus iroperaverit. Non cstauiem in anima id ipsum 
dioerc. Neqoe enim habemus ntedicum impcritiun, 
qui medicinas accommodata* ianguori non dederil. 
Cbriaius namque animaruro noslrarum medicus est, 
feque novit omnia, et unicitique tangitori ct morbo 

πόσον χρόνον στάζων τδ αίμα αυτού, πρλν διόρθω­
ση ται εαυτόν * καλ έπλ μέν τής σωματική; ασθενείας 
εύρίσκομεν διαφόρους αίτίας, ή δτι τά φάρμακα πα­
λαιά δντα, ούκ ενεργούσιν, ή δτι δ ίατρδς άπειρος 
έστι, καλ άλλο άντ' άλλου φάρμακον παρέχει, ή δτι 
δ άρρωστος άτακτεί, καλ ού φυλάσσει ά επιτάσσεται 
παρά τού ιατρού. Έπλ δέ της ψυχής ούχ ούτως * ού 
γάρ δυνάμεθα είπείν δτι δ ιατρδς άπειρος ών ούκ 
έδωκεν αρμόδια τά φάρμακα. Ό Χριστδς γάρ έστιν 
δ ίατρδς τών ψυχών, καλ πάντα γινώσκει, καλ αρμό­
διου έκάστφ πάθει παρέσχε καλ τδ φάρμακον. ΟΓόν 
τι λέγω. Τή κενοδοξία τάς περλ ταπεινοφροσύνης έν­
τολάς, τή φιληδονία τάς περλ εγκράτειας, τή φιλαρ-

accommodatum donat anlidolum. Nam , rxcmpli Q γυρία τάς περλ ελεημοσύνης, καλ άπαξ απλώς έκα-
στον πάθος έχει φάρμακον τήν άρμόζουσαν αύτψ έν­
τολήν · ώστε ό ίατρδς ούκ έστιν άπειρος. Άλλ' ουδέ 
πάλιν τά φάρμακα παλαιά δντα ούκ έν:ρ;ούσιν. Αί 
έντολαλ γάρ τού Χριστού ουδέποτε παλαιούνται · άλλ' 
δσον ενεργούνται, τοσούτον άνανεούνται. Ούκούν τή 
υγεία τής ψυχής ουδέν έστιν τδ έμποδίζον, εί μή 
μόνον ή αταξία αυτής. 

gralia : inani glorisa bnmililalis pro>ce|*la oppostiit: 
loxurix contineniiam : avarili» rleemosynam : el, 
ul concbidam brevitcr, tmicuique passioni nicdici-
nara dedil ct accommo lalissimum rctuediuin : ila 
ul nequidqtiani medicus iniperims qu ai jtidicari. 
Scd neque etiain rancidula3 sunt medicin:e, ul non 
queant opcrari virlutcin siiam. Ciirisli ciiim pnr-
cepla ntinqiiain iuveleranttir : scd quo magig cxerceiilur, eo mags renovanlur. Ncqtie valotudini 
animtt qui Iquam esl quod obstct aul impedimetiio sit, nisi cum ipsa ŝ se miniis disposutril. 

II. Alleudamus igitur nobis ipsis, fralrcs, vigilc-
miia dum lempus babemus. Cur cnim nos iicgligt-
tnas? Eaciamtts seinper aliquid boni, ut auxilium 
tandem iiivcniamue in tcmpore tcnlalionis. Quid 
•ilani noslram deperdimus? Tol quoiidie lanlaque 
sentimus, et omnia conlemnimus, nec ulla nobis 
cura esl illa discerncre? Videmus quolidie frairee 
nosiros ei rapi cl mori, nobisqtic ipsis nusquam 
iimgilamus, nec iuleiligimus nos quoquc in boras 
inorli viciniorcs fieii. llora? fere ircs sunC ex quo 
\obis loqui c(*»pi «edens, quis dubitet nos nuoc 
morli vicioiorcs esse quam antea ? Labi icmpus et 
perire nohis aiiiinadverlimus, ti non timcmus ? An 
non vcnit in mentcm sentenliae illius, qux frequens 
erat in ore senis dum diceret : « Aurum 424 v c ' 
argcnlum si amiseril bonio, posse eum vel id ipsum 
vel taaiumdem recuperarc: tempus aulem ai pcrcat, 
ncc ipstim amissum, nec aliud pro eo posse a)i-
quando rcstaurari. » Quod vcrissimum esse palcl. 
Quis eniin diem vel boraia temporis amissam quae-

Ιΐρόσχωμεν ούν εαυτοί;, αδελφοί * νήψωμεν 
καιρόν. Τί εαυτών άμελούμεν; Ποιήσωμίν τι άγαθδν, 
ίνα εύρωμεν βοήθειαν έν καιρψ πειρασμού. Τί άπδλ-
λυμεν τήν ζωήν ημών; Τοσαύτα άκούομεν, καλ ού 
μέλει ήμίν, άλλά καταφρονούμεν. Βλέπομε ν τούς 

1 αδελφούς ημών άρπαζομένους έκ μέσου ημών, καλ 
ού νήφομεν · ειδότες δτι κατά μικρδν, καλ ημείς έγ-
γίζομεν τφ Οανάτφ. Ιδού έξ δτου «καθίσαμεν λάλη­
σα ι έως άρτι, ήναλώσαμεν δύο, ή τρείς ώρας τού 
χρόνου ημών, καλ έπλησιάσαμεν τφ Οανάτφ, καλ £λέ-
πομεν δτι άπίλλομεν τδν καιρδν, καλ ού φοβούμεθα. 
Πώς ού μνημονεύομεν τού 0ητού τού γέροντος εκεί­
νου τού είπόντος, δτι < Χρυσδν ή άργυρον έάν άπο­
λέση τις, δύναται άντ' αυτού εύρε Γ ν έτερον ' καιρδν 
δέ έάν άπολέσωμεν, άργώς καλ £αθύμω; βιούντες, 
άλλον εύρείν ού δυνάμεθα ; "Οντω; μέλλομεν ζητήσαι 
μιαν ώραν τού καιρού τούτου καλ μή εύρείν. ι Πόσοι 
έπι θ υ μούσι ν άκουσα ι £ήμα θεού, καλ ούχ εύρίσκουσι; 
καλ ημείς τοσαύτα άκούομεν καλ καταφρονούμεν, καλ 
ού διεγειρόμεθα; Ό Θεδς οίδεν, εκπλήττομαι έπλ τή 
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αναισθησία των ψυχών ημών, ότι δυνάμεθα σωθήναι, & rcns aliquando jnvei/it? Quot sunt qui verbum Dei 
καΛ ου θέλομεν. Δυνάμεθα γάρ, ώ; είσι νεαρά τά 
πάθη ημών, κάψαι αυτά, χαί ού φροντίζομεν · άλλά 
άφίεμεν αυτά σκληρυνθήναι χαθ* ημών, ίνα πλείον 
κάκην έσχάτην ποιήσω μεν. Άλλο γάρ έστιν, ώς πολ­
λάχις είπον ύμίν, τδ έχριζώσαι βοτάνην, δτι ευθύς 
αποσπάται, χαέ άλλο έστέ τδ έχριζώσαι μέγα δέν­
δρον. 

audiregesliurii, ncc invenhint qui eis illud propinel? 
Nos vero quolidie lantaque audientes contemnimus 
copiam, ncque quidquam eilendilur. Novil Deus 
quanlum discrucicr aniinarum iiostrarura duritie, 
qnia salvari cum possiipus, ncgligimus cl noltmius. 
Evctlcrc enim possumus vilia ei passiones nostras, 
cmn lcnere sunt tanquam arbusta, ncc curamus. 

Qttin poiias stnimna illas obdHrcscere et crescerc in nobis, ut perfectam in nobis malitiam ei postremam 
landetft faciant. AUod esl eiiim, ut saepe dixi, cvellcrc parvam berbam et tencram quae stalim exstir-
palur, e l aliare roagnam arborem eradicare. 

Ρ . Εύκαίρησέ τις μέγας γέρων μετά τών μαθητών 
αυτού έν τδπω τινλ, έν φ ήσαν κυπαρίσσια διάφορα, 
μιχρά χαι μεγάλα. Και λέγει δ γέρων ένλ τών μαθη­
τών αύτου* ι Άνάσπασοντδ χυπαρ(σσιον τούτο·»ήν δέ 

III. Oltosus erat quandoque senex roagnus cum 
discipubs suis in horlis, in quibus. cupressi varia\ 
magu» sciiiccl ac parvas creveranl. Imperavii igiiur 
uiii ex fralribns eenex ctipressutn evellcre : qmv, 

μιχρδν πάνυ, χαλ ευθέως τή μι$ χειρλ άνέσπασεν cwm parvaessetct lcnera, ima manu exslirpasa esl: 
αύτδ δ άδελφδς. ΕΤτα δεικνύει αύτώ δ γέρων άλλο posi quam jussil aliam tuajtiscuiam cvelli, quae noa 
μείζον τού πρώτου, χαέ λέγει αύτψ* c 'Ανάσπασον 
χαλ τούτο* ι δ δέ σαλεύσας ταές δύο χβρσλν άνέσπασε 
κάκείνο» Πάλιν δειχνύει αύτψ δ γέρων άλλο μειζό-
τερον · δ δε μετά πλείονος χδπου άνέσπασε κάκείνο. 
Είτα δειχνύει αύτώ χαλ άλλο μιιζότερον * δ δέ μετά 
πλείονος χδπου πολλά σαλεύσας, χαλ χοπιάσας χαλ 
Ιδρώσας επήρε κάκείνο. ΕΤτα δεικνύει αύτψ δ γέρων 
Ιτι μειζοτερον * δ δέ κα\ πολλά κοπιάσας καλ ίδρώσας 
ούχ ήδυνήθη έπάραι αύτδ. Ός ούν είδεν αύτδν δ γέ­
ρων μή δυνάμενον, επέτρεψε ν άλλψ άδελφψ άναστή-
ααι χαλ βοηθήσαι αύτψ, χαλ ούτως ήδυνήθησαν αμ­
φότεροι άνασπάσαι αύτδ. Τδτε λέγει δ γέρων έκεί-
νε*ς τοίς άδελφοίς * c Ιδού ούτως είσλ καλ τά πάθη, 

iina, sed ambabus manibus landem cvulsa esi. Tcr-
lio majorcm adliuc prioribus videns senex, el iilam 
imperavit velli, qu.T non sine magno labore exlracla 
est. Quariam quoqae cxteris altiorem exslirpari 
jussit, qn« atJmmo conaltx, labore et siidore vix 
exlrabi potuii. Quinlam adjecit maxiinam, quam 
cura ilto conareiur evcllere, nuuquam valuii, sed 
incassum circa cain elaborabat desudabatquc. Quod 
ul vidil eenex, solum videlicet opus perftccre mi-
nirne posse, jussit coadjutorem accedcrc, sicque 
ambo illam landem extraxere. TUIK ad omnes con-
veraus aenex a i l : 1 Hujusceraodi suni passioue* 
iioslra», fraires. Cum teiieru* sunt cl parvac, si vo-

άδελφολ, έφ* δσον είσλ μικρά, έάν θέλωμβν, δυνά- £ bimus, facilc illas posaunios a nobis exslirpare. 
μεΐα μετά αναπαύσεως έκκόψαι αυτά. Έάν δέ άμε-
λήαωμεν αυτών, ώς μικρών, σκληρύνονται, καλ δσον 
σκληρύνονται, τοσούτον πλείονος δέονται χδπου. Εί 
Ιέ έπλ πλείον άνδρυνθώσι χαθ* ημών. ούχ Ιτι ουδέ 
μετά χδπου δυνάμενα έχκδψαι αυτά άφ' εαυτών, έάν 
μή χαλ βοήθειαν σχώμέν τίνων αγίων αντιλαμβανό­
μενων ήμίν μετά θεόν. t Βλέπετε πόσην δύναμιν 
Ιχουσι τά παρά τών αγίων γερόντων λεγόμενα. Καλ 
ά Προφήτης όμοίως περι τούτου διδάσκει ημάς έν τψ 

Quod gt eas neglexcrifnus» obdure*cciil illico, quo-
que roagis flbdtiruerini, co majore vi ei labore opus 
eril. Quinimo irriti erutit conalus nostri omncs in 
illas, nisi alicujus viii sancti oralionos ad auxilium 
nobis posl Deuin acccsserint. · Tantam vhn babvni 
ausilia qii» a viris juslU et fanciis expeluniur. 
Quod Piophela nos quoquo docel in psalnio quo 
ait : Filia Bubyloni$ mitera : beatus qui retribuet 
libi reiribulionem tuam quam relribuisti itobis. Beatns 
qui lenebit et allktcl paruulos tuos ad peiram v . 

μακάριος νς xpan}rsi 
ψαλμψ δπου λέγει * Θνγάτηρ ΒαβυΛωτος ή taJai 
*ωρας, μακάριος δς άτταχοδώσ*ι τό άτταχνδομά σον, δ άτταχέδωκας ήμιν 
Μίύ έδαριβι τά τήχιά σον χρός τήν xirpar. 

Α*. 'Αλλά ψηλαφήσωμεν χατά άκολουθίαν τδ λεγό- D !V. Sod exponamus p*r ordinem quod dirium 
μενον. Βαβυλώνα λέγει τήν σύγχυσιν · ούτω γάρ e*4. Babylonem confuiionem vocat. Sic cniin i u i n -
έρμηνεύεται παρά τδ Βαβέλ, δπερ έστλ Συχέμ · θυγα­
τέρα Βαβυλώνας λέγει τήν ΙχΟραν. Πρώτον γάρ συγ­
χέεται ή ψυχή, καλ ούτως αποτελεί τήν άμαρτίαν · 
ταλαίπωρον δέ αυτήν καλεί, επειδή (καλ άλλοτε ύμίν 
είπον) ανούσιος έστι χαλ ανυπόστατος ή χακία διά 
της ημών αμελείας έχ τού μή δντος συνισταμένη * 
πάλιν διά τής ημών χατορθώσεως, άπολλυμένη χαλ 
είς τδ μή δν χωρούσα. Αέγει γούν, ώς πρδς αυτήν δ 
άγιος· Afaxdjpioc δς άρταχοδώσβι σοι τό drr-
αχόδομά σον δ άτταχέδωχας ήμιν. Μάθω μεν τί 
μέν έδώχαμεν, τί δέ άντελάβομεν, καλ τί θέλω με ν 
άνταποδούναι. Έδώχαμεν τδ θέλημα ημών, καλ άντ-

prelalur : a Babvl dicla quod cs» Siclicm. liliam 
aniein Babylouis dicil ininiicilia.it. Priinum oniiit 
cotifuiidiiur anima, et poslmoduin porficii pecca-
lum. Miseram auiem nominat ejus maliiiam. Qu.c, 
ut alias vobis quam saepissime dixi, sine exsislenii:i 
et subslanlia tilla oroniuo esl, cx iiibilo in aliquM 
a noslra nfigligeulia ct tnjustitia dcducla, elnusiii.i 
ex juslilia et diligenlia noslra in - iiiliilum redacta. 
Dicit i^ituf ad eam sanclus David : Beaius qui rv-
tribnet tibi retribulwnem tuamquam retribttisii nobis. 
Discaiuus quidnam iili dcdn-iimis vci ab ca i^rc-
perimus, ei quid ilbid poussimum sil qtjod est ci 
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rctribuendum. Dcdimus illi voluntalcm noslram, Α ελάβομεν τήν άμαρτίαν. Μακαρίζει ουν ό λόγος του; 
recepimusquc ab ca poccatum. Bealos igilur eos 
facil bic srrmo qui ci rciribii(*rttiit rclributionom 
suam, qui cam amodo tiou iecci-uiil : csl enini boc 
illt rctribuerc. Infcrt dcindc : Beatus qui tenebit cl 
allidel parvulos tuo* ad petram. Ao si dicat : Iljc 
425> biquam, beatus esi, qtii quiccunquc gcntmitiu 
lua, id esi, pravas c l iniqiias cogiialiones non ad-
iniscrit in &e : ucquc bis oinnino in principio locum 
dcderit, ul coalesceic posstni c l augcri, ac landeni 
malum oprrari : scd sCaliin αιιιι adhuc parvula? et 
tcucne cssenl, anicqttam cniilrirciitur el crescerenl, 

ταύτην ανταποδίδοντας · τδ δέ άνταποδούναί έστι, τδ 
μηκέτι πράξαι αυτήν. Είτα επιφέρει· Μακάριος δς 
κρατήσει καϊ έδαριεϊ τά νήπια σον προς τήν πέ-
τραν. Οίονελ, Μακάριος ό τά παρά σου γενόμενα, 
τούτ' Ιστι, τούς πονηρούς λογισμούς, μηδέ τήν αρχήν 
δούς χώραν τού αύξηθήναι έν αύτώ καλ ένεργηθήναι 
τδ κακόν · άλλά ταχέως, ώς έτι είσλν νήπιοι, πρλν 
τραφώσι καί αύςυνΟώσι κατ* αυτού, κρατήσας ν.Λ 
προστρίψας αυτούς τή πέτρφ, ήτις έστλν ό Χρίστο.-, 
καλ άπολέσας αυτούς διά τοΰ κατάφευγε ι ν πρδς τδν 
Χριστόν. 

illas allisit ei percussii ad peirani, quae Chrislus e s i x , ei bis perempiis omnino confugii ad Doa.i-
iium. 

V. Fficce igitur ul scniores nostri c l sacra pariler Β Ε'. Ιδού πώς xa\ οί γέροντε; καλ ή άγια Γραφή 
Scriplura conclaniatit, cosquc bcatos iaciunl qui 
studiosi iucrint a se ip^is passiones abscinderc , 
dum lcncrae fucrinl ct molles, aulequam dolorem c l 
amariltidiucin carum expmamiir. Dcmus igitur 
operain, u l misericordiam iou.scquainur a Domiuo, 
elaboremu&quc ifiterdtim uc nubis desit remissio ct 
indulgeiuia divina. Docuirmii cnim saepc uos pa-
ircs noslri, quo parlo purgon:us nos ipsos pcr siu-
gulos dies, ul scilicel iu vcspdram perscruleaiur 
uobiscum, quoniodo transaclatn diem cxegcriiuus, 
et rur&um mane qtioinodo noctum ; et sic poeniteιι­
ι iam agaimis apu.l Dcuni, ul par est, in quo pec-
cassc nos dcprclicuderimus. Sanc cum admodum 
dclinqiiainus pem-inusquc, oMiviscainurquc faciili-

πάντες συμφωνούσι καλ μακαριζουσι τούς αγωνιζό­
μενους έκκόψαι, ώς έστι νεαρά τά πάθη, πρδ τού 
πειρασθήναι τής οδύνης κα\ τής πικρίας αυτών. 
Σπουδάσωμεν ούν, αδελφοί, ϊνα έλεηθώμεν · κοπιά­
σω με ν μικρδν καλ εύρίσκομεν πολλήν άνάπαυσιν. 
Είπον οί Πατέρες πώς οφείλει τδ κατά μέρο; εαυ­
τών καθαρίζειν, ?να καθ* έσπέραν έςετάζειν έαυτδν, 
πώς παρήλθε τήν ήμέραν, και πάλιν πρωίας, πώς 
παρήλθε τήν νύκτα, καί μετά νοείν τω θεώ, περλ 
ών, ώς είκδς, άμαρτ-νει. "Αληθώς δέ ήμεϊς, έπει?ή 
πολλά άμαρτάνωμεν, χρχϊζομεν διά τήν λήθην ημών 
καλ κατά Ιξ ώρας έρευναν εαυτούς, πώς παρήλθομεν 
καλ είς τί ήμάρτομεν* καλ λέγειν έκαστος ημών 
έαυτφ* ι Ά ρ α μήπως έλάλησα πλήσσων τδν αδελφό ν 

roediliclael pcccaia uosira; opus essel nobis in Q μου; άρα μή ειδον αύτδν ποιούντα πράγματα, καλ 
horas cura diligenlt ei examinalionc, quo pacto sci-
licel auibiilassciiius id momctili ei tcmporis, ei in 
quo ddiquissemus. Drberciqtic unu.squisquc no-
strum a »c ipso laiiqtiam judex ralioncm cujuslilxH 
facli exlorqiwre, el dicere : « Niinquid locutus suin 
quie fralrctn iik-um monlomil ct carperent? au 
fralrem aliqui.1 faciciilcm judicavi ? an cum con-
lempsi? num obloculus dti ipso sum? an si quid 
petii a cellarita, cl ipsc inilii negavii, muniiuravi 
adverstis ipsum? An coquum increpavi ? mim pu-
dore ilbun afleci 1 noui rgo iinprudeiUissimus iu 
ine ipso obmuruitiravi <|uod cibaria non bcne dc-
coxiss l , arliiiciosc curassci? an dixil milii ciuic-
moniarum princepsvcl quis :dius fralrum verliun, 
nec fcrre polui ? An stalim illi advcr>alus sutn ? » 
Sicquc per aiugulo» dics ag<kiiduui mibis esset, 
discutiendum el cogitoscendum quo paclo ainhit-
lasscmus. Dcbet ilcm quis a sc cxigcro, ul IIOCUMII 

iransierit, si vidcliccl cuin diligctaia el prornplUu-
dinc ad vigilias stirrexcril, si nc-lcxil respondcrc 
excubilori, si contra ipsum in aliquo obmurmu-

κατέκρινα αύτδν, ή έςουδένωσα αύτδν, ή κατελάλησα 
κατ* αυτού; άρα ή^η^α τδν κελλαρίτην πράγμα, καλ 
ούκ Εδωκε μοι, καλ έγόγγυσα κατ* αυτού; μή " , τδ 
έψη τδ καλώς, καλ είπον ^ήμα, καλ κατήσχυνα τδν 
μάγειρον, καλ έθλιψα αύτδν, ή έγώ άηδιστής, έγόγ­
γυσα καΟ' εαυτού; έάν γάρ καθ* έαυτδν γογγύσει 
τις, αμαρτία έστί. Πάλιν λέγει* Ά ρ α είπε μοι ά 
κανονάρχης ^ήμα, ή άλλος τών αδελφών, καλ ούκ 
έβάστασα, άλλά έναντιώθην αύτω; Ούτως κα6* 
έκάστην ήμέραν δφείλομεν ψηλαφάν εαυτούς, πώς 
παρήλθομεν τήν ήμέραν. Όμοίω; οφείλει τις έρευ-
ναν έαυτδν πώς παρήλθε καλ τήν νύκτα, ή μετά 
προθυμίας ανέστη είς τήν άγρυπνίαν, ή μή ολιγ­
ώρησε πρδς τδν έξυπνίζοντα αύτδν, ή έγόγγυ:ε 

Q κατ* αυτού. Όφείλει γάρ τις είδέναι δτι ό έξυπνί-
ζων αύτδν, καλ είς άγρυπνίαν, μεγάλα καλ ευεργε­
τεί αύτδν, καλ μεγάλων αγαθών πρόξενο; αύτφ γίνε­
ται* έξυπνίζων αύτδν δεηθήναι τω θεφ ύπερ τών 
αμαρτιών αυτού φωτισθήναι · πώς ούκ οφείλει τ ις 
εύχαριστειν τφ τοιούτφ; αληθώς οφείλει ίχειν. δτι. 
σχεδδν δι' αυτού έστιν ή σωτηρία αυτού. 

ravil : scire etenim qucmque dcccl cxcubitoi i nosiro nos adinodum dcberc, utpoie i l l i qui nos plu-
rirois bcneiiciis afficiaL C;uisa eniin cst nobU niuUoruiTi bonorum. Excilal nos ad colloquenilum 

% I Cor. x, 4. 

VARIA2 L E C T I O N E S . 

1 i Μή, τδ ίψη τδ καλώς. L C J J . μή τδ Ιψητο καλώς. Non illud recte coclum fuerat. Scribi olia-n poie&l t 

' i ^ v , res cocia. Colel. Ecri. Gr. Motuni. (om. Η, ρ. 07ύ'» 
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cum Dcb, ad orandum pro noslris c l alicnis poccati*. m illuminemui a ditina gruiia. Huic de tot 
bonis quis non agat graltas? lluic. vere air; n!.i: Minl gralix plurhKC , a quo quodammodo sabis 
noslra dcpctidel. 

; \ VI. Dicam ad hoc proposilum vobis rem miraii-
dam, qnarn audissti nic uicuiiiit a patrc quo.iaui 

. Κα\ λέγω ύμίν περλ τούτου θαυματτον ό 
ήχουσα περλ μεγάλου " γέροντος Διορατικού, δτι, 
ιστάμενος Ιν τή εκκλησία, ώς έβαλλον αρχήν οί 
αδελφοί τού ψάλλειν, έβλεπε τινα λαμπροφόρον 
έξερχόμενον έκ τού ί-ρατείου, καί κατέχοντα ώ; 
τρούλλιδν τι Εχον άγίασμα καλ μίαν ρύλην, και 
16α πτε τήν μύλην έκείνην έκ τού τρουλλίου , καλ 
περιήρχετο δλους τους αδελφούς, κατασφραγίζων 
έκαστον αυτών τών δέ μή ευρισκομένου τόπους, 
τούς μέν έσφράγιζε, τούς δέ παρήρχετο* πάλιν ώ ; 
Εμελλον άπολύσαι, έβλεπον αύτδν έξερχόμενον έκ 
τού ιερατείου, καλ τδ αύτδ όμοίως ποιούντα. Έν μιά 
ούν κατέσχεν αύτδν ό γέρων, καλ ρίπτει έαυτδν είς 
τούς πόδας αυτού, παρακαλών μαθείν ά ποιεί, κα\ 
οστι; έστί* καλ λέγει αύτψ εκείνος δ λαμπροφόρος· ^ 
« Έγώ άγγελο; είμι τού θεού, και έπετράπην είς 
τήν ούναξιν παρέχει ν τήν σφραγίδα ταύτην τοίς 
εύρισκομένοις έν τή εκκλησία* εί ; τήν αρχήν τής 
ψαλμωδίας, καλ τοίς μένουσιν Εως τής απολύσεως, 
δια τήν προΟυμίαν και σπουδήν, καλ τήν καλήν αυ­
τών προαίρεσιν. > Λέγει αύτφ ό γέρων · « Καλ πώς 
τινών μή ευρισκομένων σφραγίζεις τούς τόπους; » 
Αποκρίνεται αύτφ ό άγιος άγγελο; λέγων · ι "Οσοι 
είσλ τών άδίλφών σπουδαίοι μέν και κάλοι τήν 
προαίρεσιν, διά δέ τινα άναγκαίαν άσθένειαν απόν­
τες μετά ευλογίας τών Πατρών, ή πάλιν διά τινα 
έντολήν είς ύπαχοήν αυτών ασχολούμενοι, καλ διά 
τούτο μή ευρισκόμενοι, ούτοι κα\ απόντες τήν σφρα­
γίδα αυτών λαμβάνουσιν, επειδή τή διαθέσει μετά 

ιι aximo Dioraluo. Aicbal onim ille n< clc quadaiift 
tluiii in ecclcsia excubarcl, in piincipo psaluio.ii;e 
vidisse sc qiieindam e sacrario e>;ivdieiUem cum 
vcslc splendida, liabtntemquc in manu vasculum 
qtioddatn plcunm tibamine c l sanciiiicalione, iictn-
qite cocblearc, quo sanciilicaiione tlla inlmcio ob* 
ambulanlcm, fiaircs omucs obsignasse. Eoruui voio 
qui ad vigilias non surrcxissenl, aliquorum sedes 
ol loca ti-ligi.ssc, aiiqiioruin peilransissc. Atque \MK 
ipsciui in iine psalmodi% reporissf, e sacrario ut 
anlca cgredieulem. Quod scuein adinadiim admira-
lun», cuui ame sc ptriransirci, ad genua iliius ad-
volutum rogassc, ul quiduam boc cssci myslcrii, 
4 2 6 dignareiur apcrirc. Rcspoudisseque illum essc 
sc^e aageliini Dei, qni dclcgains ad Itoc cssel, ut 
Signo bujuscemodi cos obsignarei quos diligcuies ct 
prompios ad principium psaimodi«e ot in iiiiem us-
que per.severantcs in ecclcsia reperissel. Sonem 
vcro pobl IKCC iieruni subdidissc, cur aliquorttni 
loca ct scdce quos iu ccdesia non rcperissei, ob-
signarci : relulisscque rursum aiigcium sanclum, 
corutn sc loca obsignassc qui c l piomplissitni tt 
piralissiini fuissent, quanlum in ipsis crat, ad v i -
gilias surgere, sed aliqua ncccssiiate compedili, 
cum obedieniia el palris benedictione vei ctiaui im-
perio oocnpali abcssonl. IJos xquiim esse sigmiiii 
suiun recipere, ctini animo ei proposilo eum psal-

τών ψαλλόντων είσί · μόνοι; δέ τοίς δυνάμενοι; εύ - Q leutibus abfuisseul. Illorum vcroqui psahuodi» ί ι ι -
ρεθήναι, κα\ άπδ αμελείας μή ευρισκόμενοι;, τού­
τοις έπετράπην μή δούναι τήν σφραγίδα, επειδή 
αύτοι αναξίους εαυτούς εποίησαν. > Ίδετε, βλέπετε 
ποίον δωρον προξενεί τ φ άδελφψ αυτού ό έγείρων 
αύτδν είς τδν κανόνα τής αγρυπνίας. Σπουδάσατε 
ούν, άδελφο\, μή ζημιωθήναί ποτε τήν σφραγίδα τού 
αγίου αγγέλου · εί δέ κα\ συμβή τινα μετεωρισθή-
ναι, κα\ ύπομνήσει αύτδν άλλο;, ούκ οφείλει άγανα-
κτεϊν · άλλά προσεχών τψ καλώ, ευχάριστη σα ι τ φ 
ύπομιμνήσκοντι αυτόν · κάν εί τις δήποτε έστιν. 

Ζ'. "Οτε ήμην έν τω κοινόβιο), έποίησε με δ άββάς 
ξενοδόχον μετά γνώμη ν τών γερόντων. "Ημην δέ 
κα\ άπδ μεγάλης ά^ωστ ίας . "Ηρχοντο ούν ξένοι, 
καί έσπέριζον μετ' αυτών, κα\ πάλιν καμηλάριοι. 

lcrcssc poltiisscnt, sed lorpore et negligeniia desii · 
l isscia, jussu Dei sunimi scdes c i loca noluisso 
obsignare, quoniam ipsi sese indignos boc Cttleeti 
sigiio fecissent. Contemplamiiii igitur quale nobis 
douum ininistrei, qui uo$ ad vigilias et laudcs Dei 
cxciial. Curale, fralres, angcliouin (ignum non aniii-
tere : al si contigcrii ullum ex vobis dormilare, 
fticriique ab aliero excilalus, ne moleste feraiis, 
sed potius ratione laini boni gralias agile, quicun-
que Hle fuerii. 

VII. Cum *si>eni in coenobio, pranposnii mcabbas 
snscipiendts bospittbus seniorum suorum consilio. 
Stirrcxeram autem lunc a maxima .Tgriiudinc, ila 
ul vix possem pedibus consislerc. Vcnicbanl igitu;-

και έποιουν τήν χρείαν αυτών · πολλάκις δέ και μεθ' δ ^ liospites : ei pterumque cum illis multam nocicni 
άπηρχόμην κοιμηΟήναι, πάλιν άπήντα άλλη χρεία, 
χα\ έξύπνιζέν με. Έν τοσούτφ ούν ΕφΟανεν ή ώρα 
τής αγρυπνίας, κα\ ώς μόνον ήρπαζον μιχρδν, ίδού 
6 χανονάρχης έςύπνιζέ με · λοιπδν εύρισκόμην είτε 
άπδ τού κόπου, είτε άπδ τής ασθενείας * έτι γάρ 
παρεκλεπτόμην ύπδ λεπτοπυρετίων διαλελυμένο;, 

vigilabam. Veniebanl canulaiii , el illis necessaria 
minislrabam, agebamque inde me cubittim, altora-
qne quam sxpissime occurrcbal qti.p mc sianm 
excilaret necessitas. Advcntabal inicrca modico 
inlervallo bora vigilitf, el cuin paululum quUlpiaiu 
ι bdurmissem, excitabar a canouarciia noslro. Eram 

V A R l i E L E C T I O N E S . 

1 5 Γερ. διορατικού. Sic vcrlcn bim : seiis pcrspicacix tlono prctditu Hic millum ΙΙΟΗΜΜΙ proprimo. 
Vidc infra dotir. 2 1 , inscripiioiiijm. ubi *ΛΛ τδ διορατικδν χάρισμα recte inlerprea reddil ob ptmpiciniut 
dvnum. Falr ic . Dibl. Cr. , lom. X , pag. 102. 



1743 S. DOROTHEI A3BATIS 17*1 
igilar et labore et aegritiuline vicina mirum in rao- Α ώς μή Ιχων εαυτόν. Άπιχρινάμην ουν αύτω χατα* 
dam defctstis, calebamqae interdum allernis iebri-
bus, tit vix me ipsum erigere poasem. Ila w o ilti 
respoudebam, ut qui essei a somno oppres&us el 
alio iranslalus :·ι Bene facial tibi Dcus, fraler, ·;% 
charitatistuae memorsii: en ut jussisii, propero. ι 
Cutnquo post haec diecessisset, invitus et nolens 
iterum obdormiebam : osqne adco aulem poenilebat 
uie desidias et negligenliae me», cum vidrbam nra 
non inferftiisse vigijiis, ncc ille me denuo excitas-
sei, ul fratres duos rogaverim, allcrum ut me exci-
taret in temporc, allernm ul me non palerctur 
dormilare vigiliartmi tempore. Et ntibi, oro,crediic, 
ita illos amabam, vencrabar, colebam ut a qutbus 
salus mea dependcrct et esset. Tales et vos essc 
decct crga excitantcs vos ad vigilias, ad boras ca-
notiicas et ad oronc aliud opus bonum. Ilabendaquc 
est (m diximus) a nobis leinporis ralio, exqnircu-
dumquc ut diem nociemque transegcrimus: si cum 
revcrenfia ei alteiUione ad psalmodiam, ad oratio-
ncm, steterinius, nec passi fuerinius eapuvos nos 
Irahi a cogitalionibus ct passiouibus noslria : si 
a tenias aures pra?siiierimus divinis leclionibus : si 
iiiicrruporimus psalmodiam irtanher extra eccle-
siam et cborum educii. Si sese quisque pcr singuloa 
dies i(a disniiiat agaiqne poenileniiam in qtio ddi-
qtiisse te deprebenderit, staiimque posi lapsum 
surgai emendatus, incipiemus maliliam notlram 

φερόμενος ύπνου* c Καλώς, χύρι, μνησθείη ή αγάπα, 
ό βεδς, δψη σοι τδν μισθδν, έχέλευσας, έρχομαι, 
κύρι. · Είτα ώς άπήρχιτο, πάλιν άπεκοιμώ-
μην* πάνυ δλ έθλιβόμην δτε έβράδυνον άναστη­
ναι είς τήν έχκλησίαν* χαλ επειδή ούν ύπήντα 
πώς έχείνω προσχαρτερήσαιμι, ήτησα δύο τινά; 
τών αδελφών, τδν μέν Ινα, ίνα έξυπνίζη μ ε , 
τδν δέ άλλον. Ινα μή άφή μι νυατάξαι είς τήν άγρυ­
πνίαν. Καί πιστεύσατέ μοε, αδελφολ, ούτως έσζβόμην 
αύτους, ώς δτε δι* αυτών ήν ή σωτηρία μου, χαλ 
σχεδδν έσεβόμην αυτούς. Ούτως ουν χαέ ύμείς 
οφείλετε διακείσθαι πρδς τους εγείροντας υμάς tΙς 
τδν χανόνα τής εκκλησίας, χαλ είς πάν πράγμα 
αγαθόν. Καθώς ούν έλέγομεν, οφείλει τις έρευν|ν 

Β πώς παρήλθε τήν ήμέραν χα\ τήν νύχτα * εί μστά 
νήψεως ίστατο είς τήν ψαλμωδίαν, χαλ είς τήν εύ­
χήν ήχμαλωτίσθη ύπδ λογισμών εμπαθών, ή νουν-
εχώς ήχουσε τών θείων αναγνωσμάτων, ή μή άφή» 
τήν ψαλμωδίαν, χαέ έξηλθεν έξω τής έχχλησέας 
μετεωριζόμ*νον * έάν ούτως έρευν$ τις έαυτδν χσΛ* 
έχάστην, χαλ σπουδάζει μετανοείν υπέρ ών ήμαρτα, 
χαλ διορδουσθαι έαυτδν, άρχεται μαούν τήν χαχίαν, 
χαλ εί έποίει εννέα, ποιεί όχτώ, χαλ ούτως συν θεό» 
χατά μιχρδν προχόπτων, ούχ έφ τά πάθη οτερεω-
Οήναι χατ' αυτού. Μέγας γάρ χίνδυνος τδ έμπεσείν 
τινα είς έξιν πάθους. Επειδή, χαθώς είπομεν, ούτ* 
£άν θέλη δ τοιούτος, δυνατός έστι μόνος περιγενέ-
σθαι τού πάθους, έάν μή σχή χαλ βοήθεια ν παρα sen*im iniiuere, et qnod noviea oiale agebamus, 

vix jam oclies agcmus. Sicquc coopiiulaute Deo C τίνων αγίων· 
proflciemus, ei non potertmt in nobia pasaione* obfirmari. Pericutosvsi enim valde e*l \n babitota 
passionuna et vitioruiu incidere, quas (ul dittmas) cum volaerit bo«K> non potalt sotas taperare, s*t 
opus sii sanctoram viroram auxilium implorare. 

Η'. θέλετε διηγήσωμαι ύμίν «api τίνος έχοντος 
πάθους έν έξει; άχούσατι πράγμα έξιον πολλού 
χλαυθμού · "Οτε ήμην είς τδ χοινόβιον, ούχ οίδα πώς 
απλώς έχλευάζοντο οί αδελφολ άναθέσθαι μοε τους 
λογισμούς αυτών. Φησιν δέ χαλ ά άββάς χαλ επ­
έτρεπε μοι χατάγνώμην τών γερόντων τήν φρον­
τίδα τούτου ποιείσθαι τού μέρους. Έν μι|1 ουν τών 
ήμερων, έρχεταί τις τών αδελφών, χαέ λέγει μοι* 
c Χυγχώρησόν μοι, χαλ εύχου υπέρ έμου, δη χλέ-
πτω χαλ τρώγω. · Λέγω αύτΐρ* ι Αιά τ! πεινάς; · 
Καλ λέγει μοι* ε Ναλ, ούχ άρχούμαι τή τραπέζ) 
τών αδελφών, χαλ ού δύναμαι αΐτήσαι » Λέγω αύτψ· 

salurari, vel adduci ut quiddam aliud poatularet. ^ f αιά τί μή υπάγεις άνατιθελς τψ άββ^ί; · Αέγιι 

¥1(1. Libet narrare vobis de quodam confratre 
nosiro, qoi iniser ei infelix bi babilum pasaionia 
lapsus 427 e r a L Accipitc rom lacryniabilem. Cum 
easem i» coenobio, consocveraiU fratrc» omnet co-
gtiationcs snas ad me deferre, vel per jAcum vcl 
pcr qnamdam simpliciiatcm; ita ui eliam abbaa 
haoc mibi curani scniorum con&ilio imp^ueret 
Die igiiur quadam ad me venil unus t fratnbut, et 
dixil miki: ι Pa mihi veniat»,obse«ro, et ora pro 
me quoniam et furrim subripio, et comedo. · ^ui 
a ine iatcrrogafus quare id agerel, rospoadit fama 
scsc cntciari, ncc pot«e in menaa ciim reliquix 

Hortabar ut hoc abbati insiauaret, ille auiem ptt-
dorc lciieri sese dicebaL Ego igilur abbairm, il1o 
voleutc, adii, fratiis fragiiKalem apcrui, qui mibi 
otnnfm ejus curam comitiiait, ut eum scilicet cti-
rarem, ut mibi visum casct. Acces&i e vesilgio ad 
Ο Β Ο Ι Ι Ο Π Ι Ι Ι Ι » , imperaviqne il l i , wl quacunqne bora 
fratcr edere tellet, nihil ci uegarct, oronia prxsia-
rel. Sicque ul imperaveram, agebal. Uics tlaqne 
aliquol cavit a ftirio fraler : scilicct nnn imtllo 
posi ad me venit cum lacrymis dicfits : ι Igno&ce 
nitbi, doniine, quia adhuc ad fiirium piittinum re-
dii. > Ad bunc ego couver^us, 8cis<-ilabar cur boc 
faccrei, aui si palerelur repulsatn ullam ah oec»-

i Αίσχύνομαι. t Α έγω αύτψ* « Καλ θίλχις άπέρ-
χωμαι έγώ; ι Καλ λέγει μοι · ε "έές χελεύεις, χύρι.» 
ΆπήλΙον ούν χαλ ειπον τψ kW^ χαλ λέγη μοι* 
t Ποίησον άγάπην χαλ φρόντισον αυτού, ώς οίδας. » 
Τότε λαμβάνω αύτδν, χαλ λέγω τό> χελλαρίτη έπί 
αυτού * ι Ποίησον άγάπην, χαλ οίαν ώραν έρχεται ούτος 
δ άδελφδς πρδς σέ, δδς αύτψ δσα θέλει, χαλ μηδέν χωλύ-
σηςαυτού, ι *Αχούσαςδχελλαρίτης,λέγει μοι* ι Έχέ-
λευσας, ούτως ποώ. »Ποιεί ούτιος ολίγας ημέρας6 
άδελφδς εκείνος * καλ έρχεται λέγων μοι * ι Συγχώ­
ρησον μοι, χύρι, δτι ήρξάμην πάλιν κλέπτιιν. · 
Αέγω αύτψ * ε άιά τί ού παρέχει σοι δ χελλαρίτης 
εί τι θέλεις; c Ναί * συγχώρησον, δσα θέλω παρέχεα 
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μοι· «Άλλ* έγώα!σχΰνομαιαύτδν.ι Λέγω αύτώ· «Μή Λ nomo. Negabal ille qisidquam sibi deesse, scd YC-

Ego lunc ab έμέ αισχύνη; · Λέγει μοι· ι Οδ. · Λέγω αύτφ· « Ούκ 
ούν εΓ τι θέλεις, έργου καλ λάμβανε παρ* έμού, καλ 
μή κλέψης - » είχον γάρ τότε τήν διαχονίαν τού 
νοσοκομείου.Ήρχετο ουν εκείνος προς με , καλ 
ελάμβανε ν δσον ήθελεν· Ήρξατο ούν μετά ημέρας 
«άλιν κλέπτειν, καλ έρχεται θλιβόμενος, καλ λέγει 
μοι* c Ιδού πάλιν κλέπτω . · Λέγω αύτφ* ι Διά τ!, 
αδελφέ μου; ού παρέχω σοι εΓ τι θέλεις; ι Λέγει* 
ε Ναί. · Λέγω αύτφ* c Καλ διά τί κλέπτεις; > 
Αέγει μοι· ι Συγχώρησον μοι, ούκ ο!δα διά τί · άλλά 
ούτως απλώς κλέπτω.» Τότε λέγω αύτφ, « Τδ δντως 
σύ είπε μοε, κάν τί ποιείς αυτά & κλέπτεις; ι Λέγει 
μοι* ε Τφ δνφ παρέχω αυτά.» Καλ ευρέθη δτι έχλεπτεν 
δ άδελφδς εκείνος βουχχια", φοινίκια, συκία, κρόμ-
μυα · ·ίτι δήποτε απλώς ηύρισχε,χαλ έχρυβεν αυτά, 
τά μέν ύποκάτω τής στρώσεως αύτου · τά δέ άλλα-
χου. Καλ τέλος μή εορίσχων τί ποιήσει αυτά, ως 
Ιβλεπεν αυτά άχρειούμενα, λοιπδν άπήρχιτο, έ# ι -
mtv αυτά, ή παρείχεν αυτά έμπροσθεν τών αλόγων. 

reri et erubeaecre ODConomum illinu. 
eo quxrere ccepi ao de me erubeAcerel; quod cuai 
negasset, jusai ul deincepa ad rac accedcret, c i a 
mc solo necessaria eaperet, neque furiim antodo 
quidpiam acciperel. Eral autem tutic forie mibi 
cura infirmorum. Perseveravil igitor apod me dies 
aliqvot absque furto, egoque il l i deesse nibil pa-
liebar. Nou multo autem post ui primuni lacry-
mans ad me veuii, et ad furtinn rcdisse se denuo 
confitetar. lotcrrogo rursum qoare id faceret, r.um 
ti de ne noo erubesceret, el uullaiu iucdiam aut 
neceatilaletn paUreiur. ftespondit simplicitcr nc-
acire aese quare aut quo pacto id faceret, sed id 
eaae ex quadam mala consneludine. Quae eienim 
furareiar, nou sibi ipsi reservare, eed aaino appo-
nere, atque i u in?eotam esl. Fabas, palmulas, 
flcus, cepaa, et qaidqtiid aUud inveniret, ab eo, 
asino apponi. Nam cem iUa aubripuerat, leclo 
suppoaebal, aal alibi abscoudebat; cunique jaui 
pulreacere inciperent, inscius quid de bia ageret, 
jumentis objiciebal. 

|&. Coutemplaraini e i boc, fratres, quam mi&e-
rvm, qeaw infelicissiinuitt sit, in babiium passio-
ois pertenire. Non iguorabal infelix male facere 
•ete, uon ignorabat adeo iuiquum esse, affiigebatur 
dolore el lacryinie crebris; el lamen irabebatur tni-
ser nolena a mala bac consueludine, quam in se 
iitduxerat expneiaissa negligenlia. ttecie igiluraie-

δ άγαθδς £ύσηται ημάς άπδ κακής Ιξεως, ίνα μή καλ C bal sciiliobatque abbas Niatberon, qui rapevelur a 

β' Ιδού βλέπετε τί Ιστι τδ έχειν πάθος έν Ιξει; 
βλέπετε ποία άθλιότης, ποία ταλαιπωρία; "Ηδει δτι 
κακόν Ιστιν, {δει δτι κακώς ποιεί, έθλίβετο, έκλαιε, 
καλ δμως είλκετο δ άθλιος ύπδ τής κακής συνήθειας 
ής έποίησεν έαυτφ, διά τής προλαβούσης αμελείας. 
Καλ καλώς έλεγεν δ άββάς Νισθερώ, έάν τις κατα-
συρή ύχδ πάθους, γέγονε δούλος τού πάθους * δ βεδς 

ήμίν είπη * Τίς ώφέΛεια έτ τφ αίμαχΐ μον, έτ τφ 
nartUkUretr με είς διαφ&ομάτ; Είπον δέ ύμίν δια­
φόρως καλ τδ πώς εμπίπτει τις είς έςιν. Ού γάρ ό 
άπαξ Θυμουμενος ήδη λέγεται θυμώδης* ουδέ ό άπαξ 
πορνεύων, λέγεται πόρνος * ούτε ό&παξ ελεών, λέγε­
ται ελεήμων * άλλά χαλ ή αρετή χαλ ή κακία, έκ τού 
συνεχώς ένεργείσθαι έξιν τινα έμποιεί τή ψυχή, χαλ 
λοιπδν αυτή ή έξις, ή κολάζει, ή αναπαύει αυτήν. 
Τδ δέ'πώς αναπαύει τήν ψυχήν ή αρετή, καλ πώς 
κολάζει αυτήν ή κακία, είπομεν διαφόρως. "Οτι ή 
μέν αρετή, φυσική έστι, χαλ έν ήμίν έστιν. *Ανεξ-
άλειπτα γάρ σπέρματα τής αρετής. Είπον οδν δτι δσον 
Ινεργούμεν «ά χαλά, έν έξει τής αρετής γινόμεθα * 
τούτ' έστι τήν Ιδίαν έξιν άναλαμβάνομεν, είς τήν Ιδίαν 

pafttioiie, licri servwn passionis. Libcret iios Deus 
a malo babilu, ne nobia dicat: Quat utiliias in «e«-
guiM meo, dum detctndoin corruptionemr ? Pnv* 
dixi vobia quo paclo differenler el diversis modis 
quU in babilum devenial. Neque cniiu qui semel 
irascilar, dicilur iracundus, aut qui seiual fornicaiur, 
fornicator : neque qui scmel miieretur, miscricore. 
Scd lam virlus quam malilia, cum in ca sc qui» 
crebro exercueril, babitum quemdam ia auiina pa-
r i l ; et aic ipse babilua si malus fuerit, auimam 
dislorqucl el cruc'u«i; si bonue, iu quiele suuima 
coUocat. Haec autcm omnia quomodo lianl, ui sci-
licel virlute aniiua cooquiescat, nialitia crucielur 
el laborcl, diximut in superioribus. Λ iiatura oniiu 

ύγείαν έπανερχόμεθα, ώσπερ άπδ όφθαλμίας είς τδ ^ uobis int:fi( virlus, ueqoe deleri ooioino possunt jact 
οίκείον φώς, ή άπδ άλλης οίας δήποτε ά£(&ωστίας, έπλ 
τήν ιδίαν καλ κατά φύσιν ύγείαν. Έπλ δετής κακίας, 
ούχ ούτως * άλλά ξένην τινά καλ παρά φύσιν λαμβά­
νομεν έξιν διά τής ενεργείας τού κακού * οίονελ, έν 
έξει λοιμώδους τινδς ά^ωατίας γινόμεθα, ίνα μήτε 
δννώιεεθα Ιτι ύγιάναι, άνευ πολλών δακρύων, δυνα­
μένων κινήσαι έφ* ημάς αυτούς τούς οίκτιρμούς τού 
Χριστού, "έέσπερ καλ έν τοίς σωματικοίς ,εύρίσχομεν. 

ίιι nobis virluluro 428 scmina. Cum igiiur beiio 
aginius, ad firlulis babitum devenimus, ei propriutu 
el nostrum , ιιοιι alienum babitum suscipimub: 
iu propriain valeludinem atque babiludincin bouaiii 
corporis revei umur, ui a cattiuie quadaia iu pro> 
priuiw lumcn, vel a quavia alia vgriuidiuc in pro-
piium einaiurale robur. Ιιιmaliiiaauiem baud licct 
ipsum id dicere scd exiorreni ac pralcr naiuraii» 

7 P$al. xxix, 10. 
YARIiE LECTIONES. 

*· Βουχχία. Fubtn vertil iolftrprcs ; undo illtus exeinidar κουκία babuisse exisliinare liccl. Cideniin 
βουχχία, buccclde s u i i t . Qlia quidem v o c e n u s u s ulilur Onrotheus infia doclr. 21, b u t i i T O g . 8. Vidc t o -

lelcrium KcxL Gr. J/oaiim. lom. I, pag. 797 ctCaugiuui in Glvssar. Gnvcit. ν. βουακίον 
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babilum susnpiiinis,«-iizu «11:1 iis insislimus, 01 q»ia*i Α Et7t τινα βρώματα ποιούντα, ΰπόΟου, μελαγχολικών 
ίιι pcsLilrnieui quaimlam a^iiimliiieiH I^hiumr. Α 
qua poslmndum nun posstiiDus ad pmpriam sanila-
lt:m i-cJiJi i , absque nmllis laci-yiiiis, quu* roiscii-
cordias Domiiii m iios polucriiil irvoi;uv. Quo 1 
jjijni in ivbus Iiis corporcis vidcn* licct. Esl cnim 
cviiiipli ^raiia nlii-uod cibi gonus liumoris indaii-
rliolin, qu:tlis brassica ct lonl<:s, r l pleraque alia 
litfjust 'cmodi, <JU;U liudai-cbouca sunl. Non igilur 
quud quis brassicaui v< l leulrm sc.mcl alque ilcruin 
comedal, geneiaiur iu eo liiniior melancbolicus; 

χυμδν, οίον τι λέγω* Ή χράμβη μελαγχολική έστι, και 
ή ^ακή, και άλλα τίνα τοιαύτα *ol παρά τδ φαγείν 
ουν 3.πας% ή δεύτερον κράμβην, ή φακή ν, ή τι τ<ΰν 
τοιούτων, γίνεται τις μελαγχολικός χυμδς κατ* αύτου* 
άλλ' έάν συχνάση, και ούτως λοιπδν πλεονάζων, κινεί 
πυρετούς, καλ καίουσι τδν έχοντα αυτούς. Φέρει δ£ 
τινα και εις άλλας μυρίας περιστάσεις * ούτως κ α ι 
έπι τής ψυχής, έάν τις μείνη άμαρτάνων, γίνεται εξις 
τις πονηρά έν τή ψυχή, και αύτη έστι ή κολάζουσα 
αυτήν. 

sed si coiititiuc liis uiatur, iit iu eo plerumque lanla melancliolici liumoris abundanlia, ul febrcni 
gravissiniani supeiinducat, qnas tiabenlein depascil el uril : atque alias inntimcras iuolcstias iionnun_ 
quam superaggeral. Id ipsuin in aiiima csl , qu# malcfaccrc ci peccarc pcrgit: gcneralur in ea habi tu s 

malus, a quo infelix c l niisiia cTiicialur. 

X . S c d el iioc ipsnni aUcndiie quod dico. Quia Β Ι'. Πλήν ίνα ϊδητε καλ τούτο, δτι Εστιν οτε εύρί-
cutii proclivts ftieril aniiua iu passioiiom aliquam σκ:ται έ π ι ^ ε π ώ ς έχουσα ψυχή περλ πάθος, καλ έάν 
<Ί vitiurn, hi sciiiel cibun tanlimi ad ipsitis viiii ac-
lum prolabalur, pcriclilaiiir ne in babitum quoqiin 
ruat. Quod idcin safcpi! iti corporeis liis conliugil. 
Suttl eiiiiu plurimi adoo mdaiK'liolic& complexioms 
ex pra:liabila eirca sc ?|»sos incuria el ncgligenli i , 
u i unica lautum conicsiio rcitun inelaiitboiicaiuin 
salis si l ad piOvocaudiiin iitcciidcndumqiic in eo 
liumorem el febrom. Quarc opus osi nobis niulla 
diltgenlia, studio et timorc, nu quis babitum niali 
ίιι se facial. Crediie inihi, Iratrcs, viiium omue in 
liabilum convrrsuin gcbenna: subjMum <\sl, si de-
i-ies cuiqtiam bene optrari cunligeril, ot scmel i.an-
tnrn tx babiiu ma!e faccrc, malum id unicum quod ( 

ex babiiu procedii, lauia illa bona cotrumpet ctde-
siiucl . Nam el aquila quic rcliquo corpore a la-
queo ouniino libcia es(, tmica aulcni ungula delen-
ta fucrii, omiiciu vim suatu cx ca modica particula 
qua prxpeditur, amittit. Nonne t<lo corpore soluia 
itlilM^ra, sola nnaula delineiur ? λΤυηιιβ vl vcnaior 
quacunquc voluerit bora illam dipiΟΙΗΊΜΙ» l ? IJ 
ipsiim iu aniina esl, qtitt si tmicain iantuii} passio-
iiem balMtualam babucni, ex ea subjrcta jam bosli 
rliain minima, in captiviialcin ducrinr. Ka igiiur 
de causa adnionc^ \<is s;i'pc, fratrps, nc in babilum 
passionis labi nos sinamus, sed ul dies nocie^que 
lirca nos vigilenius, rogcmusque Domiuum, ne in-
dicaiiius in lciitalionem. lit si ut boinincs supera-

άπα^ μόνον έμπέση είς ένέργειαν εκείνου τού π ά ­
θους, κινδυνεύει ευθέως είς έξιν έλθειν · τδ δ* αύτ^ 
καλ εν τοίς σωματικοίς συμβαίνει* Ευρίσκεται τις μ β -
λαγχολικωτίρας κράσεως άπδ προλαβούσης τινδς 
αμελείας, καλ δύναται σχεδόν καλ μία βρώσις τοιαύτη 
εύΟέο>ς έρεΟίσαι καλ έξάψαι κατ* αΰτου τδν χυμόν. 
Πολλής ούν νήψεως καλ σπουδής και φόβου χρεία, 
ίνα μή έμπέση τις είς κακήν έξιν · πιστεΰσατε αδελ­
φολ οτι εν πάθος, έάν Ιχει τις δέκα καλά έργα κ ι λ 
εν κακδν έν έξει, καλ περιγινεται εκείνο τδ 2ν 
άπο κακής 'έξεως γινόμενον, τον δέκα καλών. "Ίλσπερ 
γάρ ό άετδς έΛν όλος έξηλήση τής παγιόο;, εύρε€ή 
μόνος ό δνυξ αυτού δίδεμένος, οιά τοΰ μικρού εκεί* 
νου καταβάλλεται όλη ή δύναμις αΰτοΰ * κάν γάρ 
δλος εύρεΟή έξω, μόνος οέ ό δνυξ αΰτοΰ δέόεται, μή 
ούκ Εστιν έπλ τήν παγίδα ; οΰχ οιαν ώραν θέλει ό 
άγρεύσας καταβάλλει αυτόν; Οΰτως εστλν καλ ή ψ υ ­
χή, εν μόνον πάθος έάν έχη έν έξει, οίαν ώραν δόςτ^ 
τω έχθρω, καταβάλλει αυτήν. "Εχει γάρ αυτήν ύπο-
χείριον αυτού, διά τού πάθους εκείνου. Διά τούτο 
άελ λέγω ύ μ ϊ ν Μ ή έάσητε πάθος ποιήσαι έν ύμϊν 
Εξιν · άλλ' ίνα άγωνιζώμεθα δεόμενο: τού Θεού νυ­
κτός καλ ημέρας μή έμπεσεϊν είς πειρασμόν. Ει δέ 
καλ ήττηθώμεν, ώς άνθρωποι, καί όλισθήσωμεν εις 
πταίσμα, σπουοάσωμεν εύθέοις άναστηναι, μετα-
νοήσωμεν ύπερ αυτού * κλαύσωμεν ενώπιον τής άγα-
θότητος τού θεού* γρηγορήσωμεν, άγωνισώμεΟα* καλ 

mur et labiniur imerduiii iu peccalum, sludcamus j) 0 θεδς βλέπων τήν προαίρεσιν ημών, καλ τήν ταπ^ί-
filatim rcsurgere paenilentia el lacrymis profusis νωσιν ημών, καλ τήν συντριβήν ημών, παρέχει ήμιν 
ίιι conspectu divin;n bunitalis el clcmenii iR, IIOC- χείρα καλ ποιεί τδ έλεος αυτού μεθ'ημών. Αμήν. 
ιιοη οίίιιη pro vi i i l i parlo. pugnanics. Ita ciiui IVS |* \«MU Ib-us inMHioncni noslram, bumiliiaiem, 
tOi'lritiot'cu>, poiri^ot nubis nianutn, ct facicl uoik«scujn inisoncordiaiii. Ainon. 

DOCTRINA XII. 

Oe limoro el pmnh inferni; clquod cum qui salvari 
cuvil, ιιοη deccat «iuc cura suo' satutis vivcre. 

I. Cum pod;igra laborareii), i(a uiejus doOrole-
c\o dccuiubercm. veiiienies ad mce fralhbus pbiri-
nu viseudi gratia, logabaia ul doioris 4 2 9 C T 

or^riludiois muaj cau«am maniicst?joro : duo, ut 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ΙΒ'. 

litfi τον φόβον της μεΛΛούσης χοΛάσεως* xul 
(>/ γ<>}\ τόν ΟέΛοντιι σωθήναι, μηδέποτε άμε~ 
μίαναν ηε$λ τήζ ιδίας σωτηρίας. 

Λ'. Έν τω άλγεϊν με τους πόοας, καλ άσθενεϊν 
έξ αυτών , τ:νες τών άνελθόντων έπισκέψασΟαί 
με άδελ:?ών, ήρο^των ίνα είπο> αυτοί; τήν αί -
τ·αν τ",ς νόσου * δύο ώ ; νομί^> π ρ α γ ; : χ : : - ό μ 3 ν ο ι , 
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τδ Γ τ ρ α μ υ Ο τ ' ; j r ? 0 a i με μικρδν άπαγαγείν έ κ τοΰ r J - Λ : !iit!v>!, »*χ boc faeltiri, ei me afflicUim ex doloro 
vo-j, κσΛτδοοΰνχι ά-,ρορμήν λαλήσαι αύτοίς τι π : ν. 
ωφελείας. 'Λ/Λ' επειδή ού συνεχώρει μοι ό πόνο; 
λάλησα ι ύμ:ν εΓ τι ήΟελον τότε, χρεία έστιν άρτι 
αχού σα ι περ\ τούτου · έστι γάρ κα\ τερπνή ή 
διήγησις τ ή ; θλίψεω; μετά τήν θλίψιν. Κα\ είς τήν 
θάλασσαν, δτε έπεγείρεται ζάλη , άε\ θλίβονται 
πάντες · μετά τδ παρελθείν τήν ζάλην, μετά χοφάς 
άεϊ διηγούνται άλλήλοις τερπόμενοι τά συμβάντα. 
Κα\ καλόν έστιν, άδελφο\, καθώς άε\ λέγω ύμϊν, 
έκαστον πράγμα έπλ τδν θεδν άνάγειν, και λέγε ιν , 
δτι έκτδς τού θεού ουδέν γίνεται· άλλά πάντως 
ούτως ο!δεν δ θεδς δτι καλδν έστι και συμφέρον, και 
ούτως έποίησε · κάν έχη έξωθεν αίτίαν τινά τδ 
πράγμα · οΤόν τι λέγω· Έδυνάμην είπεΤν, δτι επειδή 

ιΜ! solrtlixri ac recrealtiH, c l tnibi ipsi occasiosien: 
fiiaioii:U!.;}UC daturi, ul illis aliquid mililalis ei 
ailiiicationis<Ie tnorc fxponcrem. Scd quoniamno.i 
permisit me dolor iari q u » vellem, opcrae prcl<iitu 
eril nuncdc ipsodolorc aliqtiid dicerc. Jurunda eiiim 
esso soldaflliciionis i*l pcriculi posl pcnculiim ipsum 
narralio. Et ininari quidem cum aeslus fucrii, aflli-
guttlur omncs quotquot in navi fuerint; ciim aiitwn 
Iraiiqulllilas redieril, laeli onmes intor se narraiii 
tcmpesfatis Iiorrorcm. Opiimum esl, fralrcs, quoil 
me plerumquc vobis mcmiui dixissc, ut qiiidquid 
nobis evcncrit, id ipsum ad Dcuiii illico rcferamus, 
dicamusque nihil Heri absque nutu ct voluniate. di-
vina, prxcognovisseque Deum id nobis fuluruin 

έφαγον μετά ξένων, κα\ μικρδν έβιασάμην μετ 'αύ- Β uiile, atque adco permisissc, elianisi rcs ipsa cau-
τών διά τδ άναπαύσαι αυτούς, έβαρύνθη δ στόμαχος 
μου, καί έγένετο σύ^όοια είς τδν πόδα μου, κάκείθεν 
έρευματίσθην · ή και άλλας διαφόρους αιτίας* ούλεί-
πουσς γάρ τψ θελοντι. Άλλά τδ άκριβέστερον και 
ώφέλιμον, τούτο μάλλον έστιν, δτι ούτω; οΐδεν 
ό θεδς, δτι. συμφέρει τή ψυχή μου, κα\ ούτως 
έγένετο * ουδέν γάρ έστιν ών ποιεί δ θεδς, δ τι ούκ 
έστι καλδν, άλλά πάντα καλά λίαν. Ού δεί ούν τινα 
άθυμείν έπ\ τοί; συμβαίνουσιν · άλλά πάντα, 
ώς είπον, έπ\ τήν πρόνοιαν τού θεού άναφέρειν 
κα\ άναπαύεσΟαι. Είσί τίνες είς τοσούτον έπ\ 
ταίς συμβαινούσαις Ολιψεσι βαρυνόμενοι., ώστε 
κα\ αυτήν τήν ζωήν άπολέγεσθαι, κα\ ήδέιος εχειν 
τοΰ άποθανείν, ώςδιά τούτο άπαλλαγήναι * τούτο 6έ 

saui aliquam exlcriorein babcrc vidcrelur. Quod 
exemplo.noslroclariusertl. Posscin cgo Miitc diccre, 
quodexquo advcnis bis nostris conviva fui, nie-
quc ipsum iavitum ad cibum coegi ul iilos rccrca-
rcm, stontacbo aggtavalus suin, el bumuro in pv-
dem dcflucnle, liiuc cruciaUis el afleclus «am gra»i 
dolore sum ; atquc alias i i i i iumemci diversas cau-
sas aflcrrcm, quai volenii imsquani deessent. A l 
melius c l ralionabilius csl diccrc boc ipsuiu pcr-
niisissc Deum, quia aninia* mc» pra»&iaM't; ci sic 
utiquc cxistimo. Nibil cniin cst coriun qua: fecit 
Dctts, qitod nou sil opiimum, juxia quod dicilur : 
Dei opera ene omnia boita valiie *. Qiiarc dolenduro 
ncmini pulo in bis quae sibi conligerint, &cd omuia 

άπδ μικροψυχίας xal πολλής άγνωσίαί πάσχει τις , ^ acquc ad Dci providenliam rcferenda, alque i u 
άγνοών τήν φοβεράν ανάγκην τήν μετά τήν έξοδον τής sestuanlcm aniinum cl turbalum scdandum. Suut 
ψυχής άπδ τού σώματος. autem nonnulli in bis qua? sibi acciderinl advcrsa, 
adeo impatienlcs cl dcbilcs, ut vitx ipsi abrenunlient et mori optent ut bis libt*ienlur. Quod saiio 
cx pnsillaniniitatc atqtic ignorantia procedit. Ignorant enim bi terribilem noiessitalem quse aitimse 
incumbit, cum e corporc egrcssa csi. 

Β'. Μεγάλη φιλανθρωπία τού θεού, άδελφο\, τδ εί­
ναι ημάς είς τούτον τδν κόσμον* άλλ' ημείς άγνοοΰν-
τες τά εκεί, βαρέα βλέπομεν τά ώδε· κα\ ούκ δστιν 
ούτως. Ούκ οιδατε έν τώ γεροντικω τί λέγει; ότι 
ήρώτησεν άδελφδς πάνυ εργάτης τινά γέροντα, λέ­
γ ω ν c Ή ψυχή μου επιθυμεί τδν θάνατον ι κα\ λέ­
γει αύτω ό γέρων ι Επειδή τήν θλίψιν φεύγη, καί 
ούκ οΤδας οτι ή μέλλουσα θλίψις πολύ χείρων έστί τής 
ενταύθα, ι Και άλλος όμοίως ήρώτησε γέροντα λέ-

II. Magna cst Dci clemcnlta, iralrcs, duin in bac 
vila sumus : sed ignoraulcs quam giaviova sunl 
qua3 posi obitum exspcciamus, ad hxc taiUumpra*-
scniia oculos fleciiinns, q u « profcclo graviora noii 
sunl. An ignoralis senteiiliain illam iu libro senio-
rum, cum inlcrrogauli fratri valdc laboiioso, el di-
ccnti quod moii oplaret, respondil scnex : < U i l i i -
bulaiionem fugias islud opias? Scd ignoras quod 
qux venlura stint, graviora sunl el acriora mullo 

γ ω ν ι Πόθεν άκηδιώ καΟήμενοο έντιο κελλίω μου ; » liis? Alius ilcm cuni sencm inlerrogassct, uude lic-
Km\ *i-V»*. - Λ - . " . X +.1 + ..«.. . 1» 1 ι _ : i · t.„s : „ „ n~ Λ Λ . ι Και λέγει αύτφ δ γέρων ι "Οτι άκμήν ούχ έώρακας 
ούτε τήν έλπιζομένην άνάπαυσιν, ούτε τήν έσομένην 
κόλασιν. Εί γάρ Γδης ακριβώς ταΰτ ι , εί σκωλήκων 
έγεμε τδ κελλίον σου, ώστε σε εν αύτοίς δεδυκέναι 
έως τραχήλοίΐ, ύπέμενες άν μή άκηδιών. ι "Αλλ* 
ημείς κα\ κοιμώμενοι θέλομεν σωθήναι, καί διά τούτο 
όλιγωρούμεν έν ταίς θλίψεσιν όφείλοντες μάλλον εύ-
χαριστεϊν τώ θεώ κα\ μακαρίζειν εαυτούς, δτι δλω; 
αξιούμεθα μικρδν θλιβήναι ώδε, ίνα εκεί ευρωμιν 
μικράν άνάπαυσιν. "Ελεγε κα\ Εύάγριος δτι εμπαθής 
ων κα\ προσ:υχόμ:νος τα/υτέραν αύτφ Ισεσθαι τή> 

rei quod sibi molestum esscl in colla scderc, accc-
.pil : < Quia iiondum prospoxisii in futuram rcquictti 
vel aliliclioncm. Si cnim ba*c animo diligonicr in-
spicias el mediteris, eliamsi cella lua vormcs sca-
turiat ul ad collum tiiquc inimergaris in ilbs, stisli-
ncres utique absquc molestia ulla et diCBcullau*. 
Scd, beu nos infeliccs, dormitantes salvari cupimus, 
ot iuier iribulationcs ct anguslias deficimus ! 0 ' " 
Doo magis indefessc graiias agere dcbcrcmus, nOh< 

quc braios cxi&limare, qui babiit digui essemtisbic 
aliqiiid pati, nt islic poslmodum rcqiiiem niodicaui 

*Ccn. i , 51. 
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biveitiremus.· Aiebal Evagriu* peccatorem homi- Α έξοδον, έοικεν άνθρώπφ παρακαλού/ti τδν τέκτονα, 
nem quiDeuni rogaret, vilam eoam cilo terminare 
ei itiiire, similem ejus esse qui fabrum liguarium 
obsecraret, til leciicam ttgrou ciio coniercrei. Ex 
wrpore enim boc fii, ut aukna a suis passionibus 
avoceturet recreetur, comedal, bibat, dormiai, 
colloqualur, gradialur cum amicis. Cum autem so-
lula fueril boc corpore, sola erit eum passionibus 
ejus. Muoque aemper sub ipsis et in ipsis aCQigctur 
et punielur ; iCa ut dislurbaia et incensa ab earuin 
430 inolesua,diduclaqueet dispersa per varia, ιιοη 
queat eliam Dei reininisci. Consolatur cnira aui-
mara memoria Dei, ul ail Prophela ίη Psalino : 
Metnorfui Dei>el deUciatus tum »; sed neque boc illi 
passiones eoncedenu Quod eiiain clarius allero pa-

τα/έως συντρίψαι τήν κλίνην τοΰ άσθενούντος. Λιχ 
γαρ του σώματος τούτου περισπάται ή ψυχή άπδ τώ* 
παθών αυτής, χαι παρακαλείται, τρώγει, πίνει, κοι­
μάται, συντυγχάνει, απάγεται μετά αγαπητών. 
Έπειδάν δέ έξέλθη έ» τού σώματος, μονούται αύτη, 
και τά πάθη αυτής, και λοιπδν κολάζεται πάντοτε 
ύπ* αυτών, είς αυτά άδολεσχούσα, χα\ φλεγόμενη ύπ4 
της οχλήσεως αυτών, καί διασπαραττομένη δπ' αυ­
τών, ώς μηδέ μνημονεύσαι Θεού δυνασθαί. Αυτή γάρ 
ή μνήμη τού Θεού παρακαλεί τήν ψυχήν, ώςκαλ έν τφ 
ψαλμφ λέγει* Έμνήσύητ τον 6εον naX εύρράτσψμτ 
χα\ δμως ουδέ τούτο συγχωρούσιν αυτή τά πάθη. θέ­
λετε ώς έν ύποδείγματι μαθείν τέ έστιν δ λέγω; 
Έλθη τις υμών κα\ έγκλείση αύτδν είς έν κελλίον 

lebil exeinplo. Includatur quis vesirum in abdilatn Β σκοτεινδν, χαλ μή φάγη τρείς ημέρας μένον, χαλ μή 
«ι obscuram celiulam, iriduumque lanium sualineat 
inediaiu et jejunel, non bibat, non oret, non cantet, 
neque omuino memoriam ullaro Dei habeaC : iulel-
ligeique quid in se agant possiulque passiones. 
Quod si boc CUID eiiara sii in corpore, quanto ina-
gis cuni anima fueric egressa a corpore, et illis 

πιη» καλ μή κοιμηθή, μή συντύχη τινι, μή ψάλλτ^ 
μή εύξηται, μηδέ δλως μνημόνευση θεού* χαλ μάθη 
τί ποιούσιν είς αύτδν τά πάθη* χαλ τούτο δτε έοτλν 
άχμήν ενταύθα, πέσω γε μάλλον μετά τδ έξελθείν 
τήν ψυχήν έχ τού σώματος, καλ προδοθήναι αύτοία 
καλ μονωθήναι μετ' αυτών. 

tradita atque omnino conjuucla et addicla ? Nciuini profeclo dubiow eaaedebel9 paaturaui cam grara» 
giraa cum il lU. 

111. Possumus eliam considerare ex bis qoae IIUIIC 

bic eunt, futuras liibulaliones. Cum enim qtiis di-
giiuiu adusserii vcl modtcum bic, quamum est 
quod adurii ? Atquem ignem,quam flammam, quod 
iiicendium islic ea ligna factura sunt ? Ul cor- ( 

pus melancliolicum hileinperalutii conltnue ab ipsa 
melancbolia et inlemperauiia urilur ei aiDigitur: 
sic auima viliis feubjecla semper a raaliiia et iniqui-
tale sua torquelur, atque in perpetua memoria, 
dolore ci amariludine est passioniim, qiue ipsam 
adurunl et incenduot. Et practer hsec qtits possit, 
fralres, borrenda illa loca narrare ? Torlores lerri-
biles aniroas infeliees diro cruciatu lorqueoles per-
peiuo, ignem illuio inexplicabilero, tenebras, aspe-
ros et rigidos vindices ct ullores, atque alia dira et 
inntiraerabilia tormenta, ul pluribus in locis sacrae 
Scriptura memoralur. Quse omniadebila prouorlione 
animarum deliclis, ctiam pravis earum voluntali-
bus accomrnodata sunt Ui enim sancli capinnl loca 

Γ . Άρα τί έχει παθείν τότε ή αθλία ύπ* αυτών, 
δύναται άπδ τών ώδε κατανόησα ί πως χαλ τήν θλί­
ψιν έκείνην. *Οτα* γάρ πυρέσση τις, τί έστι τδ καίον 
αυτόν; ποίον πύρ, ή ποία ξύλα ποιούσι τήν καύσιν 

, έκείνην; Εί δέ καλ εύρεθή τις έχων σώμα μελαγχολι-
1

 χδν δύσκρατον, ούκ αυτή ή δυσκρασία αυτού καίει 
αύτδν, καλ ταράσσει πάντοτε, χαλ θλίβει τήν ζωήν 
αυτού; Ούτω καλ εμπαθής ψυχή· πάντοτε κολάζεται 
ή αθλία ύπδ της ίδίας κακοεξίας, έχουσα άελ τήν πι­
κρά ν μνήμην καλ τήν ύπώδυνον άδολεσχίαν τών πα­
θών, κα ιόντων άελ καλ καταφλεγόντων αυτήν* καλ 
πρδς τούτοις, τίς δύναται, αδελφολ, διηγήσασθαι τούς 
τόπους εκείνους φοβερούς, τά σώματα εκείνα τά κο-
λαστικά, τά υπουργούντα ταίς ψυχαίς είς τοιαύτην 
καλ τοσαύτην δδύνην, καλ μή φθειρόμενα, τδ πύρ 
εκείνο τδ άφατον, τδ σκότος, τάς απότομους έκείνας 
δυνάμεις τάς τιμωρικάς, τά άλλα μυρία βασανιστή­
ρια, δσα άλλην άλλως είρηται ταίς θείαις Γραφαίς, 
πάντα αναλογούντα πρδς τήν κακήν πράξιν τών ψυ> 

prxclara el lucida, angelorumque delectationero j> χών καλ τάς κακάς αύτάς αυτών ενθυμήσεις; "Ωσπερ 
bomihti eorum congntam; »ic peccatores liabent 
lora obscura et lenebrosa, horrore c i exslasi ple-
na. Quid enim magis borrendum esse polest bis lo-
cis ad qux» daemoncs dclruduntur? Quid magis cru-
delcei durum ea pcena, cui adjudic^utur ? CruciaiH 
lur laiiMii el ipsi daimones una cum peccatoribus, 
ut scriplumesi: Ditcedite α metmulcdictit in igttem 
alernum paratum diabolo et augelit ejus Αι om-
neni horrorem superat, quod Chry*oslomut a i l : 
ι Si iion esscnl scilicet flumina islic quai ignc flue 
renl,noii daemones borreudi, aUoIum ex judica-
tis hi gloria et iriuuipbo CIEII ifouarcntur : illi in-
glorii cl iubonorali reliuqutTeiUur, tic vidcrcnt glo-

oi άγιοι λαμβάνουσι τόπους τινάς φωτεινούς καλ εύ-
φροσυνην άγγελιχήν αναλογούσαν τή αγαθή αυτών 
πράξει, ούτω καλ οί άμαρτωλολ λαμβάνουσι τόπους 
σκοτεινούς καλζοφώδεις γέμοντας φρίκης χαλ έκστά-
σεως, καθώς λέγουσιν οί άγιοι. Τί γάρ έστι φοβερώ-
τερον ή έλεεινότερον εκείνων τών τόπων έν οΤς πέμ. 
πονται οί δαίμονες; Τί δέ πιχρότερον τής χολάσεοις 
ής κατακρίνονται; Καλ δμως κολάζονται καλ άμαρ­
τωλολ μετ' αυτών τών δαιμόνων, καθώς λέγει* ' Α Λ -
έΛθεττ τΙς τύ πύρ τό αίώτιοτ τό ήτοιμασμένον 
τψ Οια6όΜι>, ηαϊ τοϊς άγγέΛοίς αύτον. Τδ δέ φοβε-
ρδν εκείνο μάλιστα δ λέγει ό άγιος Ιωάννης ό Χρυ-. 
σόττομος, δτι εί καλ μή ποταμδς εΤλκε τού πνρδς# 

1 Tsa!. LVXM, 4. b Malth. χχν, 41. 



η » DOCTRIXA XII. 
μηδέ άγγελοι παρειστήκεισαν φοβεροί* μόνον δέ κα- Α riam Doinini: 
λουμένων τών ανθρώπων οί μεν έπαινούντες καλ έόο-
ξάζοντο, οί δε παρεπέμποντο άτίμως, Ινα μή Ιδωσι 
τήν δόξαν τοΰ Θεού- άρα ούχ ήν πικρότερα πάσης 
γεέννης ή χόλασις τής αίσχύνης, καλ τής ατιμίας 
εκείνης, χα\ ή όΛύνη της εκπτώσεως τών τοιούτων 
αγαθών; Τότε γάρ καλ αύτδς ό έλεγχος τής συνειδή­
σεως, χαλ αυτή ή μνήμη τών πεπραγμένων, χαθώς 
Ανωτέρω είπομεν, χείρον έστι μυρίων χαλ άφατων 
τιμωρούν. Πάντα γάρ μέμνηνται αϊ ψυχαλ τών 
ενταύθα, χαθώς λέγουσιν οί Πατέρες, χα\ λόγων χαλ 
έργων, χαλ ενθυμήσεων, χαλ ούδενδς τούτων δύναν­
ται έπιλαθέσθαι. *0 δέ λέγει έν τψ ψαλμψ* Έν 
έχείνο τή ήμερα άχολούνται οί διαλογισμοί αύ· 
τών, τούς διαλογισμούς λέγει τοΰ αίώνος τούτου. 
Οίον, οίχοδομής, χωρίων, γονέων, τέκνων, πάσης δο­
σοληψίας. Ταύτα άμα τψ έξελθείν τήν ψυχήν έχ τού 
σώματος άπόλλει, χαί ούδενδς τούτων μνημονεύει, ή 
φροντίζει. "Α δέ έποίησε χατ' άρετήν, ή χατά πάθος, 
τούτων μέμνηται, χα\ ουδέν έξ αυτών άπόλλει. Άλλά 
χαλ έάν ωφέλησε τίς τινά, ή αύτδς ώφελήθη παρά τί­
νος, άελ μέμνηται χα\ τού ώφεληθέντος παρ* αύτον, 
χαλ του ώφελήσαντος αυτόν όμοίως έβλάβη παρά τί­
νος, ή αύτδς έβλαψε τινα, άελ μέμνηται, χαέ τού 
βλάψαντος αύτδν, καί τού βλαβέντος ύπ* αυτού* χαλ 

1754 
bauc ptienam, danc igttoiiiiiibiiii, lianc 

coufusionem, oinnc lornicuti genus, oiitiictu geben-
naro auperare. ι Accedu prxlerea casus sui dolor, 
conscienli* aiorsus cl mcmoria aiuarissbua inate-
faciorum, quaeomnia duriora »ant lornt€iili» iime-
mcrts el iuenarrabiJibus. Omnium euim meiuorbai 
babenl itrtic anim*, qux in vita hac perpetrarunt, 
ei sermonuin, clactionum, el deaiderionim, con-
cupiscinliarui»; el liomm nibil poestinl oblitied 
unquam. Quod autt-in dicilur in Psabno : /tt illa 
die perikum omncs coyitationet eorum «; cogiialtth» 
nes tuielligit bujus sa*cuti, qtiab»s sunt domoruiu, 
possessiouuin, tttioruiii, propinqtioruni el omiit* 
coimncrcii. Hasc omiiia ubi cxiil aniiua a corpore, 
peicunl. Mibil lioruui auiplius retuiiuscitur aut 

' cural. Qtias aulem fecil vel sccunduin Yirttilfnt 
vel vilium, baec oinuia memintl, uibilqiie borum 
perire ipsi polest. Si qua eliain iu rc alicui prodea-
ae curaruni, vel ipei ab ullo beneiicio uffecli aiiut, 
boc semper ineniiuere. 431 i l e n i <*· bquriam 
intutere, aui ipsi ab atio recepere, utrtinique rc-
miniscunlur et sciunt; nibilqne ommtto, itl dixt, 
perdit anima eoruoi quae iu viia bac vel beue male 
^essil. Inro eliam clarius dilucbJiutque exuta lioc 
terreslri corpore emiiia percipil, aguoscit, intidbgit. 

ουδέν, χαθώς είπον, άπόλλει ή ψυχή ών έπραξεν έν τψ κόσμω τούτω, άλλά πάντων μέμνηται μετά τδ έξελθείν 
έκ τού σώματος* άλλά κα\ έτι τρανοτέρως, έτι φανωτέρως, ώς άπαλλαγείσα του γηίνου τούτου σώματος. 

Α'. Ποτέ έλαλούμεν μετά τίνος μεγάλου γέροντος C IV. Loquefaamur quandoquo de rt bac cnm te» 
περλ τούτου* και έλεγεν αύτδς ό γέρων, δτι Μέμνηται 
ή ψυχή μετά τδ έξελθείν έκ τού σώματος τού πά­
θους ου ενήργησε, και τής αμαρτίας, χαλ τού προσ­
ώπου μεθ'ού ένήργησεν αυτήν. Έγώ δέ έλεγον αύ­
τψ* « Τάχα ούχ ούτως* άλλ* Γσως τήν έξιν τήν γενο-
μένην αυτή έχ τής εργασίας τής αμαρτίας μέλλει 
έχειν, χαλ αυτής μέμνηται. » Καλ έμείναμεν έπλ πο­
λύ φιλονεικούντες περλ τού λόγου τούτου θέλοντες 
μαθείν. Καλ ούκ έπείθετο δ γέρων λέγων, δτι καλ αυ­
τού τού είδους τής αμαρτίας μέμνηται, καλ αύτου 
τού τόπου καλ αυτού τού προσώπου συνάμα ρτή σα ν­
το;. Καλ δντως έάν ούτως έστλν, Ιτι πλείον κακήν 
έσχάτην έχωμεν έαυτοίς. Διά τούτο άελ λέγω ύμίν, 
σπουδάσατε γεωργείν καλούς λογισμούς, Ινα αυτούς 

niore quodam maxiroo, aicbalque itle: Exulo cor-
pore aiiiiuani remiitisci omui» viriuti» el vitit quod 
•ivena in eorpore opcrala essel, persoiue etiam 
quacum Ula perpclrassci. Ego vcro conlra dicebam 
OOD iU esse oninino, sed forlasso babere eam babt-
laro peccali, queui in se ipsa ex frcqueuti actu pe-
iwiseet, alquc bujus inetninisse. Sicque de re bac 
diulius inler nos cortlendinius, ciim oplaret boc 
ipsum uterque nosirum pro certo acire. fiou polc-
ral aolem seui boc persuaderi, persistebalque, di-
eens quod anima eliam ipsius peccali apecicm re-
miiiisceretur, necnon personam ct iocom ubi pec-
ca&sel. Et sane si ila est, etiam pejora emiil novig-
tima nosira quam dicebam, ni&i nobis ip&is alUn-

εύρητε εκεί. Εί τι γάρ έχει τις ώδε, αύτδ εξέρχεται D damus. Hac de causa vos semper adborlor, fraircs, 
μετ' αυτού, καλ αύτδ μέλλει έχειν εκεί. •ροντίσωμεν 
f υσθήναι άπδ τής τοιαύτης ανάγκης, αδελφολ, σπου­
δάσω μεν, καλ δ Θεδς ποιεί μεθ' ημών τδ έλεος. Αύ-
«δς γάρ έστιν ή έΛπϊς χάντων τών χαρά τών τής 
γής ηαϊ τών έν θαΛάσση μακράν. 01 είς τά πέρατα 
τής γης, είσλν οί έν τελεία κακία* οί δέ έν θαλασσή 
μακράν είσιν, οί έν έσχατη άγνωσια* καλ δμως δ 
Χρίστος έστιν ή έλπλς τών τοιούτων. Χ#εία μικρού 
κόπου, χοπιάσωμεν, Ινα έλεηθώμεν. Έάν έχη τις 
χωρίον καλ άμελήση αύτου καλ χερσωθή, ούχ δσον 
αμελεί αυτού, τοσούτον γεμοΰται ακανθών καλ τρι-
βόλων; δταν δέ έλθη είς τδ καθαρίσαι αύτδ, ούχ δσον 
γέμούσι τοσούτο έχουσιν αίμο££αγήσαι αί χείρες αύ­
του, θέλοντος άνασπάσαι τήν κακήν βοτάνην έκείνην, 

ui optimas cogilaliones quas islic po&lmodum I U -
veniaiig, vobis excolaiis. Quidquid cniin bic liomo 
sibi paraveril, isiic omne leocbit seroper, el CUIII 
co paritcr egredielur ex corporc. Curcmas igilur el 
hiiideainus, frairea, ab bac dura necesiitate liberari, 
ci dabil uobis Deus misericordiam suam. Ipseenim esi 
ul in Psalmo, «pet ommum fiuium tevraf εί in mari 
ionge*. Qui,oro, aun&in Qnibuslerrae? Hei qui i» per-
lccta iniquilate eunt! Qui auiein iu inart longe? 
qui iu oxtreuia ignorantia suut : ei lameri liorum 
oituiiuni Ghrislus spes est. Nuti igilur opus nobig 
esl inullo lat>ore. Elaborcmus modicuiu, et mieeri-
t4oi diam inultaiii coustquewur. Si qui» villam ba-
bcat, ct negbgcns illara sinat iticultaai fieri, m iiac 

« Psal. CXLV, 4. ^ Psal. xxv, 7. 
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quanto illarr. ncgtcxerit, lanlo magis spinis el Iri- Α ή ν άφτκεν άνελθείν έν τψ καιρώ τής αμελείας α ύ -
butis roplebittir? Quod si poslmodum ad eain cx- > r τοΰ ; Αδύνατον γάρ εστι τ:νά μή Οερίσχι δ Εσπειρε* 
pugnandam surrexct it, noune quo plcnior spinis χρήζει &ε *> θέλω* καθαρίσαι τδ χωρίον αυτού, πρ*ΰ-
fuerit, co magis manus ejus sanguine fluciil, dum τον μεν ινα καλώς εκρίζωση πάσας τάς βότανα;. 
eas c l caMeras bcrbas iufecundas ct sleriles quas 
ibi pullulare sua negligcmia permisit, cxsiirpare 
curabii? ImpossHiilc csl cnim aliqticm aliud ineicrc 
quam quod scminaverh. Oporlol aulcm agricolam 
qui vLllaiu suam oplimc purgarc volucril, priimitn 
quidcm radicilus lierbas cvcllere. Nisi cnirn iia fc-
ccrii, ei siimmiialcin (aniuni abrascril, deimo pul-
lulabunt. Opus est igiiur, ul dixi, radircs primum 
cxsiirparc : quod C I I I I I cgcrit ct ab infocimdis ac 
malis bcrbis cxpurgaiain rcddidcrit, omniiio limc 
iucipiet glebas iiivcriere c l fraiigcrc, dcnimnquc 

Έάν γάρ μή καλώς ανάσπαση τάς £ίζας αυτών π ά ­
σας, άλλά μόνον άνωθεν κόψη αύτάς, πάλιν φύονται. 
Θέλει ούν τις ϊνα αύτάς ^ιζας, ώς ειπον, ανάσπαση, 
καλ μετά τδ καλώς καθαρίσαι αύτδ άπδ τών βοτάνων, 
κα\ ακανθών καλ τών τοιούτων, θέλει καλοστροφ ήσαι 
αύτδ και κοπανίσαι, καλ ούτως άροτριάσαι αυτό* τότ* 
λοιπδν θέλει σπείραι αύτδ καλδν σπέρμα. Έάν γ ά ρ 
μετά τδ ποιήσαι αύτδν τοσαύτην φιλοκαλιαν, έά;£ΐ 
αύτδ άργδν, ανέρχονται αί βοτάνα-, καλ εύρίσκουσι 
τήν γήν άπαλήν καλ καλήν έκ τής φιλοκαλίας, καΛ 
' χλλουσι κάτω είς βάθος τάς φίζας, καλ πλείον ίσχυ-

araliit illam el semen oplimuin in cam spargct. Β ροποιούνται και πληθύνονται έν αυτή. 
Nam ubi illam adco cxcolueril, si otiosani rcliqucrit, nonnc pullulabunt in ea rursus bcrbae slerilcs ; et 
molleiii aique opliiuam cx culiura lerram invenienlcs, nonne radices ahiores el poleniiores rinilleiil. 

V. Id ipsiuu in aiiima csl. Opus nobis esl affc-
ciiouem oiimem prislini bomiiiis ac malos saiouli 
iuorcs consiieiutliiicsque a nohis ampuiare. Nibil 
tMiim p«\jus pravis morilxis c l mnla cousuetudine. 
Ilinc divus Basilius aicbat liaud parvum ccrlamen 
cs*c, sni ipsius superare coiisiicludijicin. Morcin 
itniiii iirntaUiui longo lcmporc, ualurac ul plariimtm 
vim lialvre. Oria iuca igitur priinum sit adversus 
inalos morcs et viiia causasque corum, qua* ra-
diccs 4 3 2 *"'··· Q , , a s satic radiccs nisi quisquc 
cxslirpavcril, nccrsse cn l ilerum spinas ei uinpcre 
ct excrcsccrc. Sunl eniiu vilia qu.idam quac nihil 
possunt, si causas illoruui aiupuics : nam invidia 
in sc ipsa niliil cst, sod babel catisam inanis glorise. 
Qui cnim gloriari voluerit, inviilcal necossc est ei * 
dignioii ct honoratiori sc. Ira quoquc ex aliis cau-
sis procedil, c l maxiine cx voluplalc. Cujus sane 
mcmimt Evagrius narrans de viio quodam sanclis-
sinio, quod scilicel dixisscl : Η··ο de causa iol!o a 
me volupiaies, ul iracundiaj absciudam occasioncs. 
E l seniores quidem omnes aiTirmaverc, vilium om-
ne a Iribus bis passionibus habcre origincm, ava-
rilia scilicct, inani gloria ei luxuiia. Aniptilci igiliir 
unusquisquc a sc non soluin viiia, scd ci vilionim 
causa*, exoineiquc moros suos per pa-iiiienlian?, 
per lacrymas, pcr geuiiiuiu : sicque sen&iin incipiol 
scmen boniim, Itoc est, opera bona, pcr agruni 
suum spargerc. Naiu ul de villa dixinui^, nisi ea 

Ε'. Ούτως έστί κα\ τδ τής ψυχής. Πρώτον θέλε* 
έκκόψαι πάσαν πάλαιαν προοπάθειαν, και τάς κακά ς 
συνήθειας. Και ό άγιος Πασίλειος λέγει* * Ού μικρός 
δέ ούτος ό άγων, εαυτούς περιγενέσθαι τής συν­
ήθειας. "Εθος γάρ διά μακρού χρόνου βεβαιωθέν, 
φύσεο^ς ίσχύν, ώ ; τά πολλά, λαμβάνει. » Αέγει ούν 
τις άγωνίσασθαι, ώς ειπον, πρδς τάς κακάς συν­
ήθειας, και πρδς τά πάθη, και ού μόνον πρδς τάς 
αίτίας αυτών, αίτινές είσι (&ίζαι. Και έάν μή αί £ίζαι 
έκβληθώσιν, ανάγκη τάς άκανθας πάλιν φύεσθαε. 
Είσ\ γάρ τινα πάθη μηδέν Ισχύοντα, έάν έκκόψη τις 
τάς αίτίας αυτών οίον, ό φθόνος καθ* έαυτδν ουδέν 
έστιν, άλλά έχει τινά αίτια έξ ών έστι κα\ ή φιλοδο­
ξία, θέλων γάρ τις δοξασθήναι, φθονεί τώ δοξαζομέ-
νω, t\ τφ προτιμωμένω. Όμοίως καλ ή όργή γίνε­
ται έξ άλλων αίτιων, καλ μάλιστα έκ τής φιληδονίας. 
Καλ μέμνηται τούτου καλ Εύάγριος λέγων περί τίνος 
άγιου, δτι έλεγε, διά τούτο f t έπέρω τάς ήδονάς, ίνα 
τάς τού θυμού περικόψω προφάσεις. Καλ πάντες δέ 
οί Πάτρες λέγουσιν δτι Ικαστον πάθος έκ τούτων τώ·/ 
τριών γεννάται, τής φιλοδοξίας, τής φιλαργυρίας, 
και τής φιληδονίας, καθώς διαφόρως ειπον ύμίν. θέ­
λει ούν τις ού μόνον έκκόψαι τά πάθη, άλλά καλ τάς 
αίτίας αυτών, καλ ούτως φιλοκαλήσαι καλώς τά ήθη 
αυτού, διά μετανοίας, καλ κλαυθμών, καλ τότε άρ-
ξασθαι σπείρε ιν τδ καλόν σπέρι/α, άτινά εΐα·, τά 
καλά έργα. Έπελ ώσπερ είπομεν περλ τού χωρίου, 
δτι, έάν μή βάλλη τις καλδν σπέρμα, ανέρχονται αί 

expurgala cl tfxctilla ab agricola, staliro jacia fnc- ο βοτάναι καλ εύρίσκουσι τήν γήν καλήν καλ άπαλήν έκ 
rint scmiua opiima, resurgnnl illico mala gramina, 
el invcniemia inollem ct culiain tcrram inagis nia-
gisquc in ca irradicanlur. Qnod ipsum in bomiuc 
csi. Nam ubi morcs suos excolucrit, el pcr pueni-
icntiam destiicrit a prioribtis aclibussuis, si r.e-
glcxcrit opera bona facere, ei virtuics acquirere, 
fil in co qiiod dicilur in Evangclio : Quia cum $pi-
riius immvudus exierit ab iiomine, ambulai per loca 
inaquosa i]iia>rens requiem, cl tion inveniens, tunc 
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τής φιλοκαλίας, καλ πλείον ριζοβολούσιν είς αυτήν* 
ούτως είσλ καλ τά τού ανθρώπου* έάν μετά τδ φιλο­
καλήσαι αύτδν τά ήθη αυτού, καλ μετανόησα», άπδ 
τών προτέρων αυτού πράξεων, αμελήσει τού ποιή­
σαι καλά έργα καλ χτήσασθαι τάς άρετάς, γίνεται 
έπ αύτώ, ώς λέγει τδ Εύαγγέλιον mO*ar τύ u*tl-
Οαρτον ατενμα έξέΛΘη άπό τού άνθρωπου, διέρ­
χεται όΥ άνυδρων τόπων ζητούν άνάπαυσιν, καί 
μη ενρίσκον, τότε Λέχεν Υποστρέψω είς riV 
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οΐχόν μου όθεν έξήΛθον. Καϊ έΛθϊν ευρίσκει αν- Α a i i : Rciertar iu domum mcnm untlc cxivi. Et veutw* 
rtr σγαΛάζοντα, δήλον άπδ πάσης αρετής, κ α) σε-
αιρωμίνον κα\ χεχ^Γμη^ιέη.ι: Ί\'τε πορεύεται χαϊ 
παραλαμβάνει μεθ' έαντί.ν έπτά έζερα πνεύματα 
πονηρότερα αύτοί\ χαι εισεΛθόντα χατοιχεϊ έχει, 
χαϊ γίνεται τά έσχατα ταυ άνθρωπον έχείνου 
χρ'ρονα τών πρώτων. "Αδύνατον γάρ έστι τήν ψυχήν 
μειναι ίν τή αύτη καταστάσει· άλλά είς προκοπήνερχι-
ται* είτε έπι αδ κρείττον, εΓτε έπ \ τδ χείρον. Διά τούτο 
Ε> αστός Οέλων σωθήναι, χρείαν Ιχει ού μόνον μή ποιείν 
τ%> κακόν, άλλά καί τδ άγαθδν έργάσασθαι, ώς λέγει έν 
τω ψαλμώ · "ΕκχΛινον άπύ κακού, χαϊ ποίησον 
αγαθόν. 0\ιχ ε ίπεν , "ExxJtvov άπο χαχού μόνον, άλλά 
καί, Ποίησον αγαθόν. Οίον τι λέγω· ΚίωΟέ τις άδικεϊν, 
θέλει ού μόνον μή άβικειν, άλλά κα\ οικαιοπραγειν. Κι 

intenil eam mundatam scopis el ornntaiti, \acuainque 
oiimi virtule. Titnc ubit ct assumil secum teptem 
hpiriiitt nequiores ie, qui hruenlei ibi hihabiiant. Et 
(iuitt uUinia hominis i//i:rs ppjora prioribus e . Impos-
silvile onini cst boiniiiem in codcm slalu scmper 
prrmancro, *cd aul luclior aul ρ-jor sil scmper. 
(juarc qui salvari cnpit, a b s t i n c n l noii s<»!nm a 
malo, sod cl quod boniiui esl, facial neresse esl. 
Qtioil di( itur iu Psalmo; Dcclina α wulo, ncquc 
lioc faiitiitii, sod addii, ei fac bonnm*. Quod ita iit; 
cxompli gratia : C.onsiicvc ral quis injti.sdi» css<;: 
ιιοιι soluiu dfsinai csst- tfiju lus, sed ciiam jusia 
faccre pergal; iiilen;prraus quis ciatel limiriosns: 
debel non soluin ab inlcmperanlia a b s l i i M W , scd 

ήνάσο>τος, θέλε ιού μόνον μή άσωτε ύε σθαι, άλλά κ α ΐ έ γ - ^ eliam conlincnler vivero. Krat quis iracuiidus : dc-
κρατευεσθαι. Εί ήν όργίλος, θέλει ού μόνον μή όργιζε-
σθαι, άλλά καίπραυτητα χτήσασθαι. Εί έθρασύνετότις, 
ύέλειού μόνον μήθρασύνεσθαι,άλλά καΐταπεινούσθαι. 
Κα\ τοΰτό εστι τδ έχκλίναι άπδ κακού, κα\ ποιήσαι 
αγαθόν. "Εκαστον γάρ πάθος έχει τήν έναντίαν αυτού 
άρετήν. Ή ύπερηφανία έχει τήν ταπεινοφροσύνην, 
ή φιλαργυρία έχει τήν έλεημοσύνην, ή ασωτία τήν 
έγκράτειαν, ή ολιγωρία έχει τήν ύπομονήν, ή όργή 
τήν πραυτητα, τδ μίσος τήν άγάπην . "Εκαστον απλώς 
πάθος, ώς ειπον, έχει τήν έναντίαν αυτού άρετήν. 

(7'. Ταύτα πολλάκις ειπον ύ; ίν . "Ωσπερ ούν έ ξ -
εΟάλομεν τάς σρετάς και είσηνέγχαμεν τά πάθη αυ­
τών , ούτω; Οέλομεν χοπιάσαι ού μόνον έκβαλείν τά 

bel ιιοη solum non irasci, sod eliam mansucludincm 
amplccli. Insolcns ct contuinax quis eral: debct 
non solum conlumaciam tollcrp, sed eCiain huinili* 
(alem inducrc ; cl hoc csl doclinare a tnalo ci fa-
core bonuin. Omnc cnim viiium oppositam liabol 
vjrlulein : ul supcrbia bumilitatcni, avaritia mibft-
ricordiam, Itixuria coiitiiienliam, acedia palicntiam, 
ira lnansuetudincm, odiurn cbaritaicm, cl alia pln— 
riina liujusmodi. 

VI. Ilinc wpe vos nionro ne vlrfnlfs a nnbU 
cjiciamiis, et viiia hitrodiicamus, srd ut pronil a 
i.oliis vilia omnia pcllamus ut aliena, Yiriu(cs<|iio 

πάθη, άλλά χαι είσενέγκα: τάς άρετάς κα\ χατα- Q ui proprias admillamus. Nalura vmm nobis virlulfs 
στήσαι αύτάς είς τδν ίδιον τόπον. Φυσικώς γάρ έχο ­
μεν τάς άρετάς παρά τοΰ Θεού δοθείσας ήμίν . "Αμα 
γάρ έποίησεν δ Θεδς τδν άνθρωπον, ένέσπειρεν αύτω 
τάς άρετάς, ώς λέγει · 11οι ήσωμεν. άνθρωπον χατ% 

ιΐκόνα ήμετέραν, χαϊ χαθ" όμοίωσιν. Κατ* είχόνα 
ειπάν, επειδή άφθαρτον και αύτεξούσιονέπο·ησενό6εδς 
τ ή ; ψυχήν · χαθ* όμοίωσιν λέγει, τδ κατ* άρετήν. Λέγει 
γ ά ρ · Γινεσθε οίκτίρμονες, χαθώς ό Πατι\ρ υμών ό 
οί'ράνιος οιχτίρμων έστί. Γίνεσθε άγιοι, δτι έγι» 
άγιος ειμί. Και πάλιν ό "Απόστολος λέγει- Γίνεσθε εις 
άΧΙή.Ιονς χρηστοί. Και λέγει ό ψαλμός · Χρηστός 
Κύριος τοΊς νπομένονσι' και ό?α τοιαύτα. Τούτο 
έστι τδ καθ* όμοίωσιν. "Ωστε φυσικώς εοωκεν ήμίν ό 
(•Ίεδς τάς άρετά; * πάθη δε ούκ 5/ομεν φυσικώς* 
ουδέ γάρ έ/ουσιν ούσίαν τινά, ή ύπόστασιν, άλλ' D cniui ullam liabenl subslaiiliam vcl byposlasin : sed 
ώσπερ τδ σκότος ούχ ύφέσττχε κατ* ούσίαν, άλλά 
πάΟο; ί:τ\ περι τδν άίρα, ώ ; λέγει ό μέγας Βασί-
λ : ι ο ; , τή στεοήσει τοΰ φωτδς πχρυφιστάμενον · 
ούτως έ ιτΐ καί τδ τών παθών. Κλίνασα ή ψ υ χ ή οιά 
χιληδο-^ίας έκ τών αρετών κατεσκίύ^^ε τά πάθη, κα\ 
έστερέωσεν αυτά καθ* εαυτής. "Ωστε χριίαν έχομεν, 
ώς ειπον ώ σ π ι ρ έπι τοΰ χωρίου μετά τδ ποιήσαι 
πασαν φιλοχαλίαν, ευθύς σπειραι τδ καλδν στ.ίρ^α, 
ίνα πρδς αύτδ και τδν καρπδν καλδν ποιήση · θέλει 
πάλιν 6 σπείρων τδ χωρίον αυτού άμα τω βαλείν τδ 
σπέρμα, κρύψαι χαι βυθίσαι αύτδ είς τήν γήν · έπε\ 
έρχονται τά πετε ινά , κα\ άρπάζουσιν α ύ τ δ , και 

« Lur. χι, 44-57. ' Psal. \ Χ Χ Μ . 27. β Π ι Μ ι . ι. *Q. 
16. j Ephes. ιν, 32. k Tliu-u. in, i.j 

iiig^nita sunl a Doo. K l cum fccil Dcus homim-ni, 
virluloeei ctnu auicia infudil, iil ak ipse: Facinm»* 
Iwmiuem ad imacjijifm cl simitiiudhiem Kotlram *. 

Ad imagiiteui dixii , qnia :mimant ί ι» niorlitlom, 
iricotTupiibilem ei sui jims fcrcral. Ad siinitiliidinoni 
autom, socundum vinulcm. Ail cniu» : Fstotc wise-
ricoTde$% sicut cf Palir vesier cadcstis 4 3 3 iMtVrirere 
e*t l» ? FA alio loco : F.riote soncti, quouiam et cqo 
sanrtui hum ». E l rursum Aposlolus dixil: F.tudc 
invkem benigmi. I\l Psalmits : fiouus Dnwimis e.v-
spectantibxi k : aiquu alia pliiriina in buuc s< nsiini. 
Esl igilur hoc quod ait, ad similiiudinem. Qnia 
ficilicel naiura: noslra* virlules Deus ingcncravii. 
Vilia aulem nequaquam a nalura nol.is simt. Neqne 

qiioinadmodum (enebrs non subsisiuul p.r iiltam 
sulisianliaui; sed passio qua^dam sunt cirta aei r:u, 
ul ail Basitius, privationi luiuiuis subjpcla : ila nrc 
vilia. Al vero doclinans aniiria pcr voluplalru» n vn-
lutibus, se ipsam nalura sua privat rt viiiis adiltiiii 
paral. Qtiarc opus cst, ιιι de villa dixi, euiu oam 
cxcoluerimus, illieo scmcn oplimum infiiiidanius, 
ul fiucliiin lioiiuiu aflfcral. Nccosse quoque <'t>t sc-
niinanli agricola?, ubi semeii joccril, iiiud occiiU:ue 
ai(|uc iimnillcrc in ;>rofiuidaiii inrain, ue. vcjiicnlia 
volalilia illud auieraul, el peiral. Oumquc illud 
obtcxeril lerra, exspet-ial inisericordiain Dci, ui 

«« Maiih. v i , 56. * ibid. l-cvii. >»· U ; I Ptfir. i , 
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seiliccl a coelo plimam miuat, el crescat senien. Α άπόλλυται · χαλ μ*θ' δ χρύψιι αύτδ, αναμένει τΑ 
έ/εος του Θεού, έως δτε πέμψη τήν βροχήν, χαι αύ-Agricob enim quanluattttDque elaboravcril purgaiis 

vtilaw, excoien» * aeaiinans, ni&i tamen Dcus de-
aopcr pUman dederk, oiraaiin scmpcr semen erii 
ei tierilc, el qatdquid egerit, vanwii. Iia nos facere 
debctniig; ui aeilicel CIMH boni quidpiaui egerimus, 
illuti lerra occvlleme* per bumiliutcni : jaciaoiut 
iude coram Deo iuflrmiiiteia Doslrain, oranles eum 
vi faveal el rtspiciat iia opu» uosirunt, ne oiiosam 
aif ei vacuuin. Meromqoe eliaui cuiu teuwn ox plu-
via coepcril ervmperc, nisi dentio pro lcmporc im-
ber adveniat, exfticcaiur fermen et periu Egeut 
enim pari modo et seaacn el gerrocn pltma, dum 
aciticet excreverit, ntagis uagiaqoe ttrmaium fuorit. 
Sed aeqae ciiaxi poal hacc secvrut c$se quis poie»t. 
Saepeeuin eliaM c«m eicreverit ei aiittatu fuceril, 
aupervenit vel brocbus, vd grando, vd aliud quid-
pian bu]«ice»iodi quod fructam perdat et periniai. 
Idem fii noanunqaaio iu ani* a. Qaare cum iilaui 
cxpurgaverit aliqvis a mutiU quai praedixi tiliU, et 
erexerit siudiosisaiaia ad virtnlcs oinuea ; luiic 
pros|iecioiii alque oculo* suos dirigai oimiiuo in 
Miisrricordiam Dct et palrocioium ejtis, ue illam 
dereliitqual ei pereal. Nan, ut dixiiuu» de seniiue, 
quod eiiaui cum gcrmiuavcrit el cxcrcveril ac fru-
clum fccerit, nisi nirson per excretcetttiara pluvia 
advencril, exaiccaiur, d perii; ita et de hoioine 
dict poiesl: a qio ti Ueas per nomeulum proie-
ctioueni el pairociuium anum abstuieril, ac reli-

Β 

ξηθ*, ό σπόρος. Μυρία γαρ έάν χοπιάση ό γεωργός 
χαθαρίζων χαλ φιλοχαλών, χαλ τότε σπείρων, έάνμή 
βρέξη ό Θεδς είς τδν σπόρον αύτον, είς μάτην γίνεται 
δλος ό χόπος αυτού. Ούτως χαλ ημείς Οέλομεν * χάν 
ποιήσωμέν τι άγαθδν, ίνα χαλύπτωμεν αύτδ διά της 
ταπεινοφροσύνης, χα\ έπιρίπτωμεν έπλ τδν Θεδν τήν 
άσθένειαν ημών- δεόμενω αυτού Γνα έπινευση είς τδν 
χόπον ημών, έπε\ είς μάτην γίνεται. "Εστι πάλιν δτε 
χα\ μετά τδ βρέξαι χαλ βλαστήσαι τδν σπόρον, ο& 
κατέρχεται πάλιν ή βροχή χατά τίν χαιρδν, χαλ 
ξηραίνεται τδ βλάστημα χαλ άπόλλυται. Χρήζει γάρ 
χα\ δ σπόρος τής βροχής, χαλ τδ βλάστημα ομοίως 
χατά πρόσόασιν, έως ού στερεωθζ, χαλ ούοέ όντως 
δυναταί τις άμεριμνησαι. Ενίοτε γάρ χαλ μετά τδ 
αύςηΟηναι χαλ ποιήσαι στάχνν, γίνεται βρούχο;, ή 
χάλα£α χαλ εΓ τι των τοιούτων, χαλ άπόλλυσι «δν 
χαρπόν. Οντως έστί χαλ έπλ τής ψυχής. "Οταν γάρ 
χοπιάσει χαλ καθαρίσει αυτήν άπδ δλων τών παθών, 
ών είπομεν, χα\ σπουδάσει είς δλας τάς άρετάς, θέλει 
πάντοτε προσέχειν είς έλεος του Θεού χαέ είς τήν 
σχέπην αυτού, Γνα μή έγχαταλίπωσιν αυτήν χαλ 
άπόληται. Όσπερ γάρ είπομεν χαλ έπ\ τού σπόρου, 
δτι χαλ μετά τδ βλαστήσαι χαέ αύξηθήναι χαι ποιή­
σαι χαρπδν, έάν μή πάλιν χατά πρόσόασιν χατέλντ} 
ή βροχή, ξηραίνεται χαλ άπόλλυται * ούτως έστλ χαλ 
τδ του ανθρώπου. Έάν μετά τδ ποιήσαι τοσαύτα* 
έπάρη δ Θεδς μιχρδν τήν σχέπην αυτού, χαλ έγχατα-

qverit euro, perti omuino el evaneacit. Quod bo- c λίπη αύτδν, άπόλλυται. 11 έγχατάλειψις δέ γίνεται 
uiiiii luuc sane contingit, cum rem facil prster 
aialuni suuin: ul ti qu» Tereeiindut exsiatena et 
gravis, coiiicmpior fiat, aat bumilis ln tuperbiam 
cadat. Neque adeo deaerit Dcui coHlemploreai ubi 
contenoil, aul saperbom cum superbia uiiiur, 
quaolum verecvnduin cura coutemnil, aul bumllcm 
coiu insolescit. Atqius boc esi pcccare praeier sUluro 
oiittm : ttndc ftt dereiicilo Dei tb homine. 

VII. Hinc divut Baailius peccalom τίιί sancli 
aliier dtftcernii, altter peccatorw. Ubi eliam ab his 
omnlbus «ese quit custodierit, id iptum eliam di-
ligetiler advertat, ne bonum quamvis mioimum fa-

τψ άνθρώπφ, δταν ποιεί πράγμα παρά τήν χατά­
στασιν αυτού. Οίον τι λέγω* 'Εάν τις ή ευλαβής χαλ 
έλθη είς άδιαφορίαν, ή ταπεινός χαλ έλθη είς θρασύ­
τητα. Καλ ου τοσούτον έγχαταλιμπάνει δ βεδς τδν 
άδιάφορον, έάν άδιαφορήση, ουδέ τδν θρασύν έάν 
θρασυνθή, δσον έγχατα)Λμπάνει τδν εύλαδη έάν 
άδιαφορήση, χαλ τδν ταπεινδν έάν θρασυνθή. Τούτα 
έστι τδ άμαρτείν τινα παρά τήν χατάστασιν αυτού * 
έχ τούτου γίνεται έγχατάλειψις· 

Ζ*, αιά τούτο δ άγιος Βασίλειος άλλως χρίνει τήν 
άμαρτίαν τού ευλαβούς, χαλ άλλως τήν τού διαφό­
ρου. "Οταν δέ φύλαξη τις έαυτδν χαλ άπδ τούτου, 
θέλει προσέχειν, ινα μή έάν έποίει μιχρδν, ποιή 

ciat ctim jactanlia, aut ad humanam complacenliam ^ αύτδ μετά χενοδοξίας, ή άνθρωπαρεσχείας, ή χατά 
et inientioncfl). Id enim modicum jaciaiitiae totuui 
pcrdit quidquid egit, ut soperios de brucbo et 
grandine diximu* alque aliis bnjuscemodi. Et rur-
tum uibi! licel adversi seges ipsa palialur in 434 
terra, ted Utesa ad wesseoi usquc perveniat, non 
u n e n tecunif adbuc agricoU eese omnino potest. 
post meatem enioi agri, el caicros omnes qui in 
eo fiunl labores, interduin venii malus boiuo, ct 
crnn odio eitoimicitia ignera miilit in segelem, ila 
ut ei fructum omnem cl laborcm agricoke pariter 
pcrimal. Quo fit u l inlelligal securum essc nun-
quam ae posse, nisi cuio Irilicuin cxpurgavcrii, al-
quc in borrea congosacril. Ila el bomo tum cx h\s 
oinnibus quac dixi, cvas«ril, non iainen sciums c±~ 
tc dcbci aut ncgligcrc Conlingil cnini plcruiitque 

τινα λογισμδν άνθρώπινον, χαλ άπόλλη αύτδ τδ μι­
χρδν ολίγον δ έποίει, ώς είπομεν περλ τού βρού-
χου, χαλ τής χαλάζης, χαλ τών τοιούτων. Πάλιν 
χαλ έπλ τής γής δταν χαλ μηδέν πάθη χαχδν 6 
χαρπδς, άλλά χαλ φυλαχθή έως τού θερισμού * ουδέ 
ούτω; δύναται δ γεωργδς άμεριμνησαι * έστι γάρ 
δτε χαλ μετά τδ θερίσαι τινά τδ χωρίον, χαλ ποιή­
σαι δλον τδν χόπον αυτού, έρχεται πονηρδς άνθρω­
πος μετά μίσους, χαλ βάλλει πύρ είς τδν χαρπδν 
εκείνον, χαλ άπόλλει δλον τδν χαρπδν, χαλ τδν 
χόπον έχείνον τού άνθρωπου. "Εως ού ίδη δτι έκα-
θάρισεν αύτδ χαλώ; καλ έβαλε ν είς τήν αποθήκη ν, 
ού δύναται άμεριμνησαι ' όμοίως και δ άνθρωπος 
δταν δυνηθή εκ τούτων πάντων ών είπομεν έξ**-
λήται, ού Oi/ει ούδ' ούτω; άμεριμνησαι. Συμβαίνει 

Ν. 
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γάρ δη μετά δλα ταύτα, ευρίσκει δ διάβολος πλανήσαι 4 ρο»ι b%c oisiuia diabolum scJuccre eum, vel ex 
ιύτδν, ή διά δικαιωμάτων, ή διά ύπερηφανίας, ή διά τδ 
έμβαλείν λογισμούς απιστίας» ή κακής αίρίσεως * 
χαλ ού μόνον δτι άπόλλει δλους τους κόπου; αύτου, 
άλλά καλ χωρίζει αύτδν άπδ τού θεού. Κιλ εί τι ούχ 
ήδυνήθη αύτφ διά της πράξεως, δι* ένδς λογισμού 
ποιεί αύτφ. Έστι γάρ δτε χαλ λογισμός δύναται 
χωρίσαι τινά τού Θεού, έάν καταδεξηται, χαλ συγ-
χατάθηται αύτφ. "Ωστε ό βέλων μετά αληθείας, 
ούχ οφείλει άμεριμνησαι, έως έσχατης αναπνοής. 
Χρεέα οδν χδπου χαλ φροντίδος πολλής, χαλ τού 
δέεσααι του Θεού διά παντδς, ίνα αύτδς σχεπάση 
χαλ διάσωση ημάς τή άγαθότητι αύτου, είς δόξαν 
του αγίου ονόματος αυτού· 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ έΤ\ 

juattficaiionibtts cl arrogantife, vol per tnfidcltiatia 
cogitaiiones, aul prava taereais, quas roeiiti immt-
aeric; ila ot non aolum latares onmes suos arait-
lat, scd pl^ruraquo etiam 1 Deo reccdat. Et quo«l 
non poiuil diabolus per actionem, egerii per co-
gitationem. Poiesi enim nnica cogitatio liMni-
nem a Deo separan», curo acilicct eam stisccpcril 
eique consenserit. Quare qui vere aalvari optat, 
nullo tempore usquc ad uUiinum spirilum, de 
eedebet esst securus. Opua tgitur labore, cura 
el siudio mutto, conlinuoque oralioni vacanduat, 
ui Oeue nos casiodiat et salvei soa bonitale ei 
clementia iu gloriam sanctissimi nomioit sui. 

DOCTRINA XIII. 
Περϊ τον άταράχνς ηαϊ ευχαρίστως ϋποφίρεπ Β έ7ΐ viriliter εί cum gratiamm aethne teutatione* 

τους πειρασμούς, 
Α'. Καλώς εΤπεν ό άββάς Ποιμήν, δτι τδ σημείον 

τοΰ* μονάχου έν τοίς πειρασμοίς φαίνεται. Όφείλει 
γάρ δ μοναχδς δ μετά αληθείας προσερχόμενος τώ 
Κυρίφ δουλεύσαι, έτοιμάσαι χατά τήν σοφίαν τήν 
ψυχήν αύτου είς πειρασμούς, Γνα μή ξενίζηταί 
ποτε μηδέ ταράσσηται έν τοίς συμβαίνουσι * πι* 
στεύων δτι ουδέν Ανευ της προνοίας τού Θεού γίνε­
ται. "Οπου δε Θεού πρόνοια, πάντως χαλδν έστι, 
χαλ είς ώφέλειαν ψυχής τδ γινόμενου * πάντα γάρ 
δσα ποιεί ό Θεδς μεθ' ημών, υπέρ τον συμφέρον­
τος ποιεί, χαλ αγαπών ημάς χαλ φειδόμενος ημών. 
Καλ δφείλομεν, ώς είπεν δ Απόστολος, έν παντλ 
εύχαριστείν τή Αγαθότητι αυτού, χαλ μηδέποτε 

(eramui. 
1. Quam praclare locuins ett abbas Pastor, mo-

nachi acilicct ?eri signun iater teituiioties mait-
me apparere. Bebet enim monachut qoi eon ficie, 
UOD aitnolaie ad Det semtium venerit jttxia Sapien-
tiaro i , preparare cor suuni ad teniationes; iia ut 
iii bi« qtiae sibi coniigerint,non afctupescai aliqnan* 
do, noa commbetur, boc sectfm repotans, et cer-
twn babent aine divina Providcntia lieri nibil. Qiia-
cuaque enira nobitctiaa agit ei dispeasat Beus, 0111-
*ia ia otiliutem Dosiram agit, omwla ex benevo-
lentia el cb. rilate gua erga noa ditpensat, nt i r i l i -
cel curet et salvct. Quare in cancti», ul aii Apo* 
siolus", ejus bonitati grattat agere debemus, atque 

άθυμείν, ή μιχροψυχείν έπλ τοίς συμβαίνουσιν ήμίν, C ΙΑ ««ΗΟ cotilriatari, aut deftcere vel miniaii in aaa-
άλλά δέχεσθαι άταράχως τά επερχόμενα μετά τα­
πεινοφροσύνης χαλ τής μετά Θεδν ελπίδος- πε­
πεισμένοι, καθώς είπον, δτι πάντα δσα άν ποιή 
μεθ' ημών δ Θεδς, Αγαθότητι ποιεί, χαλ αγαπών 
ημάς ποιεί, χαλ χαλώς ποιεί. Καλ ούχ ενδέχεται 
αυτά άλλως χαλώς γενέσθαι, εί μή ούτως έλέησεν 
ά Θεός. Φίλον έάν έχη τις χαλ πληροφορείται δτι 
Αγαπ^ «ύτόν * εί τι δ* άν πάθη παρ" αυτού, χάν 
θλιβερδν εί, έχει δτι αγαπών έποίησε, χαλ ουδέποτε 
πιστεύει περλ τού φίλου αυτού, δτι βλάψαι αύτδν 
θέλει * πόσψ μάλλον ημείς δφείλομεν έχειν περλ τού 
Θεού του πλάσαντο; ημάς, χαλ έχ τού μή δντο,είς 
τδ είναι παραγαγόντος, χαλ δι* ημάς ένανθρωπή-
ααντος, χαλ υπέρ ημών Αποθανόντος, δτι πάντα 
Αγαθότητι ποαί μεθ' ημών, χαλ αγαπών ημάς I 
ποιεί; 

Β*. Καλ έπλ μέν τού φίλου έστι λογίσασθαί τινα, 
δτι Αγαπών με ποιεί, χαλ φειδόμενος δι' έμού ' Αλλ* 
οδ πάντως χαλ ταύτην έχει σύνεσιν, ώστε διοιχήσαι 
τά χατ' έμέ, χαλ διά τούτο, ώς είχδς, χαλ μή θέ-
λων βλάπτει με · έπλ δέ Θεφ ού δυνάμεθα τούτο εί­
πείν. Αύτδς γάρ έστιν ή πηγή της σοφίας, χαλ οιδε 
πάντα τά συμφέροντα ήμίν» χαλ πρδς αύτδ διοικεί 
τά χαθ* ημάς μέχρι χαλ τών ευτελέστερων. "Εστι 
δέ πάλιν είπείν περλ τού φίλου δτι αγαπά, χαλ φεί­
δεται χαλ συνετός έστιν είς τδ διοιχήσαι τά χατ' 

eunqite nobit acciderinl, sed omia intrepide adve-
nientia tuscipere cam bantbuio el ape Ια Beum ς 
certii pofftuasi, ul dixi, qaod quidquid nobiecam 
agtt Lieus, Id tua booiuie tt beoevolealta erga not 
ag4i. Ifeque eniin decet ea alilcr bene fieri, quan 
111 sic niisereatur Beas. Nam t l quta amicum ha« 
bcat, Η certiasimut sii ab co se diligi, quanqoam 
aliquid ab eo paiiatnr interdum molesli, id lamen 
puut aoianier faciuni, noque peravaderi potest ul-
lo modo noeondi anttntim amicam habaiiae. Ac 
quaalomagis de Deo debemea bocmden», qui no» 
plaemavit, qni cuin oon cssexnot, fecil «l esse-
mut, qui pro nobis incamatua, pro nobis mortuat 
CHlT 

II. Ei in anico qxiden oogitari quxdam postunt, 
quod scilicct amanier el coram mei gerens boc fe» 
ceri l : cuin lamcn IKNI essci in eo omnas providen-
tia eteapicalia mearuro rerum administrandamm, 
«t decebat, forlasie poleus obfuit mihi. Hoc qni-
den de amico p»8samua <1 dioere ei cogitare: at 
de Deo nutem neqttaquaro. Ipse eiiim fous cst *a-
pienlix, ct quidquid nobis advcnit, praenovit opli* 
me usqueeliam ad reinima qoaequeet vilissiou. De 
amico etiam foriasse diccior quod nos diligal, q»od 

t Ecdi α. ι. - Epbct. τ. iO; I Thcaa. 18. 
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435 noslraMim rcrum c u r a m gerat, qnod sapiens Α έμέ, ού μήν χα: δύναμιν έχει εί ; τδ βοηθήσαί μ ο ι 

ιΊ pnnlcns sit in earunidcm a d m i n i s l r a l i o n c : siul έν ο!ς νομίζει με ώφελείσθαι. Ουδέ τούτο δυνάμεθα 

qtiud i n i n i m c p:is$it ί ι ι ointiibtis prodcssc, iu q u i 

lnis e l ve l le l c l opiaret. Ac dcDeo n<*fas b o c d i c e r c . 

Oi i iu ia i l l i possibil ia s u t i l v e l n i h i l impossibi lc in 

roi ispcftn ojus. Quod b\ igitur IIORC o m n i a dc Deo 

i u n i a i u s , quoil uos d i l i g a i c l a n u l , quod curani 

liabeal sui plasnial is , quod sapieuliic fons s i l , quod 

i i o v i l optiuic q i n m o d o nosira adininis l ret , quod n i -

Ii i l s i l <"i impossibile, quod omnia subj ic ianlur cjus 

v o l u u t a i i ; dcbcmus ul ique e l c e r i i s s i m e t c n c r c , quod 

quidquid a g i l , in nostram u l i l i l a l e i n e t o o m m o d u m 

;;gal, atque oainia Ha suscipcre c u m grat iaram 

nclioi ie u l a benefaclore e l Domino nostro opt imo, 

cnatiihi i l la molcsiia? a l iquid o l Ir ibula l ionis a l l u l c -

t i i i l . Nain si i n bis quae adversa obvencrint , p r x " 

d o l o i c q u i s pec.cat c l august ia , quomodo c x i s i i m a n -

dus cbi c r c d f i c ticri U&c a Deo p n i sua uf i l i la lc 

e l cutiimodo ? 

III. Non peccamus in bis qnac nobis a Deo infe-

Γ Μ Ί ΐ ι ι ι - , uib\ <*x maxi ina i ropal icnl ia n o s l r a , q u i no-

lumis thbula l ionein ul lam et angtisi iam vel m i n i -

maii i p a i i , ιιοιι quidqi i id nobis inspfrato ct praeier 

o p i n i u n e i i a a c c i d c r i l . Nam Deiis i i i h i l nobis per-

m i l l i l cvcuirc supra vircs nostras, nt ait Aposto-

lu» : Fidelis est Deus, qui non pcrmiitet vos tenta-
ri tupra id quod poleslu ». Nos voro adco debiles e l 

itnbcciiles suuius, u l ρ i l i nolumits q-ndquam, qui 

laborcm e t u i n parvum s i ib lc i fug ia iaus , qui n i l i i l 

ruut l iui i iUtlalc velimus suscipere ; biucque con- ^ 

l e r i n i u r , hiuc a n g i i u i i r : qnanloquc magis s l u d u e r i -

MIIIS leuiai iunes deviiare, la i i lo iuagis i l las i n c u r -

r imus, l i is puegravamnr, in l i is dcl ic i tnus, ncc ab eis 

possumus er ipi e l l iberar i . S i int plcrique in mar i 

naiaulcs ex aliqua neccssitatc, q u i c u m puri i iam e l 

: ir l tMu η «tanui u p i i m c i c n e a n l , u b i undas in se pro* 

n« uu^ a s p e x e i i m , mcurvat i i l l i s scse s u b j i c i u n l , 

dum pci t r . jns icr i i i t , atque i l a ab cis uusquam lae-

«luniur. Quod si vc l lenl vententi undae se ipsos op-

pou<:ie, i l los absque dubio longius uuda rcpellerct, 

c l qtiasi jacularedir in mare, alque i l a faligarentur 

e l i ra i igerc i i iur vi u m l a r u m , n i b i i o m u i n o perlicieu^ 

tos. Ideui in le i i lat ionibus co i i l ing i t . C u m qntχ 

adveiticnlcm tcnlai ioncin tuler i i c u m humilitate et 

περι τού θεού ειπείν. Πάντα γάρ δυνατά α ύ τ φ 

έατι, καί ούδεν αδυνατεί ενώπιον αυτού, "βστε ούν 

οιοαμεν περι τού θεού, οτι αγαπά ΥΛ\ φείδεται 

τοΰ ιδίου πλάσματος, χαι αύτύς έστιν ή πηγή τ η ς 

σοφίας, χαλ οιδε πώς διοιχήσαι τά χαθ' ημάς, χ α \ 

δτι ουδέν αδύνατον αύτώ, άλλά πάντα υπουργεί τ£> 

θελήματι αυτού, χα\ όφείλομεν είδέναι δτι πάντα 

δσα ποιεί, υπέρ τού συμφέροντος ποιεί, καλ δέχε­

σθαι αυτά μετά ευχαριστίας, καθώς προείπομεν, ώ ς 

παρά ευεργέτου χαλ αγαθού Δεσπότου, χάν θ λ ι ­

βερά ώσι · πάντα γάρ διχαία χρίσει γίνονται, χαλ 

ού παραβλέπει δ Θεδς , δ ούτως ελεήμων, ουδέ τ ή ν 

ψυχούσαν β 3 ημών θλίψιν» Πολλάχις δέ αμφιβάλλει 

τις έν έαυτφ λέγων, χαί έάν έν ταίς έπιφοραις 

άμαρτάνει τ ις άπδ θλίψεω; πώς δύναται έ χ ε ι ν 

δτι υπέρ τού συμφέροντος είσιν ; 

Γ'. Ούχ άμαρτάνομεν έν ταίς έπιφοραϊς, εί μ ή 

έχ τού είναι ημάς άφερεπύνους, χα\ μή θέλειν β α ­

στά σα ι μικράν θλίψιν, ή παθείν τι παρά σκοπδν, 

έπει ού συγχωρεί δ Θεδς έπενεχθήναι ήμίν π ρ ά γ μ α 

παρά τήν δύναμιν ημών, ώς ειπεν ό Απόστολος · 

Πιστός d θεός, 5ς ούκ έάσει ήμας πειρασΟϊχται 
υπέρ 0 δυνάμεθα. Άλλ ' ημείς έσμεν οί μή έχοντες 

ύπομονήν, μηδέν θέλοντες πονήσαι μιχρδν, μηδίε 

άνεχόμενοι δέξασθαί τι μετά ταπεινώσεως * διά τού­

το συντριβόμεθα, καλ δσον σπουδάζω μεν έχφυγείν 

τούς πειρασμούς, τοσούτον βαρούμεθα έαυτοίς, χαλ 

όλιγωρούμεν, καλ ουδέ έξηλήσαι δυνάμεθα. Είσί τ ί ­

νες κολυμβώντες διά χρείαν είς τήν θάλασσαν, 

και έάν οίόασι τήν τέχνην τού κολυμβήσαι, δτε 

έρχεται τό κύμα κατ' αυτών, ύποκάτω αυτού έως 

ού παρελΟη, χαι λοιπδν μένουσιν άβλαβώς κολυμ-

βώντες. Έάν δέ θελήσωσιν έναντιωθήναι τ φ κ ύ ματ ι , 

ωθεί αύτου; έςω, και ακοντίζει πολύ διάστημα. Πά­

λιν ώ ; άρχονται χολυμοάν, έρχεται άλλο χύμα έ π ά . ω 

αυτών* έάν πάλιν έναντιωθώσι, πάλιν ωθεί αύτοΰς 

έξω · και μόνον συντρίβονται μηδέν άνύοντες. Έάν 

δέ, ώ ; είπον, ύποκύψωσι τω χύματι χαλταπεινωθώσιν 

ύποκάτω αυτού, παρέρχεται μηδέν βλάπτων αυτού; 

χαλ μένουσι κολυμβώντες οσο*> θέλούσι, χαλ ποι-

ούντες τδ έργον αυτών · ούτως χαλ έπλ τών πειρα-

paii<.kniia9 illam s inc molesiia , sine lxs ione «lla Τ} σμών, έάν τις βαστάση τδν πειρασμδν μεθ'υπομονής 

p m r a i f e i t . QΪΙϊ si angalttr, c r u c i e l u r , (urbelur , cau-

sas iu qticincunqiic referens, scipsum landit e l l e n -

l a l i o i i c m ipsani graviorem reddit, i i a ut non solum 

non pios'uip:>a lenlat io , sed maxime o b s i l . enim 

ul i l cs s u n l (enlaiiones q u i eas inlrepide suscopeiit 

ac s u s l i m i o i t . 

IV . NOII iu i iur pnseio nos conturbct , non alTli-

g a i : aiiligi <uiin a passionc ignorantia» c s i ct s u -

p e i b i x , quud sc i i ice l non noverimus s i a l u m no-

» I Cor. X , 15. 

VARMS LECTIONES. 

·* νυχού-αν. l u - p t e p r o τυ/οΰσαν. l .orns i tnqiio, . ib i n i r r p r e l c omissus, ita vcr lcndus : Sondespicit D.KM, 
qui iiit mitftiiors est, ncquc Hifdiocreni nfflictioncui nosiram. EmcudaliiMtcui accrpiam referim*'»* 
Coielerio f.Vr/. C r Momim. l o n i . ! l . VMI HGl I». 

καλ ταπεινώσεως, παρέρχεται άΐλαβώς * έάν δέ 

μένη Ολιβόμενος, ταρασσόμενο;, αίτιώμενος 2κα-
στον, έαυτδν κολάζει, βαρύνων καθ* εαυτού τδν 

πειρασμδν άνθ' ού ούχ ωφελείται, άλλά βλάπτεται. 

Πάνυ γάρ ώφελούσιν οί πειρασμολ τδν άταράχως 

υπομένοντα αυτούς. 

Δ'. Καλ πάθος δέ έάν όχληση ήμίν , ούκ όφείλο­

μεν ουδέ έν τούτο* τάρασσε σθαι * τδ γάρ ταρα­

χθήναί τινα όχλούυενον ύπδ πάθους, άγνωσίας έστλ 
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καλ ύπερηφανίας, κα\ έκ τού μή είδέναι τήν ίδίαν Α sirum, c l laborcm omncm sublnriugiamus, aiqiw» 
χατάστασιν , καλ έκ τού φεύγε ιν τδν χόπον, κ α ­
θώς ε ιπον οί Π α τ έ ρ ε ς . Διά τούτο ού προκόπτομεν , 
δτι ουκ έ π ι σ τ ά μ ε θ α τ ά μ έ τ ρ α εαυτών , ουδέ έχομεν 
ύπομονήν έν ώ άρχόμεΟα έ ρ γ φ , άλλά άπονους Οέ-
λομεν αρχήν Μ χ τήσασθα ι . Διά τ ί γ ά ρ ξεν ίζεται ύ 
ε μ π α θ ή ς όχλουμένος ύπδ πάθους ; Διά τ ί γ ά ρ τ α ­
ράσσεται ένεργήσας α υ τ ό ; "Εχε ις αύτδ καλ τ α ρ ά σ -
ση ; Τ ο ύ ; ά ^ α β ώ ν α ς αυτού έχε ις , καλ λέγε ι ς , Διά 
τ ί όχλει μοι ; Μάλλον ύ*.όμεινον, άγών ισα ι , π α ρ α -
κάλεσον τδν Θεόν. Αδύνατον γ ά ρ έστι μ ή έχειν τήν 
θλίψιν τών π α θ ώ ν , τδν έμπεσόντα ε ϊς τήν ένέρ­
γε ιαν α υ τ ώ ν . Τ ά σκεύη αυτών , ώ ς ε ίπεν ό άββάς 
Σισώης ένδοθέν σού ε ί σ ι · δδς αύτοίς τδν ά/>£α-
βώνα αυτών , χαλ ύπάγουσι . Τ ά σκεύη ε ίπε τά 

binc ΓιΙ ( ut Palres nostri senseruni) u l i iui .quaiu 
proliciamus, quia m d a s ι oslras iguuramiis, quia 
in coeplis operibus non perscvevamus, quia ainc 
labore parare v i i lu fem credinius. Quare c u i m v i -
l iosus mi re lu r coiUiirbalus a s u o v i l i o ? Quarc af-
fligatur, duni i l lud operalur ? id in tc babes, et l u r -
baris ? Pignora cjus lcnes, c l dicfe : Quare m i b i 
lurbas faci l ? Palorc , susl ine, m t a , Deuin ora. I in-
possibile enim es l non habere eum ail l ic l ionein pas-
sionis et v i t i i , qui i l lud ad ac lum pcrduxcri t . Vasa 
ipsius (ut aiebat abbas Sisoes) intra lc suut, da i l -
l is pignus suuni , 436 c l abibunt. Vasa d i c i l cau * 
sas, quas cuin d i l ig imus aique operamur, impos-
sibi lc esl non captivari nos a vi l io^is cogttatioiti-

α ί τ ι α . Έ φ ' δσον ούν τ α ύ τ α ή γ α π ή σ α μ ε ν καλ ένηρ- Β | ) I I S > q U a e po&imodiim nos cogunl ciiatn no!eiites 
γήσαμεν , ού δυνατδν μ ή α ι χμαλώτ ι ζ ε σθαι η μ ά ς 
ύπδ τ ώ ν ε μ π α θ ώ ν λογ ισμών , έκβ .αζομένων η μ ώ ν 
και μ ή θέλοντας ένεργήσαι τά π ά θ η · επε ιδή έκόν-
τες ε α υ τ ο ύ ; προεδώκαμεν ε ίς τ ά ; χ ε ί ρ α ; αυτών . 
Τούτο έστιν δ λέγει δ π ρ ο φ ή τ η ς τήν τοΰ Έ φ ρ α ΐ μ 
τού καταδυναστεύσαντος τδν άντίδικον αυτού · τού­
τ ο έστι τήν ίδίαν συνείδησιν, καλ χαταπατήσαντος 
κρίσ ιν , δτι έζήτησεν Α ί γ υ π τ ο ν , χαι βία έλ/φΟη έν 
Ά σ σ υ ρ ί ο ι ς . Α ί γ υ π τ ο ν λέγουσιν οί Πάτρες τδ θέλημα 

τδ σαρκικδν τδ χλίνον η μ ά ς ε ίς τήν σωματ ικήν 
άνάπαυσιν , καλ διδάσχον είναι ήδυπαθέστερον τδν 

opcrari v i l i a , ex quo voleules i l l i s dedimus niamis. 
Ει boc cst qiiod a i l propheia do Ephra im p , ;«vn-
lenlc in adversariiun s imni · , boc cs i in propriain 
conscimil iam, e i conculcarue jud ic iu in ; qnoniain 
q u x s i v i l j £ g y p i u m , e i v i deprelicnsus c s i in Assy-
r i i s . i E g y p l u m interpretautur Patree car t iabm quie-
lcm e t o l i u m , ac sensum l ib idiuosum. Assynos o u -
lem vocant vitiosas et impuras cogi ial ioncs, qu;e 
mcnlem nosl ram confnndutit et lurbant, e i replcni 
cam idolis i m m u n d i s , trabcnles v i ct iam nolen-
icm ad aciionem peccali (1). 

ν , ϋ ν · Άσσυρίους δέ , τούς ε μ π α θ ε ί ς λογ ισμούς , τούς θολούντας καλ συγχέοντας τδν νούν καλ π λ η -
ρούντας αύτδν είδωλων ακαθάρτων , χ α ι φέροντα ; αύτδν β ία καλ μ ή βουλόμενον, ε ίς τ ή ν κατ* ένέρ­
γε ιαν ά μ α ρ τ ί α ν . 

Ε ' . Έ ά ν ούν εκών έ κ δ φ τ ι ς έαυτδν τή ή δ υ - C ^ · C u m igi t i i r quis scse dedidcrit i ib id in i corpo-
παθε ίφ τοΰ σώματος , αναγκάζετα ι χαλ μ ή Οέλων r i s , cogi lur nolcns eitain t ra l i i in Assyr iosa t i sc rv ien-
άχθήναι ε ί ς Άσσυρίους β ί α , καλ δουλεύσαι τώ Ν α ­
βουχοδονόσορ. Τούτο είόως ό προφήτης διεπονεΐ :ο 
και έλεγεν αύτοίς · Λίή χατέΛΟιχτε είς Αίγυπτον 
τ ί πο ιε ίτε , άθλιοι , ταπε ινώθητε μικρόν · κλίνατε 
τδν ώμον υμών χαλ έ ρ γ ά ι α σ θ ε τ φ βασιλεί Ι ίαβυ-
λώνο; , κα ι καθίσατε έπλ τ ή ς γ ή ς τ ώ ν πατέρυ>ν 
υμών. Πάλιν δ ιεγε ίρε ι αυτούς λέγων · Μ ή <po€r\-

Οήτε άπό προσώπου αυτού 9 ότι μεθ' ημών έσ­

τιν ό θεός τού έζεΛέσΰαι ημάς έχ τών χειρών 

αυτού. Ε ί τα προλέγε ι καλ τήν έπερχομένην αύτοΐς 
θλίψιν, έάν άπειθήσωσι τ φ θ ε φ . Έ ά ν γ ά ρ , φησλν, 
είσέλθητε ε ίς Α ίγυπτον , έσεσθε ε ί ς άβατον, και 
υποχείριοι , καλ ε ίς άράν , και εις όνειδισμόν. Καλ 

duin Nabucbodonosor. Quod propbela cogttosceii>, 
aflligebalur adiuodum < t dicebai eis : Ne pirgati* 

in sEgyptum P . Quid cuim facil is , miser i , bun i i l i a -
miui parumper, inclinatc bumeros vcsiros c l opcra 
vcslra pncslaie rcgi Daliylonis, sedcle in tcrra pa-
truni vcs i ro rum. Uerum cxc i l aba l eos dicens : ΛΌ-
Hie timerc α facie ejus, quonutm nobiscum fsl Deus, 

polem Itberare nos de ηκηηι ejui i . Deinde pruedicil 
eis fulurain aif l ic l ioucm, uisi Dco parueririt . S i 
e i i im, inquit, pcrrexer i i i s in i £ g y p t u m , er i l i s ctitii 
eo ccu inv ium quoddam, e l c r i i i s se rv i , e l in m a -
ledici ionem ct coufusioncm e l opprobriuin r . K J -
spoudcruulque iufeliccs c l niiseri : Non sedcbimm 

λέγουσιν α ύ τ φ χάχείνοι · Ού μι) χαϋίσωμεν έν τή Π interrahac,*ed ingrediemur Aigypium: et nontideb 

7*jj ταύτη, δτι είς Αίγυπτον εΙσεΛενσόμεΟα, χαϊ ού 

μΙ{ ιδωμεν πόΛεμον, χαϊ φωνής σάΛπιγγος ούχ 

άκούσωμεν, καϊένόρτοίς ούμΙ\ πεινάσωμεν. Κ,ατ-

ήλθον ούν χαλ έδούλευον έχοντες τ ω Φαραώ. Ειτα 
ήχθησαν βίφ είς Ά σ σ υ ρ ί ο υ ; , καλ έδούλευσαν αυτο ί ; 
χαλ μ ή θέλοντες. 

mus bellum, neque sonitum lubw audiemus : ct in pum-

bus iion esurienius*. P i o f c c i i ig i lur sunt, e l spoiitc 
Pharaoni servierunt. Haud vero mul lopos t noleuUs 
tracti sunt tn Assyrios : et ipsis pariler servierunt. 

e Osee v, 13. pJcrcm. XLII, 10. «i ibid. \ \ . * ibid. 15, 16 » ibid. 43,14. 

V A R M R L E C T I O i N E S . 

• k άρετήν. 

(1) Cautc lcgc ut el iam ali is l o i i s , ubi i i a lw<jwi 
solet, ioruan byporbolirc de vclitrmentia i inpurai 
cogilaiionib au l viliosi babiius ; al ioquin in unnii 

:ΙΙ·ΪΙΙ l c ia l i spccca i i adesl acl io volunlatis p l cncKl r : r* 
c i -ιιι j u r i s . 
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VI. Advcrlilc, obsocro, airimtim sd ca quat dicla Α CT« βέτε τδν νουν υμών είς τδ λεγόμενου * Πρό 

του ενεργή σαι τινα τδ πάθος, χάν έπιστρατεύσωατν ΜΙ»Ι. Aniequam qtiis peccatum adacium perdoxe-
rii , elsi contra ipiuiu ptignaverinl cogitatioiies, la-
men in ana cifitate adhuc liber eel, et Dcum lia-
bet opiittbntem sibi. Si igilur Deo cervicetu Jiumi-
liet, feratqiic tentationis et tributaiionisjiigiim cum 
graliamm actione , eonccrtclque pawlulum, nec 
bello ftUttm cedat, auxilio Domini liberatur. Qood 
• i paguam siibtcrfageril el lahorem v recliruverit-
qtie seipsum io corporeas vobiptates, touc vi ira-
biiar invidfs ad lerrain As-syriornm, et smiloti 
eorum nofoua subjtritiir. Qna de cauaa inclamat 
illU prophcU : OroU οι airol Nabuchodonotor, 
quod im vtia eju$ eif $*tu$ te$tra *. Nabuchodonosor 
?*i wm deAceread ullam tribulatioiiem, neqve eta 

ol λογισμολ χατ* αύτου, άλλα τέως έν τή (δια 
λει έστιν έχει δέ χαλ τδν Θεδν βοηβούντα αύτψ. 
Έάν ούν ταπεινωθώ τφ Θεφ, χαλ βαστάξη τδ ζυ-
γδν τδ της θλίψεως χαλ τού πειρασμού μετά ευχα­
ριστίας, χαλ άγωνίζηται μικρδν, ή βοήθεια τού Θεοΰ 
εξαιρείται αύτον. Έάν δέ φύγπ, τδν χόπον, wm% 
κατέλθη εϊς τήν ήδυπάθειαν του σώματος, τδτα 
άγεται βία χαλ άνάγχη είς τήν γην των Άσσυρίων. 
χαλ δουλεύει αύτοίς χάν μή βέλων. Τότε λοιπόν 
λέγει αύτοίς δ προφήτης· Εΰξασύο δχό της ζωψ: 
Ναδονχοδοτόσορ· δτι ζωή aurov iirr«r ή t w i f -
ρΐα ύμωτ. Ναβουχοδονόσορ έστλ, τδ μή δλιγωρεΤν 
τινα πρδς τήν θλίψιν τοΰ συμβαίνοντος αύτφ πεε-

lim tupenrenientead ullam tenlationem reealcilrare, Β ρασμού, μηδέ άπολαχτίζειν άπ* αυτού, άλλά μετΑ 
ted cum humilitate fferre et pali illam ui dcbiiores, 
txisiimareque Boe ipsos indignos ltberari hujtfsce-
modi tenlatione, orareqne Deum potius, ul proro-
getur, vigeat, firmef urque in nobis tenialio, sive no-
veriaios, *ive ignoraverimus ipsitit leniationig cau-
•ani, boc ipsum cerie teirettics, nihi! esse apud 
Deum inlquum, niliil injtiftinm. Quod dlxit frater 
iltemoestus ei fleiu, cum ab eo Dominus lenfaiio-
nero abstulisaei : c Domine, pum ego non sum di-
giws modica aliqua tribitlationa ? > Scriptom esl 
eiiam de dtscipulo nagni Pairis, qui a fornicationU 
spiriln maximcvexabalur, quod iuterrogaius a Pa-
Ire aa orari pro se 4S7 few» vellct ut auferremr 
ab eo bujtMceoaodi lentaiio, responderil: t £tsi la-

ai vides, pater abba : aflligarque nou mo-

ταπεινώσεως βαστάζειν, ώς χρεωστών παθείν, χαλ 
Ιχει δτι ούχ έστιν άξιος ουδέ απαλλαγή ναι τον 
βάρους, άλλά χαλ μάλλον τού χρονίσαι, χαλ στα-
ρεωθήναι χατ' αύτου τδν πειρασμδν, χάν συνεΙ-
δεν έαυτφ τήν αίτίαν, χάν πρδς τδ παρδν, χάν μή 
συνείδε, πιστεύων δτι ουδέν άχριτον παρά τ φ β ε φ 
ουδέ αδιχον. "Ιίσπερ Ιλεγεν έχείνος δ άδελφδς λυ-
πούμενος χαλ χλέων Μ , επειδή έπήρεν δ Θεδς 
τδν πειρασμδν * ε Κύριε , ούχ είμλ άξιος θλιβήναι 
μιχρδν ; Πάλιν γέγραπται δτι μαθητής μεγάλου γέ­
ροντος έπολεμήθη είς πόρνείαν. Καλ βλέπων αύτδν 
δ γέρων χοπιώντα, λέγει αύτφ · ε Θέλεις παρα­
καλέσω τδν Θεδν, χαλ χουφ^ει άπδ σου τδν πόλε­
μου ; Ό δέ είπαν · ε ΕΙ χαλ χοπιώ ά^βάς, αλλΑ 
βλέπω έχ του πόνου χαρπδν είς έγεέ. Τούτο 8έ μάλλον 

dieam ; non ignoro tamen qutnlum frocias et uli- C παραχάλεσον τδν Θεδν, tva δώση μοι ύπομονήν. > 
litalis hiiic mihi provenlat. Qnare Deom potina ora ut raihi consusiiam et palieouam largia-
lor. t 

VII. Ecce eoa qui diligeniet ci anxti euul circa 
salalem suaro: boe eat enim ferre jngum cum homi-
liUle. Hinc prophcta ait: Orate pro tiia Nebucko-
4o»ounr9 euotnmm in ipriuM vitaest talui vettra. Ideai 
fere eti dicere : Video fructam qut mihi cx labore 
et leniatioae provenit: η dicere, quoniam in tpiiut 
tifa e$i εαίαε tesira. Qaod ita esse oslendit ei senior 
prcdielm cam dtecipalo responderet, dieens: c Co-
gttovi hodie,iIi, quiaetproncis, ct jam me saperas. ι 
Cam emm quis oppagnalor ul ad peccati aciara 
prvveoial; ille autem virili animo repngnat et resi-
aiit pravis cogitalionibtif, liamilialar, aCQigiliir, 
eeriat, el por laborea aiDictioiieeqae certaminis 
pnbtim p:irgattir, ei quasi redti ad id qnod est 

Ζ\ Είδδν M ούτοί είσιν άχριβώς οί σωθήναι θέλον-
τες, τούτο έστι τδ βαστάσαι μετά ταπεινοφροσύνης 
τδν ζυγδν, χαλ ευξασθαι υπέρ τής ζωής Ναβουχο­
δονόσορ. Αιά τούτο λέγει 6 προφήτης, "Οτι *Er r j 
{ω» αύτον έστιν ή σωτηρία ύμώτ. ^Ομοιόν έστι τα 
ειπείν τδν άδελφδν* ΒΛέχω καρχότ έπ τον ηόχσν 
οίς έμέ, τφ είπείν · 'Α> rfi ζωή αύτου έστατ ή <τω-
τηρία μον. *(ές δηλοί χαλ δ γέρων αύτφ * « Σήμερον 
έγνων δτι έν προχοπή εί, χαλ υπερβαίνεις με. ι 
Έπάν γάρ άγωνίσηταί τις πρδς τήν χατ' ένέργειαν 
άμαρτίαν, χαλ άρξηται πολεμείν, χαλ πρδς τούς χατά 
διάνοιαν λογισμούς εμπαθείς ταπεινούταί, συντρί­
βεται, αγωνίζεται, χαλ διά τής θλίψεως τών αγώνων 
χατά μιχρδν χαθαίρεται χαλ επανέρχεται είς τδ χατά 

sibianaiura ingenituin. Ul qitoque diximus, ab ρ φύσιν. 'Οστε, χαθώς είπομεν, άπΙ άγνωσίας χαλ 
ignoraniia cl superbia §ua affligitur qui sabpaaakme 
Cttrliaiur, cum magis dcberei mensaram tuiro 
cognosccre cum bumilttate, ei suslinere supplicans, 
dHiec cum eo inisericordiam facerct Deus. Nisi 
enim leuutus quis fucrit, viderilqne affl«clioiicra 
pa»sionum, haud certabii aliquando ut purgelur. 

«Barvch. ι, II, 12. 

ύπερηφανίας ταράσσεταί τις δταν δχλείται ύπδ πά­
θους, άλλά μάλλον μετά ταπεινώσεως οφείλει είδέναι 
τά ίδια μέτρα · χαι ύπομείναι ευχόμενος, έως ποιή­
σει δ Θεδς μετ' αυτού τδ έλεος. Έάν γάρ μή πε?-
ρατθή τις, χαλ ίδη τήν θλίψιν τών παθών, ούτε αγω­
νίζεται ποτε χαθαρθήναι. Καλ λέγει δ ψαλμδς # περλ 

VARL£ LECTIONES 
«· κλαίων. Μ ιδού. 
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τούτου · f £ r τφ άτατεΐΛαι άμαρτωΛονς ώσεϊ χόρ- Α Ac de similibus loquilur Psalmus: Cwm exorti 

fuerinl ptccaiores sicut fenum, et apparueriut omne* TCT, xul Oiixv^ar πάττες ol εργαζόμενοι, όπως 
ar έξοΛοθρευοωσατ είς τότ αίωτα του αίώτος. 
Αμαρτωλοί ανατέλλοντες ώσελ χόρτος είσλν οί εμπα­
θείς λογισμοί. Ασθενής γάρ έστιν ύ χόρτος, χαλ 
μή Ιχων δύναμιν. "Οτε ούν άνατείλωσιν oi εμπα­
θείς λογισμοί έν τή ψυχή, τότε διαχύπτουσι, τούτ' 
Ιστιν Αναφαίνονται πάντες οί εργαζόμενοι τήν άνο-
μ(αν* οΓτινές είσι τά πάθη, δπως άν έξολοθρευθώσιν 
είς τον αιώνα του αίώνος. Όταν γάρ άναφανώσι τά 
πάθη τοίς λεγομένοις, τότε εξολοθρεύονται ύπ* αύ-
« 3 . 

έΤ. Νοήσατε τήν άχολουθίαν τού λόγου. Πρώτον 
άνατέλλουσιν οί εμπαθείς λογισμολ, Ιπειτα άναχύ-
«τουσι τά πάθη9 είθ' ούτως εξολοθρεύονται. Ταύτα 

qui operanlur iniquitatem, ut intereant in tccculum 
tcrtuli «. Peccatores qui ut fenum oriunlur, sunt 
imporas cogiiationes. Esl eniin debilc quid el 
inflrraura fcnubi nullam habcns polenliaui. Cum 
igitar oriunlur in auima viiio&e oogUaltoues, tunc 
apparenl omnes qui opcrantur iniquilaiein , quaj 
aunt ipsa vitia, ul biereant in sa&ulum saecqli. 
Cam enim apparuerint vitia anie conccrtatores et 
aibletas, siatim ab eis perimuntur. 

VIII. Cootemplamint conscquentiam orationis. 
Oriumur primo cogiiaiiones make, post apparenl 
viiia, iode omuia inicrcuni. lla?c oriiuia ad aihlelas 

— „ r n » — — - — — — " 
«αντα Αγωνιζομένων είσίν. Ημείς δέ ποιούντες τήν * pertioenc. Nos teropeccaium ad aclum perducen-χατ* ένέργειαν άμαρτίαν, χαλ άελ έπεχδιχονντες τά 
πάθη · ούτε οίδαμεν πότε άνατέλλουσιν οί εμπαθείς 
λογ.σμολ, ουδέ πότε Αναχύπτουσι τά πάθη, ίνα άγω-
νισώμεθα πρδς αυτά· άλλά χάτω έσμέν άκμήν, είς 
Αίγυπτον, είς τήν έλεεινήν πλινθοποιίαν τού Φαραώ. 
Καλ τις δώσει ήμίν χΐν είς αίσθησιν έλθείν τής πι-
χράς δουλείας ημών, ίνα ταπεινωθώμεν, χαλ σπου-
βάσωμεν έλεηθήναι; Ό » ήσαν ο! υΐολ Ισραήλ είς 
Αίγυπτον, χαλ έδούλευον τφ Φαραώ, έποίουντήν πλιν-
Μαν οί δέ πλινΟάριοι εργαζόμενοι πάντοτε χάτω 
*1σλ χεχαυμίνο* είς τήν γην προσέχοντες - ούτως χαλ 
ή ψυχή έάν «υρεευθή ύπδ «ου διαβόλου, χαλ ποιεί 
«ήν χατ' ένέργειαν άμαρτίαν, χαταπατε! τδ φρδ-

lea, el sentper viiia ipsa consuminantes, ncque 
noeae quioius quando orianlur raabe cogitatioaes, 
Aeque quando appareant viiia, ut pugnemus ad?er-
aus ea, aed adboc iit ASgypto inferiore eubsisiimus 
laleritiam aub Pbaraone exercentea. Et quis dabit 
nobif ut pcrvcniaraus ad sentum et cogitationem 
misene scTvitutis nostrae, ui bumiliemur et mlseri-
cordiam consequi stadcamus? Cum essent filii 
Israel io A&gypto eub Pbaraonis servilute et lateri-
liaiQ exercereot, semper in laboribua oraal, et solo 
fixos ocuios aenper tenebani: sic et animacam 
iroperio dlaboli aubjecta foerit, et ex peccaii actiooe 
infirma aapientiam ftuam conculcaverit, cogiiur a 

νημα αυτής, χαλ ποιεί αυτήν μηδέν φρονείν πνεύμα- Q diabolo ipao terrena semper et aapere et facere, et 
τ*χδν, ΑλλΑ πάντοτε τάγήΐνα χαλ φρονείν χαλ ποιείν. 
ΒΙτα φχοδόμησαν | χ τών πλινθαρίων ών είρ-
γάσαντο, τρείς πόλεις όχυράς, τήν Πιθώ χαλ τήν 
ΊΡαμεσλ, χαλ τήν *Λ* · ή έστιν, Έλιδπολις. Αύται 
U είσι, φιληδονία, φιλοδοξία χαλ φιλαργυρία, έξ 
δν συνίσταται πάσα Αμαρτία, Ότε δέ* άπέστειλεν 
ό θεδς τδν ΜωΟσήν έξαγαγείν αύτους έξ Αίγύπτου 
χαλ έχ τής δουλείας τού Φαραώ, χαταβαρύνει χατ' 
αυτών τά έργα, χαλ λέγει αύτοές * ΣχοΛασταί άστα, 
σχολάζετε, διά τούτο Μγετε9 'ΑπεΜόττες Λα-
τρεύσωμετ Κνρίφ τφ θεφ ήμώτ. Όμοίως χαλ ό 
διάβολος δταν ήδη έπένευαεν ό Θεδς του έλεήσαι ψυ­
χήν χαλ χουφϊσαι αυτήν άπδ τών παθών διΑ του Αό-

spirilvalia qu«que negligere. iEdiflcartint deindo 
tibl filii hrael ex lateribus quos focerant, arbes 
ires munitissimas, scilieet, Piibo, Ramesin et On, 
qo« est urbs aolia. H» autem sun( laxuria, ava-
ritia el iaaois gloria, ex qoibus peccaium omne 
eoxOdlor. Ubi vero mUit Dominus Moysen qui 
edaceret eos ex ATJ\AO et aerviiote Pbaraonis, 
aggravau sanl magts operibus a rege, qui ait eis: 
Oliou o$th it de$ide$, atqw χάεο diciiis: Eamus, 
$acrificomu$ Domino Deo nostro f . Sic diabolas 
eoro viderit Dentn decrevisse infellci animae mise-
reri, ei cvram iUius babere ut eripiai t viiiis ct 
poccailf, Y C I per Verbum suum, vel per aliquem 
aervomm tuororo ; Innc el ipse aggravai magis in γου αύτου, ή διά τίνος τών δούλων αύτον, τότε χαλ 

αύτδς πλέον βαρεί χατ' αυτής τά πάθη, χαλ σφοδρό- D ea vilia, ei vehementiua illam impugnau 
τέρως πολεμεί αυτήν. 

&. Of δέ Πατέρες τούτο είδότες, ένδυναμούσι τδν 
Ανθρωπον διΑ της διδασχαλίας αυτών, χαλ ούχ 
Αφιούσιν αύτδν φοβηθήναι* δ μέν λέγων· Έπεσας; 
άνοστα · χαλ εί πάλιν έπεσας, ανάστα' χαλ πάλιν, 
χαλ εί έξης. "Αλλος δέ πάλιν λέγει · Έ ισχύς τών 
θελόντων χτήσασθαι τάς άρετάς, τούτο έστιν, Γνα 
έάν πέσωσι, μή μιχροψυχήσωσιν · άλλά πάλιν 
φροντίσωσι, χαλ Ιχαστος αυτών απλώς διαφόρως. 
Ό μέν τοίόσδε παρέχει χείρα τοϊς άγωνιζομένοις 
χαλ Θλιβομένοις ύπδ τού εχθρού. Καλ αύτολ γάρ ού­
τως παρέλαβον άπδ τής θείας Γραφής λεγούσης· 

Paal. cxi, 8. f Eiod. ν. 17. 

P A T * O L . G R . LXXXVUl. 

438 IX· Q u°d ^1™ a Patribus noslris cogni-
tam eseei, corroborare hominem docirioa sua 
sioduemiSt, cl ne liroeret adbortaii sunl. Et 
aliue quidem ait: Cecidisii ? surge. £t si denuo 
cecideris, denuo aurge. Alius auiero ttem dicil: 
Robur eoram qai ad parandas viriutes student, 
eal itl, cum ceciderinl, non dcficianl animo, sed 
rursum respirent, et resurgentes curam sui habcant, 
ei eorum quilibet, et aniraus itilii simplicitcr et 
diflereoler. Porrigit alius manus concertanli et 
pugnanii viriliter cum boste. Qnod saue ul facereiit, 
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ita sunl a sacra Scnplura cdocli; quae ail: Nnnquid \ Μή ό πίπτων ουκ άνίσταται; ή άποστρέφων ovst 

qmccciiiU, mm resuryct? flunquid aversus non con-

vertciur 6 ? Converlimini ad mef filii, εί tanabo con-

iritwnes vcstras, aii Dominutb; cl alia pluriina 
bnjuscomodi. Uiauicin aggtavataesl manus Domini 
super Ptaaraonem ei supcr servos ejus, eivoluit 
«lttiiillere filios Isracl, ait Moyei: i le, sacrificate 

DomiHO Deo venro; verumiamen relinquile ovct et 

bove$ vettM *: qui sigiiificanl cogitaiiones mcnlis 
uosirie, quibus dominari voluit Pbarao, sperans 
per cas rursus lilios Israel ad se pertralit posse. 
El respoudil illt Moyscs: Nequaquum hoc fiet, scd 

dubis eiiam nobit sacrificia ei holocausla qmv Domino 

Ifeo nostro offeramus ; et jumenta quoque nosim 

nobiscum pariter proftciscentur, neque libi unicam 

illorum unguiam reUnquetnns i . Ui vero cduxil |> ουδέ όπλήν. 'ίΐς δέ έξηγαγεν ό Μωύσης τους υΙούς 

επιστρέφει; έπιστράφητε προς με, τέκνα, και 

σνμαι τά σνντρίρματα νμών, Λέγει Κνρως, χαλ 

δσα τοιαύτα, 'ίΐς δέ έβαρύνθη ή χελρ τοΰ θεοΰ έπι 
Φαραώ, καλ έπλ τους θεράποντας αύτου, καλ ήθέλη-
αεν άποστειλαι τούς υΙούς Ισραήλ, λέγει τφ Μωϋση* 
Βαδίζετε, Λατρεύετε Κνρίφ τφ Θεφ ύ;ιών πλή,' 
τ ω > προβάτων υμών χαϊ τών βοών υμών r.rc-

*επεσΟε · ατινα σημαίνει τούς χατά διάνοιαν λο­
ι μ ο ύ ς , ών ήθελεν ό Φαραώ χυριεύσαι, έλιτίζον IC 
α \ ώ Ί έλκειν πάλιν τους υίους Ισραήλ πρδς εαυτόν. 
Κ α\ λέγει αύτφ Μωυσής εκεί- ΟύγΙ, άΛΛά χαϊ σν 

^'οσεις ήμίν Ουσίας χαϊ ολοκαυτώματα, d προνο-

ι,ν/.ο». ν*ψΙφ τ(? βεφ ημών, χαϊ τά κτήνη ημών 

πορεύσονται μεθ* ηρών, χαϊ'ούχ ύπολειψόμεθα 

Moyscs filios Israd ex iEgypio, et iransvexil 
illos uiare Itubrum : volcns illos Domino adduccro 
ad scptuaginia iruncos palmaruin clad duodccim 
ftontes aqtiarum, primum eos Iraxil in Meram, ubi 
a£Q«giuir ei crucialur populus; non inveuiens quid 
bibei et, cum amara cssel aqua : ci ex Mcra diixil cos 
in locum sepiuaginla pabuarum el duodccim fomiuin. 
Uuec aiiini* siimliiudo esi, qiue ubi quiescil absquc 
peccato ullo, ci spiriluale mare perlransil, priinum 
vuli coiiceitare curo angusiiis aique aflliciionibus, 
ct ex bis pervenire in sanciam requiem. Per mul-
le* enim iribulaliones oportei nos introire in regnum 

cvlorum *. Tribulaiiones euiin nosirie movcul wi-
sericotdiatn Dei in auimam, ut venti pluviam. El 

Ισραήλ έχ γής Αίγύπτου, διεπέρασεν αυτούς τήν 
Έρυθράν θάλασσαν · θέλων αυτούς δ Θεδς άγαγείν 
είς τά Έβδομήκοντα στελέχη φοινίκων, καλ είς τάς 
ΙΒ' πηγάς τών υδάτων, πρώτον αυτούς είς Mspiv, 
και θλίβεται δ λαδς μή εύρίσκων ποιείν *7 διά τδ είναι 
τδ ύδωρ πιχρονχαλ διά τής Μεράς ήνεγκεν αυτούς 
είς τδν τόπον τών Έβδομήκοντα φοινίκων, κα\ τών 
Δώδεκα πηγών τών υδάτων. Ούτω; καλ ή ψυχή δταν 
παύσηται τής κατ.* ένέργειαν αμαρτίας, καλ παρ-
έλθη τήν νοητήν θάλασσαν, πρώτον θέλει κοπίασα ι 
αγωνιζομένη και πολλά θλιβομένη, καλ ούτως διά 
τών θλίψεο>ν είσελθείν είς τήν άγίαν άνάπαυσιν. Α ι ά 
ποΛΛών γάρ θλίψεων δει ημάς είσελθείν είς τήν 

βασιλείαν τών ουρανών. Αί θλίψεις γάρ χινούσι 
queuiadmodum superflua pluvia adveniens cuinger- C τδ έλεος τού θεού είς τήν ψυχήν, ώσπεμοί άνεμο* 
men floiidutn est, illud facii puirescere et perirc 
una cum fructu; venii auiem si Imcrspiravcrinu 
desiccant el iirmant itlud : sic est el in anima. lic-
tniSdiu, incuria, desidia, oiiuiu, i l i o in faiiganl et 
disbipanl. Tenlaiioucs aulcm aslringunl eam et 
Dco conjunguiil, ul aii propheia : Domine, ip tri-

bulaiione recordati stimu$ luil. llaque, ul diximus, 
baod alDigi nos decel el angi inier iribulationcs; 
sed palienler fcrcndum, ei agenda» Deo stmtgralia» 
luin leiiUmur , stipplicaiidimtquc i 111 semper, ul 
iiiisci icordiam suam inlirmtlali nosir;te addat, el 
proiegai nos ab oinni lcnlalioac iu gloriam suam. 
Aiuen. 

OOCTIiLNA XIV. 
Ve aidipcio et harmonia viriuium anim*. 

I 

I. Narrat Scriptura m dc obslciricibus illis, qua± 
l&raelilaruin raasculos educabanl, quia, cuni Deum 
tiiimisscnl, aedillcarunt sibi domos. Hocnc do 
iuateriatibus domibus intclligendum? Qua igilur 
latioue diclum : Guiu limuissenl Deuin, sibi douios 
adilicavcrunl? Et nos, inqtiam, contrariuin facere 

* iorero. vni, 4, 
K x u d . i , 21. 

χινούσι τήν βροχήν. Κα\ ώσπερ ή βροχή έπ\ πολύ 
κατερχόμενη, έάν έστιν έτι τδ βλάστημα άπαλδν, 
σήπζι αύτδ, και άπόλλυται ό καρπός αυτού ° ο! δέ Ανε* 
μοι κατά μέρο; άναξηραίνουσι κα\ στερεοΰσιν αυτό · 
ούτιας έστί κα\ έπ\ τής ψυχής. Ή άνευσις 1 8 καλ ή 
άμεριμνία, χα\ ήάνάπαυσις χαυνούσι καλ διαχέουαιν 
αυτήν οί δέ πειρασμοί συσφίγγουσι χαλ ένούσιν 
αυτήν τφ Θεφ, ώς λέγει προφήτης · Κύριε, έν θλί­

ψει έμνήσθημέν σον. "Ωστε, καθώς είπομεν, ού χρή 
τάρασσε σθαι ημάς, ουδέ άκηδιάν έν τοίς πειρασμοί; · 
άλλ' ύπομένειν χαλ εύχαριστείν έν ταίς θλίψε σι, και 
δέεσθαι τού Θεού έν ταπεινώσει διά παντδς, ίνα ποιήση 
μετά τής ασθενείας ημών έλεος, χαλ σχεπάση ημάς 

Φ άπδ παντδς πειρασμού είς δόξαν αυτού. Αμήν. 
Δ Ι Δ Α Σ Κ Α Λ Ι Α ΙΔ ' . 

Περϊ οίχοδομής χαϊ άρμολογίας τών τής ψυχής 
αρετών. 

Α'. *Η Γραφή λέγει περλ έχείνων τών μαιών, 
αίτινες έζωογόνουν τά άρσενα τών Ισραηλιτών, δτι 
διά τδ φοβείσθαι τάς μαίας τδν Θεδν, εποίησαν έαυ-
ταϊς οίχίας. ΤΑρα περλ αίσθητών οικιών λέγει; Καλ 
ποίον λόγον έχει τού χτίζεσθαι ταύτας οίκίας διά τδν 
φόβον τού Θεού; Καίτοι γε ημείς τδ εναντίον, χαλ 

h Jerem. ιιι, 21 i Exod. χ, 24. i ibid. 25, 26. λ Acl. χιν, 21. ^ isa xxvi, lo . 

VARIiE LECTIONES. 
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υύς Εχομεν οίκους διδασκόμεθα έν καιρφ χαταλιμ- Α 
πάνειν διά τδν φόβον του Θ Ϊ Ο Ο · ώστε ου λέγει ττε̂ Λ 
αισθητού οίκου, άλλα πιρλ τοΰ οίκου τής ψυχής, δν 
οικοδομεί τις έαυτφ, ό;ά τής φυλακής τών εντολών 
τοΰ θεοΰ. Διδάσκει ημάς δκέ τούτο ή Γραφή, οτι ό 
φόβος τοΰ θεοΰ παρασκευάζει τήν ψυχήν φυλάτ­
τειν τάς έντολάς, καί διά τών εντολών οίκοδομείται 
δ τής ψυχής οΐκος. Πρόσχωμεν καλ ημείς, άδελφο\, 
έαυτοϊς, φοβηθώμεν τδν θεδν καλ ημείς · οίκοοομή-
σωμεν έαυτοίς οίκίας, ?να ευρωμεν έαυτοίς σκέπην έν 
καιρώ χειμώνος, έν καιρφ δμβρων καλ αστραπών, καλ 
βροντών,δτι ανάγκη έστλ μεγάλη τοΰ χειρώνοςτφ μή 
έχοντι οικον. Πώς δέ οίκοδομεϊτσι ό οίκος της ψυχής, 
άπδ τοΰ αίσθητού οίκου δυνάμεθα μαθείν τήν ακρί­
β ε ι α του πράγματος. Χρήζει γάρ δ θέλω ν οίκοδο-
μήσαι τδν οίκον τούτον, πανταχόθεν άσφαλίσασθαι Β 
αύτδν, καλ έκ τετραπλεύρου άνενέγκαι τήν οίκοδο-
μήν, και μή ένδς μέν μέρους φροντίζειν, τών δέ 
άλλων καταφρονείν, έπελ ουδέν ωφελεί, άλλά καλ 
τδν σκοπδν καλ τά δαπάνηματα, καλ τδν κόπον, δλα 
εί; μάτην ποιεί. Ούτως έστλ καλ έπλ τής ψυχής. Χρή­
ζει γάρ ό άνθρωπος μηδενδς μέρους ?ής οίκοδομίας 
αυτού άμελείν άλλ' ίσην καλ αρμοδίως άναφέρειν 
αυτήν. Τούτο δέ έστιν δ λέγει ό άββας Ιωάννης · 
ι Έγώ θέλω τδν άνθρωπον λαμβάνειν μικρδν άπδ 
|κάστης αρετής, κάλ μή καθώς τίνες ποιούσι, κρατούν­
τες μίαν άρετήν, καλ μένοντες είς αυτήν καλ αύτδν 
εργαζόμενοι μόνον, τών δέ λοιπών άμελούντες. ι "Ισως 
δέ καλ προτέρημα τι έχουσιν είς αυτήν τήν άρετήν, 
καλ έκ τούτου, ούτε βαρούνται ύπδ τού έναντιουμένου ^ 
πάθους αυτής * λοιπδν κλέπτονται ύπδ τών άλλων 
παθών, καλ βαρούνται ύπ' αυτών, καλ ού μέλει, αύ-
τ,οίς, άλλά νομίζουσιν Ιχε/ν τι μέγα. Ούτοι δέ έοί-
κασι τφ οίκοοομούντι Ενα τοίχον, καλ ύψούντι αύ­
τδν άνω όσον δύναται, καλ προσέχοντι είς τδ ύψος 
τού τοίχου εκείνον, και νομίζοντι ο:όν τι μέγα έποίησε, 
καλ ούκ ειόεν οτι εΤς άνεμος, έάν έλθη, βάλλει αύτδν 
κάτω · μόνος γάρ ίσταται, μή έχων τδν σύνδεσμον 
τών άλλων τοίχων. Καλ ούτε σκέπην δυναταί τις ποιή­
σαι έαυτφ άπδ ένδς τοίχου · γεγύμνωται γάρ ές δλων 
τών άλλων μερών ' ού χρή δέ ούτως ποιείν * άλλά μάλ­
λον ό Οέλων οίκοδομήσαι τδν οίκον αυτού, και ποιήσαι 
αύτφ σκέπην, οφείλει έκ παντδς μέρους οίκοδομείν 
αύτδν, καλ πανταχόθεν αύτδν άσφαλίζεσθαι. 

β'. Καλ λέγω πώς* Πρώτον οφείλει βαλείν τδ Οεμέ- D 
λ*ον, ήτ;ς έστλν ή πίστις· *Α*ει>γάρ χίσζεως, ώς λέ­
γει ό Απόστολος, αδύνατον εύαρεστήσαι τφ Θεφ, 
καλ ούτως κτίζειν έπλ τδν θεμέλιον τούτον τήν οικο-
βομήν κατά άναλογίαν, Τπήντησεν υπακοή; οφείλει 
βαλείν ένα λίθον υπακοής. Συμβαίνει παροξυσμδς 
αδελφού; οφείλει βαλείν Ινα λίθον μακροθυμίας. 
Τπήντησεν εγκράτεια; οφείλει βαλείν ένα λίθον 
εγκράτειας. Ούτως άπδ έκαστης αρετής άπαντώσης , 
δ.ΐ βαλείν ένα λίθον είς τήν οίχοδομήν , χαλ ούτως 
κύκλω άναφέρειν αυτήν άπδ ένδς λίθου συμ?:αθείας, 
ένδς λίθου κοπής θελήματος, ένδ; λίθου πραό γτος , 
καλ τών ομοίων. Έπιμελείσθαι ΚΙ οφείλει ίν πάσι τού-
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doccmur, ul scilicc t quas babcmus domos, ad (empus 
rcliiiquariius ob liinorcm I>ei; iia ul clammsit, nmi 
dc scnsibilibusdomibus,scdde d o m i c i l i o 4 3 9 a n i i n a 2 

baberc scrmonczn, quod quisquc sibi cxslruil, ciun 
divjna mandala cusloilit. Nos igitur docct per hoc 
sacra Scripluia, quod Dci timor animam prxpniai 
ad ipsius praccpta cuModicnda, ctpcr LVi praccpta 
aoiiua; duinus exstruilur. Quare nobis ipsis, fratrcs, 
iiilcndaniiis, limoamus ei uosDcum, xdiiiccmus no-
bis domos qnibus bibcruo temporc proicgtmur, et 
loniirua, fulgura ct pluviam declincmtis: grave cnim 
esi biemsbisqtii doino caruerint. At quopacloa&diii-
calur aiiimat domus, possumus a malcriali rei 
bujtis diligcnliam perdiscerc. Opus priimim esl 
qui volucril domum condcre, undique illam pramii-
nirc, cta qualuor partibus ailollere aedificium; ncc 
unius lanlum pariis baberc curaro, cacteras vcro 
iiegligcrc, quandoquidem nibil proucil : sed ci 
laborem et sumplum atquc otnnia denique perdil. 
ld ipsum esi in anima, cujus nullam partcni debct 
homo negleclui babcrc: scd aequaliier et apie cam 
crigcrc. Et hoc est quud aicbat senior ille venera-
bilis Joanues abbas : ι Libct mibi bomincin ab 
unaquaque viilute pauxillum quid dccerpere, et 
non (ul pbnimi faciuni) uiii scmpcr viriuli insislere, 
caelcras ncgligcrc,» Hi euim cuin in ca ipsa vir-
lule cui insistunt, principaiuni forlasse teneanl, ncc 
ab opposiio cl contrario ullo ipsius virtulis oppu-
gnciuui; a rcliquis lamcn passionibus subducumur 
ct oppugnanlur, nuljaque illis cura dcinccps cst, 
scd exisiimanl scsc magnum quidpiam leticrc. l l i 
simiks niihi vidcntur ci qui cum parictcm sediiicaro 
voluerit, ei allollerc quautum quiverit, ad ipsius 
alfiludinqm lantum prospccium babct, ei maguuni 
aliquid cxslruxisse sc crcdil; non prospicit autcm 
quod quivis vcnlus ciiam modicus spiravcrit, illum 
puiest ad lerram dejiccrc. Noncnim c t̂cnam babct 
et coiijniictioncm aliorum pariclum. Ncquc potest 
quis sibi leclum facere cx uno paricic : privatns 
euiiii csl cxicris partibus. Al vero minime sic a^en-
dumcsl, sed poljusqui aediiicare sibi volueril do-
luicilium, el teciuiu facerc, ex oipni pane illuj 
aediiiccl, ci undiquc oiuiuli&simuiu rcddat. 

II. Alquchoc quopaxio facial, doccbo: Piimum 
igilur jacienda sunt fundamenla, quai iidos csi: 
Sine fide cnim, ul ail Aposlolus, impotsibile est placc-
TC Deon. Coustruat deindc supra fmidaineuium 
scdiQcium cxcclleniissimum. Occurril obcdiontia ? 
Adjicial lapidem primum obedienlix. Goutiugil ira 
vel commoiio ulla frairis iu se? Apponat alicrum 
patieniiae lapidcm. lnlcrcurrii iiicontineiiiia? Tei-
lium addatconlincnlise lapidem. El sic aquacunqiM 
Λirlulc qnaj occurrcril, suuuMidus csl lapis, aiq-h'. 
;cdilicio appouciidus : cl sic |»·τ circuituui alKMioii-
dum hinc quidcui lapido midcricordiit, iiid^ moil:-
licatje xolunlalis, alia cx parte lapidc niausuttu-

n Hebr. χι, 6, 
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diitis alque aliamm bujustrmtkli virliiiiu». Aule Α τή; υπομονής καλ; 
omnia aiilcm proctiranda iist palicmia ct longatii-

• miias; luec eniiu angnli domtis suul; quibus awli-
iicium ipsuui constringitur t ct parieti paries 
anuectitar el copulatur; i u ut rescindi aui decidere, 
divellique aUtf ab allero nnnquam queat. Absque 
bis eliam nemo poiesl nc imam quidem in se 
virtuicm perftcere. Nisi eoim qtiis in anima iorli-
tudinem habuertl, nibil patictur; el, ai non fuerit 
paiienlia, uibil tjfiqaam poicril «rigere. Ilinc ail 
Domiuus: In patienlia ve$lra possidcbili* animas 
vc$ira$n\ Debei euarn qui cxsiruil aut aedificat, 
lapiJcin cum csmento adjiccrc. Si enim lapidem 
iapidt quis absquc cxmcnlo et calcc supcrimponai, 
oxcutiuntur lapides tl ruit domiis. Cderoentum 

177C 
ής ανδρείας · αύ*ται γάρ είοκ* 

αϊ γωνίαι, καλ δι* αυτών συσφίγγεται ή οίχοδο^ή 
καλ ένούται τοίχος πρδς τοίχον,'χαλ οδ χλίνουσιν cO-
δε Ιήγνυνται απ* αλλήλων oi τοίχοι. Χωρλς γάρ τού­
των, ούχ εύτονεϊτις τελειώααι ούδεμίαν άρετήν. Έάν 
γάρ μή έχη τις άνδρείαν εν τ} ψυχή, ουδέ υπομένει· 
χαλ έάν μή ή υπομονή, ούδελς δύναται παντελώς χατ-
ορθώσαι. Αιά τούτο λέγει * Έτ rjj ύχομοτή ύμωτ 
κτήσεσθε τάς ψυχάς ύμώτ. Θέλει όμοίως δ χτίζων, 
Ιχαστον λίθον χατά πηλού βαλείν* έάν γάρ βάλη λίθον 
επάνω λίθου άνευ πηλού, χλώνται οί λίθοι χαλ πίπτει 
δ οίχος. 'Ο πηλός έστιν ή ταπείνωσις - επειδή Απδ 
τής γης έστι, χαλ ύπδ τους πόδας έστλ πάντο#ν. 
Πάσα γάρ αρετή άνευ ταπεινώσεως γιγνομένη, ούχ 
έστιν αρετή, ώς λέγει χαλ είςτδ Γεροττιχότ. "Οταερ 

btiu.iliias cal: esi ciura lerra qax pcdibus omnium " &0υνατον ναύν χωρλς ήλων χατασχευασθήναι, ούτω* 
altcrilur. Omnis igitur virlus absque 440 l l a m i 

Itiaie, uon rcpuialur virtus, utest in libro seuiorum. 
O.nnium enim fuit una sentenfia, ila et impossibile 
esse salvari animam abeque homilitate, ul navim 
sine clavis aedifleai i . Quidquid igitur boni quisqtie 
egerit, id agaicum humililate : ui per bumiliiatem 
conscrvelur quod facium fuerit. Debet autem et 
doinus laqacaria quacdam habere ad diaeriiuinaudam 
ibiuaiidatuqtie ipsant, eilapideni lapidicopuiandum, 
ti astriogeuduni aedtiiciuto, el poalremoad domuni 
uuiversam decoraudam. Tecium autera chariias 
est, quasest perieciio virluuim omnium, uti tectuin 
domtis. Poal tectum quoque corona cireomponeiida 

άμήχανον χωρλς ταπεινοφροσύνης σωθήναι. Όφειλε* 
ουν τις δ έάν ποιή άγαθδν, μετά ταπεινώσεως ποιείν, 
ίνα διά τής ταπεινώσεως συντηρηθή τδ γενόμενου. 
Θέλει δέ έχειν δ οΤχος χαλ ταύτα τά λεγόμενα ίμαν-
τώματα, άτινά έστιν ή διάχρισις ή στερεοϋαα τον 
οίκον, χαλ ένούσα λίθον πρδς λίθον, χαλ συσφίγγουσα 
τήν οίχοδομήν μετά τού χαλ εύπρέπειαν πολλήν 
παρέχειν τφ σίκφ. Ή δέ στέγη έστλν ή αγάπη, ήτις 
έστλν ή τελείωσις τών αρετών, χαθάπερ ήν ή στέγη 
τού οίχου. Είτα μετά τήν στέγην, ή περι στεφάνωσες 
τού δώματος. Τί έστιν ή περιστεφάνωσις του δώμα­
τος ; χαλ έν τφ νόμφ γέγραπται* *Εάτ οίχοδομήσητα 
ίαντόΐς olxor, χαλ χοιήσητε αύτφ δώμα, χοιήσατα 

est. Esl eaim ίιι lege pneceplum : Si sediiicaveriiis r στεφάτνμα τφ άώματι, Ira ρή χέσωσι τά xatGta 
\obisdomumt coronam illi circomponile, oe ca-
dant parvuli veslri ab allo °. Corona bâ c humilitae 
csi: ea enim, ul dixt, coronalet servat virtutes 
oiiines: ei omnis virtulis perfeclio eget bumiliiale, 
quemadmoduro lapides in struclura, luto. Sanctoruin 
nainqae ownium profecius, tccessus esi ad buoai-
lliaum. £ι, υΐ sacpe dixi, quo quisquc magis Deo ad-
baeserit, eo se magis peecatorem agnoscci et iiitel-
liget. Qaisunl auiem parvali de quibus tex ait, 
ne cadani parvuii a domo ? Panruli cogitationes saiH 
bi anima nostra conceptaB, quae aunt per bumilila-
tcm cuBlo<lienda?, ne ab ipsa doroo cormanl: el hanc 
dUanius perfeclionem esse virtutum omnium. En 
jam cunsuiuroala domot et perfecta tbl: habel lora, 

ύμωτ άχό τον δώματος. Ό στεφάνη έστλν ή ταπαί-
νωσις. Αύτη γάρ έστιν ή στεφανούσα παλ φυλάττουαα 
πάσας τάς άρετάς· Καλ ώσπερ έκαστη αρετή μετά 
ταπεινώσεως θέλει γίνεσθαι, χαθ* δν τρόπον είπομεν 
δτι Ιχαστος λίθος χατά πηλού βάλλεται * ούτως χαλ 
ή τελείωσις τής αρετής χρήζει τής ταπεινώαεως 9 { 
χαλ δτι φυσιχώς προχόπτοντες οί άγιοι» είς ταπείνο»· 
σιν έρχονται * ώσπερ άελ λέγω ύμίν δτε εγγίζει τ ις 
τφ Θεφ, τοσούτον βλέπει έαυτδν άμαρτωλόν. Τί & 
έστι τά παιδία περλ ών είπεν δ νόμος, ίνα μή πέσε*-
σιν άπδ τού δώματος; Τά παιδία είσλν οέ λογιαμολ «έ 
γινόμενοι έν τή ψυχή * ούς δεί φυλάττειν διά τής 
ταπεινώσεως, ίνα μή χαλ Απ* αύτου τού δώματος 
έχπέσωσιν. Έτελεβώθη, Ιχει τΑ Ιμαντώματα, έχε* 

babet lecium, babel coronam, ct caHera qu* illi D τήν στέγην τών αρετών · Ιδού δοΐχος δνπερ είπομεν 
opus sunt. είναι τήν τελείωσιν Ιδού χαλ ή περιστεφανωσις» «αλ 

Απαξ Απλώς τετελείωται δ οίχος. 
Γ . ΤΑρα μή λείπει αύτφ τ ι ; Καλ Αλλο Ιν παρελεέ-

ψαμεν. Τί δέ έστι τούτο; ίνα έστλν χαλ ά οίχοΙόμος 
τεχνίτες. Έάν γάρ μή έστι τεχνίτης, στρεβλοί λοι­
πδν τήν οίχοδομήν, χαλ δτεδήποτε πίπτει 6 οίχος. Ό 
τεχνίτης έστλν δ έν γνώσει ποιών. Συμβαίνει γΑρ δτε 
χαλ ποιεί τις χόπον τής αρετής» χαλ έχ τού μή ποιεέν 
έν γνώσει, αναλύει αύτδν, ή μένει άσυστροφών, χαλ 
μή εύρίσχων πληρώσαι τδ έργον · αλλά βάλλων ένα 
λίθον, χαλ έπαίρων αύτον. Έστιν δέ Αλλος βάλλων 
ένα, καλ έπαίρων δύο · οίον τι λέγω· 'Βού έρχεται ά 

II!. Nunquid ei dccsl aliud? aliod profeclo 
deesl quod iiondum diximu». Fabricaior scilieel 
doilusciarlifex; nisi enhn adfuerilariifex,ftdi(icium 
omne viliabil, et foilasse rueldomus. Artifex esl 
qui ex artc el scientia agit. Evenil eniro plerumque, 
cum aliquis viriuiem agii absque scienlia, ut iUam 
facile dissolvat, iteque l^tam oroniuo agai, nec 
iuveniat quo pacio virtutem ipiam perllcial; sed 
. jns siiuilis sit, qui lapidein unum domui apponit, 
altoium lollil. Atiiquoqiic suitt, qui cum lapiib«m 

* Luc. xx», 19. 0 Deut. χχιι, 8. 
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αδελφός αου, χαλ λέγει σοι £ήμα, Ολίγων σε, ή πλήσ- Α unum ap|H»sucritiC# tluos tullaitl: ut cx« inpli 
σων, χαλ σιωπάς, χαλ βάλλεις μετάνοιαν* Ιδού έβαλες 
Ινα λίθον. Είτα υπάγεις χαλ λέγεις άλλω άδελφφ* 
*λ*βρισέ με δ δείνα* τόδε χαλ τόδε είπε μοι * χαλ ού 
μόνον έσιώρησα, άλλα χαλ μετάνοιαν αύτφ έβαλον, 
Ιδού έβαλες Ινα λίθον, χαλ δύο επήρες. Πάλινβαλλει 
τις μετάνοιαν θέλων δοζασθηναι, χαλ ευρίσκεται τα-
πείνωσις μετά χενοδοξίας. Τούτο έστι τδ βαλείν ένα 
λίθον χαλ έπάραι αυτόν. Ό δέ Ιν γνώσει ποιών με­
τάνοιαν, πείθει αύτδν άχριβώς, δτι αύτδς έσφάλη, 
χαλ πληροφορεί έαυτδν, δτι αυτός έστιν β αίτιος. 
Τούτο Ιστι τδ έν γνώσει ποιείν μετάνοιαν · άλλος 
άσχε! σιωπήν* άλλ* ούχ Ιν γνώσει* Ιχει γάρ δτι 
άρετήν ποιεί 6 τοιούτος, ουδέν δέ ποιεί. Ό δέ 
έν γνώσει σιωπών, τοιούτος έχει, δτι ανάξιος έστι τού 

tia : Venil aliquisc fiairibus, cl iiisoleith vcrbo vtl 
itnpaiieiili le affligit cl pcrculit. Tu vero lares oi 
iuclinatione corporia bonorem clcfers. Ειι lapi.letn 
unum appotuisti : posl abis, et alloro frairum 
reperto illl narras, elnurinuras, quod sis ab co frairc 
injttria aflcciue, el auges injuriam, ei lacnisse le 
diclilas,et iucHuaio corpore botiorcm delulissc. 
Ecce ctiin lapidein unuiii apposuisses, duos abstu-
litl i . Aliu* item bonorem deferi tnauis gloriw gralta, 
ei bttmilitaleni pariter cum vana gloria iovenit; 
boc eal apponere et aufcrrc pariter lapidcin. Qui 
vero cum scienlia bonorem cxbibct, ipso sibi pcr-
auadcl sine dubio quod peccator sit, quod in inullis 
delinquat el errel, quod causa iuerii iujurije fra-

λαλήσαι, ώς είπον ol Πάτρες, **λ αύτη έστλ σιωπή Β ^ r n * . Μ certissimtira habet. Et boccslcum 
Ιν γνώσει. Πάλιν ού μετρεί τις έαυτδν, χαλ νομίζει 
άτι τι μέγα ποιεί, χαλ δτι έαυτδν ταπεινοί, χαλ ούχ 
οίδεν δτι ουδέν Ιχει, επειδή ούχ έν γνώσει ποιεί. Τδ 
βέ [μή] μετρείν έαυτδν Ιν γνώσει, τούτο έστι, τδ 
έχειν έαυτδν, δτι ουδέν έστιν * ουδέ άξιος έστι του 
ψηφισθηναι μετά ανθρώπων, ώσπερ είπεν έαυτφ δ 
άββάς ΜωΟσής · ε Σποδόδερμα μελανδν, μή ών άν­
θρωπος, τί Ιρχη έν μέσω ανθρώπων;» Πάλιν υπηρε­
τεί τις αρρώττω · άλλά διά τδ έχειν μισθδν υπηρετεί, 
χαλ ούχ έστιν ουδέ τούτο Ιν γνώσει. Καλ λοιπδν εί τι 
β* άν συμβή αύτφ λυπηρδν, ευχερώς έχχόπτει αύτδν 
άπδ τού χαλού έργου αύτου, χαλ ού φθάνει πληρώσοι. 
Επειδή ούχ έν γνώσει ποιεί · δ δέ έν γνώσει υπηρε­
τών, διά τδ χτήσασθαι συμπάθειαν υπηρετεί · διά τδ g 
χτήσασθαι σπλάγχνα οίχτιρμών * δ γάρ έχων σχοπδν, 
εί τι δ* άν συμβή αύτφ, χάν θλίψις Ιξωθεν, χάν αύτδς δ 
άρρωστος όλιγωρήση πρδς' αύτδν, αύτδς άταράχως 
βαστάζει, προσεχών τφ ίδίψ σκοπφ, χαλ είδώς, δτι δ 
α'ββωστος μάλλον αύτδν ευεργετεί, ήπερ αύτδς τδν 
α^βωστον. Πιστεύσατε γάρ δτι χαλ άπδ παθών χαλ 
πολέμων χουφίζεταιό Ιν γνώσει υπηρετών άββώστφ. 
Έγώ γάρ οίδα άδελφδν πολέμου μενον οπδ αίσχρας 
Ιπιθυμίας, χαλ διά τδ ύπηρετείν άββώστω δυοεντε-
ριώντι, μετά γνώσεως, άπαλλαγέντα τού πολέμου. 
Καλ Εύ άγριος λέγει περί τίνος μεγάλου γέροντος, 
δτι τινά τών αδελφών ταρασσόμενον έν ταίς νυξλ, 
τών τοιούτων άπήλλαξεν, άσθενέσι μετά νηστείας 
υπηρέτησα ι προστάξας. Καλ έλεγεν ερωτηθείς τδν 

scicuiia ct cognilione bonoreiD exbibere. Alius 
silenlium sibi ipsi indicil, ted non ciira cogniiione: 
babel euim lanlun quod sitenlium virlus esl. Ilic 
auicm cumt scieutia tacet, qoia ao indigntun puiat 
loqui; ci boc csi CJJOO adentia et cognitiooe silere, 
ul deliniuoi Patres. Magniflcal iieru se aUus ct 
wagnum quid facere se puiat, quia buioiiis eat. 
lufclixqui ignorat se nibil-csse omuino, cum είιιο 
cognitione hoc agai. Nam nieliri se ipsum cogni-
lione, esi cerlo credere nihil sc essc, et omnino 
indigouiaeiisumare homiuum consueludinc Ui sc 
ipsum accusabat abbas Mojsea diccns: «Sierqui-
liniuia cum ais et cinis, non bomo;cur ad bomincs 
ingrederi»? > Miuislral quU iiifirmo, ci eo aiiinm 
441 ul mercedcni laboris acquiral; et lioc titiqu* 
baud esl cum cognitione acrvire el ministrare. 
Quare cuoi adversi quidpiani illi conligerii, fa< i!c 
a bono desialit; nec coepium opus sustinei pcriicere, 
quia uon operatur, ut dixi, cum cogniiiono. Qui 
aulem cum acienlia ei coguitione iiiiiiisirat, \aco 
miiiistrat quiaaegroio compaiiiar, quia misericoi-
dis visceribus moveiur. Et quicunque liune 
acopum tibi etatucrit, uulia io ro advcrsa vel allli-
clioue extcraa tnorcbiiur, non st acgroUis emii 
spreverit, aul tnalediciia laccssiverii, aed in sco-
pumsuum inieolus ferct omnia paiiemissiiue, ci cci lo 
crede tiuajori beneficio seafiki abaegroto, quam nrgio-
lutii a se ipso. Hocauleni ignorare ves nolo, eumqui 

ποιείν w τούτου λόγον, δτι ουδέν ούτω; ώς έλεος τά j> libeiiUTffgrodeacrviatcuiiicogiiiliono, rclevari mtia-τοιχύτα χατασβέννυται πάθη. Πάλιν έάν άσχή TIC, ή 
διά χενοδοξίαν, ή Ιχων δτι άρετήν ποιεί, ούχ άσχεί δ 
τοιούτος έν γνώσει * λοιπδν έχ τούτου άρχεται έξου-
δενείν τδν άδελφδν αυτού , Ιχων εαυτόν τι * χαλ εύ* 
ρίσχεται ού μόνον βάλλων ένα λίθον χαλ έπαίρων δύο, 
άλλά χαλ δλον τδν τοίχον χινδυνεύων £ίψαι διά τού 
χρίναι τδν πλησίον. 'Ο δέ έν γνώσει έγκρατευόμενος, 
ούχ έχει δτι άρετήν ποιεί* ουδέ θέλει έπαινείσθαι, ώς 
άτχητής * άλλά Ιχει δτι διά τής έγχρατείας κτάται 
σωρροσύνην, χαλ δτι διά ταύτης έρχεται είς ταπεί-

biliter ab animi passionibus, el diaboli iuipugaaiioni · 
bus. Novieniinfrair«macriteroppugiiaiuinafomiia-
lionis dxmonc, el cumargro ex dyscnlcriis descrv ircf, 
ab boc licllo e*ee liberaluun Ei Evagrin» narrai do 
seuiore quodam iuagiio, qnod discipulum SHUIII 

liujusmodi phanlasmaiibus nocle oppugnaltuii Ui*' 
via tiberavil, incliclosciliceiHli cl jtjuniocl ygroruiii 
cura . Et do rc bac inUirrogaius respondi', uilil 
«ssoquod adco paseioncs bujusccmodi cxsliii^urui 
ut iiiis':ricordiaui. Si quis itctn sr^c cxciccal \cl 
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ex inani gloiia, vcl ut viriuivtii avoro 
nequc liic cum cogitilioue sc exereei. Cum cntni 
altquidcsseseexislimai, incipilfratnm ronfciancre. 
E l bic ιιοη solum lapidem uauin adjicit, atqiio adimil 
duos, sed universum parictcui minari ruinarn facii 
ot periclitari, cum proximum contcmnat ct jtidicet. 
Qni autcm conlincns cst cum cogniiione, non quia 
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vidcalur; Α νωσιν ώς λέγουσιν οί Ηατερες, οτι ή όδδς της τ~-

πεινώσεώς έστιν ol κόποι οί σωματικοί έν γνώαχι · 
χαλ τά έςής. Καλ απλώς έχάστην άρετήν ούτως δεΖ 
τινα ποιείν, ώστε χτήσασθαι αυτήν καλ γενέσθαι ε-» 
έξει αυτής. Καλ ευρίσκεται, ώς είπομεν, 6 κάλδς 
τεχνίτης ο'κοδόμος, δυνάμενος μετά ασφαλείας οί-
κοοομτ,σαι τδν ίδιον οικον. 

Yirlns esl conlincnlia, haneexcrcet, non ultanquam Γ > tis ei induslrius laudem eonscqunlur humanam, 
sed quia conOdit per eam sese ad modcstiam pervcnturum, et ex ca postmodum in buintlitaicm. 
Stnserunl elcnim Patres et majorcs noslri pcr laborcs corporis* dum llercnl cuin cogniiionc, v iam 
esse ad Immiliiatcm. Lt iia dcninm opus cst unumquomqtte virlutem faccrc, ιιι et illam possideat, e i 
in Inibiiuni ipsius perveirial: c l lunc scse oplimum artiticcm intelligat, opliuium a?dilicatorem qui secu-
rus propiiam domum possil scdiiicarc. 

IV. Caveal igitur qui auxilianlc Deo ad lnmc pcr- Β Δ'. 'Ο Θέλων ούν σύν Θεφ έλθείν είς τοσαύτην κ α -
feclionis slalum pervcnirc voluerit, vel dicere, \ e l λήν χατάστασιν, ούκ οφείλει λέγειν, δτι Μεγάλαι εί-
cogilare, magnas osse virlules, ncc posse adiri cas 
a nobis. Hoc est enim vcl nihil sperarc in diviua 
opc, vel aiiimo ad opus bonum lorpesccrc c l dor-
uiiiare. Dicitc uiibi, si quam virlulem cupilis, cxer-
cenda ca csi a nobis, quxcunquc s i t : sunl enim iu 
nobis virliites, el beue opcrari cum volumus, pos-
sumus. Ecce in lege scribilur: DUiffes proximnm 
luum sicut le ipsum P. Ne advertas quam longe 
absis a virtutc, ne limtre incipias ei dicerc: ι Quo-
modo possum proximum mcumdiligereulmc ipsnm? 
(Juomodo illius afflictioncs et auguslias sciulari 
possum, el eas maxiine quas corde tegit: cuiii cas 
nec videam nccagnoscam ut meas? > Noli iM.« m o 

ολν αί άρεταλ, και ού δύναμαι φθάσαι αύτάς. Τούτο 
γάρ, ή μή έλπίζοντός έστιν είς τήν βοήθειαν τοΰ 
θεού, ή δκνούντος έπιδαλέσθαι τι άγαμου * έπελ ποίαν 
θέλζτε άρετήν κα\ γυμνάζωμεν · καλ βλέπετε δτ ι έν 
ήμίν έστι χαλ τδ κατορθώσαι · Ιδού λέγει. * Αγαπή­
σεις τύν πΛψτΙον &ου, ώς εαυτόν* Μή πρόαχ^ς 
πόσον άπέχης άπδ τής αρετής, κα\ άρξηται 1 · δειλιφν 
καλ λέγειν * « Ηώς δύναμαι άγαπήσαι τδν πλησίον t 

ώ ; εαυτόν ; πώς δύναμαι τάς θλίψεις αυτού μεριμνφν, 
ώσπερ τάς εμάς , χαι μάλιστα τάς κεκρυμμένας έν 
τή καρδία αυτού, άς ούτε βλέπω ούτε γ ι ν ώ σ χ ω , 
ώσπερ τάς έμαυτού ; » Μή άποσχολήσής έαυτδν ε!ς τδ 
λογίσασθαι ταύτα , χαλ μή νομίσης ύπέρογκον είναι 

ditari : ita enim pulabis arduuni .q<iid cl ii flBcilc C χαλ δυσκατόρθωτον τήν άρετήν, άλλά βάλλε τέως 
admodum essc virlutcm. At fundamenia jacias qme-
Ciinque potcs, in Domino coniisus. Osiendc siudium 
c i dcsiderium tuum i l l i , slatimquc tibi auxilium 
«oelitus adessc ad bene agendum senties. ExempU 
aulem graiia finge gemiuas scalas , unatn quac ia 
coclum erecla sit, aUeram quae ad inferos usque len-
dat, e i te imer ambas medium puia : aiinon lecum 
cogilares et dicerea: Qua possum via ex lerra bac 
in aptcem scalarum haruni quae*ad coelos dirigun-
lur, cvolarc? At nequc. id possibile 442 cssel, ne-
quc lalia Deus abs te requirit. Rcquirii aulem 
tibi ut caveas nc inferius labaris et corruas, nc in-
juria proximuin afficias, nc percutias, ne obloqua-
ris, ne convicieris, nc despicias ; ct sic sensim be-
ncfacere incipis, dum frairein luum curas dulci ' 
ijernione, dum compateris i l l i ; el cum re ulla ei 
opus iuerit, Iradis. Et sic per gradus cuusccndens, 
tandem auxilianle Domitio ad scaiarum summitatem 
pcrveuics. Ex boc cnim modico auxilio ptOximi, 
ad id cousccndis ut optes commodum et utiliiatcm 
cjus sicul tuani; ci hoc est, Diliges proximum tmim 
nicul tc ipsum. Inveniemus absquc dubio, si <\\ix-
ramus ; c l si Dcum ad opem feretulam invoccmus, 
stalim adcrit nos illumiuans. Dicit cuim E v a i g o 
iicju : Petiie et accipietis: q\i<eriu εί invenieiis; put-
tatc el aperielur vobis <ϊ. Peliie, ut scilicet oraiulo 

αρχήν, πιστεύων τ φ θ ε φ . Δείξον αύτφ τήν προαίρ€-
σίν σου, καλ τήν σπουδήν, καλ βλέπεις τήν βοήθεια ν 
ήν παρέχει σοι είς τδ κατορθώσαι. Οίον λέγω, Ύ π ό -
Οου μοι δύο κλίμακας είναι* τήν μέν άναφίρουσαν 
άνω είς τδν ούρανδν, καλ τήν άλλην καταφέρουσαν 
κάτω είς τδν αδην, καλ σύ ίστασαι είς τήν γήν μ έ ­
σον τών δύο κλιμάκων. Μή θέλησης λογίσασθαι χαλ 
είπείν · Πώς δύναμαι πετασθήναι έκ της γής , καλ 
εύρεθήναι άπαξ άνω είς τδ άκρον της κλίμαχος ; 
Ούτε γάρ δυνατόν έστιν, ούτε άπαιτήσαι ό θεδς τούτο· 
άλλά φύλαξαι τέως, μή κατελθείν κάτω* μή χ α χ ο -
ποιήσης τδν πλησίον, μή πλήξης, μή καταλαλήαης, 
μή λοιδορήσης , μή έξουδενώσης * χαλ ούτως λοιπδν 
άρχε και εύεργετείν μιχρδν διά τού θεραπεύειν λ.ογω 

1 τδν άδελφόν σου " διά τούτο συμπάσχειν αύτω · καλ 
έάν χρήση πράγματος, έπιδιδόναι αύτώ* καλ ού­
τως μίαν βαθμίδα ανερχόμενος, φθάνει σύν θ ε φ 
καλ είς τδ άκρον τής κλίμακος. Διά γάρ τού χατά 
μικρδν βοηθείν τ φ πλησίον, έρχη καλ είς τδ θέλειν 
τδ συμφέρον αύτώ, ώς τδ σολ, συμφέρον σο: , χαλ 
τήν ώφέλειαν αύτφ, ώς τήν σήν. Καλ τούτο έστι τδ, 
Αγαπήσεις τόν πλησίον σον, ώς έαυτάν. Έ ά ν 
ζητήσωμεν, εύρίσχομεν, καλ έάν αίτώμεν τδν Θεδν , 
φωτίζει ημάς. Αέγει γάρ έν τώ Ευαγγελία) · ΑΙτειτε 
χαϊ δοΟήσεται ϋμιν, ζητεΤτε καϊ εύρήσετε9 κρούετε 
κα\ άνοιγήσεται ύμιν. ΑΙτειτε, λέγει, ίνα παραχα-

r Le\it. \ ι χ , 18; Mallb. ν, 43; Marc. χιι, 31 ; Jac. ιι, 8. q Mallb. νιι, 7; Luc. ιι, 9. 
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λώμεν ό·.ά τ ή 
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cO/ής. Τ«> o i , Ζιμεϊτα 

έρ:υνώμ*ν πώς έρχεται αύτη ή αρετή · τί ίζζιν το 

y ipov αυτήν , τί όφείλομεν ποιήσαι , ινα κτησώμεθα 

α^τήν. Τδ ούτως καθ' έκάστην ερευναν έστι τδ, Ζη­

τείτε χαϊ εύρήσετε. Τδ δέ χρούσαί erct , τδ ενεργή-

σαι τάς έντολάς. "Εκαστος γαρ κροΰων, διά τών 

χειρών κρούει · αί δέ χείρες είς τήν πρακτικήν λαμ­

βάνονται. Θέλομεν ούν μή μόνον αίτείν, άλλά καλ 

ζητείν σπουδάζοντες καλ ποιειν είναι, ώς είπεν δ 

Απόστολος • Κατηρτισμένοι είς πάν έργον αγαθόν * 
Τί έστι χατημτισμένοι; "Οταν τις Οέλη κατασκευάσαι 

πλοίον, πρώτον ετοιμάζει πάσαν τήν χρείαν τού 

πλοίου έως καλ μικρών ήλαρίων, καλ μικράς πίσσης, 

καλ μικρού στυππίου · όμοίως καλ ίστάριον έάν Οέλη 

γυνή στήσαι, ετοιμάζει έως καλ μικρού βάμματος · 

τούτο λέγεται κατάρτιον τδ έχειν πασαν τήν χρείαν 

ήτοιμασμένην τού πράγματος. 

Ε'. Ούτως ουν ίνα έσμέν καλ ημείς κατηρτισμένοι 

εις πάν Ιργον άγαθδν, έχοντες πάσαν τήν έτοιμασίαν 

ημών, είς τδ ποιείν τδ θέλημα τού θεού μετά γνώ­

σεως, ώς θέλει καλ ώς αρέσκει αύτψ. Τ ί έστιν δ λέ­

γει ό Απόστολος· Τύ ΟέΛημα τού θεού τό αγαθόν 
καϊ εύάρεστον χαϊ τέΛεινν; Πάντα τ ά γενόμενα, 

ή κατά συγχώρησιν θεού γίνεται, ή κατ* εύδοκίαν, ώς 

λέγει έν τφ προφήτη· Έγω Κύριος ποιών φώς, χαϊ 

χτίζων σχότος' καλ πάλιν, Ούχ έστι χαχία έν 

πόΛει, ήν ό Κύριος ούχ έποίησεν. Κακίαν λέγει 

πάντα τά κακωτικά · οίονελ τά θλιβερά τά γινόμενα 

Λ p r r c c m u r . Quccrile αι ι ίπυ. lioe es i , scruiait i iui ilil.-

g r i i l c r qtio advcuia l v i r l u s in vos, qui i l polis.Vnmim 

s i i quod eam aiTcral, qnid ngcndum nobis, u l i l la iu 

coiiscqitamur et possideamtis: ct hoc cst, quod ;Γιι, 

qumrtie, quoiidie vidclicct is la pcrvestigarc. Pulsure 
a u l c m est p r x c e p l a Doinini observarc c l faccre : 

qni eu im pulsa i , manibus p u l s a t : manns ig i l t i r ad 

aciiunes desiguaudas accipiuntur. I n n t i i l igitur 110-

l>is non solum pctcndum csse, scd e l quasrendum 

c l pulsandum, i l a ut, j u x l a Apostulum : Parati s i -

mus el perfeeli in οηιηε opus bonum «·. Q a i d cst a u -

lem pcrfecli ? j E d i f i c a i u r u s qtiis navem , pr i tnum 

proparat q u x c u n q u c necessaria ad eam sunt , c i 

piccm ct s lupam ct clavos. E t n iu l i cr c u m l c x l r i -

n u m efigcrc voluerit vc l tclam texerc, disponit p r i -
B mumqurccunqi ic ncccssaria, c l i a m fila m i i i u l i s s i m a : 

c i hoc es l perfecii , lial>crc onuicm re i neccssilaieiit 

p r x p a r a i a m . 

V. U i ighur simus et nos perfecii in omnc o p u * 

b o n u m , babeamus oinnein curam ct di l igei i i iatu ct 

prompl i tudinem nos l ra in , ad perficiendam d i v i n a m 

volunla iem cum c o g n i i i o n c , quacunque i n re i l l i 

p l a c i l u m ioer i t . N a m , u i a i i Aposlolus : Voluntas 

Dci bona, bcneplacens ει ρεφεϊα c$i · . O m n i a a u -

tem quaecunque fiunt, pcnni l tcnte Dco vc! d i s p o -

nente tiuiit, u i d i c i i ipse in p r o p b c t a : Ego Dominut 

fackni lucem et creans tcncbras *. E t i l c r u i n : Non 

e%l malum in civitale, quod non feceril Dominnt «. 

Matiun d t c i l afllicliones c l anguslias quae ad d i a c i -

πρδς παίόευσιν ημών διά τήν κακίαν ημών · άτινά C pHnam nos l ram fiuni et mala n o s l r a corrigcnda : 

έστι, λιμδς, σεισμδς, άβροχία, νόσοι, πόλεμοι. Ταύτα 

ού γίνονται κατ* εύδοκίαν θεού, άλλά κατά συγχώρη-

cnv. συγχωρούντος τού θεού έπενεχθήναι ήμίν πρδς 

τδ συμφέρον. Ταύτα ούν ού θέλει ημάς θέλειν ό θεδς, 

ουδέ συντρέχειν αύτφ · οίον τι λέγω. Έ σ τ ι θέλημα 

Θεού, ώς είπομεν κατά συγχώρησιν , τδ στραφήναι 

•πόλιν. Ου θέλει ούν ημάς, επειδή θέλημα θεού έστι 

στραφήναι αυτήν, ίνα βάλωμεν καλ ημείς πύρ, καλ 

καύσωμεν, ή ίνα λάβωμεν άξίνας και καταστρέψω-

μ * ν ; Πάλιν ευρίσκεται συγχώρησις θεού, ίνα Ολι-

6 ή τ ι ς , ή ίνα άββωστήση, ούκ επειδή θέλημα αυτού 

έστιν, ίνα θλιβή · θέλει ήμας ίνα θλίβωμεν αύτδν, ή 

ίνα είπωμεν, οτι επειδή θέλημα θεού έστιν ίνα 

άαθενήση, μή έλεήσωμεν αυτόν ; Τούτο ού θέλει δ 

u l f a m e s , p e s l i l e n i i s , s icci las, x g r i l u d i n c s , bella ( I ) . 

Haec non fiunt c x div ina voluntaie a u l d ispos i i io i ic , 

sed permissionc ipsius , pcrmit ienle Deo nobis 

i i igrucre ad u i i l i i a l e m n o s l r a m . llsec tamcn vc l l c 

nos aut optarc probibct D c u s , ncquc bis vult uos 

c o n c u r r e r c : ut vcrbi g r a l i a , volunias Dci c s l per 

pcrmissioncm ut urbs d i r u a i u r : nunqutd e l i a m vult 

Deus, c u m ipsius volunias si(, uC urhs r u a i , u l nos 

pari ier faccs i i m n i u a m u s ot comburanius eam , vct 

u l securcs suscipiamiis c( uita diruamus i l l a m ? Γοι-

m i l l i l i l c m Dcus aliquoin aflligi vol ;r.groiare ; n i i n -
quid quia volunlas Dci c s i , u i is aflligatitr, dobr-

nius paritcr c l uos c i i m alfligcre? an qtiia d ic i i i ius 

voltiutalc d iv ina a l tcrum a^grotarc, uon i u i s o r i T i 
θ · δ ς , ού θέλει ημάς ύπουργήσαι τώ τοιούτφ αυτού D ejus iu a l i q u o ? IIoc non vult Deus, u l s c i l i a l vo-

Ο-λήματι. Τοιούτους θέλει ημάς είναι αγαθούς, δτι 

αύτδς δ ποιεί, ού θέλει ίνα θελήσωμεν αυτό · άλλά 

-Λ θέλει; θέλί ΐ ημάς τδ θέλημα αυτού θέλειν τδ 

άγαθδν, τδ κατ* εύδοκίαν, ώς είπον, γινόμενον. 

Τούτο δέ .έστι, πάντα τά κατ* έντολήν γινόμενα, 

τό αλλήλους άγαπαν, τδ συμπάσχε ιν, τδ ποιείν 

έλεημοσύνην, καλ δσα τοιαύτα. Ιδού τδ θέλημα 

τού θεού τδ αγαθόν τί δέ έστι καλ εύάρεστον ; Ουδέν 

γάρ, καλ ποιών τις άγαθδν, πάντως ότι εύάρεστον 

aucb ποιεί. Καλ λέγω πώς* Συμβαίνει δτι ευρίσκει 

b i n l a l i su;c si ibscrviaimis aut concurranius iu i s l i s . 

V u l i nos Ocits esso bonos, ιιοιι φ\.ν. ipse v o i u o i i i 

boc nunlu u l vc l inius . {)n\u i g i l u r vcllo nos v n l l 

Voluntalom ipsius bouam, c l quidquid pcr 443 
bouam volunla lc in cjus fit. I loc c s t , qmrcimquo 

n u l u ct p r x c c p l o cjus cvei i iuut ct fiunl, u l amaro 

scsc mutuo, compati ,c lcemosynas faccro, alque atia 

bujusccniodi . E n bona volunias D o i . Q u i d a u u i n 

c s l c l bcneplaccns? Omnc bonuin quod ;«b ullo 1U, 
ctsi scmper bonum s i l , uon seiDpor tamoii beucpla-

r II C u r . lx, 8; U T i m . ιιι, 17. 9 U o m . xn ,2. 1 b a . XLV, 7. « Amos ιι · , u. 

( I ) Γ . ;ΗΙΙ Ι* b^e : iiain i i i a l i t i n pociue CIMIUIII cs i c\ 

Ihnilfigia, i i rdi i iu i»onuiltci;U' Uon , b ' J c l i a m < l l i -
( i o n l r . (irdiiiaii ln ci d i s p o i M : n l u l iori : ncc * ; t l i * 
c x p l i u l c ad irgulas ihcnb^i»!! l i ic lo'j»iilui anc lor . 
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cens et graium. Subjiciam exemptum : Occorrit Α μί*ν δρφανήν καλ πτωχήν εύμορφον, χαλ άρεσκε-
quis orpbaiue puellae et inopi: cujus pulcbritadine 
captus el dclecialus, illam suscipil in domum ul 
nutriat: exterius autem in animo ut ejus putchritu-
dine delectelur. En hic voluotas Dei est et bona, 
non autein beneplacens. Bencplacens enim esl, ctim 
quis elcemoeyiiam fecerit, non respectu aliquo bu-
mano, ted ob ipsura bonam, ob ipsara miaericor-
diam et compassioneni. Perfecta aotera e t l , com 
quis petenli tribuit uon parce, non desidiose, iioa 
ncgligenter, sed promple, totis viribus, iou inten-
tione; sicquc prsbet, ut accipere; sic beneflcio af-
ficu, ul beneflcio afficl videatur. Eo perreclam vo> 
luntatem Dei. Ita faclitando divinam Yoluntateni, 
qualem ait Apostolus, bonam, beneplacentem et per-
ffdam complere quis poteril: hoc niroirum eet, & *Ιδου τούτο Ιστι το tv γνώσει ποιείν· 
quod cum scientia et cogiiiiioae geriiwr. 

VI. Optat vcro aliquis vetirum agnoscere qoaa-
tum ait bonum, quanta gratia eleemosyiHf ? nagna 
profecto esl, qu» potesl pcccala dimiltere, nt ail 
propbeta : Bedempti» wiri, $uni proprut divilia^. Et 
alio loco: J* eleemcsynis rtdime ptcctt* tum *. El 
ipse Dorainue dicit: EtloU mitericorde$f $ku$ Pater 
9t$ter cwieitii mUericon e$i «. Non dixit, jejonate, 
ut Pater vester co&lestis jejuoat. Ifcquc dixit, pati-
l^res estoie, ul Paier vesler ccelesu» inops esL Sed 
quid z\tfE$tote miuricordcs, $icut PaUr tatercmU-
iti$miuricon esir. Vroprle eulm <#irU» ipsa imilalor 
Deum, ipsura exprirail ei significat. Boc igitur scopo 

τα; δια τήν εύμορφίαν, χα\ λαμβάνει χαλ ανατρέπε 
αυτήν · βόξαντος αυτού, ώς δρφανήν «τωχήν cΟμορ-
φον. Ιδού χα\ θέλημα Θεου έοτι *αλ αγαθόν έστιν, 
ού μέντοι χαλ εύάρεστον. Τδ δέ εύάρεστον, δταν 
ποιή τις έλεημοσύνην ού διά τινα λογισμδν άνθρώπι-
νον, άλλά δι* αύτδτδ χαλδν, διά τήν συμπάθειαν, 
τούτο Ιστιν εύάρεστον τφ Θεφ. Τδ δέ τέλειον έστιν 
δταν ποιή τις έλεημοσύνην, μή χατά χνεπείαν, 
μηδέ χατά δχνον, μηδέ χατά δλιγωρίαν, άλλά «άα^ 
δυνάμει, χαλ πάση προαιρέσει, ούτως «αρένων, ώς 
αύτδς λαμβάνων, όντως ευεργετών, ώς ούτος ευερ­
γετούμενος· χαλ τδτε γίνεται τέλειον. Καλ όντως ε&-
ρίακεταί τις ποιών, τδ θέλημα του θεού, ώς λέγει 6 
"Απόστολο;, τδ άγαθδν χαλ εύάρεστον, χαλ τέλειο*. 

φ . θέλει γάρ τις γινώσχειν αύτδ τδ άγαθδν τ | ς 
ελεημοσύνης, αυτήν τήν χάριν αντής δτι μεγάλη 
έατΥν, δτι δύναται χαλ αμαρτίας άφιίναι, καθώς λέγει 
δ προφήτης · Αντροτ άτδρδς, ύ Ιδιος χΛοντος. Καλ 
πάλιν άλλαχού λέγει* ΈλιημοσύτΟΜ:Μπρνσ**τάς 
αμαρτίας σον. Καλ αύτδς δ Κύριος είπε · ΓΙτασΘ* 
οίχτίρμοττς, καθώς *al δ Πατήρ Φμώτ ό ονράηος 
οίχτίρμωτ έστίτ. Ούχ ε ί π ε · Νηστεύσατε, ώς δ Πα­
τήρ υμών δ ουράνιος νηστεύει. Ουδέ είπε* Γίνεσνα 
ακτήμονες, ώς δ Πατήρ υμών 6 ουράνιος άκτήμων 
εστίν. Άλλά τί λέγει; Γίττσϋτοΐχχίρμοτζς, α****» 
καϊ ό Πατήρ ϋμω* ό ονράπος οϊκτίρμντ έστίτ. 

et consideratione, ui dixi,semper nobisopus e s i ; n t £ Ίδιχώς γάρ ή αρετή αύτη μιμείται θεόν χαρά-
eeinpcr inlenti simus cum scientia el cognitione ope-
rari.Yarie euimetdiflerenlerconsiderari solct elo-
einogyoa. Alius enim facit eleemoeyiiara vt benedi-
eanlur rura soa; ei Deus uiique bujog rara el agros 
beuedicic. Alius eleemosynam tacil, ne periclilelur 
navis soa in mari; el Dcus utique islius navein de-
docit In porlum incolomem ei saivai. Alius ut ca-
siodiat Deus filios suos; el bos quoqoe coslodil 
Deus. Alius ut gloriam consequatar; et byic Deus 
gloriara largitur, et ocmLnem fraadat Deaa. Sed 
quod quisque volucrit, boc UU dat, dumroodo Id 
lale Don sii quod anbnae siue noceat. Sed bi omnea 
merccdem suam amiliunt: ntjllum enira depositum 
bervant apud Deum, cum illorum inieolio quam 

χτηρίζει αύτδν. Χρεία ουν έστιν, ώς είχομεν, τούτω; 
τφ σχοπφ προσέχειν άελ, χαλ Ιν γνώσει ποιεέν· 
Πολλή γάρ έστιν ή διαφορά, χαλ Ιπλ τού σχοποΰ τής 
ελεημοσύνης. Έστι γάρ τις ποιών έλεημΜυνην, Ιιάλ 
τδ εύλογηθήναι τδ χωρίον αύτου, χαλ δ Θεδς ευλογεί 
τδ χωρίον αύτου * Αλλος ποιεί έλεημοσύνην, διά «4 
πλοίον αυτού, χαλ δ Θεδς σώζει τδ «λοέον αύτου · 
άλλος «κεί διά τά τέχνα αύτον, χαλ 6 %Ας σώζεε 
χαλ φυλάττει τά τέχνα αυτού · άλλος ποιεί διά τδδοζα-
σθήναι, χαλ δ θεδς δοξάζω αύτδν, χαλ ούχ αθετεί ο 
Θεός τενα. *Αλλά δ θέλει έχαστος παρέχει αύτφ, δταν 
μή βλάπτεται έχ τούτου ή ψυχή αύτου. 'Αλλ* οΒτοε 
πάντες άπέχουσι τδν μισθδν αυτών· ούδεν γάρ 
άπέθεντο έαυτοίς παρά τφ Θεφ, επειδή χαλ δ σχοπδα; 

pneroiaerunt, non fuerit ob uliliUlem animc Ut D δν προέθεντο, ούχ ήν διά τήν ώφέλειαν τής ψυχής 
beuedicercl Deus rura el agros luos, feciali; bene-
dixit illa Deos ; ob fliios tuos fecisti; cnstodivil ft-
lios tuos Deus : ut gloriam conseqoereria, fecisii; 
gloriain liln largitus est Deus. Qua igilur in re de-
bilor tuus est Deus? Reddidii libi eorum qua* feci-
sii, quam voluisti gratiam. Esl aulem ct alius fa-
«icns «leemosynam ut liberetur a venlura poena. 
l>ce bic facil ob utiliialeni animaj suai, bic facil 
pvopler Deum. Nou tamen et bic omnino ul vuli 
Dcus, facit. Adbuc enim in servili slalu esl bic. 
Scrvus enim non facil voluntalem domini sui sponte 
ei volcus, sed limeiis ue \apulei. Siiuililer ct bic 

αυτών. Αιά τδ εύλογηθήναι τδ χωρίον σου, έποίησας9 

εύλόγησεν δ Θεδς τδ χωρίον σου · διά τά τέχνα σον 
έποίησας, Ιφύλαςε τά τέχνα σου δ Θεός. Διά τδ δοξα-
σθήναι έποίησας, έδόξασέ σε δ Θεός. Τί ουν χρεώστε! 
σοι δ Θεός; *Απέδωχέ σοι τδν μισθδν ών έποίησας· 
Έστι δέ άλλος ποιών έλεημοσύνην, ίνα βυσθή άπδ) 
τής. μελλούσης χολάσεως * Ιδού ούτος ποιεί διά τήν 
ψυχήν αυτού · ούτος χατά Θεδν ποιεί * πλήν ούχ έστε 
χαλ καθώς θέλει ό Θεός. Άκμήν γάρ έν τή δουλική 
καταστάσει εστίν. Ό δούλος ού ποιεί τδ θέλημα τού) 
χυρίου αυτού θέλων, άλλά φοβούμενος μή δαρή. 
Όμοίως ούτος ποιεί, ίνα βυσθή τής χολάσεως, χαλ ά 

* Tob. χ», 9. χ Prov. χιιι, 3. r Dan. ιν , 21. * Luc. νι, 36. 
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1785 DOCTIUNAXIV. lTSft 
Θεδς βύεται αύτον άπ* αυτής. Άλλος ποιεί τήν έλεη- Α iaeit, ot a poena icilicei libcrelur, cl ipsnm !ΛΜΙ$ 
μοσύνην, ίνα λάβη μισθόν. Τούτο υψηλότερου μ*ν 
Ιστι τού πρώτον * άλλ* ουδέ αύτδ άκμήν, ώς θέλει 6 
Θεός. Ούπω γάρ Ιστ» Ιν τξ τού υΙού διαθέσει · αλλ* 
ώσπερ δ μισθωτός ποιεί τδ θέλημα τού δεσπότου, 
διά τδ λαβείν τδν μισθδν τού δεσπότου χαλ κερ-
δάναι · ομοίως χαλ ούτος ποιεί διά τδ χερδάναι χαλ 
έχειν μισθόν. 

Τρείς γάρ είσι διαθέσεις δι* ών δφείλομεν ποιείν 
τδ άγαθδν, ώς λέγει δ άγιος Γρηγδριος · ταύτα χαλ 
άλλοτε είπον ύμίν. Ή γάρ φοβούμενοι τήν χόλασιν 
ποιοΰμεν τδ άγαθδν, χαλ έσμέν έν τή δουλική κατα­
στάσει · ή διά τδ λαβείν τδν μισθδν, χαλ έσμέν έν 
τή διαθέσει τού μισθωτού * ή δι* αύτδ τδ χαλδν, καλ 
Ισμέν έν τή διαθέσει τού υίδυ. Ό υΐδς γάρ ού ποιεί 

a poena liberabit. Facit alius eleemosynam ni mer-
ttdem recipiai; boe quidem printto altius cst. Sed 
et bic non facit omnino adhuc, ut vult Oeng. Ncque 
euioi atlhuc est in filii staiu : quemadmodiim eiiim 
merceaarius facii voluuiaieu domini sui; ecilicet, 
at mercedeni recipiai ti lucretur: i u bk iaclt pra> 
mii graiia. 

444 Τ™* autem stalus et disposiliones 
sunt, juxia quas ex 1 Basitii senleniia benefacere ei 
virtuiem exercere debemue, de quibus omnibiis 
alias sermoneoi me vob5e fecisse commcraiui. Si 
eniia timore gebeniue beoefaciamo», in aervlli sia:ti 
sumus: si ui mcrcedem recipianous, hi mercenarii: 
si boni ipaius gratia, ad filiorum gialttm transimas. 

r ·• " · r β • " 
τδ θέλημα τού πατέρος άπδ φόβου, ουδέ ώς Θέλων Fitias enim non facit palris volunUlem ob liino-
παρ* αύτου λαβείν μισθδν, άλλά θέλων θεραπεύσαι 
αύτδν, θέλων τιμήσαι χαλ άναπαύσαι αύτον. Καλ 
ημείς ουν ούτως δφείλομεν ποιείν τήν έλεημοσύνην 
διά τδ χαλδν, συμπάσχοντες άλλήλοις, ώς Ιδίοις μέλε-
σιν * ούτως δέ θεραπεύοντές τινα, ώς δτι ημείς δι* 
εκείνον θεραπευόμεθα * ούτως δίδοντες, ώς αύτολ 
λαμβάνοντες. Καλ αύτη έστλν ή έν γνώσει έλεημο» 
σύνη· ούτως ευρισκόμεθα χαλ έν τή τού υίού δια­
θέσει, χαθώς είπομεν. Ούδελς δύναται είπείν * Πτωχός 
είμε, χαλ ούχ έχω πόθεν έλεήσαι. Κάν γάρ ού δύνα-
σαι δούναι, ώς έχείνοι οί πλούσιοι οί δίδοντες τά δώρα 
αυτών είς τδ γαζοφυλάχιον, δδς δυο λεπτά, ώς ή 
χήρα ή πενιχρά * καλ προσδέχεται αυτά δ Θεδς παρά 

rem, neqoe ul recipiat mereedera ab illo, sed vo-
kna illi deaenrire, volene ipsnm honorare, voleits 
ipsi in omnibus obaequi ei morem gercre. Sic igi-
lur ei noa deenosynam faciamus ob ipsias eleemo-
gynx boaam: compatieBtes matuo ai propriUmem-
brie, sie eoraro gerentes aniascujasqiie ut ab eo cu-
rari DOS opuremus ; aic daotos, lanquara accipere-
moa ; et b*c esl eleemosyna quae cum cogniiiono 
flt: ita, ut dixi, in ftliorura alatu reperimur. Nemo 
autcm poleal dicere : Pauper sutu, el uitde naiacri-
cordiam faciara, non babeo. Si eiwm ιιοη potes di-
vitibus el potentlbue sequa dislribuere, da ia gaio-
phylaciam duo roinuu, til vidua illa paupemila · ; 

σου υπέρ τά δώρα έχεΤνα. Ουδέ ούτως έχεις; άλλ* ̂  ct illa accipil a te Deus super diviium doua. Quod 
έχεις δύναμιν χαλ δύνασαι δι* υπηρεσίας έλεήσαι τδν 
άσθενούντα. Ού δύνασαι ουδέ τούτφ Μ ; δύνασαι λόγφ 
παραχαλέσαι τδν άδελφον σου. *έΧλού ούν αύτδν διά 
τον λογού, χαλ άκουσον τού λέγοντος * Αγαθός Λό­
χος νπέρ δώρα. 'Τπόθου, ουδέ λόγφ δύνασαι ώφελή-
ααι, δϋνασαι έάν παροξυνθή χατά σού δ αδελφός σου, 
ποιήσαι έλεος είς αύτδν, χαλ βαστάσαι αύτδν έν τω 
χαίρω τής ταραχής αύτου, βλέπων αύτδν Ιπηρεαζό-
μενον έχ τού χοινού εχθρού * χαλ άντλ τού είπείν αύτδν 
Ιν βήμα χαλ πλέον ταράξαι αύτδν, σιωπήσαι, χαλ 
Ιλεείν αύτδν, χαλ τήν ψυχήν αυτού, άποσπών αύτδν 
Απδ τον εχθρού. Δύνασαι πάλιν, έάν άμάρτη είς σέ δ 
Αδελφός σου, έλεήααι αύτδν, χαλ Αφιέναι αύτφ τήν 
Αμαρτίαν αύτου, ίνα χαλ συ άφεσιν λάβης παρά Θεού· 

si nec etiam boc baboerig ; al cerie potea per nii-
oigtenum aegroiamis misereri. Non potcs ti boc f 
potee verbo frairom tuuiu consolari et adbortari. 
Mtaerere igitur illius per verbum, et audi diceulcm: 
Yerbum bonmm tuper dalum optimum >>. Scd csto 
quod neque verbo posgis misericordiara facere: at 
eerle poteg gi in le excanducril fraler, ftagiliiaiis 
illius wisereri , cl cam ferre in tempore turbaiionia 
goae, cvm nou ignores lcntalum illura a communi 
bosle. Cumqoc possis illi rcspondere, et turbatum 
magis incendere; si uceag, misericordiani faois ίιι 
auimam ojug, ct dc hoglili eum manu rapis. Poics 
rursum, si in ie pcccavcrit fraior tuus, illi dimil-
lere et ignoscere peccaturo cjus, ut et lu a Domiim 

Αέγει γάρ* Ά^ετν χαϊ άφοΟήσοται i>/iTr* χαλ εύ- Π misericordiam et veniam congequarig : ait cnim : 
ρίσχη ποιών έλεος ές τήν ψυχήν τού αδελφού σου, 
συγχωρών αύτφ & ήμαρτεν είς σέ. 'Εδωκε γάρ ήμίν 
Α Θεδς έξουσίαν, έάν θέλωμεν, συγχωρείν άλλήλοις τά· 
παραπτώματα χαλ είς ημάς γινόμενα * χαλ ούκ έχεις 
πώς Ιλεησαι τδ σώμα, ελεείς δέ τήν ψυχήν αυτού * 
χαλ ποίον έλεος μέγα, ώς τδ έλεος της ψυχής; "Ωσπερ 
γαρ ή ψυχή τιμιωτέρα έστλ τού σώματος, ούτως καλ 
έλεος τδ γινόμενου είς τήν ψυχήν, μείζον έστι τού 

DimiilUe et dimitteturvobi$c: ci feic miscricordiam 
facig in aitimam frairis lui, dimtttens ilti peccaitim 
quod in te commiait. Videlur enira Deus uobis po-
leslalem dcdi?ge ditniUendi pcccala inler nos com-
missa: ila ut si non babeas, quomodo corporis ejua 
miserearis, noisercri posats animas. £l quod, ob-
eecro, miscricordise majug geuus cst, quatii IIIISU-
rtcerdta animaj? Ui eniro illuslrior est anima miaui 

• Marc. xn, Ά; Ltic. x x i , ! . ^ Eccli. xvm, i7, « Luc. vi, 57. 
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lotptis, iia usiM!riccril'a anima? wajor csl qiwni Α γινομένου εις τδ σώμα*ώστε ούόελς ούνχτχ: ε ί .τε ίν . 
<oiporis. Iia jam polcsl neino ilictTo , non posse 
sii niiscriiOrdiam iacoc. Polcsl uiiiisquisquc juxla 
vitv* ei sialum suum miscrcri , diimmodo studcal 
quidquid cri l boni, illud agore cum cogiiilionc, ut 
snpcrius dequalibct virlulc dixinws. Dixiinus eniin 
CIIID qui cum scicnlta el cognitiooe opcrattir , cssc, 
prohaiissimum arcbilcclum, qui domum siiam sc-
curus wdificat. I)« lalibus eliam dicil Evangclium ; 
<Juia scilicct vir prudens wdificnt domum snum i « -
pcrpctram*, ila ut nullus incmsus bosliuni illam 
possit couculerc aul movcrc. Dcus benignus cl clc-
niens praslel nobis audire c l faccre qua? diximus, 
ne in judicii dic sormoncs bujuscciuodi nobis ad 
judiciuin fianl. Ipsi gloria in saccula s:cciiloruiu. 
Amcn. 

445 DOCTRINA X V . 
De jejuuio iancto. 

I. f 11 legc scripluni esl impcrasse Deum iiliis 
lsracl, υΐ singuiis anttis dccimas darciii oimiiuiu 
qiiac possidcrenl : el id fac.icnlcs in cunclis opc-
rihus suis benedicebanlur «. Iloc agiioso.iiues apo-
filoli saucli consuluore coimnodis c i tuiiitaiibus 
auimarum uosirarum, quo dccimalioucm banc 
excdlculius ei magnificcnlius reddcremus : dum 
scilicel dicrum vitas noslra* dectmas daremus, el sic 
Dco noslro sacriiicarcmus, sic ab eo bcncdiceremur 
ίιι operibus nostiis, sic quoquo anuo peccata pur-
parenius, qua> pcr integrum anniiin cssenl a nobis 

Β 

οτι Ου δύναμαι έλεήσαι. "Εκαστος δύναται πρ^,ς τήν 
δύναμιν αυτού καλ πρδ; τήν κατάστασιν τής ψυιχής 
αυτού ποιείν έλεος, μόνον σπουδάσει έκαστος εκείνο 
ο ποιεί άγαθδν, μετά γνώσεως ποιείν · καθώς στερλ 
έκαστης αρετής είπομεν. Είπομεν γάρ οτι δ έν 
γνώσει ποιών, ούτος έστιν ό δόκιμος καλ τεχνίτης, δ 
οικοδομών μετά ασφαλείας τδν ίδιον οικον. Περλ τού­
του λέγει καλ τδ Ευαγγελίου, δτι 'Ο φρόνιμος <Α-
κοδομει την οΐκίαν αύτου έπϊ την πέτραν% χαλ 

ούδΐν τών ύπεναντίων δύναται παρασαλεύσαι αυτήν.* 
*0 βεδς ό φιλάνθρωπος δφη ήμιν άκούειν καλ ποιείν 
& άκούομεν, ινα μή γένωνται ήμίν είς κρίμα οί λόγοι 
ούτοι έν ή^ίρα κρίσεως, δτι αύτφ ή δόξα είς τους 
αίώνας. Αμήν. 

ΔΙ ΛΑΣΚΑ ΑΙΑ ΙΕ'. 
Περϊ τών αγίων νηστειών. 

Α'. Έν τφ νόμω προσεταξεν δ θεδς υίού; Ισραήλ , 
ίνα καΟ' εκαστον ένιαυτδν άποδεκατώσι πάντα δσα 
άν κτήσωνται · καλ ούτως ποιούντες, εύλογούντο έν 
πασι τοις εργοις αυτών. Τούτο ειδότες οί άγιοι από­
στολοι έβουλεύσαντο προς βοήθειαν και εύεργεσίαν 
τών ψυχών ημών, καλ τούτο μειζονως καλ υψηλοτέ-
ρως ήμίν παραδούναι αύτάς τάς ημέρας τής ζωής 
ημών άποδεκατώσαι, και οίονει άφιερώσαι τώ θε<υ, 
ίνα ούτως και εύλογούμεΟα έν τοίς έργοις ημών, καλ 
έξιλεούμεθα καθ' έκαστον έτος τάς αμαρτίας όλου τοΰ 
ένιαυτού. Καλ ψηφίσαντες, ήγίασαν ήμίν άπδ τών 

perpchala. Aique Iioc inler se iraclanlcs consccia- C τριακοσίων έξήκοντα πέντε ήμερων τού ένιαυτού. 
runt nobis ex ircceniis scxaginta dicbus, scpicin lias 
bcbdomadas jejtiniorum. Quibus Patrcs noslri aliam 
addcie cogiiavenuU, quo ad labores venturi jejunii 
praepararemur, ci ipsuin jcjunium uumero sanclic 
quadtagestnitt quani Domintis uoslcr inlegram jcju-
uavit, houoraiius reddereni. Ocio cnim bebdoiua-
das, sublraclis Sabbatis et Dominicis, quadraginta 
dics ptrriiciuut, pnehonoralo quoque in sc ipso j<?ju-
ιιίυ Sabbaii sancli quoil inlcr cxlera jejunia totius 
anni sanciissiniuni ct verissiinuni cst. Sepicm au-
leni bebdomad;c absque Sabbaiis el Dominicis, Iri-
giuta quiuque dies complcnl, quibus adjeclo Sab-
balo sanclo ci mcdia parlc illustrius illius ct splendi-
dissimx noclisiriginia scx cum diuiidio computan-

ταύτας έπτά εβδομάδας τών νηστειών ούτω γ ά ρ 
άφώρισαν έπτά εβδομάδας. Άλλά οί Πατέρες τ ώ 
χρόνφ συνείδον προστεΟείναι αύταίς κσλ άλλην μίαν 
εβδομάδα, άμα μέν διά τδ προγυμνάζεσθαι, καλ οΤον 
προομαλίζεσΟαι τούς μέλλοντας είσελθείν είς τδν 
κόπον τών νηστειών, άμα δέ καλ τιμώντες τάς νη­
στείας τφ αριθμώ τής αγίας Τεσσαρακοστής· ήν ένή -
στευσεν ό Κύριος ημών. ΑΙ γάρ έπτά'* εβδομάδες 
ύφαιρουμένων τών Σαββάτων καλ τών Κυριακών, 
τεσσαράκοντα ήμεραι γίνονται,τιμώμενης καθ 1 έαυ­
τήν τής νηστείας τού αγίου Σαββάτου, δια τδ εΐναι 
αυτήν ίερωτάτην καλ μόνην νηστείαν, άπδ πάντων 
τών Σαββάτοιν τού ένιαυτού. Αί δε έπτά εβδομάδες 
χωοις τών Σαββάτων καλ τών Κυριακών γίνονται 

lur dios ; qua» docima parsesl, si rccloiiumcres, tre- ^ τριάκοντα πέντε ήμέρχι · λοιπ?/ν, προστιθεμένου τού 
Cfiiiortiiii scxaginla qninquedicrtim anni. TreceiHo-
ruin eiiim diiiium dcciuia parsosl iriginta; scxagona-
rii vcro nuincri, scx ;quinquciiarii aulcm dimidius 
dios. llacc csldccinialio, quam nobis in poenitcnliam 
c l purgalionem peccalorum nosirorum aposioli 
.vancti consecrarunl. Quicunquc igiiur sc ipsum sacris 
bis diebus, ut dcccl, oinni diligeulia servavorii, bca-
lus cr i l , iralrcs, ciiamsi ci ut liumini pcccarc iu-

J Mallli. VII, 1\. c K u m . x v i l l j 2 , 

Σαββάτου τού μεγάλου, καλ τού ημίσεως τής λάμ­
προς καλ φωτοποιου νυκτός, τριάκοντα ες ήμισυ 
ήμεραι είσίν * δπερ έστλ τδ δέκατον τών τριακοσίοη 
έξήκοντα πέντε ήμερων τού ένιαυτού, μετά πολλής 
ακριβείας. Τών γαρ τριακοσίων τδ δέχατόν έστι 
τριάκοντα, καλ τών έξήκοντα τδ δέκατον, ή r ' , χαλ 
τών πέντε, τδ ήμισυ. Ιδού τριάκοντα εξ ήμισυ ήμε­
ροι, καθώς είπομεν · αύτη έστλν ή δεκατία, ώς αν 
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είπη τις, παντδς τού ένιαυτού, ήν. υγεία σαν Η ήμίν είς Λ teriluni conCigciil, vel cx fragilitalo, vel iufinmiatr. 
μετάνοιαν ol άγιοι απόστολοι, κχθάρσιον ούσαν τών 
αμαρτιών, ώς ειπον, παντδς τοΰ i ν. αυτού. "Οστις ουν 
φυλάττει έαυτδν καλώς καί ώς δε: εν ταίς άγίαίς 
ήμέραις ταύταις, μακάριος έστιν, αδελφοί · κάν γάρ 
έτυχεν, αύτδν, ώς άνθρωπον, άμαρτήσαι, ειτε έξ 
ασθενείας, ή αμελείας. Ιδού Εδωκεν ό θεδς τάς αγ ίας 
ημέρας ταύτας, Γνα έάν σπουδάσει τις μετά νήψεως 
καλ ταπεινοφροσύνης φροντίσαι εαυτού, καλ μετα-
νοήσαι έν έαυταίς 1 · , καθαρθή άπδ τών αμαρτιών 
δλου τού ένιαυτού, καλ λοιπδν αναπαύεται ή ψυχή 
αυτού άπδ τού βάρους, καλ ούτως καθαρώς προσέρ­
χεται τή άγίφ ήμερα τής αναστάσεως, καλ μεταλαμ-

Ad hoc cnini nobis dedil Deus sanciUsiums bus 
dics; ut in cis sciliccl sludcat unusquisque ptPiii-
tcnliam agere, c i purgari a peccalis lolo aimo iom-
niissis ; ut ila ptirgata et relevaia ab oneie anima 
sacratissimo dic resurrcclionis occurral, et satn-iis-
sima mysteria in gralia accipiat novus bomo iaclus 
per poer.iicutiam sanciorimi horum jejuuioruiii, sic~ 
qnc cum gaudio c l la-lilia spirituali cum Dco cele-
brei sancum omncm Pentecosien. Peniecosic eniin 
animx rcsurrectio esl, ut e scnioribus unus aicbal . 
Cujus sane in sigiium csi quod genua in ccclcsia no.i 
flcciiinus per sanciam oinncm Pciitecoslcn. 

βάνει άκατακρίτως τών αγίων μυστηρίων νέος άνθρωπος γενόμενος, διά τής μετανοίας τών ά;ί*υν 
νηστειών τούτων, καλ μένει μετά χαράς καλ ευφροσύνης πνευματικής, έορτάζων σύν θεφ πάσαν τήν 
άγίαν Πεντηκοστήν. Πεντηκοστή γάρ έστιν άνάστασις ψυχής, ώς λέγει · τούτο γάρ καλ σύμβολον έστι 
τδ μή κλίνΛν ημάς γόνυ έν τή αγία εκκλησία πάσαν τήν Πεντηκοστήν. 

Β'. Έκαστος ουν θέλων καΟαρθήναι άπδ τών άμαρ- Β Η. Quisquis igilur pttrgari volucril a pcccalis t<>-
τιών αυτού τού δλου ένιαυτού, διά τών ήμερων τού- tius anni, cavcat primum ne se niimo cibo nnt ρό­
των, θέλει πρώτον μέν φυλάττειν έαυτδν άπδ αδια­
φορίας βρωμάτων. Ή γάρ αδιαφορία τών βρωμάτων, 
καθώς λέγουσιν οί Πατέρες, γενν$ τω ανθρωπιά πάν 
κακόν. Είτα θέλει όμοίως φυλάττειν τό μή κατα-
λύειν τήν νηστείαν χωρλς μεγάλης ανάγκης, τδ μή 
έπιζητείν τά ήδεα βρώματα, τδ μή καταβαρείν έαυ­
τδν τή πλησμονή τών βρωμάτων, ή πομάτων. Δύο 
γάρ είσι διαφοραλ τής γαστριμαργίας.Έστιν δτε πο­
λεμείται τις είς τήν ήδύτητα,καλ ούκ άελ θέλει πολλά 
φαγε ίν άλλά θέλει άν ηδέα. Και συμβαίνει δτι 
έσθίει δ τοιούτο; βρώμα άρέσκον αύτψ» καλ τοσούτον 
ηττάται τή ηδονή αυτού, δτι μένει κρατών τδ βρώμα 
εκείνο είς τδ στόμα αυτού, καλ μασσώμενος αύτδ έπλ 
ίκανδν, καλ μή εύψυχών καταπιείν αύτδ διά τήν ήδο­
νήν. Αύτη λέγεται λαιμαργία " .Άλλος πολεμείται 
είς πλησμονή ν, καλ ού θέλει καλά βρώματα, ουδέ 
μέλει αύτφ περλ ήδύτητος* άλλά κάν καλά είσι, κάν 
κακά, ού θέλει εί μή μόνον φαγείν, είτι δήποτε έάν 
ωσιν, ού μέλει αύτψ εί μή μόνον του γεμίσαι τήν 
γαστέρα αυτού. Αύτη λέγεται γαστριμαργία. Καλ 
λέγω ύμίν καλ τήν αίτίαν τών ονομάτων τούτων · 
Μαργαίνειν λέγεται παρά τοίς έξω τδ μαίνεσθαι, 
καλ μάργος λέγεται ό μαινόμενος."Οταν μέν ουν γ ί ­
νεται ή νόσος εκείνη καλ ή μανία τινλ περλ τδ πλη-
ρούσθαι τήν γαστέρα, τότε λέγεται γαστριμαργία, 
παρά τδ μαργαίνειν · ο έστι μαίνεσθαι τήν γαστέρα. 
"Οταν γένηται περλ τδν λαιμδν καλ μόνον ή ηδονή, 
καλείται Λαιμαργία, παρά τδ μαργαίνειν τδν λαι-
μόν. Ταύτα ουν χρή φυλάττειν, καλ φεύγειν μετά 
πάσης νήψεως τδν θέλοντα καθαρθήναι άπδ τών 
αμαρτιών αυτού. Ούκ είσλ γάρ κατά χρείαν τού σώ­
ματος, άλλά κατά πάθος* καλ έάν άνάσχηται αυτών, 
γίνονται αύτψ είς άμαρτίαν/Οαπερ έστι τδ νομίμο)ς 
βιώσαι καλ τδπορνεύσαι· ο π ή μέν πράξις ή αυτή, 
ό δέ σκοπός έστιν ό ποιών τήν διαφοραν τού πρά-

III ingurgiiet. Ciborum euitn nimia ingurgilalio, u l 
Patres uoslri senscre, pluritna uiala bomiui aflcrt. 
Cavcat quoque nc jejumum absque magna necessi-
talc dissolvat, non quxrat opiparas dapes, ncc $3 
ad voiuiliim cxpteal : non sollicitus sit de gcucribus 
viui, ιιοιι de variciale ciborum. Dux euim ditlercn-
lijc gukc sunt. Prima cst cum boino ad dulcia c l 
guslu suavia trabiiur, nec edcre lnultum opiai ; 
446 s e u < ^ pauxillum ct modicum quod edendum 
cst, ut quam apparalissinuini sit c l suavissimum 
vulL E l huic ut plurimum cvenit, cum quidpiain 
sibi gralum comederil, ui a voluplaic landwn su-

£ perelur, quod cibuin pcr os sacpo saepiusquc volu-
lat, el conlrilum dentibus salis supcrquc vix palilur 
dcglutirc ob nimiam quam in co capil «bilcedincni 
et foluptaiem. Hxclxmargia dicitur, id esl guiutria 
seu palali volapias. Allcra csi quae ad saiiiriialeni 
explere se cupit, ne«|iicoptat apparaias mcnsas, aut 
ipsi curae esl vaiieus ciborum, sed qualescunquc 
eini, non disccrnil, non cural; explere lanimuinodu 
sc et iugurgilare cupil. Ibtc diciiur gastrimargia, 
id cst, vcnlris ingluvies. Quorum iiominuiu lilict 
vobis ralioncra aflerrc el aperirc. Μαργαίνειν cxpo-
nunt profaui μαίνεσθαι, id cst, furerc, insimirc ; c l 
μάργο;, id est, μαινόμενος, boc csl furcns, insauus. 
Cum igilur in bominc fit is furor ei insauia ul ven-
Irciu immodestius implcat, γαστριμαργία, id osi, 

D vcniris ingluvica vel insania : παρά τδ μαργαίνειν, 
δ εστίν μαίνεσθαι τήν γαστέρα, id csl, quud vonti ι* 
iusaniat. Cum vcro sit circa solam guituiis \olu-
platem, vocalur λαιμαργία παρά τδ μαργαίνειν τΐυ 
λαιμδν, id csl , quod guttur iiisanial. Ilas igiiur ,ςιι'.ο 

spccies dcclinarc opus est ci qui a pcccaiis swis 

purgari voluerit. Non enim sunt ad neccssiutem 
coi poris, sed ad vitium ipsius, lionlque in pccca-
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ex inani gloria, vcl ul virtulnn a;c 
tiecftie litc cum cogniliouo se exeroei. Cvnti onim 
altquidcsseseexislimat, incipitfralnm routcinnere. 
E l hic uon solum lapidem utiuin adjicll, aiqm; adimil 
duos, sed universuin pariclem ininari ruinam facit 
ot periclitari, cum proximum conlcmiiat et judicet. 
Qiii autcm conlincns cst cum cogniiione, non quia 
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viikaltir; Α νωσιν ώς λέγουσιν οί Πατέρες, δτι ή όδδς τής τ ^ -

πεινώσεώς έστιν οί κόποι οί σωματικολ έν γνώσει · 
καλ τα έςής. Καλ απλώς εκάστην άρετήν ούτως δεί 
τινα ποιείν, ώστ3 χτήσασθαι αυτήν καλ γενέσθαι έ* 
έξει αυτής. Κα\ ευρίσκεται, ώς είπομεν, δ χαλδς 
τεχνίτης οικοδόμος, δυνάμενος μετά ασφαλείας οι­
κοδομή σα ι τδν Γδιονοικον. 

\ i r lus est corilincntia, hancexcrcel, non ultanquam Γ > tis et itiduslrius laudem cousequalur htimanam, 
sed quia confidit per eam scse ad modcsiiain pcrventurum, el ex ca postmoditm in buinilitalcm. 
Scnserunt etcnim Patres c l majorcs noslri per labores corporis, dum ilercnl cuin cogniiionc, \ i a n i 
esse ad Immiliiatem. Lt iia dcnium opiis cst ununiquomque virlutem faccrc, ut ei iUam possideat, ct 
in liabiium ipsius perveuhl: ct lunc sese optiimim arliticem inlelligat, optimum a?dilicatorem qui secu-
IUS propriam domuai possit sedificarc. 

I V . Caveat igilur qui anxilianlc Deo ad liunc [>cr- Β α'. Ό Θέλων ουν συν Θεφ έλθείν είς τοσαύτην χ α -
fectionts slalum pervcntrc voluerit, vel dieere, vel λήν χατάστασιν, ούχ οφείλει λέγειν, δτι Μεγάλαι ε ί · 
cogiiare, magnas csse virluies, ncc posse ndiri cas 
a nobis. Hoc est enhn vcl nibil spcrarc in divina 
opc, vel atiimo ad opus bonum lorpesccrc ct dor-
miiare. Dicitc uiibi, si quam virluiem cupiiis, cxer-
cenda ea est a nobis, quxcunquc s i l : sunl euim in 
nobis virlutes, el bene opcrari cum volumus, pos-
sunius. Ecce in lege scribilur: Dili(fe$ pruximum 
luum sicut it ipsum P. Ne advertas quaiu longe 
absis a virtulc, ne limtre iucipias el ilicerc: c Quo-
modo possum proximum mciimdiligereulmc ipsom? 
(Juomodo illius afllictioiies et auguslias scrutari 
possum, el eas maxiinc quas corde tegit: cuiu cas 
nec videain ncc agnoscam ut meas ?» Noii W>.\ inc-

ολν αί άρεταί, καλ ού δύναμαι φθάσαι αύτάς. Τούτο 
γάρ, ή μή ελπίζοντας έστιν είς τήν βοήθειαν τοΰ 
θεού, ή όκνοϋντος έπιδαλέσθαι τι άγαμου * έπελ ποίαν 
θέλετε άρετήν καλ γυμνάζωμεν · καλ βλέπετε δτι έν 
ήμίν έστι χαλ τδ κατορθώσαι * ίδού λέγει. Αγαπή­
σεις τότ πΧησίοτ &ον, ώς έαντότ* Μή πρόσχης 
πόσον άπέχης άπδ τής αρετής, καλ άρξηται · · δειλιφν 
καλ λέγειν · ι Ηώς δύναμαι άγαπήσαι τδν πλησίον f 

ώ ; εαυτόν ; πώς δύναμαι τάς θλίψεις αυτού μερίμνων, 
ώσπερ τάς εμάς , καλ μάλιστα τάς κεκρυμμένας έν 
τή καρδία αύτου, άς ούτε βλέπω ούτε γ ινώσχω, 
ώσπερ τάς έμαυτού; > Μή άποσχολήσης έαυτδν είς τδ 
λογίσασθαι ταύτα , καλ μή νομίσης υπέρογκου είναι 

«lltari : ila euim pulabis arduuni qjid cl i! ffirilc C χαλ δυσκατόρθωτον τήν άρετήν, άλλά βάλλε τέως 
admodum esse virtutcm. Αι fundamenia jacias qiue-
cunque potcs, in Domino coniisus. Ostende studium 
el desiderium tuum i l l i , slatimquc tibi auxilium 
«oelitus adessc ad beue agendum senlies. Exempli 
auieni graiia finge gemiuas scalas , unatn qnoe in 
cuclum erecla s i l , altcram quae ad inferos usque ten -
dat, et It iater ambas medium pula : annon lecum 
cogiiares et diceres: Qua possum via ex terra hac 
in apicem scalaruin baruni quaeod ccelos diriguti-
lur, cvolarc? At nequc. id possibile 442 cssel, ne-
qiic talia Deus abs te requirit. Requirit aulem 
tibi ul caveas nc inferius labaris et corruas, ne in-
juria proximum afficias, nc percutias, ne obloqua-
ris, ne convicieris, nc despicias ; ct sic sensira be-

άρχήν, πιστεύων τψ θεψ. Δείξον αύτψ τήν προαίρ^-
σίν σου, καλ τήν σπουδήν, καλ βλέπεις τήν βοήθειαν 
ήν παρέχει σοι είς τδ κατορθώσαι. Οίον λέγω, Ύτιό-
θου μοι δύο κλίμακας είναι* τήν μέν άναφέρουσαν 
άνω είς τδν ούρανδν, καλ τήν άλλην καταφέρουσαν 
κάτο> είς τδν φδην, καλ σύ ίστασαι είς τήν γήν μ έ ­
σον τών δύο κλιμάκων. Μή θέλησης λογίσασθαι χαλ 
είπείν · Πώς δύναμαι πετασθήναι έκ τής γης, καλ 
εύρεθήναι άπαξ άνω είς τδ άκρον τής κλίμακος ; 
Ούτε γάρ δυνατόν έστιν, ούτε άπαιτήσαι ό θεδς τούτο· 
άλλά φύλαξαι τέως, μή κατελθείν κάτω* μή κακο­
ποίησης τδν πλησίον , μή πλήξης, μή καταλαλήσης, 
μή λοιδορήσης , μή έξουδενώσης · καλ ούτως λοιπδν 
άρχε και εύεργετείν μικρδν διά τού θεραπεύειν λόγω 

Τ , Γ . Π - » . -
ncfacere incipis , dum fratrem luuni curas dulci τδν άδελφόν σου · διά τούτο συμπασχειν αυτω · χαλ 
sennoiie, dum compateris i l l i ; et cum re ulla ei 
opns fuerit, tradis. Et sic per gradus consccndens, 
tandem auxiliante Domiao ad scalarum sumniitatem 
pervcnics. Ex boc cnim modico auxilio proximi, 
aJ id couscciulis ut optes commodum et ultliiatcm 
cjus sicul luam; et hoc est, Diliges proximum tuum 
ticut tc ipsum. Inveniemus absquc dubio, si qu$-
ramus; ct si Dcum ad opera ferendam invoccmus, 
slalim aderit nos illuminans. Dicit cnim Evaigc-
iiiMM : Petite et accipielis: qvariu el invenietis; pul-
t>:lc el aperietur vobis 4. Pelite, ul scilicel oraudo 

έάν χρήση πράγματος, έπιδιδόναι αύτώ· καλ ο ύ ­
τως μίαν βαθμίδα ανερχόμενος, φθάνει σύν θ ε φ 
καλ είς τδ άκρον τής κλίμακος. Διά γάρ τού κατά 
μικρδν βοηθείν τ φ πλησίον, ϊρχη καλ είς τδ θέλειν 
τδ συμφέρον αύτφ, ώς τδ σολ, συμφέρον σο:, χαλ 
τήν ώφέλειαν αύτφ, ώς τήν σήν. Καλ τούτο έστι τδ , 
Αγαπήσεις τότ πλησίον σον, ώςίαντότ* Έ ά ν 

ζητήσωμεν, εύρίσχομεν, καλ έάν αίτώμεν τδν θεδν , 
φωτίζει ημάς. Αέγει γάρ έν τ φ Εύαγγελίφ · ΑΙτειτε 

χαϊ δοΟήσεται νμΐτ, ζητείτε χαϊ εύρι\σετε9 κρούετε 

χαϊ άνοιγήσεται ύμιτ. ΑΙτειτε, λέγει, ίνα παρακα-

r Le>it. \ ι χ , 18; Mallb. ν, 43; Maic. χιι, 31 ; Jac. n, 8. «ι Maltb. νιι, 7; Luc. u , 0. 
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λώμεν ό·.α τής ευχής, ΐ ό oi , Ζηιεϊτε έστλν , ινα Λ pi-cccmur. Quivrilc atucm, lioc c s l , srruLaimm 1 Ι 1 Ι · . · · 

ερευνωμεν πο.»ς έρχεται αύτη ή αρετή * τί έ^τιν τδ 
yipov αυτήν , τί όφείλομεν ποιήσαι, ινα κτησώμεθα 
αυτήν. Τδ ούτως καθ* έκαστη ν έρευναν έστι τδ, Ζη­
τείτε χαϊ εύρήσετε. Τδ δέ χρονσαί έστι, τδ Ινεργή-
σαι τάς έντολάς. "Εκαστος γάρ κρούων, διά των 
χειρών κρούει · αί δέ χείρες είς τήν πρακτικήν λαμ­
βάνονται, θέλομεν ούν μή μόνον αίτείν, άλλά καλ 
ζητείν σπουδάζοντες καλ ποιεί ν είναι, ώς είπεν δ 
Απόστολος · Καταρτισμένοι είς πάν έργον αγαθόν. 
Τί έστι χατηρτισμένοι; "Οταν τις Οέλη κατασκευάσαι 
πλοίον, πρώτον ετοιμάζει πασαν τήν χρείαν τού 
πλοίου έως καλ μικρών ήλαρίων, καλ μικράς πίσσης, 
καλ μικρού στυππίου · όμοίως καλ ίστάριον έάν Οέλη 
γυνή στήσαι, ετοιμάζει έως καλ μικρού βάμματος 

griiler quo advcnial virttis in vos, quid potis.>iiiium 
sii qnod eam affcral, quid ageiiduiu nobis, ul iltawi 
conscqiiamur ct possideamits: ct lioc cst, quml ait, 
qnccriie, quotidie vidclicci isla pcrvesligarc. Puhme, 
aulcin cst prxcepta Domini observarc ct facen*.: 
qui euim pulsal, mauibus pulsal : maims igitur ;ul 
acliones desiguaudas accipiuniur. Inniitl igilrtr 110-
bis non solum pctcndum cssc, scd ct quasrcndiim 
ct putsandui», iia ut, juxla Apostolum : Parati si-
mus el petfecli in omne opus bonum r . Qnid cst au-
tem pcrfccli ? iEdificalurus quis navem, primuin 
prcparat qu&cunquc necessaiia ad eam sunt, ct 
piccm et slupam ct clavos. E l mulicr cum texlri-
num crigcre \olucri l vcl lclam lexerc, disponit pri-

• I , W J" — 7 »·^-» g^.r» w ^>V«f«*f*W» * V · » · 

τούτο λέγεται κατάρτιον τδ Ιχειν πάσαν τήν χρείαν muni quxcunquc ncccssaria, ctiam fila niiiiulissima: 
ήτοιμασμένην τού πράγματος. 

Ε'. Ούτως ούν ίνα έσμέν καλ ημείς κατηρτισμένοι 
είς πάν έργον άγαθδν, έχοντες πάσαν τήν έτοιμασίαν 
ημών, είς τδ ποιείν τδ θέλημα τού θεού μετά γνώ­
σεως, ώς θέλει καλ ώς αρέσκει αύτψ. Τί έστιν δ λέ­
γει ό Απόστολος· Τύ ΟέΛημα τού θεού τό αγαθόν 
χαϊ εύάρεστον χαϊ τέΛειον; Πάντα τ ά γενόμενα, 
ή κατά συγχώρησιν θεού γίνεται, ή κατ* εύδοκίαν, ώς 
λέγει έν τψ προφήτη· Έγω Κύριος ποιων φώς, χαϊ 
χζίζων σχότος' καλ πάλιν, Ούχ έστι χαχία έν 
πόΛει, ήν ό Κύρης ούχ έποίησεν. Κακίαν λέγει 
πάντα τά κακωτικά · οίονελ τά θλιβερά τά γινόμενα 

c i boc esl pcrfecli, habcrc omncm rci neccssilalem 
pncparatam. 

V. U i igitur simus ct nos perfecti in omnc opujt 
bonum, babeamus oniueni curam ct diligeutiam ct 
prompiiuidinem nosiram, ad perficiendam divinam 
volunlaiem cum cogniiionc , quacunque in rc i l l i 
placilum fueril. Nani, ul ai l Aposlolus : Voluntas 
Dci bona, beneplacens εί perfecta cst · . Omnia au-
tem quaecunquc fimit, pcrmillcnte Dco ve! dispo-
nente liunt, ut dicil ipse in propbcta: Ego Dominus 
faciem tucem et creans tencbras *. E l ilcruin : IS011 
est malum in civitale, quod non feceiil Dominns u. 
Mabim dicit afllicliones ct angusiias quae ad disci-

πρδς παίδευσιν ημών διά τήν κακίαν ημών · δτινά C pHuam noslram fiunl c l mala noslra corrigenda : 
έστι, λιμδς, σεισμδς, άβροχία, νόσοι, πόλεμος Ταύτα 
ού γίνονται κατ' εύδοκίαν θεού, άλλά κατά συγχώρη-
α ν . συγχωρούντος τού θεοΰ έπενεχθήναι ήμίν πρδς 
τδ συμφέρον. Ταύτα ούν ού θέλει ημάς θέλειν ό θεδς, 
ουδέ συντρέχειν αύτψ · οίον τι λέγω. Έστ ι θέλημα 
Θεού, ώς είπομεν κατά συγχώρησιν , τδ στραφήναι 
πόλιν. Ού θέλει ούν ημάς, επειδή θέλημα θεού έστι 
στραφήναι αυτήν, ίνα βάλωμεν καλ ημείς πύρ, καλ 
καύσωμεν, ή ίνα λάβωμεν άξίνας καλ καταστρέ4ω-
μεν ; Πάλιν ευρίσκεται συγχώρησις θεού, ίνα Ολι-
6 ή τ ις , ή ίνα ά^ωστήση, ούκ επειδή θέλημα αυτού 
έστιν, ίνα Ολιβή· θέλει ήμας ίνα Ολίβωμεν αύτδν, ή 
ίνα είπο)μεν, οτι επειδή θέλημα θεού έστιν ίνα 
άοθενήση, μή έλεήσωμεν αυτόν ; Τούτο ού θέλει δ 

ulfames, pesliletuiae, siccitas, aegrtludincs, bella (I). 
Il-jec non fiunl cx divina voluniaie aul disposiiionc, 
sed permissionc ipsius , pcrmiilenle Dco uobis 
ingrucre ad uii l iuiem noslram. llacc tamcn vcllc 
uos aut optarc probibcl Dcus, ncquc bis viilt nos 
concurrerc: ut verbi gralia, volunias Dci csi per 
pcrmissionem ut nrbs dirualur: nunquid eliam vult 
Deus, cum ipsius voluiuas s i l , ut urhs rtiat, ul nos 
p:\riter facos iimnittanius ct combiiranius eain , vcl 
ul securcs suscipiamus ot uua diruamus illaui ? Γ 0 1 -
millU ilcm Dcus aliquciu ailligi vcl xgroiarc ; nun-
quid quia voluulas Dei cst, 111 is aflligatttr, <lobr-
nms parilor ctnos cum ailbgcre? an quia dicinnis 
voluulalc divina allcrum a^roiarc, ιιοιι iniscrcri 

θεδς , ού θέλει ήμας ύπουργήσαι τψ τοιούτψ αυτού & ejus ίιι aliquo ? Hoc ι\υη vull Deus, ul scilicel vo-
Ο-λήματι. Τοιούτους θέλει ημάς ειναι αγαθούς, δτι 
αύτδς δ ποιεί, ού θέλει ίνα Οελήσωμεν αυτό · άλλά 
αί θέλει; θέλει ημάς τδ θέλημα αυτού θέλειν τδ 
άγαθδν, τδ κατ* εύδοκίαν , ώς ειπον, γινόμενου. 
Τούτο δέ .έστι, πάντα τά κατ ' έντολήν γινόμενα, 
τό αλλήλους άγαπαν, τδ συμπάσχε ιν, τδ ποιείν 
έλεημοσύνην, καλ δσα τοιαύτα. Ιδού τδ θέλημα 
τού θεού τδ αγαθόν τί δέ έστι καλ εύάρεστον ; Ουδέν 
γάρ, καλ ποιών τις άγαθδν, πάντως δτι εύάρεστον 
αύίδ ποιεί. Καλ λέγω πώς* Συμβαίνει δτι ευρίσκει 

Itinlali su:c snbsorviamus aut concurramus iu isiis. 
Vul i nos Doits esse bonos, 11011 q<u: ipsc volnmt 
boc modu m vclinms. Omd igitur vellc uus vnl l ' ' 
Yotunialciii ipsius bonani, c i quidi[uid pcr 443 
bonam volunlatem cjus fil . Hoc cs t , qu:rcunqui! 
nulu c l praiccplo cjus cvciiiuut ct iiunl, ul nmaro 
scsc muluo, conipali,clcemosyiias faccro, alque alia 
bujusceniodi. En bona volunlas Doi. Quid auuiu 
c s l c l bcneplaccns? Oiunc bonum quod ab ullo (il, 
cisi scmper bonum sil , non sempcr lamcii beucpla-

r II Cor. ιχ, 8; U T i m . ιιι, 17. 9 Hom. \ n , 4. 1 Isa. X L V , 7. « Ainos 11·, G. 

(I) Γ.;ιιιΐι· b^c : nam inaluin pujiue cciluin cst t\\ ri«inlr. tinliiiautr vi dispiuiciile lieri : ncc i a i i* 
tbroln^ia, iifduiu |icnuitlci;lo l)on , b d ciiam * - i li— cxpliutc ad 1 »gula> lbc«d;»^uo bic loqnifiu aud<»i. 
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cens tl graium. Subjiciam exemplum : OccorrSt Λ * K μ**ν δρφανήν καλ πτωχήν εύμορφον, καλ άρέσκε-
quis orpbaiue puellae et inopi: cujus pulcbritadine 
captus et dcleciatus, illam suscipit in domum ut 
nutriat: exterius autem in animo ui ejus pulchrim-
dine delectelur. En hic voluolas Dei est et bona, 
non autera beneplacena. Bencplacens enim est, cum 
quia eleemoeyiiam fecerit, non reepeciu aliquo liu-
niano, sed ob ipsura bonam, ob ipsara miscricor-
diam el compassioneni. Perfecla aolera etl 9 cum 
quis petcnli tribuh aon parce, non desidiose, noa 
negligenter, sed promple, lotis viribus, tou inlen-
tione; sicquc pnebet, ut accipere; sic beneflcio af-
ficu, ut beneflcio afficl videatur. En perreciam vo> 
lunutem Dei. Ita factitando dtvinam voluntatem, 
qualem ait Apostolus, bonaoo, beneplacentem et per-
fectam complere quis poterlt: hoc niroirum cel, & Τδου τοϋτδ έστι το έν γνώσε ι ποιείν. 
quod cum scientia et cogiiiiione geriivr. 

VI. Optat vcro aliquis vetirum agnoscere qaan-
tum sit bonum, qiunta gratia eleemosyn*? magna 
profecto esl, quae potesi pcccaU dimittere, nl ait 
propbeta : Redemptto ttri, $uni propri* divilia*. Et 
alio loco: /« deemosynti rtdime ptccaU tua *. E l 
ipse Doroiiius dicit: E$tou miuricoTdes, $kut PaUr 
vester cccie$ti$ mi$ericor$ ett *. Noa dixit, jejonate, 
ui Pater vesler co&lesiis jejuoat. Ncquc dixii, pati-
l^res esloie, ut Pater vester ccelesu» inops esL Sed 
quid zhJEnote miuricordti, $icut Pater testercaiU-
*tUmiuricor$eiiTt?ropr\t eabn virlos ipsa imilalor 
Deum, ipsum exprimil et significat. Boc igitur scopo 

τα; δια τήν εύμορφίαν, χα\ λαμβάνει χαλ ανατρέφει 
αυτήν · δόξαντος αύτου, ώς δρφανήν πτωχήν ε&μορ-
φον. Ιδού χαλ θέλημα Θεού έστι χαλ άγαθδν έατιν, 
ού μέντοι χαλ εύάρεστον. Τδ δέ εύάρεστον, δταν 
ποιή τις έλεημοσύνην ού διά τινα λογισμδν άνθρώπι-
νον, άλλά δϊν αύτδτδ χαλδν, διά τήν συμπάθειαν, 
τούτο έστιν εύάρεστον τώ θεφ. Τδ δέ τέλειον έστιν 
διαν ποιή τις έλεημοσύνην, μή χατά χνεπείαν, 
μηδέ χατά δκνον, μηδέ χατά δλιγωρίαν, άλλά πάση, 
δυνάμει, χαλ πάση προαιρέσει, ούτως παρέχων, ώς 
αύτδς λαμβάνων» όντως ευεργετών, ώς αύτδς ευερ­
γετούμενος· χαλ τδτε γίνεται τέλειον. Καλ όντως α6-
ρίσκεταί τις ποιών, τδ θέλημα του θεού, ώς λεγαι 6 
Απόστολος, τδ άγαθδν χαλ εύάρεστον, χαλ τέλειον. 

φ . θέλει γαρ τις γινώσχειν αύτδ τδ άγαθδν τζς 
ελεημοσύνης, αυτήν τήν χάρεν αντής δτι μεγοτλ^ 
έστλν, δτι δύναται χαλ αμαρτίας άφεέναι, χαΙώς λέγεε 
δ προφήτης · Avrpcr άτδρός, ό Ιδιος χΛσντος. Καλ 
πάλιν άλλαχού λέγει* ΈΜημοσύταιςΧντρωσα%τάς 
αμαρτίας σον. Καλ αύτδς δ Κύριος είπε * Γίτασβα 
οΙχτίρμοτΒς, καθώς ηαϊ ό Πατήρ ϊμωψ ό ονράηος 
οίχτίρμωτ έστίτ. Ούχ είπε· Νηστεύσατε, ώς δ Πο> 
τήρ υμών δ ουράνιος νηστεύει. Ουδέ είπε* Γίνεσνα 
ακτήμονες, ώς δ Πατήρ υμών 6 ουράνιος άχτήμαεν 
εστίν. Άλλά τί λέγει; Γίησβεοίχτίρμοττς, sotffcc 
ηαϊ ό Πατήρ ύμωτ. ό ονράηος οίκτίρμων έσεέτ. 

et consideratione, ul <tixi,semper nobisopus e s i ; n t £ Ιδικώς γάρ ή αρετή αύτη μιμείται θεδν* χαρά· 
eempcr inlenli simus cum scientia et cognilione ope-
ran.Yarie euimctdifferenlerconsiderari solct elo-
emogyna. Alius enim facit eleemosyiiam v l benedi-
cantur mra saa; et Deus uiique hujas rara el agroa 
benedicit. Alius eleemosynam facit, ne pericliietitr 
navis sua io mari; et Deus ulique ieiius navein do-
docit in portum incotomem ei salvai. Aliua ut ca-
siodiat Deus fllios raos; el bos quoqoe costodit 
Deus. Alius ut gtoriam cousequatar; ei Imic Deus 
gloriara largitur, et Dominem fraadal Beas. Sed 
quod quisque volucrit, boc UU dat, diunmodo id 
lale nou sil quod antmse stue noceat. Sed bi omnes 
inerccdem soain araiuuDl: nullura enira depositum 
bervani apud Deum, cum Illorum inteouo quam 

χτηρίζει αύτδν. Χρεία ούν έστιν, ώς είχομεν, τούτω, 
τφ σχοπφ προσέχειν άελ, χαλ Ιν γνώσει ποιείν· 
Πολλή γάρ έστιν ή διαφορά, χαλ έχλ του σχοπού τής 
ελεημοσύνης. "Εστι γάρ τις «ετών έ^ημοσύνην, δεάλ 
τδ εύλογηθήναι τδ χωρίον αύτου, χαλ δ θεδς εύλογε! 
τδ χωρίον αυτού * Αλλος χοαί έλεημοσύνην, διά τ* 
πλοίον αυτού, χαλ 4 Θεδς σώζει τδ «λοέον αύτου · 
Αλλος TCOUI δ:ά τά τέχνα αύτον, χαλ 6 Θεδς σώζει 
χαλ φυλάττει τά τέχνα αύτου * άλλος ποιεί διά τδ δοξα-
σθήναι, χαλ δ θεδς δόξαζε* αύτδν, χαλ ούχ αθετεί ο 
Θεδς τενα. *Αλλά δ θέλει έκαστος παρέχει αύτφ, δταν 
μή βλάπτεται έκ τούτου ή ψυχή αύτου. 'Αλλ* οδτοε 
πάντες άπέχουσχ τδν μισθδν αυτών* ούδεν γάρ 
άπέθεντο έαυτοίς παρά τφ θεφ, έχειδή χαλ I σχοπδς 

pneroiaerunt, non fueril ob oliliutem animae. Ut D δν προέθεντο, ούχ ήν διά τήν ώφέλειαν τής ψνχής 
bencdlcercl Deus rura ei agros luos, fecisli; bcne-
dixit illa Deos ; ob filios tuos fecisti; costodivit ft-
lios Cuos Deus : at glortam conseqaereria, fecisti; 
gloriatn tibi largitus est Deus. Qua igilur in re de-
bilor tuus esl Deus? Reddidil libi eorum qoas feci-
sii, quam vobiisti graliam. Esi auletn ct alios fa-
cicns ateemosynam ut libereiur a venlura poena. 
Kcce bic facit ob ulililalcni antmac sux, bic facit 
pvopler Deum. Non tamen et bic omnino ut vull 
Rcus, facit. Adbuc enim in servili slatu esl hic. 
Sorvus cntm non facii voluntalem domini sui sponte 
cl voleus, sed linicns ne vapulcl. Simililer ct bic 

αυτών. Διά τδ εύλογηθήναι τδ χωρίον σου, έποίησας9 

εύλόγησεν δ Θεδς τδ χωρίον αου * διά τά τέχνα σου> 
έποίησας, έφύλαςε τά τέχνα σου δ Θεδς. Διά τδ δοξα-
σθήναι έποίησας, έδδξασέ σε δ Θεδς. Τί ουν χρεώστε! 
σοι δ θεδς; 'Απέδωκέ σοι τδν μισθδν ών έποίησα;. 
Έστι δέ άλλος ποιών έλεημοσύνην, ίνα £υσθή άπν 
τής. μελλούσης κολάσεως * ίδού ούτος ποιεί διά τήν 
ψυχήν αυτού · ούτος κατά θεδν ποιεί · πλήν ούκ εστε 
καλ καθώς θέλε* δ θεός. Άκμήν γάρ έν τή δουλική 
καταστάσει εστίν. Ό δούλος ού ποιεί τδ θέλημα τον 
κυρίου αυτού θέλων, άλλά φοβούμενος μή δαρή. 
Όμοίως ούτος ποιεί, ίνα (&υσθή τής χολάσεως, καλ ά 

* Tob. χιι, 0. * Ριον. χιιι, 3. r Dan. tv, 21. 1 Luc. vi a 36. 
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Θεδς ξύεται αύτον άπ* αυτής. Άλλος ποιεί τήν έλεη- Α faeit, nt a poena scilicet libcrelur, el ipsnm 
μοσύνην, Γνα λάβη μισθόν. Τούτο υψηλότερου μέν 
Ιστι τού πρώτον * ΑΧ ουδέ αύτδ άκμήν, ώς θέλει δ 
Θεδς. Ούπω γάρ έστ» Ιν τή τού υΙού διαθέσει · άλλ* 
ώσπερ δ μισθωτός ποιεί τδ θέλημα τού δεσπότου, 
διά τδ λαβείν τδν μισθδν τού δεσπότου χα\ χερ-
δάναι * ομοίως χαλ ούτος ποιεί διά τδ χερδάναι χαλ 
έχειν μισθδν. 

Τρεις γάρ είσι διαθέσεις δι* ών δφείλομεν ποιείν 
τδ άγαθδν, ώς λέγει δ άγιος Γρηγδριος * ταύτα χαλ 
Αλλοτε είπον ύμΤν. *Η γάρ φοβούμενοι τήν κδλασιν 
ποιούμεν τδ άγαθδν, χαλ έσμεν έν τή δουλική κατα­
στάσει * ή διά τδ λαβείν τδν μισθδν, χαλ έσμέν έν 
τή διαθέσει τοΰ μισθωτού * ή δι* αύτδ τδ χαλδν, χαλ 
Ισμέν έν τή διαθέσει του υίδυ. 'Ο υΐδς γάρ ού ποιεί 

α poena liberabit. Facil alius eleemosynam ul mor-
ceilen recipial; boc quidem prtato alliue cst. Sed 
et bic non facll omnino adhuc, ul vuh Dens. Ncque 
euim adhuc eai in filii statu : quemadmodtim enitit 
inerce&arius tacii voluuialeiu domini sut; scilicet, 
nt mercedem recipiat ti lucreiur : i u bfc facli pra> 
mii gralia. 

444 Υ 1 · · T r e * atttem siatus e4 disposiliones 
sunt, juxia quas ex 1 Basilii senlentia bei>efacere ei 
virtutem excrcere debemus, de quibus omnibiis 
alias scrmoneoi me vob ;s fecisse commciuiui. Si 
efiim timore gebenna beDefaciamua, in aervili siatti 
sumus: si ui mcrcedem recipiamua, io mercenarit: 
ei boni ipaias grati», ad filioruni stalam Iraiisimas. 

• * • · r " β " 
τδ θέλημα του πατέρος άπδ φόβου, ουδέ ώς θέλων Filtos enim non facit palrU volunlalem ob liino-παρ* αύτου λαβείν μισθδν, αλλά θέλων θεραπεύσαι 
αύτδν, θέλων τιμήσαι χαλ άναπαύσαι αύτον. Καλ 
ημείς ουν ούτως δφείλομεν ποιείν τήν έλεημοσύνην 
διά τδ χαλδν, συμπάσχοντες άλλήλοις, ώς Ιδίοις μέλε-
σιν - ο&τως δέ θεραπεύοντές τινα, ώς δτι ημείς δι* 
εκείνον θεραπευόμεθα * όντως δίδοντες» ώς αύτολ 
λαμβάνοντες. Καλ αύτη έστλν ή έν γνώσει έλεημο» 
σύνη· ούτως ευρισκόμεθα χαλ έν τή τού υίού δια­
θέσει, χαθώς είπομεν. Ούδελς δύναται είπείν * Πτωχός 
είμι, χαλ ούχ έχω πόθεν έλεήσαι. Κάν γάρ ού δύνα­
σαι δούναι, ώς έχείνοι οί πλούσιοι οί δίδοντες τά δώρα 
αυτών είς τδ γαζοφυλάχιον, δδς δυο λεπτά, ώς ή 
χήρα ή πενιχρά· χαλ προσδέχεται αυτά δ Θεδς παρά 

rem, neqoe ut recipiat mercedem ab illo, aed vo-
kns illi deaenrire, volena ipsnm bonorare, votens 
ipsi in omaibus obaequi ei morem gercrc. Sic igi-
tur ei noi deemosynam raciamut ob ipsiuft e leemo-
i jnx bonum: compaifeates matuo ai propriismem-
brii, »ic ciram gerentes nnittacujosqiie at ab eo cu-
rari oos optaremus ; alc danies, Unquam accipf-rc-
mus ; et b*c est eieemosyna quae eum cogniiione 
fll: ita, ut dlxi, in ftliorura aiata reperimur. Neiuv 
autcn potesi dicere : Pauper M I I U , el unda naiacri-
cordiara faciara, non babeo. Si eiiim non potes di-
vitibtts ei potentlbue aequa dislribnere, da i * gazo-
phylaciam duo mtnuia, ιιλ vidua illa paupercvla · ; 

σού υπέρ τά δώρα εκείνα. Ουδέ ούτως έχεις; άλλ* ̂  ct illa accipil a te Oeus super divilum doua. Quod 
έχεις δύναμιν χαλ δύνασαι δι* υπηρεσίας έλεήσαι τδν 
άσθενούντα. Ού δύνασαι ουδέ τούτφ δύνασαι λόγφ 
παρακαλέσαι τδν άδελφόν σου. ΊΕλού ούν αύτδν διά 
τον λογού, χαλ Ακουσον τού λέγοντος * Αγαθός Λό­
χος υπέρ δώρα. Ύπόθου, ουδέ λόγφ δύνασαι ώφελή-
οαι, δύνασαι έάν παροξυνθή χατά σού δ αδελφός σου, 
πε*ήααι έλεος είς αύτδν, χαλ βαστάσαι αύτδν έν τω 
χαιρφ τής ταραχής αυτού, βλέπων αύτδν έπηρεαζό-
μενον έχ του κοινού εχθρού · καλ άντλ τού είπείν αύτδν 
tv £ήμα χαλ πλέον ταράξαι αύτδν, σιωπήσαι, χαλ 
έλεείν αύτδν, χαλ τήν ψυχήν αυτού, άποσπών αύτδν 
Απδ τού εχθρού. Δύνασαι πάλιν, έάν άμάρτη είς σέ ό 
αδελφός σον, έλεήααι αύτδν, χαλ άφιέναι αύτφ τήν 
Αμαρτίαν αύτον, ίνα χαλ σύ Αφεσιν λάβης παρά Θεού, 

• i nec etiam boc baboeris ; al cerie poles per mi-
ohtenum aegroiaiuis mUereri. Non potes et boc ? 
potee verbo frairem tuuiu consolari et adbortari. 
Mteerere igicur illius per verbum, ei audi diceulcm: 
Yerbum bonum $uper dalum opiimum >>. Sed csto 
qaod neqoe verbp possis misericordiara faccre: ai 
eerle potes si in le excanducril fraler, fi agilUaiis 
ilbas misereri, cl eam ferre in leaipore lurbaiionis 
soae, cum nou ignores icDtalum illura a communi 
bosie. Cumqoc possis illi respondere, et turbatum 
magis incendere; si uceas, misericordiam facis in 
auimaro ejua, ci dc hosiili eum tnanu rapis. Potes 
rur&um, si in ie peccavcrit iratcr laus, illi dimil-
lere ei ignoscere peccatuni cjua, ut el lu a Domiim 

Αέγει γάρ- Άρετβ χαϊ άροΟήσοτα* t>/ar* χαλ εύ- ρ migericofdiani et veniam consequaris : ait cium : 
ρίσχη ποιών έλεος ές τήν ψυχήν τού αδελφού σου, 
συγχωρών αύτφ & ήμαρτεν είς σέ. "Εδωκε γάρ ήμίν 
δ Θεδς έξουσίαν, έάν θέλωμεν, συγχωρεϊν άλλήλοις τά* 
παραπτώματα χαλ εις ημάς γινόμενα * χαλ ούχ έχεις 
πώς έλεήσαι τδ σώμα, ελεείς δέ τήν ψυχήν αυτού * 
χαλ ποίον έλεος μέγα, ώς τδ έλεος τής ψυχής; "Οσπερ 
γαρ ή ψυχή τιμιωτέρα έστλ τού σώματος, ούτως καλ 
έλεος τδ γινύμενον είς τήν ψυχήν, μείζον έστι τού 

Dimillite et dimitteturvobii*: cl fcic nfiscricordiam 
faeia in animam frairis tui, dimitiens ilti peccaiuui 
quod in te commisit. Yidetur enira Deus nobis po-
testatem dcdî ae dimiUcndi pcccala iiUer nos com-
missa: ita ut si non babeas, quomodo corporis ojua 
miserearis, raisereri po&ais anitnac. El quod, ob-
aecro, miscricordise majus geuus cst, quain imsc-
ricerdta animx? Ut enira illuslrior csl anima uuaui 

• Marc. xn, ; Luc. xxi, i . Eccli. xvm, 17. « Luc. vi, 57. 
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το σώμα* ώστε ούοελς ούνζτχ: ι: .τείν. 
ι otporis. Ila jam polest ιιοιηο tlictrro , non pos.se 
s»i iuiscricordiaiu iacerc. Puicsl iiniisqitisquc juxla 
viiva cl siaium suum miscreri, dmmnodo studeal 
quidquid crtl botii, illud agcrc cuin coguiliojic, ui 
supcrius de qualibct virtulc diximus. Dixiimts eiiiin 
euiD qui cum scicnlia el cogtiUioee opcratur , cssti 
prohaiissimum arcbilcclam, qui domum suam sc-
IMHUS uHlificat. De talibus cliam dictt Evangcliuui ; 
Quia scilicct ttr prudens vdificat domum suam su-

pcrpctram*, ila ut nttllus incursus bosliutu illam 
possit coticuterc aul movcrc. Dcus benigmis el cle-
uietis prxsiel nobis audire c l facere qitae diximus, 
ne in judicii dio sormoncs bujusccmodi nobis ad 
judicitnn fiatit. Ijisi gloria in saccuia s.cculorum. 
AUICII. 

445 DOOTRINA X V . 
De jejuuio sanclo. 

1. Ι ιι legc scripluin osl imperasse Dcum (iliis 
Isracl, u l singulis annis dccimas darenl oiiiniiiiu 
quac possidcrcnl: el id facienlcs in cunclis opc-
ribus suis benedicebanlur e . IIoc agnosr.cnlus apo-
«toli saucli consuluore coimnodis c i tuilitaiibus 
aiiimarum noslrarum, quo dccimalioucm banc 
excdlciilius c l magnificcnlius redderemus : dum 
scilicel dicrum vit.x noslra* decimas daremus, el sic 
Dco uoslro sacriiicaromus, sic abeo benodiccreumr 
iu operibtis nosiris, sic quoquo anuo peccata pur-
garemus, qua* pcr integruru annum csscnt a nobis 

ότι Ού ούναμα: έλεήσαι. "Εκαστος δύναται πρ>,ς τήν 
δύναμιν αυτού καλ πρδς τήν κατάστασιν τής ψ'^χής 
αυτού ποιείν έλεος, μόνον σπουδάσει έκαστος εκείνο 
ο ποιεί άγαθδν, μετά γνώσεως ποιείν · καθώς ττερί 
έκαστης αρετής είπομεν. Είπομεν γάρ δτι ό έν 
γνώσει ποιών, ούτος έστιν ό δόκιμος καλ τεχνίτης, δ 
οικοδομών μετά ασφαλείας τδν ίδιον οικον. Περλ τού­
του λέγει κα\ τδ Ευαγγελίου, δτι 'Ο cppovtjwr c l -
χοδομεϊ την οΐκίαν αντού έπϊ την πέτριιν% χαλ 

ούδεν τών ύπεναντίων δύναται παρασαλεύσαι αυτήν/ 
'Ο θεδς ό φιλάνθρωπος δωη ήμιν άκούειν καλ ποιείν 
& άκούομεν, ίνα μή γένωνται ήμίν είς κρίμα οί λόγοι 
ούτοι έν ήμερα κρίσεως, οτι αύτφ ή δόξα είς τ ο υ ς 

^ αιώνας, Ά μήν. 

Δ Ι Δ Α Σ Κ Α Λ Ι Α Ι Ε ' . 

Περϊ τών άγιων νηστειών. 

Α'. Έντψ νόμω προσεταξεν δ θεδς υ Ιού ς Ισραήλ, 
ίνα καΟ' εκαστον ένιαυτδν άποδεκατώσι πάντα δσα 
άν κτήσωνται · καλ ούτως ποιου ντε ς, εύλογου ντο έν 
πάσι τοίς Ιργοις αυτών. Τούτο είδότες οί άγιοι από­
στολοι έβουλεύσαντο προς βοήθειαν καλ εύεργεαίαν 
τών ψυχών ημών, καλ τοΰτο μειζόνως καλ ύψη λοτέ -
ρως ήμίν παραδούναι αύτάς τάς ημέρας τής ζωής 
ημών άποδεκατώσαι, και οίονει άφιερ ώσαι τώ θεώ, 
ινα ούτως και εύλογούμεΟα έν τοίς έργοις ημών, χαλ 
έξιλεούμεθα καθ' έκαστον έτος τάς αμαρτίας δλου τού 
ένιαυτού. Καλ ψηφίσαντες, ήγίασαν ήμίν άπδ τών 

perpchala. Alque lioc inlcr se Iracianlcs consccia- C τριακοσίων έξήκοντα πέντε ήμερων τού ένιαυτού, 
ruui nobis ex ircceniis scxaginta diebus, scplcm bas 
bebdornadas jejuniorum. QuibusPatrcs noslri aliam 
addcre cogiiaverunt, quo ad laboies venturi jtfjunii 
praipararcmur, ci ipsum jcjunium minicro sanctai 
quadragesia)a3 quam Dominus noslcr inlegram jcju-
navit, iiouoiaiius reddcrenl. Ocio cnim bebdoma-
das, sublraclis Sabbatis el Dominicis, quadraginla 
tiics pirriiciuiil, pruihonoraio quoque in ec ipso jtiju-
nio Sabbati sancli quod inier caclcra jcjunia tolius 
aiini sanciissiniuni et vcrissiinum cst. Seplcm au-
lem bebdoniadie absque Sabbalis c l Dominicis, i r i -
giiilaquinque dios complonl, quibus adjeclo Sab-
baiosanelo ct mcdia parlc illtistrins illius clsplendi-
dissiuia; noolis triginia so.x cimi dimidio compulan-

ταύτας έπτά εβδομάδας τών νηστειών ούτω γάρ 
άφώρισαν έπτά εβδομάδας. Άλλά οί Πατέρες τώ 
χρόνφ συνείδον προστεΟείναι αύταίς καλ άλλην μιαν 
εβδομάδα, άμα μέν διά τδ προγυμνάζεσθαι, καλ οίον 
προομαλίζεσΟαι τούς μέλλοντας είσελθείν είς τδν 
κόπον τών νηστειών, άμα δέ καλ τιμώντες τάς νη­
στείας τψ αριθμώ τής άγιας Τεσσαρακοστής· ήν ένή-
στευσεν ό Κύριος ημών. Αί γάρ έπτά" εβδομάδες 
ύφαιρουμένων τών Σαββάτων καλ τών Κυριακών, 
τεσσαράκοντα ήμε'ραι γίνονται, τιμώμενης καθ* έαυ­
τήν τής νηστείας τού αγίου Σαββάτου, διά τδ είναι 
αυτήν ίερωτάτην καλ μόνην νηστείαν, άπδ πάντων 
τών Σα66άτο>ν τού ένιαυτού. Αί δε έπτά εβδομάδες 
χωοις τών Σαββάτων καλ τών Κυριακών γίνονται 

lur dios; qua» dccima parsesl, si reclcnumcrcs, tre- ^ τριάκοντα πέντε ήμέραι · λοιπ?/ν, προστιθεμένου τού 
centornni scxaginla quinque dicrtiiu anni. TrecciKo-
rum enim diuium dccima parsest iriginla; scxagoua-
rii vcro numcri, scx jquinqncnarii aiiteni dimidius 
dics. lla»c csl dccimalio, quam nobis in poenilcntiam 
c l purgaiiouem peccalorum nosiroruni aposioli 
>ancii consecrarunl. Quicunquc igiiur sc ipsum sacris 
bis diebus, ut dcccl, oinni diligemia eeivavorii, boa-
lus cr i l , lialrcs, ciianibi ci ut boniiui pcccaru i i i -

J Maub. vn, 21. c K l l l l l e X V I I I , 2 . 

Σαββάτου τού μεγάλου, και τού ήμίσ:ως τής λαμ­
πρός καλ φωτοποιού νυκτός, τριάκοντα ες ήμ·.-υ 
fuipai είσίν * δπερ έστλ τ6 δέκατον τών τριακοσίων 
έξήκοντα πέντε ήμερων τού ένιαυτού, μετά πολλής 
ακριβείας. Τών γαρ τριακοσίων τδ δεκατόν έστι 
τριάκοντα, καλ τών έξήκοντα τδ δέκατον, ή ς\ καλ 
τών πέντε, τδ ήμισυ.Ιδού τριάκοντα εξ ήμισυ ήμ2-
ραι, καθώς είπομεν · αύτη έστλν fi δεκατία, ώς αν 

V A I i l i C 1 . E C 1 I 0 N I . S . 

· · οκτώ. 
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είπη τις, παντός τοΰ ένιαυτού, ήν.ύγείασαν" ήμϊν ε!; Λ terdumconfigerif, vel cx fragilitate, vcJ iuf ir iul iuir . 

Ad hoc oniin nobis dedil Deus sanciUsimo:, bus 
dies; ut in cis sciliccl sludeal iinusquisque pa»»i-

μετάνοιαν ol άγιοι απόστολοι, καθάρσιο*/ ουσαν τών 
αμαρτιών, ώς ειπον, παντός τού ένιαυτού."Οστις ούν 
φυλάττει εαυτόν καλώς καί ώς δε: έν ταίς άγίαίς 
ί,μέραις ταύταις, μακάριος έστιν, αδελφοί · κάν γάρ 
Ετυχεν, αυτόν, ώς άνθρωπον, άμαρτήσαι, εΓτε έξ 
ασθενείας, ή αμελείας. Ιδού έ'όωκεν ό θεός τάς αγίας 
ήμίρ*ί ταύτας, Γνα έάν σπουδάσει τις μετά νήψεως 
κα\ ταπεινοφροσύνης φροντίσαι εαυτού, και μετα-
νοήσαι έν έαυταίς 1 · , καθαρθή άπό τών αμαρτιών 
δλου τού ένιαυτού, καλ λοιπόν αναπαύεται ή ψυχή 
αυτού άπό τού βάρους, καλ ούτως καθαρώς προσέρ­
χεται τη αγία ήμερα τής αναστάσεως, κα\ μεταλαμ-

lenliam agere, c i purgari a peccalis lolo aiuio i o m -
missis ; ut ita purgata et relevaia ab ouere anima 
sacralissimo die resttrrcclionis occurral, c l sam-iis-
sima mysleria in gratia accipiat novus bomo (aclus 
per poer.ilcutiam sancloruui borum jejunioium, sic-
qnc curn gaudio c l fctttilia spiriluali cum Pco celc-
bret sancum omnem 1'entecoslen. Penlecostc cniiii 
animx rcsurrcctio esl, ui e scnioribus unus aicbai . 
Cujus sane in signum csi quod genua tn ecdesia no.i 
floctiinus per sanciani oinncm Pcntecosicn. 

βάνει άκατακρίτως τών αγίων μυστηρίων νέος άνθρωπος γενόμενος, διά τής μετανοίας τών ά;ίων 
νηστειών τούτων, καλ μένει μετά χαράς καλ ευφροσύνης πνευματικής, έορτάζων σύν θεψ πάσαν τήν 
άγίαν Πεντηκοστήν. Πεντηκοστή γάρ έστιν άνάστασις ψυχής, ώς λέγει · τούτο γάρ καλ σύμβολον έστι 
τό μή κλίνΛν ημάς γόνυ έν τή αγία εκκλησία, πάσαν τήν Πεντηκοστήν· 

Β'. Έκαστος ουν θέλων καθαρθήναί άπό τών άμαρ- Β Η. Quisquis igilur pttrgari volucrk a pcccalis Ιο­
νίων αυτού τού δλου ένιαυτού, διά τών ήμερων τού- tius anni, cavcat primum ne sc nimio cibo atit ρό­
των, θέλει πρώτον μέν φυλάττειν εαυτόν άπό αδια­
φορίας βρωμάτων. Ή γάρ αδιαφορία τών βρωμάτων, 
καθώς λέγουσιν οί Πατέρες, γενν$ τώ άνθρώπφ πάν 
κακόν. Είτα θέλει όμοίως φυλάττειν τό μή κατα-
λύειν τήν νηστείαν χωρλς μεγάλης ανάγκης, τό μή 
έπιζητείν τά ήδεα βρώματα, τό μή καταβαρείν εαυ­
τόν τή πλησμονή τών βρωμάτων, ή πομάτων. Δύο 
γάρ είσι διαφοραλ τής γαστριμαργίας.ΊΕστιν δτε πο­
λεμείται τις είς τήν ήδύτητα,καλ ούκ άελ θέλει πολλά 
φαγε ίν άλλά θέλει άν ηδέα. Καλ συμβαίνει δτι 
έσθίει δ τοιούτο; βρώμα άρέσκον αύτψ ) καλ τοσούτον 
ηττάται τή ηδονή αυτού, δτι μένει κρατών τό βρώμα 

Ιιι ingurgiteL Ciborum etiim niinia ingurgilaiio, ut 
Paires noslrt senscre, plurhna uiala bomiui affeii. 
Cavcat quoquc nc jejunium absquc magna nocessi-
talc dissolval, non quxrat opiparas dapes, noc ss 
ad vomitum expleat: non sollicitus sit de genoribus 
vini, non de varietate ciborum. Duoc ciiim di t lcmi-
liai gukc sunt. Prima cst cum boino ad dulcia c i 
guslu suavia trabiiur, nec edcre mullum oplal ; 
446 s e d l& pauxillum et modicum quod edcndum 
csl, ut quam apparaiissiniiim sil ot suavissimum 
\i i l t . Et huic ut plurimum cvenit, cuin quidpiain 
sibi gralum comederil, ui a voluptaic tandwn su-

έκείνο είς τό στόμα αυτού, καλ μασσώμενος αυτό έπλ perelur, quod cibuin pcr os sxpe sa?piusquc volii-
ίκανόν, καλ μή εύψυχών καταπιείν αυτό διά τήν ήδο- u i , el conlrilum denlibus salis supcrquo vix palilur 

deglulirc ob niiniam qtiam in co capil dulcediitcm 
el voluptaiem. Hxclaemargia dicitur, id csl giiiiuris 

νήν. Αύτη λέγεται λαιμαργία "."Αλλος πολεμείται 
είς πλησμονήν, καλ ού θέλει καλά βρώματα, ουδέ 
μέλει αύτφ περλ ήδύτητος· άλλά κάν καλά είσι, κάν 
κακά, ού θέλει εί μή μόνον φαγείν, είτι δήποτε έάν 
ωσιν, ού μέλει αύτφ εί μή μόνον τού γεμίσαι τήν 
γαστέρα αυτού. Αύτη λέγεται γαστριμαργία. Καλ 
λέγω ύμίν καλ τήν αίτίαν τών ονομάτων τούτων · 
Μαργαίνειν λέγεται παρά τοίς έξω τό μαίνεσθαι, 
καλ μάργος λέγεται ό μαινόμενος."Οταν μέν ουν γ ί ­
νεται ή νόσος εκείνη καλ ή μανία τινλ περλ τό πλη-
ρούσθαι τήυ γαστέρα, τότε λέγεται γαστριμαργία, 
παρά τό μαργαίνειν · ο έστι μαίνεσθαι τήν γαστέρα. 
"Οταν γένηται περλ τόν λαιμόν καλ μόνον ή ηδονή, 
καλείται Λαιμαργία, παρά τδ μαργαίνειν τόν λαι­
μόν. Ταύτα ουν χρή φυλάττειν, καλ φεύγε ιν μετά 
πάσης νήψεως τόν θέλοντα καθαρθήναί άπό τών 
αμαρτιών αυτού. Ούκ είσλ γάρ κατά χρείαν τού σώ­
ματος, άλλά κατά πάθος · καλ έάν άνάσχηται αυτών, 
γίνονται αύτφ είς άμαρτίαν/ϋσπερ έστι τό νομίμως 
βιώσαι καλ τόπορνεΰσαι· ο π ή μέν πράξις ή αυτή, 
ο δέ σκοπός έστιν ό ποιών τήν διαφορών τού πρά-

seu palaii voluplas. Alicra csl quce ad saluritalcm 
exptere se cupil, neqticoptal apparaias mcnsas, aut 
ipsi curae esl vaiietas ciborum, sed qnalescunquc 
eini, non disccrnil, non cural; csplcrc lanluunnodo 
sc et iugurgilare cupii. Ilaec diciiur gaslrimargia, 
id cst, vcutris ingluvies. Qiiorum nominuiu liliet 
vobis ralioncra aflcrrc et aperirc. Μαργαίνειν cxpo-
nunl profaui μαίνεσθαι, id csl , furerc, insnnirc ; c l 
μάργος, id est, μαινόμενος, boc csl furcne, insauus. 
Cum igilur in lioniinc fit is furor v\ insania ιιι ven-
ircm immodeslius implcat, γαστριμαργία, id esi, 

D ventris ingluvics vcl insania : παρά τό μαργαίνειν» 
δ εστίν μαίνεσθαι τήν γαστέρα, id csl, qnud \νιιΐ· r 
insaniat. Cum vcro sit circa solam gnUuris \olu-
piatem, vocatur λαιμαργία παρά τό μαργαίνειν τόν 
λαιμόν, id cs l , quod guttur insaiiiat. I!as igiliir %\i\x 
spccies dcclinarc opus esl ci qui a pcccaiis swn 
purgari volueril. Non enim sunt ad neccs^iiaicii) 
corpoiis, sed ad vilium ipsius, lionique in pccca-

VARLE LEGTIONGS. 
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tu;.i onicuique qui cas ui sc rcgnare palttflur. Nam Α γματος. Ό μέν γάρ διά παιδοποι?αν συμμίγνιται * ό 
υΙ diflert legilimo matrimonio utt, et foniicari, tuiu 
eadem ipsa aclio sit, intentio Tcro ipsius rei diffe-
retiiiant ti dUlinctionem faciat, hic enim ul (ilios 
generet, coinmiscelur et coil, illc autcm ui libidi-
iiein eipleat: id ipsum in cibodicerc ct iuventre cet, 
quoniam id est cdere ob nccmiiatem, el ederc ob 
volapiatem. Intentio autem peccaium facit. Com-
edcre auicm ob nccessilalem, est qaando quis sibi 
ipsi slaluil quavis dic tanium cibi, quanlaro expe-
dit el satia est, veaci. Qui si poeiea ca meosura se-
te aggravaiiim eeneerii, aliquantuliiai ex ea demit, 
aul si modica fuerit ad corpoream necessitalcn* f 

adjicit quanlom satie e»ee judicat: hic eaae noa ΊΒ· 
joria comroendalur, quod corpori suo neceesarta 

δέ διά τδ πληρώ σαι Ιδίαν φιληδονίαν * ούτως Ιστι* 
εύρείν καλ έπλ της βρώσεως, δτι Ιν πράγμα Ιστι τό 
φαγείν χατά χρείαν καλ τό φαγείν διά τήν ήδονήν* 
δ δε σχοπός έστιν δ ποιών τήν άμαρτίαν. Τδ δέ χατ& 
χρείαν φαγείν έστιν, δταν δρίζε·. τις έαυτφ πόσον λα­
βείν της ημέρας, χαι βλέπει, εί έβάρησεν αυτόν 
έχείνο δ ώρισε, χαλ χρήζει έ πάρα ι μιχρδν έξ αΰτοΰ, 
χαλ έπάρη, ή ούχ έβάρησεν αύτδν, ούχ έστάθη δέ έπ* 
αυτού τδ σώμα, χαλ χρήζει προσθείναι άλλο μιχρδν. 
χαλ προστίθησι μικρόν, χαλ ούτως δοκιμάζει χαλώς 
τήν χρείαν αυτού, καλ στοιχεί λοιπδν τφ ώρισμένφ, 
καλ ού διά τήν ήδονήν, άλλά σκοπφ τού στησαι τήν 
δύναμιν τού σώματος αυτού. Καλ αύτδ δέ δ λαμβάνει 
τις, μετά ιύχης λαμβάνειν* καλ χαταχρίναιν έαυτδν 

iribuat el procuret, non voluptalcm indotat Inten- ^ έν τώ λογισμψ, χαλ ώς άνάξιον δντα οίας δήποτα 
tio eahn ejus semper est ad corpoream necessiia- παρακλήσεως, χαλ μή προσέχειν έάν τίνες χατά τ ι -
lcm , uon ad volnplatem aut gulam. Debet ct is νος χρείας, ώς είκδς, ή ανάγκης θεραπεύωνται, ίνα 
pr&tereaqui comedit, cibum cum gratiarutn aciione μή καλ αύτδς ζητή άνάπαυσιν, ή νομίζειν δτι έλα-
recipere, el ŝ sc quasi indignum exislimarc lefe- φρδν έστι τή ψυχή τδ άναπαύασΦαι· 
ttiono bujuscemodi, neque hniiari quoadam, qui vel t\ coaaveludine ob eoram digniUle», vd tx 
neeesaitate servitia miiiistrorum adbibcnt sibi irequeniia, ei Ια meosa dttHiot fteambnal Nae h*~ 
Juseemodi caereinoiiiae animae inotiles admodam sunt. 

ΠΙ. Dum essem aliquando in coeuobio, unum e 
aeiiioribus visendi graiia adii (tunc eniro ibi aderant 
plares viri graves et senes), invcnique adolescenteui 
curo eo comedetilem, aique illi parilcr desarvientem. 
Seorsnro igilur evocato adolcscenlc, dixi ei, · Ιιι· 
letligistie, fraier, seniores bos convivantcs quam 
parcissime et roodestisstme, similes eorum csse qui 
loculos lenenl et landiu operanlur qtiandiu illos 
repleant, ci congregare in eo smdcnt varii generia 

Π. Ποτέ δντος μου Ιν τψ κοινοβίφ, άχηλβον έπι-
σκέψασβαι ένα τών γερόντων (ήσαν γάρ έχεί πολ)/·Ι 
μεγάλοι γέροντες), καλ ευρίσκω τδν υπηρετούντα 
αύτφ άδελφδν τρώγοντα μετ' αύτου, χαλ λέγω αύτιρ 
χατ' Ιδίαν- c Οίδας, αδελφέ, ούτοι οί γέροντες ούς βλέ­
πεις τρώγοντας καλ έχοντας μικράν θεραπείαν, 
δμοιοί είσιν άνθρώποις οίτινες κτησάμανοι βαλάν-
τιον, έμειναν εργαζόμενοι καλ βάλλοντες είς τδ {*α-
λάντιον εκείνο, έως ού έ γέμισαν αύτδ, χαλ ματά τδ 

petumas, ei nummos in necessilatis lempore pra-** 9 ψ ρ α ^ σ α ι α 6 τ 0 , πάλιν είργάσαντο καλ συνηξαν έαυ 
fcrani ? Opcraii saue sunl bi et laboravernnl dili 
genler, ei ibesauros iunumeros sibi paraverunt, 
quorum partem obsignaterunt el coucluserunl, par-
tem ad neccssilatem corum servaverunt: qnos io 
letnpore iufirmilatie etseneclutis proferunl, retiquoa 
autem clausoe et obsignatot eervaut. Nos vero com 
loculoo nullos babcamus, unae abaomimust»447 
Ul igiior dixi, eliam in bis quae ad neccasiiaiem 
nostram pertineut, iudignum eslcuram cldiligen-
tiam cxpelere, cum eliam ipsa vita solilaria vix di-
gni eimus: et iia omnia cuin limore Domini acci-
pere oVcet : sicque riiliil nobis flcl in judicium. Et 
jan» saiis dictum cst de venlris coniineniia. 

IV. Al oon solum diaei» noslne a nobis ralio ha-
benda cst, scd eiiani ab omni alio peccati gencrc 
abslineuduoi, ul quemadiuodum corporc jejutiaintis, 
Ua quoque linguam a murrauratione coerccamas, a 
mendatio, ab ira, a conviciis, oiioso sermoi>e, el a 
quovis dcniquc poccali geiierc, quod a lingua pro-
c«kdii. Oebcmus etiara oculis jejunare, nc sciliccl va-
na iu.spiciamus, ne discuiTainus vagi cl curiosi, nc 
IH-IIIOS uliquamlo ad iiiboitesta aliqua ci pudenda 
nifleclafiius. Siinililci tnanus v\ ab oiuni nc-

τοίς πρδς άλλα χίλια νομίσματα, ίνα έν καιρφ άν» 
άγχης εύρωσι πόθεν έκβαλείν, χαλ φυλάξωσι τά έν 
τώ βαλαντίφ. Ούτως καλ ούτοι έμειναν εργαζόμενοι, 
χαλ Οησαυρίζοντες έαυτοίς, χαλ μετά τδ σφαγίσαι 
τούς θησαυρούς αυτών, είργάσαντο άλλα ολίγα, καλ 
έχουσιν αυτά έν καιρφ ασθενείας, ή γήρως, ίνα άπ ' 
αυτών έκβάλλωσιν - εκείνα δέ Ιχωσι τεθησαυρισμένα. 
ΈμεΖς δέ, ουδέ αύτδ τδ βαλάντιον έκτησάμεθα, πό­
θεν άναλίσκομεν; ι Διά τούτο,ώς είπον, δφείλομεν, κάν 
είς χρείαν λαμβάνωμεν, κατακρίνε ι ν εαυτούς, καλ 
αναξίους λογίζβσθαι παντοίας θεραπείας, χαλ αύτης 

D δέ τ ή ς μοναδικής ζ ω ή ς , καλ μή μετά αδείας λαμβά­
νε ιν . Καλ ούτως ού γ ίνετα ι ήμίν είς κατάκριμχ. Καλ 
ταύτα μέν περλ τής έγκρατείας τής γαστρός. 

Δ'. Χρήζομεν δέ μή μόνον τήν δίαιταν εαυτών φυ­
λάττε ιν , άλλά καλ πάσης άλλης αμαρτίας άπέχεσθαι, 
ίνα ώσπερ νηστεύομεν τή κοιλία, ούτως νηστεύσομεν 
καλ τ ή γ λ ώ τ τ η , άπεχόμενοι άπό καταλαλιάς, άπό 
ψεύδους, άπό άργολογίας , άπό λοιδορίας, άπδ οργής, 
ά π ό πάσης α π λ ώ ς α μ α ρ τ ί α ς γινομένης διά τ η ς γλώσ­
σης· όμοίως νήστευε ιν τοίς όφθαλμοίς, τδ μή βλέ· 
πε ιν μ ά τ α ι α , τό μ ή π α ^ η σ ι ά ζ ε σ θ α ι διά τ ώ ν οφθαλ­
μ ώ ν , μ ή προσέχειν τινλ άναιδώς. Όμοίως καλ τάς 
χ·:ίρας καλ τον; Γ*ΟΟΧ.; ζωλύε:ν άπό παντός π^ν^οού 
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πράγματος · καλ ούιως νηστ-ύοντες, ώς λέγει ό άγιο* Α lario opere pcrpcioo cobibcrc congraum cst. Ει bii-
Ικεσίλειος, νηστείαν δεκτήν, άπεχόμενοι άπδ πάσης 
κακίας διά δλων τών αισθήσεων ημών ενεργούμενης» 
προσερχώμεθα τή αγία ήμερα τής αναστάσεως, ώς 
εΓπομεν ήδη» νέοι χαλ χαθαρολ, χα\ άξιοι τής μετά-
λήψεως τών αγίων μυστηρίων, πρότερον εξελθόντες 
ε (ς άπάντησιν του Κυρίου ημών, χαλ δεξάμενοι αύτδν 
μετά βαΐωνχαλ κλάδωνέλαιών,καθήμενονέπλ'πώλφ, 
καλ είσερχόμενον είς τήν άγίαν πόλιν. Τί Θέλει είναι 
τδ χαθίσαι αύτδν Ιπλ πώλψ; Έπλ πώλψ έκάΟισεν, 
ένα τήν άλογωθείσαν, φησλν δ προφήτης, ψυχήν καλ 
δμοιωθεΐσαν τοίς κτήνεσι τοίς άνοήτοις έπιστρέψη, 
ώς λόγον τού θεού, χαλ ύποτάξη αυτήν τή εαυτού 
θεότητι. Τί δέ Ιστι τδ άπαντήσαι αύτφ μετά βαΐων 
χαλ κλάδων Ιλαιών; "Οταν Ιξέρχεταί τις είς πόλε μον 

juscemodi jejmiium acceplabito jejunanlcs, ul aii 
divoa Bastlint, boc eal abfttiiientea ab omni iwalo in 
quod sensos noairi inctinanlar> diei illi sacratissi-
roae resarreciionia mundi renovaii, et digni divino-
rum myslerioruin parlicipalioue occuiremus. Egi c-
diemar quoqoe obviain Domino nostro, recipiemcs 
eum cuno palmis ei ramia obvarum, in pullo ashi» 
sedenleni *4 io sanclam cmutem iogredientenu 
Quid eat auieni Dofuinum in pullo aiinae aederetln 
pullo asina: stdit, ul aniroam noslram irrationaiem 
factam, ulaii Propbeta et juineuiis insipieiuibM» 
comparatam cotmrleret ad rationem Dei, cl caw 
diviuitali aoae sulijiccrol. Quid vero csl itli occur-
rcre cum pafmis et ramis olivarum? Moris e»t cum 

χατά τού αντιδίκου, χαλ υποστρέφει νικήσας, έκαστος quis a bello redicril, profligalis bosiibus et Sn Γα­
τών Ιδίων άπαντα αύτφ μετά βαΐων, ώς νικητή. Νί­
κης γάρ σύμβολον έστι τδ βαΐον. Πάλιν δταν τις 
αδικείται ύπό τίνος, θέλει προσελθείν τφ δυναμένφ 
ποιήσαι τήν έχδίχησιν αύτου, κλάδους έλαιών βαστά­
ζει, βοών χαλ αίτών έλεηθήναι καλ τυχείν βοηθείας * 
αί έλαίαι γάρ σύμβολον είσι τού ελέους, αιά τούτο 
χαλ ημείς άπαντώμεν τφ Δεσπότη ημών Χριστφ 
μετά βαίων μέν, ώς νικητή· αύτδς γάρ έ νίκη σε τδν 
Ιχθρδν υπέρ ημών* μετά κλάδων δέ έλαιών, αιτούν­
τες παρ* αυτού έλεος, ούτως καλ ημείς νικήσωμεν 
δι* αυτού αίτούντες, καλ εύρεθώμεν βαστάζοντες αύ-
τού τά νικητήρια, ού μόνον υπέρ τής νίκης ής αύτδς 
ένίκησεν υπέρ ημών. άλλά καλ ής ενική σα με ν χαλ 
ημείς δι' αύτου εύχαΐς πάντων των ά^ίων.'Λμήν. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ΐ ς \ 
Βρός τατας κεΛΜώτας έρωτήσατΐας avrtr τον 

*apa6aJUtr. 

Α'. Αέγουσιν οί Πατέρες, δτι χαθίσαι είς τδ κελλίον 
ήμισυ Ιστι, χαλ τδ παραβαλείν γέρουαιν ήμισυ έστι. 
Τούτο σημαίνει δ λόγος, δτι χαλ έν τφ χελλίφ χαλ 
Ιξωθεν του κελλίου, όμοίως νήψεως χρεία, χαλ του 
είδέναι τινά χαλ διά τί οφείλει ήσυχάζειν χαθ* έαυ­
τδν, χαλ διά τί οφείλει παραβάλλειν έΤατράσι χαλ 
αδελφοί;. Έάν γάρ νήφη τις περλ τδν σχοπδν τούτον, 
σπουδάζει ποιείν, ώς είπον οί Πάτρες · χαλ δτε μέν 
κάθηται έν τφ χελλίφ, εύχεται, μελετά, ποιεί μιχρδν 
Ιργόχιιρον, φροντίζει χατά δύναμιν τών λογισμών * 
δτε δέ πάλιν παραβάλλει πώποτε, κατανοεί καλ βλέ­
πει τήν κατάστασιν αύτου, εί ωφελείται έκ τής απ­
αντήσεως τών αδελφών, ή ού. Καλ εί δύναται άβλα-
βώς, ανακάμψει είς τδ κελλίον αυτού, χαλ έάν ίδη 
αύτδν είς τι βλαβέντα, μανθάνειν τήν άσθένειαν εαυ­
τού* μανθάνει δτι άκμήν ουδέν έκτήσατο Ιχ τής 
ησυχίας, χαλ αποστρέφει τεταπεινωμένος είς τδ 
ίδιον κελλίον, καλ κλαίων, μετανοών, παραχαλών τδν 
θε*ν υπέρ τής ασθενείας αυτού, καλ ούτως λοιπί,ν 
καθίζεται προσεχών έαυτφ. Είτα πάλιν έρχεται πρδς 
τούς ανθρώπους, καλ βλέπει έαυτδν εί 5 μείνε ν ήτ~.ω· 

gam versis, ut suoruro quiiqut ei curo palmis ei 
ramis olivarum uli victori occurral. Vicloriae naoi-
que signum pa!ma e*t. Itom com aliquii injuria 
affeclug exire \olucrit ad cum qui pottii illum ab 
iujuria vindirare et ulcisci, olivarum ramos pnc-
tniliit, clamiians ut sui oaiue* miaereaniur, et opein 
ferant: oliva enini misericordhe tignum esi. Sic cl 
noa Domino nosiro Cbrieto occurratnus cuoi palmis 
ut viclori; vicil eniro ipse boaleoa uosirum: cura 
rarais autem olivarum, ul ab eo oiiaericordiai» im-
petreiuus : ul quemadmodam ille pro nobis pogna-
vtt el t icil , iia ei nos per ipsum victores eaae pos-
ttiuus; portetousque aigna viclorte non aolem ob 

Q \iclotiaiu qua ti|e pro nobia vicit, sed ctiam ob earo 
qua el noe per ipsum *kimos, precibos aancioruni 
omniuiD. Amea. 

DOCTRUU XVL 
Ad quotuani ctUfotai itUerroaantes ip$um 4· congm-

$ibu$ tt cmoquiii. 

1. Dicunl Palres notiri qood In cella aedere dimi-
dium qooddaro, cl cnm seoioribus congredi, dimi-
diom 681. Videiitr hle senno oobia inauere, el in 
ctlla ct exira cellan cattodia uobitopat esse et di-
ligeutia : ul scilicel noverimua qaare \n eeila quie-
accndum, ei quare seniores et fralres adeuodi sinU 
Si euiiu qui«qoc in bac consideraiione freqnena et 
diligens fueril, ea sludebit iacere qoae jan prktan 
sini a Patribut factiuu ; comque in cella fucril, 
orabit, roediiabitur; iioo eril oiiosue manibua, eo-
giUlionee auas quascunqoe, qualea iucrint, scruu-
bilur. Cum vero animadvcrteril ubi sil, considera-
bit pariier ci tognoscei sutura auum, iuteltigetque 
lucramne an jaclurain fecerii, quo lcinpore a crba 
abiuit; et an idera redeai qui ab 4 4 8 « · exivit, 
sine damno scilb^t el jactura. Qui si in aliquu sevi-
deri l jacturam fecisse, discel inflrmitatem suam^discct 
se nibil adhuc lucri consecutum cx quieie atqtie oiio 
cellx, reverlelurquc cura hiimililate ad eam, poenilen-
liam ageus cum lacrymis, et rogans Deum pro sua im-
bccillilale ei fragitiiaie; ei sic demom sedebii sib* ipsi 

1 Psal. XLVI i, 21. 

file:///olucrit
file:///iclotiaiu


1795 S. DOROTITEl ABBATTS 170« 
Γ.ιηιυιη uaenlusJliirsumcumcxieritadliOMHncsiuliie- Α μένος είς τά πρώτα, ή είς άλλα, καλ ούτως πάλιν 
Liturscipsiim,silne fii|»craiusclviciusinquibuspri- υποστρέφει είς τό κελλίον αυτού, όμοίως τά αυτά 
tiium, an ίιι aiiis el diversis, rursumquc in cellam re- ποιών, κλαίων, μετανοών δεόμενος περλ τής κατα-
ilicns faeial quoc primo. I'ocnilcnliain agat, deflcat,io- στάσεως αυτού του θεοΰ. Τό χελλίον γάρ ύψοί, οί δέ 
gclquc Deum suo pro slalu. Cella cnim altollit, homi- άνθρωποι δοκιμάζουσιν.Όστε καλώς είπον οί Πατέ-
jics aulcm probant. Quarc probe diclum esl a Patri- ρες, ότι τό χαθίσαι είς τό χελλίον, ήμισυ έστι, καλ 
bus, ci scdere in cclla dimidium quid cssc, el ad sc- τό παραβάλλει ν γέρου σι ν, ήμισυ έστι. 
uiorcs advertcre allcruni diniiditim. 

II. El nos igilur c cella cum egrediimir, advcrla-
IIIUS quarc egrcdiamur, neqne id fiuslra, et sinc 
causa fiaL Qui emni iler aggrcdilur sinc causa, ut 
Palres aiuui, frustra Iaborai. Quicunque faclurus 
*»st aliquid, advcrtat, pracognoscat, considcvel, 
quarc id agat, quove iine. Nam in cunciis, ut 
quam sxptssime dixi, scoptis ci intcniio nostra pra-
laiuenda csl, el ad cam omncs acuis noslri dirigcndi. 
Si coitvemums iuierdum, primum convenianius ub 
miiUiaui cbatilatcm. Ai l eniin : ι Cum vidcs fra-
ncm luum, vidos Doiuinum Dcum Uiuni. ι Secundo, 
convcniamus ui scrmoncm Dei audiamus. In con-
veiilu eniui ul plurimuin moveri solet sermo Dei: 
cuni imibi ignoranies sinl, inlcrroganics dociiorcs 
cdL^cum slatuni suum. Rcfcclionis bora nos vocat, 
el coiiicdendum est: consideret scipsum quisquc, 
ci videal currt grali ct oplimi cibi apposili fueriut, 
si poicsl conlincrc appclilum, neque ullro accipcrc, 
aiil majoreiu el dclicaliorem parieni oplarc, cum 
omnia p«r parlcs cuique, ul scitis, dividantor. Sum 
nonnulli qui non crubescunt manum exlendcre, ct 

Β'. Κα\ ύμείς ουν οτε παραβάλλετε άλλήλοις, οφεί­
λετε είδέναι διά τί έξέρχεσθε τοΰ κελλίου, καλ μή 
άφαρελ άπέρχεσθε πώποτε. Ό γάρ ασκόπως οδοι­
πόρων, καθώς ειπον οί Πατέρες, ματαιοπονήσει. 
"Εκαστος ουν ποιών πράγμα, οφείλει έχειν σκοπδν 
πάντως καλ είδέναι διά τί ποιεί αυτό. Τίς ούν έστιν ό 

β σκοπός δν δφείλομεν ημείς έχειν, δταν άπερχόμεΟα 
πρός αλλήλους ; Πρώτον δια τήν άγάπην λέγει γάρ* 
ι Είδες τόν άδελφόν σου · είδες Κύριον τόν θεόν σου. · 
Δεύτερον, διά τό άκούσαι λόγον θεού· πάντως γάρ 
έν τψ πλήθει πλείον κινείται ό λόγος τού θεού · δ 
γάρ ούτος πολλάκις ούκ οιδεν, άλλος ερωτώ , Τ · Ι β . Έ π ­
ειτα και διά τδ μαθείν, ώς προείπον, τήν ίδίαν κα-
τάστασιν. ΟΓόν τι λέγω· Απερχόμενος τις, ύ πόθου, 
είς τό φαγείν μετά τών συνευρισκομένων, κατανοείν 
αυτόν καλ βλέπε ι ν, έάν παραποθή βρώμα καλόν καλ 
άρέσβ αύτψ* εί δύναται έγκρατεύσασθαι καλ μή λα­
βείν άπ' αυτού, ή σπουδάζει μή πλεονεκτησαι τδν 
άδελφδν αυτού, καλ λαβείν περισσότερα αυτού, ή τι 
έάν κατά μερίδας παρατεθή, ή απουδάζειν μή λαβείν 
τό περισσότερον μέρος, καλ άφήναι · · αυτού τό μι-

minorem porliouein anie fralrem poneie, majorcm C κρότερον."Εστι γάρ δτε ουδέ τήν χείρα αίσχύνεταί 
ad sc irahcre. Ui quid enim majorem aminore par-
ic discernimus? Quanlulum illud esi quod intcr 
Ainas parles superal, ut quis tam vili el modica rc 
avarus crga frairem suum rcperiatur? Adverial 
rursuui, si sc continere polesl a plurimo cibo, ne-
quc quod minimc deccl, qtixral diversa fercula, 
hoqiie ad vomituin expleat. Cuslodiat quoque sc 
ip?iiui ab insoleulia ei prasnroptione. Yidens fra-
ireiu suum prahonorari, fcral id acquo animo. Y i -
flons alicium ineolescenleni, iiiclaniantem, oblo-
queulcm, coiivicianlem, mrbas niiscentem, nou ai-
icudul illi, fion judiccl ipsnm, sed couve/lat nicn-
lenieloculosin aUerum vcncrabiliorein ci mcliorcin : 
sutdcalquc lac.crc quod dc bealo ΑιιΙυιιίο lugilur. . 
Qui cunr plmimos Iralres adiicl visendi gratia,cl 
bunc aique illum viderel boui aliquid agentcm, id 
siaiiin lanquaui iloscuiiiiu coUigcbal, ei in pcclorc 
recondebal, ab Uoc quidcm majisttcludhicm, ab itlo 
iiuitiilitatcin, ab alio quicitiin accipiens : el ita scsc 
ipsuin quasi virUJluiu oiuiiiuni cxemplar coustituc-
bat. 

111. ha dfLciiHJS cl nos faccrc, atquc sd siagula 
;ti.imiini ailverliMc, cl (ul tlixi) cum ad cellas uoslras 
joiicrimus, licrscruiari uos ipsos, cl disccre lucrum 

τις έκτείναι καλ τψ Οήσαι τό μικρόν έμπροσθεν του 
αδελφού αυτού · και λαβείν τό μέγα έμπροσθεν αυ­
τού. "Αρα τί έχει είναι ή διαφορά τού μειζοτέρου μέ­
ρους πρός τδ μικρότερου; Πόσον έστλ τό μεταξύ τών 
δύο μερίδων, δτι διά τά τοιαύτα καλ ευτελή πράγμα­
τα ευρίσκεται πλεονεκτών τδν άδελφόν αυτού, καλ 
άμαρτάνων; Πάλιν προσέχει έάν δύναται αυτόν κρά­
τη σα ι άπδ πολλών βρωμάτων, καλ μή, ώς είκός, εύ-
ρίσκων διάφορα βρώματα, έκδίδωσιν έαυτδν είς χορ-
τασίαν εί φυλάττει εαυτόν άπό πα^ησίας, εί βλέ­
πει τόν άδελφόν αυτού προτιμώμενον, ή άναπαυόμε-
νον πλέον αυτού κα* ού πάσχει, εί βλέπει άλλον πσ^· 
^ησιαζδμενον μετά άλλου, ή λαλούντα πολλά, είτα 
δήποτε άσυστροφούντα, καλ ού προσέχει αύτψ, ούδα 
κατακρίνει αυτόν, άλλά μάλλον τψ εύλαβεστάτω 
προσέχει, καλ σπουδάζει ποιήσαι, ώς λέγει περλ τοϋ 
άββά "Αντωνίου, δτι απερχόμενος πρός τινας, ειτε 
έβλεπε καλόν έχοντα έκαστον αυτών, έχείνο ελάμ­
βανε καλ έκράτει, τού μέν τδ πράγμα, τού δέ, τδ 
ταπεινόν, τού δέ, τό ήσυχον, καλ εύρίσκέτο αύτδς 
ε/ων τά έκαστου έν έαυτώ. 

Γ . Ιδού ούτως δφείλομεν ποιείν, καλ διά ταύτα 
παραβάλλειν καλ δτε άποστρέφομεν είς τά κ:λλία 
ημών, έρευναν εαυτούς καλ μανθάνειν είς τί ώφελτ^ 

V A R L E LECTIONES. 

ι?·« zpwzi. άφε ·να ι . 
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βημεν, ή είς τί έβλάβημεν καλ ευθύς ευρίσκομεν, Α n c a r i jacluram foiis feccrimits : cl .si nos iiuleiuti.\s 
οτι έσκεπάσθημεν, εύχαριστήσωμεν τώ βεώ, τώ 
σκεπάσαντι ήμας άβλαβώς παρελθείν · έφ* οίς δε 
έσφάλημεν, μετανοήσωμεν, κλαύσωμεν, πενθήσωμεν 
τήν Ιδίαν κατάστασιν. Έκαστος γάρ έκ τής ιδίας κα­
ταστάσεως βλάπτεται,ούκ ωφελείται· έπελ ουδείς 
βλάπτει τινά. Άλλ 1 έάν καταβλαβώμεν, έκ τής κατα­
στάσεως ημών, ο*>ς ειπον-, βλαπτόμεθα. Δυνάμεθα 
γάρ, ώς άελ λέγω ύμίν, άπδ έκαστου πράγματος, 
έάν Οέλωμεν καλ ώφεληθήναι καλ βλαβήναι. Καλ λέγω 
ύμίν υπόδειγμα, ίνα μάθητε δτι ούτως έστί. Συμβαί­
νει τινά Γστασθαι έν νυκτλ είς τόπον τινά, ού λέγο^ 
μοναχδν, άλλ* εΓ τινα δήποτε έν τή πόλει * καλ παρ­
έρχονται δι' αυτού τρεϊς άνθρωποι, και ό μέν εΓς λο­
γίζεται δι' εαυτού, δτι τινά ενδέχεται, ίνα άπέλθη καλ 

inveneriimis, gratias agcre Deo tiostro, cujns ηι·ι-
ncre prolccti suum.s : in quibtis auiem vidcbimur 
lapsi deliquissc, popnilenliani agero, deflere, fugere 
propriuin stalum. Uwisquisque cnim a siatu suo ex 
seraclipso ve! krdilur, vel juvalur; et in 4 4 9 l l 0 ~ 
bis cst, si vclinuts prodessc, an obrsse nobis. C.iijus 
rei vobis excmplum subjtciam, ui clarius iiaf qitixl 
dicimus. Coiiliiigil aliqtwm ex oppidanis (non lo-
quor de mouncbis) noclc in angulo urbis coiisistcrc, 
vel in plalea : juxia hunc pertransetinl vh i tres ; c l 
uuus quidcm ex eis suspicalur, illtim aliquom so-
ciorum prajstolari, u l fornicenlur pariler : alius au-
lcm piilal vocatum ab eo auiicum c domo, in si-
mul ad oralioncm excant : lcrlius aulcm arbinatui' 

πορνεύσωσιν ό δέ άλλος λογίζεται δτι κλέπτης R eum furem rsse. Ecce ires ctiindcin lioniinein iu 
εστίν · δ δέ Ετερος λογίζεται, δτι φίλον τινά αυτού 
έκάλεσεν έκ τοΰ πλησίον οίκου, καλ ενδέχεται αύτδν, 
ίνα κατέλθη καλ άπέλθωσιν άμα πώποτε είς προσ­
ευχήν. Ιδού καλ οί τρείς τδν αύτδν άνθρωπον είδον, 
καλ έν τ φ αύτφ τόπφ, καλ δμως ούκ έλογίσαντο οί 
τρεΤς περλ αυτού τδν αύτδν λογισμόν · άλλ* ό μέν 
τούτο ένεΟυμήΟη, ό δέ εκείνο, ό δέ τδ άλλο · έκαστος 
δήλον δτι πρδς τήν ίδίαν κατάστασ.ν ώσπερ γάρ 
είσι τά σώματα τά μελαγχολικά, καλ κακόχυμα, 
έκαστον βρώμα δ λαμβάνωσιν είς κακοχυμίαν αύτδ 
τρέπουσι, κάν ωφέλιμου είη τδ βρώμα* καλ ούκ έστιν 
άπδ τού βρώματος ή αίτία" άλλ' αύτδ τδ σώμα, ώς 
είπον, δύσκρατόν έστι, καλ λοιπδν ανάγκη πρδς τήν 

codem loco pariter conspexere, ncc laincn eamdcm 
flogilatioiieni habucrc; sed aliud primus, aliud so-
cundus, aliud teriius, suspicali sunl. Alquc uiiiis-
quisque pro statu suae nirnlis scnlcntiaiu lulit. l)t 
cnim corpora mclancbolici c l mali liumoris, quid-
quid cibi sumpsei i l , illud in cboicram coiiveiltint, 
eiquodammodo pcrimunt, licci fuerit cibus oplimus, 
nec a cibo causa est, sed a corporc, quod distcmpc-
raium contraria ad digcstioncm opcraiur, ei cibo-
rum naturam iniroulat : sic animac malc disposita», 
unaquxque rcs, quamvis bona ot ulilis, suo viiio 
rocel. Finge mellis vasculum anic nos posiium csse, 
si quis in illud modicum quid absvnlhii jacial, non-

κράσιν αυτού εργάζεται καλ άλλοιοί τά βρώματα · Q ™ *as loium corrumpil el mel aniarum facil ? Idem 
ούτως καλ ή ψυχή ή Εχουσα κακήν έξιν, άπδ έκαστου 
πράγματος βλάπτεται* κάν ώφέλιμόν έστι τδ πράγμα 
αυτή, βλάπτεται. Ύπόθου μοι άγγεϊον μέλιτος είναι, 
καλ βάλλει τις είς αύτδ μικράν άψινθίαν, ούκ. αφανί­
ζει τδ μιχρδν εκείνο δλον τδ άγγείον, καλ ποιεί δλον 
τδ μέλι πικρόν; Ούτως καλ ημείς ποιουμεν, έκβάλ-
λομεν μικρόν έκ τής πικρίας ήμών,.καλ άφανίζομεν 
τό καλόν τού πλησίον * βλέποντες αύτδ πρός τήν κα-
κοεξίαν τήν έν ήμίν. Οί δέ έχοντες χαλήν έξιν, ευ­
ρίσκονται, ώσπερ τις έχων σώμα εύχυμον, δτι κάν 
βλαβερού τι φάγη. τρέπει αυτό είς εύχυμίαν πρός τήν 
κράσιν τού σώματος, καλ ούκ αδικεί αυτόν τό κακόν 
βρώμα εκείνο* επειδή, ώς ειπον, τό σώμα αυτού ε0-
χυμόν έστι, και πρός τήν κράσιν αυτού εργάζεται τήν 

nos faccre videmus, cum pugillo amariludinis no-
slrae lotum proximi bonum corrumpiinus, judicanlcs 
illum pro statu meniig uosira, c i transformanles 
quodammodo ipsum ex rnala disposilione quae in 
nobis est. Nam qui bene animo dispositi fuerint, 
tales sunt erga omnes, quales qtii corptis teinpcra-
tissimuni babcnt, qui quidquid noccns comcdcrinl, 
onwe coiiverlunl in nutrimentum ct oplimam con-
coctioncni : ila ul niliil cis noceal, < lianv quod no-
cens csl. Cujus rei raiioest, ul dixi, corporis con-
tompcrainonUim , sanilas ct bona babiiiido, qna» 
omnia faciunl u l quidquid comederini, benc ver-
lanl, bene digeraul, benc concoquant. Quod ιιι ma-
nifesiius palcat, subjiciam cxcmplum : Sus corpus 

τροφήν, καλ καθώς είπομεν περλ τού πρώτου, δτι D babel sane lcmperatiim ct succidum, cujus cibus 
πρός τήν δυσκρασίαν αυτού, καλ τδ καλόν βρώμα 
μεταβάλλει είς κακοχυμίαν. Όμοίως καλ ούτος πρός 
τό εύκρατον αυτού σώμα, καλ τό κακόν βρώμα μετα­
βάλλει είς εύχυμίαν. Καλ λέγοι ύμίν υπόδειγμα, ινα 
ποιήσητε. Ό χοίρος σώμα έχει εύχυμον πάνυ. "Εστι δέ 
ή τροφή αυτού κεράτια, καλ όστέα φοινίκων, καλ 
βόρβορος' καλ δμως επειδή σώμα εύχυμον έχει, ώς 
ίχει τήν τοιαύτην τροφήν, εις εύχυμίαν μεταβάλλει* 

f.l nutrimenlum, corna, glandcs, palmarum ossa <:t 
lulum essc solctit, u i plurimuin : qusc omnia ex 
corporc bcne tlisposUo, benc concoquil c l digcril. 
Ita DOS cum bniic disposili atquc instiliUi crimus, 
u l dixi, poterimus a qnavfs reeiian) noconli, ulilt-
taiem t>umere. llinc benc in Proverbiis dicit : Qui 
lcmterintueiuY, tnisericordiam consequilur

 8 . E l a l ibi : 
Omnia adversaniur viro insipienti b. 

ούτως καλ ήμει; , έάν Ιχωμεν καλήν έξιν, καλ κατάστασιν καλήν, δ υ ν ά μ ε θ α , ώς ποοείπον, άπό έκαστου 
πράγματος ώφεληθήναι, κάν μή ώφέλιμόν ή τό πράγμα.Και καλώς λέγει ή Παροιμία· U.Unων .littr 
i.\ri\Or\CHrai. Καλ άλλαχού λέγει · Πάντα εναντία avdpl appcvt. 

Δ·'. "Ηκουσα περί τίνος αδελφού, οτε παρέβαλέ 1Υ. Acc«:pi dc quodani coufralrum iiosirorutu r»*i« 
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1Τ» S. DOROTHEI ABBATIS 1 « » 
«UIIC dignani imitatione. Quia scilicet, si quaudo £ *'-vt τών αδελφών, εί έβλεπε τδ χελλίον αύτου Αού 
alittfiu* iratrU ccllam vidi&set immuiidam, iitcom-
po*itam, incuUai», siaiim inira se aiebat: Quam 
bcams eal fraler isic! Έη ut absiracius, ut alienue 
eai ab bU terrenis et irauaitoriis, el Μ Iviura ad 
rttbsiia el divina conlcmplanda iranstiiiii: nam 
neque propriae cdla- exornandae illi cura esl aliqua. 
Si alieiius ilem fratrum ccliam composium, woii-
dam, ornaiam, cxcullaiuque vidissel, dieebat §e-
ciim : En quam pura ei immaculala est Iralrie bu-
jus aniir.a! Ad amuia» naroquc statnm, celbe pvri-
talem direxit, «t una cura anima eella qraam iaoolil 
puriasima sit. Neqve quandoqne vel illatn negligrn-
icm et desidem, vel bunc \anuro el atJibitiosam 

στροφαν, άφιλοχάλητον, έλεγεν iv έαυτφ· Μαχάρεός 
έστιν ούτος ό αδελφός* πώς ήμερίμνησεν άπδ πολ-
λών, 1| μάλλον άπο δλο*ν τών γηίνων, χαλ ούτως ολον> 
τδν νούν αύτου έλαβαν άνω* δτι ουδέ τδ χελλίον αύτοΟ 
σχολάζει καταστησαι. Πάλιν, εί άπήρχετο πρός 4 V 
λον, χα\ έβλεπε τδ χελλίον αύτου χαταατησάμανον» 
χαθαρόν, πεφιλοχαλημενον, έλεγε «άλιν Ιν έαυττφ· 
'έισπερ έστιν ή ψυχή του αδελφού τούτον χαάαρά, 
ούτω; έστλ χαλ τδ χελλίον αυτού χαθαρόν · χαλ *ρδς 
τήν χατάστασιν τής ψυχή; αυτού έστι χαλ ή χατά· 
στασις τού χελλίου αύτου. Καλ ουδέποτε έλεγε κερί 
τίνος, δτι ούτος άσύστροφος, ή ούτος καρπερός * άλλ* 
έχ τής χολής αύτου χαταστάσεως, ωφελεί τδ*· άπδ 

450 c x ° P l i m o memis »ua etalu do . έκαστου. Ό βεδς 6 άγαΟδς δώη ήμεν χαλήν χατάβτα-
mroque, comtttodam ct uliliiaiera traxit. Deus del B σιν, ίνα δυναίμεθα χαλ ημείς άπδ έχάστου ώφεληθή­

ναι, χαλ μηδέποτε νοήσαι τήν χαχίαν τού πλησίον· 
Εί δέ παλ νοήσωμεν, ή χαλ ύπονοήσωμεν έχ τής χα-
χίας ημών, ευθέως ύποστρέψωμεν τδν λογισμδν ημών 
είς χαλονοησίαν. Τδ γάρ μή είδέναι τήν χαχίαν τον 
πλησ(ου, τίχτει σύν Θεφ αγαθότητα δι* ής εύαρε-
στείται δ βεδς, δτι αύτφ ή δόξα <1ς τους αίώνας, 
•Αμήν· 

D O W I optimwii ataium, βι possimus ei nos a qiio-
cunquc uiilitatei» auraere, neqoe tuepicari aliquan-
rio qaidpiam mali aul stntstri de proximo : */el ai 
quandoque cogiuverimvf aut suspicati tarinMts, 
siaUtn cogiuiioncni nostram in melius tnveriamu*. 
Non dieceruere eiiim aul cognoscere proximi ma-
lum, niiraiu in nobis paril boiiiialem, per qoam 
Iteo magnopere placemas. ll l i gloria in saecala $a> 
coloram. Amen. 

DOCTBINA XVII. 
th inslitutione frolrum in monatUrih f quomodo 

pr*po$iti proxsse froiribu$t §t ki itlii $ubg$u 
debeaut. 

1. Dttin fueris fratrum inetittitor et redor, eos 
potiasiiiium cura cordis ecferilate el Yisceribue mi-
sericordi* iaetfiiere, bos verbo ei eiemplo qmm 
agenda etini, edoccns, atqoe ixemplo magit et 
opere, cuai magU operentur exempla et fortius 
moveant. Et si corpore validua fueris, io bis etiam 
qax ad corpot pertinent, illos pariter excrceaa et 
iaaraas. Qvod et iallraus el iinbecillis, in anim» 
stato oplinio, ei io Spirilus sancd fruciibos qui ab 
Apoalolo nameranlur ί , iuslituas : cbarilate vide-
licei, gaadio, pace, conslatilia, boniuie, fide, re-
ciiludinc, mansoeiudine, contineiitia viiiorum oui-
nium. Siu autcm eoi conligerii ioterdum errare ti 
dclinqueie, nou admodum anxius sis nove iitdigne-
ria, sed cum omni mansuetudiue ct ctenieiilia pec-
eati daionaoi oatende. El si increpalione opvs fue- ο μηδέ.συνεχώς έλεγχε* φορτιχδν γάρ τούτο, χαλ διά 

ΑΙΑΑΣΚΑΑΙΑ Ι Γ . 
Πρός τους έτ^οταοτηρίοις έχ»στάτας *αϊ ροΘ^· 

τάς, χώς άτι έχαττητοίτ άδοΛφύτ9 ηοΧ χ&ς τοίς 
ίχιστατονσατ ύχοτάσσοσΟαι. 
Α'. Έάν εί αδελφών επιστάτης, φρόντιαον αυτών 

Ιν στρυφνότητι χαρδίας χαλ σπλάχνοες οίχτιρμον · 
παιδεύων αύτους έργφ χαλ λόγφ «ά πραχτεα, τά 
πλείω δέ τψ έργφ* επειδή τά υποδείγματα μάλλον 
ένεργέστερά είσιν. Εί μέν δύνη, χαλ έν τοές σώματι-
χοίς τυπών αυτούς* εί δέ ασθενής εί, τ | τής ψυχής 
χαλ{ χαταστάσει, χαλ τοές παρά τφ *Αποστάλφ ήρ:-
θμημένοις χαρποές τον Πνεύματος αγάπη, μαχρονν-
PlhX*P& « • r t ^ l l t χρηβτδτητε, ά^θωσύν^, «{στα^ 
πραΟτητι, χαλ τ% χατά πάντων τών παθών έγχρα-
τεία. Έπλ δέ τοίς συμβαίνουσι σφάλμασε, μή σφόδρα 
αγαναχτεί, άλλά άταράχως δείκνυε χαλ τήν βλάβην 
τήν άπδ του σφάλματος, χάν έπιτιμήσαι δέοι πρόα-
ωπον τηρών χαλ καιρόν έπιτήδειον. Ιέή άχριβάζου δα 
μηδέ τά μιχρά σφάλματα, ώς άχριβοδίχαεος αντδς. 

ri i , scrva penonam, niodum et iempus cougrunm. 
Noque ίιι quovis eiiam parvo erraio aererus uimis 
resc velis, taoqoam ex amaaai xquug ci jusias 
«s , vcl suctm inclamcs et reprebemlas: boc enim 
apud oiMies molesiaio el durom scmper est, ei ex 
eou&uemdine bac reprelieudendi et increpaadi, ple-
ruinque miaut aentitvr reprcbeosio, ei contemnitur 
aoDiiunquam qui reprcbendil. Nequc superbe im-
pcres aui conlumeliosc, sed cum oinni mansuciu-

» Gal. v,22 f23. 

τής συνηθείας τον έλεγχου, είς άναισθησίαν άγει χαέ 
χαταφρόνησιν* μή προσταχτιχώς έπιτάσαων, άλλα 
μετά ταπεινώσεως συμβουλευόμενος μετά τον αδελ­
φού · προτρεπτικός γάρ ούτος δ λόγος γίνεται, χαλ 
πείθει μάλλον χαλ τδν πλησίον αναπαύει, έν χαιρφ 
δέ ταραχής αδελφού σοι άνθισταμένου, φύλαξαν τήν 
γλώσσάν σου μή λαλήσαί τι τδ σύνολον έν δργΐ), χαλ 
μή έάσης τήν χαρδίαν σον έπαρθήναι χατ' αδτοΰ * 
άλ)ά μνήσθητι δτι ό αδελφός σον χαλ μέλος έν Χριστό/ 

YARLE LECTIO.NKS. 

ώφελείτω. 

file:///anuro


1801 DOCTRINA XVII . 
χαλ dx»v Θεού επηρεαζόμενη ύπδ του χοινού εχθρού Α dine cnm fratre conanlia 

1802 
movct cniip magis et 

ημών, χαλ α^γννΐσθητι έπ' αύτ*,, μή πως αίχμα-
λωτίσας αυτήν 6 διάβολος άπδ τής πληγής τού θυ­
μού, θανάτωση είς μνησικακίας, παλ άχολείτα'ψυχή 
έξ απροσεξίας ημών υπέρ ής Χρίστος απέθανε* 
μνήσθητι δε δτι χαλ αύ ύπδχεισαι τψ αύτψ χρίματι 
της οργής, χαλ έχ σης ασθενείας συμπάθησαν τό) 
Αδελφψ σον, χαλ ευχαριστεί δτι έδρες άφορμήν είς τδ 
ονγχωρήσαι, Γνα χαλ συ τά μείζονα χαλ πλείονα παρά 
του θεού ουγχωρην^ς/Αρτατα γάρ, καλ ά^ήσσταε 
ttyir. 'Αλλά νομίζεις βλάπτεσθαι τδν άδελφδν σου έχ 
τής σής μαχρονυμίας; άλλ' 6 Απόστολος παραγγ&-
λει, vixfv έντψ άγαθφ τδ χαχδν, χαλ ούχ έν τψ χαχψ 
το αγαθόν. 

edicacior ad persuadenduin serrno liujusccmodi, ei 
turbatoa animos scdat. In tempore auiem fratcrnrr 
lurbalionis si contra nitiiur, tu linguam tuam co 
bibe tt moderare, ne qoid fortasse perdilum loqua-
ivr Iraia, neqoe sinas cfferri cor tuom in ipsum. 
Sed mernineris fratrem tuum esse et membrum in 
Domhto, ft imaginem Dei abboste noslro communi 
tentaUm et proTocatam, vclisque potius in ea nian-
soescere, benigniiale crga eam uti poiius quam 
sanire, ne caplivam illam agat diabolus ex vulncre 
excandescentiae, et morle afficiat postmodum χει 
fulnerc iracnndia, sicque pereat aoima ncgligeiitia 
nostra, pro qua morluus est Chrislus. Memineris 

eiiam tOtm jodicio kx le ttibesse: et ex propria infirmitate fratri luo compaiere, ct age gralias quod 
facvltaa llbi dtta til ignotcendi, ul iibi posiea plura et majora ignoscanlur el diniiuamur a Deo : Dimit-
Hlt enioi, ait, tt iimiuttur roofai. Quia al cogitas nocere iralri palientia el constaniia tua, memineris 
ab Apooiob» diclam *, ul bono malvm vincas, noa malo bonunu 

Br. Καλ ol Οατέρες δέ λέγουσιν Έάν kxipy έπι* Β 
τιμών είς δργήν χινηθφς, Ιδιον πάθος έπλήρωσας, 
χαλ ούδελς συνετός λύει τήν εαυτού οΙχέαν, Ινα τον 
πλησίον οίχοδομήση. Έπεμενούσης δέ τής ταραχής, 
βίασαι τήν χαρδίαν σου, χαλ εύξαι λέγων ούτως* Ό βεδς 
ά φιλάνθρωπος χαλ φιλόψυχος, ό τή άφάτψ σον αγα­
θότητι έχ τον μή δντος ποιήσας ημάς έπλ μεταλήψει 
των σων αγαθών, χαλ άποστήσαντας ημάς άπδ των 
αννολων σου άναχαλέσας διά του αίματος τον μονογε­
νούς σου ΥΙου Σωτήρος ήμων* χαλ νυν παράστηθι τ8 
άβθενεία ήμων, χαλ έπττίμησον ωσπερ ποτέ χυμα-
νουμέν^ τ | θαλασσή, ούτως νυν τή ταραχή τής χαρ-
Κ«ς ήμων, χαλ μή άτεχνωθής Ιν μι{ ώρφ έξ άμφο-
τέρων ήμων θανατωθέντων τ ) αμαρτία, χαλ μή είπης 
ήμέν* Τϊς ώρέΛηΛ έτ τφ τύμαχΐ μον, έτ τφ *or«-
6βέτ**τμ* olcdmpcpar*1; Καί * 'Α/ιήτ Λέγω ήμιτ, C 
ου* οίοα υμάς, διά τδ σβεσθηναι τάς λαμπάδας 
6μών ελαίου λείψαντος. Καλ μετά τήν εύχήν ταύτην 
«ραΟνθείσης αου τής χαρδίας, δύνασαι λοιπδν μετά 
συνέσεως χαρδίας, χατά τδ άποστολιχδν παράγγελμα 
Ιλέγξαι χαλ έπετιμήσαι, χαλ μετά συμπαθείας, ώς 
μέλος ασθενές θεραπεύσαι χαλ διορθώσασθαι. Τότε 
γάρ χαλ ά άδελφδς χαταΙέχεται τήν διόρθωσιν μετά 
πληροφορίας, χαταγνους έαυτου έπλ τή σχληρδτητι * 
χ^δίάτήςείρήνηςείρηνεύσειςτήναύτούχαρδίαν.Μη 
Ιέν τοίννν χωριζέτω σε τής αγίας του Χριστού παραδό­
σεως * Μάθοτο Λ*% έμον οτι ηροός οΐμι χαέ ταχοατός 
τ$ **pbVa. Έπχμελείσθαι γάρ χρή πρώτον είρηνιχής 
χαταστάσεως, ώστε μηδέ έπλδιχαίαις προφάσεσιν, ή 
εντολής δήθεν χάριν τήν χαρδίαν θολούν, πεπεισμένους ^ 
ώς πάσας τάς έντολάς Ιπιτηθεύομεν αγάπης Ινεχα χαλ 
τής χαθαρδτητος τής χαρδίας" ούτω τδν άδελφδν διοι-
χών, άχούσεις τής λεγούσης φωνής* Έάτ έζαγά-

II. Alebant aotem majores ei Paires nostri, quod 
ai qnie alteram increpans excandescal el conciteiur 
h \nm, bujuscemodi hominem viliom suum palam 
fesiase: ei nullom qui sit prudens, dissolulurum 
domicilium eoom, ui lllnd proximi reficiat et sar-
dat Si pcrrcxerii mrbatio et ira, comprimecor tuum, 
451 e t Dominoin iti hsec verba : Clemenlie* 
aime Deu* et amaior aniinarum, qui bonitaie (ua 
ineflabili nos, cum non e&seina$, fecisti ut essemus, 
communicana nobiscum bona tua, quique aposta-
tanles postmoduoi a praeceptis tuis revocasli pre-
tioso sangulne unigeaili Filii toi Servatoris nostri; 
ti nunc obeecro adease digneris iniirmilati nostra?. 
et ut qnODdam «sluanli pelago, eic nunc turbalioni 
cordit nostri impera, nec velis eodcm momcnlo 
orbari duobut filiis, qoi ronrte pcccali aiOchintur. 
Ne dicat Dobis : Qum uliliias in sanguine meot dum 
ieucndo i* corruptionem'? £t : Amen dico tobis, 
muio c o i " : ob lampades scilicet vestras exstinctan 
oleo deficiente. Post bujuscemodi orationem red-
eunte tranquillilate el mansoescentc corde potes 
deincepf cum pmdenlia et bumiliuie cordis, juxta 
praeeepium apoeiolicum * arguerc, incrcparc, obsc-
erare, et cum miscricordia ul infirmum membrum 
curare et crigcre. Tunc enim ei fraier correpiionem 
tnam admittet cum flducia et pcrsuasionc cerla, et 
seip&um cum asperilate coargtict, sicque pace lua 
pacem dabie fratri ei cor ejus exbilarabis. Nunquam 
a te discedal sancla illa Cbrisii dociriua : Diteiie α 
me quia mitii tum et hnmilis corde °. In priroisque 
tibi ipai procura quielum statum ct pacificum, ut 
scilicet nnnqnam non jnslis occasionibus, non im · 
perandi gralia, aliqiiando in turbaiionem cordis 

ι L«e. vi, 57. «Rom. xii • II. ί Ps^l. xxix, zO. » Hatili. xxv, 4 3 . n Galat. νι, i . 0 Malth. 
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inducaris ; sed intpera omuia eflcxlu cbariialis , Α γι\ς τίμιον ίζ avafjov, ώς στόμα μου έσχι. 
aworis, beiievolenUa? cl muiidilitt aniiui causa. Sic iValrcm aidificabis i-l iiisirpes, et aodics posi-
inoduia eaui voccm qnae ail: Si extraxerh preliosnm ab immnndo, ut os menm ent Γ. 

Γ'. Έν υποταγή δ* ών, μηδέποτε πιστευσης τή Μ Ι . Si auieni fueris sub obedienlia allerius, lu 
uunquain cordi luo crcdas : excaecaris enim a pri-
stinis affcclioiiibus. Neque aliqiiando secwidum 
judicium vel scienliatn luani lc jpsum iu aliquo in-
biituas, aul coasiiluas quidpiam apud le absque ma-
jorum consullationc el sonteiitia, nevc exisiirace 
aul putes ralionabiliora el jusliora esse quaj cogilas, 
quam quae luus gtibernaior el rector. Neqnc censor 
cl judex fias opcrum et aciionum ijus, decipicris 
cnim plerumque lua probaiioue : ei dolus diaboli 
est, ut insidiaa bis ponal qui sese in oinnibus cam 
oiuni lidc ci ceria saluiis spe ntajoribus supposue-
rim. Subditus auiem esio in omiiibus, et sic cum 
pace t-t sinc pcriculo el crrorc v':am Palium no-
stroruin ibis. Coge le ipsum in cunclis el vince, el 

καρδία σου· τυφλώττη γάρ άπδ τών παλαιών προσ­
παθειών. Κα\ μή στοιχήσΓ,ς έν τινι τή Ιδία κρίσει, 
κα\ μή στήσης παρά σεαυτώ μηδέν χωρίς έρωτήσεο>ς 
κα\ γνώμης, κα\ μή λογίζου ή νόμιζε εύλογώτερα. 
κα\ δικαιότερα του διοικούντος σε, μηδέ γίνου εξ­
εταστής τώνΙργωναύτου, κα\ πεπλανημένο; πολλά­
κις δοκιμάσης. 'Απάτη γάρ αύτη τού πονηρού π ρ δ ς 
τδ έμποδίσαι τή μετά πίστεως χατά πάντα υποταγή, 
κα\ τή χατ' αυτήν άσφαλεί σωτηρία, κα\ ύποτάσστ) 
μετά αναπαύσεως, χαι ακινδύνως οδεύεις καί άπλα-
νώς τήν δδ^ν τών Πατέρος ν. Βιάζου δέ σεαυτδν είς 
πάντα, κα\ κόπτε τδ θέλημα σου, και χάριτι Χρίστου 
διά τής συνηθείας έν έξει τοΰ κόπτειν γενόμενες 
άβιάστως τού λοιπού κα\ άθλίπτως αύτδ ποιείς, ώ ς 

voiuotalem luam in primis abscinde. Si enim con- ^ συμβαίνει ν τδ σδν πάντοτε γίνεσθαι, ώς θέλεις. Άλλά 
«ucveris propriam voluiitalem ainpulare, pcr Cbristi 
graliam ct misericordiam babilum acquires, ul 
omnia sine moleslia, sine conlroversia facias, fias-
que omiiino tui juris. Ne opics ad vola tua ree 
evcnirc, scd eas vclis et opiee, ut eveniunt; et sit 
in omnibus pacem habes. Haec autero dico de bie 
io quibus oon esl transgressio prseceplorum Dei aut 
Patrum. Inter oniues conteiide ul ipsum setnper 
accuscs, ci suspendc quod uon esi deliberatum cum 
cognilione. Cerlum babc, quxcunque in nobis 
iiuni aul e\eniunt, cliamsi ininima el vilissima fue-
rinl, cx diviua Provideniia evenire, el omnia per-
feras consianiissimc : persuadeas libi ipsi essc an-

θέλεις ώς γίνεται, κα\ είρηνεύεις μετά πάντων. 
Ταύτα μέντοι έν οΤς ούκ Εστι παράβασις εντολής 
Θεού, ή Πατέρων. Άγωνίζου εύρίσκειν έν παντλ τδ 
μέμφεσθαι έαυτδν, χα\ χράτει τδ άψήφιστον έν γνώ­
σει * και πίστευε δτι ύπδ πρόνοιαν Θεού έστι χαι 
μέχρι τών ευτελέστατων τά καθ" ημάς, χα\ φέρεις 
τά επερχόμενα σοι άταράχως * πίστευε δτι φάρμακα 
ει«πν ιατρικά τής ύπερηφανίας τής ψυχής σου, αί 
άτ.μίαι κα\ ύβρεις, χα\ύπερεύχου τών λοιδορούντων, 
ώς Ιατρών αληθινών · πεπεισμένος ώς ό μισών άτι-
μίαν, μισεί ταπείνωσιν, κα\ ό φεύγων ερεθίζοντας, 
φεύγει πραΰτητα. Μή θέλε είδέναι τήν κακίαν τού 
πλησίον σου, και μή προσδέχου τάς κατ* αυτού ύπο-

lidoia cl medicinas conlra superbiam animse (uae, Q νοία;· εί δέ κα\ σπαρώσι διά τήν κακίαν ημών, σπού-
qutdquid convicii, contumcliae et opprobrii tibi COQ-
tigerit; el orato pro liis qui libi coiivicianlur, lan-
spiam pro veris medicis. Qui enim probra et coiuu-
inelias odio babet, odio babttt bumiliuicni; el qui 
provoranlcs se, declinai el fugit, fugii mansuelu-
dincm.Ulcniin qtiis probio aflectus fit bumilis,iia el 
qui lrrilalur, 452 S l P:^^nier feri, fit mansuelus. 
Noli coguoscerc malum proximi lui, neque suspi-
ciosus sis in ipsuin. Quod si malignilaie aliorum 
aliqua dissciniiiaiilur, slude illa cominutare in m6-
liorem scnsum. Ιιι omuibus gralias age, et posside 
bonilatein ei sanclam cliaritaiem. Anle omnia vcro 

δαζε μεταβάλλε ιν αύτάς είς χαλονοησίαν, χαι έν παντλ 
ευχαριστεί, κα\ κατά τήν αγαθότητα κα\ τήν άγίαν 
άγάπην. Πρδ δέ πάντων φυλάξωμεν πάντες τήν συν­
είδησιν ημών έν πάσι, τοις τε πρδς τδν Θεδν και 
τ&ν πλησίον κα\ έν ταϊς ύλαις · κα\ πρίν είπείν ή 
ποιήσαί τι, έξετάσωμεν εί κατά θέλημα έστι τού 
Θεού · κα\ ούτως εύξάμενοι, είπωμεν ή ποιήσωμεν, 
και προ^ίψωμεν τήν άδυναμίαν ημών ενώπιον τού 
Θεού · χα\ ή άγαθότης αυτού συνέρχεται ήαίν έν 
πάσιν. 

cusiodiamus cuncli conscientiam nostrant, et in bis 
qu» ad Deum, quai ad proximuni, qua3 ad res pertinenl. Et anlcquam dicamus faciamusve quidpiaro, 
ecrulemursi secundum vobirtlatem Dei est, el oremus seroper cum id vel dieimus vel facimus, fragi-
litalcnique noslram jaciamus anlc conspeclum Dei 
ct opem feret. Ipsi gloria in sxcula sacculorum 

DOCTRINA XVIII. 
Dtalogus ad eum qui penum administrai. 

ct ejus bonitas et clemenlia in iunclia nobis aderit 
Amen. 
D ΔίΛΑΙΚΑΛίΑ ΙΗ'. 

Ιίερϊ τού έχοντος 

Si in iram et in recordaiioncm iojurianiin relabi 
non vis, ne niinium aificiaris robus maleiialibus 
monasltrii , neque vas aliquod ctiam ininimuni 
affetlcs imniodcrate, neque rursus ul nullius prelii 
contemne, scd quidquid voluerit aui pelierit abs le 

την διαχονίαν τον χεΛΛα-
ρίον. 

ΈνΟυμψ και μνησικακία περιπίπτει ν ού θέλεις; 
Προσπάθειαν τδ καθόλον μή 5χε περι τήν ύλην, μηδέ 
άντιποιού σκεύους οιουδήποτε, μήτε δέ πάλιν, ώ; 
ελαχίστου καταφρονεί · άλλά κάν θέλει τις άπδ σού, 
δίδου, κάν δέ άπδ άσυστροφίας, ή καταφρονήσεως 

11 Jerein. xv, 29. 
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χλασθί,ή άπόλλυται, μή μεριμν/, ιης. ΐούτ:>δέ πο'.είν Λ fraler, daio. Si qnid fiaclum >vl amlssum iuerit, 
οφείλεις, ούχ ώ; καταφρονών τών σκευών τού μο­
ναστηρίου· χρεωστείς γαρ πάση δυνάμει κα\ πάση 
σπουδή φροντίζει ν αυτών · άλλ' ώς θέλων τδ άτάρα-
χον κα\ αθόρυβο ν εαυτού φυλάττειν δεικνύων άε\ τφ 
θεφ τδ κατά δύναμιν. Τούτο δέ κατορθώσαι δυνήση, 
έάν μή ώς ίδια οίκ}ς τά πράγματα, άλλ' ώς τώ Θεφ 
άνακείμενα, κα\ μόνον τούτων πιστ&υθεις τήν φρον­
τίδα. Τδ μέν γ ίρ έστι, μή προσπάσχειν, καθώς εί­
πον, τδ δέ, μή καταφρονείν παρασκευάζει. Εί δέ τού­
τον ούκ έχης τδν σκοπδν, θάρσει, ού μή παύση τα­
ράσσαμε νος και ταράσσων. 

Έρώτησις, 

aut ex negligcntfc, aul ex inversione fttipeliucli-
lium, ne cmes cl angaris. Dibcs autem hoc faceru 
non ut eomcmptor rcrum monastcrii, q as onmi 
cura el stuilio curarc par ̂ st, sed ut leipsum Iran-
qtiillum ei sino lumuUii atit pcrturbalicne aliqu ι 
babcas. Dtiiionstra semper Dco quidquid polcs : 
boc autcm rucie poieris facere, si rcs adrainislr&-
veris non lanqiiam proprias scd uii Deo subjrclas . 
cl ceilo creda» harum tantum veram a nobis cnram 
habendam. lloc onim ( ul dixi) facit, ne liis aOi-
ciaris, ncque contctimas: quod si bujtiscemodi con-
sidcralioin.ni non liabueris, ccrlum babc quia ot 
tu alios fi lc alii pturibus afliricnt molcstifc. 

Ixierrftgatio. 

Τού λογισμού χαίροντος έν τοίς λόγοις τούτοις, ^ Μ« ns rnea in bis vcibis itits cxsullat, el optat 
χαλ θέλοντος είναι ούτως, πόθεν ούχ εύρίσχομαι είς 
τήν ώραν τοΰ πράγματος έτοιμος ; 

'Αχώφκκς. 
Επειδή ού μελετάς αυτά πάντοτε. Εί δέ θέλεις 

Ιχειν αυτά έν χαιρφ, πάντοτε αυτά μελέτα χαι έν 
τούτοις Γσθι · χα\ πιστεύω τφ Θεφ, δτι μέλλεις προ-
χόπτειν. Τήν προσευχήν σύγκρινε τ|) μελέτη · τούς 
ασθενείς θεράπευε · πρώτον μέν, Γνα κτήση έχ τού­
του συμπάθειαν, ώς πολλάκις εΐπον, έπειτα δέ, ίνα 
κα\ σύ δτε δήποτε ασθενήσεις, έγείρη 6 θεδς τδν θε-
ραπεύοντά σε. Έτ ψ γάρ μέτρψ, φησ\, μεζρειτε* 
άντιιαξζρί\θήσεταιύμϊτ;Ε*Ί σπεύσης ποιείνπράγμα 

-Λ τής συνειδήσεως πρδς τήν δύναμιν σου, είδέ-

latis csse qualcni inslruis ; miratur autem mr in 
bora ipsius roi non sit prompia el parala. 

llexponsio. 
Ea causa cet quod illa coniinue non meditari*: 

nam si bxc paraia vobicris in tempore suo babcre, 
ut piacmcdilcris illa ncces&e est, ci in bis persevera. 
Ccrtum babcocl crcdo Dco le profeciurmn. Oia 
lionem medilalioni amwctc. Inlirmos c.ura diligcn-
ler, et bis conipaicrc cl miserern, ut saepe dixi ; 
quo ta postea forias&is aegrotante excitet Deus ali-
quem qui libi ntinislret ftl serviat: In ααα cnim 
mensura, ait, metni fucrilis, remeiiiiur et vobis q . 
Stude omnia eum conscientia facerc, tl ccnum 

ναι οφείλεις χα\ έαυτδν πληροφορείν, δτι την άλη- £ babe le nondum viain quam ambutes, reperissc, 
Οινήν όδδν ούπω οΤδας, κα\ οφείλεις άταράχως χα\ 
άθλίπτο>ς και μετά χαράς δέχεσθαι, δτε ακούσεις, 
δτι έσφάλης είς εκείνο δ ένόμισας ποιείν μετά συν­
ειδήσεως. TjJ γάρ χρίσει τών συνεταίρων σου, πάν­
τω; ή τδ άπολειπόμενον διορθούται, ή τδ καλώς 
γινύμενον άσφαλέστερον γίνεται. Σπούδαζε προκό-
ψαι, ίνα έάν συμβή σοιθλίψις,ή σωματικώς ή πνευ-
ματιχώς, άθλίπτως καί άβαρώς κα\ μεθ' υπομο­
νής δυνηθής β-χστάσαι. Έάν ακούσης δτι έποίησας 
πράγμα δπερ ούχ έποίησας, μή θροηθής δλως μηδέ 
πυρής * άλλ* ευθέως βάλε μετάνοιαν τφ είπόντι σοι, 
μετά ταπεινώσεως λέγων αύτφ · Συγχώρησον μοι, 
χα\ εύξαι υπέρ έμού, κα\ σιώπα μέχρι τούτου* κα­
θώς και οί ΙΙατερες είπον. Έάν δέ ερωτηθείς ύπ 1 

cnm audieris in id cotlapsum, quod te exiaiimara* 
facere cum conscienua. Omnia sino iurbaiione, sinc 
molcsiia, cum gaudio suscipc. Judicio coaequalium 
tc credc, rum vcl quod roinu» videbatur, additur, 
\e\ quod bcne actum fucrat, melius ct rectius ilc-
ralur. Da opcram ut proficias : ul cuin libi aifliclio 
aliqua vcl epirilualis vel corporalis conligcrit, illam 
cum omni paiicntia ferre et aastinerc qucas. Si 
audicris dici fccisse tc rem ullam qiiam non fecnris, 
ne turberia, ne comoiovcaris, sed illico inclinaiione 
corporis lionorcmexbitiens, illum qni libi id dixcrit, 
ul tibi dimillat et orct pro te cum bumiliiale roga, 
ct posl \\x.t oniuino sileittium agilo. Sin vcro iiitor-
rogaius foeris verumne sii quod ferisse diccris ; 

αύτοΰ, ε· αληθές έστι τδ πράγμα, ή οΰ, τότε βάλε Ο posl inclinalioncm corporis cum mansuetudiiio , 
μετάνοιαν μετά τσπεινώσεως, λέγων μετά αληθείας 
πώς ήν τύ πράγμα. Καί μεθ' δ λέγειν πάλιν βάλε με­
τάνοιαν μετά ταπεινώσεως, λέγων, Συγχοφησόν 
μοι και ενξαι μένοι 4|_. 

Έρώτησις. 
Τί ποιήσω, δτι ού τήν αυτήν έχω χατάστασιν έν 

τή απαντήσει τών αδελφών ; 

Άπόχρισις. 

Τήν μέν αυτήν χατάστασιν έν τή απαντήσει τών 

< Mailb. vn t *. 
YARIif) LECTIO.^ES, 

*· άίενοι· υπέρ εμού. 

453 r e m o m n e u i ordinc suo cum veritatc mani-
fesla. El boc dicio, rursmn corporc inclinato rcvo-
rentiam exhibcns, ul ριυ lc suj»plicct ahissimo, et 
vcniam dct, rogalo. 

Interrogalio. 
Quid faciam ? NOII < iiim id mihi cst animi cum 

fralrcs obvios babiicro, aul ad lioc me promptum cl 
paralum uflendo. 

Re&ponsio. 
In eodem slaiu csse s o i n j K T liaud po to* , d u i u Ira-
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lribus tuis obvias : §ed inlcrim da operaoi ne scan- Α αδελφών ούπω δύνασαι έχειν - άλλα τέως σπούδα^ „ 
dalizeris in aliquo, neque jodicet queraquam, aut μή σχανδαλιαθήναι fv τινι, μηδέ χαταχρίνειν t : v i # 

obloquaris de aliquo. Neve adverlae animum ad μηδέ χαταλαλείν τίνος, μηδέ πρόσεχεtv λόγφ, ή Ι ρ γ ω . 
aerroonem, aul opus, aut motum ullom fratcTDiim, ή χινήματι αδελφών μή ώφελουντσς 4* σε * άλλά μ ά Α -
quoroinus aedifieeris; sed tu le magts in omnilnis λον σπούδαζε έν πάσιν οίχοδομείν έαυτδν, χαλ μέ | 
cura componere. Neque vdis gloriosus videri, dum θέλε φάνητιφν έν λόγφ, f) έργφ, χαλ χενοδοξείν. Κττ\-
loqueris, dum facia quidpiam. laberiaiem in cun- σαι έλευθερίαν είς τήν διαίταν σου, χαλ είς τδν V6-
ctis posside, in conversalione, in sermone et in una- γον σου, έως λεπτού πράγματος. Γίνωσχε δτι, έάν «αν 
quaque re tenuissima et tninima. Cum enim quis λεμήταΐ τις, ή θλίβεται ύπό τίνος εμπαθούς λογε-
oppugnaiur vcl affligilur ab aliqua vitiosa cogita- σμού, χαλ έξαγορεύη αύτδν, αύτδς Ισχυροποιεί αύτδ* 
lione, et eacn ad aclum perducit, invaleacit viliam χαθ* εαυτού * οίονελ δύναμιν παρέχων αύτφ είς τό 
in ipsum : cl ipse οί forlitudioem banc praestat, ut πλέον πολεμείν χαλ θλίβειν αυτόν. Έάν δέ πάλεν 
deinceps fortius oppugoetur el affligafur. Quia si άγωνίσηται, χαλ έναντιωθή τφλογισμφ αύτοϋ, χσΛ 
pro virili parie cogilaiioni repugnaverii, et conlra- ενεργή ση τά ενάντιου μενα αύτφ, χαθώς πολλάχε% 
ria tlli opposucril, dcbilitalur vitiam, et iropotens είπομεν, εξασθενεί τδ πάθος, χαλ άνίσχνρον γίνεταε 
iii denuo ad oppugnandum cum ; sicqae cerlans et R είς τδ /πολεμείν χαλ θλίβειν αύτδν · χαλ ούτως χατΑ 
a Deo adjutus ία cerlamine, acnslra viiium ipaam μιχρδν αγωνιζόμενος, χαλ βοηθούμενος ύπδ τού βεον, 
oronino superat et conierii. Deua noa proiegat pre- περιγίνεται χαλ αύεού τον πάθους. Ό βεδς σχεπά-
cibus omnium sanctomm. Aroen. σει ημάς εύχαίς πάντων τών αγίων. 'Αμήν. 

inUtroaatw. 
I3t quid abbas Pattor dixi i : Tria esse priocipia, timore Boninam, aapplicare Doo, et io proxiauun fov-

cere misericordiam ? 
Rapmuio. 

Tiroendum esse Domimim dixit senoi, quia limor Dei virlvteiD omnera pnoccdii. Prmcipimm 
tapientiw eu timor Domini'; el nullue absqoe lirtiore fkti viriulem dirigii, aui bonvm aliquod : 
liniorc Dei declinet quivis a malo. Supplicandum aaletn eese Domino dixit, qttia aeqae virtaien j 
possidere bomo, ncque quodvis aliud bonam facerc (ul dixi), ttiansi id velil et appetat per tiaorea θεά, 
absque ope el auailio divino. Οραβ enim est diligeniwe et stndio no*lro etiam divionm auxiUvn. Quafo 
necesse est quavis in re «liam minima supplicare ei orare Dominam, ut cuicunqne actioni ootim odsii 
et opem ferat. BeDefacere anlem proximo, boc charitaOs etl ©I amorii. Qaoniam Igiler qvi Dem ttmtt 
et Uomino supplicat, oibi soli prodest, et virtue omnis por cbariutfm erga proxiffiom perftdtnr ; idoo 
dixit sencx etiam proximo benefaciemlum. Nam qni beam timet et eidcm avppUcat, debei bic raiU 
quc proximo prodesse ct benefacere. Hoc esi enim (ut dixi) charitalia oC aotorU proprtv». Rac per-
fcciio virtuium est, m ait sanctot Apostolos · . Gloria eit Deo aoolro» ouoc et in tccula sccnlorvua. 
Amen. 

DOCTRINAXIX C Α1ΑΑΧΚΑΑΙΑ 
Ejusdem breves el compendiam tententix. Τον αύτον βήματα titdpcpa, kr σνττόμφ. 

Aiebat abbas Dorolheus eum qui proprii aensut Ό άββάς Δωρόθεος έλεγεν δτι αδύνατον έοτι τον 
ei volunlatis essei, haud unquam parere potae vel έχοντα ίδίαν συνεσιν, ή ίδιον λογισμδν, ύποταγήναι 
adb*rere proximi ulililati. χαλ άχολουθήσαι τδ χαλδν του πλησίον. 

Aiebat eiiam, ctim simus omnes peccalores, non Έλεγε πάλιν, δτι εμπαθείς δντες, ούχ δφείλομεν 
debere nos semper el in cunciis menli nostra cre- δλως πιστεύειν τή ίδίφ χαρδίφ - σχαμβδς γάρ ι 
<lere: obliquam enim regulam qux recta essent, in- χαλ τά δρθά σχαμβά ποαί. 
flcciere ct iniorquere. 

Haud esse magnuro non judicarc , aut compati "Ελεγε πάλιν, δτι ούχ έστι μέγα τδ μή χρίναι, ή 
alflicio ei subdito tibi; aed magnum noo irasci, aut χαλ συμπάθησα· τφ Ιν θλίψει δντι χαλ ύποπίπτοντί 
conferri ei qui ob vi*ium suuni tibi aliqua in re σοι · μέγα δέ έστι τδ μή χρίναι, ή άντιπατήσαι τφ 
conlradixciii, neque convenire cum eo qui illum διά πάθος ίδιον άντιλέγοντί σοι, μηδέ συμπειαθήναι 
judicaverit, vcl congralulari illi qui to ei ante- μετά τού χρίναντος αύτδν, χαλ τδ συγχαρήναιτφπρο· 
lulerit, boc ulique magnum. τιμωμένφ σοι. 

4 5 4 Q u i n o n cunternpserit mundi gloriam et "Ελεγε πάλιν, δτι δ μή χαταφρονών πάσης ύλτς 
corporis quietem, el jusiilias denique omnes, baud χαλ δόξης, χαλ σωματικής αναπαύσεως, έτι μήν 
posse unquam propriam voluntatem a se removere, καλ τών δικαιωμάτων, ού δύναται χόψαι τά δελή-

* Γεαϊ. cx» · Rom. Χ Ϊ Ι Ι , Ι Ο . 

V A R I i € LtCTIONES. 

Μ 'βφελούντος. ώφελούντι. 
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ματα αύτου, ουο* απαλλάσσεται οργής και λύπης, Α bberari ab ira οι trisliiia, aui proximo quicU»ni 
ουδέ αναπαύει τδν πλησίον. 

Πάλιν είπε, Μή άπαίτει άγάπην παρά τού πλη· 
βίον. Ό γάρ άπαιτών ταράσσεται, έάν μή απάντηση9 

άλλά μάλλον συ δείξον τήν άγάπην τψ πλησίον, χαλ 
αναπαύει, χαλ ούτως φέρεις καλ τδν πλησίον είς 
άγάπην. 

Πάλιν είπεν, δτι έάν ποιήση τις πράγμα χατά Θεδν, 
πάντως έρχεται αύτψ πειρασμός * παντλ γάρ αγαθό), 
ή προηγείται, ή επακολουθεί πειρασμός * ούτε δέ 
βέβαιον έστι τδ χατά Θεδν γινάμενον, εί μή δοχιμα-
βΟή διά πειρασμού. 

ΙΙάλιν είπεν * Ουδέν ούτως ποιεί ένωσιν, ώς τδ 
τοίς αύτοίς χαίρειν, χαλ τά αυτά φρονείν· 

Πάλιν είπε · Τδ μή έξουδενώσαί τινα τήν χάριν 

aflerre. 
Nou esse poscendaiu a proximo cbaritatem ; fu-

luruni enbn molosuim, ni camdein rependeris : seJ 
debere not magts in proximum benevolentiam osien-
dere, et poslmodum desiiluros: ila enim proximum 
ad tuuiuam aniorem inducendum. 

El qui opus abquod fecerit secoDdam Deuni, om-
nino superveuire leulaiioueni aliquam, quia neces-
eark) bonum oinne praccedit aut sequitur tenlalio : 
neqve boiium dici posso aul aecundtini Deuro, mai 
approbettir lentaiioue. 

Nihil adeo concordiam et unitaiem afferre, sicut 
etdem aapere, et eiadeai congaoderc. 

Nullam proxUni graiiam apernere, bumiliuii» 
τον πλησίον, ταπεινοφροσύνης έστί· δεί γάρ χατα- Β 
έέχεσίαι αυτήν μετά εύχαριστείας, χάν μιχρά χαλ 
άλαχίστη εστίν. 

Καλ πάλιν είπεν · Έγώ, Ιάν συμβή μοε πράγμα, 
ήδέως έχω γενέσθαι γνώμη τον πλησίον χαλ άσυστρο-
ερησαι μετά γνώμης αύτον, Ιάν άπαντήσ^ ή χαλ 
ατοιχησαι τή Ιδία γνώμη χαλ εύσυστροφήσαι. 

Πάλιν είπε, Καλόν Ιστιν έν έκάστφ πράγματι τδ 
«αρά μιχρδν τής χρείας έπιτηδεύειν έαυτοίς. Ού γάρ 
•νμφέρει τινλ χατά πάντα άναπαύσαι. 

Πάλιν είπε, Έν παντλ πράγματι συμβαίνοντί μοι, 
ουδέποτε ηθέλησα άνθρωπίνη φρονήσει περιδραμείν 
άμαυτφ * άλλ* άελ ποιώ μιχρδν τήν δύναμίν μον, είς 
offi δήποτε, χαλ άφώ τδ πάν τφ Θεφ. 

Πάλιν είπεν · Ό μή έχων ίδιον θέλημα, πάντοτε 

ria, etiam prompie referre, eiiamai prava el lenuis 
foeril. 

Dicebat qooqoo se do uaaquaquc re libenlor 
contuliare cum proximo, ol llUvs senlentiae suam 
accommodare, etiansi eootraria el adversa vidcre-
lur. 

Opiinnin etse una»qua»que rem pro osu ei ae-
cesshate noslra affeclare; malnn aulem ad quaa-
cvnque disturrere nec onquam quiescere. 

Qoidqutd albi contigissel, Btinquara seso id vo-
totsse bunaiio sensv ditcotere; sed cum fecisaet 
pro virtule sua, omue poalmodum commiaiase 
Deo. 

£am qui nou babueril propriam voluntalem, i l -
τδΛον «οιεέ- εξώτερον γάρ Βιον ούχ Ιχει · είτι δ· C ^ m n i h U € X l e r k l * proprium habere, et con-
άν χαλ γένηται, αναπαύει αύτδν, χαλ ευρίσκεται 
«άντοτε τδ ίδιον ποιών. Ού γάρ θέλει τά πράγματα 
γίνεσθαι, ώς θέλει, άλλά θέλει, ώς γίνεται. 

Πάλιν είπεν, Ού δεί τινα έν αύτφ τφ χαιρφ έν φ 
άμαρτάνει 6 άδελφδς, χατ* αυτού διορθώσαι αύτδν, 
άλλ* ουδέ Ιν άλλφ χαιρφ χάριν τής ίδίας Ιχδιχή-
ιεως. 

Έλεγε πάλιν, δτι ή χατά Θεδν αγάπη δυνατω-
τέρα Ιστλ χαλ τής φυσικής. 

"Ελεγε πάλιν. Μηδέ έν γελοίφ τδ χαχδν. Συμ­
βαίνει, δτι Ιξ αρχής μέν ποιεί τις χαχδν μετά γέ-
λωτος · ύστερον δέ χαλ μή θέλων πήγνυται είς 
αυτό. 

"Έλεγε «άλιν, δτι ού δεί θελήσαί τινα απαλλαγή- D 
ναι πάθους, ώς θέλων φυγείν τήν θλίψιν αυτού · 
άλλά άχριβώς μισούντα αύτδ, ώς λέγει, Titoior 
μίσος έμίσοντ αυτούς, *1ς έχΰρονς έγέτοττό 
μοι. 

Έλεγε πάλιν, δτι αδύνατον έστιν όργισοήναί τινα 
κατά τού πλησίον, εί μή πρώτον έπαρθή ή χαρδία 
αύτου χατ* αύτου, χαλ έξουδενώσει αύτδν, χαλ έχει 
έαυτδν υπερέχοντα αύτου. 

Έλεγε πάλιν, Σημείον εστίν δτι εκουσίως ενερ­
γεί τις πάθος, δτε ελεγχόμενος, ή διορθούμενος περλ 
αύτοϋ ταράσσεται. Τδ δέ άταράχως βαστάζειν τδν 

lentum tose quacuoquo re; ei I U gemper propriam 
vobioutem facere; neque vdle res evenire aibi ad 
voia, sed eas veUo ut evenerint. 

Non oportere in ipoa bora qoa peccaverii, fra-
irem corrigere, neque ullo alio lempore uliionis 
gratia. 

Qvi secimda» Deem etoel amor, potentioreni et&c 
oo qoi secunduia naluram eai. 

Non esoe ntattim cem rtao perpetrandum: CVCIMIC 

enim ot, cum qaie nalum ridens cgerii, post uolens 
in ipaum defigttvr. 

Haud opianduui alicui, vt a vilio libcrclur, quo 
«jiie affliclionem et moleftliam fugiat, sed quia illud 
maxime odorit, joxta quod scripium esl: Perfecto 
odto oiitom illo$ : inimici facii lunl mihi *. 

Iinpoteibile csse aliquem in proxiiiium euura ira-
sci vd oxcandeocore, nisi prius clalus fueiil cordo 
et contempserit eum, el illo se poiioreiu exisiima-
vcril. 

Sifnom etse poliasimum aliquem epotiie malum 
egiaae, cum correctot el deprebensus turbaius fuc-
ri i . Correctfonem autcm ct rfprebcusioikiii fenc 

1 P$al CXX.WIH, 22. 
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absqtie ira ct lurbalione, id niaximuin argumen- Α περλ αυτού έλεγχου, ήγουν διόρθωσιν, σημείον έστιν, 
tum essc, quod vel viclus vel ignorans id maltnn δτι ήττώμενος ή άγνοών ένήργησεν αυτό. 
egeril. 

DOCTRINA XX. 
Ejutdem epistoia ad fiatrem, eum inlertoffantem 

de inseutibililute an\ma et refrigerio charilalis. 

Ad insensibilitaiem animae, frater, frcquens leciiti 
divinarum Scripturarum utilis esi, post nocturnos 
germones deiferorum Pairum, ct 455 memoria 
lenibiliuin judiciorum Dci; et cgrcssus anima?. a 
corpore, cl teiribilium potcslatum quac illi fulurac 
obviam suul, quibuscum iniquilatem fecit, duni 
fuil in bac brcvi ci miserabili vila. Quomodo eliani 
in fuluro sit expavescendum antc Uibunal Cbristt, 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Κ'. 
Τον αγίου έπιστοΛή πρός άόεΧφόν έπερωτή-
' σαντα αυτόν περϊ αναισθησίας ψυχής, χεεε 

περϊ ψύξεως αγάπης. 
Α'. Περ\ τής αναισθησίας τής ψυχής, άοελφέ, 

συνεχής άνάγνωσις τών θείων Γραφών συμβάλλεται 
μετά κατανυκτικών λογίων, τών θεοφόρων Πατρών, 
και ή μνήμη τών φοβερών κ ριμάτων του Θεού, χαλ 
τής ψυχής άπδ τού σώματος, και τών μελλουσών 
άπαντάν αυτή φοβερών δυνάμεων, μεθ' ών Επραξε τήν 
πονηρίαν έν τή όλιγοχρονία καλ ελεεινή ζωή ταύτγι· 
"Ετι δέ καλ τού μέλλειν παραστήναι τψ φρικτώ χαλ 

el quemadinodum sit cxigenda ralio nou solum ope- fj άδεκάστω βήματι τού Χριστού, και μή μόνον περί 
ralionum, sed etiam sennonum α cogi'alioomn in 
conspcctu Dei el onniium angdorum ejus, cl, ut brc-
viier dicam, ooinis creaiunc. Memineris aulem con-
linue ejus vocis, quam terribilis ct jusius Jtidex bis 
diclurus cst, qui a sinislris erunl: Discedile α me, 
matedkti, in ignem atetnum, qui paratus csl diobolo 
el angetis cjus u . Bonum eiiara esl humanarum af-
iliclionuin remiiiisci: sic eliam dura ei insensibilis 
anima cmollcscet, el ad sensum pervenici propiii 
sialus ct mulilijc suae. Besidcm aulem esse circa 
fralernam cbariiatem, et boc provenire cx cogiia-
tionibus suspiciosis in animum admissis, cl pro-
priaj mcnlis credulilatc : hinc etiam liei i ut nibil 
vclimus inopiualum pali. Vis igitur libi a Deoopem 

πράξεων, άλλά κα\ λόγων κα\ εννοιών άπαιτεϊσβαι 
λόγον ενώπιον τού θεού, καλ πάντων τών αγγέλων 
αυτού, καλ πάσης απλώς τής κτίσεως. Μνημόνευα 
δέ συνεχώς καλ τής αποφάσεως εκείνης, ήν έρεΤ ό 
φοβερός καλ δίκαιος Κριτής τοις εύωνύμοις · ΆπέΛ-

Οατε άπ* έμού, οί χατηραμένοι, είς τό πυρ τό αΐώ-

νιον, τό ήζοιμασμένον χαϊ τφ όιαβόΑψ χαϊ τοις 

άγγέΛοις αυτού. Καλδν δέ καλ τών μεγάλων θλί­
ψεων τών ανθρωπίνων μνημονεύειν · μόλις γάρ 
ούτως ίνα ή σκληρά καλ αναίσθητος μαλαχθή ψυχή, 
καλ είς αίσθησιν έλθη τής Ιδίας αυτής κακής κατα­
στάσεως. Τδ δέ άσθενεϊν περλ τήν άγάπην τών αδελ­
φών, έκ τού δέχεσθαί σε τούς έξ ύποψυχίας λογι-
μούς καλ πιστεύειν τή ίδία καρδία, γίνεταί σοι, καλ 

fcrri? Principio cl aiiteomnia nusquam luis suspi- C έκτου μηδέν θέλειν πάσχε ιν κατά προαίρεσιν. θέ-
cionibus credas, et omni cura da operam subjici el 
submitli fralribus luis, ac voluntaiem omnem tuam 
ainputa ; et si quis te ignominia aflecerit vcl pro-
bro, pro illo sic oralo tanquam pro eo qui lc irinu-
loeris heiieficiis affecissel, qui libidinis luae medicus 
fuisscl: ex bis enim ira minuilur, cujus frenum 
chariias etsi secundum Paires. In primis auiem Deum 
ι oga, ut det libi intelleclum el sliidium cognoscendi 
quas sit vulunlas eju$ bona, beneplacila atque perfe-
rta v , ot pneslet parilcr consiautiam perAciendi 
onme opus bonum. 

» Mallh. xxv, 41. T Rom. xn, 2. 

λεις ούν βοηθούμενος ύπδ τού θεού ; Προηγουμένως 
μή πιστεύειν ?λως ταίς ίδίαις ύπονοίαις, καλ πάτ^ 
δυνάμει σπουδάζειν ταπεινούσΟαι τοις αδελφοί;, κό­
πτειν αύτοίς τδ ίδιον θέλημα · έάν ύβρίση σέ τις 
αυτών, ή άλλως θλίψη, ύπερεύχου αύτψ, ώς ειπον 
οί Πάτρες, ο?>ς μεγάλα σε εύεογετούντι, ώς Ιατρι]» 
τής φιληδονίας σου. Έκ τούτου ό θυμός σου μ ε ιού-
τα», είγε κατά τούς αγίους Πατέρας θυμού χαλινός 
ή αγάπη · πρδ δέ πάντων παρακαλεί τδν θεδν δού­
ναι σοι νήψιν και σύνεσιν τού είδέναι τί τό θέΛημα 

αυτού τό αγαθόν, χαϊ εύάρεστον χαϊ τέΛειον, έτι 

Ι* δέ καλ δύναμιν είς τδ καταρτισθήναι πρδς πάν έρ­
γον αγαθόν. 

ΕΡΩΤΗΣΙΣ ΚΑΙ ΑΠΟΚΡΙΣ1Σ 
EJUSDEM ABBATIS DOROTIIEI. 

Ad magnuin senem sanctum Barsanuphiuni, ot ad 
pjus discipulum abbalem Joanncm, cocnomenio 
Propbelam , ob pcrspicaciae donuni quod habuil 
a Dco. 

IXTERROGATIO I. 
Abbatis Dorulhei ad abbatem Joannem. 

DOCTRINA XXI. 
Inurrogatio I. 

Qiiomoiln possum nimiam liberiatem leslringere 
ei l(ii|uam n>eain muderari? 

ΤΟΤ ΑΥΤΟΥ ΑΒΒΑ ΔαΡΟΘΕΟΥ. 

Πρός τόν μέγαν γέροντα, τόν άγισν Βαρσανού~ 
ριον, χαϊ πρός τόν αυτού μαθητι\ν% τόν άββάν 
Ίωάννην, τόν έπιχΛηθέντα Προζήτη*\ διά τό 
όιορατιχόν χάρισμα, 0 είχε παρά τού θεον. 

ΕΡΩΤΗΣΙΣ Α'. Τού ά€€ά Δωροθέου προς TLV 
άββάν Ίωάννην. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ΚΑ. 
Έρώτησις α'. 

Πώς δυνήσομαι έκκόψαι παρόησίαν, καλ κράτησα; 
τής γλώσσης μου; 
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Διά πένθους. 

Άχύχριας. 

Έρώτησις β·. 

DOCTRINA X X I . 

Per luctum. 

1814· 
Retpviuh. 

Interrogatio 2 · 

Καλ πώς δύναμαι εισερχόμενος χα\ εξερχόμενος 
μεταξύ άνθμώπων, χαλ ποιών υπηρεσίας, φυλάξαι τδ 
πένθος ; χαλ εΓ έστι πένθος Ανευ δακρύων. 

Μ.το*χρΜΓ/ς. 

Ού τδ πένθος διά δαχρύων , άλλά τά δάχρυα διά 
τού πένθους. 'Ο δέ μεταξύ ανθρώπων, έάν κόπτη τδ 
ίδιον θέλημα, κα\ μή προσεχή πταίσμασιν ανθρώπων, 
ούτος κτάται τδ πένθος. Έκ τούτου γάρ συνάγοντες 
οί λογισμοί αυτού, χαλ ούτοι συναγόμενοι γεννώσι 
τήν χατά θεδν λύπην έν τή χαρδίφ, ή λύπη τά 
δάχρυα. 

'Ερώτησις γ'. 

Τδ ύπενεγχείν άτιμίαν, τί συμβάλλεται πρδς ήσυ­
χίαν ; 

Άχόχρισις. 

Ό χρεώστης τών ανθρώπων, έάν μή άποδφ τδ 
χρέος, όπου δ' άν άπέλθη, χρεώστης έστι, χαλ ούχ 
έχει έλευθερίαν που χαθίσαι μετά αναπαύσεως. Έάν 
δέ πρώτον χοπιάση άπδ τών όνειδισμών τών ανθρώ­
πων, αίσχύνεται, χαλ τότε άποδίδωσι τδ χρέος. Καλ 
δτε έλευθερούται, τότε μετά θάρσους χαλ πολλής 

Quo paelo possum quolidianam liabeus corisue-
ludinem cum bominibus saBCtili, el tfgriludines por 
singulos dies, ad domeslica negotia ptancium scr-
vare ! et an sit flelus ei lacrymis? 

Retponsio. 

Non fletus per lacrymas, sed per fleium lacryma». 
Qui vero versalur cura hominibus abscindens 496 
ct ampotans propriam Yolumalcm, nec in alioruni 
citlpas adverlens, hic fletum possidet. Conveniunt 

D in itnom cogiiaiiones illius; et bis convenieniibus 
ei coeuniibiis, geucralur sccandum Deuin tristitia 
ίιι cordo, ei tristitia lacrymas geiierat. 

Jnterrogalio 5. 

Quid paiieniia igiiomiuiae confcrat ad quiclem? 

Retpomio. 

Qui debilor alicujus fuerit, donec rcddiderit do-
bitum, quovis locorum abeat, debilor est, ;iec ba-
bet poiesiatem sedendi cnm quiele. Quod si aflicia-
lur igiioimniis ab lioiuiiiibus, erubescil, toncqui' 
debilum sohrit: ai si liber sil, el cum iiducia el au-
dacia pol**t in populo esse, c l ubicunque voluerii. 

πα^ησίας δύναται δημοσιεύσαι, χαλ χαθίσαι δπου C s e 4 l c r e > S i c h o m o c e m p i i , e n t e r | ϋ Ι β Γ ί ι i„ju rias , 
θέλει. Ούτως δ άνθρωπος, έάν ποιήσει τήν δύναμιν 
αυτού βαστάσαι ύβρεις, ατιμίας, ζημίας, διά τάς πε-
πραγμένας αύτφ αμαρτίας, ταπείνωσιν μανθάνει, 
χαλ τδν χόπον, χαλ συγχωρούνται διά τούτων αϊ 
άμαρτίαι αυτού, χατά τδ γεγραμμένον * Ί&8 τήτ 
ταχείτωσίτ μου χαϊ τότ χδχον μου · χαλ τά έξης · 
χατανόησον δέ πρδς τού σταυρού, πόσας ύβρεις καλ 
όνειδισμούς ύπέμεινεν δ Δεσπότης ημών Χρίστος, 
χαλ μετά ταύτα ήλθεν είς τδν σταυρόν. Ούτως, ούδελς 
είς ήσυχίαν τελείαν έγκαρπον, καλ είς κατάπαυσιν 
άγίαν τής τελειότητος δύναται έλθείν, έάν μή πρώ­
τον συμπαθή τφ Χριστφ, χαλ ύπενέγκη δλα τά πα­
θήματα αυτού, μνημονεύο>ντού Αποστόλου λέγοντος, 
δτι Έάτ σνμχάσχωμεταύτφ% χαϊ σντδοξαζόμεθα 

ignotninias, damoa cl incommoda ob peccata com-
missa, humililalem discil et laborcm, cl ila rcce-
dmii ab eo peccata, juxla quod scripium est: Vide 

humilitalem meam et laborem mexim, el dimiile uni-
rersa delicla mea «. Cogiia aulcm allciile crucifl-
xiim, quot conlumelias, quot probra suslinuerit Do-
niifins noslor Cbrisltis, e( posl liacc oniuia uVmitm 
crucem conscenderit. Ει Ua scilo nemincm in re-
qtiiem sanctam ei perfeclam posse perveuire, nisi 
ptimwm Chrislo compalialur, et fcral oinnes pas-
siones rjus, juxla Apostolum dicentem : Si com-
patimur, et glorificabimur 7. Noli ilaque errarc, noii 
seduri, quia nulla alia aalulis via cst, praeler banc. 
Dominus qai in omnibus nobis opem fert, det nos 

αύτψ. Μή οδν πλανηθής · άλλη γάρ δδδς σωτηρίας I) f i m % f u m J a m e n l a d o m u s „ o s l r j c jacere super pelra.u 
ού:< έστι, πλήν ταύτης. Ό Κύριος συνέλθοι σοι κατά Λ Chrisios esl «. 
τά θελήματα αυτού, ίνα χαλώς θεμελίωση σου 
τήν οίχοδομήν έπλ τήν πέτραν , ήτις έστλν δ Χρι­
στός. 

Έρώτψμης δ'. 

Ποία δδδς σώζει μάλλον, ή διά τών κόπων, ή ή 
διά τής ταπεινώσεως; είπε μοι, δέσποτα* καλ περλ 
τής λήθης, χαλ σχέσεως πρός τινας, καλ φυλακής 
οφθαλμών; 

'Αχόχριας. 
Ό χόπος δ αληθινός ούχ έστιν έχτδς ταπεινώσεως. 
« Psal. χχιν, i8 . ν Κ··ηι. νιιι, 47. * 1 Cor. χ, δ, 

lnlerreyatio 4. 

Qua> via expcdiiior esi ad salutem , vel per la-
borem , vcl per bumililatem ; dic, obsecro, domi-
nc, et dc oblivione, de habiiu , de cuslodia octilo-
ruin ? 

Rapcntio. 

tabor vcius non cst cxlra btimiliialctn. LaLor 
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cnim in seipsttm friutra fii, et ad nihilum valet. Di- Α Ό γάρ χαθ* έαυτδν χοπος είς μάτην έστλ, χαά εΙς 
cit enim : Vtde Aamttifafrm meam ει fatarem fnettm, 
ci dimilte unbena delicta mea. Ha?c igitur qtai ba-
bet, celeriler pervenit ad sabilem ; similiier el qui 
bumililalem babet cum coniemptu : contemptus 
enim laboris locum teoet. Qui autem bumi)itaiem 
babaerit in seipsum, ingredilur quidem in salatci», 
sed tarde. Quarc qui veram bumiliiaiem possidere 
xoluerit, IIOn blaudiaiur sibi ipsi ulla in re omnino. 
H*c est vera bumilitas. Ignem accepit Dominus tt 
misii. Qui excipit igaem quem venit Domious ia 
terram miitere » , oblivionem et caplivitalem noa 
suacipit, quia babei seitsum ignis, Subjiciamus 
exemplum: Horitur homo; ignis ei apponitur; au-
(im dolorem eenlil. Et quocunque alio modo ca-

ούδέν λογίζεται. Φησλ γαρ* ΊΑστήτ Toxrlrwoir μο* 
χαϊ tbr χόποτμον, χαΐάρος πάσας τάς αμαρτία* 
μου. Ό ουν έχων ταύτην, διά τάχους φθάνει, χαλ 
ύ Ιχων ταπείνωσίν μον u Αξουδενώσεως, χαλ αΰτος 
τδ δμοιον Ιχει. *Η έξουδένωσις τδν τόπον επέχει το5 
χόπου * δ δε έχων τήν ταπείνωσιν χαθ* έαυτδν, εισέρ­
χεται μέν, βραδυτέρως δέ. ΕΓτις δέ θέλει χρατήααε 
τήν άληθινήν ταπείνωσιν, μή ψηφί*η ««υτδν Ιν τινε 
πράγματι δλως, χαλ αύτη έστλν ή αληθινή ταπσΐν·*· 
«ις. Ό δεχόμενος τδ πυρ δ ήλθεν 6 Κύριος βαλείν 
Ιπλ τήν γήν, λήθην χαλ αίχμαλωσίαν ου Ιέχεταχ, 
έχων πάντοτε τήν οΓσθηατν τον πυρός. Λάβε oftv 
υπόδειγμα* Έάν εδρεθή Ανθρωπος είς τδ άπονανεέν, 
χαλ προσεγγίση αύτφ πυρ, ευθέως αΕσθάνεται ΑπΑ 

plivus quis fuerit, inciderit auiem in ipsrnu carbo Β ^ov πόνου * χαλ είς οίον δήποτε πράγμα έάν ατχμ*-
ignis. Ει iu igitur si liberari volueris a captivitate, 
uon poies aliter, nisi libi specialem booc ignem 
paraverie: a calorc enim illtus iftta disparent et 
eYanescuni. Possidet autem quie igaem hiinc, cum 
Deum desiderat. Bonum esi 457 autera noii ad-
modam affici erga coananeum : bujuscemodi eoim 
tousueitido ei nimia familiaritas flelum affert. Quare 
is non est nuikom diligoudus, qui obesi magis quam 
prosit. Nemo potesi ad virtuiem conscr ndere aba-
que magito labore. Consuescc uon circumferre ocu-
los taos ad aliena el vana ; taec enim deperire fa-
ciunt labores omnes mooaslicos. Qnare, mi iraier, 
uisi die noctuque elaboraverit bomo, baud auquam 
ad ea poteril perlingere. At ai ioto corde Dominum 
qtuerens, te sedulo exercuerig, cito pertentes* Ait 
enim : Vacate b ; et quae sequuntur. Dei tibi Domi-
nus ul haec intelligas 

λωτισθή άνθρωπος, Ιπιπέση δε έπ* αύτον Ανθραξ 
πυρός. Ουδέ θίξειν μένει έν τή αίχμαλωσία τδ «νρ , 
αδελφέ, άλλά σβέννυται * έπελ ούδε πυρ έστι λοιπόν. 
ΕΙ άπαλλαγήναι θέλεις χαλ τής αίχμαλωσίας, Αλλως 
ού Ιυνασαι, έάν μή χτήση έαυτφ τδ «ατριχον** τέντα 
κυρ · Απδ γάρ τής αύτον θερμότητες έχεΤνα Αα«νέ-
ζονται * χτΑσαι δέ τις τδ πυρ τούτο, τφ χατΑ 
πόθφ. Τδ δε μή πάνυ φιλίαν έχειν ιερός τινα 
ηλιχιώτην, χαλδν Ιστιν·* ή δε τοιαύτη συνήθεια ©ύ* 
άμφίηαιν έλθείν τδ πένθος. Ιέηδέ πρδς Αλλον τενΑ 
Αφαιρούνταάπδ σού τδ πένθος, εχε φιλίαν · ού γΑρ 
ωφελεί αε, Αλλά μΑλλον χαλ βλάπτει, ΟυΙελς έννατσΑ 
χτήσασθαί τι Αγαθδν, εί μή Ιν πολλφ χοπφ. ΠαΙΙεν-

% σον ούν τούς οφθαλμούς σου τον μή βλέπειν τινλ, χαλ 
* ού πληρούαί σου τήν χαρδίαν τής δεινής «α#ηα(ας # 

*ίς άπώλειαν φερούσης δλως τους χδπαυς νοΖ 
μοναχού. ΕΙ ταύτα πάντα, άδελφΙ, έάν μή ποιήση ή 

χαρδία, νυχτήν χαλ ήμέραν ζητούσα τδν Κύριον, προχόψαι Ανθρωπος οδ δύναται. Έάν σχόλασες Αν 
τούτοις, έρχη εις αυτά ' φησλ γάρ· ΣχοΛάσατο, χαλ τά Ιξτίς. Αψη σοι Κύριος του «υνιέναι ταύτα. 

lnltrrogatio 5. 

Quid csi conlemptus ad bumiliutem? <Quid rur-
sum conlritio cordis? Et si quis conterapltim poesi-
deai, seipsum vere bumilians in corde ·αο, qoid 
opos sit etiam exterias ab bonainibus probra et coo-
tumclias pati, quid opus ilem vilibusaclionibu»? 
Si debeai eliam bumilia affeetare, bvmilea opera-
tiones et bumiliier cogitare? 

Rtipontio. 

Contempius duos roodos habet, uuuoa a corde, 
alterum ab bominibus. Ilajor autem qui esl ab bo-
.ninibus quamesta corde. Neqoe adeo laborare 
nos facil qui a corde est, ut qui ab hominibus: eor 
ouim ad boc adiaodum paiitur. Currere auiem eoa 
sponte ad vilia exercilia, nullius profectos est, 

Έρώτησις. 

Τί έστιν ή έξσυδένωσις παρά τήν ταπείνωετν; 
Καλ τί πάλιν ή συντριβή τής χαρδίας; Καλεί χτίαπέ 
τ κ έξουδένωσιν, αύτδς έαυτδν Ιν τή χαρδίφ ταπεν 
νων, ή χρεία χαλ των Ιξωθεν Απδ των ανθρωπιών», 
όνειδισμων χαλ Οβρεων, χαλ ευτελέστερων δέ ιερά-

0 ξεων; Έτι, εί δφείλειε δ ταπεινόφρων πράγματα Ιπν» 
τηδεύειν ταπεινά, ή χαλ ταπεινολογείν ^ 

Άπόχρισις. 

Ή Ιξουδένωσις δύο τρόπους Ιχει, Ινα τδν Απο 
χαρδίας, χαλ έτερον τδν Απδ των ανθρώπων έπχφα-
ρόμενον. Μείζων δέ έστιν ή άπδ των Ανθρινπων έ{-
ουδένωσις τής άπδ χαρδίας. 06 γάρ πάνυ έχει χ£-
πον ή άπδ τής χαρδίας, δσον ή άπδ των Ανθρώπων. 
Πάνυ γάρ πονεί ή χαρδία, είς τήν Ιξωθεν επέφερα 

• Luc. χιι, 49. b Psal. X L V , Ι Ι . 

VARIi£ LECTIONES. 
u Μου forie όμού. 4 S ΙΙατριχόν. Legendum πνευματιχόν · \\& namqiie voces codd. miss* οέλ 

lillerarum compendium sa?pe confundi soknl. \idesis Colelerium Eccl. Cr. Munaw. toiii. M , 
pag. *m b. 
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μένην. τδ l t τρέχειν Αφ* εαυτού είς τΑς ευτελείς Α quiti potta inanis glorta. Sed oitt UW tile tliqyid 
πράξεις, ού φέρει τινΑ είς προχοπήν, τάχα α μΑλ­
λον είς κενοδοξίαν· ΑλλΑ τΑ κελευσθήναι χαλ μή 
Αντιλέξαι, ΑλλΑ ποιείν μετά όπαχοής, τούτο γίνεται 
είς «ροχοπήν, χαλ τδ χτήσασθαι έξουδενωσιν. Ή 
συντριβή τής χαρδίας έστι, τδ μήέάσαι αυτήν £έμ-
βεαθαι μετΑ Αλλότριων λογισμών. Ή ταπαίνωσίς 
Ιστι, τδ μήψηφίζειν έαυτδν Ιν τινι πράγματι δλως, 
χαλ τδ χόψαι τδ ίδιον θέλημα χατά πάντα * ώστε τδ 
ύποταγήναι «Ασε, χαΐβαστάσαι άταράχως τά επερ­
χόμενα ύπδ Αλλων, τούτο έστιν ή Αληθινή ταπείνω-
σις ' εί; ήν «Οχ εύρίσχει Ιν αυτή χώραν ή χενοδο-

Τδ δε ταπεινολαγεέν» κενοδοξίαν φέρει, χαλ χαχδν 
μάλλον Ιστιν, ή ώφέλιμόν · Αλλά άρχιϊ λέγειν, Συγ-
χώρησον, χαλ εύξαι υπέρ έμού. ] 

'Ερώτησιςς'. 

ΕΙ έν τοές χαλοές, ή έν τοΓς μέσοις δεί χόπτειν τδ 
θέλημα, ή χαλ Ιν οΤς παράβασις φθάνει Ιντολής; 
Καλ ΟπΙρ τήν χατάστασίν μου έάν εύρεθή επιταγή, 
cl οφείλω παραιτήσασθαι, Γνα μή λύπην χαί τάρα-
χήν ύστερον ένέγχοιμι; Έτ ι δέ έάν τις εύρεθή 
χρσέαν Ιχων «ρδς τδν Αββάν, Ινα αίτηση τι αύτδν, 
χαλ είπη μοι βοήθήναιαντφ είς τδ πράγμα, εί ΑνΑ· 
οχωμαι, εί μή φέρει μοι τιμήν, δτι δλως ψηφίζο-
μαε; "Ιτι δέ έάν αίτηση μέ τις ποιήσαι εύχήν, θελή-
«ω βαλείν χείρα χαλ βοηθήσαί τινι; Μέχρι τίνος θεέ 
παραιτήσασθαι ή φιλονεικείν Ινθα Ιστλ παράβασις 
Ιντολής; { 

Άχσχρισϊς. 

Αδελφέ, δ θέλων είναι ·% ούχ Αφεθεί δλως θέλη­
μα έχειν Ιν τινι πράγματι, χαλ τούτο διδάσχων 6 
Κύριος είπεν 'ΒΛβοτ ιΐς τάτ χόσμοτ, ού τόέμάτ 
βέΐημα χοιησαι · χαλ τΑ Ιξής. *0 θέλων γάρ τάδε 
wouίν χαλ τάδε δι9 Α παραιτείται, ή διαχριτιχώτερον 
Ααντδν δείχνυσι τού έπιτάσσοντος αύτψ, ή ύπδ δαι­
μόνων χλευάζεται· Απερ Αμφότερα χαχά χαλ δαιμο-
νυώδη · ώστε Ιν πάσιν οφείλεις υπακούει ν. Ό γΑρ 
Ιπετάσσων άββάς σον, βαστάζει σου τδ κρίμα, ώς 
Απαιτούμενος λόγον υπέρ σου. Έάν φαίνηταί σοι βα­
ρύ τδ έπιτασσόμενον, αύτδν έρώτησον, χαλ τή αυτού 
Φεαχρίσει Αφεςτδ πράγμα. Έάνδέ αδελφολ ώσιν οί 

prscipitur, neqai Ια cootradicis, iedjtit«a facii 
can omm toaiiMiaiiidiM el obedtatia; tune fit boe 
ad perfeetnm : ei hot eti conteraptara tui ipsias 
tabere. <Zoairitio vero cordU ett, sl id vagari non 
permitiai fln alleail et vanis cogiiationibus. Homi-
liu* esl, nullfus preiii seiptam etiaiimare, ei pro-
priam volanutem in ctniciia ampvtare: itatit sia ia 
caoctis subjectas, et iairepide ac cotistanlar ferai 
qvidquid evener it. Hsc eat vera humiliias, in qua 
ηοη invenii locnm ioania gloria. 

Sed baraililer ioqui, arrogantlam prae se ferl, Η 
magis nocet, qoam proiest: sed sofDcit dicere: 
Ignosce, et ora pro me. 

InUrrogoUo 6. 

Ao»e ln boois, t« t mediia ©pouet ioctdere ?e-
luntaten, aul in iif vbi transgresaio ia pr&cepttua 
impiogit? Εέ, sijoswm eicco^tiE^amfocatioiiefli, 
debeonc dentgare, «e nolestia Mt pvdcre affictam ! 
Prderea, t i cei aecesst aii «I aliqeid ab abbaie 
peut, a dical mibloi ae ia oegoiio adjavee, suati-
neaaane , aal non feram bonorem, qiod lotui mibi 
placeam ? Adde t i quis roget, ut ortm, tollanin* 
maaut ei adjnten ipaun? Aotqvovtquo oportei 
deoegare aui comeBderê  nbi ait iraoagresaio 
prvoeptit 

458 Besponno. 

Frater, volent esse, non debctomoino volunla-
lem baborc in omni re : et boe innueos Dominos 
dixit: ?em tx mnndum ηοη tU fociammeom volun-
totm c : et q«« aequunlur. Volens euim boe ei 
UlnU facere propter que rogatar, aut prudenliorcm 
se dedaral eo qui injangii, aut a daemonibut illa-
dllvr : quod vtrmque malum tl diabclievm. Quare 
in omnibus obedire debea. Qui enim imperal libi 
abbas tnus, luom judicium portal, qui raiionem 
dabiipro te : si grave tibi vidcbiturquod impotituin 
ett, fiptam ioterroga, ejusque judicio relinqae nego-
tiore. SL autem fratres »iat qui abquid libi in-

έπιτάξαντες, χαλ βλέπεις ή νομίζεις δτι βλάβην Ιχει D jangaut, Η vides aut eiiatimae aliquid rnali tum 
τδ πράγμα, ή υπέρ τήνδύναμίν σον, πάλιν τδν άββάν 
έρώτησον, χαλ Α λέγει «οι, ποίησον Αν γάρ θέλεις 

μόνον τά πράγματα, ΑλλΑ χαλ τούς Ανθρώπους 
f ιαχρίνειν, θλίψιν σεαυτψ έπισπάσεις. *Αλλ* δπου 
δοχεί χαλδν είναι τδ πράγμα, έχεί δείξον τήν ύπ­
αχοήν τοίς άδελφοίς · δπου δέ διστάζει ό λογισμός, 
IJ υπέρ τήν δύναμίν σού έστιν, ή Ιχον βλάβην, 
dvAAov τφ Αββ| σου, χαλ δ διακρίνει, ποίησον. Αυ­
τός γάρ οίδε τί ποιεί, χαλ πώς φροντίζει σου τής 

«/oan. νΐ, 38. 

ntgolio coojunelom, aul quod eioedal loas vires; 
rurtam abbatem tuura inierroga, et quae dicii tibi, 
fac : si eniin velis non aolnm m , sed etiam 
horoines judicare, tribulatioiiein Ubi ipti acceraes. 
Sed ubi videbilurbonuio esse negoiium, ibi osieikle 
obedientiam fralribus luis. Sed obi cogitalio tva 
disirabiiar, aal vires laas exoedil, aut damnum 
aflert, commuiiica cum abbale tuo, el quod dijudi-
cabit, faciio. lpse enim scit quid facial, €l q«»A 

\AIUi£ L E C T I O M L S 

" Ditlum Platonice. 
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carae babeat de anima lua, et quiescc. Crcde igitur, ; 
quodquidquiddtxerit libi,divinum sit: omue autcm 
diYinura, ulile est, cl molesliam aul perlurbalioiiem 
iiullatn affert. Ex bono enira iiullum malum egre-
ditur: Omms eoim arbor bona fruclus bonos pro-
(ert d. Cum aulem opus babet aliquis le apud 
abbalftm, fac ut praccepiutn impleturus, quod audi-
vistt ab abbatc. Si enini te custodeir. foribus appo-
euerii, dicens, signiflca mihi omnem hominem ad-
venienlem, lcipsum magni facis, aut mandatum 
exsequeris. Si abbas dixcrit, ut indices ipsi, 
aut non indiccs, tu culpam non babebis. Si vero 
ίιι cellam intraris fralris, aut si dirat ipse, ut ores, 
u*que ad leriiam vicem, dic, ignosce mihi. Et si 
tcriia vice inslabil, lum facito com hnmililale. Ει 
tu ter dicas aticui; qui si nolit, desine in pace, e l 1 

non affligas cum. Et haec esi vera via Dei, in qua 
vide ut le geras sine bypoci isi, in puro, corde, Deo 
porrigente tibi roanum, et adjuvanle per graliam 
auam. 

Inlerrogalio 7» 
Anne corpori obgequi oporlet in diaeta, eum qui 

nondum prorsus laborat? aut g| non conveniat ali-
cui cum consueto cibo : aut eiiam si quis non 
aegrptet, fugial lamen cibum quod bimc vel iibim 
inorbum geueret, benene facit 

Re$ponsiOs 

Si viderit bomo ecipsum non lurbari aut aflligi 
morbo, debei obscqui corpori paulum ; si \ero < 
affiigatur, ηοη. Ιιι confesso eniin tst, quod ba:c 
apparena imbecillilas dttmonuui esl. la vera enira 
ttgrotalione qu» a Deo csl, eiiam bcllum minuitur. 
Quare cotiducil, ubi bcllum est, ibi laboribus exer-
cerecorpus, elsi iu morbum incideril; ejicit enrm 
aniniam. Si aulero causa aperta fueritbujus aegri-
ludiuis, et vel ex peregrinalione, vel vulneribus gra-
viier laborabit corpus, oportet ei indulgere, cum 
graviuie tamen quadam et non ultra modum: 
quando el daemonee ipsoruin curanl. Ad malam 
aulcm babitudinein, aliquando potesl quis cogere 
suani raiionein : si autem non potest, indulgci pao. 
lispcr. 459 ImbecillUaa enim est et illa. Si quts 
atitemscial quod bic vel illccibus generat morbum, 
noii debet comcdere de eo. Nam in co vinci 
ipsum invcnitui*, ct debet caverc. Vidc ne obli-
viscaris, el credc lc una cuin aliis qui a Deo adjuli 
el salvati sunt, sanaudum lc quoque essc. 

Interrogatio 8. 

Si comedens cum frairibu* meis, eitius saiur 
iuero, decet nc me surgcrc, an vero manebo, dum 
omnes surgant, aul, si modiim panis mei commc-
liar cum obsoniis omnibus, melius faciain ? 

Responsio 

Sedens ad mensara, cum vidcris te exsaturatum, 

l i l A d B A T I S 1820 
ψυχής, πα\ άναπαύου. Πίστευε ουν δτι, εΓ π λέγε ε 
σοι, κατά θεδν έστι· πάν δέ τδ χατά Θεδν, ώ φ έ λ ι ­
μόν έστι, καλ λύπη ν ή ταραχή νου φέρε:. Έ κ γαρ τ ο ν 
αγαθού ουδέν χαχδν εξέρχεται * Πάν γάρ δέτδρ&τ 
χαΛότ καρπούς χαΛονς ποιεί. Περ\ δέ τού δεηθη-
ναί σού τινα πρδς τον άββάν, ποίησον ώς έντολέγ* 
πληρών ήν ήχουσας παρά τού άββά ποιήσαι. Έαλν 
γάρ χαθίση σε είς τήν θυρωρείαν λέγων, Μήνυσαν 
μοι πάντα άνθρωπον ερχόμενου, έφ' εαυτού σαυτ&ν 
ψηφίζεις, ή κέλευσιν έχπληροις. Έάν ε ίπηό άββ&ς 
ειπείν αύτφ, ή μή ειπείν, σύ πράγμα ούχ έχε ι ς . 
Περλ δέ τού, έάν είσέλθης είς χελλίον αδελφού, ή 

αύτδς έάν είπη σοι εύςασθαι εως τρίτου , είπε · 
Συγχώρησον, κα\ έάν μετά τρίτον έμμείνη, τότε 
ποίησον μετά ταπεινώσεως * χαί σύ τρίτως ε ίπέτ ιν : , 
χάν μή θελήση, παύσαι μετ ' είρήνης, χα\ μή βλέ­
ψης αυτόν. Και αύτη έστ\ν ή αληθινή δδδς τού Θεού, 
έν ή πρόσεχε σεαυτφ έργάσασθαι* άνυποκρίτως, έν 
καθαρή χαρδίφ, τού Θεού δίδοντος σοι χείρα,χαλ βση-
θούντος διά τής χάριτος αυτού. 

Έρώτησις ζ*. 

Εί δεί συγκατάβαινε ιν τ φ σώματι περλ τήν δίαι­
τα ν, μήπω τελείως καταπεσόντα ; έάν δέ χαλ κα-
χοεκτή τις πρδς τδ σύνηθες βρώμα, έάν δέ χαλ μ η ­
δέν πάσχων τις, παραίτησα*, τόδε τδ βρώμα, ώς τόδε 
πάθος ποιούν, εί χαλώς ποιεί; 

y Απόκριας, 

Έάν ίδη άνθρωπος έαυτδν μή δχλούμενον ύτΛ 
πάθους, μηδέ πολέμουμίνον, οφείλει συγκαταβαίνει 
τώ σώματι μ ικρόν έάν δέ πολεμήται, ουχί. Φανερό ν 
γάρ έστι, οτι καλ ή φαινόμενη αύτη άσΟίνεια τών 
δαιμόνων εστίν. Έν τή αληθινή γάρ άσθενείφ τή ύπδ 
τού Θεού χαυνούται χαλ δ πόλεμο;. "Ωστε συμφέρει 
δπου πόλεμος, καταπονήσαι τδ σώμα, κάν έμπέση είς 
άό^ωστίαν · έκβάλλει γάρ τήν ψυχήν. Έάνδέ φανερά 
ή ή αίτία τής ανωμαλίας, καλ εί έξ όδοιττορίας τυχδν, 
άπδ τραυμάτων βαρέων ασθενήσει τδ σώμα, δφ-ίλει 
συγκαταβαίνειν, σεμνώς μέντοι καλ μή ύπ£ρ τδ δ^ον · 
έπελ καλ οί δαίμονες τδ εαυτών σμήχουσιν. Είς δέ 
τήνκακοεξίαν, έστιν δτε δυναταί τις άναγκάσαι ολί­
γον τδν λογισμόν. Έάν δέ ού δύναται, συγκαταβαίνει 
ολίγον. Ασθένεια γάρ έστι καλ αυτή. Έάν δέ τις 
μάθη, δτι τόδε τδ βρώμα ποιεί πάθος, ουκ οφείλε: 
φαγείν άπ ' αυτού· ήττημα γάρ αύτω ευρίσκεται, 
καλ φυλάξαι οφείλει. Σπούδασον μή εις λήθην βαλείν, 
καλ πιστεύων μετά τών ύπδ Θεού βοηθούμενων και 
σωζόμενων, δτι σώζη. 

Έρώτησις η ' . 

Έάν συνεσθίο)ν τοίς άδελφοίς τάχιον λάβω τήν 
χρείαν μου· καλόν έστιν, ίνα άναστώ, ή μείνω μέχρι 
πάντες άναστώσιν; Έάν δέ τδ μέτρον τού άρτου μου 
συ μ μετρήσω τοίς δψοις πάσι, κρείττον ποιώ ; 

Άπόχρισις. 

Καθήμενος είς τήν τράπεζαν, έάν Γδης 5τι έγίνετο 

4 Matib. ν ι ι . 17. 
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σου ή χρεία, καλ ού δύνασαι χαθίσαι μή τρώγων, Α e t , , o n potcs scdere non comcdens, surge. Sei! se 
ανάστα* τδ δέ χαθίσαι καλ μή φαγείν, μείζον αυτού 
έστι* τδ δέ άπεκτείναι τδ βουκίον 4 7 σου είς δλα τά 
έψητά, κάλλιον τών δύο εστίν. 

dere el non comedere, roajus cst. Sed iniing^re 
bucccllam tuain in onniia obsonia, his duobus mc-
lins est. 

"Έρώτησις Ο'. 

ΤΥ ποιήσω οτι φοβούμαι τήν αίσχύνην τής ατιμίας, 
καλ είς συντυχίαν δέ άν έμπέσω μετά τίνων, πάνυ 
έλκομαι είς αυτήν, καλ αιχμαλωτίζομαι, ώς σχεδδν 
έπιλανθάνεσθαι έμαυτού, άελ δέ καλ ώς αίσχύνομαι 
άφειναι αυτούς; 

Άπόχρισις. 

Έάν συντεινη είς οίχοδομήν, κα\ ού γίνεται έκ-
χοπή αναγκαιοτέρου πράγματος, στήθι έως ού δια­
λέγεται* εί δέ άνόνητός έστιν, είπε* Συγχώρησον, 
έγώ τέως ασθενής είμι. Περλ δέ τής αίσχύνης εν­
νοεί προπάνδημον έπι τού Κυρίου μέλλουσαν έσεσθαι 
τοίς άμαρτωλοίς, χα\ τήν πρόσκαιρου άντ' ούδενδς 
ήγησαι. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ ΚΒ'. 
Τον αύτον άγιον άωροθέον, έρμηηία τινών όητών 

τον άγΙον Γρηγορίον, φαΛΛομένων μετά τρο­
παρίων είς τό άγιον Πάσχα. 

Α'. Ήδεως έλάλουν ύμίν ολίγα περλ τών ψαλμών 
ών ψάλλομεν, ίνα μή άπομετεωρίζεσθαι προς τδ μέ-
>ος, άλλ* ίνα χαλ αύτδς δ νούς υμών κατά άναλογίαν 
συμπεπύρωται τή δυνάμει τών λόγων. Τί έ ψάλλομεν 
άρτ ι , Αναστάσεως ήμερα* χαρποφορήσωμεν ημάς 
αυτούς. Επειδή ih παλαιδν οι υίολ Ισραήλ έορταίς ή 
ταίς πανηγύρεσι προσέφερον δώρα τ φ Κυρ·ω κατά 
νόμον, οίον, θυσίας, ολοκαυτώματα, άπαρχάς, καλ όσα 
τοιαύτα· παραινεί ύμίν ό άγιος Γρηγόριος έορτάσαι 
ώσπερ εκείνοι τφ Κυρίφ, καλ παρακελεύεται λέγων 
Αναστάσεως ήμερα* άντλ, τής άγιας εορτής ήμέρχ, 
θείας πανηγύρεως ήμερα, τού Πάσ/α τοΰ Χριστού 
ήμερα. Τί έστι Πάσχα Χριστού ; Τδ Φασεχ εποίησαν 
υίολ Ισραήλ, οτε έξήλθον έκ τής Αίγύπτου* τδ δε νύν 
Πάσχα δ προτρέπεται ημάς ό άγιος Γρηγόριος έορ-
τάσαι, ή ψυχή επιτελεί, ή εξέρχεται άπδ τής νοητής 
Αίγύπτου, τούτ' έστι, τής αμαρτίας. "Οτε γάρ δια­
βαίνει ή ψυχή άπδ τής αμαρτίας πρδς τήν άρετήν, 
τότε ποιεί τδ Φασέχ τψ Κυρίφ, ώς είπεν Ευάγριος. 
Πάσχα Κυρίου, διάβασις άπδ κακίας. Σήμερον ουν 
Πάσχα Κυρίου, λαμπράς εορτής ήμερα, τής Χριστού 
αναστάσεως ήμερα, τού τήν άμαρτίαν άνασταυρώ-
υτιντος, καλ υπέρ ημών αποθανόντος καλ άναστάντος. 
Προσενέγχωμεν ουν καλ ημείς δώρα τω Κυρίφ Ουσίας, 
όλοχαυτώσεις, μή άλογων ζώων, ών Χριστδς ού 
βούλεται* θυσίαν γάρ καλ προσφοράν άλογων ούχ 
έ Οέλη σε, χαλ ολοκαυτώματα μόσχων καλ προβάτων 
οΰκ ευδόκησε. Καλ Ησαΐας λέγει* Τί μοι πλήθος 
τών Ουσιών υμών; Λέγει Κύριος, καλ τά έξης. Άλλ' 
έπελ δ Άμνδς τού θεού έτύθη υπέρ ημών, κατά τδν 
Απόστολου λέγοντα* Καϊ γάρ τύ Πάσγα ημών έτύθη 

Interroqaliv 0. 

Quid faciam, quia ilineo pudorem coiilcmpttis 
et si quando cum aliquibus cmigrcssus fu«ro, 
prorsus incido in cum ct rapiivus Γιο, nt fcrnn» 
obliviscat* mei ipsius, et laiueii vereor eos dimii-
lcre? 

Responsio. 

Si ad aediftcalioncm facit el non inipedilur ntagis 
necessarium negoliuin , mane quandiu colloqtii-

B lur : si vero iinprudens cst colloquium , diu : l>i-
miite me, ego imbrcillis suin. De pudore aiilftii, 
cogila comtminem in Domino, qui cr i i io peccaloi i -
bus: et lemporalcm iUu*u conieiune. 
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Expoiitio ejtudcm sancii Dorclhci in qnadam dicta 
Gregorii Nazianzeni : qace canlatur per modulos 
quosdam ad $ancium lUiscfia. 

1. Libel mihi, fratres, pauca qunedam de Psalmis 
non inulililer vobis afleire, ul «on sitis lantum ud 
cantus suavilaieni intciiii, scd etoinnismensquoque 
vcslra, u l par est, tucalescai in virlule sennomim. 
Quid igitur id est quod nuuc psallimus? Rcsurrc-

Q ciionis bodie dies est : Offeramus uos ipsos pri-
milias Deo. Quemadmodum apud iiiajores nostros 
malii Isracl in soletnnualibus vel pancgyricis offeitv 
bant do»a Domino secundum legcin, utpole sacii-
flcia, bolocausla, primilias el alia bujusceniodi -
iia noa bodie admonemur a bealo Grcgwio juxia 
corum morem, soleniiiitatcm agwe Domino : α 
generalim omnibus solemnilatcm indicit, r i u a ; 
Resurreciionis dies est, boc esi, dies sandu! solnn-
nitatis, dics divinue mcrcalionis, dies Paschac, dios 
f l i r i s l i . Quid csl pascha Cliristi ? Piiase foceruul 
(ilii Urael, cum cxircnt ex iEgyplo. Piiescns auirm 
Pascba quod nos borlalur sanctus Gregorius 
cclebrare, aninia rccte celcbrat el perlicit, cum 
egreditur a cogitaiionibus yEgypli, lioc esl a peccaio. 

D Quolics enim digrcditur anima a peccato ad vir-
tutem, toties Doiniiio celcbrat Pbase (ut aiebac 
Evagrius). Pascba Domini proprie digressio csl a 
460 malo* Hodie igilur Pascba Dotnint csl, splen-
did«solemnitalis dies, ResurreciionisClnisii dies, 
qui peccatum noslrum cruci albxil, ot pro nobis 
morluus e»t et resurrcxii. OtTeran»us igiiur Dominv 
el uos sacriiicia, boloiausla ιιοιι irralionabiliuiii 
nnimalium, qualia non appelil IKnis a nobis. 
Sacriliciutu ciiim el oblauoneiu luulonim noluii 
Domiims, ct bolocausia viluloruin c l oviuni non 

VAUIiE LEi-T«AVPQ. 

Βουκίον. Yide supra nolam ad Dvcir. XI , \ 8. 



probavit, ut aii Isaias: 
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CMJO* mihi multitudo sacri- Α φ ιστός , ίνα άρη τήν άμαρτίαν του κόαμου, καί* 
ficiorum oe$tronm · ? ait Dooiinus. Sed quooiani 
immaculaUia Dei Agiraa sacrificatu* pro nobif cst, 
«I all Apostdus: Eunirn Patehauoarum immotatu$ 
#*t Ckrislxs ottollac peccaium mundt; e l : JfaJt-
iffcf«m pro nobii factus estt juxtm quod tcriptum εεί: 
MoUdiciui omnisquipendtt inligno; utnot tiberartt 

Κατάρα ύχέρ ημών γέγονε, κατά τό γεγραμμέταν 
'Εχιχατάρατος χάς ό κρεμάμενος έχϊ ξύΛοψ* 
Ινα ημάς εξαγόραση έχ της κατάρας τον νόμον, 
χαλ, Ινα νΐοθεσίαν άχαΛάδωμεν δφείλομεν χαί 
ημείς τί ποτε άρέσχον αύτφ προσενέγχαι δωρον 
ημών. 

α maledicto Ugi$ «, ci 2 Ut fiiiorum xdoptionsm r$cip*remu$ * : debemas et aot UU jam nunus aiiqaodr 
qtiod placeat, offerre. 

II. S*d cum bruiorum sacrificia aperoat, quod 
maua, qaod deeum placere illi poterit? Docet noe 
di?«t Gregorius qaaie ofleramus douum, et ait: In 
die resarrectionia nos ipsos Domino primitia» Do-
niino offieraraae. fttiod coullrmai Apotriotus, cum 

Α'. Ποίον oSv δώρον, ή ποίαν θυσίαν δφείλομεν* 
προσενέγχαι τώ Χριστφ, Ιν τή της αναστάσεως ήμέρς-.» 
ίνα άρέση αύτφ, επειδή ού βούλεται αλόγων ζώων 
θυσίας; Αύτδς πάλιν δ άγιος χαλ τούτο διδάσχαι 
ημάς* είπών γάρ* Αναστάσεως ήμερα, έπήγαγα. 

dicit : ΕχΗίέείε εοτροτα ιειίτα hosiiam vivam, Β χαρποφορήσωμεν ήμας αυτούς* ώς λέγει χαλ δ 'Απ©% 
kotlimm ianciamtkotliam immacnlatxm, Deo placen-
few, ralionaU obuouium wiirum ί. Quotuodo igi-
lurdeberaue^xbiberecorpora ooslra bosiiam vi vam, 
nairclaoi, bencplacilam Domino? Ne scilicet amplias 
facianuft voluntatom caruis ei cogiiationes nostrat, 
•ed lit tphii* *mbuUmu$r εί άεεϊάεήα cami$ nom 
ρετβάεηιαε I : et, Mmbta ηοείτο monificomut qnm 
$u*t**ptr Ιεττοηι Hasc est enbnhostia vivens : 
uam viclima ad tocriricium docta, illico ntactatur 
et BKMiUir. Sancti autem viri dttm primiiias viveu-
tes aeipsos offierunt, quolidie Domino aacrificant. 
Unde ait Davkl : Quoniam propUr u moriificamxr 
toia die, *$timoii εαιαχε $ieut ονε$ oceisionis Κ 

στόλος* Παραστήσατε τά σώματα υμών Φνσίεην 
ζώσαν, άγ/αν, εύάρεστον τφ Κνρίφ, τήν Αογιχήν 
Λατρείαν υμών. Πώς οδν δφείλομεν παραατήσαι τΑ 
σώματα ημών θυσίαν ζώσαν, άγίαν τφ Θεφ; Τφμη-
χέτι ποιείν τά θελήματα τής σα^χδς χαλ τών διανοιών 
ημών* άλλά χνεύματι χεριχατεϊν, καϊ έχιθνμίαν 
σαρκός μή έχτεΛεΐν. Τούτο γάρ έοτι τδ νέκρωσα* 
τά μέΛη τά έχϊ τής γής. Αύτη λέγεται θυαία ζώσα* 
επειδή τδ άλογον τδ είς θυσίαν άπαγδμενον, ένιαυτψ 
θυσιάζεται χαλ άποθνήσχει. ΟΙ &γκ» εαυτούς χαρπο-
φορούντες τώ θεφ, ζώντες Ουσιάζουσι τφ βεφ (αυ­
τούς χαθ* έχάστην ήμέραν, ώς λέγει ΑαβΙδ, "Οτε 
ένεκα σον βανατονμεθα όΛην τήν ήμέραν, έΜνγί-

Ει divus bic Gregoriue : PrimUias ofleramui ηοε c σθημεν, ώς χρόβατα σφαγής. Τούτο έστιν δ λέγει ά 
ipsoe Deo; boc ett, aaerittcemos ηοε ipsos tola dio 
<:Uriito noslro, qui protiobte moriuus est, ut sancti 
viri nos suo exempto inviiant et provocant. Quo 
paclo auiem scse morti addixere ? non diligenles 
f»cilic£l mundum, neque ea qum in mundo $unlm, ul 
in catbolicit Episioiis dicitur, sed renuotiantes de-
iideriit carnis, de*ideni* oculorum εί superbue vi-
ioem; boc eei luxuii et avariux et inani gloriae, tol-
kutes crucrro et imiianies Cbristum, cruciQgenies 
sibi ipsis mundum et seipsos niundo. De quibus 
ait Aposlolus : Qxi auiem $unt Jetx Christi, eruci* 
fixoruni hibi carntm cwn peccalis εί deiuUriii tuis Κ 
En quo pacio se morliflcaverunt sancli riri. 

άγιος Γρηγδριος· Καρποφορήσωμεν ημάς αύτους, τοντ* 
έστι, θυσιάσωμεν ημάς εαυτούς, θανατώσωμεν ήμας 
εαυτούς δλην τήν ήμέραν, χαθώς χαλ οί άγιοι πάν­
τες ένεκεν Χριστού τού θεού ημών, Ινεχεν τού ΥΠΈΡ 

ημών αποθανόντος. Πώς ΔΈ έθανάτωΓον εαυτούς; Ι ίή 
άγαχήσαντες τόν χόσμον μηδέ τά έν κόσμφ, 
χαθώς λέγει ένταΐς χαθολιχαλς Έπιστολαίς* άλλ* αχο-
ταξάμενοι τή έχιθνμία τής σαρκός καϊ έχιθνμία 
τών όρθαΛμών, καϊ τή άΛαζονεία τον βίου· τούτ' 
Ιστι φιληδονίας, φιλαργυρίας, χενοδοξίας, χαλ άραν-
τες τδν σταυρδν χαλ ακολούθησαντες τφ Χριστφ, χαλ 
τδν χδσμον έαυτοίς σταύρωσα ντες, χαλ εαυτούς τφ 
χόσμφ. Περλ τούτων λέγει Δ Απόστολος· 01 δέ τον 

Χριστού Ιησού τήν σάρκα έσταύρωσαν σύν τοις χαθήμασι καϊ ταΐς έχιθνμίαις. Ιδού ούτως έθανα-
τωσαν εαυτούς οί άγιοι. 

III. Quomodo autcm obtulerunl seiptot priroiiias D Γ . Πως δέ χαλ έχαρποφόρησαν εαυτούς; Μή ζή-
Deo! uon vivenies sibi ipsis, sed pneceptis Dei de-
tfenrientes, seque ipeos in eervituiem redigeules, 
rclinquenles proprta vou et dcsideria amore et cha-
riiale maodalorum Dci et proximi \ ut dixit sanctue 
ille Petrus: Ecce no* reliquimut omnia, el sccuii 
sumus U f. Qaid reliquerat bonus ille senex ? N O Q 
:>gros aut pecunias habebat, non aurttin, ncque ar-
ijiMituni, sagenam lantum babuit, camque pervelercm 
aiquc laceraiu , ul aancitu ait Cbrysostomus; sed 
iciiqucrat oranea ?oluoiates suas, omnem affeclum 

σαντες έαυτοίς, άλλά ταίς έντολαίς του θεού, εαυτούς 
χαταδουλώσαντες, χαλ αφέντες τά θελήματα αυτών έν 
τή εντολή χαλ τή αγάπη τού βεού χαλ του πλησίον, 
χαθώς είπεν δ άγιος Πέτρος* Ιδού ημείς άφήχαμεν 
χάντα καϊ άχοΑονθήσαμέν σοι. Τίάφήχε; Μήγάρ 
χρήματα ειχεν, ή χτήματα, ή χρυσδν, ή άργυρον 
σαγήνην εΤχε καλ αυτήν πεπαλαιωμένη ν, ώς είπεν δ 
άγιος Τωάννης ό Χρυσόστομος, καλ άφήκεν, ώς είτα, 
πάντα τά θελήματα αυτού, πάσαν προσπάθειαν τού 
αΙώνος τούτου, ώς είναι δήλον ότι καλ χρήματα εί ε!-

•Isa. ι, II . MCor . ν, 7. Β Galat. ιιι, 15. »» Galai. ιν, 5 . * llom. χ», ι. ' Galat. τ, 16. 
k GIIOKS. ιιι, 5 . 1 P*al. ULIII . 2 2 ; Rom. vtn, 36. "· I Joan. 11, 15. · Galat. vi, 1 1 °Galala f, U. 
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χ ε ν , ή περιουσίαν, χάχείνων χατεφρόνει, χαλ άρας Α βέ amorem prxsenti* saeculi. Certuoi est titem quo* 
τδν σταυρδν, ήχολούθησε τψ Χριστφ, καλ χατά τδ* 
Ζώ δέ9 ούκ έτι έγω, ζή δέ έν έμοϊ Χριστός. Ιδού 
ούτως έχαρποφόρησαν εαυτούς, οΙ άγιοι νεχρώσαντες 
εαυτούς, ώς είπομεν, άπδ πάσης προσπαθείας χαλ 
Ιδίου θελήματος, χαί μένω Χριστφ χαλ ταΐς έντολαίς 
αύτου ζή σαντες. Ούτως χα\ ημείς χαρποφορήσωμεν 
αύτους ημάς, ώς διδάσκει ό άγιος Γρηγόριος· ημάς 
γάρ θέλει τδ τιμιώτατον τού θεού χτήμα. Αληθώς 
πάντων τών δρωμένων χτισμάτων τιμιώτερον ό άν­
θρωπος. Έχείνα μέν γάρ λόγω παρήγαγεν δ δημι-
*ϊ»ργδς» είπών- Γοτηδήτω τόδο9 καϊ έγέτοτο" χαλ 
πάλιν "Εζαγαγέτω ή γή τόδε, χαλ έγένετο* χαί* 
Έζαγαγέτω τά ύδατα- χαλ δσα τοιαύτα. Τδν δέ άν­
θρωπον ίδίαις χερσλν έπλασε χαλ κατε κόσμησε, χαλ 

niam clsi pecuniat ot alia bona habtiiaset, 461 
omnia contempsiasel, et tollens cructm geculua e$-
aet Chrislum; jtixta quod ait: Vivo axfem, jam nom 
ego, «σα* vhit in me Chri tut t. l u aeiptot Deo pri-
miliai obtulere aaiicli, mortificantea, nt d ixi , se 
ipsos ab omni affecttone ei propria volanlale, soli-
que Cbristo et pratccptis ejns vifCDtet, Sic igitar 
ei nos Deo primiiiaa ofleramua, ut aanctus docel el 
monel Gregorias, noa ipsos videlicet: nos enim valt 
Dominus pretfuti&simara oraniufn possessionem. Et 
•ere creaiorarum omnium qtue videoiur, preliosia-
airoos bomo eit. Illas enim crcalor omniam coodi-
dic vcrbo, dicena: FUi koc, et faeium αεί *, et tlen : 
Producat urra · hoc, et produxil: Produeat αφαα ·: 

πάντα μέν έχείνα είς ύπηρεσίαν χαλ άνάπαυσιν τού Β et alit bujntcemodi. Bominem aolem ευιβ ntanibai 
άνθρωπου έταξεν* αύτδν δέ χαλ βασιλέα τούτων πάν­
των κατέστησε, χαλ τής τρυφής τού παραδείσου από­
λαυε ιν έποίησε· Καλ τδ θαυμασιώτερον, δτι χαλ έχ-
πεσόντος αύτου εκείθεν διά Ιδίας αμαρτίας, πάλιν 
διά τού αίματος τού μονογενούς ΤΙού αυτού άνεχαλέ-
σατο* ώστε πάντων τών δρωμένων τιμιώτατον 
χτήμα θεφ δ άνθρωπος, χαλ ού μόνον τιμιώτατον, ώς 
είπεν δ άγιος, άλλά χαλ οίχειότατον, Ποιήσωμβτ γάρ 
άτϋρωχοτ χατ* οϊχότα ήμοτέρατ, χαϊ χαθ' όμοίω* 
σιτ. Καλ πάλιν* Έχοίησττ ό θβός τότ άτϋρωχοτ* 
έτ οΐχότι θεού έχοίησοτ αύτότ, χαϊ έτβφύσησοτ 
«ες τό χρόσωχοτ αύτον χτοήτ ζωής. Αύτδς δέ δ 
Κύριος ημών έπιδημήσας πρδς ημάς, άνθρωπου 

forma?il oniaviique. Ει illa qaidem ad serviiiam «Α 
delectaliotttm bominis staioil; ίρεοοε auiem bomi* 
nem borun omnhim regem el priaeipem fecit, ut-
que deliciis paradisi frueretor, voloil. Fecit el aliud 
quod nagis mirvm est Nam Ulam eadenlem a pa-
radiso cb peccatoai, rartuin per sanguinem anige-
niti Filii sui redemit et revocavii: i u ut absqie 
dubio omniiim qoas videniur, preUoehatma sit pos-
aetsio Deo bomo. Neque solum praiotistima, sed 
etfem pneier omnes, doraestica el familiaris crea-
tora. Faciammt, inquil, hominem ad vxoginem Η 
ttmUiiudinem nostram ». Εί iterum: Ptcit Dtun Ao-
mixem; ad imagixem quippe Dti ftcit Ulum, tt Ix-

μορφήν Ανέλαβε, σάρχα άνθρωπου, χαινού άνθρωπου, c «|w>aMi Ι Η faciem ejus spiraculmm tita*. Et ipt* 
χαλ απλώς είπείν, πάντα γίνεται, πλήν τής αμαρτίας 
ά άνθρωπος. 

Δ'. έΐροσφχειώσαμεν χαλ διά τούτο τδν άνθρωπον, 
οίον είπείν, ίδϊοποιήσαμεν. Καλώς ούν χαλ αρμοδίως 
ελπεν δ άγιος, Τδ τιμιώτατον χτήμα ό Ανθρωπος* είτα 
Ιτι σαφέστερον επιφέρει* *Αποδώμεν τή είχόνι τδ 
χατ" είχόνα* πώς χαλ τούτο*; Παρά τού Αποστόλου 
μαθωμεν λέγοντος* ΚαβαρίσωμΜΤ έαντονς άχό 
Λοττός μοΛνσμσυ σαρκός καϊ χττύματος* ποιή-
σωμεν χαθαράν τήν είχόνα ημών, χαθώς έλάβομεν 
αυτήν* άποσμύξωμεν αυτήν τού £ύπου τής αμαρτίας, 
ένα φανή τδ χάλλος αυτής διά τών Αρετών. Περλ 

Dominus nostcr eisal ad moo venkaa, forntm et 
nxHiiein bominie ααβαιηρεϊΐ, novi bomiois canem, 
et, tal dicam brevitar, quidquid erat In bomioe pne-
ler peccatiifli. 

IV. Quare reela dlxlnus nullam esse animal qaod 
Deo easai roagii accommodaitiin, magU domeali* 
c o n , magia faniliare ipio homine. Ει ftattciue 
raotler •ullan» creataram preliosiorcm dixic: qoare 
rmaoifetle eubicUalit, nt ocilieet redderemus ima-
gini, quod eaael aecundum imagirjem. Qaod quale 
ait, discamae ab Apoatolo qui a i l : Mxxaemut xos 
rpioa σέ omni inquinomeuto carnii el $pmtut*. 
Purificemua imxgiaeni nosirani, ut qualem accepi-
mut, Ulem reddamus. Abstergamug ipium squalo-

τούτου του χάλλους εύχεται δ Δαβλδ λέγων- Κύριο, D T e m P^ccati, ut ooinia ejua polcbritudo per virtuiet 
έτ τψ θτΛήματΙ σον χαράσχον τφ κάΛΛειμον δύ-
ταματ. Έχχαθάρωμεν ούν τδ χατ* είχόνα ημών* θέλει 
γάρ αύτφ ** παρ* ήμώ- ό θεδς, χαλ Ιδωχε μή έχον σπί-
λον, ή (3υπέδα, ή τι τών τοιούτων. "Αποδώμεν τή εί­
χόνι τφ Μ χατ* είχόνα. Γνωρίσωμεν ημών τδ αξίωμα* 
μα#ωμεν ποίων μεγάλων αγαθών ήξιώθημεν* μαθω­
μεν χατ* είχόνα τίνος γεγόναμεν μή άγνοήσωμεν τά 
μεγάλα τά παρ* αυτού δωρηθέντα ήμίν, διά μόνην 
τήν αύτου αγαθότητα, ού διά τήν ήμετέραν άξίαν* 

appareat. De qua aane pulcbriludine graiiaa agit 
David dicent : Domine, in vofxntate txa prwsiitiiti 
dtcori meo virlxtem 7. Purgemus igiiur imaginem 
nostran; vuli eaia illaro a nobia Deus absqiie ma-
cula et ruga, mt aliqua bujuacemodi tarpiiudioe. 
Reddamos imagini qood est ad imagineni. Cogno-
scamusdigaiiatem noslram. Discttnas quam iuagnia 
bonia digiai babeamor. Diacainua ad cojus imagt-
nem conditi somus. Nc ignoremo* munera nostra 
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nobis coelilus a Deo riafa sua clcincnlia et bonitaii», Α γνώμεν οτι κατ* εικόνα γεγόναμεν θεού του ποιήσαν-
ΐιοιι rncrilis noslris. Cognoscamus quoniam ad ini:> 
gincm Oci facli sumus : Ipse enim /Vcii η·)*1 : 
lionorem cxhibeanius arcbclypo. Nc afticianuis 
coutumclia imaginein Dei, ad quam facli sumus. 
Quis cnim regiam imaginem dcpiciurus, colorcin 
pallidtnn el lurpera audial imagiui imponcre, ot re-
gein contciuncre a quo sit poshuoduin pecnas ac-
ceplurus ? Aimon poiius colores prcliosos, pcrspi-
cuos ct claios adhibebit, et di^uus icgia majcstalc ? 
Lamioas aureas impopet, vcsics oinues ( ut regcm 
utxct) adaplabil, ul cuni illain fucril quispiam con-
tuilus, et oimiein regium charactcmu vidcrit, piucl 
scse rcgeiii ipsuin, 11011 imaginem inlucri, alque 
ipsum arcbelypuui 462 considcrare : (anius ni-

τος ήμας. Τιμήσωμεν τδ άρχέτυπον. Μή καΟυβρί-
σωμεν τοΰ θεοΰ τήν είχόνα καθ* ή ν γεγόναμεν. Τις 
βουλόμενος εικόνα γράψαι βασιλιχήν τολμά βάλλει ν 
χρώμα σαπρον έν τή είκόνι, καί άτιμάσαι τδν βασι­
λέα και τιμωρηθήναι; Άλλά βάλλειν -πάντα χρώματα. 
Εντιμα καί λαμπρά άξ'.α τής του Βασιλέως είχόνος. 
ΈσΟ* δτε δέ κα\ πέταλα χρυσά έντίΟεται ταίς είκοσι 
τών βασιλέων, και σπουδάζει πάσας τάς αισθητός 
τοΰ βασιλέως, καΟό ενδέχεται, ένΟείναι τ^ είκόνι, ινα 
βλέπη τις τήν εί/.όνα, περιέ/ουσαν δλον τδν βασιλι­
κών χαρακτήρα, κα\ νομίζη δτι σχεδδν αύτδν τδν βα­
σιλέα βλέπει, αύτδ το άρχέτυπον. Έστι γάρ ή εί-
κών ένδοξος κα\ λαμπρά. Κα\ ημείς ούν μή άτιμα· 
σωμεν τδ άρχέτυπον ημών θεού κατ* είκόνα γεγόνα-

luirum gplcndor est majeslasque iiuaginis. Et nos Β μεν* άλλά και καθαρά ν και έντιμον τήν ίδίαν είκόνα 
i^ilur arclietypum nostrui» nc conicinnarmis Dcum, 
ad cujus imagiuem facii suinus. Scd puram, nili-
daio, honcstam, propriam iinaginem faciamus, ct 
dignaui archelypo. Si enim intagiiiem scnsibilis, et 
siiuililer ut nos gcnili rcgif cominaculantcs puniun-
tur, quid nos passuros credimus, qui spernhnus 
qux in nobis est, divinam iinagincm, ncque illam 
ul par esl, puram el immaculaiain rcddimus? 

Ύ. llonorcmus igilur, fralres, arcbclypum. Cogno-
scamus inysieiit virtuiem, cognoscamus pro qua 
cau«a Cbrislus morluus est: ipsa enim est virtus, 
ipsa rnyslcrium csl niortis Cbriali. Per peccatuiu 
namque iinagineni nostram dolevinius, et idcirco 

ποιήσωμεν, κα*ι άξίαν τού αρχετύπου. ΕΙ γάρ ό τήν 
είκόνα τού αίσθητοΰ χα\ ομοιογενούς άτιμάσας 
βασιλέως κολάζεται, τί δφείλομεν ημείς παθείν 
χαταφρονούντες τής έν ήμίν θείας εϊκόνος, καλ 
μή καθαράν, ώς είπεν ό άγιος, τήν είκόνα αποδίδον­
τες; 

Ε'. Τιμήσωμεν ούν τδ αρχέτυπο ν, γνώμεν τού μυ­
στηρίου τήν δύναμιν, και υπέρ τίνος Χριστδς άπέΟα-
νεν. Ή δύναμις τού μυστηρίου τού θανάτου τού Χρι­
στού, αύτη εστίν επειδή τδ κατ* είκόνα ημών ήφα-
νίσαμεν διά τής αμαρτίας, κα\ διά τούτο ενεκρώΟη-

morlis lcgi addicii sumus, ut ail Aposloius. Faciens ^ μεν, ώς λέγει ό Απόστολος, τοίς παραπτώμασι καλ 
enim nos Dumiuus ad iiiiaginem suam, niiserlus-
que proprii plasmalis, propier nos factus esl homo, 
pro nobis inortem suscepit, ut mortuos reduceret 
ad viiam, ex qua prvpler inobedicnliam cxcidera-
inus. Asceudcus in crucem voluntaie sua, et pec-
ca;uin ruinx nostrae causam cruci aillgens, captivam 
duxit capiivitatem, ulscriptum csl*#b.Quideslcap/i-
vam duxit caplkitaitm ? Ex Iransgressione uaroque 
Adae caplivos omnes nos fecil inimicus, ct subje-
ctos habuil. Unde egrediculcs animae e.x corporibus 
boniinum, infcrna pctebant: clausus enim erat pa-
radisus. Ascendons igilur Cbrislus in allitudinem 
sanciai et vivificai crucis, a captivilale in quam nos 

ταίς άμαρτίαις. Ό χατ* είχόνα εαυτού ποιήσας ήμας 
θεδς, οίκτειρήσας τδ ίδιον πλάσμα χα\ τήν ίδίαν είκό­
να, δι' ημάς γέγονεν άνθρωπος, και τδν υπέρ πάν­
των κατεδέξατο θάνατον, Γνα ήμας τούς νεκρωθεντας 
έπαναγάγη πρδς τήν ζωήν, έξ ής έξεπέσαμεν διά τής 
παρακοής. Αύτδς γάρ έν τώ άγίφ αυτού σταυρφ 
άναβάς καλ άνασταυρώσας τήν άμαρτίαν, δι* ήν χαλ 
έξεβλήθημεν έχ τού παραδείσου, ήχμαΛώτενσετ 
αΙχμαΛωσΙατ, χαθώς γέγραπται. Τί έστιν ήχμαΜ>-
τενσετ αΙχμαΑωσίαν; "Οτι άπδ τής παραβάσεως 
τού 'Αδάμ ήχμαλώτευσεν ημάς ό έχθρδς χα\ υποχεί­
ριους είχε.Αοιπδν ούν έξερχόμεναι αϊ ψυχα\ άπδ τού 
σώματος τών ανθρώπων, είς τήν $δην άπήρχοντο* 

boslisduxeral ob lransgressioiiem,libiravU per san- ρ ένέκλειστό γάρ ό παράδεισος. Άναβάς ουν ό Χρίστος 
guiiiem snuin : et iteruiu nos ex nianibus iuiipici 
iraxit, el supcravii ejicientem et caplivoa facienlem 
nos: cl liincdidUir,capti\ainduxitcapiivilalem.Hsec 
est virtus inyslcrii: propter boc pro nobis morluus est 
Chrislus, ul nos niorluos reducerci ad vitam. Erepli 
sumtis igilur ab infcris ob Cbrisli bumanilatem, et 
in nosira manu esi rcdire ad paradisiun : non enim 
usquc adeo tyrannidcni exercel hoslis ut antea, ne-
qut1 n<'S sub ea qiia p r i m u m , sorvitiuc babet. 

είς τδ ύψος τοΰ αγίου χαλ ζωοποιού σταυρού, τής 
αίχμαλωσίας, ήςήμάς ήχμαλώτευσεν ό έχΟρδς διά τής 
παραβάσεως, έ^ύσατο ημάς διά τού ίδίου αίματος* 
τούτ' έστιν, άφήρπασε πάλιν ημάς έκ τής χειρός τού 
εχθρού, χα\ οιονεί άντηχμαλώτευσεν ημάς νιχήσας 
καί καταβαλών τδν αίχμαλωτεύσαντα ήνίς. Αιά τούτο 
λέγεται αίχμαλοπίζειν αίχμαλωσίαν* αύτη έστ\ν ή 
δύναμις τού μυστηρίου* διά τούτο ό Χριστδς υπέρ 
ημών άπέΟανεν, Γνα ημάς τούς νεκρωΟέντας, ο'»ς ει-

τ.ζν ό άγιος, έπαναγάγη προς τήν ζωήν. 'Ε^ύσθημεν ούν έκ τού £δου διά τής φιλανθρωπίας τού Χρι-
οτού, χαλ έν ήμίν :ττι το άπελθείν είς τδν παράδεισον. Οΰκέτι γάρ τυραννεϊ καθώς τδ πρότερον, ουδέ 
έχει δεδουλωμένους ήμας. 

VI. Rcliquum igilur csl, fralrc-s, ut cavcamus ct Τ · Μόνον φροντίσωμεν, αδελφοί, κα\ φυλάξο>με\ 

• Psal. xciv, 0. i \ a i . L X V | l f Epbes. iv, 8. 



1829 D O C T K I X 
εαυτούς άπδ τής χατ* ένέργειαν αμαρτίας. Ιΐροείπον Α 
γάρ ύμίν πολλάχις, δτι πάσα ή χατ' ένέργειαν 
αμαρτία πάλιν ύποχειρίους ημάς ποιεί· επειδή 
έχοντες εαυτούς καταβάλλομεν καλ κατάδηλου μεν. 
Ούκ έστι γάρ αίσχύνη καλ μεγάλη ταλαιπωρία μεθ' δ 
έλυτρώσατο ημάς έκτου φον διά τού Ιδίου αίματος, 
καλ μεθ' δ άκούομεν ταύτα, έάν πάλιν άπέλΟωμεν 
εαυτούς είς τδν φδην; Τ Αρα ούκ έσμέν άξιοι κα\ έτι 
χείρονος παλ έλεεινοτέρας κολάσεως ; Ό θεδς ό φιλ­
άνθρωπος ελεήσει ήμά; , χαλ δώσει ήμίν νηψιν τού 
συνιέναι καλ βοηθείν έαυτοις, ίνα εύρωμεν μικρδν 
έλεος. 

ΔΙΔΑΣΚΑΛΙΑ Κ Γ \ 

Ερμηνεία τώνβητών τον άγιον Γρηγορίον ψαΛ-
Λομένων είς τους αγίους μάρτυρας. ] 

Α'. Διά τούτο καλδν έστι τδ ψάλλε ι ν έκ τών λόγων 
τών αγίων θεοφόρων, επειδή πανταχού σπουδάζουσιν 
άελ διδάσκειν ημάς πάντα τά συντείνοντα πρδς φω» 
τισμδν τών ψυχών η μ ώ ν έν οΤς κα\ πρόκειται ήμίν 
έξ αυτών τών προσφορών λόγων, καλ αυτήν τήν δύ­
ναμιν τής επιτελούμενης μνήμης άελ μανθάνειν, 
είτε Δεσποτική έστιν εορτή, είτε αγίων μαρτύρων, 
είτε πατέρων απλώς, οία δήποτε ήμερα αγία χαί περι­
φανής. Όφείλομεν ούν χαλ ημείς μετά νήψεως ψάλ­
λε ιν, χαλ τιθέναι τδν νούν ημών είς τήν δύναμιν τών 
λόγων τών αγ ίων ίνα μή μόνον τδ στόμα, χαθώς 
λέγει είς τδ Γεροντιχόν, άλλά χαλ ή καρδία ήμων 
μετά στόματος ψάλλη. Έ μάθομε ν ούν έκ τού προτέ­
ρου ψαλμού ολίγα κατά τήν δύναμιν ημών περλ τού 
αγίου Πάσχα* ίδωμεν πάλιν τί θέλει διδάξαι ημάς 
χαλ περλ τών αγίων μαρτύρων ό άγιος Γρηγόριος. 
Αέγει γάρ καλ ό είς αυτούς ψαλμδς δν είπομεν άρτι 
έκ τών λόγων αΰτοΰ* Ίερεία έμψυχα, ολοκαυτώματα 
λογικά* καλτά έξης, Τί έστιν, ίερεία έμψυχα; Ίερείόν 
έστιν πάν τδ · · άφιερωμένον είς θυσίαν θεφ* ύπόθου 
πρόβατον, ή βοΰς, ή τι τών τοιούτων. Διά τί ούν λέ­
γε ι περλ τών αγίων μαρτύρων, ίερεία έμψυχα;"Οτι 
τδ πρόβατον τδ είς θυσίαν προσαγόμενον πρώτον 
σφάζεται καλ αποθνήσκει* ειθ' ούτως μερίζεται καλ 
κατατέμνεται τψ θεψ. 01 δέ άγιοι μάρτυρες ζώντες 
κατετέρνοντο τάς σάρκας ξεόμενοι, βασανιζόμενοι, 
Ι-ιελοκοπούμενοι. Έσθ* δτε γάρ καλ χείρας αυτών άπ-
έ!κοπ«ον οί δήμιοι, καλ πόδας καλ γλιύσσας, καλ 
οφθαλμούς έξώρυττον, καλ έπλ τδ τούτων Ιςεον τάς 
πλευράς, ώστε καλ αυτήν φαίνεσθαι τήν κατασκευήν 
χαλ τήν αρμονία ν τών εντοσθίων αυτών. Ταύτα δε 
πάντα, ώς είπον, ζώντες ύπέμενον οί άγιοι έτι έχον­
τες τάς εαυτών ψυχάς, καλ διά τούτο λέγονται ίερεία 
Ιμψυχα, ολοκαυτώματα δέ λογικά. Διά τ ί ; Επειδή 
άλλο έστι θυσία. Έστιν δτε ού προσφέρουσιν δλον τδ 
πρόβατον, άλλά μόνον τήν άπαρχήν αυτού, καθώς λέ­
γει έν τώ νόμω* Τόν βραχίονα τόν δεξιδν, καϊ τδν 
Λοδόν του ήπατος, χαϊ τους δύο νεφρούς, χαλ τά 
όμοια τούτοις· ταύτα οί προσφέροντες, θυσίας προσ-
*γρν · οίονελ τήν άπαρχήν προσέφερον καλ αύτη λέ-
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ciiilodiaiisus iiua ipsos, nc rursus ίιι peccait rni-
nain dcciJainus : nt cifim vobis sapius dixi : pec-
cati aclio scnos nos faeit, et sponte nnslra s m i l u h 
liuic subjiciiniir. Annon pudeal nos nos»iri ? N«m 
miscreamur nobis, i ; l exlracli abinfVris pcr san-
guiiicm Cbrisl t , rursum rclabainur ct rcjicianius 
nos ipsos in iiifcnium ? Aniion ila digi»i vidtMimr 

majore suppliciu el putna? D«;us dentviis miscrealur 
nosli i , et dct pro nobis sl itdium inlclligcndi t l opom 
ferendi nobis ipsis, ila ul pauluiu quid iniaci icordhe 
mercamur ab eo iuvcnirc. 

DOCTUINA X X U I . 

Expotitio in verba divi (Iregt.rii decantata m 
^ samlos tuartyres. 

I. Itonum est seinper aliquid decanlarc ex scr-
monibus sanclorum Patrum. ln bis eniin scmpor 
eorum sludium fuil nos cdocere el crudire, qua> 
cuuque extenderenlur ad lumcn animarum noslra-
ri im. Quarc debcmus ei nos parali esse ex ipsis 
serinonibus virtutem eliccre qua» memoriam 463 
noslram meniemque peificiat. Atque boc maxime 
faciendum est cum Dominica solemnitas vcl san-
ctorum marlyrum, vcl qua-cunque dies sancta 
fuerit el praclara. Iia ul psalmodia» sludium e( cu-
ram adbibeamus, et mentcm taroen non diverlamu* 
a virlule sauctorum verborum. U l scilioel que-n-
admoduin tn bisloria Pairum mcmoratur, ct os ct 
cor pariie.r psallant. Didicimus igitur cx primr» 

I psabno qtittdam pro capaciiale ingenii noslri d<* 
sancto Pasohate. Vidcainus eiiam nunc quid docerc 
nos gestial divus Grcgorius de sanrlis niarlyribus; 
ail enim de iis psabntis quem modo conoiuiiimus: 
Sacrificia vivenlia, Itolocaulomala rationabilia. 
Quid est, sacrifioia vtvontia? Sacriiiciuni dicitur, 
qiiidquid sactunt Deo libalur; subjice verveceiu, 
vel bovem, vel aliud quid siinile. Quid aulem ail 
dc sanclis martyribus sacrilicia vivontia ? An<*s 
ductus ad sacrificium jugulatur pritiium c i imcr-
ticiiur, postea dividitur ti in frusla concidilur, 
atque ila irnmolalur Deo. Sancli aulem mariyrcs 
vivenlcs conciderunt carnes suas, excmiati, soci i , 
cruciali, miillis luboribus et (ornieiuis afflicii. Quo-
rum aliis loriores maniis abscidoruut, aliis liugiiaui 
cxlraxernnt, aliis oculos eiTodcnint, aliis lalcra 
dissuerunt, ila ul ordinem el harmoniam inteslmo ·' 
rum suoruni possenl cerncre. Qux oinnia cl vivintes 
el babentes adbuc in coiporibus aiiimas patiebau-
iur. Quare optime sacriiicia viveuiia appcllati gunt. 
Holocautomala vero raiionabilia quare dicla siiul ? 
Sacvificii gcnus aliud esl, quod voc.uit. cum scilicct 
tolum arietem non offcrunl, sod pi imitias ejus, ul 
dicilur ίιι lege : Brachium dextrum, et fibras, et 
duo* renes c , el bis siinilia : qui Inee oiTercbaul, 
sacriiiciura offerrc diccbaniur, boc cst, p i imi l ia^ : 

c L e v i i . πι , 3, 4. 

M Πάν τό. πάντως. 
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tX boc gentts proprie nomiualur gacrittcitiiD. IIolo- Α T M l Ουσία. "Ολοκαυτώματα δέ έστιν δτι δλον-τ» 
causuim auieui eel cora lolus aries, vel boe, vel 
quidquid offerlur, omnino exurilur, ut praecipttur 
in lege: Capui eum pedibus tt inteUinU combure-
l i * « : nonnunquam eliam pcllcm : cl , ul brevl, 
omuia tomburebant; el boc erat proprie bolocau-
alum. t i* peragebant aacrificia et bolocausta filii 
larae! ttcundum legem. 

U. Symbola erant sacrifieia illa et bolocauita 
animarum saletetn qttxreiUiom, et sese offereotiom 
Deo, de quibue etiam ego nunc f obis pauca quae-
dam reserabo; ui cnm ea fogerilis ec cogilationes 
veslraa in illa iiU»HHteritis, fovealis animat vestras. 
Bracbium de quo pradiximua, interpreiali ennt 

πρόβατον ή τδν βούν, f| cf τί έστι τδ προσφερόμα-
νον, χαίουσιν δλον, ώς λέγει έχεί, ΚΜφαΛ)\τ συψ τοΤς 
χοσϊ χαϊ τοις έττοσβίοίς* έσθ' δτε δέ χαλ τήν βύρσαν, 
χαλ τήν χδπρον, χαλ άπαξ απλώς, δλον έξ δλου χατα-
χαίουσιν. Αύτη λέγεται όλοχαύτωσις. Ούτως έπετΑ-
λουν χαλ τάς Ουσία; χαλ τάς δλοχαυτώσεες οέ υ Μ 
Ισραήλ χατά τδν νόμον. 

έΤ. Σύμβολα δέ ήσαν αί θυσίαι έχεΐναι χαλ αί όλο-
καυτώσεις τών ψυχών τών θελουσών σωθήναι, χαλ 
έαυτάς προσενέγχαι τψ θεψ. Καλ λέγω ύμίν χαλ 
περλ τούτων ολίγα έξ ών είπον οί Πατέρες, (να δτα 
άναγινώσχετε αυτά, αναγητε μιχρδν τά νοήματα 
υμών, χαλ πιαίνηται ή ψυχή ημών· Τδν βραχίονα 

. . . . λέγουσιν είναι τήν πραχτιχήν · λαμβάνονται δα είς 
majores noslri actioiies ette. Accipiaroua autero et R • . , *V % · * , . / 1 . r _ _ » ταυτην αι χείρες, χαθώς χαλ διαφόρως είπομεν, Ό 

βραχέων ή δύναμίς έοτι τής χειρός * Προσ^ρερον ουν pro eadem re mamnn, αι folemus dlcere, bracbiam 
virlotem etoe manus. Obtaleraot igitar virlutem 
esse maaas dextre, boe esl , bonoruro operam; 
oVxteram eain pro bono aecipluiii. E l akia oenia 
qa«cnnque diximtis, flbras, renes daoe , tbdomen 
eorum, lumbof, tevam cruram, cor, pectnsculum: 
tigna erant hmc omnia, m enim aii eiiam Aposio-
loi : In ^gura kmc omnia conlingebant iltis: et 
uripi* $uui ud ioctrUum nosiram · · Et hoc, qoo 
paclo, dicam : amma nostra (nt aitdivus Grego-
rius) in trea partet divtsa est, »n appelibilem, ira-
acibilem ei ralionabilem. Obiiilerunt igitur fibras 
bepatis. Hepar ioterpreUnUir Patres appetitum: 
iibra autem bepatis etu aamroom ipsius bepatis. 
Obiuleruoi iguur illi io ttgura summitaten appe-
tibilis partis, lioc est, primiiiaa 464 eJU 8> partem 
sine opliniam el magis pretioaam ipaiua : qood 
iiguiOcai iiibil anle Deum etee diligendum, neqoe 
ex omnibus appeiibilibus ante Deum appeteodun 
esse. Bicimut etiam quod partea magit pretmas 
obtolere, qoalea, renes, lumbot, abdomen, et cru-
rura pinguedinen; qiue oronia excelleniiam quam-
dam aignificanl: in bis enim dicunt esse appeiitiim. 
ttec igilar sigua sunt partit appetibili8. Imcibilis 
aotem signum dicuni cor : in eo enim iram eaae 
autamaiii, ei boc aflirmatur eUam a Basitio, cuin 
iram ila definil: c Ira esi ebullttio sangainia circa 
cor. > Peciusctilum autem fiignnm est raliooalU; 

τήν δύναμιν τής δεξιάς χειρδς, τούτ' Ιστι τών Αγα­
θών Εργων* τήν δεξιάν γάρ είς τδ Αγαθδν λαμ6Α-
ναυσι, χαλ τά Αλλα πάντα δσα είπομεν · οίον δ λο6δς 
τού ήπατος, χαλ οί δυο νεφροί, χαλ τδ στέαρ τδ άα* 
αυτών, χαλ ή δσφυς χαλ τδ στέαρ τδ έαλ τών μηρώ/» 
χαλ ή χαρδία χαλ τδ στηθήνιον χαλ δσα τοιαύτα, 
'θμοίως χαλ ταύτα σύμδολά είσι. ΤαΟτα γάρ χάττα9 

ώς λέγει ό Απόστολος, τνχίηώς cvrititurtr άασ?-
Γοες. 'Βγράρη δέ προς rovdeciar ή/ιώτ. Καλ Ιέγοα 
ύμίν πώς ή ψυχή, ώς λέγει δ άγιος Γρηγόρεος, τρε-
μερής έστιν. Έχει γάρ τδ έπιθυμητιχδν, χαλ τα 
θυμιχδν, χαλ τδ λογικόν. Προσέφερον οδν τδν λοβον 

^ τού ήπατος. Τδ ήπαρ λαμβάνουσι ν οί Πατέρες είς 
τήν έπιθυμίαν* δ δέ λοβδς του ήπατος έστι τδαχρε» 
αυτού. Προσέφερον ουν έχείνοι συμβολεχώς τδ Αχραν 
του έπιθυμητιχου μέρους, τούτ' Εστι τήν Απαρχήν 
αύτου, τδ χαλλιστεύον χαλ τιμιώτερον μέρος αυτού -
δπερ σημαίνει, τδ μηδέν πρδ τού θεοΰ άγαπφν, μτοΙέν 
έχ πάντων τών έπιθυμητιχών αροτιμ|ν τής είς τον 
θεδν επιθυμίας. Είπομεν γάρ δτι τδ τιμιώταρςν 
αύτψ προσέφερον * χαλ ο! νεφροί δέ, χαλ τδ οτΙαρ 
τδ Απ' αυτών, χαλ ή δσφύς, χαλ τδ στέαρ τδ έπλ τών 
μηρών, τδ αύτδ χατά αναλογία ν τινά σημαένουαιν* 
έχεί γάρ λέγουσιν είναι τήν έπιθυμίαν. Ιδού ταύτα 
έστι τά σύμβολα τοΰ έπιθυμητιχου μέρους. Τοΰ tt 
θυμιχοΟ σύμβολον έστιν ή χαρδία * έχεί γαρ λέγου­
σιν είναι τδν θυμδν, χαλ τούτο, σημαίνει χαλ ά άγιος 

nam petlas rationem signiftcare aiunl, Inducentes D Βασίλειος λέγων* t θυμός έστι ^σις του περεχαρ-
Moysen ciim Aaron fralrem indoeret aaeerdotale 
itulauienUim, peetofi ejus rationale, ul jossarat 
Bominuft, apposuisse. Haec igilur omnia, ul d i i i -
nittt, signa SUDI animx, qu« se per bona opera 
purgat, et rcdil ad propriam naiuram. Nam, « 4 ail 
Evagrios, rationalie anina tunc agit accttndum na-
luran, cera pars ejue appeiibilii virtulee appciil, 
iraseibilis ad eas acquirendas pognat, ralionabilis 
cooiemplaiur et adverlil quae facla sunt. 

βίου αίματος. » Τδ δέ στηθήνιον σύμβολον έστι τον 
λογιχού· τδ γάρ στήθος είς τούτο λαμβάνουσι. ΑιΑ 
τούτο χαλ τδν ΒΙωσέα λέγουσιν ένδυοντα τδν *Ααρών 
τδ άνθυμα τδ άρχιερατιχδν, έπλ τού στήθους αύτοδ 
διδόναι τδ λόγιον, χατά τήν του θεού διαταγήν· 
Ταύτα ούν πάντα, ώς είπομεν, σύμβολα είσι τής 
ψυχής τής διά τής πραχτιχής συν θεψ χαθαιρουσης 
έαυτήν χαλ έπλ τδ χατά φύσιν έπανεχομένης. Αέγεε 
γάρ Εύάγριος, δτι χατά φύσιν ενεργεί ψυχή λογιχή. 

δταν τδ μέν έπιθυμητιχδν μέρος αυτής, της αρετής έφίεται, τδ δέ θυμιχδν, υπέρ ταύτης αγωνίζεται, το 
δέ λογιχδν, επιβάλλει τή θεωρία τών γεγονότων. 

* Levii. ιν, Η. · 1 Cor. χ, f l . 
VAR!i£ LtCTIONES. 

' · 'Ανθυμα. Forle ένδυμα. 
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Γ . ·Οτε ούν προσέφερον πρόβατον, ή βούν, ή άλλο Α III. Cum eigo fjffi-rebaiiir vt I bos vc! ovie, vo! 

aliud quidpiam siniile iit sacrificium, acripiebanl τι τοιούτον είς θυσίας, ταύτα έλάμβανον οί υΐολ 
Ισραήλ έχ τοΰ προσφερομένου, χα\ έπετίθουν έπ\ 
τδ Ουσιαστήριον έναντι Κυρίου, χαλ λέγεται θυσία. 
Ολοκαύτωμα δέ έστιν, δτε δλον έξ δλου τδ ίερείον 

προσέφερον, χαλ χατέχαιον αύτδ ούτως, ως έστλ 
σώο ν, όλόχληρον, τέλειον* χαθώς χα\ ανωτέρω ε Γ* 
πομεν, τούτο τών τελείων έστί σύμβολον * τούτο τών 
λεγόντων έστί, τά* Ιδού ήμοις άφήχαμεν ζάντα, 
*al ήχοΛουβήσαμέν σοι. Είς τούτο τδ μέτρον ό 
Κύριος προετρέπετο έχέίνον έλΟείν τδν είπόντα 
αύτω, δτι Ταύτα χάντα έφύΛαξα έχ νεότητας 
μου. 'Απεχρίνατο γάρ αύτφ λέγων, δτι ε "Εν σοι 
λείπει. » Ποίον ; Τδ * * Αρον τδν σταυρόν σου, χαλ 
δεύρο άχολούθει μοι. 01 οδν άγιοι μάρτυρες ούτως 

itlufl filii Isracl cx mauibus oflerctnis, el impone-
banl snper allarc in ronsprctu Domiiti, idque sacrt-
licitini dicibalur. Ilolocausiuiti aulem cuui tottim 
cx loto fifiercbant ct illud omtiino comburebaiil; cl 
ila, ut diximus, salvwn, intfgrtjin el pcifoclum craf, 
ad pLrfecloiiim bominum sigiium , qui dixerutit : 
Ecce uos retiquimut omrtia, et sccuii tumus le ( . Ad 
qtiam perfectionem boriabatur illum Dominus, qui 
pratcepta Occalogi servasse so ab adulcsceniia sua 
icspondit, curo dixitei : ι Unura (ibi deesl, ut sri-
licei lollas crucem luam, ei sequaris me *· t Sic 
igilar sancti marlyres lolos sese Deo obiulere : nc-
que solfjm te ipaos, sed et quac ipsoruni fucrani. t 

προσήνεγχαν δλους εαυτούς τφ θεψ, χαλ ού μόνον Β i y a 9 t c i r c a i p 5 0 g A | i | | d e n i m 

nos sumus (itl ait εαυτούς, άλλά χαέ τά εαυτών χαί τά περλ αυτούς 
"Αλλο γάρ έσμεν ημείς, χαθώς λέγει ό άγιος Βασί­
λειος, χαλ Αλλο τδ ήμέτερον, χαλ άλλο τδ περλ ήμα; * 
ταύτα χαλ Αλλοτε είπον ύμίν. Ημείς έσμέν δ νούς χαι 
ή 4*»X*U ήμίτερον θέ τδ σώμα - τά δέ περλ ήμας, χτή­
ματα χαλ αϊ λοιπαλ ύλαι. Προσήνεγχαν οδν εαυτούς 
οί άγιοι τφ θεφ &η χαρδία, δλη ψυχή, δλη Ισχύί,χατά 
τδγεγραμμένον* Άγαχήσας Κύριον τόν θοόνσνν, 
έγδ^τήπαρδίασου,ηαέένδΛχίτή ψυχή σον, χαϊ 
έν ctlfl τή δατνοΐασον. Ού μόνον γάρ τέχνων, χαλ 
γυναικών, χαλ δόξης, χαλ χρημάτων, χαλ τής λοι­
πής άπατης περιουσίας χατεφρδνησαν, άλλα χαλ αυ­
τ ώ ν τών Ιδίων σωμάτων* χαλ διά τούτο λέγονται δλο-

Basilias), aliud nostra, aliud qtia» cirea nos. Nos. 
ul atiaa vobis dixi, sumus mcns ct anitoa; iiosiriiin 
eat corpus; circa noa suol possessioncs, ci alia 
bujusccitiodi. Obiulerunt ergo scsc prinium sancii 
Dco, loto corde, lota anima, lola virtuie, ui scri-
piuin est: Diliges Domiuxm Denm tuum ex loio 
torao IMO, iota menle ίνα, tota anima tua h . Kon 
soKum enira fllios, uxores, gloriaiu, pecitnias, ei 
cateran omuem iubstaniiam conicmpscriiiii, scd 
€έ sua proprta corpora iradideront. Quarc recie di-
cuniur bolocauioiiiau. Raiionabilia autein, quia 
raitonale animal οεΐ bomo, aaerificium perfectum 
Deo. Sequilur : Decm cognoscenies, el a Deo co* 

χαυτώματα. ΑογιχΑδέ,έπεΛή λογιχδν ζώον δ Ανθρω- ^ Ι ί Μ % 0 ^ Q l l 0 ^ € 1 0 rjeum cognoscentes? Osien 
πας, χαλ θύματα τέλεια Θεφ. Βτα τδ Ιξής. θεδν Μ h Q € # d o c i i i l q i M > d i c c n s . 0 ν α m e a 

γινιυσχοντα χαλ θεφ γιίωσχ',μενα πρόβατα. Πως θεδν 
γινώσχοντα; 'Πς αύτδς δ Κύριος έδειξε χαλ έδίδαξεν 
είπών* Τά χρόδατα τά έμά τής φωνής μον αχού* 
ονσι, χαΧ γτνώσηω τά έμά% ηαϊ γτνώσχομα* ύχδ 
τών έμύν. Αιά τί είπε · Τά χρόδατα τά έμά τής 
αωνής μου άχούουσι; Άντλ τού, Αόγφ μου ύπ-
αχούουσι, χαλ τάς έντολάς μου φυλάττουσι, χαλ διά 
τούτο γινώσχοοσί με* διά γάρ τής φυλαχής τών εν­
τολών έγγίζουσιν οί άγιοι τφ θεώ, χαλ δσον έγγ*-
ζουσιν αύτφ, τοσούτον γινώσχουσιν αύτδν, χαλ γι­
νώσχοντα* ύπ* αυτού, έπελ δ θεδς τά πάντα γινώ-
οχει, χαλ τά κρυπτά, χαλ τά βαθέα, χαλ τά μή 
δντα. Αιά τί ουν λέγει περλ τών αγίων θεφ γινω-

mcx 
votem meam axdiunt ei cogtwuo meai, el coyno-
$cxnt me mea 1 ; hoe esl, sermonibus oieis parent, 
pnro^pia mea cuslodiuni, et ex his cognoscuni me. 
Per observanliam enim prxcoptorum appropin-
qoanl Beo sancii; ei quanto magis ilii apprupin-
quani, tanto magis cognoscunt, el ab eo coguo-
sciiniur. Dominus enim omnia novit, et profui.da 
c l occiiUa, ei eliam quae nondum sunt. Cognosci 
aulem dicuntor ab eo 465 P*T obaervantiam pra> 
cepiorum, ul dixiruus, ea airoililudine qua quis 
igiiorare ot ignorari ab aliquo dicilur per elonga-
tloiiem, et per appropinquaiionem sciri et cognosci. 

σχόμενα;·Οτι, χαθύχείπον,̂ άτώνέντο̂  dicilur. *>*um ignorare peccaiorcs, «οντΓς αύτφ, γινώσχουσιν αύτδν χαλ γινώσχονται U qeeelt» longe fiani abeo per peccaium. De quibue 
ail Dominus in Evaogelio : Amen, awten dico vobis, 
netcio to% i . Sancii igitur, ul dico saeptus, quo nia-
gi* pr»ceploruin obscrvaiione paraut virlulcs, eo 
magis appropinquani Deo, quoque magls accedunt 
ad Deum, eo magî  coguoscuui eum, ei ab eo cogno-
scuntur. Scquitur : Quarum mandra lupis csl invia. 
Mandra dicitur locus circumseplus : buc congregai 
pasior oves, el cu&todiam Ularum agil, nc raj:onlur 
a lupis, vel abiganlur a furibus. Quod si aliqua <x 
parle mandra fragilis fueril et dcbilis, facile pct via 
U; insidiis tam luporum, quain T.irum. Mand.a 

θπ· αύτου. "Οταν γάρ άποστρέφεταί τις χαλ μαχρύ-
νει έαυτδν Απδ τίνος, τοσούτον λέγεται άγνοείν 
έγγίζων* ομοίως λέγεται γινώσχειν χαλ γινώσχε-
σθαι* χατά τούτο ούν λέγεται χαλ δ θεδς άγνοείν 
•κύς αμαρτωλούς, χαθδ μακρύνουσι* εαυτούς άπ' 
α;τού. Αιά τούτο χαλ αύτδς δ Κύριος τοίς τοιούτοις 
λέγει * *λμήν Λέγω ύμϊν% ούχ οίδα υμάς. 01 ούν 
άγιοι, χαθώς πολλάκις είπον, δσον κτώνται διά τών 
εντολών τάς άρετάς, τοσούτον προσοικειούνται τψ 
θεφ, χαλ δσον προσοιχειούνται αύτώ, τοσούτον γι­
νώσχουσιν αύτδν χαλ γινώσχονται ύπ* αύτου. ΤΠν ή 

ί Matlb. χιχ. 17. 
iiraili. χχν, \i. 

PATROL. (iH 

« ibid. iO, 41. fc llallh. xxiu 57; Marc. xu, 5.fi; Luc. x, 27. * Joan. x, 27. 
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igiiur sailctoruni munita est undiqiic, itila cl oU- Α μάνδρα λύχοις άνιπίβατος. Μάνδρα λέγεται τδπος 
smala, el, ul ail Bominus , ιιί»ί fnres non t/fo-
diunlk

t neque quidquam uocens aflcrrc possuul. 
Oremus, fraucs, Domiimm, ut ei nos illis parilcr 
corrcgnemus, pariicr congaudeamus in loco deli-
ciarum et sanclae quiftis. Nisi enini in corum sia-
luoi ct perfectionem pcrvencrimus, baud unquam 
tligni crimus eonim gloria. Al utinam a paiadiso 
ιιοιι cadamus ! quod sane minime conling< l , si vi-
gilaverimus, si sludiost fuerimus, si nos ipsos 
coegeriinus. Ut cnim ail sanr.tus Ctomens (*) : 
c Quisquis coronam oplal consequi, sludeal alquc 
operam dci , ut &it apud coronatos. ι Ui enim in 
palalio magni sunt ac splendidi rnagistraius, fingc 
senatum, palricios, magistros cquilun), pracloclos, 

περιφραγμένος, ένθα συνάγει δ ποιμήν τά πρόβα τι 
καλ φυλάσσει, ινα μή διαρπχσθώσιν Ο Ί - Λ λύκων 
ή άπδ ληστών συληθώσιν. Έάν δε ύπάρχη ή μάνδρα 
άπδ οίουδήποτε μέρους σαθρότερα, ευρίσκεται εύεπί-
βατος, καλ ευχερώς επιβουλεύεται καλ ύπδ τών λύ­
κων καλ τών ληστών. ΊΙ ούν μάνδρα τών αγίων 
πανταχόθεν ήσφάλισται καλ πεφύλαχται, ώσπερ εΤ-
πεν ό Κύριος, irOa χΛέπται tv tiicpvacovctrt 

ούτε άλλο τι τών β λ α β ε ρ ώ ν έττιβουλεύσαι δύνανται. 
Εύξώμεθα ούν, αδελφοί, ίνα καλ ημείς άξιωΦώμεν 
συμποιμανΟήναι αύτοΓς, καλ εύρεθήναι χαί άν τψ 
τόπω τής μακαρία; τρυφής εκείνης, καλ της ανα­
παύσεως αυτών * κάν γάρ ούκ έφθάσαμεν τήν χατά­
στασιν τών αγίων, κάν ούχ άξιοί έσμεν τού είναι έν 

Kilenliarios; qui omncs iuagislralus vcncrabiles Β τή δόξη αυτών. Αλλά δυνάμεθα μή έχπεσεέν τού 
sunl. Ει alii quoquc in codem palalio sunl mililiam 
agenlcs parvo aere el modico stipcndio; el lamcn ipsi 
qtioque mililare dicnntur rcgi, el quamvis summo* 
rum illorum gloriam non habeanl, cl ipsi tamen in 
patalio suni. Conlingit autem pleruiuquc ul et ipsi 
sensim proficienics conscquantur magistraius illos 
magnos el spleuriidos, ci eamdem gloriam adipi-
scamur. lla cl t r s opciam dcmtis, ul a peccalo im-
muncs omnino simus, quo, gchenna repulsa, libe-
rum aditum in paradisnm f.hrisli clcmentia et mi-
aicordia, cl sanctorum precibiis habeamus. 

παραδείσου, έάν νήφωμεν καλ βιάζωμεν εαυτούς 
μικρδν, ώς λέγει χαλ ό άγ·.ο; Κλήμης, χάν μή στε-
φανώταί τις, άλλά σπουδάση μή μακράν εύρεθήναι 
τών στέφανου μένων. Ώσπερ γάρ έν τώ παλατίω 
είσλ μεγάλα ι χαί λαμπραλ στρατια\, ύ πόθου τήν 
σύγχλητον, τούς πατρικίους, τούς στρατηλάτας, τούς 
υπάρχους, τούς σελεντιαρίους * είσλ γάρ αύται πολύ-
τιμοι στρατιαί. Είσ\ δέ καλ άλλοι τινές έν τψ αύτφ 
παλατίφ στρατευόμενοι ολίγων νομισμάτων* δμως 
λέγονται καλ αύτολ στρατεύεσθαι τω βασιλεί, χαί 
είσιν Ισω έν τφ παλατίω, κάν τήν δόξαν τών μεγά­

λων ούκ έχωσιν- άλλά τέως είσι. Συμβαίνει δέ δτι καλ κατά μ:χρδν προκόπτοντες, τυγχάνουσι καλ αύτολ 
μεγάλων στρατιών καλ λαμπρών αξιωμάτων. Ούτως καλ ημείς σττουδάσωμεν έκφυγείν τήν κατ* ένέρ­
γειαν άμαρτίαν, ίνα τέως έξειλήσωμεν τού άδου · καλ ούτως δυνάμεθα δια τής τού θεού φιλανθρωπίας, 
καλ αυτής τής είσόδουτού παραδείσου τυχείν, εύχαίς πάντων τών αγίων. Αμήν. 

DOCTRIXA XXIV. 
De composiliene nunuchi. 

Ilaec esl modesta et grata Deo composilio : Pri- £ tcm cubes, nemo (si fieri po(esl) vcl scial vel videai. 
mum non circiiinfcrrc huc el illuc oculos, sed qua Ne cxspuas vel cxcrees anle aliquem. Qood si le 
anle le sunt soluin iniueri : ncque \ana et oiio-
sa loqui, sed lanium tiecessaria. Yesttbus ita mo-
dicis nli, quae ad corporis nccessiiatcm sint, ei ci-
bis qui corptis consolideni, IKX gtilam provocem. 
Nihil discernerc, de oumibus indifferenler degusla-
re. Nou ciboshos ulvilcs rejicerc, illos utdclicaios 
eligere, seqtic his ad vomituin ingurgitare. Major 
qiiacunque virttile discrelio csl. Viuo 110 uu»rc c\-
ira syinboltim, vel iniirmitalis aul iuibcciiliiaiis 
graiia. Ne iiitcrrumpas scrmoncm altero loqucnie, 
neqtie ut rudis et indoclus rcspondeas, scd ut sa-
picns. Stabilis et Armns »is ; el tibicunquc loco-
rum fueris, ministrmn ci servum le pula frairum 

Hissis iuvascril scdentcm ad meiuam, verle faciem 
Uiam retrorsiim, ct cnm omni modeslia cxspue. 
Comedc ei bibc, ul dccet scrvos Dei. Ne exlenda& 
inanum impudenler, ui capias quod ante fratreiii 
luiim csl. Si aederit lecum bospes, itiviia illum *e-
niel ei itcrum ad comcdendum. Coinpoiitae niensa» 
assideas modcsle et conlrat te, non confuse. Nulluia 
inemhronim loornni enuda, cum ansbias ct cales. 
i.um oscilas, cavo oe luum quispiam 4 0 6 v»deal; 
ruinprimenteaiitem lcspmium tiittinillico perlraiis-
iei. Cum iBgrcd<-ris ccllain prsnpositi vel amici vel 
discipuli IHI, cavc quidpiam ouriosius inspicias ea-
rnm rcrumqaueiu illa fuerinl.Qui enim in bisimpa-

lnonim. Ne denudavcris, prxscnle aliquo, ullum ^ denter se babet, nicnliuir nionaslicum babiiuin, 
iiiembroruni tuonim, ncque appropiiK^ues corpori 
aiicujus absquc manifesia et suinma necessiiate, 
aui permillas alium tibi appropinquare absque ra-
ti<»iiabtli <-ausa. Fuge praisumpiionein lanquain 
iinxlcm. Sobrius cl inodcstus cslo. In somno ne 
\<nw Aat a le virius qu;v libi circumvigilat. Ubi an-

ei Cbristum qui habilum bujmcemodi nobis grati-
iicalus esi. Cuin modeslia el sine slrepilu apvri ei 
clattdc oslia vel tua vel amiri tui. Nc lumulluari^ 
ingrcdiaris ad quciii(|uain, sed prius cxlerius pnl-
sans, cum vooalus fuci is ingredcrc. Ne sludt-as in 
inccssuliio absque ncccssaria causa. Cunoiis pai*1 

» Maltb. vi , 20. 

(*)Clcm. F.pisi. II aiMIorinlh. cap. vn. 
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in omni opere bono: non lainendivitibus, locupteti- Α lius Ubi esl mortiferam xrugiitcm manditcare, quam 
bus ei saecularibus inulium adbaeseris, ne ftat opus 
diaboucum. Cum roansuctudine ommbus loqiiere, 
ei cum mo Jestia horaincs intuere ei coulemplarc, 
ne videaris faciem alicujus non cernere, sed baun-
re oculis tuis. Cuni ambulas in via, ue praoccupes 
aut pnecedas majore* luos : quod si tuum crii prae-
cedere, prestolare sociuna luom, neiue multunt 
velis eum aoteire. Qui enim boc non egerit, ingi-
piens judicabilur, el aimilis porco exlegi. Si tocu-
itis fueril socius tuus cuin occursaulibus amicis 
in via, eispecta eam libenter, neque compelle. Sa-
nus aegro dicat antc tempus, coroedamus. No rc-
prcbcnderis ullum aliquando pcccaiilem vcl laben-
tem iu aliquo, scd te semper auspeclum babctn, 

cuni mulicre comcdere, eliaiusi mater, etiarnsi so-
ror tm sit. Mdius libi cst cohabimre scrpcnti, 
quam cum scorlo consedere, eiianrsi libi soror fue-
rit aecundum carncro. Si a superioribtts Ιυίβ cura 
in itinere es, invilalus ftieris ad psallcndum, ne 
recusa parere : quod si uihil dixerinl, lingua tace, 
cordc tamcn Duminum gloriiica. Ne contcudas cum 
ullo de rc atiqua, ne facias lurbaiiones. Nc mcn-
liu: is, nc jures ίιι Dci tioiniue. Conlcmnc tcipsuni, 
iiun alium ; Icipsum injuria afticc, uou alium. Me-
lius cst oniuia corporca perire cum corpore, quam 
iti re quavis ratiiima lsedi auimam. Ne contmide in 
judicio cum aliquo, sed adjudicatue patientiani ba-
bc, cliaiusi ιιοιι meritus sts judiciuiu. Nibil iu lc 

ei lapsus iHius te causam puta. Omoe opus vile diligas, quod prislinum boiiiincm rcdolcat. Subj 
adcas iibenier et cum hum litaie. Si coaclu» fueris 
riderc, risus tuus careal dcntibua. Si compulsus 
fueris mulieribus congredi, averte faciein luam a 
coiispcciu eartmi, ei sic loquere. Ab impudicis fuge 
lanquam ab igne ei laqueo diaboli» el cave illas 
nusquam obvias babeas, alloquaris, aut aspicias ; 
ne cor tttum luto passionum dclurpetur: eliamsi 
sorores libi fueriut, cas ut ignotas declina. Cogua-
tts et aflinibus luie ne admodum commisccaris, 
ne refrigescat cor luum a cbariiate Dci. Adole-
scenluiorum colloquia el consuetudiricin fug«i, ut 
amifitiain diaboli. Unicum babclo aociuin, utii-
cum amicum Deum limeolem, qui cum loquaris, 

icre superioribus et ducibus luis, et illorum ni 
iniain coiisueiiidiiiem vita : esl euiin laqucus, negli-
gcutes cldesides iu perditionem iuduccns. Ο gulo-
so, qui vetilrciii Ιιιαιη iugurgilare sludos, iiieliu* 
tibi esset carboncs ignU devorarc, vel patelias i l 
frixorias deglulirc, quaiu ita vtii»ircin eiiulrirc. iu 
omncs misericors eslo, abstractus aulem ab oumi-
btis. Α mubiloquio abstiue : boc ciiim exslinguil 
cordi advcnicntcs cogitationes rationabilcs el ca*~ 
leslcs. Cave doginalizaic cum aluuiiiis praJatis Ec-
clesiac, ct cum alienigenis, ei praiserlim iu publi-
co. Si quos videt is iutcr sc verbis aliercanics et 
ira percitos, Iranseas, nt cor tuum quoque ha 

ei contuescas, qtiique in domo inops sit cl lc- Q iniplcalur, el domiiientur cordi tuo crroris lenc-
bne. Cuiu stiperbo nc eas, ne Spirilus saucli aclin 
lollatur ab aiiima lua, et lias babilacubiin 0111111« 
pravae ei immundx passionis. llxc praecepla9 si 
custodieris, ο homo, teque sein|>er exercnci is in 
Uei roedilatione siucere el absque Gclione, apparc-
bit ai* anima (ua lumen Chrisli, quod iii aelernum 
non exstisiguoiiir. Ij>̂ i gloria cl polobtas iu sxcuia 
saxuloium. Ameu. 

nuis, ΐη niysleiiis autem Dei dives ei plenus. 
Secreia tua, beJla animi, et quoscunqtie actus 
luos, apud omiics ccla. Anle nulbim ecdeas, 
uisi comptilsus. Cum modeslia egredore ad nc-
cessarioa usug necessarie. Venerarc eusiodem mi 
augeium in omnibut actibue luis. Cuni liniore 
Dei omnia pcrfice, Iftque ad orationcni, uiedi-
tationeui et coiitcmplatioiiem saepc compctlc. Mo-

S A N C T I D O R O T H E l A B B A T I S 

E P I S T O L A : AD D I V E R S O S . 

χ, — Ιΐρός ude.lpdr στενοχωρονμενον υπό 
ρασμον. 

Πρώτον μίν, τέχνον, ούχ οΓδαμεν τάς οικονομία; 
τού βεοΰ, χαί δφείλομεν παρβχωρεϊν αύτψ τήν διοί-
χηοιν ημών, δπερ χα\ νύν μάλιστα δφείλομεν ποιείν. 
'Εάν γάρ θέλησης άνθροιπίνοις λογισμοίς κρίνειν τά 
άπαντώντα, καί μή μάλλον έπ\ τδν θεδν έπι^ρίπτειν 
•εήν μέριμνάν σου, κοπούσαι. Δεί ούν, δτε Ερχονται 
στενούντές σε έναντίοι λογισμο\, χράζειν πρδς τδν 
βεδν* Κύριε ώς θέλεις κα\ ώς οίδας, οίκονομεί σύ 
τδ πράγμα. Πολλά γάρ παρ* δ νομίζομεν ή παρ* 
ελπίδας ποιεί ή πρόνοια τού θεού, κα\ άλλως έλπ·.-

/. — ΛιΙ {rairem (cniationibus oppressum. 

Primoquidem,(i!i, nesdaiu* Dei dispensationem, 
cl debemusei pcmiiUere gul)ernalionciii noslri: quod 
uuuc pra?cipue faccrc debemus. Sienim velis buma-
nis rationibus ca quae coiitiiigutU, judicare, t i uoix 
polius in Deuni rejicere curain laliorabis vaMe. Opor-
tct igilur, cum coatrarii impcius libi subeuul oppn-
menlcs le, ad Beuni clamarc: Domitic, sicul vis el si-
cuinosu, gubcrna negoiiuin. Mullacnim provuleu-
tia i>ci pi X'lcr qiiam putamus aul spcrainus facit . 
ct res alitei spnala*, expeiicntia aliter iiiveiiiuu-
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liir v el omuino 11011 liumanis consittis solenl, ut Λ ζδμενα πράγματα, ίπλ τή; πείρας ευρέθησαν *τέ-
dixi, stiperari diaboli insidie. Abbas Paior Uxc 
scient, dixil homini in lcnlalionibus cxsislenli di-
utiim esse : Ne de crastixo $ollicilu$ $is l . Crede 
igilur vera esse baec, iil t : dimiUe proprias cogiia-
tiones, eiiamsi prudenics sini, et tcne spptn ia 
Deum , qui abundanler facit qxm petimut aut co-
giiamus ·». Poluissem omnibus qtue dixisti, respon* 
dere: sed nolo lecum pugnare, imo ncc inecum : 
sed laniuin viam ad gpem in Deuru demoastrara. t 
llla 467 c n i m s i n € •"Hicinidine et tranquDla esl. 
Doininus sit tecoro. 

II. — Ad eumdem. 
Recordare, fili, ejus qui dixit, quod per multas 

mfiUticnei oporteat no* intrare ix regnum cceloram *; 
ηοη aditcicns per bas aut illas, aed dieeo* indefl-
niie, per mulia$. Et tu igtlur sufferas qoas incidunt, 
cum gratiarum aciione in scieutia, ianquam ju-
eunda y si babes peccatum : sin roinui, tanquam 
purgaalia te ab affectibus, aut prseparantia regnuw 
ealorum. Deus aman» hominum et animarum · , 
qui imperavii vento et mari, et fecil iranqaillita-
tem magnam P, imperabit eiiam iuis teulaiionibus, 
fili: et det libi magnitudinem aniiui, a( tidere pos-
fiis maliiiam bostis. Amen. 

III. — Ejusdem ad fralnm qui in diuturuum mor-
bum el varia accideniia ineidtral. 

Ilorior, flli, ui lokres el graltas agat ob ea quse 
in morbo acciduni tibt, secundura euro qui dixi l : 
Omnia qux accidunl tibi, tanquaro bona tuscipe, 
ul scopus Prwidentia ad bencpUcilam ipstus con-
Miiuinelur in te, flb mi. Virili igitur animo aia el 
cenoborare in Domino,et in dispenealione ejuscrga 
lo. Domimis sit tecum. 
I V . — Ejnidem aa fratrem tn teniatione tx$itt$n-

iem. 
Pax in Cbrislo, frater. Yiitce aninium lutini, quia 

ιιι oinnino occasionem dedislt ientattoni luae, eUi 
rninc qutdetii cansam non inlelligis: et accusa le 
ipsum et susibie ct ora. Ei crcdo in miaericordiatt 
boui Domini Chrisii, qtiod lollai icntalionem. Dixii 
riiiin Apostolus : Pax Chruti qua excedit omuemin-
Ulleclum, cutlodiet corda veitra 

V . — Ad eumdem. 
fjuemadmodum corpora itmbra, sic pr&cepla leii-

taliones sequnamr. t Nemo enim, ut iuaguus Au-
lonius inquil, sinc lenialiouibtis iulrabit iu rcgnum 
coeloruni. ι Noli igilur miraii, ftlif si cum iibi de 
satule lua consulitnus, tenlalioues babes ci aifliclio-
ues: sed susline forti auiiuo el precarc, graliaa 
agens quod dignus repuiaris ad exeiiitia et proba-
tionem, lcnlari in auima tua prnpter pneceplum. 

^ω; * XJ\ Απλώς μή άνΟρωπίνοις λογισμοΓς βέλειν. 
ώς είπον, ή νομίζκν «χριγχνέσθαι λογιβμών tetpov 
νιχών. Ό άββας Ποιμήν είόως τιΟτα9 τδ, Jiif μ*· 
ριμτήσαι χερί τής αϋριοτ, φηο\, ανθρχόπφ εΓρη­
ται δν πχιρασμώ 6ντι. Πιστεύω ν ουν αληθή ταΟτα 
είναι, τέχνον, άφες πάντα λογιοτμδν Βιον, χάν συν­
ετός ή, χαι χράτει τήν ε!ς Θεδν ελπίδα, τδν i* JT«-
ρισσνν χοιονντα ών αΐτούμεΰα, ή νοονμεν. Αδύ­
ναμη ν πάσι* οίς είπας άντιΟήναι * άλλ' ού θέλω αν­
τί στη ναί σοι, άλλ* ονδέ έμαυτφ * εί μή μάλλον τήν 
έπ\ τήν ελπίδα τον Θεού δδδν ύποδείζαι - αύτη γάρ 
άμεριμνοτέρα χαλ ασφαλεστέρα εστίν. Ό Κύριος 

^ μετά σου. 
Β. — Πρδς τδν αύτδν. 

Μνήσθητι, τέχνον, του είπδντος, δτι Αι* χοΛΛών 
ΘΛψτων δοϊ ημάς οΙστΛθοιν οίς τήν βααΛοίαν 
τών ουρανών, χα\ μή διορίσαντος, τοιώνδε, Αλλ' 
είπδντος άδ'.ορίστως, δτι διά χοΛΛών ΘΛΙφονν. Καί 
ούτως δπομεινον τά επερχόμενα μετ* ευχαριστίας, 
έν γνώσει, ώς ηδέα, έάν έχεις αμαρτίας* ci δέ μή 
έχεις, ώς χαθαίροντά σι άπδ παθών, ή πράξε νου ντα 
τήν βασιλείαν τών «δρανών. Ό βεδς ό ριΛάτδρωχχς 
χαί φιΜψυχος, δ έπιτιμήαας τω άνέμω χαλ τή 
θαλασσή, χαί ποιήσας γαλήνην μεγάλην, επιτιμήσει 
%&\ τφ σψ πειρασμώ, τέχνον, χαι δώη σοε πλάτος 
χαρδίας, είς τδ είδέναι τήν χαχουργίαν τον Ιχθροΰ. 
Αμήν. 

ι Γ . — Τού αύτου χράς άδτΛφδν έμχοσόντα εις 
1 μακράν άοτθένεεαν, χαϊ συμχτώματα διάφορα. 

Παραχαλώ σε, τέχνον, ύπόμεινον χαλ εύ/αρίστει 
έπλ τοίς σϋμδαίνουσιν έν τή άσθενείφ συμπτώμαα:, 
χατά τδν λέγοντα * Πάντα τά έπερχδμανά σοε ώς 
αγαθά προσδίχου, ίνα δ σχοπδς τής Προνοίας είς 
εύάρεστον αυτή πληρωθή έπλ σολ, τέχνον μου. *Αν-
δρίζου τοίνυν χαλ κραταιού έν Κυρίω, χαλ τή περλ σέ 
οίχονομία. Ό βεδς μετά σού. 
Α'. — Τού αύτου Χρύς άδεΛφόν ίν χειρασμϊρ δντα. 

Ειρήνη σοι έν Χριστώ, Αδελφέ. Πείσον τήν χαρβίαυ 
σου, δτι συ πάντως τήν άφορμήν παρέσχες τφ «m-
ρασμφ , χάν νυν πρδς τδ παρδν τήν αΗίαν ούχ «ϋ -
ρίσχης · χαλ μέμψαι σεαυτδν χαλ ύπδμειναν χαλ 
εύξαι. Καλ πιστεύω είς τήν εύσπλαγχνίαν τού άγαυού 
Δεσπότου Χριστού, δτι παράγει τδν πειρασμδν. 
Είπεν δ 'Απόστολο; · Ή δέ εΙρήνη τού Xpurrov, ή 
υπερέχουσα χάντα νούν, φρουρήσει τήν χαρδίαν 
υμών. 

Ε'. — Πρός τόν αύτδν. 
"Οσπερ τοίς σώμασιν αί σχιαλ, ούτω χαλ ταίς έν-

τολαίς οί πειρασμολ παραχολουθουσιν. < Ούδελς γάρ, 
φησλν ό μέγας Αντώνιος, άπείραστος είσελεύσεται 
είς τήν βασιλείαν τών ουρανών. » Μή ούν θαυμαστές, 
τέχνον, έάν συμβουλευόμενος περλ τής σωτηρίας σου, 
πειρασμούς εύρίσχης χαλ θλίψεις, άλλ* ύπίμεινο** 
ατάραχους χαλ εύχου ευχάριστων, δτι δλως άξιούαατ 
πρδς γυμν^σίαν χαλ δοχιμήν τής ψυχής σου παι-

1 Matb. τι, 31. m Epbcs. ιιι, 'ΐΟ. » Δα. χι», 21. * Sap. χι, 27. Ρ ilaitk. νιιι, 26. 4 ΡΗιΙίρμ. 
ιν, 7. 
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ρασθήναι υπέρ τής εντολής. νΟ άγαθδς Θεδς χαρί- Α Bonus Dominus dabit tibi retipiicentiaifi letnpore 
σεταί σοι νήψιν έν χαιρφ πειρασμού καλ ύηο- leniationis el loleranliam. 
μονήν. 

φ . — Up^c *δν αυτόν. 
Αγαθού χαλ φιλάνθρωπου Θεού έσμεν πλάσμα χαλ 

έργον, τοΰ ε!πόντος · Ζώ έγώ9 Λέγει Κύριος, ού 
βούΛομαι τόν Θάνατον του άμαρτωΛον, ώς τό 
έχιστρέψαι καϊ ζήν αυτόν. Πάλιν · Ούκ ήΛΘον 
καΛέσαι δικαίους, άΛΛά άμαρτωΛούς είς μετά­
νοιαν. ΕI ούν ούτως έστλ χαλ ούτως πιστεύομεν, 
έπι^ίψωμεν έπλ Κύριον τήν μέριμναν ήμων - χαλ 
αύτδς ημάς διαθρίψει, ήτοι σώσει. Αύτφ γάρ μέλει 
περλ ήμων · αύτος χαλ τήν χαρδίαν σου παρακαλέσει, 
τέχνον, εύχαίς αγίων. Αμήν. 

Ζ'. — Προς τόν αυτόν. 
Καλώς ό άββάς Ποιμήν ένόησε, τύ μή μεριμνήσαί ^ 

τινας περλ τής αύριον, προς άνθρωπον είρήσθαι έν 
π*ιρασμφ δντα. Καλ τδ t 'Extfijbfov έχϊ Κύριον 
τήν μέριμνάν σου, είς τδ αύτδ φέρει. Άπόστα ουν, 
τέχνον, ανθρωπίνων λογισμών, χαλ χράτει τήν είς 
Θεδν ελπίδα, πολλά ποιουντα ύπερ & διανοούμεθα, 
χαλ αναπαύσει σε ή είς Θεδν έλπίς. Ό Κύριος βοη-
Οήσαι σοι, τέχνον, διά τής ευχής τών αγίων. Αεί ούν 
ημάς άφιστ$ν εαυτούς τών τοιούτων λογισμών, μή 
έχοντας θάρσος περλ τής αύριο ν (ωής. 

VI. — Ad iumdem. 
Βυιιί r l amantissimi Dci ligmcntiiin ct opus S M -

mus, qui dixtt: Vivo ego : nolo mortem pcccatoris. 
ud ut cofivertatur et rivalr. El ilerum : iVon veni 
vocnre ju$to$, $ed peccatoret ad pmmlenlxam · . Si 
igilur i!a se habel: ila et crcdamtis, jaciaiuus in 
Domiituni curain nostram, et ipse cnuirict nos et 
salvabit *. Ipsi cnim cune surous nos; qui cor itittm, 
fili, con&olabiittr prccibns sanclorum. Amcn. 

II'. — Τυύ αύτον χρός άσθενέστερόν τινα άδεΛ-
οόν, Λαμβάνοντα διαφόρους Λογισμούς χερϊ 
τόν οϊχονομονντα τά χρός τήν χρείαν αυτού. 

468 V n - — A d enmdem. 
Bene abbas Pastor inteltaxil illud : Ne quis curet 

dc crasliiio · , de homiiie diciuni esse qui lenleiur. 
Ejusdem gcneris cst ilbid : Jacla curam tnaw in 
Dominum \ Relinque igitur cogilalioiies bmnanas, 
cl prebende in Deum epcm, faricniem imilta prrc-
terquam cogiiamus, el IranquiUum le rcddei spos 
ln Deum. Dcus adjaYct te, (ili, prccibus saiiciorutu. 
Oportel igiiar nos retinquere cjuscemodi cogilalto-
ues, ne babeamus curam vita; crastiiia?. 

VIII. — EjutdtM od imbecilliorem quemdam fra-
trem, varia cogiianiem de adminislranle qua ad 
ipsins utnm ptrltnebant. 

Έν ονόματι Ιησού Χριστού. Αδελφέ μου, ουδέν \χι nomine Jesu Cltmli. Frater mi, niliil jtiris ba-
έχομεν δίκαιον πρδς τδν πλησίον. Χρεωστούμεν γάρ ^ bemus ίιι proximum. Opus babemua eum cbariiale 
τούτον διά τής αγάπης ύπερβήναι χαλ χαταπιείν, 
Ούδελς λέγει τω πλησίον - Ata τί ούχ αγαπάς με ; 
άλλ* αύτος ποιών τά Αξια τής αγάπης έφ έλκεται 
χαλ τδν πλησίον είς άγάπην. Περλ δέ τής χρείας τού 
σώματος έάν τις ή Αξιος τού άναπαυσθήναι, χαλ Σα­
ρακηνών χαρδίαν πληροφορεί δ Θεδς ποιήσαι μετ' 
αύτοϋ έλεος χατά τήν χρείαν αυτού. Έάν δέ ούκ 
έστιν άξιος, ή ού συμφέρει αύτφ έν τή παιδία αύτου 
παραχληθήναι * χαινδν ούρανδν, χαλ καινήν γήν έάν 
ποιήση, ευρίσκει άνάπαυσιν. Περλ δέ του ειπείν σε 
δτι βαρείς τούς αδελφούς, δμολογούμενον δικαίωμα 
έστιν. Ουδείς γάρ προξένων έντολήν Θεού έργά-
σααθαι τφ πλησίον βουλομένω σωθήναι, λέγει δτι 
Βαρώ αυτόν. Ό μισών ερεθίζοντας μισεί πραύτητα. 
Ό φεύγων θλίβοντας, φεύγει τήν έν Χριστφ άνά-
τ;ιυσιν. Ό Θεδς δ φιλάνθρωπος, τέχνον, σκεπάσει 
ήμ ί ; τή αυτού χάριτι, εύχαίς πάντων τών αγίων. 
'Λ;.ίήν. 

r Eiccb. χχχιιι, II . · Mittfc. ιχ, 13. 1 Psal. uv, 4 5 

vjnccrc et devoran\ Nerao enim dicii proximo: Cur 
non amas ine ? sed ipse faciens amore digna, alli-
cil eliam proxtinum in amorem. Qtiod ad necessi-
lalein corporis aitinet, si quis dignus sit requie, 
eiiam Saraconorum corda flcctci Dominue, ul fa-
ciant cum eo misericordiam juxla uecessilalem 
ipftiue. Si vero non est dignus, ucc ct>iiducit \\m 
ut in castigationc sua cousolationem accipiai, no-
VUHI roeluin et novam lerram gi faciel, invctiict ro-
quicni. Quod aalero dicis quod giaves fralrea tuos, 
apcrle juslificari vis. Nullus eniin cupiens prscepia 
Dei cuslodire proximo cupienti salvari dicil , quod 
eum gravcl. Odio babcus irriianies, odil leniiatcm : 
fugicns aflliclos, fitgiircquicm in Clnisto. Dcus ama-

D tor honiiiiuiu, lili, custodial DOS sua graiia propter 
preces oroaium sancioruin. Amen. 

« Mallb. vi, 34. T Psal. L I V , 23. 

I R D E X C A P I T U M . 

Περλ άποταγής, διδασκαλία Α'. 
Περλ ταπεινοφροσύνης, διδασχ. Β'. 
Περλ συνειδητός, διδασχ. Γ . 
Περι φόβου Θεού, διδασχ. Α' 
Περλ τού μή στοιχείν τή ιδία γνώσει, διδασκ. L\ 
Wzp\ τού μή κρΓνα: τδν πλησίο·», Μ*αχ, Γ?. 

De renuniiauoiie, dociriDa I. 
I>e humilitale, doci. II. 
I)e conscieuiia, doct. III. 
l)c divino limore, doct. l \ . 
» nos ipsus iiifointcmiis, doct. V. 
Ni» proxiimun juducinus, doct. VI. 
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Oc accueatione sui ipsrus doci, VII. 
IVc ira, docl. V l l l . 
Dc mendacio, docl. IX. 
Ne dcsidcs ci negligenlcs curraouis viam \)e\ , 

doct. X . 
Ut studearous a nobis prseciderc hujuscemodi pas-

hioncs, docl. XI. 

Oc limore et pcetiis infen»i, doct. XII. 

t ' l virililer cum graliaruin acliotie adversa qux-
quc feramus, docl. XIII. 

Dc aedificio el hannonia virlulum, docl. XIV. 
Dc sancto jejtinio, doct. XV. 
De frequenlia ccltae, doct. XVI. 

De instilutione fralrutn, doct. XVII. 

Dialogu* ejusdein ad eum qui penum adininisirat, 
doct. XVIII. 

Exposiiiones brcves ejusdem et compendiosx scn-
tcniix, doct. XIX. 

Dc insensibililalc animx et fragilitaie cbarhatis, 
doct. X X . 

Altcr dialogiis : ei ριίιηο dc planctu, doct. XXI. 
Expositio in quiedam verba divi Gregorii Naxian-

xeni, doct. XXII. 
Itcm alia supcr cjusdcm verba, doct. XXUI. 

Scrmo novissimus dc composilionc ccclesiaslici 
crdinis, doci. XXIV. 
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Α Περλ τού έαυτδν μέμφεσθαι, διδασχ. Ζ'. 

Περλ μνησικακίας, διδασχ. ΙΓ. 
ΙΙερλ ψεύδους, διδασκ. θ ' . 
Περλ τού μετά σκοπού νήψεως οόεύειν τήν όοο τ̂οά 

θεού, διδασκ. Γ. 
ΙΙερλ τοΰ σπουδάζειν ταχέως έχχόπτειν τά πάθη 

άπδ της ψυχής, πρδ τού έν έξει χακή γενέσθαι, δι­
δασκ. I.V. 

Περλ φύβου τής μελλούσης κολάσεως χα\ τού 
δέποτε άμελεΤν τής ιδίας σωτηρίας, διδασκ. ΙΒ\ 

Περλ τού άταράχως χαλ ευχαρίστως φέρειν τον{ 
π:ιρασμούς, διδασχ. Ι Γ . 

Περ\ οικοδομής τών τής ψυχής αρετών, διδασχ. ΙΑ'. 
Περι τών αγίων νηστειών, διδασκ. ΙΕ'. 
Προς τινας κελλιώτας περι τού παραβαλεΐν έρωτή-

σαντας, διδασκ. Κ7'. 
Περλ τούςένροναστηρίοις έπιστάτας χαλ χαθητά;, 

πώς δεΓ έπιστατειν τών αδελφών, και πώς τοις έπι-
στατούσιν υπότασσε σθαι, διδασχ. ΙΖ'. 

Περλ του έχοντος τήν διαχονίαν τοΰ χάλλαρίον, ιι-
δασχ. ΙΗ'. 

Περλ διαφόρο>ν βημάτων ώς έν συντδμω, 6;-
δασχ. 1Θ*. 

Πρδς άδελφόν έρωτήσαντα περλ αναισθησίας }υχϊΛ· 
καλ περι ψύξεως αγάπης, διδασχ. Κ'. 

Περί πένθους, διδασχ. ΚΑ'. 
Ερμηνεία τινών (δητών τού αγίου Γρηγορίου, δι­

δασκ. Κ Β \ 
Ερμηνεία έτερα τών 0ητών τού Γρηγορίον, δι­

δασχ. Κ Γ . 



ANNt» DumiWI DXCII l . 

GREGORIUS 
AiNTIOCHENUS EPISCOPUS 

N O T I T I A 

( T . A L L A N D , Vcterum Fatruin Bibtioth. tom. |XU, IVolog , \>w) 

I. Gregorius, monaslicam viiam primum professus, iu ca excolenda ita laudabililer 
gessit, ut ad summos gradus pervunerit. Nam ex Joanne Moscho (α) inlelligimus, laur® Pba-
i-on piicpositura fuisse; ouinciemque praterea coenobium Ryzanliortini ct asccterium mouli.^ 
Sina rexissc; alque illinc ad ponlificalum Antiochensem Justini II imperatoris jussu, nui 
Anaslasium scniorem dcjecerat, evocaturu fuisse nos docet Evagrius (b). Praeclara ejus r«-
cinora idem Evegrius, qui eum probe noverat, posteritali commendavit. Fuil, inquit, ct consiiio 
ct virtute tt rcTiquisin rebus, omnium mortaliumprctstantissimus . . . Et honoraui sum-
mis hujus soeculi potestatibus defertur, inferior erat honore illo quihuic viro cxhihcbatur; 
cum homines plcrumgue sua sponle cum vidcrc, aul loquentcm de proximo audire desidvra-
rent. . . . Admirattoni autem fuit non Romanorummodo,vcrum eltum Pcrsarum imperato-
ribus, clc. Vir sanefuit magnarum virlutum,quarum pnccipuas enarrat laudatus Moschus (c). 

II. Patriarchalutn ab abbate Sergio anachoreta ci fuisse pramuMiatum refcrt idem Moschus 
(d). Quam quidcm dignitatem consecutus est anno 570, eamque retinuit usque ad annum 593, 
quo evivis excessit. Sed hic obscrvandum cum Valesio (c) Ecclesire nimirum Antiochen® 
rcgimcn dimisisse Gregorium, paulo ante quara moreretur, Anastasio Magno in ciijus locum 
imperatorismandatosuffectus fuerat. « Quod si mirum (/) cuiquam vidcaiur, inquil eruditus 
Boscbius, abjudicatam superstitiGregorio, qui eam tam preclare gubcrnabat, Ecclesiam illam 
fuissc, memineril satis causa* id essc, quod illa indignissirae injuslissimeque pulsus oliiii fuis-
set sanctus Anastasius, ut non solum ipsius Gregorii summa volunlatc, sed etiatn commenda-
lione atque opera revocarctur ; maxime si non lgnorabat, id Gregorio pontifici Romano in vo-
iis esse, ut hic ad Sebastianwn Rhisinienscm episcopum a bicnnio scribens significaveral. » 
Hactenus vir iile doclus. 

III. Exslat Gregorii oralio in mulieres ungucntiferas, qu® legilur Gr«ce inserla iu McntBis 
Gracorum, ultcslalur Fabricius (g). Hinc porro eam descripsisse videlur Combefisius : ne-
nuc cnim ullum codiccm laudal, ul assolct, cxquoillani deprompserit; licet pluribusin biblio-
tnecis eam cxstaro ms. ex Monlfauconio intelligimus (h). Hanc autcra oralionem Latine rod-
ditam Parisiis idcm vuigavitanno 1648 (/), de qua in notis subjeclis ha»c habet (k) : *Pia csl, 
inquit, acerudita oralio, Antiochia: cxlra urbcm ac in coemctcrio babita; ubi sanclus Joan-
pes Cbrysostomus, adhuc Antiochenus prcsbyter, duas ct ipsc habuit, qura exstant lonio V 
DucaBi; alleram m ccemetcrii appcllaiioncm et cruccm, altcram tn Ascensionem : ubi <;liani 
duas ille rationcs assignat saciu» illius ciereiuonia); (juibns lcrlianostri Gregorii accedit, n i -
hil illis ccdens, nisi etiam vidcatar illustrior : ut nimirum tali loco et lcroporc dicla slaliu, 
imiia quaedam csset rcsurrcctionis nostraB, Cliristi inslar, prffidicalio. » l\xc iile. . . . 

l luic pnesulis nostri oralioni aliam subdidimus, quam idem κλινοπ£ττις 0«άρ/Μν, m lcct<» 
decumbens, ad sediliosos milites habuit. Eam nobis scrvavil Evagriu^ (/), cx quo aliis xuvbii 
camdcra Nicephorus bausil (m). 

IV. In prioris oralioriis inscriplione sanclmn praedicavimus Grcgorium Anliochenum epi-
scupum, Combcfisiuin seculi, qui ad ejusdiuii orationis iniliuin b«)c margini a»i!cvil (n) : 
α Jndex librorumpalalii του αγίου Γρηγορίου. Sic quoque colebrant Menaa. » EtinCra (o): « San-

(«0 Prat. tpir. cap. 150, ctapud ColeL Eccl. 6r . 
Monum. iom. II, pag. 411. 

(/») llut. EccL lib. v, rap. 6 , el lib. vi . c:ip. 22. 
•V) c cap. 140apud Coiel; I. c. png. 422. 
(</) ld. .. c. cap. 1Γ>9 apud Golel. ibid.^ 
(r) Ad Evagr. lib. v i , cap. 24 
(/) tlisf. chrun. patriarclt. Aniiuch. ad Λα. SS. 

J . I. ttim. VI, pag. 98, inmi. 45li. 
('/) Γ·»^/. lil). i . rpisl. 28. Opp, lom. II pag. 

b\H, auii. vn. 

(Λ; liibl. Gv. lom. \, ,.-,^. \W. 
(;) Hibliolh. bibliolhecur. ( IMU. I, iu iinlico, Cl 

Hibiwlh. Coislin.t pag. 1S . 
(j) i:oiiibef. Auctar. nov. Uibl. PP. G. L.t l . I, 

ραμ}?. 717-740. 
ik) Id. ibid. pag. 847. 
(/) lli*t. EecL bb. y i , iap. 12. 
im) Uisl. EccL lib. xvm, ι I. 
(u) ComlHti. I. c , pag. 8i7. 
[o) Iil. ibi l . pii^. fti?. 



\U1 GREGORU EIMSCOPI ANTIOCHENI IW 
c l i t i tulum post indtcera librorum Palatii el Meiuea, tuto me putavi ascripturum: sic enlro 
a-criptusest Andreae Cretensi etaliis, quinecipsi ascripti sunt Roman® EcclesUe tabulis. 
N.?c modo Graeci exstant titulo sanclitatis clari, preeter iscriotos vulgatis Latinorum m a r t y -
rologi is , scd et Latini quoque; indicatque ipsa clausula qontidie ad lectionem Romftni ae 
Baroniani Martyrologii adjecla, Et alibi aliorum, etc, ut et appendit sanctoram a Baronio 
omissorura, qu» postea prodiit. »Hactenus ille: Combefisium sic loqucntem exscripsit Pfegius 
(p); qu i tamcn aliud agebat, dum ait ipsum tradidisse ab Andrea Cretensi et aliis sanctum 
appellari Gregorium nostrura, ut recte advertit Boschius (q). Eumdem errorem erravit quo-
que Castellatms, ipiMimforte Pagium pr» ocuiis habens (r). Caierum saoctus Grexorios M a -
gnus, ut cum Jaudato Boschio loquar, non solum prasulem nostrum jam biennio defuncUim 
fratrem quondam ti coepiscopum suum appellat (s), sed eiiam anno Christi 599 venerandot 
MQiKorne Gregoriumepiscopum Antiochenum nominat (έ). 

[p) Ad anti. 594, § vi. («) Grcg. lib. ν, eptei. 18. Opp. tom. II, pag. 741 
\q) L. c. pag. 99, nwft. 458. C edit. Kll . 
(r) Gbasielain, MartgroL universel, pag 1120. (f) Id. Iib. ιχ, episl. 63, ibid. pag. 9S4 A . 

ΓΡΗΓΟΡΙΟΥ( ι > ΕΠΙΣΚΟΠΟΥ ΑΝΤΙΟΧΕΙΑΣ, 

ΕΙς τάς μυροφόρους, χαϊ είς τήτ θεόσωμοτ ταφήτ του Κυρίου ήμωτ Ίί\σον Χραττον, 
χαϊ είς τότ Ιωσήφ τότ αβ' 'Αριμαθαίας, χαϊ είς τήτ τριήμεροτ άταστασίτ 

τον ΚνρΙον ήμων Ιησον Χρ*στον. 

GBEGORII EPISGOPI ANTIOCHENI 
Ο Β Λ Τ Ί Ο Ι Ν MULIERES UNGUENTIFERAS, INQUB SEPULTORAM DfTUfl COHPOE18 DOWNl KOSTftl 

JESU CHRISTI, ΕΤ ΙΝ JOSBPH ΑΒ ARMATHIA, NECNON ΙΝ DOVINI NOSTBI 

JF.SU CHRISTl RBSUERECTIONEM DIE TBRTU. 

I. llasc qtioque Ecclesitt tox, laiide digna est, qua Α Α'. Επαινετός xa\ ούτος της Έχχλησέας ο νέμος9 

lridnanse mortis Salvatoris nosirt meuioriam to- τ.αρασχευάζων ήμας του τριημέρου θανάτου τοΰ Εω~ 
I inni ίιι morlooruin ibesauro convenlu celebramus. τήρος ήμων τήν μνήμην πανηγυρίζειν έν τό) θησαυρφ 
Qnis enira secnm reputans viviflcam Salvatoria mor- τών νεχρών (2). Τίς γάρ λογιζόμενος τήν ζωηφδρον 
Ιοί» , non pulel mortuos, vebii tabemaculis , ila τοΰ Σωτήρος τελευτήν ου νομίσει, τους νεχρους ώς 
loculis reposiios coelesiem exspeciaie tubani *, cu- έν σχηναΐς άναχεΤσθακ ταΤς 9ήχαις, ^ριμενοντας τν> 
jus dangore omnes e roonumenlis ad judicii tre- οΟράνιον σάλπιγγα, τήν παντός ημάς χαλούσαν i x 
incndum diem sumus erocandi? Quis vero salutare τών μνημάτων προς τήν φοβεράν της χρίσεως ήμέ-
iltud sepulcrum respiciens, non jain aepulcra veJut pav ; Τίς δέ αποβλέπων πρδς έχεΤνον τδν σωτήριο* 
vilje thalamos adeat ? Quis aotem credens, Dorut- τάφον, οδ προσέρχεται τοΤς τάφοις ώς Οαλαμοες» 
iiura a ntorluis sitscilaium , nou ila aflkiaitir, ut ζωής ; Τίς δέ πιστεύων έχ νεχρών έγηγέρθαι τδν Κύ-
qui se ipsum ipse cxctlavii ntque per omn resur- ριον, ούχ ούτως διάχειται ώς άναστήσων έαυτδν (3), 
ι ectionem cunseculurus ? Quoniam igitur pulchr;e χα\ τής αναστάσεως τευξδμενος δι* αυτού; Έπκλ 
oUeculi Ecc)esia3 legi, vigilanles vos, ad eos «pit ουν τψ χαλφ νδμω τής 'ΕΙχχλησίας πειθδμενοι, πρδς 
\ι\ sepulcris dormiunt, acceseistis; quando pressi τους χαθεύδοντας έν τάφοιςοί γρήγορου ντες έδρΑ-
b.ci angustia , desiderio dilaiamiiti; quando plebs ^ μετε a επειδή τφ τδπφ στενοχωροΰμενοι, τφ πδδ ι̂ 
Cbrisii amans, velut boims speciosus et&isiil, πλατύνεσθε - επειδή χαθάπερ βοτρυς φιλοχριστος 
sic niutuo aslricti esti* alque cotijuncli; audile de- δ/λος υπάρχει β ουτω συνεσφιγμένοε τυγχάνετε* 
»iiteralum vobU morlit roysteriuiD , quod nemo, αχούσατε τδ ποθούμενον ήμίν τοΰ θανάτου μυστήριον. 
posiqunm eiiam didicit, comprebenderit. δ χα\ μετά τδ μαθείν ούδει; δύναται χαταλαοεΖν. 

II. Chiislus Dominus, Dei Fitias uiiig«'.nUiis, sua έΤ. 'Ο δεσπότης Χριιτδς, δ Τίδς του Θεου δ μονο-

1 1 hcss. ιν, Ul 
(1) hidex librorum Palatii. τοΰ αγίου Γρτ,ϊΓ'-

ρίου. Sic quoqtif celebranl Men^a. COXHEF. 
(2) Mortuorum ihetnnro. I i uiatlyrio, uli e\ 

^iabus orat. Clirysoslomi qiiie exsiatu lom. V 
Iiica^i, habcri polcsl. Al netpte ajioruui fidcliuui vi-
ilcniur illic defuisse sopuiora. Co.*m:r. 

( 5 ) Ut $t ipiun exciialxrxs, ώς άναστήσων 
εαυτόν. De animi sola r^siirn*ciione accipi pniwii» 
ιιι qui* se ipsum exanscilet: lamftsi in f*a quoq»t^ 
Dmis aitclor esi. Sic lorlc lillera uiinas inlegra ac 
&uia. I». 
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γενής, απδ γνώμης οίχείας, έξ ανάγκης (4) είς τδν Α ipse Yoltiniate, nulla vero nemsttate, trucem eon-
«ταυρδν άνελθών, χ«\ τή τών χειρών έκτάσει πάααν 
Ικδιχήσας τήν χτίσιν, χαι πάσας τάς αόρατους κα\ 
«ονηράς δυνάμεις στηλιτεύσας τώ οίκείω πάθει του 
σώματος, ηθέλησε τήν άγίαν αυτού σάρκα γεύσισθαι 
τζς τριημέρου νεκρώσεως υπέρ πάσης της φύσεως, 
ίνχ δι* αύτη; τφ νενεκρο>μένφ γένει τήν άΟανασίαν 
/αρίαηται · κα\ δή χλίνας τήν άγίαν αύτου κεφαλήν, 
έχέλευσεν ώς θεραπαινίδι τή τελευτη προσελθείν τ$ 
σαρχί * καλ παραχρήμα παρεγένετο καθάπιρ δούλος 
δ θάνατος, διακόνων τφ δεσποτιχφ δ:«τάγματι · χα\ 
λαβών, κατ^ίχεν, δπερ επετράπη σώμα λαβείν. Τού 
δέ σώματος έχείνου τού φωβερού τοίς χερουβίμ, καΛ 
φριχτού τοίς σεραφ\μ, ύπδ τού θανάτου χρατηΟέντος, 
ούτως, ώς ήθέλησεν δ τού σώματος Κύριος, καλ τής 

tremlens, mambusque estensit unirersam tilmceite 
crcaluram. ac invinibiles omnes malignasquc virfu-
les propria coipot is passione traduccns *, sanctatn 
carnem biiani morlcm triduanam pro tiatunc 4o« 
tiits salute gustaro voluil: alquc aifao iitclinane 
sanctuni suuui caput, inortem ci-u annllam a<l car-
nem accedere jussil. Aciutum vcro buinili fanw-
latu raors adfuit Dominicae obseqticns jussioni ; 
corpusque quoii jussa eral acciperc, accipiens lo-
nuit. Cum sic ergo corpus illud irem»i>du:n Cliero-
biuis ac Soraphiois borrendum a moile teneretcr, 
qnemadmodum volttit cotporis Dotnina», animaquc 
Salvatorts evaiigetizalura aniiuabas carum rcdcoi* 
plionem ocius abiiasel; essclqne ejus deilas utrique 

ψυχής τού Σωτηρος δραμουσης εύαγγελίσασΟαι ταίς comcs (nttsquam eriiin aliqnando deiias posi ιιιιίο 
ψυχαίς τήν άπολύτρωσιν αυτών * χα\ τής θεδτητυς 
αυτού, χαί μετά τού σώματος ούσης κα\ μετά τ?τ 
ψυχής · ού γάρ έχωρίσθη μετά τήν ένωσιν ή θεοτης 
τής άνθρωπότητος ουδαμώς ούδαμού * άλλά και έν 
τοίς ούρανοίς ήν · χα\ έν τάφω παρήν άπαθώς, 
Αφθαρτου φυλάττουσα τδ εαυτής περιβδλαιον * τού­
των ούτως οίκονομηΟέντων, Ιωσήφ τ! ς άνήρ ευγενής 
τε χαι πλούσιος, άπδ ΆριμαΟαίας ορμώμενος, τού 
εσταυρωμένου μαθητής γεγονώς, τελευταίαν τφ διδα-
αχάλφ μετά τήν τελευτήν άποδιδούς άμοιβήν, προσ­
ήλθε τό) Πιλάτφ, παραχαλών αύτδν χαλ λέγων * 
ε Τπέρ νεχρού ταύτην (5) ποιούμαι τήν δέησιν, παρά 
μέν τών έχθρων συχοφαντηΟέντος, παρά δέ τών φί­
λων χαταλειφθέντο:, τώ τού πάθους χαιρφ. Υπέρ 
νεχρού Ιχετευω, μή κεκτημένου μήτε χρυσδν, μήτε 
Αργνρον, μήτε στρατιώτας, μήτε συμμάχους, μήτε 
δορυφόρους, εί μή μδνον μητέρα πενιχράν, τψ αυτού 
τδκφ πλουτήσασαν. Υπέρ νεχρού πρεσβεύω εκου­
σίως αποθανόντος * εί μή γάρ ήθέλησεν, ούχ άν έτε-
λιύτηστ. Καθαιρείσθω τοίνυν άπδ τού σταυρού λοιπδν, 
ό μηδένα μηδέν ήδιχηχώς, εύεργεσίαις δέ μυρίαις 
τετιμηχώς. Χάρισαί μοι χάριν, ής ούχ έχεις άλλην 
ά μείνω* χάριν μοι χάρισα*., μαχάριον ποιούσαν με, 
τδν ταύτην δεχόμενου. Δωρήσαί μοι τδν (ωοποιδν τού· 
τον νεχρδν, ίνα λαβών αύτδν, καλύψω τή γή. αωρή-
cai μοι τδ τρισμακάριον σώμα, δπερ νεκρού μ: νον ή 
χτίσις έπένθησεν Εδούσα. Δωρήσαί μοι σώμα δπερ 
Αποπνέονδ ναδς θεασάμενο;, τδ εαυτού περιέσχισε 
χαταπέτασμα. άωρησαί μοι σώμα. δΓ ού αϊ πέτραι 
α/ισθεΐσαι, τφ £ήγματι τδ πένθος έ μήνυσαν. Κατα-
φιλήσω τά τραύματα τών άγιων χειρών, δι* ών τής 
έμής ψυχής εθεραπεύθη τά τραύματα. Η*ηλαφήσω 
τήν ά/ριντον έχείνην πλευράν, άφ* ής έπήγασεν 
«Γμα μυστιχδν, χα\ ύδωρ αναγεννήσεων. Ενταφιά­
σω ιν α! χείρες αύται τδν μέλλοντα λύειν τού θανά­
του τά σπάργανα. Κηδενσωσιν ούτοι οί αμαρτωλοί 
δάχτυλοι τδν πάσης δικαιοσύνης εργάτη ν κα; παι· 
Οίυτήν. "Αψωααι τής άναμαρτήτου σαρχδς, ής πάς ό 
μετά πίστεως ά-ττόμενος, τρισμαχάριος. Προπίμψω 

' Coloss. ιι, 10. 
, f 1 Έξ άνάγχ. D«M sl. ού. 
\%< IIUHC ριο morluo. Simili ir>c pn>s<>p«>|nrb. 

^iiiulia loqucnlcm iubophum iuducrt Ut»i|ili;t-

ncm ab bumanilate discessil) : quin ct erai 
in codis aderali|uc impatibilil«r ftepidcro, suiim 
ipsius iiidum«iitiim a corniptionc scrvans innoiiun: 
bis , inquam . ita disp<kns;ilii>ne geslie, vir qnidam 
imbilis pariicr ac divee, Josepb uomine, ab Arinta-
Ibia, qni fuissctfirucifiii dittipultis, supremam posl 
mortem magislro vicem reddens, aeccssil ad Pila-
tum, obsecrans ac dicens : c Hanc pro iuurluo pc-
tittoncm facio; pro mortuo, ittquam, calumniam 
pnsso ab boslibus, «t ab amicis passionis lempore 
derelicto. Pro mortuo supplico, babente !tcqti« 
aurum neqae argenlnm neqoo mfliies nequc au\i-
Kiariosneque slipalores, pradcrquani laulum pau-

Q perculain inatrem, ejut partu divitenn eflcclam. Ora-
tum venio pro mortuo, sponie sua morie dcrunclo: 
nisi enim totuissei, miuhne gentiam mortuus essei. 
Cslerum ergo dcpoualur de cruee is qoi nibil quem-
qiiam iiijusie lacsit, scd iimumcrabilibua omncs be-
neticiis honoravit. Graliain niilii largire , qua tibi 
nulla suppctit iwelior. Mibi graliam largire · quam 
qui su«cipiam ipsc bcalu» efflciar. Dona mibi mor-
luiim liunc vtvificuin, ul aecipiens hiiuii abecon-
dam. Doua miht ter lM?alum corpus, quod videns 
ci«ii»aam creatura lui i l . Dona m\\i\ corpua, quod 
esspirans conluens tciuplum, suum ipsum velamen 
conscidit. Oona mibi corptts, pcrqnod scissai pelne 
ruplura liiclum prndidt-runl. Doosculabor sacrarum 
maniium vtiluera , quibus animne mca» vnlncra co-

D rala snnl. Palpal>o lalus iliud iuUMiieratiim , a qua 
gaiiguis mysdcus ac aqua rfgtweralioms, cru foule 
manamnl. Scpeltanl iuarms bse emu qtii morlis 
fascias c»l soluttirns. lusta rcddant peccatotTS bi 
uigUi e i , qui jitsiUiam omnem opeialus est alquf) 
doctiii. Tangam carncm iiinocentciu <|uaiu ler 
bcalus, qtiisquis curo fide langil. llluni dcducaui ad 
monuiiieutain, qtii morluis apcrlurus osi iiionu-
nifnta. Iiiferam defuitotis lesurrectioms fontem. 
Its ettxm qui d^tiiionUK i» inf^nio , kcciuain i«v 
auinclionis ·c^oiidaiii.» 

nius, Ora(. codom argunnnlo, quam cdila niultis 
viiio&am n:pv;c$enlaul, poxsitque \ϊ\ non atia prod* 
irc ox Rcgiu C < H I . mim. 3i3. Ii>. 
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έπι τη» μνήματι τδν μέλλοντα τοίς ν?.κροίς άνοίγειν τά μνημεία · εναγάγω τοίς κατοιχομένοις τήν τής 
αναστάσεως πηγήν. "ΑψωχαΛτοίς έν τψ αδη κατεχομένοις τδν /ΰχνον τής αναστάσεως, ι 

ΠΙ. Itoc quidcm pie Joscpli; acquievilque clemen-
ler Pilaius ac tonigne : divina quippe virlus morlui 
qucm is rcquircltal, qua Dcum rationc decet, 
prarslo eifieax conatui adfuil, aiquc Pilali aiiimum 
ad acquiescendum mollivil atque inflexil; actulum-
que qui poslulahirus accesserai, pollinclor evasit. 
Arcipicns cnim coipus dcsideratttm , exosculabaiur 
v\ circumfusus; suaqtic ipsius labia inembris san-
<iis coaptaus, ila apud so ropulabal :Si quidein iuu-
lier fluenssanguiiic, ubi fide wslem cjus leiigissct, 
exsiccavit sanguinis foniem 3 ; langcns cgodivinuro 
ipsius corpus, quae non munera obliuebo?» Tum 
vcro nmnda sindone mtiridam involvens margari-
tam , posuii cura in inonumentn suo novo: advol-
vcnsque lapidem ad ositum sopnlcri, Iugcns rcver-
stis cst; crebro reverlcns ad mouumenlum, ac se 
privaluiii prawploro bigcns. Eiiimvero occupavit 
rdtgiosam Joscpbi solliciludinein irrcligiosa Ju 
il.rorum impirtas. Rurstis enim congrrgali Dei bo-

' st"S in dic Sabbaf i , aci-esscrunt ad Pilalum, diceiiles: 
Domine, rccordali sumu*, quia teduelor iiie dixii 
ndhucvivens: Pott tres dies rcsurgam. Jubc ergocuslo-
diri sepvlcrumusqucin dietn lerlium : tic forte vetiien-
;es dUcipuli ejus noctc, (urentur eum, el dicant ple* 
b\ : Surrexit α morluh : el cril novinimiu error 
pcjur priore k . Quid h> ais, seduclor ac scclrsle Jn-
da?e ? Nuni seducior, qui liia* g«*ntis h-proso* sana-
vii? Num scduclor, qui caOos conlribulcs tnos a 
«migcniia eis IIGCIG liboravii? Num scduclor , qui 

Α Ταύτα Ίωτήφ μέν έλεγεν εύσεβώς • δδέ Ιΐιλάτο* 
ύπήκουσεν ευμενώς · ή γάρ θεία δύναμις τού παρ* 
αύτου ζητουμένου νεχρού, ένήργει τοίς πράττουσ: 
Οεοπρεπώς, κα\ τήν του Πιλάτου ψυχήν πρδς ύπαχοήν 
κοτεμάλαττε · κοί παραχρήμα δ πρεσβευτής, καλ 
ενταφιαστής έδείκνυτο. Λαβών γάρ όπερ έπόΟει σώ­
μα, κατεφίλει τούτο περιχυθείς, κα\ τά εαυτού 
χείλη τοίς δσίοις προσήρμοττε μέλεσι * λογιζόμενος 
καΟ' έαυτδν, δτι Ε! ή τού Ιματίου αυτού γυνή α1μ6£-
£ους άψαμένη πιστώς, χατεζήρανε τού αίματος τήν 
πηγήν, έγώ αυτού τού θείου σώματος άπτόμενος, 
ποίων ού τεύξομαι δωρεών; ΕΤτα σινδόνι καθαρά πε­
ριβολών τδν καΟαρδν μαργαρίτην, έν τώ μνήματι 
αύτου τώ καινφ τούτον τέθειχε · χα\ λίθον επιβολών 

^ τώ στόματι τής Οήκηί, μετά δακρύων ύπεστρεψε f 

πυκνά πρδς τδν τάφον ύποστρεφδμενος, χαλ την 
στέρησιν τού διδασκάλου θρηνώ ν, Άλλ* έφθασε τήν 
τοΰ Ιωσήφ εύσέβειαν ή τών Ιουδαίων δυσσέβεια. 
Πάλιν γάρ οί θεομάχοι συναΟροισΟέντες έν τή ήμ£-
ρα του Σαββάτου, προσηλθον τώ Πιλάτω λέγοντες * 
Κύριε, έμη\σΰημεν, ότι ό πΛάνος εκείνος ετι ζών 
είπε · Μετά τρεΤς ημέρας εγείρομαι. Κέ.Ζενσοτ 
ούν άο'φαΛισΟήναι τόν τάφον έως της τρίτης 
ημέρας * μήχοτε ε Μοντ ες οί μαθηταϊ αυτού rv-
χτνς, χΛέψωσιν αυτόν, χαϊ εϊχοσι τφ Λαφ , cJri 
Ήγέρθη άχό τών νεχρών · χαϊ έσται ή έσχατη 
χΛάνη χείρων τΓ\ς πρώτης. Τι λέγεις σύ, ώ πλάνε 
νολ παράνο;χε Ιουδαίε ; Πλάνος ή ν ό τούς δμοέθνους 
σου λεπρούς ίασάμενος ; Πλάνος ήν δ τούς ομοφύλους 

obaessos a dicmonibiis a dxutoniaco furore absol- C σ ί » υ τυφλούς άπαλλάξας τής συγγεννηΟείσης αύτοές 
Niim sedntlor, qui in dcscrlo mcnsnm ultro 

insliiKiam apposuit? Nuin scduclor, qui Lazaruin 
ac!ccrsi\it e srpulcro, moriuiimquc, velut d o r m i r c l , 
vcrbo oxpcrgcfccil? Ergone. fuil Cfirisius seduclor? 
Kcquis vcro alius verax ? Fuit seduclor Cbrislus ? 
Quid ergo moluis quod promuiliavit scdtictor? Fuit 
Foduclor ? Quid ergo inorlui vocem limcs ? Prorsus 
aliquid dc rrstirrcctionc dixil, dutu adbuc viverel ? 
Prorsus fid(-ii) babes iis qii;r |»r.i»<li\il? Q*iiJ crgo 
fruslra pro evcutu ailligcris? Si quidcm ig i lu r non 
rcsurrexeril moriuus hic dc <|uo cs soliitiltis, 
uliqiic scduclor cst, juxla quod ipsc blasplieme 
ais. 

IV. Quid or-o Pilalus ad cos? < Uuiwiis cuttodiam; 
tU\ cuilodite ticul sciiit *. Si quidcm Dei hostem ac 
bcclcslum, quem appcllatis, usque adeo borrotis; si 
qnidem vivenlcs ipsi, adeo mortmim timclis, habe-
lis cusiodiam ; bal>etis mililcs : niulti acicm advcr-
fttis iinum iustruilc; cuslodite trcmcndum vobis 
tnortuiim sicul scilis. Yuliis obsignarc tcpulcnun? 
obsignatc. Vuliis circumdarc calcnis fcrreis? cir-
rumdalc. Ne ad cxlrcmum dixcrilis : Si nobis l i -
rLis*«ci prxaidio ionorc sepiilcruin ac cusiodirc, non 
anusisscimis niurtiium. lte, euttoditc, sicut scitis. 

νυκτός ; Πλάνος ήν δ τούς δαιμονιώντας έλευΟερώαας 
τής τών δαιμόνων μανίας; Πλάνο; ήν δ κατά τδν 
ερημον παραΟείς σοι τράπεζαν άγεώργητον ; Π>άνος 
ήν δ τδν Λάζαρον έκ τάφου μεταπεμψάμενος, χα\ 
τδν νεκρδν ώς ύπνούντα άφυπνώσας τψ ^ήματι; 
Πλάνος ήν δ Χριστός ; Κα\ τίς έτερος αληθής ; Πλά­
νος ήν δ Χριστός; Τί ουν δέδοιχας άπερ δ πλάνος 
έφΟέγξατο ; Πλάνος ή ν ; Τί ούν φοβή τοΰ νεκρού τήν 
φωνήν; "Ολως είπε τι περλ τής άναστάσεο>ς έτι 
ζών; "Ολως πιστεύείς αυτού ταίς προ^όήσεσι; Τί 
ούν είχή ταλαιπωρείς πρδς τήν έκβασιν ; Χάν ουν 
μή άναστή ούτος ό νεκρδς δ παρά σού μεριμνώμε-

D νος, πλάνος έστ\ν, ώς συ βλασφημείς. 
Δ'. Τί ουν πρδς αυτούς δ Πιλάτος ; ι "Εχετε χου· 

στωόίαν, ύχάγετε, άσραΛίσασβε ώς οίόατε. Ει 
τδν άντίθεον κα\ παράνομου, δν ύμεΤς ούτω αποκα­
λείτε, τοσούτον πεφρίχατε · εί τδν νεκρδν οί ζώντες 
ούτω δεδοίκατε, έχετε κουστωδία ν * έχετε στρατιώ-
τας · στρατεύσατε κατά τού ένδς οί πολλοί · άσφαλί· 
σ;σθε τδν φοβερδν ύμίν ν ι ν. οδν, ώς ο(δατε. θέλετε 
σ';ραγίσαι τδντάφον; σφραγίσατε, θέλετε σιδηραΐς 
άλύσεσι περιβαλείν; περιβάλετε. Μή είπητε τελευ-
ταίον, Εί συνεχωρήθημεν φρουρήσαι τδντάφον, ούχ Αν 
άπολέσαμ:ν τδν νεκρόν.' Υπάγετε, άσφαΛίσασβε νΓ.Λ 

•Mailb. ιχ, ^0, 41. Mallh. xwn, G..,t:i ' ibid. C5. 
(0) Τούτο. Sciibc το^τί;». 
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οϊόατε. Έάν δφθή Πέτρο; έχεί, τοις δπλοις αύτδν δια- Α Si quidem illic visus $il Pelrus, niauiis in cini vio-
χειρίσασθε.Έάν παραγένηταί τις τών τοΰ Ναζαραίου 
μαθητών, άναστάντεςευθύς άποκτείνατε. Επιμείνατε 
γρηγοροΰντες χα\φυλάττοντες ακριβώς, ίνα μηδεις τών 
υπόπτων ύποκλέψαι τδν ύμέτερον έχΟρδν δυνηθή. ι 
Τοιούτοι; ουν λόγοις τε κα\ δπλοις κα\ στρατιώταις 
έφοδιασθέντες οί τού Σωτήρο; έχθροι, μετά πολλής 
προθυμίας τε χα\ μανίας τδν τάφον κατέλαβον και σι­
δεράς σφραγίδας έπιθέντες τψ μνήματι, παρεκάΟηντο 
φυλάττοντες,έωςό παρ* αύτοίς φυλαττδμενοςήβουλήθη. 

Ε'. Έν τούτο) δε τψ καιρώ, δευτέρας επιγενόμενης 
ημέρας, δ θάνατος χατά τήν πρώτην ήμέραν, έν 
έαυτψ τδ θήραμα περιέστρεψε · χα\ τούτο μασή-
σασθαι τοίς δδούσι τής διαφθοράς θέλων, ούκ ίσχυσε. 
Κα\ πάλιν χατά τήν δευτέραν δμοίως άπογεύσασθαι 
βουλόμενος, ούχ ήδύνατο Ήπδρει τοίνυν καθ* έαυτδν, 
και πρδς έαυτδν, ώς είκδς, τοιούτος ήν διαλογισμένος· 
«Τίς έστιν ούτος δ ακαταμάχητος χα\ ξένος νεκρδς; Τίς 
έστιν δ κατά νόμον νεκρδς, κα\ υπέρ νόμον φυλαττόμε-
νο; άφθαρτος; Θεδς ούχ Ιστιν ού γάρ άπίθανεν ασώ­
ματος ών. "Αγγελος ούχ Ιστιν · άνθρωπείαν γάρ Ιχει 
μορφήν. Ός 'Αδάμ υπόκειται μοι, καλ ώς 'Αδ&μ ούχ 
υπόκειται τή φθορά. Ώς άνθρωπος ύπέμεινε τελευ­
τήν, παθείν ώ; θνητδν ούκ ανέχεται. ΊΙ σαρξ αυτού 
χρείττων υπάρχει διαφθοράς. Ουδείς τών έξ αιώνος 
ύπ' έμου βασιλευθέντων νεκρών, τοιούτον σώμα κε­
κτημένος, παρεγένετο πρός με. Άρα μή τούτο τδ 
σώμα φόρημά έστι τού θεού , χα\ διά τούτο χατά 
τού έμού στόματος ούτως έστόμωται; ΤΑρα μή αύτη 

lcnfas injicile. Si quis acrcsscrii ο discipuHs Na-
7.araM, slalim cxsurgcnles cuni occiditc. Pcrniauelc 
vigiles ac diligenier mslodicntcs, nl ncquis non 
fulus Itoslcm vcsirum snffurari possit. ι Talilms iia-
que \crbis pariler atmisquc ac miKlibus Christi 
Salvaloi is liovlcs inslrucli, iunlta alacriiale furorr-
quc ad sepiilrruni vcucmnl : cutnquc adhibuisscnl 
sigtiacula feirva, assedcnnit ouslodienles, quandiu 
is qucm illi < uslodicbaut, voluil. 

V. Inlcrca vero cum dies allcia adunisset, n:ors 
in scipsa, vebii prima die circumyersahal prcdam ; 
volcnsquc corrupiionis dcntibus eam mandcre, mi-
nimc valuil: ac rursus simililer, velut ahcra die 
volcns degustatc, non poluil. Anccps ilaque consilii 
apud se ba?rebai, ac secum ipsa, ul vidrri poieat, 
lalia cogitabat. ι Quis istocsl inexpugnabilis ac no-
vus morluus? Quis, inquam, qui juxta legom mor-
Imis sit, acsupra legcm scrvctnr incorruptus? Pla, 
nc, non est Dcus : noi» enim morliius csscl <*\\ 
esscl incorporeits. Niqtic iirm csl angclus; quippc 
bumanam formam est induius. Mibi vclui Adam 
subjcclus est, ncquc ul Adam corrupiioiti subjacel. 
Morlein suslinuil lanquam bomo, nccaffici suslinel 
tanquam mortalis. Ejus caro, cotruptione forlior 
est. Nullus morluorum quos a «xrulo babui subje-
ctos, lali ad me venit corpore. Num corpus illud, 
Dei esl gesiamenium, eoque iia advertus 09 incnm 
obduruil? Nuin Det Verbi boe labernaculum eu ? 

έστ\ν ή τού θεού Αόγου σκηνή ; ΤΑρα μή ούτος έστιν Q Num hoc ejus est lempluni, qiii dixit ad Ju Ixos : 
ό ναδς τού εiπόντος πρδς τούς Ιουδαίους - λύσατε 
τόν ναόν τούτον, καϊ έν τρισϊν ήμέραις έγερώ 
αυτόν; ΤΑρα μή πρδς άνάστασιν αδιάφθορος ούτος 
φυλάττεται; Άρα μή κατάσκοπος έστι τών νεχρών, 
δ παράδοξος ούτος νεκρός; Άρα μή καλ τούς πάλαι 
παρ* έμού χαταποθέντας νεκρούς λαβών εντεύθεν, 
άνάξει σύν αύτψ; Άρα μή χαθάπερ Ίωνάς έν τή 
κοιλία τού κήτους ακινδύνως έπολιτεύσατο, ούτω χαι 
ούτος παρ" έμο\ διατρίβει, χα\ περιμένει τήν τρίτην 
ήμέραν, ίνα τότε πρώτος άναστάς, ύποδείξη κα\ τοίς 
άλ>,οις νεκροίς τάς πύλας; ι Τοίς πράγμασιν, ού 
τοίς ^ήμασιν [ούτως] θάνατος άπεφθέγγετο. 

φ . [ Τούτων δέ 1 ούτως γεγενημένων, χαλ τών 
Ιουδαίων τών φυλάκων παραχαθημένων τψ μνή-

SolviU lemplum hoc, et in itibus diebut excilabo ti-
lud 6? Nunquid liic, immnnis a cornipiione, ad re-
surreclionem servatur? Nunquid novus bic mortuus. 
niortuorum cxploralor vcnil ? Num vero ciiani, quos 
olim dcglulivi moriuos, secum assumensrediicturut 
esl? Nunquid eicut Jonas 1111II0 salulis discrimine in 
vcHlre ceii moraias esl, iia ei bic apud me moratur, 
ae ahtm lerlium resurreciionis exspccialv; ui lunc 
primus ipse resurgens, aliis qiioque moriuis quibus 
emergant porias ostendai? 1 lia inors, rebus loque-
baivr, wn verbis. 

VI. His porro ilageetis, ac Judsis una cuin cusiodi-
bus assidcnlibus monuiuenlo, Sero Sabbaiorum, εα 

ματι, Όψέ Σα€6άτων (7), rg έχιφωσκούση είς ϋ die qiue lucescit in primam Sabbalorum, cum jam 
μ'αν Σα€€άτων, μελλούσης έπιλαμβάνεσθαι Κυρια­
κής, ήΛΟε Mapiu ή ΜαγόαΛηνή, καϊ ή άΛΛη Μα­
ρία ΰεωρήσαι τίν τάφον. *0 ξένων χα\ παραδόξων 
θαυμάτων! Πέτρος ό πρώτος στρατηγδς τού Χριστού, 
φοβηθείς γλώτταν παιδίσκης, ήρνήσατο ζώντα τδν 
εαυτού Δεσπότην, χα\ γυναίκες άσθενέσταται καί 
δειλα\, μετ' αυτής (8) παρεγένοντο τίμησα: τδν οί· 
κ-ίον διδάσχαλον. ΨΒΛΘον Οεωρήσαι τόν τάφον. 
Ουδέ πω γάρ άχριβώς έπίστευον (9) τώ λόγω τής 

Dominica die* exceplura esscl, veuit Maria Α/α-
υάαίεηε, εί ailtra Maria viden tepmaum e . Ο rcs 
uovas ac mirabilcs! Primus Cbrisii ducum Peirus, 
ancillx verilus linguam, vivcnlcm ucgavii Domi-
num; imbecillim&quc ac tiniidai nRiliercs, prima 
siatimluce adfuerunt, Magisirum situin boooraiur». 
Yenerunt ?idere sepulcrum. Nouduin cuiiu accura-
te credebant sermoni resurrecitonis. Yencruiit vi-
derc sepulcrum, ut, viso monttmeuto, aliquam inos-

* ioan. 11, 19. 7 Malili . X M , 40 ; Luc. χι, M). "Ma l l l i . xxvm, 1. 

(7) Scro Sabbaloruni, δψέ Σαββάτων. Yclul 
iardc, ac longc jam iransaclo Sabbato : ui jant salis 
iu Joan. Ttiessalon. 

(8) Μ:τ' αυτής. Forlc dccul ήυίρ»ς. Ιι. 

(9) Xondum accurate crcdebunt. Piiinus islc a-1 
monumcnluin acccssus ad vidniduiu, qinmadmi» 
dum liabct Malib^us, cx sola dcvoiiuue. nulla in-
iidotiialc poiuii csse ; scd aliqua a<l summum igno-

file:///crbis
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λαβείν παραμυθία ν τινά τής άθυμια; TJ θέα το*ϊ itxjtetos aniroo» aolari, conspecttim scpulcitim ac 
provocatae lacrymc Vcoerunt videre sepolcroin; 
ac acceikhant quidem qoatitum ctipicbanl, sed ιιοη 
audebaiit propier melum Jmfcrorutii. Clanciilitm 
τ α υ sufforaUe ingressum, unguenla sepulcro as-
pt*rgt'banl, rursumque iurlim rcrcdcbant; ac Ua a 
limgc stanlrs, oculosquc hcrymt9 plenos iu sepul-
crum intemJentcs, geniilibus sibi el ululalibus vi-
dcbanuar Ktverc Domiiium. Quandoque ctiaiu adver-
sus Judaos cUmanbs, vocc &ubmissa aputi sc que-
rolas movebant, aiquc verba rjiismodi, ut videri 
|N!t<8i, diccbaiu : « Quomodo talia advcrsus talem 
Domiiiuin palrare piwsumpftrre, cui inbil criniini* 
jusie oljicfre poss^iil? Qtii ιιοιι borrnerunt eum 

μνήματος. Οίδε γαρ ψυχάς δδυνω μένος παραμυθεΐ-
σΟαι τάφος υποφαινόμενος, χα\ δάκρυον έκκαλοώ-
μενον. "ΙΙΛΘοτ Οχωρήσα* rdr zapcr, κα\ έ πλησίαζαν 
μέν δσον έ πόθου ν * ούκ έτόλμων δέ διά τδν φόβον τώ* 
Ιουδαίων. ΊΓποχλέπτουσαι ούν λάθρα ίως τήν είσοδον, 
έπέσπαττον τψ τάφω μύρα, καλ πάλιν άνεχώρουν 
λανθάνουσαι, καλ πό££ωθεν ούτως Ιστάμενοι, καΛ 
τούς οφθαλμούς δεδαχρυμένους είς τδν τάφον έχ-
τείνουσαι, τοίς στεναγμοί; χα\ τοις όόυρμοίς έ νόμι­
ζαν θεραπεύειν τδν Κύριον. Καί «ου χαί τών Ιου­
δαίων χατεβόων ήρε μαία φωνή πρδς άλλήλας τάς 
κατηγορίας ποιου με να ι, τοιά&ε φάσχουσαι ώς είκδς * 
c Πώ; έτόλμησαν χατά τοιούτου Δεσπότου τοιαύτα. 

affigrre crwi, qiieni sol ftigiicrnci affhnm viding? Β μηδίν αύτώ δίκαιον έχοντες έγχαλείν ; Πώς ούχ 
έφριξαν σταυρψ προσηλώσαι, δν σταυρού μενον (δω* 
δ ήλιος έφυγε; Πώς ούχ έφοβήθησαν Ιανάτω πάρα-
δούναι τδν μηδέν Αξιον θανάτου ποιήσαντα; έΐώς 
ούχ έλαβον κόρον τής οίκείας μδτητος, ουδέ μετΑ 
θάνατον τού μάτην ύπ* αυτών έπιβουλευθέντος; 
"Εστω, χατά τδν καιρδν της ζωής, τοσαύτην χατ* 
αυτού μανίαν έμάνησαν * τί χαέ μετά τελευτήν τώ 
μνήματι προσεδρεύουσι, χαλ τους εύεργετηθέντας 
χωλύουσι προσέλθει ν, χαλ μετά πα£0ησίας προσχυ-

Qui non liinueriittl eum morti iradcn», qui nibil 
iligiium inoile fc< isscl? Quomodo ncc post morlem 
aaiiaii sont ία eum desarvire, cni fwsira insidiali 
etacitl? Esto, dum vivcrci, lanlo in eutn furore de-
baccltaii sunt; qnid oliam posl mortcm ritonumeulo 
aasideut, ncc siount propius beneficiis affectos accc-
deie, ac libcrius scpulcrum adorarc; alquc ul qnis-
quc pro ea quam accepii graiia, inodicam aliquam 
in lacrymis vicen rclnbuai? > 
νήσοι τψ τάφω, καί τής έφ* οΤς έλαβον χάριτος, έκαστο ν άποδούναι μικράν τινα έν δάχρυσιν άμοιβήν; · 

VII. Cum sic niuliorcs lugcrent ac Cbristiim la-
iitcntamtiur velot mortuum, Dominus ipse qucm 
talibus prosequerentur lamenlis, cuatodum latens 
oculo*, ac relinqocns sepulcrum signatum, seque 
illo substrabens, qua novil ipse rationc, angeluin 
mistl vcrba ejuscemodi ad com diccns : < Vade ad 
muliercs illasforles atque fideles; ad ruulieres, in-
quam, lugentea iueque adhuc itiortuum arbiirantea, 
ac docc ras, virisse me morlcm ac vivcre, sicut vi-
dca. Ê arum Iransmula animos a maesliiia ad laeii-
liam. Transfcr ma dexiera qnem muhorum dexterae 
lapidcm inunierunl. Fac novorinl quam mnlta pos-
sil unus ac legiiimus I IMICS, juali ac lcgiiimi Regis 
atkcrsus tyranmcos iniprobos roultos miliies. Indac 
luutieres in sepulcri llialamnm, ut obi locum ullro 
milii susccptsc a niorie sepullura didiceriiu, meatn 
poicnliam laudent. Etiatn militibus scpukri cuslo-
ilibus lerribilis appare. Omnes aspeclus toi 
lerrore pcrlcrre, ui o.t lua noverinl forliludiiif, non 
vx iinl>ocillitatc, sed clemenlia, corom me facinns 
sustinuiss<». Tu simul incede, regni tesseram fereus 
in orc; unaf|tie cgo iccum venicns, iterum motebo 

Z\ Ούτως δδυρομένων τών γυναικών χαέ πενθον-
σών ώς νεχρδν τδν Χριστδν, αύτδς δ παρ* αυτών 
πενθούμένος Δεσπότης, λαθών τών φυλάκων τους 
οφθαλμούς, χαλ τδν τάφον έσφραγισμένον χαταλιπών» 

Q χαλ τούτου ύπεχδραμων ώς οίδε μόνος αύτδς, Αγγέ­
λου μετεστείλατο λέγων πρδς αυτόν * ε "Απελθε πρδς 
ταύτας τάς γυναίκας τάς ανδρείος τε χαλ πίστας * 
τάς πενθούσας χαλ νομιζούσας έτι με νεχρδν είναι* 
χαλ δίδαξον αύτάς ώς νενίχηκα τδν θάνατον, χαλ ζώ, 
χαθάπερ όρ$ς· Μ ετ άστη σο ν αύτάς έχ σκυθρωπότερος 
πρδς φαιδρότητα. Μετάθες τή σή δεξιφ τδν λίθον. δν 
ήσφαλίσαντο τών πολλών αϊ δεξιοί. ΙΊείσον ούτος 
πόσα δύναται στρατιώτης εΤς έννομος βασιλέως έν­
νομου, χατά στρατιωτών τυραννικών άνομων πολλών. 
Είσάγαγε τάς γυναίκας είς τδν τού τάφου θάλαμον -
ίνα χαταμαθοΰσαι τδν· τόπον της εκουσίου μου νεκρώ­
σεως, άνυμνήσωσί μου τήν δύναμιν. Φάνηθι χαλ τοίς 
τού μνήματος φύλαξί φοβερός. Κατάπληξον πάντας 
τώ φόβω σου τής δψεω;, ίνα μάθωσιν έχ τής σης 

D ίσχύος, ώς ούχ έξ ασθενείας, άλλ* έχ φιλανθρωπίας 
θρασυνομένους αυτούς ύπήνεγκχ. Σύ συμβάδιζε ετέ­
ρων έπλ τού στόματος τή: βασιλείας τδ σύνθημα (16)· 

raniia cirrmnstami;e prim» rcsiinecliouis inlra 
diein lcriiuiii. cujus nuilatn Oominus dislinclc bo-
rani si^nass'l. Vi lctnr tiwi^n G>ogorius iis verbis 
univcrsiin noiare inii-lclti.uii. Nihil explical quam 
iiitt*lligal ali i-.nu Mari.i::) F til forle e.i ipsc in 
Β'ΊΐΙ.-nli ι Gifi»orii Nyssctii, ( 'Μ \ soslonii, ι·ΐο., til 
illa fucril saacta lt.-i G.ntinx : pn»ind«%quo fuoril 
i i sculctilia Origciiis Imm 13 tit Liuam, Cyrillt, 
ri Ainpliilmrliii boniiliis dc orrursu : quam pi«Uas 
r,insltana non admiui l : nisi lorii* iia itiiidcltitib 
rNponiiur. ιιι absque iillo porralti, in sola wMil in-
coiibidcialionc al» ab&urbiuilo doioiv pn^ila lurr i i , 

Ua Deo permiUenic a I auriiorrm rrucialiim au 
incriii ctiimibim. Sic etiim ii>*gativa eJMsinodi iu-
(ideliias vidcii p<»ss« ι noc Mariam dedfcere, p^r 
quaui illa ccconnmiam suam ac martvr i i im acer-
bis->innuti coiuplorot. Geor^ius Nicuin. in Mari.e 
ass!diiilal«?m in Domini scpulcio, iiiuliis refeliil 
eaiu dc Ma ia Douiiui mairc dicia Matia iacobi, 
sci i i ' i ) i iani . lD. 

(10) Rftgni lcsseranit τής βασιλεία; τδ σύν -
Οημα. I*ula fausiam illam vtK.cm f SnrreJti Domi-
fiu«, Hc. qu;e plauc lcsscra si( ιιοιι ivgui Gbri 
sl i . Ιυ. 
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κάγώ σύν σο\ παραγενόμενο;, σαλεύαω πίλιν τήν Α lorram, qno icrrx inotns annuniialioui tuacp:u;o-
γήν, tva τής σής επαγγελίας 6 σεισμός συνήγορος uus acccdat. ι 
γένηται· » 

Η*· Κατέλαβε δέ ταχίω; τδν Δεσποτικδν τάφον δ 
Αγγελο; * ού γάρ έτόλμησε παρακούσαι Δεσπότου 
πρόσταξα ντος. Και πρώτον μέν παράγε νόμε νος ν 

έτίναξεν έκ θεμελίων τήν γήν. Γ/α τούς φύλακας 
έξυπνίσας, ύπδ μάρτυσιν αύτοίς, εΓπη τήν αίτίαν δι' 
ήν παραγέγονεν. Είτα βλεπόντων αυτών, άνεκύλισε 
τδν λίθον έκ τής θύρας τού μνημείου, κα\ έκάθησεν 
επάνω αυτού καταγελών τών σιδηρών σφραγίδων, καί 
έπεμβαίνων τοίς Ίουδαίοις, ώς λίθω πιστεύσασι τήν 
άσφάλειαν wHr δέ ή Ιδέα αυτού ώς αστραπή. 
"Οπου γάρ νέφος αμαρτίας ούκ επισκιάζει, εκεί 
μορφή λαμπρότατο; πολλή. Καϊ τύ ένδυμα αύτον 

VIII. Slatini veio angclus ad sepulcrum Donutii-
com venit ; non cnim ausus cst ιιυιι obedirc prai-
cepto Domioico. Ut auieiii prirmim veoissel, torram 
a ftiiKiaiueitiis concussit, ui a somno exciiaiis cu-
atodibus, ipsis corain icstibusque, causam sui ad-
venius cdicercl. Tum vcro vijculibut illis rcvolvit 
lapidem ab ostio monumenii, ac sedil anpra iilum 
irridens signacula feitva 111 imbectlla, Juditisqtie 
insultans lauquam qui cuslodiam lapidi cre.iidUseuf. 
Erol autem tspeclu* eju$ licut /xtyar. (Jbi cnim 
non obumbral nubes peccaii, illic nulia foraia 
splemloris esf. Et vetiimentum ejtu atknm itVm 

ΟενκόνώσεΙχιών. 'Ονγάρ έμελλε χηρύττειν πραγ. Β *** β · Qoorum e«»«» rerum eral pradicalor fulxrue, 
μάτων, τούτων χαλ μορφήν χαί στολήν άξίαν έκέ-
χτητο. Έδει γάρ, έδει, τδν τού φαιδρού πράγματος 
άγγελον έν άπασιν είναι φαιδρδν Καταπλήξας δέ τφ 
πολλφ φόβφ τούς φύλακας» χα*ι μικρού δείν πάντας 
τονς παρόντος Ιουδαίους ποιήσας νεκρούς · ε Τί 
δεδοίχατε, πρδς αυτούς έλεγεν, ώ Φαρισαίοι; Τί τρέ­
μετε, χα\ πεπτώχατε πάντες έπ\ τά πρόσωπα υμών 
χαθάπερ νεκροί; Έπ* έμού τού δούλου νεκροί, καί 
έπλ τού Δεσπότου τολμηροί; Ό στρατιώτης ώφθην 
ύμίν φοβερδς, χα\ τών ουρανών δ βασιλεύς ευκατα­
φρόνητος; Ένδς αγγέλου πα ρου 3 ία ν ακινδύνως ού 
φέρετε* χα\ πώς τού δημιουργού τών αγγέλων τήν 
ένέργειαν άμβλύνειν ύπολαμβάνετε; Έμέ τδν ©ύ-
ράνιον έργάτην, τδν λίθον μετατιθέντα ού δυνάμενοι 

IIS congruam spcciem stolamque babuil. Plaue 
enim oportebai; par plane erat, ut Ixt» rei ΙΜΗ-
litit, per oninia laelus apparerel. Ubi porro nimio 
melu perierrtiisset rusiodes, parumquo abessrt, ut 
ne volui mortuos pra»ent<*s omues Jud*os eflfrcis-
sel, ait ad illos: · Qiiid vos limelif, ο Pbariset f 
Quid tretmtis, omuesque vclui mortui ιιι facus 
concidisiis? Iian«, nie caram senro, moritii; co-
ram aulem Domino feroces ac lemcrarii ? Sic ue 
milcs vobis visus siim lerribilig ; Rex antjm c CB-
lorum conlempiibilis ? Non potesiis, cilra pci i«:uli 
ansam, mitilis unius praetcnliam icrrc; ac angelo-
rum Crealoris obscuraluros το» ar. rciardaiuros 
eiUcacitatem exisiimaii* ? Qui ne fttleslem opera-

r - Τ Ι — Γ » ι 1—— ρ - ^ 

κωλύειν, πώς τδν τεχνίτην δλης της κτίσεως βουλό- rium niinime potuiatis prohibcre, ol ne transrcrrent 
μενον άναχτίσαι τού σώματος αυτού τδν ναδν κωλύειν 
ήδύνασθε; Τψ βημιουργήματι (II) χωλύειν ούχ 
Ισχύοντες, πώς άνταίρειν επιχειρείτε τψ ποιητή; 
Άλλ* άνάστητε χαλ περιβλέψατε πανταχόθεν ακρι­
βώς* Μή Πέτρος έστλ νύν μετ' έμού; Μή τών 
αλιέων τι; κλέπτει συν έμο\ τδν νεχρόν; Μή χρείαν 
έχει δ βεδς βοηθού; Μή δείται συνεργού τίνος ό 
θεδς Λόγος πρδς τήν άνάστασιν της οίχεία; σαρ­
κός; · 

Φ. Ταύτα πρδς φύλακας χα\ τούς Φαρισαιους δ 
άγγελος λαλήσα;,χα\ τούτους χαταλιπών έ^&ιμμένους 
χαλ τρέμοντας, επέστρεψε πρδς τάς γυναίκας τδ 

lapidem, quomodo creatune loitos artiflcem prolii-
bueritit, ul ne volena proprii corporis lempbim in-
siaarel ? Qui creaturam nequidqtum impcdirc va« 
luisUs, qaomodo Creatori rcsisiere tentalis? Cxic-
rtim surgitc, ac accurate undiqtie circumspieitc ; 
mim modo Petmm socium babeam ? nmn piscaio-
rum altqtiis, conjuuciis inecum opcribns, furetitr 
mortuum? num Deos auiiliaiiic cgealTnum Dcus 
Verbuin ad caruis suae resHircclionein cujusquam 
operam nccessariam babeal? » 

IX. Ilxc ubi angclos locutus eaael ad cusiodos ac 
Pltarisseos, dejoclos eos ac ireinenles relbiqueus , 
vultum ad mulieres converlii: ac primum quidoin, 

πρόσωπον* xol πρώτον μίν δέδωχεν αύταίς χατα- ^ leui oblutu ac btamio recreavit; Uimque ab aiuitiis 
τρυφήσαι βλέμματος ήμερου χα\ προσηνούς · έπειτα 
τών ψυχών αυτών τδν φόβον έξέβαλε βοών πρδς αυ­
τά; * « Μή φο6ε7σ0ε ύμεΤς. Ούτοι δειλιάτωσαν κα\ 
φοβείσθωσαν * έχθροι γάρ είσι χα\ πολέμιοι * ύμείς 
δέ μή φοβείσθε , άλλά σκιρτάτε χα\ χαίρετε. "Αξια 
γάρ στεφάνων έπράξατε. Μή φοβείσθε ύμείς - μιάς 
γάρ δεσποτείας έσμέν * τδν αύτδν δοξάζομεν Κύριον. 
Οίδα δτι Ίησονν τότ έστανρωμένον ζητείτε, ι 
Ούκ είπεν, Ίησούν τδν νεχρόν * ού γάρ ήν τότε νε­
κρός · άλλ', ι Ίησονν τόν έστανρωμένον * τδν δι* 

dopulilinelum, ila inclamaiis : iNotite limere, vot1 

lsii pavcanl liineaolqtie; quippe liosles sutu ac 
inimici. Vos aulem, nolile limore; qtiinimo, tripu-
dio gaudete: digna quippe coroni» cgislis. Ntdile ti-
men\ vos : uiiiuseninidominaluisubjiciinur: eum-
dem clai iiicamas Dominum. Scio quia Jesum crnci-
pxum quariiis e

u.»Non dixit, Jestim mortuiiiu : ιιοιι 
rnim tuuc l<kmporis crat mortiius; scd.cSrsu.u cru-
cifixum , eum, qui vcslri causa crutig coiifusiouciii 
prociiicavil u . Eum quxniis, qui quairil qua:re l̂€s 

HaUb. XXVIII, 53. i e ibid. δ. " ibid. 5. " Ihhr. τιι, \ 

(II) Τψ δημιουργήματι. Forti», τδ δημιούργημα τ^ Ιυ. 
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έπι τψ μνήματι τδν μέλλοντα τοίς νεκροίς άνοίγειν τά μνημεία · έπαγάγω τοίς χατοιχομένοις τήν τής 
αναστάσεως πηγήν. "Αψω κα\ τοίς έν τψ άδη κατεχόμενοι; τδν/ύχνον ττ\ς αναστάσεως. » 

III. HaRc quidcm pie Josopli; acquievitque cletncn-
ler Pilaius ac tonigne : divina quippe virlus morlui 
quem is rcquircbat, qua Dcum rationc decel, 
pranslo efficax conalui adfuil, aiquc Pilaii aiiimum 
ad acquiescendum inollivit alque inflexit; aclulum-
qti* qui postuiahirus accesserat, pollinclor evasit. 
Arcipicus cnim corpus dcsidcialuiti , cxosculabaitir 
v\ circumfusus; aiiaquc ipsius lalria mcmbris san-
rlis coaptaus, i(a apud sc repulabal : S i qiiidem mu-
lier fluenssanguinc, ulii fide vrslcni cjus leiigisscl, 
exsiccavil sanguinis foniem 3 ; langcns cgodivinuro 
ipsius corpus, quae non munera obliucbo?» Tum 
voro nmnda sindune muridam involvens margari-

A Ταύτα Ιωσήφ μέν έλεγεν εύσεβώς · δδέ 11·.λ3το? 
ύπήκουσεν ευμενώς · ή γάρ θεία δύναμις του σταρ* 
αύτοΰ ζητουμένου νεχρού, ένήργει τοις πράττουσ: 
Οεοπρεπώς, κα\ τήν τοΰ Πιλάτου ψυχήν πρδς ύπαχοήν 
κατεμάλαττε · καί παραχρήμα δ πρεσβευτής, καί 
ενταφιαστής έδΗκνυτο. Λαβών γάρ οπερ έπόΟει σώ­
μα, χατ: φίλε ι τούτο περιχυθείς , κα\ τά εαυτού 
χείλη τοίς δσίοις προσήρμοττε μέλεσι · λογιζόμενος 
καΟ' έαυτδν, δτι Εί ή τού Ιματίου αυτού γυνή α ίμό^-
£ους άψαμένη πιστώς, κατ εξήρανε τού αίματος τήν 
πηγήν, έγώ αυτού τού θείου σώματος άπτόμενος, 
ποίων ού τεύξομαι δωρεών; Εΐτα σινδόνι καθαρά πε ­
ριβολών τδν καθαρδν μαργαρίτην, έν τψ μνήματι 
σύτού τώ καινψ τούτον τέθεικε · κα\ λίθον επιβολών laui , posuii cum in inomimerUo suo novo: advol-

vcnsqiie lapidem ad osiiuro sepulcri, lugcns revcr- R

 τΦ σάματι τής Οήκηί, μετά δακρύων ύπέατρεψε 
• 1. ϊ - _ \ - _ · Α Λ \ _5 stis e s l ; crebro reverlcns ad monumentum, ac se 

privalum praic-plorc bigeiis. Enimvero occupavit 
rtiligiosam Juttfpbi solliciludinein irrcligiosa Jti 
d.rorum impiclas. Rursus enim coitgrcgaii Dei bn-
s(<*s in dic Sabbaii, ac< essentnt ad Pilalum, dicenies: 
Domine, rccordali sumu*, quia seduelor ille dixii 
adhuc vivcnt: Pott tres dies rcsurgam. Jubc ergocuslo-
diri sepvlcrumusquein diem lerlium : uc forle venien-
*es discipuli ejus noclc, furenlur eum, el dicant ple-
bi : Surrexil α morluh : el eril novi&simus error 
pcjur priore w. Quid l» ais, seduclor ac scclcslc J»-
da?e ? Num seductor, qui tua? genlis lvprosns sana-
vii? Num scduclor, qui C.TCOS conliibules tuos a 
<-ou«<>nifa eis nocie liboravii? Num scdticlor , qtii 

πυκνά προς τον τάφον ύποστρεφόμενος, χαλ τήν 
στέρησιν τού διδασκάλου θρήνων. 'Αλλ* έφθασε τήν 
τοΰ Ιωσήφ εύσέβειαν ή τών Ιουδαίων δυσσέ6εια. 
Πάλιν γάρ οί θεομάχοι συναθροισθέντες έν τη ή μ ε ­
ρα τοΰ Σαββάτου, προσήλθον τψ Πιλάτω λέγοντας * 
Κύριε, έμνι'ισΰημεν, δτι ό πΑάνος εκείνος έτι ζών 
είπε · Μετά τρε"ϊς ημέρας έγείροιιαι. Κέ.Ιενσον 
ούν άσ'ζρα.ΙισΟήναι τόν τάφον εως της τρίτης 
ημέρας ' μήχοτε έΛθόντες οί μαθηταϊ αυτού νυ­
κτός , χΛέψωσιν αυτόν, καϊ είχοσι τώ Λαφ , δτι 
Ήγέρθη άχό τών νεχρών · χαϊ έσται ή έσχατη 
χΛάνη χειρών τϊ\ς χρώτης. Τι λέγεις σύ, ώ πλάνε 
κο\ παράνο;χε Ιουδαίε ; Πλάνος ήν ό τούς ομοεθνούς 
σου λεπρούς ίοσάμενος ; Πλάνος ήν δ τούς ομοφύλους 

obsessos a u:ctnuriibiis a daemoniaco fuiore absol- C *w τυφλούς άπαλλάξας τής συγγεννηθείσης αύτοίς 
\ i t ? Num sednclor , qui in deserlo mcnsam ullro 
inslruclam apposuil? Nuin scduclor, qui Lazarmn 
acccmxit c srpulcro, moiiuiimquc, velul dormirct, 
vcrbo expcrgcfccil? Ergono. fuil Cbrislus sedurlor ? 
Kcquis vci-o alius verax? Fuii seduclor Cbrislus ? 
Quid ergo mctuis quod pronunliavit scducior? Fuit 
Fcduclor ? Quid ergo inorlui vorem timcs ? Prorsus 
aliquid dc rosiirrcctionc dixit, dum adbuc viverel ? 
Prorsus fidcm babes iis qua- pr:i fdi\ii? Q«iid crgo 
frusira pro evculu oiTligcns? Si quidcm igilur non 
rcsurrexerit moriuus liic dc quo cs sollicidis, 
tttiquc scduclor c s l , jnxla quod ipsc blaspbeme 
ais. 

IV. Quid or^o Pilalus ad cos? «llulwtis custodiam ; 
tle, cuHodUe sicut scitiih. Si quidcni Dei hoslem ac 
bcclcstum, quem appcllatts, usque adeo borrelis; si 
quideni vivenlcs ipsi, adeo mortuum limclis, babe-
lis cusiodiam ; babelis militcs : niulii acicm advcr-
fiis uiuim inslruilc; cuslodilc trcmcndtim vobis 
niortuum sicut scilis. Vuliis obsignarc tcpulcrum ? 
obsignalc. Vnliis circumdarc calenis forreis? cir-
rumdalc. Ne ad cxtrcnium dixnrilis : Si nobis tt-
r u i S N d prxaidio lcnrrc sepnlcriim ac ciiftlndiro, non 
aniisisscimis morluiim. lti\ cusloditc, sknt scitis. 

νυκτός ; Πλάνος ήν ό τούς δαιμονιώντας έλευΟερώαας 
τής τών δαιμόνων μανίας; Πλάνος ήν δ χατά τδν 
έρημον παραθείς σοι τράπεζαν άγεώργητον ; Π>άνος 
ήν δ τδν Λάζαρον έχ τάφου μεταπεμψάμενος, χα\ 
τδν νεκρδν ώς ύπνουντα άφυπνώσας τψ (&ήματι; 
Πλάνος ήν δ Χριστός ; Κα\ τίς έτερος αληθής ; Πλά­
νος ήν δ Χριστός; Τί ούν δέδοικας άπερ δ πλάνος 
έφΟέγξατο ; Πλάνος ήν ; Τί ούν φοβή τοΰ νεκρού τήν 
φωνήν; "Ολως ε!πέ τι π :ρ\ τής αναστάσεως έτι 
ζών; "Ολως πιστεύεις αυτού ταίς προ^όήσεσι; Τί 
ούν είκή ταλαιπωρείς πρδς τήν έκβασιν ; Έάν ουν 
μή άναστή ούτος ό νεκρδς δ παρά σού μεριμνώμε-

D νος, πλάνος έστιν, ώς σύ βλασφημείς. 
Δ*. Τί ουν πρδς αυτούς δ Πιλάτος ; c "Εχετε χ ο ν -

στωδίαν, ύχάγετε, άσραΛΙσασθε ώς οϊδατε. Ει 
τδν άντίθεον και παράνομου, δν ύμεΤς ούτω αποκα­
λείτε, τοσούτον πεφρίχατε * εί τδν νεχρδν οί ζώντες 
ούτω δεδοίκατε, έχετε κουστωδία ν * έχετε στρατκώ-
τας · στρατεύσατε κατά τού ένδς οί πολλοί · άσφαλ{· 
σισθε τδν φοβερδν ύμίν νεκρδν, ώς οΓδατε. θέλετε 
σ^ραγίσαι τδν τάφον; σφραγίσατε, θέλετε σιδηραΐς 
άλύσεσι περιβαλείν; περιβάλετε. Μή είπητε τελαυ-
ταίον, Εί συνεχωρήθημεν φρουρήσαι τδν τάφον, ούχ Αν 
άπολέσαμ:ν τδν νεκρόν.' Υχάγετε, άσφαΛίσασθε iL % 

• Mailli. ιχ, c2i>, i l . ; Mallb. x w n , 0,», i i i . % ibid. 05. 
(0) Τούτο. Scribc :ο0τ<;>. 
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οϊόατε. Έάν δφθήΠέτρος έχεί, τοις δπλοις αύτδν δια- Α Si €|iiitieni illic visns *\l Pelrtis, niamis in Ciini vi«>-
χειρίσασθε. Έάν παραγένηταί τις τών τού Ναζαραίου 
μαθητών, άναστάντες ευθύς άποκτείνατε. Επιμείνατε 
γρηγορούντες κα\φυλάττοντες ακριβώς, ίνα μηδεις τών 
ύττόπτων ύποκλέψαι τον ύμέτερον έχΟρδν δυνηΟη. > 
Τοιούτοι; ούν λόγοις τε κα\ δπλοις κα\ στρατιώταις 
έφοδιασθέντες οί τού Σωτήρο; εχθροί, μετά πολλής 
προθυμίας τε κα\ μανίας τδν τάφον κατ έλαβον και σι­
δεράς σφραγίδας έπιθέντες τώ μνήματι, παρεκάΟηντο 
φυλάττοντες,έ'ωςδ παρ* αυτοί; φυλαττόμενοςήβουλήΟη. 

Ε'. Έ ν τούτο) δέ τώ καιρώ, δευτέρας επιγενόμενης 
ημέρας, ό θάνατος κατά τήν πρώτην ήμέραν, Ιν 
έαυτψ τδ θήραμα περιέστρεψε · κα\ τούτο μασή-
σασθαι τοίς δδούσι τής διαφθοράς θέλων, ούκ ίσχυσε. 
Κα\ πάλιν κατά τήν δευτέραν ομοίως άπογεύσασθαι 
βουλόμενος, ούκ ήδύνατο Ό πόρε ι τοίνυν καθ* έαυτδν, 
κα\ πρδς έαυτδν, ώς είκδς, τοιούτος ήν διαλογιζδμενος· 
«Τίς Ιστιν ούτος δ ακαταμάχητος κα\ ξένος νεκρός; Τίς 
έστιν ό κατά νόμον νεκρδς, κα\ υπέρ νόμον φυλαττδμε-
νο; άφθαρτος; βεδς ούκ Ιστ ιν ού γαρ άπίθανεν ασώ­
ματος ών. "Αγγελος ούκ έστιν · άνθρωπείαν γάρ έχει 
μορφήν. 'Ως 'Αδάμ ύπόκειταί μοι, κα\ ώς 'Αδαμ ούχ 
υπόκειται τή φθορά, 'βς άνθρωπος ύπέμεινε τελευ­
τήν, παθείν ώ; θνητον ούκ ανέχεται. ΊΙ σαρξ αυτού 
κρείττων υπάρχει διαφθοράς. Ουδείς τών έξ αίώνο; 
ύπ ' έμού βασώευθέντων νεκρών, τοιούτον σώμα κε­
κτημένος, παρεγένετο πρός με. Ά ρ α μή τούτο τδ 
σώμα φόρημά έστι τού θεού , και διά τούτο κατά 
τού έμού στόματος ούτως έστόμωται; ΤΑρα μή αύτη 

lcnlas injicitc. Si quis accesscrii (* discipuUs Na-
7.ara»i, sialim exsurgcntes cum occiditc. Pormauelc 
vigiles ac diligenier cnsiodienlcs, nt ncquis non 
fidus lioslcm vcsirum suffurari possil. ι Talibu* iia-
que vcrbis parilor avmisqiic ac miliiibus Cltristi 
Salvaloiis bosles inslructi, mnlla alacriialc furorr-
quc ad sopulmim vc i ier iml : cuniquc adbibiiisscul 
signacula fcirea, assedcruul custodienies, quandiu 
is qticm illi (usludicbant, voluii. 

V. Intcrca Υ Ι Ί Ό cum dios altera advenisscl, nsors 
in scipsa, vcbii prima die rirciimversabal prxdam ; 
volensquc corrupiionis deniHins eam mandcre, mi-
nime valuil: ac mrsiis similiter, velnl altcra die 
volcns dcgusiaro, ιιοιι potuil. Anccps ilaque consilii 
apiid se baerebai, ac secum ipsa, nl v id iT i poieat, 
lalia cogilabal. « Quis islcrsl inexpugnabilis ac no-
vus morluus? Qnis, inquam, qui juxla leg<Mn mor-
liius sit, acsupra legcm servclur iucorruptus? Pla, 
nc, non esl Dcus : non onim mcrluus csscl φι\ 
esscl incorporens. Neque i i r m osl angclus; quippc 
bumanam formam cst indutus. Mihi vclut Adam 
subjcctus esl, ncquc ul Adam corruplioni subjacel. 
Morleui susiinuii lanquam bomo, nccaflici suslinel 
lanquam mortalis. Ejus caro, corruplione forlior 
est. Nullus mortuorum quos a txrulo babui subje-
clos, lali ad mc venil corpore. Num corpus illud, 
Dei est gesiamenium, eoque iia adveftus os mcuni 
obdumil? Num Dei Verbi boe labernaculum eta ? 

έστ\ν ή τού θεού Αόγου σκηνή ; Άρα μή ούτος έστιν Q Num boc ejus esl lemplum, qui diiit ad Julrcos 
ό ναδς τού εiπόντος πρδς τούς Ιουδαίους - λύσατε 
τόν radr τούτον, καϊ έν τρισϊν ήμέραις έγερώ 
αυτόν; ΤΑρα μή πρδς άνάστασιν αδιάφθορος ούτος 
φυλάττεται; Ά ρ α μή κατάσκοπος έστι τών νεκρών, 
δ παράδοξος ούτος νεκρός; Ά ρ α μή καλ τούς πάλαι 
παρ* έμού καταποθέντας νεκρούς λαβών εντεύθεν, 
άνάξει σύν αύτψ; Ά ρ α μή καθάπερ Ίωνάς έν τή 
κοιλία τού κήτους ακινδύνως έπολιτεύσατο, ούτω και 
ούτος παρ% έμο\ διατρίβει, κα\ περιμένει τήν τρίτην 
ήμέραν, ίνα τότε πρώτος άναστάς, ύποδείξη κα\ τοίς 
άλλοις νεκροίς τάς πύλας; > Τοίς πράγμασιν, ού 
τοί; £ήμασιν [ούτως] θάνατος άπεφθέγγετο. 

φ . [Τούτων δέ ] ούτως γεγενημένων, χαλ τών 
Ιουδαίων τών φυλάκων παραχαθημένων τψ μνή­
ματι, "Οψε Σαββάτων (7), τη έχιφωσχούσχι είς D όίε qua* lucescil in primam Sabbatorum, cum jam 

Sohite templum hoc, et in tribu* diebus excitabo t/-
lud *? Nunquid bic, immnnis a corrupiione, ad re-
surreclionein servalur? Nunquiduovus Iiic morluus. 
moriuorum cxploralor vcnil ? Num vero ciiam, quos 
olim dcgluuvi moriuos, setum a6iumcnsrediicturua 
esl? Nuuquid eicut Jonas ntillo salulis discrimine in 
venire ceii morams esU iia ei bic apud me nioraiur, 
ae dtem teriium resurreciionis exepoclal \ ui tunc 
primus ipse resurgens, aliis quoque mortuis quibus 
emergant portas oslendai? »lia inors, rcbus loque-
bainr, n̂ n verbis. 

VI. His porro ilageeiis, ac Judacis una cum cusiodi-
bus assidenlibus monuiuento, Sero Sabbuloinm, ea 

μ'αν Σα66άτων, μελλούσης έπιλαμβάνεσθαι Κυρια­
κής, ήΛΟε Μαρία ή ΜαγδαΛηνη, καϊ ή άΛΛη Μα­
ρία Οεωρήσαι τδν τάφον. "Ο ξένων και παραδόξων 
θαυμάτων! Πέτρος ό πρώτος στρατηγό; τού Χριστού, 
φοβηθείς γλώτταν παιδίσκης, ήρνήσατο ζώντα τδν 
εαυτού Δεσπότην, κα\ γυναίκες ασθενέστατοι καί 
δειλαΐ, μετ* αυτής (8) παρεγένοντο τιμήσα: τδν οί-
Χίίον διδάσχαλον. ΨΒΛΘον Οεωρησαι τόν τάφον. 
Ούδέπω γάρ άχριβώς έπίστευον (0) τψ λόγφ τής 

Dominica dies exceplura esact, veuti Maria Μα-
ydalene, εί attera Maria videre sepiucrum e . Ο rcs 
novas ac mirabdcs! Primus Cbrisli ducum PcMrus, 
ancilla3 verilus linguam, vivenlcm ncgavii Domi-
num; imbecillim&quc ac limidw nmlicrcs, prima 
sialim luce adfuerunt, Magistrum stiuin boooralur». 
Venerunl videre sepulcrum. Nondum cnira accura-
te credebant sermoni resurreoiiouis. Vencruut vi-
dere sepulcrum, ut, viso monumeuio, aliquam inoe-

•Joan.ii, 19. 7 Mallb. xn, 40 ; Luc. χι, 50. " Alatlli. χχνιιι, i . 
(7) Scro Sabbatorunt, όψέ Σαββάτων. Yclut 

tardc, ac longc jam iransaclo Sabbato : ui jani saiis 
in Joan. Tbessalon. 

(8) Μετ'αυτής. Forlc dccsl ή υ ί ρ α ς . lt . 

(0) Sondum accurate credebuut. Priinu* isli* a l 
moiiumculuin acccssus ad vidmduiu, qucmadmi» 
dum liabct Mauli^us, cx sola dcvoiiouc. nulla in-
iidcliiaio poluii esse ; scd aliqua ad summuni igno-
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nicftslos animos aolari, conspecium scpulcrum ac 
provocalae iacrynis. Yenerunt videre sepolcrom; 
ac acccdebanl quidem quantum ctipiebant, sed ιιοη 
audebaitt propter meliim Jtidxoruiii. Ctanctibtm 
\ c r « suffuraiae ingressum, ungucnla sepulcro as-
pergdiani, rui sumque furtiin rccedcbanl; ac ita a 
longc stanlrs, oculosquc hoymis plenos in sepul-
crum intendenlcs, geniiltbus sibi et ululalibus v i -
dcbanlur fovero Domiiinm. Quandoque ctiam adver-
sus Judaos cUiuaiiles, vocc &ubiiiissa apud sc que-
rclas niovebanl, aiquc veiba rjusmodi, ut videri 
potrsi, dicebant : « Quomodo lalia adversus talein 
Dotnir.uin palrare pi*a>suniparre, cui nibil criminis 
jiisfc objicrre posscul? Qni ιιοιι liorrucrunt eum 

λαβείν παραμυθιού τινα τής άθυμίας xf| θέα τχτΐ 
μνήματος. Οιδε γαρ ψυχάς δδυνωμένας παραμυΟαέ*-
σΟαι τάφος υποφαινόμενος, χα\ δάκρυον έχχαλοό-
μενον. ΨϋΛ0οτ θεώρησα* ror tapcr, χαί έ πλησίαζα* 
μέν όσον έ πόθου ν - ούχ έτόλμων δέ διά τδν φόβον τέύν 
Ιουδαίων. Ύποκλέπτουσαι ούν λαθραίως τήν είσοδο*, 
έπέσπαττον τψ τάφω μύρα, καλ πάλιν άνεχώρουν 
λανθάνουσα:, κα\ πό££ωθεν ούτως Ιστάμενοι, χαλ 
τούς οφθαλμούς δεδακρυμένους είς τδν τάφον Αχ*-> 
τείνουσαι, τοίς στεναγμοί; χα\ τοις όδυρμοίς ένάμι-
ζον Οεραπεύειν τδν Κύριον. Καί που χαί τών Ι ο υ ­
δαίων κατεβόων ήρεμαίο φωνή πρδς άλλήλας τ ά ς 
κατηγορίας ποιούμενοι, τοιαδε φάσκουσαι ώς είχΑς* 
« Πώς έτόλμησαν χατά τοιούτου Δεσπότου τοιαύτα· 

aflfigpre c r w i , qiicm sol fugilcriici aiTmiit) vidrne? " μηδέν αύτώ δίκαιον έχοντες έγχαλείν ; Πώς ούχ 
έφριξαν σταυ ρω προσηλώσοι, δν σταυρού μενον ίδ*τ/ 
δ ήλιος έφυγε; Πώς ούκ έφοβήθησαν θανάτω π α ρ α -
δούναι τδν μηδέν άξιον θανάτου ποιήσαντο; έΤ^ς 
ούκ έλαβον κόρον τής οίχείος μότητος, ουδέ μετΑ 
θάνατον τού μάτην ύπ* αυτών έπιβουλευθέντος; 
Έ στο», χατά τον καιρδν της ζωής, τοσαύτην χατ* 
αυτού μα ν ία ν έμάνησαν - τί χο\ μετά τελευτήν τ ώ 
μνήματι προσεδρεύουσι, χαέ τούς εύεργετηθέντας 
χωλύουσι προσελθείν, χαλ μετά πατησιάς προσχυ-

Qtii noti liinuemul eum niortt iradcn», qui niltil 
digiium morle fc< issei ? Qtioniodo ncc posl morlem 
saiiaii sonl in eum desaivire, cui frnsira insidiatt 
etocitl? Etto, duin vivcrol, tanio in eum farorede-
baccftaii suul ; quid cliam posl morlcni nioiiumeulo 
assideiit, ncc siuunl propius beneficiis affectoa accc-
deie, ac liberius scpulcmm adorarc; atquc ul qitis-
quc pro ea qtiara accepit graiia, modicam aliquam 
in lacrymis vicem rclnbuai? » 
νήσοι τώ τάφω, κοίτης έφ' οΤς έλαβον χάριτος, έκαστον άποδούναι μικράν τινα έν δάκρυ σι ν άμοιβήν; » 

V l l . Cum sic mulicrcs Iugcrent ac Cbrislum la-
utcniareiilur velot moriutini, Dominus ipse qncm 
lalibus prosequerentur lamenlU, custodum lalene 
oculos, ac relinqocns sepulcrum signatum, seqoe 

Z \ Ούτως δδυρομένων τών γυναικών καί πενθον-
σών ώς νεχρδν τδν Χριστδν, αύτδς δ παρ* αυτών 
πενθούμένος Δεσπότης, λαθών τών φυλάκων τους 
οφθαλμούς, χαλ τδν τάφον έσφραγισμένον χαταλιπών. 

ίΙΙο substrabens, qua novil ipse rationc, angclum ^ χολ τούτου ύπεκδρομών ώς οΐδε μόνος αύεδς, Αγγ** 
misil vcrba ejuscemodi ad com dicons : c Vade ad 
inuliercs illas forlee alqtic fidelcs; ad rotilierea, in -
quani, bigeutes nieque adbuc mortuum arbilrantes, 
ac docc ras, vicisse mo tnotictn ac vivere, sicut v i -
dca. f£arum transmula aniaios a maestiiia ad laeli-
liam. Transfcr lua riexlera quem mullorum dextera 
lapidcm munierunt. Fac novcrinl qnam mulla pos-
sit unus ac legilimui milos, jusli ac lcgilimi Rcgis 
adfcrsus lyranmcos improbos multos miliies. Induc 
mtilieres in sepulcri tbalamntn, ut obi locum uliro 
mibi eusceptx a morte sepulturai didicerlm, meatn 
poientiam laudent. Eiiam militibus scpukri cuslo-
dibus lerribilis appare. Omnes aspecius toi 
lerrorc pcilorre, ut o.t lua noverint forliludiuo, non 

λον (εετεστείλατο λέγων πρδς αυτόν * ι Άπελθε πρδς 
ταύτας τάς γυναίκας τάς ανδρείος τε χα\ πιστάς * 
τάς πενθούσας καλ νομιζούσος έτι με νεκρδν είναι, 
χαλ δίδοξον αύτάς ώς νενίκηκα τδν θάνατον, χολ ζ ω , 
χαθάπερ δρ^Ις. Μετάστησον ούτάς έχ σκυθρωπΣτητός 
πρδς φαιδρότητα. Μετάθες τή σή δεξι$ τδν λίθον. δν 
ήσφαλίσαντο τών πολλών οί δεξιοί. ΙΙείσον ούτος 
πόσα δύναται στρατιώτης εΤς έννομος βασιλέως έν­
νομου, χατά στρατιωτών τυραννικών άνομων πολλών. 
Είσάγογε τάς γυναίκας είς τδν τού τάφου θολαμον * 
ίνα χατομαθούσαι τδν-τόπον τής εκουσίου μου νεχρώ> 
σεως, άνυμνήσωσί μου τήν δύναμιν. Φάνηθι χολ τοίς 
τού μνήματος φύλαξύ φοβερός. Κοτάπληξον παντός 
τώ φόβω σου τής δψεως, ίνα μάθωσιν έχ τής σης 

ΙΛ hnlvrciliiiato, sel clementia, corom tne facinus Ο Ισχύος, ώς ούχ έξ ασθενείας, άλλ* έχ φαανθρωπίος 
sustinuisse. Τιι simul incede, regni leaaeram ferens 
in ore; nnaipie ego iccum venicns, iterum movebo 

θρασυνομένους αυτούς ύπήνεγκχ. Σύ συμβάδιζε φέ­
ρων έπ\ τού στόματος τ ή : βασιλείας το σύνθημα (10)· 

rantia circumslanti;e prhna? rosurreciiotiis inlra 
diem tcrliuni, ciijus nuilam Oominus dislincle bo-
ram si^nassoi. V i i n i i r l.vwen GOgoiins iis verbis 
univcrsiin noiare inii«ii*lit.uis. Nibil exptical quam 
inl«Mligal ali.'»;i!ii Mari.»::>. F l i l f«»rie el ipsc in 
SMilntliι Gie^orii Nysscii, Cinysoslomi, til 
iila fucrii sancla G.ir.lnx pnihidoqiiti fuorit 
i i scutoiilia Oiigciits huiu 13 t;i Lucam, Cyritl», 
i'i AmpliiI(H'tiii bomiliis dc οι «jursu : quaiii piclas 
Girisliaua rion admilt i l : ntsi lorii» ila iulidclilati 
«*\ροιιίΐΜΐ. ιιι absquc ullo porratti, in sol» vclut m-
cuusidciattoftc absurbuiiio doion* pn&ila f ui*rii, 

ila Oeo permUtenic a l auchot^m crucialiiiii au 
incriii ciiiiiubim. Sic enim ifgaliva ejnftuiodt i u -
lideliias vidcii p«iss« t uoc Mariam dedfcer«, p^r 
quam illa ccconoiniaiu suam ac marlyrium acer-
bissinium coiuplorot. Genrgius Nicoiti. iu Mari.te 
assitbitljlem in Oomini sopulcro, muliis rereliil 
eam di? M a i a D.imiui mairc dicta Maria Jacob*, 
Sfiiitiiiiani.lD. 

(10) Regni lcssevam, τ ή ; βασίλεια; τδ σύν -
Οημα. 1'ula fausiam illani voceiu, Surnrit Domi-
tiui, v\c. qu;e plauc lcascra siC noii ivgni Cl i r i 
8li. Ιιι. 
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κάγώ σύν σο\ παριγενόμενο;, σαλεύσω πάλιν τήν Α ivrram, qno lorra» inotus aitnuniiiitiuiii tuacp;mo-
γήν, ίνα τής σής επαγγελίας ό σεισμός συνήγορος i»us acccdat. » 
γένηται. ι 

Η'. Κατέλαβε δέ ταχίω; τδν Δεσποτικδν τάφον δ 
Αγγελο; * ού γάρ έτόλμησε παρακούσαι Δεσπότου 
πρόσταξα ντος. Και πρώτον μέν παράγε νόμε νος, 
έτίναξεν έκ θεμελίων τήν γήν, Γνα τούς φύλακας 
έξυπνίσας, ύπδ μάρτυσιν αύτοίς, είπη τήν αίτίαν δι' 
ήν πσραγέγονεν. Είτα βλέποντος αυτών, άνεκύλισε 
τδν λίθον έκ τής θύρας τού μνημείου, καλ έκάθησεν 
επάνω αυτού καταγελών τών σιδηρών σφραγίδων, καλ 
έπεμβαίνων τοίς Ίουδαίοις, ώς λίθω πιστεύσασι τήν 
άσφάλειαν ψΗν δέ ή Ιδέα αύτον ώς αστραπή. 
"Οπου γάρ νέφος αμαρτίας ούκ επισκιάζει, έκε! 
μορφή λαμπρδτητος πολλή. Καϊ τό ένδυμα αύτου 

VIII. Slalim veto an^clus ad sepulcrtim Domini-
cam venil ; aan cnim atisus cst nun obedirc ρίτκ-
cepto Dorainico. L'l auleni primiim venissel, tcrrain 
a ftmdaiueiiiis concussit, ul a somno exciiatis cu-
atodibue, ipsis coram lcslibusque, causani sui ad-
venlus edicercl. Tuin vcro viJentibus illis revolvit 
lapidem ab ostio moiiumeiiti, ac sedil snpra iiium 
irridens signacula feirra ul itnbecilla, iiidscisqiie 
insullans tauquam qui coslodiam lapidi creJidissent. 
Eral ouUm otpectut ejui ticut futgur. Ubi cntm 
noa obumbrat nubea peccati, illic nulia foroia 
splendoris eet. El veuimentum ejtu atkom licxl 

ΛενχόνώσεΙχιών. *Ov γάρ έμελλε κηρύττει* πραγ. Β n i x · · 0»·««·"«« ewim rcrum cral pradicator fularus, 
ματων, τούτων και μορφήν χαέ στολήν άξίαν έκέ-
χτητο. Έδει γάρ, έδει, τδν τού φαιδρού πράγματος 
άγγελον έν απασιν είναι φαιδρδν Καταπλήξας δέ τφ 
πολλψ φόβψ τούς φύλακας, χαλ μικρού δείν πάντας 
τους παρόντος Ιουδαίους ποιήσας νεκρούς · · Τί 
Ιεδοίχατε, πρδς αυτούς έλεγεν, ώ Φαρισαίοι; Τί τρέ­
μετε, χαλ πεπτώχατε πάντες έπί τά πρόσωπα υμών 
χαθάπερ νεκροί; Έπ* έμού τού δούλου νεκρο\. καί 
έπλ τού Δεσπότου τολμηροί; Ό στρατιώτης ώφθην 
ύμίν φοβερδς, χαί τών ουρανών δ βασιλεύς ευκατα­
φρόνητος ; Ένδς αγγέλου πα ρου σία ν ακινδύνως ού 
φέρετε* χολ πώς τού δημιουργού τών αγγέλων τήν 
ένέργειαν άμβλύνειν ύπολαμβάνετε; Έμέ τδν ού-
ράνιον έργάτην, τδν λίθον μετοτιθέντο ού δυνάμενοι 

iis cougruaiu speciem siolamque babuil. Plaue 
cnim oportebal; par plane tsrat, ut Ixbe rci mtn-
tiiis, per omnia 1*1 υ & apparerei. Ubi porro nimio 
meiu pcrlerniisset custodes, paruniquo abeas*!, ut 
ne volui mortuos pra*sent<>» omncs iudaeus eflVcis-
sei, atl ad illos: ι Quid vos liiiMHif, ο Puarisxi ? 
Quid tremuts, omnesqtte vclai tnorttii iu facic* 
concidistis? Iian«, me coraoi senro, raoriui; co-
ram aulem Domino fcrocts ac lemcrarti ? Stc iie 
milcs robis visus sum lerribilis ; Rex aiiiom f CB-
lorum conteinptibilis? Non poteaiis, citra peiiiub 
ansam, mililii itnius pnMcnliam ferre; ac aogelo-
rum Creatoria obscuraluros vo» ac rciardalures 
eflicacilaiein exisiimati» ? Qui ne coelestein opera-

r r § « » • c ρ -
κωλύειν, πώ; τδν τεχνίτην δλης τής χτίσεω; βουλδ- rium niinime poliiislis probibere, al ne transfcrreni 
μενον άνοχτίσοι τού σώματος ούτού τδν νοδν κωλύειν 
ήδυνασθε; Τψ δημιουργήματι (11) κωλύειν ούχ 
Ισχύοντες, πώς άνταίρειν επιχειρείτε τψ ποιητή; 
'Αλλ' άνάστητε χολ περιβλέψατε πανταχόθεν ακρι­
βώς, Μή Πέτρος έστί νύν μετ* έμού; Μή τών 
αλιέων τι; χλέπτει σύν έμο\ τδν νεχρόν; Μή χρείαν 
έχει δ βεδς βοηθού; Μή δείται συνεργού τίνος ό 
βεδς Λόγος πρδς τήν άνάστασιν τής οίχεία; σαρ­
κός ; · 

β'. Τούτο πρδς φύλακας χα\ τούς Φαρισαίους δ 
άγγελος λαλήσας,χσΛ τούτους χοταλιπών έ^ιμμένους 
χολ τρέμοντας, επέστρεψε πρδς τάς γυναίκας τδ 

lapidem, quomodo crealurse loiias artiflcem probi-
buerilis, nt ne volent proprii corporis lempbun iu-
staurel ? Qui crcaluram nequidquam impcdtrc va« 
loislis, qnomodo Crealori resisiere teiilatis? Caelc-
rdin surgitc, ac accurate undique circumspiciie ; 
iuim modo Peinim socium babeam ? nuin piscato-
rum aliquis, coojuuciis inocum openbns, furclur 
mortuum? num Deiis auxiliamc egeatTnotu Dcus 
Verbuin ad caruis sua? restirrectionein cujusquam 
operam nccessariam babeal ? » 

IX. Ilxc ubi angclos loculus esaet ad cusiodes ac 
Pbahsaeos, dejcclos eos ac tremenlea retinqueus , 
vultum ad mulieres converlil: ac priinum quidcm, 

πρόσωπον · χαέ πρώτον μίν δέδωκεν αύταίς κατά- ^ leui oblulu ac blamlo recreavtl; Itimque ab aidmis 
dcpulilroeium, ila inclamaus : · Notite timcre, vos 

Isii pavcanl liineaulque; quippe hostes suni ac 
inimici. Vos aulem, nolile Umore; qniiiimo, tripu-
dio gaudete: digna quip|>e coronis cgistis. Nolitc l i -
morc, vos : uiiiuseninidoininatuisubjiciinur: cura-
dem clartlkainus Donittium. Scio qnia Jesum cruci-
(ixum quaritit β"·>Νοιι dixil, Jesuni mortuiim : ιιυιι 
cnini tunc bniporis crat mortuus; scd,«i«u*« rrtt-
cifixuin , eum, qui vestri causa crucis coufusioutin 
prociilcavii u . Eum qu;«niis, qui quairii quxreflles 

τρυφήσαι βάμματος ήμερου χα\ προσηνούς * έπειτα 
τών ψυχών αυτών τδν φόβον έξέβαλε βοών πρδς αυ­
τά; * c Μή φοδεΤσΟε ύμοις. Ούτοι δειλιάτωσαν xol 
φοβείσθωσαν · έχθρολ γάρ είσι χα\ πολέμιοι · ύμείς 
δέ μή φοβείσθε, άλλά σκιρτάτε κα\ χαίρετε. Άξια 
γάρ στεφάνων έπράξατε. Μή φοβείσθε ύμείς * μιας 
γάρ δεσποτείας έσμέν * τδν αύτδν δοξάζομεν Κύριον. 
Οίδα δτι Ίησονν τόν έστανρωμένον ζητείτε. > 
Ούχ είπεν, Ιησούν τδν νεχρόν · ού γάρ ήν τότε νε­
κρός · άλλ', « Ίησονν τόν έστανρωμέννν · τδν δι* 

'Maub. χχνιιι, 55. "ibid. 4 . " ibid. 5. '* Ilobr. τιι, 5. 

(II) Τψ δημιουργήματι. ForK», τδ δημιούργημα τι. lu. 
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sc " : cum, qoi prope est invocantibus eum 1 4 Scio \ υμάς τοΰ σταυρού τήν αίσχύνην πατήσαντα (19). 
quia Jesum quccrilis crucifixum : Son ett hic 19 : 
ιιοιι est ubi pulalis: non e»t quo loco posiius jace-
bat. »Quid lioc ais, ο angcle? Non est bic Do-
minus nosier ac lierus ? ιιοιι csl noslrarum argu-
meuttim lacrymarum ? Ergo frusira eum liJiimus ? 
Fnisira ci morluorutn xenia obluliinus? Non esl 
bic? Ergo itarum < um alio maligui iraiisluierunl? 
Eiiam scpullurae lioiiorcm iiivideruul, qui viiam 
iuvidcraiil? Nun e.«t liic? Ubiaam vero cst? cito, 
rogamus, cdicito. Seda ireineiitcs animos nosiros: 
nc lucliit addcro vclis lucloni alinm : ejus nobis 
inorltii locum oslende, quem quxTiaius, tit quan-
lucins eo curmiies , oculoruin rivulis trisliliam 
vacucnms. 

Ζητείτε τον έ-ιζητούντα τους ζητούντας αυτόν. Ζη­
τείτε τδν εγγύς δντα" τών επικαλουμένων αύτδν. Οίδα 
δτι Ίι\σονν τι ν έστανροφέ*%οτ ζητείτε * ούχ έστιν 
ωδζ' ούκ !στιν orov νομίζετε· ούκ έστιν δπου κατ-
έκειτο. » Τί λέγε:;, ώ άγγελε ; Ούκ έστιν ώδε δ ημέ­
τερος Δεσπότη; κα\ Κύριο;; ούκ Ιστι τών ημετέρων 
δακρύων ή πρόφασις; Μάτην αύτδν έ πένθησα με ν ; 
Μάτην αύτφ προσηνέγκαμεν τά ξένια τών νεχρών; 
Ούκ έστιν ώδε; Μετέθηχαν αύτδν πά>ινάλλαχόσε οί 
πονηροί; Έφθόνησαν αύτώ κα\ τής ταφή;, ot φθονή-
σαντες τής ζωής αυτού; Ούκ £στ·.ν ώδε; *Αλλά πού 
έστιν; είπε ήμίν, δεόμεθά σου, ταχύ. ϊτήσον τρέ­
μουσας ήμων τάς ψυχάς * μή τώ πένθει πένθος έπ*.-
6άλη; έτερον ύπόδειξον ήμίν τδν τόπον τού έπεζη-

^ τουμίνου νεκρού, ίνα δραμούσαι ταχέως εκεί, κενώ-
σο>μεν τήν λύπην διά τών οφθαλμών· 

Ι'. Κα\ δ άγγελος έφη · t Εούλεσθε μαθείν πού 
έστιν ό ζητούμενος παρ* υμών, καλ πώς ανέστη ; 
Έγώ διηγήσομαι · διά τούτο γάρ άπεστάλην πρ^ς 
υμάς παρ' αυτού τοΰ παρ* υμών ζητουμένου νεκρού, 
ίνα κα\ τήν άνάστασιν αυτού διδάξω, χα\ τάς υμετέ­
ρας ψυχάς θεραπεύσω, χα\ τά δάχρυα στήσω, χαί 
πρδς εύφροσύνην ύμας έπάρω τψ διηγήματι. 
ΉγέρΟη, χαθώς εϊχετ. Ήλήθευσε χα\ νύν συνήθως 
ή αλήθεια, κα\ άπερ τοίς λόγοις είπε, ταύτα τοίς 
£ργοις έπλήρο)σεν. Ί Ι αθάνατος αύτοΰ θεότης έμε:-
vcv αθάνατο; · κα\ έν τψ καιρώ τή; τελευτής τής 
σαρκός, τδ θνητδν αυτού σώμα, τοίς σωματικοί; 

Χ. A l angclus : ι Vuliis , inquil, scire , ubi sil 
quem qu:eritis, ac quomodo resurrexit? Vobts ego 
rcferain : Propierea enim aJ vos missus eum , ab 
ipso quem quxrilis morluo , ut ei ipsius resurre-
cliouem doceain,vestrosqoc curem animos ac lacry-
mas sislam, alquc aniiiii la»liiiatii ox nairalioue eri-
gain. Surrexil, ticut dixii " . Nunc eiiam solito; 
Verilas verax fuil, et quas verbis prolulit, eiiam 
opere implcvit. Iinmorialis ejus divimlas , imoior-
lalis pennausil; ac quo tcmpore caio inortua csl , 
uiorlale corpus ejus corporeis suis ocuJi* mortis 
aomiium suscepil. Recumbens enim dormivit ul 
leo " regie; redicns vero, processil h<de ul Deum c α ύ χ ο ο οφθαλμοί;, τού θανάτου τδν ΰπνον έδέξατο. 
decel. Νυιι cognuverunt cuslodes, ejusquciu custo-
diebanl processum * miaiiiie siqui lein digni eranl, 
ut queui impugnabanl, resurgeiilcni vidcienl. Νυιι 
probtbucrunt siguacula ferrea Domiui exilum : nc-
quivit sepulcrum intpediro rcsun etliooeni Oinnipo-
leiitie: noo valuil mors euiii vinciro, qui niiubne 
pcccalis viiictus fuisset. Loco , noiens lyramius, 
llegi ccssii. lnfernus ipsc pavens , lerrure fuil cor-
rcpios. liifenii janilores, projeclis clavibus ac ja-
uuiaaperiis, nulli quidquam ausi sunt dicerc,eo-
lum qui siinul rcsurrcKeruul. Surrexit igilur, licul 
dixit. Quoiuodo vobis narreai arcana ? Quo praeco--
ιιΐυ ccltbrcm, <|uai scruionem ouioem supcraiit scn-
fcumquc? Quomodo reuurrcctioiiis Doininicxk sacra-
meiiiura expliceiu? Eiiani cruk saciatiieiituiu eei; 
triduana quoquc ejus mors sacramenium ; oinnia 
«leniqiie specianlia ad Salvatortuii, suul eacramenla. 
Qucmadniodum cnim naliie esl clausis virginalibus 
dauslris., iia et resurrexeril clauso sepulcro : ac 
sicui unigeniius Doi Filius , primogcuitus faclui esi 
cx mairc, iu rcsurgcug, faclus cs( primogenilus e\ 
fiiurtuis , s . Sicul ergo nalus, baudquaqiian] malris 
Virgiuis virginitaiem solvii ; ila ncc resurgens sol-

X i Prov. vin, 17. u Psal CXMV, 18; Mallh. xxvm, 6. 1 5 Gcn. X L I X , 0. 
χχνιιι, 0. ** Coloss. i , 10. 

'\γοχεσών γαρ έχοιμήθη ώς Ιέων βασιλικούς· άνα-
δραμών δέ, προήλθεν εντεύθεν θεοπρεπώς. Ούκ έγνω­
σαν οί φύλακες τού φρουρούμένυυ τήν πρόοδον · ού 
γάρ ήσαν άξιοι τδν ύπ* αυτών πολέμου μενον κατιδείν 
άναστάντα. Ούκ έκώλυσεν δ τάφο; τού παντοδυνάμου 
τήν έγερσιν. Ούκ ίσχυσε καταδήσαι τδν μή δεδεμένον 
ταίς άμαρτίαις ό θάνατος. Παρεχώρησε ν άκων ό 
τύραννος ? φ βασιλεί. Αύτδς ό άδης δείλιασα; έγένετο 
σύντρομος* οί πυλωροί τού &δου τάς κλείς ^ίψαντες, 
κα\ τά; πύλας άνεπετάσαντες, ούκ έτόλμησαν ουδέν 
είπείν ούδενλ τών συναναστάντων αύτώ. Ήγέρθ-η ουν, 
χαθώς είχε. Πώς ύμίν διηγήσομαι τά άπό^ητα ; 
Πώς κηρύξω τά νικώντα ττάντα λόγον καί νούν ; Πώς 
ερμηνεύσω τής Δεσποτικής αναστάσεως τδ μυστή-

* ριον; Κα\ ό σταυ ρδς μυστήριον * κα\ ό τριήμερος 
αυτού θάνατος μυστήριον * χαλ πάντα τά χατά τδν 
Σωτήρα μυστήρια. "Ωσπερ γάρ έγεννήθη τών τής 
παρθενίας θυρών κεκλεισμένων, ούτω; ανέστη κε­
κλεισμένου τού τάφου * κα\ ώσττερ έγένετο πρωτό­
τοκο; έχ μητρδς (15) δ μονογενής Υίδς τοΰ θεοΰ, 
ούτω; έγένετο πρωτότοκος άναστάς έκ νεκρών, 
"ϋσπερ ούν ούκ έλυσε τήν παρθενίαν τής Παρθένου 
μητρδς γεννηθε\ς, ούτως ούκ έλυσε τά σήμαντρα τού 

, e Coloss. ι, 16. " Matlfa. 

(12) Conftibionevi piuculcavil: τςατήσαντα αίσχύ-
νην. Paulus l l o b r . λ ιι, fc2. αίσ/ύνης καταφρονή-
σας. Ιο. 

(15) Primotjenitus (actus ex matre. Εχ Pairc 

o:i:iiino IVigcnihis, cx quo ιιοιι pogsil nasci alius 
rdius : setus ex niaire, i*x qua uubis siniilis b<»iuo 
ualns esl. Iia docic Ksims, Malib. i , Yide Cotoss. 
i , 15, 1G, in illud, Primogenilui omxis cnatxra*. Iv 
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μνήματος, άναστά;. Ούτε ούν τδν τό/.ον αυτού δύνα- Α vil signacula sepukri. Neqnc igUur pariurn eju» 
μαι λόγω περιλα6εϊν, ούτε τδν έκ τού μνήματος 
όρόμον Ισχύω καταλαβείν. Βλέπω τδν τόπον τής άν* 
στάσεως, κοΛ προσκυνώ τήν άνάστασιν · ού πολυ­
πράγμονα τήν άνάστασιν. ΙΙροσκυνώ τδν τόπον τού 
θαύματος, εί κα'ι μή καταλαμβάνω τδν τρόπον τού 
•πράγματος. "Α βλέπω, ταύτα κα\ ύμίν ύποδείκνυμι. 
Δε ντε, Idece τόν τόπον όπου εκείτο Κύριος. Διά 
τούτο γάρ τδν λίθον τούτον μετίΟηκα, ούχ ίνα χαρί-
σωμαι πύλην εξόδου τψ Ιησού · ουδέ γάρ έδέετο τής 
έμής βοηθείας ή πάντων βοήθεια · πριν γάρ άπο-
κυλίσαι τδν λίθον, ό ακρογωνιαίος λίθος, ώς ήθέλησεν, 
άνε πήδησε ν · άλλ' ίνα τδν τόπον ύμεί; καταμάθητε, 
καλ τδν άναστάντα Χριστδν άνυμνήσητε. Αεύτε, 
Ιδετε τόχον δχου έχειτο ό Κύριος. Τέως τδν τόπον 
Οεάσασθε, καί κατά μικρδν δψεσθε κα\ τού τόπου 
τδν ξένον καρπόν. Δεύτε, Γδετε τδν τόπον, έν ψ δ 
διάβολος έδέξατο καιρίαν τήν πληγήν. Δεύτε, ίδετε 
τδν τόπον, έν φ τής υμετέρας αναστάσεως έγράφη 
τά σύμβολα. Δεύτε, ίδετε τδν τόπον, έν ψ κατέκειτο 
νεκρού μένος ό θάνατος. Δεύτε, ίδετε τδν τόπον έν ψ 
παρεΧς δ άσπορος κόκκος τού σώματος, πολύ χουν 
άσταχυν αθανασίας έβλάστησε. Δεύτε, ίδετε τδν τό­
πον, τδν παντδς παραδείσου τερπνότερον. Δεύτε, 
Ιδετε τδν τόπον, τδν πάσης βασιλικής παστάδος λαμ-
πρότερον. Δεύτε, ίδετε τδν τάφον άφώνως βοώντα 
τού τα^έντος τήν δύναμιν. Παρακύψατε είς τήν θή-
κην , τήν γενομένην πύλην τής άφθαρτου ζωής. 
ΙΙαρακύψατε είς τδ σπήλαιον, άφ* ού πρδς ούρανδν 

ΜΤΠΙΟΠΟ coinplcrli possum , nequu ojns c momi-
nienlo valeo (Oinprebendetx' cursiiiu. Yideo restiv-
rcclionis locuni, ac adoro icsmtfi-lioiituti; ιιοιι cu-
riosius resurreelioiieiu exploio. Miraciili Iocum 
vciieror ,-quanqiiain rei gesiae nmdiitn non com;>re-
lieudo. Quse video , ca quoqtic vobis conimonsiio : 
Venite, videte iocum, ubi potims erat Duminus !*. 
Proptcrea enim rcmovi isiuui lapidem , non ul ja-
nuam aperircin qua J< sus exirel : 11011 cnim cgebai 
nieo auxilio, qui ebl uiiivcrsoruin auxi l iu in : anfc-
quain eniin rcvolverem lapidcm, rcsilU-rai lapis illo 
suiiimangularis pru sua voluulalr; sol ut vos do-
cereinini locuin, ipsumquc qui n-surrexit Cbristtiui, 
laudibus celcbrarelis : Vcnite , vidcte locum ubi 
poiiius eral Dominus. Uaclemis comuemiiii locuui, 
brevi pos» eliam visurx» loci ihiiabifcm fiuclum, 
Veitile, videie locuin in qno diabolus lctalc viilnus 
accepit. Yeuile, videle locum, in quo vesiue rosur-
reclionis sytnbola scripia sun l . Veiiiie, vidolclocuut, 
in quo morlilbala jaccbal mors. Veuilc, vi« 
ilelc locum, in quo g iamun non situm solutum tor-
pore, numciOsain iiumovlalUaiis spicaiu geriuiua* 
v i l . Vcniic, videle locuni, paradiso omni jucundio-
m » . Yei i i l e , videtc locuui, regali onmi iriclinio 
spkndidiorem. Yrn i i e , videic locuin , inuia voce 
clamatilem ejus qui scpullu* iutTat, virluleru. Pati-
lisper iu sepulcrum iifepiciie, quod vilaj incorru-
plibilis por la facluni esl. Paiilisper in sprluucam 

μετοικισθήσεσθε. Παύσατε τούς στεναγμούς καλ τά Q inspicilc , unde traiisictemini iu coehsles scdrs. 
δάκρυα. Παύσασθε ζητούσαι τδν ζώντα μετά νεκρών. ~ 
Λέγετε κατά τού θανάτου χορεύσουσαι · Πού σον, 
θάνατε, τό χέντρον ; αού σον, $δη, τό νΤχος; Καϊ 
ταχύ πορευθεισαι, είχατε τοις μαθηταϊς αύτον, 
δτι 'ΰγέρθη άχό τών νεχρών · χαϊ Ιδού χροάγει 
υμάς είς τήν ΓαΛιΛαίαν · έχει αυτόν δψεσθε -
Ιδού είπον ύμιν. Όράτε μή κρύψητε τδ θαύμα τή 
σιωπή · ού γάρ άκίνδυνον δούλοις δεσποτικών θαυ­
μάτων σιγή. Καϊ έζεΛθούσαι ταχύ άχό τον μνη­
μείου μετά φόβου χαϊ χαράς μεγάΛης, έδραμον 
άπαγγειΛαι τοις μαθητάίς αυτού, ότι ήγέρθη άπό 
τών νεχρών. Καϊ Ιδού προάγει υμάς είς την ΓαΛι­
Λαίαν ' έχει αυτόν δψεσθε. Ιδού είπεν ύμίν. > 

ΙΑ'. Ταύτας γυναίκας πρδς δρόμον όςύτερον προ-

Tcmperaie gemilus alquc laeryuias. Se jatn ulha 
quxsierilis viveulem cuin ntoriuis : D .ciie, ^audio 
salicnies adversus nioili-ui. ibi e»i, mors, aculcui 
tuus? ubi tua, inftrne, vicloria 10 ? Kl cito euntes 
dicite discipulU ejui: Quia suirexil α morluii : el 
ecce prctcedel tos in GalUccum : ibi eutn vidcbitis ; 
Ecce dixit vobii". Yidete ne miraculuiu silenlio 
occullelis. Non cnim scrvis extra alcam c s l , u l 
Doininica silucriul miracula. Et cito exeuntes de 
mviiumenlo cum limore et gaudio mmjno concum-
runl nunliare diuijinlis ejus , quia surrexit α mor-
inis M . Et ecce pracedel vos in GJilamm; ibi enm 
videbitis. Ecce dixit vobis. ι 

XI. Mulieros islas ad vclociorcnt cursum adbor-
τρέπον τδ Πνεύμα τδ άγιον, έβόα διά τού προφήτου D tans Spirims sanclus, clamabal pcr Isaiam prophe-
ΊΙσαΐου* Γυνάίχες ερχόμενοι άπό θέας, δεύτε· ού 
γάρ Λαός έστιν έχων σύνεσιν. Τρεχουσών δέ τών 
μυροφόρο>ν γυναικών φόβψ κα\ πόθο) πολλφ, κα\ 
φιλονεικουσών αλλήλων περ\ τήν κατά τήν δδοιπορίαν 
ταχύτητα, κα\ βουλομένης έκαστης πρώτης φθάσαι 
κα\ κομίσαι τοίς απόστολοι; τδ έμπιστευΟεν αύταίς 
εύαγγέλιον άθρόον έπιστάς αύταίς ό Σο^ήρ, έπ-
εσφράγισε τούς λόγους τού αγγέλου τή σφραγίδι τής 
οίκείας μορφής· καί τάς ψυ/α; αυτών έπτέρωσεν εί­
πών αύταίς* ι Χαίρετε. Ή κατάκριτος Εύα δεδι· 
καίωται* ό εξόριστος 'Αδάμ άνακέκληται* ή ά^όφασις 

lam : Mutierc* venicntes α speciuculo, venite: tion 
esl enim popitlus habent inclligentium Cum porio 
muliercs uugueiiiifenc tniillo cum timorc ac desi-
deiio currcrcnl, ac allcra cursus velociiaic pra3iro 
allcri conlcuderel, vcllelquc quxlibot prima vcniro 
ac fau>Uitu nuniium qui credilus esset, ad aposlo-
los perfcrre ; en libi subito aslans Salvatur scr-
mones an^«:licos sux ipsius forinac sigillo obsigna-
v i i ; ac earum animis vclnl addidil alas, diiens cis : 
ι Avcie 8 V . Rca Eva jiibliiicala rsl ; revoralus v^i 
cxsul Adam ; solula csl scnlcnlia ; piocuIiaUis esl 

»* Mallh. xxviii, 6. 
Malih. XXMII. V. 

M Osec x i i i , U ; I Cor. xv, f>9. 1 1 Mallh. \ . \ \ni ,7. ' ib id .S. " Isa. x w u , l i . 
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malifliiiie scrpcna ; diabolos concidit; confusi sunl Α λέλυται- 6 κοντές δφις πεπάτηται δ διάβολος 

τοΰ διαβόλου συνήγορο· χατ-patroni diaboli; delcti tutil liostes; Judaei incon-
solabitilcr bigent; Pharisxi audax farimi* l.imcn-
lantur; crux se mihi pairouam cxbibuit; sppulcruni 
virtulis me» te>limonium tulii; mors cotiGletur se 
vicain ; itmuortaliuiis jura subsmpla suiil homi-
uibus. In tue reuovala esl bumaiia nalura ; in me 
revixerunt morhii omiies ; in wie concrctio regitat; 
bi inc corouala est imago mea. Smil bi iriduana? 
mtae sepultiirae fructus; bx*c serta tncx advcrsus 
moitetn xicioriae; bi rcgales iniperii mei margariii, 
qaos expiftcams ex inferni profundo mci amaniibus 
aituli. Idcirco igilur gaudcie; cboros agtle ; exstil-
tale; fefttoni diem ac convenliim agiie: Jte, meis 
disciptilis annuutiaie. Yidile ul stm itnmemor in 

καταπέπτωχεν ol 
ησχύνθησαν οί πολέμιοι καθπρέθησαν Ιουδαίο* 
πενθοΰσιν άπαραμύθητα· Λαρισαίοι θρηνούσε τδ τόλ­
μημα* ό σταυρός ό έμδς ώφθη συνήγορος· 6 τάφος 
τής έμής δυνάμεως μάρτυς έγένετο- δ θάνατος τήν 
ήτταν ομολογεί· ή αθανασία τοϊς άνθρώχοις ύπογέ-
γραπται* έν έμολ τών ανθρώπων ή φύσις άναχεχα{ν%-
σται· έν έμο\ πάντες οί νεχρωθέντες άνέζησαν· έν 
έμοί βασιλεύει τδ φύραμα· έν έμο\ ή έμή είχών έστε-
φάνωται. Ούτοι τής τριημέρου μου ταφής οί καρποί* 
ούτοι μου τής χατά τού θανάτου νίχης στέφανοι- ού-
τοι τής έμής βασιλείας οί βασιλικοί μαργσρίταε, ους 
έχ τού βυθού τού φδου λαβών, έκόμισά μου τοίς 
έρασταίς, Έπλ τούτοις ούν χαίρετε* χορεύετε- Αγαλ-

juriaruinaeclemetistEosappellofraircs.qMimcdc- * λιάσθι- πανηγυρίζατε- υπάγετε, απαγγείλατε τοίς 
μαθηταΤς μου* Βλέπετε πώς ά μνησίκακος είμε χα\ 
φιλάνθρωπος. Αδελφούς χαλώ τούς χαταλιποντας 
με παρΑ τδν καιρδν τού σταυρού. Οϊδα γάρ μαχρο-
θυμεϊν ύβριζόμενος* οίδα φέρειν άγνωμονούμενος· 
οϊόα ταϊς άσθενείαις τών έμών φίλων συμπεριφάρε-
σθαι* οίδα τούς άμαρτάνοντας χαέ δακρύοντας έΑαεΙν 
χα\ προσίισθαι. Υπάγετε, άπαγγεΙΛατε τοϊςάδεΛ-
φοϊς μου, Xra άπέΛ&ωσιν ε/ς r jjr ΓαΛιΛαίατ, «4-
ηεΐ μι Ιψοντω· Απαγγείλατε τοίς έμοϊς μαθηταές 
άπερ ύμείς έθεάσασθε μυστήρια. Πρώται γίνααοχ 
τών διδασκάλων διδάσκαλοι. Μαθέτω Πέτρος 6 άρνη-
σάμενός με, δτι δύναμαι χαλ γυναίκας άποοτΑους 
χειροτονείν, Άπέλθωσιν είς τήν Γαλιλαίαν, χαλ ΕΟΜΟΛ 

C τήν πενιχράν λίμνην, άφ' ·ξς αυτούς έπλ τών >ογ> 

reliqucrttnl sub paistonis lempu». Novi quippe in 
juria aflectas ferre longauimis: novi, iragraii animi 
»c iroprobi vilia sustinere; novi me amicoruro meo-
ruin infiriniiatibus pr&bere facilem; novi fleuiet 
peccalorcs mieerkordia proaequi ac reciperc. lu, 
ituuliale fratribu* wuis, «l c*»l w Calilmam, ibl me 
tidtbunt**. Nvuiiaie dtaipulis meis qu» ?os vidi-
slis mysteria. E*toUi magiftirorum primae magistr». 
Ditcat Pelrus qui me uegavU, posse rae eliam niu-
lierei apostolas creare. Eaot in Galilaeam; vidcam-
que *vile slagnuira ex quo ad ralioiialium pisciuni 
piscaiiooem eo$ piscatu* suin. Vidoaal siagnura i l -
lod, uude eot ad boninum tnare beilo lacessendum 
asaump&i 
χών Ιχθύων άλιείαν ήλίευσα. 'ΐδωσι τήν λίμνην, άφ* ής αυτούς [ιΐς] τήν τών άνθρώμων θάλασσαν εεετ 
εστράτευσα. · 

XII. Hsc Oominrat niulieribaa locuius est. Idem 
vero ips<s eiiam iionc tn piscina invisibiltier assi-
slU Adctibus. Ipse recens baptiiatos, ut amicos 
ac fratres amplexatur; aiique ad eoe, AveU. Ipse 
eorura corda ac animos lacliiia gaudioque impIeL 
Ipae sordidos grati» flucnli» abluit. Ipse regenera-
los Spirilus saneli unguento ungil. lp&e corum ct 
uuiriiius tfittoilur, et cibus. Suis ipse servis npiri-
lale pr^bel congiariuia. Universos pioa ita aflalar: 
c Accipile, coiwedilc panein coaleaten : accipiie mei 
laieris foniein, queni semper bauricntes nanqnam 
evacueiis. Esurientes, saiurauiiiii. Silienlci, lnebrit-
inini sobria cbrielate ac saluiari. 9 Enimvfrot ο CO> 
lorum Rex, qui in doxieta aedes majeelal» in ex-

ΙέΤ. Ταύτα πρδς τάς γυναίκας δ Κύριος έφθέγγετα. 
Αύτδς δέ χαέ νύν έπλ τής χολυμδήθρας τοές «χ· 
στεύουσιν άοράτως έφίσταταΓ αύτδς περιπτύσσεται 
τούς νεοφωτίστους ώς φίλους χαέ αδελφούς* χαλ λάγεε 
πρδς αυτούς* Χαίρετε. Αύτδς ευφροσύνης χαλ χαράς 
έμπίπλησιν αυτών τάς χαρδίας χα\ τάς ψυχάς· Αύτδς 
τούς [λυπώντας άποπλύνει τοίς τής χάριτος νάμααιν. 
Αύτδς τούς άναγεννωμένονς χρίει τφ μύρω του 
Πνεύματος. Αύτδς τροφεύς αυτών γίνεται χαλ τρο­
φή (U). Αύτδς παρέχει τοές οίχείοις δούλοις τδ πνευ· 
ματιχδν σιτηρέσιον. Αύτδς λέγει πρδς πάντας τούς 
ευσεβείς* ι λάβετε, φάγετε τδν ούράνιον άρτον λά· 
βετ· τής έμής πλευράς τήν πηγήν τήν αντλούμε νην 
άε·.κα\ μήχενουμένην ποτέ. Οί πεινώντες, χορέσθητε· 

ceUia; Ιυ Domiinis bicorporearum Virtmum ; qul D οί διψώντες, μηθύσθητε μέθην σώφρονα τε χαλ «**· 
crealuram ριο mtlu modcraris; qui bumanam na-
turam boniiate regis; qui uobis diem hauc ccle-
lirenique doitasit couvciituni, noslri miserere, uli 
misenos es merctricis : nc nos rt-pellas, cum de 
tua frtli cleinenlia, sceleslis manibus sacnim tuum 
forpua leucre ausi fucrimus. Ac sicut uon repuli-
sli peccairicem illani mereiricem, iniemeratos luot 

τήριον. ι Άλλ\ ώ βασιλεύ τών ουρανών, δ καθήμε­
νος έν δεξ«4 της μεγαλοσύνης έν τοίς ύψηλοές, δ τών 
ασωμάτων δυνάμεων Κύριος, δ τήν χτίσιν ώς θέλεις 
ήνιοχών, δ τήν ανθρωπότητα χρηστδτητι χυΑερνών, 
δ τήν ήμέραν ταύτην χαλ τήν πανηγύρι ν ήμέν δεορο-
σάμενος, έλέησον ημάς ώς ήλέησας τήν πόρνην μή 
διώξης ημάς, έάν θα^ήσαντίς τή σή φιλανθρωπία^ 

" M a l t l i . τ χ ν ι ι ι , 0. 

{li) Sutrititts elcibns. Egregic pr« Ettrbarislitn zandos el in baplismo, pra»oip*ia hal-ei auliqiiita 
Paucs cuncla do<:lc perslriugit, mi# circa bapti- Evilsia» rilus, a liiouysio aliisiwe expi.^iius. I» 



W55 DE BAPTIS.MO CIIiUSTI S E R X O £ 
εολμήσωμεν χερσ\ν άμαρτωλαΐς κρατήσαί σου τδ Α complexam pedes , eliam a nobis leneri eusiinc , 
άγιον σώμα. Και ώσπερ ούχ άχεδίωξας έκείνην την 
άμαρτωλδν, τήν πδρνην, άπτομένην τών άχραντων 
σου ποδών, άνάσχου καί παρ' ημών τών αναξίων 
κρατούμενος, και ώς φιλάνθρωπος περιποίησον πάν­
τας ημάς καλ ώς φιλάνθρωπος σαγήνευσον κχι 
ημάς είς τον φόβον τον σον. "Ωσπερ τδν τρισμακά-
ριον ϋαύλον είς τήν άποστολήν, ©ύρανόθευ ζωγρή-
σας, απέστειλα;, παρασχεύασον χαλ ημάς μετά 
καθαρού συνειδότος έπιτελείν τήν ήμέραν της σης 
τριημέρου καλ ζωοποιού αναστάσεως. Σύ γάρ εΤ μό­
νος Αεσπότης άγαθδς χαλ φιλάνθρωπος. Χριστέ 6 

universosquc nos velul niisenc<u> ac clcincns luere: 
ut, inquai», clemcns cl misciicors, ciiam nos tui 
liinoris sageaa conclude. Qucmadmodum ler bealum 
Pautum, cum dc coelo eum vcnatu ccpisses, ad apo-
siolicum dcslinasli munus; ila cl nos, pura libi 
conscieiilia triduanae tuae ac \ivificae rcsurreciionis 
diem, fac cclebrare. Tu quippc solus es bontis 1>υ-
minus ac cleinens, Chiiste Deus noster ; tcquc d<> 
cct gloria el iinperiuro cum iiilcmeratissiino Paire 
luo et vmflco Spirilu, nuoc et seinper, el in sxcula 
sxculorum. Amcn. 

βεδς ημών* χα\ σοϊ πρέπει ή δόξα καλ τδ κράτος σύν τφ παναχράντω σου ΠατρΙ, κα\ τφ ζωοιτοιώ ΙΙνεύ-
ματ ι, νύν κα\ άελ, καέ είς τους αίώνας τών α Ιώνων. Αμήν. 

ΜΟΝΙΤϋΜ w 

Dogmalicum de Christi baptismo scrmoncm, nomine Gregorii Anliocheni presbylcri {et 
deinde palriarckct ab anno Ckristi 570, usque ad 593, sedente Romv Gregorio PP. Magno) 
verissime inscriptum vidi his annis m vetusto codicc Vat. Oliob. 85, Gracegue tdidi{CL AA. 
t. X,p. 560 ) f ut $uo denique auctori prcfclarum scripiumvindicarem, quod alius codex ex 
Grctcta in Angliwn invectus Chry$o$lomo attribuerat, repugnante apprime c/. Montfauco-
nio, cui fuit Chrysosiotnum edenli oblatut. neque tamen terum auctorem ullatcnus divinan 
te. Porro re nune demum compcrta, alias insuptr tnihi occurrit ejusdem Gregorii sermo, 
prwdicli optimus tt veracissimus tc$tis, de eodem argumenio, %td in Latina tantummodo ve-
tere intervrttalione. Scilicet Grctci $ermoni$ initio dicit Gregorius se prajcedente die Dominico 
alinm habuiise ad poputum sermonem de Christi bapti$mattyquo opere peracto, illa cttcrni 
Patrisvcrba audita caiitui fuerunt: « Bic est Filiusmeus dilectus, in quomiki bene com-
placui. » Verumlamen dicta illa parie sermonis, quce erat de baptismo. horam concioni defi-
nitam vetuitst narrat, quominus longius progrederetur, ideoque de ambone, imperfeclo 
quasi argumento, descenaisse ; sed nunc demum nova habita concione, ad rem prvpositam 
abiolvendam accedere. Binc ergo mihi exploratum fiebatt exstUissc prioremquoque illum Gre-
gorti itrmonem, quemcum inGrceci$bibliothecct Vaticance codicibut nonrepmssem, inLatinis 
nuper insptrxUo nactu* jrum, nempe in Vat. codice homiliarum pervetusto litteris Langobar-
dich icripto, tubnum. 4222, p. 92, fr, cumprctfixo iitulo Sermo sancti Gregorii presbyteri 
Antiochue. Latini tamem irUerpreiis nomen nonapparet, quanquam ieviter suspicor Anarta-
Biumeu* Bibliotkecarium, tum quia oratio humUiset injucundaillius calamum redolet, tum 
q*Aa seriptis Grwcis hujusce gentris ad Latinam linguam transferendis tnuliam dedisseoperam 
Anaslastum scimus. Cerie qui Gracum Sophronium ab Anastasio Iranslatum lcgcrit apudnos 
SpiciL Rom. I. / / / , t* interjprtiem haud minui ruslice Grwcizantem comperiet. Libtnter ego 
tamen Latinum hunc sermonem ex codiee descripsi; Grascum autem altcrum mcrito subjun-
gtndum judicavi, eum inlerpretatione mea : nam quod olim dixi, exilare cjus veterem 
iran$laJiomem in codicibu* Vatt., paulo aliter eae comperi, nempe non kujus, sed prioris 
iermonii Lotinum ibi laterc interpreitm, quemnuneluce donamut. In Gregorii Antiocheni 
patriarthm mortuali an$u>conclu$it hi$tor\am $uam Evagrius. Denique sermonem illius tn 
mulieres unguentiferas ad Chri$ti tumulum edidit Combefisius in Auclario, 1.1. 

G R E G O R I I P R E S B Y T E R I A N T I O C H I i E 
SERMO 

DE BAPTISMO DOMINI NOSTRI JESU CHHISTI 

Ex antiquo interprete. 
I. Tiri amaiorea Chrisli, diteciorom fratniro al- £ Bona emm esi in saluiaribus negotiis avidilai. Et 

que botpitalilatis vict (iia ^oi.), meam auacipite venile orones: a Galilaea in Judaeam comilemur 
UAgaaoi, et bodie aoree veatm* ten Januas ape- Chrislum; bealus enim esl qut comilalur cum via 
rieniea. ia eas meam recondite eermonem. Unus- vii». Yeniie meotis vestrae pedibus, et bapiizandum 
quisque maatibafl salubreun praedicationem reponi- Dominum videamus, qui baplisroo non indiget, ut 
le. Pro eo quod ia lordanem mei>us est Salvalor bapiismi nobis graliam condoneu Venile, conspi-
nooier Clirislus, diligamua eom quanlum nobis ciamus uoslraj regcneraiioni» imagincm dopictaro iti 
comleseemlit, epalemarque ei avidis animabus. illis laficibut : Tunc tenit Jeut$ α Galiteea in /or-

(a) Ang. Mai, BiH. nova Patrum. tom. II, p. 553. 
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duutm ad Joannen, ui baptizaretur ab eo M . Ο Α rali coarctatus el compcdilus exsislens insolubilibus 
quanla Ooniini bumililas l υ quanta condescensio ! 
Itcx coelorum ad Joannem suum praecursorem cur-
rebat. Non commovens angelorum exerciltim, nec 
pracursores prainiiUens iiicorporeas viriuies, sed 
simplex sic miliiari babilu ad suurn miliiem advc-
iiit. Et sicul unus cx mullis, cum inultis eum adiil: 
connumerat sc judex cum icis: aggrcgnl sc pcrdiiis 
ovibus Pastor bouus, qui, propler erranlem ovem 
e cotlis descendcns, co;los non dereliquit. Commi-
scuil se zizaniis coeie&le IrUicutn. 

2. Videus igilur cuni Joanncs Baplisla, et agno-
scens eum queni cx utero suae malris agnoverat, 
adoravit. El diligcnler (15) intelligcns eum illuin es-
se, pro quo in uiero superveniente tripudiabai, co- ^ 
guoscens ordmcm nalure, conlraxii inius diploi-
dis(IO) dexleram, elsuumcaput inclinan$,sicutser-
vusdileclus Domini sui, bis aniem utebalur vocibus : 
Ego oput habeo α te baptizari, et iu venis ad me>T ? 
Quid facis, ο Domine? Quid servi immuias ordines? 
Quid cum eervis a senris ca quocservi suntcxpelis? 
Quid vis,quod non indigcsaccipcre?Quidperinullam 
condesccnsionem gravas me tuum proprium (1*7)? 
Ego opus habco [aj (e bapiizari, lu atitem non 
bidiges a me baptizari. Infcrior a meliore andi-
Acalur, ιιοιι melior ab iiiferiorc sanctiiicaiur: lu-
cerna a sole obunibratur, non sol ab sluppis radia-
tur : luturo a figulo perficilur, non figulus a luio 
coiifuigilur: acdificiuni ab opifice renovalur, non 

vinculis coeni, exsultabam et latabar, tuam praecc-
dcns praelibans nativilaleni. Qui crgo anle partut», 
luuin adventum prxdicavi, posl parlom ln» pras 
lenliae dcsislam ? Qni ab inf.mtia tuae polcstatis 
magister exstiii, adolescens invcniar ad luara per-
feciam intelligcnliam ? Non possum te non colcre. 
qui adoraris ab omni crealura : non possum [ιιοη] 
praedicarc eum, qucm coelum per stellam roonstra-
vit, et lerra pcr magos nuntiavit, et augcloruai 
cliori betasiles coelitus laudaverunl, cl paslores v i -
gilautes sicut ducein paslorum el raiionabilium 
ovium glorificaverunt. Non possum ic prsesefiiem 
silere: vox enim sum, vox ctamaniis tn deserto, 
parate viam Domino M . — Ego oput liabeo α te bap-
tizaru Ego naius parenlis sieriliiaicm solvi, et in-
fans exsislens adbuc, palii meo sine vocc cum cs-
eet, medicus eflectus suni, a ic accipiens gratiam 
bujus miraculi. Tu aulem de Virgine matre natas 
cs, ut voluisti; cl lu solus scis qnaliter nalus 
gis : non solvisti virginilatem ejus, scd cl hanc 
conservasti, et inatris ei vocabulum condonasli: et 
nec virginilas luuro parlum veiavii, nec partus 
[vlrginiialemj. Contrarix res, id est pardts el vir-
giuitas, ad unam concordiam, co quod tibi visum 
esl lictori naturae. Ego enim hoino sum, tanlum 
diviiia» g!oria3 parliceps, lu aulcm Deus el bonto 
idem ipse, quia misericors ipse exsisiis. Tu pa-
lern.c gloriae clarilas: lu perfccta imago perfecli 

opifex ab aediticio emcndatur : sgroius a medico Q Palris : lu verum lumen, quod illuminal omnem 
sanatur, non medicus ab ;cgrolo medciur: egenus 
a diviie feneratur, non dives ab inope muluatur. 
Ego opus Iiabeo α le baptizari. Nuuquid ignoro quis 
rs, t\ ex qna re fulsisii, vel unde advenisli * Nun-
quid qiioniain propter me faclus cs quod ego sum, 
maguaiia abnego luae deitatis? Nunquid qnia ianlum 
mibi condcscendisti, ut cliam propinquarcs corpori, 
ul toliim mc ierrcs in le, ut salvares toium botui-
u?jn, despicio quod esl in (e invisibile ? Nunquid, 
quotiiam propler meam salulera induisii meam 
cuiem, ignoro te qut amictus cs luce sicut* vesii-
tiienlo ? Ntinquid, quoniain inea cognita carnc in-
dulus ea, ut apparcres boniinibus, quanlum ipsi 
conspiecre pixvalcnt, laiet mc radius Uia! corusca-
tionis ? Nunquid, quoniam meam in te cerno for- I> tatem. Non siim dignus solvere corrigiam olcea-

bominem venieotem in mundum19 . Tu qoi IU 
mundo cxsisteus, veuisii ubi eias : lu Verbum 
qui faclus es caro, sed ιιοιι in carnem oiutalus : tu 
qui inhabiiasli in nobis, el apparuisli luis servis 
in servi fornia : lu qui cocli lerraeque xquum fe-
cisti meaium per sauctum iuum nomen: tu venisii 
ad me lanlus ad lalcm, rex ad pracuTSoreat, do-
minus ad servum. Sed licet tu in humilibus incn-
surrs bumanis eiDci non erubuisii, ego lamen men-
suram nalurae meae iransgredi nequeo. Scio quama 
sil diflerenlia pulveris cl f.icloris : scio quania mc-
lioratio sil solis et justituc. Licel muudani nube 
corporis amictus sis, inlclligo tuum dominhiin. 
confiieor meam semuaern, praedico meam cxigui-

mani, dcspicio luam substantiam divinam, qux est 
invisibilis atquc incomprebensibilis? Scio, Domine, 
cl scis quoniam scio lc : scio le diligtMiicr : stio ir, 
Dominc, a te cdoclus ; nullus eniin to intelligcre 
polerat, nisi perfrualur amore iu e splcndidissiinx 
cliarilalis. Scio le. lioaiine, bcne ; vidi eiitm (e 
spirilaliier prius qiiaui vidissem lioc luinen. Tu 
quidem exsistens in iucorporeis siuibus Paliis, in 
illius lu» aucilkc el matris ulcro incliidi voluisti. 
Ego aulcni in uicro Elisabelh sicul in carcere natu-

*· Malth. ιιι , ΐδ. · ' Matlb. ui, 14. « lsa 
(15) Putoex Gr. ακριβώς. 
(lb) Pro intradiploutein. 

nieuli lui, ot quoinodo coniingam saiicuini tuum 
caput? quomodo extendam dextcram super te, qut 
cxlendis ccelum sicut pclleni ? quoinodo expandam 
serviles meos digilos divino luo verlici ? quomodo 
lavem immaculalum et sine peccaio Ooiuinum? quo-
modo illuminem lumen ? qualern faciam oracioncm 
sup«T lo, qui suscipis ei ignorantium obsecraiioncs? 
Alio» bapiizo in noniine luo, ul crcdaiii in le, qui 
pusi me venis ; le baplizans, cujus me.nior cro, in 
cujus nomine te baplizem ? In Patris ? sed loium 

35; Matih. ιιι, 5. " Joan. i , 9. 
(!7^Puio cx Gr. οίκείον. 
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Patrcm in le liabcst cl tolits exsUlis in Patrc. Ιιι Α Lcgfclaior suro, f i Legisdalciis Filius, cl op .rtct 

im» primum omiiium pcr coiistUuiio;>cm vmire, Filii ? sed Don est alius pnclcr le ualuralis Filius 
Dei. In Spirilus saiicti? sed lecuin esl scinpcr sicul 
consubslanlialis &eu omnipotens, simtil cl tccum 
suscipii omnium oraiiones. Bapiiza jam me, si lu 
vis, Doniiiic, haptiza bapiisiam,rcgcutra queni na-
aui fccisl i , rxime tarribilem luam dexleram, quam 
tu libiuiel perfccisli, ct corona paluiis meum caput, 
ul anie luuni currcns regitum, sicut prxcursor solis 
lc evangelizein peccaloribus, clamans eis ci dicens: 
Ecce Agnus Dei, eccequi lollii peccula mundt**. Jor-
dauU fluvius comilarc mccum, el simul exsulla ei 
tommove vigilaiiicr vertigines quemadmodum ex-
suhaliones: luus euim opifex assislcl libi cum cor-
pore. Vidisli Israel per te trauseunimn el [di]vi- ^ 
dciitetu luas aquas, cl stclisli populi exspcctans 
transilum : nutic atilcm cflundere valtdius et flueie 
el circumsepcre immaculalis mcmbris ejus. Et luuc 
Ilebrsr.us transfretavii. Monies el colles, vallesque 
el lorrentes, mare et flumina, benedicile Ooininum, 
qui ascemlil fluvium : ipsc enim llerus lalicis su-
pcrfnillil sauciiialcin his aquis. 

3. R&pondeut Jesus dixil ad eum : Sine wodot 

lic enim oportel no$ implerc omnem jusiitium 
Sine modo; cowcede, Itaplisla, letnpoiis iueai dis-
pcnsalioiiis silentium. Disce id quod ego volo, disce 
obiemperarc ad ea quae cogor, et ιιοη inquirere quae 
ego cogiio. Siue modo, notidttm ineain praedices 
Deilalem, nondum decantc* labiis ineuoi rcgutim, 

ι ι 
lnnc pra?poncru eis onus praxepli. Oportot iwci 
adimptcrc legciti, eltiinc donaic gialiam. Oporl.l 
inc uiiibrx imagiiicm ropellcre, ct tiinc oflorrc 
rilalcm. Oporicl me facerc rcquicsccre Ycins T c -
slamenluui, cl lunc Novum dictare, tt in boininum 
cordibus scribere eliam mco sanguine, el signr.ro 
Spiiiiu. Oporlct me in ciucem asecmlere, et clau» 
configi, olpali, ci vulncra sauare, ci per lignuui 
etiicre eam, quae per ligiti Iransgrcssioneui boiui-
nibub facia esl, plagam. Oporii-ι me dcsccnderc hi 
ipsum profundum inferni, ubi lu debcs me anuun-
liarc propter cos qui ibidcm tencntur tuurlui. Opor-
lel aie lertia dic dcfunctionc carnis mcac destrucre 
longaev» morlis potentiani. Oporiei nic corporia 
mei lucemam acoenderc his qtii in tenebris ct um-
bra morlis s«dcnt , f . Oportcl me ascenderc carne 
ubi sum Deitaie. Oporlel rocoffcrrc Pairi (23) Adam 
in me regiianlem. Opoitet me lixc onntia pcrficcre, 
pro boc cnim meis asliti facluris. Oporict inc ba-
ptizari nunc boc baptismo, el poslmodum ctim con-
subslantiale Trinitatc baptismuin omnibus douare 
bominibus. Fcnera ad pracsenicm luam dextcram 
dispensationcm, sicul milii mutuavii ad nativiia-
lcm vulvam matcr. Dcmcrge mc Jordanicis fluoulis 
bis, qucmadmoduui quuc inc geiiuit infanlilibus 
itivolvit panis. Da miht baptisrouin, sicui Virgo lac. 
Tene meuro capul, quciu colunl Scrapbim : icno 

ul ιιοιι seniicns lyrannus cflfugiat; sed micum cu- C Aigilo (23) dexlcr» luai : lene cuni qui relinere 
pil commilteie bcllum. Dimitie diabol.m ad prae-
scns mibi adire ei bellare ct accipere lcntssixnam 
plagam. Dimitle implere imciUum^ pro quo adveni 
siiper lerram. Mysterium boc quod bodio in Jor-
dane finilur (18), secreiiini mihi et meis mystcriura 
cst: ιιοη incum opus adimplcns, sed sauaiiouew 
vulneralis adiiibcus. Myslerium magni myslerii mei 
lavacrt prxcursor et auspicium est niyslei ium. In 
bis aquis perscribens boininuro regetictaliones coc-
Ieslis laticis. Sine inodo. Quando me vidcris Dco 
decibililcr ;I9) in mois lacluris quod mibi placci opo-
rantem ; tunc iit- facturis bymnos compagina : 
quando mc videris leprosos mundantcm, lunc nic 
Creaioram nalurae conuncmora : quando me videris D conircnienlem, Dcum baptizavil. Praesentium vcio 

permisit : tene eum qui pro bujusmodi ( i i) faclua 
esl, et babet Spirilum : tcne meam caput, queiu 
si quis pie tenuerit, nunquam paliiur iiaufraginm. 
Bapiiza me, qui itiiurus sum (25) bapiizare crcdcn-
les in aqua el Spirita cl igni; aqua valenle purgarc 
peccalorum sordes, Spirilu valeute terrenos cflirc-
rc (26) spirilalcs, igui iiueiidcrc iuiquitaiis rbam-
nos(27). 

4. Uunc audicns Baplisia sermonem, pr.vb^ns 
menieni el cavens (28) mystcriam quod accepil, mi-
nibtravil divino pracccpto. Eral enim religiosus si-
mul el clemens; et suam dexteram extendcnssimui 

claudos cursorcs pci ilcientem, lunc coiiiaiovcutium 
peduin (20), et (u ad nic, daude, l:.rigua, arliculoso 
commoveio (21): quando ine videris morluos a se-
pulcris resuscitare, tunc me cum surgentibus glo-
riOca sicul vila» tribulorem. Quando mc videiis 
sedenlem a dexlris Patris, lunc me Deum voca, 
sicot synibrofium el coselcrnum Patri. Sine modo, 
iic enim oporici nos adimplere omnem juslttinm. 

t s Joan. i , 29. ·« Matib. m, 15 »« Luc. i , 79. 
(18) Pulo tx Gr. τελ-ιουται. 
(19) Puio cx Gr. θ ΐοπριπώς . 
(20) Ua cod. mendost*. 

Cod. commovi lu. 
(i2) Cod. patris. 
(*23j Coil. mcndose cogata. Scripsi dubilaiiUi di-

Juda?orum procul posilis cogilanlium in se ipsi* ct 
ad invicem diccnlium : Nunquid vaneopinali sumiis 
Joanncm majorcm esse Jesu? nunquid vaue pulaba-
mus illum meliorem boc esse ? nonne ipse baplis-
IUUS mcliorationein baplislx significai ? nonnc islo 
quidem baplizal sicut supereinincns, il!c vcro bapti-
zatur sicul delcrior? Ulia susurraiitium qui ignoia-
baul dispensalionis myslcriutii, solus Dominus «H 

gito. Rccole p. & M , c«l. I. 
(*>i) lla cod. 
{35) Puto cx Gr. μέλλοντα. 
(26) Cod, effici. 
(-27; Cod. ronot. 
(-2S) God. cabcus. 

http://signr.ro
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natura Paicr Unigeniu (i9) t qtiem eotus scii diligen- Α qui de Zacharia priroum effloruil; qoi de Maria »»-
ter,quisolusgcnuit impassive (30), emendanscrran-
tium Judseorum opinationcs, palefecit porlas cadi, 
ft misil Spiiitum sancium in spccie columl>aet digilo 
osleiulens novum Noc elNocCrealorem.El ipse codi-
lus clamabatnimis (31) : Hic est Filiu$ meu* dilec-
Jtu, in quo eomplaeui " . Iste non ille : Jeeus, nou 
Joanucs : qui bapii/alus est,nouqui baplizavil; qui 
de nic naius cst ante omne lemporis apatiom, non 

" Matih. πι, 17. 
(29) Cod. umgemlm. 
(50) God. ia pattione. 
(51) Pulo ex Gr. σφοδρώς. 
(32) God. mendose hocmiiit re tmcepU, quaeeor-

tus «si secundum carncm, non qtii de Elisabeut 
appartiit sine apc; qui de insolubili Tirginitale al*s-
que labore fruclus, non solutae sttriltlatu ravMs; 
qui nobitcum nnlrifue est, ιιοη qui in deserlo est 
ciintritus; qui simul mccum superne et iptmi 
misit Spirilum sanctum: iterum quem mi&it, in ee 
(32) suscepit Spiriium. Cui bonor et gloria in «eenla 
sxnilorum. Amcn. 

.riguniur infra in Graeco sennone, unde eiiam cn-
guostimu* boc loco fuiise Grcee πάλιν, ubi inler-
prea babet itemm, quod inetius bic expressissei ά\· 
ceudo Uem aol viciuim. 

ΓΡΗΓΟΡΙΟΥ ΠΡΕΣΒΥΤΕΡΟΥ ΑΝΤΙΟΧΕΙΑΣ 
ΕΙς τό, ι Οδτός έστιτ ό Υίός μον ό αγαπητός kr φ ευδόκησα. 

GREGORII P R E S B Y T E R I A N T I O G H E N I 
In illa terba, « Hic est Filius mcus dilectus, in quo mihi bene complacui. » 

1. llic amans filiorum Pater, propter eani qaam Β α'. Ό μέν φιλόστοργος ούτος Πατήρ (34), &Α τή* 
Iialiei crga nos cbariiaiem, euum miht ot verba 
Taciam nulom signibcavit, el plausum qoem vos ei 
orc roeo fecisiis, prasenli conciona remuneratur, 
proprium lucruni exislimans filiorum auorum uii-
biatcm. Ego vero laelus hortaraeiUum ejos excepi, 
libcnsqite denuo inler vos voccm extollo, et ante-
riorum sermonum eeriem, prout τιιΐϋι, alacritcr 
perecquar. Nam superiore die Dominico osiendi 
vobie Gbrisluro in servornm auorum globo ad ba-
piismvm accedeiiiem. Deindo Baptislam, agirito 
Doroino, recusanlera bapiismi auclori bapli&mum 
impertiri, ad exlremum tamen oaconomfc miiiiste-
rio, prout Scrvaior voluit, defanciom. Postca seb-
jrci Palrem Domini noslri Jeeu Gbristi tle ceelo 

περί ημάς στοργήν, Ιπεμψέν μοι τοΰ λόγου τδ σύν­
θεμα, χαλ τήν γεγενημένην δι' έμέ παρ* ύμα>ν ι!ς 
αύτδν εύφημίαν ήμείψατο τή παρούστ] δημηγο*ία, 
κέρδος οίκείον ηγούμενος τών αυτού τέκνων τδ Ιψε· 
λος· έγώ δέ χαίρων έδεξάμην τήν προτροπής, χαλ 
0α££ών πάλιν έν ύμίν άφίημι τήν φωνήν, χαλ < 
μός είμι τών προτέρων λόγων άποδούναι «ήν < 
{ιν ήν βούλεσθε. Υπέδειξα γάρ ύμίν πρότερα 
Κυριακή τδν Χριστδν μετά τών δούλων αύτου προσ­
ερχόμενου τψ βαπτίσματι* είτα τδν Εαπτιστήν έπι-
γνόντα τδν προσελθόντα άεσπότην, χαλ παραιτού|εε-
νον δούναι τδ βάπτισμα τψ δεδωχότι τδ βάπτταμα. 
"Υστερον δέ τήν διακονίαν τής οίχονομίας πληρώ-
σαντα διά τδ τού Σωτήρος έπίταγμα. Υπέγραψα τδν 

claniaDlem : ttic ttt FUm$ mcu* dilecius, in qmo^ Θεδν χαλ Πατέρα τον Κυρίου ήμων Ιησού Χριστού 
MtAi btne complacuiCumqoe ad boc asque lesiir 
monium perrenisseni, de ambone desoendi, liora 
«cilicel sermonis curaum abruoipeaie. Hodie itaque 
resumere volo qood i«niporis angustiis Uauc fui 
coaclus omitbire, aiqae orationii mem calenam 
connedere dccrcvi, ul vos banc arripienies, ad 
illum per cam anceadalis qui fal«r ejnsdem fuit. 

Ϊ . ttic esi FUius meut diteclKt, in quo miki 
kent compiacmi. Ilic esiqui mecam Spiriiatn sanclam 
misit supra seipsum : vicifsioiqtte qnem ntaerat 
Spiriian in «e rcccpit. flic ille esl aole o«nia a«-
cula ex me geniius; geniiae, inqoaoi, ooa crealos: 

ούρανόθεν έπιβοώντα· Οδτύς δστιτ ό ΥΙός ρου ό 
αγαπητός έτ φ atV^daifCa. Καλ μέχρι ταύτης τής 
μαρτυρίας παράγε νόμε νος, χατέβην Απδ τού βήμα­
τος, τής ώρας έχχοψάσης τού λόγου τδν δρόμον. Βού» 
λομαι ουν σήμερον άναλαβείν δπερ τοτε διά τήν ατε-
νοχωρίαν ήναγχΑσΟην χαταλιπεΤν, χαλ θέλω συν· 
άψαι τψ λόγω τήν άλυσιν, ίνα ταύτην χρατήσαν-
τες, άνέλθητε δι*αύτης«ρος τδν ταύτην χαλκεύσαντζ. 

β'. Οντάς iCTtr ό Πάς μου ό αγαπητός έτ ψ tv-
δάχησα. Ούτος έστιν δ σύν έμολ πέμψας τδ Πνεύμα 
τδ Αγιον έφ* έαυτδν, χαλ πάλιν δπερ έπεμψεν, ύπο-
δεξάμενος Πνεύμα. Ούτος έστιν δ πρδ πάντων τών 
αΙώνων έξ έμου γεννηθείς- γεννηθείς» ού χτισθείς. 

gefiiU»,oonaBcU«s; Fmosex me αιιο genilus, n n i - D γεννηθείς, ού χειροτονηθείς· ΤΛς γεννηθείς έξ 
έμού μόνου, μονογενής, μονογενώς* ώς οίδα μό­
νος έγώ, χαλ ώς αύτδς μόνος έπέσταται. Ούτος 
έστιν δ τής έμής τελειότητος τέλειος χαραχτήρ. 
Ουτός έστιν ό τήν έμήν θεότητα χαρακττ·ρ((ων έν 

gcailos onica genilura, prool ipse aolos ado, d 
proal ipse qnoquc fiolus novil. Ilic e»l perfeciioDh 
meae perfecia eiprcssio: biceai qai deitalein meam 
in Μ exprimii : bic csi qui ineani anb&tanliam roa-

> v Mailb. ιιι, 17. 
(55) Ιιι ΐΛ ΐ ίηο rodicc limlus taacti datar Gre-

| !Oi io; iti Gnrco, qoantnm m^uiiui, oon iii»ro; d«-
iiiie boe litnlo agutii Co:nlt0fisi:ia i» adu. a«l itliits 
lennooem ia mul. «ΜΟΊΙ.»Μ, α Buiciiin* tit pair. 

Anliock. p. 99. col. I. 
(31) Dicii Anattagium patriarcbam, cui deinAe 

expaUfi »ocfe«&il ipsc Grcgoriat, qiii nunc adbttC 
prt*ftbyiert jtibcote episcopo $uo, coactoaator. 
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έαυτφ. Ούτος Ιστιν δ τήν έμήν ύπόστασιν έξεικονί- Α nifesle representat: Filius meus egl, noo aUcitus: 
ζων σαφώς* ΥΣδς έστιν έμδς, ούχ αλλότριος* Υίός 
έστιν έμδς, έχ τής έμής ουσίας άσωμάτως, άρεύ· 
στως, άχρόνως έχλάμψας, ούχ έξ ετέρας υποστάσεως 
άναχύψας· Υίός έστιν έμδς φύσει, ού χάριτι- Υιός 
έστιν έμδς, συνοδός μοι, ού νεώτερος, ού δεύτερος, 
ούχ ύστερον προσγενόμενος* Υίός έστιν έμδς, ομοού­
σιος μοι, ούχ άλλοούσιος· ομοούσιος μοι ώς φώς έχ 
φωτδς, ώς ζωή έχ ζωής, ώς πηγή έχ πηγής, ώς αλή­
θεια έξ αληθείας, ώς δύναμις έχ δυνάμεως, ώς βεδς 
έχ Θεού· έγώ έγέννησα, ούτος γεγέννηται- έμού δέ 
χαέ τούτου, μέσον ουδέν. Έγώ έγέννησα ώςέπρεπέν 
μοι γεννήσαι πεφυχότι Θεφ· ούτος γεγέννηται ώς 
έπρεπεν αύτψ γεννηθήναι Θεφ Αόγφ τυγχάνοντι. 
*Ανθρώπινον τδ τής γεννήσεως δνομα, άλλά μυστι­
κόν τδ ύπερχρόνιον γέννημα* χρόνος ούχ οίδεν της ^ 

Filius raeus genuinus, non adopiivus : Filius meus 
est, qoi ex substanlia mea incorporalitcr, absque 
ollo fluxu, ct intemporaliler effulsil, non auiem ex 
aliena subslantia prodiil: Filius meus naluraliler 
€sl, non graliose : Filius meus cst, coalcrnus mibi, 
non rcceniior, iion secundus, non qui poslca su-
pervenerit: Filius meus, mibi consubsianlialis, non 
ex aliena snbsianiia eonslans, consubsiamiali* 
niibi ttu Imiien dc lumine, vila ex vila, fons ex 
fonte, verilas ex verilate, vis cx vi, Deus dc Dco. 
Ego gwiui, hic gcnitue cat: inlcr mc alque Itunc, 
tiiliil cat medtam. Ego genui ca ralione qua mo 
decet generare qui Deus sum : hic genilits ea ra·· 
lione fuil, qux Detun Yerbum decet. Humanum cst 
generationis vocabulum, sed arcana est inlempo-

έμής γεννήσεως τδ μυστήριον· ούπω γάρ ή ν ά γ γ ε - ra l i i gcneratio. Ignolum lempori est gcnerationi* 
λοε ταύτην ούχ Γσασιν* ύστερον γάρ αυτής γεγόνασιν. meae mysierium; neque enim adlmc tempus ex-
sisiebal. Angcli quoque banc ignorant, quia posl illam creali fueruni. 

γ'. Τά ΧερουβΙμ χαλ τά Σεραφΐμ τά πολυόμματα 
χαέ πολυπρόσωπα τα?ς πτέρυξιν ώς χερσίν τά εαυ­
τών πρόσωπα καλύπτοντα, άπαύστως βο?· "Αγιος, 
"Αγιος/Αγιος, Κύριος Σαβαώθ* ού λέγουσιν, Άγιος, 
άγιώτερος, άγιώτατος· ού κατασκχυάζουσιν ύποβεδη-
χυϊαν, χα\ μιχρδν άναβεδηκυίαν, κα\ πάλιν ύπερτέ-
ραν βαθμίδα θεότητος (55)· ού τέμνουσιν τήν μίαν 
ούσίαν ε!ς άνίσους αρχάς· ού δογματίζουσιν ά μή 
βλέπουσιν* ύμνου σιν, ού πολυπραγμονοΰσιν, δ ν σέ-
βουσιν προσκυνούσιν, ού λογοθετού?ιν τήν της Τριά­
δος ταυτότητα· Γιην έμολ κα\ τφ ΥΙφ μου τήν ύμ-
νωδίαν προσ^έρουσ.ν, καλ βίον Ιχουσι τδνάπερίεργον 
ύμνον κα\ ζωήν χέκτηνται τήν άπράγμονα μελ-
ωδ(αν. Οί ούρανο\ διηγούνται δόξαν θεού τού πε· 

3. Cbcrubini ac Seraphini muliis oculis muKis-
que vullibns pradili, alis suis quasi manibus faciea 
suas velanles, incessanter elamtnl : Sanclu*, 
Sanctus, Sanctus, Duminus Sabaolh M . Non di-
cunl sanclos, eanclior, sanciissimus : non ponuiU 
infimuro, ei mox paulo elatiorem, posiremo supc-
riorero Deiiatis gradum : non sccanl unicam 
aubsianliam in imparia principia : non dogma-
lixanl, qua? nou videnl: bymnis cclebranl, nou 
curiose scrutatuur quem colant: Teneraniur, nou 
rationem exposcant, cur ejusdem subsuniix Tri* 
niias s t l : parem mibi ac Filio meo bymnodiam 
atiollunt : omnc tcmpus incuriosis bymuis consu-
munt; viiae loco illis es[ quieia melodia. Coeli 

-οιηκότος αυτούς ούκ έρευνώσιν τήν ούσίαν τού C e i i a r r a l l i gioriam Dei qui ipsos fecii, facioris sub-
ποιητού· οί ούρανολ διηγούνται τήν δόξαν αυτού, 
φαινόμενοι, ού φθεγγόμενοι. Οί προφήται τδν άχατά-
ληπτον καταλαβείν ού δεδύνηνται* χαί γάρ πάσα ιών 
ανθρώπων ή φύσις ατονεί πρδς την τούτου κατάλη-
ψιν νούς ούκ Ισχύει χωρήσαι τδν αχώρητου* λόγος ού 
δύναται τδν ένανθρωπήσαντα Θεδν περιλαβέίν πί-
στις μόνη κατανοεί τδν άθέατον* πίστις μόνη πλη-
σιάζει τφ άπροσπελάστφ, δσον έγχωρεί, καλ δσον εν­
δέχεται· 

δ*. Οδτός έστιν ό Υιός μου 6 αγαπητός «V φ 
ευδόκησα. Ούτος έστιν συνεργδς έμδς, άλλ' ούχ υπ­
ουργός· ούτος έδημιούργησεν τδν ούρανδν χα\ τήν 
γήν* ούτος τού στερεώματος τδν χύκλον ϊτ\ τά άνω 

6tanliam non scruunlur : coeli enarrant gloriam 
cjus spectaculo suo, non loqucla. Propbelx inconi-
prebeusibilem comprehcndere non poiuerunt; ei-
euim universa buroinum nalura ei coropreliendeiid» 
impos eal: men^ capere tmmensum nequil : ralio 
baud poieu bumanaium Dcum imaginari : sola 
lldes eum lenet, qui leneri nequil: sola fides iuvi-
libilem videt : eola Gdes inaccessum acccilit, quait-
lum quidcm ilte palilur ac possibile est. 

4. Uic e$t Filiut mcu$ diUctus, in quo mi/ii bcnc 
complacui.Wiccstcooperalor Filius, non ministra* 
tor: bic coclum lerramque crcavil: bic fnmamciai 
circulora, desureum curvans, supra inferiora niiide 

κυρτώσας, έπ\ τά κάτω λεάνας έξήπλωσεν* ούτος D explicuil: bic cceli aspectum sideribus ceu tolidcm 
τήν όρωμένην δψιν τοις άστροις ώς όφθαλμοίς κατ-
f ποίκιλεν ούτος έποίησεν τδν ήλιον τής ημέρας ηγε­
μόνα χαί στρατηγόν· ούτος παρέζευξεν τφ νυκτερ·.-
νώ ζόφφ τής σελήνης τήν αίγλην άποδιώχουσαν ττ.ς 
νυχτδς τήν χατήφειαν ούτος έξέχεεν τού αέρος τήν 
άπαλήν φύσιν είσπνεομένην εύκό)ως παρά τών έμ-
πολιτευομίνων αύτφ, κα\ πιριτ/ιζομέν/^ν εύμαρώς 
τ /̂ίς προσώποις τών βαδιζόντων, και πάλιν κατά νώ-

0€ulis variegavil: bic solem fecil diei duccm atqne 
imperatorcm : bicnoclurnis lcncbris insciuit lu;iac 
splendorem, qui nociis torvitaiem depelleret : bic 
aooHem aeris naluram expaudit, facile iis respiran-
dam qui ία illo versautur, ei ambulantiun! faciebus 
oul'o laborc «ndendam, mu\que a lcrgo sine ulia 
molestia rursus in 6« rcdcunlem : bic tcrric visct:-
ribus frucluum germina inscruii, mandaium suum 

M Isa, τι, 3. 
(53) ItaS. Aiigustinus si?rin. 261, 7 : « Palcr 11 Filius ct Spirilus saiutus, non gradibus sihi adjo-

U, std niajebtalc adunati, ct itmi* Dcus.» 
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ίυι.υ semii i is i i i j i t i u i u , alquc i i i i iumeris plait l is ae \ τον συναπτομένην άλυπως· ούτος ένέθηκεν το 

l l o i i b u s l o l l u i i s laciein coronavU : l i ic lorue ac 
m a r i subl i l i s arensu i c r m i n u m i n l c r p o s u i l ; quetu 

mare vidcus, i u l r a fincs suos mantU, progredi non 

audens, ucque contcnui i ia io icrrain in\adere : h ic 

b o r a r u m convcrsiones, l e m p o r u m imilat iones, e i 

a i i n o m m inccssabilcs successioncs c o n s l i l u i i : l i ic 

v is ib i lem i i iv is i ldlemque c-rcaliiraiii fcc i l e x s i s l c r c , 

itcquc ftcmporis auxi l io indigi*iis, nequa> labori aitt 

conatui u l i i nbi ioxius, scd sola sua volunlale CUH-
«:la iac i l c p r o d u x i l : in i i i i i t c u i m , c j u s q u c n i i t u s s u b -

stant ix instar rcbus fuil : cogtlavit l a n t u m m o d o , 

caqite cngi la l io iu rom collata f u i l : vocavit q u x 

iton e r a n l , tauquam si csscui , stal imque o m n i a c e u 

p r x c x s i s i e m i a ac scrva ad Doininicam vocal ioncm 

trepidc c o i t c u r r c r i i n l . H i c cst, q u i c u m cgo c o m m m i i ^ θύμημα πράγμα γενόμενον ΐστατο· έχάλεσε τά μ ή 

Aa-
γόσιν τής γής τών καρπών τάς γονάς, π ρ ό σ τ α γ μ α 

καθάπερ σπέρμα καταβαλών, καλ τοΓς μυρίοις ν'^τοίς 

κ α λ τοίς άνΟεσ'.ν έστεφάνωσεν ταύτης τδ πρόσω ττον 

ούτος μεταξύ τής γής κ α λ τής θαλάσσης τήν λεπτςήν 

ψάμμον μεΟόριον έπηξεν, ήνπερ ή θάλασσα βλίττου-

σα, μένει τών εαυτής δρων έντδς, ού τολμώσα π α ρ ­

έλθει;, ούτε πλεονεκτήσαι τήν δμορον γ ή ν ο ύ τ ο ς 

Ιτεκτήνατο τών ωρών τάς τροπάς, καλ τών κ α - ρ ώ ν 

τάς Ιναλλαγάς, και τών χρόνων τάς άλείπτους διαδο-

χάς* ούτος συνεστήσατο τήν όρο>μένην και τήν ά ό ρ α -

τον κτίσιν, ού χρόνου συνεργού δεηθείς, ού π£νω χαλ 

χαμάτω δουλωθείς, άλλά θελήσας μόνον, καί π ά ν τ α 

£αδίως παραγαγών ένένευσε γάρ, καλ τδ νεύμα τ ο ί ς 

ούσιν ουσία γεγένηται· ένεΟυμήΟη μόνον, και τδ έ ν -

δντα ώς δντα, καλ πάντα καθάπερ προύφεστώτα χαλ 

δούλα -προς τήν Δεσποτικήν κλήσιν μετά δρόμου 

συνέδραμεν ούτος έστιν πρδς δν κοινολογούμε νος ε ί ­

π ο ν Ποιήσωμεν άνθρωπον χατ' sUara ι]μετέροιν 

χαϊ χαθΛ όμοίωσιν ούτος έστιν ό σύν έμολ π λ ά σ α ς 

τδν άνθρωπον, και διά τον άνθρωπον γενόμενος Α ν ­

θρακος, ού τραπελς είς άνθρωπον γε ν ο μ ε ί ς άνθρω­

πο; , ού μεταβληθείς είς δ γέγονεν γενόμενος άνθρο>-

τω άποβαλόίν τήν τής θεότητος άστραπήν γενόμενος 

ε'. Ούτος έστιν ό τών έμών κόλπων μή χωρισθελς, 

καλ τής Μαρίας τούς κόλπους χαταλαβών ό και Ιν 

έμολ μένων άχωρίστως, καλ έν εκείνη γενόμενος 

άπεριγράπτως· ό καλ έν τοις ούρανοΓς υπάρχων 

αδιαιρέτως, καλ έν τή παρθενική μήτρα διαιτώμενος 

άμολύντως· ήν γάρ κτίσας ούκ έμολύνθη, ταύτην 

ουδέ κατοικήσας έχράνθη* ούτος έστιν ό προέλθω ν έκ 

(onsi l io d i x i : Eaciamus homincm ad imagmem 
iwtlram ae similitudhtem IIic es l q u i mccum 
bomii iom f o r i n a v i i , e l q u i propter bominein factus 

rs t Ιιοιιιο, ιιοιι lanicn iu bomiricm immulat i is : 

faclus bomo, non convcrsus iu i l lud quod ipse iaeltis 

« s t : faclus bomo, sumendo v idc l icc l b u m a n i l a i i s 

p r i m i l i a s , non d i v i n i l a l i s splcndorrni abjiciendo : 

factus bomo, Dciisquc pormaucns. 

πος, τώ λαβείν τήν τής άνθρωπότητος άπαρχήν, ού 

άνθρωπος, καλ με ίνας θεός. 

5. i i i c osl qui a meo sinu non separalus , Marice 

HiHint occupavi l : qui e i iu me n i a n s i i iusoparabi-

l i l c r , el in i l la cxMil i l incircumscripius : qui e l in 

* oelis esl i n d i v i s i b i l i l e r , ct in V i r g i n i s u lcro babi -
l a v i l intomcrale : qnaut enim creando non fucrat 

ipsc po l lu lus , camdcm incolcndo non esl c o n i a m i -
nalus. IIic osl q u i dc bcalo venlrc processU, l a n -

quam ox Ibalamo v i rg ina l i sponsus b i lar is : qui C μακαρίας γαστρ ? ς , ώς έκ παστάδος ανύμφευτου 

gcncral ione sua gcncral ionem l e n igenarum bouo-

rav i t , p a r l u q i i c v i tg ini la le in paremis s u x obsigna-

\ i t : q u i per virginitat is januam in mundtim i n -

g r e s s u s y a quo nunquam a b f u e r a l , integri la i is 

«laustra non fregi i : qui a luatre sua gestatus, 

oninia s i n i u l porlabat : q u i laclc ceu puer indigc-

bat, ct t inivcrsam crealuram ceu nulrilor alebat : 

q n i i t i fai it i l tbnsfasciis ceu puemlusi t ivolulus; pccca-

torum vincula (anqtiam Deus resoivcbat : q u i in 

p r x s e p i jacens, a sKlla ccu stel larum condi lor dc-

iuonslrabaiur : nb Hcrodc qnapsitus ad ncconi , a 

Simcotie propbeia ac sacordolc Dominus ?ppellalus : 

in i£gyptum dcsceudi l , sed ii iai iufacla i£gypli 

νυμφίος φαιδρός· ό τιμήσας τή γεννήσει τήν γ έ ν ν η -

orv τών γηγενών, καλ σφραγίσας τ ψ τόκω τήν 

παρθενίαν τής τεκούσης αυτόν ό διά τών τής παρ­

θενίας πυλών εΣσελθών είς τον χόσμον, δθεν ούκ ά π · 

έστη ποτέ, καλ τών τής άγνείας πυλών ού συντρίψας 

τά κλείθρα* ό παρά τής μητρδς αυτού βασταχθείς, 

καλ φέρων τά σύμπαντα* ό δεηθείς γάλακτος ώς 

βρέφος, καλ τρέφων πάσαν τήν κτίσιν, ώστε αυτής 

τροφεύς* ό σπαργάνοις παιδικοίς περιβληθελς ώς 

παιοίον, καλ λύων ώς θεδς τών αμαρτημάτων τά 

σπάργανα· ό έπλ φάτνης άναπεσών, καλ παρά τού 

άστίρος υποδειχθείς ώς τών αστέρων δημιουργός* δ 

παρά τού Ήρώόου πολεμηθελς, καλ παρά Συμεώνος 

ίΊοΙα p r o l c r m i t , meainqiie propbf l iam i i u p l e v i l , ^ τού προφήτου καλ Ιερέως Κύριος προσαγορευθείς" ό 

(jua d ixcram : Εχ Aigypto vocavi Filium meum , 7 . χατελθών είς Αίγυπτον χαλ σείσας τά χειροποίητα 

Qui iTCvit corpoi is s la lura , ιιοιι lanien divina τής Αίγύπτου, καλ πληριάίας τήν έμήν προφητείαν 

biibslantia : qnoniodo c n i m crcsccret ,qui ubiqueesl? cr4v λέγουσαν Έξ Αιγύπτου έχάΛεσα τότ ΥΊότμου' 
Q i i i Λ napl i s la bapl iza lus , r roa lura in i l l i n n i i i a v i l . ό προκόψας τή τού σώματος ηλικία, άλλ'ού τή θεία 

ουσία· π ο ύ γ : / ρ εΐ/εν π ρ ό κ ο ψ α · , ό πανταχού παρών; ό π α ρ ά τ ο 3 Βαπτ:στού βαπτισθείς, καλ φωτίσας τήν κτίσιν; 

ϋ. Hir e&i Filitm nicu* dilcctHs, in quo mihi bene ς'. Οντός έστιν ό Υίός μον αγαπητός, έν φ 
complacui. Nun alius F i l i u s I H C U S , c l alius Maiia» εύΰοχησα. Ουκ έ'στ:ν άλλος ό έμδς Vtoc, καλ άλλος ό 

Kuiiis : ιιοιι vst alius /jui ίιι Fpcliin«:a jacuil, ( l alius 
a magis adoralus : uon c-i alitis bapii/alus, ct alius 

τ ί ς Μ α ρ ί α ; Υιός* ουκ Εστιν άλλος ό έν τ ώ σπηλαίω 

καταβληθε ί ς , καλ άλλος ό παρά τ ώ ν Μάγων προσκυ-
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νηθείς· ούχ Ιστιν άλλο; ί 3απτ·.σ0ελς, καλ άλλο; ο μή Α baplismi expers : sed bic est Filius ineus : bic 
βχπτ'.σΟείς· άλλ* ουτός έστιν ό Υίός μου, ούτος ό εΤς 
ύ νοούμενος καλ βλεπόμενος* εΤς ό αόρατος καλ δρώ­
μενος παρ' υμών ό άΐδιο; κα\ πρόσκαιρος· ό αυτός 
ομοούσιος έμο\ τή Οεότητι, και ομοούσιος ύμίν τή 
άνθρωπότητι κατά πάντα χωρλς αμαρτίας. Μή ζητή­
σατε τής σαρκδς αυτού πάτερα έπλτής γής, άπάτωρ 
γαρ κάτω· μή ζητήσητε τής Οεότητος αυτού μητέρα 
έν τοίς ούρανοίς, άμήτωρ γάρ άνω* μή μερίσητε τήν 
θεότητα αυτού άπδ τής άνθρωπότητος αυτού· μή γε-
νησθε τών αμέριστων κακολ μερισταί· μή διέλητε 
την ανθρωπότητα αυτού άπδ τής Οεότητος αυτού* 
άο'.αίρετος γάρ αύτη καλ άσύγχυτος μετά τήν 2VOJ-

σιν μή χωρίσητε τά έν αύτώ, άλλά γνωρίσατε τά έν 
αύτω* μή ποιήσητε δύο πρόσωπα τδ δν πρόσωπον τού 
λρισχού· μή χειροτονήσητε δύο μονογενείς τδν ενα ' 
Μονογενή· μή στήσητε άνά μέρος τδν έμδν Γιδν, καλ 
άνά μέρος τδ ληφθέν παρ' αυτού· μή τολμήσητε δι-
ελείν τήν άσύγχυτον ένωσιν, ήν διαιρεΟήναι αδύνα­
τον· μήτε Θεδν γυμνδν, ούτε άνθρωπον ψιλδν ύπ-
οπτεύσητε τδν ένανθρωπήσαντα Κύριον. Άλλά θεδν 
άμα καλ άνθρωπον πιστεύσατε τδν αυτόν άελ μεν 
δνια κα\ προόντα θεδν, ούκ άελ δέ καλ άνθρωπον έξ 
εκείνου δέ γενόμενον καλ άνθρωπον καλ δντα, έξ ού-
περ θελήσας έπελάβετοτού σπέρματος Αβραάμ. 

ζ'. Κάν ίδητε τούτον τδν έμδν Υίδν πεινώντα, ή 
δ.ψώντα, ή καθεύόοντα, ή βαδίζοντα, ή κοπιώντα, ή 
μαστιζόμενον, ή σταυρούμενον εκουσίως, ή τοίς 
ήλοι; κατεχόμενο ν άπδ γνώμης, ή νεκρούμενον ίδίω 
θελήματι, ή φρουρούμενον ώς νεκρδν έν μνήματι, τή 

unus quiel mentc cogilalur, el visu corrtilur : ui\ui 
idemquc iuvisibilLs, et a vobis visus : sentpilerniis, 
ct lcmporali* : idem consubstantialis m i b i divini-
iab\ ol consubslantialis Y o b i s b u r n a n i l a t e per oinnia 
absque pcccato *\ Ne quseralis pnlrcm cjus in tcrra ; 
csleniin deorsuni palris expcrs. Nc quxralis divi-
nitalis ejus malrem in coelis; csl cnim d e s u p e r 

absquo malre. Ne separetis ipsius d i v i i u t a t c m ab 
£j<isdcm buinanitate : ne iiiclivisihilium mali ilivi -
soros lialis. Ne abstrabalis huniamtalem ejus ab 
cjusdem divinilaie ; esl cnim biec insr parabilis si-
mulque inconfuea posl unionem. Ne duas cx tma 
Cbristi personas faciaiis. Ne duos unigcnilos con-
siituatis, cum sit unus Unigcnilus. Ne seorsum 
ponalii Filium mcum, itcmquc scorsuni bo-
mineiu ab eo assumptum. Ne inconfusam unio-
nem veliiis secernerc, quam sejnngcre impossibilc 
csi. Neque nudum Dcum, ncque simpliccm liomi-
ncm esse suspicemini liumauaium Dominum; sod 
cumdcm Deum simul cl bominem creditolc: sempcr 
quidcm exsistenlem el praeexsistentcm Dcum, baud 
lamcn semper bominem; sed ex eo lcmpore factum 
bominem atque iia exsislenlem, cx quo Abrabami 
scnicn apprchendcre voluit. 

7. Etiamsi vcro vidcriiis Filium mcum csurien-
tcm, awl sitientem, aul dormientcm, aul ambuiau-
tem, aul faiigaium, aul flagellis cassum, autsponto 
cruciiixum, vel clavis baud cilra conscnsum re-
lcnlum, aul non sine propria vobmlaie moriiium, 

σαρκλ αυτού ταύτα προσνείματε· καλ πάλιν, έάν ίδητε g aut lanquam morluum in scpulcro cuslodituni. 
τούτον τδν έμδν Υίδν, λέπραν άποξέοντα 0ήματι, 
πήρωσιν ομμάτων πηλψ θεραπεύοντα, τήν φύσιν 
πλάττοντα νεύματι, έκ πέντε άρτων πεντακισχιλιους 
κορεννύντα, καλ ταίς παλάμαις τών μαθητών ώς 
άρνύραις έγγεωργούντα κόρον αύτοσχέδιον άγεώρ-
γητον, τήν θάλασσαν μαινομένην καλ μιμουμένην 
τάς τών ορέων κορυφάς έξομοίλίζοντα τή φωνή, τδ 
πέλαγο; ώς έδαφος πεζεύοντα, τοίς δαίμοσιν ώς 
άνδραπόδοις δεσποτικώς έπιτάττοντα, τή θεότητι αυ­
τού ταύτα προσάψατε. Μή άλλου τινδς τά υψηλά τών 
πραγμάτων, άλλου δέ τίνος τά ταπεινά τών γινομέ­
νων νομίσητε, άλλά ένδς καλ τού αυτού, κάκείνα καλ 
ταύτα λογίσασθε* αυτού γάρ τά θεία πάντα, αυτού 
τά ανθρώπινα πάντα, αυτού τά δημιουργήματα, αύ 

bflcc omnia in carncm ejus conferlc. Prsclerea gi 
bunc Filium meum vidcrilis leprain vcrbo pui-
ganlcm, oculorum cxcilati luto incdcnlem, na-
lurani nulu rcformanicm, quinquc panibus quin-
quc bominum millia saluraittem, manibusquc dieei-
pulornm tanquam arvis colcntcm cxtemporalc li i l i -
cum illaboralum; niare saevuni et niontium verlices 
fluctibus imitans, voce iranquillanicm, pclagus ccu 
pavimenlum quoddam pedibus calcanlem; dacmo-
nibus ceu manctpits bcritiier imperanlem; bacc, 
inquam, omnia diviuilali ojus atlribuite. Cavele 
quominus alierius cujusdam giiblimia opera, et ilem 
allerius ctijusdam bumilia cssc cxislimclis; scd 
iiui eidemque cl bacc cl illa inipulalc. Ejus cnim 

τού τά παθήματα· εΤς γάρ καλ δ αυτός έστιν Υίδς f) sunt divina omuia, cjusque itcm sunt bumaua 
έμδς, τά τής εαυτού θεότητος εργαζόμενος έργα, καλ 
τά τής εαυτού σαρκδς οίκειούμενος άπαντα. Ούτος 
εστίν ό ΥΙός μον ό αγαπητός, έν ζ} ενόόκησα. 
Ούτος έστιν άμπελος, καλ θύρα τών τέως πλανο>μέ-
νων προβάτων άμπελος ή έν ούρανοίς έχουσα τήν 
ρίζαν, έπλ γής δέ τά κλήματα* άμπελος κλαδευομέ-
νη τδ σώμα, άλλ' ού ξηραινομένη τήν |5ίζαν άμπε­
λος μετά τρίτην ήμέραν τού κλαδευθήναι, βλαστά-
νουσα τδν βότρυν τής αναστάσεως. Ούτος έστιν ή 
θύρα* δι* αυτού γάρ ό πιστέύων εισέρχεται πρός μ*. 
Ούτος έστιν μεσίτης έμδς καλ τών δούλων αύτοΰ· 
συνάπτει γάρ μοι τούς προσκεκρουκότας έν αύ:*·. 

» «cbr. ιν, 15. 

omnia : ejus sunt creationcs, cjus itera passiom-s. 
Uuus quippc idemqtie esl Filius meus, qui υΐ suu; 
divinilaiis opera facil, ct omuia qua3 carnis sua? 
sunl, sibi propria facil. llic e$l Filius meu$ dile-
cius, in quo mihi bene complacui. llic cst vilis, tiic 
janua crrantium anlea ovitim ? vilis babens in coolis 
radiccs, in lerra autcm palmilcs : vilis corpot is 
ramis amputalis, scd baud arc^ccnle radice : viiis 
quse post lerltum a pulalionc dicm rcsurrcctionis 
racemum gcrminavit. llic esl janua; pcr ipsum 
cnini qui crcdil ad ine ingredilur. Hie csl mcdialor 
nicus famulorumqnc suorum; ctenim pcr scmel-
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ipstnu lnitii copulat fos qui oflenderant. IKc esi Α Ουτός Ιστιν ό ϊΊός μου χαι άμνδς, ούτος Ιερεύς xc* 
Filius meug et agnua : hic sacentos et viclima: 
idem offerens et oblatus ; idem sacrificium fffe-
clus, ci simul sacriflcium cxcipicns. 

8. llaec quidem de Unigenilu posl baplisrouoa 
apud Jordanem Pater lestalus esl. Quando autem 
coram discipulis Clirislus in nxmle iransflgurattis 
csf, cjnsque facics spleudores emisit quisolis radiog 
iiifuscabaut, lunc quoquc rursus vocem illam emi-
*\l : Hic esl Filiui meus dilectui, in quo mihi 
bcne compiacui · · . Non gemel Paier Filiiim gtnim 
Filii nomine appellat, ct voce tanquam manu lcnel 
Unigenituin, proptcr eos qui dicunl nalum in tem-
pore illuin qui €St iuicmporalis : piopler cos qui 
cum crealura counumeraiit creaiune faciorem : 
proptor eos qui servnm faciunt liberaiorem : pro-
pter eos qui alium ct alium iiliuni confingunt. 
Propteroa constanler leslalur : Hic e$t Filius meui 
dilectus, in quo mi/ii bene complacui, ipsum audile. 
Si dixeril: Ego iu Patre el Vater iit me e*i k*, ipsum 
audiie. Si dixeril: Qui vidil me9 vidil el Pairem M, 
ipsuni audile ceu rem verain narrantem. Si dixerii: 
Qni misii me Paler, mojor me estk\ condescensio-
nis ejus o&conomiap hanc loculionem ascribile. Si 
dixcril: Hoc etl corput meum quod pro vobii fraii-
gilur in remistionem peccatorum**, speclale cor-
pus ab ipso vobis ostensum, speclale quod cx vobis 
surnpium factum esl ejug proprium , cl pro vobis 
contrilum. Si dixerit : Hic est tanguis meu$K*f de 

Ιερείον, 6 αύτος προσφέρων χα\ προσφερδμτνος. 6 
αύτδς θυσία γενόμενος, χα\ αύτος τήν θυσίαν &ι6-
μένος (56). 

η'. Ταύτα μίν ουν μετά τδ βάπτισμα παρΑ τ*» 
Ίορδάνην περλ τού Μονογενούς έ μαρτύρησε ν 6 Πα­
τήρ. 'Οτε δ! βλεπόντων τών μαθητών δ Χριστδς Ιν 
τφ δρει μετεμορφώθη, χαλ τδ πρόσωπον μαρμαρν-
γάς άφή χεν άποχρυπτούσας τάς τού ηλίου μαρααμ**-
γάς, καλ τότε πάλιν τήν αυτήν άφηχε φωνήν Οδτάς 

έστιν ό ΤΙός μου ό αγαπητός, έν 4» ονσαΊεησα. 

Πολλάκις δ Πατήρ ΤΙδν αποκαλεί τδν Πδν, χ α λ τ% 
φωνή χαθάπερ χειρλ κρατεί τδν Μονογενή, διΑ ταϋς 
λέγοντας έν χρόνψ γεγενήσθαι τδν άχρονον, ΙεΑ τους 
συναριθμούντας τή χτίσει τδν έργάτην τής χτί«*·ς, 

™ διά τούς δουλαγωγούντας τδν Ιλευθερωτήν, δεά τους 
άναπλάττοντας άλλον χαλ άλλον υίόν* διά τούτο 
συνεχώς έπιμαρτύρεται· Ούτος έστα^ ό ΥΙός μου 
ό αγαπητός, έν φ εύόόχησα, αντον άχούετε. Έάν 

είπη· Έγω έν τφ Πατρϊ «αί ό Πατ^ρ έν έμοΐ' αυ­
τού άχούετε. Έάν είπη- Ό έωραχώς έμέ, έώραχε 

τόν Πατέρα, αυτού άχούετε ώς έπαληθεύοντος τοες 
πράγμασιν. Έάν είπη· Ό αέμψας με Πατήρ, μύ­
ξων μον έστιν, τή οικονομία τής συγκατα6άαεως 
αυτού τήν φωνήν προσαρμόσατε. Έάν είπη· Τοντό 

έστιν τό σώμα μον τό ύπέμ υμών χΛώμενον είς 

άφεσιν αμαρτιών (37), βλέπετε τδ σώμα τδ δειχνϋ-
μενον παρ* αυτού* βλέπετε τδ ληφθέν έξ υμών, χαλ 
γενόμενον αυτού, χαλ υπέρ υμών συντριβόμεναν. 

ejus qui vobiscum loquitur sanguine cogiiate, non Q Έάν είπη· Τοντό έστιν τό αΤμάμον, τούλαλούντος 
de alio prailer ipsum. Si dixcril : Tristis est anima 
mca uyque ad moriom Kt, auinia; ejua passioncm 
moeroris ailribuiie. 

9. llicca Dco Paire edocii fuimus; hacc uuigenitui 
l)ci Filias nobis tradidil: bauc a sancto Spirilu eru-
dilionem accepimus : baec a divinis Scripluris prat-
dicanlur. Q U S B igilur accepimus, lixc custodiamua : 
quaj didicimus, bajc relineanius. Gur invicem fru-
gtra oppugnamusTCur inlestinum bellom gerimua, 
qui ciiam inimicos diligere jubcmur? Cur, creduli-
l;itc omissa, arlificiusam ftdem elaboramus? Natug 
est, non natus esl; passus, non passus; rcsurrexit, 
non rcsurrcxit. Gur judicio quasi conlendimug cum 

ύμίν αίμα νομίσητε, μή άλλου τινδς παρ* αύτον. 
Έάν είπη- ΠερΙΛνπός έστιν -ή ψυχή μον έως θα­

νάτου, τή ψυχή αυτού τής λύπης τδ πάθος προσ-
άψατε (38). 

θ'. Ταύτα παρά τού θεού χαλ Πατρδς δεδ*δάγμ*θα· 
ταύτα παρά τού μενογενούς ΤΙού του θεού πεπαε-
δεύμεθα* ταύτα παρά τών αγίων Γραφών διηγόρεν-
ταΐ' ταύτα παρά τών δσίων Πατέρων χεχήρυχτα*. 
*Α τοίνυν παρειλήφαμεν, ταύτα φυλάζωμεν Α μα· 
μαθήχαμεν, ταύτα χρατήσωμεν. Τί μαχόμεθα πρδς 
αλλήλους είχή; Τί πολεμούμεν αλλήλους οί προστε-
ταγμένοι καλ τούς μεσούντας φιλείν; Τί τδ πιστεύειν 
αφέντες, τεχνολογούμεν τήν πίστιν; Έγεννήθη, ούχ 
έγεννήθη· έπαθεν, ούχ Ιπαθεν ανέστη, ούχ Ανέστη· 

librralore?Cur raliones ponimus cum benefactore? Ο Τί δικαζόμεθα τψ Λυτρωτή; Τί λογοθετούμεν τον 
Semcl, ut voluil, vcnit, passus est, resurrexil, ad-
criique judex vivorum ac niortuorum; aderit, in-
quam,proui jam antea advcnii, cum noslra forma. 
Non cnim banc exuil, quam lanlopcre adaaiavii: 
iton lianc abjccit, quam plurirnum dilcxil : uon de-
rcliquit in scpulcro carnem propriam, quam ob 
fiuum erga homincs amorem hyposiaiice sibi aduna-
vit. Sed iia redilurus est ad judicandum vivos ac 

εύεργέτην; *Απαξ ώς ήθέλησεν παρεγένετο, χαλ πέ-
πονθεν, καλ ανέστη, χαλ παραγίνεται κριτής φόντων 
χαλ νεκρών, καλ παραγίνεται χαθά χαλ ήδη παρεγέ­
νετο μετά τής ημετέρας μορφής. Ού γάρ άπεδυσατο 
ταύτην ήν τοσούτον ήγάπησεν, ούχ άπέ^ιψεν ταύ­
την ήν τοσούτον έφίλησεν, ού χατέλιπεν έν τφ μνή­
ματι τήν σάρχα αυτού ήν διά φιλανθρωπία ν ήνωσεν 
έαυτφ χαθ1 ύπόστασιν άλλ* ούτως παραγίνεται πά-

Μ Matili. χνιι, 5. w Joan. χιν, II. % ι Joan. νιιι, 9. *· Joau. χιν, «8. Μ Mauh. χχνι, «6. ibi«l. 
27. " ibid. 38. 

(36) Dc boc dogmaie legesis Grcecam synodum a 
iiobigedilnm Scripl. Vet. Τ. IV. 

(37) Vides (csiiinoniuni dc vcro rorporc et san-
guiuc Oontini in Eucharistia. iicm p. 5lfj flu. 

(38) Lcgendug Augnslini <le quaa(.83.1. VI,coL 
53, locug egrcgius, qiio ex affeclioiiibos demon* 
girat in Chrisio fuissc animam. 
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λιν χρίναι ζώντας χαλ νεκρούς, tva ίοη Ιούδας τίνα Α morlnos, ul Judas aspiciat quem vcndidei it Domitii 

lioiuicidii ; o« Jttdaei vidcanl qtiodnain capvt spini* πέπραχεν τοις Κυριοκτδνοις, ίνα θεάσωνται Ιουδαίοι 
ποίαν κεφαλήν ταίς άκάνθαις έ στεφάνωσαν, ίνα δταν 
Ιδωσιν αύτδν έπί τού διχαστιχού θρόνου χαθήμενον, 
χαλ τά Χερουβλμ μετά φόβου χαλ τρόμου παριστά­
μενα, χαλ είπωσιν Ημείς τούτον ούχ έσταυρώσχ-
μεν, άλλά τινα Ίησούν Ναζωρηνδν Βηθλεεμίτην χατ-
εχρίναμεν, υποδείξει αύτοίς τήν πλευράν, χαλ ίδωσιν 
είς δν έξεχέντησαν, χαι προσχυνήσωσιν χαλ μή θί-
λοντες. 

ι'. (39) [Τί τοίνυν τδ πιστεύειν αφέντες τεχνολο· 
γούμεν τήν πίστιν; Τί πληρούμεν τήν έπιθυμίαν τού 
κοινού δυσμενούς; Αογισάμενος γάρ δ διάβολος δ 
χοενδς τής άνθρωπότητος λυμεών, δτι γαλήνης έν 

corouaverinl; dcnique, ul cum videlmnt in irrbtinali 
sedcnlem, el Cliembinos ac Sernpbinos cura metu 
aique terrore aslatiies, diceutqne : Nos hunc non 
crucifiximu», scd Jcsum qucmiiam Nazaretiutn de 
Dclbleem condeninavhmi*: tpse Ia(us cis oslcnda, 
videanique in qoem iransfixerinl, el vel noteulcs 
adomil. 

10. Cur itaque credulilate abjecia, qnoddam i -
dei artificium excogttamii* ? Cor inimici coramnnis 
voio favemus ? Cotjruderans enim contmtjris boini-
uvm peslii diabolus, nobis cam pace vivenlibns. 

ήμίν πολιτευόμενης, τά τής εύσεβείας ανθεί, τήςδέ fore U l rcligio florcrcl; ul fulgenie fidc, rerluro V H 
πίστεως λαμπούσης (40) ευζωία χρατεϊ· πολιτείας 
δέ θεοφιλούς χατορθουμένης, μαχαριότητος δέ μεσα-
ζούσης (41), φίλοι τού Δημιουργού χαθ ιστάμενοι 
πρδς τδν ποθούμενου άνατρέχομεν (42), ίνα μή άν-
έλθωμεν (43) δθεν έχείνος χατέπεσεν, οράτε τί πε­
ποίηχεν, χαλ πώς πανουργως χαι δολερώς (44) χαθ* 
ημών έραψψδησε πόλε μον, δ μηχανοράφος τών χα­
χών, χαλ σοφδς έν άπάταις, χαι ποικίλος έν έπιβου-
λαίς, χαλ πλούσιος έν τοίς χαχοίς μηχανήμασι; Παρ-
εσχεύασέν (45) τινας έν προσχήματι τής εύσεβείας 
στρατεύεσθαι, χαέ τής πίστεως τήν ζήτησιν χατά 
τής πίστεως ώπλισεν (44), χαί πάσι τοίς εύσεβέσιν 
δι* αυτών άχαιρον φιλονειχίας χαλ ψυχοφθόρου ένέβα-
λε πόλεμου, χα\ τής Έχχλησίας τά μέλη χατ' άλλή-

Ue genus convalescercl; gralisqoe De«i moribtisin-
slitulis, bealitalcm qtiamdani adepci, et Crealmi 
jam chari, ad oplatum finem decurreremus; tae uaa 
illue ascendamos, unde ipse excidil, vidcie quid 
egerit,et quam maliiiose dotateqtie advcrtus ηοε 
bollum conflaveril hic artificiosus malorum opifcx, 
ad fraudctn callidos, in insidiis versalns, improbts-
qne molilionibtjt divea. Operam dedit, ut nonnulli 
sob pielalis obteotu militiam sueciperenl, cl tidei 
qu&siioites adversos fidew armavil, cunciisque or-
Ibodoxis per bos imporlunum animabtiaque exilio-
sum discordi» betlum irtjecil, el in Ecclesia? nwm-
bris inlesiinara pugnam cotnroovit. Quo facto, al-
tum auollii cacbinnum, vidensqui «wis consiliia pa-

λων έστράτευσεν* είτα γελά πλατύν γέλωτα, βλέπων £ rueranl tubversos, aique «χ corum muluts damnta 
τούς πειθομένους αύτφ ταίς βουλαίς τερπομένους 
παρ1 αυτού, χαλ τέρποντας αύτδν οΓς χατ' αλλήλων 
εργάζονται, χαλ ουδέ μετά τήν πείραν τών χαχών. 
Στρέφωμεν (47) τοίνυν χατά τής πονηρού κεφαλής 
τούτο δή τδ σοφδν, χαλ τήν εύφροσύνην αυτού μετα-
βάλωμεν είς όδύνην χαλ πένθος άπαρηγόρευτον* χαλ 
ποθήσωμεν τήν είρήνην, ήν έχείνος μισεί* χαταλεί* 
πωμεν τδ ζυγοστατείν (48) καλ σταθμίζειν τάς λέξεις 
τού δόγματος* παυσώμεθα τού θέλειν είναι τών διδα­
σκάλων διδάσκαλοι* μισήσωμεν τδ λογομαχείν έπλ 
καταστροφή τών άκουόντων πιστεύσωμεν ώς οί Πα­
τέρες ημών παρέδωχαν* ούχ έσμέν τών Πατέρων σο-
φώτεροι* ούχ έσμέν τών διδασκάλων ημών ακριβέ­
στερο:* ούχ έσμέν τών ποιμένων ποιμένες, άλλά 

fructum captcns, qui ne posi ipsam quidem malo-
ruin experienitain cessatil. Torqueamus igiiur in 
capol ejns banc ipsius asiuiiam, gaudiunique ejus-
dem iudolorem luclumque perpeiuum couveitamiia. 
Pacem, quam ipse odit, optrmus: desinamus pon-
derare et ad lanccm exigere dogmatia vocabula. Na-
limua esse magistrorum magislri : pugaas verborum 
viiemus, quibus audilores penrertunlur : fidem a 
palribus noslris iradilam leneainus. Pairibui quip-
pe nosiris sapicnliorea non sutnas, nec doctoribvs 
DOftlrU ingentosiores: pasiorum non stiuius paslo-
res, sed oves : porro ab ovibus non regunlur pa-
slorcs, sed a pasloribas oves. Ad pacem nos Deus, 
non ad ptignam, vocavit. Maneamus ia vocaUona 

πρόβατα ού ποιμαίνει τά πρόβατα τούς ποιμένας, D noslra. Myslicam men&am cum Iremore reircrea* 
άλλ' οί ποιμένες τά πρόβατα. Έν είρήνη (49) χέ-
χληχεν (50) ημάς δ θεδς, ούχ έν μάχη* ώς έκλήθη-
μεν, ούτως έμμείνωμεν. Φρίξωμεν (51) τήν μυστι-

(39) Seqnenlem, naqvead verba καλ έξω φιλόνει-
κοι, Iraclmn vcrsiculorum 47, taudal Joaanes mo-
nacbns (qai Hcractti ίιιιρ. avo vixil) in Parallelis 
rupefucaldinis a Lcqninio posl illa Damasceni edi-
lis, t. II, p. 773. non aiiie tamen variis iiu-ndis 
alquc otnissionibug. Sed laoien nolabilis ibi est 
*>qmnii error, qui Gregorio Anliocbcim substiluil 
Gregorii Nysscni nomcn : cujus errorem sccutua 
esl in Bibliolhcca Graeca Fabnciiis, qtii inler de-
perdiia Nysseni scripla rerensel titmc sennoneiii 
de ilbs vcrbis : Uic ett Filiut meus diiectus, clc. 
Moii)lioiiem hanc elsi ego alibi oblaia occasione jain 
feceram, eamdcm (ainen boc magis proprio loco 

rour, apud quam coelesiia mysieria parliciparaus. 
Nc simus eodem tcmpore convivae, el invicem insi-
diatorc» : ne bic comuuuionis socii, cxtra autcw 

omUtere non dcbui. 
(40) iul. Lequinii κρατούσης. 
(41) Desunl qtiinqtie siipcrinra vcrba ia ed. 
(42) Adbac tria verba desiinl in ed. 
(43) Ed. deterius επέλθω μεν. 
(44) Decst in cd. δολερώς. 

I Ed. παρασκευάζει, 
ι Hcsuiit iti ed. verba scx. 
Dcsunt in ed. verba 2 i . 

(48) ΕΊ. ζυγομαχείν. 
(ί9) D<*sut»l in ed. verba. 15. 
{•>{)) Ed. έκάλεσεν 
(51) Ed. προσμείνωμεν. 



18S3 S. GREGORII EPISCOPI ANTIOCHENI libi 
riiscordia flagrantcs : ne hic in fide concordes, ex- Α κήν τράπεζαν έν fj τών ουρανίων μυστηρίων (52) 

μΐταλαμβάνομεν* μή γινώμεθα χατά ταυτδν(33) όμο-Ιι a vcro alicrius faciionis» asseclae; nc forte dc no-
\λα quoqtic dical Dominus : Filios genni, et exallari 
meaque carne nuirivi, ipsi vero me abnegatuni M. 
Ipse uiinam omniuin Servaior, pacis auctor, l u -
imiltuum bellorumque cupidum diabolum a vobis 
rcpellal: ipsc Ecclesiis suis Iranquillilatem r.onciliel: 
ipsc sacruin bunc giogem conscrvol: ipse gregis 
pastorcm prolcg*al: ipse pium Chrislique amaiitem 
imperaiorcin nostruin cuslodial: ipsc in ovilc suum 
crranies oves congreget, ul fiai -iniis grcx, iinum 
oviic. Ipsi gloria el polestas iu saccula sa?culorum. 
Amon. 

τράπεζοι, καλ αλλήλων επίβουλοι* μή ενταύθα κοινω-
νικολ, χα\ Ιξω φιλόνεικοι (51)], μή ενταύθα όμοΊκ-
στοι, χα\ έξω έτερόφιλοι, ινα μή είπη χαλ πε&Ι 
ημών ό Κύριο;· ΥΙονς έγέννησα, καϊ νψωσα, χιά 
έθρεψα έκ της έμής σαρκός, αύτοϊ δέ με ηθέτη-
σαν. Αυτός δε δ τών δλων Σωτήρ, δ τής ειρήνης δη. 
μιουργδς, τδν φιλοτάραχον καλ φιλοπόλεμου διάβολον 
έξ υμών άπελάσειεν αύτος ταίς Έκκληαίαις εαυτού 
τήν γαλήνην βραβεύσειεν αύτδς τήν ίεράν ταύτην 
άγέλην τηρήσειεν αύτδς τδν άγελάρχην φυλάξεων 
αύτδς τδν ευσεβή καλ φιλόχριστον ημών βασιλέα 

φρουρήσειεν αύτδς ουναθροίσειεν είς τάς εαυτού μάνδρας τά πλανώ με να πρόβατα, ίνα γένηται μία 
ποίμνη, Εν ποι μ ν ίο ν. Αύτψ ή δόξα καλ το κράτος είς τούς αίώνας τών αίώνων. *Αμήν. 

" Isa. ι, 2. 

(5i) Degtml in ed. verba duo. 
/53) Cod. καθ* εαυτών. 

(34) Ed. rursus επίβουλοι. 

ΓΡΗΓΟΡΙΟΥ Τ Ο Υ ΘΕΟΥΠΟΛΕΩΣ 

άΒΜΗΓΟΡΙΧ ΠΡΟΣ ΤΟΝ ΣΤΡΧΤΟΝ. 

G R E G O R I I Τ Η Ε Ο Ρ Ο Π Τ Α Ν Ι 

ORATIO AD EXERC1TUM. 

Ego quidem existimabaro, viri c l nomirie cl re- Β 
bus ipsis Komani, vos jam pridcm ad me vcnLuros 
csse, iitm de bis qu:c accidcrant, mecum communi-
caturos, lum ejusmodi cnpturos consilium quod tnea 
crga νοε bcncvolcnlia pollicctur. Quac quidem su-
perioribus ofliciis ccritssime confirmata cst, lnnc 
cum navalein veslrum lumullum et lempestatem 
iiub; excilaiam, missis alimenlis sublevavi. Scd quo-
niam baclcnus id neglcclum e s l , divina forlasse 
providculia cjus roi copiam miniine lribuenl<\ lum 
ul Peisa? n viris dnce tlestitulis supcraii, Romano-
vuin forliludinem peniius perspiccrent, lum ut ve-
sua iu rcmpubucam siucera bcnevolcniia oppor-
lurio lemporc cxpioraia ct rcbus ipsis comprobata 
omnibus modis coiiiinnarelur. Perspicuc cnim de-
claraslis, licol adversus duces veslros cansas do- ^ 
loris ac simullatis babeaiis, nibil lamen republica 
anliquius vol>is cssc. Nur.c igilur quid agcndum si l 
consideremns. Inviial vos inipcralor, omnium prae-
tcriloi um oblivionem promiliens : vestram in rcm-
jmbficam bcncvolcntiam c l in pralio forliludincro, 
lanquam ramos c l vcrbenas supplicum suscipicns ; 
c l tiidulgcnliae snae pignora omttium ccriissima vo-
bis donans, cum ita d i c i l : Si Dcus vesirx in rem-
publicani bcnevolcntix vicioriain conccssil, c i de-

Έ γ ώ μέν, ώ άνδρ:ς 'Ρωμαίοι τήν προσηγορίαν 
χαλ τά πράγματα, ψμην έκ παλαιού τήν υμών iwp 
ημάς άφιξιν έσεσθαι, χοινωσομένων τά παρόντα, 
βουλήν τε λ η ψο μένων ήν ή πρδς υμάς εύνοια κατ-
επαγγέλλεται, τοίς προλαβούσιν ούκ ένδοιαστώς ·ε-
βαιωθείσα, οτε τδν νηιτην υμών κλόνον χαι τον εν­
τεύθεν σάλον, τοίς έπιτηδείοις έδεςιούμεν. Αλλ* έ«\ 
μέχρι τούδε παρώπται, Γσως άνωθεν ούκ ένδοσίμον 
γενομένου, ίνα Πέρσαι μέν τήν Τωμαίων τΟεον 
άνδρείαν έκμάθοιεν, πρδς ανδρών άστρατηγήτων h-
πολεμηθέντες · ή δέ γε υμών ακραιφνής εύνοια 6ιέ 
πάντων βεβαιωθείη, τώ καιρψ βασανισθείσα, χαί 
τοίς έργοις μαρτυρηθείσα. Δεδείχατε γάρ ώς εί χεί 
προς τούς στρατηγήσαντας υμών τήν λύπην έχληρώ-
σασθε, ουδέν ύμίν τού πολιτεύματος προύργιαίτερβν. 
Φέρε νύν περλ τών πρακτέων σκοπήσωμεν. Βασι)εΰς 
υμάς προσκαλείται, πάντο»ν τών ήγησαμένων άμνη-
στίαν κατεπαγγελλόμενος, τήν ές τήν πολιτείιν 
υμών εύνοιαν, καλ τήν παρά τδν πόλεμον άνδρείαν 
ές Ίκετηρίαν καλ Οαλλούς δεξάμενος* ταύτα δούς 
ύμιν τής αφέσεως ενέχυρα πάντων ασφαλέστατε* 
καί φησιν, ώς Εί ό θ^δς τή εύνοια τδ πλέον δέδωχ*, 
καλ τών άμαρτάδων έξωσθεισών ή ανδρεία διεφάνη, 
σαφής έλεγχος τής συγχωρήσεως γενομένη* πώί 
ούχ έψομα*. τή θεία κρίσει ; Καρδία βασιΛέυς έτ 

(54) Exstat apud Evagiium ttnU Ecd. lib. M , cap. 3, cx iulcrpr. llcnr. Valosn. 
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yetpi θεοΰ, χαϊ οΰ αν ΟέΛ% χΜνει αίτήν. Ύπ-
είςατε' μοι ούν, ώ 'Ρωμαίοι, τάχιστα · καλ μή κατα-
προοώμεν τδν παρόντα καιρδν, μηδέ παρολισθίσοι 
διαμαρτών. Μισεί γάρ κρατεισθαι διαδραμών, καλ 
ώσπερ άγανακτών οτι γε παρώφθη, δύσληπτος (55) 
είναι καθάπαξ ούκ ανέχεται, 
paiiamur. Nam poslquam eflugcrii, comprelicudi sc 
fucrit, iiuuquam se bis capi sinit. 

Κληρονομήσατε ουν τους πατέρας τής εύηκοΐας, 
ώσπερ τής ανδρείας έκληρονυμήσατ:, ινα διά πάν­
των 'Ρωμαίοι δειχΟήτε, και μηδελς υμών άψηται 
μώμος, ή νενοΟευμένους παίδας δείξη. Ύπδ τοις 
ύπάτοις καλ βασιλςύσι ταττόμ2νο·., οί υμάς φύσαντες» 
πειΟοί και ανδρεία τδ οίκουμενον άπαν προσεκτή-
σαντο. Μάλλιος Τουρκουάτος τον παίδα στεφανώσας 
άνείλεν, άνδρισάμενον μέν, άπειΟήσαντα δέ. Τών 
γάρ άγαγόντων ευβουλία καλ τών αγομένων εύπει-
Οεία (5ίί) μεγάλα πεφύκασιν αγαθά κατεργάζεσθαι · 
θάτερον δέ τοΰ έτερου χηρεϋον, χωλεύει τε καλ περι-
τρέπεται, κα\ οφάλλεται πάντως, τής αρίστης ξυν-
ωρίδος διαλυομένης. Μή ουν μέλλετε* πείσθητε δέ 
μοι, ίερωσύνης βασιλεία καλ στρατφ μεσιτευούσης · 
καί δείξατε ώς ού τυραννλς τά υμέτερα, άλλά δικαία 
προς μικρδν άγανάκτησις κατά τών άδικησάντων 
ύμας στρατηγών. Εί γάρ μή τήν ταχίστην προσ-
δράμοιτε, έγώ μέν έξοσιώσομαι χαί τήν ές τήν πολι­
τείαν εύνοιαν, καλ τήν ές υμάς φ ιλ ίαν ύμείς δέ 
σκοπείτε ποία τών τυράννων τά τέλη. Ποί γάρ και 
περανείτε τά παρόντα; Αθρόους είναι, τών αδυνά­
των. Πόθεν γάρ ή τών ωραίων συγκομιδή, ή ών ές 
άντίληψιν ή θάλασσα τή ήπείρω δίδωσιν, εί μή γε 
πολεμούντες Χριστιανούς, καλ πολεμούμενοι, τά 
πάντων αίσχιστα δράσοιτσ καλ πείσοισθε; Καλ ποί 
τδ τέλος ; Σποράδες γενόμενοι βιοτεύσοιτε. ΑύτόΟεν 
παρά πόδας ή δίκη, συγγνώμην τού λοιπού νέμειν 
ούκ άνεχομένη. Δόντες ούν δεξιάς, καλ έαυτοίς και 
τώ πολιτεύματι τδ συνοίσον σκοπήσωμεν, δτ' άν καλ 
τάς ήμερα; τού σωτηρίου πάθους, καλ τής παναγίας 
αναστάσεως Χριστού τού θεού συνεπιλαμβανομένας 
έχωμεν. 
liansigctie. Aderit e vesiigio vimfox justilia, non 
lur doxlris, ea qua? el nobis et reipubitca? profuiiira 
sanctissimre resurreclionis Dei uostri Jesu Cbrisli 

EXERCITUM. 1886 
Α pnlsis peccalis fortiiuJo vcslra «-luxil, qtmd ccrtis-

simum esi arguniciiliim induli.p vonue : qumiMido 
ipsc Dei proqudiciiim ιιοιι siMjuar? Cvr reqis i;i t imri 

Dci csl, cl quocnnque volucrit Dcus, iliud incliiiitt 

Oblcmpeiale itaqut! tnibi cjnam ciiisMinc. Rontaiii : 
nec occasionetn nobis oM.ilaui dimiuainiis, ner H;ibi 

non paliiur : c l qnasi iiidigiic fnviis qm>d IH-plecla 

H. Hicredos cslolc obedienfia? majorum veslro-
rum, sicul foilitudinis coruni barcdcs fuisiis ; ut 
vos Romanos iiftdocunquc osliMubuis, nec ulla re-
prchensionis nota nomiui vcslro imiratiir, vosqtic 
degcncres essefilios argtiat. Majorcs vcslii subcon-

Β stduru atquc impcratorum rcgiminc consiituli, obc-
dicnlia ac forliludinc orbcm lcnariiin subogerunl. 
Manlius Torqtiatus filiutn stium, qui forlilcr quidem 
se gesscrai, imperio lamen niinime panicrat, coro-
nalum securi pcrcussil. Duciim eniin prudcitlia ct 
mililum obediculia res niaximac periiti solrni. Quod 
si allcrurn alleritis ope destidiatur, clandical slalim 
atque oversum labilnr, disjuucto duarum illarum 
virluluui pt'a?staiUissimo jugo. Nolile igitur auqdins 
cunclari : sed milii oblcinperaic, qui lanquam sa-
ciTdos, inter imperalorem vl excrciluin reparatidas 
concordia* inlerpres smn. Oslemliu? nullam essc per-
ducllioiiem in eo quod cgislis, scd juslam indigna-
lionom ad breve leinpus susceptant advorsus ducos 
veslros , a qutbns injuria affecii cstis. Nisi cnim 

C quam celerrinie ad imperaloreiu accurreiilis, cgo 
quidem lum benevolcnlia? quam debeo iu rt-mpubli* 
cam, tum mex crga vos amiciliae salisfect?ro. Vos 
vero considcrale, quxso, quinam sinl cxitus lyran-
norum. Qua enim ralionc pnrsenlium rcrutn slalum 
tcrminabitis ? U l in uniiro collccii pcrmanealis, fieri 
nullo moilo polest. Uude enim frugos nd vos con-
vebenlur, aut ea commoda qux mare cuiilinenti 
subministrare solel ; nisi Cbrisliauis boliuin infe-
renlcs, elab iisdcm vicissim bolio appcliti. resom-
niuin teterrimas facialis ac suslineaiU? Quis autcai 
liorum llnis fulurus cst? Ilac illac dispeisi, viiam 

sinens ut vctiiam ampliiis consequamini. Datis ig i -
sunt pcrpendamus : <|uando el salul.uis passionis et 
fcslos dics, nobis ad id siiflfragaiiles, babcmus. 

4 7 Prov. xxi , \ . 

(55) Παρώφθη δύσληπτος. In oplimo codico Flo 
roulhio loius bic lorus i(a logittir : Καλ ώσπερ άγα­
νακτών ότι γε παρώφθη, δύσληπτος είναι καθάπαξ 
ούκ ανέχεται. Optiine, dummodo disjunciis vocibus 
logamus ούς ληπτός, queiiiatlmodum legilur apud 
Nicepboruin, lib. xvut, cap. 43. Faccsbat igilur 

Cliristophorsotii et Savilii conjcciura, qui εύληπτος 
boc loco restidiebant. YALES. 

(56) Ευβουλία — εύπειΟε'α. Sciibeudum cst pro-
rnl dubio ευβουλία —εύπείόεια, absque snbscriplo. 
Id enim poslulaul lcgos grammatic;c : atque ita 
eiiain legilur apud Niccpborum. Ii>. 



ANNO DOMINI DXCVI 

JOANNES 
PATRIABCHA CONSTANTINOPOLITANUS 

flTLGO 

JEJUNTATOR 
N O T I T I A 

(Joan.MoaMCS.Commtiifaria* historicut de disriplina in adminislratione sacramenli p^enitenUm tretUcim pru 
$ni*ta>cutiiin ECCUM Occidentali et koc usqtte in Orienlali obtervata, Pariiiis «DCLi,fol. Appeotl., ρ . 16. ) 

Libelli poenitenttalis quem ex veteribus raembranis edimus auctor est Joannes Jejunator 
dictus, vir ea de eausa multisquo aliis apud Graacos celcberriraus. Professione rnonacbus 
fuit, poputi rumoribus ob longa contimiataque jejunia famosus, ita ut x«V ύηροχήν, Νησταυτής, 
Jejunator, diceretur. Anno 586, Mauritio impeiante, in patriarcham Constantinopolitanura 
defunclo Eulychio eligitur. De eo sic scribit S. Isidorus in libello De viris illustribus : Joan-
nes sanctce memorioe Constantinopolitanus epticopus, natione Cappadox, virfuit tMeitimabi-
lisabstinentir, et clcemosynis in tantum largissimus, utxtlo avariticeadversus eum imperator 
Mauritiuspcrmotus, urbe pauperes pellendos ediceret. Uic Gr*co eloquio edidit de socramento 
baptismatis rescriptum, aa beatai recordalionis dominum meum et pratdecessorem Leaftdrum 
antistitem : in quo nihil proprium ponit, sed tantummodo anliquorum Patrum replicat de trinm 
mersione $entcntias. Claruit temporibus Mauricii principtSj defunctusque, Auguslo eodem 
regnantc. Sopbronius autcm, palriarcha Hierosolyraitanus, apud Pbotium cod. 231, eum vocat 
verc virtutis domiciiium. Primus cst episcoporum CP. qut se cecumenicum et universalem 
nuncupavit, cui glorioso litulo primuoi e tenebris emergenti sese fortiler opposuit Pelagius 
II ipsumquc secutus Gregorius prinius, et alii deinceps. Res h « c doctis omnibus nolissiroa 
e^t, nihilque operi nostro illustrando conducit. Ideo eam obiter adnotasse suf&ciat, utqualis 
fueritisteJoannes innotescat. Superiorerci tamen agnoscebat Romanura pontiflcem, ut legere 
est apud S. Gregoriuro, l ib. n, cpisl. 52 el 64. Obut anno 596, et a Gracis sanctorum numero 
inscriptus est. Dc ejus pietate,et de honore quem i l l i defunclo habuit Mauritius imperator, 
muita Nicephorus, Jil>. xvn i , cap. 34. 

Joanni isti Jejunatori, pn»ter reseriplum de baplismo de quo mentionem facitS. Isidorus, 
1ribuiturelegans,docta et nia horailia De pamitentia, q u « inantiquis ediuonibusLatiois ioter 
opcra sanctt Cbrysoslomi legitur 21 mter homilias adpopulura Antiochcnum; in Gneco-La-
tinis auleni, ad iinem tonii quinti. Sedapud Griecos maxime celebris fuit poenitenlialis Ca-
non quem edidit, licelmulli niuiia? indulgenli» eum damnavcrinl. Sic de eo censet Nicolaus 
patriarcha, refcrenle Harmenopulo Epitonies canonum capite ultimo : Scriptum Uludcanoni-
cum Jrjunatoris, quod nimiam lenitatem adhibeat, complures perdidit: et qui quod bonum 
est noruni, corrigantur. Exemplari quod nacti suruus titulus erat, ΆχολουΟί* καΛ τάξις, elc . 
Sequentia et ordo. Ra vocarc solent Graeci oflicii alicujus sacri conscriptionem, eo quod or-
dine conlinuo, et consequentibus, scilicet priora posterioribus tradi soleat, ut passim videre 
cst in omnibus Euchologiis. 

Characler roembranne judicabalur annonim circiter quingenlorum. Pertinebat ediDsignem 
bibliothecam Aitempsianam, imhiquc d u m R o m « essem exscribendum tradidit amicus. Ue iKte 
nonnullae sunt, forsanelinrnquaedam nostra^aulilliusquioperamsuamnobiscomraodavit, culpa 
irrepserunt, cum aulfestinnnter nitnis propcravimus, autnon attento salis animum ad d i -
ciionum conipendia adverlimus. Ea nonsunt (anli momcnii, ut sensum insigniter laxent, 
ncdum remorontur. (Mm nullo alio codice nitamur, textum illibatum reliquimus, sensui 
lamen interpretatiouem noslram aecomicodantes. An autem sincems sit Jcjunatoris Poeoi-
tentialis nullo additamento illitus, diiTiciie dictu cst, cum ejusmodi libris pro s « c u l o r u m 
ct regionum varietate assui rnuita soleant. Deinde etiam ex iis varia breviaria in privatorum 
usum eonfici solent, principalis auctohs semper nomine retenlo. Nonnulia cilaniurab H a r -
iiicnopulo vetut ex Jcjunatorc qnaa in codioc nostro non eodem plane modo deprehetidun-
tur, quanquam insit res ipsa. Eadem do Matlha?o Blaslare. qui paucula ex eo refert, diccnda 
sunt. Veruni varietas ista scopo noslro nihil prorsus oflicit, imo multum proficit, cum sem-
persub eodem disciplinm genere vcrsari deprebendalur. Vel enim varietas illa tantum os l 
verborum, vel accuratioris pocnarum enarralionis, vel pcenarum perrautationis : cum hoc 
crimen inco codice atrociore poena plectitur quana in afio : islud vero mitiore : econtra, 
istud crimen atrocioro poona in alio codice pleclilur, quam hoc in eo codice. Ut de bac 
varietate, Leclor, ipsc jnaicium fcas, quidquid legendonobis accurrit, edito Joannis Pceni* 
Ventiali subtcxcmus. 



1869 P O E N I T E X I I A L E . 

ΑΚΟΑΟΓΘΙΑ ΚΑΙ ΤΑΞΙΣ ΕΠΙ ΕΣΟΜΟΛΟΓυΓΜΕΝΠΝ 
Συνταγείσα 

*Αχό τού οσίου Πατρός ή/ιώκ ΙΩΑΝΝΟΥ του Νηστευτού. 

CONSEQUENT1A ΕΤ ORDO ERGA EOS Ql ' l PECCATA CONFITENTIJR 
COMPOSITDS ΕΤ IN5TITUTUS 

Α sancto Paire noitro JOANNK Jejunatore. 
Ααμβάνει ύ Ιερεύς τδν μέλλοντα έξομολογήσασθαι, Α Assumit sacerdos peccala coofessurui et tistil 

eum coram attari, canlatque cum eo irisagion, ei 
psalmum seitum : Domine, ηε i* fxrore luo arguas 
me, et psaluwm XXIV: AdU9 Domine, U*a*i uuimam 
nuam; cl psaluium L : Miserere mei, Deus, ueuxdum 
maguam misericordiam. Kyrie, eltnox. Dcinde glo-
riftcal. Postea recilat pealmuiii X X X I : Beatiguorum 
remitsm $unt iniqmtates; el psabuum LXIX : Deus9 

in adjutorium mtum inteude; e.i psalmuui C l : Vo-
mine, txaudi orationem meam, et clomor meu$. 670« 

rim. E l dicilur Tropariom loui qitarti, UumiUm ani-
mom meam tisila. Aliud, Navigant ptlagus. Ad Dci 
GenUrictm udulo nunc confugittmus. Ρυε lea seqtteit-
leoi recilai orationem: 

R Doniine Dcus nosler, qui orunium Paier cs et Do-
roinue, qui oinuia inspicia, cl iU qui ad le per pav 
niienliani a peccaiit propriie convcrluniur, ea be-
nigne ei ananler remitii*, qui Davidi» pncvarican-
lis mistriai es per confessiotiem, qui Ezecbias la-
crymanli, el iacilitaiein luam in clcBtenliani flccleuti 
et eioranti v iun superaddidiaii, qui Manaesen poa-
nttenliain amplaxam Uolia malie libera&ti ; qui 
Pelro el meretrtci per lacrymas vcaiam pnebuisii: 
qui publtcautiai gementera justittcaaU: qui prodigo 
nlnas paleroai aperuisli: qui omoet vis talvari, ci 
ad veritalts eoguiiumetn venirc : qvi tetarit sapcr 
peccaiore poenitenie, ei ιιοη vie morteni peccaioris, 
ut converiatur el τίναι : ip$e. opUme Scrvaior 9 

χαλ iTrf αύτδν έμπροσθεν τού θυσιαστηρίου , χαλ 
ψάλλει μετ' αύτου τδ τρισάγιον, χαλ ψαλμδν έχτον * 
Κύριε, μή τφ θυμφ σου έΛέγξης με, χαλ ψαλ-
μδν χδ* · Πρός σέ% Κύριε % ήρα τήν ψυχήν μον 
καλ ψαλμδν ν', ΈΛέησόνμε, ό θεός, κατά τό μέγα 
έΛεος. Καλ δοξάζει. Είτα λέγει ψαλμδν λα' · Μακά­
ριοι ών αφέθησαν αϊ άνομίαι · χαλ ψαλμδν ξθ', 
*0 θεός είς τήν βοήθειαν μου αρόσχες' και ψαλ­
μδν ρα', Κύριε, είσάχουσον τής χροσευχής μου , 
«αϊ ή κραυγή μου. Αόξα. Καλ λέγει Τροπάριον 
ήχου δ' · Τήν ταχεινήν μου ψυχήν έχισχέχτον. 
Άλλο ' ΑιαχΛέων τό χέΛαγος. Τή θεοτόκφ εκτε­
νώς προσδράμωμεν. Μετά δέ ταύτα επιλέγει καλ 
τήν ύποφταγμένην εύχήν. 

Κύριε δ Θεδς ημών, ό πάντων Πατήρ καλ Δεσπό­
της, χαλ πάντα επιβλέπων, χαλ τοίς πρδς σέ δια 
μετανοίας έχ τών Ιδίων αμαρτιών έπιστρέφουσι, τήν 
τούτων άφεσιν φιλανθρώπως δωρού μένος, δ τον Δαυίδ 
πλημμελήσαντα δε* εξομολόγησε ως έλεήσσς, δ τφ 
Έζεχία δαχρύσαντι, χαλ τήν σήν εύσπλαγχνίαν 
έχδυσωπήσαντι ζωήν έπιμετρήσας * δ τού Μανασσή 
τήν μετάνοιαν προσδεξάμενος, χαλ τών τοσούτων 
χαχών άπαλλάξας * δ τψ Πέτρω, καλ πόρνη διά 
δακρύων τήν συγχώρησιν παρασχόμενος * 6 τελώνην 
στενάξαντα δικαιώσας * δ τφ άσώτω τάς πατρικός 
ύπανοίξας άγχαλας * δ πάντας θέλων σωθήναι, χαλ 
είς έπίγνωσιν αληθείας έλθείν, χαλ χαίρων έπλ άμαρ-
τωλφ μετανοούντι, χαλ μή βουλόμενος τδν θάνατον 
τούάμαρτωλού,ώςτδέκστ(*ψαιχα^^ tae*m9 deprecationem indi-
ύπεράγαθε Χώτερ, καλ τής έμής έπακούσας δεήσεως 
του αναξίου χαλ αχρείου δούλου σου, δς ούχ είμλ 
Αξιος τδ σδν έπικαλείσθαι πανάγιον δνομα διά τδ 
πλήθος των έμών ανομιών, άλλά τδ τής Ιερωσυνης 
περιχείμενος αξίωμα, χαλ χατά τή*/ σήν φιλάνθρωπον 
έντολήν τούς έξομολογουμένους σοι τά οίχεία πλημμε­
λήματα προσδεχόμενο;, μετά φόβου χαλ τρόμου 
καθικετεύω σε. Έπαχουσον ουν μου τού αμαρτωλού 
χατά τδ πλήθος τού ελέους σου, χαλ πρόσδεξαι τδν 
δούλόν αου τδν ά. έξομολογουμενον. Καλ εΓ τι 
πεπλημμέληται αύτφ έκούσιον ή ακούσιου αμάρ­
τημα, έν λόγφ, ή έργφ, ή χατά διάνοιαν , ώς άγαθδς 
πάριδε» σύ γάρ μόνος έχεις έξουσίαν αμαρτίας 

gni rt inulilie servi lui, qui propter muUiludinetit 
iiiiquitatum mearum dignos non rani qni invoucin 
aanciissimam uomen tuan. Verumqvia taeerdolii 
digniute praodilas san , et tecvadum beoigniiaUt 
Uat maoaalttin confitentes iibi propria peccaia sat-
cipts, cum limore ei tremore tibi aupplico. Exaudi 
igitur roe peccatorcm secttodain mohiladioem n u 
sertconli» lam, et taacipe serfum luuin N. confi-
tenifem. Et si aliquod ab eo peccaiuin perpeiratum 
est, site volunlarium sive involunlariuni, vel verbo, 
vel opere, vel cogitatione, ui benigno» illud ne re-
spioe. Tu enim solua potesuteoi babea peccala re-
roitiendi, ei libi accidiinus» leqoe rogamas, Η laii-
damug gloriftcanles, cun Palre, el taoelo Spiritu, άφιέναι, χαλ σ<Λ προσπίπτομεν, καλ σέ παραχαλού-

μιν, χαλ άνυμνούμεν δοξάζοντες σύν Πατρλ καλ άγίοι ^ uunc, elc. 
Πνεύματι, νύν, χ. τ. λ. 

Μετά ταύτα παρασκευάζει αύτδν άσχεπεί τή κι- Poilea iptum disponit et monet ni aperto capke 
φαλή τρείς γονυκλισίας ποιείν, ποιών καλ αύτδς ώσαύ· trce genuflexionea faciat, toties ipie timul genufle-
τως, χαλ άναστάντα κατηχεί λέγων ούτως· ciciti, et postquain surrexit, aic eum insiittiu, ei 

caieehisat: 



1591 JOAXXIS JEJUNATORIS CP. ARCHIEP. 1892 
7 g Spirilnalis fili, ego coufessioncm tuam pr i -Α Ούχ έγώ σου, τέκνον πνευματικόν,τήν εξομολόγησα 

niario et prxcipue iton rccipio, i.cc libi absolulio-
nem eoneedr>, sed per nie Ueiis (ibius eniin est opus 
ojusmodi) pcccalorum luorum coiifessionem susci-
pit, c l per iioslratu voreui boruin temissionem ilis-
pcnsal t-l laigiiuT, sicul per propiiam voccni ipse 
d..'cla; avti, cum secuiidiini inu (am qtiae uxptiiui iwn 
polchl t*jus misci iconli.tm iia dixit : Quwcunqr.e / i -
gnverilis, aul soiveritis buper tcrram, eru.i in COJ-

iit, illa quiiicMii l.gala, b«c vero soluta R«.vcla 
igilur el declara coram sanclis angclis, niliitquc mo 
cela eorum ijua» a le clam facla suni vclul * i Di;o 
occulla cordiuin cognoscciili confilcicri*, c l ipsc 
occuiloium cognilor dclebil omnia quai revelavcris, 
non solum qua* anlca facia sunl, c i quae nunc Γ111111, 

προηγουμένως δέχομαι, κα\ τήν συγχώρησιν -σοι παρ­
έχομαι, δι' έμού δέ 6 Θεός· εκείνου γαρ τδ τοιούτον 
έργον, ος σου τήν τών ήμαρτη μένων έξομολογτν.ν 
προσόεξάμε^ος, και τήν τούτων άφεσ:ν επιβραβεύσει 
δια τής ημετέρας φωνή-, ώς δι* οίκείας φωνής αύτος 
άπεφήνατο, κατά πολλήν και άφατον φιλανθρωπία* 
είρηκώς ούτω; · "Οσα έαν δήσητε, ή Λύετ^τε έζϊ 
τής γής, έσται καϊ έν ούρανοΤς, τά μεν ΐεδεμένα, 
τά οε ΛεΛυμένα. Ώς ούν αύτω τά κρυπτά τ ώ ν χαρ-
διώνείδότι, τά κρυφή σοι πεπραγμένα διεςαγγε'/λων 
ενώπιον τών αγίων αγγέλων μηοεν άποκρύτττΓς άπ* 
έμού · καλ αύτδς δ τών κρυπτών γνώστης, αφανίσει 
πάντα τά ύπδ σού φανερού με να, ού μόνον τ ά προ* 
γεγονότα, και τά νύν ένεργηθέντα, άλλά καλ τ ά έπι-

sed eliam Γιαιι , c l itlumitiabil menierii tuam per B γ«νησόμινα , και φωτίσει τήν διάνοιαν σου διΑ τού 
saiiciissimuin Spiriium, leque doccbit curare scm-
pcr et loqui quae ipsi placila sunt, dabil cliain libi 
veram humilitaiem, cliaiiiaieiD uon fictam, longa-
nimilnlcm uialoruiu loleraulci», palicnliam c l maii-
sueludinem, limoiem piirisMiiium immiilel iu cor 
tuuii i : alquc, ut simpliciier et gcncraliier dicam, 
ad ciijiiscuiiqtic bout opcrationem le aptabii, et 
coiupoiK-l. Iiicliua igilur, l i l i , aurem luam, ct suavi-
ter audi aiaudaia Dei sic per sauclas Scripturas d i -
ccnlis : Convertinuni ad tne, el sanabo cun.riliones el 
confuswnet veslra**. Ει itcrum: iVe tardes converti 
ad Dominum, et ne dnsolvas diem ex die , quia 

παναγίου Πνεύματος,καλ διδάξει σε μεριμνάν ττάντοτε 
καλ λαλείν τά αύτψ ε ύ άρε στα * καλ δώη σοι ταπε ίνω­
σιν αληθή, άγάπην άνυπόκριτον , μακροθυμίαν άν-
εξίκακον, ύπομονήν καλ πραό:ητα, φόβον άγνοτατον 
έμβάλη τή καρδία σου, καλ άπαξαπλώς είττείν έν 
πάσαις ταΤς τών αγαθών έργασίαις ^υθμίσε ι σε, 
Κλίνον τοίνυν, ώ τέκνον, τδ ούς σου, καλ ήδέως άκου­
σον θεού παραγγελμάτων, ούτω διά τ ώ * αγίων 
Γραφών πρδς ημάς λέγοντος · Έπιστρά^ηζε προς 
ρε, καϊ Ιάσομαι τά σνντρίμματα υμών. Και πάλιν · 
Μ ή βραδύνης έπιστρέψας πρός Κνριον, χαί μή 

έχΛύον ήμέραν έξ ημέρας, δτι ό θάνατο^ ού βρα­
δύνει. Καί · "Ανθρωπος έπιστρέψας έξ οδού άσε-iiiors ιιοιι t a r d a l K l : Uomo convertus α via imqui 

latis *uce vita rire/, el non morietur el iniquilatum Q δειαςαύτοϋ ζωή ζήσεται, και οΰ μή άποθάνχι, χαϊ 
εμι$ non reminincar \ Et iteruni: CouftUmnii ϋο- ™v ανομιών αύτον ού μή μνησϋώ. Καλ πάλιν· Couftl 
uiino quoniam bonus*. E l : Cotifitemini ultenilrum 
deliciu vestra , ei orute pro invicem ul tancmini*. 
Venile ad mt, omttet qui laboratts et onerali eslis, el 
ego reficiam vos\ Sic igiiur per omnes Soripluras 
adutoiitius, et ad parlicipaiioncm coBl^slium et 
;i:tcrnoriiiii bouorum advocalus, aii<:ndc neposl re-
pudialioncni iniquoruni opcrum iu eadcm itoruin 
ic convcrUs, el assimileris cani ad proprium vomi-
iiim rcvcrtenii, ct sut loUe ad voluiabnim coeni. 
\ ' idc , l i l i , pcr graliatn Cbrisii quae tibi prosnnt, 
exposui l ibi , ei niliii praelermisi eoruin q u « coufc-
ruul ad uiibli lcm c l salulcm luaiii. Ca?lcium niliil 
prociaslinaiis, aut «rubesccns enarra coram Deo, 

ΈξομοΛογεϊσΟε τψ Κνρίφ , ο » χρηστός. Καλ Εξ-
ομοΛογεισθε άΙΛήΛοις τά παραπτώματα, χαΧ εύ-
χεσθε υπέρ άΛΛήΛων, δπως Ιαθήτε. άεντε πρός 
με, πάντες οι χοπιώντες χαϊ οί πεφορτισμένοι, 
κάγώ αναπαύσω υμάς. Ούτως ούν ο*.α πάσης Γρα­
φής νου θετού μένος, καλ προς μετουσίαν τών ουρανίων 
καλ άΐδίων αγαθών προσκαλούμενος, πρόσχες μ ή π ω 
μετά τήν άθέτησιν τών άθέσμων έργων είς τΑ αυτά 
πάλιν έπιστρέψης, καλ όμοιωθήση κυν·, πρ£ς τδν 
ίδιον έμετον στρεφομένΐ;», καλ ύ! λουομένη εις κύλι­
σμα βορβόρου. Έού", τέκνον , χάριτι Χριστού τά 
συμφέροντα ύπεΟέμην σοι, και ούοέν ένέλιπον τ ώ ν εις 
ώφέλειαν καλ σωτηρία ν σου συντεινόντων. Αοιττδν μή 

vl sanctis augelis. Licel eniin boc pudenduiii el D αναβαλλόμενος ή αίσχυνόμενος ενώπιον θ ε ο ύ και 
probr^suai libi videalur, opura probris el puduri 
obnoxia rcvelare, allamen cximie el accurale libi 
]>ersuasuin cslo per prxbculcm pudorem le a fututo 
liboiari , ol iiiandalis oixidiendo nun modo iadu!-
gcitlia, scd c l i im coiouis lc diguuiu i i ^ i i . Per Clir i -
siutn Doiiiiiium nosiruui, cui sil gluria iu s&cula. 
Atiicn. 

Pobioa bi vir csi qui coufitclur , motiet cum ul 
c 'pnt apcrial, sicui diclum cst, licet diadema gesluc 
ιιοιι aut ιιι bi inulier. Si vcro abbas, cucullum, qui 
hiipor capul ejus esl, deponcic jubeai, deindc pro-

Τ(»>ν αγίων αγγέλων εςάγγειλον. Εί γάρ καλ αισχύνη 
σοι δοκεϊ τδ τά τής αισχύνης ανακαλύπτε ιν έ ρ γ α , 
πλήν ακριβώς πέπεισο ώς διά τής παρούσης αισχύ­
νης άπαλλάττη τής μελλούσης. Καλ διά τής τ ώ ν εν­
τολών εργασίας ού συγχωρήσεως μόνον, άλλά χζλ 
στεφάνων καταςιοί έν Χριστψ Ιησού τψ Κυρίω ημών, 
ψ ή δόξα είς τούς αίώνας. Αμήν. 

Καλ μετά ταύτα ποιεί αύτδν άποσκεπάζεσθαι, 
καθώς προείρηται, τήν τούτου κεφαλήν εί Εχει είναι 
ό το διάδημα φορών, έάν έστιν άνήρ · εί 6έ γυνή, ού · 
ει δέ άοβάς επάνω τής κεφαλής αυτού τδ εαυτού κου~ 

» Matlh. χνι, Ιί) 1 Osoc ιιι, ο. 1 Eccli. ν, 0. 4 Ezci.b. xvni, 21, 22. » Psal. C V J , \. 9 J a c ν , 
10. Τ Mallh. χι, 2Η. 
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κούλλιον βαλείν, χα\ πεσείν έμπροσθεν τοΰ θυσιαστή- Α cidere anie altare, cl dicere 
ρίου, καλ λέγειν* c Εξομολογούμαι σοι, Πάτερ, ούτως, 
Κύριε ποιητά ουρανού καλ γής, πάντα τά χρύφια 
τής χαρδίας μου, Καλ μετά τδ είπείν τδν λόγον τού­
τον άνισταν αύτδν χαι ίσταν έν τψ ένλ μέρει τής είσ-
όδου τού θυσιαστηρίου,καλ αύτδν ίστασθαι είς τδ έτε­
ρον χα\ έπερωτάν αύτδν μετά πάσης ίλαρότητος καλ 
προσηνείας · εί δυνατά καλ καταφιλείν αύτδν , καλ 
τάς χείρας αυτού τού έξομολογουμένου έπλ τδν ίδιον 
έπιτιθείν αυχένα, μάλιστα έάν όρά αύτδν καταπονού­
με νον καλ κατακυριεύαμε νον ύπδ τής αφόρητου λύπης 
καλ αίσχύνης t και πραεία, καλ γαληνότατη φωνή 
λέγειν πρδς αύτδν · 

« Πώς σου,κύριε αδελφέ, ή αδελφή, έν πρώτοις ή 
παρθενία διεφθάρη; Διά πορνείας, ή διά νομίμου 

1894 
ι Conttleorlibi, Paler, 

stc, Domine factor coeli el tcrrce, omnia occulla cor-
dis mci. ι Postquam autem liaec verba proiulil, cuni 
sorgere jubct cl slare in iina parle ingressns 
ad allare, ipse vero ei ad altcrum lalus asiat: t l 
etitn iiilerrogai cum omui bitariiate el bettigmlalc, 
ipaumque si possibile est, deosculalur, cl manu* 
confilenlis proprio collo hnponit, prxscriim si vi-
deal ipsum ifilulcrabili irislilia et pudore cotifc tum 
quae ei aemliter dominentur , ipsiquc maii&uela ei 
amna voce dicit : 

« Quoniodo, domine fraler (vel soror ), primuin 
virginitas lua corrupta eal? Pcr foruicaliouein, ν*! 

γάμου, ή διά μαλακίας, ή τίνος τών παρά φύσιν; > Β legilimuin maliimoiiiuin, vel per ntolliliein, aulali. 
Συνθέμενον δέ καλ ούτως ή ούτως είπόντα, πάλιν 
έπερωτάν αύτδν, είς πόσα; έπεσε γυναίκας πρδ τού 
λαβείν γυναίκα, και ει άρα ήσαν έξ αυτών δούλαι, 
καλ πδ^αι χήραι, καλ πόσαι ύπανδροι, καλ εί άρα 
μονάστριαι, καλ πόσαι, καλ εί άρα μεγαλόσχημοι. 

ΛΙ γάρ μικρόσχημοι , ώς πόρναι κρίνονται, αί δέ 
μεγαλόσχημοι, ώ,- ύπανδροι. Και εί άρα πόρναι, καλ 
πόσαι, καλ πόσαι παρθένοι. 

quid eorum qua: sunt canlra nalurani ? ι Coosen-
lienlem vcro et diceutein sic ct sic, iierum ipsuin 
inlerrogat, in quol mulieres incidcrit, anieqaam 
uxorein dnccret; num aliquac ipsaruio esseut an-
cilla?, quanue viduae, et quauiac ηυρίχ; num ali-
qua? iiioiiachae, ct quoi; num aliquae niagnum Iia-
bitum gesiarenl. Quse cnim parvum ut utereirices 
judicaitlur: qua? vero magnum ut nupise. Quod si 
merelrices crant, quanue, el quanla: virgines. 

Ilacc iu priniia confessorem opoitel inleirogare 
coofltentein : in uiiiversuiii simul in quoias incidil. 
Aulc enim omnia jiumerus quseriiur, ct peraonarum 
diflerentia. Sex cnim sunt diflereittia?. Aliud cst 

Ταύτα έν πρώτοις χρή τδν τάς εξομολογήσεις άνα-
δεχόμενον έρωταντδν εξομολογούμε νον * και τδ δλον 
είς πόσας όμού περιέπεσε. Πρδ πάντων γάρ ό αριθμός 
ζητείται, και ή τών προσώπων διαφορά. "Εξ γάρ 
είσι αϊ διαφοραί. "Αλλο γάρ τδ τού δούλου κρίμα, g enim judicium servi, aliud libere; aliud meretri-
καλ άλλο τής ελευθέρας, άλλο τής πόρνης, καλ άλλο cis , alitid virginis ; aliud vidnac, et aliud iiiipkc; 
τής παρθένου, άλλο τής χήρας, κα\ άλλο τής ύπάν-
δρου, καλ άλλο τής μοναζούσης, καλ άλλο τής ίερω-
μένον έχούσης άνδρα. 

Καλ περλ άρσενοκοιτίας έρωταν * ής καί αυτής δια-
φοραλ τρείς. "Αλλο γάρ τδ παρ* άλλου παθείν, δ καλ 
κουφότερο ν ποιήσαι. Και άλλο τδ ποιήσαι είς έτερον, 
βαρύτατον τού παθείν δν * άλλο τδ παθείν παρ' 
έτερου, καλ ποιήσαι είς έτερον, δ καλ τών προειρημέ­
νων δύω διαφορών βαρύτερον. Τδγάρ παθείν μόνον, 

ή ποιήσαι μόνον, ούκ έστι τοσούτον δσον τδ παθείν καλ 
ποιήσαι. Καλ ερευνών είς οίαν τούτων τών διαφο­
ρών πέπτωκε, καλ ποσάκις, καλ διά πόσου χρόνου * 
χαλ εί πρδ τού γυναίκα λαβείν, ή καλ μετά τδ λαβείν * 

aliud mooachx, et alhtd viriiin sacraium baben-
lis. 

Simililer et d« masculorum concubitu ipsum in-
lerrogare oporici, cujus crimiuis ires suiit diifrtcu-
tiae. Aliud est euim ab alto paii, quod aclione icvius 
C8L; ct aliud in alierum agere, quod τώ pali gravius 
esl, aliud paii ab aliero, el in alierum agerc, quod 
duabus praedictis differcnliis gravius est. Nani paii 
soium, vel agere solum, tanium uon est quanlum 
pali ei agere. Iaquirere etiaro oporlet in quam ha-
rum diflerenliarum incidit, et quoiics, et per quau-
lum tempus : eisi aniequatu uiorcm duxii, vel posl 

καλεί πρδ τριάκοντα χρόνων τής αυτού ηλικίας ή Π eara ductaur. Si anlc &'taiis iriginU antios, aut 
μετά ταύτα * έτι καλ κτηνοβασίαν , ής μία διαφορά. 
Ωσαύτως χαλ περλ μαλακίας, ή ; δύω είσλ ν αϊ δια­
φοραί " μία μέν ή διά οίχείας χειρδς ενεργούμενη * 
έτερα δέ ή δι' άλλοτρίας, ήν έλεεινδν οί άρχοντες έπι-
τελούσι μεθ' εαυτών , χαλ έτερους προσαπολλύντες, 
τούς παρ' εαυτών τδ τοιούτον μίσος δεδιδαγμένους. 
Όμοίως χαλ περλ τής περίπλοκου, χαλ πολυμαγγάνου, 
καλ πολυσχότου αίμομιξίας, ής ού μία τις, ουδέ δύο, 
άλλά πολλαλ χαλ ποιχίλαι αί διαφοραί. Τδ γάρ είς 
δύο περιπεσείν άδελφάς έχ πατρδς ή έκ μητρδς, ή 
καλ έξ αμφοτέρων άλλο * χαλ άλλο τδ είς έξαδέλ-
φην · έτερον τδ είς δισέξαδελφην · άλλο τδ είς νύμ-
φην υίού, ή αδελφού γυναίκα , άλλδ τδ εις πενθεράν 
ή είς συμπενθεράν καλ έτερον τδ είς μητρυιάν ή 

posiea baec fecerii. Iuierrogandus praeierea an bruiu 
inieril, cujus uria esi ditfercnlia. Similiter, ci du 
inollilie cujus duae sutit differentiae, una quae pro-
pria manu suscitalur, altera qua3 aliena quam priu-
cipes cuin seipsis miserabililcr operaiilur, alios per-
denies qui taiilum scelus ab iis edocli suui. Sinii-
liter el de pcrplexa, el admodum pra^ligiosa, π 
valde tencbrosa sanguinis permislioitc, cojus nou 
esl una, aul duo, sed multse cl variaj differcntix. 
Incidcre eniin iu duas sororcs, vel ex palrc, vel ex 
nialre, vel ex tilroquc, aliud cst. Aliud quoque iu 
pairuclcm: aliud in palruclis fiiiam; aliud in spon-
satn filii, aul fratiis uxorcin. Aliud in socrum ot 
in coiiSDcrum ; ci aliud in noYeuam, aut aiiquain 
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patris eoncubinarum. Qtiidam ad propria* usque Α τινα τών του πατρός παλλακών. Φθονούσε δέ τινας 

airvj* proceduut. Aliud itetmm com prepria filia 
•piriluali. el aliud cum qua filiam in bapiismo sns-
cepil. Scelus quidi'm masculoruni concubilus mulli 
eiiatii cum nmlicrtbus ipsis perficiunt. 

Sic cliam inquircre euin oporiet de raetle vo-
Itttilaria et involuniaria. Si injuria, aui contmiielia 
parcnies affccit, aut verberavit, vel convitiig et pro-
bris iuscctattis esU Si poiiquam bibil, atii cooiedil, 
communica\it, aut in quadragetima sc polluif, aui 
mulicri cotumisius indifferens et parvi momcitii hoe 
existimans tancU mysteria surapsil; aul clandeslioo 
matrimonio juucluf est; aui impudica osoila, con-
trrcialioittsqtie fecil, ipsum vero opus ηυιι peifecii; 
aui cum pueris sese corrtipit, aut aliquem mercede 
frustravit; aut mafalicemia laesil; aui inju&te COD-
tumclia aflecii; tfvi saiiguinem, aut Mjffocaiiim, aul 
a belluis captum, et dUcerpium aui morlicinom, 
aut ab avibus percussum comedil, aut in divina-
tioulbiis, aut magits, aut teircliciit depreliensus esl. 
Alque eiiam ai tfo baresi ipeam cogitaiio cepil, eive 
tttvidi» ei mali accepti reeordaiione adversus ali-
quein laborat, iive pejeravit, sive foratus esi, aut 
altena bona rapuit, aul dcposilum deiiegavit, aut 
fal»um leslimonitmi tulit, aut saccrdoiem comu-
ineJio*e liabuii, aut saacepiorem. Aique, ut aUolule 
dicam, «!e oniuibat eua» oiuni cmn diligenlia iuqui-
rere debet Coniingil eniin quaudoque aliqucia οιοιια 
ptcrali genx* aggredi el operari. Omnia igtiur cum 

χαλ μέχρι τών Ιδίων μητέρων. "Αλλο πάλιν τΑ αίς 
τήν ίδίαν σύντεκνον, χαλ άλλο τδ είς ήν έδέξατο 
θυγατέρα. Τδ μέντοι τής άρσενοκοιτίας μύσος πολ>«λ 
καλ μετά τών γυναικών αυτών έκτελούσιν. 

'βς δέ και περλ φόνου εκουσίου χαλ άχουσιον 
διερευν^ν * χαλ εί άρα Οβριοί γονείς, ή έτυψε ν , ή 
έλοιόόρησε * χαλ εί φαγών ή πιών έκοινώνησε, % 
έμιάνΟη τή τεσσαρακοστή, ή γυναιχλ μιχθελς 
άδιαφόρως μετέλαβεν ' ή λαθρογαμίαν έποίησε, 
ή Ασπασμούς χα\ έπαφάς έποίησε, τδ δέ Εργον 
ούκ έτέλεσε · ή έπαιδοφθόρησεν, ή μ«σθόν ττνος 
άπεστέρησεν, ή χατελάλησέ ποτέ τινα» ή Αδίκως 
ύβρισεν, ήδίκησεν, ή αΤμα, ή πνικτδν, ή Οηριάλωτον, 
ή Θνησιμαίον, ή όρνεοπάτακτον έφαγεν, ή είς μον· 
τείας, ή είς μαγείας, ή είς φαρμακείας ευρέθη- χαι ε! 
άρα λογισμός ήλθεν αύτψ περ\ αίρέσεως. Είτε φΟόναν 
χαέ μνησιχαχίαν έχει χατά τίνος, είτε έπιώρχησεν, 
ή έκλεψε ν, ή άλλότριον πράγμα ήρπασεν, ή παραχον 
ταΟήκην τινδς λαβών ήρνήσατο, ή ψευδομαρταρέαν 
έποίησεν, ή ύβρισεν Ιερέα, ή σύντεχνον· χαλ Απλ£ς 
είπείν περλ πάντων διερευν$ν μετά πάσης Ακριβείας. 
Ένδέχεται γάρ τινα πάσαν χαχήν έργασίαν μετ-
ελθείν. Πάντα ούν έξετάσας, χαλ άζριβωσάμένος ν 

άπερ αχούσε ι τούτον ομολόγου ντα, χαλ συγχατατι&έ-
μενον δφείλει χαύ' έχασχον λέγειν * ε 'Ο βεδς συγχω-
ρήσαι σοι * ι καλ μετά τδ άπαριΟμήσασδαι ττάντα, 
χαλ τήν έξομολδγησιν δέξασδαι, πάλιν έπάγειν χατω 
χ-ιμένου τού έξαγγείλχντος * ι Ό Αεσπδτης χαλ Κύ~ 

•xquiaieril, el diligeoter eonsideraverit ν debet ad c 9** ήμ*>* *1ηβούς Χριστδς δ βεδς συγχωρήααι σοι 
aicgnU qaluus coofilcuiem assenllri audioril, dice- «άντ* ««α χατ* ενώπιον αυτού τ | ούθενάτητέ μβ« 
re, t Deat libi iadalgeal. » Poalquam antem omaia *5ήΤΪ«"*ί· » 
feceiiftiMrtt, ef confmioDen exceperit, contfieote infeme Jacente, addet : t lleraa ei Domiofts oosier |o* 
tut Clirutus Deua indoigeai tibi oanuia qax io coaspccUi ejus millluij nec confetaas <s. » 

Ati* tolulio. 
Deos qxi per Natbau DavUli proprta peccaia 

fiieau peperat, tl Peiro abtiegalionem auain forli-
ler «leHeuii, el inereirici lacryinanii aoper imaiaco-
latua ipstas pedea, €i llanasse, el pabltcano, ei pro-
digo; qai tftxii: Altermtrmm confittmimi atccala, 
ipse Salvalor, Η Domiuns notler Jcsua CbrUius re» 
miltal l«bi el ία loc saecvlo, el ia fuluro ontiia 
qn» io ipsiua conspcctu parvilali mes confeaaaa 
cs, tt digtieior le aaie trilmnal auoui fiitlere io~ 
oVmnatnm, qui e»l beuedictas in sacula. Amen. 

Altera ιο/oft·. 
Ifcus, qai prapier uos liomo factas eal, el lotius 

mmmAk peoeaia poriaril. Ipse per optimaoi beatgai-
U I C M I M U M I kmc oainia, fraier, suscipict, qx« nunc 
coram ipto M M S itMligniiali declarasli, remilleaa 
Ubi iNDAia, et in boc f«calov et in fitiuro, qui COM-
alaalrr TMII et Irilniit ouiuibus saluiem, «siqtie be-
aedictus iu sxcvla. Au;cn. 

Ptstt* siV preeamr. 
Reaa Salvaior nosfcr qui pcr propbetaia luata 

Έτερα Λύσις. 
Ό βεδς δ αυγχωρήσας διά Ναδάν τό> Αου» χα 

ίδια δμολογήσαντι χαχά, χαλ Πέτρω την Αρνηβιν 
χλαύσαντι Ισχυρώς, χαλ πόρνη δαχρυσάση Ιπλ του< 
άχραντους αυτού πόδας, χαλ Μανααβ), χαλ τελώνη 
χαλ άσώτω, δ είπών* ΈξομοΛογεΙσ&ε dJU^JUnc τά 
παραπτώματα · αύτδς ό Σωτήρ ήμων, χαλ Κύριας 
ημών, χαλ Ιησούς Χριστδς, συγχωρήσαι αοε ταίττα 
δσα ενώπιον αυτού τ% έμ{ έξήγγειλας έλαχιστείτ^η, 
έν τψ νύν αίώνι, χαλ έν τψ μέλλοντι - χαλ άχαχαχρέ» 
τως σε έμπροσθεν τού βήματος αύτου παραατα-
θήναι καταξιώσει, δ ών εύλογητδς ε!ς τους αΙό^νας. 
Αμήν. 

Έτερα Λνας. 
Ο Ό βεδς δ δι' ήμας ένανθρωπήσας, χαι «αντΑς τοΰ 

χόσμου τάς αμαρτίας βαστάζων, αύτδς t f ειΑταν 
παναγάθω χpηστoτητ^ χαλ ταύτα πάντα, άΑελφά, 
άναδέξεται, δσα νυν ενώπιον ούτοι» τ | έμ | έξείαες 
άναξιοτητι, συγχωρών σοι πάντα χαλ έν τψ ννν 
αίώνι χαλ έν τψ μέλλοντι, δ θέλων, χαλ μένων, χαλ 
νέμων απάντων τήν σωτηρίαν, δ ών εύλογητΑς είς 
τούς αΙώνας. Αμήν. 

Είτα όντως iattyjnau 
Ό βεδς, δ Σωτήρ ημών δ διά τού προφήτου αου 
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Ναθάν, μετανοησαντιτφ Δαυίδ έπλτοΤς ιδίοις πλημμε- Α Natlian Davidi tlc prop; iis delictis pcemtcmiam agi-uii 
λήμασιν άφεσιν δωρησάμενος, κα\ του Μανασση τήν 
έπλ μετανοία προσευχήν προσδεξάμενος, αύτδς καλ 
τδν δούλου σου Δ. μετανοήσαντα καλ έξομολογητά-
μενον τΑ Ιδια παραπτώματα πρδσδεξαι τή συνήΟει 
αου ευσπλαχνία * σύ γάρ εί, Κύριε, δ καλ έβδομηκον-
τάκις έπτά κε)εύσας άφιέναι τοίς έν άμαρτίαις πε-
ριπίπτουσιν δτι [ώς]ή μεγαλωσύνη σου, ούτω καλ τδ 
έλεος σου. Καλ σύ εί δ Ηεδς τών μετανοούντων, με-
τανοών έπλ πάσαις ταΤς χαχίαις ημών * χαλ σοι τήν 
δόξαν άναπέμπομεν, τψ Πατρλ χαέ τψ ΥΙψ χαέ τφ 
άγίψ Πνεύματι, νύν. 

Δέσποτα Κύριε 6 βεδς, δ χαλών δικαίους είς Αγια-
•μδν, χαλ αμαρτωλούς είς τδ διχαιώσαι αυτούς, πρόσ-
δεξαι τήν μετάνοιαν τού δούλου σου τού Α., χαλπροσ- ^ 
πίπτοντα τ% μεγαλωσύνη σου 4ν εξομολογήσει τών Β denlem magnitudini Uiae in confoseione eortnn qua? 

vcniam largilns es, ei Mana»scs poenitemis oratio-
ncm suscepisti, ipse bunc servnm fuum N. poeni-
lentcm, el confilenieni propria peccata suscipc con-
biiela tibi miseraliouc. T H enim, Domine, is es qui 
jussisli teptuagics sepiies dimiuere iis qui in pcc-
eata incidcrant. Quia sicut magnitudo lua, sic et 
misericordia lua. Tu quoque Deus es poenitentium, 
pcenileos auper omnibus iniquiiatibus nostris, tibi-
que gtoriaro rcddimus, Palri, et Filio, el Spiritui 
sancto» minc. 

Uere Dooiine Dens, qui vocas justos ad san-
dilicaiionera , ct peccalores ad eos jusiificandum , 
sutcipe poenileniiam servi lui hujus Ν , ctproci-

ήμαρτη μένων αύτφ έλευθέρωσον ώς αγαθός * χαλ λύ-
τρωσαΐ αύτδν έχ πάσης σαρκικής αμαρτίας. Λάμπρυ-
νον έχ πάσης έβ^υπωμένης συνειδήσεως, χαθάρισον 
χαλ ένδυνάμωσον έν τή εργασία τών σών εντολών 
χαταξίωσον της αφέσεως τών αμαρτιών αυτού, Ινα διά 
χαθαρότητος ψυχής χαλ σώματος κατασκήνωσαν έπ* 
αύτδν τδ άγιον Πνεύμα χληρονόμον άποδείξη της 
βασιλείας τών ούρα/ών, χάριτι, χαλ οίκτιρμοίς, 
χαλ φιλανθρωπία τού μονογενούς σου ΓΙού μεθ* Λ 
εδλογητδς εί σύν τώ παναγίψ, χαλ Αγαθφ, χαλ 
ζωοποιψ σου Πνεύματι, νύν. 

Κύριε δ βεδς τής σωτηρίας τών δούλων σου, δ 

peccavil benigne iibera : et redimc eum e\ quo-
cunque peccato carnali, Abstevgc eum ab omni 
conecieulia sordidala , illuslremquc et splondidum 
redde : puriGca, el corrobora eum ίιι operaliono 
roandaloruro tuorum : dignum eum reddc remis 
sionis pcccaloruro suorum, ut per animae el corpo-
ris purgatiotiem Spiritus sanctus in ipso iubabilans 
efficiat eum regni calorum haeredem, graiia, c*i 
misericoidia, el benignitatc unigeniti Filii toi cum 
quo benodiclus ee, et cum omnifariam sancto et 
bono, et tiviftco luo Sptrilu, nunc. 

Domtne i>eua saluiis aervornm tuorum, qui mi-
aericora et miseraior es, longanimie, et multe mise-έλεήμων, χαλ οίκτίρμων, μακρόθυμος χαλ πολυέλεος, 

ά μετανοών έπλ ταίς ήμετέραις καχίαις, δ μή βου- g ricordiae, qucm roalitiarum noatrarum poeniiet: 
λόμενος τδν θάνατον του Αμαρτωλού, ώς τδ έπι- qoi non vie roorlem peccatoris , aed ut convertalur 
βτρέψαι χαλ ζήν αύτδν, αύτδς χαλ νύν «αρακλήθητι 
έπλ τδν δούλόν σου τδν Α., χαλ παράσχου αύτώ 
συγγνώμην Αμαρτιών, (λασμδν ανομιών, συγχωρών 
αύτφ παν πλημμέλημα έχούσιόν τε χαλ άχουσιον * 
διαλλάγηθι χαλ ένωσον αύτδν τ$ αγία σου Έχχλησία 
δν Χριστφ Ιησού τφ Κυρίφ ημών, μεθ* ού σοι 
χράτος, μεγαλωσύνη χαλ μεγαλοπρέπεια, σύν τψ 
παναγίφ χαλ ζωοποιψ Πνεύματι, νύν· 

Κύριε Ιησού Χριστέ, Τίέ του βεού τού ζώντος, 
αμνέ χαλ ποιμήν, δ αίρων τήν άμαρτίαν του χόσμου, 
6 τδ δάνειον χσρισάμενος τοίς δυσλ χρεωφειλέταις, 
χαλ tjj άμαρτωλψ γυναιχλ δούς άφεσιν Αμαρτιών, δ 
τήν Ιασεν τφ «αραλύτφ δωρησάμενος σύν τ{ άφέσει 

ct vlval; placare super aervuro tuum bunc N. , et 
pnebe illi peccaiorum veniam , iniquilatum propi-
liationera , condonans illi omne delicUim, aive 
voluniariam eive fiavoluniarium. Reconciliare i l l i , 
et earo aduoare sancix luac Ecclesia? per Gbrisium 
Jeeum DoroiBoro noslrum, cum quo libi potcniia , 
magnitudo , ct magnificentia, cum saiiciissirao et 
vivitico Spiriln, nunc. 

Honiine Jesu Chnste,Fili Dei vivi, agne cl pastor 
qui tollis peccatum mundi, qui dcbitum graiiose 
donasii duobus debitoribus, et pcccalrici mulieri 
reniissionem peccaiorum dedisli, qut sanaiioncm 
paralytico cum remissione peccaiorum largitus cs 

τών αμαρτιών αύτου, αύτδς Δέσποτα, άνες, άφες, Ο ipse, Domioe, parce, diuiilie, condona insquitalcs. 
συγχώρησον τάς ανομίας, τάς αμαρτίας, τά πλημ­
μελήματα, τά εκούσια, τά έν γνώσει, τά έν άγνοια, 
τά έν παρακοή χαλ έν παραβάσει γενόμενα παρά 
του δούλου σου του Α., χαλ εί τι ώς άνθρωπος σαρ-
χοφορών, χαλ τδν χόσμον τούτον οίκων έκ τού δια­
βόλου έπλανήθη, ή παρέβη, ή έπλημμέλησεν, είτε 
Ιν λόγφ, είτε έν Ιργω, είτε έν γνώσει, είτε έν 
αγνοία, είτε λόγφ αίρέσεως, εΓτε ύπδ κατάρα ν έγέ­
νετο, είτε ίδίφ άναθέματι δπέπεσεν ή δρκψ, αύτδς 
ώς άγαθδς χαλ φιλάνθρωπος, χαλ άμνησίκαχος Δε­
σπότης παριδων, τφ σφ λόγω τούτον μέν λυθήναι 
εύδόχησον, συγχωρών αύτψ χαλ τδ ίδιον αύτίχα 
ανάθεμα χαλ τδν δρκον χατά τήν σήν άφατον φιλαν-
θρωπίαν. Δέσποτα Κύριε δ βεδς ημών, έ πάκου σον 

P A T E O L . G R . L X X X V I l l , 

peccata, deliaa volunlaiia ct iiivoiuniana , sivo 
sciettier, sive ignoranicr ab hoc tcrxo mo N. ci 
inobedienier et cuni pr*varicaiioae perpetraia. F.t 
si quid ul honio caiucni geslans , ei mundi incola 
a diabolo decepius, vel transgressus est, vel im-
inoderate et conlra ralioncin egit, sive \erbo, sivo 
opere, eive cum cognitionc, sive cum ignoramia, 
sivc cx animi proposilo, sive iiialcdiciioiu supposi* 
lus fiierit, sivc in proprium anatbeina inoiJcr i l , 
vel jusjurandum : ipsc ut benigmis, ct cleuiens, ci 
malorum iinmemor Domiuus isia pr»ler iens, pia-
ceat libi liunc verbo luo abnolvi, statimque ii l i 
coadoiia ci propriuoi anafbcma, ei jusjttraMdom 
aecundum inenairabilem luam clementiam. Hcrc, 
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Domine Ucu* uesler, exaudi mo dcprecankin bo-
nUaleni tuaui, aUjuc ul irultum miscricors noli re-
spitvrc onmia ojus p. ccaia, eumque libera ab aHerna 
iiunilionc. Tu i i i i m , Domme, dixisii : Si (jucm ligu-
veritis super terram , liijalus erit et in ccclh : ct si 
'/miH solvcritis super tcrram, solnius erit cl in ccetis*. 
Quia lu cs Dotis oumis pcccaii cxpers, ci pcccala 
icmilterc polens , libiquc gloriam rcddimus Pa l i i -
que sine principio, Spirituiquc luo omniroodc san-
tio ct vivifico, nuue ct scmpcr, el in sxcula. 

P:ucr Dotiiine, uc tradas servum luum bunc N . 
iu nianus diaboli, nehoslcs nostri prevaleanl nobis. 
Trade in <>s rjus observaltoncm mandaiorum , 
ct labiis rjus ocvulluui sigillum ut doluse non 
loqualur; onilo suptibt» ab coexpuUo, luxuriatn 
et maliliam cxpurga ex animo ejus : spiiilus durus 
ιΊ iusolcus, liitguaquc dolosa ne stnl in eo. In)mitie, 
Domiitc, iu niemcm ejus spiriium bommi, eiimque 
expia ab omni impuro spirilu. Avcrte et ejicc ab 
eo omncm niiseriam : reiuitlc ill i peccatorum omnc 
debiium. Respicc dc ι·α·1ο, ct eum exhilaia; in te 
(̂ nim speravil; el corrobora eum virlule sancli lui 
Spiriius, ucve pcrmiuas eum a diabolo absorberi, 
ct subiiicrgi, quia nos a morie aelcrna per graliam 
(ihrisli tui liberasli, cum qno el Spirilu sancto tuo 
bono el viviiico bcnediclus es , nunc. 
εκ θανάτου αιωνίου διά τής χάριτος του Χρίστου 
άγαθφ, χαλ ζωοποιψ σου Πνεύματι, νυν. 

Posl baec eum surgeTc jubens amanler amplecli-
i t i r , et boi»o esse aniitio Imtiatur, dicens ei : 

ι Etce Dci voluniale bommes amanlis, et omnium 
salulein voleulis, ad ptieniientiam coiifugisii, etcon-
fcssus, ab oninibtis priohbus operibus luis nialis 
liberatus es. Ne igilur per incuriam dtvinorum pra> 
«•cptoruni secnndis rualis le proslitnas, ite sinl tibi, 
secundum evangdicum dicium · postrema pejora 
primis, quibus pcr Dei uiiscricordiam redcmptus 
es : scd sludiose, el pro viribus conlcnde Oomi-
i ica cuslodire praicepla, el salulcm cpnsequenler 
;t iipisci. » 

Postea sic dicit sacerdos. Sapientia. 
Lcclio proplieiae Ezecbielis l 0 . 

t Iliec dicil Douiinus omnipotens : Iniquus si 
;i \eileril se ab omnibiis iniquiialibus Buis quae 
btcil, c i r.ustodici i l omnia pr.Tccpta mea, et fecerit 
juslUiai», et mis riconliam , vita vivet, etnou mo-
ι iclur. Omtiia dclicla ejns, qua?ciiiiqttu fecic , non 
meiuorabuntiir : in sua justilia quam fecii, vtvet. 
Nanqtiid volunlave viilani moricm iniqui , dtctt Do-
niinus, sicut averii ipsum a via sua pessinia,el 
iuMiio viverc ? Ciim autem averieril se ]uslus a 
jtislilia sua,el foceril injusliliam secumlum onines 
ii/iquiiaics, quasTccil iniquus, omnes justiliaj cjus, 
quas fccit, noia frunl in memoria : in delicio suo 
qno deliquil , cl in poct alis suis qujc pcccavii, in 
Ipsismoiietur. Ιλ tlixislis: Non rccte pcrgit via Do-

R I S C P . ARCI I IEP . 1900 

μου έτομένου τ ή ς σής αγαθότατος, χ%' T.X^.ZS, Λ ; 
πολυ^λεος τά πταίσματα αυτού ά~αντα, κ α ί άττα,-
λαξον αύτον τής αιωνίου κολάσ^ο>;. γ ά ρ wT^a^, 
Δέσποτα, ότι "Or ear δι'ισητβ έχϊ τής -̂>7c« tczai 
dBdejiirv? χαϊ έν to7r ινρανοΊς · χαϊ £>• iar Αν-
σητε έπϊ ζ ψ; γής, έσται ΛεΛι μένος xal lr ζοίς 
οίφανοΊς' οτι συ 'Λ θεος άναμάρττ,τος, κ α ι δυνά­
μενος άφιέναι αμαρτίας , κα\ σο\ τήν οόςαν ά ν α π έ μ ­
πομεν συν τ ω άνάρχω σου Πατρ\, και τ ώ τ τ α ν α γ ί « , 
καί άγαθώ, κα\ ζωοτ:ο·.ώ σου Π ν ε ύ μ α τ ι , ν υ ν κα\ άε\, 
κα\ είς τους αίώνας. 

Πάτερ Κ ύ ρ ι ε , μ ή -παραοώης τδν δοΰλόν σ ο υ τδν Δ. 
ύπδ χειρών τού διαβόλου, ινα μή οί ε χ θ ρ ο ί τ;μώ* 
έπιχειρώσιν έφ* ημάς · ίος έπι τ ω σ τ ό μ α τ : αυτού 
τήρησιν εντολών, κα\ έτΛ τοις χείλεσιυ α υ τ ο ύ οφρα-

^ γίδα κρυφίαν, ίνα μή λα/ή δόλον, ό φ θ α λ μ ο ν ύ^ερ-
ήφανον άπώσας άπ*αύτοΰ, στρήνος και κ α κ ί α ν καθά-
ρισον έκ τής ψυχής α υ τ ο ύ , πν«ΰμα σ κ λ η ρ ό ν και 
υπερήφανο/ καλ γλώσσα δολία μ ή ή τ ω έν αύτώ. 
Έπίστησον, Κ ύ ρ ι ε , έπλ τήν διάνοιαν α υ τ ο ύ π ν ε ύ μ α 

άγαθδν, καλ καθάρισον αύτδν άπ6 παντδς ά χ α θ ά ρ τ ο υ 
πνεύματος · άποτίναξον άπ' αυτού πάσαν τ α λ α ι χ ω · 
ρ ί α ν συγχώρησον αύτφ παν ά ο α ρ τ η μ ά τ ω ν δ φ λ η μ α · 
έχίβλεψον ές ουρανού, κα'ι ευφρανον αύτδν δτι έπλ 
σοι ήλπισε · καλ ένδυνάμωσον αύτον τ ή δ υ ν ά μ ε ι τού 
Πνεύματος οου τού ά γ ί ο ν , καλ μ ή έ ά σ η ς αύτδν 
καταποΟήναι ύπδ τού διαβόλου, δτι σύ ΐρρϊζω ημάς 

σ ο υ , μ ε θ ' ού εύλογητδς εΐ συν τψ π α ν α γ ί ψ , χαλ 

C Είτα διαναστήσας αύτδν, ασπάζεται , καλ ε ύ θ υ μ ε ΐ ν 
προτρέπεται λέγων αύτώ· 

ι Ιδού θελήματι τού φιλάνθρωπου θεού τού θέ-
λοντος πάντων τήν σωτηρία ν , προσδραμών τ ζ μ ε ­
τά νοί α καλ έςομολογησάμενος, πάντων σου προτέρων 
πονηρών έργων απηλλάγης. Μ ή τοίνυν δι' αμελείας 
τών θείων εντολών δευτέροις κακοίς σεαυτδν υπό­
βαλες, καλ έσονταί σοι κατά τδ Εύαγγέ)ιον τ ά έσχατα 
χείρονα τών πρώτων, ών διά φιλανθρωπία ν Θεού 
λελύτρωσαι, άλλά σπούδασον κατά δ ύ ν α μ ι ν τ ά ς 
Δεσποτικάς έντολάς φυλάξαι , χαλ ακολούθως τής 
σωτηρίας τυχείν . ι 

Ε ι θ 1 ούτως λέγει ό Ιερεύς · Σοφία. 
Ά ν ά γ ν ω σ ι ς προφήτου Ιεζεκιήλ· . 

ι Τ ά λέγει Κύριος παντοκράτωρ· Ό άνομος έάν 
άποστρέψη έκ πασών τών ανομιών ών έ π ο ί η σ ε , χ α : 
φυλάξηται πάσας τάς έντολάς μου, καλ ποιήση δι­
καιοσύνη ν , χαλ έλεος, ζωή ζήσετα», καλ ού μή α π ο -
θ ά ν η · πάντα τά παραπτώματα αυτού δσα έποίησε 
ού μνηοθήσονται* έν τή δικαιοσύνη αυτού i j έποίη­
σε ζήσεται. Μ ή θελήσει θελήσω τδν θάνατον τού 
άνομου, λέγει Κ ύ ρ ι ο ς , ώς τδ άποστρέψαι αύτδν έκ 
τής οδού τής πονηρά; , καλ ζήν αυτόν ; Έν δέ τώ α π ό ­
στρεψα*, δίκαιον έ κ τ η ς δικαιοσύνης αυτού καλ ποιήσαι 
άδικίαν, κατά πάσας τάς ανομίας άς έποίησεν ό Ανο­
μος, πάσαι αί δίκαιοιύναι αυτού άς έποίησεν, ού μ ή 
μ ν η α θ ώ σ ι ν έν τω παραπτώματι αυτού ψ παρέπεσέ , 
καλ έν ταίς άμαρτίαι ; αυτού αΤς ή μ α ρ τ ε ν , έν ούταίς 
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ύποθανείται. Καλ είπατε" Ού κατευθύνει ή δδος , 
Κυρίου. Αχούσατε δή, πας ό οίκος Ισραήλ · Μή ή 
οδό; μου ού κατευθύνει; Ούχλ ή όδδς υμών κατευθύ­
νει ; Έν τψ άποστρέψαι τδν δίκαιον έκ τής δικαιο­
σύνης αύτου, καλ ποιήσει παράπτωμα, χαλ άποθάνη 
έν τώ παραπτώματι ω έποίησεν, έν αύτψ άποθα-
νείται. Καλ έν τψ άποστρέψαι άνομον άπδ τής ανο­
μίας αυτού ής έποίησε, καλ ποιήσει χρΐμα καλ δι­
καιοσύνη ν , ούτος τήν ψυχήν αυτού έ φύλαξε * καλ 
άπέ στρέψε ν έχ πασών ασεβειών αυτού ών έποίησε, 
ζωή ζήσεται, χαλ ού μή άποθάνη, λέγει δ Κύριος 
παντοκράτωρ. > 

Ευαγγέλιο ν κατά Λουκάν. 
« Τψ καιρώ έκείνψ ήσαν έγγίζοντες τψ Ιησού 

πάντες οί τελώνσι, καλ οί άμαρτωλολ άκούειν αυτού. 
Καλ διεγόγγυζον οί Φαρισαίοι χαλ οί Γραμματείς, 
λέγοντες, δτι Ούτος αμαρτωλούς προσδέχεται, χαλ 
συνεσθίει αύτοις. Είπε δέ πρδς αυτούς τήν παρα­
βολή; ταύτην λέγων* Τίς άνθρωπος έξ υμών έχων 
έκατδν πρόβατα, χαλ άπολέσας εν έξ αυτών, ού 
καταλείπει τά έννενήκοντα εννέα έν τή έρήμψ, χαλ 
πορεύεται έπλ τδ άπολωλδς, έως εύρη αυτό; Καλ 
εύρων έπιτίΟησιν έπλ τούς ώμους εαυτού χαίρων* 
καλ έλΟών είς τον οίκον, συγκαλεί τούς φίλους καλ 
τούς γείτονας, λέγων αύτοίς* Συγχάρητέ μοι δτι 
ευρον τό πρόβατον μου τδ άπολωλός. Λέγω ύμίν δτι 
ούτω χαρά έσται έν τψ ούρανψ έπλ ένλ άμαρτωλψ 
μετανοούντι, ή έπλ έννενήκοντα εννέα δικαίοις, οίτί­
νες ού χρείαν έχουσι μετανοίας. Ή τίς γυνή δραχμάς 
Ιχουσα δέκα, έάν άπολέση δραχμήν μίαν, ούχλ άπτει 
λύχνον, καλ σαροί τήν οίκίαν, καλ ζητεί επιμελώς, 
Ιως δτου εύρη; Καλ εύρούσα συγκαλείται τάς φίλα;, 
καλ τάς γείτονας, λέγουσα· Συγχάρητέ μοι, δτι 
εϋρον τήν δραχμήν ήν απώλεσα. Ούτω, λέγω ύμίν, 
χαρά γίνεται ενώπιον τών αγγέλων τού θ*οΰ έπλ ένλ 
άμαρτωλψ μετανοούντι. ι 

Ποιήσας ούν τρισάγιον, καλ αύθις τά τροπάρια 
ήχου δ\ Tf\r ταπεινήν μον ψυχήν · άλλα, Δ/α-
αΛέων ζό πέλαγος, Τή θεοτόκψ εκτενώς νύν 
προσδράμωμεν· ειτα τδ, Κύριε ΙΛάσθητι, γ' είπών, 
καλ ωσαύτως καλ τδ. Κύριε, σνγχώρησον, καλ τδ, 
Κύριε, έΛέησον ημάς, χαλ μετανοίας μ# ποιήσαν-
τες, όΐ αμφότεροι απολύονται. Μετά δέ τδ τέλειωσα ι 
τήν προγραφείσαν άκολουθίαν συγκαθίσας αύτώ λέ­
γει · Τί, τέκνον, Ισχύεις φυλάξαι; Κατά γάρ ίσχύν 
καλ προαίρεσιν τού δεχόμενου τά έπιτίμια δίδονται, 
καλ ού χατά άναλογίαν τών ήμαρτημένων αύτψ. 
Ενδέχεται γάρ τδν μέν ολίγα άμαρτάνοντα πρόθυ­
μου δντα μέγα λαβείν έπιτίμιον, ίνα μή μόνον άφεσιν 
αμαρτιών, άλλά χαλ στέφανον χομίσηται* τδν δέ 
πολλά πταίσαντα ££θυμον δντα μικράν έχειν έπ ι τ ί -
μησιν, ώς άν μή καταποθή τψ βάρει, χαλ ^αθυμήσας 
άφήση πάντα* ού γάρ προσετάγημεν βάρη χουφίζειν 
και βάρη έπιτιθείν. Χρηστός γάρ έστιν ό τού Χρι­
στού ζυγδς, και τδ φορτίον έλαφρόν. Διακρίνει ν δέ 
οφείλει φιλευσπλάγχνως καλ προσώπων διαφοράν, 
χαλ καιρών, καλ τόπων, καλ γνώσεως, καλ άγνω-

[TIALfi. J90J 
mini. Audite, nmic oiunis domus Israel: Nmiqui.i 
via inea non rectc perget? NunquKI via vcsira ictli-
pergii? In averterido sc juslum a justiiia sua , ct 
iaciel deliclum , ct morietur in dcliclo quod fecil, 
in ipso uiorietiir. Ki in avericndo ee iniquum ab 
iniquilale sua, quam fectt, ct faciel judicitim el 
jusliiiam : hic antmam suam cuslodmi, ct avertit 
sc ab oinnibus impielaiibus suis , quas feceral : 
vita vivcl, el non moiieiur, dicil Domiuus omni-
poiens. > 

fcvangclium 6ecunduin Lucam 
ι Iniilo iciiiporc craniappropinquantes ei omiies 

publicani et pcccalorcs ul audtrciil illum. Et n»ur-
murabant Pliarisaei, ci Scriba? diccntes .· Quia 
Iiic pcccalores recipit. ct manducai cum illis. Ει 
ail ad illos parabolaro isiam, dicens : Quis cx vobis 
lioino, qut babet ceiitum oves, ei pordiderit unam 
ex illis, non diinittit noiiaginta novem in dcseno, 
et vadil ad illam quae pericrat, donec inveniat eam? 
Et cum iiiveuerit eam , iinponit in humeros suos 
gaudens. Et veniens domum convocal amicos et 
vicinos, dicens illis : Congratulamini mihi, quia 
itiveni ovem incam, quae perierat. Dico vobte, quod 
ila gaudium erii in coelo super uno pcccalore poeni» 
lentiani agente, quam supcr nonagiiita novem juslis, 
qui non indigeut poenilenlia. Aut quae mulier ba-
bens draclimas decem, si periNderit dracbmara 
unani, nonne accendil lucernain, ct everrit domum, 
et quarit ditigenter, douec invenial? El cum inve-
nml, couvocal aniicas el vicinas, diceus : Congia-
tulamini mibi, quia invcni dracbniam qtiam perdi-
(lcram. l(a dico vobis, gaudium eril coram angelis 
l>ci super uno peccalorc poenitcnliam agenle. ι 

Cnm igiiur liisagion perfcccril, cl ilenun iro-
paria toni quarii, Uumilcm auimam meam. Alia , 
Enaviijans pelagut, Ad Dei Genilricem sedulo nnnc 

confugiamu*. Postca cuiti lcr dixit, Domine, placa-
lus cilo : similiter el boc, Domine, parce; et, Kyrie 

eleison imas, cl poenilcuuis quadraginla faclis, ulri 
quc cessanl. Suprascripta offlcii consequenlia pcr-
acla ipsi assidens dicil, Fili, qnid valcs observare? 
poenae enim imponunlur secunduin virea ei volunia-
lem cas suscipientis, ei non secundum pcccalorum 
proporiionem. Conlingit eniin eum qui pauca pecca-
\ i t , cum auimo esl bono et prompiu, pocnas sivo 
epiiimia roagua libenter accipere, ut non mod<» 
pcccaiorum remissionem referal, sed etiain coro-
nam : istum vero qui inulla peccavit, cuin aniiuo 
est retnisso ct segni, casligalione affici pnruin se-
vcra , ne poenai graviiaie absorbealur , ci animo 
languens oiunia deseral. Non eniin jubemur gravia 
reddere lcvia , ei gravia imponerc. Suove csi cnim 
Christi jugum, vl onus leve. DtjuJkarc cuiui dcbei 
amantcr, cl demcnter diffcrenliam, ct porsonarumf 

, ! Luc . iv , 1-9. 
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et locorum, et scienliae, et ignoramia», et io omni- Α efaCt χαλ ·ν πάσι τφ σκοπφ των αγίων Πατέρων 

έξαχολουθείν. Κα\ γάρ ύ μέν θείος Χρυσόστομος bus sanciorum Patrum scopum et meniero presso 
scctari. Sic eniro aii sanclus Chrysoslomus: c Poe-
niieniia lempore ιιοη judicatur, scd animi disposi-
tione. > Magnus Basilius conformiter: c Uta lem-
pore non judicai. us, sed in modum formamque 
poenilentiae mentem iniendimus. ι Prxierea huroa-
nissimus Cbrysosiomus Ninivius mullis non opas 
habuisse diebus ut poeniteoliam agereat, sed irtbus 
solis : laironem vero ne quidem tot borarum, sed 
saiis illi fuii ad pcenilenliaia illad teinporis spa-
lium quo verbum pronuiuiavit, ita ul in moincnto 
paradisum iolraverit. IJac igiiur cognoscena ne 
accuraie secundum canones epilimia deQoias, sed 
secundum person* qualitalem : sic auiem cam 

ούτω φησίν * c Ού χρόνφ κρίνεται μετάνοια. Αλλά 
διαθέσει ψυχής. · Όμοφώνως βε χαλ 6 μέγας Βα­
σίλειος, δτι « 06 χρόνφ χρίνομεν τΑ τοιαύτα, ΑλλΑ 
τψ τρόπω τής μετανοίας προσέχομεν. t "Έτ* δ* Α| 
φιλανθρωπότατος Χρυσόστομος, δτι · Οί Νινχυΐταχ 
ού κολλών %δεήθησαν τών ήμερων ε Ες τδ μετανοηααι, 
άλλά τριών μόνον. Ό δε ληστής ουδέ ωρών τοιούτων 
έδεήθη, Αλλά τδ διάστημα ού είρηχε βήματος 1^ρχε-
σεν αύτφ είς μετάνοιαν, ώς έν άχαριαίφ τού «αρά-
δείσου έντδς γενέσθαι. > Ταύτα ούν είδώς, μή χατά 
τήν ακρίβεια ν τών θείων κανόνων διορί(ειν τΑ έπι-
τίμια, άλλά χατά τήν ποιότητα τού προσώπου. Καλ 
ταύτα μεν έπί ανδρών. Έπλ γάρ γυναικών πολλήν 

riris lc gcrea. Erga raulieres autera diligenti ei B οφείλει τήν έρευναν χάλ τήν ακρίβεια ν «ouiotou 
accuraia iuquistiione uti debes. Proceduot enlm 
ad usque magias et veneflcia, ei alia opera propu-
diosa, quoruro vel meminisse liorrendum est, ne-
dum peragere. Polluunt quoque per tuenetrua sua 
consuela viros suos istorum ignaros. Cum autem 
coofitcnlur, permitiere non oporiei cas datecto 
esse capiie. Hoc enim moniiam viris daium esl. Pro-
ceduni igitur mulieres usque ad varias csdes, non 
raodo in conceplionibus suis, verum eliam in puerpo-
riis. ^orum enira nonnull* ope cujusdam herba 
singulis mensibus cjedem palranl, ut ego liumilie 
Dei servus roiserandum boc eom omnibus supra-
scrjpiis confessione excepi. Quapropler poslquam 

Φθάνουσι γάρ χαλ Ιως μαγειών χαι φαρμακειών, 
χαλ έτερων αίσχροεργιών, ών χαλ τδ μνησθήναε φρι-
χτδν, ούχλ δέ χαλ τδ διαπράξαοΦαι. Μολύνονσι δέ 
χα\ έν τοίς συνηθείοις τών καταμηνίων αυτών μή 
είδότας τούς άνδρας. Τούτων μέντοι εξομολογούμε-
νων ού δεί τήν κεφαλήν άχαταχάλυπτον είναι. Τούτο 
γάρ τοίς άνδράσι προτέτραπται. Φθάνουσι τοίνυν αέ 
γυναίκες καλ μέχρι φόνων διαφόρων έν ταίς συλλή-
ψεσιν, άλλά καλ έν αύταίς ταίς τελείαις άποχυήσεσι. 
Τινές γάρ αυτών χαλ χατά μήνα φόνον ποιούσι διά 
τίνος βοτάνης, ώς δ ταπεινός έγώ μετΑ τών προ-
γραφέντων πάντων χαλ τοντο Ανεδεξάμην το έλεει-
νόν. Καλ διά τούτο μετά τδ πάντα διεξελθειν έρεν-

hajc omnia percurrerit, eas iiiterrogare oporlel, et ^ vfv δεί πόσα έφόνευσαν παιδία, χαλ μάλιστα αϊ 
praeserum viduas ei monacbas quot pucrulos occi-
derunt, quot modie el qualibus boc perpetrarunt. 
Aliud enim est pharmacum ebibere, quo flat ul 
non aruplius filios procreare possit, quod omnitim 
gravissimuro est: aiiad vero id per inlrila qusdam 
praesiare, quod pracdicio levius est. l&iud vero, per 
berbas quasdain singulis mensibue fetum excuicre 
omni caede peraiciosius esi, illique nisi desisiai, ad 
mortcm usque non communicare epilimium ti ibui-
lur. Mulieres cum ab ecclcsiis separatx sunt, capi-
fis inclinaiiones sine prostraiionibus faciant. Nec 
hxc laiiium moTicres faciunt, sed etiam non secus 
ac viri pol!uunlur; ctiam quae in Yirginilale 
drguiil, ct uiillam qualemcunque viri expcrientiam 
habent. Hactcnus de diligeali et accurata confitcn- ρ 
timn inquisiiione, eorumque differentia. 

Castigaiioncs aulem, carumque differeniiae esdem 
snit. Qaaecunque perpeirala sunl anle anuum iri-
«csimum stvo a viris, sive a mulieribus, facile et 
cjleriicr condonenlur, qualiacunque sinl,ila ulduo-
runi aui irium annorum poenaro non cxcedant, nisi 
cxdcssit quaelibel, magoarjue aliqoa sanguinis pcr-
mistio, sive incosius. Eorum vero quse posl annum 
tiiccsiittu.ru p^rpeiranlur, pocnas iu anuuui tcriium 
i l quarlum exiendumur. Ubi vcru cscdcs csi una, 
aut plurcs, aul magnorura inccsloruai aliquod, vel-
i.li cum surose gcrmana, sive ex palrc, sive cx 
l o a t r c , ?el filii uxore, *vcl susceplrice, Tel eorum 
qui duas sororci nialriir.onio aut coutubernio sibi 

μονάζουσαι * χαλ διά ποίων χαλ «όσων * άλλ· γάρ τά 
πιείν φάρμαχον χαλ μηχέτι παιδοποιήσαι, δ χαλ 
βαρύτερον πάντων* χαλ έτερον τδ διά τριμμάτων, Ι 
τού προηγηθέντος χουφότερον. Τδ δέ διά βοτανης 
χατά μήνα έμβρυον άποτίθεσθαι, πάντων φόνων όλε* 
θριώτερον, δ χαλ έως θανάτου τδ έπιτίμιον Ιχει, Αν 
τούτο ούχ άποχοψη, μή χοινωνείν. ΑΙ γυναίχεςδταν* 
χεχομμέναι είσλ τής εκκλησίας μόνον προσκυνή­
σεις ποιείτωσαν χωρλς μετανοιών. Ού μήν δα, άλλΑ 
χαλ μαλαχίζονται αί γυναίκες ώς οί άνδρες* χαλ 
αύταλ δέ παρθενεύονσαι χαλ δλως μή είδυίαι πείραν 
άνδρδς τήν οίανοΟν. Καλ ταύτα μέν περλ τής Ακρι­
βούς έρευνης χαλ διαφοράς τών εξομολογούμε-
νων. 

Αί δέ επιτιμήσεις χαλ αί διαφοραλ είσλν αύται. 
"Οσα έγένοντο πρδ τριάκοντα χρόνων έν τε άνδράσι 
έν τε γυναιξλν, εύσύγγνωστα καλταχυσυγχώρητα έστω-
σαν οΤα χάν είσιν, ώστε χαλ έως τριών ή δύω ετών 
έχειν τήν έπιτίμησιν, έάν ούχ έστι φόνος οίος δήποτε 
ούτε μεγάλη αίμομιξία. Έάν δέ μετά τριάκοντα 
χρόνων γεγόνασι, καλ έως τρία καλ τέσσαρα. ~Οχου 
δέ έστι φόνος ή χαλ φόνοι καλ άπδ τών υψηλών αί-
μομιξιών, ήτοι περλ γνησίας αδελφής, ήγουν έχ 
πατρδ; χαλ μητρδς, ή υίοΰ γυναικός, ή συντέχνου, 
ή τών δύο άδ&λφάς λαμβανόντων είς συνοιχέσιον, Ή 
είς τάς μητρυιάς αυτών έπιμαινόμενοι, έτη ιβ\ Έάν 
δέ τύχη θυγατρδς ής έδέξαντο ή είς ίδίαν μητέρα, ή 
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είς ιδίαν θυγατέρα, Ετη ιι\ Έάν δέ τις χατα φύοιν Α copulanl, vcl in novcrcas furunl, ii> aiinur» Uitode-

cimuui poena prorogatur. Si vero filia poiiaiur quam 
de fonte suscepit, vel in propriain roairem, vel in 
propriam flliam, in annuio usque dccimum quiiilum. 
Si vero sccundum naiuraiu tantum peccavit, nec iu 
ea qua pneier naturam eunt incidit, oec in incesla 

ήμαρτε μόνον καλ οδ περιέπεσεν είς τά παρά φύσιν, 
ούτε είς αιμομιξίας οΓα χάν είσι χα\ δσα, χαλ έως 
χρόνου, ή καλ ήμι<η> έπιτιμάσΟαι · έάν δέ έπ\ γυ­
ναίκα φόνοι τινές διάφοροι, χαί μαγείαι έπράχδησαν 
ή χαλ έως τών παρά φύσιν, χαλ έως δχτώ, χαλ δέχα 
έπιτιμάσθαι αύτάς ετών. qualiacunque aint, et quota , ία anuuui aul sesqui 

exira Pascba, hoc omaium pejus, licel offcnsa sit 
de roinimig, veluli aimplex peccatum ; longior 
abstinentia iiDmaculal» commuiiionis illi esl iinpo-
nenda. 

Quod vero ad cibum, potum el oraitoiiem aiti-
net, quantum uniuacujusque natura, ingenium, 
eleclio, vtrius, ei dispositio fcrrt poterit. Nos au-
tem bactenus doabus diffcrenliia usi sumus secun-
dum quas agimua, Η nobis cotiUientibus poeniieu-
lias iroponimus. Qoalenaro illud sii, vel qualia 
pcccata; si inler eos reponendus qui magna vel 
panra peccarunt; antea enim diximus quod confi-
tenlibus, ul el confeseoribus , lefis esi, et gravis 

auaum pontri oportel. Si autem a mulieribus cadea variae el magia fact* suni, vel usque ad ca quae 
aoui praater naiurain proceasum faerit, ad octeonium el decennium eas puniri oporteL 

Καλ ταύτας δέ τάς διαφοράς χαλ τάς επιτιμήσεις Haa diitoroiiiias el punitiones de communionc 
«ερλ της κοινωνίας δρίζομε*. Πάντων γάρ βαρύτε- decenrfmus : peccalum eoiro omniuni gramiimtiiii 
pov αμάρτημα τδ άναξίως κοινωνείν. <V> χαλ διέλαβεν esl, indigne coaimuuicare. Utius rei a confileniibus 
ήμΑς έρωτάσναι τούς έξομολσγουμένους μβτά τήν inierrogalio post omnium peccatorui» confeastonem 
άπασαν τών αμαρτημάτων εξομολόγηση τδ, c i άρα β nos fegerat, acilicel, an praeconfessa opcratus 
τά προεξομολογηδέντα ποιών έχοινώνει· δπερ έάν commonicaferU. Cum diierit, Ita : maxime auieni 
«έπη, Ναί* χαλ μάλιστα έξω τού Πάσχα, τούτο πάν­
των χ'ίρβν είναι * οίον χΑν έστι τών ελαχίστων πα* 
ράπτωμα, ήτοι τδ αμάρτημα * χαλ πλείον τήν άπ­
οχήν ποιείν της άχραντου κοινωνίας. 

Περλ δέ βρώσεως χαλ πόσεως χαλ ιύχής, ώς ή 
έκαστου δύναται φύσις χαλ γνώμη χαλ προαίρεσις 
χαλ Ισχύς χαλ διά&εσις * ημείς δέ δύο τέως διαφοράς 
έχομεν έξ ων χαλ ποιούμε ν χαλ δίδομεν τοίς ήμίν 
έξρμολογουμένοις. Οίον χάν έστιν, ή οία τά αμαρ­
τήματα, χαλ έν τοίς μεγάλως χαλ μικρώς ήμαρτη-
χόσι. Προείπομεν γάρ δτι έν τοίς έξομολογουμένοις 
έστλ χαλ έν τοίς άναδεχομένοις ή ελαφρά χαλ ή βαρεία 
τών έπιτιμίων δόσις. Ή γάρ τού εξομολογούμε νου . 
Αδίσταχτος πίστις τε καλ έξ ών έχει μετάδοσις, ήν c poenarum iropositio. Nam ceru el indubiiala con-
που δ μακάριος Απόστολος χαρπδν πίστεως επιλέ­
γει, χαλ ή τού άναδεχομένου τδν έξομολογού μενον 
ευσύγκριτος χρίσις χαλ γνώσις χαλ συμπαθής συγ-
χατάοασις πάντα ελαφρά οίδε χαλ τά περλ βρώσεως 
χαλ πόσεως χαλ κοινωνίας, χαλ μάλιστα εί τύχη ά 
έξομολογούμενος ίνα πρδ τού έξομολογήσασδαι απ­
όκοψε τού άμαρτάνειν, ή ομολογεί κάν άπδ της έξ-
ομολογήσεως άποκόπτειν. Πολλολ γάρ είσι χαλ εξ­
ομολογούνται χαλ λυπούνται, άλλ* δμως ή φύσει, ή 
κλοπή, ή χακογνωμία, ή χαλ πονηρή συνήθεια πά­
λιν σφάλλονται χαλ περιπίπτουσιν Αμαρτήμασιν· Οί 
τοιούτοι τοίνυν Γνα πάντοτε έξομολογώνται δσάχις 
έάν πέσωσιν. Έάν δέ χαλ τά έπιτίμια αυτών πλη-
ρώσωσιν, δσα άν έτη έλαβον παρά τοΰ δεσμεύσαντος -, 
αυτούς, χαλ μέλλουσι χοινωνείν άποπληρώσαντες, D ipaorura complcwiBt, lol ecilicct annos quol ab 
μηδέ τότε χοινωνείτωσαν εί δλως αυτούς έλεώσιν, eo qui eos ligavit acceperuni, el velut bis comple-
άλλά παραφυλαττέσθωσαν τήν άχραντον χοινωνίαν tis jam commuoicaturi sunt, si omnino sui ipam* 
έως άν άποχόψωσιν· ελέους γάρ χαλ τούτου ένεχα mUerenluf f ncque tunc communicent, scd diffe. 
μόνον έν %i χρίσει άξιωΟήσονται. rant et re^erveDi iroaiaculaum comniumonetn % 

«lonec peccaro destiicriot: hujua cniin rei cao&a aolam ia die jadicli misericordia digni ccnse-
buntar. 

fitenlis fides, ei eorum quae possidel disiribuiio, 
quam beatus Apostolus alicubi fidei fructum vo-
cal u , ei confessoris selectum judicium, et cogni-
tio, facilisque et compauens accomniodalio levia 
omsia dccernit, $ive cibum specient, sive potnm , 
aive communionem , praesertim si conlingat confi-
teDiem ante couiessionem a peccato desiilisse, aut 
pollicetur se confessionc facia desiilurum. Mulii 
enim coofiteDlur, et de peccatis dolorem conuipiunt 
et tristiliam ; aitamen vel nalura, vel aubivpiio-
ne, vel mala et delibeiala animi senlentia, vel 
prava conanetudine Steram dejiciunlar, in pcc-
cata incidunt. Igiiur qui sunt ejusmodi scmpor 
conflteaotur quoties ceciderunl. Si vero cpiiiaiia 

Επειδή δέ έΐσί τίνες βία Ιξεως μηδέ έν τή μεγάλη 
Τεσσαρακοστή χρατήσαι εαυτούς άπδ αμαρτιών 
ισχύοντες, χαλ αύτολ δέ πολλάχις οί γυναίκας έχοντες, 
χρή μετά τδ πληρώσαι χαλ αυτούς τά αυτών έπιτί­
μια * έάν έλθωσι χρόνοι πλείστοι χαλ ούχ έχωσι 
πώς κοινωνησαι διά τδ άελ αυτούς περιπίπτειν άμαρ-
τήμασι, χρατείτωσαν κάν τήν άγίαν Τεσσαρακοστή* 

Cum vero nonnullitunl quiprae babitudinis vio-
leotia acipsoa a peccati» ne in ipsa qoidera magnii 
Quadragesima continerc possunt. cujusraodi ειιιιι 
ixpe eiiam U qui uxores babenl, oporlel et ipsus 
poBnilentiis coniplcus ti transeant anni muki, nrc 
babcant qua'ratione comniunicent, eo quod sempcr 
in peccata incidant, coniinere se a pcccato s..licui 

" iocl. ιι, 12. 
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loiam sanclam Quadragcsimam, c l cum timorc cl Α πάσαν τδ μή αμάρτησα:, καλ μετά φόβου καλ τρό­

μου τάς τρείς τοΰ Πάσχα κοινωνείτωσαν ήμε'ρας. Τούτο iremorc iribus Pascliatis diebus commumcare. Iloc 
autrni liansiianier dicimtis, i»o qtiod a spurcitiis car-
nalibus absliuere non possunt, non quod boc flal 
accuiidiini aliam canouicim communionis difleren-
iiam. Si vcro iu magna Quadragcsiroa qui tales 
sui:t in inolliiiem inciderint, neque sic coinmuniccnl. 
Si enim a sanciis Palribus decretum sil eos qui 
imi.iennl in iniscrandum illum aniiui morbum, 
oniuibus dominaniem, quein oiiiiiino derolinqucre 
ditticilliiiiuin, quadragtnla tauium diebtis a cominu-
niono arccndos csse, nonne muito magis eril in 
Quadragesima obscrv.uidum, cum id dc caelerU ct 
communibus aiuii diebus defioieriiu? 

Di/fercntia! servandas in cibo, potu el oratione, 

Cum niea quidem senlentia dtiae sint, ut supra 
dixi, dtiae quoque suuto poeiHteniiarum diffrremiae, 
sicul buinilis ego crga oinnos ista iisurpare soleo. 
Sappius peccanles el infu mi juvencs el s**iies, inu-
licree ct viri , monacbi et inonadia*, praeter eos 
qui sacris ordinibus imbuti sunt. Saccrdolos enim 
e i episcopi, <*i diaconi qui in gradu sunt, veleorum 
uxores, ad peccatorum confessioiicm stiscipiendi 
non sunl, nisi sccundiim D»»um securitaiem eorum 
confcssoribus fccerint, quod si alictijus criminis 
roi suni quod eos asacris ordiuibus exercendis pro-
hibeai, non amplius sacris minUirare audebunl. 
Ejusmudi enim nondatur poenilcnlia, qualiscunque 

οε κατά απορία ν τδ μηδέποτε εαυτούς άπδ σαρκι­
κών μολυσμών κράτησα: δυνασθαί. καλ ού κατά άλ­
λην γενέσθαι λέγομεν διαφοράν. Έάν δέ καλ ε ί ς μα­
λακία ν οί τοιούτοι πέσωσιν έν τή μεγάλη Τεσσαρα­
κοστή, μηδέ ούτω κοινωνέ ίτωσαν. Τδ γάρ έλεειι&ν 
τούτο καλ παντοκράτητον καλ δυσαπόστατον π;άθος, 
εί καλ μόνας τεσσαράκοντα ημέρας παρά τών αγίων 
ημών κεκανόνισται Πατέρων τδ μή κοινωνείν τούς 
εν τούτο,ι παραπίπτοντας, άλλ' δμως τάς άλλα ς τού 
ένιαυτού ημέρας, ούχλδέ τής αγίας Τεσσαρακοστή; 
ημέρας ώρισται; 

Περί βρόισεως, χαϊ πόσεως, χαί ευχής 
Π διαφοραί· 

Δύο δέ αύται, ώς προείπον ανωτέρω, κατάρήν έμήν 
γνώμην αί δύο τών έπιτιμίων διαφοοαλ έστωσαν, ώς 
ό ταπεινός έγώ είς πάντας εΓωθα διδόναι. Πολυ-
αμαρτήτους ασθενείς νέους καλ γέροντας, γυναίκας 
καλ άνδρας, μοναχούς καλ μονάζουσας, παρεχτδς τών 
ιερωμένων. Ιερείς γάρ καλ αρχιερείς, καλ έμΟά-
θμους διακόνους ή τάς εαυτών γυναίκας ού χρή ©έ­
χε σθαι είς έξομολόγησιν, έως έπλ θεού πληροφορή-
σωσιν οί τοιούτοι τούς άναδεχομένους αυτούς, δτι 
έάν τι έχωσιν έγκλημα τδ άπείργον, ήτοι το άπο-
παύον αυτούς ίερατεύειν, μηκέτιτολμώσιν ίερατεϋ-
σαι. Τοίς γάρ τοιούτοις ού δίδοται οΙαδήποτε έπ ι τ ί -
μησις, ή βρώσεως, ή πόσεως, ή κοινωνίας τδ σύνολον 

illa sit, sive cibi, sive poius, nequidem omnino a C χράτησις, άλλ' ή μόνον παύσις τής ίερωσύνης. Ού-
communione abs t incn l ia , sed sola a sacro n i in i -

s lcr io ccssatio. Nibi l a u u m abdicai sacerdotem 

sacerdotii fuw tionc nisi , al leri tnulicri praterquam 

s u a miscealur. Si enim vcl in unani solum i n c i -

d e r i i , sacr i faamli potcstaie abdicatns es l , l icct 

m a r l y r i u m decerlaret, e i mortuos suscilarct. Sunt 

autcm aliae nonmillae contaminaliones in quas si 

saccrdos inc ider i i , et prxser t im monacbus, vel 

eorum aliquis qui s ineuxore consecraniur, a sacro 

ministerio ad lempus cessare debctit, et itcrtim 

sacris u p c r a i i . Sicut staluit beatus Basil ius de 

diaconis e l presbylcris sic d i ccus : « D i a c o n u s labiis 

pollutus, et co usque se pect-assc confaens, a sac io 

ι ι ι J n i s l c r i o coliil>ebilur, communionis lamen c u m 

δεν ούν παύει τδν ίερέα τού μή ίερατεύειν, άλλ* ή 
μόνον έξω νομίμου γυναικός είς έτέραν έάν πέση. [ΕΙ;) 
μίαν γάρ καλ μόνον έάν πέση, ούκ έτι έχει έςουαίαν 
ποτέ ίερατεύειν, έάν έχει άγωνίσασΟαι τού καλ νε­
κρούς έγείραι. "Αλλοι δέ είσι μολυσμοί τίνες, είς 
ούς έάν περιπέση Ιερεύς, καλ μάλιστα μοναχδς, ή 
τών χωρλς γυναικδς χειροτονουμένων λαμβάνειν τινά 
πρδς καιρδν στάσιν τής ίερωσύνης ήτο: Ιερουργίας, 
καλ πάλιν ίερουργείτοι. Καθώς δ μακάριος Βασίλειος 
περλ διακόνων καλ πρεσβυτέρων ούτωσλ φάσχων, δτι 
« Διάκονος έν χείλεσι μιανθελς, καλ μέχρι τούτου 
ήμαρτηκέναι όμολογήσας τής μέν λειτουργίας έπ ι -
σχεθήσεται, τού δέ μετέχειν τής κοινωνίας μετά τών 
διακόνων άξιωθήσεται. > Τδ δέ αύτδ καλ ττρεσβύ-

diaconts pailicipatiouc dignus babcbiiur. * Idem de ^ τερος - < Εί δέ τις πλείον φωραθείη τούτου ί,μαρ-
(iresbytcro judicium: i S i quis ullta poccassc depre-
hcnsus fueiit, iitqualictinque sil gradu, doponalur.i 
ijuul vcro boc cst, labiis essc poDulum? lloc cgo 
ιιοιι scribo, licet illud probc sciant. Qui hoc per-
poiraveiil, dcclarabil. Age, lamcn brcvitcr pro viri-
Itns c l pro cogiiilione noslra diccnius dc saccrdo-
libns, de quibus jain vcrba fccimus, simul auiein 

τηκώς έν οίφ άν ή βαθμφ καθαιρείσθω. ι Τί δέ έστι 
τδ , ir χεΙΛεσι μιανθείς; Έ γ ώ μέν ού γράφω, καί-
περ σαφώς ε ιδώ;. Ό δέ πράζας φανερώσει τούτο. 
"Ομως περλ ών είρήκαμεν Ιερέων, όμού δέ καλ περλ 
τών άξιων εις ιερουργίαν έλθείν, καλ περλ λαϊκών, 
καλ έως πόσου ταύτα καλ ποίοις κρίνονται, φέρε 
διά βραχέων, δση δύναμις καλ ώς ίσμεν, έρούμεν. 

e l dc iis qui ad saccrdotium evebi tuerenlur , 

ccntur . 

necnon de laicis, qnoiisquc nempe el qualilcr judi-

V i r i vel inulicres qui sinc necessitalc, lioc est, 

uullo aiig^ntc l i iuorc bumano v t l pauperlale, cum 

r thnicorum corporibus scsc coniaini i iarunt: i l l i 

qi i idcm sine Icgitimis u\ori i)us mai i t i cxsistcnics , 

\ d i m d J c r c » l^giiimis viris conjunriae, iribus aunis 

Οί μεν ανάγκης χωρλς, τούτ' έστι φόβου ανθρω­
πίνου ή πτώχειας, έν εθνικοί; έμολύνθησαν σώμασιν 
άνδρες ή γυναίκες · οί μέν χωρλς γυναικών νομίμων 
δντες άνδρες ή γυναίκες άμα ανδρών νομίμων τρι­
ετία·; μέν εστιυ^αν άκοινώνητοι μετά καλ τών μ:τά 
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ταύτα γεγραμμένων περλ βρώσεως, καλ πόσεως, Α communioneprivandi suntficc epilimiorufn in «ibo, 
χαλ ευχής Ιν τόποι έπιτιμίων · εΓ τι αν xa\ οίον 
προαιρούνται άπδ τών τριών. Οί δέ νομίμους έχον­
τες γυναίκας, ή γυναίκες άνδρας, καί έν τέσσαρσι 
ή πέντε έτεσιν έπιτ'ιμάσθωσαν, κα\ μάλιστα εί τύ-
χοι έν έτέροις περιπεσείν άμαρτήμασιν. Εί δέ χαλ 
μετά φόβου καλ εξουσίας ή διά πτωχέ ία ν, ένα χρό­
νον ή δύο έπιτιμάσΟωσαν. Ιερωμένων δέ γυναίκες, 
τούτ' έστι διακόνων, ή πρεσβυτέρων, δπου έάν πα-
ραπέσωσι, τριετίαν έπιτιμάσΟωσαν ώς τούς Ιερείς 
αυτών φονεύσασαι * ούκ έτι γάρ έχείνοι ίερουργή-
σουσιν, εί μετά τών γυναικών αυτών συμβή να ι έως 
Απαξ θελήσωσιν. Ιερείς δέ καλ διάκονοι δπου έάν 
παραπέσωσιν, εί χαλ άπαξ καλ μόνον ή πτώσις γέ­
νηται, μηκέτι τδ σύνολον ίερουργήσωσι · κοινωνεί-

polu, eioratione secumlum quod aliquid ex \\U iri-
bus elegerint, υΐ postbxc deacribetur. Qui vero 
legiiimas babuerini uxorcs, ve! uxores legiiimos 
viros, qualuor vel quinqite annis plectunlor, prx-
aertim si comiiigai eos aliis succtimbere peccaii*. 
Siverocum limore, et alterius poieslale adacti, aui 
propier pauperlalem, annum aut dyos puninnlor. 
Sacratorum vero mulicres, bocesi, diaconorum ci 
preabyierorum, cum in ha»c inciderinl, iricnnium 
puuiunior, veluti quae maritos suos occiderint: non 
enim amplius sacris minisicri)» operabuntur, Μ 
posica cuio inuliehbus suis vel semel congrcdi voluc-
rint. Sacerdoies ei diaconi si vel semcl ceciderint. 
solumque casug tiat, nullo modo poslea sacra admi · 

τωσανδε δτε χαλ θέλουσιν, χαλ άναγνώστου τάξιν nialrabunl: communicenl vero cum volnerint, ct 
έχέτωσαν, δσα οΤδεν αναγνώστης άνερυθριάστως, 
ενεργούντες. Αναγνώστης δέ έάν πέση, ή ή τούτου 
γυνή, ουκ έτι τδν άναγνώστην περαιτέρω προκό-
πτειν, άλλά μένε ι ν άπρόκοπον. Έάνδέ τις παιδίον ών 
ή κοσμική ή μοναχική τάξει, ή χαλ παπαδίτζης, 
φθαρή δέ ύπό τίνος άνδρδς, εί μέν είς τούς μηρούς 
ή μόνον, έπιτιμάζεσΟαι μέν καλ τά μάλιστα, είάπαξ 
καλ δλς έγένετο * εί δέ πλείον τούτου, τούτ' έστιν είς 
άφεδρώνα, μηδέ τδ σύνολον έρχεσθαι είς διακόνου 
έμβάΟμου ή ίερεως άξίαν. Εί γάρ κάκείνος ούχ 
ήμαρτεν, άλλ' δμως τδ σκεύος έ^άγη, καλ ούκ εν­
δέχεται αύτδν ίερουργήσαι * έμολύνθη γάρ. Εί δέ καλ 
είς μαλακίαν πέση πρδ τού ίερουργηΟήναι, μή εί-

lecioris gradu poiianlur, quse lectoris siintmuiiia con-
fidenler exercentes. Lecior vero si ceciderit, vcl 
ipsius uxor, ultra lectoris gradum promoTeri non 
poterit, sed permanebil non amplius promovendus. 
Si vero quis puer vel saecularis, vel monaclius, v<*l 
etiam clericus, sive lecior, ab aliquo corruplus esl, 
si solum intra coxas, epilimio casliganJus est, 
roaxime si semel ei bis boc conligit. Quod si ulti a 
boc aliquid in ipsum perpetratum eei, hoc est, in 
poaleriora, iiullo modo ad diaconi vei saccidolis 
dignilalem perveniet. Liccionim ipse non peccavcrif, 
vaa iamen ipsius disrupmm eal,ct 11011 licet ipsi 
sacra minislrarc; esl cnim pollulus. Si in molli-

δώςτί έστι, καλ δτι Απείργει αύτδν τού μή δέξασΟαι Q tiem inciderit aute coiisecralionem, ncsciens quid 
Ιερωσύνην, ή κατά άγνωσίαν ή παρ' άλλου ψυχο­
φθόρου ή άγνωστου τούτο έδιδάχθη, έστι δέ δ άν­
θρωπος ή σοφδς, ή ευλαβής, ή καλ κατά αμφότερα, 
έπιτιμάσΟω πρότερον, χαλ εΐθ' ούτως άξιούσθω. Εί 
δέ μετά τήν ιερωσύνην είς τούτο έάλω, χατά τδν 
σκοπδν δν προειρήκαμεν, ή κατά άγνοιαν, ή κατά 
ψυχοφθόρου διδαχθείς μή είναι κακδν, λαμβανέτω 
χρόνον έπιτίμιον, κρατούμενος καλ τού ίερουργείν, 
κσλ ούτως ιερουργέίτω. Εί δέ καλ δευτερώσει, ή τρι­
τώσει, μηκέτι ίερουργείτω, άλλ' είς τήν τού άνα­
γνώστου τάξιν έρχέσθω. Έάν δέ τις έκλεψε κεφα­
λαιώδη κλέμματα, μή έρχέσθω είς ιερωσύνην. 
Όμοίως δέ εί μετά τήν Ιερωσύνην, μηκέτι ίερουρ­
γείτω. Ωσαύτως καλ οί χωρλς ίερωσύνης κλέπτοντες 

hoc esset, et quod boc probibcl ipsum a sacerdotii 
susceptione, vcl propier ignoranliam, vol qitod sic 
abanimarumcorruptore el ignorante edoctus fuerit; 
vir lamen est vt-ί sapicns» vcl pius, vel ulrtimque 
puniatur prius, pobiiaque exsoluia sacerdotiodignus 
babealur. QuoJ si post sacrum niiiiislcriuia sus-
cepluoi in lioc crimine ca ralione quani prsedixi-
mus, deprehcnsus csl, vcl proptcr ignoranliam, vcl 
quod lioc 11011 esso malum al> aliquo aninuuuni 
corruplorc cdoclus sit, uuius anni pocnileiuiam acci-
pial a sacro minislcrio abstinens, et sic poslmodum 
sacris operelur. Quod si bis lerve hoc iicravcril, 
non amplius sacris minisirct, sed iulccloris orJincni 
descendat. Si qnis furia capitalia furalus fuerit, 

μή έρχέσθωσαν είς Ιερωσύνην ποτέ, άλλά τδ τών D sacrum iniiiisteriun non adipiscaliir. Simililer si 
πόρνων λαμβανέτω σαν έπιτίμιον. posl adcptuni saccrdolium hoc perpetraverit, 11011 
amptius sacrificet. Eadem eelo ralio eorum qui sacro miiiisterio nou iniliali furanlur: saccrdotium 
11 unquam assequantur, sed fornicanlium poeniieutia plectaniur. 

Decem sunt apud me conflienlium spccics a sc i i r 
viccm diffcrcnles. Alius pauculum, et uno mo 
peccavit, ct sponle poenitet; alius saepius, cl muli.s 
oiodis; alius secuudum naturam, cl uno forsau 
modo, sed \n eo persevcravii, ctiam usquc ad scnc-
ctutem ; alius praeter naiurain pcccavii, slatim vcro 
resipuil, ct abslinuil propter Dci liiuorcm ; alius 
qui inlirmilate actns, vel calamiialis circiimgtanlia 
ad coiifcssionen» se accingit, vcl in ipsa morlecoii-
fitulur, ct morilur; aiius qui a poccalo cessavit, 
qtialccuiiqiie illud fucril, ct |>os(ca sic pcccala con* 

Τών δέ έξαγγελλόντων είσλ τρόποι παρ' έμολ δια­
φέροντες αλλήλων δέκα. "Ετερος δ ολίγον άμαρ-
τήσας καλ αύτοπροαιρέτω γνώμη μετανοήσας, δς καλ 
είς έν πρόσωπον- καλ έτερος δ πολλάχις χαλ είς 
πολλά άλούς πρόσωπα" χαλ έτερος ό χατά φύσιν μέν 
άμαριήσας, ίσως καλ είς έν πρόσωπον * χρονίσας δέ 
καλ έως γήρως * έτερος δέ ό παρά φύσιν άμαρτήσας, 
τάχιον δέ άποκόψας, διά τδν τού θεού φόβον · καλ 
έτερος ό δι' άσθένειαν, καλ περίσταση συμφοράς είς 
έξομολόγησιν έλθών, ή καλ έν αύτψ τφ Οανάτω έξ-
ομολογησάμενος, καλ θανών· καλ έτερο; ό παυσά-
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tiietur: aliirs qui ad confessionem usque peccat, Α μένος τής αμαρτίας, οία χάν $, χα\ ι3Γ ο£τ*»ς 

έξαγγείλας τά αυτό) ήμαρτήμενα * χαλ Αλλος ο έως sed confessione facta absiinet; alius qui peccaia 
quidero coiititetur 9 sed ab iis abstinere non valel, 
aut ηοη vull; alius qui pollkelur quidein ab omni-
bus peccatis te abstenttirum, sed tn uoa spocie hoe 
non polest. Alii vero qui inmilitia, et necessitate, 
aut limore, vel dono, vei insolentia, vel aliis variis 
modis peccanles coniitentur. Ejusmodi inquirere 
oportel, si personarum et differentiarom quanlita-
t«m definire possiot, velnon. Qui enim tocdefinire 
nequit, ul luxut et intemperiei deditus judicatur. 
llli autem oranes, et eorum uoosquisqae dijadica-
turv proui in unoquoque ex illis deoem modis Μ 
peccasse confitecur. Deciarare debet in qool per-
eonas incidtt, bocest, in quoi mnlieres: simililer et 
mulicres. Tunc qui confessionera eorom Deo ad-
juvanle excipit, inlerroget eo< qualet ex jatn enu-
meraiis eex foroicationis differeniiis aunt personae, 
boc eat, quol meretrices, quot viduse, quot ancilke, 
qaot parvuni babiium monacbicum iDdutie, quot 
inagnum, quot sacratae, hoc est presbyterae el dia-
couoruin uxores. Parti enim babitua monacha el 
leciorum uxores ut merelriccs judicaalar, magni vero 
babitus monachae ut nuptx.Cain veroconfitenies islo* 
rwn dififereniias et qaantitates deciaraverinc,etqaao-
Uiin ieroporiainisia prava animi affeciionecontme-
r in l : atqoe si aliquae ex ipsis pepererunt vet oon; si 
cssetu illit uxores, vel non; ti secundam nalaram, aut 
utroqtie modo; si anie triginia annot, auipostea, Tel 

της έξομολογήσεως Αμαρτάνων, μετά τήν έξομολό­
γησιν δέ παυσάμενος · χαλ Ετερος δ ε^ομολογού-
μένος μίν τάς Αμαρτίας αύτου, άποχήν £έ «οιήσαι 
μή Ισχύων, ήγουν ού θέλων * χα\ άλλος Α ομολόγων 
μέν πάντων ποιείσθαι χαχών Αποχήν, ένδς δα προο-
ώπου μή δυνάμενος * καλ άλλοι δέ οί έπλ τάζει χαί 
χατά τήν άνάγχην, ή φόβον, ή δωρον, ή εύήθειαν, ή 
χατά διαφόρους τρόπους άμαρτάνοντες έξομολογού-
μενοι. Ερευνών δέ αυτούς χαλ εί Ισχύουσι τήν ποσό­
τητα των προσώπων είπεΓν, ή ού. Ό γάρ μή Ισχύων 
είπείν ώς άσωτος κρίνεται. Ούτοι δέ πάντες έχαττος 
αυτών άνακρινόμενος, ώς χαλ Ιχαστος έξήμαρτεν 
Απδ τών δέχα τούτων τρόπων ομολόγων. "Οφείλει 
είπείν είς δσα πρόσωπα έπεσε, τούτ' έστι γυναίκας, 
ομοίως χαλ αϊ γυναίκες. Καλ τότε δ δεχόμενος αύ* 
βεφ τήν έξομολόγησιν αυτών Αναχρινατω αυτούς 
οποία ήσαν τά πρόσωπα Απδ τών Ιξ διαφορών τής 
πορνείας * τούτ' Ιστι πόσαι πόρνοι» χαλ ποααι χή-
ραι, χαλ πόσαι μιχρόσχημοι, χαλ πόσαι μεγαώδοχηρω 
μονΑστριαι, χαλ πόσαι Ιερωμένοι, ήγουν πρεοΦντέ· 
ρισσαι ή έμβάδμων διακόνων γυναίκες.. ΑΙ γΑρ μι-
χρόσχημοι μονάστριαι, χαλ τών αναγνωστών ώς πόρ-
ναι κρίνονται * α! δε μεγαλόσχημοι ώς thoxvSpoL 
Καλ δταν τούτων τΑς διαφοράς χαλ τάς ποσότητας 
έξείπωσιν οΙ έξομολογούμενοι, χαλ δπόοον εχρόνεσαν 
είς Ιχαστον αυτών πάθος, χαλ εί Ετεχον έξ «Ατών 
τίνες, ή ού * χαλ εί είχον γυναίκας ή ούχ ειχον, 

tHroquemodoisisemeUvelbis^velter.aolsaepias;!! (· εί χατά φύσιν ήμαρτον ή χαλ χαι' αμφότερα- χαλ 
εί πρδ τριάκοντα χρόνων, ή χαλ μετά ταύτα» χαέ 
χατ' αμφότερα* χαλ εί Απαξ, χαλ Ας» ««λ τρλς. 

desiiterani, tel ad senectiHein usque, et diem iHum 
io qoo confiientur peccaveruiii, vel jam desieranl 
πολλάχις, χαλ εί έξέχοψαν, ή χαλ έως γήρως, χαλ εί έως της ημέρας εκείνης έν J έξωμολογή. 
ήμάρτανον, ή προαπέχοψαν. 

Postqoam differenliarum islarum fnterrogalio-
nem finieril, eos iteram de incestis omnibus inlerro-
gabit.Nunquid aliquando incognalas et affines incide-
rint. Si deprebenderit eos in aliqoid ejusmodi iuci* 
disse, ioterrogabii, an Iteram convertcnot se a se-
cuudo gradu propinquiiatis ad primum, velnon.Boc 
coirn pejus est. Postea sic eoa imerrogare deiisqoae 
contra naturam pcrpeiranlur : an ceeiderint vcl in 
virum, vel in puerum, vel injumenloro,vel in volaiile, 
vel in puelJuiam anlesexlum decimum annitm. Poslea 
progredielar ad interrogalionem dc caede Toluntaria 
ei involuntaria, simul et degravietduplici illamolU-
tie. Cum aulero poenilentem de his omnibas rerto 
bcrnlalus fueril, tum ad viresejus animum coaverlci. 

Καλ δταν πάντων τούτων έξείποι τάς οιαφορΑς. 
πάλιν ερωτών αυτούς περλ τών αίμομιξιών, μήποτε» 
ε (ς συγγενείας τι νάς ή ίδιοσύνας έπε σον. Καλ εί Αρα 
εύροι αυτούς έν τινι τούτων, έρωτφν αυτούς εί επ­
εστράφησαν Απδ τού δευτέρου πρόσωπον της συγγε­
νείας έπλ τδ πρώτον πάλιν, ή ού * νείρον γΑρ Ιατε 
τούτο. Καλ εΤΟ' ούτως ερευνών αυτούς περλ τών «αρά 
φύσιν * ή είς άνδρα, ή είς παιίίον, ή είς κτήνος, ή 
είς δρνεον, ή είς χοράσιον πρδ τού ώρισμένου χρό­
νου τών ις* ετών περιέπεσαν· Καλ εΤδ' ούτως wgfk 
έχουσίου χαλ ακουσίου φόνου, δμού χαλ περλ τής 
δεινής χαλ διττής μαλακίας. Καλ δτε ταύτα πάντα 
τδν μετανοούντα χαλώς έρευνήση, τότε πρδς τήν δύ­
ναμιν αυτού, μάλλον δέ πρδς τήν χατάνυξιν, καλ πρδς 

prajscitim ad compundioneui, et bumililalcm, ad ^ τήν ταπείνωσιν, καλ πρδς τά δάκρυα, χαλ πρδς τήν 
lacrymas, ad eieeniosyoara quam ee posse Deo dare 
fateiur. Tandem fldei fervorem el proposiium con-
Mdcrabit; dabitque. ei scripium ipsius mandaluin, 
hoc csi, pocnitenltam. Quod ad coromuiiionem at-
linet, ui supra diclum est, abstinebilur ab ca per 
spalium unius auni, duorum, trium, quatnor,quin-
que, osque ad sextum, ei sepiimum, postea ron-
ocdelur. Qnod ad cibmii el potum atiinei, ut ferunl 
uniusctijusquc natura ei vircs. Quod vero ad l i -
turgiam, cum catecbumenis exire e teinplo, ei in 

έλεημοσύνην αυτού ήν ομολογεί, ή Ιχει ίσχυν δούναι 
τώ Θεώ. Καλ τέλος πρδς τήν ζέουσαν αυτού πίστιν 
χαλ πρόθεσιν, δίδειν αύτψ εγγράφως τήν έντολήν 
αυτού, ήγουν τήν έπιτίμησιν. Καλ περλ μέν τής κοι­
νωνίας, ώς ανωτέρω εΓρηται, κσλ είς χρόνον χαλ είς 
δύο, καλ είς τρία, καλ είς τέσσαρα, χαλ εές πέντε, 
καλ είς έξ. καλ είς έπτά συγχωρείν, περλ δέ βρω· 
σεως καλ πόσεως, ώς έχει έκαστου φύσις χαλ Ιτχύς. 
Καλ περλ μέν της λειτουργίας άπδ τούς χατηχου-
μένους εξερχεσΟα; του ναού καλ στήκειν εις τδννάρ-



1913 PfflNlTENTiALE. 1911 
θηκα. Είς δέτδ έσπερινδν καλ δρθρον καλ τά άλλα Α uarihece stare jubentor : in Vcspcris vero, ci in; 
άχώλυτον ιΤναι χατΑ πάντα δπου θέλει Γστασθαι έν 
τφ ναφ, δτε χαέ άν θέλη. Τά δέ Χριστού γέννα, χα\ 
τά ιώτα χαέ τάς τρεέ* του Πάσχα ημέρας, ήτοι τ*, 
μεγάλη ε', χαέ τφ μεγάλω Σαββάτω, χαέ τή με-
γβλη Κυριακή, χα\ τών Αγίων Αποστόλων τήν μνή­
μην, [χ] Αν τι κοινωνίας μεταλαμβάνειν, άγίασμα τών 
Φώτων, χαέ ούτω όιαλύειν · ©I μέν μοναχοί τυρδν 
χα\ ώον, ο! δέ χαέ χρέα. Τρείς δέ διαφοράς τδ χατ' 
έμέ τέως Ιχειν, είς τά περί βρώαεως χαλ πόσεως 
είς πάντας επιτιμώ. Ό αυτή γάρ Αν Αχρισις χαλ 
διαχρισις χαλ χρίσις οφείλει γίνεσθαι χαλ έπλ γυναι­
κών χαλ ανδρών, χοαμιχώς τε χαλ μοναχ[ιχ]ώς% άνευ 
δούλων χαλ δουλίδων. Οέ τε γάρ δούλοι χαλ αϊ δου-
λΛες χαλ παρά τών θείων έχανονίσθησαν κανόνων, 

I I -

ttitinis Ofliciis et aliis libeium orottitto erit illu 
tttre in templo obi voluerini. Cum vero pcemteua 
voloerit, in Nativitate Cbrisli, ei in Eptpttania, ei 
tribus Pascbatis dtebus, videlieei magna feria quin-
U , ei magno Sabbaio, et magna Dominica, ei ctini 
uuctorum apoaiolorum **rooria cclebratur, aliqtrid 
communionis parlicipare potest, EptpbartUe scili-
lieei sanciiflcatiotietn, et tic pceiiiteniiant allis die-
bus relaxari, monacbas quidem caseum ei ova, 
aliis vero eliani carnem. Trea auteonsttnt aptid me 
bujus rci diflerentia. Qiiac cibuni et potum speclant 
omniboi iiupono. Eadem auie» iodiffereniia, e% 
comparaiio, et ditcreiio, et judiaum in molieri* 
bua oi virla esse debet, aive sxcularee, sive mo~ 

τδ ήμισυ δέ μόνον τής έπιτιμήσεως λαμβάνειν, διά Β nacbi, sed excipiendi lunl servi el aitdlbe. Servi 
τδ μή είναι αυτούς έντή Ιδία εξουσία. autem et anciUa? aecoodum dmnorom caBonun 
docreu mediam tantnm poeniteoltarum partem qa* dominis impoui solel, auscipere teneniur, oo 
ojvod in taa non tint potestale. 

Ούτος ουν δ πρώτος της έπιτιμήσεως τών πάντων, 
χωρλς δούλων χαλ δουλίδων, παρ* έμολ διδομενος είς 
πάντας τών έπιτιμίων δρος· Αευτέραν μέν χαλ τε-
τραδοπαρασχευήν, έσθίειν έλαιον χάλ δαπριον μετά 
λάχανων μδνον, τυρού δέ χαλ ωού χαλ χρέατος χαλ 
όψαρίου άπέχεσθαι * τρίτην Ιέ χαλ πέμπτην πάντα 
έσθίειν άχωλύτως άνευ χρέατος· Σαββάτω δέ χαλ 
Κυριακή μή έν τινι βρώματι ή πδματι τδ οίον ούν 
έπιτιμάσθαι * άλλ' είναι άχώλυτον είς πάντα, ώς 
πάντες οί μή έχοντες έπιτίμιον, τούτ' Ιστι χαλ είς 

Hcc e$i igiiar priina casiigaiioois el poBoilentia-
rumomniba8,fifenrosetancilla8exdpiae, a nedata 
definilto. Feria u em.et Parateeve olevm comedere 
€t leguniina curo oferibus tantiun ; abetinere vero 
a caseo, ovo, et carne, ei ptscibos; terlia vero et 
quinta omnia libere comedere poeicr carncm: 
Sabbato vero et Dominica in cibo el potu nullo 
quoconque aiodo paniri, ted ia oronibut liberum 
esse, ηοη aecus ac illi qoi natlo epitimio leneniar, 
boc esi, ia vino, in came, et reliquit omoibiM. 

χρέος χαλ είς olvov, χαλ είς πάντα. Όμοίως χαλ C w l ° e r i l ϊ η **™ b t t » * » ι Ι β Do»inicit, el 
είς πΑσαν έορτήν Αεσποτιχήν χαλ τής παναγίας 
Θεοτόκου, χαλ τών ιβ' Αποστολών οίου άν λάχη 
όνομα, χαλ οία χάν έστιν ήμερα, είναι άχώλυτον 
έν βρώσει χαλ πάσει τδν έπιτιμώμενον. Καλ μή τε­
τράδα ή παρασχευήν φυλάττειν έν τοιαύτη εορτή. 
Όμοίως χαλ τού Προδρόμου, χαλ τδ δωδεχαήμερον, 
χαλ τήν εβδομάδα τού Πάσχα» χαλ τήν άπδ της 
ΙΙεντηχοστής, ήν τού αγίου Πνεύματος χαλούμε ν 
έοοομάδα * τάς δέ άπδ τού Άντίπασχα έως της Πεν* 
τηχοστής ημέρας, ούτω μέν είναι είς αύτάς δλο* 
απολύτους είς πάντα πλήν τετραδοπαρασχευής, χρα-
τείν μονοπροσώπως, τούς μέν χοσμιχούς τδ χρέος, 
τους δέ μοναχούς τδν τυρδν χαλ ώα* Είναι δέ χαλ 
τάς δύο εβδομάδας, τής τε Άποχρέου χαλ τής Προ-

ftaDditoiin» Dei Gcailrvcis, et daodecta apostolo-
rtim cujuieunque nomen sortiaiar, el qoaliacan-
que sit dies ; pceniieniia multatut liber et*e de-
bel in etu ci potn: ncqoe in cjtisroodi fealia fe-
riaro quartam, ant ParaaceTf.n observabit. Simi-
liter et in feato Joannia BapUsi», el dodecaemerov 
el Paschalit aeplimana, el qo« Peniecosten 8oqui-
tiir, quam gancii Spirilut septimanam vocamua, 
dies quoque ab Anii-Paschale, aive Domiaica in 
Allds, usqoo ad Ptnlccoaien, oporiei esae omoi-
bus modis liberaa, praeier i f et vi feriam, quo-
ram abstioetuia est uniuamodi, Mecularium a car-
niboa, monacboram a caseoetotia. Daabua intu« 
per hebdomadibns, absUoenti« carnalis et deuun-

φωνησίμου άχωλύτους Απαντος είς πάντα, τούς τε D lialionU, boc esl, Sexagesiira ei q » eam pr«-
μοναχούς είς τυρδν χαλ ώδν, τους τε χοσμιχούς είς 
χρέος παρεχτδς τών τετραδοπαρασχευών αυτών. 
Ταύτας γάρ τότε δλοάγνας χρατείν, εί δυνατδν, 
χαλ όψαρίου χωρλς, χαλ Ιως δψέ νηστεύειν. "Ώρισται 
γΑρ χαλ τούτο παρά τού θείου χανόνος άελ, ώς εΓρη­
ται, Ανευ εορτής χαλ δωδεκαημέρου χαλ Πεντηκοστής, 
μήτε είς φίλον χατά οίονούν χαταλύειν αυτούς, ούχ 
οίδα Αν χατά άσθένειαν, ή Αλλην μεγάλην περίστα-
σιν. Έχειν δέ οίνου δρον τούς έπιτιμωμένους εί δυ­
νατδν πάντοτε, έχτδς Σαββατοχυριαχής χαλ εορτής, 
άσυγχωρήτως δέ τέως δευτέραν χαλ τετραδοπαρα-
χευήν, τούτ' έστι μίαν λίτραν πίνε ι ν τήν ήμέραν, 
εί δέ τις δύναται μή τδ σύνολον τάς τρείς ταύτας 
ημέρας πίνειν οΤνον, μίγαν μισθδν έχει. Όμως ή 

cedit, ab onniboa pcenileatiis liberari debem, 
nocbi ab abstinentia caaei ti ovoram, aeculares 
caroif, pneter eanim iv ct vi feriat. Illas enim, si 
poasibilo est, omnino pnras leoore oportet, eliam 
sioe pisclbai, ct in ife usque ad Yesperam Jeju-
nare. DefiDitam ett eniu a divino canono nunquan 
licere, «I dkturo est, praHerqoan in feeii» et do-
decaemero, el Pentecoste jcjanium solvere, nequi-
dem propter amicum qualemcuDque: Bescio sn 
propter infinniuteoi, aut insignen aliam circwn-
stantiam Semper amem conveuil pocniteniia affc-
clos, si posaibilo est, vini deierminalam quaiitita-
icm babere, exceplia Sabbaii», Dominicis et feaii^. 
Tunc aatem non coucedaiar feriiau ιν et vi, viai 
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libram uoam li'I»pre, 
iribu» iJIis diebus abstinere a vino, mcrccdem 
magnam reportabil. Auameu uniuscujusque na-
lura, iugcnium , inores , el babitudo ab eo qui ip-
sius coufessioncm suscipit, dijuilicari, cl deOriiri 
poterit ciiam ulira mensuram. Dccernimus au-
leiii srccularibus ul a caruc abslineant duabus 
Quadr.tgcsimis, sancli scilicel Pbilippi, el sancto-
rum dtiodecim Apostolorum ; monacbis vero ut a 
caseo ei ovis, praeier Precursoris fcslum in quo 
*ol ;>d nos convertilur : si lamcu voluerinl et pe-
lierini, Sancla samtorum pariicipcni. Ιιι magna 
auicm Quadragesima, si fieri poleer, a piscibus 
swularcft ab*tincbunt praOcrSabbata et Dominicas, 
ο!«ιυ vero monaclii. Si vero hoc non clegerint, lum 
loiiia feria el quinta laiitum illis pisces relaia-
buntur, bis vcro oleum. Si recumbanl, nescio an 
fieri possil ut viiium non bibanl, cxceplis Sab-
baiis el Domiuicis. Siautem urget eo» ptisillanimi-
ialis uecessiias, vel laeliiiae amor, aut aliaruin 
miduruin causaruin raiionabiiium, ei abstinenliam 
illam adnultere nolint, liunomnes qui pceniienuam 
agere sibi propoimni, 11, i? et τι feriis ne vi-

B 
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Si vero quis poiest oinnino Α έκαστου φύσις, ή ή γνώμη, ή τδ ήθος παρά τοΰ αύ­

τδν άναδεχομένου διαγνωσθήσεται, καλ δρι?θήσεται, 
καλ πλέον του δρου πίνειν. Τάς δέ δυο Τ:τσ*ρακο-
στάς, τοΰ τε αγίου Φιλίππου και τών ιβ* "Αποστό­
λων κρέατος μέν μή μετέχειν τούς κοσμικούς δρι-
ζομεν, τούς δε μοναχούς τυρού καλ ώού, π,λήν τοΰ 
Προδρόμου τδ ήλιοτρόπ;ον, εί θέλωσι κα\ "Αγια τών 
άγιων, καλ ταύτα έάν τίνες αίτήσωνται · τήν δέ με-
γάλην Τεσσαρακοστήν, εί δυνατδν, τούς κοσμικούς 
μή μετέχειν όψαρίου, πλήν Σαββατοκυριακής, τούς 
δέ μοναχούς ελαίου. Εί δέ ού προαιρούνται, τέως 
τρίτην καλ πέμπτην μόνον καταλύειν, εκείνους μέν 
όψαρίου, τούτους δέ ελαίου. Ούκ οίδα άν κατάκεινται, 
εI δυνατδν μήτε οΤνον πίνειν πλήν Σαββατοκυριακης. 
ΕΙ δέ ανάγκη επίκειται όλιγοψυχίας ή φιληδονίας, ή 
πολλών ευλόγων αίτιων, καλ ού προαιρούνται, 
τέως δευτέραν κα\ τετραδοπαρασκευήν, μηδέ βσμσ-
σθαι οίνου τούς μετανοείν προαιρουμένους απαντάς, 
καλ μάλιστα τήν πρώτην εβδομάδα δλην, μηδέ τδ 
σύνολον πίνειν. Τήν δε έσχάτην, ήγουν μεγάλην, τή 
αγία πέμπτη κ*\ μόνον, έως ολίγου τινός. Καλ ούτος 
μέν ό πρώτος δρος παρ' έμοί συμπεριέλαβε καλ τών 
άλλων τάς διαφοράς τού χρόνου παντός. 

Ullhnx 
solum pauculum aliquid vini liccbii illis bibere-
lemporis differeniijs apud me coniplectiiur. 

Ό δέ δεύτερος ούτος · Έάν δ£ ού δύνανται οί 
επιτιμώ μενοι έν τούτω τώ δρω, μάλλον δέ ού προ­
αιρούνται, τάς μέν τετραδοπαρασκευάς κρατείτωσαν 

, άγνάς παντάπασι· τούτ' έστι, οί μέν κοσμικολάπο 
' κρέατος καί τυρού κα\ ώού κα\ όψαρίου μή γευόμε-

νοι, πλήν ελαίου κα\ οσπρίου κα\ λάχανων · οί δε 
μοναχο\, έάν ούκ άσΟενώσι, μηδέ έλαιον. Τάς & 
ετέρας πέντε ημέρας της εβδομάδος είναι ακώλυ­
τους κατά πάντα έν πάσιν, ώστε καλ έκαστου τ6 
επάγγελμα έσθίειν, τουτέατιν, οί μέν κοσμικοί είς 
πάντα, κα\ έως τυρού και ώού κσλ γάλακτος. 

Ό δέ τρίτος δρος έξ απορίας ούτος έστιν · Έάν 
δέ ουδέ ούτως δπωνται, ή διά φιληδονίαν, ή διά κε­
νοδοξίαν ή κατά άσδένειαν, ταύτας μέν, ώς εΓρηται, 
τάς δύο ημέρας φυλαττέτωσαν τής εβδομάδος έν τφ 
τής έπιτιμήσεως αυτών χρόνιο δλοάγνας, έλαιον δέ 
Γνα έσβίωσιν οί μοναχολ, ot δέ κοσμικολ όψάριον. 
Ταύταις δέ ταίς λίαν συμπαθητικαίς οίκονομίαις 

num quidem gustabunt, et praesenim tota prima bebdomada nullum omntao vinurn bibenl. 
ainem ct magnae behdomadac sancla die quinia 
Prima autein ista deflnilio 61 aliorum, et lolius 

Secttnda dcftnitio esl ejusmodi : Si poenilcntia 
muliaii ιιοιι possuut, potius vcro si nolunl primoe 
dcfmilioni acq:iicsccr<\ ιν ei vi fcrias omnifariam 
trausigant puras et iliibalas: boc est, saeculares 
carnem et caseum, ei ovum, el pisces ne giisient, 
praeter oleum, legumina el olera; monacbi vero, 
nisi infirmi eini, neque olcum. Otcr i vero quin-
quesoptimanai dios sinl illis in omnibus et secun-
dmn omnia libcrt, ita ut iinusquisqtie jtixta profes-
sionem suam comedat, boc esl, sxcularcs in om-
nibtts rclaxcnlar, ad caseum usque, lac cl ovum. 

Tcrtia definilio qua3 ex necessitale et indigenlia 
proiiciscitur, esl cjusmodi : Si ncque sic ista am-
plectantur, vel proplcr deliciarum morem, vel va-
nam gloriam, vcl infirmilaloin, duos illos dies se-
ptiinanae, ul dictum est, puros ei illibalos loio poeni-
tenliie tempore ila observenl, ui oleum comcdanl 
monadri, sxcularcs vero pisces. 90Non sum ncscius 
me propler islam O3conomiani cl dispensationem D οίδα δτι μέλλω κατακρίνεσαι έπι τού κοινού πάν-

mpaiiciitcm a Deo των κριτοΰ κα\ θεού · άλλ' δμως κρείττον μοι ούτω; nimium bumana». infirmilali compaiientem 
communi omnium judicc condcmiian.ium fore. Sed 
tamen mclius mibi esl in ejusmodi sic judicari, 
quam ul inbiimanus et ausierus laudari. Tres in-
huper tola die oraiiones facient, manc et cum co-
mesiuri sunt, el in bora coenae, ct cum dorrnilum 
scccdenl. In imaquaque aotem oralione qui sciunt 
diccitl psalmum vni, Trisagioit, Pater noster, Kyrie 
eleison centics, Deut, propilius csto mihi peccalori 
oclie?, <;t poenitentias facient oclo. Quibus hoc 
non placueril, aulqui non potuerinl, dtmidiam isto-
mm partom factent. Qui vero nc lioc quidem, ier-
tiaui parlcm. Omnibus autcm Sabbalis ct Oomini* 
Cis, et festii, ct dodccaemcro, similitcr el diebus 

κριτου : 
4v τοίς τοιούτοιςκριθήναι, ή ώς άσυμπαθής έπαινε-
Οήναι. Εύχάς δέ Γνα ποιώσι διά τού νυχθημέρου 
τρείς, πρωί, καλ δταν έσθίειν μέλλωσι, καλ έν τ} 
ώρα τού δείπνου, καλ δταν κοιμηΟήναι ύπάγωσι' 
κατά δέ έκάστην εύχήν, Γνα λέγωσιν οί είδότες τδνη', 
τδ τρισάγιον, τδ Πάτερ ήμών9 τδ Κύριε έΛέη<Τ.ρ\ 
τδ Ό θεός ΙΛάσβητί μοι τφ άμαρτωΛφ η', καλ μετα­
νοίας η', οι δέ ούτω μή προαιρούμενοιή μή δυνάμενα, 
κάντδ ήμισυ τούτων. Οί δέ μήούτω, καλ τδ τρίτον τού­
των. Τάς δέ πάσας Σαββατοκυριακάς καλ έορτάς χελ 
τδ δωδεκαήμερον * ομοίως δέ καλ τάς άπδ τού Πάυχ* 
ημέρας έως τών Άγιων πάντοκ μή γονυκλιτεΓν έν ταίς 
εύχαίς, άλλά μόνον προσκυνήσεις ποιείν κατά πάντα. 
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qui Pascha sequunlur usquc ad fostum Omnium Sauciorum sivc Dominicam Triiiitaiis, in oralitwu-
bus genua non flectcnt, sed sese tanlum leviler inclinabunc. 

Kal ούτοι μίν όροι τών παρ' έμολ δοθέντων χαλ Α Η ι β sunt dcfitiitioncs opilimiorum levissimonin 
διδομένων σ μικρότατων καλ λίαν εύσυγγνώστων έπι 
τιμίων · ταύτης δέ τής συγκρίσεως τήν βοήθειαν 
δέδωκεν ήμίν δ μέγας Βασίλειος ειπών, δτι ι Ταύτα 
πάντα γράφομεν ώστε τούς καρπούς δοκιμάζεσθαι 
τής μετανοίας · ού γάρ πάντο>ς τφ χρόνφ τά τοιαύτα 
κρίνομεν, άλλά τρόπω τής μετανοίας προσέχομεν. » 
'Εξουσίαν δε έχει δ εμπιστευθείς παρά τής τού θεού 
φιλανθρωπίας λύειν τε καλ δεσμεϊν, εί φιλανθρωπό-
τερος γένοιτ' άν, τδ υπερβάλλον τής έξομολογήσεως 
ορών τού ήμαρτηκότος, είς τδ έλαττώσαι τδν χρδνον 
τών Ιπιτιμίων, ούκ έσται καταγνώσεως άξιος, τής 
έν ταίς Γραψαίς Ιστορίας γνωριζούσης ήμίν τούς 
μετά μείζονος πόνου έξομολογουμένους, ταχέως τήν 
τού Θεού φιλανθρωπίαν καταλαμβάνειν έάν δέ δυσ-

quidcm ct nimia rolaxaiioue facillmionini a m«? 
dilorum. Istins discretionis cl v.iod«ralionis au\i-
liuin dcdit nobis magnus Rasilius diccns: c Μ ; Ι Ό 
oiouia scribimns, ut poenilenlia* frnclus probcmus ; 
non cnim omnino isla tempoie judicamus scd ;<i-
tendirous ad roodiim et formaiu ponnilentir. > (im 
aulcm Dci cle.nienlia poleslalcm credidil solvmdi 
el ligandi, auctoritalem quoqtie babel, si htnuaiii-
tale uli velil, videns in peccalorc confcssionis et 
pcenilentix cxccssum, miuueiidi pocuarum lempus» 
nec ideo eril conderanalioni obiioxiu*; Iiistoria sa-
cra nobisnolum facienieeos qui majore cuin lal.o-
rcpcccata confiicnlur, cclcrius Dei misericordiaui 
consequi. Si vcro aliqui a propriis moribus dtfficil-

αποσπάστως έχωσι τών ίδίωνέθών, κα\ταίς ήδοναίς Β limeavclli poesint, et voluptalibtis uiatunl qiiam Doo 
δουλεύειν έθέλωσιν ή τφ Κυρίφ, καλ τήν κατά τό 
Εύαγγέλιον ζωήν μή καταδέχωνται · ούδε\ς ήμίν 
κοινδς πρδς αυτούς λόγος. Εμείς γάρ έν λαφ άπει-
Οεί καλ άντιλέγοντι δεδιδάγμεθα άκούειν, δτι ι Σώ­
ζων σώζε τήν σεαυτού ψυχήν. ι Μή καταδεξώμεθα 
τοίνυν άμαρτίαις άλλοτρίαις συναπόλλυσθαι, άλλά 
φοβηθέντες τδ βαρύ κρίμα, καλ τήν φοβεράν ήμέραν 
πρδ οφθαλμών λαβόντες τοίς τοιούτοις συναπόλλυσθαι 
μή βουληθώμεν · δτι τψ άγαθφ θεφ ημών είη δόξα 
είς τούς αίώνας τών αιώνων. Αμήν. 
Ευχή έπϊ του έν δεσμφ δντος ύπό Ιερέως καϊ 

Λυομένου. 

Εύσπλαγχνε, αγαθέ, καλ φιλάνθρωπε Κύριε, ό διά 

scrvirc, viiamque sccundum Evaiigelitnn non sus-
cipinnt, nullus cst nobis curo ipsis scrmo commu-
nis. Nos cnim edocli sumus andire, in populo in-
obedicnle el contradiccnle c Servando scrva luam 
ipsius animam. » Non igiiur conscnliemus una cum 
alienis pcccalis pcrire, sed grave Dei judicium re-
forroidanies, el Iremcndam iliaiu diein prae oculis 
babentcs cum itlis pcrirc nc velimus. Oplimo Deo 
uoslro gloria sit in sa?cula sxctilorum. Amcn. 

Oraiio super cum qui α sacerdote lignins etl% 

cum absotvHur. 

Misericors, bcnignc ci clcmens Doniine, qui sc-
τους σους οίκτιρμοΰς έξαποστείλας τδν μονογενή ^ tundum mtsericordiam luam inisisli Unigenilnui 
σου Γίδν είς τδν κόσμον, ινα δια^ήςτ) τδ καθ* ήμων 
χειρόγραφον, καί λύση τά δεσμά τών ύπδ τής αμαρ­
τίας πεπεδημένων, και κηρύξη αίχμαλώτοις άφεσιν, 
όλοθρεύσας τού θανάτου τδ κέντρον, σύ, Δέσποτα, τδν 
παρόντα δοΰλόν σου τόνδε τή σή αγαθότητι έλευθέ-
ρωσον τοΰ επικειμένου ζυγού, καλ άνες αύτφ τδν 
έπιτιθέντα αύτώ δεσμδν, χα\ δωρήσας αύτφ άναμαρ­
τήτως έν παντλ χαιρφ και τόπω μετά πα£4δησία% καλ 
χαθαρψ συνειδότι προσιέ ναι τή σή μεγαλειότητι, κα\ 
αίτήσασθαι τδ παρά σού πλούσιον έλεος, δτι ελεή­
μων κα\ φιλάνθρωπος θεδς υπάρχεις, καλ σολ τήν 
δόξαν άναπέμπομεν, τφ ΠατρΙ, κα\ τφ Τίώ κα\ τψ 
άγίφ Πνεύματι, νύν καλ άελ καλ είς αίώνας. 

lunm in mundiim, ul confringerel quod cral ad-
vcrsus nos chirographiim,el solverot vincula eoruni 
qui sub poccalo vinrii eranl, el pracdicarei captivia 
dimissionem, slhnuhnn morlis pcrimcns : lit, Do-
mine, libera benignilaie lua hunc prxscnlem scr-
vum iiium N. a jugo cui subjacel, et iclaxa boc 
ipsi iniposilum jugum ; el largire ipsi ut omni lem-
pore et loco confidcnler possii sine ^ccalo, et cum 
pura conscicnlia niajestalem (uam adirc, et misc-
ricordiac tunc divilias tixorare, quia miscricors el 
clcmens es, Deus, tibiqno gloriam reinillinuis, Pa-
tri, et Filio, el Spiriiut sanclo, nunc ct eeinper el 
in ssecula. 

1N SERMONEM SEQUENTEM ADMONlTlO. 
Tractatus isie, qui Joannis Jejunatoris, palriarch* Constanlinopolilani, nomen pra*. sc f«»ri, scrmouis 

eWe homiliae, el cxhorlaiionis ralioncin et mclbodum initio eui pncfort, Ua m vidcri possii c calbedra 
ad popiilum babilus. Altamen si legalur inlegcr, facile deprebendelur lamiliarem essc insli uolioncm qua 
non modo cenfllens de confcssiouc pic el inlegre edenda insliliiilur, sed eliam sacerdos qua ratione 
confessiones excipiat, poenilenliam imponat, cl reconciliationem pracslel, informalur. Ne acrmonis ain · 
pliludine lectori laidio sit, roulia pratermiuit auctor, pra^ertim quae speclani peccalorum enarralionem, 
dcscribere conicnlus calalogum, criinina qua3 confilcnda sunl, nomine lemis complcclemeni. Generales 
poBnitcnliac imponcndsc regulas optima mcibodo tradit, vidclurque compendio, quae poenitontialis pr.tce-
ilens fuse explicavit, contraberc. In bne aliquid deesse videlur. An Joanncs pairiardia isiius scrmonit 
bil fevera aucior, an vero aliqais euni ex ipsius Pcenilentiali expresserit, diilicilo diciu csl. Cuni vero 
codicis lilulns P. Joannem Jojunalorein pra?feral, nullumquc contiarii indicium uobis pracslo s i l , illius 
auctor sil nobis Joannes palriarcba. Longe aberrarc non possumus, cum ccrlnm planc sit, aut ipsuiu 
csse illius auclorem, ant e suo cxprcssutn. Originai ius texlus c quo exscriplus esl, consmatur in bi-
bliolbcca illiisirissimi ct eruditissiini prasulis, D. dc Monubal, Tolosani arcbicpisropi, qu.io iibrorum 
cxquisilisoimoruui, raroquc vcl cuiivsUsimis occuneuttuni, ilιc^aurus c&l locuplelisbiimis. 
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et locorum, ti scientije, ei ignorantto, et io omni- Α <*l*S, χαλ «v πάσι τψ σκοπφ τών Αγίων Πατέρων 

έξαχολουθείν. Κα\ γάρ ό μέν θείος Χρυσόστομος bus sanctorum Pairum scopum ei menlero presse 
scclari. Sic enira ail sanclus Chrysoslomus: c Poe-
niientia lempore ιιοη judicaiur, scd aitiroi disposi-
tione.» Magnus Basilius confonniter: c isla lem-
pore non judicat..us, sed in modum formamque 
poenilentiae mentem iruendimus. ι PraHcrea buroa-
nissimus Chrysoslomus Ninivitas mullift non oput 
habuisse dicbus ut pcenileotiam agerest, eed tribtit 
solis : btronem vero ne quidein loi boraram, sed 
aalis illi fuit ad poenilenliaca illad temporis tpa-
lium quo verbum pronuntiavit, ila ui in momento 
paradisum iDlraverii. H*c igilur cognoscens oe 
accuraie secundum canones cpitimia deQoias, sed 
secundum personae qualiiatem : sic autem com 

ούτω φησίν · c Ού χρόνφ κρίνεται μετάνοια, Αλλα 
διαθέσει ψυχής. » Όμσφώνως δέ χαλ ό μέγας Βα­
σίλειος, δτι € Ού χρόνφ χρίνομεν τΑ τοιαύτα, Αλλά 
τψ τρόπφ τής μετανοίας προσέχομεν. · Έ τ ι Λ Oj 
φίλανΟρωπότατος Χρυσόστομος, δτι ε 01 ΝινευΧται 
ού πολλών έδεήθησαν τών ήμερων είς τδ μετανσήααι, 
αλλά τριών μόνον* Ό δε ληστής ουδέ ωρών τοσούτων 
έδεήθη, Αλλά τδ διάστημα ού είρηκε βήματος ήρκε-
σεν αύτψ είς μετάνοιαν, ώς έν άχαριαίω του παρα­
δείσου έντδς γενέσθαι, ι Ταύτα ούν είδως, μή χατΑ 
τήν άκρίβειαν τών θείων κανόνων fttopiCciv τά έπι-
τίμια, άλλά κατά τήν ποιότητα τού προσώπου. Καλ 
ταύτα μεν έπλ ανδρών. Έχλ γάρ γυναικών πολλήν 

Tfris ic geres. Erga mulieres autem diligenli ei B οφείλει τήν Ιρευναν καλ τήν άκρίβειαν ποιείσθαι. 
accuraia iuquisiiione oli debes. Proceduat enlm 
ad usque magias et veneflcia, ti alia opera propu-
diosa, quorura vel meminisse borrendum est, ne-
dum peragere. Polluunt quoque per nienatrua sua 
consueta viros saos isiorum ignaros. Cum auletu 
cooGtcntur, perroiuere non oportel cas deteelo 
esse capiie. Hoc enim monitum viris dalum esi. Pro-
ceduni igiiur muHeres usquc ad varias csedes, non 
modo in conceptionibus suis, verum eliam in puerpo-
riis. IJorura fnira nonnuliae ope cujusdam berbe 
singulis mensibus cxdem pairanl, ut ego bumilie 
Dei servus roiserandum boe cum omnibus eupra-
scripiis confessione excepi. Quapropler poslquam 

•Θάνουσι γάρ χαλ έως μαγειών καλ φαρμακειών, 
χαλ έτερων αίσχροεργιών, Δν χαλ τδ μνηαθήναι φρ<-
χτδν, ούχλ δέ χαλ τδ διαπράξασθαι. Μολύνονοι δέ 
χαλ έν τοίς συνηθείοις τών καταμηνίων αυτών μή 
είδότας τούς άνδρας. Τούτων μέντοι έξομολογουμέ­
νων ού δεί τήν κεφαλήν άχατακάλυπτον εΤναε. Τοντο 
γάρ τοίς άνδράσι προτέτραπται. •θάνουσι τοίνυν αέ 
γυναίκες καλ μέχρι φόνων διαφόρων έν ταίς συλλή-
ψεσιν, άλλά καλ έν αύταίς ταίς τελείαις άποχυήσεαν. 
Τινές γάρ αυτών χαλ χατά μήνα φόνον ποιούσι iis 
τίνος βοτάνης, ώς δ ταπεινός έγώ μετά τών προ­
γράφε" ντων πάντων χαλ τοντο άνεδεξάμην τδ έλεει-
νόν. Καλ διά τούτο μετά τδ πάντα διεξελθείν έρεν-

liaic omuia percurrerit, eas interrogare opoilel, et ^ v$v δεί πόσα έφόνευσαν παιδία, χαλ μάλιστα αέ 
praeserlim viduas el monacbas quot pucrulos occi-
derunl, quoi modis et qualibus boc perpetrarunt. 
Aliud enim esi pharmacum ebibere, quo fial ut 
ιιοιι aroplius filios procreare possit, quod omniiun 
gravissimtiro est: aliud vero id per inlrita qosedam 
pracslare, quod predicto levius eai. Istud vero, per 
berbas quasdain singults meBsibus fetum excuicre 
omni ca?de perniciosius cst, illique nisi detistal, ad 
mortcm usque non comrounicare epilimium nibui-
lur. Mulieres cum ab ecclesiis separalae sunt, capi-
fis inclinaliooes sine prostralionibus faciani. Nec 
haec tanium niulicres faciunt, sed etiam non secus 
ac viii poltuunlur; illae ctiain quae in vtrginitate 
dogunt, ct nullam qualemcunque viri expcricnliam 
babrnt. Hactcnus de diligenii et accurata confilcn- ρ 
tiint) inquisiiione, eorumque diffcrentia. 

Castigaiioucs auleni, carumque differeniiae easdem 
sittt. Quxcunque perpeirata sunl anle aniium iri-
«csimuin sivo a viris, sive a muiieribus, facile ei 
cjlciitcr condonentur, qualiacunque siul,ita ut duo-
ram aul irium annorum poenaro non cxcedant, nisi 
cxdcssil qnaelibel, magnaque aliqua sanguinis pcr-
mistio, sive inccs:us. Koruni vero quse posl annum 
tiiccsimum pTpeiraiilur, poenx1 iii aniium lcrlium 
ci quarlum ex(cnduuiur. Ubi vcru cxdcs esl una 9 

atit plurcs, aul magnorum incosloruai aliquod, vel-
i.li cum sorose gcrmana, sive ex palrc, sive ex 
n»atrcf vel iilii uxorc, \cl »asceptrice, Tel coruni 
qui duas sororci mairiir.ouio aut conluberuio sibi 

μονάζουσαι * χαλ διά ποίων χαλ «όσων" άλλο γάρ τΑ 
πιείν φάρμακον χαλ μηκέτι παιδοποιήσαι, 1 χαλ 
βαρύτερου πάντων* χαλ έτερον τδ διά τριμμάτων, 9 
τού προηγηθέντος χουφότερον. Τδ δέ διά βοτάνης 
κατά μήνα έμβρυον άποτίθεσθαι, πάντων φόνων όλε-
θριώτερον, δ χαλ έως θανάτου τδ έπιτίμιον έχει, Αν 
τούτο ούχ άποκόψη, μή κοινωνείν. Αί γυναίκες δταν> 
κεκομμέναι είσλ τής έχχλησίας μόνον προαχυνή-» 
σεις « o u ^ o a v χωρλς μετανοιών. Ού μήν δα» ΑλλΑ 
καλ μαλακίζονται αί γυναίχος ώς οί άνδρες9 χαλ 
αύταλ δέ παρθένεύουσαι χαλ δλως μή είδοΐαι πείραν 
άνδρδς τήν οίανοϋν. Καλ ταύτα μέν περλ τής ακρι­
βούς έρεύνης καλ διαφοράς τών έξομολσγουμέ-
νων. 

Αί δέ επιτιμήσεις καλ αϊ διαφοραλ είσλν αύται. 
"Οσα έγένοντο πρδ τριάκοντα χρόνων Εν τε άνδράσι 
έντεγυναιξλν, εύσύγγνωστα καλ ταχύ συγχώρηταέστω-
σαν οία κάν είσιν, ώστε καλ έως τριών ή δυω ετών 
έχειν τήν έπιτίμησιν, έάν ούκ έστι φόνος οίος δήποτε 
ούτε μεγάλη αίμομιξία. Έάν δέ μετά τριάκοντα 
χρόνων γεγόνασι, καλ έως τρία καλ τέσσαρα. Όπου 
δέ έστι φόνος ή καλ φόνοι καλ άπδ τών υψηλών αί-
μομιξιών, ήτοι περλ γνησίας αδελφής, ήγουν έκ 
πατρδ; καλ μητρδς, ή υίού γυναικός, ή συντέκνου, 
ή τών δύο άδίλφάς λαμβανόντων είς συνοικέσιον, ή 
είς τάς μητρυιάς αυτών έπιμαινόμενοι, έτη ιβ\ Έάν 
δέ τύχη θυγατρδς ής έδέξαντο ή είς Ιδίαν μητέρα, ή 
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ε:ς ιδίαν θυγατέρα, Ετη ιε'. Έάν δέ τις χατά φύοιν Α copulaul, vcl in novorcas furunt, i» annum duode-
ήμαρτε μόνον καλ οδ περιέπεσε ν είς τά παρά φύσιν, 
ούτε αές αιμομιξίας οία χάν είσι χαλ δσα, καλ έως 
χρόνου, ή καλ ήμισυ έπιτιμάσΟαι- έάν δέ έπ\ γυ­
ναίκα φόνοι τινές διάφοροι, καί μαγείαι έπράχθησαν 
ή κα\ έως τών παρά φύσιν, καλ έως οκτώ, καλ δέκα 
δπιτιμάσθαι αύτάς ετών. 

cimum poena prorogalur. Si vero lUia potiaiur quatn 
de fonte suscepit, vel iii propriain malrcm, vel in 
propriam flliam, in anrnun usque dccimum quinlum. 
Si vero seeundum aaluram lantum peccavit, nec iit 
ea qvat praeler naluram sunt incidil, nec in incesia 
qualiacunque sint, ct quola , io annum aul sesqui 

exira Pascba, hoc omaiuin pejus, licet offensa sit 
de minirais, veluli aimplex peccatum ; longior 
abstinenlia iinmaculai» commuuionis illi est iinpo-
nenda. 

Quod vero ad cibum, poium el oratiouem aiii-
•et, quanlum uniuscujusque natura, ingenium, 
eleclio, virtus, ei disposilio fcrrc poterit. Nos au-
tem bactaius doabus differentiig usi tumus secun-
dum quaa agimut, Η nobis coiiiltentibus poeniieu-
tias iroponimus. Qoalenaro illud sit, vcl qualia 
peccata; si inter eos reponendus qui magna vel 
parva peccarunl; anlea enim diximus quod confi-
lentibus, al el confeseoribus, levis esi, el gi-avis 

aaaum poniri oportet. Si autem a molieribas c*des vari* el mag» facue soni, vel nsque ad ca qu« 
αυιιΐ praeier naturam proceaaum faerit, ad octennium el decenniuai eaa puniri oporiet. 

Καλ ταύτας δέ τάς διαφοράς χα\ τάς επιτιμήσεις Hat diflerenlias et punitiones de communionc 
«tp\ της κοινωνίας δρίζομεν. Πάντων γάρ βαρύτε- decernimua : peccalum emm omnium gravisaimum 
pov αμάρτημα τδ άναξίως κοινωνών. \> κα\ διέλαθεν wt, indigne couimuuicare. Utius rei a coiifilentibus 
ήμας έρωτάσθαι τούς έξομολογουμένους μιτά τήν interrogalio posl omnium peccatoruin confessionem 
άπασαν τών αμαρτημάτων έξομολόγησιν, τδ, εί άρα R nos fogerat, fdl icei , an pneconfcssa opcralus 
τά προεξομολογηθέντα ποιών έκοινώνει· δπερ έάν communicaveril. Cum diierit, Ita : maxime auiem 
είπη, Ναί* καλ μάλιστα έξω τού Πάσχα, τούτο πάν­
των χςίρον είναι * οίον κάν έστι τών ελαχίστων πα­
ράπτωμα, ήτοι τδ αμάρτημα * χαλ πλείον τήν άπ­
οχήν ποιείν της άχραντου κοινωνίας. 

Περλ δέ βρώσεως καλ πόσεως καλ ευχής, ώς ή 
εκάστου δύναται φύσις καλ γνώμη καλ προαίρεσις 
χαλ Ισχύς καλ διάθεσις * ημείς δέ δυο τέως διαφοράς 
έχομεν έξ ών καλ ποιου μεν χαλ δίδομεν τοίς ήμίν 
έξρμολογουμένοις. Οίον κάν έστιν» ή οία τά αμαρ­
τήματα, χαλ έν τοίς μεγάλως χαλ μιχρώς ήμαρτη-
χόσι. Προείπομεν γάρ δτι έν τοίς εξομολογούμενοις 
έστλ καλ έν τοίς άναδεχομένοις ή ελαφρά καλ ή βαρεία 
τών έπιτιμίων δόσις. Ή γάρ τού έξομολογουμένου - ; w 

αδίσταχτος πίστις τε καί έξ ών έχει μετάδοσις, ήν c poeuarum impoailio. Nam certa et indubkaia con-
που δ μακάριος Απόστολος χαρπδν πίστεως επιλέ­
γει, χαλ ή τού άναδεχομένου τδν έξομολογούμενον 
ε'ύσύγχριτος κρίσις καλ γνώσις καλ συμπαθής συγ-
χατάοασις πάντα ελαφρά οΤδε καλ τά περλ βρώσεως 
χαλ πόσεως χαλ κοινωνίας, καλ μάλιστα εί τύχη δ 
έξομολογούμενος ίνα πρδ τού έξομολογήσασθαι απ­
όκοψε τού άμαρτάνειν, ή ομολογεί κάν άπδ τής έξ-
ομολογήσεως άποκόπτειν. Πολλολ γάρ είσι καλ εξ­
ομολογούνται καλ λυπούνται, άλλ* δμως ή φύσει, ή 
κλοπή, ή κακογνωμία, ή καλ πονηρφ συνήθεια πά­
λιν σφάλλονται καλ περιπίπτουσιν άμαρτήμασιν. 01 
τοιούτοι τοίνυν ίνα πάντοτε έξομολογώνται οσάκις 
έάν πέσωσιν. Έάν δέ καλ τά έπιτίμια αυτών πλη-
ρώσοισεν, δσα άν έτη έλαβον παρά τού δεσμεύσαντος „ 
αυτούς, χαλ μέλλουσι κοινωνείν άποπληρώσαντες, D ipaorum complevenai, tol scilicet aunos quoi ab 
μηδέ τότε κοινωνείτωσαν εί δλως αυτούς έλεώσιν, eo qui eos ligavit accepcrunl, el velut bis comple-
άλλά παραφυλαττέσθωσαν τήν άχραντον κοινωνίαν lis jam communicaluri sunt, st oinnino eui ipam* 
έως άν άποχόψωσιν· ελέους γάρ καλ τούτου ένεκα miserentur , neque lunc communicent, scd diffc. 
μόνον έν τή κρίσει άξιωΟήσονται. ram ci fetorvent iromaculaiani communionem % 

donec peccare destiieriol: hujut eoiin rei caosa solum Sn dte jadicii misericordia dignt ccnse-

fitentis fides, et eorum qu» possidet disiribuiio, 
quam beaiua Apostolus alicubi fidei fruclum vo-
cat 1 1 , ei cotifessoris selectum judicium, et cogiii-
tio, faciliaque et coropaUens accommodatio levia 
omoia dceernit, eivocibum speclent, sive polum, 
iive comraunionera , praesertim si contingat confl-
teniem anie confessionem a peccato desiitisse, aut 
poilicetur te confessionc facia desitturum. MuUi 
enim confllentur, et de peccaits dolorem concipiunt 
et irisliliam ; altamen vel natura, vel subivpiio-
ne, vel mala et delibei ala animi senlenlia , vel 
prava consuctudine kerum dejiciuntor, ei in pcc-
cala inciduDt. Igiiur qui tuut ejusmodi scmpcr 
conflteantur quotiee ceciderunl. Si vero cpiiimia 

Επειδή δέ είσί τίνες βίαέξεως μηδέ έν τή μιγάλη 
Τεσσαρακοστή χρατήσαι εαυτούς άπδ αμαρτιών 
ισχύοντες, χαλ αύτολ δέ πολλάχις οί γυναίκας έχοντες, 
χρή μετά τδ πλήρωσα ι καλ αυτούς τά αυτών έπιτί­
μια ' έάν έλθωσι χρόνοι πλείστοι καλ ούχ έχωσι 
πώς κοινωνησαι διά τδ άελ αυτούς περιπίπτειν άμαρ-
τήμασι, κρατείτωσαν κάν τήν άγίαν Τεσσαρακοιτήν 

Cum vero nonnalli tunt qui prae babiiudiuis vio-
lentia sclpsot a peccalis ne in ipsa quidem magnii 
Quadragesima coniinere possuni. cujusraodi ειιια 
Siepe eliam ii qui uxores babenl, oporiei et ipsus 
poenilenliis coniplcus si transeant anni mulii, uvn 
babcant qua'ratiooe communiceul, eo quod sempcr 
in peccala incidanl, conlinere se a pcccalo ŝ .Uciu 

" Jocl. u, 12. 
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lotaro sanclam Quadragosiroam, cl cum timorc el Λ πάσαν τδ μή αμάρτησα:, χαλ μετά φόβου και τρό­

μου τάς τρείς τοΰ Πάσχα κοινωνείτωσαν ημέρας. Τούτο tremorc iribus Pascliaiis diebus communicare. Iloc 
auirni bapsiianfer dicimus, eo quod a spurcitiis car-
uaUbus absliuere noti possunt, non quod lioc tlal 
sccumliim aliam caiionicam communionts diffcren-
uaiii. Si vcro in magna Quadragcsima qui lales 
sui:l in inolliiiem inciderini, ncque sic coinmunicciit. 
Si enim a sanciis Palribus decretuiu sii eos qui 
iuci.ierinl in misei aiuiuni illum aniwt morbum, 
omnibus dominaiUem, quem oinnino derHinqucro 
diflicilliiiium, quadraginia taulum dtebtis a cominu-
niono arccndos esse, nonne mulio magis erit iu 
Quadragesima observ.mdtijn, cuiu id dc casterU et 
comriiunibus amii diebus definierini? 

Dilferenlias servandce in cibo, potu el oraiione. 

Cmn niea quidem senleniia tluae sint, nt supra 
dixi, duas quoque stnito poemleriiiartim dinVrciilic, 
ticut bumilis ego erga ouines isla usurpare soleo. 
Swpiui peccanies el infinui juvenes ei s^ues, inu-
licres et viri, monacbi et mona< ba% praeter eos 
qui sacris ordinibtis imbuli sunl. Saccrdotcs ciiim 
et episcopi, «i diaconi qui in gradu sunt, vel eorum 
uxores, ad peccalorum confessioncm suscipiendi 
non sunt, ntsi sccundum Deum securitaiem eorum 
cmfcssoribus fecerint, quod si alicujus criminis 
rei sunl quod eos asacris ordiiiibus exercendis pro-
bibeal, non amplius sacris mtnUirare audebunt. 
Ejusmodi enim nondalur pueuiicnlia, qualiscunque 

02 κατά απορία ν τδ μηδέποτε εαυτούς άπδ σαρκι­
κών μολυσμών κράτησα: δυνασθαί. καλ ου κατά άλ­
λην γενέσθαι λέγομεν διαφοράν. Έάν δέ καλ είς μα-
λακίαν οί τοιούτοι πέσωσιν έν τή μεγάλη Τεσσαρα­
κοστή, μηδέ οΰτω κοινωνέίτωσαν. Τδ γάρ έλεεινδν 
τοϋτο καλ παντοκράτητον καλ δυσαπόστατον πάθος, 
εί καλ μόνα; τεσσαράκοντα ημέρας παρά τών αγίων 
ημών κε κανόνι σται II ατέ ρω ν τδ μή κοινωνείν τούς 
έν τούτω παραπίπτοντας, άλλ' δμως τάς άλλας τού 
ένιαυτού ημέρας, ούχλδέ τής αγίας Τεσσαρακοστής 
ημέρας ώρισται; 

Περϊ βροισεως, καϊ πόσεως, χαί ευχής 
' διαφοραί· 

Δύο δέ αύται, ώς προείπον ανωτέρω, κατά(τήν έμήν 
γνώμην αί δύο τών έ π ιτι μ ίων διαφοοαλ έστωσαν, ώς 
όταπεινδς έγώ είς πάντας είοιθα διδόναι. Πολυ-
αμαρτήτους ασθενείς νέους καλ γέροντας, γυναίκας 
καλ άνδρας, μοναχούς καλ μονάζουσας, παρεχτδς τ ώ ν 
ίερωμένοιν. Ιερείς γάρ καλ αρχιερείς, καλ έμ€ά-
θμους διακόνους ή τάς εαυτών γυναίκας ού χρή δέ-
χεσθαι είς έξομολόγησιν, έως έπλ θεού πληροφορή-
σωσιν οί τοιούτοι τούς άναδεχομένους αυτούς, δτι 
έάν τι έχωσιν έγκλημα τδ άπείργον, ήτοι τδ άτεο-
παύον αυτούς ίερατεύειν, μηκέτιτολμώσιν ίερατεϋ-
σαι. Τοίς γάρ τοιούτοις ού δίόοται οίαδήποτε έ π ι τ ί -
μησις, ή βρώσεως, ή πόσεως, ή κοινωνίας τδ σύνολον 

illa s i l , sive ctbi, sive potus, nequidem omnino a C κράτησις, άλλ' ή μόνον παύσις τής ίερωσύνης. Ού-
communione abslincntia , sed sola a sacro mini-
atcrjo ccssaiio. Niliil auicm abdicat sacerdoicm 
sacerdotii funclione nisi, alleri mulicri preterquam 
sua misccalur. Si enim vel in imam solum inci-
«leril, sacrificandi potcstate abdicatus est, licct 
niarlyrium decerlaret, et mortuos suscilarcl. Suni 
auicm aliae nonnullae contaminationes in quas si 
saccrdos incideril, et prasertim inonachus, vel 
eorum aliquis qui sincuxoro coiisecraniur, a sacro 
imimterio ad lempus cessare dt»beut, et ilcrum 
sacris operari. Sicul sialnit bcatus liasiliits dc 
diaconis ei presbyleris sic diccns: «Diaconus labiis 
pnllulu*, t l co usque se peccasse confilcns, a sacio 
minislcrio cobibebilur, communionis lamen cuin 

osv ούν παύει τδν ίερέα τού μή ίερατεύειν, άλλ' ή 
μόνονΙξω νομίμου γυναιχδς είς έτέραν έάν πέτη . [Είς} 
μίαν γάρ χαλ μόνον έάν πέση, ούκ Ιτι έχ*ι έςουσίαν 
ποτέ ίερατεύειν, έάν έχει άγωνίσασθαι τού καλ νε­
κρούς έγείραι. Άλλοι δέ είσι μολυσμοί τίνες, ε ι ς 
ούς έάν περιπέση ίερεύς, καλ μάλιστα μοναχδς, ή 
τών χωρλς γυναιχδς χειροτονουμένων λαμβάνειν τ ινά 
πρδς καιρδν στάσιν τής ίερωσύνης ήτοι Ιερουργίας» 
καλ πάλιν ίερουργείτω. Καθώς ό μακάριος Βασίλειος 
π?ρλ διακόνων καλ πρεσβυτέρων ούτωσλ φάσκων, δτι 
ι Διάκονος έν χείλεσι μιανθελς, καλ μέχρι τούτου 
ήμαρτηκέναι όμολογήσας τής μέν λειτουργίας έ π ι -
σχεθήσεται, τού δέ μετέχειν τής κοινωνίας μετά τών 
διακόνων άξιωθήσεται. > Τδ δέ αύτδ καλ πρεσβύ-

•liaconis patlicipaliouc dignus babcbilur. > Idem de & τερος · ι Εί δέ τις πλείον φωραθείη τούτου ^ μ α ρ -
(iresbytcro jiidicium: cSi quis ullia pcccassc depre-
licnsus fuerit, iitqualicmiqiie sit gradu, doponalur.» 
ijtitd v<ro boc csi, labiis essc pollulum? lloc rgo 
ιιοιι scribo, licel illud probc sciam. Qui hoc pcr-
peiravciil, declmabit. Agc, lamcn bi^viler pro viri-
IHIS el pro cogiiitioue noslra diccmus dc eacerdo-
tibns, dc quibus jain vcrba fccimus, simul autem 

τηχώς έν οίω άν ή βαθμώ καθαιρείσθω. » Τί δέ έστι 
τδ , kr χεΙΛεσι μιανθείς; Έ γ ώ μέν ού γράφω, καί-
π ·ρ σαφώς εΐδώς. Ό δέ πράξας φανερώσει τούτο. 
Ό μ ω ς περλ ών είρήκαμεν Ιερέων, όμού δέ χαλ περι 
τών άξιων είς Ιερουργίαν έλθείν, καλ περλ λαϊκών, 
καλ έως πόσου ταύτα καλ ποίοις κρίνονται, φέρ« 
διά βραχέων, δσηδύναμις καλ ώς ίσμεν, έρούμεν. 

«t dc iis qui ad sacerdoiium evcbi niereiUur, necnon de laicis, qnousquc nempe et qoalilcr Jiidi-
ccntiir. 

Vir i vel mulicrei qui siuc necessilalc, lioc esl, 
uullo a:!ignilc lirnore biimano vel pauperiale, cum 
rthnicorum corporibus sose cotiiamiiiarunt: i l l i 
qnidom sine logilimi^ uxoriiius iiiarili cxsistonics, 
\ i i inulicrcs fogiiimis viris conjum-tjp. fribusaunis 

Οί μεν ανάγκης χωρλς, τούτ* έστι φόβου ανθρω­
πίνου ή πτωχείας, έν έθνικοίς έμολύνθησαν σώμασιν 
άνδρες ή γυναίκες · οί μέν χωρλς γυναικών νομίμων 
δντες άνδρες ή γυναίκες άμα ανδρών νομίμων τρι­
ετία ν μεν £στο>σαν άκοινώνητοι μετά καλ τών μιτά 
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ταύτα γεγραμμένων περ\ βρώσεως, και πόσεως, Α commnnione privaudi suni vicc epilimiorum in «ibo, 
κα\ ευχής έν τδπφ έπιτιμίων · εΓ τι άν κα\ οίον 
προαιρούνται άπδ των τριών. Οί δέ νομίμους έχον­
τες γυναίκας, ή γυναίκες άνδρας, καί έν τέσσαρσι 
ή πέντε έτεαιν έπιτιμάσΟωσαν, χα\ μάλιστα εί τύ-
χοι έν έτέροις περιπεσείν άμαρτήμασιν. Εί δέ χαλ 
μετά φόβου χαί εξουσίας ή διά πτωχείαν, ένα χρό­
νον ή δύο έπιτιμάσΟωσαν. Ιερωμένων δέ γυναίκες, 
τούτ* έστι διακόνων, ή πρεσβυτέρων, δπου έάν πα-
ραπέσωσι, τριετίαν έπιτιμάσΟωσαν ώς τούς Ιερείς 
αυτών φονεύσασαι * ούχ έτι γάρ εκείνοι ίερουργή-
σουσιν, εί μετά τών γυναικών αυτών συμβή να ι έως 
Απαξ θελήσωσιν. Ιερείς δέ και διάκονοι δπου έάν 
παραπέσωσιν, εί χαλ άπαξ χαί μόνον ή πτώσις γέ­
νηται, μηκέτι τδ σύνολον ίερουργήσωσι · κοινωνεί-

potu, eioratione secumlum quod aliquid ex \\U ir i-
bus elegerint, ut poslbxc describctur. Qui vero 
legiiimas Itabueritii uxorcs, vel uxores legiiimos 
viros, qiiaiuor ve! quinque annis plectunlor, prac-
sertim si contingat eos aliis succtimbcre peccati*. 
Siferocum limore, el alierius poiestate adacli, am 
propier paupertatem, annum aui duos punittntor. 
Sacralorum vero niulicres, boc cst, diacoftorum ci 
preabyierorum, cum iu ha»c inciderint, tricnnium 
puniunior, veluli quae mariios suos occiderim : nnn 
enim amplius sacris miiiisicrii* operabuntur, Μ 
posiea cum roulieribus suie vel seniel congrcdi voluc-
rini. Sacerdoies et diaconi si vel scmel ccciderint, 
solumque casus tial, nullo modo poslea sacra admi · 

τωσανδέ δτε καλ Οέλουσιν, καί άναγνώστου τάξιν ^ nialraUint: communicetii vero cum voltierint, el 
έχέτωσαν, δσα οιδεν αναγνώστης άνερυΟριάστως, 
ενεργούντες. "Αναγνώστης δέ έάν πέση, ή ή τούτου 
γυνή, ουκ έτι τδν άναγνώστην περαιτέρω προκό-
πτειν, άλλά μένε ι ν άπρόκοπον. Έάνδέ τις παιδίον ών 
ή κοσμική ή μοναχική τάξει, ή καλ παπαδίτζης, 
φΟαρή δέ ύπό τίνος άνδρδς, εί μέν είς τούς μηρούς 
ή μόνον, έπιτιμάζεσΟαι μέν καλ τά μάλιστα, ε ί άπαξ 
και δ\ς έγένετο * εί δέ πλείον τούτου, τούτ' έστιν είς 
άφεδρώνα, μηδέ τδ σύνολον έρχεσθαι είς διακόνου 
έμβάΟμου ή Ιερέως άξίαν. Εί γάρ κάκείνος ούχ 
ήμαρτεν, άλλ' δμως τδ σκεύος έ^άγη, καλ ούκ εν­
δέχεται αύτδν ίερουργήσαι * έμολύνΟη γάρ. Εί δέ καλ 
είς μαλακίαν πέση πρδ τού ίερουργηΟήναι, μή εί-

lectoris gradu poiiantur, quse leciorissiinlmuma con-
udcirter exercenies. Ucior vero ai ceciderit, vcl 
ipsius uxor, ullra lectoris gradum pnrnioreri nou 
poterit, sed permanebit non amplius proniovendus. 
Si vero quis puer vel saecularis, vel monachus, vcl 
eliam clericus, aive lector, ab aliquo corrupttis csl, 
si solum iiilra coxas, epitimio casliganJus est, 
raaxiiue si semel el bis lioc contigii. Quod si tilira 
hoc aliquid iu ipsum perpelraium est, hoc est, in 
posleriora, iiullo modo ad diaconi vel saccnlolis 
dignilalem perveniel. Licctenim ipse non peccavcrif, 
vas lamen ipsius disrupium eal.ci noit licet ipsi 
aacra minislrarc; est cniin polluius. Si in molli-

δως τί έστι, και δτι Απείργει αύτδν τού μή δέξασΟαι £ liera incideril anle consecralionein, ncsciens quid 
Ιερωσύνην, ή κατά άγνωσίαν ή παρ* άλλου ψυχο­
φθόρου ή άγνωστου τούτο έδιδάχΟη, έστι δέ ό άν­
θρωπος ή σοφδς, ή ευλαβής, ή χαλ κατά αμφότερα, 
έπιτιμάσΟω πρότερον, καλ είθ' ούτως άξιούσθω. Εί 
δέ μ·τά τήν ιερωσύνην είς τούτο έάλω, κατά τδν 
σκοπδν δν προειρήκαμεν, ή κατά άγνοιαν, ή κατά 
ψυχοφθόρου διδαχθείς μή είναι κακδν, λαμβανέτω 
χρόνον έπιτίμιον, κρατούμενος καλ τού ίερουργείν, 
καΛ ούτως ιερουργέίτω. Εί δέ κα\ δευτερώσει, ή τρι­
τώσει, μηκέτι ίερουργείτω, άλλ* είς τήν τού άνα­
γνώστου τάξιν έρχέσθω. Έάν δέ τις έκλεψε κεφα­
λαιώδη κλέμματα, μή έρχέσθω είς ίερωσύνην. 
Όμοίως δέ εί μετά τήν Ιερωσύνην, μηκέτι ίερουρ­
γείτω. 'βσαύτως κα\ οί χωρίς ίερωσύνης κλέπτοντες 

boc esset, ci quod boc probibet ipsum a sacerdoiii 
susceptione, vcl propler ignorantiam, vol quod sic 
ab animarunicorruplore el ignorante edoctns fueril; 
vir laroen cst wi sapicuft» vcl pius, vel ulniiwquc 
punialur prius, pobiiaque exsoluta sacerdoliodignus 
babealur. Quod si posl sacrum niiiiisteriiua sus-
cepluui in lioc criniine oa ralione quam prsedixi-
tnus, deprehcnsus csl, vcl proplcr ignoraniinm, vcl 
quod boc ιιοιι esso malum ab aliquo animaruni 
corruplorc cdocius sit, uuius annt pocnitentiam aoci-
pial a sacro mini*lcrio abslinens, el sic postmodum 
sacris operelur. Quod si bis lerve hoc iicravcrit, 
non amplius sacris niinisu cl, scd iu lccloris orJincni 
descendat. Si quis furia capilalia furalus fucrit, 

μή έρχέσθωσαν είς Ιερωσύνην ποτέ, άλλά τδ τών D sacrum iniiiisleriuu non adipiscalur. Similiter ei 
πόρνων λαμβανέτωσαν έπιτίμιον. post adcptuni saccrdoiium hoc ptTpelraverit, ιιοιι 
a mplius sacrificet. Eadem eeto ralio corum qu i sacro ministerio non i n i l i a l i iurantur: saccrdolium 
ιι unquatn assequanlur, sed i omican t ium pceniientia p lec lanlur . 

Decem sunt apud me confiteniium spccics a sc i i r 
viccni diflereules. Alius paucnlum, el uno moln, 
peccavit, ci spouto poenitet; al ius saepius, ct iuu!l s 
oiodis; alius secundum naluram, ct uno forsau 
modo, sed in eo persevo.ravii, cliam usquc ad sonr-
ctutem; alius praeter nalurain pcccavit, statim vcn» 
rcsipnil, cl abstinuil propler Dci limorcni ; alius 
qui i i i l i rmi la tc actns, vel calamiialis circtifiistanlia 
ad conffssioiiem se accingil, vcl in ipsa niortecon-
ruclur, ct morihn ; alius qui a pcccalo cessavit, 
qualcciiiique illud fticrit, ct posfca sic pcccala con-

Τών δέ έξαγγελλόντων είσ\ τρόποι παρ* έμοί δια­
φέροντες αλλήλων δέκα. "Ετερος δ ολίγον άμαρ-
τήσας καλ αύτοπροαιρέτω γνώμη μετανοήσας, δς και 
είς έν πρόσωπον* καί έτερος δ πολλάκις κα\ είς 
πολλά άλούς πρόσωπα" και έτερος ό κατά φύσιν μέν 
άμαρ:ήσας, ίσως κα\ είς έν πρόσωπον * χρονίσας δέ 
κα\ έως γήρως · έτερος δέ ό παρά φύσιν άμαρτήσας, 
τάχιον δέ άπο/.όψας, διά τδν τού θεού φόβον - κα\ 
Ετερος ό δι' άσθένειαν, και περίστασιν συμφοράς είς 
έξομολόγησιν έλθών, ή χαλ έν αύτψ τφ θανάτω έξ-
ομο).ογησάμενος, κα\ θανών* και έτερος ό παυσά-
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iiieiur: alius qui ad confessionem usque peccat, Α μένος τής Αμαρτίας, οία κάν ή, ιιχλειθ* οντ*·ς 

έξαγγείλας τά αύτφ ήμαρτήμενα· χαλ άλλος I έως ied confessione facta absiinet; alius qui peccafa 
quidem coutitetur, eed ab iis abstinere non valei, 
aut non vult; alius qui polticeiur quidei α ab omiti-
bus peccalis se abstenturum, sed in una specie hoe 
non potest. Alii vero qni in militia, et necessitafe, 
aut timore, vel dono, vet insoleniia, vel aliis variis 
modis peccantes confltentur. Ejusmodi inqoircro 
oportct, si personarum et differentiarum quanlita-
icm defmire possint, vel non. Qui enim bocdennire 
nejuit, ut luxui et intemperiei deditus judicalur, 
llli autcm omnes, et eorum unosquisquc dijodica-
tur, prout iu unoquoquc ex illis deoem modia ta 
peccasse confiietur. Dedarare debet in qaot per-
aonas incidit, bocest, in quot malieres: simililer el 

τής έξομολογήσεως αμαρτάνων, μετά τήν έξομολό­
γησιν δέ παυσάμενος· χαλ Ιτερος δ έξορολογού-
μένος μεν τάς αμαρτίας αυτού, άποχήν δέ ποιήσαι 
μή Ισχύων, ήγουν ού θέλων * καλ Αλλος Α ομολόγων 
μέν πάντων ποιείσθαι κακών Αποχήν, ένδς δέ προσ­
ώπου μή δυνάμενος * καλ άλλοι δέ οί έπλ τάξη χαλ 
κατά τήν ανάγκην, ή φόβον, ή δώρον, ή εύήθειαν, ή 
κατά διαφόρους τρόπους άμαρτάνοντες έξομολογού-
μενοι. Έρευνφν δέ αυτούς καλ ε! Ισχύουσι τήν ποοο-
τητα τών προσώπων είπείν, ή ού. Ό γάρ μή Ισχύων 
είπείν ώς άσωτος κρίνεται. Ούτοι δε πάντες έκαστος 
αυτών ανακρίναμε νος, ώς καλ Εκαστος έξήμαρτεν 
άπδ τών δέκα τούτων τρόπων ομολόγων. Όφε&ει 

' · •> — ι « · — • 
mulkres. Tunc qui confessionera eorom Oeo ad- ° είπείν είς δσα πρόσωπα έπεσε, τούτ' Ιστι γυναίκας, 
juvante excipit, interroget eon qoalea ex jatn eno-
meraiis sex fornicatioiiis diffcrentiis aunt personae, 
boc est, quoi mereirices, quot vidwe, quot ancilbe, 
quot parvoru habiiuro monacbicum iodute, quot 
magnum, quot aacratae, hoc esl presbyterae et dia-
couorum uxores. Parvi enim babilus mooachae et 
leciorum oxore* ut mereirtcfs judicantur, magni vero 
habitus monachx ut nuplx.Cmn veroconfilenies isio* 
rnm diflbreniias et quantitates dedaraverint,etqaai>-
Uiin leroporii inisia prava animi affeciionecontrive-
r in l : atqac ei aliquae ex ipsis pepercrunt vei oon; si 
casent iilis uxoree, vel non; si secundum ualuram, aut 
utroqne modo; si anie triginla annos, autpostea, vel 

δμοίως χαλ αί γυναίκες. Καλ τότε δ δεχόμενος ούν 
θεφ τήν έξομολόγησιν αυτών άναχρινάτω αύτους 
οποία ήσαν τά πρόσωπα Απδ τών Ιξ διαφορών τής 
πορνείας * τούτ' Ιστι πόσαι πόρνοι, χαλ ποααε χή­
ρα ι, καλ πόσαι μικρόσχημοι, καλ πόσαι μεγαλόσχημοι 
μονάστριαι, χαλ πόσοι Ιερωμένοι, ήγουν πρεσοντέ-
ρισσαι ή έμβάθμων διακόνων γυναίκες, Αί γΑρ με-
χρόσχημοι μονάστριαι, χαλ τών αναγνωστών ώς πόρ­
νοι κρίνονται * α! δέ μεγαλόσχημοι ώς ύπανδροι. 
Καλ δταν τούτων τΑς διαφοράς καλ τάς ποοοτητας 
έξείπωσιν οί έξομολογού μενοι, χαλ δπόσον έχρόνεσαν 
είς Ικαστον αυτών πάθος, καλ εί Ετεχον έξ οντών 
τίνες, ή ού · καλ εί είχον γυναίκας ή ούχ είχαν, χαέ 

tHroqaemodoiBisemel, velbis, ve! ter, auteapiue; si C εί χατά φύσιν ήμαρτον ή χαλ χαι* αμφότερα· χαλ 
εί πρδ τριάκοντα χρόνων, ή χαλ μετά ταύτα, ή ι 
χατ' αμφότερα* χαλ εί Απαξ, χαλδλς, παλ τρλς, 

desliterant, velad senecliHein usqoe, et diem iHum 
in qao conOicntur peccaveruiit, vel jam deaieranl. 
πολλάχις, καλ εί έξέκοψαν, ή καλ έως γήρως, καλ εί έως της ημέρας εκείνης έν { έξωμολογή< 
ήμάρτανον, ή προαπέκοψαν. 

Posiquara differentiarum islarum foterrogaiio-
nem finierit, cos iteram de incestis omnibus inierro-
gabii.Nunquid atiquaudo incognaias et affines incide-
rint. Si deprebenderit eos in aliqaid ejusmodi inci-
disse, ioterrogabii, an Uerom convertcrint $e a se-
cuudo gradu propinquilatis ad priroum, velnon.Hoc 
ooim pejus est. Posiea sic eos interrogare deiisqaa 
contra naturam perpeirantur : an ceciderint vcl in 
virum, vel in puerum, vcl injumentun),veiin volaiile, 
vel in puellulam aniesexium decimum annum. Postea 
progredielar ad interrogaiionem dc caedc volunlaria 
et invohintaria, simul et degravi eiduplici illamolli-
tie. Cum aulem poenileniem de bis omnibas recte 
scruialus fuerit, tum ad vires ejus animum convertel, 
praiseitim ad cooapanciionem, et humililatem, ad ^ τήν ταπείνωσιν, καλ πρδς τά δάκρυα, χαλ πρδς τήν 

Καλ δταν πάντων τούτων έξείποι τάς διαφοράς» 
πάλιν ερωτών αυτούς περλ τών αίμομιξιών, μήποτα. 
ε Ες συγγενείας τινάς ή ίδιοσυνας Ιπεσον. Καλ εί Αρα 
εύροι αυτούς έν τινι τούτων, έ'ρωτφν αυτούς εί επ­
εστράφησαν άπδ τού δευτέρου προσώπου της συγγε­
νείας έπλ τδ πρώτον πάλιν, ή οΟ * χείρον γΑρ άστε 
τούτο. Καλ εΐθ* ούτως έρευνάν αυτούς περλ τών παρά 
φύσιν * ή είς άνδρα, ή είς παιδίον, ή είς κτήνος, ή 
είς δρνεον, ή είς κοράσιον πρδ τού ώρισμένου χρό­
νου τών ι<τ' ετών περιέπεσαν. Καλ είθ' ούτως περλ 
εκουσίου καλ ακουσίου φόνου, δμού χαλ περλ τής 
δεινής καλ διττής μαλακίας. Καλ δτε ταύτα πάντα 
τδν μετανοούντα καλώς έρευνήση, τότε πρδς τήν δύ­
ναμιν αυτού, μάλλον δέ προς τήν κατάνυξιν, χαλ πρδς 

lacrymas, ad eieemosynara quam se posse Deo dare 
faictur. Tandem fldei fervorem et proposilom con-
itdcrabit; dabitque ei scripium ipsius niandalutn, 
hoc csi, pocnilentiam. Quod ad coromunionem ai-
linet, ut siipra dicluin est, abstincbilur ab ca per 
spalium unius atini, duorum, irium, qaa(uor,quin-
que, asqae ad sextum, el septimum, poslea con-
ocdetur. Qnod ad cibiini el potum atiinel, ui ferunl 
uniuscujusquc natura el vires. Quod vero ad l i -
turgiam, cum catecbumenis exire e icmplo, ei in 

έλεημοσύνην αυτού ήν ομολογεί, ή Ιχει ίσχύν δούναι 
τώ θεώ. Καλ τέλος πρδς τήν ζέουσαν αυτού πίστιν 
καλ πρόθεσιν, δίδειν αύτψ εγγράφως τήν έντολήν 
αυτού, ήγουν τήν έπιτίμησιν. Καλ περλ μέν τής κοι­
νωνίας, ώς Ανωτέρω εΓρηται, κσλ είς χρόνον χαλ είς 
δύο, καλ είς τρία, καλ είς τέσσαρα, καλ είς πέντε, 
καλ είς έξ, χαλ είς έπτά συγχωρείν, περλ δέ βρώ­
σεως χαλ πόσεως, ώς έχει έκαστου φύσις χαλ Ιτχύς. 
Καλ περλ μέν της λειτουργίας άπδ τους κατηχου-
μένους εξίρχεσΟα; τοΰ ναού καλ στήκειν είς τδν νάρ-
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θηχα, Είς δέτδ έσπερινδν καλ δρθρον καλ τά άλλα Α narihece slare jubenlor : in Vcspcris vero, ci ina-
άχώλυτον είναι χατΑ πάντα δπου θέλει έστασθαι έν 
τφ ναφ, δτε χαέ άν βέλη. Τά «έ Χρίστου γέννα, χαλ 
τά •ώτα χαλ τάς τρεις του Πάσχα ημέρας, ήτοι τή 
μεγάλη ε', χαλ τφ μεγάλφ Σαββάτω, χαλ τή με­
γάλη Κυριαχή, χαλ τών Αγίων Αποστόλων τήν μνή­
μην, [χ] Αν τι κοινωνίας μεταλαμβάνειν, άγίασμα τών 
Φώτων, χαλ ούτω διαλύειν · οί μέν μοναχολ τυρδν 
χαλ ώδν, οΙ δέ χαλ χρέα. Τρείς δέ διαφοράς τδ χατ' 
έμέ τέως Ιχειν, είς τά περλ βρώσεως χαλ πόσεως 
είς «Αντας επιτιμώ. Ή αυτή γαρ Αν Ακρισις χαλ 
οιαχρισις χαλ χρίσις οφείλει γίνεσθαι χαλ έπλ γυναι­
κών χαλ ανδρών, χοσμιχώς τε χαλ μοναχ[ιχ]ώς, άνευ 
δούλων χαλ δουλίδων. Οέ τε γάρ δούλοι χαλ αϊ δου-
λΛες χαλ παρά τών θείων έχανονίσθησαν χανόνων, 

iiitinia Officiis el aliis iibeium omiiiito erit illin 
stare ic tempto obi voluerint. Cum vero poeititeu* 
votoerit, in Nativiiate Cbrisli, ct in Eptpttania, et 
tribus Paschatis diebus, videlicet magna feria quin-
ta, et magno Sabbalo, ei magna Dominica, et cuni 
aauctorum apottolorum «erooria cclebratur, aliqutd 
communionig parlicipare potest, Epiphamae sciU-
licei saiictificaiioiiein, et sic pcemleniiam illis die-
biw relaxari, mooacbis quidem caseum et ova, 
aliig vero eliaw carnem. Tret autemgiiot apod me 
bujus rci diflerenike. Quat cibuoi et potuin speclant 
omDibaa iinpono. Eadem auiem indifierenlia, d 
comparaiio, et digcreiio, tt judicium iu molieri» 
bus oi viris esse debet, sive sxcolares, give mo-

τδ ήμισυ δέ μόνον τής έπιτιμήσεως λαμβάνειν, διά Β nacbi, sed eacipiendi sunl senri el aitcilte. Servi 
τδ μή είναι αυτούς έντή Ιδία εξουσία. autem cl ancilia? secandum divinonim canonum 
decreu mediam tantnm poenitealiarum partem qus domiois impoui solei, auacipere teoeniur, oo 
tjood in gva oon gint potestale. 

Ούτος ουν δ πρώτος τής έπιτιμήσεως τών πάντων, 
χωρλς δούλων χαλ δουλίδων, παρ' έμολ διδόμενος είς 
«Αντας τών έπιτιμίων δρος. Αευτέραν μέν χαλ τε-
τραδοπαρασχευήν, έσθίειν έλαιον χάλ δαπριον μετά 
λάχανων μόνον, τυρού δέ χαλ ώού χαλ χρέατος χαλ 
όψαρίου άπέχεσθαι * τρίτην 4ε χαλ πέμπτην πάντα 
έσθίειν άχωλύτως Ανευ χρέατος· Σαββάτω δέ χαλ 
Κυριαχή μή έν τινι βρώματι ή πόματι τδ οίον ούν 
έπιτιμάσθαι · Αλλ' είναι άχώλυτον είς πάντα, ώς 
πάντες οί μή έχοντες έπιτίμιον, τούτ' Ιστι χαλ είς 

Hcc esi igttor priina castigalioois ot pmilentia-
rum omnibus,siaenrosetaiicina8exciplae, a nedato 
definilio. Feria ιι einr.el Paraieeve oleum cooiedere 
cl leguDiiaa curo oleribus Untum ; abelinere vero 
a caseo, ovo, et carne, ei piscibos; leriia vero ei 
qiiinta omnia libere comedere pnetcr carnem: 
Sabbato vero et Doroiniea in cibo ei potu nullo 
quoconque nodo poniri, ged io omnibot liberum 
esse, noa aecus ac illi qui nallo epiiimio leneniur, 
boc esi, in vino, in carne, et rcliquig emoibus. 

χρέος χαλ είς οϊνον, χαλ είς πάντα. Όμοίως χαλ C raiio eril in omnibos featls Douinicig, el 
είς πάσαν έορτήν Δεσποτιχήν χαλ τής παναγίας 

χαλ τών ιβ' Αποστόλων οίου Αν λάχη 
χαλ οέα χάν έστιν ήμερα, είναι άχώλυτον 

έν βρώσει χαλ πόσει τδν έπιτιμώμενον. Καλ μή τε­
τράδα ή παρασχευήν φυλάττειν έν τοιαύτη εορτή. 
Όμοίως χαλ τού Προδρόμου, χαλ τδ δωδεκαήμερου, 
χαλ τήν εβδομάδα τού Πάσχα, χαλ τήν Απδ της 
Πεντηχοστής, ήν τού Αγίου Πνεύματος χαλούμε ν 
εβδομάδα * τάς δέ Απδ τού Άντίπασχα έως τής Πεν* 
τηχοστής ημέρας, ούτω μέν είναι είς αύτάς δλο-
απολύτους είς πάντα πλήν τετραδοπαρασχευής, χρα-
τε?ν μονοπροσώπως, τούς μέν χοαμιχούς τδ χρέος, 
τους δέ μοναχούς τδν τυρδν χαλ ώα. Είναι δέ χαλ 
τάς δύο εβδομάδας, τής τε 'Αποχρέου χαλ τής Προ-

ganctiMim* Dei Geoilricig, et daodecim aposiolo-
rttm cujtucunque nomen sorliaiar, ot qoaliscan-
que $ii diea ; panitentia mullalug liber esse de-
bel in etu el poto: neqoe in ejusmodi feglig fe-
riaro quartam, aui Parascevfn observabit. Simi-
liter et in fesio Joannis Baplisi», et dodecaeinerov 
el Paschada seplimana, et qa» Pentecosien sequi-
Uir, qaam eanctl Spiritut septimanam vocainut, 
dies qooquo ab Anii-Paschale, aive Domiaica in 
AU)is, uaqoe ad Paiteeoaieii, opotiei esae onni-
bus «odit liberas, praeier iv et vi feriam, qoo-
rora abeUneoua est uniuamodi, Mecularium a car-
nibui, monachoram a caseoeiovis. Duabue intu-
per hebdomadibas, abstioentue carnalii et deuoa-

φωνησίμου ακώλυτους Απαντάς είς πάντα, τούς τε D tiallonU, boc eal, Sexagesim* et qum etm pm-
μοναχούς είς τυρδν καλ ώδν, τοός τε κοσμικούς είς 
κρέας παρεχτδς τών τετραδοπαρασκευών αυτών. 
Ταύτας γάρ τότε δλοάγνας κρατείν, εί δυνατδν, 
χαλ όψαρίου χωρλς, χαλ έως όψέ νηστεύειν. "Ορισται 
γΑρ καλ τούτο παρά τού θείου κανόνος Αελ, ώς εΓρη­
ται, Ανευ εορτής καλ δωδεκαημέρου χαλ Πεντηκοστής, 
μήτε είς φίλον κατά οίονονν καταλύειν αυτούς, ούχ 
οίδα Αν χατά άσθένειαν, ή Αλλην μεγάλην περίστα-
σνν. Έχειν δέ οίνου δρον τους έπιτιμωμένους εί δυ­
νατδν πάντοτε, έχτδς Σαββατοκυριακής καλ εορτής, 
άσυγχωρήτως δέ τέως δευτέραν καλ τετραδοπαρα-
χευήν, τούτ' έστι μίαν λίτραν πίνειν τήν ήμέραν, 
εί δέ τις δύναται μή τδ σύνολον τάς τρείς ταύτας 
ημέρας πίνειν οΤνον, μέγαν μισθδν έχει. Όμως ή 

cedif, ab omnibas poanilealiia liberari debext, 
nacbi ab abslioentia caaei et ovoram, uecularea 
caroif, prxter eartim iv ei vi feriaa. Illas entn, si 
poaaibile est, omnino poras leoere oportet, eiiam 
sioe pisclbas, et in ife usque ad Yesperam jeju-
nare. OeHnilaiii ett enim a dmno canono nunquam 
licere, ul dicturo est, praHerqoam in feeii» et do-
decaemero, el Peniecoste jcjunium sohere, nequi-
dem propter amicum qualemciinque: Boacio an 
proptor infirmilateni, aut insignem aliaro circvn-
stantiam Semper aoiem conveuil pamiteniia affc-
clos, ai posgibilo est, vini determinaum quantila-
lem babere, exceplis Sabbaiis, Dominicis ti fesifc. 
Tuac aatem non coucedaiar ferusu ιν et vi« viai 
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libram imam lfbpre. Si vero quis poiest oinnino Α έκαστου φύσις, ή ή γνώμη, ή τδ ήθος παρα τού αύ-
Iribtts iliis diebug abstinere a vino, mcrccdem τδν άναδεχομένου διαγνωσθήσεται, καλ όρισθήσεται, 
magnam reportabit. Aitameu uniuscujusque na-
lura, ingciiitiiii , inores , et babitudo ab eo qui ip-
sius coufessioiicm suscipit, dijudicari, ct defitiiri 
poterii eiiam ultra mensuram. Dccernimus au-
leui s^cularibus ul a caruc abslincant duabus 
Quadr.igesimis, sancli sciiicet Pbilippi, et sanclo-
rum duodecim Aposlolorum ; monacbis vero αι a 
caseo et ovis, praeler Precursoris fcstum iii quo 
*ol ad nos converlilur : si tanicii voluerint etpe-
lierini, Sancla samtorum parlicipent. lu magna 
auicm Quadrag€sima, si fieri poletf, a piscibus 
swulare* akuincbtinl prater Sabbala et Dominicas, 
oi«io vero mociaclii. Si vero boc non clegerinl, lum 
irrlia fcria el quinla laiilum illis pisccs relaia- B 

buniur, bis vciο oleum. Si rccurobant, nescio an 
iieri possil ut vinum oon bibant, cxceplis Sab-
baiis el Domiuicis. Siauiem urget «o* pusillanimi-
taiis necessiias, rel l&tiliae amor, aut altaruin 
mtdlaruin cau>aruin raiionabilium, et abstineniiam 
illam adnuliere iiolinl, tuinomnes qui pceniientiam 
ag*re sibi propomint, n, i? el vi feriis ne vi 
num quidem gusiabuni, ei praeerlim tola prima bebdomada nullum omnino vinam bibent 
atnem et magnae behdomadac sancta die quima 
Prima auiein isla definitio el aliorum, et tolius 

Secunda dcfmttio esl ejusmodi : Si poenilcntia 
muliaii non possunt, potius vcro si nolunt primoe 
dcfinilioni acqjiicsccro, ιν ei vi fcrias omnifanam 
trausigant puras ei iliibalas: lioc est, sseculares 
carnem et casoum, ei o?um, el pUces ne gusient, 
praeler oleum, legumina cl olcra; monachi veio, 
nisi infirmi einl, neque olcum. CaHeri vero quin-
quesiptimanai dios sinl illis in omnibus et secun-
d«m omnia liberi, iia ul unusquisque jiixta profes-
sionem suam comedal, lioc est, saecularcs in om-
nibus rclaxcnltir, ad casmim usque, lac ct ovunu 

Tertia definilio quae ex necessilale et indigenlia 
proflciscitur, esi cjusmodi : Si ncque sic ista am-
plectaniur, vel propler deliciarum morem, vel va-
nam gloriam, vcl infirmitalo.m, duos illos dies se-
piimana, ul diclum esl, puros ei illibalos tolo poeni-
lentiae tempore ila observenl, ut oleum comcdant 
monadii, sxcularcs vero pisccs. 90^on s u m «cscius 

και πλέον τοΰ δρου πίνειν. Τάς δέ δύο Τετσαρακο-
στάς, τοΰ τε αγίου Φιλίππου καλ τών ιβ' "Αποστό­
λων κρέατος μέν μή μετέχειν τους κοσμικούς όρί-
ζομεν, τούς δέ μοναχούς τυρού καλ ώοϋ, πλήν τοΰ 
Προδρόμου τδ ήλιοτρόπιον, εί Θέλωσι κα\ "Άγια τών 
αγίων, κα\ ταύτα έάν τίνες αίτήσωνται · τήν δέ με-
γάλην Τεσσαρακοστήν, εί δυνατδν, τούς κοσμικούς 
μή μετέχειν όψαρίου, πλήν Σαββατοκυριακής, τούς 
δέ μοναχούς ελαίου. Εί δέ ού προαιρούνται, τέως 
τρίτην καλ πέμπτην μόνον καταλύειν, εκείνους μεν 
όψαρίου, τούτους δέ ελαίου. ΟύκοΤδα άν κατάκεινται, 
ε I δυνατδν μήτε οΤνον πίνειν πλήν Σαββατοκυριακης. 
Εί δέ ανάγκη επίκειται όλιγοψυχίας ή φιληδονίας, ή 
πολλών ευλόγων αίτιων, καλ ού προαιρούνται, 
τέως δευτέραν κα\ τετραδοπαρασκευήν, μηδέ οσμά-
σθαι οίνου τούς μετανοείν προαιρουμένους άπαντος, 
κα\ μάλιστα τήν πρώτην εβδομάδα δλην, μηδέ τδ 
σύνολον πίνειν. Τήν δέ έσχάτην, ήγουν μεγάλην, τή 
αγία πέμπτη κ«Λ μόνον, Ιως ολίγου τινός. Κα\ ούτος 
μέν ό πρώτος δρος παρ* έμοί συμπεριέλαβε καλ τών 
άλλων τάς διαφοράς τού χρόνου παντός. 

UUrmac 
solum pauculum aliquid vini liccbii illis bibcre. 
lemporis differeniias apud me compleciiiur. 

"0 δέ δεύτερος ούτος · Έάν δέ ού δύνανται οί 
έπιτιμώμενοι έν τούτω τώ δριρ, μάλλον δέ ού προ­
αιρούνται, τάς μέν τετραδοπαρασκευάς κρατείτωσαν 

, άγνάς παντάπασι· τούτ' έστι, οί μέν κοσμικολάπδ 
' κρέατος καλ τυρού καλ ώού καλ όψαρίου μή γευόμε-

νοι, πλήν ελαίου καλ οσπρίου καλ λάχανων · οί βέ 
μοναχολ, έάν ούκ άσθενώσι, μηδέ έλαιον. Τάς δέ 
ετέρας πέντε ημέρας τής εβδομάδος είναι ακώλυ­
τους κατά πάντα έν πάσιν, ώστε καλ έκαστου τδ 
επάγγελμα έσθίειν, τουτέστιν, οί μέν κοσμικολ είς 
πάντα, καλ έως τυρού καλ ώού κσλ γάλακτος. 

Ό δέ τρίτος δρος έξ απορίας ούτος έστιν · Έάν 
δέ ουδέ ούτως έπωνται, ή διά φιληδονίαν, ή διά κε­
νοδοξίαν ή κατά άσθένειαν, ταύτας μέν, ώς εΓρηται, 
τάς δύο ημέρας φυλαττέτωσαν τής εβδομάδος έν τψ 
τής έπιτιμήσεως αυτών χρόνφ δλοάγνας, έλαιον δέ 
Γνα έσθίωσιν οί μοναχολ, οί δέ κοσμικολ όψάριον. 
Ταύταις δέ ταΤς λίαν συμπαθητικαϊς οίκονομία:ς 

me propier istam oeconomiain ol dispensalionem D οίδα δτι μέλλω κατακρίνεσθαι έπλ τοΰ κοινού πάν­
των κριτού καλ θεού · άλλ' δμως κρείττον μοι ούτως 
έντοϊς τοιούτοιςκριθήναι, ή ώς άσυμπαθής έπαινε-
θήναι. Εύχάς δέ Γνα ποιώσι διά τοΰ νυχθημέρου 
τρείς, πρωΐ, καλ δταν έσθίειν μέλλωσι, καλ έν -rij 
ώρα τού δείπνου, καλ δταν κοιμηθήναι ύπάγωσι · 
κατά δέ έκάστην εύχήν, Γνα λέγωσιν οί είδότες τδνη', 
τδ τρισάγιον, τδ Πάτερ ημών, τδ Κύριε έΛέησ. ρ", 
τδ Ό θεός ΙΧάσΟιχτΙ μοι τφ άμαρτωΛφ η', καλ μετα­
νοίας η', οι δέ ούτω μή προαιρούμενοι ή μή δυνάμενοι, 
κάντδ ήμισυ τούτων. 01 δέ μήούτω, καλ τδ τρίτον τού­
των. Τάς δέ πάσας ϊαββατοκυρ:ακάς καλ έορτάς καλ 
τδ δωδεκαήμερον 4 όμοίως δέ καλ τάς άπδ τού Πάσχα 
ημέρας Εως τών Αγίων πάντων μή γονυκλιτεινέν ταις 
εύχαίς, άλλά μόνον προσκυνήσεις ποιείν κατά πάντα 

r/imium bwmanap infirmilali compatientem a Deo 
commi.ni umiiiuiii judicc cohdemiianduni fore. Sed 
tamen mclius mibi est in ejusmodi sic judicari, 
quain υΐ inbtimanus ct ausierus laudari. Tres in-
8uper (ola dic oraiiones facient, nuno el cum co-
mesiuri sunt, el in bora ccenx, ct cum dormilum 
srccdent. In unaquaquc autcm oralione qui sciunl 
diccul psalmum V I I I , Trisagion, Pater nostcr, Kyrie 
elehon centics, Deut, propilius cslo mihi peccalori 
oclies, el poenilentias facient octo. Quibus hoc 
non placueril, aulqui non potueriiit, dimidiam isto-
min partem facient. Qui vero ne lioc quidem, ler-
tiam parlcm. Omnibus autcni Sabbalis ci Oomini-
cis, et fesii.s ct dodccaemcro, siiuiliicr ei diebus 
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qui Pascha sequuntur usquc ad fcslum Omnium Sanciorum sivc Domimcam Triuilaiis, in oraiin.u-
bus gemia non fleclcnt, sed sese lanlum leviler inclinabunt. 

Καί ούτοι μεν όροι τών παρ' έμ©\ δοθέντων χαι Α H;c sunt dcfinilioncs epilimiorum levissimonm 
διδομένων σμικροτάτων χαΐλίαν εύσυγγνώστων έπι-
τιμίων · ταύτης δ^ τής συγκρίσεως τήν βοήθειαν 
δέδωχεν ήμίν δ μέγας Βασίλειος είπών, δτι « Ταύτα 
πάντα γράφομεν ώστε τούς καρπούς δοκιμάζεσθαι 
τής μετανοίας · ού γάρ πάντως τφ χ ράνω τά τοιαύτα 
κρίνομεν, άλλά τρόπω τής μετανοίας προσέχομεν. > 
Έξουσίαν όέ έχει ό εμπιστευθείς παρά τής τού θεού 
φιλανθρωπίας λύδιν τε κα\ δεσμείν, εί φιλανθρωπό-
τερος γένοιτ' άν, τδ υπερβάλλον τής έξομολογήσεως 
όρων τού ήμαρτηκότος, είς τδ έλαττώσαι τδν χρόνον 
τών Ιπιτιμίων, ούκ έσται καταγνώσεως άξιος, τής 
έν ταΤς Γραφαίς Ιστορίας γνωριζούσης ήμίν τούς 
μετά μείζονος πόνου έξομολογουμένους, ταχέως τήν 
τού Θεού φιλανθρωπίαν καταλαμβάνειν έάν δέ δυσ 

quiflcm ct nimia rolaxaiioue facilliniorum a ni* ii·-». 
ditorum. Islius discretionis c l isioderaliunis au\ i -
liuin dedit nobis magnus Basilitis diccns: « Η»c 
omnia gcribimus, ut paiiiilenli.i- finclus probcnms; 
non cnim omnino isla lemporc judicanius sod at-
lendirous ad roodum el forinam poBiiitcniia*.. > (im 
aulctn Dci clemenlia polcstalcm credidil solvmdi 
el ligandi, anclorilalcm quoqne babel, si hninani-
late uti velit, videns in peccalorc confcssionis et 
pcenitentix cxccssum, miuuendi pocnarum tempust 
nec ideo eril conderanationi obuoxius; bisloria sa-
cra nobisnolum facienieeos qni majore C I H I I lal.o-
rcpeccaia confitcnlur, celcrius Dei misericordiaui 
consequi. Si vcro aliqui a propriis moribus difficil-

αποσπάστως έχωσι τών ίδίωνέθών, καΛ ταίς ήδοναίς ^ limeavclli poesinl, el volupialibiis maliinl qiiani Doo 
δουλεύειν έθέλωσιν ή τψ Κυρίφ, χαλ τήν κατά τό 
Εύαγγέλιον ζωήν μή καταδέχωνται · ούδε\ς ήμίν 
χοινδς πρδς αυτούς λόγος. Ε μ ε ί ς γάρ έν λαφ άπει-
Οεί καί άντιλέγοντι δεδιδάγμεθα άκούειν, δτι ι Σώ­
ζων σώζε τήν σεαυτού ψυχήν. · Μή καταδεξώμεθα 
τοίνυν άμαρτίαις άλλοτρίαις συναπόλλυσθαι, άλλά 
φοβηθέντες τδ βαρύ κρίμα, κα\ τήν φοβεράν ήμέραν 
πρδ οφθαλμών λαβόντες τοίς τοιούτοις συναπόλλυσθαι 
μή βουληθώμεν · δτι τφ άγαθφ θεώ ημών είη δόξα 
είς τούς αίώνας τών αίώνων. Αμήν. 
Ευχή έπϊ τού έν δεσμφ δντος ύπό Ιερέως καϊ 

Λυομένου. 
Εύσπλαγχνε, αγαθέ, καί φιλάνθρωπε Κύριε, ό διά 

scrvirc, vitamque secuuduni Evaugeliiim non sus-
cipiunt, nullus cst nobis cum ipsis scrmo commu-
nis. Nos cnim edocli sumus andire, in populo in-
obedicnle el contradiccittc c S*?rvando scrva luant 
ipsius animam. ι Non igiiur conscnliemus una cum 
alienis pcccalis pcrire, sed grave Dei judicium re-
formidarties, et liemcndain iliaiu diem prse oculis 
babentcs cum itlis perirc nc velimus. Oplimo Deo 
nostro gloria sil in sajcula sxctitorum. Anicn. 

Oratio super eum qni α mcerdote lignins etl9 

cum absotvitur. 

Misericors, bcnignc c i clcmens Domtiic, qui se-
τούς σούς οίκτιρμούς έξαποστείλας τδν μονογενή cundum misericordiam liiam misisli Unigeniliim 
σου Γίδν είς τδν κόσμον, ίνα δ ι α ^ ή ς η τδ καθ* ήμων 
χειρόγραφον, καί λύση τά δεσμά τών ύπδ τής αμαρ­
τίας πεπεδημένων, καί κηρύξη αίχμαλώτοις άφεσιν, 
όλοθρεύσας τού θανάτου τδ κέντρον, σύ, Δέσποτα, τδν 
παρόντα δοΰλόν σου τόνδε τή σή αγαθότητι έλευθέ-
ρωσον τοΰ επικειμένου ζυγού, καλ άνες αύτφ τδν 
έπιτιθέντα αύτώ δεσμδν, καί δωρήσας αύτφ άναμαρ­
τήτως έν παντι καιρφ και τόπφ μετά πατησ ιά* κα\ 
καθαρφ συνειδότι προσ ιέ ναι τή σή μεγαλειότητι, κα\ 
αίτήσασθαι τδ παρά σού πλούσιον έλεος, δτι ελεή­
μων κα\ φιλάνθρωπος θεδς υπάρχεις, καί σολ τήν 
δόξαν άναπέμπομεν, τ φ Πατρλ, κα\ τφ ΊΠφ κα\ τ φ 
άγίφ Πνεύματι, νύν κα\ άε\ καί είς αίώνας. 

luum »n mundum, ul coufringerel quod cral ad-
vcrsus nos chirograpbtim,et solvercl vincnla eomni 
qui sub pcccalo vinrii erant, et predicarcl capiivis 
dimissionem, slimuhiin mortis pcrimons : Ιιι, Do-
mine, libera benignitaie lua hunc prxseiHem ser-
vum tuitm N. a jugo cui subjacet, et rclaxa boc 
ipsi inipositum jugum ; et largire ipsi ul omni lem-
pore et loco coniidcnler possil sine pcccalo, ei cuiu 
pura conscicnlia majestatem tuam adirc, et misc-
ricordisR lune divilias c\orare, quia misoricors c l 
clemens es, Deus, libiqno gloriam remilliimis, Pa-
tri, et Filio, el Spirilui sanclo, nunc ct setnper et 
in saecula. 

1N SERMONEM SEQUENTEM ADMONITIO. 

Tractatus isic, qui Joannis Jejunatoris, patriarcbre Congtantinopolilani, nomen pne sc foi t, scrmouis 
ehre homiliae, et cxhortationis rationcin el mclbodum initio eui pncferl, ita ιιι vidcri possii e calbedra 
ad popnluiD babitus. Aiumen si legalur inlegcr, faeile deprebendetur (amiliarem essc insiruotioncm qtia 
non modo confilens de confessiouc pic et inlegre edenda instituitur, sed etiam sacerdos qua raiione 
confessiones excipiat, poenilentiam imponat, c i reconciliationem prseslei, informatur. Ne scnuonis am-
pliiudine lectori laedio sit, roulia pra3t^rniillU auclor, pra-sertim quae speclant peccalorum eiiarralionem, 
dcscribere conicnlus calalogum, crimina qnae confitcnda sunt, nomine teims complcclemeni. Generales 
poenitentiac imponcndac rcgulas optima mcibodo tradii, videturque conipendio, quae poenitPiitialis prace-
dens ftise explicavit, conlraberc. In (inc aliquid dcesse videtur. An Joannes pairiarcba istius sci nionit 
bil fevera aucior, an vero aliquis eum ex ipsius Pcenitentiali expresserit, diflicilc diciu cst. Cuni vero 
codicis litultis P. Joannem Jojunatorein pra?feral, nullumquo contiarii indicium uobis pracsto si t , illius 
auclor si l nobis Joannes palriaicba. Longe aberrarc non possumus, cum ccrlum plauc si t , ant ipsuiu 
csse iilius auclorem, aul e suo cxprcssum. Oiiginarius lexins c quo exscriptus est, conswvatur in bi-
bliolbcca illuslrissimi c i erudilissimi pra?sulis, D. dc Monlchal, Tolosani arcbiepiscopi, qu.o librorum 
cxquibilisaimoruui, raroquc vcl curiosissiniis occurreiitiuni, llicsaurus cst bKupieiisbiinus. 



1919 JOANNIS JEJUKATORIS CP. ARCHIEP 1 9 « 

UUXNOr ΜΟΝΑΧΟΥ, ΠΑΤΡΙΑΡΧΟΥ ΚΟΝΧΤΑΝΤΙΝΟΤΠΟΛΕΟΣ 

ΤΟΥΝΒΣΤΕΥΤΟΥ 

Αόγος πρός zor μέΧΙοντα έξαγορεύσαι zdr εαυτού πνευματικόν Πατέρα. 

JOAXN1S ΜΟΝ Λ C111 PATRlARCHiE CONSTANTINOPOLITANI 
YULCO 

JEJUNATOMS 
Serroo ad eos qui peccatorum confessionem Patri suo spirituali edituri sunt. 

Oominus nosler Jeiui Cbristug, unigenilua Dei Α Ό Κύριος ήμων Ιησούς Χρίστος, 6 μονογενής το& 
Filius, qui propler peccalorum salulem komo 
facltisett, cognoscen* naturs noslrac lubricum, 
lapsibus variis obnoximp, et quod mens horainig a 
(tfventute sua pcrpetuo et sollicile indinal in res 
ma!a», nulloraodo eorum curam deseruit, sed legem 
cta ad anxiliuiD dedit, angelo* cuslodeg praepognit, 
propbelas, aposlolos, episcopos, pretbyieros, docio-
re* misii ad eog gpirilaleg doctrinag edoeendos. 
Μonacbos insupcr ad exborlanduro, ad confeggiooeg 
apud ipsos cum poeoiteniia edendum, ιιι nullam 
oblrectator et bostis noster advertum nog nox« 
iuferend» occasioncm inveniat, neve nos post ca-
gum ίιι desperationem galulig laqueis et tendiculig 
§uis inducat, et irrelial, ged inira ealutis por-
tnui Deas dirigat. Itg cnim qui ad ipgom ex tolo Β γάρ νούς πρδς αύτον έξ ύλης χαρδίας χαλ είλιχρενους 

θεού παίς, δ διά τήν ήμων των αμαρτωλών 
ρίαν γενόμενος άνθρωπος, είδως ήμων τδ ολισθηρέ* 
χαί τής φύσεως τδ εύόλισθον, χαλ δτι διά παντός 
έγκειται ή διάνοια τού άνθρωπον έπλ τά πονηρά 
επιμελώς έχ νεδτητος, ουδαμώς εΓασεν άνεπιειελή-
τους, άλλ* έδωκε νόμον είς βοήθειαν, αγγέλους έφ-
έστηχε φύλακας, έξαπέστειλε προφήτας, αποστόλους, 
Ιεράρχας, Ιερείς, διδασκάλους είς διδασκαλίας κνευ-
ματικάς β μοναχούς δέ πάλιν τδ παραινεΤν, έπλ «δ 
έξομολογείσθαι είς αύτους μετά μετανοίας, ίνα μη­
δεμίαν βλάβην καθ* ημών εύρη ό βάσκανος ημών 
έχθρδς καλ πολέμιος, καλ άνελπιστίας ημάς του σω-
ζεσθαι μετά τδ πεσείν βρόχοις καλ πάγαις περιάψη, 
άλλ* έσω τών τής σωτηρίας λιμένων ίθύνεσθαι· Καλ 

corde, ei giiicero propoailo converiaatur, occur-
l i t , et eog in ulnig amplcctens deogcolaior, «I 
fcuscipit, Ql prodiguni, til laironem, ot rocretri-
€twt qui pcccatorig mortem non vull, ut eorum 
cotnrergioncin, et vitam. Cum igitur, fratreg, um 
rovUig lestimoniis abuodemus, taiu ez Veieri quam 
ex Novo Tesiamcnio, qvae nos iit aaluiis nosire 
curam agamus adinonent, coiiiugiaiuus ad Deum 
iiogirom in confessione, qui oiunes peccalores, ul 
saluti guae consulani, cxboriaior, eosque per pro-
pbeum Joel ad po3iiileiUiam provocans alta voce 
exclamat dicens : Convertimvti ad me ε» toto εοτάε 
νεείτο, ε% rumpile corda vcslra, ηοη oxtem οειίι-
uunta vettra u . Et per Isaiam : Lavamini, puri 

προθέσεως επιστρέφοντας προύπαντφ, καλ Αγκαλιά 
ζομένους καταφιλών υποδέχεται, ώς τήν άσωτον, ώς 
τδν ληστήν, ώς τήν πόρνην, δ μή βουλόμενος τδν 
θάνατον ημών τών αμαρτωλών, ώς τδ έπιστρέψαι καλ 
ζήν αυτόν. Έχοντες ουν, αδελφολ, μαρτυρίας δτι 
πλείστας παραινούσας ημάς ε! ς τδ σώζε σθαι Ικτε 
τής Παλαιάς καλ τής Νέας Διαθήκης, προσδράμωμεν 
τφ Θεφ ημών έν εξομολογήσει, δτι πάντας προσ­
καλείται τούς αμαρτωλούς είς τδ σώζε σθαι, ώς διά 
τού προφήτου Ίωήλ πάντας πρδς μετάνοιαν προσ­
καλούμενος άναφωνών λέγει * Έπιστράρητε πρδς 
με έξ δΛης τής καρδίας υμών, χαϊ δια/φήξατε τάς 
καρδίας υμών καϊ μή τά Ιμάτια υμών. Καλ διά 
Ήσαΐου λέγει, Αούσασθε, καϊ καθαροί γένεσδε. 

ε*Με, ΙοΙΙίΐε peccuta de animabns ve$tri$ f \ Et per C άφέλετε τάς αμαρτίας άπό ζών ψυχών υμών. 

atium iterum dicii : Dic tu primxm ptccat* ίαα, αϊ 
juslificeris , e . Ilemmque : Juslos gui ipgiug est ac-
cugalor in contradiclione l f . E l per Erecbielcm : 
Vitso ει/ο dicii Dominut; nolo mozUm peccaloris, 
ut convertutur, εί ipu vixtat11 \ Ei per Davidem : 
Dixi: Conpubor adrertum mt iniquHatem meam Da-
tniito, et tu remitisli impieiatem cordis tneilf **. Et 
\wr\im:Confiubor libi, Domine, in toto εοτάε meo ". 
El ilerum: Cogilatio hominii confitebitur tibi u *. E l 
pcr Jacobum fralrem Domini : Conftiemini alter-
ulzum peccata veitra, el oralt pzo invicem ut $atu-
mini > T . Sic et alibi ; Nunquid qui cadil non retur-

Καλ δι' έτερου πάλιν λέγει, Αέγε σν πρώτον τάς 
αμαρτίας σον ίνα διχαιωθής. Καλ πάλιν, Δίκαιος 
εαυτού κατήγορος έν άντιλογία, καλ διά τού Ιεζεκιήλ, 
Ζώ έγώ, Λέγει Κύριος, ού βούΛομαι τόν θάνατον 
τον άμαρτωΛού ώς τύ έπιστρέψαι καϊ ζήν αυτόν* 
Καλ διά τού Δαβίδ, £7ra έξαγορεύσω ποτ* έμοντήε 
άνομίαν μον τφ Κνρίφ, χαϊ σν άφήχας τήν Ασ#-
δειαν τής καρδίας μον. Καλ πάλιν, ΈξομοΛογή-
σομαί σοι, Κύριε, έν όΑ% χαρδία μον. Καλ αύθις, 
"ΟΓ* ένθύμιον άνθρωπον έξομοΑογήσεταΙ σοι. 
Καλ διά Ιακώβου τού άδελφοθέου, ΈξομοΑογεϊσ4ε 
άΛΛήΛοις τά παραπτώματα, χαϊ εύχεσθε υπέρ 

«Jocl ιι· 12. "Isa. ι, 16. !» ibid. 18 *»4 E^ecb. χχχιιι, i i . P&al. axxi, 5. ι · PsaL 
c*f I. i e ' f ga l . LXXV, 11 l" Jac. v, 16. 
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άΧΙήλων, ίνα Ιαθήτε. 

SERMO DE PCEN1TEXTIA. 1922 
'Ος χαλ άλλαχού, Μή ό χί- Α get "*? El ilerom : Ex$ur$e,qui donnit.ab incnria 

χτων ούχ άνίσταται; ΚαΛ πάλιν, "£}γ<ρα<, ό χαθεν-
δων9 τής αμελείας, χαϊ ανάστα έχ τών νεχρών τής 
άνελχιστίας9 χαϊ έχιφαύσει σοι ό Χριστός,& άδυ­
τος ήλιος, δ φωτίζων τά έ σκοτισμένα* 

Τοιούτον ουν Εχοντες, άγαπητολ, Δεσπότην άνεξί-
χακον, άνόργητον, συμπαθή, φιλάγαθον, άμνησί-
χαχον, εύσυμπάθητον, μή αίσχυνθώμεν τά ήμων 
πταίσματα δημοσίευσα ι πνευματιχοΓς άνδράσι πρδ 
του φοβερού έχείνου χαι φριχτού κριτηρίου. Γέγρα­
πται γάρ, 'Εστιν αίσχύνη έχάγονσα άμαρτίαν* 
χαϊ έστιν αίσχύνη χάρις χαί δόξα. ΕΙδώς γάρ δ 
Σωτήρ ήμων χαλ θεδς δτι νέοι βαπτιζόμενοι καλ 
προβαίνοντες έν ηλικία μολύνομεν διά τάς αμαρτίας 
τδν έξ ύδατος χαλ πνεύματος έξυφανθέντα ήμίν χιτώνα 

Ικα, ei resuw α mortxit, et άειρεταϋοηε , ει t//a-
minabii te Chritiut17 qui sol esi non ocr umbens, 
qui leitebris obrnta luce perfundit. 

Talem igilur, dilecti, babentes Doininom inju-
riartim tolerantera, roinimc iracundum, compalieu-
tem, bonorum amantem, malorum iinmeniorem, ad 
nisericordiaro adco proclivem, ne erubescamos 
aolc iremendum et iembile illud judieium peccata 
Doslra viris spiriitialibus publicare : scripluai cst 
eniio : Est ρηάοτ adducens peccxlxm, el e$l pador, 
ρταίιο et gioria". Scicns enim Scryator et Deoi 
noater, quod juvenes bapiizati dum auate provelii-
niur pcr peeeata contaminamus iunicam ez aqua 

«ής άφθαροίας, δέδωχεν ήμίν πάλιν δΓ οίχείαν χρη- Β * epirita nobit contextam, titnicam imniortaiiU-
στάτητα δΓ έξομολογήσεως χα\ μετανοίας χαθαίρειν 
τούτον χαλ λαμπρδν άπεργάσασθαι, Γνα πάλιν είς τδ 
άρχαίον έπαναχθώμεν αξίωμα, χα\ φύγωμεν διά τής 
μιχράς ταύτης αίσχύνης, τής μελλούσης τότε γενέ­
σθαι ενώπιον πάντων αγγέλων χαλ ανθρώπων, δταν 
Αποδώσει έκάστφ χατά τά έργα αυτού. Μή γάρ άνα-
μάρτητόν τινα δ Χριστός σοι έπηγγείλατο τού έξ-
αγορεύει[ν], ή άγγελον, ή δίκαιον καλ άνέπαφον, ίνα 
τήν εαυτού άποτομίαν δειλιάσης · άλλά άνθρωπον 
Αμαρτωλδν καλ όμοιοπαθή σου, Γνα διά τής παρούσης 
ταύτης αίσχύνης, τής μελλούσης χαλ αίωνίου λυ-
τρωθήση. Ταύτα ουν χατά νούν θέμένος άναλόγισαί 
σου τά πεπραγμένα, αγαπητέ, τά έν νυχτλ, τά έν 

l is ; tledil nobis faculiatem Uerum eam secun-
dum familiarem *ibi bomiatem per lonfesftiooem 
el panileniiam repnrgandi et illuslrandi, ut an-
tiquam digniiaiem reeaperemus, el per brevetn 
ci momeniaoeam banc erttbeacenliam effugiamua 
eara quae coram angdls et boininibu» fuiura 
e*t, cum Deoe unicoique rcddet eecundum opera 
ejus. Nou enim tibi promisit CbritlQS impcc-
cabilem aliquem cui coniiiereris, vel angdum, vc! 
jastum, puramque atqae ab orani parte iiiiacium, 
αι ipsivs cxameo et severam inqui&ilionem timeas 
et refuglas; aed hominem peccatorero iisdeiu quibua 
1a aniini affectibus obnoiium, ui per banc prasen-

ήμερα, τά έν γνώσει, τά έν αγνοία, άπαντα ενώπιον £ lem erubeecenliam a fuiura et aterna redimarit. 
«ού Χριστού χαλ τών εκλεχτών αγγέλων αυτού, καλ Haec igitnr animo revoWeos cousidera, el ad calcu-
άνερυθρίαστος πρός με τδν Αμαρτωλδν μηδέν δια- lum revoca, dilecle, qu» fecbti, qtue noclu, qtue 
στειλάμενος. interdiu, qaae sciens, quae ignorans : ooinia coram 
Christo et etoclis ejos aogelis, nibil padore reiicens aut conirabeiis, confidenier inibi peccaiori coo-
filere. 

'Οφε&ει δέ ό έξαγορευόμενος ποιείν τρείς μετα­
νοίας έν τή είσόδφ τού αγίου θυσιαστηρίου, καλ λέ­
γειν έχ τρίτου, « Έξομολογούμαί σοι, Πάτερ Κύριε 
δ Θεδς τού ουρανού καλ τής γής, πάντα τά έν τψ 
κρυπτφ τής καρδίας μου. » Καλ μετά τδ είπείν τδν 
λόγον τούτον άνιστφν αύτδν, καλ ΓστασΘαι τόν τε έξ-
ομολογοόμενον καλ τδν άναδεχόμενον, καλ επερωτών 
αύτδν έν πάση ίλαρότητι, εί δυνατδν χαλ καταφιλείν 
αύτδν, καλ τάς χείρας αυτού τού έξομολογουμένου, 
καλ μάλιστα, έάν όρ$ αύτδν κάτω που ύπδ πολλής 
χαλ αφόρητου λύπης καλ αίσχύνης κυριευόμενον, 
πραεία καλ Ιλαρ$ τή φωνή λέγειν ούτως * 

Περλ πίστεως, περλ Ιεροσυλίας, περλ αίρέσεως, 
περλ βλασφημίας, περλ φθοράς παρθένου, περλ μετα-
λήψεως, περλ ποσότητος γυναικών, περλ πορνείας, 
περλ μοιχείας, περλ παπαδιάς, περλ μοναχής μεγα­
λόσχημου, περλ μιχροσχήμου, περλ ίερωμένης, περλ 
αιμομιξίας, περλ γυναιχοα^ενομανίας, περλ κτηνο-
βατίας, περλ δρνεοβατίας, περλ μαλακίας, περλ συν-
τρίμματος, περλ αφής άλλοτρίας, περλ συνουσίας ευ­
νούχου, περλ χτηνοβατίας άξενων (ώων, περλ πί-
πτοντος είς άβάπτιστον, περλ αρπαγής κόρης, περλ 

Debct autem qui conflletar tres poenitenlias fa-
cere in iiilroitu sancli aliaris, terqae dicere, ι Coii-
iitelior libi, Paier, Domine Deue cceli ft lerrae, omnia 
quae in abscoudito cordis mei sunL > Ilis diclis, 
eum erigit coiifessor, et utroque sianie coofessor 
eoin interrogare debet com ooiui hilaritale, ipaum-
qae si fleri poiest deostalari, manusque ajus, prac-
eerUiD si videril eum animo dejeclom et intolera-
bilero aliqaam trtaiiiiatn et pudorem ipsi domi-
nantem, voce mansueta cl serena sic alloquelur» 

De fide, de sacrilegio, de barcsi, de blaspbemta, 
dc virginis corrupliono, de communione, do quau-

D lilate mulicnim, de foruicatione, de adullerio, de 
uxore sacerdolis, de moniali magni baLiius, de 
moniali parvi habitus, de diaconissa, dc ii<cc*tu, 
de insano inasculoruni cum feminis conc-nbilu, de 
coita cum brulis, cum volatilibus, do mollitie, de 
confriciione, de laciu alieno, dc congressn cunurlii, 
de iiraiionali concubitu masculorum aniinaliuni, 
de iis qui cum non baptizatis copulanlur, de raplu 

e f* Jerem. vin, 4. 1T** Ephes. v, 14. ' · Eccli. ιν, ί δ . 
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j.uell.Me, cle i is qui exl ra vas gcnitale, do copnla Λ Σςω τής ήβης , περ ί π ι π τ ν ν τ ω ν ε! ; τ ά ς ε α υ τ ώ ν 
cum ancil la s u a , dc osculo corporis imi l icbr i s , do. 
desidcrio privationis f i l iorum, dc abortu, dc pbar-
liiocis compoiicjidis ad impediendam concepliunem, 
de mollit ie a l te i ius ope exc i l a , dc magia, de a ru -
spic ina , dedivinal ioue, de gonorrbsea, de pbarmacis 
m o i l a l i b u s , de oris ornamcnl is , ct vuhu mul icbr i 
iuca lo , dti avellenlibus s ib i pi los, de impedienlibus 
matres ne iniauic* l a i l c i i l , e l educeul , de vinculo 
el soluiione magi ra , dc inv id ia , de de l rcc la l ione , 
de accusatione, de niemlacio, dc fiirto, de sepuicro-
j um eiTossoribus, de vesl i inenlorum spoliatione i is 
facta, de dolo, de injuria saceidoti i l l a l a , de injuria 
sp in tua l i P a l r i i l la ta , de p a r r i c i d i o , de sordibus 
c l inquinamemis , de reruin pol lu larum esu, de ra -
piua an imauum, dc c b r i c l a l c , de sauguine siiflbcali 
cujusctiiique, de coittcntptu pauperis, de cibo mor-
l i t i n o , de sutfocalis, dc rapina cujuscunque re i , de 
rcalorum e l injur iarum niemoria , dc supcrb ia , dc 
vana g lor ia , de casu et morle bos l ium, de condcia-
na i ionc , de a i i imi iiiflationc ct elatione, de misan-
tbropia , de intemperauiia ct pe lu lan l ia , de argcni i 
cupid i la ie , dc vcni r i s ingluvic , de an imi dur i l i e , e l 
in i iniser icordia , de i i s qui jejunant Sabbalis c l 
dicbus Doininicis , dc sal ianlibus cum canl i lcni* ct 
cboros agitantibus, dc facienlibus satanicos lusus, 
de l ib i is et omni specie insl rmnent i mus i c i , de 
Iciioii ibtis, de mtituo danle ad usuram, dc mcrcedc 
mcrccna r i i , de iis qui stalcra fraudulcnie u lun lu r , 

δούλας , π ε ρ \ ασπασμού σώματος γ υ ν α ι κ ό ς , π ε ρ ί 
πόθου άτεκν ίας , π ε ρ ί εκτρώματος , π ε ρ ι κ » τ ά τ ά μή 
συλλαμβάνειν ποιήσαι βοτάνην, περ ι μ α β λ η σ ί α ς , π ε ρ ι 
μ α γ ε ί α ς , π ε ρ \ δρνεοσκόπων , περ ι μ α ν τ ε ί α ς , π ερ ι 
γ ο ν ο ^ ύ η ς , π ε ρ \ φ α ρ μ α κ ε ί α ς θανάσιμου, π ε ρ \ καλ­
λωπισμού" δψεως γυνα ικός , π ε ρ ί τ ώ ν τ ι λ λ ό ν τ ω ν τάς 
εαυτών τ ρ ί χ α ς , π ε ρ \ άποστρεφικών τού μ ή βυζάνε ιν 
τά ε α υ τ ώ ν πα ιδ ία , π ε ρ ι δέματος ή λ ύ μ α τ ο ς , περ ι 
φθόνου, π ερ ι κ α τ α λ α λ ι ά ς , π ε ρ \ κ α τ η γ ο ρ ί α ς , π ; ρ \ 
ψεύδους, π ε ρ \ κλεψιάς , π ε ρ ί τ υ μ β ω ρ ύ χ ω ν , περλ λο>-
ποδυσίας , π ε ρ \ δόλου, π ε ρ \ ύβρεως Ιερέως» π ε ρ \ 
ύβρεως π ν ε υ μ α τ ι κ ο ύ Πατρδς , π ε ρ \ π α τ ρ α λ ο ί α ς , π ε ρ \ 
μ α γ α ρ ι σ μ ο ύ , π ε ρ \ μ ι α ρ ο φ α γ ί α ς , π ε ρ ι κ λ ο π ή ς ζ ώ ω ν , 
π ε ρ \ μ έ θ η ς , π ε ρ \ α ίματος πν ικτού καλ ο ιουδήποτε , 
π ε ρ ί παραβλέψεως ενδεούς, π ε ρ \ β ρ ώ σ ε ω ς θνησ ι -
μα ίου , π ε ρ \ π ν ι κ τ ώ ν , π ε ρ \ α ρ π α γ ή ς ο ίουδήποτε π ρ ά ­
γ μ α τ ο ς , περλ μνησικακίας , π ε ρ ί ύ π ε ρ η φ α ν ί α ς , π ε ρ ί 
κενοδοξίας, π ε ρ \ π τ ώ σ ε ω ς έχθρων, π ε ρ \ κ α τ α κ ρ ί -
σ ε ω ς , π ε ρ \ φυσιώσεως, π ε ρ ι μ ι σ α ν θ ρ ω π ί α ς , περϊ 
ακολασίας, π ε ρ \ φ ιλαργυρ ίας , π ε ρ \ γ α σ τ ρ ι μ α ρ γ ί α ς , 
π ^ ρ \ ά σ π λ α γ χ ν ί α ς , π ε ρ \ νηστευόντων Σ ά β β α τ α καί 
"Κυριακάς, π ε ρ \ χορευόντων καί τραγ ιοδούντών , π ε ρ ί 
των ποιούντων π α ί γ ν ι α σατανικά, π ε ρ \ α υ λ ώ ν κα\ 
παντδς είδους μουσικού, π ερ ί πορνοβοσκών, π * ρ Ι τό­
κων δανϊ ίζοντος , π ε ρ \ μ ισθών μ ισθωτού , ττερί κ α μ -
παν ιστού , π ε ρ \ τών λεγόντων βιοθανών, π ε ρ \ ύδρο-
μ ί κ τ ω ν , περΛ ποιούντων μνημόσυνον β ιοθανούντων , 
π ε ρ ί μνησίκακουντων καί α ίφν ίδ ίως α π ο θ α ν ό ν τ ω ν , 

de i i s qui sibi violcntas manus inferunt, dc i is qui ^ π ε ρ \ τών φορούντων φυλακτήρ ια , π ε ρ \ έ μ π υ ρ ι σ τ ο ϋ , 
aquas augenda» r c i suac grai ia miscent, de i is qu i 
monumenta struunt mor iem sibi infercnlibus, do 
i i s qui in alios malevolo sun l animo , ct repcnlina 
mortc iis obeuntibus i i i iprecanlur , de i is qui gcsiant 
amule la , de incendiario, de movenlibus lcrminos 
agrorutn, de €0 qui clam auscul la i , et ex i m p i o -

π ε ρ \ παραυλακιστού, π ε ρ \ παρακροατού , τ.ερέ τών 
εύνουχιζόντων, π ε ρ \ ψευδομαρτυρούντων, π ε ρ ί τών 
απερχομένων είς γ ά μ ο υ ς , π ε ρ \ τών α π ε ρ χ ο μ έ ν ω ν είς 
μάντε ι ς , περ ί τών κακοποιού ντων τούς ε α υ τ ώ ν δού­
λους, π ε ρ ί τών μανθανόντων έτερους κ α κ ί α ς , κ α ; 
π ε ρ \ ψευδοΰπογραψάντων. 

viso, ct audila suspiciose refert, dc i is qui cunucbos faciunt, de i is qni falsum les l imonium pe r i i ib^n t , 
de i is qui prosi ibula adcunt, de i is qui abeunl ad d iv inos , de i is qui atrociier t ractaiu servos suos , 
dc iis qni alios iutqtii lalem doccnt, de iis qui falsis subscriplionibus abulualur . 

Poslquam eum vel eam inlerrogavit, lum de- Κα \ μ ε τ ά τδ έρωτήσαι αύτδν ή αυτήν τ α ύ τ α , ά π ο -
tfigit cum el iamsi diadeina gerat, non autcm, si σκεπάζε ι αύτδν, έάν έστι κα \ ό τδ δ ιάδημα φ ο ρ ώ ν , ι ί 
mulit-r. δέ γ υ ν ή , ού. 

Oratio. Ενχή. 

Deus Salva lor nosier , qu i pcr propbeiani luum 0 Ό βεδς ό Σωτήρ η μ ώ ν , δ διά τού π ρ ο φ ή τ ο υ σον 

Nulban Davidi de propriis pcccalis poenilcntiam Νάθαν μετανοήσαντι τ φ Δαβίδ έ π \ τοίς Ιδίοις α υ τ ο ύ 
ogi-nli veuiam t i i b u i s l i , e l Manasses pocuiientis 
orauouem suscepisii , ipse bunc servum luum N . de 
j i iopriib pcccalis poeiiilenliani agenieiu suscipc con-
sucta l i b i miscrali(»iie, dissiniulaus e i uon an i -
rnadveileiis ip^ius pcccala. T11 cni in is es, Dofuinc, 
(|U( fcepiics scplua^ies paiccrc juss is i i iucidcnlibus 
i n pec4ia(a : quia s i c i i l i i iapnuudo lua , i ia ct miso-
r i t o rd i a lua , lnquc cs Dcns, Deus poeniloiilium, et 
poeniiens in uninibus iniqui lal ibns n<isiris, l i b i -
qacg lo r i an i l edd imus , l^airi , e l F i l i o , e l Sp i r i l u i 
s anc io , nunc et scinpcr, e i iu sa?cula sa»cuIorom. 
A m e n . 

πλημμελήμασ ιν άφεσιν δωρησάμενος, καί τού Μ α -
νασσή τήν έ π ί μετανοίφ προσευχήν δεξάμενος , α ύ τ ο ς 
κα ί τδν δούλο ν σου τόνδε τδν μετανοήσαντα έ π ι τοίς 
ίδίοις π α ρ α π τ ώ μ α σ ι πρόσδεξαι τή συνήθει σου φ ι λ ­
α ν θ ρ ω π ί α , παρορών αυτού τ ά π λ η μ μ ε λ ή μ α τ α . Σ ύ γ ά ρ 
εί, ώ Κύρ ι ε , δ έβδομη κοντάκις έ π τ ά άφιέναι κ ε λ ε ΰ ο α ς 
τοίς π ε ρ ι π ί π τ ο υ σ α έν ά μ α ρ τ ί α ι ς , δτι ώ ς ή μ ε γ α λ ω ­
σύνη σου ούτως κα\ τδ Ιλεός σου, δτι σύ εί θεΑς, 
Θεδς τ ώ ν μετανοούντων, κα\ μετανοών έν π ά σ α ι ς 
τα ί ς άδικίαις η μ ώ ν , καί σο\ τήν δόξαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν 
τ ψ Π α τ ρ \ , κα\ τ ψ Ι Ί ψ , κα\ τ φ ά γ ί φ Π ν ε ύ μ α τ ι , 
πάντοτε νύν και ά: \ κα'·. είς τούς α ίώνας τ ώ ν α ιώνων . 
Α μ ή ν . 
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Αυτό; o5v ό Σωτήο ημών, κα\ Κύριος Ιησούς 
Χρίστος συγχώρηση σοι πάντα δσα ενώπιον αυτού 
τ*1 έξωμολογήσω έλαχιστότητι κα\ έν τώ νύν 
αίώνι, καί έν τώ μέλλοντι, κα\ άκατάκριτόν σε έμ­
προσθεν τοΰ βήματος αυτού παρασταΟήναι κατ-
αςιώτη ό ών εύλογητ^ς εις τούς αίώνας τών αιώνων. 
Αμήν. 

Ενχή. 
Κύριε ό θεδς ήμων, ό τω Πέτρφ κα\ τή πόρνη διά 

δακρύων άφεσιν αμαρτιών δωρησάμενος, και τδν 
τελώνην τά οικεία έπιγνόντα πταίσματα δικαιώσας, 
πρόσδεξαι καΛ τήν έξομολόγησιν τού δούλου σου 
τούδε, κα\ ήν τι πεπλημμέληται αύτψ έκούσιον ή 
άκούσιον αμάρτημα, έν λόγω ή έργω ή κατάδιάνοιαν, ^ 
ώς άγαΟδς πάριδε · σύ γάρ μόνος έξουσίαν έχεις 
άφιέναι αμαρτίας ώς εύσπλαγχνος, δτι άγαθδς καί 
φιλάνθρωπος σύ υπάρχεις, και σοι τήν δόξαν άνα-
πέμπομεν τω Πατρ\, καί τψ ΥΙψ, κα\ τψ άγίω Πνεύ­
ματι πάντοτε νύν και άε\, καί είς τούς αΙώνας τών 
αιώνων. \ \μήν . 

Ευχή έτερα εις τδ Αχ σαι έξομοΑογσι'*μενον μετά 

τό πΑι\ρωσαι τόν χρόνον τον έπιτίμιον. 

Δέσποτα Κύριε ό θεδς ημών, ό παράγε νόμε νος έπλ 
τούς αγίους σου μαθητάς κα\ αποστόλους τών Ουρών 
κεκλεισμένων, καί δούς τήν είρήνην κα\ είπών, "Αν π -
νων άφήτε τάς αμαρτίας άφίενται αύτοϊς, άν τίνων 

κρατήτε κεκράτηνται, αύτδς, Δέσποτα, Κύριε, τή 
άοράτω κα\ παντοδυνάμω έπιστασίφ έπίβλεψον έπ\ 
τδν δούλόν σου τόνδε, κα\ λύσον αυτού τήν κηλίδα ( 
τού σώματος καί τδν σπΐλον της ψυχής περ\ ών είς 
πλημμελήματα περιέπεσε, διά τού στόματος έμού τού 
αμαρτωλού, καί δςδεδ-μένος ών διά κανόνο;, λέλυται 
δ έπ 1 αύτώ κανών καλ τδ αμάρτημα αυτού διά τής 
σής χάριτος κα\ φιλανθρωπίας, δτι ευλογείται τδ 
πανάγιον δνομά σου, τού Πατρδς, και τού Υίού, κα\ 
τού αγίου Πνεύματος, πάντοτε νύν καί άε\ κα\ είς 
τούς αίώνας τών αΙώνων. Αμήν. 

Κα\ μετά έγείραι αύτδν άπδ τής γής και ποιήσαι 
αύτδν σκεπάσαι τήν κεφαλήν, καί συγκαθέζεσθαι 
οφείλει μετ' αυτού, και έρωτάν τίνα ισχύσει φυλάξαι 
έντολήν. Ού γάρ δ θέλει οφείλει διδόναι ό επίτιμων 
τδ έπιτίμιον, ουδέ δ πρέπει απαιτεί, άλλ' δ φυλάξαι 
προαιρείται δ έπιτιμώμενος, δτι ού πρδς τήν άναλο-
γ ίαν τών αμαρτημάτων παρά τοις χρηστοις, εύ- ̂  
σπλάγχνοις κα\ Χριστομιμήτοις, και τοί- καλώς δια-
κρίναι δυναμένοις κα\ πρόσωπον, κα\ φύσιν, κα\ 
ώραν, και τόπον, καί άγνωσίαν, καί νεότητα, καί 
γήρας δίδονται τά έπιτίμια, άλλά πρδς τήν οιαν ειπον 
σύγκρισιν καί διάκρισιν, καΛ τού διακρίναι όφείλον-
τος καί πρόσωπον κα\ ώραν κα\ φύσιν αναλόγως τού 
έξομολογουμένου. Ενδέχεται γάρ τον όλιγαμάρτητον 
καλπρόθυμον μέγα λαβείν έπιτίμιον, όπως μή μόνον 
άφεσιν κακών, άλλά καί στέφανον λάβη, τόν δέ πο-
λυαμάρτητον κα\ ^άθυμον μικρόν, ινα μή κατα-
ποθε\ς ύπδ βάρους κα\ άθυμίας άφήση πάντα. Ού 
γάρ προσετάγημεν βάρη κουφίζειν, κα\ βάρη έπιτι-

ΕΝΙΤΕΧΤίΛ. im 
Οινι/ίο. 

Ipse i^ilur Scivaioi v.x\A r , el Dominus J^sus 
Christtis diiiiillat liln oiuhia qna» corani ipso nn\e 
exiguilati confessus os, ei in !ioc sa?cuio, et iti 
fuiuro, el digficiur le hidrnmaluni si>tere u>r»iji 
hibunali suo qui esl bcnedictiis in sxcula sxculo-
rum. Amen. 

Orulto. 
Domine Deu* noslcr, qui Pciro ei mcr. lr i t i per 

hctymas remissioncni peccalorum donaslt, ·1 pit-
blicaniun piopria delicia agnosccnlom jusiiiicasl!» 
suscipe confessioncm servi lui Imjus Ν. Πι si ali-
quod ab ipso perpetiaium cst peccalum volunta-
rium aiU iiivoluularium, verbo, aul opcre, aul 
cogilaiione, ul bonus ot ehmens ne animadvwl.'.*. 
Tu enini solus potestaiem babes ui misfricors 
pcccala diiniticndi, quia bcnignus, et boniinuiu 
amaior es, el tibi gloriain reddimus, I*airi, cl Filio, 
e iSp i i i l u i sancto, nunc et semper, i l in KEcula 
sxculoium. Amcn. 

Oratio alia ad sohendum confitcnlcm postquam 
pwniteulicF: tempus complevii. 

Ilerc Dominc Dcus iiosltr, qui, poriis (lansis, dis-
fipulis luis adfuisli, donaiibque illis paccm dixisd: 
Qnorum remiteriiis peccata, remitluntur ιι'ε, quorum 
rciinucritis, rclcuiu erunli9

t ipsr, Ilcrc, Doiuiiie, 
sccuiiduiu invisibitcm c l niiiiiipoteiitem curam ijua 
omnia adrnhmtras, iuspice super scrvum luum 
hunc, c l corporis ipsius inaculas, sordesque anima; 
proplcr quas in pcccala incidil, pcr os ineum quain-
\ is peccalor sim , dissolvc; ei qui per caiioriem 
ligalus c s i , solulus sil a canone et a |>occalo quo 
constringitur, pcr graliani el niiseri* ordiaiu luain, 
t|uia sancium noiucn (uum benedicilur, Pairis, ct 
F i l i i , et Spirilus sancli, nuuc elsen»per,el in s;ccula 
sajculoruin. Ameit. 

Postquam euin ercxii a terra, et caput (egerc 
jussil, cum ipso oonsidere debcl, el inlerrogare 
quodnam niandaluni servare potest. Non cnim poe< 
uileniiam imponcns, quaro libuoiit poemienliam 
il l i dare dcbet; neifoe qurnJ decci, ei peccaia postu-
lant, scd quod servare tligiipceniieiiuam suscipiens. 

^ Quia non secuDdum peccalorum proporiioneiu i in-
ponuntur opilimia a benignis , liiisciicordibus, et 
Clirisli imilaloribus qui rccie possmU liijudicaru 
pcrsonam,,tiatoian», botam, locum, ignnraiiliam, 
juvcnluleiu , sei*ccluieiu ; sed juxla qualem tlixi 
comparaiioncm el iliacretiotiein quam insliuierc 
dcbel qui l\xc dijudicaluius est, analogice ad per-
sonam , boram, et naturam conliicniis r<oiilingil 
eiitm eum qui pauca peccavil, bono cssc et prompio 
animo c i magnam accipcrc paiiiilcniiain, ut non 
modo malorum remissionem consequatur , sed 
etiam coruitam. Eum vero qui uiulta pctvavil rc-
missoct segni esseanimo, lcniquoafiQct pccjiiuniia, 
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ite gravilale poeittlcntiae cutn aniiui segniiia et dc- Λ βεΐν. Χρηστδς γάρ ό τού Κυρίου ζυγός χαλ τδ φορτίου 
Mlitate conjancta dcserai oinnia. Kon enim jubemur 
gravia efficere levia, et gravia imponere. Suavc esl 
enim Domini jogum, el onus leve. Veniie enini f 

itiquil, *d mt>elego dabo vobis requiem**. Contiitgit 
herum aliquem in parva pcccata, vci in mulia, 
sed arinora iiicidere, pluribusque anuis epitiiiiia 
jam exerceiuem, majorem tamen accipere poeoi-
leniiaiu eo qui magna ti gravia criiuina peccavit, 
Ituncqoe eliam propter Dei llmorem quo aflicilor 
celeriu» proflcere ei peccata discrere. Non enim 
aeslimaiur poenitcnlia, sed animi disposilio, ut aU 
magnus Baailius, quod tempore non judicamus 
cjuamodi confilenlcm, std modum poenileniiae at-
lendimus. Nam cui per Dei misericordiam luec 

έλαφρόν* Aevts γάρ, αηστ, χρός μ€$χάγω άταχανσ** 
υμάς. Ενδέχεται πάλιν είς μιχρά αμαρτήματα έμ-
πεσόντα, ή χαλ εις πολλά, έλαττονα δέ, άπολαύσαντα 
δέ έτεσι πλείατοις τών έπιτίμιον αύτου πλείονα λα­
βείν έπιτίμησιν τού εις μεγάλα χαλ βαρέα παραπε-
σόντος αμαρτήματα, τάχιον δέ διά τδν τού βεου 
φόβον άποκόψαντα. Ού γάρ κρίνεται μετάνοια, ΑλλΑ 
διάθεσις ψυχής, ώς φησιν δ μέγας Βασίλειος, δτι οδ 
χρόνφ χρίνομεν τδν τά τοιαύτα έξαγορεύοντα, ΑλλΑ 
τρόπφ τής μετανοίας προσέχομεν, δτι έξουαΐαν Ι χει 
δ έμπιστευΟε\ς παρά της τού Θεού φιλανθρωπίας τήν 
ψυχήν έχείνην φιλανθρωπεύσασθαι. Ημείς χελεύαει 
τού αγίου Πνεύματος έγραψα μεν είς χαλ τήν έλάτ-
τωσιν τών χρόνων τών έπιτιμίων· Ούχ έσται κατά-

concredila aunl, poteslatem babet animatn illam Β γνωσις αξιώσεως τού έξαγορεύααί σου τήν Αμαρτίαν, 
καθώς χαλ δ Χρυσόστομος φησιν, δτι οί Νινευίται ού 
πολλών έδεήθησαν ήμερων, άλλά τριών μόνον, χαλ 4 
ληστής δέ ούτε τριών ή μιάς ημέρας, άλλά δσον Αν 
τις βίπη Ιν £ήμα, φθεγγόμενος τήν είς τδν «αρΑ-
δεισον ήνυσεν όδόν. Ταύτα δέ παρ* ημών λέλεχται 
διάτούς άνοήτως βαρύνοντας τά έπιτίμια, χαλείςΑπκν. 
τας χατά τδν δρισμδν τών θείων χανόνων έκλαμβά-
νοντας, ού χαλώς ουδέ ορθώς ουδέ δικαίως, άλλ* άπαν-
θρώπως χαλ άσυνέτως χαλ άγνώστως λαμβάνειν 
έπηγγελμένους. Κα\ ταύτα μέν περλ ανδρών. 

bumauius traclandi. Nos jussa Spiritos sancti 
ftcripsimus in diminutionem teiuporis po&nilenlia-
rom. Noo erii boc condemnatio digniuiif et me-
rili eoufeasionis pcccatorum luorum sicut el Chry-
soslomus dicit, quod Ninmlae non mtillis indigue» 
rtml diebus, sed iribus solum. Sed latro ne quidem 
iribus, tcd nec uno die, ai qoantum quis at unitm 
vcrburo proferal, pronunUans, viam ad paradi&um 
confccit. Ilaec a nobis dicu sunto propier eos qui 
itisa!scpa*iiiieniias aggravant, etinomnes secondum 
divinorum canonum definilionera eaa accipiunt et iiiterpretaDlur, non recte neqoe jasle, sed ίαΐΜ· 
inanitus, imprudenter, et ignoranlcr isla se facere profilentes. Atque \mc de viris. 

Mulieics aulem de ploribos inquirendae seal quam C Αί δέ γυναίκες πλείονα όφείλουσι τών προγραφέν-
de ίί* qu« pro viris acripia S U D L Proccduot cnim 
atque ad veneficia ct magiasquadicere horrendum, 
iredam eiseqoi, aiqae etiam utque ad varias ca> 
dee, io conceptiooibus, et iii ipao perfecto parto. 
Eorum enim altqus eirca meneem coropleiom oa-
dem perpetrant, ut ego humilit post b«c otnnia 
acripla, aceepi eas miseraudBm boc facinas uno-
quoqae mense per berbas perpetrare. Diligenter in-
qoireftd» mulierea, ot d ix i : postqoam enim omnia 
peccaU tua, ut viri, confess» fuerint, ioterrogen-
ΙΗΓ et de boc, quot infanlulos occtderanl, et quo-
mod<», pricsertim ei viduae fueriol, ei monacba. 
Aliud eniro eal pharmacum facere, ul filioe oon 
amptios procreet, quod omnium graviasimum est; 
non novil enim quot eral paritura. Aliud vero D γάρ κοσ α ήμελλε ποιείν. Καλ έτερον τδδιά τριμμά 

των ανδρών έρευνάσθαι* φθάνουσι γάρ χαλ Ιως ι 
μαχειών χαλ μαγειών δν χαέ τδ είπείν φρεχτάν, 
ούχλ δέ τδ διαπράξασθαι, χαλ φόνων Ιέ διαφόρων άν 
ταίς συλλήψεσι χαλ έν αύταίς ταίς τελείαις ά π ο » -
ήσεσι. Τινές γάρ αυτών χαλ χατΑ μήνα ήμερων α4» 
νον ποιούσιν, ώς δ ταπεινός έγώ χαλ μετά τΑ γρα-
φέντα πάντα χαλ τούτο άνεδεξάμην έλεεινδν τδ χατΑ 
μήνα φονον διά τίνος βοτάνης ποιείν. Έρεννασθαι 
άχριβώς χαλ τάς γυναίκας, ώς είπον * μετά γάρ τΑ 
είπείν αυτών πάντα τά παραπτώματα ώς οί Ανδρας» 
έρωτάσθωσαν χα\ τούτο, πόσα έφόνευσαν παιδία, χαλ 
μάλιστα αϊ χήραι χαλ αί μονάστριαι, χαλ διά «οίων 
τρόπων άλλο γάρ τδ ποιείν φάρμακον χαλ μηκέτι 
ποιήσαι παιδίον τδ καλ βαρύτερου πάντων* ούκ οΐέα 

lioc prxslare per conlttsionem vel intriu quxdam, 
quod alio lcviug est. Singulis aulem ntensibus ope 
cujosdaDi berlw embryon occidere omnino esl per-
iiiciosum, ct omni caede sanguinolentius, cui etiam 
ad roortem usque epilimiuro deceroiiur, uisi absti-
neat. Aique bxc de diligenti ioquiailione, et diffe-
renua confessionum, et ae ratione qua qoaecunqoe 
f£da sunl, conOteri oponet. 

Castigaliones c( pceiiilentianim diflerentias islac 
aunl. Qua! facta etini lam a viris quara a mulieri-
bue ante annum aciatis iricesiinura , facile remit-
Ittfttur, el donanlur, qualiacunque siut, ita ut co-
rum casligaiio sit velui trium aul duoruni anno-

» Maub. χι, 28-30. 

των, τό καλ τού άλλου χουφδτερον* τδ δέ χατά μήνα 
διά τίνος βοτάνης Ιμβρυον ΑποκτεΙνειν πάντα που 
δλέθριον χαλ παντδς φόνου φονιχώτερον, θ καλ 
έως θανάτου τδ έπιτίμιον Ιχει, άν τούτο μή Αποχό* 
ψη. Κα\ ταύτα μέν περλ τής ακριβούς έρεύνης χαλ 
διαφοράς τών εξομολογήσεων, χαλ «ώς δεί έξομολο-
γείσθαι, καλ δσα έγένοντο. 

ΑΙ δέ επιτιμήσεις και α! ΑιαφοραΛ τών έπιτιμίων 
αύται, χα\ δσα έγένοντο πρδ τών λ' ετών Ιν τε άνδρα-
σιν έν τε γυναιξί εύσύγγνωστα χα\ εύσυγχωρητα 
έστωσαν, οία χάν είσι, ώστε ώς τριών ή δύ* ετών 
έχειν τήν έπιτίμησιν, έάν ούχ έστι φόνος οΤος δή-
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«οτε, ούτε μεγάλη αίμομιξια. Έάν δέ μετά λ' Ετη Α n i s i c*<ks sil qualiscanque, atit magnas qui-
(«γόναβι, χαλ έως τριών χαλ τεσσάρων. "Οπου δέ Ιστι 
φόνος ή φόνοι, χαλ άπδ τών υψηλών αίμομιξιών, ήτοι 
«εαρλ γνησίας αδελφής, ή υΙου γυναιχδς ή χαλ τετάρ­
του χαλ πέμπτου. Έάν δε τύχη συντέκνου ή 0υνα-
τρδς ής έδέξατο, ή μητρδς, χαλ έως ε' χαλ ς·*. Έάν 
&έ χατά φύσιν τις ήμαρτεν, ού περιέπεσε δέ ε(ς τά 
σταρά φύσιν, ούτε εϊς αιμομιξίας οΕχι χάν είσι χαλ 
δσαι, χα\ είς χρόνον ή χαέ δύο έπιτιμάσθαι μόνον. 
Ταύτα μέν δσα καταχρηστικώς έπράχθη καλ έχρό-
νισαν πολλάκις καλ έως γήρας, εί δέ άπαξ ή δίς, ή 
τρ\ς γεγόνασι καλ έξεκόπηααν οΤα κάν είσι έως χρό­
νου ή ήμισυ έπιτιμάσδωσαν. Έάν δέ έπλ γυναικών 
φόνοι διάφοροί τίνες καλ μαγείαι έπράχΟησαν, ή κα\ 
1*>ς αυτών τών παρά φύσιν, καλ έως όχτώ καί δέκα 
ατών· 

dain incesius. Si vero posl trigiiita annos, usque 
ad tertinm aul qtsarlum annum parce prorogantur. 
Ubt vero inleresl oedes una aut plures, vel magno-
rum inccstorum aliqood, veloli ciim gcnuaua so-
rore, vel axore fllii, vel ueque ad quarlum ei quin-
tum. Si vero poliaiur commatre, aul tfilia quani in 
baplismo susceperat, aut matris ejus, osque ad 
qointam aut sextum annum. Si vero quis secun-
dum naluram peccavit, non incKriit autcm in ea quai 
contra naiuram MJIU, ncque in incesia qualia ot 
quantacunque fuerinl, anno uno aut duobus taniuiu 
puniatur. Hiec cquidein erga cos qui his quibns-
cunquc abusi fueiint, et in iis saepius ad seneciu-
lem usque perseveraverint. At si semel, vel l>is, vel 

* icr id fecerint, el deslitcrint, qualiacunque isla 
futrint, aonuro onwn, tcl ftesquiannura punianlur. Si vero a mulieribus divcrsae co&des, et magix factae 
fittrini, et ad ea ueqee qu» conira oatiiram sont progreasae fueriot, protrahantur eoruin poeniieniijj 
od anooin usqoe octavuni aut etiam decimuin. 

Ταύτας δέ τάς διαφοράς καλ επιτίμησεfς περλ της 
κοινωνίας όρίζομεν* πάντων γάρ έστι βαρυτερον 
Αμάρτημα τδ άναξίως χοινωνείν, δ καί διέλαθεν 
ημάς. Έρωτάσθαι δεί τούς έξομολογουμένους μετά 
τήν άπασαν τών Αμαρτημάτων έξομολόγησιν, τδ εί 
Αρα τά προεξομολογηθέντα ποιών έκοινώνει; Όπερ 
έΑν είπη, Ναλ έκοινώνησα, καί έξωίΐασχαλίου, τούτο 
χείρον πάντων ήν, οίον κάν έστι τών ελαχίστων τδ 
Αμάρτημα, καλ πλείονα τήν άποχήν ποιείν τής 
Αχράντου κοινωνίας» 

Πβρλ δέ βρώσεως κα\ πόσεως ώς έκαστου φύσις 
δύναται ύποφέρειν, ημείς δέ δύο τέως διαφοράς έχο­
μεν, Ιξ ών παλ ποιουμεν καλ δίδομεν τοίς ή μίν έξομο-
λογουμένοις οία κάν είσι τά αμαρτήματα κα\ έν τοίς 

Ifas caetigaiionum dtflercnuas dc comrounioiie 
definimus : omnium peccatorum gravissimum cst 
indignecommunicart,quod nos e.ffugerai. Inlerroga-
re igitur oportet confiteotcs posi exaciam peccaioruin 
confcssionem, nunquid,cum omnia confessa pcrp 
trasset, commanicavh. Quod si dixerit : lia coin-
rouiiicavi, et extra Pascbatis tempus; Iioc omiuum 
pejus esl, licel in minimis peccaiis comigerit, mc-
relurque diuturniorem imniaculata». communionis 
abstiRenliam. 

Quod ad cibi potusqae abstinentiam atiinet, iro-
peranda est prout oniuscujusque nalura ferre po-
test. Nos vero interim dua& differentias constiluimug, 
aecundum quas agimus, et pocniienliam damus iis 

μεγάλως καλ μικρώς ήμαρτηχόσι. Προείπομεν γάρ C ·Ιβ· peccata sua quallacunqne sint, sive raagna, sive 
δει iv τοίς έξομολογουμένοι; έστ\ χαι τοίς τοιούτοις 
Αναβεχομένοις ή ελαφρά ή βαρεία τών έπιτιμίων ή 
δάατς. Ή γάρ τού έξομολογουμένου χαθαρά κα\ άδιά-
ατα-νος πίστις, χαλ έξ ών έχει μετάδοσις πρδς τούς 
δεομυίνους, ήνπερ δ μαχάριος απόστολος Παύλος καρ­
πδν πίστεως επιλέγει, κα\ ή τού άναδεχομένου τδν 
άξορεολογούμενον, εύσύγκρισις κα\ γνώσις καλ συμ-
παΟ-ής συγκατάβασις πάντα ελαφρά οίδε, και περ\ 
βρώσεως καλ πόσεως χαλ ευχής, καλ περ\ τής αγίας 
κοινωνίας, καί μάλιστα εί τύχοι δ έξομολογούμενος 
ίνα πρδ τού έξομολογήσααθαι άποκόψη τδ άμαρτά-
νειν, ή ομολογεί κάν άπδ τής έξομολογήσεως άποχό-
πτειν. Πολλο\ γάρ είσι οί εξομολογούνται καί λυπούν­
ται καλ μετανοούσιν, άλλ* δμως ή φύσει ή κλοπή 

parra peccaverim, nobis confiienlur* Supra dixi-
nms quod confiteitiibus et eos suscipieniibus poc-
oitentiarum distribulio duplex e»l, levis el gravis. 
Puraenimconlinua et indubitaia confiieniis Gdes, ci 
eoruro quae poasidet cum egeniibus commonicatio, 
quam beatu» aposiolas Paulus fructum fldei dicit, 
ei prodeotia scientiaque confessorig baec bene dis-
cernens el disiinguens, ipsiusque compatiens d s-
pensatio et accommodatio omnia levia novit et <!e-
cernit,sive cibum, sive poium, eive orationeni, sivc 
communionem speclent; prapsertim si contiugat 
confitentem anle confessionem a peccando absti-
nuisse, aut post coiifcssioncm pollicoiur se ab»-
lcnlurum. Mulli enim sunt, qui conlilentur, et 

εχθρού, ή καχογνωμία, ή χαλ πονηρή συνηθείφ έλ- D irislantur, €l resipiscunl; aitamen vel iiaiura, vel ar 
χόμενοι σφάλλονται πάλιν χαλ «εριπίπτουσιν άμαρ-
τήμασιν, οί τοιούτοι τοίνυν ίνα πάντοτε μέν έξομολο-
γώνται οσάκις Αν πέσωσιν. Έάν δέ καί τά έπιτίμια 
αύτου πληρώσαντες δσα άν έτη έλαβον παρά τού όε-
σμήσαντος αυτούς, καλ μέλλουσιν άποπλήρώσαντες 
χοινωνείν, μηδέ τότε κοινωνέ ίτωσαν. Εί δέ χαι δλως αυ­
τούς άλεώσιν ο! τήν έξαγόρευσιν δεχόμενοι κοινωνέί-
τωσαχ, άλλά μετά ταύτα παραφυλαττέσθωσαν άχραν-
τον κοΐΛίτ;ίάν έως άν άποχόψωσιν* ελέους γάρ κα\ 
τούτου Ινεχα μόνον έν τή χρίσει άς:ωθήσονται. 

ΡΑΤΙΙΟΙ. G B . L X W V i l K 

tc furtiva imnrici, vel prava opinione, vel mala con-
bucludine illecii, iteruin labuutur, ct in peccata in-
cidunt. Qui bujusmodi sunl, eeinper confUcauiur 
qaoliet ceciderinl: si aulem posl cotnpletas ponui-
teatias sibi impositas jain conimunicaiuri eram, 
neque tum communiceni. Si vcro corum ouuiino 
mtserenlur, qui confcssionem excipiuul, communi-
cent; sed postea boc observent, ul inlermiiUint im-
macolalam commtinionem, donec a peccato per-
piHraiidoscsccohibuerinl. Proplcr boc onim lantini 

6! 



1931 JOANiNIS JEJUNATORIS CP. ARCHIEP. 1932 
in judicio misericordi* dtgni censebuntur. Porro Α Επειδή δέ είσί τίνες παρά βίαν έξεως πονηρές, μτ Γ 

cum nonnulli violenline mali babitus iuccumbenles δε έν τή μεγάλη Τεσσαρακοστή κράτησα ι άαυτοΰ; 
ncque in ipsa magna Quadragesima poasint seipsos 
coiainere a peccatis, et illi ipsi qui mulieres habent 
boc vitio s*pe leneanlur, oportet eos, posiquam 
compleverint ipsorum epilimia, et preterierinl an-
iti mulii, nccduiii jus connnuriicandi babeanl, eo 
quod in fornicaiionein, et alia peccata semper in-
ci«;ani, conlinere sc toiara sanclam Quadragesimam, 
uec ullo modo cum muliere peccare ; el sic ruin l i -
iDorecitreinoreliibusPasclialisdiebuscommunicciit. 
Ht»c est, sancla el magna feria quinla, magno Sabbalo, 
ct inagna Dominica. Hoc autcm diclum sil secundum 
desidiam, pusillaiiimiialem, et incuriam islorum, 
eo quod a sordibus carnaiibus abstincre non pos-
suiil; non aulem qnod altam slataro ponamus poe-
nilentium differeiuiam. 

Quod sl ejusmodi boinines in molliliem iu Qua-
dragcsima inciderinl, nequc sic comruiiuiceni, lirci 
toruni altqui sint monacbi, eliam sancti. Α sanciis 
equidem Palribus qui canoucs condidci unt qtiadra-
giula (aiituiu dies abslinenliae a commuiiione iisqui 
iii bunc morbuni inciderunt, defmiti sinl. Si com-
inunibus anni lemporibus ita delinitum esl, quanio 
magis deplorandus ille anitni morbus, molesie om-
nibus dominans, a quo avclli diffieillimum et4, loia 
sancia Quadragesima cavendus esl 1 Hae suni, de 
quibus supra dixi, dua? poeniientiarum, mea quidem 
sentenlia, differenli*, sicul ego bumilis solilus sum 

δέ 
Ισχύοντες άπδ αμαρτιών, καλ αυτοί δέ πολλάκις oi 
γυναίκας έχοντες, χρή μετά τδ πληρώσαι αύτους τά 
αυτών έπιτίμια, και άν έλθω σι χρόνοι πλείστοι, καί 
ούκ Ιχωσι πώς κοινωνήσαι διά τδ άε\ περιπίπτει» 
αυτούς πορνείαις κα\ έτέροις άμαρτήμασι, χρατεί-
τωσαν τήν άγίαν Τεσσαρακοστήν πάσαν τδ μηόόλως 
αμάρτησα ι είς γυναίκα καλ μετά φόβου καλ τρόμου 
τάς τρείς τού Πάσχα κοινωνείτωσαν ημέρας· τούτ' 
έστι, τή αγία χα\ μεγάλη πέμπτη, τψ μεγάλιυ Σαβ­
βάτω και τή μεγάλη Κυριακή. Τούτο δέ κατά 0αθυ-
μίαν καί δλιγωρίαν διά τδ μηδέποτε αυτούς άπδ 
σαρκικών μολυσμών κρατησαι δύνασθαι, χαλ ού 

β κατά άλλην γίνεσθαι λέγομεν διαφοράν, 

Έάν δέ κα\ είς μαλακίαν ούτοι (ίιι marg. τοιούτοι) 
πέσωσιν έν Τεσσαρακοστή,μηδέ ούτως κοινωνείτω­
σαν, έάν έχωσί τίνες καί μοναχοί, εί και άγιοι είναι. 
Τδ γάρ έλεεινδν τούτο κα\ χαλεπδν καλ παντοκράτη-
τον, χαί δυσαπόστατον πάθος, εί καί μόνας μ' ημέ­
ρας παρά τών αγίων καί κανονιστών ώρισται, τούς 
έν τούτω τω χαλεπψ πάθει παραπίπτοντας, άλλ' 
δμως τάς άλλας τού ένιαυτού ημέρας και ούχι της 
αγίας Τεσσαρακοστής ώρισται 1 Αύται δέ άσπερ εί­
πον ανωτέρω κατά τήν έμήν γνώμην αί δύο τών επι­
τιμήσεων διαφοραί είσι ώς ό ταπεινός έγώ είωΟα είς 
πάντα: πολυαμαρτήτους χαί όλιγοαμαρτήτους, άσθε-

observare in omnes plurima el pauca peccantes, in- £ νείς καί υγιείς, νέους και γέροντας, γυναίκας κα\ 
lirmos et sanos, juvenes et senes, mulieres civiroe, 
mouacbos ci monachas, praeter horoines sacratos. 

Presbyteros enim et episcopos et diaconos admit-
tcre non oporiei ad confessionem, donec securita-
tero sccundum Deum cotifessoribus dederint, si ali-
cujtis criminis conscii fuerinl quod eos a sacro mi-
uistcrio abdicct, non amplius ausuros sacrificare. 
Hujusinodi autem non daiur ulla quajcuaque sit 
pa*nilcntia, vct a cibo, vel a coimnunione absti-
nenlia, sed soia a sacro ministerio cessatio. Nibil 
auiem aliud prohibet sacerdotem a sacro minislcrio 
quam in alienam mulierem preler legilimam revera 
incidere : io unicain, si solum incidat, non dalur 
iiii restiluiiouis locus, boc est, nunquam ilti ftel sa-

άνδρας, μονάχους κα\ μοναχούσας παρεκτδς τών Ιε­
ρωμένων. 

Ιερείς γάρ κα\ αρχιερείς κα\ διακόνους ού 
χρή δέχεσθαι έξομολόγησιν έως άν έπί θιού πλη-
ροφορήσωσι οί τοιούτοι τούς άναδέχεσθαι αυτούς 
μέλλοντας, δτι έάν τι έχωσιν έγκλημα τδ διείργον 
ήτοι τδ παύον αυτούς ίερατεύειν μηκέτι τολμήσωσιν 
Ιερατεύσαι. Τοίς γάρ τοιούτοις ού δίδοται οίαδήποτ» 
έπιτίμησις ή βρώσεως ή κοινωνίας τδ σύνολον κρά-
τησις, μόνη ή παύσις τής ίερωσύνης· ουδέν δέ Αλλο 
παύει ίερέα τού μή ίερατεύειν, άλλ* ή μόνον τ6 έξω 
νομίμου γυναικδς είς τδ έτέραν έναργώς πεσείν· 
[είς] μίαν γάρ μόνον έάν πέση ούκ έχει άνάπαυσιν 
ήγουν έχειν πώποτε έξουσίαν τού ίερατεύσαι, έάν έχη 

crificandi polestas, eiianisi marlyrium decertei, fa- ^ άναγωνίσασθαι κα\ ποιήση θαύματα μεγάλα ώς κα\ 
cialque miracula magna, adco ul morluos suscilct. νεκρούς έγείραι, 

ΕΧ JOANNIS JEJUNATORIS PGBNITENTIALI 

VARIA ANTIQUORUM EXCERPTA. 
Fhiilo ulroque Jejunatoris pcgmteniiali quod initio promisimus, exsolvendum est; nonnxUorum tcitiett 

istiiu pocmlenttalis fragmeniorum qnce nobis inler legcndum occurrerunt, tditio. Mutta leguniur apxd Hmr-
mcnopulum in Epiiome canoxuni, veluti sectionis quintas lilulo 2 , in uhoiio pc$l quartum Uioxytu Altxax-
drini cunnnem. 

Joanncsaulem Jcjtinalor sic ail. Pollulus in sotn-
no per flnxus p.isvioncm, υιιο die a cominunione 
expeililnr cum qoiiiquag^siiniitn psalmum cecinerit 
ei paMiitenliasiy ptTcgeril. Qui vero molliliem com-
tuisorii, 40 diebus plicliiur, cibis siccis vesceus, et 
qutdibci dic piciiieolias 100 pcragens. ltidcm mti-
lier tyix in amplcxun) vrri dunlaxat vcnil, molliliei 
pariiam accipit. Αι qni corporc vigilamc polluiuj 

'U δέ Νηστευτής Ίο>άννΓ(ς ούτω φησίν Ό μολυν­
θε ί καθ1 ύπνους τψ τής έκ φύσεως πάθει, ήμέραν 
μίαν τής κοινωνίας έκοάλλεται τδν V ^σας ι1«αλμδν, 
κα\ μετανοίας ποιήσας μΟ'. Ό δέ μαλακίαν διαπρά­
ξαμε νος μ' ημέρας έπιτιμάται, ξηροφαγία διαιτώμε-
νος, κα\ μετανοίας έκαστης ποιών ρ\ Αλλά κα\ γ υ ν ή 
ή είς άσπασμδν άνδρδς μόνον έλθούσα τδ τής μαλα­
κίας έπιτίμιον δΐχετχι. Ο δέ έγρηγορότος τού σώμα-
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τ ο ; μολυνθείς· είς έπτά ημέρας είργεται της Α a comnwnionc scptcm diobns arcoiur, psalfnntti 
κοινωνίας, τδν ν' χαθ* έχάστην άόων, χαι μετανοίας quimiuagesimum quolidie canciis, cl quadia^-nu 
ποιώ; μθ'. ' noveiii pcenilcntias peragens. 

Ει cadem sectione titvlo 3 in Scholio posl cauonem 59 sancli Baaiiii. 
Τδν πόρνον ό Νηστευτής έπ\ διετίαν καταδικάζει, Scortaiorcm Jejunalor ad biennium condeinnat. * i 

εί μόνον μέ/ρις εσπέρας καθ* έκάστην νηστεύει, καΛ tanluni usque ad vesperam quoiidie jojunat, elsic-
ξηρο~αγεί, καί μετανοίας ποι*! σν\ Τόν δέ μοιχδν, cis vescilur, et pcenilenlias 250 peragit. Adullcriiiu 
έπ» τριετίαν. Εί μόνον νηστεύει, και ξηροφαγεί, και vero ad iricnnium; si dunlaxal j«jjunal, ct siccis 
μετανοίας ποι;ΐ ον'. vescilur, et pccnilcniias 250 pcragit. 

Et paulo pom eodcm litulo ad caiwncm 75 S. Vasilit, quo incestus cum Borore novem pamitentuc annh 
pltciiiur, tribus i/t lribu$ in lubsiratiane, el iribus in commenuu, hoc addit scholium. 

Τδν δέ τοιούτον δ Νηστευτής έπ\ τριετίαν καταδι- Talem Jcjunalor ad irienniuni condcnniai, cum 
κά^ει μετά νηστείας, και ςηροφαγιας, και μετά- jejuuin, ti siccorum csu, et 500 pwntlcntits quoii-
νοιών έκαστης ημέρας φ'. Τόν δέ είς νύμφην έπί δι- dtouis. Qui vero cum nuru »na polluii, ad bUiii-
ετίαν μετά μετανοιών τ \ Όμοίως δέ κα\ τδν είς nium ciiui pa^nilentiis licccniis. Similitor ct ciim 
πενθεράν. Τδ δέ γε νυν έχον, ή σύνοδος έπ; έςα^τίαν socru. Voruin, nl nunc rcs es l , condcnmal la!e* 
τούς τοιούτους καταδικάζει άμα τοϊςγόησι, χαι τοίς syuodtis a«l sexenniiim una cum magis, et adulietts, 
άνόροφόνοις. β ei lionticidis. 

Postea eodem litulo pust canonem Basilii 02 de pcederaUe. 
Τον τοιούτον ό Νηστευτής έπ\τριετίαν καταδικάζει Talom Jrjiinalor ad Irienninm eondemual cum 

μετά σ' μετανοιών χαθ* έχάστην ήμέραν. duceiilis pusuileiiliis, singulis diebus. 

Ibidem po$t canonem 57. 
Τούς φονεΤς δ Νηστευτής, τούς μέν εκουσίους, Homicidas Jejunalor, voluntarios qtiidem , Ίη 

έπλ πενταετίαν καταδ.κάζει, τους δέ ακουσίους έπί quinquennium condeinnal, noii voluntarios aittcm 
τριετίαν. ad irieniiitim. 

llerum eodem lilulo pott sancli Basilii canonem 65. 
Ό δέ Νηστευτής τούς γόητας, καί τούς φάρμα- Jejunator autcni magos ei vcnciicos ad irienniuni 

κούς έπ\ τριετίαν καταδικάζει μετά μετανοιών έκά· damnal com puuiilcnuis quotidianis 250, cuinque 
στης ημέρας σν' καί νηστείας και σκληραγωγίας. jcjunio, c i rigida vivendi raiionc. Similiier ei mu-
'ϋμοίως κα\ τάς γυναίκας τάς ποιούσας περίαπτα, iieres qua ligaluras faciuni, c l quaj bariolanior. 
κα'ι μαντευομένας. Q 

Ibidem pou canonem sequentem de τυμβωρύχω tive sepulcri violatore. 
Τούτον ό Νηστευτής έπ\ έτος έν καταδικάζει μετά Iluiic Jejiinalor ad annum unum damnat curo pav 

μετανοιών έκαστης ημέρας, σ'. nilentiis quoiidianis diicenlis. 

Et pottremi* lltuli verbis, de murorum effvactore. 

Τδν τοιούτον δ Νηστευτής έπ\ τριετίαν χαταδικά- Talem Jejunalor ad irtennium damnat. Ejusdem 
ζει. Τού αύτου Νηστευτου και τάδε · Έμπεσόντος . Jejunaloris el h:i?c simt: Si quid.immiindi ceciderU 
τινδς ακαθάρτου είς φρέαρ, ή είς olvov, ή είς έλαιον, ίιι pulcum, \( I ίιι νίηιιιιΐ, vcl in oleum : qui Uo< 
δ τούτου γευσάμενος, έπί τρεις ημέρας κρέατος κα\ deguslat, ad Ιιiduuiu a carne caseoqne absiiiual, 
τυρού μή άπτέσθω· έπτά δέ μή κοινωνείτω. 'Ο μετά scplemquc dielws non commuiiicct. Qui posi sa-
τήν θείαν έμέσας μετάληόιν, μ' ημέρας τής θείας cram parliiipalionem voinueril, ό9 clit-α a commit-
άφίσταται κοινωνίας, τδν ν ^δων καθ' έκάστην ψαλ- nione ab^linul sacra, psalmum oOquolidie can»!us, 
μδν, καί μετανοίας ποιών ν' κάν οπωσδήποτε τούτο «ι 50 poeniienlias peragcns, quocimque landcni nn>-
ουμβαίη. do id accideril. 

Sectione sexta non tonge α principio. 

Ή ακουσίως άποβαλούσα τδ βρέφος, έπ\ έτος έν D 0»a2 prapler antmi sentrnliam ejecit. sivc ex* 
παρά τ φ Νηστευτή καταδικάζεται. Ή δέ τώ βρέφει cuasit infanlem, ad anuum unum apud io jun I » · 
κοιμωμένφέμπεσούσα, κα\ άποπνίξασα, έπ\τριετίαν. rem damnatur. Quae vcro super infanlem eopihiiii 
Ή δέ καταφρονήσασα τού κυήματος, τή άαελεία corruit, cumqiic suffocavii, ad triouiiiiiiii. Qua». 
ταύτης άποφθαρέντος, εκουσίου φόνου δίδωσι οίκας'· parium negl^xit exsliuclum culpa sua, ioluntaii;« 
κα\ παιδιού άβαπτίστου αποθανόντος, τή τών οίκείων caedis pocnas luit. liidem cum piier non bapiizaius 
αμέλεια γονέοιν, έπ\ τριετίαν οί γονείς καταδικάζον- mortuus est parciiliuri sunrum culpa, paronl«s ad 
ται. Περι δέ τών εκτιθεμένων τά οικεία βρέφη πρδς Iriennium cotulenmiiiitiir. Do iis vero qui proprios 
ταϊς είσόδοις τών ίερών, λόγος έπ\ τής Ιεράς συνόδου iiifaiiles ad temploruni iiilroiliiR cxponuni, ρι-ορο-
γέγονε, και ήρεσεν, ώς φονευτρίας ταύτας κολάζε- sila est in syuodo qu;fsib>, placiiilque bas puiiin 
σθαι, κ^ν έτερος άνέληται, καΗπιμελησάμενος ζωο- lanqiiam bomicidas, ticei utiu» eos suslulerii, ci ad* 
γονήση. Itibiia cnra educnvc.rii. 

MaUluBHt Biatares in codectione canonum mamiscripta in littera Λ, c. 40. Ex Joanne Jfjunaiore hcvc 
refert. 

Ό δε Νηστευτής Ιωάννης· ΕΙ παιδίον, φησιν, ύπό Joanins autom Jcjunalur: Si pn(»r, inquii, ab a!i-
τινος μολυνθείη, εί μέν είς τούς μηρούς τήν £oiv/ quo polluius furrit, si ίιι lcmora laiihnii Ouxuin ex-
δέξαιτο, προσφόρωςέπιτιμώμενον είς ιερωσύνην έρχέ- cepcrit, convcnicnli pocnilcntia c:i>li^uius ad saccr-
σθω. ΚΙ δέ είς άφεδρώνα, μηδ* δλως Ιερατικού άζ:ού- doiium promovcntur. Si aulcm tn posiciiora, sacro 
3§ω Η^θμού. Εί γάρ κάκείνο ούχ ήμαρτε διά τδ άνή- ordine nullomodo dignus consfaiur. Licet cnim 
λικον, άλλ' δμως τδ σκεύος έ^βάγη, κα\ 1:ρουργήσαι prnpter alalis def^ciiim nnn piTraverit, vas lamcri 
αύτίν ούκ ενδέχεται ' μολύνεται γάρ. cjns disfraclum esi, Η bacertlolio fung» noti potest : 

VM enim pollmus. 
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Idem Blastares in littera K9 cap. 28, ex eodem Jejunatore refert. 

lnquit eniro Joannes Jejunator: Clericusqui anie- Α ^ * 1 ^ ta? 0 Νηστευτής Ιωάννης, δ μαλακίας πάθει 
quam facris initiaretur, molliiiei vitio deprebensus 
est, non persuadeat sibi quod ea solum de causa a 
sacerdotio probibealur. Phus sufficienti poenitenlia 
casttgatus, sacerdoiio dignus babeatur. S i vero ea-
cerdolio iniiiatus boc viiio succubuii, anuo ono a 
sacro niinisterio suspensus, consnelis epilimiis ad 
meliorero mentem edoclus, ad mifiisterium redeat. 
Si aulem post peccali cognitionem idem bis aul 
ter •perpelraverit, a aacerdolio cessei, et in leclorit 
ordinein descendat. Laicus autem qui turpe molli-
tiei vitium in seipsum commisit, 40 diebus a com-
munione arcelur, aridis eo tempore vescens, et uno-
quoqtie die 49 gcnullexiones faciens. Ea vero mol-
litics quae muiua cum aliis mistione perpetratar, 
maluin duplicat, utpote daas animas contamiuans : 
ideo illius reus duplicalum epilimium excipiel, 80 
dies communione prohibiios, ct poeiiitemiarum nu-
merum ad cenlum usqae cum jejuuio conveniente 
exlendet Β 

Αλούς πρδ της Ιερωσυνης χληριχδς uh 6α££ών ώς 
παρά τούτο μόνον της ίερωσύνης είρχθήσεται * ίχα-
νώς πρότερον έπιτιμώμενος, ούτω τής (ερωσόνης 
Αξωύσθω. ΕΙ δε μετά τήν Ιερωσύνην τούτφ περι· 
πέπτωχεν, είς ένιαυτδν Ενα της ίερωσύνης Αργήσας, 
χαλ τοίς εΐωθόσιν έπιτιμίοις συμφρονισθελς, πρδς 
τίρ Ιερωσύνην έπανίτω. Εί δέ μετά τέρ έτείγνωσιν 
η ς Αμαρτίας δίς ή τρίς τούτο έργάσαιτο, της ίερω-
συνης παυσάμενος, είς Αναγνώστου τάξιν ΙρχέΑω. 
Ααΐχδς δέ τδ τής μαλαχίας αίσχρδν χαθ* έαυτΑν έργχ-
σάμενος πάθος, είς μ' ημέρας της κοινωνίας εΓργίιβι 
ξηροφαγών έν αύτοίς, χα\ γονυχλισίας εχαοτης 
ποιων μθ'. Έ δέ διά της αλλήλων μίξεως γινομένη 
μαλακία διπλούν εργάζεται τδ χαχδν, άτε δυο μολο-
νομένων ψυχών. Διδ χα\ διπλάσιον δ ταύτης αργάτης 
τδ έπιτίμιον δέχεται, είς π* ημέρας της χοενωνίας 
είργόμενος, χα\ είς ρ' τδτών μετανοιών μέτρο* έντεί-
νων μετά της προσηκούσης νηστείας. 

Edita $unt varia (ragmenta in fine eommentariorum Baltamonit in Ephtoias Patrum e*nonUm: /•· 
ler hmc unum e$t Joannis Jejunalori*, quod Laline tantum habetur,Cnm ad pamteniium periineat, et §s 
panitentiali ipsiut deeenytum sii; illud hie allextre viium esL Ilti tilului factu* e$l α» tnftryrefc, 
an jure9 an injuria, hic non qucerilur. r 

EX NOMOCANONE NBSTEUTiB. 
Oportet eum qui coufessiones suscipii, videre et 

adolescentiam et vires senectulis, et imbecillateni, 
et loci differenliam, et modi per quem maluro fa-
ctum ett, et ancapio cor<silio acpraemeditalo, an caso 
faclum csl , ei an ex vino, vel ex satietate, vel nou 
sic, sed vel metu vel tmmoderaia potestaie, vel pau-
pertate, et quae sunt bis similia. Is qui confessiones 
audil debet examinarc, et boram, et locum, et vitam, 
ei prudeniiam. Similiter el coiHritionem, et pudo-
rem, ct irisiitiam, et metum, el fidei constantiam, 
vel inconslaniiani, c i iniscricordiam. Similiter eido-
cinin et iadoctuin, diviiem et pauperem, eervuoi et 
liberum, nobilem clignobiiein, el militem, eteum qui 
sanctum aniictum susceph, et qui in eis immo-
l i lur . Similiier et couicmptorem, ac impudeniem, 
ei qui potesl humiliari. Haec omnia debet cxa-
ininare qui audii confessiones, et sic pcenas injun-
gere. Si aolem liaec quidera semel, vel bis, vel 
icr fecerit, et eint ioira irigiuta annoe statis, 

tea emm diximatf, quod est in eorum q v i C O H 
fessiones audiuoi poteslate, vel leves» Tel gram 
pOBiias imponere. £j«t enira qui coBiieior 
certa et indubilaU fides, et eorum qsae bobct 
elargitio, qaam B. Pa«iu$ fidei fructQm arpelbo, 
ejui^ue qui audit confesaioiiefii circarospecu co-
gnilio, prudeosqae jodicium, et de aumiM jare 
remiiicns leviu* scic omnia levia facere, quaead 
cibura et potum, precesque el aiaimuniooea per-
Uneiit, maxime εί conlingat, ut qoi confiteuir ooie 
couressiooem peccatuin abscident, Tel al ei iam coe-
ftlena a confessioiie abscindat. Soni enioi mviii 
qui coi.fiienlur, et dolore afiiciunlur, aed umea td 
uatura vel malignitace, vel raala consueludioe 
rursue labuiiiur, ei in peccaia inddimi. H i ergo 
debent aemper confilcri quoties cecideriot, eiiamsi 
injanclsM pcenas compteverinl, qnas ab co qm 
ipsos ligavii acceperunt, naiiquam aalcm r o » . 
muiiicare. Sin autem eorum omoitio oiisererts, 
cominunicabuuL Cavendum esi Umeo ne C O I B K B -

siuit omnino misericordia digui, eiiamsi ea valde C nicent, dooec peccalum absciderioi, Miaerieonln 
magna siut. Sin auiem Irigima aunos superaverint, 
i i inukis coudemnaiionibus digni fuerinl, eiiamai 
ea sinl inullo minora. Debel eliam boc qiioque 
perscruiari, an saepe peccaverit, an etiam ad ae-
necluicm usque in eo s i l enutrilus. Et quscun-
que suni quidem prseier naiuram, ui caedes volun-
lariffi, adulieria pueroruin, virurumque concubiius, 
jiimenlorum, volucrumve iniius, et incestusquo-
quc *l roagni, el parvi. Similiier ol si u l in (^MI-
liliolas, et iliios ipsos neccaretur, susiiouit, ei 
quaecunque suni ejusmodi, vel bis cliam uiajora, 
if.jualein baberil puiulioncm. Cautum eniiu eslac 
provisum ut excoinniuiitcaliuins segregatio ad scx 
annos, clsept^m, el octo, ei iioveui, el decem 
exlendatur. Quaccunque aulein sunl sccuiidutn 
lialuram, ut furmcationcs, ca^dcs iiivolunlaii^, stu-
j»ra, perjuria, et quaicunque sunl ejusmodi, ad 
annum unum, etduos, et ires puniunlur: ei qui 

eniin graiia sic qaoqae digni babebuniur. Qaonian 
autera sonl nonDolli, qui vi babifus ne m naogna 
quidem Quadragesima se posauni a peccmiis C O M I I -

nere ip?i qooquo sspe nolieres babeuieo, oportrt 
posiquam ipsi potnas injunetat peregeriut, ai wol-
tum tempus praeterierit, noc potuerint coatBiuat-
care, eo quod in peccaia semper incidant, ία son-
cta quidem Quadrageairaa se a peccalo OHiiJAerc, 
ei sic cum Umore et tremore iribas Pascbs die-
bus couimunicent. Hoc aulem dicimas eo qued 
dubiielur ue a carois pollulioniboe aonqttain aba-
tiriere poiuerunt, ft DOII quod alia fial diferen-
tia. Si autem hi in Quadragesima in moJIiliem M -
cidcrint, ne sic quidem comNivDiceut. Siniliier et 
monaclii, vei eliam alii concerlatores, si in idipeua 
ίιι Uuadragesima iociderint, caveanl a cofiiniih-
uione. Est euiui affeclio miserabilis, el polei i iu-
aima, el quae difficililer avelli poiesl, eliatusi S G ! M 

minoris quidom sunl habiius monacbi, el mona- D quadraginia diebus noii comioonirare eos debere 
cba fornicanles , ut foniiealores judicantur. Qui 
aulem majoris sunt babiius, ut adulleri. ln hoc 
aulem lolo poeniienliae lemporc, in Chrisli Naliviiate 
c l £pipbania,cl in tribus Paschaediebusvel inmagua 
quiuiaferia, el magno Sabbalo et magno Domiuico, 
et in Memoria sanclorum aposiolorum, pro com-
munione participes exsislant sanciiiicatiouis 
Hluminalionum, ei sic jejunium solvanl; alii qui-
dem caseo el ovis, inuudatii vcro carne. A«-

qui in id iacidunt, a Pairibuscaiionice cauium es i : 
id lamen verum esl, in aliis quidem anni, noii ia 
sancue Qtiadiagesima; diebus. Iti rei auiera saerx 
celebraltone omnes qui paeniieiuiaio agunt, et B H U 
communicant, diximus caiechomenonim ediclo de» 
bere ex lemplo egredi, el sUre in fcrula. la 1U* 
tuiiuo auiernv Vesperis, el reliquia, icmpli «d-
ituin eis non esse prohibitun, quoniiuus posskt 
ingredi, ei iu eo stare, si \e l iul . 
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(Ορρ. S. Joannb Gbrysosloarf ed. Frontoii» Docai, tom. I, ι 
feocoa. lolerpreUUo est I 

ag. 809; ed. Siril. tom. tVH, p. 641. Omfait Montr 
eroardi BrixUiii.) 

Ό μακάριος Παύλος απόστολος, δ τών Ιθνών διδά- Α St bealus Paulus aposlolus genlium, doctor et 
σκάλος χαλ τής Εκκλησίας γινόμενος, δ τών δπισθεν 
έπιλανθανόμενος, χα\ τολς έμπροσθεν επεκτεινόμενος, 
δ σώμα φθαρτδν περι κείμενος, χαλ ταΤς άσωμάτοις 
δυνάμεσιν άμιλλώμενος, ό τδν δρόμον τελέσας, χαλ 
τήν πίστιν τηρήσας, δ Ιν νηστείαις διαπρέψας, 
χαλ δν χινδύνοις. εύδοχιμήσας, 6 δν λιμψ χαλ δίψει 
εύαρεστήσας, δ άπδ Ιερουσαλήμ κύκλω μέχρι του 
Ιλλυρικού τψ Χριστφ διαχονησάμενος, δ τδν Χριστδν 
Ιχων έν έαυτφ λαλούντα, ό επίγειος άγγλος, χαλ 
ουράνιος Ανθρωπος, δ χλητδς Απόστολος, χα\ τοΰ αγίου 
Πνεύματος δοχείον γενόμενος, δ έως τρίτου άνελθών 
ουρανού, χαλ τών άψητων έχείνων έπαχούσα* βη­
μάτων, δ μετά σώματος έτι φθαρτού οΐχήσας παρά-
δεισον, δ ζήλφ άσύγχριτος, ό πρδς άγάπην πολύς , δ 

Ecclesfce conttilutus» poaieriorum oblilus et in an-
teriora se exiendeue, oorpus corrnptibile induius, 
el incorporeis collocluit potestalibu»: qui cursuni 
consummavit, et fldem senravit1: qui in jejuuiis 
eiceiluit, el ia periculis celebris facius est : qui in 
fame, et in siti acceptus fuit % qui ab Jerusalem in 
circuitu usque ad Illyricuro Christo senrivjt·, Cbri-
§tum in seipao btbens loquentem, terrestris angelus, 
et ccelestis homo, vocatus Apostolus, ei sancti Spi-
ritoa receplacolum facius: qui usque ad terlium 
coelum ascendit, et ioeffabilia illa audivit verba % : 
qui in corpore adbuc eorruptibili paradisum babi-
tavit, zelo incomparabilis, cbariiate roagnus, Eccle-
siannn Dci eollicitua curator, orator pietalis, im-

τών Εκκλησιών τού Θεού μεριμνητής, δ βήχωρ τής Β becillium deductor, credentiom prouubus, Judaeo-
αύσεβείας, δ τών άσθενούντων χειραγωγδς, ό τών πι 
οτευόντων νυμφαγωγδς, ό τών ιουδαίων έλεγχος, ή 
πάντων ήμων σαγήνη, δ μετά νέχρωσιν διδάσχαλος, 
χα\ μετά θάνατον κήρυξ, δ δείξας ήμίν πώς δεί είς 
ουρανούς άνελθείν, εί ούτος ό τοσαύτα κεκτημένος 
-πλεονεκτήματα, ό λέγων, Ούόέτ έμανχφ σύνοιόα, 
Αφοβείτο χαλ έλεγε , Μή πως άΧΧοις κηρύξας α υ ­
τός αδόκιμος γίτωμαι· τί ποιήσομεν ημείς, οί μηδ* 
δλως χατόρθωμα πρδς άρετήν χεχτημένοι; Ούχούν 
αγρυπνείν δεί χαί προσεύχεσθαι έν παντλ χαιρφ χαλ 
αίτείν τδν βεδν , ού χρυσδν, ούχ άργυρον, ούτε δλως 
πλούτον έπίγειον, αλλά μόνον τήν βασιλείαν τών ου­
ρανών, χαλ εύφραίνεσθαι έπλ τφ Κυρίφ. "Αλλοι εύ-
φραινέσθωσαν έπι πλούτω * άλλοι έπ\ ύγιεία - άλλοι 

rum redargotio, noslri omnium sageua, poet mor-
liOcationem docior, et post mortem praeco, qui no-
bis demonstra vit, quonoodo in coelos ascenderc 
oporleal: si bic, inquam, totpossidens privilegia, di-
cens : Nihil mihi ipsi comcius *um • timebat et di-
cebal: Ne forte dum aliis prwdicavcro, ipu reprobu$ 
fiam · : quid faciemus nos, nullum ad virtutem in-
crementum adepii ? Igitur ?igilare oportet, et orare 
in omni tcropore, ei a Deo peicre, non aurum, non 
argenium, nec omnino diviiia* terreiias, sed soluni 
coMorum regnum, et in Domino gaudere. AHi Ise-
teulor io dWiliie, alii in saniiale, alii in doctrina et 
gloria: Tirgo autem in Domino, nt et ab ipso 
laudem babeat, dicena Deo t Apud te laut meaT. 

i 

ln\ εύπαιδεία, χα\ δόξη* ή δέ παρθένος, έπ\ τφ Κυ ^ Niliil Mirpius, aul informius aniroa vitiis obnoxia. 
ρίψ · Γνα χαι τδν έπαινον σχή παρ* αυτού, λέγουσα 
τφ θεφ • Παρά σον ό έπαινος μον. Ουδέν αίσχρό~ 
τερον ή δυσειδέστερον ψυχής εμπαθούς · δθεν δεί 

1II Tim.iv, 6 seqq. 1 II Cor. χι, 25-27. 1 Itom. 
· * , * 7 .

 Τ Psal. χχι, 26. · Psal. χχιχ, 8. 

Unde animae pulcbritudinem providere conventt, et 
dicere : Dominc, m votuntatt tua prmtta dceori meo 
virtutein · ; ut ct sponsos interioreni Uiara speciem 

xv, 19. M l Cor. MI, 2-4. MCor. iv,4. MCor* 
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JOANKIS JEJUNATORIS CP. ARCHJEP. \m 
ion»picatusdical : Totapulchra e$,el maculanonett Α προνοεισθαι κάλλους ψυχή; καΛ λέγε ι ν Κύριε έν τφ 
* Η l e *· 0εΛί}/ιατ/ σου παράσχον τφ χάλλει μον δύναμιν 

Γνα κα\ ό νυμφίος ίδών σου τήν ένδον εύμορφίαν εΓπη· *ΟΛη χαΛή εΐ ή πΛησίονμου, χαί μώμος ούχ έστιγ 
έν σοϊ. 

Sed vide efiamsi virtutcm prnsiiteris, ne extolla-
l i s i n specic lua, nc foile propicr superbiain tuain 
avertalurDcus, et clatio lua redargnaiur. Quid enim 
condignum his sustinere poles, qu% propier le Cbri-
stus susiiiiuil ? Ilumiliavit scipsurn ut liomo * · , te 
prctioso sanguine rcdcmit : qui dat escam omni 
carni, jejunavit propter tc : qui mcllis dulcediuera 
creavii, fel gusUvil propier te: qui coelum siella-
ruin coctu coronavit, spinis proptcr lc coronatus esi, 
ei usque ad monem obedieus factus e s t 1 1 : igitnr in 
bis non laeiari, sed plangerc convenit, el credrrc 
diccnii : Qua diciiis in cordibm vestris, in cubili-
bu$ vettri* compungimini11: u l quac in die fecirnus, 
in nocle meditali gemamus. Iia compunctus Acbab 

Άλλά βλέπε, κάν κατορθώσης τήν άρετήν,μή ίπαρ-
θής έπ\ τψ κάλλει σου, μή ποτε διά τήν ύπεροψίαν σον 
άποστραφή δ Θεδς, χα\ έλεγχθή σου τδ έτεαρμα. Τί 
γάρ χατ' άξίαν δύνασαι ύπομείναι, ών Χρίστος ύπ-
έμεινε διάσέ; έταπείνωσεν έαυτδν ώς άνθρωπος τιμίφ 
αίματι αυτού ήγόρασέ σε · 6 διδούς τροφήν τ:ά?η 
σαρχ\, ένήστευσε διά σέ * ό τήν γλυκύτητα τοΰ μέλι­
τος δημιουργήσας, χολής έγεύσατο διά σέ · ό στέ-
ψας τδν ούρανδν τώ χορφ τών άστρων, άκανθοι; 
έστέψατο διά σέ, κα\ μέχρι θανάτου υπήκοος γέγο-
νεν * ούκούν πρδς ταύτα ουκ εύφραίνεσΟαι, άλλά 
χόπτεσθαι δεί, καί πείθεσθαι τψ λέγοντι, "Α .Ιέγεττ 
έν ταΤς χαρδίαις υμών, έπϊ τάΐς χοίταις νμών 
χατανύγητε · ίνα άπερ έν ή μέρα έπραξα μεν , έν τξ 

vcslcm scidil, et tndulus csl sacco, el ploravil: el & νυκτ\ άναλογισάμενοι στενάξοιμεν. Ούτως κατανυ-
quid Dominus? JSon inducam, iriquil, malum ejusin 
diebus ipsiui ·*. Propterea ct Salvaior ait ·. Deaii qui 
Ingent *\ non mortuum, non jacluram, scd pecca-
tum ut dicat, sicul David inquit : Lavabo per singu-
las noctes lecium meum; lacrgmh meis itraium meum 
rigubo 1 8 ; et rursum : Exitut aquarum deduxerunl 
oculi mci, quia non custodierunt legem tuam Ablue 
lacrymis peccalorum snrdcs, frontem verbera, ptilsa 
pecfus, in scnsum veni corum qua* peccasli. Si per 
oculos captus es? sicul olim David maie aprrtis fe-
nosiris 1 7 ; si contra aniinam luam oculi tui fuerunt, 
loncludc in gemilu ocutum, quem male in lascivia 
reserasli; peccatorum enim consueludo lapsum in 

γε\ς 'Αχαάβ δ ι έ^ηξε τήν έσθήτα, κα\ νηστεύσας 
περιεζώσατο σάκκον, κα\ έκλαυσε · καλ τί δ Κύριος ; 
Ούχ έπάξω, φησί, τήν χαχίαν αύτον έν ταΤς ή/ιέ-
ραις αυτού. Αιά τούτο καί ό Σωτήρ φησι * Μακά­
ριοι οί χ.ΙαΙοντες, ού τδν νεκρδν , ού τήν ζημίαν, 
άλλά τήν άμαρτίαν, ίνα ώς δ Δα6\δ λέγει · Ασύσω 
χα& έκάστην νύχτα τήν χΜνην μον, έν δάχρνσΐ 
μου τήν στρωμνήν μον βρέξω* κα\ πάλιν . Διεξό­
δους υδάτων χατέδνσαν οί όφδαλμοί μον 9 έχεϊ 
ούχ έρύΛαξα τόν νόμον σον. *Απόπλυνον δεα τών 
δακρύων τδν (5ύπον τών αμαρτημάτων · χρούσον τδ 
μέτωπον · τύψον τδ στήθος · είς αίσθησιν έλΟέ ών 
ήμάρτηχας. ΕΙ έθηράθης ποτέ διά τών οφθαλμών , 

pejus IraliU. Si purum babes vestimenlura, ne am- t - u ; 0 Ααβίδ ποτε κακώς άνοίξας τάς θυρίδας · εί 
bulcs omnino, nc quo modo sordideiur. Si primam, 
bccundani, et tcrliam conlcnipseris maculam, cum 
vcstimenlum babcas sordidum, uon amptius grave 
videtur, licet totum iiat luiurn. Quid igilur? oratio-
uibtis opus est, ncquando oflcndamus ad lapidem 
pedem noslrum, ui angelus Dominu iu cticuilu no-
Mro castra mctalus nos liberet, ct ita diccre possis: 
Angelus eripiens me ab Itomiuibus malis 1 4 : ut te 
qiKMjue vocet angclus, qui vocavil Abrabam. Amant 
fnim angeli eos, qui Doininum suum diliguni : Su-
mile psalmum, et dale iympanum, psalterium jucun-
dum cum cithara Unuro capil, el Uia cxigit; 
vx iribiis enim constituli sumus, ut dicit Paulus *°, 
Vi integrum sit corput, et anima% et spirilus : psalte-

κατά τής ψυχής σου οί οφθαλμοί σου έγένοντο. άπό· 
κλεισον έν τψ στεναγμώ ?h δμμα τδ κακώς Οεασάμε-
νον. Ή γάρ συνήθεια τών αμαρτημάτων έιτ\ τδ χεί­
ρον άγει τδν έκπετττωκότα · καθαρδν έχεις ίμάτιο*/, 
μή πάτει καθόλου, μή πως ρυπωΟή. Έάν καταφρό­
νησης πρώτου καλ δευτέρου καί τρίτου σπ ίλου , λοι­
πδν, ώς (δυπαρδν έχων ίμάτιον ουκ Ετι ξ ί ν ί ζ η καν 
δλον βόρβορος γένηται. Τί ούν έστιν ; ευχών χρεία, 
μή ποτε προσκόψωμεν πρδς λίθον τδν πόδα ημών • 
ίνα ό άγγελος τού θεού κύκλω ημών παρεμβάλ/ω-», 
^ύσηται ημάς, και ούτω δυνηθής είπείν · Ό άγγε-
Λος ό ρυόμενός με έχ πάντων τών κακών · ίνα καί 
σέ καλέση ό άγγελος ό καλέσας τδν "Αβραάμ. *ι-
λούσι γάρ οί άγγελοι τούς αγαπώντας α υ τ ώ ν τδν 

rium quidem esl spirilus, etcilbara esl anima : lym- D Δεσπότην Αά€ετε9 λέγει, ψαΛμόν καϊ δότε τνμχα-
panum auiem ut sh tvmpanum, pelleni babet mor-
tua;n : igilur moriiika corpus, u l i n lympano t i 
cboro laudcs Deum. Cbrislus pro te dedit oorpus 
a ! dchidcndum : vidc nc dicas, quid ulililaiis in 
eanguioe meo?Quid euim secundum mcrilum Cbri-
Mi talia pro nobis passi perficere posaumus? Sis 
igilur pianla fruciuosa, ul I)eu?n laudes, pro viribus 
tuis fnittiiica. Si non potes perfeclum ferre frucium 

vov% ψαΛτήριον τερπνόν μετά κιθάρας. ' Ε ν λαμ­
βάνει, κα\ τρία ά-αιτεί · έκ γάρ τριών σ^νεστήχα-
μεν, ώς λέγει ό Παύλος, Ίνα όΛόχΛηρσν ημών J 
τύσώμα,χαϊ ήψνχ,ήχαϊτόπνεύμα- τό μένψαλτήριον 
τδ πνεύμα, κα\ ή ψυχή κιθάρα* τδ δέ .τύμπανο*, ώς 
εΤναι τύμπανον δέρμα έχει νεχρόν* νέχρωσον ούντό 
σώμα, ινα έν τυμπάνψ χα\ χορφ αίνής τδν €>εόν· Χρί­
στος ύπ?ρ σού έδωκε τδ σώμαάτιμασθήναι · βλέπε μή 

• Cant ιν, 7 . ·* Pliilipp. ιι. *. 1 1 ibid. " Psal. ιν. S. Ι » III R P ? . Υ\Τ. 2 7 - 2 9 . " M a i t b . ^ 
1 1 I V U I . M , 7. f *P*al . r x u i i , 156. L" \l U - g χι, 2 s ^ . 1 β G'»n. Μ ^ Μ Ϊ , ΊΟ. ; 1 Psal. n « , 
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εΓπης · Τίς ωφέλεια έν τψ αΓματί μου; Τί προς άξίαν Α unum centum, saltem ilimitlium unum ^ x a g i u t a ; 

του τοιαύτα ύπομείναντος βι1 ημάς δυνάμεθα διαπρά-
ξασθαι; Γενού τοίνυν φυτδν καρποφόρον, Ινα εύλο­
γης τδν θεδν, κατά τήν δύναμίν σου καρποφόρησαν. 
ΕΙ μή δύνασαι τδ τέλειον τδ εν εκατόν κάν έξ ημι­
σείας, τδ έν έξήκοντα. Εί δέ κα*ι τούτο σοι βαρύ, 
κάν τδ τρίτον τού τελείου τδ έν τριάκοντα μόνον δ δύ­
νασαι καρποφόρησον, Γνα μή ώς άκαρπος είς τδ πύρ 
έμβληθής. Εί μή Ιχεις χρυσίον και αργύριο ν τάς κα· 
λάς πράξεις, κάν μηδέ ξύλα χόρτον ή καλάμην τά 
τού πυρδς ύπεκκαύματα, βλέπε μή στήσης σεαυτφ 
στήλην, δ έμίσησεν δ Κύριος · έποίησε γάρ καί Ια­
κώβ τφ μνημείφ Ταχήλ στήλην, άλλ* ούκ έμίσησεν 
δ Κύριος · βλέπε μή στή σου δ λογισμός ώσπερ εί-
δωλον έν ήμερα κρίσεως κατήγορος σου γινόμενος 

si vero et hoc tibi grave, vel lerlium pcrfrcli, tinum 
trigtnta : tantum quod poies frnclifica, ne v< Im iu-
fruciaosos in ignem immiltaris. Si vcro uon ItaSes 
aurum ct argeiuum, bonas operaiiones * ot si «cqup. 
ligna, fenum etslipulam vide, ne stauas libi ipsi 
statuam; quod odit Domintis. Erexit enini cl Jacob 
in Racbelis monnmenlo iilulum ; scd non odit Ου-
niinus. Vide ne siel raliocinalio tua lanquam sta-
tua injudiciidie accusatrix lua facta tntic 
incipias sine lesltbus argui, ei sine dcinonstratione 
conillearis,qua» cx iiMiorantia fecisli; ei locuius «s, 
agnoscens. Luge anle lempus, ne illic audias : Nui.c 
pamilentiam agis, cum nou esl pcenitcnlix* lempus*: 
Donec tempus habemus, operemur bonum · · . Aliud 

μή άρξη τότε άνευ μαρτύρων έλέγχεσθαι, και άνευ Β qiiodcunque forie possmnus invenire : lemptis aii-
άποδ^ίξεως δμολογήσης έπιγινώσκων & έπραξας, κα\ 
δσα έλάλησας έξ απροσεξίας * κλαύσον πρδ καιρού, 
Γνα μή εκεί ακούσης, Νύν μετανοείς, δτε ούκ έστι 
καιρδς μετανοίας* έως καιρδν έχομεν, έργασώμεθα 
τδ αγαθόν έάν τι απολέσω μεν, άλλο τι εύρείν δυ­
νάμεθα τυχόν. Καιρδν δέ έάν άπολέσωμεν, άλλον εύ­
ρείν ού δυνάμεθα* διά τούτο κα\ ό Παύλος νουθετών 
λέγει · "Εως χαιρύν έχομεν, έργασώμεθα τό αγα­
θόν. Κλαύαωμεν ύπερ ών ήμάρτομεν * καταστάξω-
μεν δάκρυον έπί παρειάς, κα\ τδ στήθος κρούσω-
μεν, Γνα εκεί τδν βρυγμδν τών οδόντων έκφύγω-
μεν. Κλαύσωμεν, ώς έκλαιεν ό Δαβίδ, Γνα μακάρι-
σΟώμεν ώσπερ κα*ι ό Δαβίδ. Οΰ γάρ μόνον έκλαιεν, 

tem si amillamus, aliud invenire non possunujs. 
Propierea Paulus qtioque commoncns, dicit: Dor»ec 

tempus habemu$, operemur bonum. Lugeamus pro 
bis qtiaepeccavimus, dislillemus lacrymam in gcuas, 
ct peclus luudantus, ut illic deutiiim stridorem ef-
fugiamus. Lugeanius, ut lugebat Oavid, ut beaftfl-
cemur, eicui ct David " \ Non enim tantutn lugebat, 
vcrum et vigilabnt,cl lectum rigabal. fnam noclcin 
in iniquilate duxil, ei per singulas ltigebat nocies, 
penilus ulia coniiiens : Dedisii mibi oculos, ul vi-
deam Incem mam, ego autem his roale prospexi. 
Erravi aliqoando male inluilus, ei quiamalcfencslras 
apirui, propturei lacrymis ipsas abluo. Sic igiuir 

Αλλά xal ήγρύπνει, κα\ τήν κλίνην κατέβρεχε. Μίαν Q oportel lugere, et oculum male. conspicaium lavare 
νύκτα ήνόμησε, και καθ1 έκάστην έδάκρυε νύκτα, 
πάντα τοιαύτα εξομολογούμε νος * δ« δέδωχάς μοι 
οφθαλμούς, Γνα σου βλέπω τδ φώς, έγώ δέ Γδον έν 
τούτοις κακώς. Έπλανήθην ποτέ θεασάμενος κακώς, 
χαλ επειδή κακώς ήνοιξατάς θυρίδας, διά τούτο αύ­
τάς τοίς δάκρυσιν άποπλύνω * ούτως ούν δεί κλαίειν, 
και άποπλύνειν τδ δμμα τδ κακώς θεασάμενον. Καλ 
σύ οίδας τδ τραύμα, έπέγνως τήν (ατρείαν, άσφα-
λίζου τής ψυχής σου τάς θυρίδας * ού μόνον δέ τδ 
δμμα, άλλά κα\ τήν άκοήν κα\ τδ στόμα * αύται γάρ 
αϊ θυρίδες ε:σΙ, δι* ών κατά γνώμην εξέρχεται είτε 
αγαθά, εΓτε πονηρά. Βλέπε μή θάνατος άναβή σοι 
διά τών θυρίδων σου, άλλ' άεϊ έστωσάν σοι έν τοίς 
όφθαλμοίς αί τής σεμνότητας έντολαΐ, έπ*ι τά ώτα, 

Ει ιιι vulnus nosli, agnovisii medicinam, aniroae 
tuae jautias munire .fcsiina : non oculum tamuni, 
verum et atires et os. Istae eiiim sunt feneslrae, pcr 
quas pro sententia vel bona prodcunt, vcl niala. 
Vide ne mors asceodat libi per fencstras luas, sed 
ftinl tibi semper in oculis bonestatis mandala, in 
auribus Dei praeceptorum siatula: in orc, laudum 
cantica, et Aniiqui Novique Teslamenti mediiatio. 
Has feneslras Deo quidem aperire, sed peccato occlu* 
dcre dcbemus. Dic Ui quoque secundum illam sanciam 
animam : Dixi : Atcendam palmam ad lenendum su-
blimitates eju*u, rectiiudineinamans, et mundum lia-
benscor,ti adcoelestiabona curreus, neccirca lerrc* 
na tanlumdistraclum.Videnoslimulos liabcaipalma 

χα\ αί τών τού θεού εντολών διαταγαί · έν τφ στό- D t u a f contra peccalum redarguliones : Sermone* enim 

ματί σου αί ύμνφδίαι, κα\ ή μελέτη τής Παλαιάς 
χα\ Καινής Διαθήκης. Ταύτας τάς θυρίδας άνοίγειν 
μέν τφ θεφ, αποκλείε ιν δέ τή αμαρτία. Λέγε και σύ 
χατά τήν άγίαν ψυχήν έκείνην. Είχα, άνα€ήσομαι 

έχϊ τφ φοίνιχι χρατήσαι τών ύψέων αυτού * τήν 

ορθότητα άγαπώσα χαί λευκήν έχουσα τήν καρδίαν, 
κα\ έπ\ ουράνια αγαθά άνατρέχουσαν, και μή μόνον 
r.tp\ τά γήινα περισπωμένην. Βλέπε, μή σκόλοπας 
έχέτω σου ό φοίνιξ τούς κατά τής αμαρτίας έλεγ­
χους · Λόγοι γάρ σορών ώς τά βσύχεντρα · ίνα 
υί έκ τούτων κεντούμενοι, κατανύσσωνται τήν καρ-

lapitntum, lanquamboum $limuli'k; ulqui hispungim-
tur, cordecoinpungantur, elomni pcccatoabsiineaia ·' 
sed diligenter ipsius altiludines retinc, ut sine ruina 
permaneas coniinue venlorum incursus ferens in-
surgentes auo icniporc lenialiones. Yersarc scmper 
in divinis Scripturis : sicut enim vinum dum bibitur, 
trisliiiam sedai, et cor comimilal in laetiliaiu: sic ot 
spiriluale vinum duin bibilur, in Isetiliam convenit 
auimani mam. Scmper Dei recordare dicens ctim 
Davide : Proptdebam Domvmm in con&ptctu meo 

temper: quoniam α dexirhesi mihi, tiecommoteaTu. 
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Scribe sermones Itos in manibus luis, et eruul ίιι- Α δίαν, *α\ πάσης αμαρτίας άπέχωνται * ΑλλΑ Αχων» 

βώς χράτει τών ύψέων αυτού tva άπτωτος fcsacc-concussi prse ocuiis luis. Si gic Deain bonoras, fil 
a ctextris lujs : si vero tpsum cojilempseris, diabolus 
!it libi dcxicr. Sic Juda conlemnente divina dicil 
Scriplura : Ει diubolus stel α dextrii *ju$ M . Per 
singulas horas gloriiica Uoniinum Christuro, dieent: 
Exaltabo tet Deus meus rex " : non tanlom scrmone, 
veruin et opere: sic enim David quoque Deuro in S J B -
culum ei in ssectiluin saecuti exallal: non dieiu, non 
uiensem, non anaum, non luslrum, ted io omni v i -
ix tempore. Sciebal eoim quod quandocunque lau-
dai, tunc incipil. Dicis autem : IgUur quale cor ca-
se oporiet, quod ftemper Oeum exaliet? QutiePau-
lus habebat, dicens : AiAti mihi conseiui sum M . Sie 
eral el David, dicens : Ab octultk wuu muxdo mo". 

νης, άελ φέρουσα τών άνεμων τάς προσβολΑς, τονς 
επερχόμενους χατά καιρδν πειρασμούς. Έττύγ-
χανε άελ ταΐς θείαις ΓραφαΙς. *ϋσπερ γάρ οίνος «α­
ναμένος παύει τήν λύπην, χαλ μεταβάλλει τήν χαρ­
ούν ε Ες εύφροσύνην, ούτω χα\ ά πνευματιχΑς οίνος 
πινόμενος είς χαράν μεταβάλλει σου τήν τ)υχήν. 
Μνημόνευε τού Θεού πάντοτε λέγουσα μετά του Αα-
6(8 · Προωρώμην τόν Κύριον ενώπιον μσε* Αεο> 
χανχός' δτι έχ δεξααν μού έσττν, ίνα μέι ση» 
Αενδώ. Γράψον τούς λόγους τούτους έπλ τών χει­
ρών σου, χαλ έσονται ασάλευτοι προ οφθαλμών αου. 
Έάν ούτω τ ιμ |ς τον θεδν, γίνεται έχ δεξιών αοο * 
έάν δέ άτιμάσης αύτδν, δ διάβολος γίνεταί οοε αε-

Quale el Salvator jussit Jiabere, dicens: Βεε4ϊ mxx* & ξιος. Ούτως άτιμάσαντος τού Ιούδα λέγει τ) θεία 
do corde, qxoniam rpti Deum tidebunl Γραφή * Καϊ ό διάβολος στήτν έχ δεξιών αύτον. 
Καθ έκάστην ώραν δόξαζε σου τδν Αεσπότην Χριστδν λέγουσα* Υψώσω σε θεδς μον ό βασιλεύς μον9 

μή μόνον λόγφ, άλλά χαί έργφ * ούτω γάρ χα\ δ Ααβ\δ ύψοϊ τδν Θεδν είς τδν αΙώνα χαλ ·1ς τον αέώνα 
τού αιώνος * ούχ ήμέραν, ού μήνα, ούχ ένιαυτδν, άλλ' έν παντ\ χρόνφ της ζωής. *ξΜει γάρ δτι δτοτν 
τελέσει άνθρωπος τότε άρχεται. Άλλά λέγεις * *Αρα ποταπήν χαρδίαν δε? είναι τήν πάντοτε δυναμένη* 
ύψούν τδν Θεόν; Οίαν είχεν ό Παύλος λέγων* Ουδέν έμαντφ σύνοιδα. Ούτως ήν χαλ ό Δαβίδ λέγων" Τα 
τών χρνφίων μον καθάρισαν με. Οίαν χαλ δ Σωτήρ έχέλευσεν έχειν λέγων * Μακάριοι οέ . 
τ ή χαρδία * δτι αύτοϊ τόν θεόν δψονται. 

Sic igiiur non peccaos, per singulos diet Deum 
cxaltai, noii lantum sermone, verum et opero ipsam 
rem exhibet, non coniemuendo, sive fegrtiudo com-
prebeudal, sive jactura, εί?β mort, dieens cram Paa-
lo : Quti no$ ieparabila ckaritate Chritii · · ? olre-
liqua. Non eniin lemere in slercore DoraSnus babi-
tat, sed in coenaculo scopts mundato. Ul animani 
iuam velut Dei babitaculum praeparee, memenio 
borrcndi mulluin el Iremendi illius diei, ίο qoo oai-
nes Cbrisli ibrono assistenles, rerum bic gestarum 
raiiones reddemus, ubi anle omnium oculos peccata 
noslra poncnlur, et rureuiu revelabuottxr, el igno-
ranlibus oslendentur acliones, ubi ignis fluvios, et 
iiisopitus vermis, ubi omnia nuda el aperia, ubi 
cordiutu noslrorum libri apfrieniur, tt in inedio 
iheatri manifesU legentur, et occulu, nocturna el 
diurna, ex inconsiderantia el obliviooe facta, qu« 
menibris effecimus, quseque nunc lalenl revelabou-
tur. Co^ila igilur, quod omnino nos biuc td infal-
iibilf.ni niigrare judicem oporlcl : ubi non lantum 

Ούτως οδν δ μή άμαρτάνων χαΙεχΑστην ή|εέραν 
ύψοί τδν Θεόν * οδ μόνον λόγφ άλλά χαλ Ιργηι αύτδ 
τδ πράγμα έπιδειχνύμένος, μή όλιγωρών, πάν νό­
σος χαταλάβη, χάν ζημία, χάν θάνατος, ΑλλΑ λέγων 
μετά τού Παύλου · Τίς ήμας χαρίσει άπδ της Αγσ5-
πης τού Χριστού; χαλ τά έξης. Ού γάρ Απλώς άν 
τή χοπρία οίκεΐ δ Κύριοφ · άλλ* έν τφ άνώγεφ τφ 
σεσαρωμένφ. Ίνα ώς οΙχητήριον Κυρίου «*ρα-
σχευάσης σου τήν ψυχήν, μνημόνευε της αρινωδε 
στάτης τφ βήματι τού Χριστού, δώσομενδίχας τών 
πεπραγμένων * Ινθα πρδ οφθαλμών πάντων προτε-
Οήσεται τά Αμαρτήματα, χαλ πάλιν άποχαλυφθή-
σεται, χαλ τοίς άγνοοΰσιν έπιδειχΟήσονται αϊ πρά­
ξεις · ένθα δ ποταμδς τού πυρδς, δ άχοί*εητος σχώ-
ληξ, Ινθα πάντα γυμνά, χαλ τετραχηλισμένα * Ινθα 
αϊ βίβλοι τών καρδιών ημών άνοιγήσονται, χαλ άν μέ­
σφ του θεάτρου άναγνωσθήσονται τά φανερΑ χαλ 
τά κεκρυμμένα, τά έν νυχτλ χαλ τΑ έν ήμέρφ, τΑ 
έξ απροσεξίας χαλ λήθης, & διά τών μελών διεπρα-
ξάμεδα * δτε τά νύν χρυπτόμενα έχχαλυφ^σονταν. 

aclioncs, \eruui ct vcrlwi el cogilaia judicanlur: 0 Έννόησον ούνδτι πάντας εντεύθεν δεΤ ήμας Απελ-
ubi lerribiles eiiam eorum quae videntur esse parva, 
poinas dabinuis. Haec semp r̂ re<ordare, ct inex-
stii.ctae iiunqiiaiu obiiviscaris flamnix. Praevide ve-
nienleni judicare vivos el morluos. Cogiies angelo-
iiim inillia, ei myriadas luuc iudici aseisieatcs: 
uunc auditus vocem lubarum, cl Iremendam illam 
londemnaiiiU vt»ccm pneveniat : ptsevideat oculua 
l.(»s quideui iu exieriores niitli leoebras, bos vero 
jauuis cxcludi posl niultuui virginitatis laboreio. 
Considcra lios quidcm velut /izania colligari, el in 
«libanos piojici : alios manibus el pedibus vinctos 
i\i cxloiion s ntiui kncbrus ; it alios iusopito vcrmi, 

θε?ν πρδς τδν άπαραλόγιστον διχαστήνa δπου οδ 
μόνον τά πράγματα, άλλά χαλ τά βήματα, «αλ τά 
ενθυμήματα κρίνεται * δπου χαλ τών δοχούντων εί­
ναι μικρών, φοβέρας ύφέξομεντας εύθύνας. Τούτων 
άελ μέμνησο, χαλ μή έπιλάθου της μηδέποτε οθεν-
νυμένης φλογός. 'Αελ βλέπε πρδ οφθαλμών τον ερ­
χομέ νον χρίναι ζώντας χαλ νεκρούς * έννόησον τΑς 
χιλιάδας χαλ τάς μυριάδας τών Αγγέλων τάς τοχρ-
εστώσας τφ κριτή τότε. Προαχουέτω νυν ή άκοή σου 
τής ήχήσεως τών σαλπίγγων, χαλ της φοβέρας εκεί­
νης τού χαταδικάζοντος φωνής. Προβλεπέτω 6 οφ­
θαλμός τούς μεν είς τδ εξώτερον πεμπομένους σχό-
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1915 SERMO DE Γ(ΕΝΙΤΕΝΤί Α. (946 
τας, τούς δέ αποκλειόμενους τής θύρας μετά πολύν Α et luciui, cl dentium stridori Iraditos; buncquidetn 
τής παρθενίας τδν χόπον. θεωρεί τούς μέν ώς τά 
ζιζάνια δεσμουμένους, χαί εις τδν κλίβανον βαλλό­
μενους * άλλους τών ποδών χα\ τών χειρών δεδεσμέ-
νους, καί είς τδ εξώτερον σκότος άποφερο μένους, 
χα\ άλλους τψ άκοιμήτφ σκώληκι κα\ τψ χλαυθμψ 
χαλ τψ βρυγμψ τών οδόντων πα ραδ t δομένου ς * τδν 
μέν, περλ άκαίρου γέλωτος κρινόμενον, τδν δέ δτι 
ήδίχησε τδν πλησίον; ή δτι τδν άδελφδν έσχανδάλισε * 
τδν μέν υπέρ άδηλων αμαρτημάτων κρινόμενον, τδν 
δέ υπέρ αργού βήματος είσπραττόμενον δίκας · τδν 
μέν υπέρ χαχής γνώμης κρινόμενον, τδν δέ δπέρ 

dc iniempesiivo risu judicari: liunc vero qnod pro-
xtmiim affecil injuria, vcl quod fratrem scandaliza-
v i l ; hunc quidem de occullis danmari criniitiibUK; 
ab boc vcro de otioso verbo pcenas exigi : bunc qui-
dem de wala aenlenlia jadicium subire; hunc ve* 
ro propler conviciura regno exeludi: quemdam au-
teni propier senraiam iram intofei abilia paiienletn; 
iilum vero in ignominiara resurgenlem aeieriiam : 
hos auiem Cbristi cognUione privari, et audire : 
Amtn dico vobi$, neicio νοε quuoiam fecenral 
qoae Cbristus probibuit. 

λοιδορίας της βασιλείας άποχλειόμενον * τδν μέν υπέρ μνησικακίας τά ανήκεστα πάσχοντα, τδν δέ είς αί-
σχύνην αίώνιον άνιστάμενον * τους δέ της γνώσεως του Χριστού στερούμενους χαλ άκούοντας * Αμήν 
Λέγω ttyur ούδέχοτε έγνων νμάς · δτι διεπράξαντο, ών δ Χριστδς άπηγόρευσε. 

Τούτων ούν ούτως εχόντων ποταπούς δεί ημάς β Hia igilur sic ae babenlibas, quales nos oporlet 
είναι, ή ποταπά φέρει ν δάκρυα χαλ λέγειν * Τίς δώ­
σει Γη χεφαΛή μον ύδωρ χαϊ τοις όφθαλμοις μον 
χτνγήν δακρύων, καϊ χΛαύσομαι τά αμαρτήματα 
ημέρας καϊ ννχτός; Άλλ9 ίνα τήν προσδοκώμένην 
χόλασιν διαφύγωμεν, δεύτε προφθάσωμεν τδ πρόσ­
ωπον Κυρίου έν εξομολογήσει, χα\ τού βίου επι­
μέλεια τούς ίλασμούς τού Δεσπότου θεού χαλεσώ-
μεΟα. Έ Γ γάρ τφ ςίδ^9 φησ\ν, τίς έξομοΑογήσεταΙ 
σοι; Πάντα διπλά έδωχεν ήμίν ό θεός * δύο οφθαλ­
μούς, δύο ώτα, δύο χείρας, δυο πόδας. Έάν ούν οπό­
τε ρον βλαβή, διά τού έτερου τήν χρείαν παραμυ-
θούμεθα * ψυχήν δέ μίαν ήμίν έδωκεν, έάν ταύτην 
άπολέσωμεν, μετά τίνος συμβιώσομεν; Ταύτης ούν 
πρόνοιαν ποιησώμεθα, μηδέν τής αυτής σωτηρίας 

etae, vel qualoa emittcre lacrymas, et dicere : Quu 
dabit capiti meo oquam, ei oculi* mei$ fontem lacrw-
marxm, σι plorabopeccula die ac nocul Sed ut ex-
speclaiaro eflugiamus poetiam, venile, praeocctipeaws 
faciem Domini io confmiorte **, vitae diligentia 
propiliaiiones Domini Dei iovocemus. In ixfemo 
namque, ail, quis confilebitur tibi** ? Omnia nobis 
duplicia Detis dedit, duos oculos, duas aures, doat 
manus,duospedes; si igitur horam alteruin lada-
tur, per allerum nceessilalem coosolamur: anioiaiu 
vero dedit unara iiobis : ti banc perdiderimus, qua-
nam vivcmus ? Hujus igitur curam babeamus, nibll 
ipsius saluli praeferenles : quoniaro basc etiani es4, 
quaecum corpore judicaiur, cisiiniil defenditur, et 

προχρίνοντες, έπεί χαλ αύτη έστ\ν ή συγκρινόμενη C comparei anle Chrisli iribuna). Si lunc dixem : pe 
τψ σώματι χα\ συναπολογουμένη χαλ συμπαριστα-
μένη έπλ τού βήματος τού! Χριστού. Έάν είπης τότε, δτι Χρήματα μ* έδελέασαν, έρεί σοι δ διχα­
στής · Ούκ ήχουσας · ΤΙ τύ δφκΛος% έάν τις τότ 
χόσμον δΧον χερδήσ$% τήν δέ ψυχήν αυτού 

cuniae uieallexeruni, dicei tibi Judex : Non audisli : 

Qua ulUiUt, si quis lotxm mundum lucretur, ant-
mm autem$um delrimenlum patialur M Τ Si dixerix : 
diabolus medecepit ; dicei ubi et ipse quod nibil 
profuit Ev«, quia dixit: Serpem me decepU ,T. 

Οίμιωδή; Έάν είπης, δτι Ό διάβολος με ήπάτησεν, έρεί σοι δ αύτδς δτι ουδέν τήν Εύαν ώνησε τδ είπείν, 
δτι 9Ο δφις ήχάτησέν μβ. 

Ταύτα τοίνυν χατά νούν έχοντες, δεύτε διαναστή-
σωμεν εαυτούς πρδ τον συσχοτάσαι, πρλν έλθείν τήν 
ήμέραν Κυρίου τήν μεγάλην, χα\ επιφανή, περλ ής 
δ προφήτης λέγει · Ίδον έρχεται, χαϊ τίς ύχοστή-
σεται; ή τΙς ύχομενει ήμέραν είσοδον αύτον ; 
•οόερά ή ήμερα εκείνη ομίχλης σκότους. Άλλ* έρείς* 
Πώς άρα έστιν έχφυγείν τά προειρημένακαχά; Έγώ 
σοι λέγω " ούχ άν μόνον τδ σώμα σου φυλάξαις κα-

flaec igilur nionie teuenlce, venite, eicitemua noe 
ipsos, priusquam obumbremur, priusquam veniai 
dies Domini magnus, eiappareat, dequo propliota 
dici l : Kcu vemt, ει qui* iMtinebit ? vel quis ίοίβτα-
bit diem advtntui ejut M ? Tremenda dies illa tu-
wulius, el leiiebrarum. Sed dices : Quomodoigilur 
licel pi-aedicia mala effiigere? Dicam : uoti tamum 
corpus Uiuoi custodias purum, aed cum mala paasa 

θαρδν. άλλ* δταν κακώς παθούσα ευεργέτη σης, έάν D benefeceris, si accuseris, conliuens «is ct palieus. 
διαδληθείσα, φιλοσοφήσης * έάν λοιδορηθείσα, ευλό­
γησης * δταν νηστεύσασα, μή μεγαλοφρονήσης * ού 
γάρ αποχή βρωμάτων, άλλ* αποχή αμαρτημάτων 
εργάζεται τήν νηστείαν. Έρευνα δέ τάς Γραφάς. 
Βλέπε πώς πρώτον ^άβδον καρυΐνην όρ̂ ί δ προφή­
της, είτα λέβητα ύπεκκαιόμενον, δειχνύς δτι τδν μή 
άνεχόμενον τής ράβδου τδ παράδειγμα, δέχεται τδ 
πύρ. Ούτω διά Μωύσέως τότε κατεδείκνυε τδν στυ­
λ ον τού πυρδς βοών διά τών πραγμάτων, ώς ό μέν 

Cum jejunavem, ne glorieris : non enim ciborum 
abetinenlia jejuuium operalur, sed abftlinenlia peo 
catoruni. Scruiare enim Seripluras. Vide quoiuodo 
priinum virgam nucearo videt propheta, postea le-
betem succensum, demouslrans quod non susii-
uentem virgae casiigalionem ignis suscipit M . Sic 
et per Uoseu demonstrabat iguis columiiaiii 4 0 , 
rebus clamans quod legcm audiens, videt lucem, 
itiobediens aulein suscipit igncm. Legilc Salvaioris 

n Kaub. xxv, IS. M Jercm. ιχ. I. , v Phal. u.xiv. «, 2. " Psal. \ i , 6 «· MaUb. xvi, 26. 
1 1 Gen. ιιι, 13. »· Nakacb. m, 2. ·» Jcrcm. ι, H-15. · 9 E\od. xni, i i -
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Scripiuras, ei discile, quomodo nos binc iiiuc mi- Α άκουσας του νόμου βλέττει το φώς · ό Γε π&ραχού-

σας,, δέχεται τδ πυρ. Άνάγνωτε τας τού Σωτήρο; granles adjuvarc pot«»st iierao. Νοη fraicr fralrem 
rcdimct ex iiUermiiiabilibus tormcntis : non an>i-
cus ainii um, non parentes iilios, uon ftlii parenies. 
Et quid dico honiines miserabiles, cum iieque , si 
Noe veniat,el Job, ot D m i d , ium judicantem c i -
orare possint 4 1 ? Sod dires : Unde horuni demon-
sif.uio? Vide non induluni vesle nupiiali ex spon-
hali domo expulsum, et ncniinem pro illo inlerce-
denlem *· : vide UlciUum habcniein crcditum, ct 
ιιοη negotiatutn, idcoque in tenebras delrusom, 
ei quomodo pro ipso supplical tienio *». Hespice 
iiubi quinque virgines exclusas , et aquales pro 
ipsis non deprecaias 4 4 ' : quas ei stullas Cbrisius 
uunciipavil, quouiain posl calcaias voluplates, 
post cxslinclam concupisccmi;e foruacem. Post 
jejiiniuin, et lectum liuini «Iratum, et vigilias, 
i t incsli i l ix sunt inventae. Ει meriio quidem. Pro-
pterea quod servalo magno virginilalis munere > 
mandaiuni liuinuitaiis parvum non custudierunt. 
Vide aiibi in judicii die judiccni oves a dcxlris consii-
lucntem, ei infrucuiosos h&dos a sinislris 4 I , et a 
dcxirisqtiidem posiiis dicentem : Venite, benedicti 
Patris wict, accipile paratum vobis regnum49 ; a 
sinistiis vero positos irt tencbras exleriores repel-
lcutiMii. c l ejcctis possc succurrcre nemincm. Yerus 
enifi) hermo diccns : Ecce homo et opus ejus. A u -
disti quomodo divcs ille nunquam Lazari miscrttis, 
iu ullionis loco toslus aquae slillam sumere opu 

διδασκαλίας, κα\ μάθετε, δπως άπελθούσιν ήμίν 
εκεί ούδε\ς ήμίν βοηθήσαι δύναται. Ούκ Αδελφός 
άδελφδν λυτρούται έκ τών ακαταπαύστων βασάνων* 
ού φίλος, φίλον, ού γονείς τέκνα, και τ ί λέγω αν­
θρώπους οικτρούς, οπότε ουδέ έάν Νώε έλθη καί 
Ίώβ κα\ Δανιήλ, ού μή δυσωπήσουσι τδν δικάζοντα 

τότε; Άλλ 'έρε ί ς · Πόθεν ή άπόδειξις τούτων; Βλέπε 
τδν μή ένδεδυ μένον ένδυμα γάμου άπδ τοΰ νυμ-
φώνος έκβζλλόμενον, κα\ μηδένα υπέρ εκείνου πρε­
σβεύοντα· δρα τδν τδ τάλαντον πεπιστευμένον, κα\ 
μή έμπορευσάμενον, είς τδ σκότος πεμπόμενον · 
κα\ πώς υπέρ αύτου ουδείς παρεκάλεσεν. "Ορα [ΐοι 
τάς πέντε παρθένους άποκλειομένας, και τάς όμήλ:-
κας μή άξιωσάσας υπέρ αυτών, άς κα\ μωράς άπ-
εκάλεσεν ό Χρ'.στδς, διότι μετά τδ πατήσαι τάς ήδο-
νας, μετά τδ σβέσαι τήν κάμινον τής επ ιθυμ ίας , 
μετά νηστείας κα\ χα με υ ν ία ν κα\ άγρυπνίαν, τότε 
μωρα\ εύρηνται. Και μάλα είκότως. Διότι τδ μέ­
γα δωρον τής παρθενίας τηρήσασαι, τής φιλανθρω­
πίας τδ μικρδν ούκ έφύλαξαν. Βλέπε μοι έν τή ήμερα 
τής κρίσεως τδν κριτήν ίστώντα τά πρόβατα έκ 
δεξιών, και τά άκαρπα ερίφια έξ ευωνύμων, καί 
τοίς μέν έκ δεξιών λέγοντα · Αεύτε. οί ευλογημένοι 
τον Πατρός μον, κληρονομήσατε τήν ήταμασμέ-
νην νμΐν βασιλείαν · τούς δέ έξ αριστερών είς τδ 
σκότος τδ εξώτερον άποπέμποντα, καί μηδένα τοίς 
άπαγομένοις βοηθήσαι δυνάμενον αληθής γ ά ρ ό 

vit 4 Τ> Cognovisti quomodo nec ipse Abraham sup- C λ έ γ ω ν Ιδού άνθρωπος καϊ το έργον αυτού. 
plicis lormenta lenire potnil? Quin igilur poslliac 
nobis ipsis sur.currenles, priusquam adumbreimir, 
Deo gloiiam damus. Melius bic pcr jejunium l in-
guam aroscere, quam ipsam bumidam servare, c l 
illic rofein concupiscere, et non accipcre, el im-
morlaliter torreri. Parvis bic laboribus magna repel-
lamus lormcnta. Cogita quod irium dicrum febrcm 
bic non loleramus. Si judicum pocnas cernenles 
obruimu», ei boc vix quinqtiaginta annorum addi-
cant supplicio : quale esl igitur Cbristi Iribunal, 
non tamum ίιι quinquaginla annos, sed in iiifiuita 
pvoieudens saecnla poenam ? Ingrediamur ilaque pcr 
angu&iam porlam 4 g , ut latam cffugiamus, scientes 
quod veiitt somnium sunt omnia scnsibilta, el ge-

"Ηκουσας πώς ό πλούσιος εκείνος δ μηδέποτε 
έλεήσας τδν Λάζαρον, εΓς τδν τόπον της χ ο λ ά -
σεως τηγανιζόμενος, ψεκάδα ύδατος έ πεθύμησε 
λαβών; έγνως πώς αύτδς Αβραάμ έξιλεώσασθαι 
τών βασάνων τδν ίκέτην ού δεδύνηται τότε ; Ούκούν 
άπεντεύθεν εαυτούς βοηθούντες δώμεν δόξαν τώ θ ε ώ , 
πρδ τού συσκοτάσαι. Βέλτιον ώδε διά νηστείας ξ η -
ραναι τήν γλώσσαν, ή τηρήσαι αυτήν ύγράν χα\ 
επιθυμούσαν εκεί £ανίδος καί μή λαμβάνουσαν, καλ 
αθάνατα τηγανίζεσθαι. Μικροί ς πόνοις ενταύθα, με-
γάλας βασάνους άποκρουσώμεθα. Έννόησονδτι τριών 
ήμερων πυρετδν ενταύθα ού φέρομεν * εί τάς τών 
δικαστών κολάσεις όρώντες καταδυόμεθα, και τούτο 
μόλις πεντήκοντα ετών εχόντων τήν καταδίκην άρα 

neraiioni supposita sunt c l corruptioni. Licei ciiiin D ποταπόν έστι τδ τοΰ Χριστού δικαστήριον, τδ μή μό-
corporis foriiludiiiem babeainu^, ipsain dejicit a>gri-
ludo, lajliliam cxcipillribulalio, pulchritnJini succc-
dit seneclus. Si mcnsa laula fruainur, supervcniens 

.vesptr voluptatciu dissolvii. Eiquod gcnoraliter pr?e-
setilia sinl aranca iinbeciiliora, tt somniis fallaciora, 
proplorea el Salvatoi* beatos cssc dixil tribulalos, nc 
jucundnrum voluplas fraoiUem in seretincret. 

νον είς πεντήκοντα έτη, άλλ* εί ; απείρους αίώνας i x -
τείνον τήν χόλασιν ; Ούχούν είσέλθωμεν διά τής στε­
νής πύλης, ίνα τήν πλατείαν όδδν έχφύγωμεν, ειδό-
τες δτι ώς δναρ έστ: τά αίσθητά πάντα, χαέ γενέσει 
κα\ φθορά υποβάλλεται. Κάν γάρ ίσχύν σώματος 
έχωμεν, νόσος αυτήν καταβάλλει · τήν χαράν διαδέ­
χεται Ολίψις· τδ κάλλος διαδέχεται γήρας. Έάν τρα-

πέ;ης πολυτελούς άπολα;σωμί· ν, ή εσπέρα καταλαβούσα διαλύει τήν ήδονήν. Καλ δτι καθόλου τ ά παρόντα 
Αράχνης εστίν άόρανέστερα, και ονείρων άπατηλότερα · διδ χαι ό Σωτήρ έμακάρισε τούς θλιβομένους, 
ένα μή ή ηδονή τών τερπνών κράτηση τδν ήδυνόμενον έν αυτή. 

IgiWi sicut audiil Abrabam : Vxi de terra tua 4 1 , Ούκούν ώσπερ ήκουσεν Αβραάμ · Έξελθε έχ της 
et exivil : exeamus ν.ί nosex affoclionc consuela, γής σου, καί έξήλθεν έξέλθωμεν και ημείς έχ της 

4 1 Ezecli. χιν. 11. 4 · M&fili. χχι:. I* 13. 4 3 Mallb. ι χ ν , £4-30, 1 4 ibid- I I , 13. 4 1 33. 
" ibid. 3t. " Lui-. \ν ι , 10 51. · Λ Mait!». vn f 13. 4 ί Gcn. xn . 1. 
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συνήθους διαθέσεως, Γνα τή μελέτη τής νεκρώσεως 
μετοικισθώμεν ε!ς τήν άνω πόλιν. Ύπωπιάσωμεν τδ 
σώμα καί δουλαγωγήσωμεν, ίνα μήή ψυχή δουλωθή 
τιρ διαβάλω * τή συνέχει μελέτη τής θείας Γραφής 
τάς ύλομανούσας έν ήμίν ήδονάς ώς άγρια θηρία κα-
τακοιμήσοψεν, πάντοτε τήν νέκρωσιν του Ιησού έν 
τψ σώματι περιφέροντες μνημονεύσωμεν του λέγον­
τος · Νήγατε, γρηγορήσατε. ΟΙ&ύς καθεύδιον στε-
φανούται, ούτε άναπεπτωκώς κα\ (δεγ/ων λαμβάνει 
τδ βραβείον, άλλ1 δ τήν κονίαν κα\ τάς πληγάς περι-
κείμενος, ούτος παρά τ φ άγωνοΟέτη ευρίσκεται 
πρώτος, ό τά τραύματα φέρων, κα\ τδ αίμα κατα£-
0ίον έπιδεικνύμενβς. "Οθεν επειδή τή πείρα μεμα-
θήκαμεν, ώς δεινδν κα\ χαλεπόν έστι τδ τοΰ διαβόλου 
έργαστήριον φεύγει γάρ τον νήφοντα, γυμνοί τδν 
κοιμώμενον · μή δοίης ΰπνον σοίς δμμασι, μηδ* έπι-
νυστάξης σοϊς βλεφάροις, ίνα σώζη ώσπερ δορκάς έκ 
βρόχων, κα\ ώσπερ δρνεον έκ παγίδος. Φύγωμεν δή 
τους βοόχουςτού βίου τούτου, και τάς φροντίδας, καΐ 
ώς άποταξάμενοι τψ κόσμω μηδέν σαρκικδν περι-
φέρωμεν · πολλά γάρ τά ένεδρα του διαβόλου · 'Ο 
αντίδικος ήμων ό διάδοΛος, φησ\ν, ώς Λέων ωρνύ· 
μένος περιπατεί ζητών, ού τίνα δάκη, ή κλάση, 
άλλά τίνα καταπί$ · φεύγε του διαβόλου τάς πα­
νουργίας, καλ λέγε τψ Κυρίψ* Έν σοϊ βυσθήσομαι 
άπό πειρατηρίον, χαϊ έν τφ θεφ μοι νπερδήσο-
μαι τείχος. Μή ούν φύγης τδν κάματον, ίνα τύχης 
τού στεφάνου. Ό έμπορος ούκ άποκάμνει, άλλά 
φέρει τά κύματα, ίνα εύρη τά χρήματα* δ αγωνιζόμε­
νος αθλητής γενναίως φέρει τά τραύματα, πρδς τον 
στέφανον αποβλέπων ό γη πόνος ούχ ευρίσκει τά δράγ-
ματα, εί μή πρότερον διά τών ίδίων Εδρώτων προ-
καταβάλλη τά σπέρματα ούτως οί είς ούρανόν απο­
βλέποντες, ουδέν ήγούντα: τάς θλίψεις, τή τών χρη­
στών έλπίδι νευρούμενοι · ούκοΰν προσέχωμεν άε\ και 
τηρήσωμεν πότε αναλύσει δ νυμφίος έκ τοΰ γάμου, 
ίνα τής φωνής αυτού άκούσαντες, έτοίμως διανα-
στώμεν είς ύπάντησιν. Καϊ νμεΤς γάρ, φησιν, έσε· 
σΟε όμοιοι άνβρώποις προσδεχομένοίς τόν κνριον 
αυτών,άπεντεύθεν μακαρίζει ό Σωτήρ ώς νήφοντα 
λεγο>ν· Μακάριος ό δούλος εκείνος, ίν έΛΟών ό 
κύριος αυτού εύρήσει γρηγορούντα. "Οσπερ δέ μα­
καρίζει τδν γρηγορούντα, ούτω ταλανίζει τδν άμε-
λούντα ούτω λέγων Εάν δέ άρξηται Λέγειν ό κακός 
δούΛος εκείνος* Χρονίζει ό κύριος μυυ έ.ΖΡκΙν, 
καϊ άρζηται τύπτειν τούς σννδούλονς αυτού, 
έσθίειν τε χαϊ πίνειν μετά τών μεΟνόντίιϊν, ήζει 
ύ κύριος αυτού έν ήμερα, ή ού προσδοχζι, καϊ έν 
ώρα ή ού γινώσκει, καϊ διχοτομήσει αυτόν, καϊ 
τό μέρος αυτού μετά τών υποκριτών θήσει. Ει δέ 
δ λέγων, δτι Χρονίζει ό χνριΊς μου, διχοτομείται 
έλθόντος αύτοΰ, ό μηδέ δλως προσδοκώ ν τον κύριον 
αυτού τί πάθοι; Έτοιμους ούν είναι χρή ημάς χαΛ 
εύσταλεις πρδς τδν εντεύθεν απόπλου ν, και λέγειν 
χρή · Έτοιμη ή καρδία μον, ό θεΰς · έν γάρ πο­
λεμώ έσμέν έντώ κόσμφ* κύκλω οί ά?£βε*ς περιπα-

Ρ(£λΊΤΕΧΤΙΛ. 1950 
Α ul mdrliGcaiionis medttalionc ίιι stipernam traus-

nugremus civitaiem : casligcmus rorpus et in 
servitutem redigamus", ne animaserva iial diaboli, 
cominua divina? Sciiplurac mediiationc fruenirs · 
et in nobis voluptales lanquam sylvcslres feras >o-
piamus, Domini Jcsu mortilicaliuneiu in cnrporc 
circumferenles, recordemur diccnlis : Sobrii esiote, 
etvigilale Nemo dormfens coronaiur, nequo 
recumbcns et slcrtens bravium rapit : scd pulvcre 
et plagis sqnallcns ipse apud agonolbclam priutiis 
invenilnr, vulnera gerens, el sanguincm ostcndcns 
deflucntem. Undc poslquam expcrienlia didichnus 
quam si l grave et difficilc diaboli ministerium (fu-
gil enim vigilantcm, et dormieniem spoliai), nc doi 
somnum oculis tuis, noc palpcbris doi milalionrm, 

^ ut salveris velut dorcns ex cassibus, etvclui avia 
ex laqueo. Fugiamus, inqtiam, vilre hujus laquoos 
ei curas, velul mundo abrcnuntiantes, niliil carnale 
circumferaimis-.niultx enim diaboli insidix : Adver-
sarius notter diabolns, inquif, (anquom lco rughnt 
circumit qnarens, non qii*»m mordcat, vel frangai, 
sed quem devorci M . Fuge diaboli aslnlias, c i dic 
Doniino : In U ετΐρίατ α tcntaiione, el in Deo <neo 
tramgrediar nturum Ne fugias iiaqtic laborcni, ul 
assequaris coronatn : morcator non dt-ficit, scd 
suslinet undas, u l pccunias inveriiat; decertans 
atbleta generose fcrt vulnera, respiciens ad coro-
nam ; agricola uon invenil iiiaiiiptilos nisi prius pcr 
proprios sudorcs soniina millat : simililer iu coe-
lum respicientes nibtl pulant Iribulaliones, bono-
rum spe roborali. Advertamus igilur continue, ei 
observemus, quaiido sponsus surgrt a nupliis, ut 
ipstus audita voce promptc consurgarnus in occur-
sum. Et oos, inqnil cnim, timites liominibut extpe~ 
ctaniibus dominum snum, qualcin jam Doniinus bea-
tum oenscl, dicens : Deatus tervns ille, quem cum 
venerii dominuseju$, inveneril vigilantem · · . Sicutau-
lem vigilaniem bcalum prncdirat, ila iniserum vocat 
negligentf-m, sicinqniens : Si vero c&perit dicere ma-
lut Ule servus : Moralur dominus mcus venire, et in-
ceperit verberare comcrvos tuos, comedereque et bibere 
cum cbrvs,veniet domimis ejus in diequa non cxspe. 
ctat, et in hora qnam nescit, et pcr medium dividel eum, 
et partem ipsius cum hypocrith ponel**. Si aulem qui 

D diri(, Noratur dominus meu*, per medium dividilur^ 
venieute ipso, qui nec oinuiiio domiuum suum cx-
spoclat, quid paticlur ? Paratos igilur nos csse, et 
expedilos. ad binc navigandum oporlcl, ct diccrc : 
Paratum cor mcum, Deus I T ; in bcllo onim sumus 
in miindo, in eircuilu impii ambulant, pecralorcs 
iiUtuiduni arcuiri. Ilic quidem aurcs sagitlat, in jtt-
cuade delrnclionom audiamtis : hic anicm ocuhirn 
in iascivijm excitat, ille vero lingtiam, ut fratribtis 
convioia infcrat : bicautom Vfiitiem in ingluvieiu 
irri(al, illevcrc inanum in avariliam et rapiuam : 
alius pedcs in rnalitiam tnovero borlatur. Quibus 
de causis Paulus pectus muniens armis spiritus, 

· · I Cor. u , 27. « I Ρ>·ΙΓ. v , » ibid. 8. " Psa!. X M I , 5«, i u r . xn, 3«. " ibid. 37. »· Maith. 
xxiv, 48-51. 8 7 Psa!. h. 
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smbit assunwnda cste arma fidei, el galeaio aalu- Α τούσιν ol άμαρτωλολ έντείνουσι τάςον · δς μέν τοξεύει 

τήν άχοήν, Γνα ήδέως άχούση χαταλαλιάς · δς δέ τδν Iw, quibus possint omnia maligoi tela iguita exslin-
gui Crede igilur voci propbelicae dieenti: iadi-
ctibo tibi, ο komo, quid lil bonum, el quid Dominui 
rtquirat abi te : uliqut factre judicium el jusliliam, 
tt amure miuricordiam, ei ioliicitum ambulare eum 
Domino Deo luo*'. Igitur posteriorum oblili, in tem-
porc certenius, ul laborwn frucius comedeutes in 
Domino delectemur, uec incassum tempus omue 
tcmere abeumamus, sed tanquam Dominum bonum 
babenies, legiiimam exhibcamus serviiutem : docet 
enim, comtnonet, prolestaiur, minaUir, exbortatur, 
admonet et mercedem obodienlibus regnum largiiur. 
Acctngentes igilur luraboa in veritate, Domioo aervia* 
inus : cogitemu* quanta propler nos passus sit Sal-
valor : incaniari, Jaciari, coroedcre, ec bibcre, et ^ σον. Ούκούν τών δπισθεν έπιλανθανόμενοι, άβλήσω-

δφθαλμδν «Ες άκολασίαν διεγείρει · δς δέ τήν γλώσ­
σα ν, Γνα λοιδορήση τδν άδελφδν * δς δέ τήν χοιλίαν 
«Ες γαστριμαργίαν ερεθίζει · δς δέ τήν χείρα είς 
«λεονεξίανχαλ άρπαγήν · άλλος τούς πόδας είς χα­
χίαν χινεΓν παρακελεύεται. ΤΟν χάριν δ Παύλος περι-
θωρακίζων τοΓς δπλοις τού πνεύματος γράφοι, άνα-
λαβείν τά δπλα τής πίστεως· χαλ τήν περικεφαλαία* 
τού σωτηρίου, έν οΤς δυνήσεσθε πάντα τΑ βέλη τού 
πονηρού τά πεπυρωμονα σδέσαι. Πίστευσον τοίνυν 
τή προφητική λεγούση φωνή * ΕΙ άναγγέΛΛει σοι, 
άνθρωπε, τί Κύριος Gqzoi Χαρά σον, 4) « w xouuv 
χρΊμα% xal διχαιοσννην, χαϊ άγαχφν ίΛεος, χαί 
ίτοιμον είναι χορεύεσθαι μετά Κυρίου τον 

donnire, tenUri, laborare, bapiixari, fiagellart, t% 
posiremo crucifigi, et ila wori. Vere cogiiare opor-
ust taniam patsuro pro peccatoribus in se contra-
dtclionem, et eic ad sanguinem usque resislere 
peccaio repugnantes. Quoiautem fecit miracula, 
morboram curaiiones, mortuorum resuscitationes, 
leprosorura emundationcs, darnionum expulsiones, 
daudorum ercciionea, cl reliqua, quorum nou cst 
Buinerus : cl postreroo in coelura ascensionem no-
bia largitus, ol et nos per virlutem ei bonain vitaui 
ipsum sequarour , coelesiem possidentea conver-
sationem. Ubi enim ascripii auinus, illic debemue 
confersart : hospiies enim Η peregrinos nos Scri-

μεν εύχαίρως, Γνα τους καρπούς τών πόνων φαγδν-
τες τού Κυρίου χατατρυφήσωμεν, χαλ μή μάτην τον 
χρδνον ημών απλώς άναλώσωμεν, άλλ' ώς ΑγαΜν 
Δεσπότην έχοντες, γνησίαν δούλε ία ν έπιδειξώμενα * 
διδάσκει γάρ, ύπομιμνήσχει, μαρτύρεταε, Απειλεί, 
παρακαλεί, νουθετεί, χαλ τδν μισθδν τοΤς ύπηχοοες 
τήν βασιλείαν χαρίζεται. Περιζώσαμενοι ούν τΑς 
δσφύας έν άληθεία δουλεύσωμεν τφ Δεσπότη * Αναλο-
γισώμεθα δσα δι* ημάς έπαθεν δ Σωτήρ* τδ γεννη-
θήναι, τδ γαλουχηθήναι, τδ φαγείν, χαλ πιείν, χαλ 
ύπνώσαι, τδ πειρασθήναι, τδ χοπιάσαι, τδ βαπτν* 
σθηναι, το μαστιγωθήναι, χαλ τέλος τδ σταυρωθήναι, 
χαλ ούτως άποΟανεΙν. Ούτως άναλογίσασθαι δεί τΑ* 

piura vocavite\ ut praentia conlemnarous. Cani Q τοσαύτην ύπομεμενηκδτα ύπδ τών αμαρτωλών εές 
similis esl voluptas; ei peilas, fogit . ei nulrias, 
permanet. Propterea dicit apostolas : RethiUe dia* 
bolo, et fugiet α vobi$ Ne oxspcctemus infernufn, 
ubi poeuileniiae remedium nibil talel ; ?erum et 
fti quis ibi dentibus fremat, et %\ lioguam babeat 
ardentcm, digito gottam instillabil nemo : aed au-
dit illa, quae et dives audivit. 

αύτδν άντιλογίαν, χαί ούτω μέχρι αίματος Αντεχα-
τα στη ναι πρδς τήν άμαρτίαν άνταγωνιζομένοος· βοα 
δέ θαύματα έποίησε, νδσων Ιάσεις, τεθνηκότων αγιά­
σεις, λεπρών καθάρσεις, δαιμόνων απελάσεις, χωΑβν 
περιπάτους, χαλ τά λοιπά, ών ούχ έστιν άριθμδς, χαλ 
τέλος τήν είς ουρανούς άνοδον ήμίν χαρίσαμε νος ·1να 
χα\ ημείς δι' αρετής, χαλ βίου αγαθού άχολουδησω-

μεν αύτώ, ούράνιον κτησάμενοι πολιτείαν. "Ένθα γάρ άπεγράφημεν, έχεί δφείλομεν πολιτεύεσΦαι · 
ξένους γάρ καλ παρεπίδημους έκάλεσεν ημάς ή Γραφή, Ινα τών ενταύθα χαταφρονήσωμεν. ΈΜΪ 
έοικενή ηδονή· έάν διώχης φεύγει* έάν τρέφης παραμένει. Αιά τούτο δ Απόστολος φησιν ^ΑττΙστατο 
τφ διαδόΜρ, χαί φεύζεζαι ά? νμώτ. Μή άναμείνωμεν τδν &δην, ένθα τδ φάρμακον της μετανοίας 
ούδεν ίσχύει · άλλά κάν τις εκεί βρύχη τούς όδόντας, χάν γλώσσαν έχη τηγανιζομένην, ούδελς Ιπιστάξ** 
τφ δακτύλφ σταγόνα· άλλ' έκεινα ακούει,άπερ καλ ό πλούσιοςήκουσεν. 

Scienies igitur somnium preeeutia, et velut in Είδότες τοίνυν ώς δναρ τά παρόντα, χαλ ώς Ιν 
diversoiio babitantes, unde ηοεexire esi necesse: πανδοχείφ οΐχούντες, δθεν άνάγχη έξελθείν ήμΑς» 
curaui agamus viae et ad-vitam aeternam viaticorum, φροντίσωμεν της οδού, χαι τών εφοδίων τής αΐωνίωι 
qua3 nobis ipsis paremus, indoamus vesiimeuta no- ζωής, άπερ έαυτοίς έπιφερώμεθα' ένδυοώμεθα, ίμα-
biscum venienlia , quae ct Apoalolus nobis consulit, τια τά μεθ' ημών απερχόμενα, άπερ χαλ δ ΆπΑστο-
dicens : Viscera mitericordia, benigmlalem · • , et λος ήμίν συνεβούλευσε λέγων ΣχΛάγχχαοϊχτψμου\ 
reliqua. Non aurum itlic volumug, sed rorem ; ηοη χρηστότητα, καί τά έξης. Ού χρυσδν έχε! θέλομεν, 
foliis Ulic opus, scd fruciibus; ηοη verbis, sed re- άλλά δρόσον ού φύλλων έχεί χρεία, άλλά καρπών 
bus : Νοη enim omnh dicens milti, Domine, Dominc, ού βημάτων, άλλά πραγμάτων · Ού γάρ χας ό Λέ-
inlrabU in regnum ccclorum, %td qui facil voluntalem 
Pairh mei ·». Ne igitur ipsos decipianms. Detur 
cniin quod voluplali pcr lolam vilairt nostram vaca-
verimus : scd quid ad inflnila sacula? Hic enim et 
bona el niala Elnein babcni, illic aulcm iuiraorUlcs 

γωτμοΐ' Κύριε, Κύριε, εϊσεΛεύσεται είςτητ βασ*-

Λείαν τών ουρανών, άΛΧ ό ποιών τό θέΛημα τον 

Πατρός μον. Μή τοίνυν άπατη σω μεν εαυτούς· δεδοα§ω 
γάρ, δτι δλην αυτών τήν ζο̂ ήν ήδον-jj σχολάζομεν 
άλλά τί προς τούς ατελεύτητου; αιώνας; Ενταύθα 

" Ephes. vj, lOseqq. 
νι:, i l . 

" llicb. \ ι , 8. Hebr. χι, 13. f l Jac. IT, 1. ·• Coloas, ΜΙ , 12. «* 
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γάρ καλ τά καλά καί τά κακά τέλος 5χει- εκεί δέ, Α picnae. Ilic si ardeal corpus, egredilur anima : illic 
αθάνατοι αί κολάσεις, Ωδε έάν xafj τδ σώμα, εξέρ­
χεται ή ψυχή* έκεΓ δέ άφθαρτου έγειρομένου τοΰ 
σώματος, άει ή ψυχή κατακαίεται * καί γάρ οί αμαρ­
τωλό*, εγείρονται άφθαρτοι, ούχ ινα τιμηθώσιν, άλλ* 
Γνα αθάνατα βασανισμένοι παραμένωσιν. Εί τοίνυν 
βαλανείου αέρα σφοδρδτερον ού φέρομε ν, τί ποιή σο-
μεν τδν πύρινον ποταμδν ; Δεί γάρ πάντας δοκίμασα ι 
τδ πύρ, εί γνήσιος έστιν δ χρυσός· δεί τήν σφρα­
γίδα έρευνηθήναι, μή ποτε έσυλήθη ό θησαυρός* 
δεί δοκιμασθήναι, εί τοιούτος έστιν ό κρυπτόμενος, 
χαλ ούκ έστιν δς διαφεύξεται τήν δρμήν τού κριτού. 
"Αλλά πάντως έρείς μοι * Πώς δύναται άεϊ ή ψυχή 
εκεί χαταχαίεσθαι; *ύσπερ ώδε τδ σώμα μένον έν 
πυρετφ κατακαίεται. Εί γάρ και άτονου ντος ώδε τού 
σώματος εξέρχεται ή ψυχή, άλλ' εκεί ούκ άτονουντος* 
Αλλά άνάγχη τήν ψυχήν χαταχαίεσθαι. ΤΑρα τοίνυν 
έστι τις δς δι* δναρ έθελήση διαπαντδς κολάζεσθαι; 
Τούτο γάρ ή παρούσα ζωή πρδς τήν μέλλουσαν. Ποία 
γάρ χαλ σύγχρισις τών προσδοκώμενων; Εί γάρ τά 
παρερχόμενα τοιαύτα* άρα ποταπά έχείνα τά βεβαίως 
μένοντα; Ώς τοίνυν χαιρδν έχομεν, δεύτε, αγαπητοί, 
τά τής ψυχής τραύματα δάκρυ σι θεραπεύσωμεν, 
χα\ μή χαθ* εαυτών τάς χείρας έχτείνοντες τοιαύτην 
είσδεξώμεΟα κόλασιν. Εϊς γάρ, φησίν, oUoaoputr, 
χαϊ ε/ς χαθαιρών, τί ωφέλησαν χλέον ή χόχονς; 
ΕΙ γάρ εκείνον τδν ναδν τδν έκ λίθων οίκοδομηθέντα 
Ιερεμίας έθρήνει χατασχαφέντα λέγων * Άφετέ με 
χλανσομαϊ χιχρώς · μή χατισχύσητέ με χαρα-
χαλεΐν, πδσω μάλλον ψυχήν δεί κλαίε ι ν τήν άγιω- ^ irciu babet, et Filium, el Spiritum sanctuni, 
τέραν έχείνου, έν ή ού στάμνος χρυσή έχουσα μάννα, um Triintatcm inliabilaitteni ? Si morieutibtis 
άλλά Πατέρα χαλ Υίδν χαλ τδ Αγιον Πνεύμα, τήν 
άγίαν Τριάδα κατοικούσαν έν αύιή; ΕΙ τοίς άπο-
θνήσχουσι συμπάσχομεν, τίς ούτως άσυμπαθής, 
ώς τήν εαυτού ψυχήν άποθανούσαν μή άποχλαίε-
σθαι; Ό γάρ τδ σώμα θεραπεύων ήδοναίς, θά­
νατοι τήν εαυτού ψυχήν * δ δέ ψυχής έπιμελούμε-
νος, τδ σώμα υγιές ού ποιεί. "Οθεν μή υπέρ τών νε­
χρών, αλλ* υπέρ εαυτών χατάγωμεν δάχρυα * μνη-
μονεύσωμεν, αδελφοί, ώς δ χαι ρδς συνεσταλμένος 
έστί, χαλ τδ δικαστήριον έπλ θύραις * δπερ εί χαί 
μαχρδτερον ύπήρχεν, ουδέ ούτως έδει θα^είν. Ή 
νύξ χροέχοψε, φησίν, έξυπνισθώμεν λοιπδν άπδ 
τών ονείρων* χαί γάρ ηδέα τά παρόντα, άλλ* ουδέν 
ονείρου απατηλότερα. Ούδεις οφείλει καθεύδειν, τδν r> facile, sic est facile aniroani pcenilerc. Noo babuit 

t>pus tempore iairo: marlyres in momento coronuli 
auui. Si vero venia indtgiia, ei ad morlein pcccavi-
mug, aatutares medicinas babeniet ne despere-
mus; non enim cecidissc grave csl, sed post lapeum 
non resurrexisse, satanicum et pcmiciosucn est 
Unde et bonus Deus , et Dominus noslcr clauiabat, 
Nunqnid resina non est in Galaad, tel nudicut non 
est Ulie · ·? Postea st corpus patiatur, medicos το-
canius, el herbas iiiquiiiinas, omnia movemug, ul 
lxsom mcmbrum curemus : aniroam vero vitiis la-
boranlem negligimus, et nullam magta proprix par-
lis ratioiiem babemug Timeamus eom, qni jnxest 

i3 . · · Eccli. xxxiv, 28. · · Tbicii. n, 18. · 7 Rom. xm, 12. · · Luc. m, 8. § t Je-

vcro hiconupto resurgeuie corpore, scmper aniiua 
comburilur : et peccatoree eriim incorrupli restir-
gunt, non ut bonoreniur, sed ut immorlaliler in 
tormentis permaneanl. Si itaque balnei veheraen-
tiorem vaporem non ferimus, quomodo iererous 
igneum flumen ? Opus csl euim ouines ignem pro-
bare, si legiiimum est aurum " : oporiel sigillum 
inquiri, ne forte ablalus fuerii ihesauros : oportet 
probari, si lalis esllaiens, et nonestqui cffugiat 
judicis impetum. Sed omnino diccs mihi, 
qtiomodo potesi amiua illic aeniper comburi ? quo-
roodo bic corpus mancns in febre acceitditur. Eui 
enim bic laiignenie corpore exil aoiraa, illic tamen 
IIOD egredieiur, sed necessiias esl animam com-
buri. Eslne igilur aliquis, qui propter sooininra 
velil semper puuiri ? Iloc enini prasens vita ad fu-
luram. Qaalis euim futurorum comparalio ? Si 
nanique prsiereunlia talia, qiialia igilur illa slabi-
liler inaneBlia ? Dum igilur teiopus babemua, te-
nite, dilecli, animae vulncra lacrymia curcmus, ei 
ne contra nos ipsos manus dirigentes, talem poa-
nam subeamus. Onm enim, inquit, adificans, et 
xnus dettruen$, auid alivd contulerunt, quxm iofo-
re$ui Si enim leioplum ex lapidibus construcluiii 
Jer^miaa lugebat eversuoi, diccns : Siniit nie, /u-
gexm amare, nec cenamini me contolari · · : quaulo 
iiiagig animam dcplorare convenit illo saociiorem · 
iu qua non urna auica babens manna , sed quae Pa-

san-
com-

palimur, quis um sine miseridordia esl, qui ani-
maoi suam morieniem non deplorel Τ Corpus cnira 
v<«luptatibaa foTeus, animam suain occidii: animx 
vero curaui gerens, corpus sanum non fatil. Dnde 
non pro moriuis, sed pro nobismeiipais lacrymas 
deducamus: recordemur, iralree, quod lenipus breve 
eat, el jodicium prae foribua.eat, qood licei loagiu-
quiua esaet, nec iia laaieo conftdere oporicrcl. 
Nox prmcetnt, inquit 4 1 , expergiscamur jam a 
soDJiiiis: eienim jucunda prteseniia , t>ed somiiila 
nibilominus Jallacia. Nemo debet dorintre soleoi 
cernena: faciamue igilur fruclus pceniteuttx digoos, 
sicul scriptum e s i M . E l sicul est in aqua baplimi 

ήλιον βλέπων. Ποιήσωμεν τοίνυν καρπούς άξίους 
της μετανοίας, ώς γέγραπται* χαλ ώσπερ εύχολόν 
έστι βαπτισθηναι είς ύδωρ, ούτως εύχολόν έστι 
τδ μετανοήσαι ψυχήν. Ούχ έδεήθη χρόνου δ λη­
στής ·οί μάρτυρες έν άκαριαίω έστεφανώθησαν * εί 
δέ άσύγγνωστα χαλ πρδς θάνατον ήμαρτήχαμεν, 
έχοντες τά σωτήρια φάρμαχα μή άπογνώμεν ού γάρ 
τδ πεσείν έστι χαλεπδν, άλλά τδ πεσόντα μή άνα­
στηναι, σατανιχδν χαλ όλέθριον* δθεν χαί ό άγαθδς 
ϋεδς χαλ Δεσπότης ημών έβόα* Μή Ρητίνη ούχ 
έστιν έν Γαλαάδ, ή Ιατρός ούχ έστιν έχεί; Είτα 
τέ οώμα έάν πάτχη, ίατρούς κάλου μεν, κα\ βοτάνας 

• k I Cor. ιιι, 
reiu. ν ιιι, ti. 
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ei auimnm etcorpus in gebennam perdere™, etiam Α επιζητούμε·/, τα πάν:α κινοϋμεν, Γνα τδ μέλος τδ 

λυπούν Οεραπεύσωμεν anle lormculomm lcmpus, Venile, projiciaaius 
nos ipsos in marc miseraiiouum Ι)··ί, diienies : 
Lavabis me, et super nivem dealbabor 7 t . Stelil ini in 
bornis paslor Deus, ul oripcrct nos cx orc Iconis, 
priusquam ipse nos absorbcret; ilainai c l nunc di-
ccus : Fiti, peccasti, m adjicias ulleiinsΤΙ.— : V U M -

quid caden* non rtiurgit ? vel averinis non couver-

titur u 1 — Convcriimini, filii aversi, el sanubo con-

Irilioim vestrtn Non meiuilur Jesus , dicens : 
Non veni ul judicem mutidum , ud ul sulvem niun-

dum l e . Tanluin pceiiiteiiliani agamus : ιιοη enim 
\u)t monem peccaloris, quaulum ut convertalur et 
vivat ?*. Non sic insanus amalor dikclam suain 
amat, ui Deus ptciiiienlcm auimam : quam revo-

υχής δέ πασχούσης αμε­
λούμε ν, καί ουδένα λόγον του κυριωτέρου μ έ ρ υ ς 
ποιούμεθα. Φο€ηθώμεν τον δυνάμενον καλ ψυχήν 
χολ σώμα άπολέσαι cv γεέννη κα\ πρδ καιρού τών 
βάσανων. Δεύτε, εαυτούς £ίψωμεν έπί τδ πχλαγος 
τών οίκτιρμών τού Θεού λέγοντες· ΠΑυνέίς με, χαί 

υπέρ χιόνα λευκανΟήσομαι. "Εστηκε γάρ t αγσθδ; 
ποιμήν ό θεδς άρπάσαι ημάς έκ τού στόματος τοΰ 
λέοντος, πριν αύτδν καταπιείν ημάς. Βο£ και νύν 
ή μ ϊ ν λ έ γ ω ν Τέκνον, ήμαρτες, μή προοΘες έτι.— 
Μ ή υ πίπτων ούκ άνίσταται; ή ό αποστρέφω 

ούκ επιστρέφει; —Επιστρέφατε, υΙ<1 άρεστηχό-

τες, καϊ Ιάσομαι τά συντρίμματα υμών. Άψευ-
δή ς έστιν Ιησούς ό λέγων · Ούκ ήλΟον Ινα κρίνω 

cans dicil : Ει posl IHBC omnia dixi : Converiere ad Β τύν κόσμον, άΛΧ Ινα σώσω τον χόσμον. Μόνον 
mc " . Talis Uoraini clemcutia : iieminem ad ?c cur-
reniiuui aversalur, sed inanuni porrigil , diccns : 
llodk si vocem ejut audieritis, nolile obdurare corda 

vemra Si cniin medicus coiilumelia affccius ab 
eo qui cuiatur, adjumenia non negligit, non aegro-
lautem ulciscilur : quanto niagis animaruin medi-
cus noslrai um 1 Solum ne de nobisipsis desperc-
rnus : atblcla naruque eaipe lapsus , postea vtcior 
eftectus est: ei milus vulneralus , ct curalns circa 
liuem ιιοιι vulueiaiis probaiior apparui*.. Mcrcaio-
ruui uiuiti ad inopiam rcdacii, rursum eiiecLi sunl 
riivites : v.i uaufragium passi, rursum post uaufia-
giumitcguliali revixeruut. Nunquid cniin nobis Deus 
ignrm paravil? Nun, sed diabolo el angelis ejus < 

μετανοήσωμεν · ού γάρ βούλεται τού αμαρτωλού τ».ν 
θάνατον, ώς τδ έπιστρέψαι αύτδν κα\ 4 5 ν -
ούτω μανικός εραστής τ ή ; εαυτού ερωμένης ερα, 
ώς ό θεδς τής μετανοούσης ψυχής, ην άνακαλούμενο; 
λέγει · Καϊ μετά ταύτα πάντα είπον * Πρός με 

άνάστρεψον. Τοιαύτη ή τού Δεσπότου φιλανθρωπία * 
ούοένα τών προστρεχόντων αποστρέφεται, άλλά χείρα 
όρέγει λ έ γ ω ν Σήμερον έάν τής (ρωντ]ς αυτού 

άχούσητε, μή σκληρύνατε τάς χαρδίας νμών. 

ΕΙ γΑρ ίατρδς ύβρ*.ζό/ενος ΰπο τού Οεραπευομενου 
ού καταφρονεί τά βοηθήματα, ούκ αμύνεται τδν νο-
σούντα, πόσψ μάλλον ό ίατρνς τών ψυχών ήμων; 
Μόνον μή άπογνώμεν εαυτών · κα\ γάρ αθλητής πολ­
λάκις πληγείς και θεραπευθεί;, εύδοκιμώτερος τώ/ 

taiihuii ne iiobis ipsis ignein arcendamus, audien- ^ μή πληγέντων περί τδ τέλος γίνεται · πολλολ τών 
les : lu in lumine ignis veslii, ei in flamma, quam εμπόρων άπορήσαντες, πάλιν έπλούτησαν, καλ πάλιν 
tuccendibih 7 9 : nullus esl inoibus, qucm medici έμπορευσάμενοι μετά τδναυάγιον, άνεβίωσαν. Μή γάρ 
reiiiediuin sanaro ιιοιι possit. ήμιν ήτοίμασεν ό Ηεδς τδ πύρ ; Ούκ, άλλά τψδιαβόλφ 
και τοίς άγγέλο:ς αύτοΰ. Μόνον μή έαυτοϊς άνάψωμεν τήν πυράν άκούοντες * Πορενεσθε τφ φωτϊτού πυρός 

ύμάν, χαϊ τή φλογϊ ή έζεχαύσατε* Ουδέν έστι πάθος δ μή δύναται ίάσασθαι τδ φάρμακον τού ιατρού. 
Sed dicis : Perfectam non possum agerc poenitcn- Άλ>ά λέγεις· Ού δύναμαι τελείαν έπιδείξααθαι 

liam. Si nou poies sol ficri, lias velstella dunlaxat : τήν μετάνοιαν. Εί μή δύνασα*. γενέσθαι ήλιος, γενού 
tantum ascendesuper terram, incipe lucidis acmulari 
sideribus. Meliusesi le vel pauca habere merila quam 
oiiiiiino iintluin babrre. Poculum aquae frigidae tibi 
Cbrialuscomputat e o, infinnum visitare,et in carce-
rcui sintul desceudere. Si cuim verborum ei cogita-
lio iiuui poenasdaiuus, quanlo magis jusiiiicalioituin 
incrce<lcm non amiiiimus, licct vilissima sint qux 
iient 8 1 ! igilur modicum Umporis laboremus, ne 
bouis excidamtis ^ternis. Si cnim mille mortes 
suLtiiii.ro darclur, ut Cbristum, in gloria sua ve-
nitKicfii, el non amplius per auigmaia vidcrcnius, 
srd ipsis rt»gem oculis conluercmur, quis non cen-
M-.t ot eli^cndutn ? Si namque pulcbriludinem bic ap-
parenlem, cinerem, pulverem, ct vermem cx c o m i -
piiouc, tit pblcgmate, ct rbeumale subsianliam 
liabeiilfm videre qnis concupiscit , quaulo nia^is 
Cltrisii spccioin immaculalam &i vi.bamus! S i Pelrus 
ei sucii qiiamdaiu leuuem ipsius glori.c umbram con-

7* Matib. x, 23. 7 1 Psal. i , 9. 7 1 Ecd i . χχι, !. 
xu, 4. " e Ezech. \ v m , 52. , 7 Ezecb. xxxm, II . 

κάν αστήρ· μόνον άνάβηθι άνω άπδ τής γής - άρξαι 
άμιλλάσθαι τοίς φωτεινοίς άστροις · βίλτιόν αζ έχειν 
καν ολίγα κατορθώματα, ή δλως μή έχειν μηδέν. 
Ποτήριον ψυχρού παρατίθεται οοι Χριστδς, τό έπι-
σκίψασθαι τον νοσούντα, τδ είς φυλακήν κατελθείν. 

D Εί γάρ βημάτων κα\ ενθυμημάτων διοόαμεν δίκην, 
πόσο) μάλλον τών δικαιωμάτο»ν ούκ άπολέσομεν τόν 
μισθδν, κάν ευτελέστατα ή τά γινόμενα; Ούκούν 
μικρδν κοπιάσωμεν χρόνον, ινα μή τών aUuviccv 
έκπέσωμεν αγαθών εί γάρ μυρίους θανάτους ήν 
ύπομείναι, ινα Γοωμεν τον Χριστόν έρχόμινον έν 
τη δόςη αυτού, και μηκέτι δι' αίνιγμάτι^ν, ouV 
αύταΐς δψεσι τον βασιλέα θεάσασθαι. Εί γάρ κάλ­
λος ώδε φαινόμενον τήν τέφραν, τήν κόνιν, τδν σκώ-
ληκα, άπδ χυμού κα\ φλέγματος, κα\ γεύματος ε/ον 
τήν σύστασιν ποθεί τις ίδεϊν, πίσω μάλλον τήν τού 
Χριστού εύμορφίαν τήν άχραντον έάν Γοωμεν ; Εί ό 
Πέτρος και οί μετ* αυτού άμυδράν τινα τής οοςης 

" Ji»rciii. νιιι, S. n Jereni. ιιι, Λ2. τ · Joan. 
? e Psal. xciν, 8. T t lsa. ι , 14. β · Mat i i i . \ , 42. 
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SERMODK PfF.NITEXTIA. 
αύτου θεασάμενοι τήν σκιάν έλεγον, ΚαΛόν έστιν Α spicali dicebanl 

19Γ.Η 

Donum est nos Iric quid 

ημάς ώδε είναι, τί άν εΓπωμεν ήμ«ίς οί προσδο-
κώντες αύτον θεάσασθαι έν τή φοβερά δόξη; Εί ωδε 
τούς παρεστώτας τφ βασιλεϊ μακαρίζομεν, δ/η μα 
χρυσούν όρώντες, κα\ άλουργίδα, κα\ στέφανον, -πο­
ταπούς δεί ημάς είναι τούς παρισταμένου; τώ έχοντι 
κρίναι δλην τήν οίκουμένην; Άρα γάρ εί T t ; έπι 
βασιλείαν σε έ κάλε ι έπίγεων, και εϊχεν ή ύδος κρη­
μνούς, κα\ σκοπέλους, κα\ άηδίαν πολλήν, ούκ άν 
πάντα υπέστης ένεκεν τού βασιλεύειν; Μή είπης* 
Έφ' οϊς^ ήμάρτηκα, ού δύναμαι έπιστρέψαι πρδς 
Θεόν. Καλ ό Δαβίδ ό βασιλεύς έπεσεν, άλλ' ούτως 
ανέστη, ώς και προστάτην αύτδν γενέσθαι τών προ­
γόνων αυτού. Εί τοίνυν έσκέλισεν ημάς ό διάβολος, 
άλλά διαναστήσωμεν εαυτούς. Δέχεται γάρ ήμά; δ 

nos diccinus ipsum in treinenda gloria htiucri e\-
spectantes? Si bic regi assishiilcs boalus ccnsemiis 
vcbiculiun ceincnlcs aureum, vt purpuram, et coro-
nam, qualcs nos esso dcccl totum muudutn judica-
turo assislenlcs ? Nonne si qiiis lcrrritum lc ad 
regnum vocaret, ct praecipiiia, et scopulos, et mo-
lestiac via nuilium hal>enlc, omnia subires causa 
re^nandi ? Nc dicas : Ob pcccata , qme conuuisi, 
ad Dontinum converli non possuin. Et David rex 
cecidil, s«d iia surrexit, 111 posleroruin suoruin pa-
ironus ficrct. Stipplaniavti ms diabotus , scd nos-
mctresuscilcmus. Suscipil enini nos Cbristus oceur-
rens sicul iilium palcr. Cogiicmus quod post re-
gmimet delicias ct omuia peracla Salomon diccbal. 

Χριστδς ύπαντήσας, ώς τδν υίδν ό πατήρ. Έννοή- ^ \anila$ vanilatum, et omnia vanitas M . Igilur si nos 
οωμεν δτι μετά τδ βασιλεΰσαι, και τρυφήσαι, καί 
πάντα ποιήσαι έλεγεν δ Σολομών · Ματαιότης μα" 
ταιοτήτιον, τά πάντα ματαιότης. "Αρα εί έ μέλλον 
ημάς εύφημείν οί είς τδ θέατρον καθεζόμενοι έσθ* 
δτε κα\ δούλο: και λωποδύται κα\ ευτελέστατοι άν­
θρωποι, ούκ άν πάντα τρόπον έσπουδάσαμεν, Γνα 
τήν εύφημίαν άρπάσωμεν; "Οπου καί άγγελοι καλ 
αρχάγγελοι, καί αϊ λοιπαΐ δυνάμεις κα\ εκείνων 
πάντων τδ θέατρον μέλλει ημάς άνακηρύττειν, τί 
άν ημείς υπέρ εκείνου ποιήσομεν; Μή αί πόρναι 
κα\ οί τελώναι προάξουσιν ημάς είς τήν βασιλείαν; 
Κατάλληλα βοηθήματα είσιν έν ταίς θείαις Γραφαίς· 
'Αχαάβ κατανυγε\ς έκέρδανε διά τούτου τού φαρμά-

laudare debcrcnt in tbcatro scdenles quandoque el 
scrvi, vel praedones, vcl giassaiorcs , cl homiiie* 
vilissimi , non omni modo studcreinus ul laudem 
arriperemns 1 Ubi vcro angcli α arcbangeli, cl reli-
quae poteslales, et illorum omnium Ibealrum i>os 
praedicare drbcl, quid nos pro iilo facicimis? Nun-
quid inerelrioes ei publicani nos in regnuin prsecc-
dent e \ Convcnicmia sunt in divinis auxilia S n i -
pturis ; Evasit per banc medicinam ininas compuu-
clus Acbab *· , Niniviiac pcr jcjiinium ·*. Ballasar 
pcr eleemosynam sentcntiam effugil8*, mereirix 
Uominum lacrymis conciliavit M : Paulus pecca-
tum conlilcns, poeiiitcniiuin ΓιΙ doclor M : lairo 

κου τήν άπειλήν οί ΝινευΤται διά τής νηστείας· Q credens, paradisi civis factus csl · · . Ilacc medica-
Βαλτάσαρ δι' ελεημοσύνης έξέφυγε τήν άπόφασιν 
ή πόρνη τοίς δάκρυσι τδν Δεσπότην έςευμενίσατο. 
Παύλος ομολόγων τήν άμαρτίαν διδάσκαλο; τών με-
τανοούντων έγένετο · ό ληστής πκιτεύσα; παραδείσου 
πολίτης έγένετο· ταύτας τάς έμπλάστρους λαβόντες 

inina capientes, vulncra noslra curemus diccnics : 
Sana me9 Domine, et sanabor 9 1 ; ei, Saua animam 
meam, qnia peccavi libi ·*. Suscipienfi eniin nos Me-
dicus dicel: Ego sum, qui deleo pcccata tua , nec 
amplius recordabor ·*. 

τά τραύματα εαυτών θεραπεύσωμεν λέγοντες· ΊασαΙμε, Κύριε, χαϊ ΙαΟήσομαι · κα\, "ΙασαΙ μου 

τήν ψυχήν, δτι ήμαρτόν σοι. 'Αποδεξάμενος γάρ ημάς ό 'Ιατρδς λέξει· Έγώ είμι ό έξαΛεΙρων τάς 

αμαρτίας σον, χαϊ ού μή μνησθήσομαι έτι. 

Ίδες πόσα oot φάρμακα κατεσκεύασεν δ Ιατρός; 
Αύτδς έπίλεξαι δ θέλεις · ποικιλίαν σοι βοηθήματος 
υπέδειξε πρδς τήν τών τραυμάτων διαφοράν. Εί μή 
δύνασαι έλεήσαι, ώς ό Βαλτάσαρ, ώς ό 'Αχααβ κα-
τανύγηθι. Εί μή δύνασαι νηστεύσαι ώς οί Νινευΐτα:, 
κάν ώς ή πόρνη δάκρυσι τάς αμαρτίας άπόπλυνον. 
Εί μή δύνασαι νηστεύσαι, μηδέ έζαγορεύσαί σου τάς 
αμαρτίας, έπ\ τδ έλεος τού θεού κατάφυγε λέγων 

Vides quul libi medicinas medicus paravit? Ipse 
elige quani vis : auxiliorum tibi varielaiem juxla 
vulnerum differeniiam demonsiravit. Si non potos 
elecmosynas facere, ut Ballasar, ul Acbab com-
pungere : si non potes jejunare sicui Ninivila*, sal-
lem ut mercirix peccata lacrymis ablue : si jcjunaro 
non poles, nec pcocala (ua redimoro, eia ad mise-
ricordiam Dei confuge cum Davide diccus : 

μετά Δαβίδ · ΈΛέησόν με, ό θεός, χατά τό μέγα D rere mex, Deu$, secundum maynam misericordium 
έΛεός σον. Ού γάρ έστι δήγμα έχίδνης , Γνα προς 
αύτδ έπιθώ τδ φάρμακον, ουδέ σπίλος άπδ βορβόρου 
γενόμενος, Γνα ύδατι αύτδν άποπλύνω · άλλά άπδ 
δήγματος τού διαβόλου έστ\ τδ τραύμα, τού ελέους 
τή; σής φιλανθρο)πίας δεόμενον. Μόνον πρόσελΟε 
αιτών, κα\ έπιστάξει τδ έλαιον ό φιλάνθρωπος ό si-
πών, δτι Έάν επιστρέψω ό άνθρωπος άπό τής 
οδού αύτον τής πονηράς, ού μή μνησθήσομαι 
τώτ ανομιών αύτου, ών έποίησε. Μόνον γύμνωσον 

fiiam % k . Non esl cnim vipera*. morsus ut supor 
ipsum mcdicinam iniponain , ncc inaouln o\ !uic 
facla, ul ipsam aqua abluaTi», scd ex dSai>oli nx,is;i 
vulnus ecens clemenliic lune miscricordia. Taniuiii 
acccde pctens , et olcum inslilbbil benignns, qui 
dixit : 5>i couverlatur impius α via sua mula f t-on 
recordabor iniquitalum ejus, qtias commhi! **. Tan-
lum vuinus revela, cl dic : Misercrc nu'i, D O H S , n.i-
scrcrc corporis et aniniic inca;, niisercrc 111 ei liic, 

M JWatlb. xvn, 4. 1 1 Ecclo. 1, % " Maitb. xxr, 51. M III R< g. xxi, 27, 2ί>. •· Jonsc v\ i scqq. 
f 7 Pan. iv, S4. M L«c. vn, 37 seqq. M Arl . ix, δ suiiq. , A Liif. XXIII , 42, 43. , ! JITCIII. X V I I , 1 4 . 

·• P»al. \ L , o. ?» Isa. XLII», io . M Psal. ΧΙΛ , i . ' ·* Exn-h. XMII, i l , 1 ^ . 
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el in fuiuro ftgculo : miserere inei el propter nalit- Α τδ πάθος, xa\ είπε · Έλίησόν με, 6 Θεάς · έλέησον 
ι χ infirmilalcin, el proplcr luam bonilatcm. Tan-
tum desidera curari: aalulem enim tuam ftlcdictls 
quserit, qui errantem overa convcrtit, qui ad malos 
et bonos \ocanidoi in bivia misic. Ecce et nunc libi 
vendit regnum coelorum : si ιιοη babes oboluro, 
unde emas, eroc gemitu : fragmenlo panis coelo-
ruin regnuro tibi retribuit. Ecce clamat Proplieta 
dicens : Quis vull emere viiara? Quis est homo9 qui 
vult vilam, diligit die* videre bono$ · · Τ Νοη baben-
tcs, inquit, argcmum, absque argeulo (olliie. Qoid 
cnim qu»ri t a nobta Deus? Non babes, inquit, pe-
ctmias, non componclionem , noo potentiam, non 
luctum, non aliud quid eorum qua? qosenjBtor, 
Prokibe linguam tuam α malo, #1 labia tua tt* /ο­

μού τδ σώμα, x i l τήν ψυχήν * έλέησόν με χοχ ώδε, 
χαί έν τω μέλλοντι αίώνι. Έλέησόν με χαλ &Α τήν 
τής φύσεως άσθένειαν, χαλ δια τήν σήν ΑγαΑάτητα. 
Μδνον πόθησον θεραπευθηναι * ζητεί γάρ αου τήν 
σωτηρίαν δ 'ίατρδς δ τδ πεπλανημένον πρόβατον έ « -
στρέψας, δ είς τάς διόδους άποστείλας καλέσαι πονη­
ρούς τε καί αγαθούς. Ιδού χαί νύν πωλεί σοι τήν βα­
σιλείαν τών ουρανών * εί μή έχης ώνήσασΟαι ό6ολοΰ, 
άγδρασον στεναγμού. *Αντ\ κλάσματος άρτου χαταλ-
λάττει σοι τήν βασιλείαν τών ουρανών. /Μου β*$ 
δ Προφήτης λέγων * Τίς βούλεται άγορΑααι ζωήν ; 
Ίίς έστιν άνθρωχος ό θέΛων <ωή*, άγαχώτ ημέ­
ρας Idoir άγαθάς; 01 μή έχοντες, φησλν, άργύβι&* 
άνευ αργυρίου χομίζεσθε. Τί γάρ ζητεί ά βεδς 

quantur dolum , Τ , et in salulem tibi sufficiel ? Yide * ημών; Ούχ έχεις, φησλ, χρήματα; ού χατάνυξιν;» 
si jejunasti, ne altum sapias : ει eleemosynam ex-
bibuisii, ne ina&iler glorierts, sed poiius praeierito 
jejuiiio cornpula, quid ex inedia conseculue es, 
nunquid lalia egressus sift, qualis iugressus. Vidc 
quam inde abstuttsti mendam, vel io quo teipso 
melior faclus es, vei quem ea aasecuius profeclum, 
vel quem correxisti defectum, si ab ira deaiiti&ii 
vel convicio, si fratri non detraxisti, si jurare de-
siisli, vel aliud quid boni es operalus. Si vcro cibia 
lantum abstinuisli, nec ullum aliud rgisli bonum, 
quid non comedendo profecisli ? Forte enim dicet 
l ibi : Vcre ιιοιι potuisli jcjunare, quare inimicis tuis 
non reconciliatus es, quare livorem et invidiam 

δυναστείαν; ού κλαυθμόν; ούχ έτερον τι τών ζητου­
μένων ; Πανσον τήν γΛωσσάν σον άπό χαχον, 
χαϊ χείΛη σον, τον μή ΛαΛήσαι δόΛον, χαλ Αρκέ­
σει σοι είς σωτηρίαν; Βλέπε εί ένήστευσας, μή μέγα 
φρόνησης * εί ήλέησας, μή κενοδοξήσης · άλλά μάλ­
λον παρελθούσης της νηστείας, λάγισαι τέ έχτήσω έχ 
της ασιτίας * μή τοιούτος εξήλθες Απλώς, οίος είσηλ-
θες; Βλέπε ποίαν άρα άπενίψω άμαρτίαν · έ} χατά 
τί βελτίων έγένου σαυτού, ή ποίον κατόρθωμα «ροσ-
εκτήσω, ή ποίον ελάττωμα διωρθώσω - εί οργής 
έπαύσω, ή λοιδορίας, εί μή κατελάλησας Αδελφού, εί 
έπαύσω ομνύων, ή έτερον τι τών χολών είργάοω, ΕΙ 
δέ μόνον σιτίων άπέσχου, χαλ τών άλλων ουδέν χα-

babens perseverasli? qitid autem et le coniristanii C * ω ν αργάσω, τί ώφέλησας έχ τού μή φαγείν; Τν-
ettecensu'is»ii ? Nec boc solum, verura ei iu maloruui 
memoria permansisti, quo nutloro pejusest malnm. 
Qui namquc corporale peccatum ftcii, fecit ma-
luin , ei cito desiitil: roalorum auiem recordang, 
nocleque ci die , et omui bora peccatom operatur. 
S» lioruni memineris , nunquara recordaberis con-
tumelia?. Quapropter, quia te ille affecit contumelia, 
tu pra-cepiorem Deum ne coiiiumelia aflicias: in 
orois euiro ibeairo bxc omnia revclabuntur. Unde 
priasquani in perditionis lutum cadamus, tantum fu-
giainus guppliciuiu, ei eogitemus quod judictis 
uos illis borrendis et ipiel nemo, non ip*e Noe, oon 
Moses, non Daniel, non Abraham, qui lilios et bo-
spiiea lantum dilexit, eupplicio subtrabet. î ogiCe-

χδν γάρ έρεί σοι · Ναλ, ούχ έδυνήθης νησταύααι, 
τίνος ένεκα τοίς έχθροίς σου ού διηλλάγης; &Α τί 
βασκανίαν χαλ φθόνον έμεινας έχων; διατί δέ χα\ 
ώργίσθης τφ λυπήσαντί σε; Ού μόνον δέ τούτο, Αλλα 
χαλ έν μνησικακία διέμεινας, ού χείρον ουδέν έστι 
κακόν. Ό γάρ τήν σωματιχήν Αμαρτίαν ποιήσας 
έδρασε τδ χακδν, χαί τάχα έπαύσατο. Ό δέ μνησί­
κακων, χα\ έν νυχτί χα\ έν ήμερα, χαλ χατΑ τεασαν 
ώραν εήν Αμαρτίαν εργάζεται. Έάν τούτων μνημό­
νευσης, ουδέποτε ύβρεως μνησθήση. "Οβεν μή δτι 
ύβρισε σε δ δείνα, συ ύβρίσης τδν έντειλάμανβνβσΑν* 
έν γάρ τφ της οικουμένης θεάτρφ ταύτα πάντα έχ-
χαλυφθήσεται. "Οθεν «ρλν είς τδν βόρβορον έ μπάσει ν 
τής άπωλείας, τήν τοσαύτην χόλασιν διαφύγωμεν χαέ 

mus qood roultis obnoxii suraus peccatis, et mani- ^ έννοήσωμεν, ώς ούδε\ς ημάς έξελείται τών 
feslis el occullis. Si cnim iniquilates obtervaveris, 
Domine, bomhie, quis su$tinebil M ? Et quid de oc-
cultis dico? si mauifcsiorum pcenas a uobis exigat, 
qu mi babebinius veniam ? si in oralionibus lorpo-
rcm discuiiat, vcl in jejuniis negligcnliam : et quod 
auie ipsum conslituti non tantum ipsi impendimus 
bonorein, quantum magistratibus milites, nec quan-
tjtn amicis amici? Cum quatila nempc aitenlione 
aiuicum alloquimur? Deum autem pro peoalis 
dtprecantes torpemus, et genibus noslris bumi 
flexis exierius cogitatione versamur. Si ab b\s tan-
Uim inccpcrit, et rationem exigcre volueric : ubi 

xpcrq-
ρίων έχείνων τών φοβερών, ούχ αύτδς Νώε, οδ 
Μωύσής, ού Δανιήλ, ούχ Αβραάμ δ φιλότεχνος χαί 
φιλόξενος έξελείται τής κολάσεως. Έννοήαωρυχν δτι 
πολλοίς άμαρτήμασιν ύπεύθυνοί έσμεν χαλ φανερΰς 
χα\ άδήλοις. Έάν γάρ ανομίας χαραηψήσ^ς, Λϊύρκ, 
Κύριο, τΙς ύχοστήσεται; Καί τί λέγω τών χχχρυμ-
μένων; Έάν τών φανερών εύθύνας άπαιτήογ^ xap* 
ημών, ποίαν έξομεν συγγνώμην; Έάν έξετάαη τήν 
έν ταίς εύχαίς f αθυμίαν, ή τήν έν ταίς νηστείαις όλί­
γω ρ ία ν, καλ δτι έμπροσθεν αυτού έστώτες ού τοσαύ­
την αύτφ παρέχομεν τιμήν, ουδέ δσην Αρχοιχην οί 
στρατιώται, ουδέ δσην τοις φίλοις οί φίλοι; Μετά 

Psal. χχχιιι, 15. 9 1 ibid. 14. ·• Psal. cxxix, 5. 
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μέν γαρ πόσης προσοχής τφ φίλφ διαλεγόμεθα; Θ;ψ ^ igiiur nos abscon lere poterimus? Quiii vcro si in 

21 ύχέρ Αμαρτιών πμοσευχόμενοι £αθυμούμεν · xa\ 
τών γονάτων ημών κεκλιμένων χαμαλ έξω βεμ65-
μεθα τή διανοία. Έάν τούτων μόνον άρξηται χα\ θέ­
ληση λόγον άπαιτήσαι, που άρα δυνησόμεθα χατα-
δύναι; τί δέ Ιάν παραγάγη είς τδ μέαον τάς κατηγο­
ρίας, άς χατ* αλλήλων ποιούμεθα · έάν δέ χα\ τάς 
περιέργους ημών δψεις έξετάση, χα\ τάς πονηράς 
επιθυμίας επιζήτηση* έάν δέ χαι λοιδορίας ημών 
απαίτηση λόγον - άρα δυνησόμεθα άνοίξαι στό 
μα; Έάν δέ χαλ τάς χενοδοξίας, άς ύπομίνομεν 
προσευχόμενοι χαλ νηστεύοντες, χαλ έλεούντες, άρα 
δυνησόμεθα άναβλέψαι είς τδν ούρανόν; Έάν δέ χαλ 
τούς δόλους ούς συ££άπτομεν χατ' αλλήλων, χαέ παρ-
δντι μέν ώς φίλω διαλεγόμεθα , απόντος δα χαταλα-

mediura dcduiat accusationes , quas aller in alle-
mwi agimus, si ct eupeifluos aspecius nosiros exa-
miiwl, si malas iiiquiral concupisccntias, si ei dc 
coimciis noslrie raiiomm exigat, ininquid os ope-
rir« polcrttnus ? Si vero vanutn qiioquc gloriaiu , 
quaru stisliiiciiiust oranles el jejunaiiles, ct tlcctno-
b)i:atn facicnles , puUTimusue in tadum respicere? 
Si aulem el dolog, qnos alier in allcrtim stiiiims , 
ei praR&enlem qiiidcm lanquam aniieum alloquimuT, 
abseuli veio dcirabiinus : quatttas i g i l u r suslincbi-
mus poenas? Si vero juiamenia quoque et mcnda-
cia, et tivores, cl iujustas indigiiaiioucs : si pcrju-
ria coiupulet, el Iristiiias respicial, quibus ob ami-
cortim celebiitalem ac fatnam affkimur, aut alus 

λούμεν, άρα ποταπάς ύφέξομεν κολάσεις; Έάν δέ β mala paiietilibus g^udciuus et iiiMilianius: si lorpo-
χα\ τούς όρκους xa\ τά ψεύδη, xa\ τάς βασκανίας, ή rts qaoque in colleclis poenas rcpcia:, quando ipsc 
τούς αδίκους θυμούς- έάν δέ κα\ τάς έπιορκίας. Deu* pcr Scripluras luquilur , nos aulcm ipsum 
ημών λογίσηται, ή τάς λύπας έπίδοι, έναίς εύδοχι- diinillenles cuin noslris conscrvis loquimur, quas 
μουντών τών φίλων λυπούμεθα, ή έτερων πασχόντων jam tobibjmus poetias ? 
κακώς έφηδόμεθα - έάν δέ απαίτηση καλ τάς έν ταΤς συνάξεσι (Ραθυμίας, δτε αύτδς μεν ό Θεδς διά τών 
Γραφών διαλέγεται* ήμεί; δέ αφέντες αύτδν, τοίς συνδούλοις ημών διαλεγόμεθα* ποίας άρα ύφίςομενεύθύνα; ; 

"Οθεν πάντοτε πρ*> οφθαλμών τήν γέενναν έχωμεν. Uude stOiper aute oculos gebcnnam habeanius. 
Ει γάρ κα\ γε*εννα μή ήπείληται, πόσφ μάλλον καλ Camenim eliam si gebcuna IIOD inlenderciur, pec-
ταύτης έπηρτημένης μνημονενειν δφείλομεν τών οί­
κείων πλημμελημάτων; Μνημόνευε τού αιωνίου Κρι-
τού. Ιδού γάρ προλέγω σοι τήν τιμωρίαν, ίνα βύνης 
τδν χίνουνον. Έάν είπη σοι* Νήστευσον, προβάλΐη 
άσθένειαν έάν είπη σοι * Έλέησον, προφασίζη 
πενίαν · έάν είπη σοι * Συνάχθητι, άχηδίαν σεαυτφ 
ύποτίθης* έάν είπη σοι * Μη αργίλου, τί έχεις πρδς 

cala vitare deberemus : quanlo magi* hac imnii* 
nente propriorum reminisct peccatomm drbemus? 
Rrcordare xtcrni Jtidicif. Ecce enini uliionem lil i 
prnedito, ut periculum fugias. Si dixerit libi: Jejuna, 
pr&leiidis iiubeeillilalcm; si libi dixcrit: Misercre, 
excuaalioncm oblcndis paupcrialis; si tibi dixerii: 
Ad colleelam veni, negligeniiam tibi ipsi supponis: 

τούτο είπείν, δπου ούτε Ιδιωτεία ούτεάαχολία κωλύει ^ s i tibi dixeril, Noli irasci : qoid conira boc dicerc 
ποιήσαι τήν άρετήν; Ούκούν άσύγγνωστος ών έπι τή 
αμαρτία, πώς δυνήση τάς χείρας έκτείναι είς τδν 
ούρανόν; πώς τήν γλώσσαν χινησαι; «ώς αΐτησαι 
ανγγνώμην; ΊΚίχηααι, άπε στέρησα ι, χαχώς ήχου-
σας, μέγα έοΐαδης, μένε τού άρχοντος τήν άπόφα-
ctv. Ei γάρ τίνος δούλον ύβρίααντά σε ού δέρεις, 
αλλά τφ δεσπότη αυτού προσαναφέρεις, πόσφ μάλ­
λον έπλ τού είχοντος * Έμοϊ ίηδίΜψΤίς» «τώ άττ · 
«υεοάώσω, Μχ*ι Κύριος; Ένήστευσας Απδ βρω­
μάτων; Βλέπε ποίαν άρα άπενίψω άμαρτίαν, ή κατά 
τ ί βελτίων εαυτού έγένου,ή ποίον προσεχτήσωχατόρ-
Οωμα, ή ποίον ελάττωμα διωρθώσω. Είδως τοίνυν 
ε«ις τφτού Κυρίου βήματι μέλλων παρίστασθαι, ένθα 

pcte», ybt neque ignoiantia, ncqne negolium virlu-
Xtm ι lercere proliibet ? Quoniodo igilur cum renia 
*i& indignus peccati, in cailiim manus extendere 
poteris? qoomodo lingaani morcre? quomodo re-
nitfDi peiare? Injuria alTecitift c ,̂ re tua privatus e», 
inaU auJiisti: magnopere !;«sus os, exspecU niagi-
stralus scnientiam. 8ieulincirjuspiaiii servum qui ic 
affeoerit coniumeliis, 11« n verberas, sed ipsiusdoniinn 
ofler»: quawlo magis ergailluin, quidixit : hlea εεί 
αίΙΙο,εΙ ogontribuam*9! Jijunasti a cibis? vide quod 
indt peccaluiu absiulisli, vel ιιι qito leipso f a c l u s 
eamelior, vc! queno acqiiisiuti profectuiu, quem*>e 
detecium corrcxisiL Scicns iiaque quod anie Dorriiti 

oO δεινότης γλώσσης Ισχύει, ού συνήγοροι βοηθούσ»ν, ρ uibunaisistendus es( ubi fibil lingune valctfaculUs, 
ΑεΑ πυρδς διερχόμενης σου τής ψυχής, πρόπεμψον 
δρόσον, κίνησαν δακρύων πηγάς. Έχεις τδ φρέαρ, 
ε χ τού βυθού τής χαρδία; τήν λύπην άντλησον, κίνη-
90» τάς διδύμους κόρας, χαλ πρόχεε τών δακρύων τά 
γεύματα * κατ* άναλογίαν τών ήμαρτημενων έστω 
αοι τδ δάκρυον. Εί μιχρδν σοί τι έσφαλται, αρκεί και 
Ρραχύ δάκρυο >· ε! δέ μέγα σου τδ σφάλμα, μείζων 
αου δακρύων χείμα££ος γένηται. £1 δέ κα\ καθαρό-
τητα χέχτησαι, δάνεισον άλλφ τδ δάκρυον, και κλαύ-
«ον υπέρ αδελφού άμαρτήσαντος · γένοιτο δέ, ίνα 
« Α Ν υπέρ τών ιδίων αμαρτημάτων δακρύσωμεν * 

η Detit. χχχιι, 35. 
P A T K O L . Ga, L X X X V I U 

non auxilianttir advucali, lauquam aniii;a itia sii pcr 
ignein transilura, praemilie/rorcm, fuude hirr)nia> 
rum fontes. Hafcs puleuin, ex cordis pritfuiido u i -
sUliam bauii, geminas coimnove pupilias, el lacry-
maruni profunde flueiila , sccuuduin peicalfiriiiu 
proporlionein sil libi lacryma. Si in a)i<;u;i ro « \i^ua 
deliquisli, hiiiliciL vl exigua lacrynia : ^in aulctu ma-
guuiii C b l dclUiiim ΐ υ υ ι ι ι , major s i l lacryniarum 
tuarmii lonciis. Si wro puiiutem quo|iie reliues, 
alteii inulua lacryiiiain, ci pro iraire lap&o .)loia. 
Uiiuamvcro saltcui ρ ι ο peccaiblaciyiuarcmus piu-
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|»rii>. IJide peccalum processii, orialur funs niedi- Α oOev ή αμαρτία προήλθε, γενέσθο; ή πηγή τ? 4 ; θερα-
cini», *ι piiusquani jauua ocL-ludalur pttiiiienitaiii 
agantui. AJbi reccaitiui, illic fial ei solutio. Ne hic 
s l prccaluni, d in CORIO potniieiilia. Polcslaicin 
rnim babei siiper lerram peccala diiuitleudi, qui 
nos icdiiuil Salvaior 1'ndc qui stare videlur, vi-
deal ne cadal' : qni vero jam lap>us est, surgal: 
qui cccidit, non cnnft-iiigaitir. Si qiiis intein ci 
coufractus esl, adcst Domiiius qui erigil eliso*. Ac-
ei<!ii, ut pene luoveaiimr, ait sanctus David : Pene 
efluti txm gre*$vs mei ·. Si dicebam, inquii. Moiui 
nl pt% mexs, miuritotdia tun, ϋυχώιε, adjuvabal 

k . Accidii ιιι evertaiuur vi non cadamug. 
Impulitn enim eversus $xm, ut caderem, et Dominus 
buscepit me ·. Esi el lapso remcdium, iu niina non 

πείας, κα\ πριν άποκλεισθήναι τήν θύραν, μετανοή-
σωμεν · δπου ή αμαρτία, εκεί γένηται καλ ή λύσις. 
Μή ώδε ή αμαρτία. κα\ έν ούρανφ ή μετάνοια. Εξου­
σία ν γαρ Ιχει έπι τής γης αμαρτίας άφιέναι ό λυτρω­
μένος ήμά: Σωτήρ. "Οθεν ό δοκών έστάναι, βλε-έτ* 
μή πέση. 'Ο δέ φθάσας δλισθησαι, διαναστήτω- 4 
πεσών, μή κατα^αγήτω. Εί δέ τις κα\ κατετάγη , 
έστιν ό Κύριος ό άνορΟών τούς χατεββαγμένους. 
Έστι σαλευθήναι παρά μιχρδν, ώς λέγει ό άγιο; 
Δαβίδ * Πορ% όΛίγον έξεχύθη τά διαβήματα μον. 
ΕΙ έ,Χεγον, φησ\, Σεσάλενται ό χσνς μον, τό 
έΛεός σον, Κύριε, έδοήθει μοι. "Εστιν Ανατραπήνα: 
κα\ μή πεσείν. ΏσΰεΙς γάρ άνετράχην τον χεσείν, 
καϊ ό Κύριος άντεΧάδετό μον. Έστι χα ι τώ πε-

permanere : Nunquid qui ctcidil, non teturgit · 1 ^ σδντι παραμυθία, τδ μή έναπομείναι τώ τετώματτ 
Ksl el conlrilo salulis spee. Dominus cnim, iuquit, 
origU tlitos \ Sed vide ne raollescas au.lila Dci bo* 
uitale: Deui euini, inquil, justui et fortis. et lungum-
mi$, tl ρετ singutos dies iram non induun* e , uipolc 
scilicel clt?mens, qnia poenitenliara stibcipit: Si vero 
non conveni fuleritU, g adinm $uum vibrabit ·. In-
leriui non cadii, vibral tanlum, ιιι spleudoiein 
«uinspicatus, cl lerritug, ad pcenaui non pcrvenias. 
Non csedit gladius, §ed terret, ut ipsius liinor ad 
pCBnilentiaiii le enscitcl : Arcum tuum teiendit ei 
paratil illum" : letendil, non immisit sagiUam, ut 
le iorma terreat. Paraius est judex, ne roiilem* 
i»as arcuin : inienlus eiiim esi, ne mollcscas, quo-

Af q ό χεσίύτ, ούκ άνίσταται; "Εστι xal τιΤ> χάτε£-
(&αγμένφ έλπ\ς σωτηρίας · Κύριος γάρ arcf$&, 
φησ\, τοχίς χατε££αγμέτο\*ς. Άλλ' δρα μή χαυνωθ$ς 
άκουσας τήν αγαθότητα τού Θεού* Ό θεός γάρ. 
φησί, δίκαιος καϊ Ισχυρός, καϊ [ΟίχρύΟνμος, ναί 
μή δργήν έχάγων καθ* έκάστην τ\μέραν. Ός 
ούν φιλάνθρωπος έκδέχετα: τήν μετάνοιαν. Έάν ti 
μή έχιστραφήτε, τήν φομραίαν αύτον στιΛδώστι. 
Τέως ού τέμνει, στιλβοΖ μδνον, ίνα τήν λαμπηδόνα 
θεασάμενο; και φοβηθείς, μή φθάσης χολασΟηνχΛ. 
Ού τέμνει ή ρομφαία, άλλά φοβε?, Γνα ό φό€ος αΰτοΰ 
διεγείρη σε είς μετάνοιαν. Τό τόξοναύτον ένέτεατε, 
καϊ ήτοίμασεν αυτό ' ένίτεινεν, ούκ έπεμψε βέλος. 

niam interiin sagiilam non cernie, ne negUgaspro- r ?να φοβήση σε τώ σχήματι. Εύτρεπής δ χριτής 
pier ipsiug longaniinitaleni. Audi salutarem illam 
voceni : Sii benevoius adtertario tuo u . Quotidie 
(oni adversario iler agis; cajus comilaium effugere 
non poifs. Paulus lo iu^nual, dicens : Caro COHCH-
piscil adverius spiritum, el tpiriius adtersut carnan : 
hccc auiem, ii.quil, itbimvicem advenantur Rtsi-
hlM spiritus carni,spii fullus ex^peclaia, coniparans 
coiicupiscenliam uiuntli, el regnuin ccBloriun. Caio 
iiiiiii ad pulverem declinal, aniuia vcro divinam 
imagiiiein iiuilari stu leal. Ila benevolus $is adverui-
rio fKO, donec ε$ tu rra cum ip$o, buc esl iu liac 
vita :«uintniiii via coiisiiiiiuiala fucrit, non ainplitig 
libi poeniieniiae leinpus. Vide ne le iiadat adversa-
rivs judici, tl jiidex uiiiiciuiis p«>l«blalibus, cl 

μή καταφρονεί τού τύζου, τέταται γάρ* μή χαννω» 
θής, επειδή τέ(ος τδ βέλος ού βλέπεις * μηδα ύπτιου 
δ'ά τήν μακροθυμίαν αυτού. Άκουε τής σωτηρίου 
φο»νής ταύτης* Ίσθι εννόων τψ άντιδίκφ σον. "Αν­
τιδικώ συνοδεύεις καθ" έκάστην ήμέραν, ου τή» 
συνοδίαν έκφυγείν ού δύνασαι. Παύλος έχαλει-
φέτω σε λέγοιν 'Ιί σαρξ έχιθιψε'ι χατά τον « Τ Ι Ρ -

ματος, χαϊ τό χνεύμα χατά τής σαρκός9 ταύτα δέ, 
φησ\ν, αντίκειται άΧΧήΛοις. 'Αντικείσβω τδ πνεύμα 
τή σαρκ\ έπαλειφδμενον ταΐς προσδοχωμέναις έλπίσι, 
συγκρινόμενο ν έπιθυμίαν χόσμου χαέ βαστλεέαν ου­
ρανών. ΊΙ γάρ σαρξ έπ\ τδν χουν ^έπει, ή δέ ψυχή 
τήν θείαν είχόνα σπουδαζέτω μιμιέαθαι. Ούτω; 
εί/νόει τφ άντιδίκφ σον, έως δτον εϊ έν τή όό+ 

conjiaari» in rarccreni, in lencbras exierbires, D jun' αύτον, τουτέστιν, έν τώδε τφ βίω* έάν γΑρ ή 
doncc rcdda* tillinium qiiadranlem 1 1 , non kiuliiin 
de aciouibus, verimi t*l dccogitalioiiibuftjudiratidutf. 
Jlaec igilur oninia scieaics, nobismel auxtlirmur. 
Tui»c euiin cognosceimis quant sil amara volupiat, 
cum re ipsa experiemur, quanlae nobis sil ainariiu-
dinis miuistra. 

όδδς τελεσθή, ούχ έστι σοι μετανοίας χαιρΑς. Βλε-3 
μή σε παραδφ δ αντίδικος τφ κριτή , χαι δ κριτή; 
ταίς τιμωρούσαις δυνάμεσι, χα\ βληθής εις τήν φ·->-
λικήν, εί; τδ σκότος τδ έξοιτερον, έως ου άποδώς 
τδν έσ/ατον κοδράντην, ού μόνον περ\ τών πρά­
ξεων, άλλά καί περλ τών ενθυμήσεων κρινόμενος. 

δταν Ταύτα ούν πάντα είδότες βοηΟήσωμεν έαυτοίς. Τότε γάρ γνωσόμεθα δπω; έστ\ πικρά ή ηδονή 
γνωμών τή πείρα, πηλίχης πικρίας ήμίν γίνεται πρόξενος. 

Scienlc» igilur cuin quibus nobis sil cerUmoii, Είδότες τοίνυν έντίσιν ήμίν ή πάλη. παραxalim-t-
iuvoceinus iniserlcordein Dcum , ne daenionibus μ ε ν τδν ελεήμονα θεδν, μήπαραδοθήναι τοίς δαίαο*% 
liadaoiur, dicenles ciim bcato David .* Afe iradat λέγοντες μετά τού αγίου Δαοίδ* Λΐί/ χαραδφ /u, 

• Ι.ιιι·- ν. U. · 1 Cor. χ, !2. » Psal. ι_χ\ιι, 2. 4 Psa!. xcm, 18. e Psa!. cxi.v. 8. · hwu 
V ! l t , i. 
17. 1 

Psal. CXLIV, i i 
Mallii . v, 20. 

• Psal. cn, 8, 9. f Paal. \ n , 13. · · ibid. " Mattb. v, *3. I f Gaia ' . \ 
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Κύριε, τοις άδιχονσΐ με. Αύτολ γάρ διεγείρουσιν Α m*. Domhu, persoipuntibus we u . Ipsi namqiic 
ημάς είς τδ άμαρτείν, κα\ αύτο\ κατήγορος γίνονται· 
ού μδνον γάρ δ διάβολος ανοίξει καθ* ημών τδ στόμα, 
άλλά κα\ αύτο\ οί δαίμονες λέγοντες· Ούχ ημείς 
ύπηρέται υμών γεγόναμεν είς τδ όργισΟήναι, ή κενο-

* δοξήσαι, ή καταλαλήσαι τού αδελφού ; Φοβηθώ μεν, 
άδελφο\, τήν ήμέραν έκείνην, έν J οί ημέτεροι λο­
γισμοί καθ' ημών γενήσονται πικρότεροι δικασταί. 
Μή ούν μείνωμεν τους αντιδίκους μάρτυρας, άλλά 
μάλλον παρακαλέσωμεν τον Δεσπότην θεόν. Εί γάρ 
κα\ ασθενές τδ σαρκίον, δ περικείμεθα, άλλά μέγας δ 
βοηθήσαι δυνάμενος Χριστδς, και σώσαι είς τήν βα­
σιλείαν αυτού. Φιλήσαι χρή τδν Δεσπότην χα\ ώς 
ώραίον, κα\ ώς εύεργέτην, χα\ ώς φιλούντα τούς 
γνησίως αύτφ δουλεύοντας. Καί γάρ χα\ ημείς δ:ά 
τούτο τινας φιλούμεν, διά τά τρία ταύτα · ή διά κάλ­
λος, ή δι' εύεργεσίαν, ή έάν τις ημάς φιλή. Τί τοίνυν 
ώρα.ότερον τού Δεσπότου Χριστού; καθώς δ Δαβίδ 
λέγει · Όράϊος χάΧΧει χαρά τονς νΙούς τών ar-
βρώηων. Τίς δέ ούτως ευεργέτης, ώς ετοίμασα ι τοίς 
άγαπώσιν αύτδν & όφθαλμδς ούκ ίδε, κα\ ούς ούκ 
ήκουσε» καλ έπ\ καρδίαν άνθρωπου ούκ άνέβη; 
Τίς δέ ούτως έ φίλη σε ν ημάς ποτε, δτι ώς πατήρ φιλό­
στοργος βοά· Μή έχιΛήσεται γυνή τά έγγονα 
αυτής; ΕΙ όέ χαϊ έπιΑάθοιτο γυνή, άΛΧ έγω ούχ 
έχιλήσομαΐ σου% Λέγει Κύριος. Τούτον φιλών δ 
Ααβ\δ έγλίχετο θεάσασθαι αύτδν, λέγων Πότε η£ω, 
χαϊ όρΰήσομαι τφ χροσώπφ τού βεον,Όύ γάρ 
έστεγε τήν ύπέρθεσιν, άλλά κατεκαίετο άπελθείν εν­
τεύθεν Ιπειγδμενος θεάσασθαι τδν ποθούμενον Χρι­
στόν. °Ώ φιλόθεου ψυχής πρόθεσις, και πρδς τά άνω 
άνεπτερωμένηςί Τούτον πόθησον κα\ σύ, ψυχή, πάν­
τα τά δρώμενα παρατρέχουσα, κα\ άελ μνημονεύουσα 
τής α Ιωνίου ζωής, και τής αθανάτου βασιλείας, τής 
μετά αγγέλων χορείας , τής ακήρατου δόξης, τής 
μετά τού Δεσπότου διαγωγής, τής πάσης οδύνης 
άπη" λαγμένης. Έννοήσον δτι ουδέν Ιχει ό βίος, εί 
μή δάκρυα κα\ ονείδη κα\ λοιδορίας και άθυμίας κα\ 
ολιγωρίας κα\ πόνους χα\ νόσους χαί γήρας και 
αμαρτίας κα\ θάνατον. Ταύτα έννοών ό Δαβίδ , τάς 
συκοφαντίας, τάς χηρείας, τάς Ορφάνιας, τάς πενίας, 
τάς ταλαιπωρία:, τάς κολάσεις, τάς καταπτώσεις, 
τούτων έπ.θυμών απαλλαγή να ι έλεγε * Πότε ήζω, 
χαϊ όφθήσομαι τφ χροσώχω τού θεοΰ · ινα απέλθω 

ad pcccaudum inoitaiit, ol iidt*m suut accusaiorrs : 
non euim os sulus <*otiira nos diabolus apcricf, 
verum el alii dxtiimics diccntrs : Num nos minisiri 
vobis fuiinns, ui irasccreinini, vel vana ducemniui 
gtoria, vel in fratrem invcberemiiii ? Timtamii>, 
fralrcs, diem illum, in quo nostne cogiialinnes ju-
dtccs lienl adversus nos ao.erbiorcs. Ne igilur ad-
versarios lcsie* cxspeclcntus, scd polius exoremns 
Oomiuuiii Dcum. Elsi eniro est inArma, qua induli 
siumis, caro : verumiameii niagnus rsi ?qui succur-
rcie polest Cliristus, ct satvare in regim sno. Igilm 
amarc convenit Domiuum, Π tanquam ptilcbrnin, ei 
tanqiiam lninefaclomn, ei lauqtiam sibi legitime 
servicntcs diligcnloni. lCicitiin uos quoqtic propierca 

Β quemque diligimus, propier liaeo iria, vel pro-
plcr ptilcbriludifiet», vcl proplcr brncGcium, tcl *i 
quis nos amcf. Quid igilur Doniiuo Cbrisio pul-
cbrius? sicul Oavid inqii.t: Specioiut forma prte 
filiii honiinum *·. Quis vero laiiiua bcitcfacior , ui 
parel diligctttibus se, quac oculus non vidil, ei auris 
aou audivii, qttncque in cor houiinis non ascend<-
runl i e ? Quis vero sic unquam nos amavit, m 
qui lanquain pater pius clamal: Kunquid obixvhccluT 
mutier filioi t Si amem ei obiichcatur mulier, ismeu 
ego te non obliviuar, dial Uomiuui 11. Hunc aniang 
David, eou&piccre ctipiebal, dicens : Quando vtnimm 
ti apparebo anu faciem Dei" ? Non cniin dilaiio-
neoi lolerabal, aed biuc uiigrare ardebai, coticupi-
lum cernere Cbriilun feslinans. Ο aniiuac Deuni 

^ amanlis pruposituin, et ad superiora |vcnnis sub-
vcclae! IIunc ei tu, aiiima, «οιιι upisce cum (a qu;e 
videnlur praelercurrens, el sentper reiiiinisceiiH 
Uitenia3 vitae el innnorlals regni, ct sociaLe cum 
angclis cborea*, iiicorruplibilts gloriae, ct dueia: 
«!uin lk)iiiino conv«n»aiioiiis ab omni dolore libera*. 
Cogita quod uibil babel tita nisi lacrymas et op-
probria, et convincia, α Irislitias ct uegligeniias, 
ct labores, ei morbos, et bcncclulem, el peccau, vi 
iiioricin. Haec cogiians David, calumnias, vidtiitaies, 
orbitates, aeriimnas, poeiias, lapsus, bis cupiens 
absolvi dicebal : Quando uniam, et apparebo anie 
(acum Deiy ul jam abeam, ubi pax, Ijoiiiia, cbariins 
loiigaiiimiias, ciarilas sancloruin, el oinnia crcu»r:i 

λοιπδν δπου είρήνη, χαρά, αγάπη , μακροθυμία, D s ' , i e sollicitudine bona, quae sernio nullus cxpriim 
λαμπρό:ης τών άγιων, κα\ τά άλλα πάντα αγαθά 
μετά άμεριμνίας, άπερ ουδείς λόγος παραστήσαι 
δύναται; "Οθεν κα\ σύ ώς τοσαύτης προσδοκών από­
λαυσατρυφής, μή καταφρονεί σου τής ζωής. Εί μέν 
γάρ ευτελής ήν ή πένης δ παρά σού καταφρονούμε-
νος, καλώς άν καί ένύσταζες * ει δέ λαμπρδς, κα\ 
επίδοξος, χα\ πάσης τής βασιλείας δεσπότης ό προσ-

poiesl? Unde tu quoqiic taiilis cxsp^clms frui deli-
ciia, ne contemoas viiuui luam. Si euiin vilis 
es&ei aul paupcr, qut abs le conlcmniiur, apcric 
dormilares : si vero splendidus al gloriosus el toiius 
r«gni Oominus , qui exsp«claiur Clnisiiu : luceMt 
lainpas quo<idic, paralus sis iu Spunsi ocrursum » 
ut el tu audiag ; ΙηΙτα in gaudium Domini tuii9. 

δ^κώμενος Χριστδς , φαιδρυνέσθω ή λαμπά; καθ' ήμέραν · έτοιμος έσο είς τήν άπάντησιν τού νυμφίου» 
ίνα ακούσης κα\ σύ · ΕίσεΑθε εις τήν χαράν τον Κνριον σον. 

Χορηγείν δεί κα\ προιεύχεσθαι έν παντ\ καιρώ, Vigilareoportet, ci or.»re in omni lempore: dilcrli-
αγαπητοί. Εί γάρ τού θεού είπόντος τφ διαβόλω, δτι Sienini dicenic Dco ad diabolum : Non altitiges 4«»b 
Μή Αψητου Ίώβ, όπονηρδς επέμενε νομίζων αύτδν * · , malignus incubuil pmans se etiin ilcjcclumm 

»· Isa. LXIV, 4; I Cor. ιι, 0. 1 7 Isa.xLix, 15. ! i Psal-u Psal. cxfin, 1 4 1 . I e Peal. XLIV, δ 
I L I , δ. »· Malib. xxv, 31. *· Job IJ, 3. 
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qtMiilu magis iios obnoxio* babeiis, qtucrit sui fa- Α χαταβαλεϊν, ποοφ μάλλον ημάς ύποχειρίαυς ίχ*> 

ζητεί διαχειρίσααθαι, χαθώς βούλεται; Αγρυπνίας tere juris, sicul vuli? Opus est «vigilantia dilecti: 
nam cl roiles dorroit non in lecio, sed bumi: pisca-
lor non dorniiens piscaiur, sed atans abquatido 
peragii nociem : agricola omnem exkibet vigilau-
liaui, ue domini vinea laedatur : et paslor sub dio 
stans nociem consermnat, gregem custodiens, aicut 
Jacob dicebal : Fui arden$ w$tu per diem, ei geiu per 

nociem, ei somnxt recaseral ab ocxlit meii · · . El 

quu» ipsius vigiliae ralio? ne ulla orU fene captiva 
lierel. Si vero lama de irratioiiali pecwle cura, qua-
les csse dccci de rationali anima solUcilttdiueiu ge-
renies, anima, inqnam, omniutn prcliosissima, aec 
a'qnival<i>lem loluni pariter orbem babenle, qtiae 
ftiiiiui nobis«um resurgil, pariterqae dcfeuditur. 

ο JV χρεία, αγαπητοί. Kal γάρ ό στρατιώτης χαΑεύ-
δ:ι ούχ έπλ χλίνης, άλλ* έπ* εδάφους* ό Αλεεύς οδ 
χοιμώμενος αλιεύει, άλλ* Ιστάμενος ΙσΟ' δτε διατε- · 
λεί τήν νύχτα* δ γεωργός πάσαν ένδείχνυταε Αγρυ­
πνίαν, ίνα μή τού δεσπότου αμπελώνα λυμήνητατ 
χαέ ποιμήν άγραυλών διατελεί τήν νύχτα φυλάασων 
τήν ποίμνην, ώσπερ ό Ίαχώβ Ιλεγεν Έγανάμαν 
συγχαιόμενος τφ χαύματι τής ημέρας 9 ηαϊ τφ 
χαγχτφ της νυκτός, χαϊ ό ΰχνος άρίστστο άχό 
των όρθοΛμων μου, Κα\ τις δλδγος της Αγρυπνίας 
αυτού; Ίνα μή Ιν πρόβατον θηριάλωτον γένηται. Εί 
δέ τοσαύτη φροντίς περλ αλόγου προβάτου» τοοταπούς 
δεί είναι τους περλ της λογικής ψυχής φροντίδας 

ei divitio Ιι ibunali simul itsistil? Propier liane ope- Β ^ ς ^ τιμιωτέρας. χαλ ούχ 
rarius ilie Jacob lapidem ad caput sibi posuil dor 
niiens, ul iulellecluakm persoitinos lapidem vidcrei: 
unde ti scalain usqse ad coeloe pervemcntem, el 
angclos ascendentes ei desceadentee, offerefliea a 
nobia quidem orattones a Domino vero don» dedu-
ceniet-*. Non ungiiento ungiiur atblcta : eorum 
rni.ii qui jam vicli sunl, eutale stadium. Nibilaiii-
iua immtuidius, quaudo corpus lalem liabet odoris 
suaviiatetn. Sed sicat dwlillationem paiitntes, el 
inanits ot veMimenla defloenle replent bumore: sic 
animaefluxus immundus per corporis edoratneiuuai 
toguoscUur. Proplerca duram cligere vilam come-
Bil, ucc voliipiaiibus defluere. Quam vcro lecius 

Ισοώ&όπου πάσης δμού της οΙχουμένης, της ανναν* 
ιστάμενης ήμίν, χαλ συναπολογουμένης, χαλ τόρ ίεέφ 
βήματι παριστάμενης; Αιά ταύτην ό Ασχητ% Ία-
χώβ λίθον πρδς χεφαλής Ιτίδει χοιμώμενος, ένα *άν 
νοητδν λίΐον χαθ* ύπνους δεάσηται* δβεν χαλ τήν 
χλίμαχα ίδεν άφιχνουμίνην Ιως τού ουρανού, χαλ 
τούς αγγέλους αναβαίνοντας χαλ χαταβαίνοντας. Ανα­
φέροντας μέν τάς παρ' ημών προσευ/Ας, «ατ-
άγοντας δέ τά παρά τού Κυρίου χαρίσματα. Ού χρίε­
ται μύρφ δ αθλητής· τών γαρ ήττημένο*ν έατέν ή 
τοιαύτη σπουδή. Ουδέν ψυχής άχαθαρτότεραν, «τον 
τδ σώμα τοιαύτην Ιχη τήν εύωδίαν* άλλΑ χαθά­
περ ο! χατά££ουν έχοντες, χαλ τάς χείρας χαλ τΑ 

*burn«.8 u i i l i i l m tobei, « I ar6enio compwiusi fi J J ^ W 0 I M ^ L W V T I . O 0 T E ^ ^ 

auperflua pdius hxt cura, el uupernam provocana 
iram. El alia qiitd^m pec-caia nosira quampiam ha-
benl ν luplalein : in lecto aolcm atgeuleo donnire 
«aam babeldelectalionent? Uiideoi propbcia lccium 
bunc abominans, dicebat : Vas qni dormiunt in U-

cti$ eburneii, ei laschiuHt in itretit *»ίε··. Vievi* 
dcre Itcluio regium virlalibus plciium, respice le-
i-iuro Davidis in quo lanqiiain margariias anper aub-
ftcUium pcr singiilas uoctes crant congt laUe Pro-
pbetae lacrym* t k , quac in adiiioiiiliotiem qaoquo 
uottram scripia auni, ut ve&ligia sequenlea futuram 
tiigiarous jttdicium. Unde pccniicniiam agamns aute 
jildiciuin illu t : illic enim non eris aniplius poRiii-

le.nirc compos. Nos esse vtilc Ooininus paraios, 
proptcreaque posuit incerlum cxiiom i ios i rum, ut D 
conlinve sollicili simus. Si entm in pnracniibits ju-
diciisaudita lantuni pracconis voce, qui iHlroducuu* 
lur liiubani, el limore congetauiur : quanlo magit 
aute divinum Iribunal sisiendi tremcre debemus? 
Sub sitenlio vebementer planxistis : semper cnina 
stimubtur eonscienlia, maxime vero cum de jtidi-
€io disserinius. Ergo per sermones b< nx sunl redar-
gi:liones. Uliiiam onim dives ilte tedargucrc.ur, ei 
noii il iclingua lorreretui! Virginiialfm roncupisli ? 
aorva maudala, ct ipsam libi Dotninus minblrabil. 
St cnim dicas orans : Cuslodi me, Domiw, ut i;u}Hl-

ia.n oculi18; diccl (ibi et ipse : Luttodi mandata 

IMCO, et tives : nuo$ autetn sermonct, ut pupWas 

τδ άχάθαρτον £εύμα διά τής τού σώματος εύοβδέας 
γνωρίζεται· διδ τδν Απεσχληχδτα βίον «ΛρείσΑαι 
προσήκει, χαέ μή ταίς ήδοναίς παρασύρεα·αε* ποέαν 
δέ έχει Ιφελος κλίνη έλεφαντίνη ή χα) άργυρένΑε-
τος; περισσότερα καλ ώδε φροντ\ς, χαλ άνωθεν δργήν 
έχχαλουμένη χαλ τά μέν Αλλα ημών αμαρτήματα 
Ιχει τινά ήδονήν τδ δέ έπλ χλίνης άργυρος 3εα#*£· 
δειν ποίαν Ιχει τέρψιν;"Οθεν χαλ I προφήτης Α*-
αγορεύων τήν χλίνην ταύτην έλεγεν* Qbal οί χαΰτ*-
δοιττς έχϊ xMruv έΧτραντίνων, χαϊ χατασχα-
ταΛωνττς έχϊ τοις στρωμναϊς αϋτων- θέλεις ίδεεν 
χλίνην βασιλιχήν Αρετών γέμουσαν; βλέπετε τήν 
χλίνην Δαβίδ, έν J ώσπερ μαργαρίται τ\σαν xaV 
έχάστην νύχτα τψ σχιμποδίω πηγνύμενα τΑ τον 
Προφήτου δάκρυα, Α χαλ πρδς νουθεσίαν ημών έγρΑ· 
φη, ha τοΤς ίχνεσι τούτων χαταχολουθούντες, σ/ύ· 
γωμεν τήν μέλλουσαν κρίσιν. "Οθεν μετανοήσωμεν 
πρδ τού δικαστηρίου έχείνου* έχεί γάρ ούχ έτι Ιση 
χύριος τού μετανοείν. Έτοίμους βούλεται ημάς εινοα 
δ Κύριος* διά τούτο χα\ άδηλον ημών έθετο τήν έξ­
οδο ν ίνα άε>. εναγώνιοι ώμεν. Εί γάρ έν τοίς ενταύ­
θα δικαστηρίοις, έάν μδνον άκούσωσι κήρυκος οί 
εισαγόμενοι ίλιγγιώσι κα\ άποπήγνυνται τφ φόβω, 
πόσφ μάλλον οί τ£ θείφ βήματι παρίστασύ^αι μέλ­
λοντες τρίμειν δφείλομεν; Μεγάλως έχροτήσατε διά 
τής σιοιπής· άελ μέν γάρ κεντείται τδ σ-̂ νειδδς, μά­
λιστα δέ δταν περ\ τής κρίσεως διαλεγώμεθα* 

1 Gen. χχχι, 40. Μ Ccn. xwin, Π scqq. Μ Ααιοε. *t, δ. t % Psa*. ν». 7. »· P$al. χνι, 
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πλήν ol διά τών λόγοιν έλεγχοι καλοί· είθε γάρ καλ ό Α ocutomm «·. Cum cnira sic fuciis affecta, solliciludi-
πλούσιος έχείνος ήλέγχετο, χαί μή έχεί τήν γλώσσαν nero taam sibi vindicans libi dicit : Qui tawjit vo$, 
χατετηγανίζετο! Έπεθύμησας παρθενίαν; διατήρη- lanquam qui iangit pupillam oculi mei 
σον έντολάς, καλ ό Κύριος χορηγήσει σοι αυτήν. Έάν γάρ λέγης προσευχομένη- Φύλαζότ με, Κύριε, 
ώς χόρητ του οφθαλμού, λέξει σοι χα\ αύτος· Φύλαξοτ εμάς έντολάς, κα) βιώσεις- τούς δέ έμούς 
Λόγους ώσχερ πόρος ομμάτων. "Οταν γάρ ούτως έση διακείμενη, οίκειωσάμενός οχυ τήν μέριμναν, 
λέγει. Ό άχτόμετος υμών, ώς ό άχτόμετος τής *όρης του οφθαλμού αύτου. 

Βαλούσα τοίνυν τήν χεΐρά σου έπ* άροτρον, μή Cum igilur adaralrum mauuro miseris, ne ad ea 
στραφής είς τά οπίσω, μή γένη στήλη αλός * άελ ή quse sunl a lergo converlarif, ne fias statua salis : 
γλωσσά σου λαλείτω περλ τής κρίσεως, μηδέν άργδν semper lingaa taa dejudicio loqnattir, nihil oiiosum 
φθεγγομένη, μή άπδ οργής, μή Απδ λύπης, μή άπδ sonans, aut ex ira, nihilex liislilia, aul ex ulla alia 
άλλου πάθους τινδς, άλλά μάλλον φθεγγέσθω περί ^ perlurbalioite, sed poiius de illis suppliciis lo-
τών κολάσεων τών εκεί· ίνα φοβούμενη έχ τών φοβε- qtialartu(tremendalimensjadicia,$ctpsa meliorfiai: 
ρών κριτηρίων βελτίων εαυτής γένηται · πάντοτε δ 
νόμο; αυτού έπι τφ στόματί σου έστω, Ινα χαλ τά 
βήματα σου χατά τδ τού Θεού θέλημα προέρχωνται. 
Τδν νομοθέτη ν πάντοτε έπλ στόματος Ιχε · έχείνός 
σοι έστω σύνοδος χα\ συνόμιλος · χάν γάρ ίδης τινά 
ευημερούντα ή χαλ βασιλεύοντα, γίνωσχε δτι ώσελ 
άνθος χόρτου ταχύ άποξηρανθήσεται. Εκείνος έχ 
τών εδεσμάτων τρυφάτω · σύ δέ τού Δεσπότου Χρι­
στού χατατρύφα · πολλαλ τών παρθένων iμαρτύρη­
σαν · εί δέ χαλ θανάτου έτεροι περιεγένοντο, συ επι­
θυμίας περιγενέσθαι ού δύνασαι; Νεχρώσαι δεί τά 
μΙ).η. ού μόνον επιθυμίας, άλλά χαι οργής χαλ θυμού 
έγχρατευομένην. Ό γλωσσά σου μέτρα έχέτω* βλέπε 

scmpcrlex ejosin ore luo sit, ot et verba fua secun-
dvm Dei volunlalem procedant. Legislatorem sempei» 
in oregeras; ille libi coin? s ei socius. Stveentm quem-
piam videria prospere ageotem, vel deliciis vacantem, 
\el eiiam regnanlem, nosce quod tanquani flos feni 
velociter arescet. Ille ferculis gaadeal, lu vero in Do-
mino Chrlsto gaude. MoiUe virgines martyrium sunt 
pasaae : quod εί mortem caAeri vicerunt, lu concu-
pisccnliam vincere non poies ? Oportei te mcmbra 
moiiificare, non laBtiim concupiscentiam, venim et 
iram, et furorem cotitinere. Lingua tua mcnsuras 
babeal: vide ne anle lcmpiis le conscietilia tua con-
dcninet. Ventt mors ei omnia revelaniur. Coram 

μή ιερ*> χαιρού χαταχρίνη σε ή συνείδησίς σου. Έρ- C aliquo nonc eoniuaionem pati nolomus : illic >ero 
χεται δ θάνατος, χα\ πάντα αποκαλύπτεται. Έπί 
τίνος άσχη μονή σαι νύν ού θέλομεν · έχε! δέ έπλ τοσού­
των μυριάδων · πού άρα χαταδυσόμεθα ; Ιωάννης 
άγνδς ήν, διά τούτο έπλ τδ στήθος τού Χριστού άν-
έπεσεν · ή Χριστφ θέλουσα νυμφευθήναι ψυχή, 
φυλασσέτω τήν άγνείαν, ίνα έχ τού καρπού τδ δένδρον 
γνωρισθ^ · Έχιδεικτνμέτητ γαρ, ·ησ\, χΐστιτ 
άχαγγελει δίκαιος. 'Αναμιμνήσχου πάντοτε τής 
ομολογίας ταύτης, χαλ λάμβανε είς έννοιαν τήν 
έσχάτην ήμέραν. Βλέπε τοίνυν μή διά τής γλώσσης 
φθαρής · Ή γλώσσα γάρ, φησ\ν, έστϊτ ή σχιλονσα 
δλον τό σώμα· τούδε σώματος σπιλωθέντος, άνάγχη 
χαλ τδν νούν χαταφθείρεσθαι, χαθώς εΓρηται * 
ΦθεΙρουσιν ήθη χρηστά όμιλίαι καχαΐ · χαλ 

coram- lot millibus ubi abscoodeinur ? Joannes pu-
ros eral, proplerea supra Christi pectus recubuil: 
anima Cbristo volens dcspongari, puriiatein ciislo-
diai, m ex froctu arbor cogDOScaiut: Munifettam 
onim, inquil, fidctn annuntiabii ju$tus * · . Hujus 
confeasionis recordare, el uliimmn quoque concipe 
menle diem. Vide igilnr, ne per lingtiam pereas : 
Lingua enim e*r, inquil, guas poltuit loium corpns ". 
Corpore vero maculato oientem quoqne corrumpi 
necesse est, sicut diclum eal: Corrumpunt bono§ 
wiores colloqni* rnofa** : el Paulus inquil: Homi-
HO* cortupu menlt41. Quaere Paulum tanquaro Tlie-
cU, ul avdias quae per ipsura tibi dicunlur. Alis opug 
est libi, ai iionbabes, nec babere festinas, frusira 

έΊαύ)ός φησιν · "λτθρωχοι χατερθαρμέτοι τότ & profiieria. Q*mel oculus tuus pieutem inlerius ha-
rovr. Ζήτει Παύλον ώς ή Θέκλα, ίνα Αχού σης τά ύπ" 
αυτού σοι λεγόμενι. Πτερύγιαν σολ χρεία · εί ούχ 
έχεις ταύτας χα\ ού σπουδάζεις έχειν, μάτην έπαγ-
γέλλη. Βοάτω σου δ όφθαλμδς τήν ένδον οίκούσαν 
εύλάβειαν · χάτω έστω σου τδ δμμα, ίνα ή διάνοια 
άνω. Νήψεως πολλής χρεία * δ γάρ άντίδιχος ημών 
νήφει. Άπδ παραδείσου έξέβαλε· νύν είς ούρανδν 
άνέρχεσΟαι ούχ επιτρέπει. Βλέπε μή τδν πνευματιχδν 
οίνον ύδατι άχρειώσης · έχε άντ\ άρτου τήν μελέτη ν 
τών θείων Γραφών, κα\ άντι οίνου τά τού Σωτήρος 
εντάλματα. "Ακουε τού λέγοντος · Θέλω υμάς άμερί-
μνους είναι, κα\ μηδέν μερίμνων, εί μή περί τής 
βασιλείας. Μετά γηΙνου σώματος είς ουρανούς άν­
ελθείν έπεΟύμησας; λέπτυνον τάς σάρκας, ίνα εύ-

bilanieoi: deoraum tit a^pectus tuus, ul sit incns 
siirsuiii. Vigitanlia opus esl multa : advcrsaiius 
enim noster vigilal. Ejccit olim ex paradiso, nunc 
in coehtin regredi non |»eriDiUit. Vide ne spiriluafa 
νίιαεη aqua iiiuule reddas. Habe pro pane divina-
rum mediuiionem ScripCuramiD, ei pro vino Sal-
vaioria maodala. Audi diceniem : Volo vos non esse 
solltciios, ei nibil corare, nisi de reguo3t. Cuui 
termio corpore coeluin ascendere concupisli ? cx-
tcnua carnes, ut ad asoensum agilis fias. Equus KI 
mulluiu comedat, non curriiialblela non quod vuti, 
comedil. Nisi comedissel lsrael, et impiuguaius luis-
sel, non rccalcili asscl M . Sursiim igllur ociilum 
ittuin sciiqier babcas, ubi cl libi conci p'lus csi 

M Prov. vn, 2. f T Zach. n, 8. M I Car. ιιι, 13. " Jac. m, 6. 
· · έΙ&ΐιΙι. vi, 31 scqq. 1 1 feul. xxxn, 15. 

»c I Cor. xv, 33. " I Tim. M , 5. 
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»Ι·υιι»ιι* : defciderio aiiimi niolus vincc. Oralio cl Α πετής είς τήν άνοδον γένη. Ίππος έάν φΑγη χ*λύ, 
jtjuiiitira libi auxiliaiitur , et divinae cohorlanlur ού τρέχει* ό αθλητής ούχ δ θέλει τρώγει. ΕΙ αή 

έφαγεν Ισραήλ, κα\ έπαχύνθη, ούχ άν άπελάχτιαεν. 
"Ανω τοίνυν τύ δμμα «ου έχε διαπαντδς, δπου παλ δ 
ποθούμενος σοι νυμφίος * πάθω τά πάθη νίχησον. 
Ευχή χαί νηστεία βοηθούσί σοι, χαλ αϊ θεϊαι Γραφσ\ 
νουθετούσιν. Μή δλιγώρει έν τοις άγώσι τοΟ ατα· 
φάνου. "Εχεις άπεντεύθεν τής αίωνίου ζωής καλ Ανα­
παύσεως τδ ένέχυρον · ού γάρ άνέχη άνδρδς μχθόσν-

^τος, ούκ ώδίνεις, ού τίκτεις, ού κλαίεις, δτι τδ τέχνον 
άπέθανεν, ή άλλο νοσεί * ού φροντίζεις μή ό Ανήρ 
Ρραδύνη έπανελθειν άποδημήσας. Απηλλάγης τού 
τίκτε ιν, χαλ τρέφειν, καλ ανάτρεφε σθαι. Ακολουθεί 

Seriplurx. 8 2 8 Ne conlemnas coronam in cfrta-
uiiiiibus ; biuc babes aeternae vitae el quielis arrha-
boueni. Non enim patcrisvirum ebiium, ιιοιι parlu-
ri*. ιιοιι paris.non luges quod lilius mortuus est, vel 
inorbo laboral : non es sollicita, ne vir peregrinatus 
redire tardct. Absoluta es a paricndo, ab alendo, el 
educando. Sponaum tuum scqucre Cbrisluin, le in 
regnum coelonim ducenlem. Scquere secundum i l -
lud eloquiuni, dicens : c Si ad me ingredimini re-
r.ie, el ego ingrcdiar vobiscum recte. Si vcro lor-
luosi iiigrediinini, et ego vobiscum ingrediar lorttio-
8C. » Seiuper Dominum vcnicnlemexspecla. Si cnim 
qtji dicit : Tardai dominus weu$ ventre**, ipso ve-

σου τψ νυμφίφ δδηγούντί σε είς τήν τών ουρανών βα-
_Λ , _ σιλείαν Χριστφ ' ακολουθεί κατά τδ λδγιον τδ λ*γον * 
nicnte ίιι duo dividitur : qui ncc omnino ipstus illu- ^ ι Έάν πορεύεσΟε πρδς με δρθώς, κάγώ πορεύσομαι 
sircm exspectat adventum, quid paiietur? μεθ' υμών δρΟώς * έάν δέ πλάγιοι πορεύεσθε, χάγώ 
πορεύσομαι μεθ'υμών πλαγίως ι Πάντοτε τδν Δεσπότην προσδοκά έρχδμενον. Εί γάρ δ λέγων Βραδύνει ό Κύ­
ριος μον έΛθεΊν, διχοτομείται έλΟόντος αυτού · ό μηδέ δλως προσδοχών τήν επιφανή παρουσίαν αυτού τί άν χάθη; 

Si vis ilaque Clirislo assimilari, ejus vcsiigiase- Εί ούν θέλεις Χριστφ όμοιωθήναι, τοις Γχνεσιν αύ* 
qucre : angusta euini esl janua, et justi ingredien- τού άκουλούθει · στενή γάρ ε σ τ ί ν ή πύλη, χαί δίχαιοι 
ΜΙΓ ίιι eam · · . Audis Daiiielein proplu»lam dicenlem : 
Kgo Daniel eram lugens tres hebdomadat, panem 
non comcdi, et vinum non intravit in os meum 
Joaimes in deserto babitavii »T, non babebat vineam, 
neseipsum facerel lerrcnum. Lucerna eiai, propter-
ta contra vcnloruin impelus seipsum uiuiiiebal. Ilo-
rum tu quoqne dogmalum recordare. Cceleslem ele-

είσελεύσονται έν αυτή. Άκούεις τού Δανιήλ λέγοντος· 
Έγώ άανιήΛ ήμην πενθών τρεις εβδομάδας 
άρτον ούχ ίραγον, χαϊ οίνος ούχ εΙσήΛθεν είς ζό 
στόμα μον. Ιωάννης τήν Ιρημον ώκησεν * ούχ είχεν 
αμπελώνα, Γνα μή έαυτδν χ*ρσώση. Λύχνος ήν, διά 
τούτο τάς προσδολάς τών άνεμων ήσφαλίζετο. Τού­
των καί σύ μνημόνευε τών δογμάτων. Ούράν&ον 

gi»licofjvcrsaiioncm *·, cerla bonum iidei ceriainen ^ έπανήρησαι πολιτείαν, άγωνίζου τον καλδν Αγώνα 
ceriiens ιιι eertamuie virioriaa), in victoria coro 
nam, agonotlieiam Doraiitnni Jesum ; unium firmus 
sil cursus luus. Tcnibile estin Oei vivenlis manus 
inciilere *e. Vidisli unquain imagines, quomodo bsc 
quidem simt vullu oblongo niagno adniotlutn < t 
specioso : IIOR vero dcformi, ct ridiculo? sic ille 
luncla vclul Ίιι tabella revelabit. Fugeigitur dcde-
rus illucl maxime horrendum, ct laoda, cl dic : Cu-
sfodi me, Dom\ne,qnoniam iit te speravi,quoniam bo-
tiorum ιχεοτχηι ηοη indiges 4 1 . Non enim nostrorum 
indigel, sed nosiram galutcm exquirit. Unde nos 
ipsos iili ofleramus bosliam viveiilcm, ralionabile 
obsequium v > , uon per igiuM», sed por longauinii-
latem. Qui enim pertevernveiil usque iit finemf hic 

τής πίστεως έν τφ άγώνι δρώσα τήν νίκην, έν τ^ 
νίκη τδν στέφανον, τδν άγωνοθέτην Ίησούν · μόνον 
ασφαλής έστω σου ό δρόμος. Φοβερδν τδ έ μ πεσείν είς 
χείρας Θεού ζώντος. Είδες ποτε είκόνα ς, πώς αί μ*ν 
τών προσώπων είσΥν εύμήκεις κα\ ευμεγέθεις καλ 
περικαλλεις * αί δέ γρυλλοειδείς κα\ καταγέλαστοι ; 
Ούτως εκείνο; ώς έν είκόνι τά πάντα αποκαλύψει. 
Φεύγε τοίνυν τήν αίσχύνην έκείνην τήν φρικωδεστά-
την, καλ αΓνει, κα\ λέγε · ΦύΛαζόν /ιε. Κύριε, δτι 
έπϊ σοϊ πίπισα, ότι τών αγαθών μον ον χρείαν 
ίχεις. Ού γάρ τών ημετέρων χρήζει, άλλά τής 
ημών σωτηρίας έπιδέεται. "Οθεν εαυτούς προβ«νέγ-
κωμεν αύτφ θυσίαν ζώσαν, λογικήν λατρεϊαν * ού 
διά πυρδς, άλλά διά μακροθυμίας * 'Ο γάρ νχο-

salvxierit, inquit Μ . Proptcrca uanquillain, et qui- [) μεινας είς τέΛος, ούτος σωθήσεται, φησί. Αιδ τδν 
ctam viiam eligenles, benc curiite ut comprcbcn-
<l:ilis, sicut scriplum esl *· . Non eniin parvum ost 
periciilum, purilatem promissam non custudire. 
Proptercaquc linguam luain conige. oculuiu rom-
piimeiis, cxtrndcns maims luas in prcces, |»edeiii 
niovcns, sicut Dominus creavit, in amiclu inodesia, 
u\ occursibus vcrccunda, fcrvans in gressibus sla-
bililatcm. iu cibis quod suflicil, iu conlinculia quod 
laboriosum, quod bumile cst, D)iscricordiam, fra-
Irum diicclionem, reruin communicalionem, fidei 
aanitatein, nec unquam omnino tremendum illud 
obliviscere judicium. 

Hacauleiiiommaparvaquidein diclu,magna vero 

"Matlli. vit, 13. 
4 Ilebr. x, 51. *j 

MI>an. x , « . 
Psal. εν, 2. 

· · Maith. ni, \ . 
k % Roni. xii, 1. 

άτάραχον κα\ άπερίστατον βίον έλόμενοι καλώς τρέ­
χετε, Ενα καταλάδητε, καθώς γέγραπται. Ού γάρ 
ολίγος δ κίνδυνος όμολογήσαντα τήν άγνείαν μή 
φυλάξαι. Διδ χα\ παιδαγώγει σου τήν γλώσσαν, τδν 
όφθαλμδν, έκτε ί νου σα τάς χείρας σου είς προσευχάς, 
τδν πόδα κινούσα ώς δ Δεσπότης έδημιούργησεν, έν 
τή καταστολή κόσμιος, έν ταίς συντυχίαις αιδεσιμος* 
έν τοις βαδίσμασιν άτάραχον * τδ έν τοίς βρώμα σι τδ 
αύταρκες · τδ έν έγκρατεία εύπονον · τδ ταπεινδν, τδ 
συμπαθές, τδ φιλάδελφον, τδ κοινωνικό ν» τδ τής πί­
στεως υγιές, καί καΟ' δλου μηδέποτε τού φοβερού 
εκείνου έπιλαθέσθαι δικαστηρίου. 

Ταύτα δέ πάντα μικρά μέν λεγόμενα, μεγάλα δέ 

" Matlh. ν, 35. *· Pbilipp. ιιι, 20. » I Tim. r i , l i . 
1 3 Maitb. x, 21 v* I Cor. wt '2\. 
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κ?τορθούμενα· Όμοία γάρ έστιν ι) βασιΛεία, φησ\, Α expedilu. Nain 
τών ονρανών δέκα παρθένοι ς, ούχ ήλίω, ού σελή­
νη, ούχ άστροις, ούχ αύτοίς τοί; περικαλλέσιν, ού 
χρυσφ, ούχ άργυρίφ, ού κάλλει μαραινομένω, ούχ 
αύτψ τφ ούρανφ. Τί τοίνυν έχε: ή βισιλεία, ή τήν 
πάντων πλουσιωτεραν άμεριμνίαν, περι ή ; ό νυμφ-
αγωγδς τού Χριστού Παύλο; έλεγε* ΘέΛω υμάς άμε» 
ρίμνονς είναι; "Οθεν εύχεσθαι χρή, ίνα έάν τις νο-
σή% ύγιάνη* ίνα διαμένη τδ χτήμα. Εύχου τοίνυν τω 
Θεφ μετά τού άγί^ λέγουσα, Έατάχις της ημέρας 
%νεσά σε. Ει καλή γάρ συντυχία άνδρδς αγαθού 
βελτιοϊ τδν συντυγχάνοντα* πόσψ μάλλον κα\ έν νυ-
κτι κα\ έν ήμερα προσομιλείν τφ θεφ; Τίς γάρ εν­
νόων παρείναι τδν Θεδν άμαρτάνει. Μνημόνευε τού 
είρημένου τού ΆδιαΛείπτως προσενχεσθε Καλή μέν 
γάρ ή διά στόματος προσευχή, πολλφ μάλλον ή διά β canlc* in spirilu libi sacriOciiiro lit apud OUUI. I . 
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himlU est, iuquil, regmtm cw-
iorum deeem tirginibni M , non solt, non luinr, ιιοιι 
slellis, non ipsis monilibus, non auro, non aigeulo 
non forma: labescciili, ιιοιι ipsi coelo. Quid aliud 
igilur babel rcgiiuiu, quam omiitbus diliorem se-
curilalcm, ik qua pronubus Cbriali Paulus dicc-
bat: Volo vos tixe loUiciiudine εεεε 4 9 ? Undc opor-
Wt orare, ui si quis segroiet, sanetar, ut perma-
iieai possessio. Igiiur ora Duum cum sanclo viro, 
diceus : Sepliet in die laudem Uixi tibi Nani si 
bouus viri boni occursus nicliorem reddil occur-
rcniein, quaiilo raagis uocleqnc ac dic Deo col-
loqui? Quis ciiini Deum adease cogiians peccai? 
Memcntoillius dicli: Sine intermmtone orale". Ons 
quidem oralio bona, iiwlio melius si per suppli-

τών δεομένων έν πνεύματι θυσία σοι γίνεται πρδς τδν 
Θεόν. Προμελέτα τδ άποθανείν, νέκρωσα τά μέλη τά 
έπί τής γης* ήμερα γάρ Κυρίου ώς κλέπτης, ούτως 
έρχεται. Έάν απαιτούμενος τήν ψυχήν, άρξη λέγειν* 
Έάσατέ με μετανοήσαι* νηστεύσω, ελεήσω* έρεί 
σοι ό Δεσπότης, Ούκ ήκουσας* Μετανοείτε, ήγγιχε 
γάρ ή βασιΛεία τών ουρανών; Κα\ Παύλος έλεγεν 
Έως καιρόν έχομεν, έργασώμεθα τό αγαθόν ού 
γάρ καιρού πολλού χρεία πρδς τδν σωθήναι θέλοντα. 
Ό γάρ ληστής έν (5οπή έσώθη πιστέ ύ σας, και τδν 
άδαπάνητον θησαυρδν τής βασιλείας έκέρδανε. 01 
άγιοι μάρτυρες, έν μιά ώρα έδικαιώθησαν, εκείνοι 
τδ αίμα δεδώκασι, σύ άντλ αίματος κατάφερε δά­
χρυα. Άψευδής ό λέγων, Θέλω πάντας ανθρώπους 

Praemediiare de moriendo, membra supra lcrram 
moriificans. L)ies eniiu Domiui aicut iur venii. Si 
repelentibus auhnaiii dicere coeperis: Sinitc ηιυ 
poenitere, jcjunabo, mi^rebor : diccl Dominos : 
Non audisti : Panttenliam agite, appropinquawil 
enim regnum caUorum 4 9 ? El Paulus dicebat: Dum 
tempus habemus, optremur bonum · · . Non eiiini 
tempore multo opus est salvare se volenti. Lairo 
cnim in momcnto salvatus esl, fidein adepins, tt 
incorruptum rrgni iliesauriim lucratus csi. Sancii 
roartyres una hora juslificali sunt: illi saiiguintm 
dederont, tu pro sanguine deduc lacrymas. Non 
meniiiur qui dicil, Volo omnes bomines satvos 
fieri: propterea non lanium ex divinis Scripturis 

σωθήναι. Διδ ού μόνον άπδ τών θείων Γραφών νου- Q tnalruil, venim et alienis nos erudit catamilaiibus. 
θετεί, άλλά καί έν ταίς τών άλλων συμφοραίς παι­
δεύει ημάς. Οί γάρ ίατρο\ διά τούτο χειρουργούσι 
δημοσία, κα\ καίουσι, καί άρχοντες υψηλοί έπί βήμα­
τος υψηλού καθήμενοι ξέουσιν, ίνα έν τοίς άλλοτρίοις 
κακ'.ίς ημείς έν κατανύξει γενώμεθα, δθεν έπιστηρι-
ζό μενοι, έπ\ τήν γνώσιν οδηγούμεθα, άπδ δέ τής γνώ­
σεως διά τών ακολούθων αρετών έπ\ τήν. άγάπην ερ­
χόμενοι, δι' αυτής έπ\ τήν κληρονομίαν έπειγόμεθα, 
τήν μέν άμαρτίαν άποδυόμενοι, τδ δέ κόσμιο ν τού 
ήθους άμφιεννύμενοι, τή προσευχή προσκαρτερούν­
τες, ώς γέγραπται. Τίς γάρ άγρυπνήσας έτρώθη 
ποτέ; ούδε\ς γάρ άγρυπνων έβλάβη ποτέ* οί ποιμέ­
νες καΛ μή παρόντων )ύχων έφεστήκασιν*· οί χύνες 
παρακολουθούν, κάν μή παρή τά θηρία. "Οθεν κα-

Nam idcirco medici pnblice cbirurgiain excrceui, 
Η uranl: et magislraius sublimcs sup<T alio ec-
denles tribunali reos caeduui, ui in aliniis malis 
nos in compuiiciioiieoi Yeniamus, unde firinaii in 
scientiam ducamur, a sciciiiia vero pcr conscquen-
lcs virlutes ad cbarilatem veuienles, per ipsam ad 
ba:redilalem fcsiinemus, pcccalum quidcm exua-
mus, morum auiem moderalionem indtiamue in 
oraiione perscveranles, sicul scriptum cst n . Quis 
cuini vigilans itnquam vulneratus est ? Nullus ciiiui 
vigilans unquain laesus est. Paslorcs eliam non pra;-
aeniibus lupis pra*sident, canes seqiiunlur, licet 
ferae non adsinl. Undc expcdil Sfinper sobric agere: 
nain eliam si laborum iiulla sil relributio, nibil 

λον τδ πάντοτε νήφειν χάν γάρ μή αμοιβή ήν τών D libi nocebit exercilatio. Audi igilur bonos consilia-
πόνων, ουδέν σε παραβλάψει τδ γυμνάσιον. "Ακουε 
τοίνυν τών καλών συμβούλων, τών κατά σάρκα γο­
νέων, οί χατά πνεύμα είσι χηδεμονέστεροι, συμπα­
θούντες τοις άσθενεστέροις χαλ λέγοντες* Τίς ασθε­
νεί, καϊ ονχ ασθενώ; "Οθεν δεί έπιθείναι τού λόγου 
τδ φάρμακον. Ψυχή γάρ άπαξ αμαρτίας γευσαμένη, 
καλ άλύπως διατεθείσα, πολλήν παρέχει τφ νοσή-
ματι τήν προσ0ήκην."ι1σπερ γάρ σπινθήρ, έάν φθάση 
έπιλαβέσθαι ύλης, τ.άντα λοιπδν κατανέμεται, ούτω 
κα\ τής αμαρτίας ή φύσις, έπειδάν τών τής ψυχής 
έπιλάΟηται λογισμών, κα\ μηδε\ς ή ό σβεννύων, χα-

rios, ιιοιι secundiiin carneni pareutes, sod cos qui 
sccundum spiriium, aunt magis sullicili, iuliruiio-
ribus compalienles, i-t dicentcs : Qui$ hfirmatur, 
ει Tgo xon infirmor9** unde v*»rbi mediciiiaiu 
imponrre couvenic. Anima namqiie qiia; ecm<t 
peciatum guslavii, el aine nistilia csl, niiiliatu 
affert inorbo accessioneni. Sinit cniin sciulilla si 
utaieriam apprebendcrepraeorcitpavehf, oiiiuia posl-
nioduni depascil : sic ci peccii nalma, pontquam 
aiiima? cogilatioucs apprcbeiidcril, cl qui exstin-
gual fucril nemo : difficilior ίικιίΐ jain t et vix gu-

*· Matih. xxv. 1. I Cor. v.i, 52. 4 7 l'sal. (\MU, lo j . 4 · I Thcw. v, 17. » Malih. m, 2. 8 0 Ca-
lal. M . «0. fi' Ad . ιι, ϊΐ. «· II Γ .ΟΓ. xi, ^». 
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pciabilis fit seqncntuim accessioite, ad majorcf» tc Α λεπωτέρα λοιπδν χα\ δυσχείρωτος γίνεται τ-J 
toiiiempium exiollens. Ila sapius ab inilio flara-
niam quidam non exstinguenles, in roagnum de-
vitncre naufraginm : non babene cnim percatmn 
se ullerius procedcre probibcniem, equo aiiuile 
esl, qni frcnuin abrupei it, ei fcessorem praccipila-
verit. Eirnim infinni doncc mcdicanles adniiUurat, 
muliani babcnt ^penι sauilatis : pcMqiiam vero in 
nienlis aHenaiioiieni deciderinl, immedicabiles sutitv 

nullo curaiiit-, non propler morbi nalurara, sed 
proplcr curaniis absenliam. Oporlet igilur poccati 
corrupiioiiem, vcJut equuin effrcnem in poaleriora 
repelli. Nam posl vitae finem neque recie faciortjm, 
neque preclarorum facinorum aont occasiones: 
sicut nec athleiit post iransacla ccrtamina, coro- . . . . 
iias adipiscendi. UnJe coronae gloriam optauies, · τοίς άθληταίς μετά τδ παρελθείν τους αγ-ώνας τβός 
obnoxii ralumniaioribua esse fugiamus: Si cm}u$ 
enim opus, iiiqtiil, anerit, delrimenlum patktur •·. 
Exprobrari de deteriori dicium esi, atque utinan 
fiainus igne conibusii. Si igiiornobis nolumus ex-
probari, ne noa cuipiam exprobretmis. Nam in-
quit: Pioli improperart homini atcrtenti $e α ptc-
caio Si enii», odulier, inquit, eum captu$ fturit, 
doiorei €i pamat iuffert, ipsiui autem opprobrium non 
delebitur · · : quanlo roagU in judicio Hlo, quod oe-
que donis, nec ullte aliis rcbus soh ilur ? Igitur apc-
vi os luum vcrbo Dci, cl nc oliose loquaris. Si enim 
de oiioso verbo poenas dabtmus, quaulo magisde nc-
gotio tion juxta mandalum pcraclo ? Ne igiiar vaiu-

δευτέρων προσθήκη, πρδς μείζον» καταφρονή srtv έπ­
α·, ρομένη. Ούτω πολλάχις παρά τήν αρχήν αύ φλόγα 
σβεννύοντές τίνες, «Ες ναυάγιον μέγα χοττήντηαβν. 
Μή έχουσα γάρ ή αμαρτία τδν πρόαω ττροβαίνε» 
χωλύοντα, ίππω lotxs τδν χαλινδν άπο££ήξανττ* χαί 
τον άναβάτην κρημνίσαντι. Καλ γάρ οέ νοαονντες 
έως μέν προίενται τους θεραπεύοντας, πολλέτν §χουσι 
τής ύγιείας τήν ελπίδα* έπάν δέ cΙς φρενΐτιν έμπέσω 
σιν, Α ί̂ατόν έστιν, ούδενδς θεραπεύοντος, «Α α ρ ά 
τήν τής νόσου φυσιν, άλλά «αρά τήν τού βεραπαύον-
τος έρημίαν. Αεί ούν τήν φθοράν τής αμαρτίας ένα· 
περ ίππσν δυσήνιον είς τΑ οπίσω Αναχφούααθαχ. 
Μετά γάρ τού βίου τελευτήν, ούτε χατορβωμΑτω», 
ούτε ανδραγαθημάτων είσιν άφορμαλ, ω ε χι ρ ούτε 

στεφάνους Ιφέλχεσθαι. "Οθεν τήν δδξαν 
τού στεφάνου, φύγωμεν τδ δνειδισθήναε. Εί τετος 
γάρ, φηστ, τό έργον χαταχαήσεται, ζημηωα^σ* 
ται. Τδ δνειδισθήναι έπί τού χείρονος είρηταε* ως 
δφελον εί έγενήθημεν πυρίχαυσται. Ei τοέννν ·έλω-
μεν μή δνεΑΊσθηναι, μηδέ ημείς τινα 6vcotfo%ifirr 
Μ ή orgldiCt γάρ, φησ\ν, Ατθρωχοτ a\Mwrrfiiportm 
άχό αμαρτίας. ΕΙ γΑρ ό μοιχός, φηαλν, έάτ άΛφ, 
όδύταςηαϊ τιμωρίας νχορ4ρ*ι9 τό όέ 6τ*χδος 
αύτον ούχ έξαΜιρθήσοται· πδσω μΑλλον έχτενο» 
τού κριτηρίου, τού μηδέ δωροις, μηδέ άτΑροες τισι 
διαλυομένου; Τοίνυν άνοιγε αου στδμα λέγιμ βεού, 
χα\ μή άργολόγει* εί γάρ περί αργού λόγου αωσομτν 

ruin reruin jucundilas nos aliquando dccipial. Sicut Q εύθύνας, πόση» μάλ)ον περι πράγματος τον μή χατ* 
έντολήν γεγενημένον; Μή ούν τδ ήδυ των φαινομέ­
νων άπατάτω υμάς. "Οσπερ γάρ σχιΐς ούχ Ιατ»ν 
έπιλαβεσθαι, ούτω; ουδέ τών ανθρωπίνων αραγμά­
των τά μέν γάρ τή τελευτή χαταλύεται* τΑ & πρδ 
τής τελευτής, χαί πάντα χειμά^^ου δξυ^ε«έατερον 
παραβεί. Τά δέ μέλλοντα ούχ ο!δε μεταοολήν. ούχ 
έπίσταται γήρας, ούχ έχει τινά άλλοίε*σεν9 αλλά 
ακμάζει διαπαντδς, χαλ έν ποιχίλαι; «ύχρεχεία^ 
διαμένει. Μή θαυμΑσης χρήματα τά μή παραμένον­
τα τοίς χεχτημένοις, άλλ* αμείβοντα τούς άύσπότας, 
χαλ άπδ τούτου είς έτερον μεταπηδώντα, ΧΛ\ πάλιν 
άπ* εκείνον πρδς άλλον* τούτων πάντων δεί χατα· 
πτύε ιν* άρχεί γάρ άκούααι μόνον τού λέγοντος * Τά 
βΛοχόμετα χρόσχαιρα, τά όέ μή βλεχόματα ah+ 

etiiio umbram apprehendere non datur, iia nec bu-
inana negotia : qusdain enini sine iine resolvun-
lur, qu%dam atiteiu aitie iinem, el torreole velociut 
prjeterfluuul. Futura vcro non norunt maiaiionero, 
seneciam ncscitmt, nullam liabent couversioncm, 
se*l semper vigeni, el in specio$a varieiale perma-
netit. Nec pccunias admireris, quse apud poasesso-
rcs non perinaiicni, sed domiuos muiani, ei ab 
boc ad alierum transiliuni, alquc ab illo inrsog ad 
aliuin : Uxc oinnia despuere convenit: euflRcit caim 
soluiu I U I I I audire, qut dicii quod qua tideutxT 
teniporulia sunt ; qua vtro nou tideniur, aurna 
tunt Scriplum esl : Deus judex, jxsixs, εί 
f(irli$, et longanimis Vigilamia tibi opus eet, ui 
ilomura iuam a lalrone custodias. Adversnrios D ηα. Γέγραπται * Ό θεός κριτής, δίχαεος9 

«Miiin diabolue Lc supplanlarc quseril, ne aacendere 
possis, unde ille cecidil Mulcsc suut ipsitis arles: 
ab ipso fugo, ut dicas: Ipse liberabil me de laqxuo 
xenantium, el α vcrbo aspero Non lanlum opua 
cst iibi lucerna, vcrum et lumine aempilerao 
propier occurrenltum instdiis. Pedes tiabcns ιιοιι 
potes aiubul.ire, nisi lucernnm babeas Dt»i legem : 
manus babens non polos palpare, uisi lux adsil: 
oculos babcns cernere Ι Ό Ι Ι potos, rtisi I nncn ;ip-
pareal: viam quolidic pcr^is, «pus lia!>es iuccma, 
MC in prxcipiliuin cadas € < . Ubtqtic sis laqucis 
Buneiior, tiamuiis'. Trttnwigrubo ht monlcm ticut 

ισχυρός, χαϊ μακρόθνμος. ^Αγρυπνίας σοι χρεία 
πολλής, ίνα τηρήση; σου τήν οίχίαν διά τδν ληστήν. 
'Ο γάρ αντίδικος σου διάβολος σκελίσαι σε βούλετσι, 
ίνα μή άνέλθης, δθεν έχείνος έπεσε. Οολλαλ αυτού «1 
μεθοοίαι είσί* φεύγε άπ' αύτούν ίνα λέγης, Αυτός 
#νσεταΙ με έχ χαγίόος θηρεντωτ, χαϊ άχό Λογνν 
ταραχώόονς. Ού μόνον λύχνου σοι χρεία, άλλα χεί 
φωτδς άίδίου, διά τά; απαντών των επίβουλος. ΙΚδας 
έχουσα ού δύνασαι περιπατεί/, έάν μή έχης λύχ-σν 
τ6ν τοΰ Θεού νόμον* χείρας έχουια ού δύνασαι ψηλα-
φήσαι, έάν μή τδ φώς παρξ· οφθαλμούς έχουσα, ού 
δύνασαι βλέπειν, έάν μή φ7ίνη φώς* δδδν οδεύει; 

•MCor. ιιι, 15. ** Ecvii. v m , 6. 5 'Prov. νι, 32. »· I! Ccr. ιν, 18. · 7 Psal. ιιι, !2. " I P c U . ?,8, 
Η Peal. xc, 5. c f Tsal. c*»m; 5-7. 
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καθ* έκάστην ήμέραν, χρείαν έχεις τού λύχνου, ίνα Α pa*w C l ; et: Qni$ dabit mihi pennat, ikul cotum-
μή είς κρημνδν καταπέσης* πάντοτε γίνου ανωτέρα 
των παγίδων, βοώσα · Μεταναστ%\σομαι έχϊ τά 
ljpf|t Δς στρουΰΐον ηαϊ τΙς δώσε* μοι χτέμν^ας, 

4χτεΙ χεριστερος, χαϊ χετασΟήσομαι, χαϊ χατα-

παύσω; Κόρη προσαγορεύεται ό οφθαλμός* ίνα ώς 
έχείνη ύπδ δύο βλεφάρων ώς έν τινι χουδουχλείω άπο-
χέχλεισται, ούτω χαλ ή παρθένος διαμείνη. 'βσπερ 
χαλ τήν γλώσσαν ύπδ δύο φραγμών, τών οδόντων λέ­
γω χαλ τών χε&εων, Απέχλεισεν, ένα ώς αίδέσιμος 

ba* et rolabo ει Tcquietcam 6 1 ? PupHla nppctlntar 
octtlus, ut sicui ilk dnabns pnlpcbrts vclui ln quo-
dain conclavi clattstis c&i, ita cl vltgo permancat. 
Sicut et liiicuam sub duobus eeptis, dciilibug 
tlico, el labiis Dcu< ctmclu&it, ul taiiqttain vc-
rwunda virgo nil indiscreuim loquatttr, scd po 
itus cogtlaus quae sunl judicii, ditat: Qnalis e*l 
igueus fluvias? qiiah»s ilhe suul laiideiii igi>f*c 
leuebra: eilertorr?g? qnalia landem slridor dcntium? 

παρθένος, μηδέν άχριτον φθέγγηται, άλλά μάλλον προορώσα τά τή; κρίσεω:λέγη* "Αρα ποταπός έστιν ό πύρινος 
ποταμό;; άρα ποταπόν έστιν έχείνο τδ πύρ ι νον σχότος και εξώτερον; άρα ποταπδς δ βρυγμδς τών οδόντων» 

Ταύτα έν νψ λαμβάνουσα άρεσκε τώ νυμφίω Χρι- Β Ha*c mcnle concipiens sludc sponso placcre 
στφ. Απόδημος τέως έστί. Φύλαξον αύτφ τήν συνεί­
δησιν, έως άν έλθη έν τ ) δόξη αυτού, ψάλλουσα, Ή 
ψνχή μον έν χάις χερσί σου δίαχαντδς, χαϊ τοΰ 
νόμον σον ούχ έχείαθόμην. Όσον Ανω τυγχάνεις, 
ούχ εμπίπτεις είς τάς παγίδας, Γνα δυνηθής λέγειν 
άν συνέσει* τΊψνχή μον ώς στρονβίον έρφύσθη 
έχ της χαγίδος τών Θηρενόντων. Πάντοτε φοβού 
τδν Κριτήν, χαλ εί μή μετά αγγέλων ποθείς διαγω-
γήν, χ&ν μετά τού διαβόλου φοβήθητι. Βλέπε* ώς 
γάρ χλέπτης έρχεται δ θάνατος. "Αναψδν σου τδν 
λύχνον* φαιδρά έστω σου ή λαμπάς, Γνα μή χοιμω-
μένης σου εύρεθ£ λειπομένη τδ έλαιον. Μή λογίση 
τήν ταλαιπωρίαν, άλλά τήν πα^ησίαν* μή τάς πλη-
γάς, άλλά τάς τιμάς* μή τάς πιπτούσας λογίζου. 

Cbrislo. Abscns mlerini cgt, ipai congrieutiam m -
aiodi, donec Sn gloria gua veoial, psalleus: Anima 

mea in maiiibu* ittii ιτχιρετ, εί legtm tuum ncm 
$xm obliia ·*. Quanto stiperior cvadis, in laqtten* 
non incidig, ul possis dicerc ex oorde: Axina 
nua ticxt pasur ετερία ειί όε taqueo t*nantium ·\ 
Undique Jadicem litne, el si cum angclig cotiver-
salionem non cupis, gallcm cum diabolo non 
conversare. Cauia sis: more enim lanqaam fur 
veail. Luccniam Uiam a<*t*endf, ardeos git laro-
pa* tua, ne dormienle ic oleuw deftcere invcnia-
lor. Nc cogiies «rannam, sed liberutem : non 
flagella, sed bonores : non cadeniea, ted bene 
plaoentee compula. Sancltis Stepbanus non lerrt-

άλλά τάς εύαρεστούσας. Ό άγιος Στέφανος ού τούς C nos bpides conaiderabai, aed tnpcrna bravia f l ί 
χάτω λίθους έσχόπει* άλλά τά άνω βραβεία- οί μάρ­
τυρες τάς ψυχα* αυτών έδωκαν* ημείς χάν τήν αίκι-
αιν Ιόντων προσενέγχωμεν. Γλυκύς δ ύπνος φαίνεται 
της νυκτός* άλλ' εύ ίσθι ώς ουδέν γλυχύτερον τής 
ψαλμωδίας. Άλλά βαρύ σοι τδ χαμα\ χοιμάσθαι; έν-
νόησον, δτι οί μάρτυρες έπ* ανθράκων έβάλλοντο* 
Αλλά πικρότερόν σου ποιεί τδ στόμα ή νηστεία; Χρί­
στος δ τήν γλυκύτητα τοΰ μέλιτος δημιουργήσας, 
χολής έγεύσατο διά σέ* άλλά δακρύεις δι* αυτήν* 
ουδέ ποτε ώς δ Παύλος διά τήν έτερων σωτηρίαν 
Ιδάχρυσας. Έν τούτοις σεαυτήν παραχάλει- πρδς 
άλεγον χρδνον δ κάματος, χα\ είς αιώνα αιώνος ή ανά­
παυσες· Νέχρωτον τή προσδοχίφ τδν πόνον, τήν γάρ 

martyret animat *uas dederunl, nos saltem fla-
gellaiionem aostram offcraraos. Dulcis εοπιι»υ» 
noct* videtur, acd bcne notli quod nibil psalmo-
dia dulcius. A l gravo tibi hdmi cubire ? cogiti q«tod 
marlyrea snper carbnne* jactabantitr. At amarins 
os facil (cjuntom ? Clirislas qai mrliis d«'c«dii»eni 
crra\it, fel proplcr tc gusiavit. Sed luges pro-
plor te ipsam ? itonquan sicat Paulus proptcr alio-
ium salnlem lacryroas fiidisti. In bis lcipsam 
consotare : ad niodicum temporis labor, ei iu 
faeculum saecnti requies: miliga spe laborem, tri-
bolaiioui ouim laHilia sticccdtt. Cogiia, quod quap 
ad lemptig iidetiir volupias «ierniim patat sup-

•λϊψιν ή χαρά διαδέχεται. Έννόηαον, δτι πρδς χαι· ^ plkiura, el propcertribnlalionem fuge delecialioiiem 
ρδν νομιζομένη ηδονή, α Ιωνία ν χόλασιν προξενεί, χαλ 
φύγε τήν τέρψιν, διά τήν θλίψιν* μή τοίς σοίς μέλεσι 
πατά σού βέλεσι χρήσηται δ διάβολος, τφ όφθαλμώ, 
τ-J άχοή, τφ στόματι, τή χειρί* μή πέμψη σοι βέλος 
γαστριμαργίας. Οίδα γάρ οπο>ς δ τότε λαδς μετά νη­
στείας περάσας τήν θάλασσαν, άπδ μέθης τρωθε\ς 
χατά τήν ήπειρον έ ναυάγησε. Βλέπε τδ έχείνων πά­
θος, χαλ φεύγε τδ πτώμα. Εί γάρ τών χατά φύσιν 
χλάδων ούχ έφείσατο δ δεσπότης Χριστδς, ουδέ σου 
φείσεται αμελούσης. Έάν δέ δ) η τή ψυχή χα\ ολο­
κληρία πίστει άγωνίση, μετά πάντων αγίων εύφραν-
Οήση· χάριτι κα\ φιλανθρωπία τού Κυρίου ημών Ι η ­
σού Χριστού, μεθ' ού δόξα τω Πατρ\ άμα τφ άγίω 

membris lota in gagidag coiiira le dialolus 
utatur, ociilo, auribus, ore, minn,.ne tibi gul* 
sagiuam immiUai. Novi enim qtiomodo populns 
itlius tcmporis, qui cnm jojunio mare iransgres-
»us cst, ebrictate poimssus, per continoiil^m lcr-
ram iiaufragium ftcit. Ucspice illorum vilium, ci 
ruittam reiuge. Si entni naiuralibus ramis Domiita^ 
Chrislus nou perpercil, ncqoe libi |iarcel neglig<-iili*,f. 
Si fcro lola aniaia cl inicgra Gdc puguaverii, CIIHI 

omnihug sanclis lcialterig, gratia el l>eiMriutaU' 
Domiiii nosiri JfAii Cbristi, ciuti qiio Talri giiuiil 
ιΊ sancio Spirilui gloria, bonor et polesias siiniiua, 
ininc et scmper, ct in saecula seeciilorum. Amcu. 

Πνεύματι, νύν κα\ άει, καί είς τούς αίώνας τών αιώνων. 'Λμήν. 

e l Psal. χ, 2. " Psal. LIV, 7. " Psal, cxuu, <J1. *"· Psal. cxuii, 7. " Act.vn, 55 seqq. 
•· llom. χ· , 21 . 
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Iloysjs jucmiiiii, il>id. 
Apul.iuarius iiupiclalis arguilur, 27. Apolliaarii error, 

lil. 
Apollonius Μ··Ιο, /Egvptiacorum reruin scriplor, 511. 

Moysis nieininii, ihid. 
Arabia l«Vli3t ( hrisiianos liabcl, 179. 
Arahicus sive MrvlhrasiiS sinus, 152. 
ArabiUe a PloIetna?o Evergele devicii, 145. 
Aiea Noau qitaiii liguram babuil, 214. 
Ardiimed s solus mvenit quadraluram circuli, 182. 
Argeilia arbor ludica, 556. 
Ahierror, 242. 
Aristote.es, 177,541. Arislotcles et Plata philosopbo-

rum ptiticipes, l s i . 
Arisloteiicorum senteiitia de elemeaus, 117. 
Arsin e uxor Plolrraai Pbi.adelphi, 141. 
Aries sonsim pertictunliir, 180. 
Aru itomen rhiuoceroiis, 55 
Ashas prjbfecfus Adutis, 141. 
Au.nn» geiis ΜϋύορκΛ a Ptoiemaeo Evergeie debel-

U U , 142. 
UiaKaos geos .£Uiiopica a PlolemaBo Evergele dcbe!-

l.da. 142 
Aiiann» iosula, 540. 
ua uocis ifcqiiopica a Ptolcnao Kvcrgete d<bc!lata. 

i<t\ 
AugusUis .ugvplum Homniissubegit, 450. 
Auura, qiud, Γ.)7 

Aurutn dir.ium Tancbaras inextremtfi Aiiibo* iEUiioplat, 
159. 

Ammi ad extrema i*)ilik>pia? qojntum sil spatii. 138. 
Axoinissive Aiumis Cbri^iaims nabet. 179 Avocoeos ia 
A£tlu»pia posilio el umbra SQ\M ibi, H»4, 265. 

Axumilariim negotiaUu pro auro adychcndo, 159 Axo-
mitarum porius, ibid. 

Β 

Raciri fbiistianos habeol, 179. Baclri proximc Induni, 
15i. 

Itaptismi rittts, 208. In baptisnio abrcn>iinialio S. Uua», 
117. 

Itarbaria in ^lhiopia, »51. Esl ihunfera lerra. 1.72 
Rasaoitis lapis,U0. 

^ltega geua ifilhiopica a Plolenweo Evergcie debellala, 

ncl Saturnus a Grxcis dicilur, 156. 
Bcrosi uarratio de phscis Cbaldaorum regibus, &4i>. 
Blemmyes gens Juhiopica, 559. 
Bombonaria, id femoralia, 204. 
llorygiheni» clima, 265. 
Dos agrettift animal lndicum, 555. 
Bosor carnem slgnifif at, 290. 
Uulgari Cbrislianos habeni, 179. 
B)Taiitiuro quaolum dislel Alexandrta, 158. B ^ m i i 

elitua, 263. 

fabor iti fndia Alnbandenam emiilit, 557. 
Cadfims lilleras in Irraeciam traasluiit, 206. 
Oilaa gens yCUiiopica a PtolemaH) Evergeie dfbel:ala, 

Calliana fn India ubi « s oiitnr. 557. Magnnm rm\*t-
riura, ibid. Ibi opiscopos est in Ptrsirle ordiualitS, I7b. 

Cameioparda.is aiiimal Iiidicum, o5Y 
Careni pnpiili (Qiaran) iti Mesopot;imia, 219. 
r^ryophyilum a Siua ad\cliiiiir, 557. 
Caspfuro roare ab Uceano iu lcrraui inflnere dicii Co-

sniax, 132. 
Osiuri, id est Mosclms, anlmal !nibciim. 5 »5 
Caiaraclis â) Avimnn, quanttnn sil spalii, 158. 
Caiholica? episiol^ an aucioriuicm uabeanl, 2̂ >2 
Cedar in ulleriori Arabia, ;i2l. 
C.c loriim positiu secMtuluiii Lphoruro, 148. 
Oti i , idest Cyprii, 151. 
Châ remon i£gvptiacamin rerum scrtplor, 541. klov^ts 

memiidl, ibid. 
Chald.iici ^cripiores diiuvii mrniionem fecerunt, 541. 
(Jiam tioi) vere maleuiclus fuil. 211. 
Cba:relaphus aitinial ImtiVum, 5Γ.6. 
f.hmiiain versiw orietilem precaiunr, 201. 
Chrislus ue unnm quidem miiaculuni ad caaligaiioueni 

edidit, 161 eiseqq. 
Ciburia sive fabae «Cgvptiaca?, 119. 

^iiMedocolpiue in Aiabia a Ptoleina» Kvergele domi!iv 

Cliraatum schema, 267. 
Ctysma lonis ubi mare Rubrum sicco pede lrajecrri:iii 

lsraeli(&, 194. 
Coelum flxumesseprohaiiir, 118.120. Coplum non iimua 

oinnta comp'ecnlur, sed cum lcrra jiiin:hiui. U6, sen.q 
Confessio Triuilalis el resurreclioois iu luiplisu o," 1̂*8. 
ConsianUnus Cosnue amicus, 115. 
Corimbus lorr» molu ruil. 122. 
(osmas descripliouem orbis edidii, 115. I>em labnlas 

ashonnmic^s, l l i , el tanlici caniii'oruni InlerpreUUu 
nein. 500. 

IΊοκ- i i ses oiisncludiiiibiis, noi» icgibus uii-bauii:r, 5»5 
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D 

Oauiei el iros p«ieritinbefbe*in pirlurmrppraw*iil3nt«ir, 
SI7. fcuuuclii ©raiil, ibtd. Daiitel dc €brislo valkitulur, 

Uaoniift idein qui Jared, 541. 
Davidt* iiieiiMiria in die natali Dotnioi, 198. 
Delpbt* pitcfts, 556 
Uescflpiio orbis a Cosnia, 115. 
l)ei irifii uua operalio, 2 rt. Oens uniis in Iribns by-

poslastbus, 242.1ieus nou e* ira, sed ex comaiiiseralioiie 
bouiiueni niorie damuavil, 110, 211 ei seqq. 

Dtluvlumcur immissiim, 156. Diluvit oieoiioneoj fe-
ceruni Cltatda ri acriptores, 541. 

Di.^t-oriilin iusuia cujua iticolie Cr«?ce loqaunlor, 
Chrisliaiii, 179. 

Δκκχάχχιον, qtiid, 198. 
Uivenioriift (n») mos ent lii*cribere nomiaa, 105. 
Irtus aniiaies Tyrioruro scripsii, 541. SalomouU Biemi-

Dractima Persarom, 558. 
Ε 

Ela emportuo) /Egvpli, 140. 
Klaioiia) Cbristlatios hatunil, 179. 
fcieazaru* LXX tfilerpreie* nttllit ad Plo1em«uib Phi— 

ladelphum, 541. 
Klepbauil Troglodyticl et jElbtopici ad belli osum 

assuetatti, 141. 
Kiesiiaao Axomitanim rez eipedlUonem suscipit ad-

vemus Homeriias 141. 
fciim tmnc Hhaiihti vocalur, ubi duodecim fontes 

Cosma? tempore visebaniur, 495. 
Kpuoms philosopbus el bi*u>riographos, 148, 149; ejus 

locus, 148. 
Jipicycli, 119. 
Kpiphauia Jtomiiii cur potl Nalalem celebralur, 

194. 
Kpipbanii loca, 326. 
Eryibrous siCe Arabtais sinus, 15). 
Eudides geomeirarum prtoceps, 182. 
Eudoxus Utkiius euoara opiuioueoi ab iEgyptiis ac-

crprt, 159. 
Evedoracbus, idesl Enoch, 54!. 

Eupbrale* fluvios e i Pemarmeiiia, 149. Raptdo corso, 
quare, 155. 

fc.u»ebiut Panphili, 174. Dubias easo calbolkaa epi-
stolas proDuntlavii,292. 

Euiychis error. 242. 
fczecbiel de Christo valicinator, 256. 

F 
FemoraHa, 4d eet, Bombonarla, 204. 
Francl Cbrbliaoos babeul, 179. 

G 
Ctabala nm ifilbtopica a PloIenweo Evergeie dc-

IwlMla, 142. 
(Vauibela gens £lbiopica a Pto.em»o Evergete dc-

bellata, 142Γ 
Garamaui» rhrtedanoe babeut, 179. 
Gaza gei.s uibiopica a Pto.euuco Erergete debel-

lata. 142. 
Gehon ΜΙυ·, 153. 
Golias rez Huiinororo tn lodia poiealiseimue, 338. 

Urbem capil slupeodo modo, ibid. 
Graeci «e prudentioce? et sapienliores omoibus ho-

nioibus aBstitnaot, 542. Grveorum teiiltnOa de muiido. 
270. 

Gregorii Haitanieoi loca, 510 el seqq. 

Η 
Harisi nomen rhioocerotis, 554. 
Uebra*! ia deserlo primom laieras edidicerunl, 203. 

InscriplioneH lapidibut insciilpebant, q o « Cosmae lera-
!»cre supereraol, 205. Pbtcnicibus litterarum usum ira-
dideruui, 206. Hebaeis fn deserio IsmaetiUc et Ma-
dianiUe mercatores cooimeatum submiidhtrabatil, 2t>4, 
205 

Hebraica liugua coelum el cslos u»a voce expri-
oi l , 275 

Hellespooli clima, 265. 
Hercutis svmbolum, 141. 
Ileruli Christiauos habent, 179. 
Ilieroglyphica ιιοιι lillera?, s<.d lilterarufn ayrsbola 

νιοι, 161. 
lliprosolymilarum coosuetudo circa nalaie Domi-
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Hippopotainus auimal In<!i. mn, 5.̂ 6. 
Ilomerus minquaui \Oi*e νομός ustn, 515 
Homcrilarum re^io, 151, 15J. iM Saba, ibid. lliime* 

ri «ί in Arabia Fcitci i liristiaiuis habenl, 179. 
Ilonio parvua uiuiidufv 289. Viiiculum rerura nalura?, 

210. Hofiiini omuia seniuut, 1b9. 
Homologns diaconus, cui labuias aslronomicaf nuri-

cupavil Cosmas, 114. 
Huuni versns Iudiarn, 152, in Ind a, quorum rcv 

Collas dirlu», 558. Iluitni «hrisliaiios babeut, 179. 
Hyaciuibus lapb iu Taprobaiia, 356 Hjacmlhl re-

gio, ilfid. 
hvperidis loco», 197. 
Hypusiases lresy 2*2. 
Hyrcauiim m.ire ab Occano ία lerram itifluere dieii 

Cosmas, 152. Ilyrcaui rhristiaiio* babtni, 179. 

1 
Iocarnalionis ralio, 265. 
ludia inUrior, 157. 
Iudi Uiristianos habeut, 179. 
lodorom postlio s t*CUIM JUHI Fpborum, 118. 
Inscripiio Gr*ca Prolemai Kvergells, 111, 141, 

1 #5. liiKcTiplioiies in divcrsorhs, 205. 
loscripliones ab Hebrsis lapidibns iusculpta?, 205. 
beu.fus l.ugilunciisls tpisioias catlioUcas dubias ease 

pronunliavil, 292. 
Tsaias ("lirisium pr^dkil, 179. 
Isiaelitarum \esiigia in mari Rubro, 194. Korum vc-

sliineiiU iu deserlo deirila suul, 203. 
J 

Jaiobi Tralrls Domini apostoli ncmoria In die nalalis 
Domloi, 19;>. 

Jcreinias de Oiristo Taticinalur, 235 
Jerusalem in desertum versa, 178. 
Joaiines qua ductus occasionc Evangeliiim scripseril, 

248. (Juod ab a:iis omissun fuerat supplevil. ibid. 
Joatmes Chrysost a Theopbiio Aiex. ab Kpipluiiio 

Cypri, a Scveriano Gabalorum roale habilus esi, 327. 
Ejus loca, ibid. 

Joel prophcia Chrisium prjeountiat, 230, 251. 
Jouas proplieta ('.hrisium praBfiuutiai, 252. 
Joacpbus itcriptor, 171. 
Juvia sive llunnia proiiaM iQdiam, 132. 

L 
I.acedannonii coosueludiuibus, non lcgibus i>lcban-

tur, 545. 
Laeiea Tia, 118, 119. 
Lazira Chrisiianos babei, 179 
Lazine geus Aihiopica a Pioleoueo Etergeie debel-

laU, 142. 
LegH nnmen anliqiUns ne noium quiden eral apud 

Gra»iOH, 343. 
Αευχή χωμη, Vicut albut, locus in ArabU, 143 
Leuciige iOi-ο· iu Arabia,143. 
Linauus oioiis, 1'huOicts immineus, 483. 
I.ocrurum legisiaior ieucrus, 342. 
Lotaria,149. 
Lucas qua occasiooe Evaogeliuro scnpseril, 247. 
Lycurgus l«*gtslaior, 342. 
l.ysiin.icbus itgypiiacarurn reroon tcriplor, 544. M O J B S 

roemiuil, ibid. 

Μ 
MvoUdis paiodls clima, 265. 
Malacbias de Cbrteto vaticiaalur, 257. 
Male in ludia, 178. Ubi Kcclesia ihmlianorom eat, ibi I, 

Ubi giguilur piper, 178, 3.>7. 
Maocibon iEg}piiacarum rerun Kriptor, 541. Ilo^sin 

memmil, ibid. 
Mangarulh Malas eroporium in Iudla, 537. 
Maiiichs»oriini error, 2i>2 Manidiabi caruem abjiduni ei 

mali priacipH opitidtim orbis <»sse prai«14caiil, 242. Splia -̂
ricum iw. cirlum polaut, 271. 

Maralio in ludia coctileas proferi, 557. 
Marciouisi» caniein abjiciuin, c*t luali priocipii opifl-

ciuin reruui ossc pra?dicaiit, 242. 
Marrusjussu IVtri scri|«il Evaogelium : ejut Evaoge-

lii epilomc, 246, 347. 
Matlbaeus qua occaslnne scripscril Evangeliun, 245. 

Ejus Evangelii cpilouie, ibkl. t l 246. Malthau locus, 
582. 

Medi (hrislianos habeol, 179. 
Melchispd^chum Kebccca consuluit, 217. Melchbicdrcli 

cur sine paire et ma're cssc dicalur, 117. Pi^ura ( l̂in-
sh, ibid. 

file:///esiigia


1933 INDICES ANALYTICI-
Menander Tyriorum annates scrfpsit, 342, Salomonis 

memitiil, ibid. Menaudri loeus, 198 
lleiias Mercaior pmiea mouachu* Rb*ilbu ,141. 
Mercurii *ynib<>Uuii, 1II. 
MeridkMialesulienuivs partes ob a*lum solis oon ha-

bllaniur, 135. 
Meroe* clima, 265. 
Meime geus J&ihiopica a P(o'.em*o Evergele debella-

la, 142. 
Mictaeas dc 1 hrwto prahitiit, 235. 
JliJiiareuac luoueu, 538. 
MitUr.e celebrilas ap«i<l Pcrsai in roemoriam signi sab 

Eiecliia, (76. 
XmiUiiistarum error, 261. 
Moscbt» aniMal Indieun, 555. 
Moyaea primv* iu orbe criplor, 174. Α Deo lilteras 

erioclus, 174. Liuerarum peritlam himrDe* doctiit, 222. 
Moysi a patralii mirabiiibos lides couciiiaittr, quare, 162. 
Movsis iuemiueruul J£gypiiacarmu reruin acrip.ore*, 
341. 

Mundi conslructio ei coulrarii> quattlatibu*, 156. 
Muiidtint *leru»iiu unu esse proltuiur. 182. M U I K I U S cur 
mom ima die fectua, i7U. 

Ν 
Ifataa de Cbristo valiciaalur, 254. 
Halopataaa Mala ewportum iu Iiidia, 337. 
ttataiia Uoniui die«, quaodo, 194. 
Kiiagalaia, quidt 149. 
Riiu* lealo careu fluii, qnarc, 1-̂ 3. 
Nisibi Scleuciam iier, 158. 
N O J B uansitus *b ulienure terra, 151. 
KobaUB *;hnsiiaiMW habeol, 179. 
Numhmaia Rumaua ubique lerrarutit ad iiegoliatioiiem 

tturpaulur, 148. 
Ο 

Origenb error, 298. 
Orrbollia lndi.e emporium, 557. 
Oee«i de Cbristo ralicinaUtr, 250. 
OUorles, id eal Lamecb, 541. 

Ρ 
Pampbius Jerftsolymilauus, 12i. Cui topographiam 

Chrislianain tiinicupal (.osuias, 114. 
ΙΙαπυλέωνες, Pupuioaes, Gallice Pnvillotts : vocc Pa~ 

pHitmes eodem scasti utilur ilieronyiuus 1D Isaiauj, 
263. 

Paradisus obinain a»itu§, 131. 
Piiru Maia; emporium io lndia, 557, 
Pairicms aslrouotniis Gisma? magister. 125. 
Patili Epialolaruiii cmnpeitdiuui, 234t?t.seqq. Patilus 

Hebraeis llebraiie ecripeli; sed f jits fcpisiola vel a Luca 
vel a Cleineute vcrna, 2o5. 

Peccaiorum rewisaionem oonoisl per igncin conscqui-
mor, 277. 

Persamm Imperium ab Alexandro deslruc uiti, 117. 
Α Parib» wwiea stibactum, ibid. Α magis dciiuo re»iau-
ralom, ibid. Perwe Cbrisliauo» habeul, 179. 

Persi* lon^iltido, 158. 
Persicus stnus, 132 
Petrus Cosmae amicu ,̂ 300. 
Pliaran olim KapliidiD, 195. Sex milliaribus a monle 

Siaa disiai, 196. 
Phiiofds (^ariuibii loca ex libro lo Caolica, ei libru lo 

Uexaemeron, 529. 
Pbison lodicam regionem rigat, 149. A l i i Iodum, aii 

Gangem esse dicunl, 1 «9. Pbisou eadem prolert qus 
lust tbid. 

Phiica qnid% 556. 
Phiroict».» lilicrjs Grxn-is iradidemnt, 5(3. 
Plurnicon iocunquo irajeveruul l&raelila?, 195 
Pqx:r arbor Indica, 336. 
lMacilus iti Auliochvita tede Euphronium cxccpit, 

Plalo. 177, 541. Spfiarac opinioiicin ab JE%ypim aocc-
pil, 159. Plato i't AristoLules pliilosophoruiu pnncijKis, 
182 

Plalrnicorutn scnici>lia de e'.cmenUs} 1,7. 
Γοιιΐί ICuvHii rhma, 2bo. 
Procliix, 511. 
Proccmiiesiuin mar;nor, 110 
PsaJiui quo pacio a PaMiIo cdili, 2'25. Psaimi IX-

vidU in u u i T c r s i * ηιαιπϋ Ε»··ο c-sils iMiiufiinr, 2J'J. 
Pto.emseus l.a#idc.s ot Rerfnirc «1 i sospiialoi-ps, l »1. 

Ploiem;i*iis Pliilado. phus vi Aisii»"** dii Γ.ΙΙ·Η«, | J l . Pi«»~ 
lcinjftis PliitadeipbiiH lil>rf»s Judnoritm Η, 511. 
4\oieiaa?i 1'biladelptius c l E\crgcU'^ jr);;:i r rpliaiHus 

bellico Bftoi aseucfecertiDt, 142. Ptolenums EvOTgrte* 
fllios Ploleraai et Arsinocs, 141. Mulia* re^ins^-s cfcmjoa 
IMI» aubjecii. 141. ei seqq. PloleiiMeus Phr>roe a Ikco 
r«i«fC!«ust 344. Plolenuebfr tcripior, 177. AslrobuiBOfiaaa 
periilssitnus, 1Η2 

Pttdapitana liale cmporiom io Jndia, 357. 
Pyibagoras spbam opinkMiem ab /Eg\pliis 

Py lbe» MassiUeiisis narrailo, 149 

Qu4rin1 Ecclesla Alexaudris, 352. 

R 
Haitao es* Ellm, 1 9 9 . 
Rapbidim lempore Ο Κ Π Ι Λ Pbaraii Tocabatur, 1 9 5 . 
Rausomm gens ifilbioplca a Piolenubo Ktergeie de» 

bellafa, 1 4 2 . 
Bcgnuin coeiorum ιιοη potent secuodiifii splia-ram slarr, 

2 7 2 . 
Rewtrrecfiotie (iu) quomodo rorwra srrrrnet D » , 

561, 281,282. 
Rbiftocfwi aniaul Indicnm, «jus desciipllo. 554. 
Rhinocorura optiitluai ad u»o«l«ni imer i£f j | 4«taa ct Pa-

lac»4tnam .sHum, » i l 
RlMidi clinw, 2 6 5 . 
R<nDar.lav H I esi Rofnaiia dllio. 1 3 2 . 
ltotuaitititi imperium nauqiiaiii deslrucu4aaaiv 147. 
Uoiiclio^ur aiquol Argeliiorum, 356. 

Saba ,esl Homchianiro reglo, 139. 
Sabeoru» regio 1» Arabia, 143. 
Sacerdolis vestes, 203. 
SalopaUfka Mala? cmporiam m ladia, 337. 
SamariiaDorum error, 262. 
Saraiwnunonie (S.) ecrlesia Aleiaadria?, 332. 
Saxns iu ifcUiiopia, 145. ifitblopla? ul t iM, 1S8, 159. 
Scribaniio oflkioa lo leepO, 238, 239. 
Scrinia regum. 239. 
ScyUiarum pnsiiio ^ecvadun Epbonun, 148. ScUfcs 

ClirislianoB nabrnt, 179. 
Seleuda quanuim distet a Gadibus, 138. 
Seila marmorea cuni iincriptiooe, 140. 
S<>mena gens iEtbiopiei, in pra?nipiU ei nlvosis anoartl-

bussedfs Itabens, a Pioletnfto Erergeie debellala, 142. 
\.o essulalum milluulur rei, 144. 

§«>p(enirionalee terr» pariea sublimiores, meridioQales 
reru demissiorcs stuil, 135. 

Sepleiitr.oiiia uluriores parlei noa babllaiap, 155. 
Serkum, el regio unde ad\eb4ltir, 137. t x Sioa i 

bitur, 557. 
^ ^ € S E * 8 E N S iElbiopica a Plokwiro Erergf te dcbellau, 

S«?eriaDi Gabaloram toca, 320. Severiant» catbolirat 
Epntolan proscripsil, 292. 

Sibor India? emporioin, 337. 
Sielediva eal Taprobaoa (bodie Oylan ), 137, SSC la 

Sfeledira duo reges sant, 337. Eccleeia CKrisliaoorHH, 
Ibid. 

£ιγΐ9τρο«νλον, qitld, 198. 
142!K W e S < 0 9 ^**1*1*0*^03 a p l u l e e u e 0 Evcrgete debcTata, 

Sina, 337. Ubinam stia, 437. Ab exlreau Sina ad Per-
eidf m qiianlum spatii sil, 138 

Sinus qualuor IU lerra, 152. 
Socrates, 179. 
Sol duomn lantum climatom magailttdiBeni <4»tioH, 

265. 
Solate nalio iElbiopica a PtoleawDO E%ergeie debel-

laU, 145. 
Solonis bistoria, 342. Solon legislator, 312. 
Sopairis mercalori* htsloria mcmorabiUt, 359. 
Sophonias de < Jirislo vatifinalur, 235. 
Sphaera iropoguaiur, 117, 154, 155 et seqq. Cum Hfte-

n tiare nequil rcgnum crclomm, 272, £98. Sphjrra» cpi-
iiio in consirurtione lurris Uabylouica? c«i*|>ii, 159. Qaih 
da?oriim invenlurrie5t.ibid.pl 161. Spha»ne opioioB^ 
(liaidjpi ^grptiis trjditlerudt, >l*'gyplii Grapcis , 1 » . 
SpbaBra? moius slare ncquil, 119. 

Siellarum ruolus quis, 118, 119. 
Slepbanus abbas b» lunaribus calculis verKaiksims 

264. 
£τρωματόδε<?μος. 198. 
Susplia avis, 1 >2. 
Sy«nc rlima, 26V>. 
Syri nounisi tres Episto!a^ rauio.icas lubent, 292. 
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Tabernartilum est flgora hujos «uod l , 173, 196, 311. 
T-ncbaras eic dteitur aurum In exLrema jEtbiopia, 

139. 
TangaU» gens /Etbioptca a Plolemieo Evergele dc-

bcilala, 141 
Taprnbaiia laetila in Oceaoo ad interiorem Indtam, 

Siclcdiva, 137, 178, 336. Ubi Eeciesla CbrisUanorum 
erat, 178. 

Taurelaphuft aaimal Indicum, 334. 
Teropluin Atexandria?, 533. 
Terrae ftgur», 151. Lotigiitido,138. Iatiludo a eepteo-

iriuae ad tueridiem v 158. Terra IUSMU^I esse neqtill, 
120. I B Ires parteadivisa,in Asiam, Ubyain et Europ^in, 
15 Α 

Terr» notas «ode, 121, 156. 
TestttdoquM, 336. 
Teucrus Lucrorani legislator, 342. 
Tbaddaus ia Perside praedicat Evaugelium, 147. 
Thebaide (4B) noo pluil, 122. 
Theodori (SJ ecdesia Alexandrl», 332. 
Theopfcflus Cosms amicua, 300. TbeopblU Alexao» 

driai epiaeopf loca, 520. 
Tberas wgmficat Tbraca*. 131. 
TWomas bdeanentis Patricii disripulus ad arcbiepisco-

oales Persidte tbrooos evectua, 125. 
Tburifera regk», 458 el seqq. Barbarla didtur, 132. 
Tiama geas jfitntopica a Plolenueo Evergeio debel-

lala. 142. 
Ttgris ei Peraarmeuia, 149. Rapkto corsa , quare, 

133. 

Tima?tis philosopbus, 340. 
Timotheus juuior AlexatHlrinus, 352. 
Tnnitas iu Vi-lm Te»taui<Milo adumbrala, 258. 
Tryphoii Phalereus de libris Judatcis Pluleiu*o Pb4-

ladelplK) uarral, 344. 
Tulla quid, 5^5. 

Ttirris Uabylonice forma ct ampliiudo, 161. 

U 

Uoieornis animal iElhioplcura ; ejus descrtptio, 535. 

V 
Vcslea sacerdotit, 203. 
Vfclorts (S.) ecciesia Alexaodria*, 352. 
Yirgines faiuai uou daumaUe, sed exlra Ihaboiani 

Buueales, 245. 

Xenopfeanis Cobtphoiill natratto, 149. 
XfeuiUirus 4dcm qui iSoe, 340,541. 

^^Zaa gens AStbiopica a Piolcmso Evcrgete debellala, 

Zacharias proplieia de Cbrislo valicinattir, 237. DeZ»-
cbaria el Abia error, 202. 

Zeoobia Paulo Samosaleno palrncinatur, 20. 
Ziogabcne gens iEtbloplca a PU>bMiubt> bvfergete do-

bellata, 142. 
Zingium ulira fretom Arabicum, 159. 

IN 8. JOANNGK GLIttACUM. 

Abhaeyn cojtwdam religlosl fldes. patienlia et singula-
rie im perfereadis veiallouibus toleraalta, 57. 

Abdicallo iuita tapieetes, quld sll, 218v 219. Abdicatio 
? i t» secwUro, i . Triplez est, 14. Abdicalio pn»prii ju-
64di ίο quo « U 1*1,42 et 93. Abdicalio YulontaUiia quam 
Becemana volenli cum retlgfosts virere, 98. 

Abdicalis secuk) persevenodom ία aenobio, 16. Ab 
ficalorom socalo alii laleres supra lapides aedificaal, 

alileolomiiaft in lerra poaoot, alii peittbus iacedait: 
•eusiis boruoi f erborum, 8 el 17. 

Aboegalio salmelipsius ln quo poeiU, 41 et 92. * 
Abrabanl obedieaua simptex, 65. Abrahamua vertis 

peregriuiia, 33. 
AbreoanUai4o p«r casuoi aliqoan Mit BeceariUiem 

farta noa coodenoaoda, 9 el 18. 
Ab9intbiietBellisTiaetiuliira,80. . e . 
AbetioenU» T4a quaoi angnftla el areta, 207. Abtti-

aembB geoas aliod couveoil ionocenUbu*, aliud no 
mtmmaZm. Abstioeeli» de«eripiio, U l . Per eam 
eorpas caotigatar el ία serviiuiem redigilur, tbid. Abs-
ttnealM aaa teeper impedit casoai. 218. AtnUatBli* 
cal saurai opua. BOB regal coaweBsatio, 296. Abtli-
itenlia tkmt bvaiilitaU oihll prottcit, 224,243. AbeUoeulbi 
t mlo , priiicipiiUB eat ptcoi leou», 896. 

Aeadi ainp44cil*% prudeuila, et patleolia sifagulans, 
62. Mors ei poel mortem obedienila, 85. 

AccepUlores penoaamm, soperbue progeoies ei suat 
01 depreneaduBlor, 346. 

Accepiio peraooamm apud Deom BOB ett, 8. 
Accusalio duo siguificat, 5X4 
Acedta iuide nascaUir, et quid slt, 197 et 2^0. Acetlu 

«t IgBavia toium viruitis tbesaurott dissipat, 199. Caveu-
da,Uiid. Acedia feligiosoe sub meridiem invisit, gaudel 
rteqnentia hospiloin, movel auacnoretam, etc, 198. 
Acudia» vpiritu* viam muuit foruicationis spiritui, 415. 
OUOIRCHIO eis obluctandun», ibid. Acedi» spirilus iribus 
anle CviinaDi horis trniat religiusos, 198. Acedie spiriius 
super omiies moleslus esi, 4lt8. Illo profli^ato, DOII Ost 
quod labores 410. et 422. Oppugnat sidiurios, 415, 414. 

"Αχος qui dttior seu irisliita, 475. 
Acqublta facile, eilo pereuni, 442. 
Acliones meutU miraiida) el per huniilitatcm profeclus, 

311,515. Acliooes corporis sitte dolore aul iristitia ani-
mi aool veiui corpus exaiiiiue, 134. Actkuium oplirout 
ifapezitaeteorator, 86, 112. 

Adanos BOB nisl post peccatnm lacryroatws rst. 116. 
Adami casosei gtib, 208, 215 ei 2(6. 

Adoienceua evaaceiicus audila bonoruni Yendiiiooe-
Irislis faclus abiit, 22 et 26 Adoiescenti* «las , 95. Adu-
lescentes religtotiis disdp inam ambieuies quid agere 
pra-senlrn oporteal, 25. 

Adolesceutul» aii» effronles, aliae o^culue, 186, 191. 
Adventores qua raiione iractattdi, 421 429 
Adulalor esl mioisier diaboli, doclor supcrbia», etc. 

277. ' 
ifidificare laleres oopra lapides sine ccfncoto qui dw 

caolur, 125,156. 
iEger quoinodo tractaodus a paslore, 474, 475, 476. 

iCgi-r medici pratsenUa el aspeciu retmiur, 466. ^ r l 
saiulareoi icedici manuoi experll, ei itooduai pcrfec.e 
sanati, hoc deserto et coBiempto ad aliuoi ufoftjgerenoa 
debent, 73. 

iKgyplus βίηβ βρβ iv4tl4oBia rugienda, 31. ^gypina 
quid reprawotel, quooiodo reliaqaeoda ei Pharao effu-
giendtis. 5 el 16. 

ifCmubh alios, qnbl t4it 469. 
^mulalfonia Uei e&eiMnlttm et Imago, 453. 
iEruiniua el igftoaoiniani pro veriiale eligeBt, viam 

apoelolieam ambulai, 98. Mnunmm prarseotea tibciiier 
et lolerandat mol, qui fuloras tollere el exstiugvere \o-
luerit, 99. 

^t ia ooatra qoatfe, 342. iElates hooiiois aeplean, 95. 
AnecUo impura, stervus aut firous appel atur, 251. 

Affecdones seu passtones quadicaoiiir,2 :)4,2Μ1.] 
AflTeelus ergapocunias etopes, erga paroules et lu»-

Biaoain gloriam, eic, quomodo exiieudi, 20 et 25. Aile-
eles mati ab oeasibus oriuBtur, 250. Affeoius aliquatido« 
eimulaBdi. 388. Affeclibo* iBdulgeea gaiulel loais ei 
celebriialibue, 242. AflTeclibus ma i« obuoxia isoua UOII 
polesl videre preoaiionw locum, 165. 

Affliclio ooii nocel, se.o palieoitaro pra*s(al, 100. AflH-
Clio auime <]iianlo major.laoto bonor lili amplio. arcpilit 
ei augt'luraDco,157. AlflieUo parva propicr Dctim susce-
{>ta aut lolerata pra?sUt operi oiagno siue aniicuone 
aclo, 99. 

^AffligCDlee allos ab aliis vicissiru afnigunlur, 82 ei 

*Αγέρωχος qoa) voi, 98. 
Aggredi. Yide Opo<. 
Altorum reclo iaclis ei vlftutibus nou est quod nfta* 

mur. 7 6 e t l 0 7 . « 
Alpbabeiuoi religlosorom tyronom, 3o5, 3*>β et 112: 

Proflcieiuiuna el perfcctorum, 556. 

Λ 
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RERUM ET VERBORUII QVM IN HOC VOLUMINE CONTINENTUR. 

Rctocaiur Ltctor ai numcrot lypis crattioribu* in lexla txprenot. 

IN COSUAUINDIGOPLEUSTEN 
Α 

Abdiu Cbrislum prantm.Ual, 252. 
Adain sexia dio ejectus, se*la lleruoi dle per crjcom 

reducius, 153. 
Aduiis /Elbiupnm U H M marilima, 138,110. 
Jigyplus, cur lerT*» wotibub va«:ua sil, 121. 
jttlhiopesexirenia lerr» incoiuul, 523. /fclbiopum po-

tilio &eciiiidum Kplioimi», U8. 
Agaune gcns /fcibiupica a PloleiDao Evergeie dcbel-

lala, 142. 
Apau i » <£lbiopia, 159. Ibi Nili •calurigines, 140. 
Alexaudri JerosfUytna traiiscuiitis Uisiona, 544 
Aiexandris posilio el unibra s o i i s ibi,2oi. Alexauuria 

ad calaracus quantum sii R p a t i i , 158 
Aliuedon ideiu q u i Enos, o4l. 
Aioe e Sina advebilur, 557. 
Alorus idem qui Adamus, 541. 
Ainbacum de Cbristo valiciiialur, 234. 
Ameoipsiuatbus, id esl Maibusala, 541. 
Aiwfielagarus, i.j esl, Maia.eet, 341. 
Animeou idem qui Caiiiau, 511. 
AUios de Omsta priedicil, 251. 
Amp Jiocliius Iconii atrncus Uasilii dublaa case catholi-

c*s Epislolas pronuuiiavii, 292. 
Αναβολείς dicunlur i i , qut a partibus sepleniriooali-

bosad meridtouales navigam, 135. 
Aiiaslasius vir mecbamcus et Uoclus, 264. 
Angabe gens iEibiopica a Piolemaeo Kvergele debel-

lala, 142. 
Augelos io mnndo csse probalur, 286. Angeli circum-

scributilur, 158. Singuli singuli* lioraiiiibus cuslodieudis 
depwiati, I5<. Aogeiorum bouorum el nialorum ofli-
ciuiu, 150 ei seqq. Auge.i quul lu creatioue cogiubant, 
167. «. 

Anima circutnscribUtir, 123, 157, 158. 
Auoine gcns /fcthiopica a Pio.etuao Evergele debel-

lala, 142. 
Anlichibones easc nequmni, 119. 
AiUiociiia? cliina, 265. Anliocbia cur terraj motibus 

obuoxia, 121, l?2. 
Autipodes osse nequeuul, 119. Contra Aulipodas, 157. 
Αρίοιι (.ramiiiuticiis ^gvptiaiaruiu renwn scriptor, 341. 

Iloysis iijeimiiii, ioid. 
Apul.iuarius impielalis arguilur, 27. Apotlinarii error, 

242. 
Apoliouius Mnlo, A?gypliaCurum rerum scriplor, 511. 

M<>ysis meininil, ibid. 
Arabia IMix < bristianos babel, 179. 
Aiabieus sive Er.vibraeiiS simis, 152. 
Arabil% a Ploletnax» Evergeie dcvicii, 145. 
Aica Noaj qiiam liguram babuit, 214. 
Arriiimed s solus uivenit quadraluram circuli, 182. 
Argeilia aibor ludica, 556. 
Arii error, 242. 
Λ π stote.es, 177,541. Arislolcles et Plala philosopbo-

rum puncij>es, 1S2. 
Arisloteticurum seiiteulia de elemeotis, 117. 
Arsiii' e uxor Plolcma-i Phi.adelphi, 141. 
Ariea sonsim perticiuiilur. 180. 
Aru nomen rhiuoceroiis, 554. 
Aslus pra-fecfus Adulis, 141. 
AUimo geus ^Uiiopica a Ptolemco Evergete debel-

lala, 142. 
Uiagaos geos .ElUiopka a Plolenueo Evergete dcbe!-

l.ita. 142 
Aliatili» insula, 540. 
wa griis iE'biopica a rtotcniao Evergele d<be!1ala. 

K \ 
AugusUis ^gvphim Komuiissubegil, 450. 
Auufa, ψι\ή% 197 

Aurum diclam Tancbaras inextremis finiboa £\hiopim. 
139. 

Axnmi ad exfema ΛζιΙιΙορ1« qoantnm sil apalil. 138. 
Axomis sive Axurois Chmtiaiws habel. 179 Axotneos in 
A£Uii"pia posiiio el umbra solh ibt, 164, 265. 

Axumiuiriim Degoiiatio pro auro advcbeudo, 139 Axo-
luilarum porlus, ibid. 

Β 

Raciri fbristianu& habent, 179. Bactri proximc !nc:Lnn, 
132. 

Itaptismi rltus, 208. In baptismo abrcnMiniauo S. IJUOP, 
117. 

Parbaria in .Eihfopia, «31. Est ihunfera terra. 1.12 
Basaoilis lapis, 140. 

^Bega geus iKthiopica a Ptoleroa» Evergcie debellala, 

Dcl Saturnos a f.r.rciu dicilur, 136. 
llerosi uarratio de priscis ChaldaBoruni rogibus, 54>l. 
Blemmyes gens ^ihiopica, 359. 
Bombnnaria, id e&t, fenioralia, 204. 
lloryallienis clinia, 265. 
Oos agre«tia animal Indicnm, 355. 
liosor caniem slgnlftcat, 290. 
Bulgaii Cbrislianos nabeni, 179. 
B3*xantiuiD quaolum dislel Alexandria, 138. B}-znniii 

elima, 283. 

fabcr ίιι India Alabandenara emittlt, 337. 
Cadmns Ulteras in Gra-ciam iranstuiU, 206. 

(̂̂ ataa gens iEtbiopica a Plolema?o Evergeie dvbeuala, 

Calliana in India ubi aes orltur. 337. Magrtum r m ( N H 
lium, ibid. Ibt episropus esl in Ptrside ordiual«.s, I7b. 

Cameioparda.is aidmal lndicuni, 535. 
Careni populi (Charan) in Mcsopotamia, 219. 
raryophyiiuin a Siua ad\cbitur, 357. 
Caspbim raare ab Uceauo in lcrram influere dicii Co-

smas, 152. 
Casiuri, id est Moscbus, animal tndicum. 5"o. 
Cataraciis â) Axoinin, quaitttiin sil spaiii, 158. 
Catholica? epistola- an aucioriialcm babeant, 292 
Cedariu ulleriori Arabia. 521. 
r.e lorum posilio secuiiduiii bphorum, 148. 
Cetii, idesl Cyprii, 151. 
Cbaremon £gvptiacarum rerum scriplor, 541. Moysls 

meminU, ibid. 
Chaldaici bcriplores duiivii mentionem feceruni, 541. 
lliam ιιοιι vere mulei.ittus luit. 2(4. 
Cbo;rclaphus ;»mn.al Imlicum, 5Γ.6. 
f.bristtani versii5 orieiitem precaiittir, 201. 
Chrislus ne unum quideiu niiiaculuni ad casligalioucin 

edidil, 164 eiseqq. 
Ciboria sive falwe *£gyptiaca», 149. 
Ciosdocolpiue iu Aiabia a Plolemoo Evergetedomiii, 

143. 
Climalum schema, 267. 
Clysroa locus ubi mare Rubroin sicco pede tra;ecrri:iii 

Israeliia:, 194. 
Coelum flitimesscprohatur, 118.120. f.ceUim non unuia 

omnia comp!eciiiur, sed C U I I I tcrra juuciiim. 1_6, sen/| 
CoiiTessio Triuitalis el resurrerhoois iu l»apiiiu o, 2D8. 
(lonsianlious Cosma! amicus, 113. 
Coriutbus lerr» molu riiil. 122. 
Cosroas descriplioiiem orbis edidil, 113. l'ein labnlai 

asiionomicas, 114, el CauUci caniicorum Interprelaiiu 
nem. 500. 

C.reieiiscs ronsiicludiiiibus, non -CijU.-us ui«batiii:r. 3»3 
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Oauiet el ires piieri bnberbe* in pirliirt*rrpT**eiiUi!iliii\ 
517. hunucbi craiil, \b\d. Daittel dc ihritlo valfciitalur, 

Daoitu* iilem qui Jared, 541. 
J>avidis iuetiiona in die natali Domioi, 195. 
ItelpbiH ptsds, 556 
Descrtpiio orbis a Cosrna, 115. 
]>ei irini uua operalio, 2-Ί7. Deus onus in Iribtis hy-

posUstbus, 242.L>eus UOII ex ira, sed ex comuiberjlioue 
bomiaem tuorte damtiavit, 210, 211 ei w»qq. 

Diluviuiu cur iiitmisstini, 156. Ulluvii oieoliooeoi fe-
cerunt Clialda d acriplores, 541. 
. Di.tfroh.lis iusuia cujua incola* Gratce loquuniur, 
Chrisiiani, 179. 

Δκκτάχκιον, quid, 198. 
Ui»ersorii* (iu) nios est iascribere nomlna, 205. 
Itius antiaies Tyriorum scripsii, 542. Saloioouis memt-

*U. ibid. 
Dradima PersaruA, 558. 

Ε 
Ela emporiwtn /EgypH, 140. 
Eiaioile Chrisliaiios haheal, 179. 
bicazani* LXX tiiierp<eies niilill ad Plolemaeum Pbi-

ladelphum, 544. 
KlepbaiMl Trogtodyiid el vElhiopid ad belli usum 

assuclaiti, 141. 
Kiesbaao Axomilarum rex expediliooem suscipit ad-

vemua Homeritas 141. 
fctiui niinc Khailhu vocalur, ubi duodecim fonles 

Cosma? tempore visebantur, 495. 
Kpboms ptiilosopbus el bisiuriograpbus, 148, 149; ejus 

locus, 148. 
Kpic.ycli,ll9. 
Kpipbauia Domiui cur poal Nalalera celebratur, 

19 4. 
Kpipbanii loca, 326. 
£ryibrxus si\*e Arabicus sinus, 152. 
Eudides geoineirarum princeps, 182. 
Eudoxus Luidius sptaer* opiuioueio ab iEgypliis ac-

ceprt, 459. 
Evedorjcbue, idesl Enoch, 54!. 

Kupbrales fluvius ex Pemarmenia, 149. Rapido curtu, 
quare, 155. 

hiaebius Pampbili, 474. Dubias esso calbolica* epi-
aiolas pfouuoiiarn, 292. 

Euiyehb error, 242. 
Ezecbiel de Cbrisio validnaior, 236. 

F 
KemoraHa, 4d est, Bouibonarla, 204. 
F^nci Cbristiaot* babeut, 179. 

G 
Gabala gen* iElbiopica a Ploleroaeo Evergele dc-

IwkMla. 142. 
Gaiabtla geos iEtbiopica a Plo.eoMeo Evergeie dc-

bellala. 142. 
Garjmafil» Christianos habent, 179. 
Gaza geiiS jfcibiopica a Pto.emao Evergete debel-

lata, 142. 
Gebon.Mlos, 133. 
Gollas rex lluanonim in India polenUasimufl, 338. 

Urbem capit stupendo modo, ibid. 
Graed se prudeniiures el sapienliores omoibus bo-

minibus asslitnaot, 542. Graeoruin seuientia de muitdo, 
270. 

Gregorii Naz4anxeo4 loca, 510 et seqq. 
Η 

Harisl nomen rhinocerolis, 554. 
Uebra?! ία deserto primom liueras edtdiccruiil, 205. 

Inscripliones lapldibus insciilp*bant, q o « Cosma? lem-
i>ore stipererani, 205. Pbtenicibtis liUerarum usum tra-
dideruul, 206. Hebneis in deserlo Ismaelil» el Ma-
dianiUe mercatores cooimeatum .submiidbtrabaiil, 2t)4, 
205 

Hebraica lingua coclum et cslos ιπ a voee expri-
oi t, 273 

Hellesponli clima, 265. 
Hercuns s.vmbolum, 141. 
Ileruli Chhsliattos habettl, 179. 
Hieroglypliica ιιοιι lillera?, sid litlerarum syrcbola 

ΜΙΟΓ, 161. 

iliernsolymiUrura coosuetudo circa nalale Domi-
inf t*J5 

ANALTTICT. 19S2 
Hippopotainus animal In<:i> nni, 556. 
llonierus tninquam voce νομός ustis, 313 
llomcrilarum re^io, 151, 15). I.sl Saba, ibid. Home-

ri m in Arabia Kclin (bristiyiios habeut, 179. 
Hofiio |»arvus uiuiulua, 289. Viiiculuio rerum naluraj, 

210. Ilouiiid omnia sentuut, 169. 
Hnmologus diaconus, cui (abulas astronomicat iiuri-

cupavil Coeuias, 114. 
Huiinf verstis ladiam, 152, in Ind a, quorum rcx 

Gollas diclus, 558. Ilmini l hristiaiios babeul, 179. 
Hyariiuhus lapis ia Taprobaiia, 336 Uyacialhi re-

gio, ibid. 
llypeiidix locus, 197. 
Hyposiases iree, 2*2. 
Hyrcauuin mare ab Occano ία terram iiifluere diiit 

Cosmas, 132. Ilyrcaiii tlirbtiaiios babeni, 179. 
1 

locarpalionis raiio, 263. 
ludia iiiUTior, 137. 
Indi iJihslianos babeul, 179. 
Indorum po îtio seciuidiiiii Fpborum, 148. 
Inscripiio Grseca Prolfinai Evergeiis, 111, 142, 

143. Iiisuripiioiifs in divcrsoriis, 205. 
loscripliones ab Hebrais laptdibns insculpta?, 205. 
lieu.fus l.uffduncusis fcpiatoias calliollcas dubiaa ease 

prontinlia%il, 292. 
fcaias (liristum pranlldl, 179. 
Isiaelitarum \esiigta iu mari Rtdtro, 194. Eorom ve-

sliineula iu deserio delrila soiil, 205. 
J 

Jacobi fralrls Domioi apostoll m«morU 4n die nalalis 
Doniioi, 195. 

Jcremias de (Jtristo •atidfialur, 235 
Jerusalem in desorium versa, 178. 
Joaimes qua dnctus occasione Evangelimn scripseril, 

248. <Juod ab aliis omissum fueral supplevil. tbid. 
Joaimes Chrysost a Theopbiio Aiex. ab Epipluiiio 

Cypri, a Severiano Gabaloruin inaie habilus esi, 527. 
tjus ioca, ihid. 

Joel prophcia Chrislum prjenuntial. 230, 251. 
Jouas propbela (.hrisluoi prasuuuiial, 252. 
Jooephus «tcriptor, 171« 
Juvia sive llunuia proxime Iodiam, 152. 

L 
Lacpttemonii conaoeludiuibus, non lcgibus lUebaa-

tur, 343. 
Laclea Tia, 118. 119. 
Lazira Cbriaiianos babel, 179 
Lazioe geus /Eihiopica a Piolenaeo Evergeie debel« 

UU, 142. 
Legis noraen aiiliquitus ne noium quidem eral .ipud 

Graiios, 343. 
Αευχή χώμη, Vicm albut, loctis ioirabia, 143 
Lcucage IOVQS iu Arabia, 143. 
Liaauus otoas, l'hu*Dici» imminena, 483. 
I.ocrorum legisiaior leucnis, 342. 
Lotaha,149. 
Lucas qua occasiooe Evangeliuro scnpserii, 247. 
Lycurgus legislaior, 542. 
l.ysim.diusiEgypiiacarum rerunscriptor, 544. Mojnis 

meininil, ibid. 
Μ 

Ma?6l4db paladb climt, 265. 
HalacbUs de CbrisU» valicinalur, 237. 
Male in Judia, 178. Ubi Kcclesia Lbrislianorumeat, ibit, 

Ubi gignilur pipcr, 178, 3.>7. 
Ilaocibon /Eg} ptiacarun rerum scriplor, 541. Ito^sls 

meminil, ibid. 
Mangarulb Male emporium in Iudia, 537. 
Maiiicha?onim error, 2<>2 Manicba;! camem abjiduni ei 

mali phadpii opificium orbis <»sse prahlicaol, 242. Spliat-
hcum r.sst; ctrluni pulant, 271. 

Maralio in lodia cocbleas proferi. 357. 
Marcionbias caniciii abjiciuni, et inali priocipii opifi~ 

dum rerum essc pra?dicaat, 242. 
Mamisjussu IViri scri|«sii Evaogolium : ejut Evaoge-

lii epilome, 2 4 6 , 347. 
Matlbsus qua occasione scripscrit Evangelium, 245. 

Ejus Evangeiii cpiloiue, ibid. «I 246. Mallbvi locus, 
582. 

Medi ί hrislianos habent, 179. 
Melcbisedechtnn Rebccca consuluit, 217. MeldiKededt 

cur sine paire et fliare cssc dicalur, 1(7. Pigura Um-
sti, ibid. 

file:///esiigta
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ttenander Tyrionim anaalcs scripsit, 542, Salomoub 

Diemiiiil, ibid. Menaudri locu*, 196 
Meitas llercaior postea OKMiachus Rfoilhu, 141. 
Menwrii nyiubMiiin, 141. 
Meridkmales ulienoirs fwrtct ob attutn tolb ιιοη h*-

biuutur, 135. 
Merocs clina, 265. 
Meime geus JKihioptca a Pio'.cma*o Evtrgele debelta-

la, 142. 
Mticbsas de ( hrwto prvdirii, 233. 
Mflliaretutc uiotieu, 338. 
Miibr.e celebriias apud Pcrsai in memoriaiD signi sab 

Eirelib, 176. 
Mouuuiislanim error, 263. 
Moscftnift aoNBal Udieuw, 555. 
Moyae» priem iu orbe cnplor, 174. Α l)eo lltleras 

eriocuis, 174. Lilierarum pertlbm b»m:Deft docuii, 222. 
Moysi a patralu mtrabiiibiis lUles c*»uci:ialitr, quare, 162. 
Moysb luemiueruiil A£gypUacaruiu rcrum acrip.ore*, 
341. 

Uuixli coDstruitio ex coi i l r j r ih quatilatibiu, 156. 
Mundttm a*leru»ini uoia esse probaiur. 182. Maudus cur 
mom uiia dte fectus, i7U, 

Ν 
HabaiB de Cbrtslo vaUctaatur, 254. 
HalopaUaa Ma4« eu>ponuai in Iiidia, 3S7. 
fUlatb Uuoiiui dte*, quaado, 191. 
Nilagalliia, quid,149. 
Ritus learto curau fluii. quare, 155. 
Nisibi Scleucbm iu?r, 138. 
Noa uansitus *b ultcriure terra, 15!. 
fiobaUB CbrisiiaiK» habenl, 179. 
Nttinbmjia Ronuoa ubique lerrarutu ad uegotialioiMMit 

tturpaulur, 148. 

Ο 
Ofigenb error, 298. 
Orrbolba ludias emporium, 357. 
Oee«*. dc Cbrtsto vadcinaUir, 250. 
Oliories, td eat Lamecb, 541. 

Ρ 
Pamphilus Jenvsolymilauu*, 121. Cui lopograpbiam 

CbrbUanam ntincupat Cosnias, 114. 
ΙΙακυλέωνε<, Papiuones. Gailice Pariltont: vocc Pa-

Vrthnes eodem scosu ulitur ilierouyiuus 1o lsuia:u, 

Paradisos obinam »ilus, 131. 
Parti Mala? emporlum io lmlia, 357. 
Palricius a»tn»uotiiiis Gwsma* Dtagbu»r. 125. 
Pauli EptaWdarum UHnpcndiwu, 254t?tKeqq. Patilus 

Hebrans llebraite etriptrii; sed f jits Eptsiola vel a Luca 
?el a Clemenic verna, 255. 

Peccaiorum reioisaiooem nonoisi pcr Igiicm conscqut-
mw. 277. 

Persarum Imperium ab AlexandiO deslruc utti, 117. 
Α Paribb potlea subaclum, ibid. Α magisdciiuo rc»iau-
ralom, ibid. Peraae OtrisUatM» habeut, 179. 

Persia? lon£itttdo, 138. 
Persictie UIIUS , 152 
Petrus Cosma' amicus, 300. 
Pliaran oiim Hapliidift, 1115. Scx roilltaribus a moiile 

Sioa dtstai, 196. 
Phiionis Carpalbii loca ex libro in Cantica, el libm ln 

Uexaemeron, 319. 
Phtson loituatn regionem rigat, 149. Alii Iodum. a!ii 

Gao^em esse dicunl, l i9. Pbisou eadem prolert qua* \i-
IUH , ibid. 

Phoca qnid, 556. 
Phipoici*.» iilieras Cttxci* (radiilerunt. 5(3. 
PIHIMIICOII ioctis quo irajeveruul hraehlae, 195 
Piper arbor Iudica, 356. 
Placilus in Aulioch<aiia sede Euplirooiuin ciccpit, 

Plalo. 177. 541. Spliarac opiniouem abiEK.vpiiis accc-
pil, Ifi9. Plalo r l Aristolele» pliilosopbormu prmciiies 
182. 

Platrnkorum scmcnlb de elemcnlis, 1;7. 
1'ouli Suxini clima, 2l>i>. 
PriMlux, 511. 
Procounesium maf;nor, 110 
Psalmi quo paolo a IbMdr editi, -2i">. psaiini D . -

vidis in uniTcrsis ηιαικίί Εκ: <sn> «Miiutiiur, 
rtA.cfiKetui Ka îdes vi llerruirr «I i wcpjiattin**, 

PU)i<»iii:i?iis Pbilade plius vi Λι-siuof1 dii rat»"*, | jj . 
(eina*tis Pliiladelpbu^ libros JuiUoitiiii i'kpoit. .">((. 
l'io!eiua?i Pbilatlelpbus ct E\crgc(c*» jn;::i Crpliaiilos 

bcllico o«o i asaoereceniDl , 112. Puiteicams Everyrtt» 
ftlius Plolenuei et Arsinoes, 141 - Mulia* ΓβμΙ«>ο··· (bl«uai 
Μ Ι » aubjeai. 141. el seqq. Ploleu*a?as PHy>r«e a llea 
reprcsaus, 541. Pudeauebs scriplar, 177. A^Uut tuaaorna t 
peiilissiinus, 182 

Pmlapilana Halas emporiom iu Imlia, 357. 
Pylbagoras spbasrai opiniouefli ab i£^}pl i ts awrrpit, 

159. 
Py lbe» Maseiliensis oarrailo, 119 

Quiriai Eodesb Alexaudi iae, 552. 
R 

Kaitmi e# Elim, 199. 
Rapbidim leapore (/emn Pbarau rocabalur, 195. 
Kau9orom geus/Etkiopica a Plo!em»o K\errc4> at-

bellatav142. 
Bognuiu ccelorum non pote*t seruodum spba-raai starr, 

272. 
Keftiirrec!iofie (iu) quomodo rorpora srrrrnet Deas, 

m, 281,282. 
KbMiocpfUA anlmal lndicnm, eju* detciipiio. 334. 
Rhinooorura optifcftiai ad inonteoi imer JLgy%+.wm d Pa-

UcaunafD sMuai, A>2. 
Rbiidi f lion, 265. 
R<»mar.b, id eat RofDana dllio. 132. 
Ilotiiattutn imperiuni uauqiiaiu di*iilr,n*iMldei# 147. 
Ito»cliosur a iquol Argelliorum, 336. 

S 
Saba , est HoneritarQm regto. 139. 
Sabeoru» regio 1n Arabia, 143. 
Sacerdoli'* vesies, 203. 
Salopatana Mala? cmporiua in ladb, 337. 
S.inari(aD0min error, 262. 
Sara|«niflMMib (S.) e<*!e*b Akiaadria?, S3S. 
Sanus in iEUiinpia, 145. iElblopte a l l i M , 158, 139. 
Scribanira onicina in teaspO, 238, 239. 
Scrtnia regum. 239. 
SoUtarum posiiio «eoiBdiis Epborum, 148. Scylln 

CbriMiaitoa babrDt, 179. 
Seleucia quantum dblet a GadlbM, 158. 
Selta marmorta v u » ifMcri|itiofie, 140. 
Sciuena geus Aiibiopici, in pra?nipib el nivoais m M i -

bussed«*s liabena, a Pioleaitto ETergele debellaU, 142. 
lo essulaium mhlunlur rel, 144. 

S«'p(cnuionalee Urr» partes aublimiores, neridioBales 
ven» deinissiorcn suul, 135. 

Septemr.ooif ulteriorea paiies aoo babllalap, 153. 
Serkttm, et regio unde advebilar, 137. t x Sisa ao>e-

bitur, 537. 
Sesea gens jElbiopica a Ptolomro Erergfle dcbelbiia, 

\i± 
Sevcrbnl Gabalorum loca, 326. Severiaans catboHrai 

Epbtolan proeciipsit, 292. 
Sibor ledia? emporium, 337. 
Sietediva eat Taprobaoa (bodie Ceylan). 137, 338. Η 

Sleiedira dao reget saht, 337. Eccleaia OtrfeUanenja», 
ibld. 

Σιγιττροκυλον, quld, 198. 
^Sigue gi'08 iklbtopica a Ploleaueo Evcrgtle debeHaia, 

Slna, 337. Ubfnam sila, 137. Ab exlreaa Slna ad IVr-
sidfiii qiianlum spatii sil, 438. 

Siiius qiialuor I U terra, 132. 
Socraies, 179. 
Sol duoruoi laoluro climatom magnitvdlBefli obliaeL 

265. 
Sotate nalio iElbioplca a Piolenwoo Evergele ilrbel> 

laU, 143. 
Solonb bbloria, 342. Solon lcgislator, 312. 
Sopairis n»ercaioiis hiMoria mcmorabiiit, 358. 
Sophoniasde (iiristo vatirinalur, 235. 
Sphiera iropugnalur, 117, 154, 155 et seqq. Γ . Η Ι Β Spke-

ra ture nequii regftum crclomm, 272, 298. Sphana» opi> 
nio in construriioue lorrts Rabyioiiica? cti-pll, 159. Chafl-
dvoriim invenium cst. ibid. et 161 Spbar^ op ia ioMe 
(halila?i ilCgrpllb iradideruut, ,£gypui Grgpos , 159. 
Sphaerae molus slan? n«Mpiil, 119. 

Slelbruin n»<»ius quis, 118, 119. 
Slopbauus abbas bi luiiaribus catculis vrruiitc 

264. 
-τρωματόδισμος, 198. 
Susplia a*bt 1*2. 
Synnc ctiina, 265. 
Syri DOUIUSI tres EpisU»!as raiboucas lubcot, i92. 
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Taberructilum est fignra hujas muodi, 173, 196, 311. 
Tuncharas **c dicitur aurum In exlrema iEtbiopb, 

139. 
Taflgatta* gen* iEthiopica a Ptotemieo Evergele de-

bcilala, 142. 
Taprnbana iasnla in (toaoo ad ioteriorem Indiam, 

aite Sielediva, 137, 178, 336. Ubi Eectesb Cbrbtbuorum 
crat, 176. 

Taiirelaphus animal Indicnm, 531. 
TeiDptum Ateiaudria?, 333. 
Terrae flgura, 151. Lotigiiudo.138. latiludo a eeptea-

iriooe ad nierjdieio, 158. Terra suspeti-m «tse rteqnit, 
120. IB Ires partea divisa,in Asiain, Libyata et Europain, 
131 

Terr» motoe intde, 121. 156. 
TesUidoqtild, 336. 
TeucruH Lucromiu legbbtAr, 512. 
Thaddams io Perside prxdicat Evaugelium, U7. 
Tbebaide (in) noo pluil, 122. 
Tbeodori (8.J ecclesia Alexandri», 532. 
Theoptailue Cosm» amicua, 300. Tbeophili Alexa» 

drtei epbcopi toca, 520. 
Tberas signittcat Tbraeas, 131. 
Tbomaa Ldeasemis Pairicii disripulas ad archieplseo-

pales Persidfe ihrouos evectus, 125. 
Thurifera regio, 158 el teqq. Barbarb didtur, 132. 
Tiaroa gens ifiihiopica a Ptolenneo Evergele debel-

bta. 1*2 
Tigri» e i Peraaraeub, 119. Rapido carsu , quare, 

133. 

Tima?tis pbilosnpbns, 510. 
Timoiheus juiiior Aleiaiidrinus, 552. 
Trinilas iu Vc lm TeMaiiMMilo adumuraU, 258. 
Tophoii Phaletvus de libris Judaicis Ptuleiiueo Pbir 

Udelplio uarrat, 314. 
Tuila quid, 5̂ 5. 

Ttirris ilabylonice forma cl ampliludo, 161. 

U 
Uoieorals animal iEthiopteum ; ejtu detcripUo, 335. 

V 
Vestee sarerdoUs, 203. 
Yfclorte (S.) ecciesb Alexandria*, 332. 
Virgines btua uon dauieaUe, sed extra IbaUaiuHi 

uiaueeles, 215. 
X 

Xenopfeanb Cofophonil oatraUo, 119. 
Xfeulbrus klem qui Λοβ, 340, 541. 

Zaa gens iElhloptea a Piolcnueo Evcrgeie debellata, 

Zacharias proplieta de Cbrislo valicinalur, 237. DeZ*-
cbaria el Abia error, 202. 

Zenobb Pauto Samoaaleno palrocinaltir, 20. 
Ziogabcne gens /Elbloplca a Plnknua*) bvergete de-

bellata, 142. 
Ziugium ullra frcluro Arabicum, 139. 

IN S. JOANNfiM GUUACUM. 

Abhaeyn cnjmdan rellgfoei fldes, paileolia el singula-
m ia perfereodb teialionibus toleramia, 57. 

Abdicallo iuila santentes, quid ril, 218,219. Abdicatio 
vi t» ww*brU, 1. Triplex est, 14. Abdicaiio propnl ju-
6kii i« quo « U t4t,42 tt 93. Abdicatlo Yuiuotalutn quatt 
aeceaearia volenll eum rettgiosb tbere, 98. 

Abdicalls svciilo perseverandum m dtnobio, 16. Ab 
dieaiuruiB s«c«k> alii lateres supra tapides aHliOcaat, 
ahi eolumnas in lerra pouunt. alii pedibus iftcedunl: 
teusus bomiD verboram, 8 el 17. 

Aboegallo snlneUpeius in quo poeiU, 41 el 92.« 
Abrabaml obedieulia fimptex, 65. Abrabamut rerus 

peregiiiiiM, 33. 
Abrenmiliaila per amm aUquom aui aeceariUl«m 

facu IMM coodMManda, 9 el 18. 
AbaiulMietmetlisvlsetnalura,80. m 4 β , 
Abetineall» Yfta quaai aaguata el arcta, 207. Abatf-

mtaum geans alkid eouveoil ioaoceaUbM, aliiul DO 
cmttws, 264. AbstintnU» descriplU), 241. Per eam 
oorpus cactigalar el iu aerrilulem redigitwr, ibid. Aba-
ttneniia mom temper iapedii caamn. 218. Abellaenua 
cai naiarai opiia, nom regal coeueaaaiio, 296. AbtU-
ueoliaHaie kuaJlilaU nlhil pro6cit.221,213.Ab6Un«iUa 
t nalov principiiuii eai paoiteiilia), 396. 

Acadi sMBplkilas prudeiilia, ei patlealia tfiigulans» 
82. Mors ei posl rooriem obedienlia. 83. 

AccepUlorea penonaniiB, auperbi» progenies ei suat 
ei deprebemlimtor, 346. 

Accepiio penooarum apud Deom noa ett, 3. 
Accusalio duo sigulflcai, 525 
Acedta luide naacaur. et quid sit, 197 el 2^0. Aeeilu 

et ignafia lolum viruilis Ibesaurum diseipat, 199. Caveo-
4a,ibid Acedia religiosoa sub meridiem in\isit, gaiwlet 
iiequenlia bo-pilum, movet auacboretam, eir., 198. 
Acudia; tpirilu* fiam muuit fornicaiioois spiritui, 415. 
(Juoiiiodo eis obiuctauduai, Ibid. Acedi» spiritus Inbus 
anle caoaw noris lonlat religiosos, 198. Acedia? spirilus 
super omj»»'S ronlesius esi, 408. Illo ptoQî ato, non esl 
qitotl labores, 410. et 422. Oppugnat solilarios, 415, 414. 

*Axoc qoi dolor seu irisliita, 475. 
AcquUiia faciic, eilo pereuot. 442. 
Acuones meotu mirandae el per huimlitatcm profeclus, 

511,315. Aeliooes corporia sine dolore aul imiitia ani-
ml sunt velui corpus exanitiie, 131. Actkumm opiimus 
(fapexiUeieoraU)r,86, 112. 

Adamos son nisi posl peccatum lacrymaUis rsi. 1*6. 
Adami casosex gula, 208, 215 et 216. 

Adoteseeiis evangeiicus audila bonomm Υθΐκϋΐ&οοβ-
trislis Taclus abiit, 22 et 26 Adolescenl» a>ias, 95. Ada-
lescentes religioitis discip ftnain ambieulcu quld agere 
prasertim oporieal, 25. 

Adolesceutul» aiia» effronies, ali» o^culu?, 186, 191. 
Adventores qua raiione iractaudi, 421 429. 
Adutalor esl mioisler diaboli, doclor supcrbl», elc, 

277. 9 

ASdificare lalcres topra lapides sine ca»mcnlo qul di-
cantur, 125,136. 

iEger quomodo Iraclandus a pastore. 471, 475, 476. 
>Eger medici pratsenlb el aspeciu rvcrealur, 466. ifCgrl 
salutarem iccdiei manum experli, el IHMUIUIB ptrfec.e 
taoaii, hoc deserlo et eonlempio ad aliuni proliigere ικ»α 
debent, 73. 

iEgypius tine βρβ ivdilloais fugienda, S l . ^gyploa 
quld n»pra»eoiel, quomodo relioqueiida ei Pharao etfu-
giendus. 5 el 16. 

iEmulari alios, qubl sit, 409. 
iEmulalfofiia Uci e&emntem el bnaso, 453. 
iKnimiaa el igftoniniaai pro veriuie ellgemt, vbm 

apoetoUeam ambubi, 98. iErnmma) pmenu^ litanter 
el toteranda? miit, qui fuloras tollere ei exstiogyere \o-
luerH, 99. 

Ato* Doaira qoalb. 342. iEtates boniob f*p\?m, 95. 
AffecUo impura, sienm aul flmus appel atur, 251. 

Affectiones seu pasetones qua3ittcaDUir,254,250.] 
Alfeclus erga prcunias et opes, erga parcuies et b«»-

maaam ^lorbm, elc., quomodo emiemli. 20 ci 25. Atle-
ctus mali ab aeosibu* orittotur, 250. AflecHts aliquatido* 
simulandi. 588. Alfectibin iodulgeaa gaitdel lcstis el 
celebriialibus, 212. AoVclibus ma b obuoxhi IBCUS UOQ 
polest videre prrraiionH locum, Itt5. 

AfDielio oou nocel, ned palieoliam pra>sial, 1C0. AfTll-
Ctio auinMB quanto major,tanio bonor illi amplio. arc^dit 
et augcturaDco,157. AIBieiio parva propter Dcuni susce-

ixa aut toierala praasiat opert otaguo siue alllicuone 
aclo, 99. 

AfQlgeoles alios ab alib vicissim aflliguiiiur, 82 et 
111. 

Αγέρωχο; q o » vox, 96. 
A^gredi. Vtde Opo^. 
Aliororo recle faclb et vblultbos nou esl quod nlta* 

mur. 76 etl07.i 
Alpbabetum religlosoram t.yronam, 3o5, 3'6et 112. 

ProQcientiuai ei perfcdorun, 356. 
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Araalor verue qttalit, 453. 
Anjtntionis morbo laborat pertitm sos seoleolie licol 

ver» propugnaior, 68 el 104. 
Amiritia causa cxlii fil argtimenturo virtutU, 38ί>. 
Amicus sive \)ei a<nan< quis een*ondus, 3. Amici Doi 

qui di«*aiilur, 2. Amici qui parandt, 32 ct 38. Amicosquo-
modn arcedere oporteal.S.SS el 366 

Amoi impiirus in punim converti po!e«t, 128. Amor 
non \erbis, sed faciis deniouslrandue, 147. Arooris l>€i 
exemplum et bnago,455. 

Anacborela injiiriamm mernnr esi aeptdis nidtts, 183. 
AnachniTlae quibus iti viilis poiissimum oppugntMilar, 
221. 220, 213. Anachorei.-r perturbari soleuldum iu ipsa 
moriis nipdiiatiotie versantur, 146. 

Angeli soh scmper sibi prawiiipssanl, 78. Angelorum 
bonorum el m.doMm iiidiciuin, 36. An/elorum esl niin-
quaiii cadere, quo ŝ risu id inielligcndnm, 59 et 100, 
Viiicuni el bnmiues et d.rmones, 104. 

Angor quis nietus, 417. 
Auima buuima tripirtila, 388. Anima prenitens quam 

grata Deo. 490. Anima esl aul cera,taiiqaani amans Dei, 
aul Jiiium, tanquam corporibus aflixa, 441. Anima impu-
ra esi quandu ιιοιι spcmidiim naturani agit et npcrahir, 
135. Aiiima tmbulciHa nidns ©sl dubol i , 303. Mausuela, 
Uulamus simplicilalis, iliid. Anim* miranda anio ei posi 
corpus subsistfiiiia, 554 el 5f>7. Anima? cogi.aliones 
qiiando bons», qttaiuio ina'«, 102. Aninv.e sanila* ei pe-
siis, 10 ei 18. Auiin.* babitus et tacies quomodoab b«-
atrbus nostris considereotur. 14 et 18. Aniiiue unius 

3!iantum urettum, 4'U. Animc humiles coolriUe quai 
icanttir Climaco, 417 et 1*4. 
Auinius cotistaus et iran* bilis patientiam parll. dublus 

veroei iocertus creal inudeliutem, 108. Aniuitis spiri-
tualis eiiam scnsu spihluali pneditus est. 337, 337. Ani-
mus et donnnaior seu Pnnceps et Pontifex est, 444. 
Ainmi iranquiililas duplex, 109 Animi tranquillilas varie 
deliuit r, 445, 446 et ne*\. 450, 451. Animi tnrbalioct 
excascaiioex soidibtis c.rnfs, 535, 366 Animi iucoci-
stantia rrtfal nlbi fiffensiones et ralamitaies, 78 Aninii 
ciaiio qitain periiiciosa, 421, 428. Animi dolor el tristnia 
inajor esl quam corporis, 425 Animi siupor et durh \en 
cnrdiR idm stnit Chma«v», 259. Animt submis*io jnita 
8. Maximum quid sil, 164. AnUcipatio quid eit, 5ii0, 
S66. 

Aiitiorhi discipuli. petita a maglelro Hcenlia,abscessus, 
visio. Η sui ipsius denarratio. 84, 85. 

Άπά&εια qtiid fiil, 445,446. 472. 
Aqnam gnsiaiiti quid cogitaodura, 151. 
Arbitrium liberum. V. I.ibrruin 
ArcbidiaiOiii cujusdam bonore mitiisterii a modcratore 

emti |>atiei»tia ei tolerantia incredibilia,58, !J9--
Aniua et diMcilia probe exercitalis euul gaudfi et 

tripudii rausa, 142 i l 146 
\risioteli» dirium de tuperbo, sod rudi et imperilo 

adoic-c nto, 428. 
Arrugaris omnis est inxtar impuri apud Deum. 

9 Arrogaiitiaei sui exislimatio per buniililat m exlcN 
xuiiiatur, 106. 

Assjduitas in farubat^mdMinit, 162. 
Astaii appoila io d«io siguilical, 98. 
Aibleia rhrisii gaudel tenqjore luclae. 212. Ath'eia? 

Clin^li wieuduni quibu^ curn hostibns eminus ei coinί­
ιι us cmigrtHlienduni, 419. 427. Alblettm in ipso luctae 
adilu lang tescere cerlissiaio sccalura? ruiuas su» ar-
gmii<:ato, 7. 

Attontio ipia?ril el invcnil oraiioncm : el ao baec illam 
sequatur, 4(5. 

Avaritia e*t et dicilur omniunj malorum radix, 257. 
Avariiia quid aibi imaginctar, 254. Avarilia in speclem, 
beaignilaiem io paupen^ pra-ie^tt, pfisiea illos odil cane 
DCjus e( anguc, 253, 2̂ 4. Avaritue nomiae quid contt-
Q«Mlur , 23 , 27. Avaritla descrtptio, 255. Avaritia? 
vilium uoiie deprebeodUnr, 4(7, 451. ATari l ia3 spirilus 
huinililateir. sinmlat, 3(9, 561. 

Avarus esi hvutigfdiorum irrisor el voluntarins pr*va-
rtcator, 25Λ, 2'κ>. Avarus nutiqaam carebil niolesiia 
«Μ ira, -2Ti. Avaras i*.bi a rliarilate I)ci defr.cii, colil bo-
iiiiniinj Mfia, 254, 2)6. Avarn avaiior qais « l , 285, 
2s6. Avan cmn aqua iutercute laburanlibtis couipa-
rjn ur, 254. Avaronim vua similis esi co»n;e mortuo-
r.tin , 254. Γ.χ Avahs mulli car non inale babeaut, 
286. 

Audacia rordis unde nasrafur, 274. 
Auri maucipium super acu ad necfiD usquc deccrtabll, 

Αύτομέριμνος quls dicatur, 155. 

Β 

Bapllsma inqninalum suo nilorl pcr larrymas restilad 
149. 

BaplizaU omnes non sahi sunl, 6, 17. Raplizali aoe 
debeitl vivere uegligeoter, 525. 

l̂ ealorum duorum iuimi* iiiae qua ratlone diasoiat^. 
377. 

BeKaiore» omoes tetere^, pugilum o<imine ialelllgc-
banlar, 40, 92. 

\W\lum timidos averialur, 354. 
henefacere quibufl oporleal, 406, 468, 437, 413. 
Beoefacioris calumoialor idem iudicium Juda aoslioe-

bii.114. 
Dllen angel mel, 80. 
Ulasphpmia iDfanda superbl» prol^s, 2 9 6 . 7S62. Qna-

IIH lMislia, Π qnaotto inva«4a(, 298. Illaspbeniie co^taUo-
nen IKHI nisf a (lamoii* «uggcrunlur, 298,299. QoaraUoae 
averiend;»». ibid el *eq. 0u«*nani poiissimuo occupeut. 
300,301. 502 

lloiium a quo romprelicntli ei atlingi poleal, 4 6 1 . 
Roriam oporari, el deriioart* a malo in qno coiiaistal, ibi*L 
IU>ua dtsnipani qui aine labore diiesconl, 340, 360. 
Boua qu.fidam nalura auiil, qu:e per malas causat 
viiianMir οι mala fiunt, 286 Bc»na abjirere larilc, ronfo-
rare difticile, 20. QuonwvJo erga ea oxui possit aflerlu* 
20,21. 26 Ikma dictiuda sunl eliam mala peqieiranii. 
534, 356 Hiuorum vendtilo ei fn pauperes em^aiio cur 
suadetur a Uominn, 22, 26 IlonK prasentibtis firo veri^ 
iola mente inbianl nouuulii ei decipiuotur, 212. 

c 
Caro<!»moncs quosnam fagiant, ΓΌ. CacodaemooTno 

adversus obodienlia? dis4*ipalos bclium, 70, 10*>. 
Cad»»ns miserabilis esl utlserabldor; qui proYoeal ad ca-

sum, 219. 
Cfelebe inler negolia cui similis. 10. 
Calamiia* omnift levis est viro ηοιι levi, 159. 
(alunmia adveraus religiosum pairem i»on recipienda. 

90, 115, 114. Calumoic in rcbus publicis seces^iouM 
pai iuut, 79. 

Canis, la?sus alrocius insurgil, 151. Cauis pro ammov*, 
459. 444. 

Capliviias mulliplei, 235. Caplivilas sequlUr conjuo-
ctiouero seu congrewum et colloquium aDims cuni iact-
denlft rogiialione, 232, 249. 

Carcer, qui locus, 66. Carcer, pccnileuliae locua, 115L 
LuueiKiuin regio, ibid. 

Caru iioslra inimica et amica, cur ab Aposlolo o m , a 
Greg Nai. vilioaa et ancilla noclurna vocata sil. 2S2, 
243. C*r»is el aolmjp coitoquitim. 259. Carnls ciiram 
in desiderlo faciens, el meinoriam injuriarum tervans, 
pro (reaiore creaturam adoral et colil, 112 Orui< 
victoiia de deroonlbus miraculosa, 252. 249. T^rnrn 
saaiu suo solias »»pera et virtuie «lebellarp e l vuiccrt 
ncnio polesl, 219. 

Cashinoniam nemo suis laboribi» adipiocitar, 217 
Caslilas noa Deo Cimiliahs ei siaiiles eOicit, 225 Ca<H 

tas veiuro tbeologie disriptilum eftiril, 458. rasliias 
aaieraa quomodocomparari IKMKU, 1 41, 1 «6. Canlilausde-
ecripiio el comuiendalio, 216. Castius exorie&Us primoi 
judicium, 217. 

Caslus qut diceodos, 216. 217. 240 
Casus a casu dilTerl, 69, 403. fa îw subinde ind-

dere aollli, qui sint, 579, 390. Casns mulioram ex gvla, 
208. Casusa passione, oiio, oeg igemii, ppccaio differeo-
lia, 352 , 366. Casu aliqao iacta, evpe tim»ior% t**-
lioraque sunt quam qua: coustlio vel delitiemie T O I W K 
Ute, 9. 

Cataplasma, quld sit, 466. 
Causier, quid sit, 467. 
f.el!a : qtiidquid in ea commodi parlum e«i. a«t11ateoos 

roserandum. 415, 42i. l.o gi ei frequeus exlra iSUo 
mora penilue repudiamla, ibidf. 

Censores alieiiorum delicioraoi in q»iod rdiura tocar-
raal, 187,188. 

Certimiua ueque deireciauda, ueqtic temere ad illt 
pnisilipiMlum, 380, 390. 

Cliaiilas virtiitum priaccps, 27 Cliarita^ et pnew 
Pl uovissima •irtului» est, 463. Charius cur M P ei 
spe loajor, 452. Cbaritas alia e*i anim* naiuralis, aiia ς υ * 
i\ Spinlu sanclo llli insinuatur. 459. (iiariias ciraiioM 
major cst, 546. Cbartlas aoiida et gcnoiaa perdiiur pt 
abolelur pcr luxariaiu, sicul columba corruinpitur per 
pediculum, 185,185. Cbirilas secuodum oalnram suaai, 
aecuudum efDcaciam.el seoundum proprieiaiero,qukl rii, 
Ibid. Charilas propt ie quld sit et qul difleral ab aoini 
tranquiliiuie el adopiione filiorum Dei. 455. Charius οί-
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INDICES ANALYTICI. 
fcda qoanli sint momenti, 429. Charitat et bomiliU*. 
biga sacra, 519. Cbarbas siinul cum pertiiiiis ootisislere 
ιιοιι polesl, 355, 255. Cbariiaa erga Deuro eipellit 
negligcnttam, 157. Cbariuiia erga Deum exemplwnt 
pt iinago, 433 Charflads ver* erga Deum fitila floe farpi, 
578, 589. Charitali* niulliplex encnnituai, 4?i6. t.lia-
ri!aiem veram et germanam erga fratrem qois babere 
dicatur, 68. CbariiatPm verbis velle teslaiam erga οαιιιοβ 
facerc el grave et plane damnanduoi esl, 147. Uode 
ctiarUalem Μ perfectani alMgtae $P quts inielMgal, 
4 0. De cbarllalc Dei loqui qtiam periculosum, 452. 

r.hrislianus quis appellandue, 5. 
Cbristus mortPin expaveacil, noo Iremwclt. 146. Christj 

jiiguoi quibiis suave ei leve, quihtis diflidle, 12, 19. 
CliriMi pugile* et alhlet*, aul agonisla et niiiiles, quo 
habilu uiaotur, 40, 41, 92. Chrisli jtigurn tollere vo-
lenti apprime noceesaria esl obedieutia, 52, 98. Anle 
Chrislum cmcifixum, proniim diu noctuque viuctis posl 
Lergiim manibusi abjicere, quam bouum, 116,155. 

Coci cujusdam rarissima ei plane siugularis virlus, 49. 
OBium lugrediiinlur pauci, 214. 
Cocoobiarcna paslori, navan.bn, mcdico, liHcratnri 

eomparalur, 464. OBnobiarcba Kbaiihuuus eleganler cum 
Moae componilur, 495, 4%. Ccenobiarchae el inedlri si-
milltudo large PxpwMa, 460, 467. tenobianh.t; advorsus 
laeocenlpm reiigiosuin severita*, se ι laudabilis. 54, 55· 

Oenobiia debel esse Deo coiijnnciissimus, 169. 
touobium est veluii terrestre racium, 76, 77. Ab ro 

noo dpmigraiidum, 78, 82. Muiari aliquan ο poiosi lidte, 
79, 109. Onobium repugnat acpdt*, 198. f.aoobium oon 
est dclicaiorum neo iracuudoriini proprium, 13. Cauiobli 
pr.isos ante abdiraiionpni sa*nili qiiorwxlo pxplorandus, 
43, 44, 91. Vide Keligioeut. Ju cwbobio toieraodi non 
s i u i l g o m i n i daeiimiiPS, 48. 

frgilaiio verbtim pnecpdit, 140. CogitaUonem malam 

itrawedil uiala affeciio, 250. Cogilaliones precibus r p p p l -
ere, illis rppugiiare, eas«lem couteranere et suppraie, 

umt idem, 548. Cogiladones cura «iijudicatioue Iractas iu 
f x a m p i i Iteas vocat, 2)2. Cogiialioiies exuiUant saginaLu 
vemrc, 205, 206. Cofilaliooes Impune ei obscen» a quo 
P x d l P U l u r el per quid saoari possirtt. 238. CogitalioriPs 
i-npurai illico coiupcscenda?, ut simus exira cupain nec 
dainnemur, 252 f.ogiUtionea per diem anootari solilje a 
wmuullis relielosis et referri pra?sidi coMiobti, 65. ΡΡΓ 
Iria exsistunl \u amma,102. CogUadones viri boni qualps, 
65, 102. Cogilatioups mals qua ratiooc ίιι auliua gene-
rentur, 214. Cogiiationum tPmpealas IoquinatJooes creal, 
209, 2(5. Coguuiioovjm malarum el boaarum ortgo, 248. 
Cogltationum cosiodia qu» sii, 548, in quo consist d, 505. 
CogiUlionum cnraoi uou geril qui seipsiiro t>eo irailidil, 
288. CogfiaUorium iinprobarum occursum impedirp nou 
posstimus, looium auieiu el morani in nobis est compp-
ecere, 210. Cogitalioiiiim commuiiissiniamm, quibus oni-
nfo cogilallo oompreheoditar, numeru», ibid. Cogita(io-
ntim rnalamm et ovorum in sinti fotorufii similitudo, 595, 
et 400. CogUalionum roolus in bomiue ex qualuor causa-
rum fontibos oriunlur, 254,250. 

Coguilio uiNeteriorura Dei nou eal in abdoraine satnro, 
599. Cogniiionis veras lux in quo poslla, 589. Cognitlo-
tionts, couihiiouU, bumilitaiis discriiueu, 519. 

Colloquii babendi ralio, 68 Colloquia prava, oi\ana, ct 
profana, H»H'ularia et indecpntia, 34, 39. 

Coltyriuin quod phanaacum, 466. 468. 
Columba qu® virlus, 179. 
Columnae supra terraro solidafii quinam collocasse di 

Cuolur, 137. 
i.omesturo quid cogiUDdum, 151. 
Ommiserjilk), in quo c m i s i A l a l . 148, 164. 
Comparalio gal.ina? el nioiiaobi circumrnrsantis, 108. 

Omparalto vim P t memoda3 Dci, 425. Comparatio gre-
garll mililis et rcligiosi inrxpprtl, 74. Ccmparalio tiriu-
tum el vilionim cum scala Jacob clcatena \). Peiri, 181. 
Coniparalio mpmbromm corp<>risa se avnlsoriim el roli-
gios4asce(a? a fratribus avu.si, 75, 105. Comparalio ven-
torurn ei lenebricoeorum fnalilif* soiri num, 591. Saj»i-
tarii ca?ci et disdpult conlumacis, 4. Comparatio mihiis 
post iogenlia vulncra, et religiosi post in^entia ppruMila 
*f\i tenlattone*, 598. Ccimparaifo n.t\i\:v ol ivligiotii, ΐ0 ί. 
Coinparatio sm c«m ioiperfetiioritnis nor» amblenda, 2hiS. 
(>):uparjiMj vtitpis ol daMiiOfiis, 218. rmiqtaraliones uiul-
1«. 595, 594. 5&. 396. 

ComplacPfUia sni vanam gloriam gignil, 302. 
Compuncho roligiosa, quid sit, 148 ( ompnnciio vpra 

qna? dicitur, 155 Cnmpunclio a ia non procurala, alia 
tladio qocslla ei pxcilala, 166. 

Coudemoalto sui ipsius qualitor fieri debcal, 522, 
329. 

Confessio quam nccessaria, 44, el qiiidem publka, ibid. 

Confessfo publira rti;n^bm scelpralbsimi horrornb, 45 
ftl 46. Confeamo pet-catoniin p>l arrppla D P O , 47, 96. t'.i»n-
fcssionis ppccaloruin uiihtas, <»9. Omrp^ioucni impodtn» 
satagiiut fbemniies, 72. Illam exigcbal prntlriimus (Jinsii 
Joaunes, ibid., et 105. Contessiofip prracia si adbuc impu-
gnemur, non csi obstuppscMidtim, 72. 

Confessus nusqiiam a ()oo publirp tradnrtus, 48̂ . 
lloniUeudi causa accedeiift <ι»κ»ηκκΙί» traciandn*;. 475. 
Oiinfvere; qui pecranli eomtivtM, idpm ac pccrans 

dlciaro SUSUIIPI, 102. Counivere et non objurgare pecrau-
tem, ininillis est, (69. 

Conscienlia (anqiiam sppmluro consulcnda, 74 oi 106. 
CoDjRientia pura signtim Itberlalis, 159. ( onxcienlia PSI 
cusiodis noKiri nobis tn bnplismo a 1>PO dali nbjceta ratio 
ei reprelietisio, 398. r.ouscteiiiis siitmili vigpni srm|>or, 
quanivignon addesperaiioiipm a«lducaiii, 154. ( ons<»P!i-
tiaio mundam UisciplmaB religios» laborcs efii* iunt, 
159. 

Gonsensue ex eonsdenlia nascitur, 598 Conscnsus dno-
rum, juxu illa verba: Si consenserinl diio, paraphrusis, 
13 ct 20. 

Consi.ia malorum virorum aversari oportet, 212. 
Cousoiallo diviua in diligpiiiibus Deuin osiendilur, 

^38, 558. 
ConsiiPtudo pro habitii vitiosn. 545, 5Γ>2. ConsuclitiTo 

inveterala difRiiie pniendahir, 262. ('oii<tieliido per ba-
bilum inlixa, non nisi violenua muiari potest, 16. Coii-
sueludo prompte pa quw placuui exsequilur, 201. Con-
siioiudiiiis improbje vis, 209 cl 214. Cofisueludiiiis vis 
quauU, 72 el 105. 

Contemplalio praeproppre aiToclanda non est, 161. Γ « η -
templaliolmporiuiia seti btdis reU roulla paril pericula, 

Coulinentia rorporis pl animi Inquo conslftlat, 241. 
(oiilineutis dpscripiio, 5. 
Coiitradictioquid arguat, ΙΟ*. <onlra<lictioDe bosleiu 

evprlen?, pprs<HjueQti iniinicuni suuin |iar esi, 217. 
Coulrilio <*ordi» UIKIP uavainr, 519, 328. Coulrilio, co-

gnilio, bumililas, nnu idem, 319. 
Contrilu* vorde quis appe'tetfir, 258. 
foniumelia (tu) quid rogiiaudum, 151. In rontumelih 

ci conviiiis quomodo se gerere dcbeanl reltgiosi lyrones, 
90, Ι15Ρ1 114. 

r.oaviciahir e monasterio pjictendu*, 48,50. 
Con.io.ii nomiiiequid signilicciur, %. (ouvicia et scom-

inala ιιυιι curat liumilis, 5i9. l.onviciis, Dei causa, cxagi-
taiusquam lc. ix, 67 et l"5. 

(.ouviclorcs improbi fugiendi, 308. Convictua allqaando 
iinprobuatisadjumontiim psi, 371, 387. 

i.or excaecanl et incntern sltipidani «flildiinl oblirio 
maiiditorum Dei et liberi arbiirii pprversilas. 146. Cordis 
slupor mewtem excscal, 142. Cordis perfugium, spes MI 
DPUIII , 423. 

Corpiis qnam ingralus e> insidiosus amiciis, 183. Corpiis 
qua raiione casiiK.tiidum, 241. 0>rpiis quomodo viud P t 
vindri posfiii. 258. Corpus iulirmuin el ra idum quoniodo 
traelandum, 385 et 391. Corpus tnobilp quando diti posait 
imtooblle, 40. Corpus mortis cur vcnelnr, 222, 243. r.or-
poris tovelerata viiia qua?, 409, 422 dorporfe saai uomloe 
quid intejijgat Cllmacue, 464. 465. 

CorrecUo improburum quomodo fied possit, 506, 507, 
308. 

Credentl omiiia p09sibilia, 128 No» credena, elUmrn 
allquid boni fanens, rtii simtlM, 39*4 Credere te rt*ele 
quidain exist*inant qm Dei maudata npghgunl: sed prt)~ 
cul a vcro abcrrant, 2̂ )0. 

Crocem toSlerc qnid sii, et qtiid rmx r.hrtsli, 86 Pt 
112. (riKem suain Uil.erc ei scqui Clirisliiui quo seimii 
id inteiligenduin, 406, 408. Crurii cousceudeiidas modi 
duo, 502. 

Cubiluri Torma qualts essc dobpat. 151. 
Oipidilatcs\ilios;e persiiniies stitil calpllis, 215 Quo-

inrvlo vinrp»dse, ibid. Cupidilalum \utor, 465. 
Curalor sui ipsius ueiiiiiirm pra?ter se daimiat, 133. 
Curaj quam noxia? soitlario, 414, 413, 494, 425 (lura-

rurn moleslKP qua rattoue abjificntl^, 20, 25seqq. Cuiis 
s»cu!i omnino dofmn-tiis. qnis diiratur, 113. iuris onim-
bu« vacare qnis dipcndus, i b i d . 

(!urif«arum tnenliuni r-»iisiiciudo, 190. 

i) 
ΠΛΊΤΙΟΠ vagabundiiH et volitplarius perp^riitaburido ca-

vcndtis, 30. I)a»mmi a I(«MIIUIIP sanaius, 1K2. Dacmonî  
callidilas advppsua aii.n-bonM^s, K8, 89, Da-iunriis impurt 
calliditas in sug^crpiitlis impiis blasplipmi ι> (Ίΐμϊΐ;Μίοηί-
b i i s , 298, 290, 501 |);pni<>rips uos vc.l per SP Irulanl, vrl 
pcr tmpios, 372, 575 et 5S7. Dxtnoiies lales prga iu»s v»j 
geruul, quales uos dpprebeuduui, 245. UasiiicQPS «d 
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IW! INDICES Α 
|*ταφθβΐ«Π5 libMinM dnat nb raosas religloao* snllict-
luii, tovmwt in oranibi.s reHgiunls cxertfutioui-
bu* tn»a ecrobes foHtini *obb, 352. Dtumooes nunquaui 
nubisctim b*lli facitmt inducbs, 946. Daamoaei queniuain 
niagnopere perttnipscaiit, 103. Detimqesa leriortbus 1m-
ppduwt etad gravlora impHlun», 581. Ltemoues tmprvbl 
a'ter vame gloria?, alter superbi», qua ralione repulai, 
281. Cur d.etnones ad quvstlmim el *xaroen propti r ex4-
Uum noHinim vocamnr, 380 «ι 390. Dcewooum sctetitb, 
36. Darooiium iu inato obtirnulio, 50 et 100. DaMBooum 
«stmia aiite peccali lapsum et poit perpelratloae», 130 
158.161,162.169, t & Drmonum improblfes et sevitle», 
19 et 19. 1ΙΜ4<:4», ibid. tanomint ioiprobofiMn awlUb el 
iitta, 163 ei 169. Dvmonan aequUb captv d4ffic4lfe, 571, 
572. Djroouum fnvaatooet acerrim dooi morbo cooflic-
lamur, 336,337. 0*momiiii c»i« aiuchoretis et ctnn ne» 

^
igmiiiortt»u9 belluin, 62 etlOl. KoQe»i illiaatrociores 
wtes iti lcrris 4fif*nire, ibid. Α qiio afRlga&tur, ibid. Α 

qwo viucaniur, i b l l O M I H O I M M I aludlufti «ai ui mcniem 
•emper exedaiit, 15 Κ Α 6wno>iby deludilur qtii sibi 
ipsileges dicil, 211. 

Defecius roinor«t seipaoa obsenraniiom suat caslodes 
jett i l i», 388. 

Defeadere el proptigitare seipstn D O D est etdbclplioa 
Christiauorum, 68 ei 104. 

Delicalus et roollis abborrcta duriile ei morota ualura, 
111. 

DelicU propria nec alieua noo a n l oecultajnb, 
97. 

Deprecaiio ex Impuro ore et ccrpore effusa magmam 
Ybn uoa babtt, 120. 

Oesideriuni quid sit, 32 el 88. Dcsideria aoptU amaftt 
revbiscere, 36. 

Desperaaduai oulli est ad extrenum traque spiritum, 
997. besppraos sui ipsius parmida eat. 151. l)e<porare 
biinquam oponel: egregius superboc locus, 131. 

l)e«peraitoeisupcrbbsicuL epiihalaiuitini et epiredium 
opponuntur, 377. Desperatioim genus dup.tx, 351, 364, 
365 Desperatioob abuegatio, paniteniia, 114. Despera-
lionb abigeodus esl caiiU qui iu suromo luctu Deum in-
clemeolcin, et iaimitein fiugii el subjitil, 161, 162, 
169. 

Delractio trade exstsUL et qtild sit, 186. Detrafiio qmo-
aaodo sii sermo ofioaus, 97. Deiracitones fugiaodi orodus, 
187,188, 189, 190, etc. Deiraciioiiibttf obnoiia a&ima 
Iriwclae babel llogtiani, 189. 

Deua onalum aec fecil, nte elTecU, 579. Deos O«DB1IUB 
vita eet, ofuniuiu aaloa, 3. Cur θεός Grace dieatur, ςΐ qold 
•igiiiOcet, 15. Deos a nobis eiigii perpewam sui raeoio 
ria», 109. Oeus majora quaan peitmus dare prooipUM eM, 
322, 330. Deue bumilibas deleclalur, 528, 5 » . Deoa 
aeque Deaia habel qaeoi limeai, oeqoe boaaiiieoi qiiem 
revereaiur, 142. Coraliqiiando non Urgllur gralias peten* 
UIHIS, ibld. Ul ae babei erga booos et tngratos. 435. Deus 
saqie, ubi generoaos animos cernil, ronsoevll aUlim ab 
laiito cum bosie comiaUlere, el cur, 11. Oeus ignb cnii-
aaitteuit em, 335. Deos esl sol itiaiiiia?, 441. Dei ρτυτί-
deoiia, luiela, mUerieordia, aoiiUum, et consolallo, non 
idem sunt, 338,557. Dti amifi ve»i»imi, geraiani seni, 
•enri iiuililes, perqgrlnl ei atieol ab illo, ejns boslea ae 
perduelles, qui dicanlur Ciimaco, 2. Dei memorta quo-
roodo nobiscum circwnilereiida, 425. Dei memoria eai la-
bor cordis pielaiis causa misceplue, 425. Deo puram men-
tetn slsiere cupieae, agiuiue lamen curis, eui siiqilM, 
415, 425. Dciim iguoraot ad solitudinem inepius esl, 416. 
Dcum ul vere kequamur, quid uos agpre oporlet, 2 .̂ 
Deiim aincere diligeos siae disiracliooe precatar, 
445, 

Diabolus bo<th et oltor, 136 el 138. Dbboliw Iribns 
maxiini geueraiibus inodis bello iioft oppognal, oegligeu-
lia, superbia, et aua ipse iuvidia, 532. 

Diaeoui, prcsbyleri, et epKcopi oHicium, 80 61110. 
Dies sppiima el octava quid aignet, 137. Dies feaii quo-

niodn «elibrandi, 202, 211. 
Diftidefiiia ex Dei i.iipulsu oatcitur, 400. 
Dtligeuduio quis vere diligat, 25. 
Diiigeiilie ci ea Deum exeroplum cl imago, 452. 
Discere quanio esl vilbie, Unto wc«in«is, 468. 
Disrij.liua oplima, mala dediscere, 99. Disc pina roli-

giosa m quo cousisial, 113. 
Disciptdi unprobi siguum, de magUirl sui laudibus 

Pl virlutilius apud alios gloriari, ηυΐι eas imilah, 7<>, 
107. l)>Mipuli veri et sincer4 sui doclorisab^pntiaui suutn 
oVlrinicn um interpreiPUUir : spuni el dysifoh pru?ceplo-
rem ab« j»« gaudpnl, 69. 

Di«streho apud religiov» scriplores qun» \irlus, 
«0. Disc.eiionis deiiniliooes varia», 552. DistTc»i» 11 l.y-
roidbtts, proCkueolibns el perfeciis quid sil, 551. bis rctio 
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diMTou : ΝOII pauca dc ea habeftiur, pag. 367 T 868 , arq. 
3>6, 387, acq. 

Uiwimnlaicdf ai:!*Ba«, nvslilla pN*aiw, 364. D M -
iQttlaUN* dieitur adiilalor, Impostor, meudax, 367. 

JJlaaotuito notei pcrfeciiN eliam et ,m»ntbua, 912. 
Oisiraeilo neoils m oralkiite cur a walb geoits ΌΨΟ-

eurutur, 80. 
DbiUarun ad ttodlum Irb mortales impe l l«a l , 

286. 
Docendt ratlo qonndo periaito^. 109. Poeesdi waodn 

vaide notandus, 425 , 482, 483.486. llorere, seilofWB 
quidem est, êd el majora pericula crrai, 468. 

Doctor «4fotuf quis aii, 97. Uociorvmnt etgenav 
mia. 164, 405. Uoctur aHoru» duplM norbo, fe«4A»o>« 
eeciiale bborare potett, 668. 

Dottusiisu ridetsuperret bctlilaie, 142 «1148. 
Dociriiijv audillo, qnaj lncema, 374. 
Ikxmrm η a varb, 486, 487 

^hogoMtuai aliiiado pertcukna 8«! tolHario, 485 tt 

liofnestte ? quomodo loier eoe ?ersorl oportet, 7 5 , T8 , 
61107. 

Oondnuatovoeaius (IMJO vocatiM) adveiill, 151. Damu 
nus jusiua et $anc(««, 161, el 468. IkNRimn ol bestia* aH-
q u » (ofiiiidaitdus : diUgofMkiff, ut coll totet aaiieiioV8. 
ltaodmit catiiiuie eloorporb *osui nuiklilb capkiir, 
223. 

Dorviiuro η osmcUiro neaaorb mortb aeoeMria. 
226. 

Dosisquldsit, 466. 
[hice t l guberMlore earentoi 81 folla oVr4doal« 

18. 
Ductorb neeeaalUs qoaoU, 5 et 16. 
DurlUea cordl^, gulaj prolea, 259. 

Β 
Edacatio qoaatam proslt. 358. Eduratio ΟΙΙΜΜΠΜΙ sn -

lonjoi causa esse poiest, 371 el 387. 
Egcsta* et angiisu» vb auol ad cu>lnfli, 309. 
Eeearkosyna precaoll pnebet a'ao, 443. 
Embryotiein aeo feliim an4aMtus ocddeos, beoUrMt 

esl, 387. 
Emp4astram qu4d sll, 468. 
Epithabmiuiii el epicedlom tk»A oppoMalor, ila » B -

perbb et detperallo, 377. 
Έκληψία proprie qukl « l , 32,289. 
Erauos qua) collecU, 466. 
Kvagrii mberi deropilo, 263.204. 
EuoocbofiMi d«o genera, 205, 243. EoiBcb— ntava, 

beaios aoiioolll pradlcaninl, 219,228. 
ExcaadeaceDlb qukl «41, 478. 
Expsipll eficacia erga eoMUibernaleK, 168. 
Exerclbt4o 6cU et sporb, quas ail, 22 «*l 27. Kxerdia-

Uo paril asa4duilate«, aas4duHaa dcaiuit 4« mm§m et bcn*-
tatrm, 182. 

Exerciiatusardoa oldimcUb alatriler aggrtdilor, 112 
«1146. 

Exsulea qal foceotur, 48. 

F 
Famem fame ptllere dlfHdle « ! , 206. F^sUt *lset 

raiiaj non senper apcrU esi: *iib vero pob4ke appsm, 
454. 

Famillafes allqaaodo eon! 4ntlras»eula d—ommm ad 
exlliuw noainiiii, 573 et 3>7. 

Fascia? q u » Tincula. 467. 
Failgaiio laeoiisideraU ad meodiclUlera rcdisHv 

19* 
FWpi et flddb deOniliooes 416. FUkl exiaria 4t-

aer^lo 458. Fidet oraUonl alan addil, 455. Fitles *eb* 
»>lis radius, 452. Omob faeore et moilri poieti, ihWI. 4 -
t\es dcsUtuU opcribus ei opera sine Ude «lawalHmmr, 
596, 400. 

Fide.ium proprb virtus, homiiiias, 517. 
Filios quos appellenl saocii, 86 el 141. 
Finb in omm re specUlur a Deo, 370. 
Flere siae causa esl Datur» ralkmb eiperiK 166 
Femtnarum (au) qualiumeunque etdtoquiuiii ileclMias-

dtim »41, 227, 247. 
Foriiiudo botninb h*c eel ul luctelor adverftis fxwr* 

pectata, etc. 129 el 157. Foriiuido cordb e»l sub>hJi«ai 
aniioje sucuuduni l)eum, 137. 

Iu{:a saeiruli in quo pos4ta. 4,28 ei 57. 
Furiosus ei iracundus grogem omiteoi lanqnam lapai 

I orlurbare solci, 174. 
luror rsi magnc superblae indldon, 172. Quan pcrair 

cio^u ,̂ ibid. ct seq. 

file:///irlus


lOOT IXDtCES ANALYTICI. 199» 

Gaudiura aliud prjeparat animaro, aliud pcrfectum fadl, 
167. 

Generis nobililas et nominls thritudo ιιοη jaclanda, 53 
et59. 

Gerson quemdam locum Climaci pcrperam intellcxit, 
152 

Gigantes, seu boslos noslri Ires, 33!, 555. 
Gioria, aUa quai a Dro profimdlur, alia quse arfibos 

diaboli concinnalur, 281. Gloriain ex alicna rncsse col-
ligcre sludens, dedecus miMil, 7G, ct 107. Gtoria vana et 
gula subinde inter se itiimiciita oxcrccnt, 203. Gloria 
vana ιιι luclu cavenda, 160. Gtoria vaua rcligioso fu-
gienda, 29 et 37. V. Vana gtoria. 

Graliaedivio» et pl«ivi$ comparallo, 167. 
Gubcrtialor quis verc appelbndus. 461. 
Gulae signum quale ail, 357. Gula per speciem dtarila-

tisianquam por fcncstram insilH, 182. Gula in religimie 
virlutem ornuero profligal, et religionis coriiomptum af-
fert, 79. Viliorum csl n»gina, ibid cl 109. Gula ventris, 
caput Titiorum, 207. Mal«rtun ontnium arcbitocios et 
hostium nostrorum maxitiius, 208. Gi:la omnibu.s gfala, 
sed mala venlris doniina : varis ejusdcin descripiiones, 
vl qiiomodo vincenda, 202, 205, cic. Gula ducli raro 
emendaniur,2l4. Jula vicla, jacen*. omnia simul viiia 
vteta, 442. Gul» parentcs. progenies, ct ncpoies, 208, 
209. Gute soholes, libido, 347,365. Gulae spiriius quara 
rnalaa, 206, 207 ct 215. Gul» spirilus seu cogilalio ma-
turam monacho dcfeciioncm religiosas cxcrciialionis 
suggeril, 211. 

Η 
Iteresi* qoale pttcalam, et quid sit, 225 et 245. Unde 

oratur, 246. 
Hieioriae fldes abrogala onmem tolllt fniclum lectionis, 

51. 
Horoo tria aegre sibi coroparat, 170. Ilomines prop-

ler quid daeinonibus meliores, 59 et 100 et 42. 
Iloaesta loqui dccet eiiam eum qui non fadt bonesia, 

185. 
Hostis homani gcncris astotia ot fadlc predpitet in 

hoc qood vull, 212. Hostes c.i perduelles Dei, 2. Hoslium 
nostrorum malitia incredibtlis, 165 ei 169. Hostium rell-
gioes viias eonsilium. 21. 

HuDiillari, extolli, non extolli, qol differant, 515. 
Hamtlis corde euam roiutitatem tanquam deceplrkcm 

cxsecfatur, 521. HurallU oon videiur sibl perfecte sob-
jeclus esse et obedire, 49 el 94. Humilis est ipsum pro-
prie conditorium et lotulas,247. Mumitis iogredietur el 
egredtetur ex hac vitaabsque limore, el pascua inveniet, 
527, 328. Homilem esae stadere e » e borailcm, et Uudare 
homilem no6 idem, 515. Homiliufn varletas, 518. Htimi* 
lius et abjectius, suo loco securius el certius est, 162. 

Homllitas (rlplex, 129. Humilltas, ex Deo alia esi, alia 
q o » nasciiar ex desiderio Dci, 138. llumiliias cstjanua 
regni coeleslis, 317. Quorum propria, ibid. HuroiliUs 
Irieilset dara, 2 el 15. 0»am neressarla, 6. llomiliias 
non habet linguam.non januam, 515. llumilitas cum eges-
tale flt robastior, 557. Humiliias beata, Hcrumque beata, 
584. HomiliUs vera est soboles cognilionis, 517 et 527. 
Quando oobis conleratur, 528. Humililas sincera nexum 
oronera exeolfU, 191. Hwnilitas ex damonibus angelos 
facere potest, 324, 330. Homilitas cst sipbo seu canalis 
cofcleslK325 Discrettonisfons est,ibid.Humilitas,rontrilio 
el cognltio, qoi diflferant, 319 Humilitas et afflictiones 
bomlnem ab omni peccalo libpranf, 245. Humiliias ali-
qoando ox supcrbfa exstiiit, 223, 224, 244. Huroilitas ex 
obcdkintia nascitur, 75, 80, 106. ltumilitatis sobolee est 
iranqoillius anlmi, ibid. Homihtas sine Offcribus multa 
delicta abolet, 323,350. HumilHas a lumore superbia? et 
vaiia gloria libcrat meDlem, 507. Humililalis varia; defi-
riitiones, 510, 311, 516. Ditrerpnlla a ptrinionLia el luciu, 
312. Cum Irbie rompafatio, ibid. Mirae proprletales, 312, 
3(3, seqq. HnmiUuitft odor fogat amaritodinem et iracun-
diam, 171. Htnniliiatis perfertio in qtio consistat, 285. 
Hnmllilalis aTgumentiim osl culpas quasdam (quibus ta-
men vaees) nounullh in rebus Qt vilior habearis pflinge-
T P , 520, HumiliUlis ver» argiimentnm, 318, 528. Humili-
tatis indldnm pfrfecta ignomini» βι contcmplus patien-
lia, 129, 158. Humilitatis admirablle spedmen, 57, 100. 
Humllilatis et sollft coiriparatio, 314, 51fj. Humiliiatis 
eludiosi trerountad vocem obloquenlis, 321. Humililalis 
amaotes oec obiiirgant nec judicant, nec imperiiatit, etc, 
515.527, 529. HumilUaiis frnctus, 321. HumiliUtis roi-
ranous profeclos, 511, 325. Huroilitatem. nibil adeo adju-
tal quam luclus anlm», 149. 

Hyronorum uiililas, 428. 
Hypnoticum raedicis quid stt, 467. 
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Hypocrisis quam η β φ Μ ΐ η , 486 et 189. Hypoerisix quid 
sit, 195, 304. Cavenda, 303. Hypoerisis origo, 542, 360. 

Hjpocrilarum processus, 196. 
I 

fgnavia a soliludinp procul ablcganda, 410 el 422. 
Ignavonim ab impigris distinclio ctsejunclio, 132 tt 

159. Ignavorum religiosorum processus ad precandora, 

Ignis (mporlunos et opporlunus, 21 et 28. 
Ignomiriia explnratrtx cordis est, 318, 328. Ignoir.i-

niaruni ulililas, 104. 
(miiari simul omnes sandos atbletas neroo polesl, 66et 

105. 
ImmundfKa qold sif, 215. 
Impatictitia nihil nisi spiritus sterHiLatem pari!, 78. 
Imperatoris insignia iuducre, scutuni snmere, et gU-

dium ac rhomph%am, arcum, sagum, ct loricam : quid 
ha?c si^nificenl, 87 cl 112. 

Impii descriplio, 3 el 15. 
Impaeniteritis peccatam ad mortem est, 365. 
Iniprobl duo se amanle ,̂ sibi invicem Inoiala voloolale 

exseqtienda subserviunl, 288. 
Impurilas aoimâ  in quo coeslstat, 133. ImporiUs cor-

poris csl ipsius peccati pcrpelratto, ibid. 
Impunw bomo qualenus dicatur, 28. 
lncredutilas inooedienlis causa est, 302. 
Incredulua, luxariosus fll, et omnem aolml sensom 

pcrdil, 426. 
Indotentla? descrfplionca, 259. 
Infantis «las , 95. Infantis pnesenie vel absento patre 

gandium el mocror, 161. Infaniium vlta mooachis imi-
tanda, 7. 

liiiqni perelrgans descripilo, 5. 
Injurisfc recordatio, el irisltiia conjtincis tnot, 172 et 

179. Injiiriarum 'inemoria longanimltalcm abolet, 175, 
178. lnjuriarum memoriam cur irai stibjecerit Ctimacus, 
181,182, 184, 185. Itijiiriarum recordaiio quid sit, et 
quomodo abolcnda, 182, 183. 

Innocenies quam facilc pervcrluulur, tam difncoller 
malitiosf rorriguntur, 306. 

Inoocenlia, quld sit, 304. Innoceolia, viUto religiosa 
columna, 6 et 7. 

Jnohedtens humilis esse noo potest, 347, 363. 
Inobedienlia generat stti complacentiam, 302. 
Insomniuro quid sit et qno diflerat a vjso, 35, 40, 

Insomntts ut rebus veri* credenn, cu! slmilis : et quo 
roodo illis utaotor da?mones ad nos perturbandos, 
55,36. 

(nstitolio ?alel a lenerift, 339. 
Iniemperanler vivere quid sit, 111. 
Intemperantfa qnomndt) ablegaoda, 89 Interopefantie 

appeliatio quid siguilicct, 215. Intemperanlia in quo 
poftila, 242. 

Jnterpcllator petulans ambitionis morbo teoetur, 68 
etlOt. 

Invidia qurnam trislitia, 473. 
Invtdus caule adeui»diis. 190. 
Iraquandoque sioe viiio cxsielit, 18. Tra rouHos fe-

roces reddit el ronlumaces, 180. lr» vicloria in qno 
consislal, 170. 176. Ira3 vari» dcscriplioncs, 171, Π 8 . 
Ir^ copiosa et improba esl soboles. 172. Nepos unus, 
ibid. Ira precauti vinconda, 437. lraro vtnccndi lcida-
sionemque apquo anirno saperandi mo<liis, 297. Ira 
liberari quomodo possimus, 443. Ir* furlosas obnoxins 
(ua voluniaie cst epllcplicus, 172. Ad Iram diverso motlo 
nos horlantnr angeli et daemoocs, 507, De ira variaj 
variorum scnlenliap, 471. 

Iracundia qtiam noxla religiosis, 88. 
Iracundns esl arcbilorlus improbilali*, 505. Si ror 

ejus explicavcris, deprehendes insaniam, 504, 50S. Ira-
cundorum diversiias , 172, 175. Iracuiidorum uon est 
in solitudine vjvcrc, 15. 

Irasci et excandescere. cnr non oportet, 175 et 180. 
Iris quid sit, el our lioc nomioe vocel humiliU-

tem Climacu?, 512, 546. 
Isaaci monacbi viriulcs, 66. 
lsidori cujusdam civis Alexandrtnl obediontia et sab-

jcclio noo satis miraoda, 51, 52, 55. 
Israelitarum percaium in febrirattone et adoratiooe 

viluli qua ralione dimissum, 90. 115. 
Iter ingresso cum fralribus quid cavendum, 5. 

Jejnnium, vita» religiosae inslar columnae est, 6, 7. 
Jojunium 1mnrjo<leratuin# 211. Jejunium P I remedium 
ift vencnum esse poiest, 338, 5S8. Jejunium lempe-
alivora Dcoquc graluw, 2U, Jejunimn vuluptalc pr1-
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\atum, recle •iolentia natur» diritur, !i»iu. Jcjurii la: -
des. ?M et ulililas, 208. 

Jesus eum lacnmis exepcclandus exemplo Marth* 
pi Marte. 4 oi l6\ Jcsu silenlium movil Pilatutit ad 
reverpnliam, 192. 

Jezabelis oerisio, r»8. 
Joannes Evaag, obodienlia? symbnlum, 91. 
Joui. Rhaithuni laudes, 495, 496elc. 
Judex non limel Deum ut Deuin, 455. 
Judicium Domini dr nobis arranum et Inexplicabile 

*st, 570. Judicium u icrariura deallero, causa et ra-
dix esl blavphomia?, 501. Judicium proprie *olunlatis 
quam prnnilosnm, 95. Judicii de aliis non fcrendi 
raiioncs, 187,188, 193. 

Juvnre nolle, exirem;c demeotla) est;' noo posse, 
im!)ecil I!J is \>t\. 

Juveuis ajlas, 95 
L 

Labor ei fatlgaiio corporis qnibat necessaria, 442. 
Labor corporis carens mundllie mentis, esl quati ste-
rilis ulerus et ubera aicca, 561. Quod labor noa par-
turiit, coniemnitur, 560. Labore paria, magna cura cu-
atodiuntur, 412. Labores corporis qtia ratione ccelesiee 
fieh possinl, 109. Laborom amor paliemiae signum est, 
155. Laborum patienlia pigrHiam niseciatur, 200. 

Larryms ex compunctione vel sponte proOuool, ?el 
studio et labore eliciuniuf, 151. Lacryma? ex Umore 
Dei profectae melum et oustodiam cordis habent, 162. 
Lacryma? ex limore Domini profusa) supplici legalione 
fonguiitur, 149. Quanla earum vis, efficacia, etulilitas, 
ibld.etseq. Lac-rym» line seosu cngilattonum profus» 
crocodilorum, non horainum proprta?, 151 el 1t>6. I.a-
crymarum fructus lempore morits agiMwcilar, 154. La-
orjniarum aliie urunt ct macianl corpus, ali» sagi-
naiu, 122 et 153. Lacrymarum ex gralia inflatus auiroo, 
cui similis, 156. Lacr.vrnarum donum quando Dei do-
num esse dfcaiur, lb7, exemplum stu|*cndum, ibid. el 
158. Lacrymarum origo mulliplex, 107. Lacrymanim 
fi>ns et cogitallo, cogitalionum parens, mcns et ralio, 
151. Qu.Tuam ni plurimurn redundent et augeanlur, 166. 
Lacrymarum fonles res aliae io nobis cxbaoriunt, aliae \Ά 
tpsls fooiibus luturo ei bcetiaa pariunt. 162, 163. 
Lacrymis noslris non iodiget Deus, 156. De La-
crvmis docendi dlspulandique ratio plerisque Patribus 
perobscura visa est, 155,154. 

Lapsus in vo.untariis s»pe est eaasa bumilUatts, 224. 
Lasci- ia quid aii, 215. Lasdvia? ignis quomodo cx-

•lingueiidus, 205. 
Latro boous majora qoam peliit accepit, 522. La-

tronis cnjusdam publica confessio et io ccenobium ad-
missio, 45, 46. 

Laurentii cujusdam eenis oclogenarii dlvinus seiwus 
el mens, mira obedieniia, et luooceotia singularis, 
54, 55. 

Laus humana qaando admiUitur, torpis deslderii ra-
dix est, 284. Caveoda, 285. Laus e*t uon exigiia laudcs 
humanas ab anima excludere : aed landabilius eslda-
mooum laudes exsecrari, 277. Laodie dulcedine non 
capi esl plane vlri relfgiosi ettancti. 277. Laiides e i -
tollunt et inflant auimam, elalamsuperbiaariipit, cvehil 
usque ad coD.um, ei mox delnidii ad tarlara, 281. 

Lazarus pro menle nostra, 4 c l 16. 
LeeUonis utiiilas, 421, 428. 
Legum costod a signum est charilatis, 398. 
Leviculi lacrymis extollunCurnon raro, 156. 
Liberias vera ex nulla GOoscienliaa redargutiobe f 

139. 
Liberum arbilrium in ratiooc prrediiis. 1. Quid eit, 

et cui bruds animautibus ooa insit, 14. 
Libidinea marium et besliarum pr&postene raut coo-

tra naturam, 221,215. 
I.ibri qui parandi ftolitarfo, 421 et 428. 
Lingua quomodo coercenda, 191, 192,195, 194. Ltn-

gnae custodia et petalanlia, 289. Lingue peiulaolia 
variis nomioibos appellainr, 409. 422. 

Liuera sacr» quara uliles, 428. 
Loci inler precandum non qosrllur aspeclus, sed 

raenlis aireclus, 251. Locos viriuli feneraUoaem conoi-
llare non solet, sed virtae loco, 252. I.oca nou raro ad 
couipnnclionem provocarc soleni, 163, il69 Locorum 
roulallo el traneiiio noo miiigal feroriam passioiiuro, 
201. Locornm mulalio aflert uUIiutcm, 250. 248. Loco-
ram mutalio quam perjculosa religiorsts, 78,108. An ali-
quando Ibita, 79,109. 

LoquaciUlis varie descripliones, 191. 1 oquacilaiis 
egiriUis^juatu peroiciosus, 164. l.acrymae ex ea reduu-

I oqnendo qui *t oon aubmilUI, nec ageodo se sub-
miltei, 68. . _ 

l.ot Palriaivba, nnde joatillae laiulem oblieyit, 79, 
80-

Lotum non Loli uxorem luitUri noa oporet, 51, 
38. 

Luclalor ferit et feritur, 374. 
Lmlus egrogia dcOnitio, 161. Loclos dm> grnera, 

166. Luetus ex Doo pius, quid sil, 118. I.nctiis duplicen 
vim liabet, 5*7. Luclus percaniiea noo comfoninios, 
i:>*9, 160.1 Luclus oroopfn animi labcm etoit, 512. Ooo 
differal a pcroitenlia el humililale, Ibid., 514. Lueuu 
graliam numara assecutos dici possil, 153. Loclas bea-
tam aninrit iraoqufllilaten tngenti conciliai, 16. Cooa-
paraodus esl, ibid. LucUia ei trislilia gaud aai et laHH 
liam tanquam (avo mellis incluiam coollnen^ 1?ί7. 
I uclum exstfnguil coglUtio de rebus alils et Tbeolog^cis 
151. Luctu vere deatilutus qnis dlcendut, 161. Locini 
maoftueludo et aoimi lenilas cor aubjeeU, 170. Lwclnl 
advemlur risus, 149. I.ucius esl sensus aeerbm ex re* 
rum jurundarum privatlone nalos, 165. 

Lugere si quis non possil, boc ipsom logeal : t l 1 · -
geal, boc fpsom roagit lugcat quod lugeat p w i e r prr-
cata, 152. Lngeniis modo, modo rideoti* cooapwratki, 
150. Lcgcnli quid obsertaodum, 156. 

Lutum procarne, 448, 451. 
Loxuria proprie ruioa >eu easus appellator, 113. 

Loxuria et malitia omntoni malorom procrealrii, qei-
bus obooxius nuitqoam videbil Doroinuan, 549, 961 
Luxurta corporis quatuor rebos augclur, 909, 911. 
Luxoria) cauem precibos repelleos, pognaali cmm 
lpone noo absimilis est, 217. Luxarto extreauB afg«-
mentum, 218. Qoomodo viocenda, ibid. Lexurias sp*-
lilos quomndo prostemendus, 219, 224. LuxariaB aer-
pens milie formas ioduit, 231. Luxuria teolalvs tali cofdn 
a?siu laborat, qoali ex ssvienle iotus flamma fomax, 226, 
212. 

Loxuriosos Ία nnvtm corpas peccat, 224. 
Η 

Maccdooii cojasdam dlaeoni praclaram factMt e i cer-
(amon, 58, 59. 

MagislerqualislnqolreBdtts, 89 et 115. Magfoler \ 
et gerroaiTOt quis appellandus, 464. Magistri opera 
nccessaria, 5,16. Magiatrl licei fornicanUa ei loo " 
tlf, subsanoatiooes et lodibria ?elut lac e l mel 1 
66,112. Uagletram saum rcligiosum qmm D e m 1 
dere sltoe gravius peccatora, 90,113, 114. 

Magislralus erga sobdilum muoos, 102. 
Magna apud parvos, non sont omni ex parle L . 

perfecla, 552 et 566. Magnae ille m q o i ex coaUcta < 
poruai nibil moretur, major qui ex aspma corporoai ut-
vulneralns maoet, 217. 

Maledictos noa male dicere debel: exinios fcae de rm 
locue, 104. 

Mal ignus eat mendax conjeeior, 306. 
MaliUa sea vlUum duplex, 142. Malllia ei rkia aai«. 

ratiier in natura D O O suot, 916 et 369. Halilia wm mmti 
bomincm resurgere, 308. Maliiias descrlpiiooes, 964. 

MalUlosorum lam dilRcilis enendMio, quam Uaib la>-
nocentium pcrversto, 906. 

Malum est ieparalio a boaoet meliore,569. afala fa»-
miocntia spe futurorom booorum exdpere, cet vetiiatH 
eognitionero invenire, el nuilo aegoiio ab fra et iritliHa 
liberaii, 99. Mala inunioeotia quhiaaa pnaciare aaacipiai, 
343, 361. Mala dodisecre, aiudliim opuam.99. Makn 
ΓΌΟΙ minus eligendam, 946. MaU iaamedkabilia 
possunl a Dco, 150. 

Malus quodammodo doo tst, 61. Hate esi < 
daemonis cl fatniliarw, 369. 
^Mansiones raalUe ia regia ecelesU qoid maA. 649, 

Mansuetodo qnm τΐιΐι», 170. HantoeUdo imperlwba-
tum conserval animum, 907. Soalinera est «awoelodo, 
ihld. Mansoeindo bamilitatea pnecedit, 962. Hauoeto-
dinis descripliooes exinola). encomia, el eow«datiow 
903, 304. eic. Mansuetodiiila wamm a lgm», 172 oi 
179. 

Martbt et Maria pro toleranlia milorom et lncUi, 16. 
Mart^res qui dicendl, 94. 
Matnmonio illigati coi simUes, 10. Qoid eis a^endra 

at a ccelo non aberrent, 11. 
Mairis ab infante sabduciio qoid argual, 161 ell6B. 
UallbiDi locus : Mater tua et (ratre* ati qmmrtad l e , « , 

Maler mea ei fralret mei atort, «lc. egregie expJicabn, 
32 .Hem, No* veni miuere paccm, etc. ibM. 

Medicareinum amulela, 466. 
Medicut onnes animi Impelut et perturbatioMS exotoo 
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debet, 470. atedtcus ignolus qua rattoue adbibmdiis. 
78, t08. Mcdims verus et germanus quis sil, 4i»4. Μ »»-
«ld toepti, et ingeniost quatu dispar ratio, 558 lledici 
non vcrbis, ted fectis et curationtbus peudiuir merces, 
466, 468. 

Ven» saoctiss*in( tirl nonntilla prcclare gcsta, 60, 61, 
6*. 

Hendadorum discrimeD, 196,197. Mcndacium r.nde 
ttaflcatur, quale rltiuni, el qoa raliooe rttauduro, 191, 
195. Mendacium p-inl autbitiofiero gloriae humao.e, 197. 

Meos circa affectu* et ?4Ua oberrans, per qttid in rlam 
rcfopanda, 88,112 Ηβη* qoat senaibos iodelgel,per illos 
iu peceala incidel, 218. Meos burnana erroribus et exer-
raUofifbus non liberatar, nlsl cum Deo copulelur, 
864. Meolem ad affecla» sawtsli lransferre,qoJd9it,25. 
Mente qn» caret Deo, et de Deo pbllosopbatur, ntbit eat 
pavperiuset mlserios, 265. Metilis obeenraMoei l cor, 565. 
•enlfeiiostr» «cies qoam bebetata, 55. Menlii impuritaa 
lo qoo poalu mxta aanetaai Maximom, 134. Meolls villa 
qn9dteai>tar,250,25l. 

Meosa qu» YugaliUtam negligtl est partns llcentle, 
elc 182. lleB&trit opiimi nomis, 87 et 112. 

Mercee : qui ob eam parel, BOlamasUurlani refert, 7, 
8i 17. 

HerlU qut nira ea pelit aliqnid a Domiao, supra ea 
aloe dobttaUono acdptet, 522.330,55. 

Melm quld sit, 272. Meius genera oex saal, 427. 
Millliaamore α prga regem ostendil bellum, 436. 
Minister Dei gerai&Dus quls s4l, 80. 
HteisUril ofHdiini quandoqae predboe antepooeDduia. 

7Q. Miniaierii αηιηΐΜ varie eiercilum, 79. 
Miracwlorom pett, tor noa aisl septos humilitate lal-

vabKor, 329. 
MiseHeofdia qo» trisUlla, 475. Meericofdi» el romrai-

aeralio farie a variis exdlaia, 155,156. Misericordia di-
•ina fη famatis Dci apparel, 338,558 Mtserlcorrii* ope-
ta suuan io exilu \ita» eommoduoi aorliumur, 131. Mise-
ricordiia Dei uibil majus, 131. 

MitHim encomta molla et predara, 303,301, etc Milif 
fcibi \wA el altts vita) Iraaqailltlalem et screititatein pa-
rit. 180. 

Iloderator qvam necessarius, 74, 73, 76. 
ModesUa animl, slniplidtaaque eordis, discretioois 

gralta tllunitnata, discrimiiia ostetidU, 273,273. 
Moleslia quc iristili» spedes, 475. 
Mooacbos quts propde .fereqve sit appellandus, 292, 

993. Monachas ftodiosus peeunla) ouoquam esl oti03us, 
954. Moiiaebtis tolulas td (abalas prooiptos esl el alacer, 
968,969. MoMcbiM vigilaaa eiacoit nenten, 970. Fra* 
alat ei dormira quam varlia aermonlbas ct cogiuUooibos 
invigilare, ibid. Moaadme ?igilant boslis eat luxori», 
soauioleaUtts rero illioi eat eoDtubernalit, 266. Hooachus 
auperbot veheroeoler eonlradlcit atiis,996. Noa iodiget 
alko dannoiie, 293. Monaehin aotilarias ηοη esl ut nkxia-
dMiseoenobila, 405. Mooacbus fidelb et prudens qnl vo-
easdus, 3. Uooachiis huinilts noo curiose ioquiril in ar-
raoa Dei, soperbus etiam judlcia penenilalur, 515,326. 
Mooacboa aimplex esl veluii juraenium raUonis compos 
et obedieiie, 507. Monadii appellauo quid slgni&cel. 
245. Monacbi deso-iptiouei egregi», 3,4. Mooacbi et 
•«CQlarle exerdua non coiodduot, 52,39. Mooachi non 
miAtqui meiitem per otlosom aenBooenaut acurriliuiem 
at>eo avertont, 296. Mooachl feri sunt alblet». 561, 
Slagnlari Dei benetido norbi <ia iroudUaoUir, ibid. Re-
mlaaiorea a Deo relioqaonlur, nt io Tarias tenlalione* 
Ittddani, 343,361. Monacbi beali qol dicendk, 67. lioaa-
Hri qul ex loco ία tocuxn, e nonasterio ia mona*terinm 
ftale demlgraiit, prope iolamet 6unt, 78 et 108. Mooacbi 
locere debeal viia el moribu*, 389. Mooacbo com acedia 
pefnaodtim, 199. Hoaaebo qoan pernidosa gula, 902, 
905, etc. la mooacbam mnurine peaait bomo uun eiie-
rtorUainterior,258. 

Mooastiea viu in aento cofdis qoa rerbis, qna factb, 
8le. tersari debet, 557, 557. 

Morbo» anima teo paaaio q6id tit, 933. llorbos animi 
• n kabitos fllii, 468. Horboe saeer aalmi lumor, 995. 
HoffM tempore aobrle nobb adrigilaadam, 336. 

•ori mttado ei aaorl τΗ« qab dkatar, 96. 
MortlOcatio duplex, 27. 
Hora qiMBdam IB nobla est, 929,915. Hora proprl« se-

paralio tst a Doo 109. Morlis ei dellclorum rerordailo 
docoal bomiaem ίο lacryBoa^ el lactum, 440. M<iriis nie-
noria, qoolidlana mora eat, 140. Tres virtote* ex ea 
«xdatunt, 145. Mortis melut onde profldscalur, 140. 
lforits Iremor argail animum per posniteotlam noo ex-
ftaUiro, 140. Morils roedilalio qoam necessaria, 140, 
145. Mortis mejDoriam, etiaoi ronltorum dierom urgenle 
tu*e, religtosuf quidam abse repellere aon potoil, 143, 

ANALYTICt 1D15S 
146. Mortis meditaiio caslilalem aeternam et reliquaruni 
viiiuium pxercitalioncm Giie careutem possidel, 144. 
14t>. moriis et Pxtremi judicii momonam vnll alere, 
e l ciirisinlerfmprofanisseoccupat, cui similis, U2. Mf)r-
tis verj e l e.flicax meditaiio gulain omnino neca% I4J. 
Monls raeditatto rellgloftiun subaat. ne mo\calura pa-
ronluin elamicomm laervniis, 35. Morlis pprfediift son-

liFDoris expers esi, 142. Cur morlem nos praisciro 
l ) p » s n o l u e r t t , 141. 

Norluot relinque scpclire nwrtuot suos : scosus hnjus 
lori . 22, 27. 

Moiiim bouoruro lompnrpfirmatorumlaodal'io,72,105. 
Morum emendalio quam diiiidlis, 34. 

Moses quam diarus Dco, 90,113. Mosis et Joaaois 
Rbaiihunl coroparallo, 495, 496. 

Motus sex modi, 40. 
Mundilia eordis q u » virtns, 109. 
Mundttiessi ιιοα cordis, sallem oris h a b « o d a , 1 9 3 . Mun-

diUem aoioil quandouam raeus botoinis assecuU dicalur, 
168. 

Mundi odinm Irbtitiam fugat, 23. Mundi et mundano* 
rom nomioe quld iotelligi possit, 27. Mundi deserlor 
perielllatur, ef q u » mundi sunt coniingat, 50. Mundi 
coRunoda diligere, offundit menti lenebras : despicere. 
jneoiem illuslrat, 408. Mundus admiraiida noo pefpeirat, 
24. Kjas (mpiiriUs, 28. 

Mundi eorde et corpore, 351, 353. 
Mulalto iocorum. Vide Locus. 

Ν 
KalivHas horoiois iriplex, 164. 
Nalnram vincere non est uaiura? nostra?, 217. Nafaram 

v i d l et jam supra naturam esl qui corpus seu carnem 
suarn >icil, 252, 249. Natur* oegatio e l abdicatio io quo 
coiHlstal, 4,15. 

Navarcha verus et gprmaniis quis appellandas, 464. 
NegilgonUa et quielis amor locuni qtisoruiil ubi lau-

deoiur, 201. Negugemla, Dcccalum, olium, passio e i 
casus, qiii differanl, 532, 3<;d. Neg.igeniia, ob!iM«>, prava 
cupidiiat, seruxn et tenfbra? mcntls SHIII, 356. Negligen-
Uam « x p e H i l charilas erga Deum, 157. Negligeuiia noi 
oppugitat daoaton, 532 lugieuda, 355. 

gobi l i ta t» generis non cst innlieridum, 33,39. 
Ronniw oceasioite peccandl oblata imporiurbatas appa-

roit, 228, 247. 
Nosse seipsom cuplenti quid agcndum, 287. 
Noilo soi ipsios semcnlcra in terra facit, 5(7. Timorts 

Domioi cogniiiooem babet, ibid. Notio sui 4ps(us non 
nl$i per humiliiatem oxsisiil, 517. 

Novimmi primi ei primi novushni; oensos hajus locl, 
463. 

Noxie remissa» argiuoenium, 131. 
Nugalori e i garruio maligoi spiritus drcumfuHduolor, 

Ο 

OlMKlienf neecit quid sit (gnavia, 198. Obedlens sibl 
ipsi (n omnibus difiidit, 42. Suara vivcndl ratioiicm non 
sequilur, 93. Obediculi lapsus causa, propria Volunla* 
exsistii, 417. Obcdiens quidam alblcta nusquam a magi-
slro religioso hanc ::pprecalionem Kaltus sis, aut salve: 
audivli tameo in corde Domino, Salvus es, 81, 110. Obe-
dieoilum oculos exacuil Dominus ad virtutes reHgiosi 
prxsidfe coDteiDplandas, ol ad ejtisdem vitia cerneoda oc-
cecat, 79. Obedieutium duo locum quaistioni dederuat, 
61,110. 

Obedlenlia prasceps periculosa, 75. Obedienlia) per-
fecUoforoM, argenium vivum, 79. O b c d i e n t l » dpsr.rl-
ptiooei varia», variaque encomia. 40, 41, eeqq. 92, 95. 
ObedicntUe elbra posl moriem excmplum mtrabile, 83. 
Obedievti» roirabile exempluin, 52. Obediemia est 
omnK siniutalfonis :»ffcciusque proprii perfecla abdicalio, 
81. Obedientia priudpiutn el linfs esi per hurailiialem, 
166. Obediontia curoronlbu^ aliis religiosis cxerciui io-
nibos aoieponeoda. 113. Obedieutia prior bumilitaie : 
olraque OOMIM viia praclica a Palribns deilnila cst, 347, 
863. Obedieoila) alomol qoomodo agltenlur a daemone, 
70, 105. Obedi«nlia} virlus quonatn pacto «it cum reli-
giota bomtliiate conjun€ta, 69,75. Qui o b e d i e n t i » miwet 
propriam voluolatem, adulter est, 100. Obedientia et bu-
Bkititate carenA. etsl oionia prastilerit ,dftciiuat cxtra na-
lorai leges, 396, 400. 

Objurgatio quomodo fadeoda, 475. Objurgaiionet qoo-
modo ferenda», 90. 

Oblivio esl merooHc aboliUo, 263. Oblivio dflictonim 
nunc creal aniroi lumorem, DUDC sluporem, 2J7. ObUvio, 
IgiioraolU, pigritia, tres suot gigaolcs, 555, 3-56 O b l i v » 
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iicn effugere neqoit meus fcitueilo \iiiurum eorrupJa, 
261. 

Ubloculto wuUo* niorialet perdidit, 399. OblocuUo di-
cihir conlradiciio, 240. 

Obtreclalto quid sit el quoroudo vlncenda, 186, 187, 
189,190. 

Oceasto irabil in peccatum, 219. Occasio lapeus et pec-
eali fugienda, 30. 

Occulia quandu coromupicari possiol sioe vana glori» 
periculo, 287. 

"Οχή pro aumrnlo, iH. 
Ociava dins quid dcnoiet, 137. 
Ocnlus aniiitv mens i-sl, 358. 358. 
Odii tres descripiiones. 38. Odium erga pro\imum fst 

exilium aniin,<\ 100. CMium adversus peccata quoroodo 
comparandum, 95. 

Oleum raansaeiudinem designat, 175, 181. 
Opinio propria? virtutis recle faciorum Uudem sus in-

dbslriie arr»»garit<»r Iribuit, 70. 
Oppugnari, indn io csi pcgnaiidum esse, 82. 
Opus siue labore facium saculariuni est joetilia, 99. 

Opus ioiquitatis, 284. Opua qnodlibel quomodo aggre-
diendiim, 551, 552, 568. 586. Oppra siue Qde danrmabun-
lur, 5%, 400. Opera sine bumilitate sunt velul inulilia, 
el sappe mala pariuat, 550. Opera «ostra judicantur a Dto 
pro railoneprnposiii, 270. Op<»ra quadam secondun fires, 
qusedam supra vires, 581, 390, 391. 

Ori-enis impil morbus cavendus, 152, 159. 
Oranlis habitus eive silus, 150,165. 
Onre pro allcro nc recuses precatus, 456. 
Oraiio riasciturpro varielale mcndaciomm eijudir.io-

rom, 197. Oralio pro ioimicis affligii d*mones, 101. Ora-
lio est Rpeculurn monachi, 456. Oralio quoad oaloram 
seu qualitatcm qnid sii, 429. Ouid iieni sit quoad vim scu 
eflicaciam suam, 429. 450. Oratio cum magno animi afleclu 
ei sensu semp?r porageuda. 457. Illius verba facile rcpe-
riuninr ab co qui Oeum possederil, 445. Orationem rnisc-
ricordia co:i»iietiir, 457, 445. Oralio in cor penelrans ab 
ignc calesti aoceudilur, 437, 414. Siine uliiiorquara me-
diiJlio Qsorlis, ibid. Quomodo ab illa cxsiliendum, 458, 
441. Oralio, ut rccipiatur a Deo, qualis esse debei, 409. 
Oraiio est pia quTdam' tyrannis Dei, 440. Frurltis ejus 
dcici i» hosie percipiiur, 410. Ipsa habel in se doctorrm 
Dcum. 440, 441, 415. Oralio esl elevatio mentis fn Deum, 
445. Oralioalia meolis, alia oris, 405. Oralio sine lidc 
in sinum noslrura reverlHur. 418. Oratio esl abdicalio 
togitatinnum, 165. Oratio probat cbarilatcra erga Deum, 
456. Qraliouis Dominic» locus, dimilte nobiz eic, pudore 
alOcil non dimillenies, 182. 185, 183. Oratioiiis princi-
pium, medium et linfi, 433· 'Oralionis sordes, exstinclio, 
fnrlum, illusio, qua? sinl, 433,454. Oraiionis facienda? cum 
vel uue sodis modus, 454. Orationis tempus. 440. Orationis 
tempora poiissimum aucupalur dsemon, 256 , 251. Oratio 
allenta et sincera monacborom sludium el chariiaiein 
erga Deum oslendii, 266. 

Ordo rebus omuibus est, et omni instilulloni tempus 
legiiimum desiinatum. 346. Ordines Ires : augeii, bomi-
ne«, deroones 59,100. 

Ostonlaior sui van» glori» venator est, 276. 
Oliosus senno quibus ex verbis judicaUir, 96. Quid esl? 

97. 
Oiium el relaxatio quam peroiciosa, 391. Ottum quo 

SPDSU feetum diralur Climaco, 167. Otium a peccato, oe-
gligpntia, passione et casu discrimeo, 352, 366. 

Oves rrssjir.es et otio luxuque diflLueutea verborum 
coQvicio evcrbcraudai, 465. 

Ρ 
Pacificus qui diccndus, 388, 589. 
Pari» lilius qui-; vccari possit, 328. 
Pararius quis dicalur, 212. 
Parenles efiam snos Donijnns reliquisse vidctor, 32. 

Quinam babpndi, ibid, 39. Parealuna memoria, religiosis 
esl igbis Importuims, 24, 28. 

Parva qua*d.im juduaulur a magnis quaj parva forlasse 
iion sunt, vite vorsa, 5̂ 2, 565, 566 

Pastor verus et gcrmanus qui dicendus, 464, 465. 
Pasior roansuelHs ct pins esse debet, 481, 482 Paslor 
baberedebel aniini motus in sua poieslale, 470. Pasloris 
indtistria in quo specianda, 475. Pasloris officiurn erga 
subjecios, 474. 475. 476 477. Pastoris adboriaiici assidua 
iililis, pjus subinissio, faslus, 478. Sitin adversis cou-
sJaus, 479. 

Paiiciitia in morbis et tentalionibus divinae visiiaiio-
nis s.Lrnum eat, 353, 3(»6. Paicmia* dcliiiiiiotip*, commeu« 
daiiool necessitas, 419, 427. IVicnike smgulans non-
uti!!:i rsempla, fil, 53, ;»6, 57, 58. Paiieid! »· ar^imnih.m 
i>t amor hboruni. 'alieuUa necewiirja csi ul Dei-

*ft»0 
volurilalein pcrfjiι.,ηιιι», tt Cbristi prooiissioajes tn*c-
qtiamtir, 201. Palicnlia renoviia reddiiur forlivr, IOML 
Paheutia» bi»abc r u d i i Q C i i l a , 175. 

Pavidi seu lornddolosi sa?pe exanimaulur, el ia meotis 
slupomm inciduiil, 272. 

Paulus cognonirnlo simplex, forma sbnplicilalis, 366, 
507. D. Pauli butni.ilas quanta, 322. 

Pauper vere tpds app«!laiidus, 258. Pauper sine jodido 
in diio ma!a iucidii, 257. 

Paup<rUs reclcappellatur omntum malamm aipidita-
lnm privalio, 257. Ksl omniiio pcrfccla animi iranquiili-
la», 258. PauperUUi el paupeiis religiosi dcs(Tipuuoe$, 
256. 

Peccandi babitus quonMHJn cxuendu^, 36. Ao per-
care ia Deuin ipsuro prx ŝua quam in reiigiosum pa-
Ir m auiislilem suum, 90. Petxacis viocieudi*.s, nec ao-
luhisdiiuilieiidus; rgregius de bac re locu*, 1Λ5. 

Pcccator quomodo ol^urgaiidus, 475. Quid, si incorrp-
ctus ha beat in vitio el maiitta sua, 47H. Percator imi-
lari d<*bet lameriiafiies cxlra urbem ad moriuorum luram-
los, 4. Pcccatoris curain quando geril Deus, 127 , 437. 
Peccaiorcs Moyse alk|uo dnclore indigeni, 5,16. 

Peccalum omnp^prftier luxuriamextra corpus est,224. 
Peccaium exlra voluntatem, ex sua nalura nihil esl, 362. 
Pcccalum est more auima*, el quamvis subinde peccelor, 
agenda rursum esl pa;niienlia In eodera monasierio, 78, 
108. Peccaium idem aa?pe sepluplo cravius naereiurjo-
dicitim el suppliriuro ab alio aique alio diversa ralioM 
patratum, 222, 217. Peccalum aperieiHlum el enuntia»-
dum, 72,105. Peccatum omne ad anlistitem rcferendum, 
50, 97. Cur non celanduro, ibid. Peccatum, otium, oegli-
gentia, propensio raala, casus, non ide.m, 552, 306. Pec-
calum est scnsus repercussus seu tolaphus iuipactos, 
598. Pcccali geuus, exccpta caede ei ncgalione quod 
reliquis gravius, 225. Peccati causae seu indtamenla quae 
sinl, 249. Peccali mortem effugiet nemo, 2 »4. Peccato 
sublalo tollnnlur lacryma?, 156. Peccala Palhbus sqwri-
tualibns aperire, vel tegere, quae signa, 102. Pcccala pcr 
confefisionem audita a Dco fuisse proinulgaia, inaudiuua 
esi. 489. 

Pectintas siliunt qualuor bominum geoera, 293. 
Peregrioauo seu fuga saeculi iii quo con$i>tat, 26,29, 

37, 58. 
Peregrinus quis vere dicatur, 29 , 38. Peregriiiiqoo-

modo excipiendi.421,429. Pcregrini a Dcoqui diceodi,2 
Perfeclio, quid sil, 555. Perfectio duplex. 355. 451. 

Perfeclio nerrccloruni infiniia, 446, 450. Perfccla ei im-
perfecta, ibid. Pferfectio morulium io bac v iu io qoo 
consistat, 460. 

Pcrfeclus ab omnibus, curis prorsus est lib«r el va~ 
cuos, el neque temnore laniii* qiuaril delidas, aut sequi-
tur aflrcctuni,205, 212. 

Periculum per se «alis magnuro alio periculo noa indi-
gel, 221. Periculorum cooicmplus uwde nascitur, 274. 
Periculorum nomioc lentatioues ioielligit Cliinacyj, 598. 
400. 

Perscverandum cuin patientla in cellula, 82. 
Persevcraolia commendauo, 86,89, 113. 
Pcrlurbatioiium vicloria, ex observalione naacdalonna 

Dei exsislil, 451. 
Peirus (S.) p<Bniteotla?, symbolum, 91. 
Pbaulasia seu visutn, et pbaulasia seu viaio, quid ibu, 

55. 
Pblebolomam quod pbarmacum, 467. 
Pielalis leges spem atunl, 137. Pieialls ranim et iao-

sUalum exemplnm, 49. Ad pieialvm nibil ila roovei qoam 
simplices ei buroiles siuceriqne mores el srnno. 

Pigrilia un«le exsisial el q«id sit, 197,198, 199. 200. 
Pigruia fomentuin est mablia;, 137. Pigritia pareosqoc-
dam vitiorum est, 414 , 424. 

Pius el roagis pius qui dicendus, 547. 565. 
Plauctus assiduus luclus operalur, et opera cnstodit, 

16. 
PoRnilens oplimuK quis, 114. Paeniientiam divrrsitas, 

115,116,117 seqq. P(£iiUcnlibos oibil magis advenalir 
quara furor, 172. 

PceuilentUe descriptioues el encooiia prapclara, 114, 
115 seqq., 455,154 seqq. Paeniieutiaopus tribus coniexn 
lur virluiibus, 159. IVniiouiias niodi tres, et quiuaa 
accuralior. 4 ei 15. Pceniienti» m o d i quinque, 185. Poeei-
lenlias perlecl» el accurala? signnm, 151. Piraiteuitai 
sincer* arguipeiiluin egl o b l i v i o injuhaiotn, 184. 4·αιΰ-
lciniacsi cor conlritiim, 591, 4iK). Pirtiiiealia esl \mi» 
r.tnnis buman» consolaliouis abdicalio, 148. P«Enitfn;ta> 
digni Iruc-tus qui sinl, 250. Pcemieutie accurai*, iuctti*. 
ot sautlbsim* lyronuin bumiliUilis discrimen, 512, 
514. 

Pccnltado quaodo bona ibolet, 383, 391. 
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Pollulionis variae causaB, 226, 227. Remcdia, 228. 
Ponliiicis munus. 44 4. 
Potio racdira quid sil, 166. 
Pnccepil aclio diciiur, cum fit quod cst pr^scriptum, 

539, 563. Pr.ccepla sfcundum niodum ei raiioiicm dan-
tur, 390. Pr<cceplon»m diviuoruiu obsorvaliom quisquis 
advcrsaiur, exsecrandus est, 212. 

Pra^elanim abbalis\<»\x diolum, 516, 527. 
Precandi mndus, 236, 257, 251. 
Prccog quoiiKxlo f u u d c n d » , 265, 266. Posl preces so-

brius dura, 269. Prccibus e l laudibus divinis vacanli mens 
ab omul pprturbatione cuslodieod t est, 80. Precibus va-
care uon potesl, qui extra curas non est, 414, 421. Prc -
cibus post perpeiratum peccatum vacare oporlet, 
257. 

Prirniiiai dieiDomino offerre cujusvis oon eal, 354,366. 
Priodpis ofUr.iura, 414. 
Probilatis coramendatio, 75. 
Probus ubique probus esl, improbos ousqoam probus, 

79. 
^Procoratorem sea pararium quem appellet Qimacus y 

Proficere sine magislro quam difficile, 5, 16. 
Proposilum sife bontim, sive malum, quando apparet, 

361. ProposUum noslrum judicat Deus, elquodnam illius 
praeraium, 581, 590. 

Providenlia divina io oronia diffunditur, 838, 357. 
Prudeutes quinam exislimaudi, 308. 
Prudcnlia sui ipsiti* elodeoda, 307, 508. 
Psalmudiara publicam e i privalam quas sequantur e l 

opjpugneol, 456. 
Psalmorum canlos in publico convcnlo, 265, 266. 

Pialmorum canlus non U m proQcit quam preces, 

Publicanus ro.ijora reporlavit, quam pelii i , 522. 
Pudor quod metus geous, 427. 
Pueri aelas, 95. Paeroruiu primt virtug, siacera etinfu-

cata simplicitas, 305. 
Pugnajseu Iucl.e definilio, 255. 
Pulcbriludo pro immortalilale, 413, 451. 

Q 
Quies solis juvenibus nocel. 212. Quies sacra lom cor-

poris, tum aniuiae in quo consisiat, 401, 402 seq., 407, 
408. Quies est cogilaiionuro objectio e i curaram bumana-
rum eliam justarum abdicalio, 415. 

R 
Raram seu peregrioum quid dicatur, 96. Rarura est 

quod booura est, 214. 
Rectiiudo seu reclns animus, quid sil, 304, 503. 
Rediiiofad propria derelicta quam perienloaa, 51,34, 

58. 
Regonm Dei quidam, qc i Dei praxepta seauunlur, 

tanquam pro debilo slipendio exspectaul, sed tailuniur, 
296. 

Regum femuli quomodo segerant, 455, 459. 
Religionis porlus et poiest essesalutis et exilii occasio, 

25. lleligionis arma, mrpnia, balnea, 44. Anie religionis 
Ingressum gubernaior diligemor exploraodus, exculien-
dus, perioniandiis, 43,94. 

Religiosus anle capla experimenla pericli lalur, 74 
Religiosus slupidus et exsensns qui dicatur, 259,260,261, 
262, 263. Religiosus pcrrgrinus qui dicendus, 37. Heli-
eiosns per bumilitalem omnia bona conseqnilur, 139. 
Itetigtosus per abdicationem vitae saxularis feliciter pro-
gredilur, 21, 26. Qua raliooc spirilaliler moruius dicalur 
ibid. Religiosus pcrfectus sine cura libere vivii , 212 Re-
ligiosi raali adversus repreherisiones processus, 88. Rel i -

f;iosorum improbonim seu stuUorum errorcs, 88, 89. Re-
igioso triplex abdicandi se ralio observanda PSI, 21·. 

Religiosorum ceriamiuni stalus in Iribtis rebus cogno-
scilur, 412. Religiosorum pranria non capinnlur a mundo, 
24. Rpligiosis adversus omnia, sed duo iu prituis vitia 
singuiis prope momeniis depugnandum est, 88,112. R e -
ligiosis apprime ueccssaria est obedi-niia, 52,98. Re-
ligiosi prnsldis periculurn. 27. Rcligioso prjesidi qua 
railone adbarcndum, 75, 76. Religiosi moderatoris el 
discipuli culpam et casum facit communem ClboacuH, 
44, 91. Rehgiosi lyrones ponclitantur dum sibi pro 
voluntate sua ducem v i i » deligunt, 89, 90, 115. Reh-

f iosi atblelae aeque acmartyres a Domino coronantur, 
00. Religiosi ab innoccntia, jpjnuio, lemperaulia di»-

canl initiuni, et iQfanles imiieulur, 7. Religfosos ex-
erceri el iocreDari cur oporteat, 55, 56. tteligiosis 
quam noxia gula, 79, 109. Religinsoriim Irium simul 
coolumpliis afTecto.um liistoria, 177, 181. 

fVeligiosa) vila; fundampnlini in quo mnslstat, 6, 
7. Fruttus, ibid. Religiosie viue rAio triplex, 15. Re-

ligiosje viire r-t disoiplina? rudimenta, 535, 336. Rpl i -
giosa» dii.v;lpliii;fi miiiiia, rilanle Doitiiio, ir» latenusde-
irecuuda, 10. Rcligto*iae mtlilia) c c r t a n i e » pr^clarum, 
sed diiruiii et asperum. el qt:a raiiune incundu:u # 

6. Ί7. Religiosa? prof^sinnis siadium quid sit, 42,95. 
^4. Religiosam .soliiudiiicm, aul solilariam \ « l u n rriu;'i. 
fed diverso line, ingrcdiunlur, 40'>, 419, seqq. Ridi-
giosa quics cum obedicntia conjuncla, casiiiatis csi pa-
rens, 223. 

H.TKJMtiatio pcrfecfa qno r.on«i«»iat, 33, 34, 59-
Keprrbeusio est pr?osidiiim rcligiosomm, 3.Ί8, 

Reprobeiisio qualiUr fieri del)Ca», 325, 530, 38. Rcpre-
bensio maliti.H n o s l r » nobis e*t 5alutaris, 561. \\e-
prebensio quomodo sustiuenda nbjurgafis a modeniiorr, 
90 Kpprcbefisioucs seu obitir»Miiones Iibcra3 et aporta», 
ulilioics occulla amieilia, 97. KPprebcnsionem avcrsaus 
\ i l ium suuin prodit, 291. Rpprebensores u l beuefac-
tores cx animo diiigendi, 550. 

Kesurreclio Domiui, gaudium el exsultatio totiua 
« n i v e r s i , 526. Resurrer.lio qiiandam a nobis h<c exlgi-
tur, quae esl imago fulura», 228, 248. 

Ristis cx tribus viliis cxsislit, 560. Quam perniclo-
tftis, ibid. lUsus immodicus quid arguat, 165. Rogati 
non debemus recusare pro aiierius anima precari, 
436. 

S a b a i t » relatio audilu dignissima, 82. 
S*culares, morlui jndicantur, 22, 27. Sa>cularis e4 

rcligiosi v i u duplex : ulrfusqoe simul seclalor, 4 ulra-
qoe exddi l , 59. 

Salus in abnegatione et rescissiooe propriaa volun* 
talis consislit, 26. 

Salvi qui sint, 6, 17. 
Sanciiialis ratio io quo posila, 246. 
SancH cognomen quis vere e l jnre mereatnr, 226, 

246. Sanciior domcsiicis videri volciis duo mala parit, 
75, 107. Sauctorum in Cbristum cbaritas per afflic-
liotics probata ftrit, 99. 

Sapiens jusliiia ornatus Deo similis est, 180. Sa-
piemis vere propoailum, 104. 

Sapieulis studium, medilalto uiortis, 145 S a p i e o l l » 
aluroous esl taciitimus, 75. 0"· sapipntia sua lanet , 
ignoranlia; irnebras et laqueos IncidU, 297. 

Saiietae ciborum esl parei»s libidinis. 202. 
Satus cpulis summam aoimi Iraoquillilatcm possidere 

uou polest, 109. 
Scala? liujus scribendn quis aulhor Cliroaco, 500. 
Sceliolic qualcs, 411, 422. 
Scieniiis (in) solent esse scnteiiliarum e l volaota-

tum discdmina, 409. 
Secessus a mundo quid sit, 29, 37. 
Segnilies q u » melus fipecles,. 427. 
Sejunclio a contubernio quando licila, 79, 109. 
Semenlis in juventule facta seneclarn « l a t c m debi-

l i U U m e l fraclam alit, 12. 
Senes quidam sacerdotes a daemonibus delusi, 203. 

Senes deliri qui yocitenlur, 51. Senis a?tas, 95. Senis 
ctijusdam religiosi admodum solutl et inale roorati hi* 
sioria, 82, 83. Uem allerius milis, el sedati, 84,85. 

Sensus spiritualis qtialHer alleclus, 401. Sensus est 
anlmae proprius : conscientiaB paht quieiem aut miuuit 
sUmulum peccali, 598. Scnsuum nosirorum imperfec-
lio, 35. 

Senlentiara suam in publico concessu per l i iuc iof» 
defendcos morbo diabolico inborat, 68, 104. 

Separalio pro morte, 354, 567. 
Seplem hedomadis dierum signiQrafio, 128, 157. 
Septeuarii numeri comniendalio, 45,95. 
Seimo oUosus. V . Otiosus. 
Serpeuliuastulta ut vclerera peltem exuat. 395. 
Serviiutis liei excmplum et imago, 455. 
Scrvi germani Dei qui sint, 2, qui inutiles, ibid. 
Silcnlium morosum ct importunum faslus et super-

d l i i argumenlum, 77, 107. Silenliain pro temporc 
et porsona temperandum e« l . 358. Silentli prudeutU 
descriptio et lUililas, 191, 193. 

Slaiplex unum quld est, 51. In simplicioribus bla · 
spbemia exsislit ex invidia dtenaonum, 300. 302. 

6implicitas, quid sil, 504. Jiuplex est, 305. Tom« 
mendaiur, 506. Simplicilas naluralis a mullis Yiiijx 
cst immunis, 308. Simplicitas et seipsuin oon (tsti-
mare a malo rcpurg»t animum, ibid. Sintpiicttatis 
b e . i l » exen>p!urn el doeumcnlum, 506. 

Siiis e l famis causre dispares, 434. Siiis nonnunqaam 
silim ey5tinguit, al fantes fame non peili lur, 206. 

Sodalitas ex mente divina coliccta, 48, 49, 50. 
Solilaria vitn cst Deo per indlssolubilem cullum por-

poluo assistero, 417. Sutitariad vila? sectaiorcs a Inbm 
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spirilibus otmugnaotur, 416. Solilariam vllam qui; am 
vere amet, 245. 

•Solitarii scu solilariae vila? descriplioncs et commen-
daliones, 404, 405 seqq. Soliiarii stalus silne melior 
quaxn ejus qui socium habH, 403, 408, 423. Solilarius 
scu qtiielis el sotiiudinis sludiosus quts dicendue, 403. 
Solilarius quid sit, 417, 420. SoliUrius angelica lulela 
ei vnhjte indigei, 404. Solilario lapsus causa, orationit 
remissio, 417 Solitarium in dogmatis lidei occupari pe-
licuosum, 403, 408. Sotitarium ubique lOOiilalur acrdia, 
108, 190. Soiilarionm sludia varia, 411, 423. Viliaqui-
b JS oppugualur, 413,424. SoiiUriorum parens esi lides, 
418. 

Siditudo quomodo utilis, 34, 39. Solitudo imperiloa 
suffi.cat, 416. Solitudiuis religicsa? dilfcreulia c l discrt-
itien, 409, 410 seqq., 422, 423 seqq. Solitudinis amans 
rsl furtis quadam et severa cogiuiio, 402. SolitudiDis 
quiela; princeps sludiurn iu quo coosisUit, 4*4, 424. 

Somuia omnino negligeuda, paucoruoj er.im eon.ro 
divindicalio, 231, 249. 

Somrii descripiiones, 264, 266. Somnus pomeridiant» 
praeseriim asti\is boris difluile arceiur, 413. Somuos 
quibus ex causis oriiur, 3-4! , 360. Somous mullus ob-
luudit ei excxcal atiiiuani, i68. Obilviouem parit, Ibid. 
Itnprobus esl couiielor, ibid. 

Speilaculi plaue musiuii quoad paenitenlem quemdam 
ralio, 46, 47, 96. 

Spei defioitiooes variac, 456. Spem Del mlserkordia 
vallal et mouit, nec coiifundi perniiliit, 452. 

Spirilub ι uiiis \iuculis coertclur, 433. Siririlns sancll 
mollorum irucluutn qualis perfectio, 460. Spiritum san-
«luan coulrfeiare quam gravo maiiiro, 96, 97. Spirilu Dei 
quinam agi dicaniur, 510, 325. Spiritu ambulans deside* 
ria carnis scire ιιοιι poiest, 407. Spiritus quidara itnpo-
dens f l iubumanus m ipso cordis sensu residei, 2tt0, 
242. H<siringiiur aliquaudo, ibid. Spiriluum discrelio 
qua raiioitc baberi po*>il, 273, 275. Spirituuui aiii nien-
lem por peccaia deprirmiot, alii extoliuul, 383. 

Spougia quod pharmacuni, 467. 
Stephani ctijusdam soitani jejunii el lacrvmarum gra-

tia exomali itarralio sttipcuda, 157,158. 
Slullus qui laudeni bumaDum aucupalur, el aliam non 

apcrat, 285. Siulli qui vcre dicendi, 308. Iu slulli aurea 
non elTuudcndus sernio, 426. 

Stupor freosuara taiti JO corpore quam 4n spiritu quid 
sit, 259, 263. Sluporquis tnelus, 427. Stupor auinii c l 
obiivjo se inuluo pariunt, i65. 

Sobdilo contradiceuti ubl non oportel, non cedendum, 
100. 

6ubdolus et fallax esl reie abscoodltum, 308. 
Subjenio corporis et anim» requlritur ad ̂ idtndum 

Denm, 44, 94. 
Subjecius adversus seipsum fertsenteDliam, 44. Sub-

jectl pro ingeoiorum tarietate Iraclaudi, 477, 478. Subje-
ciiquaula cura fovpodf, 492, 493. Subjectorum disd-
plina quatia esse debeat, 483, 484, 485. 

Submissio nisi sit in verbo, non erit io opere, 68. Sub-
Biissio M»bino!e>la quidem, sed illustris, 2, 15. 

guggestiones diabohcao nullatenus audiend», 30. Qoo» 
modo fugaiida?, 34. 

Superbia ex aogelis facit da?mones, 324, 330. Superbia 
ad exitium recla lendit, 448, 451. Superbia augeri solet 
ex gratiarcm etiam acliuoe, 290. Superbia nidificavii ubi 
lapsus contigii, ibid. Rcliquorum viliorura vicem supplet, 
Ibid. Ontuitmi laborum el Midorum opespcrdit, 291. Su-
perbia el desperatio ita dilTcrunt sicuV epilbalaniium et 
cpkedium, 577. Superbia tumeus, periuiUitur iu blasphe-
mias cadere, 297. Superbia expedilus, dc omoibus pec-
calis tacile satisiaciet, 318. Superbia illa esl non quas 
transit, scd qua? mauel ei barel in homine, 526. Super-
bUm spquitur durilia cordis, 274. Superbia) acepbal» et 
•Uitl* descriptio, 289. Supcrbi» spiritus quam graves 
animsR casus pariai, 124. Superbia) epirilus quomodo de-
ppcheodi possit, 281. Superbia? parens vana glona, 281. 
Swperbia? proprium csl aliosconlefuncre, 295. Superbias 
•ignuni esl dicore, ιιοιι sum supcrbus, 291. 

Superbire aliftnit plumis lurpe esl, 291, 296. Superbus 
caule cunveiiioudus , 190 Superbi cnix, 522. Superbi 
terrenrur unjbi is, 274. Superbus regnaitdo iulcrire cupit, 
290. iinpius est apud Deum, ibid. Mansuetos coDtemoti, 
195. 

6urgf>ndo quid cogitare debeamus. 226, 231. 
Suspiciooibus €l odiis iuter se laboraiilium vila, 180. 

Τ 
Tabennesiola? quinam erant,4U, 423. 
Tacitiirnitat quam nccpsjiaria fyrouibus., 75. Taciturni-

Ub eatsedes scnsui sivc sapienu*-, 164. 

Tactui senso uibU periculosiiis, 226, 2(6 
Tatdium uiide oriatur el quid aii, 197» 196. 
Temperantia, jojuoiuB, loDOceuUa, stmt Uiplex r tH-
los» viUe coltitnna, 6,7. Te»peraAt4c el lc 
!«t'ripiiones, 216,241. 
Teropus cuilibcl rei desUaalnn esl, 350, 364. 
Tenebrionuni tlygiorum aslns et doloa ca 

30. 
Tentatio religlosorura soperbon.ai, sonnicnloooniaB, 

remoUoruni a l>eo, donesdcomm ei twoillafitfai, 96U 
Teulationis ln loco pereeverauduai, 82. TeaUuoars 
uoclurna? muilipMces, 227. Quooiodu efTugieiHlaB. 298, 
247. TcnlatJonem pericula noo temere adeiiada, 386, 
390. TeuUiionum lenpore ooa est desereuda qoiet «C 
soiitudo, 4(5, 408. 

Terrcr quid sit, 427. 
Thcou-.gicarum remui coosideraUo logr«U nom eo»> 

\eis«i, 1"*1. 
Tbfophaiiia q e » relebritas, 58. 
TiHiidilaUs eifeminal® dcacHoUoMS, 271. T M d i -

tali IIOO est obooxius qui vere beuro U » e t , 174. 
Tlmtdus simul el aucax aliquaodo qet* eflktUtr, 274. 

Timidus 4n beilum oe exUo, 354. Tiawdl omes , SOBC 
vane gloria obnoxil, sed nofi omnea tiaM>r4a e ipmea 
aoBt boraiies , 272. Tlmbli duobns anofbii laborast, 274. 

Tiioor fsl perfecu» conQdeuUtB privalio, 271 I M B C T 

parit divioorum et hcmanorvm pra?eeptoniai oboervs-
tioaeai, 398. Timor Ilcnriui ex vero animl sepsa ao*fea 
omnes eitiil, absumlt, 454. TUnor Dei qnaia nectaaa 
rius in soliludine, 418,486. Tmor est virga spintnatta, 
404. Tiraure carens aui plenus eat cbarilalo aul ativaa 
mortnos, 453. Tlmohs Del exempfum e l ntafte, ΒΛά. 
THnor besiiarom aKqoaodo obl4ael quod limor Dei noa 
pra?stat, 8. 

TraoqullUUlls prolea, nul(a buaiUllas, 598. Trsa-

Jolllilat aolmi 4o qoo oonslslil, 445, 446 seqq. 458, 
51. TraiMpdlliUs animi ex bumillUle extlelU, 73, 166. 
Tres boras qni Tlcerit, deiucept DOD M o h e t n r : aeft-

aos bujus loci, 580, 390. 
TrinlLaiis (SS.) auiilio adveraos tria Viwmwumum* τί-

Ua , Toluplalem , peconlaoi, Tamara gloriaa , per trea 
Tirlulcs, coDlioeDliam, cbarilaleoi. et bumiiitatesB, ar-
mari nos oporiet, 539, 359. De SS. Trinlule e l hntxi 
uitale Christi noimulla proaunliau, 422, 429. 

Trislilia in habitum vma argrc lollilur, 469. Tristi-
lia) qualuor cenera, 475. Trislllia alia proveMi a Dto, 
alia aancla. 138. AI4a eat perutilU, alta qaa? cofTvnqiil 
Immineiij, 138. Trisiivb cordts : de bac (rta loca, 134. 
Tristitia meoiis nostrae gralior csl Deo omni eorporia 
actione, 169. Triftlili» dcmoa oralionia leepore , 186. 
Tristiiia coDjuncta est et imptidta com tojuriaruaa 
norla, 172, 179. 

TuteJa seo costodia divlaa 6deBbos Deo fideliler aer-
vienlibus adest, 338, 358. 

Tjrrooum nonmillortiiii fldet, ptlacnlio, el 4aexmigaa 
bilb 4n objorgaUonibus perfereudts toteraAiia, A . Ty-
rones quonoodo recipieodi, 480. 

U 
Univeim ooo dio tantun ootai aspexli 9 518, 

526. 
Uttio apod medioot qo4d tit, 467. 

V 
V « . cor dlcitor aolma) qaa) voti sol 

non iovtolala» cuslodlvlt, 124, 136. 
Yagabanda mens coerceiida : cam tamea alfo, 

furlo subducitur, non esl desperandom, 77,76. 
Vana gloria sive srcunaum fonnaio ai«e ae 

spfciem qu4d sit, 275. Ha?c pestls usqao ad sepolcnua 
cl ciueres flore vesUom unguentonjm, clc. deleciauar, 
276, 284. Oronibiis virtutum studiis gaudel, 276. Yaea 

{floria vfiiuiuni omnium exliium, 562. Yana gtoria m 
Ufttrumpnlum et mar-bina diaboti, 285. Yana gb<ria 

qua ralioiie deprebcudi possit, 281. Yao» gloricdc-
mon quam fafer, 278. Yanae g lor i» d»moa> iai jo?e-
nibos eupcralus, 347. 363. Yao» glod* rauo aJ4a co-
rum qni in cfpnobiis \ivont, et alla eorm q«i 4o 
solitudine degout, 278, 285. EJosdeoi plares efitefos, 
278, 279, 280. Vana? gtorta eaptalvr derldeadm, 277. 
Yati» glori» mandpium esl ldoK»lalra CbHMlantrt, 176. 
Yaiia3 gtort«auceps duplid maclator iacoaaeiodo, 276, 
277, 286. Yana» gloria? cogitalio qnomodo rppelteeds, 
2.s8. Yanas gloriaa cupidos sa?pe Deue per (Bexapecta 
t:.m ignooiiuiam iu coniempium vaua? gloriaf adiont, 
382. Vaiiani gloriain vicî ee quam magBifiem c i Utgeas 
opiw, 297. Yana gloria siiblala pari( sui existlmatiotev, 
tnaiicns arrogaoliam, 288. Vaua gloria qoa raiiove Tl8 
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renda, 162, 265. Hoslls etl «tmplidtaUa, magtstra »ime> 
latitmto, Ibid. Vaoa gloru Ytela, fogleada luxuria, 285. Α 
vau* glorla ntasioaem acdpere, noo est l e f · ccrUibefi, 
284. 

Yanttas nera, el Yanltalis cogilallones, 38. 
Yeniafn peccatorum *e impetraase uode quis agnoscere 

possit, 13<k 
Yentcr qoomodo restiiagendat, 803, 906, 9 U . Ven-

ter aagtoaUift, fluctas maris, 533, 536. Yentris et gula) 
«asligailo liberat ib impuro corporis incendio, 219. 
Yenlris iosana rabiee penculosa monacbis, 88. Yentris 
castigatio qualis inquireoda, 89, 113. Yenlri aerviene, 
Η luxuriam vincere sludena, cui sioUlis, 905 Veuirfo 
togtuvies el salielas exbauril footet, 4p*e eihauslua 
creat aquae, 805, 215. 

Yentliatori nnllalemis fideodura, 280. 
Yentit facile amanlibus sc inainual, ab ©»144a aulem 

kagi&rime abcst, 185. Yeneris ncxus per odium dlvtor-
tmm et injuriarum recotdalionem solutus, 182. 

Yerbera rftta reiigiosa» prorsus alieua el iaimfca, 174, 
175. 

Yerbofne komo ooo saUs la sui cogniiioaem desceodit, 
182. 

Yerbun Dei perfecUu caslitalem edldl, morlenique 
8isUagn4l, 455, 459. Yrrbuni ipidius sensum tnenlis ape 
•erla saluUt laaplet, 459. Yerba obscura lenebras offiia-
oa»f,411, 428. Yerba fiimilia suot speculi*, 400. Verba 
breousia, eeu inelegaRtia,el lnutilia quat s4ul, 64,102. 

Yerecoodia qos meUis species, 427. 
YeriiaUs siudlosus duplex commodum percipitf 101. 
VtaMa noplialis, Spiritus aancti gratia, 299. 
YetuliaHas,93. 
Yia juxtaScripUiram virtusest, 27, 574, 388. Y ia an-

mtnim vesllgia, 23. Vie duce carens, fadle exerrat a 
fla, 366. Yiam arciaro iogredlene et incedeos, beaius, 27, 

Vldua familia eccleaiaslica qu» ait, 168. 
Yigiliaa corporis, quoroodo per eas flant vigili® spiritus, 

«l quomodo b» siot exercend», 267. 268. Vigili® in quo 
eonsistanl, 270. Yigilianim effeclus rairi, 268, 271 

Yim slne vi qui etbi ΙοΓβιτβ dicautur, 67,103. 
Yinum qtiaodo dcdioandttiD, 572, 387. 
Yioteotia pro deCaiigatioae corporia qas propUr Chrt-

8HIOI sustiiwtur, 4,45,16. 
Viri etas, 93. 
Yirtaa duos babel bosles, 20. Yi rtus el malilia nlhll 

medii habent. 134. Virtus qnavis «sl allerius virlutis pro-
creatdx,287. Yirtosqua? pluriboaprodest siDgulari esluli-
ttor ei prasferenda, 102. Virtos in pabltcum proiata eva-
•eadt, 288. Qui vinuOs exerciuiiooe lollilur, in luxu-
riaoi cadit, 297. Qui virlule sua pntal se boales vincere, 
Deum quasl exauctoral el rejldt, 995. Yirtas omais qoe 
ad norlem «aqiie eiereelur nlhU allud esl quam cooti-

dai 

nent4a aeti abslineolia a peccato, 296. YiKus t l pnecepii 
observatio noo idem, 339. 563. Virlulls via angusU et 
ardua, 23, 27. Ylrlutis odorera pura mcns TadSe auiinad-
•erilt, 349, 364. Yirlulls hostis omnia coutra faciitare 
coosuevit, 79. Yirtuti sape mixta occulte est aliqua vi-
tiositas, 344, 562. Virtules in occulto pari* non jacianda?, 
415, 424. Yirluies sunt, et virlulum parentes, 578. Yir 
Itiles noslr» non aliis apeneuda, si delieia velimus a 
Domino tegl, 287. Virtutee eanciagradibusscalaa Jacob 
comparata, 181,183. Virtutes alia? naturales, aliaa supra 
Daturafii, 546, 562. Yirtules quatuor purara aniroain red-
dunt, 244. Yirlulea si quas exlra auimam aul corpus ex-
ercuimus noslra suul, 291, 292. Yirtulum noonullarum 
eximii doclores, 546, 363. Yirlutura paalaiim defecUo 

uaolQin de seosu pecajniis subduai, Unlo gnvius 
mDum efDcil, 264. 
Viei el inaomnti discrimen, 55, 40. 
Y i U morlalis scptcm diebus exigitor, 95. Yita ra-

ϋοουηι optirous cxactor qul dicatur, 87, 112. Vila ana-
cboretica el solilarla in quo consislat, 401, 402. eeq. 
QuaBnaiD i;t diOerentia, quodve discrimpn Illius, 409,410, 
429,432, eeq. — Vide SoliUrius, Keligkwua, Moiucltuf, 
Anachoreta. 

Yiliosi» (ex) aliu* alio Tiliosior, 238. 
YlUum eat virtutw defectio seu pri?atlo, 362. Yitium 

joe babet salelliles, 90. Sl viliom naiurale esset, r.emo 
punirctur, 262. Viiii io usum ei babilom deduciionera or-

ent boslcs, 201.Vilia naturaliter non insunt animae,579. 
itia post baptlsinura necessario absiergevda, 162. Yitia 

corporis augeulur victu auctiore, Yenerisque ardorea ac-
cenduntor, 7. YKta eubbturo nollaieoQS aodieoda? cordls 
suggestiooee, 109. Yitia sonl veluti cateoa D. Petri. 181, 
18o. Yllia qua?ueqoc adroortem peraeqnantur, 470, 

Yivendi propria ralio qua slt, 422. 
Yolunlas pnpria quam noxia, 100. Yoluntatemsoam 

exsUrpare quid est, 95. VolunUtem propriam rescindere, 
aalvarl esl, 26. 

Yoloplaf pcrsiraills est cani, 215. Voluptas pcr quid 
macielur, alatur et aogeatur, 27. Voluptates suni aplms» 
carcer ei /fcatena teropore roorlis, 163. Yolupialis amor 
general negligentiam, 165. Voloptaiee propler quid 
speraanlur, 165. Yolaptalum ainor et otii alque cessatio-
nia est causa defectiouis, 166. Volupialibus capiorunt 
coosuetudo, 225. YoluptaUbus obnoxius semper appelil 
YOluplales, 212. 

Yolupluarii el effemlnatl selpfiosnec raro alioe sibl ad-
diclos aol^nt corrumpere, 174,180. 

Yulnus recens (adfem habel curaUonem, 130. 

Zot4mc abbalis diclum de dannoDiboa, 103. Alteron; 
de axUma torbaU qua reclam Dei vlam affeclat, 104. 

1N AGATHIAU SGHOLASTIGUBI. 
Α 

Abaagj, gem Laxis finitima, 140. 
Aceta? Colchl (nomen conflcium) coaclo, qaa suadet 

defectioneiB ad Persas, 210. 
ASmilia reglo, 36,45, 69. 
ASDUS oppklum in Thraria, 326. 
ifcre ab Aiexandro suppuUU (v. adnot), 259. 
Agatbiaft aeripsil poemala Daphniaca 6, collegit recen 

Horum epigrammau 6, ejue palria, geuiio el ara, 8. Jusii-
no junkore regnanie historiam scribere incipil, II . L i -
brum qnarlmn ^cribebat posl mortem Cbosrois (a. 577), 
Alexaodria lilteris operam dedil, ende se Conslantino-
J«^4ei a. 551, Irausiulii 97. Ejus. occupaUooet (brenses, 

Alamaotiid yates, 77. 
AlaflpnDorum origo 27. Moret el rellgio, 28. Rapiiue et 

•acrilegia 65. Eorum et Fraiicorum atragss, 83. 
Alani Lazl* ttuiUml, 473, 224. 
Alexander medicus, fralcr Anlbemii 290. 
Atexander, Pliilippl f., 120, 259. 
Aloxaoder Severus, Mam»a> f., 122, 259. 
Alcxandria prater solitnm terr» mota concussa, 96. 
Aligenius uothus Fredigenii f. fraier Teie, Goihoruro 

regls, Cupias oblinet, 51. Kjuf robur, 32. Cumas Narseli 
tradit t*i ad Romanos iraiuil, 65. ln prvlio ad Casaliuuiu 
ferUlerpugnat, 85. 

Alpiscoliia regio, 69. 
Aoailis nomen Yetieris apud Persas, 117. 
Ανάπαυλα sivc mansioues quid binl, 110 

Anatolius, exconsul, C.urator in aula CP. ob iojuslUiam 
ei rapinas iufamis, terra? moiu periit, 284. 
^AngUas, dux Maurorura In exerciln Romaoo, 184, 187, 

Angonam sire pilorum, quibus Frand utunlur, de-
ecriptto, 74. 

Anlhemius Trallensi* insignis roatbemalicos, 289. Ejut 
el Zcnoois conlenUo, 291. Terra mohira et fulgura arie 
Imiialar, 292, 294. TeiDplum S. Sopbie «diacal, 295. 
Pridero ante a. 557, roorluos, 295. 

Anllocbus, dux Romanorum sub Naraele, 52 
Apbrodislas opp. in Chersoneso, 302. 
Appulia a Frauds el Alamannb vasUlar, 61. 
Apearunlum opp. Lazicum, 171. 
Apsilii Lazoruin diclo audientes, 173. Pro Romaois le-

galos ad Misiraianos miitont, 258. 
Araxiaoeoe (forlasse Arzaneue, regio drea oppidum 

Arre, hodie Erzeruro. Cf. fragm. Joano. Epipbaoieus. a 
Ο Hasio edilum p. 175), 272. 

Arbares Medonim regnum condit, 120. 
Arcadius Isdtgerdeo, Persarum regem, Tbeodosio ta-

torem instituit, 264. 
ArchtfOpolis, oppidum Colcbidia, quod Romaai leoeeA 
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Arcobindtis, legalus Roraauorum ad Persas- 130. 
Antiiaues, 29, 118. 
AnrninuiD, 39. 
Arute;>ia a Tzatinis infrstata, 278 
Arsaces Parihici rrgni conditor, 121. 
Ariabanes, dux Rouianorum sub Narsele, 36, 46. 67. 

80. 
Artabaftos, Parfkorum rex ultimus, 122. 
Arlaxares, a Sasano generatus. Pabeci filiu* dictus, 

Persarum regnum rc*ttluit, 122, ab a. p. C . n. 226 — 211. 
Hcgnavil, 2.'i9. 

Arlaxer, Pcrsarum rex (378 — 582), 263. 
Artaxerxos, Darii fflius, 116. 
AntUi nobilis ifjlcr llerulos, 57. 
Assyrii primi Asiam occuparuaA, 119. Quandia regnom 

eorum lloruerit. 120. 
Aslyagi*, 120. 
AUianasius,Seoalor CP. quasilor de caede Gubazis,170, 

206. 
Aibyras, fluvins baud procul a Byzanlio, 508. Ejusdem 

iiouiiuis navale ad ustimn ejus silutn, 308. 
Auguslus Tralles urbem lerra? motu dcjeclam suscitanr 

diiil rura», 10). 
Av;ircs ripiilis impexis, 20. Colnbrimodis Avarwngens 

thira capiUit : Corippus fragm. Paueg. in laud. Ju»l . , 4. 
Avnres hubebuiii conm relorlas, prolixa* valdc, vinclus 
praruim alque perplexas: Auaalas. Uis l . p. 65, β φ Par. 

Β 

Babas, dux Rnroanorum la Colrhide, 180. 
Balas, Persarum rex (480 — 484). 262. 
Balotach, dux Η υ η η ο Γ μ ι η in c ierc i lu Ropiano, 177. 
Rarares Anueiiius, dux ,Ronianorum in Coldiide, 233. 
Itesiuca (ή β«σί)£ΐος στοά ν . Gvllium lopugr. 11. 19, 

ρ. 111 ed Lugd. 1561), ubi xercabantur S o p b i s l » , 127. 
Alqiip Agalhiae ipse HUer causidkos, 158. 

ltosiliseus Zonoiiom Isaiimm impe.rio dejicit, 270. 
Bedcriaoa, oppidum lllycirum, Jusitiiiaul patria, iode 

poslea Piiina Justiniana dlcia, 324. 
Beletaras A s s y r i » regnum posl Beleum occupat, 

119. 
Itelcsys Rabylouiug, sotius Arhacis Medi. 120. 
Beleut, Derceladis Qiius, uliimus Assyi iae rex ex Se-

niirjiiiiJis slifpe, 119. 
)le :isarius SPHPX in Ifunnos millitur, 511. Ejus ad nd-

liles concio, 514. Slrategcma, 519. Wunuos fundil, 521. 
Laus pjus ab iuvidis iiuoaiDuta, 525. 

Relu*, nomen Jovis apud Persas, 117. 
Berytu?, Roinauarura tegum scbola, lerras motu cvcrsa, 

95. 
Bessas, dux Romanorum in Colcbis, 101. lo ei$i)iaa< 

missus, 140. 
Billores, nalio Hunnica, 92. 
JJ!acberna3, rogio Kyxanlii ad porlum sila, 509. 
Bouus, dux Romanorum in Mocsia, 51. 
Brultionim fines a Franris iuvasi, G4 
Bubaii descripUu, 22. 
Bucbloum, castellum Miximiar.oruna, 175 
Burguziones, GoUiica nalio, 19. 
Buruguudl, Hunnica ualiu, Agalhia aHate dclcta, 

300. 
Butilintis c l !.eu:baris fralrps, duces Alamannorum, so-

cieialem cum Gotbis iiiemil, 26. Haliam devasiant, 64. 
Buiiliuus casirisbaud procula Capua adCaeulinura Quvium 
posilis, 71. ACJO viclus ocoumbil, 84. 

Buzes, d u \ Roni:tt!oruin ίιι Cobliide, 104. 
Byzautii ingeiis lerrae mntus factua, 281. Nullus locus 

asdilidis vacuus, 285. Pcsliientia grassalur, 297. 

e 
Cabades, Persarum rex (484 — 495, et ilerum 499 — 

529j. Roinaiiis infeslivsimus, 267. Reguo submolus ex 
vinculis ad Hunnos fugil, 268. Kjus saria forluna, 269. A b 
Hunttis in rcgnnm rc>tilutw% 269. 

Cadusavi, gens Prrsis Unitima, 125. 
Caiabria a Francis vaMaia, 64. 
(allipolis, oppidum iu Cbcrsoneso, 302. 
Cainpaida a Krancis vaslala, 64, 71. 
Campss castcllum a Ragnarc, (jolliorum duce defen-

dilur, 92. Narscli dcdilur, 94. 
Cancellariorum muueia, 55. 
CaoUbrini (pro Catiiabris), 101. 
Capilalis suppiicii ap\ni Ilonianos forma, 250. 
Cappadocia a Sapore, Persarum rege, iuvisa, 259 
Oipua urbs, 71,87. 
Carducbit monte^, 272. 
Casuliuus fluvins | Vultorinis), 71. 
Calbarus, fluvius iu Colcbidc, 152. 

r.eneta, opp io Yenetia, 69. 
Ceuttimcei.a3, TUSCIJC opp. Naraeti dedilur, 36 
<!eras, porlus ei a^sluarioin uiaria prope ByaoLiuai , 

Cermasaa cur dictus Vararaaes qaarlus, Persaram rex, 
264. 

Cesena, Fiaminia» orptdum, 58. 
Qtadus, legatus Misinuaoorum, 174. 

- Cbaercmon rustitus legati ad Auguslom oiBcio f u M a s 
Tralles iiislautal, 101. 

Cbaranges Armenius, dux Roflaanorum sob Nanete. 
76. 

Chcrsoneii T h r a d c » descriptio, 301, Urbes,309t. Honai 
|nde receduiit, 55'). 

Chelti vicus ( Χ έ τ τ ο υ χ ώ μ η ) prope Byzantium, 312. 
Cbiidibei lus, Francorum rex 19. Scoex ojoriiur, 95. 
Cbiulbariuv rex Fraocorum, 19. Oinaes Fraucict r e f i l 

parles conjunctas teoet, 95. 
Ctilotbo.eus, Fraoc. rex, 19. 
Chlothomerus, Franc. rex, 19. Α Burguziouibaa < 

sus, 19. e 

Chosroes, Persarum rex (529—577), 104. Falaa < 
tionis iama clarus, 126. Pbiiosopbos Graecos bttspiUo c x -
r.ipit et tuciur, 152. Uranio detecialur, 155. Omaes P « f -
sarum reges rcrum geslaruin gloria superat, 271. E je t 
lcgalio ad Jiislinianum de pace, 275. £ j u a paors iogloria, 
272. 

uiylropoua 9. Oliaria in Lazica, 106. 
Ciboris, opp. in Cbcrsooeso, 302. 
Cilices a Saporc rege Persaruui depopolati, 23®. 
Classibus, suburbauo Raveauas oppido, Narses biber-

nat, 'SJ. 
Cliraa, geographorqra mensara, 282. 
0>!dij ^gvniiorum colonia, 105. Gens maxima et opa-

lentissima, U 5 . Olim navigaliouis et mercaturae iguari, 
146. Moriiin luroullus ob ca»dero Gubazjs, 155. 

Conon Zenonem Isaurtini imperio pellit, 270. 
Convivia natalilia Romauorum, 282. 
O.piarum militarium per totura Romanomm impermfq 

numcnis oliru iustitutus sui> Jastiuiaiio quis fut-nL 
506. 

Cos iofola ingenti [enm motu coricussa 99. 
Cotaesiuin, opp. Lazicum, a Persis teiietur, 165, 150. 
Cothguri , Huunica rialio, Zabergaots subdili , 500, 

301. 
Curaarum silus, 51. Barom oppugtialio, 32. Narses eat 

recipit, 57. 
Curaioruoa moaera et offlcia in aula Bysaot iDa. 

284. 
CutUzis, dux Honoorom in exerdtu Romaoo, 177. 
QyrtiSj Caoabysis, L 420. 

D 
T)abragezas, nalione Aota, dux Romanorum, 150, 

186. 
Damasdos Syrus, philosophus, exsul cum aliis i a P e r -

siam profcclus mox in patriam reveriilur, 131. 
Darius, AreamU fil.,rex Persaruma 120. 
Darius, Hystaspis, 16, 85. 
Deorum geniiiium diversa apud Penas DomiBa, 

117. 
Diliinoila?, bellicosissima nalio, 177. Eoram armatura, 

177. Ctades in castm Sa^irorum, 180. Fuganiur c u n ex* 
ercilu Pcrsarum in pugoa ad Pbaain opp. 188. 

Diogeues Pbaeaix, pbilosophus, 131. 
Dioscorus Tralleusis, racdicus, Anlhendl fraler io pa-

tria urbe artem suam proUietur, 290. 
Dcconus, fluvius e Caucaso profluens, 111. 
Dyscnicria in Francorum exerdlu cx Dlmio urmm 

iiuoiaturaruin usu orla, 69. 

ε 
Elailicut sinns, 9. 
Elmingirus, dux liuoDo^iro apud Romanoo, 186. 
Elminzur l iunnus , dux Romaoorom 239 (lortatat 

idciu cum prjecedeuie). 
Epigramiua de clade Francorum 87, in Gbcremoiies , 

102. 
Kulamins Pbryx philosophos, 131. 
Eusiratius, Soteridii fillus, 175. 
Eutydiiatius, Agatbia3 fautor, 7. 

F 
Fabnla) in gynsPCPls d e c a o t a t » (τά έν fwaix*mTi4c 

τταρά τήν ταλατσίαν άδόμςνα μυί>ολογηματα), 29. 
Kactiones Circenses colonbus disiiucls, 507, 325. 
Faaurn, oppldum in Plceno, 67, 69. 
Favculia, \ latuiitia? oppidum, 31. 
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Ferreum castellom, allas Tzacbar dictum, ia Mislinia-

uis, 240. 
Florenlta Narseti deditur, 56,57. 
Floriorom gens (ol Φλωρίδαι), 8. 
Fraoci, otim Germani dicli, ltaii» conterraini, Roma-

uorum Irgibus el moribus uluntur, 16. Quo paclo regum 
woruro comroversias compooaut, 18, ilieroe libeoliui 
quamaHate bella gertint, 51. Francoruni jusiilia elcou-
cordia, 17. Heges iitionsi, 19. Eorura auxilium Goibi ito-
ploraiit, 25. Eorum armatura, 73. Acies cuneala ei suis 
caput pr» te ferens, 81. Eurum et Alamanuoruin strages, 
83. 

Fulcaris, Heralorum dux, 36, 43. Ejus csdes, 45, 
G 

Geptd» a Tbeodiberlo ad bellum conlra RomtDoe tol-
)kitali, 21. 

Gepidicus, justiniant titulus, 21. 
Gennanus, Dorotbei QUuf, oppido Jostinlafia orlos, 

Jusliuiano cbarus, 321. Chersonesi praefeclus, 321.Proea 
dum fortiler puguat tagilU ictus, 329. 

Giber, dux LoDgobardorum apud Romanot, 185. 
Goibi pacem cum Romaots compouunl, 14. Transpadani 

bellum renovant el Francorum auxilium Implorani, 16, 
25. Reliqui quoquA a Komatyis debciunt, 45. Reliquia 
qu« Campsae iuscdcrunt Naraeii se dedunt, 94. 

GuUazcs Lazorum rex, 159. Ejus caxles, 144. 

u 
Hermeas Phocnix, pbilosophus, 131. 
Heruloraia sub NarsetemilUaflUum clades ad Parmam, 

44. 
HormisdaLes, rex Persarom. prlor (272—275.) 260, ee-

tundiis (301-308.) 261. 
Huiiuorum gens Onoguri dicti, 146. Hunni Sabiri roo-

do ipud Ronaaos, 177; tnodo apud Persas mercenarii, 
254. liiinni iNcpblalit:e Peruzein, regeiD Persarum, cum 
exercitu ecciduut, 266. Cabadeni ia regnum restiluunt, 
269. HunDOrum varic genles, 500. Qu« loca babilarini, 
499. Huniii Cotriguri Islrum irajiciunl, 501. Pars in Gna* 
ciam, pirs coruiM Cbersooeuum procedutit, 501. Eomrn 
aaeviiia el slupra 504. Α Relisario fuganlur. 52I.RaUbus 
factis Cbcrsouesuin iuvadere lenlatit, 526. Α Komauis ob-
viam uavigantibuH nierguniur, 529. Quo facio a Cbcrso-
neso receduul, 550. Siipeudio accepto Romauis tinibus 
exeuDt, 550. Mutua cum Ulrigur» clade ad ioterueciooem 
lisque depreliaiiiur, 554. (v. Ulriguri.) 

nydrutiuim, urbs Calabrle, 64. 
Ilyslaspes, Persarum rex,$ub quo Zoroasirom vjxiasc 

Ipd tfaduol, 117 
I 

lberia provlncia regnl Persid, 148. 224,231. 
Higer, doi Hunnorum in eiercitu Romano, 177. 
lllus cum aliis ZeooDem Isaurum impcrw subtnoYet, 

270. lllus Isaorus castellum MisimiaDOfuni caplt, 244. 
Imams moos (Imaus), 299. 
Isdigerdes prior, Saboris fllius. Persamm rex (396 — 

419), lutor Tbeodosii ab Arcadio iustitulus, 264. 
ladigerdes aller, Yararanis ftllus, Persarum rex (459— 

456)266. 
lsidorus apsidem «edis S. Sophi* collapsam reflcit f 295. 
lsidorus Gaxams, pbiloeopbns, 131. 

J 
Joaooea, YiUlimi GUus, dux Romanorom sob Nartete, 

56, 46. 
JoanDen Dtcnas, Cappadox, Romanorum dax, 242. 
Joaones Ruslici frater, Gubazi insidias Rimit, 141 Eum 

Interirait, 144. Fogleos deprehenditur, 171. ln jodicium 
vocalus, 208, supplicio atbcitur, 230. 

Joannes Afer qua fraode provincialesexpllaYerii, 252. 
Joviaoue, iinperator Roroanorum, turpi pace iniia 

Kisiblo urbem Persls Iradit, 263. 
JudicH poblid apparalus. 206. 
JueliiibDus imperator Lazos adrersos Persas luetur, 

101. Ejus epistola ad MarUnum el Raeltcum, 208. Novei-
1» coosliiuUones,281. iEdes sacras instauraL 295. Sencx 
res bellicas negligil. 5Q6. Eius patria Bcderiana, 321. 
CaplUoe ab Hannis redimit, 531. Ejus epistola ad Saudi-
chlum, Hunnorum ducem, 552. 

JustiDus, Germanl 61ius, dux Roroanoram 1n Cx>lcbl-
demmlssus, 103. Gubazt* cedem aversalur, 145. Persas 
Pbasin oppiduin oppugnantes a tcrgo adorlus csdil, 196. 
I Q MartiDt locum suffectus, 250. Joannis Afri fraudibus 
deleciatur, 254. Post prcclara ad Istrum edita (acinora 
pivaas luit, 2K5 (a J O S U D O irop. Alexandriam in exsllium 
inbsus, ac d^indc ocvalus: cr. Eragduin, VI. 2). 

Lalitia erudllio (ή τών Λατίνων παι&ία) 1. t. Iloguas le-
gumque Romaiiaruiu cognilio. 324. 

Lazi oliru tx>Iehi dicti, 103. Lazorum regls iiiflgfiia, 172. 
I.eooe impcranie.Huuuorum geoles fuocla) incolumes, 

300. 
Leotil(ii5, Daltragcza? illius, 211. 
Lcilics s. obtiv iuuis casielluoi apud Persas, 268. 
Ltutbaris, dux AUmanaorum, SH. fialiam Tastat, 61. 

Doicum cum pra?da peiii, 66. Prope Eaiiuco oppidurr* a 
Roroanis fugatur, 67. Furioiuis ad Oneiam morilur, 70. 

Liguria a Gollus leuelur, 23. 
Longobardia tbeud»berlo(conlra Romaooseoocitati,21. 
Longobardicu», Jusiiniaol tiiulus, 21. 
I.ucae obsidio, 38, 50, 52. Dedilio. 54. 
Lucania a Fraucis vastala, 64. 
Luna oppklum Narseli dedilur, 38. 

Μ 
Maeedonef qttandla ia Asia regoaYerlat, 121, 
McoUs palus, 299. 
Μagtstri digaitas, 235. 
Magi de venlre regtoje gravidas consolll, 261. 
Magopbooia, feslum Persarum, 123. 
ManichaBorum religio Persicse similis, 118. 
Mart|nus, summus Romanoruro in Lazlca dox, 104,184. 

Ejus odium in Gubaxem 141.8irategema ad conflrmandot 
miliium auimos, 190. Iinperio subinolus, 250. 

Massilia, louum colouia, a Francis leneiur, 16. 
Mauriiius, Pauli f„ magister mililum per Orienlem, 

Chosroea ia Carducbiorum montibus av»iiva ageniem 
necopinalum opprtmit, 272. 

Ilaxenllus, dux Roiaanoruin, 233. 
Ilelanlias vicus haud prticul a Ryzanlio, 308, 322. 
Melitenses canet, 293. 
Memoouhis, Agaibi» paler, 9. 
Mernierois, Perearum durfe, expedillo, 103. Stralcge-t 

ma, 106. Mors, ll3.Laus, 115. 
Heschilha, oppidum Iberiae, 112. 
Melrianus ex ordine acr&booum, 171. 
lleirodorus grammaUcus, traler Aalbemii, Comlantl* 

nopoli docei,290. 
Misirniani sub Latorom dilioae, 173. Solerlchcna occi* 

dunl, 175. Ad Peraas ftoartecunt, 251. Legalos Apsilio-
nim trucldant, 239. Vicus eorum Txacbar cum iogenU 
ipsonim clade expugnalur, 246 Romanorum crudeiiia-
lcm clade reddita ukiacunmr, 248. Sub Romaooruoa di-
tiouem redcunt, 249. 

Milhrklates Parlbicl regni gloriaa auxil, 121. 
Mortuos non bomaol Persc, 113. 
llucbirisis, oppidum muuilum io fiuibu» Laxoram, 108, 

271. 
Murus Ια islhmo Caersonesi ad duo maria perlbrgens, 

301. 
Mjrrioa in iColide, palria Agalbi*, 6. 

Ν 
Nacburagan, dux Persarom DO$1 Mermerocm,139, 177. 

Depaceagil cum Maruno, l8t. Phasiu fluvium Irajicit, 
185. Phasin oppidnm oppugnai, 187, 195. Curo raagna, 
clade repelliiur, 201. VIYOS a Cbosroe excoriari jussus, 
256. 

Narses, Persarum rex (294 501) 261. 
Narsea, Romant exercitus in lialia pra>feclas, Teiam, 

Goihorom regem deviocil, 14. Cumas oppugnat,31, 
35. Yari.-ι Tuscia? oppida brevi iciiipore in dediliouem 
accipii, 57. Lueam dielius obseftsaoa. 38, 42, 52, 54. Ejus 
ingeoium el morcs laudati, 47. Oratio&es ad mililes, 48, 
89. Hibernatum Raveonam se coofert, 55. Devicta prope 
Ariminum Fraiicorum manu, 58. Roroain pelit, 62. Ever-
citu ad dimicaodum probe paralo, 63, Ruiiiinuin ciim 
Francis el Alatnanuis ca^lit, <5, 78, 79, 82. Ejus sapim-
lia posl vicloriam, 88. Goibos, qui Canipsas ubliuebajit, 
fn dcdilionem recipil,94. 

Neocnus, Ouviusin 1>>lobidc, 191, 
Nephihalit» Uunni Peroxem, regem Persanim, cum 

exercilu occiduot, 266, 267. Cabadem exsulem benigue 
excipiuot, 268. El i« rcgiium restiluunl, 269. 

Mepos, OccideulU Uuperaior, ab Orcsie iraperio deje-
ctus,270. 

Nesus alvo. lasula in Pbukte A U Y I O a ftomanis lenelur» 
110, 171, 182, 184. 

Nisibia «rbji a Joviaoo Persis tradita, 262. 
Ο 

Odenaibus Palmyrenus Saporem, regem PersarunL 
fogftt, 260 • 
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Ognatrt, satellilis Mariim, audax facitius ίιι pugna ad 
Phasin, 199. 

Uiympius, juri<scon§uHus, Anlhemit iraier,190 
Onogtiti, llttnuica g^ns, 1i6. 
Onogitrnim inde voc.itum caslellum in Colcblde,postci 

aatKti Stophani dictmn, 116. 
Ormisdates, bouum Persarum numco, 118. 

Ρ 
Pabeciw, autor, velg* Artaxaris paler babilut, 1 » , 

121. 
PaP.aditi», dux Romanorum sub Karsete, ab Aligerno 

occUus, 52. 
P a r a s a u g » qnol stadiis constent. 110. 
Parma a Fraeris e l Alamannis occ6pa1a, 45, 46,50. 

AmphilRpaLrum prope e a n , 44. Pugna ad Panoaoi, lu 
qua HiTtili caedunlur, 44. 

Parthorum rcgnum quotaonos permanserit (sed 

Parvum marc diclns lacus prope Phaun opptdum, 165. 
Peroxes, Perairum rex, Iwligerdis tiiius (456-460), 

ab Hunois cansus, 266. 
Perse diuitirna bella cum Romanis genml,103. Eonina 

t i lu* circa monuos, 115. Zoroa«:ri disriplinam aecnli 
prwcos mori»* et veterem reiigiooem muUmat , 117. 
Yaria iioperia experii, 119. usque ad iiovum Pers<icura 
frgnum ab Artaxare cotiditum, 122. Obscfmi eoron 
mores. 132. Hierae beila noo geruut, 236. Pacen eum 
Romanis comptmunt, 275. 

Pereicorum irpuru abArlaxare eerles et genealogia, 
258, 272. Ex IViskis archivis a Sergio de*umpla, 273. 

P**lilctiita, qiwea. 551 orbeai Romanum iuvatcrat, 
a. 558 urbetn regiam ilerum vaslal, 297. 
^ P e t r a , caslelium iu Colebide, a Romaoia expugnatum, 

Pharsaotes Colchus, magister miliUim regis Lazicl, 
dox KofiianotOin vicaritie conira MisiniiaiKM, 253. 

P h a r u z * oralio ad Colchos, qua defecLionem ad Per-
•as dissuadet, 161. 

Pbasis, flnvius ex Caucaso profluena, IH.Persse pooie 
e scapbis juncio euru Irajiciunt, 183. 

Pbasis, oppiduin iiiariiimtiin ad oslia fluvii silum, 182. 
Α Horoanis coanniaiulUMi, 185. Α Persi* cum maxina 
clado (ruslra oppngnatum, 187, 194. 

Pbilagrius, Solerichi lilius, twa patre ocrifttM, 175,175. 
' PBJUIOIIU», Herulornm dux io exercito Ronaoo, uwr-

bo arrreph»* i»or i iur , 36. 
Philoinalhius, dux fsaurorom in l.atis, 185. 
Picf ntim ab Alamanuis vastaluat, 67. 
Pisa Narsel» se dedti, 58. 
Poniui protiocia a Txaonis crebris iocursioBlbat T « a -

tor, 278. 
Poriorium decimarum Abydl coiKlituUnn, 503. 
Priscianus Lydus, philosopiius, 131. 
Procopil bistoris argimieitlufn, 11, 14. Hblorla ab 

Agathia coiiiitiualur, 14,105. Narraiio do. fsdigerde Tbeo-
dosii juuiorts luiore iu dubiuuoaem vocaiur, 264. 

Pytbicus fluvius prope Mvrioaui ία Elaitkum aiaoai 
iafluit, 9. 

R 
Ragnaris, dux Gothomm e nationo Bittorom Campsat 

obtinei, 92. Narselem intcrcmpturus ipse occiditor, 94. 
Rhtzaeuoi, oppidum Tzaonorum, 279. 
RboJopolis, ur!>s Colrhica, a Komanis recepla, 237. 
Romulus, Solericbi filiu», cum patre a Mtsimiauia op-

pressus, 173. 
Rusltcus, GaIlogra?cos, qnestor largilionum apud 

exercilun Romanoruin in Colchldc, 140. Capdis Gobazis 
eonscbis, 145. Jualioiani jussu in Tinctila conjeclus, 171. 
Cuni Joaune causam capilia dici l , 218. Supplicio aflectus, 
856. 

S 
Sabiri. V . Hooni 
8amntom ab Alaoiannis e i Fraocw vasiattim, 61. 
Saadcs, Hercnlis ooitien apud P e i s a » , 117. 
Saudicbus, LUrlgeromtn lluiiDorum dux, Romanorun 

anHCua, 365, 332. 
Sapor primiis, r e i Porsarura post Artaxarem (211 

—272.) Valerianum imperatorem 1M*I:O captum ex-
coriari jusait, 256, 258. Ab Odcuaibo Paluiyreiio logatus, 
260. 

Sapor tecuodtis, r e i Persaram aslcquam natas (308 
—378), 261, 262. Paee inila fom Jo\iauu iio|>eralore 
ftaibio reoipil, 262. 

Sapor leriios, rex P e r t a m a , Arlaier is filius (382— 
W 7 ; f 203. 

Sardaoapalus, uliimus Atayriorata rcx, 120. 
Smunt i , \tru% AHaxarlspaler, 123, 124. 
S i h o a n i intiiies ( q i m Jusltaftaaot bnp- L . 53. C. 

dc Uw. el cond. IV, 63 « i n uiidecim deToimimii 
lis (aiari ι dicit : acflket liberos ab imperio magtstro-
rum mililurn. De. siholariis mililibus palatinonMBqaa 
acbolia sgit Jac. (.nHioTrodus ad C. T h . VII, 4, 22: II, 
ρ 314. in Paralillo ejusd. 6bri : 11, p. 248, ad 1,1, 
58: IV, p. 398), 510. 

Scribnties, rfgi i satellitea, 171. 
Srgansaa propier debellaiam a palrt SegesUuernE 

gcnlem Vararanos leriiu* diclus. 260. 
S^jrealMl v ini a Vararaoe secondo, 261. 
ScmiraiHiH. 11G, 419. 
Sen.nu- Con9lantino[)olitanas caasas aodit, 294. 
S e r g i u » , ofrnis-imus Persicae liaguae ialerprea, eal 

Agalttus acturalani suaa de ο υ \ ο Peraico regao D> 
iuiam dcbet, 273. 

Scrgius, llaccbi fllius, dux RomaaorwB c a p w ώ 
Hunuis, 551. 

S P S I U S , oppMuni In Cbpnoneso, 302. 
Sibyll.e aatruin apod Curoaa, 35. 
Sidoneai Iraoslata legum acbola, Berylo eolbfsx, 

96. 
SimpjMiue Cilix, philosopbns, 131. 
Sindual {κ»«1 Fulcaris a w . e m Hervtls pfJeHaa, 31. 

Stremi^ pugnans in pralio ad Casalluuaa, 8. 78, 83. 
Stn» r.k s Magus, 122. 
SoleritbuH, dux Romanoron», io LazkaaR mnnm *\ 

largitione.i (icderalis genlibus erogandas, 172. te flav 
b.is MisiintaooruPi ob ujccrlam suspiciuritffl «JaipaiifO-
t i sus , 175. 

Stcpbantis rpidamahiJi, Narsetis ( a m i l l a t l s » 91. la 
Fiamutiam ruissus segniiieoi prasiecloruift aVMM80f 
castig^t. 51. 

Slepbani (S.) protomartyris castelloal, oUaa Oaogt-
riuni diciurn, 146. 

Snani, gcos Lazis flnllima, 225.a 

Suarunas, ualioue Sciavu», fortiterc 
niiauos, 249. 

Syria a Sapore direpta, 259. 

dicebalur Ztm 
Taaals ΑΟΤΝ», 298, 
TarasboodisjMis anlea 

270. 
Teiae, Golhomm rejgts, InterUua, 14. 
Telephis, oppf<hiai Μ Colcbis, 105,118. 
Terra) moiua per nagoam paitem ifnperia 

Chr. 531 faciua, 93. tteryium prtHtenilt, 95. Aletaa-
dr ian quassat, 86. Coa tasalam futtdHw efcclk, tt. 
Byzantium a. 557 ilenim nagma clade aAest, 2Β1. 

Tliamaiiorum vicui baad procal aaoaiabes Gl6> 
cbiift. 272. 

Tbeodorias, oppklum Ttanoorooi, 278. 
Tbeodonre, naikme Tianima, dux Ronaooroai ta Gtl-

cbide, 106, 184, 244. Miasus a d v e r m populara wm 
278. Ko» sub Romanorujn diUooeai tedigtC 281. 

T h e s c a « t opplduai ! • Chersof>eK), 502. 
Theudencbot, Chlotboati 611ut, Fraocoruat rex 19.f}M 

mora, 20. 
Tueudibaldus, Tbeudiberli ftllus, rex F r a o c o r u » , δ . 

Ejus mors, 94. 
Tbeudibaldoe, Yaccarl fllios, dux Y a r s o f M , Rantfl 

se adjungil, 58. 
Tbeudiberlus, Theodericbi filioa, rex Prancoraai, 21 

Expeditionem coatra Bjzauliuni meditaUxx» 21. ia ve-
naiiooe peril , 22. 

Thyanes, Itgalus Mlsimlanoram. 174. 
Tibeleus, casieilum in Uisimia&oroat et Apaiboraa 

coiifiniis, 238. 
Totilaa, GoUiorum rex, 14,31. 
Tralles, olim Peiasgorum, 100. T e r r » nota erera 

atib AoguAlo, 100. l.baeromonto u|H>ra iBtUorala*, 111. 
Fabulosa de Rooiauomm coloaia iUoc a^ssa aarraut 
ex annaiibus oppKii desum|ita, 102. 

Trapexus, urbs Poaiica. 181,278. 
Ttirci promissie c i sordidis capillia, 80. 
Tuseia a GoiUia otcupata, 15. Α Naneto raeipHtf, 

30, 56, 57. 
Tiacbar, faslellam aliriroiaoorvm, ferren vocane, 

210. Α Romanis oppugrialura, 244. 
Tzanni Coirbis unitimi aedKiooem coalra tommm 

moliuultir, 278. Iuiiio proepere b e l l u » aeraai. 271. 
Α Tbeodoro eubacli, 281. 

Tzaibes, Gubazis, Lazornn regis, frater, qaeaaa Λ 
ejuscffde Rvtantium mlfaaa, 170. Fcalri ' 
cedii, 172. 
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Ikbcb, Bitftoae 
tele, 67,68. 

UUgaagee, dox Bmtonmi in exerdto 
toGoicfcfe, 148. 

UttiEOii. Honaiea Mtio Agaibia lemporibut delela, 
800. 

Uraaios Syrua BrzaoUi medidnain professus, homo 
Tamm, pbitaiopbum agil,127. In Persiain profectus 
plnrlmom talel apud Cnosroem, 150,155. 

tetgardtis, dux Roaianomm ίο Coicbtde, 150. 
UltairteMS. t-lrigari, uaiio Huaaica, 500. Socii Roma-

o, 303. 

INDICES ANALYTICI. 29U 

Yaerarue, Ooi Yaroorun, 58. 
Vafrtae.\ dui Persarum sub Nachoragane, 804. 
Yalerianue, dux Komanoroaa tab Narseie, 56,86. 
Yalerianos, inperalor ftonaoua, a Sapore captos et 

exeoriaius, 185. 
Yararanes primos, DornisdatM filiat (875—276),806. 

SecfUMtas (276-293L 260. El tertius, rogooeeine 8e-
«amaa (295-284), 266, 261. Eiofdiae i&i succeduot 
ia regoo Pertamm. 

Yararaues qoartas, cocMnioo Ormasaa, Saporit ter-
Jil fitius (567-396), 265. Qoiatug, lsdigenlit prioriifi-

(448-439), 266. ^ 

59 
Varui ι Narscto io &cdcratomm numonui accepti 

tlVnm Venetiaa Gotfcls lenelar, 16. Al 
conim «xercitus Ibf peslilefHia delelor, 69. 
, Yerioa Zeaoftem Isaumm imperio oxpellit, 276. 

Yiuearom (σ*αλιώνων) descriptio 147. 
loiaterraoi NarseU se deduot, 37· 

Zaborgan, Cotrignroruiii Honnomm dux, taiperiitai 
Roflaanum inradit, 301. Crnitra Bviantiutt ducil, 302. 
Α Belisario acte vidus recedit, 322. Muneribaa a Je-
stiatano accepfis iii palriam reveriitur, 336. 

Zamasphoe, rex Persamm, dum Cabades frater 8i-
mtabai (495-499.) 868, 269. 

Zandalaa, armat» NareeiU famllta» prartectai, 85, 
80. 

Zeno Isanrot fanperio Booi. ptrisus, moi resliUita*. 
276, 310. 

Zeoo Byzanlluus, ealalogo oratorom awnp «t, 281. 
Anlliemift fiduus, ab eo ludibrio habelur, 292,294. 

Zicb, Peraruoi ad JusUuiaaum do paco legatoa, 
273. 

Ziper, MarcelltoJ filius, roilea Romauos, 244. 
Zirnu, fiuvios In Araiiatieue (s. Araaneap), 272. 
Zoroaaler aeu Zarades, Omuwdts fiUus, 117. Ejot »U» 

ignola, 117. 

nr s. DOROTHEUIII. 
Α 

AectisaUo n i IpsiM, 467. 
AflUcatsi me fraler, quaBreotqne natlaai mm iave-

tlam dedisse occasioeea, cor ne accuaar* dcbeam, 
468. 

Agatfeo abbumoritanis Jaleirogatnra drcunvtaalibus 
an tunerel, etc, 387. 

Anima eorpore exota olma remlnlseattir eorum, qu» 
geasil In corpore, 431. yfidi6dum el batHHHiia vliiu-
1«m anima), 438. £di0cHira boloaflMdi qoo modo ait 
coaslmeadun, 438· Vt ioseaalbiliute aniaia), 454. 

Afltaia! BOlbim Doo mgit ateepUua, qoajn momo, 
461. 

Aoiaal traDqolllilai fampedorbaU, 407. 
Β 

BamnapbMS, 455. 
Jtotiiio beaio qea) exftel neaoria clrca naaieroai 

aalraBdorm, 982. 
C 

CidmqoidriMtS. 
Cella (ia) aedm dicuet patros nostrl ease difuidlttm, 

81 wm seuioribtta cooferre esse alterum dimldiani, 447. 
Cellarti (adi adoiiAtatralorem dialogua sanoti Do-

totbel abhalM, 452. 
Colloqullft (de) el collallooibns, 447. 
Compodlio modesia oi grata Deo, quenam sit, · 

465. 
Condemtiare qold sit, 402. 
Consdentla quld, e ia qno, el quonom dt, 388. Con-

culcala cooadeatia, opus fult lege, propbetia etEvan-
gcllo, 14 · Studeaonia crgo castodire roascientiaiD no-
airan; ne ai eam rejecerimos, in muliis a Dowino 
reprebeadaaiuf. 389. Ad cooscientic autem dftltgen-
liam ei custodiani differenliai ouat plurinuB : ralio-
a*m enim babmtis eoeadenti» ad Dcum, ad proxi-
awaa» €l ad Tt% ik. 

4>>molalio spiHliialls al dc«t, qoid horoini prsslao-
duai sil, 20. AcrolaMis et afllicti coosotatio, 417. 

Coasueiudo. Haud panrum cerumea eti, aul ipsius 
juperare cooauetudiiiem, 431. 

Conleaipltts ad buaiilHaicni qoid «il, 457. Qaid fadaai, 
q«ta lUneo pvdorero ronlemptoa, 439. 

CoutrUio coidis, qitad di, 457. 
r̂ nrecUo pcccatoris non fadfnda ultioois gralta, 

D 
DiaHa? ratio qaasnam este debeal, 447. 
Uoroibei S. arcbiaiaftdriUe ExpotUiooescidodria^ 

571. De InveMMMie operan IIIIM eoarralio, 372. Ο υ » 
fuerlt aancii Dorotbel vila) raiio el ioMiluUo, 419, 426, 
428. Ejosdeai a|K'pblbegma(a el aenreoliin, 453. Elea-
cboa operon bojua yaucii arduinandritai, 468. 

Ε 
Elepmoayoa qeanlum boom, quaoU gralia sit, 143. 

Eleeojosyoain ab omaibus fieri posie, 444. 
Lvagrii dicm«,429. 

F 
Firmamenii nomine appellari eliam spaliain, quod 

est ioier inicr cvluiti et lerram, 459. 
Fratrea suis pra*posiii» qoomodo subesae debeaot, 458. 
Γαττριμαργία qmd sit, et unde deriveiur boc voca-

bttlum, 446. 
G 

Generis bumani condltus, cormptlo el relbrmalio per 
legem, 574. Ptr iiicarnalioaeiD, 575. 

Gregorif Nazlanteni locut de Pascba per sandom 
Dorotbeuin exj>osinw, 459. Ilem alius locuf qul caui-
lor de martyribus. 462. 

Η 
Homilitalitf qnanta sit utililM, 576. Hujus et auper» 

bim coutrarii effectus, 376, 577. Humilitatie fili* suul, 
sut perpelua accusatio, proprUc volunUlis odium. con~ 
•ilii sui ac aeusus abominaUo, 378. Oe bumilitaie. 
docirina sancli Dorotbei, 583. Seiilor qukdam ait: Anie 
omnia ftobis opu» est humiiitaie QuaRramas qaalls basc 
sit doctriua, etc. 383. Allendite qoania sii buinililaii* 
vis, i4. Q«are »b bumiliUtem eeqne provocare. nec 
aliqtiando provoeari, 384. Ουο sont gcnera bamililalia, 
ot ilem gcnera duo etiperbi*, t*. Qu» ail priraa ei 
secuuda ntiinilita», 385. Humililas sanctorum eolbla 
ciiiu cupiditale gloria», 366. Abbas Zo îoiu» seruioneiu 
babuit dc buiuiiilate, i4. 

I 
Igtiominue palienlia, 456. 
Infeini timor el inina?, 428. Pomituus ctiam cottsi* 

dcrarc ex iis, qua? nunc hic tuai, tuluras IribulatH -
aes, 450 
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J 
Jejuoii sanclihs, 415. Jcjunium esJO noslrara deci-

tnaUODcm, it>. Qiiomodo jejufiaodum sit. ibid. 
Joanoi* cujiisdani abbalis sauclilas, 395. Joanne* mo-

nacbut 8araanupliii dtscipulus cur propheia audirot, 435. 
Judirium drt proxiqio esse eviiandum, 402. Aliud esl 

obloqui, aliud condemnare, aliud conlemnere. ib. Ex-
cedit omne prccaium lemerarium judnimn, 403. Nibil 
gravius, quam proximum judicare atque cnnieinnpre, 
ib. Snius eel Deus, qui nrca singula suscipil judicium, 
ut qui eolus omnta noverit, 401. Judicaru homiuesde 
pmximo solenl, quia cbahus iu ipsis non est, 405. Fo-
voamus igilur in nobis bumaiiilaium orga proximum, 
fugiamus a detraciione, judicio ct couieniplu, 406. 
Kxemplum circuli, t'6. 

Jusimn se untiaquisque nostrom facil, labilurqne qul-
\ i s ad qiurcunnuc lcgem nnllam nbservaiis , et ex-
torquel pr^cepla a proximo euo, 410. Pravus diabo-
lus c s i : lunc auli-m perperam agii, cum juatiliam ad-
m i s c e t j u s l i i i » nostra?, 398. 

L 
Labor humilitalern parit, 387,386. 
Λ α ι μ α ρ γ ί α , quid, el unde dicia fuerit, 416 
Legis veleris ct n o v » quae si l meiis et scoptw, 376. 

Μ 
M.ilum pro ma!o rcddi quotupliciler conlingere pos-

ait, 413. 
Μαργαίνειν quid sit, 416. 
Mcninonem et Cirii luin quomodo Epbesi Joannes 

lnsectPtur. 429. 
Mp.fidjcio (de), 411. Ncmo mendax adhxrcre Peo 

potost : alienuiii qnippe a Deo est mendacium, 415. 
Meiiddcii autein sunl gcnera tria, animo, Terbo, v i t» , 
tbid. I)iximus quis menle, qais item terbo raendax 
s t : dicamo* e i quis in viiam s » a m menualur, 417. 

Diabola* ipse non polesl interdum follere, nisi vir-
Itilem adntnbrei, 418. 

Μνησικακία, 411. 
Mooachonnn babitus, eorumque significationes, 379. 

M"i)acbiis lotu* quid sil , 447. 
Mortem qui sibi apprecalur, cujus si l aimilis, 429. 
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